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Crédit  Foncier  Colonial,  p.  242. 
Crédit  Foncier  Franco-Canadien,  p.  688 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  p.  559 
Crédit  Lyonnais,  p.  398,  431. 
Crédit  Mobilier,  p.  784. 

Decauville  aîné  (Etablissements),  p.  623 
Docks  et  entrepôts  du  Havre,  p  ,559  6'^3 
Docks  et  houillères  de  Touranc  (Société 'des),  p.  719 
Douane  (Commission  permanente  des  valeurs  de)  p' 


591 
Eaux  : 

Eaux.  Voir  Gaz. 

Eaux  (Compagnie  générale  des),  p.  719 

p^âo"'  (Compagnie  générale  des). 

Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz  (Comité  des  ohli- 
gataires  de  la  Compagnie  Madrilène  d'),  p  71S 

Eclairage  électrique,  p.  719.  ^  i  •  'x  . 

Edison  (Compagnie  continentale),  p.  59". 

E  ectncite  (Compagnie  générale  d'),  p.  399 

Electro-métallurgie  (Société  française  d')  n  750 

Emprunt  chinois  5  0/0  1898,  p.  527  * 

Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  p.  496 

d^f  p' 752'^"'*'""''     '^^'^'^  (GompagAii  française 

Faillites  en  1898,  p.  177 

Foi^ces  motrices  du  Rhône  (Société  Lyonnaise  des),  p. 
Franco-Algérienne  (Compagnie),  p.  719. 
Gaz  : 


^^^p  (^^«'"P'^gnie  centrale  d'Eclairage 

Gaz  et  Eaux  (Société),  p.  656. 
Gaz  de  Lyon,  p.  752. 


par  le), 


Gaz  de  Madrid,  p.  78'i. 
Gaz  de  Mulhouse,  p.  'iSl. 
Gaz  de  Toulouse,  p.  3'"9. 

Grèves  en  1898,  p.  720. 

Héraclée  (Société  d'),  p.  400. 

Hôtel  Continental  (Société  fermière  de  1'),  p.  527. 

Hôtels  (Compagnie  internationale  des  Grands),  p.  16 

Houblon  en  1898  (Récolte  du),  p.  10,  307. 

Immobilière  Marseillaise  (Société),  p.  .307. 

^'^Çâ-^^  (Rendement  des),  p.  49,  82,  175,  .305,  430,  527, 

Imprimerie  Ghaix,  p.  656. 

Incandescence  par  le  gaz  (Système  Auer)  (Société  fran- 
çaise d'),  p.  .559. 
Liquidations  judiciaires  en  1898,  p.  210. 
Lyonnaise  (Société),  p.  390. 
Mercure  (Production  du),  p.  ,50. 
Messager  de  Paris,  p.  720. 
Messageries  maritimes,  p.  720. 
Métallurgique  en  1897  (Industrie),  p.  17. 

Mines  : 

Mines  d'Aguas-Tenidas,  p.  752. 

Mines  de  Carmaux,  p.  399. 

Mines  de  la  Grand'Combe,  p.  719. 

Mines  de  la  Loire,  p.  399. 

Mines  de  IMalfidano,  p.  688. 

Mines  d'or  (Compagnie  française  des),  p.  400 

Mines  et  usmes  d'Escombrera-Bleyberg,  p.  719. 

Monopoles  du  Royaume  de  Serbie  (Administration 
autonome  des),  p.  176,  209,  304,  .367,  527,  (i55. 

Moulins  de  Corbeil  (Grands),  p.  399. 

Navigation  à  vapeur  (Compagnie  Havraise  péninsulaire 
de),  p.  5.j9.  ^ 

Nickel  (Le),  p.  399. 

Nitrate  (Production  et  consommation  du)  p  ,306 

Octroi  de  Paris,  p.  113,  145,  305,  4.31,  590,  718. 

Oural- Volga  (Société  métallurgique  de  1'),  p.  274,  .560, 

^^'^i^^âe'^"^'  ^'  ^'^' 

Petit  .lournal,  p.  656. 
Petit  Parisien,  p.  337. 
Récoltes  en  terre,  p.  176. 

Rentes  effectués  pour  le  compte  des  départements 

(Achats  et  Ventes  de),  p.  087. 
Reports  et  dépôts  (Société  française  de),  p.  719 
Senéchas  (Mines  de),  p.  817. 
Société  Générale,  p.  306. 
Sociétés  en  1898  (Formations  de),  p.  .306 
Soie  en  1898  (Production  universelle  de  la),  p.  ,50 
bucre  (Production  du),  p.  242. 

Tabacs  en  1897  (Exploitation 'du  Monopole  des),  p.  368 
Télégraphes  de  Paris  à  New- York  (Compagnie  fran- 
çaise des),  p.  687.  ■ 
ThéAtres  et  spectaclps  de  Paris  (Recettes  des),  p.  432 
1  honison-Houston  (Compagnie  française  pour  l'exploi- 
tation des  procèdes),  p.  622. 
Traction  (Compagnie  généi-aïe  de),  p.  624. 

Tramways  : 

Tiamways   (Compagnie  générale  française  de) 
p.  62.5.  ■  ' 

Tramways  (Compagnie  Lyonnaise  de),  p  6-^3 
Iramwaysde  Paris  et  du  dépai-tement  dé  la'Sei 

Trésor  (Intérêt  des  bons  du),  p.  15  oqo 

^''S),^p?'m°"''  l'étahlissement  thermal 

^'^558,'656  ^'^)'  P-  30-3,  463, 


ne. 
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Vins  (Production  universelle  des),  p.  273. 

Voitures  aulnuiobiies  de-s  établissements  Decauville 

aîné  (S'iciétt^  des-),  p.  306. 
Voitures  à  Paris  (Conipaguie  générale  des),  p.  656. 

Revue  Commerciale  :  Blé,  Farines,  Seigle, 
Avoine,  Sucre,  etc.,  p.  371,  4U-5,  43."),  466,  498,  5j0, 
563,  595,  626,  659,  (390,  723,  755,  788,  8^0. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE 

Fonds  d'États  européens  (Cours  de  clntù'-e  de  rhaque 
semainp),  p.  6,  m,  71,  102,  135,  165,  199,  2.30  -^m 
293,  325,  3  «,  389,  421,  454,  48^,  517,  549,  58i,  613, 
64.5,  678,  709,  742,  774,  8U6 

Marché  Financier  de  Paris  (Revue  hebdomadaire  du) 
p.  17,  50,  83,  114,  145,  177.  210,  242,  274,  307,  337] 
368,  4'i0,  432,  463,  496,  523,  560,  592,  624,  6,57,  68S 
_  721,  752,  785,  817.  >      '  . 

Situation  Financière  générale,  p.  6,  38,  70,  102  134 
^66,  198,  229,  261,  293.  325.  358,  ^89,  421  453  485' 
_  518  549.  581,  613,  64  -,  677,  709,  742,  773.  805. 

SituHtion  ht-bdomadaire  des  Bnnqups  (l'Emission  de 
l'Europe,  p.  1,  33.  65  97,129,  Ihl.  193.  225  257,  289 
321.  353,  385,  417.  449,  481,  513,  54-5,  577,  6U9,  641, 
673,  705,  737,  769,  801. 

Tableaux  des  priuc. pales  Valeurs  françaises  et  étran- 
gères négociées  à  la  Bour.^e  de  Pari:-:,  p.  20,  53 
117.  148,  180,  213,  245,  277  ,  340.  Voir  la  Courf/- 
ture  jaune. 

SITUATION  POLITIQUE 

Accidents  du  travail  (Loi  sur  les),  p.  518,  550.  583  614 
774.  '      '  ' 

Acciden's  du  travail  (Caisse  nationale  d'assurances  et 
le-^),  p.  678. 

Algérie  (Alîaires  d'),  p.  199. 

Algéi'ie  (l^terpellalions  sur  l'j,  p.  .583. 

AngleîerrH.  Voir  Convention. 

Armée  co'oniale.  p.  .5.50. 

Banque  de  l'Algérie  (Privilège  delà),  p.  710. 

Bilan  d-  1898,  p.  7. 

Bourgeois  (Rappel  de  M.),  p.  77'j. 

Budgets  : 

Budget  (Commission  du),  p.  7. 
Bu.igpt  de  1899,  |).  39.  71,  103,  135,  166,  199.  262, 
294,  :«6,  359,  390,  614,  678.  ' 
Budget  de  1900,  p.  803. 
Budget  au  S-^nat,  p.  .550,  .583. 
Budget  de  1900,  p.  646. 

Canal  de  Marseille  au  Rhône,  p.  166. 

Chambres  (Rentrée  des),  p.  .39,  518,  550. 

Code  d  instriiction  caminelle  (Modification  du),  n  962 

Colonial  (Office),  p.  .326. 

Conimeice  extérieur  (Office  national  du),  p.  486. 

Commercial  franco-italien  (Accord),  p.  lci,5,  199 

Commissions  (Grandes),  p.  135. 

Conférence  de  La  Haye,  p  3:^6,  486. 

Congrès  (Réunion  du),  p.  23i». 

Conseils  généraux  (S-^ssion  des),  p.  4.5'j. 

Constitunon  (Ri-vision  de  la),  p.  583,  646. 

Conir.butior  s  iiidirecies,  p.  806. 

Conven  ion  franco-anglaise,  p.  743. 

Corso.  Voir  Puslaux. 

Cour  (Haut  ),  p.  71. 

Crédit  agricol",  p.  422. 

Crédits  su|.plAirientMires,  p,  743. 

Douzièmes  provisoires,  p.  3.59,  390. 

pieyius  (R.'v  sion  du  procès),  p.  710. 

Dupuy  (Discou  s  de  M.),  p  4.54 

Exercice  1898,  p.  29i. 

^^vf'^^m''m  f'"  point  dp  départ  de 


FactT>urs  des  Portes  (Grève  des),  p.  614,  6i6. 

Faure  (IMort  de  M.  Félix),  p.  230. 

Freyc^n.  t  (Déiiiission  de  M.  de),  p.  583. 

GHlbéni  (Rnt  .iir  du  généra!),  p.  518,  678. 

(ïiève.  Voir /^ac^eio's. 

Impôt  sur  le  revenu,  p.  359. 

Impôts  (RendHiiieut  des),  p.  71,  423. 

Incompatibilité  n.inistérielle,  p.  646. 

Indo  Chine  (Direction  des  affaires  civiles  en),  p.  103, 

Interpellations,  p.  550. 
Lois  votées,  p.  7. 
Manifestations,  p.  230. 
Mariifeslalions  d'Auteuil,  p.  710. 
Marciiand  (Retour  du  commandant),  p.  678. 
Manne  marchande  (Primes  à  la),  p.  71,  .390. 
Mascate  (Incident  de),  p.  294. 
Méline  (Discours  de  M.),  p.  262. 
Message,  p.  230. 

Ministère  (Nouveau),  p.  774,  806. 
Minisières,  p.  7. 

Ministériel  (Remaniement),  p.  ,583. 
.Ministériel!,-  (Gr  se),  p.  743,  774. 
Navigation.  Voir  Manne. 
Octrois  (Suppression  des),  p.  166. 

Points  (l'apnui  .le  la  déf  nse  dans  les  colonies,  p.  326. 
Posiaux  avec  la  Corse  (Services  maritimes),  p.  7l0. 
P'iursiiiti  s  contre  des  dépulés.  p.  230. 
Poursuites  contre  le  général  Merc  er.  p.  710. 
Prési  lent  .le  la  R.'publique  (Nouveau),  p.  230. 
Prés  dent  de  la  Répuld.qiie  (Voyage  du),  p.  422. 
Réceptions  du  lei'  Janvier,  p.  7. 
Sénat  (N.iuveau  Président  du),  p.  294. 
Sénat  (Rentrée  du),  p.  486. 

Session  extraordi  .aire  de  1898  (Travaux  de  la),  p.  39. 
Tramways  de  péné.rniion,  p.  422. 
Trésorieis  Paveurs  généraux,  p.  743. 
Tunisie  (Fêtes  .le),  p.  518. 
Vacances,  p.  422. 


ÉTRANGER 


ALLEMAGNE 


Accord  anglo-russe,  p.  566,  630. 
Angleterre.  Voir  Traité. 

Angleterre  et  la  France  (Rapports  de  l'Allemagne  avec 
1),  p.  54. 

Assurances  américaines  (Compagnies  d"),  p.  630. 
Banques  : 

Banque  de  l'Empire,  p.  630. 

Banque  de  l'Empire  pour  1898  (Bilan  de  la),  p.  374. 

Ban. (lie  de  l'Empire  (Bilan  de  la),  p.  2i,  54  .  86, 
149,  181.  214,  2'i6,  278,  310,  3'il,  374.  406,  438, 
470.  502,  534,  566,  598,  6-30,  662,  694,  726,  758, 
791,  823. 

Banques  (fjoi  sur  les),  p.  118,  374,  598. 
B^inpies  (Travail  des),  p.  149,  598. 
Banques  (Bilan  et  le  travail  des  grandes),  p.  246. 
B  .nqu  s  (Capital  s  icial  des  grandes),  p.  310. 
Barujues  d  émissio  1  en  189'<  (Bilan  des),  p.  503. 
Banqu  s  privées  (Prospériié  îles),  p.  181. 
Deut-clie-B:.i!k  (Bila..  de  1  •),  p.  278. 
Dis.  onio  Ges  lis.-haft,  p.  310. 
Nationalbauk  (B.lan  de  la),  p.  214. 

Berlin  (Budget  de),  p.  214. 
P>iére  (Exportation  de  la),  p.  118, 
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Bourses  : 

Bourse  (Lnpôt<!  de),  p.  5i,  119,  278,  5GG,  00-3,  824. 
Bourse       Bf^rlin  (Con  ri«i-  de  In),  n  23  55  { 

lU»,  150,  182  214,  247,  279.  311.  3fâ,  375  4' 

438  ,  470,  502.  53'i,  5lj6,  598,  631,  66. ^  C95,  727, 

759,  792,  824. 
Bourses  des  eéréalos  (Réouverture  probable  des) 

p.  470. 

Gana^  Emppreur-Guillaume,  p.  758. 

CaroliuRs  (Achat  de^),  )).  726. 

Cartels  du  fer  allemands  et  autrichiens,  p.  823. 

Céréales  : 

Cpr-^ales.  Voir  Bourses. 
Cérf^aleg  (Exportation  des),  p.  406. 
Céréa'es  et  dfs  pro  kiils  agricoles  en  1898  (Impor- 
tation des),  p.  630. 

Charbonnages  (Pronostics  sur  le  bilan  des),  p.  246. 

Chemins  de  fer  : 

Chemins  de  f^r  (Construction  de),  p.  214. 
Chemins  de  fer  (R^-cettes  des),  p.  278. 
Chemins  de  fer  allemands  (Développement  des) 
p.  3U.  ' 
Chemins  de  fer  prussiens,  p.  118,  438,  534,  726. 

Chimiques  (Industrie  des  produits),  p.  181. 

Chine  : 

Ch'ne.  Voir  Accord  anglo-russe. 

Chine  (Allemagne  en),  p.  278.  43S. 

riiine  (Convention  ang  o-allemande  en),  p.  598, 

Ciiiue  (Extension  commer'ùale  en),  p.  y2. 

Commerce  : 

Conimerce.  Voir  Chine,  Etats-Unis,  Population, 
Russie. 

Commerce  extérieur,   p.  22,  278,  311,  598,  694, 

Commei-ce  pxtéripiir  en  1898, 'p.  181 
Commerce  depuis  18S9  (D^veloppenienl  du),  p.  40t). 

Créanciprs  de^ l'étranger  (Syndicat  de  protection  pour 

l'^s),  p  566.  ^ 
l)ette  publique  en  Prusse  (Grand-Livre  de  la),  p.  502 
Doua'  ;"rs  (Tarifs),  p.  791. 
li'ectriqnes  (In^hislr  es),  p.  118. 
Electri-rues  en  [lu -sir  (Créations),  p.  278 
Emigration,  p.  IV.i,  791. 

Emigiaiion  par  BrAme  et  Hnmljourg,  p.  86,  6.30.  662 
Lmissmns  (Noiivetl .  s),  p  22,  566. 
Emissions  en  1898,  p.  54,  55.  - 

Emprunts  : 

Emprunt  d'i-^tat  (Nouvel),  p.  214. 
Empru'  t  mexicain  (Conversion  '^'e  1')  p  758 
Rujprunt  prussien  3  (>/(»  (Nouve'),  p.  181 
Eni|uunt  russe  (Nnuvid).  p.  662. 
Emprunt,  de,  bi  Saxe,  i..  758.  791. 
Kmprnnts  d'I^lat,  p.  86,  5.34. 
Einpr  nts  étrang.'rs,  p.  3lO. 
Kmpruiils  des  Villes,  p.  694. 

En1j'epvis"s  à  l'étranger,  p.  278 

Escompt-  (Taux  de  1'),  p.,  22,  8(i,  118.  246.  5(iG,  598.  791 
E8|.!ignp.  Voir  Fonds  e^papnols. 

Etals-Unis  (Exportations  all.  mnndos  aux),  p.  375  .502 
Eiats-Unis  (Relations  avec  les),,  p.  22,  214. 


Eta's-Unis  (TraU'^  avec  les),  p.  .534. 
Eaure  (Mort  de  M.  Félix],  p.  246. 

Fers  : 

Fer  (Industries  du),  p.  80,  662. 
Fer  (Produ'  tion  du),  p.  311,  662. 
Fer  en  18'.)8  (Production  du),  p.  470. 
Fers  (Prix  des),  p.  630. 

Fonds  .l'Etat,  p.  438. 
Fonds  est.nguols,  p.  662. 
France  Yoir  Angleti^rre. 

Hambourg  en  1898  (Navigation  du  port  de),  p.  86 
Hnmbourg  (Navigation  du  port  de),  p.  374,  5.34  4/0 
Houille  en  1898  (Production  de  la),  p.  470. 

Impôts  : 

Impôt  sur  le  revenu,  p.  118. 

Impôt  sur  le  revenu  en  Prusse,  p.  341. 

Impôt-.  Voir  Bnicrsn.. 

Impôts  sur  les  grands  magasins,  p.  341. 

Industrie  (Con^idons  de  1').  p.  149. 
Japon  à  propos  des  îles  Mariannes  (Conflit  avec  le' 
p.  758  ' 

Marchés  : 

Marché  de  Berlin  (Mouvement  des  affaires  sur  le) 
p.  246. 

Ma-ehé  tinancier,  p.  54.  214,  2'i6,  758,  8''3 
Marché  monétaire,  p.  86,  118,  149,  181,  214,  278 
310,  341,  406,  438,  503,  .534,  566,  694,  720,  758,' 

Métallurgique  (Industrie).  ]>.  400,  438. 
Monétaire  (Situation),  p.  23,  374, 


Navigation  : 

Navigation.  Voir  Valeurs. 
Navij/ation  (Lignes  de),  p.  566. 
Navigation  intérieure,  p.  791. 

Orient  (Extension  en),  n.  149,  791. 
PnliiMjue  étranaèrp  de  l'AllemHgne,  p.  2?. 
Popuiaiion  et  la  balance  commerciale  (Augmentation 

de  la),  p.  726. 
Po-tps,  p.  279. 
Raisins  se-s.  Voir  Vins. 
Recettes  de  l'Empirp,  p.  246. 
Récoltes,  p.  662,  758.       ,  * 
Riiuiles  à  Berlin  (Ceci!),  p.  341,  374. 
Rnss  e.  Vo.r  Accord,  Electriques. 
Russie  ,  l'  xportatiott  en),  p.  438. 
Samoa  (Evénements  de),  p.  438,  502. 
S  tu'^tiou  poliii(iup,  p.  54,  118. 
Socipiés  en  1898  (^Nouvelles),  p.  149 
Suciv  (Carlrd  du),  p.  .534. 
Traité  Voir  Etals-Unis. 

Traité  de  commerce  anglo-allemand,  p.  (jg/,,  S2S 
Tra:^svH!il  (Allemagne  et  le),  p.  791,  822. 
Tur((u  e  (Sucés  diplomatique  en),  p.  406. 

Valeurs  : 

Vnlpurs  coloniales,  p.  534. 
Valeurs  des  Compagnies  do  navigation,  p  726 
Valeurs  indus  ri. -Ile-,  p.  758. 

Valeurs  méialluryiques  (Hausse  des),  p.  662,  726 

Viande  (Importation  de  la),  p.  823. 
^"p  mn'^  secs  à  Hambourg  (Importations  de 


s 
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ANGLETERRE 


Accord  Anglo-Russe,  p.  567,  599,  727. 
Accord  Franco-Anglais,  p.  375. 
Adresse  (Discussion  de  1'),  p.  182,  210. 
Alcools  (Gonsoramalion  des),  p.  663. 
Allemagne.  Voir  Cojnmerce. 
Amortissement  (Suspension  d'),  p.  311. 
Angleterre.  Voir  France. 
Anniversaire  de  la  reine  Victoria,  p.  695. 
Armement  en  1898,  p.  23. 
Australie.  Voir  Blé. 

Bankers  Magazine  (Statistique  du),  p.  150,  824. 
Banques  : 

Jîanque  d'Angleterre  (Bilan  de  la),  p.  24,  56,  88, 
119,  1.51,  183,  215,  247,  280,  312,  342,  375,  407, 
439,471,503,535,567,  600,  631,  663,  695,  728, 
7.59,  793,  824. 

Banque  d'Angleterre  (Dividende  de  la),  p.  375. 

Banque  d'Angleterre  et  le  marché  monétaire,  p.  535. 

Banque  d'Angleterre  et  la  réserve  d'or,  p.  727,  759, 

Joint -Stocks  Banks,  p.  695. 

Blé  en  Australie  (Récolte  du),  p.  .343. 
Bourse.  V.  SlocJi-EoccJtnngr. 

Bourse  de  Londres  (Courrier  de  la),  p.  24,  56,  88,  120, 
151,  183,  215,  248,  280,  312,  342,  376,  'i08,  440,  472, 
504,  535,  567,  600,  632,  663,  696,  728,  760,  793.  825. 

Bourse  pendant  le  mois  de  Mars,  p.  'i07. 

Budgets  : 

Budget,  p.  470,  -502. 

Budget  (Modifications  au  projet  de),  p.  631. 

Budget  de  la  !;uerre,  p.  279. 

Budget  de  la  m«rine,  p.  3i2. 

Budgétaire  ( Déficit p.  311,  375. 

Budgétaire  (Situation),  p.  439. 

Budgétaires  (Dépenses),  p.  342. 

Budgétaires  de  1898-99  (Résultats),  p.  440,  503. 

Caisses  d'épargne  (iJépôts  aux),  p.  631.  ~" 
Cambon  (Discours  de  M.),  p.  1-50. 
Canal  de  Manchester,  p.  151. 

Canal  de  Mancliester  (li:mprunt  nouveau  du),  p.  280. 

Chamberlain  : 

Chamberlain  (Discours  de  M.),  p.  824. 
Chanilierlain  et  l'impérialisme  (M.j,  p.  119. 
Chamlierlaiii  et  If  Livre  bleu  (M.),  p.  792- 

Chambre  (Composition  de  la),  p.  182. 
Chambre  de  Commerce  française  (Banquet  de  la),  p, 
150. 

Chemins  de  fer  : 

Chemin  de  fer  do  Pékin  à  Hankéou,  p.  .502. 
Chemins  de  fer  en  1897,  p.  376. 
Chemins  de  fer  (Bénéfices  des),  p.  2'i7. 

C'.iine  (.Vfïaires  de),  p.  23,  215,  311,  3'i2.  631. 
C^aring-Honsc,  p.  55,  825. 
Clearing-Mousns  en  ]8il8,  p.  120. 


Commerce  extérieur  en  1898,  p.  407. 
Commerciaux  avec  l'Allemagne  (Rapports),  p.  40/, 
Commerciaux  (Création  d'un  oflice  de  renseigne- 
ments), p.  759. 

Constructions  navales,  p.  760. 

Constructions  navales  en  1898,  p.  248. 

Cuivre  (Trust  du),  p.  567. 

Delcassé  (Déclarations  de  M.)  p.  119. 

Discours  du  Trône,  p.  182. 

Discours  politiques,  p.  150.  ' 

Emissions  du  premier  trimestre,  p.  439,  440. 

Empire  biitannique  (Développement  de  1'),  p.  2/9. 


Emprunts  : 

Emprunt.  Voir  Canal  de  Manchester. 
Emprunt  Argentin,  p.  663. 
Emprunt  Chinois,  p.  182,  379. 
Emprunt  .Japonais,  p.  663,  695,  727,  7.59. 

Escompte  (Taux  dej'),  p.  119. 
Exercice  1898-99  (Clôture  de),  p.  439. 
Exposé  financier,  p.  502. 
FaiUites,  p.  87. 

Faure  (Mort  de  M.  Félix),  p.  247. 

France  (Détente  dans  les  rapports  avec  la),  p.  îS/,  liJ. 
France  et  Italie,  p.  1-50. 
Franco-anglais  (Accord),  p.  375. 
Grèves  en  1898,  p.  87. 

Harcourt  (Discours  de  sir  William),  p.  69o. 

Impérialisme,  p.  55. 

Impôts  (Augmentation  d'),  p.  311. 

Incom-tax  (Centenaire  de  1'),  p.  375. 

Index -Numbers  des  Banli ers-Magazine  et  de  /  Econo- 

misl,  p.  23. 
Index-Numbers  de  l'Economist,  p.  470. 
Industrielle  (Situation),  p.  502. 
Industrielles  (Combinaisons),  p.  567. 
Italie.  Voir  France. 

.lapon  et  de  la  Russie  (Crédit  du),  p.  69o. 
Madagascar  (Li^-re  bleu  sur),  p.  55. 
Main-d'œuvre,  p.  247. 

Marché  financier,  p.  150,  247,  279,  311,  342,  37.),  .^u, 
599,631,663,695,824.  ^_   ,  ^. ' 

Marché  monétaire,  p.  182,  215,  407,  439,  470,  53o.  b9:,. 
727,  7.59,  824. 

Marine.  Voir  Budget,  Constructions,  Navires. 

Maurice  (Industrie  sucrière  dans  l'île),  p.  215. 

Métaux  précieux  (Mouvement  des),  p.  87,  632. 

Mouraview  (Réponse  à  la  circula  re^  du  comte),  p.  .vj. . 

Navigation  (.Mouvement  de  la),  p.  793. 

Navires  (Construction des),  p.  502,  632.  Voir  Construc- 
tions. 

Navires  de  guerre  (Coût  des),  p.  535. 
Parlement  (Ouverture  du),  p.  182. 

Passagers  entre  l'Angleterre  et  le  Continent  (Mouve- 
ment des),  p.  151. 
Postage  (Impérial  penny),  p.  23. 
Recettes  publiques,  p.  24. 
Russie.  Yoir  Accord,  Japon. 
Stock-Exchange  en  1898,  p.  2.3,  215. 

Sucres  : 


Sucre.  Voir  Maurice. 

Sucres  (Primes  d'exportation  pour  les),  p.  120. 
Sucres  (Projet  de  droit  d'entrée  sur  les),  p.  375. 
Sucres  de  betterave  aux  Indes  et  en  Angleterre 
(Droits  d'entrée  sur  les),  p.  407,  792. 


Comaae.^ce 


iumerce  extérieur,  ]>.  bo, 
m,  599,  759,  760.  7'J2. 


56,  182,  215,  342,  470, 


Trade-Unions,  p.  87,  150. 
Trainwavs  dans  le  Royaume-Uni,  p.  150. 
Transvaàl  ( Affaires  du),  p.  599,  631,063,  695,  7.59, 
824. 

Vins  (Droits  sur  les),  p.  535,  728. 


792, 


AUTRICHE-HONGRIE  ■ 


Activité  en  1898  (Résultat  de  1')  n  04 
«  Alpine    (Bilan  de  ï),  p  m^^a 

■  f  "^éncaine  (Goncurrenc?)  p 
Apaisement  en  Hongrie,  p.  y 

Banques  : 

Banque  Austro-Honr.roisp      la  . 

Bankverein  de  Vienne^  p  377 
Union-Bank,  p.  440. 

Bourse.  Voir  Impôts 

"isl!  tr^Sf  tJ^^'.P-      5"/,  89,  m  152 

^  536,  568,'60t  6à''66?y/V9''^,f^A,^4i:  Sol,' 

Caisses  d'Épargne: 

'^^ilS^'S^^^  fl-e),  p.  248. 

Caisse  d'éUrg:  n\"t  on^irde  BuL'""!^^'  ?"  ^^O. 
Caisse  d'épargne  de  Pp^th  m  B"<^apesth-  p.  57. 
Caisses  d'épargne  p  761.  ^^'^'^'''-^^h  p.  184. 

Chemins  de  fer  : 

Chemins  de  t«r  iusta  H-l'"'''  ".'  '2».  825. 

-s-e,e:.feK,î-,,,^^^^^ 
coSS  ™. 

'-^i^uunei ce  extérieur  en  -ISIOQ 
Compromis  ausiro-hnn        '  P'  ^•5^- 
^  696,  760,  7Sa  Voirir.%P-/20,  151,  343,  600  664 

gette  AutiSiienn?'?^5fô  Vt*'" 

|™5SSoSs^^&5P^ 
Empereur  (Santé  de  1')  „  «or. 

industrielle  (Si^^uatlon?  "^o'^'  ^04. 
Industrielles  en  1898  ?r',î'\^^'       ^0»'  504,  600 
Lettres  de  gage  honai?'^^'""^)'  P-  376,  ' 
Llo.d  autricirien  r^f  rff'.P;  508, 
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Sn5S(&S4^  5.  696 

Monétaire  (Réforme)  D  4      (^^'^"'^t'on),  p.  152. 

SXIS  (S  ^'-^°^Pagnies  de),  p.  47^ 

Or  clans'lÏÏuVtrie^âïï;  oMenSe^i?^^'  ^  ^'  ^  'î'^'^' 

p.  216.  -luiricnienne  (Consommation  de  1') 

Sucres  : 

"o.r.s  a„l„chie„,  aux  U;s,t  S,  M6 
Valeurs  : 

p.  88.  de   rapport  des) 

pour  les),  p.  600.      ''''^^andes  (PJngouement 


Anvers  en  1S;I8  (Port  <n  '/ks 

et  m*,al,„Q,Vd  ,  charbonn^e 
g=tt^^,S:,«;,-'v£iÊbe.,e,  p.  ..5. 

l'induslrieduî  p  37°    '  '"mmerce  et 

Chemins  de  fer  : 

t'-es  1898,  p  89  ^  ^"'"'^  premiers  frimes- 

Chemins  de  fer  en  1898,  p  795 

cÊeïïlSr'^/'',S°;,°S«>N„rd,p.,... 
p.  537.  (Compagnie  belge  de) 

'''f"aïi?sr^^):;^VS"^^^>^^  ^^-P^^-'e  russe.' 

Commerce.  Voir  Conao 
Commerce  extérieur  n  "  fiS3  7Qn 

c'o°ssr,,rfeHrttP'-''").p-«33. 


yoyd  autrkirien  fRSe^  I  1?  — "s  lonciéres  n  795   ^'  ^- 

Marché  financier  n  ^7  .L*^"^'  P-  632.  Eau,  gaz  et  électricité fri!;    ^'  ■ 

Marché  moné  ah-i   n  '/.ï'/'^^^,  760.  Eclairage  électSë  di  SoT^^''^."/"  mutuelle),  p.  050 

370,  440.  47gS,^3a(^'^,;«^'  ''''  2^8.  280,  312,  I                   ^            ^-"'"P^tershourg  (^àcï^^tét 


-0  -•^•^Knijue 
nyme  d  ),  p.  601.  -   s  ^oucieie  ano- 

pSÏp/S"'*  -™''-    "-o-be,.e  d'entre- 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Belgique,  Bulgarie,  Danemark  et  Espagne 


Forgps  et  Ad-'-i  ies  d'Ek  •terino'il-iw,  ip.  217. 
Glaces  (Société  belgo  russe  pour  la  fabrication  des), 
p.  /-/J. 

H:iiit3  fiiur-^eanx  de  Biélnïa  (Dnnetz),  p.  729. 

Hauts  fourneaux,  foiiies  et  ;iciéries  de  MMlaga.p.  837. 

JuinAts  en  l8'.,t8,  p.  262. 

Impôts  pendarit  le  1er  trimestre  1899,  p.  762. 

.Marché  (Situation  du),  p.  25.  57.  89,  121.  152,  184,  216, 

249.  281.  3i3.  -Vi't,  H77,  409,  441,  472,  505,  5S6,  568, 

601,  665,  (i97.  729,  761,  794,  826. 
Mélallurgique  du  Nord,  p.  729. 

ÎMines  ei'fonderies  de  zinc  de  la  Vieille-Montagne  (So- 
ciété anonyme),  p.  633. 
Ministéi-ielle  (Grise),  p.  121, 
Pétroles  de  Grosnyi  (Russie),  p.  506. 
Population,  p.  702. 
Poste-i  et  télégraiihes  en  1898,  p.  79.5. 
R'-coites,  p.  -M. 
Tôleries  d'Anvers,  p.  098. 

TramwHvs  Unis  de  Bucai  est  (Société  anonyme  des), 
p.  505. 


BULGARIE 


Bnnque  nHtion^lp  de  Bnlgnri»,  p.  569. 

Budget  pour  1899  (Vole  du),  p.  26. 

Ch*'iiijiis  de  for  orientaux,  p.  154. 

Cheuiins  dt-  fer  (Ari'angeiuent  relatif  aux),  p.  665. 

Commeice  extérieui'  en  1898,  p.  569,  698. 

Coni'ersioa  (Q'iestion  de  la),  p.  153. 

Emprunt  Bulgare  5  0/U  1898,  p.  26. 

FinHuci>-re  (Question),  p.  570. 

Ministérielle  (Crise)  p.  153. 


DANEMARK 


Budget  pour  1899  1900  (Projet  de),  p.  44-2. 
Commerce  extérieur  en  1897,  p.  282. 
l^etle  exti'i-ieure,  p.  282. 


ESPAGNE 


.\gents  de  change,  p.  .506. 

.\grijo'es  (Marchés).  (>.  409. 

Agricnle^  (Nouv.  lies),  p.  217,  283,  602,  703. 

.\griculiur  .  \'oir  InduslrU'. 

.Mco  ds,  p.  473. 

Alliance  anglaise,  p.  122. 

.^iiiorii  sèment  (Suspension  de  1'),  p.  ()9'.). 

Arg.-nt  (Quesiion  de  1'),  p.  442. 

Banques  : 

Banq-ie  de  Barcelone,  p.  537. 

Banque  d'Ksp  igne.  p.  27,  3'i5.  4^9.  4'i2,  473,  5U(;, 

53/,  570,  63'i,  066.  698,  730.  763,  795,  827. 
Bauq  le  d'Ksp  (lîil  .u  de  la),  p.  37 S,  602. 
Banque  hypothécaire  d'Espagne,  p.  185,  570. 

I'>ill  d'ind»ninit'',  p.  122. 
Blé  (Com  .  ercp  du),  c.  284. 
Blécu  18)8  (Producliôu  .lu),  p.  379. 
Bourse  de  .Madrid.  |..  9,),  217,  25it,  Ô52,  409,  442.  506, 
570,  602,  63'j,  066,  6(58,  698,  73j,  763,  795,  827. 


Bourse  de  Madrid  (Courrier  de  la),  p.  27.  59,  91,  123, 
1.^5,  180,  218,  2.52,  2X5.  316,  347,  379,  411,  444,  476, 
507,  5i0,  572,  603,  635,  700,  731,  704,  797,  828. 

Budgets: 

Budget,  p.  827. 

Bnd:^.;t  de  la  guerre,  p.  570,  666.  Voir  Crédit, 
Gufire. 

Budget  de  la  marine,  p.  537,  570. 
Budget,  du  ministère  de  Fomento,  p.  634. 
Budgétaires  (Recettes),  p.  154. 

Cadastre,  p.  123. 

Carlisme.  p.  154,  409,  537. 

Castelar  (Mort.de  M.),  p.  638. 

Ctiauihres,  p.  283,  666.  730.  Voir  Curlès. 

Chambres  d'^  Commerce  (Délégués  des),  p.  345,  378. 

Chan.ne  |).  250. 

Carbon  (Importation  du),  p.  666. 

Chamins  de  fer  : 

Chemin    de    fer    de  Madrid-Saragosse-Alicante 

(Assemiilée  dp.  la  Cie  du),  p.  700. 
Cheaiiu  de  f .  r  de  Z  .fra  à  Huelva,  p.  409.. 
Chemins  de  f'  r,  p.  '142,  506. 
Cheudns  de  fer  aiidah'US,  p.  185 
Chemins  de  fer  espagnols  en  1898.  p.  155. 
Chemins  de  fer  espagnols  (Hei-eltes  îles),  p.  27,  59. 

91  »,  122,  155,  l.S(i  218,  252.  285,  316,  346,  379, 

411,  444,  475  507,  539,  572,  003,  6.35.  666,  699, 

731,  764,  796,  827. 

Commerce  : 

Commerce.  Voir  Industrie. 

Goumierce  extérieur,  p.  154,  816,  442,  .507,  .570,  .571, 
730. 

Commerce  extérieur  en  1898,  p.  186. 
Commerciales  (Nouvelles),  p.  283. 

Conservateur  (Parti),  p.  58,  90.  185. 

Corlès  (Réunion  de>),  p.  90,  154,  185,  250. 

Cnupaties  (Décret  sur  les),  p.  473. 

Crédit  (N.mvelle  opération  d--).  p.  27. 

Crédit   ouvert  pour  les  fraià  de   la  guerre  (Di'crpt 

soldant  le),  p.  379. 
Cu'ia  (Coupon  des  l)i di  ts  de),  p.  378. 
Cub.t  (Frais  de  la  campagne  de),  p.  250,  285. 

Dettes  : 

Dette  au  31  décembre  1898,  p.  155. 

Dette  (Projet  d'auiticatinn  de  la),  p.  283. 

D.  tte  extérieure  estampillée,  p.  250,  475.  Voir  Es- 

liimpillafie. 
Délie  llottaute,  p.  314.  444,  602. 
Deit.i  ilotianle  (Angineutalion  de  1r),  p.  123. 
Detie  pubdi|ne  (Prdpo-iti  jus  relatives  à  l'arrange 

ment  de  la),  p.  ;Vi5. 
Dettes  coloniales  (Discussion  sur  les),  p.  283. 

Douanières  (R'^cettes),  p.  570.  602. 
Elec  ions  (R'sultat  de>),  p.  f03,  5/0. 
EiecMons  munici  aies,  p.  6^34. 
Eslam  lillage  (Abolilion  de  1),  p.  634. 
laat  de  siège  (Cessation  de  1'),  p.  185. 

Fer  : 

i''er  (Production  du),  p.  444. 

Fer  en  18!)8  (Produclion  du),  p.  347. 

Fer  à  Almeria  (Min.  rais  de),  p.  442. 

I'"iuances,  p  27,  217.  Voir  Puigcerver,  Silvela. 
Généraux  (Réunion  de,-),  p.  27. 
Guerr.î  (Dépenses  de  la),  p.  217. 

Houille  pendant  l'année  1898  (Production  de  la), 
p.  347. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Espagne,  Grèce,  Hollande  et  Italie 


M 


Impôts  (Rendement  fips),  p.  539. 

Industrie,  Aî>;ricuUiire  et  le  Coinniprce  esnagnols,p.475, 

507,  539,  572,  (503,  635,  6U7,  7G4,  79(3,  828. 
InHusti  ielies  (Nouvelles),  p.  (302,  698. 
Libéraux,  p.  90. 

Marchés  : 

Marché,  p.  314,  345,  378. 
Marché  de  Madrid  en  1898,  p.  59. 
Marché  (Réglementation  du),  p.  378. 
Marchés  agricoles,  p.  47;{,  666. 
Marchés  industriels,  p.  6(36. 

Marine.  Voir  Budget. 
Mercure  (Prix  du),  p.  409. 
Mines  d'Almaden  (Production  des),  p.  252. 
Minislérielie  (Silualion),  p.  27,  122,  154. 
Ministres  (Nouveaux),  p.  3l4. 
Pensions  (Réd  ictious  des),  p.  473. 
Phili|)|iines  (Affaires  des),  p.  185. 
Poli'ique,  p.  27. 

Produrteurs  (Assemblée  d^^s),  p.  250. 
Puigc-rver  (Projets  financiers  de  M.),  p.  122. 
Rapatriement,  p.  27. 
Recettes  publiques,  p.  27,  409. 
Réc.dtes,  p.  314,  345,  473. 
Séricicole  (Industrie),  p.  3't5. 

Silvela  : 

Silvela  (Cahinot),  p.  31  i.  . 

Silvela  (Discours  de  M.),  p.  58. 

Silvela  (Programme  financier  de  M.),  p.  90. 

Sotolongo  (\[.).  p.  .3'i.6. 

Sucre  (R.flliieurs  de),  p.  570,  (334. 

Sucrière  (Industrie),  p.  345. 

Tabacs  : 

Tubacs  des  Antilles,  p.  409. 

Tabacs  eu  1897-38  (Revenus  des),  p.  443. 

Tabacs  (Comp^iguie  fermière  des),  p.  186. 

Tliéry  (Mission  de  M.  Edmond),  p.  185,  217. 

Trésor  (Avance  au),  p.  378. 

Trésor  (Recettes  du),  p.  1^6,  379-,  44't,  539,  700. 

Valeurs  à  Rarcelone  (Cours  des),  p.  473. 

Vendange  de  1898,  |».  768. 

Villaverde  (M.),  p.  58,  795. 


GRÈCE 


Budget  de  1899,  p.  701,  731. 
Cadastre,  p.  123. 

Comm«r.;e  extérieur,  p.  28,  123,316-,  441. 
Commerce  extérieur  1898,  p.  507. 

Commis-ion  iuiernatiouale  de  contrôle  (Rapport  de  la), 
p.  700. 

Dette  tSr^rvice  de  la),  p.  316. 

I3ette  pub  ique  (Recettes  des  revenus  affectés  au  service 

(le  la),  i>.  253. 
Douane»  (Recettes  des),  p.  28.  123,  bl6,  444. 
Douanes  en  1818  (Recettes  des),  p.  25:{,  .507. 
Firiaiices,  p.  28. 

Mines  el  carrières  de  Grèce,  p.  732. 

Mini-iéie.  Vo  r  Réformes. 

Miiii-vtére  (N  uv  -au),  p.  507. 

Monopoles  (Rec^itt'  s  des),  p.  28,  123,  316,  507. 

M.>ra  oiium,  p.  2.53. 

Navig  ition,  p.  121 

Raisins  de  Corinthe  (Exportation  de),  p.  123. 


Raceltes  et  déppnses  de  1891,  n.  253. 
Réformes  du  M  ni-t-'re  Tlif  citokiw,  p.  700. 
Trésor  (Situation  du),  p.  ',^52,  444. 


HOLLANDE 


Banque  Néerlandaise,  p.  59. 
Gha-ige,  p.  59. 
Emprui  t,  p.  .59. 
Escompte  (Taux  de  1'),  p.  59. 


ITALIE 


Agrumes  (Récolte  des),  p.  188. 
Banques  : 

Banque  dTtalie,  p.  476. 
Banques  (Ciiculat  on  des),  p.  445. 
Banques  d'émission,  p.  445.  Voir  Instituts. 

Boselli  (Exp  isé  financier  de  M.),  p.  761. 

Bourse  de  Rome  (Courrier  de  l^.).  p.  29,  61,  92,  125, 
157,  18S,  219,  lô'i,  28i3,  317,  348,  380,  412,  445, 
477,  5;»9,  5il,  573,  60 i,  637,  6i39,  702,  733,  765, 
798,  829. 

Budgets  : 

Budget  (Disnnssion  du),  p.  411,  764. 

Budget  reciilié  de,  prévisi  >n  pour  1898-99,  p.  187, 

Budget  lie  rectilication  pour  1898-99,  p.  572. 

Budget  de  l'Erythrée,  p.  (iOS,  797. 

Budget  de  Ih  (inerie,  p.  285. 

Bu  Iga  iire  (Siiuation),  p.  .59,  187,  379,  797. 

Budgétaires  (Recettes  et  dépenses),  p.  124. 

Caissf  d'''pnrgne  de  Rom?,  p.  6''8. 

Caisses  tfépiirgne  postale-;,  p.  61.  219,  347,  702. 

(^apitiux  t'iaiiç  is  en  Italie,  p.  28,  253. 

Ciirriéres  (Production  de-),  p.  732. 

Cbambre  (lîentp  e  de  la),  n.  123.  5^0. 

Chambres  de  couunerce  (Vœux  «le-),  p.  91. 

Change,  p.  445.  Voir  Circulation  fiduciaire. 

Chemins  de  fer  : 

Chemins  de  for,  p.  636. 

Chemins  de  f-r  (Piod  it  des),  ]).  541.  • 

Chemins  de  fer  (Construction  de),  p.  219. 

Chine  (Aflaires  de),  p.  317,  347,  379,  732. 
Circiilat'ou  (Commissio  i  de  vigilance  sur  la),  p.  91, 
Circulation  Jitucian'e  ((^Umnge  et  la),  p.  6.35. 

CommercD  : 

Commer'-e  ext'^rieur  (Mouveineiit  du),  n.  29,  348, 
412,  445.  540,  701.  702.  7:/7,  828.  829.  ' 

Comiuerce  exté  ieiiren  189S.  p  28">,  28Ô. 

Cominrn-i:il  avec  la  Eraiice  (Accord),  p.  28, 123, 155, 
21-1.  540. 

Commoiriale  avec  l<^s  Etats-Unis  et  la  Russie (Con- 
ventioa),  p.  253,  540. 


(lommission  d"s  Quinze,  p.  .59, 
Cong  és  de  la  Pi'e  se,  p.  476. 
Coopératives,  p.  7tj5, 


91,  155,  187,  219,  285. 
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Italie,  Norvège,  Portugal^umanie,  Russie  et  Serbie 


Einif/ralion 
2r)3. 


Crédita  Fondiario  (Assemlilée  du),  p.  317. 
Cuivre  et  sulfate  de  cuivre  (Production  du),  p.  o/3. 
Dccrets.  p.  828. 
Dette  publique,  p.  lo6,  604. 
Dette  viagère,  p.  508.  -,    -,  a  ^  aaq 

Douane  en  or  (Paiement  des^  droits  de),  p.  ou». 
Douonières  (Recettes),  p.  635,  V32. 
Elections  municipales,  p.  797. 

Emigration  : 

Emigration  en  1897,  p.  541. 
Emigration  (Loi  sur  1),  p.  31/. 
Emigration  aux  Etats-Unis,  p.  -H. 

Emprunt  intérieur,  p.  411. 
Ervthrée.  Voir  Budget. 
Erythrée  (Question  de  V),  p.  12-3. 
Escadre  française  à  Cagliari,  p.  .)08. 
Escompte  (Taux  de  1'),  p.  828. 
Escompte  de  papier,  p.  28.  _ 
Etats-Unis.  Voir  Commerciale 
Exposition  de  Côuie,  p.  701. 
Faure  (Mort  de  M.  Féli.x),  p 

Finances  : 

Financier  (Omnibus),  p.  59.  _ 

Financière  (Question),  P;  28,  -'OS. 

Financiers  (Projets),  p.  91,  lo.),  187,  347,  3/9,  44.J. 

Gênes  (Port  de),  p.  253,  797. 

Huile  d'olive  (Production  de  1  ),  p.  79/. 

Immobilière  (L'),  p.  28.  ,~c  ^r^i 

Impôt  global  et  progressif,  p.  445,  4/b,  508. 

Impôts  (Réforme  des),  p.  ..)9. 

Instituts  d'émission  (Inspection  des),  p.  1»/. 

Maïs  (Récelte  du),  p.  29. 

Marché  en  1898,  p.  28. 

Ministère  : 

Ministère  (Projet  du),  p.  688. 
Ministère  (Nouveau),  P-JOl. 
Ministérielle  (Grise),  p.  -J'^' 603  ^^35 
Ministérielle  (Situation),  p.  28,  59,  82«. 

Novelli  (Rapport  de  M.),  p.  411. 
Olives  (Récolte  des),  p.  28ij. 
.  Parlementaire  (Situation),  p.  187,  219,  2..3,  572,  732, 
764  797 

Politiques  (Projets),  p.  219,  285,  317,  732,  797. 

Population,  p.  187. 

Récoltes,  p.  003. 

Riz  (Production  du),  p.  2o4. 

Russie.  Voir  Commerciale. 

Saporito  (Rapport  de  M.),  p.  508. 

Sel  (Revenu  du  monopole  du),  p.  7b^). 

Sénat  (Projets  soumis  au),  p.  540. 

Sonnino  (Article  de  M.),  p.  379. 

Sucre  (Industrie  du),  p.  733. 

Terrains  marécageux  (Bonification  des),  V-J-^'- 

Trésor  (Situation  du),   p.  29,  60,  123,  124,  28b,  317 

379,  477,  604  ,  636,  702,  765. 
Vacances  parlementaires,  p.  411. 
Valeurs  italiennes  à  l'étranger,  p.  156,  34/. 


NORVÈGE 


Commerce  extérieur,  p.  573. 


"Vins 


Vinicole  en  1893  (Production),  p 
Vins  (Exportation  des),  p.  765. 
Vins  en  1898   (Importation  et 

Vins  avtc  la  France  (Commerce  des),  p.  3^0. 

Visconti-Venosta  (M.),  p.  635,  733. 
Voyage  royal  en  Sardaigne,  p.  508, 


PORTUGAL 


Budget  de  1899-1900,  p.  188,  219,  348. 
Budgétaires  (Prévisions),  p.  28b.  ^ 
Commerce  extérieur,  p.  188. 
Créanciers  étrangers,  p.  348. 
Delagoa-Bay,  p.  286 
Dette  flottante,  p.  286. 
Financière  (Situation),  p.  ^8b. 
Leixoes  (Port  de),  p.  219. 


2.54. 

exportation  des) 


ROUMANIE 


Banque  Nationale  de  Roumanie,  p.  381. 
Budget.  Voir  Chemins  de  fer. 
Budget  pour  1899-1900,  p.  157. 
Caisse  d'épargne,  p.  542. 
Chemins  de  fer  (Budget  des),  p.  2.'. 
Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  541 . 
Dette  publique,  p.  lâ^A  669. 
Discours  du  Trône,  p.  830.  _ 
Ministériel  (Changement),  p.  o41. 
Monopoles  de  l'Etat,  p.  381. 
Postes  et  Télégraphes,  p.  830. 
Trésor  (Situation  du),  p.  V^l,  381,  041. 


RUSSIE 


Budget  de  1899,  p.  92. 

Caisses  d'épargne,  p.  120,  3±9.  4/8,  54<!,  /J»,  »^.- 
Capitaux  étrangers  en  Russie,  p.  4/7. 
Chemins  de  fer  (Recettes  des)  p.  12o  413,  478. 
Chemins  de  fer  en  1898  (Recettes  des),  p.  /98. 
Ciments  (Industrie  des),  P- 413,  82-». 
Commerce  extérieur,  p,  412,  OOJ. 
Emission.  Voir 

Foin  en  1898  (Récolte  du),  p.  349. 
Récoltes,  p.  125. 

Rente  4  0/0  (Emission  de)_,  p.  221. 
Sucrière  (Industrie);  p.  637.      ,  ,      ^on  '^'<q  fir/  798 
Trésor  (Recettes  et  dépenses  du),  p.  220,  349,  63/ ,/J8. 
Trésor  en  1898  (Recettes  et  dépenses  du),  p.  509,  .>42. 


SERBIE 


Budget  de  1899,  p.  125. 

Chemins  de  fer  (Nouveaux),  p.  189. 

Discours  du  Trône,  p.  189. 

sSspSSîions  (Modilications  à  la  loi  sur  les), 
p.  189,  ' 
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SUÉDE 


Banques  (Réforme  des),  p  61 

Commerce  pendant  le  premier  semestre -ISHK  n  «i 
Commerce  extérieur  en  1897  n  M?  ' 
J^er  en  1898  (Production  du).'  p."  669.' 


AMÉRIQUE 


SUISSE 


Alcool  : 


Alcool  (Consommation  de  1')  u  fin=î 
A  coo  s  (Régie  des),  p.  189  M,'  414 
Alcools  pour  1899  (Budget  des),'  p!  93. 

Armée,  p.  478.  ^, 
Assurance,  p.  189. 

Banques: 

Banc[ue  centrale  d'émission,  p.  254 
Banque  de  la  Confédération  p.  317 
Banques  d'émission,  p.  189. 

Budgetpour  1898  (Règlement  du)  n  A^A 
Budget  de  la  Con/édé?atioa  pou^'l&f  p!  414. 

Chemins  de  fer  : 

Ch,.nmsde,e,.  (Fo„ds'derV„„„veUement<les,, 
Ch^^ns^e  f„  (Recettes  des),  p.  m,  ,5',,  411, 

Commerce  extérieur  n  (;n->  \r^-   m    ■  ■ 
Commerce  extérieu  'e^-lS'  p  if 
Compte  d'Etat  fédéral,  p.  GOs'^' 
Douanes  (Recettes  des  ,  p.  189  254  478 
Emn^n^f  ^^'^  (Recetfes  de;)^  p'|it 
Emprunt  du  canton  de  Berne  n  •7SS 

Tm\.r     '  P/..       ^oiï"  Situation 
Journaux  (Circulation  des),  p  93 
Population  en  1898,  p  478 
Postes  en  1898  (Service  des)  p  318 
^ituatiou  économique  et  financière  n  9'- 
Traités  de  commerce,  p.  317  478  ^' 
Iransport  (N^oies  de)  p.  478 


BRÉSIL 

&iSt;^2)?V^--^-^-).P-o. 

Ba;ïteS£S™^"J^^'^tatde),p.e38, 
Budget  (Vote  du),  p.  so!     ^"  ' 
Budget  de  1899,  p.  126,  158. 

Cafés  : 

Café  (Exportations  de),  p.  319  Qr,r, 

clc  ^™°hame  récolte  du),  p  196 
Cafe  (Recettes  en),  p.  255. 

Campes  Salles  : 

Ca,.p„s|.„es  ,Me.sase<l„  SiS;S*i:p.  ,„3,  731, 
Caoutchouc  (Production  du)  n  fiss 

Conversion  (Opérations  de  la)  P  ^7 
Douanes  en  1898  (Recettes  des)^n  ^7 

Douaméres  (Recettes),  p  30  158"^ 'm?  V,  ~  . 

Economies,  p.  62  '  ^<j6. 

Espirito-Santo  (Message  du  Président  H'i 
Gouverneurs  d'Etat  (Appui  des)  .7  9.^^^'  P 
Maranhao  (Dette  de  l'Étal  derp.^543 

Minas-Geraes  : 


p.  222. 


415. 


Mipas.Ge,aes|si.„atf„Vd1!i!V'lliii:-,S%s.. 


Para  (Message  du  Gouverneur  dp  vwi  ■  a  ^ 

Pernambuco  (Finan.'es  d?  l'L'î.tV 
Polyculture,  p.  S       ^«  ^  ^^^at  de),  p.  479. 

Bio  (Importations  à),  p.  831 
Rjo-de-.ranciro  (Etat  de),  n  '299 

Sao-Paulo  (Recettfs  pu  diqu  s  de)  n\?ir 
Trésor  (Comptes  du)!  p.  510.       ^'  ^" 

CANADA 


p.  574. 


?66. 


TURQUIE 

Budgets  de  l'Egypte,  p.  670 

Chemins  de  fer,  l  605,  670 

Gheinins  de  fer  en  Asie  (Nouveaux)  n  99, 

Commerce  allemand,  p  ^670  ^"  ^  ' 

Crète.  Voir  Fi^fr!'^!^  (Campagne),  p.  605. 

Del  o  (Recettes  de  la)  p  318 

JJetto  ottomane,  p  2'^!  3is  P*  • 

l?;l^:l^„^^?97;^^i(Res.ltSdel') 


Éin^Pde^^i?g^!^^er),318. 
Ponds  ottomans  en  EuVope  (Répartit 


tition  des),  p.  221, 


Commerce  extérieur  en  189 


>éveIoppementéco;iomiquC76P2 


98,  p.  734. 


CHILI 

Budget  de  1899,  p.  .446 
Commerce  extérieur  en  1897  n  70-^ 
Conanerce  d'importation  (Décroisse 
Douanières  (Recettes),  p.  158 

ÉQUATEUR 


sèment  du),  p.  606. 


]  )ette  extérieure,  p.  382. 


ÉTATS-UNIS 
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Budgets  : 

Budgets.  Voir  Cnha. 
Bu  gHtai'e  (Qae^tion),  p.  639. 
Budgétaire  (Situation),  p.  222. 

Canal  du  Nicaragua,  p.  02,  127,  190. 
Ch^iulir-  d^  coni|)onsaiion  des  banquiers  de  New-Yorl 
(Optratious  de  Ju),  p.  31. 

Chemins  de  fer  : 

Ciiemins  de  fer,  p.  222. 
Chemins  de  fer  (Receties  des),  p.  415,  OUO. 

Chicago  (Développement  économique  de),  p.  638. 
Clearii  g  house  de  New-York.  p.  800. 
Glearing-houses  en  1897  et  ls98.  p.  799. 
Colon  et;  (Iiuporlance  de.*;  r  ouvelles),  p  .^10. 
Coinmerc"  extéritur,  p.  30,  158,  287,  415,  510,  57i,  703, 

766,  831. 
ConiiU'  rci  lie  (Balance),  p.  222. 
Cuba  (Buc^pt^  d  ),  p.  30. 
Cuix  re  (Pruduclion  du),  p.  126. 
Detle  pub  iq'ie,  p  415  606,  703.  ^ 
D  velopi  eine-nt  écinomique  des  États-Unis,  p.  30. 
Dingley  (Mort  de  M.),  p.  94. 
Electrique^  (ludustr  es).  jj.  3'9. 

Exportation  des  produits  de  l'industrie  américaine 

p.  479. 
Fer  (Prix  dn),  p.  255. 
Foiiti-  (Produciou  de  la),  p.  223. 
Indusiiit-ls  (S  ciété  nati  >ual>'  de>),  p.  .350. 
Marché  tinHuci^r  de  N  w-York,  p.  31,  62,  fl4,  127,15'), 

19i),  223,  255,  287,  319,  351.  383,  416.  447,  48u.  510, 

5'i3,  575.  007,  63J,  671,  7u3,  735,.  707,  SJO,  83l.  Voir 

Wall  i>lreel. 
Messîig-  du  Piécident  Mac-Kinlev,  p.  222. 
Philippines  (Ind-  pi-n  i;.n.-e  d  s),  p.  62. 
Phiii|.piiies  (La  Porte  ouverte  anv).  p.  62. 
Porlo  llico  (.1  venir  comm-^rcial  de),  p.  255. 
R  c  ttes  et  -(t'^pcn-es  publiques,  p.  94,  447,  543,  735. 
Ré  tdt  s,  p.  1,58. 
Traite  de  p^ix,  p.  62. 
Tr  ité  d^-  p!<ix  (Ratilication  du),  p.  190. 
Trust-<,  p.  255. 
■  Tru-ts  fi  a  ciers  (\e  l'Etat  de  New-Yo"-k,  p.  383. 
"Vins  de  Galifomie  en  Europi^  (Kxiiortattou  di-s),p.671. 
Voyage  rs  d'Europe  sur  New  York  (.Mouvement  des), 

p.'  287. 

Wall-Slicet  (Affaires  à),  p.  222. 

MEXIQUE 

Agriculture  : 

Agric  le  amérirain  (Matériel),  p.  255. 
Agricole  (Importante  colonie),  p.  447. 
Agiicole  (Production),  p.  671. 

Banque  cenlrale  des  Etats  (Grande),  p.  223. 
Banipie  Nationale  et  de  la  i5anquH  de  Londres  (Aug- 
mentation de  capital  de  la),  p.  704. 
Brevets  d'invention,  p.  383. 
Budget  de  1898-99  iModilications  du),  p.  707. 
Bufigétaire  (Situation),  p.  447. 
Café  aux  Etats-Unis  (Exportation  de),  p.  416. 
Capitaux  américains,  p  072. 
Charbon  (Exj  loitation  de  gisements  de),  p.  576. 

Chemins  de  fer  : 

Chemin  de  ter  national,  p.  416. 
Chemin  d-  fer  (Vaslc  projet  de),  p.  704. 
Chemins  de  fer,  p.  SuO. 
Chemins  de  fer  (Proh  ngation  des),  p.  447. 

Gommer cp,  p.  190,  ?87,  320,  351,  383,  007,  639,  831. 
C"m met cia'ix  avec  les  pu ys6lraugt.r» (Rapports;,  p.  127. 
Colon  (ludubtrie  du),  p.  95. 


Cuivre  d  ms  l'Etat  de  Chihuahua,  p.  735. 

Detle  (Conver-i(in  de  la),  p  735. 

Diaz  (.Mes- âge  d..  Pié-ide  t),  p.  .5'i3,  .575. 

Douanières  (Recette^),  p.  95,  223,  331,  511,  640,  707. 

Extiôm  -(Jii  nt  (Mexique  et  I  ),  p.  31. 

Einaiici'  rc  (Snualion),  p.  Ql. 

Iridu-tr.es  (.\ouve,l-s),  |t.  127. 

Marina  mar.  liande,  p.  159. 

Mercure  (D 'couverie  de  gisements  de),  p.  223. 

Ml  -  es,  p.  t)07. 

Minière  (Industrie),  p.  127,  800. 

Propriété  rnra  e,  p,  832. 

San-Luis  (Dett  •  de  l'Etat  de),  p.  250. 

Séiii-ultii  e,  p.  480. 

Sucre  (Industrie  du),  p.  511. 

Timbre  (Recettes  du),  p.  223. 

Vanille  (Culture  de  la),  p.  672. 

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Bétail  (Exportations  de),  p.  320.  607. 
Blé  (Récolle  du),  p.  32,  95. 
Bud-et  de  1899,  p.  95.  351. 
Bmk'et  de  l'.iO;),  p.  832. 
Budgétaire  (Situation),  p.  03. 
Géfénies  'Culture  de-),  p.  640. 
i:ommeice  extr>ri-ur,  p.  767. 
Comm.  rç  j  exf  rieur  en  1898,  p.  447. 
Concurrence  américaine,  p.  072. 

Dettes  : 

Dette  tlottante.  p.  32. 

Dette  d'Entre-Rios  (Règlement  de  la),  p.  228, 
D 'fte  int''rit'ure,  p,  544., 
Dettes  provinciales,  p,  384. 

Emprunt  de  30  millions  de  pesos,  p.  03. 

Enti'f-Rios.  Voi  •  DeUe. 

Finances  provincialps,  p.  95. 

Imii  igr^tion  eu  18)8,  p.  191,  800, 

Mess  ge  du  Président  d-  la  République,  p.  735,  767. 

.MnssîigH  du  Président  Roca,  p.  007. 

Récolt  's,  p.  191. 

Tré.sor  (B'ilets  du),  p.  32. 

Vins  (Importation  des),  p.  800. 

URUGUAY 

Agricoles  (Exportations  des  produits),  p.  511. 

Commerce  extérieur,  p.  511. 

Cuesta  (Président),  p.  90,  351. 

Douanières  (Recettes),  p.  03,  224,  352,  511,  704. 

Financière  (Situation),  p.  191,  708. 

Fluiies  d'olive  (Commerce  des),  p.  192. 

VENEZUELA 

Dette  (conversion  de  la),  p.  159. 
Douanières  (Recettes),  p.  320. 

Navigation  ((Jréalion  d'une  nouvelle  ligne  allemande 
de),  p.  192. 


ASIE 


CHINE 


Banques  de  Hong-Kong  (Circulation  des),  p.  160,  288, 

7-iG,  708. 
Belgique.  Voir  Mission, 


8U0. 


Chemins  de  fer  : 

Chemin  <1e  f-M-  de  nhanlant;,  n 
Chemins  d.-  Uy,  p  '■  ' 

Ch<™ins  de  fer  (K.„,,runt  chinois  d-),  p.  224 
Chemins  de  1er  russes  eu  Chine,  p.  704 

Commerce  : 

Commer.;e.  Voir  Tchéfou 

Commerce  ExtAri.ur.  ,,.  m.  480,  511  57G 

Commerce  d'importation,  p.  159. 

Concessions  : 

Concession  au  Japon,  p  256 
Concession  de  Shaiigaï,  p.  63 
.  Concessions  minières,  p.  32. 

Courtier-:  chinoi-!,  p.  C07 
Douaniers  du  YHMcxizé  (Règlements),,)  6r' 
Douarier.s  (H  cet-es),  V.  '61,  96,  224.  ^' 
^inprunt.  \  oh- Cl,e,nms  de  fer 
Italie  en  Chine,  p.  128  ' 
Alan  ichourit,  (liuss  s  en),  p.  64 
Mission  belge  en  (Jhin^  p  3>[)  '  . 

Aii  siou  coiunu>rcia,e  chiiu.ise  en  Eui-one  n  W 
Navigalion  aileman.lH,  p  768       "^"'"P"^'  P- ^"^^ 

lortsa  traicé  (l'o,  ul  ,t,i..n  .it-s)  n  512 

bh  .Dgaï.  Voir  Cmcessioii. 
b.iuntung  (Avenir  de  la  province  dp)  p  64 

icnet  u  (Counnerce  de),  n.  64 
Isung-li-Yameu,  p.  64. 
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CORÉE 


Commerce,  p.  3S4. 
Finances  publiques,  p.  384. 


IIMDES  ANGLAISES 


'^'itï.^SLÏ?,fl7--P-B.mbay  (Importations 


Commerce,  p.  76S. 
G  mmerceen  1897-98,  p.  160 
Coinni.;rce  .  xt/.ncar,  ,..  .3,^  192,288,  44X 
Kxpose  hnarici*  r.  p.  512 
Cramas  ul,'.agi,„  uses.  Voir  Bles 
lM.lusin((,  p  4  18. 

NMvi^-ation  (Mouvement  de  la),  p  640 
Vice-roi  do  i-Jude  (Nouveau),  p.  32.  ' 

JAP03V 

Ban,-,ue  du  Japon  (Limile  d'èmis.sion  de  la)  n  \m  tao 
Banque  Sino-.la|.otiaise,  p  ^88  ^'^  '^^  P- l'A  102. 

Rourc-e  de  Tokio,  p.  672. 

Budgets  : 

Budget  de  1899,  p.  128,  224. 
Bu  g^t  de  Foniiose,  p'l92' 
Budgets  de  l'Empire  Japonais,  p.  416. 
Capitaux  ë! rangers,  p  98 
Capuul.tions  (R,-W,,ne  del).  p.  800. 
cl;:;;;;nsîe^^:.f /^^r-      .nstmction  d'un),  p.  603. 
C^mniercp  dexportaii.m,  p.  96. 
(^■'iiiM.orce  exiénour  en  18  8  n'  «qo 
Dépenses  pubhques.  p.  576     '  ' 
Euiprunt  Japonais,  p.  544,  672. 

(Industrie  dn),  p.  736. 
iMn.uiciere  (Situati.^n).  p.  .30  199  906 

Wançnifi  au  Ja  on,  p.  3y> 
Horloger  e  j..  32.  \un- Entres. 
1  "put  t'  ncier,  p.  2'G. 
Impôts  (Augiumtations  d'),  n  -?24 
udemn.té  de  gu.n-e,  p.  6O8. 
Industrielle  (Kvolniion).  n  448 

L'une  (Induslr,e<lH  1,),  p.  I6O 

Mon  res(Fabri,.a,io.^e5,  p.640. 
n.i  (l,e.-,..ltH  <lr.),  p. 

Thè/i-v"''?'^-""''  'î'^-')'  P- 352,  480. 
iiié  (li.Kporta lions  de),  p.  224. 

PERSE 

Sucrerie  belge  à  Kerizek,  p.  704. 
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Écor».OE)éerL-Fa.ris 


N»  365.  —  15e  volume. 


SOMMAIRE  DU  isro  36^ 


INSERTIONS 

iîfl'n»  anglaise  de  5  centimètres 
Annonces  en  7  points  .  o  ".n 

Keclames  en  8  pomis .  4  . 

Ce  .ar,f  ,,e  s'appliqu  .  ,,as  aux  annonces 
el  reclames  d'émission. 


246-61 


^des  c'ha'„'±  1^  Banques 
ues  Lhanges.  Numéraire  et  Métaux 


STATISTIQUE  GÉNÉRALE 

d  émission.  _   Cours  et  lC"ue  d 
précieux.  —  Pages  1  à  4. 
CHRONIQUE  MONÉTAIRR   _  T  . 
Nouvelle  Monnaie  d'or  e^' Rusmo    -  iTs'm"  ' ,  "^""'^'".''''^  - 
Marche  Anfilais  p„  1S98.  _  J.es  On,M»t,      *^'"<?"^  précieux  sur  le 
en  1898.  -  U  Frappe  anx  Etats-u'nis   -Ta  ? 

-  Pà,-;s^l't"  ^-«^  -  -  t'ne  Miitio^n'Lte^ZrS- 

'^?^î:!,?s^Va,eur;%rr.  'ii:ren-,8?."^'7T'   '^^  -  ^-s 

Gh.ne  et  les  Etats4;iHS    1  Cha~s  Rér"""  ^«'""'ercial  de  îa 

ASfo',f,^Tin!'™°«\°«!  DOCUMENTS  SUR  ■ 

UKECE  :  Page  vS.  —  itaI  IP  ■   i^»™     ^.^'^ï'^^AGNE  :  Page  . 

-Amérique -i^iles  l^n^:-'^^^ ^^^t""'^ 


Or        Argent  Total 


189  7  23  déc. 
1898  7  déc 
1898  15  dpc! 
1898  x'd  déc. 


765.9 
741.9 
760.8 
755.5 


189  7  29  déc 
1898  15  dé(;.' 
1898  22  déc. 
1898  i!9  déc 


^53.9  l.C-24.8  1.4U7.6 

^,^1-3  1.02'2.1  1.460.3 
860.8  1.016,3  1  472  1 

^^■-f -  Nationale 


72 
6S 
70 
69 


88.6 
100.4 
101  6 

y9.8 


14.4 
16  3 
16  6 
16  ;J 


487.2  5 


1898 
1898 
1898 
1899 


6janv. 
22  déc. 
29  déc. 

5jaav. 


i'*n,n°5'  ~  0«  France 


1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1898 
1898 
1899 


31  déc. 
15  déc. 
24  déc. 
31  déc. 


1.940  9  1 

1.826.4  l 
1.822.6  J 

1.811.5  1 
ALLEMAGNE. 


692.2 
706.0 
702.4 
648.9 

ALLEMAGNE. 

30  nov. I      68  6 

30  sept.  f6!4 

31  oct..       68  1 

30  nov.  I  70.4 

ANGLETERRE. 

6janv.|  780  5 
764.7 
733.4 
758.5 


f^>/<  3.147.5  3.862.U 

211.1  8.037.5  3.742.3 
20.. 6  3.030.2  3.810.2 

190.2  3.006  7  3.943.6 
—  Banque  Impériale 

630.0 
390.6 


249.0 
246.7 
234.0 
229.4 


1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 
1808 


22  déc 
29  déc. 
Sjanv. 

ANGLETERRE. 

127.5 
140.0 
132.5 
130.0 

ANGLETERRE. 

62.5 
62.5 
60.0 
60.0 


7  août. 
11  juin. 
9. juin. 

6  août. 

7  août 
11  juin. 

9  jiiill. 
Oaoiit. 


341.0  1.033.2  1 
317.2  1.023.2  1 
315.6  i.ois.o  1.4-39 
291.5     940.4  1.696.7 
—banques  d'Emission 

33.8     102  4 

29.8      96  2 

33.6  101  7 

31.7  102.1 

—  Banque  d'Angleterre 
»        780.5  703.4 

764.7  68o  5 
»  733.4  682  6 
»        758.5  693:8 

—  Banques  d'Ecosse 
17.5     145.0  182.5 
20.0     160.0  197.5 
1/.5     150.0  190.0 
17.5     147.5  187.5 

—  Banques  d'Irlande 
10.0  72  5  147.5 
lO-O  72  5  150.0 
10.0  70.0  J4'i  5 
lO.O       70.0  V^l 


81  3 

81  H 

79  3 

76  3 

62  5 

73  6 

70  6 

55  G 


41 
40 
43 
44 

111 

ni 

107 
109 

80 
81 
79 
79 


48 
49 
49 


3 
4 
4 
4 

» 
» 
» 
» 


1897  30  noT. 

1898  7  nov. 
1898  15  nov 
1898  30  nov. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct. 
1898  30  nov 
1898  31  déc. 

1897  31  dpc. 

1898  17  déc 
1898  24  déc. 
i898  31  déc. 

►  89  7  20  nov 
1898  30  sept. 
1898  31  oct. 
1898  30  nov 


1897  31  déc 

1898  i;  déc 
«898  24  déc! 
1898  31  déc. 

1897  10  déc 

1898  20  nov 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 


4.< 
3.6 
3.5 
4.3 


90.4 
90.  C 
94.6 
101.9 


1897  10  déc. 

1898  20  i.ov. 
1898  30  nov 
1898  10  dée 


103.1 

116.7      507 'd 
118.2  5111 
116.1      5-26  8 
BULGARIE.  -  Banque  Nationale' 

li  8-2  2.5 
2.9        6.5         4  1 

3.3       6.8  3'q 

3.9       8.2        3  7 

DANEMARK.  -  Banque  Nationale 

90.4  127.8 

90.0  126  8 

9i.6  126  3 

101.9  131.7 

^V^^T  «l'Espafin. 

Ëli  '206.3 
i^uî      V^-^     -405. 0     14-25  7 

2'0.5      190.7     472.3  1444.0 
~  ^""fue  Nationale 

2.0  134.3 
1«  127.2 
1  6  122.8 
8.0  123.4 

238.1  444  4 

279.5  447'7 

279.9  447  9 

279.9  467.9 

302  7  'f^-^  '80.1 

30S"0  fA  If-^  801  6 

30^4  Â-'i  809.8 

^03.4  63.3  366.7  799.8 

'^ftV^'  ~  ^'"""e  «18  Napies 


2.0 
1.8 
1.6 
2.0 


66  2 
108.9 
108  8 
10S.8 


51 

23 
2i 
22 

328 

li=:8 

174 

222 

70 
71 
75 
78 

41 

32 
32 
32 

2 
2 


4 

5 

5 
5 

3 
3 

4 
4 


5 
5 
5 

6^ 


171,9 
170.6 
171.1 
171.1 


54 
62 
62 
59 

46 
45 
45 
46 


3 

2K 

2>2 


1897  10  déc. 

1898  20  nov 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 


61.6 
63.3 

63.3 
63.3 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.8 
35.2 


1897  ?0  nov 

1898  30  sept. 
1898  31  oct. 
1898  30  nov'. 


10.5  72.1  2S0.7 
10-5  73.8  239.7 
10.5  73.8  243.8 
iO.5  73.8  243.5 
Banque  de  Sicile 
1-5  36.7  53  3 
1-5  36.7  57;8 
1.5  36.7  58.3 
1-5  36.7  58.2 
"^''yf.e  - Banque  de  Norvège 


1897  29  déc 

1898  14  déc. 
1898  21  déc 
1898  28  déc' 


40.6 
46.8 
49.1 
44.7 

PORTUGAL 


26.8 
27.1 
27.1 
27.1 


40.6  80.6 

»        46.8  v)i  4 

•        49.1  93 '2 

»  44.7  88.3 
-  Banque  de  Portugal 

47.7      74.5  305  3 

49.3      76.4  S8.V8 

49. r>      76  6  ;J87  (1 

49.5      76.6  387  8 


30 
31 
30 
30 

69 
6i 
62 
62 

51 
51 
53 
51 


21 

20 
20 
2J 


5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 

If 


I.'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 


Encaisse  raélallique 
Or        Ai'Rent  Total 


Circula- 
tion 


1897  13  déc. 

1898  28  nov. 
1898  5  déc. 
1898  12  dée. 

1897  16  déc. 

1898  1"  déc. 
1898  8  déc. 
1898  16  déc. 

1897  CO  nov. 

1898  31  oct. . 
1898  nov. 
1898  30  nov. 

1897  1.')  déc. 

1898  3')  nov. 
18Ô8  8  déc. 
1898  15  déc. 

1897  31  cet.. 

1898  31  août. 
1898  30  sept. 
1888  31  oct.. 

1897  31  oct.. 

1898  31  août. 
1898  30  sept. 
1898  31  oct.. 

1897  25  di'c. 

1898  11  déc. 
1898  17  d.'c. 
189  8  24  déc. 


ROUMANIE. 

57.9 

Gl  0 

C.l.O 

60.5 
RUSSIE.  - 
3.097.3 

2.eoo.5 

2.608.5 
2.632.0 
RUSSIE.  — 
22.8 
20.7 
21.9 
21.5 
SERBIE.  - 
5.5 
5.1 
5.1 
5.2 
SUÉDE. 
41.3 
43.1 
44.1 
44.2 
SUÉDE.  - 
11.5 
11.6 
11.6 
11.8 
SUISSE.  — 
92  7 
95^9 
94.9 
94.8 


—  Banque  Nationale 

2  2  69  1  i49.7 
1.7      62.7  179.5 

1  9  62.9  173.3 
1.9      62.4  171.3 

—  Banque  Impériale 

105.6  3  205.9  2.451.7 
107.2  2.707.7  1.841.8 
lO-i.d  2.716  5  1 .842.6 

111.7  2.763.7  1.821.8 
Banque  de  Finlande 

2.3  !;5.1  73.3 

2.4  î;3.1  81.6 

2  4  24.3  78.5 
2.4      23.9  79.4 

—  Banque  Nationale 

7.7  13.2  23.9 
9.3      14.4  33.4 

9.8  14.4  33.3 
9.3      14.5  33.3 

—  Banque  Royale 

2.8  44.1  90.2 
4  6  47.7  86  8 
3.1  47.2  97.5 
3.6      47.8  91.6 

—  Banques  Privées 

13  8  25.3  104.3 
14.0  25.6  105.2 
13.2  24.8  115.2 
12.9      24.7  113.2 


Banques  d'Eml 

11  1  103.8 
10.9     106  8 
10.5  105.4 
9.7  104.5 


sslon 

213.1 
217.1 
216  3 
219.0 


40 
34 
36 
36 

130 
147 
147 
151 

34 
31 

31 
2i 

55 
43 
43 


49 
55 
49 
52 

24 
24 
21 
21 

49 
50 
50 
47 


5 
5 
5 

5>^ 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


5 
5 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs 


1898  6janv. 
1898  22  déc. 
189  8  29  déc. 
Î899  5janv. 


8  718,9 
8  220,5 
8  182,0 
8  191,8 


2  580,1 
2  4S9,7 
2  493,8 
2  470,0 


11  299.0 
10  720,2 
10  675,8 
10  661.8 


15  227,3 
14  614,2 

14  668,0 

15  170,3 


74 
73 
73 
70 


TOTAUX  au  31  décembre 

1893  31  déc.    6  116,5    2  493,1     8  609,6    15  264,1  56% 

1894  31  déc     6  952,0    2  603,7    9  555,7     15  539,5  62 

1895  31  déc;    7  863,4    2  506,3   10  369,7     16  072,6  63 

1896  31  déc     7  859,9     2  512.7   10  372,6    14  536,6  71 

1897  31  déc.    8  745,6    2  556,4  11  302,0    15  253,6  74 
(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement  ;  ils  ne 
B'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

ÎHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople .... 

FrSLncîort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

S.'ï'nt-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (i  3  mois) . . . 


er  duc. 

8  déc. 

15  déc. 

32  dec. 

29  déc. 

5  janv. 

il 

8b 

47 

85 

47 

88 

47 

87 

47 

95 

47  98 

100 

35 

100 

37 

100 

32 

100 

32 

100 

31 

100  21 

148 

75 

149 

5u 

149 

50 

150 

50 

151 

oO 

151  50 

.■p 

50 

36 

36 

25 

3'J 

29 

3 '4  50 

80 

75 

80 

75 

80 

70 

80 

75 

80 

s6 

8l  05 

100 

30 

100 

3'i 

100 

27 

100 

32 

100 

23 

100  n 

100 

35 

ÎOO 

30 

100 

20 

100 

35 

100 

75 

100  75 

22 

98 

22 

95 

22 

91 

22 

82 

22 

75 

22  77 

80 

78 

80 

72 

80 

73 

80 

75 

80 

92 

81  01 

107 

05 

107 

22 

107 

30 

107 

79 

108 

04 

107  61 

100 

64 

100 

67 

100 

73 

100 

70 

100 

72 

100  70 

795 

792 

758 

780 

T,0 

756  . 

25 

51 

25 

53 

25 

53 

25 

51 

25 

48 

25  42 

36 

87 

35 

95 

35 

67 

29 

29 

25 

35  50 

107 

03 

107 

17 

107 

30 

107 

80 

107 

95 

107  65 

37 

10 

37 

10 

37 

10 

37 

)2 

37 

17 

37  17 

47 

70 

47 

75 

47 

75 

47 

70 

47 

87 

47  85 

47 

65 

47 

70 

47 

70 

47 

65 

47 

82 

47  77 

ïdieurs  à  trois  mo's 

Plus 

8  déc. 

15  déc. 

22  déc. 

29  déc. 

5  janv. 

Amsterdaim.  papier  court. 

4  % 

2C6  75 

206  50 

206  37 

206  25 

206  !2 

Allemagne..  — 

-4  % 

122  56 

122  56 

122  25 

122  25 

122  12 

Viemie-Tr.  .  — 

4  % 

207  50 

207  50 

2()7  62 

206  87 

207  . . 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

3do  50 

369  50 

393  . . 

388  50 

373  50 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

370  . . 

390 

380  . 

380 

400  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

26  i  50 

264  62 

261  50 

264  25 

264  25 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

4  % 

25  29 

25  2754 

25  24 

25  21  S 

25  17.. 

—         ....    ch.  court 

i  % 

25  31  K 

25  30.. 

25  -26% 

25  U  . 

25  19% 

Belgique   — 

4  % 

0  19p. 

0  33p. 

0  37p. 

0  2fp. 

0  25p. 

5  % 

6  75p. 

7  .  p. 

7  25p 

7  50p 

7  2j.p. 

^  % 

0  7ôp. 

0  81p. 

0  81p. 

0  87p. 

0  81p. 

4  % 

5?J  50 

520  50 

519  .. 

519  . 

519  .. 

Malières  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3i37  » 

3459  34 

3459  34 

3455  90 

3419  03 

3445  58 

Arguent   id.    (le  kil.). . 

218  89 

101  23 

lOû  79 

100  14 

99  70 

99  04 

Quadruples  espagnol 

s  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916™) 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titra  :  900n') 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.  or). . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Ghinfl(8banjba[)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


5  19 
2  45 
2  40 
1  29 

0  80 

1  68 

2  69 

3  72 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  5  janvier  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

99  91 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   lOù  09 

En  Angleterre   100  09 

En  Autriche-Hongrie...  '00  44 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   135  50 

En  Grèce   151  50 

En  Hollande   ICO  05 

En  Italie   >07  81 

En  Portugal   138  61 

En  Russie   100  . . 

En  Suisse   100  81 


A\ix  Etats-Unis   99  81 

Au  Mexique   221  18 

En  Républ.  Argentine..  207  90 

kn  Chili   !46  59 

Au  Brésil   355  . . 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   95  91 

En  Chine   200  80 


Billets  A  llemands  

—  Anglais   99  91 

—  Austro-Hongrois.  99  56 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   73  80 

—  Grecs   66  .. 

—  Hollandais   99  95 

—  Italiens   92  75 


—  Portugais  

—  Russes   100 


14 


—    Suisses . 


99  19 


Pièces  des  Etats-Unis   100  19 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  48  . . 

—  du  Chili   68  25 

—  du  Brésil   28  16 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Janon   104  26 

—  de  la  Chine   49  79 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  5  janvier  1899. 

La  cote  des  chanpres  continue  à  baisser;  le  papier 
hollandais  est  à  306  12  au  lieu  de  206  25,  le  papier  al- 
lemand à  132  12  contre  122  25,  la  devise  autrichienne 
se  relève  un  peu,  mais  reste  au-dessous  du  pair  auquel 
elle  s'était  tenu  si  obstinément. 

Le  papier  espagnol  redevient  mauvais,  il  fléchit  de 
388  50  à  373  50  :  nous  en  avons  donné  la  raison  la  se- 


L'ECONOMISTE  EUllOPÉEN  — 


Statistique  générale 


muine  dernière  ;  par  contre,  le  papier  portngais  passe 
de  oSO  il  400,  la  primo  de  lor  est  de  38  0/0  seulement, 
on  parie  toujours  d'arrangements  entre  le  Gouverne- 
ment et  ses  créanciers,  mais  tout  cela  est  très  obscur 
et  très  confus. 
Le  Rouble  reste  à  264  25. 

Le  ciièque  sur  Londres  s'inscrit  à  25.19  1/2,  c'est-à- 
dire  sensiblement  au-dessous  du  pair  ;  nos  comptes 
paraissent  décidément  liquidés  avec  l'Angleterre  et 
même  avec  les  Etats-Unis. 

Le  papier  belge  perd  toujours  0.25  0/0  ;  le  papier  ita- 
lien est  un  peu  mieux,  la  perte  est  7.25  au  lieu  de 
7.50  0/0,  et  le  papier  suisse  perd  0.81  au  lieu  de  0.87  0/0; 
ces  cours  expliquent  les  envois  d'or  faits  à  la  Banque 
de  France  par  la  Suisse  et  la  Belgique. 

Le  New-York  reste  à  519. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. 
Shanghaï  .. 
Yokohama . 


1  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

28  déc. 

4  janv. 

1/11  1/2 

2/8  5/8 
2/0  7/16 

1/11  5/8 
2/9  ./. 
2/0  7/16 

I/U  11/16 

2/9  ./. 
2/0  7/16 

1/11  11/16 
2/9  ./. 
2/0  1/2 

1/11  11/16 

2/8  7/8 
2/0  7/8 

1/il  13/16 
1/3  31/32 
1/3  31/32 
8  ./. 
12  15/16 

1/11  lD/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
7  lb/16 
12  11/16 

1/)1  7/8 

1/4  1/32 
1/4  1/32 
3/4 
12  13/16 

2/0  ./. 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
1  7/16 
12  1/2 

1/11  15/ !6 
1/4  1/32 
1/4  1/32 

7  5/8 
12  5/16 

lis  10 

78/  ./, 
27  9/16 

111  80 

78/.  /. 
27  7/16 

115  30 
77/11  1/2 
27  3/8 

110  80 
77/11  1/2 
27  5/16 

107  90 
77/10  1/2 
27  1/4 

Valeurs  àTue  : 

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . 
Argent  en  barres 

Une  petite  réaction  de  l'argent  en  barres  entraîne  un 
léger  recul  du  Shanghaï  et  du  Singapoure  :  le  Hong- 
Kong  n'a  pas  changé.  Le  Yokohama  est  en  hausse 
marquée,  il  gagne  3/8  dans  la  semaine. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  mercredi,  750.30  000 
Rs  de  souscriptions  à  l'émission  de  60  lacks  de  roupies 
en  traites  sur  les  Indes.  Les  souscripteurs  à  17  1/32  d  ' 
recevront  10  0/0  des  demandes.  La  répartition  s'effec- 
tuera comme  suit  ;  29.27.000  Rs  sur  Calcutta  ;  26.28.000 
Rs  sur  Bombay  ;  4.45.000  Rs  sur  Madras.  Une  demande 
de  4  lacks  en  transferts  n'a  pas  été  prise  en  considé- 
ration. Une  autre  émission  de  60  lacks  aura  lieu  mer- 
credi. Depuis  le  1er  avril  1898,  les  ventes  de  traites  ont 
produit  12.773.026  livres  sterling. 

Le  Rio  se  relève  un  peu;  quant  au  Valparaiso  il  est 
de  plus  en  plus  mauvais. 

La  Répubdque  Argentine  paraît  décidément  compter 
f  la  diminution  de  l'agio  de  l'or,  que  nous  trouvons  à 
107  90;  1  Europe  a  tant  d'intérêts  dans  ce  pays  qu'un 
retour  a  des  conditions  monétaires  normales  serait 
pour  elle  un  véritable  bienfait. 

L'or  a  beaucoup  baissé  de  prix,  la  prime  n'est  plus 
que  de  2  1/2  O/OO  à  Paris  ;  à  Londres  l'once  standard 
se  négocie  à  77  10  1/2,  c'est-à-dire  au  pair  monétaire 
supérieur  de  1  d.  1/2  au  prix  d'achat  de  la  Banque. 
Dans  ces  conditions,  il  semble  que  la  tension  du 
change  est  pour  le  moment  terminée. 

L'argent-métal  a  un  peu  baissé. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  modification  dans 
les  taux  d  escompte  officiels. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 
La.  Banque  de  France  se  présente  cette  semaine  avec 
une  diminution  d'or  de  11.095.000  fr.  résultant  unicrue- 

?m^  <?nn%P'-^'r7^'"^''H'i.^J^  circulation,  qui  a  pris 
5.915.000  fr.  a  Pans  et  5.765.000  fr.  dans  les  succur- 
sales, par  contre,  il  est  venu  250.000  fr.  d'Odessa,  17.000 
fi-ancs  de  Vienne,  50.000  fr.  de  Berne  et  115.000  fr  de 
Belgique. 

L'encaisse  argent  a  baissé  de  12.414.000  fr  •  la  cir- 
culation a  pris  2.264.000  fr.  à  Paris  et  6  580.000  francs 
dans  les  succursales  ;  il  est  sorti  3.240.000  fr.  pour  la 
Suisse  2  millions  pour  la  Belgique,  300.000  fr.  pour 
Nouméa  ;  il  est  venu  350.000  fr.  de  Suisse  et  1.620  000 
irancs  de  Belgique. 

La  circulation  a  augmenté  de  13J. 400.000  fr   et  elle 


atteint  un  des  chiffres  les  plus  élevés,  sinon  le  plus 
eleve  qui  ait  ete  enregistré  depuis  l'origine  clé  la 
Banque.  »,         v  « 

Du  reste,  cet  état  n'est  que  transitoire,  il  se  produit 
toujours  a  cette  époque  de  l'année  et,  dans  le  coui'ant 
du  mois,  la  circulation  baissera  certainement  et  proba- 
blement 1  encaisse  augmentera. 

La  Banque  Impériale  d'Allemagne  a  été  en  proie  à 
d  énormes  demandes,  le  pcrtefeuîlle  commercial  et  les 
avances  ont  pris  des  proportions  jusqu'ici  inconnues; 
Il  en  est  résulte  une  sortie  de  métal  de  77.600  000  fr 
et  une  augmentation  de  237.100.000  fr.  dans  la  circu- 
lation. 

La  circulation  soumise  à  l'impôt  est  de  362.375  000  fr 
contre  39.3.50.000  fr.  au  dernier  bilan.  ' 

Le  Reichsanzeiger  rapporte  qu'à  la  dernière  réunion 
du  Comité  central,  le  président  M.  le  docteur  Koch  a  dé- 
claré que  la  hausse  de  l'escompte  décidée  le  19  novem- 
bre avait  eu  pour  conséquence  de  réduire  les  demandes 
adressées  a  la  Banque  au-dessous  du  niveau  de  l'année 
dernière.  Depuis  cette  date,  les  dépôts  sont  tombés  à  80 
millions  de  marks,  soit  3  millions  de  marks  de  moins 
qu  en  1897  et  4  millions  de  moins  qu'en  1896;  pendant 
la  dernière  semaine  il  y  a  eu  un  accroissement  de  22 
millions  de  marks  contre  42  millions  en  1897  et  40  mil- 
lions en  1896. 

Le  total  des  eftets  de  commerce  est  de  125  millions  de 
plus  qu  en  1897,  l'encaisse  s'est  accrue  depuis  le  15  no- 
vernbre  de  64  millions  d'or  en  lingots  et  la  décroissance 
de  la  dernière  semaine  a  été  insignifiante.  Le  docteur 
Koch  remarque  que  bien  que  le  taux  de  l'escompte  sur 
le  marché  libre  soit  tombé  à  5  1/8,  la  position  générale 
est  encore  très  tendue  et,  que  le  23  décembre,  fa  limite 
de  circulation  était  dépassée  de  3O..5CO.OO0  M.  et  qu'elle 
pouvait  s'éh-ver  Jjeaucoup  plus  à  la  fin  de  l'année:  qu'il 
n  avait  pas,  par  conséquent,  l'intention  d'abaisser  le 
taux  de  1  escompte. 

nnnvr^^ffXof'^'??^^'^'^''''  ^  acheté,  Cette  semaine, 
poure.OOO.OOO  fr.  d'or  en  barres,  il  n'y  a  pas  eu  de 
sortie  ;  la  circulation  a  rendu  18.500.000  fr.,  en  sorte 
9-''''inn"nAn*?''  se  présente  avec  une  augmentation  de 
ono    nn  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de 

11.  iOO. 000  francs. 

La.  Banque  de  Belgique  a  en  moins  2.100.000  fr  de 
métal,  probablement  de  l'argent;  la  fin  de  l'année  a 
augmente  la  circulation  de  15.700.000  fr. 

La  Banque  d'Espagne  continue  à  grossir  son  en- 
caisse argent  et  parallèlement  sa  circulation  fiduciaire. 
A  on  Pays-Bas  a  augmenté  sa  circulation 

de  20  millions  sans  que  son  encaisse  ait  chano-é 

Klii^Banqite  de  Russie  il  est  rentré  43.500.000  fr 
d  or;  la  circulation  des  billets  a  diminué  de  20.800.000 
1 1*3,  nos» 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1898. . . 

—  1897... 

—  1896... 


du  10  depuis 
au  n  déc.  le  l«"-janv. 

»  200 
»  8.000 
»  200 
170.430  10.441  199 


IMPORTATIONS 

depuis 
le  l'rjanv. 


du  10 
au  17  déc. 


170.430  10.449..50D 
38.250  29.899. 19i 
23.250  51.368  942 

ARGENT 

Grande-Bretagne  1.056.600  44.241.319 

France   ,,  «86.322 

Allemagne   »  3.020 

Autres  pays ....  »  836.186 

Total  1898...  1.056.000  46.066.847 

—  1897...  938.603  45.128.593 

—  1896...  1.073.593  50.907.398 


1.000.000  4G. 701. 432 
287.184  17.873.860 
29.751.148 
13.061  4.520.490 

1.300.245  98.846  930 
12.429  13.6.50.246 
29.300  82.822.115 


49.584 

»  24.907 

»  4.010 

4.767  2.587.610 

4.767  2.6b6.111 

69.906  3  029.955 

50.209  2.841  285 


 T-'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Chronique  monétaire 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New- York 

  31  déc.      104.700.000  dollars 

164.3(X).000  — 
109.000.000 
169.800.000  — 


1898 
1898 

1898   31  déc. 


17  déc. 
déc. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Convention  monétaire  latine 

Le  protocole  de  1  échange  des  ratifications  de  l'arranRement 
additionnel  a  la  convention  monétaire  du  15  novembil  lS^ 
dresse  le  lo  mars  1«98,  entre  les  Gouvernements  franSis 

m^i^àS'^â/^^i^kàS'  '''''''' 


Nouvelle  monnaie  d'or  en  Russie 

Loukase  suivant  vient  d'être  publié  : 

«  Afin  de  faciliter  les  règlements  de  comptes  en  monnaies 
d  or  nous  avons  reconnu  utile  de  frapper  et  de  mettrl  en 
circulation  -  en  outre  des  monnaies  suivantes  :  l'imSie  la 
3e  dix'o'ubfeï.  "'^'î  -  ^"^^  P^^ce  Vor 

En  conséquence  de  ce  qui  précède  et  conformément  au  ran- 
port  du  Ministre  des  Finances  examiné  par  le  Conseil  de 
1  Empire,  nous  ordonnons,  savoir  :  ^onseu  ae 

I.  La  frappe  de  la  pièce  d'or  de  la  valeur  de  dix  roubles 
s  effectuera  aux  conditions  suivantes:  le  poids  d'or  fin  dans  il 
pièce  de  dix  roubles  sera  de  un  zoiotnik  soixante^ I  x-huït  e^ 
vingt-quatr  e  cen  iemes  doli  (1  zol.  ,8,24  doli).  Cette  pVce  con 
tiendra  neuf  cents  parties  d'or  et  cent  parties  de  cuivre  La 
livre  d  alliage  audit  titre  doit  représenter  quarante-sept  nLet 
de  la  va  eur  de  dix  roubles,  six  roubles,  trois  copecs  et  trente 
sept  cent  vingt  e  unièmes  de  copec  (47 'pièces  d'ordriO  rou- 
Mes,  6  roubles  e  3  37/121  copecs).  Le  diamètre  de  la  p™ce 
d  or  de  dix  roubles  est  de  quatre-vingt-neuf  points  Le  p^oids 
brut  de  cette  pièce  est  de  deux  zolotniks,  uni  et  six  dixièmes 
dpha  (2  zolotniks  et  1,6  dolia).  Pour  la  frappe  d^  ^S 

le  Htre  nn°'i't'  "'^  '^^i"^*^^^^^  ^«^^rance  s^i^vante  l)^pour 
le  titre  -  une  tolérance  d  un  millième  en  plus  ou  en  moins 
et  2)  pour  le  poids  -  quatre  dixièmes  de  dolia  (0,4  doHa  en 
moins  ou  en  plus  Le  poids  minimum  auquel  es  p  èces  de 
dix  roubles  seront  acceptées  par  le  Trésor  ne  doit  pas  Ire  in- 
férieur a  deux  zolotniks  et  six  dixièmes  de  dolia  (rzolotniks 
0^  doha  .Lapiece  de  dix  roubles  d'un  poids  inférieur  ne  seià 
reçue  qu  avec  1  appoint  supplémentaire  prévu  par  la  loi 

dè?'l^acl£mS\ll'  t^^  "'^'^  ™  circulation 

au  ^        levement  de  sa  frappe  aux  conditions  indiquées 

leÔcSJÏÏfSn^^ï^^        mesures  nécessaires  pour 

^ .     ,.  NICOLAS, 
Livadia,  11  décembre  1898. 


Les  Métaux  précieux  sur  le  Marché  anglais  en  1898 

La  circulaire  Mocatta  et  Goldsmid  do  Londres  publie  It^ 
renseignements  suivants  sur  les  cours  des  mélaux^ïScieux 

Le  marché  de  l'argent  a  été  très  actif  et  soutenu  :  les  cours 
nont  varie  qu  entre  2ô  et  28  .5/16  d.  l'once  standard  An 
commencement  de  l'année,  on  faisait  26  5/8:  ^uis  au  milieu^e 
février,  par  suite  des  bruits  qui  circulérén  Su'ora  ait  au. 
menter  le  droit  d'importation  aux  Indes,  le  0^18^1111  lî 
p.dement  et  l'on  descendit  à  25  d.  le  3  mar^  A  ce  c^^^^^ 
extrême,,  des  achats  importants  de  spéculatio,  furent  effec- 
tues et  jusquau  2.5  mars  les  cours  reprirent  Ce  iour  là 
""iXd^  ^rg  rcr-r*^^"",  V'  ^-  Pa;"o^ce,'"dè 
ie  cours  de  #  5?lfi   i  '  f  •  ".^  /''^  ^"'^  momentané  ; 

le  cours  de  ■^  5/16  d.  fut  atteint  le  30  avril  Vers  le 
nilieu  de  mai,  'Espagne  se  porta  acheteur  et,  sau  quelgues 
nterruptions  de  courte  durée,  confirma  à  demander  des 
4  Î50  00iVd:'r'''  "«r'î^bre.  Ses  achats  représentent  environ 
Se  à  >8  5/  -  Tr'  ^^«'•^'"Si,  '  «  T'-ent  pour  effet  de  porter  Ta 
vembre    ^  ^        '  '^tleint  le  21  septembre  et  le  1"  no 

Pendant  les  deux  derniers  mois,  les  coui's  ont  été  nlushas 


1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


gelrdèpaisîsgf-       i^^P-'-tions  et  des  exportations  d'ar^ 

Importations  Exportations 

  10.900.000  11.975.000 

  10.600.000  9.8o5.000 

  14.200.000  15.000.000 

  lb.845.000  19.000.000 

^    15./00.000  15.500.000 

Importations  Exportations 


1894 
1895. 
1896. 
1897 
1898. 


27.200.COO 
35.800.000 
24.500.000 
i;9.200.000 
44.000.000 


15.400.000 
20.400.000 
29.600.000 
29.300.000 
35.800.000 


Les  opérations  de  la  Monnaie  anglaise  en  1898 

Le  Directeur  de  la  Monnaie  Royale  d'Angleterre  vient  dP 

Monnaies  impériales  émises  et  retirées 

OR 

Retiré  (d'après  l'art. 


Emis 


1897 


Souverains   42 . 060 

Demi-souverain..  1.778!437 


de  1891 


1898 


1897 


Totaux  ....  1.820.497  5.780.446 

ARGENT 

Emis 


(En  livres  sterling) 
4.346.200  1.712.156 
1.434.246  1.037.153 


1898 


1.339.844 
710.847 


2.749.309  2.050.691 


Betiré 


Angleterr»  etPays 

de  Galles   576.671 

Ecosse   90  9ii0 

Irlande   54  800 

Colonies   259.630 

Totaux  .. 


(En  livres  sterling) 


462.596 
214.500 
40.000 
595.210 


308.000 
30.200 

» 

41.008 


982.001  1.312.306 

MONNAIES  DE  BRONZE 

1807 


1898 


305.000 
35.200 
5.897 
31.360 


379. '^08  377.457 
1898 


,,  .  (En  livres  sterling) 

Iiovaume-Uni   loi .795      7-3  070 

^■olomes   5435  p;,^^- 


Totaux   107.2û'O 


8i.555 


L'ECONOMISTE  KI;H()I>j::kx  -  chronique  monétaire 


Nombre  de  pièces  frappées  à  la  Monnaie 


1897 


Impériales  . 
Or   3.568.156 


1898 


Argent . . 
Bronze . . 

Coloniales 
Argent . . 
Bronze . . 
Nicliel... 


19.590.679 
3.'..022.73C 


32.08.3.383 
4.100.000 
288.000 


57.120.570 


36.473.283 


7.229.964 
25.389.54.5 
26.902.096 


38.454.9C4 
80.782 


59.521.605 


38.535.746 


Totaux....    93.593.853  98.057  351 

-conSe  p'n  Î8oJ''f  J-?'^''^"*'-"*'  «''•"^"'^^  ^^"^^^é  commerciale 
d^la  cfrènl-tlnn  nr  î^^e  importante  augmentation 

ae  la  circulation  or  et  un  accroissement  assez  fort  de  la  ciri-n 
lation  argent.  La  valeur  de  lor  impérial  émTs  est  de  5  78Ô'446 
livres  sterling  contre  1.820.497  liv  st  en  1897  soit  nnp 
tITh  le  montant-  d'oile'gèr  retiré?  la^p  ès' 

liv2s'lteSg"e^„  f897^"^  ^^'^  ^'^Sl 

1  argent  relire  a  été  de  377.457  liv.  st.  contre  3M  l1v  st 
L  augmentation  de  l'émission  de  monnaie  d'or  est  due  en- 
tièrement aux  souverains  :  il  en  a  été  mis  4.346  200  en  drcuTa 

tion,  contre  42.060  seulement  en  1898.  L'émission  des  S" 

souverains  présente  une  diminution 

La  Frappe  aux  Etats  Unis 

v^J^œSaï ^s^^^SSS.  ^c?S?7i  ?a 
aiS^^;a^fc^rs£^l/^4U-^---«^^^Si^ 

1897%Tl898':'*^         ^'''^'P'  argent  pour 

1897  1893 


Janvier   7.803.420 

Février....  10.152.000 

Mars   13.770.900 

A^ril   8.800.400 

Mai   4.489.950 

Ju;n   2.100.547 

Juillet   377.000 

Août   8.756.250 

Septembre..  8.762.375 

•Octobre....  3.845.000 

Novembre..  3.54'i  000 

Décembre . .  3.626.642 

Total. . .  76.028.484  " 


1.964.800 
1.519.794 
1.617.654 
1.535.000 
1.600.000 
1.8.56.754 
260.000 
701.436 
1.050.092 
2.301.000 
2.103.000 
1.977.167 


3.420.000 
4.085.302 
5. 385.403 
8.211.400 
7.717.500 
0.903.9^2 
5.853  900 
9.344.200 
7.385.315 
'5.180.000 
5.006.700 


1.624.000 
1.167.564 
1.488.139 
948.000 
1.433.000 
1.432.185 
1.027.834 
2.350.000 
2.178.389 
3.354.191 
2.755.2.51 


18.480.697   68.493.712  19.7o8.553 


La  Circulation  aux  États-Unis- 

du^Nm^Ziwdrïsf Sr^hf'  l'Amérique 
^or  et  d'argent^cerlfica     bU  cï^^  l'Eht'et'de'ir  b"""*^^ 

•Na^iona  e.  en  circulation  au  1"  novembre  18^5  ^ 
Voici  les  chiffres  à  cette  date  : 

Montant  Dans 

total  frappé     les  caisses  Dans  la 

ou  emis       du  Trésor  circulation 


Monnaies  d'or   791.647.225 

Dollars  argent   466 . 836 . 597 

Monnaies  division- 

BiS^£^^{i-  ^«-^33.612 

Biîi"^du•T;.éso^ 

(loi  du  14  juillet 

Bii?ete  des  Bknqùês  '^^'^^^ ' 

Nationales..   239.629.136 

Gertihcats  d'or   36.940  149 

p.  .  'l'"'i''g?»î-  398.753:504 
Certificats  monétai- 

'''^•'^   20.105.000 

'•f'otaux   2.475.159.519 


En  dollars 


141.800.498  649.846  727 

403.399.342  63.437.255 

7.854.660  68.878.952 

40.379.396  306.301.620 

1.263.500  96.569.780 


4,659.172 
1.601.240 
7.575.929 


234.969.964 
35.338.909 
301.177.575 


évaluécT7M)58  mrl  h  ^r";"';       '"""vembre  1808.  étant 

octobre  s  ^"'-^"""^  circulation  en 

1"  oct.         1"  jjov.     Différence  au 


1898 


1898 


1"  nov.  98 


 ^En  dollars 

Monnaies  d'or           622.649.812  649  846  727 

Dollars  argen  t            60 . 788 . 828  63'  437  '  255 

Monnaies  division-  ■■*o<  .<.jo 

BiSs"c£''Sts-  ""-^'-''^ 

BiS's- du -Trésor   ^''-'''-'^^  3C6.301.620 
(loi  du  14  juillet 

BilSdosBaliquës 

Nationales              231.7.50.720  234.969  964 

Certificats  d  or  . . . .     35 . 393 . 909  35  338  909 

cl  argent.   393.425.735  39i;i77.'ô75 
Certificats  monétai- 

  17.635.000  20.055.000   +  2.420.000 

T^t^"^              1816 . 596 . 392  1866. 575 . 782  +49.979.390 


+27.196.915 
+  2.648.427 

+  2.291.012 

+14.641,455 

—  134.503 

+  3.219.244 

—  55.000 

—  2.248.160 


L'Étalon  d'or  au  Chili 

Au  Chili,  l'exportation  des  métaux  précieux  a  été  la  mii 
vante,  depuis  que  l'adoption  de  l'étalon  d'or  a  obh'é  le  Gou- 
vernement a  décider  un  moratorium  :  , 

S'ifilfs^   ^^^^^''^^  36.000 

Septembre  1898  3  030  999 

Octobre  1898...  .  ^700 
Novembre  1898  ."     2.362  072 


Piastres  12.590.682 
Voici,  d'autre  part,  les  quantités  de  métalliaue  et  de  mnn 
na^ie-papier  détenues  par  les  Banques,  le  30  ^embreTer-" 

Baiiques  Métallique  Papier-monnaie 


(En 
5.171  69 
.787  27 
.  136  54 
.011  40 


Banque  du  Chili   1  265 

Commerciale  du  Chili. .  '70 

Internationale  (Chili)..  321 

Mobilière   2 

A.  Edwards  et  C'°  

Talca                         '  oQg 

D.  Matte  et  G'".."....'.'.'  794 

Concepcion   12 

Curico   i 

MeHpilla  '  ] 4 

Nubie   5 

José  Bunster ..  .  .  .  .  .  .  .  . 

l^opulaire   21 

Colcliagua  

Arauco  

Serena   13 

Tacna   77 

Chili  et  Allemagne. . . .  '.  743' 
Allemande  Transatlant. 

Santiago   14 

Populaire  Hypothéc'. '. '.  2. 

Totaux   3.588.841  56   23.057.674  38 


.183  48 
.408  65 
.587  58 
.359  81 
.151  94 
.691  40 
387  93 
.810  81 
» 

.015  89 
.300  90 
.145  16 
.743  62 
» 

.858  29 
.139  20 


piastres) 
10.539.531 

990.926  » 

895.798  » 

314.786  » 
2.080.727  25 

45.174  ). 

761.920  n 

110.920  )> 

78.287  » 

87.017  « 

36.216  » 

G. 004  » 


20.370  07 

114.601  » 
48.029  » 
1.173.538  48 
3.140.953  58 
2.207.876  » 


50.000  20.055.000 


608.583.737  1.866.575.782 


Une  Mission  indienne  en  Chine 

Le  Comité  de  la  Chambre  de  Commerce  de  Calcutta  a 
teZuntÎE'r^"'  Gouvernement  indien  une  demande 
tendant  a  faire  envoyer  une  mission  en  Chine.  Le  but  de  cette 
mission  serait  d'étudier  les  effets  de  la  baisse  de  l'argent  sur 
la  production  et  les  prix  et  les  résultats  possibles  de  cet  e 

Se  rimrFn.'"P"/'"''T'^  •^•^i^  paWapport  àce  les 

à  l'in  1  °  l^°''"ei"  seulement  son  examen 

a  1  influence  exercée  par  cette  situation  sur  le  commerce  du 
the,  mai.s  s'informer  aussi  de  la  cause  réelle  de  la  baisse  du 
prix  de  l'opium  dans  l'Inde  et  de  la  raison  pour  laquelle  les 
qmmtites  prises  diminuent  si  rapidement  et^i  considérable- 

Un  autre  point  à  examiner  est  celui  du  commerce  du  coton 
brut  entre  l'indo  et  la  Chine,  de  l'offre  et  de  la  demande  des 
gleterrë.      "''^''''^^'^'"^"^^'^  Japon  et  d'in- 
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Voici,  d'ailleurs,  le  texte  du  programme  qui  a  été  soumis  : 

1»  Quelle  est  la  monnaie  réelle  de  la  Chine  ? 
.  2°  Si  c'est  l'argent,  comment  le  commerce  du  pays  a-t-il 
ete  affecte  par  le  divorce  de  l'argent  et  de  la  roupie  ? 

3°  Si  c'est  le  cuivre,  quels  sont  ses  rapports  avec  l'argent 
dans  les  grandes  transaciions  commerciales  ? 

4°  Si  c'est  le  cuivre,  comment  les  prix  en  argent  dans  les 
ports^çnt-ils  été  affectés  ? 

5»  Si  c'est  l'argent  ou  le  cuivre,  comment  se  comporte  le 
commerce  international  :  a)  avec  les  pavs  à  étalon  d'or- 
bj  avec  les  pays  à  étalon  d'argent  ;  c)  avec  l'Inde  ? 

6"  Si  c'est  le  cuivre,  une  enquête  sur  les  conditions  écono- 
miques et  autres  du  pays  permettrait-elle  un  passage  à  l'ar- 
gent ou  à  l'or  ? 

7°  Enquête  complète  sur  les  méthodes  du  commerce  en 
Chine  ; 

8°  Enquête  sur  les  droits  d'importation  et  d'exportation 
passes  et  présents  et  sur  leur  effet  sur  les  prix  ; 

9°  Enquête  complète  sur  les  conséquences  du'  réveil  de  la 
Chine  :  a]  sur  sa  monnaie  ;  b)  sur  son  commerce,  en  général  • 
c)  sur  sa  concurrence  avec  l'Inde  ;  ' 

10°  Enquête  complète  sur  le  commerce  du  thé  et  ses  moyens 
financiers  ; 

11°  Enquête  sur  les  expériences  faites  en  ce  moment  pour 
développer  1  industrie  du  thé  en  Chine  et  sur  les  perspectives 
données  par  le  prochain  emploi  des  méthodes  indiennes  telles 
que  1  usage  des  machines  ; 

12'  Enquête  sur  les  causes  de  la  baisse  du  prix  de  l'opium 
dans  I  Inde  et  sur  la  raison  pour  laquelle  les  quantités  prises 
diminuent  si  rapidement  et  si  considéraljlement.  (Ce  point,  en 
dehors  de  la  question  des  revenus,  est  d'une  importance  par- 
ticulière pour  la  Chambre  de  Commerce,  car  la  baisse  des 
prix  est  considérée  par  beaucoup  comme  étant  une  preuve 
que  la  Chine  possède  l'étalon  d'argent;  c'est,  par  conséquent 
^"1.  PO"!"-  'Of^  important  aussi  pour  le  Gouvernement  indien)' 

hi"  Enquête  sur  la  concurrence  dans  l'industrie  du  coton 
taito  par  la  Chine  à  l'Inde,  sur  l'ol'fre  et  la  demande,  sur  le 
prix  des  files  venant  de  filatures  indiennes,  japonaises  et 
anglaises; 

14"  Enquête  sur  le  commerce  du  coton  brut  entre  l'Inde  et 
la  Chine  ; 

11"  Enquête  générale  sur  tous  les  points  qui  affectent  ou 
peuvent  affecter  l'Inde. 

Le  Comité  a  aussi  proposé  qu'après  l'enquête  en  Chine  un 
missionnaire  fût  envoyé  au  Japon  pour  y  faire  des  recherches 
semblables,  quoique  moins  détaillées  ;  qu'il  s'assure  notam- 
ment SI  le  fait  de  l'adoption  de  l'étalon  d'or  par  ce  pays  avec 
l  argont  égal  à  la  roupie  à  11  1/2  d.  y  a  affecté  les  prix  et 
dans  quelle  proportion;  si  le  Japon,  dans  sa  lutte  avec  l'Inde 
ayant  une  roupie  de  16  d.,  peut  être  influencé  dans  son  com- 
merce, plus  spécialement  dans  celui  du  thé  et  du  colon 

Le  nom  de  M.  Frederick  Atkinson,  du  Département  finan- 
cier, a  ete  mis  en  avant  pour  prendre  la  direction  de  cette  mis- 
sion. \oici  comment  le  correspondani  du  Financial  Neios  à 
Calcutta,  parle  de  cette  proposition  dans  sa  lettre  du  27  oc- 
tobre : 

«  Par  suite  de  l'opposition  d'une  importante  partie  de  la 
communauté  commerçante,  on  considère  comme  improbable 
1  adoption,  par  le  Gouvernement  de  l'Inde,  de  la  proposition 
du  Comité  de  la  Chambre  de  Commerce  du  Bengale. 

Cette  proposition  émane  de  la  section  auriste  de  la  Chambre 
et  M.  Atkinson,  quoique  statisticien  habile,  est  considéré  par 
beaucoup  comme  plus  ou  moins  lié  à  des  projets  de  réforme 
monétaire  en  faveur  do  l'étalon  d'or. 

Quand  la  proposition  de  la  Chambre  a  été  conmxej Indian 
tea  Association  et  la  Société  des  agents  filateurs  de  Calcutta, 
qui  représentent  les  intérêts  liés  le  plus  intijnement  avec  le 
commerce  chinois,  ont  prolesté  vigoureusement  contre  l'action 
au  Comité,  qui  a  non  seulement  demandé  l'envoi  d'une  Com- 
mission, mais  a  même  désigné  spécialement  uu  commissaire, 
sans  avoir  consulté  d'abord  les  membres  do  la  Chambre 
,  a  <ionné  naissance  à  l'idée  de  cette  mission 

c  est  la  déposition  de  M.  Even  Cameron  devant  le  Comité 
d  enquête  pour  la  réforme  monétaire  indienne. 

M.  Cameron  a  déclaré  que  la  monnaie  de  cuivre,  qui  cons- 
titue la  circulation  intérieure  de  la  Chine,  s'est  appréciée  d'en- 
viron 15  0/0  depuis  la  fermeture  des  Monnaies  indiennes  et 
quil  y  a,  de  plus,  une  taxe  sur  les  exportations  de  thé  s'éle- 
or'^'î'„®/wn''""  ,^  tandis  que  le  change  a  baissé  de 

1/4  0/0,  ivdui.sant  ainsi  à  6  1/4  0/0  seulement  l'avantage 
donne  au  the  indien  par  la  valeur  artificielle  de  la  roupie 
Un  peut  remarquer  en  passant  que  M.  Cameron  a  admis  en- 
suite que  le  droit  d'exportation  sur  le  thé  est  une  ancienne 
taxe. 

Cependant,  les  défenseurs  du  Gouvernement  à  la  Chambre 
de  Commerce  ont  pensé,  apparemment,  que  si  cette  apprécia- 
tion de  la  monnaie  de  cuivre  pouvait  être  corroborée  par 
une  mi.ssion  en  Chine,  il  serait  impossible  pour  les  défen- 
seurs des  intérêts  du  thé  indien  de  prétendre  que  leur  in- 
dustrie est  atteinte  par  la  baisse  du  change  chinois 


Les  industries  du  thé  et  du  coton,  sachant  combien  diffici- 

denr'en'pffPt'^"-'n''*^P^*^  la  fermeture  des  Monnaies%éFon- 
dent  en  effet,  qu  elles  seront  très  satisfaites  d'être  convaincues 
quelles  n  ont  lien  à  craindre  de  la  concurrence  chinoise 
mais  elles  doivent  absolument  refuser  d'accepter  le  témoi- 
gnage prépare  contre  eux  sur  ce  sujet,  par  ordre  du  Gou- 
vernement et  parles  défenseurs  de  l'étalon  d'or  dont  l'horizon 
est  borne  au  maintien  d'une  roupie  à  1  sh  4  d  """zon 
En  même  temps,  beaucoup  admettent  qu'un  nouveau  témoi- 
gnage sur  cette  question  de  l'appréciatioJi  de  la  monnaifde 
cuivre  serait  très  instructif;  mais  le  sujet  est  si  comj  krué 
que  pour  obtenir  des  renseignements  utiles,  il  faut  uTlonlue 
connaissance  de  la  C  une  et  une  étude  complète  de  la  ques 
tion  Heureusement,  la  Chine  n'est  pas  assez  dépourvue  de 
tels  hommes  pour  qu'il  soit  nécessaire  d'y  envoyer  une  mis- 
sion. Le  nom  de  M.  Jamieson,  consul  anglais  à  Shanghaï 
qui  a  étudie  depuis  tant  d'années  la  question  monéta  re  en 
Lhme,  a  ete  mis  en  avant  :  on  estime  qull  pourra  donner  des 
renseignements  très  complets  sur  le\ujef  et.  comme  fl  est 
en  Angleterre,  il  n'y  a  aucune  difficulté  pour  k  faire  déposa- 
maintenant  devant  le  Comité  d'enquête  «eposeï 
ArI!of  ^^^^  f""?®  autre  question,  le  correspondant  du  Financial 
iVeit75  constate  que  la  déposition  de  M.  J.-F.  Finlav  secré- 
taire _  financier  du  Gouvernement,  a  été  fort  critiquée;  mais 
les  reserves  admises  cependant  par  cette  personnalité,  qui 
^nffîL^f'''T^°^''?  P""""  d?.fendre  le  projet  du  Gouverneiiient, 
sulhsent  a  le  condamner.  On  prétend,  maintenant,  que  M  Fin- 
lay  a  pri.s  son  échec  à  cœur  et  qu'il  va  démissionner 

_l.e  n  est  pas  lui,  cependant,  qui  est  responsable  de  la  dé- 
pêche du  3  mars  c  est  sir  James  Westland,  qui  a  couvert 
ainsi  de  ridicule  le  Département  financier  de  l'Inde 

C  est  aussi  sir  James  Westland  qui  est  surtout  responsable 
du  brusque  refus  oppose  aux  propositions  des  Etats-Unis  et 
de  la  b  rance,  sans  s  assurer  d'abord  si  des  contre-propositions 
relatives  a  un  taux  de  change  inférieur  à  1  sh.  11  d  ne  se- 
raient pas  acceptées  favorablement  par  ces  pays.  On  admet 
geneTalement  que  c'est  la  faute  la  plus  lourde  commise  par 
sir  James  Westland.  ^ 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  A  la  Bourse  de  Parle 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais(ch.f.25fr. 20/ 
Autriclie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Eit.  4  %  (ch.  f.  i  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amsierdam)  ... 
Hongrie  o-f  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 

ItaUe  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  {.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie'3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  Y>  1895  (ch.  t.  25  fr.  20).  ! 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  à  Berlin) 


5  janvier 


lloii  Fi 


Europe.  —  France.  Les  reports  ont  été  élevés  en  li- 
quidation fin  décembre,  et  il  semble  même,  qu'au  dernier 
moment,  les  capitaux  se  soient  montrés  un  peu  diffici- 
les. Néanmoins,  la  Bourse  ne  s'est  pas,  tout  d'abord, 
emiie  de  la  situation.  Ce  n'est  que  lorsque  des  bruits 
ont  été  mis  en  circulation  sur  la  politique  étrangère 
que  l'on  a  commencé  à  réaliser.  D'où  lourdeur  à  peu 
près  générale. 

Nos  Rentes  Françaises  et  nos  Grands  Chemins  se 
tassent.  Le  Suez  a  été  très  agité.  Fonds  Etrangers, 
mouvementés  également,  notamment  V Extérieure  Es- 
pagnole. Une  seule  valeur  est  en  forte  hausse:  c'est  la 
Banque  de  France. 

Allemagne.  —  La  dernière  semaine  de  l'année  avait 
été  favorable  à  toutes  les  affaires,  même  de  Bourse  et  de 
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linance.  Mais,  depuis,  les  cours  se  sont  affaiblis  et,  en 
Bourse,  on  est  aujourd'hui  à  la  Laisse.  La  situation  du 
marché  monétaire  paraît  cependant  s'améliorer  et  l'on 
compte  sur  une  grande  afilueuce  de  numéraire  pour  le 
mois  de  février.  Cette  esi^érance  facilitera  les  succès 
des  grandes  émissions  qui  sont  prêtes  à  être  offertes 
au  public. 

L'Allemagne  va  organiser  commercialement  ses  con- 
quêtes en  Extrême-Orient  par  la  création  de  nombreux 
consulats  dans  les  provinces  chinoises. 

Angleterre.  —  Il  ne  s'est  pas  produit,  cette  semaine, 
d'incident  fort  important  :  il  faut  signaler  seulement, 
au  point  de  vue  politique,  les  protestations  soulevées 
par  l'agrandissement  de  la  concession  française  de 
Shanghaï.  Il  semble  que  la  presse,  enhardie  par  le 
succès  de  Facnoda,  veut  provoquer  sur  cette  ques- 
tion un  nouveau  conflit  et  mettre  le  Gouvernement  en 
demeure  de  réparer  les  échecs  subis  par  sa  diplomatie 
en  Chine. 

Au  point  de  vue  financier,  on  constate  seulement  que 
le  Marché  est  fort  calme  et  que  l'on  commence  à 
ressentir  une  certaine  détente  monétaire. 

Autriche.  —  L'année  qui  vient  de  s'écouler  n'a 
prouvé,  dans  tous  les  domaines,  que  l'impuissance  du 
parlementarisme.  Cependant  les  impressions  très  pessi- 
mistes qu'on  avait  sur  le  résultat  de  toutes  les  exploi- 
tations industrielles  et  financières  n'ont  pas  été  toutes 
justifiées,  et  l'évaluation  des  dividendes  de  1898  ne 
présente  aucun  intérêt  exceptionnel  :  ils  ressembleront, 
à  peu  d'exception  près,  à  ceux  de  l'année  dernière. 

Depuis  le  l«r  janvier,  le  calcul  en  valeur  de  cou- 
ronnes est  obligatoire  pour  toutes  les  caisses  et  entre- 
prises publiques. 

^  Bulgarie.  —  Le  Ministre  des  finances  a  déclaré,  dans 
l'exposé  financier  lu  à  la  Sobranié,  que  la  situation 
économique  du  pays,  malgré  la  mauvaise  récolte  de 
1  année  passée,  s'est  améliorée  sensiblement  pendant 
1  exercice  courant;  le  budget  du  prochain  exercice 
s  élèvera,  en  recettes,  à  84.090.000  fr.,  et,  en  dépenses,  à 
84.030.000  fr.,  soit  un  excédent  de  60.000  fr. 

Espagne.  —  Les  recettes  budgétaires  des  cinq  pre- 
miers mois  de  l'exercice  courant  se  sont  élevées  à 
400.774.476  pesetas  au  lieu  de  369.537.785  pendant  la 
période  correspondante  de  1897  98.  Il  y  a  donc  une  aug- 
mentation apparente  de  36.223.091  pesetas.  Mais  comme 
il  laut  déduire  des  chiffres  de  1898-99  les  augmenta- 
tions extraordinaires  qui  n'ont  pas  de  base  compara- 
tive en  1897-98  et  qui  s'élèvent  à  61.341.976,  le  résultat 
net  des  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  actuel  est  une 
diminution  de  recettes  ordinaires  de  25.105.285  pesetas 
malgré  les  augmentations  et  créations  d'impôts. 

En  sorte  que  les  nouveaux  sacrifices  exigés  des  con- 
tribuables n'ont  servi  qu'à  couvrir  les  diminutions  de 
recettes. 

Grèce.  —  Pendant  les  huit  premiers  mois  de  1898  les 
importations  se  sont  élevés  à  93.628.491  dr  et  les  ex- 
portations à  47^729.483  dr.  Les  droits  de  douane  ont 
donne  21.190.742  dr. 

Italie.—  La  période  de  vacances  provoque  une  accal- 
mie dans  la  politique  :  le  Ministère  a  cru  cependant 
devoir  faire  démentir  les  bruits  relatifs  à  un  renh\traoe 
possible  et  le  Cabinet,  tel  qu'il  est^composé  auiour- 
d  hui  se  présentera  à  la  rentrée  devant  les  Chambre» 
I  V;r  -  .'h  ^  l'^'^"  ^^^^1  point  de  divergence  entre 

clèr  Parlement  :  c'est  la  question  finan- 

On  estime  que  les  vacances  seront  employées  à  ap- 
planir  les  difficultés  qu'elle  soulève.  ^ 

Roumanie.  -  Le  budget  des  chemins  de  fer  a  été 
nîmité       '^'^'=*^™^'^^'Par     Chambre,  à  la  presque  una-  ' 

Ce  budget  a  été,  cette  fois-ci,  dressé  dune  autre  ma- 
nière que  celui  des  années  précédentes  :  on  v  a  tenu 
compte  de  l'entente  établie  entre  la  Cour  des  comptes 
et  1  Administration  des  chemins  de  fer,  dans  le  but  de 
faciliter  la  justification  de  la  gestion  et  sa  vérification. 

Amérique.  -  Brésil.  Le  Congrès  a  clos  sa  session, 


le  30  décemijre,  après  avoir  voté  le  budget  comportant 
toutes  les  économies  indiquées  par  le  Gouvernement  et 
exigées  par  les  circonstances.  Ce  budget  présente  un 
excédent  de  75.000  contos,  soit,  au  change  actuel,  en- 
viron 60  millions  de  francs. 

Les  dépenses  votées  sont  inférieures  de  44.000  contos 
à  celles  de  1898;  les  recettes  évaluées  sont  supérieures 
de  9.000  contos  à  celles  de  cette  même  année. 

Etats-  Unis.  —  Dans  les  onze  premiers  mois  de  l'année 
1898,  l'excédent  des  exportations  de  marchandises  a 
atteint  537.837.000  dollars.  Un  pareil  résultat  n'avait 
jamais  été  obtenu. 

Mexique.  —  En  raison  des  derniers  événements  qui 
se  sont  produits  en  Extrême-Orient,  on  estime  que  la 
cote  mexicaine  du  Pacifique  doit  s'atten.Ire,  à  bref 
délai,  à  être  fréquentée  par  un  grand  nombre  de  bâti- 
ments faisant  le  commerce  avec  l'Extrême-Orient.  Ses 
grands  ports  verront  augmenter  leur  trafic  dans  une 
notable  proportion  et  ce  ne  serait  peut-être  pas  trop  se 
hasarder  que  de  leur  prédire  un  mouvement  et  une 
prospérité  égale  à  celle  des  ports  mexicains  de  l'Atlan- 
tique. 

République  Argentine.  —  D'après  les  chiffres  officiels 
ubliés  jusqu'ici,  il  était  comme  suit,  aux  dates  indi- 
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quées  ci-dessous  : 

31  décembre  1836 
31  décembre  1897. 
8  octobre  1898.. . 


Pesos-papier 
52.237.318 
36. 975.  t. 37 
39.544.494 


Dans  la  statistique  d'octobre  dernier,  la  dette-or  était 
convertie  en  papier  à  250  0/0,  de  sorte  que  la  somme 
est  en  réalité  inférieure  à  celle  indiquée  ci-dessus,  à 
cause  de  la  baisse  de  la  prime  sur  lor. 

Asie.  —  Chine.  Le  Bureau  de  Statistique  des 
Douanes  maritimes  impériales  vient  de  publier  les  ré- 
sultats du  troisième  trimestre  de  1898.  D'après  ce  docu- 
ment les  recettes  ont  subi  une  diminution  par  rapport 
à  la  période  correspondante  de  1897,  mais  cette  diminu- 
tion n'est  pas  très  sensible. 

^ono^^o,r,^°"''  ^^^P*  Pi'emiers  mois  de  l'exercice 
1898-1S99,  la  balance  commerciale  en  faveur  de  l'Inde 
s'est  élevée  à  4.885.134  liv.  st. 

Japon.  —  La  question  de  l'introduction  du  capital 
étranger  occupe  de  plus  en  plus  le  public,  mais  il  semble 
quelle  n'est  pas  encore  tout  à  fait  iiiùrc.  Ou  ne  doute 
pas,  cependant,  que  le  moment  n'est  pas  éloigné  où  les 
capitaux  européens  s'emploieront  au  Japon. 


FRANCE 


La  PoUtique.  -  Le  Bilan  Je  1S98.  -  Le3  Ministères.  -  Les  Lois 
votées.  —  Réceptions  du  1"  janvier.  -  La  Commission  du  Budget. 

Si  l'on^  s'en  tenait,  pour  établir  le  bilan  parlemen- 
taire de  1  année  qui  vient  de  se  terminer,  aux  proposi- 
tions ou  projets  de  loi  importants  qui  ont  été  votés 
la  liste  en  serait  courte  et  l'énumération  bientôt  faite. 
Deux  questions  ont  surtout  absorbé  le  temps  et  l'at- 
tention de  la  Chambre  :  les  élections  générales  et  l'af- 
faire Dreyfus.  Toute  la  période  qui  s'est  écoulée  après 
les  élections,  jusqu'aux  grandes  vacances,  a  été  employée 
pour  la  validation  des  nouveaux  élus,  et  les  interpella- 
tions sur  l'affaire  Dreyfus  ont  absorbé  à  elles  seiiles 
une  quinzaine  de  séances. 

Le  15  juin,  le  Ministère  Méline  démissionnait  quoi- 
que ayant  la  majorité  à  la  Chambre,  et  était  remplacé, 
le  29  juin,  par  le  Ministère  Brisson.  Celui-ci  fut,  à  son 
tour,  renversé  dès  la  rentrée  des  Chambres,  le  25  octo- 
bre, et,  depuis  le  3  novembre,  nous  sommes  gouvernés 
par  le  Ministère  Dupuy,  qui,  jusqu'ici,  a  répondu  vic- 
torieusement à  toutes  les  attaques  et  a  su  s'assurer  une 
belle  majorité  au  Parlement. 

En  raison  même  de  la  place  prise  par  les  interpella- 
tions et  des  nombreuses  séances  occupées  par  la  vali- 
dation des  pouvoirs,  peu  de  lois  importantes  ont  pu 
être  conduites  à  bon  terme. 
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Deux  seulement  ont  été  votées  en  faveur  des  droits 
des  femmes.  L'une  qui  leur  confère  rélectorat  aux 
tribunaux  de  commerce  et  la  proposition  de  M.  Viviani 
qui  leur  permet  d'exercer  la  profession  d'avocat. 

En  dehors  de  ces  deux  lois  féminines,  le  Parlement  a 
voté  :  une  loi  créant  un  ollice  national  du  commerce 
extérieur;  une  loi  concernant  les  Chamljres  de  com- 
merce et  les  Cham])res  consultatives  des  arts  et  ma- 
nufactures; un-^  loi  approuvant  la  convention  conclue 
le  10  avril  1897,  enire  le  Gouvernement  français  et 
le  gouvernement  des  Etats-Unis  du  Brésil,  et  fixantles 
frontières  de  la  Giivane  française  et  du  Brésil;  une 
loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  d'un  che- 
min de  fer  métropolitain. 

Une  loi  ayant  pour  but  d'aggraver  les  peines  desti- 
nées à  réprimer  les  violences,  voies  de  fait,  actes  de 
de  cruauté  et  attentats  commis  envers  les  enfants;  une 
loi  sur  les  warrants  agricoles;  une  loi  approuvant  la 
la  convention  conclue  à  Paris,  le  20  mars  1898,  entre 
la  France,  la  Grande-Bretagne,  la  Russie  et  la  Grèce; 
une  loi  tendant  à  créer  une  caisse  de  prévoyance  entre 
les  marins  français  conire  les  risques  et  accidents  de 
leur  profession  ;  la  loi  fixant  le  budget  général  de 
l'exercice  1898. 

Une  loi  assurant  le  maintien  du  contrat  de  louage 
pour  les  réservistes  et  territoriaux  pendant  la  durée 
de  leurs  périodes  d'instruction  militaire  ;  une  loi  accor- 
dant à  l'égard  des  tribunaux  militaires  les  dispositions 
de  la  loi  sur  l'instruction  préalable,  dite  loi  Constans; 
une  loi  tendant  à  augmenter  les  pénalités  contre  les 
crimes  de  trahison  et  d'espionnage;  une  loi  autorisant 
le  Gouvernement  de  l'Indo  Chine  à  contracter  un  em- 
prunt de:200  millions  et  enfin  la  loi  relative  aux  deux 
douzièmes  provisoires  afférents  aux  mois  de  janvier  et 
février. 

Tel  est,  brièvement  résumé,  le  bilan  de  l'année  par- 
lementaire 1898. 


Les  Ministres  se  sont  réunis  le  30  décembre  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

M.  Krantz,  ministre  des  travaux  publics,  a  rendu  compte 
de  la  visite  qu'il  vient  de  faire  aux  ports  de  Nantes,  Saint- 
Nazaire  et  Lapalisse-Rochefort.  Il  a  constaté  la  marche  des 
travaux  en  cours  et  étudié  les  mesures  à  prendre  pour  favo- 
riser les  relations  du  port  de  Nantes  avec  le  réseau  des  che- 
mins de  fer  de  l'Etat. 

-wv  Les  réceptions  .officielles  du  1"  janvier  ont  eu  lieu 
avec  le  cérémonial  habituel. 

Dans  sa  réponse  à  l'allocution  de  Mgr  Clari,  doyen  du 
corps  diplomatique,  M.  Félix  Faure,  après  avoir  formulé 
ses  vfi'ux  pour  les  souverains  et  chefs  d'Etat,  a  ajouté  : 

«  La  France  a  toujours  placé  au  premier  rang  de  ses  préoc- 
cupations l'afl'ermisscment  de  la  paix,  ce  bien  si  précieux 
pour  le  bonticur  des  peuples,  et  ce  n'est  pas  au  cours  de 
l'année  qui  vient  de  s'écouler  qu'on  a  pu  mettre  en  doute  la 
sincérité  de  nos  efloi  ts  cl  la  valeur  de  notre  concours.  Aussi 
notre  patrie  poursuit-i  lle,  calme  et  confiante,  la  tâche  qui  lui 
est  dévolue,  sachant  que  ses  intérêts  et  ses  aspirations  sont 
liés  au  triomphe  des  idées  du  droit,  de  CjOncorde  et  de 
progrés.  » 

■vw  Des  télégrammes  de  félicitations  ont  été  échangés 
entre  le  Président  de  hi  Ilépublique  et  l'Empereur  de  Russie, 
la  Reine  de  (irande-Bretagne  et  d'Irlande,  impératrice  des 
Indes;  le  Roi  des  Belges,  ie  Prince  de  Bulgarie,  le  Sultan,  le 
l!oi  de  Danemark,  la  Reine  des  Pays-Bas,  le  Itoi  des  Hellènes. 
l'Empereur  d'Autriche-IIongrie.  le  lioi  de  Portugal,  le  Roi 
d'Italie,  la  Reine  d'Espagne,  le  Roi  de  Serbie. 

-wv  Les  Minisires  se  sont  réunis  le  :}  janvier,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

Le  Conseil,  après  avoir  procédé  à  l'expédition  des  affaires 
courantes,  s'est  entretenu  de  la  discussion  du  budget  qui  doit 
s'engager  devant  la  ('.hanihru  dans  les  premiers  jours  qui 
suivl-ontla  reprise  des  travaux  purlenientaires. 

La  prochaine  réunion  des  Ministres  aura  lieu  ce  malin, 
vendredi,  à  l'Elysée. 

-wv  Tous  les  groupes  parlementaires  seront  convoqués 
lundi  ou  mardi  afin  de  s'occuper  du  renouvellement  des  bu- 
reaux de  la  Chambre.  On  considère  que  M.  Brisson  obtiendra 
200  voix  pour  la  présidence  contre  environ  300  à  M.  Des- 
chaneh 

En  dehors  de  celle  question,  le  groupe  socialiste  aura  a 
délibérer  sur  l'attitude  qu'il  devra  prendre  dans  la  discussion 


dos  interpellations  qui  se  produiront  à  la  rentrée  des  Cham- 
bres. 

Les  Députés,  qui  sont  venus  en  grand  nombre  hier  au  Pa- 
lais-Bourbon, sont  d'avis  que  toutes  les  questions  et  interpel- 
lations se  rapportant  à  l'affaire  Dreyfus  soient  liquidées  dès 
l'ouverture  de  la  session,  afin  que  l'examen  du  budget  ne 
soit  pas  interrompu  par  des  débats  sur  cette  irritante  affaire. 

-wv  La  Commission  du  Budget  s'est  réunie  hier,  sous  la 
présidence  de  M.  Mesureur. 

Elle  a  examiné  plusieurs  chapitres  du  budget  des  dépenses 
des  postes  et  télégraphes  qui  avaient  été  réservés. 

Un  certain  nombre  de  députés  qui  ont  déposé  des  amende- 
ments au  budget  ont  été  entendus  par  la  Commission.  Celle-ci, 
après  discussion,  a  accepté  une  partie  de  ces  amendements 
et  ajourné  ceux  qui  avaient  pour  résultat  d'imposer  au  budget 
de  i809  de  trop  lourdes  augmentations  de  crédits. 

La  Commission  a  ensuite  examiné  le  budget  des  receltes, 
autrement  dit  la  loi  de  finances. 

Le  rapport  général  de  M.  Pelletan  sera  complètement 
terminé  samedi  soir. 

La  Commission  du  Budget  se  réunira  lundi  pour  approuver 
définitivement  ce  rapport. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Les  «iraodes  Valeurs  FraDÇiiises  en  1898 


Tous  ceux  de  nos  confrères  de  lapressepolitique, 
qui  ont  fait  le  bilan  moral  de  l'année  1898,  disent, 
avec  ensemble,  que  cette  année  doit  être  marquée 
d'une  pierre  noire.  Dans  la  sphère  modeste  qui 
nous  est  assignée,  nous  contirmerons  cette  appré- 
ciation pessimiste  en  disant  que  l'année  1898,  au 
point  de  vue  purement  financier,  est  la  plus  mau- 
vaise que  nous  ayions  eue  depuis  1898,  date  à 
laquelle  remonte  notre  statistique  annuelle  des 
grandes  valeurs  mobilières  françaises. 

Rappelons  d'abord  comment  cette  statistique 
est  établie  : 

Le  capital  nominal  de  la  totalité  des  valeurs  mo- 
bilières françaises  s'élève,  en  chiffres  ronds,  à 
68.500  millions  de  francs  sur  lesquels  520  valeurs, 
d'un  capital  nominal  d'environ  59.500  millions  de 
francs,  sont  officiellement  négociées  à  la  Bourse  de 
Paris.  Nous  suivons,  semestre  par  semestre,  les 
variations  en  Bourse  des  186  principales  de  ces  va- 
leurs, représentant  un  capital  nominal  global  de 
58.716  millions  de  francs,  soit  un  peu  de  plus  de 
90  0/0  du  capital  coté  à  la  Bourse  officielle  de  Pa- 
ris et  de  84,5  0/0  de  l'ensemble  des  valeurs  mobi- 
lières françaises. 

Au  commencement  de  chaque  année  nous  éta- 
blissons le  compte  exact  de  chacune  des  186  va- 
leurs en  déduisant  les  titres  amortis  ou  rembour- 
sés dans  le  courant  de  l'année  précédente  et  eu 
ajoutant,  par  contre,  les  nouveaux  titres  créés  et 
mis  en  circulation  pendant  la  même  période.  Au 
commencement  de  l'année  1898.  par  exemple,  les 
1:56  valeurs  observées  repr^'sentaient,  au  pair  de 
leur  valeur  nominale,  un  capital  total  de  58  mil- 
liards 715.700.000  francs. 

Une  fois  cette  base  établie,  nous  calculons  ce 
que  vaut  ce  capital  nominal  d'après  les  cours  offi- 
ciels de  clôture  de  chacune  desdites  valeurs  au 
31  décembre  précédent  :  Nous  avons  ainsi  trouvé 
58  935.975.000  fr.  pour  le  31  décembre  1897.  Puis, 
conservant  exactement  le  même  nombre  de  titres 
pour  chacune  des  valeurs  observées  —  sans  cela 
les  résultats  ne  seraient  pas  comparables  entre 
eux  —  nous  cherchons  ce  que  vaut  co  même  capital 
d'après  les  cours  officiels  de  clôture  des  deux  se- 
mestres suivants. 


I/I':(;()X()MISTK  EUHOPKEX 


Capitol  nommai  observé:  53.715.700.000  francs 
Valeur  aux  :  p 
I^SîS?''''   58.925.9^.000 

tu  e  de  la  Bourse  de  Paris  du      décembre  1^Q7 
valait  exactement  58  O^r»  qt^  non  f ,   à  1  * f   i  .  ' 
il  s'est  élevé  à  59  017  7 onn^^ 
cours  ofncielsd;  c  ôture  du  3o'?uin  1898^^^^^^^ 
majoration  de  91.740.000  î 'pour  œ  ' TrL^ie? 
8lS  llîS;%;^  ^  finalLmen^raSl 

yidécembre  898  .Ah^"^  ^^""'^  ^^'^^^^e  du 
linn    -/T7nn7>  ^'       "'^^  (^liminution  de  6'28  mil- 

1  -^z,/.  on-<  nnn  ^  '  majorât  on  de 

L  année  qui  vient  de  finir  a  donc  Pt<i   nn,n.,  i 

(PRKMiER  «'^^lEs™.^  31  1897  Bx  30  ,;uix  1898 

[Milliers  de  francs) 


-  France 


francs;  mais  la  dépréciation  d'ensemhlP  h. 

ï Année  entière  i 


Valeurs 


k  Rentes  français. 
8  Obl.Vil.de Paris, 
o    —  Crédit  Fonc. 
6   —  Fonc.  divers. 
11  Act.Soe.deGr.fi- 
11    —  Ch.  de  fer  fr 
44  Obi.  _ 
25  Act.  Soc.  Ind.  fr 
Obi.  _ 

liiôl  Totaux... 


Valeur 
nominale 
totale 


26.184..36G  37.212.0.57 


1.74B.541 
8.879.845 
1.877.01;^ 
9;J5.50() 
1.491.(5^9 
16.8U8.22:^ 
548.865 
743. GyS) 


Valeur 
au 
31  décem 
1897 


Valeur 
au 
31  décem 
1898 


1.821.fi3â 
3.812.93/j 
916,738 
l.GG8.08i 
4.819,818 
16.241.118 
1.679.219 
753.8:; 


Ditr.  au 
31  déc.  98 

sur  le 
31  déc.  97 


26.779.165  -433  30-> 
1.860.169  +  38.53.5 


3.832.990 
861.a.-a 
1.758.308 
4.859.090 
15.0o0.8i6 
1.73.^.208 


20.05(; 
55.4S7 
+  90,224 
39.272 
280,272 
+  59,939 


  _l     738.314—  l.^;,509 

,  .     .  1^3.715.700  58.925.975 teàSTÎir^S^, 


8 

6 
11 
11 

44 
25 
17 


Valeurs 


Valeur 
)  noniinale 
totale 


Valeur 
au 
31  d('cem. 
1897 


Rentes  français 
Obl.Vil.de  Piris 

—  Crédit  Fonc. 

—  Fonc. divers. 
Act.  Soc.de  Cr.  fr. 

—  Ch.  de  fer  fr 
Obi.  _ 
Act.  Soc.  Ind.  fr. 
Obi.  — 


26.184.5 
1.740.541 
3.8;  9, 8  45 
1.377,512 
935.500 
1.491.049 
16.808.2:^3 
548  30.1 
743. ()99 


366  27.212.557  27 
1.821.034  - 
3.812.934 
916.738 
1.668.084 
4.819.818 
16.241,118 
I.f:i79,2l9 
753,873 


Diir.  au 

30  juin  98 
sur  le 

31  déc,  97 


140,981 
2';  229 
29.242 
43.021 
24.631 
192.435 
105.655 
114  575 
3,115 


mins  de  fer  de  10^5  0^i  fr  e^l^^^ 

laissant  même  un  excédent  de  "1.740  ôoO  r  '^' 


Valeurs 


6 
8 
8 
G 
11 
11 
44 
25 
_17 

136 


Rentes  français 
Ohl,Vil,de  Paris. 

—  ("rédit  Fonc. 

—  Fonc.  divers. 
Act.Siic.deCr.fr. 

—  '-III.  do  fer  fr. 
Olil.  — 
Act.  Soc.  lud.  fr 
Obi  — 

Totaux. . 


Valeur 
nominale 
totale 


1.746.541 
3.879.8'i5 
1.377.512 
935.500 
1.491.649 
16.808  223 
548.30.> 
743.0i)9 


Valeur 

au 
30  juin 
1898 


Valeur  [  Difl-.  au 
^-^  f^éc.  98 

ol  decem.    sur  le 
1898     30  juin  98 


26  184.366  27.071..576  26 
\845.803 
.842.170 
873.117 
.6<)2.715 
.012 

.135.403 
.793.791 
75i.7.-i8 


53.715.700  59.017.71 


.779.10 
1.8iiO.!09 
3.832.990 
861.251 
1.758.3n)i 
4.8;")9.090 
15.00(1, 
1.739.208 
738Ji44 


58.389.371 


-292,411 

-  14.300 

-  9.180 

-  11.866 

-  65.593 
-153.163 
-174.617 

-  54.586 

-  12.414 

-  628.344 


embre^?F7'^';      /--^■'■'^^^••'^U  francs  au  ;]1  dé- 

Sfiéc^fc.:  lïï''^™!:!!^^  «.710.011.000  f;;^ 

lions  064  S  ftS^c^lS  n  f  rRo 

industrielles  on     de  îeu,  S'^"'?''  ^"""^^^^^ 

'■'Mats  ir'CiV-""' 

et  obl.ga,        l  ,,^„,>'|  ^S^'SrS^^'t. 
ihUl  aient  réellement  perdu  'Ml  IM  mn  ,  ^ „ 
Signifie  simplement  que  leuV  poHefen^L  "v^V  " 
mentanemmt  iiénreàé  d-,,,,»  ' 
danle,  et  .lue  le  f  ,ny  rt,,  7    ^"y™"  <="'™spon- 

pi'oportion  ^"'^^  ^^"s  certaine 

celles  de  nos  Comp^iJ^^ie  '  de  r'f'^-^  ""i^^"^^^' 
;^9.O7->.000  fr    so  t  o      nîfw  'f"''"^      f^''  de 
minai.  '  '^^^-^'^'^  0/^  de  leur  capital  no- 

cre^'t^^^s'aSrdVTf!.^'''^^^*       ""''"^'^  de 

25r(>00.0i)0  fr   celles'd^i       fr,  Lyonnais, 

lions  , '211. 000  fr    pelI<-.  dpT  '«^^'''^''^'  ''''  "^H" 

9.500.000  fr  :  cellilla  |^^^^^^  ^Z'^^'^' 

lions  700.000  fr     cel  es  X  A^'^^^^^^^^ 

]  '^00  oon  f ..  y    m'  Crédit  Indusiripf 

hausse  du  taux  de  vlsTomlZ  J  ^^l^'^"^ 
baisse  des  re.ites  e  v'  Si  '    ^'^'""^     ^""'^'^^  et  la 
tuent  les  l^SslS^^^'i^I^^^  «'^e,  consti- 

-^.ae,ui  s-ostprod^l!^ÏJiS3iïï:n:X 
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OU  moins  identiques,  en  Angleterre,  en  Allemagne, 
en  Belgique,  en  Hollande,  en  Autriche,  en  Suisse, 
c  est-à-dire  dans  toutes  les  nations  industrielles  de 
l'Europe  à  circulation  fiduciaire  au  pair  de  1  or. 

Les  deux  tableaux  suivants  vont  nous  le  dé- 
montrer : 

COURS  DU  PRINCIPAL  FONDS  D  ETAT  dBs  Sept  grandes  nations 
industrielles  de  l'Europe 

31  déc.  1897  31  déc.  1898 


Pays 


France  3%perpét.. 
Angleterre  Consolid. 
Allemagne  3  %pruss. 

Autriche  4  %  or  

Bel-iquo  3  %  

Il.  iUandi'  3  %  

Suisse  3  %  


Fr. 

103  77 
112  75 

98  » 

104  .. 

101  40 
100  " 

102  » 


/o 
2  80 

2  43 

3  m 
3  84 

2  95 

3  » 
2  94 


Fr. 

101  82 
111  60 
94  20 
103  50 

100  15 
98  » 

101  25 


Différence 
en  1898 


0/ 

/o 

Fr. 

/o 

2  94 

—  1  95 

—  1  88 

2  46 

—  1  15 

—  1  02 

3  18 

—  3  80 

—  3  87 

3  86 

—  0  50 

—  0  48 

2  99 

—  1  25 

—  0  24 

3  06 

  2  » 

—  2  » 

2  95 

—  0  75 

—  0  73 

EXCAISSE-OR,  CIRCULATION-  FIDUCIAIRE  ET  TAUX  DE  ^'ESCOMPTE 

des  banques  d'émission  des  mêmes  pays  a  la  Im  des  an- 
nées 1897  et  1898  : 


Pays 


France  

Angleterre  . . 
Allemagne  . . 

Autriche  

Belgique.  . . . 

Hollande  

Suisse  


[Millions  de  francs) 
Cil  culation 
liduciaire 


Encaisse-or 


Totaux. . 


1897 

1898 

1897 

1.952.9 

1.822.6 

3.809.1 

761.4 

733.4 

708.7 

744.0 

702.4 

1.415.0 

765.  y 

755.5 

1.407.6 

91.1 

101.6 

477.9 

66.4 

108.9 

429.9 

92.7 

94.8 

213.1 

4.474.4 

4.319.2 

8.461.3 

1898 


3.810.2 
682.6 
1.459.6 
1.472.1 
511  1 
447.7 
219.0 


8.602.3 


Taux  officiel 
de  l'escompte 


1897 


3  5 
1/ 


3  50 


1898 


3  % 

4  % 
6  % 

5  % 

4  % 
2  ^  % 

5  % 


4  21 


/o 


Ainsi,  la  baisse  des  fonds  d'Etat  s'est  produite 
dans  les  sept  pays  considérés  et  cette  baisse  s  est 
répercutée,  comme  en  France,  sur  toutes  les  va- 
leurs indigènes  à  revenu  fixe.  Par  contre,  les  ac- 
tions des  banques,  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer  et  des  Sociétés  industrielles  des  mêmes  pays 
ont,  d'une  manière  presque  générale,  benehcie 
d'une  sérieuse  majoration.  .    .     ,  , 

Les  encaisses-or  des  banques  d  émission  des  sept 
naysont  perdu,  pendant  l'année,  l5o.200.0UU  fr., 
tandis  que  leur  circulation  fiduciaire  a  augmente 
de  141  millions.  La  couverture  d'or  de  cette  circu- 
lation s'est  abaissée  de  53  0/U  à  50  0/0  et  le  taux 
moyen  de  l'escompte  officiel  des  banques  s  est  re- 
levé de  3,50  à  4,21  0/0.  , 

Indépendamment  des  causes  générales,  d  ordre 
politique  ou  économique,  qui  ont  provoque,  en 
1898  ce  relèvement  du  taux  de  loyer  des  capi- 
taux dans  toutes  les  nations  de  l'Europe,  deux 
causes  particulières  sont  à  signaler  pour  laîrance  : 
1"  la  mauvaise  récolte  de  blé  de  1897,  qui  nous  a 
fait  demander  à  l'étranger  pour  plus  de  500  mil- 
lions de  francs  de  céréales  :  2°  les  émissions  et  in- 
troductions de  titres  nouveaux  dont  le  montant  a 
atteint,  en  1898,  le  chiffre  de  1.H33  millions  de 
francs  contre  seulement,  452  millions  en  1897; 
1  004  millions  en  1890  et  812  millions  en  189.j. 

Sur  ces  1.333  millions  de  francs  de  titres  nou- 
veaux —  dont  nous  avons  publié  la  liste  détaillée 
dans  notre  dernier  numéro  — •  nous  estimons  que 
les  titres  étrangers,  réellement  absorbés  par  le  pu- 
blic français  ou  mis  en  report  dans  les  banques 
privées,  représentent  au  moins  700  millions  de 
francs,lesquels,ajoutésaux500millionspayéspour 


le  blé  acheté  à  l'étranger,  constituent  une  sortie 
effective  d'or  de  1.200  millions  de  francs. 

Ce  chiffre  explique  à  lui  seul  —  sans  parler  des 
autres  faits  que  nous  avons  signalés  lorsque  la 
Banque  de  France  a  élevé  létaux  de  son  escompte 
le  20  octobre  dernier  —  la  hausse  du  chèque  sur 
Londres,  qui  est  le  régulateur  de  nos  changes  sur 
l'étranger,  les  sorties  d'or  de  la  Banque  de  France, 
provoquées  par  la  hausse  du  chèque,  et  la  hausse 
du  taux  du  loyer  des  capitaux  survenue  dans  notre 
pays  pendant  l'année  1898. 

Edmond  Théry. 


L'ATEiir  Coiieràal  k  la  CMne  et  les  ÉMs-UÉ 

Les  affaires  de  Chine,  q^ui  étaient  passées  depuis 
quelque  temps  au  second  plan  des  préoccupations 
européennes,  viennent  d'attirer  de  nouveau  l'attention 

du  public.  ^.  ,   1  , 

G  est  à  propos  de  l'agrandissement  de  la  concession 
française  à  Shangha'i  que  la  presse  anglaise  a  repris  sa 
campagne  contre  notre  politique,  et,  bien  que  nous 
pensions  que  l'on  a  beaucoup  exagéré  la  situation  en 
rappelant  l'affaire  de  Fachoda,  nous  croyons  que  l'in- 
cident actuel  ne  doit  pas  être  négligé. 

On  sait,  en  effet,'  que  la  presse  anglaise  renforce  son 
aro-umentation  en  mettant  en  avant  les  revendications 
des  Etats-Unis.  Deux  faits  se  dégagent  donc  de  cette  si- 
tuation :  l'Angleterre  poursuit  sa  politique  d'entente 
avec  la  grande  llépublique  américaine,  et  cette  dernière 
ne  reste  plus  indifférente  au  partage  de  la  Chine. 

Nous  étant  déj>4  expliqués  sur  le  premier  de  c.es  faits, 
nous  nous  occuperons  plus  particulièrement  du  second 
et  nous  reconnaîtrons  aussitôt  que,  depuis  le  jour^  où 
le  sort  des  armes  a  permis  aux  Etats-Unis  de  s  an- 
nexer les  Philippines,  on  a  dû  envisager  la  perspective 
d'une  intervention  de  ce  pays  dans  les  affaires  du 
Céleste-Empire.  /.   ^  . 

Pour  confirmer  cette  thèse,  nous  trouvons  tort  a 
propos  dans  le  Journal  of  Commerce  and  Com- 
mercial Bulletin  une  étude  très  intéressante  en- 
voyée de  Shanghaï,  le  septembre  dernier,  par 
M  T -R  Jenigan,  ancien  consul  général  des  Etats-Unis 
dans 'cette  ville,  et  cette  étude,  très  commentée  a 
Wa=:hinoton,  mérite  d'être  examinée  chez  nous,  car 
elle  indique  très  nettement  la  situation  offerte  aux 
Américains  et  leur  dicte,  en  quelque  sorte,  la  poli- 
tique à  suivre  en  Extrême-Orient. 

M  T  -Pi  Jenigan  s'efforce  d'abord  de  montrer  le 
grand  avenir  commercial  réservé  à  la  Chine.  «  On  s'ima- 
gine dit-il,  que  ce  pays  soufl're  d'un  excès  de  popula- 
tion,' et  les  voyageurs  qui  n'ont  visité  que  les  cotes  ou 
les  grands  ffeuves  ont  écrit  que  le  sol  a  été  exploite  a 
l'extrême  pour  nourrir  cette  vaste  population.  Ceux  qui 
nénètrent  dans  l'intérieur  ne  tardent  pas  cependant  a 
comprendre  que  cette  idée  est  fausse,  que  la  population 
Y  est  bien  moins  dense  et  que  les  plaines  sont  immenses 
et  fertiles.  Le  commerce,  cependant,  n'a  pu  y  pénétrer, 
les  communications  y  manquent  et  ces  terres  attendent 
de  livrer  leurs  ressources  à  ceux  qui  les  PPloiteront. 

Si  la  population  de  la  Chine  est  évaluée  a  300. OUO.OOO 
d'iiabitants,  ce  chiffre  ne  représente  que  neuf  fois  celui 
de  la  Grande-Bretagne,  tandis  que  la  surface  du  pays 
est  de  15  à  18  fois  plus  étendue  que  celle  des  Iles  Britan- 
niques (-e  fait  est  assez  éloquent  en  lui-même  pour 
stimuler  l'énergie  de  ceux  qui  voudront  mettre  en  va- 
leur le  Céleste-Empire.  . 

Pour  nous  faire  une  idée  de  l'avenir  commercial  de 
la  Chine,  nous  ne  pouvons  mieux  faire  que  d  établir  une 
comparaison  et  comme  sa  surface  est  à  peu  près  égale  a 
celle  de  l'Inde,  nous  mettrons  en  présence  le  commerce 
de  ces  deux  pays: 

Il  V  a  évidemment  entre  eux  des  différences  de  lace 
et  de  coutumes,  mais  les  conditions  de  la  vie,  les  be- 
soins des  populations,  la  production  des  deux  contrées 
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sont  semblables  :  l'Inde,  d'autre  part,  offre  un  terme 
excellent  de  comparaison  car  sa  destinée  a  été  confiée  à 
un  gouverneur  éclairé  qui  lui  a  donné  :  chemins  de  fer, 
routes  et  canaux,  tandis  que  la  Chine,  soumise  à  des 
idées  arriérées,  n'a  pas  encore,  à  proprement  parler,  de 
voies  de  communication.  L'Inde  a  20.000  milles  de  che- 
mins de  fer,  elle  possède  de  Ijonnes  routes,  elle  est,  de 
plus,  exempte  de  droits  de  likin  qui  étranglent  le  com- 
merce chinois  :  il  n'y  a  dans  le  Céleste-Empire  que 
250  milles  de  chemins  de  fer  et  la  civilisation  occiden- 
tale en  a  été,  jusqu'ici,  j'alousement  écartée. 

Ces  considérations  donnent  aux  chiffres  suivants  une 
siguilication  plus  grande  en  montrant  tout  le  dévelop- 
pement que  pourra  prendre  le  commerce  cliinois,le  jour 
où  les  chemins  de  fer  sillonneront  l'Empire. 

La  valeur  totale  des  marchandises  importées  dans 
l'Inde  anglaise  et  la  Birmanie  a  atteint,  pendant  l'an- 
née liscale  1896-97,  Rx  76.103.948  ;  en  1897,  la  valeur 
des  importations  en  Chine  a  été  de  202.828.625  haïkwan 
taëls.  En  réduisant  les  premières  en  monnaie  chinoise, 
nous  trouvons  que  les  importations  dans  l'Inde  ont  dé- 
passé les  importations  en  Chine  de  122.401.922  Hk.  t. 
Quant  aux  exportations,  nous  trouvons  les  résultats 
suivants  :  Inde,  Rx  103.984.096  ou  444.376.478  Hk.  t.; 
Chine,  163.501.358  Hk.  t.  Il  y  a  donc  un  excédent  con- 
sidérable en  faveur  de  l'Inde. 

Il  est  curieux  de  constater  qu'en  dépit  des  facilités 
dont  jouit  le  commerce  indien,  les  importations  chi- 
noises ont  progressé  bien  plus  rapidement  pendant  la 
dernièi'e  décade.  Avec  des  conditions  tout  à  fait  défa- 
vorables, ces  importations  sont  déjà  égales  aux  deux 
tiers  des  importations  indiennes,  et  l'on  peut  conclure 
qu'avec  des  avantages  égaux,  l'Inde  serait  rapidement 
distancée.  En  dix  ans,  les  entrées  en  Chine  ont  passé 
de  102.563.669  Hk.  t.  à  202.828.625  Hk.  t.,  tandis  que  les 
entrées  indiennes  n'ont  progressé  que  de  Rx  61.777.257 
à  Rx  76.103.948. 

L'avenir  commercial  de  la  Chine  frappe  tous  les 
esprits  observateurs.  On  commence  à  reconnaître  que 
lorsque  les  ressources  intérieures  du  pays  seront  déve- 
loppées par  des  mains  habiles  et  expérimentées,  les  ré- 
sultats récompenseront  largement  tous  les  efforts 
accomplis.  Jusqu'ici,  on  s'est  contenté  de  s'attaquer  au 
commerce  des  côtes  et  des  principales  voies  fluviales  ; 
mais  on  peut  entrevoir  le  jour  prochain  où  les  marchés 
de  la  Chine  centrale  seront  exploités  à  leur  tour. 

Fait  curieux  à  constater,  c'est  à  l'Angleterre  que  l'an- 
cien consul  général  américain  paraît  vouloir  destiner 
ces  marchés:  «  L'idée  de  réunir  la  Chine  à  la  pro- 
vince indienne  orientale  occupe,  dit-il,  l'attention  de 
la  classe  des  négociants  anglais.  Le  plan  semble  être 
d'établir  un  chemin  de  fer  à  travers  la  Birmanie  et  le 
sud-ouest  du  Céleste-Empire,  afin  d'ouvrir  la  province 
du  Yunnan  et  d'étendre  la  ligne  à  la  province  du 
Szetchouan  pour  rejoindre  le  Yangtsze.  Une  pareille 
ligne  réunirait  ce  dernier  fleuve,  artère  principale  de  la 
Chine,  à  l'Irrawaddy,  dont  l'embouchure  est  située  dans 
la  baie  du  Bengale.  La  réunion  de  ces  deux  grands 
fleuves  par  un  chemin  de  fer  anglais  déciderait  la  ques- 
tion de  la  suprématie  commerciale  dans  la  Chine  cen- 
trale. Le  contrôle  du  commerce  de  la  province  de 
Szetchouan  donnerait  une  influence  non  seulement 
commerciale,  mais  politique,  et  il  serait  difficile  de 
la  renverser.  » 

Le  plan  est  grandiose,  mais  M.  T.-R.  Jernigan  re- 
connaît qu'il  rencontre  un  obstacle  :  c'est  la  prétention 
élevée  par  la  France  sur  la  province  de  Yunnan,  comme 
sphère  de  son  activité  industrielle  ! 

Après  avoir  montré  ainsi  quel  pourrait  être  le  rôle 
de  l'Angleterre,  le  Consul  américain  s'efl'orce  de  tra- 
cer le  rôle  des  Etats-Unis.  Ce  pays  doit  d'abord  trou- 
ver dans  l'Empire  du  Milieu  un  débouché  pour  ses 
produits  manufacturés.  La  valeur  du  commerce  entre 
les  deux  nations  n'est  pas  aussi  grande  qu'elle  devrait 
être  :  elle  est  cependant  assez  importante.  En  1896,  le 
commerce  extérieur  total  de  la  Chine  a  été  évalué  à 
1.300.000  000  de  francs  en  chiffres  ronds  :  les  échanges 
avec  les  Etats-Unis  ne  représentent  qu'un  septième  de 
cette  somme,  mais,  de  1888  à  1896,  ces  échanges  ont 
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passé  de  125  millions  de  francs  à  180  millions  et  les 
importations  américaines  en  Chine  ont  piogi'essé  de 
39.500.500  fr.  à  89.500.000  fr.,  c'est-à-dire  de  120  0/0  en 
dix  ans.  En  dépit  de  l'activité  déployée  par  les  mar- 
chands allemands  et  de  rindil'fér(!Dce  dos (■(jniuierçants 
américains,  les  importations  des  l<:;t;its-ljnis  en  Chine 
dépassent  de  50  0/0  celles  de  l'Allemagne.  Ce  sont  sur- 
tout les  sotonnades  qui  sont  recherchées  et  les  deman- 
des viennent  de  la  Mandchourie  et  des  provinces  du 
Nord,  où  l'influence  russe  est  si  grande. 

En  présence  de  cette  situation,  M.  T.  R.  .Jernigan 
adresse  un  appel  à  ses  compatriotes  pour  les  invitera 
profiter  de  ces  marchés  nouveaux,  à  élargir  leurs  ambi- 
tions commerciales,  à  prendre  rang  d'une  façon  plus 
active  dans  cette  concurrence  que  se  font  les  pays  eu- 
ropéens en  Extrême-Orient,  Il  leur  mon/!re  enfin  que  la 
situation  avantageuse  obtenue  dans  le  Pacifique  leur 
commande  de  n'épargner  aucun' effort. 

La  conclusion  mérite  d'être  citée,  car  elle  défend  cette 
politique  d'expansion  adoptée  aujourd'hui  par  le  Gou- 
vernement de  Washington  : 

«  Quand  nous  avons,  dit-il,  l'occasion  de  nous  étabfir  lé- 
galement dans  des  positions  que  les  événements  futurs  nous 
obligeront  à  occuper  pour  la  protection  etie  développement  du 
commerce  américain,  nous  ne  devons  pas  abandonner  ces 
positions,  quitte  à  p(?rdre  le  fruit  de  nos  victoires. 

L'acquisition  d'un  territoire  à  l'étranger  n'est  pas  populaire 
aux  Etats-Unis;  mais  tes  contingences  nous  obligent  à  nous 
départir  d'une  politique  qui  a  fait  son  temps  et  à  établir  une 
digue  non  seulement  pour  résister  aux  efforts  des  coalitions 
européennes,  mais  pour  sauvegarder  le  développement  de  no- 
tre commerce.  » 

Les  Etats-Unis  ont  décidé  aujourd'hui  de  conserver 
tous  les  avantages  politiques  que  leur  offraient  leurs 
victoires  :  les  Philippines  ont  passé  entre  leurs  mains 
et  les  vœux  du  Consul  général  de  Shanghaï  ont  été  en- 
tendus. La  situation  s'étant  ainsi  transformée,  les  der- 
niers événements  nous  permettent  de  croire  que  de 
nouvelles  compétitions  vont  naître  en  Extrême-Orient 
et  que,  là  encore,  nous  trouverons  les  Etats-Unis 
d'Amérique  en  présence  des  Etats  désunis  d'Europe. 

Georges  Bourgarel. 


CHARGEURS-RÉUNIS 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de  la 
Compagnie  Française  de  Navigation  à  vapeur  (Char- 
geurs Réunis),  qui  avait  été  convoquée  pour  le  14  no- 
vembre 1898,  n'ayant  pu  avoir  lieu  à  cette  date,  en  rai- 
son du  nombre  insuffisant  d'actions  déposées,  a  été 
tenue  le  12  décembre. 

Dans  V Economiste  Européen  du  11  novemln-e  dernier 
nous  avons,  d'après  le  rapport  des  commissaires,  exa- 
miné les  comptes  de  l'année  sociale  qui  a  pris  fin  le  30 
juin  1898.  Il  ne  nous  reste  plus  qu'à  étudier  le  rapport 
du  Conseil  d'administration,  et  à  analvser  les  explica- 
tions qui  ont  été  fournies  aux  intéressés. 

Ainsi  que  nous  l'avions  fait  remarquer  à  la  date  sus- 
mentionnée, les  résultats  de  l'exercice  1897-1898,  n'ont 
pas  été  favorables.  La  dépréciation  du  change  au  Bré- 
sil s'est  encore  accentuée  au  cours  de  cet  exercice,  et 
elle  a  eu  pour  effet  de  réduire,  dans  des  proportions 
considérables,  les  transactions  de  la  Société  des  Char- 
geurs Réunis  avec  ce  pays.  Aussi  le  mouvement  de 
marchandises  exportées  sur  cette  région  a-t  il  accusé, 
d'une  année  à  l'autre,  une  diminution  de  20  0/0.  D'au- 
tre part,  sur  la  nouvelle  ligne  du  Transvaal-Madagascar, 
les  résultats  se  font  attendre  plus  longtemps  qu'on  ne 
l'avait  prévu,  en  raison  de  la  période  commerciale  assez 
troublée  que  le  Transvaal  traverse,  et  de  la  lenteur 
avec  laquelle  s'effectue  l'organisation  commerciale  de 
Madagascar.  Dans  cette  grande  île,  aucun  projet  de 
chemins  de  fer  n'a  encore  abouti, et  l'absence  presque 
absolue  dévoies  de  communications  paralyse  tout  déve- 
loppement d'affaires. 

Heureusement,  les  lignes  de  la  Plata  et  de  la  côte 
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occidentale  d'Afrique  ont  donné  des  résultats  sensible- 
ment égaux  à  ceux  de  l'exercice  antérieur;  mais,  par 
contre,  l'ensemble  de  la  navigation  de  la  Compagnie 
a  été  sérieusement  affecté  par  la  hausse  considérable 
qui  s'est  produite  sur  les  prix  du  combustil)le  à  la 
suite  de  la  grève  des  ouvriers  dans  les  charbonnages 
de  Gardiff,  grève  qui  a  éclaté  au  mois  de  mars  der- 
nier et  qui  s'est  prolongée  pendant  cinq  mois,  im- 
posant de  lourds  sacrifices  à  toutes  les  Compagnies 
de  navigation  à  vapeur.  Pour  se  rendre  compte  de  ceux 
qui  ont  incombé  à  la  Société  des  Chargeurs- Réunis , 
on  n'a  qu'à  prendre  en  considération  cette  circonstance 
à  savoir,  que  ses  besoins  de  combustible  s'élèvent  à 
9.000  tonnes  environ  par  mois. 

En  compensation  de  ce  qui  précède,  la  Société  n'a  eu 
à  enregistrer,  au  cours  de  l'exercice,  aucun  sinistre,  ni 
aucune  avarie  importante.  C'est  pourquoi  son  Conseil 
d'administration  a  cru  pouvoir  quand  même,  proposer 
la  répartition  d'un  dividende  de  50  fr.,  ce  qui  n'en  est 
pas  inoins  une  diminution  de  10  fr.  sur  les  dividendes 
distribués  depuis  l'exercice  1888-1889.  Ilfaut  remarquer 
ici  que  cette  répartition  n'a  pas  affecté  le  chapitre  des 
réserves.  En  etiet,  si  la  réserve  spéciale  pour  renou- 
vellement de  chaudières  et  grosses  réparations  »  a 
été  réduite  de  608.000  fr.  44  pour  divers  et  importants 
travaux  elïectués  sur  six  steamers  de  la  Hotte,  par 
contre  1'  «  amortissement  du  matériel  naval  »  a  été 
doté  de  1.989.501  fr.  28,  et  le  «  fonds  d'asssurances  >>, 
de  288.448  fr.  49. 

En  résumé,  le  compte  de  «  profits  et  pertes  »  s'établit 
à  1.158.0i3  fr.  74.  L'année  dernière,  il  s'élevait  à 
2.029.472  fr.  61,  montant  sur  lequel  il  avait  été  prélevé 
245.694  fr.  30  pour  la  «  réserve  spéciale  pour  renouvel- 
lement de  chaudières  et  de  grosses  réparations  »  ce  qui 
laissait  un  solde  de  1.7S3.7;8  fr.  31.  La  répartition  des 
bénéfices  s'est  donc  effectuée  de  la  manière  suivante. 
Comme  de  coutume,  nous  établissons  une  comparaison 
avec  la  répartition  à  laquelle  il  avait  été  procédé 
l'année  dernière  : 

S0juinlS97      30  juin  1898 


Soldi'  du  compte  de  Profits  et 

Pertes  

Picport  de  l'exercice  précédent. 


(En  Francs) 


1.783.778  31 
349.529  17 


1.158.043  74 
341.640  82 


2.1H3.307  48     1.499.684  56 


Dividende  aux  actions,  y  com- 
pris l'intérêt  statutaire  de 
5  0/0  :  60  francs  pour  l'exer- 
cice 1896-1897,  et  50  francs 
pour  l'exercice  1897-1898  

Aux  fondateurs  :  11  fr.  66  par 
part  pour  l'exercice  1896-97, 
et  8  fr.  ?3  par  part  pour 
l'exci'cice  1897-98  

Tantiémrs  du  Conseil  

Report  à  nouveau  


1.500.000 


186.666  66 
J 05. 000  » 
341.640  82 


1.250.000  » 


133.333  33 
75.000  » 
41.351  23 


2.133.307  48     1.499.684  56 


Il  y  a  un  an,  dans  son  rapport,  le  Conseil  d'aminis- 
tration  de  la  Société  des  Charcjeurs-Réunis  avait  si- 
gnalé les  commandes  qu'il  avait  faites,  aux  Chantiers 
Français,  de  trois  grands  steamers  de  4.500  tonneaux 
de  portée.  Le  premier  de  ces  bâ  timents,  «  l'Amiral-Aube  », 
a  été  lancé  à  Saint-Nazaire  le  lei-  septembre;  le  second, 
«  l'Amiral-Baudin  »,  a  été  également  mis  à  l'eau  à 
Saint-Nazaire,  le  29  octoitre.  Tous  doux  sont  en  achè- 
vement à  ffot,  et  ils  entreront  en  service  prochaine- 
ment. Le  troisième,  «  l'Amiral-Gourbet  »,  sera  lancé 
au  Havre  très  [irochainement.  Mais  bien  que  ce  nou- 
veau tonnage  fournisse  un  appoint  important,  la  So- 
ciété veut  l'augmenter  encjre  en  procédant  à  do  nou- 
velles commanilcs. 

C'est  pourquoi,  considérant  que  pour  lutter  avec 
chance  de  succès  contre  la  concurrence  étrangère  il 
faut  une  Hotte  à  la  hauteur  des  progrès  réalisés,  la 
Société  s'est  décidée  à  se  défaire  de  quelques-uns  des 
steamers  qu'elle  possède  et  dont  l'cixploitation,  sur  ces 
lignes,  n'est  plus  assez  profitable.  Elle  a  donc  rétro- 
cédé il  des  conditions  favorables,  trois  vapeurs  :  «Ville- 


de-Piosario  »,  «"Ville-de-Montevideo »,  et  «  Ville-de-Bue- 
nos-Ayres  ».  Ces  bâtiments,  ainsi  que  ceux  cju'elle  pour- 
rait encore  vendre  par  la  suite,  seront  rsmplacés  par 
des  types  nouveaux  perfectionnés,  et  c'est  pour  réa- 
liser ce  programme  que  le  Conseil  d'administration  a 
demandé  à  l'assemblée  générale  de  l'autoriser  à  émet- 
tre, soit  partiellement,  soit  en  totalité,  et  lorsque  le 
moment  hii  paraîtra  favorable,  un  capital  nominal  de 
dix  millions  de  francs  d'obligations,  dont  la  souscrip- 
tion sera  réservée,  par  préférence,  aux  actionnaires. 

Ce  n'est  qu'après  avoir  mûrement  réfléchi  que  le 
Conseil  d'administration  s'est  décidé  à  faire  cette  pro- 
position. En  effet,  les  charges  générales  de  l'exploitation 
s'en  trouveront  augmentées  ;  mais,  fait  observer  le 
Conseil,  au  moment  où  la  loi  sur  la  marine  marchande 
va  probablement  être  amendée  favorablement,  au 
moment  aussi  oii  on  peut  s'attendre  à  une  reprise  du 
mouvement  commercial,  il  est  nécessaire  que  la  Société 
des  Chargeurs  Reunis  soit  prête  pour  profiter  utile- 
ment des  circonstances.  Au  reste,  pour  atténuer,  en 
partie,  la  charge  résultant  du  service  de  l'intérêt  et  de 
l'amortissement*  des  obligations,  le  Conseil  a  proposé 
de  créditer,  dorénavant,  le  «  compte  d'exploitation  »  de 
toutou  partie  des  primes  t{ue  le  «  compte  d'assurances  » 
pourrait  gagner.  Ce  dernier  compte,  qui  s'élevait,  au 
30  juin  dernier,  à  5.030.998  fr.  31,  paraît  suffisamment 
pourvu  pour  i^aire  face,  dans  les  circonstances  pi'é- 
sentes,  aux  éventualités  qui  pourraient  se  produire.  La 
conséquence  de  celte  résolution  est  que  le  bénéfice 
distribuable  se  trouvera  naturellement  augmenté,  à 
l'avenir,  de  l'excédent  de  primes  sur  les  pertes  et  avaries. 

L'émission  d'obligations  proposée  par  le  Conseil 
d'administration  a  été  votée  par  208  voix  sur  226,  et  le 
même  Conseil  a  reçu,  en  vue  de  cette  opération,  tous 
pouvoirs. 

Avant  de  terminer,  mentionnons  les  voyages  effec- 
tués par  la  flotte  de  la  Compagnie  au  cours  de  l'exer- 
cice 1897-1898.  Nous  les  rapprochons  de  ceux  réalisés 
pendant  les  trois  années  antérieures. 

Nombre  de  voyages 


1894-95  1895-96  1896-97  1897-98 


31 

23 

24 

29 

Sur  le  Brésil  et  la  Plata. 

18 

18 

13 

9 

Sur  la  Plata..  

21 

23 

23 

25 

Sur  la  côte  occidentale 

Cy 

6 

6 

6 

Sur  la  Nouvelle-Orléans 

12 

9 

13 

7 

Sur  le  Transvaal-Mada- 

» 

13 

9 

14 

"88^ 

92 

88 

90 

Il  y  a,  d'une  année  à  l'autre,  augmentation  de 
voyages.  Aussi,  le  nombre  de  lieues  marines  parcou- 
rues s'élève-t-il  à  406.100  contre  393.834  l'année  précé- 
dente, 394  052  en  1895-96,  et  347.999  en  1894-95.  Par 
contre,  on  compte  11.758  passagers  et  éraigrants  contre 
14.448  en  1896-97,  19.756  en  1895-96,  11.488  en  1894-95, 
et  468.956  mètres  cubes  de  marchandises  contre  531.533 
en  1896-97,  516.800  en  1895-96,  et  450.456  en  1894-95. 

Ajoutons  que  la  Compagnie  estime  que  la  situation 
va  se  modifier,  l'amélioration  du  change  brésilien  per- 
mettant déjà  maintenant  de  constater  un  léger  accrois- 
sement sur  les  frets  de  sortie  pour  le  Brésil. 

A.  Lechenet. 


L'EMPRUNT  DE  L'INDO-CHINE 


Dans  notre  dernier  numéro  de  l'Economiste  Euro- 
péen, qui  porte  la  date  du  30  décem])re  1898,  nous 
avons  annoncé  l'émission  prochaine  de  la  première 
partie  de  VEmprunl  de  200  inillions  de  francs  du 
Gouvernement  de  V Indo-Chine.  Cette  émission  a  été 
fixée  au  14  janvier. 

Ilappelons  que  la  loi  du  25  décembre  dernier,  votée 
par  la  Chambre  des  députés  et  par  le  Sénat,  a  autorisé 
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le  (iouvernemeiit  de  l'Indo-Cliine  à  contracter  le  susdit 
emprunt  pour  lu  construction  de  chemins  de  fer.  I.es 
projets  des  premières  lignes  à  construire  sont  dès 
maintenant  préparés. 

L'éin  ssiondu  14  janvier  porte  sur  110.000  ohlio-ations 
de  500  l'r.  o  1/2  0/0  au  porteur,  remboursables  au  pair 
en  soixante  quin/c  ans.  Ces  obligations,  émises  avec 
jouissance  du  1er  février  1899,  sont  offertes  au  prix  de 
450  fr.,  dont  50  fr.  payables  en  souscrivant.  Les  sous- 
cripteurs auront  ensuite  à  verser:  150  fr.  à  la  répar- 
tition, du  21  au  25  janvier  courant;  150  fr.,  le 
24  février;  et  le  solde,  soit  100  fr.,  le  24  mars.  Ils 
auront  le  droit  d'anticiper  les  deux  derniers  verse- 
ments, en  en  effectuant  le  paiement  au  moment  de  la 
répartition;  autrement  ils  devront  ajouter,  au  montant 
de  ces  deux  deux  derniers  termes,  les  intérêts  à 
3  1/2  0/0  depuis  1er  février  jusqu'à  leur  échéance. 

Les  titres  porteront  un  intérêt  annuel  de  17  fr.  50, 
payable  par  moitié  le  1er  niai  et  le  1er  novembre  de 
chaque  année.  Le  premier  coupon,  à  ré(;héance  du 
1"'  _mai  1890,  sera  de  4  fr.  37  1/2  représentant  les 
intérêts  des  trois  mois  courus  depuis  le  1er  février. 

Ces  obligations  sont  affranchies  de  tous  impôts, 
taxes  ou  retenues,  de  quelque  nature  que  ce  soit,  éta- 
blis ou  qui  pourraient,  dans  l'avenir,  être  établis  en 
Indo-Chine.  Elles  ne  sont  soumises  ni  au  droit  de 
transmission  sur  les  valeurs  mobilières  ni  à  l'impôt 
sur  le  revenu,  tels  qu'ils  sont  actuellement  établis  en 
France,  et  le  Gouvernement  général  renonce  à  la  fa- 
culté d'accélérer  leur  amortissement  ou  de  rembour- 
ser par  anticipation  la  totalité  de  l'Emprunt  avant  le 

mai  1909. 

_  Le  paiement  des  arrérages  et  le  remboursement  des 
titres  sortis  aux  tirages  auront  lieu  à  Paris  aux  caisses 
des  Etablissem  nts  ci  après  :  Banque  de  V Indo-Chine, 
Banque  de  Pari<  et  des  Pays-Bas,  Comptoir  National 
d  Escompte,  Crédit  Lyonnais,  Société  Générale  povr 
favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie en  France,  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Comiuercial. 

Les  souscriptions  seront  reçues  aux  guichets  des  Eta- 
blissements que  nous  venons  de  mentionner,  ou  à  ceux 
de  kurs  succursales  ou  bureaux  auxiliaires.  Ajoutons 
qu'à  la  Bourse  de  Paris,  on  a  déjà  traité  le  nouveau 
titre  avec  1  0/0  de  prime,  soit  à  455  francs. 


J.  M. 


LES  CRÉATIONS  DE  LA  «  BANQUE  SPÉCIALE  » 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  vient 
de  terminer  avec  un  plein  succès  l'émission  de  la  So- 
ciété Parisienne  des  Eaux  Gazeuses  et  Minérales. 

Le  capital  a  été  souscrit  par  1.941  actionnaires. 

Les  souscripteurs  non  privilégiés  reçoivent  trente 
pour  cent  de  leurs  demandes. 

La  Banque  Spéciale,  au  cours  de  son  premier  exer- 
cice, a  strictement  suivi  le  programme  qu'elle  a  énoncé 
lors  de  sa  constitution.  Toutes  les  Sociétés  qu'elle  a 
créées,  ou  à  la  création  desquelles  elle  a  participé  : 

Société  des  Chaussures  Françaises  (ca-  ^"'^^^^ 

pital-actions  '   3.000.000 

_  Société  des  Biscuits  Olibet  (capital-ac- 
tions et  obligations)   5.000  000 

Société  des  Etahlissemenls  Porcher  (ck- 
pital-actions  et  obligations)   1  350  qoO 

Société  du  journal  «  Jm.  Mode  Natio- 
nale »  (capital-actions  et  oliligations). ....     2  550  000 

Société  des  Elablissem.enls  Sfhroder  et 
de  Consians  (capital-actions  et  obligations)     5  000  000 

Société  Générale  des   Papeteries  du 
Limousin  (capital-actions  et  obligations) .     4  345  000 

Société  Parisienne  des  Eau.r  Gazeuses 
et  A/încraZes (capital  actionsetobligations)  6.O00.O0O 

Total  du  capital  créé   27.245.000 

ont  repris  des  Etablissements  commerciaux  ou  indus- 


triels en  pleine  marclie,  donnant,  depuis  plusieurs  exer- 
cices, des  bénéfices  dant  le  total  annuel  s'élève  à  plus 
de  3  millions  de  francs.  Aussi,  ces  Sociétés  peuvent- 
elles,  dès  les  premiers  mois  de  leur  constitution,  ré- 
partir des  dividendes  importants  à  leurs  actionnaires 

La  liinque  a  prouvé,  d'une  manière  irréfutable,  que 
la  ligne  de  conduite  qu'elle  a  adoptée,  et  qu'elle  entend 
maintenir,  est  réellement  la  plus  fructueuse  nour  elle- 
même  et  pour  le  public. 

Le  chiffre  de  ses  bénéfices  nets,  qui  s'élève  pour  le 
premier  exercice  à  3.400.0  0  fr.,  permettra  la  réparti- 
tion d'un  dividende  de  17  0/0  aux  actions  et  de  350  fr. 
par  part  de  fondateur. 

Mais,  en  outre,  la  progression  des  cours  de  toutes  les 
valeurs  qu'elle  a  créées,  aussi  bien  que  de  ses  propres 
titres,  représente  un  bénéfice  global  de  22  millions  en- 
viron à  la  clientèle  qui  s'est  associée  à  ses  opérations. 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPMNEUllS 


Les  actionnaires  àn  Sous-Comptoir  des  Entrepre- 
neurs se  sont  réunis  on  assemblée  générale  annuelle 
le  29  décembre  écoulé. 

Les  comptes  arrêtés  au  31  octobre  dernier,  date  de 
clôture  de  l'exercice  1897-98,  s'établissent  delà  manière 
suivante.  Nous  les  rapprochons  de  ceux  dressés  au 
31  octobre  1897  : 

81  oct.  1897     31  cet.  181)8 

Actif  (En  francs) 

Caisse   216.003  59.650 

Porlefeuille  :  Effets  de  commerce 

CL  valeurs   3.540.817  4.108.074 

Immeubles  et  mines  de  Bert   1.832.771  1.3.5-2.990 

Accr('dilés   et  Associations  ou- 

^..vriéres   45.596.090  63.21.5.352 

Billets  non  renouvelés   7.7Gi.000  9.015.900 

Crédit  Foncier  :  Compte  capital  et 

compte  courant   3. 765. 845  3.7^5  845 

Débiteurs  divers    876.751  791.139 

Frais  Kénéraux  et  judiciaires   239. 3S0  227.090 

Crédits  réalisés  et 'à  réafiser   77.9:50.950  P6.77()!4.50 

14t.7h2.607  179. 3116.499 

Passif 

Capital  social   5. 000. 000  5.000.000 

Reserve  statutaire   3.750.000  3.774.000 

Billets  des  accrédités  et  des  asso- 
ciations ouvrières   46.341.850  63.894.800 

Crédit  Foncier  : 

Compte  spécial   950.000  » 

Compte  Billets  à  vue   4.814.700  6.06'i.90O 

Compte  Intérêts  à  valoir   49  417  46  609 

EéKlements  litigieux   1.011.177  1.054'903 

Créditeurs  divers   1.208.803  1  9lfâ  712 

—        en  cours   77.930.'950  96.'770^450 

Profits  et  pertes  réalisés   705. 7!0  797.124 

141.762.607  179.306.499 

Les  résultats  bénéficiaires  de  l'exercice  1897-98,  rap- 
prochés de  ceux  de  l'exercice  précédent  se  présentent 
donc  ainsi  : 

Exercice  Exercice 
18a6-1897  1897-18£8 

(En  francs) 

Bénéfices  nets   705.710  797.124 

dont  il  faut  déduire  : 

Frais  généraux  et  judiciaires   239.880  227.090 

Restent,  comme  solde   466.330  570.034 

L'augmentation  sur  1896-97  des  bénéfices  à  répartir 
est  de  103.704  francs,  et,  au  cliiffre  total  de  570.034  fr., 
les  profits  nets  réalisés  en  1897-98  représentent  pins  de 
11  francs  par  action.  Toutefois,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  cru  devoir  faire  comme  l'année  dernière, 
c'est-à-dire  se  montrer  prudent.  Aussi  n'a-t-il  proposé 
à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  qu'une  réparti- 
tion de  7  fr.  par  action,  soit  une  augmentation  de  2  fr. 
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sur  l'exercice  précédent.  Par  suite,  la  répartition  s'est 
effectuée  comme  suit  : 

Exercice  Exercice 
1896-97  1897-98 


Provision  pour  règlements   >> 

Canaux  agricoles   92.822 

Dividende"  de  5  fr.  par  action   250.000 

—        7  fr.  par  action   » 

Réserve  statutaire   24.000 

Provision  pour  règlements  éventuels.  99.508 


108.8.58 

350.000 
50.000 
01.176 


466.330  570.034 

La  situation  du  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs 
continue  donc  à  s'améliorer  sensiblement,  d'autant 
plus  que  la  question  des  Canaux  Agricoles  est  près 
d'être  définitivement  réglée.  Le  Sous-Comptoir  a,  en 
effet,  transité  avec  le  seul  groupe  important  d'ol^liga- 
taires  des  Canaux  Agricoles  qui  restât  encore.  Il  re- 
prend en  bloc  toutes  les  obligations  de  ce  groupe  et 
verse  73  0/0  de  l'indemnité  fixée  par  les  tribunaux  à 
chaque  obligataire  qui  se  trouve  dans  les  termes  des 
jugements  rendus  anciennement,  c'est  à-dire  qui  a 
acheté  les  titres  qu'il  détient  à  115  francs  au  moins. 
C'est  M.  (iautron  qui  a  été  chargé  d'examiner  les  dos- 
siers et  de  dresser  la  liste  des  obligations  qui  sont  dans 
les  conditions  requises. 

Ouant  à  la  mai-che  des  affaires  de  la  Société,  elle  est 
tout  à  fait  satisfaisante.  Les  crédits  en  cours  se  pré- 
sentent, à  9(5.770.450  francs,  en  augmentation  de  18  mil- 
lions 839.5U0  fr.  sur  1896  1897.  Il  faut  se  rappeler  qu'en 
1895-96,  ces  mêmes  crédits  s'établissaient  seulement  à 
44  millions  de  francs  en  chiffres  ronds,  et  à  30  millions 
de  francs  en  1894-95.  Il  faut  remonter  à  l'exercice  1885 
pour  trouver  un  montant  de  crédits  en  cours  supérieur 
à  celui  de  l'année  qui  a  pris  fin  le  31  octobre  1898.  En 
1885,  en  effet,  lesdits  crédits  atteignaient  101  millions. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  29  décem- 
bre a  approuvé,  à  l'unanimité,  le  rapport  qui  lui  était 
communiqué,  et  les  comptes  qui  Jui  étaient  soumis. 
Elle  a  voté,  aussi  à  l'unanimité,  la  répartition  proposée 
du  dividende  de  7  francs,  confirmé  pour  trois  ans  les 
pouvoirs  de  M.  Emile  Haret,  nommé  administrateur 
par  le  (Conseil  en  remplacement  de  son  père,  démis- 
sionnaire pour  raison  de  santé,  et  réélu  comme  admi- 
nistrateurs MM.  Dunand ,  Gugnière ,  Pastourel  et 
Maret. 

L'assemblée  a  eu  aussi  à  s'occuper  de  l'affaire  de  la 
mine  de  Bert,  qui  avait  été  remise  au  Sous-Comptoir  des 
Entrepreneurs  comme  caution  d'une  ouverture  de 
crédit  qu'il  avait  consentie,  en  1890,  à  la  Compagnie 
du  Chemin  de  fer  de  DompierYe  à  Lapalisse. 

Cette  Société,  qui  jouit  d'une  garantie  d'intérêt  de  la 
part  de  l'Etat  et  du  département  de  l'Allier,  a  été  mise 
en  liquidation  judiciaire  en  1894,  et  son  liquidateur  va 
procéder,  sous  peu,  à  la  vente  de  la  concession,  soit  à 
l'amiable,  soit  aux  enchères  publicjues.  Il  se  peut  donc 
que,  pour  sauvegarder  sa  créance,  le  Sous-Comptoir 
ait  intérêt  à  intervenir. 

Dans  cette  prévision,  le  Conseil  d'administration  a 
demandé  aux  actionnaires  de  confirmer  ses  pouvoirs 
et  de  lui  donner  toutes  autorisations  nécessaires  pour, 
éventuellement,  contracter  avec  le  liquidateur,  ou  pour 
concourir  à  l'adjudication,  le  tout  dans  les  conditions 
prévues  par  la  loi  de  concession  du  29  juillet  1889.  Le 
Conseil  a  encore  demandé  aux  actionnaires  de  lui 
donner,  ou  de  donner  à  un  ou  plusieurs  de  ses  membres, 
les  autorisations  prescrites  par  l'article  40  de  la  loi  du 
24  juillet  1867,  afin  de  permettre  à  la  Société  d'adopter 
la  forme  qui  conviendrait  pour  tirer  le  meilleur  parti 
possible  des  gages  qu'elle  détient.  Cette  résolution  a 
été  adoptée  à  l'unanimité  moins  une  voix. 

En  résumé,  le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  en 
a  maintenant  fini  avec  ses  difficultés,  et  la  recrudes- 
cence d'activité  que  l'on  constate  dans  l'industrie  du 
b;"itiment  ne  peut  que  lui  être  profitable.  Nous  sommes 
loin  encore  certainement  du  dividende  de  20  fr.  par 
action  qu'il  distribuait  à  ses  actionnaires  en  1882-1883, 
mais,  d'après  les  déclarations  faites  par  le  Président  du 
Conseil  d'administration,  il  semble  que  le  chiffre  de 


7  fr.  proposé  pour  1897-1898  pourra  être  facilement 
dépassé.  Si  les  affaires  de  la  Société  continuent  à  suivre 
la  marche  actuelle,  a  laissé  en  effet  entendre  M.  Sé- 
bastien de  Neuville,  le  prochain  dividende  pourra  bien 
être  porté  à  9  fr.,  pour  progresser  encore  les  années 
suivantes  et  finir  par  atteindre  les  chiffres  d'autrefois. 

P.  B. 


MmÉm  ÉGOiiies  el  ïiiiaiicières 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


29  décembre      5  janvier 


Sjanvier 
l.Hll  5?9  88 
1.195  n-J.88 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
29  décem])re 

Or  ■  1.832.626. lîO 

Argent...    1  207.692  952   

3.030.219.0^3    3  006.712.T;1 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

r.    .  i-    -11    T>    ■    (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  ^  gg-^^^  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Ré^êrve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Ejnploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total. 
PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

,  (  Loi  du  17  mai  1834  

Késerves  \  jj^-banques  département 

mobilières  ^  ^oi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3  030.219.088 


38.138 
423.46Î2.068 


582.874.634 
189.000 


3.006  712,771 


116  808 

509.277.188 


602  577. £35 
7C6.0(jO 


191.555.962 

198.853.393 

235.1 97. 2S5 

2 '.9  066. 180 

180.000.000 

180.000.000 

lo.ooo.opo 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

99. 626. «61 

99.626.861 

100.000  000 

100.000.000 

4.000.000 

4.000.000 

14.762.093 

15.034.101 

53.827 

8.407.444 

8.407.444 

28.775  931 

57  468.759 

4.912  089.252 

5.045  481  640 

182  500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.Ô00 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

3.810.220.215 

3.843.561  725 

15.231. 2-23 

39.039.007 

13  960.632 

13  756.971 

321.947  814 

263.812  579 

400.826.135 

446  749  767 

72.370.4^5 

74.927.631 

11.202  180 

8  405  644 

735.225 

2.238  30Û 

2  052.562 

2.052.562 

35  527  300 

25.891  943 

4.912.089.252 

5.045.481.610 

Total  

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


10  janv. 
1895 

9  janv. 
1896 

7  janv. 
1897 

6  janv. 
1898 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.635.0 

3.623  l 

3.772  4 

3.862  6 

3.312  3 

3.167.6 

3.134  4 

3.147  6 

507  8 

765  3 

939  2 

963  4 

296.9 

389.8 

389.1 

407.9 

140.0 

140.0 

140. 0 

180.0 

126.9 

!76  7 

212  2 

274  1 

467  7 

634.3 

601,1 

5411  4 

2  %  O.'O 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/3 

pair 

pair 

2  %  0/00 

2  %  0/00 

914.0 

1  170.5 

1.357  o 

1.317.4 

5  janv. 

1899 


millions 
3  943.6 
3  006.7 
1.111.9 
448  5 
180.0 
263  8 
521.7 
3  0/0 
>  %  0/00 
1.184  6 


Banques  Coloniales.  —  Le  Journal  Officiel  du  oO  de- 
cemljre  a  pul)fié  un  décret  prorogeant  jusqu'au  l"  janvier 
1900  le  privilège  conféré  aux  Banques  de  la  Marunique,  de  la 
Guadeloupe,  de  la  Réunion,  de  la  Guyane  et  du  Sénégal. 

Nomination  d'un  Agent  de  Change.  -  Par  décret  du 
Président  de  la  Répuldique,  en  date  du  29  dtcembrc  1898, 
rendu  sur  la  proposition  du  Minisire  des  finances  M.  l' aye 
(Pierre-Maurice-Léon-Nicolas)  a  été  nommé  agent  de  change 
près  la  Bourse  de  Lyon,  en  remplacement  de  M.  Genevet, 
démissionnaire. 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Par  suite  de  l'émission  au  pair  de  375  francs  de  16.000  ac- 
tions nouvelles  do  la  Compagnie  fermière  de  l'ELalilisscmerit 
thermal  de  Vichy,  dont  la  souscription  est  réservée  de  préfé- 
rence aiix  anciens  actionnaires  à  raison  d'une  action  nou- 
velle pour  une  action  ancienne, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  14  janvier 
inclus,  les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  deux 
rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Les  obligations  4  1/2  0/0  de  la  Compagnie  Générale  de- 
Construction  étant  appelées  au  remboursement,  ont  cessé 
d'être  négociables  à  la  Bourse  de  Paris  à  partir  du  2  janvier. 


Depuis  le  31  décembre  les  50.000  obligations  noiivelles  de 
500  fr.  3  1/2  0/0,  n°»  50001  à  100000,  du  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  3  1/2  an- 

CiBUIlGS* 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  3  1/2  0/0  de  ladite 
Société,  négociables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de 
50.000  à  100.000. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  décembre  1898  : 
830.239.370  fr.  12. 


L'Intérêt  des  Bons  du  Trésor.  —  Par  décision  du 
Ministre  des  finances,  en  date  du  2  janvier  1899, l'intérêt  atta- 
ché aux  bons  du  Trésor  a  été  fixé,  à  partir  du  mardi  3  janvier 
1899  inclusivement  : 

A  1  1/2  0/0  pour  les  bons  de  trois  à  quatre  mois  et  à 
1  3/4  0/0  pour  les  bons  de  cinq  mois  à  un  an. 


TjC  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  priy.  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
rétranger,  jusqu'au  23  décembre  1898  : 


(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 

Marchés 
précé- 
dents 

Cours 

du 
9  déc. 

Cours 

du 
16  déc. 

Cours 

du 
23  dce. 

Dilïéren- 
ces  par 
rapport 
à  Paris 

Taux, 
du 
droit  de 
douane 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Lyon   

Kbuen   

Toulouse. . 

Nancy  

Dijon  

Ohîirtres.. . 
Bergues . . . 
Nantes  

22  60 
21  .. 

19  60 
21  40 

20  25 
20  60 
20  40 

20  90 

21  23 

21  35 
21  .. 

19  55 
21  40 

20  35 
20  35 
20  60 

20  40 

21  10 

20  35 

20  75 

19  20 

21  40 

20  23 
20  10 
20  40 
20  15 
20  80 

20  60 

20  50 

19  35 

21  25 

20  25 
20  10 
19  80 

19  70 

20  75 

-  ô  io  , 

-  1  25 
-f  0  63  \ 

-  0  35  / 

-  0  50  1 

-  0  80 

-  0  90 
+  0  15 

>  7  .. 

Vienne  . . . 
Londres. . . 
Bruxelles  . 
New- York. 
Chicago  .. . 

21  15 

n  30 

16  90 
14  03 
12  60 

21  50 
17  30 
16  75 
13  50 
12  05 

21  60 
16  90 
16  60 
13  80 
12  60 

22  35 
16  35 
16  50 
14  30 
12  65 

+  1  75 

-  4  25 

-  4  10 

-  6  30 

-  7  95 

3  75 

4  89 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  janvier  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  583 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  806 

T^e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3210  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6432,  soit  à  0  fr.  64. 


Les  Caisses  d'épargne  en  1898.  —  Le  résultat  des  opé- 
rations effectuées  par  le.'!  caisses  d'épargne  pendant  l'année 
1898  fait  ressortir  un  excédent  des  retraits  sur  les  dépôts  qui 
s'élève  à  plus  de  130  millions. 

Certains  journaux  essayant  de  tirer  de  cette  constatation 
des  conclusions  tout  à  fait  pessimistes,  il  n'est  pas  inutile  de 
aire  remarquer  que  la  diminution  du  montant  des  capitaux 


déposés  aux  caisses  d'épargne  jjrovient  de  l'application 
stricto  des  dispositions  de  la  loi  do  1895,  votée  par  le  Parle- 
ment précisément  dans  le  but  do  réduire  le  montant  des 
dépôts  de  cette  nature. 

Personne  n'ignore,  en  effet,  dans  quelles  conditions  le  Par- 
lement a  voté  la  loi  de  1895;  les  dépôts  dos  caisses  d'épargne 
avaient  atteint  ;'i  cotte  époque  lo  chiffre  foi'nii<bil)le  de  'i  mil- 
liards, et  cette  accumulation  h  la  Caiss(^  des  Dépôts  et  Consi- 
gnations de  capitaux  remboursables  à  présentation  pouvait 
devenir  pour  l'Etat  et  pour  le  crédit  public  un  danger  des 
plus  redoutables. 

En  outre,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  ([ue  ces  4  milliards 
de  dépôts  n'étaient  pas  exclusi^'emeiit  composés  de  véritable 
épargne  :  en  présence  du  taux  rémunérateur  de  o  1/2  0/0 
offerts  aux  déposants,  des  caiiilaux  déjà  foniiés  \iMiaient 
chercher  dans  les  caisses  d'épargne  un  iilacemeiil  a  !a  fois 
plus  sûr,  plus  rémunérateur  et  suiiout  plus  commode,  étant 
donné  les  facilités  de  remboursement,  que  celui  qu'ils  olite- 
naient  par  des  placements  en  rente  sur  l'Etat  et,  à  plus  forte 
raison,  par  des  achats  d'autres  valeurs  de  Bourse. 

Le  projet  de  loi  sur  les  caisses  d'épargne  n'avait  qu'un 
objectif,  l'aire  fuir  les  capitaux. et  limiter  ainsi  la  responsa- 
bilité de  l'Etat  aux  soûls  capitaux  représentant  réellement 
l'épargne.  C'est  dans  cette  pensée  que  furent  votées  notam- 
ment les  dispositions  suivantes  : 

1°  Fixation  à  l.."j00  fr.  du  maximiim  des  livrets  avec  obliga- 
tion de  ramener  tous  les  livrets  à  ce  maximum  dans  un  délai 
de  5  ans  ; 

2°  Limitation  à  1.500  fr.  du  total  des  sommes  qui  pourraient 
être  versées  à  un  même  compte  pendant  une  année; 

3°  Obligation  de  retenir  au  moins  0.25  0/0  des  capitaux  dé- 
posés pour  les  verser  à  la  réserve,  mesure  qui  devait  amener 
fatalement  une  réduction  de  0.25  0/0  dans  le  taux  de  l'intérêt 
servi  aux  déposants. 

Aussitôt  le  vote  do  la  loi,  on  se  préoccupa  de  chiffrer  les 
conséquences  de  ces  nouvelles  dispositions,  et  la  Caisse  des 
dépôts  et  consignations  estimait,  dès  cette  époque,  que  les  re- 
traits à  prévoir  s'élèveraient  au  chiffre  minimum  de  700  mil- 
lions. 

Les  excédents  de  retraits  effectués  depuis  le  vote  do  la  loi 
de  1895  se  sont  élevés  à  la  somme  de  3o9.368.360  fr.  55,  qui 
est  encore  loin  d'atteindre  la  prévision  de  la  Caisse  des  dé- 
pôts et  consignations. 

Il  ne  faut  donc  voir,  dans  l'excédent  constaté  des  retraits 
sur  les  dépôts,  qu'une  conséquence  logique  et  prévue  de  la 
loi  de  1895  sur  les  caisses  d'épargne. 

D'ailleurs,  le  nombre  toujours  croissant  des  livrets,  qui  est 
actuellement  supérieur  do  300.000  environ  à  celui  de  1895, 
montre  bien  que  l'institution  des  caisses  d'épargne  continue  à 
avoir  la  faveur  des  petits  déposants  pour  lesquels  elle  a  été 
spécialement  créée. 


Caisse  d'Epargne  de  Paris  (Xo'p  sommaire  xur  les  opé- 
rations de  Vinince  IS'JS).  —  La  Caissr  ir(' jia i-,L^iie  de  Paris 
vient  d'arrêter  son  bilan  à  la  ilati-  iln  Ml  iliN-emhre  1898. 

Voici  le  n'^sumé  des  opérations  d(î  l'année. 

La  Caissi'  d'épargne  de  Paris  a  reçu  en  1898  : 


1»  En  203.630  versements,  dont  27.508  nou- 
veaux, la  somme  de   38.283.871  40 

2°  En  2.5.58  transrerls-reeelli's  provenant  des 
caisses  d'épargne  d(''}iailementales,  la 
somme  di-   1 . .554 . 712  28 

3°  En  r2'2.27:!  ]iarties  d'arrérages  de  rentes 

appartenant  aux  déposants,  la  somme  de         913.054  » 

4"  En  14  versiamails  pri iviaianl  d'amoi-lisse- 
menl  de  nailes  apparlenant  aux  dépo- 
sants la  somme  de   9.500  » 

Elle  a,  en  outre,  oapit;ilisé  pour  le  compte 
des  déposants  les  intérêts  montant  à  la 
somme  de   3.877.183  12 

Elle  a  remboursé,  par  contre  : 
1°  En  19:!. 93.5  retraits,  dont  26.601  pour  solde, 

la  somme  de   46.224.159  76 

2"  En  2.199  transferls-])airanents  envoyés  aux 

caisses  d'épargnes  départementales,  la 

somme  ,1e....   1.003.606  04 

3»  En  arliiiis  (le  116.627  francs  île  ivnte  pour 

lo  eoiiiide  de  4.1'i3  déposants,  la  somme 

de   3.862.974  47 

4»  En  174  placements  à  la  caisse  (les  relr;iites 

pour  la  vieillesse,  la  somme  de   71.700  » 


Au  31  décembre  1898,  le  solde  dû  par  la  Caisse  d'épargne 
de  Paris  à  6,53.400  di'i.osanls  s  él(''ve  à  Til.133.4Gl  fr.  46. 

Lo  nombre  des  déposants  (Hait  de  ().52.802  au  1"  janvier 
1898;  il  a  donc  augmenté  dans  l'année  de  ()07. 

Le  solde  dû  aux  déposants,  qui  était  au  1''  janvier  1898  de 
147.659.431  fr.  70,  a  diminué  dans  l'année  de  6.525.970  fr.  24 
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Le  nomln-e  des  inscriptions  de  rentes  en  portefeuille  appar- 
tenant aux  déposants  s'élève  à  80.418,  pour  la  somnu'  de 
1)09.419  francs  de  rentes  3  0/U,  3  0/0  amortissalile  et3  l/'20/0.. 


Mouvement  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires  du  21  au  31 
décembre  1898  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3.829.077  96 

Retraits  de  fonds   6.956.789  93 

Excédent  de  retraits   3.127.711  90 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  31  décembre  1898  : 
130. 604.459  fr.  78. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  dé- 
cembre 1898  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  78.919  fr.  21  ; 

2""  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  emplovés  en  achats  de  rentes,  pen- 
dant le  mois  de  décembre  1898,  s'est  élevé  à  20.608.170  fr.  74, 


dont  voici  le  détail  : 

Caisse  des  dépôts  et  consignations, 

S/C  particulier   11.137.089  40 

Caisse  nationale  d'épargne   4.384.229  94 

Caisses  nationale  des  retraites  pour 

la  vieillesse   5.086.901  40 

Total  égal   20.608.170  74 


Compagnie  Internationale  des  Grands-Hôtels.  —  La 

Compagnie  Internationale  des  Gi-ands-Holels  vient  de  rendre 
compte  à  ses  actionnaires  des  résultats  de  son  cinquième 
exercice  clos  le  15  octobre  dernier.  Elle  paye  30  francs  par 
action,  dont  2  fr.  50  à  valoir  sur  intérêts  non  servis  les  pre- 
mières années  et  27  fr.  50  comme  dividende  de  l'exercice 
1897-1S98,  soit  5  1  /2  0/0  ;  elle  distribue,  en  outre,  8  fr.  par  ac- 
tion ordinaire.  (Ces  dividendes  sont  payables  à  partir  du 
l'ï'' janvier  1899,  au  siège  ."ocial  à  Bruxelles,  29,  rue  Ducale, 
et  au  siège  administratif  à  Paris,  63,  boulevard  Haussmann.j 

L'année  dernière,  cette  Société  avait  déjà  distribué  25  fr.  75 
par  action.  L'augmentation  assez  sensible  du  dividende  de 
cette  année  provient  de  la  grande  amélioration  que  cette 
Compagnie  a  su  apporter  dans  l'exploitation  de  ses  Etablis- 
sements, dont  les  résultats  d'ensemble  sont  en  très  forte  pro- 
gression sur  ceux  de  l'exercice  précédent. 

Elle  a  récemment  porté  son  capital  de  6  à  15  millions,  par 
la  création  de  18.000  actions  nouvelles  qui  ont  été  souscrites 
et  entièrement  libérées.  Les  résultats  du  commencement  de 
l'exercice  en  cours  confirment  les  prévisions  favorables  d'une 
entreprise  qui,  patronnée  parla  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens,  prend  de  jour 
une  plus  grande  extension. 


La  Production  agricole  de  la  France.  —  La  Direction 
de  l'Agriculture  a  publié  dernièrement  les  chiffres  officiels  et 
défînitif.s  des  dififérentes  récoltes  en  France  pendant  l'année 
1897.  Pour  le  blé,  le  seigle,  le  méteil,  l'avoine  et  l'orge,  ces 
documents  n'offrent  qu'un  intérêt  rétrospectif,  puisque  la 
même  Direction  a  donné  aux  mois  de  septembre  et  d'octobre 
une  évaluation,  il  est  vrai  provisoire,  de  la  production  de  ces 
différentes  céréales. 

Voici,  pour  le  sarrasin,  le  maïs  et  les  pommes  de  terre, 
quelle  a  été,  d'après  la  statisticfue  agricole  qui  vient  de  pa- 
raître, la  production  décennale  de  1888  à  1897  inclus  : 


Années  Sarrasin  Ma'is    Pommes  de  terre 

Hectolitres  Hectolitres  Quint,  métr. 

1888   9.869.838  9.869.412  103.450.988 

1889   9.834.800  9.150.549  106.998.419 

1890    9.575.515  8. .393. 014  110.397  993 

1891   10.303.059  9.350.044  111.672.583 

1892    9.770.022  9.375.383  135.352.648 

1893   8.718.451  9.186.484  118.414.925 

1894    9.765,100  9. 662. 407  128.200.939 

1895    9.H96.641  9.219.658  129.249. 14G 

1896   8. 604. 669  10.7il.936  129.453.389 

1887   9.372.470  10.713.182  113.176.149 


Moyennes..       9.521.056      9.564.207  118.636.718 


On  voit  par  ces  cliifîres  que  la  récolte  du  sarrasin,  l'année 
dernière,  s'est  sensiblemcn I  raji|)rociiéo  de  la  moyenne  dé- 
cennale. Il  en  a  été  de  même  de  la  récolte  du  maïs.  Par  con- 
tre, la  production  des  pomnu'S  de  terre  a  été  d'autant  jilus 


inférieure  à  la  moyenne  que  la  superficie  ensemencée  avait 
été  plus  importante. 

Le  tableau  suivant  indique  la  récolte,  en  1897,  de  divers 
autres  produits  agricoles,  avec  la  superficie  ensemencée  et  la 
valeur  en  francs  : 

Surface  Valeur  en 

Produits       ensemencée  Production  francs 


Hectares  Quintaux 

Blé   6.583.776  65.924.095  1.634  297  914 

Méteil   239.725  2.264.319  45.114.085^- 

Seigle   1.451.754  12.125.776  200.338.783 

Orge   857.911  9.064.248  152  806.154 

Sarrasin   552.299  5.864.066  90.083.951 

Avoine   3.990.565  36.760  549  639.194  209 

Maïs   584.959  7.776.367  111.959.433 

Pommes  de  terre  .. .  1.5'i8.464  113.176.149  641.970  326 

Betteraves  fourrag. .  43.:t.l39  120.641.874  ,235.622  033 

Trèfle   1.119.335  42.760.072  210.412.000 

Luzerne   813.121  36.825.573  201., -67  772 

Sainfoin   667.759  21.897.462  115.985.207 

Prés  naturels   4.441.036  175.746,916  885.557  503- 

Herbages   1.160.120  25.143.087  112.150.836- 

Colza   52.342  572.993  17,111.528 

Navette   9.491  55.6.37  1.. 594  136 

Œillette   9.266  80.846  3.083.042 

Cameline   467  4.135  87.383 

Chanvre   32.843  328.380  20.748  270 

Lin    24.474  320.050  18.594.245 

Betteraves  à  sucre. .  269.715  77.617.324  173.186  483 

Tabac   16.831  265.758  23.067.100 

Houblon   2.737  36.007  2.903  977 

Vignes  prod    1.6-23.567  31.943.073  754. 973. 993- 

Pommes  à  cidre   »  7.971.708  81.871.065 

Châtaignes   »  3.033.871  29.694.780 

Noix   »  674.318  15.982  960 

Olives   )>  925.337  19.600.724 

Prunes   »  476.170  12.315.843* 

Mûriers  (f")   »  2.120.051  11. 3 i7. 386 


Totaux   26.491.696   802.396.212  6.463.543.116 


Ce  tableau,  qui  ne  comprend  ni  les  fruits,  issues,  fourrages 
et  sous-produits,  montre  quelle  importance  considérable  ont, 
en  France ,  l'agriculture,  la  viticulture  et  l'arboriculture, 
puisque,  rien  que  pour  les  produits  désignés,  la  production 
atteint  802.396.212  quintaux,  d'une  valeur  de  6.463.543.116  fr. 

On  remarquera  que,  si  la  culture  des  céréales  est  très  dé- 
veloppée en  France  et  que,  si  même  elle  tend  de  plus  en  plus 
à  suffire,  en  année  moyenne,  aux  besoins  de  la  consomma- 
tion, par  contre  la  surface  ensemencée  en  graines  oléagineuses 
est  des  plus  restreintes,  puisque  celle  du  colza,  de  la  navette,, 
de  l'œillette  et  de  la  cameline  n'est  que  de  71.566  hectares, 
produisant  713.611  quintaux,  d'une  valeur  de  21.876.084  fr. 
En  ce  qui  concerne  le  chanvre,  la  surface  emblavée  e.st  bien 
encore  de  32,843  hectares,  mais  la  production  en  graine  ré- 
coltée n'est  que  de  95.077  quintaux,  valant  2.771.282  fr.;  la 
production  totale  en  filasse  est  de  233,303  quintaux,  d'une 
valeur  de  17.976.988  fr.  De  même,  pour  le  lin,  la  quantité  de 
graines  récoltées  n'est  que  de  133.060  quintaux,  d'une  valeur - 
de  3.555.457  fr.,  alors  que  la  production  en  filasse  est  de 
186.990  quintaux,  valant  15.038.788  fr. 

Si  donc  on  récapitule  la  production  en  graines  du  colza,  de 
la  navette,  de  l'œillette,  de  la  cameline,  du  chanvre  et  du.  lin, 
on  n'a  qu'une  production  de  941.748  quintaux,  valant  28.202.823- 
francs. 


La  Récolte  du  Houblon  en  1898.  —  Plusieurs  estima- 
tions de  la  récolte  du  houljlon  ont  déjà  été  faites.  M.  C. 
Beckenhaupt,  d'Alsace,  après  s'être  entoiiré  des  renseigne- 
ments les  plus  sûrs  et  les  plus  sérieux  a  pensé  qu'il  valait 
mieux  attendre  jusqu'à  aujourd'hui,  afin  de  pouvoir  donner 
son  évaluation  en  toute  connaissance  de  cause.  Voici  quelle 
serait,  cette  année,  la  production  du  houblon  dans  le  monde, 
suivant  M.  Beckenhaupt,  comparativement  à  celle  de  1897, 
ainsi  que  la  consommation  présumée  :   


Récolte  Récolte  Consom- 

Pays                  1897  1898  mation 

(En  quintaux) 

France                          72.000  35.000  70.000 

Belgique                       70.000  25.000  85.000 

Allemagne                   477.228  360.000  372.000 

Autriche                     160.595  1.50.000  165.000 

Russie                           62.800  50.000  37.000 

Angleterre                   411.086  3  "5. 000  650,000 

Autres  pavs                   15.000  10.000  60.000 

Etats-Unis                   390.000  330.  OoO  300.000 

Australie                       ]5.()00  15.C00  25.000 


Totaux   1.073.709    1.350.000  1.764.00U 
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Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  pendant  les  trois 
premiers  trimestres  des  années  1898  et  1897,  —  Lo 

Ministère  des  Travaux  pul)lic.s  vient  de  publier  les  chi lires 
provisoires  des  Recettes  de  l'exploitation  des  Cliennns  de 
fer  tranchais  d'intérêt  général  pendant  les  trois  premiers  tri- 
mesti-es  des  années  18'J8  et  1897. 

Voici  les  chiffres  principaux  : 


Noms 
des 
Compagnies 


Etat .... 

Nord  . . . 

Est  

Ouest. . . 

Paris- Orléans 

P.-L.-M.. 

Midi  

Ceint.de  Paris 

Grande  Cein- 
ture de  Paris 

C'"  diverses.. 

Chemins  non 
concédés . . . 

Totaux  


o  ^ 
.  3  0.1  c» 

Eecettes  totales 

Différence 

bC  C3  M  00 

§  o"" 

_j  CO 

1898 

1897 

pour  1898 

Kilom. 

Francs 

Francs 

Francs 

2.813 
3 . 736 
4.645 
5.636 
6.743 
9.005 
3.387 
32 

33.511.500 
157.251.353 
12'?  002.259 
128.739.315 
146.753.440 
314.816.543 

80.144.158 
6.131.538 

32.775.883 
153.683.620 
119.433.993 
124.161.865 
144.704.383 
301.920.673 

75.870.034 
5.959.034 

-f-  735.617 
-j-  3.567.733 
4-  2.568.266 
+  4.577.450 
+  2.049.057 
+12.895.870 
+  4.274.124 
+  172.504 

141 

989 

3.955.385 
7.0(2.580 

3.612.468 
7.096.346 

+  342.917 
—  23.766 

342 

1.11G.30'- 

1.060.045 

+      56  261 

37.469 

luOl.494.377 

970.278.3i4 

+31.216.033 

RECETTES  DES  CHEIÏlINS   DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  10  au  16  décembre  1898  (bOe  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Itilométres 
exploités  j 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Rec.  br.  depuis 
le  lerjanvier 

Différence 
pr 1898 

1898 

1897 

1898 

1897 

Ktat  

2.813 

850 

TSl 

43  687 

42.402 

+ 

1.185 

Paris-Lyon-Mé  diter . 

9.011 

"i  810 

1  4:0 

4(i7  02i 

391 .470 

15  554 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

16-i 

160 

8.6'(8 

7.715 

î 

93.? 

3.74e 

3.991 

3  790 

206  193 

202. C39 

4.154 

5.590 

2  812 

2,769 

165  3,=.8 

159  901 

+ 

5  457 

Orléans  

6  829 

3.902 

3  5J9 

192  801 

1ïl8  299 

+ 

4  -502 

Es^  

4.836 

3.109 

3.011 

160  497 

157  2 ',8 

3  249 

Midi  

3.1lfi 

1.996 

I  9S; 

;o4  211 

99  92(> 

î 

4  285 

898 

UT 

lit 

5  817 

5.513 

274 

1 .039 

129 

106 

6  936 

6.112 

+ 

823 

Ouest- Algérien  

290 

55 

39 

2  74  ■! 

2  513 

+ 

231 

Arzew  à  Kraltallah . 

214 

38 

32 

1.6i6 

1  354 

+ 

291 

101 

22 

20 

1  299 

1.36b 

65 

L'Industrie  Métallurgique  en  1897.  —  Le  rapport  général 
sur  la  situation  do  l'industrie  métallurgique  en  1897,  publié 
par  FAssociation  des  Maîtres  de  forges  de  Charleroi,  vient  de 
paraître.  La  production  de  la  fonte  a  donné  les  résultats  sui- 
vants : 

1896  1897 
(En  tonnes) 

Belgique   959.414  1.085.037 

Grande-Bretagne   8.700.220  8.930.086 

Allemagne   6.372.575  6.889.067 

France   2.339.537  2.472.143 

soit  pour  les  4  pays  19.326.333  tonnes  en  1897  contre  18.371.746 
tonnes  en  1896. 

Les  hauts  fourneaux  des  Etats-Unis  ont  donné  9  807  123 
tonnes  de  fontes  en  1897  contre  8.761.097  en  1896  et  9.597.449 
en  1895.  La  production  de  1897  est  jusqu'ici  la  plus  forte  qui 
ait  été  constatée  aux  Etats-Unis.  Malgré  le  progrès  que  l'An- 
gleterre a  réalisé  pendant  la  même  année,  les  Etats-Unis 
gardent  une  avance  de  877.037  tonnes. 

Pour  les  fers  et  les  aciers  finis,  nous  trouvons  la  produc- 
tion suivante  : 

1896  1897 
;En  tonnes) 

Belgique   1.013.343  1.002.436 

Grande-Bretagne   4.(i06.874      4,938  190 

Allemngne   4.548.951      4  873.21» 

Erance   1.745.575      1. 787. 1,27 


soit  pour  les  4  pays  12.601.343  tonnes  contre  11.914.743  en 
1896.  La  Belgique  seule  accuse  un  recul.  Aux  Etats-Unis,  la 
production  totale  des  fers  et  des  aciers  a  élé,  en  1897,  de 
7.113.756  tonnes  contre  5.604.09+  en  1«96,  soit  une  augmen- 
tation de  1.509.662  tonnes  ou  do  26.93  0/0. 

Le  rapport  de  l'Association  des  Maîtres  de  forges  de  Char- 
leroi fournit  d'intéressantes  notes  sur  le  développement  de 
l'industrie  sidérurgique  au  Mexique,  en  Bosnie,  on  Hongrie, 
en  Suéde,  en  Espagne  et  en  Paissie  ;  il  consacre  aussi  un 
chapitre  à  la  concurrence  américaine  qui  se  l'ait  sentir  non 
seulement  au  (^anada,  au  Mexique,  dans  l'Amérique  du  Sud, 
aux  Indes  orientales,  en  Australie,  au  Japon,  mais  même  en 
Europe. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Ainsi  qu'il  avait  été  prévu,  l'argent  en  liquidation  fin 
décembre  a  été  cher.  Sur  le  moment,  cette  circons- 
tance n'a  pas  produit  d'effet.  Mais  comme,  depuis,  on  a 
reparlé  de  la  politique  extérieure,  nombre  d'acheurs 
ont  cru  l'instant  venu  d'alléger  leurs  positions. 
Malheureusement  leurs  réalisations  se  sont  produites 
au  moment  où  le  Marché  était  très  étroit. 

Un  tassement  assez  accentué  a  donc  été  à  signaler, 
tassement  qui  persiste  encore  à  l'heure  actuelle,  malgré 
le  détachement  des  coupons  qui  vient  d'avoir  lieu  sur 
un  grand  nombre  de  valeurs. 

ir  Nos  Renies  Françaises  sont  lourdes,  et  leurs 
reports  ont  été  élevés,  malgré  les  achats  effectués  pen- 
dant le  mois  de  décembre,  par  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations.  Sur  la  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  on  a, 
lundi,  coté  officiellement  24  et  32  centimes,  cours  pra- 
tiqués pendant  la  séance  consacrée  aux  reports  ;  mais, 
pendant  la  Bourse,  on  demandait  encore  à  se  faire  re- 
porter à  3^1  centimes.  Sur  le  3  i/2  0/0,  on  a  fait  30  et 
33  centimes,  et  sur  le  3  0/0  amortissable,  28  et  31  cen- 
times. 

Le  5  0/0  Perpétuel  qui  clôturait,  il  y  a  huit  jours,  à 
101  95  en  liquidation  fin  décembre,  s'inscrit  à  101  471/2 
fin  janvier.  Au  complant.  on  le  traite  à  101  30.  Rente 
3  1/2  0/0,  104  20  fin  janvier,  contre  104  32  1/2  fin  dé- 
cembre. Rente  3  0/0  Am.ortissable,  100  fr.  ex-coupon, 
au  comptant.  Fin  janvier,  elle  s'échange  à  100  fr.  10. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  OjO  1892,  qui  res- 
taient jeudi  dernier  à  499  fr.,  sont  à  491  fr.,  coupon 
détaché.  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annayn  et  du  Tonkin,  89  fr.,  contre  89  fr.  90.  Em- 
prunt 2  i/2  0/0  de  Madù.gascar,  88  fr.  25. 

-)|^  -^r  Le  marché  des  Obligations  de  la  Ville  de  Pa- 
ris n'a  rien  perdu  de  son  activité. 

UObligation  4  0/0  1865,  que  nous  laissions  à 
557  fr.,  clôture  à  556  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  429 
francs,  contre  425  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  408  fr., 
ex-coupon  ;  Quarts,  107  fr.  50,  également  ex-coupon; 
Obligations  4  0/0  1875,  fr.  contre  567  fr.  25;  Obli- 
gations 4  0/0  1  876,  566  fr.  en  moins  -value  de  4  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898  sont  bien  tenues  à  435 
francs  75.  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265 
francs,  388  fr.,  contre  391  fr.  50  ;  Quarts  libérés  de  66 
francs  25.  102  fr.  75:  Obligations  1892  entièrement 
libérées,  ^l03  h-.,  contre  401  fr.  75  ;  Obligations  1894- 
1896,  397  fr.  25,  contre  398  fr.  ;  Quarts,  100  fr. 

-j^  Sur  ses  bénéfices  de  la  semaine,  la  Banque  de 
France  s'inscrit  h  3.885  fr.,  après  même  3.895  fr.  au 
plus  haut,  contre  3.749  fr.  la  semaine  dernière.  Son 
report  s'est  étaljli  en  liquidation,  à  15  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers 
de  notre  grand  Etablissement  de  crédit  pour  les  deux 
premières  semaines  du  premier  semestre  de  l'exer- 
cice 1899  s'élèvent  à  2.184.473  fr.,  contre  1.317.457  fr. 
en  1898,  1.357.538  fr.  en  1897,  1.170.502  fr.  en  1896, 
705.755  fr.  en  1895  et  L215.392  fr.  en  1894. 

*  i(  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  sont 
à  708  fr.  fin  janvier  ex-coupon  de  15  fr.  bruts,  avec  un 
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report  de  1  et  de  3  fr.,  contre  727  fr.  en  liquidation  fin 
décembre,  jeudi  dernier.  Les  opérations  de  prêts  de  cet 
Etablissement  ont  augmenté  pendant  l'année  1898,  et 
le  resserrement  des  capitaux  a  réduit  sensiblement  les 
remboursements  par  anticipation. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  tou- 
jours un  marché  très  suivi. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  498  fr.,  clôturent  à  497  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1  879,  500  fr.,  contre  501  fr.  ;  Obligations 
Communales  3  0/0  1880,  au  même  cours  de  498  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  que  nous  lais- 
sions à  465  fr.,  s'échangent  à  453  fr.  ex-coupon;  Fon- 
cièresl885,  sans  changement,  à495fr.;  Cinquièmes, 
100  francs.  o  . 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  fléchis- 
sent de 2  fr.  à  497  fr.;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892, 
estampillées, 'k'àT),  ex-coupon,  contre  .500fr.  ;  Obligations 
Foncières  1895,  2  80  0/0  entièrement  libérées, 
492  francs. 

if  groupe  des  Grands  Etablissements  de 
Crédit,  d'abord  très  ferme,  se  montre  plus  mou,  se  con- 
formant à  la  tendance  générale  du  marché. 

La  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas  se  retrouve  a 
932  fr.  au  15  courant,  ex-coupon  de  20  fr.  bruts,  contre 
962  fr.  avec  coupon  il  y  a  huit  jours  ;  au  comptant, 
elle  clôture  à  935  fr.  Comptoir  National  d'Escompte, 
585  fr.  à  terme,- mais  590  fr.  au  comptant. 

Le  Crédit  Lyonnais  reste  à  858  fr.  au  comptant  et  a 
terme.  Le  bilan  de  cet  Etablissement,  au  30  juin,  accuse 
une  diminution,  dans  son  chiffre  global,  de  25  millions 
de  francs  sur  le  mois  précédent,  mais  une  augmenta- 
tion de  62  millions  de  francs  sur  le  mois  de  novem- 
bre 1897.  ,  ^ 

La  Société  Générale  s'échange  a  d40  tr.  au  comp- 
tant. Crédit  Indicstriel  et  Commercial,  612  h\,  en  béné- 
fice de  1  fr.  Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud, 
à  81  fr  50  à  terme.  M.  François  de  Ferrières,  fondé  de 
pouvoirs  de  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
vient  d'être  nommé  membre  du  Conseil  d'administra- 
tion de  l'East  Rand  Proprietary  Mines,  dont  fait  déjà 

partie  M.  Henry  Duval.  ■    ^  -,  •  -or  e 

hsL  Banque  Internationale  de  Paris  finitaodOlr., 
ex-coupon  de  12  fr.  50  bruts,  contre  5'0  fr.  la  semaine 
dernière.  Banque  de  l'Algérie,  790  fr.,  en  plus-value 
de  65  francs;  Crédit  Mobilier  70  fr.,  contre  73  fr.; 
Banqxie  Parisienne,  480  fr.  au  comptant,  perdant  5fr.; 
Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France,  U5  fr.;  Obligations  de  475  fr.,  17o  fr., 
avec  des  demandes  suivies.  ^ 

Lâ  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  na 
rien  perdu  de  fermeté  ;  elle  est  demandée  à  254  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  lourdes. 

Le  Lyo7i,  qui  clôturait  à  1.905  fr.  au  comptant  et  a 
terme,  reste,  sur  ces  deux  marchés,  à  1.877  fr.  50  et  à 
1  874  fr.  Nord,  2.070  fr.,  ex-coupon  de  20  fr.  bruts,  au 
comptant,  contre  2.102.  A  terme,  il  cote  2.067  fr.  Midi, 
1.401  fr.  au  comptant,  ex-coupon  de  25  fr.  bruts,  contre 
1  445  fr.  la  semaine  dernière. 

VEst  est  calme  à  1.041  fr.,  ne  reculant  que  de  4  fr; 
Orléans,  1.790  fr.  au  comptant,  contre  1.812  fr.  ;  Ouest, 
soutenu,  à  1.175  fr.,  au  comptant,  contre  L.176  fr. 

Pour  la  51e  semaine  de  1898.  les  recettes  de  nos  six 
Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer  accusent,  sur 
la  semaine  correspondante  de  1897,  une  augmentation 
de  1.093  000  fr.  Du  ler  janvier  au  23  décembre  1898,  les 
recettes  totales  se  chiffrent  par  une  plus-value  de 
39.227.000  fr.  sur  l'année  1807. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  qui  restaient  a 
345  fr.,  sont  à  340  fr.  Actions  des  Chemins  Econo- 
miques du  Nord,  sans  changement  à  575  fr.  ;  Obliga- 
tions des  Chemins  Ethiopiens  {Compagnie  Française), 
299  fr.  75. 

if  if  Les  mouvements  sur  les  actions  de  nofi  Grandes 
Sociétés  Industrielles  et  Commerciales  ont  été  impor- 
tants et  brusques  souvent. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  672  fr.  Ces  titres  ont  détaché  un  coupon  de  16  fr.  25 


bruts.  Jeudi  dernier,  ils  clôturaient  à  685  fr.  Compa- 
gnie Parisienns  du  Gaz,  1.262  fr.,  en  moins-value  de 
15  francs. 

LsL  Compagnie  Générale  Transatlantiqiie,  que  nous 
laissions  à  331  fr.,  s'inscrit  à  329  fr.,  ex- coupon  de 
7  fr.  50  bruts.  Messageries  Maritimes  630  fr.,  perdant 
5  fr.  ;  Chargeurs-Réunis  1.212  fr.,  contre  1.208  fr. 

Les  actions  des  Omnibus,  qui  restaient  à  1.830  fr., 
sont  à  1.812  fr.  50,  ex  coupon  de  25  fr.  bruts.  Pour  la 
51e  semaine  de  1898,  les  recettes  de  cette  entreprise 
ont  atteint  le  montant  de  936.294  fr.  15,  en  augmenta- 
tion de  50.913  fr.  95  sur  la  semaine  correspondante  de 
1897.  Du  1er  janvier  au  23  décembre,  les  recettes  s'élè- 
vent à  46.212.682  fr.  55,  en  plus-value  de  1. 389.173 fr.  30 
sur  l'année  précédente. 

Voilures  à  Paris,  645  fr.  à  terme  et  650  fr.  au 
comptant.  Ces  titres  ont  détaché  un  acompte  de  divi- 
dende de  7  fr.  50.  Jeudi  dernier,  ils  s'établissaient  à 
665  fr.  à  terme.  .  . 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  restait  a 
615  fr.  à  terme  et  à  620  fr.  au  comptant,  s'échange  à 
615  fr.;  Société  Française  de  l' Electro-Métallurgie, 
sans  changement  à  579  fr. 

L'action  Suez  a  de  nouveau  considérablement  fléchi 
sur  des  liquidations  de  positions.  Elle  est  revenue  de 
3.595  fr.  à  3.475  fr.  Hier,  elle  a  détaché  un  acompte  de 
dividende  de  40  fr.  bruts,  et  elle  clôture,  ex-coupon,  à 
3.460  fr.  Parts  Civiles,  2.270  fr.,  ex-coupon  de  27  fr.  50, 
contre  2.375  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  reste  au  même 
cours  de  116  fr.;  Société  Nouvelle  des  Etablissements 
Decauville,  117  fr.  au  comptant,  contre  116  fr.;  actions 
Tho7nson-nouston,  1.2-35  fr.,  en  recul  de  58  fr.  Le  Con- 
seil d'administration  de  cette  Société  a  décidé  le  paie- 
ment d'un  deuxième  acompte  de  dividende  de  12  fr.  50 
par  action,  à  valoir  sur  les  bénéfices  de  l'exercice  1898. 
Cet  acompte  sera  payé  à  partir  du  15  janvier  courant, 
à  raison  de  12  fr.  nets  par  action  nominative  et  de 
11  fr.  44  par  action  au  porteur. 

Les  actions  Malfidano  clôturent  à  1.089  fr.,  en  béné- 
fice de9fr.;  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  {Bec 
Auer),  sans  variation  à  400  fr.;  Dynamite  Centrale, 
492  fr.,  contre  499  fr.;  Anciens  Etablissements  Cail, 
385  fr.,  contre  400  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l  Oural- 
Volga  s'échangent  à  540  fr.  à  terme  et  à  545  fr.  au 
comptant.  Une  dépèche  parvenue  récemment  d'Avziano- 
Petrowski  annonce  que  le  second  haut  fourneau  cons- 
truit par  la  Société  dans  ce  domaine  a  fait,  il  y  a  quel- 
ques jours,  sa  première  coulée  dans  d'excellentes 
conditions.  Les  deux  hauts  fourneaux  vont  donc  assu- 
rer une  production  d'environ  1.650  tonnes  de  fonte  par 
mois.  A  l'heure  actuelle,  à  la  suite  de  marchés  conclus 
récemment,  cette  Société  s'est  assuré  plus  de  la  moitié 
de  la  quantité  de  fonte  qui  lui  sera  nécessaire  pour  la 
campagne  1899-1900.  Elle  se  trouve  ainsi  à  l'abri  des 
fiuctuaUons  qui  pourraient  se  produire  sur  les  l^-ix  de 
la  fonte.  Société  Industrielle  des  Téléphones,  280  tr. 
au  comptant,  ex- coupon  de  18  fr.,  contre  298  fr.  avec 
coupon  ;  Compagnie  de  Fives-Lille,  en  avance  de 
18  fr.  50  à  518  fr.  50;  Compteurs  à  Gaz,  1.735  fr.,  contre 
1.725  francs.  .  , 

Les  Obligations  du  Canal  Interocéanique  de  Pa- 
nama {en  liquidation)  sont  plus  lourdes,  reperdant  une 
partie  de  l'avance  qu'elle  avait  prise  la  semaine  pré- 
cédente. Les  Obligations  3  0/0  clôturent  à  22  fr.  en 
recul  de  1  fr.  50  ;  Obligations  4  0/0,  22  fr.  50,  contre 
24  fr  50  :  Obligations  5  0/0  ,  29  fr.,  en  moins-value  de 
1  fr.  ;  Obligations  6  0/0  1^"  Série,  30  fr.,  contre  22  fr.; 
Obligations  2"  Série,  39  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers,  d'abord  très 
fermes,  se  sont,  à  quelques  exceptions  près  visiblement 
alourdis  sous  le  poids  des  allégements  auxquels  on  a 

procédé.  ....  i 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  qui  étaient 

montés  à  470  fr.,  restent  à  456  fr.,  ex-coupon  se- 
mestriel; Argentin  4  0/0  1896,  (Rescision),  61  05,  ex- 
couDon  contre  62  60.  ,  .    .        .  r-,  aa 

Le  Brésilien  4  0/0,  que  nous  laissions  a  ô4  90,  a 
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progressé  jusqu'à  57  75;  il  reste  à  5G  90;  BrësiUeti 
4  1/2  0/0,  58  GO,  après  59  au  plus  haut. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  clôturait,  il  y 
à  huit  jours,  à  4G  80,  a  passé  à  47  20,  pour  rétroi^radcr 
ensuite.  Elle  a  détaché  hier  son  coupon  trimestriel  de 
1  fr.  et  reste  à  44  70,  en  perte,  pour  la  semaine,  de 
1  fr.  10.  Billets  Hypothécaires  de  Cuba  6  0/0, 178  fr., 
ex-coupon,  contre  192  fr.  avec  coupon,  jeudi  dernier. 
Billets  5  0/0,  148  fr.,  également  ex-coupon,  contre 
164  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Italienne  a  été  agitée.  Son  report,  en  liqui- 
dation, s'est  élevé  à  22  et  même  24  centimes.  De  95  fr., 
elle  est  revenue  à  94  62  i/2,  avant  le  détachement  de 
son  coupon,  après  95  35  au  plus  haut.  Elle  reste  à 
92  40,  ex-coupon  de  2  fr-. 

Le  Portugais  3  0/0,  qui  s'inscrivait,  il  y  a  huit 
jours,  à  24  40,  est  à  23  45,  ex-coupon. 

Les  Fonds  Roumains  sont  toujours  l'objet  de  de- 
mandes suivies  de  la  part  de  l'épargne.  Le  4  0/0  amor- 
tissable 1896  est  ferme  à  92  40;  4  0/0  amortissable 
1898,  bien  tenu  aussi,  au  même  cours  de  92  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  une  fois  déplus  lourds  Le 

3  0/0  or  1891-1894,  qui  restait  à  95  fr.  25  an  comp- 
tant, a  détaché  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes 
et  clôture  à  93  fr.  25.  De  son  côté,  le  3  0/0  or  1896, 
que  nous  laissions  à  95  fr.  10  an  comptant,  l'evient  à 
94  fr,  25.  Rente  4  0/0  1867-1869,  sans  changement  à 
102  fr.  25;  Consolidés  ire  et  2^  Séries,  101  fr.,  ex-cou- 
pon, contre  102  fr.  40  avec  coupon  ;  Rente  Intérieure 

4  0/0,  100  fr.  85,  contre  100  fr.  80. 

Les  Valetirs  Ottomanes,  d'abord  fermes,  ont  subi, 
dans  une  certaine  mesure,  le  contre-coup  du  tassement 
qui  s'est  opéré  dans  presque  tous  les  compartiments  de 
la  cote.  La  Série  B  reste  à  47  fr.  75,  contre  48  fr.; 
Série  C,  26  fr.  95,  perdant  22  centimes  1/2;  Série  D, 
22  fr.  77  1/2,  en  moins-value  de  12  centimes  1/2.  Prio- 
rités Ottomanes,  482  fr.,  contre  480  fr. 

tH"  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Atitrichiens, 
que  nous  laissions  jeudi  dernier  à  507  fr.  au  comptant, 
est  montée  à  518  fr.  On  dit  que  cette  Société  vient  de 
réaliser,  dans  des  conditions  très  avantageuses,  le 
stock  d'actions  de  la  Compagnie  d'Assurances  VUni- 
versale  qu'elle  détenait  depuis  deux  ans.  Banque  Im- 
périale Ottomane,  548  fr.,  perdant  4  fr.;  Banque  Na- 
tionale du  Mexique,  637  francs  au  comptant,  ex-cou- 
pon de  6  fr.  55,  contre  640  fr.;  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien, 535  fr.  he^bO.yiOQ  Obligations  nouvelles  3  1  / 2  0 1 0 
de  cette  Société  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant,  depuis  le  31  décembre.  Il  s'en- 
suit que  le  nombre  d'obligations  3  1/2  0/0  négociables 
sur  notre  Marché  se  trouve  porté  à  100.000.  Obligations 
4  0/0,  510  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0,  503  fr.  75. 

La  Robinson  South  African  Banking  est  demandée 
à  80  fr.  au  comptant.  Rio-Tinto  très  mouvementé.  De 
798  fr.  il  s'est  élevé  jusqu'à  832  fr.,  sur  la  fermeté  du 
cuivre  et  sur  des  achats  effectués,  dit-on,  pour  le 
compte  de  l'Amérique.  Des  réalisations  le  ramènent  à 
807  francs. 

La  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens,  750  fr.  au  comptant, 
ex-coupon  del2fr.  50.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
du  il  au  20  décembre,  se  sont  élevées  à  253.080  fr., 
contre  239.158  fr.  pendant  la  décade  correspondante  de 
1897.  Du  l"^!'  au  20  décembre  1898,  les  recettes  totales 
s'établissent  à  9.176.320  fr.,  soit,  en  faveur  de  1898,  une 
différence  de  879.505  fr.,  représentant  une  augmenta- 
tion de  10  0/0  environ  sur  les  recettes  de  l'exercice 
1897.  Disons  ici  que  la  Compagnie  Internationale  des 
Grands-Hôtels,  constituée,  comme  on  sait,  avec  l'appui 
de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits,  vient  de  rendre 
compte,  à  ses  actionnaires,  des  résultats  de  son  cin- 
quième exercice,  qui  a  pris  fin  le  15  octobre  dernier. 
Elle  paye  30  fr.  par  action,  dont  2  fr.  50  à  valoir  sur 
intérêts  non  servis  des  premières  années  et  2/  fr.  50 
comme  dividende  de  l'exercice  1897-1898,  soit  5 1/2  0/0; 
elle  distribue  en  outre  8  fr.  par  action  ordinaire.  Ces 
dividendes  sont  payables,  dès  maintenant,  au  siège 
social,  à  Bruxelles,  29,  rue  Ducale,  et  au  siège  admi- 
nistratif, à  Paris,  63,  boulevard  Haussmann. 


ly'annéc  dernière,  cette  Société  avait  déjà  distriitué 
25  fr.  75  par  action.  L'augmentation  assez  sensible  du 
dividende  de  celte  année  provient  de  la  grande  ann'dio- 
ration  que  la  Compagnie  a  su  apporter  dans  l'exploita- 
tion de  ses  établissements,  dont  les  l'ésiiltats  d'en- 
semble sont  en  très  forte  progression  sur  ceux  de 
l'exercice  précédent.  On  se  souvient  qu'elle  a  récem- 
ment porté  son  capital  (le  6  à  15  millions  par  la  création 
de  dix-huit  mille  actions  nouvelles  qui  ont  été  sous- 
crites et  entièrement  libérées.  Les  résultats  du  com- 
mencement de  l'exercice  en  cours  confirment  les  prévi- 
sions favorables  d'une  entreprise  qui,  patronnée,  comme 
nous  l'avons  dit  plus  haut,  par  la  Compagnie  interna- 
tionale des  Wagons  Lits  et  des  Grands  Exprès  euro- 
péens, prend,  de  jour  en  jour,  une  plus  grande  exten- 
sion. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Che7nins  de 
fer  sont  calmes.  L'Obligation  3  0/0  Jonction-Saloni- 
que-Constanlinople  est  à  267  fr.  ;  Obligations  anciennes 
4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et 
prolongement,  420  fr.  ;  Obligations  4  0/0  nouvelles 
(série  1895),  353  h\ 

Les  actions  delà  Treasury  Gold  Mining  sont  à  102fr. 

MARCHÉ  E!M  BANQUE 


Notre  Marché  a  été  assez  actif,  au  cours  de  ces  derniers 
jours,  mais  plutôt  irié.uulier. 

La  Dniéprovienne,  qui  restait  à  4.370  fr.,  clôture  à  4.385 
francs;  Donetz,  au  même  cours  de  1.0'J5  fr.,  Hufa-Bankoioa, 
4.950  francs,  perdant  ;:!0  fr.  ;  Omnium  Russe,  61/  fr.  ;  Haut- 
Volga,  630  fr.  :  Vo/rjn-Vichéra,  4>i0  fr. 

I^a  JoJin  C'ocAertU  s'inscrit  à  2.310  fr.  ;  Usines  deBriansk, 
1.2;)0  francs  contre  1.292  fr.  &0.  Cette  Société  aurait  l'inten- 
tion de  créer  une  nouvelle  filiale.  H  s'agirait  d'un  gisement 
de  fer  situé  près  de  Ivertcli,  acheté  par  elle  il  y  a  deux  ans, 
et  qui  aurait  été  reconnu,  quelque  temps  après,  beaucoup 
plus  riche  qu'on  ne  l'avait  pensé.  Vieille-Montagne,  730  fr., 
en  bénéfice  de  12  fr.  50:  Plaques  Lumière,  1.495  fr.  contre 
1.485  francs;  Monaco,  discutée  et  agitée  à  4.080  fr.  ;  elle  clô- 
turait, jeudi  dernier,  à  4.235  fr. 

Les  Obligations  des  Chemins  Ottomans  [Lots  Turcs)  sont 
soutenues,  à  110  fr.  75  ;  Brésil  5  0/  0  68  1/4,  très  ferme,  mais 
ne  restant  pas  à  son  plus  haut  cours  ;  Funding  Brésilien, 
89  1/2,  en  avance  de  2  1/2  points;  Minas-Geraès,  340  fr., 
contre  333  fr,  50  :  Thnrsis,  202  fr.  contre  198  fr.  £0;  Cape 
Copper,  128  fr.  50,  en  avance  de  3  fr.  50. 

Le  Lnurium  Grec  est  à  80  fr.  50;  Alpines,  420  francs, 
gagnant  4  fr.  ;  Rakhmanovka-Krivoi-Rog,  700  fr.  Les  prévi- 
sions sur  cette  affaire  paraissent  devoir  être  sensiblement 
dépassées.  Des  informations  qui  parviennent  de  Russie  il 
ressort  que  de  récents  travaux  auraient  permis  de  reconnaître 
une  quantité  de  minerai  bien  supérieure  à  celle  sur  laquelle 
on  a  tablé  à  l'origine. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  à  142  fr.  50;  Chaussures  Fran- 
çaises, 162  fr.  50  ;  Chaussures  «  Incroyable  »,  220  fr.  ;  Ta- 
vernes Roussel,  175  fr.  ;  Mode  Nationale,  127  fr.  75;  Tram- 
ways de  Tours,  106  francs.  L'importance  du  réseau  de  cette 
Compagnie,  soit  35  kilomètres,  la  densité  et  l'activité  de  la 
population  desservie,  qui  comprend  80.000  habitants,  enfin 
l'augmentation  du  trafic  qui  suivra  la  substitution  de  la  traC; 
tion  électrique  à  la  traction  animale,  sont  des  éléments  qui 
ne  peuvent  que  profiter  à  ces  titres  le  jour  prochain  où  la 
Compagnie  passera  de  la  période  de  prévision  à  celle  des  ré- 
sultats. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésilien,  Funding... 

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Haut-Volga  


5  janv. 
420  .. 
89  1/2 
Oô  1/4 
340  .. 

4080  .. 
110  75 
162  50 
845  .. 

4385  .. 

1025  .. 
630  .. 


Huta-Bankowa  . . . 
Laurium  Grec .... 
Omnium  Russe... 
Plaques  Lumière  . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude) 

Tharsis  

Usines  Briansk. . . 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . 
Volga- Vichera,  lib 


5  janv. 
4350  .. 
86  50 

617  .. 
1495  .. 

410  .. 
1080  .. 

202  .. 
1290 
1700  .. 

730  .. 

400 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune.   , 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


IIUODI 

15201 
3887 


25878  810.280. 17^ 
392.096  ot>l.iie500lr. 
905.900  ofel.djlOOIr 
39.782  oH.de  500  Ir, 


itn. 


RENTES 

A  PAYER 


f  ranci 

456.041.915 

116  599.860 
237.658.399 


loiDbre 
i!i  titres 


•Tjl.  Somm 
DO  m.  ten. 


471.242 
334.161 
1114280 

461.547 
239.012 
691.550 
588.235 
» 

176  250 
689  672 
162.115 


859.650 
1547548 
864.747 
1782552 
7.447 

978  548 
495.401 
499  440 
225  ?92 
148.631 
1096354 
185.212 


182.5.70 
125.000 
'40  000 
30.000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
,00.000 
240.000 
90.Û('0 
80.000 
40.000 
40.000 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500 
£00 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


500 
400 
400 
100 
500 
5U0 
400 
265 
66  Ï5 
400 
100 
500 
100 
400 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 
250 
100 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

o  0/  (  Terme. 

70  )  Compt. 

3  %  Amortissablej  H'^^^ 
3  %  %  1894(ar>c.4y,)j  ^«^"^e. 

Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
Anpam  et  ToDkin  2  1/2  0/0 
(gar.  France). ....  .Terme. 

Madagascar2^  g'cFrance.Cpt 


DltlUBNDS  00  mmt  distribut  ti 


1893     1894  I  1895  |  1896  |  1897 


3  ..  3  .. 
3  .. 


VILLE  DE  PARIS 

(COMPTANT) 


1865  4  %  ...  .... 

1869  3  %  

1871  3  %   

—     3  %  quarts  . 

1875  4  %  

1876  4  %  

1886  3  %  

1892  2  V,  %  


% 


uarts 

1894-Ô6  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

lAU  COMPTANT) 

Communales  1879  2 
Foncières  1879  3  %. 
Communales  1880  3  %.. 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %... 

—  5me.  

Communales  1891  3  %.. 

—  1892  3  %Ub.. 
Foncières  1895  2,so  %... 
Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom  — 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du Sud. 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne., 
Banque  de  l'Algérie 


i  50 


15  . 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
12  . 
10  . 

2  50 


12  .. 


15  . 
15  . 


58.748 

600 

'lOO 

364.407 

500 

toi 

60.000 

500 

250 

65.307 

500 

500 

6i  891 

500 

500 

161  573 

500 

500 

49.730 

500 

500 

497.538 

500 

500 

521 .800 

50t 

50C 

62,200 

n 

1986440 

500 

500 

1865010 

500 

500 

154 

500 

500 

SOO  000 

500 

500 

213.886 

500 

500 

4 '.007  70 

500 

500 

i9 15698 

500 

500 

72.098 

500 

500 

239  023 

SOO 

500 

25Ç.1.'j47 

500 

1  500 

5'«1 .2M 

1  500 

1  500 

509.209 

1  400 

400 

.3068442 

500 

500 

1.32.345 

!■  500 

500 

99  106 

500  500 

143  529 

i  500  500 

508.471 

5001  500 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBI,.  AU  COMPTANT) 

Aci.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %.. 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %... 
Act.  Est  

—  —  dajouiss  

Obi.   —        —      3  %  

—  —        —      3  %  nouv.. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  fvsioD  anc  

—  —     3  %  fi'.iirn  nouv.. 

2  y.  %  


129  . 

30  . 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5v 
45  .. 
14  58 
30  .. 
12  50 


3  50 


15  .. 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
12 
10 

2  50 


12 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


3  .. 
3  .. 

3  50 


15 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
12  . 
10  . 

2  50 


12  .. 


15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  .. 
15  . 


117  70 
35  .. 
12  50 
30 
25  .. 
27  50 
12  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 


107  29 
40  .. 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
2f 
12  50 
34 
12  50 


25  ..  30 
25  ..  25 
53  22  40  10 


Ac*.  Midi 
Odi.  — 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  -      2  "4  %  j. avril  et oct 
-   Nord-Est  franç.  3  ^o- 

Act.  Orléans  


I 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  .. 
15 
)5  .. 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  .. 
15 
15  .. 


50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
12  .. 
10  .. 

2  50 


12 


79 


50 


29 


50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
12 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


54 


Cours  de  comp.  tomm.  juillet 


1895  !  1896  1897 


101  65  100  85 


100  50 
107  60 

502  50 


565 
432  50 
420 


99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


565 
565 
415 
382  50 


410  .. 


502  50 
500  . 
500  . 
467  50 
500 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  Kl 
585 
465 


3575  . 
822  50 


35  .. 
25  .. 
32  04 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  .. 
15  . 
15  . 
15  .. 


50  .. 
lE 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 


15 

58  50 


15 

58  50 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


01 


15  .. 

58  50 


30  .. 
15  .. 

17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
,35  50 
15  50 
15 
15 
i" 
55  .. 
15 
15 
13 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 

12  5o; 

15  .. 

I  58  50 


420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
822 
50  495 


50 


580 
439 
428 


584  .. 
584  .. 
418  .. 
386  .. 


411  .. 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


579 
438 
424 


587 
587 
403 
392 


398  . 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


1898 


102  70 
101  .  . 
1C6  70 

501  .  . 
91 

90  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières, sem, 


8déc.   15  déc.  22  déc.  29  déc.  5  janv 


102  82 

102  75 

101  32 

101  10 

104  80 

104  65 

500  .. 

88  65 

88  . 


562  . 
430  . 
420  . 


576 
576 
403 
390 


398 


408  . 


500  .. 
502  . 
iOi  .. 
47  2 
50  i 


401 

506 
494 
57 

53  50 
627 
465 


3750 
882 
400 
680 
577 


50 


50 


35 


16 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 

12  50 

50 

15 

15 

64 

15 

15 

12  5C 

15 

58  50 


50 


715  .. 
470  .. 

:45  .. 

445  .. 
447  50 
440 
612  50 
457  50 


425 
470 
470 
477  50 
1485 
472  .. 
475  .. 
471  25 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


1317  50 
472  50 
470  .. 

1»47  50 
487  50 
487  50 


1318 
480 
476 

1834 
489 


477  50 
1580 


475 
1602 


487  . 
483  . 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 
1744 


556 
424 
416 
108 
570 
567 
399 
392 
102 
400 
101 
436 
108 
407 


497 
500  30 
408  50 
463 
434  75 
1(10 
398 
500 

489  75 
53  25 
50  25 

612 

458  50 


102  82 
102  75 

101  25 
104  50 
104  25 

500  .. 

88  50 
88  .. 


557  50 
425  .. 
416  50 
109  .. 
570  . 
503  . 


391  50 
102 
400 
1(.0  50 
436  50 

109  :o 

408 


497 

501 

499 

46C 

494 

100 

398 

501  75 

491  75 
53  25 
50  50 

612 

460  50 


560 
9.35 
40 
80 
588 


588 
483 
600 
847 
5i0 
80 
565 
483 


!650 
918 
430 
75  i 

590 


3695 
950 
426 
753 
591 
840 


790 
473 
700 
465 
465 
463 
725 
470 
1Û95 


476 
4!iO 
477 
1946 


481  . 
477  . 

140  . 
1482  , 

181  . 

480  , 
2197  , 

4P-; 

488 

445 

475 
1885 


m 

736 
608 
863 
543 
85 
542 
487 


50 


465 
712 
458 
458 
455 
720 

m 

lOôO 
tl8 
468 
472 
480 
1924 
470 
475 
470 
429 
441 
474 
171 
'115 
4SI 
4  .2 
534 
169 
181,3 


736 
6C6 
S65 
541 
85 
543 
487 
7i0 


101  75 
101  72 
101  30 
101  ..I 
104  15| 
104  .. 

500  .. 

89  15 
8t)  25 


554  .. 
42*1  .. 
417  . 
112  .. 
564  ,  . 
566  .. 


391 
102  50 
398  50 
100 
436  50 
109  25 


497  .. 

501  .. 

498  .. 
466  75 
494  7  b 
100 
398  25 

502  . 
490  . 

53  . 

51  .. 
612 
460  50 


101  95 
101  95 
101  25 
101  35 
104  32 
104  20 

499  50 

.89  30 
88  75 


557  .. 
425  .. 
417  50 
112  .  . 
567  25 
570 

391  50 
102  75 
398 
100 
436 
109  25 
404 


501 


lOl 

101  30 
100  10 
100 
104  20 
104  07 

491 


556 
429 
408 
107  50 
563  . . 
566  . 

m  '.' 

103  73 
397  25 
100 
435  75 
109  25 
4o4  2ô 


50 
465  . 
495  .. 
100  . . 
399  .. 
500  . 
490  . 
53  .. 
60  25 
611  .. 
45S  .  . 


3845  .. 
960  .. 
426  5'> 
774  .. 
587  .. 


730  .. 
609  .. 
864  .. 
542  .. 
84  .. 
517  .. 
483 
727 


771 
463 
710 
458 
460 
453 

461 
103>  .. 
520  .. 

469  50 
473  75 
4-i3  .. 

1912  .. 

470  50 
477 
472  10 
430 

1441 

471  50 
'.72  50 

2120  .. 
4)9  . 
4S7  .  . 
434  75 
471  50 
810 


775 
463 

456 

456 
716 
459 
1046 
519 
46? 
47  J 


3719 
962 
430 


5t!8 
820 
495 
727 
611 
864 
542 
83 
560 
485 
725 


50 


497  .. 
5C0  . 

498  .. 
133  . 
495  .. 
100  .. 
397  .. 
495  .. 
492  , 

53  50 

51 
610  25 
457  tO 


3885  . 
932  . 
420  . 
702  . 
590  . 


708 


540 
81  50 
530  . 
480  . 
79J  . 


1905 
471 
47o 
472 
430 

1445 
477 
473 

21  lO 
480 
483 
434 
470 
1814 


775  . 
4b6  .. 
708  .. 
454  50 

458  . 
456  .. 
710  .. 

459  .. 
1043  . 

520  .. 
4C8  . 

471  50 

472  50 
1900  .. 

470  50 
475  . . 

470  75 
430  .. 

1414  .. 

475  73 

472  .. 
2100  . . 

480  .. 

487  .. 

•43)  .. 

471  50 
1810 


770 
4C5 
70S 
462 
461  ' 
458 
7ub 
457  5t 

ton 

523 
4"/0 
473  50 
4 

187  4 

■171  50 

470 

47! 

430 
1385 

467 

4-'3 
2C67 

473 

486 

434  60 I 

472 
1790 


L'KGONOMIS.TE  Eri{(  )I'KKN 


21 


Ronittic 
di  Utrti 


91.529 
J'i47131 
I1861('0 

96.900 
263.187 
^60.555 
337X65-4 
1121 1-27 

33,381 
18i.500 

150.201 
49.797 
241.408 


75.618 
60.000 
74,639 

134.111 

201.889 
80.000 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.000 
70,500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60,000 


50( 
50C 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 


500 
500 
500 
850 

» 
500 
500 
500 

n 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
400 
500 
» 
500 


SOIBID 

i«ri. 


500  500 


500 
500 
500 
250 
» 

500 
500 
500 
» 

500 
100 
100 
250 
» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 
» 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMFT.)  (Suite 

Act.  Orléans 
Obi.  — 


3001  300 


Capitil  00 
Jonbre  de  tilrei  2 . 


525481.665  f 
190767.000  f. 
524306. 200fl. 
5.465.600  £ 
18. 616.800  £ 
59.720 ob 
389  i  83, 000  f. 

700.000 ob 
'35.000.000  f. 
160750.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179. 700 ob 
1.092.100  ob 
39.784.145  f, 
60,837 ob 
266.390  ob 
1245u0.000f, 
682000,000  û 
80355438S8  li 
§6.530.500  f. 
64.441. 152  f. 
70.381.930  £ 
455, 240  ob 
«7.632.000  f. 
261742.000  f, 
«6787.  BOOf. 
180000.000  f. 
1  057. 262 ob 
143810. EOOr, 
191562.500  f. 
649887.500  f. 
40.400.000  f. 
176926.0001, 
451562.500  f. 
1610192000  f. 
655825,  OOO'f. 
397687.500  f. 
107000.000  f. 
25.000.000  f. 
^41372.000  f. 
59.333,000  f. 
8.5î5.235£T 
31 941. 988  £T 
46490. 911£T 
103825.000  f. 
180056.000  1, 
120295.5001, 
6.124.920  £ 
21.627,500  f, 
39.399.500  f. 
8.087,540  £ 
20.500.000  £ 


1924 
» 
» 

1916 
1932 
1987 

» 

» 

1941 
» 
» 

1936 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1S23 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
19â0 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


lOUlSS  

^  %  

—  —      3  %  1881.... 

—  -      Z  %  %  1895. 

—  Grand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  oouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  -  3  % 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  _  3  % 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gi«  Gi«  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 

Ci»  Gi«  Transatlantique.  ; . . 
Messageries  Maritimes... 

Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Ole  de  Traction  

Etabl.  Decauville  ainé  

Malfidano  (Mines  de)  

—  —  j'oniss. 

Mines  d'or  et  d'expl.  (  Gi«  f  ") 

Métaux  (Cie  f  dés)  

Sels  géminés  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Gi«  du)enliq. 

~—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de).. . 
Téléphones  (Soc.  Ind.  dos). . . 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  Z%  %  (ch.flxetsuo) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  i  %■%  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Dàïrà-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)....  ... 

—  (Privilégiées  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure.... 
Cuba  6  %  1886  

—  —  5  %  1890  ;  ; 

Finlande  3  %  %  1889  

HaBi  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

„   —  2>^%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr,  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

^    -        i%  %  1S91  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890(2«et36émis.) 

—  —  1890(4»  émis.).., 

—  —  1893  (5e  émis.). , . 

—  —  1894  (6e  émis.)... 

—  Consolidé4%  (lreet2osér.) 

—  3%orl8{M  Iet2éémis.l89i 

„-,3  K  %  1,894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  lar). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G. . . . 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  i89t  

—  4  %  TOmbao'ihés!! 

—  î  %  1894  

—  5  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


lliriDMDI  OB  mmlT  dlstrlbot 


1893    1894   ,1895     1896  1897 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
15  . 
15  . 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 
20 
25  .. 
iO 
15 
21  55 


52  50 
40 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50' 
4  .. 


4  ., 
4  .. 

3  50 

4  .. 
6 

5 
3 
15 
4 


50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  ., 
15  .. 
25  ,, 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  ., 


43  50 
15  . 
15  . 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


15 


20 
27  50 
63  .. 
62  50 
50  ., 
15  ., 
25  . 
40  . 
15  . 
27  50 


44 
31  50 


25  .. 


9(8  65 
40  36 
25 


2  /5 
5  ., 
4 

4  50 
4  .. 


3  .. 

4  ., 
4  .. 

3  50 


5  .. 
3  50 
15  .. 


4 

4  34 
3 
3  50 
1  .. 
22  50 


3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 

20  .. 

25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

'3  50 


4 
4 
3 
3  50 
1  .. 
22  50 
3 
4 
4 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15  .. 
30 
45 
20 

28  50 


40  .. 
27  50 
7 

12 
25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3  .. 

4  .. 
4  ., 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3 

15 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18  . 

28  50 
66  dO 
65  . 
52  50 
1 

27  50 
55 
30 

28  50 


5  . 
40 
27  50 

1  . 
30 

25  . 


100  05 
42  26 
15  . 
12  . 


2  75 
5 
4 
4  50 
4 


50 


50 


50 


4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  ., 

4  .. 
4  .. 


50 


50 


3  50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3  .. 
1  .. 
1  ., 
1  ., 

20  ., 
20  ., 
25  .. 

4  .. 
20  ., 
2t>  .. 

3  50 
3  50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4 

4 
4 
4 
4 

4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 


o  50 
3  ÔC 


43  50 
15  .. 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18  .. 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 

28  : 


6 

40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15  .. 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 


1125  . 
475  , 
472  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620  , 
455  , 

472  50 
270  . 
425  . 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 
3272  50 
1330  ., 
585  ., 


75 


50 


50' 


50 


1896 


1130 

482 
480 
442 
478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


107  65 
340  . 
103  50 
80  ,, 
76  25 


4  . 
4  . 

3  . 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 

4  .. 
4 
4 
4  ., 
4 
4 
3 

3  50 
4 

3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  ., 
20  . 
25  ,, 

4  .. 
20  .. 
20  ., 

3  50 
3  50 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440  . 
400  . 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101  ., 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 

98  30 

97  75 

162 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
48?  50 

99  ., 
49  ., 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103  , 

6::  30 

371  ., 
312  .. 


232  . 
177  . 


105  60 


1897 


1250 
487 

483 
456 
483 
1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 


100 
1000 
710 
116 
665 

590 


125 

3255 
1280 
445 
265 


112  80 

io4  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


1390  . 

482  , 

480  . 

443  . 

480  . 

1222  .. 

483 

479  .. 
685  .. 
469  .. 

480  .. 
335  .. 
460  .. 


470  . 

740  . 
2400  . 
1128  . 

8.Î5  . 

362  . 

690  , 
1935  . 
1350  , 

835  . 

121  . 


117  .. 
1030  ,. 
7iO  .. 
92  50 
650  ., 

426  .. 


112  . 
3715  . 
1465  . 

474  , 


Gours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


déc,  ir,  <liW:.  2>  (U'-c.  29  drc.  5  jaiiv 


1320 
47  i 
472 
430 
173 
1177 
471; 
472 
670 
159 


50 


50 


467  . 
355  . 
450  , 


218 
140 


105 
26  95 

489 
92  ., 
89  25 
89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102  ,. 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 
102  ., 
373  ., 
431  .. 
96  7z 
50  5( 


106  . 

95  90 


104  50 
23  60 

474  . 
93  50 

103  20 
90  25 


103  .. 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


112 

418 
103 

53 

52  75 
4  40 
106  40 

94  , 

99  , 
102  85 
109 
104  25 

34 
157 
129 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  . 
444  . 
482  . 

102  25 
360  .. 
435  .. 

99  20 
40  80 


214 

225 

101  60 
104  70 

94  40 
97 

lui  50 
18  25 

450 
93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


448 

700 
2240 
12S5 

965 

330 

645 
1820 
1286 

665 

110 

119 
1135 

880 

623 

512 
13  75 

112  .. 
3663  .. 
1370  .. 

505  .. 

295  .. 


1317 

477 

473 

433  50 

475 
1180 

475 

4 

669 
457 


50 


472  . 

3f]5  . 
453  . 


441 

698 
2215 
12,0 

953 

330 

655 
1830 
1265 

666 

106 

118  50 
1120  . . 

SSO  . 
87  50 

618  . 

515  . 
15  . 

3653  '. 
1370  . 

502  . 

300  , 


1.32' 
476  7.-, 
473  50 
435 

473  25 
1178 

477 

474  50 
670 
460 


345  .. 
452 


110  60  110  27 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
409 
103 
370 
460 
100 

44 


102 

55 

53  60 
433  50 
105  .. 

90  .. 

95  75 

102  ., 
107  25 

103  75 
42  .  . 

188  .. 
160  . . 
612  50 
214  50 
211 

io:i  50 

95  50 
96 

103  10 
22  85 

475 

93  65 

94  25; 

96  25 
93  20 

101  70 
101  10 
101  1 
101  30 

104  45 

105  25 
103  .. 

95  75 
101  .. 

60  80 


102  .  , 

101  25 
43  50 
27  80 
23  .. 

402 

478 

50  i  .50 


382  .. 
462  . 
100  50 
44  . , 


102  .. 

56  50 
54  .. 
435  50 
105  25 
89  50 
95  20 

102  50 
107  50 

104  10 
43  8i 

184  . 
156  50 
612 
215 
247  25 

100  50 

103  50 

95  10 
9: 

'éi  25 

475  50 

9  4  75 

96  2:> 
93  20 

101  50 
101  45 
101  25 
101  25 
101 
103  9U 

105  6 
103  il 

95  70 
100  75 
59  9, 

100  . 

10 1  60 
101 

48  10 
27  22 
22  90 

402  50 

482 

510 


439 

2202  .. 
1278  . 

950  . 

335  . 


1300 

670 

118 

115  50 
1110  . 

855  . 
85  . 

621  .. 

517  . 
14  . 

103  .. 

3610 
1369  50 

500  . 

300  . 


110 


102  10 

55 

54  95 
437  .. 
105  .. 

88  .  , 

95  50 

102  60 
107  . 

103  90 
46  4 

193  . 
loi  . 


1313 
476 
i?3  50 
43s 
172  2 
1176 
175  7: 
472  2 
668  . 
458 

470 
345  . 
453  . 


450 

685 
2190 
1277 

9o5 

331 

635 
1830 
1280 

665 

116 

1  16 

080 

'87 
615 

520  . 
14 

105 
3595 
I35S 

499 

298 


111  60 


391  . . 

461  50 
100  50, 
45  . . 


213 

252 

100  50 
103  50 

94  50 

103 
21  10 
478  .. 

94  75 
9i  75 
96  40 
93  . 

101  70 
loi  40 
101  30 
101  40 

101  3u 
103  85 
105  10 

102  45 

95  15 

100  50 
63  . 
99  7.' 

102  3( 

101  65 
48  ., 
26  85 
22  75 

403  , 
475  . 
500  . 


102  4 

53  3u 

54  90 
439 
104  85 

89 
95 

102  80 
1C6  90 

103  9 
46  80 

192 
161 


215 

250 

16.3  70 
95  . 

162  4 

2i  40 
479 

94 

95 

96 

93  15 
101  60 
101  25 
101  70 
102 
101  70 

103  30 

104  85 
103  20 

95  25 

100  90 
62 
99  25 

103  21 

101  25 
48  . 
27  27 
22  90 

400  .. 
4S-0  . . 
507 


387 


100  , , 
41  ,. 


387  .. 
467  .. 
100  10 
45  .. 


103  1 
23  45 

480 
91 

94  10 

95  50 
93  10 

101  90 
101  50 
101  25 

101  9i 

102  . 

103  60 
103  20 
101 

Ç-3  25 
100 

63 

99 
103  70 
101  , 

47  7: 

26  9, 

22  7: 

02  . 

82  . 
506  .  . 


382 
468 
100  50 
46 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  4  janvier  1898. 
La  Situation  monétaire.  —  Le  Taux  de  l'Escompte.  —  Les  nouvelles 
ÉmiS'^ions.  —  La  Politique  étrangère  de   l'Allemagne.  —  Les 
Relations  avec  les  Etats-Unis. —  Extension  commerciale  en  Chine. 

La  dernière  semaine  de  l'année  a  été  très  favoraljle 
à  toutes  les  affaires  et  même  aux  affaires  de  la  finance 
et  de  la  Bourse  :  c'est  généralement  la  même  chose  à 
toutes  les  fins  d'année,  mais  jamais  cet  heureux  phé- 
nomène n'a  été  aussi  accentué  que  cette  fois.  La  situa- 
tion 'lu  marché  monétaire  est  également  moins  pénible. 
Jusqu'à  la  liquidation,  les  apparences  étaient  plutôt 
mauvaises.  Les  capitaux  ont  été  très  demandés  et  l'on 
a  payé  pour  la  liquidation  jusqu'à  8  0/0.  La  semaine 
dernière  des  retraits  de  sommes  considérables  ont  été 
faits  et  de  nouveaux  emprunts  concédés  par  la  Banque 
Impériale  d'où  il  est  résulté  une  augmentation  des  bil- 
lets de  banque  en  circulation,  qui  représentent  aujour- 
d'hui plus  de  1.160.000.000  de  M.,  tandis  que  les  espè- 
ces en  main  ont  légèrement  diminué.  L'excédent  des 
billets  en  circulation  sur  la  limite  maximum  était  en- 
core au  23  décembre  de  60.000.000  de  M.  environ,  alors 
qu'en  1^97,  à  pareille  époque,  la  somme  représentée  par 
des  billets  était  de  près  de  50.000.000  de  M.  au-dessous 
du  maximum. 

Mais  depuis  la  liquidation,  les  craintes  au  sujet  de 
la  rareté  de  l'argent  ont  disparu  et  l'on  peut  prévoir 
qu'avant  le  printemps,  l'abondance  de  numéraire  sur 
la  place  de  Berlin  sera  égale  à  celle  qui  s'est  manifestée 
l'année  deîniére  vers  la  fin  de  janvier.  En  1895,  l'es- 
compte privé  atteignit  son  plus  bas  cours  au  com-men- 
cement  de  février  (l  23  0/0)  ;  en  1896,  ce  fut  au  com- 
mencement de  mars  (2  13  0/0)  :  en  1897,  l'escompte 
privé  fut  au  plus  bas  taux  en  juillet  (2  42  0/0);  en  1898, 
ce  fut  de  nouveau  en  février  (2  64  0/0).  On  ne  saurait 
rien  conclure  de  ces  données  pour  l'année  qui  com- 
mence, mais  de  sérieux  indices  permettent  de  supposer 
que  dès  février  prochain,  l'escompte  privé  pourra  être 
à  un  taux  très  bas. 

Je  vous  ai  parlé  des  excellentes  dispositions  de  notre 
marché  financier  :  tous  nos  capitalistes,  banquiers  et 
spéculateurs  ont  le  plus  grand  intérêt  à  maintenir  ces 
dispositions  pour  le  prochain  lancement  de  plusieurs 
grandes  affaires  déjà  toutes  prêtes  :  l'émission  des  obh- 
gations  4  0  0  du  Preussische-Boden-Credit,  l'emprunt 
Bosniaque,  4  1/2  0/0;  l'emprunt  Mexicain,  5  0/U  ;  une 
grande  émission  d'actions  industrielles  de  la  maison 
d'électricité  Siemens  et  Hulske.  Enfin,  le  public  et  tous 
les  capitaux  sont  si  bien  disposés  pour  les  actions  des 
grandes  banques,  que  plusieurs  grands  Etablissements 
financiers  paraissent  vouloir  profiter  immédiatement 
de  ces  dispositions  du  public  pour  augmenter  leur  ca- 
pital dans  de  très  sérieuses  proportions. 

S'il  faut  en  croire  des  bruits  qui  circulent  dans  des 
milieux  toujours  bien  informés,  la  nouvelle  année  ai> 
portera  de  profondes  modifications  à  la  politique  exte- 
rieureallemande.  La  plupart  des  journaux  reconnaissent 
que  l'Autriciie  se  détache  de  la  triple  alliance  et  adres- 
sent à  son  gouvernement  des  reproches  qui,  comme  dit  le 
TageblaU,  hâteront  une  désagrégation  dont  la  Gazette 
de  Voss  prend  déjà  son  parti.  Par  contre,  la  correspon- 
dance entre  le  Tsar  et  l'Empereur  d'Allemagne  tend  a 
un  rapiirochement  que  ne  paraît  pas  avoir  compromis 
la  politique  des  expulsions  de  sujets  russes  dont  on  se 
plaint  à  Saint-Pétersbourg. 

Avec  les  Etats-Unis,  les  relations  de  1  Allemagne 
sont  de  plus  en  plus  cordiales,  La  Post,  dans  un  arti- 
cle évidemment  puisé  à  des  sources  officieuses,  disait 
dernièrement  :  ,   ,  v,- 

«  Nous  ne  connaissons  pas  les  détails  de  la  politique 
que  l'xVlleinagne  poursuit  dans  les  pays  transoceaniens, 
mais  nous  sommes  à  même  de  constater,  à  titre  d'heu- 
reux symptôme,  que  les  Etats-Unis  sont  résolus  à  tenir 
compte,  dans  toute  la  mesure  du  possible,  des  intérêts 


du  commerce  allemand  lors  du  règlement  du  régime 
qui  doit  être  appliqué  aux  Philippines.  Il  sera  donc 
possible  de  trouver,  pour  plusieurs  années,  un  modus 
Vivendi  qui  pourra  donner  satisfaction  aux  vœux  des 
deux  nations.  » 

Au  lendemain  de  cet  article,  le  Ministre  des  finances 
d'Allemagne,  docteur  de  Miquel,  a  adressé  à  Washing- 
ton le  télégramme  suivant  que  l'Empereur  a  certaine- 
ment dû  voir  et  approuver  : 

«  Le  monde  entier  admire  le  développement  de  la 
richesse  et  de  la  puissance  des  Etats-Unis.  Si  les  Etats- 
Unis  mettent  cette  grandeur  au  service  de  la  civilisa- 
tion et  du  progrès  pacifique,  ils  ne  pourront  que  faire 
augmenter  encore  les  sentiments  de  sympathie  que, 
dans  son  absence  d'envie,  l'Allemagne  nourrit  pour  le 
peuple  américain. 

En  Extrême-Orient,  l'Allemagne  organise  commer- 
cialement ses  conquêtes  par  la  création  de  consulats. 

Outre  le  territoire  de  Kiao-Tchcu,  dans  la  province 
de  Kantoung,  l'Allemagne  a  fait,  dans  les  dernières 
années  encore,  l'acquisition  de  deux  établissements 
dans  l'intérieur  de  la  Chine  et  sur  le  littoral  chinois. 
En  1895,  le  Gouvernement  a  cédé  à  l'Empire  un  grand 
terrain  situé  à  Hankau  sur  le  Yang-tse-Kiang  supé- 
rieur. En  mai  de  l'année  1897,  un  traité  a  été  conclu 
entre  le  0-ouvernement  de  l'Empire  et  la  Banque  Alle- 
mande Asiatique  pour  la  cession  d'un  établissement  à 
Tientsin. 

Eu  chacun  de  ses  domaines  va  être  créé  incessam- 
ment un  Comptoir  Impérial  avec  un  consulat  ou  vice- 
consulat,  selon  l'importance  des  transactions. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Aiitres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1898 


déc. 


762.293 


311.24  déc. 


62.105 


16.49T  —  2.805 
-f  2  258 
-I-  77.347 
+  100.203 
4-  34,051 
—  2.432 


12  217 
865,281 
186.07'* 

41  850 
101.015 


120.000 
30.000 
1.357  392 
430  92J 
36.912 


non  mod. 
non  mod. 
+189,718 
—  46  413 
+  3.212 


1897 


31  déc. 

«11.23  déc. 

826.556 

—  61.787 

15  660 

—  2.311 

12  079 

+  1.987 

768,778 

4-105,959 

172  6"/l 

+  76,538 

37  607 

+  34.741 

97,442 

+  9.244 

120,000 

non  mod. 

30.000 

non  mod 

1,319  972 

+187,998 

426  404 

—  27.802 

34,597 

+  4.175 

Comparaison  avec  1897  et  1896 

Stock  métallique  l  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 

1896      1897      189S  1896  1897 


30  nov. 
7  déc. 
15  — 
23  — 
30  — 


870,0 
870.0 


857,6 
.  855,5 

866,2 

855,1 
.  804,5 

Circulation 

1896  1897 


888,3 
826,6 


773,0 
791,4 
818,7 
814,4 
752,3 


1898 


30  nov 
7  déc. 
15  — 
23  — 
30  - 


30  nov 
7  déc. 
15  — 
23  — 
30  — 


...  79 '4,6 

...  758,9 

...  783,1 

...  822,1 

...  988,1 

Réserve  de  billets 


743,0 
703,3 
716,9 
759,0 
941,4 


916,2 
858,5 
851,3 
8-/3,8 
1051,4 


1896      1897  1898 


1065,4  1099,5  1138,3  30  nov.  ...  -1-117,1      98,2  —  36,6 

1041,6  1082,1  1117,0  7  déc.  ...      138,9     111,8  ),9 

1048  0  U.79,7  1112,5  15    —    ...      146,0     134,8  35,8 

1094'l  1132,0  1167,7  23    -    ...       82,9       77,8  -  31,5 

1257;9  1320;0  1357,4  30    -    ...-134,2  -172,3  -289,9 

Le  chiffre  des  affaires  du  mois  de  décembre  s'est  élevé  à 
2.572.247.200  M.   

Le  Commerce  extérieur.  —  Pendant  le  mois  de  novem- 
bre 1898,  les  importations  de  l'Allemagne  se  sont  élevées,  en 
tonnes  de  1.000  kiloK.  nets  à  :  3.907.064,  contre  3.5/4.024  en 
novembre  1897,  d'où  un  excédent,  pour  1878,  de  333.049.  Les 
métuux  précieux  li^urent  dans  ce  chill're  pour  85.  _ 

Les  augmentations  proviennent  principalement  des  :  céréales 
(+  108  2513);  des  minerais  (59.713);  charbons  (43.192);  dro- 
èueries  et  produits  chimiques  [rcMlb]  ;  des  matières  premières 
(21131):  des  hiùles  (20.687);  bois  16.073);  déchets  (13.230); 
pierres  (11.101).  29  des  43  articles  du  tarif  douanier  accusent 
des  augmentations.  .   ,  - 

Les  importations  totales  des  11  premiers  mois  de  1  année  s  ele- 


\ 
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vent  à  39.240.388  tonnes,  contre  36.758.196  dans  la  même 

Eériode  do  18!)7,  soit  une  augnientuUon  de  2.482.192  tonnes. 
,es  métaux  précieux  figurent  dans  ce  chillre  pour97^i. 
Les  importations  des  déchets,  objets  en  fer  et  l'or  ont  dimi- 
nné.  13  articles  des  43  du  tarif  douanier  accusent  une  dimi- 
nution. 

Les  exportations  du  mois  de  novembre  s'élèvent,  en  tonnes 
de  1.000  kilog.  nets  à  :  2.673.568,  contre  2.677.535  en  novembre 
1897,  soit  une  diminution  de  3.907.  Les  métaux  précieux  figu- 
rent dans  ce  chifl'rc  pour  34. 

28  articles  du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation 
d'exportation,  15,  une  diminution.  Aux  diminutions  on  re- 
marque particulièrement  les  charbons  (19.750)  ;  les  minerais 
(11.047);  tandis  qu'on  constate  une  augmentation  sur  les  : 
fers  (9.376;  drogueries  et  produits  chimiques  (7.349);  huiles 
et  graisses  (6.6ïi6)  ;  céramiques  (5.867)  ;  machines  (3.795). 

Les  exportations  totales  des  II  premiers  mois  de  l'année 
1898  s'élèvent  à  27.502.738  tonnes,  contre  25.404.150  tonnes 
dans  la  même  période  de  1897,  soit  un  excédent  pour  1898,  de 
2.098.588.  Les  métaux  précieux  figurent  dans  ce  cliiUVe 
pour  458. 

26  articles  dix  tarif  douanier  accusent  une  augmentation; 
17,  une  diminution. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  5  janvier  1899. 

Après  plusieurs  séances  de  fermeté  et  de  hausse,  les  cours 
ont  fléchi  et  les  réalisations  ont  dominé.  Des  inquiétudes  po- 
litiques ont  pesé  sur  les  alTaires;  on  affirme,  d'autre  part, 
que  le  Gou.verncmcnt  prussien  émettrait  des  bons  du  Trésor, 
ce  qui  achève  de  déprimer  le  Marché. 

Les  Fonds  allemands  n'ont,  en  général,  que  peu  de  chan- 
gements. Les  actions  d'entreprises  et  des  banques  sont  un 
peu  abandonnées.  Toutes  les  autres  valeurs  en  recul. 

On  a  coté  la  Disconto,  197  70;  l'Italien,  93  40;  les  Lombards, 
28  20;  le  Mobilier  Autrichien,  228  30;  l'Extérieure,  45  ... 
Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  4  janvier  1899. 
Question  chinoise.  —  La  Situation.  —  Le  Stock-Exchange  en  1S9S.  — 
Les  Variations  de  Prix.  —  Index-Numbers  des  Banliers-Magazine 
et  de  1'  «  Economist  ».  —  L'Armement  eu  1898.  —  L'Impérial 
Penny  Partage. 

Il  ne  s'est  pas  î^roduit,  depuis  le  commencement  de 
l'année,  d'incident  fort  important  :  je  vous  signalerai 
seulement,  au  point  de  vue  politique,  les  protestations 
soulevées  par  l'agrandissement  de  la  concession  franc  aise 
de  Shanghai.  Il  semblerait  que  la  presse,  enhardie  par 
le  succès  de  Fachoda,  voulût  provoquer  sur  cette  ques- 
tion un  nouveau  conflit  et  mettre  le  Gouvernement  en 
demeure  de  réparer  les  échecs  suljis  par  sa  diplomatie, 
en  Chine . 

Au  point  de  vue  financier,  je  constate  seulement  que 
le  Marché  est  fort  calme  et  que  l'on  commence  à  remar- 
quer une  certaine  détente  monétaire. 

Le  Banher's  Magazine  a  publié  ses  index  numbers 
pour  l'année  qui  vient  de  s'écouler.  Notre  confrère  fait 
observer  que,  même  en  tenant  compte  de  la  reprise  sur- 
venue dans  les  deux  derniers  mois  de  1898,  il  y  a  dans 
l'ensemble  des  cours,  une  dépréciation  sensible  par 
rapport  au  commencement  de  l'année. 

La  valeur  totale  des325  valeurs  représentatives  consi- 
dérées par  notre  confrère  s'est  établie  ainsi  à  la  fin  de 
chaque  mois. 

Index-mimber  des  Valeurs  du  Stock-Exchange 
(Total  de  325  valeurs  représentées) 

Millions  de  Millions  de 

liv.  st.  liv.  st. 

Fin  déc.  1897  .        3.276  Fin  juill.  1898  Pasétécalculé 

—  janv.  189!i       3.291  —  août  1898.  3.225 

—  fév.  1898.       3.285  —  sept.  1898  3.227 

—  mars  1898       3.983  —   oct.  1898.  3.196 

—  avril  1898        3.164  —    nov.  1898  3.206 

—  mai  1898.        3.173  —   déc.  1898.  3.241 

—  juin  1898.  3.215 


11  est  toujours  difficile  d'assigner  dos  raisons  précises 
et  satisfaisantes  jiour  deslluctiiations  comme  celles  des 
valeurs  du  Stock-Exchange,  mais  on  peut  dire  que  les 
facteurs  généraux  ayant  dominé  le  Marché  et  ayant 
eu  une  inlluence  évidente  sur  les  cours  sont  les  craintes 
politiques  et  l'élévation  du  prix  de  l'argent.  On  s'en 
rendra  compte,  en  résumant  brièvement  les  principales 
fluctuations  de  la  cote.  (J'est  ainsi  que  les  cours  les 
plus  bas  ont  été  touchés  en  avril,  au  moment  où  la 
tension  monétaire,  jointe  à  la  perspective  de  la  guerre 
hispano-américaine  a  fait  sentir  ses  effets.  Pendant 
le  mois  suivant,  l'amélioration  n'a  pas  été  très  forte  et 
cela  ne  doit  pas  nous  surprendre  puisque  ies  hostilités 
ont  alors  commencé  entre  les  deux  pays.  A  la  fin  de 
juin,  le  relèvement  constaté  sur  le  marché  monétaire 
a  amené  une  reprise  des  cours,  mais  à  la  fin  octobre  on 
a  encore  revu  les  prix  les  plus  bas.  Cela  a  tenu  à  la 
hausr^e  de  l'argent,  conséquence  du  resserrement  moné- 
taire en  Allemagne  et  aux  cramtes  de  difficultés  poli- 
tiques entre  l'Angleterre  et  la  France. 

h'Economisl  a  publié  un  index-number  relatif  aux 
prix  des  marchandises  en  1898.  Ce  document  nous 
permet  de  constater  que  les  fluctuations  ont  été  sen- 
sibles et  que  si  certains  articles  ont  bénéficié  d'une 
hausse  appréciable,  d'autres  ont  subi  une  nouvelle 
dépréciation.  Un  fait  satisfaisant  est  toutefois  constaté 
par  notre  confrère,  c'est  l'arrêt  du  mouvement  de 
dépréciation  survenu  de  1895  à  1897.  Dans  l'ensemble, 
la  tendance  à  la  hausse  l'a  emporté  suffisamment, 
pendant  l'année,  pour  élever,  d'une  année  à  l'autre, 
de  28  points rmdea-'-nuTOÙer  établi  par  notre  confrère; 
on  le  constatera  dans  le  tableau  suivant  : 

■  Index-number  des  Prix  des  Marchandises 


Index- 
number 

Fin  déc.  1898   1.918 

—  sept.  1898   1.905 

—  juin  1898   1.915 

—  mars  1898   1.885 

—  déc.  189?   1.890 

—  sept.  1897   1.896 


Index- 
number 

Fin  juin  1897   1.885 

—  mars  1897   1.942 

—  déc.  189o   1.946 

—  déc.  1H95   1.999 

—  déc.  1894   1.923 


La  hausse  a  été  surtout  sensible  dans  les  prix  des 
métaux  ;  les  prix  du  blé  ont  subi  des  Iluctuations  vio- 
lentes, à  cause  delà  guerre  hispano-américaine  et  de  la 
faillite  Leiter. 

L'une  des  industries  qui  ont  bénéficié  de  la  plus 
grande  activité  en  1898,  est  celle  de  l'armement.  La 
production  totale  des  divers  chantiers  britanniques  est 
évaluée  par  le  Daily  Chronicle  de  Newcastle,  à 
1.610.000  tonnes  ;  les  résultats  des  années  précédentes 
avaient  été  les  suivants  : 


Tonnes 

1893   878.000 

1894   1.080.400 

1895   1.074.900 


Tonnes 

1896   1.316.900 

1897   1.095.900 

1898   1.610.000 


L'augmentation  de  la  dernière  année  est  donc  de 
514.000  tonnes  ou  47  0/0.  11  faut  rappeler,  toutefois, 
que  la  grève  des  mécaniciens  avait  diminué  fortement 
la  production  en  1897  et  laissé  un  arriéré  pour  1898. 

Voici  comment  se  répartit  entre  les  divers  districts 
cette  dernière  production  : 

Tonnes  Tonnes 


Clyde   466.832 

Tyne   307.300 

■\Vear   262.800 


Autres  ports  du 

N.  Est   451.668 

Belfast   121.400 


Un  autre  fait  intéressant  à  relever  dans  les  résultats 
de  l'année,  c'est  l'augmentation  du  coût  de  construction 
des  navires  :  un  vapeur  qui  valait  précédemment 
33.500  liv.  st.  s'est  payé  37.000  liv.  st.  ;  cette  augmen- 
tation est  due  à  l'élévation  du  prix  de  la  main-d'œuvre, 
du  coût  des  machines  et  des  plaques  d'acier. 

Une  réforme  postale  préconisée  depuis  plusieurs 
années  par  bien  des  hommes  politiques  est  accomplie 
depuis  le  jour  de  Noèl.  L'affranchissement  de  la  lettre 
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simple  du  poids  d'une  demi-once  a  été  abaissé  à  un 
pennv  pour  toutes  les  colonies  administrées  par  la 
Métropole  elle-même  et  pour  le  Canada. 


Mes  eî 


BILAN   DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

5  janvier  1899 
Département  des  op^ratio'>is  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés. 


Liv.  st. 

45  ils  000 


Total   40.518. 000 


ACTIF 

Dette  Aie  i(^  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11. 015.000 

5.'/85.000 
08  418  000 


Total   ;5. 218. 000 


Département  des  opérations  de  banque 
PASSIF 


Li'7.  st. 

Capital  social....   14.553.000 

Réserve  et  prolits  et 

pertes   3.235.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9  7n.000 

Comptes  particuliers..  39.488  000 

Billets  à  sept  jours, etc.  S"/. 000 

Total   61.120.000 


ACTIF 

Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)   14.824.000 

Portefeuilleetavance»  32  9n.000 

Billets  en  réserv»   17.469.000 

Or  et  argent  monnayés  1.923.000 


Total   ÔT  130.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  sV)  


DATE 


29  sept. 

6  ort. 
13  » 
20  » 
2T  » 

3  nov. 
10 

M  >> 
24  V 
1"  déc. 

8  » 
15  .1 
2-2  » 
29  » 

5  janv 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

Ciiculation 
(excepté  les, 
billetsàTjours) 

DÉPOTS 

Dispon  dudép 
des  opérations 
de  Banque 

> 

Proportion  de 
la  reserve  au3 
engagements-. 

Taux 
de 
l'es. 

% 

32 

177 

27 

5 1 4 

47  169 

43.135 

92T463 

31 

747 

28 

IdO 

45  906 

43.326 

20.387 

44% 

n 

3! 

196 

27 

70S 

4.i.6'tl 

41.142 

20  291 

i&% 

3) 

li4 

27 

312 

42,020 

39.180 

20  032 

49'/^ 

31 

609 

27 

170 

13  541 

40  IHi 

21 .239 

48% 

3 

31 

872 

2? 

r,72 

42  3U5 

.39  Cl5 

21  100 

4S% 

32 

020 

27 

.3j3 

40  535 

3o  837 

21.517 

531/16 

4 

32 

439 

27 

.043 

41  050 

36.684 

22.196 

541/16 

3  2 

977 

26 

762 

42.012 

36 . 809 

23.015 

» 

32 

190 

27 

in 

=.3.895 

39  830 

21  819 

493/; 

» 

31 

25  i 

27 

.182 

40.998 

37  (;62 

20  869 

50% 

30 

«89 

26 

940 

41  194 

38.153 

20  84:1 

50»^ 

» 

30 

590 

27 

420 

41  469 

39  281 

19,970 

48'/, 

2'J 

338 

27 

.3u6 

43.410 

4-:!. 361 

18.832 

43% 

30 

3il 

27 

.752 

49.;05  1  47.711 

19.389 

39 '/s 

Recettes  publiques  du  Royaume-Uni.  —.Voici  les  ré- 
sultats des  recettes  publiques  du  Royaume-Uni  pour  les 
trois  premiers  trimestres  de  l'exercice  18y8-99  : 

Recettes  Différence 
Evaluations   effectuées  avec 
pour        du  1"  avril  la  période 
Tannée       au  1"  déc.  corresp. 
1898-1899         1898        de  1897 


(En 

Douanes   ■21.080.000 

Excise   2,S.fi.-,0.000 

Dr.  dcsuccess.  et  autres. .  li).H/u.(X)0 

Timbres  

Impôt  foncier   2.^i9o.000 

Taxe  sur  les  maisons   17.700.000 

Income-tax   là. 600.000 

Po.stes   3.140.000 

Télégraphes   «0.000 

Terres  de  la  ('ouronnc. . .  » 

Actions  de  Suez   715.000 

Divers   1.730.01)0 

107.110.OUO 


livres  sterling) 


11 


—823.775 
-H747.423 

+m.m 

—110.000 

—  15.000 
-f  35.000 
-1-240.0 JO 
-f. 350.000 
-f  110.000 
4-  10  000 

—  23.276 
4-  32.777 

78.340.468  4-974.348 


15.783.739 
25.810.540 
015.181 
5.000.000 
35.000 
515.000 
5.600.000 
8. 60.).  000 
2. 4'.  0.000 
3.55.000 
434.613 
1  .Vil.  386 


Coorrier  de  la  Boar^îie  de  Londrec» 

Londres,  5  janvier  1899. 

La  période  que  nous  traversons  est  peu  propice  aux  affaires 
et  on  n'a  pas  constaté,  pendant  cette  semaine,  une  bien 


grande  activité  dans  les  transactions.  La  situation  du  marché 
monétaire  a  cependant  bénéficié  d'iane  détente  et  l'on  paraît 
compter  sur  une  amélioration  prochaine  des  tendances. 

Les  questions  politiques  ne  paraissent  pas  préoccuper 
beaucoup  le  public. 

Les  Gonsolitlés  sont  calmes  à  110  3/4. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ï Extérieure  d'Espagne 
est  moins  soutenue  à  44  5/16.  L'Italien  reste  peu  actif  à 
91  5/8.  Les  fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  assez  en  faveur. 
Le  Brésil  4  0/0  est  à  56  1/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  peu  mouvementés. 

Sur  le  groupe  Chemins  américains  les  cours  sont  en 
avance. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  8S  1/8,  VErie  à  14  7/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  79  1/2,  la  Philadelphie  à  11  8/4,  l'A «c7ii5 on  à 
18  3/4,  le  Norfolk  à  6i  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  4  janvier  1899. 
La  Siiuation  politique.  —  Le  Résultat   de  r.Vctivité  en  1898.  — 
Mesures  en  faveur  de  l'Industrie.  —  La  Rélorme  monétaire. 

Le  Fremdenblalt  dit  que  les  ordonnances  impériales, 
qui  ont  été  publiées  le  ler  janvier  pour  empêcher  la 
désagrégation  totale  de  l'Empire  qu'avait  préparée  le 
parlementarisme,  témoignent  non  seulement  de  l'im- 
poitance  du  déficit  parlementaire  par  lequel  a  été  clô- 
turée en  Autriche  l'année  1898,  mais  aussi  de  l'échec 
total  de  toutes  les  tentatives  qui  ont  été  faites  pour 
entraîner  l'organisme  de  l'Empire  et  ses  principaux 
intérêts  matériels  dans  les  luttes  des  partis. 

Le  FrenidenblaU  essaye  de  corriger  dans  la  fin  de 
sa  constatation  ce  que  le  commencement  avait  de  dou- 
.  loureux,  mais  le  commencement  seul  est  vrai  et  tout 
ce  qui  se  passe  aujourd'hui  en  Autriche-Hongrie  prouve 
qu'un  miracle  seul  tient  encore  réunis  deux  pays  de 
races  disparates  qui  n'aspirent  et  ne  travaillent  c[u'à 
leur  indépendance  el  leur  autonomie. 

Dans  le  domaine  économique,  l'année  a  fini,  comme 
eu  Allemagne,  par  une  recrudescence  générale  de 
toutes  les  activités  et  les  dernières  impressions  sont 
favorables  et  portent  aux  espérances.  Cela  vient  de  ce 
qu'on  a  été  depuis  six  mois  d'un  tel  pessimisme  au  su- 
jet du  résultat  de  toutes  les  entreprises,  qu'on  se  félicite 
maintenant  de  ne  pas  réaliser  toutes  les  craintes. 

On  est  à  peu  près  sûr  aujourd'hui  qu'en  ce  qui 
concerne  la  presque  totalité  des  Entreprises,  l'évalua- 
tion des  dividendes  pour  1898  ne  présente  aucun  intérêt 
exceptionnel.  Le  résultat  de  l'exercice,  pour lesEtablis- 
sements  de  crédit  et  les  chemins  de  fer,  s'annonce 
comme  devant  être  moins  mauvais  qu'on  ne  l'avait 
craint  pendant  quelque  temps.  Les  dividendes  seront  à 
peu  près  égaux,  à  une  ou  deux  exceptions  près,  à  ceux 
de  l'année  dernière.  Ces  prévisions  générales  ont  encou- 
ragé les  capitalistes  à  continuer  les  achats  de  valeurs 
diverses,  qui  ont  porté  sur  des  chiffres  assez  élevés. 
La  récente  hausse  des  cours  est  en  grande  partie 
l'ceuvre  du  comptant. 

D'ailleurs,  on  vit  surtout  sur  l'espoir  cjue  le  Gouver- 
nement, malgré  l'arrêt  de  la  vie  parlementaire,  trouvera 
le  moyen  d'encourager  l'esprit  d'entreprise.  II  a, 
affirme-t-on,  arrêté  les  bases  des  mesures  moins 
sévères  qui  vont  être  prises  pour  favoriser  la  fondation 
d'Entreprises  par  actions,  aUn  de  faciliter  le  dévelop- 
pement des  affaires.  Bien  des  personnes  croient  y  voir 
le  point  de  départ  d'une  activité  rémunératrice,  du 
travail  pour  tous  les  bras. 

Mais  au  nombre  des  mesures  les  plus  intéressantes 
proposées  en  vue  du  développement  des  exportations, 
on  doit  citer  celles  qui  ont  été  prises  au  Ministère  du 
commerce  par  le  Conseil  de  l'Induslrie  aulrichienne . 
Il  a  préconisé  :  1°  de  placer  des  agents  commerciaux  à 
bord  des  navires  de  guerre  envoyés  en  mission  ;  2»  orga- 
niser des  voyages  collectifs  de  voyageurs  de  com- 
merce ;  3"  créer  une  association  d'exportateurs  ;  4°  accor- 
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der  des  adoucissements  spéciaux,  pour  ce  qui  concerne 
le  service  militaire,  aux  commerçants  résidant  à 
l'étranger. 

.le  vous  ai  parlé  à  différentes  reprises  de  l'arrêt  des 
opérations  vers  la  réforme  monétaire.  On  annonce  au- 
jourd'hui que  l'Autriche  et  la  Hongrie  ont  convenu  que 
le  calcul  en  valeur  de  couronnes  est  obligatoire,  depuis 
le  1er  janvier  1899,  pour  toutes  les  caisses  et  entreprises 
publiques. 

I  II  ne  restera  donc  plus  qu'à  retirer  de  la  circulation 
les  112  millions  de  llorins  de  papier  portant  la  signa- 
ture de  l'Etat  qui  subsistent  encore,  et  à  les  remplacer 
par  une  quantité  d'or  proportionnelle,  déposée  à  la 
Banque  Austro-Hongroise.  Mais,  comme  la  plupart  des 
petits  billets  à  retirer  en  ce  moment  sont  des  billets  de 
5  florins-papier,  il  faudra  pourvoir  à  leur  remplacement. 
La  Banque  se  décidera  probablement  à  émettre  des 
billets  de  10  couronnes  ;  le  Gouvernement  fera  frapper, 
•en  outre,  30  à  32  millions  de  florins  d'argent  qui  devront 
être  frappés  en  monnaie  nouvelle,  les  pièces  de  5  cou- 
ronnes. Les  billets  de  banque  de  10  couronnes  rempia- 
■ceront,  dans  la  circulation  ceux  de  5  florins  qui  por- 
tent la  signature  de  l'Etat  et  en  constituent  une  partie 
de  la  Dette  flottante.  Quant  aux  pièces  d'argent  de 
5  couronnes,  leur  création  constituera  une  seconde  ten- 
tative pour  uiiliser  les  réserves  existantes  en  blanc 
métal. 

Le  Gouvernement  fait  démentir  qu'on  va  procéder 
aux  travaux  d'établissement  d'une  seconds  voie  ferrée 
de  Trieste  à  Vienne.  Ce  bruit  qui  avait  fait  baisser  les 
cours  de  Chemins  de  fer  Lombards  est  jusqu'à  présent 
sans  fondement. 


Iflforniatioiis  ÉcoHODiipes  et  Fluancières 


L'Emisssion  de  Bosnie  en  Autriche. — On  annonce  que 
l'emprunt  de  la  Bosnie  41/2  0/0  en  or  de  22  millions  de  cou- 
ronnes a  été  pris  ferme  par  un  groupe  financier  austro-alle- 
mand dont  fait  partie  la  Banque  des  Pays-Autrickiens.  Le 
produit  de  l'emprunt  sera  effecté  à  la  construction  de  chemins 
de  fer  complétant  le  réseau  bosniaque.  La  souscription  aura 
lieu  à  Vienne,  à  Budapest  et  à  Berlin. 


Chemins  Autrichiens.  —  On  annonce  l'admission  prochaine 
à  la  cote  officielle  de  Tienne,  des  certificats  de  jouissance  dé- 
livrés par  la  Compagnie  des  Chemins  Autrichiens  en  rem- 
placement des  actions  amorties.  Gomme  on  le  sait,  ces  titres 
bénéficient  des  dividendes  au-dessus  de  5  0/0  du  capital  nomi- 
nal. D'après  le  bilan  de  1897,  ces  valeurs  circulent  pour  en- 
viron 12  millions  de  couronnes. 


CourHer  de  la.  Uoupse  de  Vienne 


Vienne,  5  janvier  1899. 
Séance  sans  afifaires;  les  cours,  faibles  au  début,  fléchissent 
encore  dans  la  suite  et  la  baisse  est  bientôt  générale.  On  ne 
^•onstate,  d'ailleurs,  aucune  animation  ni  aucune  transaction 
sérieuse. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  361  20  ;  les  Lombards, 
fi9  i-iO;  la  Lœnderbank,  238  20;  les  Tabacs,  122  50;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens.  363  20;  l'Alpine,  196  40.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


La  situa  TION 

Bruxelles,  4  janvier  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Les  dispositions  sont  très  satisfaisantes  à  la  coulisse 
■et  l'année  1899  débute  fort  bien.  On  pousse  avec  vi- 
gueur le  Brésil  4  0/0,  Londres  traitant  activement 
tous  les  fonds  brésiliens  et  principalement  le  Funding 
1898.  La  tenue  des  valeurs  espagnoles  est  également 
bonne,  le  change  de  Madrid  sur  Paris  est  en  hausse  à 
3  j  0/0;  mais  la  Bourse  a  appris  avec  satisfaction  que  la 
prise  effective  de  l'île  de  Cuba  par  les  Américains 
«'était  faite  sans  incidents. 


Voici  les  cours  de  clôture  : 

E.xléfieure  Espagnole,  45  2~);  Saragosse,  170;  Bré- 
sil 4  0/0,  57;  Rente  Ilalienne,  93  40  ex-coupon;  Por- 
tugais 3  0/0,  24  1/16;  Turc  C,  27  32;  Tu,rc  D,  22  95; 
Banque  Ottomane,  553;  Chemins  Ottomans,  110  50; 
Rio  Tinto,  819:  Lot  du  Congo,  90  75;  Varsuvie-Vienne 
Jouissance,  486. 

Le  marché  du  comptant  a  également  un  bon  début, 
non  seulement  il  conserve  les  dispositions  que  nous 
signalions  il  y  a  huit  jours,  mais  il  les  accentue  par 
suite  des  disponibilités  que  donnent  les  nombreux  cou- 
pons détachés  au  commencement  de  janvier. 

Le  début  de  l'année  n'est  cependant  pas  favorable  à 
la  Rente  3  0/0,  aucune  de  ses  trois  séries  n'a  encore 
reconquis  le  pair  :  la  l'«  se  tient  à  99  70,  la  2e  à  99  80  et 
la  3e  à  99  75;  le  2  1/2  est  à  83  25.  Bien  de  particulier  à 
noter  aux  Renies  indirectes,  les  Lots  des  Villes  ont 
leur  animation  ordinaire  et  le  lot  Congo  s'inscrit  à  90. 

Les  divers  compartiments  des  Obligations  indus- 
trielles et  diverses  se  ressentiront  certainement  dans 
quelques  jours  des  remplois  de  fonds.  Nous  notons  au- 
jourd'hui les  4  1/2  Congo  à  525  50,  ce  titre  dépasse  le 
pair  auquel  il  est  remboursé;  les  Liége-Maëstricht  à 
499  50,  les  3  0/0  Nord  de  la  Belgique  à  486,  les  4  0/0 
Bruxelies-Boendae  à  505,  les  4  1/2  Odessa  à  512  50,  les 
4  1/2  Tramways-Béunis  à  502,  les  5  0/0  Angleur  à 
513  75,  les  4  1/2  Couillet  à  500:  les  4  1/2  Pokhorow  à 
.502  50,  les  4  1/2  Nord-Est  du  Donetz  à  493. 

Les  présomptions  très  justifiées  d'augmentation  de 
bénéfices  provenant  du  renchérissement  de  l'argent 
provoquent  la  fermeté  dans  la  tenue  des  actions  de 
Banques.  Nous  voyons  la  Banque  Nationale  à  2.825, 
la  Part  de  Béserve  à  2.330,  la  Banque  Auxiliaire  à  127, 
Banque  de  Bruxelles  765,  Caisse  Commerciale  740, 
Caisse  Générale  de  Beports  et  de  Dépôts  748.  Il  se  con- 
firme que  cette  dernière  distribuera  37  fr.  50  de  divi- 
dende contre  35  fr.,  répartis  l'an  dernier  ;  Crédit  Géné- 
ral Liégeois  1.090,  Crédit  Général  de  Belgique  384  50 
la  privilégiée  et  282  50  l'action  ordinaire. 

Aux  actions  de  transport,  les  titres  du  Chemin  de  fer 
du  Congo  sont  très  bien  tenus  à  1.532  50  l'ordinaire  et 
3.925  la  part  de  fondateur.  On  s'occupe  aussi  des  pri- 
vilégiées Central  Sud-Américain,  qui  atteignent  190; 
Termonde  Saint-Nicolas  est  en  avance,  à  2:25.  L'activité 
est  modérée  aux  Tramways  et  les  cours  ne  présentent 
que  des  modifications  sans  importance.  On  vient  de 
constituer,  à  Bruxelles,  la  Société  Générale  des  Tram- 
ways Electriques  en  Espagn'»,  au  capital  de  10  millions 
de  francs,  représenté  par  100.000  actions  privilégiées 
de  100  fr.,  valeur  nominale,  100.000  actions  ordinaires 
et  100.000  parts  de  fondateur.  Ont  été  nommés  admi- 
nistrateurs :  MM.  Jules  Urban,  Chevalier,  Raphaël 
de  Bauer,  Gustave  Kuinps,  Jules  Jacobs  et  Edouard 
Empain. 

Les  cours  sont  soutenus  en  actions  sidérurgiques  et 
du  côté  des  charbonnages  ;  la  tendance  est  devenue  de 
nouveau  indécise,  malgré  la  hausse  de  5t)  centimes  à  la 
tonne  généralement  adoptée.  C'est  que  l'on  craint  que 
des  grèves  se  produisent  à  la  suite  du  Congrès  des 
mineurs  qui  vient  de  se  tenir  à  Charleroi. 

Fermeté  aux  titres  du  Zinc  et  tendance  toujours 
lourde  aux  Glaceries. 

On  traite  couramment  aux  actions  diverses  les  ordi- 
naires Pétroles  de  Grosnyi,  les  Wagons-Lits  et  les 
Feutres  et  Chapeaux.  L'action  de  la  Compagnie  du 
Congo  cote  2.810,  ex-coupon  de  65  fr.  détaché  le  3  de  ce 
mois,  l'ordinaire  Haut-Congo  vaut  1.880,  la  privilégiée 
Katanga  1.010  et  les  Produits  du  Congo  520. 


Bruxelles,  5  janvier  1899. 

UExlérieure  clôture  à  44  7/16  ;  le  Saragosse  fait 
108  1/2;  Belge  3  0/0,  100  ..  ;  Turc  D,  22  67. 


La  Consommation  de  l'Alcool  en  Belgique.  —  La  con 

souunaLion  de  l'alcool  en  Belgi(iue  dindnue,  s'il  faut  en  croire 

les  chitl'ies  suivants  publiés  dans  le  rapport  du  budget  des 

voies  et  moyens  : 

f^a  production  d'eau-de-vie  à  50  degrés  s'est  élevée  : 

Eu  1891,  à  588.185  hectolitres  :  en  1892,  à  567.822  hectolitres; 

en  1893,  à  581.370  hectolitres  ;  en  1894,  à  581.731  hectolitres. 
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En  1895.  en  prévision  de  l'augmentation  du  droit,  il  y  a  eu 
surproduction,  et  la  quantité  fabriquée  a  atteint  le  chiffre  de 
628  421  hectolitres,  d'où  un  stock  d'environ  14.0tJ0  hectohtres. 
Mais  il  est  à  remarquer  que  ce  stock  doit  avoir  été  épuisé  en 
18it6.  puisque,  pendant  cette  année,  on  n'a  produit  que  576.741 
hectolitres.  ,      „      ,,,  , 

Eu  18!  17,  la  production  est  redevenue  normale:  elle  a  ete  de 
592  645  hectolitres.  '  ,  ,    »  j 

Or,  la  production  des  dix  premiers  mois  de  1898  n  est  que  de 
468.6B5  hectolitres  ce  qui,  pour  l'année  entière,  corespond  a 
environ  562.000  hectolitres.  . 

Mais  il  y  a  heu  de  tenir  compte  de  1  exportation,  qui  était 
insignifiante  pendant  les  années  précédentes  et  que  l'on  peut 
évaluer,  pour  1898,  à  26.1-00  hectolitres. 

Il  reste  donc  dans  le  pays  536.000  hectolitres,  soit,  compara- 
tivement à  l'année  1897,  une  différence  en  moins  de  53.0tj0 
hectolitres  environ  représentant  la  diminution  de  la  consom- 
mation. ,        .  ,      X        XI  J 

Celle-ci,  en  réalité,  est  même  plus  importante,  attendu  que, 
sous  l'ancien  régime,  il  existait  des  excédents  de  fabrication, 
que  l'on  doit  ajouter  à  la  consommation  des  années  1891  à  1897  _ 

Les  Récoltes  en  Belgique.  —  Il  résulte  des  renseigne- 
ments fournis  par  les  Commissions  provinciales  d'agricul- 
ture que  la  récolte  de  18'.)8  est  bonne  en  général,  tam  sous  le 
rapport  de  la  quantité  que  de  la  qualité  des  produits. 

Le  froment,  le  seigle  et  l'avoine  ont  donné,  en  1898,  un  ren- 
dement moyen,  considérablement  supérieur  aux  rendements 
moyens  des  cinq  années  précédentes.  Ces  rendements  moyens 
s'établissent  de  la  manière  suivante,  en  hectolitres  et  par 

Froment  Seigle  Orge  Avoine 

1898                   27  50  26    »  35   »  47  » 

1897       ....        23  38  25  37  31  75  41  93 

1896'  '  ..  ..      26  86  2/  03  37  6i  37  12 

1895'  ■'      ..      25  16  26  38  37  22  42  58 

1894' 24  70  26  48  35  17  40  12 


BaLGARIE 

Emprunt  Bulgare  5  0/0  1893.  —  Voici  les  termes  de 
l'exposé  des  motifs  du  projet  de  loi  relatif  à  l'émission  de 
l'emprunt  bulgare  5  0/0  1898  de  290  millions  de  francs  : 

Par  la  loi  du  20  décembre  v.  s.  1894,  relative  à  l'établisse- 
ment, en  Bulgarie,  d'un  réseau  de  voies  ferrées,  le  Sobranié 
a  accordé  au  Gouvernement  un  crédit  de  105  millions  de 
francs  pour  la  construction  graduelle  des  lignes  énumérées 
aux  art.  4  et  5  de  la  même  loi.  Il  est  évident  que  cette  somme 
devait  être  demandée  à  des  voies  et  moyens  extra-budgétaires. 
Si  l'on  contractait,  dans  ce  but,  un  emprunt  aux  mêmes  con- 
ditions que  celles  admises  jusqu'ici,  le  budget  aurait  été  chargé 
d'engagements  supérieurs  à  ses  forces,  et,  en  pareils  cas,  le 
crédit  de  l'Etat  eût  été  compromis  ;  et,  comme  consé([uence, 
cela  aurait  causé  l'ajournement,  pour  un  temps  indéfini,  de 
la  conversion  de  nos  emprmits  existants  ;  de  plus,  l'achè- 
vement même  des  lignes  commencées  aurait  été  mis  en 
question.  ,      ,        .  , 

Afin  de  mener  à  bonne  fin  la  construction  du  reseau  ferre 
dont  il  s'agit  et  de  l'achever  avec  succès,  sans  charger  le 
budget  annuel,  le  Sobranié,  par  son  vote  du  15-27  décembre 
1897,  a  autorisé  le  Gouvernement  à  entrer  en  négociations 
avec  des  Etablissements  de  crédit  pour  la  conversion  totale 
ou  partielle  de  tous  les  titres  d'emprunts  d'Etat  ô  0/0  actuel- 
lement existants,  en  titres  5  ou  4  1/2  0/0  l'an. 

Conformément  à  ce  vote  de  l'hononiblc  Assemblée  nationale, 
le  Gouvernement  est  entré  en  négociations  avec  un  puissant 
groupe  de  Banques  françaises,  allemandes  et  autrichiennes, 
pour  la  conversion  des  emprunts  6  0/0  actuels,  y  compris  la 
cinquième  et  la  sixième  options  qui  restent  à  s'exercer  sur 
l'emprunt  de  1892,  et,  en  même  temps,  rol)tention  d'une  plus 
grande  somme  amplement  suffisante  pour  la  mise  à  exécution 
de  ladite  loi  concernant  l'établissement  du  réseau  ferré  du 
pays,  ainsi  que  pour  le  rachat  du  droit  d'exploitation  d'envi- 
ron 309  kilomètres  de  voies  ferrées  de  la  Compagnie  d'Ex- 
ploitation des  Chemins  de  fer  Orientaux. 

Les  négociations  engagées  à  cet  effet  ne  se  sont  terminées 
que  tout  dernièrement,  et  nous  nous  sommes  arrêtés  au 
projet  de  contrat  ci-annexé,  d'après  letiuel  les  emprunts  d'Etat 
6  0/0  existants  de  1888,  1889  et  1892  se  fusionnent  en  un  nou- 
vel emprunt  de  290  miUions  de  francs  or,  sous  la  dénomina- 
tion de  :  «  Emprunt  Bulgare  Unifié  des  Chemins  de  fer  5  0/0 
or  1898,  »  amortissable  en  cinquante-neuf  années.  Les  condi- 
tions et  les  détails  de  cet  emprunt  sont  exposés  dans  le 
contrat  même  do  l'exécution  duquel  le  (iouvernement  attend 
le  relèvement,  à  bref  délai,  de  notre  cri'dit  public  à  un  niveau 
auquel,  pour  plus  d'une  cause,  11  n'a  pu  jusqu'ici  arriver, 
malgré  le  droit  que  lui  donne  la  situation  économique  et 
financière  du  pays. 


Une  étude  attentive  et  minutieuse  des  conditions  de  l'em- 
prunt proposé,  nous  permet  de  voir  que  malgré  l'accrois- 
sement de  20i)  à  290  millions  du  montant  des  obligations 
d'Etat  à  intérêts  actuellement  existantes,  les  charges  du 
budget  ne  subissent  qu'une  augmentation  d'annuités  de 
1.013.620  fr.,  en  échange  desquels  l'Etat  se  procure  des  voies 
et  moyens  nouveaux,  pour  un  montant  de  64.300.000  fr. 
nominaux  de  plus  que  ce  que  l'Etat  a  reçu  ou  aura  à  recevoir 
par  les  emprunts  jusqu'ici  contractés.  Si  nous  faisions  aussi 
entrer  en  ligne  de  compte  le  fait  que  l'annuité  de  1.013.620  fr., 
calculée  d'après  les  conditions  de  l'emprunt,  ne  correspond 
qu'à  un  chiffre  de  capital  de  19.100.000  fr.,  —  nous  consta- 
terons qu'il  restera  pour  le  Trésor,  sans  aucune  charge^ 
d'intérêts,  toute  une  somme  de  45  millions  nominaux  ou  de 
40  millions  de  francs  effectifs. 

En  dehors  de  cet  avantage  pour  le  Trésor,  le  crédit  de 
l'Etat  se  rafTermit  par  l'opération  financière  proposée,  car  on 
abandonne  défininitivement  le  type  d'emprunts  6  0/0,  que  le 
public  accueille  partout  avec  défiance,  et  l'on  passe  au  type 
d'emprunts  5  0/0. 

Dans  l'espoir  que  MM.  les  représentants  nationaux  appré- 
cieront tous  les  avantages  du  projet  d'emprunt  proposé,  je 
sollicite  son  approbation. 

Le  Vote  du  Budget  pour  1899.  —  Le  20  décembre  a 
eu  lieu  au  Sobranié  le  débat  général  du  budget. 

Le  Ministre  des  finances  a  déclaré,  dans  l'exposé  linancier, 
que  la  situation  économique  du  pays,  malgré  la  mauvaise 
récolte  de  l'année  passée,  s'est  améhorée  sensiblement  pen- 
dant l'exercice  courant  :  la  quantité  des  terres  mises  en  cul- 
ture et  leur  production  annuelle  ont  augmenté  ;  la  preuve  eii 
est  que  le  produit  de  l'année  courante  a  été  de  20  0/0  supé- 
rieur à  celui  des  cinq  dernières  années. 

La  rentrée  des  impôts  pendant  les  neuf  premiers  mois 
mois  dépasse  de  4.5O0.OU0  fr.  celle  de  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière,  et  le  budget  se  soldera  sans  déficit. 

Le  Ministre  a  déclaré  ensuite  que  les  difficultés  provisoires 
dont  le  Trésor  a  souffert  cette  année  ont  été  occasionnées  par 
la  construction  des  ports  de  mer  et  de  nombreux  chemins  de 
fer  dont  les  moyens  d'exécution  n'étaient  pas  assez  garantis 
par  l'emprunt. 

Le  Ministre  a  montré,  avec  chiffres  à  l'appui,  que  la  dette 
générale  de  l'Etat  s'élève  à  179.000.000  de  fr.,  ce  qui  n'est  pas 
une  somme  considérable  pour  une  population  de  quatre  mil- 
lions d'habitants  et  étant  donné  que  tout  l'argent  provenant 
de  l'emprunt  a  été  employé  par  le  GoL-vernemenl  unique- 
ment à  la  construction  de  lignes  ferrées,  qui  contribueront  a 
augmenter  la  richesse  du  pays.  , 

Le  Ministre  a  rappelé  que  la  Bulgarie,  jusqu  en  1894,  n  a- 
vaitque  479  kilomètres  de  lignes  ferrées;  elle  en  possède  ac- 
tuellement 1.220  qui  seront  toutes  en  exploitation  en  1899.  Ce 
résultat  a  été  obtenu  sans  création  de  nouveaux  impôts  et 
sans  augmentation  du  budget  des  dépenses,  qui  est  aujour- 
d'hui moins  élevé  de  3  0/0  que  celui  de  189i.         ,    ,    ,  , 

M.  Tbéodoroff  a  conclu  en  annonçant  que  le  budget  du 
prochain  exercice  s'élèvera,  en  recettes,  à  84,080.000  fr.,  et  en 
dépenses  à  84.030.000  fr.,  soit  un  excédent  de  60.000  fr. 

Plusieurs  orateurs  ont  pris  ensuite  la  parole,  puis  le  So- 
branié a  accepté  en  principe  le  budget  et  a  abordé  la  discus- 
sion des  chapitres  par  Ministère. 

Voici  le  détail  du  budget  : 

Recettes 

Francs 

I.  —  Impôts  directs   33.941.145 

Impôts  indirects   31.951.000 

(•,5.892.145' 

_  Taxes    5.617.000 

-Amendes'.:::   910.000 

—  Péages   '^-PO'^??^ 

—  Revenus  et  capitaux   cuv 

—  Rentrées  éventuelles   2.815.900 

Total   84.097.195' 


II. 
III. 
IV. 

V. 

VI. 


Dépenses 

Autorité  supérieure  

Service  de  la  dette  publique  

Haute  Cour  des  comptes  

Ministère  des  affaires  étrang.  et  cultes. 

—  de  l'intérieur  

—  de  l'instruction  publique  

—  des  finances  

—  de  la  justice  

—  de  la  guerre  

—  du  commerce  et  de  l'agricult. 

—  des  travaux  publics,  routes 
et  voies  de  communication  


Total. 
Excédent'. . . . 


1.742.656 
20.931.146 
196.369 
3.967.290 
7.860.501 
7.548.555 
4.408.281 
4.660.274 
22.623.224 
3.305.525 

6.731.693 

84.035.514 
61.681 


Somme  égale   84 .097 . 195 


T/1ÔC0N()MISTP:  KUROPKKN  —  Espagne 
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Projet  de  budget  spécial  de  la  Houillère  do  Pernik,  de 
l'Imprimerie  de  l'Etat  et  des  Cliemias  de  fer  de  l'Etat  pour 
l'Exercice  1899  : 

Recettes  Dépenses 
(Francs) 

Houillère  de  Pernik   841.732  941.732 

Imprimerie  de  l'Etat   900.000      900. ÛOO 

Chemins  de  fer  de  l'Etat. . . .    8.012.200  8.012.200 

Totaux   9.758.932  9.753.932 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  3  janvier  1899. 
Situation  ministérielle.  —  La  Politique.  —  Les  Réunions  des  Géné" 
raux.  —  Les  Finances.  —  Les  Recettes  publiques. 

L'état  de  santé  de  M.  Sagasta  s'est  suffisamment 
amélioré  pour  qu'on  recommence  à  parler  de  la  solu- 
tion de  la  question  ministérielle.  Les  uns  croient  que 
le  Président  du  Conseil  va  poser  à  la  Régente  la  ques- 
tion de  confiance  ;  les  autres  sont  d'avis  qu'il  soumettra 
d'abord  aux  Gortès  le  traité  de  paix.  Mais,  quelle  que 
soit  la  solution  décidée,  il  est  bien  évident  que  nous 
sommes  à  la  veille  d'un  changement  dans  le  personnel 
gouvernemental  ;  reste  à  savoir  si  nous  aurons  un 
remaniement  complet  ou  si  M.  Sagasta  se  contentera 
de  renforcer  sa  situation  en  appelant  à  son  aide  des 
personnalités  disposant  d'une  clientèle  politique. 

Les  bruits  relatifs  à  une  tension  des  rapports  avec 
l'Angleterre  ont  été  de  nature  à  augmenter  l'intérêt  pré- 
senté par  ces  modifications  ministérielles.  Cette  tension 
a  été  démentie,  mais  certaines  déclarations  officieuses 
nous  ont  appris  que  l'on  va  poursuivre  les  fortifica- 
tions des  côtes,  et  cela  constituera  une  des  causes 
principales  des  augmentations  inévitables  des  futurs 
budgets  de  la  guerre. 

En  dehors  de  ces  faits,  il  est  difficile  de  dire  qu'il 
y  a  eu  une  modification  dans  la  situation  politique.  Les 
ambitions  sont  les  mêmes,  mais  les  périls  dont  la 
presse  étrangère  nous  a  menacés  n'existent  pas;  les 
fameuses  réunions  des  généraux,  qui  ont  fait  tant  cou- 
ler d'encre,  n'ont  eu  elles-mêmes  que  des  motifs  expli- 
cables. On  y  a  surtout  délibéré  sur  la  nécessité  d'en- 
treprendre promptement  la  réorganisation  de  l'armée. 
Le  licenciement  des  troupes  coloniales  a  laissé  8.000 
officiers  sans  emploi,  et  ce  sera  un  des  graves  problè- 
mes que  le  Gouvernement  aura  à  résoudre. 

Si  l'on  recommande  depuis  longtemps  la  réduction 
progressive  du  nombre  des  officiers,  la  limitation  des 
entrées  dans  les  écoles  militaires,  la  réforme  des  pen- 
sions militaires  qui  absorbent  50  millions  par  an,  on 
comprend  que  les  militaires  goûtent  peu  ces  réformes 
et  qu'ils  se  préoccupent  du  sort  qui  leur  est  réservé. 

La  Gacela  vient  de  publier  les  résultats  des  recettes 
publiques  à  fin  novembre.  A  première  vue,  ces  chiffres 
paraissent  satisfaisants  et  notre  situation  semble  pros- 
père. Il  n'en  est  plus  de  même  quand  on  analyse  ces 
chiffres. 

En  novembre  dernier,  les  recettes  ordinaires  ont 
produit  97.139.825  pesetas  et  en  novembre  1897,  elles 
avaient  donné  72.263.900  pesetas;  Koit  pour  1898  une 
augmentation  apparente  de  24.875.92b  pesetas.  Mais, 
dans  la  statistique  de  ce  dernier  mois,  figurent  des  cha- 
pitres de  recettes  qui  n'avaient  pas  d'équivalent  en  1897, 
et  qui  s'élèvent  à  27.567.460  pesetas.  Gomme  l'augmen- 
tation apparente  est  de  24.875.925,  il  y  a  en  réalité  une 
diminution  effective  de  2.691.535  pesetas  dans  les  re- 
cettes ordinaires  et  permanentes  du  budget. 

On  jugera  mieux  la  situation  en  examinant  les  ré- 
sultats obtenus  jMur  les  cinq  premiers  mois  de  l'exer- 
cice : 

Pesetas 

Eecettes  des  5  premiers  mois  de  1898-1899.  405.774.470 
»  .       »  »      18t)7-1898.  3G9.537.78Ô 


Mais  comme  il  faut  déduire  des  chiffres  do  1898-99 
les  augmentations  extraordinaires  qui  n'ont  pas  de 
base  comparative  en  1897-1898  et  qui  s'élèvent  à 
61.341.976,  le  résultat  net  des  cinq  premiers  mois  de 
l'exercice  actuel  est  une  diminution  de  recettes  ordi- 
naires de  25.105.285  pesetas,  malgré  les  augmenta- 
tions et  créations  d'impôts. 

En  sorte  que  les  nouveaux  sacrifices  exigés  des  con- 
tribuables n'ont  servi  qu'à  couvrir  des  diminutions  de 
recettes. 

La  baisse  principale  est  celle  des  revenus  des  doua- 
nes qui  a  atteint  en  cinq  mois  15.700.000  pesetas  et 
qui  mérite  d'attirer  l'attention  ;  puis  viennent  celles 
de  la  contribution  territoriale  et  industrielle,  des  droits 
royaux,  des  mines,  des  droits  consulaires,  des  com- 
munes, du  timbre,  etc. 

On  voit  que  la  situation  est  loin  d'être  riante  et  qu'une 
réforme  radicale  s'impose. 


lEîoriîiatiofls  Économipes  et  Miim 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"'  janvier  au  15  décembre  1898  (50  semaines) 


1895 

1896 

1897 

1898 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

)5.133.3..y 

15.343.107 

15.115.822 

18  501. oo9 

Nord  de  l'Espagne  (2010  k.) 

52.85-2.0i5 

57.275.761 

55.287.302 

58  312.251 

13. 674.700 

li. 742. 707 

15,457  142 

16.677.853 

Lérida-Reus          (104  kil.) 

1.310  832 

1.15(  519 

I.I63.S70 

1.511  4»5 

ilmansa-Valence  (497  kil.) 

9.384.450 

11. m  31u 

11 .416.769 

12.027.146 

50.848.197 

55.519.486 

57.190.C02 

62.472.638 

La  Banque  d'Espagne.  —  En  vertu  d'un  décret  royal  du 
16  décembre,  le  Ministère  des  finances  a  reculé  à  six  mois, 
c'est-à-dire  au  30  juin  1899  l'échéance  des  obligations  du 
Trésor  émises  le  30  juin  dernier  avec  intérêt  annuel  de  5  0/0. 


Nouvelle  opération  de  crédit  et  le  rapatriement.  — 

D'après  la  Estafeta,  une  nouvelle  avance  de  40  millions  de 
pesetas  aurait  suivi  celle  (jui  a  été  réalisée  la  semaine  der- 
nière par  le  Ministre  des  finances. 

Elle  est  destinée  à  faire  l'ace  au  besoin  du  Ministre  des  co- 
lonies, frais  de  rapatriement,  paiement  de  la  solde  de  l'armée 
de  Cuba. 

Le  montant  exigé  par  ces  engagements  est  de  60  millions, 
mais  le  Ministre  des  finances  a  obtenu  que  quelques  paie- 
ments soient  différés. 

Le  groupe  de  banquiers  avec  lequel  cet  emprunt  a  été  conclu 
est  le  même  qui  a  réalisé  l'opération  des  derniers  20  millions. 

D'autre  part,  notre  confrère  apprend  que,  bien  qu'on  ait  dit 
tout  récemment  qu'il  ne  restait  à  rapatrier  de  Cuba  que 
25.000  hommes,  BO.OGO  hommes  restaient,  à  ce  moment,  à 
rapatrier. 

Jusqu'à  aujourd'hui  la  partie  orientale,  la  Province  de 
Puerto-Principe,  celle  de  Pinar-del-Rio,  et  partie  de  celle  de 
Santa-Clara  ont  été  évacuées,  niais  il  faut  ei.core  faire  éva- 
cuér  les  forces  qui  restent  dans  cette  dernière  province  et 
principalement  celles  qui  appartiennent  à  la  division  de  Cien- 
fuegos,  à  la  province  de  la  Havane  et  à  celle  de  Matanzas. 

On  présume  que  le  1"''  janvier  il  restait  encore  dans  l'île 
30.000  hommes  environ,  ce  qui  fait  que  bon  nom])re  des  va- 
peurs qui  sont  tout  dernièrement  revenus  de  Cuba  devront  y 
retourner.  Oa  ne  croit  doue  pas  que  toute  l'armée  qui  se 
trouvait  à  Cuba  puisse  être  complètement  rapatriée  le  15  jan- 
vier ainsi  qu'on  l'avait  tout  d'al^ord  supposé. 


Courrier  de  la  Bonrse  de  Madrid 


Madrid,  5  janvier  1899. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  plus  faible  que  précé- 
demment; cela  tient  à  la  moins  grande  fermeté  de  l'Exté- 
rieure sur  les  marchés  étrangers. 

On  cote  l'Intérieure  à  54  42;  l'Extérieure  à  59  85;  le  change 
sur  Paris  est  à  35  5(). 


Augmentation  apparente 


3d. 236.691 


28 
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GREGE 


Finances  de  l'Etat.  —  Le  Council  of  foreign  hondholders 
a  reçu  de  la  Commission  internationale  linancière,  siégeant  à 
Athènes,  un  état  des  recettes  perçues  en  vertu  de  la  loi  du 
contrôle,  pour  le  service  de  la  dette  grecque  du  28  avril  au 
31  octobre  1898  : 

Octobre      Mois  précédent  Totaux 
(En  drachmes)  • 

Timbres  et  pa- 
pier timbré. . .    2 . 602 . 855  25     6 . 220 . 8'i8  95     8 . 223 . 699  20 

Tabacs   1.272.906  90     3.358.753  23     4.631.660  13 

Douanes  du 
Pirée   1.873.932  70     7.411.637  08     9.285.605  78 

Monopoles   1.215.229  57     8.954.218  43     5.169.448  » 


Totaux  

EmerideNaiOS. 


6.961.924  42   20.945.483  69   27.910.413  11 


42.458 


280.201  50 


332.639  50 


Le  rendement  du  timbre  et  des  tabacs  présente,  pour  le 
mois  d'octobre,  une  augmentation  qui  est  due  aux  remises 
spéciales  aux  trésoreries  provinciales.  Il  faut,  par  contre, 
s'attendre  à  une  diminution  pour  le  mois  de  novembre. 


Commerce  Extérieur  et  Recettes  des  Douanes  pendant 
les  huit  premiers  mois  de  1898.  —  Voici  les  chiflres 
du  commerce  extérieur  de  la  Grèce 'en  -août  et  pendant  les 
huit  premiers  mois  de  1898.  Ces  résultats  sont  comparés  à 
ceux  de  la  période  correspondante  de  1897  : 

Importations 

Août  8  premiers  mois 

(En  drachmes) 

1897    8.433.878         60  410.518 

1898   13.609.885  93.628.491 

Exportations 

1897   13.321.654  48.805.898 

1898   13.309.411  47.729.483 

Les  droits  d'entrée  perçus  ont  été  les  suivants  : 

Août         8  premiers  mois 

1897   2.050.294  13.63'i.709 

1898    3.132.687  21.190.742 


Recettes  des  Monopoles  de  l'Etat  Grec.  —  Voici  quels 
ont  été,  eu  drachnn's,  pendant  le  mois  d'août  de  1898  et  dos 
deux  années  antérieures,  les  produits  des  monopoles  do 
l'Etat  Grec  : 

Cartes 

Août  Sel         Pétrole   Allumettes   à  jouer 

(En  drachmes) 

1898   201. 2F0      300.210     103.555  16.607 

1897   154.149      277.860      90.311  16.708 

1896   173.641      326.490      95,730  16.521 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  huit  premiers  mois 
<les  trois  années  : 

Cartes 

8  mois        Sel        Pétrole    Allumettes    à  jouer 


1898... 
1897. .. 
1896... 


(En  drachmes) 

1.393.818   2.849.355     711.957  158.797 

1.688.593   2.784.810     656.443  131.060 

1.461.117    3.086,430     638.118  144.604 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  3  janvier  1899. 
La  Situation  ministHi-ielle.  —   La  Question  financière.  —  L'Accord 
l'ranco-italien.  —  Capitaux  fran'.'ais  on  Italie.  ■ —  L'E.scom[)te  du 
l'apiei'.  —  L'Immoljilii-re. 

La  période  de  vacances  dans  laquelle  nous  nous 
trouvons  a  pour  conséquence  de  provoquer  une  accal- 
mie dans  la  politique:  le  Ministère  a  cru  cependant 
devoir  faire  démentir  les  bruits  relatifs  à  un  replâtrage 


possiblp  ou  probable  et  le  Cabinet,  tel  qu'il  est  com- 
posé aujourd'hui,  se  présentera  à  la  rentrée  devant  les 
Chambres. 

Au  fond,  il  n'y  a  qu'un  seul  point  de  divergence  entre 
le  Ministère  et  le  Parlement,  c'est  la  question  budgé- 
taire. Déjà  la  Commission  financière  du  Sénat  a  dû 
démissionner,  à  la  suite  d'un  désaccord  avec  le  Ministre 
de  l'Instruction  publique  qui  proposait  des  augmenta- 
tions dans  les  rôles  de  son  personnel.  Et  l'on  croit  que 
le  Gouvernement  va  profiter  des  vacances  pour  modifier 
ses  projets,  afin  de  parer  aux  oppositions  soulevées. 
Mais  on  ignore  ce  que  deviendra  l'équilibre  du  budget. 

L'une  des  premières  discussions  que  la  Chambre  de- 
vra aborder,  en  dehors  de  la  question  financière,  est 
celle  de  l'approbation  de  l'entente  commerciale  avec  la 
France. 

Le  rapporteur,  M.  Randoccio,  déclarera  avant  tout 
que  les  concessions  faites,  en  ce  qui  concerne  les  vins, 
sont  inexactement  interprétées  par  ceux  qui  les  jugent 
seulement  par  les  apparences  et  comme  excessivement 
favorables  à  la  production  française. 

Pour  ce  qui  est  de  la  laine  et  des  cotons,  le  rappor- 
teur déclarera  que  les  concessions  faites  sont  réglées 
de  manière  à  ne  pas  nuire  à  l'industrie  italienne  et  re- 
gardent seulement  les  mérinos,  les  cachemires  et  les 
velours  de  soie. 

Un  point  sur  lequel  la  Commission  parlementaire  a 
insisté  et  sur  lequel  le  rapporteur  insistera  également 
est  celui  de  ne  pas  conserver  les  trop  nombreuses  illu- 
sions que  l'on  s'est  formées  sur  l'accord. 

Les  productions  vinicoles  italiennes  subiront  assuré- 
ment une  amélioration  grâce  au  nouveau  traité,  mais 
ce  serait  une  erreur  de  croire  que  l'on  pourra  retourner 
immédiatement  au  slatu  quo  qui  précéda  la  rupture 
commerciale. 

Les  améliorations,  ajoute  le  rapporteur,  ne  pourront 
être  que  graduelles  et  ce  serait  une  grande  illusion  de 
supposer  que  l'on  peut  arriver  d'un  trait  aux  limites 
auxquelles  arrivait  l'exportation  italienne  en  1887. 

Toutefois,  les  avantages  du  nouveau  traité  sont  tels 
qu'ils  permettent  d'en  conseiller  l'approbation  pur*  et 
simple. 

Je  vous  ai  dit  que  l'un  des  avantages  envisagés  est 
l'ouverture  du  Marché  italien  aux  capitaux  français. 

Cette  perspective  commence  à  se  réaliser.  C'est  ainsi 
que  le  monde  financier  s'est  beaucoup  occupé,  ces 
jours-ci,  de  la  transformation  du  Crédit  Italien,  de 
Gênes,  grâce  à  l'appoint  que  lui  a  fourni  le  Comptoir 
National  d'Escompte.  On  a  vu  dans  ce  fait  un  pas  réel 
accompli  sur  le  terrain  de  la  repiùse  des  relations 
d'affaires  avee  la  France  et  on  a  assuré  que  d'autres 
Etablissements  français  sont  sur  le  point  de  suivre 
l'exemple  du  Comptoir.  On  annonce,  aujourd'hui,  qu'à 
la  suite  d'accords  pris  avec  un  groupe  de  capitalistes 
français  et  belges,  le  Banco  di  Roma  porte  son  capital 
de  3  à  6  millions.  Il  est  cédé  à  ce  groupe  30.000  actions 
nouvelles,  au  prix  de  110  lire,  soit  10  lire  de  prime, 
avec  la  faculté,  s'il  était  nécessaire,  de  porter  le  capital 
à  10  millions,  moyennant  concession  d'un  nombre 
correspondant  d'actions  avec  prime  à  déterminer. 

Un  décret  du  Ministre  du  Trésor  proroge  pour  une 
période  de  trois  mois,  à  dater  du  le  janvier  1899,  la 
faculté  accord'î'e  aux  Instituts  d'émission  d'escompter, 
à  un  taux  qui  ne  soit  pas  inf<^rieur  à  3  l/l<5  0/0,  les 
traites  présentées  et  garanties  par  des  firmes  de  Mai- 
sons de  commerce  ou  de  banque  de  premier  ordre,  dont 
l'éîhéance  ne  dépasse  pas  de  trois  mois  la  date  de 
l'escompte. 

Le  Tribunal  de  Rome  a  homologué  le  concordat  de 
VImmobiliare  avec  ses  créanciers,  et  ordonné  la  radia- 
tion (lu  nom  de  la  Société  du  registre  des  Faillites 
après  que  les  obligations  assumées  en  vertu  de  ce  con- 
cordat auront  été  remplies. 


MBS  et  îiiianci 


Le  Marché  Italien  en  1898.  —  Le  relevé  suivant  des 
cours  des  principales  valeurs  italiennes  cotées  sur  le  Marché 
de  Londres,  à  la  fin  de  1897  et  do  1898,  montre  que  l'année 


L' i;;c( )N( )Mis'i' l'i  K (  15 (  )pj;: lv\ 


Roumanie 


(|ui  vient  do  s'écouler  n'a  pas  élé  défavorable  pour  le  Marché 
Italien.  Nous  ne  constatons  presque  que  des  auj,nnentalions  : 


Fin  1897   Fin  1898 


Diff. 
en  1898 


Kente  5  0/0,  comptant   100  95 

—  ternie   1'  0  h7 

Rente  4  >^  %,  terme   107  65 

Banque  d'Italie,  act   838 

Mpdilerranée,  act   S'^S  [  '. 

Méridionaux,  act   740  .! 

Banque  de  Turin,  act   414 

—     Générale,  act   66  '.' 

■  Gomp.  Gon.  de  Navig.,  act...  35'3  .! 

RalRneries,  act   320 

Ch.  de  fer  3  %,  obi   311 

—       Méridionaux,  obi.  326 

Crédit  Foncier  d'Italie  4  %. . .  496  5'» 

—  —     4     %  5u:^  ^5 

—  San  Paolo   516  . 

Acqua  Marcia   1.262 

Gondotte  !..  '213  \  [ 

Gaz  de  Rome   850  '  ! 

Omnibus  et  Tramways     .'  415 

Molini   155  ^ 


102  05 

103  30 
109  50 

1.007  .. 
.548  .. 
741  50 
415  .. 
93  .. 
451  .. 
412  . 
323  50 
333  50 
507  50 
517  .. 
513  . 

1.128  .. 
274  .. 
7i8  .. 
425  50 
128  50 


+ 


50 


1 
1 
1 

+169 
+  20 
+  11 
+  1 
+  27 
+  99 
4-  92  . . 
+  12  50 
+  7  50 
+  11  .. 
+  7  75 
—  3  ., 
—154  .. 
+  61  .. 
—102  .. 
+  10  50 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1«'  janvier  au  30  novembre  1898 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 

Dulerjanv.    Différ.  Du  lerjanv.  Différ. 
CATEGORiBS  auSOnov.     sur  1897  au 30 nov.  surl897 

-  1898  -  1898  _ 

.  .  Les  sommes  s'entendent  en  millier»  de  lire 

Spiritueux,  boissons  et  huiles  41  517  +  13  086  1C5.769  —  14  301 
Denrées  coloniales,  drogues 

et  tabacs   58.717    _    4.113        9  6.-,9   +   3  176 

Produits  chimiques,  articles 
médicinaux,  résines  et  par- 

^^"'"•"■'«^                               4i  Ï83  +  12  35  993  -  97 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie                     29.601  —  367  11  211  —  '1052 

Chanvre,  lin,  jute,  etc               23. -.'54  +  2.73-"  _  iô'o27 

.-,                        i'^^™  +  9  950  47.-5!  +18.853 

Lame,  cnn,  poils                      59.309  -  3.837  17.;,30  4.   6  "77 

1°'^                                            5U  -  8  671  340  055  +  37:681 

Bois  et  paille                            43  931  -  1.391  66.8.8  +  15.429 

Papie- et  livres                          IS.713  +  1.252  il. 147  +  1.806 

f^"^"^  ;                           ^5  104  -  5.836  23.72U  +  3.506 

Minéraux,   métaux   et  leurs 

p."^^"^^";                               159  908  +15  710  35.588  +   2  504 

i'ierres,  terre.s,  poteries,  ver- 
res et  cristaux                      1U.U7  +  1  594  Gi.m  +  7.107 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc..  241  879  +119. 'i85  105.909  +   3  'MO 

Animaux,    produits    et  dé- 

pouilles  d'animaux                100  971  +  3.877  124  382  -f-   3  749 

Objets  divers                            16.414  -  1.377  22  588  +    1  161 

,,,,       Totaux  1212  172  +142.053  1.067.792  +  78,698 

Métaux  précieux                       3  330  -  5  072  17.430  -  3.849 


La  Situation  du 

—  Au  80  novembre 
résumait  ainsi  : 


Compte  de  caisse. 
Crédit  du  Trésor  . . 

Total  de  l'actif.. 

Débit  du  Tvn.sor. .. 

JJébit  du  Trésor 
moins  l'actif  total 


Trésor  italien  au  30  novembre  1898 

dernier,  la  situation  du  Trésor  italien  se 

30  juin  1898    30  nov.  1898  DifTérences 


313.160.062 
237.757.046 


299.296.294 
344.406.329 


550.917.109 
785.555.008 


643.702.624 
678. 466.. 571 


—  13.863.767 
+106.649.283 

+  92.785.515 

+  107.088.436 


234.637.899     3i. 763.947  +199.873.952 


1898*  f^fi  8^(?ma  ^^^^r  ''^^""^^^  '"aïs  •'^''^st  élevée  en 
lay»,  a  <;b8.)0  000  hectolitres,  contre  23.220.0i'0  l'année  nréop- 
t  ente.  La  production  a  dépassé  de  4  0/0  la  productfon  nîoÇenne 

J'ns  l^'nTunaîr""''^  '^^^"^^f  '  Production  a  augSe' 
Clans  la  plupart  de.5  provinces  du  royaume.  Font  exception  • 


1  million  d  liectohlres,  mais  supérieure  à  500.000  hectolitres  • 
2.;!  autres  une  production  inférieure  à  .500  000  hectolitres  mais 
sup('ricare  à  100.000;  14  provinces  ont  récolté  do  12  à  .50  000 
hectolitres  ;  la  récolte  a  élé  insiKnifiaiitc  dans  les  autres  nro- 
vinces.  * 

Courrier  d«  la  Boursie  de  Rome 

Rome,  5  janvier  1899 
La  période  des  vacances  nuit  un  peu  aux  affaires  Les 
transactions  manquent  d'ampleur  et  les  cours  sont  un  neu 
moins  tenus.  ^ 

■  K-*?^^ ^  à    99  97  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 

a  550  50.  Banque  Nationale,  995.  Méridionaux,  733 


ROUMANIE 


Le  Budget  des  Chemins  de  fer  Roumains.  —  Le  budget 

des  chemins  de  fer  a  été  voté,  le  27  décembre,  par  la  Chambre 
a  la  presque  unanlipité. 

Ce  budget,  dit  le  (Jurierul  Fiyianciar,  a  été,  cette  fois  ci 
dresse  d  une  autre  manière  que  celui  des  années  précédentes' 
parce  qu  on  y  a  tenu  compte  de  l'entente  établie  entre  la  Cour 
des  Coiiiptes  et  l'Administration  des  chemins  de  fer,  dans  le 
but  de  tacihter  la  justification  de  la  gestion  et  sa  vérification 

t.a  forme  qui  a  ete  donnée  au  nouveau  budget  fera  l'objet 
d  un  règlement  destiné  à  simplifier  le  rouage  budgétaiie  des 
chemins  de  fer,  de  façon  à  ce  que  toutes  les  dépenses  d'ad- 
ministration, de  quelque  nature  que  ce  soit,  paraissent  direc- 
lement  dans  le  budget  sans  aucune  transformation  et  que  le 
contrôle  devienne  plus  facile  à  opérer. 

En  tenant  compte  de  ce  règlement,  les  revenus  et  les  dé- 
penses de  1  année  1899  se  pr,' sentent  de  la  manière  suivante  : 

Revenus  Dépenses 

Exploitation  des  chemins  de  fer.  .Fr.   57.338.300   40  403" 010 

.    ,.—        ..docks   1.639.000     1.228  .'483 

Navigation  maritime   3.723.5r.9  4.015.796 

Total  Fr.    62.700.><59  45.647.289 

Excédent  des  revenus  sur  les  dé^^  ^  " 

-, Fr.  17.053.570 

^  A  déduire  1  0/0  du  revenu  hrut  de 
l'exploitation  pour  le  fonds  de  réserve  573.383 

Donc  le  revenu  net  est  de  Fr.  16.480. 1»7  " 

Par  rapport  au  revenu  net  de  l'année  1898,  prévu  nour 
296  44rfraîcs    ^  ^"^^ns  une  plus-value  de 

1  nr,"","?,'^'"  ."ï^s  chemins  de  fer  exploités  en  1898  est 
de  3.051  kilomètres.  En  1899,  on  mettra  probablement  en 
exploitation  les  lignes  de  Smardioasa  à  Zimnicea,  de  l'Obor 
a  Mogoshaia  et  de  Jiblea  à  Galimanesti  et  Rîu-Vadului  avant 
une  longueur  totale  de  80  kilomètres,  de  sorte  qu'à  la 'fin  de 
1  année,  la  longueur  des  lignes  en  exploitation  sera,  en  chiffres 
ronds,  de    132  kilomètres. 

Par  rapport  à  l'année  1898,  les  revenus  de  l'exploitation  des 
5  i^^'qoo'^''/'''' P''''''-"^?"  ^"^-et  de  1899  ont  été  majorés  de 
3.028  300  francs,  (.ette  augmentation  est  justifiée  par  les 
résultats  des  encaissements  opérés  pendant  le  premier 
semestre  de  cette  année,  et,  pour  évaluer  les  revenus  pro- 
bables du  deuxième  semestre,  on  a  pris  pour  règle  les  résul- 
tembr?  '"'^^^"'^^  provisoires  des  mois  de  juillet,  août  et  sep- 
Sur  ces  bases,  les  revenus  des  chemins  de  fer  ont  été  éta- 
bhs  comme  suit: 


Nature  des  revenus 


Revenu  inscrit  Revenu 
au  budget  de  kilo- 
1899  métriqne 


Trafic  des  voyageurs  

—  bagages  

Marchandises  grande  vitesse! . 

—  petite  vitesse. ,'. 
Revenus  divers  


20.118.000  6  .%1 

748.400  244 

1.848.0(10  602 

31.400.000  10.214 
3.223.900 

Total   57.338.300 


Quant  aux  dépenses,  les  crédits  prévus  au  budget  des  che- 
mins de  fer  pour  1898  sont  en  tout  de  42.506.659  fr  ;  les  cré- 
dits proposes  par  le  projet  de  budget  pour  1899  s'élèvent  à  la 
somme  de  4;j. 647.289  fr.,  c'est-à-dire  sont  majorés  de  3.140  630 
francs.  Dans  l'exposé  des  motifs  du  budget,  il  est  expliqué 
qu  une  partie  seulement  de  cette  somme  représente  une  aug- 
menlalion  réelle  de  dépenses;  le  reste  est  seulement  apparent 
et  est  du  a  la  suppression  du  budget  d'ordre  et  à  la  nouvelle 
forme  du  budget  de  1889. 
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BFÉSIL. 

Recettes  douanières.  -  Voici  les  résultats  des  recettes 
des  priiidpales  douanes  brésiliennes  pendant  le   mois  de 


novemijre  1898  et  1897 


1898 


Rio-de-Janeiro   -^^^ -^i^^yS 

Para                  ....  2.116.103  804 

Bahià   2.085.686  598 

Pào  Grande  do  Sul. .  1 . 540 . 798  086 

^nnios    3.124.517  263 

Pernambuco"   1-&82.198  195 

Paranagua   ^iîfc^iS 

Parahyl.a   ^5.067  U7 

Aracaju   74.699  3o6 


1897 

7.607.430gl84 
1.918.664  806 
1  59S.656  868 
1.215.447  159 
3.948.897  682 
1 .684.315  045 
225.688  504 
216.345  120 
261.356  402 


Le  Vote  du  Budget.  -  Le  Congrès  a  clos  sa  session  le 
30  décembre,  après  avoir  voté  le  budget  comportant  toutes  les 
économies  indiquées  par  le  Gouvernement  et  e^gees  par 
circonstances.  Ce  budget  présente  un  excédent  de   /o.OUO  con- 
tos  soit  au  change  actuel,  environ  60  millions  de  Irancs. 

Les  dépenses  votées  sont  inférieures  de  ^^-OOU  contos  a 
celles  de  1898  ;  les  recettes  évaluées  sont  supérieures  de  9.UUU 
conlos  à  celles  de  cette  même  année. 

10  0/0  des  droits  'de  douane  seront  payables  en  or,  pour 
fournir  au  Trésor  les  sommes  nécessaires  aux  paiements  ex- 
térieurs de  l'Etat  qui,  ainsi,  pèseront  plus  d.rectemen  sur 
le  marché  du  change.  Le  versement  en  or  de  10  0/0  des  d  oi  s 
de  douane  entraîne  une  augmentation  générale  de  ^3  0/0  de 
ces  droits  qui  avaient  été  diminués  1  an  dernier 

Le  Contrés,  non  content  d'avoir  vote  un  budget  conforme 
aux  vues'du  nouveau  Président,  -lui  donne  pleins  pouvoirs 
pour  affermer  ou  vendre  les  chemins  de  fer  de  Etat  et  pour 
sup-n-imer  ou  modifier  les  services  publics,  afin  de  réduire  en- 
core les  di'penses.  D'accord  avec  cette  autorisalion,  le  Gouver- 
nement étudie,  dès  maintenant,  les  services  qui  peuvent  être 
supprimés. 

ÉTATS-UNIS 

Le  Développement  économique  des  Etats-Unis.  —  On 

ncmt  commumîue  l'interview  suivante  de  M.  -James  R.  Keene, 
récemment  publiée  à  New-York.  M.  Keene  est  un  des  hom- 
mesT  plus  influents  de  Wall  Street  et  du  Stocl< Exchange, 
à  ce  titre  son  opinion  sur  le  développement  économique  des 
Etaîs-Unis  est 'd'autant  plus  i'^téressante  a  connaître  qu  e  le 
renforce  la  thèse  que  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
Théry  a  développée  dans  son  livre  sur  VEiirope  et  les  Etats- 
mis  d'Amérique  et  qu'elle  nous  fait  connaître  1  état  des- 
prit  américain.  ,,  .  rptotc. 

«  Pour  moi,  a  dit  M.  Keene,  le  commerce  extérieur  des  Etats- 
Hnis  est  le  facteur  fondamental  de  la  situation  Bien  des  per- 
sonnes n'ont,  sans  doute,  pas  encore  apprécie  comme  i 
convient  sa  signification.  Les  chiffres  du  Gouvernemen.  sont 
les  suivants:  j^^^^^^ 

Excéd .  des  export,  de  l'année  finissant  au  SOjuin  96.    J5 . 997 . 983 
~  _  —     gs!  715!^259'.124 

966.878.219 

Excéd.  des  export,  du  1"  juillet  au  31  oct.  98. .  .1.065.799.884 
Il  y  a  là  une  addition  de  plus  de  1.000.000.000  de  dollars  à 
la  richesse  du  pays,  addition  provenant  du  surplus  de  la 
producUon  dans  un  peu  plus  de  8  ans.  Il  y  a  une  demande 
persistante  et  importante  de  nos  grains,  produits  ahmentaires 
cotons  et  article^  manufacturés  qui  assure  pour  l'année  fiscale 
qui  se  terminera  le  30  juin  prochain,  un  nouvel  excédent 
important  d'exportations.  Le  bénéfice  total  PO.^r  le  pays^^ 
probablement,  en  quatre  ans,  de  plus  de  1.500.000.000  de 

''^.l'La 'statistique  du  commerce  des  trois  années  précédentes 
est  importante,  car  elle  montre  la  progression  graduelle  de 
notre  commerce  extérieur  :  Dollars 

Année  finissant  le  30  juin  1893,  cxc.  d'import. . .  ^«-Jg-Jg 

  1894,  exc.  d  export. . .         140. aou 

—  _  1895'^  ...  64.076.782 

«  Ces  ventes  nettes  du  surplus  do  nos  produits  doivent  être 
pavées  de  (juelque  façon.  Les  nations  étrangères  n  ont  pas 
eu  1  OGO.OOO.COO  de  dollars  d'or  à  nous  reme  tre,  mais  elles 
nous  ont  envoyé  de  l'or  et  des  litres.  Aujourdhui,  elles  nous 


doivent,  sous  différentes  formes,  d'importantes  quantités 
d'argent.  Cette  dette  grossira  au  lieu  de  décroître,  ^ious 
n'avons  pas  demandé  aux  pays  étrangers  les  sommes  qm 
nous  étaient  dues,  parce  que  nous  avons  craint  de  trouJDier  la 
situation  monétaire  de  l'Angleterre,  l'Allemagne,  la  France, 
etc.,  etc.,  et  parc.e  que  nous  avons  trouvé  notre  bénéfice  en 
les  laissant  à  intérêt.  n.„,-,^ 
«  Un  fait  sa  tisfaisant  de  notre  commerce  extérieur  est  !  aiig- 
mentatiou  de  nos  exportations  de  produits  manufactures.  Jin 
dix-huit  ans,  elles  ont  presque  triplé  :  l'année  dernière,  elles 
ont  atteint  300.000.000  de  dollars  environ.  Il  y  a  toute  pers- 
pective pour  la  continuation  de  cette  augmentation.  Nous 
avons  importé  moins  de  produits  manufacturés  parce  qiie 
nous  avons  appris  à  les  fabriquer:  avec  l'amélioration  de 
l'industrie,  des  matières  premières  abondantes,  des  ouvriers 
expérimentés  et  nombreux,  nous  luttons  comme  jamais  avec 
le  monde,  au  point  de  vue  manufacturier.  L'ouverture  de  la 
Chine  et  des  autres  marchés  orientaux  nous  fournira  des  oc- 
casions nouvelles  et  presque  illimitées.  ■    -    ■  a,. 

«  C'est  cette  dette  énorme  des  nations  étrangères  vis-a-vis  de 
nous  qui  a  rendu  l'argent  si  facile  à  travers  e  pays,  fourni 
des  capitaux  en  abondance  à  l'Ouest,  comble  les  caisses  des 
Banques  occidentales  et  amené  les  habitants  de  ces  provinces 
à  placer  leurs  fonds  dans  nos  propres  valeurs 

«  Il  y  a  à  peine  un  homme  sur  mille  aux  Etats-Unis  qui 
comprend  ce  changement.  Nul  ne. peut  mer  que.  la  P^iissance 
de  ces  1.500.000.000  dollars  a  augmente  la  ricliesse  de  la  na- 
tion Les  chiffres  sont  si  formidables  et  la  logique  si  irrésis- 
tible que  celui  qui  les  étudie  reste  frappé  d'etonnement. 

«  Peu  de  personnes  ont  vu  ces  chiffres  groupes  sous  cette 
forme  et  même  les  écrivains  financiers  de  la  presse,  quelque 
instruits  et  capables  qu'ils  soient,  n'ont  pas  paru  saisir  to^^ 
ampleur  ni  l'irrésistible  mouvement  de  placement  et  d  opéra- 
tions spéculatives  qu'ils  ont  incontestablement  Projoque 

c<  On  doit  aussi  rappeler  qu'au  moment  ou  se  produisit  cette 
augmentation  de  richesse,  du  fait  des  exportations,  le  pays 
lui-même  s'enrichissait  dans  de  plus  grandes  proportions  11 
n'y  a  rien  eu  de  pareil  à  cette  statistique  du  commerce  exté- 
rieur dans  l'histoire  commerciale  de  n'importe  quel  pays- 

«  Quant  à  la  manifestation  matérielle  de  richesse,  le  rappoit 
mensuel  du  Trésor  des  Etats-Unis  montre  qu  en  cinq  ans  au 
1"  décembre,  le  stock  visible  de  monnaie  d  or  a  a^^^^^^^^ 
de  222  158.543  dollars,  les  lingots  d'or,  de  7t^.014.062  dollars, 
soi?t  tout  301.172.605  dol.,  dont  154.000.000  de  dol.  sont  venus 
dans  la  circulation  :  le  solde  est  dans  les  caisses  du  Trésor 
La  circulation  du  pays  a  été  augmentée  de  ce  montant  impoi- 
tant  et  l'inflation  est  une  bonne  chose.  » 


Les  Budgets  de  Cuba.  —  Voici,  d'après  la  Estafeta,  le 
relevé  des  budgets  de  Cuba  depuis  1866-67  : 

Recettes 


Années 


Dépenses 


» 


(En 

1866-67   25.507.932  » 

18tt7-68    24.975.299  50 

1868.69   34.92,5.217  50 

1869-  70.........  ''^4.92:.. 217  50 

1870-  71        ....  24.925.217  50 

1871-  72;;   24.925.217  50 

1872-  73   19.651.351  » 

1873-  74          ...  33.707.289  » 

1874-  75'"'  '      .  33.627.825  65 

1875-  76   38.627.825  65 

1876-  77"  .'  .  38.627.8-25  65 
1877  78'.;...:...  38.627.825  65 

1878-  79           ..  56.764.688  » 

1879-  80;;;..;...  56.764.688  » 

1880-  81    34.435. 

1881-  82   34.435. 

1882-  83   85.860. 

1883-  84   34.170. 

1884-  85   34.170, 

1885-  86    30..  87, 

1886-  87   25.959, 

1887-  88    25.9o9 

1888-  89   25  5/7 

1889-  90   25.577 

1890-  91    20.412 

1891-  92   20.412 

1892-  93   21.944 

1893-  94   26.037 

1894-  95   26.037 

1895  96  -  26.037 

1896-  97   26.037 

1897-  98   26.119 


pesos) 
32.852 


850 
850  » 
249  77 
880  89 
,880  89 
509  70 
.734  79 
734  79 
.702  43 
702  43 
.589  35 
.589  35 
.577  48 
.394  19 
.394  19 
.394  19 
.394  19 
.124  » 


31.162 
31.164. 
31.164. 
31.164, 
31.164, 
31.276 
31.018, 
38.348 
38.348 
38.348 
38.348 
60.132 
60.132. 
37.271, 
37.271 
36.248. 
34.269 
34.269 
30.790 
25.994 
25.994 
25.611 
25.611 
25.815 
25.815 
24.946, 
24.640, 
24.640, 
24.640 
24  640 
24.755 


,S33  » 
,653  » 
,662  50 
,062  50 
.662  50 
.662  50 
204  » 
.558  » 
.532  » 
.532  » 
.532  » 
.532  » 
.638  » 
.638  » 
.100  » 
.100  » 
,300  » 
.410  » 
.410  » 
.109  70 
.725  » 
.725  » 
247  50 
.247  50 
.376  » 
.376  » 
.356  » 
.759  87 
.759  87  }i 
759  87  % 

759  87  >| 

760  » 


Le  Commerce  extérieur.  -  Voici  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mo:s  de  novembre  et 
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k's  onze  premiers  mois  de  1898,  comparé  avec  les  résultats 
des  périodes  correspondantes  de  1897  : 


Marchandises 
Novembre 


1897 


1898 


Onze  !»'■ 
l89r 


mois  de 
1898^ 


Importalions  :  (En  milliers  de  dollars) 

Exemples  de  droits..  26.383  22.187  353.159  246.870 

Taxées   25.971  29.972  337.929  332.973 

Total   52.354  52.109  6n.0.-<9  579.844 

Exportations  :  '  '  ' 

Nationales   114.615  127.483  956.681  1.098  089 

Etrangères   2.027  2.300  17.973  19.592 

Total    116.672  129.783  974.655  1.117  681 

Excédent  d'exportat. .  64.317  77.673  283.565  537.837 

Or 

ImportnLions   3.054  5.825  31.440     149  396 

Exportations   699  913  33.698  14.975 

Excédent  d'importat.  2.354  4.911  »  134.421 

—      d'exportat..  »  »  2.257  » 


Argent 

3.150  2.268 
4.980  4.023 


Importations  

Exportations  

Excédent  d'exportat. .       1.829       1.754      22.497  22.048 


30.315 
52.812 


25.921 
47.969 


Les  Opérations  de  la  Chambre  de  compensation  de 
New-York.  —  Dans  un  rapport  adressé  de  New-Yorlc,  le 
5  octobre,  M.  Ed.  Bruwaert,  consul  général  de  France  dans 
cette  ville,  constate  que  \eClearmg-House  de  New- York  vient 
de  publier  le  résultat  de  ses  opérations  pour  l'exercice  annuel 
qui  s'est  clos  le  20  septembre  dernier. 

Les  paiements  faits,  durant  l'année,  avec  des  chèques  par 
les  personnes  ou  les  Institutions  qui  ont  des  fonds  en  banque 
et  ne  se  servent,  dès  lors,  pas  de  monnaie,  se  sont  élevés, 
dans  la  ville  de  New- York,  au  chiffre  prodigieux  de  39.853  mil- 
lions de  dollars,  soit  environ  200  milliards  de  francs. 
chiffre  n'a  jamais  été  dépassé  que  trois  fois,  durant  les  exer- 
cices d'activité  extraordinaire  de  1881-82,  où  le  manque  de 
récolte  en  Europe  et  l'abondance  des  grains  aux  Etats-Unis 
avaient  amené  un  développement  considérable  d'affaires  inter- 
nationales. 

Grâce  à  l'admirable  simplicité  du  système  des  compensa- 
lions,  il  a  suffi  d'une  manipulation  de  2.338  millions  de  dollars 
de  monnaie,  soit  environ  6  0/0,  pour  régler  et  liquider  ces 
comptes  énormes.  Il  est  donc  exact  de  dire  que  la  monnaie  est 
aujourd'hui  réduite,  dans  ce  grand  pays  de  crédit,  à  un  mini- 
mum d'emploi,  puisqu'on  en  arrive  à  liquider  100  fr.  avec  6  fr. 
d'espèces.  Encore  convient-il  de  noter  que  le  Clearing-Housë 
de  New-York  a  su  l'aire  une  nouvelle  économie  de  moitié  sur 
ces  2.33'-!  millions  de  monnaies.  L'Etablissement  a,  dans  ses 
caves,  des  monnaies  d'or;  au  lieu  de  les  mouvoir,  il  émet  des 
bons  de  caisse,  payables  en  or,  qu'il  remet  aux  créanciers 
et  que  ceux-ci  restituent  dès  qu'ils  deviennent  débiteurs.  Les 
bons  du  Clearing-House  ont  ainsi  été  acceptés  comme 
soultes  pour  1.109  millions.  Le  reste  des  balances  s'est  réglé 
à  l'aide  de  86  millions  8  d'espèces  d'or,  de  1.141  millions  7  de 
billets  des  Etats-Unis  (greenbacks  remboursables  en  or).  Les 
billets  du  Trésor  de  1890,  dits  notes  Sherman,  qui  se  rem- 
boursent pour  le  moment  en  or,  au  gré  du  Ministre  des 
finances,  ont  à  peine  paru  au  Glearing-Ilouse,  puisqu'il  n'en 
est  entré  que  pour  855.000  dollars  dans  les  règlements.  Les 
espèces  blanches  et  les  billets  raclietables  en  métal  blanc, 
sont  rigoureusement  éliminés  de  l'Institution. 

Ea  moyenne,  les  opérations  du  Clearing  ont  porté  sur  une 
somme  de  paiements  en  chèques  de  658  millions  de  francs 
par  jour,  qui  ont  été  liquidés  à  l'aide  d'un  mouvement  de 
fonds  quotidien  de  38  millions  1/2  de  francs.  A  certains 
jours,  comme  le  4  janvier  dernier,  il  s'est  présenté  pour  1.236 
millions  de  francs  de  chèques  à  compenser.  La  plus  grosse 
soulte  monétaire  qui  ait  été  nécessaire  dans  une  même 
journée  a  atteint  85  millions  de  francs,  le  2  juillet  dernier. 

On  le  voit,  le  monde  des  affaires  est  parvenu  aux  Etats-Unis 
à  diminuer  considérablement  les  besoins  monétaires,  et  cela 
k  un  moment  où  les  mines  d'or  et  d'argent  ont  atteint  un  dé- 
Teloppement  inconnu  jusqu'ici  dans  l'histoire  humaine.  Natu- 
rellement, aux  périodes  de  doute  et  de  crise,  lorsque  chacun 
veut  transformer  ses  valeurs  chancelantes  en  monnaie  solide 
•t  résistante  pour  attendre  la  lin  de  la  panique,  le  métal  n'est 
pas  assez  abondant  et  pour  l'acquérir  alors,  quand  il  ne  se 
dissimule  pas,  il  faut  consentir  à  de  durs  sacrifices  :  il  n'y  a 
jamais  assez  de  métal  monétaire  dans  les  temps  troublés. 

On  l'a  vu  aux  Etats-Unis,  ces  années  passées,  où  le  métal 


était  introuvable  et  ne  s'obtenait  qu'avec  des  pertes  de  25  et 
de  50  0/0  sur  les  valeurs  réputées  les  plus  solides  et  les  plus 
stables.  A  l'heure  actuelle,  c'est  l'inverse;  l'or  afllue  au  point 
de  causer  des  embarras.  Pour  échapper  aux  frais  de  garde 
les  détenteurs  le  rejettent  dans  les  caisses  du  Trésor  public' 
en  paieniPiit  des  imjxHs  et  des  taxes.  Lrs  disponibilités  dû 
Iresor  s'élèvent  à  310  millions  de  dollars,  sur  lesquels  270 
miUions  sont  en  or,  la  plus  grosse  masse  jaune  qui  ait  jamais 
ete,  sauf  une  fois  en  1881,  en  possi>ssion  de  l'Etat.  Aussi  pour 
éviter  des  difficultés  dans  la  circulation,  le  ministre  M  Gage 
a-t-il  jugé  utile  de  déposer  83  millions  de  dollars  d'or  en 
compte  courant  dans  quelques  banques  du  pays. 


Le  Marché  Financier  de  J\ew-York 


New- York,  le  4  janvier  1899. 

Les  constatations  relatives  à  l'année  qui  vient  de  s'écouler 
sont  de  nature  à  augmenter  encore  les  bonnes  tendances  du 
Marche  de  New-^ork.  Les  perspectives  restent,  en  effet,  très 
favorables  et  si  les  cours  sont  un  peu  moins  soutenus  au- 
jourd  hui,  c'est  à  cause  des  nouvelles  reçues  au  sujet  des 
Philippines. 

Le  mai'ché  monétaire  est  ferme. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  1/2. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  peu  mouvementées 
On  cote  YAtchison,k  18  3/4;  le  Milwaukee,  à  121  1/8;  le  Lahe 
Shore,  a  196  1/2  ;  ÏErie,  à  14  l/2;le  Reading,  à  23  /  •  le 
Calumet  à  635;  le  Canadian  Pacific,  à  85  5/8;  V Illinois  'Cen- 
•""^i',  1  ^®  Louisville,  à  64  1/2;  le  New-York  Central, 

sl122  1/2;1  Union  Pacific,  à.  i2  7/8. 


MEXIQUE 


Le  Mexique  et  l'Extrême-Orient.  -  Les  péripéties  de 
fa  lutte  dos  Puissances  pour  la  prépondérance  politique  et 
romnierciale  en  Extrême-Orient,  l'annexion  des  îles  Hawa'i  aux 
Etats-Unis,  le  développement  rapide  de  l'empire  du  .Japon 
sont  dignes,  au  plus  haut  point,  écrit  le  Courrier  dù 
Mexique,  d  appeler  l'attention  de  tous  ceux  qui  s'intéressent 
aux  progrès  du  Mexique  vers  une  région  qui,  jusqu'à  ce  jour 
avait  ete,  sinon  négligée,  du  moins  peu  fréquentée  par  l'élé- 
ment étranger. 

Nous  voulons  parler  de  la  côte  mexicaine  du  Pacifique  En 
raison  des  événements  que  nous  venons  de  rappeler  •■ette  ré- 
gion doit  s'attendre,  à  bref  délai,  à  être  frc(iuentée  par  un 
grand  nombre  de  bâtiments  faisant  le  commerce  avec  l'Ex- 
treme-Orient.  Ses  grands  ports  verront  augmenter  leur  trafic 
dans  une  notable  proportion,  et  ce  ne  serait  peut-être  pas 
trop  se  hasarder  qne  leur  prédire  un  mouvement  et  une  m-os- 
perite  égale  à  celle  des  porls  mexicains  de  l'Atlantique  N'y 
a-t-il  pas  là  de  quoi  faire  réfléchir  tous  les  hommes  entrepre- 
nants et  surlouL  ceux  qui  hésitent,  au  sujet  des  localités  où 
us  comptent  s'établir  ? 

Nos  prévisions  n'ont  rien  d'exagéré.  Nous  pouvons  même 
dire  que  nous  sommes  au-dessous  de  la  vérité,  car  il  faut  te- 
nir compte  que,  d'ici  peu  d'années,  le  percement  du  grand 
canal  interocéanique  sera  un  fait  accompli  et  que  les  bâti- 
ments sortant  des  ports  de  l'Amérique  du  Nord  —  et  sou- 
vent même  des  port  de  l'Europe  Occidentale  —  à  destination 
des  pays  d  Extrême  Orient,  passeront  forcément  par  cette  nou- 
velle voie.  Leurs  principales  escales  seront  naturellement  les 
ports  mexicains  de  la  côte  du  Pacifique. 

Au  surplus,  les  premiers  effets  de  ce  mouvement  com- 
mencent a  se  faire  sentir.  Depuis  quelque  temps,  grâce  aux 
efforts  de  M.  Maurice  Wolheim,  chargé  d'aff^airesdu  Mexique 
dans  1  Empire  du  .Japon,  les  relations  commerciales  entre  les 
deux  pays  se  sont  développées  avec  une  singulière  rapidité  et 
acquièrent,  chaque  jour,  une  plus  grande  importance.  Nous 
ne  pouvons  nous  étendre,  aujourd'hui,  sur  les  raisons  qui 
justifient  et  qui  favorisent  cet  état  de  choses,  mais  il  est 
évident  que  tout  est  de  nature  à  on  augmenter  les  progrès. 

En  vue  de  ces  considérations,  il  est  naturel  qu'une  des  pre- 
mières choses  à  faire  est  de  créer  des  lignes  de  transport 
entre  le  Mexique,  les  grands  archipels  du  Pacifique  et  les 
ports  de  l'Asie  Orientale 

A  ce  propos,  nous  croyons  savoir  qu'une  nouvelle  entre- 
prise américaine,  propriétaire  d'un  certain  nombre  de  bâti- 
ments, qui  vont  incessamment  commencer  à  l'aire  le  trafic 
entre  San  Diego  (Californie)  et  Hong-Kong,  a  l'intention  de 
faire  toucher  ces  navires  à  Mazatlan  et  à  Acapulco,  en  même 
temps  que  d'étendre  son  trafic  jusqu'aux  Hawaï  et  probable- 
ment aussi  à  un  point  quelconciue  de  l'archipel  Philippin.  - 

Ceci  n'est  qu'un  commencement,  nous  dirions  presque  un 
pis  aller,  car  il  serait  déplorable  de  laisser  à  d'autres  les  pro- 
fits qui  découleront  de  la  situation  merveilleusement  privilé- 
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giée  que  le  Mexique  occupera  sur  la  grande  route  internatio- 
nale dont  le  canal  de  Panama  sera  un  des  carrefours  A  ce 
point  de  vue,  le  projet  de  création  d'une  manne  marchande 
mexicaine  est  d'une  importance  capitale,  et  l'on  ne  saurait 
trop  se  hàler  d'en  elTectuer  la  réalisation.  Il  en  est  de  même 
des  grandes  lignes  de  chemin  de  fer,  reliant  la  capitale  et  les 
grands  centres  de  la  République  aux  ports  du  Pacifique. 

Sans  perdre  de  vue,  conclut  notre  confrère,  le  développe- 
ment progressif  des  relations  avec  l'Europe  —  développement 
qui  se  produira  daillenrs  normalement  et  parla  seule  force 
des  choses  —  il  convient  donc,  aux  hommes  entreprenan  s  et 
aux  capitalistes,  de  songer  que  la  partie  occidentale  du  Mexi- 
que leur  offre  un  vaste  champ  à  exploiter  et  que,  dans  un 
avenir  très  prochain,  cette  région  leur  offrira  un  vaste  champ 
d'opération. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Récolte  du  Blé.  —  La  récolte  du  blé  a  été  évaluée 
commfsmt  ■  pTodnce  de  Santa-Fé,  1^200.000  tonnes  Gor- 
doba,  330.000  t.  ;  Entre-Rios.  300.000:  Buenos^Ay  es,  180.000. 
Total  •  2  000  COU  de  tonnes.  En  estimant  a  7O0.0U0  tonnes  la 
conlomuiation  intérieure,  il  reste  1.300.000  tonnes  pour  lex- 
portation.  

Le  Déficit.  -  El  Diario,  dans  un  article  sur  la  dette 
flottante  et  le  déficit,  estime  que  ce  dernier  s  eleve  a  70.000.000 

^^]^&^St^andard.  d3  Buenos-Ayres,  n'accepte  pas  ce  chiffre 
comme  exfct  :  «  Le  déficit,  dit-il,  était  de  39.000.000  de  pesos 
quand  le  D-  Escalante  a  abandonne  le  PO^vo",  et  il  est 
difficile,  sinon  impossible,  qu'il  ait  augmente  de  000  «00 
de  pesos  en  un  mois.  »  D'apréa  les  chiffres  officiels  publies 
jusqu'ici,  il  était  comme  suit,  aux  dates  indiquées  ci-dessous  . 

Pesos-papier 

31  décembre  1896   'ÛBVWi 

31  décembre  1897   o^vIÎIqI 

8  octobre  1898   39.o44.494 

Dans  la  statistique  d'octobre  dernier,  la  dette-or  était  con- 
vertie en  papier  à  '^50  0/0,  de  sorte,  que  la  so"™'!;! 
réalité  inférieure  à  celle  indiquée  ci-dessus,  a  cause  de  la 
baisse  de  la  prime  sur  l'or. 


Les  Billets  du  Trésor.  —  Le  montant  des  billets  du 
Trésor  actuellement  en  circulation  est  évalue  officiellement  a 
12  697  765  pesos-or  et  6.593.510  pesos-papier.  Il  y  a  donc  eu 
une  augmentation  considérable  en  billets  depuis  le  départ 
de  M.  Escalante,  c'est-à-dire  depuis  le  8  octobre  dernier  . 

Pesos-or  Pesos-papier 

8  octobre  1898   8.55^.3^4  5-049.598 

4  novembre  1898    12.697.765       fi- -510 

Différence   4.139.431  1.54:3.912 
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CHINE 

Recettes  Douanières.  —  Le  Bureau  des  Statistiques  des 
Douanes  maritimes  impériales  vient  de  publier  les  résultats 
du  troisième  trimestre  do  1898.  D'après  ce  document,  les 
recettes  ont  subi  une  diminution  par  rapport  a_  la  période 
correspondante  de  1897,  mais  cette  diminution  n  est  pas  fort 
sensible,  comme  on  peut  en  juger  par  le  résume  suivant  : 

3' trimestre  3«  trimestre 
1898  1897 


Ports  à  traité  

Kowloovv  et  Lappa  

Lungchow,  Mengtze,  Szemao. 


HK.  Tls 
6.098.247 
211.893 
22.938 


HK.  Tls 
6.194.249 
230.382 
23.557 


6.333.078  6.447.188 


le  déficit  cette  année,  est  de  114.000  taëls,  la  diminution 
pour  Shan"hai  seulement  atteint  110.000  taéls.  L  augmen- 
tation rapide  du  commerce  du  fieuve  de  l'Ouest  est  reinar- 
ouable  ■  les  recettes  pen;ues  aux  quatre  ports  ouverts  s  élè- 
vent à  plus  de  70.000  taëls  contre  iO.OCO  l'année  dernière. 


Les  Concessions  minières.  —  Les  concessions  minières 
dans  le  Sé-Tchouen  au  Svndicat  anglo-américain  de  Shanghai 
ne  sont  pas  encore  signées.  Elles  auront  pour  objet  de  lui 
livrer  la  majeure  partie  des  richesses  de  la  plus  riche  pro- 
vince de  la  Oiine. 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  'Voici  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
les  sept  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1898-99  (l"  avril  au 
31  octobre  1898)  : 

Importations 

Marchandises  Es  36,58,04,245 

Métaux  précieux   10,65,08,541 

^^---^^  ..._^^JU_l^  ^^^^^^^^^^^^^^ 

Exportations 

Marchandises  Rs  64,66.65,655 

Métaux  précieux   i.fi'^,^^,Tt^  69.27,01,428 

Balance  en  faveur  de  l'Inde. ..  Rs  7,32,77,021 

En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,la  balance  en  faveur  de 
l'Inde  est  de  4.885.134  liv.  st. 


Le  Nouveau  vice-Roi  de  l'Inde.  —  Lord  Curzon  est 
arrivé  à  Calcutta  le  3  janvier.  _  »  j,  j- 

Lord  Elgin,  la  veille  au  soir,  prononçait  au  banquet  d  adieu 
qui  lui  fut  offert  par  la  Chambre  de  Commerce  du  Bengale 
un  grand  discours  sur  les  affaires  de  l'Inde  pendant  son  gou- 
vernement. Il  s'est  défendu  d'avoir  trop  voulu  fane,  a  demande 
pour  !a  politique  financière  beaucoup  de  prudence  et  une 
étude  plus  sérieuse  des  conditions  de  l'Inde. 

Il  a  terminé  d'une  façon  à  la  fois  noble  et  un  peu  mélanco- 
lique en  citant  l'épitaphe  de  Henry  Laurence  :  «  L'homme 
qui  a  essayé  de  faire  son  devoir.  » 


JAPON 

L'Horlogerie  au  Japon.  —  L'industrie  horlogére  suis.^e 
occupe  encore,  comme  par  le  passé,  le  premier  rang  sur  le 
marché  japonais.  D'après  un  rapport  spécial  du  consulat 
général  de  Suisse  à  Yokohama,  l'importation  japonaise  de 
montres  se  présente  comme  suit,  pour  les  cinq  dernières 

1897       1896       1895       1894  1893 
Total  (pièces  ...    305.894   348.815   188.722   78.272  103.747 

"d? Suisse"''"     274  103   307.971   169.198   60.266  86.713 
Ses  Et -.Unis.:     18.469     52.627      9.009     2.072  2.406 

La  quote-part  de  la  Suisse  ;i  l'importation  de  montres  au 
Japon  en  1897.  est  donc  à  peu  près  du  90  0/0,  quantitative- 
ment (1893  :  83  0  0  ,  et  celle  d'Amérique  quelque  peu  supé- 
rieure à  6  0/0.   

La  Situation  Financière.  —  On  écrit  de  Yokohama  à  la 
date  du  12  novembre  : 

«  La  question  de  l'introduction  du  capital  étranger,  dit  le 
Asa^i,  occupe  de  plus  en  plus  le  public  mais  il  .semble 
qu'elle  n'est  pas  encore  tout  à  fait  mure.  On  ne  doute  pas 
cependant  que  l'instant  approche  où  le  Japon  prendra  une 
place  importante  parmi  les  nations  au  point  de  vue  econo- 

'^ïl'^va"des  indices  que  les  capitalistes  éuropéens  et  aniéri- 
cains  se  préparent  à  placer  leur  argent  au  Japon  des  qu  une 
occasion  favorable  se  présentera.  On  pretenct  que  les  mines 
de  charbon  de  Teshuvo,  Hokkaido,  sont  sur  le  point  d  être 
achetées  par  des  Français  et  que  des  Anglais  et  des  Améri- 
cains essaient  de  s'assurer  le  droit  d'exploiter  des  mines  dans 

différentes  parties  du  pays.   

D'après  le  Mainishi,  l'emprunt  de  10  millions  de  yen  pour 
lecruel  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Kiushiu  a  ouvert 
a,4  négociations  avec  une  maison  de  Londres  iprobablement 
MM.  Meyer,  Peacock  and  Z")  est  sur  le  poml  d  aboutir.  L  in- 
térêt ne  serait  pas  supérieur  à  5  0/0  par  an. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simartl 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de^l'Europe  (en  millions  de  fr.) 


Encaisse  métallique 

Circula- 

-a j;'^ 
o 

^  ■—  ^ 

u 

X  £• 

Dates 

tion 

o  ni  — 

H.O  o 

3  0)  S 

Or 

Argent 

Total 

ci'O  o 
H  o 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 


18janv. 
29  déc. 
5janv. 
12janv. 


FRANCE.  - 

1.933.2  l. 
1.822.0  l, 
1.811.5  1, 
1.810.5  1, 


ALLEMAGNE. 


Sjanv. 
24  déc. 
31  déc. 

Sjanv. 


725.4 
702.4 
648.9 
672.5 


ALLEMAGNE. 


30  nov. 

30  sept. 

31  oct.. 

30  nov. 


68.6 
f6.4 
68.1 

70.4 


ANGLETERRE. 

1898  13janv.l  784.7 
1898  29' déc.  7;i3.4 

1898  5janv.      758  5 

1899  12janv.  774.5 

ANGLETERRE. 


1897  7  août. 

1898  11  juin. 
1898  OjniU. 
1898   6  août. 


127.5 
140.0 
132.5 
130.0 


ANGLETERRE 


1897 
1898 
1898 
1898 


7  août. 
11  juin. 
9  j  ni  11. 
6  août. 


62.5 
62.5 
60.0 
60.0 


'  Banque  de  France 

m.S  3.138.5  3.83S.0 
2U7.6  3.030.2  3  810.2 
195  .2  3,003  7  3  943  6 
190.2  3.006  7  3.903.7 

—  Banque  Impériale 
335  2  1.06U.6  1.541.4 
315  G  1.018.0  1.459.6 
291  5     940.4  1.69B.7 
302.2     974.7  1.5B3.5 

—  Banques  d'Emission 
33.8  102.4  249.0 
2^.»      96.2  246.7 

33.6  101,7      23'». 0 

31.7  102.1  229.4 

—  Banque  d'Angleterre 
»        784.7  687.6 

733.4  682  6 
»  7.58.5  693.8 
»        774.5  693.0 

—  Bitnques  d'Ecosse 
17.5     145.0  182.5 
20.0     160.0      197  5 
17.5     150  0  190.0 
17.5     147.5  187.5 

.  —  Banques  d'Irlande 


10.0 
10.0 
10.0 
10.0 


72  5 
72.5 
70.0 
70.0 


147.5 
150.0 
142.5 
142.5 


82 
79 
76 


69 
70 
55 
62 

41 
40 
43 
44 

114 

107 
109 
111 

80 
81 
79 
79 

49 
48 
49 
49 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or      I  Argent  Total 


1898  8janv. 
1898  15  déc. 

1898  -3  déc. 

1899  Sjanv. 

1898  6janv. 
1898  22  déc. 

1898  i>9  déc 

1899  5janv. 

1897  30  nov. 

1898  7  nov. 
1898  15  nov. 
1898  30  nov. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


1898  Sjanv. 
1898  24  déc. 

1898  31  déc. 

1899  7janv. 

w89  7  20  nov. 
1898  30  sept. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


765.3 
760.8 
755.5 
7o4.3 

BELGIQUE. 

.  î)-^.3 
101.6 
99.8 
103  9 

BULGARIE. 

4.3 
3.6 
3.5 
4.3 

DANEMARK. 

90.4 
90.0 
94.6 
101.9 

ESPAGNE 

235.8 
276.5 
276.5 
276.5 

GRECE. 

2.0 
1.8 
1.6 
2.0 

HOLLANDE.  — 


859.1  1.024.4  1.427.2 
261.3  1.022.1  1.460  3 
260.8  1.016.3  1.472.1 

260.2  1.014.5  1.491.2 

—  Banque  Nationale 

15.0  107.3  488  6 
16  6  118.2  511  1 
16  3  116.1  526  8 
16.9     120.8  525.4 

—  Banque  Nationale 
3.9       8.2  2.5 
2.9       6.5        4  1 
3.3       6.8        3  9 
3.9       8.2  3.7 

—  Banque  Nationale 


72 
70 
69 
68 


23 
22 
23 

328 
158 
174 
222 


1898  Sjanv. 
1898  24  déc. 

1898  31  déc. 

1899  Tjanv. 

1897  10  déc. 

1898  20  nov. 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 


1897  10  déc. 

1898  20  i.ov. 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 

1897  10  déc. 

1898  20  nov. 
189  8  30  nov. 
1898  10  déc. 

1897  ?0  nov. 
189  8  30  .sept. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


66.1 
108. 8 
108.8 
103.8 
ITALIE 
300.3 
302.7 
.303.0 
303.4 

ITALIE. 

61.6 

63.3 
63.3 
63.3 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE. 

40.6 
46.8 
49.1 
44.7 

PORTUGAL 


189  7  29  déc. 
1898  14  déc. 
1898  21  déc. 
1898  2i  dcc. 


26.8 
27.1 
27.1 
27.1 


•         90.4  127.8 

70 

5 

»         90.0  126.8 

71 

4 

•         9i.6  126.3 

75 

4 

•        101.9  131.7 

78 

4 

.  —  Banque  d'Espagne 

85/. 9     493.7     1212  9 

41 

187.5     464.0  1436.7 

32 

5 

195.7     472.3     1444  0 

32 

5 

203.9     480.4  1449.2 

33 

5 

—  Banque  Nationale 

»         2.0  134.3 

2 

6V2 

1.8  127.2 

2 

6K 
6>| 

»         16      122  S 

a 

»         2.0  123.4 

2 

6>è 

—  Banque  des  Pays-Bas 

171,2     237.3  449.2 

53 

3 

171.1     279.9  447.9 

62 

2^ 

171.1     279.9      467  9 

59 

2^ 

170.1     278.9  476.7 

58 

2>^ 

i.  —  Banque  d'Italie 

55.9     350.2  780.1 

46 

5 

63.0     365.7  801.6 

45 

5 

63.2     P66.2  809.8 

45 

5 

63.3     366.7      799. S 

46 

5 

—  Banque  de  Naples 

10.5      72  1  236.7 

30 

5 

10.5      73.8  239.7 

31 

5 

10.5      73.8  243.8 

30 

5 

10.5      73.8  243.5 

30 

5 

—  Banque  de  Sicile 

1.5      36.7  53.3 

69 

5 

1.5      36.7  57.8 

6i 

5 

1.5      36.7  58.3 

62 

5 

1.5      36.7  58.2 

62 

5 

—  Banque  de  Norvège 

»        40.6  80.6 

51 

»        46.8  91.4 

51 

4 

•        49.1  93.2 

53 

»        44.7  88.3 

51 

.  —  Banque  de  Portugal 

47.7       74.5  365.3 

21 

49.3      76.4  386.8 

20 

49.5      76.6      387  0 

20 

49.5      76.6      387  S 

21 

5*4 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 

Eacaisse  mélalUque 

Circala- 
tion 

port  dcll 
icaisso  1 
circul.|| 

?aux 
de 

loompte 

Or 

Argent 

Total 

Rap 
Fer 
à  la 

1897 
1898 
18S8 
1888 

1S97 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
18S8 
1898 

1897 

1898 

1898 
1898 

4897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1898 
1898 

t8e9 


■20  déc. 
")  déc. 
12  déc. 
19  déc. 

16  dée. 
1"  déc. 
8  déc. 

16  déc. 

30  nov. 
19  nov. 
80  nov. 

17  déc. 

15  déc. 
ao  nov. 
8  déc. 
15  déc. 

30  nov. 

aojsept. 

31  oct. . 
30  nov. 

30  nov. 
30  sept. 
.31  oct. . 

30  nov. 

8  janv. 
24  d^'C- 

31  déc- 
7  janv. 


57.5 

2.3 

59  8 

lU.O 

1.9 

62  9 

60. 5 

1.9 

62.4 

60.2 

2  0 

62.2 

RUSSIE.  - 

3.097.3 

2  eoo.5 

2.608.5 
2.632.0 
aussîE.  — 
22.8 
21.9 
21.5 
21.0 
SERBIE.  - 
5.5 
5.1 
5.1 
5.2 
SUEDE. 
41.3 
44.1 
44.2 
44.1 
SUÈDE.  - 
11.5 
11.6 
11.8 
11.7 
SUISSE.  — 
92  8 
94.8 
95.5 
95.8 


—  Banque  Nationale 

148.0 
173.3 
-.71.3 
167.0 
Banque  innpérîale 
lus  6  3  205.9  2.451.7 
107  2  2.707.7  1.841.8 
lOS.O  2  716  5  1.842.6 
m.?  2.763.7  1.821.8 
Banque  de  Finlande 
2.3       '-'5.1  73.3 
2  4      84  3  78.5 

2  4  23  9  79.4 
2!4      23.4  79.6 

—  Banque  Nationale 

7.7  13.2  23.9 
9.3  14.4  33.4 
9.3  14  4  33.3 
9.3      14.5  33.3 

—  Banque  Royale 

2.9      44.2       88  9 

3.1  47.2  97.5 

3  6      47.8  91.6 

4.2  48.3  92,0 

—  Banques  Privées 

16  8      28.3  101.0 
13  2      24.8  115.2 
12  9      24.7  113.2 
13.6      25,3  110.7 
Banques  d'Emission 
12  0     104  8  216.5 
9^7     104.5  219.0 
9  4     104  9      224  5 

9.8  105.6  222.7 


40 
36 
36 
37 

130 
147 
147 
151 

34 
31 

2(5 
30 

55 
43 
43 
44 

50 


52 

28 
21 
21 
23 

48 
47 
47 
49 


CHAKGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


5 
5 
5 

5/2 


5 
5 
G 


ÎSaS  13  janv. 
189  8  29  déc. 
1899  5janv. 
1899  12  janv. 


8  751,3 
8  182.0 
8  191,8 

8  233,3 


2  577,1 
2  493.8 
2  470,0 
2  4ij0,4 


(1)  (En  millions  de  francs) 

11  3-.J8  4 

15  207,8 

74 

10  675.8 

14  668,0 

73 

10  061.8 

14  170,3 

70 

10  723,7 

15  028,8 

71 

TOTAUX  au  31  décembre 


1893  31  déc 

1894  31  déc 

1895  31  déc 

1896  31  déc 

1897  31  déc 


6  116,5 

6  952,0 

7  863,4 

7  859,9 

8  745,6 


2  493,1 
2  603,7 
2  506,3 
2  512,7 
2  556,4 


8  609,6 

9  555,7 
10  369,7 

10  372,6 

11  302,0 


15  264,1 

56% 

15  539,5 

62 

16  072,6 

63 

14  536,6 

71 

15  253,6 

74 

m  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Bariques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers 
"^^  .  .    '   »  .1..-  "Huations  a  des  dates  diffé- 


Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des 
rentes,  ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simpl 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérue 


renseignement;  ils  ne 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

■HANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Glianges  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucliarest  

Conslantinople . . . 

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Ba'nt-Pétersbourg.. 

Vienne  (à  vue)  

—     {  \  3  mois) . 


47  S'^ 
100  31 
\t4  5u 

36  . 

80  75 
100  32 
100  30 

22  95 

80  1? 
lOT  il 
100  6T 
19i  .. 

25  53 

35  05 

m  n 

31  10 
il  15 
il  10 


il  88 
100  32 
149  50 

36  25 
80  10 

100  '-il 
100  20 
22  91 
80  73 
107  30 
100  i3 
758 
25  53 
35  67 
107  30 

37  10 
47  75| 
•47  705 


47  87 
100  32 
150  ôO 
3U  . 
80  75 
100  32 
100  35 
22  8J 
80  75 
107  79 
100  70 
780 
25  ôl 
29  . 
107  80 
,^7  )i 
il  70 
47  65 


47  95 
100  31 
151  oO 
29  .. 
80  90 
100  23 
100  75 
22  75 
80  92 
108  04 
100  72 
7';ù 
25  48 
29  25 
107  95 
37  17 
47  87 
47  82 


)  janv. 

12 janv 

47  98 

48  .. 

100  21 

100  23 

151  50 

151  50 

3i  50 

31  60 

81  05 

81  15 

100  17 

100  t9 

100  75 

100  70 

22  77 

22  :3 

81  01 

81  OK 

107  61 

101  81 

100  70 

100  80 

756  . 

765  .. 

25  42 

25  38 

35  50 

29  75 

107  65 

107  85 

37  17 

37  17 

47  85 

47  95 

47  7.7 

47  90 

Vdleiirs  à  troisi^mo's 

Amsterdam,  papier  eouft. 
Allemagne . .  — 
Vienne-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  vei-sem.  — 
Lisb. -Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 


Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—        ....    cb.  toort 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York  

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.). 
Argent   id.    (le  kil.). 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916'") 

_  _  (nouv.  titre  :  900'") 
Couronnes  de  Suède  


Plus 


15  déc. 


22  déc. 


206  '50 
122  56 

207  50 


369  50 
390 
264  62 


moins 

4  % 

4  % 

4  % 

5  % 
5  % 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


206  37 
122  25 

207  62 


29  déc. 


206  25 
122  25 
206  87 


393  ..    388  50 
380  ..  380 
26  i  50  264  25 


27  y, 

30.. 
33p. 

■  P- 

81p. 
20  50 

59  34 
Oo  79 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


25  24 

25  26  y, 
0  37p. 
7  25p 
0  81p 
519  .. 

3455  90 
ICO  1 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


25  21  \ 
25  24  . 

0  2.=  p. 

7  50p 

0  87p. 

519  . 


a  j  anv. 


206  '.2 
122  12 

207  .. 


373  50 
400 
264  25 


17 

25  19^5 
0  25p. 
-,  2  p. 
0  81p. 
519  . 


34^9  03 
Ç9 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


13 janv 


2C6  .. 
122  .. 

2C6  7b 


3445  58 
99  0 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


385  .. 
26i  .. 


25  1854 
25  21 

0  '>2p. 

7  37p. 

0  87.p. 

517  50 

3442  15 
99  59 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Kon^rie  (fl.  or). 
Belgique  (Irano  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or). . .  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent) 
Ghine(SliangbaI)(taëlarg.) 


«  2 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

12 janv 

^Sg 

15  déc. 

22  déc. 

29  déc. 

5  janv. 

1  234 

1  237 

1  234 

1  234 

1  233 

1  232 

25  22 

25  275 

25  235 

25  215 

25  165 

25  165 

2  10 

2  09 

2  09 

2  08 

2  08 

2  08 

1  « 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  73 

0  77 

0  77 

0  73 

0  77 

1  » 

0  66 

0  66 

0  66 

0  66 

0  66 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

0  93 

0  92 

0  S2 

0  92 

0  92 

5  60 

3  93 

3  83 

3  83 

4  04 

3  88 

2  67 

2  67 

2  67 

2  67 

2  67 

2  66 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  20 

5  19 

5  19 

5  19 

5  17 

5  43 

2  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  36 

2  32 

2  37 

2  40 

2  44 

1  89 

1  34 

1  35 

1  32 

1  29 

1  25 

2  84 

0  83 

0  82 

0  78 

0  80 

0  80 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  65 

2  65 

2  65 

2  69 

2  69 

7  47 

3  61 

3  61 

3  61 

1    3  56 

3  54 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   10>) 

En  Angleterre   '00  03 

En  Autriche-Hongrie...  100  57 

Eq  Belgique   100  22 

En  Espagne   129  75 

En  Grèce   151  50 

En  Hollande   ICO  il 

En  Italie   lOT  95 

En  Portugal   144  01 

En  Russie   100  13 

En  Smsse   100  87 


A.UX  Etais-Unis   '-00  09 

Au  AfcxiouB   "l'ii  18 

En  Répuol.  Argentine  . .  204  80 

Au  Chili   !51  20 

Au  Brésil   355  . . 

Aux  Indes   99  4t 

Au  Japon   95  91 

En  Chine   211  01 


du  jeudi  12  janvier  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étranger» 
valeiit  en  France  : 

Billets  A  llernands   99  82 

—  Anglais   99  97 

—  Austro-Bongrois.  99  43 

—  Belges   99  78 

—  Espagnols   77  07 

—  Grecs   66  . . 

—  Hollandais   99  89 

—  Italiens   92  63 

—  Portugais   69  43 

—  Russes   99  87 

—  Suisses   99  13 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  91 

—  du  Mexique   45  21 

BiUets  de  la  Rép.  Argent.  48  82 

—  du  Chili   66  13 

—  du  B7-ésil   28  16 

Pièces  des /nc(es  ". .  100  59 

—  du  Javon   104  26 

—  de  la  CA  me   47  38 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  12  janvier  1899. 
La  cole  des  changes  continue  à  fléchir  pour  la  plu- 
part des  pays.  Le  papier  hollandais  s'inscrit  à  206  au 
lieu  de  206  i  î  ;  on  trouvera  plus  loin  une  lettre  de  notre 
correspondant  d'Amsterdam  sur  la  situation  du  Mar- 
ché monétaire  hollandais.  Le  papier  allemand  est  a 
12-2  tel  quel  :  à  vue,  il  vaut  123  22  ;  le  gold  point 
d'entrée  en  France  est  de  :î22  96;  le  Vienne  est  en 


réaction  importante  :  à  vue,  il  vaut  208  81.  il  perd  par 
conséquent  5,60  0/00  et  le  cours  auquel  l'or  laongrois 
peut  entrer  en  France  est  atteint.  ° 

.V  Madi'id,  la  prime  du  papier  sur  Paris  est  de29,  /'5  0/0  ; 
la  semaine  dernière  elle  dépassait  33  0/0  :  cette  amélio- 
ration du  change  est  due  à  la  bonne  tenue  des  ^'aleurs 
espagnoles  sur  le  marché  de  Paris.  On  est  bien  influencé 
par  la  presque  certitude  de  voir  arriver  au  pouvoir  les 
conservateurs  qui  ont  un  programme  financier  et  qui 
paraissent  disposés  à  renoncer  à  la  politique  de  Tinda- 
tion  et  des  expédients. 

Le  papier  portugais  subit  des  mouvements  désor- 
donnés ;  après  avoir  atteint  le  cours  de  400,  il  est 
retombé  à  385,  quelques  demandes  ?t  quelques  offres 
suffisent  pour  amener  d'énormes  variations  sur  des 
devises  qui  ne  sont  plus  contrôlées  par  l'or. 

Le  rouble  suit  un  mouvement  de  recul,  il  finit  à  264, 
c'est-à-dire  au  pair  qu'il  avait  dépassé  depuis  de  longs 
.mois. 

Le  Londres  qui  avait  baissé,  recommence  à  hausser: 
nous  le  laissons,  le  chèque,  à  25,21,  et  la  baisse  qui  a 
signalé  quelques  séances  de  notre  Bourse  avait  fait 
vendre  à  Londres  des  valeurs  internationales  pour 
compte  parisien  ;  de  plus,  la  cherté  des  reports  à  Paris 
avait  fait  revenir  des  capitaux  employés  à  Londres; 
enfin,  les  allemands  avaient  dû  rembourser  des  capitaux- 
pris  en  France,  mais  avec  l'amélioration  des  cours  ce 
mouvement  de  recul  du  chèque  a  cessé  et  a  fait  place 
à  la  hausse.  Il  ne  semble  pas  que  l'emprunt  indo-chi- 
nois exerce  une  influence  quelconque  sur  le  change. 

Le  papier  belge  est  à  peu  près  au  même  point  que 
la  semaine  dernière;  le  papier  sur  l'Italie  est  en  nou- 
velle baisse  à  7,37  0/0,  et  le  papier  suisse  perd  0,87  0/0 
au  lieu  de  0,81  0/0. 

Le  New-York  réagit  de  519  à  517  50;  nos  comptes 
avec  l'Amérique  paraissent  réglés,  pour  le  moment  du 
moins. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
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Hong-Kong. 
Shanghaï  . . 
Yokohama . 


Valeurs  à  tue  : 

Singapoure  

Qqunbay  

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
•Or  en  barres  .  . 
Argentan  barres 


1/11  5/8 
•2/9  ./. 
2/0  7/16 


1/11  15/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
7  1&/16 
12  11/16 

111  80 

78/.  / 
27  7/16 


1/11  11/16 

2/9  ./. 
2/0  7/16 


1/U  7/8 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
7  3/4 
12  13/16 

115  30 
77/11  1/2 

27  3/8 


28  déc. 

4  janv. 

1/11  ll/!6 

1/11  11/16 

2/y  ./. 

2/8  '78 

2/0  1/2 

2/0  7/8 

2/0  ./. 

1/1!  15/16 

./. 

1/4  1/32 

1/4  /. 

1/4  1/3;' 

7  7/16 

7  5/8 

12  1/2 

12  5/16 

110  80 

107  90 

77/11  1/2 

77/10  1/2 

27  n/16 

27  1/4 

1/11  5/8 

2/8  3/i 
2/0  IjA 


2/0 
1/4 
1/4 
7 
11 


•/■ 

3/32 

3/32 

5/8 

7/8 


104  80 
77/10  1/2 
27  5/16 


Les  devises  de  l'Extrême-Orient  sont  assez  fermes 
l'argent  en  barres  ayant  gagné  1/16;  le  Singapoore  re- 
trouve le  cours  de  2  qu'il  avait  perdu  la  semaine  der- 
nière. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu  pour  611  lacks  de 
roupies  de  souscriptions  en  traites  et  116  lacks  de  sous- 
criptions en  transferts,  à  l'occasion  de  l'émission  de 
bO  lacks  de  roupies  en  traites  et  transferts  sur  les  Indes 
Qfa/,?T'*,*'"P*^"'■^  traites  à  16  3/32  d.  recevront 
34  0/0  de  leurs  demandes  ;  ceux  do  trHites  à  16  1/8  d 
recevront  3i  0/0  également.  La  répartition  a  été  efïec- 
S'i^^'nAnT  i^'^'^^^f  '  11.37.001)  Rs  sur  Calcutta, 

33.14.000  Rs  sur  Bombay,  3.10.000  Rs  sur  Madras  Fn 
transferts,  8.95.000  Rs  sur  Calcutta,  3.44.000  Rs  "  sur 
Madras. 

La  cherté  de  la  roupie  vient  des  grands  besoins  d'ar- 
gent qui  se  manifestent  toujours  à  la  suite  de  la  récolte 
du  riz  en  Birmanie  et  de  l'élévation  à  7  0/0  du  taux  de 
1  escompte  de  la  Banque  de  Bengale 

Le  Rio  est  immobile  à  7  5/8;  le  Valparaiso  continue 
àdec  iner;  nousle  aissons  à  11  7/8  ;  l'or  a  donc  un 
agio  de  .A  0/0;  ce  n'est  pas  mal  pour  un  pays  qui  avait 
annonce  urbi  etom^[n  ï\  allait  régulariser  «a  valuta 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  de  104  80-  il  est 
?no  o/ô"  consolidera  dans  les  environs  de 

100  0/0;  peut-être,  à  ce  moment,  le  Gouvernement 


songera-t-il  à  une  réforme  monétaire  dans  le  genre  de 
celle  qu  a  faite  la  Russie. 

L'or  à  Paris  se  paye  1  1/2  0/00  au-dessus  du  pair;  à 
^'  ^.P^ï  ^J'^néfice  à  faire  sur  les  rouleaux 
de  1.000  fr.,  étant  donné  l'état  d'usure  d'une  grande 
partie  de  notre  monnaie. 

A  Londres,  l'or  est  à  77-10  1/2,  c'esf-à-dire  au  pair 
S^Banque  "^""^^    ^  ^'  ^'^'^  ^""^^^^^is  ^lu  prix  payé  par 

L'argent  en  barres  n'a  pas  sensiblement  changé,  mais 
il  est  lermement  tenu.  ^  ' 

Les  taux  d  escompte  officiels  n'ont  pas  été  modifiés 
cette  semaine. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

La  Banque  de  France  sl  perdu,  cette  semaine,  996.000 
francs  d  or  ;  la  circulation  a  prélevé  1.770.000  fr.  à 
laris  et  1.736.000  dans  les  succursales;  il  est  venu 
rQn'nnî^*"/  %  Gonstantinople,  300.000  fr.  de  Smyrne  et 
130.000  tr.  de  Suisse;  il  n'y  a  eu  aucune  expédition 
pour  l  etranger. 

^'.^'■f  nnl^^.^^^''  1.069.000  fr.  La  circulation  a 
rendu  1  2o6.000  a  Paris  et  923.000  fr.  dans  les  succur- 

rioA  'nno'^i'*  ^^^'^  -m.m  fr.  de  Suisse  et  il  a  été  expédié 
1.500.000  fr.  dans  ce  pays. 

La  circulation  fiduciaire  est  toujours  voisine  de  4 
milliards,  mais  sur  cette  énorme  somme  3.006  millions 
ne  sont  que  des  certificats  d'or  ou  d'argent  et  900  mil- 
lions seulement  sont  gagés  par  les  elïetsdu  portefeuille. 

La  situation  de  la  Banque  d'Allemagne  s'est  am^ 
horee  par  suite  des  rentrées  du  portefeuille  et  du 
boursement  des  avances.  L'encaisse  gagne  34.300  000 
francs,  la  circulation  fléchit  de  133.200.000  fr  la  S 
eu  ation  frappée  par  l'impôt  est  de  183  millions,'  contré 
362  millions  au  bilan  précédent;  néanmoins  l'éveStua- 

^^l^^SaSe^r^lUsïS.'^  - 
éte^?s~ïr^         '      ^^"'^"^  <^'^ngleterre  ont 

,    ,       ^"^^^^^  Sorties 

Australie    t     5.000   Sud  Amérique         £  17«  non 

Excédent  des  sorties .  206. COO   Buenos- Ayres.. .  [  [    .    25  OOO 

  Destin,  inconnue... i'  10.000 

Total  égal. . .  .£  211.000      Total  des  sorties.. i'iïTÔÔÔ 
Les  sorties  dépassent  les  entrées  de  5  150  000  f.- 
mais  la  circulation  a  rendu  21.150.000  fr.,  ce  qui  porte 
accroissement  de  'encais^'e  à  16  million.^  La  c  r?u  a 
tion  n  a  pas  changé.  ciicuia- 

La  hausse  du  change  autrichien  ne  se  fait  que  faible- 
ment sentir  sur  l'encaisse  de  la  Banque  d'Altri^chl 
Hongrie;  elle  n'a  perdu  que  1.200.000  francs  d'or- 
1  encaisse  argent  est  stationnaire;  la  circulation  n  \ua 
mente  de  19.100.000  fr.  cucaiation  a  aug- 

La  Banque  de  Belgique  fait  des  efi-orts  visibles  nour 
augmenter  son  encaisse,  qui  a  encore  orossi  de  4  ^,^n 
10ns  700.000  fr.  et  attei'nl  le  chiiïre  del^iflO  000^ 
la  circulation  est  sans  changement.  -^^-^^^-'^"^ 

La  Banque  d'Espagne  continue  sa  bizarre  politique 
d  acheter  de  l'argent  et  d'émettre  des  billets.  Dans  les 
conditions  présentes,  les  billets  valent  mieux  que  l'ar- 

La  Banque  des  Pays-Bas  présente  les  mêmes  chif- 
fres pour  l'encaisse  qu'au  bilan  précédent,  mais  la  cir- 
culation a  augmenté  de  8.800.000  fr.  ù  la  suite  d'ime 
forte  diminution  du  compte  courant  du  Trésor  Nous 

St  cïrmst^rda?.;^^*'  '      ^^"^  -"-P- 

Au  moment  démettre  sous  presse,  le  bilan  de  la 
Banqicede  Russie  ne  nous  est  pas  parvenu,  les  autres 
Banques  ne  présentent  rien  d'intéressant 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1898. . . 

—  1897... 

—  1896... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1898... 

—  1897... 

—  1896... 


du  1"  depuis 
au  21  déc.  le  i"  janv. 

»  200 

»  8.000 

»  200 

263.806  10.704  005 

2c)2.806  10.712.40) 
15.665  29.914.856 
63.940  51.432  882 


987.065  45.238.384 
»  986.332 
»  3.020 
10.900  847.086 

997.965  47.064.812 
668.075  45.791.6Ô8 
816.068  51.723.466 


du  n 

au  -'i  déc. 


depuis 
le  l'rjanv. 


47.160  40.748.592 
362.840  18.236.700 
29.751.148 
19.485  4.5H9.975 


429.485  99.276.415 
38.870  13.689.116 
22.418  82.844.563 


6.854 


35.495 


56.438 
24.907 
4.010 
2.623.105 


42.249  2.708.4b0 
46.966  3  076.921 
47.814  2.889.099 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 


1898    8  janv. 

1898   24  déc. 

1898   31  déc. 

1899    7  janv. 


106.600.003  dollars 
1U9.000.000  — 
169.800.000  — 
173.400.000  — 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Hausse  probable  du  Métal-Argent 

Sous  ce  titre,  notre  excellent  confrère,  M.  Alfred 
Neymarck,  vient  depubier  dans  \&  Rentier  l'intéressant 
article  suivant  que  nous  sommes  heureux  de  repro- 
duire : 

La  dépréciation  considérable  subie  dans  ce  dernier  quart 
fie  siècle  par  le  métal-argent  semble  enrayée  et  fait  place,  de- 
puis quelques  mois,  à  une  légère  reprise  qui,  étant  données 
les  tendances  qui  se  manifestent,  pourrait  s'accentuer. 

Nous  avons  fait  déjà  remarquer  les  causes  de  cet  arrêt  dans 
la  baisse  et  de  cette  reprise,: 

1»  Les  usages  et  les  besoins  industriels  du  métal  argent  ont 
augmenté  au" fur  et  à  mesure  que  ce  métal  coûtait  moins  cher; 

2'''  La  monnaie  divisionnaire  d'argent  répond  à  peine  aux 
besoins  de  plusieurs  de  nos  départements  et  de  plusieurs 
pays,  tels  que  la  Belgique,  l'Italie,  la  Suisse,  l'Espagne; 

3»  Les  stocks  monétaires  argent  dans  les  grandes  Banques 
sont  en  diminution; 

4°  La  production  annuelle  de  ce  métal  bien  qu'ayant  encore 
atttcint,  en  1897,  le  total  imi)ortant  de  5  millions  de  kilo- 
grammes de  fui  a  tendance  à  décroître,  car  la  valeur  actuelle 
de  l'argent  dépréciée  do  moitié,  semble  correspondre  non  seu- 
lement" au  libre  jeu  de  l'olfre  et  de  la  demande,  mais  aussi 
au  prix  de  revient  des  lingots  dans  la  plupart  des  pays  de 
production;  conséquemment,  les  propriétaires  de  mines  d  ar- 
gent étant  donnés  les  frais  d'extraction,  le  coût  des  salaires, 
le  bas  prix  du  métal,  ont  de  moins  en  moins  intérêt  à.  l'ex- 
traire et  à  le  i<;ter  dans  la  circulation. 

Ôuchiues  cliill'res,  relevés  dans  des  documents  oiticiels, 
compléteront  et  justifieront  ces  observations. 

Courx  du  métal-argent  à  Paris  et  à  Londres.  —  Voici, 
tout  d'abord,  le  cours  de  l'argent  à  Paris,  à  diverses  époques, 
depuis  1873  : 

COURS  DE  l'argent  A  PARIS 

Prime  ou  perte  moyenne  annuelle  par  1.000  fr.  : 
Francs  Francs 

1873      4  16  de  prime.       1895.  .503  08  de  perte. 
1874:    16  18       -  1897.        98  - 

1875     49  20       —  1898.  560    ..      —  environ. 

1880.125  95       —  1899  .  545    »      —      prix  actuel. 

1885.  202  93  — 
A  Londres,  l'once  standard  vaudrait  au  pair  60  d.  13  4 1/16. 


Il  vaut  maintenant  27  1/4.  En  juillet  1897,  on  a  coté  23  3/4  : 
c'est  le  plus  bas  prix  qui  ait  été  vu.  Depuis  octobre  1897, 
jusqu'ici,  les  cours  ont  oscillé  entre  25  et  27  pence  l'once. 

On  peut  donc  dire  que  les  prix  actuels  sont  encore,  à  peu 
de  chose  jîrès,  les  plus  bas  qui  aient  jamais  été  faits. 

Production  et  consommation  industrielle  de  l'argent.  — 
Nous  avons  dit  que  la  production  de  l'argent  avait  été, 
dans  le  monde,  de  5  millions  de  kilogrammes  de  fin  en  1897. 

Or,  la  consommation  indvistrielle  de  l'argent  représenterait 
près  du  cinquième  de  cette  production.  D'après  le  Directeur 
des  Monnaies  des  Etats-Unis,  cette  consommalion  aurait  été 
de  928.301  kilogrammes  ;  mais  ce  ne  sont  là  que  des  chiffres 
approximatifs.  M.  de  Foville  a  fait  remarquer,  avec  la  haute 
autorité  qui  s'attache  à  ses  travaux,  que  ce  n'était  là  qu'un 
aperçu  très  incomplet.  Dans  bien  des  pays,  dit-il  dans  son 
rapport  à  M.  le  Ministre  des  linances,  "  il  n'existe  aucun 
moyen  de  connaître,  ni  même  d'évaluer  approximativement 
ce  que  l'industrie  consomme  d'or  et  d'argent,  en  dehors  du 
monnayage  ».  Si  ce  chiffre  de  928.000  kilogrammes  repré- 
sente la  consommation  des  pays  sur  lescjuels  on  a  des  ren- 
seignements à  peu  près  exacts,  on  peut  ajouter  qu'il  ne  repré- 
sente qu'une  partie  de  la  consommation  industrielle  et  artis- 
tique du  métal-argent  et  qu'il  convient  de  le  considérer 
seulement  comme  un  minimum. 

Faisons  remarquer,  en  outre,  que,  de  1879  à  fin  1896,  la 
consommation  industrielle  annuelle  de  l'argent  aurait  été,  en 
France,  de  100  à  150.000  kilogrammes.  En  1897,  cette  con- 
sommation, d'après  nos  statistiques  officielles,  aurait  dépassé 
200.000  kilogrammes. 

D'après  le  Directeur  des  Monnaies  des  Etats-Unis,  la  con- 
sommation industrielle  de  l'argent,  en  dehors  du  monnayage, 
pourrait  être,  au  minimum,  évaluée,  en  1897,  comme  suit  : 

Kilos 

Etats-Unis   219.000 

Allemagne   150. OOQ 

France   140.000 

Am,deterre   1«».000 

Russie   94.852 

Autres  pays.   18'i .4''9 

Total  général   928.301 

soit  prés  du  cinquième  de  la  production. 

La  déperdition  de  l'argent  monnayé.  —  A  cette  consom- 
mation industrielle  et  artistique  du  métal  argent,  s'ajoute  la 
déperdition  même  du  métal  monnayé. 

On  peut  évaluer,  rien  que  par  ce  qui  se  passe  en  France, 
à  quels  cliiffres  importants  cette  perte  peut  s'élever. 

Le  retrait  des  anciennes  monnaies  démonétisées  aurait  dii 
présenter  2 14. '495.203  fr.  de  pièces  de  2  fr.,  1  fr.,  0  fr.  50  et 
0  fr.  20  centimes,  à  900  millièmes  de  fin,  émises  de  1795 
à  18S4. 

Or,  de  1864  à  1895,  l'Administration  des  Monnaies  en  aurait 
refondu  pour  126.781.2  18  fr.  10.  Pendant  l'année  1897  et  pen- 
dant le  premier  semestre  de  1898,  il  a  été  présenté  seulement 
à  la  Monnaie  2()7.033  fr.  de  pièces  d'argent  démonétisées  (1).^ 

Le  mouvement  d'échange  de  la  vieille  monnaie  démonétisée 
contre  la  nouvelle  ayant  cours,  s'est  donc  ralenti  considéra- 
blement, si  même  il  n'est  pas  terminé,  et  on  peut  supposer 
que  le  solde,  soit  près  de  86  millions,  a  depuis  longtemps, 
pour  une  cause  ou  peur  une  autre,  disparu  de  le  circu- 
lation. 

Le  Stock  monétaire-argent  de  la  France.  —  On  peut  se 
demander  aussi  quel  est  le  montant  probable  du  stock-moné- 
taire-argent que  possède  la  France. 
D'après  le  rapport  de  M.  de  Foville,  nous  aurions  : 
1.380  millions  en  écus  français; 
55o      —      écus  étrangers; 
305      —      monnaie  divisionnaire  française: 
  —  —  étrangère; 

Total..    2.175  millions  de  monnaie  d'argent. 

Ces  chiffres,  d'où  il  faudrait  déduire  le  stock  argent  de  la 
Banque  de  France,  1.200  millions  en  chiffres  ronds,  ne  peu- 
vent avoir  que  la  valeur  d'une  approximation:  mais  ils  indi- 
quent néanmoins  que  la  circulation  argent,  dans  notre  pays, 
est  loin  de  dépasser  les  besoins  nécessaires  aux  échanges 
courants.  ,         ,  j.  j 

Ri  lions  examinons  les  stocks  d'argent  existant  a  la  fin  de 
ces  dernières  années  dans  les  grandes  banques  d'émission, 
Is  stock  d'argent  aurait  diminué,  en  1898,  de  plus  de  100  mil- 
lions. 

Résumé  général  :  hausse  probable  du  métal-argent.  — 
Résumons  les  chiffres  qui  précèdent  : 
1"  La  perte  par  1.000  fr.  d'argent  est  de  545  à  5.50  fr.;  la 

(1)  De  Foville.  Rapport  au  Ministre  des  finances,  l£93,p.  XIII, 
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perte  moyenne  annuelle  la  plus  élevée  a  été  de  560  fr.  en 
18{t8.  En  1873,  l'argent  a  fait  une  prime  moyenne  de  4  fr.  16; 

2°  A  Londres,  le  pair  de  Yonce  standard  est  de  60  de- 
niers 13.4  I/IG  Le  cours  actuel  est  de  27  1/4.  Le  plus  bas 
prix  a  été  de  23  3/4  en  1897  ; 

3°  La  production  d'argent,  dans  le  monde  entier,  a  été  de 
5  millions  de  kilogrammes  en  1897  ;  la  consommation  indus- 
trielle d'environ  1  million,  san.s  parler  de  la  déperdition  de  la 
monnaie  par  usure  ou  autre  cause  ; 

4»  Sur  214  millions  de  pièces  françaises  démonétisées,  127 
millions  à  peine  ont  été  représentées  à  la  Monnaie  ; 

5°  Le  montant  probable  du  stock  monétaire-argent  de  la 
France  peut  être  évalué  à  2.17.5  millions,  y  compris  590  mil- 
lions d'argent  étranger  ;  mais  il  faut  en  déduire  le  stock  ar- 
gent de  la  Banque,  1.200  millions  ; 

6»  En  1898,  le  stock  argent,  dans  les  banques  européennes, 
a  diminué  de  plus  de  100  millions  ; 

7°  On  peut  dire  que  la  limite  de  la  dépréciai  ion  de  l'argent 
•est  arrivée  et  on  peut  prévoir  une  amélioration  des  prix. 

Une  autre  considération,  qui  a  son  importance,  doit  aider 
beaucoup  au  relèvement  des  prix  de  ce  métal.  Dans  les  temps 
calmes,  prospères,  l'or  et  le  papier  circuleront  et  seront  tou- 
jours acceptés  avec  facilité  :  dans  les  temps  de  crise,  et  sur- 
tout de  crise  extérieure,  l'or  continuerait  à  êire  très  recherché, 
de  préférence  au  papier;  mais  l'argent,  à  son  tour,  serait  de- 
mandé et  recherché  de  préférence  au  papier,  étant  donnée  la 
circulation  énorme  de  billets  qui  existent  dans  les  banques 
d'émission. 


Les  Monnaies  divisionnaires  d'argent  en  Italie 

Les  Monnaies  de  Rome  et  de  Turin  ont  commencé  la  frappe 
des  monnaies  d'argent  de  cinquante  centimes,  d'une  et  de 
deux  lire,  ([ui  seront  mises  en  circulation,  dès  que  le  Parle- 
ment aura  approuvé  la  convention  pour  la  nationalisation  des 
monnaies  divisionnaires. 

Dans  quelques  jours  aussi,  le  Ministère  du  Trésor,  après 
avoir  vérifié  les  monnaies  hors  cours,  qu'il  a  en  dépôt  dans 
ses  caves,  les  transmettra  à  la  Monnaie  de  Rome  pour  qu'elles 
soient  converties  en  monnaie  courante. 


La  Réforme  monétaire  en  Autriche 

La  Cote  Libre  constate  que  l'année  1898  s'est  terminée  sans 
que  la  réforme  monétaire,  en  Autriche,  soit  entrée  dans  le 
domaine  de  la  réalité.  L'or  accumulé  dans  les  caves  de  la 
Banque  est  demeuré  soustrait  à  sa  destination.  On  a  retiré 
beaucoup  de  papier  mopnaie  ;  il  ne  reste  que  112  millions  de 
florins  en  circulation,  mais  la  lacune  a  été  comblée  par  des 
pièces  d'argent  de  nouvelle  frappe,  de  la  monnaie  de  nickel 
et  des  billets  de  la  Banque  Austro-Hongroisp.  On  dirait  que 
le  Gouvernement  recule  devant  la  crainte  de  voir  l'or  s'en- 
fuir. Il  serait  dangereux  pour  l'Autriche  de  pratiquer  des  con- 
versions nouvelles  et  l'accueil  fait  à  l'étranger  à  ses  emprunts 
3  1/2  0/0  doit  donner  à  réfléchir.  On  évalue  à  180.C00.0u0  de 
florins  les  remises  nécessaires  pour  payer  les  intérêts  des 
titres  austro  hongrois  placés  à  l'élrangeV.  Le  change  autri- 
chien a  éié  fixé  sur  le  pied  de  1  couronne  1  fr.  05,  c'est-à- 
dire  sur  la  moyenne  des  cours  de  1879  à  1891.  Il  s'est  main- 
tenu en  J898  dans  ces  environs,  bien  que  le  bilan  commer- 
cial ait  été  en  déficit  cette  année. 


La  Question  de  l'Argent  aux  États-Unis 

L'information  suivante  a  été  envoyée  de  Philadelphie  au 
Times,  à  la  date  du  4  janvier  : 

Les  membres  directeurs  du  Comité  national  démo- 
crate, constituant  le  Comité  des  voies  et  moyens  de  ce 
parti,  se  sont  réunis  à  Chicago  et  ont  décidé  de  faire 
de  la  frappe  de  l'argent,  dans  le  rapport  de  16  à  1,  la 
principale  question  démocratique  de  la  prochaine  élec- 
tion présidentielle. 


L'Or  aux  États-Unis 

Le  World  publie  les  considérations  suivantes  sur  l'impor- 
tance du  stock  d'or  des  Etats-Unis: 

«  Ce  stock  a  été  accumulé  grâce  à  notre  situation  com- 
merciale. Nous  avons,  pendant  neuf  ans,  vendu  plus  de  pro- 
duits que  nous  n'en  avons  acheté  aux  autres  nations  ;  il  en 
est  résulté  deux  faits: 

«  1°  Nous  avons  conservé  dans  notre  pays  notre  produc- 
tion aurifère,  s'élevant  à  plus  de  57.000.000  de  dollars  en  1897 
seulement; 

«  8»  Par  notre  balance  commerciale,  nous  avons  importé 


l'or  des  autres  pays,  malgré  nos  gros  rechats  de  valeurs  na- 
tionales. 

«  Et  ces  rachats  diminuent  chaque  année  en  môme  temps 
qu'augmentent  les  importations  d'or.  Les  chifl'rcs  parlent  par 
eux-mêmes.  Pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898,  les  im- 
portations nettes  d'or  se  sont  élevées  à  135.()00.()( O  de  dollars 
et  cette  somme  a  été  directement  retirée  des  réserves  des  Ban- 
ques européennes.  En  ajoutant  à  ce  chiffre  notre  production 
d'or,  qui  a  été  d'environ  60.000.000  de  dollars,  nous  ti'ouvons 
que  notre  stock  d'or  s'est  augmenté,  en  une  seule  année,  de 
200.000.000  de  dollars.  » 


Le  Stock  monétaire  du  Monde 

Le  Wall  Street  publie  la  statistique  suivante  du  stock  mo- 
nétaire du  inonde  au  1"  janvier  1898  (les  chiffres  des  Etats- 
Unis  sont  arrêtés  au  l"  décembre  de  cette  année)  : 


Stock 

Stock  Papier  non 

Pays 

d'or 

d'argent 

couvert 

— 

(En  milliers  de  dollars) 

Etas  Unis  

925.100 

638.200 

326.100 

Royaume-Uni  

438.600 

121.700 

112.000 

France  

810.600 

419.800 

124.600 

Allemagne  

668. £00 

212.800 

132.200 

30.000 

45.000 

79.100 

96.500 

42.500 

169.500 

Suisse  

24.(»!)0 

10.700 

14.300 

500 

1.500 

30.600 

Espagne  

45.500 

49.800 

137.500 

5.200 

6.100 

39.C00 

14.500 

10.6(10 

33.700 

1.200 

2.700 

2.7f0 

Autriche-Hongrie  

227.700 

145.500 

86.200 

Hollande  

21.900 

56.100 

45.5(10 

7.800 

2.300 

3.800 

Suède  

8.600 

5.700 

27.700 

15.300 

5.400 

7.000 

756.600 

128.400 

)> 

50.()00 

40.000 

132.100 

7.000 

22"500 

Egvpte  

30.000 

6.4(10 

Mexique  

8.600 

106.000 

4.000 

Amérique  Centrale  

1.300 

19.000 

8.400 

Sud-Amérique  

77.500 

35.000 

750.000 

Japon   

79.900 

60.400 

Inde  

» 

592.100 

117.300 

Chine  

» 

750.(00 

Détroits  

242.000 

le^ooo 

5.000 

3r"ooo 

Cuba  

2.000 

1.500 

Haïti  

4.000 

4.800 

4.100 

Bulgarie  

1.000 

6.800 

Siam  

20.000 

193.400 

)> 

Hawai  

4.000 

1.000 

» 

Cap  

37.500 

1.000 

» 

République  Sud-Africaine 

29.200 

i.yoo 

4.300 

400 

9/100 

Le  stock  d'or  total  est  de  4.594.900.000  dollars  ;  le  stock 
d'argent,  de  3.977.500.900  dollars  ;  le  stock  de  papier  non  cou- 
vert, de  2.322.800.000  dollars. 

Le  stock  monétaire  du  monde  a  été  le  suivant  depuis  1893  : 


Papier  non 
Or  Argent  couvert 

(En  milliers  de  dollars) 

1893   3.419.500     4.442.700     2  700. fOO 

1895    4.086.800     4.070.500  2.469.900 

\m\   4.143.700     4.236.900  2.558.000 

1897   4.3.59.600     4.268.300  2.565.800 

1898    4.594.900     8.977.500  2.322.800 


Le  stock  monétaire  par  tête  met  la  France  au  premier 
rang,  les  Etats-Unis  au  second,  la  Hollande  au  troisième. 


L'Industrie  cotonnière  au  Mexique  et  la  Baisse 
de  l'Argent 

Nous  lisons  dans  le  Mexique  du  20  décembre  : 
«  C'est  une  vérité  reconnue  aujourd'hui  par  tous,  que  la 
baisse  de  l'argent  a  été  l'un  des  principaux  facteurs  du  déve- 
loppement de  l'industrie  nationale,  au  Mexique.  A  ce  titre,  la 
dépréciation  du  métal  blanc  a  été  un  véritable  bienfait  dont 
on  peut,  dès  maintenant,  apprécier  les  conséquences. 

Il  y  a  dix-huit  ans,  le  Mexique  ne  comptait  que  99  filatures 
et  fabriques  de  tissus  de  coton,  possédant,  ensemble,  9.214 
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métiers  et  258.458  broches.  Elles  n'occupaient  que  16.336  oii- 
uriers  et  produisaient  annupllemcnt  4.800.000  pièces. 

Aujourd'hui,  le  nombre  d(  ces  établissements  s'élère  à 
118,  dont  112  sont  en  pleine  activité. 

Au  premier  abord,  cette  augmentation  ne  semble  pas  con- 
sidérable; mais  il  faut  tenir  compte  que  ces  fabriques  se  sont 
agrandies  dans  des  proportions  colossales,  comme  le  prouvent 
les  chillres  suivants  : 

Le  nombre  des  métiers  en  usage  est  à  présent  de  13.944, 
celui  des  broches  de  468.547.  La  quantité  de  coton  consommée, 
en  un  seul  semestre  (de  juillet  à  décembre  1898)  s'élève  à 
12.720.929  kilogs.  Pendant  cette  même  période,  il  a  été  fa- 
Jjriqué  4.862.917  pièces  de  tissus  et  9^0.331  liilogs  de  fil. 

Les  ventes  de  ces  articles  ont  atteint  le  chiffre  de  14,790.130 
piastres. 

Enfin,  le  nombre  d'ouvriers  qui  travaillent  dans  les  filatures 
et  fabriques  de  cotonnades  est  de  21 .  9W). 

Il  ressort  de  ces  chiffres  que  l'industrie  eotonnière,  au 
Mexique,  a  presque  doublé  depuis  1880. 

Il  y  a  tout  lieu  de  se  féliciter  de  cette  situation  :  d'abord 
parce  qu'elle  est  liautement  avantageuse  pour  le  pays  lui- 
même  ;  ensuite —  à  notre  point  de  vue  spécial  —  parce  que 
cette  industrie  est  en  grande  partie  entre  les  mains  de  nos 
compatriotes  et  que  ce  sont  eux  qui  lui  ont  imprimé  le  bril- 
lant essor  que  nous  constatons  aujourd'hui,  et  enfin,  parce 
que,  si  à  l'augmi'ntation  de  la  production  indigène  doit  corres- 
pondre une  diminution  des  importations  étrangères,  ce  n'est 
pas  du  moins,  l'industrie  française  qui  en  souffre,  puisque, 
jusque  dans  ces  dernières  années,  l'Angleterre  avait  le  mono- 
pole presque  absolu  de  la  fabrication  des  cotonnades  à  bon 
marché. 

Pour  terminer,  disons  qu'il  n'est  que  juste  de  reconnaître 
que  la  brillante  situation  industrielle  du  pays  n'est  pas  le  ré- 
sultat exclusif  de  la  hausse  progressive  du'  change  sur  l'or, 
mais  aussi  le  fait  de  la  sagesse  et  l'habileté  de  l'administration 
supérieure.  C'est  aux  eff'orts  de  celle-ci  que  le  Mexique  doit 
d'avoir  su  faire  son  profit  de  la  baisse  de  l'argent  et  tirer 
parti  .d'un  état  de  choses  que  beaucoup,  il  y  a  sis  ans  à  peine, 
envisageaient  avec  appréhension.  » 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


5  janvier 


Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Eit.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). . 
Hollande  3  %  (à  Amslerdum)  . . . 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  '<!  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (eh.  f.  25  ti.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  K  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prossien  3  %  à  Berlin)  94 


12  janvier 


0/0 

Si: 

g  ^ 

Si 

101  'i7 

33  82 

2  95 

101  55 

33  85 

2  95 

111  50 

40  54 

2  46 

1)0  50 

40  18 

2  48 

103  25 

25  81 

3  87 

103  .. 

25  75 

3  88 

100  50 

33  50 

2  98 

lOU  50 

33  50 

2  98 

4i  10 

11  17 

8  9i 

46  30 

11  57 

8  63 

211  .  , 

96  75 

32  25 

3  10 

96  62 

32  20 

3  10 

101  35 

25  33 

3  94 

101  50 

25  37 

3  9t 

9-2  40 

23  10 

4  35 

92  55 

23  14 

4  32 

95  15 

31  91 

3  13 

95  75  31  91 

3  13 

23  45 

V,  45 

4  26 

23  20 

23  20 

4  31 

93  10 

23  27 

4  29 

93  11» 

23  27 

4  29 

9"^  25 

31  08  3  21 

93  60  31  20  3  20 

03  .  . 

15  75 

6  34 

61  75 

15  43  6  41 

103  10 

29  62  3  37 

103  .. 

29  42  3  39 

101  .  . 

33  66  2  97 

102  .  . 

'34  .. 

2  94 

22  77 

22  77 

4  39 

22  67  22  67 

4  41 

482  . 

24  10 

4  14 

481  . 

124  05  4  15 

94  50  31  50  3  17 

93  90  31  M 

3  19 
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Europe.  —  France.  Nous  avons  encore  eu  à  comp- 
ter, cette  semaine,  avec  les  questions  de  politique 
étran^'ère  et  les  incidents  intérieurs.  Aussi,  le  Marché 
a-t-il  été  troublé.  Il  s'est  repris,  maintenant,  mais  les 
échanges  sont  très  restreints,  la  spéculation  se  tenant, 
pour  l'instant,  sur  l'expectative. 

On.  croit  que  les  reports  seront  faciles  en  liquidation 
du  1.")  janvier.  L'argent  est  abondant,  et  il  le  sera  en- 
core plus  après  l'émission  de  V Emprunt  S  1/È  0/0  de 
l Indo-Chine,  qui  a  lieu  demain. 

Allemar/ne.  —  La  visite  de  l'P'mpereur  d'Allemagne 
au  marqùiiâ  de  Noailles,  ambassadeur  de  France,  a  eu 
un  grand  retentissement  par  la  démonstration  qu'elle 
a  faite  du  désir  d'un  rapprochement  vers  la  France. 
■  Le  Marché  linancier  accuse  de  moins  Ijonnes  dispo- 


sitions que  dans  les  premiers  jours  de  l'année,  et, 
comme  toujours,  les  valeurs  les  plus  sacrifiées  sont  les 
fonds  d'Etat  allemands,  qui  ne  semblent  plus  avoir  les 
sympathies  du  public. 

Les  émissions  ont  été,  en  1898,  en  nombre  et  en  im- 
portance, plus  considérables  qu'en  1897.  35  banques  et 
67  industries  ont  procédé,  avec  succès,,  à  des  émissions  , 
d'actions. 

Angleterre.  —  La  publication  peu  attendue  du  Livre 
bleu  sur  les  affaires  de  Madagascar  a  donné  à  la  presse  • 
anglaise  une  nouvelle  occa.sion  de  reprendre  ses  atta- 
ques contre  la  politique  française  et  de  poursuivre  une 
campagne  commencée  avec  l'affaire  de  Fachoda,  conti- 
nuée avec  les  incidents  de  Shanghaï,  du  Siam  et  de 
Terre-Neuve-. 

Les  importations,  ppudant  l'année  1898,  ont  atteint 
470.C04.198  liv.  st.,  contre  451.028.960  liv.  st.  en  1897, 
soit  une  augmentation  de  19.575.288  liv.  st.  Les  expor- 
tations, pendant  la  même  période,  ont  été  de  233.390.792 
livres  sterling,  contre  234.219.708  liv.  st.  en  1897,  soit 
une  diminution  de  828.916  liv.  st. 

Autriche.  —  La  première  semaine  de  l'année  s'est 
écoulée  dans  un  marasme  à  peu  près  complet.  L'anar- 
chie qui  règne  dans  les  sphères  gouvernementales  et 
parlementaires,  l'impossibilité  de  faire  voter  le  budget, 
non  seulement  de  1899,  mais  de  1898,  paralyse  toute- 
activité. 

Les  industries  métallurgiques  sont  suffisamment 
pourvues  de  commandes,  mais  à  cause  de  la  mauvaise 
législation  à  laquelle  elles  sont  soumises,  on  peut 
croire  qu'elles  ont  atteint  leur  maximum  d'activité. 

Le  Gouvernement  hongrois  a  renoncé,  quant  à  pré- 
sent, à  la  conversion  de  l'Emprunt  des  Chemins  de  fer 
de  1888. 

Espagne.  —  On  ignore  encore  c[uelle  sera  la  solution 
de  la  question  ministérielle,  mais  on  croit  que  M.  Sa- 
gasta  abandonnera  le  pouvoir  aux  conservateurs. 

Dans  une  interview,  M.  Villaverde  a  déclaré  qu'il 
était  complètement  d'accord  a\ec  les  déclarations  faites 
par  M.  Silvela.  Au  sujet  de  la  situation  financière, 
M.  Villaverde  a  dit  qu'il  fallait  aborder  la  question 
financière  d'une  manière  énergique,  en  affirmant  le  cré- 
dit de  l'Espagne.  M.  Villaverde  a  ajouté  qu'il  était  né- 
cessaire de  chercher  de  nouvelles  ressources,  tout  en: 
réduisant  les  dépenses,  et  qu'il  était  préférable  de  les 
réduire  par  des  moj'ens  indirects.  On  accorde  à  ces  dé- 
clarations une  grande  importance,  étant  donné  que 
M.  Villaverde,  dans  le  cas  où  les  conservateurs  seraient 
appelés  au  pouvoir,  serait  chargé  du  portefeuille  des 
finances. 

Hollande.  —  On  s'est  plus  ou  moins  étonné,  à  l'étran- 
ger, de  la  situation  quelque  peu  anormale  du  marché 
financier  d'Amsterdam  pendant  les  derniers  mois  : 
anormale  en  ce  sens  que,  tandis  que  partout  ailleurs 
l'escompte  était  en  hausse,  il  n'était  ici  que  de  21/2  0/0 
à  la  Banque  et  même  au-dessous  hors  Banque.  C'est  le 
paiement  de  l'emprunt  de  l'Etat  qui  a  été  cause  de 
cet  état  de  choses. 

Il  en  a  été  placé  pour  50  millions  de  florins  à  l'étran- 
ger, et  comme  cette  somme  avait  été  précédemment 
avancée  par  le  marché  d'Amsterdam,  il  y  a  eu  une 
rentrée  de  francs  équivalente. 

Italie.  —  On  a  continué  de  répandre  des  bruits  très 
contradictoires  sur  la  situation  parlementaire  :  on  a 
parlé  de  nombreuses  interpellations  qui  auraient  lieu 
dès  la  rentrée  et  l'on  a  fait  craindre  une  crise  ministé- 
rielle. Il  y  a  peu  de  fondements  dans  tous  ces  bruits; 
puisqu'on  considère  comme  enterré  le  projet  Pelloux 
sur  la  réforme  électorale,  il  n'y  a  qu'une  question 
importante  à  l'ordre  du  jour  :  celle  des  projets  de 
finance.  Mais  celle-ci  ne  viendra  en  discussion  que 
vers  la  fin  de  février. 

Suède.  —  Depuis  le  ler  janvier  une  série  de  nonveaur 
règlements  est  entrée  en  vigueur  :  leur  but  principal 
est  de  fixer  l'émission  des  billets  dans  le  Royaume  de 
Suède  et  de  stipuler  d'une  manière  précise  les  privilèges 
de  la  Banque  d'Etal. 
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Dorénavant,  la  Banque  d'Etat  seule  sera  autorisée  à 
émettre  dos  billets  et  rautorisation  accordée  précédem- 
ment aux  Banques  privées  cessera  à  la  lin  de  1903. 

Amérique.  —  Brésil.  Dans  tous  les  Etats  brésiliens, 
comme  dans  le  Gouvernement  fédéral,  on  constate 
l'inauguration  du  régime  d'une  sévère  économie.  La 
situation  présente  les  indices  d'une  grande  amélio- 
ration. 

Canada.  —  On  trouvera,  p.  62,  une  statistique  mon- 
trant l'énorme  progrès  réalisé  par  le  Canada  pendant 
les  30  dernières  années. 

Etats-Unis.  —  Le  Congrès  a  repris  ses  travaux  et 
reçu  immédiatement  communication  du  traité  de  paix, 
qui  a  été  envoyé  au  Comité  des  affaires  étrangères.  (Jn 
s'attend  à  un  conllit  entre  les  deux  Chambres  sur  le  bill 
du  canal  de  Nicaragua. 

Mexique.  —  En  six  ans,  les  recettes  budgétaires  du 
Mexique  ont  bénéficié  d'une  progression  de  25  0/0. 
L'augmentation  des  ressources  fédérales  correspond  à 
un  accroissement  de  la  pi'ospérité  du  pays. 

République  Argentine.  —  Le  Gouvernement  argen- 
tin a  communiqué  au  Congrès  son  évaluation  des  dé- 
penses réelles  de  1898.  Elles  s'élèvent  à  98.228.248 
pesos-papier  et  26.412.141  pesos-or.  Ces  totaux  seront 
augmentés,  en  1899,  de  5  millions  de  pesos-papier  et 
2.0b9.000  pesos-or  pour  le  service  des  dettes. 

Uimguay.  —  Les  recettes  douanières  ont  donné,  en 
novembre  1898,  613.771  pesos;  elles  avaient  été,  en  no- 
vembre 1897,  de  678.613  pesos. 

Asie.  —  Chine.  Bien  que  n'étant  pas  encore  réglée, 
l'affaire  de  la  concession  de  Shanghaï  n'inspire  aucune 
préoccupation.  Son  importance  a  été  exagérée  hors  de 
toute  proportion. 
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La  Politique.  —  Les  Travaux,  de  la  Session  extraordinaire  de  1898. 
—  La  Rentrée  des  Chambres.  —  Le  Budget  de  1899. 

La  session  extraordinaire  de  1898  a  duré  du  25  octo- 
tobre  arr  24  décembre. 

Pendant  les  deux  mois  qu'elle  a  duré,  il  a  été  tenu 
31  séances  publiques,  ce  qui  porte  à  54  le  nombre  des 
séances  tenues  jusqu'à  aujourd'hui  par  la  septième 
législature  ouverte  le  1er  juin  1898.  Ces  54  séances  pu- 
bliques représentent  un  total  de  209  heures. 

Durant  la  session  extraordinaire  de  1898,  la  Chambre 
a  été  saisie  de  101  projets  de  loi.  de  173  propositions 
d'initiative  parlementaire  et  de  3  propositions  prove- 
nant de  l'initiative  du  Sénat,  ce  qui  donne  irn  total  de  ' 
27?  affaires  législatives  nouvelles.  En  joignant  ces  277 
affaires  arrx  338  qui  provenaient  de  la  session  anté- 
rieure, on  arrive  au  chiffre  de  615  poirr  les  deux  ses- 
sions que  la  septième  législature  a  déjà  tenues. 

Parmi  les  projets  dus  à  l'initiative  gorrvernementale 
pendant  la  session  extraordinaire  de  1898,  4,5  ont  un 
caractère  d'intérêt  général  et  56  un  caractère  d'intérêt 
local. 

En  joignant  les  45 projets  nouveaux  d'intérêt  général 
aux  45  antérieurement  déposés,  on  arrive  à  un  total  de 
90  affaires  d'intérêt  général  dues  à  l'initiative  du  Gou- 
vernement. Sur  ces  93  projets  de  loi,  37  ont  été  adoptés, 

I  a  été  retiré,  35  sont  encore  en  Commissions,  9  sont  à 
l'état  de  rapport  sur  le  fond.  Il  en  reste  6  à  soumettre 
à  l'examen  des  bureaux. 

Pendant  la  session  extraordinaire  de  1898,  l'initia- 
tive parlementaire  a  produit  173  propositions  nouvelles. 

II  en  avait  déjà  été  déposé  167  au  cours  de  )a  session 
antérieure.  On  arrive  ainsi  au  chiffre  total  de  340  pro- 
positions. 

Sur  ce  nombre,  18  ont  été  adoptées,  24  ont  obtenu  le 
bénéfice  de  l'urgence,  19  ont  été  prises  en  considéra- 
tion, 268  ont  été  renvoyées  directement  à  des  commis- 
sions spéciales,  25  sont  à  l'état  de  rapport  sur  le  fond, 


18  sont  à  l'état  de  rapport  sommaire,  240  sont  encore 
en  commission,  30  n'ont  pas  encore  été  rapportées  par 
les  commissions  d'initiative  ;  il  en  reste  3  à  soumettre 
aux  bureaux,  1  a  élé  rejetée,  et  5  ont  été  retirées. 

Sur  28  propositions  provenant  du  Sénat,  2  ont  été 
adoptées,  2  sont  à  l'état  de  rapport  sur  le  fond  et  10 
sont  soumises  à  l'examen  des  commissions  spéciales; 
il  en  reste  14  à  soumettre  à  l'examen  des  bureaux. 

En  résumé,  depuis  sa  première  réunion,  la  septième 
législature  a  été  saisie  de  615  affaires  législatives  pour 
l'examen  desquelles  elle  a  nommé  64  coinniissions  qui 
ont  tenu  227  réunions;  21U  affaires  sont  aujourd'hui 
entièrement  terminées. 

Au  moment  où  la  Chambre  reprend  ses  -travaux,  il 
existe  36  projets  ou  propositions  de  loi  à  l'état  de  rap- 
port sur  le  fond,  18  propositions  à  l'état  de  rapport 
sommaire,  285  projets  ou  propositions  en  cominissrons 
spéciales,  30  propositions  soumises  aux  commissions 
d'initiative,  13  projets  de  loi  renvoyés  aux  commis- 
sions d'intérêt  local. 

Pendant  la  session  extraordinaire  de  1898,  il  a  été 
adressé  au  Gouvernement  38  interpellations,  et,  de  la 
session  précédente,  il  en  restait  une  à  discuter.  Sur 
ces  39  interpellations,  12  ont  été  discutées,  6  ont  été 
renvoyées  à  un  mois,  19  ont  été  ajournées  sans  date 
fixe  et  2  ont  été  retirées. 

Sur  les  12  interpellations  discutées,  1  s'est  terminée 
par  l'ordre  du  jour  pur  et  simple,  10  par  un  ordre  du 
jour  motivé  et  1  sans  ordre  du  jour. 

En  joignant  les  38  interpellations  déposées  pendant 
la  session  extraordinaire  de  1898  à  celles  qui  avaient 
été  antérieurement  déposées,  on  constate  que,  depuis 
la  réunion  de  la  législature  actuelle,  43  interpellations 
ont  été  adressées  au  Gouvernement.  Ces  43  interpella- 
tions ont  amené  le  dépôt  sur  le  bureau  de  3i  ordres  du 
jour  motivés. 

Pendant  le  cours  de  la  session  extraordinaire  de 
1S98,  il  a  été  adressé  aux  Ministres  8  questions,  ce  qui 
porte  à  10  le  chiff're  total  des  questions  posées  depuis 
la  réunion  de  la  Chambre  actuelle. 


Les  Miiustres  se  sont  réunis  le  6  jairvier,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  Al.  Félix  Faure. 

I^e  Ministre  de  la  guerre  a  fait  signer  les  projets  de  loi 
ci-apri's  : 

1°  l'n  projet  de  loi  pour  rr-ler  les  droits  au  commande- 
ment des  officiers  de  rarniro  territoriale; 

2°  Un  projel,  iIp  loi  jiour  l'uriliter  les  actes  de  l'état-civil  et 
les  teslameiils  l'ail-^  aux  armi''es  ; 

3°  fin  projet  de  loi  pour  réglementer  la  situation  des  corps 
de  troupes  détachés  hors  du  territoire  de  la  région  du  corps 
d'armée  ; 

4"  Un  projet  de  loi  pour  modifier  la  loi  sur  les  réquisitions 
mililaircs  en  ce  qui  concerne  les  chevaux  et  voitures: 

û"  Un  projet  de  loi  pour  moditior  la  constitution  des  com- 
pagnies de  remonte. 

-wv-v  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  10  janvier,  à  l'Elysée, 
sons  la  présidenct!  de  M.  Félix  l'aure. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  justice,  le  Président 
de  la  l^iépublique  a  signé  un  décret  aux  termes  duquel 
M.  Ballot-Beaupré,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation,  est 
nommé  président  de  la  chambre  à  la  mènnj  cour,  en  rempla- 
cement; do  M.  Quesnay  de  Beaurepaire,  dont  la  démission  est 
acceptée. 

M.  Cliarles  Dupuy,  président  du  Conseil,  ministre  de  Hn- 
térieur,  a  soumis  à  la  signature  du  Président  de  la  Répu- 
blique un  décret  élevant  à  la  dignité  do  grand-ofticier  de  la 
Légion  d'honneur  M.  du  Selvcs,  préleL  de  la  Seine. 

Le  ('.(mseil  s'est  entretenu  de  la,  reprise  des  travaux  parle- 
mentaires et  des  diverses  interpellations  déposées  au  cours 
des  vacances. 

-wv  La  session  ordinaire  du  Parlement  a  été  ouverte  le  10 
janvier. 

Au  Sénat,  la  séance  a  été  présidée  par  M.  "Wallon,  doyen 
d'âge.  Après  le  discours  du  président,  la  séance  a  été  ren- 
voyée à  hier  jendi  pour  la  nomination  du  Bureau. 

La  séance  de  rentrée  de  la  Chambre,  présidée  par 
M.  Boysset,  doyen  d'âge,  a  été  particulièrement  calme  ;  elle 
a  été  tout  entière  employée  aux  ilivers  scrutins  pour 
l'élection  du  liureau.  El,  comme  avant  l'ouverture  de  la 
séance,  les  groupes  s'étaient  mis  d'accord  sur  les  diverses 
candidatures,  le  Bureau  tout  entier  a  été  réélu  —  sauf  deux. 
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secrétaires,  qui  ne  se  représentaient  pas  —  au  premier  tour 
de  scrutin.  11  y  a  très  longtemps  que  pareil  fait  ne  s'était  vu 
au  Palais-Bourbon. 

M.  Deschanel  a  été  réélu  président  par  323  voix  contre  187 
à  M.  Brisson. 

Ont  été  réélus:  vice-présidents:  MM.  Aynard.  Maurice 
Faure,  Cochery  et  Mesureur  ;  secn'taires  :  MM.  Ruau, 
Dubief,  Maurice  Ordinaire,  .Jacques,  Drake,  Maurice  Binder, 
Lhopiteau,  Fleory-Bavarin  et  Groussier. 

Les  qut-steurs  sont  MM.  Gustave  Rivet,  Lechevallier  et 
Guillemet. 

La  Commission  du  budget  a  examiné,  le  11  janvier,  la 
proposition  de  M.  Boudenoot,  qui  tend  à  distraire  du  rapport 
de  M.  G.  Graux  l'arlicle  hb,  relatif  la  réforme  du  règlement 
et  qui  vise  la  procédure  i'i  suivre  dans  le  vote  des  amende- 
ments &u  buddget  pour  le  soumettre  immédiatement  aux 
délibérations  de  la  Chambre. 

Sans  se  pronoocer  au  fond  sur  l'article  55,  la  Commission 
a  été  d'avis  qu'il  n'y  avait  pas  lieu,  comme  le  demandait  la 
Commission  du  règlement,  de  proposer  à  la  Chambre  le  vote 
de  cette  modification  avant  la  discussion  du  budget. 

-vwv  Hier,  12  janvier,  le  Sénat  a  procédé  à  la  formation  de 
son  bureau. 
M.  Loubet  a  été  réélu  président. 

Ont  élé  élus  :  vice-présidents,  MM.  Magnin,  Franck-Chau- 
veau,  Demôle  et  de  Verninac;  secrétaires,  MM.  Coste,  Sa- 
vary,  Taulier,  Brevet,  Ratier,  comte  de  Blois,  Bonnefoy- 
Sim'our  et  Decauville;  questeurs,  MM.  Gazot,  Gayot  et  Alcide 
Dusolier. 

-wv  A  la  Chambre  des  députés,  après  le  discours  d'ouver- 
ture de  M.  Deschanel,  on  a  discuté  diverses  interpellations 
relatives  à  la  démission  de  M.  Quesnay  de  Beaurepaire. 

Un  ordre  du  jour  pur  et  simple,  réclamé  parle  Gouverne- 
ment, a  été  voté  par  4i?3  voix  contre  124. 
■  Sur  la  demande  du  Président  de  lu  Commission  du  Budget, 
d'accord  avec  le  Gouvernement,  la  Chambre  a  décidé  de  com- 
mencer lundi  la  discussion  du  budget. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


QUERELLE  D'ANGLAîS 


Le  Livre  bleu  que  le  Gouvernement  anglais 
vient  de  publier  relativement  à  Madagascar  a  pé- 
niblement surpris  tous  ceux  de  nos  compatriotes 
qui  suivent,  avec  un  peu  d'attention,  les  aflfaires 
extérieures  de  notre  pays. 

On  croyait  génénvlement  en  France  que  le  Gou- 
vernement anglais  ayant  définitivement  reconnu 
notre  souveraineté  sur  Madagascar,  nous  étions 
libres  d'y  prendre  toutes  les  mesures  que  nous  ju- 
gions nécessaires  au  développement  matériel  de  la 
colonie  et  qu'après  les  lourds  sacrifices  en  hommes 
et  en  argent  que  la  conquête  nous  avait  imposés, 
nous  avions  le  droit  absolu  de  donner  à  notre 
nouvelle  possession  un  régime  économique  con- 
forme à  ses  intérêts  particuliers  et  à  ceux  de  la 
Métropole. 

C'était,  paraît-il,  une  erreur,  en  ce  qui  concerne 
les  droits  du  commerce  anglais,  et  il  sufiit  de  mé- 
diter le  sens  de  quelques-unes  des  trente-deux  dé- 
pêches contenues  dans  ce  Livre  bleu  pour  com- 
prendre que  l'Angleterre  a  maintenant  la  prétention 
d'intervenir  dans  nos  affaires  coloniales  comme  les 
Etats-Unis  l'ont  fait  à  1  égard  de  l'Espagne. 

Voici  (juelques  extraits  caractéristiques  de  ce 
document  : 

Lori  Salisbury  écrit  le  20  juillet  à  sir  Edmund  Mon- 
son,  ambassadeur  d'Angleterre  à  Paris,  pour  lui  si- 
gnaler la  circulaire  du  général  (Jallieni,  tendant  à  en- 
gager les  indigènes  à  donner  la  préférence  aux  produits 
français. 

Lord  Salisbury  trouve  que  c'est  une  recommandation 
qui  équivaut  presque  à  une  injonction,  et  il  rappelle 
que  certains  administrateurs  l'ont  considérée  comme 
telle. 


Quand  le  général  Gallieni  distribue  des  exemplaires  du 
Journal  Officiel,  contenant  la  reproduction  de  marques  de 
faljriques  françaises  et  invitant  les  lecteurs  à  ne  pas  acheter 
des  marchandises  ayant  d'autres  marques,  il  fait  un  acte  offi- 
ciel qui  dépasse  les  limites  reconnues  de  l'impulsion  à  don- 
ner au  commerce  et  qui,  certainement,  est  en  désaccord  avec 
les  assurances  répétées  de  la  France  que  les  droits  et  privi- 
lèges des  sujets  anglais  continueront  à  être  respectés.  L'im- 
position de  gros  droits  prélérentiels  faite  par  le  décret  du 
mois  passé,  jointe  à  l'appui  officiel  du  général  Gallieni,  suivi 
d'un  appui  analogue  sinon  plus  grand  de  la  part  des  fonc- 
tionnaires subalternes,  doit  inévitablement  aboutir  non  seu- 
lement à  paralyser  le  commerce  anglais  à  Madagascar,  mais 
encore  à  le  détruire  complètement. 

Sir  Edmund  Monson  écrit  à  lord  Salisbury,  le  21  juil- 
let, qu'il  communique  à  M.  Delcassé  la  protestation  du 
Foreign  Office  du  9  juillet  ;  que  M.  Delcassé  a  répondu 
qu'il  allait  immédiatement  étudier  toute  la  question  et 
qu'il  la  traiterait  dans  l'esprit  le  plus  conciliant. 

Sir  Edmund  Monson  envoie  le  <2  juillet  au  marquis 
de  Salisbury  un  extrait  du  Journal  Officiel  relative- 
ment aux  concessions  foncières  qui  donnent  des  privi- 
lèges spéciaux,  à  Madagascar,  aux  colons  français. 

Le  marquis  de  Salisbury  écrit  à  sir  Edmund  Monson, 
le  13  août,  de  signaler  à  M.  Delcassé  qu'en  matière 
de  concessions  de  terrains  Les  sujets  anglais  ne  sont 
pas  placés  sur  le  même  pied  que  les  sujets  français, 
et  de  le  charger  de  protester  contre  cette  attitude,  qui 
est  contraire  au  droit  international  de  l'Angleterre  et 
aux  assurances  répétées  du  Gouvernement  français. 

Le  consul  anglais  de  Tamatave  annonce,  le  26  sep- 
temiire,  que  la  Chambre  consultative  de  Commerce  a 
décidé  qu'à  partir  du  1'^''  janvier  1899  le  commerce  du 
ca  botage,  à  Madagascar  et  dans  ses  dépendances,  serait 
e.Nclusivement  réservé  au  pavillon  français. 

Le  Foreign  Office  reçoit  le  1er  novembre,  une  plainte 
du  Ministère  des  Indes,  disant  que  des  restrictions  ont 
fté  imposées  par  lesautorités  frnr.çaises  aucommerce 
des  sujets  indiens  à  Madagasc  ar,  et  demandant,  d'ac- 
cord avec  le  Gouvernement  indien,  que  des  représen- 
tations soient  faites  à  la  France. 

Lord  Salisbury  écrit  le  15  novembre  à  sir  Edmund 
Monson  pour  le  prier  de  faire  des  représentations  au 
Gouvernement  français  au  sujet  des  entraves  appor- 
tées au  commerce  indien  avec  Madagascar.  Le  Gou- 
vernement de  Bombay  n'a  rien  trouvé  qui  justifiât 
l'accusation  que  les  commerçants  indiens  font  le  com- 
merce des  armes.  De  plus,  le  commerce  des  Indiens  est 
arrêté  par  les  droits  de  douane  très  lourds  récemment 
imposés  aux  transactions  des  sujets  indiens. 

Le  marquis  de  Salisbury  écrit  le  26  novembre  à  sir 
Edmund  Monson  de  faire  des  représentatijms  au  Gou- 
i^ernement  français  non  seulement  sur  les  droits  élevés 
dont  est  frappé  le  commerce  des  Indiens,  mais  sur  le 
décret  qui  prescrit  que,  dorénavant,  le  cabotage  dans 
les  eaux  de  Madagascar  est  réservé  exclusivement  aux 
vaisseaux  battant  pavillon  français.  L'application  de 
ce  décret  porte  un  coup  considérable  aux  droits 
exercés  jusqu'ici  par  le  commerce  anglais  à  Mada- 
gascar et  affecte  principalement  les  commerçants 
indiens,  entre  les  mains  desquels  est  concentré  pres- 
que tout  le  cabotage. 

En  conséquence,  lord  Salisbury  charge  sir  Edmund 
Monson  de  protester,  au  nom  du  Gouvernement  anglais, 
contre  une  action  qui  est  une  nouvelle  atteinte  portée 
aux  intérêts  du  commerce  anglais  à  Madagascar,  in- 
compatible avec  les  droits  internationaux  de  l'Angle- 
terre et  avec  les  assurances  répétées  du  Gouvernement 
français. 

Sir  Edmund  Monson  éci'it,  le  29  décembre,  à  lord 
Salisbury,  que  M.  Delcassé  a  révoqué  le  décret  relatif 
au  cabotage,  décret  qui,  d'ailleurs,  n'avait  pas  encore 
été  mis  en  vigueur. 

Le  Gouvernement  anglais  proteste  donc  contre 
toutes  les  mesures  qui,  directement  ou  indirecte- 
ment, peuvent  porter  une  atteinte  quelconque  aux 
intérêts  des  sujets  britanniques  établis  à  Mada- 
gascar ou  en  relations  d'affaires  avecles  populations 
malgaches.  Les  armes  et  les  munitions  dont  les 
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tribus  révoltées  se  servent  pour  résister  k  nos 
troupes,  et  la  peste  elle-même  qui  menace  la  colonie 
ont  été  importées  des  Indes:  ({n'importe,  le  Gou- 
vernement français  n'a  pas  le  droit  de  gêner  le 
commerce  indien  et,  encore  moins,  de  réserver  le 
cabotage  malgache  aux  bateaux  français. 

Le  plus  curieux  de  l'histoire,  c'est  que  le  Gouver- 
nement anglais  prétend  aujourd'hui  que  si  l'An- 
gleterre a  observé  la  plus  stricte  neutralité  pen- 
dant l'expédition  de  18!)()  qui  a  mis  fin  au  régime 
du  protectorat,  c'est  parce  qu'elle  a  reçu,  à  plusieurs 
reprises,  l'assurance  formelle  du  Gouvernement 
français  qu'après  l'annexion  définitive,  il  ne  serait 
rien  changé  au  régime  de  faveur  dont  les  Anglais 
jouissaient  à  Madagascar  depuis  ISOÔ. 

En  etTet,  la  dépêche  du  9  juillet  de  lord  Salis- 
bury  à  sir  Edmund  Monson  rappelle  l'arrange- 
ment de  1890,  stipulant  que  le  protectorat  de  la 
France  n'affectera  ni  les  droits  ni  les  privilèges  des 
sujets  anglais  à  Madagascar.  Un  de  ces  privilèges 
était  que,  conformément  au  traité  de  18(iô,  les 
droits  de  douane  sur  les  marchandises  anglaises 
ne  dépasseraient  pas  10  0/0  ad  valorem. 

Lord  Salisbury  fait,  en  outre,  ressortir  que,  si  on 
avait  pu  supposer  que  l'expédition  française  de 
1896  devait  abolir  les  droits  du  commerce  anglais 
et  «  le  soumettre  à  discrétion  à  des  impôts  qui  le 
chasseraient  de  l'île,  la  campagne  projetée  par  la 
France  aurait  soulevé  en  Angleterre  de  graves 
appréhensions,  et  la  perspcclive  du  sacrifice  des 
droits  conrnierciaax  de  F  Angle/cm-  du  rail  pro- 
voqué de  très  vices  remoni raïa-cs  tir  la  part  de 
Vopiuion  publique  et  du,  (}ou i-i'ruvinrnl  amjlais. 
Les  difricultés  naturelles  de  l'expédition  française 
se  seraient  accrues  d'une  manière  formidable  si, 
dès  le  début,  les  Malgaches  avaient  su  que  V Angle- 
terre proter.lail  avec  rigueur  coulrc  lu  guerre 
et  la  coasidcrail  eo/u/ae  de  ual u re  à  causer  un 

rave  préjudice  à  son,  coninœrce.  » 

L'Angleterre  ayant,  dans  tous  les  pays  du 
monde,  des  intérêts  commerciaux  appuyés  sur  des 
traités  ou  des  aiodus  cineiuli  analogues  à  celui 
qu'elle  avait  à  Madagascar,  il  est  manifeste  qu'elle 
aurait  le  droit  d'intervenir  dans  tous  les  différends 
internationaux  et  de  s'opposer  à  toute  modification 
du  régime  politique  et  économique  de  ces  divers 
pays  si  la  prétention  d'imprescriptibilité  qu'elle 
émet  aujourd'hui  à  propos  de  Madagascar  venait  à 
être  admise  par  la  France. 

Pour  montrer  l'état  d'esprit  dans  lequel  se 
trouve  actuellement  le  Gouvernement  anglais  et  la 
partialité  systématique  qu'il  apporte  dans  toutes 
les  questions  concernant  la  Franre,  il  faut  rappe- 
ler dans  quelles  conditions  l'île  de  Madagascar  a 
étéproclamée  colonie  française. 

Au  commencement  du  mois  de  juin  1891),  le 
Gouvernement  français  déposait  sur  le  bureau  de 
la  Chambre  des  députés  un  projet  de  loi  compor- 
tant cet  article  unique  :  «  Est  déclarée  colonie 
française  l'île  de  Madagascar  et  les  i'.es  qui  en 
dépendent.  » 

L'exposé  des  motifs  accompagnant  ce  projet  ex- 
pliquait d'une  manière  très  franche  et  très  loyale 
les  raisons  d'ordre  international  qui  avaient  in- 
spiré le  projet. 

La  prise  de  possession  de  l'ile,  sans  proclama- 
tion ofticielle  de  l'annexion,  avait  été  communi- 
quée aux  puissances  le  11  février  1896  : 

«  Cette  notiScation  —  disait  l'exposé  des  motifs  — 
a  donné  lieu,  avec  les  principaux  Cabinets  intéressés, 


à  des  échanges  de  vues  qui  ont  motiv<^,  de  la  part  de 
certaines  puissances,  des  demandes  d'éclaircissements 
sur  la  portée  d'une  prise  de  possession  de  fait,  tant 
au  point  de  vue  diplomatique  qu'au  point  de  vue  judi- 
ciaire et  lé(TisIatif. 

«  Calles  des  puissances  qui  sont  liées  à  Madagascar 
par  des  trait'^s  antérieurs  (c'était  le  cas  de  l'Angle- 
terre) ne  nient  pas  que  la  disparitioQ  de  la  souverai- 
neté indigène  et  la  substitution  pleine  et  entière  de  la 
France  à  celle  du  Gouvernement  hova  auraient  pour 
effet  de  faire  disparaître  ipso  fado  les  anciens  traités. 
Mais  elles  ne  paraissent  pas  disposées  à  tirer  les 
mômes  conséquences  d'une  simple  déclara  Lion  de  prise 
de  possession. 

«  Cependant,  si,  en  raison  des  sacrifices  faits  par 
la  France  pour  établir  son  autorité  à  Madagascar, 
noiis  voulons  assurer  à  nos  nationaux  et  à  nos  pro- 
duits une  situation  privilkgiée  dans  la  grande  ile, 
il  est  nécessaire  que  cette  cruestion  des  traités  antérieu- 
rement existants  soit  tranchée  dans  le  plus  bref 
élai  

Les  événements  ont  marché,  les  déclarations  sont 
ites  et  notifiées;  des  décisions  inéluctables  ont  été 
arrêtées.  Kn  présence  de  faits  acquis  et  consommés, 
le  Gouvernement,  considérant  les  grands  sacrifices 
faits  par  la  France  pour  la  conquête  de  l'île,  tenant 
compte  de  la  nécessité  de  mettre  fin  à  une  incertitude 
et  à  un  état  de  troubles  qui,  en  se  prolongeant,  mena- 
cent tous  les  intérêts  engagés  dans  ce  pays,  vous  pro- 
pose de  déclarer  par  une  loi  que  l'ile  de  Madagascar 
et  les  îlots  qui  en  dépendent  sont  désormais  une^ colo- 
nie française.  » 

Et  l'exposé  des  motifs  ajoutait  : 

«  Dès  que  les  questions  d'ordre  diplomatique  auront 
été  réglées,  en  vertu  de  l'acte  que  nous  sollicitons  de 
vous,  nous  vous  demanderons  de  régler  promptement 
le  régime  économique  de  Madagascar,  et  nous  serons 
prêts  à  vous  faire  connaître,  au  besoin  dans  un  débat 
spécial,  les  vues  du  Gouvernement  sur  l'organisation 
générale  de  notre  nouvelle  colonie  de  fOcéan  indien.  » 

Ces  déclarations,  jointes  aux  explications  détail- 
lées que  M.  Hanotaux  présenta  à  la  Chambre  et  au 
Sénat,  lors  de  la  discussion  du  projet  de  loi,  ne  lais- 
sent aucune  prise  à  l'équivoque  :  La  France,  en 
proclamant  officiellement  Madagascar  terre  fran- 
çaise, supprimait,  par'cela  même,  tous  les  traités 
particuliers  que  le  Gouvernement  hova  avait  pré- 
cédemment conclus  avec  les  puissances  étrangères, 
et  devenait  libre  d'établir  le  régime  économique 
qui  pourrait  le  mieux  assurer  à  ses  nationaux  et  à 
ses  produits  une  situation.  p)-ivilégiée  dans  sa 
nouvelle  colonie. 

La  loi,  promulguée  le  8  août  1896,  fut,  d'ailleurs, 
accompagnée  d'une  note  officielle  indiquant  qu'à 
partir  de  la  promulgation  de  ladite  loi  à  Mada- 
gascar, les  produits  français  importés  dans  l'île 
entreraient  en  francliise  et  cesseraient  d'être 
frappés  du  droit  ad  valorem  qui  leur  était  appliqué 
antérieurement. 

La  note  ofticielle  se  terminait  par  ces  deux  der- 
niers paragraphes  : 

Les  marchandises  expédiées  de  France  à  la  dé- 
charge des  comptes  d'admission  temporaire  entreront 
en  franchise  à  Madagascar  jusqu'à  la  fixation  définitive 
du  régime  douanii-r  de  la  colonie. 

'<  En  attendant  cette  réglementation  définitive,  tous  les 
produits  d'origine  étrangère  demeureront  uniquement 
frappés  du  droit  ad  valorein  ù  l'importation.  » 

Enfin,  le  4  septembre  1896,  l'Agence  Ilavas 
publia  le  communiqué  suivant,  qui  fut  reproduit 
par  tous  les  journaux  français  et  par  les  principaux 
journaux  de  Londres,  sans  aucune  protestation  : 

«  Une  dépêche  de  Londres  a  annoncé  que  le  Gouver- 
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nement  britannique  avait  accusé  réception  de  la  noti- 
fication de  la  loi  déclarant  Madagascar  colonie  fran- 

'  «  D'après  la  déclaration  de  M.  Hanotaux  à  la  tribune 
de  la  Chambre,  dans  la  séance  du  2  >  juin,  l'Angleterre 
et  les  Etats-Unis  avaient  seuls  fait  des  reserves  sur  les 
conséquences  de  l'annexion  de  Madagascar  au  domaine 
colonial  de  la  France.  . 

«  Les  Etats-Unis  ont  adhéré  dernièrement  a  la  prise  de 
possession  de  l'île  en  invitant  les  consuls  américains 
a  soumettre  leurs  nationaux  établis  à  Madagascar  a  la 
juridiction  des  tribunaux.  La  déclaration  faite  par 
l'Angleterre  viet  fin  à  toute  espèce  de  litige.  » 

Ceci  se  passait  en  1896  et  c'est  le  6  janvier  1899, 
après  le  règlement  de  la  fameuse  question  de 
Fachoda,  que  le  Gouvernement  anglais,  s'appuyant 
sur  des  réclamations  formulées,  en  1898,  par 
quelques-uns  des  ses  nationaux  établis  à  Mada- 
gascar, a  publié  un  Livre  bleu  protestant  contre 
notre  Administration  et  dont  le  résultat  ne  peut 
être  que  l'aggravation  des  dissentiments  que  certains 
journaux  anglais  s'eti'orcent  d'entretenir  entre  la 
France  et  l'Angleterre. 

Car  enfin,  il  faut  s'entendre!  Si  1  Angleterre 
prétend  que  son  ancien  traité  de  186.J  avec  le 
Gouvernement  hova  et  l'arrangement  de  1890  lui 
donnent  aujourd'hui  le  droit  d'adresser  des  repré- 
sentations à  la  France  relativement  aux  actes  de 
son  administration  à  Madagascar,  c'est  que  le 
Gouvernement  britannique  ne  considère  plus  que 
la  loi  du  8  août  1890,  proclamant  colonie  française 
nie  de  Madagascar,  a  radicalement  supprime  tous 
les  traités  antérieurs  et,  par  voie  de  conséquence, 
tous  les  droits  et  privilèges  que  ces  traités  pouvaient 
comporter  en  faveur  des  nationaux  anglais. 

Dans  ce  cas,  il  suffirait  de  rappeler  à  lord  Salis- 
burv  que  sa  nouvelle  interprétation  des  consé- 
quences de  la  prise  officielle  de  possession  est 
contraire  à  la  jurisprudence  anglaise  et  que,  pour 
ne  citer  qu'un  exemple  absolument  semblable  a 
celui  de  Madagascar,  lors  de  l'annexion  de  la. 
Birmanie  par  l'Angleterre,  le  fe'- janvier  1886,  le 
Gouvernement  britannique  annula  purement  et 
simplement  le  traité  que  la  France  avait  conclu 
avec  le  Gouvernement  birman  en  novembre  1885, 
c'est-à-dire  deux  mois  avant  la  prise  officielle  de 
possession  du  pays  par  l'Angleterre. 

A  l'avenir  il  faudra  donc  remplacer,  dans  notre 

vocabulaire,  l'expression  de  querelle  cl'Allemond 

par  celle  de  querelle  d'Anglais!   et  nous 

attendre  à  tout.  . 

Edmond  Thery. 


FINANCES  BRÉSILIENNES 

L'année  qui  vient  de  s'écouler  comptera,  pour  le  Bré- 
sil parmi  les  années  favorables.  Elle  a  été  signalée,  en 
effet  iiar  un  heureux  retour  aux  anciennes  traditions 
et  aux  sentiments  de  respect  pour  la  loi  constitution- 
nelle elle  a  vu  s'accomplir  une  série  d  événements 
heureux  dont  l'avenir  du  pavs  ne  pourra  que  bénéfi- 
cier ;  elle  a  permis  enlin  de  réalisera  1  inteneur  et  a 
l'extérieur  des  actes  pleins  de  sa^resse  qui  honorent 
l'administration  de  M.  Prudente  de  Moraes  et  font  ou- 
vrir sous  d'heureux  auspices  la  présidence  de  M.  Lam- 
pos  Salles.  ,  , 

Trois  événements  survenus  pendant  cette  année  mé- 
ritent surtout  d'attirer  l'attention:  c'est  la  signature 
du  traité  d'arbitrage  avec  la  France  qui  mettra  fin  au 
vieux  différend  relatif  aux  limites  du  territoire  con- 
testé C'est  ensuite  l'émission  de  l'emprunt  de  consoli- 


daiion,  garanti  par  le  rendement  des  douanes  en  géné- 
ral et  par  celles  de  Rio-de-Janeiro  en  particulier  et 
dont  les  titres  sont  affectés,  pour  leur  valeur  nominale, 
pendant  trois  ans,  au  paiement  de  l'intérêt  de  la  dette 
extérieure,  de  l'emprunt  intérieur  1879,  détenu  en  Ea^ 
rope,  et  de  la  garantie  d'intérêt  aux  Compagnies 
étrangères  de  chemins  de  fer.  C'est,  enfin,  l'élection  à 
la  Présidence  de  la  République,  par  la  presque  unani- 
mité des  suffrage.«i,  de  M.  Manoel  Ferraz  de  Campos 
Salles  et  à  la  Vice-Présidence  de  M.  Roza  e  Silva. 

Nous  avons  dit  combien  cette  élection  devait  être 
consid^^rée  comme  un  événement  favorable  ;  nous  avons 
montré  les  remarquables  qualités  de  financier  et  d'ad- 
ministrateur du  nouveau  Président  et  insisté  sur  ce 
fait  que  M.  Campos  Salles  a  accepté,  avec  une  pleine 
connaissance  de  la  situation,  la  responsabilité  de 
l'œuvre  de  réparation  à  laquelle  le  corps  électoral  bré- 
silien s'est  lui-même  associé  en  l'appelant  à  la  première 
charge  de  l'Etat. 

Son  programme,  que  nous  avons  analysé  très  fidèle- 
ment, a  pour  but  principal  le  relèvement  du  crédit  na- 
tional et  l'adoption  de  réformes  radicales  devant  rame- 
ner l'équilibre  du  budget  fédéral.  En  voici,  d'ailleurs, 
le  résumé  : 

«  Au  dedans,  être  un  chef  d'Etat  et  non  un  chef  de  parti, 
maintenir  la  Consliiution  contre  toutes  tendances  révision- 
nistes, dans  le  sens  dn  parlementarisme,  répartir  les  services- 
publics  de  manière  que  le  budget  fédéral  n'ait  la  charge  que 
de  ceux  qui  sont  d'un  caractère  essentiellement  fédéral,  racheter 
graduellement  le  papier-monnaie,  contrôler  sévèrement  la 
perception-  des  revenus,  exclure  du  tarif  douanier  un  protec- 
tionnisme inopportun,  réduire  les  dépenses  fédérales,  déve- 
lopper les  revenus,  supprimer  le  déficit,  relever  le  change  et 
le  crédit,  et,  en  rétablissant  la  confiance,  ranimer  le  courant 
fécondant  de  l'importation  de  bras  et  de  capitaux  éti-angers, 
auxquels  une  ample  protection  sera  accordée:  au  dehors, 
paix,  confraternité  et  arbitrage  international,  traités  de  com- 
merce et  vulgarisation  à  l'étranger  du  Brésil,  mal  connu  et 
souvent  injustement  jugé  ». 

On  sait  avec  quels  encouragements  ce  programme  a 
été  accueilli  en  Europe;  il  ne  semble  pas  que  le  pou- 
voir législatif  et  le  peuple  brésilien  en  aient  méconnu 
la  portée. 

Les  dernières  informations  parvenues  de  Rio  nous 
montrent,  en  effet,  c£ue  les  querelles  intestines  sont 
apaisées,  et  que  tous  s'efforcent  d'apporter  leur  aide  à 
l'œuvre  de  rénovation. 

Un  premier  fait  satisfaisant  à  signaler,  c'est  l  ordre 
avec  lequel  la  transmission  du  pouvoir  s'est  opérée. 

L'ancien  Président,  qui  avait  eu  le  grand  mérite  de 
ramener  la  tranquillité  dans  le  pays,  et  dont  la  prir\ci- 
pale  préoccupation  a  été,  depuis  six  mois,  de  faciliterla 
tâche  de  son  successeur,  lui  a  remis  la  direction  des 
affaires  avec  une  dignité  et  une  cordialité  qui  n'avaient 
pas  été  constatées  dans  les  précédentes  circonstances  : 
c'est  au  milieu  des  acclamations  que  l'inauguration 
s'est  faite,  et  le  Président  s'est  mis,  sans  tarder,  à 
l'œuvre.  . 

Il  a  tenu  tout  d'abord  à  avoir  une  complète  commu- 
nauté de  vues  avec  les  Comités  des  finances  du  Congrès; 
il  leur  a  exposé,  dès  le  premier  jour,  son  programme  et 
c'est  à  la  suite  de  cette  entente  que  le  Congrès  a  aborde 
la  discussion  des  premières  mesures  financières  pro- 
posées. ,  ,    ,  ■ 

Le  Congrès  ayant  en  présence  de  lui  un  Gouver- 
nement possédant  un  plan  sagement  ordonné,  ne  lui 
a  pas  refusé  de  l'aider.  Une  dépêche  nous  a  appris,, 
en  effet,  ces  jours-ci  que  cette  Assemblée  vient  de 
clore  sa  session,  le  30  décembre,  ?près  avoir  vote  le 
budget  comoortant  toutes  les  économies  indiquées  par 
le  (Gouvernement  et  exigées  par  les  circonstances.  Ce 
budget  présente  un  excédent  de  7o.OOO  contos,  soit, 
au  chann-e  actuel,  environ  eO  millions  de  francs. 

Les  detjonsfs  volées  sont  inférieures  de  'i4.0(;0  contos 
à  celles  de  1898;  les  recettes  évaluées  sont  supérieures 
de  i)  000  contos  à  celles  de  cette  même  année. 

10  0/0  des  dr-  its  de  douane  seront  payables  en  or, 
pour  fournir  au  Trésor  les  sommes  nécessdres  aux 
paiements  extérieurs  de  l'Etat  qui,  ainsi,  ne  pèseront 
plus  directement  sur  le  marché  du  change.  Le  verse- 


L'ÉCONOMISTE  KTmor'KKX  —  France 


ment  en  or  de  10  0/0  des  droits  de  douane  enti-aînera, 
d'autre  part,  une  augmentation  générale  de  28  0/0  de 
ces  droits  qui  avaient  été  diminués  l'an  dernier. 

Le  Congrès,  non  content  d'avoir  voté  un  budget 
conforme  aux  vues  du  nouveau_Président,  lui  a  donné 
pleins  pouvoirs  pour  affermer  ou  vendre  les  clierains 
de  fer  de  l'Etat  et  pour  supprimei-  ou  modilier  les  ser- 
vices publics,  afin   de  réduire  encore  les  dépenses. 

En  présence  de  ces  résultats,  nous  nous  rendons  par- 
faitement compte  du  sentiment  de  confiance  ressenti 
en  Europe  et  nous  comprenons  les  termes  de  la  dépêche 
suivante  adressée  par  M.  M.  Rothschild,  de  Londres, 
au  Président  de  la  République  du  Brésil  : 

Nous  nous  empressons  de  tous  exprijuer  notre  vive  satis- 
faction pour  les  bonnes  nouvelles  qui  nous  parviemient  de 
Rio. 

Elles  sont  du  nieilteiir  au^nre  pour  le  succès  de  la  politique 
financière  que  Votre  E.xcellence  a  adoptée. 

Noas  faisons  les  vœux  les  phis  ardefnts  et  les  plus  sincères 
pour  que  cette  politique  soit  menée  à  bon  terme,  ce  don 
nous  n'avons  jamais  eu  le  moindre  doute. 

Devant  ces  témoignages  de  confiance  et  les  résultats 
déjà  donnés  par  l'administration  nouvelle,  on  ne  peut 
être  surpris  de  la  faveur  dont  les  Fonds  brésiliens  ont 
bénéficié  et  bénéficient  encore  sur  les  divers  marchés. 

Un  fait,  cependant,  mérite  d'être  signalé,  c'est  que  la 
reprise  a  seulement  profité,  jusqu'ici,  aux  rentes  fédé- 
rales et  que  les  emprunts  provinciaux  de  Minas  Geraès, 
EspiritoSanto  et  Bahia,  n'ont  été  nullement  entraînés 
par  la  hausse  des  divers  Fonds  brésiliens. 

Cette  anomalie  peut  trouver  son  explication  dans  ce 
fait  que  la  spéculation  s'occupe  moins  des  emprunts 
provinciaux  et  que  les  capitalistes  sont  beaucoup  plus 
lents  à  tirer  parti  des  événements  susceptibles  d'appor- 
ter une  modification  à  la  cote  des  valeurs  qui  les  inté- 
ressent 

Il  est  bien  évident,  cependant,  que  les  emprunts  pro- 
vinciaux brésiliens  devraient,  autant  que  les  rentes  fédé- 
rales elles-mêmes,  bénéficier  des  améliorations  actuelles. 
Au  moment  de  la  crise,  nous  n'avons  cessé  de  montrer 
que  les  finances  des  Etats  sont  complètement  distinctes 
de  celles  de  la  Confédération,  qu'elles  sont  assises  sur 
des  bases  difiérentes  et  jouissent  d'une  prospérité  re- 
marquable. En  dépit  de  ce  fait  bien  connu,  le  Marché 
a  voulu  établir  une  solidai-ité  entre  les  finances  fédé- 
rales et  les  finances  provinciales  et  l'affaiblissement  du 
crédit  de  la  Métropole  a  nui  bien  injustement  au  crédit 
des  Etats  particuliers, 

N'y  aurait-il  pas  quelque  justice  à  lui  faire  entre- 
prendre aujourd'hui  un  chemin  inverse  et  à  relever  les 
emprunts  de  Minas  Geraès-,  d'Espirito-Santo  et  de 
Bahia  dans  une  proportion  au  moins  égale  à  celle  de  la 
haussa  des  Fonds  bi-ésiliens  ?  Ces  emprunts  n'ont  ja- 
mais cessé  d'être  payés  en  or  ;  ils  n'ont  pas  eu,  comme 
ceux  de  la  République,  à  subir  l'épreuve  du  fandlnq  ; 
ils  sont  solidement  et  largement  gagés  ;  ils  doivent 
enfin  bénéficier  de  l'amélioration  économique  constatée 
dans  l'ensemble  du  pays. 

Il  est  bien  certain,  en  effet,  que  la  politique  de  ré- 
formes inaugurée  par  le  président  Gampos  Salles  a  déjà 
eu  son  contre-coup  dans  les  diverses  Etats  :  on  remarque 
partout  des  efforts  très  significatifs  en  vue  d'une  réduc- 
tion des  dépenses  des  différents  budgets.  Et  si  c'était 
pour  les  finances  fédérales  une  question  de  vie  ou  de 
mort,  il  n'en  était  pas  de  même  pour  les  finances  des 
provinces. 

Georges  Bouegarel. 
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L'ITALIE  PRÉSENTE 

Nous  avons  eu  déjà,  dans  ce  journal,  l'occasion  de 
citer  un  travail  d'un  savant  économiste  italien,  M.  Tito 
Canovai,  publié  d'abord  dans  \a  Nuova  Antologia  et 
formant  maintenant  un  volume  d'environ  150  paees 
sous  le  titre  de:  L'Italie  présente. 

L'auteur,  qui  occupe  des  fonctions  importantes  à  la 

(1)  Rome,  Typographie  Giovanni  Balbi. 


Banque  d'Imie,  est  bien  ]dacé  pour  juger  son  pays- 
ses  opinions,  souvent  sévères,  sont  bien  celles  que  l'on 
peut  attendre  d'un  homme  habitué  à  traiter  les  (lues- 
tions  financières,  qui  va  au  fond  des  choses  pt  qui  ne 
se  laisse  prendre  ni  à  la  rhétorique  parlementaire  ni 
aux  chimères  des  pseudo  réformateurs. 

Ecrit  dans  un  style  simple  et  élevé,  (|ui  atteint  sou- 
vent a  1  éloquence,  l'ouvrage  de  M.  Canovai  est  une 
tles  bonnes  pages  d'histoire  contemporaine  que  nous 
ayons  eu  l'occasion  de  Jire. 

^•^^ono^  Canovai,  les  désordres  survenus  en 
mai  1898  ont  eu  pour  cause  apparente  la  cherté  du  pain 
mais  pour  cause  profonde  le  mécontentement  causé  par 
la  pohtique  générale  et  les  mauvaises  conditions  éco- 
nomiques de  l'Italie.  Le  poids  des  impôts,  la  dilapida- 
tion des  deniers  publics,  les  scandales  des  banques 

I  impunité  dont  ont  joui  certains  coupables  et  l'inca- 
pacité du  Parlement  ont  amené  dans  les  masses  un 
sentiment  de  révolte  qui  s'est  traduit  par  des  émeutes 
sanglantes.  Sauf  en  Lombardie,  le  socialisme  est 
inconnu  en  Italie  ;  tout  au  moins  dans  sa  forme  soi- 
disant  scientifique,  il  exige  une  culture  intellectuelle 
qui  le  rend  incompréhensible  aux  populations  igno- 
rantes de  1  Italie  méridionale.  Si  elles  se  sont  agitées 

II  tant  en  chercuer  la  raison  surtout  dans  les  impôts  et 
leur  mauvais  emploi.  D'une  manière  absolue  l'Italie 
n  est  pas  le  pays  le  plus  taxé  de  l'Europe.  M.  Canovai 
dresse  un  tableau  des  impôts  par  tète  un  peu  difl-érent 
de  celui  qu  a  donné  M.  Edmond  Théry  en  ce  qu'il 
essaie  de  ventiler  l'impôt  dans  le  prix  des  marchan- 
dises monopolisées  par  l'Etat,  tabac,  allumettes  en 
In-ance,  tabac,  sel  en  Italie,  etc.  Mais  cela  ne  chance 
presque  rien  à  l'ordre  dans  lequel  les  différents  pays 
son  charges.  L'Italie  paye  moins  par  tête  que  la  Krance 
ou  1  Angleterre,  mais  si  on  compare  l'impôt  à  la  ri- 
chesse privée  calculée  d'après  la  méthode  idiquée  par 
M.  de  Foville,  on  constate  que  l'Italie  paye  2  33  0/0  du 
capital  qu'elle  possède,  alors  que  l'Autnche-lIongrie 
paye  l  9j  0/0,  la  I^  rance,  1 26  0/0  et l'Angletene,0  8r>  0/0 
Sur  le  revenu  national.  l'Italie  pave  17  31  0/0  la 
trance,  12  60  0/0  et  l'Angleterre,  6  53  0/0. 

Cet  énorme  prélèvement  est  mal  emplové.  M.  Canovai 
cite  comme  exemple,  ce  qui  a  été  fait  pour  les  chemins 
de  ter.  L  Italie  a  construit  12.855  kilomètres  de  voies 
lerrees  qui  lui  ont  coûté  4.138  millions;  le  produit  kilo- 
métrique est  de  6.402  lire  représentant  1,99  0/0  du  ca- 
pital engage,  lors(|ue  ce  même  capital  rend  3  42  O'O  en 
Irance,  3,8o  0/0  en  Angleterre  et  plus  de  4  0/0  enAUe- 
magne,  en  Belgique  et  en  Autriche. 

Ce  déplorable  rendement  vient  des  dépenses  énormes 
pour  la  construction  de  lignes  improductives  faites 
dans  un  intérêt  électoral,  d'expropriations  donnant  lieu 
a  des  indemnités  exagérées  et  d'un  manque  absolu  de 
méthode  dans  remploi  des  deniers  publics. 

Bien  entendu,  cet  abominable  gaspillage  a  l'appui  et 
adhésion  de  la  masse.  On  lui  a  fait  miroiter  devant 
les  yeux  1  appât  du  travail  abondant,  des  salaires  éle- 
vés ou  bien  l'utilité  directe  ou  indirecte  qu'elle  retirera 
ces  voies  ferrées,  en  lui  cachant  soigneusement  les 
dangers  d  un  programme  que  la  force  des  choses  avait 
tait  aban(lonner  et  qu'on  essaie  de  reniPttre  en  vigueur, 
au  prix  d'augmentations  d'impôts  et  d'aggravations  de 
la  dette. 

Les  politiciens  se  consolent  des  maux  trop  réels 
qu  ils  ont  causé  en  proclamant  que  l'épargne  nationale 
s  est  accrue  entre  1888  et  1897  :  c'est  une  illusion  que 
M.  Canovai  leur  enlève. 

De  1888  à  1897,  dans  les  banques  populaires,  les  So- 
ciétés coopératives,  les  Sociétés  de  crédit  et  les  caisses 
d  épargne  des  instituts  divers,  les  dépôts  ont  baissé  de 
49i  millions;  ils  se  sont  accrus  de  513  millions  dans  les 
caisses  d'épargne  ordinaires  et  postales,  et  dans  les  ins- 
1^^^'  sommes  déposées  étaient 
de  3.005  millions;  en  1897,  elles  s'élevaient  à  3.024  mil- 
lions, mais  SI  aux  dépôts  de  1888  on  ajoute  leurs  inté- 
rêts à  2  1/2  0/0  qui  s'élèvent  à  747  millions,  on  voit  que 
1  augmentation  apparente  fait  place  à  uuh  diminution 
énorme,  même  en  tenant  compte  des  achats  de  fonds 
publics  effectués  pour  les  déposants. 
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La  crise  édilitaire  dont  l'Italie  a  tant  souffert  et  dont 
elle  souffre  encore  doit  être  mise  au  compte  des  politi- 
ciens. Il  était  naturel  que  Rome  se  développant,  les 
capitaux  s'employassent  en  immeubles  destinés  à  loger 
la  population  nouvelle;  mais  au  lieu  d'un  plan  sage  et 
bieii  conçu,  on  a  lancé  la  formule  de  la  troisième  Rome, 
la  Rome  italienne  succédant  à  la  Rome  antique  et  a  la 
Rome  pontiticale. 

Avec  cette  phrase  sonore  qui  tenait  lieu  d  idées 
d'études  et  de  plan,  on  est  arrivé  à  ruiner  les  Sociétés 
de  construction  et  à  porter  une  grave  atteinte  aux  ban- 
aues  d'émission  qui  ont  été  contraintes  de  venir  au  se- 
cours des  entreprises  édilitHires  sans  les  sauver. 

Enfin  pour  comble  de  folie,  l'Italie,  qui  n'a  presque 
pas  d'industries  et  qui  gagne  surtout  à  l'exportation 
des  produits  du  sol,  a  jugé  bon  d'élever  autour  d  elle 
une  haute  barrière  douanière,  sacrifiant  ainsi  ses  inté- 
rêts les  plus  substantiels  et  les  plus  actuels  à  l'espoir  de 
créer  chez  elle  des  industries  qui  ne  sont  encore  que 
dans  les  nuages.  . 

Après  avoir  établi  ce  bilan  dont  nous  ne  reprodui- 
sons que  les  points  principaux,  M.  Ganovai  passe  a 
l'examen  des  remèdes. 

11  commence  par  repousser  formellement  1  idée  d  un 
nouvel  emprunt  qui,  dans  l'esprit  de  beaucoup  d  hom- 
mes politiques  devrait  servir  à  former  une  reserve  pour 
boucher  les  trous  du  budget.  Il  sait  trop  bien  que  les 
fonds  que  l'on  se  procurerait  par  ce  moyen  seraient 
immédiatement  dévorés  et  que  le  budget  sans  être  al- 
légé aurait  les  intérêts  à  payer.  Si  on  devait  recourir  a 
l'emprunt,  le  seul  emploi  judicieux  et  utile  à  lui  donner 
serait  le  retrait  des  billets  de  l'Etat,  qui  pèsent  si  lour- 
dement sur  la  circulation.  _  .  -, 
Il  n'y  a  plus  d'impôts  à  créer  ou  a  augmenter  ;  il 
faut  chercher  l'accroissement  des  revenus  d'abord  dans 
une  meilleure  assiette  des  taxes,  puis  dans  l'augmen- 
tation du  rendement  des  imp(Ms  de  consommation  qui 
doit  être  obtenue  non  par  une  augmentation  mais 
par  une  diminution  des  droits  :  l'exemple  de  1  Angle- 
terre prouve  que  l'on  peut  arriver  dans  celte  voie  a 
d'excellents  résultats. 

Enfin,  il  faut  diminuer  les  dépenses  publiques  ;  la 
dette  pourra  être  convertie,  mais  il  faut  _qu  elle  de- 
passe  le  pair  et  elle  ne  pourra  arriver  a  maturité 
qu'avec  une  bonne  politique  économique  et  finan- 

L'auteur  éprouve  quelque  embarras  en  ce  qui  con- 
cerne les  dépenses  d'ordre  militaire  ;  il  ne  veut  pas 
au'on  lésine  trop  avec  l'armée,  mais  il  juge  qu  il  y  a 
un  équilibre  à  établir  entre  l'armée  et  1  état  économi- 
oue  et  que  si  l'Italie  veut  trop  dépenser  en  armements 
elle  se  mettra  dans  une  situation  telle,  qu  au  jour  du 
dan^^er  elle  ne  pourra  tirer  aucun  parti  de  l'instrument 
trop^dispendieux  qu'elle  aura  crée.       .     ^  , 

Il  conseille,  enfin,  certaines  économies  telles  que  de 
n'avoir  qu'une  seule  Cour  de  Cassation  ;  il  demande  la 
diminution  du  nombre  des  sous-préfectures,  des  uni- 
versilés,  des  tribunaux  et  des  modifications  dans  1  ad- 
ministration des  chemins  de  fer,  qui  peuvent  et  doi- 
vent donner  de  meilleurs  résultats. 

Tel  est  en  résumé  le  livre  courageux  et  honnête  de 
M  Ganovai  ;  il  fait  grand  bruit  au  delà  des  Alpes,  il 
nous  renseigne  très  exactement  sur  la  situation  écono- 
mique et  financière  de  l'Italie,  ce  qui  n'est  pas  sans  rn- 
térêt  pour  nous,  au  moment  où  la  détente  de  iios 
relations  économiques  et  politiques  avec  nos  voisins 
d'au  delà  des  Alpes  va  les  inviter  a  faire  appel  aux^ 
capitaux  français,  enfin  il  contient  des  réilexions  e 
des  conseils  dont  d'autres  pays  que  l  Italie  peuvent 

faire  leur  profit.  r, 
^  Pierre  DES  EssARS. 
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Ainsi  fjue  nous  l'annoncions  dans        f  ci-nier^  nu- 
léro  de  \'l 
14  janvier. 


fine  nous  i  uuuuinjiui-i.^  ^i.-m^  

méro  de  VEconom.nte  Européen,  c'est  demain  samedi, 
ier,  qu'a  lieu  l'émission  de  la  première  partie 


de  V Emprunt  3  1/2  0/0  de  l'Indo  Chine,  autorisé  par 
la  loi  du  25  décembre  1898. 

Celte  émission,  comme  nous  le  disions  précédem- 
ment, ne  porte  que  sur  110.000  obligations  de  500  fr. 
nominal,  offertes  au  public  à  90  0/0,  soit  1.50  francs  par 
obligation  ;  mais  le  montant  total  de  l'emprunt  a  été 
fixé  à  200  millions  de  francs  qui  devront  être  affectés 
exclusivement  à  la  construction  de  chemins  de  fer  en 
Indo-Chine,  construction  dont  les  conditions  sont  sou- 
mises à  la  surveillance  et  au  contrôle  de  l'Etat  fran- 
çais. L'annuité  nécessaire  pour  le  service  d'intérêt  et 
d'amortissement  de  cet  emprunt  sera  inscrite  obliga- 
toirement au  budget  annuel  de  l'Indo-Chine. 

La  construction  desdits  chemins  de  fer  est  déjà  au- 
torisée pour  les  lignes  ci  apiès  :  de  Ha'iphong  à  Hanoï 
et  à  Laokay;  de  Hanoï  à  Nam-Dinh  et  à  Vinh;  de  Tou- 
raue  à  Hué  et  Quang  Tri  ;  de  Saïgon  au  Khanh-Hoa  et 
au  Lang-Bian;  de  Mytho  à  Gantho.  L'ouverture  des 
travaux  de  chacune  des  lignes  ou  portions  de  lignes 
aura  lieu  sur  la  proposition  du  Gouverneur  général  de 
rindo-Ghine,  en  vertu  d'un  décret  rendu  sur  le  rapport 
du  Ministre  des  Colonies,  après  avis  du  Ministre  des 
Finances.  Le  rapport,  à  l'appui  dudit  décret,  devra 
établir  : 

lo  Oue  les  projets  définitifs  de  la  nouvelle  ligr  e_  à  en- 
treprendre et  les  projets  des  contrats  relatifs  à  son 
exécution  ont  été  approuvés  par  le  Ministre  ;  2»  que 
l'évaluation  des  dépenses  des  nouveaux  ouvrages  à  en- 
treprendre, augmentée  de  l'évaluation  rectifiée  des  dé- 
penses des  ouvrages  déjà  exécutés  ou  en  cours  d'exécu- 
tion, ne  dépasse  pas  l'ensemble  des  allocations  provues 
par  la  loi;  3°  que  le  service  des  emprunts,  déjà  con- 
tractés et  à  contracter  pour  couvrir  l'ensemble  des- 
dites dépenses  est  assuré  parles  ressources  disponibles 
du  budget  général  de  l'Indo  Chine. 

De  plus,  et  tonjours  d'après  la  loi  du  25  décembre 
dernier,  les  émissions  des  différentes  parties  de  l'em- 
prunt à  contracter  seront  autorisées  par  décret  rendu 
sur  la  proposition  des  Ministres  des  finances  et  des 
colonies;  Le  rapport  à  l'appui,  qui  sera  publié  aiu 
Journal  Officiel,  fera  connaître  l'emploi  des  fonds 
antérieurs,  les  noms  des  parties  prenantes,  les  frais  de 
publicité,  l'avancement  des  travaux,  les  dépenses 
restant  à  effectuer,  et  la  situation  complète  du  budget 
de  la  colonie.  Ouant  à  l'exploitation  de  tout  ou  par- 
tie des  lignes  énumérées  plus  haut,  elle  pourra  être 
concédée  pour  une  durée  limitée  par  le  Gouverneur 
gAnéral  de  l'Indo-Ghine.  Les  conventions  réglant  les 
conditions  de  l'exploitation  ne  deviendront  définiti- 
ves qu'après  avoir  été  ratifiées  par  une  loi,  et  la  rati- 
fication devra  être  demandée  dans  le  délai  de  six  mois 
à  dater  du  jour  de  la  signature  de  la  convention.  _ 

En  venant  en  France  pour  conclure  cette  opération, 
M.  Doumer,  gouverneur  général  de  l'Indo-Chine,  comp- 
tait demander,  pour  l'emprunt  qu'il  sollicitait,  la  ga- 
rantie de  l'Etat  français.  Deux  Commissions  a  la  Cham- 
bre des  députés,  en  ont  délibéré:  celle  des  colonies  et 
celle  du  budget,  et  une  entente  s'est  vite  étabhe  entre 
ces  Commissions  et  le  Gouvernement,  d'une  part,  et 
M  Doumer,  d'autre  part,  entente  qui  a  abouti  à  une 
résolution  tendant  à  démontrer  que  le  moment  était 
venu  de  laiser  les  colonies  qui  offrent  des  garanties 
suffisantes  se  constituer  un  crédit  indépendant  de  celui 

de  l'Etat.  ,  ,     ,        .  ,    -n  i„ 

En  fait,  la  question  qui  s'est  posée  devant  le  Parle- 
ment était  simple.  Comme  l'a  déclaré  M.  Doumer  qui, 
pour  la  circonstance,  avait  été  nommé  commissaire  du 
Gouvernement,  il  ne  s'agissait,  en  efl'et,  que  d'autoriser 
l'Indo-Ghine  à  emprunter  sur  sa  propre  fortune,  c  est- 
à-dire  sur  ses  excédents  de  budget,  qui  progressent 
d'année  en  année.  Par  suite  et  selon  l'expression  même 
employée  par  l'honorable  Gouverneur  général  de  l  Indo- 
Chine  le  projet  dont  il  était  question  n'imposait  au- 
cun sacrifice  à  la  France  et  il  permettait  de  tirer  parti 
des  richesses  du  pays.  «  Que  valent,  en  effet,  a-t  il  dit, 
ces  terres  fertiles,  ces  forêts,  ces  mines  de  charbon, 
d'étain  et  de  cuivre,  si  l'on  manque  de  moyens  de 
transport^  Et  si  le  chemin  de  fer  est  un  instrument 
de  développement  économique,  il  est  aussi  un  moyen 
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(le  défense  qui  double  les  forces  que  nous  avons  sous 
la  niiiin  en  nous  permettant  de  les  transporter  là  où 
le  péril  pourrait  se  présenter.  » 

Avec  l'appui  du  Ministre  des  colonies,  M.  Doumer  a 
convaincu  la  Chambre  des  députés  et  le  Sénat,  et  c'est 
ainsi  qu'il  s'est  vu  autorisé  à  se  procurer  les  fonds  né- 
cessaires à  l'outillage  industriel  dont  l'Indo-Ghine  a 
besoin  pour  son  complet  développement. 

Ce  qui  s'est  passé  en  cette  circonstance  est  une  petite 
révolution.  C'est  la  première  fois  qu'une  colonie  fran- 
çaise fait  un  appel  au  public  sans  que  cet  appel  soit 
revêtu  de  la  garantie  de  l'Etat.  Aussi  l'expérience  sera- 
t-elle  des  plus  intéressantes  à  enregistrer.  11  faut  dire, 
ici,  que  l'Imlo-Chine  était  bien  préparée  pour  la  tenter.' 
Elle  est  en  plein  développement.  Ses  finances  sont  à  ce 
point  prospères  que  non  seulement  elle  couvre  s-s  dé- 
penses, mais  qu'elle  peut  participer  aussi  à  celles  du 
Tonkin  et  de  l'Annam.  Et,  a  ce  sujet,  il  ne  faut  pas 
perdre  de  vue  que  des  réformes  importantes  ont  été 
introduites  par  le  Gouverneur  général  actuel  dans 
l'administration  de  la  colonie,  réformes  qui  n'ont  pas 
peu  contribué  à  en  consolider  la  situation  financière. 
C'est  ainsi  que,  pour  la  perception  des  taxes,  la  substi- 
tution de  l'autorité  française  aux  mandarins  a  porté 
ses  fruits.  Il  s'en  est  suivi  un  accroissement  notable 
dans  les  produits  Ijudgétaires,  c'est-à-dire  dans  les 
ressources  mêmes  du  pays,  ressources  sur  lesquelles 
repose  la  garantie  de  l'emprunt  autorisé  par  le  Parle  - 
ment français. 

Cette  expérience,  que  l'on  tente  en  ce  moment,  a 
trouvé  de  nombreux  partisans  et  nos  principaux 
Etablissements  de  crédit  ont  tenu  à  lui  accorder 
leur  patronage.  Les  Sociétés  aui  ouvrent  leurs  gui- 
chets à  l'émission  du  14  janvier  sont  ;  la  Banque  de 
rindo-Chine;  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas; 
\q  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris;  \e  Crédit 
Lyonnais;  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  L'Industrie  en  France  ; 
et  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Co?nmer- 
cial.  Et,  comme  nous  le  disons  plus  haut,  il  sera  inté- 
ressant de  voir  l'accueil  que  fera,  non  seulement  la 
clientèle  habituelle  de  ces  institutions,  mais  encore  le 
public  ordinaire,  à  ce  que  l'on  a  déjà  dénommé  le 
«  Crédit  Colonial  », 

Au  point  de  vue  du  placement,  l'Emprunt  3  1/2  0/0 
de  l'Indo-Chine  se  présente  dans  des  conditions  parti- 
culières. Il  est  remboursable  en  75  ans  par  tirages 
semestriels  et  affranchi  de  tous  impôts,  taxes  ou  rete- 
nues de  quelque  nature  que  ce  soit,  établis  ou  qui 
pourraient,  dans  l'avenir,  être  établis  en  Indo-Chine. 
En  outre,  il  n'est  soumis  ni  au  dro  t  de  transmission 
sur  les  valeurs  mobilières,  ni  à  l'impôt  sur  le  revenu, 
tels  qu'ils  sont  actuellement  établis  en  France.  Quant 
à  son  taux  d'émission  fixé  à  90  0/0,  soit  à  450  francs 
par  oldigation,  il  représente  un  intérêt  annuel  de 
3  89  0/O,neldetous  impôts  actuellement  existants,  et 
ce,  sans  tenir  compte  do  la  prime  de  remboursement. 

Un  point  à  prendre  en  considération  par  les  capita- 
listes est  le  suivant  :  le  Gouverneur  général  de  l'Indo- 
Chine  renonce  à  la  faculté  d'accélérer  l'amortissement 
on  de  rembourser  par  anticipation  en  totalité  le  pré- 
sent emprunt  avant  le  l-^r  mai  1909.  Donc,  pendant 
dix  ans,  le  souscripteur  est  garanti  contre  tout  appel 
au  remboursement  par  anticipation.  Et,  en  admettant 
même  que  cet  appel  ait  lieu  à  la  susdite  date  dul'  r  mai 
1JU9,  il  n'en  aurait  pas  moins  encaissé,  pendant  dix 
ans,  un  intérêt  de  3  89  0/0  par  an,  tout  en  profitant 
encore,  au  moment  du  remboursement,  de  l'écart  exis- 
tant entre  le  prix  auquel  il  aura  souscrit  et  le  taux  de 
remboursement  de  son  titre,  c'est-à-dire  le  pair. 

Il  va  de  soi  que  si  le  Gouvernement  de  l'Indo-Chine 
avait  emprunté  avec  la  garantie  directe  de  l'Etat  fran- 
çais, le  prix  d'émission  de  l'Emprunt  aurait  été  autre- 
ment élevé.  Les  cours  auxquels  s'inscrivent,  présen- 
tement, le  3  0/0  français  perpétuel,  l'Emprunt 
2  1/2  0/0  de  l'Annam  et  du  TonJiin  (^iY Emprunt 
2  1/2  0/0  de  Madagascar,  auraient  dû  forcément 
servir  de  base.  Faut  il  regretter  qu'il  n'en  ait  pas  été 


ainsi  ?  Nous  ne  le  croyons  pas,  et  nos  nationaux  fran- 
çais doivent,  au  contraire,  se  féliciter  d'une  tentative 
qui  leur  procure,  pour  les  capitaux  qu'ils  engageront 
dans  l'opération  en  cours,  un  rendement  rémunérateur 
qui  ne  leur  est  souvent  offert  que  par  des  affaires 
comportant  un  caractère  souvent  aléatoire. 

Ce  qui  est  certain,  c'est  que  le  taux  d'émission  fixé 
pour  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine  corvesnond 
en  ne  tenant  même  pas  compte  de  la  prime  d'amortis- 
sement, à  un  cours  de  77  Ib  environ  pour  un  titre  du 
type  3  0/0,  et  à  un  cours  de  Gi  30  environ  pour  un  titre 
du  type  2  1/2  0/0.  On  semble  donc  avoir  fait  la  part 
Jjelle  au  public  qui,  du  reste,  en  prévision  des  réduc- 
tions que  peuvent  subir  ses  demandes,  a  déjà  demandé 
en  Bourse,  la  nouvelle  obligation,  avec  une  prime  qui 
s  est  élevée  jusqu'à  12  fr.,  soil  2  40  0/0. 

En  résumé,  l'Emprunt  en  cours  possède  des  garanties 
très  sérieuses,  et  il  ne  reste  plus  maintenant  à  notre 
épargne  qu'à  témoigner,  par  la  part  qu'elle  lirendra 
dans  1  œuvre  de  décentralisation  qui  commence  de 
1  importance  qu'elle  attache  à  notre  expansion  coloniale 
et  au  développement  de  contrées  que  l'on  n'a  que  tron 
négligées  jusqu'à  présent. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉTATS-UNIS  EN  1898 


L  année  qui  vient  de  s'écouler  aura  été  exception- 
nelle pour  les  Etats-Unis  d'Amérique.  Non  seulement 
1  écrasante  victoire  remportée  sur  l'Espagne  leur  a 
permis  de  créer  leur  domaine  colonial  et  de  prendre 
une  importance  politique  qui  cause  de  réels  soucis  à 
1  Europe,  mais  un  développement  remarquable  s'est 
maniteste  dans  l'économie  du  pays  et  il  semble  qu'il 
n  existe  pas  de  source  de  production  qui  n'ait  bénéficié 
^une  progression  remarquable. 

L'année  1898  peut  être  considérée,  pour  employer  un 
mot  familier  aux  Etats-Unis,  une  année  de  record  :  re- 
cord pour  les  transactions  financières  ;  record  pour  les 
cours  des  valeurs  de  Bourse  ;  record  pour  les  recettes 
de  chemins  de  fer;  record  pour  les  opérations  de  Ban- 
ques ;  record  pour  les  exportations;  record  pour  les 
constructions  de  chemins  de  fer,  record  enfin  pour  les 
récoltes. 

Une  série  de  statistiques  communiquée  à  notre 
confrère  la  Financiol  Neics  par  son  correspondant  de 
New-York  nous  permet  d'examiner  cette  situation  et 
de  grouper  devant  nos  lecteurs  quelques  tableaux  inté- 
ressants à  consulter. 

Voici  d'abord,  en  ce  qui  concerne  la  Bourse  de  New- 
York,  les  chiffres  des  ventes  effectuées  sur  ce  marché 
pendant  une  série  d'années  : 

Obligations  d'Etat 
et  de 

Actions  Clieminsdefer 
Dollars 

1898   113. 400. .^83  9i9.Ono.000 

1897   77.2'i8.347  529.3'43.000 

1896   54.490.043  352.815.850 

1895   66.440.576  495.904.950 

1894   49.275.736  352.74L950 

1893   77.984,965     299.372  227 

1892    86.850.930  501.398,200 

1891   72 , 725 , 864     389 . 906 . 700 

1890   59.441.301  874.342.120 

1889    61.133,161  394.151,406 

Non  seulement  l'importance  des  échanges  a  été  plu 
grande  que  jamais,  mais  les  cours  ont  atteint  un  ni- 
veau qu'ils  n'avaient  pas  touché.  On  le  verra  dans  le 
tableau  suivant,  où  se  trouvent  groupés,  pour  former 
un  index-number ,  les  actions  des  douze  principales 
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valeurs  industrielles  et  des  20  premières  Compagnies 
de  Chemins  de  fer  : 

20  act.  de  Cliemins  deler 


1-2  valeurs  industrielles 


Décemb.  1«  1896. . . 
jMars       3  1897... . 
Avril      17  — 
Septeni.  10  —  . . . 
Novenib.  8   —  . . . 


Janvi-er 
^Nlars 
Juin 
Jiuin 
Août 
Octobre  19 
Décenib.23 


1898. 


38  59 
42  13 
49 
55  82 
45  t)5 
50  67 
42  00 
53  71 

50  87 
60  97 

51  56 
60  75 


TVécemh.î8  1896   49  98 

Mars      16  1807   54  21 

Avril      Î9   —   -48  12 


Septem.  17  —  .. 
Novemb.  8  —  .. 
Février  10  1898.. 


Avril 
Juin 
Juillet 
Aorit 
Octobre  24 
Décemb.23 


21 

6 
19 

07 


67  23 
^7  45 

66  32 
55  89 

67  2i 

64  30 
70'  15 

65  66 
74  37 


Ce  résumé  des  cours  montre  toute  Tinlluence  que  les 
victoires  américaines  ont  eue  sur  les  transactions  de 
Bourse. 

Les  recettes  des  chemins  de  fer  ont  bénéficié,  elles 
asssi,  d'une  augmentation  considérable;  le  Dun'sRe- 
vieio  n'a  publié  encore  que  les  résultats  de  la  première 
qruinzaine  de  décembre,  mais  ces  résultats  ont  montré 
une  augmentation  de  2.7  0/0  sur  la  période  con-espon- 
dante  de  1897.  Voici  le  tableau  des  recettes  obtenues 

depuis  iuillet  : 

^  Auo-ment.  % 

Chemins  Augment.    par  rapport 

de  fer           1898  1897         en  1898      1897  1892 


Novem.119  51.147.933 
Octobrel75  104. 475. 404 
!-;opt.  194  9S..W7.970 
\iiùt  . .  -226  0^.536.706 
Juillet.  2:^0  83.394.531 


43.069.980  +2.077.953  +4.2  +11.9 
99.136  418  +5.338.986  +5.4  +  5.6 
90  607.-962  +1.970  OOS  +2.0  +  1.3 
89.881.280  +3.655.426  +4.1  —  2.8 
80  051.825  +3.342.706  +4.2  —  4.6 


En  même  temps  que  les  recettes  se  développaient 
dans  ces  proportions,  la  construction  des  nouvelles  li- 
gnes prenait  une  imporiance  exceptionnelle.  D'après  les 
rapports  pr<iliminaires  publiés  jusqu'ici,  il  n'a  pas  été 
construit  moins  de  2.867  milles  de  chemins  de  fer  en  1898. 
C'est  Je  chill're  le  plus  fort  obtenu  depuis  1892,  année 
ovi  les  constructions  nouvelles  atteignirent4.419  milles; 
elles  ont  été  de  2.188  milles  en  1897,  de  1.60:3  milles  en 
1895  et  de  2.112  en  1896. 

Nous  avons  les  résultats  des  compensations  effec- 
tuées par  les  Banques  de  New-York  et  de  tous  les 
grands  centres  pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898 
et  trois  semaines  de  décembre.  Ces  résultats  nous  per- 
mettent d'établir  les  comparaisons  suivantes  : 


New-York 


Etats-Unis 


(En  dollars) 

Onze  mois  de  18fl8   37.319.424.892   61  351.976.356 

Trois  semaines  de  déc.  1898.     3. 1H0.8S2.072  4.996.289.055 

Total   40.450.306.964  63.348.^65.411 


Onze  mois  de  1897   29.828.6B4.516  51.202.289.667 

Trois  semaines  de  dcc.  1897.     2.441.439.391  4.052.522.545 


Total. 


o2 . 273 . 1 03 . 907   55 . 254 . 812 . 212 


it  que  l'augmentation  a  été,  pour  les  Banques 
-York,  de  8.177.203.057  dollars,  et,  pour  les 


On  voil 
de  New- 
Banques  de  tout  le  pays,  de  11.093.453.199  dollars. 

Plus  intéressants  que  tous  ces  chiffres  sont  ceux  du 
commerce  extérieur.  Nous  ne  connaîtrons  que  dans 
quelques  jours  les  résultats  de  l'année  entière,  mais 
nous  savons  déjà  que  les  exportations  des  onze  pre- 
miers mois  dépassent  toutes  celles  des  années  anté- 
rieures. Voici  les  chiffres  de  1897  et  1898  : 

Ori^c  premiers  mois 
1898 


Importalions  : 
Marchandises  non  taxées. 
—  taxées   


1897 

(En  dollars) 
353.1  •'■.9. 000  246.870.000 
337  929  000  382.973.000 


Total    691.089.000 


579.844.000 


Exportations  : 

Marchandises  nationales   956.681.000  1.098.089.000 

—         étrangères   17.W3.000         1  9.592.000 

Total   974.655.000     1 .1 17.6-<1.000 

Excédent  d'exportations   283.565.000  '     537. «37. 000 

Nous  n'avDns  pas  à  insister  sur  la  signification  et 
l'impoi-tance  de  ces  résultats  ciue  nous  avons  déjà  ana- 
lysés. Nous  constaterons  seulement  que  les  excellents 
résultats  obtenus  ont  conti-ibué  pour  une  large  part  à 
ce  développement  des  exportations. 

La  récolte  des  cotons  pour  la  saison  1897-1898  (finie 
le  ler  septembre)  s'est  élevée  à  11.215.953  balles  d'un 
poids  moyen  de  507  livres;  celles  de  la  précédente 
saison  avait  été  de  8.705.802  balles  d'un  poids  moyen 
de  502  livres.  En  ce  qui  concerne  la  récolte  actuelle,  les 
opinions  sont  encore  divisées,  mais  dans  les  centres 
commerciaux  bien  informés  on  s'accorde  cependant  à 
prévoir  11.000  000  à  11.500.000  balles.  Le  chiffre  le  pMs 
important  a  été  celui  du  la  récolte  de  1894-9o  :  11  mil- 
lions 533.000  balles. 

Voici,  d'autre  part,  le  résultat  de  la  récolte  du  ble  et 
du  maïs  : 

Blé 

Années  Surface  eultivce  Récolte 

Acres  Bushels 

1898    43.0OU.OOO  585.000.000 

1897"    89.465.066  530.140.163 

1896    34.678.646  427.684.346 

1895"    34.047.332  467.102.947 

1894    34.882.436  .'i60.267.416 

1893           .  ..  34.629.418  396.131.725 

18^2'  '  38.554.430  •  515.949.000 

1891    39.916.897  611.780.000 

1S90    36.087.154  399.262.000 

18S9  .  38 . 123 . 859  490 . 560 .  OOO 

1898  .      .        77\692.000  ]  .926.761.000 

1897'  '  '  '  .          80.095.051  1.902.967.933 

1896   81.027.156  2.283.875.165 

1895 82.075.830  2.151.138.580 

1894 02.582,269  1.212.7:0.600 

1893 ;  ....  72  036 . 465  1 . 619 . 496 . 131 

1892"'  '    .            :0. 026. 658  1.628.464.000 

1891 76  204.515  2. 060.1  •=•4. 000 

1890   71  970.763  1.489.970.000 

\%^<d'.'.'.'.'.'.'.  .V. .  72.087.752  2.122.327.547 

On  voit  que,  pour  le  blé,  les  chiffres  de  1898  n'ont  été 
dépassés  qu'en  1891,  et  que  la  surface  cultivée  en  blé 
n'a  jamais  été  aussi  forte. 

Ces  excellentes  récoltes  et  les  excédents  d'exporta- 
tions qui  en  ont  été  la  conséquence  ont  eu  pour  effet 
d'amener  dans  le  pays  un  afflux  d'or  considérable  et 
d'apporter  au  Trésor  un  appui  dont  il  avait  grand  be- 

''^^"'  G.  B. 


L  A 

PRODUCTIOPl  CES  VINS  &  DES  CIDRES  EN  1898 

Dans  notre  numéro  du  23  décembre  dernier,  nous 
avons  publié  un  résumé  des  évaluations  de  la  récolte 
des  vins  en  1898.  La  Direction  générale  des  Contri- 
butions indirectes  vient  de  faire  paraître  le  tableau  de 
développement  de  cette  récolte  ainsi  que  celui  relatif  à 
la  production  des  cidres;  nous  en  tirons  les  éléments 
qui  suivent  : 

VINS 

La  reconstitution  du  vignoble  se  manifeste  par  des 
augmentations  de  la  superficie  productive  dans  trente- 
trois  départements,  notamment  dans  le  Gard,  l'Hérault, 
le  Rhône  et  Saône-et-Loire.  L'étendue  totale  du  vignoble 
français  a  augmenté  de  17.582  hectares  en  1898;  elle  est 
de  1  706  513  hectares. 

La  production  totale  étant  évaluée  à  32.282.359  hecto- 
litres, le  rendement  moyen  à  l'hectare  pour  1898  ressort 
à  19  hectolitres,  soit  une  diminution  de  1  hectolitre  par 
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rapport  à  celui  de  1897.  La  comparaison  avec  les  résul- 
tats correspondants  l'ait  apparaître  une  diminution  de 
68.000  hectolitres  par  rapport  à  l'année  1897  et  de 
968.000  hectolitres  sur  la  production  moyenne  des  dix 
années  antérieures. 

Voici  quel  a  été,  depuis  1888,  le  mouvement  de  la 
production,  de  l'importation  et  de  l'exportation  des 
vins  : 

Production,  importation  et  exportation  des  vins 


{1888-1897) 

Superficie 

Vins  de 

Vins  de  toutes  sortes 

Années 

plantées 

vendange 

en  vignes 

Production 

Importât. 

Exportât. 

Hectares 

Hectolitres 

Hectolitres 

Hectolit. 

1888   

1889   

1.843.580 

80.102.000 

12.064.000 

2.118.000 

1.817.787 

23. 2 i4. 000 

10.470.000 

2.106.000 

1890   

1.816.544 

27.416.000 

10.830.000 

'2.162.000 

1891  

1.763. 374 

30.140.000 

12.278.000 

2.0i9.000 

18  '2  

1.782.588 

29.082.000 

9.400.0UO 

1.845.000 

1893   

1.793.299 

50.070.000 

5.8.-)5.000 

1.5()0.000 

1894  

1.766.841 

39.053.000 

4.49i.O00 

1.721.000 

1895   

1.747.0U2 

26.688.000 

6.356.000 

1.696.000 

189;  

1.72S.433 

44.6.56.000 

8.818.000 

1.783.000 

1897   ■  . . 

1.6S8.931 

32.3.50.000 

7.529.000 

1.774.000 

Moyeniae  

1.774.837 

33.278.000 

8.832.000 

1.888.000 

1898(11  l"'mois) 

1.706.513 

82.282.0U0 

7.692.984 

1.495.424 

Dans  le  total  de  7.692.984  hectolitres  importés  pen- 
dant les  onze  premiers  mois  de  1898,  les  vins  d'Es- 
pagne figurent  pour  4.588.170  hectolitres;  les  vins 
d'Italie  pour  11.854;  les  vins  de  Portugal  pour  2.017; 
les  vins  d'Algérie  pour  2.734.375,  et  les  vins  de  Tu- 
nisie pour  65.538  hectolitres. 

Voici  le  tableau  des  départements  où  la  valeur  de  la 
■récolte  a  dépassé  10  millions  de  francs  : 


-Départements 


Nombre 

Valeur 

d'hecta"' 

Eécolte  des  Vins 

approxima- 

plantés 

tive 

en 

delà  récolte 

vignes 

1898 

1897 

de  1898 

186.093 

(Hcctc 

)litres) 

6.745.000 

10.097.796 

142.083.900 

141.653 

2.355.645 

1.3^6.277 

95.803.874 

123.425 

3.056.1s 

4.028.372 

61.123.720 

21.882 

772.390 

350.049 

34.631.955 

39.220 

792.626 

818.75'i 

34.564.125 

32.941 

974.013 

342.131 

33.481.935 

43.940 

1.140.027 

52-<.352 

33.240.452 

15.641 

406.41:h 

289.334 

3^.153.443 

69.715 

1.498.598 

2.739.0X3 

30.930.634 

57.37(i 

1.100.37(1 

2.143.068 

30.587.880 

28.000 

557.000 

675.000 

2! .465.275 

42.340 

662.913 

2.53.863 

21  ,(i(i9.930 

26.136 

915.459 

1.2C>0.882 

19.772.236 

34.275 

559.621 

199.082 

18.621.545 

46.816 

477.952 

172.980 

18.375. 12Ô 

30.422 

435.301 

109.866 

18.060.940 

45.1(16 

682.306 

875 . 753 

17.615.845 

59.575 

8(:;0.370 

191.390 

16. 504. 880 

26.  ni 

4(J8.205 

477  .-308 

15.932.500 

27.210 

401.448 

511.000 

12.997.044 

53.262 

328. 5G2 

273.740 

12.832.640 

22.118 

440.812 

500.864 

12.(;(59.325 

15.084 

395.586 

Sm  915 

12.301.846 

18.108 

476.920 

81.47i) 

12.0i9.X24 

17.638 

245.858 

120.2  9 

11.592.790 

15.416 

400.816 

91.54S 

10.421 .210 

13.783 

334.552 

171.343 

10.390.329 

450.227 

4.797.410 

3.904  264 

169.486.053 

1.706.513 

32.2S2.359 

32.350.722 

961.760.756 

Hérault  

Gironde  

Aude  

Côte-d'Or  

Ehône   

Saône-et-Loire  . . . 
Puy-de-Dome  .... 

JMarne   

(iard  

Pyrénées-Orient. . 
Loire-Inférieure  . . 
Charente  Infér" . . 
Bouclies-du-Rh. . . 

Loir-et-(Jher  

Indre-et-Loire. . . . 

Yonne   

Var  

Gers  

Isère   

Haute-Garonne. . . 
Lot-et-Garonne. . . 

Vancluse  

Meurthe-ct-Mos .  . 

Aube  

Maine-et-Loire . . . 

Vienne  

Vendée   

Autres  départem'- 

Total  général. . . 

On  remarquera  qiie  les  plus  fortes  diminutions  ont 
ete  subies  par  les  départements  du  midi  de  la  France  : 
Hérault,  3.3a2.796  hectolitres;  Gard,  1.240  485  hecto- 
litres; Pyrénées-Orientales,  1.042.6*98  hectolitres  ;  Aude, 

9/2. 18b  hectolitres;  Bouches-du-Rhône,  285.423  hecto- 
litres. 

Par-  contre,  aux  augmentations,  nous  trouvons  en 
premier  heu  le  département  de  la  Gironde  pour  1  mil- 
lion 19.368  hectolitres.  Viennent  ensuite  •  le  Gers  avec 


668.980  hectolitres;  Puy-de-Dôme,  611.675  hectolitres; 
Saône-et-Loire,  531.882  hectolitres;  Côto-d'Or,  422.431 
hectolitres  ;  Cher,  409.050  hectolitres,  etc. 

La  valeur  de  la  récolte,  en  1898,  est  estimée  961  mil- 
lions 760.756  fr.  En  1897,  elle  était  de  808.029.409  fr., 
et  en  1896,  de  1.174.000.000  de  fr. 

En  ce  qui  concerne  l'Algérie,  l'évaluation  définitive 
de  la  récolte  est  chiffrée  à  5.221.700  hectolitres  pour 
une  superficie  productive  de  123.900  hectares,  savoir  : 


1898 

Hectares  llcctol. 


1897 
Hectol. 


Département  d'Alger  

—  di'  (jonstantine . 

—  d'Gran  


Totaux . . 


45.700  2.624.400  2.186.289 
18.2U0  978.000  762.812 
60.000   1.619.300  1.418.657 

123 . 900   5 . 221 . 700  4.367.758 

La  production  des  vins  de  raisins  secs  a  été  de 
128. 885  hectolitres  (dont  17.1 77  hectolitres  pour  la  fabri- 
cation industrielle  comptée  de  novembre  à  novembre) 
contre  451 . 422  hectodtres  en  1897.  La  fabrication  des 
vins  par  addition  de  sucre  et  d'eau  à  des  marcs  s'est 
élevée  à  1.751.596  hectolitres,  contre  1.049.061.  La 
fabrication  des  piquettes  pour  la  consommation  de 
famille  n'est  plus  que  de  1.402.019  hectolitres,  contre 
1.742.188  hectohtres  en  1897. 

CIDRES 

La  récolte  des  cidres  est  évaluée,  en  1898,  à  10  mil- 
lions 637.436  hectolitres. 

Le  tableau  ci-après  résume  le  mouvement  de  la  pro- 
duction, de  l'importation  et  de  l'exportation  des  cidres 
depuis  1888  : 

Production ,  importation  et  exportation  des  cidres  {1888-97): 

  Cidres   

Années  Production      Import.  Export. 

(Hectolitres) 

1888   9.767.000  941  13  OOO 

1889    3.701.000  8.319  12  000 

5890   11.095.000  7.035  9  000 

1891   9.280.000  684  10 ' 000 

1892   15.141.000  402  10  000 

1893    31.609.000  845  14  000 

1894   15.541.000  744  18  000 

1895    25.587.000  .576  231000 

1896    8.074.000  .525  26  000 

1897    6.789.000  a06  23.000 

Moyenne   13.637.(J00        2.035  35.800 

1898  (11  l'-' mois)...    10.637.000        4.466         16. '789 

Voici  le  tableau  des  départements  où  la  récolte  a  été 
supérieure  à  100.000  hectolitres  : 

Récoltes  des  cidres 

Départements  1898  1897  Différence 

(Hectolitres) 

Ille-et- Vilaine   2.-307.230  1.002.964  -f  1  .304  266 

(.;alvados   1 . 682 . 424  770 . 877  1 . 469 . 164 

(.',ôtes-du-Nord   1.041.704  233.. 381  +  808.323 

Orne   941.306  452.570  +  488.736 

Eure   925. .574  619.174  -f  306.400 

Seine-Inferieure   57L  9.50  525.719  -j-  46.231 

Manche   .510.4(37  684.801  —  174.334 

Sarthe   372.391  267.095  +  105.296 

Mayenne   363.862  278.145  -j-  85.717 

Morbihan   279.880  293.716  —  13.836 

Oise    207.977  225. 9H0  —  17.983 

Scine-et-Oise   1S3.671  81.923  -f  51748 

Eiire-^t-Loir   115.800  85.192  -f  80  608 

Somme   108.. 585  103.392  -f  5.193 

Loire-Inférieure   10:^.920  226.244  —  122.324 

Autres  départnments. . .  970.695  937. f62  -(-  33!l33 

Total  général          10.637.436   6.788.715   -f-  3.848.721 

L'augmentation  pour  l'année  est  donc  de  3.848.721 
hectolitres,  mais  la  dernière  récolte  est  inférieure  à  la 
moyenne  des  dix  années  antérieures  de  3.020.980  hec- 
tolitres. 

P.  B. 
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Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire 

A  la  date  du  31  octobre  1896,  et  alors  que  les  actions 
de  la  Société  anonyme  des  Ateliers  et  Chantiers  de  la 
Loire  se  négociaient  aux  environs  de  5(55  francs,  nous 
écrivions,  dans  une  étude  consacrée  à  cette  entreprise, 
que  eu  égard  aux  sommes  affectées  par  elle  à  ses  ré- 
serves et  qui  représentaient  plus  du  tiers  du  capital, 
la  valeur  intrinsèque  desdites  actions  s'établissait  à 
plus  de  650  francs.  Depuis  cette  date,  notre  manière  de 
voir  a  été  partagée  par  le  public,  et  on  peut  s'en  ren- 
dre compte  en  constatant  que  ces  titres  sont  demandes, 
actuellement,  sur  le  Marché  Officiel  de  Paris,  à  760  fr., 
ex-coupon  de  20  francs  bruts,  détaché  le  2  janvier  der- 

'^^Pourtant  le  dividende  pour  l'exercice  1897-1898,  qui 
a  pris  lin  le  30  juin  dernier,  a  été  fixé  à  32  fr.  50,  c'est- 
à-dire  sans  augmentation  sur  les  trois  exercices  précé- 
dents Mais  la  situation  de  la  Société  ne  s'en  est  pas 
moins  considérablement  affermie,  ainsi  qu'il  ressort  du 
rapport  et  des  comptes  qui  ont  été  soumis  aux  action- 
naires lors  de  l'assemblée  générale  annuelle  qui  s  est 
tenue  le  17  novembre  dernier. 

Tout  d'abord,  voici  le  bilan  au  30  juin  1898,  compare 
aux  bilans  des  deux  exercices  antérieurs. 

Bilan  au  30  juin   

1896  ^      1897  1898 
Actif  —  —  ^ 

(En  francs) 

fîompte  de  premier  éta- 

SS^Î^i^':'':":  16.211.276  16.213.245  16.531.235 
Dépenses  sur  travaux  en  ^^^^^  26.624.125  23.397.838 
Annrovisionnèmènts.' ■  ■  844.674        891.271  1.269.677 

cFsCiibE         .    i     3.111.708     1.622.456  7.464.39:i 
SSurs  divers.; 1.320.780     1.831.145  3.718.088 
46.219.445   47.182.242  52.381.231 

Passif 
Capital  ■  

Obli.t^ations  4  0/0  

Compte  ohliR.  hypoth... 

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

l'rovision  

Acompte  sur  travaux  en 

cours  

(a-éanciers  divers  

Profits  et  pertes 


10.000.000 
8.013.650 
480.000 
215.700 
1.000.000 
1.166.764 


10.000.000 
7.909.900 
480.000 
275.955 
1.000.000 
1.000.000 


10. 000. 000 
7.802.000 
480.0110 
299.735 
l.COO.OOO 


22.207.373  23.488,326  27.033.927 
1.407.265     1.598.502  2.877.291 


Report  ancien  

Bénéfices  de  l'exercice. . . 


523.593 
1.205.100 


9" 3. 953 
475.606 


755.778 
2. 132.. 520 


46.219.445   47.182.242  52.381.251 

A  première  vue  on  serait  porté  à  croire,  d'après  les 
comptes  ci-dessus,  qu'au  cours  des  trois  derniers  exer- 
cices, l'exploitation  de  la  Société  des  Ateliers  et  Chan- 
tiers de  la  Loire  a  été  des  plus  irrégulière.  Il  n'en  est 
pourtant  pas  ainsi.  Au  30  juin  1897,  les  profits  accuses 
par  le  bilan  étaient  bien  inférieurs  de  729.494  fr.  à 
ceux  réalisés  en  1895-1896,  malgré  un  grand  développe- 
ment des  travaux  en  cours  et  une  recrudescence  d'acti- 
vité sur  les  chantiers,  mais  cette  diminution  n'était 
qu'apparente.  La  Société  avait  tenu,  en  effet,  à  ne  faire 
entrer  ses  bénéfices  en  ligne  de  compte  que  lorsqu'ils 
auraient  été  dûment  encaissés,  c'est-à-dire  lorsque  la 
réception  définitive  des  navires  qui  sortaient  de  ses 
chantiers  l'aurait  déchargée  de  toute  responsabilité 
vis-à-vis  de  ses  clients.  Aussi,  au  cours  du  dernier 
exercice,  plusieurs  navires  ayant  été  livrés  et  d'impor- 
tants règlements  de  comptes  s'en  étant  suivis,  elle  a 
jugé  que  rien  ne  s'opposait  plus  à  ce  qu'il  fût  fait  état 
de  profits  que  par  jjrudencc  elle  avait  jusqu'alors  réser- 
vés. C'est  pourquoi  les  bénéfices,  qui  se  chiffraient  au 
30  juin  1890  par  1.205.100  fr.,  et  qui  étaient  tombés  à 
47;j  606  fr.  au  30  juin  1897,  se  sont  relevés,  pour  le  der- 
nier exercice,  ii  2.132.520  fr.,  en  augmentation  de 
1.656.914  fr.  d'une  année  à  l'autre. 

Le  capital  de  la  Société  étant  représenté  par  20.000 


actions,  les  profits  accusés  par  le  bilan  au  30  juin  1898 
représentaient  plus  de  106 fr.  par  action.  Néanmoins,  le 
Conseil  d'administration,  toujours  prudent,  n'a  pas  cru 
devoir  répartir  plus  qu'il  n'avait  distribué  en  1896  1897. 
Et  comme  cette  répartition  de  32  fr.  50  par  action  n'ab- 
sorbe qu'un  montant  de  650.000  fr.;  que,  d'autre  part, 
le  tantième  des  administrateurs  n'a  atteint  que  152.000 
francs,  il  est  resté,  en  chiffres  ronds,  et  sans  tenir 
compte  du  report  de  l'exercice  antérieur,  1.370.000  fr. 
à  porter  aux  divers  comptes  de  réserve  et  de  prévoyance. 

11  s'ensuit  qu'à  l'heure  actuelle,  les  réserves  et  pro- 
visions diverses  de  la  Société  dépassent  3  millions  400 
mille  francs.  D'autre  part,  le  moment  est  plus  que 
jamais  aux  constructions  maritimes,  et  le  carnet  des 
commandes  qui  lui  sont  adressées  est  très  rempli.  Sa 
situation  financière  est  donc  des  plus  satisfaisantes  et 
ses  perspectives  d'avenir  des  plus  encourageantes. 

A  l'assemblée  générale  du  19  novembre,  les  action- 
naires de  la  Société  des  Ateliers  et  Chantiers  de  la 
Loire  ont  approuvé,  tels  qu'ils  leur  étaient  présentés, 
les  comptes  de  l'exercice  1897-1898.  Ils  ont  voté  aussi 
la  répartition  du  dividende  de  32  fr.  50  par  action  et 
réélu,  comme  administrateurs,  M.  le  comte  Foy  et 
M.  Albert  Mirabaud.  Ils  ont,  en  plus,  désigné  comme 
commissaires  des  comptes  MM.  Démarest  et  Schlœsing. 

J.  M. 


Les  Créanciers  français  des  Banriues  Argentines 

Le  Président  du  Conseil,  Ministre  de  l'Intérieur  et 
des  Cultes,  a  adressé  aux  préfets  la  circulaire  suivante, 
relative  aux  dépôts  effectués  par  nos  compatriotes  à  la 
Banque  Nationale  Argentine  et  à  la  Banque  de  la  pro- 
vince de  Buenos-Ayres  : 

Paris,  le  29  décembre  1898. 

M  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  vient  de  me  faire 
connaître  que  les  Banques  Nationale  Argentine  et  de  la  pro- 
vince de  Buenos-Ayres,  toutes  deux  en  liquidation  depuis 
plusieurs  années,  et  dans  lesquelles  un  grand  nombre  de  nos 
compatriotes  auraient  effectué  des  dépôts,  se  trouveraient 
actuellement  en  mesure  de  rembourser  une  partie,  au  moins, 
des  sommes  que  les  déposants  considéraient  comme  entière- 
ment perdues.  ,  ,  , 

Les  conditions  dans  lesquelles  s'effectuent  les  rembourse- 
ments sont  indiquées  avec  la  plus  grande  précision  dans  une 
note  transmise  par  notre  Ministre  à  Buenos-Ayres  et  qui  est 
ainsi  conçue  : 

1°  Banque  Nationale,  en  liquidation. 

Cette  Banque  rembourse  aux  déposants  ou  à  leur  ayants 
droit  reconnus  le  solde  créditeur  de  leur  compte  en  principal 
et  intérêts  calculés  jusqu'en  1891,  mais  sans  intérêts  au  delà. 
2"  Basique  delà  province  de  Buenos-Ayres,  en  liquidation. 

Cette  Banque,  ainsi  qu'elle  y  est  autorisée  par  la  loi,  se 
libère  vis-à-vis  de  ses  déposants  par  la  remise  de  certilicats 
de  dépôt  d'un  chiffre  noniinal  égal  au  solde  créditeur  de  leur 
compte  arrêté  au  30  juin  1895  avec  capitalisation  d  intérêts 

^ "ces  certificats  de  dépôts,  qui  sont  actuellement  cotés  en 
Bourse  à  45  0/0  de  leur  valeur  nominale,  ont  la  lorme  de 
titres  au  porteur,  rapportant  2  0/0  par  an,  et  sont  munis  de 
coupons  trimestriels,  qui  se  payent  regulierenient. 

Comme  les  certificats  de  dépôt  que  cette  Banque  délivre 
aux  réclamants  en  retard  sont  démunis  de  tous  les  coupons 
échus  au  moment  de  cette  remise,  il  est  évident  que  ceux-ci 
ont  le  plus  grand  intérêt,  de  même  que  ceux  qui  ont  des 
dépôts  à  la  Banque  Nationale,  à  faire  liquider  leur  comp.e 
le  plus  tôt  possible. 

A  cette  fin,  ceux  d'entre  eux  qui  se  trouvent  en  Irance  au- 
raient à  procéder,  selon  le  cas,  ainsi  qu'il  suit  : 

1  _  Si  c'est  le  titulaire  même  du  livrft  de  dépôt  qui  en 
demande  la  fiquidation  et  qu'il  sache  signer,  il  bu  suffira  de 
faire  parvenir  à  la  légation  de  France  a  Buenos-Ayres  une 
lettre  adressée  à  M.  le  Gérant  de  la  Banque  de  la  province,  1  in- 
vitant à  remettre  les  titres  à  M.  le  Ministre  de  Irance  a  Bue- 
nos-Ayres. S'il  s'agit  d'une  femme  mariée,  la  lettre  devra  être 
signée  aussi  par  le  mari.  .       ,  *    •  -  „.  li 

S'il  ne  sait  signer,  l'envoi  d'un  pouvoir  spécial  notarié  et  lé- 
galisé par  un  consul  argentin  sera  indispensable. 

2  —  Si  le  tit  daire  lu  livret  est  décédé,  sa  liquidation  doit 
être  demandée  par  ses  héritiers,  lesquels,  si  le  solde  créditeur 
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(le  ce  livret  ne  dépasse  pas  2.000  piastres,  n'auronl  à  fournir 
que  les  pièce*'  suivantes  : 
1»  Une  procuration  notariée  ; 

2°  Un  acte  de  notoriété  constatant  que  les  intéressés  sont 
uniques  héritiers  ou  pour  une  quote-part  du  titulaire  du 
livret; 

3°  Un  extrait  des  actes  de  décès,  mariage  et  naissance  éta- 
blissant les  liens  de  parenté,  au  moins  au  dixième  degré, 
existant  entre  le  défunt  et  les  requérants. 

Toutes  ces  pièces  devront  être  légalisées  par  un  consul  ar- 
gentin . 

Si,  au  contraire,  le  solde  dépasse  2.000  piastres,  l'ouverture 
de  la  succession  devant  les  tribunaux  argentins  devenant 
inéluctable,  la  Banque  ne  pourra  délivrer  les  titres  que  sur 
un  ordre  du  juge  compétent. 

Il  y  aurait  lieu  cependant,  même  dans  ce  cas,  de  fournir 
les  pièces  indiquées  ci-dessus,  sauf  l'acte  de  notoriété  devenu 
superflu. 


MormatioHS  Écouoinipes  et  Einaiicières 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


5  janvier        12  janvier 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

5  janvier        li?  janvier 

Or   1.81!,5Î9  884    1 , 810. 54';  .060 

Argent...    1.195  il!  88Ô    1.196. 242. 391 


3.006.  n2.T;i  3.006.'I86.4:.2 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

r,    ,  r    -11    Ti    •    (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  gg-^j^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  . . 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Bôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Elmploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  I-o' du  17  mai  1834  

mobiUères     Er-banoues  département. 

(  Loi  du  y  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Cpmptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3.006  712  171 


1 I 6  808 

509.277.188 


602  577. C3b 
7t6.0  0 

198.853.393 
249  066. i80 
1 80.000.000 
10.000.000 
2.980  750 
99.626.861 
100.000.000 
4.000.000 
15.034.101 

53.827 
8.407.444 

57  463  7b9 


5. 015  4SI  640 


182.500.000 
8.002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
l.e43..=)61  725 

39  039.007 

13  7.16.9/1 
263.842  579 
44d  749  :6: 

74.927.631 
8  405  6 '.4 
2.238  300 
2. 052., 562 

i5.891  943 


3  006.786.452 


25.468 
465.191.432 


606.535.163 
971.000 

» 

184  205-123 
241.222  316 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.606.861 
100.000  000 
4.000.000 
14.653.457 

550  759 
8.407.444 
27.079  04Ô 


4.951  996.273 


182  500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.906  339.240 
26  592  571 
13  401.976 
238. 9 41  653 
421.336.062 
71.037.648 
5.683  799 
2.7C2.P36 
2  052.562 
38  892  3!5 


Total   5.015.481  6i0    4.951 .9J6. 273 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


17  janv. 
1895 

13  janv. 
1896 

14  janv. 
1897 

13  janv. 
1898 

12  janv. 
1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.657  6 

3.662.5 

3.785  5 

3.838  0 

3  9P6  3 

3.323  0 

3.166.6 

3.1.30  5 

3. 138  5 

3  Oc'6  8 

492  8 

737  3 

925  2 

9.i6  5 

1.071 .7 

288  3 

381.5 

375.6 

3"'8  7 

425  5 

140.0 

140  0 

140  0 

180  0 

180  0 

120  8 

167  6 

196  7 

253  4 

238  9 

428  7 

571.9 

571  3 

525  2 

402.4 

2  %  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

2  0/00 

2  %  0/00 

1  %  0/00 

1.18>.3 

1.491.9 

1.694  1 

1.567.5 

2.i52  2 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Un  dernier  versement  de  125  fr.  étant  appelé,  du  .5  au 
15  janvier,  sur  les  actions  de  la  (Compagnie  des  Phosphates 
et  du  Chemin  do  fer  do  Gafsa,  la  Ciianihre  syndicale  a  décidé 
qu'à  partir  du  9  janvier,  lesdites  actions  no  seront  plus  négo- 
ciables qu'en  titres  entièrement  libérés  et  définitifs,  ex- 
coupon n"  1. 

Depuis  le  9  janvier  courant,  les  îjO.OOO  actions  de  100  fr., 
numéros  1^5001  à  175000  de  la  Compagnie  Générale  de  Trac- 
tion sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant 
et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  n°»  1  à  125000 
et  17Ô001  à  200UOO. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  150. 000  à  200.00'J. 

..Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  Billets  Hypothé- 
caires 0/(1  ]8Mi  de  l'ile  de  Cuba  pourront  circuler  en  titres 
démunis  de  coupons. 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  Obligations  2  0/0 
du  Chemin  de  fer  et  du  Port  de  La  Réunion  pourront  circuler 
en  titres  démunis  de  coupons. 


Depuis  le  10  janvier,  les  100.000  actions  de  100  fr.  de  la 
Société  Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et  Tram\\  ays 
sont  admises  aux  négoriatioiis  de  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  trois  ruhri([ues  dislinctes,  alï'ectées: 

—  La  première,  aux  4U.U0O  actions  anciennes  entièrement 
libérées,  numérotées  de  84085  à  74084,  jouissance  1'^  mai 
1697  : 

—  La  deuxième,  aux  .34184  actions  nouvelles  entièrement 
libéréps,  n"*  1  à  34(j8'i:,  jouissance  29  septembre  189<S  ; 

—  Et  la  troisième,  aux  2."). 91 6  actions  nouvelles  libérées  de 
25  fr.  et  nominatives  n"'  4U001  à  65916,  jouissance  29  sep- 
tembre 1898. 

Les  actions  libérées  sont  représentées  par  des  titres  défini- 
tifs au  porteur,  coupon  1  attaché  ;  et  les  actions  non  libérées 
par  des  certificats  provisoires  à  échanger  après  libération. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit  Lyonnais,  à  la  Société  Géné- 
rale, à  la  Banque  Internationale  de  Paris  et  au  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial. 

Depuis  le  11  janvier,  les  10.001)  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  3  1/2  0/6,  n»'  100001  à  IIOOOO,  du  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  3  1/2  0/0 
anciennes  n"'  1  à  100000. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve  porté  de  100. UOO  à  110.000. 


Un  versement  de  125  fr.  étant  appelé  le  16  janvier  sur  les 
actions  de  la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts,  la 
Chambre  syndicale  a  décidé  (ju'à  partir  du  10  janvier,  lesdites 
actions  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  libérés  de 
375  francs. 

Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des  finan- 
ces vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus  'indi- 
rects ainsi  que  dps  monopôles  de  l'Etat  pendant  le  mois  de 
décembre  1898. 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  13.005.058  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  augmentation  de 
9.5ii3.500  fr.  par  rapport  à  la  période  corresiiondante  de  1897. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

Le  timbre,  8.492.978;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse, 
5.(00;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  2.000;  les 
douanes,  5.141.300;  les  contributions  indirectes,  8.262.980;  les 
sels,  125.0(10  ;  les  conlriliiitions  indirectes  (  monopoles  ), 
2.871.500;  les  postes,  1.464.300;  les  télégraphes,  264.9U0. 

Les  moins-values  portent  sur  : 

L'enregistrement,  149.600;  les  sucres, 8.449.000 ;  les  télépho- 
nes, 20  300. 

Par  rapport  au  mois  de  décembre  1897,  il  y  a  augmenta- 
tion sur  : 

L'enregistrement,  l.SOi.OOO  fr.  ;  le  timbre,  8.021.000  fr.  ; 
l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  434.500  :  les  con- 
tributions indirectes  5.099.000;  les  sels,  2-^1 .000  :  les  contri- 
butions indirectes,  (monopoles),  2,278,00();  les  postes,  748.800; 
les  télégraphes,  32.200. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  -  Trance 


Il  V  a  diminution  snr  : 

L'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse,  l?'i.000  fr  .Ues  doua- 
nes 7  iiUô.OIX):  les  sucres,  688.00(i  fr.  les  télégraples,  8.0(10.  fr. 

Pour  l'année  dernière,  tout  entière,  le  rendement  des  im- 
pôts et  revenus  indirects  a  dépassé  les  évaluations  de  ..ià 
millions  80'i  658  fr.  et  présenta,  par  rapport  au  rendement  <le 
IS*.'?,  une  plus-value  de  12'2.247.000  fr. 

T.e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prir.  du 
miintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
rétranger,  jusqu'au  80  décembre  1898  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé)  


VILLES 


Paris  

Lyon  

Rouen  — 
Toulouse. . 

Nancy  

Dij&n  

Chartres.. . 
Bergues . . . 
Nantes  

Vienne  ... 
Londres. . . 
Bruxelles  . 
New- York. 
Chicago  .. . 


Marchés 
précé- 
deats 

Cours 

du 
16  liée. 

Cours 

du 
2i  déc. 

Cours 

du 
30  déc. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  35 

20  35 

20  60 

20  33 

21  .. 

20  75 

20  50 

20  50 

19  55 

19  20 

19  35 

19  33 

21  40 

21  40 

21  25 

21  25 

20  3o 

20  23 

20  25 

20  10 

20  33 

20  10 

20  10 

20  35 

20  60 

20  40 

19  80 

20  40 

20  40 

20  13 

19  70 

19  83 

21  10 

20  80 

20  75 

21  .. 

21  50 

21  GO 

22  35 

21  55 

n  30 

16  90 

16  35 

16  65 

16  73 

16  60 

16  50 

16  30 

13  50 

13  80 

14  30 

14  65 

12  03 

12  60 

12  65 

12  90 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 


fr.  c. 

+  Ô  15 

—  0  80 
-f  0  90 

—  0  25 

+  Ô  05 

—  0  30 
-i-  0  65 

-I-  1  20 

—  3  70 

—  3  85 

—  5  70 

—  7  45 


Taux 
du 
droit  de 
douane 


fr.  c. 


3  75 


4  89 


La  Production  universelle  de  la  Soie  en  1898.  —  Le 

Syndicat  des  Marcliaiids  de  soie  de  Lyon  a  dressé  une  statis- 
tique provisoire  de  la  récolte  1«)8  dans  le  monde.  Voici  ce 
document  rapproché  des  chiffres  de  1897  : 

1897 


1898 
\Estim.  provis.) 


Cocons 
frais 


Soie 
grège 


Cocons 
frais 


Soie 
grège 


(Milliers  de  kilogr.) 
Europe  Occidentale 


1.1  m 

36.726 
915 

(•)20 
2.916 
73 

6.893 
39.500 
962 

545 
3.140 
80 

1.100 
299 
59 
1.334 

231 

) 

1.200 
3:35 
56 
1.400 

250 

4S.193 

3.840 

50.346 

4.015 

Levant 

4.207 
5.641 

316 
490 

5.0.50 
5. 360 

380 
465 

1 . 456 

115 

1.650 

120 

/i.50 

550 
4  914 

37 
43 

240 

400 
525 
4.500 

34 
42 
210 

105 

» 

125 

17.218 

1.340 

17.485 

1.376 

France  

Italie  

Espagne  

Autriche-Hongrie  : 

Tyrol  méridional . . 

Frioul  

Istrie  et  Dalmatie. 

Hongrie-Croatie  . . . 

Totaux  


Turquie  d'Asie  : 

Brousse  et  Anatolie 

Syrie  

Turquie  d'Europe  : 

Saionique,  Andri- 

nople  

Balkans  : 

Bulgarie  et  Roumé- 

lie  Orientale  

Grèce  

(jaucase  

Perse  et  Turkestan  : 

Exportations  

Totaux  

~Exlrême-Orient  (exportations) 
Milliers 


Balles     de  kilog.  Balles 


Chine  : 

.Japon 

Inde  : 


Shanghaï  

("an  Ion  

Yokohama. . . 
(Calcutta  


71.671 
38.733 
66.7.^3 
3.733 


Totaux . 
Totaux  généraux. 


3.925 
1.860 
3.507 
291 

9.. 583 

14.769 


70.000 
42.000 
50.000 
3.650 


Milliers 
de  kilog. 

3.833 
2.017 
3.090 
280 

~~9.220 

~l4.61I 


Il  résulte  de  cette  statistique  que,  compi'nsation  faite  des 
déficits  et  des  excédents  7)artiels  de  certains  pays,  l'ensemble 
de  la  production  universelle  serait  de  17K.(X)0  kilogrammes 
(soit  à  un  peu  plus  di>  1  0/0  près),  équivalante  à  la  précédente. 
Elle  coiifirnie  donc,  sauf  rectification,  l'évaluation  approxima- 
tive que  nous  avons  laite  au  lendemain  de  la  récolte. 


La  Production  du  mercure.  —  Suivant  une  statistique 
luibliée  récemment  par  la  Metallgesellschaft,  la  production 
du  mercure  des  cinq  dernières  années  s'est  présentée  ainsi 
que  l'indique  le  tableau  suivant  : 

Pays  1893     1894     1895     1896  1897 

(En  tonnies  métriques) 

Etats-Unis   1.047   1.056  1.252   1.068  905 

Espagne  l.<565    1.609    1.506    1..5a4  1.709 

Autriche-Hongrie   512      519'      535      564  (*) 

Russie   2«J0      196      434      491  550 

I tali e '.   273      2-08   199  186  (*) 

Total   3.697   3.638    3.926   H.83:3  3.164 

Prix  maxim.  à  Londres  de 

la  bouteille  de  34  >^  kil.i  6.17.6  6.15.0  7.7.6  7.5.0  7. 7. G 
Prix  niinim.  à  Londres  de 

labouteillede34^^kil.  £   6.2.6  5.10.0   6.7.6   6.8.6  6.12.6 

(*)  Production  pas  encore  connue. 

Pendant  ces  cinq  dernières  années  l'Espagne  a  été  la  plus 
forte  productrice  de  mercure.  Pour  re  pays  seul,  on  compte, 
en  effet,  15.079  tonnes,  et  la  production  réunie  des  autres  pays 
mentionnés  n'a  été  que  de  îi3.640  tijunes. 


RECETTES  DES  CHEIÏlINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  17  au  23  décembre  1898  (51=  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Btat  

Paris-Lyon-Méditer 
—  Chemins  Algériens. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est- Algérien  

Bôae-Guelma  

Dues  t- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. 
Médoc  


Reo.  br.  de 

Reo.  br 

depuis 

z 

•l 'S 

la  semaine 

le  Isrjanvier 

Différence 

1898 

§■3. 

—  K 
3  " 

1898 

189T 

1898 

1897 

2.813 

9£9 

825 

44.527 

43.227 

H 

1.299 

9.01-» 

8.09U 

-l  640 

415.114 

399.110 

- 

16  0u4 

513 

17T 

145 

8.82b 

7 . 860 

965 

3.14e 

3.86-i 

3 /7o6 

210  305 

205.805 

4.bil0 

5.5911 

■i  89;s 

2.8U1 

168  251 

162  702 

5  549 

6  829 

3.yu 

3  eiil 

1.)6  716 

19! .330 

4  786 

4.836 

3.083 

2.968 

163  580 

160.216 

- 

3.364 

3.418 

2.000 

1  9:5 

tCb  310 

101  900 

4.310 

898 

146 

11: 

5  964 

5.654 

3<i9 

1.039 

6  93Ô 

6.112 

- 

823 

296 

16 

■37 

2.820 

2  550 

+ 

270 

214 

32 

ïo 

1.618 

1  380 

-1- 

298 

1  101 

24 

21 

1  354 

1.386 

62 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Le  marché  a  passé  cette  semaine,  par  diverses  alter- 
natives de  fermeté  et  de  faiblesse.  On  s'est  encore  pré- 
occupé des  questions  de  politique  extérieure  et  des  inci- 
dents iiitérieurs.  On  est  maintenant  plus  rasséréné, 
mais  les  affaires  sont,  pour  le  moment  très  calmes. 

L'argent,  pour  la  liquidation  de  quinzaine,  s'annonce 
comme  ti'ès  facile. 

if  if  Nos  Rentes  Françaises  ont  été  lourdes.  Notre 
Rente  3  0/0  Perpétuelle,  pourtant,  est  mieux  tenue  au 
dernier  moment,  à  101  à  terme,  contre  101  47  1/2. 
Au  comptant,  elle  se  traite  à  101  fr.  50.  Rente  3  i/2  0/0, 
104  07  1/2,  en  recul  de  12  1/2  centimes,  malgré  son  cou- 
pon trimestriel  de  février.  Rente  3  0/0  amortissable, 
100  fr.  au  comptant,  sans  changement.  A  terme,  elle 
s'échange  à  100  fr.  22  1/2. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  clôturent 
à  493  fr.  25,  contre  491  fr.;  Emprtint  2  1/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  85  fr.  60; 
Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar,  85  fr.  75. 

^  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de  Paris 
est  toujours  très  animé.  Il  ne  s'est  que  peu  ressenti  de 
la  lourdeur  signalée  dans  les  autres  compartiments  de 

IcL  COtô. 

UOh'lhiation  4  0/0  1865,  que  nous  laissions  à 
556  fr.,  clôture  à  555  fr.25;  Obligations  3  0/0  1869,  42(3 
francs,  contre  m  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  409  fr., 
en  avance  de  1  fr.;  Quarts,  109  fr.;  Obligations  4  0/0 

1875,  au  même  cours  de  565  fr.  ;  Obligations  4  0/0 

1876,  m'oit.,  contre  566  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898  sont  à  435  fr.,  contre 
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430  fr.  75;  Obliijalions  2  1/2  0/0  /é^92,  libérées  de  265 
francs,  389  fr.,  contre  388  fr.  ;  Qnai-1s.  libérés  de  60 
francs  25.  102  fr.  50:  Obiiffaiions  Î89'2  entièrement 
Inbérées,  405  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.;  Obligations  1894- 
i896,  394  fr.,  contre  397  fr.  25  ;  Quarts,  100  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  France  n'oni  pas 
pu  conserver  l'avance  qu'elles  avaient  conquise  la  se- 
jcajne  précédente.  Elles  sont  revenues  de  3.885  fr,  à 
3.800  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  inférêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  trais  pre- 
uaiéres  semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  s'élèvent  à  2.452.177  fr.,  contre  1.567.528  fr.  en 
1898,  1.094.!71  fr.  en  1897, 1.494  945  fr.  en  1896,  914.025 
francs  en  1895  et  1.421.675  fr.  en  1894. 

ïf Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  que 
nous  laissions  à  708  fr.,  montent  à  715  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  été 
très  actives  au  cours  de  ces  derniers  jours.  11  est  vrai 
que  nous  sommes  à  une  des  époques  de  l'année 
auxquelles  les  capitalistes  ont  coutume  de  procéder  à 
des  remplois  importants. 

Les  OblignLions  Communales  2  60  0/0  1879  s'ins- 
crivent à  496  fr.  50,  contre  497  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  sans  variation  à500fr.  ;  Obligations 
Commrmales  3  0/0  1880,  498  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  ont  passé  de 
453  fr.  à  455  fr.  ;  Foncières  1885,  494  fr.  50,  contre 
495  fr.  ;  Cinquièmes,  100  fr.  50. 

Les  Obligalions  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
399  fr.  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées, 
494  fr.  50,  contre  495  fr.  ;  Obligations  Foncières  1895, 
2  80  0/0  entièrement  libérées,  491  fr.  50. 

Hit  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  été,  un  moment,  influencées  par  la  tendance 
générale.  Elles  clôfui'ent,  néanmoins,  très  soutenues. 

La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas,  qui  restait 
Jeudi  dernier  à  932  fr.  à  terme,  s'échange,  mainte- 
nant, à  933  fr.  Au  comptant,  elle  se  traite  à  932  francs. 
Comptoir  National  n'Escompte  de  Paris,  588  fr.  à 
terme,  contre  585  fr.,  et  589  fr.  .50  au  comptant,  contre 
t)90  fr.  jeudi  dernier.  On  dit  que  cette  institution  a 
prêté  son  concours  à  la  transformation  de  la  Société 
du  Crédit  Italien,  de  Gènes,  avec  lequel  elle  avait  des 
rapports  très  anciens. 

Le  Comptoir  National  mettra  en  paiement,  en 
février,  un  acompte  de  dividende  de  12  fr.  50  bruts,  à 
valoir  sur  les  bénéfices  de  1898. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  clôturait  à  8.58  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  est  passé  à  860  fr.  et  à  861  fr. 

La  Société  Générale  est  demandée  à  542  fr.  au 
comptant.  Crédit  Industriel  et  Commercial,  au  même 
cours  de  612  fr.  Banque  Française  de  V Afrique  du 
Sud,  80  fr.  à  terme  et  au  comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  se  maintient 
bien  à  529  fr.  Banque  de  l'Algérie,  780  fr.,  contre  790, 
reperdant  un  peu  de  sa  forte  avance  de  la  semaine  pré- 
cédente ;  Crédit  Mobilier  71  fr.,  contre  70  fr.;  Banque 
Par/sienne,  480  fr.  au  comptant,  comme  il  y  a  huit 
jours;  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France,  145  fr.  75;  0bligati07is  de  475  fr., 
171  francs.  ' 

La  Banque  Spéciale  des  Yaleicrs  Industrielles  est 
très  ferme  à  254  fr.  50.  On  a  calculé  que  la  progres- 
sion des  cours  des  actions  de  cette  Banque,  ainsi  que 
celle  des  titres  des  Sociétés  qu'elle  a  créées,  fait  réa- 
liser un  bénéfice  global  de  22  millions  de  francs  envi- 
ron à  la  clientèle  qui  s'est  associée  à  ses  opérations. 
On  sait  que  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles vient  de  terminer  avec  un  plein  succès  l'émis- 
sion de  la  Soczeie  Parisienne  des  Eaux  Gazeuses  et 
Minérales.  ^ 

if  ii;  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  de  nouveau  lourdes.  Des  offres 
se  sont  produites  au  comptant,  qui  ont  pesé  vibible- 
mentsur  les  cours.  On  reste  cependant  mieux. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.877  fr.  au  comp- 
tant et   à  1,874  fr.  à  terme,  reste,  sur  ces  deux  mar- 


clrés,  à  1.874  fr.  et  à  1.876  fr.  Nord,  2.070  fr.,  au  comp- 
tant, sans  changement,  et  2  075  fr.  à  terme,  contre 
2  067  fr.  Midi,  i.'à'Jî)  fr.  au  comptant,  en  recul  de  6  fr. 

UEst  est  soutenu  à  1.042  fr.,  contre  1.041  francs; 
Orléans,  1.775  fr.  au  comptant,  en  perte  de  15  fr.,  et 
1.780  fr.  à  terme  ;  Ouest,  1.175  francs  au  comptant, 
comme  jeudi  dernier. 

Pour  la  52e  semaine  de  1898,  les  recettes  de  nos  six 
Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer  accusent,  sur 
la  semiaine  correspondante  de  1897,  une  augmentation 
de  2.404  000  fr.,  malgré  une  diminution  de  73.000  fr.  pour 
le  Midi.  Du  Iw  janvier  au  -SI  décembre  1898,  les  recettes 
totales  sont  en  plus-value  de  4L. 882. 000  fr.  sur  l'année 
dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  s'inscrivent  à 
341  fr.,  contre  340  fr.;  actions  des  Chemins  Economi- 
ques du  Nord  570  fr.,  perdant  5fr.;  Obligations  des 
Chemins  Ethiopiens  {Compagnie  Française)  299  fr.  75. 

i(  -jf  Les  variations  sur  les  actions  de  nos  Grandes 
Sociétés  industrielles  et  Commerciales  ont  été  impor- 
tantes. De  fortes  moins-values  ont  été  à  signaler  sur 
certaines  valeurs,  moins-values  qui  ont,  actuellenttent, 
disparu  en  partie. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris  ont 
conservé  leur  cours  de  672  fr.;  Compagnie  Parisienns 
du  Gaz,  à  1.256  fr.,  contre  1.262  fr.  jeudi  dernier. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  res- 
tait à  329  fr.,  est  revenue  à  310  fr,  Messageries  Mari- 
times, 590  fr.,  contre  630  fr.;  Chargeurs-Réunis,  1.200 
francs,  en  moins-value  de  12  fr. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris  ont  fléchi  de 
1.812  fr.  50  à  1.790  fr.  Pour  la  52e  semaine  de  l'exer- 
cice 1898,  les  recettes  de  cette  Compagnie  s'élèvent  à 
918.222  fr.  15,  en  augmentation  de  57.361  fr.  40  sur  la 
semaine  correspondante  de  1897.  Du  1er  janvier  au 

30  décembre  1898,  les  recettes  s'établissent  à  47  mil- 
lions 130.904  fr.  70,  soit  une  différence  del.446.534  fr.  70 
en  faveur  de  l'exercice  1898.  Voitures  à  Paris,  050  fr. 
au  comptant,  sans  changement.  Pour  la  seconde  quin- 
zaine de  décembre,  les  recettes  de  cette  entreprise  se 
sont  élevées  à  961.310  fr.  52,  contre  915.641  fr.  35  pour 
la  quinzaine  correspondante  de  1897.  Du  1er  janvier  au 

31  décembre  1898,  les  recettes  totales  s'établissent  à 
20.603.118  fr.  17,  soit  une  diminution  de  429.917  fr.  46 
sur  l'exercice  précédent. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  clôture  à 
603  fr.  au  comptant  et  à  607  fr.  à  terme,  contre  615  fr. 
la  semaine  dernière;  Société  Français e  de  l'Electro- 
Métallurgie.  570  fr.  contre  579  fr. 

L'action  Si«e^  est  en  reprise  de  22  fr.  à  3.482  fr,  ; 
Parts  Civiles,  2.250  fr.,  contre  2.270  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Tra.clwn  clôture  à  115  fr. 
contre  116  fr.  ;  Société  Nouvelle  des  Etablissements 
Decauville,  116  fr.  au  comptant,  contre  117  fr.  ;  actions 
Thomson-Ilouslon,  1.222  fr.,  en  recul  de  13  fr.  Cette 
Compagnie  vient  d'appeler  le  versement  du  second 
quart  sur  les  actions  nouvelles  qu'elle  a  émises  en 
décembre  1898.  Ce  versement  dev)'a  être  effectué  le 
15  février  au  plus  tard.  Los  deux  derniers  \'crsements 
de  125  fr.  chaque  sont  appelés  pour  le  15  mars  et  le 
15  avril  prochains. 

Les  actions  Malfidano  l'emontent  de  1.089  fr.,  à 
1.125  fr.  ;  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  {Bec 
Auer),  401  fr.,  contre  400  fr.;  Dynamite  Centrale, 
485  fr.  ;  Anciens  Etablissements  Cail,  390  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  s'inscrivent  à  ferme  à  5.36  fr.,  mais  sont  deman- 
dées au  comptant  à  537  fr.  Société  Industrielle  des 
Téléphones,  265  fr.  contre  280  fr.  ;  Compagnie  de 
Fives-Lille,  en  nouvelle  et  importante  plus-value  à 
540  fr.,  i-egagnant  21  fr.  50;  par  contre.  Compteurs  à 
Ga~,  1.715  fr.,  contre  1.735  fr.  jeudi  dernier. 

Ijes  Obligations  du  Canal  Interocéanique  de  Pa- 
nama {en  liquidation)  s'alourdissent  de  nouveau.  Les 
Obligations  3  0/0  restent  à  20  fr.  50,  contre  22  fr.  ; 
Obligalions  4  0/0,  21  fr.  50,  en  perte  de  1  fr.  ;  Obliga- 
tions 5  0/0,  27  fr.  50,  en  moins-value  de  1  fr.  50; 
Obligations  6  0/0  1^"  Série,  28  fr.  50,  contre  30  fr.; 
Obligalions  2"  Série,  27  fr. 
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On  a  introduit,  ses  jours  derniers,  sur  le  Marché 
officiel  de  Paris,  sous  les  auspices  de  nos  principaux 
Etablissements  de  Crédit,  les  100.000  actions  de  100  fr. 
de  la  Société  Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et 
Tramways.  Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première 
partie  du  Bulletin  de  la  Cote  sous  trois  ruljriques 
distinctes,  all'ectées  : 

La  première,  aux  40.000  actions  anciennes  entière- 
ment libérées,  numérotées  de  34085  à  74084,  jouissance 
1"  mai  1897  ;  la  deuxième,  aux  34.084  actions  nouvelles 
entièrement  libérées,  n»*  l  à  34084,  jouissance  29  sep- 
tembre 1898  ;  et  la  troisième,  aux  25.916  actions  nou- 
velles libérées  de  25  fr.  et  nominatives,  no^  40001  à 
65916,  jouissance  29  septembre  1898.  Les  actions 
libérées  sont  représentées  par  des  titres  définitifs  au 
porteur,  coupon  1  attaché;  et  les  actions  non  libérées, 
par  des  certiticats  provisoires  à  échanger  après  libé- 
ration. Le  service  des  titres  et  des  coupons  est  fait,  à 
Paris,  à  la  Banque  de  Pans  et  des  Pays-Bas,  au 
Crédit  Lyonnais,  à  la  Société  Générale,  à  la  Banque 
Interriationala  de  Paris  et  au  Crédit  Industriel  et 
Commercial. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  été  ir- 
réguliers. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  sont  fermes 
et  regagnent  3  fr.,  à  459  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896  [Res- 
cision)',    lO,  contre  61  05  la  semaine  dernière. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  est  très  ferme  :  elle  est 
passée  de  56  90  à  57  95.  Brésilien  4  1/2  0/0  1888, 
59  60  au  comptant. 

On  commence  à  s'occuper  de  nouveau  des  Emprunts 
des  Provinces  Brésiliennes.  Le  Bahia  est  recherché  à 
413  fr.,  et  VEspiril.o  Santa  à  293  fr.  50.  Au  sujet  de  ces 
titres,  nous  nous  reportons  à  l'article  que  nous  consa- 
crons plus  haut  aux  Finances  Brésiliennes. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  que  nous  laissions 
à  44  fr.  70,  s'est  raffermie  considérablement  à  46  75,  le 
Marché  ayant  paru  vouloir  escompter  l'arrivée  au  pou- 
voir des  conservateurs.  Depuis,  elle  s'est  un  peu  tassée 
et  clôture  à  46  fr.  30,  le  remplacement  du  Ministère 
actuel  semblant  différé  pour  le  moment.  Billets  Cuba, 
peu  mouvementés  :  les  5  0/0  sont  à  158  fr,  et  les 
6  0/0  à  187  fr. 

La  Rente  Italienne  est  faible,  nous  la  retrouvons  a 
92  52  1/2. 

Le  Portugais  3  0/0,  qui  s'échangeait,  la  semaine 
dernière,  à  23  45,  reste  à  23  20. 

Les  Fonds  Roumains  sont  toujours  actifs  et  bien 
tenus.  Le  4  0/0  amortissable  1896  est  sans  change- 
ment à  92  40;  4  0/0  amortissable  1898,  également 
au  même  cours  de  92  fr.  40. 

Les  Fonds  Riisses  sont  toujours  mouvementés.  Le 
3  0/0  or  1891-1894  est  pourtant  en  reprise  de  35 
centimes,  à  93  60.  De  son  côté,  le  3  0/0  or  1896,  qui 
était  revenu  à  9't  fr.  25,  a  repris  à  94  60.  Rente  4  0/0 
1867-1869,  102  fr.  40,  contre  102  fr.  25;  Consolidés 
ire  et  2e  Séries,  sans  changement  à  101  fr.  ;  Rente  In- 
térieure 4  0/0,  100  fr.  90,  contre  100  fr.  85. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  plutôt  soutenues,  mais 
elles  ne  donnent  lieu  qu'à  des  échanges  restreints.  La 
Série  B  cote  47  fr.  30  au  comptant  et  47  f  r.  40  à  terme  ; 
Série  C,  26  fr.  95,  comme  jeudi  dernier;  Série  D, 
22  fr.  77  1/2,  en  moins-value  de  10  centimes;  Priorités 
Ottomanes,  480  fr.,  contre  482  fr. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  était  déjà  montée  à  518  fr.,  progresse  encore  de  5 
francs,  à  523  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  au 
même  cours  de  .548  fr.;  Banque  Nationale  du  Mexi- 
que, 638  fr.  au  comptant  ;  Crédit  Foncier  Egyptien, 
5-35;  Obligations  4  0/0, 5085  0  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0 
502  francs 

La  Robinson  South  African  Banking  est  demandée 
à  83  fr.  .50;  Rio-Tinto,  en  repri-e  de  27  fr.,  à  835  fr. 
Le  cuivre-métal  est,  pour  la  semaine,  en  hausse  im- 
portante. Les  journaux  anglais  disent  que  des  avis  de 
Boston  conlirment  qu'un  Syndicat  de  capitalistes  de 
New-York  cherche  à  monopoliser  la  production  du  cui- 
vre des  Etats-Unis.  L'affaire  serait  constituée  en  Gorn- 
pagnie  d'ici  deux  mois.  En  attendant,  le  susdit  Syndi  - 


cat aurait  commencé  à  acheter  tous  les  titres  dispo- 
nibles des  Compagnies  aurifères  américaines. 

La  Compagnie  Intermationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens  est  recherchée  à  745 
francs  au  comptant  et  à  terme. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  chemins  de 
fer  sont  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  .Tonction-Sa Io- 
nique Conslantinople,  se  tiennent  à  268  fr.  ;  Obliga- 
tions anciennes  4  0/0  {série  1894),  de  la  Société 
Smyrne-Casaba  et  prolongement,  417  fr.  ;  Obligations 
4  0/0  nouvelles  {série  1895),  347  fr. 

I^es  actions  de  la  Treasury  Gold  Mining  ont  eu  des 
échanges  actifs  qui  les  ont  portées  à  105  fr.  au  comp- 
tant, et  à  106  fr.  à  terme. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Comme  précédemment,  notre  Marché  reste  irrégulier.  Au 
cours  de  ces  derniers  jours,  de  nombreuses  et  importantes 
variations  ont  été  à  enregistrer,  au  moins  sur  certaines  va- 
le\;rs. 

La  Bniéprovienne.  qui  clôturait  à  4.385  fr.,  s'inscrit  à 
4.330  fr  ;  Bonets  1.0".^5  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  huta- 
Bankowa,  4.84-5  fr.  contre  4.3.5u  fr.  ;  Omnium  Russe,  616  fr.  ;, 
Havf-Volga,  <ô'3b  ir.  :  Volga  Vichéra,  'àbb  îr. 

La  John  C'oc'AeriU  s'inscrit  à  a.315  fr.  ;  Usines  de  Briansk, 
1.29S  fr.  75  contre  1.'^9li  fr.  Comme  nous  l'avons  dit  briève- 
ment il  y  a  huit  jours,  cette  Sc-iété  qui,  en  l89o,  a  déjà  cédé 
à  une  Société  spéciale  l'exploitation  de  mines  de  charbon  lui 
appartenant,  se  prépare  actuellement  à  une  opération  sem- 
blable, mais  plus  étendue.  11  s'agit  des  gisements  des  mine- 
rais de  fer  près  de  Kerich,  que  la  Société  a  acquis  il  y  a  deux 
ans,  et  qui  se  seraient  montrés  beaucoup  plus  riches  qu'on 
ne  l'avait  cru  d'abord.  La  teneur  en  fer  de  ces  minerais  se- 
rait, d'après  les  constatations  les  plus  récentes,  non  pas  de 
;i5  0/0,  mais  de  42  à  45  0/0,  et  la  richesse  totale  est  évaluée 
à  plus  de  5  milliards  de  pouds.  Vieille-Montagne,  en  hausse,.. 
à  748  fr.  7.5  contre  730  fr.  :  Plaques  Lumière,  l.'i90  fr.  contre- 
1.495  i'r.  ;  Monaco,  très  agitée,  et  un  moment  eu  fortp  dépré- 
ciation sur  le  bruit,  non  confirmé  d'ailleurs,  d'une  épidémie 
sur  les  côtes  de  la  Méditerranée.  Elle  clôturii-à  4.225  fr.  contre 
4.235  francs. 

Les  Obligations  des  Chemins  Ottomans  {Lots  Turcs)  sont 
à  110  fr.  50.  Brésil  5  0/0  61  J/4,  en  plus-value  de  1  point. 
Minas-Geraès  demandée  à  340  fr.  On  s'étonne  que  ce  titre 
n'ait  pas  profilé  de  la  i-eprise  qui  a  eu  lieu  sur  les  Fonds 
fédéraux  Brésiliens,  alors  qu'à  Londres,  le  Sao-Paulo,  qui 
cotait  80  0/0  le  1"  décembre,  s'est  négocié  ces  jours  derniers- 
entre  82  1/2  et  83  1/2.  Funding  Brésilien  88;  Tharsis  209, 
en  bénéfice  de  7  fr.;  Cape-Copper  125  fr. 

Le  Laurium  Grec  est  à  93  fr.  50  ;  Alpines,  421  francs, 
contre  420  fr.  ;  Rakhmanovka-Knvoi-Rog,  710  fr. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  à  143  fr.  ;  Chaussures 
çaises,  163  fr.  ;  Chaussures  «  Incroyable  »,  2^0  fr.  ; 
ways  de  Tours,  104  fr.  50. 

Les  actions  et  obligations  de  lANovo-Pavlovka  retrouvent 
de  l'animation,  après  avoir  eu  à  supporter,  passagèrement, 
une  baisse  due  à  la  situation  du  Marché  en  général.  Cette 
(Jlompagnie  nous  communique  un  télégramme  qu'elle  vient 
de  recevoir  d'Oufa  (Oural),  et  qui  lui  annonce  la  signature 
du  contrat  d'achat,  au  prix  de  5.000.000  de  francs,  d'une 
grande  propriété  minière  et  de  hauts  fourneaux  dans  le 
Gouvernement  d'Oufa.  Le  Gouverneur  de  la  province  d'Oufa 
a  félicité  M.  Rousseau,  délégué  de  la  Compagnie,  de  l'achat 
efiéctué  et  a  assuré  à  la  Compagnie  française  tout  l'appui 
des  autorités. 


Fran- 
Tram- 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  ,act  

Brésilien,  Funding... 

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Haut-Volga  


12  janv. 

421  .. 
88  ./. 
07  1/4 
340  .. 
4225  .. 
110  50 
163  .. 
800  .. 
4330  .. 
1025  .. 
625  .. 


Hula-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  CUIT  

Vieille-Montagne  

Volga-Vichera,  lib... 


12  janv.. 
43 i5  . . 
93  50 

616  .. 
1490  .. 

410  .. 
1090  .. 

2U9  .. 
1298  75- 
1730  .. 

748  75 

355  .. 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune.   


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■OB. 


■llllODI 

15201 
3881 
6190 


RENTES 

A  f AYER 


456.041.915 
116  599.860 
231.638.399 


25878  810.280.174 
392.096  obl.de  500  tr 
905.900  oM.delOOIr. 
39.782  ofcl.de  500  Ir, 


lombrt 

•fil. 

Somm. 

di  titre) 

Dom. 

T»rs. 

471 .242 

500 

— 

500 

334 .161 

400 

400 

1114280 

400 

400 

100 

100 

461 . 547 

500 

500 

239 .012 

500 

500 

691 .550 

400 

400 

588.235 

400 

265 

» 

100 

H  2S 

176  250 

400 

400 

100 

100 

689.672 

500 

500 

iûO 

100 

162.115 

400 

400 

859.650 

500 

500 

1547548 

500 

500 

864  747 

500 

500 

1782552 

500 

500 

987.447 

500 

500 

» 

100 

100 

978  548 

400 

400 

195,401 

500 

500 

499  4i0 

500 

390 

225  392 

£00 

100 

148.631 

200 

100 

1096354 

1000 

bOO 

185.212 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

'40  000 

500 

250 

30.000 

500 

500 

200. OCO 

500 

500 

16.000 

500 

250 

60.000 

500 

250 

341 .000 

500 

500 

120  000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

240.000 

500 

250 

490.0('0 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.748 

600 

':oo 

364.407 

500 

60.000 

500 

250 

65.307 

500 

500 

65  891 

500 

500 

161  573 

500 

500 

49.730 

500 

500 

497.538 

500 

500 

521 .800 

50C 

50C 

62  200 

n 

1986440 

500 

500 

1865010 

500 

500 

154  330 

500 

500 

800  000 

500 

500 

213.885 

500 

500 

4409770 

500 

500 

,4915698 

500 

500 

72.098 

500 

500 

539  023 

£00 

500 

25<;i547 

500 

500 

541. 2M 

500 

500 

509.209 

400 

400 

3068442 

500 

500 

132.345 

500 

500 

99  106 

500 

500 

143.529 

1  500 

500 

508.471 
.. 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DlflL'5 


ou  INTKRIiT  dlslribut  eo 


1893    1894    1895  |  1896  1897 


RENTES  FRANÇAISES 

o  (V  l  Terme.) 

•»  70  


3  %  Amortissable; 

3  %  %  1894  (anc.  4^)1 


Gompt. 
Teme. 
Compt. 
Terme. 
Gompt. 


Tunis  3%  1892(gar.France,Gpt 
Annam  et  Tonkin  2  1/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar 2 K  g'gFrance.Cpt 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


1865  4  %  

1869  3  %   

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

1886  3  %  

1892  2  K  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  CO.MPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %  

—  brae-  

Communales  1891  3  %  

—  18923  %lib..  . 

Foncières  1895  2,80  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 


(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom  

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud. 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.        —       3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  -         3  %  

Act.  Est  

—  —    de  jouiss  

OU.   -       -  S%  

—  —        —      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 
Act.  Lyon  

3  %  1855  

3  %  fusion  anc  

3  %  ft-,aion  nouv. . 
2  %  %.... 


Obi. 


Act,  Midi 
Ooi.  — 

Act.  Nord 
Obi.  — 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv. 

—  —     2  K  %  j.avriletoct. 
-  Nord-Est  franç.  3  %.. 

Act.  Orléans  


4  50 


15 


12 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
3  . 

12  . 

16  . 


15  . 
15  . 


129  .. 
30  .. 
12  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5- 
45  . 
14  58 
30  . 
12  50 


25  .. 
25  .. 
53  22 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
IS  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 


15 

58  50 


3  50 


15  . 


12 


117  70 
35  .. 
12  50 
30  .. 
25  .. 
27  50 
42  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 


30 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


15  . 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


12 


15  . 
15  . 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 
25  . 
27  50 
12  50 
2f  .. 
12  50 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 
32  04 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 


12 


50 


15  . 
15  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
27  50 
12  50 

26  .. 
12  29 
34 
12  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
12 
10 

2 
10 

2  50 


50 


12  . 


35  .. 
25  .. 
19  01 


15  . 

58  50 


30  .. 
15  .. 

17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
i"^  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  50, 


113  54 

50  .. 
12  ^0 
33  .. 
25  .. 
30  . 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  ,^0 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
6i 
15 
15 
12  5C 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895  I  1896 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


565  .. 

432  50 
420 


565 
565 
415 
382  50 


410 


502  50 
500  .. 
500  .. 
467  50 
500  .. 


396  25 
507  50 
490  .. 

75  .. 

72  &0 
585  .. 
465  .. 


3575 
822 
420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
822 
495 


50 


50 


50 


50 


572 
430 
735 


50 


715  .. 
470  .. 

J45  .. 
445  .. 
447  50 
440  .. 
612  50 
457  50 
960  .. 
425  .. 
470  .. 

470  .. 
477  50 

1485  .. 
472  .. 
475  .. 

471  25 

13<7  50 

472  50 
470  .. 

1847  50 
487  50 
487  50 


477  50 
1580  .. 


100  85 
99  90 

104  50 

498  .. 
90  50 


580 
439 
428 


584 
584 
418 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 


555 
465 


3600 
850 
405 
607 
581 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


.730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1318 


1834 

489 


475 
1602 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
403 
392 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 


690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 


482 
1740 


487 

483 
455 

1375 

■483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101 
1C6  7.1 

501 
91 

90  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières, sem. 


562 
430 
420 


576 
576 
403 
390 


4C8 


500 
502 
502 
472 
502 


401 

506 
494 
57 

53  50 
627 
465 


3560 
9o5 
440 

7S0 
588 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
46j 
725 
470 
1095 


476 
480 

477 
19  46 


481 
477 
140 

1482 
481 
480 

2197 

445 
175 
1885 


15  déc. 

22  déc. 

29  d 

'C. 

5  janv. 

12 janv 

102  82 

101 

75 

101 

95 

101 

45 

101  .55 

102  75 

101 

72 

101 

95 

101 

30 

101  ,50 

101 

30 

101 

■25 

100 

10 

100  22 

101  25 

101 

101 

35 

100 

100  . 

104  50 

104 

ié 

104 

32 

104 

20 

104  07 

104  25 

104 

104  20 

104  07 

103  85 

500  .. 

500 

499 

50 

491 

493  25 

88  50 

89 

15 

S? 

30 

85  60 

88  .. 

86  25 

88  75 

85  75 

557  50 

554 

557 

556 

555  25 

425  . . 

426 

425 

420 

426  . 

416  50 

417 

417  50 

408 

409  . . 

109  . . 

112 

112 

107 

50 

109  . . 

570  .  . 

56a 

567  25 

565 

565  . 

568  . . 

566 

570 

566 

565 

391  50 

391 

391 

50 

388 

389 

102  75 

102  50 

102  75 

103 

102  50 

400 

398  50 

oyo 

397  25 

394 

l(i0  50 

100 

100 

100 

100  '.' 

436  50 

436  50 

436 

435 

75 

435  .. 

109  f  O 

109  25 

109 

^  ' 

^5 

109 

25 

108  50 

404 

404 

25 

405  50 

497  . . 

497 

498 

497 

496  ÔO 

501  .. 

501 

501 

500 

500  .  . 

499  . . 

498 

498 

;  ■ 

dO 

498 

498  . 

46C  . . 

466 

465 

453 

455  . . 

494  75 

494 

75 

495 

495 

434  50 

100  . . 

100 

* 

100 

100 

100  ôl 

3!<8  . . 

398 

399 

397 

399  . . 

501  75 

502 

500 

495 

494  50 

491  75 

490 

490 

492 

491  5u 

53  25 

53 

53 

53 

50 

53  25 

50  50 

51 

50 

25 

51 

50  "25 

612  .. 

612 

611 

610  25 

610  . 

400  50 

460 

50 

45S 

457 

50 

455  . . 

3695  . . 

38  i  5 

3719 

3885 

380O  . . 

950  . . 

950 

962 

932 

932  . 

426  . , 

426 

5(j 

430 

420 

420  . . 

753  . . 

774 

702 

770  . . 

591  -, 

587 

588 

590 

588  . . 

810  .. 

820 

-195 

■iOO  , . 

736  . . 

730 

727 

708 

715  .. 

6C0  .  • 

609 

611 

612 

612  . . 

865  , . 

864 

864 

858 

861  . 

5  '(  1  . . 

542 

542 

540 

512  ., 

85  50 

84 

83 

81 

80  . 

54  n  . . 

517 

550 

530 

529  .. 

4S7  . . 

485 

485 

480 

480  .. 

TiO  . . 

727 

725 

790 

780  .. 

771  . . 

775 

775 

770 

750  . . 

465  .  . 

463 

60 

4b6 

465 

461  . . 

710  . . 

708 

708 

707  50 

4fa8  . . 

456 

454 

50 

462 

455  . . 

460  . . 

458 

401 

75 

455  . . 

455  .. 

456 

456 

458 

454  75 

•<  16 

710 

7i8 

702  50 

iëi  75 

4.")'.) 

459 

457 

50 

455  11 

105 i  .. 

1046 

1045 

1041 

1012  . 

5-;;o  .. 

519 

50 

520 

525 

518 

469  50 

m 

50 

408 

470 

467  25 

473  75 

472 

75 

471 

50 

473 

50 

472  ., 

473  .  . 

472 

50 

474 

474  50 

1912  .. 

1905 

1900 

1874 

1816  .. 

470  50 

471 

50 

470 

50 

171 

50 

470  .. 

477  .- 

i7o 

75 

475 

470 

75 

469  50 

472  50 

472 

470 

75 

47! 

472  2r 

430  .. 

430 

430 

430 

429  . 

1441  . 

1445 

1414 

1385 

1392 

471  50 

477 

475 

75 

467 

467  50 

472  50 

473 

50 

472 

4-'3 

472  .. 

2120  .. 

2110 

2100 

2C67 

2075  . 

419  . 

480 

480 

473 

474  50 

4S7  .  . 

483 

50 

4s7 

486 

486  .. 

i3i  75 

434 

50 

«D 

434 

50 

432  .. 

471  50 

470 

50 

471 

50 

472 

469  .. 

1810  .. 

1814 

1810 

1790 

1780  . 

L'ÉCONOMISTE  ETJROPKIiX  —  Allemagne 


t  \' 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berliu.  11  jaavier  1899. 

L?.  Situation  politique.  —  Les  Rapports  de  l'Allemagne  avec  l'An- 
n-leterre  et  la  France.  —  Les  Marchés  financiers.  —  Les  Emissions 
ea  1898. 

La  visite,  visite  d'une  lieure,  faite  par  l'empereur 
GuillaumH  au  marquis  de  Noailles,  ambassadeur  de 
France  à  Berlin,  cause  ici  une  impression  considérable. 
Il  se  dégage  de  tous  les  commentaires  que  l'Empereur 
a  le  ferme  dt^sir  de  vivre  en  bonne  intelligence  avec  le 
Gouvernement  français  et  que  dans  le  conflit  latent 
entre  la  France  et  la  Grande  Bretagne,  il  se  met  sans 
hésitation  du  côté  de  la  France.  Cette  manifestation, 
car  c'en  est  visiblement  une,  aura  dans  toute  l'Europe 
un  retentissement  égal  à  celui  qu'elle  a  eu  chez  nous. 

Maintenant,  on  est  en  droit  de  se  demander  si  cette 
orientation  de  la  politique  impériale  ne  provient  pas 
d'obstacles  mis  par  l'Angleterre  à  l'ardeur  d'expansion 
coloniale  de  l'Allemagne.  On  a  bien  dit  qu'un  accord 
anglo-allemand,  récemment  signé,  réglait  définitive- 
ment les  rapports  des  deux  pays  dans  les  pays  exoti- 
ques. Il  n'en  est  pas  moins  vi  ai  qu'une  nouvelle  ten- 
sion vient  d'éclfiter  entre  les  deux  pays  à  propos  des 
projets  de  l'Allemagne  sur  les  Carolines.  On  assure, 
en  effet,  qu'aussitôt  le  traité  de  paix  signé  entre  les 
Etats-Unis  et  l'Espagne,  l'ÂUemagne  occupera  les  Ca- 
rolines. Les  négociations  sont  terminées,  mais  le  prix, 
s'il  a  été  convenu,  n'a  pas  été  annoncé  publiquement. 
On  pense  qu'il  atteindra  plusieurs  millions.  Les  Etats- 
Unis  consentent  à  se  défaire  de  tout  droit  de  protesta- 
tion contre  l'acceptation  des  propositions  allemandes 
sans  qu'il  leur  en  soit  référé  et  se  contente  de  l'île  de 
Guam.  Mais  le  Foreign-Office  de  Londres  paraît  animé 
de  dispositions  moins  conciliantes. 

Les  excellente-!  dispositions  que  les  marchés  finan- 
ciers ont  accusé  dans  les  premiers  jours  de  l'année  ne 
sont  pas  entièrement  maintenues.  Ou  donne  pour 
explication  à  une  baisse  tout  à  fait  inattendue  de  tous 
les  cours  la  diminution  du  taux  de  l'escompte  privé  et 
le  retour  du  numéraire  sur  la  place.  Il  est  à  remar- 
quer que  dans  ces  sortes  de  baisses  inexpliquées,  ce 
sont  toujours  les  fonds  d'Etat  allemands  qui  souffrent 
le  plus  et  mettent  le  plus  de  temps  à  retrouver  leurs 
anciens  cours,  ce  qui  confirme  que  ni  les  capitalistes 
ni  les  spéculateurs  n'ont  plus  aucune  sympathie  pour 
les  emprunts  publics.  Toutes  les.iemandes  se  reportent 
sur  les  actions  des  banques  et  des  établissements  in- 
dustriels que  le  public  achète,  sans  se  lasser  jamais,  à  la 
Bourse  et  dont  il  absorbe  toutf's  les  émissions  que  lan- 
cent les  Etalilissements  de  crédit. 

.Je  vous  envoie,  par  ce  même  courrier,  un  tableau  des 
émissions  allenjandes  en  1898.  Vous  pourrez  constater 
qu'elles  sont  en  nombre  et  en  importance  plus  considé- 
rables que  l'année  précédente,  où  déjà,  les  émissions 
de  Banques  et  de  valeurs  industrielles  avait-nt  été  en 
grande  augmentation.  35  Banques  et  67  industries  ont, 
en  1891S,  procédé  à  des  émissions  d'actions  avec  un 
succès  toujours  complet.  D'autre  part,  cette  statistique 
ne  comprend  pas  toutes  les  augmentations  de  capital 
social,  car  un  grand  nombre  de  Sociétés  y  ont  procédé 
sans  introduire  d'éléments  nouveaux  à  la  Bourse. 

C  Banqut-s  et  ZI  Sociétés  industrielles  ont  apporté  du 
papier  nouveau  à  noire  Ban(jue.  C'est  un  nombre  qui 
n'est  pas  extraordinairement  considérable,  étant  donnée 
la  grande  extension  de  notrrt  industrie. 

Une  conséquence  de  la  création  de  nouvelles  valeurs 
industrielles  a  été  défaire  négliger  certaines  valeurs  à 
rentes  lixes;  aussi  les  émissions  des  fonds  d'Etat  n'ont 
pas  été  considérables.  Il  y  a  eu,  en  tout,  4  émissions  de 
valeurs  d'Etat  allemandes.  Les  emprunts  des  villes 
allemandes,  en  comparaison  avec  l'année  d'avant,  o-nt 
aussi  été  très  modestes  et  très  rares. 


Comme  conséquence  au  recul  des  valeurs  à  intérêt 
fixe  qui  a  été  accentué  encore  par  la  cherté  de  l'argent 
dans  le  dernier  trimestre  de  l'année  écoulée,  il  a  fallu 
q'ue  les  emprunts  intérieurs,  soit  Etat,  soit  \  iltes,  fussent 
offerts  à  des  prix  très  modérés.  De  même,  hs  place- 
ments de  valeurs  hypothécaires  ont  diminués  dans 
l'année  é*oulée  et  la  circulation  des  lettres  de  gage  n'a 
pas  dû  être  bien  importante. 

Les  fonds  étrangers  apportés  à  notre  Bourse  n'ont 
pas  été  très  importants  comme  nombre.  Mais  ils  com- 
prennent le  4  0/0  Chinois,  de  400  millions  de  francs 
et  le  4  0/0  amortissable  Roumain,  de  180  millions  de 
francs. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  da  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  do  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


7  janv. 

311.31  déc. 

7  janv. 

1111.31  déc. 

719.846 

-\-  27.553 

848.4i.8 

-1-  21  902' 

n.56S 

-f-  1.071 

16.500 

-h  8-40 

1-2  9'j7 

+  660 

14  I6i 

-1-  2.085 

732. 721 

—  132  560 

672.517 

—  96.261 

12 J  515 

—  63 , 559 

123  ir-> 

—  4i.556 

.■^3.458 

—  S.oii 

27  595 

—  10.211 

128  451 

-(-  27.436 

100.363 

+  2.941 

120'.  000 

non  m-od. 

120.000 

non  rnod 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod 

1.250  815 

—106.577 

1.233  OftO 

—  86.892 

391.9Ô7 

—  38.966 

39J  458 

—  32.946 

3i.694 

-  2.248 

31.175 

—   3  4-2-2 

Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 
1897  189S 


l  Lettres  de  change  et  p 
1899  1897 


l"jaav.. 

15  —  '. 
23  -  . 
30   —  . 


1er  janv. 
7    —  . 
15    —  . 
23  — 
30  — 


804,5 
824,7 
856,6 
885,1 
8-/8,0 

Circulation 


826,6 
818.5 
88i,0 
915,2 
9i3,'4 


1897  1898 


1257,9 

ins.e 

1091.7 
1040,7 
1049,5 


1320,0 
1233,1 
1151,9 
1096,3 
1090,8 


752,3 
779,8 


1891» 

1357,i 
12,^0,8 


]«rjanv.  .. 
7  —  ... 
15  —  ... 
23  —  ... 
30    -  ... 


9i8,6 
8)8,9 
7i-2,6 

700,6 
713,0 


rêtssur 
1898 

9il,4 

800,6 
690,8 
64t>,6 
656,4 


Réserve  de  billets 
1897  1898 


is' janv. 
7  ■  — 
15  — 
23  - 
30  — 


—134,2 
—  31,. 
88,5 
16S,2 
153,5 


-172,3 
-  6l',7 
56,7 
H5,7 
148,2 


titres 

1899 

i 051,4 
855,2 


1899 

-2K9,9 
-147,0 


En  décembre,  les  transactions  ont  été  très  actives.  Le 
chiffre  de  ce  dernier  mois  est  le  plus  élevé  qui  ait  été  atteia-t, 
non  seulement  pendant  l'année  1898,  mais  aussi  dans  le 
courant  des  années  antérieures. 

Il  y  a  augmentation  de  149,97  millions  de  marks  sur  le 
mois 'de  novembre  1898  et  de  873,20  millions  de  marks  sur  le 
mois  de  décembre  18r)7. 

Les  transactions  totales  de  l'année  1898  se  sont  élevées  à 
27. !l75,-28  millions  de  marks,  contre24.192.3D  millions  de  marks 
el  22.904,04  millions  de  marks  en  1896. 


Voici  notre 

tableau  habituel 

Mois 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

(Millions  de  marks) 

Janvier.. . 

1 

575  20 

1 

759  90 

2.050  84 

2.004  85 

2.208  80 

Février  . . 

1 

298  83 

1 

.478  84 

1.885  36 

1.770  90 

2.0'28  69 

Mars  

1 

5'46  11 

1 

807  75 

1.850  26 

1.972  65 

2.302  47 

1 

587  90 

] 

809  92 

1.9-23  10 

2.055  31 

2.417  72 

Mai  

1 

54b  81 

1 

745  52 

1.871  20 

2.067  35 

2.3:i7  76 

1 

558  46 

1 

637  25 

1.949  31 

1.9.^7  90 

2.4S7  77 

.Jui]let.... 

1 

531  99 

1 

959  2i 

2.008  76 

2.186  83 

2  479  75 

1 

364  55 

1 

631  04 

1.702  19 

1.911  31 

2.131  78 

Septemb.. 

1 

.491  41 

1 

.721  42 

1.797  95 

1.901  68 

2.299  80 

Octobre  . . 

1 

651  40 

2 

070  13 

2.074  33 

2.092  56 

2.286  27 

Novembre 

1 

.616  01 

1 

773  87 

1.818  42 

2.072  06 

2.422  28 

Décembre 

1 

633  87 

] 

889  95 

1.973  22 

2.1S-I9  05 

2.572  25 

Années.  18.397  04  21.284  93  22.904  04  24.192  35  27.975  28 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  En  novembre  1898  les  recettes 
du  l'imbre  et  des  impôts  sur  les  opérations  de  Bourse  accu- 
sent une  augmentation,  par  rapport  au  mois  de  novembre 
1897  :  les  premières,  de  648.401  M.;  les  secondes,  de  34.1)93  M. 


0 


L'J'X;C)i\()MlSl'K  Kl  llOl'KEN  Angleterre 


Voici  le  tableau  coœplul  de 
l'exercice  : 

Impôt  1898-99 

sur  les  opérations  M. 

A-rril   1.139.382 

Mai   1.278.211 

Juiu   1.0--;6.1Bt> 

Juillet   911.877 

Août   949.r>77 

SepLeiubre   983.299 

Octobre   952.186 

Novembre   9^19.405 


ces  receltes  depuis  le  début  de 


8. 180. 103 


Décembre  . 
Janvier. . . , 
Février. . . 
Mars  


1897-98 
M. 

949. 2 i8 
1.166.322 
1.136.8S6 
1.179.109 
1.103.402 
1.007.321 
1.5H9.305 

904.412 

9.1U6.007 
992.309 
1.343.454 
1.143.097 
1.141.2U7 


1896-97 
M. 
1.248.054 
1.182  444 
1.107.402 
1.089.482 

987. 3B6 
1.179.040 
1.044.811 

846.  (i93 


936.725 
1.308.767 
1.278.120 
1.0n2.2G3 


13.726.072  13.260.567 


Impôt 

1898-99 

1897-98 

189Ô-97 

sur  les  effets 

M. 

M. 

M. 

2.753  434 

826.820 

1.630.744 

Mai  

1.527.457 

1.619.654 

1.095,096 

Juin  

1.713.668 

1.2()8.562 

1.577.266 

Juillet  

1.859.865 

2.200.819 

1.392.867 

Août  

1.224.197 

1.190.988 

1.206.823 

Septembre  

1.701  844 

1.215.919 

1.275.039 

1.086.346 

1.090.18a 

9«)8.887 

Novembre  

1.387.936 

739.535 

834.168 

13.254.747 

10.092.477 

1.072.116 

1.155.243 

1.13^.608 

1.844.835 

856.491 

1.163.914 

Mars  

2.0OS.0fi9 

981.094 

15. 163. 361 

15.066.576 

Dans  les  affaires  d'arbitraye,  le  Timln-e  a  encaissé,  en  no- 
vembre, 3.023  M.,  et  du  h"  avril  à  fin  novembre  33.284  M. 


Les  Emissions  en  1898.  — Voici  le  tableau  des  émissions 
faites  en  Allemagne  en  1898  dont  parle  notre  correspondant  : 

(En  millions  de  marks) 


2°  semestre  97 

]«■■  semebtre  98 

2°  semestre  tl 

Désignation 

Valeur 

Valeur 

Valeur 

Valeur 

Valeur 

Valeu 

nomi- 

elléc- 

nomi- 

effec- 

nomi- 

effec- 

nale 

live 

nale 

tive 

nale 

tive 

Fonds  d'Etats 

allemands. . . . 

5 

5 

■  81 

78 

72 

67 

d»  étrangers, . . 

» 

)) 

271 

247 

81 

78 

Oblig.  commun. 

et  prov  

145 

144 

111 

111 

. 

83 

Oblig.  1  ypoth. 

allemandes. . . 

211 

213 

245 

247 

288 

291 

d"  étransères. . 

93 

89 

2> 

25 

5 

5 

Autres  oblig.  . . 

145 

146 

203 

202 

252 

255 

Act.  de  Banq. 

135 

217 

ie5 

227 

98 

130 
25 

Chemins  de  fer. 

18 

24 

50 

142 

18 

Act.  industr'=. . . 

89 

137 

191 

274 

121 

202 

843 

980 

1345 

1557 

1017 

1135 

Voici  la  comparaison  avec  les  cinq  dernières  années  : 
Emissions 


Fonds  d'Etats  allemands. . 

—  étrangers  . , 
Oblio'.  Commun,  et  prov. . . 
Oblig.  liypoth.  allemandes. 

—  étrangères . 

Autres  obligations  

Actions  de  Banques  

Che;nins  de  fer  

Actions  industrielles  


1894 

ISC) 

1896 

1897 

1898 

(Millions  dt; 

narks) 

202 

42 

33 

24 

145 

188 

73 

332 

166 

325 

99 

121 

109 

190 

19.'. 

559 

500 

455 

485 

539 

» 

46 

230 

102 

30 

200 

201 

3U 

375 

458 

40 

152 

190 

353 

357 

32 

7 

37 

30 

167 

94 

229 

307 

283 

476 

1.419 

1.374 

2.088 

2.013 

2.697 

Conrpier  de  la.  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  12  janvier  1899. 
La  Bourse  a  montré  bien  peu  d'amélioration  :  ce  fait  est 
dû  principalement  à  la  tension  du  Marché  monétaire  :  les 
demandes  y  ont  eu  peu  de  contre-parties. 


•e  prise  par  la  politique  anglaise  n'est,  d'ailleurs,  pas 
•e  à  rassurer  l'opinion  et  les  échanges  en  fonds  d'Etat 


L'allnre 
de  nature 

restent  réduits  au  minimum. 

On  a  coté  la  Disconto,  197  50  ;  l'Italien,  93  40  ;  les  Lombards, 
27  30;  le  Mobilier  Autrichien,  225  20;  l'Extérieure,  48  30. 
Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  11  janvier  1899. 

Le  Livre  bleu  sur  Madagascar.  —  Répo-nse  à  la  Circulaire  du.  comte 
Mouraview.  —  Les  Glearing-House.  —  La  Situation.  —  Le  Goiu- 
merce  extérieur.  — L'Impérialisme. 

La  l'ubLication  peu  attendue  du  Livre  Bleu  sur  les 
affaires  de  Madagascai*  a  donné  à  la  presse  anglaise 
une  nouvelle  occasion  d'accentuer  ses  attaques  contre 
la  politique  française  et  de  poursuivre  une  campagne 
commencée  sur  l'affaire  de  Fachoda,  continuée  avec 
les  incidents  de  Shanghaï,  du  Siam  et  de  Terre- 
Neuve. 

Il  est,  dès  lors,  permis  d'être  quelque  peu  surpris  de 
l'étonnement  manifesté  par  nos  confrères  en  lisant  des 
protestations  de  la  presse  étrangère  contre  le  parti 
pris  d'hostilité  de  l'Angleterre. 

«  C'est  de  la  folie  de  croire,  écrivait  hier  le  SLandard, 
que  l'Angleterre  ait  formé  de  sinistres  desseins  pour 
forcer  la  France  à  se  lancer  dans  une  guerre.  Nous 
désirons  par-dessus  tout  vivre  en  harmonie  avec  nos 
voisins. 

«Mais  le  Foreign-Office  a  le  devoir  de  faire  respecter 
les  intérêts  commerciaux  anglais,  et  cela  peut  se  faire 
sans  avoir  recours  à  la  force,  pourvu  que  les  hommes 
d'Etat  français  manifestent  de  la  bonne  volonté  et  de 
l'esprit  de  conciliation.  » 

Je  n'ai  pas  à  insister  ici  sur  celle  prétention,  il  me 
suffit  de  constater  que  l'inlluence  de  M.  Chamberlain 
l'emporte  de  plus  en  plus  dans  les  décisions  du  (iou- 
vernement  et  que  le  parti  de  l'imnérialisme  augmente 
chaque  jour  le  nombre  de  ses  adeptes.  C'est  ce  qu'à 
l'étranger  on  ne  doit  pas  perdre  de  vue. 

Un  autre  Livre  Bleu  a  été  publié,  qui  a  fait  moins 
de  bruit,  c'est  celui  concernant  la  «  Correspondance 
relative  à  la  proposition  de  Sa  Majesté  l'Empereur  de 
Russie  pour  une  conférence  sur  les  armements.  » 

Le  25  août,  constate  le  Livre  Bleu,  l'ambassadeur 
anglais  à  Saint-Pétersbourg  transmit  à  lord  Salisliurv 
un  document  qui  lui  avait  été  remis  par  le  comte  Moii- 
ravief  et  qui  contenait  les  vues  humanitaires  et  maona- 
niraes  de  S.  M.  l'Empereur. 

La  dépèche  de  l'empereur  y  faisait  remarquer  que  le 
Tsar  ne  propose  pas  le  désarmement  général,  une  telle 
proposition  n'ayant  guère  de  chance  d'être  accueillie. 
Sa  Majesté  sait  très  bien  aussi  que  la  réalisation  immé- 
diate de  ses  vues  n'est  pa's  possible,  mais  elle  désire 
prendre  l'initiative  des  efforts  dont  les  effets  ne  peu- 
vent être  que  graduels. 

Le  2'i  octobre,  lord  Salisbury  répondit  à  l'ambassa- 
deur. Après  avoir  constaté  le  bien  fondé  des  proposi- 
tions du  Tsar  et  reconnu  que  les  charges  imposées  aux 
populations  deviennent  de  plus  en  plus  lourdes,  par 
suite  de  la  constante  tendance  de  la  part  de  presque 
toutes  les  nations  à  augmenter  leurs  armements,  le 
premier  Ministre  a  ajouté  que  le  Gouvernement' de 
Sa  Majesté  se  fera  un  plaisir  de  déléguer  un  représen- 
tant à  la  Conférence.  Si  celle-ci  est  suivie  d'un  résul- 
tat, le  souverain  qui  aura  pris  l'initiative  de  la  convo- 
quer aura  acquis  des  droits  à  la  gratitude  du  monde 
entier. 

Vous  voyez  qu'il  serait  difficile  de  tirer  de  grandes 
conclusions  de  cette  réponse.  L'Angleterre  se  rendra 
simplement  à  la  Conférence,  mais  je  vnus  ai  déjà  dit 
dans  quelles  dispositions  d'esprit.  Ét  il  suffit  de  jeter 
un  coup  d'o'if  sur  les  commentaires  publiés  ces  jouVs-ci 
par  la  presse  pour  se  convaincre  qu'aucun  effort  ne 
sera  fait  par  elle  pour  amener  un  résultat. 


5(3 


L'KCOXUMISTE  l^UROPÉEX  -  Angleterre 


Nous  avons  constaté  que  l'année  1898  ne  saurait  être 
considérée  comme  favorable  pour  les  aft'aires  ;  la  sta- 
tisiiciue  du  Clearing-house  donne  cependant  des  chit- 
fres  satisfaisants:  1.231.847.000  liv.  f-.PO"^  es 
rè'^lements  de  liquidation,  au  lieu  de  1.113. 68<J.U0U 
livres  sterling;  40-3.861.000  liv.  st.  pour  les  Consolides. 
Ce  dernier  chitïre  est  le  plus  élevé  que  l'on  ait  enre- 
gistré  depuis  1868  -  date  où  a  commence  la  statisti- 
que. -  Ouant  aux  règlements  de  liquida  lou,  ils  ne 
sont  infé^rieurs  qu'aux  chilïres  de  1890  et  de  189o.  Ces 
résultats  nous  montrent  qu'en  dépit  de  toutes  les 
alertes,  les  transactions  ont  été  plus  fortes  eu  18Jb 
au'en  1897.  Le  fait  est  que  cette  année  a  ete  au  moins 
prospère  pour  l'industrie  et  qu'elle  nous  a  légué  des 
ordres  considérables  qui  assurent  du  travail  pour  long- 

^^Erdépit  de  ce  fait,  l'Angleterre  n'a  pas  vu  se  pro- 
duire la  reprise  du  commerce  extérieur  qu  elle  attend 
depui^  idusieurs  années.  Le  Board  of  Trade  vient  de 
publier  une  statistique  pour  décembre  et  1  année  en- 
tière •  Lss  importations  en  décembre  1898  ont  été  de 
45.332.008  liv.  st.,  contre  41.33i.536  liv.  st.  en  décem- 
bre 1897,  soit  une  augmentation  de  3.998.072  iiv.  st. 
Les  exportations  ont  atteint  20.975.408  liv  st.,  contre 
19  320  156  liv.  st.,  soit  une  augmentation  de  l.b-j».^o^ 
livres  sterling.  Les  importations,  pendant  la  période 
de  douze  mois  close  le  31  décembre  1898,  ont  atteint 
470  604  198  liv.  st.,  contre  451.0^28.960  liv.  st.  en  1897, 
soit  une  augmentation  de  19  575.238  liy  st.  Les  expor- 
tations pendant  la  même  période  ont  été  de  idz 
livres  sterling,  contre  234.219.708  liv.  st.  en  1897,  soit 
une  diminution  de  828.916  liv.  st. 

Ce  qu'il  va  d'inquiétant,  au  point  de  vue  anglais, 
dans  cette  situation,  c'est  l'augmentation  des  importa- 
tions d'articles  manufacturés  se  produisant  en  même 
temps  qu'une  baisse  dans  les  sorties  de  ces  articles. 
L'industrie  anglaise  a  été  plus  active  que  .ïamais,  mais 
elle  a  perdu  la  prépondérance  qu'elle  exerçait  autre- 
fois au  deliors  et  n'a  pas  su  acquérir  de  nouveaux  de- 
bouchés.  Comme  le  constate  notre  confrère  le /-tnrjn- 
riol  News  :  «  Le  fait  important  à  signaler,  c  est  que 
l'An'Tleterre  commence  à  perdre  des  deux  cotes  :  elle 
n'envahit  pas  comme  précédemment  les  marches 
étran.'-ers  et  les  étrangers  envahissent  son  marché  m- 
térieiu-.  ..  C'est  peut-être  là  qu'il  faut  chercher  1  origine 
du  mouvement  impérialiste  dont  je  vous  parlais  au 
début  de  cette  lettre. 


Moriatidiis  toiiips  eî  Eimeières 

Le  Commerce  extérieur  en  Décembre.  —  Les  chiffres 
<lu  coi.mu-rce  oxléneur  de  l'Angleterre,  pendant  le  mois 
de  décembre  1  «98,  laissent  apparaître,  sur  le  mois  de  dé- 
cembre iVo?  une  auo-mentation  de  9.6  0/0  à  l'importation  et 
un™  ugmen talion  de  8.f.  0/0  à  rexporlation  Pour  1  année 
1898;  l'augmentation  à  l'importation  est  de  4  :M  '0  •  etl  ex- 
portàlion  accuse,  sur  la  période  correspondante  de  1897,  une 
diminulion  de  0.3  0/0. 

IMPORTATIONS  EN  ANGLETERRE 

flii-'C-iiibre  IS'.iS)   


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  (l'alimentai. 

Exempts  

Taxés  

Tabacs  

Métaux  

Prod.chimiq.,  coul. . 

Huiles  

Mat.  preniiéro'lextil 
Mat.  priMiiie^'autr» 
Objets  fabriqués.. 

Divers  

Colis  postaux  


Totaux. 


Décembre 
1898 

Comparais»" 
avec 
(1  .■•<;.  1897 

ï 

51.940 

15.98l.8i1 
2.361  690 
4il.ie<i 
'2J3.'2l8 

8K3.504 
■J.f/.G  lût. 

1  515.38'. 
T7.8S5 

+  1.643  835 

—  'iôG.483 
-f-      54 .  m 
-j-  417.913 

—  .  456 
4-  ■2ij-).4l-2 
+•  1..335.318 
4-     293  Ou; 
+  383.1-28 

—  n.189 
4-  18.628 

'ij.  33-2. 608 

3.998  012 
1=  9.6  % 

\  1898 

10.3H5.616 

166  894 

115 

'21.C'28 

ÏGO 

3.871 

o.w 

21.806 

6.-  0 

5.48Î 

23(1 

8.3î,7 

177 

11  .-268 

3'.r 

52  228 

(i3r. 

81.119 

)  14.197 

',)32 

i  1.313 

3i  s 

^  wO.oO'i 
) 

198 

+  15 
+ 

+ 


+  I 

4- 

+  1 

4- 
4- 


3Ô0. 
330. 
189. 
M3. 
515 
73-.' 
20-.' 
133 

6,=)  7 
308 


EXPORTATIONS  DE  L'ANGLETERRE 

(Décembre  1898) 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat. 
Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Met.  el  ouvrages  en 
mét.(sauf  les  mach.) 

Ma-hines  

Confections  

Frod.chim.etpiiarm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tôt.  desprod.  angl 

Transit  

Transit  el  Exportât. 


Comparaison 
avec  1891 


Décembre 
1898 


Comparaison 
avec 
déc.  1891 


101.911 

1 ,022.866 
2.0-'9.S18 
8.615.992 

2  196.543 
1.699. 4vl 
8.58.548 
695  090 
2. sa. 343 
256, b40 


,\nnée 


4  586 
31.810 
38 1., 386 
610.814 

199.941 
601.Ï53 
14.0!4 

20.560 
173  659 
64  851 


20  918.408  -I- 
5.535.95 


25.5li.361 


1,658  252 
■=  8.5  % 
;  5i6.ri5 
1  =  10.9  % 


2.205  021 
=  9.0  % 


1  10b  110 

12  106.962 
21  CSi  326 
94.512. 109 

3î. 191. 044 
18.380,016 
9  513. 3&0 
8  373.199 
33  32 i  966 
2.13J.e60 


Comparaison 
avec  1897 


+ 


-t- 


£ 

26  1S2 
22.682 
950. 6 il 
2  065.993 


233.390.792 
60.619.199 


294.009.991 


681.033 
124  474 
301.205 
325.589 
436.773 
82.47* 


j  8i8.9l6 
n=  0  3  % 
,  654.189 
+1=    1.1  % 


164.127 
=0.05  % 


i.416 

814 

819 
316 
362 
319 
262 
,652 
.■19  4 
CGi 
50'. 
358 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

12  janvier  1899 
Département  des  opératio?is  d'émission 
PASSIF  ACTIF 


Billets  créés. 


l.iv.  st. 
45  791.000 


Dette  rtxe  dej  l'Etat. . 
Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11.0)5.000 
5.185.000 
28  791  000 


Total   4û.  791. 000 


Total   45.197.000 


Départeme/ii  des  opératiotis  ae  banque 

ACTIF 

Liv.  si. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   15.192.000 

Porteteuilleetavance»  32  041.000 

Billets  en  réserv"   18  C15.000 

Or  el  argentmonnayés  1.98i.000 


PASSIF 

\ÀV.  8t. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profita  et 

pertes   3.397.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   1.691  000 

Comptes  particuliers..  41.513  000 

Billelsàsept  jours, etc.  138.000 

Total   61. -292. 000 


Total   61  292.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.)  


DATE 


6  Oft. 

13  » 

20  » 

21  » 

3  nov. 

10  » 

n  » 

24 

llT 

S 
15 
22 
29 

5 
12 


déc. 


-«J 
>^ 

fl  J  ^ 
o  — '  r 

Cl,  a 

RÉSERVE 

«  S  M 

a  "  = 
fl  a 

Taux 

Or  monna 
et 

Lingots 

Cilculati' 
(excepté 
billetsàljfl 

DÉPÔT 

Dispon  du 
des  opérai 
de  Banq' 

Proportio 
la  réserve 
engagemi 

de 
l'es. 

% 

31.147 

28.160 

45  906 

43.326 

20 . 387 

3!  196 

21  7ùû 

4.t.6»l 

41.142 

20-291 

46  !4 

» 

31.144 

21.312 

42.020 

39.180 

20  632 

49'/, 

31  609 

21  no 

43  544 

40.110 

21.239 

48% 

31.812 

2:"  512 

42  305 

39  0l5 

21  100 

4S% 

3 

32  020 

21.3  i3 

40  535 

36  837 

21.517 

531/16 

32  439 

21.043 

41  050 

36,684 

22  196 

541/16 

4 

32.911 

26  162 

42.012 

36.809 

23.013 

32.190 

21  in 

■  43. 895 

39  830 

21  819 

49  K 
50% 

50  K 

» 

31  25  i 

27. '82 

40.998 

37  to2 

20  869 

» 

50  H89 

26  9'tO 

41  194 

38.1f3 

20  84,1 

30  590 

21  4-20 

41  469 

39  281 

19.970 

48 '/s 

» 

29  338 

21  3u6 

43.410 

4-2,361 

18.832 

m» 

30  341 

121.752 

49.:û5 

41  m 

19.383 

39% 
40^4 

30.981 

121.722 

49  204 

1  41. -233 

20.059 

,2:!8 

% 


CoorrJer  de  la  Bourse  de  L<ondre» 

Londres,  12  janvier  1899. 

Les  questions  politiques  ont  eu  moins  dïnlluence  qu'on  ne 
pouvait  le  croire  sur  la  tendance  générale  du  Marche  :  les 
cours  ontbénôlicié,  au  contraire,  de  la  grande  facilite  témoi- 
gnée par  la  li(|aidation  de  mi-janvier;  1  argent  a  ete  abon- 
dant et  les  reports  se  sont  maintenus  à  un  niveau  modère. 

Les  Consolidés  sont  IVnnPS  à  110  7/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  Exténe^lre  d  Espagne 
a  été  assez  active  et  est  restée  à  46  1/8.  ^.Italien  est  a 
91  3/4  Les  fonds  Ottomans  sont  peu  soutenus. 

Le  '1-roupe  des  valeurs  Sud-Américaines  a  subi  des  realisa- 
tions.'^Le  Brésil  4  0/0  est  à  57  7/8. 

Les  Chemins  anglais  ont  péu  daflaires. 

Sur  le  groupe  Chemins  américains  les  transactions  sont 
fort  actives. 


L  KCOXOMISTE  KUHOPKKN  —  Aurriche-Hongrie  et  Belgique 


Le  Canadian  Pacific  est  à  88  1/8,  VErie  k  18  3/8,  le  Nor- 
thern  Pacific  à  80  ./.,  la  Philadelphie  à  11  ^/S^À'Atcliison  à 
21  7/8,  le  Norfolk  à  65  1/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  11  janvier  1899. 
Les  Dispositions  tiu  Marché  financier.  —  Politique  intérieure  et 
extérieure.  —  L'Industrie   métallurgique.   ~-   Conversions  hon- 
groises. 

La  première  semaine  de  Tannée  s'est  écoulée  dans 
un  marasme  à  peu  prés  complet,  et,  cependant,  on  n'a 
constaté,  malgré  i'arrèt  inattendu  des  affaires  sur 
les  marchés  financiers,  ni  baisse  ni  recul  des  cours. 
-On  considère  l'horizon  de  la  politique  étrangère 
comme  parfaitement  déblayé  de  tout  motif  d'inquié- 
tudes et  l'on  se  lie  entièrement  à  la  continuité  de  la 
paix. 

La  liquidation  de  fin  décembre,  qui  a  été  tout  en 
faveur  des  acheteurs,  a  renforcé  encore  ces  excellentes 
tendances.  Les  engagements  ont  surpris  par  leur  im- 
portance, et  ce  n'est  pas  l'épargne  qui  a  vendu  les 
titres  qu'a  acquis  la  spéculation.  Les  ventes  à  décou- 
vert y  sont  pour  beaucoup,  bien  que,  à  la  veille  du 
détachement  des  coupons,  ce  genre  d'affaires  ne  pro- 
mette rien  qui  vaille.  Les  vendeurs  comptent,  parait-il. 
sur  1  inconnu.  A  peu  d'exception  près,  les  cours  actuels 
n  ont  rien  d'exagéré. 

Si  donc  aucun  incident  politique  ne  vient  à  la  tra- 
verse et  qu*-.  le  prix  de  l'argent  revienne  à  un  taux  nor- 
mal, les  bonnes  tendances  du  marché  s'accentueraient 
assez  pour  permettre  aux  premiers  mois  de  1899  de 
s'ouvrir  en  conditions  moins  incertaines. 

Malheureusement,  le  tableau  de  la  situation  inté- 
rieure est  loin  de  répondre  à  celui  de  la  situation  exté- 
rieure. L'anarchie  est  en  permanence  au  Parlement  et 
dans  les  sphères  gouvernementHles.  A  cette  époque  de 
1  année  où  la  Chambre  autrichienne  devrait  avoir  fini 
la  discussion  du  budget  de  1899,  elle  n'a  pas  encore 
commencé  l'ex-imen  de  celui  de  1898. 

Le  compromis  austro-hongrois  n'a  pas  non  plus  été 
voté  ;  il  a  été  prolongé  provisoirement  pour  une  année 
par  rescrit  impénal.  D'autre  part,  rien  de  décisif  n'a 
ete  accompli  relativement  à  la  réforme  monétaire,  de- 
puis SI  longtemps  commencée,  et  qui  n'est  pas  encore 
à  la  veille  de  devenir  une  réalité.  Ouant  aux  emprunts 
pour  travaux  publics,  ils  ont  été  émis  sous  forme  de 
rentes  4  0/0  en  valeur  de  couronnes.  L'expérience  faite 
en  faveur  d'une  émission  à  3  1/2  0/0  n'a  pas  eu  le  suc- 
ces  qu  on  en  avait  atteadu. 

Je  vous  ai-dit,  à  plusieurs  reprises,  déjà,  que  sur 
l'-xemple  des  capitalistes  allemands,  ceux  de  Vienne 
commen^-aient  à  prendre  intérêt  aux  affaires  indus- 
trielles. Il  est  résulté  immédiatement  de  cette  nouvelle 
attitude  des  capitaux  autrichiens  une  recrudescence 
d  activité  dans  les  mélallurgies.  Aujourd'hui  l  indt.strie 
du  ter  est,  dans  toute  l'Empire,  en  voie  d'activité  et 
■cette  activité  s  annonce  comme  devant  donner  les  ré- 
su  tats  les  plus  satisfaisants.  Malheureusement,  notre 
industrie  naissante  est  encore  forcéede  lutter  non  seu- 
lement contre  l'intensité  des  concurrences  américaines 
et  allemandes  mais  encore  contre  certaines  tentatives  nui 
auraient  pour  résultat  de  lui  imposer  de  grands  de- 
voirs et  de  réduire  en  même  temps  ses  droits.  Ces  effets 
sont  non  seulement  injustes  et  basés  sur  une  igno- 
rance absolue  des  conditions  dans  lesquelles  se  meut 
1  industrie  en  Autriche,  mais  surtout  entièrement  con- 
traires aux  intérêts  du  pays. 

C'est  là  le  plus  grand  obstacle  mis  pour  le  moment 
au  développement  d  une  industrie  qui  sous  le  régime 
tavorable  ou  elle  serait  soumise  sous  d'autres  législations 
pourrait  prendre,  chez-nous,  le  développement  le  plus 
■considérable.  ^ 

Quand  ils  furent  invités  par  le  Gouvernement  à  don- 
•ner  leur  avis  relativement  à  la  loi  sur  les  Sociétés  par 


actions,  les  représentants  de  l'industrie  du  fer  ont  re- 
fusé de  répondre,  attendu  que,  d'après  la  nature  des 
questions  qui  étaient  posées,  il  ne  leur  a  pas  .semblé 
que  le  Gouvernement  fût  disposé  à  accorder  aux  orga- 
nisateurs de  Sociétés  industrielles  en  Autriche  les 
libertés  dont  ils  jouissent  dans  la  plupart  des  autres 
pays.  La  manie  de  la  réglementation  et  les  préférences 
visibles  pour  le  vieux  système  sont  précisément  l'un 
des  principaux  obstacles  contre  lesquels  ils  croient 
avoir  à  lutter. 

Si  l'on  ajoute  les  impôts  injustes  qui  écrasent  cette 
industrie,  on  peut  conclure  que  l'activité  qui  se  mani- 
feste aujourd'hui  dans  les  usines,  est  le  maximum 
auquel  peut  atteindre  cette  branche  du  travail. 

On  mande  de  Budapest  que  le  Gouvernement  a  re- 
noncé, quant  à  présent,  à  la  conversion  des  titres 
4  1/20/0  en  argent  de  l'emprunt  des  Chemins  de  fer 
hongrois  émis  en  1888.  Les  titres  dont  il  s'agit  sont 
susceptibles  de  conversion  à  partir  du  1er  janvier  1899. 

La  Caisse  d'épargne  nationale  de  Budapesth.  —  Pen- 
dant l'exercice  lh'j8,  les  sommes  déposées  dans  cet  Etablisse- 
ment ont  augmenté  de  5  millions  de  florins,  elle  dispose 
actuellement  d  une  somme  déposée  de  118.?,00.U00  tlorins  et 
de  19.500.000  tlorins  de  dépôts  en  comptes  courants;  elle  ad- 
ministre donc  au  total  138  millions  de  tlorins  contre  133  mil- 
lions en  1897.  Il  y  a  irî  millions  de  tlorins  de  billets  de  crédit 
et  d'obligations  en  circulation.  Le  portefeuille  des  chèques  se 
chiffre  par  37  millions  :  le  portefeuille  des  effets  s'élève  à 
35.500.00u  frances.  Le  mouvement  to^al  des  transactions  se 
chiffrerait  par  2.700  millions  de  lloiins.  Le  dividende  sera 
fixé  probablement  à  400  florins. 


Couicpier  d«  la  ik<>ui*»«e  d«  Vienne 


Vienne,  12  janvier  1899. 

La  tendance  générale  est  vers  la  baisse  :  le  recul,  sans 
atteindre  l'importance  des  différences  enregistrées  à  Berlin, 
a  été  fort  sensible.  En  dernier  lieu,  les  avis  plus  favorables 
relatifs  à  la  tenue  des  valeurs  de  fer  sur  les  marchés  de  la 
province  allemande  ont  provoqup  une  amélioration. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  361  50;  les  Lombards 
59  7U;laLœnderbank.  240  60;  les  Tabacs,  122  . .;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  10;  l'Alpine,  196  10.  Clôture  ferme 


BELGIQUE 


La  situa  TION 


Bruxelles,  11  janvier  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  tenue  du  Marché  des  valeurs  internationales  est 
bonne,  mais  il  serait  téméraire  d'affirmer  qu'elle  lésera 
longtemps.  D'une  part,  le  taux  du  loyer  de  l'argent  se 
présente  sous  des  pers|)ectives  peu  rassurantes  ;  d'autre 
part,  il  faut  compter  avec  l'insiabilité  ii  laquelle  les 
événements  intérieurs  et  extérieurs  de  la  France  expo- 
sent le  Marché  de  Paris,  dont  la  tenue  exerce  une 
grande  inûuence  sur  le  nôtre. 

Voici  comment  clôturent  les  diverses  valeurs  de  la 
Coulisse  :  Brésil  4  0/0,56  3/4;  Extérieure  Espagnole. 
46  5/16;  Snragosse,  171  1/4;  Rente  Italienne,  92  40; 
Rente  Portugaise,  23  1/8;  Lot  du  Congo,  90;  Turc  C, 
26  85;  Turc  D,  22  70  ;  Lot  Turc,  109  1/4  ;  Banque  Otto- 
mane, 547;  Rio-Tinto,  828;  Varsovie-Vienne  jouis- 
sance, 435. 

Au  Marché  du  comptant,  les  valeurs  congolaises  et 
coloniales  sont  de  plus  en  plus  recherchées;  quelques 
actions  de  banques  partagent  avec  divers  titres  de 
tramways  les  honneurs  de  la  cote. 

La  tenue  des  Renies  laisse  toujours  à  désirer:  nous 
retrouvons  la  l^e  série  du  3  0/0  à  99  65,  la  2e  à  99  80,  la 
3e  à  99  65,  le  2  1/2  est  à  94. 

Le  groupe  des  Lois  de  Villes  garde  une  animation 
ordinaire  et  l'animation  n'a  pas  été  bien  grande  sur  les 
Obligations  Industrielles  et  diverses,  délaissées  mo- 
mentanément par  la  petite  épargne,  dont  toute  l'atten- 
tion se  porte  sur  les  valeurs  Congolaises.  Les  obliga- 
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tinTK?  venues  le  plus  fréquemment  à  la  cote  so^at  les 
suhlntesr4  1/2  Congo  522,  3  0/0  Est-Belge  492,  3  0/0 
Nord  de  la  Belgique  490  50,  5  0/0  Napolitains  52a, 
4  0  0  Secondaires  51  i,  4  0/0  Tramwa^'s^Reunis  502, 
4  1/2  Couillet  500,  4  0/0  Toula  502,  4  1/2  0, 0  du  Donetz 
493,  4  0/0  Ciments  North  4S9  et  4  1/2  Electricité  et 
Hydraulique  504.  ,    ^,      ■      j  ^r^^ 

De  tout  le  groupe  des  actions  de  Chemins  de  fe  ,  ce 
sont  les  titres  du  Con-o  qui  attirent  le  plus  1  attention  : 
l'(~)rdinaire  est  en  ïiau-se  à  1.617  50  et  la  Part  de  fonda- 
teur -i  4  400  Ce  sont  évidemment  des  cours  mieux  en 
rapport 'avec  l'avenir  réservé  à  ces  titres,  qu'avec  la 
situation  présente  de  l'entreprise  a  laquelle  ils  ont  trait. 
La  Privilégiée  Central-  Sud-Américain  est  aussi  en 
nroorès  à  190  ;  les  liquidateurs  sont  revenus  de  1  Argen- 
tine^très  satisfaits,  parait-il,  de  leur  mission.  Les  Privi- 
lée-iée.s  Chemins  de  fer  Réunis  sont  a  4b0. 

Tendances  satisfaisantes  aux  Tramways.  La  Com- 
paonie  Gén«^rale  des  Tramways  électriques,  en  Espagne, 
au'capital  de  10  mUlions,  a  été  constituée,  ces  jours 
derniers,  avec  divers  concours:  la  Société  des  Chemins 
de  fer  Economiques,  la  Firme  Tropain  et  la  Société  des 
Tramwavs  Réunis.  ,    ,  ,.  ^ 

Les  titres  de  cette  dernière  Société  obtiennent  une 
nouvelle  plus-value  à  330  et  les  Economiques  a  4/9  50. 
Les  Florentins  cotent  207  50,  les  dividende  Mutuelle 
de  Tramways  215.  .Jouissance  Odessa  2o0,  Part  Coio- 

^^luxBanr/ues,  la  tendance  est  satisfaisante.  Non  seu- 
lement la  cherté  de  l'argent  appelle  l'attention  de^ce 
côté  mais  encore  les  dividendes  annonces  jusquici 
sont  supérieurs  à  ceux  de  l'an  dernier  Nous  avons  a 
enregistrer  les  cours  suivants  :  Banque  Nationale  2.825, 
Banque  Auxiliaire  de  la  Bourse,  126;  Banque  de  Bruxel- 
les, >0;  Crédit  Général  de  Belgique  I.jO  ;  Credi  Géné- 
ral Liégeois,  1.095  ;  Crédit  National  Industriel,  2b0  ; 
Part  de  Réserve,  2.280  fr.  _ 

Les  affaires  sont  très  actives  au  groupe  de  la  iide- 
ruraie  ;  quant  aux  Charbonnages  ils  sont  résistants, 
mais  ils  ne  donnent  lieu  qu'à  des  transactions  réduites. 

Les  valeurs  de  Zinc  o"A  fourni  de  nombreuses  trans- 
actions et  gardent  leurs  bonnes  dispositions  précédentes. 
Les  Glaceries  sont  toujours  abandonnées. 

On  traite  aux  actions  diverses  très  activement  es 
valeurs  congolaises.  La  Compagnie  du  Congo  enregistre 
le  cours  de  2.800,  l'ordinaite  Haut-Congo  avance  a 
1.822,50  et  les  Produits  du  Cor.go  à  5/5.  Capital  Haut- 

Kassai  190.  

Bruxelles,  12  janvier  1899. 

UExlérieure  clôture  à  40  ./..  ;  le  Saragosse  ÎRit 
17Î  1/2;  Belge  3  0/0,  95  75;  Turc  D,  22  7 o. 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 

Madrid,  10  janvier  1899. 
I.a  Situation.  —  Le  Parti  conservateur.  —  M.  Villaverde.  -  Dis- 
cours de  M.  Silvela.  —  Son  progranune. 

M  Sagasta  eonvoquera-t-il  les  Cortès  ou  posera-t-il 
aussitôt  la  question  de  confiance?  C'est  ce  que  chacun 
se  demande  ;  mais  le  point  sur  lequel  tout  le  monde  est 
d'accord,  c'est  qu'on  ne  peut  prolonger  mdelmiment 
une  situation  comme  celle  où  nous  sommes  et  que  les 
intérêts  financiers  du  pays  demandent  des  solutions 
immédiates.  , 

A  vrai  dire,  on  croit  que  le  Cabinet  actuel  ne  pourra 
conserver  le  Pouvoir  etcpie  les  conservateurs  vont  être 
appelés  à  prendre  la  succession  des  libéraux.  Vous 
n'i"norez  pas  que  des  discussions  assez  fortes  s  étaient 
produites  au  sein  du  premier  de  ces  partis  et  que 
l'accord  était  loin  d'exister  entre  MM.  Silvela  et  Pola- 
vieia.  La  Reine  a  voulu  s'interposer  elle-même  et  pro- 
voquer une  entente  entre  ces  deux  hommes  d'Etat  :  il 
est  facile  dès  lors,  de  conclure  que  pareille  démarche 
n'aurait  pas  été  tentée  si  la  Régente   n'avait   1  in- 


tention de  confier,  à  ce  parti,  la  direction  des  affaires  ; 
on  s'attend  donc  à  la  prochaine  formation  d'un  Cabinet 
Silvela  avec  M.  Villaverde  aux  finances. 

Vous  connaissez  suffisamment  la  personnalité  de 
M.  Villaverde  pour  que  j'aie  besoin  d'insister  beaucoup 
sur  la  signification  qu'aurait  sa  nomination  à  ce  Mi- 
nistère. Vous  devez  vous  souvenir  encore  du  magistral 
discours  qu'il  prononça  à  la  dernière  session  des  Cortès 
et  où  il  opposa  aux  confuses  mesures  financières  pro- 
posées par  le  Gouvernement  un  plan  sagement  conçu 
et  puissamment  ordonné.  La  nomination  de  M.  Villa- 
verde ne  pourrait  qu'être  très  favorablement  accueillie 
à  l'étranger,  car  elle  garantirait  la  mise  à  exécution 
immédiate  de  la  liquidation  demandée;  son  pro- 
gramme, basé  sur  l'impôt  sur  les  revenus,  ne  comporte- 
rait pas  la  réduction  de  la  dette  et  respecterait  tous 
les  engagements  pris  par  le  pays. 

La  pro'babilité  d'un  prochain  cabinet  Silvela  donne 
une  importance  particulière  au  discours  prononcé 
same'li  dernier  par  cet  homme  d'Etat  au  cercle  conser- 
vateur. .  „  , 

Tout  en  reconnaissant  les  services  que  M.  Sagasta  a 
rendus  à  la  couronne,  M.  Silvela  a  critiqué  sa  politique 
à  Cuba  et  surtout  dans  la  guerre  avec  les  Etats-Unis. 
«  Les  résultats  de  cette  politiqi:e,  a  t-il  dit,  doivent  en- 
traîner la  chute  du  Gouvernement  libéral  et  la  disso- 
lution des  Cortès,  qui  sont  déjà  moralement  mortes. 
Le  maintien  au  pouvoir  des  éléments  actuels  serait  un 
péril.  La  direction  des  afi"aires  du  pays  doit  échoir  au 
parti  conservateur,  fortifié  par  l'accession  de  person- 
nalités et  de  oronpes  considérables  dont  l'union  met  le 
parti  en  position  d'assumer  la  tâche  réformatrice  qui 
s'impose.  »  .  , 

M  Silvela  a  fait  particulièrement  allusion  a  son  ac- 
cord avec  le  maréchal  Polavieja,  puis  il  a  expose  son 
programme,  qui  peut  se  résumer  ainsi  :  service  mili- 
taire obligatoire;  augmentation  des  armements  et  de  la 
défense  des  côtes;  réunion  des  Ministères  de  la  Guerre 
et  de  la  Marine  ;  réorganisation  de  la  flotte;  maintien 
du  crédit  par  la  création  de  nouvelles  ressources  : 
l'établissement  de  l'impôt  sur  les  valeurs  mobihères  y 
compris  la  rente,  augmentation  des  impots  indirects, 
réduction  des  dépenses,  notamment  des  pensions  et  re- 
traites, et  développement  de  la  production  indus- 
trielle: maintien  du  concordat;  réorganisation  du  sys- 
tème judiciaire  en  le  soustrayant  aux  influences  poli- 
tiques; réforme  électorale  et  création  d'un  Ministère 
<lu  Commerce  et  des  Travaux  publics.  . 

Dans  sa  péroraison,  M.  Silvela  a  exprime  1  opinion 
que  le  parti  conservateur  n'aura  pas  besoin,  a  propre- 
ment parler,  de  s'emparer  du  pouvoir,  car  les  libéraux 
seront  bien  aises  de  le  lui  abandonner  d'ici  peu. 

Ce  discours  a  été  très  commenté  et  fort  bien  accueilli 
par  la  majorité  de  la  presse  conservatrice  et  indépen- 
dante. 

Voici  comment  s'exprime  la  Epoca  : 

Le  discours  de  M.  Silvela  est  caractérisé  par  rexpositioii 
complète  de  tout  un  programme  de  Gouvernement,  ce  qui 
donne  à  cet  acte  une  importance  qu'il  est  impo«s>'^l'5,/^,t  j^V;, 
Il  a  fait  cela  sans  formules  vagues,  sans  phrases  a  ctoulole 
sens.  C'est  ce  que  réclame  le  pays  fatigue  des  artiaces  de  rhé- 
torique et  des  généralités  politiques. 

h'Imparcial  parle  ainsi  : 

Nous  pouvons  être  ou  ne  pas  être  complètement  de  l'avis 
exprimé  par  M.  Silvela.  Mais  ce  n'est  pas  une  question  de 
d'.Hail  II  n'v'a  plus  d'incertitude  en  ce  qiu  touche  les  projets 
du  nouveau  parti.  La  .(uestion  est  seulement  de  savmr  si  ce  • 
parti  réalisera  ou  ne  réalisera  pas  ses  promesses. 
Voici,  enfin,  les  commentaires  delà  Correspondencla  : 
L'opinion  publique,  le  pays  et  le  parti  de  M.  Silvela  de- 
mandaient un  acte  de  ce  genre.  Sobre  de  P"ol?s  «t^  plein 
d'idées,  plus  pénétré  d'esprit  de  conciliation  que  de^violence 
laissant  de  côté  toute  réticence,  le  discours  de  M.  S'ivela  est 
l'acte  d'un  chef  de  parti  et  cet  acte  a  fait  tout  le  bniit  quil 
méritait  de  faire  et  a  été  accueilli  avec  une  considération  bien 
légitime. 

Nous  pouvons  attendre  les  événements,  mais  nous 
avons  déjà  un  fait  satisfaisant  à  constater  :  c  est  qu  une 
entente  complète  s'est  produite  parmi  les  éléments  di- 
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vers  d'un  parti  qui  renferme  des  éléments  de  nature 
à  nous  faire  croire  que  la  question  de  la  liquidation 
sera  abordée  comme  elle  le  mérite. 


et 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  23  décembre  1898  (51  semaines) 


Andalous  (1067  kil.) 

Nord  do  l'&pagae  (2010  k.) 

Asturies  (784  kil.) 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

Almansa-Valence  (497  kil.) 
Saragosse  (2927  kil.) 


1895 

1896 

1897 

1898 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

15.43i.44o 

15.6^6.508 

15.441.162 

18  866  819 

54.051  359 

58.521  797 

56.552.773 

£9  653.331 

13.968.120 

15.048  219 

15.804  166 

17  067.713 

1.353  3S'9 

1.187  323 

1 .202.579 

1.554  657 

10.149.935 

11.499.108 

11 .7i2.r,ll 

12.339,711 

52.130.8Sl 

56.795.933 

58.576. (57 

63.889.937 

Le  Marché  de  Madrid  en  1898.  —  Voici  le  tableau  des 
cours  des  principales  valeurs  cotées  à  la  Bourse  de  Madrid 
aux  31  décembre  1897  et  1898.  On  voit  par  la  comparaison 
de  ces  cours  que  la  baisse  a  été  générale  ; 

Difïér. 

Valeurs  1897         189s       en  1898 

4  %  Intérieur   64  85  55  85  —   9  » 

^  %      —      petites  coupures  65  60  58  40  —   7  20 

4  %  Extérieur   81  25  60  20  —  ai  05 

4  %      —      petites  coupures  84  y5  61  15  —  23  10 

4  %  Amortissable   77  85  66  30  —  ]1  05 

4  %         —    petites  coupures  78   »  67  40  —  10  60 

Obligations  du  Trésor   100  55  100  30  —   0  25 

—        des  Douanes   96  40  89    »  —   7  40 

Cuba  1886    95  50  49  50  —  46  » 

—    1890    79   »  42  10  —  36  90 

Obligations  des  Philippines.  .  95  70  64  50  —  31  20 

Banque  d'Espagne   425  50  401    »  —  24  50 

G"=  Fermière  des  Tabacs   219  50  227    »  +    7  5o 

Banque  Hypothécaire  5  %   »    »  »    »  _    »  „ 

—               4  %. . . .  »    >,  102  25  —    »  >. 


Courrier  de  la  Bourse  de  IIIa.drid 


Madrid,  12  janvier  1899. 
La  tendance  a  été  soutenue  par  la  grande  fermeté  montrée 
par  1  Extérieure  sur  les  Marchés  étrangers.  On  attend  une 
prochaine  solution  aux  questions  politiques  qui  intéressent 
le  public. 

On  cote  l'Intérieure  à  55  22;  l'Extérieure  à  60  25;  le  chancre 
sur  Paris  est  à  29  75. 


HOLLANDE 


LA  SITUATION 


La  Banque  Néerlandaise. 

—  La  Situation. 


Amsterdam,  9  janvier  1809. 
L'Emprunt.  —  Le  Taux,  de  rEacomiite. 
aation.  —  Le  Change. 

La  situation  liebdomaine  de  la.  Banque  Néerlandaise 
du  7  courant  est  très  intéressante. 

Le  portefeuille  du  siège  social  qui,  le  31  décembre 
s  élevait  encore  à  26,3  millions  de  florins  est  descendue 
a  18,2  millions,  soit  8  millions  de  diminution.  Or,  déjà 
au  31  décembre  il  avait  baissé  consécutivement  depuis 
plueieurs  semaines:  il  était  de  38,1  millions  le  12  no- 
vembre dernier.  C'est  donc  au  total  une  diminution  de 
20  millions  en  huit  semaines. 

La  contre-partie  de  cette  baisse  dn  portefeuille  d'Am- 
sterdam se  trouve  au  solde  créditeur  du  compte  cou- 
rant du  Trésor,  du  moins  pour  une  grande  part  Et 
cest  d'un  rapport  direct  entre  les  deux  mouvements 
qn  il  s'agit.  Ce  solde  de  compte  était  de  19,6  millions 
au  12  novembre,  il  s'éleva  même  à  25,7  millions  au 


3  décembre.  Le  7  janvier  nous  le  trouvons  à  1  million 
seulement. 

Voici  ce  qui  s'est  passé.  Le  consortium  qui  s'est 
trouvé  acquéreur  du  dernier  emprunt  do  .57  millions  de 
l'Etat  n'avait  à  payer  la  seconde  moitié  du  montant 
qu'à  la  lin  de  l'année.  Mais  dès  le  mois  d'octobre,  il 
avait  réussi  à  en  opérer  le  placement  à  quelques  mil- 
lions près,  qu'il  réalisa  depuis.  Ce  fut,  à  un  moment 
donné,  une  réalisation  en  bloc  d'environ  20  millions  que 
lui  acheta  une  des  principales  institutions  de  crédit 
françaises,  qui  termina  ses  ventes.  Le  paiement  eut  lieu 
de  suite  et,  à  son  tour,  le  consortium  s'empressa  de  se 
libérer  envers  le  Gouvernement.  Mais  la  dette  llottante, 
qui  avait  été  créée  antérieurement  à  l'émission  de  l'em- 
prunt n'arrivait  à  échéance  que  successivement  dans  le 
courant  du  mois  de  décembre  et  dans  les  premiers 
jours  de  janvier.  C'est  ce  qui  obligea  le  Trésor  à  con- 
server tout  ce  temps  un  solde  créditeur  très  élevé  à  la 
Banque  Néerlandaise,  laquelle,  d'autre  part,  avait  en 
portefeuille  les  billets  du  Trésor.  A  la  lin,  cependant, 
l'opération  s'est  trouvée  liquidée  et  nous  voyons  main- 
tenant le  portefeuille  du  siège  social  de  la  Banque  ré- 
duit à  un  montant  normal  en  même  temps  que  le  solde 
créditeur  du  Trésor  à  la  Banque  qui,  ainsi  qu'il  est 
connu,  n'est  généralement  que  peu  élevé. 

On  s'est  plus  ou  moins  étonné  à  l'étranger  de  la  si- 
tuation quelque  peu  anormale  du  marché  financier 
d'Amsterdam,  pendant  les  derniers  mois;  anormale  en 
ce  sens  que,  tandis  que  partout  ailleurs,  l'escompte 
était  en  hausse,  il  n'était  ici  que  de  2  1/2  0/0  à  la  Ban- 
que et  même  au-de~sous  hors  banque.  C'est  encore  le 
paiement  de  l'emprunt  de  l'Etat  qui  a  été  la  cause  de 
cet  état  de  choses.  On  évalue,  en  fin  de  compte, 
à  un  montant  de  50  millions  de  florins  environ, 
la  partie  de  c -t  emprunt  placée  à  l'étranger.  Et  comme, 
•  pour  une  grande  part,  ce  montant  avait  précédemment 
été  avancé  par  la  place  d'Amsterdam,'  en  partie,  par  la 
Ba.nque  Néerlandaise  et  en  partie  par  le  marché  pu- 
Idic,  c'est  une  rentrée  de  fonds  équivalente  qui  a  eu 
lieu  dans  le  courant  do  l'année  pour  la  place. 

Mais  si  pour  la  première  moitié  de  l'emprunt,  la  ren- 
trée s'effectue  pour  une  forte  somme  en  or,  l'encaisse- 
or  de  la  Banque  qui  au  commencement  de  l'année 
n'était  que  de  31,4  millions  de  florins  s'éleva  à  plus  de 
51  millions  au  mois  d'aofit,  montant  auquel  elle  est 
restée  depuis  lors,  pour  la  seconde  moitié  de  l'emprunt, 
il  n'en  a  plus  été  ainsi,  C'est  par  des  compensations, 
contre  d'autres  paiements  à  l'étranger  que,  pour  ce  qui 
regarde  la  place  d'Amsterdam  pi-ise  dans  son  ensemble, 
l'opération  s'est  liquidée  alors. 

Dans  ces  paiements  à  l'étranger,  l'escompte  de  papier 
allemand  figuve  au  premier  rang  :  on  estime  <[uo  la 
place  d'jWnsterdam  en  a  pris  pour  environ  50  millions 
de  marks,  soit  30  millions  de  florins.  Ouant  aux  alîaires 
en  fonds  publics,  notre  place  n'a  pas  dû  être  acheteur 
en  fin  de  compte  pour  de  fortes  sommes  tous  ces  der- 
niers mois,  parce  qu'on  a  réalisé  pas  mal  de  valeurs 
américaines. 

La  marche  des  cours  de  change  sur  notre  place  dans 
ces  derniers  temps,  confirme  ce  que  nous  disons.  Au 
mois  de  juillf-l,  les  cours  étaient  descendus  an  gold 
point  de  rentrée,  mais  dès  le  commencement  du  mois 
d'août,  ils  se  relevèrent  quelque  peu,  et  plus  tard  da- 
vantage. Toutefois,  ils  restèrent  consécutivement  au- 
dessous  du  gold  point  de  sortie. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  10  janvier  1899. 

Situation  minislérioUo.  —  L'Omnilius  financier.  —  La  Commission 
des  Quinze.  —  Réforme  dos  Imijots.  —  Situation  budgétaire. 

On  a  continué  de  répandre  des  bruits  très  contradic- 
toires sur  la  situation  parlementaire  :  on  a  parlé  de 
nombreuses  interpellations  qui  auraient  lieu  dès  la 
rentrée  et  l'on  a  fait  craindre  une  crise  ministérielle. 
Il  y  a  peu  de  fondement  dans  tous  ces  bruits  : 
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Puisque  l'on  considère  comme  enterré  le  projet  Pel- 
loux  sur  la  réforme  électorale,  il  n'y  a  qu'une  question 
importante  à  l'ordre  du  jour  :  celle  des  projets  de 
finance.  Mais  celle-ci  ne  viendra  en  discussion  que 
vers  la  lin  de  février. 

Les  Ministres  profitent,  il  est  vrai,  des  vacances  pour 
réunir  laCommissiondesQuinze  désignée  pour  examiner 
les  projets  contenus  dans  «l'omnibus  financier  »,  mais 
on  pense  qu'elle  ne  pourra  travailler  utilement  que 
lorsque  la  Chambre  rentrera,  c'est-à  dire  le  25  janvier. 
En  admettant  que  la  Commission  approuve  les  projets 
ministériels  modifiés,  le  rapport  ne  sera  prêt  qu'en 
février,  et  la  discussion  ne  pourra  commencer  que 
quelques  jours  plus  tard.  Alors  seulement  il  y  aura 
bataille. 

Le  Ministère  compte  toujours  la  vaincre,  dune  ma- 
nière ou  de  Vautre.  .  . 

D'après  les  dernières  informations,  la  Commission 
est  d'accord  avec  le  Ministre  sur  la  question  de^  la 
suppression  des  droits  sur  les  farines,  mais  elle  n'est 
pas  d'accord  avec  lui  sur  les  impôts  à  établir  pour  com- 
penser cette  perte. 

Cette  qu-stion  occupe  beaucoup  le  pays  et  1  on  cons- 
tate une  grande  accentuation  dans  l'opposition  con- 
tre le  régime  fiscal  ;  dans  plusieurs  villes  on  s'agite 
pour  constituer  comme  à  Paris  une  ligue  des  contri- 
buables. Ce  fait  nous  permet  de  croire  que  les  projets 
ministériels  rencontreront  de  graves  difficultés. 

Ces  projets  trouvent,  cependant,  des  défenseurs.  Il 
est  évident,  en  effet,  que  le  Ministre  a  été  frappé  de  la 
triste  situation  des  villes  et  villages,  où  les  habitants 
ont  à  paver  des  droits  sur  les  produits  de  consomma- 
tion. Il  a  donc  voulu  abolir  ces  impôts,  iniques  par  leur 
poids  écrasant  et  a  proposé  aux  communes  de  suppri- 
mer le  droit  communal  sur  les  farines.  G^-tte  suppres- 
sion entraînant  une  perte,  l'Etat  en  supporterait  la 
moitié  et  la  commune  l'autre  moitié  ;  mais  cette  dernière 
pourrait  équilibrer  son  budget  en  établissant  des  taxes 
nouvelles,  comme  par  exemple  sur  la  valeur  locative, 
sur  les  voitures,  domestiques,  spectacles,  etc.  Quant  à 
l'Etat  il  compenserait  cette  perte,  qui  se  monterait  a 
12  ou  15  millions,  en  augmentant  les  impositions 
sur  le  gaz,  la  lumière  électrique,  les  allumettes,  les 
alcools,  etc.  ^ 

Le  projet  ministériel  peut-il  donc  être  défendu  sur 
tous  les  points  ? 

«  Sans  aucun  doute,  répond  le  Carrière  délia  Sera, 
le  droit  sur  les  farines,  tel  qu'il  a  été  institué  en  18o4 
et  1866,  était  loin  d'être  un  chef-d'œuvrs  de  sagesse. 
Mais  la  loi  du  15  avril  1807  y  a  déjà  apporté  une  loule 
d'heureuses  modifications.  Pour  notre  part,  nous  croyons 
que  ce  droit  doit  être  transformé,  allégé,  mais  non  pas 
supprimé. 

«  En  efïet,  dans  la  plupart  des  ca^,  le  contribuable 
ne  fait  qu'anticiper  l'impôt  qu'il  réserve  sur  les  vérita- 
bles contribuables,  en  le  comprenant  dans  le  prix  de 
la  marchandise,  de  la  chose  louée  ou  de  la  fonction 
accomplie.  L'intention  du  législateur  se  trouve  ainsi 
frustrée.  L'impôt  n'est  réellement  payé  pour  une  mar- 
chandise par  le  consommateur  que  lorsqu'elle  sort  de 
la  circulation,  et  a  été  consommée,  non  pas  dans  les 
divers  processus  de  la  production,  mais  pour  satisfaire 
des  besoins  physiques  )iersonnels.  Mais  si,  maintenant, 
on  vient  à  frapper  réellement  avec  le  droit  sur  la  con- 
sommation, ceux  qui  retirent  un  bénéfice  des  services 
de  l'Etat  et  de  la  commune  et  leur  occasionnent  des 
dépenses,  on  ne  saurait  plus  condamner  cet  impôt. 

«  En  effet,  toutes  les  fois  que  le  droit  de  la  consom- 
mation frappera  des  objets  qui  ne  sont  pas  nécessaires 
à  la  satisfaction  des  besoins  de  la  vie  les  plus  impé- 
rieux, il  sera  juste  qu'il  existe,  car  c'est  à  peu  près  le 
seul  impôt  qui  frappe  réellement  ce  qu'on  a  voulu  lui 
faire  frapper.  Combien  d'articles  de  luxe  entrent  dans 
la  consommation  sans  cependant  payer  ce  droit. 

«  Il  nous  semble  donc  que  le  droit  sur  la  consomma- 
tion ne  doit  pas  être  supprimé  par  principe.  Réformé 
encore  plus  entièrement  qu'il  ne  l'a  été  â  Milan  ces 
temps  derniers,  il  peut  constituer  un  impôt  des  plus 
justes.  » 


D'autres  conseillent  purement  et  simplement  l'aban- 
don de  «  l'omnibus  financier»  et  se  servent  de  cet  argu- 
ment que,  la  situation  budgétaire  étaQt  bien  plus  favo- 
rable que  le  Ministre  ne  la  présente,  il  est  inutile  de 
présenter  des  projeis  hâtivement  conçus  et  destinés  à 
combler  un  déficit  imaginaire.  C'est  la  thèse  du  Popolo 
Romano  qui  prend  texte  des  résultats  budgétaires  du 
dernier  semestre  pour  le  développer. 

Les  recettes  des  douanes  et  des  droits  maritimes,  dit 
notre  confrère,  ont  dépassé  de  1  million  et  demi  celles  du 
mois  de  décembre  1897. 

Les  résultats  du  premier  semestre  de  l'exercice  en  cours 
s'élèvent  à  environ  1 15  millions,  c'est-à-dire  â  un  chiffre  supé- 
rieur aux  prévisions.  Si  l'on  tient  compte  des  plus  fortes 
recettes  dans  d'autres  branches  financières,  on  constate  que 
l'exposé  financier  de  l'honorable  M.  'Vacchelli  ne  fut  qu'une 
chimère  et  qu'il  aurait  pu  épargner  les  commentaires  des 
journaux  français  et  anglais  les  plus  compétents  qui  ont 
parlé  de  la  ruine  de  notre  finance  et  de  notre  économie 
nationale.  .  x 

Nous  comprenons  bien  qu'il  ne  faut  pas  être  optimistes 
dans  l'appréciation  d'une  situation  financière,  mais  de  là  à 
pousser  la  sévérité  au  point  de  tomber  dans  l'excès  opposé 
d'un  pessimisme  non  justifié,  il  nous  semble  qu'il  y  a  une 
erreur  non  moins  dangereuse  dans  ,  laquelle  un  ministre 
devrait  bien  se  garder  de  tomber,  dans  l'intérêt  du  crédit. 

11  n'y  a  pas  à  dire,  le  résultat  réconfortant  des  recettes 
faites  par  l'Etat  pendant  les  derniers  six  mois  dément  jusqu'à 
présent  les  évaluations  de  l'honorable  M.  Vacchelli,  tandis  que 
la  marche  générale  que  les  impôts  ont  prise  permet  d'assurer 
que  los  résultats  financiers  de  l'exercice  en  cours  seront  supé- 
rieurs aux  prévisions  et  notablement  meilleurs  que  les  cal- 
culs approximatifs  de  l'honorable  M.  VacchelU. 

Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  curieux  encore,  c  est  qu  après 
avoir  donné  une  couleur  si  obscure  à  la  situation  financière, 
on  est  venu  distraire  une  situation  parlementaire  des  plus 
favorables  en  mettant  en  circulation  ce  fameux  omnibus  dont 
le  public,  après  les  nouvelles  et  splendides  transformations 
électriques  des  véhicules  de  la  capitale,  ne  ressentait  aucune 
nécessité. 

La  thèse,  présentée  ainsi  de  façon  plaisante,  est 
reprise  par  d'autres  journaux  :  ils  supplient  le  Ministre 
de  retirer  purement  et  simplement  «  l'omnibus  finan- 
cier »  et  de  consacrer  toute  son  activité  à  surveiller  les 
services  de  l'administration  en  tenant  tête  courageu- 
sement au  gaspillage  de  l'argent  public.  Non  seulement 
le  budget  se  clôturera  alors  en  parfait  équilibre,  mais 
il  présentera  un  surplus  de  quelques  millions. 

Mmûm  ÉGomps  et  financières 

Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  six 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (1"  jiiulet  à  fin  décembre), 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précèdent. 
En  voici  le  tableau  : 


Chapitres 


Résultats  à  fin  décembre 

1897-93  Différences 


1898-99 


(En  lire) 
97.523.380  -f 
53.4^0.590  -f 
44.483.230  — 
144.904.858  — 
25.616.188  -f 
122.951.837  —7 
40.021.638  -f 
93.790.903  -f3 
36.933.732  + 
33.82.Î.195  — 


258.744 
167.391 
107.813 
39.098 
393.949 
.915.426 
131.21)1 
.788.094 
342.381 
248.814 


Taxe  sur  les  affaires.  97 .782.024 
Imp.  fonds  rustiques  53.047.981 

—  propriété bàlio. .  44.375.417 

—  richesse  mobil..  144.8t^5.760 
Taxe  de  construction  26.010.137 
Douanes,  dr.  marit..  115.036.411 
Droits  de  consomm..  40.152.839 

Tabacs   97.578.997 

Sels    37.276.113 

Loterie.    33.576.381  

690 . 302. 060   (i93 . 531 . 451  -  3 . 229 . 391 

La  différence  en  moins  pour  la  richesse  mobilière  provient 
d'un  changement  de  dat,i  dans  la  perception.  La  prudence 
apportée  dans  la  compilation  des  rôles  supplémentaires  1899 
permettent  de  croire  que  les  recettes  évaluées  au  budget  Ue 
prévision  se  réaliseront.  .  . 

La  différence  en  moins  pour  les  douanes  et  droits  mari  - 
times ne  porte  pas  atteinte  aux  prévisions  qui  enregistraient 
uni^  diminution  de  7  millions.  .    x  j 

Enfin,  pour  la  loterie,  la  nioins-value  provient  de  gains  mi- 
nimes des  joueurs  pendant  le  2"  semestre  1898. 
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Les  Caisses  d'Epargne  postales  en  Italie.  —  Situation 
au  31  octobre  1898  : 

Livrets  en  cours  à  la  fin  de  sept.  1898.  3.184.2^j6 

—  délivrés  en  octobre   26.(>15 

Total   3.210.861 

—  soldes  en  octobre   13.991 

Restent   3.19(i.87ÏÏ 

L'augmentation  des  livrets  a  été,  en  octobre,  de  12.624. 
Crédits  des  déposants  à  la  fin  de 

septembre  1898  L.    5.'5] .fi23.3B3  22 

Dépôts  en  octobre   26.637.6B8  62 

^     ,  Total  L.    578.261.031  84 

Kemboursoments  en  octobre   28.306.330  16 

Existences  au  l"-  novembre  L.    549.954.701  68 

La  diminution  des  dépôts,  par  rapport  à  la  fin  de  septembre 
est  de  1.668.661  lire  52. 


Courrier  de  la  Bonrse  de  Rome 


Rome,  13  janvier  1899. 
La  question  financière  est  toujours  celle  qui  préoccupe  le 
plus  le  public  et  l'on  constate  une  forte  opposition  contre  les 
projets  ministériels.  Le  Marché  se  ressent  peu,  cependant  de 
cette  tendance. 

Notre  Rente  h  0/0  est  à  99  92  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
a  o43  ...  Banque  Nationale,  1.017.  Méridionaux,  735 


SUÈDE 


A    JS^®*"*^®  Suède  pendant  le  premier  semestre 

1898.  —  Un  des  principaux  journaux  de  Stockholm 
vient  de  publier  un  article  contenant  les  données  statistiques 
sur  le  mouvement  du  commerce  extérieur  de  la  Suéde  pen- 
dant le  premier  semestre  de  Tannée  189-«  Voici  la  tra- 
duction de  cet  article  qui  précède  la  publication  des  statis- 
tiques olhcielles  : 

il  serait  à  désirer,  maintenant  que  notre  statistique  com- 
merciale va  être  réorganisée  suivant  une  méthode  plus  ra- 
tionnelle, que  les  données  qu'elle  publie  pussent  être  présen- 
tées au  public  avant  d'avoir  perdu  de  leur  intérêt  Dans  les 
autre.s  pays,  on  publie  chaque  mois  des  informations  assez 
complètes  sur  le  mouvement  commercial,  avec  indication  des 
quantités  et  des  valeurs.  Les  quelques  renseignements  parais- 
sant chez  nous  ne  portent  que  sur  certains  articles  et  n'indi- 
quent pas  les  quantités,  sans  tenir  compte  des  valeurs  ce 
qui  diminue  l)eaucoup  l'intérêt  de  ces  renseignements  et  rend 
difficiles  les  comparaisons. 

Nous  traversons  justement  une  période  où  il  serait  fort  in- 
téressant de  posséder  des  indications  complètes  et  précises 
sur  notre  commerce.  Le  développement  qu'ont  pris  notre  in- 
dustrie et  notre  commerce,  grâce  au  prompt  écoulement  de 
nos  produits  les  plus  importants  et  grâce  à  de  bonnes  ré- 
coltes, a  paru,  cette  année,  se  ralentir,  et  certains  signes  ont 
même  fait  craindre  un  mouvement  rétrograde 

Bien  que  dan.s  l'état  actuel  de  notre  statistique,  il  ne  soit 
guère  possible  de  dresser,  en  chiffres  précis,  une  balance  de 
compte  exacte,  nous  croyons  néanmoins  utile  d'attirer  l'atten- 
tion sur  certaines  circonstances  caractéristiques  de  la  si- 

Ce  qui  frappe  en  premier  lieu,  lorsqu'on  examine  les  chif- 
fres relatifs  à  1  exportation,  c'est  que  l'exportation  des  tissus 
a  diimnue_  de  90  0/0  (I.4--6  t.)  comparativement  à  celle  de 
lannee  précédente.  Mais  comme,  d'autre  part,  l'importation 
de  ce  même  article  a  également  diminué  (de  1.341 1.)  on  com- 
prend aisément  que  ce  fait  doit  être  attribué  à  l'abrogation  de 
la  loi  commerciale  suedo-norvégienne,  abrogation  quia  couné 
court  a  l  échange  entre  les  industries  textiles  des  deux  pays 

De  même  la  diminution  dans  l'exportation  du  beurre,  aussi 

P^s^ïn\S^  KSlS.^iSt,^SSaïSÏ  d^El 

'atie>Td.ufrP?t'}*''^T^'        '''''  Borte  qu'àTa  fin  1 
T  i  H-ff  ■  ^salera  celui  de  l'année  passée. 

1807  e^  lso^"'n/"^''\  ^'^^'^"'•^  d'exportation  des  années 
18.17  et  mn  ne  semble  cependant  pas  bien  importante  en 
elle-même  ;  et  de  p  us,  il  faut  retenir  que  ni  le  commerce  du 
fer.  m  celui  des  articles  en  bois  ne  semblent  inenS  d'une 
stagnation.  Au  contraire,  on  peut  espérer  que.  la  pa  x  étant 


enfin  conclue,  ces  deux  industries  importantes  vont  prendre 
un  nouvel  essor. 

Kn  même  temps  que  l'exportation  de  certains  articles  dimi- 
nuait, 1  importation  de  la  plupart  des  marchandises  augmen- 
tait, et  la  proportion  entre  l'exportation  et  l'importation,  qui 
s  était  accusée  dans  les  années  1895-lWMi.  mais  s'était  inodiliée 
.  deja  en  189/,  variait  encore.  L'esprit  d'entreprise  qui  s'est 
développe  aussi  bien  dans  l'industrie  que  parmi  les  agricul- 
teurs a  nécessité  une  importation  toujours  croissante  de  ma- 
tières brutes  et  de  matériel  d'industrie,  comme  le  démontre 
le  tableau  ci-dessous  : 

Importation  en  janvier-juillet  des  produits  ri-après  : 

1898 


Laine 


1895 

1893 

1897 

(tonnes) 

10.983 

9.970 

10.703 

ï  -  ! 

1.807 

1.2-8 

i.6ao 

l.><43 

1.724 

1.916 

'(   -  ) 

11.6-36 

13.468 

13.308 

4.836 

6.222 

8.943 

de  fer  ; 

s  et  en 

(tonnes) 

23.768 

37.880 

46.i;86 

■(    -  ) 

49.350 

£5.665 

69.700 

2.016 

2  869 


Engrais  

Cet  accroissement  montre  comment  les  nouvelles  entre- 
prises, les  fabriques,  les  défrichements  de  tourbières  et 
avant  tout,  les  chemins  de  fer  ont  absorbé  les  profits  que 
nous  ont  donnés  nos  exportations  de  fer,  de  bois  et  de  pro- 
duits alimentaires.  ^ 

La  consommation  de  certains  articles  alimentaires  et  autres 
a  augmente  parmi  la  grande  masse  du  peuple,  en  raison  de 
1  augmentation  des  salaires  et  des  occasions  de  travail  Les 
chilïres  suivants  en  sont  la  preuve  : 

1894      1895      1896      1897  1898 

t^afé  (tonnes)    8.666   10.167    10.606   14  872   17  128 

labac.  -   )    1.349     1.59i     1.463     2.' 072  i:768 

Vin  en  futs...(  -  )  737  1.061  l.i97  1.328  1  448 
Eau-de-vieetalcool(l.)  801  762  952  1.020  l!l04 
Cette  augmentation  n'est  cependant  pas  assez  grande  sur 
tout  cette  année,  pour  contre  balancer  la  diminution  qui  a  eu 
lieu  simultanément  pour  les  deux  articles  importants  •  blé  et 
sucre  En  etfet  comme  le  montre  le  tableau  ci-dessous,  Tini- 
portation  du  ble  et  du  sucre  a  diminué  assez  rapidement  ces 
dernières  années  : 


1894 


1895 


1896 


1897 


1898 


Blé   129.700 

Sucre   15.0S'0 


(En  tonnes) 
111.200  131.142  97.906  50.000 
5.700  8.490  7.600  7.900 
^^^f's  la  comparaison  entre  les  chiffres  des  divers  articles 
qui  tout  fléchir  notre  balance  commerciale  fournit  pourtant 
une  explication  suffisante  des  particularités  qui,  pendant  l'été 
1898,  se  sont  manifestées  dans  nos  Banques.  Elle  expliquera 
certaine  mesure  comment  il  se  fait  que,  au  milieu 
de  1  ete  et  alors  qu"i  les  affaires  paraissaient  assez  satisfai- 
santes, la  Banque  d'Etat  de  Suède  a  vu  son  encaisse  métal- 
lique diminuer  de  trois  millions  et  demi,  que  le  nombre  des 
traites  étrangères  est  resté  fort  restreint  pendant  le  mois  de 
juillet  et  que  1  intérêt  des  premières  de  change  a  été  main- 


La  Reforme  des  Banques.  —  Depuis  le  1«'  janvier,  une 
série  de  nouveaux  règlements  est  entrée  en  vigueur  :  leur  but 
principal  est  de  régler  l'émission  des  billets  de  banque  dans  le 
royaume  de  Suéde  et  de  stipuler  d'une  manière  précise  les 
privilèges  de  la  Banque  d'Etat. 

Dorénavant,  la  Banque  d'Etat  seule  sera  autorisée  à  émet- 
tre des  billets  ot  l'autorisation  accordée  précédemment  aux 
banques  privées  cessera  à  la  fin  de  1903.  Ces  banques  cepen- 
dant, comme  elles  renoncent  volontairement  à  ce  privilège 
.louissent  jusqi'à  cette  date  d'un  crédit  espèces  (k  un  taux 
d  intérêt  spécialement  réduit)  à  la  Banque  d'Etat.  Une  ban- 
que seulement,  la  \Nesterbottens  Enskilda  Bank,  avait  eu 
jusqua  aujourd'hui  un  pareil  droit. 

/rn^w/?,^^''®,  paragraphe  du  nouveau  décret  augmente  de 
4o.000.000  de  couronnes  à  100.000.000  le  montant  total  des  bil- 
lets pouvant  être  émis  en  plus  du  stock  métallique  et  des 
traites  étrangères  en  portefeuille.  A  l'avenir,  le  stock  métal- 
lique devra  être  seulement  en  or  et  avoir  un  minimum  de 
'<I5.00U.()00  de  couronnes. 

D'autre  part,  l'augmentation  de  l'émission  des  billets  doit 
être  balancée  par  un  stock  de  Consolidés  étrangers  facile- 
ment réalisables,  d'obligations  suédoises  cotées  sur  les  mar- 
ches étrangers,  ou  des  traites  payables  en  Suède  ou  au  de- 
nors.  Dans  le  cas  où  l'émission  augmentée  dépasserait  60  mil- 
lions de  couronnes,  la  Banque  est  obligée  à  se  pourvoir  d'un 
nouveau  stock  métallique  représentant  30  0/0  de  l'excédent 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BPÉSIL 

Les  Economies.  -  Le  Brésil  constate  que  dans  l'Etat  de 
SimPaulo  comiuo  à  Miuas-Geraes  et  a  Rio-de- Janeiro,  sanb 
nariei  dTaouTruement  fédéral  et  de  la  iiuinicipalUe  du  Dis- 
?ri  ^  é£al  on  veut  inaugL-rer  le  régime  d  une  severe  econo- 
X  c-cst  ainsi  oue  le  secrétaire  d'Etat  à  la  justice  a  fait  sa- 
?^ir  au'à  par  i^  du  1- janvier  tout  k  personnel  extraordinaire 
deU  département  serait  congédié  ;  de  plus,  il  a  défendu  de 
faire  toute  dépense  non  inscrite  au  budget. 


Rpopttes  douanières  de  Rio-de- Janeiro.  —  Voici  les 
chfffres  dis  rtce'ttes  mensuelles  Perçues>  la  douane  de  Ei. 
de- Janeiro  pendant  les  dix  premiers  mois  de  1898  et  de  LVJ/  . 


Droits 
d'importation 

1898  — 

Janvier   7.560.489 

Février   6.694.789 

Mars       ....  7.813.050 

Avril   6.850.3-29 

Mai   6.445.030 

Juin   5.823.349 

JuiUet.......  6.020.760 

Août   6.349.576 

Septembre..  6.435.237 

Octobre   6.255.616 

66.249.225 

1897 

.Janvier   8.9Ï)0.582 

Février   8.521.168 

Mars   7.939.734 

Avril           .  7.495.736 

Mai  "  "..  .  7.218.677 

Juin..;   7.039.484 

.Juillet   7.179.290 

Août   7.166.278 

Septeml)re...  7.248.878 

Octobre   7.433.316 


Autres 
revenus 

lfiO.040 
237.583 
304.793 
190.427 
193.317 
144.976 
283.385 
212.287 
281.845 
369.845 


Totaux 

7.7-~0.529 
0.932.372 
8.117.843 
7.040.756 
6.638.347 
5.968.325 
6.304.145 
6.561.863 
6.717.082 
6.626.461 


2.378.498  68.627.723 


172.722 
168.245 
221.067 
170.549 
162.978 
161.238 
190.101 
174.650 
186.249 
182.710 


9.163.304 
8.679.413 
8.160.801 
7.666.285 
7.381.655 
7.200.722 
7.369.391 
7.340.928 
7.415.127 
7.606.026 


du  canal  de  Nicaragua.  Le  Comité  compétent  de  la  Chambre 
des  représentants  appuie  le  projet  Hepburn,  qui  tend  a  I  ac- 
quisition en  toute  souveraineté  de  la  zone  de  l'Amérique  cen- 
trale que  traverse  le  tracé  du  canal,  sans  tenir  compte  du 
traité  Clayton-Bulwer  avec  l'Angleterre. 

Le  Comité  du  Sénat  favorise,  au  contraire,  un  bill  tendant 
à  la  construction  de  cette  voie  interocéanique  sur  la  base  des 
concessions  de  Nicaragua  et  de  Costa-Rica,  et  avec  de  pleines 
'garanties  de  neutralité.  Ce  projet,  assurent  les  membres  du 
Clomité  qui  a  l'approbation  do  l'Angleterre,  n'entraînerait  au- 
cune complication  et  serait  facilement  voté  par  le  Sénat,  mais 
les  vues  différentes  de  la  Chambre  le  menacent  d  un  avorte- 
ment  final  ou  tout  au  moins  de  longs  délais. 


76.223.143      1.770.509  77.993.652 

On  sait  que  les  recettes  douanières  de  Rio  garantissent 
l'emprunt  funding. 


CANADA 

DèveloDpement  économique.  -  Voici  quelques  chifires 
quUnoSmiî^énorme  progrès  reaUsepar  le  Canada  pendant 
les  trente  dernières  années  : 


1868 


1897 


(En  dollars) 

T...ntfP«                                  ...  13.687.928  37.829.778 

Yf.'^''^^'^   13  486.092  38.3i9.760 

Dépenses   ^"-^     ;.„o  u  iqi 

Nombre  de  bureaux  de  poste   3-038 

Nomi^e  dr  lettres   73I59  644  123.b30.0()0 

Importations   57:567:888  137.950.253 

Exportations   ocq  ifi  ViO 

Voies  ferrées  en  exploitation    Milles  2.269  J^-^l  g 

Capitaldes  banques  a  cha_rte   ^-^'I^  ë.Si^ 

^■ctil                           _  4.3'723"647  947.766.150 

aux  cai^^es  d'épargne  ::::::  -204.588  32.380.829 

Eiortationdup— d^™..  ;  || 

_          des  manufactures.  15.675.274  84  .15.480 

Produits  agricoles  exportés   22.000.000  55.0U0.000 


L'Indépendance  des  Philippines.  —  On  commence  a  se 
préoccuper  de  la  question  de  l'annexion  des  Philippines.  Le 
Globe,  de  Londres,  estime  que  la  réponse  dAguinaldo  a  la 
proclamation  du  général  Otis,  à  Manille,  11e  peut  manquer 
d'inquiéter  les  Américains.  Le  chef  insurge  déclare  que  lui  et 
ses  amis  ont  pris  les  armes  pour  assurer  1  indépendance  de 
leur  pays  et  que  celte  indépendance  seule  pourra  les  satis- 
faire Il  dit  n'avoir,  en  aucune  circonstance,  accepte  la  souve- 
raineté américaine  et  affirme- même  que  le  gênerai  Merritt, 
dans  sa  proclamation  aux  Philippins,  après  la  capitulation 
définitive  des  Espagnols,  a  reconnu  à  ses  compatriotes  le 
droit  de  disposer  eux-mêmes  de  leur  destinée. 

Le  général  Otis  n'attache,  à  ce  qu'il  dit,  aucune  espèce 
d'importance  au  manifeste  d'Aguinaldo.  Le  Globe  se  de- 
mande s'il  ne  se  trompe  pas.  ce  En  effet,  dit-il,  le  Freedom,  de 
Manille  publie  une  interview  d'un  représentant  pliUippin 
oui  est 'absolument  en  communion  d'idées  avec  Aguinaldo. 
M  Angoneillo,  le  représentant  en  question,  déclare  que 
iamaisles  Philippins  ne  consentiront  à  être  vendus,  comme 
une  simple  marchandise,  et  que,  <lu  reste  1  Espagne  ne  pou- 
vait pas  vendre  un  pays  qu'elle  ne  possédait  plus  et  que  la 
Révolution  avait  conquis  sur  elle.  »  t^„^„  „„o 

Le  Globe  annonce  qu'il  a  été  informe  de  Hong-Kong  que 
les  insurgés  sont  décidés  à  lutter  jusqu  au  bout.  Et  il  concliU. 
«  Si  les  insurgés  se  résolvent  à  faire  la  guerre  aux  Améri- 
cains ils  ne  pourront  manquer  de  rendre  la  lutte  longue  et 
on  ne  peut  plus  fatigante  pour  ces  derniers.  » 


La  Porte  ouverte  aux  Philippines.  —  Le  sénateur  Frey 
a  rappelé,  à  la  Commission  du  commerce  du  Sénat,  que  les 
commissaires  de  la  paix,  à  Paris,  sont  tombes  d  accord  sirr 
le  maintien  aux  Philippines  de  la  porte  ouverte  Les  Etats- 
Unis  n'auront  aucun  privilège  sur  les  autres  naUons,  même 
en  ce  qui  concerne  les  tissus. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Traité  de  Paix  et  le  Canal  du  Nicaragua.  Le 

Con  'rés  a  repris  ses  travaux  le  4  courant  et  a  reçu  immédia- 
tement communication  du  traité  de  paix  avec  le  message  de 
c^uXues  lignes  du  président  Mac  Kinley,  ne  contenant  aucune 
Snmandalion  ni'suggestion  à  l'égard  de  ««.documen  dip  o- 
-matique.  Le  traité,  sans  être  lu,  a  ete  envoyé  au  Comité  des 

^^OnT^atten^run  ^  deux  Chambres  sur  le  bill 


Le  Marché  Financier  de  JXew-York 


Nevi^-York,  le  11  janvier  1899. 

Notre  Marché  a  montré,  cette  semaine,  des  tendances  très 
actives  et  la  cote  n'a  pas  cessé  de  faire  preuve  de  très  bonnes 

'^'La^îïbbcation  des  recettes  des  principales  Compagnies  de 
Chemins  de  fer,  pendant  l'année  qui  vient  de  s  écouler,  est  de 
nature  à  accentuer  encore  les  bonnes  dispositions  qui  se 
manifestent. 

Le  marché  monétaire  est  soutenu. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  113  1/2. 

J,ps  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  très  actives.      ,  ^  ^ 

ofcote?McInson,i.2lSli^^ 
Shore    à  196  1/2  ;  l'Êrie,  à  15  1/8;  le  JSmdmgr,  a  23  1/8  ,  le 
Callmetkmv,  e  Canadian  Pacific,  à  85  3/4;  Vllhnois  Cen- 
^ralj  nô  1/4  ;  le  Louisville,  à  66  ./ .;  le  New-York  Central, 
à  124  1/2  ;  Y  Union  Pacific,  à  44  1/8. 


MEXIQUE 


La  Situation  financière.  -  Nous  avons  déjà  annoncé 
que,  conformément  aux  prescriptions  légales,  on  a  distribue 
aux  députés  le  projet  de  budget  pour  l'aunee  fiscale  1899-1900 
la  note  annexe  au  compte  du  Trésor  fédéral,  correspon- 
dante à  l'exercice  économique  1897-1898,  deux  documents  très 
fmportanU  qui  font  connaître  la  situation  financière  de  la 
Rénubliaue  et  les  prévisions  pour  1  avenir. 

Dans  son  message  du  16  septembre,  le  Président  de  la  Repu- 
bliaue  avà  t  dé,à  fait  savoir  quee  le  total  des  recettes  pen- 
dant l'année  fiscale  qui  s'est  terminée  le  30  juillet  dernier,  dé- 
passait "Tquan  te -deux  millions  de  piastres.  Le  chiffre  exact 
est  de  52.697.984  p.  55. 
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Le  développement  d^s  recettes  publi([ues  fédérales  durant 
fps  dernières  aiinées,  dit  à  ce  propos  i' Imparcùil.  est  vrai- 
ment digne  d'atlentiou.  11  sut'liL,  pour  s'en  convaincre,  do  jeter 
un  coup  d'œil  snr  le  tableau  suivant  : 


Années  fiscales 


Kecettes 


1852-93  $  37.692.393  31 

im-^i  :  40.211.747  13 

1894-  95   43.9i5.699  ijô 

1895-  96    50.521.470  42 

18!'6-97   51.500.628  75 

1897  98    52.697.984  55 

Soit  une  augmentation  de  vingt-cinq  pour  cent  dans  l'es- 
pace de  six  ans. 

Après  avoir  henreusement  franchi  la  période  de  crise  qui 
pesait  sur  la  République  mexicaine,  lors  du  premier  exercice 
fiscal  figurant  sur  le  tableau  précité,  le  pays  a  continué  à  pro- 
gresser rapidement 

L'augmentation  des  ressources  fédérales  correspond,  en 
effet,  à  un  accroissement  de  la  prospérité  puisque,  dans  ces 
deux  dernières  années,  «  la  législation  litcale  n'a  pas  été 
ïéformée  d'une  telle  façon  que  ses  altérations  puissent  pro- 
duire un  changement  notable  dans  le  rondement  des  chapiires 
des  recettes  »,  comme  le  dit  M.  le  Ministre  des  finances  dans 
la  note  dont  nous  venons  de  parler. 

Les  52.697.984  p.  55  auxquelles  se  sont  élevées  les  recettes, 
représentent  une  somme  sensibli'ment  plus  élevée  que  les  esti- 
mations faites,  d'abord  par  le  Ministère  des  finances  et  en- 
suite par  la  Commission  du  budget. 

Le  premier  estimait  les  recettes  à  49.967.900  piastres:  la 
seconde  à50.S25.900  piastres.  Il  en  résulte  doncune  diflére'nce 
de  2. 730. 084  p.  55  en  faveur  du  Trésor,  si  on  compare  les 
recettes  effectives  avec  les  évaluations  du  Ministère,  et  de 
2.372.084  p.  55,  en  les  comparant  avec  celles  de  la  Commission 
du  budget. 

Le  chapitre  relatif  aux  Existences  en  effectif  est  d'un 
grand  intérêt. 

Il  résulte,  des  renseignements  qu'il  renferme,  que  la  valeur 
totale  dc-s  existences  du  Trésor  fédéral  (en  réduisant  en  argent 
les  sommes  en  or),  s'élève  à  21.938.986  p.  43. 

Il  y  a,  dans  ce  total,  des  sommes  consacrées  à  certains 
paiements  ;  le  reste  est  immédiatement  disponible. 

Les  premières  se  décomposent  comme  suit  :  ' 

En  or   4.342.018  p.  51 

En  argent   1.881.560  p. 

Les  existences  immédiatement  disponibles  sont:  10.402.532 
piastres  14  (somme  dépo.sée  à  la  Trésorerie  générale,  aux 
Administrations  générales  et  subalternes,  à  la  Banque  Natio- 
nale, etc.  )  et  130.602  p.  98  en  or. 

Les  projets  du  budget  prévoient  une  dépense  totale  de 
54.886.000  piastres  ,  les  recettes  étant  évaluées,  dans  ce  tra- 
vail, à  54.913.000  piastres,  il  en  résulte  un  excédent  de  27.000 
piastres. 

En  réalité,  cet  excédent  doit  être  beaucoup  plus  considéra- 
ble. Nous  avons  pu  constater,  en  effet,  combien  le  Ministère 
se  montre  discret  dans  son  évaluation  des  recettes  publiques 
et  l'augmentation  qu'il  a  obtenue  dans  ces  quatre  dernières 
années. 

Il  n'est  donc  pas  hasardé  de  supposer  que  les  recettes  dé- 
passeront les  54.913.000  piastres  calculées. 

Nous  nous  sommes  bornés  à  citer  des  cliifïres  après  un 
coup  d'œil  rapide  jeté  sur  les  documents  cités. 

Nous  aurons  sans  doute  l'occasion  de  revenir  sur  ces  deux 
travaux  qui  dépeignent,  d'une  fa(:on  notable,  la  brillante  si- 
tuation financière  de  la  République. 

Nous  félicitons  le  pays  et  l'Administration  pour  les  résultats 
obtenus. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Situation  budgétaire.  —  Le  Gouvernement  a  commu- 
Ï^ÔÎÎo^T.''^^^  Congrès  son  évaluation  des  dépenses  réelles  de 
1898.  Llles  s  élèvent  à  98.228.248  pesos-papier  et  26.412.141  pe- 
sos-or. Ces  totaux  seront  augmentés,  en  1899,  de  5  millions 
de  pesos-papier  et  2.089.000  pesos  or  pour  le  serviee  des 
dettes. 

Malgré  cette  atigmentatian,  il  y  aurait  un  excédent  en  pers- 
pective de  2  millions  de  pesos  papier. 


Emprunt  de  30  millions  de  pesos.  —  Un  télégramme 
de  Buenos-Aires  a  annoncé  la  conclu.sion  par  le  Tlouver- 
neraent  argentin  d'un  emprunt  de  30  millions  de  pesos 
garanti  par  les  droits  établis  sur  l'alcool,  la  perception  de  ces 
droits  étant  affermée  à  la  Société  prêteuse.'  Le  courrier  vient 
de  nous  apporter  le  texte  du  projet  de  loi  que  le  Gouver- 


à  l'elTet  d'être  autorisé 


ncment  a  présenté  au  Congrès 
conclure  cette  opération. 

Le  pouvoir  exécutif  national  est  autorisé  à  conclure  avec 
une  Société  privée  un  contrat  en  vertu  du(|uel  cell<!-ci  admi- 
aistrera  et  percevra,  pour  le  compte  du  (iouvernement  la 
taxe  sur  1  alcool,  le  Gouvernement  se  réservant  le  droit 
d  intervention.  Les  conditions  du  contrat  sont  • 

Article  premier.  —  La  Société  fera  au  Gouvernement  une 
avance  d  au  moins  30  mUlions  de  pesos-or  pour  rembourser 
la  dette  flottante  arriérée. 

Art.  2.  —  L'amortis-sement  et  l'intérêt  de  l'emprunt  seront 
garantis  par  le  produit  de  la  taxe,  le  pouvoir  exécutif  étant 
autorise  a  affertei-  a  cet  effet  une  somme  annuelle  n'excédant 
pas  '(  millions  de  pesos-or. 

Art.  3.  —  La  durée  de  la  Société  ne  pourra  dépasser  le 
temps  nécessaire  au  remboursement  du  capital  avancé  et  au 
paiement  de  1  intérêt  qu'il  sera  convenu  de  servir. 

Art.  4.  —  Le  Gouvernement  aura  les  droits  les  plus  étendus 
pour  intervenir  dans  1  administration  et  la  iierceptioii  de  la 
taxe. 

Art.  h  —  Les  dépenses  et  les  condiUons  d'administration 
seront  fixées  par  le  pouvoir  exécutif  et  la  Société  chargée  de 
la  perception  de  la  taxe. 

Art.  6.  —  Les  dépenses  requises  pouç  l'exécution  de  cette  loi 
seront  mises  au  compte  du  Pouvoir  exécuUf. 


URUGUAY 

Recettes  douanières  de  l'Uruguay.  —  Les  recettes  doua- 
nières de  1 1  ruguay  ont  donné,  pour  le  mois  de  novembre 
lo9o,  tes  résultais  smvants  : 

Droits  d'importation  $      504  (379  39 

Droits  d'exportation   57^100  96 

Départements  :  estimation  .  .  .  .        r)2!otiO  » 

Total  $      613.771  35 

Voici  le  tableau  donnant  les  recettes  mensuelles  de  la 
douane  depuis  189;j  : 

1^0           1896            1897  1898 

(En  pesos) 

Janvier....  883.764  1.067.848  759  228  8-^6  280 

Février   899.317       962.534  786:734  841  590 

Mars   1.034.529  1.102.300  729.150  1  2-^0  555 

-V'^:il   1.114.696  1.035,696  695.314  1  018  87-^ 

Mai   906.446       701.373  695.891  ■757  193 

J'i'î;  •   6b3.944       665.808  620.080  654'957 

Juillet   881.488       805.249  643  048  1  018  007 

Août..  806.494       826.689  527.882  6H8  337 

Septembre..  860.577       878.589  760.944  755'o93 

Octobre....  876.148       823.725  845:i68  658  046 

Novembre..  ,/6.148       665.115  678.613  613  771 

Décembre..  920.604       731.903  798.882  » 

Total...    10.624.155   10.266.829     8.540.934  9.032.703 


ASIE 


CHINE 

La  Concession  de  Shanghaï.  —  Les  difficultés  qui  ont 
paru  s  élever  a  bhanghaï  étaient  d'ordre  purement  local 

Slianghai  ouvert  au  commerce  étranocr  par  le  traité  de 
Nai^vin  en  1842,  se  trouve  un  peu  au  sud  de  l'embouchure 
du  Vang-Tse,  au  confluent  de  la  rivière  Warapou  et  de  la 
rivière  de  Sou-'Tcheou.  (Test  donc  un  port  de  rivière  et  de 
cielta,  avec  tous  les  inconvénients  et  les  avantages  des  ports 
de  ce  genre.  "  >.  a 

Le  territoire  choisi  par  la  Grande-Bretagne,  après  l'ouver- 
ture  du  port,  est  dans  l'angle  du  Wampou  et  de  la  rivière  de 
bou-Tcheou. 

«  Une  colonie  de  commerçants  français,  écrit  le  Temps 
s  étant  fondée  au  sud  de  la  colonie  anglaise,  entre  les  murailles 
de  la  ville  chinoise  et  le  Wampou,  le  Gouvernement  français 
obtint,  en  18o3,  du  Gouvernement  chinois,  en  récompense  de 
laide  accordée  contre  les  Taï-Pings,  la  concession  des 
terrains  qui  s'étendaient  sur  le  bord  de  la  rivière  iusau'au 
iang-King-Pang.  ^ 

Tandis  que  se  fondait  à  Hong-Kew  une  colonie  américaine, 
plus  tard  unie  par  la  même  administration  à  la  colonie  an- 
glaise, sous  le  titre  de  concession  internationale,  la  concession 
française,  resserrée  au  nord  par  les  Anglais,  au  sud  par  les 
Chinois,  à  lest  par  le  fleuve,  ne  pouvait  s'étendre  qu'en  pro- 
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fondeur  vers  l'ouest.  En  18d(',  elle  abritait  40.(i00  Ghmois  et 
rconcession  internationale  160.000.  Il  y  avait,  à  la  même 
époque  '  ans  la  concession  anglaise  1.421  étrangers  dans  la 
concession  américaine  1.97.3  et  clans  la  concession  française 
444  Toutes  trois  s'étendaient  vers  louest.  la  dernière  en  cou- 
vrant d-habitatious  le  pourtour  nord  de  la  ville  cannoise 

Or  la  concession  française  comprend,  a  1  angle  nord-ouest 
de  la' ville  chinoise,  un  terrain  adjacent  au  fosse  qui  apparte- 
nait à  une  corporation  indigène,  celle  des  marchands  de  Mng- 
Po  C'est  une  sorte  de  dépôt  mortuaire  et  un  ancien  cimetière 
d'une  superficie  de  51  ares.  Cependant,  il  y  a  vingt-quatie 
ans  déiMe  Conseil  municipal  de  la  colonie  française  y  taisait 
commencer  une  route  vers  Sica-Wei,  a  environ  cinq  milles 
deTsUnce  ou  se  trouvent  l'excellent  observatoire  meteoro- 
loaiqne  amsi  que  les  orphelinats  et  la  mission  des  Pères 
élm  es.  Il  est  vrai  que  celte  construction  amena  des  trou- 
bles •  mais  on  le  voit,  la  question  n'est  pas  nouvelle. 

Les  doubles  se  sont  renouvelés  en  juillet  dernier  quand  le 
consulat  français  voulut  prendre  possession  du  cimetière  La 
cornoration,  soutenue  et  encouragée  par  on  ne  sait,  mais  on 
ci™  quel  es  influences,  refusa  toute  entenlo.  Un  comprom  s 
£t  aloVro  rert  par  l'autorité  chinoise.  Puisque  le  terrain  de 
Ning-Pô  pouvai't  être  un  éternel  prétexte  a  echaftourees  a 
caiise  de  son  ancienne  affectation  à  l'usage  quasi  religieux 
de  chnetière,  les  autorités  françaises  acceptèrent  de  s  appli- 
quer à  un  échange  du  terrain  de  Ning-Po  contre  d  autres 
terrains  à  l'ouest  du  canal  de  la  Detense. 

C'est!  if  y  a  quelques  semaines,  que  se  produisirent  des  le- 
sistancës  anglaises  Dans  les  faubourgs  de  Pa-Sien-Jo  et  cle 
sf-Men  que  demandaient  la  France  se  trouvent,  parait-il,  des 
orcfcr  étés  britanniques.  La  valeur  de  ces  terrains  augmente 
Lnsidé  ablenient  en  passant  dans  une  concession.europeenne. 

Geneiidant,  sous  prétexte  d'un  contrôle  inadmissible  de  la 
muSaîi  é  le  Gouvernement  anglais  protesta  contre 
^extension  de  la  concession  française  et  provoqua  la  résis- 
tance chinoise.  Nous  n'avons  point  à  examiner  quel  genre 
d'intérêts  se  trouvaient  en  jeu,  ni  s'ils  furent  menaces,  m  si 

'^^^t^t^^tS^rs.  Tout.cala  est  déjà  du 
nassé    Une  dépêche  de  Pékin,  datée  du  4  janvier,  qui  avait 
Lûtes  les  appa'rences  d'une  communication  off« 
apprenait  que  les  consuls  généraux  de  France  et  cl  An^^leler 

§.  teT  l'IgÊtnSiils  municipaux  «eraienl  soumis  a  1  approbal.on 
riii  ATinislre  d'Ansileterre  en  Chine.  . 

Les  autorités  françaises  avaient  donc,  d'avance,  pr.s  toutes 
les  mesures  nécessaires,  d'accord  avec  les  autorités  anglaises, 

pour  ne  léser  aucun  intérêt.  l'cttitnrlp  orise 

f)r  la  dcnêche  ajoute  que,  «  a  cause  de  1  attitude  prise 
nar  les  paHies  intéressée.s,  cet  accord  n'a  pu  être  maintenu  » 
^  On  ne  Df  it  que  le  regretter.  C'est  le  statu  quo  qui,  -lU 
moins  sur  a  question  "de  l'échange  des  terra.ns  va  e  re 
maînlenu.La  municipalité  française  disposera  quand  il  lui 
nlnira  du  terrain  de  la  corporation  de  Ning-fo.  , 
P'Sùanf  a  Tc^nes^^on  déjà'ançienne  de  l'extension  gene^^ 
des^  diverses  concessions  européennes  de  Shanghai,  elle  lesie 

"  lUst  singulier  qu'une  affaire  aussi  infime,  qui,  en  Chine 
même  ne  c'IiusaitVcune  émotion,  ait  f j—^^i^^^- 
gérée  par  les  agences  et  les  correspondants  anglais  en  Chine. 

Le  Tsuna-li-Yamen.  —  On  annonce  de  Pékin  qu'un  édU 
vient  7ét"e  m  hli/nommant  tous  les  vice-rois  et  gouverneurs 
Ye  nrovince  ea:--o/-/îcio.  menil.res  du  Tsung-h-Yamen  Cette 
?nesÙ?e  est  dé  nature  à'rendre  plus  difficiles  les  rapports  avec 
la  Chine. 


T  P  Commerce  de  Tchéfou  et  l'Avenir  de  la  Province 
de  ShaZng  -  Le  Consul  de  France  à  tchéfou  publie  les 
Sis^Suments  suivants  sur  le  commerce  de  ce  port  de  189. 

^  S'^mouvement  général  du  commerce  est  indiqué  dans  ce 
tableau:  ^^^^  ^gg^  ^g^.  1397 


mentation  des  marchandises  étrangères  venant  des  ports 
chinois  et  à  la  hausse  du  prix  en  argent  des  produits  iridi- 
gènes,  conséquence  de  la  cherté  des  sapèques  en  cuivre 
(copper  cash).  ,         ,    .     .      ,  „ 

Dans  les  importations  étrangères  directes,  il  faut  noter  une 
diminution  des  produits  manufacturés  d'Europe,  tandis 
que  ceux  du  Japon  prennent  une  importance  toujours  plus 
arande  ;  les  colonnades  ont  augmenté  de  38.5  0  piculs  et  les 
allumettes  de  118.000  grosses  ;  il  faut  reconnaître,  cependant, 
que  ces  dernières  sont  de  très  médiocre  cjualite,  mais  comme 
elles  sont  très  bon  marché  (15  centimes  la  douzaine  de  tooites), 
elles  rencontrent  grande  faveui'  en  Chine.  ,    ,  ^  , 

Le  commerce  de  Tcliéfou  tend,  d'année  en  année,  a  toniber 
dans  les  mains  des  négociants  chinois,  tandis  que  les  Maisons 
élran'ïéres,  à  part  quelques  opérations  lucratives  sur  le  char 
bon  Nécessitées  par  la  présence  des  flottes  de  guerre,  végètent 
et  voient  le  marché  leur  échapper.  Lindustries  des  pongees  a 
nresque  complètement  disparu  et  les  meilleures  qualités  sont 
expédiées  directement  à  Shanghaï  et  Tienlsin.  Le  commerce 
des  fers  vieux  et  nouveaux  a  donné  lieu  a  d  appréciables  bé- 
néfices au  profit  des  Chinois  qui  sont  en  relation  avec  Wla- 
divodstook  et  les  vermicelles  ont  donne  un  courant  d  affaires 
coosidérable.  —  A  signaler  une  forte  diminution  dans  les 
importations  étrangères  et  indigènes  de  Shanghai,  de  grosses 
perles  sur  la  soie  et  les  files  de  colon. ,    ^,     ^    „       .  .  ,^ 
L'année  1897  sera  une  date  pour  le  Shantung  au  triple 
point  de  vue  commercial,  industriel  et  pohlique.  La  brusque 
intervention  de  l'Allemagne  dans  la  presqu  île  et  la  faculté 
qu'elle  a  obtenue  de  créer  un  set tlemen  k  i^mg-tao  dans  la 
baie  de  Kiaochou,  va  singulièrement  changer  les  conditions 
économiques  du  pays.  Sous  l'impuls  on  de  cetie  nouvelle 
colonie,  les  mines  de  Shantung  (argent  cuivre,  ''tain   c  ar- 
bon,  etc.,  etc.),  jusqu'ici  stériles,  ou  du  moins  tr8%aillees 
sans  succès,  avec  un  médiocre  outillage,  deviendront,  par  la 
suite,  une  importante  source  de  richesse  et  de  revenus  pour 

^^Ctlraentles  environs  de  Kiaochou  riches  en  gisements 
carbonifères,  fourniront  le  combustible  nécessaire  a  la  voie 
ferrée  qui  reliera  Tsing-tao  à  Chinanfu  capitale  du  bhan- 
tun";  la  contrée  est  pille  et  offre  peu  d'obstacles  nature  s  a 
a  construction  de  ce  chemin  de  fer  qui  sera  Ja  Première 
voie  de  pénétration  dans  le  cœur  de  la  Chine,_  ouverte  au 
commerce^ de  Shanghai  et  de  Hong-Kong,  en  ete  comme  en 

^'iT  est  aisé,'  d'après  ce  qui  précède,  de  prévoir,  dans  une 
échéance  plus  ou  moins  lointaine,  la  future  décadence  de 
Te  ffou  resté,  jusqu'à  ce  jour,  le  seul  débouche  ouver  dans 
le  Shantun'  au  commerce  international.  La  position  géogra- 
phie uedes^deux  ports  suffit  à  faire  saisir  la  supériorité  ma- 
niféslc  du  nort  de  Tsing-tao  sur  celui  de  Ichetou. 

La  distance  entre  la  îiaie  de  Kiaochou  et  Sanghai  est  jus  e 
la  moitié  moins  longue  que  pour  'i^^hé  ou,  v.ngt-qua  re  h^^^^^^^ 
res  de  navigation  endron;  il  en  est  de  même  pour  Hong 
kona    Du  jour  où  Kiaochou  sera  ouvert,  tout  les  produits 
imnortés  par  ces  deux  importantes  places  et  destines  au  cen- 
tre^ voir  Siême  au  nord  de  la  Chine,  passeront  forcement  par 
KKochou  et  du  môme  coup,  Tchéfou  perdra  le  tralic  de  ses 
pïs  lïnsiïportateurs.  Il . lie  tant  pas  -n  plus  espérer  qu il 
sera  i  imais  n4ié  à  F  ntérieur  par  une  voie  leiree,  U  est  en 
1    ouré  Xne  épaisse  ceinture  de  chaînes  monjagneuses  qiu 
'  ont  opposé  et  opposent  une  barrière  infranchissable  a  son 
développement.  Il  restera  cependant  un  point  de  transit  a, 
cause    e  son  voisinage  avec  la  Manlchourie,  la  Corée  et  e 
Son  grâce  à  cet  appoint,  il. évitera,  en  partie  du  moins,  le 
'ort  de  Macao,  à  la  suite  de  la  création  de  Hong-Kong. 
^°En  i-ésumé,'  le  Shantung,  dont  la  nombreuse  poimlah^^^ 
(40.000.000  d'habitants)  végète  dans  l^nY^^HP  l^mnire  ïrTce 
va  devenir  une  des  provinces  les  plus  riches  de  1  Empire  grâce 
à  rexDloilation  de  ses  richesses  naturelles,  minières  et  agri- 
cole^  et  "ràce  aux  voies  de  pénétration  qui  lui  permettront 
des  relations  plus  actives  avec  les  gouvernements  limitrophes 
De  Ss  î'  ni&e  industrielle  y  trouvera  comme  mam  d  œu- 
we  un'peu  de  t  availleurs  robùstes,  sobres,  élevés  a  a  rude 
Icoie  dek  pauvreté  et  tout  prêts  à  la  seconder  et  a  la  faire 
réussir.   . 


.722.254   10.092.767   11. 625.064 


Importations 

étrangères.  5.861.43/ 

Importations  3.612.803  3.514.800 

E^pSSs  o:?S:?3§  ?:4Ôo:^;77  6.304.980  ^,717^ 


Totaux,  taëls  15.847.8.3  JSJTîTôH  ^MMO^  J2^S57^ 


Soit,  en  faveur  de  1H97,  une  plusjalue  de  2.846.727  taëls 
c,ir         r't  de  7  509.424  tai^ls  sur  1894.  ,  . 

&iri,î..i.-.alue  sur  l»9r,  osl  duo  „rincip.lemeul  a  laug- 


a  ^^,l^-^o^«ïïis.;;^œ=5= 

pour  être  mise  à  exécution,  six  années  de  travail. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

ort dell 
aisse  1 
;ircul.l  ' 

3  a>  s 

Or 

Argent 

Total 

tion 

ai  T3  o 

H  ^ 

1898  20janv. 

1899  5jaQv, 
1899  12janv 
1899  19janv. 


FRANCE. 

1.927.0 
1.811.5 
1.810  .^j 
1.814.,'^ 


1898  15janv 
1898  31  déc. 

1898  Sjanv. 

1899  15janv. 


ALLEMAGNE 

7^1.7 
648  9 
672 
698.9 
ALLEMAGNE. 

1897  30  nov.        68  6 

1898  30  sept.  ^6*4 
1898  31oct..  68  1 
1898  30  nov.       70 ! 4 

ANGLETERRE. 

1898  20janT.l     8ii2  9 

1899  5janv.  758"5 
1899  12jaiiv.  774  5 
1899  19janv.  799.2 

ANGLETERRE 


189  7  27  nov. 
1898  l"oct. 
1898  29  oct. 
1898  2G  nov 


14.^.0 
132.5 
137.5 
152  5 


1897  27  nov 

1898  l"oct.. 
1898  29  cet.. 
1808  26  nov. 


ANGLETERRE, 


Banque  de  France 

.207.4  3.134.4  3  826  6 
.195  2  3.00b  7  3  943  6 
,19().2  3  006  7  3.906  / 
,197.6  3.012.1  3.900.5 

—  Banque  Impériale 
342.3  1.104.O  1  4,39  8 
291.5     9i0  4  1.696.7 
302.2     974,7   1.5K!  5 
314.0  1.012.9  1.4bj  9 

—  Banques  d'Emission 
33.8  lii2.4  249  0 
29.8      96.2  246.7 

33.6  101  7  231.0 

31.7  102.1  229.4 

—  Banque  d'Angleterre 
»        803.9  675.7 
•       758.5  693.8 
»        774.5      693  0 
»       799.2  666.7 

—  Banques  d'Ecosse 
15  0     100  0      185  0 
17  5     150  0      190  0 
17.5     155  0  195.0 
15.0     167.5  207.5 


62.5 
70.0 
72.5 


—  Banques  d'Irlande 

10.0  82  5  170.0 
10.0  72  5  147  5 
10.0  80.0  170'0 
10.0      «2.5      170  0 


82 
76 
77 
77 

76 
55 
62 
69 

41 
40 
43 
44 

119 
109 

ni 

119 

86 
78 
79 


ôO 
49 
47 
50 


3 
4 
4 

3.^ 

» 
» 


Dates 


Encaisse  mélallique 

Circula- 

ort dell 
aisse  1 
;ircul,|| 

X  ? 

a  <u  6 

Or 

Argent 

Total 

tion 

Rapp 
l'enc 
à  la  c 

H  g 

1898 
1898 
1899 
1899 

1898 
1898 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1898 
18S9 
1899 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


ISjanv. 
ï3  déc. 
8janv. 
15janv. 

13jaav. 

U9  dt'c. 
5janv. 
12janv. 

15  déc 
30  nov. 
7  déc. 
15  déc. 


31  déc. 
31  oct.. 

30  nov. 

31  déc. 


15janv 
31  déc, 
7janv 
14  janv 


765.5  259.7  1.025.2  1.374.4 
755.5  260.8  1.016.3  1  472  1 
•704.3  260.2  1.014.5  l'49r2 
753.9  260.6  1.014.5  1."442.'9 
BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 

QQ-i  i^-'  1°5.2  495.7 

99.8  1(5  3  116.1  526  8 

103  9  16  9  120.8  525'4 

100.4  16.3  116.7  535.6 

BULGARIE.  —  Banque  Nationale 

4.7  4  3  9  0  2  3 

4.3  3.9  8.2  3*7 
44  4.1  8.5  3"4 

4.4  4.0       8.4  sis 
DANEMARK.  —  Banque  Nationale 

90-4  •  90.4  127.8 

90.C  ,  90.0  12H.8 

94.6  »  94.6  126.3 

101.9  »  101.9  131,7 
ESPAGNE.  —  Banque  d'Espagne 

235.8  258.1  49^9  1:^26  3 

276.5  195  7  472.3  1444  0 

276,5  203.9  4S0  4  1449*2 

276.5  207.7  484.2  1460.4 

GRÈCE.  —  Banque  Nationale 

20  nov.         2.0  »  2  0  134  3 

30  sept.         1.8  .  1.8  \t^i 

;^loct--         1.6  .  16  122  8 

30  nov.         2.0  »  2.0  123.4 

HOLLANDE.  —  Banque  des  Pays-Bas 

66.1  171  4  237.5  447  8  53 
108.8  171.1  279  9  467  9  59 
108.8  1^0.1  278.9  476  7  .58 
108.8  170.1  278.9  474.5  C8 
ITALIE.  —  Banque  d'Italie 

300.5  56.2  356.7  77!  9  46 
3<13.0  63.2  366.2  809:8  45 
303.4  63.3     366.7      799  8  4, 

303.6  63.3     366.9      799.0  46 
ITALIE.  —  Banque  de  Naples 

61.6  10.5      72.1      236.8  30 

63.3  10.5      73.8      243.8  30 

63.3  10.5      73  8      243.5  30 

63.5  10.5      74.0      236.7  31 
ITALIE.  —  Banque  de  Sicile 

35.2  1.5  36.7  52.8  69 
35.2  1.5  86.7  58.3  62 
35.2  1.5  36.7  58.2  62 
35.2  1.5      36.7       58.3  63 

NORVEGE.  —  Banque  de  Norvège 

40.6  .  40.6  80  6  51 
46.8  •  46.8  V)l  4  51 
49-1  »        49.1       93.2  53 

44.7  »       44.7       88.3  51 
PORTUGAL.  —  Banque  de  Portugal 

1897  29  déc.       26.8  47.7      74.5      365  3  21 

1898  14  déc.  27.1  49.3  76  4  886  8  20 
1898  21  déc.  27.1  49.5  76  6  287  0  20 
1898  28  déc.       27.1  49.5      76  6      387  8  20 


5.897 
1898 
1898 
1898 


1898  15janv. 

1898  31  déc. 

1899  rjnnv. 
1899  Ujanv. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc 
1898  20  déc. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  ?0  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  oct. 
1898  30  nov. 


75 
69 
68 
70 

21 
22 
23 
22 

391 
223 
2.i0 
254 

70 
71 
75 
78 

40 
32 
33 
33 

2 
2 
2 
2 


6)1 
6>é 

3 

2^ 
2>| 

5 
5 
5 
5 


5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
6 

ôVz 
5^ 
5^ 


L'ÉCONOMISTE  FAIROPÉEN^^Statistiqi^^ 

CHANGE  DE  PARIS 


189  7  27  déc. 
1898  12  déc. 
1898  19  déc. 
1898  2tj  déc. 

1897  23  déc. 

1898  8  déc. 
1898  IK  déc. 
.1898  23  déc. 

1897  30  nov. 

1898  19  nov. 
189  8  30  nov. 
1898  17  déc. 

189  7  22  déc. 
1898  8  déc. 
1868  15  déc. 
1898  22  déc. 

1897  30  nov. 
189  8  30  sept. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


1897  30  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  cet.. 
1898  30  nov. 


ROUMANIE 

57.4 
60.5 
60  2 
59.9 
RUSSIE.  - 
3.067.7 
2.608.5 
2.6  .2.0 

2.eoo.3 

RUSSIE.  — 

22  8 
21  9 
21.5 
21.0 
SERBIE.  - 
5.9 
5.1 
5.2 
5.1 
SUEDE. 
41.3 
44.1 
44.2 
44.1 
SUEDE. 
11.5 
11.6 
11.8 
11.7 


—  Banque  Nationale 

2  2      59  6      Î46.0  41 

l'q      62  4      '.71.3  36 

20      62.2      167.0  37 

2:0  61.9  1G5.3  37 
Banque  Inripérlale 

101.1  3  168.8  2.479.5  127 

10^.0  2  716  5  1.842.6  147 

111  7  2  763.7  1.821.8  151 

1U4.8  2.705.1  1.824.2  148 
Banque  de  Finlande 
2  3  95.1  73.3  34 
2"4  24  3  78.5  31 
04  23  9  79.4  28 
2A  23.4  79.6  30 
-  Banque  Nationale 


5 
5 
5 
6 

5 
6 
6 
6 


7.6 
9.3 
9.3 
9.2 


13.. '> 
14.4 
14.5 
14.3- 


24.1 
33.3 
33.3 
33.2 


—  Banque  Royale 

2.9  44.2  88  9 
3  1  47.2  97.5 
3'6  47.8  91.6 
4/2      48.3  92.0 

—  Banques  Privées 
16.8      28.3  101.0 
13  2      24.8  115.2 
12  9      24.7  113.2 
136      25.3  110.7 


SUISSE.  —  Banques  d'Emission 


1898  ISjanv. 

1898  31  déc. 

1899  7janv. 
1869  14janv. 


93.2 
95.5 
95.8 
96.0 


12.1 
9.4 

9.8 
10.6 


105  3 
104  9 
105.6 
106.6 


213.6 
224  5 
222.7 
220.0 


56 
43 
44 
43 

50 
4S 
52 
52 

28 
21 
21 
23 

49 
47 
49 
50 


5 
5 
5 

5>^ 


Cours  moyens,  du  Jeadi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  court. 
Allemagne . .  — 
Vieime-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Llsb.-Porto  .  — 
St-Pétersb .  .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres  

  ....    ch.  court 

Belgique  —  — 

Italie   — 

Suisse  

New-York  

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  ku-)- 
Argent  id.  (lekil.)..! 
Quadruples  espagnols 
Aigles  des  Etats-Unis 
Impér.  Russie  (titre  :  '. 

  —  (nouv.  titre 

Couronnes  de  Suède  . 


Plus 


2-2  liée. 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

moins 

3  K  % 
3  %  % 

4  % 

5  % 
^  % 
4  % 

au  pair 
|343T 
218  89 


29  déc. 


5  janv. 


206  3"! 

206  25 

122 

122  2& 

2(n  62 

206  81 

393  . . 

388  50 

380  . 

380 

261  &0 

264  25 

25  24 

25  26/, 
0  37p. 

0  8lp 
519  . 


206  !2 
122  12 
207 


25  21  S 

25  i 
0  2îp 
7  50p 
0  87p 
519  . 


373  50 
400 
264  25 


25  n 
25  19'/, 

0  25p. 

7  2  p. 

0  8lp. 

519  . 


12  janv 

19.ianv 

2C6  .. 

206  12 

122  . 

122  06 

206  7b 

206  87 

382  50 

385  '.. 

380  . . 

26i  . 

263  75 

900n>) 


3455  90 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


34 i9  03 
S'y  70 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


25  18K 
25  21 

I.  "ip. 

7  37p. 

0  87p 

517  50 


25  16'/j 
25  J9.. 

0  16p. 

7  50p. 

0  87p. 

517  50 


3445  58 
99  04 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


3i42  15 
99  59 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


1438  71 
lOu  58 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


4% 
5 
6 
5 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE 


(1)  {En  millions  de  francs 


1898 
1899 
18S9 
1899 


2'\ianv. 
5  janv. 
12  janv. 
19janv. 


8  797,2 
8  191,8 
8  233.3 
8  268.1 


•4  577,6 
2  470.0 
2  4'^0,4 
2  498,6 


Il  374.8 
10  661.8 
10  723,7 
10  766,7 


14  988,5 

14  170,3 

15  028,8 
14  2U6,9 


75 
70 
71 
76 


TOTAUX  au  31  décembre 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (tl.  or) 
Belgique  (franc  or). . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  'drachme  pap.) 

Hollande  (11.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). 

Suisse  (franc  or). . . 

Pays 
Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.  or). 
Mexique  (piastre  arg 
Répub.Arg.(pesopap 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chin«(Sbanghat)(taëiarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


22  déc. 


1  234 
25  22 

2  10 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 

1  » 
5  60 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


29  déc. 


1  234 
25  235 

2  09 
0  99 
0  77 
0  65 

2  08 
0  92 

3  83 
2  67 
0  99 


5  )9 
2  45 
2  H2 
1  35 

0  82 

1  68 

2  65 

3  61 


1  234 
25  215 

2  08 
0  99 
0  77 
0  66 

2  08 
0  92 

3  83 
2  67 
0  99 


5  19 
2  45 
2  37 
1  32 

0  78 

1  68 

2  65 

3  61 


janv. 

12 janv 

19  janv 

1  233 

1  232 

1  232 

25  165 

25  165 

25  165 

2  08 

2  08 

2  08 

0  99 

0  99 

0  99 

0  73 

0  77 

0  77 

0  66 

0  66 

0  66 

2  08 

2  08 

2  08 

0  92 

0  92 

0  92 

4  04 

3  88 

3  83 

2  67 

2  66 

2  66 

0  99 

0  99 

0  99 

5  19 
2  45 
2  40 
1  29 

0  80 

1  68 

2  69 

3  6b 


5  17 

5  17 

2  45 

2  45 

2  44 

2  42 

1  25 

1  23 

0  80 

0  77 

1  68 

1  68 

2  69 

2  69 

3  54 

3  56 

1893  31  déc. 

1894  31  déc 

1895  31  dée. 

1896  31  déc 

1897  31  déc 


6  116,5 

6  952,0 

7  863.4 

7  859,9 

8  745,6 


2  493,1 
2  603.7 
2  506.3 
2  512.7 

2  556,4 


8  609,6 

9  555,7 

10  369,7 

10  372,6 

11  302,0 


15  264,1 

15  539,5 

16  072,6 

14  536,6 

15  253,6 


56% 

62 

63 

71 

74 


rgent  résulte  soit 


partent,  d'aiUenrs,  que  très  peu  de  la  vérué. 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  19  janvier  1899 


ils  ne 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de 

Clianges  sur  Pans,  de 


clôture  hebdomadaires  des 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

KnAUeynagne   }f 

En  Angleterre   iy^  t. 

En  Autriche- Hongrie 

Eq  Belgique  

En  Espagne  

En  Grèce   \r\  1 

En  Hollande   05 

En  Italie....   'f, 

Eu  Portugal   45  90 

En  Russie   .ri  ih 

En  SMîSse   100»/ 


100  51 
100  16 
130  . 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  ' 

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople .... 

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

6a'n»-Pétersbourg, 

Vienne  (à  vue)  

_     (i  3  mois) . . . 


15  déc 

^2  dec. 

29  déc.  5 

47  88 

47  87 

47  95 

100  32 

100  32 

100  31 

149  50 

150  50 

151  dO 

36  25 

30  . 

29  .  . 

80  70 

80  75 

80  90 

100  27 

100  32 

100  23 

100  20 

100  35 

100  75 

22  91 

22  8i 

22  75 

80  73 

80  75 

80  92 

107  30 

107  79 

108  04 

100  73 

100  70 

100  72 

758  .. 

780 

t;o  .. 

25  53 

25  51 

25  48 

35  67 

29  . 

29  25 

107  30 

107  80 

107  95 

37  10 

37  1-^ 

37  n 

47  75 

47  70 

47  87 

47  70 

47  65 

47  82 

47  98 
100  21 
151  50 

34  50 
81  05 

100  17 
100  75 
22  77 
81  01 
107  61 
100  70 
756 
25  42 

35  50 
107  65 

37  17 
47  85 
47  77 


12 janv 

19  janv 

48  .. 

48  02 

100  23 

100  15 

151  50 

151  5u 

31  50 

30  75 

81  15 

81  D5 

100  19 

100  15 

100  70 

!00  85 

22  :3 

22  71 

81  06 

80  98 

107  81 

108  .. 

100  SO 

100  80 

7Û5  .. 

782  .. 

25  38 

25  43 

29  75 

30  . 

107  85 

Î08  .. 

37  17 

37  22 

47  95 

47  87 

1    47  90 

47  80 

Aux  Etals-Unis  

Au  Mexique   • 

En  Répuhl.  Argentine 

Au  Chili  

Au  Brésil  

Aux  Indes   „ 

Au  Japon   ^' 

En  Chine  


100  09 
221  18 
206  50 
153  64 
368  83 
il 


100  francs 

en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

B\\\i\.%  Allemands   99  87 

-  Anglais   faf<x 

—  Aies tro^ Hongrois.  99  49 
_  Belges...  

—  Espagnols   '°  ^-^ 

  QfQCS   60  .  . 

_    Hollandais   99  95 

-  Italiens   9^ 

—  Portugais   08  m 

-    99  î? 

—  Suisses   a»  1.5 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  91 

_     du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  f_  42 

-  du  Chili   6d  07 

_     du  Brésil   27  11 

Pièces  des  Indes   lOO  59 

_    du  Javon   !5 

_     de  la  C/iine   47  65 


CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


NUMÉRAIRE,   

Paris,  le  19  janvier  1899. 
Les  changes  sont  à  peu  près  au  niveau  de  la  semaine 

'  LÏpapier  hollandais  et  le  Papier  allemand  sont  lég- 
if   o„  des  cours  précédents,  i-^a  cievibu 

atiTiS  ienntT^i  «'é  ^^""1 
dp  là  semaine,  lléchit  pour  s'arrêter  très  peu  au-dessus 
du  cour?d'il  y  a  huit  jours  ;  elle  est  au-dessous  du  gold 
pointTentrél;  il  arr  ve  de  l'or  autrichien  en  France: 


T;1<';G()N()MIST]<:  KUIIOPKEN  —  statistique  générale 


07 


La  Banque  de  France  en  a  reçu,  cette  semaine,  pour 
800.000  fr.  A  Vienne,  la  demande  de  traites  sur  la 
France  est  très  active;  la  Banque  d'Autriche-Hongrie 
a  vu  son  portefeuille  de  devises  étrangères  baisser  for- 
tement d'un  bilan  à  l'autre. 

A  Madrid  le  change  est  de  30  0/0  sans  grande  modi- 
fication, le  retour  des  capitaux  de  Cuba  arrête  la 
hau  se  du  change.  Le  papier  portugais  revient  de  385 
à  380,  le  rouble  versement  est  à  266.75,  il  se  rapproche 
du  pair. 

Le  Londres  est  en  réaction  à  25.19  après  25.21:  il  y 
a  de  ce  côté  une  sérieuse  détente  attestée  par  l'abais- 
sement du  taux  de  l'escompte  de  la  Banque. 

La  perte  du  papier  belge  est  de  0  16  après  0.22,  celle 
du  papier  italien  passe  de  7.37  à  7.50,  le  papier  suisse 
est  à  0.87  0/0,  comme  il  y  a  huit  jours.  La  Suisse  et  la 
Belgique  nous  envoient  de  l'or  et  même  de  l'argent, 
comme  on  le  verra  d'après  le  tableau  des  mouvements 
de  l'encaisse  delà  Banque  de  France. 

La  New-York  se  tient  à  517.50. 
CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Shanefiaï  .. 
Yokohama . 


21  déc. 

28  déc. 

4  janv. 

11  janv. 

18  janv. 

1/11  11/16 

2/9  ./. 
2/0  '!/16 

1/11  11/16 
2/9  ./. 
2/0  1/2 

1/11  11/16 

2/8  '78 
2/0  7/8 

1/11  5/8 

2/8  3/4 
2/0  7/8 

1/11  3/4 
2/9  ./. 
2/0  15/16 

1/)1  7/8 

1/4  1/32 
1/4  1/32 
7  3/4 
12  13/16 

2/0  ./. 
1/4  ./. 
1/4  /. 
7  7/16 
12  1/2 

1/11  15/!6 
1/4  1/32 
1/4  1/3'.' 

7  5/8 
12  5/16 

2/0  ./. 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
7  5/8 
Il  7/8 

2/0  1/16 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
7  3/8 
11  11/16 

115  30 
77/U  1/2 
27  3/8 

110  80 
77/11  1/2 
27    h  116 

107  90 
77/10  1,2 
27  1/4 

104  80 
77/10  1/2 
27  5/16 

106  50 
77/9  1/2 
27  1/2 

Valeurs  àTue  : 

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

yàlparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres 
Argent  en  barres 

L'argent  en  barres  continue  à  hausser,  aussi  nous 
trouvons  le  Hong-Kong  en  progrès  de  1/8,  le  Shanghaï 
gagne  1/4,  le  Singapoure  1/16.  Le  .Japon,  bien  que  sa 
situation  commerciale  laisse  bf-aucoup  à  désirer,  voit 
le  yen  se  relever  sur  les  marchés  étrangers. 

La  roupie  reste  à  3/32  au-dessus  du  pair,  il  est  pro- 
bable que  la  hausse  n'a  pas  dit  son  dernier  mot. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  mercredi,  les  sou- 
missions à  60.00.000  Rs  en  efi'ets  du  Gouvernement  et 
transferts  télégraphiques  sur  l  lnde.  Le  total  des  sou- 
missions reeues  a  été  de  608.85,0UU  Bs  pour  les  billets, 
et  256.00.000  Rs  pour  les  transferts.  On  a  accepté  : 
billets,  101.35.000  Rs  sur  Calcutta;  21.67.000  Rs  sur 
Bombay,  et  5.51. 000  sur  Madras.  Transferts,  5. 17000  Rs 
sur  Calcutta;  7.65.000  Rs  sur  Bombay,  et  5.05.000  Rs 
sur  Madras.  Les  soumissions  à  1  sh.  4  3/32  recevront 
environ  7  0/0  et  au-dessus  en  entier  et,  pour  les  trans- 
ferts, 1  sh.  4  1/8  recevront  7  0/0.  On  invite,  pour  la 
semaine  prochaine,  les  soumissions  à  70.00. 000  Rs.On 
a  vendu  du  l'"' avril  au  17  janvier  20.67.84.824  Rs  de 
billets  et  transferts  qui  ont  réalisé  13.743.604  liv.  st. 
Des  ventes  spéciales  d'effets  ont  eu  lieu,  de  1.30.000  Rs 
sur  Bombay  et  14.935  Rs  sur  Madras,  à  1  sh.4  1/8  d. 

Le  Rio  perd  1/4  en  conséquence  des  importations 
faites  avant  que  10  0/0  des  droits  de  douane  ne  fus- 
sent exigibles  en  or. 

Le  Valparaiso  recule  encore  de  3/16. 
■  A'Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  se  relève  de  104  80 
à  106  50. 

L'or  à  Paris  fait  1/2  0/00  de  prime,  autant  dire  qu'il 
est  au  pair;  à  Londres,  il  est  à  77/9  1/2,  en  baisse  de 
1  d.  plein. 

L'argent  a  une  tendance  à  se  relever,  confirmant  en 
cela  les  prévisions  de  notre  savant  confrère  M.  Ney- 
marck,  mais  il  ne  saurait  beaucoup  dépasser  30  d.,  car 
à  ce  cours  beaucoup  de  mines,  actuellement  fermées, 
reprendraient  leur  production. 

D'après  la  douane  anglaise,  le  mouvement  des  mé- 
taux précieux  dans  le  Royaume-Uni,  en  1898,  aurait 
été  le  suivant  : 


Argent  :  Importations  £  14.677.799 

Exportations   15.623.651 

Exportation  nette  9'i5.852 

La  Banque  d'Allemagne  a  ramené,  mardi,  son  es- 
compte de  6  à  5  0/0  et  le  taux  (îes  avances  de  7  à  6  0/0. 

Aujourd'hui,  la  Banque  d'Angleterre  vient  île  lixer 
l'escompte  à  3  1/2  au  lieu  de  4  0/0. 


.  Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

La  Banque  de  France  a  gagné,  dans  la  semaine, 
3.922.000  fr.  d'or.  La  circulation  a  prélevé  1.700.000  fr. 
à  Paris  et  968.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  a  été 
expédié  500.000  fr.  à  La  Havane. 

Il  est  venu  3  millions  d'Alexandrie;  2.050.000  fr.  de 
Suisse;  210.000  fr.  de  Belgique;  500.000  fr.  de  Cons- 
tantinople  ;  800.000  fr.  d'Autriche. 

L'argent  a  augmenté  de  1.386.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.304.000  fr,  à  Paris  et 
737.01)0  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  615.000  fr. 
de  Suisse  ;  il  a  été  expédié  140.000  fr.  à  Madagascar  et 
1.130.000  en  Suisse. 

La  circulation  fiduciaire  n'a  baissé  que  d'une  somme 
insignifiante  ;  elle  se  tient  toujours  à  un  niveau  très 
élevé. 

L'encaisse  de  la  Banque  d' Allemagne  augmente  de 
38.200.0u0  fr.,  et  la  circulation  baisse  de  97.600.000  fr., 
c'est  ce  qui  a  décidé  la  direction  à  baisser  l'escompte. 

La  Banque  d'Angleterre  a  acheté,  cette  semaine, 
149.000  liv.  st.  d'or  en  barres,  soit  3.725.000  fr.  ;  la 
circulation  a  rendu  20.975.000  fr.,  d'où  une  augmen- 
tation d'encaisse  de  24.700.000  fr.  La  circulation  des 
billets  est  en  diminution  de  26.300.000  fr. 

La  Banque  d'Autriche  perd  400.000  fr.  d'or  et  gagne 
pareille  somme  d'argent;  la  circulation  a  baissé  de 
48.300.000  francs. 

11  est  sorti  4.100.000  fr.  de  la  Banque  de  Belgique  ; 
la  circulation  a  grossi  de  10.200.000  fr. 

La  situation  de  la  Banque  d'Espagne  laisse  grande- 
ment à  d»^sirer  ;  l'or  est  stationnaire,  l'argent  en 
augmentation  de  3.800.000  fr.  et  la  circulation  passe  de 
1.449  à  1.460  millions. 

Dans  les  Banques  Italiennes,  nous  ne  voyons,  o 'au- 
tre part,  à  signaler  qu'une  diminution  de  6.800.000  fr. 
dans  la  circulation  de  la  Banque  de  Naples,  mais  les 
chiffres  publiés  sont  déjà  un  peu  anciens. 

La  Banque  de  Russie  perd  51.700.000  fr.  d'or, 
6.900.000  d'argent,  la  circulation  n'a  augmenté  que  de 
2.40!  1.000  francs. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  obser- 
vation. 


Or  :  Importations  £ 

Exportations  

Importation  nette  £ 


/i3. 721. 400 
36.5"0.ii50 

7.131.410 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(Eu  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1898... 

—  1897... 

—  1896... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1898... 

—  1897... 

—  1896... 


du  2i  depuis 
au  31  déc.  le  1"  janv. 

»  200 
»  1.000 
»  200 
8.300  10.719  305 

8.300  10.7:^0.70) 
5.100  29.929.956 
3.680  51.436  562 


911.725  46.140.109 
»  986.332 
2.983  6.002 
18.404  865.490 

9:33.111  47.997.923 
1.390.345  47.435.713 
988.962  52.712.428 


du  2'i  depuis 
au  31  déc.  lel^janv. 

3.758  46.752.;'.50 
»  18.236.700 
29.751.148 
40.259  4.580.534 

44.017  99.320.4:^2 
104.832  13.794.876 
42.0:M  82.886.597 


16.416  72.854 

).  24.907 

»  4.010 

151.767  2.774.872 

168. 183  .2.876.643 

35.0:36  3  116.077 

28.536  2.917.625 
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Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 
1898....    15  janv.     108. 6Û0. 000  dollars 

1898   31  déc . .     169 . 800 . 000  — 

1809....     7  janv.     173.400.000  — 

1899   li  janv.     178.200.000  — 

L'encaisse  des  Banques  associées  continue  à  grossir, 

leurs  dépôts  dépassent  aujourd'hui  le  chiffre  énorme 
de  4  milliards. 


CHRONIQUE  MONETAIRE 


L'Achèvement  de  la  Réforme  Monétaire  Russe 

Le  rapport  de  'M.  de  Witte,  ministre  des  finances  de  Russie 
à  l'Emperear  Nicolas,  sur  le  budget  de  l'Empire  pour  l'exer- 
cice 1M99,  rapport  que  nous  analysons  plus  loin,  contient  le 
passage  suivant  que  notre  impartialité  nous  fait  un  devoir  de 
reproduire  in  extenso  : 

L'année  qui  va  finir  a  vu  la  réorganisation  de  notre 
système  monétaire  recevoir  soq  achèvement  par  l'ou- 
kase qu  a  rendu  Voire  Majesté,  le  27  mars,  oukase  qui 
prescrit  d'établir  tous  les  c  am.tes  en  roubles  de  1/15 
d'impériale,  limite  hi  frappe  des  monnaies  d'argent  et 
fixe  un  maximum  au-dessus  duquel  les  particuliers  ne 
sont  plus  tenus  de  les  recevoir.  En  môme  temps  tou- 
chent à  leur  terme  les  mesures  prises  pour  substituer 
au  papier-monnaie  une  circulation  effective  d'espèces 
métalliques.  Ainsi  se  trouve  réalisée  la  bienfaisante 
réforme  entreprise  par  Votre  Majesté  Impériale:  le 
régime  monétaire  de  la  Russie  e«t  bien  ordonné  et  re- 
pose sur  des  bases  tout  aussi  solides  que  celui  des  na- 
tions qui,  de  longue  date,  possèdent  en  cette  matière 
une  or>j-anisation  modèle.  La  meilleure  preuve  de  cette 
situation  satisfaisante  est  dans  les  données  compara- 
tives ci-après,  pour  1M97  et  1898,  sur  les  stocks  métal- 
liques du  Trésor  Imi)érial  et  de  la  Banque  de  Russie 
et  sur  les  principaux  éléments  de  la  circulation  : 

Stock  monétaire  russe  (en  millions  de  roubles  de  2  fr.  67)  : 


Or 

Argent 

Billets 
de  crédit 

A  la 
Banqu'' 
Impér . 
et  au 
Trésor 

Dans 

la 
circu- 
lation 

A  la 
Banqu'' 
Impér . 

et  au 
Trésor 

Dans 

la 
circu- 
lation 

A  la 

Banqu'' 
Impér . 
et  au 
Trésor 

Dans 

la 
circu- 
lation 

Fin  1897   

Fin  1«98   

1.315 
1.146 

155 
44.5  (1) 

G3 
4« 

99 

1V2(2^ 

69 
42 

930 
683 

Diirér.  en  I89j. 

—  169 

+  a9u 

—  15 

+  43 

—  27 

—  247 

Ensemble 


Fin  1897   Fin  1898   Diff.  en  1898 


Stock  d  or  

—  d'argent.. 
Billets  émis  


.470 
162 
999 


1.591 
190 
725 


-4-  121 
+  88 
—  274 


Ces  chiffres  témoignent  de  deux  très  importants  et 
très  heureux  résultats  obtenus  en  1898. 

D'une  part,  les  espèces  métalliques  —  l'or  plus  spé- 
cialemeni  —  tendent  à  jouer  dans  le  mécanisme  de 
l'échange  un  rôle  prépondérant  :  sur  les  1.355  millions 
de  roubles  de  médium  circu'ant  dont  dispose  le  public, 
33  0/0  sont  en  or  et  10  0/0  en  monnaies  d'argent  à  0.900. 
Si  l'on  se  rappelle  que,  il  y  a  trois  ans  à  t>eine,  au  mois 
de  janvier  1896,  la  circulation  se  composait,  pour  plus 
de  98  0/0,  de  papier-monnaie  et  de  bilion,  et  que  l'argent 
de  bon  aloi  et  l'or  y  entraient  ensemble  pour  moins  de 

(1)  Il  est  à  considérer  que,  pendant  les  deux  dernières 
années,  le  co'U-s  des  cli  uiges  s'est  maintenu  à  un  niveau  tel 
qu'il  n  -i  jamais  été  avantageux  d'exporter  de  l'or.  La  qantité 
d'or  qui  a  pu  être  exportée  ne  saurait  présenter  qu'un  total 
infime. 

12)  Non  comp'ii  85  millions  de  roubles  environ  do  biUon 
de  cuivre  et  d'argent. 


2  0/0,  il  est  impossible  de  méconnaître  l'immensité  des 
progrès  réalisés. 

D'autre  part,  l'année  1898  a  vu  s'accroître  et  le  total 
général  des  quantités  d'or  se  trouvant  en  Russie  et 
celui  de  l'or  qui  sert  de  garantie  aux  billets  en  circu- 
lation En  1897,  la  proportion  de  l'encaisse  aux  émis- 
sions effectives  était  de  141  0/0  :  elle  est  actuellement 
de  168  0/0. 

Il  est  à  considérer  que  ces  résultats  ont  été  obtenus 
pendant  une  année  dont  la  seconde  moitié  —  pour  des 
raisons  politiques  et  financières  dont  la  gravité  s'est 
fait  sentir  dans  le  monde  entier  —  a  été  exceptionnel- 
lement diî-favorable  à  l'ensemble  des  transactions.  Cette 
crise  a  prou-^é  par  des  faits  quels  avantages  l'Etat  a 
tirés  de  la  réforme  monétaire.  Autrefois,  des  événements 
d'une  portée  bien  moindre  entraînaient  la  dépréciation 
du  rouble  et  une  baisse  de  nos  fonds.  A  présent, 
l'extrême  resserrement  du  marché  international  des 
capitaux  n'a  eu  d'autres  effets  chez  nous  qu'une  légère 
élévation  du  taux  de  l'escompte  et  des  prêts. 

Ces  suites  de  la  réforme  qui  vient  d'être  accomplie- 
sont,  semblerait-il,  suffisantes  pour  ne  laisser  aucun 
doute  sur  la  stabilité  de  notre  régime  monétaire.  Des 
voix  ne  s'en  font  pas  moins  entendre  qui  prédisent, 
,  comme  une  chose  inévitable,  des  sorties  d'or  mena- 
çantes pour  la  fixité  de  notre  unité  monétaire. 

En  Russie,  les  émissions  de  billets  sont  gagées  sur 
une  encaisse  métallique  diins  des  conditions  bien  plus 
rigoureuses  que  partout  ailleurs.  En  effet,  aux  termes 
de  la  loi  russe,  s'il  est  émis  pour  600  millions  de  roubles 
de  billets,  l'encaisse-or  servant  de  garantie  à  ces  billets 
ne  peut  être  inférieure  à  300  millions  de  roubles,  et 
tout  billet  émis  en  sus  de  600  millions  de  roubles  doit 
être  représenté  dans  les  caisses  dé  la  Banque  par  sa- 
contre  valeur  intégrale  en  or.  Conformément  h  cette 
loi,  les  683  millions  de  roubles-billets  qui  ci'-culent 
dans  le  public  supposent  dans  les  caisses  de  la  Banque 
un  stock  d'or  minimum  de  383  millions  de  roubles.  En 
fait,  le  total  de  l'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie 
(non  compris  les  140  millions  de  roubles  de  métal 
jaune  appartenant  au  'l'résor)  excède  de  623  millions 
de  roubles  le  chiffre  du  stock  obligatoire.  On  voit  ainsi 
clairement  combien  sont  vaines  les  craintes  qu'il  ne  se 
produise  de  sorties  d'or  assez  fortes  pour  compromettre 
la  permanence  du  remboursement  des  billets. 


T^a  Production  de  l'argent  au  Mexique 

Les  craintes  que  l'on  avait  éprouvées,  dit  le  Courrier  du 
Mexique,  —  au  moment  où  la  baisse  de  l'argent  commf'nça 
à  se  manifester  d'une  fiçon  sensible —  sur  l'avenir  de  l'in- 
dustrie minière  au  Mexique,  se  sont  complètement  évanouies. 
11  résuUe,  en  eft'ft,  d'une  statistique  publiée  récemment  par 
les  soins  du  Ministère  des  Finances,  que  cette  industrie  est, 
à  l'heure  actuelle,  plus  floris-ante  que  jamais. 

D'après  le  travail  en  que-~tion,  le  nombre  des  titres  de 
propri>'té  minières,  dans  la  République,  est  de  8.0-'6.  repré- 
sentant une  superficie  de  7i).49l  liectareà.  De  ces  8.U56,  pro- 
priétés, 4.032  représentent  des  mines  d'argent,  et  l.f'66,  seule- 
ment, des  min-s  d'or.  C'est  à-dire  que  les  premièr-s  repré- 
sentent le  70  0/0  de  la  propriété  minière  au  Mexiqu'^.  Ceci 
prouve  bien  que,  malgré  la  dépréciation  de  l'argent,  l'extrac- 
tion de  ce  métal  continue  à  laisser  des  bénéfii;es.  Mai-i  il  y  a 
mieux  que  cela  .Jadis  le  M-ix  que  n'était  que  le  second  pays 
producteur  d'argent  du  monde  entier  ;  il  est  maintenant  le 
premier. 

En  voici  la  preuve  :  en  1884,  la  valeur  totale  du  métal  blanc 
ex  Irait  dans  le  monde  était  de  115  millions  de  piastres.  Sur 
le  tableau  des  pays  produ(>teurs,  les  Etats-Unis  occupaient 
le  premier  rang,  et  le  M  -xique  le  second,  pour  les  quantités 
suivantes:  Etats-Unis,  48  millions  de  piastres;  Mexique,  27 
millions  de  piastres. 

Cinq  ans  plus  tard,  en  1889,  la  production  universelle  de 
l'argent  s'élevait  à  126  m  liions  de  piastres.  Les  deux  grands 
pays  producteurs  i-ontribuaient  à  ce  chilï're  pour  les  sommes 
suivantes  :  Etats-Unis,  50  millions;  Mexique,  43  millions. _ 

Comme  on  le  voit,  tandis  qu'aux  Etats-Unis  l'augmentation 
des  quantités  extrailes  était  à  peu  près  insignifiante,, 
puisqu'elle  ne  s'élevait  qu'à  2  millions  de  piastres,  le  Mexique 
voyait,  en  cinq  ans,  sa  production  augmenter  de  16  millions 
de  piastres. 

Enfin,  l'année  dernière,  les  quantités  d'argent  extraites 
dans  le  monde  entier  se  sont  élevées  à  196  millions  de  pias- 
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très,  sur  lesquels  les  Etats-Unis  ont  contribué  pour  70  mil- 
lions et  le  Mexique  pour  74  millions. 

Cest-cVdire,  qu'à  présent,  les  Etats-Unis  ne  fournissent  que 
le  3ô  0/0  de  la  production  universelle,  et  le  Mexique  le;!7  0/0. 

Dans  l'espace  de  treize  ans  —  de  1884  à  1^97  —  il  s'est  donc 
produit  deux  pliénomènes  importants  :  l'extraction  de  l'ar- 
gent, au  Mexicpio,  a  presque  tripli',  puisqu'elle  s'est  élevée  de 
•21  millions  à  7  i,  et  elle  a  dépassé  celle  des  Etals-Unis. 
^  Dans  la  République  voisine,  on  a  dû,  en  elî'et,  renoncer  à 
l'exploitation  des  minerais  pauvres,  à  cause  du  prix  élevé  de 
Ij\  main-d'œuvre,   qu'il  faut  payer  en  or  ;  aussi  un  grand 
nombre  de  mines  ont-elles  suspendu  leurs  travaux  du  jour  où, 
par  suite  delà  baisse  croissante  dr  nn-tal,  l'exlraetii  m  csl  de- 
venue moins  rémunératrice.  L'induslrir  minière  incxi.uini', 
■  favorisée  par  le  système  monétaire  du  pays  et  par  les  bas 
prix  des  salaires,  a  pu  continuer  à  travailler  avec  prolit, 
■maigre  la  crise.  Si  les  bénéfices  ont  diminué,  à  cause  de  l'avi- 
lissement du  cours  du  métal,  on  a  pu  se  rattraper  sur  la 
-quantité  et,  d'autre  part,  la  découverte  récente  de  nouvelles 
méthodes  d'extraction  a,  dans  une  certaine  mesure,  contreba- 
lancé heureusement  les  déplorables  effets  de  la  baisse. 

Une  dernière  remarque:  si  l'on  compare  les  quantités  que 
nous  venons  de  mentionner  avec  les  chiffres  cités  dans  les 
ouvrages  des  auteurs  qui  se  sont  occupés  du  ]klexi(jue,  au 
commencement  du  siècle,  on  constate  coite  chose  merveilleuse  : 
qu'il  s'extrait,  à  notre  époque,  en  une  année,  ce  que  l'on  reti- 
rait à  peine,  jadis,  en  neuf  années  de  travail. 

D'après  les  remarquables  travaux,  du  baron  do  Huinbohlt 
la  moyenne  de  l'extraction  annuelle  de  l'aruent  au  Mexique 
était  —  en  comptant  depuis  l'éjjoque  des  vice  rois  jusqu'en 
1822  —  de  8  millions  de  piastres  1 

Passons  sur  ces  coiisidi'rations  qui  n'offrent  qu'un  intérêt 
tout  rétrospectif  et  sont  surtout  cuneusos  au  point  de  vue 
historique.  Nous  avons  démontré  que  l'industrie  arcçentit'ère 
était,  malgré  les  récentes  crises,  en  pleine  prospérité.  Main- 
tenant que  l'argent  semble  avoir  trouvé  un  cours  stalile, 
normal,  dont  les  oscillations  promettent  de  n'être  que  relati- 
veniont  pou  sensibles,  .cette  situation  ne  pourra,  forcément, 
que  s'améliorer.  Mais  il  existe  un  autre  motif  d'espérance 
pour  les  mineurs  mexicains  :  nous  voulons  parler  do  l'ouver- 
^ture  imminente  d'immenses  marchés  d;ms  ces  contrées  d'Afri- 
que, d'Extrême  Orient,  où  toutes  les  grandes  nations  civilisées 
se  dispulent  en  ce  moment  la  su|)rr ma  lie.  Si  l'on  son^e  que 
la  piastro  mexicaine  est  la  monnaie  do  pi-oférenco,  le  principal 
moyen  d'échange  en  Chine,  on  comprondra  sans  peine  qu'il  y 
a  encore  de  beaux  jours  pour  l'industrie  de  l'arnent  au 
Mexique.  ° 

L'Étalon  d'or  dans  la  République  de  l'Equateur 

L'adoption  do  l'él.alon  d'or  a  été  étudiée,  depuis  quelfiue 
temps,  par  la  Républi(|ue  do  l'Equaf.'ur.  En  18!)7,  une  nou- 
velle émission  de  monnaie  d'argent  p;ir  l'une  des  Banques  de 
Guayaquil  reçut  l'autorisation  gouvernementale  et  une  loi  fut 
promulguée  d'après  laquelle  les  Banques  devraient  avoir  la 
moitié  de  leur  réserve  métallique  en  or,  ce  qui  les  oblioea  à 
importer  100.000  liv.  st.  de  monnaie  étrangère.  (Je  fait  exerça 
une  forte  inlluence  sur  les  transactions  de  change  de  la 
Eepublique. 

D'accord  avec  la  loi,  la  Banque  de  L'Equateur  introduisit 
environ  30.00U  liv.  st.  et  la  Banco  Commercial  y  Agricola, 
70.01)  )|iv.  st.  d'or.  La  possesssion  do  ces  Téservcs  rendait  le 
plan  d  ndoi)liou  do  l'étalon  d'or  favorable  à  ces  Banques. 

On  a  été  quelque  peu  surpris  d'à  pproridre,  ci>s  jours  ci  que 
le  Congres  a  adopté  un  étalon  d'or  (|iii  si :ibilisr  un.'  prrte  de 
100  0/0  sur  la  monnaie  nationale;  c'est-à-dire  (|uo  la  coiivor- 
Sion  s'etfectiiera  par  l'exportation  de  toutes  les  monnaies  di- 
visionnaires d'argent,  qui  seront  vendues  comme  linnots  et  le 
taux  fixe  restera  ainsi  à  100  0/0  de  prime,  c'est-à-dire  20  liv 
sterling  =  100  dollars  d'or  ou  iOii  sucres  ou  dollars  de  l'Equa- 
teur. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  nous  faire  parvenir  ses 
indeoc-numhers  calculés  sur  45  catégories  de  marchan- 
dises pour  l'année  1898.  Voici  la  lettre  que  l'éiuinent 
statistu;ien  nous  adresse  : 

Je  vous  envoie  les  index-numhers  annuels  des  prix  des 
i8A7^i«97"f''  marchandises  :  la  moyenne  des  onze  années 
l«b/-1877  étant  représentée  par  100  : 


1878-87...  .  70 

188H-97   67 

1^80   ^ 

1888   70 

1889  ■..  72 

1890   ■  72 

1891  ;  72 


Moyennes  : 


1892. 

1893. 

1894 

1895. 

1880. 

1S97 

18J8. 


68 
68 
63 
62 
61 
62 
64 


L  index-number  de  l'année  dernière  montre  une  reprise  do 
deux  points  sur  1897  :  il  est  encore  de  trois  jioints  au-dessous 
de  la  moyenne  des  dix  années  précédentes  mais  il  peut  être  ac- 
cepte comme  le  meilleur  depuis  189.-!,  année  fertile  en  événe- 
ments où  nousaviins  ou  les  ci  isos  autrichienne  et  américaine ■ 
et  la  lermeture  dos  Munnaios  iiidimnes. 

La  hausse  est  egalonienl,  supporloe  par  les  deux  principales 
calcL'oi  irs  do  marchandises  —  prochiits  aliinentairi's  ol  ma- 
tioivs  premières  —  mais  dans  le  premier  cas  elh^  est  entière- 
ment due  au  blé  et  dans  le  second,  aux  minéraux. 

La  viande  et  les  produits  de  ferme  s^nt  généralement  plus 
bas,  le  sucre  est  un  peu  mieux,  le  café  brésilien  a  subi  une 
dnnniution  considérable,  les  textiles  restent  en  général  au 
mémo  prix  que  l'année  précédente,  année  où  les  cours  les 
plus  bas  ont  été  atteints.  Les  matières  premières  diverses 
sont  un  peu  plus  haut,  principalonK'ut  les  peaux,  le  suif  et 
les  huilts;  par  contre,  l'indigo  est  meilleur  marché. 

Trois  articles  seulement,  sur  les  45  catégories  que  j'exa- 
mine dans  mes  tableaux,  sont  à  des  prix  plus  bas:  la  laine 
anglaise,  le  lin  et  l'indigo. 

Les  fluctuations  mensuelles  ont  été  les  suivantes: 


l>-89  Décembre  .. 

.  73.7 

1898  Janvier 

62.8 

189U  — 

.  71.1 

1S98  Février 

63.4 

1891  — 

.  71.4 

1898  Mars  

6:s.O 

18  )2  — 

.  67.7 

1898  Avril  

65.5 

3893  — 

.  67.0 

]8;i8  Mwi  

6 -..4 

1894  — 

60.1 

18S'8  Juin,  

64.7 

1895  Février 

60.0 

1898  Juillet  .... 

64.3 

18î'5  Décembre  . 

fil. 2 

1898  Août  

64.0 

1896  Juillet  

.5:».  2 

1898  Septemljre  . 

63.9 

1896  Décembre  .  . 

62.0 

1898  Octobre  .... 

6:;. 6 

1897  Sepièmbre  . 

63.4 

1898  Novembre.  . 

6;;!.  9 

1897  Décemln-e  . . 

62.4 

1898  Décembre  . . 

03.8 

l'année,  était  de  2  0/0  plus 


Ij' indpx-numher,  à  la  fin  de 
haut  qu'en  décembre  1897. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matièi'es  pre- 
mières, les  index  numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Déc.  Mai  Nov.  Déc. 
1895   1896   1897   1897   1897  1897 


Prod.  alimentaires.. 
Matières  premières.. 


63.8 
57.0 


60.0 
&8.6 


66.5 
59.4 


71.5 
62.7 


66.2 
62.3 


65.6 
62.4 


Les  produits  alimentaires  sont  nniintenant  à  1  1/2  0/0  plus 
bas  et  les  matioi-os  preniièros  à  5  0/0  plus  haut  qu'il  v  a  un 
an  ;  mais  ces  deux  catégories  sont  à  près  de  10  0/0  au-dessus 
de  leurs  prix  les  plus  bas  cotés  en  juillet  18^6  et  février  1895,; 
respectivement. 

La  situation  des  six  groupes  distincts  d'articles  à  la  fin  des 
deux  diTuiêres  années  est  montrée  par  les  index-numbers 
suivants  : 

Déc.  Déc.  Différ. 
1897     1898  % 


Produits  végétaux  blé,  etc.)   65.0  62.4 

—      animaux  (viande,  beurre,  etc.).  77.1  76.9 

Sucre,  café  et  thé   51.0  52.5 

Minéraux   (56.6  75.7 

Textiles  _   48.4  49.9 

Matières  premières  diverses   62.8  63.1 


-  l/'t 
+  3 
+  14 

+  K 

+  1/2 


L'offre  de  quelques  articles  et  la  demande  des  autres  ont 
été  les  plus  puissants  éléments  pour  régler  les  prix  pondant 
l'année  dernière.  L'offre  du  blé  a  causé  de  violentes  llnctua- 
tions.  Par  suile  de  l'insuffisance  de  la  récolte  ciuitinenlale, 
la  production  du  blé,  en  1897,  a  été  la  plus  faible  ([ne  l'on 
ait  Constatée  pendant  une  période  de  plusieurs  aiiuèos,  i  t  les 
prix  ont  considérablement  progressé  pendant  la  seconde 
moitié  de  l'année.  La  rareté  a  été  plus  manifeste  en  avril  et 
mai  1898  ;  à  cause  de  la  spéculation  américaine,  de  la  guerre 
avec  l'Espagne  et  de  la  suspension  momentanée  des  droits 
d'importations  français,  les  cours  ont  été  portés  à  un  niveau, 
fort  élevé,  ('tant  donné  la  moyenne  générale  des  prix.  Une 
baisse  survint  en  juin  et,  en  prévision  de  la  splendide  récolte 
de  1898,  —  la  plus  importante  (jui  ait  jamais  été  signalée, — 
les  prix  revinrent  graduellement  à  un  taux  plus  modéré' 

Les  autres  articles  qui  ont  été  largement  affectés  parles 
offres  sont  :  le  café,  par  suite  d'une  récolte  sans  précédent  au 
Brésil  et  de  l'importante  accumulation  des  stocks  ;  le  coton, 
par  suite  de  récoltes  énormes  ;  la  laine,  par  suite  de  l'augmen- 
tation continue,  pendant  les  dernières  années,  de  la  produi'tion 
des  qualités  grossières  survenant  en  même  temps  que  la  dimi- 
nution de  celle  de  la  laine  fine.  Le  café  et  le  coton  sont  restés, 
en  conséquence,  à  un  niveau  très  bas  ;  la  laine  grossière  a  été 
meilleur  marché  que  jamais,  tandis  que  la  laine  fine  a  été  de 
SO  0/0  au-dessus  des  cours  les  plus  bas  de  1895.  Le  chanvre 
de  Manille  a  doublé  son  prix  pendant  la  guerre;  il  est 
encore  considérablement  plus  haut  qu'il  y  a  un  an. 


70 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Situation  financière  générale 


Toc,  ...tirlps  affectés  principalement  par  les  demandes  sont 
les^,>étaux  La  pSu^  clu^er  dans  fa  Grande-Bretagne  et 
r  Al  ema^me  et  particulièrement  aux  Etats-Unis  ou  la  pio- 
'duSrf  atteh.t%robablen.ent  11  > /'^  -^l^-^^^^T  ràn' 
été  plus  importante  que  jamais,  et  les  pnx,^a  U  ^im  ae  i^a^^^ 


été  plus  importanie  que  janiais,  et       t,....,  »  - 
née,  ont  atteint  :  pour  la  fonte  écossaise       f^^^^^J.  au  l.eu 
<le  45       5  d.  ;  pour  l'hématite,  5/  sli.  2  d.,  conlie  ^»  sn  «  u., 
ïoui  les  barres  communes,  b  1/8,  contre  5  1/4  a  la  fin  de 

T^a  Tiroduction  du  cuivre  a  bénéficié  également  d'une  aug- 
^n'taCn  soutenue,  tandis  q"e  les  stocks  n'-t  cesse  de  di- 
Les  prix  moyens  annuels,  de  1894  a  1898  ont  eie  us 
s    40  liv   st  ,  47  liv.  st.,  49  liv.  st.  et  52  liv   st  ;  au 
ncement  de  1898,  ils  étaient  de  48  1/4  et  a  la  im  de  la 


pour 

Là      i^^v  — -  

mentation  soutenue,  tandis  q 
minuer 
suivants 
commencement 

"SaTeït'll'nu  en  plus  petites  quantités  et  les  prix  ont 
prî:S  le  63  u".  st.  l  86  iW.  st.  ;  depuis  le  commencement 

^»,!»»;iï\re"'?l'ltie™\"^^ 

lions  cfe  livres  sterling  environ  ont  été  pris  par  ce  pays.  Le 
r,?uiVa  varié  entre  27  d.  et  281/4  pendant  le  reste  de  1  année 
ilTcl5turTà27  1iv.  st.  5/16  d.  l^once  Les  'n^l^.^^^-f^Y^"/. 
été  les  suivants  {60.8i  d.  l'once  étant  la  pante  de  1û  1/2  d  ar- 
gent pour  1  d'or  =  100): 


Moyenne  de  1897. .  45.3 
'  _         1898..  .  44.3 


Fin  de  1897    43.8 

_     1898   44. 


Les  envois  dans  l'Inde  ont  été  moins  importants  que  pen- 
danfl-année  précédente;  mais  la  Russie  a  pris  une  certaine 
qua^ifrcî,  métal  blanc,  et  elle  en  achètera  encore  pendant 

^^'î^irprod^tton  de  l'or  a  encore  augmenté  et  peut  avoir 
dépassé  55.01 0.000  de  livres  sterling  dont,  «^Pf "J-f '\*  '  l;:^.^ 
TTnis  seuls  peuvent  avoir  acquis  entre  3b.0i'0.0U0  et  4U.UUU.uuu 
d^e  ivres  sterlhw.  tandis  que  les  trois  Banques  européennes 
les  pk  s  importantes  (d'Angleterre,  de  France  et  d'Allemagne) 
détiennent  10.000.000  de  livres  sterling  de  moins  quil  y  a 

^'^L^année  dernière  a  été  fertile  en  événements  politiques, 
mais  ils  ne  paraissent  pas  avoir  eu  une  forte  influence  sur  e 
commerce  en  général,' bien  .q^^^,  comme  nous  lavons 
mentionné,  la  guerre  américaine  ait  affecte  les  prix  du  pie  et 
?u  cl  anvrè.  Dans  leur  ensemble,  les  affaires  ont  ele  meil- 
leures lis  iasses  ouvrières  ont  été  mieux  employées,  Fagri- 
cuUure  a  donné  plus  de  profits  elles  induslr  es  métallurgiques 
Sétéfres  occupées.  Il  y  a  eu  cependant  d'autres  indusines, 
notainment  les  indu.stries  textiles,  qui  ont  éle  loin  d  avoir 
une  situation  satisfaisante.  .     ,  t  „  a*a 

T  'industrie  du  coton  —  au  moins  en  Angleterre  —  a  ete 
meilleure  que  pendant  la  mauvaise  année  1897,  mais  celle  de 
riaine  dlns  toute  l'Europe  et  l'Amérique  du  Nord,  a  subi 

"^Lef  formations  des  Compagnies  et  les  nouvelles  émissions 
de  cap  tal  ont  continué  sur  une  large  échel  e.  Ces  omissions 
Te  sont  élevées  à  15u.000.OOU  de  livres  sterling  en  Angleterre 
It  ont  atteint  135.000,000  de  livres  sterling  en  Allemagne - 
âiffre  inconnu  jusqu'ici.  -  Sans  doute,  il  y  a  eu  trop  de 
précipitatio  dans  ce  dernier  pays  ;  de  là,  la  petite  crise  cons- 
taiîe  sur  lé  marché  monétaire,  pendant  les  trois  derniers 

'^La  surprise  du  monde  a  été  le  merveilleux  développement 
des  Etats-Unis.  L'excédent  des  exportations  sur  les  importa- 
ïfons  marchandises  et  argent)  «pt^éjà  at  eint  es  montant^ 
extraordinaires  de  3  i8.000.000  de  dollars  en  1^96  et  383.000.000 
de  dollars  en  1807  ;  mais,  pour  l'année  dernière,  on  trouvera 
probabtement  le  chiffre  de  GOO.OOO.OOO  de  ^^oUars-  I  est  sim- 
plement naturel  que,  dar.s  ces  condilions,  tout  le  monde 
atle  de  une  reprise  des  demandes  américaines  pour  les  pro- 
duits européens  et  quand  cette  reprise  se  produira,  elle  exer- 
cera une  influence  favorable  sur  le  commerce. 

Nous  ne  pouvons  que  féliciter  M.  Sauerbeck  pour  la 
science  et  la  précision  avec  lesquelles  ses  statistiques 
sont  établies.  Nous  sommes  certains  que  nos  lecteurs 
apprécieront,  comme  elle  le  mérite,  cette  revue  de 
l'année  .181)8.   


3  1/4  0/0  environ  et,  plus  tard,  à  des  taux  plus  modères 
encore.  Celte  détente  nous  a  valu  une  bonne  suite 
d'échanges  et  une  reprise  générale  des  cours,  reprise 
que  la  diminution  du  taux  officiel  à  Berlin  et  a  Lon- 
dres a  encore  accentuée. 

Nos  Rentes  Françaises  sont  très  fermes.  Le  succès 
de  {'Emprunt  3  1/2  0/0  de  Vlndo-Chine  a  dépasse 
toutes  les  prévisions.  Chemins  Français  beaucoup 
mieux.  Sur  les  Valeurs  Industrielles  et  les  actions  de 
nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit,  la  tendance  est  très 

Forte  avance  sur  les  Rentes  Brésiliennes  et  les  Em- 
prunts des  Provinces  Brésiliennes. 

Allemagne.  —  L'amélioration  progressive  des  condi- 
tions du  Marché  a  permis  au  Conseil  d'administration 
de  la  Reichsbank  d'abaisser  le  taux  de  son  escompte  a 
5  0/0  et  celui  de  ses  avances  sur  titres  a  b  0/0.  un 
attendait  cette  mesure,  mais  pour  plus  tard,  et  elle  a 
surpris,  à  cause  du  moment  où  elle  s'est  produite.  Elle 
n'en  a  eu  qu'un  effet  plus  favorable  sur  les  dispositions 
du  Marché. 

Angleterre.  —  Là  situation  paraît  s'être  améliorée 
pendant  cette  semaine  :  la  presse  a  modifie  sensible- 
ment son  attitude  hostile  vis-à-vis  de  la  France  et  1  on 
a  paru  croire  que  les  premières  entrevues  de  M.  Cam- 
bon  et  de  lor^  Salisbury  doivent  avoir  pour  conséquence 
d'amener  une  entente  entre  les  deux  pays  sur  les  ques- 
tions qui  sont  pour  les  diviser. 

Ce  fait  a  été  d'autant  mieux  accueilli  par  le  maiché, 
aue  l'on  a  signalé  en  même  temps  une  détente  dans  la 
situation  monétaire  et  que  les  disponibilités  ordinaires 
de  janvier  ont  rendu  à  la  place  l'aisance  qui  lui  taisait 
auelqae  peu  défaut.  ,       ,    .        i  x 

La  Banque  d'Angleterre  a  décide  d  abaisser  le  taux 
de  son  escompte  à  3  1/2  0/0. 

Autriche.  —  La  situation  ne  répond  toujours  pas 
aux  espérances  qu'avait  données  l'activité  des  pre- 
miers jours  de  l'année.  Une  gène  pèse  sur  toutes  es 
transactions  :  on  vit  dans  l'attente  de  nouvelles 
fâcheuses  et  l'on  craint  des  constatations  regrettables, 
au  moment  de  la  publication  de  tous  les  bilans. 
En  attendant,  la  situation  politique  porte  cle  plus  en 


Situation  îinmère  Générale 

Europe.  —  France.  La  semaine  a  été  très  bonne 
sous  tous  les  rapports.  L'argent,  pour  la  liquidation 
du  15  janvier,  a  pu  s'obtenir,  tout  d'abord,  entre  6  et 


au'à  ses  moyens  d'existence.  On  peut  donc  prédire  le 
recommencement,  à  bref  délai,  de  l'agitation  stérile  et 
l'impossibilité  d'adopter  aucune  réforme  ou  quelque 
mesure  utile. 

Espagne.  —  C'est  surtout  à  une  lutte  entre  les  con- 
servateurs et  les  libéraux  que  l'on  assiste  en  ce  mo- 
ment. Oncroyait,  la  semaine  dernière,  que  les  premiers 
allaient  recueillir  immédiatement  1  héritage  de  M.  ba- 
gasta.  Mais  ce  dernier  se  montre  ppu  soucieux  d  aban- 
donner le  pouvoir  et,  en  présence  de  la  Çoncentration  de 
tous  les  groupes  conservateurs,  il  a  cherché  a  leunu 
toutes  les  forces  du  parti  libéral.  , 

Les  Gorlès  vont  èire  convoquées  aussitôt  après  ta  la- 
tification  du  traité  de  paix  par  les  Etats-Unis. 

jlalie  -  La  situation  ne  s'est  pas  sensiblement  mo- 
difiée pendant  la  semaine  qui  vient  de  s  écouler  Le 
Ministère  paraît  mettre  à  profit  les  vacances  de  la 
Chambre  pour  examiner  à  nouveau  ses  projets  finan- 
ciers Mais,  à  en  croire  les  bruits  qui  circulent,  les  dé- 
cidions auxquelles  il  s'est  arrêté  ne  sont  pas  de  nature 
à  satisfaire  tout  le  monde. 

Russie.  -  Les  évaluations  du  budget  de  1899  s'éta- 
blissent ainsi  : 

Recettes  ordinaires  Roubles    i-^>69. 128.203 

Recettes  extraordinaires   4.0UU.UUU 

1.473.128.203 

Montant  à  prélever  sur  les  disponi- 

bilités  du  Trésor   98. 604. 4 

Total   1.571.732.646. 


L'KCONOMISTE  EUROPKKX  —  France 


Dépenses 

Dépenses  ordinaires.,   ^S'^  f^ 

Dépenses  extraordinaires   '^'^ 

Total  Roubles    1 . 571 .  ■/32 .  (iiG 

Suisse.  —  On  trouvera,  page  93,  une  analyse  de  la  si- 
tuation économique  et  financière  de  la  Suisse. 

Amérique.  —  Brésil.  La  conversion  des  apolices  1890 
4  0/0  en  5  0/0  papier  a  d»nné  les  résultats  suivants:  le 
inoutant  en  circulation  était  de  124.665.000  milreis  au 
31  mars  1898  ;  la  conversion  n'a  été  retusee  que  pour 

520contos.  ^   .,,       .         •  i 

Il  a  donc  été  reconverti  124.144  contos,  qui,  avec  la 
bonilication  de  250  milreis  pour  un  conto  qui  leur  a  ete 
attribuée,  représentent,  comme  total  du  5  0/0  papier 
nouveau,  155.168  contos. 

Etats-Unis.  —  En  décembre  1898,  les  recettes  pu- 
bliques se  sont  élevées  à  41.404.793  dollars  au  lieu  de 
59  646  698  dol.  en  décembre  1897.  Les  dépenses  ont  ete 
de  41. 864. 807  dol.  au  lieu  de  27  634.092  dol. 

Pour  le  premier  semestre  de  1  exercice  1898-1899,  les 
recettes  ont  été  de  245.961.889  dol  au  lieu  de  207.760.574 
dollars  pendant  la  période  correspondante  de  1897-98  et 
les  dépenses  de  329.681.311  dol.  au  lieu  de  208.204.211 
dollars. 

Mexiqtie.  —  Les  recettes  douanières  de  décembre 
18^^8  se  sont  maintenues,  à  peu  de  chose  près,  au  ni- 
veau élevé  du  mois  précédent  ;  elles  ont  atteint  2  mil- 
lions 424  000  piastres,  en  augmentation  de  314.000  pias- 
tres sur  celles  de  décembre  1897.  Les  recettes  du  pre- 
mier semestre  de  l'exercice  en  cours  ont  été  de  12 
millions  750  000  piastres,  contre  11.287.000  piastres 
pendant  la  période  correspondante  de  1897-98. 

République  Argentine.  —  La  Commission  du  bud- 
get a  remis  un  rapport  sur  les  prévisions  pour  1899. 
Elle  évalue  un  excédent  de  recettes  de  1. 300. OOo  pesos, 
mais  on  craint  que  les  évaluations  ne  soient  exagérées. 

ji^S  Q.  —  Chine.  Pendant  le  troisième  trimestre  de 
1898,  les  recettes  douanières  chinoises  ont  subi  une 
moins-value  qui  provient  principalement  des  droits 
d'importation.  Il  y  a  eu  également  baisse  des  revenus 
du  cabotage,  de  l'opium  et  du  transit.  Les  droits  d'ex- 
portation et  de  navigation  ont  bénéficié,  par  contre, 
d  une  plus-value  ;  le  likin  sur  l'opium  a  donné  les 
mêmes  résultats  qu'en  1897 

Inde.  —  Pendant  l'administration  de  lord  Elgin, 
3  500  milles  de  lignes  nouvelles  ont  été  ajoutés  au  ré- 
seau déjà  existant  et  les  tracés  de  3.000  milles  nou- 
veaux ont  été  approuvés. 

Japon.  —  Le  nombre  des  Japonais  partageant  cette 
opinion,  que  la  possession  de  terres  par  les  étrangers 
ne  peut  jaujais  être  préjudiciable  aux  intérêts  du  pays, 
augmente  de  jcur  en  jour  et  on  espère  voir  renverser 
définitivement  modifier  en  ce  sens  la  législation  ac- 
tuelle.   


FRANGE 


ruNua  u'blAl»  bUROPttNa  a  la  Bourse  de  Paris. 

Galcnl  (lu   revenu  d'après  les  cours  de  clôtvu-e  du  ieudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch. f.  25  fr,  20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amsierd»im)  ... 
Hongrie      4  %  (ch.  f.  'i  fr.  50). . 

It*lie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  ?5  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  1  %  1898  

Russie  3  %  or  18S1  libéré..!  

Serbie  4  %  1895  

S  )ède  3  K  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  i  Berlin) 


12  janvier 


19  janvier 


La  Politique.  —  Los  Plus-Values  d'Impôts.  —  Le  Biid^fit  d('  1899. 
—  Les  Primes  à  la  Marine  marchande.  —  La  Haute-Cour. 

Pendant  l'année  qui  vient  de  finir,  le  rendement  des 
impôts  et  des  revenus  indirects  a  été  supérieur  de 
133  804.558  fr.  aux  évaluations  budgétaires,  et  de 
122  247  000  fr.  au  rendement  de  1897.  11  faut  faire 
attention  à  ces  chiffres.  Ils  attestent  que  notre  richesse 
nationale  est  loin  a'ètre  en  décadence,  comme  le  pré- 
tendent certains  pessimistes,  et  que  le  mouvemeut, 
évidemment  démontré  par  la  situation  des  impôts  in- 
directs, suit,  au  contraire,  une  marche  ascendante. 
(J'est  manifestement  là  qu'est  la  source  féconde,  et  l'on 
peut  presque  dire  intarissable  de  la  fortune  de  la 
France.  Il  faut  se  garder  d'y  toucher  témérairement. 
Il  est  bon  de  rappeler  celte  vérité  éléuientaire,  à  un 
moment  où  tous  nos  grands  réformateurs  fiscaux  sont 
en  travail  pour  bouleverser  les  systèmes  séculaires  qui, 
di-puis  si  longtemps  et  si  merveilleusement,  nous  ont 
fourni  toutes  ressources  nécessaires  à  l'incessant  et 
colossal  accroissement  de  nos  budgets. 

(";'est  contre  nos  impôts  indirects  qu'ils  ont  pris  l'ha- 
bitude de  protester  avec  le  plus  de  sévérité  et  qu  ils 
prétendent,  par  leurs  nouvelles  conceptions,  rétablir 
l'équilibre  à  l'égard  des  impôts  directs.  Ce  sont  autant 
de  critiques  systématiques  dont  il  importe  de  se  défier. 
Ce  qui  existe  prouve  éloquemraent  sa  valeur  par  les 
faits.  Faut-il  répéter  encore  que  les  meilleurs  impôts 
sont  ceux  auxquels  on  est  accoutumé  par  une  longue 
pratique?  Tout  commande  de  ne  les  modifier  qu'avec 
une  extrême  prudence.  Et  certes,  à  l'heure  où  nous 
sommes,  quand  tant  de  questions  graves  surgissent 
autour  de  nous  et  peuvent  nous  imposer,  d'un  jour  à 
l'autre,  d'inévitables  sacrifices,  ce  n'est  pas  le  moment 
de  s'aventurer  dans  de  périlhuses  expériences  et  de 
compromettre  les  résultats  positifs  qui  nous  sont  ac- 
quis sur  l'hvpothèse  d'un  inconnu  aléatoire. 


-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  13  janvier  à  l'Elysée 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

Le  Président  dfi  la  Fiépublique  a  signé  un  décret  aux  ter- 
nies duquel  le  général  Larcher,  commandant  du  19»  corps 
d'armée,  à  Alger,  est  nommé  membre  du  (îonseil  supérieur 
de  la  guerre  et  maintenu  à  la  tète  du  19«  corps. 

Le  capitaine  de  vaisseau  Billard  est  nommé  contre-amiral, 
en  remplacement  d«  M.  de  Cliùteauminois. 

Ei.fin,  le  Ministre  de  la  guerre  a  annoncé  qu'il  venait  d'ins- 
tituer une  Commission  du  contentieux  et  de  la  justice  mi- 
litaire. 

-vv>.  Le  13  janvier,  le  Sénat  a  entendu  le  discours  d'usage 
de  M.  Loubet,  président. 

Le  Conseil  supérieur  de  la  marine  marchande  s'est 
réuid  le  li  janvier,  au  Ministère  de  la  Marine,  sous  la  prési- 
dence du  Ministre. 

11  a  examiné  le  projet  des  modificalions  à  apporter  a  la  loi 
du  30  janvier  18^^:^,  projet  déjà  adopté  par  la  Commission 
exlrap'arlemen taire  de  la  marine  marchande  siégeant  au 
Ministère  du  Commerce. 

Ces  modifications  tendent  au  relèvement  de  la  prime  accor- 
dée aux  vapeurs  au  taux  de  1  fr.  70  avec  décroissance  par 
année  réservée  jusqu'à  présent  aux  seuls  voiliers.  Les  vapears 
n'ont  touché  jusqu'à  présent  qu'une  prime  de  1  fr.  40.  _ 

De  plus,  on  propose  de  donner  aux  navires  construits  a 
l'étranger  et  francisés  postérieurement  une  seule  prime,  dite 
compensation  d'armement.  Cette  prime  no  serait  accordée 
qu'aux  bâtiments  ayant  moins  de  dix  ans  d'âge  ;  elle  serait 
de  4  centimes  par  'tonneau  de  jauge  avec  décroissance  par 
année. 

-vw  La  Chambre  des  députés  a  abordé,  le  H")  janvier,  la 
discussion  du  Budget  de  1899.  La  discussion  générale  a  ete 
ouverte  par  MM.  Aimond,  Gayraud,  Magniaudi,  Gauthier 
(de  Clagny)  et  le  rapporleur  général,  M.  Pelletan. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  17  janvier,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

M.  Peytral,  ministre  des  finances,  a  indiqué  le  sens  des 
observations  qu'il  présentera  à  la  Chambre  au  cours  de  la 
discussion  générale  du  Budget. 

De  son  côté,  M.  Delcassé,  ministre  des  affaires  étrangères, 
a  fait  connaître  le  sens  des  déclarations  qu'il  fera  lors  de  la 
discussion  du  budget  de  son  département. 
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Le  Conseil  a  chary;é  les  Ministres  des  finances  et  de  l'ins- 
trnction  pul)liqNe  de  prendre  les  mesures  nécessaires  pour 
l'installation  immédiate  du  Musée  des  arts  décoratifs  dans  le 
pavillon  de  Marsan. 

•wv  Le  17  janvier,  le  Sénat  a  procédé  à  la  nomination  des 
neuf  membres  de  la  Commission  d'instruction  de  la  Haute- 
Cour  et  des  cinq  membres  suppléants. 

-v^  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion 
générale  du  Budget  de  1899. 

M .  Pelletan  a  terminé  son  discours  et  M.  Sembat  lui  a 
succédé  à  la  tribune. 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  19  janvier,  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Miiiistèr-e  de  l'intérieur,  sous  la  présidence  de 
M.  (Charles  Du])uy. 

Le  Président  du  Conseil  a  soumis  à  ses  collègues  un  projet 
de  loi  sur  les  associations  qu'il  enverra  incessamment  au 
Conseil  d'Etat. 

Le  Conseil  a  décidé  que  le  Président  du  Conseil,  les  Minis- 
tres de  la  guerre,  de  la  marine,  de  l'instruction  publique,  du 
commerce  et  le  Sous-Secrétaire  d'Etat  aux  postes  et  télégra- 
phes accompagneront  le  Président  de  la  Eépublique  à  Dijon 
les  21  et  v2  mai. 

Le  Ministre  des  finances  a  informé  le  Conseil  que,  par 
arrêté  en  date  de  ce  jour.  M.  Rivaud,  ancien  préfet  du  Pihône, 
est  nommé  receveur-jiercepteur  de  la  deuxième  section  du 
9"  arrondissement  de  Paiis,  en  remplacement  de  M.  de  la 
Qucsncrie. 

Hier,  19  janvier,  le  Sénat  ;i  discuté  une  interpellation 
de  yj.  Cliainaillard  relative  au  règlement  de  juges  dans  les 
affaiies  l'icqnart. 

Après  une  réplique  de  M.  Lebret,  ministre  de  la  justice, 
l'ordre  du  jour  suivant  a  été  adopté  par  212  voix  contre  28. 

<  L'^  Sénat,  approuvant  le  Gouvernement  et  respectueux 
dn  principe  de  la  séparation  des  pouvoirs,  passe  à  l'ordre  du 
jo'ir.  » 

-wv  La  Cliambre  des  di'pu'és  a  continué  la  di  cu?'i3n  gé- 
nérale du  Budget. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  DANSE  DES  MILLIARDS 


La  Cliambre  des  députés  a  commencé,  lundi  der- 
nier, la  discussion  du  budget  de  189!),  Lequel  aurait 
dû  être  voté  par  les  deux  Cliaml)res  er  proinulgué 
sous  forme  de  loi  de  finances  avant  le  ;')1  décembre 
1S!)8.  «  Ce  bu-'iget,  a  dit  le  rapporteur  général  dans 
la  première  partie  de  son  discours,  est  mauvais,  il 
constate  une  situation  très  inquiétante  à  laquelle 
vous  êtes  condamnés  à  porter  remède  aussitôt  que 
vous  pourrez  l'examiner  dans  des  conditions 
d'étude  plus  miires  et  plus  attentives.  » 

E'i  effet,  des  chiffres  du  très  intéressant  rapport 
de  M.  Cnniille  Pelletan,  que  l'on  trouvera  plus  loin, 
il  résulte  que  la  France,  qui  représente  seulement 
la  dixième  partie  de  la  population  d»^  l'Europe,  a  ce- 
pendant un  ensemble  de  dépenses  d'ordre  militaire 
égal  à  la  cinquième  partie  des  dépenses  de  même 
nature  de  tous  les  Etats  européens  réunis.  Un 
contribuable  français  supporte  donc  de  ce  chef  une 
charge  deux  fois  pinslourdequela  chargemoyenne 
des  autres  contribuables  européens. 

Nos  dépenses  annuelles  d'ordre  militaire  attei- 
gnent presque  1  milliard  de  francs  et,  si  on  ajoute 
à  ce  chiffre  le  milliard  d'arréiages  dont  un  passé 
malheureux  a  grevé  le  service  de  notre  Dette 
publique,  on  arrive  à  constater  «  que  la  France  est 
le  seul  pays  du  monde  qui  soit  obligé  de  prélever 
sur  ses  ressources  vivantes  de  cha(|ue  année  une 
somme  de  2  milliards  de  francs  avant  d'avoir  un 
sou  à  donner  à  ses  besoins  vivants,  à  ses  besoin? 
actuels  et  réels  ». 

Voilà,  avant  toute  autre  critique  de  notre  politi- 
que financière,  le  fait  capital  qui  domine  le  débat 


et  qui  rend  si  difficiles  les  dégrèvements  d'impôts, 
les  amortissements  de  la  Dette  et  nous  pourrions 
même  dire  :  un  sérieux  équilibre  budgétaire. 

En  effet,  prenons  le  budget  de  1898  tel  qu'il  a  été 
promulgué  par  ['Officiel  du  14  avril  1898.  Sur  un 
total  de  dépenses  de  3.483  millions  de  francs,  la 
Dette  perpétuelle  absorbe  693.680.314  fr.  ;  la  Dette 
remboursable  :  3'i6.33'2.926  fr.;  la  Dette  viagère  ou 
pensions:  235.735.644  fr.Soit  au  total  1.255.748.884 
francs  pour  la  Dette  publique  proprement  dite. 

La  Guerre  figure  de  son  côté  pour  639.987.987 
francs;  la  Marine  pour  286.956.946  fr. ,  soit  au  to- 
tal 9'26.944.933  fr.  pour  la  défense  nationale. 

Les  frais  de  régie  et  de  perception  des  impôts  et 
revenus  publics  coritent  194.107.918  fr.  et  ils  sont 
sensiblement  inférieurs  à  la  moyenne  proportion- 
nelle de  l'Europe  ;  les  remboursements  et  restitu- 
tions: 32.219.000  fr;  l'exploitation  des  Postes  et 
Télégraphes  —  qui  donne  des  recettes  supérieures 
aux  dépenses:  —  180.087.287  fr.;  les  dépenses  ex- 
traordinaires des  travaux  publics  indispensables  : 
105.711.494;  l'Algérie  en  déficit  de  20.251 .810  fr. 
Soit  un  total  de  532.377.509  fr.  pour  la  catégorie. 

En  réunissant  le^  trois  catégories  de  dépenses 
ci-dessus  détaillées,  on  arrive  au  chiffre  global  de 
2.715.01'n  .386  fr.,  laissant  un  solde  de  seulement 
718.357.009  fr.  pour  les  services  généraux  des  Mi- 
nistères. 

Mais,  si  de  ce  solde  on  retire  198.878.079  fr.  de 
l'Instruction  publique  que  le  Parlement  ne  voudra 
jamais  diminuer,  il  reste  finalement  une  somme  de 
519.478.930  fr.  ainsi  répartie  :  Pouvoirs  publics  : 
13.621.175  fr.  :  Service  général  du  Ministère  des 
finances  :'  19.692.910  fr.;' Justice  et  Cultes:  78  mil- 
lions 98.586 fr.;  Affaires  étrangères:  15.359.800  fr.  ; 
Inférieur:  76.752.545;  Beaux  arts:  15.481.385  fr.  ; 
Commerce  et  Industrie:  33. 734. '794  fr.  ;  Agricul- 
ture, Haras  et  Forêts  :  43.839.l03  fr.  ;  Travaux  pu- 
blics (dépenses  ordinaires)  :  77.773.000  fr.  et  Colo- 
nies :  91.633.540  fr. 

En  réalité,  c'est  sur  cette  modeste  somme  de 
519.478.930  fr.,  représentant  à  peine  15  0/0  des  dé- 
penses totales  que,  depuis  une  dizaine  d'années, 
les  Commissions  successives  du  budget  s'efforcen't 
de  pratiquer  cette  fameuse  politique  d'économ'es 
qui  figure  dans  tous  les  programmes  électoraux. 

Il  ne  faut  donc  pas  s'étonner  si,  malgré  la  bonne 
volonté  des  ministres  des  finances  et  la  farouche 
énergiedes  rapporteurs  généraux  —  qui  deviennent 
ministres  à  four  de  rôle,  comme  M.  Camille  Pelle- 
tan le  sera  probablement  un  jour  —  les  économies 
que  l'on  parvient  à  réaliser  sont  misérables  ou 
factices. 

En  effet,  de  1889  à  1897  inclus,  le  total  des  cré- 
dits demandés  par  le  Gouvernement,  s'élevait  à 
29.f  67  iriillions.  Les  neuf  Commissions  du  budget 
qui  ont  élaboré  les  lois  de  finances  de  cette  période 
ont  proposé  29.463.500.000  fr.  de  dépenses.  Les  ré- 
ductions opérées  par  elles  n'ont  atteint  quel03 mil- 
lions 50'\000  fr.,  soit  une  moyenne  annuelle  de 
11.500.000  francs. 

Ce  qui  représente  une  économie  totale  de  0  fr.  35 
par  100  fr.  de  crédits  demandés  par  le  Gouver- 
nement. 

Or,  il  ne  s'agit  ici  que  des  travaux  des  Commis- 
sions du  budget,  qui  sont  généralement  très  éco- 
nomes et  très  hostiles  à  toutes  les  dépenses  nou- 
velles... mais  la  question  change  d'aspect  lorsque 
le  budget  est  mis  en  discussion  publique. 

Sous  l'influence  des  amendements  individuels. 
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les  économies  réalisées  par  la  Commission  sont 
bien  vite  dévorées...  et,  bon  gré  mal  gré,  le  minis- 
tre des  tinanc.es  se  voit  dans  l'obligation  de  regrat- 
ter tous  les  fonds  de  tiroir  pour  trouver  les  quel- 
ques millions  de  recettes  supplémentaires  sans 
lesquels  l'équilibrebudgétaire  ne  pourrait  s'établir. 

C'est  surtout  pendant  la  dernière  année  de  la 
législature  que  l'avalanche  des  amendements,  por- 
tant relèvement  de  dépenses,  devient  terrible  :  La 
discussion  du  budget  de  1898,  commencée  le 
8  novembre  1897,,  n'a  été  terminée  que  le  12  avril 
1898.  Les  am.endements  votés  par  la  Chambre, 
pendant  celte  période  de  cinq  mois,  ont  augmenté 
les  dépenses  d  une  somme  globale  de  34.797.424  fr  , 
à  laquel  e  il  a  fallu  ajouter  5.300.000  francs  de 
primes  accordées  à  la  filature  de  soie  et  à  la  sérici- 
culture, soit  au  total  40.097.424  francs  de  plus  que 
ne  le  compoi  taient  les  propositions  primitives  de 
la  Commission  du  budget. 

La  Commission  et  le  ministre  des  finances  ont 
dù  refaire  un  nouveau  budget,  chercher,  un  peu 
partout,  de  nouvelles  recettes,  et  quatre  douzièmes 
provisoires  ont  été  la  conséquence  de  cette  déplo- 
rable politique  financière. 

«  Pour  remédier  à  cette  situation,  qui  s'aggrave 
à  chaque  législature  —  disions-nous  dans  un 
article  |)ubiié  dans  l'Economiste  Européen  du 
24  décembre  1897,  —  il  n'y  aurait  qu  un  seul 
moyen  :  faire  décider,  par  le  règlement  intérieur 
des  deux  Chambres,  que  le  dernier  budget  de 
chaque  législature  sera  voté  sans  que  l'initiative 
parlemeutnire  puisse  présenter  des  amendements 
aux  propositions  de  la  Commission  du  budget  :  la 
majorité  restant  d'ailleurs  libre  de  refuser  son  vote 
au  Gouvernement  qui  naurait  pas  sa  confiance.  « 

Aux  élections  générales  de  mai  1898  tous  les 
candidats  à  la  députation  se  sont,  comme  d'habi- 
tude, déclarés  partisans  énergiques  de  la  politique 
des  économies  budgétaires.  A  l'une  des  premières 
séances  de  la  nouvelle  Chambre,  l'honorable 
M.  Georges  Graux,  député  du  Pas-de-Calais,  et 
quelques  autres  députés  restés  fidèles  à  leurs  enga- 
gements électoraux,  ont  proposé  à  leurs  collègues 
de  réaliser  cette  politique  «  en  interdisant  à  l'ini- 
tiative par  ementaire  toutes  les  propositions  ayant 
pour  objet  une  augmentation  de  dépenses  ». 

On  sait  de  quelle  manière,  plutôt  froide,  la  pro- 
position de  ces  empêcheurs  de  danser  en  rond  a 
été  accueillie  par  Ja  nouvelle  Assemblée  :  La 
Fédération  des  contribuables  créée  par  notre 
excellent  et  distingué  confrère  M.  Kergall,  et  la 
Ligue  des  contribuables,  présidée  par  l'honorable 
M.Jules  Roche,  seront-elles  plus  heureuses  que 
M.  Georges  Graux?  Nous  le  souhaitons  sans  oser 
trop  l'espérer. 

Ainsi  que  l'honorable  député  du  Pas-de-Calais 
vient  de  le  démontrer  dans  un  excellent  article 
publié  par  la  République  Française,  ce  n'est  pas 
■le  régime  parlementaire,  soumis  à  son  fonction- 
nement normal,  qui  est  la  cause  des  prodigalités 
budgé  taires:  cette  cause  réside  en  entier  dans  les 
abus  que  nous  signalions  en  1897. 

Ces  abus  —  écrit  M.  Georges  Graux  —  nous  les  con- 
naissons, nous  les  voyons  s'étaler  au  grand  jour,  nous 
les  dpplorons  et,  en  même  temps,  par  un  respect  pusil- 
iani.ne  pour  des  préjugés  vulgaires,  par  de  sottes 
prétentions  â  un  courage  civique  que  nous  ne  possédons 
pas,  par  une  revendication  fanfaronne  de  droits  aue 
nous  nous  montrons  indignes  d-exercer,  nous  les  en- 
courageons, nous  les  perpétuons,  nous  veillons  avec 
sollicitude  sur  leur  précieuse  existence,  au  risque  de 
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mener  la  France  à  la  ruine  et  d'acculer  la  République 
a  la  banqueroute.  ^  ^ 

Ces  abus,  ils  consistent  dans  le  vote  des  lois  crui  en- 
traînent des  dépenses,  sans  avoir  subi  un  contrôle  ri- 
goureux au  point  de  vue  financier,  et  dans  lo  vote  des 
amendements  introduits,  au  cours  de  la  discussion 
au  Dudget,  par  1  initiative  individuelle  des  députés. 

Pour  les  faire  disparaître  il  faudrait  donc  que  la 
Chambre  des  députés  se  résignât  -  comme  le  fait 
le  benat  —  a  abdiquer  ses  prérogatives  en  matière 
de  crédits  nouveaux  et  qu'elle  admît  —  comme  la 
Chambre  des  Communes  anglaises  —  que  le  rôle 
constitutionnel  des  députés  n'est  pas  d'aucrmenter 
les  dépenses  publiques  mais,  au  contraire,  de  les 
réduire. 

C'est  une  toute  petite  réforme  qui  peut  se  réali- 
ser en  quelques  minutes  par  une  légère  modifica- 
tion du  règlement  intérieur  de  la  Chambre:  Mais 
voila  !  La  Chambre  le  voudra-t-elle  ?  That  is  the 
question  ! 

Edmond  Théry. 


EMPRUNT  3  1/2  0/0  DE  L  iNDO  CHINE 

Personne  ne  doutait  du  succès  que  devait  remporter 
l  Emprunt  3  f /2  0/ 0  de  l' Indo-Chine,  mais  ce  Succès 
a  dépassé  toutes  les  prévisions. 

L'Emprunt  a  .^té  couvert  36  fois  !  On  n'offrait  au  pu- 
blic que  110. OUO  obligations,  et  les  souscriptions  d'uni- 
tés ont  atteint,  à  elles  seules.  le  chiffre  de  120  000'  Il 
n  y  a  qu'à  se  fébciier  d'un  tel  résultat,  qui  témoigne'de 
la  confiance  de  nos  capitalistes  dans  l'avenir  de  nos 
colonies. 

A  partir  de  ce  jour  le  «  Crédit  Colonial  »  est  créé  en 
l^rance  au  grand  avantage  de  nos  possessions  loin- 
taines ! 

Vu  le  nombre  considérable  de  souscriptions,  la  répar- 
ti tion  a  été  rendue  difficile.  Voici,  au  reste,  l'avis  offi- 
ciel qui  a  ete  publié  : 

Les  .souscriptions  aux  obligations  3  1/2  0/0  de  l'Eniprunt 
du  Gouvernement  gênerai  de  l'Indo-Chine  ayant  dépassé  la 
quant,  e  de  tUre.s  offertes  au  public,  les  demandes  ne  peuvent 
être  intégralement  servies. 

Les  souscripteurs  de  : 

1  à   4  obfigations  recevront  1 1?)"^" 

5  à     9  —  _  Q/.fime. 

10  à  3.5      _  _  i'L,, 

26  à  40       —  _  4}5,„„ 

41  à  74       —  —       1  obligation 

^  ^.'i;nn'!i?9'^nm  i^'ï"'*"'"''"^''^'  les  demandes  seront  servies 
à  laison  de  2  0/0  de  leur  montant,  toute  fraction  égale  ou  su- 
entière'^    ""^  demi-obligalion  donnant  droit  à  une  obligation 

Il  ne  sera  pas  délivré  de  fractions  d'obligations 
.J^'^.^.^ouscnpXenra  sont  invités  à  se  pn^senter  aux  guichets 
des  Ltabhssements  ou  ils  ont  effectué  leur  souscripUon.  Ils 
y  trouveront  toutes  facilités  pour  le  groupement  des  récépis- 
sés donnant  droit  à  une  attribution  mferieure  à  une  obli- 


La  SidatÉ  écoiioidiie  et  financière  k  Meripe 

Nous  nous  sommes  particulièrement  attachés,  depuis 
quatreans,  à  étudier  le  remarquable  développement  ma- 
niteste  par  le  Mexique.  Nous  nous  sommes  trouvés  en 
présence  d  un  pays  qui  sortait  d'une  crise  violente,  qui 
avait  a  lutter  avec  des  circonstances  adverses,  dont 
1  industrie  n'était  pas  organisée,  dont  l'outillage  écono- 
mique était  à  créer  et  nous  avons  vu.  peu  à  peu,  s'édi- 
fier une  situation  exceptionnellement  favorable  se  con- 
solider une  prospérité,  qui  est  loin  d'être  parvenue  au 
terme  de  son  accroissement. 

Il  est  inutile  d'insister  sur  les  causes  particulières  si 
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souvent  décrites  par  nous,  de  cette  prospérité.  Nous 
rappellerons  seulement  qu'elle  est  due,  e  i  grande  partie, 
à  lu  sa^e  direction  donnée  aux  affaires  par  le  pn^sident 
de  la  République,  M.  Porririo  Diaz,  et  son  ministre 
des  finances,  M.  J.  Y.  Limantour.  Ces  deux  hommes 
d'Etat  ont  eu  une  compréhension  merveilleuse  de  la  si- 
tuation; ils  ont  su,  avec  la  plus  grande  habileié,  mettre 
à  profit  toutes  les  circonstances,  établir  un  plan  de  re- 
forme et  d'organisation,  en  poursuivre  rapplication 
avec  une  ténacité  et  une  précision  dont  ils  récoltent 
aujourd'hui  les  fruits.  Et  chaque  année,  quand  le  mi- 
nistre des  finances  rend  compte  des  résultats  de  1  exer- 
cice écoulé  et  présente  ses  prévisions  pour  1  exercice 
futur,  nous  sommes  à  même  de  constater  qu'un  pas 
nouveau  a  été  fait  dans  la  voie  du  développement  éco- 
nomique du  pays.  . 

C'est  cette  constatation  que  nous  devons  encore  taire 
aujourd'hui.  Le  ra,>port  pour  l'exercice  1897  98  a  ete 
soumis,  le  15  décembre  dernier  au  Congrès  mexicain,^ 
en  même  temps  que  le  budget  de  prévision  pour  l'exer-"" 
cice  1899-liiOU.  Ces  documents,  qui  viennent  de  nous 
parvenir,  méritent  d'attirer,  d'une  façon  toute  particu- 
lière, l'attention  de  nos  lecteurs. 

Le  résultat  du  dernier  exercice  1897-98  se  résume 

ainsi  :  ^.  , 

Piastres 

Recettes  ordinaires   52.69/ .^84  55 

Recettes  extraordinaires   5().<27  vo 

Total  des  recettes   '  l'i^  '  lit  u2 

Dépenses   .M  .810.285  hb 

Excédent  9^3.4,6  b4 

On  le  voit  :  l'année  qui  vient  de  s'écouler  a  permis 
d'enregistrer  un  nouvel  excédent  budgétaire  et  le  tableau 
.suivant  nous  montrera  que  les  recettes  ont  enregistre 
une  progression  constante,  depuis  <îue  M.  Limantour 
a  pris  le  portefeuille  des  finances  (9  mai  18u3)  : 
Recèdes  publiques 


Années 


1892-fl3  . 
1893  91 . 
1894-95 . 
l>^95-9t5 . 
189d-97 . 
1897-98 . 


Piastres 
37.1)92.293  31 
40.211.74'  13 
43.915.69!)  05 
51)  521.4:;0  42 
51.. 500.1  28  '/S 
52.b97.98i  55 


La  progression  a  été  surtout  rapide  de  1892-1893  a 
1895  1896;  c'est  que,  pendant  cette  période,  les  revenus 
ont  ressenti  plus  fortement  l'effet  des  nouveaux  impôts 
et  des  augmentations  de  droits  nécessaires,  pour  t.iire 
face  à  la  crise  économique  ;  au  contraire,  pendant  les 
dernières  années,  la  législation  fiscale  n'a  pas  ete  re- 
formée d'une  façon  telle  que  ses  altérations  aient  i)U 
produire  un  changement  notable  dans  le  rendement 
des  chapitres  der,  recettes.  L'expérience  d'aujourd  liui 
a  i)rouvé  qu'il  n'est  pas  avenuirpux  de  supposer  que 
l'aucmentation  naturelle  des  ressources  de  la  fédé- 
ration se  manifeste  par  une  progre-sion  de  un  ou  deux 
millions  de  piastres  par  an. 

Nous  ne  pouvons  examiner  ici,  en  détail,  les  divers 
chapitres  des  recettes  ;  nous  croyons,  cependant,  devoir 
rapprocher  les  chiffres  définitifs  de  18J7  98  des  évalua- 
tions établies  par  le  ministre  des  finances  et  par  la 
Commission  du  budget  : 

Evaluations  

duMiiii.slre  de  la  Ooiiimis-  Recettes 
des  liiiances  sion  ilu  budget  elï'ecLuces 
(Piastres) 

23.747.400  23.747.400  23.284.989 
20.418.500      20.738.500  22.925.702 


augmentation  considérable  de  la  production  nationale; 
nous  en  avons  la  preuve  dans  l'excédent  obtenu  par 
les  recettes  du  deuxième  groupe  où  se  trouvent  les  ar- 
ticles frappés  d'un  impôt  spé  cial,  tels  que  les  métaux 
précieux,  la  fabrication  des  tissus  do  coton,  les  ta- 
bacs, etc.,  etc. 

Nous  aurons  terminé  avec  les  recettes,  quand  nous 
aurons  consiaté  que,  si  leur  progression  n'a  cessé  de 
s'accentuer,  les  frais  relatifs  à  leur  perception  ont  subi 
une  diminution  sensible  :  c'est  ainsi  que  les  dépenses 
nécessitées  par  l'Administration  des  Douanes  représen- 
taient, en  1893  94, 11.3UU/0  des  revenus;  elles  ne  repré- 
sentent plus  aujourd'hui  que  8.42  0/0;  pour  les  dé- 
penses du  timbre,  la  proportion  est  passée  de  7.76  0/0, 
en  l«93-94.  à  5.*  3  0/0  en  1897  98  ;  pour  les  contributions 
directes,  dont  la  réforme  remonte  à  1896,  les  frais  de 
percept  on  représentaient  4.99  u/u  des  lecettes  en  1896- 
189?  et  4.8.S  0/0  en  1897  1898. 

Les  bons  rAhultats  donnés  parles  recettes  ont  permis 
au  Congrès  de  se  montrer  moins  sévère  dans  les  auto- 
risations d  accroissement  de  dépen  es  : 

Piastres 

Les  évaluations  avaient  été  fixées  à.    50.581.983  98 

Diverses  mo  iidcations  se  sont  pro- 
duites, pendant  l'exercice,  qui  ont  aug- 
menté le^  prévisions  de   3.738  874  77 

Le  chift're  définiiif  des  dépenses  auto- 
risées a  donc  été  de   54.320.858  75 

Mais  les  économies  réalisées  pendant 
l'exercice  se  sont  élevées  à  2  millions 
3  >5.3L-0  p.  41  et  le  montant  des  paie- 
menis  non  réclamés  a  été  de  150  222p.  68. 
Il  faut  donc  déduire  du  chiffre  des  dé- 
penses une  somme  de   2.505.573  09 

Et  leur  total  définitif  reste  à   51.815.285  66 

A  la  fin  de  l'exercice,  la  valeur  totale  des  existences 
du  Trésor  fédéral  (en  n^duisant  ^n  argent  les  sommes 
en  or),  s'élevait  à  21.938.986  p.  43. 

Il  y  avait,  dans  ce  total,  des  sommes  consacrées  à 
certains  paiements  ;  le  reste  était  immé  liatement  dis- 
ponible. 

Les  premières  se  décomposent  comme  suit  : 

En  or   4  312.018  p.  51 

En  argent   1.881.566  p.  80 

Les  existences  immédiatement  disponibles  étaient  : 
10.41)2.522  piastres  14  (^omme  déposée  à  la  Trésorerie 
gén  raie,  aiix»Administrations  gén  raies  et  sub  «Iternes, 
à  la  Banque  Nationale,  etc.)  et  130.602  p.  98  en  or. 


1°  Impôts  sur  le 
commerce  exiér. . . 

2°  Impôts  intér. 
perdus  dans  la  Fé- 
dération   

3°  Impôts  intér. 
])erçus dans  les  dis- 
tricts  

4«  Services  pu 

blics  

Total 


.682.000 
.190.000 


2.720.000 
3.120.0'  0 


2.':9i.458 
3.692.834 


5  ).32  '.9  H)      52.6  7. 


Mi 


iow.   4l.9o7.9iO        ^    , 

Ces  chiffres  montrent  avec  quelle  mo  lération  les  eva 
luations  de  M.  Limantour  ont  été  établies  ;  ils  moll- 
iront encore  que  l'année  1897-1898  a  bénéficié  d  une 


Après  avoir  examiné  les  résultats  de  l'exercice 
1897-'.i8,  il  est  intére&sant  d'établir,  d'après  le  rapport 
du  ministre,  la  situation  de  la  dette  publique  à  la  fin 
de  cet  exercice. 

En  voici  le  tableau  : 

Dette  publique 
Dette  payable  en  or,  à  raison  de  cinq  piastres 

par  livi'e  sterling   î^.l-??o-n?n 

1)  tte  pa^  able  en  argent   i    n,  ona 

Dette  flottante   ^ 

212.515.458 

Il  faut  ajouter  à  ce  total  du  capitnl  de  la 
Dette,  le  montant  des  intérêts  non  pert-us,  soit      ^. .-!/.").&■)/ 

Soit  un  total  général  de    214.S91 .055 

De  ce  tableau  général,  il  faut  rapprocher  le  détail  des 
chapitres  de  la  Det  e  qui  ont  subi  une  modification  pen- 
dant le  dernier  exercice  : 

Dette  paynble  en  or 

30  juin        30  juin  Dilîér.en 
iay7  18ts  1898 

(lîn  piastres) 

Ftnnrnnt  18W    50. 715. 700    .  0.320.201)  —  395.500 

Emprunt   »s«   ^    29.4  0.6"0   2n . .-^77 . 0  -  L^MOO 

_        1893.'!!!!.'.'!!.    14.848.800    14.797  900  —     50. '.100 
r[.^t,al   95. 05 J.  100   94.4»5.ou0  —  559.500 
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Delte  payable  en  monnaie  d'argent 

Consolidé  3  %   51.17Ô.200  50.6H9.125  —  50B  075 

Amortiss.  5  %  l'«  série.  10.941.3u0  ly. 889. 100  —  52.^00 

Bons  d«  Cil  de  fer  : 

Moiiteroy  au  Ciolfe....  194.000  162.000  —  32  000 

TroMCal  de  Oaxaca   9.26i).(i00  9.26U.0il0  » 

Dette  flottante   1.4;3.G't6  1.401.808  —  71.8fî8 

»2.0i4.l9ti   81.382.033  mi 

Par  contre,  il  y  a  eu  une  augmentation  dans  le  mon- 
tant des  titres  en  circulation  des  classes  suivantes  de 
la  Dette  : 

Dette  payable  en  argent 

30  juin        30  juin       Différ.  on 
1897  1897  1898 

Amortiss.  5  %  2'  série.    10.891.800   19.877.800  +9.480. 000 
—  o»  série.  »  3.108.0UO  -f3.108.UOO 

Le  premier  des  tableaux  que  nous  venons  de  repro- 
duire montre  l'importance  des  amortissements  eti'ecUiés 
en  1897-1898,  conformément  aux  contrats  passés  avec 
les  créanciers.  Mais,  tandis  que  la  dette  publique  dimi- 
nuait de  559.61)0  piastres-or  et  de  662.16.3  piastres- 
argent,  elle  augmentait,  par  suite  des  émissions  de 
bons  de  la  dette  amortissable  5  0/0,  de  li!.594.00U 
piastres. 

On  serait  pput-être  tenté  de  critiquer,  à  première 
vue,  la  puliLique  d'un  Gouvernement  qui,  d'un  côté, 
amortit  sa  d  ite  et,  d'un  autre  côté,  l'augmente  par 
d'autres  opérations.  Ces  critiques  disparaissent  si  l'on 
constate  que  les  nouveaux  titres  ont  été  émis  à  un  taux 
de  capitalsaiion  moias  désavantageux  que  celui  ayant 
servi  à  l'amortissemen'  des  anciens  lit^-es.  De  plus,  les 
nouvelles  émissions  intérieures  ont  été  nécessitées  par 
les  travaux  des  rorts  de  Vera-Cruz,  de  ïam.pico.  de 
Coatzacoalcos  et  par  les  subventions  aux  entre|)rises 
de  chemin?  de  fer.  Elles  ont  donc  eu  une  utilité  immé- 
diate et  ont  été  consacrées  à  poursuivre  l'œuvre  de 
développement  économique  dont  le  Mexique  a  retiré 
tant  de  profits. 

*** 

Les  excellents  résultats  obtenus  en  1897 1898  ont 
facilité  la  tâche  du  Ministre  d  s  finances  dans  l'établis- 
sement des  prévisions  pour  l'exercice  1899-1900. 

Ces  prévisions  ne  renferment  aucune  innovation  ; 
l'équilibre  budgétaire  est  assez  solidement  établi;  les 
revenus  du  pays  suffisent  assez,  par  leur  progression, 
à  combler  les  augmentations  de  dépenses,  puur  que 
M.  Limaiitour  n'ait  pas  cherché  à  modifier  un  orga- 
nisme ayant  aussi  bien  fait  f-es  preuves. 

Ses  évaluations  ont  donc  été  simplement  basées  sur 
les  résultats  déj  t  acquis.  En  le-  établissant,  le  Ministre 
des  finances  a  été  amené  à  discuter  de  nciuveau  les 
variations  subies  depuis  cinq  ans  par  les  diverses 
sources  de  receties  et  à  nous  fournir,  à  propos  des  droits 
d'importation,  un  tableau  très  intéressant  de  la  pro- 
gression industrielle  du  pays. 

Ces  droits  ont  subi,  en  1897-1898,  une  légère  dimi- 
nution :  ils  avaient  donné  15.813.9:26  piastres  en  1893 
189'.,  17  73S.129  en  189M895,  2 1.492  211  en  1895-1896 
21.481.225  en  1896-1897;  il  n'ont  produit,  pendant 
l'année  dernière,  que  20.9C5.442  piastres,  soit  une  légère 
diminution  de  515.783  piastres,  par  rapport  à  l'exercice 
précédent. 

Cette  légère  baisse  a  été  attribuée  aux  fluctuations 
du  métal-argent  qui  se  sont  manifestées  pendant  le 
?^îr^T'i  '^«î  1898  et  aux  mauvaises  récoltes  de 

1897.  Un  fait  prouve  que  ce  sont  bien  là  les  causes 
ayant  infiuencé  les  importations  mexicaines:  c'est  que 
depuis  le  le.-  juillet  1898,  on  a  constaté  une  auo-nen- 
tation  mensuelle  constante  des  droits  d'entrées,  et  l'on 
sait  que,  pendant  le  deuxième  semestre  de  1898,  es 
cours  du  m^tal  blanc  ont  été  plus  stables  et  que  la 
récolte  de  18'. '8  a  été  exceptionnellement  favorable. 

M.  I.imantour  estime  cependant  que  ce  ne  sont  pas 
la  les  seuls  motifs  de  la  diminution  des  droits  d'impor- 
tations :  d'après  lui,  un  troisième  élément  est  en  jeu, 


plus  puissant  que  ceux  indiqués  plus  haut  :  le  dévelop- 
pement de  1  industrie  nationale. 

La  substitution  progressive  des  marchandises  natio- 
nales aux  marchandises  étrangères,  dans  la  consom- 
mation intérieure,  doit  avoir,  évidemment,  un  effet 
immédiat  sur  les  recettes  douanières.  Et  nous  nous 
rendrons  un  compte  exact  de  la  situation,  en  consi- 
dérant le  tableau  suivant  des  entrées  de  cotonnades 
I^endant  les  trois  derniers  exercices  : 

^  .,     ,                            1895-96  1896-07  1897-98 
loues  de  coton  de  catégo- 
rie intérieure  m.  c.  2;-i. 172.000  18.272.0(10  18  r,;i2.000 

Toiles  Unes  de  c> .ton. m.  c.    2.16i.0U0  2.l01.iiOU     1  .jSi.OÛO 

^—    de  Cutonteintes.ni.  c.  18.:;41.000  14.8'i2.000  l'i.bùG  OOO 

Cotonnades  diverses  ..kil.      207. OuO  22.J.OUIJ  169.000 

On  voit  que  la  baisse  est  sensible.  La  diminution  des 
enirées  de  lainages  a  été  moins  rapide,  mais  elle  s'est 
manifestée  également  d'une  façon  très  caractéristi- 
que; il  en  a  été  de  même  des  entrées  de  papier,  de 
bière,  etc.,  etc. 

Le  Trésor  fédéral  a  subi  forcément  l'influence  de 
ces  diminution^,  mais  peut-on  s  en  plaindre?  En 
même  temps  que  certains  produits  fabriqués  dans  le 
pays  se  subslituent  à  des  produits  similaires  étrangers, 
leur  fabrication  provoque  l'importation  d'autres  "arti- 
cles, et,  tandis  que  les  manufactures  mexicaines  dis- 
putent aux  étrangères  la  consommation  des  mar- 
chandises ordinaires,  l'importaiion  des  articles  fins  de 
même  catégorie  trouvent,  dans  ce  fait,  un  nouveau 
stimulant. 

Le  Gouvernement  ne  reste  pas  indififérent  à  cette 
transformation  économique  :  il  se  félicite  de  la  natu- 
ralisation de  certaines  industries  qui  étaient  aupara- 
vant exclusivement  étrangères;  il  comprend  que  la 
protection  reçue  par  elles,  ne  porte  pas  de  préjudice 
au  pays,  mais  ouvre  plus  amplement  les  portes  à 
beaucoup  ('autres  produits  encore  peu  connus  et  dont 
la  consommation  est  susceptible  de  se  g  méialiser. 

...  Mais  ces  considérations  nous  écartent  de  notre 
sujet  •  t,  laissant  de  cô  é  l'examen  très  complet,  fait 
par  M.  Limantour,  de  chacun  des  chapities  des  re- 
cettes, nous  nous  contenterons  de  repro  luire  les 
chiffres  de  ses  prévisions,  en  les  rapprochant  des  chif- 
fres établis  pour  les  mêmes  chapitres  en  1898  99  : 

Recettes  budgétaires 
prévues  pour 

18.;8-y9  "~l8uTkÏ9()Ô~ 


(En  piastres) 

Impôts  sur  le  commerce  extérieur. . .    28  622.000   24  192  000 
Impôts  int.  perçus  dans  la  lédération.   22.18u.(iU(j   23.88^  000 
— .              —           les  districts. .     2.9ic!.(i00  2.93l!000 
Sej  vices  publics   3 .  2  i .  0(  lO     ;i .  907  000 

^'ûtal   52.434.000  54.913.000 


Les  dépenses  ont  ét°  évaluées  avec  la  même  préci- 
sion et  la  même  modération  ([ueles  recettes.  En  voici  le 
résumé  comparé  aux  chiffres  du  budget  actuel  : 

Dépenses  budgétaires 


Prévision 

Budget  pour 

Chapitres                         actuel  189^-1900 

(En  piastres) 

Pouvoir  législatif                               1.019.242  1  019.242 

—  e.\é.-ulif                                      82.4' 8  '  8i.468 

—  judiciaire                                 449.450  449  450 

Affaires  étrangères                                  5'i(i.0i7  553  8U4 

Intérieur                                             3.6  5.5,6  3.904.U60 

Justice  et  Instruction  pubhque              2.345.3il  2.446  109 

Fomento                                              745.t.26  81«  426 

Travaux  publics                                 5.632.111  6.10i!o77 

Finances  : 

Service  administratif                        6.138.248  0.26"i.717 

Dette  publique                                20.017.468  21 .0  L044 

Guerre  et  marine                               11.9  6.  >56  12  164.354 


Total   52.672.448  54.886.757 


En  réunissant  ces  chiffres,  nous  trouvons  que  les  éva- 
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luations  des  recettes  et  des  dépenses  pour  l'exercice 
prochain  s'établissent  ainsi  : 

Droits 

Recettes   5i. 913. 000 

Dépenses   5^.886.(100 

Excédent  prévu   27.000 

11  résulte  de  l'examen  de  ces  diverses  évaluations  que 
les  recettes  pour  1898-1899  ont  été  établies  à  peu  de 
chose  près ,  conformément  aux  chiffres  du  budget 
actuel.  Les  dépenses  impliquent  une  augmentation  de 
2.214.309  piastres  supportée  en  grande  partie  par  les 
travaux  pul:)lics  et  l'instruction  publique.  L'augmenta- 
tion d'un  million  prévue  dans  le  service  de  la  dette  est 
la  conséquence  des  émissions  de  bons  effectuées  pen- 
dant rann<='e  dernière,  pour  la  continuation  des  travaux 
des  ports  et  le  paiement  d  s  subventions  aux  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer.  Comme  on  le  voit  :  ces  aug- 
mentations de  dépenses,  dont  l'utilité  est  évidente, 
n'ont  rien  d'exagéré  :  elle  sont  largement  couvertes  par 
le  développement  naturel  des  recettes. 


L'analyse  à  laquelle  nous  venons  de  nous  livrer  des 
deux  documents  soumis  au  Congrès  mexicain  n'exige 
pas  de  longs  commentaires.  Cet  exposé  très  simple  de 
la  situation  nous  montre  que  le  Mexique  recueille  les 
fruits  d'une  sage  politique  économique  et  financière  et 
nous  pouvons  être  certains  que  les  exercices  futurs 
verront  se  réaliser,  avec  autant  d'exactitude  que  les 
exercices  passés,  les  prévisions  établies  par  M.  Liman- 
tour. 

Nous  pouvons  d'autant  mieux  le  croire  que  les  suc- 
cès obtenus  n'ont  pas  troublé  l'imagination  du  minis- 
tre et  qu'il  a  su  se  garder  autant  des  innovations  dan- 
gereuses que  des  expériences  coupables. 
"  Ses  efforts  tendent  uniquement  à  conserver  le  béné- 
fice des  résultats  acquis  :  il  ne  change  rien  à  un  orga- 
nisme qui  a  fait  ses  preuves;  s'il  augmente  les  dépenses, 
c'est  dans  la  mesure  de  l'accroissement  naturel  des 
revenus.  Et  ces  dépen^-^es  nouvelles  n'ont  elles  mêmes 
pour  but  que  de  compléter  l'outillage  économique  du 
pays,  de  donner  une  impulsion  plus  grande  aux  indus- 
tries nationales  dont  le  développement  assure  celui  de 
la  richesse  du  Mexique. 

Georges  Bourgarel. 


LE  CREDIT  FONCIER  EN  ITALIE 

Parmi  les  erreurs  qui  ont  conduit  les  banques  ita- 
liennes à  la  situation  contre  laquelle  elles  luttent  et 
lutteront  encore  pendant  plusieurs  années,  il  faut  citer 
la  faculté  qui  leur  a  été  si  imprudemment  accordée  de 
faire  des  prêts  fonciers,  dont  la  nature  même  répugne 
au  caractère  des  banques  d'émission. 

Une  loi  du  14  juin  1866  autorisa  la  Banque  de  Na- 
ples,  une  vieille  banque  de  Sienne,  le  Monte  dei  Paschi, 
la  Caisse  centrale  d'Epargne  de  Milan,  les  œuvres 
Pies  de  San  Paolo  de  Turin  et  la  Caisse  d'Epargne  de 
Bologne  à  entreprendre  des  opérations  de  crédit  foncier 
dans  les  provinces  continentales  du  Royaume. 

Ces  établissements  devaient  prêter  sur  l^e  hypo- 
thèque à  concurrence  de  la  moitié  de  la  valeur  des  im- 
meubles donnés  en  garantie,  acheter  d^s  créances 
hypothécaires,  émettre  des  obligations  foncières  5  0/0 
amortissables  dont  la  valeur  nominale  ne  pouvait  dé- 
passer le  capital  dû  par  les  emprunteurs,  ouvrir  des 
comptes  de  crédit  garantis  par  des  hypothèques. 

Le  privilège  accordé  aux  institutions  ci-dessus  men- 
tionnées fut  étendu  plus  tard  à  la  Banque  de  Sicile, 
à  la  Caisse  d'Epargne  de  Cagliari  et  à  la  Banque  di 
Santo  Spirito  de  Rome. 

Dèf»  le  dAbut  dos  opérations,  les  obligations  foncières 
qui  étaient  données  au  pair  aux  emprunteurs  et  qui 
étaient  reprises  également  au  pair  au  moment  du  rem- 
boursement des  prêts,  jouirent  d'une  certaine  faveur 


comme  valeurs  de  placement.  La  Caisse  d  Epargne  de 
Milan  plaçait  les  siennes  à  452  50,  celles  des  œuvres 
Pies  de  S'in  Paolo,  les  moins  appréciées  trouvaient 
preneur  à  3-52.50. 

Une  loi  du  32  février  1885  retira  aux  Etablissements 
précédents  le  privilège  du  Crédit  Foncier,  et  en  permit 
l'exercice  à  tout  Institut  ou  Société  qui  aurait  au  moins 
10  millions  de  capital.  Ces  Sociétés  pouvaient  émettre 
des  obligations  foncières  a  concurrence  de  dix  fcisleur 
capital  versé.  Les  associations  mutuelles  de  proprié- 
taires possédant  au  moins  5  millions  d'immeubles  pou- 
vaient également  faire  des  prêts  hypothécaires  et 
émettre  des  obligations. 

La  Banque  Nationale  du  Royaume  d'Italie  profita 
immédiatement  de  la  nouvelle  loi  ;  elle  demanda  à  créer 
une  section  de  crédit  foncier,  à  laquelle  elle  assigna  un 
capital  de  25  millions  prélevé  sur  sa  réserve;  elle  avait 
le  grand  avantage  de  posséder  de  nombreuses  succur- 
sales et  une  organisation  com|iléte  qui  lui  permettait 
de  commencer  sans  retard  ses  opérations. 

Dès  la  première  année,  le  nouveau  Crédit  Foncier  re- 
cevait des  demandes  dp  prêts  s'élevant  à  272.901.000  lire 
sur  lesquels  il  accordait  61. 898. SOOlire  et  des  demandes 
de  prêts  s'élevant  à  14fi.717.500  lire  étaient  encore  à 
l'instruction  à  la  fin  de  l'année.  La  Banque  adopta  le 
type  des  obligations  4  0/0,  qui  se  placèrent  entre  475  et 
50i>  lire,  en  moyenne  à  494  lire,  mais  il  se  passa  un 
fait  singulier  et  qui  gêna  beaucoup  la  Banque.  Les 
clients  des  anciens  Instituts  voulant  profiter  des  condi- 
tions avantageuses  offertes  par  la  Banque  Nationale 
cherchèrent  à  rembourser  leurs  emprunts,  et  pour  cela, 
ils  rachetèrent  des  obligations  sur  le  Marché.  Le  prix 
en  haussa  instantanément  tandis  que  baissaient  les 
obligations  de  la  Banque  Nationale,  qui  étaient  offertes 
en  grande  quantité  ;  il  s'ensuivait  que  ces  titres,  dépré- 
ciés par  rapport  à  leurs  similaires,  se  plaçaient  diffici- 
lement. 

Le  Crédit  Foncier,  par  suite  de  cette  circonstance  et 
d'autres  difficultés,  fut  loin  d'être,  pour  la  Banque  Na- 
tionale, une  affaire  lucrative  : 

Liv.  st. 


En  1836  elle  accusa  une  perte  de  '. .  176.745 

1887        —               —    29.775 

188S  elle  réalisa  un  bénéfice  de   266.847 

1889  —               —    692.979 

1890  —               —    43.650 

1891  —               —    44.004- 


pour  un  capital  de  25  millions  porté  plus  tard  à  30  mil- 
lions, c'était  un  maigre  produit. 

Survint  le  scandale  des  Banques,  qui  donna  lieu  à 
une  inspection  de  ces  Etablissements. 

L'examen  des  conditions  dans  lesquelles  se  trouvaient 
les  instituts  d'émission  devait  naturellement  attirer 
l'attention  sur  leurs  emplois  de  fonds  et  sur  les  risques 
que  leur  faisait  courir  l'exercice  du  Crédit  Foncier.  La 
Banque  de  Naples,  pour  pourvoir  aux  retards  des 
encaissements  et  à  l'insuf&sance  des  gages  révélée  par 
des  expropriations,  avait  immobilisé  35  millions  et  la 
Banque  Nationale  avouait  que  le  Crédit  Foncier  lui 
était  onéreux. 

Outre  ces  données  de  fait,  dit  le  rapporteur  de  la  loi 
sur  les  Banques,  M.  Cocco  Ortii,  une  question  impor- 
tante se  présentait:  Les  instituts  d'émission  ont-ils 
tout  leur  actif  engagé  en  garantie  de  leurs  obligations 
foncières  ou  bien  la  garantie  ne  porte-t-elle  que  sur  le 
capital  fourni  aux  actions  du  Crédit  Foncier? 

Les  réponses  fournies  laissèrent  subsister  de  grands 
doutes  et  finalement  on  conclut  que  le  patrimoine  entier 
des  Banques  répondait  des  engagements  pris  envers 
les  porteurs  des  obligations  foncières. 

Cette  situation  ne  pouvait  subsister  en  présence  des 
droits  des  porteurs  de  bill-  ts,  et  la  loi  de  1893  ordonna, 
fort  sagem'-nt,  que  les  Instituts  d'émission  cesseraient 
de  faire  des  opérations  de  prêts  hypothécaires  et  qu'ils 
seraient  tenus  de  liquider  dans  un  temps  déterminé 
ceux  qu'ils  avaient  consentis.  Là  se  termine  l'histoire 
du   crédit  foncier  fait  par  les  banques  d'émission. 

En  1891,  il  s'était  constitué  à  Rome  une  Société  appe- 
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lée  Inslitulo  ilalia7io  di  Credito  fondiario,  au  capitHl 
de  10a  millions,  divisé  en  dix  séries  de  20.000  actions 
de  500  lire,  à  lu  formation  duquel  avaient  concouru  le 
Crédit  foncier  de  la  Banque  Nationale  et  les  grandes 
Banques  italiennes  ainsi  que  plusieurs  banques  alle- 
mandes et  suisses  et  plusieurs  personuMlités  de  la  haute 
aristocratie  italienne;  cette  Société  avait  pour  but  de 
faire  en  Italie  des  opérations  de  crédit  foncier  sur  une 
grande  échelle.  Par  l'importance  de  son  capital  et  la 
valeur  de  ses  alliés,  elle  était,  dès  ses  débuts,  une  des 
premières  Sociétés  linancières  italiennes.  L'autorisa- 
tion gouvernementale  lui  fut  accordée  le  6  mai  1891 
Depuis  que  les  Instituts  d'émission  ont  dû  renoncer  à 
faire  des  prêts  hypothécaires,  le  Credilo  Fonaiario 
n  a  plus  qu'un  concurrent  sérieux,  la  Caisse  d'Eparane 
de  Milan. 

Le  capital  du  Credilo  f^ondiario  est  de  100  mil- 
lions, sur  lesquels  40  millions  ont  été  versés,  indé- 
pendamment des  obligations  foncières  qu'il  émet  en 
représentation  de  ses  prêts.  Il  a  renoncé  à  donner  aux 
emprunteurs  des  obligations:  il  leur  remet  de  l'argent, 
faisant  son  affaire  propre  de  la  négociation  des  obliga- 
tions. Le  taux  des  prêts  est  de  4  1/2,  ce  qui,  pour  un 
prêt  amortissable  en  50  ans,  fait  ressortir  le  déboursé 
semestriel  de  l'emprunteur  à  5  72  0^0  environ,  impôts 
compris.  Les  frais  d'acte  et  d'expertise  sont  à  la  charge 
de  1  emprunteur.  Ces  frais  sont  assez  élevés  et  l'Admi- 
nistration cherche  à  les  réduire.  Les  prêts  ne  sont 
consentis  que  pour  50  0/0  de  la  valeur  des  immeubles 
donnés  en  gage. 

Les  expertises  sont  faites  d'une  manière  très  rigou- 
reu.se,  et  à  Rome,  au  siège  central,  il  y  a  un  service 
technique  fort  bien  monté  et  dirigé  par  un  homme 
d'une  haute  compétence,  M.  Raoul  Pantaleoni,  qui 
revise  toutes  les  propositions  des  experts. 

Jusqu'ici  les  prêts  ont  été  faits  surtout  avec  le  ca- 
pital; ils  se  sont  élevés  : 

Au  31  décembre  1892  à  18.700.000 


1893 
1894 

1896 
1897 


29.(i0'»,00a 
40.600.(100 
51.200.000 
58.000.000 
62.500.000 


lire 


Les  obligations  4  1/2  et  4  0/0  no  figurent  au  bilan 
que  depuis  1894  ;  elles  s'élevaient  au 

31  décembre  1894  à  4.069.500 

—  1895  14.531.500 

—  1896  2.L037.000 
1897  i^6.328.500 

Les  bénéfices  nets  ont  été  : 

Pour  1892  de  1.380.917 


1893 

—  1894 

—  1895 

—  1896 

—  1897 


1.52l.;-!36 
1.690.542 
1.859.441» 
1.913.011 
1.917.185 


Les  réserves  statutaire  et  spéciale  formaient,  au  31 
décembre  1897,  un  total  de  1.789.315.  Les  actions  sont 
cotées  520  lire,  le  dernier  dividende  a  été  de  22  lire  50 
les  obligations  4  1/2  valent  515  lire,  les  obligations 
4  (»/0  .  nviron  500  lire. 

Le  Credito  Fondiario,  n'a  pas  d'autre  dette  que  ses 
obligations,  il  ne  fait  aucune  opération  de  banque 
aussi  sa  situation  est  parfaitement  liquide.  Cet  Eta- 
blussement,  très  habilement  mené,  s'étend  petit  à  petit- 
Il  procè  le  3vec  une  grande  prudence,  et  selon  toute  ap- 
parence il  ne  tardera  pas  à  prendre  un  rang  éminent 
parmi  les  maisons  similaires  de  l'Europe;  à  ce  titre,  il 
était  intéressant  de  signaler  ses  débuts. 

Pierre  DES  EssARS 

TJ-JNTIOJSr    3DES  G-J^Z 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  VUnion 
des  Gaz  s  est  reunie,  le  17  octobre  dernier,  pour  exami- 


ner les  comptes  de  l'exercice  1897-1898  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  1898.  ' 

D'après  les  chiffres  fournis  aux  intéressés,  les  béné- 
fices de  l'entreprise  qui,  depuis  1892-1893,  laissaient 
déjà  à  désirer,  ont  encore  lléchi,  ainsi  qu'en  témoigne 
la  situation  suivante  : 

Exercices 
1895-96       189ti-97  1897-98^ 

Receltes  (En  francs, 

Bénéfices  des  usines   5.4^8.637   4.592.812  4.110.98:5 

Recettes  diverses   47.846       b2.7Aîi  40.949 

Ensemble   5 . 5' (5 . 98::i  4.645.5fi5  4.151.W32 

Dépenses 
Dépenses  d'administration 
et  diverses, abonnementau 

timbre,  perte  au  change  . ..  584.162  462.009  492.538 

Service  des  obligations   458.399  556.308  707.447 

Amortissements  et  réserves.  5ii0.i00  30it.(i00  SOii.ooO 


Rappel  des  produits 
Soldes  nets. . 


1.542.561 

5.50:i.983 


1.318.317 
4.645.5  « 


1.4^)9.985 

 4.151.932 

3.963.422   3.327.238  2.651.947 

Comme  on  le  voit,  les  profits  ont  été  en  diminuant 
d'année  en  année,  et  il  faut  ajouter  qu'en  1895  1896, 
ils  accusaient  déjà  un  recul,  puisque  les  résultats  delà 
Socif^té  s'étaient  établis  à  4.007.317  fr.  en  1894-95  à 
4.071.350  Ir.  en  1893-94,  et  à  4.507.069  fr.  en  1892-1893. 
Aussi,  a-t-il  fallu  songer,  pour  le  dernier  exercice,  à 
ramener  à  60  fr.  le  dividende  des  actions,  dividende 
qui  avait  déjà  été  réduit  à  70  fr.  en  189d-1897,  contre 
80  fr.  antérieurement. 

Cette  réduction  pour  ainsi  dire  constante  dans  les 
profits  de  la  Société  provient,  en  grande  partie  :  d  une 
part,  des  concessions  que  la  Société  a  été  obligée  de 
laire  dans  ses  prix  de  vente  du  gaz  pour  obtenir  le 
renouvellement  ou  la  prolongation  de  plusieurs  de  ses 
traités,  et,  aussi,  des  charges  de  plus  en  plus  lourdes 
que  lui  impose  le  service  de  ses  (fbligations  dimt  le 
nombre  en  circulation  s'est  accru  sensiblement  riepuis 
deux  ans,  par  ^uite  de  l'émission  de  3.(J00  titres  nou- 
veaux à  laquelle  il  a  été  procédé  le  1er  juillet  1897,  et 
de  15.000  autres  qui  ont  été  placés  en  janvier  et  juillet 
derniers.  Toutefois,  ces  derniers  ne  figureront  en  tota- 
lité que  dans  le  prochain  bilan,  et  ils  n'aflectH.ront 
réellement  que  les  résultats  de  l'exercice  en  cours. 

Comme  le  capital  de  la  Société  est  représenté  par 
20.000  actions  de  Ire  série  et  3  '.000  actions  de  2me  série, 
le  dividende  de  60  fr.  proposé  par  le  Con-eil  d'admi- 
nistration pour  l'exercice  1897-1898,  représentait  un 
montant  dp  3  millions  de  francs,  alors  que  1"  bénéfice 
obtenu  n'atteiiinait  que  2.651.946  fr.  85.  Il  a  donc 
fallu,  pour  parfaire  la  différence,  opérer  un  prélève- 
ment sur  le  report  de  769.285  fr.  réservé  en  fin  d'année 
1896-1897.  Ce  prélèvement  ayant  atteint  348.053  fr.,  la 
somme  réservée,  au  30  juin,  pour  l'exercice  1898-1899 
sous  forme  de  «  report  à  nouveau  «  n'est  plus  que 
42t.î^32  fr.,  ce  qui  représente  encore,  cependant,  8fr.50 
environ  par  action. 

Le  bilan  au  30  juin  dernier,  rapproché  de  celui  au 
30  juin  1897,  présente  les  variations  suivantes  : 


Actif 


30  juin 
1897"  1898 


(En  francs) 

Etablissement  des  usines   44.198.218  47.039.033 

Moins  : 

Amortissements  opérés   8.097.977  8.607.187 

Reste  au  compte  Etablissement. . .  36.  li!0.241  38.4:-il  846 

Travaux  en  cours   212.4'i9  716  113 

Eonds  de  roulement  des  usines...  8.594/.I78  10  035  9^7 

Valeurs  diverses   81.295  71  671 

Espèces  en  caisse  et  chez  les  ban- 
quiers  1.336.004  189  717 

Débiteurs  divers   203.164  KJO  935 


46.528.131  49.576.209 
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Passif 

Capital-actions  :   

20  000,  1"  série   10.000.000  10.000.000 

3t)'00.'  2«  s  rie   15  dO  >.OhO  15.0iK).00U 

CapiVal-ol.ligations   9. H  5.896  12. 308. ^O'» 

Créanciers  divers   1.704.3-V2  2.641.798 

FoQds  d'assurance   3U3.598  3i9.284 

Réserve  stalulaire   2.500.000  2.500.0  0 

Eéserve  spéciale   3.H75.I100  3.375.(i00 

Bénéfices  nels  de  l'exercice   3.327.2J8  2.6ol.947 

Solde  reporté  de  l'exercice  iirécé- 

dent..     9'rj0'.7  769. 2^^ 

4j.5;!rf.l3i  49.57(j.2u9 

Ainsi  qu'il  ressort  des  tableaux  ci-dessus,  le  capital- 
obligatious  a  progressé  de  plus  de  2.900.000  fr.  Ce 
chiffre  trouve  sa  contre-partie  approximative  à  l'actif 
dans  le  compte  «  Etablissenient  »,  et  l'augmentation 
de  ce  compte  s'explique  :  par  l'achat  de  tf-rrains  à 
Milan  et  de  l'usine  de  la  Coopérative  de  cette  ville,  et 
des  travaux  effectués  à  Albi,  Alexandrie.,  Beaucaire, 
Cette,  Gênes,  Madère,  Nîmes,  Roanne,  Rueil,  Stras- 
bourg et  Vienne.  Ajoutons  que  ces  travaux  étaient  né- 
cessités parle  développement  des  usines  et  des  appa- 
reils, conséquence  de  l'accroissement  de  la  consom- 
mation du  gaz. 

Et  puisque  nous  venons  de  parler  des  obligations,  il 
n'est  peut  être  pas  sans  intérêt  de  donner  le  détail  de 
celles  en  circulation  au  3(1  juin  1897  et  au  30  juin  1898. 
Notons  de  suite  que  depuis  le  30  juin  dernier,  le  solde 
des  15.000  obligations  3  1/2  n/o  dont  il  a  été  parlé 
précédemment,  soit  11.614  obligations,  a  été  émis. 


80  juin  1897 


80  juin  1898 


fonds  de  roulement  est  important,  et  les  provisions,  di- 
verses, c'est-à-dire  le  «  fonds  d'assuj'ance  »  et  les  ré- 
serves statutaire  et  spéciale  »  atteignent  6  204.284  fr., 
ce  qui  représente  environ  un  quart  du  cajutal-actions. 


Moulant  Montant 
Nombre  en  francs  Nombre  en  francs 

Obligations  4  %  %  1888 

1- série,  à  485  fr  ....  4.607  2.234.395  4.521  2.192.685 
Obligations  4  K  %  1883 

.i«  série,  à  .500  fr ......    2.756   1. 378.000  2.697  1.348.500 

Obligations  4  y.  %  1892,  ^  ^ 

à  500  fr.                        5.604   2.802  000  5.494  2.747.000 

0)>liKations  4  %  1^96,  à 

5(10  fr                            5  923   2.961.500  8.757  4.378.500 

Obligations  3     %  1898, 

à  485  fr                           »            «  3  3-6   1.642  210 

9.3/5.895  12.308.895 

Nous  avons  fait  plus  haut  allusion  aux  concessions 
sur  les  prix  de  vente  du  gaz  que  la  Société  avait  été 
dans  l'ob'igation  de  faire  pour  renouveler  f-es  traités. 
Ces  concessions,  consenties  à  Albi,  Milan  et  Modène, 
étaient  nécessaires.  D^jà,  en  1897,  l'Union  des  Gaz 
n'avait  pu  obtenir  la  prorogation  de  sa  concession  de 
Parme,  et  elle  avait  dû  céder  à  une  autre  Société  son 
usine  et  ses  canalisations  dans  des  conditions  défavo- 
rables, puisque  cette  usine  figurait  jusqu'alors  à  l'actif 
pour  1.039.104  fr.  et  que  son  prix  de  vente  ne  s'est 
élevé  qu'à  32H.181  fr.  Il  fallait  donc  empêcher  même  au 
prix  de  sacrifices  que  pareille  chose  ne  se  renouvelât. 
Vraisemblab^ment,  la  Société  aurait  déjà  trouvé  dans 
l'accroissement  de  la  consommation  une  compensation 
suffisante,  s'il  ne  lui  avait  pa^  fallu  compter  avec  la 
dépréciation  du  change  en  Italie,  avec  la  réduction  dans 
la  vente  du  coke,  en  raison  de  la  douceur  de  l'hiver; 
avec  la  diminution  dans  les  prix  de  ses  sous-produits 
et,  enfin,  avec  la  hausse  énorme  du  fret  de  la  houille 
anglaise. 

Il  est  à  espérer  que  plusieurs  de  ces  circonstances 
défavor-ahlcs  ne  se  renouvelleront  pas  cette  année  et 
que,  d'un  autre  côté,  la  diminution  consentie  du  prix 
du  gaz  vaudra  à  la  Société  une  consommation  beau- 
coup plus  intense.  Cependant,  il  ne  conviendrait  pas 
d'exagérer,  pour  le  moment  au  moins,  les  avantages 
qui  peuvent  résulter  de  ce  fait,  car  il  y  a  à  tenir  compte 
de  l'accroissement  de  la  dette-obligations.  Aussi  ne 
semble  l-il  pas  qtie  le  dividende  des  action-s  puisse, 
pour  l'exercice  1898-1899,  dépasser  celui  de  1897-1898. 

A  part  ce  qui  vient  d'être  dit,  la  situation  financière 
de  la  Société  apparaît  plutôt  comme  satisfaisante.  Le 


A.  Lechenet. 


LE  BUDGET  DE  1899 


La  Chambre  a  commencé  dans  une  précédente  séance 
la  discussion  du  budget  général  de  l'exercice  1899,  dont 
M.  Camille  PîUetan  a  rédigé  le  rapport.  Le  rapporteur 
constate,  tout  d'abord,  que  ce  budget  a  '  été  i.réparé 
dans  des  circonstances  absolument  exceptionnel- 
les :  la  Commission  des  finances  n'a  été  nommée 
que  sept  semaines  avant  le  1"  janvier.  Aussi  a  t-il 
fallu  ajourner  l'étude  des  réformes  les  plus  urgentes 
au  budget  de  1900,  quoiqu'il  soit  d'habitude  qu'une 
Chambre  nouvelle  indique  dans  son  premier  budget 
quelle  sera  sa  politique  financière. 

«  Est-ce  à  dire,  ajoute  M.  Pelletan,  que  nous  n'avions 
d'autre  tache  que  celle  d'homologuer  au  plus  vite, 
coûte  que  cotite,  après  quelques  formalités  sommaires, 
le  projet  qui  nous  était  apporté  ?  Nous  avions,  au  con- 
traire, toute  la  Chambre  s'en  souvient,  reçu  le  mandat 
formel  de  nous  assurer  que  l'équilibre  du  budget  était 
effectif  et  fondé  sur  des  réalités.  On  peut  ajourner  une 
réforme;  on  n'a  jamais  le  droit  d'ajourner  à  une  autre 
année  l'équilibre  sincère  et  solide  des  recettes  et  des 
dépenses.» 

Dans  sa  première  partie  qui  traite  de  l'équilibre  du 
budget,  le  rapport  établit  que  cet  équilibre  est  bien 
réel,  que  toutes  les  dépen-es  anciennes  et  nouvelles 
sont  couvertes  par  des  recettes  effectives,  certaines,  et 
le  rapporteur  signale  plusieurs  demandes  de  crédit 
qu'on  a  dû  réduire,  plusieurs  évaluations  de  recettes 
qu'on  a  à\x  repousser  précisément  pour  arriver  à  l'éta- 
blissement d'un  budget  stable,  étranger  à  tout  hasard 
et  à  toute  déception. 

Dans  la  seconde  partie,  traitant  de  la  '<  situation 
financière  »  nous  trouvons  ce  tableau  comparatif  des 
impôts  qui  ont  pesé  successivement  sur  la  masse  des 
contribuables  français  : 

Francs 

1899  ....        722. 0> 4. 367 

1847   1.033.971.489 

1869   1.525.542.870 

18-6 .  .  .  2.284.342.493 

1889    2.577.483.724 

Le  rapporteur  insiste  tout  particulièrement  sur  la 
gravité  exceptionnelle  de  cette  situation.  De  pareilles 
charges  nous  écrasent  et  nous  paralyent  dans  la  lutte 
pour  la  vie  et  on  perdrait  l'avenir  de  ce  pays  en  se 
laissant  aller  à  les  alourdir  encore. 

L'analyse  sommaire  du  projet  de  budget  pour  1899 
donne  les  totaux  suivants  : 

Francs 

Recettes  totales  (Algérie  comprise)  3.471.995.800 
Dépenses  totales  (           —          )   3.471 .868.336 
Reste  un  excédent  de   127.464 

C'est  le  chiffre  le  plus  élevé  de  dépenses  qui  ait  étf) 
proposé  depuis  la  disparition  des  dépenses  d'emprunt. 
D'après  le  tableau  joint  à  l'exposé  des  motifs  du  projet, 
trois  années  seulement  auraient  dépassé  ce  chiffre 
comme  total  :  1881, 1882  et  1883  ;  mais  avec  des  dépenses 
d'emprunt  considérables  pour  la  reconstitution  du  ma- 
tériel national.  .  j 

Ce  budget  de  1899  ayant  le  caractère  d  un  budget 
d'attente,  la  loi  de  finances  actuelle  ne  pose  aucurie 
question  importante.  L'article  6  a  été  étahli  pour  ré- 
duire dans  une  proportion  qui  a  paru  raisonnable,  les 
profits,  aujourd'hui  considérables,  de  quelques  conser- 
vateurs dés  hypothèques,  très  peu  nombreux,  car  il 
n'atteint  que  des  positions  tout  à  fait  privilégiées. 
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Enfin,  le  rapporteur  dit  encore!  : 

«  Nous  avions  eu  la  pensée  d'introduire  dans  la  loi 
de  finances  un  article  pour  fortiflcr  le  contrôle  de  la 
Marine,  qui  rend  de  si  grands  services  aux  finances 
pub'iques.  —  Un  projet  de  loi  est  déposé  à  cet  effet.  — 
Il  sciuiile  nécessaire  d'assurer  à,  l'inspection  de  la 
Marine  la  situation  dont  jouit  l'inspection  de  la  Guerre 
et  de  garantir  à  la  fois  son  indépcndat-ce  et  son  auto- 
rité. —  En  raison  du  caractère  de  ce  budget,  nous  avons 
renoni'é  à  introduire  dans  la  loi  de  finances  l'article 
dont  nous  étions  saisis  pour  atteindre  le  but  que  nous 
venons  de  définir  et  pour  doubler  le  contrôle  des  ports 
d'une  inspection  mobile,  tout  en  reconnaissant,  à  l'una- 
nimité, combien  il  est  désirable  de  voir  al)outir  dans 
le  plus  bref  délai  possible  les  mesures  proposées  à  cet 
effet.  » 

Voici  comment  se  présentent,  pour  l'année  1899,  les 
propositions  de  recettes  : 

RECETTES 


Impôts  directs  Francs 
Contributions   directes  et  centimes 

d'p]tat   472.181.557 

Taxes  assimilées  aux  contributions 

directes   3^ .  "03 . 527 

Total   5U8.54o.08i 

Impôts  et  revenus  indirects 

Enregistrement   52fi .  901 . 000 

Timbre   179.219.400 

Taxe  de  4  %   72.078.100 

Douanes   441 .6'i8.0."i0 

Contributions  indirectes   62").*^82.i'00 

Sucres   186.4^)4.900 

Opérations  de  bourse   5.5-'fi.0()0 

Total   2.546.uy7.534 

Produits  de  monopoles 
et  Exploitations  industrielles  de  VElat 

Contributions  indirectes   436.468.000 

Postes   184.610.  fjOO 

Télégraphes   38.4o6.100 

Téléphones   11  .(l'iS.^OO 

Total   ;i34.u99.4U0 

Produits  de  diverses  exploitations 

Produits  du  câble  du  Tonkin   128.000 

Administiation  des  monnaies,  Impri- 
mprieNationale.  Chemins  de  fer  de 

l'Etat  et  Journaux  officiels,  etc.  .  15.993.700 

Total   16.121.700 

Produits  et  revenus  du  domaine  de  l'Etat 

Domaines   H3. 987. 700 

Forêts   30.577.^70 

Total   64.;.6o.370 

Produits  divers  du  budget   56.492.694 

Recettes  d'ordre 

Recettes  on  atténuation  des  dépenses  58.440.374 

—     d'ordre  jjroprement  dites. . .  5.55><.357 

Total   63.vt9f<.7;sl 

Total  général  France   3.417 .8'»3. 'i29 

Algérie   54.152.371 

Total  d'ensemble   3.471.995.800 

DÉPENSES 

Ministères  et  Services 

Francs 

Finances   1.517.608.993 

Justice   35.0/8.8  3 

Afraires  ctrangpres   15.9'i6.800 

Intérieur  et  Cultes   12(i.79<!.;^80 

Guerre   (;W.HH6.136 

Manne   302.(165  664 

Instructioa  publique   2i7. 174.296 

Commerce  et  Industrie   217.39  ).7ti4 

Colonies  ■  90.81'ï.662 

Agriculture   44  690.828 

Travaux  publics   187  '"(72  ■■'(M 

Total   3.b9H.9y4.720 

Algérie   7i  9H3.«16 


3.471.868.33G 


.  Nous  nous  sommes  bornes,  dans  ce  rapide  exposé,  à 
un  travail  documen'aire.  Nous  avons  passé  sous  silence 
les  récriminations  assez  vives  du  rapporteur  sur  la 
lourdeur  de  nos  charges  et  sur  notre  ignorance  à  mettre 
en  valeur  nos  richesses  extérieures.  Nous  devous  ce- 
pendani  rappeler  quelques  constalafions  améres  :  que 
notre  politique  extérieure  est  mal  dirigée;  que  l'Angle- 
terre, alors  que  nous  exportons  en  nos  colonies  pour 
118  millions  de  produits,  en  exporte  pour  2  milliards, 
que  nos  colonies  nous  coûtent  cinq  fois  plus  que  les 
sinnnes,  et  que  no're  marine  marchande  est  en  pleine 
décadence.  Ces  constatations  ont  déjà  été  faites  sou- 
vent à  la  tribune  et  surtout  avec  cette  âpre  insistance. 

Léon  Picard. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  DÉCEMBRE  1898 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  l'année  1898. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  iei"  janvier  au 
31  décembre  18:)8,  à  4.376.195.000  fr.  et  les  exportations 
à  3.503. 167. OUO  fr. 

Ces  chiffres  se  déconiposent  comme  suit  : 

DÉCEMBRE 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS  1898  1897  Dif.  en  1898 

Objets  d'ahmentation  108.169  123.325  —  15.156 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   231.832  240.302  —  8.470 

Objets  fabriqués   64.661  55.716  -f-  8.945 

Totaux   404.662  419.343  —  14.681 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  67.092  77.398  —  10.306 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   84  740  75.616    '  -f  9.124 

Objets  fabriqués   154.419  146.302  -f  8.117 

Colis  postaux   65.420  21.935  +  43.485 

Totaux   371.671  321.251  50.420 


Le  tableau  suivant  donne,  du  1er  janvierr  au  31  dé- 
cembre 1898,  le  mouvement  du  commerce  extérieur 
comparé  à  celui  de  l'année  1897  : 

DOUZE  MOIS 


(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

1898 

1897 

Différences 

Objets  d'alimentation 

1.471.538 

1.028.614 

-f-  442.924 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

2.277.276 

2.318.931 

—  41.655 

627.381 

608.482 

+  18.899 

Totaux  

4.376.195 

3.956.027 

+  420.168 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 

658.877 

720.655 

—  61.778 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

918.812 

943.872 

—  25.060 

Objets  fabriqués  

1.717.857 

1.770.380 

—  52.5à9 

207.621 

163.039 

+  44.. 582 

Totaux  

3.503.167 

3.597.952 

—  94.785 

LA  FORTUNE  MOBILIÈRE  EN  BELGIQUE 


Le  Moniteur  dés  hitérêls  Matériels  vient  de  publier 
la  statistique  de  la  fortune  mobilière  en  Belgique. 

Dans  notre  numéro  du  22  juillet  1898,  nous  avons 
reproduit  les  chiffres  de  juillet  1898  comparés  à  ceux 
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de  janvier  de  la  môme  année.  Voici  la  comparaison  de 
janvier  1899  avec  janvier  et  juillet  1898  : 

Nombre       Valeur  totale  au  cours  de 
do  valeurs  — 

cotées  (Millions  de  francs) 


Fonds  d'Etats,  Pro- 
vinces et  Villes . . . 

Oliligat.,  act.  privil., 
act.  à  revenu  fixe. . 

Obligat.  à  revenu  va- 
riable   

Banques,  assurances 
et  entrepr.  immob. 

Gb.  de  fer  et  canaux. 

Tramways  et  ch.  de 
fer  économiques.. 

Aciéries,  ateliers  de 
construct., fabr.  de 
fer  et  hauts  fourn. 

Chai'bonnages  

Zinc,  plomb  et  mines 

Glaceries  et  indus- 
tries verrières  .... 

Distribuiion  d'eau . . 

Entr.  de  gaz  et  éclair. 

Industries  textiles.. 

—  de  la  construct. 

—  diverses   

Actions  étrangères.. 


Tnill 

.Tan  V. 

Janvier 

Tiiillpt 

0  dll  Vlcl 

1  S<T^ 

J.0t70 

1898 

AOi/t/ 

OA 
OU 

/8 

o.4i4.4 

û . 4yD . y 

O.D4U. 1 

225 

232 

1.053.7 

1.044.1 

1.073.7 

7 

7 

24.5 

24.1 

25.5 

40 

40 

52«.9 

574.9 

592.6 

34 

34 

316.4 

8ï8.9 

254,4 

73 

86 

240.1 

301.0 

366.3 

72 

88 

275.8 

381.2 

438.8 

68 

70 

3.i5.6 

387.1 

416.8 

16 

16 

119.4 

208.2 

3i0.4 

17 

17 

61.5 

63.7 

61.2 

4 

5 

29.7 

31.9 

37.7 

25 

31 

79.7 

68.6 

125.0 

9 

9 

37.2 

35.7 

35  0 

15 

16 

29.1 

32.7 

38  3 

81 

95 

169.9 

252.8 

33.3.6 

30 

SO 

S09.4 

310.1 

82S.0 

796 

85i 

7.U45.5 

7.562.0 

8.087.5 

En  un  an,  130  valeurs  ont  été  introduites  à  la  Bourse 
de  Bru.velles  et  on  a  augmenté  le  nombre  de  titres  en 
circulation  de  41  valeurs  figurant  déjà  à  cette  cote. 
Gomme  capital,  405  millions  de  nouveautés  et  129  mil- 
lions d'amplifications.  Au  grand  total,  534  millions. 
Comme  points  de  repère,  les  introductions  n'avaient 
pas  dépassé  3U0  millions  en  1897. 

Cette  progression  ne  laisseia  pas  que  d'effrayer.  S'il 
faut  en  croire  la  cote  de  la  Bourse,  la  f  jrtune  mobi- 
lière belge  représentée  par  les  titres  cotés  et  aux  prix 
de  la  cote  a  passé  en  deux  ans  de  6.813  millions  à 
8.087  millions.  Pour  la  dernière  de  ces  deux  années,  le 
saut  a  été  de  plus  d'un  milliard,  dont  moitié  provenant 
de  plus-values  et  moitié  d'introductions. 

Après  un  tel  énoncé,  dit  notre  confrère,  il  est  presque 
oiseux  de  se  demander  si  toutes  les  plus-values  ont  été 
également  légitimes,  toutes  les  créations  uniformément 
désirables  et  tous  les  appels  ainsi  faits  au  crédit  effec 
tivement  suivis  d'un  résultat,  c'est-à-dire  du  classement 
et  de  l'absorption  par  l'épargne  des  titres  mis  à  sa 
disposition. 

L'abondance  des  créations  a  eu  un  autre  résultat. 
En  janvier  1897,  les  rentes  de  l'Etat  et  les  obligations 
])elges  diverses  représentaient  66  0/0  du  total  général; 
en  1898,  on  était  descendu  à  f)5  0/0,  et  pourtant  le 
rachat  des  chemins  de  fer  a  transformé  en  rentes  de 
l'Etat  tout  ua  capital  qui  figurait  auparavant  sous  la 
rubrique  actions  de  chemins  de  fer,  —  ce  qui,  soit  dit 
])ar  parenthèse,  explique  comment  le  chiffre  inscrit  au 
tableau  en  face  de  cette  rubrique  a  pu  diminuer  d'une 
année  à  l'autre  de  62  millions  en  dépit  de  la  forte  plus- 
value  des  titres  de  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  du 
Congo. 


Société  (l'iconoinie  Polllipe  Nalioiiale 


Question  de  l'Impôt  sur  le  Revenu 

La  onzième  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Eco- 
nomie Politique  Nationale  a  eu  lieu,  mercredi  dernier, 
18  courant,  à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Cauwès,  professeur  d'économie  politique 
à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

Etaient  présents  :  MM.  d'Artois,  Auzou,  Blanchevillc, 
comte  de  Bondy,  Georges  Bourgarel,  Cauwès,  Robert  Charlie, 


Jules  Domergue,  Dubosq,  Herbault.  Jay,  Leconte,  Lepelle- 
tier,  March,  Mauzaize,  de  Montrol,  Pinon,  Têtard,  Edmond 
Théry,  Touron,  etc.,  etc. 

S'étaient  fait  excuser  :  MM.  Euverte,  Carmicliaël,  Faisant. 

L'ordre  du  jour  appelant  la  discussion  de  l'impôt  sur 
le  revenu,  M.  Cauwès  donne  la  parole  à  M.  Touron,. 
chargé  par  la  troisième  section  de  la  Société  de  pré- 
senter un  rapport  sur  la  question. 

M.  Touron  déclare  d'abord  qu'il  se  bornera  à  amorcer  en 
quelque  sorte  une  dipcussion  à  laquelle  il  sei-ait  impossible 
de  donner,  en  une  séance,  toute  l'ampleur  qu'elle  comporte. 

Il  convient,  dii-il,  d'envisager  l'impôt  sur  le  revenu  de  très 
haut  et  de  le  discuter  dans  son  principe  même,  dégagé  de  tous- 
les  détails  d'application,  plutôt  que  dans  les  diverses  formes 
sous  lesquelles  il  a  plu  aux  uns  et  aux  autres  de  nous  le 
présenter. 

Pour  beaucoup,  le  mot  revenu  est  synonyme  de  rente  ;  le 
plus  grand  nombre  confond  «  revenu  »  et  «  rente  du  capi- 
tal »,  autrement  dil  de  la  fortune  acquise.  On  ne  saurait  trop, 
s'attacher  à  dissiper  cette  équivoque,  à  laquelle  l'idée  de  l'im- 
pôt sur  le  revenu  doit  l'immense  faveur  dont  elle  jouit  encore 
dans  le  pays.  On  ne  saurait  trop  répéter  que,  dans  notre 
langue  fiscale,  loin  de  désigner  uniquement  le  capital,  l'ex- 
pression «  revenu  »  s'applique  à  l'ensemble  des  produits  que 
tout  citoyen  tire  aussi  Ijien  de  son  travail  matmel  ou  intel- 
lectuel que  de  son  patrimoine. 

Le  revenu  étant  l'ensemble  des  ressources  des  citoyens, 
l'impôt  sur  le  revenu  n'est  autre  chose  que  Vimpât  sur  les 
ressources  globales,  sur  la  dépense  comme  sur  l'épargne. 

Ainsi  envisagée  sous  son  véritable  jour,  cettd  conception 
perd  bien  vite  les  apparences  séduisantes  dont  on  s'est  plu  à 
la  parer,  avant  de  la  présenter  à  ceux  qui  n'aperçoivent  en 
elle  qu'un  instrument  fiscal  destiné  à  ne  faire  payer  l'impôt 
qu'aux  détenteurs  du  capital. 

L'orateur  se  déclare,  dès  lors  l'adversaire  de  l'impôt  global 
sur  le  revenu  qu'il  combat  non  seulement  quand  on  prétend 
en  faire  l'outil  destiné  à  niveler  les  fortunes,  mais  encore 
quand  il  apparaît  sous  la  forme  beaucoup  plus  anodine  d'une 
taxe  proportionnelle  sur  les  ressources  globales.  Ce  qu'il 
repousse  en  lui,  cest  le  principe  de  l'impôt  unique  qui  pré- 
tend se  substituer  à  la  conception  de  la  pluralité  de  nos 
impôts. 

Deux  arguments  principaux,  ajoute-t-il,  ont  été  invoqués 
en  faveur  de  la  progression:  on  a  prétendu  qu'elle  est  le  seul 
moyen  de  proportionner  les  charges  aux  facultés  contributi- 
ves des  citoyens,  d'atteindre  le  superflu  en  épargnant  le 
nécessaire.  On  a  ajouté  que  ce  principe  est  universellement 
reconnu  par  les  autres  peuples. 

Il  est  bien  malaisé,  fait  observer  l'orateur,  de  définir  ce 
qu'il  faut  eniendre  par  «  les  facultés  contributives  des  citoyens» 
mais  il  est  plus  malaisé  encore  de  déterminer  le  point  oîi 
finit  le  nécessaire  et  où  commence  le  superflu. 

Et,  dût-on  réussir  à  déterminer,  en  un  point  quelconque 
du  territoire,  les  limites  de  ces  deux  termes  qu'on  serait  bien 
forcé  de  reconnaître  qu'elles  varient  dans  chacune  des  trente- 
six  mille  communes  de  France  avec  les  conditinns  de  la  vie 
matérielle  et  que,  dès  lors,  au  point  de  vue  piatique,  le  pro 
blême  est  et  demeure  insoluble. 

L'orateur  a  donc  le  droit  de  dire  que,  même  en  admettant 
qu'il  soit  équitable  de  chercher  à  proportionner  les  char- 
ges au  superflu,  on  est  amené  à  abandonner  l'impôt  global, 
parce  qu'il  ne  se  prête  nullement  à  tracer  la  démarcation  en- 
tre le  nécessaire  et  le  superflu. 

11  va  plus  loin  :  il  prétend  que  Yimpût  parcellaire  sur  les 
choses,  qui  n'est  autre  que  l'impôt  réel,  est  seul  capable  de 
saisir  le  superflu  et  de  le  frapper  en  proportion  de  son  éten- 
due. 

Abordant  maintenant  l'argument  qui  consiste  à  nous  offrir 
sans  cesse  l'étranger  en  exemple,  M.  Touron  ne  craint  pas  de 
dire  qu'il  n'a  aucune  valeur  pour  cette  raison  qu'il  sied  de 
ne  comparer  entre  elles  que  des  choses  comparables  et  que 
prendre  texte  de  ce  que  la  progression  existe  dans  les  droits 
de  succession  en  Angleterre  pour  l'introduire  dans  l'impôt  sur 
le  revenu  global  appliqué  en  France,  c'est  confondre  deux 
idées  absolument  dissemblables. 

Quand  on  nous  oppose  ce  qui  se  passe  en  Angleterre  ou  en, 
Allemagne,  on  oublie  que  ces  pays  sont  loin  de  nous  être 
comparables  au  point  de  vue  fiscal  et  au  point  de  vue  de  l'or- 
ganisation politique  et  sociale. 

Et  l'orateur  expose  le  système  de  l'impôt  sur  le  revenu, 
tel  qu'il  fonctionne  dans  ces  pays.  Il  s'adresse  ensuite  aux 
défenseurs  de  l'impôt  proportionnel  sur  le  revenu  global, 
impliquant  lui  aussi  l'idée  de  l'impc't  unique.  Si  nombre  de 
bons  esprits,  dit-il,  acceptaient  ou  étaient  bien  près  d'accep- 
ter l'impôt  sur  le  revenu  global,  à  condition  qu'il  respectât  les 
règles  de  la  proportionnalité,  c'est  qu'ils  s'étaient  laissés  sé- 
duire par  cette  idée  simpliste  qui  consiste  à  penser  que  rien, 
ne  saurait  être  plu-!  équitable  que  de  répartir  les  charges  pu- 
bliques au  prorata  des  ressources  de  chacun. 
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Et,  d'abord,  est-il  possible  de  cliill'rer  le  revenu  glo))al  de 
chacun  d'après  les  signes  extérieurs  de  la  richesse  ?  J/ora- 
teurso  trouve  porté  vers  la  négative,  s'il  en  juge  par  l'insuc- 
cès des  nombreux  essais  récemment  tentés  par  nos  législa- 
teurs. De  l'aveu  de  tous  ceux  qui  se  sont  occupés  de  la 
question,  le  signe  qui  permet  le  mieux  d'apprécier  la  fortune 
de  chacun  serait  le  loyer.  On  pourrait  l'admettre  s'il  s'agis- 
sait uniquement  d'évaluer  le  revenu  des  habitants  d'une 
même  comuuine,  mais  ce  signe  ne  vaut  plus  rien  quand  il 
s'agit  d'apprécier  des  revenus  disséminés  dans  les  86.000 
communes  de  France. 

D'ailleurs,  quand  même  on  réussirait  à  déterminer  exactc- 
tement  le  revenu  de  chacun,  sans  vexations  d'aucune  sorte, 
l'orateur  pense  que  l'on  serait  loin  d'atteindre,  par  l'impôt 
unique  sur  le  revenu,  l'idéal  de  justice  poursuivi. 

Si  l'on  veut  bien  se  rappeler  que  le  revenu  n'est  autre  chose 
que  Vensemble  des  ressources  des  contribuables,  on  est 
bien  vite  amené  à  reconnaître  que,  pour  toutes  les  familles 
qui  se  bornent  à  écjuilibrer  péniblement  leurs  recettes  et  leurs 
dépenses  annuelles,  l'impôt  sur  le  revenu  global  est  svno- 
nyme  d'impnt  global  sur  les  dépenses.  Le  rêve  s'évanouit  ; 
ce  que  l'on  considérait  comme  un  impôt  se  prêtant  merveil- 
leusement au  remplacement  des  taxes  indirectes  devient,  au 
contraire,  Vimpôt  global  de  consomr/ialion. 

En  présence  d'un  tel  résultat,  les  partisans  de  Vti/ipât  pro- 
portionnel sur  te  revenu  global  ierontsagementd'en  revenir 
au  principe  de  la  pluralité  des  impôts,  qui,  seul,  permet  de 
discriminer  les  ditierenis  revenus  et  d'atteindre  la  fortune 
acquise,  en  épargnant  la  fortune  en  formation.  ' 

M.  Touron  s'adresse  ensuite  à  ceux  qui  proposent  d'ajouler 
à  nos  impôts  directs  actuels  une  taxe  sur  le  revenu  global 
estimé  d'après  les  signes  extérieurs  de  la  fortune  acquise  et 
d'étabhr  ainsi  une  «  juste  compensation  des  impôts  indi- 
rects ». 

Pour  combattre  cette  nouvelle  conception  d'un  impôt 
global  de  superposition,  l'orateur  n'aurait  qu'à  répéter  les 
observations  qu'il  vient  d'émettre  sur  l'impossibilité  de  déter- 
miner le  revenu  global,  d'après  les  signes  extérieurs  :  il  pré- 
fère rechercher  si  notre  arsenal  tiscal  est  à  ce  point  incomplet 
que  la  nécessité  d'un  impôt  compensateur  s'impose  réelle- 
ment. 

L'idée  du  nouvel  impôt  est  née  de  la  fausse  conception  que 
1  on  se  fait  de  la  répartition  et  de  l'incidence  des  charges 
actuelles  ;  on  a  propagé  l'erreur  qui  consiste  à  comparer  à 
nos  dépenses  budgétaires,  qui  sont  de  3  milhards  1/-2  environ, 
le  rendement  de  4/5  millions  de  nos  quatre  contributions  ;  on 
a  vite  conclu  que  la  fortune  acquise  ne  supporte  qu'une 
part  infime  des  charges  totales  du  budget. 

Pour  réformer  ces  erreurs,  il  faut  procéder  au  classement 
de  nos  dilférents  impôts  d'Etat,  non  pas  d'après  leur  défini- 
tion scientifique,  mais  d'après  leur  incidence.  Après  avoir 
fait  ce  travail,  on  constate  (ju'on  se  trompe  beaucoup  en 
confondant  les  3  milliards  1/2  que  l'Etat  est  obligé  de  trouver 
pour  solder  ses  dépenses  avec  le  total  des  impots  payés 
chaque  année.  En  réalité,  en  1896,  nous  avons  payé  à  l'Etat 
non  pas  3.436.137.o61  fr.,  comme  on  pourrait  le  croire  en 
regardant  le  total  des  recettes,  mais  seulement  2.874. 5:-t5.67« 
francs.  C'est  cette  dernière  somme  qu'il  convient  de  décom- 
poser pour  se  rendre  compte  de  la  quantité  des  charges 
incombant  réellement  à  la  richesse  acquise. 

On  croit  que  les  impôts  directs  ne  coulent  aux  détenteurs 
du  capital  français  que  475  millions,  parce  que  l'Adminis- 
tration ne  fait  figurer  dans  les  impôts  directs  que  le  produit 
des  quatre  contributions.  Mais  si  l'on  prend  toutes  les  con- 
tributions directes  qui  atteignent  les  revenus,  le  total  ressort 
a  589  millions. 

Si  l'on  passe  ensuite  à  cette  catégorie  d'impôts  qui,  en  dépit 
de  leurs  quahfications  scientifiques,  ne  sont  que  des  impôts 
directs  sur  les  capitaux,  tels  que  les  droits  de  mutations,  les 
droits  d hypothèques,  etc.,  on  obtient  un  nouveau  total  de 
o95  millions  qui  ne  pèse  que  sur  les  capitaux  français. 

G  est  ce  total  de  Jj95  millions  que  l'auteur  soumet  aux  mé- 
ditations des  compensateurs  qui  voudraient  faire  croire  à  la 
nécessité  d'inventer  un  impôt  pour  suppléer  à  l'insuffisance 
ele  milhons  qui  grèvent  déjà  les  revenus  des  mêmes  ca- 
pitaux. 

Passant  aux  impôts  indirects  dont  le  total  est  de  1.690  mil- 
lions, 1  orateur  procède  à  une  semblable  eentitaiion,  afin  de 
déterminer  si  ce  total  constitue,  comme  on  se  plait  à  le  répéter 
l  impot  progressif  à  rebours,  et  il  trouve  que  le  montant 
1  oQo"^R?r^  consommation  proprement  dits  n'est  que  de 
1.233  millions.  Et  même,  sur  ce  total,  il  n'y  a  lieu  de  retenir 
que  630  millions  comme  représentant  les  impôis  de  consom- 
mation frappant  les  citoyens,  sans  souci  de  leurs  facultés 
contributives. 

-.  .^o,"  millions,  voilà  donc  le  total  qu'il  faut  comparer  aux 
1.184  millions  d  impots  directs,  si  l'on  veut  juger  de  l'étendue 
de  1  erreur  de  ceux  qui  soutiennent  que  nos  charges  indirectes 
.sont  beaucoup  plus  lourdes  que  nos  impôls  directs.  Et  encore 
convient-il  de  remarquer  que  deux  tiers  au  moins  de  ces 
630  millions  sont  payes  par  ceux-là  même  qui  acquittent  les 


1.184  millions  d'impôts  directs.  Ce  (|u'il  s'agit  d(!  compenser 
.se  réduit  donc  à  aïO millions.  Et  l'orateur  conclut  en  tleman- 
dant  s'il  est  raisonnable,  quand  on  possède  comme  nous  un 
enseiuble  d'impôts  compensateurs  de  5i)0  millions  pour  faire 
équilibre  à  aïO  millions  d'indirects  mal  ré|)artis,  de  parler 
d'un  nouvel  impôt  de  compensation  venant  se  superposer  à 
a  tous  nos  impôts  directs? 

On  voit  donc  que  l'idée,  au  premier  abord  si  simple  de 
1  impôt  unique,  est  une  idée  fausse,  en  ce  sens  qu'elle  abou- 
tirait fatalement  à  l'opposé  du  but  poursuivi.  La  création 
dun  impôt  de  superposition  sur  le  revenu  global  ne  saurait 
être  jusufiée,  car  elle  ne  répond  à  aucun  besoin  et  elle  com- 
promettrait par  surcroit  le  p  incipe  de  la  pluralité  de  nos  im- 
pôts, le  seul  juste,  le  seul  équitable. 

Le  rapport  de  M.  Touron  reçoit  des  marques  d'ap- 
probation générale  et  M.  Gauwès  adresse  à  l'orateur  de 
vives  félicitations  Gomme  lui,  il  pense  que  notre  sys- 
tème général  est  bien  pondéré  et  très  ancien  déjà;  il 
ne  faut,  dès  lors,  y  toucher  qu'avec  beaucoup  d'hési- 
tation. 

II  estime  cependant  que,  tout  en  conservant  notre 
système  fiscal  dans  ses  grandes  lignes,  il  conviendrait 
de  mitiger  l'idée  de  réalité  par  certaines  autres  et  faire 
une  évolution  dans  le  sens  de  la  personalilé. 

M.  Jay  insiste  sur  ce  point  en  aggravant  l'idée  de 
M.  Gauwès.  li  demande  si  notre  système  acti  el  peut 
devenir  un  système  personnel  :  l'idée  d  impôt  réel, 
d'après  lui,  a  fait  son  temps;  il  va  très  nettement  vers 
l'impôt  progressif.  La  question,  dés  lors  est  de  savoir 
si,  dans  notre  système,  on  peut  en  tenir  compte  et, 
dans  le  cas  <  ù  on  ne  le  pourrait,  il  faudrait  arriver  à 
une  autre  forme  d'impôts,  car  une  idée  de  justice 
domine  la  question. 

M.  Cauw'éo  fait  observer  qu'il  ne  s'est  nullement  pro- 
noncé en  faveur  de  l'impôt  personnel  :  il  estime  qu'il 
faut  conserver  le  caractère  réel  à  notre  système,  mais 
en  le  mitigeant,  et  il  ne  pense  pas  que,  si  nous  avons 
l'immunité  à  la  base,  nous  soyons  obligé  d'ouvrir  la 
porte  à  la  progression. 

Après  un  échange  d'observations  entre  MM.  Jay, 
March,  Touron,  Robert  Charlie  et  Blancheville.  le 
président  constate  que  la  discussion  a  été  fort  bien  en- 
gagée ;  il  rappelle  aux  membres  de  la  Société  qu'ils 
vont  avoir  communication  des  statistiques  établies  par 
M.  Touron.  et  cette  communication  permettra  d'abor- 
der, à  la  prochaine  réunion,  l'examende  certaines  appli- 
cations de  l'im,  ôt  sur  le  revenu. 

Personne  ne  demandant   la   parole,  la  séance  est 
levée  à  7  heures. 

  G.  B.  ^ 


Mormatious  Écoiiomipes  et  Jiiiancières 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  14  janvier,  les  110.000  obligations  de  500  fr.  3  1/2 
pour  cent  représfntant  une  première  portion  de  l'Emprunt 
de  200  millions  que  le  Gouvernement  général  de  l'Indo-Chine 
a  été  autorisé  à  contracter  pour  la  construction  de  chemins 
de  fer,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  premirée  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  deux  rubriques  distinctes,  aft'ectées  :  l'une,  aux 
obligations  entièrement  libérées,  et  l'autre,  aux  obligations 
libérées  de  200  fr. 

Lesdites  HO.O  '0  oblgations  émises  à  90  0/0  ou  4-50  fr., paya- 
bles soit  intégralement  à  la  répartition,  soit  par  termes  éche- 
lonnés jusqu'au  24  mars  prochain,  sont  représentées  par  des 
certificats  provisoires  à  échanger  ultérieurement  contre  des 
titres  définitifs  ; 

Remboursables  à  500  fr.  en  75  ans,  par  tirages  au  sort  se- 
mestriels ayant  lieu  les  1"  avril  et  1"  octobre  (premier  ti- 
rage :  l"  octobre  1899)  ; 

Intérêt  annuel  3  l/2i)/0,  soit  17  fr.  50  nets  d'impôts,  paya- 
bles par  moitié  les  l"  mai  et  1"  novembre; 

Jouissance  courante:  I"  février  1899  (le  premier  coupon 
échéant  en  mai  1899  est  de  4  fr.  ;-i75  au  lieu  de  8  fr.  75). 

A  terme,  les  négociations  auront  lieu  par  2-)  obligations  et 
les  multiples.  Liquidation  bimensuelle.  (Par  exception,  les 
négociations  à  terme  ne  pourront  se  faire  qu'en  liquida- 
tion de  fin  janvier). 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
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riudo-Chino,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  aucomp; 
toir  National  d'Escompte,  au  Crédit  Lyonnais,  à  la  Société 
Générale  et  au  Crédit  Industriel  et  Commercial. 


M.  Delarbre,  président  ;  M.  Hély  d'Oissel,  vice- président  : 
MM.  Gay,  Homberg  et  le  baron  des  Michels,  membres. 


Par  suite  de  rémission  au  pair  de  230  fr.  de  -SO.OnO  actions 
nouvell  s  de  la  Compagnie  d'Aguilas,  dont  la  souscription  a 
concurrence  de  2().()0u  actions  est  réservée  par  préférence  aux 
anciens  actionnaires,  du  12  au  21  janvier,  à  raison  de  deux 
actions  nouvelles  au  moins  pour  trois  anciennes, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu  au  14  janvier 
inclus,  les  actions  de  ladite  Société  seront  cotées  sous  deux 
rubriques  distinctes  aflfectées: 

Lune,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


:2  janvier       19  janvier 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

1-2  janvier        19  janvier 

Or  .    1  8lÙ.f>'.';  (60  I.HH  466  046 

à^rgent...    1 . 196.  2'.2  391  1. 19-:.5->').5!6 

3.006. 186. 4:.2  3.012.C33.Ô83 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

i  Effets  Pans  

Portefeuille  Pans  ^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  tiires  à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  ues  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Eiaploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  addiuons  au  capital  

(  Loi  du  17  mai  1834  

Kêserves  \  Ex-banques  département 

mobilières  ^  ^oi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  eu  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récéjjissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


3  006. ■786. 4b'.' 


20.168 
465.191  432 


606,535.163 
9"il.000 

184  2G6  I2H 
241 ,2-.'2  316 
180,000.000 
10.000.000 
2.980,  "750 
99. 626.061 
100  000  000 
4.000.000 

250  759 
8.407.444 
27.079  f46 


3,012  093  58) 


68  030 
475.976.569 


581  914  689 
424.0  0 

221.; 80, 126 
2A3  714,958 
180,000.000 
10.000.000 
2.980  750 
99.626.861 
100.000,000 
4  000. 000 
14.769.878 

273.593 
8.407.444 
33  410  247 


4.951  996  273 


182  500.000 
8.002  313 
10,000,000 
2  980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.44 
3.90b  339  240 
26  592  571 
13  401  976 
238.941  653 
42l.?36.062 
71.037. 
5  683 
2.7;2.936 
2  052  562 
38  892  315 


4.951.936.273 


210  735 


182.500.000 
8. 002, 313 
10.000  000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.900.515  380 
24  373.221 
13  662,539 
201 . 187  6113 
523  4o8  569 
67.12'*  365 
4  493  S  43 
3  595  291 
2.052  562 
23.451  848 


4.989.2'i0.732 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie 
—       à  l'Etat. . . 
Compt.  cour.  Trésor 
partie 

Taux  d'escompte  . . , 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


lanv. 
i895 


millions 
3  630  2 
3,342  3 
455  4 
278  0 
140.0 
147,9 
427  8 
2  %  0/0 
pair 
1.347.2 


23  janv. 

21  janv. 

20  janv. 

19  janv. 

1896 

1897 

i898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.627  9 

3  770  0 

3.826  6 

3  9'0  5 

3.174.2 

3.135  8 

3.134  4 

3  012  1 

707  3 

901 .0 

983  1 

1.057  9 

373  9 

367.9 

3''ii  0 

465  3 

140  0 

140  0 

180  0 

180  0 

189  7 

198  9 

234  4 

2i'l  5 

561.7 

561  4 

501  8 

590  6 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

3  0/0 

pair 

2  0/00 

2  %  0/00 

0/00 
3^321  7 

1  839.0 

2.019  6 

1.876.9 

Compagnie  de  l'Ouest.  —  Lo  Conseil  d'administration  de 
la  Comp>ignie  de  l'Ouest,  dans  une  de  ses  dernières  séances 
a  décidé  la  nom-nation  (l'un  Omité  de  dir  ction,  devant  se 
réunir  chaque  matin  pour  étudier  et  suivre  la  maichc  des 
affaires  courantes.  Le  nouveau  Comité  est  ainsi  composé  : 


T.e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
l'étranger,  jusqu'au  7  janvier  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé)  , 


VILLES 

Marchés 
précé- 
dents 

Cours 

du 
23déc. 

Cours 

du 
30  déc. 

Cours 

du 
7  janv. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

20  3S 

20  60 

20  35 

21  10 

20  75 

20  50 

20  50 

20  75 

Rouen  .... 

19  20 

19  35 

19  55 

19  50 

Toulouse. . 

21  40 

21  25 

21  23 

21  23 

Nancy  

20  23 

20  23 

20  10 

20  10 

20  10 

20  10 

20  3,5 

21  10 

Chartres.. . 

20  40 

19  80 

20  40 

20  70 

Bergues . . . 

20  1.5 

19  70 

19  83 

19  90 

Nantes  

20  80 

20  75 

21  .. 

20  73 

Vienne  ... 

21  60 

22  35 

21  55 

21  65 

Londres  .. 

16  90 

16  35 

16  65 

16  43 

Bruxelles  . 

16  fiO 

16  .50 

16  50 

1    16  50 

New-York. 

13  HO 

14  30 

14  65 

1    14  60 

Chicago  . . . 

12  60 

12  65 

12  90 

1  13 

Différen- 
ces par 
r»pport 
à  Paris 


fr.  c. 

-  0  35 

-  1  60 
-I-  0  15 

-  1  » 

-  Ô  40 

-  1  20 

-  0  33 

-f-  0  55 

-  4  65 

-  4  60 

-  6  50 

-  8  10 


Taux 
du 
droit  de 
douane 


fr.  c. 


1  .. 


3  7S 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  janvier  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  850 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   42  fr.  073 

T.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3236  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6472,  soit  à  0  fr.  65. 


Les  Retraits  des  Caisses  d'épargne.  —  L'Agence  Havas 
communique  une  note  dont  voici  le  résumé  : 

Le  résultat  des  opérations  ell'ectuées  par  les  Caisses 
d'épargne  pendant  l'année  1898  fait  ressortir  un  excédent  des 
retraits  sur  les  dépôts  qui  s'élève  à  plus  de  130  millions. 

Certains  journaux  essayant  de  tirer  de  cette  constatation 
des  conclusions  tout  à  fait  pessimistes,  il  n'e-l  pas  inulile  de 
faire  remarquer  que  la  diminution  du  montant  des  capitaux 
déposés  aux  Caisses  d'épargne  provient  de  l'application  stricte 
des  dispositions  de  la  loi  de  ISt.î,  volée  par  le  Parlement 
précisément  dans  le  but  de  réduire  le  montant  des  dépots  de 
cette  nature  qui  s'élevait,  à  celle  époque,  à  4  milliards 

Le  projet  de  loi  sur  les  Caisses  d'épargne  n'avait  qu un 
obiectif,  faire  fuir  les  capitaux  et  limiter  ainsi  la  responsa- 
bilité de  l'Etat  aux  seuls  capitaux  représentant  réellement 
l'épargne.  C'est  dans  cette  pensée  que  furent  votées  notam- 
ment les  dispositions  suivantes  : 

1»  Fixation  à  1.5ilO  l'r.  du  maximum  des  livrets  avec  obli- 
gation de  ramener  tous  les  livrets  à  ce  maximum  dans  un 
délai  de  cinq  ans  ; 

2°  Limitation  à  1.500  fr.  du  total  des  sommes  qui  pour- 
raient être  versées  à  un  même  compte  pendant  une  année  ; 

3°  Obligation  de  retenir  au  moins  0  25  o/O  des  capitaux 
déposés  pour  les  verser  à  la  réserve,  mesure  qui  devait  ame- 
ner fatalement  une  réduction  de  0.25  0/0  dans  le  taux  de 
l'intérêt  servi  aux  déposants. 

Aussitôt  le  vote  de  la  loi,  on  se  préoccupa  de  chiHrer  les 
conséquences  de  ces  nouvelles  dispositions,  et  la  Caisse  des 
Dépôts  et  Consignations  estimait,  dés  cette  époque,  que  les 
retraits  à  prévoir  s'élèveraient  au  chiffre  minimum  de  700 
millions.  ,    ,      .   ,       ,    j   1    1  • 

Les  excédents  de  retraits  effectues  depuis  le  vote  de  la  loi 
de  1895  se  sont  élevés  à  la  somme  de  359.3'i8,:-'fi0  fr.  .^5,  qui 
est  encore  loin  d'atteindre  la  prévision  de  la  Caisse  des  Dé- 
pôts et  Consignations.  ,       ,        .  •» 

Il  ne  faut  donc  voir  dans  l'excédent  constate  des  retraits 
sur  les  dépôts  qu'une  conséquence  logique  et  prévue  de  la  loi 
de  1895  sur  les  Caisses  d'épargne.  . 

D'ailleurs,  le  nombre  toujours  croissant  des  livrets,  qui  est 
actuellement  supérieur  de  3  O.i  00  environ  à  celui  de  18J5, 
montre  bien  ([ue  l  instilulion  des  Caisses  d'épargne  continue 
à  avoir  la  faveur  des  petits  déposants  pour  lesquels  elle  acte 
spécialement  créée.   

Le  Rendement  des  Impôts.  --  L'Aaminisiration  des 
finances  vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus 
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indirects  ainsi  que  dos  monopoles  do  l'ElaL  peudanl  le  mois 
de  décembre  îS'Jo. 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  11.373.20S  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  augmentation  de 
2.y07.yOO  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de 
1897  : 

BUDGET  DE  L'ÉTAT  (France  et  Algérie) 

RECOUVREMENTS  du  mois  de  décembre  1808 


Désignation 
des 
produits 


FRANCE  (1898) 

Impôt  4  0/0  

Impôt  opérations  de  Bourse.. 

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  indirectes  

Sels  

Sucres  

Tabacs  

Allumettes,  poudres,  etc  

Postes,  Télégr.  et  Téléphones 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Ressources  exceptionnelles.. 
Recettes  d'ordre  


Totaux  pour  la  France. . . 


Recouvrements  (Milliers  de  francs) 


Recouv, 
de  déc. 


491 
45.30b 
23.^80 
43  4"8 
59.388 
t  88  i 
&.7»9 
38.148 
4  331 


6.007 


■2'n.'iii 


Evaluât, 
budgé- 
taires. 


711 

48d 
45.4.% 
15.087 
38.206 
56  i2.S 
5.758 
17.238 
36  Cl  6 
3.64'i 
29  073 
4.037 
2.219 
1  78-' 

4.474 


260.371 


Differen' 
par  rapp. 

aux 
évaluât. 

buagetair. 


Ii9 
8.492 
5.141 
3  26-' 
12-1 
8.4,9 
2. 141 
68o 
1 . 702 
2.366 
9f-Û 
221 


+ 

+      1  532 


-f  11.37i 


Différent" 
par 
rapport 
à  1897 


431 
134 
.394 
,021 
905 
093 
231 


1.731 

5f3 
773 
8.016 
305 
224 

1.394 


2.907 


ALGÉRIE  (novembre  1898) 

13 

12 

+ 

1 

11 

Impôt  4  0/0  

1.000 

1.000 

Enrefçistremeut  

368 

29  i 

74 

+ 

11 

Timbre  

414 

39'. 

+ 

20 

-t- 

6 

1.207 

1.404 

197 

84 

Contributions  diverses  

559 

483 

+ 

75 

4 

20 

22 

2 

+ 

1 

48 

50 

2 

2 

Postes,  Télégr.  et  Téléphones 

42S 

463 

37 

3Î 

210 

305 

6S 

27 

Forêts  

162 

269 

;o7 

+ 

69 

67 

179 

m 

lit 

Recettes  d'ordre  

m 

?05 

+ 

124 

+ 

99 

Totaux  pour  l'Algérie  

3.955 

4.181 

288 

+ 

33 

BUDGET  DE  L'ETAT  (France) 

RECOUVREMENTS  des  douze  mois  de  1898 


Désignation 
des 
produits 


FRANCE  (12  mois  1898) 

Impôt  4  0/0  

Impôt  opérations  de  Bourse.. 

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  indirectes  

Sels  

Sucres  

Tabacs  

Allumettes,  poudres,  etc  

Postes,  Télégr.  et  Téléphones. 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Ressources  exceptionnelles.. 
Recettes  d'ordre  

Totaux  pour  la  France.. 

ALGÉRIE  (11  i"'  mois  1898) 

Impôts  directs  

Impôt  4  0/0  

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  diverses  

Tabacs  

Poudres  

Postes, Télégr.  et  Téléphones. 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Recettes  d'ordre  

Totaux  .... 


Recouvrements  (Milliers  de  francs) 


Recouv. 

Di 

Téren'e» 

des 

Evaluât. 

par  rapp. 

douze 

budgé- 

aux 

mois 

taires. 

évaluât. 

de  1898 

budgétair. 

70  197 

69  126 

1.07' 

5.104 

5  051 

+ 

51 

532  385 

508  656 

+ 

23  728 

Ul  32 

l7o  605 

+ 

14  715 

4-0  134 

435  506 

+ 

34  627 

6. '3. 805 

588  31.-) 

+ 

35.4,'i9 

3  t  662 

:-i4.63' 

973 

177.941 

184. 8h2 
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+ 
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,6  2' 2 

288 
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i 
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73 
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+ 

1.336 
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5.881 

92 
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c,0 

493 
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3  889 

237 

1.825 

1.680 

t 

1<.4 

1.507 
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7i  0 
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3  002 

2  564 

+ 
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43.244 

41.423 

+ 
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Différent»» 

par 
rapport 
à  1897 


1 . 72il 
42! 
10.281 
16  8o5 
44  576 
19.930 

1.102 

1  943 
9.5  O 

îCl 
10.566 
4  863 
2;.2 

2  "61 
6  774 
1  320 


+  113.663 


441 
44 
247 
12 
892 
217 
4 
68 
18% 
156 
2.2 
172 
162 


+     1 ,920 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tal)Ieau  des  opérations 
efl'ecLuées  pendant  le  mois  de  décembre  W)n.  — -  Veiscments 
reçus  de  235.165)  déposa.ils,  dont  018.158  nou- 
veaux  29.675.690  09 

Remboursements  à  120.226  déposants,  dont 
20. '.^115  pour  solde   i8. 174. 75a  ;,8 

Rentes  achetées  à  527  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   535.658  49 

28.710.411  87 

Excédent  des  versements  Fr.        9(55.278  22 

Nombre  de  comptes  existant  au  1"  janvier  1899  :  3.103.108. 


RECETTES  DES  CHEIWINS   DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  24  au  31  décembre  1898  (52»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat   . . 

Paris-Lyon-Méditer 
—  Chemins  Algériens.  . 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Gueima. . .   

Ouest- Algérien  

Arzew  à  KraUallah 
Médoc  


CD  tO 

Rec.  br.  de 

Rec.  br.  depuis 

si 

la  semaine 

le  l"j 
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s  s- 

1898 

1897 

1898 

1897 
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+ 

1.436 
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8  836 

8.460 

423  9.5(' 

407  57u 

16  3S0 
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9. (37 

8.0-29 

1.008 

3.74e 

4.691 

3  740 

215  419 

2l0  l'3y 

5.410 

3  252 

3.241 

171  844 

165  9.3 

5.901 

6  829 

5.148 

4.291 

201  864 

196  2il 

5  643 

4.836 

3.729 

3.493 

167  3u9 

163  709 

3  600 

3.418 

2,238 

2 

H  8  .17 

104  211 

4.236 

898 

115 
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6  109 

5.778 
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1.039 
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7  240 

6  353 

- 

- 

886 

296 

64 

54 

2  885 

2  6i'5 

-1 

h 

280 

214 

44 

43 

1.7.3 

1  423 

4- 

299 

101 

30 

28 

1  354 

1  415 

60 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Le  Marché  de  Paris  s'est  montré,  cette  semaine,  très 
actif  et  très  bien  disposé.  Ainsi  qu'on  l'avait  la'évu, 
l'argent,  pour  la  liquidation  de  quinzaine,  a  été  facile; 
ies  reports  ont  été  bon  marché,  et  beaucoup  de  capi- 
taux sont  même  restés  sans  empU)i.  Cette  circonstance 
a  produit  b^n  effet  sur  la  place,  qui  a  immédiatement 
racheté  et  acheté  un  peu  de  tout.  Il  faut  dire  aussi 
qu'un  fait  s'est  produit  qui  a  causé  une  impression 
très  vive  :  nous  voulo  is  parler  de  l'émis.sion  de  l'Em- 
prunt 3  1/2  0/0  de  rindo-Chine.  qui  vient  d'obtenir 
un  si  grand  succès.  Entin,  il  convient  d'ajouter  que  la 
diminution  du  taux  de  l'escompte  que  vient  de  décider 
la  B'inque  d' Allemagne  et  la  Banque  d'Angelerre  a 
calmé  les  craintes  que  l'on  pouvait  encore  concevoir 
au  sujet  d'unproch  tin  resserrement  monétaire. 

L'activité  que  l'on  a  déployée  cesderniers  jours  nous 
a  donc  valu  de  bonnes  Bourses,  une  reprise  impor- 
tante SU)' la  plupart  des  valeurs.  Cependant,  au  dernier 
moment,  un  léger  tassement  sur  les  plus  hauts  cours 
faits  est  à  signaler,  tassement  dû,  uniquement,  à  des 
réalisations  de  bénéfices. 

ir  i(  Nos  Renies  Françaises  sont  de  nouveau  sen- 
siblement mieux  tenues,  surtout  le  3  0/0  Perpétuel, 
que  l'on  demaniie  beaucoup  au  comptant,  Sur  ce  mar- 
ché, on  cote  102  05,  après  103  15.  contre  101  fr.  50 
jeudi  dernier.  A  terme,  on  finit  à  101  fr.  95,  en  avance 
de  40  centimes,  après  102  fr  10  au  plus  haut.  Rente 
3  i/2  0/0,  104  37  1/2,  en  plus  value  de  30  centimes; 
Rente  3  0/0  amortissable,  100  fr.  55  au  comptant, 
contre  100  fr.  il  y  a  huit  jours.  A  terme,  on  l'échange 
à  100  fr.  65. 

hef^  Obligations  Tunisiennes  3  OjO  1892  s'inscrivent 
à  495  fr.,  contre  493  fr.  25;  Emprunt  2  i/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  87  fr.  75; 
Emprunt  2  1/2  0/0  de  Madagascar,  88  fr  25. 

Les  Obligations  de  VEmprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine,  qui  ont  été  inscrites  samedi  dernier  à  la  Cote 
Officielle,  sont  à  459  francs  au  comptant  et  à  ternie,  ce 
qui  constitue  une  prime  de  9  francs  par  obligation  sur 
le  prix  d'émission. 
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•jf  if  Le  marché  des  Obligations  de  la  Ville  de  Paris 
conserve  toute  sa  fermeté  et  toute  son  activité  anté- 
rieures. 

L'Ohliaation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  à  555  fr.  25, 
reste  à  556 fr.  50;  Obligations  3  0/0  1  869,  424  fr.  25, 
contre  4-^6  fr.  ;  Obligations  .9  0/0  1871,  au  même  cours 
de  409  fr.,  mais  dpmandées  ainsi;  Quarts,  110  fr.; 
Obligations  4  0/0  1875,  564  fr.,  contre  565  fr.  ;  Obli- 
gations 4  0/0  1876,  également  564  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898  qui  clôturaient  à  435  fr., 
sont  à  437  fr.  .50;  Obligations  2  1/2  0/0  ^SÊ>5.  libérées 
de  265  fr.,  390  fr.  75,  contre  389  fr.  ;  Quarts,  libérés  de 
66  f 1 .  25,  103  fr.  ;  Obligations  1892  entièrement  libé- 
rées, bien  tenues  à  405  fr.;  Obligations  1894  1896, 
396  fr.,  contre  397  fr.  25  ;  Quarts,  100  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions  à  3.800  fr.  sont  revenU'  s  à  3.785  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  quatre 
premières  semaines  du  premier  spmestre  de  l'exercice 
18SI9,  s'élèvent  à  3.321.698  fr.,  contre  1.876.900  fr.  en 
1898,  2.0I9.6B5  fr.  en  1897,  1.639.070  fr.  en  1896, 
1.182.349  fr.  en  1895  et  1.853.818  fr.  en  1894. 

i^if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  ont 
encore  progressé  cette  semaine.  Elles  gagnent,  au  der- 
nier moment,  23  fr.,  à  738  fr.,  après  avoir  fait  740  fr. 
au  plus  haut. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
à  être  en  faveur  auprès  de  l'épargne  qui  trouve,  dans 
ces  titres,  un  placement  sultisamuient  rémunéiateur,  et 
des  chances  de  lots  considérables. 

Les  Obligations  Comruuna les  2  60  0/0  1879  sont  à 
496  fr.  75,  contre  496  fr.  50;  Obliaations  Foncières 
3  0/0  1879,  sans  changement  à  500  fr.  ;  Obligations 
Commutifiles  3  0/0  1880,  499  fr.,  contre  498  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  s'avancent  de 

1  fr.,  à  4.56  fr.  ;  Foncières  1885,  494  francs,  contre 

494  fr.  50;  Cinquièmes,  100  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
399  fr.  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées, 

495  fr.  contre  494  fr.  50;  Obligations  Foncières  1895, 

2  80  0/0  entièrement  libérées,  491  fr. 

Le  groupe  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  est  très  ferme. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  s'échan- 
geait à  9-:i3  fr.  à  terme  et  à  932  fr.  au  comptant,  clô- 
ture, sur  ces  deux  marchés,  à  938  fr.  et  à  941  fr.  Comp- 
toir N'itional  d'Escompte  de  Paris  594  fr.  à  terme, 
contre  588  fr.  Au  comptant,  il  est  demandé  à  595  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  860  fr.  au 
comptant  et  à  861  fr.  à  terme,  monte  à  875  fr. 

La  société  Générale  est  demandée  à  542  fr.au  comp- 
tant et  à  terme.  Le  bilan  de  cette  Sociét*^,  au  31  dé- 
cembre, fait  ressortir,  sur  celui  au  30  novembre,  une 
augrnent 'tion  de  4  millions  de  francs  dans  le  chifiïe 
global  des  affaires.  A  \  actif,  les  principaux  change- 
ments sont  une  augmentation  de  7  1/2  mibions  à  l'en- 
caisse, de  4  1/2  aux  coupons  à  encaisser,  de  2  1/2  aux 
effets  à  1  encaissement,  de  8  millions  mux  comptes  cou- 
rants débiteurs,  et  une  diminution  de  14  1/2  millions 
au  poi'iefeuille  et  de  2  millions  aux  avances  sur 
garanties.  Au  passif,  l'éch'  ance  de  fin  d'année  a  pro- 
voqu''  des  retraits  pour  7.650.000  fr.  aux  comptes  de 
chèque'^,  mais  les  dépôts  à  échéances  fixes  ont  été 
accrus  de  7  920.(  00  fr..  les  comptes  courants  créditeurs 
ont  augmenté  de  6  1/2  millions.  Les  résultats  bénéfi- 
ciaires du  mois  se  chiffrent,  frais  généraux  déduits, 
par  301. .596  fr.  Crédit  Industriel  e.tCom.mei  cial,m^mQ 
cours  de  612  fr.  Batiqve  Française  de  V Afrique  du 
Svd  en  avance  de  7  fr.  à  terme,  à  87  fr.,  et  de  6  fr.  au 
comptant,  à  8t)  f  r. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  progressé  de 
529  fr.  à  ,542  fr.  Cette  Société  paraît  avoir  développé 
considérablement,  l'année  dernière,  ses  opérations  de 
banc[uc  à  l'élrHnger;  Banque  de  l'Algérie,  Ijien  tenue 
à  son  cours  précédent  de  780  f  r.  ;  Crédit  .Vobilifr, 
70  fr.  .50;  Banque  Parisienne,  487  fr.  au  comptant,  en 
bénéfice  de  7  francs,  et  'i89  tr  à  terme.  Obligations  de 


400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles  de  France,  146  fr.  ; 
Obligations  de  475  francs,  en  reprise  de  7  fr.  50,  à 
178  fr.  50. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est 
demandée  à  255  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  mieux,  mais  avec  des  échanges- 
toujours  restreints. 

Le  Lyon,  qui  clôturait  à  1.874  fr.  au  comptant  et  à 
1.876  fr.  à  terme,  reste  respectivement  à  1.905  fr.  et  à 
1.900  fr.  ;  Nord,  2.100  fr.,  au  comptant,  contre  2  070  fr., 
et  2.1U6  fr.  à  terme,  en  reprise  de  31  fr.  ;  Midi,  1.405 
francs  au  comptant,  contre  1.395  fr. 

VEst  clôture  à  1.045  fr.,  gagnant  3  fr.  ;  Orléans, 
1.815  fr.  au  complant,  contre  1.775  fr  ;  àterme,  on  cote 
1.805  fr.  ;  Ouest,  1.180  fr.  au  comj)tant,  contre  1.175  fr. 
la  semaine  dernière.  Le  Conseil  d'administration  de 
cette  Compagnie,  dans  une  de  ses  dernières  séances,  a 
décidé  la  nomination  d'un  Comité  de  direction,  devant 
se  réunir  chaque  matin  pour  étudier  et  suivre  la  mar- 
che des  afi'aires  courantes.  Le  nouveau  Comité  est 
ainsi  composé:  M.  Delarbre,  président;  M.  Hélyd'Ois- 
sel,  vice-président;  MM.  Gay,  Hombergetle  baron  des 
Michels,  membres. 

Pour  la  première  semaine  de  l'année  1899,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semiHine  correspondante  de  1898,  une 
augmentation  de  1.107.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  s'inscrivent  à 
345  fr.,  contre  341  fr.;  actions  des  Chemins  Economi- 
ques du  Nord  575,  contre  570  fr.  ;  obligations  delà  Com- 
pagnie Impériale  des  Chemins  de  fer  Etiiiopiens  {Com- 
pagnie Française),  298  fr. 

if  if  Les  affaires  ont  été  très  actives  sur  les  actions 
de  nos  Grandes  Sociétés  Industrielles  et  Commer- 
ciales qui  sont,  pour  la  plupart,  en  reprise  plus  ou 
moins  importante. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  680  fr.,  contre  672  fr.;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  presque  sans  changement,  à  1.255  fr.  à  terme,  et 
à  1.26J  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  était 
revenue  à  31U  fr,,  regagne  5  fr.,  à  315  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  en  forte  reprise  à  620  fr.,  contre  590  fr.  ; 
Chargeurs  Réunis,  sans  changement,  à  1.200  fr. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  fléchi 
à  1.790  fr.,  ont  repris  à  1.800  fr.  Pour  la  première 
semaine  de  l'exercice  1899,  les  rece'.tes  de  cette  Com- 
pagnie s'élèvent  à  1.040.839  fr.  45,  contre  992.071  fr.  90- 
pendant  la  semaine  correspondante  de  1898.  Voitures 
à  Paris,  650  fr.  au  comptant,  comme  jeudi  dernier,, 
mais  660  fr.  à  terme.  Cette  Compagnie  commence  à 
faire  circuler,  dans  Paris,  un  certain  nombre  de  fiacres 
automobiles. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  sur  la  hausse 
du  cuivre,  a  repris  de  603  fr.  au  comptant  et  de  607  fr. 
à  terme,  à  648  fr.  et  à  647  fr.  Société  Française  de 
f  Electro-Métallurgie,  581  fr.,  contre  570  fr. 

L'action  Suez,  très  demandée,  remonte  vivement  de 
3.482  fr.  à  3.558  fr.  Parts  Civiles,  2.325  fr.,  contre  2.250 
francs.  Les  recettes  du  canal,  depuis  le  1'^''  janvier, 
accusent,  sur  l'année  dernière,  une  augmentation  sen- 
sible. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  reste  à  115  fr.,. 
contre  116  fr.  ;  Société  Nouvelle  des  Etablissem.ents 
Decauville,  lléfr.  au  comptant,  sans  variation  ;  actions 
Thomson-Ilovston,  de  nouveau  discutées  d'abord,  mais 
clôturant  à  1.262  fr.,  en  hausse  de  40  fr. 

Les  actions  Malfidano,  qui  étaient  remontées  à 
1.18b  fr.,  ont  fléchi  à  1.122  fr.;  Société  d' Incandes- 
cence par  le  Gaz  (Bec  Auer),  410  fr.,  gagnant  9fr." 
Dynamite  Centrale,  ^^y^^  fr.,  contre  485  fr.;  Anciens 
Établissements  Cail,  385  fr.,  contre  390  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  sont  demandées  à  552  fr.  au  comptant  et  à  549' 
francs  à  terme  ;  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
274  fr.,  contre  265  Ir.;  Com,pagnie  de  Fives-Litle,  535- 
francs,  contre  5i0  fr.  Cette  Compagnie  va  avoir  intérêt 
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à  exécuter  aussi  promptement  que  possible  les  nou- 
velles lignes  do  chemins  de  fer  de  rindo-Cliinc.  Comp- 
teurs a  Gaz,  en  reprise  de  24  l'r.  à  1.739  fr. 

Los  Obligations  du  Canal  Interocéanique  de  Pa- 
nama sont  un  peu  plus  soutenues.  Les  Obligations 

3  0/0  ont  repris  de  20  fr.  50  à  23  fr.  50;  les  Obligations 

4  0/0  de  31  fr.  50  à  23  fr.  50;  les  Obligations  5  0/0  de 
2/  fr.  50  à  39  fr.  50;  les  Obligations  6  0/0  1'^  Série 
de  28  fr.  50  à  30  fr.  25;  Obligations  2"  Série  29  fr.  50. 

*  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  générale- 
ment très  fermes. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  clôtu- 
.  raient  à  459  fr.,  restent  à  455  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896 
(Rescision),  62  30,  en  bénéfice  de  1  fr.  20,  après  même 
63  fr. 

Les  Rentes  Brésiliennes  accentuent  leur  reprise  T  e 
4  0/0  1889  passe  de  57  95  à  59  90.  après  même  60  50 
Brésilien  4  1/2  0/0  1888,  61  fr.  au  comptant,  contre 
o9  fr.  60 

Les  Emprunts  des  Provinces  Brésiliennes  ont,  dans 
ces  derniers  jours,  particulièrement  attiré  l'attention 
Les  Obligations  5  0/0  de  Bahia  sont  recherch  es  entre 
414  et  41o  fr.,  et  les  Obligations  5  0/0  Espirito  Sanio. 
<î^%  J^o^^  i^issiom  jeudi  dernier  à  293  fr.  50,  ont  monté 
a  326  fr.  Ce  qui  se  passe  en  ce  moment  confirme  ce  que 
nous  disions  il  y  a  huit  jours  sur  les  Finances  Brési- 
liennes. Le  public  commence  à  s'apercevoir  que  les 
Fonds  provinciaux  brésiliens  sont  restés  trop  lono-- 
temps  négligés,  et  que,  par  ce  fait,  ils  n'ont  pas  profité 
encore  de  la  hausse  qui  s'est  produite  dans  ces  derniers 
temps  sur  les  Rente  Brésilienne  4  0/0  et  Rente  5  0/0 
Il  considèie  aussi  que  les  Emprunts  provinciaux  ont 
toujours  acquitté  leurs  intérêts  en  or,  et  qu'ils  ne  sont 
pas,  comme  les  Fonds  fédéraux,  soumis  au  funding 
La  Rente  Extérieure  Espagnole,  s^ms  l'influence  des 
rachats,  a  progressé  de  46  fr.  30  à  49  fr.  25.  Elle  est 
moms  bien  tenue  maintenant  et  s'inscrit,  au  dernier 
moment,  à  48  fr.  60.  Billets  Cuba  en  avance,  entraînés 
par  la  Rente  Extérieure.  Les  Billets  6  0/0  clôturent  à 
204  fr.,  gagnant  17  fr.,  et  les  5  0/0  à  178  fr.,  en  plus- 
value  de  20  fr.  ^ 

La  Rente  Italienne  a  été  plutôt  hésitante  cette  se- 
maine, en  raison  du  change  qui  a  laissé  un  peu  à  désirer. 
Des  achats  pour  compte  de  Berlin  le  font  remonter  à 
93  87  1/3,  mais  il  clôture  à  93  45,  gagnant  encore,  pour 
la  semaine,  92  1/2  centimes. 

Portugais  3  0/0  est  ferme  à  34  fr.,  en  plus-value 
de  80  centimes.  Pour  le  moment  on  se  tait  au  sujet  des 
combinaisons  dont  on  avait  parlé  relativement  à  De- 
lagoa-Bay,  mais  on  semble  croire  qu'elles  ne  sont 
nullement  abandonnées. 

Les  Fonds  Roumains  sont  toujours  demandés  par 
o?.  *^P™Pa^"*-,  traite  le  4  0/0  amortissable  1896  à 
92  Ir.  50  et  le  4  0/0  amortissable  1898  à  92  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes  ont  eu  à  enregistrer  une  nouvelle 
dépression,  mais  ils  sont  beaucoup  plus  fermes  main- 
tenant. Dans  le  budget  de  1899  que  vient  de  publier  le 
Messager  Officiel,  de  Saint-Pétersbourg,  le  Mini-stre  des 
finances  de  Russie  démontre  que  si,  de  1887  à  1899,  le 
capital  de  la  dette  russe  a  progressé  de  1.531  millions 
une  grande  partie  de  ce  montant,  soit  1.139  millions' 
représente  les  emprunts  affectés  au  rachat  de  lignes  dé 
chemins  de  fer  concédées,  et  à  la  construction  de  li-^nes 
nouvelles  de  \'Eta.t.  Rente  3  0/0  or  1891 -1894. Wtîv  60 
contre  93  fr.  60.  Rente  3  0/0  or  1896,  95  fr.  45  en  re- 
prise de  85  centimes;  Rente  4  0/0  1867-1869,  103 
francs  80  contre  102  fr.  40  ;  Consolidés  et  2^  Séries, 
lOOfrOO  ^"'^  Intérieure  4  0/0,  m  fr.,  contre 
Les  Valeurs  Ottomanes  sont  bien  tenues,  mais  cal- 
1^7:        /^"V.^'*.  au  comptant  contre 

Z  .l  n'  ÎTf  ^'  ^"  avance  de  40  centimes; 

Se  le  D,  23  fr    gagnant  22  l/2entimes;  Priorités 

'oS~fr'''       '  --P^-t, 

„n^n*        ^^'*'^"^£o  Pays- Autrichiens, 

que  nous  laissions  a  523  fr.,  est  calme  à  517  fr  •  5an- 

9we /mpma^e  OWomane  sans  changement  à  548  fr  • 
Banque  Nationale  du  Mexique,  640  fr.  au  comp- 
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tant,  contre  638  fr.  ;  Crédit  Foncier  Egyptien,  537  50- 
Obligations  4  0/0,  510  fr.  ;  Obligations  3  1/2  O/O 
o031r  25.  On  ditque  le  Conseil  d'administration  de 
cette  Société  proposera  à  l'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires qui  se  tiei.dra  le  mois  prochain,  la  réparti- 
tion, pour  1  exercice  1^98,  d'un  dividi^nde  de  7  francs 
par  action,  contre  6  francs  l'année  dernière. 

La  Rofnnson  South  African  Banhmg  est  en  forte 
plus-valufi  à  91  fr.  50,  gagnant,  pour  la  semaine,  8  fr 
Les  actions  de  celte  Banque  viennent  d'être  inscrites  à 
la  Cote  officielle  de  la  Bourse  d'Amsterdam.  Rio-Tmlo 
en  grande  avance,  à  871  fr.,  après  même8«6  fr.,  ce  fful 
constitue  un  bénéfice  de  36  fr.  sur  la  clôture  de  jeudi 
dernier.  Les  cours  du  cuivre-métal  ont  encore  consi- 
dérablement monté,  dans  ces  derniers  jours;  le  stock 
visible  de  ce  métal,  pour  la  première  quinzaine  de  jan- 
vier, a  diminué  de  1.318  tonnes  Enfin,  les  vendeurs  de 
primes  a  découvert  sur  le  R>o-Tinto  ont  été  dans  l'obli- 
gation de  se  racheter,  ce  qui  n'a  pas  manqué  d'accélé- 
rer encore  la  hausse  de  celte  valeur,  sur  laquelle  en 
dernière  heure,  se  produisent  quelques  réalisations. 

Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens  est  à  745  fr.  au  como- 
tant  et  a  terme.  ^ 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  che?nins  de 
/ersont  soutenues.  Les  Obligations  3  0/0  Jomtion- 
Salonique-Conslantinople,  restent  à  269  fr  ;  Obliga- 
tions anciennes  4  0/0  [série  1894),  de  la  Société 
Sjnyrne-Cassaba  et  prolongement,  410  fr.  ;  Obligations 
4  0/0  nouvelles  [série  1895),  350  fr. 

Les  actions  de  la  Treasury  Gold  Mining  ont  monté 
a  134  fr.  a  terme  et  à  125  fr.  au  comptant. 


MARCHE  EIM  BANQUE 

L'attitude  de  notre  Marché  ne  se  modifie  pas.  On  travaille 
nlrf  "^^^^      tendance  reste  quelque  peu  irrégu- 

La  Dniéprovienne,  qui  restait  à  4.830  fr.,  a  été  un  peu  mou- 
vementée, mais  elle  clôture  à  4.320  fr.  ;  Donets  fr 
contre  1.02o  fr.;  Hnta-Banhowa,  4.330  fr.,  perdant  1.5 'fr  ■ 
Omnium  Russe,  618  fr.  contre  616  ir.;  Haul-Voloa,  625  fr  '  ' 

La  John  CockeriU  finit  à  2.30(>  fr.  contre  2.3l5  fr.;  Usines 
de  Briansk,  1.33o  tr.  contre  1.298  fr.  75;  Vieille-Montagne, 
73b  11.  2o,  Plaques  Lumière,  1.  80  fr.  contre  1.490  fr  ' 
Monaco,  lourde  de  nouveau  à  4.035  fr.,  perdant  190  fr  pour 
la  semaine.  '  ^ 

Le  Brésil  5  0/0  est  monté  de  67  1/4  à  69  5/8,  gagnant  1  3/8- 
Fmidtno  Brésilien,  ferme,  à  88;  Minas-Geraès,  341  fr.  et 
en  très  bonne  tendance.  Ce  titre  a  détaché,  le  16  courant  son 
coupon  semestriel  de  12  fr.  50  Pin  tenant  compte  de  cette  cir- 
constance 1  avance  réalisée  pour  la  semaine  s'établit  à 
tr.  50.  Comme  la  Bahia  al  V Espirito  Santo,  cette  province 
atoujours  paye  les  intérêts  de  sa  dette  en  or;  Tharsis  ai7 
francs'  ^"  ^^'^^^'^^      ^      '  Cape-Copper,  120  fr.  contre  125 

Le  Laurium  Grec  perd  2  fr.  50  à  91  fr.  ;  Alpines,  437 
francs  contre  421  fr.;  Rakhmanovka-Krivoi-Roa,TèO  fr  en 
plus-value  de  20  francs.  ' 

Les  Biscuits  Olibet  sont  fermes  à  143  fr.;  Tavernes  Faus- 
set et  Royale  réunies,  en  hausse  à  189  fr.  ;  Chaussures  Fran- 
çaises, bien  tenues  à  1(3  fr.  ;  Chaus.sures  «  Incroyable  », 
2i0  fr.  ;  Tramways  de  Tours,  105  fr.  50. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

BrésUien,  Funding... 

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act.. . 
Const.Méc.MidiRussi» 

Dniéprovienne  

Dotietz  

Haut-Volga'  ..... 


19  janv. 

437  . . 

88  ./. 

69  5/8 

341  .. 
4035  .. 

109  75 

163  .. 

805  .. 
'.320  .. 
1030  .. 

625  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tharsis  

Usines  Briansk. . . 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . . 
Volga- Vichera,  hb. 


19  janv. 
4330  .. 
91  .. 

618  .. 
1480  .. 

410  .. 
1090  .. 

217  .. 
1335  .. 
17'.5  .. 

736  25 

337  50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture  jaune. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


Berlin.  18  janvier  1899. 
Le  Marché  monétaire  et  l'Abaissement  du  Taux  de  l'Escompte.  - 
Emprunts  d'Etat.  -  Les  Industries  du  Fer.  -  La  Navigation  du 
Port  de  Hambourg  en  1898. 

Lam  lioration  progresssive  des  conditions  du  mar- 
ché monétaire  a  permis  au  Conseil  d  admmistration  de 
la  Reicksbank  d'abaissser  le  taux  de  son  e>compte  a 
j  0/0  et  celui  de  ses  avances  sur  titres  à  6  0/0.  On  at- 
tendait celte  mesure,  mais  pour  plus  tard,  et  elle  a  sur- 
pris à  cnuse  du  moment  où  elle  s'est  produite.  La  veille 
encore  nos  organes  financiers  avaient  constaté  que 
l'excédent  du  maximum  officiel  de  la  circulation  pa- 
pier de  la  Reicltsl^ank  est  actuellement  de  9.000.000 
de  liv  st  cunire  4.60U.0(j0  liv.  st.  J'anr-ée  dernière  et 
ajouté  :  «'  Jusqu'à  ce  que  cet  excédent  ait  disparu, 
létaux  minimum  officiel  de  la  Banque  de  6  O/O  ne 
sera  pas  diminué-  et  on  croit  gén^'ralement  que  pendant 
toute  Tannée  il  ne  dtiscendra  pas  au-des^-ous  de  5  0/0.  » 

La  première  prédiction  ne  s'est  pas  réalisé:  la  seconde 
paraii  au  moins  aussi  hasardée,  car  il  est  incontesta- 
ile  que  la  situation  monétaire  s'améliore  et  que  les 
stocks  de  métal  augmentent  en  dépit  des  besoins  et  des 
demandes  du  commerce  et  de  Tludustrie,  qui  n  ont  ja- 
mais élé  si  pressants.  .   ,     1  ,    j     .A  • 

L'annéH  dernière,  ce  fut  à  la  date  du  10  janvier  que 
la  Reidi-sbanh  procéda  à  l'abaissement  du  taux  de  son 
e'^comptp,  mais  (ie  5  (i/0  à  4  0/0.  Cette  fois  le  taux  reste 
à  5  0/n  après  l'abaissement.  Les  adversaires  de  1  orga- 
nisation actuelle  de  la  Banque  de  l'Empire  ne  manque- 
ront pns  d'en  tirer  argument  pour  la  réorganisation 
des  statuts  qu'ils  se  proposent  de  demander  à  la  pro- 
chaine session  du  Reichslag. 

Mais  ce  qui  pourra  pousser  surtout  a  une  reorgani- 
sation ou  toui  au  moins  à  de  sérieuses  réformes  dans 
cette  Adiiiinistiation,  c'est  la  perspeclive  d  une  pro- 
chaine émission  de  fonds  d  Etat  prussien  ;  pour  le 
moment,  les  bons  du  Trésor  allemand  se  négocient  a 
Londres' el  I  on  s^  demande,  non  sans  inquiétude,  si  au 
moment  de  l'éini-sion  de  l'emprunt  projeté,  il  ne  sera 
pas  nécessaire  de  s'adresser  aussi  aux  capitaux  de  la 
Cité  ' 

Cependant,  le.  premier  emprunt  d'Etat  négocié  cette 
année  en  Allemagne  a  parlaitiment  réussi;  l'emprunt 
de  22  millions  de  couronnes,  à  4 1/20/0,  pour  la  Bosnie 
et  l'Ht-rz  govine,  émis  en  même  temps  en  Autriche  et 
en  Allemagne,  a  été  plusieurs  fois  couvert,  rien  qu'a 

^  GeUe  souscription  n'a,  d'ailleurs,  f  ^it  aucun  tort  aux 
achats  toujours  plus  nombreux  de  valeurs  industrielles, 
achats  qui'  n'ont  cessé  d  augmenter,  même  au  cours  de 
la  crise  inoinHaire  que  nous  venons  d*^  traverser.  Il  con- 
vient «l'ajouter  qun  tous  les  bilans  tracent  un  tableau 
extrêinfiueni  brillant  de  la  simation  de  nos  industries 
métallurgiques.  Cette  prospérité  extraordinaire  sera 
encore  rt^nl'Hrci'e  d'une  grande  commandede  rails  et  de 
traverses  faite  par  l'Administration  des  chemins  de  fer 
prussiens  l'industrie  nationale  et  à  un  prix  qui  dé- 
passa de  9  marks  à  la  tonne  tous  les  prix  convenus 
précédemitient.  C'est  comme  la  consécration  officielle 
donnée  à  l  augmentation  des  [u-ix,  décidée  et  mainte- 
nue par  le  Syndi  at  des  fabricants  de  fer  brut. 

Les  bilxnsde  la  navigation  sont  aussi  tavorables.  Les 
armateurs  ont  eu  à  se  féliciter  de  l'augmentation  du 
nombre  des  émigrants,  nationaux  et  étrangers,  par  les 
ports  alleiriHnds.  Ouant  au  port  de  Hambourg  il  accuse 
une  prospérité  toujours  croissante.  Les  navires  arrives 
dans  ce  port  se  sont  élevés,  en  1>9S,  au  nombre  de 
13  5'^3  d  iin  tonnnge  total  .le  7.3')r).000  tonnes,  contre 
11  17.3'naviics  et  0.708.0(i0  tonnes  en  1897  et  9  443  na- 
vires et  0.2.')4.0  0  lonnes  en  1695.  Eps  navires  sortis  de 

■~  "  "  ■  tonnage 
tonnes 


en  1897  et  9.446  et  6.280.000  tonnes  en  ISOo.  Depuis 
1895,  l'augmentation  est  donc,  entre  autres,  de  3.080 
navires  ei  l.lOl.OdO  tonnes.  11  faut  ajouter  à  ces  chif- 
fres que  la  proportion  des  navires  arrivés  vides  s'est 
élevée  de  21  0/0,  en  1897,  à  28  0/0  en  1898,  alors  que  la 
proportion  des  navires  sortis  vides  s'est  abaissée  de 
27  0/0,  en  1897,  à  24  0/0  en  1898.  On  voit  que  la  possi- 
bilité de  trouver  du  fret  à  Hambourg  a  considérable- 
ment augmenté  en  une  année. 


vires  et  o.<:-)ï.U  u  lonnes  en  loy.j.  i^e»  navin..^  i^^^ 
ce  port  se  so  t  élevés,  en  1898,  à  12.532  nvec  un  te 
de  7.393.000  tonnes,  contre  11.293  et  6.852.000 


MomiÉûiis  ÉMniips  el  Financières 

BDLAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

iîéla\  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trosor  

Billet?  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


i4  janv. 


311.7  janv. 


Sli)  ?99  +  30.4--'3 
19.34-2i-h  1.4?4 
t4  8yv>)-f-    I  98i 

673.4081—  59  313 
90  C87  —  3-2  428 
2i  480  —  8.978 

129  524j-l-  1.0-.3 


120.000  non  mod. 
30.000  non  mod. 
1.171  7181—  79.097 
4Ui  19ù\  +  12  833 
35.224  -j-  5J0 


15  janv. 

Wt.ijanv. 

882.9^2 

-i-  34  534 

18  3o5 

+  1.835 

14  037 

—  127 

582.647 

—  89.870 

108  188 

—  19.927 

17  657 

—  9.939 

109. 8ul 

+  9.438 

IQO.OOO 

non  mod. 

30.0u0 

Don  nîôd 

1.151  9  1 

—  81.179 

4"0  163 

-\-  6.705 

31.5y3 

.+  418 

Comparaison  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique  l  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 

1899  1897     1898  1899 


l"janv. . 

15  —  ! 
23  —  , 
30   —  . 


1"  janv.. 
7  —  . 
15  —  . 
23  —  . 
30   —  . 


1897 

804,5 
82'i,7 
866.6 

8-/8,0 


1893 

826,6 
8.8.5 
881,0 
■  915,2 
913,4 


752.3 
779.8 
81i.'.3 


Circulation 

1897      1898  1899 


1257.9 
ll7-<,6 
109  i.  7 
1041.7 
1Û49,5 


1320,0 
1233,1 
l'51,9 
1096,3 
1090,8 


1357,'j 
12  0.8 
1171.7 


janv 
7  — 
15  - 
23  — 
30  - 


Icrjanv 
7  — 
15  — 
23  - 
30  — 


1897 

...     9S8,6  911,4 

...     8.8.9  80ii,6 

...     742,6  690,8 

700.6  64(.,6 

7l3,0  656,4 

Réserve  de  billets 

1897  1898 

....  —134,2  —172.3  —289,9 
...  —  31,.  —  6  ,7  —147,0 
88,5      56,7  —  33,7 

...      168,2  145,7   

...      153,5  148,2 


1051,4 
855,2 
7c3,5 


1899 


L'Émigration  allemande  par  Brème  et  Hambourg.  — 

L'émigration  par  ces  deux  ports  allemands  a  donné  les  chiffres 
suivants  :  m  .  1 

Allemands         Etrangers  ^^tal^ 

En  décembre  HandT^Brème  Ilamb.  Brème  Hamb.  iirême 

ivqg  "~            "^94  "449  1.906  3.0,39  2.m  3.488 

1007 275  41-2  526  2.904       HOl  3.316 

JQ;^R 469  419  1.897  1.53-2  1.866  1.951 

i895  590  378  2.398  2.761  2.9-8  3.139 

1894;'.;;;;!;    716   510  1.483  1.996  2.199  2.506 

Pendant 

les  années  ^„ 

1898  8  170  8  826  31.712  51.660  39.882  C0.486 

isq7 ■  8  802  9.559  26.247  3?. 2  9  3. .349  46.798 

iQOri 12  :-i24  12.548  40.424  54.492  52.748  67.040 

isg" 18  9ii6  15.160  41.101  53.832  .^5.(.97  68.992 

1894".'.!!!!.^  16.297  17.269  22.530  30.230  38.8<;7  47.499 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

.  Berlin,  le  18  janvier  1899. 

L'abaissement  du  taux  de  l'oscomple  de  la  R.eirh-'bank  a 
produil  le  plus  heureux  effet;  aussi  le  Manhé  est-il  ferme  et 
tous  les  cours  sout  soaienus.  On  ne  remarque,  cependant, 
aucune  tendance  suivie  do  hausse.  ,  t:., 

Les  actions  des  banques  sont  fermes.  Les  valeur.s  des  Eta- 
blissements métallurgiques  sont  l'objet  de  d-mandos  assez 
nombreuses.  A  la  dernière  heure  on  a,  c-pcnd;nit,  constate 
quelques  hésitations  elle  Marché  finit  par  de  moins  bonnes 

^''olr'a'^coié  la  Disconto,  198  70;  l'Italien,  91  ..  ;  les  Lombards, 
30  50;  le  Mobilier  Autrichien,  225  70;  l'Extérieure,  48  oO. 
Clôture  ferme. 


L'KXXhXOMISTK  KIUSOl'KKN  Angleterre 
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ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  18  janvier  1899. 
La  Situation.  —  Détente  dans  les  Rapports  avec  la  France.  —  Les 
Trade-Unions.   —  Les  Grévss  en  1898.  —  Le   Travail.  —  Les 
Faillites. 

La  situation  parait  s'être  améliorée  pendant  cette 
semaine  :  la  presse  a  modifié  sensiblement  son  attitude 
hostile  vis-a-vis  de  la  France  et  l'on  peut  croire  que 
les  premières  entrevues  de  M.  (^ambon  et  de  lord  Saiis- 
bury  auront  [jour  conséquence  d'amener  une  entente 
entre  les  deux  pays  sur  les  questions  qui  ont  paru  les 
diviser. 

Ce  fait  a  été  d'autant  mieux  accueilli  par  le  Marché 
que  l'on  a  signalé  en  même  temps  une  détente  dans  la 
sitviation  monétaire  et  que  les  disponibiliti^s  ordinaires 
de  janvier  ont  rendu  à  la  place  l'aisance  qui  lui  faisait 
quelque  peu  défaut. 

Les  tendances  générales  du  Marché  ont  donc  montré 
une  allure  bien  meilleure  et  la  spéculation  est  sortie  de 
la  réserve  dans  laquelle  elle  se  tenait. 

Aucun  incident  ne  s'étant  produit  en  dehors  des  dis- 
cours très  rassurants  de  MM.  Morley  et  Cambon,  je 
m'occuperai  encore  des  statistiques  nombreuses  que  le 
renouvelicnif-nt  de  l'année  a  fait  pultlier. 

Le  Boai'd  of  trade  vient  de  publier  son  sixième  rap- 
port sur  les  trade-unions,  t  e  document,  rempli  presque 
complètemt  nt  par  des  chiffres,  donne  avec  les  statis- 
tiques, depuis  1892  jusqu'à  1897,  le  résumé  de  la  situa- 
tion respective  île  ces  associations  et  les  grandes  lignes 
de  leur  organisation. 

En  1897,  le  nombre  des  trade-unions  a  diminué  de  21, 
à  cause  de  d' verses  fusions;  il  était  à  la  fin  de  cette 
année  de  l.2fi7.  Par  contre,  nombre  des  membres 
est  passé  de  1.491.007  à  1.609.909,  c'est  à-dire  qu'il  a 
augmenté  de  près  de  8  0/0.  Sur  ce  total  de  1.(109.909 
membres  on  compte  1.490.134  hommes  et  119.775 
femmes.  En  comparant  le  nombre  des  adhérents  aux 
trade-unions  au  nombre  supposé  de  tous  les  travail 
leurs,  on  constate  que  21  0/0  des  hommes  et  12  n/O  des 
femmes  em|vloyés  dans  les  rajinufactures,  ateliers,  etc. 
font  partie  de  ces  associations. 

On  n'a  pas  essayé  d'étnbUr  une  statistique  mon- 
trant la  situation  financière  de  toutes  le^  trades  unions, 
mais  le  tableau  suivant  a  été  dressé  qui  pré>.;ente  la 
position  des  100  principales  Unions,  représentant 
66  0/0  des  membres  de  l'ensemble  des  associations. 
Voici  ce  tableau  : 


Nombre 
des 

Réserves  membres 
à  la  lin       à  la  tin 
Années  Recettes    Dépenses  de  l'année  de  l'année 

(Livres  sterlings) 

1892                      1.4,5'. 885    1.418.311    1.618.790  903  f8l 

1893                     l.tHÏ.379   1.8'i8.159   1.h«5.0I0  110.119 

189i                      1.6  9.550    1.4^3.8'i7    1.58o.69{  9^1,584 

189>  •             1..557.W7    1.3911.717    1.7.7.6  3  91'i.7H6 

1896   1.673.571    1.2!3.49'i   2.1S7.720  961.0^6 

1897   1.9S1.971    1.806.072   2  273.611  1.0i^.(^()9 


%derauKinenla- 
tionen  18  T/  sur: 

18.)6   -f  1«.4      4-  53.7      +    3.9      -f  10.3 

189:i   -f-36.1       -f  33.7      -+-  40.5      -H  17.3 


Ces  chiffres  montrent  une  expansion  en  1897,  mais  le 
tableau  des  dépenses  et  celui  des  réserves  à  la  fin  de 
l'année  indique  l'inllui'nce  exei'cée  par  la  grève  des  mé- 
caniciens. L'année  1N98  ava  t  été  affectée,  elle  aussi, 
par  la  grande  grève  des  charbonnages. 

Tandis  que  les  d  'penses  j)our  soulenii'  les  grèves 
sont  communes  'A  toutes  les  Unions,  quelque  -unes 
des  plus  anciennes  de  ces  Sociét  s  distribuent  des 
secours  pour  le  manque  d'emploi,  la  maladie,  la  vieil- 
lesse, etc.  Ces  diverses  dépenses  pour  les  six  années 
1892-97  ont  été  réunies  dans  le  tableau  suivant  : 


Dépenses  Montant   %  du  total 

(I. ivres  sterlings) 

Subventions  des  grèves   2.111.^71  23 

Secours   5.466.903      59  ^ 

Frais  d'exploitation   1..5'^2.'446  17 

9.160.6:^0  "TÛO 
De  ces  statistiques  d'ensemble  il  est  intéressant  de 
rapprocher  la  publication  que  vient  de  faire  la  Labour 
Gazette  sur  les  grèves  en  1898.  Ce  document  nous  mon- 
tre qu'il  y  a  eu,  pendant  cette  année,  67'i  nouveaux 
confiits  entre  le  travail  et  le  capital  et  que  2'i6.f)4i)  ou- 
vrie'S  ont  été  affectés  par  ces  conflits,  au  lieu  de 
230.267  en  1897.  La  perte  en  journées  de  tiavail  a  été 
de  14..5(i4.000  en  1898,  contre  10.:-J'i.").523  en  1897.  Voici, 
d'ailleurs,  un  résumé  de  la  situation  : 


Nombre  d'ouvriers 

Nombre 

affectés 

•Journées 

Groupe 

de 

par 

de  travail 

d'industries 

conilits 

ces  conilits 

perdues 

en  1898 

en  1«98 

en  1898 

129 

174.294 

12.1.'i6.217 

Métallurgie  et  construct. 

146 

21.715 

1. 375. 691 

Bâtiment  

179 

16.029 

414.508 

Textiles  

96 

23.916 

271., 531 

\'ètements  

43 

3.208 

64.317 

20 

3.211 

41.893 

61 

4.167 

239.848 

674 

246.540 

14.564.000 

Le  commencement  de  l'année  1898  a  été  affecté  par 
la  grève  des  mécaniciens,  qui  a  duré  de  juillet  1897  au 
28  janvier  1898.  Février  et  mars  ont  été  exempts  de 
conlUts  ;  niais,  en  avril,  a  éclaté  la  grande  gi'ève  de 
l'année  :  celle  de  100.000  mineurs  du  Pays  de  Galles  et 
du  Monmoutshire,  qui  a  duri'  jusqu'à  septembre. 

Les  autres  grèves  ayant  eu  quelque  impoi tance  sont 
celles  de  2't.0i)0  mineurs  écossais  et  de  6.100  filateurs 
de  coton  dans  le  Derbyshire;  mais  elles  n'ont  duré, 
l'une  et  Tauti-e  ,que  irois  jours. 

64  0/0  des  confiits,  représentant  84  0/0  des  grévistes, 
ont  éclaté  pour  des  qaestions  de  salaires;  3  0/0  seule- 
ment pour  des  questions  de  réglementation  d'heures  de 
travail  ;  les  autres  ont  été  provoqués  par  des  ques- 
tions diverses. 

Ces  confiits  ont  élé  réglés  dans  une  égale  proportion 
en  faveur  des  employeurs  et  des  employés;  mais,  si  l'on 
établit  le  pourcentage  par  rapport  au  nombre  des  gré- 
vistes, il  semble  que  l'avantage  ait  élé  pour  les  em- 
ployeurs. 

Des  statistiques  des  grèves  à  celles  des  faillites,  la 
digression  est  facile.  Nous  constaterons  donc  qu'en 
1898  le  nombre  des  faillites  commerciales  a  été  de  8.895, 
dont  946  affectent  des  institutions  financières,  des 
maisons  de  gros  et  des  manufactures  ;  7.497  ont  affecté 
les  maisons  de  détail.  11  y  a  eu  une  augmentalion  de 
161  dans  cette  dernière  catégorie  due  principalement 
aux  pertes  oubies  par  le  commet  ce  du  bâtiment,  la 
bijouterie,  les  cycles,  etc. 

D'autre  part,  il  est  intéressant  de  constater  que  344 
ff  rmi-rs  ont  f;.it  faillite  au  lieu  de  446  en  1897.  Pendant 
l'année  dernière,  il  y  en  a  1.932  Société  à  responsabilité 
limitée  qui  ont  été  liquidées,  dont  1.014  volontairement 
et  271  dans  un  but  de  reconstitution. 


Momatioiis  EconoDiiîiiies  et  MMlm 


Mouvement  des  Métaux  précieux.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  Hiflaux  piécieux  pendant  le  mois  de  décembre  et 
l'a-inée  IK'  «  : 


Or 

Argent 

Décendjre 

Année 

Décembre 

Année 

Importât  189- 
—  189, 

i 

•2. m  687 
2.589.H46 

£ 

43.721.46 
30.8(18.8  8 

1.177.331 
1.982.295 

£ 

14.677.799 
18.032.091 

Différ.en  189^ 

-  •37,>59 

-|-l-i91-<?.ïn2 

-       M'  4.96': 

-4.. 5  5.692 

Exportât.  1898 
—  189: 

4.  'i.5«..50.t 
2.490..  8  ' 

36  59i).050 
30.808.571 

1 .7.Î5..3M 
1.413  OHii 

15.623.651 
18.780.91-8 

Différ.  enl8;J8 

-1-1.968.429 

-f-5.781.479 

+  342.351 

-3.157.337 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19  janvier  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés, 


st. 

i.OOO 


ACTIF 

Dette  Hxe  do  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingot» 

Total   46.683.000  Total  

Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF  ACTIF 
I,iT.  st. 

Capital  social   14.f.53.000 

Réserve  et  proHts  et 

pertes   3.4;i).000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   8.00.^.000 

Comptes  particuliers..  41.1)6  000 

Billets  à  sept  jours, etc.  149.000 

Total   (,l.■Jb■^.000 


Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance» 

Billets  en  réserv»  

Or  et  argentmonnayés 


Liv.  st. 
11.015.000 

5.'iS5.000 
■29.883  000 

"46.683.000 


Liv.  st. 

13.387.000 
31.76i;,000 
20. on. 000 
■2.086.000 


Total   67  262.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  cliapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


13  oot. 

20  » 

27  » 

3  nov.  , 

10  » 

17  » 

24  » 
1"  déc. 

8  » 

15  » 

2-2  » 

29  » 

5  janv. 

12  » 

19  » 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

Cilculation 
(excepté  les 
illetsà7joars) 

DÉPOTS 

Dispon  dudép 
des  opérations 
de  Banque 

> 

Proportion  de 
a  reserve  aux 
engagements. 

Taux 
de 
l'es. 

% 

J3 

31  196 

27  Ibù 

4.1.641 

41.142 

20  291 

46  K 

3)  .li4 

27.312 

42.0-20 

39.180 

20  632 

49^8 

31  609 

27  170 

43  54'. 

40  110 

21.239 

48% 

31.872 

27  572 

42  3U5 

.S9  Ct5 

21  100 

4S% 

3 

3^2  020 

27.3  3 

40  535 

3ô  837 

21.517 

531/16 

32  439 

27.043 

41  050 

36  6S4 

22  196 

541/16 

4 

26  762 

42.012 

36 .  8r>9 

23.015 

54% 

32.190 

■27  m 

i3  895 

39  830 

21  819 

49  K 

» 

31  2oi 

27 . • 82 

411.998 

37  4-62 

20  869 

50% 

» 

50  98M 

■26  9'i0 

41  i^i 

38.1^3 

20  849 

50M 

30  590 

27  420 

il  469 

39  -281 

19.970 

48 

» 

2'.)  338 

27  3u6 

43.410 

4Ï  361 

18.832 

43'/, 

30  341 

•27.752 

49.;05 

47  711 

19.389 

39 

30.981 

27.722 

49  204 

47.233 

■20.0.59 

40 

31.969 

2d.666 

49  119 

45.149 

22.103 

45 

3/, 

Courrier  de  la  Bonr^ie  de  Londres 


Londres,  18  janvier  1899. 

Notre  Marciié  montre  depuis  quelques  jours  une  tendance 
plus  ferme  duc  à  la  détente  constatée  dans  la  .situation  poli- 
tique et  dans  l'amélioration  de  la  situation  monétaire.  Cette 
amélioration  a  été  prouvée  aujourd'hui  par  l'abaissement  à 
3  1/2  0/0  du  taux  d'escompte  de  la  Banque. 

Les  Consolidés  sont  fermes  à  111  5/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  {"Extérieure^  d'Espagne 
a  été  assez  mouvementée  et  est  restée  à48  5/16.  L'Italien  està 
22  1/2.  Les  fonds  Ottomans  sont  assez  fermes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud- Américaines  reste  en  faveur.  Le 
Brésil  4  0/0  est  à  59  3/4. 

Les  Chemins  anglais  ont  été  fermes. 

Sur  le  groupe  Chemins  américains  les  échanges  sont  plus 
î'GstrGi  n  ts  • 

Le  Canadian  Pacific  est  à  87  7/8,  VErie  à  16  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  il  81  3/4,  la  Philadelphie  à  11  3/4,  l'^ic/iwon  à 
-22  3/8,  le  Norfolk  k  67  3/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  18  janvier  1899. 
La  Situation  financière  et  politique.  —  Les  Industries  autrichiennes. 
•  _  La  Navigation  du  Port  de  Trieste.  —  L'Emprunt  bosniaque.  - 
Le  Hnh'Vement  du  Taux  de  Rapport  des  Valeurs. 

La  situation  ne  répond  toujours  pas  aux  espérances 
qu'avaient  données  l'activité  des  premiers  jours  de 
l'année.  Une  «Ane  pèse  sur  toutes  les  transactions  :  on 
vit  dans  l'attente  de  nouvelles  fàclipuses  et  l'on  craint 
des  constatations  regrett-dbles  au  moment  de  la  publi- 
cation des  bilans. 

En  attendant,  la  situation  politique  porte  de  plus  en 
plus  au  pessimisme.  Les  Allemands,  contre  l'attente 
générale,  ont  déclaré  vouloir  persévérer,  au  Parlement, 


dans  leur  attitude  d'obstruction  et  refuser  à  l'Etat  jus- 
qu'à ses  moyens  d'existence.  On  peut  donc  prédire  le 
recommencement,  à  bref  délai,  de  l'agitation  stérile 
et  l'impossibilité  d'adopter  aucune  réforme  ou  quelque 
mesure  utile.  Ajoutez  à  cela  que  l'anarchie,  jadis  limi- 
tée dans  Vienne  et  dans  son  Parlement,  a  gagné  main- 
tenant Budapesth  et  sa  Chambre,  où  naissent  des 
incidents  tout  aussi  fâcheux  et  inquiétants  qu'n  Vienne 
même  et  vous  aurez  une  idée  de  la  décomposition  qui 
gagne  toutes  les  parties  de  l'Empire. 

Cette  situation  est  d'autant  plus  fâcheuse  que  sous 
l'effort  individuel  ou  collectif  des  producteurs  et  expor- 
tateurs autrichiens,  certaines  grandes  industries 
avaient  semblé  reprendre  quelque  activité  et  vouloir 
lutter  avec  la  concurrence  étrangère.  Je  vous  ai  parlé 
des  efforts  des  grands  métallurgistes  pour  assurer  du 
travail  à  leurs  usines  et  de  la  demi-réussite  de  leurs 
tentatives,  pourtant  contrariées  par  les  charges  qui 
les  écrasent.  Les  Compagnies  de  navigation  ont  aussi 
fait  l'impof-sible  pour  lutter  contre  les  obstacles  mis  à  ■ 
leur  développement  par  une  législation  inconcevable  et 
ont  en  partie  réussi,  comme  l'attestent  les  premières 
nouvelles  publiées  au  sujet  de  leurs  futurs  bilans. 

Grâce  à  ces  efforts,  on  a  pu  consta'er  quelque  amé- 
lioration dans  les  chiffres  du  transit  du  port  de  Trieste  : 
les  entrées  en  181*8  se  sont  élevées  à  2.063.112  tonnes, 
contre  1.934.589  tonnes  en  1897,  ce  qui  représente  une 
augmentation  d'environ  5  0/0.  Mais  il  est  à  remarquer 
que  cette  augmentation  du  tonnage  correspond  à  une  di- 
minution dans  le  nombre  des  navires.  Le  chiffre  total 
des  marchandises  transitées  est  bussi  en  augmenta- 
tion :  15. '270. 588  quintaux  métriques  en  1898,  contre 
14  159.219  en1897  ;  l'augmentationest  d'environ  7.5  0/0. 

Cette  situation  plutôt  satisfaisante  des  Compagnies 
de  navigation  et  de  la  navigation  elle-même,  s'étend 
jusqu'aux  chantiers  maritimes,  dont  le  taavail  a  été 
assez  soutenu  et  reste  assez  abondant.  UŒsterreichi>che 
Lloyd  annonce  dès  maintenant  une  sensible  augmenta- 
tion des  recettes,  par  rapport  à  Tannée  précédente.  Il 
en  est  de  même  pour  les  établissements  de  construction 
Auslro-americana,  dont  le  bilan  annonce  des  augmen- 
tations de  recettes,  malgré  de  grosses  dépenses  faites 
pour  la  réfection  du  matériel.  Cette  situation  compense 
heureusement  celle  des  lignes  de  chemins  de  fer,  dont 
l'exploitation  semble  avoir  donné  des  résultats  moins 
brillants. 

L'emprunt  de  22  millions  de  couronnes  4  1/20/0  émis 
pour  le  compte  de  la  Bosnie  et  de  l'Herzégovine  par  la 
Banque  des  Pay s- Autrichiens  2,  q\x,  en  Autriche-Hon- 
grie, un  plein  succès. 

Cette  émission  de  titres  hypothécaires  est  destinée  à 
procurer  à  la  Bosnie-Herzégovine  les  ressources  néces- 
saires pour  compléter  son  réseau  de  voie  ferrées. 

L'emprunt  doit  être  amorti  en  soixante  ans  au  plus. 
Dans  les  six  premières  années  l'amortissement  se  fera, 
non  par  des  tirages  de  lots,  mais  par  des  rachat^  de  ti- 
tres qui  auront  lieu  tous  les  six  mois.  Les  souscripteurs 
seront  donc,  pendant  six  ans,  à  l'abri  du  tirage  et  de  la 
crainte  d'avoir  à  subir  une  perte  d'agio,  par  suite  d'un 
remboursement  au  pair.  ' 

Je  crois  devoir  vous  signaler  un  fait  qui  mérite  de  ne 
pas  passer  inaperçu,  car  il  paraît  consacrer  la  iin  de  la 
baisse  du  taux  de  l'intérêt  en  Autriche.  Un  Etablisse- 
ment de  crédit  hypothécaire  vient  de  demander  l'auto- 
risation vie  convenir  ces  obligations  3  l/2i'/0  en  4  0/0. 
Bien  qu'il  s'agisse  d'un  Etablissement  officiel  offrant 
de  sérieuses  garanties,  ses  titres  3  1/2  0/0  étaient  in- 
vendables.   

Les  Chemins  de  fer  autrichiens.  —  Pendant  l'exercice 
1898,  les  recettes  sur  les  principales  lignes  autrichiennes  ont 
été  les  suivantes  :    ^^^^ 


(Milliers  de  florins) 

Chemins  du  Nord   39.748      -f  2.299 

Lombards   47.0'28      -f  5>3 

Autrichiens   27.478      +     3  7 

Nord-Ouest   18.077      +  837 

Ces  évaluations  de  receltes  ne  sont  que  provisoires.  Ce- 


pendant,  pour  les  neuf  premiers  mois,  elles  ont  pu  être  fixées 
<lc'  façon  définitive.  La  plus  importante  plus-vîilue  a  trait  au 
clKMUin  de  fer  du  Nord,  qui  a  encais-é  2.299. ;!8()  florins  do 
plus  quen  1897.  Ce  qui  a  le  plus  contribué  à  grossir  les  re- 
cettes de  cette  ligne,  ce  sont  les  transports  de  blés  russes  La 
CompagniedesC//f'w»).9^1/  ir/rtowi- accuse  une  au"mentalion 
de  receltes  de  317.811  florins;  mais  il  faut  observer  que  les 
comptes  définitifs  des  quatre  derniers  mois  n'ont  pas  encore 
ete  arrêtes.  En  fous  cas,  j'iniporlanie  nioins-value  du  premier 
«emesire,  qui  sMnil  .-hinVée  par  /lOO.OUO  florins,  a  complète- 
ment disparue  ;  .elle  est  r(.iii|.l;,cAM  par  une  plus-value!  Les 
recettes  des  Lombards  (,S/h/  h„ini)  ont  également  augmenté 
Le  cliiffredc  M  millions  .i,  il,, ri,, s  (environ  KiO  millions  de 
trancs)  e.st  le  plus  considérable  ([n'ait  eu  à  enregistrer  la 
Couipagnie.  Par  rapport  à  l'année  précédente,  l'augmentation 
est  de  55.-!.lÇ)2  florins.  Sur  le  moulant  des  recettes  du  Nord 
Ouest  autrichien:  IS.077.688  florins,  10.7H4.30y  florins  re- 
viennent à  la  ligne  A.  elle  surplus,  7.313.379  florins,  à  la  li- 
gne B  (vallée  de  1  Elbe). 
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Coaifpier  de  la  Boarse  de  Vienne 

Vienne,  19  janvier  1899. 
Marché  assez  ferme,  mais  sans  grande  activité.  La  publica- 
tion du  bilan  de  la  Banque  d'Autriclie-Hongrie,  nui  constate 
que  les  exportations  d'or  n'ont  pas  e„traîné "l'encaisse  métal- 
lique, dispose  bien  le  public.  Cependant  on  ne  constate  au- 
cune affaire  importante.  La  clôture  est  même  asse  lourde 
««  f?,     ^T*^®       *fo'^'li''i-  Autrichien  360  30  ;  les  Lombards 
65  50;  laLœnderbank,  238  70;  les  Tabacs,  1-^3  2..;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  362  .30;  l'Alpine,  208  50.  Clôture  ferme 


BELGIQUE 

La  situa  tion 


Bruxelles,  18  janvier  1899. 
La  Situation  du  Marché 

_  La  réduction  du  taux  de  l'escompte  est  à  l'ordre  du 
jour  et  Berlin  vient  d'ouvrir  la  marche  en  abaissant 
le  sien  a  .)  0/0,  l'exemple  ne  tardera  pas  à  être 
SUIVI,  il  a  exercé  sur  la  tenue  du  marché  du  terme 
une  très  bonne  influence. 

L'activité  de  ce  marché  est  particulièrement  n-rande 
en  ce  qui  concerne  les  valeurs  espagnoles  d'ont  la 
hausse  prend  des  proportions  en  contradiction  avec  la 
réal  te  des  faits,'  la  situation  financière  oénéi-ale  de 
l'Es'iagne  ne  présente  aucune  amélioration  "'sensible 
le  change  de  Madrid  sur  Paris  restant  à  peu  prés  sta- 
tionnaire  à  30  0/0  de  perte. 

,oy.o^«\'^^c'^'^^"'^  ^'^  clôture:  Extérieure  Espagnole 
.48  23/32;  Saragosse,  183:  Cuba  6  0/0,  190-  Brésil 
4  010,  58  7/16;  Lot  du  Congo,  89  3/4;  Rin-Ti'ntn  8Vi- •' 
Runte Italienne,  9260;  Renie  Portuuaise,  2300-  Turcc' 
27  27;  Turc  D,  22  9:);  Banque  Oll07nane,  550-  Loï 
Turc,  110;  Vnrsovie-Vienne  jouissance.  436  1/2  ' 

Au  comptant,  le  remploi  des  fonds  provenant  de 
1  encaissement, les  nombreux  coupons  venus  à  échéance 
au  commencement  de  ce  mois,  a  coopéré  luussamment 
nia  fermeté  du  Marché. 

Les  Renies  n'ont  que  fort  peu  bénéHcié  des  disponi- 
bilités dont  nous  venons  défaire  mention;  leurs  cours 
toutefois,  se  sont  améliorés.  La  2e  série  de  la  Rente 
3  0/0  a  enfin  reconquis  le  pair,  la  Ire  Pt  la  3e  cotent 
1  une  et  l'autre  99  70.  Le  2  1/2  n'a  pas  varié  à  9't 

Nous  n'avons  rien  de  particulier  à  noter  pour  les 
Renies  indirectes  et  les  Lots  de  Vil/es. 

Les  Obligations  diverses,  et  principalement  celles  qui 
se  rapportent  aux  entreprises  de  chemins  de  fer  et  de 
tramways,  ont  bénéficié  davaiTtage  des  échéances  de 
coupons,  mais  les  cours  sont  restés  stationnaires 

Il  y  aune  bonne  activité  dans  it  compartiment  des 
Etablissements  de  crédit.  La  publication  du  bilan  et 
du  rappo't  de  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dé- 
pôis,  arrivant  beau  premier,  comme  les  années  précé- 
dentes, a  été  favorable  aux  banques  en  général  dont  la 
situation,  hàtons-nous  de  l'ajouter,  se  présente  du 
reste,  dans  d'excellentes  conditions.  Le  dividende  'pro- 
pose par  le  Conseil  d'administration  de  la  Caisse  de 


Reports  et  de  Dépôts,  est  de  37  fr.  50.  Mais  il  est  pro- 
bable, pour  ne  pas  dire  certain,  que  l'assemblée  des 
actionnaires,  qui  se  tiendra  le  7  mars  prochain,  fera 
porter  le  .lividende  à  40  fr.,  comme  cela  a  eu  lieu  il  y 
a  deux  ans. 

La  Banque  Nationale  est  à  2  900,  la  Banque  Auxi- 
h-.are  de  la  Bourse  à  127,  Banque  de  Bruxelles  790, 
Caisse  Commerciale  de  Bruxelles  7.50  Cais>e  Céméi'ale 
de  Dépôts  et  de  Reports  7-33,  Crédit  Cénéi'al  de  Belgi- 
que 16ii,  Crédit  National  Industriel  270,  part  de  r(''serve 
2.273.  Notons,  à  propos  du  Crédit  National  Industriel, 
qup,  i>our  l'exercice  1897-1898,  le  dividende  est  fixé  à 
2.J  fr.  pour  les  actions  privilégiées  et  les  actions  ordi- 
naires. 

Aux  actions  de  Chemins  de  fer,  on  s'occupe  toujours 
et  bien  activement  de  l'Ordinaire  et  de  la  part  Com'o 
qui  ha-ussent  toutes  deux  à  1.672  50  et  à  4.7(i(l.  La  Pri-^ 
vilégiée  Central-Sud-Américain  continue  son  mouve- 
mcnten  avant  à  222  50,  etTermon  le-Saint-Nicolas,  par 
suite  de  la  probabilité  d'une  reprise  prochaine  de  la 
ligne,  monte  à  235.  Aux  Jramw,iys,  nous  vovons  de 
nombri'uses  et  importantes  transactions  dont  la  cause 
est  indiquée  par  les  résultats  généralement  favorables 
du  mois  de  décembre  de  Tannée  dernièi  e.  La  hausse 
est  presque  générale  dans  ce  compartiment. 

La  rubrique  de  la  Sidérurgie  continue  à  avoir  une 
tenue  très  satisfaisante,  renforcée  par  la  décision  prise 
par  les  maîtres  de  fo'  ges,  il  v  a  quelque^  jours,  d  aug- 
menter de  2  IVancs  le  prix  d  une  tonne  de  fonte  et  de 
fr.  50  celui  des  produits  fabriqués.  On  s'attend  à  un 
mouvement  général  en  avant,  justifié  du  reste  parla 
suuation  d'ensemble  de  l'industrie  dont  il  est  question. 
Les  Valeurs  charbonnières  sont  calmes,  elles  rèfiètent 
fort  imparfaitement  la  bonne  situation  de  l'industrie 
houillère;  aussi  s'attend-on  généralement  à  un  mouve- 
ment de  ce  côté. 

La  fermeté  sans  défaillance  des  prix  du  Zinc  méta,l 
vaut  aux  valeurs  de  ce  compartiment  des  cours  en  ten- 
dance semlilable.  c'est-à-dire  à  la  haii.sse. 

Aux  Al  lions  diverses,  nous  ayons  finalement  à  noter 
un  bon  courant  d'affaires  en  titres  conool-^is.  La  Com- 
pagnie du  Congo  se  relève  à  2.770;  l'Ordinaire  Haut- 
Congo  poursuit  srin  moin'ement  de  rei)rise  à  i 8-1  50 
de  même  que  la  Pnvilégiée  Katanga  à  1.040  et  la  Capi- 
tal Haut-Kussaï  à  185.  ^ 


Bruxelles,  19  janvier  1899. 
UExlérienre   clôture   à  48  5/16  ;  le  Saragosse  fait 
181  1/2;  Belge  3  0/0.  99  85;  Turc  D,  22  95. 


:tii 


et 


Le  Commerce  extérieur  belge.  —  Pendant  l'année  1898 
es  uiiporlahoiis  se  soi,t  élev(-es  à  L927. 592. 000  fr..  contre 
]./;),. ..'i2.(  (10  pi.ndml  IS'.i;;  il  v  a  donc  aiigmeiitalion,  en 
faveur  ili'  cetle  ai,,i('e-ci,  <li'  f;j;i.o:i( i.OOo  fr.  ou  7  0/0. 

Les  exportation  ont  atteint,  eu  189M,  l.O.Vi.Oll.OOu  fr  .  contre 
1.;)'j8.02/.000  fr.,  soit  une  augmentation  de  104..58'i  OiiO  fr 
ou  /  0/0. 

•'74'98l'oOO°fr*^'''^"^  dépassé  les  exportations  de 

Les  driiits  «le  douane  perçus  en  1898  se  .sont  élevés  à 
4a./i;,9.H(a  fr  contiv  ',,5.897.199  en  18^7;  il  y  a  donc  de  ce  chef 
diminution  de  43/. 330  fr.  ou  1  0/0. 


Banque  Nationale  de  Belgique.  —  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Banque  Nationale  de  Belgique  a  fixé  le  divi- 
dende du  deuxième  semestre  à  5.')  fr.,  ce  qui  fait  un  dividende 
total  de  110  fr.  par  action  contre  lU9  fr.  en  1897  et  103  fr 
en  1896. 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  Belges  pendant 
les  trois  premiers  trimestres  1898.  —  I  es  recettes  brutes 
(Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois  de  septembre 
s'élevaient  à  17.746.(i(î9  fr.  75,  contre  16.079. i65  fr.  77  pour  ie 
même  mois  de  1897,  soit  une  augmentation  de  1  06n.8o3fr.  98. 

I  es  reci'tfes  nettes  s'élevaient,  pour  septembre  18  8  à  17 
millions  274.223  fr.  35,  contre  16  180.490  fr.  44  povu-  le  même 
mois  de  l'année  précédente,  soit  une  augmentation  de  1  mil- 
lion 93.7:S2  fr.  91. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
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nroduit    pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  1898, 
fr.  1^,  contre  128.076.654  P"^^-- ^^^r de 

respondanle  de  1897,  soit  une  augmentation  pour  1898  de 

^' Le^TcStefau  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
les  mêmes  mois  de^898,  à  130.619.831  fr.4'.j.  ^^^^^^^^^ 
fr.  28  pendant  les  mêmes  mois  de  1897  suit  une  dit- 
férence  en  plus,  pour  l'année  1898,  de  b.038.511  fr.  21. 
Voici  le  détail  de  ces  recettes  par  ligne 
Mois  de  septembre 

^'^""^^      '"^sgT^'^^^sgr'  1898 

(En  francs) 

Etat..(3.437kin  17.274.223  16.180.490  130619.881  123217  209 


9  premiers  mois 
1897 


Touinai-Jurb(4 
Hal  -  Ath  -  Tour- 
nai-front...(45; 
Brame- le- Comte 
àGand...  (r>:>) 
Jonction  Belge- 
Pruss.  ..(lôij) 
Eecloo-Brug.(48; 
Liégeois  -  Namu- 

r'i's  (75) 

Plai.dellerve . . . 
Liége-Maëst.(30) 
Flandieocc.(lH4) 
Nord  B.dt/e.(170) 
Malines-Terneu- 

zen  (66) 

Termond'-Saint- 
Nicolas. . .  (21) 

Chiiiiay  (60) 

Landen-Hasselt.l 


97. 

95.664 

155.915 

32.068 
9.327 

65.205 

129.102 
3H6.472 
1.431.034 

117.032 

22.745 
61.999 
5.123 


109.t8'j 
117.088 
152.121 


o4. 10 


.-,0 


62.439 
12.890 
l:-;0.704 
346.713 


760.507 

751.005 

1.307.610 

259.681 
80.640 

540.879 

1.022.754 
2.729.304 


772.520 
794.708 
1.164.119 
287.166 


522.010 
470.549 
996.58ii 
2.'o78.053 


.463.'9ï57  111562.378  11.403.219 
122.231      893.464  990.667 


20.428 
55.41(1 


180.090 
435.999 


187.010 
427.130 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 


Madrid^  18  janvier  1899. 
La  Situation.  -  Cons<M-vateurs  et  Libéraux.  -  La  Réunion  des 
Cortès.  —  Le  Programme  financier  de  M.  bUvela. 

G'e:,t  surtout  à  une  lutte  entre  les  conservateurs  et 
le«  libéraux  que  nous  assistons  en  ce  moment.  On 
croyait,  la  semaine  dernière,  que  les  premiers  allaient 
recueillir  immédiatement  l'héritage  de  M.  hagasta. 
Mais  ce  dernier  se  montre  peu  soucieux  d  abandonner 
le  pouvoir  et,  en  présence  de  la  concentration  de  tons 
les  groupes  conservateurs,  il  s'est  efforce  de  réunir 
toutes  les  foi  ces  du  parti  libéral. 

Son  premier  but  a  été  d'éloigner  le  danger  en  lecu- 
lantla  crise  :  il  espère  ainsi,  en  temporisant,  rassembler 
plus  facilement  les  éléments  divers  de  son  parti  et  con- 
solider sa  situation,  mais  d'autres  questions  sont  en 
ieu  que  des  intérêts  personnels  et  il  s'agit  de  savoir  si 
cette  politique  d'atermoiement  pourra  être  suivie  pen- 
dant longtemps  encore.  •  + 

Onoi  qu'il  en  soit,  au  dernier  Conseil  des  Ministres, 
M^Sagasta  a  prononcé  un  discours  dans  lequel  il  a  at- 
firméla  nécessité  absolue  pour  le  Gouvernement,  de  se 
présenter  devant  les  Cor  lès  avant  de  discuter  les  ques- 
tions politiques,  mais,  d'après  lui,  on  «e  pe^it  e  faire 
avant  que  le  Congrès  américain  ait  ratifié  le  tiaité  de 
paix.  Le  Gouvernement  sait  aujourd'hui  que  ce  traite 
sera  discuté  à  bref  délai,  et  comme  il  n  y  aura  pas  de 
conflit,  le  Cabinet  doit  se  présenter  devant  les  Gortes,  tel 
qu'il  est  composé  aujourd'hui.  -  Le  gênerai  Corréa, 
ministre  de  la  guerre  et  M.  Puigcerver  ministre  des 
finances,  ont  présenté  quelques  observationsque  M.  ba- 
casla  a  réfutées  en  disant  que  le  Gouvernement  actuel 
devait  aller  devant  les  Chambres  avec  tout^  son  auto- 
rité Tous  les  Ministres  ont  accepte  cet  e  décision 
même  M.  Romero  Giron,  qui  s'est  cependant  montré 
fort  réservé,  étant  donné  la  suppression  du  portefeuille 
dont  il  était  titulaire.  ,  i ,  r^,, 

Les  Cortès  seront  donc  convoquées  dos  que  le  Gon- 
erès  américain  aura  terminé  son  œuvre  ;  mais,  en  depit 
de  l'entcnlequi  a  paru  s'établir  entre  les  membres  du 
Cabinet,  on  Continue  à  croire  que  M.  Sagasta  devra 
abandonner  la  partie  et  les  conservateurs  persistent  a 


estimer  que  le  dénouement  de  la  crise  leur  sera  favo- 

1*3,1)1  G 

Je  vous  ai  paré,  la  semaine  dernière,  du  discours 
prononcé  par  M.  Silvela.  Je  crois  devoir  revenir  au- 
fourd'hui  sur  ce  discours  pour  en  reproduire  textuelle- 
ment la  partie  concernant  la  question  financière.  C  est, 
en  réalité,  l'exposé  du  jdan  financier  des  conserva- 

«  La  question  financière,  a  dit  M.  Silvela,  est  en  ce 
moment  une  question  capitale.  Nous  ne  conside.ons  pas 
comme  lettre  morte  l'article  constitutionnel  plaçant  la 
dette  publique  sous  la  sauvegarde  spéciale  de  la  nation 
espagnole.  Les  sacrifices  nécessaires  pour  retabhr  le 
crédit  sont  les  plus  puissants  et  les  plus  utiles  si  Ion 
veut  poser  les  bases  d'une  solide  régénération  future. 
Nous  reconnaissons  ce  fait,  mais  comme  nous  avons 
combattu  l'impôt  sur  la  Rente,  lorsqu  il  représentait  un 
moyen  qui,  ne  pouvant  apporter  alors  aucun  remède  a 
la  situation,  devait  créer,  au  contraire,  de  grandes  dif- 
ficultés pour  l'avenir .  nous  avons  également  admis, 
du  monieut  qu'il  s'agit  d'un  arrangement  général  et 
définitif  de  notre  dette  et  de  nos  finances,  que  les  sa- 
crifices réclamés  à  celte  source  de  richesse  soient  égaux 
aux  autres  sacrifices  que  Ion  exige  de  la  richesse  du 
territoire,  de  la  richesse  industrielle  et  mercantile. 
Nous  avons  accepté  qu'à  l'exemple  des  autres  va  eurs 
mobilières  ils  doivent  apporter,  eux  aussi,  leur  tribut  a 
la  rénovation  natio  oale,  partageant  ainsi  dans  une  même 
mesure  le  sacrifice  commun. 

«  Il  n'est  pas  possible,  nous  le  Reconnaissons  de 
promettre  aA  pays  une  diminution  d'impôts.  Nous 
adm.  ttons  même  que  certains  de  ces  impots,  spéciale- 
ment les  impôts  indirects,  devront  supporter  de  nou- 
velles augmentations,  exception  faite  pour  les  contri- 
butions immobilières  et  financières,  qui  ont  atteint  et 
ont  même  dépassé  en  Espagne  les  limites  raisonnables 

''\<'if  Tant  penser,  au  contraire,  à  modifier  et  à  a^eger 
leurs  charges,  afin  de  pouvoir  procéder  un  jour  a  l  étude 
d'une  répartUion  plus  équitable.  Pour  avoir  l'autonte 
nécessaire  et  pouvoir  demander  ces  sacnfices  nous 
de^ons  faire  de  grandes  économies  dans  nos  dépenses 
ne  pas  les  augmenter  et  les  diminuer  sans  cesse  11  tant 
demander  ces  sacrifices  aux  classes  passives,  a  tout  ce 
qui  est  du  domaine  des  libéralités,  des  émoluments 
extraordinaires,  les  étendant  en  un  mot  non  seulement 
à  ceux  qui  paient,  mais  aussi  à  ceux  qui  l'eÇOÎvent.  « 

Comme  vous  le  voyez,  ce  programme  est  de  nature 
à  rassurer  pleinement  l'étranger  :  il  dénote  une  exacte 
compréhension  des  nécessites  actuelles. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


31  décembre  1898  (52  semaines) 

1895 

1896 

1897 

1898 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

15. 79a. 432 

16.028.906 

15.e81.4Tl 

19  390.144 

E5.303  013 

Sg.ISO  4iii 

5T.  850. 301 

6t. 002.043 

14  '27'2.106 

15.3o8  892 

16.  n5  088 

14.411.154 

1.40b  561 

1  ■m  626 

1  216.850 

1.601.215 

lO.'iôO.ôSl 

U .858.155 

lî.'^IO.seS 

12.611.314 

Mail  514 

51.966.301 

59.164.003 

les. 122.432 

indalous  ......  (1067  kit.) 

Nord  de  l'Espagne  (2010  k.) 

Isturies  (184  kit.) 

Lérida-Reus  (104  kit,) 

llmansa-Valence  (499  kil.) 
Saragosse  (2921  kil.) 

La  Bourse  de  Madrid  en  décembre.  -  Voici  le  cours 
cndeYfonds  puljlics  à  la  Bourse  de  Madrid  pendant  le 
mois  de  décembre  : 


4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extérieure  

4  0/0  amortissable  

Obligations  du  Trésor  5  0/0  

_       des  Douanes  

Billets  de  Cuba  1886  

_  1890  

Obligations  dos  Philippines.......... 

Gédules  de  la  Banque  Ilypoth.  5  0/0. 
  —  4  0/0. 


54,111 
58,717 
65,521 
101,317 
87,526 
50,413 
42  4M2 
65,-209 
105,!=>45 
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Pondant  ce  mpme  mois,  on  a  négocié  à  la  Bourse  de  Madrid 

les  quantités  ci-apros  des  valeurs  suivantes  : 

*  Pesetas 

4  0/0  Intérieure   166.353.600 

4  0  0  Extérieure   16.916.3u0 

4  (I/O  amortissable   4.88't.50O 

Obligations  du  Trésor  5  0/0   9.657.000 

Bons  de  Cuba  1^86   15 . 4 1 8  000 

_         1890    10.795.700 

Philippines   7.953.500 

Obligations  des  Douanes   5.569.050 

Cédules  de  la  Banque  Hypoth.  5  0/0. .  1 .343.000 

_                      _           4  0/0..  887.000 

Obligations  municipales   534.000 

Total   2  j9.  «10. 65(1 


Courrier  de  la  BwurNe  de  lUsAdrid 


Madrid,  19  janvier  1899- 
Le  Marché  est  dans  l'attente  de  la  solution  des  questions 
finaiicièi'es  qui  se  trouve  arrêtée  en  ce  moment  par  la  solu- 
tion de  la  question  politique. 

Oti  cote  l'Intérieure  à  56  35;  l'Extérieure  à  62  40;  le  change 
sur  Paris  est  à  30  ... 


ITALIE 

LA  SITUATION 


Rome,  17  janvier  1899. 
La  Situation.  —  Les  Projets  financiers  du  Ciibine*.  —  La  Comm'ssion 
des  Quinze.  —  Le  Sénat  et  la  Quesiion  financière.  —  Les  Vœu.-c 
des  Chambres  de  Commerce.  —  La  Commission  de  Vigilance  sur 
la  Circulation. 

La  situation  ne  s'est  pas  sensiblement  modifiée  pen- 
dant la  semaine  qui  vient  de  s'écouler.  Gomme  je  vous 
le  faisais  prévoir,  le  Ministère  paraît  mettre  à  profit 
les  vacances  de  la  Chambre  pour  examiner  à  nou- 
veau ses  projets  financiers.  Mais  à  en  croire  les  bruits 
qui  circulent,  les  décisions  auxquelles  il  s'est  arrêté 
ne  sont  pas  de  nature  à  satisfaire  tout  le  monde  : 

Le  Cabinet  aurait  pris,  en  effet,  la  décision  formelle 
de  concentrer  tous  ses  etîorts,  quant  au  programme 
financier,  sur  le  projet  de  loi  pour  l'abolition  du  droit 
sur  les  farines.  On  en  ferait  surtout  une  question 
politique,  et  la  question  de  confiance  serait  nettement 
posée.  Le  Ministère  compte  obtenir  la  majorité.  Il  va 
donc  se  produire  une  situation  analogue  à  celle  qui  se 
manife-ta  lors  de  l'abolition  du  droit  sur  la  mouture. 
On  supprimera  l'impôt,  sans  trop  se  soucier  des  consé- 
quences, quitte  à  réparer  le  mal  plus  tard  et  à  donner 
aux  administrations  locales,  à  la  charge  de  l'Etat,  les 
moyens  de  fonctionner. 

si  le  Ministère  s'est  occupé  de  la  situation,  la  Com- 
mission des  quinze  n'a  pu,  comme  on  lui  en  avait  prêté 
l'intention,  utiliser  la  période  des  vacances  parlemen- 
taires. Les  réunions  ont  été  renvoyées  au  2ô. 

Quant  au  Sénat,  ses  travaux  n'ont  pas  été  interrom- 
pus et  il  en  a  profité  pour  établir  son  droit  à  discuter 
toutes  les  questions  de  finances. 

Dans  une  des  dernières  séances,  en  effet,  M.  Tajani, 
rapporteur  du  budget  des  gràceset  justice,  aproposé  un 
amendement  au  premier  article  du  budget,  destiné  à 
suspendre  une  modification  des  rôles  organiques  du 
Ministère.  Dans  un  discours  remarquable,  M.  Tajani 
a  développé  son  amendement,  en  insistant  sur  la  néces- 
sité absolue  de  ne  plus  permettre  les  d  pen-es  bureau- 
cratiques augmentant  sans  cesse,  contre  les  dispositions 
de  la  loi  et  la  volonté  du  Parlement. 

La  discussion  a  bientôt  pris  des  proportions  très  lar- 
ges et  le  Sénat  s'est  montré  fermement  décidé  à  reven- 
diquer son  droit  et  sa  compétence  sur  les  questions 
de  finance. 

Cette  détermination  bien  légitime  nous  fait  prévoir 
des  luttes  avec  la  Chambre,  et  vous  voyez  que  la  ques- 
tion financière  n'a  jamais  eu  autant  d  importance. 

M.  Fortis,  ministre  du  commerce,  a  chargé  M.  Rizzetti, 
membre  du  Conseil  supérieur  du  commerce  et  de  l'in- 
dustrie et  président  de  la  section  du  «  Lavoro  »  de 


faire  un  rapport  au  Conseil  sur  tous  les  vœux  mani- 
festés et  sur  toutes  propositions  faites  par  les  tlhambres 
de  commerce  du  royaume,  pendant  l'année  1898. 

Ce  rapport,  auquel  travaille  on  ce  moment  M.  Riz- 
zetti, aura  très  grande  importance. 

Les  arguments  sur  lesquels  les  Chambres  de  com- 
merce se  sont  prononcées  ont  trait  à  toute  la  vie  éco- 
nomique du  pays,  c'est-à-dire  à  l'agriculture,  au  com- 
merce, à  la  législation  commerciale,  douanière,  finan- 
cière, au  crédit,  à  la  circulation,  à  la  statistique,  aux 
transports,  aux  correspondances  et  enfin  aux  attribu- 
tions des  Chambres  de  commerce. 

Ce  rapport  sera  soumis  au  Conseil  supérieur  du  com- 
merce et  de  l'industrie  dans  sa  prochaine  réunion  plé- 
nière  et,  sur  ce  rapport,  le  Conseil  basera  ses  déli- 
bérations pour  appuyer,  auprès  du  Gouvernement,  les 
vasux  et  les  propositions  des  diverses  Chambres  de 
commerce  qui  seront  l'objet  de  mesures  de  la  part  du 
Gouvernement  lui-même. 

Ces  jours-ci  s'est,  réunie  au  Ministère  du  Trésor,  la 
Commission  permanente  de  vigilance  sur  la  circulation 
et  sur  les  instituts  d'émission,  d'abord  sous  la  prési- 
dence du  Ministre,  puis,  sous  la  présidence  du  vice- 
président,  sénateur  Lampertico. 

La  Commission  a  approuvé  le  rapport  annuel  au 
Parlement  sur  la  marche  des  instituts  d  émission  en 
1897,  et  a  renvoyé  à  une  réunion  prochaine,  fixée  au 
19  courant,  l'examen  des  autres  questions  importantes 
à  l'ordre  du  jour.   

L'Emigration  italienne  aux  Etats-Unis.  —  M.  E.  Rossi, 
chef  du  bureau  italien  d'immigration  à  Ellis  Island  (New- 
York)  vient  d'envoyer  un  rapport  sur  l'émigration  itafienne 
aux  États-Unis  en  lï<98. 

L'émigration  europénne  n'a  pas  différé  beaucoup  par  le 
nombre'et  la  qualité  de  celle  de  l'année  précédente. 

En  effet,  elle  a  été,  en  1897,  do  l",H.7'i«  contre  1><0.556. 

On  note  cependant  que,  tandis  que  l'émigration  des  pays 
européens  les  plus  importants,  ceux  d'Allemagne  et  d'Angle- 
terre, par  exemple,  est  en  sensible  diminution,  l'émigration 
italienne  se  maintient  la  plus  élevée  de  toutes. 

Voici  le  nombre  des  émigrants  arrivés  à  Ellis  Island  : 

1897  1898 

De  l'Italie   57.775  56.641 

De  l'Angleterre   26.311  24..5ol 

De  l'Allemagne   17.^37  12.996 

De  l'Autriche-Hongrie   27.888  31.989 

De  la  Russie   16.544  18.111 

L'importance  totale  de  l'immigration  dans  les  Etats-Unis 
qui  était  de  5  i7.773  en  1892,  est  descendue  à  L8.OI1U,  l'année 
dernière  :  on  le  doit  généralement  à  la  grande  rigueur  avec 
laquelle  la  nouvelle  administration  fédérale  appfique  les 
mesures  restrictives  contre  l'émigration. 

Le  caractéristi(iue  de  l'émigration  italienne  en  cette  der- 
nière année  est  l'augmentation  notaliledu  nombre  des  femmes 
et  des  enfants  (29.;:i60),  ce  qui  démontre  la  tendance  du  côté 
de  nos  émigrants  à  s'étabhr  avec  leurs  propres  familles  d'une 
manière  permanente. 

La  qualité  de  l'émigration  italienne  est  améhorée,  ce  qui 
résulte  de  l'analyse  des  56.641  Italiens  arrivés  en  1898  à 
New-York  : 

Ouvriers  mano'uvres.  16.410      Maçons   875 

Agriculteurs   5.185      Barbiers   717 

Cordonniers   1.540      Menuisiers   o4o 

Tailleurs  et  tailleuses.      995      Boulangers   328 

TisseuTS   30G      Relieurs   128 

Commerçants   303  Jardiniers  

Forgerons   247      Mécaniciens   /2 

Tailleurs  de  pierres. .      221      Imprimeurs   11 

Marins   976      Selliers   10 

Les  professions  libérales  sont  représentées  par  254,  parmi 
lesquels  115  sculpteurs  et  70  musiciens.  _ 

Résumant  ces  chiIVrcs  dans  leurs  principales  catégories,  le 
résultat  qu'on  en  a  obtenu  par  rapport  au  caractère  profes- 
sionnel de  l'émigration  italienne  est  le  suivant  : 
1"  Afec  occupations  diverses  (c'est-à-dire  commerce,  service 

domestique,  travaux  manuels)   ''^qoÂr 

2"  Exerçant  les  arts  et  métiers   iï, 

3»  Exerçant  des  professions  libérales   254 

4"  Sans'professions  spéciales  iparmi  lesquels,  en 

grande  partie,  des  femmes  et  des  enfants)   2?i.9iy 

56.641 

L'argent  apporté  par  les  émigrants  italiens  à  New- York, 
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suivant  les  déclarations  obtenues  par  le  Registry  Glerk  se- 
rait (le  465. 32i  dollars,  c'est-à-dire  de  2. 32b. 610  lire,  équiva- 
laient environ  à  40  lire  par  tèle  en  moyenne. 

Le  plus  grand  nombre  des  émigrants  italiens  s'arrêtent  à 
New-York  ei  dans  les  environs,  où  il  existe  la  plus  grande 
partie  des  Italiens  demeurant  dans  les  Etats-Unis. 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Rome 


Rome,  19  janvier  1899 
Le  Marché  italien  est  peu  actif.  La  fermeture  des  travaux 
parlementaires  enlève  beaucoup  d'animation  aux  affaires  et 
l'on  se  reserve  dans  l'atlente  de  la  solution  de  la  question 
financière. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  100  27  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  560  ...  Banque  Nationale,  1.012.  Méridionaux,  742. 


RUSSIE 


Le  Budget  russe  pour  1899.  —  Nous  venons  de  rece- 
voir le  rapiiort  adressé  ii  l'Empereur,  parle  Ministre  des 
finances  de  Russie,  sur  le  Budget  de  l'Empire  pour  l'exer- 
cice 1899. 

Les  évaluations  du  budget  de  1899  s'établissent  ainsi  : 
Recettes 

Recettes  ordinaires  Roubles   1.469.128  203 

■  Recettes  extraordinaires   4.Û00.OfiO 

1.473. 12». 20.J 

Montant  à  prélever  sur  les  disponi- 
bilités du  Trésor   98. GO 'i. 4'. -S 

Total   l..W1.732.t46 

Dépenses  ordinaires   1.462.659.283 

Dépenses  extraordinaires   109  073.413 

Total  Roubles  1.571.73^.646' 

Los  prévisions  des  recettes  ordinaires  indiquent  sur  1898 
une  plus  value  de  lO'i  millions  de  roubles,  dont  27.5  provien- 
nent d- s  douanes  ;  20.3  du  léscau  de  l'Etat;  10.4  des  bois- 
sons; 6.7  du  monopole;  8. S  des  ])atenlcs  :  7.7  des  sucres  ; 
5.4  des  forèls.  Les  prévisions  des  dépenses  ordinaires  sont 
supérieures  de  104.0  millions  à  Cf  lles  de  189-<,  dont  23.4  pour 
les  voies  de  communication  ;  guerre,  34.8  ;  marine,  16  ; 
finance,  v2.l  ;  agriculture,  1.2;  intérieur,  2.1  ;  instruction,  2.4  ; 
justice,  22.  11  y  a  une  diminution  de  2  millions  dans  le  ser- 
vice de  la  Dette.  Les  recettes  ordinaires  sont  en  excédent  de 
6.4  millions  sur  les  dépenses  ordinaires.  Les  dépenses  ex- 
traordinaires sont  en  diminution  de  14.9  millions  sur  les  pré 
visions  de  1898.  Afin  de  faire  face  aux  dépenses  extraordi- 
naires prévues  à  lo9  millions  en  1899,  le  Trésor  a  une  recette 
extraordinaire  de  4  millions,  6  4  millions  de  surplus  et  il 
prélèvera  98.6  niilliiins  sur  l'encaisse  disponible  du  Trésor, 
■évaluée  au  l"  janvier  à  115  millions. 

Il  ressort  de  ce  qui  pr<'cèdi/  que,  malgré  le  chiffre  considé- 
rable des  dépenses  effcctures  en  sns  de  celles  portées  au  bud- 
get, le  Ministère  des  finances  peut  équilibrer  le  budget  do 
1899,  sans  avoir  à  recouiir  à  des  opérations  de  crédit. 

Quelque  rapide  que  soit  la  progression  des  dépenses,  les 
recettes  budgétaires  continuent  ainsi  de  présenter  avec  elles 
ce  parfait  équilibre  dont  le  maintien  constitue  le  principe 
fondamental  de  la  gestion  des  finances  de  la  Russie. 

Le  rapport  du  Ministre  fait  voir  ensuite  que,  du  1"  janvier 
1887  au  1"  janvier  189::»,  la  dette  publique  a  augmenté  de 
1..531  millions  de  roubles.  Sur  ce  total,  1.139  millions  de 
roubles  représentent  le  montant  des  emprunts  affectés  à  ra- 
cheter des  lignes  concédées  et  à  construii-e  le  réseau  de  l'Etat. 
D'autre  pari,  en  sus  du  produit  de  ces  emprunts,  l'Etat  a 
consai-ré  à  des  constructions  de  chemins  de  fer  425  millions 
de  roubles  prélevés  sur  les  ressources  du  Trésor. 

Par  suite,  pour  cette  période  de  dimze  années,  les  dépenses 
d'accroissement  du  réseau  de  l'Etat,  1.5'i4  millions  de  rou- 
bles, ont  excédé  de  33  millions  de  roubles  l'augmentation  glo- 
bale de  la  dette  publique.  Parallèlement,  au  cours  de  cette 
*mème  péi'iode,  il  a  été  fait  à  la  Banque  de  Russie  4^9.9  mil- 
lions de  ronlile'S  do  paiements  effin-tifs  pour  réduire  le  mon- 
tant du  déi-ouvert  du  'f  résor  du  clief  des  émissions  de  iiillets. 
D'où  il  ressort  que,  pendant  ces  douze  années,  les  ressources 
que  l'Etat  s'est  procurées  par  l'emprunt  n'ont  pas  été  em- 
ployées à  maintenir  l'équilibre  du  budget.  C'est  tout  au  con- 
traire l'excédent  des  recettes  ordinaires  sur  les  dépenses  de 
même  nature  qui  a  permis  d'affecter  à  des  dépenses  extraor- 
dinaires, notamment  à  l'accroissement  du  réseau  de  l'Etat,  le 
solde  de  472. Vt  millions  de  roubles  par  l((|uel  se  balancent  le 
total  sus-indiqué  de  1.- 64  millions  et  l'augmentation  nette  de 


la  dette  publique,  1.091.1  millions  de  roubles  (1.581  millions 
de  roubles  —  439.9  millions  de  roubles). 

Ainsi,  la  progression  de  la  Dette  publique  pendant  les 
douze  dernières  années  tient  uniquement  à  ce  qu'il  a  été  con- 
sacré des  sommes  considérables  à  l'acquisition  et  à  la  cons- 
truction de  voies  ferrées,  c'est-à-dire  à  un  emploi  qui  n'a  pas 
seulement  une  importance  de  premier  ordre  pour  les  intérêts 
généraux  de  l'Etat  et  le  développement  économique  du  pays, 
mais  qui  est  directement  productif  au  point  de  vue  financier. 
Ce  n'est  pas  en  effet  sur  le  produit  de  l'impôt  qu'il  est  pourvu 
dès  à  présent  au  service  d'intérêt  et  d'amortissement  des  em- 
prunts contractés  pour  le  réseau  de  l'Etat  ;  c'est  sur  les  re- 
cettes d'exploitation.  Et,  vu  la  rapide  croissance  de  ces  re- 
cettes, il  y  a  lieu  de  s'atiendre  à  ce  que,  avec  le  temps,  elles 
constituent,  comme  on  le  voit  en  Prusse,  un  élément  très  ap- 
préciable de  revenu  net. 

Après  avoir  examiné  la  situation  monétaire,  le  rapport 
donne  des  renseignements  très  intéressants  sur  les  résultats 
satisfaisants  obtenus  par  le  monopole  de  l'alcool,  sur  la  si- 
tuation des  paysans  elles  moyens  de  l'améliorer. Nous  revien- 
drons sur  les  développements  donnés  à  ces  importantes  ques- 
tions. 

Le  rapport  termine  par  le  paragraphe  suivant,  qu'il  convient 
de  citer  : 

«  Maintenant  que  sont  réalisés  les  principes  fondamen- 
laux  de  la  réforme  libératrice,  il  devient  possible  de  procé- 
der à  l'accomplissement  de  la  tâche  léguée  à  notre  génération: 
organiser  d'une  manière  stable  la  vie  sociale  des  paysans  et 
leurs  droits  de  propriété.  Les  sollicitudes  inépuisables  pour  le 
développement  pacifique  de  la  Russie  et  ses  cordiales  sym- 
pathies pour  les  besoins  du  peuple  inspirent  la  conviction 
profonde  qu'il  a  plu  à  Dieu  de  signaler  votre  régne  par  cette 
gr;inde  œuvre,  pour  le  bien  de  la  nation  russe  tout  entière.  » 

"Voici  les  détails  des  prévisions  pour  1899  comparées  à  celles 
de  1898  : 

RECETTES 


Prévisions 
de  1899 


Prévisions 
de  1898 


(Roubles) 
I.  —  Recettes  ordinaires 

Impôts  directs                             113.554.631  100.577.816 

—  indirects                           591.374.700  5'iH.4r;i).200 

Droits  et  taxes                               75.807.757  70.145.674 

—  régaliens                            145  016.800  1:13.990.100 

Domaine  de  l'Ecal                        336.307.398  370. 12;'. 108 

Aliénation  d'immeubles  du  Do- 
maine                                            902.302  .593. 3-39 

Annuités  de  rachat                        77.694.000  80.558.300 

Recouvrement  de  débours  ef- 
fectués par  le  Trésor                    62.827.019  59.833.227 

Recettes  diverses  5.643.596  5.163.453 

Total  des  recettes  ordi- 
naires                           1.4(9.î28.2r3  1.P64.458.217 

IL  —  Recettes  extraordinaires 

Dépôts  perpétuels  à  la  Banque 

de  Russie                                   4  000.000  3  300.000 

1.473.128.203  1.367.758.217 

A  prélever  sur  les  disponibi- 
lités du  Trésor                          98.604.443  106.291.706 

Total  général                  1 . 571 . 732 . 646  1 . 474 . 049 . 923 

DÉPENSES 

Crédits  Crédits 

de  l'exerc.  99  de  l'exerc.  98 

(Roubles) 
1.  —  Dépenses  ordinaires 

Dette  publique                            270.238.(86  272.092.732 

Grands  Corps  de  l'Etat                   2.880.621  2.612.842 

Saint  Synode  et  culte  orthodoxe       21.199.144  20.372.627 
i  ti  I s tôrcs  ' 

Maison  de  l'Empereur                12. 637. .506  12.597  492 

Affaires  étrangères  ..........          5. 314. .556  4.802.176 

Guerre     ...                             823.791.710  288.975. '-52 

Marine          '  "                          83.065.0i  0  67.050.000 

Finances                                   233  :i81. 8-^8  211.2.52.020 

Agriculture  et  Domaines. . . .        36.980.741  35.737.983 

Intérieur                                     82.145.703  80.009.608 

Instruction  publique                   28.761.171  26.377.990 

Voies  de  communication....      288.074.712  264.677.2.32 

.Justice                                       44.944.H.51  42.73^.274 

Contrôle  de  l'Empire                        7.4.59.627  7.178.935 

Direction  générale  des  haras.           1.78^1.117  ]  .614.850 

A  reporter                1.422.659.238  1.3d8.085.218 
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Report   1.443. 659.233 

Rèfîlemont  de  compte  avec  le 
Ministère  do  la  guerre  du 
chef  des  achats  de  vivres  et 
de  fourniges  de  1898   4.000.000 

En  prévision  du  renchérisse- 
ment des  vivres  et  des  four- 
rages en  1899   4.000.000 

Dépenses  imprévues  pouvant 
résulter  des  besoins  extraor- 
dinaires  12.000.noo 

Total  des  dépenses  ordi- 
naires  1.4fi2.6'^9.233 

Excédent  des  recettes  ordinai-"  ' 
ros  sur  les  dépenses  de  même 
nature    6.468.970 

II.  —  Dépenses  extraordinaires 

Construction  du  chemin  de  fer 
de  Sibérie,  non  compris  le 
matériel  moteur  et  roulant. . 

Mesures  auxiliaires  se  ratta- 
chant à  la  construction  dudit 
chemin   

Construction  d'autres  voies 
ferrées  

Acquisition  de  matériei  moteur 
et  roulant  pour  le  chemin  de 
fer  de  Sibérie  et  pour  d'au- 
tres lignes  

Remboursement  anticipé  d'o- 
bligations de  chemins  de  fer 

Indemnités  à  des  particuliers 
et  à  des  Ktablissements  pu- 
blics pour  les  dédommager 
de  la  perte  du  privilège  do 
«  propination  »  

Total  des  dépenses  extra- 
ordinaires.  


1.338.085.213 


12.000.000 


1.3Ô0.08Ô.213 


27.154.350 

3.706.256 
24.777.783 

46.864.525 
6.570.500 


37.447.020 

3.718.363 
23.565.182 

49.234.145 


10.000.000 


109.073.413  123.P64.710 


Total  général  des  dépenses.    1.571.732.646  1.474.049.923 

SUISSE 

La  Situation  économique  et  financière  de  la  Suisse 

^ir  lTrîn  fr''^  la  Circulaire  de  M.  Duval  quelques  indications 
>,ur  la  ques  ion  du  rachat  des  chemins  de  fer  et  sur  le  pro- 
jet de  ci  eation  d'une  Banque  d'Etat  :  ^ 

La  Suisse  se  prépare  à  entrer  dans  la  période  de  réalisation 
nomîne  ^?  "^^^  ^'"^"^^  P^'^t^  '«'"^'lant  son  organisatfon  éc° 
nomique  et  financière  qui  se  soient  jamais  présentés  devant 

La  question  du  rachat  des  chemins  de  fer  tranchr^e  allirma- 
tivement  par  le  vote  populaire  du  20  février  1898  n'en  est 

ceTlerd'ï,''ren^...^f"rtTV""  P^"--  ^^"-^  ^«  ^'■«'^  concessions 
celles  du  Ceniral,  de  1  Union  et  partiellement  du  Nord-Est 

nni.T  ''î^'"'^  prochainement  sa  notification.  G'es^  la 
?a  donner  i  LT."  r''  P^'f  «ans  nombre  et  sans  fin  auxque  t 
Ul  T  liev  la  fixation  des  indemnités  de  rachat.  Personne 
donc  aujourdhm  ne  peut  établir  encore  le  prix  auquel  la 
t«?v  i'^^rr  deviendra  acquéreur  du  réseau  ni  à  quel  prix 
aux  et  conditions  générales,  elle  se  procurera,  dans  trois  ans 
ïu\?r.'^'  r'^rr^-  grande  ob^^eclion,  celle  de  l'inconnu 
SiSIé^ànîScSt?  reste  donc  intacte  dansson 

La  situation  générale  du  loyer  de  l'argent,  celle  nue  nous 
avons  exposée  ci-dessus,  là  désafïecLn  des  capitaux  de 
placement  pour  les  fonds  d'Etat  et,  en  oX,  la  tension 
aLÏÏraîvSr'el^""'  ^^'^'^  '  rallier  lu 'p^o'j^^^e^ 

joîrd'hiiV'  Banques,  voici  où  elle  en  est  au- 

,  .^^.^^.^"ite  du  rejet  par  le  peuple,  le  28  février  1897  delà 
01  fédérale  créant  une  Banq.ie  de  'la  Confôdérat  on  sufsse 
eVdelnfT.''  i"  <=°.'^"'erce  etde  l'industrie  élaborunTro- 
efla  Dre°sen?a  in  '"'-^T  ^'"'^6  B^nq'^e  centrale  d'émissk,n 

Le^nn,i^^l.  r/r-"'      ''''''^  '^''^      Conseil  fédéral. 

Le  capital  aurait  été  de  50  millions  fourni  ■  2/5  nar  le», 
cantons,  I/o  par  les  banques  d'émission  actuelles  et  2?5  nar 

6ur  ce,  le  <^onseil  fédéral  nomma  une  Commission  d'experts 
qui  fit  un  rapport  dont  voici  la  conclusion"  " ''^P^rts 

«  Création  d  une  Banque  centrale  au  capital  de  60  millions 


M  T.:.  ^  '  P".'','^  Confédération,  1/3  par  les  cantons. 
J/  >  pai  le  capital  prive.  Cette  proportion  do  1/3  serait 
observée  dans  la  nomination  des  organes  de  la  Société.  Le 
1/-S  reserve  à  la  Confédération  pourra  être  éventuellement 
Srînint  quote  part  non  souscrite  par  les  autres 

ri!:'lV'""'''^'A  ^?'^°'''^î  ^"^^f  ^  soumettre  ce  projet  mixte  aux 
Chambres.  Qu  en  adviendra-t-il  ?  Nous  ne  saurions  le  dire 

enSment'  '""'^"^^  personne 

n.?",n"^  ^  fP?ctateurs   et  victimes  de  la  situation 

actuelle,  nous  souhaitons  une  prochaine  solution,  car  un 
pays  comme  le  notre  ne  peut  pns,  sans  en  souffrir  voir  so 
perpétuer  un  état  de  choses  qui  oblige  parfois  nos  banques 
a  nous  refuser  et  billets  et  écus  et  mandais.  "^nques 

Notre  circulation  fiduciaire  actuelle  est  de  ^^20  millions 
environ  ;  or,  nous  sommes  persuadés  qu'avec  uup  circulation 
même  inférieure,  mais  «  centralisée  il  y  aura  une  telle 
économie  de  force  que  notre  circulation  prendra  une  beaucoup- 
plus  grande  tluidité  et  élasticité.  ^ 

La  Banque  centrale  fonctionnera,  an  effet,  comme  un  c/rand 
balancier  compensé  entre  toutes  nos  places  dont,  chaque 
soir,  elle  connaîtra  la  situation  exacte. 

Les  trente  quatre  banques  actuelles,  devenues  simples 
succursales,  n  auraient  plus  alors  à  craindre  les  coups  de 
suipnse  auxquels  elles  cherchaient  à  parer  par  leurs  stocks 
de  jDiiiets  en  reserve  et  leur  superencaisse  au  dehi  du  40  0/0 
égal  On  pourra  donc  donner  le  vol  à  ces  bilkts  et  écus 
inutilement  retenus  prisonniers.  Les  situations  ivciproques 
de  succursale  a  succursale  venant  se  concentrer  chaque  soir 
a  la  Banque  centrale,  les  virements  par  mandats  seront  en 
m  fn,? r""'"*  facilités,  car  on  pourra  alors  d.mner  du 
Baie  ou  du  Berne  a  Gene%'e  quand  on  saura  qu'il  y  a  du 
Coire  ou  du  Zurich  disponible,  ce  qu'on  refuse  souvent 
aujourdhui  par  simple  ignorance, 

.  Noire  change,  dont  le  miroir  est  le  chèque  Paris  n'a 
jamais  ete  aussi  mauvais.  Nous  avons  vu  ce  mois  en  èflfet 
le  cours  de  10(.  fr.  75  (en  1897,  on  a  touché  lOi»  fr  73)  La 
caractéristique  de  cette  année  n'est  pas  seulement  ce  cours- 
extrême,  mais  bien  plutôt  la  persistance  et  la  durée  des 
cours  élevés,  d  ou  on  est  malheureusement  amené  à  conclure 
que  la  norme  s  eleve. 


Le  Budget  des  Alcools  pour  1899.  —  Le  budwt  relatif 
au  monopole  de  l'alcool  voté  par  le  Conseil  fédéral  suisse 
prévoit  un  total  de  recettes  de  13.495.000  fr.  et  un  tota  de 
dépenses  de  7.2 '8  000  fr.  La  recette  net-e  du  monopole  de 
1  alcool  serait  de  6.267.000  fr.  sur  lesquels  6.1(i0  0o0fr  se^ 
raient  repartis  aux  cantons  et  100. dOO  fr.  versés  au  fonds  de 
construction  d'un  palais  des  alcools  fédéraux 

Le  total  de  13. 495. 00-  fr.  des  recettes  brutes  se  décompose 
comme  suit:  vente  de  trois-six  etd'alcool  potable:  10.580  000  fr  • 
vente  d  alcool  dénaturé,  2.215.000  fr.  f^inance  de  monopole 
sur  les  eaux-de-vie  fines,  etc.,  6">0.0i'0  fr  "'""upoie 
Les  principales  dépenses  sont  lessuivantes  :  achat  de  trois- 

1  S7-I  no'.T'  P?'"''"  ;  f'--'  ^<=hat  d'alcool  dénaturé, 

1.873.01W  fr.  ;  administration  422  500  fr.,  etc.,  etc. 

La  Circulation  des  Journaux  en  Suisse.  —  D'anrès  la 

t  fbué'^r  tff  r'^*^  '"f  1^  P°«t<^  a'expéSe  Tdis- 

en  Snii^t  ■«  n«  P^g"  =*t>""  "«mbre  de  journaux  suivants  : 
lp^,i!an.  1'/?^'  '^'^Ig'q.ie  6.64,  en  Danemark  30.96.  en  Al- 
es  .h  P  ni    i  ^-^r      Autriche  4.19.  Le  fait  incon- 

tesiame  que,  dans  aucun  autre  pays,  le  nombre  des  journaux 
transportes  par  la  poste  et  remis  à  domicile  des  destinataires,. 
nnut  P^^-^Poriionnellement  aussi  élevé  qu'en  Suisse,  est  dà. 
pour  beaucoup  a  ce  que  le  service  de  distribution  est  orga- 
nise d  une  manière  étendue  et  que  la  distribution  des  journaux 
se  fait  reguherement  jusque  dans  les  hameaux  et  fermes  les- 
les  plus  retires. 

La  dernière  année  d'application  de  la  taxe  de  transport  de 
trois  quarts  de  centime  par  exemplaire  a  été  l'année  i8-/8. 
^eite  année  la,  la  poste  a  transporté  50.787.441  exemplaires 
de  journaux  suisses  passibles  de  la  taxe.  La  taxe  d  nn  cen- 
time par  exemplaire  est  entrée  en  vigueur  le  l"  janvier  1879 
et  la  poste  a  transporté,  cette  année  là,  49.324  278  exemplaires 
de  journaux  pavant  la  taxe.  Il  y  avait  ainsi  diminution  en 
1879.  comparativement  à  1878. 

Il  est  toutefois  établi  que  la  diminution  qui  s'est  produite 
^"  P'''"  ""apport  à  1878,  s'est  trouvée  plus  que  compensée 

en  1-<«1  et  que,  pendant  les  vingt  années  de  1878  à  1897  le 
service  des  journaux  a  pris  un  élan  considérable  au  point  que 
dans  aucun  autre  pays,  la  moyenne  par  tête  de  population 
nest  aussi  forte  qu  en  Suisse. 

Le  nombre  des  journaux  suisses  passibles  de  la  taxe  trans- 


18ns 

.     67. '.61. <  02 

18  '3 

1880 

18.t4 

1^90 

..    73.4' 8..  40 

1895 

1891 

..  80.47LK34 

1896 

1892 

1897 

85  281.116 
89.467.914 
90.29  i.0K6 


94 


L'ÉCONOMISTE  p:UROPËEN  -  Amérique 


AMÉRIQUE 


finances  :  Milreis 

En  circulation  au  31  mars  1898   ^'^'"S'ïo 

Conversion  refusée   12-4  134  800 

—       acceptée  •   qi  Vm  700 

25  0/0  de  bonus  à  ces  dernières    ... . . .  ■  • .  •'j'S-^'r^o 

Montant  de  la  nouvelle  émission  5  (^^'O  pa^^^^^^^  loo  168.500 

TotaldeladcOteinU-rieurefoM^^^^^^^^^^  slîisSieOO 

Augmentation  de  la  dette   30 . 513 .  aOO 

Les  nouvelles  obligations  nécessiteront  un  service  moins 

fort     "°  '0  papier  représentent  beaucoup  moins  que  4  0  0  or. 

loiL  .  ■)       1   1    f^ifp  en  obligaiions  de  200  milr.,  400  mur., 

rèpréseateut  les  montant,  suivants  en  circulation  . 
^  Milreis 

-L™»'Sl'iffio;o:::-.-.::::-.  |:|» 

_       1889  4  0/0   la.o^U.uuu 

54.813.500 

Total  de  la  dette  intérieure .     576 . 805 . 100 


Le  Département  de  la  guerre  a  dépensé  146.093  920  doll. 
pendant  les  six  preiniers  mois  de  1  f  ^^f^i^s^' f 
nendant  la  période  correspondante  de  1897.  La  maune  a  ae 
pensé  36  509.48S  doU.,  contre  17.1  5.^'.5  doll.  Les  pensions  se 
lont  élevées  à  76.483.:sl9  doU.  Les  dépenses  civiles  et  diverses 
ont  augmenté  de  5.000.0U0  de  dollars. 


113.470.3*^3 
918.028.710 


77.4^0.663 
544.569.930 


13.155.802  10.796.076 


°^Stc^îî'£rexercice  1896  fut  de  H-S^^  conl^  ou  2  691 
contos  800  mille  reis  de  plus  que  celle  de  l89o,  et  elle  laissa 

''''^rS''<^nl'^^^^^^^^^^^  1^  ^^^ff-  de  13.830  contos 

,.1  in  W  lps  dépenses  occasionnées  par  la  campagne  de 
r  Ho^  rén  démie  de  petite  vérole  et  en  dépit  de  la  baisse 
H^^rt  du  café^t  de  la'i-éduction  de  2  0/0  sur  l'exportalion 
de  c^e  proîuU  ;  cet  exercice  laissa  également  un  excédent  de 
recettes  de  55  contos. 


Statistique  sur  l'Année  1898.  -  Le  Wall  Sfree<  publie 
le  teSèauluivant  qui  lui  est  adressé  de  Boston  et  ".o^tre 
l'importance  du  développement  économique  des  Ltats  Unis 

'"'^Notfe  confrère  fait  observer  que  la  plus  grande  partie  de 
la  nrogress  on  a  été  enregistrée  pendant  le  deuxième  semestre 
derâniée  II  fait  observer  que  "^lannée  agricole _ finissant  le 
80  juin  est  le  véritable  exercice  financier  américain  : 

1898  1897 

Ventes  d'actions  à  la  Bourse  de 

New-York  actions 

—     d'obligations  dol. 

Ventes  d'actions  à  la  Bourse  de 

Boston  actions 

Clearings  des  Banques  de  New-  33.427.027.000 

^'^•de  Bo^n.v;;;.-.-.-dol:  5:420.647.000  5.095..09.000 

^^■^^^îrdeLai.-;ï  llSS  l-li 

_         _      desEt.  U.tons            238.081  21  .W4 

Exp.  du  cuivre  des  Et.-U,  .tons            142.4^5  131  .b08 

StJck  vis.  du  cu^vre  31  déc.,>ns          ^|7.J96  ^,^^^31.9| 

«d^^:::::::::jmsb  ^050.000.000  ^_5;..k..^ 

171..3.439 

Exp.dem;rch.,llink..dol    inif,Y[%  "^l'^^Z 

i-p-tTmoi  '"°"-  ■  S-.lofo  Vr.2'o:fo7 
Elpcïtd'j;,"!  mois:         14.575.316  3...98.40 

IS^:^^°^^"::::::::^^S  èk^ 

?Sorrc^toi^::?:-.-.-.baiies   i.èti:^  6.088:21 


ÉTATS  -UNIS 

Recettes  et  dépenses  publiques.  -  Voici  les  chiffres 
de? recettes  eVdes  dépenses  publiques  des  Etats-Unis  pen 
Jant  ir  mois  de  décembre  derni(;^r  La  comparaison  est  laite 
avec  le  mois  correspondant  de  18 J/  : 

Décembre  ____ 

Diff.  en  1898 


1898 


(En  dollars) 
11.660.78S 
14  ;■^4•^.938 
33.M2.980 


+  5.103.536 
-f  8.278.390 
—  31.523.83C 


59.646.698 
27. 6  Vt.  092 


—  18.241.905 
+  14.230.715 

-f  32.472.6^0 


Douanes......   ^-'^^fà 

Eevenus  intérieurs.  ^-J^^ 
Divers   ZMi'dA'o'^ 

Total  des  recettes. .     41 . 404 . 79_i 

Dépenses   41.864.H07 

Balance  ...     -  460.014  +32.ul2.606 
T      recettes  diverses  en  1897  comprennent  le  versement  pour 
le  Chcmfn  do  fer  du  Pacifique.  Le  Département  de  a  guerre 
;  riAnpnsé  en  décembre  18.l8i.6  6  dollars,  contre  3.7^8.400 
doSs  en  î«97  et™elui  delà  marine  4.373.729  doll.,  au  lieu 

''"^Vddlef  résultats  des  six  premiers  mois  de  l'exercice  : 

1"  semestre 

"   i8!)8'^9r'''~"~M)r9r~"  Diff. en  1898-S9 
—  —  —  jâSfeJ 

(En  dollars) 

nminnps  96.045.839     62.825.020   +  S3. 220.819 


Total  des  rcccltes. . 
Dépenses  

Déficit  


2/15  961  889  i;07.760.574  -f-  38.201 .3i 5 
329.68r.3ll   2(t8.2()4.2U  +121.477.100 


83.719.422         443.637   -\-  83.275.785 


La  Mort  de  M.  Dingley.  -  M.  Dmgley,  représentant 
républicain  de  l'Etat  d a  Maine  au  Congres  de  1  Umon  et 
ï'tu  eur  du  tarif  douanipr  actuel,  est  mort,  le  15  ca^-ant  On 
écr  à  ce  propos,  de  Washington,  que  le  président  Mac  Kmley 
paraît  viVenient  affecté  de  la  disparition  de  cet  ardent  ch.m- 
pfon  du  système  protectionniste  et  a  déclaré  qu'il  ne  trouve- 
rait personne  pour  remplacer  ce  législateur,  qui  connaissait 
dans  ses  moindres  détails  cette  machine  comp:iquee  qu  est  le 

^'^ïlJ^ilw^Sl^S'sVele  système  protectionniste  a 
été  très  ébranlé  par  les  conséquences  d«  la  guerre  avec  1  Es- 
pagne et  qie  les  deux  partis  r^ublicain  et  démocrate,  quoique 
?a?tant  des  points  opposés  de  la  Protection  a  ou  i^nce  et  du 
libre-échange,  semblent  tendre  vers  un  tarif  destine  simple 

"La  monTM'.DÎ.SeTpourra  avoir  aussi  quelque  influence 
sur  nssue  des  conféreVces  anglo  américaines,  pour  relier 
outes  les  questions  en  suspens,  f  "s  et  le  ('anada 
procité  commerciale  entre  les  Etats-Unis  et  le  (.anada^ 
M  Dinglev  représentait  avec  M.  Foster  les  Etats  Unis  dans 
Ms  conférences,  tenues  d'abord  à  Québec,  et  maintenant  a 
Washington  et  les  idées  du  père  du  tarif  amencn.n  en  vigueur 
nrtendSent  guère  aux  concessions  susceptibles  d  amener 
^entente  cherchée.  Etant  donné  l'état  d'avancement  des  tra- 
vaux de  la  conférence,  on  croit  que  M.  Dingley  n  y  ser»  pas 
T-erplacé  Pe  -êire  sa  disparition  facilitera-t-elle  un  arran- 
gement commercial  dont  la   conférence   paraissait  encore 

assez  loin.  

Le  Marché  Financier  de  IXew-York 

New-YiOrk,  le  18  janvier  1899. 

La  situation  générale  du  Marché  reste  toujours  très  favo- 
rablemSl  influencée  par  la  .publication  des  exc»  ;^^^^ 
tats  obtenus  pendant  l'anne.  qui-  vwnt  de  s  ecoulei  et  les 
affaires  présentent;  une  très  forte  animation. 

Le  marché  monétaire  est  ferme. 

Le  .4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 


j;KC()N()MlSrK  KIIROPKEN  —  Amérique 


95 


Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  plus  calmes 


à  1^5  .  / .  ;  r  Union  Pacific,  à  46  .  / . . 


MEXIQUE 


Recettes  douanières.  —  Les  recettes  doiianieres  du  mois 
de  décembre  1W8  se  sont  maintenues,  à  peu  de  cliose  près, 
au  niveau  élevé  du  mois  précédent;  elles  ont  atteint  e  mil- 
lions 424.0  lO  piastres,  en  augmentation  de  al4.iiOO  piastres 
sur  celles  de  décembre  1897.  Les  recettes  du  premier  seiiiestre 
de  l'exercice  en  cours  ont  été  de  12.750.00U  p  contre  11  nnl- 
lions  287  000  p.  pendant  la  période  correspondante  de  1897-98. 

Voici  leiableau  comparatif  des  recettes  mensuelles  durant 
les  quatre  derniers  exercices  : 


1898-99 


1897-98      1896-97  1895-96 


Juillet      piast.  1.672.000  1.645.000  1.70'1.000  1.599.000 

Août  1987  000  1.919.0U0  1.945  000  1.754.000 

Septembre       '.  SiOSÔ.OOO  1.675.000  1.94:i.000  1.758.000 

Octobre         :  2  149.000  1.858.0U0  2.0H5.(iOO  2.0;-il.000 

Novembre'     ..  2'.4-<3.000  1.980.000  2.030.000  2.v37.000 

Décembre'"  2.424  OuO  2.210.000  2.292.000  1.890.000 

Janvier      "'  »  1.881  000  2.036.000  2.153.000 

Février »  1.775.000  1.902.000  2.023.000 

Mnr«  »  2.080.000  2.074.000  2.071.000 

Avril ..  1.915.000  1.684.000  1.952.000 

Mii  »  1.889.000  1.7«2.C(iO  1.855.000 

Juin'.'. '.  ".  '.  '. '.  '.  '. .' ." .'  »  1.985  000  1.863.000  1.753.000 

Totaux   12.750.000  22.712.000  23.289.0U0  23.076.000 

Les  recettes  du  timbre  sont  également  très  satisfaisantes  : 
elles  ont  donné,  en  novembre  dernier.  2.118.997  p.,  contre 
1  711.479  p.  en  octobre  1898  et  1,978.649  en  novembi-e  1897. 
Le  piiJduit  total  des  cinq  premiers  mois  de  1  exercice  s'est 
élevé  à  9.224.328  p.,  soit  601.420  p.  de  plus  qu'en  1897-98. 


L'Industrie  du  Coton.  —  Nous  avons  reproduit  dernière- 
ment un  article  du  Mexique  sur  le  di'veloppemcnt  remar- 
quable pris  par  l'industrie  mexicaine  du  coton. 

C'est  parce  quelle  est  de  moins  en  moins  tributaire  des 
marchés  étrangers,  pour  sa  matière  première,  que  l'industrie 
textile  mexicaine  peut  faire  des  progrès  aussi  rapides  et  se 
développer  avec  une  telle  facilité. 

Depuis  quelques  années,  la  culture  du  coton  se  lait  sur 
une  extension  de  plus  en  plus  considérable,  dans  les  Etats 
du  Nord  de  la  République  et  principalement  ceux  de  Chihuâ- 
hua  et  de  Coahuila.  La  création  de  grandes  lignes  de  chemins 
de  fer  reliant  ces  Etais  aux  principaux  centres  manufactu- 
riers de  la  République  et,  d'autre  part,  des  conditions  éco- 
nomiques ont  favorisé  cette  culture",  grâce  à  laquelle  d'im- 
menses étendues  de  territoire  ont  pu  être  mises  en  valeur  en 
même  temps  qu'elle  a  attiré,  vers  des  régions  quasi-désertes 
auparavant,  un  grand  nombre  de  travailleurs  dont  la  pré- 
sence ne  peut  que  contribuer  à  l'accroissement  des  ressour- 
ces de  ces  mêmes  Etats. 

A  l'une  des  dernières  séances  de  la  Société  Agricole  Mexi- 
caine. M.  Gorozpe,  président  de  cette  Association,  a  fait  au 
sujet  du  développe  ment  de  la  culture  du  coton  au  Mexique, 
une  conférence  qui  vient  à  l'appui  de  nos  dires.  Il  a  déclaré 
que,  d'après  diverses  conversations  qu'il  avait  eues  avec 
plusieurs  notabilités  de  Ciudart  Lerdo,  la  culture  du  coton 
prend  de  plus  en  plus  d'importance  dans  la  vallée  du  rw 
Nazas.  Cette  année,  grâce  à  l'abondance  des  pluies,  la  récolte 
de  cette  région,  calculée  au  prix  de  15  piastres  les  46  kilogs, 
atteindra  une  somme  de  six  à  huit  millions  de  piastres.  Il 
a  ajouté  qu'en  vue  des  avantages  qu'oll'rc  cette  culture,  la  po- 
pulation fait  preuve  d'un  véritable  enthousiasme  et  que  le 
loyer  des  terrains  a  notablement  augmenté  de  valeur  à  tel 
point  que  l'on  p^yc,  maintenant,  jusqu'à  3.00:)  piastres  par 
an,  par  cab  Uleria  (un  peu  moins  de  43  hectares).  Ce  prix 
semble  si  avantageux  que  quelques  grands  propriétaires  pré- 
fèrent louer  leurs  terrains,  en  toutou  en  partie,  plutôt  que 
les  faire  cultiver  pour  leur  propre  compte.  Ils  tirent  ainsi  de 
superbes  revenus,  alors  qu'il  y  a  encore  peu  de  temps,  leurs 
terres  ne  leur  rapportaient  rien,  ou  à  peu  près. 

M.  Gorozpe  a  cité  cet  exemple  :  Une  hacienda  de  30  cabal- 
lerias  avait  été  vendue,  il  y  a  plusieurs  années,  pour  la 
somme  de  60.000  pia-tres.  L'acheteur  la  revendit,  l'année  sui- 
vante, 160.000  piastres.  Il  y  a  un  an,  un  nouvel  acheteur  acquit 
cette  propriété  au  prix  de  400.000  piastres.  11  vif-nt  de  la  louer 
pour  neuf  ans  à  raison  de  105.000  piastres  annuels.  Cette 
hacienda  occupe,  il  est  vrai,  une  situation  privilégiée,  car  les 


terrains  qu'elle  compnmd  longent  les  rives  du  fleuve  Nazas 
sur  une  distance  d'environ  80  kilomètres  ;  mais  il  n'en  est 
pas  moins  significatif  qu'elle  ait  sextuplé  de  valeur  en  si  peu 
de  temps. 

Du  reste,  tous  les  terrains  aussi  avantageusement  placés 
que  la  propriété  dont  nnus  parlons,  sont  exploités  ou  à  la 
veille  de  l'être.  Comme  leur  extension  est  excessivement  vaste, 
on  peut  prédire  que  dans  un  avenir  plus  ou  moins  rapproché, 
le  coton  produit  dans  la  vallée  du  Nazas  pourra  sullire  aux 
besoins  de  l'industrie  nationale,  malgré  les  progrès  que  celle- 
ci  doit  accomplir.  En  outre,  de  nombreusi^s  plantations  ont 
été  établies,  sur  les  rives  du  rio  Bravo  et  l'on  y  obtient,  déjà, 
des  récoltes  d'excellente  qualité.  Enfin,  et  de  l'avis  dr  M  (io- 
rozpo,  on  doit  s'attendre  à  ce  que  cette  culture  s'étendo  le  long 
des  aflluenls  du  fleuve  précité  —  surtout  du  rio  Goncho  — 
lorsque  les  travaux  de  captation  des  eaux  de  ces  rivières  au- 
ront été  exécutés. 

A  ce  moment,  la  région  septentrionale  de  la  République 
sera  devenue,  grâce  à  îa  culture  du  coton,  une  des  plus  im- 
portantes et  des  plus  riches  de  tout  le  pays.  Elle  ne  tardera 
pas,  sans  doute,  à  égaler,  au  point  de  vue  de  la  production 
du  précieux  textile,  l'impoitance  du  Texas  et  de  quelques 
autres  Etats  du  sud  de  l'Uuion  Américaine,  grands  produc- 
teurs de  coton.  Il  y  a  même  lieu  d'espérer  qu'un  jour  vien- 
dra où  le  Mexique  pourra,  dans  cette  branche  agricole,  faire 
concurrence  aux  Etats-Unis,  sur  les  marchés  étrangers  Les 
progrès  accomplis  dans  ces  dernières  années  sont  assez  consi- 
sidérables  pour  que  nous  puissions,  sans  exagération,  envi- 
sager dès  maintenant,  cette  éventualité. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Budget  de  1899.  —  La  Commission  du  budget  de  la 
Chambre  des  députés  a  présenté  son  rapport  sur  l°s  prévi- 
sions de  recettes  pour  1899.  En  comparant  ces  prévisions,  dit 
le  Times  of  Argentina,  avec  les  recettes  de  l'année  actuelle, 
et  en  convertissant  dans  les  deux  cas  les  recettes  en  or  en 
papier  monnaie  au  taux  de  200  0/0  —  taux  admis  actuelle-, 
ment  par  la  ;  ommission  —  les  recettes  augmentent  de  30  mil- 
lions de  pesos-papier.  Les  recettes  totales  en  or  sont  évaluées 
à  41.7:0.867  pesos. 

Les  chapitres  ayant  contribué  à  former  ce  montant  sont 
ceux  figurant  dans  le  budget  actuel  et  qui  donneront  proba- 
blement 31 .596.173  pesos,  c'est-à-dire  un  million  de  moins 
que  les  prévisions.  Le  surplus  est  obtenu  par  de  nouveaux 
chapitres  dont  voici  l'énumération  :  province  de  Buenos- 
Ayres,  1.36i).000  pesos;  obligations  émises  par  la  loi  3655, 
115.467  pesos;  10  0/0  de  droit  additionnel  sur  les  importa- 
tions, 8.800.000  pesos.  Mais  on  se  demande  comment  la  Com- 
mission peut  évaluer  un  pareil  chitfre,  quand  les  droits 
d'importation  s'élèvent  seulement  â  26.410.000  pesos.  Cette 
recette  ne  sera  probableniput  pas  réalisée,  car  les  10  0/0  addi- 
tionnels et  la  taxe  nouvelle  de  40  0/0  par  litre  sur  les  alcools 
causera  une  diminution  dans  la  consommation  des  produits 
étrang  rs. 

Les  revenus-papier  sont  évalués  à  69. 822.000  pesos.  Ici  en- 
core, on  peut  craindre  que  les  prévisions  ne  se  réalisent  pas. 
La  Commission  a  compté  sur  une  augmentation  de  2.e00.000 
de  pesos,  à  provenir  du  droit  sur  l'alcool  ;  mais  on  peut  s'at- 
tendre aussi  à  une  diminution  de  consommation.  Les  autres 
estimations  de  revenus  s'écartent  peu  de  celles  de  l'année  der- 
nière. 

Les  chapitres  de  revenus-papier  qui  ne  figurent  pas  dans 
le  budget  actuel  sont  les  suivants  :  terrains  des  poris,  2.r)0i^'.000 
pesos  ;  huiles,  500.000  pesos  ;  chapeaux,  1.000.'  00  de  pesos. 

Les  dépenses  pour  1899  sont  évaluées  à  152.000.000  de  pesos, 
de  telle  sorte  qu'un  excédent  de  1.300.000  pesos  a  été  prévu: 
mais  il  faut  savoir  si  les  évaluations  de  recett(>s  se  réaliseront 
et  si  les  dépenses  ne  subiront  pas  un  accroissement. 


Finances  provinciales.  —  Les  provinces  d'Entre-Rios  et 
San-Luis  ont  conclu  un  arrangement  avec  leurs  créanciers 
européens  relativement  à  leurs  dettes.  Le  Gouvernement  fé- 
déral presse  les  provinces  de  Santa-Fé  et  de  Cordoba  d'en 
faire  autant.   

Prévisions  sur  la  Récolte  du  blé.  —  La  presse  agricole 
évalue  à  2  milUons  de  tonnes  la  récolte  du  blé  dans  la  Répu- 
blique Argentine.  Les  quatre  provinces  à  céréales  y  partici- 
peraient dans  la  proportion  suivante  : 

Province  de  Santa-Fé,  1.200.000  tonnes;  Cordoba,  320.000 
tonnes;  Entre-Rios,  300.000  tonnes ,  Buenos-Ayres,  180.000 
tonnes. 

Si  l'on  estime  à  700.000  tonnes  la  quantité  nécessaire  pour 
la  consommation  locale,  il  resterait  un  stock  de  1.300.000 
tonnes  disponibles  pour  l'exportation. 

Cette  évaluation  est  considérée  comme  un  peu  optimiste 
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bien  qu«  la  prolongation  du  froid  ait  arrêté  les  ravages  des 
sautt-relles.  Les  quatre  provinces  avaient  emblavé  en  blé 
2  mill'ons  d'hectares;  les  prévisions  de  la  presse  portent  le 
rendement  à  J.OO.J  kilogrammes  à  l'hectare,  ce  qui  est  beau- 
coup. Hu  égard  aux  dégâts  causés  par  les  gelées  dans  certains 
cantons.  On  ne  doit  guère  compter  sur  un  rendement  supé- 
rieur àxb  >  kilogrammes  à  l'hectare,  ce  qui  lamène  la  récolle 
totale  à  1.700. l'Oi)  tonnes.  L'exportation  ne  disposerait,  dans 
ce  cas,  que  de  1  million  de  tonnes. 


URUGUAY 

Le  Président  Cuesta.  —  Une  majorilé  absolue  des 
membres  de  la  législature  élus  en  novembre  dernier  a  publié 
un  manifeste  ratifiant  leur  promesse  d'élire  président  le 
l"  mars  M.  Cuesta,  président  provisoire  actuel.  Gftie  décla- 
rât.on  éclaircit  l'horizon  politique,  jusqu'à  présent  assez 
obscur. 


ASIE 


CHIN  E 

Recettes  Douanières.  —  Nous  avons  donné,  le  6  janvier, 
un  résumé  des  résultats  fournis  par  les  recettes  douanières 
de  la  i.hine  pendant  le  troisième  trimestre  de  18i8  et  nos 
kcteurs  savent  qu'il  s'est  produit,  cette  année,  une  certaine 
diminution. 

D'après  les  statistiques  officielles,  cette  moins-value  provient 
principalement  des  droits  d'importation;  il  y  a  aussi  baisse 
dans  les  revenus  du  cabotage,  de  l'opium  et  du  t)-ansit  Les 
droits  d'exportation  et  de  navigation  ont  bénéficié,  par  contre, 
d'une  plus-value.  Le  likin  sur  l'opium  a  donné  les  mômes 
résultats  qu'en  1S97. 

A  Shanyhaï,  où  la  diminution  totale  a  été  de  110.000  taëls, 
elle  a  porté  sur  tous  les  droits,  sauf  ceux  de  navigation  ;  la 
baisse  la  plus  forte  a  été  supportée  par  les  droits  d'expor- 
tation tombés  de  3G8.U00  taëls  à  •^73.0  0.  Les  entrées  et  sorties 
de  navires  ont  été  respectivement  de  887  bâtiments  déplaçant 
1.07.)  4(1  >  tonnes  et  899  bâtiments  en  déplaçant  1.087.192, 
contre  H09  bâtiments  déplaçant  1.110.4.3  tonnes  et  897  en 
déplaçant  l.OdlXM.  Il  a  été  importé  fi. 703  piculs  d'opium 
étranger  et  1.150  piculs  d'opium  indigène,  contre  7.088  et 
1.510  en  1^97. 

L'entrée  des  cotonnades  n'a  pas  varié,  tandis  que  celle  des 
filés  a  présenté  les  variations  suivantes  : 

Filés  1898         1897  1895 

.\nglais..-   8.370       2.rf78  9.243 

Indiens   129.606     167.892  ]81.2'.0 

.laponais   81.3j4      51.825  23.248 

Dans  les  exportations  de  lainages,  il  y  a  eu  baisse  générale; 
les  métaux  ont  généralement  repris,  principalement  le  fer, 
les  plaques  d'étain,  le  plomb  et  l'acier. 


INDES  ANGLAISES 

La  Politique  des  Chemins  de  fer  dans  l'Inde  anglaise.  — 

La  (Chambre  de  Commerce  du  Bengale  a  otTert,  le  2  janvier, 
un  lianquet  d'adieu  à  lord  Elgin  auquel,  on  le  sait,  lord 
Curzon  wcnt  de  Huccéder  en  qualité  de  vice  roi  des  Indes.  Le 
télégraphe  a  longuement  rapporté  au  Times  les  discours 
prononcés  à  cette  occasion.  On  y  trouve,  selon  l'usage,  un 
résumé  des  traits  et  des  faits  les  plus  saillants  qui  ont 
marqué  l'Administration  du  vice-roi.  Parmi  ceux-ci  il  en  est 
un  qui  prend  une  importance  particulière  au  moment  préci- 
sément où  l'on  vient  de  procéder  chez  nous  à  la  première 
émission  destinée  à  doter  notre  Indo-Chine  d'un  réseau 
ferré  :  c  est  la  politique  do  chemins  de  fer  pratiquée  par  le 
Gouvernement  des  Indes  et  à  laquelle  lord  Elgin  a  donné 
une  impulsion  toute  particulière.  En  portant  un  toast  au 
vice-roi,  M.  Montagu  Turner,  le  président  de  la  Chambre  de 
Commerce,  a  attiré  tout  particulièrement  l'attention  sur  ce 
jjoint. 

(irâce  à  la  politiciue  suivie  par  lord  l'^lgin,  3.500  milles  de 
lignes  nouvelles  ont  été  ajoutés,  pendant  son  administration, 
au  réseau  déjà  existant  et  les  tracés  de  3.000  milles  nouveaux 
ont  été  approuvés.  Ce  développement  des  chemins  de  fer  de 
l'Inde  a  rendu,  dit  M.  Turner,  d'immenses  services  au  com- 
merce de  l'Inde. 

Ce  résultat  a  été  obtenu  par  le  Gouvernement  en  accordant 
à  des  Comjjagnies  des  concessions  territoriales  et  en  parti- 
cipant, dans  une  certaine  proportion,  aux  risques  comme  aux 
bénéfices  de  l'entreprise. 


C'est  en  cela  que  la  politique  de  Lord  Elgin  est  une  inno- 
vation. Précédemment,  les  chemins  de  fer  de  l'Inde  ont  été 
construits  soit  par  le  Gouvernement,  soit  par  les  Etats  indi- 
gènes, soit  enfin  par  des  Compagnies  particulières  moyennant 
une  subvention  déterminée  de  l'Etat,  soit  avec  le  système  de 
la  gaïautie  d'intérêt. 

Le  système  de  lord  Elgin,  cette  coopération  du  Gouver- 
nement dans  les  entreprises  de  chemin  de  fer,  a  stimulé 
l'initiative  privée  et,  d'autre  part,  le  Gouvernement  prend 
ses  précautions  grâce  au  contrôle  d'une  Commission  des 
chemins  de  fer  sur  tous  les  projets  qui  lui  sont  soumis. 

«  Avec  ce  procédé,  constate  la  Quinzaine  coloniale,  l'outil- 
lage économique  peut  faire  de  rapides  progrès  dans  l'Inde 
anglaise,  et  il  en  fera  surtout  le  jour  où  le  Gouvernement  de 
l'Inde  pourra  se  procurer  dans  la  Métropole  des  capitaux  à 
meilleur  compte  qu'actuellement.  C'est  une  des  grandes 
questions  à  l'étude  et  c'est  pour  nous  un  sujet  de  satisfaction 
que  la  question  du  crédit  colonial  soit  posée,  en  ce  qui  con- 
cerne notre  Indo-Chine,  dans  des  conditions  si  satisfaisantes, 
alors  qu'elle  n'a  pas  encore  atteint  dans  l'Inde  anglaise  se» 
derniers  perfectionnements.  » 


JAPON 

Le  Commerce  d'exportation  au  Japon.  —  Le  Gouver- 
nement des  Etats- Unis  vient  de  faire  une  enquête  pour  déter- 
miner la  politique  poursuivie  par  le  Japon,  en  vue  d'étendre 
son  commerce  extérieur.  Voici  la  réponse  que  lui  adresse 
son  Consul  général  à  Yokohama  : 

«  Le  succès  obtenu  par  les  industriels  et  exportateurs  japo- 
nais semble  dû,  en  grande  partie,  au  bon  marché  de  leurs 
marchandises.  L'aide  gouvernementale  a  eu,  cependant,  un 
etl'et  stimulant  sur  l'extenglon  des  marchés  étrangers.  Le 
département  appelé  le  Rijsriurnusho  est  consacré  à  la  défense 
des  intérêts  de  l'agriculture  et  du  commerce.  Sous  sa  dépen- 
dance se  trouvent  les  bureaux  du  commerce  et  de  l'industrie, 
des  forêts,  des  mines,  des  brevets,  des  marques  de  fabrique, 
de  la  géologie,  la  Commission  des  pêcheries,  le  musée  com- 
mercial, les  fermes-modèles  et  le  Comité  de  l'Exposition  de 
Paris. 

Le  commerce  reçoit  un  autre  appui  du  Gouvcrnemént,  sous 
la  forme  de  subventions  et  de  primes  accordées  à  la  marine 
marchande.  La  principale  (Compagnie,  le  Nippon  Yusen 
Kaisha,  a  76  bâtiments,  avec  un  tonnage  net  de  129.308 
tonnes  ;  14  bâtiments  déplaçant  plus  de  3.000  tonnes  ;  4,  plus 
de  2.000  ;  37,  plus  de  l.OOO  et  21  moins  de  1.000.  Cette  Compa- 
gnie reçoit  du  Gouvernement  une  subvention  annuelle  de 
800.001)  yen. 

L'Empire  japonais  n'a  pas,  à  l'étranger,  d'agences  officielles 
pour  l'exploitation  de  ses  produits,  en  dehors  de  ses  consuls. 
Le  Gouvernement  a  fréquemment  assisté  des  entreprises  pri- 
vées, mais  on  ne  sait  dans  quelle  mesure. 

L'éducation  technique  reçoit  un  appui  matériel  du  Gouver- 
nement dans  les  institutions  suivantes  :  Université  impériale 
de  Tokyo  ;  Université  impériale  de  Kyoto  ;  Ecole  industrielle 
de  Tokyo;  Ecole  des  Beaux-Arts  de  Tokyo;  Ecole  d'agricul- 
ture de  Sapporo  ;  Ecole  de  l'artillerie  et  du  génie  ;  Ecole 
des  mécaniciens;  Ecole  de  la  marine  marchande,  toutes  à 
Tokyo  ;  Ecoles  de  la  marine  marchande,  à  Osakaet  Hakodate; 
Ecoles  des  postes  et  télégraphes  de  Tokyo. 

Le  Gouvernement  a  aidé  le  d  iveloppement  du  commerce 
extérieur  par  des  primes  et  des  subsides  et  cela  paraît  être 
sa  politique.  Il  l'a  poursuivie  depuis  1870  et  paraît  vouloir 
la  continuer,  car  les  résultats  ont  été  favorables.  Les  cercles 
industriels  et  commerciaux  du  Japon  étudient  avec  attention 
les  méthodes  commerciales  des  grandes  nations  industrielles 
et  ont  souvent  imité  ce  qu'ils  ont  vu  faire. 


Les  Capitaux  étrangers.  —  Le  Japon  Times,  dans  un 
article  sur  la  situation  financière  du  Japon,  exprime  cette 
idée  qu'au  lieu  d'essayer  d'augmenter  les  émissions  de  papier 
par  les  banques,  on  dr  vrait  s'efforcer  de  rapporter  les  restric- 
tions légalçs  apportées  à  l'acquisition  de  terres  par  les 
étrangers. 

Notre  confrère  dit  que  le  nombre  des  Japonais  partageant 
cette  opinion  que  la  possession  de  terres  par  les  étrangers  ne 
peut  jamais  être  préjudiciable  aux  intérêts  du  pays,  augmente 
de  jour  en  jour  et  qu'on  peut  être  certain  de  voir  renverser 
définitivement  cette  barrière. 

Etant  donné  les  bénéfices  donnés  au  Japon  par  le  nombre 
limité  d'entreprises  dans  lesquelles  les  étrangers  ont  été 
autorisés  à  s'engager,  il  est  difficile  de  croire  que  les  Japonais 
pourront  conserver  une  répugnance  à  cet  égard. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  — Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Siraartj 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr.) 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

lort de 
;aisse 
;ircul. 

X  2* 

3  eu  S 

Or 

Argent 

Total 

tion 

Rapp 
l'ent 
à  la  ( 

ci  T3  o 

H  g 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1899 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 
1898 


FRANCE.  - 

1.929.5  1 
1.810.5  1 
1.814.5  1 
1.820.8  1 
ALLEMAGNE 
7til.7 
648.9 
672.5 
698.9 
LLEMAGNE. 
69.1 
68.1 
70.4 
70.1 
ANGLETERRE. 
27ianv.|  814.1 
774.5 
799.2 
817.1 


27janv. 
12  jaav, 
19  janv 
26janv. 

15  janv, 
31  déc. 
8janv. 
15janv. 
A 

31  déc. 
31  oct.. 

30  nov. 

31  déc. 


12janv. 
19.janv. 
26janv. 


27  nov . 
1"  oct. 
29  oet. 

20  nov 


ANGLETERRE. 


27  nov 
1°''  oct. . 
29  oct.. 
26  nov. 


145.0 
132.5 
137.5 
152.5 

ANGLETERRE 


72.5 
62.5 
70.0 
72,5 


—  Banque  de  France 

208.9  3.138.4  3.784.0 
,190.2  3.006.7  3  906  7 
,197.6  3.01-2.1  3.900.5 
199. G  3.020.4  3.855.2 

—  Banque  Impériale 
342.3  1.104.0  1.439.8 
291.5     940.4  1.696.7 
302.2     974.7   1.56;!  5 
314.0  1.012.9  1.465.9 

—  Banques  d'Emission 
34.0     103.1  249.0 

33.6  101.7  234.0 

31.7  102.1  229.4 
31.5     101.6  242.2 

—  Banque  d'Angleterre 
»        814.1  665.3 
•        774.5  693.0 
»        799.2  666.7 
»        817.1  661.5 

—  Banques  d'Ecosse 
15.0     160. 0  185.0 
17.5     150.0  190.0 
17.5     155.0  195.0 
15.0     167.5  207.5 

—  Banques  d'Irlande 

10.0  82.5  170.0 
10.0  72.5  147.5 
10.0  80.0  170.0 
10.0      82.5  170,0 


83 

2 

77 

3 

77 

3 

78 

3 

76 

5 

55 

6 

62 

6 

69 

6 

41 

» 

43 

» 

44 

» 

42 

» 

122 

111 

4 

119 

3X 

124 

3K 

86 

» 

78 

» 

79 

• 

80 

» 

50 

» 

49 

» 

47 

» 

50 

» 

Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

ort de 
aisse 
ùrcul. 

a  CD  s 

Or      1  Argent 

Total 

tion 

-ci 

<D 
3-, 

1898  ]5janv. 

1898  i3  déc. 

1899  8jaiiv. 
1899  lôjanv. 

1898  20janv. 

1899  5janv. 
1899  12janv. 
1899  19janv. 

189  7  22  déc 
1898  7  déc. 
1898  15  déc. 
1898  22  déc. 


1897  81  déc. 

1898  31  ocL. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

1898  22janv. 

1899  7  janv. 
1899  14  janv. 
1899  21janv. 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


765.5  259.7  1.025.2  1  374  4 
755.5      260.8  1.016.3  1.472.1 

704.3  260.2  1.014.5  1.491  2 
753.9      260.6  1.014.5  1,442.9 

BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 
92.2       15.0     107.2      488  9 
103  9       16  9     120.8      525  4 
100  4       16  3     116.7  585'6 

102.4  16.7     119.1  534.6 
BULGARIE.  —  Banque  Nationale 

4.2        3.8       8.0  1.9 
4.4        4.1        8.5        3  4 
4.4        4.0       8.4         3  3 
4.4         4.1        8.5  3.3 
DANEMARK.  —  Banque  Nationale 
90.4         »         90.4  127.8 
90.0         »         90.0      126  8 
94.6         »         94.6  126.3 
101.9         .        101.9  131.7 
ESPAGNE.  —  Banque  d'Espagne 
235.8      262.0     497.8     1227  2 

276.5  203.9  480.4  1449  2 
276.5  207.7  484.2  1460'4 
276.5      214,8     491.3  1462.3 

GRÈCE.  —  Banque  Nationale 
^89  7  20  nov.         2.0  »         2  0      134  3 

189  8  30  sept.         1.8  .         18  127'2 

1898  31  oct..         1.6  »         l'e  122'8 

1898  30  nov.         2.0  »         2^0  123;4 

HOLLANDE.  —  Banque  des  Pays-Bas 
172  3  238.4  441.4 
170.1  278.9  476.7 
170.1  278.9  474.5 
170.7     279.5  468.7 

-  Banque  d'Italie 

56.2     356.7      771  9 
366.2  809.8 
366.7 
366.9 


189  8  22ianv. 
1899  7  janv. 
1899  14janv, 
1899  21janv. 

189  7  20  déc. 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 


66.1 
108.8 
108.8 
108.8 

ITALIE. 

300.5 
303.0 
303.4 
303.6 


63.2 
63.3 
63.3 


189  7  20  déc. 
1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  20  déc. 
189  8  30  nov. 

1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  .90  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


799.8 
799.0 

ITALIE.  —  Banque  de  Naples 

61.6  10.5  72.1  236.8 
63.3  10.5  73.8  243.8 
63.3  10.5  73.8  243  5 
63.5  10.5  74.0  236.7 
ITALIE.  —  Banque  de  Sicile 
35.2  1.5  36.7  52.8 
35.2  1.5  36.7  58.3 
35.2  1.5  36.7  58.2 
35.2  1.5  36.7  58.3 
NORVEGE.  —  Banque  de  Norvège 


40.6 
46.8 
49.1 
44.7 


40.6 
46.8 
49.1 
44.7 


80.6 
91.4 
93.2 
88.3 


PORTUGAL.  — 


1897  29  déc. 

1898  14  déc. 
1898  21  déc. 
1898  28  déc. 


26.8 
27.1 
27.1 
27.1 


Banque  de  Portugal 

47.7  74.5  365.3 
49.3  76.4  386.8 
49.5  76.6  887  0 
49.5      76.6  387.8 


75 
69 
68 
70 

22 
23 
22 
22 

421 
250 

254 
257 

70 
71 

75 

78 

40 
33 
33 
34 

2 
2 
2 
2 

54 
58 
58 
59 

46 
45 
46 
46 

30 
30 
30 
31 

69 
62 
62 
63 

51 
51 
53 
51 

21 

20 
20 
20 


5 
5 
5 

^Vz 
6% 
6)1 
6;^ 

3 

2^ 
2>| 

5 
5 
5 
5 


5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 

Y' 
'A 


5>2 


98 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 


Encaisse  métallique 


Or 


Argent  Total 


Circula- 
tion 


1897  27  déc. 

1898  12  déc. 
1898  19  déc. 
1898  2G  déc. 

1898  l"janv. 
1898  16  déc. 
1898  23  déc. 
18Si9  l"janv. 

1897  ;Wnov. 

1898  Vi  nov. 
1898  30  nov. 
1898  17  déc. 

1897  31  déc. 

1898  15  déc. 
1898  22  déc. 
1898  31  déc. 

1897  30  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 

189  7  30  nov. 
Î898  30  sept. 
1898  31  cet.. 
1898  30  nov. 


1898  22.janv 

1899  7janv 
1899  14  )anv 
1869  2lianv 


ROUMANIE. 

57.4 
60.5 
60  2 
59.9 
RUSSIE.  - 
3.095.4 
2.6"i2.0 
2.600.3 
2.644.0 

RUSSIE.  — 

22.8 
21.9 
21.5 
21.0 
SERBIE. 
5.0 
5.2 
5.1 
4.7 
SUÉDE 
41.3 
44.1 
44.2 
44.1 
SUEDE. 
11.5 
11.6 
11.8 
11.7 
SUISSE.  - 
93.2 
95.8 
98.0 
97.1 


—  Banque  Nationale 

2  2      59  6  146.0 

1  9      62.4  '.71.3 

2  0  62.2  167.0 
■Ï.O      61.9  165.3 

-  Banque  Impériale 
102  9  3.198.3  2.430.2 
lll'7  2  763.7  1.821.8 
104.8  2.705.1  1.821.-<i 
111.5  2.755.5  1.765.6 
Banque  de  Finlande 


2.3  35.1  73.3 
2  4      24.3  78.5 

2  4  23.9  79.4 
2'A      23.4  79.6 

-  Banque  Nationale 

7.3  12.3  23.7 
9  3      14.5  33.3 

9  2  14.3  33.2 
9.2      13.9  33.1 

—  Banque  Royale 
2.9      44.2  88.9 

3  1  47.2  97.5 
3  6  47.8  91.6 
4.2      48.3       92  0 

—  Banques  Privées 

16  8  :8.3  101.0 
13.2  24.8  115.2 
12  9  24.7  113.2 
13.6  25.3  110.7 
•  Banques  d'Emission 
12  0  105.2  211.3 
9!8  105.6  222.7 
10.6     106.6  220.0 

10  8     107.9      216  3 


41 

36 
37 
37 

132 
151 
148 
156 

34 
31 
28 
30 

50 
44 
43 
42 

50 
4S 
52 
52 

28 
21 
21 
23 

50 
49 
50 
50 


5 
5 
5 

5>é 


6 
5 
5 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs 


1898  2fijanv. 

1899  I2janv. 
18S9  lO  janv. 
Î86  9  25j  uiv. 


8  8.39,4 
8  233,3 
8  268.1 
8  338,4 


2  585,3 
2  4'.^0,4 
2  408,6 
2  515,5 


11  424.7 
10  723,7 
10  766.7 
10  853,9 


14  870,8 
!4  028,8 
Î5  2(i6,9 
14  801,9 


76 
71 
76 
75 


TOTAUX  au  31  décembre 

1893  31  déc.    6  116,5    2  493,1     8  809,6 

1894  31  déc     6  952,0    2  603,7    9  555,/ 

1895  .^1  dPC     7  863.4     2  506,3   10  369,7 

1896  31  déc     7  859,9     2  512.7   10  372.6 

1897  «i-^c.    8  745,6     2  556,4  11  302,0 
(1)  T,a  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  a  des  dates  dififé- 
rentes.  ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  daillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


15  264,1 

56% 

15  539,5 

62 

16  072,6 

63 

14  536.6 

71 

15  253,6 

74 

COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


22  dec.  29  déc.  5  janv.  1 12  janv  IQjanv  26janv 


A.msterdain  

Anvers  ■ 

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

ConstaJitinople  

Francfort  

Gènes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Sa'nt-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (4  3  mois) . . . 


il  87 
100  32 
150  50 
3'J  . 
80  15 
100  32 
lUO  35 
22  S2 
80  75 
lOT  79 
100  70 
780  . 
25  51 
29  .. 
107  80 
,37  12 
47  70 
47  65 


47  95 
100  31 
151  oO 
29  .  . 
80  90 
100  23 
100  75 
22  75 
80  92 
IÛ8  04 
100  72 
7".0 
25  48 
29  25 
107  95 
37  1 
47  87 
47  82 


47  98 
100  21 
151  50 
341  50 
81  05 
100  17 
100  75 
22  77 
81  01 
107  61 
100  70 
756  . 
25  42 
35  50 
107  65 
37  17 
47  8 
47  77 


100  23 
151  50 
31  50 
81  15 
100  19 
100  70 

22  :3 

81  06 
107  81 
100  80 
765  .. 
25  38 
29  75 
107  85 
37  17 
47  95 
47  90 


4S  02 
100  15 
151  50 
30  75 
81  05 
100  15 
100  85 
22  71 
80  98 
108  .. 
100  8  i 
782  .. 
25  43 
30  .. 
108  .. 
37  22 
47  87 

47  8a 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Vdleurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  Mnrt, 
Allemagne..  — 
Vienûe-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeurs  à  vue 


Plus 


29  déc. 


moins 

3 

3 


Londres    — 

—        .          cb .  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York  

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.). 
Argent   id.    (le  kil.). 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916™) 
_         _  (nouv.  titre  ;  900 
Couronnes  de  Suéde  


206  25 
122  -J5 

206  87 


5  j  anv. 


206  !2 
122  12 
207 


%  % 

y-i  % 

4  % 

5  % 

6  % 
4  % 

au  pair 
3i37 
218  89 


388  50 
330 
264  25 


25  21  S 
25  24  . 
0  2rp. 
7  ôOp 
0  87p 
519  . 

34!(9  03 
99  70 
80  50 
25 
20  60 
40 
27  50 


373  50 
400 
264  25 


25  17 
25  191/2 

0  25p. 

7  2  p. 

0  81p. 

519  . 


12  janv 


206  .. 

122  . . 
206  7o 


3445  58 
99  04 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


385  .. 
26i  . 


25  18K 

25  21 
0  '-'2p 
7  37p 
0  87p 
517  50 

3442  15 
99  59 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


19janv 


2S  janv 


206  12  205  75 
122  06  122  . 
206  87  206  87 


382  50 
380 
263  75 


25  16^ 
25  19. 
0  l6p. 
7  50p. 
0  8"/p. 
517  60 

3438  71 
lOo  58 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


383  25 
380  .. 
263  50 


25  16% 
25  19 
0  16p. 
7  12p. 
0  81p. 
517  .. 

3437  .. 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  ries  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


48  . 
100  13 
152  75 
30  »5 
81  10 
100  il 
100  8b 
22  71 
81  11 
107  67 
100  79 
784  .. 
25  41 
3'"  30 
107  65 
37  30 
47  90 
47  85 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aulr.-Honçrie  (li.  or). 
Belgique  (ifranc  or). . . 
Espagne  (paset.  pap.) 
Grèce  (dractime  pap.) 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

PortugaUmilreispap.) 
Russie  (roubles  or.). 
Suisse  (franc  or) . . . 

Pays 
Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.  et;. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(pesopap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier; 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent) 
Chine(SliaDghaI)(taëIarg.) 


Valeur 
au  pair 
en  franc: 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

29  déc. 

5  janv. 

12 janv 

19janv 

26janv 

1  234 

1  234 

1  233 

1  232 

1  232 

l  232 

25  22 

25  215 

25  165 

25  165 

25  165 

25  145 

2  10 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  77 

0  73 

0  77 

0  77 

0  75 

1  » 

0  66 

0  66 

0  66 

0  66 

0  65 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  07 

1  » 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

5  60 

3  83 

4  04 

3  88 

3  83 

3  83 

2  67 

2  67 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

1  y 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  19 

5  19 

5  17 

5  17 

5  17 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  37 

2  40 

2  44 

2  42 

2  .39 

1  89 

1  32 

1  29 

1  25 

1  23 

1  21 

2  84 

0  78 

0  80 

0  80 

0  77 

0  77 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  65 

2  69 

2  69 

2  69 

2  69 

7  47 

3  61 

3  56 

3  54 

3  56 

3  56 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  26  janvier  1899 


100  francs 

ea  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   '"0  18 

En  Angleterre   100  11 

^■a  Autriche- Hongrie .. .  100  51 

Eq  Belgique   100  16 

En  Espagne   '30  30 

En  Grèce   152  75 

En  Hollande   ICO  24 

En  Italie   i07  66 

En  Portugal   145  90 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   100  81 

knx  Etats-Unis   ÎOO  09 

Au  Mexique   

Ën  Répuhl.  Argentine . .  209.. 

Au  Chili   156  20 

Au  Brésil  ••••  368  83 

Aux  Indes   99  41 

Au  Javon   „i 

En  Chine   209  83 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  82 

—  Anglais   99  89 

—  Austro-Hongrois.  99  49 

—  Belges   99  84 

—  Espagnols   76  71 

—  Grecs   65  46 

—  Hollandais   99  76 

—  Italiens   92  88 

—  Portugais   68  53 

—  Riisses   99  80 

—  Suisses   99  19 

Pièces  des  Etats-Unis —  99  91 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  47  84 

_     du  Chili   64  02 

—  du  Brésil   27  11 

Pièces  des /wrfes   100  59 

—  du  Javon   104  26 

—  de  la  Chine   47  65 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  23  janvier  1899. 

Les  changes  ont,  en  général,  une  tendance  à  la  baisse, 
auoiaue  le'' mouvement  soit  assez  lent.  La  détente  est 
provoquée  par  la  baisse  de  l'escompte  des  grandes 
Banques  d'émission  et  aussi  par  le  paiement  des  cou- 
pons des  valeurs  étrangères,  qui  fournissent  au  marche 
français  une  quantité  importante  de  devises. 

L'  Amsterdam  est  à  205  3/4,  venant  de  206  1/3,  le 
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papier  allomaud  recule  de  123  0(3  à  122;  le  papier  au- 
trichien reste  k  206  87,  un  pou  au-dessous  du  gold  point 
d'entrée;  aussi  il  arrive  à  la  Banque  de  France  de  l'or 
autrichien. 

Le  Madrid  se  relève  un  peu,  nous  laissons  le  verse- 
ment à  383  25  ce  qui  fait  ressortir  la  prime  de  l'or,  en 
Espagne,  à  30  0/0.  Le  papier  sur  le  Portugal  et  sur  la 
Russie  sont  aux  mêmes  cours  que  la  semaine  derni(''rc. 

Pas  de  changements  non  plus  sur  le  Londres,  le 
cours  actuel  ne  «permet  de  mouvements  d'or  ni  dans  un 
sens  ni  dans  l'autre. 

Le  papier  belge  est  toujours  à  0,16  0/0  au-dessous  du 
pair  ;  le  papier  italien,  à  7.12  0/0  de  perte,  est  un  peu 
mieux,  tenu  ;  mais,  malgré  un  léger  relèvement  du 
papier  suisse,  le  gold  point  d'entrée  est  dépassé  et  l'or 
de  nos  voisins  arrive  en  France. 

Le  New-York  est  à  517  au  liea  de  517  50  ;  les  Améri- 
cains n'importent  pas  d'or  en  ce  moment,  mais  on  ne 
peut  pas  dire  que  tout  soit  fini,  ni  même  que,  malgré 
la  bonne  récolte  de  1898,  nous  ne  serons  pas  dans  la 
nécessité  d'acheter,  en  1899,  d'importantes  quantités 
de  blé  pour  reconstituer  nos  stocks,  qui  ont  été  épuisés 
en  1898. 

CHANGES  DE  LON  DRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londi'es  sur 


Valeurs  à  4  mois 

28 

déc. 

4  janv. 

Il  janv. 

18  janv. 

25  janv. 

1/11 

11/16 

1/li 

11/16 

1/11 

5/8 

1/11  3/4 

1/11 

11/16 

Shanfîlïai  

2/9 

•/■ 

2/8 

2/8 

3/4 

2/9 

•/■ 

2/9 

■/■ 

2/0 

1/2 

2/0 

7/8 

2/0 

7/8 

2/0 

15/16 

2/0 

15/16 

Valeurs  kme  : 

Singapoure  

2/0 

■  /• 

1/11 

lo/i6 

2/0 

•/. 

2/0 

1/16 

2/0 

■/• 

1/4 

./■ 

1/4 

1/32 

1/4 

3/32 

1/4 

3/32 

1/4 

1/16 

1/4 

■/■ 

1/4 

1/3? 

1/4 

3/32 

1/4 

3/32 

1/4 

1/16 

Rio-Janeiro.  . . . 

7 

7/16 

7 

5/8 

7 

5/8 

7 

3/8 

3/8 

12 

1/2 

12 

5/16 

U 

7/8 

11 

U/I6 

li 

y/ 16 

Buenos  -  Ayres, 

prime  de  l'or.. 

110 

80 

107 

90 

104 

80 

106 

50 

109 

Or  en  barres  . . 

77/11  1/2 

77/10  1/2 

77/10 

1/2 

77/9 

1/2 
1/2 

77/9 

3/4 

Argent  en  barres 

2' 

.t/16 

27 

1/4 

27 

5/16 

27 

27 

1/2 

Les  devises  de  l'Extrême-Orient  et  de  Singapour 
n'ont  guère  varié,  l'argent  en  barres  étant  resté  à  ses 
cours  précédents. 

La  roupie  est  en  recul  de  1/16. 

Les  souscriptions  reçues  mercredi  par  la  Banque 
d'Angleterre  pour  l'émission  de  70  laks  de  roupies,  en 
traites  et  en  transferts,  se  sont  élevées  à  753.70.000  lis. 
pour  les  traites  et  à  336.00.000  Rs.  pour  les  transferts. 
Les  souscripteurs  à  16  3/32  d.  pour  les  traites  et  à 
16  1/2  d.  pour  les  transferts  recevront  environ  61  0/0 
de  leurs  demandes. 

La  répartition  aura  lieu  comme  suit  :  en  traites  : 
5.52.000  Rs.  sur  Calcutta,  36.83.000  Rs.  sur  Bombay, 
6.000  Rs.  sur  Madras  ;  en  transferts:  6.13.000  Rs.  sur 
Calcutta,  18.39.000  Rs.  sur  Bombay,  3.07.000  Rs.  sur 
Madras. 

Une  nouvelle  émission  de  70  laks  de  roupies  aura 
lieu  mercredi  prochain. 

Depuis  le  1er  avril  1898,  les  ventes  de  traites  et  trans- 
ferts sur  les  Indes  ont  réalisé  une  somme  totale  de 
14.160.889  livres  sterling. 

Le  Rio  reste  à  7  3/8  ;  le  Valparaiso  a  subi  un  nou- 
veau recul  de  1/8.  ,\  Buenos-Aja-es  la  prime  de  l'or 
remonte  à  109,  c'est  peu  de  chose,  mais  cela  suffit  à 
prouver  que  l'on  n'en  a  pas  fini  avec  l'instabilité  de  la 
monnaie. 

A  Londres,  l'or  en  ban-es  est  à  77/9-3/4,  mais  il  n'y  a 
l^as  beaucoup  d'acheteurs  à  ce  prix  puisqu'il  est  entré 
des  lingots  à  la  Banque  qui  ne  paye  que  77/9. 

En  France,  l'or  est  au  pair.  L'argent  est  inchangé  à 
27  1/2;  dans  tous  les  cas,  il  est  très  ferme  et  l'objet  de 
certains  achats  de  la  part  de  la  spéculation.  Certains 
aperçoivent  le  cours  de  .30  d. 

La  Banque  Nationale  de  Belgique  a  ramené  hier, 
26  janvier,  son  escompte  de  4  à  3  1/2;  la  Banque  Im- 
périale de  Russie,  le  21  janvier,  a  baissé  l'escompte 
de  6  à  5  1/2  pour  les  lettres  de  cliange  jusqu'à  3  mois 
et  de  6  1/2  à  6  0/0  pour  les  lettres  de  change  de  3  à  6 
mois.  Le  taux  des  avances  est  de  5  1/2  et  7  1/2  au 
lieu  de  6  et  7  1/2. 


On  se  demande,  avec  une  certaine  curiosité,  si  la 
Banque  de  France,  en  présence  de  ces  aJiaisscments 
d'escompte,  reviendra  à  2  1/2  ou  2  0/0. 

Rien  ne  nous  paraît  moins  probable,  en  effet  :  bien 
que  les  sorties  d'ôr  aient  depuis  quelques  semaines  fait 
place  à  des  rentrées,  celles-ci  sont  bien  loin  d'avoir 
reporté  l'encaisse  au  niveau  où  elle  était  l'année  der- 
nière ;  d'autre  part,  les  besoins  d'argent  sont  considé- 
rables, puisqu'entre  escomptes  et  avances,  le  porte- 
feuille de  la  Banque  n'est  pas  aujourd'hui  inférieur  à 
1.437  millions;  d'autre  part,  l'activité  qui  se  manifeste 
a  la  Bourse,  quoique  très  heureuse,  n'a  pas  besoin 
d'être  surexcitée  par  une  baisse  de  l'escompte,  étant 
donné  surtout  que  l'argent  est  moins  cher  en  France 
qu'à  l'étranger. 

Le  taux  de  3  0/0  n'est  de  nature  à  entraver  aucune 
affaire  et  il  constitue  en  même  temps  un  utile  rappel  à 
la  modération. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

La  Banque  de  France  a  eu,  cette  semaine,  une  en- 
trée nette  d'or  de  6.382.000  fr. 

La  circulation  a  prélevé  800.000  fr.  à  Paris  et  rendu 
1.884.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour 
53.000  fr.  de  matières  ;  il  en  a  été  vendu  pour  43.000  fr. 
En  outre,  il  est  venu  2.900.000  fr.  d'Alexandrie,  1  mil- 
lion 92.000  fr.  de  Suisse,  680.000  fr.  d'Autriche,  560.000 
francs  de  Smyrne,  56.000  fr.  de  Constantinople  et  il  a 
été  expédié  200.000  fr.  de  pièces  de  5  fr.  à  Bombay. 

L'argent  est  en  augmentation  de  1.927.000  francs. 
La  circulation  a  rendu  1.913.000  francs  à  Paris  et  1  mil- 
lion 244.000  francs  dans  les  succursales;  il  est  venu 
720.000  francs  de  Suisse  et  il  a  été  réexpédié  dans  ce 
pays  1.4.50.000  francs  ainsi  que  500. OOn  francs  au  Séné- 
gal. La  circulation  des  billets  a  baissé  de  45  millions 
300.000  francs. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la 
Banque  d' Allemagne  ne  nous  était  pas  encore  par- 
venu. 

La  Banque  d'Angleterre  a  acheté  49.000  liv.  st.  d'or 
en  barres  et  expédié  176.000  liv.  st.  à  destination  de 
l'Amérique  du  Sud  ;  les  sorties  excédent  les  entrées  de 
127.000  liv.  st.  ou  3.175.000  fr.,  mais  la  circulation  a 
rendu  21.075.000  fr.,de  sorte  que  la  diminution  nette 
n'est  que  de  17.900.000  fr.  La  circulation  des  billets  est 
à  peu  près  invariable. 

La  Banque  de  Belgique  a  gagné  2.400.000  fr.  de  mé- 
tal. Sa  circulation  n'a  pas  changé. 

La  Banque  d'Espagne  continue  à  entasser  de  l'ar- 
gent, il  en  est  entré  d'un  bilan  à  l'autre  pour  7.100.000 
pesetas  ;  la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de  2  mil- 
lions. 

La  Banque  de  Russie  accuse  une  entrée  de  43.700.000 
francs  d'or  et  de  6.700.000  fr.  d'argent  ;  la  circulation 
continue  à  décroître,  nous  la  trouvons  en  baisse  de 
58.600.000  fr.;  le  rapport  de  l'encaisse  à  la  circulation 
est  de  156  0/0. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  189n. . . 
—  1898... 
-  1897... 


du  31  déc. 
au  janv. 


du  1er 
au  7  janv. 


du  31  dec. 
au  7  janv. 


1.057.052   1.055.052  16.388 


au  7  janv. 


16.388 


1.0-37.052 
32.000 
36.800 


1.055.052 
22.000 
86.800 


16.388  16.383 
817. 8Sl  816.903 
132.Cv<5  132.066 


100 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France   

Allemagne  

Antres  pays    

Total  1899...  1.015.655 

—  181*8...  1.128.113 

—  1897...  624.514 


885.155  885.155 


130.500  12.000 
897.923 
874.413 
621.544 


32.766  32.766/ 

32.766  32.766 

157.218  153.098 

;il.280  31.280 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 


1898   23  janv. 

1899   7  janv. 

1899   14  .janv. 

1899   21  janv. 


110.700.000  dollars 
173.400.000  — 
178.200.000 
187.100.000  — 


Les  exportations  d'or  des  Etats-Unis  sont  supérieu- 
res aux  importations,  elles  sont  formées  de  napoléons 
et  d'alphonsines  expédiées  à  Cuba. 

L'encaisse  des  5awgMes  associées  de  iNew-lorT^  est 
encore  en  forte  augmentation,  due  surtout  aux  dépôts  ; 
les  Banques  ne  paraissent  pas,  en  ce  moment,  recevoir 
grand'chose  du  dehors. 


CHRONIQUE  MONETAIRE 


La  Circulation  monétaire  à  la  Guadeloupe 

M  Alexandre  Isaac,  sénateur  de  la  Guadeloupe,  a 
adressé  à  M.  le  Ministre  des  colonies  la  lettre  suivante  : 

Paris,  le  19  janvier  1899. 

Monsieur  le  Ministre, 

Je  crois  savoir  que  le  Conseil  d'administration  de  la  Banque 
de  la  Guadeloupe  vous  a  demandé  de  vouloir  bien  autoriser 
la  substitution  de  jetons  de  métal  aux  bons  de  caisse  en  pa- 
pier qui  représentent,  actuellement,  dans  la  circulation,  une 
partie  du  numéraire  de  l'Etablissement. 

J'ai  l'honneur  de  vous  prier  de  donner,  aussi  promptenient 
que  possible,  une  suite  favorable  à  cette  demande,  qui  s  ap- 
puie non  seulement  sur  une  nécessité  constatée,  mais  encore 
sur  le  double  précédent  delà  Martinique  et  de  la  Reunion. 

Ouelques  critiques  que  l'on  puisse  élever  contre  1  institu- 
tion des  bons  de  caisse,  il  est  incontestable  qu  elle  répond  a 
un  besoin,  au  moins  accidentel,  pour  des  établissements  de 
crédit  qui  ne  sont  pas  en  mesure,  surtout  dans  les  temps  de 
crise,  de  donner  satisfaction  à  l'intégralité  des  demandes  de 
remboursement  en  numéraire  qui  pourraient  leur  être  laites. 
Mais  il  est  vrai  aussi  que  les  bons  en  papier  sont  d  un  usage 
extrêmement  incommode  et  que  leur  maintien  dans  la  circula- 
tion serait  de  nature  à  faire  naître  de  justes  causes  de  mécon- 
tentement. .  ,  •  ■ 

J'ai  l'espérance  que  la  substitution  proposée  par  1  Adminis- 
tration de  la  Banque  améliorera,  dans  une  sensible  nnesure, 
la  situation  monétaire  intérieure  de  la  colonie  de  la  Guade- 
loupe. ■  X  . 

Veuillez  agréer.  Monsieur  le  Ministre,  etc. 

A.  Isaac, 
Séyiateur  de  la  Guadeloupe. 


Les  Sapèques  en  Zinc  de  l'Indo-Chine 

Nous  lisons  dans  VIndo  Chine  Française  du  13  décemlire 
1898  : 

«  La  rareté  des  sapèques  en  zinc  constitue  une  gene  véri- 
table pour  la  population  pauvre  et  même  moyenne  de 
l'Annam  et  duTonkin.  Gomme  il  est  très  dilTicile  de  fabriquer 
ces  pièces  de  monnaie  à  des  prix  de  revient  assez  rémuné- 
rateurs, même  sur  les  lieux  oi'i  le  zinc  était  jadis  exploite, 
près  de  Tliai-nguyèn  et  de  Caobang,  par  exemple,  il  importe 
d'adopter  une  sapèquc  nouvelle,  en  cuivre,  à  l'imitation  de  la 
Chine  Cette  pièce  serait  intermédiaire  entre  nos  sous  actuels 
et  la  monnaie  de  tout  temps  en  usage  chez  les  Annamites. 
Celle-ci  serait  donc  moins  reclierchée  et  pourrait  facilement 
remonter  «  au  cours  normal  entre  7  ligatures  5  liens  et  8  liga- 
«  tures.  »   

La  "Valeur  des  Piastres  argent  turques 

Le  Ministère  des  finances  de  Turquie,  consultf^  par  la 
Banque  agricole  de  Constantinople  sur  la  question  de  savoir 
si  les  pièces  en  argent  d'une  piastre  données  en  paiement 
devaient  être  dccomntées  à   raison  de  19  piastres  les  20 


(comme  le  médjdié)  a  répondu  par  l'affirmative.  Ce  n'est  que 
pour  les  fractions  inférieures  à  cinq  piastres  que  les  piastres 
devront  être  acceptées  d'après  la  valeur  nominale. 


La  Baisse  du  Change  chilien 

Le  change  est  tombé  à  11  15/16  pence.  Etant  donné  le 
pair  de  18  pence  par  piastre  établi  par  la  récente  réforme 
monétaire,  la  prime  du  métaUique  sur  le  papier  dépasse  donc 
50  0/0. 

Cette  situation,  dont  nous  avons  expose  les  causes,  provo- 
que un  vif  mécontentement  dans  le  pays.  L'ex-ministre  radi- 
cal, M.  Mac  Iver,  dans  un  discours  à  la  Chambre,  a  voulu 
l'attribuer  à  diverses  causes  économiques  :  la  baisse  des  ni- 
trates, de  l'argent  et  du  cuivre,  principaux  articles  d'expor- 
tation du  pays,  une  série  de  mauvaises  récoltes,  l'insuffisance 
d'immigration.  La  crise  générale  est  due  aussi,  d'après  lui,  à 
la  mauvaise  administration,  la  politique  de  parti  et  de  rou- 
tine, l'ignorance  du  peuple,  le  manque  d'esprit  d'entreprise, 
la  militarisation  récente  et  les  armements  heureusement  ar- 
rêtés du  pays,  enfin  le  retrait  du  capital  étranger  par  suite 
des  réductions  successives  de  la  valeur  de  la  monnaie,  réduc- 
tions qui,  dans  ces  vingt  dernières  années,  s'élèvent  à  rien 
moins  que  trois  quarts  de  sa  valeur  intrinsèque. 

M.  Mac  Iver  a  protesté  contre  le  budget  exagéré  de  1899  et 
demandé  des  réformes,  des  économies,  une  politique  plus 
éclairée  et  plus  de  sécurité  pour  le  capital  étranger.  Il  aurait 
surtout  dû  s'élever  contre  la  politique  monétaire  du  pays  et 
en  réclamer  la  réforme. 


Les  Prix  en  Argent  pour  l'Inde 

On  s'est  beaucoup  occupé,  dans  les  milieux  monomé- 
tallistes  anglais,  de  la  publication  faite,  il  y  a  un  an, 
par  M.  Atkinson,  relativement  aux  prix  en  argent  des 
marchandises  dans  l'Inde.  Cette  étude  avait  paru 
primitivement  dans  le  journal  de  la  Société  de  Statis- 
tique ;  elle  a  reparu  ensuite  dans  les  colonnes  du  Fi- 
nancial News.  Le  même  journal  vient  de  publier,  en 
réponse,  une  étude  rectificative  du  capitaine  E  -F.  Mar- 
riott, de  l'état  major  indien,  étude  qui  mérite  d'attirer 
l'attention  de  tous  ceux  qui  s'occupent  de  la  réforme 
monétaire  indienne. 

Avant  de  reproduire  cet  article,  nous  croyons  de- 
voir mettre  sous  les  yeux  de  nos  lecteurs  l'exposé  de 
M.  Atkinson  : 

On  a  baaucoup  écrit  récenjment,  dit  M.  Atkinson,^  au 
sujet  des  variations  des  prix  en  argent  dans  l'Inde  :  Tous 
ceux  qui  ont  donné  leur  avis  l'ont  appuyé  sur  quelques 
idées  qui  leur  étaient  particulières  :  les  uns  n'ont  considère 
que  quelques  marchés  :  les  autres  ont  étudié  leur  propre 
province  comme  si  elle  était  toute  l'Inde  ;  quelques-uns  ont 
pris  des  moyennes  d'années  comprenant  des  périodes  de  fa- 
mine ;  quelques  autres  ont  analysé  le  prix  d'exportation  ou 
le  prix  intérieur,  etc.,  etc.  . 

La  seule  méthode  sûre  pour  traiter  la  question  est  d  em- 
ployer quelque  système  ayant  fait  ses  preuves,  tel  que  celui 
adopté  pour  les  prix  en  or,  en  Angleterre,  T^&rV Economtst  et 
M.  Sauerbeck  ;  il  faut  faire  cependant  celte  réserve  que  si, 
en  Ano-leterre,  les  prix  à  Londres  sont  un  guide  sûr  des  prix 
en  général,  les  prix  dans  l'Inde  doivent  être  considères  dans 
les  principaux  centres  de  production  de  chaque  marchandise. 
A  cause  de  son  immense  étendue  et  des  circonstances  diffé- 
rentes qui  le  concernent,  l'Empire  indien  doit  être  considère, 
en  efîel,  au  point  de  vue  statistique,  comme  un  groupe  de 
pays  diff'érents  et,  pour  cette  raison,  il  devient  nécessaire  de 
traiter  chaque  marchandise  produite  dans  le  pays,  relative- 
ment au  montant  obtenu. 

Dans  ce  but,  une  tentative  a  été  faite  en  vue  d  etabUr  une 
série  de  prix  en  argent  pour  toute  l'Inde  et  le  résultat  en  a 
été  publié  dans  le  Journal  de  la  Société  Royale  de  sta- 
tistique, de  mars  1897  et  juin  1898.  En  deux  mots,  le  plan 
adopté  avait  d'abord  pour  but  d'analyser  la  production  dans 
l'Inde  en  1893,  avec  des  renseignements  qiu,  sans  prétendre 
à  la  certitude  absolue,  étaient  suffisants  pour  le  but  vise. 
Cette  étude  a  donné  l'importance  relative  de  chaque  marchan- 
dise avec  le  nombre  d'index-numbers  à  prendre  pour  elle;  les 
centres  de  production  et  de  consommation  ont  été  en  même 
temps  notés.  ,    ^  ,  ■  j 

Le  prix  de  chaque  marchandise  pendant  chaque  année  de- 
puis 1861  à  chacune  des  localités  choisies  a  été  ensuite  établi, 
d'après  les  rapports  mensuels  des  offici«rs  de  district  et 
d'après  les  prix  courants.  Ces  prix  ont  été  convertis  en  mdex- 
numbers  et  le  résultat  a  donné  probablement  une  idée  aussi 
exacte  que  possible  des  variations  de  prix  pendant  une  série 
d'années. 
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L'année  1871  a  clé  choisie  comme  index-niuuber  100,  parce 
que  les  prix  en  or  se  sont  maintenus  alors  à  ce  prix  et  que  le 
prix  en  or  de  la  roupie  s'en  est  rapproché  (H9.7).  La  ques- 
tion du  choix  de  l'année  est  de  peu  d'importance  ;  car  quelque 
soil  le  prix  et  quelle  que  soit  l'année  dans  laquelle  h;  nombre 
100  est  donné,  les  variations  des  prix  seront  en  réalité  les 
mêmes  et  le  but  est  de  trouver  ces  variations,  non  pas  de  re- 
clici'clier  une  impossibilité  sous  la  forme  du  prix  normal  de 
quelque  sorte  de  marchandise. 

Il  y  a,  cependant,  deux  catégories  de  prix  dans  l'Inde  :  les 
pris  pour  le  commerce  intérieur  et  ceux  pour  le  commerce 
extérieur,  gouvernés  tous  les  deux  par  des  facteurs  différents. 

Dans  les  chitt'res  préparés  pour  toute  l'Inde,  ces  deux  prix 
sont  compris,  mais  comme  les  exportations  représentent  seu- 
lement 0/0  environ  de  laproduction  totale  du  pays,  etcomme 
un  quart  seulement  enviroH  de  ces  sorties  est  produit  surtout 
pour  l'exportation,  l'inclusion  de  toutes  ces  catégories  ne  pro- 
voque pas  de  changement  matériel.  Si  les  marchandises  com- 
prises dans  ce  quart  étaient  exclues,  les  prix  se  relèveraient 
légèrement. 

Un  second  groupement  de  chiffres  a  été  préparé  pour  les 
prix  d'exportation  ;  il  est  basé  sur  l'importance  relative  de 
chaque  marchandise  dans  les  sorties  de  l'année  1892-93. 

Les  chiffres  suivants  indiquent,  les  variations  des  prix  de- 
puis 1871  et  pendant  chaque  mois  de  1898  : 


Années 


Prix 
Tous     en  argent 
les  prix  — 
en  argent  Export. 


Prix 

en  or  Prix 

de  la  en  or 

roupie  Sauerbeck 


1871   100  100  100  ICO 

1872   103  103  99  109 

1873   107  102  97  111 

1874   116  107  96  102 

1875   103  97  93  96 

1876   107  97  87  95 

1877   138  106  90  94 

1878   148  107  86  97 

1879   135  114  8i  83 

1880   117  108  86  88 

1881   106  100  85  85 

.  1882   105  95  85  84 

18H3   106  96  83  82 

1884........  114  100  83  76 

1885   113  98  80  72  . 

m;   110  95  75  69  ' 

1887   111  97  73  68 

1888   119  102  70  70 

18^9   125  108  70  72 

1890   125  103  78  72 

1891   128  102  74  72 

1892   141  114  65  68 

1893   138  116  64  68 

18  M   131  113  57  63 

1895   128  112  57  62 

18^6   140  113  61  01 

1897   164  118  65  62 

1898 

Janvier  ....  146  110  68  63 

Février  ....  143  106  68  63 

Mars   138  105  68  63 

Avril   135  101  68  65 

Mai.   135  102  68  66 

■Juin   136  101  68  65 

Juillet   137  101  67  64 

Août   135  99  68  64 

Septembre.  .  132  99  68  64 

Si  les  années  pendant  lesquelles  ont  été  ressentis  les  effets 
de  la  famine,  soit:  1877,  1878,  1879,  sont  retranchées  de  la 
seconde  colonne  (tous  les  prix  en  argent),  on  verra  qu'il  y  a 
eu  une  tendance  en  faveur  d'une  liausse  de  prix  qui,  en  1892 
—  année  qui  a  précédé  la  fermeture  des  Monnaies  —  a  at- 
teint le  point  le  plus  haut,  soit  141,  ou  41  0/0  de  plus  qu'en 
18/1. 

Après  la  fermeture  des  Monnaies,  les  prix  ont  commencé 
de  baisser,  jusqu'à  ce  que  la  famine  de  1896  ait  provoqué  une 
nouvelle  hausse  et  fait  toucher  en  1897  le  niveau  de  176 

Les  fortes  pluies  de  1897  ont  amené  une  nouvelle  baisse  ;  en 
septembre,  les  prix  sont  revenus  ^  132.  presque  le  niveau  de 
18^^1  quand  la  roupie  était  à  17  sh.  17  d.  lisseraient  encore  des- 
cendus plus  bas  si  les  pluies  avaient  été  plus  abondantes  à 
Madras. 

En  ce  qui  concerne  les  prix  d'exportation,  on  remarquera 
qu  ils  sont  restes  calmes  jusqu'à  1892,  année  pendant  laquelle 
une  hausse  considérable  s'est  produite.  En  1893,  il  y  a  eu 
une  nouvelle  hausse  après  luqurilo,  la  baisse  a  commencé, 
interrompue  par  la  famine  en  xw'i , 

Pendant  la  présente  année,  les  prix  ont  l)aissé  continuelle- 
ment :  Ils  sont  maintenant  de  3  0/0  inférieurs  à  ceux  de  1891 


quand  les  prix  moyens  de  la  roupie  était  de  17s]i.  17  d.,  soit 
8.1  0/0  au-dessus  du  cours  actuel.  Mais,  d'auti'e  part,  les 
prix  en  or  sont  inférieurs  de  11.1  0/0  à  ceux  de  1891. 

Par  conséquent,  la  baisse  des  prix  en  argent  et  celle  de  la 
valeur  en  or  de  la  roupie  égalent  ensemble  exactement  la 
baisse  des  prix  en  or,  ce  qui  montre  que  les  prix  d'exporta- 
tion se  sont  accordés  avec  le  niveau  actuel  de  la  roupie  à  16  d. 

Nous  avons  déjà  dit  que  les  exportations  représentent  12  0/0 
de  la  produc,ion  totale  de  l'Inde.  Sur  ces  exportations,  '.^8  0/0, 
en  prenant  les  sorties  de  1893-94  comme  exemple,  consistent 
en  thé,  café,  indigo,  opium  et  graine  de  lin,  produits  qui  sont 
cultivés  surtout  en  vue  de  l'exportation  ;  ii8  0/0  environ  se 
composent  de  cotons  bruts,  jute  brute,  cotonnades  et  articles 
en  jute.  Près  de  la  moitié  des  trois  premières  de  ces  mar- 
chandises et  environ  un  tiers  des  articles  en  jute  ont  été 
exportés;  le  reste  de  la  production  des  articles  en  jute  est 
sorti  sous  forme  de  sacs  contenant  des  graines. 

Les  graines  exportées  représentent  environ  17  0/0  des 
exportations.  Sur  ce  total,  l'exportation  du  riz  a  atteint  envi- 
ron 3  1/4  0/0  de  la  production  totale  de  l'Inde  ou,  si  la  pro- 
duction et  l'exportation  de  la  Birmanie  sont  exclues,  l'expor- 
tation de  l'Inde  a  été  seulement  d'un  peu  plus  de  1  ,0/0 
au-dessus  de  la  production  ;  l'exportation  du  blé  représente 
environ  9  0/0  de  la  production,  et  l'exportation  de  toutes  les 
graines  alimentaires,  sans  le  riz  et  le  idé,  a  atteint  seulement 
les  quatre  dixièmes  de  la  production,  d'une  valeur  de  plus  de 
220.00  00.000  Rs. 

Le  total  des  graines  alimentaires,  y  compris  le  riz  et  le  blé, 
exportées  de  l'Inde,  représente  environ  2  1/2  0/0  de  la  pro- 
duction ;  celle  du  sucre  représente  à  peu  près  la  même  pro- 
]iortion  ;  la  production  des  graines  alimentaires  et  du  sucre 
forment  77  (J/0  environ  de  la  production  totale  de  l'Inde. 

Ces  chiffres  montrent  immédiatement  quelle  petite  influence 
les  exportations  peuvent  avoir  généralement  sur  les  prix  dans 
l'Inde  et  d^'finissent  clairement  l'influence  directe  de  la  circu- 
lation ou  de  la  chute  des  pluies  sur  les  prix  des  maichandises 
avec  lesquelles  se  fait  surtout  le  commerce  du  pays.  Il  est 
en  même  temps  également  clair  que  les  prix  d'une  forte  por- 
tion des  exportations  dépendent  surtout  des  exigences  du 
commerce,  gouverné  par  la  loi  de  l'offre  et  de  la  demande  ; 
tandis  que  les  bénéfices  du  commerce  dépendent  grandement 
du  coiit  de  la  production  qui,  à  son  toiar,  est  surtout  gouverné 
par  les  prix  des  salaires.  Ces  prix  ont  incontestablement 
monté  ;  comme  ils  sont  payés  en  partie  en  nature,  ils  se  trou- 
vent nécessairement  plus  élevés  quand  se  produit  une  hausse 
générale  des  prix,  à  cause  de  l'expansion  de  la  circulation  ou 
de  l'insuffisance  des  pluies. 

Les  principales  graines  alimentaires  des  diverses  de  l'Inde 
sont:  le  riz  (toutes  les  provinces,  sauf  Bombay);  le  blé 
(Pemjab,  Provinces  centrales  et  du  Nord-Ouest)  ;  jawar  (Bom- 
bay, Madras,  Borar);  gram  (Pemjab  et  provinces  du  Nord- 
Ouest);  autres  graines  (Provinces  du  Nord-Ouest,  Bengale, 
Madras);  ragi  (Madras  et  Mysore)  ;  on  peut  ajouter  le  sucre. 

Les  index-numbers  suivants  montrent  les' variations  des 
prix  de  ces  marchandises,  c'est  à-dire  près  de  80  0/0  de  la 
production  entière  de  l'Inde  depuis  l'année  1881  : 

Sous  la  dénomination  :  Autres  graines,  lés  produits  sui- 
vants sent  compris  :  arhur,  mung  dal,  masur  et  chena.  Il  y 
a  une  grande  quantité  d'autres  petites  graines  qui  rentrent  . 
dans  ce  chapitre,  mais  ces  quatre  peuvent  être  considérées 
comme  typiques  : 

,   A'p  O  ■ 

M  îltH  .  V^-  Soin 

Années       |g    'I^IÔ   >aë   S ^^gO'^:! 

£3|  ïg" 
ZL         '■  !^  S  — -  "S  Cl, 

1881   100      100      100      100      100      100  100 

1882   99      107      103       78      109      103  97 

1883   107  105  97  72  90  95  94 

1884   129  92  109  70  94  104  83 

1885   128  89  126  72  115  103  86 

1886   119  105  118  76  96  98  89 

1887   114  126  104  92  82  112  84 

18H8   127  127  113  108  87  123  82 

1889   142  121  114  86  93  113  97 

1890   139  125  121  98  104  125  91 

1891   140  141  144  116  133  134  85 

1892   163  149  170  105  152  119  93 

1893   157  129  154  89  133  105  100 

1894   147  110  144  76  116  109  90 

1895   132  125  132  96  106  123  88 

1896   1.54  176  138  152  106  ItiO  88 

1897   198  210  192  209  149  227  84 

1898 

(9  mois).  159  153  172  118  162  143  84 

Pour  juger  convenablement  la  position  de  ces  chiffres,  il 
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est  nécessaire  de  les  mettre  dans  un  diagramme,  et  d  un  seul 
coup  d-œil.  on  verra  la  hausse  marquée  du  priir  du  riz  du 
blé  (depuis'  1885V.  du  jawar  et  du  ragi  ^depuis  lS»/)  et  des 
autres  graines  jusqu'à  1892—  année  qui  a  précède  la  ferme- 
ture des  Monnaies. 

La  hausse  n'était  pas  tout  à  fait  soutenue,  puisque  une 
baisse  s'est  produite  pour  beaucoup  de  ces  articles  en  lb8b  et 
1887,  mais  la  tendance  était  en  faveur  de  la  hausse. 

{A  suivre.) 


La  Monnaie  cubaine 

Le  Président  Mac  Kinley  vient  de  publier  une  ordonnance 
fixant  la  parité  entre  les  monnaies  des  Etats-Unis  et  celles  en 
usage  à  Cuba.  L'ordonnance  crée  un  système  financier  entiè- 
rement nouveau  pour  cette  île  et  établit  la  base  -ie  lor.  La 
valeur  des  monnaies  suivantes  est  ainsi  réglée  : 

Ipeso   =  60  cents 

1/2  peso   —  ~ 

1  peseta   — 

Ireal....   —     î  " 

1/2  real   =     ci  — 

Le  commissaire  Robert  B.  Porter,  qui  avait  adressé  un 
rannort  au  Président  sur  la  question  de  la  monnaie  cubaine 
avant  la  publication  de  l'ordonnance,  a  fait  les  remarques' 
suivantes  sur  cette  décision  : 

«  L'effet  de  l'ordonnance  du  Président  est  de  mettre  Cuba 
sur  la  base  de  l'or  sans  inflation  aucune.  G  est  ce  que  le 
peuple  de  Cuba  demande.  Quelques  banquiers  voulaient 
conserver  les  valeurs  en  or  au-dessus  de  leur  parité  :  laisser 
par  exemple  la  pièce  de  10  dollars  en  or  à  11  dollars  ou  celle 
âe  5  dollars  à  5  dol.  50  et  faire  de  même  pour  les  pièces  fran- 
çaises et  espagnoles.  Il  était  impossible  dagir  ainsi.  "Tout 
for  français  et  espagnol  sera  reçu  par  les  Etats-Unis,  a  sa 
valeur  monétaire.  Si  l'on  a  mis  le  peso  d  argent  espagnol  a 
60  cents,  c'est  pour  éviter  sa  trop  rapide  exportation  en 
Espagne.  Les  Espagnols  fixent  la  valeur  de  cette  monnaie  a 
70  cents  :  la  valeur  fixée  par  les  Etats-Unis  n  est  pas  beau- 
coup inférieure.  Si  on  l'avait  établie  à  50  cents,  toute  cette 
monnaie  serait  repartie  en  Espagne.  » 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Pari». 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (P.^'Pf '""ibv  '  on 
Consolidés  anglais(ch.f.25fr.20/ 
AutricHe  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amsierdmm)  . . . 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  1.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

-       Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  à  Berlin) 
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Europe.  —  France.  La  semaine  a  encore  été,  bonne, 
aussi  bien  au  point  de  vue  des  cours  qu'au  point  de 
vue  des  échanges. 

On  paraît  s'être  beaucoup  allégé  dans  ces  derniers 
iours.  La  liquidation  de  fin  janvier  n'en  sera  donc  ren- 
due que  plus  facile.  En  fait,  et  jusqu'à  piesent  au 
moins,  on  pense  qu'elle  n'offrira  rien  d  insolite,  1  ar- 
gent devant  s'obtenir  à  bon  compte. 

Les  Fonda  Etrangers  ont  été  très  actils  et  très 
fermes.  Nos  Rentes  françaises  sont  soutenues. 

Allemagne.  —  L'amélioration  des  conditions  du 


marché  monétaire  continue.  Mais  jusqu'à  présent  le 
taux  de  l'argent  n'a  pas  sensiblement  baissé  sur  le  mar- 
ché libre. 

Notre  correspondant  nous  donne  dans  sa  lettre  cl  Al- 
lemagne le  projet  de  loi  adopté  par  le  Conseil  fédéral 
sur  la  réorganisation  des  banques  et  de  la  Reichs- 

bank.  , 

De  nombreuses  plaintes  se  sont  élevées,  en  Frusse 
surtout,  contre  les  vexations  et  les  enquêtes  mquisi- 
toriales  auxquelles  se  laissent  aller  les  employés  du  Fisc 
pour  la  fixation  de  l'impôt  sur  le  revenu. 

Un  demi-milliard  de  marks  sont  engagés  a  cette 
heure  dans  les  entreprises  d'électricité  allemandes. 

Angleterre.  —  On  ne  peut  nier  aujourd'hui  qu'uiie 
détente  se  soit  produite  dans  les  rapports  entre  la 
France  et  l'Angleterre  :  elle  a  commencé  à  se  manifester 
à  la  suite  des  premiers  pourparlers  engagés  entre 
M.  Gambon  et  lord  Salisbury  et  les  discours  prononcés 
par  les  hommes  politiques  anglais  ont  montré  que  les 
esprits  paraissent  mieux  disposés.  Les  débats  auxquels 
a  donné  lieu,  à  Paris,  la  discussion  du  budget  des  at- 
faires  étrangères  n'ont  pu  qu'accentuer  les  meilleures 
dispositions.  On  a  vu  dans  ces  débats  que  personne,  en 
France,  n'a  désiré  un  conflit  et  qu'on  n  y  demande,  au 
contraire,  qu'une  discussion  amicale.  Le  marché  en  a 
profité. 

Autriche.  —  La  situation  des  marchés  financiers  est 
assez  ferme,  mais  sans  affaires.  Sur  le  marché  moné- 
taire la  situation  est  moins  tendue,  mais  la  banque 
austro-hongroise  a  décidé  de  ne  pas  encore  abaisser  le 
taux  de  Pescompte  officiel. 

L'activité  industrielle  est  toujours  réduite  au  mini- 
mum et  l'on  ne  peut  compter  sur  la  réalisation  d  au- 
cune des  mesures  qu'on  a  préconisées  pour  la  relever, 
môme  pas  sur  la  réforme  tant  promise  de  la  loi  sur  les 

Sociétés.  _  ^    ^        ■  TA   ^  i„ 

La  concurrence  américaine  fait  un  tort  considérable 
aux  industries  et  aux  produits  autrichiens  en  Autriche 
même  et  à  l'extérieur. 

Espagne.  —  Il  paraît  être  certain  que  le  Ministère  se 
présentera  devant  les  Chambres,  tel  qu'il  est  constitue 
aujourd'hui.  M.  Sagasta  a  fait  entendre  raison  a  ses 
coilègues  et  l'on  peut  dire  que  la  crise  ministérielle  se 
trouve,  pour  le  moment,  réglée.  Il  dépendra  des  Cortès 
de  consolider  la  situation  de  M.  Sagasta  ou  de  1  obliger 
à  laisser  le  pouvoir  aux  conservateurs  ;  il  serait  très 
hasardeux,  dès  maintenant,  de  chercher  à  émettre  des 
prévisions  sur  ce  qui  pourra  se  produire. 

Qrèce  —  Pour  le  seul  mois  de  septembre  1898,  l'aug- 
mentation des  importations  est  de  20  0/0  environ  sur  les 
mois  correspondants  de  1897  et  1895;  elle  est  de  50  0/0 
environ  sur  le  même  mois  de  1896.  Pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1898,  l'augmentation  des  importations 
est  de  50  0/0  environ  sur  la  période  correspondante  de 
1897,  de  44  C/0  sur  celle  de  1895  et  de  30  0/0  sur  celle 
de  1896 

L'augmentation  des  exportations  n'est  pas  moins 
considérable  pour  le  mois  de  septembre  dernier  ;  elle 
est  de  40  0/0  environ  sur  le  même  mois  de  Iby-  et  de 

100  0/0  sur  le  même  mois  de  1896  et  1895. 
Italie.  -  Pour  le  premier  semestre  de  l.'exei'cice 

1898-99,  les  recettes  publiques  se  sont  élevées  a  87.i.U«» 
mille  lire,  soit  12.437.000  lire  de  plus  que  pendant  le 
premier  semestre  de  1897-98.  -.oaaA  (v\n 

Les  dépenses  ont  été  de  863.658.000  lire,  soit  8.661.000 
lire  de  moins  que  pendant  la  période  correspondante 

de  1897-98.  .      .        .  ,  ,^ 

La  Chambre  a  commencé  la  discussion  du  projet  de 

101  relatif  à  la  convention  commerciale  avec  la  France. 
Les  interpellations  sur  l'Erythrée  viendront  ensuite. 

jîus-iie.  —  La  récolte  du  blé  d'hiver  a  donné  350  mil- 
lions 164.000  pouds  et  celle  du  seigle  d'hiver,  1  milliard 
118.041.000  pouds.  , .        1  1 

A  la  fin  du  mois  d'octobre  1898,  les  dépôts  dans  les 
caisses  d'épargne  russes  s'élevaient  à  513^546.000  rou- 
bles. Le  nombre  des  livrets  était  de  2.712.^35. 
Serbie.  —  La  Skouptchina  vient  d'adopter  le  projet 
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d'emprunt  de  30  million^.  L'émission  no  pourra  se  iaire 
au-dessous  de  82  0/0.  Le  taux  d'intérêt  sera  de  5  0/0. 
L'emprunt  sera  enregistré  comme  première  hypotlièque 
sur  les  clieiuins  de  l'er  de  l'Etat.  Le  grou])e  linancier 
remettra  de  suite  11  1/3  millions  et  le  complément,  soit 
18  1/2  millions,  fin  mai. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  budget  pour  1899  a  été 
voté  par  le  Congrès.  Les  recettes  sont  évaluées  à 
351.114.197  milreis  et  les  dépenses  à  328.094.754  milreis. 

Il  y  aurait  donc  un  excédent  de  2.3.019.442  mil- 
reis; en  y  ajoutant  le  produit  des  10  0/0  en  or  sur 
les  droits  de  douane,  soit  52.140.000  milreis,  la  plus- 
value  prévue  se  trouve  portée  à  75.159.442  milreis. 

Etals-Unis.  —  On  constate,  en  ce  moment,  aux  Etats- 
Unis,  une  fièvre  de  spéculation  qui  rappelle  les  plus 
beaux  jours  de  1880  el  1882.  Cette  tendance  est  déter- 
minée par  les  résultats  exceptionnels  obtenus  eu  1898; 
mais  quelques  bons  esprits  voudraient  voir  modérer 
quelque  peu  l'ardeur  des  spéculateurs. 

La  bill  du  Nicaragua  a  été  adopté,  samedi  dernier, 
par  le  Sénat,  par  28  voix  contre  6  et  envoyé  à  la 
Chambre. 

Mexique.  —  Les  rapports  consulaires  constatent  que 
nos  relations  commerciales  avec  le  Mexique  vont  en 
décroissance  ;  l'Allemagne  est  sur  le  point  de  prendre 
notre  place  pour  les  importations. 

La  situation  du  pays  reste  des  plus  prospères  ;  tous 
les  efforts  du  Gouvernement  tendent  à  développer  les 
industries  nationales. 

Asie.  —  Chine.  Nous  publions,  page  128,  le  détail 
des  recettes  douanières  de  la  Chine  pour  le  troisième 
trimestre  de  1898. 

Japon.  '—  Le  budget  soumis  à  la  Chambre  des 
représentants  prévoit  les  recettes  à"188.738.437  yen  et 
les  dépenses  à  217.950.741  yen,  soit  un  déficit  de  29  mil- 
lions 212.304  yen.  Il  faut  y  ajouter  une  somme  de 
6.052.929  yen  provenant  du  budget  supplémentaire,  de 
sorte  que  le  déficit  total  est  d'un  peu  plus  de  35.265.233 
yen.  Pour  y  faire  face,  le  Gouvernement  a  résolu  d'aug- 
menter divers  impôts. 


FRANGE 


La  Politique. 


Le  Budget  de   1899.  —  La  Direction  des  Ail'aires 
civile.s  en  Indo-Chine. 


La  discussion  du  budget  se  continue  dans  de  très 
bonnes  conditions.  La  rliscussion  générale  commencée 
le  16  janvier  a  été  terminée  le  19.  Le  23  janvier  est 
venue  la  discussion  du  budget  des  affaires  étrangères 
qui  ne  dura  que  deux  jours.  Le  budget  de  l'intérieur, 
attaqué  le  24,  sera  voté  sous  peu.  Nos  honorables  pour 
activer  la  discussion  ont  décidé  de  siéger  mercredi  der- 
nier et  continueront  certainement  à  siéger  le  mercredi 
jusqu'au  vote  final  de  la  loi  de  finances. 

A  l'occasion  de  la  discussion  générale  du  budget  des 
afi'aires  étrangères,  la  Chambre  a  oUertun  spectacle,  ré- 
confortant. Mettant  de  côté  toutes  discu^^sions  puériles, 
c'est  calme  et  grave  qu'elle  a  suivi  cet  important  déhat. 

MM.  d'E^stournelles,  Denys  Coohin,  Piaiberti  et  Kibot 
ont  pris  la  parole  et  se  sont  fait  applaudir  par  l'éléva- 
tion et  le  patriotisme  de  leur  langage.  M.  Delcassé, 
ministre  des  affaires  étrangères,  a  exposé  ensuite  la 
jjolitique  du  Gouvernement.  La  Chambre,  par  ses 
applaudissements,  a  donné  son  approbation  aux  dé 
clarations  du  Ministre  et  affirmé,  une  fois  de  plus, 
l'union  de  tons  les  citoyens  dans  les  qu'estions  qui 
touchent  à  l'honneur  el  aux  droits  de  la  France. 

Ce  qui  ressort  très  clairement  de  cette  séance,  c'est 
que  le  pays  veut  la  paix  ;  la  France  fera  pour  la  garder 
les  concessions  possibles,  mais  elle  ne  les  dépassera 
pas.  On  voit  que  la  Chambre,  si  souvent  divisée  par 
de  mesquines  questions  de  parti  se  retrouve  unie 
lorsqu'il  s'agit  des  grands  intérêts  de  la  patrie. 


•wv  Ijcs  Minisires  se  sont  réunis  le  20  janvier,  à  ri'Llysée, 
sous  la  présidence  de  M.  P'élix  t'aure. 

Ils  se  sont  enlrclenus  des  diverses  questions  inscrites  à 
l'ordre  jour  du  Parlement  et  notamment  de  la  discussion  du 
budget  (jui  se  poursuit  devant  la  Cliandtre. 

M.  Charles  Dupuy,  président  du  (>)nseil,  a  soumis  à  la 
signature  du  Président  de  la  Itépublique  un  pi-ojet  de  loi, 
qu'il  a  élaboré  d'accord  avec  le  Ministre  de  la  jnslice,  el  qui 
a  pour  objet  de  modifier  la  législation  sur  la  ualuralisation 
en  Algérie. 

•w^  Le  20  janvier,  la  Chambre  des  députes  a  discuté  une 
inleipellation  de  M.  Breton  sur  le  dossier  "  ultra-secrel  »  de 
ralîau'e  Drevfus.  Cette  discussion  a  été  l'occasion  d'un  vif 
succès  pour  M.  Méline.  dont  le  Ministère  avait  élé  attaqué. 
L'ordre  du  jo^^r  pur  et  simple  réclamé  par  le  Gouvernement 
a  clôturé  le  débat. 

Deux  élections  législatives  ont  eu  lieu  le  22  janvier. 

A  Pontivy  (Morbilian),  M.  de  Lanjuinais,  monarchiste,  a  été 
élu  en  remplacement  de  M.  Langlais,  dont  l'élection  avait  élé 
annulée. 

A  Valenciennes  (Nord),  M.  Sirot,  républicain,  a  été  élu  en 
remplacement  de  son  père,  décédé. 

'vw  Le  23  janvier,  la  Chambre  a  commencé  la  discussion 
du  budget  des  Affaires  étrangères.  Nos  lecteurs  trouveront 
plus  loin  un  résumé  des  importantes  déclarations  faites,  à 
cette  occasion,  par  le  Ministre  des  affaires  étrangères,  M.  Del- 
cassé. 

-w,-  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  24  janvier  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

Ils  se  sont  cntrelenns  de  la  discussion  du  budget  qui  se 
poursuit  devant  la  Gliambre,  ainsi  que  des  atfaires  courantes. 

Le  Ministre  des  travaux  publics  a  fait  signer  un  décret  aux 
formes  duquel  M.  Pérouse,  ingénieur  en  chef  des  ponts  et 
chaussées,  membre  du  Conseil  du  réseau  de  l'Etat  et  du  Go- 
mité  consultatif  des  ( Jhemins  de  fer,  attaché  depuis  de  lon- 
gues année  à  la  direction  des  Chemins  de  fer  au  Ministère 
des  travaux  publics,  est  nommé  directeur  de  ce  dernier  ser- 
vice, en  remplacement  de  M.  Léthier,  nommé  directeur  ho- 
noraire. 

-wv  Le  24  janvier,  la  Chambre  a  continué  la  discussion  du 
budget  des  AHaires  étrangères  dont  tous  les  chapitres  ont  été 
successivement  adoptés. 

-wv  Le  Sénat  a  voté  un  projet  de  loi  tendant  à  réprimer 
les  fraudes  dans  la  vente  de  marchandises  et  les  falsifications 
des  denrées  alimentaires. 

Le  Sénat  passera  à  une  deuxième  délibératiqn. 

T_je  25  janvier,  la  Ghamhrt'  des  députés  a  commencé  la 
discussion  dit  Inidgel  de  l'intérieur.  Les  quatre  premiers 
chapitres  ont  été  adoptés. 

Pendant  son  séjour  à  I\iris,  M.  Doumer  a  demandé 
au  Ministre  des  Colonies  d'organiser  auprès  du  Gouverne- 
ment général  de  l'Indo- Chine  une  Direction  des  affaires 
civiles. 

Le  haut  fonctionnaire  préposé  à  cet  important  service,  qui 
serait  le  second  du  Gouverneur  générr.l  et  son  intérimaire 
désigné,  aura  dans  ses  attril)utions  toutes  les  questions 
d'administration  courante  dont  l'examen  ahsm-bi'  actuellement 
la  plus  grande  partie  du  temps  du  chef  de  la  colouii'. 

Celui  ci  pourrait,  dès  lors,  donner  torts  ses  soins  à  la  mise 
en  valeur  économique  de  nos  possessions  de  l'Indo  Chiu(.'. 

Le  Journal  Ofiiciel  du  26  janvier  a  publié  le  décret  créant 
cette  nouvelle  Direction. 

-wv  Hier,  26  janvier,  la  Chambre  des  députés  a  continué 
la  discussion  du  budg'  t  de  l'intérieur. 


RECETTES   DES  CHEIÏlINS   DE   FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  1"  au  7  janvier  1899  (1"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


Néi'essilé  d'un  Régime  Douanier  raiiouuel 

ENTRE  LA  FRANCE  ET  SES  COLONIES 


«  Il  y  a  un  nouvel  empire  colonial  fronçais  déjà 
bien  connu  dans  son  tracé,  dans  son  relief,  dans 
ses  conditions  ciimalériques  essentielles  et,  par 
conséquent,  dans  ses  plus  importantes  facultés  de 
production. 

«  Quand  nos  politiques  prirent  la  résolution  de 
le  fondei-;  quan'l  nos  soldats  l'eurent  conquis,  le 
dessein  fut  partout  avoué  et  proclamé  d'en  faire 
des  marchés  où  nos  produits  métropolitains  trou- 
vei'aient  vente  privilégiée,  où  nous  achèterions 
aussi,  avec  une  prédilection  marquée  pour  une 
terre  devenue  française,  le  stock  important  de 
denrées  coloniales  que  nous  demandions  jusque-là 
aux  étrangers  :  cotons,  soies,  café,  cacao,  huiles 
diverses,  grfiines,  bois,  etc.. 

«  Or,  il  n'est  pas  douteux  que,  dès  l'heure 
actuelle,  nous  pourrions  déjà  acheter  moins  de 
coton  aux  Etats-Unis,  à  l'Inde  et  à  l'Egypte;  moins 
de  café  au  Brésil  et  à  Java;  moins  de  soies  au 
Japon  et  à  la  Chine  :  tous  pays  qui  s'affran- 
chissent- de  plus  en  plus  de  notre  industrie,  de 
notre  C'immerce,  mais  dont  nous  restons,  sans 
réciprocité,  les  complaisants  clients. 

«  El  nos  colonies  attendent;  et  les  invectives  de 
nos  réformnteur^  absolus  vont  leur  train  contre  le 
manque  d'initi;itivedes  Français;  et  les  invitations 
pressantes  se  multiplient  à  nos  oreilles  d'avoir  à 
inonder  nos  colonies  de  capitaux  et  d  émigrauts. 
Pen  dant  que  se  font  tant  de  beaux  discours,  nos 
colonies  sont  bien,  parfois,  mises  en  exploitation, 
mais  par  des  étrangers  ;  leurs  ports  progressent 
bien  d'aventure  par  le  chiffre  du  tonnage,  mais  la 
décomposition  de  ce  tonnage  révèle  un  dangereux 
afflux  de  navires  non  français...  » 

Ce  magistral  exposé  de  notre  situation  coloniale 
a  été  fait  par  M.  Marcel  Dubois  à  la  Société  (V Eco- 
nomie politique  nationale.  Nous  allons  le  com- 
pléter en  passant  en  revue  toutes  nos  colonie-',  en 
dressant  le  bilan  officiel  de  leurs  relations  com- 
merciales avec  la  Mélropole  et  en  recherchant, 
d';;près  le  caractère  et  l'importance  de  ces  relations, 
si  ces  colonies  jouent  vraiment,  à  l'égard  de  la 
Métropole,  le  rôle  économique  que  l'on  espérait 
lorsque  la  Fi'ance  a  été  engagée  dans  la  politique 
coloniiile  extensive. 

I 

Superficie,  Population  et  Renseignements  économiques 
sommaires  Lur  nos  Colonies 

Algérie  :  Superficie  des  provinces  d'Alger, 
d'Oran,  de  Constantin^  et  du  Sahara  algérien  : 
7!)7.77(l  kilom.  carrés;  population  :  4.''i80.000  habi- 
tants d'après  la  stntistique  de  1896. 

Le  commerce  spécial  de  l'Algérie  s'est  élevé, 
en  1897,  à  265  millions  de  francs  pour  les  impor- 
tafioi  s  et  à  277  millions  pour  les  exportations. 

Sur  .-es  chiffres,  la  i'rance  a  exporté  en  Algérie 
216  millions  de  produits  français  et  reçu,  en  fran- 


chise, 238  millions  de  pi'oduits  algériens.  Les 
principaux  articles  de  l'exportation  algérienne  sont 
le  vin,  les  animaux,  les  céréales,  le  tabac  et  la 
laine  en  masse. 

Le  budget  algérien  de  1898  se  traduit  par  une 
prévision  de  73.738.96:!  francs  de  dépenses  et 
53.487. 152  francs  de  recettes:  soit  un  déficit  de 
20.251.809  francs  comblé  par  le  budget  de  la 
Métropole. 

Tunisie:  Superficie  de  99.C0O  kilom.  carrés; 
population  :  1 .900.000  habitants.  Pays  de  protec- 
torat français  depuis  le  traité  du  12  mai  1881, 
complété  par  la  convention  du  8  juin  1883  et 
par  des  conventions  postérieures  successivement 
signées  avec  les  nations  liées,  par  traité,  avec  la 
Régence  beylicale. 

En  1897,  les  importations  totales  en  Tunisie  ont 
été  de  54  millions  de  francs,  sur  lesquels  les  pro- 
duits originaires  de  la  France  figurent  pour  24  mil- 
lions 385.957  francs;  les  exportations  —  qui  sont 
de  même  nature  que  les  exportations  algériennes 
—  n'ont  pas  dépassé  38  millions,  et  sur  ce  chiffre 
la  France  en  a  absorbé  pour  28.493.9:15  francs. 

Chaque  année  le  Résident  général,  d'accord  avec 
le  Gouvernement  français,  dresse  l'état  des  pro- 
duits tunisiens  à  admettre  en  franchise  en  France  : 
on  peut  dire  que  la  presque  totalité  des  produits 
tunisiens  iniportés  dans  la  Métropole  bénéficie  de 
cette  faveur,  car.  en  1897,  la  douane  française  n'a 
perçu  que  135.879  francs  sur  les  marchandises 
originaires  de  la  Tunibie,  soit  à- peine  0,55  0/0  de 
leur  valeur. 

Le  budget  tunisien  de  1898  s'équilibre  par  24  mil- 
lions 60.525  francs  de  dépenses  et  24.061.100  francs 
de  recettes.  Grâce  à  l'administration  française,  les 
finances  tuni-iennes  sont  dans  un  excellent  état  et 
d'importants  travaux  publics  p  ^,uvent  être  exécutés 
avec  les  seules  ressources  ordinaires  de  l'impôt. 

Autres  possessions  françaises  en  Afrique  :  Ces 
possessions  comprennent  le  Sénégal,  le  Congo  elle 
Soudan  français,  les  Etats  de  Samory  et  de  Tieba, 
la  Guinée  française,  la  Côte  d'Ivoire,  le  Dahomey 
et  la  Côte  française  des  Somalis  et  dépendances. La 
superficie  de  ces  immenr^es  territoires  n'est  pas 
exacleaient  déterminée,  mais  elle  doit  être  trois  ou 
quatre  fois  supérieure  à  la  superficie  de  la  li'rance 
continental<-%  qui  atteint  à  peine  536.408  kilo- 
mètres cariés.  Leur  |)opulation  indigène  est  éva- 
luée à  10  ou  11  millions  d'habitants. 

Les  relations  commerciales  de  toutes  ces  colonies 
avec  la  Métropole  se  sont  élevées  à  40.200.000  fr. 
en  1897,  dont  19  800.000  fr.  d'importations  en 
France  et  20.400.000  fr.  d'exportations  françaises. 
Les  principaux  articles  importés  en  France  sont 
les  arachides  en  cl- ses  (8. 437.563 fr.);  les  gommes 
exotiques(3. 986.776  fr.);  l'huile  de  palme(2.448.949 
francs);  les  granes  et  fruits  oléagineux  divers 
M.tj56.918  fr.)  ;  les  bois  exotiques  (1.285.222  fr.)  ; 
les  caoutchouc  et  guita-percha  (904.645  fr.).  Puis 
viennent  les  espèces  médicinales,  les  défenses 
d'éléi)hant,  les  plumes  de  parure,  etc.  Malheureu- 
sement le  café  figure  à  peine  pour  65.370  fr.  et  le 
colon  fait  absolument  défaut. 

Ces  colonies  ont  un  ])udget  local,  mais  la  France 
prend  généralement  à  sa  charge  les  dépenses  d'or- 
dre militaire  et  quelques  antres  frais  divers.  Nous 
résumerons  dans  un  tableau  d'ensemble  ces  bud- 
gets locaux  et  ces  charges  métroi)olitaines. 

Possessions  françaises  en  Asie  :  Nous  avons 


dans  les  Indes  cinq  établissements  :  Ghanderna- 
gor,  Karikal,  Mahé,  Pondichéry  et  Yanson,  dont  la 
superlicie  est  évaluée  à  509  kilomètres  carrés  et 
la  population  à  :287.000  habitants  (ISfO).  Puis 
rindo-Ghine  française,  qui  comprend  la  colonie  de 
Cochinchine  et  les  pays  de  protectorat  du  ïonkin, 
de  rAnnam,du  Cambodge  et  du  Laos. 

La  superficie  totale  des  quatre  premières  posses- 
sions atteint  81)5.410  kilomètres  carrés  et  leur  po- 
pulation environ  24.500.000  habitants. 

Le  commerce  entre  la  France  et  nos  Etablisse- 
ments des  Indes  est  à  peu  près  nul  puisque,  pour 
l'année  1897,  notre  statistique  douanière  accuse 
seulement  983.030  francs  de  produits  français 
exportés  aux  Indes  françaises  et  à  peine  78.616  fr. 
de  produits  indiens  importés  en  France.  Le  coton, 
le  café,  les  vers  à  soie,  le  thé,  l'indigo,  le  jute,  le 
quinquina,  la  vanille,  etc.,  réussissent  cependant 
a  merveille  sur  ce  territoire  tropical. 

Le  budget  local  des  Indes  françaises  s'équilibre, 
en  1898,  par  1.209.876  roupies  en  recettes  et  en  dé- 
penses :  la  Métropole  supportera  de  son  côté 
296.619  francs  de  frais  divers  pour  l'exercice 
1899. 

Le  mouvement  commercial  de  l'Indo-Ghine  fran- 
çaise a  dépassé  205  millions  de  francs  en  1897,  et 
sur  ce  chiffre  la  France,  d'après  la  statistique  fran- 
çaise, a  reçu  pour  21.880.344  francs  de  produits 
indo-chinois  et  exporté  en  Indo-Ghine  pour  30  mil- 
lions 733.918  francs  de  produits  nationaux. 

Les  principaux  articles  importés  en  France  sont: 
le  riz  (15.461.316  fr.)  ;  les  huiles  volatiles  ou  essences 
(1.479.660  fr.);  le  poivre  (1.429.335  fr.).Dans  les 
81  catégories  de  marchandises  inscrites  au  tableau 
français,  nous  trouvons  tous  les  produits  exotiques 
(sauf  le  café  et  le  coton)  que  l'Asie,  l'Océanie  et 
1  Amérique  importent  en  France.  Gela  prouve 
d  une  manière  évidente,  que  l'Indo-Ghine  pourrait 
se  créer  sur  le  marché  français  une  situation  pri- 
vilégiée si  on  se  décidait  enfin  à  orienter  sa  pro- 
duction dans  ce  sens. 

La  même  observation  s'applique,  d'ailleurs,  à 
toutes  nos  possessions  de  l'Afrique,  des  Mers  du 
Sud,  de  l'Amérique  et  de  l'Océan  Indien. 
_  En  1898,  les  budgets  locaux  de  nos  possessions 
mdo-chinoises  se  sont  équilibrés,  en  recettes  et  en 
dépenses,  par:  Gochinchine,  13.940.000  piastres  • 
o  ^n.^^..^^  Tonkin,  9.404.000  piastres;  Cambodge, 
2.523.000  piastres;  Laos,  874.000  piastres.  Soit,  au 
total,  26.741.000  piastres,  ou  06.852.500  fr.,  lapias- 
tre  indo-chinoise  étant  comptée  à  2  fr.  50. 

Nous  savons,  par  les  rapports  de  M.  Doumer 
résident  général  de  l'Indo-Ghine, et  parles  chiffres 
qui  ont  ete  produits  à  la  tribune  de  la  Ghambre, 
lors  de  la  discussion  du  récent  emprunt  indo-chi- 
nois,  que  les  recettes  budgétaires  de  notre  grande 
possession  asiatique  se  soldent  par  des  excédents 
très  sérieux.  Nous  devons  cependant  constater  que 
pour  1  année  1899  la  Métropole  aura  à  supporter 

on«inn^nV''°"^^™^  spécialement  l'Indo-Ghine; 
^O.blO.OOO  francs  de  dépenses  d'ordre  militaire. 

Possessions  françaises  en  Amérique  :  Elles  se 
divisent  en  quatre  groupes:  Saint  Pierre  et  Mi- 
quelon(Saint-Pierip,Ile-aux-Ghiens  et  Miquelon- 
Langlade)  la  Guadeloupe  et  les  dépendances  (La 
Desirade,  es  Saintes  et  Petite-Terre,  Marie-Galante, 
Saint-Barthelemy  et  Saint-Martin),  la  Martinique 
et  la  Guyane  française. 

Ges  quatre  groupes  ont  une  superficie  territoriale 
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habftS  ^^^"""^^^^^^  ^^'^^^  ®*  environ  416.000 

<rp?irf  f^' ^^"'^  propres  statistiques,  le  commerce 
gênerai  de  ces  quatre  colonies  a  dépassé  135  mil- 
lions de  francs  en  1897,  et  sur  ce  chiffre  total  la 
l^rance  d  après  la  statistique  métropolitaine,  a  im- 
porte 61  millions  de  produits  coloniaux  et  exporté 
38  millions  de  produits  français.  Les  principales 
exportations  de  la  Martinique  et  de  la  Guadeloupe 
sont  le  sucre  et  le  rhum;  les  produits  de  la  grande 
pèche  constituent  l'unique  exportation  de  Saint- 
Pierre  et  Miquelon;  pour  la  Guyane  française 
ce  sont  les  essences  de  roses  et  le  minerai  d'or' 
C>n  trouvera  les  chiffres  de  leurs  budgets  locaux 
I  qu'elles  imposent  à  la  Métropole 

dans  le  tableau  d'ensemble  du  chapitre  suivant. 

Possessions  françaises  dans  les  mers  du  Sud-' 
Un  désigne  sous  cette  rubrique  la  Nouvelle  Galél 
donie;  les  protectorats  des  îles  Wallis,  Futana  et 
Alofi,  et  ^s  Etablissements  en  Océanie  qui  com- 
prennent Taïti  les  Iles  sous  le  Vent,  les  Marquises, 
les  lies  Tuamatou,  Gambier,  Tubuai  et  l'île  GliDDe- 
rion  qui  est  inhabitée. 

o/.V^^m"?*^^"^'ï®  ^®  possessions  est  d'environ 
if  K^r'f  ^t  leur  population  indigène 
de  90.000  habitants.  D'après  leurs  statistiques,  leur 
mouvement  commercial,  en  1897,  a  été  de  22  mil- 
lions de  francs  aux  entrées  et  sorties  réunies,  dont 
12  millions  avec  la  France.  Elles  coûtent  au  budget 
métropolitain  environ  8.200.000  fr.  par  an.  Ge  sdnt 
les  minerais  de  nickel  et  de  cobalt  et  les  conserves 
de  viandes  en  boîtes  qui  forment  la  presque  tota- 
lité de  leur  exportation. 

Possessions  françaises  de  l'Océan  Indien  :  Nous 
possédons  dans  l'Océan  Indien  :  La  Réunion  (1  980 
kilomètres  c-arrés  et  168.000  habitants^  Mayotte, 
a  Grande  Gomore ,  Anjouan  et  Moheli   (1  972 
kilomètres  c.  et  62.000  habitants)  ;  puis  enfin  Ma- 

^""r^fn  nnn  K  V-f  ?épendances  (591.967  kilom.  c.  et 
3.5  JO. 000  habitants). 

Le  mouvement  commercial  accusé  par  la  statis- 
tique de  la  Reunion  s'est  élevé  à  40  millions  de 
francs  en  189/,  dont  28  millions  avec  la  France  Le 
sucre  est  le  seul  article  sérieux  d'exportation  de  la 
colonie  dont  le  budget  local  s'équilibre  par  5  mil- 
lions 211.008  francs  aux  dépenses  et  aux  recettes, 
non  compris  4.514.942  francs  de  dépenses  à  là 
charge  de  la  Métropole. 

Quanta  l'île  de  Madagascar,  déclarée  colonie 
française  depuis  le  6  août  1896,  son  mouvement 
commercial,  en  1897,  atteint  à  peine  18.400  000  fr 
aux  importations,  4.300.000  francs  aux  exporta- 
tions, soit,  au  total,  22.700.000  fr.  sur  lesquels  le 
commerce  avec  la  France  figure  pour  15.500.000 
trancs....;  mais  les  frais  d'occupation  grèvent  en- 
core le  budget  français  de  20.185.000  francs. 


II 


Considérations  d'ensemble 

Les  éléments  que  nous  venons  de  passer  en  re- 
vue peuvent  être  groupés  en  quelques  tableaux 
synoptiques  permettant  de  saisir,  dans  ses  grandes 
lignes,  le  rôle  de  la  France  à  l'égard  de  ses  colonies 
et,  inversement,  la  fonction  des  colonies  à  l'égard 
de  la  Métropole.  ^ 
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Tableau  résumant 

colonies  françaises'., 


(Colonies 
ou 

pays  de  Protec- 
torat 
français 


la  superficie 
leur  budf/et 


et  la  population  des  j 
local   et  les  charges 


Algérie. 
Tunisie 


Totaux. 


Sénégal   

Congo   

Soudan   

Guinée  franç'".. 

Côte  d'Ivoire  . . . 

Dahomey  

Cote  des  Somalis 

In  des  françaises 

Indo-Chine  fr 

Saini-Pierre  et 
Miquelon. . . 

Guadeloupe  e  t 
dépendances . . 

Martinique  

Guyane  franç" . 

Nouv.-Calédonie 

Etabli'  français 
de  l'Océanie  .  ■ 

Réunion  

Mayotte  tt  Co- 
mores   

Madagascar  et 
dépendances . . 
Dépenses  com- 
munes . . 


Super- 
ficie 

territo- 
riale 

Popula- 
tion 
indigène 

Budget 

local 
en  1898 

Charges 

de  la 
Métropole 
Proposit'""" 
pour  1899 

kilom.  c. 

797.770 
99.600 

habitants 

4.480.000 
1.900.000 

francs 

73.738.962 
24.060.525 

francs 
18.781.245 

)) 

897.370 

D.ooO.OUI) 

18.781.245 

150.000 
292'.  000 

9 

250'.000 

9 
9 

509 
895.410 

1.030.000 
5 .  OU'J .  UUu 
560.000 
ti4/  .UUU 
2.250.000 
bOO . 000 
22.000 
287 . 000 
24.542.000 

3.929.367 
o  p,ni  àf\o 

0  .  (JUi  .  ^uu 

2.725.500 
onn  fioo 

tïUU .  \J\J\J 

1.485.000 

1  ôw^  non 

617.307 

i  .  Ol't .  *  UU 

6Ô. 852. 500 

6.106.942 
2  491.165 
6 '.873. 000 
320.826 

» 

587.500 
§96.619 
20. 843! 505 

235 

6.000 

500.710 

290.791 

1.870 

988 
78.900 
19.823 

190.000 
189.000 
30.000 
63.000 

5.354.563 
5.096.048 
2.453.261 
2. «07. 955 

1.627.037 
2.581.848 
6.3t.8.139 
7.392.361 

4.108 
1.980 

27.000 
168.000 

1.229.625 
5.211.508 

356.082 
4.514.942 

1.972 

G2.00Û 

483.983 

45.014 

591.967 

3.520.000 

9.437.096 

20.185.000 

» 

» 

4.576.829 

? 

39.193.000 

114.285.523 

85.957.600 

9 

45.573.000 

212.085.010 

104.738.845 

La  France  et  l'Angleterre 


Totaux  . 

Totaux  généraux 

■  En  résumé  notre  domaine  colonial  a  une  super- 
ficie territoriale  quatre  ou  cinq  fois  plus  grande 
nue  celle  de  la  Métropole  et  une  population  indi- 
gène supérieure  de  18  à  20  0/0  à  la  population 
française  proprement  dite.  • 

En  1898,  les  colonies  composant  ce  domaine,  ont 
dépensé  environ  2V2  millions  de  francs  pour  s  ad- 
ministrer, mais  la  Métropole  a  assume,^  en  dehors 
des  budgets  locaux,  une  charge  à  peu  près  égale  a  la 
moitié  de  cette  somme.  Pour  1  exercice  1899,  les 
demandes  de  crédit  du  Ministre  des  Colonies  s  ele- 
vem  au  chiffre  de  85.957.000  fr.  et  le  déficit  éven- 
tuel de  l'Algérie  est  prévu  pour  18.781. tr.,  soit, 
en  tout,  104.7:58.845  fr.  :  il  est  probable  que  ce  total 
sera  augmenté  de  quelques  millions  au  cours  de 
la  discussion  du  budget. 

Ces  loi  7-8  845  francs  ne  comprennent  point  les 
frais  d'occupation  militaire  de  l'Algérie  et  de  la 
Tunisie,  qui  incombent  au  budget  de  la  Guerre, 
ni  aucune  dépense  de  marine  militaire.  Ils  se  dé- 
composent ainsi  :  dépenses  militaires  proprement 
dites  :  05.800.000  francs;  subventions  aux  budgets 
locaux  des  colonies,  y  compris  l'Algene  :  2o  mil- 
lions 200.000  francs;  frais  administratifs  judi- 
ciaires, pénitentiaires,  etc.,  à  la  charge  de  la  Mé- 
tropole :  1:5.700.000  francs.  ,  ,  ... 

Nous  avons  dans  nos  colonies,  abstraction  faite 
de  l'Ah^érie  et  de  la  Tunisie,  un  peu  plus  de  11.000 
fonctio"i)naire3,  et  comme  nous  y  exportons  a  peine 
118  millions  de  francs  de  produits  français,  on 
peut  admettre  que  20  à  25  0/0  de  ces  expor  aiious 
sont  destinées  à  la  nourriture  et  a  1  entretien  de 
ces  fonctionnaires  et  de  leurs  familles. 

{A  suivre.)  Edmond  Thkry. 


L'affaire  dè  Faclioda  et  la  publication  du  Livre  Bleu 
anglais  sur  Madagascar  avaient  révélé  l'existence  de 
nombreuses  questions  litigieuses  entre  la  France  et 
l'Angleterre  et  fait  craindre  la  naissance  d  un  conllit 
ne  pouvant  être  réglé  que  par  les  armes. 

Tandis  que  le  Gouvernement  français  s  efforçait  de 
donner  satisfaction,  non  seulement  aux  prétentions  du 
Foreign-Office,  mais  encore  à  cet  esprit  de  jalousie  qui 
avait  tenu  à  rendre  notre  retraite  aussi  humiliante  que 
possible,  la  presse  britannique  n'épargnait  aucune 
occasion  de  réveiller  de  vieilles  rancunes,  de  prévenir 
tout  rapprochement  et  de  dresser  contre  notre  politique 
des  réquisitoires  violents  devant  acculer  les  deux  pays 
à  une  rupture. 

Un  tel  état  de  choses  ne  pouvait  se  prolonger  sans 
danger  pour  le  maintien  de  la  paix  ;  il  était  donc  néces- 
saire qu'à  ces  accusations  de  nos  voisins,  à  ces  insinua- 
tions de  leurs  hommes  politiques,  notre  Gouvernement 
répondît  avec  fermeté  et  franchise  et  qu'il  présentât 
devant  le  monde  un  exposé  exact  de  la  situation.  La 
discussion  du  budget  des  affaires  étrangères  a  fourni 
à  M.  Delcassé  l'occasion  de  s'exphquer  :  il  l'a  fait  avec 
une  modération  et  une  netteté  dont  le  momdreeffet  a 
pas  été  de  provoquer  une  détente  immédiate. 

Et  pour  donner  plus  de  signification  encore  a  ce 
débat,  notre  Chambre  a  eu  la  sagesse  d'oublier,  pour 
un  iour,  les  querelles  de  partis:  de  laisser  seulement 
les  voix  les  plus  autorisées  se  faire  entendre.  La  dis- 
cussion a  pris  ainsi  l'ampleur  qu'elle  méritait:  elle  a 
prouvé  que,  sur  ces  questions  fondamentales,  1  opinion 
publique  française  est  toujours  unanime. 

On  l'a  bien  compris  quand  M.  Ribot,  des  le  début 
de  son  discours,  a  posé  nettement  les  termes  du  débat 
en  se  prononçant  pour  une  politique  de  concorde  et 
d'union  avec  l  Angleterre.  C'était,  a-t-il  dit,  la  poli- 
tique de  Thiers,  de  Gambetta  ;  c'était  aussi  celle  de 
M  Gladstone,  mais  il  faut  éclairer  l'opinion  anglaise 
et  lui  montrer  que  notre  poUtique  n'est  ni  injuste,  m 
tracassière.  »  ,       .     i  •  •    j  • 

Et  comme  preuve  manifeste  de  notre  desir  de  main- 
tenir la  paix,  l'ancien  Ministre  a  parlé  de  l'affaire  de 
Terre-Neuve  et  indiqué  que,  malgré  des  droits  incontes- 
tables la  France  a  toujours  montré  l'esprit  le  plus 
conciliant  et  le  plus  libéral.  Si  la  question  des  homar- 
deries  n'est  pas  encore  tranchée,  la  faute  en  incombe 
aux  TeiT'^-Neuviens,  qui  ont  arrêté  les  négociations.  _ 
En  ce  qui  concerne  Madagascar,  M.  Ribot  a  montre 
aue  la  France  a  agi  avec  la  plus  grande  correction.  Au 
contraire,  le  langage  tenu  par  l'Angleterre  n  est  pas- 
celui  qu'on  devait  nous  tenir,  étant  donné  nos  droits 
incontestables  et  la  reconnaissance  de  notre  protecto- 
rat en  échange  de  l'abandon  de  nos  droits  sur  Zan- 
zibar où  nous  aurions  pu  lui  créer  des  difficultés. 

Passant  à  la  question  d'Egypte,  l'orateur  a  sou  evé 
de  nombreux  applaudissements  en  déclarant  que  1  oc- 
cupation de  l'Angleterre  en  Egypte  et  dans  la  vallée  du 
Haut-Nil  ne  saurait  être  réglée  qu'avec  l  approbation 
de  l'Europe  tout  entière.  Lu  France  s  est  toujours  dé- 
clarée prête  à  entrer  en  conversation  sur  cette  ques- 
tion, tandis  que  l'Angleterre,  au  contraire,  s  y  est  tou- 
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«  Mais,  a-t-il  ajouté,  ce  n'est  pas  avec  la  France 
seule  que  l'Angleterre  a  à  traiter  cette  question,  et  il 
arrivera  bien  un  jour  où  elle  comprendra  qu  un  grand 
pays  ne  peut  pas  rester  indéfiniment  dans  la  situation 

^Ym-ès^le  magistral  exposé  de  M.  Ribot,  M.  Delcassé, 
a  pris  la  parole.  Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a 
tout  d'abord  fait  ressortir  que  notre  politique  étrangère 
a  été  dirigée  dans  le  sens  des  intérêts  généraux  du 
navs  •  il  a  rappelé  comment  les  Etats-Unis  et  1  Espagne 
se  sont  adressés  à  la  France  pour  faire  la  paix  et  l  hom- 
mage qui  nous  a  été  rendu  par  le  choix  de  Pans  pour 
lieu  des  négociations.  Passant  aux  propositions  de  dé- 
sarmement, il  a  déclaré  que  la  France  était  acquise 
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d'avance  à  la  proposition  liuiiianitaire  du  Tsar;  ja- 
mais, d'ailleurs,  l'accord  entre  la  France  et  la  Russie 
n'a  été  plus  complet  que  maintenant  et  nos  représen- 
tants travailleront  de  tout  leur  pouvoir  à  la  réalisation 
du  projet  du  tsar  Nicolas. 

Après  s'être  longuement  expliqué  sur  la  question 
Cretoise,  dont  il  a  fait  l'historique,  M.  D^lcassé  a  mon- 
tré que  là  encore  la  France  avait  travaillé  au  maintien 
de  la  paix.  Il  est  arrivé  enfin  au  point  le  plus  inté- 
ressant de  sa  déclaration  :  Fachoda. 

On  a  prêté  au  Gouvernement  bien  des  idées  sur  cette 
question:  on  lui  a  adressé  bien  des  critiques,  on  lui  a 
intimé  bien  des  attitudes.  Le  Gouvernement  n'a  jamais 
voulu  s'expliquer  par  la  voie  de  la  presse. 

Dès  la  prise  de  Khartoum,  M.  Delcassé  s'est  empioyé- 
à  éviter  une  rencontre  entre  la  mission  Marchand  efr 
les  forces  anglaises  qui  remontaient  le  Haut-Nik 

M.  Delcassé  a  établi  que  laFrancen'aj^ant  pas  reconnu 
la  convention  de  1890  entre  l'Angleterre  et  l'Allemagne, 
relative  aux  prétentions  de  l'Angleterre  sm*  le  Haut:; 
Nil,  avait  le  droit  de  rechercher  de  ce  côté  un  délîouché 
pour  ses  possessions  du  Haut-Oubanghi.  Tel  fut  le 
caractère  de  la  mission  Liotard  devenue  plus  tard  la, 
mission  Marchand. 

L'exercice  de  ce  droit  a  poussé  Marchand  juscfu'à 
Fachoda. 

Le  Gouvernement,  a  poursuivi  le  Ministre,  a  eu  alors  à  se, 
demander  s'il  avait  intérêt  à  l'y  maintenir. 

Sans  parler  de  l'intérêt  du  personnel  de  la  mission,  dont 
l'énergie  était  restée  intacte,  mais  dont  on  conçoit  la  fatigue 
après  cette  marche  héroïque  de  trente  mois,  et  qui  n'a  de- 
mandé comme  récompense  que  la  faveur  de  terminer  son 
parcours  de  l'Atlantique  à  la  mer  Rouge  ;  si  l'on  considère 
que,  pour  communiquer  avec  Fachoda,  i\  nous  a  fallu  em- 
ployer la  voie  égyptienne,  à  laquelle  le  commandant  Marcliand 
a  du  recourir  aussi  pour  venir  conférer  avec  notre  représen- 
tant au  Gaii'e;  si  l'on  réfléchit  que,  du  côté  du  Bahr-el-Gazai, 
Fachoda  n'est  accessible  que  six  mois  de  l'année,  pendant  la 
saison  des  hautes  eaux  ;  si  l'on  considère  que  l'ancienne  pro- 
vince de  Khartoum,  dont  dépeiuL.Eadiûda,  bien  qu'évacuée 
par  les  troupes  égyptiennes,  n'avait  cependant  pas  été  for- 
mellement abandonnée,  comment  ne.  pas  reconnaître  que  la 
solution  adoptée  par  le  Gouyernemenf  était  celle  qu'indiquaient! 
la  raison  et  la  claire  intelligence  des  intérêts  du  pays  ? 

Car  c'est  le  seul  point  dont  le  Gouvernement  ait  eu  à  se 
préoccuper,  puisque  la  question  d'honneur,  qu'on  a  pu  crain- 
dre un  moment  de  voir  posée,  ne  l'a  pas  été,  puisqu'il  s'est 
écoulé  six  semaines  entre  la  rencontre  de  la  mission  Marchand 
avec  les  troupes  anglo-égyptiennes,  et_que.dans  cet  intervalle 
le  Cabinet  anglais,  tout  en  contestant  notre  droit  d'être  à 
Fachoda,  s'est  abstenu  de  tout  acte,  de  toute  parole  qui  nous 
en  eût  rendu  l'abandon  impossible.  ■  r 

Et  si  celui-là  serait  indigne  de  représen(ér  la  France  qtii' 
ferait  bon  marché  de  l'honneur  national;  d'autre  part,  celui- 
là  serait  criminel  qui  engagerait  cet  honneur  à  la  légère,  et 
qui,  sans  qu'il  y  eût  aucun  intérêt  essentief  en  jeu,  expose- 
rait légèrement  dans  une  aventui'e  inexplicable,  incompréhen- 
sible pour  les  masses  populaires,  les  réserves  de  force  et  d'ar- 
gent, la  flotte  et  l'armée  du  pays. 

Ma  raison,  mon  patriotisme  me  disent  que  si,  depuis,  ces. 
derniers  mois,  j'ai  pu  rendre  quelques  services,  soit  en  fâci- 
litaat  la  cessation  des  hostilités  entre  deux  grandes  puissan- 
ces, soit  en  coopérant  à  la  solution  qui  a  amené  la  pacitica- 
tion  de  la  Crète,  soit  en  travaillant  à  rétablir  des  relations 
cordiales  entre  la  France  et  l'Italie,  le  service  que  je  consi- 
dère comme  le  plus  précieux  aura  été  de  prévenir  un  conflit 
qui  serait  pour  le  monde  une  calamité  et  qui,  pendant  long- 
temps, pèserait  lourdement  sur  la  poUfique'-  de  deux  grands, 
pays. 

Le  Miûisfre  des  affaires ^rangères,  après  avoir  dé- 
claré que  la.  France  restait  prête  à  examiner  tous  les 
griefs  de  l'Angleterre,  avec  l'espoir  de  faire  respecter 
ses  droits,  avec  la  ferme  conscience  qu'elle  n'est  à  la 
discré|ix>n  de  personne,  a  fait  remarquer  que  non  seule- 
mont  la  Révolution,  mais  toute  l'histoire  de  France 
est  un  bloc  dont  on  ne  peut  distraire  aucune  parcélle. 
«  La  nécessité  d'une  politique  lavisée  s'impose,  a-t  il 
dit  en  terminant,  politique  clairvoyante  qui,  voulant 
le  but,  s-'inquiè-te-  des  moyens;  c'est  la  politique,  du 
Gouvernement  qui,  pour  la  mener  à  Men,  demamte 
1  adhésion  réfléchie,  l'appui  persistant  des  représeu- 
tamis  de  la  nation.  »  ^  -  r.^. 

■G'est  att  in^ilien;  (i'niie  vêritablè.;  o't'atïoa  (juç  lé'  Mi- 
rirstre  des-affairçs  êti'a.ngères  à  termine  son  discours. 


La  Ghadïiiuîe  s'est   parfaitement    rendu  cOirapte j  eô^ 
eti'et,  (ju'après  de-  pareilles  déclarations,  la  situation  se  ' 
trouvait  çonLplètemçnt  modifiée  et  que  l'opinion  an- 
glaise ne  pourrait  plaider  maintenant  les  circonstances 
atténuantes,  si  elle  refusait  l'offre  de  négociations  équi- 
tables et  le  règlement  de  quelques  litiges  secondaires. 

Toute  la  presse  européenne  s'est  plu,  du  reste,  à.re-r- 
com:iaitre  noLrcii.on  vouloir  et  l'injustice  des  accusa- 
tions dont  notre  politique  a  été  l'objet.  Fait  plus  impor- 
tant :  les  journaux:  anglais  qui  avaient  mis  le  plus  de 
vivacité  à  critiquer  nos  actes,  lors  de  la  publication  du 
Livre  Bleu,  ont  applaudi  aux  déclarations  do  M.  Del- 
cassé. Cela  montre  le  chemin  parcouru;  cela  prouve 
qiie  l'on  a  quelque  regret,  de  l'autre  côté  du  détroit,  de 
là  raideur  des  T)rocédés  récents  ;  cela  permet  enfin 
d'espérer  un  règlement  amical  des  questions  en  litige.  ' 
Et  nous  serons  les  premiers  à  applaudir  un  pareil  rè- 
glement qui  sauvegardera  à  la  fois  nos  intérêts  et  notre 
dignité  nationale. 


LA  BAMQtlE  DE  FRANCE  p  i  808. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Banq.ue 
de  France  a  eu  ïi€«:hier,  26  janvier,  sousTa.  présidenca. 
de  M.  G.  Pailain,  gouverneur.  ■ 

Les  opéraiians  de  l'année  écoulée  présentent  une' 
sensible  augmentation  sur  celles  de  1897  ;  elles  se  sont 
élevées  à  la  somme  de  Fr. ,  16. 508.. 379  000 

En  1897,  elles  avaient  été  de   15 . 308 ..  i-25 .  fJOû 

Augmentation  Fr.  1.260.4.'i4.00a 

Les  escomptes^^gurent  dans  cette  augmentation  pour 
667.248.(100  fr.  et  les  avances  pour  168.804. 500  fr. 

Deux  chapitres,  peu  intéressants,  du  reste,  les  eSîets 
au  comptant  et  les  avances  sur  lingots,  et  momiaiesf 
sont  en  diminution  de  45.443.900  fr. 
.Les  opérations  faites  gratuitement  pour  le  Trésor 
public  présentent  enrecettes  le  chiffre  de  3 . 239 .  f»87 . 900 
et  en  défenses  celui  de  3.254.822. 7 ÛO' 

Au  total  Fr.  6.494.81(1.600 

Dans  le  courant  de  Tannée,  l'encaisse  a  diminué  de 
126.100.CU0  fr.;  cette  perte  porte  entièrement  sur  l'or 
elle  résulte,  pour-  la  presque  totalité,  du  paiement 
des  céréales  que  nous  avons  achetés  aux  Etats-Unis, 
pipur  parer  au  déficit  de  la  récolte  de  1897. 

"Le  taux  de  l'escompte  fixé  à  2  0/0  le  14.murs  1895  a 
été  relevé  à  3  0/0  le  20  octobre  1898.  Cette  mesure  était 
nécessitée  par  l'écart  qui  existait  entre  le  taux  fraur 
çais  et  celui  des  autres  places.  Londres,  en  effet,  était 
à  4  0/0  et  Berlin  à  5  0/0  au  moment  où  la  Banque  de 
France  élevart  son  escompte;  peu  après,  la  Reiahfi-" 
hanlj, fixait  son  taux  à  6  0/0.  . 

La  différence  de  taux  entre  Paris  et  ^ranger- 
detournait  sur  la  France  toutes  les  demandes  d'onet 
de  crédit  et  il  importait,  au  plus  haut  point,  de-  mettre 
fin  à  cette  situation,  la  hausse  de  l'escompte  v  a 
pourvu  et  il  y  a  tout  lieu  de  se  féliciter,  que  la  Bariaue 
ait  pu  maintenir  le.  loyer  de  l'argent  à  un  prix  aussi 
modéré.  -"  - 

Le  montant  des  escomptes,  en  1898, 
a  été  de  .i.  . Ff.    11 . 033  ;  088  200 

En  1897  ilayairt  de...   10.364.834.800 

■     Augmentation  667.248.400 

Cette  augmentation  résulte  entièrement  de  l'activité' 
des  affaires,  car  en  1898,  à  l'exception  de  l'emprunt 
hellénique,  portant  sur  un  chiffre  insignifiant  qui  n.'a 
donné  lieu  qu'à  une  mobilisation  de  capitaux  de  peu 
d'importance,  il  n'y  a  pas  eu  de  grande  opération  finan- 
cière, .r-:  "    ,    :   ,  .  -,  ,    ,  ,  ' 

Les  petits  efféta-(ié,5.^iO-<frÉncs  ont  notablement 
augmenté,  il  a  sont  passés,  de  33,910  en  1897  à  1.90.020 
en  l898;  ce  chiffre  montre  combien  la  Ban(îu*  est  main- 
tendant  accessibl©  au  petit  commerce.'        '  "  - 

La  Banque  a  eu  à  étudier  l'escompte  des  warrants 
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afTi-îcbles,  instrument  dé  crédit  "entîerément  nouveau, 
elle  a  donné  des  instructions  à  ses  succursales  pour 
l'admission  de  ce  papier,  en  s'efforçant  de  concilier  à 
la  fois  l'intérêt  de  l'agriculture  et  la  sécurité  de  ses 
opératioTis.    •      -  . iit:.à3fi;i-.ijj  ^j.. 

Les  avances  sùrHitres  oiîl;  été  en  1898, 

(le  ....Fr.  1.380.615.900 

En  1897  elies  avaient  été  de   1 . 211 . 809.400 


Augmentation. 


  108.806.500 

Cette  progression  est  due  principalement  aux  comptes 
courants  d'avances  dont  le  public  apprécie  de  plus  en 
plus  la  simplicité,  la  commodité  et  le  bon  marché.  La 
Banque  accueille  même  les  emprunteurs  des  sommes 
les  plus  minimes  :  au  31  décembre  1898,  6.814  emprun- 
teurs avaient  demandé  des  avances  inférieures  à 
500  francs. 

La  circulation  moyenne  des  billets  a  peu  varié  :  elle 
a  été  de  3.694.548.000  au  lieu  de  3.687  millions  en  1897  ; 
toutefois,  le  maximum  a  atteint,  le  4  janvier  :  3.923 
millions.   

Une  grande  partie  dé  cette  circulation  résulte 
d'échang'es  d'espèces  contre  des  billets  et  est  pour  la 
Banque,  qui  paye  des  droits  de  timbre,  des  frais  -de 
fabrication  et  de  transpoxl,.  uue-Xharge  sans  compen- 
sation. 

Le  mouvement  des  caisses  a  été  très  actif  :  Îd4.358 
millions  contre  1:^4.449  millions  en  1897.         •  -   '  - 

Les  effets  au  comptant  présentent  une  diminution  de 
13  millions  par  rapport  à  l'exercice  précédent,  malgré 
le  bas  prix  de  la  commission  prélevée  par  la  Banque 
pour  cette  opération. 
Les  comptes  courants  ont  versé  dans 

le  courant  deFannée  ,   .  £^r,j^9.367.000.000 

Et  prélevé. ............... ::"^'r::.r.T  59-^^9-0QQ-0QQ 

Soit  un  mouvement  total  'â^'^^ '  118 .796 . 000 . 000 

Les  virements  qui  serveîit  à  opérer  lapresque  totalité 
de  cet  énorme  mouvement  permettent  d'effectuer  la 
compensation  des  dettes  et  des  créances  par  écritures, 
sans  aucun  déplacement  d'espèces  et  de  billets  ;  les 
chiffres  qui  précèdent  font  figure  même  auprès  de  ceux 
des  Clearing-houses  de  Londres  et  de  New- York. 

Les  118.T96  millions  d'opératioris  relatées  ci-dessus 
reposent  sur  le  déplacement  de  490.7ÔJ.000  fr.  repré- 
sentant l'avoir  moyen  des  comptes  courants  en  1898. 

Les  comptes  courants  répondent  à  des  besoins  parti- 
culiers ;  les  comptes  de  dépôts  de  fonds  sont  ouverts  à 
tout  le  public  sans  aucune  formalité,  ils  ne  cessent  de 
se  développer  et  obtiennent  une  faveur  de  jour  en  jour 
plus  marquée. 

Les  mandats  déplaces,  billets  à  ordre,  virements  et 
chèques  se  sont  élevés  à  3.269  millions,  en  augmen- 
tation de  430  millions  sur  1897  ;  environ  92  0/0  de  ces 
mandats  sont  délivrés  gratis. 

Le  service  des  recettes  en  ville  mobilise  chaque  jour 
une  véritable  armée  d'encaisseurs  ;  à  Paris,  en  1898,  il 
a  été  encaissé  5.704.804  effets,  d'une  valeur  de  5.180 
millions  ;  le  30  avril,  il  a  été  encaissé  297.082  effets 
pour  157  millions  ;  il  a  fallu  les  présenter  à  87.085 
domiciles. 

A  la  fin  de  1898,  il  y  avait  904.699  fr.  d'effets  en  souf- 
france dans  les  succursales  et  319.078  fr.  à  Paris, 
d'autre  part,  il  a  été  recouvré  54.526  fr,  sur  comptes 
amortis. 

Le  service  des  dépôts  libres  à  Paris  renfermait  le 
24  décembre  1898,  pour  les  particuliers  et  le  Syndicat 
des  agents  dexhange,  7.610.903  titres  valant  5,098  mil- 
lions répartis  en  415.034  dossiers  appartenant  à  56.130 
déposants. 

Les  obligations  à  lots  représentent  à  peu  près  le 
quart  des  dépôts  et  plusieurs  obligations  sont  sorties 
au  tirage,  quelques-unes  avec  des  gros  lots. 

Dans  les  succursales,  il  y  avait  en  fin  d'exercice 
64.189  dossiers,  contcnant96't.717 titres,  valant  723 mil- 
lions, appartenant  à  10.981  déposants. 

Le  service  de  vérification  des  tirages  des  titres  étran- 
gers a  révélé  la  sortie  de  15.571  titres  pour  un  capital 
de  plus  de  7.785.000  fr.  appartenant  à  3.575  déposants. 


Les  opérations  de  Bourse  effectuées  pour  la  clientèle 
de  la  Banque  ont  porté,  en  1898,  sur. . .  .Fr.  234.287.000 
contre,  en  1897    220 . 775 . 000 

Les  avances  sans  intérêts  à  l'Etat  ont  été  de  180  mil- 
lions. Aux  140  millions  avancés  antérieurement  se  sont 
ajoutés  40  millions  prêtés  en  vertu  des  dispositions  de 
la  loi  du  17  novembre  1897. 

La  Banque  a  prêté  gratuitement  ses  guichets  au 
paiement  des  coupons  des  Fonds  de  l'Etat  français. 

A  la  demande  clu  Gouvernement,  elle  a  procédé,  avec 
un  plein  succès,  à  l'émission  de  l'Emprunt  hellénique. 

La  Banque  a  ouvert  21  succursales,  conformi^ment  à 
la  loi  du  17  novembre  1897  ;  elle  se  propose  d'en  établir 
encore  10,  de  créer  30  nouveaux  bureaux  auxiliaires  et 
de  rattacher  60  nouvelles  places.  A  la  fin  de  1898  il  y 
avait  261  places  bancables. 

En  1898  les  bénéfices  ont  été  de   44.924.423  25 

Les  dépenses  d'adminis- 
tration de   14.328.362  35 

Les  charges  générales  et 

impôts  de   5.834.578  14 

  20.162.940  49 

Laissant  un  bénéfice  net  de   24.761.482  76 

sur  lesquels  il  a  été  distribué  aux  ac- 
tionnaires, à  raison  de  110  fr.  nets 
pour  l'année  -.   20.911.458  33 

Laissant  un  reliquat  de   3.750.944  49 

Une  partie  a  été  employée  en  divers  amortissements 
ou  dotations,  2.052.562  fr.  représentent  le  réescompte 
du  deuxième  semestre  1898  et  17.122  fr.  sont  répartis 
à  nouveau. 

A  l'issue  de  la  séance,  l'assemblée  a  renouvelé  pour 
trois  ans  les  pouvoirs  de  M.  Dervillé,  censeur,  et  pour 
cinq  ans  ceux  de  MM.  le  baron  Hottinguer,  Aynard  et 
Goiiin,  régents,  dont  le  mandat  était  expiré. 

J.  M. 


LA  SITUATION  DE  LA  TUNISIE 


On  vient  de  distribuer  le  rapport  de  M.  André  Ber- 
thelot,  au  nom  de  la  Commission  de  la  Chambre  des 
députés,  sur  le  budget  des  protectorats.  C'est  un  des 
documents  les  plus  intéressants  dont  la  préparation  de 
la  loi  de  finances  pour  1899  ait  provoqué  la  publication. 
M.  Berthelot  ne  s'est  pas  contenté,  en  effet,  comme  le 
font  trop  souvent  ses  collègues,  de  compiler  les  docu- 
ments mis  à  sa  disposition  :  il  a  voulu  nous  présenter 
un  exposé  très  C(unplet  et  très  étudié  de  notre  établis- 
sement en  Tunisie  et  de  l'heureuse  influence  exercée 
par  notre  protectorat. 

Lorsque  la  France  s'établit  en  Tunisie,  ce  pays  se 
trouvait,  comme  les  autres  Etats  musulmans  méditer- 
ranéens, lié  à  plusieurs  puissances  européennes  par 
des  traités  qui  leur  assuraient  la  haute  main  sur  les 
finances,  sur  la  justice,  sur  les  tarifs  douaniers.  Pour 
rendre  réelle  la  souveraineté  française,  il  fallait 
dénouer  tous  ces  liens.  Ce  fut  le  travail  patiemment 
poursuivi  de  1881  à  1897  par  les  résidents  et  par  les 
Ministres  des  affaires  étrangères  qui  se  succédèrent  au 
pouvoir.  Il  leur  fait  grand  honneur. 

On  libéra  d'abord  les  finances.  En  1869,  la  France, 
l'Angleterre  et  l'Italie,  pour  sauvegarder  les  intérêts  de 
leurs  nationaux  porteurs  de  créances  sur  le  Bey, 
avaient  pris  sous  leur  tutelle  l'administration  financière 
de  la  Régence,  créé  une  Commission  internationale  de 
la  dette.  Cette  dette  fut  consolidée  à  125  millions 
de  francs  et  convertie  en  obligations  5  0/0,  dont  le 
service  exigeait  6.250.000  fr.  par  an,  fut  alimenté  au 
moyen  de  revenus  concédés  qui  représentaient  la 
moitié  des  recettes  budgétaires.  IJne  dette  flottante  de 
17.500.000  fr.  s'était  ajoutée  à  cette  dette  consolidée. 

La  Commission  financière  internationale,  nous  dit  M.  Ber- 
thelot, fut  éliminée  par  lo  remboursement  de  la  dette.  Il  se 
fit  au  moyen  d'vin  emprunt  4  0/0  (réduit  ensuite  à  3  0/0)  de 
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157.t;88.000  fr.  garanli  par  la  Franco.  Cette  garantie  n'a  pas 
coûte  un  centime  à  notre  pays  et  elle  élait  le  seul  moyen  de 
mettre  lin  à  un  contrôle  international  qui  paralysait  notre 
action. 

En  ce  qui  regarde  la  justice,  avant  l'étahlisscmcnt  du  pro- 
tectorat, les  Européens  établis  en  Tunisie  étaient  soumis  à 
la  juridiction  des  triininanx  consulaires  de  leurs  nations  res- 
pectives. Un  criminel  ne  pouvait  être  arrêté  et  jugé  que  par 
les  soins  de  son  consul,  quelle  que  fût  la  nationalité  de  la 
victime;  de  même  pour  un  léger  délit  ou  une  simple  contra- 
vention. 

En  matière  civile  ou  commerciale,  les  Européens  ne  pou- 
vaient être  assignés  que  chacun  devant  son  tribunal  consu- 
laire, même  s'il  s'agissait  de  poursuivre  le  recouvrement  des 
impôts  publics.  Les  appels,  s'il  s'agissait  d'Italiens,  devaient 
être  portés  à  la  Cour  de  Gênes  ;  s'il  s'agissait  d'Anglais,  à  la 
la  Cour  de  Gonstanlinople.  Chaque  tribunal  appliquait  sa 
loi  particulière;  et,  ce  qui  empirait  les  choses,  ces  immuni- 
tés s'appliquaient  aux  protégés  de  chaque  nation  inscrits 
comme  tels  sur  les  registres  de  ses  consulats,  et  souvent  sur 
plusiei;i-s  à  la  fois.  Cette  complication,  profitable  surtout  aux 
malhonnêtes  gens,  avait  plongé  le  pays  dans  un  profond  dé- 
sordre. Le  maintien  des  juridictions  consulaires,  qui  n'ont 
de  raison  d'être  que  vis-à-vis  d  un  Gouvernement  oriental 
était  incompatible  avec  le  protectorat  français.  Dès  que  les 
tribunaux  français  furent  organisés  (loi  du  2/  mars  18"(3),  on 
négocia  l'abolition  des  tribunaux  consulaires.  L'Ancrletei'i'e 
manifesta  la  meilleure  volonté  et  donna  l'exemple,''dès  le 
l"- janvier  18S4.  Dans  le  courant  de  la  même  année,  les  autres 
puissances  firent  do  même  et  leurs  nationuix  devinrent  jus- 
ticiables des  tribunaux  français. 

Les  conventions  d'extradition  existant  entre  ces  Gouverne- 
ments et  la  Franc-,  furent  étendues  à  la  Tunisie,  en  suite 
d'une  série  d'arrangements  conclus  avec  la  Belgique  (26  juin 
188s),  l'Angleterre  (31  décembre  188 1),  la  .Suisse  (12  avril 
1893),  et  annpxés  anx  conventions  conclues  ou  déclarations 
échangées  avec  l'Autriche  Hongrie,  l'Allemagne,  l'Italie,  l'Es- 
pagne, le  D_anemark,  les  Pays-Bas,  la  Suéde  et  la  Norvège  en 

Celles-ci  eurent  pour  objet  de  rendre  à  la  Tunisie  sa  liberté 
économique  vis-à-vis  des  puissances  européennes  avec  les- 
quelles elle  était  liée  par  des  conventions  particulières  que, 
par  le  traité  de  Kasr-Saïd,  nous  nous  étions  engagés  à  res- 
pecter. La  conséquence  est  de  permettre  à  la  France  de  jouir 
dans  le  pays  qu'elle  protège  de  tarifs  de  faveur  qui  lui  assu- 
rent l'avantage  sur  ce  marché.  Ces  traités  comportent  l'aboli- 
tion définitive  du  régime  des  capitulations,  les  étrangers 
n  ayant  désormais  en  Tunisie  d'autres  droits  et  privilèges 
que  ceux  qui  leur  sont  acquis  en  France.  Ils  comportent  le 
régime  de  la  nation  la  plus  favorisée,  exception  faite  de  la 
Franc.',  qui  se  réserve  le  droit  d'instituer  à  son  profit  exclusif 
des  stipulations  spécialement  favorables. 

Le  prpinier  de  ces  nouveaux  traités  lut  conclu  avec  l'Au- 
trich.j  linn-i  ie,  Ir  20  juillet  1896  ;  le  second,  le  28  septembre 
189i;.  avrc  1  Italie,  à  laquelle  on  accorda  pour  neuf  années 
certains  privilèges,  en  matière  de  navigation  et  l'assimilation 
de  ses  marins  aux  Français  pour  le  cabotage  et  la  pèche 
Vinrent  ensuite  les  traités  avec  la  Bussie  04  octobre  18  (!)  la 
Suisse  (14  octobre  189B),  l'Allemagne  (18  novembre  ISilO)  va- 
lable jusqu'à  tin  1908,  la  Belgique  (2  janviei'  1897),  l'Espagne 
(12  janvier  1897),  le  Danemark  (26  janvier  1897),  les  Pays-Bas 
(S  avril  1x^7),  les  Royaumes  Unis  de  Suéde  et  de  Noivèco 
(0  mai  1,S;)7),  enfin,  la  Grande  Bretagne  (18  septembre  1897V 
ce  dernier  arrangement  accorde  pour  quarante  années  lé 
traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée  et  dit,  en  outre  que 
jusqu'au  31  décembre  1912  les  colonnades  britanniques  ne 
pournmtêtre  frappées  dedroils  d'importation  supérieurs  à50/0 
de  leur  valeur. 

Ces  traités  constituent  la  reconnaissance  complote  du  pro- 
tectorat avec  toutes  ces  conséquences,  et,  désormais,  sauf  les 
avantages  temporaires  accordés  à  l'Ilalie  et  à  l'Angleterre,  la 
l^rance  est  aussi  maîtresse  en  Tunisie  que  sur  son  propre 
territoire.  Si  l'on  compare  cette  situation  avec  celle  de  1n81 
ou  les  Italiens  et  les  Anglais  (Maltais)  étaient  sur  le  pied 
d  egahte  avec  nous  pour  le  commerce,  avaient  leurs  tribu- 
naux à  eux,  leurs  écoles,  intervenaient  dans  la  gestion  bud- 
gétaire, on  mesurera  l'importance  des  succès  obtenus  nar 
notre  diplomatie.  ^ 

Mais  c'est  la  gestion  financière  du  protectorat  crui 
accuse  le  plus  clairement  la  supériorité  du  régime 
trançais  sur  le  régime  beylical  et  le  développement  de 
la  richesse  publique  dû  à  notre  occupation. 

Nous  avons,  dit  le  rapport  de  M.  Berthelot,  assumé  la 
direction  d  un  pays  à  finances  avariées,  où  le  service  de  la 
dette  absorbait  la  moitié  des  ressources  annu.'lles  où  de 
nouvelles  dettes  venaient  constamment  grossir  l'imcien  passif 
En  quelques  années,  parle  simple  cllei  d'une  administration 
honnête,  assez  lorte  pour  maintenir  l'ordre,  les  revenus  ont 
été  doubles,  tous  les  grands  services  publ'cs  réorganisés  et 
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dotes;  chaque  budget,  depuis  dix  ans,  s'est  .soldé  en  excédent 
de  sorte  que,  sans  majorer  l'annuité  de  la  dette,  qui  est 
devenue  amortissable,  on  a  pu,  sur  le  bénéfice  des  conver- 
sions et  sur  les  excédents  des  bonnes  années  prélever 
environ  60  millions  consacrés  aux  travaux  publics  et  cons- 
tituer un  londs  de  réserve  de  8  millions  actuellement  dispo- 
nibles. Telle  est  l'œuvre  de  la  Direction  des  finances,  substituée 
depuis  1884  à  la  Commission  internationale. 

Il  est  à  remarquer,  lorsqu'il  s'agit  du  budget  de  la 
lunisie,  que  les  recettes,  subordonnées  au  rendement 
des  récoltes,  n'  ont  pas  de  régularité  et  qu'il  est  très 
difficile  d'établir  des  prévisions. 

C'est  ainsi  que  l'exercice  1884-1885  avait  donné 
I80I6.OOO  fr.  de  recettes;  l'exercice  1885-1886  donna 
20.467.000  fr.;  l'exercice  1886-1887  donna  22. 107.000 fr. 
La  progression  semblait  constante  et  régulière.  Mais 
en  1887-1888,  les  recettes  retombent  à  19.014.000  fr  et 
en  1888-1889,  à  16.832.000  fr.  Il  avait  suffi  de  deux 
années  de  sécheresse  pour  les  faire  baisser  de  plus  de 
5  millions,  près  d'un  quart  de  leur  total. 

On  voit  à  quels  risques  on  s'exposerait  en  engageant 
trop  vite  des  dépenses  même  utiles,  calculées  comme 
nous  le  faisons  en  France,  d'après  le.^  recettes  de  la 
pénultième  année.  Ces  risques  s'aggraveraient  si  la 
crise  coïncidait  avec  la  réforme  hàtive  d'un  système 
d'impôts  défectueux,  mais  qui  a  l'avantage'  d'être 
accepté  par  les  populations  et  d'exposer  à  moins  de 
mécomptes. 

La  transformation  en  a  été  entreprise  et  se  poursuit 
lentement  mais  sûrement,  chaque  année  apportant  un 
dégrèvement,  une  péréquation  00  un  remaniement.  I.,es 
prévisions  ont  été  calculées  avec  une  grande  modération 
et  les  travaux  publics  gagés  de  préférence  sur  les  excé- 
dents des  exercices  antérieurs.  Les  résultats  ont  été 
satisfaisants  et  le  progrè>i  a  pu  être  poursuivi  sans  ces 
arrêts  et  ces  à-coups  si  funestes  aux  colonies  nais- 
santes. 

Le  premier  budget  régulier  de  la  Régence,  dit  le  rapport,  a 
ete  celui  de  l'année  13('0  de  l'hégire,  embrassant  la  période  du 
13  octobre  1883  au  13  octobre  18-<'i.  Mais  ce  budget  ne  portait 
que  sur  les  revenus  réservés  au  Gouvernement  lunisien  et  ne 
comprenait  pas  les  revenus  concédés  à  ses  créanciers. 

Ce  n'est  que  l'année  suivante,  à  la  suite  de  la  su;. pression 
de  la  Commission  financière  et  du  Conseil  d'i.dministration 
des  revenus  concédés  (juc  le  Gouvernement  beylical  a  repris 
la  pleine  et  entière  administration  de  tous  ses  revenus  et 
assumé  toutes  les  charges  do  la  Régence.  Le  premier  bilan  de 
ces  revenus  et  de  ces  charges  est  contenu  dans  le  budget  de 
l'exercice  1302,  embrassant  la  période  du  13  octoUro  1884  au 
12  octobre  1885.  Ce  budget  est  donc  le  budget  type  qui  doit 
servir  de  base  aux  comparaisons. 

Si  nous  confrontons  le  compte  de  règlement  de  ce  ))udget 
primitif,  celui  de  1897  (dernier  exiTcice  li([uidè)  et  le  projet 
de  budget  de  1899,  nous  constatons  les  ditléreiices  suivantes, 
par  chapitres  : 

Dispenses 

188't-85  1897  1899 


Direction  des  finances  . . 
Postes  et  télégraphes  . . . 
Administration  générale. 
Agriculture  et  com meice. 

Enseignement  public  

Armée  


(En  francs) 

9.305.139  14.023.311  12.-^'18.1g 

»  l.OlG.tînl  ]. 252. 000 

1.524.734  3.432.3S2  3.ôfi7.357 

»  984.(;9i  990.420 

113.582  949.8'->8  9'i5.000 

487.760  6:-)8.425  63 1. 957 


Travaux  publics   1.636.849     4 . 587 . 500     4.417. 200 

18.068.066   25.632.744  24.371.053 

Voici  au  moyen  de  quelles  ressources  il  a  été  pourvu  à  ces 
dépenses  : 

Recettes 


1894-95 


1897 


1899 


Medjba  (1)  ■.     3,946.391     3.623.897     'i.171  .500 

Kanoun   1.531.871     1.232.255  1.384.500 


(1)  La  medjba  est  une  capitation  perçue  sur  les  indigènes  mâ- 
les adultes;  le  kanoun,  une  taxe  lîxe  par  pied  d'ol  1  \  iei' ou  de 
dattier;  les  mradjas  sont  un  impôt  de  supeilicie  sur  les  cul- 
tures fruilières  du  cap  Bon;  les  khodors,  uik'  l:ixe  Concière 
de  reMi|ihiccinent  spéciale  à  l'île  de  Djerba  ;  les  M  ihsoulats 
sont  des  droits  de  nature  variée,  frappant  les  échanges  et 
même  parfois  les  productions  ou  fabrications  d'une  quantité 
de  produits. 
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1  on/,  nx 

1QQ7 
LOvt 

1899 

252.576 

,264.114 

no"r  onA 
Zol  .MU 

1.205.589 

1,849.938 

-t   /^-"trï  fAA 
1 . ooi . oUu 

29.379 

41.197 

on  f*/^A 

,63.9â5 

60.197 

60. 100 

»  ..  .^ 

46.131 

41  . 

»  i- 

65.000 

287.610 

49.082 

48  700 

» 

675.251 

661 . 600 

420.122 

566.815 

502.200 

» 

288.317 

257.500 

1.984.303 

1.247.168 

661 . 300 

735.212 

3.073.829 

c\  on  /.  1  riA 
2.094. 100 

2^4.709 

217  284 

18.200 

125.760 

6<.027 

73/400 

18.086 

20.950 

19 . 400 

1  .Dl<!.4oi 

3  74 ^  000 

4  56'^.020 

4.2-25.500 

3.736.380 

160.312 

198.500 

ti74.789 

659.700 

» 

315.000 

85.000 

» 

1.078*445 

1  0-33.900 

242,834 

521.1^48 

504.700 

149.818 

191.500 

161.073 

934.98--! 

630.200 

» 

9.928 

6.800 

12.644 

21.200 

1.935!'l81 

781.776 

858.00.) 

iDîmcs  sur  les  olmers.. 
;Âchour  ....  ».  •;•  •  r  -  • 
Mradja.s .  ■.■■ry—ij  •        ^  ' 

"KliOdorS  —,  ,  •  T;Trrç7'- 

Palentes  ç-,-  . 

Taxxî  de  roiitëSr- — 

" —  locative  ....... 

Droits  de  mutation  

-Timbre   ■■■  ■ 

^Euregistrcment  

■protts  à  l'exportation  . . 
à  l'importation  . . 

—  sur  les  vins  

—  sanit.etdephares 

—  de  ports  

Mahsoûlats..  

iifliTopoles  des  tabacs. . . 

des  poudres .... 

—  des  sels  

■•    —     djs  allumettes . 

■  —     de»;  rartesà  jouer 

Postes  et  télégraphes  

rPieYenus  domaniaux  

—  des  péclii-ries.. 

—  des  forêts   

—  des  mines  

Droits  de  chancellerie  du 

Nichan  Iftihar  

Eecet.  div.,  amendes,  etc.  

Totaux   18.516.518   24.378.431  24.733.100 

Les  produits  divers  du  budget  étaient  autrefois  très  éle- 
vés parce  qu'on  v  portait  les  recouvrements  péniblement  ef- 
fectués des  créances  litigieuses,  de  vieux  comptes;  en  1884-85 
ils  se  sont  trouvés  gro-sis  encore  de  plus  de  ^00.000  fr.  par 
la  restitution  au  Trésor  de  coupons  de  l'ancienne  dette  sortis 

a.ux  tirages.  ,  ,      ,  •  -t 

Le  budget  de  1881-85,  prudemment  établi,  ne  prévoyait 
'mie  14  24O.-200  fr.  de  receltes  ;  elles  ont  monté  à  18.516.ol8 
"francs  57.  Aujourd'hui  l'écart  est  moins  fort;  cependant  les 
prévisions  restant  modérées  sont  toujours  dépassées. En  1897, 
année  de  mauvaise  récolte,  les  recettes  évaluées  seulement  a 
28.676.100  fr.  ont  atteint  24.463.555  fr.  88,  maigre  un  déficit 
de  82!)  000  fr.  sur  les  impôts  directs  agricoles  et  la  capitation. 

Ces  faits  montrent  l'utilité  de  l'inscription  au  budget  de 
ressources  additiounelles  moins  variables  que  celles  des  con- 
tributions foncières  et  le  grand  avantage  qu'offrent  pour 
l'équilibre  financier,  les  ressources  tirées  des  monopoles,  des 
droits  de  mutation,  d'enregistrement,  de  timbre,  etc 

Un  décret  du  6  novembre  1896  a  ventilé  le  fonds  des  ex-  , 
cédents  budgétaires  créé  par  décret  du  7  juillet  1891  entre 
des  créilits  destinés  à  la  construction  de  chemins  de  ter 
(9  788  193  fr  ),  un  fonds  de  colonisation  auquel  fut  verse  un 
million,  un  fonds  de  réserve  de  8  millions,  et  un  fonds  des 
excédents  disponibles.  _        ...   .       •  i 

Une  autre  ressource  extraordinaire  a  ete  fournie  par  les 
bénéfices  obtenus  sur  les  conversions  de  la  dette  en  1881,1889 
et  1892. 

*** 

Le  rapport  nous  donne,  au  sujet  de  ces  conversions, 
des  renseignements  intéressants. 

Ouand  la  Fran';e  consentit  à  garantir  la  dette  Tuni- 
sienne, cett^  dette  était  représentée  par  250.000  obli- 
gations perpétuelles  au  porteur,  de  5U0  fr.  5  0/0  créées 
en  1870  et  représentant  125  millions  de  francs.  Les 
coupons  et  créances  arriérés  s'élevaient  à  17.550.000  fr. 
Le  total  de  la  dette  était  donc  d-.  142.550.000  fr. 

En  vertu  de  la  loi  française  du  10  avril  1884  et  du 
décret  bcylical  du  27  mai  de  la  même  année  la  Tunisie 
offrit  le  remboursement  ou  la  conversion  de  la  dette.  A 
cet  effet,  :315.376  obligations  perp^'^tuellf s  de  500  fr. 
4  0/0  furent  émises.  L'émission  faite  à  462  fr.  produi- 
sit 145  70:1712  fr.,  ce  qui  fil  réaliser  au  syndicat  fran- 
çais un  Ijénéflcc  brut  de  3.153.712  fr.  Et  comme  le 
Gouvernement,  par  suite  de  circonstances  diverses, 
n'eût  à  faire  emnloi  que  de  138.077  203  fr.  81,  il  réalisa 
un  jjénéflc^  de  4.472.796  fr.  10  qu'il  lit  entrer  en  1886 
dans  la  composition  de  son  premier  fonds  de  réserve. 

Kn  1888,  le  Gouvernement  tunisien,  profitant  de 
l'altaisseraent  du  taux  de  l'intérêt  procéda,  sans  aug- 
mentation de  charge  à  la  conversion  de  sa  dette  per- 
pétuelle, 4  0/0  en  une  dette  3  1/2  0/0  amortissable  en 
90  ans  1) ms  ce  but,  le  syndicat  français  émit,  le 
7  mars  1889,  348.815   obligations  amortissables  de 


500  fr.  3  1/2  0/0,  au  prix  de  48-^  fr.  50  l'une,  ce  qui  pro- 
duisit un  capital  de  168.303.237  fr.  50,  et  ce  qui  laissa 
au  Gouvernement  tunisien  une  soulte  de  6.000.000  de 
francs  qui  lut  employée  en  grands  travaux  d'utilité 
publique. 

Au  mois  de  juin  1892,  par  le  jeu  de  l'amortissement, 
il  ne  restait  plus  en  circulation  que  347.54 L  obligations 
3  1/2  0/0. 

Autorisé  par  la  loi  française  du  9  juin  1892,  le  Gou- 
vernement tunisien  décida  de  procéder,  toujours  sans 
augmentation  de  charge  pour  son  budget,  à  la  conver- 
sion de  sa  dette  amortissable  3  1/2  0/0  en  une  nouvelle 
dette  3  0/0  amortissable  en  96  ans. 

A  cet  effet,  396.386  obligations  de  500  fr.  3  0/0  furent 
émises  le  12  juillet  1892,  au  prix  de  476  fr.  25  l'obliga- 
tion. Elles  produisirent  188.778.832  fr.  5J  et  l'émission 
laiesa  au  Gouvernement  tunisien  une  nouvelle  soulte 
de  9.805.766  fr.  25  qui  fut  encoie  employée  en  grands 
travaux  d'utilité  publique. 

En  résumé,  par  l'effet  des  trois  conversions,  le  capi- 
tal nominal  de  la  Dette  tunisienne,  qui  était  de  142 
millions  550.000  francs  en  1884,  a  été  porté  à  157.688. OCO 
francs  en  1889  et  à  198.193.000  fr.  en  1892. 

Mais  la  Dette,  au  lieu  d'être  perpétuelle  comme  en 
1884,  est  actuellement  amorlissable  dans  un  délai  qui 
doit  prendre  fin  ère  1988.  D'autre  part,  elle  n'exige  plus 
qu'un  intérêt  de  3  0/0  au  lieu  de  4  0/0  en  18!<4.  En 
troisième  lieu,  enfin,  les  trois  conversions  ont  rapporté 
au  Trésor  tunisien,  en  soultes  ou  bénéfices,  un  capital 
de  20.27«.562  fr.  44  au  total. 

Ce  triple  résultat  a  été  atteint  sans  aggravation  de 
charge  pour  le  budget  :  car,  avec  la  môme  annuité  de 
6.307.520  fr.  qui  exigeait  l'intérêt  en  1884  de  la  Dette 
perpétuelle  4  0/0,  le  Gouvernement  tunisien  assure  à 
la  fois  aujourd'hui  l'intérêt  et  L' amortissement  de  sa 
dette  3  0/6. 

On  le  voit  :  le  protectorat  de  la  France  a  été  un  bien- 
fait pour  la  Tunisie.  Gomme  le  constate  M.  Berthelot 
et  comme  il  le  fait  si  bien  ressortir,  son  oeuvre  a  été 
empreinte  d'une  réelle  sagesse  ;  elle  a,  sans  à-coups, 
consolidé  la  prépondérance  française,  fourni  à  nos  pro- 
duits un  débouché,  à  nos  capitaux  un  champ  d'exploi- 
tation ;  le  tout  à  l'aide  de.5  ressources  locales,  en  dégre- 
vant les  indigènes  et  sans  mettre  en  jeu  la  garantie 
donnée  par  la  métropole.  Enfin,  le  budget  a  été  bien 
administré  et  a  pu,  sur  ses  ressources  ordinaires,  faire 
les  fonds  de  tout  un  programme  de  travaux  publics. 

Georges  Bourgarel. 


Société  Industrielle  des  Téléphones 


A  la  date  du  25  novembre  dernier,  c'est-à-dire  a  la 
veille  de  l'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires, 
nous  avons,  à  l'aide  du  bilan  établi  au  30  juin  1898, 
examiné  la  situation  de  la  Société  Industrielle  des 
Téléphones.  Il  ne  nous  reste  plus  qu'à  analyser  les  ex- 
plications fournies  p-ir  le  Conseil  d'-admmistration 
dans  le  rapport  qu'il  a  présenté  aux  interesses  a  la  sus- 
dite date.  ,    ,  4.  q„ 

Naturellement  ce  document  parle  longueiuent  de 
l'œuvre  considérable  accomplie  par  la  Société,  c'est-a- 
dire  de  la  pose  du  cable  —  le  plus  grand  qui  soit  au 
Inonde  —  entre  la  France  et  l'Amérique,  et  les  détails 
qu'il  donne  relativement  à  l'accomplissement  de  ce 
grand  travail  ne  manquent  pas  d'intérêt,  surtout  au 
point  de  vue  industriel.  ,  a„ 

A  la  date  du  28  mars  1896,  une  loi  était  promulguée 
oui  ratifiait  la  convention  passée  antérieurement  entre 
le  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie,  des  postes  et 
télégraphes,  et  la  Compagnie  fra^içaise  des  Cables 
Télégraphiques,  convention  qui  se  rapportait  a  1  éta- 
blissement, à  l'entretien  et  à  l'exploitation,  pendant 
trois  années,  de  câbles  télégraphiques  sous-manns  en- 
tre la  France,  l'Amérique  du  Nord  et  les  Antilles  et 
oui  obligeait  ladite  Compagnie  française  des  Cables 
Télégraphiques  :  lo  A  construire  et  à  poser  un  cuble 
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direct  reliant  la  France  aux  Etats-Unis,  de  Brest  au 
Gap  Cod  ;  2"  à  justilier  de  la  pose  d'un  câble  reliant  les 
Etats-Unis  au  réseau  français  des  Antilles. 

En  vue  de  cette  dernière  all'airc,  une  Société  s'était 
constituée  en  Amérique:  la  Haïti  Cable  Ce;  mais  la 
Société  Industrielle  des  Téléphones  obtint  d'elle  de  fa- 
briquer et  de  poser  cecùble  de  jonction,  de  même  qu'elle 
traita  avec  la  Compagnie  française  des  Câbles  Télé- 
graphiques pour  la  construction  et  l'immersion  du  câ- 
ble devant  relier  directement  Brest  au  Gap  Cod. 

Le  premier  câble,  celui  allant  de  l'Amérique  du  Nord 
aux  Antilles  a  pu  fonctionner  le  lei-  décembre  1806,  et 
les  essais  de  réception  ont  démontré  qu'il  remplissait 
toutes  les  conditions  voulues.  Il  transmet  450  signaux, 
soit  30  mots  environ  par  minute,  et  n'a,  depuis  son  im- 
mersion, donné  lieu  à  aucune  observation.  La  fabrica- 
tion de  l'ànae,  commencée  à  l'usine  de  Bezons  de  la 
Société  Industrielle  d?s  Téléphones,  dans  les  premiers 
jours  d'avril  1896,  avait  été  terminée  le  4  juillet  sui- 
vant. L'armature  avait  été  achevée  à  Galais  le  22  août, 
et  on  peut  dire  qu'en  cette  circonstance,  les  usines  de 
la  Société  avaient  donné  la  mesure  de  puissance  de  leur 
production. 

La  pose  de  ce  câble,  dont  le  poids  s'élevait  à  environ 
4  millions  de  kilogrammes,  avait  été  commencée  le 
25  août  et  s'était  terminée  le  1er  décembre  suivant,  ce 
qui  constituait  un  premier  et  grand  succès,  vu  les  diffi- 
cultés avec  lesquelles  il  avait  fallu  compter  :  profon- 
deurs exceptionnelles,  mauvais  temps  persistant,  et 
enfin  un  cyclone  qui  avait  failli  engloutir  le  navire- 
poseur  de  la  Société,  le  François- Arago. 

Pour  la  pose  du  câble  de  Brest  à  Gap  Cod,  la  Société 
fut  soumise  aux  plus  grandes  vicissitudes.  La  longueur 
présumée  de  la  nouvelle  ligne  sous-marine  était  de 
6.116  kilomètres.  La  construction  du  câble,  dont  le 
poids  total  atteint  environ  9.250.000  kilogrammes,  com- 
mencée à  Bezons  le  ler  mars  1896,  fut  terminée  à  Galais 
en  août  1897;  mais  outre  qu'il  s'agissait  du  câble  le  plus 
lourd  et  le  plus  long  qui  ait  jamais  été  immergé,  la 
persistance  du  mauvais  temps,  pendant  l'année  1897,  a 
conduit  la  Société  jusqu'au  10  septembre,  époque  à 
laquelle  le  François- Arago,  qui  devait  terminer  l'opé- 
ration, est  parti  de  Galais  emportant  le  dernier  tron- 
çon du  câble.  Malheureusement  le  navire  a  subi,  dans 
ses  machines,  une  avarie  grave  qui  l'a  obligé  à  se  réfu- 
gier dans  un  port  d'Irlande  jusqu'à  ce  que  les  répara- 
tions nécessaires  fussent  faites,  et  il  ne  put  reprendre 
la  mer  que  le  2  octobre.  Mais,  alors,  la  saison  était 
trop  avancée,  et  il  dut  rentrer  à  Galais  jusqu'au  prin- 
temps suivant.  L'opération  fut  alol's  reprise  —  le 
4  avril  1898  —  et.  après  avoir  vaincu  de  nouvelles  diffi- 
cultés, on  procédait  à  l'épissure  finale  le  16  août. 

Les  f  ssais  qui  suivirent  donnèrent  les  résultats  les 
plus  satisfaisants,  et  c'est  ainsi  que  se  termina  une  des 
entreprises  les  plus  considérables  qu'ait  entreprises 
^industrie  française,  entreprise  dont  la  Société  Indus- 
trielle des  Téléphones  peut  d'autant  plus  s'enorgueillir 
que  c'est  elle  qui  a  introduit  en  France  l'industrie  des 
câbles  sous-marins. 

Gette  opération,  cependant,  par  les  dépenses  impré- 
vues qu'elle  a  occasionnées,  n'a  pas  donné  le  profit  que 
l'on  était  en  droit  d'en  attendre  ;  mais,  comme  les  résul- 
tats de  l'exercice  étaient  quand  même  assez  satisfai- 
sants, la  Société  Industrielle  des  Téléphones  a  cru 
pouvoir,  ainsi  que  nous  le  disions  le  25  novembre,  pro- 
céder à  la  répartition  d'un  dividende  de  18  fr.  par  ac- 
tion, soit  0  0/0  de  la  valeur  nominale,  tout  en  réser- 
vant aux  amortissements  divers  une  somme  de  785.796 
francs  .59  et  aux  prévisions  un  montant  total  de  550.000 
francs. 

Au  sujet  du  bilan,  on  a  fait  observer  que  les  dispo- 
nibilités de  la  Société  au  -30  juin  étaient  peu  impor- 
tantes. IfiWes  ne  s'élevaient,  en  effet,  qu'à  1.166.173 
francs  32,  soit  en  diminution  de  365.884  fr.  73  sur 
l'exercice  précédent.  «La  raison  en  est,  dit  le  rapport  du 
Conseil  d'administration,  que  la  Société  a  presque  in- 
tégL-alement  soldé  les  dépenses  afférentes  au  câble 
transatlantique,  et  que  l'on  se  trouve  en  présence 


d'une  retenue  de  3.332.629  fr.  85  jusqu'à  l'expiration 
du  délai  de  garantie  de  ce  câble .  » 

Le  compte  de  «  Participations  industrielles  »  a  reçu 
quelques  modifications.  Au  30  juin  1897,  il  s'élevait  à 
4.228.625  fr.  65;  mais  comme  une  provision  de  .500.000 
francs  avait  été  votée,  ce  compte  s'était  trouvé;  ramené 
à  3.728.025  fr.  65.  Ce  chiffre,  au  cours  du  dernier  exer- 
cice, s'est  accru  des  sommes  suivantes  : 

Francs 

Pouiv libération  des  2°  et  3'  quarts  des  'MO  actions 
souscrites,  en  18i)7,  lors  de  la  constitution  de  la 
Compagnie  Industrie tle  de  Traction   75.000 

Pour  souscription  de  10  oldigations  libérées  de  la 
Société  Inlernationale  des  Electriciens ,  afin  de 
favoriser  le  développement  du  laboratoire  central 
d'électricité   l.OOO 

Pour  libération  des  cinq  huitièmes  de  2.0U0  actions 
de  îM)  fr.  de  la  Société  Générale  Française  de 
Télégraphes  i   625.000 

701.000 

Il  s'ensuit  que  les  dites  «  Participations  industrielles  » 
s'élevaient,  au  30  juin  dernier,  à  4.429.625 fr.  65.  Or,  en 
ce  qui  regarde  la  dernière  participation  prise,  le  Conseil 
d'administration  dit  qu'elle  résulte  de  ce  fait  que  la 
Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphiques, 
s'étant  trouvée  en  présence  d'une  augmentation  impré- 
vue de  charges  qui  l'avait  contrainte  à  faire  appel  à 
de  nouveaux  concours  financiers,  une  Société  dite 
Société  Générale  Française  de  Télégraphes  a  été 
constituée  par  cinq  des  plus  importants  Etablissements 
de  crédit  de  Paris,  et  s'est  engagée  à  fournir  à  la  Com- 
pagnie  Française  des  Câbles  Télégraphiques,  moyen- 
nant certains  avantages  déterminés,  les  capitaux  né- 
cessaires à  son  exploitation,  jusqu'à  concurrence  de  dix 
millions  de  francs.  Getie  nouvelle  Société  s'est,  en  même 
temps,  obligée  envers  la  Société  Industrielle  des  Télé- 
phones, à  lui  garantir  le  paiement  régulier  de  toutes 
les  sommes  lui  restant  dues  par  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Câbles  Télégraphiques,  par  suite  de  ses 
commandes  de  câbles. 

En  échange  de  cette  garantie  et  en  raison  de  divers 
avantages  stipulés  en  sa  faveur,  la  Société  Industrielle 
des  Téléphones  cjui,  jusque-là,  n'avait  accepté  aucun 
délai  obligatoire  pour  l'achèvement  de  la  pose  du  câble, 
a  dû  s'engager  à  terminer  cette  pose  avant  le  l^''  octobre 
1898,  et  l'événement  a  prouvé  qu'elle  avait  pu  assumer 
cette  responsabilité  En  outre,  et  pour  faciliter  la  cons- 
titution de  la  nouvelle  Société  qui  lui  apportait  des 
sécurités  présentes  et  des  avantages  futurs,  la  Société 
Industrielle  des  Télépthones ,  désireuse  de  témoigner 
sa  confiance  en  la  réussite  de  l'opération,  a  accepté  de 
reprendre  au  pair  2.000  actions  de  500  francs  de  la 
Société  Générale  Française  de  Télégraphes,  et  elle  a 
tout  lieu  de  croire  que  ces  titres  constituent  un  excel- 
lent placement.  Toutefois,  ce  n'est  pas  cette  dernière 
raison  qui  lui  a  dicté  sa  conduite.  Elle  a  agi,  en  la  cir- 
constance, comme  elle  a  toujours  fait,  en  cunsidérant 
ses  participations  industrielles  comme  des  sources 
d'affaires  et  de  commandes. 

Il  va  de  soi  que  le  Conseil  d'administration  se  rend 
compte  de  la  charge  résultant  de  l'immobilisation  d'une 
portion  importante  du  capital  social,  mais  l'étendue  de 
cette  immobilisation,  ajoute-t-il,  n'est,  dans  sa  pensée, 
que  temporaire,  et  il  s'efforcera,  dès  que  les  circons- 
tances le  permettront,  de  procéder  à  des  allégements. 
En  attendant,  il  a  cru  devoir,  sur  les  bénéfices  de 
l'année,  réserver  500.000  fr.,  partie  des  provisions  dont 
il  a  été  parlé  plus  haut,  et  qui  viennent  en  atténuation 
du  portefeuille,  do  manière  à  parer  à  toutes  les  éven- 
tualités. 

En  ce  qui  a  trait  à  la  marche  des  affaires  de  la  Société 
en  1898,  disons  que  la  construction  des  appareils  élec- 
tri(iues  a  pris,  à  l'usine  de  la  rue  des  Entrepreneurs, 
un  développement  qui  a  nécessité  l'agrandissement  des 
ateliers.  A  l'usine  de  Bezons,  la  fabrication,  surtout 
pour  compte  do  l'étranger,  des  câbles  lumière,  des 
câbles  téléphoniques  et  des  fils  isolés,  a  été  si  active 
que  l'on  a  dû  faire  travailler  de  jour  et  de  nuit  pendant 
une  partie  de  l'année.  A  l'usine  de  la  rue  du  Théâtre, 
on  a  pu  traverser  avec  succès  la  période  difficile  que 


112 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  -  France 


subit  l'industrie  du  caoutchouc  en  présence  de  la  hausse 
extrême  du  prix  des  matières  premières,  et  là  encore, 
la  Société  a  vu  croître  ses  débouchés.  Enfin,  l'usine  de 
Calais  a  été  constamment  alimentée  par  l'armature  du 
câble  transatlantique  et  l'exécution  de  diverses  autres 
commandes. 

Pour  l'année  en  cours,  et  d'après  les  termes  du  rap- 
port du  Conseil  d'administration,  il  semble  que  les 
résultats  se  présentent  sous  un  jour  favorable.  Aussi, 
l'avenir  de  la  Société  paraît-il  devoir  inspirer  confiance. 

A.  Lechenet. 


EMPRUNT  DE  LA  VILLE  DE  PARIS 

(série  1894-1896) 


C'est  le  15  décembre  dernier  qu'a  pris  fin  le  délai 
accordé  aux  porteurs  des  Obligations  3  0/0  de  la  Ville 
de  Paris  {Série  1S86)  pour  demander  ou  le  rembour- 
sement au  pair  des  titres  qu'ils  détenaient,  ou  leur 
échange  contre  des  nouvelles  Obligations  2  0/0  Série 
1898  émises  à  435  fr.  14  et  remboursables  à  500  fr.  On 
se  souvient  du  succès  qu'a  obtenu  cette  opération,  en 
dépit  des  incidents  qui  se  sont  produits  aussi  bien  à 
l'intérieur  qu'à  l'extérieur. 

Or  la  Ville  de  Paris  vient  de  prendre  encore  une  ré- 
solution qui  intéresse  aussi  bien  la  petite  que  la 
moyenne  épargne  :  c'est  d'émettre,  dès  maintenant,  le 
solde  de  son  emprunt  ^'Obligations  2  1/2  0/0  de  la 
Série  1894  1896. 

Cet  emprunt  a  été  créé  au  capital  nominal  de  161 
millions  500.000  francs  et  il  comprenait  deux  éléments: 
l'un  de  117.500.000  francs,  spécial  aux  dépenses  d'as- 
sainissement et  d'adduction  d'eau;  l'autre,  de  44  mil- 
Irons  de  francs  pour  travaux  divers  et  subvention  delà 
Ville  pour  l'Exposition  universelle  de  1900.  Il  devait 
être  réalisé  par  fractions  successives  jusqu'en  1901. 
Aussi  a  t-il  été  émis  25  millions  de  francs,  en  1895,  et 
22.750.000  francs  par  an,  en  1896, 1897 et  1898.  Le  solde 
restant  à  émettre  est  donc,  actuellement,  de  68.250.000 
francs. 

Les  Obligations  de  la  Série  1894-1896  produisent, 
au  taux  nominal,  21/2  0/0  d'intérêts;  elles  participent 
à  des  tirages  trimestriels  comportant,  annuellement, 
646.000  francs  de  lots  dont,  à  chaque  trimestre,  im  lot 
de  100.000  francs.  Enfin,  elles  ne  peuvent  être  appelées 
au  remboursement  par  anticipation  avant  1904. 

Elles  présentent  cet  avantage  d'être,  avec  les  Obliga- 
tions de  1898  qui  ne  jouissent,  il  est  vrai,  que  d'un 
revenu  nominal  de  2  0/0,  les  seules,  parmi  les  obliga- 
tions libérées  de  la  Ville  de  Paris,  qui  puissent  encore 
être  acquises  au-dessous  du  pair,  la  Ville  les  délivrant 
au  public  au  prix  de  397  francs. 

Les  demandes  peuvent  être  faites  :  aux  guichets  de 
la  Caisse  municipale,  des  vingt  mairies  de  Paris,  de  la 
Société  Générale  pour  favoriser  le  développement  du 
Commerce  et  de  l' Industrie  en  France,  du  Crédit 
Lyonnais,  du  Comptoir  National  d'Escompte,  du  Cré- 
dit Industriel  et  Commercial,  et  des  trésoreries  géné- 
rales, ainsi  que  des  recettes  particulières  dans  les 
départements.  Les  agents  de  change  près  la  Bourse  de 
Paris  servent  aussi  d'intermédiaires  pour  les  sous- 
criptions. 

Il  est  hors  de  doute  que  l'épargne  va  saisir  avec  em- 
pressement l'occasion  qui  lui  est  offerte  d'entrer  dans 
un  titre  qui,  on  cas  d'appel  au  remboursement,  ne  lui 
laisse  pas  de  perte,  et  qui  lui  offre,  en  outre,  un  place- 
ment sûr,  solide  et  avantageux. 

Comme  placement  siir,  on  n'a  qu'à  se  reporter  à  la 
tenue  des  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  au  cours  de 
ces  derniei's  mois.  A  aucun  moment,  elles  n'ont  subi  le 
contre-coup  des  appréhensions  qui  ont,  à  maintes  re- 
prises, impressionné  si  vivement  le  marché,  et  elles 
ont  conservé  toujours  une  fermeté  inébranlable,  consé- 
quence du  crédit  incontesté  dont  jouit  la  Ville.  Faut-il 
rappeler  ici.  que  même  au  plus  mauvais  jours,  ce  cré- 
dit s'est  affirmé  d'une  manière  éclatante?  En  1871,  par 
exemple,  la  Ville  n'a-t-elle  pas  émis  un  emprunt  de 


350  millions  de  francs  qui  fut  couvert  près  de  quinze 
fois  ! 

En  résumé,  l'Obligation  2  1/2  0/0  de  la  Ville  de 
Paris,  série  1894-1896,  a  sa  place  marquée  dans  tous 
les  portefeuilles  avides  de  sécurité.  Elle  doit  d'autant 
plus  attirer  l'attention,  que  le  futur  emprunt  que  la 
Ville  de  Paris  aura  à  émettre  et  qui  est  destiné  à  la 
construction  du  Métropolitain  sera  du  type  2  0/0,  et 
que  le  nombre  de  titres  mis  en  ce  moment  à  la  dispo- 
sition du  puljlic  est  relativement  restreint. 

P.  B. 
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Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  de  Russie  vient 
d'adresser  aux  représentants  des  Puissances  accrédités 
à  Saint-Pétersbourg,  à  la  date  du  13  janvier  1899, 
une  nouvelle  circulaire  au  sujet  du  désarmement. 

Ce  nouveau  document  précise  plusieurs  points  indi- 
qués dans  la  circulaire  du  12  août.  Il  a  pour  but  de 
faire  procéder,  dès  à  présent,  à  un  échange  préalable 
d'idées  entre  les  puissances,  afin  de  mettre  un  terme  à 
l'accroissement  progressif  des  armements. 

Et  voici  quel  serait  le  programme  des  thèmes  à  sou- 
mettre à  la  discussion  de  la  Conférence  : 

1°  Entente  stipulant  la  non-augmentation  pour  un  terme  à 
fixer,  des  effectifs  actuels  des  forces  armées  de  terre  et  de 
mer,  ainsi  que  des  budgets  de  guerre  y  afférents;  étude  préa- 
lable des  voies  dans  lesquelles  pourraient  se  réaliser  dans 
l'avenir  une  réduction  des  effectifs  et  des  budgets  ci-dessus 
mentionnés  ; 

2°  Interdiction  de  la  mise  en  usage,  dans  les  armées  et  les 
flottes,  de  nouvelles  armes'  à  feu  quelconques  et  de  nouveaux 
explosifs,  aussi  bien  que  de  poudres  plus  puissantes  que 
celles  adoptées  actuellement,  tant  pour  tes  fusils  que  pour  les 
canons  ; 

3°  Limitation  de  l'emploi,  dans  les  guerres  de  campagne, 
des  explosifs  d'une  puissance  formidable  déjà  existants,  et 
prohibition  du  lancement  de  projectiles  ou  d'explosifs  quel- 
conques du  liaut  des  ballons  ou  par  des  moyens  analogues  ; 

4°  Défense  d'employer  dans  les  guerres  navales  des  bateaux- 
torpilleurs  soiis-marins  ou  plongeurs,  ou  d'autres  engins  de- 
destruction  de  la  même  nature;  engagement  de  ne  pas  cons- 
truire à  l'avenir  de  navires  de  guerre  à  éperon  ; 

5°  Adaptation  aux  guerres  maritimes  des  stipulations  de  la 
convention  de  Genève  de  1864,  sur  la  base  des  articles  addi- 
tionnels de  1868  ; 

b"  Neutralisation  au  même  titre,  des  navires  ou  chaloupes 
chargés  du  sauvetage  des  naufragés,  pendant  ou  après  les 
combats  maritimes  ; 

7°  Revision  de  la  déclaration  concernant  les  avis  et  coutumes 
de  la  guerre,  élaborée  on  1874  par  la  Conférence  de  Bruxelles, 
et  restée  non  ratifiée  jusqu'à  ce  jour; 

8°  Acceptation,  en  pi-incipC;  de  l'usage  des  bons  offices  de 
la  médiation  et  de  l'arbitrage  facultatif,  pour  des  cas  qui  s'y 
prêtent,  dans  le  but  de  prévenir  das  conflits  armés  entre  les 
nations;  entente  au  sujet  de  leur  mode  d'application  et  éta- 
blissement d'une  pratique  uniforme  dans  leur  emploi. 

Il  est  bien  entendu  que  toutes  les  questions  concernant  les 
rapports  politiques  des  Etats  et  l'ordre  de  choses  établi  par 
les  traités,  comme,  en  général,  toutes  les  questions  qui  ne 
rentreront  pas  directement  dans  le  programme  adopté  par  les 
Cabinets,  devront  être  absolument  exclues  des  délibérations 
de  la  conférence. 

On  ne  saurait  dissimuler  —  et  le  comte  Mouraview 
ne  se  dissimule  pas  —  à  quels  obstacles  peut  se  heurter 
l'initiative  généreuse  du  Tsar. 

Au  moment  où  elle  fit,  pour  ainsi  dire,  son  apparition, 
ces  difficultés  étaient  déjà  considérables;  à  l'heure  pré- 
sente, comme  le  fait  remarquer  le  ministre  russe,  elles 
se  sont  encore  accrues,  et  il  serait  prématuré  d'aborder 
immédiatement  le  fond  du  problème.  Aussi,  dans  l'ap- 
pel du  13  janvier  1899,  il  ne  s'agit  encore  que  d'un 
échange  préa  able  d'idées  entre  les  puissances,  afin  de 
préparer  les  voies  à  une  di-<cussion  générale  et  d'établir 
le  programme  des  futures  délibérations. 

G.  B. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


Effets  Paris 
Effets  Etranger  . . . 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

19  janvier       -28  janvier 

Or   1.814  466.046  i.8'20. m. 8-ri 

Argent...    1.197.6Î7.536  1.199.553.8-23 

3. OU. 093.553  3.Û-20.402  651 
Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. . 
Portefeuille  Paris 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  '. . 

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve    

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques) 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Bôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

lîJimeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total. 
PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénélices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834  .'; 

mobilières  )  f^-banques  département 

(  Loi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  .  . 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur!.'. 

Comptes  courants  de  Paris  .  ,  . 

Comptes  courants  dans  les  succursaiés! 

Dividendes  à  payer  \ 

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre     

Divers  


Total  


19  janvier 

26  janvier 

3.012  093  58" 

68  030 

657.554 

473.976.E69 

439.240  25ï 

581  914.689 

582.171,660 

424.0  0 

253.000 

221. 580. 126 

41  600 

179  178  653 

.    2A3. 714.9.^8 

237.290.238 

180.000.000 

180.000.000 

10.000.000 

10.000.000 

2.980  750 

2.980.750 

99.626.861 

99.576.586 

100.000.000 

100  000  000 

4  000.000 

4.000.000 

14.769.878 

14.823.913 

273.593 

289.211 

8.407.444 

8.407.444 

33  410  247 

26.844  387 

4.989  240  732 

4.906  157.905 

182.500.000 
.  8.002.313 
10.000  000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
;. 900. 515  381 
24  373.221 
13.662.539 
201.487  603 
523  468  569 
67.124  365 
4  493  843 
3.595,291 
2.053.562 
23.451  848 


182  500. 
8.002. 
10.000. 
2.980. 
9.125. 
4.000. 
8.407. 
3.855  268 
20  92-.. 
li  (127 
220.650 
456.201 
72.960. 
3.73i 
3.956 
2  052 
31  381 


000 

313 

,000 

750 

000 

000 

444 

025 

143 

2i 

6'i5 

988 

596 

034 

519 

562 

623 


4.989.2'.0.732  4.906.157.905 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


31  janv. 
1895 


millions 
3,719.7 
3.355. 1 
605.4 
281.5 
140.0 
134.6 
467.1 
■  %  O.'O 

pair 
1.426.9 


30  janv. 
1896 

28  janv. 
1897 

millions 

millions 

3.681 .0 

3.756  2 

3.173.0 

3.138  6 

785  2 

935.4 

369.2 

362.8 

140  0 

140-0 

178.0 

233  9 

5«2.8 

569  1 

2  0/0 

2  0/0 

pair 

1  %  0/00 

1.431.0 

1-806.9 

millions 
3.784  0 
3.138  5 
9!5  9 
362  2 
180  0 
24J  6 
644  7 
2  0/1) 
2  0/00 
2.099.6 


millions 
3  8,=.5.3 
3  020.4 
1,021  4 
416.5 
180.0 
22ti  7 
529.2 
3  0/0 
pair 
3.656  3 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  23  janvier,  les  30.000  actions  nouvelles  de  500  fr 
hberees  et  non  libérées,  n-  50001  à  80000,  de  la  G.impa^nip 
Française  pour  l'exploitation  des  Procédés  Tliomson-Houstot  ' 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comptant 
U  Cntl  .  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 

a  Cote,  sous  deux  rubriques  atïectées,  l'une  aux  actions  en- 

375  fr!'"  vê?sr'  l^^q^^'^ll'^s  il  reste 

Par  suite,  b  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  50.000  à  80  000 

Les  actions  n-  l  à  50(  00,  qui  se  négocient  au  comptan  et 
à  terme,  doivent  e  re  munies,  suivant"  leur  date  d'ém  ssion 
des  estampilles  indiquant  les  augmentations  successives  du 


capital  et  notamment  do  la  dernière  ainsi  conçue:  «  Capital 
S°  o .  ^  /'?  ^}^^}ons  par  décision  de  l'asseiTibléo  générale 
du  22  octobre  1>"98.  » 

Le.s  actions  nouvelles  n-  50001  à  80000  (libérées  et  non 
iiuerées)  sont  actuellement  représentées  par  des  certificats 
provisoires  nominatifs,  à  éclianger  ultérieurement  contre  des 
titres  définitifs  au  porteur. 


Depuis  le  23  janvier,  les  4.000  obligations  nouvelles  de  500 
francs  3  0/0,  n-  76001  à  80000,  delà  Compagnie  Générale  des 
liaux  sont  admises  aux  négociations  do  la  Bourse  au 
comptant.  ' 

Ces  litres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  76.000  obligations 
a  0/0  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  3  0/0  de  ladite  Société, 
^''SP.P'.^i'^P®'  négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté 
de  (b.OOO  a  80.000 


, ~  le  tableau  indiquant  le  prix  du 

quintal  de  ble  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
1  étranger,  jusqu'au  13  janvier  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 


Paris  . . . . 

Lyon  

R'ouen  . . . 
Toulouse. 
Nancy  . . . 

Dijon  

Ohartres.. 
Bergues . . 
Nantes. . . 

Vienne  .. 
Londres. . 
Bruxelles 
New- York 
Chicago  . . 


Marchés 

Cours 

1  Cours 

précé- 

du 

du 

dents 

30  déc. 

7  janv. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

20  60 

20  35 

21  10 

20  50 

20  50 

20  75 

19  3.5 

19  55 

19  50 

21  25 

21  25 

21  25 

20  25 

20  10 

20  10 

20  10 

20  35 

21  10 

19  80 

20  40 

20  70 

19  70 

19  85 

19  90 

20  75 

21  .. 

20  75 

22  35 

21  55 

21  65 

16  35 

16  65 

16  45 

16  .50 

16  50  j 

16  50 

14  30 

14  65  1 

14  60 

12  65 

12  90  1 

13  » 

Cours 

du 
13  jauv. 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 

Taux 
du 
droit  de 
douane 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  85 

20  50 

-  i  3.5  j 

19  50 

-  2  35  1 

21  -10 

-  0  45  \ 

20  25 

—  1  60  / 

20  65 

1  20  1 

20  70 

-  1  15  1 

20  50 

-  1  35 

21  » 

-  0  S5 

21  65 

-  0  20 

3  75 

16  50 

-  5  35  ] 

17  .. 

-  4  85  1 

:  :  ::  1 

4  89 

L  Octroi  de  Paris.  —  Les  produits  de  l'octroi  do  Paris  se 
sont  élevés,  pendant  le  mois  de  décem])re  1898,  à  17  7'Î3  054 
f^i-ancs,  en  augmentation  de  270.684  fr.  sur  les  produits  de 
décembre  1897,  et  do  264.854  fr.  sur  les  évaluations  budo-é 
taires  correspondantes.  " 

ir^K^^Po^ol^i'^'  '^'^P,^'^  1"  .'anvier  1S98,  se  sont  élevés  à 
15b. 064. 237  fr.,  en  diminution  de  308.929  fr  sur  l'année  1897 
et  en  augmentation  de  5G4.237  fr.  comparativement  aux  éva- 
luations budgétaires. 


Statistiques  du  Café.  —  Voici  les  stoclvS  de  café  sur  les 
principaux  marchés  de  l'Europe  au  1"  janvier  1899,  compa- 
rés aux  1"  janvier  1893  et  1897  : 

Stocks  au  1"  janvier 
1899     ^~1898     '  Ï897~~ 
(En  tonnes) 

Angleterre   14.850      10.150  8.9.Ï0 

Hambourg   44.500      31.250  20.250 

Anvers   19.050      12.800      11  350 

Havre   80.250      64.550  22.100 

Bordeaux   4.650       3.100  2.350 

Marseille   5.300       5.100       3  500 

Trieste   16.500      13.K0O      12  450 

Hollande   31.800      23.600  14.550 

Total   216.900     164.350  95.500 

Hollande  invendu   7.600       5.800  3.S50 

Total  général....     224.500     170.150  98.750 

Le  prix  du  Santos  good  Avernge  qui,  au  1"  janvier  1897, 
était  au  Havre  do  62  ff.  le  sac,  est  'tombé  à  41  fr.  en  1898  et  à 
38  fr.  'M  au  l-"  janvier  1899. 

Los  délivraisons  des  trois  dernières  années  ont  été  respec- 
tivement de  435.630  tonnes  en  1896,  468.710  tonnes  en  1897  et 
500.170  tonnes  en  1898. 

Voici,  pour  les  cinq  dernières  années,  le  chiffre  des  stocks 
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et  des 
rique 


délivraisons  de  l'Europe  et  des  Etats-Unis  d'Amé- 


189!^  

18i)7  

1896  

1895  

1894  

Enfin,  voici  le  stocl 
dernières  années  : 


Délivraisons 
des  12  mois 


842.694 
786.882 
703.512 
661.201 
649.872 

visible  du  cale  au  1'"  janvier  des  trois 
1899  1898  1897 


Stocks 

Arrivées 

au  31  déc. 

des  12  mois 

(En  tonnes' 

278.500 

897.044 

224.150 

882.342 

128.632 

703.540 

128.541 

701.707 

88.032 

644.650 

.Stocks  des  maicliés  européens 
En  route  pour  l  Europe  :  oo  aïo 

Du  Brésil   23.010 

D'Orient   1-;^^" 

Des  Etats-Unis    

248.800 
54.000 


(En  tonnes) 
224.500  170.150 


Stocks  aux  Etats-Unis  

En  route  pour  les  Etat-Unis  : 

Du  Brésil  

D'Orient  


30.590 
650 


Stocks  à  Rio  — 
—     à  Santos . 


334.040 
14.880 
37.940 


39.420 
1.840 
470 

211.880 
54.0U0 

30.290 
1.000 

a97.170 
22.180 
50.f5Û 


98.750 

28.290 
3.500 
 650 

:31.190 
29.880 

20.760 
1.580 


183.360 
19.940 
35.760 


Total    386.860     370.000  239.060 

Malgré  l'augmentation  de  57.812  tonnes  constatée  dans  les 
^Tiaigic       ^  I.  „;„;ui„  o„  i et  janvier  1899 

anvier  1898. 


Maigre  1  augmeniaiiou  ue  .^(.oi-i  v,v.ii^^o 
mtes,  on  remarquera  que  le  stock  visible  au  1'  . 
3t  supérieur  do  I6.06O  tonnes  à  celui  du  1"  jany: 


ve 

est  supér  -   

'  Voici,  enfin,  l'estimation  de  la  .récolte  du  cal'e  poiir 
1899  et  1899-1900,  comparée  aux  récoltes  delb9/-J8  et  ic.jo-j/ 
1899-1900    1898-99     1897-98  1897-97 


Rio  

Santos  - 

Victoria   400.000 

Bahia  et  Ceara   400.000 

Java   550.000 

Padang..  

Celebes  ■ 

Ceylan  et  Indes-Or 


(En  sacs) 

.    3.250. 000  8.000.000  4.530.000  3.411.000 
5.750.000  5.000.000  6.050,000  4.960.000 


55.000 
23.000 
330.000 

1899 


Venezuela   850.000 

Gostarica   250.000 

Mexico   3-50.000 

Guatemala   425.000 

San  Salvador   120.000 

Nicaragua   80.000 

Ha'iti...   475.000 

Portorico   200.000 

.Tama'ique  et  Indes 

Orientales   100.000 


350.000 
370.000 
244.000 
52.000 
35.000 
267.000 

1898 

900.000 
297.000 
325.000 
475.000 
150.000 
100.000 
485.000 
260.000 


450.000 
440.000 
772.000 
45.000 
45.000 
240.000 

1897 


308.000 
290.000 
705.000 
66.000 
43.00» 
280.000 

1896 


775.000  1.000.000 
295  000  290.000 
300.000  250.000 

850.003  800.000 


432. co:) 
250.000 


350.000 
300.000 


Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  l-  au  10  jan- 
vier 1899  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d  épargne  or- 
dinaires :  508.543  fr.  11; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Relevé  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes  pendant 
l'année  1898  pour  le  compte  de  divers  services  : 

Tanvier    17.066.080  20 

Varier   14.968.036  76 

Mais  '.   17.028.851  17 

AvrU    9.789.977  87 

Mai    10.982.498  38 

f„tn ..  6.206.815  94 
Août 69.955  03 

Octobre  ;  ■.  ;  ;    45 . 964  98 

Novembre   ^„  2? 

Décembre   20.608.170  74 

96.789.330  36 

Voici  la  décomposition  des  achats 


100. COO     100.000  100.000 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  1"  Opérations 
complémentaires  de  l'année  1898.  —  Départements.  —  Du  21 
au  31  décembre  1898  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     ^.986.286  88 

Retraits  de  fonds   8.196.238  75 

Excédent  de  retraits   3.209.951  87 

Excédr.nl  de  retraits  de  l'année  1898   133.814.411  65 

Intérêts  licinidés  provisoirement  au  i)r(jlit 
des  Caisses  d'épargne  ])our  leurs  dépôts  de 

fonds  pinidant  l'année  1898   111.871.000  » 

Diminution,  pour  l'année  1898,  des  fonds 
déposés  par  les  Caisses  d'épargne  à  la  Caisse 
des  dépots  et  consignations  (chifires  provi- 

Capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  qui  font  partie  du  por- 
tefeuille provenant  de  l'emploi  des  fonds  des  Caisses  c  épar- 
gne, et  qui  ont  été  appelées  au  remboursement  penclaiil  la-r 
née,  60.138.780  fr.  19; 

2°  Opérations  de  l'année  1H9S.  —  Paris.  —  Du  l^''  au  10 
janvier  18'.)9  : 

Dépôts  de  fonds  

Retraits  de  fonds  

Excédent  de  dépots  , 


476.754:  80 
Il  H.  051  80 

314.703  » 


Désignation 


3  0/0 


Caisses  d'épargne   lî-T^n'^î^ 

Caisse  nationale  d'épargne          38.426. /94  » 

Caisse  n'ationale  des  retraites 
pour  la  vieillesse  

(caisse  d'assurances  en  cas  d'ac- 
cidents   

Caisse  d'assurances  en  cas  de 
décès   

Caisse  des  dépôts,  S/C  parti- 
culier   

Fonds  de  réserve  et  de  garan- 
tie des  Caisses  d'épargne  ^ 

Totaux   78.005.221  54 


1.019.512  75 


11.137.039  40 
13.500.975  65 


3  1/2  0/0 

1.283.' 928  64 
15.528.163  81 
213.899  84 
62.933  56 
1.695.177  97 
» 

18.784.108  82 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  bonnes  dispositions  de  notre  Marché  ne  se  sont 
pas  modifiées  cette  semaine.  De  temps  en  temps,  on  a 
bien  eu  à  enregistrer  quelques  allégements,  qui  ont 
pesé  momentanément  sur  certains  cours,  mais  ces  allé- 
gements, qui  étaient  du  reste  nécessaires,  n  ont  pas 
lltéré  la  tendance  qui  reste  ferme. 

On  commence  à  s'entretenir  de  la  liquidation  de  tin 
janvier.  Il  semble  que,  pour  les  règlements  a  interve- 
nir, l'argent  sera  facile  et  obtenable  à  des  taux  mo- 
dérés. 

ir  Nos  Rentes  Françaises  ont  conservé  toute  leur 
fermeté.  Le  3  0/0  Perpéluel,  qui  clôturait  à  101  fr.  95 
à  terme,  est  passé  à  102  12  1/2,  après  même  102  fr  25, 
entraîné  de  nouveau  oar  le  comptant,  qui  cote  mi  10. 
Rente  3  i/2  0/0,  mieux  tenue  à  104  0/  1/2,  gagnant 
30  centimes.  C'est  le  1er  février  prochain  que  se  de- 
tache,  sur  ce  dernier  fonds,  le  coupon  ti'imestriel  de 
87  1/2  centimes.  Rente  3  O/O  amortissable,  100  îr.  6b 
au  comptant,  contre  100  fr.  55  il  y  a  huit  jours. 
A  terme,  on  la  retrouve  à  100  fr.  47  1/2. 

Leii  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  f5P2  sonta  497 
francs,  contre  495  fr.;  Emprunt  2  il^  O/O  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonhin,  87  fr.;  Emprunt 
2  i/2  0/0  de  Madagascar,  88  ir.  25. 

Les  Obligations  de  VEmprunt  3  i/2  0/0  ae  l  Indo- 
Chine  sont  demandées  à  4G1  fr.  au  comptant  et  a  459 
francs  à  terme. 

^  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont  tou- 
jours très  fermes  et  actives.  ,  ■  • 
^  ^Obligation  4  0/0  i865,          nous  laissions  a 
556  fr.  25,  clôture  à  558  ïiy,  Obliga  ions  3  0/0  1869 
425  fr.,  contre  424  fr.  2a;  Obligations  3  0/0  1871 
410  fr   en  avance  de  1  franc;  Quarts,  109  fr. ,  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875,  565  fr.,  contre  564  fr.  ;  Obligations 
4  0/0  1  876,  563  fr.  25,  contre  564  fr.  ^ 

Les  Obligations  2  0/0  1898  cM^i'^^f^^t/.t  J  ))'£' 
nKmtentà4i5fr.;  Obligations  2  1/20/0  {892,  I  be- 
rées  de  265  francs,  390  fr.,  contre  390  tr.  lo,  Quarts, 
libérés  de  66  fr.  25,  102  fr.  50;  ObUgations  1892  en- 
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tière7)ie>it  libérées,  401  fr.  50;  Obligations  lS9-i-i896, 
396  fr.;  Qiiarls,  100  fr. 

i(  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  légère- 
ment lléchi  un  moment,  mais  elles  se  retrouvent  à 
3.80'j  francs,  gagnant  20  francs. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pom-  les  cinq 
premières  semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice 
1899,  s'élèvent  à  3.656. B08  fr.,  contre  2.099.624  fr.  en 
1898,  1.806.924  fr.  en  1897,  1.431.004  fr.  en  1896, 
1.3i:.285  fr.  en  1895  et  2.188.281  fr.  en  1894. 

y^if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  sont 
à  730  fr.,  reperdant  8  fr. 

Le  groupe  des  Obligations  Foncières  et  Communales 
est  très  animé.  Les  demandes  de  l'épargne  semblent 
surtout  se  porter  sur  les  obligations  qui  sont  au-des- 
sous du  pair.  Gomme  les  garanties  sont  les  mômes 
pour  toutes  les  obligations  du  Crédit  Foncier,  on  com- 
prend la  préférence  des  capitalistes  pour  des  titres  qui 
leur  olîrent  une  marge  plus  ou  moins  grande  à  la 
hausse. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
497  fr.,  contre  496  fr.  75;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879  501  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr.;  Obligations  Commu- 
nales 3  0/0  1  880  499  fr.  75,  contre  499  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1  883  460  fr.,  en  bé- 
néfice de  4  fr.  ;  Foncières  1885  au  même  cours  de 
494  fr.;  Cinquièmes,  100  fr. 

Les  Obligations  Com^mcnales  3  0/0  iS91  clôturent 
â  397  fr.  75;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampil- 
lées, sans  changement,  à  495  fr.  ;  Obligations  Fonciè- 
res 1895,  2  80  0/0  entièrement  libérées  491  fr., 
comme  il  y  a  huit  jours. 

-<(  ^  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont  très  bien  tenues. 

La  Banqtie  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  938  fr.  à  terme  et  à  941  fr.  au  comptant, 
passe  respectivement  à  945  fr.  et  à  943  fr.  ;  Comptoir 
National  d'Escompte  de  Paris,  592  fr.  à  terme  et 
593  fr.  au  comptant.  La  situation  de  cet  Etablissement 
au  31  décembre  1808  accuse  une  augmentation  de  près 
de  30  raillions  de  francs  sur  le  total  des  opérations  au 
31  décembre  1897,  et  il  convient  de  remarquer  que  ce 
dernier  chiffre  était  lui-même  en  accroissement  de  plus 
de  70  millions  sur  la  situation  au  31  décembre  1896. 
C'est  donc,  en  l'espace  de  deux  ans,  une  augmentation 
de  plus  de  100  millions  qu'il  y  a  lieu  de  constater  dans 
la  situation  générale  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte. 

Le  Crédit  Lyonnais  qui  était  monté  à  875  fr.,  a  encore 
progressé  à  883  fr. 

La  Société  Générale  est  demandée  à  543  fr.  au  comp- 
tant, contre  542  fr.  A  terme,  elle  se  traite  à  546  fr. 
Crédit  Industriel  etCommercial,Q\b  ïi\,  contre  612  fr. 
Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud,  88  fr.  à 
terme,  en  avance  de  1  fr.,  et  89  fr.  au  comptant,  en 
phis-value  de  3  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  clôturait 
jeudi  dernier  en  avance  à  542  fr.,  monte  à  545  fr. 
Banqiiede  l'Algérie,  775  fr.,  contre  780  fr.;  Credîi 
Mobilier,  71  fr.  ;  Banque  Parisienne,  485  fr.  au  comp- 
tant, contre  487  fr.,  et  486  fr.  à  terme.  Obligations  de 
400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles  de  France,  150  fr., 
en  bénéfice  de  4  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  180  fr., 
contre  178  fr.  50. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  con- 
serve facilement  ses  plus  hauts  cours,  et  s'inscrit  à 
255  francs.  Campagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  103  fr.,  en  bénéfice  de  7  fr.,  après  104  fr. 
au  plus  haut. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  calmes,  mais  leur  tenue  est  très 
satisfaisante. 

Le  Lyon,  qui  restait  à  1.905  fr.  au  comptant  et  à 
1.900  fr.  à  terme,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  à 
1.920  fr.  ;  Nord,  2.115  fr.  au  comptant  et  à  terme,  con- 
tre 2  100fr.  et  2.106  fr.;  Midi,  1.410  fr.  au  comptant, 
en  avance  de  5  fr. 


h'Est  est  à  son  même  cours  de  1.045  fr.  ;  Orléans, 

I.  815  fr.  au  comptant,  sans  changement  ;  à  terme,  il 
clôture  à  1.825  fr.  ;  Ouesl,  1.180  fr!,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

Pour  la  seconde  semaine  de  l'année  1899,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Ciiemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de  1898,  une 
augmentation  de  940.000  fr.  Par  suite,  du  1er  au  14  jan- 
vier 1899,  les  recettes  représentent,  sur  l'année  dernière, 
une  plus-value  de  2.047.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  343  fr., 
contre  345  fr.;  actions  des  Chemins  Economiques  du 
Nord,  570  fr.,  contre  575  fr.;  obligations  de  la  Compa- 
gnie Impériale  des  Chemins  de  fer  Ethiopiens  {Com- 
pagnie Française),  298  fr. 

i(  On  s'est  encore  beaucoup  occupé,  dans  le  com^ 
partiment  de  nos  Grandes  Sociétés  Industrielles  e_ 
Cotnmerciales,  et  il  y  a  encox'e  eu  à  enregistrer  des  va 
riations  intéressantes. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
clôturaient  à  680  fr.,  conservent  ce  cours  ;  actions  de 
la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  en  forte  avance, 
bien  que  ne  clôturant  pas  tout  à  fait  au  plus  haut.  Au 
comptant,  elles  sont  à  1.300  fr.,  contre  1.260  fr.,  et  à 
terme,  elles  gagnent  1.295  fr.,  en  bénéfice  de  40  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Transatlan- 
tique sont  à  308  fr.  au  comptant,  contre  315  fr.  Messa- 
geries Maritimes,  630  fr.,  en  avance  de  10  fr.  Char- 
geurs  Réunis,  1.175  fr.,  conti-e  1.200  fr.  On  annonce  que 
le  steamer  «  Amiral-Aube  »,  de  la  flotte  de  cette  der- 
nière Compagnie,  et  qui  s'était  échoué  en  face  d'Har- 
wich,  vient  d'être  remis  à  tlot. 

Les  actions  des  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  repris 
à  1.800  fr.,  sont  revenues  à  1.790  fr.  Pour  la  seconde 
semaine  de  l'exercice  1899,  les  receltes  de  cette  Com- 
pagnie se  sont  élevées  à  970.198  fr.,  contre  882.679  fr.  05 
pour  la  semaine  correspondante  de  1898.  Par  suite,  du 
1er  au  14  janvier,  la  Compagnie  a  encaissé  2  millions 

II.  037  fr.  45,  contre  1. 874. 750  fr.  95  pour  la  même  pé- 
riode de  l'année  dernière,  ce  qui  constitue  une  diffé- 
rence de  136.286  fr.  50,  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 
Yoitures  à  Paris,  660  fr.  à  terme,  contre  650  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie  pour  la  première  quinzaine 
de  janvier,  se  sont  élevées  à  907.196  fr.  71,  en  augmen- 
tation de  49.791  fr.  57  sur  la  quinzaine  correspondante 
de  1898. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  avait  pi'o- 
gressé  la  semaine  dernière  à  648  fr.  au  comptant  et  à 
647  fr.  à  terme,  clôture  à  645  fr.  et  à  640  fr.  Cette  Com- 
pagnie vient  d'être  déclarée  adjudicataire  de  la  four- 
nit'iire  de  deux  lots  de  cuivre  et  de  zinc  pour  la  fonderie 
de  canons  de  Bourges.  Cette  fourniture  s'élève  à  la 
somme  de  232.652  fr.  50.  Société  Française  de  l' Electro- 
Métallurgie,  en  forte  hausse  à  685  fr.,  gagnant  104  fr. 

L'action  Suez,  se  tient  à  3.5-52  fr.  contre  3.ï82fr. 
jeudi  dernier.  Parts  Civiles,  2.365  fr.,  contre  2.325  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  reste  à  114  fr., 
contre  115  fr. ;  Etablissements  Decauville,  112  fr.  à 
terme,  contre  116  fr.  Un  violent  incendie  vient  de  dé- 
truire à  Petit-Bourg,  près  Corbeil,  une  partie  des  ate- 
liers de  cette  Société.  Les  dégâts  sont  évalués  à  500.000 
francs,  mais  ils  sont  couverts  par  des  assurances. 
Thomson-Ilouston,  1.265  fr.,  ex-coupon  de  12  fr.  50 
bruts,  contre  l.;^62  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier. 

Les  actions  Malfidano,  qui  avaient  fléchi  à  1.122  fr. 
XQS,i<i,nik  V.i2id  îv.  Société  d'Incandescence  par  le  Gaz 
{Bec  Auer),  sans  changement  à  410  fr.  ;  Dynamite 
Centrale,  504  fr.,  en  avance  de  9  fr.  ;  Ancietis  Etablisse- 
ments Cail,  385  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  sont  à  548  fr.  à  terme  et  à  551  fr.  au  comptant. 
Les  actionnaires  ont  été  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  l'augmentation  du  capital. 
Ainsi  que  nous  l'avons  fait  prévoir,  le  Conseil  d'admi- 
nistration proposera  une  augmentation  de  7  millions 
de  francs,  ce  qui  porterait  le  capital  social  à  25  mil- 
lions de  francs.  Nous  croyons  savoir,  en  outre,  que  la 
souscription  en  est  assurée  par  un  important  groupe 
de  Banques  et  d'Etablissements  français  et  russes,  et 
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que,  aux  termes  des  statuts,  il  sera  réservé  aux  action- 
naires le  droit  de  souscrire  un  peu  plus  de  la  moitié 
des  titres  nouveaux  à  raison  de  une  action  nouvelle 
par  cinq  actions  anciennes. 

L,a  Société  Industrielle  des  Téléphones  se  tient  à 
279  fr  ,  contre  274  fr.  ;  Compagnie  de  Fives-Lille,  550 
francs,  en  plus  values  de  15  fr. ;  Compteurs  à  Gaz, 
1.735  fr.,  contre  1.739  fr. 

Les  Aciéries  de  France  sont  à  1.080  fr.  Cette  Société 
vient  d'être  déclarée  adjudicataire  pour  la  fourniture, 
au  Ministère  des  colonies,  d'un  lot  de  rails  et  éclisses 
d'un  montant  de  383.032  fr.  pour  une  part  livrable  au 
Havre,  et  d'un  montant  de  387.094  fr.  pour  une  autre 
pai  t  livrable  à  Bordeaux.  Elle  a  été  aussi  déclarée  iidju- 
dicataire  d'unefourniture  de  traverses  métalliques,  etc., 
pour  une  somme  de  1.495.40L)  fr. 

Les  obligations  Panama  sont  lourdes.  On  a  appris, 
dans  ces  derniers  jours,  que  le  projet  du  Canal  de  Ni- 
caragua avait  trouvé  un  grand  appui  auprès  du  Sénat 
américain,  mais  on  i-emble  croire  que  la  Chambre  des 
représentants  se  refusera  à  le  voter.  Obligations  3  0/0 
21  Ir.,  contre  22  fr.  50;  Obligations  4  0/0  22  fr.  en  re- 
cul de  Ifr.  50;  Obligations  5  0/021  fr.,  contre29  fr.  50; 
Obligations  6  0/0  1'»  Série  28  fr.  25,  contre  30  fr.  25; 
Obligations  2"  Série,  27  fr.,  contre  29  fr.  50. 

^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  de  nou- 
veau, très  ferme.s. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  conservent 
leur  tiès  bonne  attitude,  en  se  traitant  à460fr.,  contre 
455  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896  [Rescision),  63  fr.,  en 
augmentation  de  70  centimes. 

Les  Rentes  Brésiliennes  ont  encore  donné  lieu  à 
d'importantes  tiacsaciions  Le  4  0/0  1889  est  à60  50, 
contre  59  90;  Brésilien  4  1/2  0/0  1888,  61  fr.  au 
comptant. 

Les  Emprunts  des  Provinces  Brésiliennes  ont  été 
très  demandées.  Les  Obligations  5  0/0  de  Bahia  sont 
à  415  fr.  ;  Obligations  5  0/0  Espirilo  Sanio,  320  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  s'est  avancée  de 
49  fr.  25  à  52  fr.,  par  suite  des  rachats  des  vendeurs 
de  primes  débordés.  Elle  clôture  à  51  fr.  65,  en  avance 
de  2  fr  40.  Billets  Cuba,  calmes,  à  206  fr.,  les  6  0/0, 
contre  2u4  fr.,  et  les  5  0/0  à  174  fr.,  contre  178  fr. 

La  Rente  Italienne,  d'abord  lourde,  monte  ensuite 
de  93  45  à  94  10.  Nous  la  retrouvons,  au  dernier  mo- 
ment, à  93  90. 

La  Renie  Portugaise  3  0/0  finit  à  23  55,  contre  24  fr.  il 
y  a  huit  jours.  On  dit  que  la  proposition  adressée  par  le 
Gouvernement  portugais  aux  représentants  des  por- 
teurs étrangers  de  la  Dette  Extérieure,  et  tendant  à 
arriver  à  l'examen  d'une  base  d'an  angement,  a  reçu, 
en  principe,  une  répons-e  favorable.  Les  Comités  de 
porteurs  étrangers  ayant  tous  désigné  Paris  comme 
centre  de  réunion,  la  conférence  aura  lieu  dans  cette 
ville  dans  la  seconde  quinzaine  de  février,  vraisembla- 
blement. 

Les  Fonds  Roumains  sont  toujours  bien  tenus.  On 
traite  le  4  0/0  amortissable  1896  à  92  fr.  75  et  le 
4  0/0  amortissable  1898  à  02  fr.  90. 

Les  Fonds  Russes  s'écartent  peu,  pour  la  plupart, 
de  leurs  cours  précédents.  La  Rente  3  0/0  or  1891- 
1894,  clôture  à  94  55,  en  légère  moins-value  de  5  cen- 
times Rente  3  0/0  or  1896.  95  fr.  65,  :;ontre  95  fr.  45. 
Rente  4  0/0  1  867-1869,  103  fr.  .50,  en  bénéfice  de 
70  centimes;  Consolidés  i^e  et  2^  Séries,  102  fr.,  contre 
102  fr.  15;  Rente  Intérieure  4  0/0,  au  môme  cours 
de  101  francs. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  que  l'on  avait  négligées 
pendant  un  certain  temps,  ont  été  particulièrement 
recherchées  dans  ces  derniers  jours.  La  Série  B  a 
passé  de  47  fr.  70  h  48  fr.  60;  Série  C,  28  fr.  02  1/2,  en 
avance  de  67  1/2  centimes  ;  Série  D,  23  fr.  50,  contre 
23  fr.  Priorités  Ottomanes,  481  fr.  au  comptant,  comme 
jeudi  dernier. 

•  ^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens, 
sur  des  demandes  pour  compte  de  Vienne,  s'est  relevée 
de  517  fr.  à  531  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane  .556, 
en  bénélice  de  8  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
642  fr.  au  comptant,  contre  640  fr.  ;  Crédit  Fo7icier 


Egyptien,  546  fr.,  contre  537  fr.  50;  Obligations  4  0/0, 
512  fr.  ;  Obligations  3  1/2  0/0,  504  fr. 

La  Robinson  South  African  Banking  est  montée 
de  91  fr.  50,  à  103  fr.,  après  même  104  fr.,  réalisant  une 
nouvelle  et  importante  avance.  Rio-Tinto,  en  béné- 
fice de  30  fr.,  à  901  fr.,  après  même  910  fr.  au  plus 
haut.  La  hausse  du  cuivre-métal  s'est  encore  accentuée 
cette  semaine.  On  parle  aussi  toujours  du  Syndicat  des 
cuivres  en  passe  de  se  constituer  en  Amérique. 

Les  actions  delà  Compagnie  Internationale  des  Wa- 
gons-Lits et  des  Grands-Express  Européens  sont  fer- 
mes, à  750  fr.  au  comptant  et  à  terme.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie  ont  présenté,  en  1898,  une  augmenta- 
tion de  88i).0U0  francs  sur  celles  de  1897,  soit  une  pi-o- 
portion  de  près  de  11  0/0.  Les  premiers  résultats  de 
1899  sont  de  bon  augure;  les  recettes  des  dix  premiers 
joui's  se  sont  élevées  à  227.691  fr.,  en  plus-value  de 
28.707  fr.  sur  la  décade  correspondante  de  1898,  soit 
une  augmentation  de  plus  de  2  800  fr.  par  jour. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  chemins  de 
fer  sont  très  fermes  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique  Constanlinople  clôturent  à  278  fr.,  contre 
269  fr,  ;  Obligations  anciennes  4  0/0  {série  1894), 
delà  Société Smyrne-Cassaba  et  prolongement,  414  fr., 
contre  410  fr.;  Obligations  4  0/0  nouvelles  {série  1895), 
355  francs. 

Les  actions  de  la  Treasury  Gold  Mining,  qui  res- 
taient jeudi  dernier,  à  124  fr.  à  terme  et  à  125  fr.  au 
comptant  s'inscrivent,  à  122  fr. 
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La  tendance  de  notre  Marché  est  restée  la  même  que  précé- 
demment. On  a  continué  à  s'occuper  beaucoup,  mais  les 
mouvements  sont  toujours  irréguliers. 

Bniéprovienne,  que  nous  laissions  à  4.320  fr.,  revient  à 
4.197  fr.  50;  Donetz,  1.032  fr.  50  contre  1.030  fr.  ;  Huta- 
Banhowa,  4.300  fr.,  en  moins-value  de  30  fr.  ;  Omnium 
Russe,  617  fr.  contre  618  fr. ;  Haut-Volga,  625  fr.,  sans 
étrangement. 

La  John  Cockerill,  qui  s'inscrivait  à  2.800  fr.,  finit  à  2.310 
francs;  Usines  de  Briansk,  1.337  fr.  £0  contre  1.335  fr.  ; 
Vieille-Montagne,  759  fr.  Les  cours  du  zinc  sont  en  nouvelle 
amélioration  à  Londres  ;  Plaques  Lumière,  L460  fr.  contre 
1.480  fr.  ;  Monaco,  lourde  de  nouveau  à  3.920  fr.,  en  perte  de 
115  francs. 

Le  Brésil  5  OjO,  qui  était  monté  à  69  5/8,clôtiu-e  à  70  5/16; 
Funding  Brésilien,  88  fr.,  mais  demandé;  Minas-Geraès, 
340  francs. 

La  Tharsis,  qui  restait  à  217  fr.,  gagne  1  fr.  50  à  218  fr.  50; 
Cape-Copper,  112  francs. 

Le  Laurium  Grec  fléchit  de  1  fr.  25,  à  89  fr.  75;  Alpines, 
très  rechercliées  à  Vienne,  et  en  avance  de  31  fr.,  à  468  fr.  ; 
Rakhmanovha-Krivoi-Rryg,  729  fr.  On  sait  que  l'exploitation 
des  concessions  de  cette  Société  est,  d'ores  et  déjà,  en  plein 
développement,  et  que  les  prévisions  d'origine  sont  dépassées, 
d'une  part,  quant  à  la  quantité  Je  minerai  reconnu  et,  d'autre 
part,  quant  aux  prix  de  vente  qui  se  sont  élevés  sensiblement. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  demandés  à  143  fr.  ;  actions  Mode 
Nationale,  130  fr.  ;  Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies, 
179  francs  ;  Chaussures  Françaises,  163  fr.;  Chaussures 
«  Incroyable  »,  220  fr.:  actions  Tramways  de  Tours,  105  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésilien,  Funding... 

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Gonst.Méc.MidiRussi» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Haut-Volga  


'.!G  janv. 

468  .. 

88  ./. 
70  5/ 10 

340  .. 
3920  .. 

114  .. 

163  .. 

780  .. 
'.197  50 
1082  50 

025  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omirium  Russe  

Plaipies  Lumière  . . . . 

Ponigiliaud  

Sud  Piusse  (Soude)... 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  GUff  

Vieille-Montagne  

Volga- Vichera,  lib... 


26  janv. 
4300  .. 
89  75 

617  .. 
1460  .. 

410  .. 
1090  .. 

218  50 
1337  50 
1735  .. 

759  .. 

360  .. 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune.   
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


l'ipilll 

RENTES 

ion. 

A  PAYER 

IIIMoni 

Frsnc4 

15201 

i56.0il.915 

116  599.860 

6190 

23T.638.399 

25878 

810.280.174 

392.096  obl.deSOOtr. 

905.900  oH.delOOIr. 

39. 18?  obl.de  500  fr, 

110.000   500  200 

■oDbrt 

it  titres 


471.242 
334.161 
1114280 

461.547 
239.0*2 
588.235 
» 

176  250 
689.672 
162.115 


859.650 
1547548 
864.747 
1782552 
987.447 

978  548 
495.401 
499.440 
225 , 392 
148.631 
1096354 
185.212 


Tai.  hmm. 
gon.  '  fers. 

500 i  500 
400  400 
400]  400 
100  !  100 
500  500 
500 I  500 
400  265 
100,66  25 
400  400 
10Ù|  100 
500  500 
iOO  100 
400  400 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

q  a'  I  Terme. 

^   i  Compt. 

3  %  Amorttssable|  ^e-e. 
%  1894  (anc.  4  Terme. 


Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
Annam  et  ToDkin  2  1/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

VIadagascar2^  gieFraûc( 
Indo-Chine  3  1  /2  0/0.  . 


DITIDHNII  ou  INTÉRÊT  distribue  en 


1893 


3  . 


4  50 


1894 


182.500 
125.000 
'40  000 
30.000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
400.000 
240.000 
400.0('0 
80.000 
40.000 
40.000 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 

61  891 
161.573 

49.730 
497.538 
521.800 

62  200 
1986440 

865040 
Î154  330 
800  000 
213.885 
4409770 
M 15698 

72.098 
^9  023 
2599547 
541. 2Ô1 
509.209 
3068442 
132.345 

99  106 
143.529 
508.471 


500 

500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500  390 


200 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 


500  250 
100  100 


500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
» 
500 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 

1865  4  %  ...  ,  

1869  3  %  ...   

1871  3   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  :: 

—  quarts  

1894-06  2  ^  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 


5001  500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
fiOO 
500 
500 
400 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500: 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 


500'  500 
500  500 
500  500 


OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 

Communales  1879  2  60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncières  1883  3  %  

—  1886  2  80 

.—  bme.  

Communales  1891  3  %... 

—  1892  3  %lib... 

Foncières  189  5  2,80  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  dè  France 

—  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom  

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.4'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud. 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 
Act.  Bône-Guelma  ...  . 

Obi.     -     3  %..:: 

Act.  Départementaux.  . 
Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  3  %  titres  rougei" 
Economiques  3  %... 

Act.  Est- Algérien  ........ 

Obi.  _  3  %  

Act.  Est  :.  

—  —  dejouiss  

OU.   -       i-      3  %  

_  —        —      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

Obi.  —  s  %  1855!;;!;;;;;; 

—  —     3  %  fusion  anc  

—  3  %  ft-.8ion  nouv.. 

Ait,  Midi   

ooi.  —  3  %  ;;;;;;;;;; 

.~      3  %  nouv... ,;;;;; 

Act.  Nord  

Obi.  _  3  %..;;;;;;;;;;;;; 

—  —  3  %  nouv  ;;; 

~  j  1^  % j.avriîetoct. 

—  Nord-Est  franc.  3  % 
Act.  Orlé&ns  


15 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 


3  50 


15 


1895  I  1896 


50 


12 


129 

30 

12  50 
27  50 
25  . 
27  50 
12  bK, 
45 
14  58 
30 
12  50 

25 
25 

53  22 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
5  .. 

50  ;; 

lE  .. 

15  .. 

64  .. 

15  .. 

15  .. 

15  ;; 

58  50 


117  70 
35 
12  50 
30  . 
25  . 
27  50 
42  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50  ;; 

15  .. 

15  .. 

62  .. 

15  .. 

15  .. 

15  ;; 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 


107  29 
40  .. 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 

35 
25 

32  04 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 
2  50 


1897 


20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 


12 


30 
15 

17  50 
15 
15 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50  ;; 

15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15  ;; 

58  50 


119  79 
45 
12  50 
32  .. 

25  .. 
27  50 
12  50 

26  .. 
12  29 
34 
12  50 

35  ;; 

25  .. 
19  01 


2  5 
2 


12 


30  . 
15  . 
17  50 
15  .. 
15 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50l 


113  5 

50  . 
12  50 
33  . 
25  . 
30  . 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 

33  . 
25  . 
16  . 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 

12  50 
15 

58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juiUetlCours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1895 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


1896 


100  85 
99  90 
104  50 

498  .. 
90  50 


1897 


103  80 
101  60 


107 


505 


93  50 
460 


565 
432  50 
420 

565 
565 
382  50 


410 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 

396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585  .. 


3575 
822  50 
420  .. 
515  .. 
597  50 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 

399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


417  50 
900 
560 
822  50 
495 

572  50 
430 
735 


50 


715 
470 
Ô45 
445 
447 
440 
612 
457 
960 
425 
470 
470 
477 
1485  .. 
472  .. 
475  .. 
471  25 


50 


1317 
472 
470 
1847 
487 
487 

477 
1580 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


579 
438 
424 

587 
587 
392 

398 


412  .. 


501 

503 
504 
477 
503 

402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


1898  [29  dHC.|5  janv.  12jaiiv 


102  70! 
101 


106  73 


501 


91 

90  50 


101  9.J 
101  95 
101  ■^^ 
101  35 
104  32 
104  20 

499  50 

89  ,W 

8S  75 


562 
430 
420 

576 
576 
390 

398 


408 


500 
502 
502 
472 
503 

401 

506 
494 
57 

53  50 
627 
465 


3750 
882 
400 
680 
577 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


474 
476 
476 
1557 

482 
477 

1318 

480 
476 
1834 

489  , 


475 
1602 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 

483 

455 
1375 

483 

482 
1975  , 

494  , 

497  , 

456  . 

480  . 
1744 


3560 
Sû5 
440 
780 
588 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


557  . 
425  , 
417  50 
112  . 

567  25 
570 
391  50 
102  75 
398 
100 
436 
109  25 


101  4 

101  30 
100  1 
100  . 
104  20 
104  07 

491  . 


501 

498  50 

465  .. 

495  ,. 

100  .. 

399  .. 

500  .. 

490  .. 
53  .. 
50  25 
iU  .. 

45S  . , 


556 
429 
408 
107  50 
565 
566 
388 
103  75 
397  25 
100 
435  75 
109  25 
404  25 


497  .- 
500  .. 

498  .. 
453  .. 
495  .. 
100  .. 
397  .. 
495  .. 
492  .. 

53  50 

M 
610  25 
457  50 


101  55 
101 
100  22 
100 
104  07 
103  85 

493  25 

85  60 
8b  75 


555  2; 
426  . 
409  . 
109  . 
565 
565  . , 
389 
102  50 
394 
100 
433 
108  50 
405  50 


496  50 

500  .. 

498  . 

455  .. 

434  50 

100  50 

399  .. 
94  50 

491  5u 
53  25 
50  25 

610 

455  . 


19  .j'inv  2Gjan 


101  95  1C2  I 

102  05  '  102 
tOO  65|  100 
100  55  100 
104  37|  104 
104  25  104 


495  .. 
87  75 


457  ..  457 


556  50 
421  25 
4C9 
110 


497 
87 


561 
390  75 
103 
396 
100 
437  50 
112  . 
406  . 


558 
425 
410 
109 
565 
563  25 
390 
102  50 
39o  . 
100 
445 

m  . 

406 


37  49  . 
962  . 
430  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 

477 

440 
1482 

481  . 

480  , 
2197  . 

4P0  . 

488 

445  . 

475  , 
1885 


588 
820 
495 
727 
611 
864 
542 
83 
550 
485 
725 


775 
4b6 
708 
454  50 
458 
456 
710 
459 
1045 
520 


3885  .. 
932  .. 
420  .. 
762  .. 
590  . 


498 
500 
499 
-456 
494 
100  50 
399  . 
49.5  . 
491  . 

54  . 

51  . 
610  . 
457  75 


497 
501 
499 
460 
494 
100 
397 
495 
491 

54 

51 
610 
458  : 


3800  .. 
932  . 
420  . 
770  . 
588  . 


708 
612 

858 
540 
81  50 
530 
480 
790 


471 

472 
900 
470 

:75 

470 
430 
1444 
475  ' 
472 
ICO 
480 
487 
435 
471 
10 


50 


770 
465 
708 
462 
461 
458 
7tS 
457 
1041 
520 
470 
473 
474 
1874 
471 
470 
47! 
430 
1385 
467 
473 
2C67 
473 
486 
434 
472 


490  .. 
715  .. 
612  .. 
861  .. 
542  .. 
80  .. 
529  .. 
480  .. 
780  .. 


50 


50 
.11790  . 


750 
461 
707 
455 
455 
454 
702 
455 
1012 
518 
467 
472 
474 
1876 
470 
469 
472 
429 
1392 
467 
472 
2075 
474 
486 
432 
469 
1780 


50 


50 


50 


50 


3805 
945 


3785  .. 
938  .. 
41S  . , 
765  ..  768 
594  .  592 


480  ., 
738  .. 
612  .. 
875  ,. 
542  .. 
87  .. 
542  .. 
489  .. 
780  .. 


485  50 
730  . 
615  . 
883  . 
546  . 

8i  . 
5ib  . 

486  . 
775  .. 


702  50   770  . 


708 
458 
458 
454 
707 
450 
lO'iS 
515 
469 
474 
472 
1900 
469 
470 
471 
428 
1404 
469 
473 
2106 
475 
4S5 
430 
471 
J805 


75 


50 


50 


50 


50 


460  .. 

468  .. 
457  .. 
710  . . 
456  . . 

1045  .. 
520  .. 

470  .  . 

475  .. 

476  50 
1920 

473  25 

471  50 

474  25 
428 

1410 

469  50 

475  50 
2115  .. 

477  . 
490  .. 
430  .. 
471  30 

1825 
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L'ÉCONOÎ^IISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Beiiiii;  25  janvier  1899. 

La  Situation  politique.  -  Le  Marché  moné-aire.  -  Les  Variations  du 
TauY  de  l'Escompte  en  1898.  -  Le  Projet  de  Loi  sur  les  Banques. 
-  Les  Tracasseries  de  l'Impo-.  sur  le  Revenu.  -  La  Situation  des 
Industries  électriques. 

Le3  nouvelles  télégraphiques  résumant  la  discus- 
sion sur  la  politi(jue  étrangère  à  la  Chambre  des  dé- 
putés de  Paris  out  causé,  ici,  l'impression  la  plus  fa- 
vorable :  on  reste  persuadé  que  le  Gouvernement 
français  veut  résolument  la  paix  et  que  si  elle  venait 
à  être  troublée,  la  responsabilité  en  tomberait  entière- 
ment sur  l'Angleterre.  Cette  constatation  peut  servir 
fort  utilement  la  cause  de  la  France  dans  un  pays 
comme  l'Allemagne  où  tous,  nation  et  Gouvernement, 
tiennent  la  paix  pour  indispensable  à  l'achèvement  du 
nroQ-ramme  économique  et  industriel. 

Kamélioration  des  conditions  du  marche  monétaire 
continue  progressivement.  Le  dernier  bilan  de  la 
Reichsbank  est  plus  satisfaisant;  les  rentrées  d  or 
s'effectuent  d'une  façon  suivie,  et  la  reserve  des  billets 
exempte  d'impCt  dépasse  aujourd'hui  le  chiffre  de  oU 
millions  de  marks.  Mais  il  est  à  remarquer  que  sur  le 
marché  libre,  le  taux  de  l'escompte  n'a  pas  baisse  en 
même  temps  que  sur  le  marché  officiel. 

Je  crois  intéressant,  à  ce  propos,  de  donner  un  tableau 
des  variations  de  l'escompte  pendant  l'année  ISi»»;  Ce 
fut  le  20  ianvier  que  la  Reichsbank  abaissa  a  4  U/Ule 
taux  de  son  escompte,  qui  était  à  5  0/0  depuis  le  11  oc- 
toiire  1897.  Le  18  février,  le  taux  fut  abaissé  a  à  U/U  ; 
mais,  le  9  avril,  il  remonta  à  4  0/0.  Le  10  octobre,  le 
taux  de  l'escompte  officiel  fut  reporte  a  5  0/0  le  9  no- 
vembre, à  5  1/2  0/0  et  le  19  novembre,  a  b  0/0. 

J'ai  fait  une  mention,  dans  une  lettre  antérieure,  du 
projet  de  loi  sur  les  banques,  à  l'étude  au  Conseil  fédé- 
ral Le  projet  de  loi  qui,  aujourd'hui,  a  été  adopté  par 
le  Conseil,  décide  en  substance  :  le  capital  fondamen- 
tal de  la  Reichsbank  sera  porté  de  120  à  loO  millions 
de  marks  •  les  nouvelles  actions  pourront  être  acquises 
d'abord  par  les  actionnaires  actuels  à  un  taux  majoré 
au  profit  du  fonds  de  réserve.  Enfin,  ce  fonds  de  re- 
serve devra  être  alimenté  par  les  bénéfices  de  la  Ban- 
que jusqu'à  ce  qu'il  atteigne  40  0/0  du  capital  de  fon- 
dation. Le  Trésor  de  l'Empireparticipera  aux  bénéfices 
dès  que  ceux-ci  auront  donné  plus  de  5  0/0  de  divi- 
dende, cette  part  de  l'Empire  sera  des  trois  quarts  de 
l'excédent  La  somme  des  billets  de  la  Banque  non 

oïmise  à  "l'impôt  sera  portée  de  293.400.000  à  400  mil- 
lions de  marks,  et  la  somme  totale  des  billets  qu  elle 
pourra  éSettre,  de  385  millions  à  491.600.000  marks. 
Enfin,  la  Banque  de  l'Empire  ne  sera  plus  tenue  de 
conserver  une  couverture  pour  le  restant  des  billets 
Je  la  Banque  de  Prusse  non  encore  présentés  au  rem- 
boursement. ,-• 

D'aorès  ce  projet,  les  Banques  particulières  ne  con- 
serveront le  privilège  d'émettre  des  billets  que  si  elles 
s'obligent  à  ne  pas  escompter  les  effets  de  commerce 
au-dessous  du  taux   d'escompte  de  la  Banque  de 

^^.^  nombreuses  plaintes  se  sont  élevées  dernière- 
ment en  Prusse  contre  les  tracasseries  du  fisc  a  propos 
du  paiement  de  l'impôt  sur  le  revenu  Les  déclarations 
obligatoires  imposées  aux  contribuables  ne  les  mettent 
nullement  à  l'abri  d'inquisitions  vexatoires.  lise  trouve 
toujours  un  fonctionnaire  ;:élé  pour  estimer  que  leurs 
déclarations  de  revenu  ne  sont  pas  en  rapport  avec  les 
signes  extérieurs  de  leur  fortune  et  qm  passe  son 
temps  à  des  enquêtes  plus  ou  moins  discreios  sur  les 
ressources,  les  gains  et  les  rentes  des  particuliers.  Jus- 
qu'à préseAt  ces  enquêtes  s'étaient  bornées  aux  signes 
extérieurs  de  la  richesse:  dépenses soraptuaires,  voya- 
ges augmentation  du  nombre  des  domestiques,  du 


train  de  maison,  etc,  etc.  Le  fisc  semble  avoir  décou- 
vert un  moyen  plus  sûr  en  extrayant  des  procès-ver- 
baux des  assemblées  générales  des  grands  Etablisse- 
ments de  crédit  les  noms  des  actionnaires  et  le  nom- 
bre des  tilres  qu'ils  possèdent.  De  cette  façon,  plu- 
sieurs rentiers  ont  été  cités  devant  la  Commission 
d'estimation  où  on  leur  a  reproché  de  ne  pas  avoir  fait 
figurer  dans  leurs  déclarations  le  revenu  résultant  de 
tels  ou  tels  dividendes  touchés  par  eux. 

Et  avant  môme  qne  les  intéressés  aient  vu  donner 
suite  à  leurs  légitimes  réclamations  on  annonce  de 
nouvelles  enquêtes  plus  vexatoires  encore  ;  la  presse, 
qui  se  fait  presque  tout  entière  l'interprète  du  mécon- 
tentement des  contribuables,  ciie  en  exemple  la  tran- 
quillité du  citoyen  français  qui  n'est  jamais  inspecté  et 
tracassé  jusqu'en  ses  secrets  les  plus  respectables. 

On  vient  de  publier  un  travail  officiel  d'ensemble 
sur  la  situation  de  l'industrie  électrique  en  Allemagne. 
De  juillet  1897  à  juillet  1898,  ont  été  créées,  en  Allema- 
gne, 26  Sociétés  de  tramways  ou  chemins  de  fer  élec- 
triques avec  un  capital-actions  de  69.228.000  marks. 
Dans  la  même  période,  le  capital  engagé  dans  toutes 
les  Sociétés  existantes  a  accusé  une  augmentation  de 
357.678.742  marks.  En  ce  moment,  le  capital  engagé 
dans  les  23  Sociétés  d'électricité  qui  composent  l'indus- 
trie élestrotechnique  allemande  représente  environ 
500  000.000  de  marks  et  le  rendement  moyen  de  cet 
argent  est  de  9  0/0.  Cependant,  en  dépit  de  la  prospé- 
rité présente  de  ces  industries,  on  peut  prédire  qu'en 
raison  même  de  leur  rapide  accroissoment,  elles  tra- 
verseront certainement  une  crise.  Elle  aura,  sans  doute, 
pour  effet  heureux  de  déblayer  le  terrain  et  de  pré- 
parer le  développement  ultérieur  de  ces  entreprises,  — 
mais  elle  se  produira  certainement. 


Iràrialiffls  Icoiiampes  et  Mcières 


Les  Chemins  de  fer  Prussiens.  —  Pendant  le  mois  de 
di'ccmbre  1898,  les  recettes  des  chemins  de  fer  prussiens  ont 
auo-menté,  tant  pour  le  transport  des  voyageurs  que  pour 
celui  des  marchandises.  La  longueur  du  réseau,  augmentée  de 
517  kilomètres,  s'est  élevée,  à  la  fin  de  ce  mois,  a  29.806  kilo- 
mètres 42.  La  recette  Idlométrique  du  mois  de  décembre  s  est 
élevée  à  3.431  M.  {+  131  M.)  et  depuis  le  commencement  de 
l'exercice  (l"  avril)  elle  s'est  élevée  à  32.639  M.  {+  1.488  M..). 


On  a  encaissé 


Recettes 

des  Voya-  des  Mar-  Extraor- 
geurs     chandises  dinaires 


Total 


(En  milliers  de  marks) 
Décembre  1898   24.927      69.958       7.171  102.056 

^^cembl^lSr +  2.058   -f  3.097    +     319   +  5.474 

""décïmbT'. 273.913     629.400      59.028  962.341 

^^éeïSente^r   +16.467   +39.003  +  2.484  +57.954 


L'Exportation  de  la  Bière  allemande.  —  L  exportation 
de  la  bière  allemande  qui,  en  1885,  avait  atteint  son  chiffre  le 
plus  élevé,  c'est-à-dire  près  de  1.318.000  hectol.  d  une  valeur  de 
')i  millions  de  marks  i30  millions  de  francs),^  a  diminue  de 
dIus  de  la  moitié  dans  ces  deux  dernières  années.  _  _ 

La  cause  de  ce  mouvement  rétrograde  est  due  aux  prmci- 
naux  clients  de  l'Allemagne,  entre  autres  la  France,  la  Bel- 
eiaue  et  la  Hollande,  dont  la  production  a  augmente  assez 
rapidement  en  dix  années  pour  pouvoir  déjà  sulhre  prescpie 
à  elle  seule  aux  besoins  de  la  consommation  de  ces  pays.  _ 

Il  faut  remarquer  cependant  que  l'exportation  de  la  biere 
illemande  en  tonneaux  continue  à  rester  supérieure  a  calle 
de  la  bière  en  bouteilles;  en  1896  et  en  1897,  511.811  et  551.734 
quintaux  de  bière  en  tonneaux  ont  été  exportes  contre 
259  638  et  232.831  doubles-quintaux  de  biere  en  bouteilles. 

Les  meilleurs  clients  de  l'Allemagne  sont  les  Etals- I  nis, 
elles  plus  fortes  exportations  se  font  par  le  port  de  Ham- 
bourg comme  ou  peut  le  voir  par  le  tableau  suivant,  qui 
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donne  le  rolové,  par  destination,  de  ces  exportations  par  le 
grand  port  allemand  : 

Pays  de  destination  1S96  1895 

(En  hectolitres) 

Angleterre   4.750  50.000 

Espagne   1.184  1.106 

Etats-Unis   26.096  19.763 

Indes  anglaises   15.933  12.820 

Australie   12.474  10.744 

Le  Cap   11.771  10.688 

Brésil   11.825  10.450 

Venezuela   9.740  7.448 

Chine   1.18S  3.030 

Japon   1.580  1.380 

Afrique  allemande   5.154  4.550 

Ainsi  que  le  Brésil,  le  Venezuela  et  le  Japon  ont  reçu  peu 
de  bière  ;  niais  la  Chine,  les  Indes  anglaises  et  les  Etats-Unis 
ont  encore  l'ait  d'importantes  comm-andes  en  1896. 

L'exportation  en  Autriche-Hongrie,  France  et  Italie  se  fait 
plutôt  par  voie  de  terre  que  par  voie  de  mer. 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Berlin 


Berhn,  le  26  janvier  1899. 

La  tendance  se  trouve  toujours  favoi'isée  par  l'amélioration 
de  la  situation  politique  générale  et  par  la  détente  constatée 
sur  le  Marché  monétaire. 

La  fermeté  se  poursuit  cependant  sans  qii'on  constate  une 
grande  activité  dans  les  transactions. 

On  a  coté  la  Disconto,  199  50  ;  l'Italien,  94  60  ;  les  Lombards, 
27  70;  le  Mobilier  Autrichien,  224  ..;  l'Extérieure,  51  60. 
Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  25  janvier  1899. 
Les  Rapports  entre  la  Fraac-e  et  l'Angleterre.  —  M.  Chamberlain  et 
l'Impérialisme.  —  Les  Déclarations  de  M.  Delcassé.  —  La  Situa- 
tion. —  Le  Taux  d'Escompte  de  la  Banque. 

On  ne  peut  nier  aujourd'hui  qu'une  détente  se  soit 
produite  dans  les  rapports  entre  la  France  et  l'Angle- 
terre :  elle  a  commencé  à  se  manifester  à  la  suite  des 
premiers  pourparlers  engagés  entre  M.  Cambon  et  lord 
Salisbury;  et  les  discours  prononcés  par  nos  hommes 
politiques  ont  montré  que  les  esprits  paraissent  mieux 
disposés.  Les  débals  auxquels  a  donné  lieu,  à  Paris,  la 
discussion  du  budget  des  affaires  étrangères  n'ont  pu 
qu'accentuer  ces  meilleures  dispositions.  On  a  vu  dans 
ces  débats  que  pei'sonne  en  France  n'a  désiré  un  conflit 
et  qu'on  n'y  demande,  au  contraire,  qu'une  discussion 
amicale. 

Il  est  bon  de  remarquer  que  les  personnes  mon- 
trant aujourd'hui  le  plus  d'empressement  à  applaudir 
aux  déclarations  de  M.  Delcassé  sont  celles-là  même  qui 
le  critiquaient  avec  le  plus  de  vivacité,  lors  de  la  publi- 
cation des  Livres  Bleu  ou  Jaune.  Ce  simple  fait  dénote 
le  fort  revirement  qui  s'est  produit  dans  l'opinion  pu- 
blique. 

Il  faut,  d'ailleurs,  reconnaître  que  les  apôtres  de 
l'impérialisme  et  de  l'expansion  à  outrance  ne  rencon- 
trent pas  que  des  partisans.  Après  avoir  goûté  l'ivresse 
d'une  popularité  subite,  M.  Chamberlain  doit  se  con- 
vaincre aujourd'hui  que  la  médaille  pourrait  avoir  un 
revers.  La  presse  anglaise  n'est  plus,  en  ellet,  si  una- 
nime à  soutenir  ses  projets  et  j'appelle  particulière- 
ment votre  attention  sur  les  extraits  suivants  de  YEco- 
nomist  :  vous  y  verrez  que  ses  idées  sont  loin  d'être 
partagées  par  les  principaux  organes  de  l'opinion  : 

Nous  avons  parlé,  dit  notre  confrère,  du  «Little  Englan 
dism»  suivant  le  terme,  d'ailleurs  assez  ridicule,  dont  M. 
Chamberlain  s'est  servi  à  Wolverhampton  vers  1885,  alors 
qu'il  clierchait  à  devenir  le  chef  des  radicaux  et  à  évincer 
M.  Gladstone.  Mais,  à  partir  du  jour  où  M.  Chamberlain 
est  devenu  secrétaire  des  Colonies,  il  semble  qu'il  eût  décou- 


vert un  domaine  jusque-là  inconu.  Un  homme  do  génie  ve- 
nait de  prendre  la  direction  des  aflaire.s  coloniales.  Nous 
possédions,  suivant  lui,  tic  vastes  territoires  qui  allaient  pro- 
duire des  dividendes  fantastiques.  Ces  brillantes  prophéties 
furent  suivies,  tout  d'abord,  do  notre  fiasco  dans  l'Afrique  du 
Sud.  Depuis,  nous  avons  dépensé  beaucoup  d'argent  pour  le 
développement  des  Indes  Occidentales,  mais  nous  n'avons 
encore  rien  récolté.  Nous  nous  sommes  emparés,  en  Afrique, 
de  vastes  territoires,  nous  y  avons  dépensé  pas  mal  d'argent, 
versé  beaucoup  de  sang,  nous  nous  sommes  chargés  de  lour- 
des responsabilités,  mais  des  dividendes,  il  n'en  a  pas  en- 
core été  question.  Telle  est,  jusqu'ici,  la  carrière  do  M.  Cham- 
berlain comme  secrétaire  des  Colonies.  Nous  ne  doutons  pas 
de  ses  capacités,  mais  nous  ne  voyons  cependant  pas  encore 
l'aurore  des  jours  nouveaux, 

Mais  il  parait  que  nous  autres,  hommes  de  cett?  généra- 
tion, nous  ne  sommes  pas  appelés  à  entrer  dans  la  terre  pro- 
mise. Nous  établissons  des  prétentions,  des  droits,  niais 
nous  travaillons  pour  la  postérité.  Admirable  altruisme! 
Mais,  cependant,  il  ne  faudr;dt  pas,  tout  en  ayant  ainsi  l'œil 
fixé  sur  l'avenir,  oublier  par  trop  l'heure  présente.  Hériter  de 
trop  vastes  territoires  n'est  pas  toujours  un  gage  de  richesse. 
Suivant  M.  Chamberlain,  nous  devons  étendre  sans  cesse  nos 
possessions  sous  peine  de  décliner  et  de  mourir.  [Niais  enfin  la 
terre  a  des  limites,  et  puis  il  y  a  beaucoup  de  territoires  déjà 
occupés  par  les  autres  pays.  Si  nous  devons  mourir,  ce  se- 
rait plutôt  d'indigestion.  M.  Chamberlain  est  partisan  de  la 
culture  extensive.  Pour  notre  part,  nous  préférerions  la  cul- 
ture intensive.  «Une  acre  de  terrain  dans  le  Middlesex  vaut 
mieux,  disait  Macanlay,  que  toute  une  principauté  dans  le 
royaume  d'Utopie.  » 

iVI.  Chamberlain  se  représente  tous  les  territoires  apparte- 
nant à  l'Angleterre  comme  destinés  à  pratiquer  le  système 
du  libre-échange,  et  il  oppose  l'Australie  aux  Etats-Unis. 
Mais  attendez  un  peu  que  l'industrie  ait  pris  en  Australie 
l'extension  qu'elle  doit  prendre  et  vous  verrez  si  elle  demeure 
libre-échangiste  et  si  elle  continue  à  nous  acheter  ce  qu'elle 
■  nous  achète  à  présent.  Ce  système  d'expansion  qui  consiste  à 
accaparer  indifféremment  tout  ce  qui  vous  tombe  sous  la 
main  ne  peut  manifestement  soutenir  la  critique  et  il  nous 
donne  la  mesure  de  la  valeur  de  M.  Chamberlain  comme 
homme  d'Etat. 

Il  me  semble  qu'on  ne  pourrait,-  en  France,  donner 
de  meilleure  réponse  aux  prétentions  anglaises  relatives 
au  régime  des  colonies. 

La  meilleure  situation  politique  a  eu  naturellement 
son  inlluence  sur  le  marché,  et  ce  dernier  a  été  d'autant 
mieux  disposé  que  la  détente  politique  a  été  accom- 
pagnée d'une  détente  monétaire. 

Nous  avons  eu  la  preuve  de  ce  fait  dans  la  décision 
prise,  jeudi  dernier,  par  les  directeurs  de  la  Banque  rela- 
tivement au  taux  de  l'escompte.  Cette  décision  a  causé 
quelque  désappointement  :  on  s'attendait,  en  effet,  à 
une  mesure  plus  radicale  et  l'on  croyait  que  le  taux 
de  3  0/0  serait  immédiatement  décidé.  Mais  si  l'on 
considère  que  le  bon  marché  actuel  de  l'argent  provient 
de  circonstances  passagères  et  que  l'on  peut  craindre 
des  demandes  d'or  de  la  part  des  Etats-Unis,  on  com- 
prendra que  la  Banque  ait  voulu  rester  en  mesure 
d'empêcher  un  drainage  d'or  et  d'attirer  le  métal  des 
centres  continentaux,  afin  de  fortifier  sa  position  en  cas 
de  nécessité. 


et 


BILAN  OE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

26  janvier  1899 
Département  dos  opératio7is  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés. 


I.iv.  st. 

47  455.000 


ACTIF 

Dette  fixe  dei  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingotâ 

Total  


Total   47.455.000 

Département  des  opérations  de  banque 

ACTIF 


Liv.  st. 
11.015.000 

5.78.T.O0O 
30.655  000 

47.455.000 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  prodts  et 

pertes   3.443.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9  .<i.^,000 

Comptes  particuliers. .  40.671  000 

Sillets  àsept  jours, etc.  132.000 

Total   68.15-J.OOO 


Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)  

PortefeuiUe  et  avance' 

Billets  en  réserve  

Or  et  argentmonnayés 


Liv.  st. 

13.388,000 
31.741 .000 
20.995.000 
2. 028.000 


Total   68  152.000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


ort. 


déc. 


15  » 

22  » 
29  » 
5  janv. 
ii  .. 
19  » 


inayé 
ots 

m 

O  o  g 

.2"  o 

o 

dudép. 
rations 
aque 

> 

Proportion  de 
a  reserve  aux 
engagementsi 

Taux 
de 

Or  moi 
et 
Ling 

Cilcul 
(except 
illetsà 

0. 

■« 
c 

lispon 
es  opé 
de  Bai 

« 

l'es. 

% 

31 .114 

27.312 

42.020 

39.180 

20  632 

31  609 

27  170 

^3  54 i 

40.11(1 

2 1 . 239 

48^1 

31.872 

27  572 

42  305 

39  015 

21  100 

4S% 

3 

32  030 

27.3ij3 

40  535 

33  837 

21.517 

531/16 

32  439 

27 . 043 

41  050 

36  6S4 

22  196 

541/16 

4 

26  762 

42.012 

36.8r'9 

23. Oit) 

32.190 

27  m 

^3.895 

39 , 830 

21  819 

49  K 

» 

31  îôi 

27.182 

49.998 

37  962 

20  869 

50% 

» 

50-98» 

26  9'tO 

41  194 

38.153 

20  849 

50K 
48J/8 

30  590 

27  420 

41  469 

39  281 

16,970 

» 

29  338 

27 . 3u6 

43.410 

4-2.361 

18.832 

43^/, 

30  3il 

27.752 

49  ;05 

47  711 

19.389 

39% 

30.981 

27.722 

49  204 

47 . 233 

20.059 

40 '4 

31.969 

26.666 

49  i!9 

45.149 

22  103 

45 

32.683 

26.460 

50.0241  45.129 

23.023 

46 

Le  Clearing-House  en  1898.  —  Les  clearings  efl'ectués 
à  Londres,  en  1898,  ont  été  plus  importants  qu'en  1897. 

Le  total  do  l'année  est  de  8 . 097 . 2iH . OOÛ  liv.  st.  au  lieu  de 
7.49I.281.<100  liv.  st.  en  1897,  soit  une  augmentation  de 
606.010.(-i00  liv.  st.  ou  7  48  0/0.  Voici  le  tableau  des  compen- 
sations effectuées  depuis  1883  : 

Clearings  effectués 

Le  4  Le  jour  des    Le  jour 

Années         Totaux  de  paiements  durèglem. 

annuels      cliaque  desliquid.du  des 

—  —  mois  Stock-Excli.  consolid. 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1898   8.097.291  331.267  1.231.847  402.861 

1897   7.491.281  302.123  1.113.682  362.610 

1896   7.574.833  290.681  1.162.166  380.354 

1895   7.592.886  283.610  1.304.Ô79  345.446 

1894   6.337.222  261.547  994.455  301.448 

1893   6.478.013  268.084  1.002.664  300.478 

1892   6.481.562  260.422  1.022.764  299.405 

1891   6.847.506  26i.5')l  1. 067. 503  314.807 

1890   7.801.048  28y.l07  1.416.543  358.598 

1889   7.618.766  290.117  1.333.842  351.690 

1888   6.942.172  272.091  1.252.460  332.470 

1887   6.077.097  256.469  1.145.842  297.199 

1886....   5.901.925  215.519  1.193.557  268.497 

1885   5.511.071  221.873  935.084  249.327 

1884   5.798.555  242.fi59  960.623  268.352 

1883   5.929.404  239.080  1.058.703  254.620 


Les  Primes  d'exportation  pour  les  sucres.  —  TTno 
réunion  publique  a  été  tenue  ces  jours-ci,  à  Londres,  par 
la  Ligue  contre  les  primes  d'exportation. 

L'assistance  était  composée  de  représentants  de  toutes  les 
colonies  intéressées  dans  l'industrie  sucriêre  :  Canada,  Indes 
anglaises,  ile  Maurice. 

Sur  la  proposition  du  représentant  des  Indes,  la  réunion  a 
adopté  à  l'unanimité  une  résolution  rappelant  que  les  repré- 
sentants anglais  à  la  Conférence  de  Bruxelles  avaient  constaté 
que  les  Gouvernements  d'Allemagne,  d'Autriche,  de  Belgique 
et  des  Pays-Bas  avaient  exprimé  leur  désir  d'abolir  le  régime 
des  primes,  invitant  le  Gouvernement  anglais  à  l'aire  des  dé- 
marches immédiates  dans  le  but  de  conclure  avec  les  puis- 
sances énoncées  ci-dessus  une  convention  supprimant  ces 
primes  et  assurant  les  jiroductcurs  qu'ils  seront  protégés 
contre  la  concurrence  des  Etats  où  le  régime  des  primes  est 
toujours  en  vigueur,  jusqu'à  ce  que  le;;  puissances  adhèrent  à 
cette  convention. 


Courrier  de  la,  Boar«ie  de  Londres 


Londres,  20  janvier  1899. 
L'allure  générale  du  Marché  n'a  pas  cessé  d'èlre  favorable 
et  les  acheteurs  sont  mieux  disposes  par  la  détente  constatée 
à  la  fois  dans  la  situation  politique  et  dans  la  situation 
monétaire 

La  liquidation  de  fin  janvier  s'est  eflectuéc  dans  des  condi- 
tions assez  bonnes  :  si  les  reports,  dans  certains  cas,  ont 
paru  plus  élevés,  cela  n'a  tenu  nullement  à  une  augmentation 
anormale  des  positions. 

Les  Consolidés  sont  bien  tenus  à  111  1/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  VExtôrieure  d'Espagne 


se  retrouve  à  51  1/8.  'L'Italien  est  à  93  ./..  Les  fonds  Otto- 
mans sont  plus  fermes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  mieux  tenu. 
Le  Brésil  4  0/0  est  à  60  ./.. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  calme. 

Sur  le  groupe  Chemins  américains  les  tendances  sont 
actives. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  ./.,  VErie  à  16  5/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  83  ./.,  la  Philadelphie  à  12  ll'i.VAtchison  à 
24  3/4,  le  Norfolk  k70  l/S. 
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LA  SITUATION 


Vienne,  25  janvier  1899. 
La  Situation  intérieure.  —  Le  Compromis  impossible.  —  Le  Marché 
monétaire.  —  La  Loi  sur  les  Sociétés.  —  La  Concurrence  améri- 
caine. 

L'horizon  de  la  politique  intérieure  ne  s'est  guère 
éclairci,  et  malgré  des  négociations  journalières,  on  n'a 
encore  trouvé  la  solution  d'aucune  des  grandes  ques- 
tions qui  agitent  l'Empire.  Le  compromis  est  toujours 
à  l'étude,  mais  sa  rédaction  rencontre,  à  mesure  qu'on 
le  discute,  des  difficultés  plus  insurmontables,  de  sorte 
qu'on  peut  prévoir  une  anarchie  presque  inextricable. 
A  l'intérieur,  cependant,  un  peu  de  calme  est  revenu 
pendant  l'absence  du  Parlement,  et  depuis  le  commen- 
cement de  l'année,  on  assiste  à  une  reprise  assez  sou- 
tenue des  affaires  et,  sur  les  marchés  financiers,  à  une 
fermeté  inattendue  des  cours. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  voit  aussi  les  tendances 
redevenir  meilleures  et  le  numéraire  est  plus  offert  que 
dans  les  semaines  précédentes.  Malgré  ces  bonnes  (iis- 
positions,  le  Conseil  général  de  la  Banque  Austro-Hon- 
groise a  cependant  décidé,  dans  sa  séance  du  23  jan- 
vier, de  ne  pas  abaisser  le  taux  de  l'escompte  officiel  ; 
mais  il  faut  ajouter  que  des  considérations  d'ordre 
international  ont  surtout  dicté  cette  décision.  Et  pour- 
tant, au  23  janvier,  la  réserve  de  billets  libres  d'impôt 
s'élevait  à  71  millions  de  florins,  chiffre  qui  constitue 
une  moins-value  de  50  millions  de  florins  par  rapport 
au  chiffre  de  la  même  époque  de  l'année  précédente. 
Mais,  d'autre  part,  jamais  les  demandes  du  commerce 
et  de  l'industrie  n'ont  été  aussi  minimes  aux  guichets 
de  la  Banque.  Il  semble  que  la  vie  économique  est 
morte. 

On  sait  qu'on  compte  particulièrement  pour  la  res- 
susciter sur  la  réforme  de  la  loi  sur  les  Sociétés  par 
actions.  Dans  l'anarchie ,  gouvernementale  et  parle- 
mentaire où  se  débat  l'Empire,  cette  mesure  pourrait 
fort  bien  ne  pas  voir  le  jour  de  longtemps.  On  sait  que 
les  promoteurs  de  la  réforme  demandent  l'abolition  de 
la  nécessité,  pour  les  fondateurs  d'une  entreprise,  de 
solliciter  d'abord  l'autorisation  gouvernementale,  for- 
malité qui  annule  et  paralyse  toute  initiative.  Mais 
c'est  précisément  sur  ce  point  que  le  Gouvernement 
refuse  de  céder,  de  sorte  qu'on' ne  voit  d'où  peut  venir 
une  innovation. 

Il  est  cependant  un  autre  grand  obstacle  au  dévelop- 
pement de  l'industrie  nationale  :  c'est  la  concurrence 
amôricaine.  Les  tarifs  de  douane,  malgré  leur  éléva- 
tion, n'ont  pu  l'empêcher  de  porter  des  coups  funestes 
à  la  production  nationale.  Après  avoir  fait  une  guerre 
acharnée  aux  agriculteurs  autrichiens  sur  le  marché 
des  céréales,  l'Amérique  inonde  de  ses  produits  les 
places  industrielles.  L'Arkansas  nous  envoie  tant  de 
fers  bruts  et  à  un  tel  prix  que  nos  fabricants  mêmes 
auraient  presque  intérêt  à  en  acheter.  Il  en  est  de 
même  des  rails  et  des  fils  de  fer. 

L'exportation  du  papier  autrichien  a  presque  été 
complètement  remplacée,  on  Angleterre  et  en  Russie, 
par  le  papier  américain.  Enfin,  le  passage  de  Cuba  aux 
mains  des  Américains  achèvera  sans  doute  de  tuer 
l'exportation  des  sucres  autrichiens,  quand  les  Améri- 
cains auront  mis  en  valeur  les  ressources  sucrières  de 
l'île.  L'Amérique  a  été,  dans  ces  dernières  années, 
rcnncmie  la  plus  redoutable  de  la  production  austro- 
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iiongroise  :  elle  lui  a  porté  des  coups  terribles  à  l'inté- 
rieur et  l'a  annulée  partout  où  elle  l'a  rencontrée  au 
dehors. 


Les  Chemins,  de  fer  de  l'Etat.  —  Les  recettes  qu'ont 
réalises,  en  1898  les  chemins  de  fer  de  l'Etat  autrichien  s'élè- 
vent à  89.500.000  florins,  dont .i3. 500. 000  florins  pour  le 
transport  des  voyageurs  et  ôO.dOO.OOO  de  llorins  pour  le  trafic 
des  marchandises.  Le  montant  deTencaisse  dépasse  de  1  mil- 
lion 50U.000  florins  celui  de  1897. 


Comparaison  des  cours  de  1888  et  de  1899.  —  Nous 
croyons  intéressant  de  reproduire  ce  tableau  des  cours  des 
principales  valeurs  autrichiennes  cotés  il  y  a  dix  ans  avec 
ceux  d'aujourd'hui.  En  voici  une  liste  : 


Banque  des  Pays  Autrichiens  . . , 

Mobilier  Autrichien  

Foncier  d'Autriche  

Chemins  Autrichiens  

Lombards  

Zemberg-Tziniovitz  

Alpine   

Rente-or  d'Autriche  

Rente-or  de  Hongrie  


1888 

1899 

(En 

florins) 

204 

240 

k72 

372 

237 

480 

222 

3e5 

77 

60 

217 

295 

30 

110 

120 

98 

120 

Gomme  on  le  voit,  les  avances,  motivées  plus  ou  moins  par 
1  amélioration  des  affaires,  sont  assez  considérables  pour  que 
Je  plus  convaincu  des  acheteurs  doive  s'en  contenter. 


Courrier  de  la  ItuorHe  de  Vienne 

Vienne,  26  janvier  1899. 

La  tendance  reste  peu  animée,  mais  assez  soutenue. 

On  annonce  qu'un  groupe  de  banquiers  aurait  consenti 
U  avancer  le  montant  de  l'emprunt  Serbe  volé  par  la  Skoup- 
chtina.  Ce  gr®upe  comprend  trois  maisons  de  Budapesth  et  a 
t  Umon  Bank  à  sa  tète. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  358  70;  les  Lombards 
bo  ■  la  Lœnderbank.  244  ..  ;  les  Tabacs,  127  . .  ;  les  Ciiemins 
de  fer  Autrichiens,  3fci2  10;  l'Alpine,  219  GO.  Clôture  ferme 


BELGIQUE 

La  situa  tion 


Bruxelles,  25  janvier  1899. 
La  Situation  du  Marclié 

Les  bonnes  dispositions  notées  dans  notre  dernière 
revue  se  sont  encore  accentuées  par  suite  de  la  reprise 
qui  nous  est  signalée  de  Paris  et  dont  la  raison  se 
trouve  dans  le  succès  colossal  obtenu  par  l'emprunt 
Indo-Chinois. 

L'amélioration  de  la  situation  est  clairement  reflétée 
par  le  tableau  ci-aprés  qui  indique  les  cours  de  clôture 
à  la  date  de  ce  jour  : 

hxlerieure  Espagnole  dO  i/\6,  Scragosse  184,  Cuba 
6  0/0  204,  Brésil  i  0  0  58  7/18,  Lot  du  Congo  ^{  i/>i 
n>o-Tinln  894,  Renie  Ilalienne  93  60.  Rente  PoHuaaise 
23  60,  Turc  C  27  57,  Turc  D  23  25,  Eungue  OUomane 
5(i(),  Lot  Turc  111,  Varsovie- Vienne,  Jouissance  440 

La  tenue  du  marché  du  Comptant  s'est  ressentie  des 
d  spositions  que  nous  venons  de  noter  à  la  Coulisse-  les 
opérations  y  ont  été  faciles  en  titres  de  banques  ct'des 
diverses  entreprises  congolaises;  les  actions  indus- 
trieiips  dii  fer  et  du  zinc,  les  Tramways  ei  nous  y  ajou- 
tei-ons  môme  les  Charbonnages  sont  "également  restées 
a  un  bon  niveau . 

C'e^t  finsi  que  s'explique  le  relèvement  de  la  Renie 
d  0/0,  dont  la  2e  série  se  maintient  facilement  au  pair 
et  dont  les  deux  autres  séries  progressent  à  99  «5  Les 
reiites  indirectes  ne  suivent  qu'à  distance,  de  même 
quil  y  a  peu  d  animation  pour  les  emprunts  commu- 
naux. 

Les  Obligations  ifidustrielles  et  diverses  sont  l'objet 


de  demandes  plus  actives  suscitant  des  cours  fermes. 
Nous  notons  les  4  1/2  Congo  à  525,  les  3  0/0  Gand-Ter- 
neuzpn  à  40b,  les  3  0/0  Liégeois-Luxembourg- ois  à 
487  ZO,  les  3  0/0  Welkenraedt  à  482  50,  les  4  0/0  Union 
de  tramways  à  485,  les  4  1/2  Couillet  à  499,  les  5  0/0 
Hasaid  à  515,  les  4  1/2  Noni-Est  du  Donetz  à  493,  les 
4  o/O  Halanzy  à  505,  les  4  0/0  Eaux  de  Vienne  à  478  et 
les  4  0/0  Providence  n  .507. 

En  actions  de  Banques,  la  fermeté  ne  ralentit  pas. 
La  Banque  Nationale  accentue  sa  haussa  à  2.96?  50,  la 
Caisse  de  Reports  et  de  Dépôts  est  ferme  à  770,' de 
même  que  le  Crédit  Général  Liégeois,  à  1.090  ;  l'action 
et  la  part  de  fondateur  Crédit  Général  de  Belgique  sont 
à  1.58  50  et  à  295.  La  part  de  réserve  seule  réfroc^rade  à 
2.247  50  par  suite  d'une  situation  moins  satisfaisante 
des  actions  de  charbonnages.  Le  Crédit  National  Indus- 
triel cote  385  pour  la  privilégiée  et  267  50  pour  l'action 
ordinaire.  Nous  donnons  plus  loin  un  coin i .te  rendu 
du  rapport  présenté  à  la  dernière  assemblée  générale 
des  actionnaires  du  Crédit  National  Industriel. 

Les  titres  du  Congo  continuent  à  absorber  toute  l'at- 
tention du  compartiment  des  Chemins  de  /er  ;  l'ordi  - 
naire monte  à  1.685  et  la  part  de  fondateur  à  5.775. 
C'est  une  hausse,  pour  ce  dernier  titre,  de  (dus  de  1.000 
francs  sur  le  cours  noté  il  y  a  huit  jours.  Et  d'aucuns 
prétendent  que  ce  n'est  pas  tout  !  Ils  ont  raison,  à  notre 
avis,  si  l'on  escompte,  bien  entendu,  l'avenir  réservé 
dans  quelques  années  au  Railway  Congolais. 

Dans  le  groupe  des  Tra?nway s' Vammaiiion  est  satis- 
faisante sans  être  toutefois  très  active;  l'attention  dont 
ce  groupe  était  l'objet  s'est,  dans  une  certnine  mesure, 
portée  sur  les  titres  congolais.  Citons  quelques  cours 
intéressants  :  Dividendes  Bruxellois,  369  50  ;  Econo- 
miques, 485;  Entreprise  Générale  de  Travaux,  375- 
Ivharkolf  172  50  ;  Belgrade,  llG  ;  Electriques  de  Gand 
Capital,  259  et  Fondateur,  722  50. 

Le  courant  des  affaires  sidérurgiques  se  maintient 
très  actif  et  les  ordres  ne  cessent  d'affluer  aux  usines. 
Les  cours  des  Valeurs  Sidérurgiques  se  sont  améliorés 
depuis  quelques  semaines,  mais  ils  ne  sont  pas  aussi 
soutenus  que  le  comporte  la  situation. 

Il  y  a  peu  d'échanges  aux  Charbonnages,  dont  la 
tenue  est  quelque  peu  hésitante.  Cependant,  le  mnrché 
charbonnier  est  toujours  très  ferme  et  sans  nui  doute 
cettH  situation  ira  en  s'accentuant  à  mesure  qu'on  ap- 
prochera de  l'époque  du  renouvellement  des  contrats, 
soit  le  Ici'  avril. 

Les  Titres  de  Zinc  restent  très  fermes.  En  Glaceries 
la  lourdeur  domine. 

Aux  Actions  diverses,  les  valeurs  congolaises  sont 
toujours  favorisées.  La  Compagnie  du  Congo  est  à 
2.770;  l'ordinaire  Ilaut-Congo,  à  1.755;  la  Privilégiée 
Katanga,  à  975  ;  la  capital  Ilaiit-Kassai,  à  195  ;  les  Pro- 
duits du  Congo,  à  540,  et  la  privilégiée  Lomani,  à  1.010. 

Bruxelles,  26  janvier  1899. 
'L'Extérieure  clôture   à  51  ./.  ;  le  Saraqosse  fait 
183  1/2;  Belge  3  0/0,  100  70;  Turc  D,  23  51.  La  Banque 
de  Belgique  a  abaissé  aujourd'hui  de  1/2  0/0  le  taux 
de  l'escompte. 

Grise  ministérielle.  —  Le  Moniteur  de  Bruxelles  publie 
un  arrête  royal  acceptant  la  démission  des  Ministres  île  Smet 
de  Nayi  r  et  Nysseiis. 

Un  autre  arrêté  désigne  leurs  successeurs.  MM.  Liehaert, 
membre  de  la  Chambre  des  représentants,  est  nommé 
Ministre  des  finances,  M.  Cooreman,  membre  de  la  Chambre 
des  repré.-eutants,  est  nommé  Ministre  de  l'industrie  et  du 
travail. 

M.  Vandenpeereboom  devient  le  chef  du  nouveau  Cabinet. 

Comme  compensation,  M.  de  Smet  de  Nayer  est  nommé 
ministre  d'Etat  et  M.  Nyssens  président  de  la  Commission 
supérieure  du  patronage  pour  encourager  et  favoriser  les 
artistes  et  producteurs  belges  à  l  Esposition  de  Paris. 

Le  Cabinet  nouvellement  constitué  continuera  à  appliquer 
la  politique  du  précédent  Gouvernement.  Il  saisira  la 
Chambre,  après  mûr  examen,  d'un  projet  réorganisant  la  loi 
électorale. 


Crédit  National  Industriel  (Société  anonyme)   —  Le 

bilan  de  l'exercice  1897-1898  solde  par  20.634.738  Ir.  26;  quant 
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au  compte  de  profits  et  pertes,  il  solde,  après  défalcation  des 
frais  Généraux  et  d'amortissement  divers,  qui  représentent 
plus  de  700.000  fr.,  par  2.644.749  fr.  85.  Ce  benetice  dépasse 
celui  de  rcxercice  18%-1897  de  1.30t).980  fr.  Bi.  . 

Au  cour.sde  l'exercice  dont  nous  venons  dmdiqlier  les  ré- 
sultats, lextension  toujours  croissante  des  affaires  a  néces- 
sité l  augmentation  du  capital  ;  celui-ci  est  auj  ourd  liui  de 
10  miUioiis  de  francs,  il  était  de  8  millions  au  début  de  la 
'*^ocict'? 

Comme  précédemment,  le  bénéfice  obtenu  résulte  unique- 
ment d'émissions,  de  participations  syndicales  d  intérêts  de 
bénéfices  sur  change  et  d'autes  opérations  conformes  aux  s  a- 
tuts.  Il  permet  la  distribution  dun  dividende  de  2p  fr.  aux 
actions  privilégiées  et  de  2ô  fr.  également  aux. actions  oïdi- 

On  sait  que  la  Société  possède  deux  succursales,  une  a 
Bruxelles  et  une  à  Paris  ;  une  troisième  fonctionnera  bientôt 
à  Liéffe.  Il  convient  de  faire  remarquer  qu  une  grande  part 
des  bénéflces  acquis  pendant  l'année  sociale  écoulée  est  due 
au  travail  de  la  succursale  de  Bruxelles;  celle  de  Pans  a 
donné,  pour  la  première  année  de  sa  création,  des  résultais 

'^^Nourràpp^  que  le  Conseil  d'administration  est  com- 

posé comme  suit  :  MM.  Léon  de  Somzée,  président;  comte 
Adrien  d'Oultremont,  Patrice  Suys,  Raymond  Kervyn  de 
Meerendré,  Gosme  de  S'-mzée,  administrateurs  ;  l.-M.  V\  a- 
terkeyn,  administrateur  délégué. 

Banque  Nationale  de  Belgique.  -  Le  projet  de  loi 
prorogeant  la  durée  de  la  Banque  vient  d'être  distribue. 

D'après  ce  projet,  la  durée  serait  prorogée  de  trente  ans,  a 
partir  du  1"  janvier  1899.  Le  quart  des  bénéfices  excédant 
4  0/0  serait  attribué  à  l'Etat;  il  lui  serait,  en  outre,  bonifie 
1/4  0/0  par  semestre  sur  l'excédent  delà  circulation  moyenne 
des  billets  au  delà  de  275  millions  de  francs. 

Le  Ijénéfice  résultant  pour  la  Banque  de  la  différence  entre 
l'intérêt  de  3  1/2  0/0  et  le  taux  d'intérêt  perçu  par  cette  insti- 
tution serait  attribué  à  l'Etat.  La  Banque  interviendrait  a 
concurrence  de  '^aO.UOO  francs  par  an  dans  les  frais  de  la  tré- 
sorerie en  province.  .  .  . 

Telles  sont  les  principales  dispositions  du  nouveau  projet, 
elles  ne  s'écartent  guère,  comme  on  voit,  des  anciennes,  saut 
que,  d'après  le  projet  en  question,  la  dénomination  de  la 
Banque  serait,  dorénavant,  «  Banque  Nationale  de  Bel- 
gique ».  


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  24  janvier  1899. 
La  Situation  ministérielle.  -  Le  Bill  d'Indemnité.  -  Les  Projets 
financiers  de  M.  Puigcerver.  —  L'Alliance  anglaise. 

Il  paraît  être  certain  que  le  Ministère  se  présentera 
devant  les  Chambres,  tel  qu'il  est  constitué  aujourd  hui. 
M  Sat'asta  a  fait  entendre  raison  à  ses  collègues  et 
l'on  pelit  dire  que  la  crise  ministérielle  se  trouve  pour 
le  moment  réglée.  II  dépendra  des  Cortès  de  consolider 
la  situation  de  M.  Sagasta  ou  de  l'obliger  à  laisser  le 
pouvoir  aux  conservateurs;  il  serait  très  hasardeux, 
dès  maintenant  de  chercher  à  émettre  des  prévisions 
sur  ce  fiui  pourra  se  produire. 

Le  déJjat  s'engagera  sur  le  bill  d  indemnité  rclatit  a 
l'abandon  des  Philippines  et  la  discussion  permettra  a 
tous  les  partis  de  prendre  une  attitude  catégorique  :  et 
comme  on  ne  iieut  prévoir  ce  qui  en  sortira,  le  Gou- 
vernement a  recommencé  l'étude  des  divers  projets 
qu'il  devra  soumettre  aui  Cortès,  dans  le  cas  où  il  con- 
serverait le  pouvoir.  ,     .  .  ■    ■  + 

Ces  projets  ont,  bien  entendu,  principalement  trait 
à  la  question  financière  et  M.  Puigcerver,  dont  on  an- 
nonçait dernièrement  la  retraite  certaine,  a  du  repren- 
dre ses  travaux  plus  activement  que  jamais. 

Le  Ministre  dos  finances,  qui  s'était  montre  fort  ré- 
servé jusqu'ici  dans  ses  communications  à  la  presse, 
se  serait  expliqué  assez  nettement,  ces  jours-ci,  sur  ses 
intentions.  , 

Dans  une  interwiev  qu'il  aurait  eue  avec  I  un  de  nos 
confrères,  il  aurait  déclaré  —  si  l'interview  est  exacte 
—  qu'il  est  alisolument  nécessaire  d'en  finir  avec  la  po- 
litique des  petits  emprunts  :  ,  ,  -,  .  1  .000 
Si  l'on  ne  peut  arriver  a  préparer  le  budget  de  1«'JJ- 
1900,  de  façon  à  ce  qu'il  entre  en  vigueur  le  l"  juillet 
prochain,  il  faudrait  adopter  le  budget  actuel  avec  les 


changements  nécessaires.  Les  revenus  ont  été  l'année 
dernière  de  754  millions  de  pesetas,  tandis^  que  la 
moyenne  des  dix  dernières  années  était  de  772  mil- 
lions. Pendant  l'exercice  en  cours,  les  revenus  seront 
d'environ  800  millions  de  pesetas,  par  suite  de  la  créa- 
tion de  nouveaux  impôts  ;  les  dépenses  devront  être 
abaissées  à  300  millions  de  pesetas,  de  façon  à  laisser 
500  millions  pour  le  service  de  la  Dette  publique. 

Le  Ministre  ne  parait  pas  être  partisan  d'une  conso- 
lidation en  bloc  de  la  dette  flottante;  il  n'estime  pas 
qu'il  soit  urgent  de  retirer  immédiatement  les  obliga- 
tiinsduTrésor,quele  public  apprécie;  mais,  par  contre, 
il  considère  comme  urgent  de  demander  aux  porteurs 
de  bons  de  la  Douane  et  d'autres  valeurs  amortissables 
d'accepter  certains  avantages  en  échange  de  l'amortis- 
sement. ,    ,  .    1  1 

Il  serait  également  urgent,  d'après  lui,  de  rembour- 
ser les  avances  faites  par  la  Banque  d'Espagne  moyen- 
nant la  garantie  des  pagarès  du  Trésor  et  de  payer  les 
frais  arriérés  de  la  campagne.  Ce  sont  là  les  mesures 
dont  il  demandera  immédiatement  l'adoption  ;  la  con- 
solidation de  la  dette  viendrait  ensuite,  au  moyen  de 
mesures  partielles.  .  . 

Le  Ministre  a  préconisé  ensuite  l'imposition  _  des 
fonds  publics,  de  façon  que  l'intérêt  soit  diminué  de 
20  0/0  ;  cette  imposition  devrait  diminuer  graduelle- 
ment pour  cesser  dans  la  suite. 

En  ce  "ui  concerne  la  dette  de  Cuba,  M.  Puigcerver 
estime  que  l'Espagne  doit  la  reconnaître,  mais  que  sa 
Garantie  n'est  que  subsidiaire  et  que  cette  dette  ne  sau- 
rait être  mise  au  même  rang  que  les  autres  dettes 
espagnoles. 

Ouant  à  celle  des  Philippines,  elle  pourra  être  payée 
presque  entièrement  avec  les  20  millions  de  dollars 
versés  par  les  Etats-Unis,  pour  l'acquisition  de  1  ar- 
chipel. ,         .  . 

Pour  les  réformes  qu'il  envisage,  le  Ministre  ne  pa- 
raît pas  disposé  à  faire  appel  à  l'étranger  ;  il  estime, 
en  effet,  que  les  ressources  intérieures  sont  suffisantes 
pour  qu'un  emprunt  de  consolidation  puisse  être  cou- 
vert en  Espagne.  r    +  • 

Est  il  nécessaire  de  vous  parler  des  bruits  fantai- 
sistes mis  en  circulation  ces  jours-ci  au  sujet  dune 
entente  possible  avec  l'Angleterre?  La  presse  en  a  parle, 
mais  la  véritable  note  de  la  situation  a  été  donnée  par 
notre  confrère      Titîmpa  :  +  ^ 

«  La  vraie  politique  de  l'Espagne,  a-t-il  dit,  est  ae 
faire  comme  le  Danemarck,  de  rester  absolument 
neutre,  surtout  après  les  terribles  épreuves  que  nous 
venons  de  supporter.  Nous  avons  à  nous  concentrer  sur 
nous  mêmes  pour  reconstituer  nos  forces  au  point  de 
vue  économique  et  financier.  _ 

«  L'Angleterre,  d'ailleurs,  voulant  avoir  un  allié  en 
Extrême-Orient,  a  manifestement  pousse  les  Etats- 
Unis  à  garder  les  Philippines.  Sans  doute,  chacun  suit 
ses  intérêts  et  il  ne  faut  pas  lui  en  vouloir,  mais  en 
fait  d'alliances  nous  n'avons  pas  encore  a  nous  mettre 
du  côté  du  manche,  et  notre  devoir  est  de  rester 
neutres.  »  


lÉriÉoii^  tmm&i  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  î"  au  7  janvier  1899  (i'"  semaine) 


Andalous  (1067  kil.) 

Nord  de  l'Espagne  (2010  k.) 

Asturies  (184  kil.) 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

llmansa-Valence  (499  kil.) 
Saragosse  (292T  kil.) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

■273.611 

240.604 

266.655 

301.203 

92(1  601 

883  412 

901.291 

?99.923 

220.66b 

224.070 

258. SOO 

278.889 

2î..2V.i 

21.886 

2t  667 

26  479 

195.001 

201.416 

191. 490 

187.642 

1.000.423 

882.391 

957.620 

1  1.047.239 

Le  Cadastre.  —  D'après  la  Estafeta,  le  Gouvernement  va 
présenter  aux  Clortès  le  projet  du  cadastre,  lequel  figurera  au 
bud.'et  pour  15  millions  de  pesetas  environ.  Les  travaux  ae 
vérification  du  cadastre  seront  faits  par  les  mihtaires. 
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Augmentation  de  la  Dette  flottante.  —  La  liquidation 
du  mois  de  décembre  dernier  faite  pai'  le  Trésor  avec  la 
Banque  d'Espa<,nio,  a  produit  un  solde  en  faveur  do  celle  der- 
nière de  17  millions  de  pesetas,  qui  seront  payées  en  bons  du 
Trésor.  Avec  cette  somme,  la  dalle  flottau te  du  Trésor  s'élève, 
pour  les  six  premiers  mois  de  l'exercice  économique,  à 
28  millions  de  pesetas. 


Coarrier  de  1«  Boarse  de  ifladrid 


Madrid,  2G  janvier  1899. 

Notre  Marché  est  toujours  soutenu  par  l'extrême  fermeté 
de  notre  rente  sur  les  places  élrangères. 

On  se  préoccupe  peu  des  projets  financiers  du  Ministre  des 
finances,  car  les  données  publiées  ne  sont  pas  encore  très 
précises. 

On  cote  l'Intérieure  à  58  55;  l'Extérieure  à  66  25;  le  change 
sur  Paris  est  à  80  30. 


GRÈCE 


Commerce  Extérieur  et  Recettes  des  Douanes  pendant 
les  neuf  premiers  mois  de  1898.  —  Voici  les  cliiflYes 
du  commerce  extérieur  de  la  Grèce  en  septemljre  et  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  189S.  Ces  résultats  sont  comparés  à 
ceux  de  la  période  correspondante  de  1897  : 

I)nportations 

Septembre      9  premiers  mois 

(En  drachmes) 

1897   12.602.766         73  013.284 

1898   15. 387.^30  108.965.721 

Exportations 

1897   12.082.297  60.838.195 

1898   16.649.239  64.378.722 

Les  droits  d'entrée  perçus  ont  été  les  suivants  : 

Septembre      9pz'emiers  mois 

1897   2.851.505  16.487.214 

1898    3. 619. .524         2i. 810. 266 

«  Pour  le  seul  mois  de  septembre,  constate  V Economiste 
d'Orient,  l'augmentation  des  importations  est  do  20  0/0'  envi- 
ron sur  les  mois  correspondants  de  1897  et  1895  ;  elle  est  de 
50  0/0  environ  sur  le  même  mois  de  1896.  Pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1898,  l'augmentation  des  importations  est  de 
50  0/0  environ  sur  la  période  correspondante  de  1897,  de 
44  0/0  sur  celle  de  1895  et  de  30  0/0  sur  celle  de  1896. 

«  L'augmentation  des  exportations  n'est  pas  moins  considé- 
rable pour  le  mois  de  septembre  dernier:  elle  est  de  40  0/0 
environ  sur  le  même  mois  de  1897  et  de  100  0/0  sur  le  même 
mois  de  1896  et  1895.  Il  est  à  noter  cependant  que  ces  diiTé- 
rencos  sont  ducs  en  majeure  partie  aux  prix  des  raisins  de 
Gorinthe,  qui  diffèrent  d'une  année  à  l'autre  et  qui  étaient 
tombés  au  plus  bas  niveau  en  1895  et  1896. 

«  Pour  les  neuf  premiers  moisde  1898,  l'augmentation  des 
exportations  est  de  6  0/0  seulement  sur  la  période  correspon- 
dante de  1897  et  de  30  0/0  environ  sur  les  mêmes  mois  de 
1895  et  1890.  Ce  dernier  écart  do  30  0/0  est  dù  en  majeure 
partie  à  la  différence  des  prix  des  raisms  de  Gorinthe.  » 


Reçûtes  des  Monopoles  de  l'Etat  Grec.  —  Voici  quels 
ont  été,  en  drachmes,  pendant  le  mois  de  septembre  de  1898 
et  des  deux  années  antérieures,  les  produits  des  monopoles 
do  l'Etat  Grec  :  , 

Cartes 

Septembre        Sel         Pétrole  Allumettes   à  jouer 

(En  drachmes) 
1898   211.874      410.895     106.468  20.16i 

1897   183.103      382.020     i02.4(i8       24  2.58 

1896   208.411      442.140     106,275  19.384 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  neuf  premiers  mois 
des  trois  années  : 

„  .  Cartes 
9  mois        Sel        Pétrole    Allumettes    à  jouer' 

(En  drachmes) 

1898   1.605.693   3.'260.190     818.425  178.961 

1897   1.871.696   3.166.8-30     7.58.911      1.55  91S 

1896   1.669.528   3.528.570     744.393  163.988 


Le  Cadastre.  —  Le  Conseil  dos  Ministres  a  décidé  de 
former  une  Commission  d'officiers  du  génie  chargée  de  com- 
pléter les  travaux  du  cadastre  en  c<Jinmençant  par  les  pro- 
vinces qui  produisent  des  raisins  de  (Gorinthe. 

Il  serait  à  souhaiter  que  ces  travaux  fussent  poussés  avec 
la  plus  grande  activilé,  attendu  que  le  besoin  du  cadastre 
pour  les  propriétés  rurales  se  fait  sentir  chaque  fois  qu'il 
est  question  soit  d'organiser  le  crédit  agricole  en  Grèce,  soit 
de  réformer  l'assiette  des  impôts  fonciers  ruraux  qui  existent 
sous  plusieurs  formes  et  ont  absolument  besoin  d'un  rema- 
niement complet  pour  prendre  un  caractère  uniforme  et  être 
basés  sur  l'étendue  des  propriétés.  Le  procédé  en  vigueur  qui 
frappe  d'imp(;)t  soit  le  rendement  ou  le  revenu  présumé,  soit 
les  animaux  de  labour  donne  lieu  à  toutes  sortes  d'abus 
commis  aux  dépens  du  fisc  et  des  contribuables. 


La  Navigation.  —  Le  mouvement  de  la  navigation  mar- 
chande dans  les  ports  helléniques  continue  à  augmenter. 

Pendant  le  mois  de  septembre  dernier,  il  est  entré  dans 
les  ports  de  Grèce  669  navires  jaugeant  ensemble  ;-'30.775 
tonnes,  contre  415  navires  jaugeant  214.443  tonnes  en  1897.  Il 
en  est  sorti  549  navires  jaugeant  316.410  tonnes,  contre  492 
navires  jaugeant  277.417  "tonnes  l'année  passée. 

Pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1898,  les  entrées  se 
chiffrent  par  4.714  navires  jaugeant  ensemlile  2.385.681  ton- 
nes, contre  3.207  navires  jaugeant  1.719.301  l'année  passée; 
les  sorties  se  cliifTrent  par  4.591  navires  jaugeant  2.356.586 
tonnes,  contre  3.i;!4  navires  jaugeant  1.692.260  tonnes. 

L'augmentation  du  mouvement  aux  entrées  est  pour  le 
mois  de  septembre  dernier  de  254  navires,  122.332  tonnes,  et 
pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  de  1.507  navires, 
(d66.380  tonnes.  Elle  est  aux  sorties,  pour  le  mois  de  septem- 
bre 1898,  de  57  navires,  38.993  tonnes  et  pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  l'année,  de  1.457  navires,  664.326  tonnes. 


L'Exportation  de  Raisins  de  Gorinthe.  —  Suivant  une 
statistique  publiée  par  la  maison  de  commerce  Morphy  dans 
le  NeoLogos  de  Patras,  l'exportation  do  raisins  de  Gorinthe 
pour  la  campagne  en  cours,  comparée  à  la  campagne  précé- 
dente à  la  fin  de  l'année,  s'établit  comme  il  suit  : 

1898-1899  1897-1898 

(En  tonnes) 

Londres   31.071  28.886 

Liverpool   25.8>!6  23.965 

Autres  ports   8.984  5.825 

Angleterre   65.891  58.676' 

New-Yorli   12.660  9.511 

Canada   1.945  1.510 

Australie   4.096  3. 087 

Franco   1 . 575  895 

Belgique   631  26'i 

Hollande   19.572  12.281 

Allemagne   7.331  5.309 

Autriche   2.550  2.464 

Divers   »  300 

Totaux   116.251  94.277 

Il  en  résulte  que  l'exportation,  cette  année,  a  augmenté  de 
21.974  tonnes,  dont  7.215  pour  l'Angleterre,  qui  est  toujours 
la  meilleur  client,  prenant  des  raisins  de  Gorinthe  plus  que 
tous  les  autres  pays  ensemble. 

Les  agents  maritimes  et  les  expéditeurs  do  raisins  de  Go- 
rinthe, de  Patras,  ont  signé  récemment  un  confiât  d'après  le- 
quel les  petits  ports  du  Péloponèse  seront  fermés  à  l'expor- 
tation des  raisins.  Les  chargements  se  feronl  dori-iiavant  à 
Patras,  Vostitza,  Catacolon,  Calainata,  Zante  et  Cophallonie. 

Celte  mesun^  contriJuiera  à  la  répression  de  la  contreliandc 
de  raisins,  qui  se  faisait  par  les  petits  ports  où  l'entente  des 
douaniers  avec  les  expéditeurs  est  facile. 


ITAI_.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  24  janvier  1899. 

La  Rentrée  (le  la  Chambi-e.  —  L'Accord  commercial  avso  la  France. 
—  La  Question  de  l'Erythrée.  —  La  Situation  du  Trésor. 

Quelques  députés  sont  déjà  arrivés  pour  prendre  part 
aux  travaux  des  Commissions  parlementaires,  mais  on 
ne  pense  pas  que  la  Chambre  puisse  être  en  nombre 
dès  demain  et  la  séance  de  réouverture  sera,  d'ailleurs, 


124 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Italie 


consacrée  aux  foi-malités  habituelles  :  Formation  des 
bureaux,  et  discussion  de  quelques  projets  de  loi  secon- 
daires. 

Ce  sera  probablement  jeudi  que  commencera  la  dis- 
cussion du  projet  de  loi  concernant  l'accord  commercial 
avec  la  France. 

Le  rapport  de  M.  Randaccio  relatif  à  ce  projet,  est 
très  court  :  Après  avoir  recommandé  que  l'Italie  adopte 
le  tarif  maximum  et  minimum  qui  est  le  plus  moderne 
et  le  plus  pratique  des  tarifs  douaniers  actuels,  il 
dissipe  quelques'  doutes  au  sujet  de  l'exportation 
des  vins  italiens  et  déclare  qu'il  parait  difficile  que 
l'Italie  puisse  être  envahie,  grâce  aux  droits  de  douane, 
par  les  vins  français. 

Le  rapporteur  fait  ensuite  des  recommandations  au 
Gouvernement  pour  l'importation  d' s  ciments,  afin 
d'éviter  que  sous  la  dénomination  de  ciment  à  prise 
rapide,  l'on  importe  des  ciments  à  prise  lente,  au  grand 
dommage  de  la  production  nationale.  Il  rappelle,  à  ce 
propos,  l'attention  du  Gouvernemf  nt  sur  le  prix  élevé 
des  tarifs  de  chemins  de  fer. 

Le  rapport  continue  en  disant  que  l'accord  semble 
avoir  un  caractère  de  réciprocité  dans  les  compensa 
lions,  ce  qui  est  la  condition  des  bonnes  affaires.  Il  dit 
aussi  qu'en  acceptant  même  1  hypothèse  du  Ministre, 
que  les  trafics  des  deux  pays  sur  la  moyenne  des  trois 
dernières  années,  reprendront  dans  les  anciennes  pro- 
portions, sinon  dans  les  anciennes  quantités,  c'est-à- 
dire  que  toute  importation  traitée  en  Italie  et  en  France 
avec  le  tarif  de  faveur  repivndra  sur  les  quantités  des 
trois  dernières  années  les  proportions  des  trois  années 
antérieures  à  la  rupture  des  rapports  commerciaux,  le 
bénéfice  des  importateurs  italiens  ne  sera  jamais  infé- 
rieur au  iiénélice  des  importateurs  français. 

Il  faut  ne  pas  oublier  non  plus  que,  contrairement  à 
qu'il  arrive,  en  ce  qui  concerne  l'importation  italienne 
en  France,  laquelle  se  concentre  sur  un  nombre  rela- 
tivement limité  de  produits,  rimportation  française  en 
Italie  est  répartie  entre  un  nom])re  de  produits  beau- 
coup plus  giand,  de  manière  que  la  concurrence  sur  le 
marché  italien  comprend  beaucoup  plus  de  branches 
de  commerce. 

Il  convient,  d'ailleurs,  de  ne  pas  se  fermer  la  porte 
du  Marché  français  ;  c'est  aux  commerçants  italiens 
qu'il  incombe  de  l'ouvrir  davantage  par  la  bonté  et  le 
bon  prix  de  leurs  produits  ;  c'est  au  Gouvernement  de 
développer  et  de  perfectionner  l'accord  surtout  pour 
les  produits  qui  correspondent  le  mieux  aux  conditions 
économiques  de  l'Italie. 

Le  rapport  conclut  qu'il  sera  toujours  utile  pour  le 
Gouvernement  d'ajouter  aux  nouvelles  négociations 
internationales  commerciales  celles  des  bonnes  rela- 
tions commerciales  avec  la  France. 

Pour  toutes  ces  raisons,  la  Commission,  à  l'unanimité 
moins  deux  voix,  non  contraires  à  l'accord,  mais  à  une 
clause  seulement  de  cet  accord,  a  proposé  de  donner 
un  vote  favorable  au  projet. 

La  plus  importante  discussion  qui  suivra  immédia- 
tement celle  (le  l'accord  commercial  avec  la  France  aura 
trait  aux  interpellations  sur  l'Erythrée. 

Etant  donnée  l'agitation  que  cette  question  a  produite 
on  pouvait  craindre,  ces  jours-ci,  des  débats  fort  ani- 
més, mais  le  programme  du  Ministère,  maintenant 
connu,  paraît  devoir  écarter  toute  préoccupation.  Voici 
les  points  principaux  de  ce  programme  : 

Neutralité  absolue  dans  le  conllit  entre  le  ras  Makon- 
ncn  et  le  ras  Mangascia  ; 

Maintien  de  la  frontière  Mareb-Belesa-Muna  ; 
Si  celte  frontière  est  contestée  par  la  force  —  hypo- 
thèse on  ne  peut  plus  improbable  —  éviter  tout  conflit 
et  se  concentrer  dans  les  quatre  plus  importantes  for- 
teres.ses  de  la  colonie  pour  y  attendre  les  renforts  de 
la  mère-patrie  ; 

Se  tenir  prêts  pour  avoir  sous  la  main  dans  le  plus 
bref  délai  possible  ces  renforts,  dans  la  mesure  exigée 
par  les  circonstances. 

Ce  programme  a  le  mérite  d'être  très  net  et  de  per- 
mettre, par  conséquent,  au  Parlement  de  se  prononcer 
d'une  façon  catégorique. 


Les  comptes  du  Trésor,  au  31  décembre  1898,  vien- 
nent d'être  publiés  : 

Le  fonds  de  caisse  se  montait,  au  30  juin,  commen- 
cement de  l'exercice,  à  316.117.000  lire;  il  a  baissé,  au 
31  décembre,  à  301.407.000  lire.  Les  Trésoreries  ont 
encaissé  874.688.000  lire  du  chef  des  recettes  budgé- 
taires, et  1.813.651.000  du  chef  des  dettes  et  créances 
de  Trésorerie  ;  elbs  ont,  par  contre,  payé  863.659.000 
lire  au  compte  des  dépenses  budgétaires,  et  1  milliard 
839.387.000  lire  au  compte  des  dettes  et  créances  de  Tré- 
sorerie. 

Les  dettes  de  Trésorerie  ont  baissé  de  785.555.000  à 
769.537.000  lire  ;  les  créances  de  même  nature  ont  aug- 
menté de  i37. 737.000  à  347.475.000  lire,  de  sorte  que 
l'excédent  des  dettes  sur  les  créances  s'est  réduit  de 
547.798.000  à  522.063.000  lire.  Parmi  les  dettes,  les 
Bons  du  Trésor  en  circulation  ont  augmenté  de  280 
millions  304.500  à  292.153.0U0  lire,  tandis  que  les 
avances  des  Banques  d'émission  ont  baissé  de  38  à  20 
millions  Par  le  projet  de  loi  portant  approbation  du 
budget  de  rectification  pour  1898-99,  le  Gouvernement 
est  autorisé  à  élever  de  300  à  400  millions  l'émission 
des  Bons  du  Trésor.  Cette  mesure  est  très  opportune 
pour  mettre  le  Trésor  en  situation  d'éviter  le  recours 
aux  avances  des  Banques  d'émission,  qui  grossissent 
une  circulation  déjà  exubérante. 


et 


La  Situation  du  Trésor  itahen  au  31  décembre  1898. 

—  Au  31  décembre  dernier,  la  situation  du  Trésor  italien  se 
résumait  ainsi  : 

30juinl89S    31  déc.1898  Différences 


Compte  de  caisse. . 
Crédit  dvi  Trésor  . . 

Total  de  l'actif. .  ' 

Dél->it  (]'}  Trésor... 

uébit  du  Trésor 
moins  l'actif  total 


313.160.062 
237.757.046 


801.406.820 
247.474.G79 


550.917.109 
785.555.008 


548.881.500 
769.. 587. 291 


—  11.753.241 
4-  9.717.632 

—  2.035.608 
+  10.017.717 


234.637.899   220.655.791    +  13.882.108 


Recettes  et  Dépenses  budgétaires.  —  Voici  les  résultats 
des  recettes  budgétaires  pendant  le  1"  semestre  de  l'exercice 
1898-99  : 

1"  semestre     Diff.  sur  1"  sem. 
1898-99  1897-98 

(En  lire) 

Impôts  directs   244.117.307  +  4.002.536 

Taxe  sur  les  affaires...  108.242.889  +  596. «94 

—   de  consommation.  180.189.954  —  5.692.360 

Monopoles   171.113.519  +  9.705.069 

Services  publics   46.4:3.410  +  1.342.012 

Recettes  diverses   76.364.438  +  5.317.776 

826.481.517      +  15.273.927 

D'autre  part,  les  recettes  extraordinaires  ont  monté  à 
32.456.000,  contre  20.6-J8.0liO  lire  en  1897,  soit  une  plus- 
value  de  11.828.000  lire,  lues  parti! e  di  qiro  (virements)  ont 
donné  15. 75'. 000  contre  ;.0. 415. 000,  soit  14.665.000  lire  en 
moins  sur  18W.  L'ensemble  des  recettes  a  donc  été  de 
874. 68H.00II  lire,  ou  12.437.000  de  plus  qu'en  1897-98. 

Voici  maintenant  le  montant  des  dépenses  : 

Ministères  1"  semestre     DilT.  suri" sem. 

1898-99  1897-98 

(En  Ure) 

Trésor    383.374.000  —  1.236.000 

Finances    107.712.000  -f  14.714.000 

.Justice                  ....  20.173.000  -f  281.000 

Aflaires  étrangères  ... .  6.978.000  -f  2.667.000 

Instruction  publique. . .  21.2;-<2.000  -  677.000 

Intérieur   33.741.000  —  109.000 

Travaux  publics   40.070  000  —  5.587.000 

Postes  et  télégraphes . .  31.077.000  -(-  912.000 

Guerre   147.0;0.oOÛ  —  15.957.000 

Marine    58.177.000  —  3.478.000 

Commercé'.  ■.   6.054.000  -\-  207.000 

863.658.000'  —  8.661.000 
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Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 

Rome,  26  janvier  1899. 
n^tu'T  8?r^,Val'^      Marché  est  plus  ferme,  mais  on  craint 
que  la  liquidation  de  janvier  ne  soit  pas  des  plus  aisées  et 
Ion  croit  â  une  réaction  des  cours.  ^ 

Notre  Rente  r>  O/O  est  à  100  52  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
â  564  ...  Banque  Nationale,  1.016.  Méridionaux,  744, 


RUSSIE 


Recettes  des  Chemins  de  fer 

le  Journal  du  Ministère  des  T 
le  tableau  des  recettes  verstiques 
1"  janvier  au  1"  octobre  1898  : 


A.  Lignes  de  l'Etat  : 

Baltique  et  Pskow-Riga  

Baskountcliak   ' 

Catherine  

Transcaucase  .' . .'  .* . .  .  . 

Koursk-Kharkow-Sévastopoi  '.'.*, 
Libau-Romny  : 

a.  Section  de  Romny-Kalkouny. . . 

b.  Embranchement  de  Krioukow 

Moscou-Brest.  

Moscou  -Koursk  

Moscou-Nijni  et  Mouroin .' ." .' .' ." .' .' .'  ' 

Nicolas  

Perm-Tuniéne  

Polessié  

Vistule  

Riga-Orel  

Samara  Zlatooust  et  Ôrènboùri''!  " 

St-Pétersbûurg- Varsovie   i  ' 

Sibérie  occidentale  et  centrale 

Syzrane  Viazma  

Kharkow-Nicolaïew 
Sud-Ouost  et  Fastovo! .  . 
Ensemble  des  lignes  de  l'État!.'.'.'.' 

B.  Lignes  concédées  : 

Varsovie- Vienne  

Vladicaucase  '//."_ 

Ivangurod  Dombi'ovo.  

Lodz  

Moscou-WindaulRybinsk'  ]y  "com- 
pris la  ligne  de  Novgorod)  

Moscou-Kazan  : 

a.  Moscou-Riazaii  

b.  Riazan  Kazan   

Moscou-Kiew-Voron/'gë! ......... 

Société    Moscou -Yaroslaw-Ar- 
khangel  : 

a.  Ligne  Moscou- Yaroslaw-Kos- ) 

troma   ( 

b.  Schouîa  Ivanovo. .   

c.  Ligne  Yaroslaw- Volo'gda  '(vôié 

étroite)  

Riazan-Ouralsk 
Sud-Est  

Moyenne  pour  les '('•:ii'onVins'dè"fér 
prives,  ceux  de  Finlande  et  de  la 
iranscaspienne  exceptés  


Russes.  —  Voici,  d'api-ès 
oies  de  Communications, 
des  voies  ferrées  russes  du 


Recette 
versti- 

que 
Roubles 

6.759 
5.791 
16.060 
13.826 
10.026 

7.. 504 

1.625 
11.107 
22.380 
19.f37 
2A.788 

5.734 

6.596 

6.827 

9.001 

6.812 

9.899 

2.882 

9.418 

7.945 

7.609 

9.315 


24.835 
7.291 
11.144 
41.241 

5.338  — 

26.515 
2.757 
5.707 


Différence 
en  plus 
ou  en  moins 
comparati- 
vement à  1897 


+ 

13.1 

+ 

26.0 

+ 

7.4 

10.5 

5.5 

+ 

6.9 

11.7 

+ 

7.5 

+ 

1.1 

+ 

2.3 

6.1 

+ 

16.9 

+ 

13.6 

10.5 

+ 

0.3 

+ 

18.5 

+ 

2.6 

7.2 

+ 

12.4 

+ 

8.0 

4- 

4.7 

+ 

0.8 

+ 

5.8 

+ 

1.9 

4- 

20.8 

+ 

10.2 

3L2 

7  2 

+ 

7.0 

+ 

5.4 

+ 

5.4 

4.886 
5.502 
6.666 


7.545 


+  S0.4 
+  5.5 
—  12.1 


-  1.6 


Cew/TaZ^tf  lv^/-.r  ^'^Pfès  le  rapport  omciel  du  Comité 
l?s":4itltLuitSr'      '^"""'^  russe  a  donné 

Rérolle  du  blé  d'hivei- 
^     .  Poud.s 

PoWno    158.369.000 

Caucase 35.763.000 

islî^Ë^niraie::::::: ''-^-Z 

Toti'   256.164.000 


Surface  cultivée  en  blé  d'hiver 

Décialines 

Russie  d'Europe   o  -yaq  700 

Pologne  'iSsir 

Caucase   1  q-^w  '«/,q 

Asie  Centrale   ^o«9 

siJ^érie  

Récolte  du  seigle  d'hiver 

Pouds 

Russie  d'Europe   978.121.000 

fo^ogne   110.815.000 

it^i'p^V; 8.556.000 
Asie  Centrale   ^50  qaq 

Sibérie  ;  ;  ;  :  19.9?.f000 

Total   1.118.041.000 

Surface  cultivée  en  seigle  d'hiver 

Déciatines 

Russie  d'Europe   22.826.460 

  1.763.910 

Caucase   

Asie  Centrale   12  311 

SiJ^érie  477;5io 


Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  Caisses  d'épargne  en  octobre  1898  : 


Entrées 


Sorties 


Caisses  d'épargne  de  la 
Banque  de  l'Etat  : 
A  Saint-Pétersbourg. 

A  Moscou  

Dans  les  autres  villes 

Caisses  municipales... 

Aux  Trésoreries  provin- 
ciales et  de  district. . 

Douanes  

Fabriques  et  usines  '.  "  '. 

Caisses  d'épargne  pos- 
tales   


(En  roubles) 


1.815.000 
1.270.000 
7.676.000 
27.000 

9.027.000 
108.000 
48.000 


1.509.000 
1.0^9.000 
7.140.000 
18.000 

8.029.000 
94.000 
35.00'J 


4.447.000  3.442.000 


à  ààil^  „°;,i  S-4«  «'«aient 


SERBIE 


L«  Budget  de  1899.  -  Voici  les  chiffres  définitifs  du  bud- 
?s'nîeUes  onT^:  r  T'-''^  Skoupchtina  natioSl 

à  fis  ^r/ 1^  ^1^'?''^  ^  G8. 824. 500  dinars  et  les  dépenses 
nïf,«  ^i'cf^h    "î^''"'  '^'"^i       excédent  de  1.037  di- 

nais  Les  chapitres  principaux  des  recettes  sont  les  suivant'?  ■ 

Z^^'llmtfi'^^^^^^^^  indirecL  SlSoo 

ainars    timbre  2.500.0  )0  dinars  ;  exploitations  de  l'Etat  fche- 

Parfrfi        "i"'"'''  télégra  3hes),  9.234.500  dinars 

Ônp  nnKi       ""'^^  apanage  du  roi  Milan,  360.000  dinars 
dette  publique  consolidée  et  flottante,  20.784.545  dinars  -  fonds 

JurToT>o\r?'r^'"''^^=\-^'^»-00*'  de  dinars;  pensions  et  se- 
ours,  2./22  O0I  din.;  ministère  de  la  justice,  1.722.530  dinars" 
ministère  de  l'instruction  publique,  2.937.265  dinars  ;  ,  Ms- 

[•rtérieu/w^f-r^oT^^''^''  ^-""^^-^  dinars;  ministère  de 
iiniencui,  3.3o3./50  dinars;  ministère  des  finances,  8.195  130 

2u  c'mnrc'ef  3:m927%lnar" 


la 


m  ®^''^*®.^-T  0"  télégraphie  de  Belgrade  que  ij 

lions  adopter  le  projet  d'emprunt  de  30  mil- 

,,.^','^.*"A®'^io"  H®  pourra  se  faire  au-dessous  de  82  0/0.  Le  taux 
d  intérêt  sera  de  5  0/0.  ' 

L'emprunt  sera  enregistré  comme  première  hypothénue  sur 
les  chemins  de  fer  de  l'Etat.  cnucsui 

Le  groupe  financier  remettra  de  suite  11  1/2  millions  et  le 
complément,  soit  18  1/2  millions,  fin  mai.         '"""o^s  et  le 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BPÉSIL 

T  -Rudaet  Dour  1899.  -  Voici  les  chiffres  définitifs  du 
Jnxdgef  l'our  18y^9  tels  qu'ils  ont  été  votés  par  le  Congres  . 

Dépenses  i5.750:629$56i 

Intérieur   1  375:6 12S00i) 

Affaires  étrangères   23' 120:2153544 

Marine   44.39â:95J8'<83 

Guerre   ...... ...  •  •  ■  •  ■  ■  •   82.9?l:942g684 

Agriculture,  chemins  de  fer,  etc   ^^^^  481:2055711 

Trésor  —  ;: — — - 

Dépenses  totales  votées.. .....     g^-g^i^^^g'  | 

les  dépenses  avaient  été  fixées  à..  3/2.812.4j4btb.J 

8668-;  83 


En  189S,  les  dépenses 

Soit  une  diminution  de   44.717: 


Les  recettes  ont  été  évaluées  à. 


..  351.]14:197S000 

Les  dépenses  étant'  Z  !  !  !  !  !  i  •  :  •  •  •  _  328.094:75483S6 

L-excédent  prévu  est  do  •.•  •  23.019:4428614 

Il  faut  y  ajouter  le  montant  des  droits 

d-importation  à  percevoir  en  or  dans  la  pro-  y.o-omm 

portion  de  10  0/0,  évalues  au  total  a   b...  nu.uunj^uuu 

L-excédent  total  est  donc  prévu  à   75. 159: 442^6] 4 

Voici  le  détail  des  dépenses  du  Ministère  des  finances,  com- 
parées à  celles  de  1898  :  ^^^^  ,ggg 

Intérêts,  seulement  en  1899,  et  inté-  — 
rêts  et  amortissements  pour  1898 
de  la  dette  extérieure,  au^  change   ^^  ^^.^333 

Intérêts  sur  les 'emprunts  intérieurs 
de  1868,  1879,  .1889  en  or  et  1897 

en  papier  ,•  •.  

Intérêts  sur  la  dette  intérieure  con- 
soMée  41295  9ok 


(En  milreis) 

17.393g978 

13.544  555      6.810  800 


Pensions 

Retraites  

Trésor  

Tribunal  des  comptes 
Pei'ception 


3.500  000 

993  875 
393  000 
355  790 


bépar'tëraent  d'amortissements   ^  372  382 


Monnaie. 

Imprimerie  officielle  

Laboratoire  

Administration  des  propriétés 

tionales  •  ,  

Agences  du  Trésor  a  Londres 

Agences  du  Trésor  (delegacios)  ^  1.4fe5  nb 

Douanes  

Bureaux  de  l'exci&e  

Charges  éteintes  

Fiscalisation  des  taxes  d  excise  .... 
Commission  de  2  0/0  sur  vente  des 

timl)ros  

Subventions  

Gratifications  ;  

Intérêts  sur  bons  du  Trésor.  

_       fonds  dos  orphelins — 

_         -    des   caisses  d'e- 

divers  p^^^^^:- :::::::  '-ToSSS 
Perte^uciige..:::::::   60.208000 

100  000 


.158  000 
65  400 

99  840 
36  600 


i.733  494 
656  018 
311  700 
1.000  000 

200  000 
30  000 
SO  000 
480  000 
650  000 


Commissions. 
Dépenses  éventuelles 
Piestitutions . 


500  000 

Exercices  dos:::::;::::::::::::.-  ^.ogoooo 


Travaux  

Crédits  spéciaux  

Commission  spéciale 


11.777  751 


d'inspection. . 


23.360  962 
4.253  832 
3.500  OuO 
799  700 
393  000 
315  190 
296  382 
936  1 00 
966  300 
63  400 

99  840 

1.012  727 
9.383  446 
558  998 
450  000 


20  000 

480  000 
650  000 

4.450  000 
50  000 
110.000  000 
38  000 
150  000 
500  000 
2.00D  000 

3.082  178 
50  OUO 


La  prochaine  Récolte  du  Café.  -  D'après  une  commu- 
nication du  (;onsul  griiéral  de  l'rance  à  Rio-de-.Janciro,  a 
•ommission  chargée  d'évaluer  l'importance  probable  de  la 
prôc  S  récolte  de  café  (juillet  1899  à  juin  1900)  dans  es 
^la  s  dc  Rio,  Minas  et  Espirito  Santo  ^  Ji^^^^f^^ ^ 
arbres  affaiblis  par  une  sécheresse  proloi  gee,  s  étaient  dcja 
dSo'ii  lés  d'une  grande  quantité  de  leurs  Ueurs  tiui  avaient 
éti  très  abondantes  en  octobre.  Un  certain  nombre  de  fruits 
déi à  formés  étaient  également  tombés.  «  •  , 

Danfcos  conditionli,  la  prochaine  récolte  dans  If  régions 
caféiéres  dont  le  port  do  Rio  est  le  niarclie  d  exportation,  no 
saurait,  d'après  les  calculs  de  la  Commission,  être  supérieure 
à  3  millions  de  sacs. 


Dans  l'Etat  de  Sao  Paulo,  qui  est  aujourd'hui  le  centre 
principal  de-  production  des  cafés,  avec  Sautos  comme  port 
d'embarquement,  les  prévisions  sont  plus  optimistes,  quoi- 
que basées  sur  des  chiffres  encore  très  contradictoires.  _ 

D'après  le  sénateur  Bulboes,  la  production  de  la  récolte 
1899-1900  atieindrait,  pour  le  seul  Etat  de  Sao  Paulo,  8  mil- 
lions de  sacs  ;  mais  les  Associations  commerciales  de  bantos 
et  de  Sao  Paulo  protestent  avec  quelque  apparence  de  raison 
contre  une  telle  estimation  qui  semble  exagérée  :  le  chiffre 
approximatif  de  7  millions  de  sacs  paraît  beaucoup  plus  rai- 
sonnable, quoique  supérieur  encore  aux  prévisions  beaucoup 
trop  faibles  (5  millions  de  sacs)  de  certains  groupes  d  agri- 
culteurs, intéressés  à  faire  hausser  les  prix  du  cafe  par  la 
perspective  d'une  moins-value  de  production.        ,    ,  ,. 

Quoi  qu'il  en  soit,  en  faisant  la  somme  des  évaluations 
données  tant  pour  Rio  que  pour  Sao  Paulo  et  Santos,  on 
obtient  un  résultat  total  qui  s'approche  assez  senfeibleinent 
du  total  de  la  dernière  récolte  1898-1899  en  cours  (9  milhons 
de  sacs).  . ,  ,, ,  .  ,.,  . 

Cette  récolte,  comme  on  le  sait,  avait  eteun  peu  inlerieuie 
à  la  récolte  précédente  1897-1898  qui,  avec  ses  10  millions 
et  demi  de  sacs,  semble  avoir  atteint  jusqu'ici  le  record  de 
toutes  les  récoltes  caféiéres  du  Brésil. 

On  rappelle  qu'au  20  décembre,  sur  les  9  millions  de  sacs  de 
la  récolte  J8vi8-1899,  4  millions  1/2  ont  été  exportés  à  l'étranger, 
1  million  est  en  stock  dans  les  entrepôts  de  Santos  ou  de  Rio 
et  3  millions  1/2  demeurent  encore  dans  les  centres  de 
production.  ,       ,        .   ,  .  - 

Cette  situation  ne  semble  pas  de  nature  a  faire  présager 
une  hausse  des  cours  de  l'article  .sur  les  marches  d  Europe 
ou  des  Etats-Unis.  ,.      ,  i„ 

Le  projet  de  faire  de  l'exportation  des  cafés  un  monopole 
de  la  Fédération,  projet  conçu  dans  le  but  de  remédier  a  la 
dépréciation  commerciale  de  cet  article,  vient  detre  rejeté  par 
la  Chambre  comme  impraticable.  Néanmoins,  dans  le  monde 
des  planteurs,  on  continue  de  s'occuper  très  activement  a 
supprimer  l'intermédiaire,  trop  onéreux,  trouve-t-on,  des 
commissionnaires  exportateurs  :  on  s  efforce  d  arriver  à 
mettre  en  rapports  directs  le  producteur  brésilien  avec  les 
marchés  de  consommation  de  l'étranger  :  ce  serait  évidem- 
ment un  grand  avantage  pour  l'agriculture  nationale,  mais 
cette  combinaison  est-elle  réaUsable  dans  les  cocditions 
économiques  actueUes  du  pays?  Les  fazendeiros  ou  planteurs 
ont  pour  la  plupart  trop  besoin  d'avances  pour  se  passer 
d'un  concours,  qui  seul  peut  mettre  à  leur  disposition  immé- 
diate l'argent  liquide  nécessaire.  .   -  •,• 

Il  convient  de  signaler  que  Tagncullure  bresihenne, 
menacée  par  les  probabilités  de  baisse  persistante  des  prix 
des  cafés  paraît  appelée  à  trouver  ailleurs  des  compensations  : 
on  annoncé,  en  effet,  de  tous  les  points  de  l'mterieur,  une  très 
abondante  production  de  céréales  (haricots,  niais  etc.),  ce  qui 
présentera  le  double  avantage  de  restremdre  1  importation 
des  céréales  de  la  Plata  et  du  Nord  Amérique  et  de  procurer 
au  monde  agricole  brésilien  ne  appréciable  élément  de  res- 
sources. 


ÉTATS-UNIS 

L'Auqmentation  des  effectifs  militaires  aux  Etats- 
Unis       On  mande  de  Philadelphie  au  Times  : 

a  Le  projet  de  loi  portant  l'armée  régulière  à  un  chiffre  de 
100  000  hommes  va  être  discuté  aussitôt.  Les  débats  dureront 
il  V  aura  un  certain  nombre  de  discours 


qui  ^rh^stïhJs-à  ce-projet.  Ons;attend 
à  ce  que  le  projet  de  loi  soit  adopté  par  la  Chambre  des  re- 
prése^ntants  Vais  il  est  probable  qae  le  Sénat  adoptera  un 
chiffre  d'efl-èctifs  moins  élevé  et  modifiera  quelques  autres  dis- 
positions. 1)   

—   La  Maison  Houston 


La  Production   du  Cuivre. 

and  C»  vient  de  publier  l'évaluation  suivante  de  la  produc- 
tion du  cuivre,  aux  Etats-Unis  en  1898,  comparée 


a 


celle 


de  1897 


1898 


1897 


Lac 

M  ontana 
Arizona 


ppf"*^^'  ::  23o:ooo:ooo 


115.000.000 

ràiifô'rnie :'::  ::::::  le.ooo.ooo 
cSorado  ::::::::.::  

Ulah...  

Etals  de  l'Est  et  du  Sud  

Autres  Etats  

Sulfate  

Total  de  la  prod.  indigène  . . 
Importations,  barres,  lingots, 
minerais,  regulus,  etc 


En  livres) 
153  942.897  142.630.089 
238.016.077 
82.686.932 
11.987.772 
11.873.033 
3.919.010 
3.727.939 
4  725.. 507 
13.003.230 


4.500.000 
3.925.000 
5.250.000 
14.500.000 


Total  général   582.367.897 


557.367.897  512.569.595 

25.000.000^  24.078.420 
'  536.648.015 
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Voici  le  détail  do  la  production  mcnsuolle  do  rAnaconda, 
la  grande  Compagnie  uo  ]\Ionlana  : 


Livres 

.Taiivicr  

  9.978.648 

Avril  

Mai  

.luillet  

  2  028.269 

Novembre.  

Décembre  (évaluation) . 

Total 

  108.205.311 

En  1897,  la  production  de  cette  mine  avait  été  de  131  mil- 
lions 4;i.ia7  liv.  :  la  diminution  de  23.265.816  liv.  constatée 
en  1803  est  due  à  un  incendie  de  la  mine. 


Le  Canal  de  Nicaragua.  —  Le  bill  du  canal  de  Nicaragua 
a  été  adopté  samedi  dernier  par  le  Sénat,  par  48  voix  contre 
6  et  envoyé  à  la  Chambre  des  représentants. 

Ce  bill  décide  que  la  construction  du  canal  de  Nicaragua 
sera  efl'ectuée  par  la  Compagnie  maritime  américaine,  qui  en 
a  reçu  la  concession  du  Nicaragua  et  de  Costa-Rica. 

Le  Gouvernement  américain  en  aura  le  contrôle  et  détiendra 
tout  le  stock  d'actions,  sauf  la  fraction  assignée  au  Nicaragua 
et  au  Costa-Rica. 

La  loi  prescrit  l'émission  d'un  million  d'actions  de  100  dol- 
lars. Le  Gouvernement  américain  souscrira  pour  925.000  ac- 
tions. 

Sept  directeurs  sont  nommés  dont  cinq  Américains,  un  Ni- 
caraguéen  et  un  Costa  Ricien. 

La  Compagnie,  avec  l'approbation  du  Président  des  Etats- 
Unis,  traitera  avec  des  entreprises  et  des  citoyens  américains 
pour  la  coustruction  du  canal  qui  devra  être 'achevé  dans  les 
six  ans.  Les  travaux  seront  sous  la  surveillance  du  Départe- 
ment ihs  ingénieurs  de  la  marine  américaine.  Le  coût  n'en 
devra  pas  dépasser  115  millions  de  dollars,  qui  seront  fournis 
par  le  Trésor  des  Etats-Unis  à  raison  d'un  crédit  annuel  per- 
manent de  20  millions  de  dollars,  moyennant  une  hypothèque 
sur  toute  la  propriété  de  la  Compagnie. 

La  loi  requiert  le  président  de  négocier  l'abrogation  du 
traité  Clayton-Bulwer  ou  tout  autre  traité  de  nature  à  inter- 
venir dans  la  construction  du  canal. 

La  neutralité  du  canal  est  garantie  et  toutes  les  nations  y 
jouiront  des  mêmes  conditions  de  passage,  mais  le  droit  de 
préserver  les  travaux  de  toute  interruption  est  réservé  aux 
Etats-Unis. 

Par  un  araendeiupnt  apporté  à  ce  bill,  le  président  a  pleins 
pouvoirs,  en  cas  d'échec  de  ce  projet,  d'entrfir  en  négociations 
pour  acquérir  le  droit  de  construction  et  de  contrôle  de  tout 
autre  canal  reliant  l'Atlsntique  au  Pacifique. 

Le  bill  ainsi  voté  par  le  Sénat  est  envové  cà  la  Chambre  des 
représentants  dont  la  commission  compétente,  dit  le  Herald 
est  en  majorité  opposée  à  la  Compagnie  maritime  du  canal' 
bi  un  autre  projet  est  adopté  par  la  Chambre,  les  deux  bills 
seront  renvoyés  à  une  Commission  mixte  des  deux  Assemblées 
pour  les  mettre  d'accord. 


L«  Marché  Financier  de  Xew-York 


New-York,  le  25  janvier  1899. 

La  tendance  générale  du  Marché  a  été  fort  active  pendant 
cette  semaine  et  si  les  plus  hauts  cours  ne  sont  pas  conser- 
ves, c  est  à  cause  des  fortes  réalisations  provenant  de  la  spé- 
culation locale,  réalisations  que  les  bénéfices  acquis  suffisent 
largement  à  (Expliquer. 

Nous  sommes  témoins,  en  ce  moment,  d'une  fièvre  de  spé- 
culation qui  rappelle  les  plus  beaux  jours  de  1880  et  de  1882 
Cotte  tendance  est  déterminée  par  les  résultats  exceiitionnels 
omenus  en  1893,  mais  quelques  bons  esprits  voudraieiit  voir 
modérer  quelque  peu  l'ardeur  des  spéculateurs. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  en  forte  hausse. 

OncotelAtchison,k23  3/8;  le Mz^war^/toe,  à  127  5/8; le LaAe 
Shore,  a  204  .  .  ;  YErie,  à  15  5/H;le  Reading,  à  23  3/4;  le 
Calumet  a  750;  ie  Canadian  Pacific,  à  85  1/4  ;'r/«mo«i  Cen- 
i  ikMi  V  i  ;.l'^4ow«''»"e,  à07  ./.■,leNew-York  Central, 
a  138  3/8  ;  1  Union  Pacific,  à  47  7/8. 


MEXIQUE 

Les  Rapports  commerciaux  du  Mexique  avec  les 
pays  étrangers.  —  Dans  son  rapport  sur  le  commerce  exté- 
rieur du  Mexique  en  18J7-08,  le  Ministre  do  France  A  Mexico 
analyse  comme  suit  les  rapports  commerciaux  do  co  pays 
avec  les  nations  étrangères  : 

«  Les  Etats-Unis  envoient  presque  la  moitié  de  la  totalité  des 
marchandises  étrangères  qui  viennent  au  Mexique  1 40.280/0)  • 
la  diminution  accusée  cette  année  provient  du  l'ait  que  le 
Mexitiue  n'a  pas  besoin  d'acheter  le  mais  nécessaire  à  son 
alimentation,  et  peut-être  aussi  le  conflit  espagnol  a-t-il  quel- 
que peu  influé  snr  ce  résultat.  Les  autres  pays  ont  au  con- 
traire vu  augmenter  le  chiiïre  de  leurs  afl'aires  dans  des  pro- 


^.KiUL.iux  pciiuaui  1  KAoruice  preceaent,  sou  une  augmen- 
tation de  16.12  0/0  d'un  exercice  à  l'autre.  La  France,  elle 
n'a  introduit  que  5.435.698  piastres,  avec  une  légère  augmen- 
tation de  446.616  piastres  sur  l'importation  de  l'année  anté- 
rieure, soit  une  ditrérence  de  8.95  0/0;  mais  cette  imporlation 
demeure  toujours  inférieure  à  celles  des  années  1895-<)6  et 
1894-95,  qui  étaient  de  6.100.000  et  5. 600.000  piastres.  La 
situation  de  l'Allemagne  est  préférable  :  elle  a  introduit  cette 
année  pour  4.781.821  piastres  de  marchandises,  au  lieu  de 
4.003.268,  ce  qui  établit  une  augmentation  de  788  553  piastres 
c'est-à-dire  de  19.67  0/0  d'une  année  à  l'autre;  el  si  on  se 
reporte  en  arrière,  on  se  rend  compte  que  le  cliiffre  des  im- 
portations allemandes  n'a  cessé,  depuis  1892,  d'aller  en  pro- 
gressant sans  cesse  (sauf  l'année  1896-97  cependant  où  il  a 
légèrement  fléchi)  pour  monter  de  2.875.000  à  4.872. (  0  )  piastres. 

«  Il  faut  nous  attendre  bientôt  à  voir  l'Allemagne  nous  dé- 
passer et  prendre  le  troisième  rang  dans  le  chiffre  des  impor- 
tations dans  ce  pays,  ainsi  qu'elle  l'a  fait  en  1894  pour  le 
chiffre  des  achats  faits  au  Mexique.  La  nature  même  des 
produits  importés  par  les  deux  ]iays  donne  l'explication  de  ce 
résultat  ;  la  France  n'introduit  guère  que  des  produits  de 
consommation  coûteux  dont  le  prix  élevé  encourage  et  favo- 
rise la  contrefaçon  ;  elle  importe  également  des  marchandises 
que  l'on  commence  à  produire  sur  place;  par  suite,  le  chiffre 
de  nos  importations  doit  forcément  baisser,  et  l'AUemao-ne  qui 
importe  ces  mêmes  produits,  mais  à  meilleur  marché  est 
naturellement  a]ipeléc  à  nous  supplanter.  D'autre  part  'elle 
envoie  des  machines,  des  fers,  des  aciers,  de  la  quincaillerie 
des  jouets,  des  objets  en  papier  et  carton  et  autres  marchan- 
dises dont  le  bas  prix,  contre  lequel  il  ne  nous  est  pas  pos- 
sible de  lutter,  lui  assurera  longtemps  encore  une  situation 
privilégiée. 

«  Proportionnellement,  la  Belgique  est  le  pays  qui  a  le  plus 
gagne:  ses  im|iortations  de  500.196  piastres  n'ont  jamais 
atteint  un  chiffre  aussi  élevé  et  attestent  une  augmentation  de 
22.99  0/0  sur  celle  de  l'année  1896-1897.  C'est  le  pays  d'Eu- 
rope qui  lutte  avec  les  Etats-Unis  pour  l'introduction  des 
produits  de  la  métallurgie. 

«  L'Espagne  importe  des  vins  et  alcools,  des  huiles,  des 
olives,  du  mercure,  etc.;  mais  il  est  à  craindre  que  la  perte 
de  ses  colonies  des  Antilles,  en  portant  un  coup  à  ses  services 
maritimes,  ne  soit  de  nature  à  diminuer  l'exportation  de  ses 
produits  au  Mexique.  » 

L'Industrie  Minière  au  Mexique.  —  Dans  le  rapport 
dont  nous  parlons  plus  haut,  le  Muiistie  de  France  au  Mexi- 
que écrit  ce  qui  suit  : 

«L'exportation  des  matières  aurifères  a  éprouvé  une  légère 
amel.oration,  elle  a  été  de  7.400.000  piastres  ahn's  qu^jlle 
n  avait  été  que  de  5.700.00')  piastres  en  1806-97.  Ouant  à  la 
forte  exportation  de  piastres  et  d'argent  en  barres  V'-220  OOO 
piastres  d'excédent  sur  l'année  précédente)  elle  est  due  aux 
demandes  venant  du  Japon,  de  la  Chine  et  de  l'Inde.  D'ail- 
leurs l'industrie  minière  prend  chaque  jour  un  développe- 
ment plus  considérable  ;  pendant  cette  année,  en  eff'et  le 
ministère  de  Fomento  a  accordé  837  concessions  couvrant 
une  surface  de  d.mO  hectares  ;  et  le  total  des  concessions 
acordees  depuis  la  nouvelle  loi  minière,  qui  date  de  juin  1892 
représente  un  chiff're  de  8.313  concessions  qui  occupent  un 
emplacement  de  66.363  hectares. 


Les  Nouvelles  Industries  au  Mexique.  —  Le  Diario 
Oftcial  a  publié  le  décret  suivant  : 

Le  Congrès  des  Etats-Unis  Mexicains  décrète  : 
Article  premier.  —  L'Exécutif  est  autorisé,  durant  cinq 
ans,  à  partir  delà  promulgation  de  la  présente  loi.  à  passer 
des  contrats  accordant  franchises  et  concessions,  sans  porter 
préjudice  aux  droits  des  tiers  aux  Compagnies  qui  garantis- 
sent le  placement  de  capitaux  dans  l'établissement  et  le  déve- 
loppement d'industries  entièrement  nouvelles  dans  la  Répu- 
blique, en  s'assujettissant  aux  bases  suivantes 
I,  La  durée  des  franchises  et  concessions  variera  de  cinq  à 
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dix  ans  selon  l'importance  de  l'industrie  et  du  capital  engagé 

dans  l'afiaire.  ,  i,-  i  i 

II  Le  minimum  du  capital  place  dans  1  établissement  et 
dans  l'exploitation  de  l'industrie  ne  sera  pas  inférieur  a 
cent  mille  piastres  et  correspondra  au  minimum  des  Iran- 

III.  Ce  même  capital  sera  exempt  de  tout  impôt  fédéral  di- 
rect pendant  toute  la  durée  du  contrat. 

IV  Les  concessionnaires  pourront  importer,  en  une  seule 
fois,  francs  de  droits  de  douanes,  après  avoir  obtenu  1  assen- 
timent du  Ministre  des  finances,  les  machines,  appareils, 
outils  et  matériaux  de  construction  nécessaires  a  1  établisse- 
ment de  l'industrie  et  àl'éreetion  des  édifices,  à  la  condition 
toutefois  qu'ils  aient  préalablement  fourni  un  cautionnement, 
lors  de  chaque  introduction.  Ce  cautionnement  sera  rem- 
boursé lorsque  les  machines  seront  montées  et  aussitôt  après 
que  l'on  se  sera  rendu  compte  de  l'emploi  des  appareils,  des 
outils  ou  du  matériel.  , 

V  Les  concessionnaires  garantiront  1  accomplissement  de 
leur  contrat,  en  effectuant,  lors  de  la  signature  du  contrat, 
un  dépôt  en  valeurs  de  la  Dette  pubhque.  Le  montant  de  ce 
dépôt  sera  fixé  par  le  Ministère  de  Fomento.    ^   .    ,  ,. 

VI  Les  concessionnaires  fourniront,  a  leurs  trais,  les  tim- 
bres motivés  par  le  contrat,  lors  de  la  signature  de  ce  docu- 
ment. 

Art  9  _  La  franchise  d'importation,  accordée  par  cette 
loi,  sera  réglementée  par  les  Ministères  des  finances  et  de 
Fomento. 
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Le  Commerce  extérieur  de  la  Chine.  —  Voici,  d'après 
les  statistiques  Aq^  Douanes  Maritimes  chinoises,  h>  tablciai 
des  reccUfs  publiques  de  la  navi-atiuvi  v[  du  transit,  pondant 
le  troisième  trimestre  de  1898,  compares  aux  n;wullals  de  la 

l)ériode  correspondante  de  1897  :  •.   ,  .  -, 

^  Droits  de  transit 

des  marchand. 

Navigation  étrang.chinoi" 


Ports 


Receltes 

Taël  Haikwan 
146,670.5.1.6 
237,823.9.5.5 
143,007.7.6.1 
71  961.8.3.8 
48,136.8.1.4 
608.0.6.4 
883,146.3.8.2 
242,700.0.9.4 
59,810.5.8.2 
135,842.5.3.5 
1,853,883.1.2.0 
35,963.8.7.6 
197,381.8.8.4 
232,188.4.7.1 
17,356.8.8.9 
514,959.4.5.1 
210,237.5.3.1 
394,520.8.7.9 
511,065.2.9.4 
46.639.6.2.8 
19;074.8.0.2 
47,400.6.6.0 
40,973.1.7.8 
99,7.")->.2.9.0 
112,140.4.3.8 
436.8.4.6 
22,061.1.7.6 
440.0.5.6 


Entrées 

Tonnes 
118,348 
210,820 
374,198 
5,993 
29,807 
42,423 
227,449 
356,640 
364.601 
411,303 
1,075,405 

134,241 

6,539 
122,710 
2U9.S22 
224,339 
439,990 
12.991 
44,798 
51,647 
10,670 


Newclnv . 
Tientsin. . 
Chefou . . . 
Ghunking. 
Icliang. . . 
Shasi .... 
Ilanliow.. 
Kiukiang. 
"Wului  . . 
Chinkiaiig 
Shangliaï. 
Soochuw. 
Ningpo. . . 
llangchow 
Wencliow 
Foutchow 

Amoy  

Swal'ow  . 
Canton. . . 
Wucliow . 
Samshui . 
Kiungch.. 
Pakhoï.. . 
Kowloon. 
Lappa . . . 
Luiigehow 
Mêngl/.u  . 

Szemao..  -   ■  

Total  6,326,240.5.1.6  4,485,978  4,482,397  51,910  1,176 
TotalVj7.'.'  6;445;413. 2.4.3  4,489,829  4,545,670  48,438  1,082 
Les  importations  d'opium  ont  altnint  18.557  piçuls  90, 
contre  21. ^99  piculs  03  pendant  la  période  correspondante  de 
1897.  Les  importations  de  filés  de  coton  ont  donne  les  résul- 
tats suivants  :  ,      .  . 

3'  trimestre 


1,846 


vers  venant 

Sorties 

rintér''derint'^ 

Tonnes 

TaëlHai 

iwan 

103,944 

» 

211,347 

» 

» 

377,776 

» 

8,827 

77 

» 

28,030 

2 

» 

42,423 

245,910 

18,092 

» 

356,741 

3,938 

363.102 

641 

» 

412,101 

1,720 

238 

1,087,192 

7,498 

190 

» 

134,202 

5,38! 

815 

6,057 

970 

» 

124,729 

1.318 

» 

208,658 

1.072 

173 

222,630 

17 

» 

428,631 

847 

12,991 

2,588 

388 

44,798 

45 

» 

50,651 

49 

162 

11,090 

354 

25 

» 

» 

)> 

» 

» 

» 

» 

» 

1.567 

6',298 

» 

» 

188 

1898 


1897 


Importations 

(Piculs) 

™^?„tS--:;::::-::  «S  «S 


Les  importations  d'huile  de  Kérosène  ont  donné  les  résul- 
tats suivants  : 

3=  trimestre 


Importations 


1898 


1897 


(Gallons) 

Amérique    23.fe83.990  28.575.201 

Russie  "  .  9.176.915  15.173.475 
Sumatrk".    7.901.623  3.646.525 

Voici,  enfin,  les  résultats  de  l'exportation  du  thé  et  de  la 

soie  :  „  ,  .  , 

3'  trimestre 


Exportations 


1898 


lb97 


Thé. 

Soie 


(Piculs) 
999.943  1.053.101 
92.078  94.027 


L'Italie  en  Chine.  —  Le  Daily  Mail  reçoit  de  son  corres- 
pondant à  Rome  la  nouvelle  suivante  : 

«  La  Tribuna  annonce  que  l'Italie  obtiendra,  dïci  peu,  un 
port  en  Chine,  qui  lui  sera  loué  à  bail  pour  un  grand  nombre 
d'années,  et  ceci  fait  l'objet  d'une  convention  qui  serait  signée 
par  M.  de  Martins,  ambassadeur  d'Italie  à  Pékin,  et  le  Tsung- 
li-Yamen.  . 

«  Deux  autres  vaisseaux  de  guerre  itahens,!  Elbe  et  1  Etna, 
vont  partir  d'ici  peu  pour  la  Chine.  » 


JAPON 

Le  Budget  de  1899.  —  Le  projet  de  budget  préparé  par 
le  précédent  Cabinet  a  été  adopté  complètement  par  le  nou- 
veau et  présenté  le  3  décembre  à  la  Diète  avec  quelques 
amendements  nécessités  par  la  réforme  administrative. 

Voici  les  chiffres  de  ce  budget  : 

Budget  général  Réduction 
(Yen) 

Recettes  ordinaires   143  501.401  192.198 

—      extraordinaires   45.429.234  » 

Total   188.930.635  192.198 

Dépenses  ordinaires    139.718.500  ^i'?^? 

_      extraordinaires   79.088.646  13.174 

Total   218.807.147  85.132 

Voici  le  détail  des  dépenses  primitivement  prévues  : 

Ordinaires  Extraordin. 

(Yen) 

Liste  civile   -3.000.000  » 

A fTaii'pc;  étrau"ères    2.133.733  113.093 

Intérieur    10.593.065  5.937.330 

Finances   47.385  027  8.554.563 

r-"rre    36.915.193  15.747.213 

Marine   15.S89.172  35.665.095 

f  s<  ce   4.209.675  117.654 

'{SucUon-publique   3.203.175  1.370.694 

Total   139.718.500  78.917.739 

Le  budget  soumis  à  la  Chambre  des  représentants  prévoit 
les  recettes  à  188.73S.437  yen  elles  dépenses  à  21 /. 9,50.741  yen, 
soit  un  déficit  de  29.212.304  yen.  Il  faut  y  ajou  er  une  somme 
de  6.052.929  yen  provenant  du  budget  supp  ementaire,  de 
sorte  que  le  déficit  total  est  d'un  peu  plus  de  35.2p0.000  yen. 
Pour  V  faire  face,  le  Gouvernement  a  résolu  d  augmenter 
l'impôt  foncier,  l'impôt  sur  le  sake,  l'income-taxe  et  quelques 
autres  impôts.  Dans  le  but  d'augmenter  es  revenus  le  Gou- 
vernemen  a  aussi  résolu  de  modifier  la  loi  reglan  le  mono- 
Joie  du  tabac,  et  d'élever  le  taux  du  tarif  sur  le  tabac  et  les 
Lissons  alcooliques.  Huit  projets  de  loi  relatifs  a  ces 
mesures  ont  été  soumis  à  la  Chambre  des  représentants. 
Le'  Gouvernement  espère  obtenir  ainsi  un  peu  plus  de 
28  millions  de  yen.  ^^^^^^^^^^^^ 

Le  Propriétaire-Gérant  :  .Idles  Montkl. 
'paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart] 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d  émission  de  l'Europe  (en  miUion.s  de  fr. 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

•a j;^ 

«  o 

o  ï5 

X  S- 

3  0)  S 

Or 

Argent 

Total 

tion 

co  o 
ca  es 

"O  o 

1898  3  févr. 
1999  lOjaQv 

1899  aojanv 
1899   2  févr. 


1898  2Sjanv. 

1899  8janv. 
1899  ISjanv 
1899  23janv 


1.926  9  1 
l.Hli.5  l 
1.820  8  1 
1.819.4  1 
ALLEMAGNE, 
7n3..5 

672.5 
f)9S.n 
735.. 3 


1897  31  déc 

1898  31  cet. . 
1898  31)  nov 
1898  31  déc 


ALLEMAGNE.  — 


1898 

1899  '.9|anv. 
1899 

1899   2  févr. 


1897  27nov, 

1898  l"oct.. 
1898  29  oct.. 
1898  2G  nov. 


69.1 
68.1 
70.4 
70.1 

ANGLETERRE. 

3  févr.l     8 '-3  3 
7i19.2 
817.1 
824.4 
ANGLETERRE 


1897  27  nov. 

1898  l^oci.. 
1898  29  cet.. 
1898  26  nov. 


145.0 
132.5 
137.5 
152.5 

ANGLETERRE 


Banque  de  France 

.209.5  3.13i;.4  3  8.')9  4 
.197.6  3.012.1  3  900.5 
,199  6  3  0<i0.4  3.8,55  2 
,197.9  3.017.3  3.921.8 

—  Banque  Impériale 
377.5  1.144.0  1.370  4 
302.2     974.7  1.5B3  5 
314  0  1.012.9   1.4f)5  9 
330  3  1.065.6  1.371! 2 

Banques  d'Emission 
34.0     103.1  ^)49.0 

33.6  101.7  234.0 

31.7  102.1  229  4 
31.5     101.6  242.2 

—  Banque  d'Angleterre 
»        823.3  674.0 
»        7i>9.2  666.7 
»        817.1  061.5 
»       824.4  670.1 

—  BFnques  d'Ecosse 
15.0     160.0      185  0 
17.5     150.0  190;o 
17,5     1.55.0      195  0 
15.0     107.5  207.5 


72.5 
63.5 
70,0 


—  Banques  d'Irlande 

10.0  82.5  170.0 
10.0  72.5  147  5 
10.0  80.0  170.0 
10.0      82.5  170,0 


fil 

77 
78 


83 
62 
69 
78 

41 

43 
44 
42 

122 
119 
124 
12i 

86 
78 
79 
80 

50 
49 
47 
50 


3 

3^ 
3'/. 
3 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

■a  ^"3 

.'^  ^ 

o 

3  0)  a 

Or 

Argent 

Total 

lion 

Rapp 
lenc 
à  la  ( 

T3  o 

H  g 

1898  v3janv. 

1899  8janv. 
1899  15janv. 
1899  a3janv. 

1898  27janv. 

1899  lajanv. 
1899  19janv. 
1899  26janv. 

189  7  22  déc 
1898  7  déc. 
1898  15  déc 
1898  22  déc. 


1897  SI  déc. 

1898  31  CCI.. 
1898  30  nov. 

1898  31  déc. 

189  8  29janv. 

1899  14ianv. 
1899  2lianv. 
1899  28janv. 

1897  21  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


DANEMARK 

90.4 
90.0 
94,6 
101.9 

ESPAGNE. 

235.8 
276.5 
276,5 
276.5 

GRECE.  . 
1,9 
1.6 

2,0 
2.5 


1898  29janv. 

1899  Uj.niv. 
1899  21jaQv. 
1899  28janv. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

1897  ?0  nov 

1898  30se|,t. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


1897  29  déc. 

1898  14  déc. 
1898  21  déc. 
1898  28  déc. 


I     /64.8      260.4  1.025.2  1.330.1 

754.3  260.2  1.0i4  5  1  491  2 
7o3.9      260.6  1.014.5   1  442'9 

753.4  261.1  1.014.5  1.384;? 
BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 

yO.3       14.7     105.0  493.9 
100  4       16  3     Ilti.7      5;-5  6 
102.4        16  7     119.1      f3i  6 
99.9       16  3     116.2  533.'9 
BULGARIE.  —  Banque  Nationale 
4.2        3.8       8,0         1  9 
4.4        4.1        8.5  3'4 
4.4        4.0       8.4         3  3 
4.4         4.1        8.5  3!3 
■  —  Banque  Nationale 
90.4  127.8 
»         90.0      126  8 
»         94.6      126  3 
101.9  131.7 

—  Banque  d'Espagne 
264.2     500.0     1234  8 
207.7     4S4.2    1460  4 
214  8     491.3    1462  3 
218.6     495.1  1463.7 

-  Banque  Nationale 
»         1.9  134.4 
•         1  6  122.8 
»         2.0  123.4 
»         2.5  126.4 

Banque  des  Pays-Bas 

66.2  172  6  238.8  441  8 
108,8  170.1  27S  9  474*5 
108.8  170,7  279.5  468:7 
108.8  171.3  280.1  465.1 
ITALIE.  —  Banque  d'Halle 

300.5  56.2  356  7  771  g 
303.0  63.2  366.2  80918 
303.4       63.3     366.7      799  8 

303.6  63.3     366.9  799.0 
ITALIE.  —  Banque  de  Naples 

61.6       10.5      72  1      236. 8 

63.3  10.5  73.8  243  8 
63.3       10.5      73  8      243  5 

63.5  10.5      74.0  236;? 
ITALIE.  —  Banque  de  Sicile 

35.2  1.5  36.7  52.8  69 
35.2  1.5  86.7  58.3  62 
35.2  1.5  36.7  58.2  62 
35.2  1.5  36.7  58.3  63 
NORVEGE.  —  Banque  de  Norvège 

40.6  ,  40.6  80.6  51 
46.8  >  46  8  i)l  4  51 
49-1  »  49.1  93.2  53 
44.'          »       44.7       88.3  51 

PORTUGAL.  —  Banque  de  Portugal 

26.8  47.7  74.5  365.3  21 
27.1  49.3  76.4  386.8  20 
27.1  49.5  76.6  387.0  20 
27.1       49.5      76.6     387.8  20 


HOLLANDE.  — 


77 
68 
'.0 
73 

21 
22 
22 


421 
250 
254 
257 

70 
71 
75 
78 

40 
33 
34 
34 

1 

2 
2 
2 


58 
59 
60 

46 
45 
46 
46 

30 
30 
30 
SI 


4 

5 
5 
5 

3 
4 
4 

3>é 

7 

8 


5 
5 
5 

6^ 

6^ 
3 

2^2 

2^ 
2}l 

5 
5 
5 
5 


5 
5 
5 
& 

5 
5 
5 
5 

r- 
'à 

5% 

5% 
5>J 
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Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

port  flr 

icaissp 
circul. 

'aux 
de 

compte 

Or 

Argent 

Total 

Uap 
l'en 
à  la 

1897  27  déc. 
ISaS  12  déc. 
18&8  19  déc. 

1898  26  déc. 

1898  Sjauv. 

1898  23  déc. 

1899  ^■'janv. 
1899  8janv. 

1897  oOnov. 

1898  l"'  nov. 
1898  y) nov. 
1898  17  déc. 

1897  31  déc. 

1898  15  déc. 
iS«8  22  déc. 
1898  31  déc. 

1897  31  déc. 
1868  31  oct.. 
189  8  30  nov. 

1898  31  déc. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
189  8  30  nov. 

1898  31  déc. 

189  8  29janv. 

1899  14'janv. 
1889  2ljanv. 
18^^  9  •2f<janv. 


ROUKANIE. 

57.4 
60.  r> 
60  2 
59.9 
RUSSIE.  - 
3.103.2 
2.600.3 
2  644.0 
2.6'29.6 
RUSSIE.  — 
22.8 
al.  9 
21. .5 
21.0 
SERBIE.  - 
5.0 
5  2 
5.1 
4.7 
SUEDE. 
41.3 
44.2 
44.1 
43.7 
SUEDE. 
11.5 
11.8 
11.7 
12.6 
SUISSE.  - 
93.2 
96.0 
97.1 
97.0 


—  Banque  Nationale 

2.2  59  6  J46.0  41 
1.9  62.4  36 
2  0  62.2  167.0  37 
2.0      61.9      165.3  37 

—  Banque  Impériale 

101.6  3.204.8  2.S92.8  134 

104.8  2  705.1   1.824.2  148 

111.5  2.755  5  K765.6  156 

113.0  2.742.6  1.758.1  156 
Banque  de  Finlande 

2.3  %.l  73.3  34 
2  4  24.3  78.5  31 
2  4      23  9      79.4  28 

2.4  23.4      79.6  30 

—  Banque  Nationale 

7.3      12.3       23.7  50 

9.3      14.5       83.3  44 

9.2       14.3       33.2  48 

9.2      13.9       33.1  42 

—  Banque  Royale 

2.8  44.1  96  3  46 
8  6  47.8  91  6  52 
4  2  48.3  92  0  52 
4.6      48.3       99.2  48 

—  Banques  Pr'véed 

16  8      ::8  3      101. 1  28 

12  9       24.7      U3.2  21 

13. e       '^5.3      110.7  23 

18.3  30.9  111.0  27 
Banques  (l'ëmlsslon 

10.9     104.1      209.7  50 

10.6     1(16.6      2'20.0  50 

10  8     107  9      216  3  50 

9.9  106.9      214.6  49 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur 


6 

6 
6 
6 

5 
5 

5 '4 


5 
5 
5 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs) 


1898  3  fev.. 
Î8S9  19janv. 

1899  2.>janv. 
1899    2  fév.. 


8.59,0 
8  268.1 
8  .338,4 
8  .364,3 


a  621,5 
2  498.6 
2  515.5 
2  540,2 


11  477  5 

10  766.7 

10  853  9 

10  !!0i,5 


14  822,8 

15  21.6,9 
14  801.9 
14  722,6 


77 
76 
75 
74 


TOTAUX  au  31  décembre 


1893  31  déc. 

1894  31  déc 

1895  31  déc, 

1896  31  déc 

1897  31  déc 


6  116,5 

6  9.52,0 

7  863,4 

7  8.59,9 

8  745.6 


2  493,1 
2  603,7 
2  506,3 
2  512,7 
2  556,4 


8  609.6 

15  264,1 

56% 

9  .555,7 

15  539,5 

62 

10  369,7 

16  072,6 

63 

10  372.6 

U  .5.36,6 

71 

11  302,0 

15  253,6 

74 

(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
dos  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET   HEVUE   DES  CHANGES 

:hANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madr'.d  

Rome  

93  *  1 1  -P^  tersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  mois)... 


,9  déc. 

5  janv. 

12  janv 

19  janv 

26  janv 

2  l'év. 

47 

95 

47 

98 

48 

4S 

02 

48 

48 

05 

100 

31 

100 

21 

100 

23 

100 

15 

100 

13 

100 

15 

151 

oO 

151 

50 

151 

5' 

151 

5ii 

152 

7.i 

154 

29 

34 

50 

31 

50 

30 

75 

30 

o5 

29 

80 

90 

81 

05 

81 

15 

81 

05 

81 

10 

81 

lÔ 

100 

as 

100 

17 

100 

U) 

100 

15 

100 

11 

100 

l5 

100 

75 

100 

75 

100 

70 

!00 

85 

100 

8b 

100 

90 

22 

■75 

22 

77 

22 

73 

22 

71 

22 

71 

22 

68 

80 

9-1 

81 

01 

81 

W 

80 

98 

81 

U 

81 

16 

108 

04 

107 

61 

107 

81 

108 

107 

67 

107 

81 

100 

100 

70 

100 

8u 

100 

8 

100 

79 

100 

57 

r.o 

756 

765 

782 

78i 

783 

?5 

'liC 

25 

42 

25 

38 

25 

43 

25 

41 

25 

33 

29 

25 

35 

50 

29 

75 

30 

3'^ 

3» 

28 

62 

107 

95 

107 

65 

107 

î<5 

i08 

107 

65 

107 

72 

37 

17 

37 

17 

37 

17 

37 

22 

37 

:,Q 

,^7 

30 

4T 

87 

47 

85 

47 

95 

47 

87 

47 

Su 

47 

87 

il 

82 

47 

77 

47 

90 

47 

80 

il 

85 

47 

82 

Vdieurs  à  trois  mes 

Plus 

5  janv. 

12 janv 

19janv 

2r.  janv 

2  fév. 

Amsterdam,  papier  cnorl. 

■4  % 

206  !? 

2C6  . . 

206  12 

205  75 

205  87 

Allemagne . .  — 

4  % 

122  12 

122  . 

122  (.6 

122  . 

121  87 

Vienne-Tr.  .  — 

i  % 

207  . . 

206  75 

206  87 

206  87 

206  87 

Barcelone.  .  — 

4  % 







Madrid  versem.  — 

4  % 

3/3  50 

■  •  *  ' 

382  50 

383  25 

386  . . 

Llsb.-Porto  .  — 

4  % 

400  . . 

385  . . 

360 

380  . 

378 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

264  25 

261  . . 

263  75 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  17 

25  18K 

25  16  K 

25  i6% 

25  15.. 

—        ....    ch.  court 

3  % 

25  1914 

25  21  ' 

25  19. 

25  19 

25  171-2 

Belgique   — 

3  %  % 

0  25p. 

0  72p 

0  iBp. 

0  16p. 

0  19p. 

Italie   — 

5  % 

7  2  . p. 

7  37p. 

7  5Up. 

7  12p 

7  37p. 

Suisse   — 

5  % 

0  81p. 

0  87p 

0  87p. 

0  81p 

0  69p. 

4  % 

519  .. 

517  50 

517  50 

517  .. 

516  50 

Matières  d'sr  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3445  58 

3542  15 

3438  71 

3437  .. 

3437  .. 

Argent   id.    (le  kil.) , . 

218  89 

99  04 

99  59 

ll'u  58 

100  14 

ICO  14 

Quadruples  espagnols  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916"')  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900™) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27  50 

27  50 

i-T  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaie 
étrangères 
d'après  le  cliange 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (ti.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  ot;.. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(SbaD(haf)(taëlarg.) 


1  234 
25  22 

2  10 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 

1  » 
5  60 

2  67  i 
1 


'Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
5  janv.  12janv  19janv  26janv    2  fév. 


84 


5 
5 
5 
1 
2 

1  67 

2  58 
7  47 


1  233 
25  165 

2  08 
0  99 
0  73 
0  66 
2  08 
0  92 
4  04 
2  67 
0  99 


5  19 
2  45 
2  40 
1  29 

0  80 

1  68 

2  69 

3  56 


1  232 
25  !65 

2  08 
0  99 
0  77 
0  66 

2  08 
0  92 

3  88 
2  66 
0  99 


5  17 
2  4b 
2  44 
1  25 

0  80 

1  68 

2  69 

3  54 


5  17 
2  45 
2  42 
1  23 

0  77 

1  68 

2  69 

3  5S 


1  232 
25  H5 

2  08 
0  99 
0  76 
0  6d 

2  07 
0  92 

3  83 
2  66 
0  99 


5  17 
2  45 
2  39 
1  21 

0  77 

1  68 

2  69 

3  56 


1  230 
25  155 

2  08 
0  99 
0  77 
0  65 

2  07 
0  9-2 

3  81 
2  66 
0  99 


56 


AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   ICO  30 

En  Angleterre   100  17 

En  yl  ulriche-Hongrie ...  1 00  51 

Eq  Belgique   100  19 

En  Espagne   128  62 

En  Grèce   154  . . 

En  Hollande   ICO  18 

En  Italie   i07  95 

En  Portugal   146  67 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  63 


A.UJ.  Etats-Unis   106  09 

Au  Mexique    221  18 

En  Bépubl.  Argentine  . .  217  .. 

Au  Chili   140  .. 

Au  Brésil   368  83 

Aux  Indes   99  41 

Au  Javon   94  26 

En  Chine   209  83 


du  jeudi  2  février  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étranger» 
valent  eu  France  : 

Billels  Allemands   99  70 

—  Anglais   99  83 

—  Auslro-Bongrois.  99  49 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   77  74 

—  Grecs   64  93 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   92  63 

—  Portugais   68  17 

—  Russes   99  80 

—  Suisses   99  31 

Pièces  des  Etats-Unis   99  91 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  46  08 

—  du  Chili   71  35 

—  du  Brésil   27  U 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  85 

—  de  la  Chine   47  65 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  2  février  1899. 

Les  fluctuations  des  changes  sont  peu  importantes  : 
l'Amsterdam  passe  de  205  T)  à  205  87,  la  devise  alle- 
mande recule  de  122  à  121  87,  le  papier  autrichien  reste 
dans  le  voisinage  du  gold  point  d'entrée;  aussi,  on 
constate  à  la  Banque  de  France  des  arrivages  d'or 
austro-hongrois. 

Le  Madrid  se  relève  un  peu,  nous  le  laissons  à  386, 
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ce  qui  fait  ressortir  la  prime  de  l'or  à  29  0/0  environ. 
La  repris»  est  duc  à  la  hausse  de  l'Extérieure  sur  les 
marchés  étrangers.  Le  papier  portugais  recale  de  deux 
points  sans  raison  appréciable. 

Le  rouble  est  à  2(«  50,  le  versement  sur  Saint-Pé- 
tersbourg est  coté  260  70,  le  pair  est  de  2(î6  66  ;  il  n'y 
a  pas,  à  ce  prix,  d'écoulement  d'or  vers  la  Russie. 

J.e  chèque  sur  Londres  est  coté  25,17  1/2  au  lieu  de 
25,19;  il  est  possible  qu'il  baisse  encore,  car  la  Bongice 
d'Anglelerre  vient  de  ramener  son  escompt-^  de  3  1/2 
à  3  0/0,  ce  qui  la  met  au  niveau  de  la  Banane  de 
France. 

Le  papier  belge  perd  0.19  0/0,  à  ce  prix  l'or  peut  ve- 
nir en  France,  aussi  nous  constatons  une  enti'ée  d'or 
belge  à  notre  Banque.  Le  papier  italien  perd  7  37  0/0 
au  lieu  de  7  12:  la  rente  italienne,  à  Paris,  est  en  retard 
sur  les  autres  fonds  d'Etat,  d'où  l'absence  d'améliora- 
tion dans  le  change.  Du  reste,  il  n'y  a  pas  à  attacher 
beaucoup  d'importance  à  ces  Iluctuations  qui  dépen- 
dent de  la  Bourse  des  valeurs  ;  pour  que  le  change  se 
stabilisât,  il  faudrait  une  politique  d'économie  jointe  à 
une  plus  solide  et  moins  exubérante  circutatidn  fidu- 
ciaire. Un  premier  point  très  important  s^-rait  acquis 
si  Je  Gouvernement  retirait  les  billets  d'Etat  qui  pè- 
sent si  lourdement  sur  la  circulation. 

Le  papier  suisse  se  relève  un  peu,  mais  pas  assez 
pour  empêcher  l'or  de  nous  arriver. 

Le  New- York  a  baissé  d'un  demi-point;  les  Améri- 
cains ne  paraissent  pas  importer  d'or  en  ce  moment; 
il  est  possible  que  les  dettes  soient  soldées;  mais,  s'il 
en  est  antreai^nt,  1  Amérique  craint,  selon  toute  appa- 
rence, de  provoquer  une  tension  monétaire  sur  le 
Marché  anglais  qui  pourrait  se  venger  en  renvoyant 
les  vdl(  urs  lies  Etats-Unis  qui  traversent  en  ce  moment 
une  période  brillante. 

CHANGES  DE  LON  DRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. 
Shancliaï  . . 
Yokohama . 


Valeurs  à  Tue  : 

SiDgapoure  

Bombay   

CalcuU'a  

Rio-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Avres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  ban  es 
Arménien  barres 


4  janv. 

11  janv. 

18  janv. 

25  janv. 

1/li  l!/;6 

2/8  -7» 
'i/o  7/8 

l/ll  5/8 

2/8  8/4 
2/0  7/8 

1/11  3/4 
2/9  ./. 
2/0  13/16 

l/ll  11/16 
2/9  ./. 
2/0  i5/16 

l/ll  15/^6 
1/i  1/3-2 
1/4  1/3-.' 
7  5/8 
12  5/16 

2/0  ./ 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
7  5/8 
11  7/8 

2/0  i/16 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
7  3/8 
11  11/16 

2,  0    .  / . 
1/4  1/16 
1/4  1/|6 
7  3,8 
11  y/16 

107  90 
77/10  1,2 
Ï7  1/4 

lOi  80 

77/10  1/2 
27  5/16 

106  50 
77/9  1/2 
27  1/2 

109  . 
77/9  3/4 
27  1/2 

2/9 


5/8 
•/• 

7/8 


2/0  ./. 

1/4  3/32 

1/4  3/>2 

"'  5/16 

12  7/S 

117  .. 

77/9  3/4 

27  1/2 


Les  devisfts  de  l'Extrême-Orient  n'ont  presque  pas 
varie,  1  argent  en  barres  restant  à  son  cours  de  la  se- 
maine dernière.  I.c  Yokohama  perd  1/16,  la  situaiion 
commerciale  du  Japon  est  assez  anormale,  les  impor- 
tations se  sont  développées  trop  rapidement  par  rapnort 
aux  exportations 

La  rouide  gagne  1/32  sur  les  cours  de  la  semaine  der- 
nière; il  y  a  de  grands  besoins  de  traites,  car  la  de- 
mande d  argent  en  barres  pour  l'Inde  est  peu  impor- 

Le  Rioest  à7  5/16,  il  n'y  a  aucune  nouvelle  fâcheuse 
et  11  tant  voir  dans  cette  baisse  de  la  devise  un  elïet  de 
la  spéculation. 

Le  papier  sur  Valparaiso  est  en  reprise  notable  -  il 
ny  aura  pas  d'cmi-îsion  de  papier-monnaie  avant' le 
mois  (le  juin,  et  la  hausse  du  cuivre  permet,  au  Chili 
qui  en  a  un  stock  important,  do  régler  ses  comptes  in- 
ternationaux dans  d :■  bonnes  conditions. 

A  Biienos-Ayres,  la  prime  de  l'or  passe  de  109  à  117 
Le  gouvernement  argentin  cherche,  dit  on,  à  néaocier 
a  Londres  un  emprunt  de  150  millions  de  francs,  qui 
paraît  destine  a  solder  les  préparatifs  militHires  qui 
ont  ete  faits  au  moment  des  difficultés  avec  le  Chi  i- 
intéressl''^  '''"'^"^'^^'^        observée  à  ce  sujet  par  les 

L'or  est  au  pair  à  Paris,  à  Londres  il  est  coté  77-9  3/4 
soit  0  d.  /5  au-dessus  du  prix  d'achat  de  la  Banque;  on 
signale  quelques  demandes  sur  le  marché  libre,  inais 


îlr  non  r"SP^^''''îr^''  1''^  f<'vrier, 

77  sh  9  7"      ^     banque,  naturellement  au  prix  dé 

L'argent  reste  aux  cours  précédents,  avec  quelques 
affaires  pour  l'Extrême-Orient.  iut:ique!, 

La  Banque  d'An f/ le lerre  a  réduit,  cette  semaine,  son 
escompte  de  3  1/2  à  3  0/0.  ' 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 
\.&.  Banqiœ  de  France  se  présente  aujourd'hui  avec 
une  diminution  de  1.384.000  fr.  d'or 

SQH  nnAf*'"!''"''')  ^  P''^^^'^  2.6'.0.000  fr.  à  Paris  et 
«yj.OOO  tr  dans  les  succursales.  Il  est  rentré  1.450  OOU 
f  rancs  d  Alexandrie,  300.000  fr.  d'Autriche,  250  000  fr 
de  buisse,  100.090  fr.  de  Syrie  et  55.000  fr.  de  Belaigue 
Il  n  }•  a  pas  eu  de  sorties  pour  l'exportation  ' 
L  argent  a  diminué  de  1.670.000  fr 

1  on- mn'f  ^.'■'^"'^^  1.450.000  fr.  à  Paris  et  pris 

l.^Uo.OOO  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  705  000 

l^n"nnVÏ'^''''''r^^.^^--°^?^'-  ^'Algérie  ;  il  est  sorti 
4h0.000  fr.  pour  le  Sénégal,  2o0.000  fr.  pour  Madagas- 
car et  2.040  000  fr.  pour'-Ia  Suisse.  La  chxula/ion!far 

\\onl  600  000  f^*"^  '^^^'^  ^  '^^ 

Banque  d' Allemagne  a  gagné  52.700  000  fr  de 
métal  ;^  sa  circulation  a  baissé  de  94.700.(J00  fr  par 
suite  d  une  diminution  du  portefeuille  commercial  et 
des  avances,  la  situation  est  de  nature  à  amener  une 
baisse  de  l'escompte. 

nnm"'''^"/  rf' A «.çr^eierre  a  acheté  cette  semaine 
116.000  hv.  st.  d  or  en  barres,  soit  2.900.000  fr  La  cir- 
culation-ayant  rendu  4.400. (,00  fr.,  l'encaisse  du  mé- 
tal jaune  est  en  augmentation  de  7.300.000  fr  La  cir- 
culation des  billets  s'est  accrue  de  8.600.000  fr. 

La.  Banque  d'Aîttriche-Hongrie  a  perdu  500  000  fr 
d  or  Son  portefeuille  étranger  a  un  peu  baissé,  la  cir- 
culation a  rétrogradé  de  58.200  000  fr 

H.^J'ona'l'^^^f  f  ^  de  Belgique  une  diminution 

de  2.J00  (lOO  fr.  dans  1  encaisse,  sans  modification  dans 
la  circulation. 

Pas  de  changement  à  la  Banque  d'Esnaane  sauf 
une  augmentation  de  3.800.000  pesetas  dans  l'encaisse 
argent.  Les  achats  sont  bien  peu  judicieux,  il  vaudrait 
mipux  avoir  des  traites  sur  l'étranger  que  ce  métal  oui 
n  a  aucune  puissance  libératoire  en  dehors  du  navs 
qui  le  Irappe.  ' 

Rien  d'int/ressant  à  la  Banque  des  Pays-Bas 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  14.400  OUO  fr  d'or  -  sa 
circulation  a  diminué  de  7.500.000  fr. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  obser- 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

AUomagne  . . 

Autres  pays  . . . 

Total  1809. . . 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899.. 

—  18!i8 . . 

—  1897.. 


Depuis 


du  7 


au  îi  janv.   loi"  janv.    au  14  janv 


118.283   1.173.338  43.814 


Depuis 
le;  1"  janv. 


60.202 


118. 3S6  1.173.338 
5-i4.040  546.040 
63.100  98.900 


43.814       60  20^ 
228.865  1.045.768 
11.672  143.738 


955.385 
82.450 


1.840.540 
82.450 


30.000       42.000       49.3(;«  82!'l32 


1.0o7.835 
873.365 
813.000 


1.964.990 
1.747.978 
1.437.544 


49.3o6 
61.050 
45.809 


82.132 
214.148 
77.089 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Chronique  monétaire 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898    20  janv.     113.000.000  dollars 

ISm   14  janv.     178.3')0.000  - 

1899   21  janv.     187.100.000  — 

1899    28  janv.     193.r>00.000  — 

Les  mouvements  d'or  à  New-York  sont  à  peu  près 
nuls;  les  exportations  sont  presque  toutes  a  destina- 
tion de  Cuba.  ,^ 

Quant  aux  Banques,  leur  réserve  métallique  ne  cesse 
de  (Trossir  par  suite  des  dépôts  qui  leur  sont  faits  ;  elles 
achètent  le  beau  papier  de  GO  à  90  jours  au  taux  de 
2  3/4. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


De  la  reprise  da  la  Frappe  Libre  de  l'Argent 
par  la  France  isolément 

Nous  reproduisons  l'intéressante  communication 
suivante  faite  à  la  Société  des  Agriculteurs  du  Nor|, 
par  M.  Maurice  Bini'guin,  professeur  d'économie  poli- 
tique et  rurale  à  l'Université  de  Lille. 

La  frappe  de  l'argent  en  France,  après  avoir  été  libre  à  la 
Monnaie  pendant  tout  le  courant  du  siècle,  a  ete  hmilee  en 
1873  et  suspendue,  d'abord  provisoirement  par  les  lois  du 
-j  aoAt  IKTiiet  du  31  janvier  1878,  puis  deluutivement  par  la 
convention  qui  fut  piissée  le  5  novembre  18, H  avec  les  autres 
Etats  de  l'Union  latine,  et  ratifiée  par  une  loi. 

Cette  mesur.-,  imitée  dans  un  grand  nombre  d  autres  H^tats, 
a  été  le  signal  de  la  dépréciation  du  métal  argent  vis^a-vis  de 
i'or  AuioSrd'bui,  un  gramme  d'or,  au  lieu  do  valo:r  logr.i/2 
d'argent,  s'échange  contre  3'i  gr.  1/2  environ  de  ce  métal; 
l'argent  perd  doue  plus  de  54  0/0  de  sa  vnleur  a  1  égard  de  1  or. 
fl  en  résulte  qu'avec  ure  même  somme  d'or,  nous  achetons 
deux  fois  plus  d'argent  qu'autrefois,  et  par  conséque^d  deux 
fois  plus  de  marchandises,  dans  les  pays  comme  la  Chine  et 
le  Mexiaue  où  les  marchandises  se  payent  en  argent,  ou 
l'aro-"-'  est  resté  monnaie  librement  frappée,  sans  perdre 
sensiblement  de  son  pouvoir  d'achat  à  rintrrieur 

C'est  là  une  des  causes  qui  ont  agi  avec  le  plus  de  puissance 
surtout  à  l'époque  oii  les  pays  à  étalon  d'argent  étaient  plus 
nombreux,  pour  amener  cette  baisse  générale  des  prix  dont 
se  Dlaign.  nt  en  Europe  les  producteurs,  principalement  les 
agriculteurs.  Aussi  ai  je  soutenu,  dans  ces  dernières  années, 
la  cause  du  bimétall  sme  international,  estimant  que  des  puis- 
sances telles  que  la  France,  l'Angleterre,  1  AUemagne  les  Etats- 
Uni^  et  quelques  nulres.  si  elles  s'entendaient  pour  reprendre 
la  frappe  libre  et  iUi  nit^e  de  l'argent  sur  la  buse  du  rapport 
l  à  V  II!  erdre  les  monnaies  d'or  et  d'argent,  seraient  assez 
fortes  pour  relever  la  valeur  de  l'argent,  et  pour  maintenir  ce 
rapport  entre  les  deux  métaux,  à  peu  près  immuable  sur  le 

"'lï''eu  résulterait,  à  mon  sens,  un  relèvement  progressif  et 
modéré  d.  s  prix  des  produits  agricoles,  parce  que  espèce  de 
prime  à  rexporialion  qui  favorise  actuelh  ment  les  pays  a 
monnaie  d'argent  <lans  leurs  relations  commerciales  avec  les 
pays  à  étalon  d'or,  disparaîtrait  en  même  temps  que  a 
dépréciation  de  l'argent  vis-àvis  de  lor.  .1  a  joue  que  la 
circulation  monétaire  internationale,  s'alimenlan  désormais 
à  une  double  source,  deviendrait  plus  large  plus  facile  et 
plus  abondante,  ce  qui  favoriserait  encore  la  hausse  des 

^"mlii'^  si  i'ai  réclamé  la  reprise  de  la  frappe  libre  de  l'argent 
à  la  suite  d'un  accord  avec  les  grandes  puissances  financières 
du  monde,  je  n'ai  jamais  demandé  que  la  France  reprit 
isolément  la' frappe.  (Mte  mesure  n'a  jamais  ete  soutenue,  a 
m^c^n  ai^^sanc-  par  aucun  économiste,  dans  aucune  des 
nombre  s 'S  pubt  (-.alions  émises  sur  la  qu  sl.oa  mone  aire  ; 
et  M  Edmond  Thé.  v.  le  vaillant  champion  du  bunetall.sme 
fn  F'rance  n  y  a  jamais  donné  son  adhésion.  Je  croîs  quelle 
serait  lun  ^ste  à  notre  pays,  et  c'est  pourquoi  je  prends  la 
nbei  té  d..  combattre  le  vœu  qui  a  été  proposé  en  ce  sens  à 
Il  Sociéié  des  Agriculteurs  du  Nord. 

Nou^sommerévidrmn.ent  libres  de  reprendre  la  frappe  de 
raraent  si  bon  nous  semble,  sans  attendra  la  participation 
des  autn-s  Etats  E.^core  faudrait-il  tenir  compte  do  la  con- 
îentt;,!  mii  nous  lie  aux  autres  r-.i-a"f«^.d«l  U"j.  latine. 
D'après  l'article  H  de  la  convention  du  t,  novembie  .sso, 
chique  État  do  l'Union  latine  a  la  facnUé  de  reprendre  la 
fraTe  libr  des  pi;.crs  de  5  fr..  à  la  cond  lion  d'échanger  ou 
duf  rembourser  pVndanl  toute  la  durée  de  la  convention,  |n 
fr  et  à  VI,,'',  aux  antres  Etats  contractants,  sur  leur  demande 
les  pièces  d^  5  fr.  d'argent,  frappées  à  son  effigie  et  circulant 


sur  leur  territoire  ;  les  autres  Etats  restant  libres  de  ne  plus 
recevoir  les  écus  de  l'E  at  qui  reprendr.iit  la  frappe.  — 
Evidemment  la  reprise  de  la  frappe  par  un  seul  Etat  est 
impossible  dans  ces  conditions,  si  la  monnaie  d'argent  ne 
doit  pas  rester  au  pair  avec  l'or;  le  remboursement  en  or 
serait  incessant  et  trop  onéreux.  Il  faudrait,  sili  trance 
voulait  reprendre  la  frappe  de  l'argent,  qu'elle  dénonçât 
la  eonvenlion  qui  est  simplement  prorogée  d'année  en 
année  depuis  le  1"  janvier  1891  ;  il  faudrait  qu'elle  sortit  de 
l'Union  latine  pour  recouvrer  sa  liberté.  .    ■  .  , 

Elle  serait  donc  libre,  et  reprendrait  la  frappe  lUimitee  des 
pièces  de  5  fr.  sans  s'inquiéter  de  l'Angleterre,  de  la  Belgique 
ou  de  tout  autre  pays.  Ne  sommes  nous  pas  maîtres  chez 
nous,  libres  d'agir  sans  l'Angleterre?  Eifectivement,  nous 
avons  ce  pouvoir  ;  reste  à  savoir  s'il  serait  avantageux  pour 
nous  d'en  user.  Or,  quelles  que  puissent  être  les  prétentions 
des  amours-propres  nationaux  —  et  en  Angleterre,  on  s'est 
insuioé  aussi  contre  l'idée  d'une  dépendance  vis-a-vis  de 
l'étranger  —  la  véri'é  est  que,  dans  notre  monde  économique 
mod-rne  où  le  marché  est  devenu  universel,  où  les  prix  résul- 
tent de  causes  universelles,  où  de  vastes  courants  irrésistibles 
amènent  des  crises  universelles,  toutes  les  parties  du  monde 
sont  solidaires  les  unes  des  autres  ;  et  cette  vèriie  est  plus 
sûre  encore  en  fait  de  monnaie  et  de  métaux  pr^-cieux  qu  en 
toute  autre  matière.  Nous  ne  pouvons,  nous  Français,  réduits 
à  nos  seules  forces,  fixer  à  un  rapport  stable,  surtout  au 
rapport  de  1  à  15  1/'^,  la  valeur  réciproque  de  lor  et  de 
l'argent  sur  le  marché  du  monde.  Je  prétends  même  que  cette 
fixiTé,  diflicile  à  obtenir  en  toute  circonstance,  serait  impos- 
sible sans  Padhésion  de  PAngleterre  à  un  pacte  international, 
parce  que  l'Angleterre,  par  sa  situation  financière  et  commer- 
ciale, par  Piniportance  de  ses  transactions  sur  les  melaux 
précieux,  fait  la  loi  du  marché. 

Mais  l'Anpleterre  ne  veut  pas  entendre  parler  d  une  ligue 
bimétallique  dont  elle  ferait  partie  ;  devons-nous  donc  sup- 
porter notre  mal  en  patience,  et  subir  la  baisse  des  prix  a 
cause  de  sa  mauvaise  volonté,  sans  essayer  d'agir  nous- 
mêmes? 

Il  est  certainement  regrettable  que  1  Angleterre  oppose  un 
refus  obstiné  à  toute  proposition  d'entente  internationale. 
Mais  n'allons  pas,  pour  prouver  notre  indépendance,  tomber 
d'un  mal  dans  un  autre  ([ui  serait  pire.  N'oublions  pasquen 
reprenant  la  frappe  de  l'argent,  nous  serions  impuissants  a 
en  relever  et  à  en' soutenir  la  valeur  vis  à-vis  de  1  or  au. 
taux  de  notre  rapport  légal,  et  examinons  sans  parti  pris  les 
conséquences  qui  résulteraient  de  cette  mesure. 

(A  suivre.) 

Les  Monnaies  d'argent  Italiennes 

Dans  sa  séance  du  SI  janvier,  la  Chambre  italienne  a 
approuvé  le  projet  de  loi  tendant  à  remettre  en  circulation 
les  monnaies  divisionnaires  d'argent  et  à  retirer  les  petits- 
billets 

Le  Ministre  du  Trésor  déclare  que  toutes  les  mesures 
étaient  prises  pour  éviter  que  cette  monnaie  ne  sorte  du  pays. 


Frappe  de  Monnaies  à  Saint  Marin 

La  République  de  Saint-Marin  vient  de  faire  frapper,  poiir 
la  r^remière  fois,  des  monnaies  d'argent  de  iiO  centimes  et  de 
1  franc  pour  la  somme  de  40.000  francs.  Elles  auront  cours 
dans  tonte  l'Italie.  Elle  fera  bientôt  frapper  des  pièces  de  2  et. 
de  5  francs.   

Monnaies  de  Nickel  au  Brésil 

La  loi  budgétaire  pour  1899  prévoit  un  crédit  pour  la- 
franne  de  2ii  UUO.OOO  de  milreis  de  nouvelles  monnaies  en 
nickel  de  40  »,  ^00  et  U>0  reis  du  poids  de  18,  8  et  5  grammes. 

Ces  monnaies  sont  destinées  à  remplacer  les  pièces  actuelles 
qui  sont  trop  lourdes.  

La  Production  de  l'Or 

On  écrit  de  Londres  au  Moniteur  des  Intérêts  Matériels  : 
Le  développement  delà  production  de  l'or  est  un  des  phé- 
nomènes qui  caractorisent  la  fin  de  ce  siècle.  De  nouvelles 
résTons  aurifères  ont  été  découvertes  et  Pexploitation  des 
mfnes  a  pris  une  extension  que  l'on  éta  t  oin  de  prévoir  ,  y 
a  nuelques  années.  Ni  la  distance,  m  les  frimas    m  les 
dangers  n'ont  arrêté  les  avides  chercheurs,  auxquels  les  capi- 
taux atlb'és  par  l'appât  de  gros  bénéfices,  n'on  jamais 
,™nô  De  nombreuses  Sociétés  se  sont  cons  ituees  pour 
uil  èr  les  riches  terrains  du  Transvaal  et  du  reste  de 
'Afr  aue  du  Sud,  de  l'Australie  occidentale,  de  la  Nouvelle- 
Zél  nde,  de  la  Colombie  britannique  et  du  Klondyke,  pour 
ne  cRer  que  les  pays  classés  comme  producteurs  dor  en  ces 
dernières^ années'  Certes,  beaucoup  de  capitaux  engages  dans 


ces  enlrcprisos  ;n cMilurouscs  sont  resli^s  im productifs,  bien 
des  eiïoris  sont  ''eineuros  infructueux  ou  n'ont  eu  que  des 
résultats  éplirnicrts.  Néanmoins,  la  (juanlitri  d'or  produit  a 
pris  des  proportions  étonnantes,  coninie  l'indiquent  les  chill'res 
ci-dessous,  extraits  d'une  statistique  dressée  par  le  directeur 
•des  Monnaies  des  Etats-Unis  : 


I^KCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Chronique  monétaire 


Années 


ProducUon  d'or  du  monde 
Liv.  st.  Années 


Liv.  st. 


1898   60.000.000 

18 17   47.500.000 

1896   4i|.600.000 

189  ">   39.900.000 

18  J4   86.200.000 


1893   31.500.000 

1^^9^   29. 3.(0.000 

1891   26.100.0(10 

ISW   28.800.000 

1889   24.700.000 


Le  clufi're  de  1898  n'est  qu'approximatif;  il  pourra  êtremo- 
-dilié  par  des  résultais  encore  inconnus;  mais  la  rétrularilé 
avec  laquelle  on  publie  la  production  mensuelle  des°princi- 
paux  centres  miniers  du  monde  permet  de  croire  qu'il  n'est 
pas  loin  de  la  vérité.  Il  marque  donc  un  progrès  de  12  1/2  mil- 
lions de  liv.  st.  sur  la  production  de  ]897,  qui,  elle-même  a 
dépassé  d'environ  7  millions  celle  de  1896.  La  production"  a 
plus  que  doublé  en  sept  ans,  puisqu'elle  n'était  que  de  29  mil- 
lions i-.OO.OOO  liv.  st.  en  1892. 

Contrairement  à  ce  que  l'on  pressentait  il  y  a  quelques  an- 
nées, au  moment  de  la  pleine  expansion  dfs  mines  du  Trans- 
vaal  et  de  la  découverte  des  gisements  aurifères  de  l'Australie 
occidentale  et  du  Canada,  cet  énorme  accroissement  n'a  pas 
■  eu  d'influence  marquée  sur  les  prix  des  marchandises.  "Voici, 
en  effet,  ce  qu'a  été,  comparativement  aux  prix  de  la  période 
1867-77,  la  moyenne  de  ceux  pratiqués  depuis  1889  ; 


1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 


72% 
72  — 
72  — 
68  — 
68  — 


1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
mi. 


63% 

63  — 

61  — 

62  — 

64  — 


Ces  données  sont  les  résultats  des  recherches  de  M.  Sauer- 
beck,  le  slatisiicien  bien  connu.  L'ùî</ea?  «w)7/6frdel898accuse 
dit-il,  une  amél  oration  de  deux  points;  mais  il  est  encore 
resté  de  trois  points  au-dessous  de  la  moyenne  des  dix  années 
précédentes.  C'est,  toutefois,  le  meiilpur  qui  ait  été  enregistré 
depuis  18!)3,  année  où  ont  éclaté  les  crises  australienne  et  amé- 
ricaine et  ou  les  Hôtels  des  Monnaies  de  l'Inde  ont  été  fermés 
Le  progrès  se  partage  également  entre  les  deux  grandes  caté- 
gories de  marchandises:  les  articles  alimenlaires  et  lesaulres 
matières.  Mais  il  revient  tout  entier  dans  la  première  au  blé 
et  dans  la  seconde  aux  minéraux.  Si  M.  Sauerbeck  avait  lait 
porter  ses  intéressantes  investigations  sur  le  prix  d^s  valeurs 
de  la  Bourse,  il  aurait  constaté  que  là  aussi  le  développement 
de  la  produclion  de  l'or  n'a  pas  eu  en  1S9S  l'eftet  prévu  Cette 
abondance  du  métal  précieux  n'a  pas  empâché  un  certain  re- 
lèvement du  taux  de  l'iiitérêt. 
A  quiii  donc  a  servi  cette  immense  quantité  d'or  mise  à  la 

■  disposition  des  affaires  par  la  multitude  des  Sociétés  miniè- 
res répandues  sur  le  globe?  L'activité  industrielle  qui  se  ma- 
nifeste dans  l'Europe  occidentale  et  en  Russie  et  l'expansion 
commerciale  du  vieux  monde  veis  l'Extrême-Orient  et  l'Afri- 
que en  ont  absorbé  une  partie;  certains  p;iys,  notamment  la 
1-tussie  et  le  .Jupon,  en  ont  pris  peur  faire  la  base  de  leur  cir- 
culatum  monétaire;  il  en  est  entré  dans  les  arts  industriels 
et  11  en  a  fallu  pour  payer  les  énormes  excédents  d'exporta- 
tions des  Elals-tJnis,  où  l'or  est  aussi  recherché  pour  assai- 
nir le  régime  monétaire  existant.  F.e  tableau  suivant  est  in- 
téressant en  ce  qu'il  donne  une  idée  de  la  direction  pris-e  par 
1  or  en  en  nous  montrant  le  stock  de  métal  jaune  à  la 

ton  de  chacune  des  deux  dernières  années  aux  principales 

'banques  d'Eurore,  aux  banques  associées  de  New-York  et 
iiu  Trésor  des  Etats-Unis  : 

Aug.  oudim. 
1898  1897  en  189a 


' Banque  d'Angleterre. . .  29.338 
72.V0.1 
99.463 
37.615 
29.9.".fl 
4.315 
11.062 
12.1^5 
4.643 


(En  livres  sterling) 


de  France . 

—  de  Russie  

—  d'Allemagne  . . . 

—  Aiistro-Hongr.. 

—  Néerlandaise  . . 

—  d'Espagne.... 

—  d'Italie  '. 

—  Nationale  belge 

—  associées  de 
New-York  

Trésor  des  Etats-Unis'. 


,000  3(1.4.53.000 
.000  ';8.1!5.(i00 
.00)  J15.7;"8.()00 


01 10 
I  (10 
.0(10 
.(100 
.000 
000 


41.32H.(l(iO 
30.315  (  (in 
2.(128.0110 
VI.  431 .0(10 
12.020.1)00 
4.120.0U0 


—  1 

--  5 
—16 

—  3 

+  1 

+  1 

+  1 

+ 


33.959.000  20.94«.Ono  -|-13 
49.306.000   31.868.000  -f-17 


125.000 
210.000 

295.000 
713.0110 

aiiô.ooo 

687.000 
631 .000 
250.000 
523.000 

.006.000 
.438.000 


Majsré  fout  l'or  envoyé  en  Europe,  les  Banques  d'Anele- 
ST^ur  «Tn^^r"  de  Berlin  non  seulement  n'on^t  pu  augmen- 
ter leur  stock,  mais  n'ont  même  pu  le  garder  intact.  Elles  ont 


du  lo  défendre  au  moyen  de  la  hausse  de  l'escompte.  La  brè- 
che faite  celui  de  la  Ban(|ue  de  Russie  est  plus  considérable 
encore,  mais  ce  qui  en  a  été  enlevé  n'a  pas  quitté  le  pHv.s  et  a 
ele  verse  dans  la  circulation  sons  forme  de  monnaie 

La  moitié  environ  de  la  production  totale  de  18'.-H  est  allée 
gnissir  le  stock  des  Banques  associées  de  New-York  et  du 
Iresor  américain.  Il  y  a  là,  en  effet,  une  augmentation  de 
dO  1/2  millions  de.  livres  sterling.  C'est  gràtc  à  leur  énorme 
excédent  d'exportation  que  les  Etats-Unis  sont  parvenus  à 
accaparer  celle  quantité  d'or,  que  l'Europe,  leur  débitrice 
doit  leur  céder.  Le  vieux  monde,  n'ayant  j-as  voulu  se  prêter 
a  un  bimétallisme  international  qui  eût  pi  rmis  â  l'Amèiique 
de  donner  à  l'argent  une  place  plus  large  dans  son  système 
monétaire,  est  obligé  aujourd'hui  de  lui  fournir  de  l'or.  Oue 
lut  il  arrivé  si  la  production  de  ce  métal  n'avait  pris  les  i7ro- 
portions  inattendues  qu'elle  présente  aujourd'hui  ' 


La  Réforme  monétaire  de  l'Inde 

Dans  un  discours  prononcé,  le  25  janvier,  à  Chiswick,  lord 
George  Ilamilton,  secrétaire  d'Etat  pour  l'Inde,  a  déclaré  ce 
qui  suit  :  «  Par  l'influence  automatique  d'un  bon  commerce 
et  dun  change  élevé,  la  difficulté  monétaire  se  résout  d'elle- 
même.  Je  suis  certain  que  nous  approchons  d'un  étalon  d'or 
ellectit  qui,  aussitôt  établi,  aura  lo  bénéfice  incalculable  de 
développer  le  pouvoir  de  production  du  pays.  » 

Le  isunday  Spécial  s'élève  contre  une  pareille  déclaration 
laiLe  par  un  personnage  officiel,  avant  que  le  Conseil  d'enquête 
pour  la  réforme  monétaire  indienne  ait  terminé  ses  travaux 

C'est  presque  de  l'histoire  ancienne,  dit  notre  confrère' 
que  lord  George  Hamilton  n'a  pas  tenu  les  engagements  pris 
yi.s-a-vis  du  Parlement  en  nommant  dans  ce  Comité  une  ma- 
jorité de  fonctionnaires  ou  d'anciens  fonctionnaires,  au  lieu 
d'une  majorilé  de  commerçants  et  de  financiers.  Mais  ce 
(Jomite  ayant  été  nommé,  il  fallait  attendre  la  fin  de  son' en- 
quête avant  d'intervenir  dans  la  question. 

L'attitude  de  lord  George  Hamilton  peut  influencer  quel- 
ques membres  du  Comité  appartenant  à  la  classe  des  fonc- 
tionnaires et  qui  se  demandaient  si  un  autre  projet  que 
I  adoption  de  l'étalon  d'or  ne  pourrait  donner  à  l'Inde  un 
système  monétaire  satisfaisant  et  établir  un  change  stable 
avec  le  Royaume-Uni. 

Si  l'on  pouvait  discuter  avec  lord  George  Hamilton,  conclut 
le  Sunday  Spocial,  on  devrait  dire  que  «  le  bon  commerce 
et  le  change  élevé  »  sont  dus  à  des  récoltes  et  des  exporta- 
tions exi  eptionnelles.  On  pourrait  ajouter  que  les  hommes 
pratiques,  en  rapport  avec  le  commerce  et  l'industrie  de  l'Inde, 
ont  déclaré,  à  l'unanimité,  (jue  l'étalon  d'or  sera  un  danger- 
incalculable  pour  les  industries  productives  de  l'Inde 


Les  Prix  en  Argent  pour  l'Inde 

[Suite]  (\) 

Après  18!^2,  une  baisse  s'est  produite,  qui  a  continué  jus- 
qu'à la  famine  de  l!S96.  Ces  variations  ne  sont  pas  dues  entiè- 
rement à  des  conditions  climalériques,  comme  on  le  verra 
dans  le  tableau  suivant  des  inde.\.-numbers  de  la  chute  des 
pluies  dans  l'Inde,  établi  d'après  les  statistiques  du  Bureau 
météorologique,  représentant  22  divisions  ayant  300  stations  ■ 


Année 


1881. 
1882. 
1883. 
1884. 
1885, 
1886. 
1887. 
1888. 
1889. 


Chute  des  pluies 
dans  l'Inde 

Chute  moyenne 
de  lî-OI  à  1895 
(35  ans)  z=  100 
98 
100 
99 
100 
103  , 
106 
Wi 
98 
105 


Année 


1890. 
1891. 
1893. 
1893. 
189 '4. 
1895. 
189d. 
1897. 


Chute  des  pluii^s 
dans  l'Inde 

(îhute  moyenne 
de  1861  à  1895 
(35  ans)  =  100 
104 
91 
112 
120 
113 
93 
86 
95 


La  chute  des  pluies  d'une  année  a  un  effet  sur  les  prix  des 
mardiandises  pendant  quelques  mois  seulement  de  cette 
année  :  un  réel  etlèt  est  ressenti  l'année  suivante. 

Une  forte  chute  de  pluie  signifie  ordinairement  de  grandes 
récolles  et  une  baisse  de  prix  et  vice  versa  ;  les  petites  pluies 
de  1S91  peuvent  avoir,  par  conséquent,  contribué  à  causer  la 
hausse  des  prix  en  I8i»2  et  les  pluies  abondantes  de  1892, 
1893,  1891,  la  baisse  de  1893,  1891  et  18i)5;  mais,  même  eu 
admettant  ce  fait,  il  est  évident  que  le  niveau  des  prix  était 
plus  haut  â  cette  époque  que  précédemment. 

Par  exemple,  si  l'index-number  de  la  chute  des  pluies  on 

(1)  Voir  V Economiste  Européen,  n«  368. 


134 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Situation  financière  générale 


1881  avait  été  de  112,  comme  en  1892,  il  est  clair  que  les  prix 
étant  à  100  seraient  tombés  très  considérablement  plus  bas 
en  1882,  tandis  qu'en  18,93  ils  étaient  encore  bien  au-dessus 
de  et  -cliilïre.        ,  ,  ,      -  • 

Un  examen  attentif  montre,  cependant,  que  la  théorie  quan- 
titative a  été  particulièrement  etl'eclive  dans  l'Inde.  De  1881 
à  1890,  la  chute  des  pluies  a  été  presque  constante,  la  moyenne 
des  dis  années  dépasse  peu  celle  des  dix  années  précédentes, 
après  en  avoir  éliminé  les  années  de  famine  ;  nous  trouvons, 
cependant,  que  les  prix  ont  progressé  de  19  0/0  pendant  cette 
période,  ce  qui  indique  clairement  que  la  hausse  est  due  seu- 
lement à  la  grande  expansion  de  la  circulation. 

Depuis  la  fermeture  des  mines,  sauf  les  années  de  famine, 
les  pi-iK  ont  baissé.  Cette  baisse,  comme  on  l'a  vu  ci-dessus, 
est  due  partiellement  aux  abondantes  pluies  de  1892,  1893  et 
1894;  mais  la  contraction  de  la  circulation  a  ete  le  principal 
fcictêur  cIb  cg  fEiit. 

Cette  contraction  n'a  pas  été  due  à  quelque  diminution  nu- 
mérique actuelle  de  la  circulation,  parce  qu'il  est  probable 
que  bien  peu  de  roupies  ont  été  fondues  tandis  qu'un  grand 
nombre  de  roupies  sont  sorties  de  leurs  cachettes.  Il  est  pos- 
sible que  la  circulation  soit  actuellement  plus  forte  qu'en  1892, 
mais  la  population  a  îhigmenté  dans  la  proportion  do  10/0 
pa.r  année  ;  une  grande  étendue  a  été  ouverte  à  la  civilisation 
■qui  emploie  de  la  monnaie  ;  par  l'extension  des  chemins  de 
fer:  le  commerce  a  progressé;  la  civiUsation  s'est  avancée; 
tous  ces  faits  nécessitent  inévitablement  une  aug"mentation 
considérable  de  'monnaies,  augmentation  à  laquelle  on  na 
pas  pourvu  et.  dans  ce  sens,  on  peut  dire  que  la  circulation 
a  été  îortement  contractée  depuis  1892.  Elle  a  été  sufîisam- 
ment  contractée,  comme  nous  l'avons  déjà  montré,  pour  ra- 
mener le  niveau  général  des  prix  à  ce  qu'il  était  quand  la  va- 
leur en  or  de  la  roupie  se  trouvait  à  16  d. 

On  peut  objecter  que  l'évaluation  de  M.  Harrison  sur  la 
circulation  ne  montre  pas  une  grande  expansion.  Il  la  consi- 
dère comme  constante  de  1876  à  1887  et  n'admet  qu'une  aug- 
mentation de  13.00.00.000  Rs.  seulement  entre  cette  dernière 
année  et  WJi.  En  examinant  les  détails  de  chaque  année,  ce- 
pendant, il  est  évident  que  ces  chiffres  ne  peuvent  être  exacts. 
On  trouvera  que  son  évaluation  de  la  perte  par  la  refonte 
des  pièces  ou  par  l'exportation  est  basée  sur  ce  qui  paraît 
être  une  erreur  ;  on  trouvera  aussi  qu'il  exclut  les  petites 
monnaies  et  les  pièces  en  cuivre  que  Jevons,  dont  il  adopte 
en  partie  le  système  (son  évaluation  des  pertes  n'est  pas 
empruntée  à  Jevons)  avait  comprise  dans  son  évaluation  de  1867 
pour  l'Angleterre. 

La  circulation  de  l'Inde,  d'après  la  théorie  établie  par 
W.  Jacob,  en  VcSl,  dans  son  «  Enquête  historique  sur  la 
production  et  la  consommation  des  métaux  précieux  »,  doit 
avoir  augmenté  dans  une  proportion  presque  égale  au  double 
de  l'augmentation  de  la  population,  pendant  la  période  con- 
sidérée et  il  est  certain  qu'elle  l'a  fait  alors. 

D'après  les  chiffres  établis  d'après  des  calculs  actuaires 
pratiques,  il  semblerait  que  la  circulation  fût,  en  1871,  d'en- 
viron 180.(!0.00.000  Rs.  et  en  1892,  d'environ  182.00.00.000  Rs., 
soit  une  augmentation  de  40  0/0,  tandis  que  la  hausse  des 
prix  a  été  d'environ  41  0/0  pendant  cette  période. 

L'augmentation  de  la  population,  de  1893  à  1898,  a  été 
d'environ  5  0/0  et  pour  maintenir  les  prix  constatés  en  1892, 
il  eût  fallu  augmenter  la  circulation  existant  alors  de  10  0/0, 
soit  18.00,00.000  Rs.  Cela  n'a  pas  été  fait  et  l'on  peut,  dès 
lors,  admettre  que  la  circulation  a  été  réduite  de  ce  montant. 

On  peut  ajouter  que  la  circulation  de  130.00.00.000  Rs.,  con- 
statée en  1871,  comprenait  9.00.00.000  Rs.  de  petites  monnaies 
et  papier,  sans  réserve  et,  en  1892,  la  circulation  de 
182.00.00.000  Rs.  en  comprenait  24.00.00.000  Rs.  L'augmenta- 
tion dans  la  circulation  de  la  monnaie  de  cuivre,  pendant  la 
même  période,  a  été  d'environ  2.00.00.000  Rs.  M.  Harrison 
n'a  nullemr-nt  tenu  compte  de  cette  augmentation  de 
17.00.00.000  Rs. 

Ainsi  se  termine  la  communication  de  M.  Atkinson. 
Nous  publieions,  la  semaine  prochaine,  la  réponse  de 
M.  E.  F.  Marriott. 


Europe.  —  France.  La  semaine  a  été  bonne  sous 
tous  les  rappoîts.  On  a  beaucoup  travaillé,  et  le  Marché 
conserve  une  attitude  Irôs  ferme. 

L'arfrent,  en  liquidation,  a  été  facile,  et,  comme  au 
15  janvier,  tous  les  capitaux  disponibles  n'ont  pas  pu 
trouver  à  s'employer. 

Deux  valeurs  ont,  pendant  quelqups  jours,  particu- 
lièrement attiré  l'attention  :  VExlérieure  Espagnole  et 
le  Rio-Tinlo.  Mais,  maintenant,  on  s'occupe  de  tout. 


Les  Fonds  Brésiliens,  notamment,  sont  recherchés,  et 
toutes  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit  sont  en  hausse. 

La  diminution  de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angle- 
terre, qui  a  été  décidée  hier,  a  produit  une  très  boaae 
impression. 

Allemagne.  —  La  situation  des  marchés  financiers 
est  toujours  bonne,  à  cause  de  l'amélioration  ininter- 
rompue des  conditions  du  marché  monétaire.  Le  bruit 
court  que  la  Reichsbanh  procédera  sous  peu  à  un  nou- 
vel abaissement  du  taux  de  l'escompte. 

Eu  18i:)8,  l'Allemagne  a  vu  se  créer  329  nouvelles  So- 
ciétés par  actions,  d'un  capital  total  de  463.66  millions 
de  marks. 

L'Empire  et  la  Prusse  ont  vendu  à  la  Banque  alle- 
mande de  Berlin  125.00U.000  marks  de  Consolidés  prus- 
siens 3  0/0  et  75.000.000  de  marks  de  l'Emprunt  d'Em- 
pire à  3  0/0. 

Angleterre.  —  Le  Marché  a  été  bien  impressionné 
par  l'amélioration  constatée  dans  la  situation  politique 
et  comme,  d'autre  part,  on  a  constaté  la  continuation 
de  la  détente  monétaire,  les  affaires  ont  pris  une  am- 
pleur qu'elles  n'avaient  pas  eue  depuis  longtemps.  Les 
demandes  se  sont  généralisées  et,  de  l'avis  unanime, 
on  croit  être  au  début  d'une  campagne  d'affaires. 

La  Banher's  i¥agrfl^ine  constate  uu'en  janvier  les  325 
valeurs  dont  il  suit  les  variations  ontbénélicié  d'une  plus- 
value  totale  de  27.000.000  de  liv.  st. 

La  Banque  a  abaissé  le  taux  de  son  escompte  à  3  0/0. 

Autriche.  —  Ni  la  crise  autrichienne,  ni  la  crise 
hongroise  ne  sont  encore  terminées  et  le  vote  du  com- 
promis paraît  plus  éloigné  que  jamais. 

On  vient  de  publier  les  chiffres  du  commerce  exté- 
rieur pendant  1898.  Les  importations  totales  se  sont 
élevées  à  107  millions  de  quintaux,  contre  94.9  mil- 
lions en  1897,  et  à  une  valeur  de  830.900.000  florms 
(_|_  75.600.000).  Les  exportations  se  sont  élevées  à  166.2 
millions  de  quintaux  contre  153  6  millions  en  1897,  et 
à  une  valeur  de  808.800.000  llorms  (-f  72.000.000).  Il 
ressort  de  ces  chiffres  que  la  progression  des  exporta- 
tions reste  inférieure  à  l'augmentation  des  importa- 
tions. 

Bulgarie.  —  Le  Cabinet  Stoiloff  a  donné  sa  démis- 
sion. 

Les  causes  de  cette  crise  se  rattacheraient  à  la  ques- 
tion de  la  conversion  de  la  Dette  bulgare  et  des  che- 
mins de  fer. 

M.  Orecof  a  réussi  à  reconstituer  un  Cabinet. 

Espagne.  —  La  situation  ministérielle  paraît  s'être 
définitivement  consolidée  et  M.  Sagasta  pense  rester 
longtemps  encore  aux  affaires.  Comme  il  est  nécessaire 
de  mettre  fin  le  plus  tôt  possible  à  la  période  d'attente, 
les  Cortès  vont  être  convoquées  au  commencement  de  la 
seconde  quinzaine  du  mois. 

La  Gazettey\Qn\  de  publier  les  résultats  du  commerce 
extérieur  en  1898.  Les  importations  de  marchandises 
se  sont  élevées  à  525.701.817  pesetas,  et  les  exportations 
à  838.343  905,  soit  un  excédent  de  312.642.088  pesetas 
en  faveur  de  ces  dernières.  L'importation  des  métaux 
précieux  a  été  de  70.223.934  pesetas,  et  l'exportation  de 
21.403.150  pesetas. 

Italie.  —  La  Chambre  italienne  a  voté,  samedi  der- 
nier, par  226  voix  contre  34  l'accord  commercial  avec 
la  France.  Si  l'on  se  rappelle  que  la  Chambre  française 
avait  voté  le  même  accord  par  451  A'oix  contre  45,  on 
voit  que  dans  les  deux  pays  l'entente  a  rencontré  le 
même  accueil  et  que,  des  deux  côtés,  on  a  voulu  un 
rapprochement  à  la  fois  politique  et  économique. 

On  éi-net  toujours  quelques  craintes  au  sujet  de  la 
discussion  des' projets  financiers  du  Ministère. 

Roumanie.  —  Le  projet  de  budget  pour  1899-1900 
comporte  aux  recettes  et  aux  dépenses  une  somme  de 
228.375.000  francs. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  recettes  douanières  de  dé- 
cembre montrent  une  augmentation  considérable  :  elle 
est  due  aux  excédents  d'importations  qui  se  sont  pro- 
duits pour  échapper  au  paiement  de  10  0/0  de  droits  en 


or,  ce  qui  équivaut,  au  change  actuel,  à  une  surtaxe  de 
prés  de  27  0/0. 

Chili.  —  Pendant  les  onze  premiers  mois  de  189S,  les 
recettes  douanières  ont  enregistré  une  augmentation  de 
3.761.i^2'i  piastres,  par  rapport  à  la  période  correspon- 
dante de I8y7.  ^ 

Etats  -Unis.  —  En  1808,  l'excédent  des  exportations 
de  marchandises  a  atteint  621.260.535  dollars.  L'ex- 
cédent n'avait  été,  en  1897,  que  de  35/. 113.816  dollars. 
Par  suite,  l'excédeot  des  importations  d'or  a  atteint 
141.841.298  dollars.  En  1897,  il  y  avait  eu  un  excédent 
d'exportations  d'or  de  255. 8u9  dollars. 

Mexique.  —  Le  Congrès  a  voté  une  loi  conçue  dans 
un  esprit  très  large,  propre  à  faciliter  la  création  et  le 
développement  de  la  marine  marcliande.  Elle  permet 
à  tous,  aux  étrangers  aussi  bien  qu'aux  nationaux,  de 
se  livrer  à  la  navigation  sous  pavillon  mexicain. 

Venezuela.  —  Le  Congrès  va  être  saisi  d'un  projet 
de  conversion  de  la  dette  en  3  0/0.  Le  6  0/0  intérieur 
sera  remboursé  au  pair;  le  12  0/0  également;  l'emprunt 
des  Chemins  de  fer  à  80  0/0  ;  le  Caracas  Waterwork 
a  40  0/0. 

Asie.  —  Chine.  En  novembre  dernier,  le  montant 
des  billets  en  circulation  des  banques  de  Hong-Kong 
s'élevait  à, 8.743.771  piastres  et  celui  des  espèces  en 
reserve  à  5.150.000  piasires. 

Inde.  —  En  1897-98,  les  importations  indiennes  ont 
attemt  89.896.406  Rx  au  lieu  de  84.990.050  Rx  en  1896- 
1897  et  les  exportations  104.671.442  Rx  au  lieu  108  mil- 
lions 830.188  Kx. 

Japo7i.  —  Un  projet  de  loi  a  été  soumis  à  la  Diète 
pour  élever  de  85  000.000  de  yen  à  12i). 000. 000  la  li- 
mite d'émission  garantie  de  la  Banque  du  Japon.  Les 
avis  sont  partagés  sur  l'oppoi-tunité  de  cette  mesure. 
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FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  «  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  rpvenn  d'api'è^  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglaiFi(ch.f. 25fr. 20, 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (c.>;.  f.  )  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amsierd/mn  ... 
Hongrie      i  %  (ch.  f.  'i  fr.  50).. 

Italie  i  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  ?5  1r.  80)...! 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  ' 

Serbie  4  %  i895  

Suède  3  ^  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  IVnssian  ^%  k  Berlin) 


26  janvier 


y  février 


So 

1  J 

•  o 
m 

10-2  12 

34  04 

2  91 

m.  70 

34  23 

2  92 

112  50 

40  90 

2  44 

1 12  65 

40  96 

2  44 

loa  25 

25  8! 

3  87 

102  75 

25  68 

3  89 

102  ,  . 

3i  ,. 

2  941102  15 

34  C5 

2  93 

51  6.J 

12  91 

7  Ti 

53  55 

13  38 

7  46 

214  50 

. 

226  .. 

96  8T 

32  29 

3  09 

97  .. 

32  33 

3  09 

102  2d 

25  56  3  91 

101  .  . 

25  25 

3  96 

93  yo;23  47 

4  26 

93  95123  4814  25 

97  15,32  38 

3  08 

95  fO 

31  83  3  14 

23  55Î23  55 

4  24 

23  95 

2?  95i4  17 

93  25^23  31 

4  2H 

93  60 

23  40 

4  27 

94  55 

31  51 

3  i: 

95  90  31  96  3  12 

61  60,15  40 

6  49 

63  (■5;lî  76 

6  34 

103  .. 

29  12 

3  39 

103  50 

29  57 

3  38 

102  50  34  16  2  92 

10-^  (  5  34  01 

2  9i 

23  50 123  50  4  25 

23  70  23  70 

4  21 

486  . 

24  .<0 

4  11 

480 

24  , 

4  16 

93  30  31  10  3  21 

92  80  30  93 

3  23 

FRANGE 


La  Politique.  —  L'Accord  commercial  franco-italien.  —  La  Direction 
des  Affaires  civiles  de  l'Indo-Chine.  -  Le  Changement  du  point 
de  départ  do  l'E.xercico  financier.  -  Le  Budget  de  1899.  -  Les 
(rrandes  Commissions. 

Le  Sénat  a  ratiflé,  cette  semaine,  le  projet  de  loi 
relatit  a  1  accord  commercial  franco-italien 

Combattu  par  M.  Eresneau,  le  projet  a  été  visoureu- 
sement  défendu  par  le  rapporteur,  M.  Lourties,  qui  a 
rappelé  les  discours  récemment  prononcés  à  la  Chambre 
Italienne,  et  qui  peuvent  faire  espérer  un  rapproche- 
ment entre  deux  peuples  qui  n'auraient  pas  cessé  d'être 
unis  sans  certaines  manœuvres.  <<  Le  rapprochement 
actuel,  a-t  il  ajouté,  servira  la  paix  du  monde  et  de 
1  humanité.  » 


à  son  tour,  apporter  ses  obser- 


M.  Delcassé  est  \  onu, 
valions  : 

Messieurs,  a-t-il  dit,  li.  Sénat  permettra  au  Ministre  des 
aflaires  elraaigeres  de  lui  soumettre  une  très  courti;  observa- 

Eu  attaquant  au  moins  autant,  à  ce  qu'il  m'a  paru  pour 
des  raisons  pohtiques  que  pour  des  raisons  écoDom'iques 

I  arrangement  commercial  avec  l'Italie,  l'iioiiorable  M  Frcs- 
neau  aura,  je  l'espère,  convaincu  le  Si'nat  df  la  nocessitu  de 
donner  a  fet  arrangement  une  approbation  iM-hil-mlc 

Gontrau'ement  à  ce  quepen.se  l'iiononii.lr  ^rnatiuir  jp  crois 
que  cet  arrangement  sera  également  prolitablc  aux  dpux 
nations  qui_  lont  signé.  Si,  pourtant,  ia  balance  devait  nen- 
clier  d  un  cote,  ne  serait-ce  pas  plutôt  du  côb-  de  la  nation 
(jui,  en  échange  de  son  tarif  de  proteclion,  nolablement  relevé 
en  ce  qui  concerne  le  principal  objet  des  exportations  ita- 
Iieiiiie.s,  obtient  le  tant  conventionnel  de  l'Italie,  notablement 
réduit  sur  un  grand  nombre  d'articles? 

Mais  le  Sénat  se  rend  bien  compte  que  l'arrangement  ofîre 
d  autres  avantages  encore,  avantages  qu'il  est  inutile  de  forcer 
pour  en  taire  ressortir  tout  le  prix. 

Vous  n'ayez  pu.  messieurs,  ne  pas  être  frappés  de  la  faveur 
avec  laquelle  des  deux  côtés  des  Alpes,  l'opinion  a  accueilli 
la  signature  de  1  acL-ord  ;  vous  sentez  bien,  d'autre  part,  que 
pas  plus  qu  aujourd'hui,  il  n'y  avait,  il  y  a  di.x  ans,  d'opposi- 
tion irréductible  d'iatéréts  économiques  entrer  la  lù-ance  et 
i  Italie.  La  ruplure,  pourtant,  ne  put  pas  être  évitée 

fei  1  entente  s  est  rétablie,  n'est-il  pas  évident  que  c'est  parce 
qu  il  y  a  quelque  chose  de  changé  ?  Et  ce  changement,  ie  me 
demande  si  1  lionorable  M.  Fiesneau  a  pu  penser  qu'une 
Assemblée  politique  aussi  avisée,  aussi  prévovante  que  le 
benat,  pourrait  hésiter  à  le  consacrer.  " 

Messieurs,  il  y  a  deux  jours  à  peine,  à  la  presque  unani- 
mité de  ses  membres,  la  Chambre  italienne  des  députés  a  voté 
cet  arrangement  après  un  débat  au  cours  duquel  les  diffé- 
rents orateurs,  ceux  du  Gouvernement  et  ceux  de  l'oppposi- 
tion  ont  marque  que  ce  qu'ils  appréciaient  en  lui,  ce  ne  boat 
point  tant  les  bénéfices  commerciaux  qu'on  en  peut  espérer 
que  ta  reprise,  entre  deux  nations  de  môme  race,  de  relations 
cordiales  et  confiantes  succédant  à  un  trop  long  malentendu 

Je  SUIS  sur,  a  dit  en  terminant  le  Ministre,  que  le  Sénat 
voudra  montrer,  à  son  tour,  qu'il  n'est  pas  moins  sensible  à 
ces  considérations  supérieures  et  que,  pas  plus  aujourd'hui 
quil  y  a  dix  ans,  une  Italie  prospère  et  satisfaite  ne  saurait 
provoquer  en  Irance  d'autre  sentiment  qu'un  sentiment  pro- 
tond de  sereine  sympathie. 

Ce  discours  a  été  fréquem.ment  interrompu  par  des 
applaudissements  et,  comme  nous  le  disons  plus  haut 
le  projet  a  été  voté  à  l'unanimité  moins  2  voix. 

^  Une"  élection  sénatoriale  a  eu  lieu,  le  29  janvier,  dans 
le  département  de  la  Somme.  M.  Maquennehen.'  républicain 
a  ete  élu  en  remplacement  de  M.  Dauphin  décédé  ' 

Une  élection  législative  a  eu  lieu  dans  la  deuxième  cir- 
conscription de  Castres  (Tarn).  M.  le  baron  Reille,  conserva- 
teur, a  ete  élu  en  remplacement  de  son  père,  décédé. 

^  Le  30  janvier,  le  Sénat  a  terminé  la  discussion  et  voté 
e  projet  de  loi  relatil  aux  droits  de  douane  sur  les  vins  et 
boissons.  La  discussion  du  traité  de  commerce  avec  l'Italie 
a  ete  commencée  ensuite. 

-^  A  la  Chambre  des  députés,  le  Ministre  de  la  justice  a 
dépose  un  projet  de  loi  portant  modification  de  l'article  445 
du  .ode  d  instruction  criminelle.  La  discussion  du  budget  de 
1  intérieur  a  ete  ensuite  terminée. 

^  Le  31  janvier,  le  Sénat  a  voté  le  projet  de  loi  relatif  à 
1  accord  commercial  franco-italien. 

^  La  Cliambre  des  députés  a  discuté  le  budget  des  cultes 
et  commence  1  étude  du  budget  du  service  pénitentiaire. 

^  Le  1"  février,  la  Chambre  des  députés  a  terminé  la 
discussion  du  budget  du  service  pénitentiaire  et  a  commencé 
la  discussion  du  budget  du  Ministère  des  Travaux  publics. 
i.T^,-^"'"  "^'^cret  du  21  janvier  1899,  rendu  sur  le  rapport  du 
Ministre  des  colonies,  M.  Broni  (Stanislas-Auguste-Marie) 
commissaire  de  la  marine  en  retraite,  a  été  noiumi''  directeur 
des  affaires  civiles  au  Gouvernement  général  de  l'Indo-Ghine. 
,,-,r^. Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  27  janvier  à 
1  Elysée.  Il  s'est  occupé  de  la  question  de  changement  de  la 
date  d  ouverture  de  l'exercice  financier.  M.  Peytral,  qui  dans 
un  précédent  Cabinet,  avait  déjà  pris  l'initiative  d'un  projet 
de  loi  tendant  à  ce  but,  a  repris  cette  idée,  qui  a  d'ailleurs 
inspiré  eu  même  temps  un  certain  nombre  de  députés  et  dé- 
termine le  dopol  de  diverses  propositions  de  loi  émanées  de 
1  initiative  parlementaire. 

II  s'agirait  de  fixer  désormais  aul'^'-  juillet  de  chaque  année 
le  point  de  départ  de  l'exercice  financier  qui,  actuellement,  a 
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pour  origine  le  1"  jamier.  Celle  mesure  semble  nécessitée 
par  le  changement  de  clnte  pour  Texpiralion  des  législatures 
successives,  qui  a  été  appliqué  pour  la  première  fois  à  la 
Chambre  acluelle.  1/expiralion  des  législatures  étant  désor- 
mais fixée  au  'M  mai,  tous  les  quatre  ans  on  se  trouvera 
dans  la  situation  actuelle,  c'est-à-dire  sans  budget  voté  pour 
le  premier  exercice  de  la  jiériode  de  quaire  ans  et  cet  état  de 
choses  a  sa  répercussion  inévitable  sur  les  budgets  des  trois 
autres  années. 

Le  Ministre  des  finances  a  écrit  à  tous  ses  collègues  pour 
leur  demander  leur  avis  sur  ce  changement;  le  Conseil, 
dans  une  séance  ultérieure,  arrêtera  sa  décision  à  cet  égard. 

-vw  Le  29  janvier,  le  Sénat  a  commencé  la  discussion  du 
projet  de  loi  portant  modification  des  droits  de  douane  sur 
les  vins  et  boissons  non  dénommées. 

•wv  La  Chambre  des  députés,  après  avoir  discuté  diverses 
interpellations,  a  repris  la  discussion  du  budget  de  1  inté- 
rieur. 

Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  2  février,  en  Conseil 
de  (>abinet,  au  Ministère  de  l'Intérieur,  sous  la  présidence 
de  M.  Charles  Dupuj'. 

La  majeure  partie  de  la  séance  a  été  consacrée  à  l'examen 
que  soulevstant  drvant  la  Commission  que  devant  la  Chambre 
elle-même  le  projet  de  loi  sur  la  revision  en  matière  crimi- 
nelle. Le  Président  du  Conseil  et  le  garde  des  sceaux  ont 
entretenu  leurs  colle;,'ues  des  observations  qu'ils  présenteront 
à  la  Commission  de  la  Chambre. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  de  diverses  questions  qui 
se  rapportent  au  fonctionnement  des  grandes  Commissions 
instituées  parla  Chaml)re. 

La  Commission  des  économies  budgétaires  et  des  réformes 
adminisiralives  avait  écrit,  par  l'organe  de  son  président,  à 
M.  Ciiarles  Dupuy,  pour  lui  demander  de  lui  faciliter  l'ac- 
complisscinent  de  sa  lâche,  en  lui  assurant  le  concours  des 
chefs  des  divers  services  publics  et  des  diverses  administra- 
tions do  l'Etat. 

I.e  président  du  Conseil,  après  en  avoir  délibéré  avec  ses 
collègnes,  répond  au  président  de  la  Commission  que.  d'après 
lui.  la  meilleure  manière  d'assurer  l'accomplissement  de  la 
tâche  de  la  Commission  consisterait  à  faire  nommer  par 
celle-ci  les  rapporteurs  distincts  correspondant  aux  divers  dé- 
partements ministériels  qui  pourraient  s'entendre  avec  les 
Ministres  compétents. 

La  Commission  du  travail,  d'autre  part,  a  demandé  au 
Gouvernement  son  avis  sur  la  proposition  dont  elle  a  été 
saisie  par  M.  Vaillant  et  tendant  à  introduire  certaines 
clauses  —  telles  que  la  fixation  d'un  minimum  de  salaire  et 
d'un  maximum  d'heures  de  travail  —  dans  les  cahiers  des 
chiirges  des  cntrepiises  concédées  par  l'Etat,  les  départe- 
ments ei  les  communes. 

Le  pré-ident  du  Conseil  a  invilé  ses  collègues  à  lui  donner 
leur  avis  sui  la  question.  Le  Gouvernement,  en  aucun  cas, 
ne  coiiscniirait  à  l'élahlisscment  desdoux  conditions  ci-dessus; 
mais  il  est  question  d'un  système  transactionnel  de  nature  à 
offrir  certaines  garanties  aux  travailleurs  en  faisant  consacrer 
par  les  cahiers  des  charges  les  régies  en  usage,  par  régions, 
pour  !a  durée  du  travail  et  la  quotité  des  salaires. 

Le  Conseil  a  décidé  d'organiser  une  fête  de  la  mutualilé 
scolaire  qui  aura  lieu  le  Iv  mars  à  la  Sorbonne  et  au  cours 
de  laque  le  seront  distribuées  les  récompenses  décernées  par 
le  Gouvernement  aux  membres  de  l'enseignement  qui  s'occu- 
ppiil  de  mutualité.  Le  Gouvernement  sera  représenté  à  cette 
cérémonie  par  les  Ministres  de  l'intérieur,  de  l'instruction 
pul'liqiie  et  du  commerce. 

M.  Charles  Dupuv  a  annoncé  qu'il  avait  accepté  de  pré- 
sider, le  2'.  février,  l'assemblée  générale  de  la  Société  de 
secours  mutuels  la  Prévoyance  comnierciale,  et  le  9  avril, 
l'assemblée  générale  de  la  Société  de  secours  mutuels  la 
Couturière. 

La  Cliamlire  des  députés  a  continué  hier  la  discussion 
du  budget  des  Travaux  publics. 


QUESTIONS  DU  JOUR 

UmM  (l'on  l!('i!liiie  IKiiiaiiier  raiionnel 

ENTRE  LA  FRANCE  ET  SES  COLONIES 
II 

Considérations  d'ensemble 

(Suite) 

Pour  apprécier  le  mouvement  commercial  de  nos 
colonies  et  leurs  relations  d'échanges  avec  la  Mé- 
tropole, nous  possédons  deux  sources  de  renseigne- 


ments :  les  statistiques  particulières  de  chaque 
colonie,  groupées  par  les  soins  du  Ministère  des 
Colonies,  et  la  statistique  douanière  française. 

Nous  avons  dressé  le  tableau  suivant  d'après  les 
statistiques  du  Ministère  des  Colonies  : 

Mouvement  général  du  Commerce  des  Colonies  ou  Pays 
de  Protectorat  français  pour  les  années  189/  et  1896,  d'après 
les  Statisliques  coloniales  : 

I  Millions  de  francs) 


Colonies 
ou 

pays  de  protec- 
torat français 


1^97 
Algérie . . . 
Tunisie. . . 


Totaux . 


IMPORTATIONS 


216.2 
27.9 


244.1 


Cochinchine  et 
Cambodge  .... 

Tonkm  

Sénégal  

Martinique  

Réunion  

Guadeloupe  

Madagascar  .... 

Saint -Pierre  et 
Miquelon  

Guyane   

Nouv.-Calédonie 

Guinée  

D'ihomey  

Index  franç"  (1). 

Congo  (1)  

Côte  d'Ivoire . . . . 

Annam  

Etnhlissem^'  de 
l'Océanie  . . . 

Mayotte  (1)  ... 


Totaux . 


1897    Tôt.  génor 


Totaux  de  1896 

A  lyfrie  

Tunisie  

A  (  très  colonies. 


48.8 
2.3.9 


265.  ( 
53.^ 


74. 


20.8 
14.7 
14.5 
9.5 
10.7 
8.2 
9.6 

4.0 
6.0 
4.4 
1.'^ 
2.9 
0.4 
1.5 
0.7 
0.2 


0.4 

0.3 


110.1 


354.2 


31.1 
16.8 
14. G 
12.0 
11.0 
10.2 
9.8 

5.3 
3.4 
4  3 
6.4 
5.3 
2.6 

;-<.3 

4.0 
4.5 

3.3 
0.4 


147.5 


318.!- 


51.9 

31.5 

29 

21 

21 

18.4 
18.4 

9.3 
9.4 
8 

7.6 
8.& 

3.  ( 
4.8 
4.7 

4.  '-/ 

3.7 
0.7 


EXPORT.\TI0NS 


237.9 
22.2 


m)  A 


222.2  :">76.4 


51.4 

20.8 
143.9 


269.2 
46.4 
244.3 


11.5 
1.5 
13.4 

17. 
17.4 
15.4 
1.2 

7.0 

6.9 
3 

0.6 
1 

2.9 
0.6 
2.2 
0.3 

0.3 
1.1 


104.9 


36"). 0 


196.8 
20 
107 


GO 


38.9 
14.5 


276.8 
36. 


Impor- 
tations 

et 
expor- 
tations 


313. 


83.2 
18.. ""i 
7.7 
1.7 
1.0 
0.9 
3.1 

3.8 
0.3 
3.7 
6.1 
4.rf 
6.4 
4.1 
2.5 
2.2 

2.9 
0.1 


152.6 


2i  6.0 


34.2 
14.3 

125. (S 


94.7 
20.0 
21 
19. H 
18.4 
1«.3 
4.3 

10. 

7.9 
7.0 
6 

5.8 
9.:: 

4."; 

4.7 

2 

3.2 
1.2 


257.1 


571.0 


231.(: 
3'i.5 

■>:-î2.8 


541.8 

90.5 


632.3 


146.6 
51.5 
50.2 
40.8 
40.1 
34.7 
22.7 

20.1 
16.6 
15.7 
14.3 
14.0 
12.3 
9.5 
9.4 
7.2 

6.9 
1.9 


515.1 


1.147.4 


500.2 
80.9 
477.1 


1896  Tôt.  génér.  343.8  216.1  -559.!  324.2  174.1  498. 3||l .058.2 

Pour  l'Algérie  et  la  Tunisie,  le  mouvement  gé- 
néral des  échanges  commerciaux  en  1897  a  été  de 
632  millions  de  francs  sur  lesquels  la  France  con- 
tinentale figure  pour  GO'i  millions.  Nous  recevons 
de  l'Algérie  et  de  la  Tunisie  260  millions  de  pro- 
duits sur  lesquels  les  vins,  céréales,  bestiaux,  lai- 
nes en  masse  et  huiles  d'olives  entrent  pour  plus 
de  80  0/0. 

L'augmentation  constatée  entre  1896  et  1897  porte 
uniquement  sur  ces  produits. 

Pour  l'ensemble  des  autres  colonies,  le  mou- 
vement général  des  échanges  commerciaux  en 

1897  s'élève  à  515  millions  de  francs,  dont  215  à 
l'actif  de  la  Métropole.  Sur  les  105  millions  de 
produits  que  nos  colonies  nous  ont  expédiés,  un 
tiers  environ  est  représenté  par  les  sucres  de  la 
Martinique,  de  la  Guadeloupe  et  de  la  Réunion. 

Enti^e  1896  et  1897,  le  mouvement  général  des 
colonies  françaises  autres  que  l'Algérie  et  la  Tunisie 
a  angnaenté  de  38  millions  de  francs.  Cette  aug- 
mpntHtion  s'applique  eu  entier  aux  relations  de 
l'Indo-Chine  avec  l'étranger;  quant  aux  autres 
colonies,  la  situation  commerciale  est  restée  a  peu 
près  stalionnaire. 

Voici,  maintenant,  ti^ois  tableaux  établis  d  après 


(1)  ChifTres  de  1896. 


L'ÉCONOMISTE  EUR0PI;:RN  -  France 


l.T/ 


les  chiffres  officiels  de  la  statistique  douanière 
française  : 

Importations  en  France  provenant  des  colonies  et  pays  do 
protectorat  français  :  années  1891  à  1897  inclus.  Utatis- 
tUjne  française  :  Cotnmerce  spécial)  : 
(Millions  de  francs) 

Colonies 


Ah/érie  . 
Tunisie. 


Totaux. 


Indo-Chine  

Sénégal  \ 

Saint-Pierre  et  Mique'lon. 

Martinique  

Réunion  

Gundelouiie   ' 

Etablissements  d'Océanie 

Madagascar  

Guyane  

Inde  Française  

Totaux  


Totaux  généraux 


loyi 

1  ooo 
1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

187 

195 

142 

208 

246 

197 

238 
28 

35 

23 

16 

2-< 

34 

25 

22<! 

21« 

15S 

23». 

280 

222 

266 

16 

11 

18 

28 

22 

17 

22 

20 

25 

2-A 

2;s 

17 

2 

20 
27 

27 

25 

27 

27 

30 

30 

24 

17 

23 

19 

18 

19 

19 

18 

18 

19 

14 

14 

17 

16 

14 

20 

18 

16 

12 

15 

14 

6 

9 

11 

11 

9 

10 

11 

] 

2 

4 

2 

2 

2 

2 

1 

2 

4 

2 

» 

2 

2 

13 

12 

12 

16 

6 

2 

» 

140 

141 

15'' 

158 

130 

1:^7 

l33 

362 

359 

317i 

394 

410| 

359 

399 

Exportations  de  France  à  destination  des  colonies  et  pays 
do  protectorat  français  :  années  1891  à  1897  inclus.  {Statis- 


tique française  :  Commerce  spécial) 
(Millions  de  francs) 

Colonies 


A  Igérie . 
Tunisie. 


Totaux 


Indo  Chine  

Sénégal  ..\ 

Madagascar  * 

Martinique  \ 

Guadeloupe  

Guyane  \\\ 

Réunion  '  ' . 

Etablissements  d'Océanie. 
Sainl-Pierre  et  Miquclon. 
Inde  française  

Totaux  


1891 


20 
19 


a2o 


77 


Totaux  généraux 
Mouvement  Commercial 


303 


i892 


190 
21 


1893 


-11 


80 


189! 


199 

VO 


21 


297 1  286 


1895 


189( 


203 
20 


223 


321 


218 
23 


241 


10' 


1897 


216 
24 


240 

31 
20 
13 
12 
10 
10 
9 
6 
6 
1 


345 


118 


358 


içaise  :  Cotn- 


■    ,  {importations  et  exportations 

refîmes)  enive  la  France  et  ses  Colonies  ou  Pays  de  Pro- 
tectorat :  années  1891  et  1897.  {Statistique  fran 
merce  spécial)  :  j  / 

(Millions  de  francs) 


<  lolonies 


A  Igérie . , 
Tunisie. , 


Totaux 


Indo-CInne  

Sénégal  

Sainl-Pierre  et  Mi- 

que  Ion  

Martinique  

Réunion  

Guadeloupe  

Etahl.  de  COcéanie 

Madagascar  

Guyane  

Inde  française  . . . 


Totaux  

Totaux  généraux 


1891 

1897 

Importa- 
tions 
en  France 

Exporta- 
tions 
de  Fiance] 

Total  ' 
du 

commerce, 

Importa-  ^ 

lions 
en  France] 

Exporta-  f 
lions  1 
de  Francej 

Total  l 
du 

commerce/ 

183.7 
35.2 

207.1 
19.3 

393.8 
5'(.r 

237.9 
2S.5 

216.2 
24.4 

454.1 
52.9 

221.9 

226.4 

44H.:- 

2Hfi.4 

240.6 

507.0 

16.4 
20.2 

13.5 
14.6 

29  9 
34.^ 

21.9 
19.8 

30  7 
20.4 

52.6 
40.2 

27.1 
24.1 
17.9 
13.4 
6.2 
1.1 
0.9 
12.8 

4.5 
13.3 
5.9 
10.4 
7.8 
0.3 
5.7 
0.7 

31.6 

3?.  4 
23.  ^ 
23. S 
14.(1 
1.4 
6.(1 
13.. 

26.9 
18.4 
15. i> 
13.7 
11.4 
2.4 
1.7 
0.1 

5.9 
12.0 

8,5 
10.3 

6.0 
13.1 

9.8 

0.9 

82.8 
30.4 
24.4 
24.0 
17.4 
15.5 
11.5 
1.0 

140.1 

76.7 

2I«.>- 

13>.2 

1 17.fi 

?4'1  S 

362. o| 

303.1 

66:,.  1 

098.61 

358.2 

756.8 

D'après  la  statistique  douani("'re  française,  lo 
mouvement  général  de  la  Métropole  avec  l'Alt^crie 

r!j       nn!f>  """iH  1?^^  ^'««^  augmen'téde 

r.S.  /OO.OOO  fr.,  dont  44.500.000  fr.  d'importation  de 

?/  onVnAn^i^^il®"^  tunisieus  CD  Fraucc  et 
14.200.000  tr.  d  exportation  en  Algérie  et 'J'unisie 
de  produits  français. 

Pour  lesautres  colonies,  l'ensemble  des  échancres 
a  augmenté  de  38  millions:  les  exportations  des 
produits  français  ont  progressé  de  40.9(i0  000  fr 
mais  les  importations  de  produits  coloniaux  en 
France  ont  diminué  de  7.900.000. 

Rappelons,  en  passant,  que  depuis  1892  les 
produits  français  entrent  en  franchise  dans  nos 
colonies  et  y  sont  presque  partout  protégés  par  les 
mêmes  tarifs  douaniers  que  ceux  en  vigueur  dans 
la  Métropole. 

On  remarquera  que  les  chiffres  de  la  statistique 
douanière  française  diffèrent  sensiblement  de  ceux 
tournis  par  les   statistiques  particulières  des 
co  onies.  Par  exemple,  en  1897,  les  statistiques 
coloniales  (autres  que  celles  de  l'Algérie  et  de  la 
1  unisie,  qui  s'accerdent  à  peu  près  avec  les  chiffres 
français)  indiquent  que  les  colonies  ont  exporté 
pour  104.900.000  fr.  de  produits  en  France,  alors 
?QooAn  Ann?^"V^^  d(Duanière  française  en  accuse 
1-3J.<>00.000  fr.  De  même,  les  statistiques  coloniales 
annoncent  une  importation  de  110.100.000  fr  de 
produits  français  alors  que  la  statistique  douanière 
française  donne  le  chiffre  de  117.600  000  fr  Cette 
différence  provient-elle  du  prix  du  fret,  ajouté  ou 
retranche  selon  les  cas,  ou  d'errears  d'évalua- 
tion /  Nous  ne  pouvons  que  la  signaler  sans 
prétendre  en  expliquer  les  causes. 

De  ce  qui  précède,  il  résulte  donc  que  le  domaine 
colonial  français  pèse  lourdement  sar  le  budget  de 
la  Métropole,  sans  donner  à  l'industrie,  à  l'alimen- 
tation et  au  commerce  métropolitains  des  com- 
pensations équivalentes. 

Mais,  pour  être  absolument  impartial,  nous 
devons  reconnaître,  à  la  décharge  de  nos  colonies 
qu  aucun  pays  d'Europe  n'a  accru  son 
colonial  aussi  rapidement  que  la  France. 

M.  Gaston  Doumergue,  rapporteur  général  du 
budget  des  colonies  pour  l'exercice  1899,  a  dit  à  ce 
propos  : 

C'est  dans  l'espace  de  dix  ans  qnel'Annam,  le  Laos, 
l  onkin,  le  Soudan,  le  Congo,  la  Guinée,  le  Dahomev 


empire 


le 

Mad 
siens. 

en  hommes  et  en  argent  ;  nous  ne 


ascar,  sont  venus  s'ajouter  à  nos  vieilles  posses- 
Au  pnx  de  quels  sacrifices  et  de  quelles  pertes 

le  savons  que  trop. 


Ces  acquisiUons  et  ces  conquêtes  ont  été  fades  sou- 
vent sans  plan  (Vensemble,  sansméthode,  sans  préoc- 
cupation du  lendemain,  parfois  même  sans  la  volonté 
du  Gouvernement  responsable.  Quelques  unes  peuvent 
a  peine  être  considérées  comme  étant  tout  à  fait  ter- 
minées, puisqu'il  faut  encore  des  colonnes  militaires 
pour  soiimetire  les  populations  qui  les  habitent.  Dans 
les  autres.  1  heure  de  la  conquête  est  trop  rapprochée 
pour  qu  on  puisse  renoncer  sans  péril  à  toute  mesure 
do  précaulion. 

Et  c'est  pourquoi  notre  budget  co\om^\  est  presaue 
exclusivement  un  budget  de  dépenses  iniliiaires  II 
est,  par  conséquent,  très  difficile  do  comparer  nos  dé- 
penses coloniales  à  celles  des  autres  puissances  étran- 
gi^'i-es,  dont  le  domaine  colonial  est  constitué  depuis 
lonutemps  et  de  juger  de  notre  aptitude  à  coloniser  et 
de  nos  méthodes  le  colonisation  sur  les  résultats  d'une 
pareille  comparaison. 

Pt  ur  faire  celle  ci,  il  faudrait  examiner  les  budoels 
coloniaux  étrangers  dans  les  premières  années  oui 
ont  SUIVI  certaines  conquêtes,  on  y  trouverait  sans 
doute  des  dépenses  aussi  élevées,  on  proportion,  qw 
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dans  celui  que  nous  avons  à  examiner.  La  supeiioiite 
des  peuples  étrangers  n'est  donc  pas  due  uniquement 
Sr  méthode  particulière  d'administration;  elle  vient 
plutôt  de  ce  qu'ils  ont  su  n'accroître  et  ne  constituer 
leur  domaine  colonial  que  dans  la  mesure  de  leurs  tor- 
ces  et  en  espaçant  raisonnablement  leurs  eûorts. 

Cela  est  très  juste,  mais  puisque  tout  le  monde 
reconnaît  qu'il  ne  faut  plus  accroître  no  re  do- 
maine colonial,  ne  serait-il  pas  sage  et  rationne 
d'examiner  enfin  le  parti  que  la  Métropole  peut 
tirer  des  immenses  territoires,  conquis  «  sans  plan 
d'ensemble,  sans  méthode,  sans  préoccupation  du 

lendemain  »?  ^    •  „^,->+  t^qq 

Le  lendemain  est  venu,  et  si  Ion  ne  veut  pas 
que  la  B^rance  se  désaffectionne  de  ces  colonies  - 
qui  lui  ont  coûté  de  si  cruels  sacrifices  en  hommes 
?t  enampnt-il  est  indispensal^le  de  se  mettre 
de  suite'^k  l'œuvre  pour  les  organiser  etpour  orien- 
ter leur  développement  économique  dans  une  voie 
conforme  à  la  fois,  à  leur  intérêt  particulier  et  a 
l'intérêt  général  de  la  Métropole 


(A  suivre.) 


Edmond  Théry. 


LES  CAUSES  ÉCONOMIQUES 

de  l'Hostilité  Anglaise 

Rien  au'une  détente  se  soit  produite  depuis  p°u 
dan  îes  "apports  existant  entre  la  France  et  l'Angle- 
îeire,  on  l'it  reconnaître  que  les  dernieij  mciden 
ont  sincrulièrement  refroidi  ces  rapports.  Et  si  les 
c?amTes^de  conti.t  se  trouvent  momentanément  ecar- 
tle  ongtemps  encore  il  subsistera  un  malaise  dont  il 
serait  imprudent  de  dissimuler  la  gravité. 

lusaSu  moment  où  éclata  laffaire  de  l  achoda  la 

de  rt"rimin«li™»  et  de  polémique,  ;  la  po  ilique  d  es- 
s  L    l  ^l  nSef avaient  tonjom.B  vé„,.i  à  «g  er 

-Sïïàs^Sa^Sdïi.iiin^'ss.::^;;;^ 
:i-îi;ôfd"îSd:f^2n,2;;i^s^f£iS| 

ala  quebuon  .e  étonnement  quelle 

Tv^t  ilé^^en    nrpliS^^  jours,  sous  le  coup  d  nn 
fimLtum  conduisintà  des  actes  de  guerre;  elle  dut, 
Se  Jemps,  se  rendre  compte  que  si 

irrabinèrde  Saint-James  n'avait  été  sépare 
S^llè  qne'pai-îa  courtoisie  de  son  maintien  :  non  par 
le  fond  (le  ses  idées.  vinneler  les  incidents 

Nous  n'avons  V^^^^  %  ^e.^  ocum  ent  diploma- 
qnisu.v.rent  a  uW^ 

Sn:ig:a^^dipj:^tent.o^lel.u.<lS^.^ 
don  de  Eachoda  par  nos  troupes  -  '|mpag 
contre  'a  France  par   a  prc^'^  l 
L""^''''  r  ;  au?s  oi  de  la  cJnce^sion  de  Shanghai  ; 

^^i^t.;^im;=:'VSlï  n-apu 
nier  l^ur  signification.  r  flimvi- 

.ont  il  preuve 
nisine  s'est  emparée  du  P^^''  ''^.^^'^  .'^.p'ii'^e^oit  produit 
S  lïSutï^nt"  ÏS'voïiïs;  ii  &t  .,uU  lent 


travail  se  soit  fait  dans  les  esprits;  qu'une  situation 
nouvelle,  ayant  des  origines  lointaines  et  profondes, 
se  soit  manifestée;  il  faut,  en  un  mot,  que  cette  hosti- 
lité ait  eu  des  causes  bien  précises.  Ce  sont  ces  causes- 
qu'il  nous  faut  rechercher. 

On  a  voulu  les  trouver  dans  l'ordre  politique  :  on  a 
parlé  de  froissements  d'amour-propre,  d'int^^rêts  mes- 
quins soulevés  par  la  lutte  des  partis,  de  dépit  provoque 

par  des  échecs  diplomatiques          Le  mot  de  coup 

d'épingle  a  été  prononcé  par  nos  voisins  et  a  fait  for- 
tune chez  eux,  sans  qu'ils  aient  cherché  qui,  des  deux 
pays,  était  le  plus  en  droit  d'élever  des  protestations... 

En  réalité,  les  causes  de  l'hostilité  anglaise  sont  bien 
plus  anciennes  :  elles  ont  pu  devenir  d'ordre  poli- 
tique, mais,  à  l'origine,  elles  étaient  surtout  d'ordre 
économique  ;  elles  se  trouvaient  dans  le  déclin  de  la 
I)répondérance  commerciale  de  la  Grande-Bretagne. 


Ce  déclin  ne  saurait  être  nié  :  ce  déclin  commence 
à  se  manifester  depuis  plusieurs  années,  mais  c'est 
surtout  à  partir  de  1891  que  les  exportations  ont  subi 
une  diminution  progressive,  tandis  que  les  importa- 
tions ont  accusé  un  accroissement  constant.  Le  ta- 
bleau suivant  du  commerce  extérieur  britannique,  pen- 
dant les  dix  dernières  années,  nous  permettra  de  nous 
rendre  un  compte  exact  de  la  situation  :        ^    , ,  , 

Exced.  des 
import. 
Import.  sur 
Import.  Eéexport.   nettes      Export,  lesexporl. 


1888.... 
18  '9.... 
1890. . . . 
1891..., 
1892.... 
1S93.... 
18' '4..., 
1895..., 
18' 6. .. 
1x97. . . 
1898. 


428 
421 
435 
424 
4<  5 
408 
417 
4^2 
451 
471 


(Ea  millions  de  livres) 

64  324  235  89 
67  S'd  349  112 

65  ;H56  268  93 
62  373  247  126 
64  3f0  227  133 

59  3^6  218  128 
58  350  216  13't 

60  357  226  131 
56  386  240  146 

60  391  234  1.57 

61  410  233  177 


On  le  voit:  c'est  à  partir  de  1891  que  les  excédents 
d'importations  ont  pris  une  importance  sans  cesse  gran- 
dissante :  en  dix  ans  ils  ont  augmente  de  100  O/O. 

Sans  doute,  il  ne  faut  pas  exagérer  la  signihcation  de 
iR  balance  commerciale  d'un  pays  comme  la  brancte- 
Bretaone  Les  conditions  de  son  commerce  font  que 
l'excédent  des  importations  doit  toujours  être  impor- 
tant mais  quelque  fort  qu'il  soit,  il  ne  peut  croître  in- 
déiîAiment,  sans  engendrer  cette  idée  qup  1  Angleterre 
vit  sur  son  capital.  Et,  parrailes  problèmes  que  la  situa- 
tion a  fait  poser,  c'est  un  de  ceux  qui,  chez  nos  voisins, 
ont  le  pins  préoccupé  l'opinion  publique. 

Des  polémiques  se  sont  produites  a  ce  sujet  et  dans 
un  discours  prononcé  au  mois  de  "ovembi'e  dernier  a 
un  lianquet  de  Chambre  de  Commerce  M  Ritohie, 
président  du  Board  of  trade,  a  tenu  a  s  expliquer  sur 
/»  p  f  •  1  i  t ,  , 

Sa  position  lui  imposait  de  chprcher  a  rassurer 
le  public  :  il  s'est  donc  efforcé  de  démontrer  que  la 
situation  n'est  pas  aussi  grave  qu'elle  pavait  au  pre- 
mier abord;  mais  il  n'a  pu  dissimuler  ses  craintes 

Les  recherches  que  nous  pouvons  faire,  a-t-il  clit, 
nous  prouvent  qne  quelque  imp  n-tante  t,ue  soit  la  ba- 
lance en  notre  défaveur,  nous  avons  encore  des  revenus 
cinflisants  pour  y  l'aire  face. 

'une  des  principales  sources  de  revenus  se  rouve 
dans  les  placements  à  l'étranger;  il  est  di  ficde  d  en 
annrécipr  l'étendue,  car  la  valeur  du  c  apital  place  au  de- 
K  varie  incessamment,  puisqu'il  exisie  entre  l'An- 
eleierre  et  les  autres  pays  un  échange-  con  inuel  de  ti- 
tres On  peut,  néanmoins,  établir  leur  ch.ilre  approxi- 

mlnrès  les  évaluations  de  VEenno7n;st,  que  ^L  Ritchie 
ac  e  te  le  montant  du  capital  britannique  pUi ce  au 
dPho  -s  a  été  de  1892  à  189(5,  de  56  millions  de  livres 
Sun/en  moyenne  par  an.  Sir  Robert  GifTen  a  évalue  a 
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1.000  millions  de  livres  le  montant  du  capital  britanni- 
que existant -i  l'éti^an^^er  en  1882.  Si  l'on  calcule,  d'après 
leschiltVes  do  [' EconomistjquQ  raugtnentation  moyenne 
annuelle  a  été,  depuis  lors,  de  50  millions  de  livres,  ou 
peut  lixer  à  environ  2  millia-ds  de  livres  le  montant 
de  ce  capital.  L'inti^rèt  de  ce  capital,  à  4  1/2  0/0  repré- 
sente 9U  millions  de  livres  sterling  et  cet  intérêt  se 
payant  sous  l'orme  d'importations,  représente  une 
somme  équivalente  dans  l'excédent  des  importations 
sur  les  exportations. 

Il  y  a  uu  autre  chapitre  «  d'exportations  invisibles  », 
c'est  celui  des  frets  et  des  bénéfices  de  la  navigation. 
_  M.  Ritchie  rappelle  que  ce  chapitre  a  été  évalué  par 
sir  Robert  Giffen  à  76  millions,  en  1882  ;  il  estime  qu'on 
peut  le  fixer  aujourd'hui  à  90  millions.  Un  autre  cha- 
pitre représente  la  valeur  des  navires  anglais,  anciens; 
ou  nouveaux,  vendus  à  l'étranger  :  on  en  estime  le 
montant  à  7.000.000  de  livres  sterling  par  an. 

Les  <(  exportations  invisibles  ->  se  décomposeraient 
donc  ainsi,  d'après  les  calculs  les  plus  optimistes  : 


Intérêt  des  titres  placés  au  dehors  . . , 
Frets  et  bénéflces  de  la  navigation... 
Vente  de  navires  


Liv.  st. 

90.000.000 
90.000.000 
7.01)0.000 


Total   187.000.0u0 

Si  ces  évaluations  sont  exactes,  M  Ritchie  pense  qu'il 
ne  faudrait  avoir  aucune  appréhension  dans  le  cas  où 
l'excédent  des  importations  atteindrait  180  millions  de 
livres  sterling. 

Le  Times,  qui  a  commenté  ces  observations,  fait  re- 
marquer que  ce  chiffre  n'a  jamais  été  atteint,  mais 
qu'on  s'en  est  approché  beaucoup,  et  il  rappelle  que  lui- 
même  a  évalué  il  y  a  peu  de  temps  à  150  millions 
l'excédent  normal. 

Après  avoir  reconnu  que  M.  Ritchie  est  plus  à  même 
que  lui  de  fournir  des  statistiques  exactes,  le  Times 
déclare  qu'il  n'y  a  pas  encore  de  raisons  pour  croire 
que  l'Angleterre  «vit  sur  son  capital»;  mais  un  fait 
reste  :  à  savoir  que  l'excédent  des  importations  a  aug- 
menté dans  des  proportions  excessives,  en  une  seuTe 
année,  et  qu'il  atteint  aujourd'hui  le  maxii?tian  que 
les  évaluations  les  plus  favorables  ont  établi. 

Une  polémique  s'est  engagée  sur  cette  question  ;  les 
principaux  statisticiens  ont  voulu  apporter  leur  con- 
tribution 9  l'étude  du  phénomène;  mais,  de  toutes  les 
communications  faites  à  ce  sujet,  la  plus  curieuse  est 
celle  de  sir  Robert  Gitfen  lui-même.  Dans  une  commu- 
nication lue  le  17  janvier  dernier  à  la  Société  de  stalis- 
tique  de  Londres,  l'ancien  secrétaire  du  Board  of  Trade 
a  voulu  établir  qu'au  lieu  de  diminuer,  les  exporta- 
tions anglaises  ne  cessent  de  se  développer. 

Et  pour  le  prouver,  sir  Robert  Giffen  à  établi  le  ta 
bleau  suivant  : 


Moyenne  dès  exportations  annuelles  : 


Exportations 
totales 


Augmen- 
ta tiens 


1855-57 . 
1866-67 . 
1875-77 . 
1885-87 . 
1895-97 . 


(Millions  de  livres  i 
184  ,, 
228  94 
264  36 
274  10 
292  18 


L  impression  qui  se  dégage  de  ce  tableau  est  que  si 
le  développement  commercial  se  poursuit  avec  plus  de 
lenteur  qu'au  milieu  du  siècle,  il  se  manifeste  néan- 
moins d'une  façon  substantielle  et  dans  une  plus 
grande  proportion  que  pendant  la  dernière  dilcade. 

Qui  veut  trop  prouver  ne  prouve  rien....  Il  est  facile, 
en  effet,  de  faire  observer  que,  dans  le  tableau  de 
sir  Robert  Giflen,  les  résultats  de  1898  —  connus 
cependant  —  ne  figurent  pas,  et  que  les  chiffres  des 
exportations  relevés  par  lui  comprennent  le  commerce 
de  transit.  Ce  n'est  pas  tout.  Pourquoi  sir  Robert 
Giffcn  a-t-il  choisi  certaines  périodes  triennales  ?  Cette 
sélection  était  d'autant  moins  nécessaire  que,  lorsqu'il 


appartenait  au  Board  of  trade,  il  avait  publié  de.s 
tablenux  statistiques  embrassant,  par  moyennes  (|uin- 
quennales,  toute  la  j)ériodo  considérée  aujourd'hui. 
N'est-on  pas  en  droit  de  se  demander  s'il  n'a  pas 
établi  ces  nouveaux  calculs  pour  plier  les  chiffres  à 
l'explication  de  sa  thèse?  Nous  en  serons  convaincus 
si,  en  prenant  les  chiffres  des  années  laissées  aujour- 
d'hui de  côté,  nous  obtenons  des  résultats  absolument 
opposés  à  ceux  qu'il  indique.  Et  c'est  précisément  le 
cas.  "Voici,  en  eff'et,  d'après  le  Financial  Neios,  com- 
ment sa  statistique  aurait  dû  être  établie  : 

Moyenne  annuelle  des  exportations  des  produits 
britanniques  : 


1855-59 . . 
18Gi)-64.. 
1865  69 . . 
1870-74... 
1875-79 . . 
1880  84 . . 
W8r>  89  . . . 
1890-94 . . . 
1895-98 . . . 


Expor-  Auir.  ou  dim. 
tation      par  période 

(Millions  de  hv.  st.) 
116  » 


138 
181 
235 
202 
234 
226 
234 
233 


+  22 
+  43 
-I-  54 

—  33 
+  32 

—  8 
+  8 

—  1 


Popu- 
lation 

(Millions 
28.2 
29.2 
30.4 
31.9 
33.6 
35.2 
3G.6 
3H.1 
39.5 


Cette  statistique  donne  un  résultat  tout  à  fait  diffé- 
rent :  elle  montre  que,  de  1895  à  1898,  les  exportations 
sont  restét's  stationnaires  ;  que,  par  rapport  à  la  période 
écoulée  de  1880  à  1885,  elles  ont  subi  une  baisse;  et 
que,  par  rapport  à  la  période  écoulée  de  1^70  à  1875 
cette  baisse  a  été  encore  plus  sensible.  Et  si  on  les 
compare  au  mouvement  de  la  population,  on  constate 
que,  pour  rester  en  rapport  avec  son  développement 
les  exportations  anglaises,  de  1895  à  1898,  auraient 
du  être  supérieures  de  12  0/0  à  celles  de  1880  à  1885- 
elles  leur  ont  été,  en  réalité,  inférieures  de  1/2  0/0.  ' 

11  est  inutile  d'insister  sur  cette  controverse  :  mieux 
vaut  reconnaître  que  si  quelques  statisticiens  veulent 
lutter  contre  l'évidence,  la  majorité  du  peuple  anglais 
reconnaît  un  fait  avoué  par  le  Board  of  trade:  c'est-à- 
dire  que  le  commerce  extérieur  du  pays  se  trouve  dans 
une  condition  défavorable,  que  le  fait  ne  date  pas  d'au- 
jourd'hui, qu'il  est  grand  temps  d'aviser. 

(A  suivre).  Georges  Bourgarel. 


LE  RENOUVELLEMENT  DU  PRIVILIÏGE 

DE  LA  BANQUE  NATIONALE  DE  BELGIQUE 

.on?      1"      "^^^  ^^"^^  ^  prorogé  jusqu'au  1er  janvier 
1903.  la  durée  de  la  Banque  Nationale  de  Beloigue 
instituée  par  la  loi  du  5  mai  1850.  °  ' 

Une  assemblée  extraordinaire  des  actionnaires  tenue 
le  17  décembre  1898,  a  sollicité  une  nouvelle  proroga- 
tion ;  le  Gouvernement  déférant  à  ce  vœu  a  déposé, 
e  22  décembre,  un  projet  de  loi  en  huit  articles  pro- 
longeant la  durée  de  la  Banque  pour  30  années,  à  par- 
tir du  janvier  1899,  c'est-à-dire  pour  26  années  ef- 
fectives. 

«  Il  ne  pouvait  venir  à  l'esprit  dit  l'exposé  des  mo- 
«  tifs,  de  toucher  aux  bases  mêmes  de  notre  grande 
«  Institution  de  crédit  et  d'émission  :  le  sysiéme  édifié 
«  par  le  législateur  de  1850  et  consacré  par  les  Cham- 
«  bres  en  18/2,  a  subi  victorieusement  l'épreuve  d'un 
«  demi  siècle  d'expérience.  Durant  cette  longue  pé- 
«  riode,  raaiquée  par  tant  de  transformations  dans 
«  l'ordre  industriel  et  commercial,  la  Banque  Natio- 
«  nale  a  rempli  sans  défaillance  sa  haute  et  déhcate 
«  mission,  étend  ant  sans  cesse  les  services  qu'elle  rend 
«  au  pays  et  à  l'Etat,  et  l'histoire  de  son  développe- 
«  ment  et  de  sa  prospérité  se  confond  avec  celle  du 
«  développement  et  de  la  nation  elle-même.  » 

Il  est  impossible  de  mieux  dire  et  de  rendre  un  hom- 
mage plus  mérité  à  un  Etablissement  qui,  s'il  n'a  pas 
eu  à  aff'ronter  les  mêmes  orages  que  son  ai  née,  la  Ban- 
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que  de  France,  a  eu  en  toute  circonstance  la  conduite 
la  plus  lionorable  et  la  plus  patriotique,  mais  les  con- 
ditions du  renouvellement  du  privilège  nous  paraissent 
terriblenient  dures.  » 

Le  quart  des  bénéfices  dépassant  4  0/0  est  attribue  a 
l'Etat,  qui  perroit,  en  outre,  1/4  0/0  par  semestre  sur 
l'excédent  de  la  circulation  moyenne  des  billets  au  delà 
de  27ô  millions. 

Les  b^néûc^s  résultant  pour  la  Banque  de  la  diffé- 
rence entre  l'intérêt  de  3  1/2  0/0  et  le  taux  perçu  par 
elle  appartiennent  à  l'Etat.  .      ,  , 

Elle  supporte  tous  les  frais  du  service  de  trésorerie 
qu'elle  exécute  gratuitement  et  fournit,  en  outre,  une 
subvention  annuelle  de  230  000  fr.  . 

Elle  verse  au  Trésor  le  montant  des  billets  d  anciens 
types  non  représentés  au  remboursement.  _ 

Cette  dernière  dispositionne  peut  être  considérée 
comme  onéreuse,  puisque  la  Banque  ne  prescrit  pas 
ses  billets  mais  les  autres  font  véritablement  a  1  Etat 
une  situation  par  trop  privilégiée,  et  il  reçoit  positive- 
ment plus  qu'il  ne  donne. 

L'avantage  que  le  droit  d'émission  confère  a  une 
banque  est-  1»  de  lui  fournir  des  ressources  non  pas 
illimitées,  tant  s'en  faut,  mais  fort  étendues,  et  qui  aug- 
mentent ou  se  restreignent  avec  ses  propres  affaires; 
par  conséquent  une  banque  dont  la  circulation  ri  est 
pas  fonction  du  capital  comme  en  Amérique,  ou  d  un 
prêt  au  Trpsor  comme  en  Angleterre,  ne  court  pas  le 
double  risque  de  manquer  de  ressources  au  m.oment  ou 
elle  en  a  besoin,  ou  de  payer  des  intérêts  sur  des  dépots 
nui  lui  sont  devenuis  inutiles;  2o  l'émi-sion  fournis- 
sant aux  banques  les  capitaux  qui  leur  sont  néces- 
saires les  dispense  de  rémunérer  les  dépôts  du  public. 
Ces  deux  avantages  sont  fort  grands,  mais  ils  sont 
compensés  par  des  entraves.  ... 

Les  Banques  ne  neuvent  faire  qu'un  nombre  restreint 
d'opérations,  et  elles  sont  obligées  de  s'abstenir  des 
plus  fructueuses.  ,  .a 

On  pourrait  poser  en  principe  qu  un  pays  est  payé 
du  in-ivilège  qu'il  accorde  à  un  établissement  prive 
d'émettre  des  billets  par  la  sûreté  et  la  stabilité  de  la 
circulation  fiduciaire  et  qu'il  n'a  rien  à  réclamer  au 
d  cl  à 

Malheureusement,  à  cet  égard,  les  idées  sont  difï'é- 
rentes  ce  qui  ne  veut  pas  dire  q  elles  soient  jusiee, 
on  voit  le  fait  qu'une  banque  transforme  ou  semble 
transformer  une  feuille  de  papier  en  monnaie  et  on  est 
porté  à  croire  que  le  droit  d'émission  est  quelque 
chose  d'assez  semblable  à  la  pierre  philosophale  ;  de  la 
la  part  de  plus  en  plus  grande rédamee  par  1  Etat  dans 
les  bénéfices  des  banques.  j  -i. 

L'apport  de  l'émission  dans  les  profits  des  banques 
est  cependant  peu  de  chose,  il  est  éga.  tout  au  plus 
à  l'économie  réalisée  sur  les  intérêts  que  les  banques 
ordinaires  servent  à  leurs  déposants  sous  déduction 
des  frais  de  fabrication  et  de  tintibre  des  billets  et  des 
mouvements  de  fonds.  Pour  la  Banque  Nationale  de 
Belgique,  c'est  être  fort  généreux  que  dévaluer  a 
1  500  000  fr.  le  gain  que  lui  a  valu  sa  circulation  en  1898 
or,  elle  a  payé  en  dehors  des  impôts  de  droit  commun 
et  du  timbre  des  billets  : 

1/4  des  bénéfices  excédant  l'intérêt  de  6  0/0  sur  le 
capital  de  la  Banque  •  ••  1.136.430 

1/4  0/0  sur  la  circulation  moyenne  des 

billets,  au-delà  de  275  millions   977.96/ 

Ensemble   2.114.397 

Soit  certainement  5  à  GOO  OOO  fr.  de  plus  que  si, 
renonçant  à  son  privilège,  la  Banque  avait  fait  ses 
affaires  avec  son  capital,  ses  réserves  et  des  dépots. 

A  cela  on  peut  i-épondre  que  la  Banque  Nationale 
de  Belqique  existe  depuis  1850,  que  ses  actioris  donnent 
un  dividende  convenable  et  sont  cotées  a  un  pri.^ 
élevé  par  conséquent  que  l'Etat  ne  s  est  pas  enrichi  de 
sa  ruine.  Cela  est  vrai,  mais  grâce  à  des  circons- 
tances toutes  s])écialos.  La  Belgique  e?t  un  pays  ou  la 
population  est  fort  dense;  or,  l'activité  des  aiaires  ne 
détend  ni  de  l'étendue  du  territoire,  ni  du  chiffre 
absolu  de  la  populafion,  mais  du  rapport  de  la  popu- 


lation à  l'étendue  du  territoire  :  plus  ce  rapport  est 
élevé,  plus  la  vie  économique  est  intense  et  plus  les 
banques  peuvent  intervenir  étant  l'occasion  do  ga- 
gner de  l'argent.  La  Banque  Nationale  fonctionne 
dans  un  pays  qui,  heureusement  pour  elle,  peut 
lui  donner  la  plus  grande  activité  possible,  mais  la 
formule  belge,  c'est-à-dire  l'exploitation  à  outrance  de 
la  banque  par  l'Etat,  transportée  hors  des  frontières 
donne  de  déplorables  résultats.  En  Italie,  le  Gouver- 
nement a  cru  de  bonne  politique  d'accabler  les  banques 
d'impôts.  L'expérience  n'a  guère  été  satisfaisante;  il 
aurait  mieux  valu  leur  laisser  constituer  des  réserves 
avec  leurs  bénéfices,  leur  situation  et  celle  même  de 
l'Etat  serait  autrement  prospère  si  elles  avaient  accu- 
mulé ce  qu'elles  ont  jeté  dans  le  tonneau  desDanaïdes 
du  budget. 

Les  conditions  imposées  à  la  Banque  de  Belgique 
nous  paraissent  trop  onéreuses  ;  l'Etat  se  fait  la  part 
du  lion  et  cherche  à  vendre  le  plus  cher  possible  sa 
marchandise.  On  ne  peut  pas  l'approuver,  car  il  y  a 
d'autres  intérêts  enjeu  que  quelques  centaines  de  mille 
francs  ajoutés  au  budgei.  Ce  prix  exorbitant  du  privi- 
lège est  acceptable  pour  la  Belgique,  mais  il  serait 
ruineux  dans  tout  autre  pays  ;  aussi  est-il  fort  regret- 
table que  ce  précédent,  qu'on  ne  manquera  p  is  d'invo- 
quer ailleurs,  soit  créé  surtout  par  un  peuple  intelligent, 
prospère  et  bien  gouverné. 

Pierre  des  Essars. 


SOCIÉTÉ  ANONYME 


TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 


Les  actionnaires  de  la  Société  anonyme  de  Travaux 
Dyle  et  Bacalan  se  sont  réunis  en  assemblée  générale 
ordinaire  le  29  décembre  dernier,  pour  examiner  et 
approuver  les  comptes  de  l'exercice  qui  a  pris  finie 
31  juillet  1898. 

Ainsi  qu'il  ressort  du  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration, l'année  sociale  a  été  favorable.  Les  bénéfices 
nets  se  sont  élevés,  en  efl'et,  à  576.552  francs,  contre 
482.346  fr.,  soit  une  augmentation  de  94.206  fr.  Ils  se 
décomposent  ainsi  : 

Recettes  Francs 


Bénéfices  des  ateliers  

Bénéfices  dos  entrepr.  de  construction. 

Intérêts  et  commissions  

Exercices  clos.  


571.358  05 
131,400  80 
419.009  37 
82.097  61 

1.153.865  83 


Dépenses 

Frais  d'administration   ^Z^'nîo  m 

Frais  d'étades   ,  Vn 

Frais  litigieux   444  10 

Intérêts  des  obligations,  primes  de  rem- 

boursement  et  impôts   ici 

Droits  de  transmission  sur  les  actions.  oO.lba  » 

Solde   576.552  48 

1.153.835  83 

Après  déduction  des  5  0/0  à  attribuer  à  la  réserve 
léf^ale,  et  qui  se  chiffrent  par  28.827  fr.  62,  il  ne  res- 
taîi  disponibles,  sur  le  susdit  montant  de  5*6.552  fr.  48, 
que  547  724  fr.  86,  représentant  un  peu  plus  de  26  fr. 
par  action.  Le  Conseil  d'administration  a  cru  pouvoir, 
néanmoins,  fixer  à  30  fr.  par  action,  soit  6  0/0  du  ca- 
pital, le  dividende  pour  l'exercice  1897-1898,  et  pour 
parfHire  la  différence,  il  a  opéré  sur  le  «  fonds  de  pré- 
voyance »,  un  prélèvement  de  82  275  fr.  14.  sorte 
que  ce  fonds,  constitué  en  1895  au  montant  de  950.000 
francs,  se  trouve  maintenant  réduit  à  61.642  fr.  66  par 
suite  des  prélèvements  successifs  opérés  pour  le  règle- 
ment des  trois  derniers  exercices.         ^    ^  oa 

Il  faut  constater  que  le  susdit  dividende  de  30  tr.  ac- 
cuse.,une  diminution  sur  l'exercice  précédent.  En  effet, 
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celui  de  ISOO  18U7  avait  été  lixé  à  iO  fr.,  pour  15.000 
actions  anciennes,  et  les  G. OUO  actions  nou\'el[es,  ci  i^^i'es 
confonnénient  aux  décisions  prises  par  les  assemblées 
générales  des  16  juillet  et  10  août  1896,  avaient  reçu,  en 
dehors  de  l'intérêt  auquel  elles  avaient  droit,  en  rai- 
son des  versements  etiectués  sur  chacune  d'elles  au 
fur  et  à  mesure  des  appels  de  fonds  qui  avaient  été  laits, 
un  dividende  complémentaire  de  15  fr.  Mais  comme 
ces  répartitions  absorbaient  une  somme  de  753.594 
francs  19,  alors  que  les  bénéfices  nets,  pour  l'extrcice, 
ne  s'é  evaient  qu'à  482  346  fr.  03,  montant  qui  sh 
trouva  réduit  à  458.<!28  fr.  75  après  prélèvement  de 
5  0/0  pour  la  réserve  légale,  on  avait  dû  prélever 
295  365  fr.  46  sur  le  «  fonds  de  prévoyance  »,  pour  com- 
bler l'écai  t  existant. 

Ici,  rappelons  que  la  Soc; e'/e  anonyme  de  Travaux 
Dylfi  el  Bdcdian  avait  été  constituée  le  8  mars  18/9  au 
capital  de  5U0  000 fr.,  divisé  en  1.000  actions  de  500  fr., 
souscrites  au  pair.  En  vertu  d'une  décision  de  l'assem- 
blée générale  tenue  à  la  date  du  20  novembre  1879,  le 
capital  fut  porté  à  7.500.000  fr.,  par  la  création  de 
14.000  actions  nouvelles  entièrement  libérées,  qui  fu- 
rent attr^ buées  par  moitié,  à  la  Société  Belge  de  la  Dyle, 
en  représentation  de  l'apport  de  ses  ateliers  de  la  Dyle, 
et  à  M.  Delahante,  en  représentation  de  ses  usines  de 
Bacalan  Enfin,  comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  en 
1896,  6.0('0  actions  nouvelles  furent  créées,  qui  élevè- 
rent le  capital  à  10. 500.000  fr.  Ces  derniers  titres  furent 
émis  à  750  fr.,  dont  500  fr.  pour  le  compte  capital,  et 
250  fr.  ])0ur  les  réserves. 

Le  bilan  au  31  juillet  1898,  de  la  Société,  s'établit  de 
la  manière  suivante  : 


Actif  Francs 

Immeubles  et  outillage   7.346.618  91 

Maiéritl  et  mobilier   512.067  90 

Marchandises  eu  magasins   716.;jf>7  >-0 

Travaux  en  cuurs  d'exéculion   561.09ii  9-3 

Argent  en  caisse  el  chez  les  banquiers   Vtjfi^.ïylï  79 

Comptes  débiteurs  divers  et  d'ordre   5.70.î.02s  9  ) 

Valeurs  en  portefeuille   8.1.34.1."'3  81 

Cautionnements   ■  194  •<'41  90 


Passif                         '  '~ 

Capital  : 

Actions   10.500.000  » 

19 JH^)  obligalions  de  500  fr.  inscrites  pour 
la  valeur  actuelle  de  30  annuités  à  courir,  cal- 
culée au  taux  etlectif  de  l'emprunt   8.3-21.91(1  07 

Fonds  de  réserve  statutaire   434. HS2  77 

Fonds  de  prévoyance   143.917  80 

Réserve  spéciale  {ail'aire  Pechen   150.282  44 

Réserve  provenant  de  la  réalisation  au-dessus 

du  nair  des  6.^  0)  actions  nouvelles   I.f0^.512  ?6 

Comptes  débiieurs  divers  et  d'ordre   5.430.560  14 

Cautionnements  faits  par  des  banquiers   173.483  9i) 

Prolits  et  pertes   .'70  .^âvi  48 


20.74it).lU(»  i)6 

En  tenant  compte  de  la  répartition  des  bénéfices  de 
l'exercice  1897-1898  et  du  prélèvement  opéré,  les  réser- 
ves de  la  Société  atteignent  maintenant  le  total  de 
1.090.147  fr.  85,  à  savoir  : 

Francs 


Fonds  de  réserve  statutaire   463,710  31 

Fonds  de  prévoyance   61.6'i2  66 

Réservi!  spéciale   15G.2S2  44 

Réserve  provenant  de  la  réalisation  au-dessus 

du  pair  des  O.OuO  actions  nouvelles   ]  .008.512  .30 


1.690.147  85 

Pendant  l'e.vcrcice  1897-1898,  plusieurs  modifica- 
tions  ont  été  apportées  dans  le  bilan.  Le  compt»- 
«Immeubles  et  outillnge  »  s'est  augmenté  de  172.155 
francs  21  applicables,  presque  entièrement,  à  l'achat 
des  terrains  nécessair»  s  à  l'agrandissement  de  l'usine 
de  Bordeaux.  Il  devenait  en  effet  indispensable,  fait 
observer  à  ce  sujet  le  Conseil  d'administration,  de 
construire  do  nouveaux  ateliers  .à  Bacalan  et  de  les  mu- 
nir d'un  outillage  supplémentaire,  si  l'on  voulait  se 


I  mettre  en  mesure  de  iirofiterdii  grand  mouvement  au- 
quel l'Exposition  de  1900  allait  donner  lieu.  En  fait, 
la  prévoyance  du  Conseil  s'est  trouvée  justiliée,  puis- 
que les  ateliers  de  Bacalan  ont,  actuellement,  des  com- 
mandes en  voitures,  wagons,  lenders,  chaudror^nc- 
rie,  etc.,  qui  dépassent  le  chilfre  de  9  millions  de 
francs,  et  dont  on  n'aurait  pas  pu  se  charger  si  les 
installations  nouvelles  n'avaient  pas  été  terminées. 

Le  montant  des  valeurs  que  la  Société  détient  en 
portefeuille  s'est  également  accru  par  suite  du  verse- 
ment qu'elle  a  eu  à  elfectuer  sur  ses  actions  de  la 
Compagnie  de  Matériel  de  Chemins  de  fer  du  Haut- 
Volga  et  aussi  par  le  paiement  qui  lui  a  été  fait, 
en  obligations  de  la  Compagnie  de  Chemins  de  fer 
Brésiliens,  de  dividendes  acquis  aux  actions  de  cette 
entrepiisc  qu'elle  possède.  D'autre  part,  la  nature  des 
valeurs  vénézuéliennes  en  portefeuille  a  été  modifiée. 
Ija  Coinpagnie  Française  de  Chemins  de  fer  Véné- 
^ue/î'ens  a  remboursé  ses  bons  décennaux,  et  la  Société 
Dyle  et  Bacalan  a  accepté,  en  remplacement  de  ces 
bons  dont  le  gage  éiait  de  la  rente  vénézuélienne,  les 
titres  mêmes  de  cette  rente. 

Au  cours  de  l'exercice,  la  Société  a  converli  les  obli- 
gations 5  0/0  qu'elle  avait  en  circulation  en  obliga- 
tions 4  0/0,  et  elle  a  augmenté  ses  participations  en 
prenant  une  petite  part  d'intérêt  dans  deux  entre- 
prises qui  sont  de  nature  à  lui  procurer  des  travaux  : 
la  Société  d'Etudes  des  Chemins  de  fer  Chinois,  et 
la  Société  pour  le  Développement  du  Commerce  et 
de  V Industrie  en  Ethiopie. 

Le  rapport  parle  aussi  des  affaires  dans  laquelle  la 
Société  est  engagée  et,  en  premier  lieu,  des  chemins  de 
fer  du  Parana,  au  Brésil,  dont  l'exploitation  a  donné 
de  bons  résultats.  Il  ajoute,  toutefois,  qu'une  demande 
de  concession  pour  un  chemin  de  fer  desiiné  à  relier 
Gurilyba  avec  la  colonie  de  l'Assunguy  a  été  abandon- 
née. Par  contre,  et  vu  l'amélioiation  qui  est  signalée 
dans  la  situation  du  Brésil,  la  Société  a  accepté  d'étu- 
dier un  projet  de  construction  et  d'exploitation  de 
chemins  de  fer  dans  l'Etat  de  Espiiito-Santo,  projet 
qu'elle  entreprendra,  s'il  y  a  lieu,  avec  le  concours  de 
la  Basique  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  Quant  à  la  Com- 
pagnie du  Matériel  de  Chemins  de  fer  du  Haut-  Volga, 
elle  a  maintenant  ses  ateliers  en  fonctionnement,  et  le 
montant  des  commandes  qu'elle  a  déjà  reçues  s'élève  à 
7. .500.01  0  fr.  Enfin,  la  Société  Belge  des  Corpx  Creux  a 
achex  é  l'installation  de  son  usine  do  Lou\  ain,  et  les 
premiers  produits  fabriqués  se  distinguent  par  une 
grande  perfectiou  d'exécution  qui  laisse  espérer,  pour 
eux,  un  écoulement  satisfai>ant. 

Ajoutons  à  ce  qui  précède  qu'en  18971898  le  chilïre- 
afïaires  manufacté  par  les  ateliers  de  la  Société  Dyle  et 
Bacalan  a  été  de  7.260.000  fr.,  et  que  la  situation  du 
carnet  de  commandes  permet  de  compter,  pour  l'année 
en  cours,  sur  des  résultats  plus  importants  encore.  Au 
29  décembre  dernier,  le  susdit  carnet  accusait,  en  effet, 
11.500.000  fr.  de  commandes,  alors  que  l'année  précé- 
dente, à  la  même  époque,  les  inscriptions  ne  s'ébn  aient 
qu'à  7  millions  de  francs.  L'exercice  1898-1899  a  donc 
débuté  dans  de  bonnes  conditions,  et  il  n'est  pas  inutile 
de  dire  encore  que  l'atelier  de  Bacalan  a,  dès  mainte- 
nant, un  important  travail  assuré  même  pour  l'année 
1900. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  DÉCEMBRE  1898 


Les  tableaux  du  commerce  extérieur  de  la  France, 
en  1808,  que  nous  reproduisons  ci-dessous,  u'optrent, 
l)ar  rapport  à  1897,  une  diminution  de  95  millions  de 
francs  environ  dans  la  valeur  des  marchandises  ex- 
portées. 

Il  importe  de  faire  observer  que  si  l'année  1898  ac- 
cuse un  déficit,  par  rapport  à  1897,  celle-ci  accu-<ait, 
par  rapport  à  1890,  un  accroissement  de  197  millions 
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dans  les  exportations.  En  dépit  de  son  infériorité  rela- 
tive, l'année  qui  vient  de  s'écouler  a  donc  bénéficié 
d'une  auomenlation  sur  l'avant-dernière  année  ,  la- 
quelle était  en  progrès,  à  son  tour,  sur  les  deux  an- 
nées qui  l'avaient  précédée. 

On  est,  dès  lors,  en  droit  d'espérer  que  le  phénomène 
survenu  eu  1898  est  accidentel.  On  n'en  doutera  pas  si 
l'on  considère  que  la  guerre  entre  les  Etats-Unis  et 
l'Espagne  a  été  le  principal  facteur  des  troubles  dans 
les  relations  commerciales. 

Nos  exportations  aux  Etats-Unis  ont  diminué  de  32 
millions  et  demi,  celles  en  Espagne  de  16  millions  et 
demi,  celles  en  Angleterre,  qui  sert  de  principal  transit 
pour  l'Amérique,  de  93  millions  et  demi.  Voilà  qui 
forme  un  total  bien  supérieur  à  celui  de  la  diminution 
délinitive  de  nos  exportations.  La  réduction  aurait 
donc  été  bien  plus  considérable  si  notre  commerce 
n'avait  pas  accru  ses  débouchés  dans  d'autres  direc- 
tions :  c'est  ainsi  que  1898  accuse  un  accroissement 
d'exportation  de  9  millions  en  Russie,  de  24  millions  en 
Belgique,  de  14  millions  en  Allemagne,  de  10  millions 
en  Suisse,  de  1  million  et  demi  dans  la  République 
argentine,  de  plus  de  5  millions  dans  les  pays  divers 
et  dans  les  colonies.  Que  ces  débouchés  se  maintien- 
nent, que  la  reprise  avec  l'Angleterre,  très  accentuée  en 
déceûibre  dernier,  continue  à  se  manifester,  et  l'année 
1899  reprendra  la  série  de  l'ascension  constante  de  nos 
exportations. 

RÉSUMÉ  COWIPARATIF  des  Importations  et  Exportations  par 
catégories  pendant  les  dix  dernières  années  (1889-1898)  : 

IMPORTATIONS  Commerce  spécial  (en  milliers  de  francs) 


Akinées 

Matières 
premières 

Objets 
fabriqués 

Objets 
d'alimen. 

Total  des 
import. 

Or,  arg. 
et  billon 

1898 

■2. 111. -m 

627.381 

1.471.538 

4  376.(95 

394.223 

1897 

2.318.9U 

608.  «482 

1  028.614 

3  956.0-27 

461,845 

1896 

•2. 113  582 

618.385 

!.0<'6.6|-2 

3.798  579 

478,548 

1895 

2.1ii0.i'20 

583.480 

1 .035. 4t9 

3.7i9  «99 

395  107 

1894 

2.  lli'(,481 

548.281 

1  197  677 

3  850  445 

551 .632 

1893 

2  22().5n7 

572.504 

1.060.689 

3.853  700 

464  338 

iidZ 

2.17-.'  68S 

61 i.936 

1 . 400 . 435 

4.188  059 

507.746 

1891 

2.457.0-0 

658.335 

1.ô^2.5l2 

4  -,67  867 

538,855 

1890 

2.382  839 

609.004 

1  445  065 

4. 136.908 

256 . 449 

1889 

2  303  308 

572.298 

1  441.162 

4.316.768 

448  335 

EXPORTATIONS  Commerce  spécial  (en  milliers  de  francs) 


Années 

Matières 
preiii. 

Objets 
fabriqués 

Objets 
d'alimen. 

Colis 
postaux 

Total  des 
export. 

Oi,apg. 
et  billon 

1898 

918.812 

1  717,857 

658.877 

207  621 

3.503.167 

503.4(8 

1897 

943.872 

1 .770.386 

720.655 

163.039 

3.597  952 

326.099 

1896 

8.6.207 

1.766  764 

651.793 

146  156 

3  400  920 

512.733 

1895 

873  599 

1.752.578 

591.0  '4 

116,615 

3.373.796 

,324.836 

1894 

7:i4.65« 

1.578  414 

066.210 

78  8f3 

3  078.145 

216. t73 

1893 

783  991 

1.669.191 

710  596 

72.6,15 

3,236  383 

242.697 

1892 

822.587 

1  820  713 

759. 3u3 

^8.132 

3  460  735 

214.215 

1891 

836  o-;i 

1.863  415 

8.)8.S22 

61. 47^ 

3.569.737 

,381.3-20 

1890 

899  132 

1  950  879 

855.378 

4s, 068 

3.753.458 

359.0ti2 

1889 

942.628 

1.881  302 

837.525 

39.50i 

3.7C3.957 

232.090 

Résumé  des  échanges  avec  les  principaux  pays 

(En  milliers  de  francs) 
Année  1898 

"Différ. 


ÉTATS 


Russie  

Angleterre  

Allemagne  

Belgique  

Suisse  

Italie  

Espagne   

Turquie  

Etats-Unis  

Brésil  

Républ.  Argentine 


ImporUI.  EiporUI 


282 
4S4 
32  5 
298, 

81 
134 
322 

98 
633 

68 
230. 


130  34.507 
7<i9  iri3o591 
3.30,394  108 
598  ï 35. 941 
624  200  779 
51!  138.9.Î5 
071  82.026 
490  48  168 
8.88  21  9  633 
708  57.363 
698  52.207 


l'e::p 


-274  6-23! 
-f 553. 8 «2 
4-  68  8,i2 
4-238.343 
4 119. 155 
-i-  4  4:4 
— 240.015 

—  50.3-22 
—424.255 

—  Il  315 
—184.491 


ni'(-cnil)ro  1898 


D     ■  I  Différ. 
loiporlal.    Biportat.  l'ei.^. 


3  543  —  16.6fi4 
102  209  +  .50,  161 
69.973'-(-  38  21  7 


63  701 
19.944 
I5.u82 
8.948 
3  370 
10.609 
5.477 
5.447 


-(-  38.936 
-i-  11  406 
4-  2.(03 

—  1  1.922 

—  5.022 

—  38.227 

—  467 

—  16.8-25 


Voici,  par  pays,  à  l'importation  et  à  l'exportation,  les 
difit'érences  par  rapport  à  1897  : 

Importations  Exportations 
Augment.  Dimin.    Augment.  Dimin. 


(Milliers  de  francs) 

Russie                       46.017  »_ 

Angleterre                      »  686.979 

Allemagne                   16.133  » 

Belgique                    10.3/7  » 

Suisse                         3.U46  » 

Italie                          2.802  » 

Espagne   74.684 

Turquie                           »  8.860 

Etats-Unis                196.348  » 

Brésil                         1.256  » 

République  Argent..    26.053  » 


(Milliers  de  Irancs) 

9.012  » 

93.698 
14.101  » 
24.090  » 
10.170  )' 
»  12.033 
»  16.465 
»  782 
32.529 
»  3.537 
1.529  y 


MÉTAUX  PRÉCIEUX.  —  Importations  et  Exportations  des 
Métaux  précieux  pendant  les  années  1896,  1897,  1898  (Va- 
leur en  milliers  de  francs)  : 


Matières 

IHPORTITIOSS  (milliers  de  !r.) 

EIPORTITIONS  (miUleri  il  Ir.) 

1898 

1897 

1896 

1898 

1897 

1896 

Argent  en  lingots  

Argent  monnayé  

Monnaie  de  billon.... 

Totaux  

108,091 
90  6-23 
77,377 

118.040 

89 

1Î9.I05 
141  609 
7J.734 
100.294 

lo; 

111  691 
l'9  117 
70  610 
106.960 
133 

43  767 
269.091 

53.539 
136.296 
613 

19.851 
112.011 
8  904 
182.936 
2.994 

24.151 
286.743 
5  970 
194.971 
896 

394.2-22 

461  815 

478.548 

503.408 

,326.698 

512.732 

RÉSUMÉ  des  perceptions  opérées  par  le  service  des" 
douanes  et  le  service  des  contributions  indirectes  pendant 
les  années  1896.  1897  et  1898  : 

DESIGNATION 


Service  des  Douanes  : 

Droits  de  douanes  à  l'importation  

—  de  statistique  

—  de  navigation  

—  et  produits  divers  de  douanes  

Taxe  de  consommation  des  sels  

Total  

Service  des  contribut.  ladirectes; 

Boissons  et  droit  de  fabr.  des  bières — 

Spls  

Sucre  indigène  (droit  de  fabrication)... 

Droits  divers  et  rec.  à  diff.  titres  

Vente  des  tabacs  

—  des  poudres   

—  des  allumettes  

Total  

Total  généi'al  des  perceptions.. 
A  déd.  les  déji.  p,  primes  ou  drawbacks, 
Reste  acquis  au  Trésor  


1898 

1897 

1896 

Mille  fr. 

Mille  fr. 

Mille  fr 

476,683 

432.775 

423.919 

7  209 

7.163 

6.798 

7.899 

7.758 

7,690 

5  696 

5  636 

5.862 

22,443 

24.049 

25  047 

519.930 

477.381 

469.316 

497.124 

474.104 

463.658 

11.219 

10.748 

9.694 

150. f88 

157.930 

155.-229 

126.681 

137  47(^ 

132.850 

404.880 

395.510 

393.940 

11.498 

11 .874 

1 1  470 

29.187 

29-253 

-28.731 

1231.177 

1216.889 

1195  572 

1751.107- 

'.694, -270 

1664.888 

1  .017 

711 

683 

1750  C90 

1693.559 

1664. 293 

RÉSUMÉ  de  la  navigation  de  la  France  pendant  les 
années  1897  et  ISQHfnavires  chargés): 


Navires  français 

Avec  colonies  et  pos 
sessions  françaises 
Grande  pèche  , 

Etranger  : 
Pays  d'Europe  

—  hors  d'Europe 

Total  

Navires  étrang. 

Avec  colonies  et  pos- 
sessions françaises 

Etranger  : 
Pays  d'Europe  

—  hors  d  Europe. 

Total  

Total  général  


ENTRÉE 


1898 


Nomb 

de 
navir. 

2.263 
606 

4.162 


.597 


174 


16.457 

1.949 


18.580 
26.177 


Ton. 


(milt. 
1.739 
57 

1.759 
924 

4748Ô 


142 


7.906 
3.410 


1897 


Nomb 

de 
navir. 


2.212 
598 


4.236 

595 


7.701 


176 

16.083 
1.551 

11159  iTsîÔ 
15939125.511 


Ton 


(mill 
1.734 
57 

1.724 

95 


4.469 


116 


7  763 

2  578 


1015 
14927 


SORTIE 


1898 


Nomb 

de 
navir. 


Ton. 


2.1-55 
561 

4.414 

526 


7.669 


126 


(milt 
1  650 
60 


I  59  7 
864 


4.171 


1897 


Nomb 

de 
navir. 


2.240 
566 

4.381 
521 


7.711 


126 


12.. 320 

602 


13.048 
20.759 


Ton. 

(milt.) 
1.756 
60 

1.687 
845 

4.348 


48 

4  816 
1.134 

5T99S 
10316 
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TONNAGE  des  navires  chargés,  français  et  étrangers,  pen- 
dant les  années  1896,  1897  et  1898  (entrées  et  sorties 
réunies)  (En  tonneaux)  : 


Ditférence 

par  rapport  à  1897 

1S96 

1897 

1898 

Totale 

70 

1.5«2  2^4 

1.609.277 

1.772.220 

+  162  943 

+  10.1 

1. 115. 9-.''/ 

1.246.292 

1 .229.596 

16  696 

—  1.3 

1.279.314 

1  373.738 

1  653.353 

+  279  615 

+  20  3 

994.935 

1.021  668 

1.047.2.53 

25  585 

+  2.5 

esi.on 

714  013 

690.361 

23  652 

—  3.3 

3  613.119 

3.729.4-J2 

3.856.484 

4-  127.(62 

nrS  9-,'3 

134.956 

142.263 

7  307 

t  li 

2ri3.->i2 

28  4  13o 

286  2ul 

2  0  5 

+    0  7 

898  6.r. 

937.342 

848  444 

88.898 

—    9  4 

310. 63u 

3vj8.743 

311  118 

2.375 

+  07 

2n9  96 • 

296  880 

290  612 

6.268 

—    2  1 

714  252 

741.4f9 

787.299 

1 

T 

45.8(11. 

+  6.1 

6i7.2lt 

679.369 

692.716 

-1- 

13.347 

+  1.9 

1.72"  786 

1  786.048 

1.790.(38 

4- 

3.99.1 

+  0.2 

327  357 

353.398 

308  285 

45.1 13 

—  12.7 

1.124  851 

1,094  543 

1,008.992 

85 . 55 1 

—  78 

6.961.2S3 

7.099  ,560 

8.073.5S6 

974.i'26 

+  13.7 

130.567 

122.646 

132  6f5 

t 

9.959 

+  8.1 

1  572.698 

1 .739.843 

1.688,632 

51.211 

—  2.9 

24.;-41.268 

25.273  373 

26.610.05S 

+  1337  685 

+  b.i 

Dunkerque  

Calais  

Boulogne  

Rouen  

Dieppe  

Le  Havre  

Hontleur  

Caen   

Cherbourg  

Saint-Malo,  

Nantes  

Saint-Nazaire  

La  Rochelle  

Bordeaux  

Bayonne   

Cette  

Marseille  

Nice   

Autres  ports  

Tous  les  ports. , 

Après  avoir  reprociuit  ces  tableaux,  nous  ferons 
observer  que  la  dernière  période  de  l'année  1898  a  déjà 
accusé  une  amélioration.  En  décembre  seulement,  les 
exportations  ont  dépassé  de  51  millions  celles  du  mois 
correspondant  de  1897.  C'est  là  un  indice  que  l'on  doit 
enregistrer  avec  satisfaction. 


mODIFiCATiONS  AU  RÈGLEIYIZNT 

de  la  Compa9nie  des  Agents  de  Change  de  Paris 


Le  Journal  Officiel  du  31  janvier  publie  les  modifi- 
cations ci-après  au  règlement  du  3  décembre  1891, 
régissant  la  Compagnie  des  Agents  de  change  de  Paris  : 

Vu  l'article  83  du  di'crct  du  7  octobre  1890,  portant  qu'il 
sera  statué,  par  des  règlements  particuliers  déii)3érés  par  les 
Compagnies  d'Agents  de  change,  liomologués,  suivant  les 
cas,  par  le  Ministre  des  finances  ou  par  la  Ministre  du  com- 
merce et  de  l'industrie,  et  publiés  au  Jo\.rnal  officiel,  sur 
les  points  spéciliés  aux  articles  '<i6,  29,  31,  35,  43,  47,  50,  51, 
52,  53,  5lî,  KO,  1)3,  'rk,  S.î,  77  et  80,  ainsi  que  sur  les  conditions 
d'exécution  des  marchés,  non  réglées  par  ledit  décret; 

"Vu  le  règlement  particulier  du  3  décemljre  1891,  modifié  le 
29  juin  1898,  rendu  en  exécution  de  l'article  82  du  décret  du 
7  octobre  .890; 

La  Compagnie  des  Agents  de  change  de  Paris,  réunie  en 
Assemblée  générale,  arrête  les  modifications  ci-après  au 
règlement  du  3  décembre  1891  : 

Art.  17.  —  La  Chambre  syndicale  délègue  chaque  mois, 
sous  le  nom  d'adjoints  de  service,  trois  adjoints  au  syndic 
qui  doivent  veiller  à  l'observation  des  régiments  et  au 
maintien  de  l'ordre  dans  la  Compagnie;  toutes  les  difficultés 
entre  agents  de  change,  qui  auraient  besoin  d'une  prompte 
solution,  peuvent  leur  être  soumises. 

Ils  sont  chargés  de  présider  à  la  rédaction  et  à  la  vérifi- 
cation de  la  cote  des  cours  des  valeurs,  de  faire  le  service  des 
trésoreries  générales,  d'opérer  les  reventes  et  rachats  officiels 
et  de  fixer  les  cours  de  compensation. 

Un  quatrième  adjoint  préside  la  Commission  de  compta- 
bilité. 

Art.  34.  —  Si,  dans  une  livraison  de  valeurs  françaises,  le 
premier  coupon  à  éclioir  a  été  détaché,  il  peut  être,  mais 
seulement  pendant  le  mois  qui  précède  l'échéance,  remplacé 
par  sa  valeur  en  espèces,  sous  réserve  du  droit  éventuel  de 
l'acheteur  à  une  indemnité  dans  le  cas  où  il  justifierait  que 
ce  mode  de  règlement  a  pu  lui  occasionner  un  préjudice. 

Art.  40.—  Les  effets  au  porteur  ou  transmissibles  par  voie 
d  endossement,  négociés  au  comptant,  doivent  être  livrés  par 
l'agent  vendeur  avant  la  dixième  Bourse  qui  suit  celle  de  la 
négociation. 

Si  la  livraison  n'a  pas  eu  lieu,  l'agent  acheteur  doit,  avant 
la  onzième  Bourse,  sous  réserve  de  l'application  des  pénalités 
prévues  par  l'article  23  du  décret  du  7  octobre  1890,  aflicher 
son  vendeur. 

L'afficlie  est  apposée  d'une  manière  apparente  dans  un  en- 
droit de  la  Bourse  accessible  au  public. 
Elle  reste  apposée  pendant  trois  bourses  pleines.  A  la  qua- 


torzième Bourse  qui  suit  celle  de  la  négociation,  il  est  pro- 
cédé sans  remise  au  rachat  officiel  par  les  soins  de  la  Cham- 
bre syndicale. 

Art.  41.  —  Les  fonds  provenant  de  la  vente  d'effets  au  por- 
teur ou  transmissibles  par  voie  d'endossement  doivent,  quand 
les  tilres  sont  livrés  au  porteur  ou  dûment  endossés,  être  à 
la  disposition  du  donneur  d'ordre  dès  le  surlendemain  du 
jour  de  la  négociation,  ou,  s'ils  n'ont  été  livrés  qu'après  cette 
négociation,  dès  le  surlendemain  du  jour  où  ils  ont  été  remis 
à  l'agent  de  change. 

Les  titres  provenant  do  l'achat  d'effets  au  porteur  on  trans- 
missibles par  voie  d'endossement  doivent  êire  à  la  disposi- 
tion du  donneur  d'ordre  dés  le  lendemain  de  la  livraison  à 
l'agent  acheteur  et,  au  plus  tard,  le  jour  de  la  quinzième 
bourse  qui  suit  celle  où  la  négociation  a  été  faite. 

Ces  délais  expi^^'s,  les  donneurs  d'ordre  peuvent  recourir 
aux  mesures  prévues  à  l'article  55  du  décret  du  7  octobre 
1890. 

Art.  43.  —  I^e  transfert  s'opère  par  les  soins  de  l'agent  de 
change  vendeur. 

11  doit  être  déposé  au  plus  tard  le  surlendemain  du  jour  de 
la  remise  des  noms  ou  acceptations,  et  les  titres  doivent  être 
livrés  à  l'agent  acheteur  le  lendemain  de  la  consommation 
du  transfert. 

A  la  quinzième  Bourse  qui  suit  celle  de  la  négociation, 
l'agent  de  change  acheteur  peut  afficher  son  confrère  vendeur. 
Le  rachat  doit  avoir  lieu  à  la  troisième  Bourse  qui  suit  celle 
de  l'apposition  de  l'affiche,  et,  s'il  y  a  eu  remise  d'une  accep- 
tation, elle  doit  être  restituée  par  l'agent  de  change  racheté, 
à  ses  risques  et  périls. 

Ces  délais  sont  prolongés  de  huit  jours  en  ce  qui  concerne 
les  actions  de  Compagnies  d'assurances  dont  les  nouveaux 
titulaires  doivent,  aux  termes  des  statuts,  èire  agréés  par  le 
Conseil  d'administration. 

Dans  le  cas  de  transfert  d'ordre,  l'agent  de  change  vendeur 
d'fit  remettre  à  son  confrère  acheteur  les  titres  inscrits  pro- 
visoirement au  nom  de  celui-ci  au  plus  tard  le  troisième  jour 
du  transfert  d'ordre.  Toute  infraction  à  celte  prescription  est 
soumise  à  la  Chambre  syndicale,  qui  peut  imposer  à  l'agent 
de  change  vendeur  un  versement  de  garantie. 

Art.  44.  —  Les  fonds  provenant  de  la  vente  d'effets  trans- 
missibles par  voies  de  transfert  doivent  être  à  la  disposition 
dudorinpur  d'ordre  dès  le  surlendemain  de  la  consommation 
du  transfert. 

Les  titres  provenant  de  l'achat  d'effets  transmissibles  par 
voie  de  transfert  doivent,  à  moins  qu'il  ne  s'agisse  d'actions 
de  Compagnies  d'assurances  pour  lesquelles  un  délai  supplé- 
mentaire di^  huit  jours  est  accordé,  êire  à  la  disposition  du 
donneur  d'ordre  dès  le  lendemain  île  la  livraison  à  l'agent 
acheteur,  et  au  plus  tard  le  jour  de  la  vingtièuie  Bourse  qui 
suit  celle  de  la  négociation. 

Passé  ces  délais,  les  donneurs  d'ordre  peuvent  recourir 
aux  mesures  prévues  à  l'article  55  du  décret  du  7  octobre 
1890. 

Art.  45.  —  A  titre  exceptionnel,  et  par  dérogation  aux 
prescriptions  du  premier  paragraphe  de  l'article  40,  les  va- 
leurs au  porteur  amortissables  par  voie  de  tirage  au  sort, 
négociées  avaut  les  cinq  Bourses  qui  précèdent  le  jour  du  ti- 
rage, doivent  êtres  livrées  pour  le  tirage. 

A  titre  exceptionnel  également,  les  valeurs  nominatives 
négociées  avant  l.-s  sept  Bouives  qui  précèdent  le  tirage  doi- 
vent être  transférées  pour  le  tirage. 

Les  valeurs  dont  la  possession  comporterait,  soit  un  avan- 
tage particulier,  soit  une  charge  déterminée,  et  qui  seraient 
négociées  avant  les  cinq  ou  sept  bourses  qui  précédent  la 
date  annoncée  comme  devant  être  celle  de  la  clôture  de  l'opé- 
ration, doivent  être  livrées  ou  transférées  pour  celte  date. 

11  est  permis  pendant  les  délais  prévus  aux  trois  paragra- 
phes précédents  de  traiter  suivant  conventions  particulières. 

Liquidations  centrales 

Art.  63.  —  La  liquidation  ou  compensation  des  affaires 
engagées  à  terme  se  fait  deux  fois  par  mois. 

La  liquidation  de  fin  de  mois  dure  cinq  jours  et  la  liquida- 
tion de  quinzaine  dure  quatre  jours. 

Liquidation  de  fin  de  mois 

A  la  Bourse  du  dernier  jour  du  mois  ou,  si  ce  jour  est  un 
jour  férié,  à  la  première  Bourse  du  mois  suivant,  opérations 
de  reports  et  liquidation  générale  des  opérations  sur. les  fonds 
d'Etat  fran(:ais  et  les  autres  valeurs. 

Le  cinquième  jour  de  la  licjuidation,  la  remise  des  effets  et 
le  paiement  des  capitaux  entre  agents  de  change  s'opèrent 
par  l'intermédiaire  de  la  chambre  syndicale. 

Liquidation  de  quinzaine 

A  la  Bourse  du  15  ou,  si  ce  jour  est  un  jour  férié,  à  la  pre- 
mière bourse  qui  suit,  opérations  de  reports  et  liquidation  de 
toutes  les  valeurs  soumises  à  la  double  liquidation  mensuelle. 

Le  quatrième  jour  de  la  liquidation,  la  remise-ifes  effets  et 
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le  pavement  des  capitaux  entre  agents  de  change  s  opèrent 
par  rinlermédiaii-e  de  la  clïambrc  syndicale. 

Les  dispositions  du  présent  article  ne  seront  executoire.s 
qu'à  partir  du  15  févrit-r  1899  et  s'appliqueront  aux  opéra- 
tions engagées  à  cette  date. 
Paris," le  30  janvier  1899. 

Le  syndie  de  la  Compagnie  des  agents 
de  change  de  Paris, 

M.  DE  VERNEUIL. 

Approuvé  : 
Paris,  le  30  janvier  1899, 
Le  Ministre  des  finances, 

p.  PEYTRAL. 


iaues  el  Mm 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES  26  janvier         2  février 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

26  janvier  1  février 

Or     ..  ..    1  820.8i8.8>7  1.8)9  464  808 

A.rgent...    t.l99.5r>3.S-23  1. 19":. 884. 558 


3.020.402  651    3.01"; .319. 3i6 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

r.  _^  r     H    T>    ■    (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  g^^j^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

,  (  Loi  du  17  mai  1834  

Késerves  \  E^.banques  département. 

mobilières  |  ^oi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récé()issés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Eiscompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


3.020.402.651 

3.017.349.346 

657.554 

244  392 

439.240  25» 

413.319.858 

582.  m. 660 

647.439  776 

353.000 

466.0  0 

41  6j0 

41  600 

179  178  653 

186.948.232 

237.290.238 

233-'i;9.(04 

180.000.000 

180.000.000 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2. 980. 750 

99.5'6.t.86 

99.576.586 

100.000  000 

100.000.000 

4.000.000 

4  000.000 

14.823.913 

14.858.313 

289.211 

730.530 

8.407.444 

8.407.444 

26.844  387 

28.27S.324 

4.9C6  157.905 

4.948  100  158 

182  500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000  000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

3.8)5  268  025 

3.921  8  9.330 

•20  92^.143 

19  689, 4. '6 

14  027  2) 

14.1(3  881 

220.650  6i5 

172.486  037 

456. 2Jv  9* 

423,819  4  47 

72. 96). 596 

100.509  343 

3  73  034 

3  276  639 

3.945.519 

4.648  395 

2  052.562 

2.052,562 

31  3SI  623 

60.789.5s9 

4. 906.157. 905 

4.948.100.15.8 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat. . . . 
Compt.  cour.  Trésor 
partie 

Taux  d'escompte  . . , 

Prime  de  l'or  , 

Bénéfices  nets  


7  févr. 

6  IV; vr. 

4  l'rvr. 

3  févr. 

2  févr. 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3  6îl  9 

3.641  6 

3.765  1 

3.859  4 

3  G21  8 

3.377  3 

3.177.3 

3.140  8 

3. 136.4 

3  017.3 

430  7 

661  6 

830.3 

946  8 

1  060  8 

280. 0 

377.4 

365.4 

37  J  7 

420.4 

140.0 

140.0 

140  0 

180  0 

180  0 

107.7 

!5i  2 

2n2  5 

2j3.4 

l''2.5 

479.3 

551.0 

512  1 

5t.O  8 

524.3 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

3  0/0 

pair 
l  500.2 

pair 

1  K  0/00 

2  0/00 

pair 

1  8.58.9 

2.307  6 

2.132.9 

3.817  9 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

ouvemont  général  d(;s  opérations  du  mois  de  janvier  \V>Jù  : 

te. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  1"  février  courant,  les  titres  de  l'Emprunt  Bré- 
silien 5  0/n  l«9'<,  dit  «  Funding  »,  créé  en  conformité  des  lois. 
n<"  401  du  11  septembre  18'tH,  427  et  428  des  9  et  10  décem- 
bre 1896  et  489  du  15  décembre  1897,  et  destiné  à  la  consoli- 
dation des  intérêts  courus  le  l"  juillet  1898  au  80  juin  1901 
sur  les  titres  de  la  Dette  Extérieure  et  de  divers  emprunts 
intérieurs,  sont  admis  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la-  Cote. 

Ledit  emprunt,  au  capital  nominal  de  10  millions  de  livres 
sterling,  et  dont  le  montant  actuellement  en  circulation  est 
de  1.926.466  liv  st.,  est  divisé  en  obligations  de  20,  100,  500 
et  1.000  liv.  st.  de  capital,  remboursables  à  partir  du  3  )  juin 
1911,  soit  par  voie  de  rachat,  soit  par  tirages  au  sort  semes- 
triels, et  productives  d'un  intérêt  annuel  de  5  0/0  payable  tri- 
mestriellement les  1"  janvier,  1"  avril,  1"  juillet,  1"  oc- 
tobre. 

Jouissance  courante  :  1"  janvier  1899. 

Lesdites  obligations  sont  actuellement  représentées  par 
des  certificats  provisoires  (scrips)  munis  de  coupons  dont  le 
dernier  est  à  réi-héance  de  janvier  19U0. 

Les  cours  se  coteront  en  rente.  Les  calculs  se  feront  au 
change  fixe  de  25  fr.  20  la  livre  sterling.  A  terme,  les  négo- 
ciations auront  lieu  par  2.000  liv.  st.  de  capital. 

Les  coupons  sont  pavables  à  Londres,  et,  à  Paris,  au 
change  du  jour,  chez  MM.  de  Rothschild  frères,  23,  rue  Laf- 
fltte.   

T.e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
rétranger,  jusqu'au  20  janvier  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 


Mouvement  K( 
913.0.59.151  fr 


Paris  

Lyon  

R'ùuen  . . . . 
Toulouse. . 

Nancy  

Di.ion  

Chartres.. . 
Bergaes . . . 
Nantes  

Vienne  ... 
Londres. . . 
Bruxelles  . 
New-York 
Chicago  . . 


Marchés 
précé- 
dents 


fr.  c. 

20  35 

20  50 

19  50 

21  25 

20  10 
20  35 

20  40 
19  85 

21  .. 

21  55 
16  65 
16  50 
14  63 
12  90 


Cours 

du 
1  janv. 


fr.  c. 
21  10 

20  75 

19  .50 

21  25 

20  10 

21  10 
20  "0 

19  90 

20  75 

21  65 
16  45 
16  .50 
14  CQ 
13  .. 


Cours 

du 
13  janv. 


fr.  c. 

21  85 

20  50 

19  30 

21  40 

20  25 
20  65 
20  70 

20  50 

21  -. 

21  6o 

16  50 

17  .. 


Cours 

du 
20  janv. 


fr.  c. 

21  60 
21  25 
iO  15 
21  35 
20  60 

20  60 

21  25 

20  95 

21  55 

21  40 

16  'i5 

17  .. 


Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 


fr.  c. 

-  6  35 

-  1  45 

-  0  05 

-  1  .. 
1  .. 

-  0  35 

-  0  65 

-  0  05 

-  0  20 

-  5  15 

-  4  60 


Taux 
du 
droit  de 
douane. 


fr.  c. 


3  75 
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Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Curityba 

(111  kilom.)  (1)  1898  1897 

Francs  Francs 

Recettes  du  mois  de  décembre   iG&Mo  ^'"''^'^ 

Recettes  des  mois  antérieurs   4.471.741  4.401 .917 

4.938.403  4.878.343 

Recettes  kilométriques  annuelles  du  ^ 

mois  de  décembre   4J.0U8  oo.odt) 

Recettes  kilométriques  annuelles  des  ,,  ,o  n/». 

mois  écoulés  de  l'exercice   44.490  43.94^ 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  30(3  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  décembre   o  î-n'^^l 

Recettes  des  mois  antérieurs   /i.0iO.480  ô.foi->AOi 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de  /,  m 

l'exercice   4.430.^90  4.dl0.111 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  d<>cembre   14.82o  17.455 

Recettes  kilométriques  annuelles  des  -,,nor 

mois  écoulés  de  rexercice   14.4^9  14.08j 


(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fr 
j2j      _  —  5.084  ir. 
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L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris  pour 
le  mois  do  janvier  dernier  présente  une  ]dus-value  de  907.:)".!) 
francs  par  rapport  aiix  évaluations  budgétaires  et  une  aug- 
mentation de  1.02b.490  francs  par  rapport  au  résultat  do  jan- 
vier 1S98.   

Les  'Valeurs  Mobilières  étrangères.  —  Un  décret  rendu 
en  Conseil  d'Etat  complète  la  législation  sur  les  valeurs  mobi- 
lières étrangères.  Ce  décret  est  ainsi  conçu  : 

A  partir  du  janvier  1899,  les  Sociétés,  Compagnies  et 
Entreprises  étrangères  dont  les  litres,  bien  que  non  cotés 
aux  Bourses  françaises,  sont  passiljles  du  droit  de  timbre 
par  abonnement,  sont  admises  à  jouir  du  bénéfice  de  l'ar- 
ticle 24  de  la  loi  du  5  juin  1850,  en  justifiant  que,  pendant  les 
deux  dernières  années,  elles  n'ont  pu  payer  ni  dividendes  ni 
intérêts  ;  elles  devront,  à  cet  effet,  produire  à  l'Admmi  tration 
de  l'Enregistrement  les  procès-verbaux  et  délibérations  des 
assemblées  générales  les  inventaires.  bnlanC'  S  et  tous  autres 
documents  de  comptabilité,  vérifiés  et  certifiés  par  les  agents 
diplomatiques  ou  consulaires  français. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  (laisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  2U  jan- 
vier 18.9  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     2.P31 .296  71 

Retraits  de  fonds   3.mi.:m  49 

Excédent  de  retraits   7B0.107  78 

Excédent  de  retraits  du  l"  au  20  janvier  1899,  415.404  fr.  78. 
Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  jan- 
vier 1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  1 .2tjl  080  fr.  19; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  'Vieillesse 

Opérations  du  1"  an  31  décembre  1898 

Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                        173.809  versements. . .  4.809.281  64 

Dans  les  départements .  303.790       —        ..  3.758.729  » 

Ensemble           477. 599 versements.. .  8.(;-2S.(ilO  64 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   G. 969. 199  53 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   1.314.782  97 

Ensemble   8.283.982  50 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  146.340  » 
aux  noms  de  2.065  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.458.491  » 

réparties  entre  235.184  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   5.^36.312  16 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  1.551.527  07 

En  rentes  3  1/2  0,0    3.388.805  11 

En  rentes  3  0/0    1.019.512  75 


RECETTES  DES  CHEIVIINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  8  au  14  janvier  1899  (2«  semaine) 
(En  milliers  de  traucs) 


Désignation  des 
lignes 


Btat  

Paris-Lyo  n-Mé  diter 

—  Chemins  Algéiiens. 

Word  

Ouest  

Orléans  

Es*,  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Gueima. ....... 

Ouest- Algérien  

Arzew  à  KraUallah. 
Médoc  


S  - 
I  ^ 


2.813 
9.011 
513 
3.7i6 
5.59' 
6  8,'9 
4.i<36 
3.418 
898 
1.039 
296 
!2I4 
101 


liée.  br.  de 

Keo.  br.  depuis 

la  semaine 

le  l'rjanvier 

1899 

1898 

1899 

1898 

818 

748 

1  515 

i  433 

1  4(10 

1  o-.o 

14 

13.770 

ISi 

1  5 

337 

219 

3.T18 

3  6  >.=> 

7  3.0 

7  m 

V.6'.8 

f.,f2S 

5.?6I 

3.3-.i 

3  1:2 

6.6  6 

6  083 

2.77o 

f)  &10 

5  '.r. 

!  .8;i5 

1  791 

3.70i 

3  61  4 

116 

112 

2/8 

215 

111 

Il  8 

215 

217 

;3 

4. 

111 

87 

33 

20 

59 

b2 

■il 

21 

44 

ib 

Différence 
P'  1899 


82 
8i0 

98 
136 
167 
523 
20» 
100 

13 
1 

2i 
6 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


On  avnit  raison  de  ne  pas  se  montrer  inquiet  au  su- 
jet des  règlements  de  fin  de  mois.  Ils  se  sont  efïectués, 
en  effet,  sans  aucune  difficulté,  avec  des  reports  rai- 
sonnab  es.  Aussi  la  tenue  du  Marché  est-elle  très 
bonne,  et  les  échanges  très  actifs. 

Certains  compartiments  de  la  cote  avaient  été,  dans 
ces  derniers  jours,  particulièrement  favorisés;  mais,  à 
l'heure  actuelle,  les  valeurs  quelque  peu  négligées  jus- 
qu'à présent  sont,  à  leur  tour,  recherchées.  De  là  une 
animation  comme  il  n'avait  pas  été  permis  d'en  cons- 
tater depuis  longtemps. 

La  Badrpie  d  Afiglelerre  a,  hier,  réduit  de  nouveau 
son  escompte  de  1/2  0/0,  soit  à  3  0/0.  Cette  mesure  a 
produit  très  bon  effet. 

•k  if  l^loa  Rentes  Françaises,  plutôt  hésitantes  tout 
d'at)ord,  se  sont  raffermies.  Le  3  0/0  Perpéltiel  n'a 
eu  à  supporter  qu'un  report  de  25  et  de  23  centimes,  et 
il  clôture,  fin  février,  à  102  70  après  1U2  75  au  plus 
haut,  contre  102  12  1/2,  en  liquidation  il  y  a  huit  jours. 
Au  comptant,  il  a  été  très  recherché  Sur  ce  dernier 
niarché,  il  s'est  élevé  jusqu'à  102  65,  et  il  reste  ainsi» 
Rente  3  1/2  0/0  104  07  1/2,  fin  février,  et  ex-coupon 
de  87  1/2  centimes.  Le  report  ayant  été  de  28  1/2  cen- 
times, cours  moyen,  la  différence,  pour  la  semaine,  en 
tenant  compte  du  coupon  et  du  report  est  nulle.  Rente 
3  0/0  nnioi-lissable,  101  fr.  fm  février,  avec  un  report 
de  29  centimes,  contre  100  fr.  47  1/2,  il  y  a  huit  jours. 
Au  comptant,  on  le  traite  à  101  fr.  25. 

Les  Obli(j(t Lions  Tunisiennes  3  0/0  /592sontà498 
francs,  contre  497  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonhin,  au  même  cours 
de  87  fr.  ;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar,  87 
francs. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  très  fermes,  les  non  lil>érées  à  456  fr.  50  et 
les  libérées  à  459  fr.  50. 

•jf  -jf  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont  très 
animées. 

UOhi, galion  4  0/0  1865,  qui  restait  à  558  fr., 
passe  à  559  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  au  même 
cours  de  4v5  fr.  ;  Obligations  3  0/0  187 1,  sans  chan- 
gement, à  410  fr.;  Quarts,  ilO  îi\;  Obligations  4  0/0 
1875,  se  maintenant  facilement  à  565  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1876,  572  fr. 

Les  Oblipatio7îs  2  0/0  1898  qui  restaientà  4'i5fr.sont 
à  444  fr.  75;  Oblianlions  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de- 
205  francs,  3ï3l  fr.  50,  contre  390  fr.  ;  Quarts,  libérés 
de  66  fr.  25,  103  fr.  50;  Obligations  1892  entière- 
ment libérées.  104  fr.  75,  contre  401  fr.  50;  Obligations 
1894  1896,  SdG  h:;  Quarts,  KiO  fr.  Rappelons  que 
ces  dernières  obligations  concourent  à  quatre  tirages 
annuels  de  lots  dont  le  montant  total  s'élève  à  646.000 
francs  et  qui  comportent  chacun  un  gros  lot  de  lOU.COO 
francs.  Leur  prix  d'achat  est  avantageux,  puisqu'il 
est  encore  au-dessous  du  pair.  En  présence  des  réels 
avantnges  qu  elles  offrent,  il  n'est  pas  douteux  que  le 
public  ne  souscrive  avec  empressement  au  solde  de 
cet  emprunt  qui  va  être  émis  en  totalité  au  lieu  de 
n'être  olïert.  comme  il  avait  été  primitivement  décidé, 
que  par  tranches  successives  jusqu'en  1901. 

M  if  Les  actions  do  la  Banque  de  France,  qui  clô- 
turaient à  3.805  fr.,  sont  à  3.845  fr.  Le  repart,  sur  cette 
valeur,  a  été  de  10  francs. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers 
de  notr^' grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  six 
premières  semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice- 
en  cours,  s'élèvent  à  3.817.645  fr.,  contre  2.132.922  fr. 
en  IS98.  2.307.620  fr.  en  1897,  1  858.928  fr.  en  1896, 
1.246.932  fr.  en  1895  et  2.301.543  fr.  en  1894. 

1»  i(  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  sont 
à  763  fr.,  avec  an  report  de  6  et  7  fr.,  contre  730  fr.. 
jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  fou- 
jours  très  recherchées.  Ces  valeurs  jouissent  de  la 
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faveur  du  public.  Sans  parler  des  chances  de  lots  qui 
sont  nombreuses  et  importantes  et  n'excluent  pas  un 
intérêt  fixe  i  aisonnable,  nous  trouvons  parmi  les  autres 
avantages  que  présentent  ces  valeurs  celui  de  se  prêter 
en  tout  temps  à  des  réalisations  faciles  ou  à  un  nantis- 
sement en  garanties  d'avances,  soit  à  la  Banque  de 
France,  soit  au  Crédit  Foncier  lui  même.  Détenir  de 
tels  titres,  c'est  donc  conserver  la  disponibilité  de  ses 
capitaux  ;  et  c'est  à  bon  droit  qu'on  les  a  comparés  a 
des  billets  de  banque  productifs  d'intérêts  et  juxtaposes 
à  des  billets  de  loterie.  i^.. 

Les  Obligalions  Communales  2  60  0/0  1879  clôtu- 
rent comme  il  y  a  huit  jours,  à  497  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1879,  demandées  à  501  fr.  ;  Obliga- 
tions Cominunales  3  0/0  1880  499  fr.  50,  contre  499 

francs  75.  ,    ,  ^„      ■      x  •  t 

Les  Obligalions  Foncières  S  1883,  qui  restaient 
à  460  fr..  clôturent  à  459  fr.  ;  Foncières  1885,  494  fr.  ; 
Cinq^/ièmes,  iOO  îr.  60. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i89l  s  inscri- 
vent à  399' fr.;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estam- 
pillées. 495  fr.;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0 
entièrement  libérées,  491  fr. 

Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  un  marché  très  animé  et  sont  toutes  en 
fortes  plus-values.  , 

La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas,  a  passe  de 
945  fr.  à  terme  et  de  943  fr.  au  comptant,  à  979  fr.  et 
976  fr.  Le  report,  sur  cette  valeur,  a  été  de  2  fr.  Comp- 
toir National  rV Escompte,  602  fr.  à  terme  et  598  fr.  au 
comptant,  contre  592  fr.  et  593  fr.  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Lyonnais  qui  était  monté  à  883  fr.,  a  encore 
gaoné  18  fr.  à  901  fr.,  après  même  902  fr. 

La  Société  Générale  est  recherchée  à  547  fr.  au 
comptant  et  à  551  fr.  à  terme.  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  614  fr.,  contre  615  fr.  Son  bilan  au 
31  décembre  fait  ressortir,  dans  le  chiffre  d'aflaires,  une 
augmentât  on  de  3  millions  environ  sur  le  précédent 
bilan.  A  l'actif,  les  Effets  à  recevoir  ont  diminué  de 
3  millions  :  mais  les  Coupons  à  encaisser  aut'.raentent 
d'un  million,  les  Comptes  eourants  de  2  millions,  les 
Crédits  d'acceptation  de  2  millions  et  l'Encaisse  de 
2  millions.  L'augmentaiion  porte,  au  passif,  sur  les 
Comptes  courants  créditeurs  pour  4  millions  ;  par 
contre,  les  comptes  de  dépôts  ont  fléchi  d'un  million. 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  94  fr.  à 
terme,  gagnant'6  fr.,  et  96  fr.  au  comptant,  en  avance 
de  7  fraucs.  . 

La  Banque  Internationale  de  Parts,  qui  était  mon- 
tée la  semaine  dernière  à  545 fr.,  a  progressé  à  565  fr.; 
Banquede  l'Algérie,  800  fr.,  contre  775  fr.  ;  Crédit  Mo- 
bilier, 71  fr.;  Banque  Parisienne,  488  fr.,  contre  486 
francs:  Obliqations  de  400  fr.  de  laSociélé  des  Immeu- 
bles de  France,  fermes  à  150  fr.;  Obligalions  de  475 
francs,  181  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  se 
maintient  à  ses  plus  hauts  cours  en  s'inscrivant  à  255 
francs  50.  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  109  fr.,  gagnant  6  fr.  pour  la  semaine. 

i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont,  présentement,  un  marché  plus 

suivi.  ^  ,    .   4  . 

Le  Lyon,  qui  restait  à  1.920  fr.  au  comptant  et  a 
terme  s'inscrit  respectivement,  sur  ces  deux  marchés, 
à  1  924  fr.  et  à  1.927  fr.  ;  Nord,  2.129  fr.  à  terme,  contre 
2.115  fr.  jeudi  dernier  ;  Midi,  1,420  fr.,  en  avance  de  10 

f  r£LIlCS 

L'^'si  passe  de  1.045  fr.  à  l.O'iS  fr.;  Orléans,  1-835  fr 
au  comptant,  contre  1.815  fr.;  k  terme,  il  reste  a  1.832 
francs;  Ouest,  1.208  fr.,  en  plus-value  de  28  fr. 

Pour  la  troisième  semaine  de  l'année  1899,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Com.pagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de  1898,  une 
augmentation  de  936.000  fr.  La  plus-value  réalisée  du 
1er  au  21  janvier  sur  l'année   dernière    s'établit  a 

2.985.000  fr!  .  .  o,Af 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  a  34Utr.; 
actions  des  Chemins  Economiques  du  Nord,  570  fr., 
comme  jeudi  dernier. 


-j^  On  a  encore  beaucoup  travaillé  sur  les  actions 
àe-ao)i  Grandes  Sociétés  Industrielles  et  Commerciales 
qui  sont  généralement  très  fermes. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
clôturaient  a  680  fr.,  sont  à  672  fr.;  les  actions  de  la 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.312  fr.,  en  plus- 
value  de  17  francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie  se 
sont  élevées,  pendant  le  mois  de  décembre  dernier,  à 
9.590.405  fr.  24,  ce  qui  a  porté  le  chiffre  total  pour  l'an- 
née 1898  à  80.971.744  fr.  01,  contre  80  162,526  fr.  12 
en  1897,  soit  une  plus-value  de  809.217  fr.  89  pour 
1898. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Transatlan- 
tique, qui  avaient  fléchi  à  308  fr.,  remontent  à  315  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  035  fr.,  contre  630  fr.  Les 
lignes  d'Orient  de  cette  entreprise  produisent,  en  ce 
nfoment,  de  bonnes  recettes;  Chargeurs-Réunis,  au 
même  cours  de  1.175  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Omnibus  sont  a 
1.800  fr..  gagnant  10  fr.  Pour  la  troisième  semaine  de 
1899,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées 
à  961. 8U4  fr.  65,  soit  une  augmentation  de  91.532  fr.  60 
sur  la  semaine  correspondante  de  1898.  Pour  la  qua- 
trième semaine,  les  recettes,  à  918.967  fr.  95  accu-ent 
une  nouvelle  augtuentatioa  de  51.206  fr.  25  sur  1  année 
dernière.  Il  s'ensuit  que  du  1"  au  28  janvier,  la  Com- 
pagnie a  encaissé  3.891.810  fr.  05,  soit  279.025  fr.  35  de 
plus  qu'en  1897  pendant  la  même  période.  Voitures  à 
Paris,  654  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  s  échange  a 
640  fr.  au  comptant,  contre  645  fr.  il  y  a  huit  jours. 
La  Société  de  l'Elect7^o-Métalhirgie  qui  avait  progresse 
vivement  à  685  fr.,  monte  encore  de  30  fr.,  à  71o  Ir.  On 
dit  que  les  profits  nets  réalisés  par  cette  Société  pen- 
dant l'exercice  1898  dépassent  700.0U0  fr.  lis  auraient 
pu,  parait  il,  être  encore  plus  considérables  si  le  nouvel 
outillage  avait  pu  fonctionner  avant  la  fin  de  l'année. 
En  tout  cas,  et  en  présence  de  l'importance  de3_  com- 
mandes qu'elle  reçoit  journellement,  cette  Société  s  est 
occupée  de  s'assurer  des  nouvelles  ressources  indispen- 
sables pour  donner  satisfaction  aux  exigences  de  sa 
clientèle.  Elle  songerait  donc  à  l'augmentation  de  son 
capital-actions,  opération  qui  pourrait  s'efiectuer  dans 
des  conditions  aussi  favorables  pour  elle  que  pour  ses 
associés.  Ajoutons  que  les  bénéfi^ces  nets,  qui  représen- 
tent 10  0/0  du  capital,  ne  seront  vraisemblablement 
distribués  qu'en  partie.  On  dit,  en  effet,  que  le  Conseil 
d'administration,  lors  de  la  prochaine  assemblée  des 
actionnaires,  ne  proposera  qu'une  répartition  de  b  0/0. 

L'action  Sues  est  très  ferme  après  avoir  été  quelque 
peu  négligée  :  elle  clôture  à  3.605,  en  bénéfice  de  53  tr. 
Parts  Civiles,  2.300  fr.,  contre  2.365  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
finissent  à  117  fr.,  contre  114  fr.  Cette  Compagnie  vient 
de  prendre,  de  concert  avec  la  Compagnie  du  chemm 
de  fer  de  l'Ouest  et  la  Société  industrielle  d'électricité 
(procédés  Westinghouse),  les  mesures  nécessaires  pour 
ïfroduire  et  amener  à  l'Exposition  le  courant  destine  a 
alimenter  le  chemin  de  fer  électrique  et  à  actionner  a 
plate- forme  roulante.  On  annonce,  d'autre  part,  que  la 
Compagnie  générale  de  Traction  vient  d  obtenir  la 
commande  des  équipements  électriques  du  Chemin  de 
fer  métropolitain  de.  Paris.  Etablissements  Dfcau- 
ville,  108 fr., contre  112  fr.;  Thomson-Ilouston,l.imtT., 
gagnant  35  fr.  ,  ,nr\  e 

Les  actions  Malfidano  ont  fait  un  bond  de  1.120  ir. 
à  1  300  fr.,  sur  la  hausse  générale  des  métaux.  Société 
d'Incandescence  par  le  Gaz  (Bec  Auer),  4<i0  fr.  ;  per- 
dant 4  fr.;  Dynamite  Centrale,  545  fr.,  en  hausse  de 
41  fr.;  Anciens  Etablissements  Cail,  390  fr.,  contre 

Les' actions  de  la  Société  Métallurgique  de  VOural- 
Volga  restent  à  544  fr.  à  terme  et  à  541  fr.  au  comptant. 
Société  Industrielle  des  Téléphones,  286  fr.,  contre 
279  fr  On  annonce  que  cette  Société  vient  de  prendre 
récemment,  en  dehors  de  ses  aff^nres  ordinaires,  deux 
commandes  s'élevant  à  deux  millions  de  francs  :  lune 
de  cables  sous-marins,  destinés  au  Venezuela,  et  1  autre 
de  cables  téléphoniques  pour  l'Angleterre.  Compagnie 
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de Fives- Lille,  553  fr.,  contre  550  tr.;  Compteurs  à  Gaz, 
\.1:Î0  ir.,  contre  1.785  Ir.  Aciéries  de  France,  1.095  l'r., 
en  bénclice  de  15  fr. 

Les  oliligations  de  l'ancienne  Compagnie  du  Canal 
Interocéanique  de  Panama  sont  plu.s  soutenues.  Les 
Obligations  3  0/0  sont  à  21  tr.;  ;  Ubligalions  4  0/0,  22 
francs;  Obligations  5  0/0  29  fr.  50,  contre  27  fr.  ;  Obli- 
gations 6  0/0  i^"  Série  29  fr.  25,  contre  28  fr.  25; 
Obligations  5"=  Série,  28  fr.,  contre  27  fr.  On  dit  que  le 
directeur  de  la  Compagnie  Nouvelle  de  Panama  a 
reçu  de  son  agent  spécial  à  Bogota,  une  dépêche  lui 
faisant  savoir  ullifiellement  que  le  Gouvernement  co- 
lombien est  disposé  à  accorder  un  délai  à  laComi  agnie. 
Un  agent  spécial  serait  envoyé  à  Paris,  chargé  d'une 
mission  linancière  et,  en  même  temps,  sera  muni  dt^s 
pouvoirs  nécessaires  pour  traiter  avec  la  Compagnie  du 
Canal,  à  Paris,  au  sujet  des  conditions  du  délai  à  ac- 
corder. 

i^  L'animation  a  été  très  grand  des  Fonds  d'Etats 
Etrangers  qui  sont  excessivement  fermes.  Quelques- 
uns  ont  ir  èmf'  pris  une  nouvelle  et  importante  avance. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  sont  ani- 
mées à  ''j58  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896  [Rescision), 
63  fr.  65,  confie  63  fr. 

Les  lienles  B}-ésiliennes  ont  accentué  leur  mouve- 
ment en  avant.  Elles  ne  restent  pourtant  pas  au  plus 
haut,  l  e  4  0/0  1889  a  passé  de  60  50  à  63.  On  a  intro- 
duit mercredi. sur  le  Marché  officiel,  le  5  0/0  Funding 
Brésilien,  qui  a  été,  d'abord,  traité  à  90  90.  De  fortes 
demandes  l'ont  poussé  à  91  75,  cours  auquel  il  clôture. 

Les  Empruf'ls  des  Provinces  Brésiliennes  conti- 
nuent à  être  recherchés.  On  retrouve  V Obligation  de 
Bahia  5  O/O  à  415  fr.  et  l'Obligation  5  0/0  Espirito- 
Santo  à  325  t'r.,  en  avance  de  5  fr. 

La  Rente  Eœtérieure  Espagnole,  sous  l'inlluence 
des  rachats,  s'est  avancée  de  51  fr.  65  à  55  fr.,  avec  un 
report  de  12  centimes.  Nous  la  retrouvons  en  dernière 
heure  à  .53  fr.  55,  soit  encore  en  avance  de  1  fr.  90  pour 
la  semaine. 

La  Rente  Italienne  est  quelque  peu  hésitante,  mal- 
gré le  vote  de  la  Chambre  des  députés,  à  Rome,  qui  a 
approuvé,  à  une  immense  majorité,  le  projet  de  conven- 
tion commerciale  entre  la  France  et  l'Italie.  Elle  reste 
à  93  fr.  95,  avec  un  report  de  18  et  19  centimes,  contre 
93  fr.  90  jeudi  dernier. 

La  Rente  Portagaise  3  0/0  a  repris  de  23  fr.  55  à 
23  fr.  95,  mais  avec  peu  d'affaires. 

Les  Fonds  Roum,ains  ont  toujours,  au  comptant, 
un  bon  courant  de  demandes.  Le  4  0/0  amortissable 
1898  est  à  93  fr.  25. 

Les  Fonds  Russes  sont  bien  tenus.  La  Rente  3  0/0 
or  1891-1894  finit  à  9i  fr.  95,  contre  94  fr.  55,  pen- 
dant que  le  3  0/0  or  /<^.9(5  passe  de  95  fr.  65  à  95  fr  90. 
Rente  4  0/0  1  867-1869,  103  fr.  Consolidés  et  2^ 
Séries,  au  même  cours  de  102  fr.  Rente  Intérieure 
4  0/0,  101  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  une  tenue  f-atisfaisante, 
bien  qu'elles  ne  conservent  pas  leurs  plus  hauts  cours. 
La  Série  H  est  demandée  à  48  fr.  30;  Série  G,  28  fr  15 
contre  28  fr.  02  1/2;  Série  D,  23  fr.  70,  en  plus-value 
de  20  centimes.  Priorités  Ottomanes,  485  fr.  au  comp- 
tant, contre  484  fr. 

★  ★  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  s  était  relevée  à  531  fr.,  gagne  encore  2  fr.,  à  533 
francs;  Banque  Impériale  Ottomane,  565  fr.,  contre 
556;  B'inqu.e  Nationale  du  Mexique,  6'i7  fr.  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  5  fr.  ;  Crédit  Foncier  Egijptien, 
très  ferme  à  555  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  510  fr.  ;  Obli- 
gattons  3  I / 1>  0/0,  508  fr.  50.  Ba>ique  Nationale  de  la 
Republu/ne  Sud-Africaine,  364  fr. 
_  La  Robmson  South  African  Ba7iking  a  donné  lieu 
a  des  échanges  importants.  Elle  a  progressé  de  103  fr. 
u  131  Ir.,  pour  rester  à  121  fr.  Rio-Tinlo,  de  nouveau 
très  mouvemonlé.  Les  vendeurs  de  primes,  débordés, 
ont  dn  se  couvrir  à  la  hâte;  aussi  a-t  on  monté  de  901 
trancs  a  1.009  fr.,  avec  un  report  de  2  fr.  et  de  2  fr.  50 
seulement.  Ajou'ons  que  le  cuivre  n'a  cessé  de  pro- 
gresser dans  ces  derniers  jours.  On  clôture  sur  le 
Rio-Tmlo  à  994  fr. 


Ac-tions  de  la  Compagnie  Internationale  des  Wa- 
gons-Lits et  des  Grands  Express  Eiiropjéens,  ITâ  ïv. 
au  comptant,  et  755  fr.  à  terme.  Les  recettes  du  11  au 
20  janvier  se  rhiO'rent  par  233.f;8j  fr.,  contre  218.239  fr. 
l'année  dernière.  Les  recettes,  pour  les  deux  premières 
déc^ides  de  1899  sont  donc  de  44.153  fr.  supérieures  à 
celles  de  1898. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  chemi}is  de 
fer  sont  l)ien  tenues.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique  Constanlinople,  restent  à  28S  fr.;  Obliga- 
tions anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société 
Smyrne-Cassaba  et  prolongement,  435  fr.,  contre  414 
francs;  Obligations  4  0/0  nouvelles  (série  1895), 
37ti  fr.  ' 

Les  actions  de  la  Treasury  Gold  Mining  sont  à 
125  fr.  à  terme.  Sosnoioice,  1.530  fr.  Le  dividende  de 
50  fr.  des  actions  de  cette  dernière  Compagnie  a  été 
mis  en  paiement  le  l«i'  courant. 
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Ce  n'est  que  dans  ces  derniers  jours  que  l'on  s'est  ressenti, 
sur  notre  Marché,  des  dispositions  de  la  place.  On  s'est  donc 
enfin  remis  à  travailler,  et  la  tendance  est  beaucoup  plus 
régulière  maintenant. 

ha. Dniéprovienne,  qui  était  revenue  à  4.197  fr.  50,  reprend 
à  4.375  francs;  Donets,  1.150  fr.  contre  1.03-2  fr.  50  ;  par 
contre,  Huta-Bankowa,  4.245  l'r.,  perdant  55  fr.  Omnium 
Russe,  618  fr.  ;  Haut-Volga,  625  fr. 

La  John  Cockeritl,  qui  finissait  à  2.310  fr.,  cote  2.285  fr.  ; 
Usines  de  Briansk,  peu  mouvementées,  à  1.34'2  fr.  50  :  Vieille- 
Montagne,  -'OS  fr.  75  contre  7-9  fr.  sur  la  hausse  du  zinc; 
Plaques  Lumière,  1.4xo  fr.,  en  plus-value  de  :;^0  fr.  ;  Monaco, 
toujours  discutée,  à  3.95.i  fr.  contre  3.ii20  fr. 

Le  Brésil  5  O/Or  monté  de  70  5/16  à  73  1/2  ;  Minas-Geraès, 
très  active  et  très  dematidée,  à  345  fr.,  en  avance  de  5  fr. 

I-^a  Tho.rsis,  entraînée  par  la  fermeté  du  cuivre  métal, 
monte  de  218  fr.  50  à  232  fr.  50.  Par,  contre,  Cape-Copper, 
très  agité  :  cette  aciion  a  tlrchi  un  moment  de  112  fr.  à  91  h-., 
en  raison  des  inquiétudes  que  l'on  conçoit  sur  les  mines 
exploitées  par  celte  Clompagnie  au  Cap.  EUe  reprend  à  lli 
francs  .""O. 

Le  Laurium  Grec  progresse  de  89  fr.  75  à  104  fr..  sur  la 
hausse  du  plomb.  Le  Conseil  d'admini.str.ntion  de  cette  So- 
ciété a  tixé  le  dividende  du  second  semestre  de  l'exercice  1898 
à  3  francs  par  aciion.  Alpines,  en  hausse  à  516  fr.,  gagnant 
48  francs  depuis  jeudi  dernier  ;  Rnkhmanovka-KrivoC-Rog, 
74(1  francs  contre  729  fr.  ;  actions  des  Tramways  de  Tours, 
105  flancs.  Au  sujet  de  cette  dernière  entreprise,  rappelons 
que  l'on  prévoit,  du  fait  de  l'application  de  ta  traction  élec- 
trique sur  le  réseau  de  35  kilomètres  qu'elle  exploite,  et  en 
prenant  comme  comparaison  ce  qu'ont  donné  jusqu'à  présent 
tous  les  réseaux  électriques,  des  résultats  qiii  représentent, 
pour  l'origine,  plus  de  6  0/0  des  cours  actuels, 

I^es  Biscuits  Olihet  sont  à  143  fr.  ;  Taverne'!  Pousset  et 
Royale  réunies,  180  francs  ;  Société  des  Chaussures  «  In- 
croyable »,  222  fr.  C'est  le  15  courant  que  celte  Société  met 
en  paiement  un  coupon  de  3  francs  par  aciion;  Chaussures 
Françaises.  16-i  fr.  ;  actions  Mode  National'',  130  fr.  Nous 
croyons  savoir  que  la  marche  actuelle  des  affaires  de  cette 
Société  lui  assure  un  bénéfice  supéi  ieur  à  300.000  fr.  Aussi 
sera-t-elle  facilement  en  mesure  de  distrilnier  (irochainement 
un  jiremier  acompti;  trimestriel  de  dividende:  que  l'on  dit  être 
de  1  fr.  75  par  aciion. 
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Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %.. 
Cercle  Monaco  (parts) 
Clieni.  Ottomans,  obi. 
Chauss. P^ranç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Dou))o\vaïa-Balka  

Haut-Volga  


y  fév 
518  . 
73  1/2 
345  .. 

.3955  .. 
114  25 
163  .. 
865  .. 

'■375  .. 

1150  .. 

18 '.0  .. 
025  . . 


Huta-Bankowa  

fjaurium  Gi'cc  

Omnium  Rujse  

Plaques  Lumière  . . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tliarsis  

Usines  Briansk  

ÎJsine  ChfT  

'Vieille-Montagne  

Volga-Vichera,  lib... 


•2  fév. 
4245  .. 

104  .. 

618  .. 
1480  .. 

410  .. 
1225  .. 

232  50 
1342  50 
1735  .. 

798  75 

355  .. 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune.   
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Course  de  Paris 


A: 


T. 


392.096  obl.deSOOIr, 
905.900  obl.delOOIr 
39. "82  obl.de  SOi'tr, 
110.000  500 


RENTES 

■ta. 

A  PAYER 

Illlloiii 

Frinci 

15201 

456.041.915 

mi 

116  599.860 

6190 

23T.638.399 

25878 

810.280.  n4 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


200 


lODbn  Til.  Somm 
it  titre]   Boni,  'en 


411.242 
334.161 
i 114280 

» 

461.547 
239.012 
588.235 
n 

no  250 
689.672 
162.115 


859.650 
1547548 
864 -"7  47 
1782552 
987.447 

978  548 
i95,401 
499  4i0 
225  ?92 
148.631 
1096?54 
185.212 


RENTES  FRANÇAISES 

a/  i  l'erme. 

3  %  (  Compt. 

3  %  Amortissable'!  compt! 

3  %  %mi(^nc.i%)\ll'^^l]    4  50 

Tunis  3%  l'<92(gar.France,Cpt 
Annam  et  ToDkin  3  l/3  0/0 

(par.  France)  Terme. 

Madagascar 2 {ri.France.Cpt 
Indo-CMne  3  1/2  0/0. 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


500,  390 
100 
100 
bOO 
500 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 '  500 
500  250 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 

500  i 

500 

500 

500. 

500 

500 

500 1 

500'. 

a»; 

500 
500 
iOO 
500 
500 
500 
500 
5001 


Obi.  - 


1865  4  %  

1869  3  %  ...  .... 

1871  3  %   

—  3  %  quarts  . . 

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  % 

—  quarts.... 
1894-96  2  >/,  % 

—  quarts 
1898  2  % 
—  quarts 

400  400  Ville  de  Marseille  1877  3  % 
OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  1879  2  60  %. 
Foncières  1879  3 
Communales  1880  3 
Foncières  1883  3  % 

—  1885  2  (50  % 

—  5 
Communales  1891  3  %.. 

—         1892  3  %lib.. 
Foncières  1895  2,80  % 
Bons  de  ICO  fr.  1887 
—  1888 
Banque  hypot.  de  France 
^_  -  1881 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  tekme) 
Banque  de  France  nom — 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d' Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Ind.  et  Comm... 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne.. 
Banque  de  l'Algérie 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obi,,  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %... 

Acl.  Départementaux — 
Obi.        —       3  %  titre.s  bleus 

  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  % 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  -  3  %. 
Act.  Est  

—  —    de  jouiss  

tUl.    -        -      3  %... 

-        _      3  o/j,  nouv. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855  

3  %  t\  Rico  anc  

3  %  fV.-iicn  nouv. . 
2  %  ' 


Act.  Midi 

Odi.     —     3  %  

_      —     3  %  Douv... 

Act.  Nord  

Obi.     —     3  ,„ 

_      —     3  %  nouv  

—       —     2  '/i  %j. avril  etoct 
-   Nord-Est  franç.  3 
Act.  Orléans  
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,       février  1899. 
Le  Marolié  monétaire.  —  Le  Travail  des  Banques.  —  Les  Conditions 
do  l'Industrie  en  Allemagne.  —  Les  nouvelles  Fondations  en  1898. 
—  Extension  en  Orient.  —  L'Emigration  allemande. 

La  situation  des  marchés  financiers  est  toujours 
bonne  à  cause  de  l'aïuélioration  ininterrompue  des 
conditions  du  marché  monétaire.  Le  bruit  court  depuis 
hier  que  le  Conseil  d'administration  de  la  lieichsbank 
«st  décidé  à  abaisser  le  taux  de  l'escompte  de  la  Banque, 
dès  les  premiers  jours  de  février.  L'encaisse  de  la 
Banque  Impériale  est  plus  considérable  qu'on  n'aurait 
prévu,  et  la  prochaine  émission  d'un  nouvel  emprunt 
de  consolidés  prussiens  exige  qu'on  abaisse  le  taux  de 
l'argent.  A  côté  de  cette  émission  d'Etat,  on  verra,  en 
février,  un  nombre  considérable  d'émissions  indus- 
trielles, ce  qui  fait  bien  augurer  de  l'activité  du  travail 
des  Banques  privées,  au  moins  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  l'année.  Et  cela,  sans  faire  entrer  en  compte 
toutes  les  augmentations  du  capital  social  des  banques 
qui  ont  déjà  annoncé  ces  opérations,  au  premier  rang 
desquelles  on  cite  la  Dresdnerbanh  et  la  MitLeldeuts- 
chibanh.  Toutes  ces  élévations  de  capital  de  banques 
sont  invariablement  motivées  par  une  plus  grande 
participation  de  ces  établissements  financiers  aux 
grandes  industries,  surtout  exotiques. 

M.  Cor,  consul  général  de  France,  à  Hambourg,  nous 
communique  un  travail  d'analyse  qu'il  a  fait  sur  les 
causes  qui  ont  amené  la  Reichsbank  à  élever,  il  y  a  peu 
de  temps,  le  taux  de  son  escompte  à  6  0/0  :  Ce  sont, 
dit-il,  à  côté  des  appels  assez  importants  émanant  de 
la  propriété  rurale,  l'énorme  besoin  de  capitaux  qui  se 
fait  sentir  dans  les  sphères  de  la  grande  industrie.  Et, 
ajoiite-t-il,  ce  qui  l'a  surtout  frappé  dans  son  enquête, 
c'est  la  tendance  de  l'industrie  allemande  à  réunir  de 
grands  capitaux  pour  un  travail  commun.  Et  il  donne 
ces  exemples  :  «  En  1898,  dans  un  seul  Etat  secondaire, 
la  Saxe,  on  a  vu  se  former  35  nouvelles  Compagnies 
par  actions,  possédant  52  millions  de  capital.  De  ces 
52  raillions,  19  provenaient  de  deux  Banques.  A  Berlin 
et  à  Nuremberg,  il  avait  un  instant  été  question  de 
créer,  à  l'aide  de  quatre  grandes  Compagnies  d'électricité 
un  «  ring  »,  qui,  possédant  226  millions  de  marks, 
espérait  dominer  le  marché.  Cette  tentative  a  échoué, 
mais  elle  n'en  est  pas  moins  un  symptôme  significatif 
de  la  tendance  des  grands  capitaux  à  se  grouper  et  à 
absorber  les  petits  ;  elle  est  en  outre  une  preuve  de 
l'état  florissant  de  l'industrie  allemande. 

J'intercale  ici  une  statistique  fournie  parle  Deutsche 
Œhono?nist:  en  1898,  on  a  créé,  en  Allemagne,  329 
nouvelles  Sociétés  par  actions,  d'un  capital  total  de 
46.366  millions  marks.  En  1897,  on  n'avait  eu  à  enre- 
gistrer que  2ô4  fondations,  d'un  capital  total  de  380 
millions  de  marks. 

L'enquête  de  M.  Cor  sur  le  développement  de  l'in- 
dustrie et  de  l'exportation  allemandes,  l'a  amené  à 
signaler  un  autre  fait  important  :  les  efforts  de  la  Com- 
pagnie de  navigatien  DeuUche  Levante  Linie  pour 
créer  aux  nationaux  allemands,  du  trafic  et  des  débou- 
chés, en  Orient.  Cette  Compagnie  a  conclu  des  traités 
avec  toutes  les  lignes  de  chemins  de  fer  pour  assurer 
des  transports  directs  et  à  prix  réduits  jusqu'à  tous  ses 
embarcadères.  Elle  a  constitué  un  Syndicat  d'exporta- 
tion en  Asie  Mineure  et  en  Turquie,  à  la  tête  duquel  se 
trouveraient  un  grand  nombre  de  fabricants  notables. 
Enfin,  il  serait  question  d'adresser  au  Gouvernement 
une  requête  à  l'effet  d'obtenir  que  les  lignes  de  la 
Deutsche  Levante  Linie  sur  la  Palestine  et  la  Syrie 
soient  dotées  d'une  subvention.  On  ajoute  que  le  Minis- 
tère des  affaires  étrangères  se  montrerait  disposé  à 
instituer  des  attachés  commerciaux  auprès  de  certains 
consulats  (Constantinople,  New- York,  Buenos-Ayres^. 

En  môme  temps  que  son  transit  maritime,  l'Alle- 
magne voit  augmenter,  d'année  en  année,  le  mouve- 


ment d'émigration,  allemande  et  étrangère,  qui  se  fait 
par  les  ports  de  l'Empire.  Il  est  sorti  par  ces  ports 
(Brème,  Hambourg,  Stettin,  etc.)  pendant  l'année 
1898,  17.173  Allemands  et  83  80.ô  nationaux  d'autres 
pays,  ce  qui  est,  surtout  pour  les  derniers,  un  total  en 
forte  plus-valuf  sur  tous  les  précédents.  Il  est  à  noter, 
cependant,  comme  constatation  défavorable,  que  plus 
des  neuf  dixièmes  de  cette  émigration  se  sont  portés 
vers  l'Amérique  et  que  les  colonies  allemandes  n'atti- 
rent que  fort  peu  de  colons. 
Une  nouvelle  financière  de  la  dernière  heure  : 
L'Empire  et  la  Prusse  ont  vendu  à  la  Banque  Alle- 
mande de  Berlin  125  millions  de  marks  de  consolidés 
prussiens  3  0/0  et  75  millions  de  marks  de  l'emprunt 
d'Empire  à  3  0/0.  La  souscription  aura  lieu  prochaine- 
ment à  un  cours  qui  sera  agréé  par  l'Administration 
financière  de  l'Empire  et  le  Ministre  des  finances  de 
Prusse. 


Mormatiofls  Éciomipes  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Uétâl  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  do  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


93  janv. 

311.  tljanv 

25  janv. 

Wr.  15janv 

852. 4S0 

-f  42.181 

915,151 

-f  .32  165 

21.431 

-1-  2.389 

19.TI0 

+    1 .  'i35 

Il  412 

—    3  480 

13  710 

—  327 

630,328 

-  43  080 

564.395 

—  18.252 

74.133 

-  15.954 

82  212 

—  25.976 

11  583 

—  9.897 

7  665 

—  9.992 

m. 122 

—  12.402 

118.952 

-f-  9.151 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod . 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod 

1.097  016 

—  74.702 

1.096.275 

—  55.626 

436.247 

-1-  31  457 

4'i3  397 

+  43.234 

38.226 

-1-  3.002 

32.189 

-t-  696 

Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métalli 
1897 


l"janv. 

15  — 
23  — 
30  — 


janv. 
7  — 
15  — 
23  — 
30  — 


804,5 
82i,7 
856,6 
885,1 
818,0 


que 

1893 

826,6 
818,5 
88i,0 
915,2 
913,4 


Circulation 
1897  1898 


1257,9 
1178,6 
109i,7 
1040,7 
1049,5 


1320,0 
1233,1 
1151,9 
1096,3 
1090,8 


1899 

752,3 
779,8 
810,3 
852,5 


1899 

1357,4 
12-0,8 
1171,7 
1097,1 


1897  1898 


I  Lettres  dechangeetprètssurtitres 

1899 

i051,4 
855,2 
7e3,5 
704.5 


l'rjanv. 

7  — 
15  — 
23  — 
30  - 


988,6 
8W,9 
742,6 
700,6 
713,0 


941,4 
800,6 
690,8 
64(s6 
656,4 


lerjanv. 
7  — 
15  — 
23  — 
30  — 


Réserve  de  billets 

1897      1898  1899 

—134,2  —172,3  —289,9 
—  31, —  00,7  —147,0 
88,5      56,7  —  33,7 
16S,2     145,7  81,8 
153,5  148,2 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  Le  rendement  des  impùts  de 
Bourse  pendant  le  mois  de  décembre  dernier,  accuse  une 
petite  diminution  par  rapport  à  décembre  1897.  Le  rende- 
ment du  Timbre  est  en  moins-value  de  76.261  M.  ;  mais 
l'impôt  sur  les  opérations  en  plus-value  de  3.814  M.  Depuis 
le  commencement  de  l'exercice  courant,  l'impôt  du  Timbre 
accuse  une  plus-value  de  O.0S6.054  M.  et  l'impôt  sur  les  opé- 
rations de  Bourse  une  moins-valuc  de  993.088  M. 


Impôt 
sur  les  opérations 

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  

Novembre  

Décembre  


1898-99 
M. 
1.139.382 
1.278.211 
1.05?6.  Ih6 
911.877 
949.577 
9H3.2ii9 
952.186 
9:^9.405 
99.i.l23 


1897-98 
M. 

949.248 
1.166.822 
1.136.8S6 
1.179.109 
1.103.402 
1.067.321 
1.599.305 

904.412 

992.309 


1896-97 
M. 
1.248.054 
1.182.444 
1.107.402 
1.089.482 

987.366 
1.179.040 
1.044.811 

846.093 

936.725 


9.176.226 


Janvier, 
Février. 
Mars. . . 


10.09^.316 
1.343.454 
1.143.097 
1.141.207 

13.726.072  13.260.567 


1.308.767 
1.278.120 
1.052.263 
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L'ÉC0N0MIS1"E  EUROPÉEN  —  Angleterre 


Impôt 
sur  les  eflfels 

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  

Novembre  

Décembre  

Janvier  

Février  

Mars  


1898-99  1897-98 

M.  M. 

2.753  434  826.820 

1.527  457  1.619.654 

1  713. < 68  1.2U8.562 

l'859.8B5  2.200.819 

1.224.197  1.19U.988 

1.701,844  1.215.919 

1  086.346  1.090.180 

1.387.936  739.535 

995.900  1.072.116 

14  250.647  11.164.593 

..  1.133.608 

.  856.491 

■■;   2.00S.669 

  15.163.361 


1893-97 
M. 

1.630.744 
1.095.696 
1.577.266 
1.392.867 
1.206.823 
1.275.039 
908.887 
834.168 
1.155.243 

1.844.835 
1.163.914 

981.094 


15.066.576 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  2  février  1899. 

Les  affaires  sont  rares,  mais  les  tendances  restent  fernaes  et 
les  dispositions  d'achat  sont  soutenues  par  une  abondance 
de  nuniéraire.  Les  actions  des  Banques  sont  surtout  deman- 
dées: les  valeurs  industrielles  quoique  encore  reclierchees  ne 
viennent  qu'en  seconde  ligne. 

Les  fonds  d'Etat  allemands  et  étrangers  restent  termes. 

On  a  coté  la  Disconto,  202  30;  l'Italien,  9i  40;  les  Lombards, 
.32  40;  le  Mobilier  Autrichien,  226  40;  1  Extérieure,  63  10. 
Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londresf  1"'  février  1899. 
Discours  politiques.   -  Le  Banquet  de  la  Chambre  de  Commerce 
franf-aise.  -  Discour*  de  M.  Cambon.  —  La  France  et  1  Italie.— 
Le  Marché.  —  Statistique  du  Banker's  Magazine.  —  Les  Trades- 
Unions. 

Si  nous  avions  besoin  de  prouver  qu'un  changement 
s'est  produit  dans  l'orientation  de  la  politique  anglaise, 
il  nous  suffirait  de  signaler  les  nombreux  discours 
que  les  principaux  hommes  politiques  prononcent  de- 
puis quelque  temps  devant  leurs  électeurs. 

Tous  cherchent  à  commenter  les  derniers  événe- 
ments et  tous  se  trouvent  ^linsi  amenés  à  s'expliquer 
sur  la  question  de  l'impérialisme.  Nous  avons  eu, 
ainsi  cette  semaine  les  discours  de  MM.  Asquith,  Bal- 
four  et  Chamberlain,  etnous nous  disposions  a  analyser 
les  arguments  qu'ils  contiennent,  mais  nous  pensons  que 
mieux  vaut  s'arrêter  sur  les  déclarations  faites  hier  au 
banquet  de  la  Chambre  de  commerce  française  par 
M  Cambon,  le  nouvel  ambassadeur  français. 

Le  président  de  la  Chambre,  M.  Duché,  a  tenu  a 
célébrer  les  louanges  de  la  liberté  commerciale  et  a 
souhaiter  que  1'  «  intelligence  et  le  génie  des  Français 
leur  permettent  de  se  délivrer  graduellement  des  en- 
traves protectionnistes.  » 

M  Cambon  a  su  répondre  avec  beaucoup  d  a-propos 
et  rappeler  à  ceux  qui  l'écoutaient  que  les  intérêts  de 
la  France  et  de  l'Angleterre  ne  sont  pas  les  mêmes  ; 
que  l'une  étant  une  nation  essentiellement  commer- 
çante et  l'autre  une  nation  plus  particulièrement  agri- 
cole, leur  politique  ne  peut  être  placée  sur  des  bases 
identiques. 

Los  intérêts  des  nations,  a  dit  l'orateur,  doivent  avoir  pour 
limites  ceux  des  nations  voisines  et  une  entente  mutuelle 
fondée  sur  l'int-elligence  de  ces  intérêts  et  sur  le  respect  de  la 
dignité  d'autrui  peut,  seule,  régler  les  relations  des  nations 

"LÏsSstions  d'intérêts  extérieurs  sont  souvent  dominées 
par  des  intérêts  intérieurs.  Une  nation  commerçante  comme 
l'Angleterre  et  une  nation  agricole  comme  la  France  ne  peu- 
vent^se  placer  au  même  point  de  vue. 

Chercher  les  limites  entre  les  intérêts  des  nations,  les  dé- 
terminer avec  équité,  créer  l'harmonie  la  ou  des  vues 
étroites  ou  égoïstes  créeraient  des' conflits,  telle  doit  être  la 


tâche  de  tous  ceux  qui  ont  une  part  de  responsabilité  dans  la 
direction  des  affaires  publiques.  En  se  donnant  à  cette  tâche, 
bien  plus  qu'en  recherchant  des  armements  perfectionnés,  ils 
contribueront  à  sauvegarder  la  paix  du  monde,  et  à  assurer 
l'avenir  du  genre  humain. 

Il  importe  que  l'opinion  dans  chaque  pays,  l'opinion  sou- 
veraine, maîtresse  des  Gouvernements  et  des  Parlements,  se 
pénètre  de  ces  vérités  élémentaires.  C'est  en  s'éclairant,  c'est 
en  s'appuyant  sur  elle  qu'on  peut  trouver  la  mesure  grâce  a 
laquelle  de  communes  ententes  peuvent  s'élablir,  car  l'opinion 
seule  peut  donner,  à  ceux  qui  représentent  les  nations,_la 
force  nécessaire  pour  triompher  des  passions  et  des  intérêts 
particuliers. 

L'ambassadeur  a  terminé  en  disant  que  les  commerçants, 
les  industriels  doivent  agir  sur  l'esprit  public  en  Angleterre, 
dont  l'esprit  d'initiative  et  l'énergie  frappent  tous  ceux  qui 
étudient  ce  pays,  et  en  France,  dont  personne  n'a  Jamais  pu 
mesurer  les  ressources,  dont  les  réserves  de  travail  et  de  cou- 
rage sont  immenses  et  ont,  plus  d  une  fois,  étonné  le  monde. 

Ce  discours,  dont  je  ne  peux  vous  donner  qu'une  bien 
courte  analvse,  a  été  très  applaudi. 

Un  incident  très  favorablement  commenté  a  été  la 
présence  au  banquet  de  l'ambassadeur  d'Italie,  qui  a 
profité  du  vote,  par  la  Chambre  italienne,  de  l'accord 
commercial  avec  la  France  pour  prononcer  des  paroles 
très  amicales  : 

«  Je  ne  saurais,  a- t-il-  dit,  comprendre  que  des  échanges 
suivis  n'amenassent  pas  un  échange  d'idées,  de  con- 
fiance, d'amitié  et  de  solidarité  entre  les  deux  peuples. 
Un  vent  amical  a  balayé  les  nuages.  Oublions  donc  le 
passé,  puisque  le  soleil  resplendit.  L'horizon  politique 
nous  rassure;  entreprenons  un  labeur  également  profi- 
table à  tous.  »  ,.  ,. 

Le  Marché  a  été  bien  impressionné  par  1  amélioration 
constatée  dans  la  situatioa  politique  et  comme,  d'autr& 
part,  on  a  signalé  la  continuation  de  la  détente  moné- 
taire, l»s  affaires  ont  pris  une  ampleur  qu'elles 
n'avaient  pas  eue  depuis  longtemps.  Les  demandes  se 
sont  généralisées  et,  de  l'avis  unanime,  nous  nous 
trouvons  au  début  d'une  campagne  d'affaires. 

La  Banker's  Magazine  constate  qu'en  janvier,  les 
325  valeurs  dont  il  suit  les  variations  ont  bénéficié  ■ 
d'une  plus-value  totale  de  27.000.000  de  liv.  st.  elles 
représentaient  en  fin  décembre  un  capital  de  o  mil- 
liards 241.219.000  liv.  st.  ;  et  en  fin  janvier,  un  capital 
de  8.268.479.000  liv.  st.  Notre  confrère  constate  que  la 
reprise  a  commencé  à  se  manifester  sur  les  groupes  des- 
valeurs  de  chemins  de  fer  américains  et  que,  tout  en 
s'y  maintenant,  elle  a  gagné  d'autres  compartiments. 

Les  titres  de  première  catégorie  ont  commencé,  eux 
aussi,  à  prendre  part  au  mouvement  ;  les  chemins  de 
fer  anglais  ont  montré  de  la  fermeté,  grâce  à  la  pers- 
pective des  dividendes  possibles,  et  les  h  étions  des  mi- 
nes d'or  ont  entrepris  une  progression  qui,  espérons-le, 
ne  nou.s  rappellera  pas  le  boom  de  1895. 

L(-s  trades-unionistes,  réunis  en  Congrès  extraordi- 
naire, ont  résolu  de  former  une  Fédération  en  vue  de 
faire  contrepoids  à  la  Fédération  des  patrons.  Le  but 
de  cette  Fédération  est  d'établir  la  solidarité  financière 
de  toutes  lesTrades-Unions  en  cas  de  grève  et  de  résis- 
ter ainsi  à  la  Fédération  des  patrons.  Ce  n'est  pas  la 
première  fois  qu'une  tentative  semblable  est  faite  et 
l'on  no  croit  pas  que  celle-ci  soit  plus  heureuse  que  les. 
précédentes. 

Momatioiis  ftoimies  et  Mmcières 

Les  Tramways  dans  le  Royaume-Uni.  —  Les  statisti- 

aues  officielles  constatent  qu'au  30  juin  181)8,  la  dépense  de 
capital  nécessitée  par  les  entreprises  de  tramways  dans  le 
Royaume-Uni  .s'élevait  à  16.492.869  h v.  st.,  dont  6.  Ib. 637 
livres  st  pour  les  lignes  appartenant  a  des  autorités  locales, 
et  10  376  '^32  liv.  st.  pour  les  lignes  appartenant  à  des  Coinpa- 
anies  nrivées  11  y  a  eu  une  augmentation  de  33  milles  dans 
l'étendue  des  tramways  par  rapport  à  1897,  et  le  nombre  des 
vovaceurs  transportés  a  été  de  858.48u.o42,  au  lieu  de 
788  5  . 9.^;69  en  1896-97.  Les  recettes  brutes  ont  augmente  de 
324  533  liv  st  ,  mais  il  y  a  eu  un  accroissement  de  -.m.'M  nv. 
sterling  dans  le  prix  d'exploitation,  en  sorte  que  l'augmenta- 
tion de  bénéfice  net  n'a  été  que  de  15.082  liv.  st. 
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Voici  lo  (lëUiil  de  la  situation  : 
Aiiiioe  leriniiiéc 

lo;>0juin98  Angleterre  Ecosse  Irlande 

Longuoui-  des  lignes  :  (Milles) 

1898                       835  104  126 

1897   812  9H  121 

Augment.  .              23  5  5 

Nombre  des  voyageurs  : 

1898             6j4.812.254  147.248.021  56.425.207 

1897             595.634.734  139.818.022  53.11G.!f]3 

Augment.  .    59.177.520  7.429.999  3.308.354 

Capital  :  (Livres  sterling) 

1898               12.434.688  2.365.796  1.692.385 

■•    1897               11.301.473  1.988.009  1.575.628 

Augment.  .     1.133.215  377.787  116.757 

Eccottes  brutes"!  ' 

1898                3.634.064  596.614  329.448 

1897                3.340.843  573 . 863  320 . 88 ? 

Augment.  .        293.221  22.751  8.561 

Frais  d'exploitation  :  ' 

1898                2.838.244  437.331  233  320 

1897  2.543.443  429.576  225.425 

Augment..        294.801  7.755  6.895 

Recettes  nettes  : 

1898                   795.820  159.283  97.128 

1897  797.400  144.287  95.462 

Différence.      —  1.580  +  14.996  +  1  666 

%  des  recettes  nettes  ou  capital  :  ' 

1898                       6  40  6  73  5  74 

1897    7_00  7  26  6  06 

Diminution            0  60  0  53  0  33 


Royaume- 
"Uni 


1.0fî4 
1.031 


33 


858.485.Fi42 
788.569.659 

69.916.873 


16.492.869 
14.865.110 

1.627.759 


4.560.126 
4.235.593 

309.451 


3.507.895 
3.198.444 

324.533 


1.052.231 
1.037.149 

+  15.082 


6  38 
6  98 

~Ô6Ô 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

2  février  1899 
Département  des  opératio->is  d'émission 
PASSIF  ACTIF 


Billets  créés. 


I.iv.  st. 

il  636.000 


Dette  fixe  der  l'Etat. . . 
Rentes  inuiiobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 
Total   47.63Ô.000  Total  " 

Département  des  opérations  ae  banque 


Liv.  st. 
11.015.000 

S.'/RS.OOO 
30  835  000 

•i7.Di6.000 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Késerve  et  prolits  et 

pertes   3.468.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9  701.000 

Comptes  particuliers..  40. 71.^  000 

Billetsàsept  iours.eto.  1-?S).000 

Total   68. 561.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance* 
Billets  en  réserv».... 
Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

13.387.000 
3v  ','(.8.000 
20  830.000 
■-'.139.000 


Total   68  b6i.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Gilculation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

DÉPOTS 

Dispon  dudép. 
des  opérations 
de  Banque  |j 

27  ort.  ...   

31  609 

27  170 

43  544 

40.110 

3  nov  

31.872 

27  5/2 

42  305 

.■i9  Cl5 

32  020 

27.303 

40  535 

36  837 

17  »   

32  439 

27.043 

41  050 

36.684 

24  »   

32.977 

26  762 

42.012 

36.809 

32.190 

27  m 

13.895 

39  830 

8  »   

31  25  i 

27.182 

40.998 

37  5-62 

15  

50.H89 

26  9'iO 

41  194 

38.U.3 

22  

30  590 

27  420 

41  469 

39  281 

29  ..   

29  338 

27 .  3u6 

43.410 

42,361 

30  341 

27.752 

49.:05 

47  711 

i>  »   

30.981 

27.722 

49  20  i 

47 . 233 

1  y  »   

31.969 

26.666 

49  119 

45.149 

26  »   

32.6f3 

26.46(1 

50.024 

45.129 

2  fév  

32.975 

26.806 

50.414 

45.595 

■ta 


21.239 
21  100 
21 .517 
2i  196 
23.015 

21  819 
20  869 
20  84.) 
19  910 
18.832 
19.389 
20.0r.9 

22  103 
23.023 
22.969 


«  g  * 

W  fl) 

t,  ^  1> 
o  » 

G..S  « 

2  2  ^ 

eu  n  o 


483/, 
4S% 
531/16 
541/16 

49  K 
50% 
50K 

39% 
iO\ 
45 
46 


Taux 
do 
l'es. 


2Vi 
3 


3 


Le  Canal  de  Manchester.  —  Les  recettes  du  trafic  du 
canal  maritime  de   Manchester,  pendant  l'année  1898,  ont 


atteint  235.278  liv.  st.,  au  lieu  de  204.414  liv.  st.  en  1897  soi 
unoangincntalion  de  30.864  liv.  st.  Les  recettes  dn  (léceiri))re 
ont  été  (le  2'i.788  liv.  st.,  au  lieu  do  19.259  liv.  st.  L(;s  n^sul- 
lats  (lu  (leriiior  semestre  de  l'annije  entrent  pour  les  deux 
tiers  dans  l'augmentation  de  l'aïUKie.  Le  premier  semestre  a 
looruo^?"-'^-''''  au  lieu  de  97.3:::0  liv.  sL.  :  le  .second, 

128.083  liv.  st.,  au  lieu  de  107.084  liv.  st.  Les  recettes  consta- 
tées depuis  l'ouverture  du  canal  sont  les  suivantes  : 

Liv  st. 

  947656 

1895  136.759 

  179.834 

1897   204.414 

1898   235.278 


Mouvement  des  Passagers  entre  l'Angleterre  et  le 
Continent.  —  Les  statistiques  publiées  sur  le  mouvement 
des  passagers  entre  l'Angleterre  et  le  Gonlinent  montrent 
que  ce  mouvement  a  été  fort  actif  pendant  les  trois  premiers 
trimestres  de  |89<.  Par  contre,  le  dernier  trimestre  a  enre- 
gistre un  ralentissement  dû  aux  mauvais  temps  et  les  services 
partant  de  Douvres  ont  particulièrement  soulfert. 

Le  tableau  suivant  donne  le  nombre  des  passagers  trans- 
portes enire  Douvres  et  Calais;  Folkestone  et 'Boulogne • 
Newhaven  et  Dieppe;  Douvres  et  Ostende.  En  1898,  la  pre- 
mière de  ces  lignes  a  enregistré  une  augmentation  de  9  590 
passagers  ou  3.6  0/0:  la  seconde,  de  2^Ai^  ou  20  0/0-  la 
troisième,  de  3  243  ou  2  0/0,  et  la  quatrième,  une  diminution 
de  9.4-f4  ou  7  1/2  0/0.  Il  faut  constater  que,  nour  cette  der- 
nière, le  mouvement  de  1897  avait  bénéficié  de  l'impulsion 
donnée  par  rE.\position  de  Bru.xelles. 

Les  chiffres  de  Folkestone  à  Boulogne  doivent  leur  aug- 
mentation aux  voyages  de  plaisir  à  Boulogne  :  ^ 

Années  Calais      Boulogne     Dieppe  Ostende 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


259.435 
265.600 
266.816 
276.406 


100.847 
89.405 
111.048 
133.469 


153.320 
165.238 
164.190 
167.433 


115.601 
119.746 
126.130 
166.696 


Courrier  de  la  Bourse  de  Lioiidreis 

Londres,  2  février  1899. 

La  situation  politique  s'est  assez  améliorée  pour  donner 
une  forte  impulsion  aux  spéculateurs;  pendant  toute  la  se- 
marne,  les  transactions  ont  été  fort  actives;  elles  ont  reçu 
aujourd'hui  une  nouvelle  impulsion  par  l'abaissement  à  3  0/0 
ttu  taux  d  escompte  de  la  Banque. 

Le  groupe  international  s'est  particulièrement  ressenti  de 
ces  dispositions,  mais  les  valeurs  de  première  catégorie  ont 
participé,  elles  aussi,  au  mouvement. 

Les  Consolidés  sont  fermes  à  111  3/16. 

Parmi  les  fonds  internati(jnaux,  l'Extérieure  d'E^paane 
poursuit  sa  progression  à  53  1/2.  L'Italien  est  à  93  1/4.  Les 
louas  Ottomans  sont  fermes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  fort  bien  tenu. 
Le  Brésil  4  0/0  est  à  63  1/2. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  ferme. 

Le  groupe  Chemins  américains  conserve  des  tendances 
actives. 

Le  Canadian  Panifie  est  à  89  1/2,  VErie  à  15  3/4,  le  Nor- 
*à'^n',l  ^«c'/''?  83  1/2,  la  Pluladelphie  à  11  7/8,  VAtchison  à 
23  7/8,  le  iVor/-o;/{  à  72  /.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  1"  février  1899. 
La  Situation  politi([ue  et  lo  Vole  du  Compromis.  —  Le  Commerc 
extérieur  ou  1898.  —  Les  Marchés  financier  et  monétaire.  —  Le® 
Renouvellement  des  Traités  de  Commerce. 

Ni  la  crise  autrichienne  ni  la  crise  hongroise  ne  sont 
encore  conjurées  et  le  vote  du  Compromis  parait  en- 
core plus  éloigné  que  jamais.  A  Buda-Pestii,  le  voyage 
que  le  Ministre  des  finances,  docteur  l.ukacs,  vient  (ie 
faire  à  Vienne  fait  l'objet  de  toutes  les  conversations 
ici.  Oniciellement,  le  docteur  Lukacs  s'est  rendu  dans 
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la  capilale  de  l'empire  pour  soumettre  à  l'approbation 
de Ta  Couronne  le  Vrojet  de  loi  relatif  au  compromis, 
pro  et  déliaitivement  'arrêté.  Au  fond,  ce  voyage  pour- 
S-àit  bien  cacher  des  cho.es  politiques  iï}P°'i^^^^^t^^^ 
Une  des  raisons  de  ce  voyage  serait  eflet  a  posi 
tion  qu'il  convient  au  Gouvernement  de  f ^Ç^J^^^"^^ 
vis  de  ropposition.  Ea  outre,  le  bruit  court  a  Vienae 
Vue  l'Emiereur  avait  l'intention  de  confier  au  docteur 
Sacs  la  présidence  du  Conseil  du  Ministère  hon- 

^  D'autre  part,  les  chefs  de  l'opposition  à  la  Chambre 
honeroise  ont  fait  savoir  au  Gouvernement  que  lop- 
posif  on  est  prêle  à  cesser  l'obstruction  ;  elle  n  empê- 
chera pas  la  constitution  du  l^^^'eaujie  la  Ohambi^^^ 
elle  votera  un  compromis  provisoire  de  six  mois  ou 
^rnn  an  ou  le  laissera  voter  tar  la  ma prite  gouverne- 
lïntaïe;  e  le  latssera  vote/  également  le  Comproniis 
Sitif  sur  la  base  d'une  disposition  indépendante  du 

^^ZSrfî  une  revision  du  règlement  d.  1  a 
Chambre.  L'opposition  s'engage  à  ne  pas  empêcher  le 
vote  du  budget  provisoire  sous  le  ministère  Banfly. 

En  retou?"  elle  «xigera  une  déclaration  venant 
d'une  source  autorisée  et  promettant  la  liberté  des  élec- 

sTra-ce  l'apaisement  et  le  retour  du  jeu  régulier  de 
la  vie  publique  ?  Personne  n'ose  encore  l'espérer. 

Ze  GWvèmement  vient  de  publier  en  bloc,  sans  dé- 
tails, les^Anci.auK  chiffres  f^^ornrnerce  exteneur 
de  l'Àutriche-Hongrie,  pendant  1  année  1898. 

Vhnvortation  tomie  de  l'année  s'est  élevée  a  10 
millions  d.  quintaux,  contre  9i.9  millions  pendant 
ÏÏnnée  l897.  71  millions  de  quintaux  proviennent  de 
l'AUemagne  ;  3.5  millions  de  la  Grunde-Bretagne  ; 
i  3  mmiSSs  de  la  France;  5.0  millions  de  l'Itahe;  7.0 
millions  de  la  Russie;  0.2  millions  de  la  Suisse  8.5 
Aillions  de  la  Roumkni*  ;  1.0  million  de  la  Serme  ; 
10  millions  des  autres  Etats. 

Veccporlallon  totale  s'est  élevée  en  1898,  a  Ibb  ^ 
«liUioïs  de  quintaux,  contre  153-6  millions  en  189  • 
132  millions  ont  été  exportés  en  Allemagne  ;  3.3  mil- 
îfonr ènGÎande-BretagW  ;  2.2  millions  en  ^-'ance  7^0 
tv,;iiinn«  pn  Italie  •  2  9  millions  en  Suisse  4.2  millions 
^n  Cmanie  ;  2  million  en  Serbie  ;  6.5  millions  de 
aninta  X  ont  été  exportés  dans  les  autres  Etats  II  est 
Zos  ble  de  rïenco^  de  ces  chiffres  avant  qu'on 
^ïïSnaisse  les  détails.  Tels  qu'ils  sont  ils  tendent  a 
nrésenter  sous  un  iour  assez  favorable  une  situation 
Sui  au  su  de  tous,  se  présente,  en  réalité,  comme 
asi/  sombre.  D'ailleurs,  il  ressort  des  chiffres  provi- 
soires de  la  valeur,  que  la  progression  des  expor  a- 
tions  reste  inférieure  à  l'augmentation  des  importa- 
lions. 

Ces  chiffres  provisoires  sont  : 

f-r.f=:::K:ro3:l|t.lSÎ:q 

L'excédent  des  entrées  sur  les  f orji^^^,.^;:^!^?^*^,^ 
o2  100  000  florins.  C'est  un  gros  total.  11  p  o\ient  des 
Achats  de  blés  à  l'étranger.  En  1896,  le  bilan  enregis- 
tiS?  encore  un  solde  actif  de  68  millions  de  fforins  ;  en 
Î  897  if  SB  trouvait  réduit  à  11  millions  ;  en  1898,  il  est 
•han'cré  en  sol  le  passif  de  22  millions  de  florins. 

£a  situaUon  générale  des  marchés  financiers  reste 
bonne  depuis  le  commencement  de  l'année,  bien  que 
es  con^li  on«  du  marché  monétaire  soient  moins  satis- 
faisantes On  a  constaté  pas  mal  d'expoitations  d  or, 
m-inck.alement  pour  la  France.  Aussi,  est-on  genérale- 
l^pnt  ?ravi?auV  Banque  Austro  Hongroise  ne  dimi- 
nu  "rafque  diïs  un  avenir  assez  éloigné,  le  taux  de  son 

'''LeT'nicr  bilan  a  révélé  une  diminution  de  6  mi^l- 
lions  et  demi  de  florins  sur  le  stock  m;  tal  .que.  Cet  e 
l.minS  ion  venant  à  la  suite  de  retraits  d  or  pour  le 
cimpte  rs'places  étrangères,  est  une  circonstance  fort 
S-orable  A  l'abaissement  du  taux  de  l'escompte. 

Une  communication  du  Ministre  autrichien  du  com- 
merce apprend  qu'on  travaille  activement  aux  prépa- 
rât fs  né^cSsaire    pour  le  renouvellement  des  traites 


de  commerce.  On  dresse,  tout  d'abord,  une  statistique 
du  travail  annuel  avec  les  divers  Etats  européens.  L  on 
s'occupe  en  même  temps  de  la  revision  du  tant  auto- 
nome, qui  a  besoin  d'être  remanié. 


MomatMS  taiips  et  îiMcières 

mSdes  Gheniins  de  fer  Sud  de  l'Autriche  (Lombards) 
Dour  un  monlant  de  25  millions  de  marks.  Le  surplus  de 
l'emprunt  quf  est  de  40  millions  de  marks,  serait  reserve 
aux  amortissements  des  futurs  exercices. 


La  Production  vinicole  en  Bosnie  et  Herzégovine.  - 

Malgré  l'abolition  d'une  taxe  de  10  oyo  sur  le  vin  et  la  sup- 
Tiression  de  la  dime,  la  production  vinicole  est  passée,  dans 
Fefpace  de  cinq  ans  de  74  855  quintaux  métriques  de  raisins 
à  32  941  q.  m.;  elle  a  donc  baissé  de  5(5  0/0  environ.  . 

Uétat  de  gêne  des  paysans  en  Bosnie  et  en  Herzégovine  ne 
leur  permet  pas  de  lutter  contre  le  développement  du  pero- 
nosnora  oui  ravage  les  rares  vignobles  du  territoire. 
''llTânVesrStiru.g  vient  de)ublier  une  ordonnance  par 
lanuelle  tous  les  propriétaires  de  vignes  sont  tenus,  sous 
pe  nrLmende  variant  de  1  à  20  ilorins,  et  d'emprisonne- 
'  Sde  u^àqaatrejours,  dèsl'appantion  du  peronospora 
dans  la  contrée  qu'ils  habitent,  de  Pratiquer  avant  la  fl^iai- 
son  de  la  vigne,  l'arrosage  avec  une  solution  au  sulfate  de 
cuivre  contenant  2  0/0  de  chaux. 


La  Production  minière  de  la  Hongrie  en  ISS-T.  — 

Unf  Pul3hcaUou  sur  les  conditions  de  la  métallurgie  en  Hon- 
grie, pendant  l'année  1897,  donne  la  statistique  suivante  de  la 
Iroduclion  minière.  Il  constate  en  — ençant       le  rende- 
ment  total  des  mines  est  évalue  a  43.20u.2id  florins. 
Voici  les  détails  : 


Or  Kgs 

Argent  Kgs 

Cuivre  

Plomb   » 

Fer   " 

Houille   » 

Charbons   

Briquettes  

Cokes  

Fer  brut  

Fer  fort^é  

Antimoine  

Minerai  de  fer  exporté  » 

Huile   » 

Asphalte   » 


Valeur 

Production 

en  florins 

3.067 

5.030.228 

26.789 

1.536.607 

2.131 

113.749 

25.267 

368.465 

426.966 

164.095 

38.633.113 

12.052.229 

10.725.494 

5.822.985 

270.220 

216.203 

72.189 

68.572 

4.205.030 

14.478.163 

173.979 

1.494.146 

7.833 

232.969 

4.714.201 

1.748.698 

3C.570 

160.136 

190.009 

1.900 

Courtier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  1"  février  1899. 
La  tendance  générale  du  Marché  reste  à  la  hausse.  Les  ac- 
tions des  banques,  principalement  de ,  la  f  a-nf  r^^^^^^ 
chaînent  le  mouvement.  Les  actions  de  1  «  Alpine  »  sont,  après, 

^'l^es'Iff^r^s'Sendant,  ne  sont  ni  nombreuses  ni  suivies, 
et,^flatn  de^ia  sC,  on  con.state  un  Mger  fléclussen.^^^^^^^ 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  360    .  ,  l'^.«,  ^0"?»^^^^^^ 
70  70;laLaînderbank,  246      les  Tabacs  127     ,  es  C^^^^ 
de  fer  Autrichiens,  362  50;  l'Alpine,  235  50.  Clotuie  ferme. 


BELGIQUE 

LA  SITUATION 

Bruxelles,  1"  février  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  bonne  période  continue.  On  est  tout  à  la  hausse 
L'ir^pulsion  est  donnée  par  la  tenue  très  satisfaisante 
!  Snds  Espagnols;  bien  que  l'on  ^^^^^^^e  encore  r.en 
I  de  précis  du  nouveau  programme  de  M.  Sagasta,  on 
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montre  une  conûance  absolue  dans  la  restauration  pro- 
chaine (les  linances  Espagnoles.  D'autre  part,  le  change 
de  Madrid  sur  Tai'is  est  en  auiélioi'ation  ii  ^8  62  0/U. 

La  forte  pou.ssée  du  Jirésil  4  0/0  est  le  résultat  du 
vote  relatif  à  l'alTermagc  des  chemins  de  fer.  Le  groupe 
Oltomau.  luiiglem|is  iunnobile,  s'est  mis  également  à  la 
hausse.  Quant  au  Kio-Tinto,  il  acquiert  une  nouvelle 
pliis-vahie  fort  importante  par  suite  de  l'excellente 
tenue  du  cuivie-métal. 

Voici  les  cours  de  clôture  à  la  date  de  ce  jour  :  Exlé- 
rieiive  Espagnole  53  3/12,  Saragosse  189  1/2,  Cuba 
6  OjO  219  1/6,  Brésil  4  010  62  3/16,  Loi  du  Congo 
91  1/2,  liio-Tinlo  9't2,  Renie  Ilalienne  94,  Renie  Por- 
tugaise 23  80,  Turc  C  27  90,  Turc  D  23  50,  Banque 
Otlonuine  ôb^,  Loi  Turc  113,  Varsovie- Vienne  Jouis- 
sance 454. 

La  situation  est  également  bonne  au  comptant  :  la 
caractéristique  de  la  dernière  huitaine  consiste  dans  le 
réveil  des  titres  charbonniers,  et  dans  un  marché  mou- 
vementé des  fonds  Congolais  qui,  après  s'ètrr;  affaiblis 
par  des  réalisations  de  bénéfices,  ont  Jargemant  repris 
leur  fermeté. 

La  Renie  3  0/0  continue  à  se  relever,  on  traite  la 
Ire  sélie,  à  99  90;  la  2^,  à  100  15  et  la  3e,  à  100  07;  mais 
ce  progrés  a  été  obtenu  au  préjudice  du  2  1/2  ramené 
de  94  H  92.  Les  Délies  indirectes  n'en  ont  pas  été  au- 
trement influencées.  Quant  aux  Eniprunls  à  primes, 
ils  sont  peu  travaillés,  mais  ils  conservent,  à  peu  de 
chose  près,  les  cours  précédents. 

L'amélioriation  des  Obligations  diverses  est  beau- 
coup plus  tangible,  et  des  obligations  des  Chemins  de 
fer,  qui  se  sont  redressées  aux  environs  de  i95,  elle 
s'est  étendue  à  celles  des  Tramways,  parmi  lesquelles 
nous  citerons,  dans  les  titres  4  0/0  :  l'Entreprise  de 
travaux,  à  5U7;  Belgiade,  à  491;  les  Economiques,  à 
507;  les  Floremins,  à  497  50  ;  Kischinew,  à  495;  Turin, 
à  510.  Dans  l(-s  Obligations  industrielles  :  ia  Mutualité 
Industrielle  s'inscrit  à  594  50;  Toula,  à  502  50;  Veziu- 
Aulnoye.  à  478;  les  Ciments  North,  à  488. 

Les  actions  des  Elablissements  de  crédit  sontbirge- 
ment  traitée-s.  La  Banque  Nationale  a  réduit  de  1/2  0/0 
le  taux  de  son  escompte,  c'est  la  cause  de  son  recul,  à 
2.8/5;  la  Pari  de  Ri^serve.  par  contre,  se  relève  à  2.300, 
par  suite  d'une  meilleur  tenue  des  valeurs  charbon- 
nières :  Banque  de  Bruxelles,  782  50;  action  Cièdil  Gé- 
néral de  Belgique,  1.39;  Crédit  Général  Liégeois,  1070. 

Le  groupe  des  actions  de  Chemins  de  fer  est  calme, 
exception  l'aile  pour  les  litres  du  chemin  dn  fer  du 
Congo.  Ct-ux-ci  ont  été  fortement  tiraillés;  entre  les 
cours  extrêmes  delà  part  de  fondateur,  l'écart  a  dé- 
passé mille  fl  ancs.  Nous  la  trouvons  aujourd'hui  exac- 
tement au  même  .ours  que  celui  que  nous  signalions 
il  y  a  huit  jours,  soit  5.775  fr.  ;  l'Ordinaire  est  en  pro- 
grès à  1.720. 

Les  Tramioays  ne  sont  pas  encore  activement  trai- 
tés :  quelques  titres  cependant  sont  en  progrès.  C'est  le  , 
cas  pour  le  dividende  B  uxelles  qui  monte  s  379.  la 
dividende  Mutuelle  de  Tramways  à  217  5i>  et  les  ordi- 
naires Réunis  à  344  ;  ces  deux  dernières  Sociétés  ont 
\)vU  une  parliciiation  importante  dans  la  nouvelle 
Sociéti'  des  Tramways  de  Bucliarost,  sur  laquelle  nous 
reviendrons  prochainement. 

La  situation  du  Marché  sidérurgique  reste  très 
ferme.  La  coie  des  Charbonnages  est  abondamment 
fournie  et  les  cours  remontt-nt  de  façon  fort  appiécia- 
We-.t;'est  à  la  gelée  que  nous  devons  ce  revirement. 
Trois  à  (juatre  jours  de  gelée  ont  suffi  pour  modifier 
compiètem^-nt  l'allure  d'un  Marché  qui  n'avait  pourtant 
pas  besoin  de  cet  excitant,  étant  donné  sa  bonne  situa- 
tion intrinsèque. 

Le  prix  actuel  du  zinc  métal  jusiifle  la  hausse  dont 
les  titres  du  i^iwc  sont  actuellement  l'objet  et  l'anima- 
tion qui  règne  dans  ce  groupe. 

Aux  Acliôns  diverses  nous  notons  :  l'ordinaire  Gaz 
de  Rio  n  /i50,  l'ordinaire  Haut-Congo  à  1.777  5  ',  la  pri- 
vilégiée Katanya  à  1.012  50,  l'ordinaire  Lomani  à  1.275, 
es  Produits  du  Congo  à  575  fr. 


Bruxelles,  2  février  1899. 

UExlérieure  clôture  à  51  ./.  ;  le  Saragosse  fait 
18'i  ./.  ;  Belge  3  0/0,  100  20;  Turc  B,  23  70. 


L'Agriculture  en  Belgique  en  1898.  —  Les  pommes 
de  terre  ont  fourni  une  forie  récolle  évaluée,  en  moyenne,  à 
17.5(10  kilogrammes  par  hectare,  (je  rende  nient  est  considéra- 
blement supérieur  aux  rendements  des  deux  années  précé- 
dentes. Partout,  la  qualité  des  tubercules  est  renseignée 
comme  bonne.  Voici  k'S  rendements  a[iproximatifs  des 
dernières  années  :  en  l''9;,  15.(Jii(>  kilogrammes:  en  1^9^j,  14.9(JU 
kilogrammes;  en  189"),  17.^00  kilogrammes;  en  1894,  13.700 
kilogrammes  ;  en  1893,  ao.tiOL»  kilogrammes  ;  en  1892,  2  j.3U0 
kilogrammes. 

Les  prairies  ont  donné  une  récolte  totale  de  5.100  kilo- 
grammes de  foin  environ  par  hectare.  Le  foin  de  la  première 
conpe  était  abondant  et  de  bonne  qualité  ;  relui  de  la 
S'Conde  coupe  n'était  que  médiocre  comme  quantité  etcomme 
qualité. 

Les  betteraves  fourragères,  avec  S7.6!j0  kilogrammes,  et  les 
caroties,  avec  20.7()0  kdogrammes  en  culture  principale  et 
Ki.HOO  kilogrammes  en  culture  dérobée,  ont  donné  des 
récoltes  peu  satisfaisantes  comme  rendement.  Les  racines 
sont  renseignées  connue  étant  de  bonne  qualité.  I,es  reinie- 
ments  des  navets,  respectivement  avec  2.7.  0  et  1(1.625  kilo- 
grammes à  l'heclare,  en  culture  principale  1 1  en  culture 
dérobée, _  sont  considérablement  inférieures  aux  rendements 
do  l'année  précédente.  La  récolte  est  considérée,  en  général, 
comme  mauvaise. 

Le  rendement  moyen  de  la  betterave  sucrière  (25.500  kilo- 
grammes à  l'hectare)  est  de  beaucoup  inférieur  à  celui  de 
1897  (  8.800  kilogrammes)  et  à  cekd  de  189G  (32.500  kilo- 
grammes). La  teneur  des  racines  en  sucre  est,  par  contre, 
très  élevée. 

Sauf  dans  la  Flandre  occidentale,  les  linières  ont  donné 
une  assez  bonne  récolle  comme  rendement  et  comme  quabté 
du  fdasse. 


BULGARIE 


La  Crise  Ministérielle.  —  Le  Cabinet  Stoïlon  a  donné  sa 
démission. 

Les  causes  de  celte  crise  se  rnttacheraient,  a.ssure-t-on, 
à  la  questi..n  de  la  conversion  delà  Dette  bulgare  et  des 
clu;miiis  de  fer  Au  nnjis  de  novenibro  dernier,  le  miiustère 
Stoilolf  a  conclu  avec  la  Compagnie  autrichienne  des  chemins 
orientaux  une  Cunvenlion  piir  laquelle  cette  (  :oni|iaguie  cédait 
au  Gouvorn.  ment  bulgare  sou  droit  dVx|  loilaliou  sur  les 
lignes  exploitées  par  elle  en  fiounielic  orientale,  lignes  ayant 
environ  3o0  kilonn  ti  es  de  longueur.  Coumie  la  Compagnie 
était  simple  locataire  de  l'explnitatlon  de  ces  lignes,  et  ([ue  la 
propriété  du  réseau  appartient  au  Gouvernement  ottnman, 
d'après  le  traité  de  Berlin,  le  contrat  de  cession  n'a  été 
conclu  par  la  (Compagnie  que  sous  réserve  d'apijrobation  di^ 
la  Sublime- Porte,  et  il  a  été  entendu  que  ce  contrat  serait  nul 
si  rassenlimenl  du  Gouvernenieut  turc  n'était  pas  obtenu 
avant  le  l'^'  février  18;i9.  Les  hésitations  de  la  Turquie  ont 
fait  craindre  que  cette  ratification  n'ait  pas  lieu  à  la  date  in- 
diquée :  de  là  des  divergences  de  vues  qui  ont  amené  la  dé- 
mission collective  du  Cabinet. 

M.  Grecof  a  réussi  à  foriner  un  Cabinet.  Ce  Ministère  e.'t 
ainsi  composé  :  MM.  Grecof,  aOaires  étrangères;  liadoslavof, 
instruction  publique;  Toutsclief,  travaux  publics;  Tenef, 
financs;  Nalchovilch,  commerce  et  agriculture;  Peschof, 
justice;  le  Colonel  faprikof,  guerre. 

Le  nouveau  ('abinet  est  composé  de  quatre  radoslavistes  et 
de  quatre  membres  n'appartenant  à  aucun  parti. 


La  Question  de  la  Conversion.  —  Nous  lisons  dans 
le  Courrter  def  Balkans  : 

«  Après  la  cjuestion  du  rachat  d' s  chemins  de  ferorientaux, 
celle  de  la  conversion  de  noire  dette  publique  est  le  prolilémc 
le  plus  important  qui  préoccupe  chez  nous  l'opinion  publique. 
Il  est  duiic  utile  de  l'expliquer  en  e,\aniinant  le  contrai  de 
conversion  ciuiclu  eiitr(^  le  Trésor  et  le  groupe  linancier  qui 
s'est  chargé  de  ladite  opér  a  lion,  c  ontrat  approuvé  au  préalable 
par  la  nqrréscirtatioir  natiorrale. 

«  l^a  Dette  publique  bu  gare  qu'il  s'agit  de  convertir  de 
6  0/0  en  litres  L»  0/0  est  aujourd'hui  d'un  montant  d'environ 
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''00  500.000  l'r.  et  se  compose  des  emprunts  de  1*^8^  (oO  mil- 
lions\  de  1880  (30  millions;,  partie  non  encore  amortie,  et  de 
celui  de  1S02  (14:^  millions  environ),  hors  les  deux  dernières 
options  (Ve  et  Vie)  non  encore  levées  oflicielkment.  _ 

«  Pour  cette  Dette  totale  de  200.500.000  francs,  le  Trésor 
paye  actuellement,  à  raison  de  6  0/0,  des  intérêts  qui  s  élè- 
vent annuelkment  à  plus  de  l^f.O^O.OuO  l'r. 

«  Que  lait  maintenant  le  Gouvernement? 

«Comme  il  a  un  indispensable  besoin  d'argent  pour  terminer 
les  l  orts  de  Bourgas  et  de  Varna,  pour  racheter  le  droit 
dexploitatiou  Ues  chemins  de  fer  orientaux  (309  kilomètres), 
ainsi  que  pour  achever  les  voies  ferrées  en  cours  de  construc- 
tion ou  projetées,  —  le  Gouvernement  contracte,  —  a  5  0/0  et 
au  taux  d'émission  pour  nous  inconnu  jusqu  ici  de  88  J/^  — 
un  emprunt  de  20  ).ti00.00ii  l'r.,  qui  recevra  la  destination 
suivante,  formellement  stipulée  dans  le  contrat  que  nous 
éludions  : 

1»  Remboursement  des  emprunts  6  0/0  énumérés  plus  haut 
et  dont  la  partie  non  encore  amortie  s'élève  à  . .  aOO.DOO.UOO 

2°  Rachat  du  droit  d'exploitation  des  Chemins 
de  fer  Orientaux  {309  kilomètres)   Po'ona  nm 

3°  Rchquat  disponible   62.300.000 

Somme  égale  Fr.  ^^90.000.000 

«  Pour  cet  emprunt  de  290  millions  de  francs,  l'Etat  aura,  à 
paver  annuellement,  à  raison  de  5  0/0,  un  intérêt  de  14  mil; 
lions  500.000  fr.,  soit  une  somme  supérieure  de  2.4/0.000  Ir  a 
celle  payée  jusqu'ici  du  chef  d'annuités  sur  le  service  de  là 
Dette  ;  et  cette  augmentation  s'explique  par  1  augmentation 
même  du  capital  de  la  Dette,  de  200  millions  et  demi  de 
francs  à  290  millions  de  francs,  augmentation  rendue  néces- 
saire par  les  grands  travaux  publics  qui  se  poursuivent 
presque  dans  tout  le  i)avs  et  dont  sont  appelées  à  jouir  aussi 
les  générations  futures;  il  est  donc  ju  to  qu'elles  participent 
également  à  ces  charges  budgétaires,  qui  seront  échelonnées 
sur  une  série  de  cinquante-neuf  années,  terme  fixe  a  1  amor- 
tissement de  l'Emprunt  de  conversion.  » 


Les  Chemins  de  fer  Orientaux.  —  A  la  suite  de  1  expose 
des  motifs  relatif  au  racliat,  par  l'Etat  bulgare,  du  c^roit 
d'exploitation  des  lignes  ferrées  situées  sur  le  territoire  de  la 
principauté,  nous  trouvons  les  données  statistiques  ci  après, 
puisées  dans  les  publications  officielles  de  la  Com-pngme  des 
Chemins  de  fer  Orientaux  (longueur  des  lignes  :  ].2fc)3  kilom. 

et  783  mètres)  :  „    .  , 

Recettes        Frais  courants 
Années  brutes  d'exploitation 


1890    12. 934. S 33  79 

1891'  '  "               .  12. 990. 3"- 8  B3 

1892  .  13.2t)2.46b  19 

1893  "  '.  12.613.775  09 

1894  ■        ■   11.293.7^^.0  15 

1895  '      '  .'.   11.718.381  79 

18q6  '    12.444.73'!  67 

1897    '    13.0a9.931  63 


En  francs  or) 

6.102.121  60 
6  082.ti03  25 
6  104.e.04  98 
6.267.883  34 
6.09O.316  95 
6  0:-i7.288  65 
6  071.982  30 
6.0U2.351  25 


Voici  maintenant  les  recettes  des  cinq  dernières  années 
d'exercice  sur  la  ligne  Bellova-Andrinople-Gonstantinople, 
sur  celle  de  Tirnov'o-Seïmen-Yamboli  et  celle  de  Kûuleli- 
Bourcras-Dédéagatch  (longueur  totale  :  779  kilom.  et  384  m.)  : 


Années 


1893.. 
1894.. 
1895.. 
1896.. 
1897.. 

En  calculant 
8.450.005  francs 


l'on  avait  représenté  comme  prêt  à  abandonner  lo  Pon- 
voir,  pense  rester  longtemps  encore  à  la  tête  des  affai- 
res tandis  que  ses  Ministres  lui  assurent  tous  leur  con- 
cours. . 

Gomme  le  pays  ne  peut  rester  indéfiniment  sans  pé- 
ril dans  l'état  d'indécision  où  il  se  trouve  aujourd  hui 
et  comme  il  est  nécessaire  de  mettre  fin  le  plus  tôt  pos- 
sible à  cette  période  d'attente,  M.  Sagasta  a  hâte  de 
convoquer  les  Gortès,  et  le  Conseil  des  Ministres  s  est 
occupé  plusieurs  fois  déjà  de  la  date  de  leur  réunion. 

A  en  croire  l'opinion  répandue  dans  les  milieux  offi- 
ciels, cette  date  —  qui  ne  peut  tarder  d'être  connue  — • 
s^ra  fixée  au  commencement  de  la  seconde  quinzaine 
de  février,  le  20  probablement,  et,  d'ici  là,  M.  Puigcer- 
ver,  après  avoir  établi  le  compte  des  frais  occasionnés 
par  la  guerre,  préparera  une  solution  pour  le  règle- 
ment de  la  dette. 

On  avait  prétendu,  ces  jours-ci,  que  le  Gouverne- 
ment aurait  décidé  préalablement  de  lever  l'état  de 
siège,  mais  les  dernières  informations  recueillies  ont 
démenti  ce  bruit.  Le  Gouvernement  craindrait  des 
soulèvements  carlistes  et  s'opposerait,  par  suite,  à  ren- 
dre immédiatement  au  pays  ses  droits  constitutionnels. 
On  ne  peut  reprocher  au'Ministère  de  veiller  au  main- 
tien delà  paix,  mais  peut-être  est-il  permis  de  recon- 
naître que  les  craintes  au  sujet  d'un  soulèvement  sont 

exagérées.  ,       t  -4 

Nous  ne  sommes  plus  à  l'époque  ou  le  caiiisme  avait 
les  républicains  en  face  de  lui  :  il  doit  lutter  anjour- 
d'hui  contre  une  monarchie  qui  a  pris  racine  dans  le 
pavs.et  à  laquelle  sont  attachés  les  deux  principaux 
partis.  C'est  seulement  dans  les  provinces  du  Nord, 
que  don  Carlos  pourrait  trouver  des  partisans,  mais, 
même  dans  ces  provinces,  la  situation  est  changée.  _ 

Les  Basques  et  la  Catalogne  ont  bénéficie  depuis 
trante  ans,  d'un  développement  remarquable;  leurs 
ressources  naturelles  ont  été  exploitées;  des  industries 
y  ont  pris  naissance;  des  voies  de  communication 
nouvelles  ont  augmenté  leur  commerce  et  ces  provin- 
ces ont  jouit  d'une  période  de  tranquillité.  La  race 
bascrue  est  restée  certainement  attachée  à  ses  idées  con- 
servatrices, mais  les  changements  qui  se  sont  opé- 
rés dans  le  pays  ont  eu  leur  influence  sur  son  caractère 
et  cette  influence  n'a  pas  été  favorable  à  la  cause  car- 
liste. 11  serait  donc  désormais  bien  dilficile  de  provo- 
quer un  mouvement  comme  celui  qui  s'est  produit  de 
1873  à  1876  et,  même  dans  le  cas  où  un  soulèvement  se 
manifesterait  dans  les  provinces  du  Nord,  il  n'aurait 
aucun  écho  dans  le  reste  de  l'Espagne. 

La  Giizelle  officielle  vient  de  imblier  les  recettes 
comparées  des  six  premiers  mois  des  exercices  894-90 
à  1898-1899.  Nous  en  détachons  les  recettes  totales,  y 
compris  celles  des  exercices  clos  qui  oll  rent  les  diflé- 
rences  suivantes  : 

Pesetas 


en  francs  on  arrive 
pour  une  étendue  de 


soit  une  recette  kilométrique  annuelle  do  10.842  francs. 


ESPAGNE 


Recettes  brutes 

Livres  turques 
368.250  .'■'2 
332.423  59 
363.60:^  51 
390  875  30 
403.858  18 

à  une  moyenne  de 
779  kilom.  et  384  m.. 


LA  SITUATION 

Madrid,  31  janvier  1899. 
La  Situation  ministérielle.  —  I/Ouverturc  des  Gortès.  —  Le  Garlisme. 
—  I,es  Recettes  budgétaires.  —  Le  Commerce  extérieur. 

La  si'uation  ministérielle  paraît  s'être  définitivement 
consolidée.  On  n'envisage  plus  aujourd'hui  l'éventua- 
lité d'un  remaniement  du  Cabinet,  et  M.  Sagasta,  que 


1894-  95    402.995.570 

1895-  9ti    415.516.619 

i^9(5.97   441.648  OU 

1897-  98 '    468.708.845 

1898-  99;;;;   512. 701.343 

Pour  rétablir  la  même  proportion,  il  faut  retrancher 
des  deux  derniers  exercices  :  les  recettes  spéciales  pour 
l'annuité  des  obligations  dps  Douanes,  qui  se  sont 
élevées  à  37.836.256  pesetas  en  18i'--98  et  a  57./02.845 
pesetas  en  1898-99,  et  l'impôt  spécial  de  guerre,  qui  a 
donné  23.9-24.643  pesetas  en  1898-99.  Ces  chapitres 
n'existaient  pas  dans  les  exercices  précédents.  En  les 
retranchant,  on  obtient  les  résultais  suivants  pour  les 
deux  derniers  exercices  :  pour  le  1er  semestre  l«'^7-98, 
4>3  672  r)89- pesetas  et  pour  le  1er  semestre  1898  9 J, 
431  076.855  pesetas.  Ces  résultats  sont  ^teneurs  a 
ceux  de  l'exercice  1896  97  et  même  de  l'exercice  lS9i-9o. 

La  Gazette  vient  également  de  publier  les  résultats 
du  commerce  extérieur  en  1898.  Les  importations  de 
marchandises  se  sont  élevéts  à  525  701.817  pesetas  et 
les  exportations  à  838  343.905  pesetas,  soit  un  excédent 
de  312  6/j2.088  pesetas  en  faveur  de  ces  dernières  L  im- 
portation des  métaux  précieux  a  été  de  70.223.93j:  pe- 
setas et  l'exportation  de  21.4U3.150  pesetas. 
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Moiiatioiis  Éconoiiiiies  et  FiiiancÉes 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


Du  i"  au  14  janvier  1899  {2' 

semaine) 

1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous  (1067  kil.) 

,Ti8.620 

485.128 

565.350 

6C 0.729 

Nord  de  l'Espagne  (2010  k.) 

2.C48.250 

1  883.71;' 

1.93fi.5-?3 

1.965.2J3 

Asturias  [ISi  kil.) 

'.i9,680 

460.982 

567.189 

601.506 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

54.656 

46.031 

55.C90 

59  779 

Almansa-Valence  (499  ki).) 

391.816 

415.269 

383.677 

'.0 1.486 

Saragosse  , .       (2927  kil.) 

2.145.514 

1.763.184 

2.098.99! 

2.248.610 

La  Dette  de  l'Espagne  au  31  décembre  1898.  —  Voici 
le  la))lcau  de  la  Dette  de  l'Espagne  au  31  décembre  1898  : 


TRESOR  ESP.^GNOL 


Dette  consolidée  . 


Valeur  Amortisse- 
nominale  Intérêts  ment 


(Milliers  de  pesetas) 

4  0/0  Extérieure  1882    1.971.151  7«  84tî  » 

4  0/0  Intérieure  18W2    2.336.483  93.459  >. 

4  0/0  Amortissable  1882    1.523.820  61.152  40.210 

Anciennes  dettes  non  conver- 
ties en  1882   500.000  160  » 

Total  de  la  dette  consolidée..  6.331.454  233.618  40.210 

Bette  ffottante  : 

ObliRations  du  Trésor   554.810  27.740  » 

Emprunt  d'Almaden  (solde  de 

l'emprunt  de  1870)    5.625  3.750  » 

Avance  de  la  Compagnie  des 

Tabacs   60.000  3.000  » 

Banque  d'Espagne  (avance  de 

1891)   150.000  »  » 

Total  de  la  dette  du  Trésor 

espagnol   7.101.889  268.108  40.210 


TRÉSOR  DES  COLONIES 

Cuba  : 

Billets  6  0/0  188G  en  circul.  .  585.114 

—  5  0/0  1890      —     ...  392.664 

—  5  0/0  1890  engages  ... 

Total  de  la  dette  cubaine  

Philippines  : 

'  Obi.  6  0/0 1897  série  A  en  circul 
—  B  .. 

Total  de  la  dette  des  Philipp. 


30.647 
19.633  ( 
6.9S1  \ 


4.250 
6.050 


977.779 

57.261 

10.300 

151.771 

9.106 

800 

46.529 

2.771 

600 

198.300 

11.877 

1.400 

DETTE  COLONIALE  AVEC  LA  GARANTIE  DE  l'eSPAGNE 

Obl.50/0desDouanes,l"série  314.350     14.862  46.100 

—            2"et3'=sér.  »         12.574  46.100 

Délégations  sur  les  rentes  pu- 
bliques  .,         11.250  » 

Quantité  prise  pour  garantie 
de  l'émission  de  1  milliard 
à  4  0/0  intérieure  l'"  série 

  »         22.009  » 

Quantités  engagées  jusqu'au 
10  janvier  de  la  2"  émission 
de  1  milliard  à  4  0/0  inté- 
rieure (18.18)   »           6.437  » 

314.350     67.113  92.200 


RÉSUMÉ 

Dette  du  Trésor  espagnol   7.101 .889 

—  cubain   977.779 

—  des  Philipp..  198.300 
Dettes  contractées  par  le  Tré- 
sor des    colonies  avec  ga- 
rantie de  l'E.spagne   314.350 

Totaux   8.592.318 


268.108 
57  2til 
11.877 


40.210 
10.300 
1.400 


67.113  92.200 


404.361  l'ii.llO 


f  Les  Chemins  Espagnols  en  1898.  —  Voici  le 
de.s  recettes  des  lignes  espagnoles  en  1898  et  1897  : 


tableau 


Kilom. 

1898 

1897 

Dillcr. 

1898  1897 

Milliers  de  pes. 

Pesetas 

Nord  de  l'Espagne 

2.070 

G  1.002 

57.850 

-t-3.152 

81 

77 

Asturies  

784 

17.478 

16.175 

-f  1.303 

61 

57 

Lérida-Reus  

103 

1.601 

1.247 

-1-  354 

43 

33 

Almansa  -Valencia 

499 

12.641 

12.011 

-t-  080 

69 

66 

Valcncia-Utiel. . . . 

88 

1.125 

l.li;8 

—  3 

35 

35 

.San  Juan  Abadesas 

•128 

2.. 557 

2.505 

-1-  52 

55 

61 

Sud  de  l'Espagne. 

238 

1.306 

1.201 

+  105 

15 

16 

Madrid-  Saragosse- 

2.927 

65.122 

59.764 

-f5.358 

61 

56 

1.067 

19.391 

15.881 

-f3.510 

50 

41 

Madrid-Gacérès.. . 

429 

3.631 

3.278 

-f  353 

23 

21 

Ouest  de  l'Espagne 

348 

1 .923 

1.63S 

+  285 

15 

13 

180 

1.753 

1.743 

+  10 

27 

27 

Courrier  de  la  Bonraie  de  IIIa.dpld 

Madrid,  1"  février  1899. 

Soutenue  par  la  forte  hausse  dont  notre  Rente  extérieure 
bénéficie  à  l'étranger,  notre  Marclié  a  montré  de  bonnes  ten- 
dances. 

La  question  de  l'impôt  sur  la  Rente  est,  parmi  les  questions 
financières,  celle  qui  provoque  le  plus  de  discussions. 

On  cote  l'Intérieure  à  58  i;0;  l'Extérieure  à  69  10;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  62. 


ITAILJE 

LA  SITUATION 


Rome,  31  janvier  1899. 
Vote  de  l'Accord  commercial  avec  la  Fiance.  —  La  Situation   — Les 
Projets  financiers  du  Ministre  du  Trésor.  —  La  Commission  des 
Quinze. 

La  Chambre  ilalienne  a  voté,  samedi  dernier,  par 
286  voix  contre  84,  l'accord  commercial  avec  la  France. 
Si  l'on  se  rappelle  que  la  Chambre  française  avait  voté 
le  même  accord  par  451  voix  contre  45,  on  voit  que, 
dans  les  deux  pays,  l'entente  a  rencontré  le  même 
accueil  et  que,  des  deux  côtés,  on  a  voulu  un  rappro- 
chement à  la  fois  politique  et  économique. 

La  discussion  a  duré  plusieurs  jours  ;  elle  a  eu  une 
grande  analooie  avec  celle  qui  s'est  produite  à  Paris. 
Dans  les  deux  Chambres,  les  mêmes  arguments  ont  été 
apportés  pour  soutenir  ou  combattre  la  proposition  du 
Gouvernement:  les  uns  sft  sont  placés  au  point  de  vue 
économique,  les  autres  au  point  de  vue  politique  ;  il 
s'est  trouvé,  des  deux  côtés,  des  députés  estimant  que 
l'on  avait  trop  peu  reçu  ou  trop  accordé,  mais  le  vote 
final  n'a  jamais  fait  de  doute  pour  personne  et  la  majo- 
rité du  Parlement  a  bien  compris  qu'un  traité  de  com- 
merce ne  se  fait  pas  sans  des  concessions  ou  des  sacri- 
fices réciproques. 

Des  nombreux  discours  prononcés,  nous  ne  rappelle- 
rons que  ceux  de  MM.  Luzzattiet  Canevaro.M.  Luzzatti, 
négociateur  de  la  convention,  a  tenu  à  défendre  son 
œuvre  et  il  l'a  fait  au  milieu  des  applaudissaments 
presque  unanimes  de  la  Chambre.  M.  Canevaro, 
ministre  des  affaires  étrangères,  a  voulu  insister  sur 
le  sens  politique  du  rapprochement,  aussi  bien  que 
sur  son  importance  économique.  On  n'a  pas  été  surpris, 
après  ces  déclarations,  de  voir  que  la  séance  du  vote 
a  pris  le  caractère  d'une  manifestation  de  sympathie 
en  faveur  de  la  France.  C'est  cette  impression  que  la 
presse  a  ressentie,  et  la  majorité  des  articles  qui  ont 
été  publiés  par  elle  n'a  pu  que  communiquer  au  pu- 
blic cette  impression. 

M.  Vacchelli,  ministre  du  Trésor,  a  tenu  à  s'expliquer 
devant  le  Sénat  au  sujet  de  l'accusation  qui  lui  a  été 
faite  d'avoir  accru  sans  nécessité  les  dépenses.  Les  ma- 
jorations de  certaines  allocations  budgétaires  dépen- 
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dent  de  c-i  fait  qu'on  a  pris  pour  point  de  départ  le 
budget  de  rectification  au  lieu  du  budget  de  prévision 
du  préc<ident  exercice,  ce  qui  reproduit  mieux  la  vé- 
rité et  risque  moins  de  laisser  des  mécomp  es.  Ni  du 
c'ief  des  constructions  de  chemins  de  fer,  ni  de  celui 
<le  la  marine  militaire,  et  moins  encore  de  celui  du 
concours  de  l'Itniie  à  l'Exposition  universelle  de  Pa- 
ris, on  n'a  raison  de  redouter  quelque  danger  que  ce 
soit  pour  la  staliilité  du  budget. 

Le  système  adopté  par  le  Ministère  vise  à  la  trans- 
formation tributaire,  ce  qui  est  beaucoup  mieux  que 
la  politique  des  d' grèvements  d'impôts. 

L'économie  du  budget,  a  ajouté  enQn  le  Ministre, 
ressort  de  la  comparaison  entre  les  recettes  et  les  dé- 
penses effectives,  comparaison  d'où  résulte,  en  1898-99, 
un  boni  de  4  millions,  mais  qui,  en  réalité,  devrait  être 
considéré  comme  de  12  millions.  On  peut  donc  dire  que 
le  budget  fait  face,  par  ses  ressources  ordinaires  effec- 
tives, à  toutes  les  dépenses  de  même  catégorie,  et  l'on 
peut  en  conclure  que  les  conditions  des  finances  ita- 
liennes sont  de  nature  à  donner  pleine  confiance.  » 

Telles  sont  les  explications  du  Ministre  ;  reste  à  savoir 
si  elles  seront  complètement  accueillies  par  la  Cham- 
bre :  les  discussions  qui  vont  se  produire  et  qui  s'éten- 
droiit  pro])ablement  sur  toute  la  politique  financière 
du  OouA  erneraent  nous  fixeront  à  cet  égard. 

Ce  df-bat  s'enaagera  probablemènt  à  propos  de  la 
<îuestion  de  la  supitression  des  droits  d'octroi  sur  les 
farine«,  le  pain  et  les  pâtes.  ,  , 

D'aucuns  craignent  que  ce  projet  n  affaiblisse  le 
budget  et  qu'il  fasse  perdre  aux  finances  de  l'Etat  et 
-des  communes  une  trentaine  de  millions. 

D'autre  part,  on  considère  comme  trop  gênantes  une 
foule  de  petites  taxes  que  le  Ministre  propose  en  rem- 
placement. •  i  ) 

La  Commission  des  quinze  qui  étudie  le  projet  n  a 
pas  encore  déposé  son  rapport  et  l'on  cherche  toujours 
les  termes  d'une  conciliation. 


liai  est  passé  de  1-^.899.38 1.763  à  13.913.508.266  lire,  soit  une 
augmentation  de  633.2'.'8  lire  de  rente  et  14.126  5U4  de  capital. 

Les  conversions  eirecluées  en  titres  de  Rente  4  1/2  0/0  net, 
l'amortissement  et  le  remboursement  anticipé  des  bons  du 
Trésor  à  longue  écliéance  auraient  porté,  dans  l'ensemble  de 
la  Dette  publique,  une  diminution  de  851.803  lire  de  rente  et 
de  16.635.514  de  capital.  Mais  comme  il  a  été  émis  486.000 
lire  de  Rente  4  1/2  n/O  pour  un  capital  de  10.8iJ0.0l0  lire,  reli- 
quat de  l'emprunt  d'Afrique,  et  WJrf.lOO  lire  pour  un  capital 
de  19.9W.0I8  lire  de  bons  tientenaires  pour  des  constructions 
de  chemins  de  fer,  l'on  a,  en  somme,  la  différence  en  plus 
que  nous  venons  d'indiquer. 


Les  Valeurs  italiennes  à  l'Etranger.  —  La  Correspon- 
dance d'iUilie  s'occupe  des  paiements  effectués  par  le  Trésor 
italien  du  clief  des  intérêts  des  titres  placés  à  f'étranger. 

Voici,  dit-efle,  d'après  les  comptes  rendus  de  la  Direction 
générale  du  Trésor,  les  résultats  des  trois  derniers  semestres  : 


La  Dette  publique  italienne.  —  Il  ressort  de  la  situation 
au  31  décembre  dernier  (lin  du  1"  semestre  de  f  exercice 
1898-99)  que  la  Dt-lle  publique  totale  de  1  Italie  (perpeluelfe  et 
.amortissable)  est  de  5S2. 157.058  lire  58  de  rente  annuelle,  cor- 
respondant à  un  capital  del2.913..508.2ii5  hre  M>.  Ces  totaux 
se  répartissent  coiume  suit  entre  les  diiîerentes  dettes  : 
Chapitres  administrés  par  la  Direction  générale 
de  la  Dette  publique 

Rente  Capital 
•f^rand-Livre  L.    470.624.031      9.641  55S.021 

Rentes  à  porlVr  au  Grand-Livre  339.944  6.799.261 
Rentes  au  nom  du  Saint-Siège.      3. -^25. 000  64.500.000 

Dettes  rachetables 
Dettes  inscrites  séparément...     13.607.5)1  30^,850.401 
Comptabilités  diverses   58.519.729      1  /10.6.s7.ol2 


545.316.216  11.732.3i5.196 
Chapitres  administrés  par  la  Direction  générale  du  Trésor 
Dettes  amortissables 

Emprunt  anglais  3  0/0  

Indemnités  pour  dommages 
causés  par  les  troupes  bour- 
boniennes en  Sicile  

Annuité  de  rachat  du  Chemin 

de  fer  de  la  Haute-Italie  

Bons    du    Trésor    à  longue 

échéance   

Certificats  nominatifs  trente- 
naires  5  0/0  pour  construc- 
tion de  chemins  de  fer  

Totaux   L. 

Résumé  : 
Deltf!  administrée  par  la  Direc- 
tion de  la  Dette  publique  

D"   par  le  Trésor 


214.019 

7.133.973 

246.265 

4.925.300 

26.720.453 

980.079.787 

7.976.349 

141.349.000 

2.383.750 

47.075.008 

36.840.842 

1.181 .1H3. OB'.) 

5'.5.31C..216  11.7^2.345.196 
3o. 840. 843  ].181.1(i3.(i69 


1"  sem.   2=  sem. 
1897  1897 


1"  sem. 
1898 


(En  milliers  de  lire) 

Dettes  perpétuelles..   31.482     31.281  30.810 

Dettes  amortissables   22.5P8     23.-479  22.807 

Oblig.  de  Chem.  de  fer  3  0/0.     11.266     12. (^3H  9.831 


63.448 
37.823 


Total  général   582.157.058  12.913.508.205 

Pendant  le  premier  semestre  de  l'exercice,  le  capital  nomi- 


Dette  publique   65.336  b7.1y8 

Paienieids  pour  le  compte  des 

Ministères   23  582  26.178   

Total  des  paiements  à  l'étrang.     88.918     93.376  101.271 

Les  chiffres  relatifs  aux  dettes  amortissables  et  aux  obli- 
gations de  chemins  de  fer  comprennent  aussi  l'amorlisse- 
ment.  Four  avoir  une  idée  moins  inexacte  des  sommes  dues 
réellement  du  chef  des  intérêts,  et,  par  conséquent,  de  la 
c  uantité  des  titres  existant  à  l'étranger,  il  faut  soustraire 
des  chiffres  indiqués  le  montant  des  amortissements. 

Voici  les  chiffres  des  seuls  intérêts  payés  : 

l"sem.   2"  sem.  lésera, 
1897       1897  1898 

(En  milliers  de  lire) 

Dettes  perpétuelles   31.4«2     31.^81  30.810 

Dettes  amorli^sabfes   20.049     20.051  20.457 

Oblig.  de  Chem.  de  fer  3  0/0.     11.117     10.482  9.628 

62.648     61.814  60.895 

Peut-être  les  chiffres  du  1"  semestre  de  1898,  que  nous 
avons  dû  calculer  nous-mêmes  —  le  compte  rendu  du  Iresor 
n'indiquant  pas  ramortissement  total,  —  ne  sont-ils  pas  tout 
à  fait  exacts,  mais  ils  doivent  se  rapprocher  de  très  près  ae 
Ib.  vérité 

Nous  ne  voulons  pas  chercher  à  évaluer,  d'après  les  chiffres 
que  nous  venons  de  reproduire,  le  montant  de  notre  Rente  et 
des  autres  litres  de  la  Dette  publique  italienne  existant  à 
l'étranoei-  non  plus  que  le  mouvement  de  réabsorplion  dont 
ils  peuvent  avoir  été  fobjet.  Ces  calculs,  pour  des  raisons  très 
facilps  à  comprendre,  ne  peuvent  donner  que  des  resuUats 
forts  imparfaits.  Nous  avons,  du  reste,  fourni  des  données;  a 
nos  fecteurs  d'en  tirer  les  déductions. 

Ce  sont,  comme  on  sait,  les  droits  de  douanes,  payes  eû 
espèces,  ou  en  papi'îr  au  taux  du  change  du  jour,  qui  tour- 
nissent  au  Trésor  les  moyens  d'effectuer  ses  paiements  me- 

tafliques  à  l'étranger.  fp„„,„i<,  rin 

Voici  donc  le  montant  des  recouvrements  effectues  au 
chef  des  droits  de  douane  et  la  composition  des  sommes 

P"'^"^^  •  l"sem.97  2«sem.97  l"sem.98 

(En  milliers  de  lire'; 

Or    10.185  11.143  11.286 

Certificats(papier  au  change).  8I.5H4  85.40d  88.169 

.\rgent  (écus)   8-556  12.198  7.4/1 

flivisionnaire    .-!.294  2.b0< 

l^^nier                        ■■■  ■  ■  ■  10-0('3  9.9'.8  11.893 

Billon   '■^   i2.  — 


113.019     121.315  121.584 

Ainsi  qu'on  le  voit,  les  droits  de  douane  rapportent  au 
Trésor  pfus  qu'il  ne  doit  dépenser  à  l'étranger,  do  sorte  quil 
réalise  un  bénéfice  du  chef  de  l'agio  sur  les  sommes  qui 
dépassant  les  besoins,  peuvent  être  converties  en  papier.  Mais 
comme  ce  sont  les  nationaux,  et  non  P«^les  étrangers  qui 
acquittent  les  droits,  il  s'ensuit  que  la  recherche  des  d  anges 
étr anoers  pour  ces  paiements  pesé  également  sur  le  marclie 
des  clfnnge^.  tout  comme  si  la  recherche  pour  ses  besoins 
était  faite  directement  par  le  Trésor. 
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L'avanlafte,  c'est  que  celui-ci  gaRuc,  ou  du  moins  ne  perd 
pas  la  dilïéivnce  au  chantre,  et  que,  d'après  une  convention 
passée  avec  les  Instituts  d'émission,  —  ceux-ci  étant  cliar^és 
de  se  procurer  et  de  fournir  au  Trésor  les  devises  étrangères 
correspondant  aux  droits  acquittés  en  papier  par  les  parti- 
culiers. —  la  demande  des  changes  est  ménagée  avec  plus 
d'habileté  que  lorsqu'elle  dépendait  directement  de  l'Adminis- 
tration de  l'Etat. 

Voici,  enfin,  d'autre  données  qui  ne  seront  pas  sans  intérêt: 
ce  sont  celles  qui  concernent  les  paiements  effectués  à  l'étran- 
ger depuis  l'application  de  l'afpdavit.  en  1894,  du  chef  des 
seuls  intérêts  dos  titres  de  la  Dette  aux  échéances  du  1"  jan- 
vier et  du  l'--  juillet.  Il  va  sans  dire  que  ces  données  ne  cor- 
respondent pas  à  celles  des  paiements  totaux  effectués  à 
chaque  semestre. 

Année  1893   214. 211. 000 

—  1894   1(3.490.000 

—  1895   lOO.SnS.OOO 

—  1896   96.8:6.000 

—  1897   93.931.000 

l"sem.  1898    45.295.000 

Les  paiements  sont  au  net  de  l'impôt,  en  1898  et  en  189's 
de  13  20  0/0,  et  dans  les  années  suivantes  de  20  0/0. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  2  février  1899. 
Le  vote  de  l'entente  commerciale  avec  la  France  a  produit 
une  excellente  impression  et  l'allure  général^  du  Marclié  a  été 
favorable.  On  craint  toujours,  cependant,  que  les  discussions 
financières  ne  provoquent  des  difficultés  au  Gouvernemtnt 
•  ^Lo*''®  ^"^"'^  '^^^  *  ^01  . .  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
a  588  ...  Banque  Nationale,  l.(>34.  Méridionaux,  768. 


ROUMANIE 


Le  Budget  pour  1899-1900.  —  Le  projet  de  budget 
pour  189.!-19U0  qui  vient  d'être  déposé  sur  le  bureau  de  la 
j  o  o  o--^°'"P'"^''''''  recettes  et  aux  dépenses,  une  somme 
de  .370 A'Oi)  fr.  Voici  comment  sont  estimées  les  receltes 
en  comparaison  de  l'exercice  1898-1899  : 

1899-1900       1898-99  Différence 


Contributions  directes.  34.110.000 

—       indirectes.  70.290.000 

Monopoles  de  l'Etat   53.965.000 

Revenus  des  Ministères: 

Domaines    24 . 718 . 000 

Travaux  publics   16!  192.000 

Intérieur   11.107.000 

Finances   4.590.000 

Guerre   803.000 

Affaires  étrangères  ..  236.000 

Instruction  publique.  229.000 

Justice   3SO.0IO 

Revenus  divers   11.455.000 

Totaux... 


(En  francs) 

33.800  OOO  -f-  310.000 

66.570.000  -f3. 720. 000 

52.25u.000  -f-1.715.000 


24.923.000 
16.745.000 
10.174.(100 
4.69  1.000 
803.000 
172  000 
229.010 
290. 000 
11. 451). 000 


-I- 


204.000 

253.000 
933.000 
100.000 

64.000 

90.000 
5.000 


...  228 . 375 . 000  22 > . 095 .000    -f  6 . 280 . 000 

Cette  augmentation  des  revenus  de  6  280.000  fr.  est  basée 
sur  le  développement  naturel  des  receltes  déjà  constaté  les 
années  antérieures  par  les  encaissements  effectués  et  qui  varie 
de  5  à  6  raillions  par  année.  Cette  augmentation  des  revenus 
est  d  ailleurs  absorbée  par  une  progression  identique  des  dé- 
penses, comme  le  prouvent  les  chiffres  suivants  des  débours 
prévus  pour  1893-1900  ; 

1899-1900       1898-99  Différence 


Dette  publique  

Guerre  

Finances  

Instruction  publique  . . . 

Intérieur  

i'ravaux  publics. ...  

Justice  

Domaines  

Affaires  étrangères  

Conseil  des  Ministres... 
Crédits  suppl. et  extraord. 


85.757.480 
45.930.325 
27.421.167 
28.368.709 
18.507.4H5 
5.682.070 
6.672.676 
6.939.490 
1.790.660 
71. .300 
1.227.658 


(En  francs) 
81.807.073 
45.380  325 
26.621.167 
2..H6S.709 
18  4N7.465 
5.0i2  I  70 
6.077.8)6 
6.612.490 
1.602.281 
71.300 
1.344.28i 


-1-3.9.50.407 


550.000 
800.000 
500.000 
lOO.COO 
40.000 
5.160 
327.000 
134.379 


-f- 
-1- 
-f 
-f 
-t- 

+ 
+ 

+  » 
—  116.626 


Totaux   228.395.000  222.095.000    +  6.280.000 


Le  Budget  de  la  Dette  publique  Roumaine.  —  Les 

crédits  proposés  par  le  projet  de  budget  di;  la  dette  publi(iue 

roumaine  pour  l'exercice  1899-1900  s'élèvent  à 

la  somme  de    k,..    85.757.479  56 

Les  crédits  accordes  pour  l'exercice  1898-99 
•''^"t'Je   81.807.072  66 

Il  en  résulte  une  augmentation  de  Fr.     3  O.iO  406  90' 

dont  3.4-10.406  fr.  90  concernent  la  part  des  annuités'  de  la 
dette  publique  et  500.000  fr.  sont  à  «jouter  à  la  subvention 
accordée  à  la  caisse  des  pensions  civiles. 

L'augmentation  des  allocations  pour  le  service  de  la  dette- 
publique  est  demandée  : 

1"  Par  l'augmentation  et  les  diminutions  résultant  des 
f''a""jr'''ssement.  En  effet,  l';innuité  de  l'emprunt  de 
2/4.3/O.000  fr.,  capital  nominal  en  rente  amortissable  4  0/0 
contracte  en  18U0  pour  la  conversion  des  obligations  6  0/0  des 
chemins  de  fer,  s'élevait  jusqu'à  l'année  189S-99  à  12  554  100 
francs.  Pour  18 19-1900,  cette  annuité  est  fixée  par  le  tableau 
d  amortissement  à  14.604.080  fr.  et  pour  l'année  1900-1901  et 
suivantes  à  lb.6.52  990  francs. 

Il  résulte  pour  189.M900,  à  l'emprunt  de  274.375  000  fr 
une  charge  en  plus  do  l'allocation  prévue  dans  le  budget  ac- 
tuel de   Yr.    2.049  980  » 

A  laquelle  il  faut  ajouter  les  différences  peu 
importantes  des  autrts  emprunts,  dues  tou- 
jours aux  tableaux  d'amortissement,  soit   1.978.40 

^  Total  des  augmentations  d'après  les  tableaux 
d  amortissement   2  051  958  40' 

En  même  temps,  et  par  suite  dé' l'extinction 
en  189.-»-l900  de  l'emprunt  de  47.948  000  fr  en 
obligations  d'Etat  b  0/0  émis  en  1891  pour  le 
remboursement  des  obligations  6  0/0  (.Schuld- 
verschreibungen),  le  service  des  annuités  est 
dégrevé  de   835.337  50 

Plus  les  dilTérences  en  moins 
d'après  le  tableau  d'amortissement, 

sur  les  autres  emprunts   1.710  » 

  8.37.047  5» 

Augmentation  réelle  provenant  seulement  du 
jeu  des  tabk-aux  d'amortissement   1.214.910  90 

2»  Par  l'inscription  de  l'allocation  nécessaire 
pour  l'emprunt  de  75.000.000  de  francs,  capital 
nominal  eu  rente  4  0/0  amortissable,  contracté 
a  1  occasion  de  la  conversion  d'une  partie  de  la 
dette  publique,  soit   3.307.137  50-  , 

3»  Par  1  augmentation  de  l'allocation  du  fonds 
nécessaire  en  lx9.^-1900  pour  couvrir  les  inté- 
rêts des  Bons  du  Trésor  émis  ou  à  émettre  jus- 
qu  a  la  conclusion  d'un  nouvel  emprunt,  ainsi 
que  pour  couvrir  les  annuités  de  cet  emprunt.       4.50.000  » 


Fr.    4.972.048  40' 


Total  de  l'augmentation.. . 
Mais  une  opération  de  la  plus  grande  importance  pour  les 
finances  du  pavs,  commencée  en  1898-90,  donne  la  pos- 
sibilité de  réduire  cette  augmentation  dans  la  service  des  an- 
nuités, à  la  somme  de  3.450.406  fr.  90  ;  la  ditléreuce  de 
1.521.641  fr.  50  étant  couverte  au  moyen  de  l'économio  réali- 
sée par  la  conversion  d'une  partie  de  la  dette  publique. 


La  Situation  du  Trésor.  —  Les  encaissements  du  Trésor 
roumain  pendant  les  sept  premiers  mois  d«  l'exercice  cou- 
rant, soit  du  1"  avril  au  30  octobre  18^8,  s'élèvent  à  l35.o72.848 
Irancs.  Ils  sont  supérieurs  de  21.925.186  fr.  à  ceux  de  l'année 
dernière  à  pareille  époque. 

Les  revenus  qui  ont  produit  cette  augmentation  de  21  mil- 
millions  9V.5.186  fr.  sont:  contributions  d  rectes,  l.lOO.OOO- 
francs;  contributions  indirectes.  9.800.000;  monopoles,  1  mil- 
lion; domait.es,  3.300.000;  chemins  de  fer,  5.000.<  Ôn;  minis- 
tère de  l'intéiieur,  5  0.000;  enfin  les  revenus  indirects  et  les. 
autres  Ministères  ont  donné  une  plus-value  de  l.lOO.O'O  fr. 

Les  év.luations  budgétaires  pour  18H8-99  sont  fixées  à 
222.(  9'>.00()  fr.  En  défalquant  de  cette  somiue  135.072.848  fr.. 
il  reste  encore  à  encaisser  pendant  les  mois  complémentaires 
de  l'année,  unesomme  de  87.019.151  francs. 

A  en  juger  d'après  les  encaissements  effectués  jusqu'à  pré- 
sent, on  peut  conclure  que  le  budget  de  I «98-99  se  soldera 
par  un  excédent  de  revenus  de  7  à  8  millions. 

Les  dépen-es  effectuées  pendant  les  sept  mois  écoulés  s'é- 
lèvent à  116  037.449  francs.  En  déduisant  ces  dépenses  de  la 
somme  de  1.35.072.848  fr.,  montant  des  encaissements,  il  reste 
en  excédent  d'encaissements  de  18.035.398  francs. 

En  ce  qui  concerne  les  paiements  effectués  par  émission 
de  rentes  du  1"  avril  au  30  octobre,  il  -'élèvent  à  45.(  83.000 
francs,  dont  31  millions  pour  les  travaux  publics,  7  millions 
pour  le  Ministère  de  la  guerre,  6  millions  pour  celui  de  l'ins- 
truction publique  et  des  cultes,  et  le  reste  pour  les  autres 
départements.   
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AMÉRIQUE 

BFÉSIL. 

Le  Budget  de  1899.  -  Nous  avons  annoncé  la  publica- 
tion de  la  loi  Inul-élaire  fixant  les  revenus,  pour  1899.  a  ^al  m  " 
ons  114.000  nùireis,  dont  22.000.000  de  milreis  en  or,  a  27  d 
ar  niilreis    Eu  comparant  les  cliiffres  arrêtes  avec  ceux 
îropÔs^'sTar  le  dernier  Gouvernement,  on  constate  les  modi- 
fications  suivantes  :  . 

Propositions  -LiOi 

du  budgétaire 
Gouvernement  pour  1899  Augment. 

(En  milreis) 
231.270:000   a31.&70:000  +  300:000 


Droits  d'importation. 
Droits  dexport.  sur 

les  produits  de  la 

capitale  l'édérale... 
Revenus  intérieurs. . .     -  -  „ 

Excise    14.000:000 

Divers  "(exVraord.) . . .  10.810:000 


150:000 
84.784:000 


Abolis  —  150:000 

84  «79:903  +  95:900 

18.500:000  +4.500:000 

12  910:000  +2.100:000 


Total   341.014:000   347.859:900  +6.845:900 


Recettes  douanières.  -  Voici  l^.  tableau  des  recettes 
douanières  du  Brésil  pour  le  mois  de  décembre  1898  et  1897  . 

1898  1897 

(Milreis; 

T^iode-Janeiro  .  .  10.926.941  6.956.647 
Santos  ■  4 . 991 . 642      3 . 51 5 . 352 

llÏÏ^a;;:;:;::::::.:     35.585  73.416 

Elats  du  Centre..     15.954.1^8  JO^^iMlË 

A^a^aiu    67.550  31.818 

..      2.743.149  2.665.382 

Saran-hao:::::::        605.240  367.730 

Vatal  .  .            32.563  Ib.O// 

Parihvba 188.617  119.047 

Parnahvba 77.207  89.236 

Penedo  :               8.579  6.360 

Recife 3.162.916  1.545.204 

Etats  du  Nord....  6.885.821  ,  4.840.85A 

Belem  (Para)   a. 776^07  _  2.(€5.:^46 

Paranagua   337.801  257.5i7 

Desterro   190.400  60.812 

""^Po^o  A'e'.re'°'"  2.777.450  1.000.971 

uÏÏuaytna"..::::.::  46.385  31.116 

Elats  du  Sud   3 . 352 . 036      1 . 350 . 446 

Pour  les  Etats  du  Centre,  Fauf-îmentation,  en  décembre  1898, 
ae'té  de  53  0/0;  pour  les  Etats  du  Nord  de  f  O/q;  pour 
Belem  de  35  0/0;  pour  les  Etats  du  Sud,  de  14/  0  0 

On  voit  que  ces  résultats  montrent  une  augmf;ntation  con- 
sidérable. Elle  est  due  aux  excédents  d'importations  qui  se 
sont  produits  en  décem],re  pour  écliapper  au  Paiement  de 
10  0/0  de  droits  en  or,  ce  qui  équivaut,  au  change  actuel,  a 
une  surtaxe  de  près  de  27  0/0. 


CHILI 

Recettes  Douanières.  -  Voici  le  tableau  des  recettes 
douanières  du  mois  de  novembre  ot  des  onze  premiers  mois 
de  1898.  La  comparaison  est  faite  avec  les  clufifres  correspon- 
dants de  1897  : 


Nov.  1897 


Nov.  1898 


Droits  d'importation. . 
—    d'exportation . . 

Total  

Diff.  en  faveur  de  1898. 


Droits  d'importation.. 
—    d'exportation  . , 

Total . 
Diff.  en  faveur  de  1898. 


(En  piastres) 
2  136.096  18      1,467.750  69 
4.708.040  01      6.275.618  48 


6 . 844  . 136  19       7.74:i.:j69  17 
■^^99.232  98  " 

On/fi  premiers  mois 
'      mî         "  1898 

(En  piastres) 
21  642.461  62     19.525.798  63 
31 '707. 910  63     37.586.198  60 

.53.350.372  25  57.111.997^ 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mois  de  décembre  : 

  Décembre 

'     ÎS97  *Ï898    "  Diff.  en  1898 

Marchandises  :  (En  dollars) 

Importations   51.505.963     53.821.489  +  1.315.523 

Exportations.. .  !  !  : . .  125.053.961   137.247.448  +  12.193.487 

Excédent  des  export.  73..547.998^  83 . 42:^ . 9.')9  ^  9.877.961 

Tmnortat  d'or                2.582.405  8.639.882  +  6.057.477 

Exportât,  d'or! .....         577.996  1.219.683  +  641.642 

Excéd.  des  import. .      2.004.400^  7.420.244  +  5.415.835 

Importât,  d'argent..       2.766.786  3.108.421  +  341.635 

Exportât,  d'argent..      5. 848. -530  5.827.6^)8  -  20.832 

Excéd.  des  export.  .      3.081.744  2.71^.277  —  362.467 

Voici  les  résultats  de  l'année  1898  : 

1897  1898       Diff.  en  1898 

Marchandises  :  (En  dollars) 

ImDortations   742.595.229   683.664.634  -108.930.595 

Ex?o?tations  1099.709.045  1254.925.169  +155.216.124 

Excédent  des  export.  _357^VUm6  621.2(i0^  +264.146.719 

Tmnortat  d'or   34.020.5ti2  158.036.252  +124.015.160 

Exportât  d'or. .....  34.276.401  16.194.594  -  18.081.447 

Excéd.  des  imp.  d'or  »  141.841.298  » 

—     des  exp.  d'or  255.809  »  " 

Importât,  d'argent..  3.i.082.724  29.02H.724  -  4.052.578 

Exportât,  d'argent. .  58.661.292  53.797.104  4.864.188 

Exc.desexp.d'arg..     25.578.990     24.767.380  -  811.610 

Les  Récoltes  américaines.  —  Le  Bureau  de  l'agriculture 
de  Washington  vient  de  publier  les  chiffres  définitifs  de  la 
dernière  productimi.  La  surface  ensemencée  en  ble,  en  1898, 
est  estimée  à  44.055  000  acres  contre  39.465.900  en  189/;  cest 
donc  une  aug.nentation  de  4.590.000  acres  sur  1  année  prece; 
dente  Ce  chilfre  total  comprend  2i».953.000  acres  pour  le  b  e 
d'hiver  contre  27.642.000  en  18;)7  et  14.102.000  pour  le  ble  de 
nrimptemps.  La  production  totale  du  blé  est  estimée  a  6/5 
millions  148.000  bushels  (236.301.800  hectolitres)  contre  580 
millions  140.000  (185.552.2' 18  hectolitres)  en  ls97  ;  c  est  donc 
une  augmentation  de  144.990.000  Imshels  (5O.74i).60O  hectoli- 
tres) sur  l'année  dernière.  Cette  récolte  représente  une  valeur 
de  392.770.320  dollars  (  1.983.850.000  fr.  ) 

La  comparaison  des  chiffres  ci-dessus  avec  les  années  pré- 
cédentes, s'établit  comme  suit  pour  la  production  du  ble: 
Surface 

Années  ensemencée  Production 

Acres  Hectolitres 

isqa  44,055.000  236.301. 800 

ÎQQ7 39.465.000  185.552.208 

i«q6 34.618.000  149.689.400 

Irqs" .  34.047.000  163.486.050 

{«ai 34.882.000  161.093.450 

iooa" 34.629.000  138.646.200 

1892 '..  38.554.000  ISO.  582. 150 

Tom .  39.917.000  214.123.000 

legn .  36.087.000  139.741.700 

1889;!;;;;;!.!.    .38.124.000  i7i.696.ioo 

Les  chiffres  suivants  indiquent  la  comparaison  de  la  pro- 
duction du  blé  en  18^8  et  1897,  d'après  les  principales  esti- 
mations .  Estimation       Estimation      Orange  Judd 
Années  officielle      de  M.  Thoman  Farmer 

~~  Hectolitres       Hectolitres  Hectolitres 

l«qs  236  301  800      233.100.000  246.0.50.000 

189?!!!!!      185;552.208      208.150.0Û0  206.150.000 
Le  tableau  suivant  résume  l'évaluation  officielle  de  la  pro- 
duction de  la  surface  ensemencée  et  de  la  valeur  des  princi- 
pales céréales  en  1898  et  1897  : 

Production 
1898  1897  Différence 

Hectolitres  Hectolitres  Hectolitres 

Tîlé               216. 301. 800  185.532.208  +  50.749.592 

Mai; 673.464.750  665.939.150  +  7.525.600 

Avoine":       255.817.100  244.568.800  +  11.248.300 

SfiX               8.980.300  9.577.050  -  596.750 

Orge               19.520.200  33.339.750  -  3.819.550 
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Acres 

Acres 

Blé  

44.055.000 

39.465.000 

Maïs  

77. 722. 01 K) 

80.0!'5.000 

Avoine . . 

25.777.0U0 

25. 730. 000 

Seigh; . . . 

i.Gia.ouo 

J.  704. 001) 

Orge  

2.5M3.UII0 

2.719.000 

Vah'iii- 

en  dollars 

Blé 

393.770.0U0 

438.547.000 

Mais  

55i.()2:l.ii00 

501.073.000 

Avoine . . 

186.405.000 

147.975.00i) 

Seigle . . . 

11.87Ô.000 

12.340.000 

3:-i.O(54.0()  t 

25.143.000 

Total... 

1.16d.l87.00L) 

1.194.977.000 

+ 


Dillërcncc 

4.590.000 
2.373.000 
47.(1,10 
61 .000 
130.001» 


—  35.777.000 
-f  50.950.000 
-|-  38.430.0110 

—  36").  000 

—  2.078.000 

—  28.8i0.000 


L.e  ni^&rcfaé  Financier  de  New- York 

New- York,  le  1"  février  1899. 

Le  vif  mouvement  d'affaires  qui  se  manifeste  depuis  plu- 
sieurs semâmes  et  l'importante  hausse  qui  s'est  poursuivie 
ne  peuvent  aller  sans  déterminer  des  réalisations.  On  a  cons- 
tate, en  effet,  des  ventes  assez  nombreuses,  mais  elles  n'ont 
pas  réussi  à  modifier  les  dispositions  générales  de  la  place 
et  à  arrêter  la  reprise. 

Pour  le  moment,  ce  sont  les  valeurs  industrielles  nui 
montrent  les  tendances  les  plus  actives. 

Le  4  0/0  ancien  resle  à  112  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  ont  subi  des  réalisations, 

Oncoter.4<e/u.so>i,à23  .,'  .■,leMilwaukee,kl2S  i/iAeLake 

^-^'"/^         yy,leBeading,  à  231/8;  le 
.     ,*  „  -j, ,<>.!„  /-t_..    ,    _  ^     „  ..    -^^^g  Cen- 

•h  Central, 

1/8. 


ù/iore,  a  'MW  i/a  ;  VKrie,  à  15  llk'M  Reading ,  à  23  1/ 
Calumet,  à  7oO;  le  Canadian  Pacific,  à  83  1/2;  V Illinois 
tral,  à  117  1/4  ;  le  Louisville,  à  66  1/8;  le  New-York  Cet 
a  138  1/2  ;  ï  Union  Pacific,  à  47  1/8. 


MEXIQUE 

La  Marine  marchande  mexicaine.  —  Nous  avons 
annoncé,  en  temps  opportun,  que  le  Congrès  de  l'Union  avait 
V(jte  une  loi  propre  à  faciliter  la  création  et  le  développement 
de  la  marine  marchande  nationale.  Cette  décision  ne  peut 
manquer  d'avoir  d'heureuses  conséquences  pour  l'avenir  du 
JVlexique.  La  nouvelle  loi  est  conçue  dans  un  esprit  excessi- 
vement large.  Elle  ]iermet  à  tous,  aux  étrangers  aussi  bien 
quaux  nationaux,  de  se  livrer  à  la  navigation  sous  pavillon 
mexicain.  Elle  constitue,  en  quelque  sorte,  un  appel  à  toutes 
les  bonnes  volontés.  En  vue  des  facilités  et  des  avantages 
qu  elle  accorde,  nul  doute  que  cet  appel  ne  soit  favorablement 
entendu  et  que  nombre  de  capitalistes  et  d'armateurs  ne 
s  empressent  d'y  répondre. 

Voici  le  texte  complet  de  cette  loi  : 

«  Le  Pouvoir  Exécutif  est  autorisé  à  créer  un  Code  et  des 
lois  concernant  la  création  et  le  développement  de  la  marine 
marehande  nationale,  d'accord  avec  les  bases  suivantes  • 

1°  Permettre  aux  étrangers  résidant  dans  le  pays  et  aux 
Compagnies  constituées  à  l'étranger,  qui  auraient  rempli  les 
prescriptions  des  articles  15  et  625  du  Code  de  Commerce  en 
vigueur,  1  acquisition  de  bâtiments  nationaux  ; 

2«  Abroger  les  ].rescrii)tions  de  la  législation  actuelle, 
relatives  au  personnel  qui  doit  composer  les  équipa-^es  des 
navires  ;  ^  ^   f  r> 

3°  Faciliter  l'immatriculation  des  navires  construits  dans 
je  pays  ou  h  1  étranger,  en  supprimant  les  cautions  qui  garan- 
tiBsent  1  usage  du  pavillon  ; 

4°  Décréter  que  la  caution  qui  sera  déposée  ne  devra 
garantir  que  les  droits  des  équipages  ; 

5»  Etablir  les  mesures  à  reraplii^pour  l'immatriculation  en 
supprimant  le  renouvellement  des  patentes  de  navicratiou 
exigées  par  les  lois  actuelles  ;  ° 

6"  Gréer  l'inscription  maritime,  comme  une  mesure  de 
protection  en  faveur  des  marins  ; 

7°  Accorder  une  réduction  ou  une  exemption  temporaire 
des  droits  d importation  sur  les  matériaux  de  tous  genres 
destines  a  la  construction  de  navires,  en  bois,  en  fer  ou  en 
acier,  après  remise  préalable  d'une  caution  que  les  impor- 
tateurs deiioseront  pour  garantir  les  intérêts  du  Fisc,  alin 
que  les  articles  importés  ne  soient  pas  employés  à  d'autres  . 
usages  que  ceux  indiqués  dans  la  concession. 

La  caution  sera  rendue  lorsque  l'emploi  des  matériaux 
dans  la  construction  de  quelque  navire  aura  été  justifié.  » 

Jusqua  ce  loui-,  l'immatriculation,  sous  pavillon  mexi- 
cain d  un  bâtiment,  quelconque,  exigeait  d'innombrables  for- 
malités, une  foule  de  démarches  coûteuses  et  dont  le  succès 
n  était  pas  toujours  assuré.  C'est  à  cela  que  l'on  doit  attribuer 
le  uiarasme  dans  lequel  a  toujours  végété  la  marine  mar- 
chande nationale.  A  l'heure  actuelle,  par  exemple,  le  com- 
merce au  cabotage  éprouve  des  portes  énormes  par  suite  de 


1  insnllisance  du  iKunbre  des  navires  affectés  à  ce  trafic.  Celte 
insuflisaiice  est  due  aux  obslacles  que  les  arm:iteurs  étran- 
gers éprouvent  lorstiu'ils  (l(^mandent  que  leurs  riasir(!S  soient 
autorisés  à  faire  le  cabotage,  (inicc  à  la  nouvelle  loi,  tous 
ces  inconvénients  ne  vont  pas  tarder  à  disparaître. 

Ne  serait-ce  qu'à  ce  titre,  les  importantes  mesures  que 
nous  avons  citées  mériteraient  déjà  d'être  approuvées  sans 
reserve.  Mais  il  convient  aussi  de  iouer  haulement  l'opportu- 
mle  avec  laquelle  la  nouvelle  loi  a  été  soumise  à  l'approba- 
tion du  Clongrés.  L'heure  est,  en  effet,  on  ne  peut  plus  pro- 
pice pour  songer  à  développer  la  marine  marchande  mexi- 
caine. D'ici  à  quelques  années,  lorsque  le  percement  du  canal 
interocéanique  —  que  ce  .soit  d'ailleurs  celui  de  Panama  ou 
lie  Nicaragua  —  sera  un  fait  accompli,  lorsque  les  nouveUes 
colonies  américaines  seront  en  pleine  exploitaiion  et,  enfin 
lorsque  les  marchés  d'Extrême-Orient  auront  été  définitive- 
ment aciims  au  commerce  des  nations  qui  s'y  disputent 
actuellement  la  prépondérance,  le  Mexique  se  trouvera  for- 
cement entraîné  dans  ce  tourbillon  de  prodigieuse  activité, 
dont  il  occupera,  pour  ainsi  dire,  le  centre,  puisqu'il  se  trouve 
sur  la  route  (jue  —  forcément  —  devront  suivre,  à  l'aller  et 
au  retour,  les  bâtiments  allant  d'Europe  ou  d'Amérique  du 
Nord,  en  Oceanie  et  en  Asie,  par  la  voie  du  canal  projeté. 
Dans  ces  conditions,  le  Mexi([ue  agit  plus  que  sagement,  en 
se  préparant  d  avance  à  profiter  des  avantages  nue  lui  vaut 
sa  magnifique  situation. 


VENEZUELA 

Conversion  de  la  Dette  du  Venezuela.  —  Le  corres- 
pondant du  Financial  News  à  Caracas,  écrit  de  cette  viUe  à 
la  date  du  27  décembre  1898  : 

«  J'ai  eu  une  longue  interview  avec  l'un  des  plus  hauts 
personnages  politiques  de  la  République,  et  je  suis  en  me- 
sure de  vous  assurer  que  le  Gouvernement  clu  .général  An- 
drade  a  décide  en  principe  la  conversion  de  la  dette  Intérieure 
qui  se  décompose  actuellement  comme  suit  ;  ' 

Francs 

Intérieure  6  0/0   .  4687/55  47 

17    ~    wM^^/°--   3.554.341  ). 

Emprunt  Chemin  de  fer     0/0   48  962  000  » 

(-'.aracas  Waterworks  5  0/0   10.'565!l99  » 

Le  plan  de  consolidation  sera  présenté  au  Contrés  qui  se 
^^o^^r^lf  février  prochain  et  devra  examiner  la^conversion 
a  3  ()/0,  plus  1  amortissement  à  3  (»/0.  Le  6  0/0  intérieur  sera 
rembourséau  pair;  le  12  0/0  également  ;  l'emprunt  des  che- 
Wateitorkslî  lo  D-^^-^^-Gesellschaft)  à  80  u/0,  le  Caracas 
Goram(^  garantie  -  et  c'est  là  un  élément  nouveau  dans 
1  histoire  hnanciere  du  Venezuela  — le  Gouvernement  donnera 
7rP,n°,'?fA'>'''î^'f  '^''^  tlouanes  de  Puerto  (Jabello,  qui  s'élève  à 
7.000.000  de  bohvars  par  an.  Le  Gouvernement  ajoute  encore  • 
1»  un  droit  de  timbre  d'un  cent,  par  kilo  sur  toutes  les 
marchandises  importées  actuellement  sans  droits  dans  le 
pays,  sauf  le  charbon  et  les  machines  de  plus  d'une  tonne  • 
2°  un  droit  de  timbre  de  15  cent,  en  plus  du  droit  actuel  sur 
1  alcool  et  es  bijoux;  3°  un  droit  de  timbre  de  10  cent,  sur 
t,ous  les  billets  de  chemins  de  fer  et  de  2  cent.  1/2  sur  ceux 
des  tramways  ;  4»  d'autres  petites  taxes,  toutes  consacrées 
au  service  de  la  Dette  consolidée. 

Dans  les  cercles  étrangers  de  la  capitale,  ce  plan  est  ac- 
cueilli avec  faveur.  Peut-être  ce  sentiment  est-il  dû  à  ce  fait 
(lue  tout  1  intérêt  non  payé  de  la  dette  sera  réglé  en  titres  du 
nouveau  fonds. 


ASIE 


ÇHINE 

Le  Commerce  d'Importation  en  Chine.  —  L'Echo  dJe 
Clwxe  publie  sous  le  titre  «  Le  Commerce  d'Importation  en 
(June  »  un  intéressant  article  dont  nous  extrayons  les 
passages  suivants  : 

«  Les  filés  de  coton  anglais  ont  été  chassés  du  marché 
chinois  par  les  filés  des  Indes,  lesquels,  à  leur  tour,  subissent 
la  concurrence  du  Japon.  L'Angleterre  ne  vend  plus  que  les 
numéros  fins,  de  28  à  32  ;  mais  les  filés  des  Indes  sortent  de 
filatures  montées,  pour  la  plupart,  avec  des  capitaux  anglais. 
_«  Les  pétroles  s'importent  soit  en  caisses,  sr»it  en  bateaux- 
citernes.  Dans  ce  dernier  cas,  ils  sont  emballés  en  caisses  en 
Chine  môme,  par  les  maisons  dépositaires.  Les  bottes  de  fer- 
blanc  dans  lesquelles  on  expédie  le  pétrole  rendent  des 
services  inappréciables  aux  Chinois.  Elles  leur  servent  de 
récipients  pour  foules  sortes  de  choses.  Ils  les  transforment 
en  outre,  en  une  foule  d'ustensiles.  Lorsqu'ils  n'ont  pas  ces 
caisses  à  leur  disposition,  les  Chinois  expédient  leurs  huiles 
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dans  de  grandes  jarres  en  papier  cerclées  de  bambou.  G  est 
le  seul  emballage  qails  connaissent,  ne  sachant  pas  tabnquer 
les  tonneaux,  et  cet  emballage  est  assez  étanche.  Il  va  sans 
dire  cia'il  ne  résisterait  pas  à  un  voyage  eu  mer. 

«  Ce  produit  est  appelé  à  se  répandre  de  plus  en  plus  avec 
l'amélioiation  des  moyens  de  communication.  H  Y  a  encore 
des  régions  immenses  où  il  ne  péuèire  pas,  faute  de  moyens 
de  trai'sport.  Ce  que  nous  disons  pour  cet  article  est  vrai 
pour  tous  les  articles.  , 

«  La  consommation  des  métaux  est  en  progrès.  JiUe 
comprend  les  fers,  l'étain,  le  fer  blanc,  le  plomb  le  cuivre 
les  fils  de  fer  et  de  cuivre,  l'acier,  le  nickel,  le  zinc,  le 
platine,  l  antimoine.  Il  est  probable  que,  pendant  quelques 
années,  l'importation  de  rails  viendra  grossir  le  chitTre,  bien 
que  les  foi-es  d  Hanyang  soient  oulillees  maintenant  poiir 
faire  face  à  la  demande  d'une  grande  partie  du  reseau  de 

chemins  de  fer  projetés.  ii„,„o„ri 
«  Les  couleurs  d'aniline,  article  exclusivement  allemand, 
sont  en  progrès  scnsib  e,  grâce  au  soin  quont  les  Allemands 
de  se  conformer  aux  besoins  de  la  clientèle,  qui  demande 
remballa'Ts  en  tout  pet  ts  flacons  ou  en  de  toutes  petites  boites. 
Même  ces  petits  récipients  se  détaillent,  comme  1  écrivain  a 
pu  le  conslater  dans  un  voyage  à  l'intérieur  du  pays,  li  ne 
faut  pas  oublier  que  la  Chine  est  le  pays  du  commerce  des 
infiniment  petits.  Les  boutiques,  dans  toutes  les  villes, 
sont  innombrables,  et  dans  la  plupart  d'entre  elles,  vous  ne 
trouverez  que  quelques  piastres  de  marchandises,  stock 
insignifiant  qui  fournit  aux  médiocres  besoins  du  boutiquier 
par  le  petit  profit  qu'il  trouve  à  détailler  à  l'infini. 

«  Les  tableaux  de  la  douane  nous  fournissent  une  preuve  â 
l'appui  de  ce  que  nous  avançons.  Nous  trouvons  au  port  de 
Pakhoï  une  importation  de  80.316  flacons  d  une  valeur  de 
5-3.00U  fr.,  et  encore  les  flacons  sont  ornés  d'une  belle  étiquette 
chromolithographiée. 

«  L'horlo'^erie  ne  représente  pas  la  consommation  qu  on  se 
figure.  Les  Chinois  adorent  les  horlog-s  et  les  montres  La 
plupart  de  ceux  qui  peuvent  so  payer  ce  luxe  les  achètent 
par  paire:  ils  portent  deux  montres.  Mais  la  Chine  est 
pauvre,  très  pauvre,  et  rares  sont  les  Chinois  qui  peuvent 
faire  cette  d-pense.  Il  convient  cependant  de  dire  que  les 
relevés  des  douanes  ne  fournissent  pas  le  chiffre  exact  de 
l'importation  des  montres.  Vu  leur  petit  volume  il  se  lait 
une  contrebande  très  active,  maigre  tous  les  efforts  de  la 
douane  pour  l'arrêter.   

La  Circulation  des  Banques  de  Hong-Kong.  —  Voici, 
d'après  les  chiffres  fournis  par  les  grandes  Banques  de 
Hon"-Kon",  quel  a  été,  pendant  le  mois  de  novembre  189», 
le  montant  de  leurs  billets  en  circulation  et  de  leurs  espèces 

'■  Billets  Espèces 

Banques  -        en  circul.  en  réserve 

En  piastres 

^^anîcMna"'  °'  3.583.714  2.000.000 

""coSafion"'  Shanghaï  Banking  ^^^^ ^^^^^ 
Banque  Sonalë  de  Chine  (Limited).      4B9.057  150.000 


Cette  baisse  n'était  pas  attendue  :  elle  est  attribuée  à  l'appau- 
vrissement des  masses  à  la  suite  de  la  famine.  Les  entrées  de 
charbons  ont  diminué  de  45,1  D/O,  à  cause  de  l'élévation  des 
frets  et  de  l'augmentation  des  charbons  indiens. 

Il  y  a  eu  augmentation  dans  les  importations  de  métaux  et 
de  sucre  :  les  entrées  de  produits  alimentaires  se  sont  main- 
tenues au  niveau  élevé  de  l'année  précédente. 

Le  tableau  suivant  indique  les  fluctuations  des  importations 
de  marchandises,  en  mettant  à  part  les  entrées  de  cotonnades: 
Importations 
Cotonnades  Autres  marchandises 

1894-95  Rx.   32.673.623    1894-95  Rx.  37.493.810 

1^95-c6■■■'    27.755.872    1895-96    4:-t.560,523 

1899.97    29.750.175    1896-97   -42.164.522 

1897-98".   25.395.008    1897-98    43.025.112 

Un  fait  à  signaler  à  propos  des  exportations,  c'est  la  baisse 
générale  des  valeurs  des  principaux  arti-les,  sauf  les  grains. 
La  baisse  s'est  surtout  fait  sentir  sur  le  coton  brut  ;  les  ex- 
portations en  Europe  ont  diminué  par  suite  de  la  concurrence 
américaine,  l'article  américain  étant  exceptionnellement  bon 
marché  et  abondant.  L'opium  et  l'indigo  ont  subi  une  forte^ 
cUminution  et  comme  prix  et  comme  quantité. 

Voici  le  tableau  du  commerce  extérieur  (importations  et 
exportations  réunies)  : 

Total  du  Commerce  extérieur 
Opérations  du  Gouvernement    Opérations  du  Gouvernement 
déduites  comprises 

189^-93        Rx.    193.079.831    1S92-P3  Rx.  196.829.486 

mi94"'  202.854.540    1898-94   206. 086.249 

i894-95 ;    196.699.461    1894-95    200.2ÔO.OS0 

1S95-96' 201.170.821  1895-%        204.899. 288 

^896-97    193.830.238    1896-97   198.110.103 

1897-98   194.567.848    1897-98   198.972.505 

Par  rapport  à  la  distribution  du  commerce  extérieur,  il  n'y 
a  eu  au-^mentation,  parmi  les  puissances  européennes,  que 
pour  les'rapports  avec  l'Autriche-Hongrie.  Les  autres  aug- 
mentations sont  constatées  dans  les  rapports  avec  les  Etats- 
Unis,  l'Amérique  du  Sud,  Geylan,  le  .Japon,  la  Perse,  la 
Turquie  et  Aden.  Les  échanges  les  plus  forts  sur  la  frontière 
ont  été  faits  par  Népal  et  le  Thibet. 


8.743.771  5.150.000 


INDES  ANGLAISES 

Le  Commerce  de  l'Inde  en  1897-98.  -  Le  rapport  sur 
lecom-iierce  de  l'Inde  avec  les  possessions  britanniques  et 
les  pays  étrangers,  pendant  les  cinq  exercices  de  1893-94  â 
1897-i-8,  vient  d'être  publié.  Ce  document  débute  par  le  relevé 
suivant  : 

Importations  Exportations 

1893-  94   lix   92.382.213    1983-94  Rx  1|0.472.327 

1894-  95    79.720.4'.5    1894-95   î^"?^?'?  ? 

isqtqs  .    82. "75. 380    1895  96   l^^-'^^^^^i 

îKy 84  990.050    1896-97   108.840.188 

1897-98::::::::::  89.896:406  1897-98   io4.67i.442 

On  voit  que  la  valeur  totale  du  commerce  a  été  supérieure 
en  1897-98  de  0.38  0/0,  A  celle  d3  1896-97  et  inférieure  de 
S  28  0/0  à  celle  de  1895-1896.  Dans  ces  calculs,  les  transactions 
en  métaux  précieux  sont  comprises  :  elles  se  sont  élevées  a 
14,2  0  0  du  commerce  total  ;  en  les  retranchant,  les  résultats 
de  18i^7-98  présentent  une  diminution  de  5  0/0  sur  1896-97  et 

e  9  0/0  sur  l895-9o.  La  forte  diminution  du  dernier  exercice 
provient  des  exportations  de  marchandises  don  la  valeur  a 
été  in  érieure  de  6,1  0/0  aux  chiffres  de  1896-97  et  de  14,6  0/0 
à  ceux  de  1895-96.  On  attribue  la  cause  de  ce  fait  à  la  famine 

^Vmce^rnU' concerne  les  importations,  le  commerce  des  co- 
tonnades a  subi  une  diminution  de  11,3  0/0;  la  diminution  a 
été  encore  plus  forte  pour  les  autres  textiles  et  les  machines 


JAPON 

La  Limite  d'émission  de  la  Banque  du  Japon.  -- Un 

projet  de  loi  a  été  soumis  à  la  Diète  pour  élever  de  85.000.000 
à  1-^0  000  000  de  yen  la  limite  d'émission  garantie  de  la  Ban- 
Que  du  Japon.  UAsahi  de  Tokyo  a  interroge  à  ce  sujet  les 
principaux  économistes  japonais.  M.  Shibusawa  Eichi,  prési- 
dent de  la  première  Banque  nationale,  est  oppose  a  la  mesure  ; 
il  se  base  sur  ce  fait,  que  la  Banque  d  Angleterre  n  a  pas 
augmenté  sa  limite  depuis  1844  et  déclare  que  m  la  progres- 
sion du  commerce  extérieur  du  pays  ni  celle  de  la  population 
ne  suffisent  pour  légitimer  cette  expansion.  _ 

Le  professeur  Kanaï,  de  l'Université  impériale,  est  aussi 
opposé  à  la  mesure.  M.  Takahashi,  de  la  Specie  Bank,  de 
Yokohama  constate  qu'en  dix  ans,  depuis  1884.  le  papier- 
monnaie  en  circulation  a  varié  de  180.000  000  à  240.,000.00U  de 
ven  et,  pendant  la  même  période,  la  réserve  espèces  de  la 
^Nippon^r.inko  avarié  de  50.000.000  à  80.000.000  de  yen.  «  Ces 
chiffres,  dit  M.  Takahashi,  sont  un  puissant  argument  en  fa- 
veur d'une  augmentation.  Le  professeur  Foxwell,  de  1  bni- 
versité  impériale,  a  conclu  dans  le  même  sens,  mais  il  de- 
mande que  l'argent  obtenu  ainsi,  soit  employé  a  1  expansion 
des  chemins  de  fer  et  des  voies  de  communication,  plutôt  qu  a 
des  spéculations. 

L'Industrie  de  la  laine  au  Japon.  -  L'industrie  de  la 
laine  au  Japon  est  encore  dans  l'enfance.  Il  n  y  a,  dans  je 
pays  qu'un  petit  nombre  de  moulins  à  laver  la  laine,  et  de 
ceux-ci  le  plus  important  est  peut-être  l'Oji  Wool  Factory, 
à  Oii  Cet  établissement  travaille  pendant  six  mois  cie  l  an- 
née à  la  confection  d'effets  pour  la  police  et  e  personnel  des 
prisons,  ainsi  que  pour  les  officiers  de  la  te  et  de  1  armée 
tandis  4ue  le  reste  de  l'année  est  consacre  a  la  fabrication 
des  couvertures  et  autres  articles  d'usage  domestique  Cette 
nsine  a  pavé  en  1897,  un  dividende  de  9  0/0,  et,  pendant  le 
prèmier^semeslre  de'l898.  un  dividende  de  10  0/0.  Les  ma- 
S  premières  employées  dans  ce  moulin,  qui  représentent 
là  îa^rd^près  de  300.000  moutons,  sont  importées  de  l'Inde, 
d^llemagne,  de  France,  d'Angleterre  et  d'Australie.  Des 
esta  s  d'élevage  du  mouton  ont  été  faits  à  Armori.  et  la  lame 
Sue  fournit  le  troupeau  constitué  pour  cette  expérience  est 
absorbée  par  l'Oji  Factory.  . 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


'paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarti 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr. 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


Circula- 
tion 


3  o  S 


1898  10  févr. 

1899  26janv 
1899  â'févr. 
1899   9  févr. 


FRANCE. 

1.927  0 
1.820  8 
1.819  4 
1.823.6 


1898  31  janv 

1899  15  janv 
1899  23janv. 
1899  Sljanv. 


ALLEMAGNE. 


787.8 
698.9 
73.1.3 
727.9 
ALLEMAGNE. 


69.1 
68.1 
70.4 
70.1 


1897  31  déc 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

ANGLETERRE. 

1898  10  févr.l     8W  1 

1899  2ojanv. 
1899  2' févr. 
1899   9  févr. 


1897  25  déc. 

1898  29  oct.. 
1898  2(i  nov. 
1898  24  déc. 


1897  2.T  d.^c. 

1898  21)  oct.. 
1898  2t)  nov. 
1898  24  déc. 


—  Banque  de  France 

l.aOS.l  3.135.1   3  702  1 
1.199.6  3.020.4  3  855  2 
1.197.9  3.017  3  3  92r8 
1.198.9  3.022.5  3.840.0 
—  Banque  Impériale 
354.0  1.141.8  1.363.5 
314.0  1.012.9  1.4b5  9 
.^30  3  1.065.B   1  371  ti 
327.0  1.034.9  1.390.2 
.  —  Banques  locales 
34.0     103.1  2'i9.0 
33.0     101.7  23i.O 
31.7     102.1      229  4 
31.5     101.6  242.2 

—  Banque  d'Angleterre 
»        820.1  605.0 

817.1  061.5 
»  824.4  670. 1 
»        8J5.0  662.1 

—  Banques  d'Ecosse 
17.5     155  0      200  0 
17.5     155  0      195  0 
15  0     167.5      207  5 
17.5     16). 0  ÏOO.O 

—  Banques  d'Irlande 
67.5  10.0  77.5  170  0 
70.0  10.0  80  0  ]70"0 
7-<e.5  10.0  82  5  170'0 
67.5       10.0      77.5      160  0 


817.1 
82 '4. 4 
835.0 


ANGLETERRE. 


137.5 
137.5 
152.5 
147.5 

ANGLETERRE 


83 
78 
77 
79 

83 
69 
78 

75 

41 
43 
44 
42 

124 
124 
124 
126 

78 
79 
80 
83 

45 
47 
50 


3 

3 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

•a S'a 
■^^  «  o 

o  ce 

9> 

X  |- 

3  o  B 

Total 

tion 

Q.  o  U 

ci-a  o 
H  g 

Or      j  Argent 

P 

1898  3Ijanv 
•  899  15jaav 
1«Î99  i:3janv 

1899  Sljanv. 

1898  3  févr. 

1899  19janv. 
1899  26j:inv. 
1899   2  févr. 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


189  7  22  déc 
1898  7  déc. 
1898  15  déc 
189  8  22  déc. 

1897  31  janv. 
189  8  30  nov. 

1898  31  déc. 
1898  31janv. 

1898  5  févr. 

1899  21  janv. 
189  9  28janv. 
1899   4  févr. 

1897  SI  déc 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


1898  5  févr 

1899  21  janv. 
1899  28  janv. 
1899   4  févr. 

1897  30  déc. 
189  8  30  nov. 

1898  10  déc. 
1898  20  déc. 

189  7  20  déc. 
1898  30  nov. 
1898  10  déc 
189  8  20  déc. 

1897  20  déc. 

1898  30  nov. 
1898  10  déc. 
1898  20  déc. 


762.9      260.9  1.023.8  1  318  4 
753.9      260.6  1.014.5  1  442*9 
703.4      261.1  1.014.5  1  38't'7 
752.0      261.5  1.013.5  1.415.2 
BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 
9^.1       15.5     110.6      480  2 
102.4       16  7     110.1  5316 
99.9       16  3     116.2  ft33'9 

104.3  17.0     121.3      526  5 
BULGARIE.  —  Banque  Nationale 

4.2        3.8       8.0         1  9 
4.1        8.5  3'4 
4.4        4.0       8  4  3'3 
4.4         4.1        8.5  sis 
DANEMARK.  —  Banque  Nationale 

80.5  .         80.5      114  7 

94.6  »         91.6  126.3 
101.9         »       101.9      131  7 

92.1        .         92.1  iiy.'g 
ESPAGNE.  —  Banque  d'Espagne 

237.4  263.0     50O.4     1247  6 

276.5  214  8  491.3  .1462  3 
276.5  218  6  495  1  1463' 7 
270.5      218.3     494.8  1472.9 

GRÈCE.  —  Banque  Nationale 
1.9  »         1.9  134.4 

1.6  .         16      122  8 

2.0  »         2.0      V2.i  4 

2.f>  »         2.5  126.4 

HOLLANDE.  —  Banque  des  Pays-Bas 

172  4  238.6  437.0  54 
170.7  279.5  468  7  59 
171.3  280.1  465.1  60 
170.9  280.1  463.0  61 
—  Banque  d'Italie 


77 
'.0 
73 
71 

23 
22 
22 
24 

421 
250 
254 
257 

70 
75 
78 
77 

40 
34 
34 
33 

1 

2 

2 


1897  PO  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 


66  2 
108.8 
108.8 
109.2 

ITALIE. 

300.5 
.303.0 
303.4 
303.6 

ITALIE.  - 

61.6 
63.3 
63.3 
63.5 

ITALIE.  - 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE.  - 


40.6 
46.8 
49.1 
44.7 

PORTUGAL. 


189  7  29  déc. 
1898  14  déc. 
1898  21  déc. 
1898  28  déc. 


26.8 
27.1 
27.1 
27.1 


56.2     356  7 

771.9 

46 

63.2  366.2 

809.8 

45 

63.3     360. 7 

799.8 

46 

63.3  366.9 

799.0 

46 

Banque  de  Naples 

10.5      72  1 

236.8 

30 

10.5  73.8 

243.8 

30 

10.5      73  8 

243.5 

30 

10.5  74.0 

236.7 

31 

Banque  de  Sicile 

1.5  36.7 

52.8 

69 

1.5  36.7 

58.3 

62 

1.5  36.7 

58.2 

63 

1.5  36.7 

58.3 

63 

Banque  de  Norvège 

»  40.6 

80.6 

51 

»  46.8 

va.  4 

51 

»        49  1 

93.2 

53 

»  44.7 

88.3 

51 

Banque  de  Portugal 

47.7      74  5 

365.3 

21 

49.3      76  4 

386.8 

20 

49.5  76.6 

887.0 

20 

49.5  76.6 

387.8 

2J 

5 
5 

3 
4 

^% 

7 

8 


5 
5 
5 

6^ 
3 

^% 
2^ 
2}i 

5 
5 
5 


4jé 
4 

5jS 


162 


I;ÉC(^N()MISTE  européen  —  statistique  générale 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or      I  Argent  Total 


Circula- 
tion 


3  M  : 


1898  17janv. 

1898  ai  déc. 

1899  fljanv. 
1899  16janv. 

1898  lejanv. 

1899  l"-janv. 
1899  8|anv 
1899  16janv. 

1897  SOnov. 
1888  17  nov. 
189  8  30  nov. 

1898  17  déc. 

1897  31  déc. 

1898  15  dée. 
1898  22  déc. 
1898  31  déc. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
189  8  30  nov. 
1898  31  déc. 

1898  5  fév. 

1899  ai.janv 
1899  28janv 
1899    4  fév. 


ROUKANIE^ 

57.4 
59.9 
59  6 
59.4 
RUSSIE.  - 
3  0S7.4 
2  644.0 
2.6-29.6 
2. €35. 7 
RUSSIE.  — 
"      22  8 
■<!1.9 
21.5 
21.0 
SERBIE. 
5.0 
5.2 
5.1 
4.7 
SUEDE 
41.3 
44.2 
44.1 
43.7 
SUEDE. 

il. 5 
11.8 
11.7 
12.6 
SUISSE.  - 
92.8 
97.1 
97.0 
97.1 


—  Banque  Nationale 

2  3  59.7  139.4 
2  0  61.9  165.3 
•2  0  61.6  157.8 
2.5      61.9  157.0 

-  Banque  impériale 
106  9  3.194.3  2,365.6 
111.5  2.755.5  1.76=). 6 
113.0  2.742.6  1.7  8.1 
117.4  2.753.1  1.731.7 
Banque  de  Finlande 

2. a     -roA  73.3 

2  4      24.3  78.5 

2  4  «3.9  79.4 
2'.4      '^3.4  79.6 

-  Banque  Nationale 

7.3  12.3  23.7 
9.3  14.5  33.3 
9  2  Î4.3  33.2 
9.2      13.9  33.1 

—  Banque  Royale 

2.8      44.1  96.3 

3  6      47.8  91.6 

4  2  48.3  92  0 
4!6  48.3  99.2 
Banques  Privées 


16.8 
12.9 
13. e 
(8.3 


101. 1 
113.2 
110.7 
111.0 


24.7 
t>5.3 
30. S 

Banques  d'Emission 

10  1     102,9  209.7 
10.8     107.9  216.3 
9.9     106.9  214.6 
9.4     106.5  212.0 


43 
37 
:s9 

39 

1S5 
1  6 
156 
159 

34 
31 
28 
30 

50 
44 
48 
43 

46 
52 
52 
48 

28 
21 
23 
27 

49 
50 
49 
50 


6 
6 

5 
5 

5'/4 
b% 


4% 
5 
5 
5 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs) 

*  ono  a    11   /,/,0  7       l/i  P.m-A  78 


1888  10  fév. 
Î8f)9  25janv. 
1899  2  fév.. 
1899    9  fév.. 


8  846,1 
8  338,4 
8  364.3 
8  360,9 


2  603,6 
2  515,5 
2  540,2 
2  545,3 


11  449,7 
10  853,9 
10  V04,5 
10  906,2 


14  680,3 
14  801,9 
14  722,6 
14  615,4 


78 
75 
74 
75 


TOTAUX  au  31  décembre 


1893  31  déc. 

1894  31  déc. 

1895  31  déc. 

1896  31  déc. 

1897  31  déc 


15  264,1 

56% 

15  539,5 

62 

16  072,6 

63 

14  .536,6 

71 

15  2.53,6 

74 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


6  116,5    2  493,1     8  809,6 

6  9.52,0    2  603,7     9  555.7 

7  863,4  2  506,3  10  369,7 
7  8,59  9     2  512.7   10  372,6 

oî,.  8  745',6     2  556,4  11  302,0 

II)  I.a  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  a  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
8'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  HEVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  Clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Vdleurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  court 
Allemagne . .  — 
Viemie-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Listo.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   —  3  % 

—        ....    cti.  court       3  % 

Belgique   —       3  % 

Italie   —  5  % 

Suisse   —  ^  % 

New-York  ^   4  % 

Matières  u'or  el  d'argent  au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.)..  3i3T  « 
Argent   id.    (le  kil.)..   218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litre  :  giem) 

  —  (nouv.  titre  :  900 

Couronnes  de  Suède  


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Sa'nt-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     {4  3  mois) . . . 


5  janv. 

12  janv 

19 janv 

il  98 

48  .. 

4S  02 

100  21 

100  53 

100  15 

loi  50 

151  51' 

151  5o 

3i  50 

31  60 

30  75 

81 

81  15 

81  05 

100  n 

100  H) 

100  15 

100  7& 

100  70 

100  85 

22  n 

22  :;i 

22  71 

81  01 

81  W 

80  98 

lOT  61 

107  81 

108  .. 

100  70 

100  8ù 

100  8. 

•;56  . 

705  . 

782  .. 

25  42 

25  38 

25  43 

35  fXj 

29  75 

30  . 

107  05 

107  »5 

i08  .. 

37  17 

37  17 

37  22 

47  8') 

47  95 

47  87 

47  77 

47  90 

47  80 

Plus 


12 janv 


206  .. 

122  ,  . 
206  7b 


385  .. 
261  .. 


26  janv 

•i  fév. 

9  fév. 

48  . 

48  05 

48  01 

100  13 

100  15 

100  17 

152  7=- 

154  . 

154  aO 

30  o5 

29  . 

30  10 

81  10 

81  10 

81  05 

100  11 

100  l5 

100  15 

100  8b 

100  ',)0 

100  85 

22  71 

22  68 

2-2  76 

81  11 

81  16 

81  05 

107  67 

107  81 

107  68 

100  79 

100  57 

100  59 

784  .. 

7J3 

78".  79 

25  41 

25  33 

25  41 

3''  30 

28  62 

29  30 

107  55 

107  72 

107  65 

37  ÔO 

37  30 

37  25 

47  80 

47  87 

47  87 

47  85 

47  82 

47  82 

19janv 


206  12 

122  (j6 
206  87 

382  50 
3S0 
263  75 


0  V-2p. 
7  37p. 
0  87p 
517  50 


3442  15 

99  59 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


2r.janv 


205  75 
122  . 

206  87 

383  25 
380 
263  50 


2  lëv. 


9  fév. 


25  18K  25  I6/2  25  16'/, 
25  21  '  25  19.    25  19 
0  iBp. 
7  .^Op, 
0  87p. 
517  50 


3438  71 
100  58 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


0  16p. 
7  12p 
0  81p. 
517  . 


205  87 
121  87 

206  87 

386 
378 
263  50 


25  15. 

25  17", 
0  ISp 
7  37p 
0  6?p. 
516  50 


3437  .. 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


206  !2 
122  06 
206  K7 

384  75 
375  . . 

263  60 


18.. 
25  20.. 
0  i6p. 
7  2'.p. 
0  62p. 
517  .. 


3437 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


.  3437  .. 
99  70 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


3'«  S 

O  a.™ 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Kongrie  (tl.  or) 
Belgique  (franc  or). . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  {drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or) . . .  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  oij. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent).. . 
Ghine(SliaBgliaï)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


12 janv 

19janv 

26janv 

2  fév. 

9  fév. 

l  234 

1  232 

1  232 

1  232 

1  230 

1  232 

25  22 

25  165 

25  165 

25  145 

25  155 

25  )75 

2  10 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  77 

0  77 

0  76 

0  77 

0  n 

1  » 

0  66 

0  66 

0  6b 

0  65 

0  64 

2  083 

2  08 

2  08 

2  01 

2  07 

2  08 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

5  6() 

3  88 

3  83 

3  83 

3  81 

3  78 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  17 

5  17 

5  )7 

5  17 

5  n 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  n 

2  44 

2  42 

2  39 

2  30 

2  24 

1  89 

1  25 

1  23 

l  21 

1  35 

1  34 

2  84 

0  80 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  69 

2  69 

2  69 

2  68 

2  68 

T  47 

3  54 

3  56 

3  56 

3  56 

,    3  54 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  9  février  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   10>^ 

En  Angleterre   '60  Os 

En  A ulriche-Hongrie  ...  1 00  ol 

Eq  Belgique   \f  ]l 

En  Espagne   29  .» 

En  Grèce   50 

En  Hollande   m  oj> 

En  Italie   ^Vr^o- 

Ea  Portugal   147  8d 

En  Btissie   100  20 

En  Suisse   100  32 

Aux  Etats-Unis   iCÇ»  19 

Au  Mexique    221  18 

En  Bépuhl.  Argentine  . .  222  oO 

Au  Brésil   368  83 

Aux  Indes   99  *\ 

Au  Jamn  

En  Chine   2''  01 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A ^/emands   99  8T 

—  Anglais   99  92 

—  Austro-Hongrois.  99  49 

—  Belges   99  84 

—  Espagnols   77  33 

—  Grecs   64  75 

—  Hollandais   99  95 

—  Italiens   92  75 

—  Portugais   67  63 

—  Busses.   99  80 

—  Suisses   99  68 


Pièces  des  Etats-Unis —  99  81 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Bép.  Argent.  44  92 

—  du  Chili   70  85 

—  du  Brésil   27  11 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  85 

—  de  la  Chine   47  38 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  9  février  1899. 
Les  chanîres  sont  plus  élevés  que  la  semaine  der- 
nière. Le  papier  sur  la  Hollande  progresse  de  20o  87  a 
1-2  le  papier  allemand  de  121  8/  à  122  06.  Le  pa- 
pier austro-hongrois  est  faillie  à  206  87,  cours  qui 
nerinet  les  importations  d'or  en  France. 
La  peseta  est  en  léger  recul,  le  papier  portugais  perd 


r/EGONOMISTP:  EUROPÉEN 


Statistique  générale 


163 


3  points.  Quant  au  rouble,  il  ne  varie  pour  ainsi  dire 
plus. 

Le  papier  sur  Londres  se  tend  de  nouveau,  il  en  est 
de  même  du  New-York.  Pinu*  le  moment,  le  change  ne 
permet  pas  les  exportations  d'or,  mais  sa  hausse  con- 
tinue depuis  quelque  temps  est  un  indice  qui  ne  doit 
pas  être  négligé.  La  hausse  du  change  sur  Londres 
peut  être  une  conséquence  de  notre  situation  vis-à-vis 
de  l'Amérique. 

Il  est  probable  que  nos  comptes  céréales  sont  réglés 
avec  les  Etats-Unis  ;  mais,  ce  qui  ne  l'est  pas,  ce  sont 
les  comptes  valeurs  et  les  comptes  cuivres.  Il  y  a  là 
une  grosse  inconnue,  et  tant  crue  la  situation  ne  sera 
pas  éclair 3ie  il  ne  serait  pas  prudent  de  modifier  dans 
le  sens  de  la  baisse  le  taux  officiel  de  l'escompte.  Les 
divers  pays  de  l'Union  latine  sont  un  peu  mieux. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 

Valeurs  à  4  mois  11  janv. 


Hong-Kong. 
Shansfiaï  . . 
Yokohama . 


Valeurs  à^ue  : 

Singapoure  . . .. 

Bombay  

Calcutta  

Rib-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Avres , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . 
Argent  en  barres 


1/tl  5/8 

2/8  3/4 
2/0  IjS 


2/0 
1/4 
1/4 
7 
11 


•/■ 

3/32 
3/32 
5/8 
7/8 


104  80 
TT/IO  1/2 
27  5/16 


18  janv. 


1/U  3/4 

2/9  ./. 
2/0  15/16 


2/0  1/16 

1/4  3/32 

1/4  3/32 

7  3/S 

n  11/16 


106 
77/9 
27 


50 

1/2 

1/2 


25  janv. 


1/11  11/16 

2/9  ./ 
2/0  15/16 


2/0 
1/4 
1/4 

11 

109 
77/9 
27 


■/• 

1/16 
1/16 

3/8 
y/16 


3/4 
1/2 


1  "  fév. 


1/11  5/8 
2/9  ./. 
2/0  7/8 


2/0 
1/4 
1/4 
7 
12 

117 

77/9 
27 


./. 

3/32 
3/cl2 
5/16 
7/8 


8  fév. 


l/ll  5/8 

2/8  3/4 
2/0  7/8 


3/4 
1/2 


1/11 
1/4 
1/4 
7 
12 

122 

77/9 
27 


7/8 
1/16 
3/32 
1 1  /32 
3/4 

60 
1/2 

3/8 


La  baisse  de  1/8  qui  s'est  manifestée  sur  l'argent  en 
barres  n'a  pas  influencé  la  devise  sur  Hong-Kong,  mais 
a  fait  baisser  de  l/'i  le  Shanghaï  et  de  1/8  le  Sinoa- 
poure.  " 

La  roupie  reste  à  peu  près  aux  cours  précédents  et 
toujours  au-dessus  du  pair. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  701aks  de  roupies, 
offerts  mercredi  par  la  Banque  d'Angleterre  en  trai- 
tes et  transferts  sur  les  Indes  ont  atteint  '.221  lakspour 
les  traites  et  29.')  laks  pour  les  transferts.  Les  sous- 
criptions à  If)  1/16  d.  pour  les  transferts  recevront 
9  0/0  de  leurs  demandes.  La  répartition  aura  lieu 
comme  suit:  En  traites:  14  9.3.000  Rs.  sur  Calcutta 
20.03  000  Rs.  sur  Bombay,  3.07.000  Rs.  sur  Madras.  En 
transferts  ;  20.72.000  Rs.  sur  Calcutta,  10.33.000  Rs.  sur 
Bombay. 

Le  Rio  est  en  reprise  de  1/32,  le  Valparaiso  perd  de 
nouveau  1/8.  A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  fait  de 
nouveaux  progrès. 

L'or  en  barres  est  au  pair  à  Paris.  A  Londres  il  a 
baissé  de  1/4  d.,  cependant  la  demande  en  reste  active 
et  cette  semaine  la  Banque  d'Angleterre  a  été  preneur 
au-dessus  de  77/9  d.  Quand  à  l'argent  il  a  un  peuréat^i; 
cependant  il  est  possible  qu'il  aille  un  peu  plus  ha'iit 
et  qu'il  se  rapproche  de  30  d..  car  aux  prix  actuels  il 
devient  un  métal  industriel  et  ses  emplois  sont  en 
voie  d'augmentation. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  changements  dans 
les  taux  d'escompte  des  Banques  d'émission  euro- 
péennes. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

La  Banque  de  France  se  présente,  cette  semaine 
avec  une  augmentation  de  4.188.000  fr.  d'or.  La  circu-^ 
lation  a  pris  1.340.000  fr.  à  Paris  et  versé  3.476  OOUfr 
dans  les  succursales.  Il  est  venu  l.GOO.  000  fr,  d'Alexan- 
drie, 223.000  fr.  de  Constantinople,  1.39  OOU  fr  de 
Suisse  (d  70.0U0  fr.  de  Belgique;  il  n'y  a  pas  eu  de"sor- 
ties  pour  1  étranger. 

L'argent  a  augmenté  de  OO.'i.OOO  fr. 

La  circulation  a  rendu  385.000  fr.  à  Paris  et  '>  mil- 

!'l?n  nnn^^^*]^  cf"":  '^^'^^  succur.sales  ;  il  est  venu 
460.000  Ir.  de  Suisse. 

Il  est  sorti  400.000  fr^pour  le  Sénégal,  100  000  fr 

pour  l'Afrique  du  Sud,  1.720.000  fr.  pour  la  Suisse  et 

100.000  fr.  pour  Alger.  La  circulation  fiduciaire  est  en 


diminution  de  81.800.000  fr.  Ces  mouvements  sont 
amenés  par  la  diminution  du  portefeuille  commercial 

Les  besoins  de  la  fin  du  mois  ont  causé  une  diminu- 
tion de  10.700.000  fr.  dans  l'encaisse  de  la  BanqSe 
a  AUe77iagne  et  une  augmentation  de  19  millions  dans 
la  circulation  ;  mais  la  limite  de  la  circulation  n'est 
pas  atteinte  ;  le  taux  de  l'escompte  ne  paraît  pas  de- 
voir être  abaissé,  car  la  Banque  s'attend  à  de  fortes 
demandes  pour  la  souscription  à  l'emprunt  3  0/0. 

On  trouvera  plus  loin  un  article  sur  le  renouvelle- 
ment du  privilège  de  la  Banque  Impériale. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont 
ete  les  suivants  : 


Entrées 

Or  en  barres  £  293.000 

Afrique  du  Sud   40.000 


Total  des  entrées  .£  833.000 


Sorties 

Amérique  du  Sud..  .£  121.000 

Santos   lO.COO 

Rio   10.000 

Excédent  des  entrées.  192. COO 

Total  égal....£  833.000 


A  non  "J^^^?"  ^  '■^'''^^  6..300.000  fr.  qui,  ajoutés  aux 
4..:iU0  000  fr  d  excédent  des  entrées,  font  ressortir  la 
plus-value  de  l'encaisse  à  10.600.000  fr. 

Les  barres  d'or,  achetées  par  la  Banque  d' Anale- 
terre  ont  été  payées  au-dessus  de  77 s. 9  d.,  la  Banque 
ayant  voulu  s'assurer  ce  métal. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  d' Autriche-Honarie  a 
diminué  de  1.400.000  fr.  et  le  portefeuille  étranger  de 
2  millions  environ;  le  change  à  Vienne  est  toujours 
élevé,  il  permet  des  exportations  d'or  ;  aussi  le  Conseil 
de  la  Banque  ne  pense  pas  pour  le  moment  à  baisser 
"escompte. 

'  u^-^nnilT'^  tZe  5eZçrîVyt<e  a  augmenté  son  encaisse  de 
o.iUU.UOO  Ir.;  sa  circulation  a  un  peu  diminué 

A  la  Banque  d'Espagne  le  principal  changement  est 
une  augmentation  de  9.200.000  pesetas  dans  la  circu- 
lation, motivee  par  un  accroissement  du  portefeuille 
commercial  qui  est  aujourd'hui  de  beaucoup  le  plus 
eleve  de  1  Europe. 

La  Banque  des  Pays-Bas  présente  à  peu  près  les 
mêmes  chillres  ({ue  la  semaine  dernière. 

Banqiœ  de  Roumanie,  qui  vient  de  publier  ses 
premiers  bilans,  ne  montre  rien  d'intéressant.  Cette 
Banque  est  très  bien  dirigée  et  est  incontestablement 
un  des  principaux  facteurs  du  bon  crédit  de  la  Rou- 
manie. 

/  ;^iA  f.aJ^Ï^^''  if  ^  ^^""^  ^  6.100.000  fr.  d'or, 

.îV  ;?vw,nn  !'-  5^  ^''g'^nt  et  diminué  sa  circulation  de 
.-b.  iUU.UOOlr.  Les  mouvements  de  métaux  si  fréquents 
entre  la  France  et  la  Suisse  n'alfectent  pas  l'encaisse 
des  Bananes  de  ces  pays,  qui  présente  oour  l'or  et  l'ar- 
gent toujours  à  peu  près  les  mêmes  chiffres 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  ■précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 

Grande-Bi'etagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1899... 

—  1898 . . 

—  1897.. 


du  11  Ui'piiis         du  14  Depuis 

au  21  janv.    lolsrjauv.    au  21  j;itiv.  Iel"janv. 

1.557.856  l.,557.85G 


168.085  1.3il.42't 


184.927 
17.363 


184.927 
77.565 


168.086  1.341.424 
779.545  1.325.585 
26.400  125.300 

982.000  2.822.540 
82.450 


1.760.146  1.820.348 
725.435;  1.770.203 
37.782  181.520 


9.165 


4.000       46.000  114.824 


988.000  2.9.50.900 
1.01)6.650  2.844.628 
880.330  2.317.874 


9.165 


196.956 


123.989 
26.370 
99.694 


2()n.!21 
240.. 51 8 
176.783 


16i 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Chronique  monétaire 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898  5  févr..    114.100.000  dollars 
1899'"!!!    21  ianv.     187.100.000  - 

1899  ...  28  janv.  193.r.00.000  — 
1899!....     4  févr..    197.200.000  - 

Les  importations  d'or  à  New-York  ont  repris  assez 
sérieusement  vers  le  milieu  du  mois  de  janvier,  1  An- 
«deterre  a  été  à  peu  près  seule  à  y  contribuer.  Quant  aux 
exportations  elles  sont  peu  importantes  et  surtout  a 

destination  de  Cuba.  .  . 

Les  exportations  d'argent  sont  supérieures  a  celles 
des  années  précédentes,  la  petite  hausse  qui  s  est  pro- 
duite sur  ce  métal  augmente  les  ventes,  mais  la  pro- 
duction a  diminué  en  1897.  L'encaisse  des  Bamues 
associées  de  Neic-York  a  encore  augmente  par  suite 
des  dépôts  du  public.   ^^^^^^ 


CHRONIQUE  MONETAIRE 


La  Fabrication  des  Monnaies  en  France  en  1898 

La  valeur  nominale  totale  des  m^inaies  françaises  ou 
étrangères  fabriquées  à  Paris  par  l'Administration  des  Mon- 
naies s'est  élevée,  en  1898,  à  269.165.047  fr.  11. 

Voici  le  détail  des  fabrications  monétaires  de  cette  dernière 

•  Valeur  nominale 

Pièces  Francs 
Moiinaies  françaises.     73.741.327     218.326.540  » 

Inll'hinr""""''  - .  12.225.417  24.074.798  01 
Tunisie  153.100     .  3.003.000  >> 

Princiç.  de  Lichtenstein  ^30       ^  ^^^  630  ,> 

Kc  .      2.555.419       1.681.079  40 

Russie !!!!!! !!!!!!!•!!•    5.000.000    20.000.000  ^ 

"Totaux   97.874.293     269.166.047  41 

En  1897,1a  frappe  avait  été  de  110.965.769  pièces  pour  une 
valeur  de  344.48L417  fr.  21.  La  dernière  année  accuse  donc 
une  diminution  de  13.091.476  pièces  et  de  7o. 315. 370  fr.  10. 
Les  Moimaies  françaises  se  subdivisent  en  :  ^^^^^^^ 
Or  •  Francs 

Pièces  de  20  fr   8.866.327   177.326.540   177.326.540  » 

Argent  : 

Pièces  de  2  fr  5.000.000 

_         1  fr  15.000.000 
_         0  fr.  50  .  30.000.000 
Bronze  ; 
Ancien  type  10  cent. 

—  5  cent. 
Nouv.  type  10  cent. 

—  5  cent. 

—  2  cent. 

—  1  cent. 


1. 400.000 
1.200.000 
4.000.000 
7.900.000 
125.000 
250.000 


10  000. 000 

i5.i;oo  000 

15.000.000 

140.000 
60.000 
400.000 
395.000 
2.500 
2.500 


40.000.000 


1.000.000 


Total   Fr.      218.328.540  » 

La  frappe  de  1897  avait  été  de  232.823.540  francs.  _ 
l'endanl  l'année  1898,  le  nombre  des  émissions  cbvision- 
naires  a  pu,  grâce  à  la  Convention  internationale  de  1897. 
atteindre  une  valeur  de  40  millions  de  francs  ;  toutes  les 
pièces  sont  à  la  nouvelle  efligie.  Pendant  cette  même  année 
s>sl  produite,  en  vertu  d'un  décret  du  3  mars,  l'adoption  du 
modèle  proposé  par  M.  Daniel  Dupuis  pour  notre  monnaie 
de  biUon  ;  la  frappe  des  nouvelles  monnaies  de  bronze  a  e  e 
commencée  le  2y  avril  pour  les  pièces  de  dix  ^^^^J^^^^^ 
23  juin  pour  les  pièces  de  cinq  centimes,  et  le  ^8  decombie 
pour  les  pièces  de  deux  et  d'un  centime. 
^  Les  eUiis  dn  projet  préparé  par  M.  J.:C.  C  , aplani,  pour 
le.s  monnaies  d'or,  se  poursuivent  ;  les  coins  viennent  d  être 
ifvrés  eTïô  décret  portant  approbation  de  ce  nouveau  type 
ne  saurait  tarder.  . 
Voici  le  détail  de  la  frappe  pour  Vlndo-Chme  ■ 
Argent  ; 
Pièces  de  1  piastre 


^  20/10!^    —  250.000 

—  10/100'   —  500.000 

Bronze  : 

—  1/100«  — 

—  1  sapèque. 

Total  général 


4.303.9.53  23.241.346  20 


5  ono.ooo 

2.171.404 


270.000 
270,000  » 

270.000  » 
23.451  81 


Francs 
23.781.346  20 


293.451  81 


24.074.798  01 
La  frappe  da  1837  avait  été  de  14.997.608  fr.  90. 


Pour  la  Tunisie  on  a  frappé  : 

Or  : 

150.020 

3.000.400  ) 

—         10  fr 

80 

800  \ 

Argent  : 

300 

600  ) 

—         1  fr  

700 

700 

—         Ofr.  50... 

1.000 

500  ) 

Francs 
3.001.200  >v 

1.800  » 

3.003.000  >K 


200.000 
4.000.000 


Total  général  

La  frappe  de  1897  avait  été  de  3.279.000  fr. 
h'Ethiopie  a  fait  exécuter  la  frappe  suivante 
Argent  : 

Pièces  de  1  talari  

—      1/20  —  ...... 

Total  

contre  3.757.260  fr.  en  1897. 

La  Principauté  de  Lichteinstein  a  procédé,  en  1898,  à  un 
petit  essai.  Elle  a  fait  frapper  30  pièces  en  or  de  20  cou- 
ronnes soit  pour  un  montant  de  630  francs. 

Le  Maroc  a  fait  exécuter  la  frappe  suivante 


Francs 
1.040.000  >. 
1.040.000  » 

2.080.000  » 


Francs 
430.998  30 
464.252  85 
463.631  04 
322.197  21 


Argent  . 

Pièces  de  5  onces   159.029 

—  2  —1/2..  343.891 
_         1    _        .  838.576 

—  1/3  —    ....  1.193.323 

Total   1.681.07  9  40 

contre  4.012.876  fr.  89  en  1897. 

La  Russie  a  fait  frapper  5.COO.O0O  de  pièces  d'argent  de 
un  rouble,  soit  une  valeur  de  20.000.000  de  francs.  La  frappe 
de  1897  avait  été  -de  93.510.876  francs. 

Pour  terminer,  voici  le  chiffre  des  frappes  de  monnaies^ 
françaises,  d'or  et  d'argent,  depuis  1795  : 
Milliers  de  francs 
Argent 

Pièces      Monnaies  Total 
de  5  fr.  divisionnaires  général 
5  060  606     263.946  14.554.632 
>,  40.000  217.327 


Années 
1795  à  1897. . 
1898  

1795  à  1898.. 


Or 
9.230.079 

177.327     

9.407.406  5.060.606     303.946  14.771.959 


Frappe  de  Monnaie  de  cuivre  en  Belgique 

L'Administration  des  finances  belge  va  faire  procéder  pro- 
chainement à  la  frappe  de  10.000  kilogrammes  de  pièces  dun. 

centime.  ,  .  -j    „  j  „ 

D'autre  part,  le  commissaire  des  monnaies  procédera  dans 
quelques  iours  à  la  vente  de  152.000  kilogrammes  de  cuivre 
cisaillé  provenant  de  la  démonétisation  des  pièces  de  deux 
centimes.  

La  Réforme  Monétaire  de  l'Inde 

La  Chambre  de  Commerce  de  Manchester  a  tenu,  le 
l'^'-  février  son  assemblée  annuelle.  Voici  les  déclarations 
faites  par  le  Président  de  cette  importante  assemblée  au  sujet 
de  la  réforme  monétaire  de  l'Inde  : 

La  Chambre  de  Commerce  a  protesté  vigoureusement 
contre  la  fermeture  des  Monnaies  indiennes  en  189.^,  elle  lait 
maintenant  tous  ses  efforts  pour  obtenir  qu'on  repare  1  erreur 
commise.  Etant  donné  l'importante  situation  du  Lancashire 
comme  exportateur  dans  l'Inde,  cette  Chambre  a  le  droit  de 
faire  entendre  sa  voix.  ,    ,  ■  „  t 

Les  exportations  totales  vers  l'Inde  britannique  se  sont 
élevées,  dans  le  dernier  exercice,  à  31  000.000  liv.  st.  ;  U  part 
da  Lancashire  représente  20.000.000  liv  st.  Sur  une  moyenne 
de  cinq  ans,  cette  part  représente  71  0/0. 

Parmi  les  derniers  témoins  que  le  Gouvernement  a  enten- 
dus se  trouvent  plusieurs  personnes  qui  ont  déclare  qu  après- 
avo  r  été  opposées  à  la  fermeture  c  es  Monnaies,  elles  favo- 
risent l'établissement  de  l'étalon  d'or  maintenant  que  ces 
Monnaies  ront  fermées.  Dans  les  cercles  officiels,  il  y  a  eu 
un  désir  évident  de  résoudre  la  question  dans  ce  sens 

P'Ut  sfi rement  un  fait  regrettable  qu'un  ministre  indien  ait 
soutenu  cette  théorie,  tandis  que  le  Comi^té  d'enquête  était  en 
fonction  Ayant  été  dernièrement  entendu  par  le  Comité,  le 
Président  de  là  Chambre  de  Commerce  de  Manchester  peut 
témoi  ner  du  soin  méticuleux  avec  lequel  l'enquête  a  ete  con- 
dX  "Sa  conviction  est  que  le  Président  et  les  membres  dii 
Comité  veulent  ag^r  avec  indépendance,  et  leur  rapport  no 
sera  publié  qu'après  un  examen  complet  de  la  question  et  avec 
un  sens  absolu  des  responsabihtés. 
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T/i  (îliaiiibro  l'st  iiersuadco  qu'il  n'y  aurait  aucune  néces- 
sité pour  la  stabilité  future  du  chan^;e  de  la  roupie  et  (ju'il  y 
aurait  un  grand  péril  pour  l'Inde  et  son  commerce  si  ([uel- 
qu'un  des  plans  en  faveur  de  l'étalon  d'or  était  adopté.  Le 
seul  moyen  de  sortir  de  la  difficulté,  c'est  de  restaurer  la  cir- 
culation-argent automatique  que  l'Inde  possédait  autrefois. 


Extrait  du  Rapport  du  Secrétaire  de  la  Monnaie 
des  Etats-Unis 

La  produclion  de  l'or  aux  Etats-Unis  pour  l'année  181(7  a 
été  do  8G.312  kilos,  d'une  valeur  de  '286.815.000  fr.  ;  la  Répu- 
blique Sud-Africaine  a  donné  86.720  kilos,  valant  '288.160.000 
francs;  l'Australie  83  786  kilos,  valant  278.421.U00  fr.,  et  la 
Russie  34.977  kilos,  valant  116.22it.000  fr.  Aucune  autre  con- 
trée du  globe  n'a  eu,  en  1897,  une  production  approchant 
celle  de  ces  quatre  pays,  qui  ont  fourni  !)6!)  634.000  fr.  sur  les 
1.187.524.000  fr.  qui  forment  le  total  de  la  production  des 
mines  du  monde  pour  l'année  considérée. 

L;i,  production  des  Etats-Unis  en  1897  dépasse  de  21.375.000 
francs  celle  de  1896  ;  l'augmentation  provient  surtout  do 
l'Etat  du  Colarado.  Le  South  Dakata  et  la  Nevada  ont  donné 
plus  qu'en  1896  ;  mais  la  Californie,  l'Idaho  et  l'Alaska  se 
présentent  avec  des  moins-values. 

La  production  de  l'argent  aux  Etats-Unis  a  été  de  1  mil- 
lion 675.f82  kilos  en  1897,  contre  1.830.347  kilos  en  1896  et 
1.733.662  kilos  en  1895.  La  baisse  de  la  production  de  l'argent 
est  due,  sans  aucun  doute,  à  la  diminution  du  prix  del'argent; 
cependant  les  mines  de  l'Arizona,  de  la  Nevada  et  del'Orégon 
sont  en  progrès  par  rapport  à  1898. 

Pendant  l'année  1897,  les  mouvements  d'or  aux  Etats-Unis 
ont  été  les  suivants  : 

Importation  Millions 
de  francs 


Lingots  étrangers  

Monnaies  étrangères  

Alliages  étrangers  

Plomi)  aurifère  étranger  , 

Minerai  d'or  étranger  

Monnaies  des  Etats-Unis  

Exportation 

Lingots  des  Etats-Unis  

Autres  lingots  

Monnaies  des  Etats-Unis  

Minerais  de  cuivre  aurifère  

Monnaies  étrangères  


28 
-,0 

5 
17 

3 

46 


169 

58 

105 
2 
3 
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Les  importations  d'argent  ont  été  de  166  millions  de  francs, 
les  exportations  de  297  millions  de  francs. 

Pendant  les  cinq  dernières  années,  la  consommation  indus- 
-trielle  des  métaux  précieux  aux  Etats-Unis  a  été  : 

•  Argent 

à  sa  valeur 

Années  Or  monétaire 

iEn  millions  de  francs) 

1893   67  48 

1894   53  54 

18)5   67  61 

1896   56  51 

1897   59  56 

La  consommation  industrielle  de  l'or  dans  le  monde,  en 
1897,  a  été  : 

Kilos 

En  Autriche-Hongrie  de  '  2.807 

Belgique  et  Hollande  de  '.  3  100 

Egypte   i;077 

Angleterre   15.500 

France   16.000 

Allemagne   13.200 

Italie   5.000 

Russie   4  087 

.     Suisse   8."596 

Aux  Etats-Unis   13.990 

Tous  les  autres  pays   5.427 

88.784 

•Celle  de  l'argent  a  été  : 

En  Autriche-Hongrie   .       . .     53  750 

Belgique  20.000 

Egypte   5.034 

A  reporter   78.784 


Report   78.784 

Angleterre   140  000 

France   150.000 

Allemagne   1.50.000 

Italie   21.000 

Hollande   8.182 

Russie   95.000 

Suède   3.600 

Suisse   28.500 

Etats-Unis   247.779 

Autres  pays   50.100 

972.945 

Le  tableau  suivant  donne  la  production  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent 


Années 

Or 

Argent 

val.  commer. 

(Millions  de  francs) 

De  1860  à  1872  

8.141 

3.647 

De  1873  à  1886  

7.i;69 

6.088 

1887  

528 

470 

1888  

551 

511 

1889  

617 

56i 

1890  

594 

609 

1891  

653 

677 

1892  

733 

662 

1893  

787 

601 

189 'j  

906 

522 

1895  

994 

547 

1896  

1.013 

566 

It97  

1.187 

549 

Total  

23.973 

16.011 

Le  monnayage  du  monde  a  été 


1873-1886 . 

1887  

1888  

1889  

1890  

1891  

1892  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  


Or 


Argent 
valeur  monétaire 


(Millions de  francs) 

10.376 

8.262 

625 

817 

674 

624 

84't 

647 

746 

761 

597 

651 

862 

777 

1.162 

690 

1.139 

565 

1.155 

634 

979 

797 

2.188 

838 

21.347 

16.053 

La  production  et  les  emplois  de  l'or  en  1897  se  résument 
ainsi  : 

Kilos 

Production  d'or  dans  le  monde  en  1897.  357.364 


Absorbé  par  l'industrie   88.784 

—      par  le  monnayage   63.661 

Emplois  de  l'or  en  1897   152.445 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuél)  

Consolidés  anglais (ch.f.  25 fr.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  i  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amslerdim)  ... 
Hongrie  ot  i  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

ItaU©  4  %  net  

Norvège  3  %  (oh-  f-  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  K  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

■-     .Priorité  4  %  1890  

Consolidé  l'rassien  3  %  à  Berlin) 


'i  février 

9 

rvi  ier 

II 

-5  ^ 

1    0/0  i 

1  £ 
1 

S  ^ 

M 

\W  70 

34  23 

2  92 

102  80 

34  26 

2  91 

1 12  65 

40  96 

2  41 

112  25 

40  81 

2  45 

102  Ib 

25  68 

3  89 

103  50 

25  87 

3  86 

102  15 

34  05 

2  93 

102  20 

3i  06 

2  93 

53  55 

13  38 

7  46 

52  75 

13  18 

7  58 

9T  .. 

32  33 

3  09 

96  87 

32  29 

3  09 

101  .. 

25  25 

3  96 

102  25 

25  50 

3  91 

93  95 

23  48 

4  2b 

95  .. 

23  75 

4  21 

95  tO 

31  83 

3  14 

98  .. 

32  66 

3  06 

•23  9b 

23  95 

4  17 

26  90 

20  9C 

3  71 

93  00 

23  iO 

4  27 

93  75 

23  43 

4  26 

95  yo 

31  66 

3  12 

95  40 

31  80 

3  14 

63  (.5 

15  % 

6  34 

62  65 

15  66 

6  38 

103  50 

29  57 

3  38 

103  70 

29  62 

3  37 

lOÏ  (  5 

34  01 

2  91 

102  40 

34  13 

2  92 

23  70 

23  70 

4  21 

23  80 

23  80 

4  20 

480  .. 

24  .. 

4  16 

487  .. 

24  ;i5 

4  10 

92  80  30  93 

3  23 

93  .. 

31  .. 

3  22 
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Situation  financière  générale 


Sitiiaiiofl  îinancière  Générais 


Europe.  —  France.  L'allure  du  Marché  a  été  un  peu 
irrégulièro  dans  ces  derniers  jours.  On  a,  en  effet,  réa- 
lisé. Cependant,  les  réalisations  n'ont  pas  porté  sur 
tous  les  compartiments  de  la  cote,  de  sorte  qu'en  fin 
de  compte,  la  tenue  de  la  place  est  encore  très  satis- 

Nos  Renies  françaises  sont  très  calmes.  Sociétés  de 
crédit,  fermes  en  général.  Le  Crédit  Foncier  de  France 
procède,  le  21  courant,  à  une  émission  de  500.000  Obli- 
gations Communales  2  60  0/0,  au  prix  de  485  francs. 
Parmi  les  Fonds  d'Etat  Etrangers,  on  remarque  la 
hausse  du  Portugais  3  0/0. 

Alleynagne.  —  Llntérêt  des  cercles  financiers  s'atta- 
che tout  particulièrement  à  l'emprunt  de  200  millions 
de  marks  de  Consolidés  prussiens  que  va  lancer  le 
Gouvernement.  On  sait  gré  au  Ministère  d'avoir  trouvé 
te  moyen  de  prouver  la'  lin  de  la  crise  monétaire  :  le 
succès  de  cet  emprunt  parait  assuré,  en  Allemagne 
sguIg 

On  vient  de  publier  les  chiffres  du  commerce  exté- 
rieur de  l'Empire  pendant  l'année  1898.  La  progression 
des  importations  et  des  exportations  a  continué  :  les 
premières  se  sont  élevées  à  5.477.648.000  M.  enaugmen- 
tion  de  613  millions  sur  celles  de  1897;  les  secondes  ont 
atteint  le  chiffre  de  4.001.746.000  M.  en  augmentation 
de  215  millions  sur  celles  de  1897. 

Angleterre.  —  Le  discours  du  Trône,  lu  à  l'ouverture 
de  la  première  séance  du  Parlement,  a  offert  cette  par- 
ticularité qu'il  ne  contient  aucune  allusion  aux  récents 
incidents  survenus  entre  la  France  et  l'Angleterre.  Ce 
silence  a  été  fort  commenté  :  on  a  voulu  y  voir  une 
preuve  de  l'amélioration  des  rapports  entre  les  deux 
pays  et  l'impression  qui  s'en  est  dégagée  a  été  générale- 
ment favorable  . 

D'après  la  statistique  du  Board  of  Trade,  les  impor- 
tations de  la  Grande-Bretagne,  pendant  le  mois  de  jan- 
vier ont  été  de  41.210.606  livres  sterling,  en  augmenta- 
tion de  1.287.815  liv.  st.  sur  janvier  1898.  Les  exporta- 
tions ont  été  de  20.347.234  liv.  st.,  en  augmentation  de 
1.115.830  liv.  st. 

Aut7nche.  —  La  situation  politique  semble  s'amélio- 
rer et  le  Gouvernement  hongrois  croit  pouvoir  arriver 
avant  peu  à  la  conclusion  du  compromis  provisoire 
avec  l'Autriche. 

La  tenue  du  Marché  de  Vienne  est  satisfaisante  et  la 
liquidation  s'est  passée  sans  incident.  L'argent  est 
abondant  et  les  offres  suffisantes,  bien  que  la_Banque 
Austro-Hongroise  maintienne  son  escompte  à  5  0/0. 

Cette  Banque  vient  de  publier  le  bilan  de  ses  opéra- 
tions en  1898.  Leur  total  s'est  élevé  à  2.958.333.919  flo- 
rins, en  augm.entation  de  72.64  millions  par  rapport  à 
l'année  précédente. 

Espagne.  —  M.  Sagasta  n'attendait  que  la  ratifica- 
tion du  traité  de  paix  par  le  Congrès  américain  pour 
convoquer  les  Cortès.  Ce  vote  étant  acquis,  le  Président 
du  Conseil  va  soumettre  à  la  Régente  la  signature  du 
décret  fixant  la  réouverture  des  Chambres  au  20  fé- 
vrier. Cette  mesure  sera  accompagnée  d'un  second  dé- 
cret levant  la  suspension  des  garanties  constitution- 
nelles. . 

En  prenant  cette  dernière  décision,  le  Ministère  fait 
un  acte  habile,  qui  a  reçu  l'approbation  générale. 

M.  Edmond  Théry,  chargé  par  le  Gouvernement 
français  d'étudier  sur  ))lace  la  situation  économique  et 
financière  de  l'Espagne,  a  reçu  à  Madrid  le  meilleur 
accueil.  Le  Directeur  de  r^'conomis^e  Européen  n'est 
mis  immédiatement  à  l'œuvre. 

Ilalie.  —  Ce  sont  surtout  des  discussions  politiques 
qui  ont  occupé  les  dernières  séances  de  la  Chambre  et 
les  débats,  qui  vont  se  poursuivre,  rouleront  sur  les 
projets  (le  loi  d'ordre  politique  présentés  par  le  Gou- 
vernement. Ces  projets  satisfont  peu  de  monde:  les 
uns  les  trouvent  trop  anodins,  les  autres  pensent  que 


les  lois  existantes  suffisent  pour  la  défense  sociale  et 
qu'il  vaudrait  mieux  adopter  une  fois  pour  toutes  des 
réformes  économiques  diminuant  les  charges  tribu- 
taires qui  pèsent  sur  les  classes  pauvres. 

Serbie.  —  Une  nouvelle  loi  votée  par  la  Skouptchina 
a  introduit  dans  l'article  37  de  la  loi  sur  les  Sociétés  une 
modification  d'après  laquelle  le  nombre  des  actionnai- 
res étrangers  susceptibles  d'être  élus  membres  du  Con- 
seil d'administration  d'une  Société  par  actions  n'est 
plus  limité. 

Sîcisse.  —  Les  recettes  des  douanes  suisses  se  soût 
élevées  en  décembre  1898,  à  5  709  944  fr.  15  contre 
5.229.319  fr.  77  en  décembre  1897.  La  j)lus-value  des 
recettes  en  décembre  1898  est  donc  de  480.124  fr.  38. 
Pour  l'année  entière  les  recettes  ont  été  de  48.807.912 
francs  65,  contre  47.898.510  fr.  14  en  1897. 

Portugal.  —  Le  Budget  portugais  pour  1899-1900 
vient  d'être  déposé  par  le  Ministre  des  Finances. 

Comparées  aux  recettes  de  1898-1899,  celles  de 
1899-1900  sont  évaluées  avec  une  grande  modération  : 
elles  sont  inférieures  à  celles-là  de  1.229.661  milreis, 
dont  689.661  pour  les  recettes  ordinaires  et  550.000  pour 
les  recettes  extraordinaires.  Quant  aux  dépenses,  elles 
présentent  une  augmentation  de  680.253  milreis  aux 
dépenses  ordinaires  et  une  diminution  de  7.023  milreis 
aux  extraordinaires. 

Amérique.  —  Brésil.  On  constate,  dans  les  Etats 
brésiliens,  une  tendance  de  plus  en  plus  marquée  à 
multiplier  les  cultures  et  cette  tendance  doit  amener 
d'excellents  résultats.  La  situation  des  Etats  reste, 
d'ailleurs,  fort  prospère. 

États-Unis.  — Le  Sénat  américain  a  voté  par  57  voix 
contre  27  le  traité  de  paix  avec  l'Espagne.  Les  événe- 
ments de  Manille  paraissent  avoir  assuré  ce  vote. 

Sur  le  marché  financier,  on  constate  toujours  l'effer- 
vescence la  plus  grande. 

Mexique.  —  Pendant  le  premier  trimestre  de  l'exer- 
cice 1898-99,  les  importations  ont  donné  21.842.320 
piastres  au  lieu  de  2L700.344  pendant  la  même  période 
de  1897-98  et  les  exportations  40.098.519  piastres,  au 
lieu  de  31.342.780. 

République  Argentine.  —  Pour  la  campagne  1898-99, 
on  évalue  l'exportation  du  blé  à  1.600.000  tonnes;  la 
consommation  à  650.000,  soit  une  production  totale  de 
2.^250.000  tonnes.  On  estime  à  5.500.000  acres  la  sur- 
face ensemencée  et  à  15  bushels  le  rendement  par  acre. 

Uruguay.  —  Nous  publions,  page  191,  une  analyse 
du  dernier  message  du  président  Cuestas. 

Venezuela.  —  La  Compagnie  Hambourgeoise-Amé- 
ricaine  annonce  la  création  d'une  nouvelle  ligne  entre 
Hambourg  et  les  ports  vénézuéliens.  Cette  création 
donnera  un  nouvel  essor  au  Macaraïbo,  où  l'influence 
allemande  est  considérable. 

Asie.  —  Inde.  Pour  les  huit  premiers  mois  de 
l'année  fiscale  1898  99,  la  balance  commerciale  en  fa- 
veur de  l'Inde  s'est  élevée  à  6.09.39,447  Rs. 

Japon.  —  Le  Gouvernement  a  soumis  à  la  Diète  un 
projet  de  loi  destiné  à  imposer  une  taxe  à  la  Banque 
du  Japon.  Ce  projet  fait  suite  à  celui  augmentant  la 
limite  d'émission  de  cet  Etablissement. 


FRANGE 


La  Politique.  —  he  Budget  de  1899.  —  l.p  Canal  de  Marseille  au 
Rhône.  —  La  Suppression  des  Octrois. 

Le  mois  de  février  s'écoule  rapidement,  mais  le  vote 
du  budo-et  de  1899  ne  suit  pas  le  même  mouvement. 
Nous  voici  au  10' et  il  reste  encore  près  de  vingt  budgets 
à  voter  sans  compter  la  loi  de  finances  ;  et  parmi  ces 
budgets,  quelques-uns  retiendront  certainement  l'atten- 
tion de 'nos  honorables  pendant  plusieurs  séances.  Le 
Gouvernement  va  se  voir  obligé  de  demander  un  nou- 
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veau  douzième  provisoire  et,  même,  ferait-il  œuvre 
sage,  en  demandant  des  crédits  pour  deux  mois. 

Nous  sommes  redevables  de  cette  situation  à  quel- 
ques députés  désireux  de  placer  un  discours  et  qui 
occupent  la  tribune  i)endunt  des  heures  entières  bien 
inutilement.  D'autre  part,  les  amendements  pleuvent 
comme  grêle,  et  c'est  encore  du  teaips  perdu,  attendu 
que  ces  amendements  sont,  le  plus  souvent,  repoussés. 

Les  amendements  devraient  être  tous  toumis  à  la 
Commission  du  budget  et,  si  celle-ci  ne  les  admettait 
pas,  ils  ne  seraient  pas  portés  à  la  tribune.  Ainsi  allégé, 
le  budget  serait  beaucoup  plus  rapidement  voté,  pour 
le  plus  grand  bien  du  pays.  Nous  croyons  que  la 
Commission  du  règlement  avait  demandé  cette  petite 
réforme,  mais  elle  n'a  pas  été  suivie  par  la  majorité  ! 


-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  3  février,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

Le  Président  de  la  République  a  annoncé  qu'il  se  fera  re- 
présenter aux  obsèques  de  la  princesse  de  Bulgario  par  le 
commandant  Mureau.  D'autre  part,  M.  de  Petitville,  ministre 
de  France  à  Sofia,  en  ce  moment  à  Paris,  rejoindra  son  poste 
pour  assister  aux  obsèques. 

Los  Ministi'es  de  la  guerre,  de  la  marine  et  des  colonies, 
ont  fait  signer  un  décret  organisant  des  bureaux  de  recruti'- 
nient  à  la  Martinique  et  à  la  Guadeloupe. 

-wv  Le  3  février,  le  Sénat  a  disculé  la  proposition  de  loi 
portant  modilication  da  tarif  général  des  douanes  (tissus  de 
soie  pure).  Après  déclaration  d'urgence,  l'article  unique  de 
celte  loi  a  été  adopté. 

-wv  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  du 
budget  des  travaux  publics. 

Le  6  févrior,  la  Chambre  di'S  députés,  après  avoir  ter- 
miné l'examen  du  budo;et  des  travaux  publics,  a  commencé  la 
discussion  du  budget  des  chemins  de  fer  do  l'Etat,  dont  deux 
chapitres  ont  été  réservés. 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  7,  â  l'Elysée,  sous  la 
présidence  de  M.  Félix  Faure.  Ils  se  sont  entretenus  des  di- 
verses questions  à  l'ordre  du  jour  du  Parlement. 

Le  Ministre  des  finances  a  fait  connaître  que  le  rendement 
des  impôts  et  revenus  de  l'Etat  accuse,  pour  le  mois  de  jan- 
vier dernier,  une  plus-value  de  7.908.U00  francs  par  rapjîort 
aux  évaluations  budgétaires. 

Le  Ministre  des  travaux  publics  a  été  autorisé  à  déposer 
sur  le  bureau  de  la  Chambre  : 

1°  Un  projet  portant  suppression  du  compte  d'exploitation 
partielle  de  la  Compagnie  P.-L.-M.  ; 

2°  tTn  projet  portant  établissement  d'an  canal  de  Marseille 
au  Pdiônc. 

Ce  projet  de  loi  a  pour  objet  l'établissement  d'un  canal 
destiné  à  mettre  le  port  de  Marseille  en  communication  avec 
le  Riiéne.  c'est-à-dire  avec  le  réseau  général  de  navigation  in- 
b'Tieure.  Il  avait  déjà  été  présente  en  1895.  et  il  avait  fait 
l'objet  d'un  rapport  favorable  de  la  Commission  parlemen- 
taire char.Lfée  de  son  examen;  mais  il  ne  put  veiur  en  discus- 
sion avant  l'expiration  de  la  législature  et  est,  par  suite, 
devenu  caduc. 

La  dépense  de  construction  du  canal  projeté  est  évaluée  à 
80  mdlions,  dont  40  millions  à  fournir  par  l'Etal  et  40  mil- 
lions, à  litre  de  subside,  par  les  corps  locaux  intéressés, 
savoir  : 


Département  des  Bouches  du  Rhùne. 

Ville  de  Marseille  

Chambre  de  Commerce  


G.C(i6.666 
6.666.66S 
26.666.668 


40.000.000 


Le  canal  aurait  54  kilom.  de  longueur.  Il  partirait  du  bas 
sin  de  la  Madrague,  à  l'extrémité  Nord  du  port  de  Marseille' 
pour  aboutir  dans  le  Rhône,  à  Bras-Mort,  soit  à  environ  10  ki" 
loniètres  en  amont  do  Saint-Louis. 

En  quittant  Marseille,  il  longerait  la  côte  jusqu'à  la  pointe 
de  la  Lave.  Il  traverserait  le  massif  montaf;noux  de  Rove, 
par  un  tunnel  de  7.000  mètres,  et  débouclierait  à  Marignane, 
dans  l'étang  du  Solmon  ;  il  longerait  la  côte  Sud  de  l'ctanji  de 
Bcrre,  passerait  près  du  cap  dos  Trois-Frores  et  arriverait  à 
Martisiues;  il  emprunterait  ensuite  le  canal  maritime  jusqu'à 
Port  dr  Bouc,  puis  une  partie  du  canal  d'Arles  à  Bouc  dont 
il  se  détacherait  au  pont  à  clapets  pour  se  diriger  en  droite 
ligne  sur  le  Rhône,  à  Bras-Mort. 

-»^v  Le  7  février,  la  Chambre  des  députés  a  voté  le  budget 
des  conventions. 

Le  chapitre  des  (Garanties  d'intérêts  a  été  réservé  jusqu'au 
vote  de  la  loi  de  finances. 


-vvv  M.  Flcury-Ravarin  vient  do  déi)oser  à  la  (>lianibre  une 
proposition  de  loi  réclamant  la  suppression  coniplèle  et  obli- 
gafoiro  des  octrois. 

En  reui[)laconient  des  droits  d'octroi  supprimés,  l'Etat, 
d'aiirès  cotlo  proposition,  abandonnerait  aux  communes 
l'impôt  foncier  sur  la  propriété  bâtie,  la  contriijution  des 
j)ortes  et  fenêtres  et,  dans  les  villes  au-dessus  de  20.000  habi- 
tants l'impôt  des  patentes.  En  cas  d'insnllisance,  les  munici- 
p:dités  pourraient  demander  un  complément  de  i-essources 
aux  taxes  suivantes  :  licences  spéciales  sur  les  cafés  et  ri'S- 
taurants,  taxe  sur  les  constructions  neuves,  taxe  sur  les 
chevaux,  et,  s'il  était  besoin,  centimes  additionnels  aux  quatre 
contributions  directes. 

Pour  compenser,  dans  le  budget  de  l'Etat,  le  produit  des 
taxes  al)andonnées.  celui-ci  serait  autorisé  à  pi-rcevoir  un 
décime  nouveau  sui'  l'ensemble  des  impôts  indirects  .géné- 
raux, de  façjon  à  réduire  son  concours  financier  à  un  simple 
virement. 

Enfin,  la  loi  du  29  décembre  1897  serait  abrogée. 

''^^  Le  8  février,  la  Chambre  des  députés  commence  la  dis- 
cussion du  budget  du  Ministère  du  commerce  et  de  l'in- 
dustrie. 

-w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  hier,  9  février,  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous  la  présidence  de 
M.  Charles  Dupuy. 

Ils  se  sont  exclusivement  occupés  de  la  discussion  du 
projet  de  loi  mr  la  Cour  de  cassation,  qui  doit  avoir  lieu 
aujourd'hui  à  la  Chambre. 

Le  Conseil  a  examiné  les  diverses  éventualités  qui  peuvent 
se  produire  en  vue  d'arrèl;er  la  ligne  de  conduite  du  Gouver- 
nement pour  chaque  cas. 

En  particulier,  le  Gouvernement  s'opposera  à  tonte  motion 
de  sursis,  quels  qu'ea  soient  les  motifs,  et  notamment  à  une 
motion  qui  tendrait  à  surseoir  au  débat  pour  appeler  le 
Conseil  supérieur  de  la  magistrature  à  se  prononcer  sur  les 
faits  do  l'enquête.  Le  Président  du  Conseil  posera  la  question 
de  confiance  siir  le  vote  d'une  pareille  motion  :  il  la  posera 
également  sur  le  projet  de  loi  lui-même  dont  il  demandera 
l'adoi^tion  sans  aucune  modification 

-vw  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  du 
budget  du  Commerce. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


MtmM  d'un  Régime  Douanier  rallonuel 

ENTRE  LA  FRANCE  ET  SES  COLONIES 

(Suite)  (1) 


III 


Débouchés  que  le  Marché  de  la  Métropole 
offre  à  ses  Colonies 

Notre  production  coloniale  devrait  être  le  com- 
plément de  notre  production  nationale,  c'est-à-dire 
que  les  colonies  françaises  devraient  fournir  au 
marché  de  la  Métropole  les  produits  que  son  cli- 
mat ne  lui  permet  pas  de  cultiver,  qui  sont  cepen- 
dant nécessaires  à  son  alimentation  ou  à  son  indus- 
trie et  qu'elle  est  obligée  d'acheter  à  grands  frais  à 
l'étranger. 

Nos  tableaux  précédents  démontrent  que  les 
colonies  françaises  nous  expédient  à  peine  la 
dixième  partie  des  marchandises  de  toute  nature 
que  nous  importons  de  l'étranger  ;  mais  cette 
dixième  partie  comprend-elle  au  moins  beaucoup 
de  produits  n'ayant  pas  leurs  similaires  en 
France?  On  va  en  juger  : 

D'après  la  statistique  douanièi^e  française,  l'Al- 
gérie et  la  Tunisie  nous  ont  expédié  en  franchise 
266.400.000  francs  de  produits,  sur  lesquels  les 
vins,  les  céréales,  les  moutons,  les  bœufs,  les  che- 
vaux, les  peaux  brutes,  les  eaux-de-vie  et  liqueurs, 
les  huiles  d'olive,  etc.,  représentent  exactement 
229,383,000  francs. 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n°'  368  et  369. 


l.iS 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  France 


Ce  qui  revient  à  dire  que  86  O/Odes-mportations 
alaériennes  et  tunisiennes  ont  été  des  importations 
de^concurrence  à  l'agriculture  métropolitaine;  et 
comme  ces  importations  se  sont  taites  en  Iran- 
chise,  le  Tré.^or  français  a  perdu,  de  ce  chet,  un 
peu  plus  de  ôû  millions  de  francs. 

La  Réunion,  la  Martinique  et  la  Guadeloupe  ont 
importé  en  France  pour  48  millions  de  francs  de 
marchandises  en,1897,  mais  «ur  ce  chiffre  le  ^^^^^^^^ 
de  canne  fioure  à  lui  seul  pour  31.99o.000  tranc?, 
et  la  France  produit,  avec  ses  betteraves,  deux  tois 
Dlus  de  sucre  qu'elle  ne  peut  en  consommer.  _  ^ 

Ces  deux  exemples  prouvent,  d'une  manière  irré- 
futable que  sur  les  898.600.000  francs  de  produits 
que  nos  colonies,  Algérie  Tunisie  comprises 
ont  importés  en  France  en  189  ^  près  de  /O  0/0  de 
ces  produits  Gont  venus  faire,  en  franchise,  con- 
currence aux  produits  agricoles  similaires  de  la 

^  WÔ*îe''économique  de  nos  colonies  n'est  donc 
pa^ce  cu'il  devrait  être  si,  dès  l'origine,  le  gou- 
vernement français  avait  oriente  leur  production 
naturelle  dans  le  sens  qu'indiquait  M.  Marcel  Du- 
bois En  effet,  pourquoi  les  inciter,  par  une  pro- 
rection  mal  entendue,  à  faire  du  blé,  du  vin  des 
bestiaux  et  du  sucre,  quand  la  Métropole  peut,  en 
ce  qui  concerne  ces  produits,  presque  se  sutîire  a 
elle-même?  Pourquoi  ne  pas  les  pousser,  au  coiv 
traire,  à  cultiver  les  vers  h  soie,  les  cotons,  le  cate 
et  les  nombreuses  denrées  coloniales  que  nous 
consommons;  à  exploiter  leurs  forêts  pour  mettre 
à  la  disposition  de  la  Métropole  les  centaines  de 
millions  de  francs  de  bois  communs  et  exotique:, 
qu'elle  achète  à  l'étranger  chaque  année? 

Le  tableau  suivant  nous  montrera  qu'en  s'en  ga- 
geant dans  celte  voie  nos  colonies  s  enrichiraient 
et  enrichiraient  la  France  avec  ehes. 

Produits  exotiques  que  la  France  a  importés  en  1897 
[Commerce  spécial) 


Produits  importés 


Soie  f/rège  

Colon  eî  Uune  

Bois  communs  et  liège  

Graines  et  fruits  oléagin.  . 

Café  ;■• 

Caoulckour,  flult a- percha, 

résines  ,  aloès  .  opium  , 

huiles  et  sucres  végétaux. 

Tabacs  en  feuilles  

Cacao   

Bois  exotiques  

Jute  brut  

Riz  •  

Espèces  médicinales  

Indigo   

Phosphates  naturels  

Vanille,  poivres,  girofles, 
muscades  

Joncs,  roseaux,  spartes  

Fibres  de  cocos  

Noix  de  galles  

Saf^ran  

Cachou  

Totaux  


Colonies 
fran- 
çaises 


Pays 
étrangers 


Total 
de  l'impor- 
tation 


Milliers  de  francs 


236.8 
2.0 
3.314.8 
11.5H8.8 
1.319.9 


20.191.'^ 
5.0:^4.1 
1.610.5 
2.292.9 
b.l 
1.^.462.2 
1.154.t) 
36.4 
2.688. 

3.743.6 
1.064.5 
61.6 
1.6 


69.789.1 


234.043.6 
205.6^il.7 
151.269.5 
116.8118.1 
104.014.7 


81.872.4 
23.070.9 
24.774.9 
20.465.7 
21.309,5 
5.456.5 
12.472.7 
9.736.7 
3.715  6 

1 .966.2 
3.187.9 
4  16-i.6 
3.4H3.3 
2  19S  9 
i;399.4 


1.031.050.8 


234.280.4 
20-1.663.7 
154.5M4.3 
12S.946.9 
105.364.6 


102.063.6 
2!i.  105.0 
26  385.4 
22.75'<.6 
21.314.6 
20.918.7 
13.627.3 
9.773.1 
6.404.1 

5.709.8 
4.252.4 
4  224.2 
3  46'», 9 
2.198.9 
1.399.4 


1.100.839.9 


A^oilà  1  100  839.900  francs  de  produits  dont  nos 
Colonies  et  pays  de  protectorat  n'ont  fourni  a  peine 
one  (5  33  0/0.  Or,  tous  ces  produits  nous  ont  ete 
expédiés  par  des  pays  voisins  de  nos  colonies  et 
où  les  conditions  de  sol,  de  climat  et  de  main- 
d'œuvre  indigène  sont  à  peu  près  identiques. 


Soie  grège:  Ce  produitentre  en  franchise  comme 
matière  nécessaire  à  l'industrie.  En  1897,  nous  en 
avons  importé,  en  France,  7.321.264  kilos  évalues 
à  32  fr  le  kilo,  soit  une  valeur  de  234.280.448  tr. 
Les  colonies  françaises  n'ont  fourni,  sur  ce  chifïre, 
que  7  401  kilos,  représentant  236.832  fr.,  tandis 
que  les  importations  de  la  Chine,  du  Japon,  des 
Indes  anglaises  et  de  la  Turquie,  se  sont  élevées  à 
6  292  898  kilos,  valant  201.372.736  francs. 

Nous  ferons  observer,  à  ce  propos,  que  la  France 
n'a  produit,  en  1897,  que  620  000  kilos  de  soie 
arège,  que  la  sériciculture  y  est  en  pleine  décadence 
et  que  nos  colonies  asiatiques  africaines  et  océa- 
niennes pourraient  largement  profiter  de  1  énorme 
consommation  métropolitaine  qui  absorbe  a  elle 
seule,  plus  de  57  0/0  de  l'exportation  asiatique 

tout  entière  ,         .  au^^^ 

En  effet,  d'après  la  statistique  lyonnaise,  Shang- 
haï, en  1897,  a  exporté  3.925.000  kilos  de  soie 
grège;  Canton.  1.860.000  kilos  ;  Yokohama,  3  mil- 
lions 507.000  kilos  et  les  Indes  anglaises,  291.0(10 
kilos,  soit  au  total,  9.583.000  kilos  sur  lesquels 
5.533.977  kilos  ont  été  achetés  par  la  France. 

Cotons  en  laine  :  En  1897,  la  France  a  importé 
^16  456  678  kilos  de  coton  en  laine,  représentant 
une  valeur  de  205.(563.784  francs.  Sait-on  ce  que 
nos  colonies  et  pays  de  protectorat  nous  ont  fourni 
sur  ce  total?  L'Algérie,  2.206  kilos;  la  Tunisie 
69  kilos;  l'Indo-Chine,  50  kilos.  Soit  en  tout,  2  325 
kilos,  représentant  une  valeur  de  2.069  trancs  ! 

Pendant  cette  même  année,  les  Etats-Unis  nous 
ont  expédié  169.744.899  kilos;  l'Egypte,  17-94^^ 
kilos  et  les  Indes  anglaises,  12.6O/.030  kilos.  Et 
nous  avons  en  Asie,  895.920  kilomètres  carres  de 
possessions  ayant  24.829.000  habitants;  et  nous 
possédons  d'immenses  territoires  en  Afrique,  dans 
l'Océan  indien  :  Madagascar  et  ses  dépendances,  la 
Réunion,  Mayotte,  Comore  ;  dans  les  mers  du 
Sud  -  la  Nouvelle-Calédonie  et  tous  nos  établisse- 
ments de  l'Océanie...  où  le  coton  peut  être  cul- 
tivé avec  succès  !  _  , 

Il  est  vrai  que  le  coton,  considère  comme  une 
matière  première,  est  importé  en  franchise;  mais 
ne  serait-il  pas  facile  d'assurer  à  nos  colonies  et 
pays  de  protectorat  une  large  partie  de  la  coubom- 
mation  française  ? 

Bois  communs  et  lièpes  :  Nous  avons  demandé, 
en  1897,  pour  154.584.307  francs  de  bois  commun 
à  l'étranoer.  Sur  ce  chiffre,  l'Algérie  a  fourni 
6  103  35711108  de  liège  et  la  Tunisie  45b.5e)6  kilos, 
d'une  valeur  totale  de  3.279.962  f^'î^^^^-En  ajou- 
tant environ  35.000  francs  pour  les  autres  bois 
communs  importés  de  nos  colonies,  nous  arrivons 
Tu  cXe  de  3.314.800  francs  indiqué  par  notre 
tableau,  soit  environ  2  0/0  de  l'^portation  ot^^^^^^ 
Nous  ne  nous  avancerons  pas  trop  en  affiimant 
que  les  forêts  de  nos  possessions  africaines  situées 
Lis  la  zone  maritime,  celles  de  Madagascar  e^^^^^^^^^ 
Nouvelle-Calédonie,  sans  parier  de  celles  de  1  Indo- 
Chine  et  de  la  Guyane,  nous  fourniraient  d  excel- 
lents bois  de  construction  et  de  menuiserie  si  1  on 
se  donnait  simplement  la  peine  d'en  organiser 

'Tolifîel'bois  d'ébénisterie,  les  pays  -otiques 
étrangers  nous  en  ont  livres  pour  20.46o.700  fr.  et 
nos  propres  colonies  pour  2.292.900  fr. 

Graines  et  fruits  oléagineux  :  En  V^^^ouvaut 
la  liste  des  pays  étrangers  qui  nous  ont  fourni,  en 
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1897,  pour  11(5.808.100  francs  do  graines  et  fruits 
oléagineux  (entrés  en  franchise  comme  matières 
premières),  alors  que  les  importations  de  même 
nature  des  colonies  françaises  n'atteignent  que 
ll.r);)8.800  francs,  nous  constatons  que  les  posses- 
sions anglaises  de  l'Afrique,  les  Indes  anglaises, 
la  Turquie,  la  République  Argentine  et  les  Etats- 
Unis  sont  les  pays  qui  paraissent  le  plus  souvent. 
Les  Indes  anglaises,  par  exemple,  nous  en  ont 
expédié  pour  41). 264. 874  francs  et  pour  76.12'i.G69 
francs  d'autres  produits  coloniaux  divers. 

Pendant  la  même  année  1897,  nous  avons  péni- 
blement exporté  12.443.097  francs  de  produits 
français  dans  les  Indes  anglaises. 

Une  protection  efficace  de  la  culture  oléagineuse 
française,  appliquée,  dans  une  large  mesure,  à  nos 
colonies  et  pays  de  protectorat,  permettrait  facile- 
ment de  conquérir  ce  fructueux  marché. 

Cafés  :  Nos  colonies  et  pays  de  protectorats  ne 
nous  fournissent  guère  plus  de  1  0/0  du  café  que 
nous  consommons;  cependant,  le  café  que  le  Bré- 
sil, Haïti,  le  Venezuela,  les  Indes  anglaises,  la 
Colombie,  etc.,  nous  expédient,  paye,  en  entrant 
en  France,  un  droit  de  douane  supérieur  à  sa  va- 
leur actuelle  —  (en  1897,  pour  une  importation 
étrangère  de  76.481.457  kilos  de  café,  évalués 
104.014.781  francs,  la  douane  a  perçu  119.388.184 
francs)  —  alors  que  le  café  originaire  de  nos  colo- 
nies jouit  d'une  détaxe  de  50  0/0,  conformément 
à  la  loi  du  11  janvier  1892. 

N'est-il  pas  démontré  que  l'Indo-Ghine  française, 
toutes  nos  possessions  de  l'Océanie  et  des  mers  du 
Sud  et  le  plus  grand  nombre  de  nos  établissements 
africains  peuvent  produire  d'excellent  café?  On 
ne  le  croirait  pas  d'après  les  résultats  ci-dessus. 

Caoutchouc,  giitta-percha,  huiles  et  sucs  végé- 
taux, etc.  :  Les  observations  précédentes  peuvent 
être  appliquées  cà  tous  ces  produits  dont  nos  colo- 
nies ne  fournissent  à  peine  que  la  cinquième  par- 
tie des  quantités  nécessaires  à  l'industrie  natio- 
nale (102. 063. 600  francs),  et  encore  sur  les  20  mil- 
lions 91.200  francs  importés  par  ces  colonies,  les 
huiles  et  les  essences  figurent-elles  cour  12  mil- 
lions de  francs.  Or,  il  ne  faut  pas  oublier  que  ces 
produits  entrent  en  franchise  quand  ils  sont  origi- 
naires des  colonies  et  pays  de  protectorat  français 
et  qu'ils  payent,  au  contraire,  des  droits  de  douane 
souvent  très  élevés  lorsqu'ils  viennent  de  l'étran- 
ger. 

Les  six  produits  que  nous  venons  d'examiner 
représentent  une  importation  totale  de  ! (30.303.. 500 
francs,  sur  lesquels  nos  colonies  figurent  pour  la 
somme  minime  de  36.633.500  francs,  c'est-à-dire 
à  peine  3,95  0/0  de  l'ensemble. 

N'est-ce  pas  une  preuve  évidente  de  l'inutilité 
écononomique  de  nos  colonies? 

IV 

Danger  du  Stalu  qiio 

Ce  qui  rend  le  problème  coloni-al  si  diffieile  ù 
resoutire,  c'est  que,  involontairement  sans  doute, 
on  a  trompé  la  France  sur  le  double  profit  qu'elle 
devait  retirer  des  conquêtes  coloniales. 

On  lui  a  dit,  sous  toutes  les  formes,  qu'elle  était 
trop  à  l'etroit  dans  le  vieux  monde,  qu'il  fallait  de 
nouveaux  débouchés  pour  ses  produits  manufac- 
turés, dont  la  concurrence  internationale  rendait 
le  placement  si  difficile  à  l'étranger.  Que  les  colo- 


nies de  domination,  comme  la  Tunisie,  l'Indo- 
Chine,  Madagascar,  même  le  Congo,  constituaient 
d  immenses  marchés  où  l'industrie  métropolitaine 
trouverait  à  écouler  l'excédent  de  sa  production,  et 
où  les  capitaux  nationaux  pourraient  s'employer 
avec  profit. 

On  lui  a  cité  l'exemple  de  l'Angleterre  exportant 
deux  milliards  de  marchandises  dans  son  empire 
colonial,  alimentant  sa  marine  marchande  avec 
cette  exportation  et  avec  les  produits  que  ses  colo- 
nies lui  renvoyaient  en  échange  :  Le  malheur,  c'est 
que  la  situation  économique  des  pays  nouveaux, 
que  nous  avons  occupés  depuis  quinze  ans,  ne  res- 
semble en  rien  à  celle  des  Indes,  de  l'Australie,  du 
Canada,  du  Cap  et  de  l'Egypte;  et  que  nos  colo- 
nies nouvelles  de  domination,  actuellement  trop 
misérables  pour  acheter  les  produits  manufacturés 
de  la  Métropole,  pourront,  dans  un  avenir  très  rap- 
proché, constituer  un  danger  économique  pour 
elle,  si  l'organisation  rationnelle  et  les  capitaux 
dont  on  va  les  doter  les  poussent  à  faire  la 
concurrence  à  l'industrie  et  à  la  production  agri- 
cole métropolitaines,  au  lieu  d'en  devenir  l'auxi- 
liaire et  le  complément. 

C'est  là  le  côté  délicat  du  problème  à  résoudre  : 
Il  ne  faut  pas  oublier,  en  effet,  que  l'industrie  des 
pays  exotiques,  cette  industrie  qui  est  en  train  de 
battre  les  produits  anglais  et  allemands  sur  les 
marchés  où  ils  régnaient  en  maîtres,  a  été  créée 
avec  des  capitaux,  des  ingénieurs,  des  contre- 
maîtres et  des  ouvriers  venus  d'Europe. 

Or,  si  en  dépit  des  mesures  de  défense  que  la 
France  et  les  autres  pays  de  l'Europe  ont  prises 
contre  la  concurrence  industrielle  et  agricole  des 
Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord,  de  la  Républi- 
que Argentine,  de  l'Australie  et  des  Indes,  etc.,  ces 
divers  pays  ont  continué  à  progresser  et  à  inonder 
de  leurs  produits  les  marchés  de  l'ancien  Conti- 
nent; qu'adviendrait-il,  pour  notre  pays,  s'il 
se  créait  dans  ses  propres  colonies,  soit  avec  des 
capitaux  français,  soit  avec  des  capitaux  étrangers, 
des  entreprises  industrielles,  des  exploitations  aori- 
coles,  rivales  de  la  production  métropolitaine?  ° 

La  Société  d'Economie  Politique  Nationale  a 
mûrement  étudié  cette  grave  question,  et,  dans 
l'une  de  ses  dernières  séances,  M.  Méline  a  déve- 
loppé, sur  ce  point  spécial,  quelques  considéra- 
tions qui  méritent  d'être  rappelées  : 

M.  Jules  Méline         Si  nous  ne  prenons  pas  des 

mesures  rapides  —  et,  à  mon  sens,  nous  sommes  déjà 
en  retard  —  nous  courons  le  risque  de  voir  s'établir, 
dans  nos  colonies,  une  situation  que  l'on  nous  oppo- 
sera, plus  tard,  comme  un  fait  accompli  et  à  laquelle 
nous  ne  pourrons  plus  remédier.  On  nous  dira  alors  • 
Il  taut  indemniser  les  industriels  quji  se  sont  installés 
sur  la  foi  de  la  législation  existante...  je  considère  que 
ce  serait  alors  la  ruine  de  notre  Empire  colonial  ;  car 
jamaig,  en  France,  on  ne  consentirait  à  procéder 
comme  Is  font  les  Anglais.  Il  est  cei»tain  q'-«,  le  jour 
ou  il  serait  démontré  que  nos  colonies  s'émancipent 
vis-à-vis^  de  la  Métropole,  comme  le  font  les  Indes,  on 
du-ait  :  Ce  n'était  pas  la  peine  de  faire  tant  de  saerili- 
cespmu-  arriver  à  ne  rien  récolter!  Notre  but  avait  été 
de  créo.r  des  débouchés  à  notre  industrie  et  ils  nous 
échappent  ! 

Le  Français  accepte  très  bien,  en  effet,  de  prendre, 
dans  ses  colonies,  les  produits  naturels  et  les  matières 
dont  il  a  besoin  —  et  je  dirai  qu'à  ce  point  de  vue  je 
suis  mi'Qie  d'pvis  d'ouvrir  les  portes  plus  lai'ges.  Mais, 
on  retour,  nous  entendons  que  nos  colonies^  ne  vien- 
nent pas  faire  concurrence  à  nos  produits  manufac- 
turés. 


170 


t;égoxomiste  européen 


France 


Or  '^1  nous  laissons  des  industries  s'installer  dans 
nos  colonies,  les  capitaux  iront  également  s'y  installer; 
on  V  amènera  des  contremaîtres,  des  équipes  d  ou- 
vriers et,  dans  ces  conditions,  rien  ne  sera  plus  tacUe 
aue  d'y  faire  fonctionner  des  industries  exactement 
comme  elles  fonctionnent  en  France.  Dans  1  Indo- 
chine, par  exemple,  on  manufacturera  le  coton  et  la 
soie  et,  il  v  a  quelques  années,  M.  de  Lanessan  avait 
même  eu  l'idée  originale  d'offrir  une  prime  a  la  créa  - 
tion des  filatures  de  soie. 

Quelles  seraient  les  conséquences  d  un  pareiL  sys- 
tème ^  C'est  que,  non  seulement  les  débouchés  colo- 
niaux se  fermeraient  à  nos  industries  nationales,  mais 
que  avant  peu,  les  produits  industriels  de  nos  colonies 
viendraient  nous  concurrencer  sur  nos  propres  mar- 
chés, comme  le  font  les  produits  des  Indes  sur  les 
marchés  de  l'Angleterre.  ,    .  i„ 

C'est  là  qu'est  le  no'ud  de  la  question,  c  est  la  le 
o-rave  problème  que  nos  Pouvoirs  publics  ont  le  devoir 
d'envisager;  ils  le  résoudront  comme  ils  voudront, 
mais  il  faut  l'examiner,  et  promptement  car,  plus  tard, 
ie  le  répète,  on  nous  dira  :  Ces  industries  se  sont  éta- 
blies dans  le  pays,  elles  avaient  le  droit  de  le  faire,  il 
est  maintenant  impossible  de  les  ruiner,  de  les  laire 
disparaître. 

On  ne  saurait  mieux  dire,  et  la  concurrence  de 
l'industrie  coloniale,  que  M.  Méline  redoute  avec 
raison,  pourrait  devenir  absolument  ruineuse 
pour  la  production  métropolitaine,  si  cette  indus- 
trie se  créait  dans  des  pays  comme  ie  Tonkin, 
rAnnam,  Madagascar  et  le  Congo,  où  la  main- 
d'œuvre  est  abondante  et  à  vil  prix,  et  où  les  con- 
ditions générales  de  prix  de  revient  seront,  pendant 
de  longues  années  encore,  infiniment  plus  favo- 
rables que  les  conditions  générales  de  la  produc- 
tion française. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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(deuxième  article) 

Cette  constatation  est  déjà  fort  ancienne.  .Jusqu'en 
1875  l'Angleterre  a  professé  le  plusprofond  mépris  pour 
ses  concurrents  étrangers  et  a  cru  posséder  le  mono- 
pole de  l'exportation  dans  le  pays  d'outre-mer.  A  cette 
époque,  cependant,  les  Consuls  britanniques  commen- 
çaient déjà  à  signaler  les  progrès  de  l'exportation  al- 
lemande et  à  montrer  les  premiers  indices  d'une  si- 
tuation qui  n'a  cessé,  depuis,  d'empirer.  Le  mal  s'ag- 
crrava  même  dans  de  telles  proportions,  qu'en  188o  se 
réunit  une  Commission  d'enquête  sur  la  crise  du  com- 
merce anglais,  enquête  dont  les  rapports  ont  été 
publiés  dans  cinq  Livres  Bleus.  Et  tous  les  délègues 
(fui  comparurent  de\  ant  la  Commission  royale  durent 
reconnaître  que  le  pavs  soullrait  de  l'émancipation  in- 
dustrielle des  pays  étrangers;  des  barrières  opposées  à 
son  cxr)ortation  par  les  droits  de  douanes  ;  de  la  con- 
currence terrible  faite  par  l'Allemagne  d'abord,  par 
l'Amérique  ensuite,  à  l'industrie  britannique. 

Nous  aurons  à  revenir  sur  les  remèdes  indiqués  a 
cotte  Commission.  Nous  nous  contenterons  de  consta- 
ter maintenant  que  ses  conclusions  ne  pouvaient  amener 
un  grand  changement  à  une  situation  qu'il  n'apparte- 
nait pas  à  l'Angleterre  de  modifier.  La  Commission 
eut  du  moins  l'avantage  d'éveiller  l'attention  du  grand 
public  sur  des  faits  qu'il  ignorait  ou  qu'il  négligeait  et 
les,  rapports  consulaires  ne  furent  plus  considérés 
par  lui,  comme  une  lecture  indigeste  ou  inutile. 

Or  depuis  1886,  ces  rapports  ont  tous  été  d'accord 
pour'nous  signaler  l'aggravation  de  l'état  de  choses  que 
nous  venons  d'indiquer.  Le  tableau  qu'ils  présentent 


est  peu  fait  pour  satisfaire  l'opinion  anglaise:  d'une 
extrémité  de  l'Europe  à  l'autre,  ils  élèvent  tous  les  mê- 
mes plaintes  et  montrent  les  marchés  livrés  aux  alle- 
mands :  en  Russie,  en  Norvège,  en  Italie,  en  Grèce,  en 
Turquie,  en  Suède,  en  Roumanie,  en  Portugal,  et3.,et 
là  où  la  concurrence  est  moins  active,  c'est  que  les  ta- 
rifs protecteurs  ont  permis  à  l'industrie  indigène  de  se 
développer  et  de  lutter,  à  son  tour,  contre  les  introduc- 
tions de  produits  britanniques. 

Peu  à  peu,  tandis  que  cotte  situation  se  manifeste 
sur  le  Continent,  on  voit  grossir  dans  le  Nouveau- 
Monde  et  même  en  Asie,  la  concurrence  de  l'Amérique 
agricole  qui  a  inventé  des  machines  et  des  instruments 
meilleurs  pour  l'agriculture  moderne.  L'Amérique  du 
Sud  cesse  bientôt  d'être  la  cliente  de  Birmingham  et 
de  Sheffield  pour  devenir  celle  de  Chicago  et  de  Pitts- 
burg. 

La  situation  n'est  pas  encore  perdue  ;  elle  devient, 
cependant,  de  jour  en  jour  plus  grave  et,  en  1896,  le 
Parlement  demande  à  sir  Courtenay  Boyle,  secrétaire 
permanent  du  Board  of  trade,  d'entreprendre  un  exa- 
men approfondi  des  statistiques  du  commerce  extérieur 
du  Royaume  Uni,  de  les  comparer  aux  statistiques 
correspondantes  des  principaux  pays  étrangers,  afin 
d'en  dégager  le  caractère  général  de  l'évolution  com- 
merciale de  l'Angleterre,  par  rapport  à  ces  pays. 

Pour  donner  satisfaction  à  cette  demande,  sir  Cour- 
tenay Boyle  entreprit,  avec  toute  la  réserve  imposée 
par  sa  situation  officielle,  un  excellent  travail  de  sta- 
tistique, dont  nous  croyons  devoir  reproduire  des 
conclusions  : 

1°  L'accroissement  de  la  population  en  Allemagne  et  aux 
Etats-Unis  a  été  récemment  plus  rapide  que  dans  le  Royaume- 
Uni.  Ces  deux  pays  ont  joui  pendant  ces  vingt-cinq  dernières 
années  d'une  période  de  paix  absolue,  qui  leur  a  permis  de 
développer  considérablement  leur  puissance  industrielle  ; 

2°  Quant  au  Pioyaume-Uni,  la  tendance  de  la  population  — 
conimi'  pour  d'autres  pays  —  a  été  de  se  porter  de  plus  en 
plus  dans  les  villes.  Il  lid  a  donc  fallu  s'appliquer  plus  que 
jamais  à  rechercher  des  débouchés  pour  ses  manufactures  ; 

3°  Notre  puissance  d'exportation  industrielle  (du  Royaume- 
Uni)  est  encore  bien  au-dessus  de  celle  des  Etats-Unis  et  de 
l'Allemagne  ;  le  gain  relatif  de  l'un  ou  de  l'autre  de  ces  deux 
pays  dans  cette  direction  n'a  eu  aucun  effet  bien  sérieux  sur 
notre  commerce.  Mais,  partant  de  beaucoup  plus  bas  que 
nous,  les  progrès  des  Etats-Unis  et  de  l'Allemagne  marcherit 
plus  rapidement  que  les  nôtres  à  nous,  qui  occupons  une  émi- 
nence  beaucoup  plus  haute  ; 

4°  Si  l'état  de  paix  se  maintient,  l'Allemagne  et  les  Etats- 
Unis  et,  dans  une  certaine  mesure,  la  France,  verront  cer- 
tainement s'accroître  le  rapport  proportionnel  de  leur  pro- 
grès ; 

5"  La  concurrence  que  nous  feront  ces  pays  sut  les  mar- 
chés neutres,  et  même  spr  nos  marchés  indigAnes,  pourra 
devenir  plus  sérieuse  qu'elle  ne  l'est  déjà,  à  moins  que  nous 
accroissions  considérablement  notre  propre  activité.  Chaque 
année  verra  leur  capital  et  leur  habileté  aller  en  grandissant; 
chaque  année,  ils  pourront  faire  appel  à  une  population  plus 
considérable  ; 

6°  Il  est  donc  plus  que  jamais  nécessaire  d  étudier  avec  soin 
l'organisation  de  notre  production  industrielle  d'exportation. 
C'est,  au  surplus,  une  erreur  de  croire  que  l'augmentation  de 
la  richesse  des  pays  étrangers  nous  est  défavorable.  Plus  ri- 
ches, au  contraire',  sont  les  nations  nos  voisines,  mieux  cela 
vaut' pour  nous  et  pour  le  reste  du  monde  commercial.  Mais 
il  faut  savoir  reconnaître  la  modification  de  situation  qui  en 
découle  et  nous  ne  pouvons  que  difficilement  espérer  conser- 
ver notre  prépondérance  incontestable  dans  le  passé,  ou,  du 
moins,  no  le  pourrons-nous  que  grâce  à  d'ardents  efforts,  à 
des  améliorations  énergiques  et  mmutieuses  de  nos  mé- 
thodes ;  ,  ,  ,  .  .  1  i 
7»  La  question  des  moyens  de  reahser  ce  but  uderesse  tout 
autant  les  consommateurs  que  les  producteurs,  le  travail  et 
le  capital.  L'efficarité  grandissante  du  travail  chez  les  nations 
étrangères  et  l'amélioration  des  résultats  de  ce  travail,  ten- 
dent forcément  à  déterminer  une  sorti'  d'assiiuilation  inter- 
nationale des  conditions  dans  lesqurllcs  il  s  rlIVclur  ;  il  s'en- 
suit que  tout  fait  ([ui  est  de  nature  à  faciliter  lo  transport  au 
dehors  de  la  puissance  industrielle  accélère  ce  mouvement 
d'assimilation,  et  qu'il  n'est  pas  aisé  d'y  découvrir  un  avan- 
tage pour  nos  classes  ouvrières;, 

8"  La  solution  de  cette  question  des  moyens  à  mettre  en  ceu- 
vrc  ne  peut  recevoir  de  l'Etat  qu'une  aide  limitée.  La  position 
commerciale  du  Royaume-Uni  ne  peut  se  maintenir  dans 
l'avenir,  comme  elle 'l'a  fait  dans  le  passé,  que  grâce  au  zèle 
infati"-able  et  à  l'énergie  des  commerçants  et  des  industriels 
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oux-ntênios.  La  recherche  du  client,  la  création  de  produits 
qui  séduiront  le  consonunateur,  rcxploilalion  do  muivcnux 
marelles,  le  développement  de  nouvelles  mélliodes,  inconihent 
à  l'initiative  privée.  L'Ktat  ne  peut  lui  apporter  qu'aide  et 
encouragement  ; 

!)»  t',0  que  l'Etat  peut  faire,  c'est  de  faciliter  l'accès  de  ren- 
seignements recueillis  ave  soin.  C'est  do  ce  coté  que  nous 
nous  sommes  un  peu'laissé  distancer. 

A  travers  les  l'ormules  rassurantes  de  ces  conclu- 
sions, prises  en  189U,  plusieurs  faits  se  dégagent  :  c'est 
que  le  Board  of  trade  ne  se  fait  aucune  illusion  sur  la 
situation  ;  il  se  rend  parfaitement  compte  qu'avec 
le  maintien  de  l'état  de  paix,  l'Allemagne  et  les 
Etats-Unis  -  dans  une  certaine  mesure  la  F'rance,  — 
doivent  voir  s'accroître  le  rapport  proportionnel  '  de 
leur  progrès,  et  que  la  concurrence  faite  par  ces  pays, 
à  l'Angleterre  doit  s'accentuer  encore. 

Pour  remédier  à  cette  situation,  sir  Gourtenay 
Boyle  doit  se  contenter  d'adresser  un  appel  au  zèle  in- 
fatigable et  à  l'énergie  des  commerçants  et  des  indus- 
ti'iels  britanniques. 

En  même  temps  que  le  Secrétaire  du  Board  of  trade 
publiait  ce  rapport,  un  ouvrage  paraissait,  qui  faisait 
beaucoup  de  bruit  dans  les  cercles  industriels  et  com- 
merciaux du  Royaume-Uni  :  nous  voulons  parler  du 
Made  in  Gennany  de  M.  Williams. 

Ce  livre  étant  avant  tout  une  œuvre  de  polémique 
contenant  des  exagérations  et  des  erreurs  llagrantes, 
offrait  cependant  un  réel  intérêt,  et  ses  données 
statistiques  constituaient  un  tableau  peu  rassurant 
pour  l'avenir  de  la  suprématie  industrielle  et  commer- 
ciale de  la  Grande-Bretagne.  Il  fut  très  lu,  très  com- 
menté et  mit  au  premier  rang  des  préoccupations  du 
public  la  question  de  la  concurrence  allemande. 

Voici,  du  reste,  brièvement  résumés,  les  faits  princi- 
paux sur  lesquels  s'est  appuyée  l'argumentation  de 
M.  Williams  : 

Tandis  que  la  population  du  Eoyaume-Uni  a  augmenté 
depuis  vingt-trois  ans  (189Ô)  de  7  millions  d'habitants,  la  va- 
leur des  exportations  anglaises  a  diminué,  pendant  cette 
même  période  de  30  millions  de  livres  sterling,  de  sorte  que 
la  proportion  par  habitant  de  la  valeur  des  produits  exportés 
est  tombée  de  8  liv.  st.  1  sh.  en  1872  à  5  liv.  st.  11  sli  1  d 
en  1895.  , 

Par  contre,  la  valeur  des  expéditions  allemandes  vers  le 
Royaume-Uni  a  augmenté  de  5  millions  de  livres  sterling  ou 
environ  30  0/0  pondant,  la  période  décennale  188:^9.S  alors^nue 
la  valeur  des  exportations  anglaises  allait  en  déclinant 

D'après  M.  Williams,  le  marché  anglais  est  actuellement 
encombré  d  articles  allemands,  et  la  Grande-Bretagne  indus- 
trielle est  menacée  de  perdre,  sur  son  propre  territoire  la 
suprématie  qu'elle  exerçait  jadis  SUT  le  monde  entier  ' 

licite,  à  ce  sujet,  quelques  chiffres  sur  la  valeur  déclarée 
des  produits  allemands  introduits  en  Angleterre  pendant 
1  année  1895.  '■ 

T,^^^\.?n-^'^"  concerne  la  concurrence  allemande  à  l'étranger 
M.  W  illiams  constate  que  la  valeur  déclarée  des  exportation.s 
anglaises  a  subi  une  diminution  assez  sensible  pendant  les 
dix  dernières  années,  alors  que  les  exportations  allemandes 
ont  augmenté,  surtout  vers  les  Etats-Unis,  le  Brésil  et  le 
Japon.  Les  articles  en  fer  et  les  machines  de  fabrication  alle- 
mande exportés  en  Russie  se  sont  élevés  de  505.881  niiintaux 
métriques  en  1893  à  1.568.00-2  quintaux  métriques  ïn  1894- 
ce  dernier  chiffre  a  encore  été  fortement  dépassé  en  Î80'i  De' 
morne,  les  exportations  de  cuirs  fins  et  de  papiers  d'Alle- 
magne en  Russie  ont  atteint,  en  1894,  le  double  de  celles  de 
tannée  précédente. 

Par  contre,  les  expéditions  anglaises  vers  ce  même  pavs 
sont  descendues  de  161.413  tonnes  en  1893  à  138.318  t  en  18»4 
Quant  aux  ^  exportations  allemandes  vers  les  Etat.s-Unis  on 
fmm^^^  ''^  f         élevées  de  175.721.000  marks  en  i884- 
a  288.669.000  marks  en  1894,  et  ce  ma  gré  la  baisse  des  prix 
sinon  l'écart  eût  été  plus  grand.  ^  ' 

Au  Canada,  les  exportations  allemandes  ont  décuplé  pon- 
dant les  dernières  années.  Dans  l'Amérique  du  Sud  égale- 
ment, les  exportateurs  all,.mands  font  de  grands  el'f.îrts  pour 
conqnTir  e  marche  commercial.  De  16.2-23.000  mafks  en 
1884  la  valeur  des  exportations  allemandes  au  Brésil  s'est 
élevée  à  63.557.000  marks  en  1894.  De  même  pour  h'  .  apon 
ou  la  valeur  expéditions  allemandes  a  monté  de  1  million 
OK  """lio^s       marks  .-n  1893  et 

2b  1/2  nnlhons  c  e  marks  en  1895,  ce  qui  constitue  une  aug- 
meniation  do  5o  0/0  comparativement  ;'i  l'année  1894 

En  Egypte  également,  et  malgré  l'influence  anglaise,  la 
valeur  des  produits  allemands  importés  a  monté  de -'26  000 


marks  en  1880  à  7.143.000  marks  en  1894.  En  Bulgarie  les 
exportations  allemandes  ont  passe  de  2.082.01)0  lews  on  iH85 
à  12.060.001)  lows  eu  1893.  Les  colonies  auslralasil.nnes  qui 
avaient  acheté  pour  6.315.000  marks  do  mairhiindises'alle- 
mandes  on  1884,  en  ont  reçu  pour  l?.9o3.00()  marks  on  1893 

de'w;^?.^  "?^''''Vom^''¥.^.''k'J,"''''"  alh.niandes  ont  monté 
do  72.0U0  liv.  st.  en  1891  à  3.^6.000  bv.  st.  on  1895. 

Nous  n'entrerons  pas  dans  l'examen  des  polémirrues 
suscitées  par  le  livie  de  M.  Williams;  nous  constate- 
rons seulement  que  les  faits  survenus  après  bS'.IG  ont 
été  de  nature  à  lui  donner  raison  et  que  les  informa- 
tions olhcielles  n'ont  nullement  démenti  le  pessimisme 
de  ses  conclusions. 

Vers  la  fin  de  l'année  dernière,  le  Board  of  trade  a 
publie,  en  effet,  un  Livre  Bleu  contenant  les  rapports 
de  116  consuls  ou  ministres  plénipotentiaires  dispersés 
sur  tous  les  points  du  globe.  Et  ces  rapports  se  sont 
accordé  pour  signaler  la  situation  critique  crue  M  Wil- 
liams avait  indiquée. 

Tous  ces  rapports,  a  constaté  le  Times,  blâment  les 
courtes  vues  et  la  torpeur  du  négociant  anglais.  Sur  les 
marches  qu'il  accaparait  autrefois,  il  est  maintenant 
dépassé  :  sur  les  nouveaux,  il  fait  peu  de  progrès  «  et 
son  infériorité  vient  non  point  de  l'audace  croissante 
de  ses  rivaux,  mais  de  sa  seule  inertie  ou  de  sa  len- 
teur ».  Autour  de  lui,  tous  avancent;  seul,  il  ne  veut  pas 
voir  que  partout  les  mœurs  commerciales  se  modifient 
Ainsi,  il  se  refuse  à  produire  des  articles  à  bon  mar- 
che et  laisse  les  Allemands  ou  les  Américains  en  r^rendre 
le  monopole.  Ce  qu'il  offre,  ce  sont  des  objets  soi^rnés 
solides  et  pour  lesquels  il  ne  souffrira  aucun  rabais' 
«  Lest  a  prendre  ou  à  laisser  »,  répond  il  aux  clients 
qui  lui  demandant  quelque  chose  de  moins  cher 
(.ertes,  il  est  dommage  que  le  bas  prix  l'emporte  sur  la 
qualité.  Mais  les  rapports  sont  là  ;  ils  démontrent  que 
e  négociant  britannique,  qui  <lédaigne  cette  constata- 
tion, perd  bientôt  pied  sur  des  terrains  que  d'autres 
trouvent  cependant  solides. 

«  Une  autre  cause  de  cette  élimination,  ajoutait  le 
Times,  c  est  notre  attachement  à  des  procédés  commer- 
ciaux surannés,  héritages  des  temps  où  nous  n'avions 
pas  de  rivaux  ;  c'est  notre  dédain  pour  les  petites  com- 
mandes ;  c  est  notre  indifférence  au  sujet  des  marchés 
a  découvrir  et  des  clients  de  second  ordre,  et  pour 
parler  franc,  1  air  qu'ont  toujours  nos  négociants  de  se 
croire  supérieurs  a  leur  métier.  » 

«  L'Anglais,  dit-on  partout,  n'aime  que  les  grandes 
affaires,  tandis  que  ses  concurrents  ne  reculent  jamais 
devant  un  ordre  de  peu  de  valeur.  »  J  <>■ 

Nous  pourrions  multiplier  à  l'infini  ces  citations  et 
résumer  les  polémiques  que  la  question  a  soulevées  • 
nous  croyons  devoir  nous  en  tenir  aux  pièces  offi- 
cielles ;  elles  sulffsent  amplement  à  démontrer  que  la 
situation  actuelle  est  connue  depuis  longtemps  au'elle 
préoccupe  fortement  le  public  et  que,  de  tous  côtés,  on 
s  est  efforce  de  trouver  un  remède. 


(A  suivre). 


Georges  Bourgarel. 


LE  RENOUVELLEMENT  DU  PRIVILÈGE 

DE  LA  BANQUE  IMPÉRIALE  D'ALLEMAGNE 


l.^  Banque  Impériale  d'Allemagne  qui,  en  1875  a 
remplac*  la  £ançiie  de  Prusse,  a  vu  déjà  sa  charte 
Renouvelée  en  188;^.  Gomme  elle^peut  être  dénoncée- 
tous  le«  dix;  ans,  moyennant  avis  donné  un  an  à  l'a- 
vance, l  échéance  est  arrivée.  - 

Le  Gouvernement  \  ient  de  soumettre  srfix  Chambres 
un  projet  dont  les  points  principaux  sont  l'élévation 
du  capital  de  120  à  150  millions  de  marks  avec  aucr- 
mentation  proportionnelle  de  la  réserve  ;  l'élaro-isse- 
ment  de  la  marge  de  la  circulation  à  découverl  aui 
serait  portée  de  293  à  400  millions  de  marks  et  suiVant 
1  usage,  une  nouvelle  amputation  de  la  part  revenant 
aux  actionnaires. 


17-2 


L'ÉCONOMISTE  ERROPËEN  —  France 


Le  projet  de  loi  et  l'exposé  des  motifs  sont  bien  étu- 

''&xloirdL'^"ot&  déclare  qu'il  n'y  a  pas  actaelle- 
m^nt  dî  Maison  pour  changer  radicalement  l'organisa- 
î?on  de  iL  Banque,  qui  donne  à  l'Empire  sans  aucun 
risque  pourTu?,  une%art  importante  dans  les  benéhces 
1  iutnrUé  Vomolète  sur  'administration. 
''Depuifla  0^^^^^^^  la  Banque,  ses  opérations  se 
^ont  accrues  dans  une  mesure  qu'on  n'aurait  pas  ose 
e?nérei  et  une  augmentation  du  capital  et  des  réserves 
Snose  non  pas  que  le  capital  ait  pour  une  banque 
d'Tm  ss^onTa  même^mportance  que  pour  une  banque 
5.1î^p  mais  narce  qu'il  constitue  une  garantie  pour 
îes  por'teiîL  îe  bmîts  et  les  autres  créanciers  de  la 

^iTaouvernement  allemand  semble  attacher  une 
L.e  ^".^^''V,..  X  lo  disnonibilité  du  capital  de  la 
Banque' •  U ^ve  t  en  ^rSence^  des  immobilisions  né- 
^^]Lnpr  l'achat  de  maisons  destinées  a  l'installa- 
cessi tees  P^/  ^^^^^^^^^^  la  Banque  ait  des  ressources 
WiSsen  d  ho  ïdellmissionies  billets,  pour  faire 
We  au  développement  des  avances  qui  ne  sont  pas 
considérées  comme  un  bon  gage  de  la  cn-culation  et  qu 
en  fait,  d'après  la  législation  allemande,  ne  sont  pas 

'ïfch'culïtffifla  Banque  d'Allemagneest  soum^^ 

à  une  rég  ementation  intéressante  ;  X\.^rv  li\\  tel 
c  lû  frétai  dp  l'encaisse,  des  billets  d  Etat  et  aes 
S?s^des  L\°  e^ianqueTlé^  par  la  Banque  le 
£  t  augmenté  d'une  nomme  de  293  millions  de  marks 
rBamfuTn'a  aucun  impôt  à  payer.  Tout  ce  qui  excède 
„1  ..Viift  i-p  est  frappé  d  une  taxe  de  5  U/U. 

stns  vouloi^i  renoncer  à  ce  système  qui,  mieux  que 
lesvstème  de  la  Banque  d'Angleterre,  assure  une  fixa- 
l^orirat  onnelle  et  quasi  automatique  du  taux  de  1  es- 
tion  ^^^'If '"'^p-.n^inent  iu^e  que  la  limite  de  la  cir- 
'Tt'ioA  est  t^rétSidipuis  1889,  et  surtout  depuis 
5«J?  iL  léi aLements  ont  été  si  fréquents  qu'i  s 
témoignent  cîairement  de  l'insuffisance  de  la  limite 

^"^Sr'contre,  il  ne  saurait  être  question  d'une  augmen- 
Far  «07^7    ..    .    circulation  des  banques  locales. 

rpS  1  e  tiTuient  en  effet,  dans  une  situation  tout 
Celles-ci  se  11  ou  veu  ,  7  ^     .  circula- 

?^iïs'S^o?  sVi  SnSm^nt^'enue  en  deçà  de  la 
tation.  fenuani  que  1  imposable 


^°'rp\Te  situation  défavorable  s'aggraverait  si  on  per- 
mettait ;ux  banques  locales  d'émettre  une  plus  grande 
•î-ÊÏiÊ/mîf  £  S^ér^JS^livergentes  de  plusieurs 

soient  régies  d'après  ^fj^l  emTo  ent  leurs  billets 
r;^^?raté?êtrXTf  Kursl'Sèrlussl  le  projet 
dans  1.°^^^"®^^,"  \'3„,,,ies  locales  l'obligation  de  ne 
de  loi  impose  ^ux  banques^  1^^^^^^^^ 

^ipmandî''  avix  actionnaires 'con- 

■\t  raï;Serl  ma^^^l^^^^  ^"^'^^'^ 
sisle  a  aUilBttBr  a  '       ,         ,       „„,  tournir  aux  ac- 

^"ÏLIm^  n  '«vûlc„'4'  oit":,,  â  1/2,  avant  que  l'Etat 

"„„e  ''■»'» 'si,'',;:^  ;rî,o  .1,  isoi  >  mi. 
-;ncra.s;"4^»{£.^^s^^^^^ 

ri>":ur  îè'ïïpital  ';'S°ave'c  peSpS'ive  l'™'«"» 


hausse  de  ce  revenu  est  susceptible  d'une  plus-value 
no^able.^  il  y  a  beaucoup  à  dire,  car  si  la  Reichsbank 
a  réussi,  elle  aurait  pu  tout  aussi  bien  faire  de  mau- 
vaises affaires  et  l'Etat,  toujours  prompt  a  s  emparer 
des  plus-values,  n'aurait  certainement  pas  garanti 
l'Etablissement  contre  les  pertes  qu'il  aurait  pu  subir. 
Enfin,  il  y  a  quelque  chose  de  décourageant  a  voir  que 
le  travail  dépensé,  les  progrès  accomplis,  profitent  sur- 
tout à  l'Etat,  qui  retire  des  avantages  de  toute  sorte 
d'un  Etablissement  dans  lequel  il  n'a  pas  engagé  un 

^^Le^Gouvernement  se  fait  verser  les  fonds  destinés  à 
rembourser  les  billets  de  l'ancienne  ^^nque  de  Prusse 
et  payera,  par  l'intermédiaire  de  la  Reichsbank,  ceux 
qui  seraient  représentés.  C'est  absolument  son  droit 
et  c'est  un  débarras  pour  la  Banque,  qui  va  retrancher 
ces  vieux  billets  de  sa  circulation. 

Si  on  ajoute  à  cela  quelques  extensions  dans  la  liste 
des  valeurs  admises  en  garantie  d'avance,  on  aura 
l'économie  du  projet  de  loi.  v+-^«a  ci 

Les  actionnaires  devront  accepter  ces  conditions,  si- 
non, le  privilège  de  la  Banque  sera  dénoncé 

hk  plupart   des   dispositions  qui  P''ece'ient  sont 
conçues  dans  un  esprit  très  sage  et  véritablement 
économique,  toutefois  elles  ne  passeront  pas  sans 
résistance.  La  Reichsbank  n'est  P^s  P^r  f       ^' «J« 
auprès  des  agrariens.  Dep,  en  1««9>         m  rbach 
coitre  elle  un  assaut  énergique.  Le  comte  de  ^  bach 
M  de  Kardorff  et  quelques  autres  ont  soutenu,  avec 
aient,  la  nécessité  de  transformer  la  Reischban>.  en 
Ranaùe  d'Etat  par  le  rachat  des  actions:  ils  ont  pré- 
Squ'irne  banque  d'Etat  rendrait  de  tout  autres 
seîviceS  à  l'agricilture  et  à  la  petite  industrie  et 
qu'I  le  ne  couirait  pas  plus  de  risques  en  temps  de 
Guerre  Jue  la  Banque  actuelle,  qui  a  tous  les  inconvé- 
nients d'une  banque  d'Etat  sans  en  f^P^^  les  avantages^ 
C'est,  dans  un  tout  autre  esprit,  la  théorie  défendue  en 
France  nar  MM.  Viviani  et  Pelletan.  . 

l  e  parti  agrarien  n'a  pas  désarmé,  et  ses  griefs 
cor^U-e'^la  Banlue  se  sont  accrus  de  Tattitude  du  Pré- 
s°dent,  le  docteur  Koch,  dans  la  question  sur  la  fra  pe 
libre  de  l'argent;  on  peut  donc  s'attendre  a  une  discus- 
sion très  passionnée,\mais  les  socialistes  ne  paraissent 
nas  devoir  appuyer  les  agrariens,  et  il  estpiobacie 
lie  îe  projeté  Gouvernement  sera  voté  sans  grande 

'"'La^'S^e  dWllemagne  est  un  Etablissement  de 
crrande  enveVgure,  ses  opérations  ont  à  peu  près  1  am- 
Seui  L  Sei  de  Banque  de  France,  et  on  ne  sau- 
rait sans  une  très  grave  imprudence,  modifier  radica- 
Lm^nî  l'exi^Lnce  d'une  institution  adm  rablement  di- 
rS  et  qui  est  intimement  liée  à  la  vie  économique 
du  pày  :^aussi  après  force  discoui^  à  peu  près  parei  s 
à  ceux  que  nous  avons  entendu  chez  nous  en  1897,  le 
projet  s2ra  voté,  et  la  Banque  pourra  V^^^à^^l^'^'J}; 
7aine  d'années,  continuer  tranquillement  la  loute 
cru'ellepom'suit  avec  calme  et  avec  un  succès  mérité 
depuis  un  quart  de  siècle.  ^^^^^^ 


Obligations  Communales  2.60  0/0  1899 

T  e     courant,  îe  Crédit  Foncier  de  Fmnce  procédera 
à  une  fmîî^tanle  opération.  Il  s'agit  ^'.mission 
Publique  de  500.U0O  Obligalions  Communaly^  ' 
Ko  )  francs  nominal,  avec         remboursa  des  a^^ 
prus  tard,  en  75  années,  et  rapportant  13  fr.  n  inteiet 

OiTsâu  que  les  ObligcUions  Conununales  Crédtt 
Pnncier  de  France  sont  émises  en  représentation  de 
ronsen  is  par  notre  grand  Etablissement  hypo- 
K  caire  aSx  Communes,"  Départements  Chambres 
le  Commeree,  Associations  syndicales  et  autres  etablis- 
semeSrjubl  es.  Le  montant  des  obligations  commu- 
naTes  cn'^circulation  ne  peut  dépasser  le  chiflre  des 
susdits  prêts  consentis  en  vertu  des  autorisations  des 
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pouvoirs  compétents,  et  les  créances  provenant  de  ces 
prêts  sont  affectées  par  privilège  à  leur  paiement. 

En  dehors  de  ces  gages,  les  Obligations  Communales 
ont,  pour  garantie,  comme  les  Obligations  Foncières, 
le  capital  social  àwCrédil  Foncier,  et  l'eusemble  de  ses 
réserves  et  de  ses  provisions. 

Le  prix  d'émission  des  nouvelles  Obligations  Com- 
.munales  a  été  fixé  à  485  fr.  payables  :  20  fr.  en  sous- 
crivant, le  21  février,  ou  en  adressant  sa  domande  dès 
à  présent  par  correspondance;  30  fr.,  à  la  délivrance 
des  titres  ;  50  fr.,  du  10  an  20  août  prochain  ;  50  fr., 
du  10  au  20  novembre  ;  50  fr.,  du  10  au  20  mai  1900; 
50  fr.,  du  10  au  20  août  1900  ;  50  fr.,  du  10  au  20  no- 
vembre 1900  ;  50  fr.,  du  10  au  20  mai  1901  ;  60  fr.  du 
10  au  20  août  1901,  et  75  fr.  du  10  au20décembre  1901. 

Chacun  des  tirages  auxquels  participent  ces  obliga- 
tions comporte  175.000  Ir.  de  lots.  Pendant  les  vingt 
premières  années,  ces  tirages  seront  au  nombre  de  six 
par  an  :  5  février,  5  avril,  5  juin,  5  août,  5  octobre  et 
5  décembre  ;  soit,  annuellement,  1.050.000  fr.  de  lots  ; 
pendant  les  vingt-cinq  années  suivantes,  ils  seront  au 
nombre  de  quatre  :  5  février,  5  avril,  5  août,  5  octobre  : 
soit  700.000  fr.  par  an;  et  au  nombre  de  deux  :  5  avril, 
5  octobre,  soit  350.000  fr.  par  an,  pendant  les  trente 
dernières  années. 

Pendant  les  vingt  premières  années,  il  y  aura,  par 
an,  3  gros  lots  de  150.000  francs  et  3  gros  lots  de 
100.00 ■)  francs  ;  pendant  chacune  des  vingt  cinq  années 
suivantes,  2  gros  lots  de  150.000  francs  et  2  gros  lots  de 
100.000  francs,  et  pendant  les  trente  dernières  années, 
1  lot  de  150.00J  francs  et  1  lot  de  100.000  francs  par  an. 

On  remarquera  que  le  Crédit  Foncier,  pour  l'émis- 
sion qui  va  avoir  lieu,  a  adopté,  dans  l'intérêt  même 
de  sa  clientèle  habituelle,  un  nouveau  système.  Il  a, 
tout  d'abord,  créé,  pour  la  première  fois,  dt-s  lots  de 
150.000  francs.  On  sait,  en  effet,  que  les  Obligations 
Foncières  et  Communales  existantes  n'ont  pas  de  lots 
supérieurs  à  100.000  francs.  D'autre  part,  et  contraire- 
ment à  ce  qui  se  fait  d'ordinaire,  il  a  cru  devoir  favori- 
ser d'une  façon  particulière  ses  obligataires  du  début. 

On  n'ignore  pas,  en  ell'et,  que  pour  un  emprunt  dont 
les  lots  sont  en  même  quantité  jusqu'à  son  rembourse- 
ment intégral,  les  chances  vont  en  augmentant  au  fur 
et  à  mesure  que  1  on  approche  de  la  date  à  laquelle  le- 
dit emprunt  sera  éteint,  et  cela  par  suite  des  amortis- 
sements successifs  auxquels  il  est  procédé,  amortisse- 
iTientsqui  ne  laissentplus,  à  un  certain  moment,  qu'un 
nombre  très  restreint  de  titres  en  circulation  avec  un 
nombre  de  lots  toujours  égal.  Aussi  n'est-ce  pas  le 
premier  souscripteur  qui  a  le  plus  à  espérer  du  sort, 
m  .is  bien  son  héritier  et,  peut-être  même  seulement 
l'héritier  de  ce  dernier.  Or,  avec  le  nouA  el  emprunt, 
la  situatio'i  change. 

Le  Crédit  Foncier,  en  allouant,  pendant  les  vingt 
premières  années,  1.0.50.000  francs  de  lots  par  an, 
7u0.000  fr.  de  lots,  pendant  les  vingt-cinq  années  sui- 
vantes, et  3.50.000  fr.  pendant  les  trente  dernières,  ré- 
tablit l'équilibre,  et  favorise  même  ses  obligataires  de 
la  première  heure.  11  n'y  a  qu'à  approuver  cette  nou- 
velle méthode  dont  l'épargne  appréciera,  certainement, 
la  valeur.  . 

D'autres  points  sont  aussi  à  prendre  en  considéra- 
tion. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  le  souscripteur  avait 
à  verser,  par  obligation,  20  francs  en  souscrivant,  et 
30  francs  lors  de  la  répartition.  Comme  le  versement 
de  50  francs  qu'il  a  à  efl'ecluer  ensuite  n'est  exigible 
que  du  10  au  20  août  prochain,  il  se  trouve,  pour  50 
francs  versés  seulement,  avoir  le  droit  de  participer, 
jusqu'au  10-20  août,  à  deux  tirages  —  5  avril  et  5  août 
—  comportant  chacun,  entre  autres  lots,  un  gros  lot  de 
100.000  fr.,  et  à  un  troisième  tirage  —  le  5  juin  —  co.ïi- 
pren?nt  un  gros  lot      IcO.OOO  fr. 

Ce  fait  indique  que  le  Crédit  Foncier,  toujours  fidèle 
au  programme  qu'il  a  adopté,  ne  songe  qu'à  favoriser 
la  petite  épargne,  qui  a  toujours  si  bien  répondu  à  son 
appel.  C'est  dans  ce  but  aussi  qu'il  lui  accorde,  pour  le 
nouvel  emprunt,  la  faculté  de  se  libérer  par  des  verse- 
ments minimes,  échelonnés  sur  près  de  trois  ans. 


Les  souscriptions  aux  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899  seront  non  seulement  reçues  au  Crédit 
F'oncier,  mais  encore  :  au  Comptoir  National  d'Es- 
compte; au  Crédit  Industriel  et  Commercial  ;  à  la  So- 
ciété Générale  ;  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bis  ;  au  Crédit  Lyonnais  ;  à  la  Banque  Internationale 
de  Paris;  à  la  Compagnie  Algérienne  ;  au  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie,  ainsi  que  dans  tous  les  bu- 
reaux de  quartier  et  dans  toutes  les  agences  et  succur- 
sales de  ces  Etablissements,  en  province  et  à  l'étranger; 
à  la  Chambre  Sydicale  de  la  Compagnie  des  Agents  de 
change  de  Paris  ;  et,  dans  les  départements,  chez 
MM.  les  Trésoriers-payeurs  généraux  et  receveurs 
particuliers  des  finances. 

Rappelons  que  le  décret-loi  du  28  février  1852  et  la 
loi  du  6  juillet  1860  ont  désigné  ces  obligations  pour 
l'emploi  des  fonds  des  incapables  et  des  communes; 
que  la  loi  du  20  juillet  1895  autorise  la  Caisse  des  Dé- 
pôts et  Consignations  à  employer  en  obligations  du 
Crédit  Foncier  les  fonds  reçus  en  dépôt  par  les  Caisses 
d'épargne  ;  que,  depuis  la  loi  du  9  juin  1857,  la  faculté 
accordée  à  la  Banque  de  France  de  faire  des  avances 
sur  effets  publics  français  est  étendue  aux  obligations 
du  Crédit  Foncier  ;  et,  qu'enfin,  il  n'est  admis  aucune 
opposition  au  paiement  du  capital  et  des  intérêts  de 
ces  obligations,  si  ce  n'est,  de  la  part  du  propriétaire, 
en  cas  de  perte  ou  de  vol. 

Terminons  en  faisant  observer  que  les  Obligations 
Communales  1879,  qui  sont,  elles  aussi,  du  type 
2  60  0/0,  se  négocient  actuellement  sur  le  marché  aux 
environs  du  pair,  et  que  les  nouveaux  titres  sont  appelés 
à  se  niveler  rapidement  avec  les  anciens,  d'autant  plus 
que,  par  leurs  lots  de  150.000  francs,  ils  offrent  un 
attrait  tout  spécial. 

A.  Lechenet. 


Compagnie  des  Transports  électriques 


DE  L  EXPOSrnON 


La  Compagnie  des  Transports  Electriques  de  V Expo- 
sition a  procédé  à  Saint-Oucn,  à  diverses  reprises,  et  en 
présence  de  plusieurs  milliers  de  personnes,  à  des  es- 
sais des  plus  intéressants. 

Fondée  en  189S  au  capital  de  2  millions  de  francs 
représenté  par  20.000  actions  de  100  fr.  chacune  et  en- 
tièrement souscrites  en  espèces,  la  Compagnie  des 
Transports  Electriques  à  V Eorposition  a  pour  objet: 
la  construction,  l'installation  et  l'exploitation  d'un  che- 
min de  fer  et  d'une  plate-forme  mobile  à  double  vi- 
tesse, à  traction  électrique  (système  Blot,  Guyenet  et 
de  Mocomble),  le  tout  destiné  au  transport  des  visi- 
teurs dans  l'enceinte  de  l'Exposition  de  1900. 

L'initiative  de  celte  plate  forme,  qui  est  à  propre- 
ment parler  un  chemin  qui  marche  actionné  par  l'élec- 
tricité, revient  à  M.  Blot  qui,  dès  1897,  avait  soumis  â 
M.  le  Commissaire  général  de  l'Exposition  de  1900,  un 
projet  d  après  un  système  conçu  par  lui,  système  qu'il 
avait  faii  breveter  en  1886,  c'est-à-dire  bien  avant 
l'application,  à  Chicago,  des  trottoirs  roulants.  Trans- 
formé complètement  depuis,  avec  l'aide  de  deux  ingé- 
nieurs distingués,  M.  Guyenet  et  M.  de  Mocomble.  ce 
projet,  quia  cons^ervé  toutefois  le  principe  d'entraîner 
la  plate-forme  au  moyen  de  galets  de  friction  tour- 
nant en  place,  au  lieu  de  la  mettre  en  mouvement, 
comme  à  Chicago,  par  des  véhicules  tournant  sur  des 
rails,  ce  projet,  disons-nous,  a  été  présenté  l'année  der- 
nière à  la  Commission  supérieure  de  l'Exposition,  et 
lors  du  concours  ouvert  par  l'Administration,  c'est  à 
M.  de  Mocomble,  délégué  par  le  Syndicat,  que  fut 
octroyée  la  concession  dont  il  a  fait  ensuite  apport  â 
la  Société  des  Transports  Electriques  de  l'Exposition. 

C'est  cette  plate-forme,  appelée  à  desservir  l'Exposi- 
tion entre  l'Esplanade  des  Invalides  et  le  Champ  de 
Mars,  que  l'on  a  expérimentée  plusieurs  fois,  à  Saint- 
Ouen.  Le  modèle  d'essai  n'avait  que  400  mètres  de  lon- 
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o-ueur  et  il  n'u  exigé  qu'un  courant  de  400  volts, 
alors  que  la  plate  forme  définitive  comportera  une  ion- 
aueur  de  3.300  mètres  et  nécessitera  un  courant  de 
5  000  volts;  mais  la  manière  dont  il  a  fonctionne  a 
permis  quand  même  de  se  rendre  compte  des  avantages 
que  présentera  la  plate-forme  définitive  et  du  succès 
qui  1  Sittend.  Il  est  vrai  que  l'installation  de  cette  plate- 
forme d'essai  avait  été  dirigée  par  M.  Maréchal,  ingé- 
nieur des  ponts  et  chaussées  et  directeur  de  la  Compa- 
gnie des  Transports  Electriques. 

Sans  entrer  dans  des  détails  techniques  superflus, 
disons  que  la  plate-forme  électrique  se  divise  en  trois 
compartiments:  une  plate-forme  fixe;  à  gauche,  une 
autre  petite  plate-forme,  roulant  à  la  vitesse  de  4  kilo- 
mèties  à  l'heure,  et,  à  gauche  de  cette  dernière,  une 
autre  pUite  forme  plus  large  faisant,  à  l'heure  égale- 
ment, S  kilom-^tres.  Ces  deux  dernières  plates-formes 
mobiles  sont  mues  par  le  même  courant,  et  la  variation 
de  vitesse  provient  simplement  de  la  différence  de  dia- 
mètre entre  les  «  galets  «  qui  actionnent  la  grande 
plate-forme  et  ceux  qui  actionnent  la  petite.  Ajoutons 
que  toutes  les  courbes  seront  facilement  franchies,  les 
planchers  mobiles  étant  composés  d'une  série  de 
«  trucs  »  s'emhoîtant  les  uns  dans  les  autres  et  permet- 
tant de  suivre  toutes  les  sinuosités  obligées. 

Pour  prendre  place,  le  promeneur  passe  de  la  plate- 
forme fixe  sur  la  petite  plate-forme  et  de  celle-ci  sur  la 
arande,  sans  difficulté,  sans  avoir  à  redouter  le  pas- 
sade brusque  du  trottoir  fixe  au  trottoir  roulant  a 
grande  vitesse.  Au  reste,  il  est  aidé  dans^  son  passage 
par  des  appuis  en  fer  nombreux  disposés  à  courte  dis- 
tance. Ouant  à  la  sensation  que  le  promeneur  éprouve 
sur  le^trottoir  à  grande  vitesse,  elle  est  des  plus 
agréables.  Il  se  sent  entraîné  sans  éprouver  la  moindre 
secousse,  à  ce  point  qu'il  peut  évoluer  comme  iL  lui 
convient,  marcher  lui-même  dans  le  sens  du  trottoir  ou 
marcher  à  contre  sens,  sans  avoir  besoin  d'aucun  sou- 
tien. 

.  La  plate- forme  sera  doublée  d'un  chemin  de  fer  à 
traction  électrique  qui  fonctionnera  en  même  temps 
qu'elle,  mais  qui  ira  en  sens  inverse.  On  estime  que 
plate  forme  et  chemin  de  fer  pourront  transporter,  par 
heure,  environ  50.000  vi^iteurs. 


Comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  la  Compagnie  des 
Trans]iorls  Electriques  de  l'Exposition,  dont  la  durée 
a  été  fixée  à  trois  années  sauf  prorogation,  a  été  fondée 
au  capital  de  2  millions  de  francs.  Ce  chiffre  avait  ete 
adopté  en  vue  de  la  seule  construction  du  chenain  de 
fer  concédé  d'une  manière  ferme,  mais  il  pouvait  être 
porté  à  4  millions  de  francs  maximum,  aussitôt  que  la 
plate-forme  électrique  aurait  été  définitivement  agréée 
-  par  M.  le  Commissaire  général  de  l'Exposition  univer- 
selle de  1900.  Or,  les  essais  de  la  plate-forme  devant  la 
Commission  de  l'Exposition  ayant  complètement  réussi, 
et  sa  concession  étant  devenue  définitive,  le  Conseil 
d'administration  de  la  Compagnie  des  Transports 
Électriques  de  l'Exposition,  usant  de  la  faculté  que 
lui  réserve  l'article  7  des  statuts,  a  décidé  de  porter  le 
capital  social  de  la  Société  à  4  millions  de  francs,  par 
l'émission  de  20.000  actions  nouvelles.  La  souscription 
de  ces  actions  appartient  :  90  0/0  aux  actionnaires  dans 
la  proportion  du  nombre  d'actions  possédées  par  eux, 
et  10  0/0  à  M.  de  Mocomble,  concessionnaire. 

La  Com.paqnie  des  Transports  Electriques  possède, 
iusqu'au  31  décembre  1900,  un  droit  exclusif  sur  1  em- 
'ploi  de  la  plate-forme  et  le  droit  d'utilisation  de  ladite 
plate-forme,  soit  par  elle,  soit  par  tous  cessionnaires, 
tant  en  France  qu'à  l'étranger,  pendant  toute  la  durée 
du  brevet  pris  pour  quinze  ans  à  la  date  du  10  dé- 
cembre 1895,  et  délivré  le  25  mars  1896,  avec  certificat 
d'addition  du  12  juin  1897,  délivré  le  12  octobre  suivant. 

Les  bénéfices  nets  que  la  Société  réalisera  seront 
répartis  ainsi  : 

TIn  vingtième  sera  appliqué  au  fonds  de  réserve  légal, 
jusqu'à  ce  que  ce  fonds  ait  atteint  le  dixième  du  capital 


social,  et  tout  le  surplus  sera  aflecté  à  l'amortissement 
des  actions,  jusqu'à  ce  que  chacune  d'elles  ait  reçu  le 
remboursement  de  100  fr.,  plus  l'intérêt  au  taux  de 
5  0/0  l'an  sur  le  montant  de  leur  libération,  et  ce  jus- 
qu'au jour  de  leur  remboursement  intégral,  en  tenant 
compte  du  montant  de  chaque  remboursement  et  de 
l'époque  de  ces  libérations  et  remboursements.  Cet 
amortissement  so  fera  par  voie  de  distribution  d'une 
somme  égale  à  chaque  action. 

Après  le  remboursement  de  l'intégralité  du  capital  par 
la  distribution  d'un  total  de  100  francs  par  action  et 
des  intérêts  comme  il  vient  d'être  dit,  les  titres  des 
actions  seront  remplacés  par  des  actions  de  jouis- 
sance. Les  profits  restants  recevront  l'attribution  sui- 
vante : 

Un  prélèvement  de  5  0/0  sera  effectué  pour  le  Con- 
seil d'administration,  et  l'excédent  reviendra  dans  la 
proportion  de  75  0/0  aux  actionnaires,  et  de  2o  0/0  au 
fondateur  ou  à  ses  ayant-droits.  Cette  portion  des  béné- 
fices attribuée  au  fondateur  pourra  être  divisée  en 
parts  et  représentée  par  des  titres  dont  le  nombre,  la 
forme  et  le  mode  de  transmission  seront  fixés  par  le 
Conseil  d'administration  de  la  Société,  mais  les  pro- 
priétaires de  parts  bénéficiaires  n'auront  aucun  droit 
de  copropriété  dans  le  fonds  social,  ni  d'immixtion 
dans  les  opérations  de  la  Société.  Ils  devront  se  sou- 
mettre à  toutes  décisions  des  assemblées  générales, 
même  en  cas  de  fusion  ou  de  dissolution. 

En  résumé,  la  Compagnie  des  Transports  Electri- 
ques de  l'Exposition,  avec  un  capital  modeste,  a  su 
prendre  en  main  une  affaire  intéressante  aussi^  bien 
au  point  de  vue  scientifique  qu'au  point  de  vue  finan- 
cier. Et  il  faut  se  souvenir  des  succès  remportes  pen- 
dant l'Exposition  de  1889  par  certaines  entreprises 
nouvelles  et  hardies  pour  se  faire  une  idée  des  prohts 
que  pourra  procurer,  en  1900,  l'exploitation  de  trans- 
ports qui,  à  l'utilité  et  à  l'agrément,  joindront  1  attrait 
de  la  nouveauté. 

J.  M. 


LES  CHEiïlîNS  DE  FER  FRANÇAIS  EN  1898 

Notre  savant  confrère,  M.Alfred  Neymarclc,  vient  de 
commencer,  dans  le  Rentier,  l'étude  qu'il  consacre 
chaque  année  à  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
miiis  de  fer  français.  Cette  étude  porte  sur  les  émis- 
sions et  les  remboursements  d'obligations^  opères  par 
ces  entreprises,  au  cours  de  l'exercice  précèdent. 

La  statistique  des  émissions  n'a  trait,  cette  fois, 
qu'aux  obligations  du  type  2  1/2  0/0,  les  Compagnies 
ayant,  en  eûet,  complètement  cessé  le  placement  d  obli- 
gations 3  0/0.  Néanmoins,  et  pour  l'édification  de  nos 
lecteurs,  nous  croyons  devoir  rapprocher  les  chiflres 
fournis  de  ceux  accusés  pour  les  deux  exercices  précé- 
dents. .  . 

Emissions 

Nombre  d'obligations  vendues 


Compagnies 


En  1896 


Est  S  0/0..,   7.113 

—  2  1/2  0/0   » 

Midi  3  0/0   58.920 

_  a  1  /a  0/0   « 

Nord  3  0/0   11-288 

_     '2  1/2  0/0   7.164 

      » 

Lyon  3  0/0.  .  31.134  ( 

_     2  1/2  0/0   33.162  \ 

oTléans  2I/2  6/6::'.'.'.  24.802 

Ouest  3  0/0   38.647 

_     2  1/2  0/0  


Le  montant  produit  par  ces  ventes  qui  représentent 


En  1897 

En  1898 

» 

8^960 

27.860 

8.623 

35.387 

36.256 

» 

» 

27.208 

21.688 

» 

» 

33.831 

55.835 

49.328 

72.679 

9.348 

65.502 

67.998 

238,187 

282.316 
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une  moyenne  de  9il  titres  par  jour  non  férié,  se  dé- 
compose de  la  manière  suivante  : 

Francs 


Compagnies 


1896 


Est  3  0/0    3.346.382 

—  2  1/2  0/0   » 

.Midi  3  0/0    27.618.004 

—  2  1/2  0/0  

"^^'lï^-ô/o;::::!  «.eos.eoo 
iî(^-o/o:::::h9.5k7i3 


1897 


4.058.163 
4.077.700 
15.563.821 

» 


1898 

» 

12.390.118 

» 

15.970.886 


12.301.502  9.611.222 


15.249.696 
22.327  000 
4.489.000 
29.581.268 

107.648.150  124.916.672 


24.541.458 
32.297.000 
» 

30.099.988 


Orléans  2  1/2  0/0  . .    10.950  209 

Ouest  3  0/0    18.254.705 

—   ■  2  1/2  0/0  ... .  » 

98.302.703 

Quant  aux  prix  moyens  de  vente  ils  accusent,  sur 
ceux  des  deux  années  antérieures,  des  écarts  qui  res 
sortent  du  tableau  ci-dessous  : 

Obligations  vendues 

En  1896 


Com- 
pagnies 3% 

Est   470  46 

Midi   468  737 

Nord ....  477  201 

Lyon....  472  0429 
Orléans..  » 

Ouest ...  472  345 

Par  suite,  le  classement  dans  les  prix  de  vente 
s'opère  ainsi  : 


449  755 
447  1421 
441  40 


En  1897 

En  1898 

3% 

2  K  °/ 

452  92 

444  73 

472"89 

4^5  51 

440  67 

» 

452  128 

443  159 

» 

450  761 

439  5353 

452  631 

444  384 

480  21 

451  61 

442  660 

Est  

Orléans  . . 
Nord  


Fr. 

444  73 
444  384 
443  159 


Ouest 
Midi . 
Lyon. 


Fr. 

442  660 
440  67 
439  5353 


Naturellement,  dans  les  dilïérences  de  prix  établies 
par  les  tableaux  que  nous  venons  de  voir,  il  y  a  à  tenir 
compte  de  la  jouissance,  qui  n'est  pas  la  même  pour 
toutes  les  Compagnies,  et  des  frais  divers  d'émission  et 
de  confection  de  titres  qui  ne  sont  pas  compris  dans 
les  cours  des  obligations  du  Lyon  et  de  VÔuesl,  par 
exemple.  De  plus,  les  écarts  signalés  s'expliquent 
aussi  parles  époques  diverses  auxquelles  les  ventes 
ont  été  effectuées,  et  suivant  l'état  du  Marché  à  ces 
moments. 

On  se  souvient  que  c'est  au  mois  de  décembre  1895 
que  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Paris  à  Or- 
lea7is  avait  pris  l'initiative  du  placement  d'obligations 
du  type  2  1/2  0/0,  pour  lesquelles  elle  avait  obtenu  le 
prix  moyen  de  421  fr.  11.  Or,  depuis  cette  époque, 
jusqu'en  lin  d'année  1898,  nos  six  grandes  Compagnies 
ont  placé  dans  le  public,  593.524  titres  2  1/2  0/0,  savoir: 
Années 


Est  . . . . 

Lyon .  : . 
Midi... 
Nord . . . 
Orléans 
Ouest . . 


1895  1896 

1897 

1898 

Total 

»  » 

8.960 

27.860 

36.820 

»  33.162 

33.831 

55.835 

122.828 

»  )) 

35.387 

36.256 

71.643 

»  7.164 

27.208 

21.688 

Sfi.OCO 

25.864  24.802 

49.328 

72.679 

172.673 

»  » 

65.502 

67.998 

133.500 

25.864     (55.128     220.216     282.316  593.524 

Coiïime  on  le  voit,  le  classement  des  Compagnies, 
pour  les  ventes  opérées  en  1898,  s'établit  comme  suit  : 

Nomljre 

<  .ompagnies  d'oliligations  vendues 

 ■   72.679 

  67.998 

  55.835 

  36.256 

  27.860 

  21.688 


Orléans . 
Ouest . . . 
Lyon. . . 
Midi  . . . , 

Est  

Nord..., 


Total  égal , 


281.316 


En  regard  dos  émissions  auxquelles  ont  procédé  les 
Compagnies  en  1898,  il  est  inlércssant  de  mettre  le 
chiffre  des  remboursements  opérés  par  elle.  En  voici 
le  détail  que  nous  rapprochons  des  cliiffres  de  1897  : 


Nombre 
d'obligations 
amortii'S 


Montant 
des  remboursements 
d'obligations 


Compagnies       en  1897    en  1898      en  1897 


en  1898 


(En  francs 

Est   .^2.493  33. 673  16.641.625  17.242.000 

  20.837  28.941  13.418.50U  14.136.800 

Midi   19.561  19.493  9.554.500  9.7(1.500 

L'yen   73.484  75.777  39.932.250  41.215  900 

Orléans   37.494  37.804  18.863.250  19.019.750 

Ouest   32.230  34.481  16.115.000  17.058.250 

222.099  230.099   114.525.125  Tl8.983.300 

Il  ressort  de  ce  qui  précède,  qu'en  1898,  les  Compa- 
gnies ont  émis  pour  124.916.672  fr.  alors  qu'elles  n'ont 
remboursé  que  118.983.300  fr.,  soit  un  excédent  d'émis- 
sion de  5.933.372  fr.  En  1898,  leurs  amortissements 
avaient  dépassé  de  7  millions  de  francs  environ  les 
émissions.  Mais  il  faut  bien  considérer  que  nos  grandes 
Compagnies  procèdent,  chaque  année,  à  des  amortisse- 
ments d'actions  et,  qu'en  conséquence,  les  rembourse- 
ments totaux  qu'elles  effectuent,  dépassent,  depuis 
un  certain  temps  déjà,  le  montant  des  émissions 
d'obligations. 

Les  prix  de  vente  des  obligatiens  ont  été,  en  1898, 
légèrement  inférieurs  a  ceux  obtenus  en  1897.  Cepen- 
dant, comme  le  fait  remarquer  M.  Alfred  Nevmark,  ils 
témoignent  toujours  de  la  facilité  avec  laquelle  le  type 
2  1/2  0/0  s'est  acclimaté  dans  le  public,  et  la  faveur, 
très  justifiée  d'ailleurs,  qu'il  a  obtenue  de  l'épargne  qui, 
même  au  cours  d'une  année  troublée,  a  employé  près 
de  125  millions  de  francs  à  l'achat  de  plus  de  282.000 
obligations. 

P.  B. 


îiiforiiiÉis  EcoiEiipes  et  Mmii 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Un  versement  de  125  fr.  (net  124  fr.  501  étant  appelé  le 
15  février  sur  les  actions  nouvelles  n<"  50001  à  80000  de  la 
Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Procédés  Ttiom- 
son-Houston,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du 
7  février,  lesdites  actions  non  libérées  ne  se  négocieront  plus 
qu'en  titres  sur  lesquels  250  fr.  restent  à  verser. 


Depuis  le  7  février,  les  actions  de  la  Compagnie  des  Tram- 
ways électriques  d'Angers  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote. 

8.500  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  entièrement  libé- 
rées et  au  porteur,  jouissance  le--  novembre  1898,  ex-coupon 
n»  4. 

Siège  social  à  I-yon,  rue  Grôlée,  4. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  chez  M.  Faye, 
banquier,  rue  Drouot,  7. 


Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  titres  de  l'Em- 
prunt Hongrois  4  1/2  0/0  or  1889  pourront  circuler  sans  être 
munis  de  coupons. 

Nomination  d'Agent  de  Change.  —  Par  décret  du  Pré- 
sident de  la  République,  en  date  du  30  janvier  1899,  rendu 
sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Blanc  (Pascal- 
Napoléon)  a  été  nommé  agent  de  cliange  près  la  Bourse  de 
Marseille,  en  remplacement  de  M.  Brun,  démissionnaire. 


Le  Rendement  des  Impôts  en  janvier  1899.  —  L'Admi- 
nistration des  finances  vient  de  publier  le  rendement  des  im- 
pôts et  revenus  indirects  ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat 
pendant  le  mois  de  janvier  1899. 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  7.908.100  fr.  par 
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rapport  aux  évaluations  budgétaires,  et  une  augmentation  de 
400  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  18!I8. 

Par  rapport  aux  évaluations  Ijudgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  -  l'enregistrement,  267.000;  l'impôt  sur  les  opérations  de 
ijourse  17  500:  les  douanes,  1.766.000;  les  contributions  indi- 
rectes, 6.019.000  ;  les  sels,  280.000;  les  contributions  indi- 
rectes (monopoles),  1.359.000;  les  postes,  2.764.fc00;  les  télé- 
graphes, 309.910  ;  les  téléphones,  614.600.     ^  ,,. 

Les  moins-values  portent  sur  :  le  timbre,  l-O^^S-^OO;  ^ « 
4  0/0  sur  les  valeurs  mobilères,  363.000;  les  sucres,  4.078.000. 

Par  rapport  au  mois  de  janvier  1898,  il  y  a  augmentation 
sur:  l'enregistrement,  3.724.000  ir  ;  le  timbre,  486  000  ;  1  im- 
pôt sur  les  opérations  de  bourse,  71.500  ;  l'impôt  4  0/0  sur  kb 
mobilières,  6^5.500;  les  contributions  indirectes  imonopoles^^^ 
1.442.000  ;  les  p-stes,  275.100;  les  télégraphes,  235.b00,  les 

*^n^y'^a^^diminution  sur:  les  douanes,  11.288.000;  les  su- 
cres, 1.739.000.   

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France  


PARIS  ET  SUCCURSALES 


2  février 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque 
•2  février 

Or   I.f*l9  461 

Argent...  1.19';.88ii 


9  février 
1  823.652.TJ6 
.5Î8  1.198.8"i9.'<31 


3.0n.3i9.3i6  3. 02a. 532  458 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

,.,,„.(  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  J  gg^g^g  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris   

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etal;  

Rentes  de  la  Réserve  •  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  


9  février 


3.011.319  346 


544  392 
413.319.858 


647.439  Ti6 
466.0  0 
41  600 
186.948.232 
233. '(59. 004 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.576.586 
100.000.000 
4.000.000 
14.858.313 

730.530 
8.407.444 
28.21S.324 


3.022.532.458 


57.190 
376.181  008 


520.248.794 
5  911.000 
3  787  60O 
179  138.510 
239.087,8;.2 
180.000.600 
10.000.000 
2.980.750 
99.576.586 
100.000.000 
4.000.000 
14.860.004 

756.560 
8.407.444 
27.368  206 


4.948  100  158 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  .-  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

^,  I  Loi  dii  17  mai  1834  

Réserves  \  Ex-banques  département. 

mobilières  ^  j^oi  du  9  juin  iSôT  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  ea  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris    

Comptes  courants  dans  les  succursales, 

Dividendes  à  payer  ' 

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4. 000. 000 
8.407.444 
.921.8'9.330 
19.689.456 
14.103. 
172.486.037 
423.i<19.4i7 
100.509.3 
3  276.639 
4.548.395 
2.052.562 
60.789.589 


4.794.893.967 


182  500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125. ÔÔO 
4. 000. 000 
8.407.444 
3.840.034.500 
19  688.772 
13.976.414 
149.121  8i5 
439. 245.669 
72.910.560 
2  943.625 
5.09Ô.3K3 
2  052.562 
24  809. IC5 


4.948.100.15»  4.79'i.893.967 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie 
—      à  l'Etat... 
Compt.  cour.  Trésor 
partie 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


14  févr. 
1895 


millions 
3.598.7 
3.381  7 
406  7 
273.5 
140.0 
12H.6 
471.7 
2  %  0/0 
pair 
1.637.5 


13  févr. 
1896 


millions 
3.617,3 
3.182.1 
661  3 
36'..  0 
140.0 
206  1 
491.8 
2  0/0 
pair 
2.008.8 


11  févr. 

10  lévr. 

9  fevr. 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

3.718.1 

3.762  1 

3.840.0 

3.140  8 

3.135  1 

3  022.5 

794.3 

776  5 

8P6  4 

353.4 

371.0 

4!8.2 

140.0 

180  0 

180.0 

250  7 

2)2  7 

149  1 

452.8 

'i85  7 

512.2 

2  0/0 

2  O/li 

3  0/0 

%  0/00 

1  0/00 

pair 

2.528  6 

2.411.8 

4.338  8 

Compaqnie  d'Aguilas.  —  Les  actionnaires  de  la  Compa- 
tîiiie  d'Aguilas  se  sont  réunis,  le  2  février,  en  asssemblee  gé- 
nérale extraordinaire  et  ils  ont  voté,  à  l'unanimité,  la  resolu- 
tion suivante  : 


«  L'assemblée  reconnaît  sincère  et  véritable  la  déclaration 
faite  par  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  dans  un 
acte  reçu  par  M«  Dufour,  notaire  à  Paris,  le  26  janvier  1899, 
de  la  souscription  de  30.000  actions  nouvelles  de  S50  fr.  cha- 
cune, représentant  les  7.500.000  fr.,  montant  de  l'augmenta- 
tion du  capital  social,  décidée  par  l'assemblée  générale  extra- 
ordinaire du  10  janvier  1899,  et  du  versement  de  100  fr.  sur 
chaaue  action  souscrite. 

En  conséquence,  le  capital  est  augmenté  de  7.500.000  fr.  et, 
par  suite,  porté  à  15.000.000  de  francs,  et  l'article  6  des  statuts 
sociaux  est  modifié  comme  suit  : 

Le  capital  social  est  fixé  à  15.000.000  de  francs  et  divise  en 
60.000  actions  de  250  fr.  chacune.  » 


T,e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
rétranger,  jusqu'au  27  janvier  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 


Paris  

Lyon  

I^uen  — 
Toulouse. . 
Nancy  .... 

Dijon  

Otiartres... 
Bergues .. . 
r^lantes  

Vienne  ... 
Londres... 

Bruxelles 


Marchés 

Cours 

Cours 

Cours 

précé- 

du 

du 

du 

dents 

13  janv. 

20  janv. 

27  janv. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  10 

21  85 

21  60 

21  60 

20  73 

20  50 

21  25 

21  25 

19  50 

19  oO 

20  15 

19  73 

21  25 

21  40 

21  .55 

21  55 

20  10 

20  23 

20  60 

20  75 

21  10 

20  65 

20  60 

20  30 

20  70 

20  70 

21  25 

21  05 

19  90 

2ù  50 

20  95 

20  75 

20  75 

21  .. 

21  55 

21  35 

21  65 

21  60 

21  40 

21  35 

16  45 

16  oO 

16  45 

16  33 

1    16  50 

17  .. 

17  .. 

17  . 

1    14  60 

16  45 

1   13  .. 

14  30 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 


fr.  c. 

-  Ô  35 

-  1  85 

-  0  05 

-  0  85 

-  1  10 

-  0  55 

-  0  85 

-  0  25 

-  0  25 

-  5  23 

-  4  60 

-  5  15 

-  7  30 


Taux 
du 
droit  d» 
douane- 


fr.  c. 


3  75 
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Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  février  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   30  fr.  101 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   42  fr.  32  i 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr  3256  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6512,  soil  a  0  fr.  65. 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de- 
décembre  1898,  aux  chiffres  suivants  : 

Monopole  des  tabacs  Fr.        296' 974 

œe*.™^'.'.ï.ï.:;::::::-.:-.:-.:::::::::::::  || 

Chemins  de  fer   ^i)i.i>li 

Total  des  recettes  brutes  pour  le  mois  de  dé- 

cembre  1898                         ..    ...    ...  Fr.  2.511.082 

Les  recettes  brutes  du  mois  de  décembre  18J/ 
étaient  de   :  

Soit  un  surplus  pour  le  mois  de  décembre  de 

l'année  courante  de  Fr.  628.866 

Le  total  des  recettes  nettes  pour  le  mois 
de  décembre  1898  sont  de  V 

Les  recettes  nettes  du  mois  correspondant  de 

l'année  dernière  étaient  de   1.^4/.bt)t> 

Soit  un  surplus  pour  1898  de  Fr,  1.126.606 


Les  Récoltes  en  terre  à  la  date  du  15  janvier  -  Le 

Journal  officiel  a  publié,  le  5  février,  1  évaluation,  d  après 
les  rapports  des  professeurs  départementaux  d'agriculture, 
d4  récoltes  en  terre  à  la  date  du  15  janvier.  En  ce  qui  con- 

%rax  dépa'rtements  ont  une  superficie  supérieure  de  6  à 
10  0/0  à  celle  de  l'automne  1897  ;  20  ont  une  superficie  supé- 
rieure de  1  à  5  0/0:  48  ont  une  superficie  égale;  14  ont  line 
superficie  inférieure  de  1  à  5  0/0;  «  «."t.  ^^^^^f  i^^^oî^f^" 
rieure  de  6  à  10  0/0;  1  a  une  superficie  inférieure  a  13  U/0. 
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D'autre  part,  13  départements  ont,  pour  l'état  des  cultures, 
la  note  très  bon;  B7  la  note  bon;  7  la  note  assez  bon. 
En  ce  qui  concerne  le  seigle  : 

Un  département  a  une  superficie  supérieure  de  20  0/0  à 
celle  de  l'automne  1897;  53  ont  une  superficie  égale;  24  ont 
line  superficie  inférieure  de  1  à  5  0/0;  6  ont  une  superficie 
inférieure  de  6  à  10  0/0;  1  a  une  superficie  inférieure  à  20  0/0  ; 
2  départements  ne  cultivent  pas  le  seigle. 

D'autre  part,  21  départements  ont,  pour  l'état  des  cultures, 
la  note  très  bon;  57  la  note  bon  et  7  la  note  assez  bon. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Ijaissés  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  31  jan- 
vier 181)9  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     6.726.822  47 

Retraits  de  fonds   8.615.180  07 

Excédent  de  retraits   1.888.357  60 

Excédent  de  retraits  du  1"'  au  31  janvier  1899,  2.303.762  fr.  38. 
Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  jan- 
vier 1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  1 .095.754  fr.  83; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  pen- 
dant le  mois  de  janvier  189y,  s'est  élevé  à  31.894.60i  fr.  01, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  des  dépôts  et  consignations, 

S/C  particuher   18.531.881  87 

Caisse  nationale  d'épargne   9.825.573  22 

Caisses  nationale  des  retraites  pour 

la  vieillesse   3.486.181  27 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents  40.976  32 

Caisse  d'assurance  en  cas  de  décès  . .  9.991  33 

Total  égal   31.894.604  01 


RECETTES   DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  15  au  21  janvier  1899  i'i»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. 

—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Esî  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Gueima  

Ouest- Algérien  

Arzevr  à  Ki'alfallah. . 
Médoc  


(2  " 


2.813 

g.oi-j 

513 
3.746 
5.590 
6  829 
4.836 
3.418 
898 
1.039 
296 
214 
101 


Rec.  br.  de 


Rec.  br.  depuis 


la  semaine 

le  l^fjânvier 

1899 

1898 

1899 

1898 

1S2 

7->9 

2.297 

2.162 

T.  590 

7  2-(0 

22  180 

21  040 

151 

131 

488 

3-/1 

3.748 

3,635 

11 .OcS 

10  8)0 

2  714 

■2.619 

ts .  242 

7.970 

3.4'.3 

3.2l3 

10.049 

9.326 

2.742 

2  637 

8  Zoi 

8  052 

!  .918 

1  843 

t. m 

5  447 

101 

1(8 

330 

224 

M8 

93 

33  4 

310 

58 

31 

170 

119 

39 

21 

91 

74 

•iô 

23 

70 

68 

Différence 
p' 1899 


134 
1  140 
117 
248 
272 
723 
310 
174 
6 
24 
b! 
16 
2 


Les  Faillites  en  1898.  —  Pendant  l'année  1898,  il  a  été 
déclaré,  dans  le  département  de  la  Seine,  1.579  faillites, 
contre  1.436  en  1897. 

En  y  ajoutant  902  faillites  restant  do  l'exercice  antérieur, 
44  liquidations  converties  en  faillite,  53  concordats  résolus, 
100  rapports  de  clôture,  3  faillites  réouvertes  après  unions,  on 
a  un  total  de  2.681  faillites,  dont  1,751  ont  été  terminées  pen- 
dant l'année,  et  930  restaient  en  cours  au  31  décembre. 

Sur  le  chiffre  total  de  1..579  faillites  dQclarées,  les  Sociétés 
figurent  pour  109  contre  99  en  1897. 

Les  faillites  ont  été  terminées  de  la  façon  suivante  :  191  par 
concordat;  8i)  par  concordat  à  la  suite  d'abandon  actif;  477 
par  union;  37  par  rapport  de  jugement  déclaratif;  964  par 
clôture  pour  insullisance  d'actif;  1  par  rapport  de  conversion 
en  faillite;  1  par  conversion  en  liquidation. 

Les  dividendes  promis  dans  les  191  faillites  terminées  par 
concordat  pur  et  et  simple  ont  été  :  de  10  à  20  0/0  dans  12 
faillites;  de  20  à  30  0/0  dans  71 ,  de  80  à  40  0/0  dans  46  ;  de 
40  à  50  0/0  dans  22  ;  de  50  à  60  0/0  dans  20  ;  do  (ÎO  à  70  0/0 
dans  3;  do  80  à  90  0/0  dans  1  ;  de  100  0/0  dans  16. 

Les  dividendes  réalisés  dans  les  faillites  terminées  par 
concordat  par  abandon  d'actif  ont  été  :  de  1  à  5  0/0  dans 
Il  faillites  ;  de  5  à  10  0/0  dans  10  ;  de  10  à  20  0/0  dans  17;  de 
20  à  30  0/0  dans  19  ;  de  3')  à  40  0/0  dans  1  ;  de  40  à  .50  0/0 
dans  5  ;  do  50  à  60  0/0  dans  4  ;  de  60  à  70  0/0  dans  2  ;  de  70  à 
80  0/0  dans  2  ;  de  100  0/0  dans  6  ; '3  a'dht  rien  produit. 


Les  477  faillites  terminées  par  union  ont  réalisé  les  divi- 
dendes ci-après  :  95  faillites  de  1  à  5  0/0  de  dividende;  "9  de 
5  à  10  0/0  ;  03  do  10  à  20  0/0 :  47  de  20  à  30  0/0;  29  de  30  à 
40  0/0;  18  de  40  à  50  0/0;  10  de  50  à  60  0/0;  11  de  GO  à 
70  0/0  ;  4  de  80  à  90  0/0;  3  de  90  à  100  o/O  ;  12  de  100  0/0;  76 
n'ont  rien  produit. 

Les  faillites  terminées  dans  l'année  ont  eu  une  durée 
moyenne  de  H  mois  et  11  jours. 

Le  montant  des  répartitions  ouvertes  s'est  élevé,  on  1898, 
à  la  somme  de  10.707.()79  fr.  70,  contre  13.701.790  fr.  39  en 
1897. 


du 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


Les  affaires  ont  été  encore  très  actives  cette  semaine, 
mais  la  tenue  du  Marché  a  été  légèrement  irrégulière. 

De  divers  côtés,  on  a  procédé  à  des  réalisations  bien 
compréhensibles,  du  reste,  après  les  mouvements  de 
ces  derniers  temps.  D'où  tassement  dans  certains  com- 
partiments de  la  cote.  Mais  ce  tassement  n'a  pas  été 
important,  et  on  a  à  lui  opposer,  en  tout  cas,  la  bonne 
tenue  de  nombre  de  valeurs,  et  même,  sur  beaucoup, 
des  avances  très  appréciables. 

ir  if  Nos  Renies  Fra7içaises  sont  très  soutenues, 
mais  calmes.  Le  5  0/0  Perpétuel  est  à  102  80,  à  terme, 
contre  102  70  jeudi  dernier.  Au  comptant,  il  s'inscrit  à 
102  7b.  On  a  signalé,  ces  jours  derniers,  d'importants 
achats  pour  le  compte  de  la  Caisse  des  Dépôts  et  Con- 
signations. Rente  3  i/2  0/0  104  03,  sans  variation 
appréciable;  Renie  3  0/0  amortissable  100  90  au 
comptant,  contre  101  25.  C'est  le  1er  mars  qu'a  lieu  le 
tirage  annuel  de  la  série  appelée  au  remboursement. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  OjO  1892  sont  à  leur 
même  cours  de  498;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protecto- 
rat de  l'Annam  et  du  Tonhin  86,  ex-coupon  ;  Em- 
prunt 2  1/2  0/0  de  Madagascar,  87  francs. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  à  454  fr.  50  les  non  libérées  et  ù  459  fr.  75 
les  libérées. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  tou- 
jours le  même  bon  courant  de  demandes. 

^Obligation  4  0/0  1865,  jui  était  passée  à  559  fr.50, 
reste  à  550  fr.,  ex-coupon;  Obligations  3  0/0  1869, 
426  h-. lôconiveik'-.l'yîi-.;  Obligations  3  0/0  iS71,illîv., 
gagnant  1  fr.  ;  Quarts,  110  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
1875  ,  566  fr.  contre  565  fr,  ;  Obligations  4  0/0  1876, 
565  francs. 

1^%?,  Obligations  2  0/0  1898,  qui  restaient  à  444  fr.  75, 
s'inscrivent  à  445  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1892, 
libérées  de  265  francs,  395  fr.  contre  391  fr.  50; 
Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  104  fr.  ;  Obligations  1892 
entièrement  libérées,  105  fr.  ;  Obligations  1894-1896, 
demandées  à  .'395  f r.  75  ;  Quarts,  112  fr.  50.  Comme 
nous  l'avons  dit  précédemment,  la  Ville  de  Paris  émet, 
en  ce  moment,  directement  à  ses  guichets,  le  solde  de 
cet  Emprunt.  Nous  croyons  savoir  que  les  souscrip- 
tions arrivent  en  grand  nombre.  C'est,  au  reste,  vrai- 
semblablement, le  dernier  Emprunt  que  la  Ville  de 
Paris  émet  au  taux  de  2  1/2  0/0. 

if  Les  actions  de  la  Banque  de  France ,  qui 
étaient  passées  à  3  845  fr.,  clôturent  à  3.820  fr.  au 
comptant. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  Crédit,  pour  les  sept  pre- 
mières semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  s'élèvent  à  4.338.823  fr.,  contre  2.411.781  fr.  en 
1898;  2.528.620  fr.  en  1897;  2. 008.887  en  1896;  1.500.213 
francs  en  1895  ;  et  2.733.806  fr.  en  1894. 

Té- if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  restent 
à  757  francs.  Ainsi  que  nous  le  mentionnons  plus  haut, 
cet  établissement  procède,  le  21  courant,  à  une  émis- 
sion de  500.000  Obligations  Communales  2  60  0/0  à 
485  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  l'ob- 
jet de  demandes  importantes.  L'épargne  se  porte  sur- 
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tout  svu-  les  titres  cotés  encore  au-desaous  du  pair, 
mais  qui,  dans  un  bref  délai,  sont  appelés  à  le  dépasser 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  iS79  restent 
à  497  fr.,  comme  jeudi  dernier;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1879  ^m,  contre  50i  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 3  0/0  1880  500,  contre  499  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  3  '^/O  1883,  que  nous 
laissions  à  459  fr.,  sont  h  457  fr.  ;  Foncières  1885 
493  50,  contre  494  fr.  ;  Cinquièmes  101  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1S91  fmissent 
à  399  fr  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées 
495  fr.;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0  entière- 
ment libérées,  495  fr. 

-jf  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  très  actives.  Pourtant,  elles  n'ont  pas  pu,  toutes, 
conserver  leurs  plus  hauts  cours,  par  suite  du  tasse- 
ment qui  a  eu  lieu  dans  plusieurs  compartiments  de  la 

^°La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas  a  été  deman- 
dée aussi  bien  «  ferme  »  qu'à  primes.  On  la  retrouve  à 
978  fr.  à  terme,  contre  979  fr.;  Comptoir  National  d  Ès- 
compie  de  Paris,  605  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  3  fr., 
et  601  fr.  au  comptant,  contre  598  fr.  On  annonce  que 
\e  Crédit  Italien,  à  la  création  duquel  a  participé  le 
Comptoir  National  va  porter  son  capital  de  14  a  2o 
millions  de  Hre,  conformément  à  la  décision  votée  ré- 
cemment, à  l'unanimité,  par  l'assemblée  générale  des 
actionnaires.  On  ajoute  que  MM.  Jules  Rostand,  admi- 
nistrateur, et  Ullmann,  sous  directeur  du  Comptoir 
National,  ainsi  que  M.  GoUinet,  président  de  la  Caisse 
CommerciaLe  de  Bruxelles  et  adnainistrateui-  du  Crédit 
Général  Liégeois,  auraient  été  nommés  membres  du 
Conseil  d'administration  du  Crédit  Italien. 

Le  Crédit  Lyonnais  reste  à  896  fr.,  contre  901  fr.  Le 
bilan  de  cet  Établissement,  au  31  décembre,  accuse, 
dans  le  chiffre  global  des  affaires,  une  diminution  de 
1.500.000  fr.  sur  la  situation  au  30  novembre.  Quelques 
chapitres  ont  subi,  cependant,  des  modifications  im- 
portantes. En  raison  de  la  fin  de  l'année,  le  «  Porte- 
feuille commercial  »  a  fléchi  de  21  millions  de  francs. 
De  leur  côté,  les  «  Comptes  courants  débiteurs»  ont 
perdu  25  millions,  tandis  que  les  «  Dépôts  et  bons  à 
vue  »  revenaient  de  456  à  444  millions.  Par  contre, 
r  «Encaisse  »  a  augmenté  de  21  millions  et  les  «  Re- 
ports »  de  17  millions. 

La  Société  Générale  est  très  ferme  à  574  fr.  a  terme, 
o-agnant  23  fr.,  et  au  même  cours  au  comptant,  soit, 
sur  ce  dernier  Marché,  une  plus-value  de  27  fr.  On  dit 
que  le  rapport,  qui  sera  présenté  à  l'assemblée  géné- 
rale, contiendra  l'apuration  de  certains  comptes,  ce 
qui  permettait  d'entrevoir,  dans  un  avenir  prochain, 
une  augmentation  du  dividende;  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  617  fr.,  contre  614  fr.  Banque  Française 
de  l'Afrique  du  Sud,  en  bénéfice  de  2  fr.  à  terme,  a 
96  fr.  Au  comptant,  elle  s'échange  à  98  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  pro- 
gressé à  565  fr.  la  semaine  dernière,  gagne  encore  5  fr., 
à  570  fr.  Banque  de  V Algérie,  900  fr.,  contre  800  fr.  La 
Chambre  de  Commerce  de  Paris,  s'associant  aux  con- 
clusions de  la  Chambre  de  Commerce  d'Alger,  vient 
d'émettre  un  vœu  en  faveur  du  renouvellement  du  pri- 
vilège de  cette  institution.  Banque  Parisienne,  493  fr. 
à  terme,  contre  488 fr.  Au  comptant,  on  la  traite  à  499fr. 
Obliqations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France,  151  fr.;  Obligations  de  475  francs,  180 
francs  75.  D'après  le  bilan  qui  sera  présenté  à  la  pro- 
chaine assemblée  générale  de  cette  Société,  la  reserve 
de  quatre  millions  est  aujourd'hui  complétée  ;  1  arrière 
dû  au  Crédit  Foncier  est  entièrement  soldé,  et  dans 
l'état,  la  Société,  avec  ses  ressources  normales,  peut 
faire  face  au  paiement  des  coupons  de  ses  obligations, 
à  l'amortissement  de  sa  dette,  et  à  la  remise  progres- 
sive en  bon  état  do  ses  immeubles.  Il  paraît  même  cer 
tain  que  tout  ce  qui  excédera  le  service  de  la  dette  sera 
employé  en  tra\  aux,  et  par  suite  il  n'y  aura  aucun 
excédent  pouvant,  dans  les  termes  concordataires,  être 
attriiiué  aux  Ixjns  de  liquidation.  _ 

La  Banque  Spéciale  des  \aleurs  Industrielles  est 
toujours  excessivement  ferme  à  258  fr.  Compagnie 


Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  106  fr., 
contre  109  fr.  ;  Rente  Foncière,  452  fr.  On  dit  que  cette 
Société  proposera,  à  la  prochaine  assemblée  générale 
des  actionnaires,  un  dividende  de  17  fr.  50  par  action. 

ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemifis  de  fer  sont  très  soutenues,  mais  de  nouveau 
C  3,  lui  G  S 

Le  Lyon,  qui  restait  à  1.924  fr.  au  comptant  et  à 
1.927  fr.  à  terme,  cote,  sur  ces  deux  marchés,  1.928  et 
1.927  fr.  Le  Ministre  des  travaux  publics  a  déposé 
récemment,  sur  le  bureau  de  la  Chambre,  un  projet  de 
loi  portant  suppression  du  compte  d'exploitation  par- 
tielle de  cette  Compagnie.  Nord,  2.136  fr.  à  terme, 
contre  2  129  fr.  et  2.139  fr.  au  comptant.  Midi,  1.410  fr., 
contre  10  fr.  ^  „     ^  , , 

VEst  s'inscrit  à  1.070  fr.,  contre  1.048  fr.  Orléans, 
1  835  fr.  au  comptant,  sans  changement  à  terme,  il 
clôture  à  1.840  fr.  Ouest,  1.225  fr.,  contre  1.208  fr. 

Pour  la  quatrième  semaine  de  l'exercice  1899,  les 
recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  accusent  une  augmentation  de  927.000  fr.  Du 
1er  au  28  janvier,  la  plus-value  de  recettes  réalisée 
atteint  3.912.000  fr.  .    .  •  ooo  ^ 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  restent  a  àôb  fr.; 
actions  des  Chemins  Economiques  du  Nord,  au  même 
cours  de  570  fr. 

i(  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  un  marché  très  animé. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Pans  clô- 
turent à  680  fr.,  contre  673  fr.;  Actions  de  \&  Compa- 
gnie Parisienne  du  Gaz,  1.326  fr.,  en  plus-value 
de  14  francs.  .  ^ 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Transatlan- 
tique, qui  étaient  remontées  à  315  fr.,  gagnent  encore 
10  francs,  à  325  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  645  fr., 
contre  635  fr.;  Chargeurs-Réunis,  1.200  fr.,  en  plus- 
value  de  25  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Omnibus  conser- 
vent leur  cours  de  1.800  fr.  Pour  la  cinquième  semaine 
de  1899  les  recettes  de  cette  Compagnie  s'établissent 
à  891.140  fr.  10,  contre  897.154  fr.  30  en  1898.  Du  1er  jan- 
vier au  4  février,  les  recettes  totales  s'établissent  a 
4  782.950  fr.  15,  en  augmentation  de  273.011  fr.  15  sur 
l'année  dernière.  Yoitures  à  Paris,  665  fr.,  contre  i)54 
francs.  Pour  la  seconde  quinzaine  de  janvier,  les  re- 
cettes se  sont  élevées  à  853.:]55  87,  contre  802.253  86 
pour  la  quinzaine  correspondante  de  1898.  Du  lerau 
31  janvier  1899,  les  recettes  s'établissent  à  1  million 
760  552  fr.  58,  contre  1.659.659  fr.  en  janvier  1898,  soit 
une  différence  de  100.893  fr.  58  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours.  ,  , 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  a  progressé 
de  640  fr.  au  comptant,  à  680  fr.,  après  même  687  fr.; 
Société  de  V Electro-Métallurgie  en  nouvelle  et  très 
forte  avance  à  920  fr.,  en  bénéfice  de  205  francs  pour  la 

semaine.   „         ,    o  r.A^  e 

L'action  Suez  se  retrouve  à  3.59o  fr.,  contre  3.60o  fr. 
il  y  a  huit  jours.  Parts  Civiles,  2.400  fr.  contre  2,360  fr. 

jLes  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
ont  monté  de  117  fr.  à  133  fr.;  Etablissements  DecoAi- 
ville,  'm  f r.,  contre  108  fr.;  Thomson-Ilouston,i:Ml  iï., 
contre  1.300  fr.,  après  1.361  fr. 

Les  actions  Malfidano  sont  revenues  de  1.300  Ir.  â 
1  250  fr.  Société  d'Incandescence  par  le  Gaz  (Bec 
Àuer)  en  forte  reprise  à  470  fr.,  contre  400  fr.  ;  Dyna- 
mite Centrale,  530  fr.,  reperdant  15  fr.  L'exercice  en 
cours  aurait  été,  dit-on,  fructueux  pour  ses  filiales. 
Anciens  Etablissements  Cail,  400  fr.,  contre  390  fr. 

La  Société  Métallurgique  de  VOural-Volga,  que 
nous  laissions  à  541  fr.  au  comptant  et  à  544  fr.  à  terme, 
cote  sur  ces  deux  marchés,  557  et  560  fr.  Nous  appre- 
nons que  la  mise  en  marche  de  l'usine  de  Tsaritzyne, 
appartenant  à  cette  Société,  se  continue  progressive- 
ment et  conformément  aux  prévisions.  Une  depeclie 
reçue  de  Tsaritzyne  annonce  que  le  deuxième  four 
Martin  Siemens  fonctionne  depuis  le  31  janvier  et  que 
sa  marche  est  des  plus  satisfaisantes.  L'usine  de 
Tsaritzyne  produit  donc  en  ce  moment  de  lOU  a 
120  tonnes  d'acier  par  jour.  En  outre,  le  tram  à  tôles 
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a  roulé  pour  la  première  fois  le  2  février,  donnant  avec 
les  lingots  laminés  des  tôles  très  propres  et  sans 
défauts.  Jusqu'à  présent,  l'avance  prise  parles  actions 
de  h\  Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga  est  peu 
importante,  mais  il  faut  se  rappeler  que  le  public,  il  y 
a  quelques  années,  avait  tout  d  abord  hésité  à  s'inté- 
resser à  la  Société  d'Industrie  Houillère  de  la  Russie 
Méridionale,  et  que  les  actions  de  cette  dernière 
bociété,  introuvables  aujourd'hui  à  920  fr.,  se  sont 
tenues  longtemps  faibles  aux  environs  de  520  à  530  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  à  298  fr., 
contre  286  fr.  Cojnpagnie  de Fives- Lille,  555  fr.,  à  peu 
prés  comme  il  y  a  huit  jours;  Compteurs  a  Gaz,  1.750 
francs,  contre  1.720  fr.  :  Aciéries  de  France,  1.105  fr 
gagnant  10  fr. 

Les  obligations  de  l'ancienne  Compagnie  du  Canal 
Interocéanique  de  Panama  sontdenouveauen  avance 
L  Obligation  3  0/0  a  passé  de  21  fr.  à  30  fr.  ;  VObliqa- 
7  de  22  fr.  à  30  fr.  ;  l'Obligation  5  0/0,  àQ 

oo  '  '^'^  '  ^'Obligation  6  0/0  Série,  de 
29  tr.  2t>  a  42  fr.  et  les  Obligations  2»  Série,  de  28  fr., 
à  42  fr.  Ou  annonce  que  la  Commission  sénatoriale  du 
commerce  de  Washington  a  décidé  de  déposer  le  pro- 
jet du  canal  de  Nicaragua,  comme  amendement  au  pro- 
jet de  loi  relatif  aux  crédits  pour  les  ponts  et  rivières 
Il  n  y  aurait  que  peu  d'espoir  de  faire  voter  par  la 
Chambre  le  projet  du  Canal.  Par  contre,  le  projet  sur 
les  ports  et  les  rivières  ayant  été  admis  par  la  Chambre 
on  espère  quand  même  lui  faire  adopter  l'amendement 
en  question  dans  une  conférence. 

■k  ^  On  s'est  encore  beaucoup  occupé  sur  les  Fonds 
d  Etat  Etrangers.  Toutefois,  et  par  suite  de  réalisa- 
tions, leur  tenue  est  un  peu  plus  irrégulière. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  res- 
taient à  458  fr. ,  sont  à  -460  fr.;  Argentin  4  0/0  1896 
[Rescision),  62  fr.  95,  contre  63  fr.  65. 

Les  Rentes  Brésiliefines,  qui  avaient  fait  de  nou- 
veaux progrès,  n'ont  pas  conservé  leurs  plus  liauts 
cours.  Elles  sont,  néanmoins,  fermes.  Le  4  0/0  Brési- 
hen  1889  clôture  à  62  fr.  30;  Fiinding  Brésilieti, 
yi  îr.  ^D. 

Les   Emprunts  des  Provinces   Brésiliennes  sont 
bien  tenus.  On  retrouve  Y  Obligation  Bahia  à  425  fr 
en  hausse  de  10  fr.  Obligation  5  0/0  Espirilo-Santo, 
odo  ir.,  contre  .^25  fr. 

La  Rente  Eoctérieure  Espagnole,  que  nous  laissions 
Il  y  a  huit  jours  à  53  fr.  55,. clôture  à  52  fr.  75,  sur  des 
réalisations. 

La  Renie  Italienne  est  fermement  tenue.  Elle  cote 
yo  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr.  05. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  a  accentué  son  avance 
en  passant  de  23  fr.  95  à  26  fr.  90.'On  annonce  une  pro- 
chaine conterence  cà  Paris  entre  les  délégués  du  Gou- 
vernement portugais  et  ceux  des  Comités  de  porteurs 
étrangers  de  fonds  portugais. 

Les  Fonds  Roum,ains  ont  une  très  bonne  attitude 
Les  nouvcl'es  de  la  l^oumanie  sont  très  satisfaisantes 
On  compte,  pour  la  clôture  de  l'exercice  en  cours  sur 
/!o  r    ri  ^"ipoi'tant.  Retite  4  0/0  amortissable  1898, 
03  fr.  55,  contre  93  fr.  25. 

Les  Fonds  Russes  sont  très  fermes.  La  Rente  3  0/0 
f^I'Jf^^  s'échange  à  95  fr.  40,  contre  94  fr.  95; 
Rente  3  0/0  or  1896,  95  fr.  40,  ex-coupon  trimestriel 
Tnïn  coupon,  jeudi  dernier.  Rente 

f.fj^  JS67-1869,  104  fr.  50,  contre  103  fr.;  Conso- 
4^%/lOlfr  20^'*^'^*'  '^°^  fi'-  15;  Rente  Intérieure 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  une  tenue  satisfaisante 
k^.i'n^'  ^f'"  ^^^^^'^  ^  ''8  fr.  30,  cote  48  fr.  75;  Série  C, 
-8  fr.  ûO,  contre  28  fr.  15;  Sérir  D,  23  fr.  80,  Priorités 
Ottomanes,  487  fr.,  en  avance  de  2  fr. 

★  ★  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
que  nous  laissions  à  533  fr.,  est  montée  à  549  fr  ' 
Banque  Impériale  Ottomane,  57'6  fr.,  contre  565  fr.! 
après  5J0  au  plus  haut  ;  Banq  ue  Nationale  du  Mexique 
l^k  f  "•  Z'^f"'  ^'«'^"^^  Egyptien,  sans  changement  à 
ouo  Ir.  ;  Obligations  4  0/0,  515  fr.,  contre  510  fr.  ;  Obli- 
gations 3  1/2  0/0,  508  fr.  ;  Banque  Nationale  de  la 
République  Sud-Africaine,  365  fr.,  contre  364  fr 


La  Robinson  South  African  Banking  s'écarte  peu 
de  son  cours  précédent,  à  119  fr.  Rio-Tinlo,  de  nou- 
veau très  mouvementé.  i)e  1.UU9  fr.  il  a  passé  à  1.040 
francs,  est  revenu  à  981  fr.,  sur  des  réalisations  de 
Londres,  et  clôture  ainsi. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens  ont 
passé  de  752  fr.  au  comptant  à  771  fr.,  et  de  755  fr.  à 
terme  à  77o  fr.  Sosnoioice,  1.538  fr.,  contre  1.530  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  chetnins  de 
fer  sont  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salo- 
nique  Consluntinople  se  traitent  à  292  fr.  ;  Obligations 
anciennes  4  0/0  (série  1894)  de  la  Société  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement,  426  fr.;  Obligations  4  0/0 
7iouvelles  [série  1895),  372  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining,  que  nous  laissions  à 
l2o  fr.  passe  à  127  fr.  On  prévoit,  pour  cette  année,  un 
dividende  de  12  1/2  0/0.  On  sait  que  la  répartition  pré- 
cédente était  de  100/0. 


EViARCHÈ  E!M  BANQUE 

Notre  Marché  s'est  encore  sensiblement  raffermi,  dans  ces 
derniers  jours,  avec  des  échanges  très  suivis. 

La-DnieproDienne,  qui  avait  repris  à  4.;-{75  fr.,  a  passé  à 
4.420  francs.  On  avance  de  nouveau  que  le  (jonseil  d'adminis- 
tration de  cette  Société  serait  à  la  veille  de  proposer  le  rem- 
boursement en  espèces  des  obligations  5  u/U.  On  trouverait 
les  fonds  nécessaires  pour  mener  à  bien  cette  opération,  par 
l'émission  d'actions  nouvelles,  avec  une  prime  calculée  de 
manière  à  oljtenir  la  somme  de  2.22Ô.U0U  roubles,  valeur 
nominale  des  obligations  encoi-e  actuellement  en  circulation 
Donetz,  1.250  fr.  contre  l.lôO  fr.  ;  Huta-Bankoion,  4.675  fr.', 
gagnant  230  francs;  Umniian  Russe,  G18  îw  :  Haut-Volga, 
très  demandé  et  en  forte  avance  de  50  fr.,  à  675  fr.  ;  Usines 
de  Briansh,  1.887  fr.  contre  J.3'i2  fr.  50. 

IjO.  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  vient  de  franchir,  de  740  fr. 
à  l.OOO  fr.,  uni'  importante  étape  de  hausse  qui  justifie,  d'une 
part,  l'importance  du  minerai  reconnu,  qui  dépasse  six  mil- 
lions de  tonnes  contre  trois  millions  annoncés  au  début  de 
l'atl'aire  et,  d'autre  part,  la  hausse  du  minerai  de  fer,  dont 
les  prix  de  vente  se  sont  élevés  de?  1/2  kopecks  à  11  kopecks 
par  pond.  John  Cockerill,  2.o00  fr.  contre  2.B10  francs. 

r.ja  Vieille-Mo)itagne,  que  nous  laissions  à  798fr.  7rS,  reste 
à  811  fr.  25;  Plaques  Lumière,  1.505  fr.  contre  1.48(»  fr.  ; 
Monaco,  3.990  fr.,  eu  avance  de  35  fr. 

La  Tharsis  n'a  pas  maintenu  ses  hauts  cours.  Elle  clôtui'e 
à  225  fr.  50  contre  232  fr.  50.  Cape-Cop'per,  109  fr.,  reperdant 
5  francs  50. 


a 
avec 


Le  Brésil  5  0/0  sl  détaché  un  coupon  semestriel  calculé 
2  fr.  17  ]/2.  11  clôture  à  70  1/4,  ex-coupon,  contre  73  1/2  av_  _ 
coupon  jeudi  dernier.  Minas-Geraès,  recherchée  à  oôS  fr.,  en 
plus-value  de  8  francs. 

Le  Laurium  Grec,  qui  était  passé  à  104  fr.,  recule  à  97 
francs  50.  Alpines,  mouvementées  sur  Vienne.  D'abord  en 
hausse  nouvelle,  elles  reviennent  ensuite  k  507  fr.  contre 
516  fr.  ;  actions  Tramways  de  Tours,  107  fr.  50  contre  105  fr. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  au  même  cours  de  143  fr.  :  Société 
des  Chaussures  «  Incroyable  »  222  fr.,  sans  changement; 
Chaussures  Françaises,  163  fr.  ;  actions  de  la.  Mode  Nationale, 
132  fr.  50.  Gomme  on  l'avait  pi'évu,  cette  dernière  Société 
annonce  un  premier  acompte  trimestriel  de  dividende  de 
1  fr.  75  par  action,  qui  sera  mis  en  paiement  le  10  courant, 
à  raison  de  1  fr.  6:5  net  d'impôt. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act.. . 
Const.Méc.MidiRuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doul)o\vaïa-Balka. ... 
Haut-"Volga  


9  fév. 

507  .. 

70  1/4 

353  .. 
3990  .. 

118  .. 

163  .. 

9<!0  .. 
5430  .. 

vm  .. 

2025  .. 
675  . . 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  

Volga- Vicliera,  hb... 


9  fév. 
4675  .. 
97  50 

618  .. 
1505  .. 

410  .. 
1300  .. 

225  50 
1387  .. 
1892  50 

811  25 

360  .. 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
Jaune.  '   
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Tableau  des  Principales  Yaleurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CjpiUI 

RENTES 

A  PAYER 

Illllni 

Iriiici 

15201 

456.041.915 

38S7 

116  599.860 

231.638.399 

■25878 

810.280.  n4 

392.096  obl.ie500lr. 

905.900  oki.delOOIr 

39."82  oM.de  500 Ir, 

110.000   500  200 

I»>n    'Tal.  ,Soii>iii 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DITIDSPI  CD  ISTSKiT  distribut  <i 


1893  I  1894    1895  1  1896  I  189T 


RENTES  FRANÇAISES 

(  Terme. 

3  %  (  Compt. 

,  ,  Terne. 
3  %  AmorUssablej  compt. 

3  y.  %  1894  (anc.4y,)jTe;"^t:t  *^ 

Tums3%  1892(gar.France,Cpt|  15 
Anpam  et  ToDkin  2  1/2  0/01 

(gar.  France)  Tel-me.  I 

Madagascar2'/i  g-eFrance.Cptl 
Indo-Cliine  3  1  ,'2  0/0  


Il  tilrei 


471.242 
334.161 
ai4280 

461.547 
239.012 
588.235 
» 

176  250 
689.672 
162.115 


859.650 
1547548 
864.747 
1782552 
987.447 

TU 

978  548 
495.401 
499.440 
225.392 
148.631 
1096354 
185.212 


Don.  ' 

500  ! 

500 

400 

400 

400 

400 

100  ' 

100 

500 

500 

5001 

500 

400 

265 

100  66  25 

400 

400 

100 

100 

500 

500 

iOû 

100 

400 

400 

4 

3 

1871  3  % 

3  " 
4 
4 
2 


875 
876 
1892 


500 

500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500 
£00 
200 
1000 
500 


uarts  

1894-Ô6  2  y,  %  

quarts  

898  2.%  

quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  ' 


182.5.» 
l|l25.000 
40  000 
30.000 
00.000 
16.000 
,  60.000 
I  341 .000 
1  120  000 
400.000 
1240.000 
lUoO.Ot'O 
80.000 
40.000 
40.000 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
4C0 
500 
390 
100 
100 
bC>0 
500 


1000 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500  ;  2ÔI 
100 
500 
500 
500 


58.748 
|36i.407 
60.000 
65.307 
61  891 
161  573 
49.730 
1497.538 
.21.800 
62 . 200 
l'jS6i40 
1860010 

154 

IBOO  000 
213.885 
4409770 
4915698 
7-2.098 
23»  023 
2591547 
511. 2M 
509.209 
3068442 
132.345 
99  106 
143.529 
.508.471 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 
» 
500 

500; 

500, 
500 
500 
500 
500  ' 
500 

a» 

500 

500 
400 

500, 
5001 
500 
500 
500 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


865 
869 


%  ••• 
%  ••• 


%  quarts  . 

%  

%  


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 
2  50 


12  . 


OBLIGAT.  FONCIERES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %.|  15 

Foncières  1879  3  %  1  15 

Communales  1880  3  %....!  15 

Foncières  1883  3  %  I  15 

—        1885  2  80  %  I  15  . 

_         51»"  I  3 

Communales  1891  3  %....!  12 
—         1892  3  %Ub....l  16 
Foncières  1895  2,80  %  . 
Bons  de  100  fr.  1887... 
_  1888... 


00 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 
,0 
100 
500 
500 
500 


Banque  hypot.  de  France I  v. 

1881 1  15 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  A  terme) 
Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d' Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Cçmm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l' Afriq.du  Sud . 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

roo  Act.  Bône-Guelma  

Obi.         -  30/0  

250  Aci.  Départementaux  

500  Obi.  —  3  %  titres  bleus 
500  —  —  3  %  titres  rouges 
500    —  Economiques  3  %... 

500  Act.  Est-Algérien  

500  Obi.  —  3  %  

5ÛC   Act.  Est  

  —    de  jouiss  

500  OLI.    —        —       3  %  

500    —     —        —      3  %  nouv 
500    —  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

5û<J  Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

  —     3  %  fusion  anc  

_  _  3  %  f-.-.nirn  nouv.. 
-      -     2  K  %  


3  50 


15 


3  . 
3  . 

3  50 

15  .. 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 
2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12 


15  . 
15 


50 


129 
30 
12 

27  50 
25  .. 
27  50 
12  5v 
45  .. 
14  58 
30  .. 
12  50 

25 
25 

53  22 


117  70 

35 

12  50 
30 
25 

27  50 
12  50 
44 

12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 

40  10 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

8  50 


12  . 


15 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
3  . 

12  . 

16  . 
14  . 


15  . 
15  . 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2  50 


12 


107  29 
40 
12  50 
31 
25  . 
27  50 
12  50 
2f  .. 
12  50 
34  .. 
12  50 

35 
25 
32  04 


119 

45 
12 
32 
Q5 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895  1  1896      1897  1898 


3 
3 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


101  65  100  85 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 


50 


12 


100  50 
107  60 

502  50 


99  90 
104  50 

498 
90  50 


103  80 


101  60 
107  .. 


505 


93  50 
460  . 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem, 


12  janv  19janv  26janv;  2  fév.  9  fév 


102  70 


101 

1C6  7.7] 


501  . 


91 

yu  50 


565  .. 
432  50 
420  .. 

565  .. 
565  .. 
382  50 


410  . 


502  50 
500  . 
500  . 
467  50 
500 

396  25 
507  50 
490  . 

75  . 

72 
585 
465 


Act.  Midi 
Ooi.  — 

Act.  Nord 
Obi.  — 


3  % 
3  % 


nouv. 


3  %  

_      _     3  %  nouv  

_      _     2  K  %j. avril  et  cet 
-   Nord-Est  franç.  3  %., 
Act.  Orlé&ns  


30  .. 
15 

17  50 
15 
If 
15 

27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50 

1C-  .. 

15  .. 

64  ., 

15  . 

15  . 

15  ". 

58  50 


30 
15 

17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 

35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50 

15  .. 
15  ., 
62  ., 
15  . 
15  . 

15  '..I 

58  50 


27  50 
12  50 
26 
12  29 
34  . 
12  50 

35 

25  .. 
19  01 


113  54  3575 
822 
420 
545 
597 


30 

15  .. 
17  50 
15 
15 

15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50  ] 
15  .. 
15  .. 
62  . 
15  . 
15  . 

i5  ::l 

58  50 


50 
12 

33  ..| 
25  .. 

30 

12  50 
25  .. 

l-.>  50 

35 

12  50 

35  '. 
25  . 
16  . 


30 
15 

17  50 
15 
15 

15  .. 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
l'^  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50; 
15  ..1 
58  50 


30 
15 
17  50 
15 
15  .. 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
61 
15 
15 
1 

15 

58  50 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


579 
438 


587 
587 
392 

398 


411 


50 


900 
417 
900 
560 
822 
495 

572 
430 
735 


50 


50 


504 
501 
502 
465 
500 

399 
506 


60 
555 
465 


Î600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715  . 

470  . 

:45  . 

445  . 

447  50 

440  .. 

612  50 
457  50 


425 
470 
470 
477  50 
1485  . 
472  . 
475  . 
471  25 


474 

476 
476 
1557 

482 
477 


5C 


1317  50,1318 
472  50  480 
470  ..|  476  . 

1847  50  1831 
487  501  489 
487  501  489 

477  50  475 
1580  ..1602 


101  55 
101  50 
100  '22 
100  . 
104  07 
103  83 

493  25 

85  60 
Si  75 


101  95  102  12, 

102  05'  102  15' 
100  65'  100  47 
100  55  100  35 
104  37 I  104  67 
104  25  104  75 


562  .. 
430 
420  . 

576  ! 
576  . 
390  . 

398  '. 


412 


501  . 

503  . 

504  , 

,77  . 
503  , 

402 

512 

490 
58 
55 
.10 

469 


500  .. 

501  .. 

502  .. 
472  .. 
50i  .. 

46  i 

506 
491  .. 

57 

53  50 
627 
465 


3750  . 
882  . 
400  . 
680  . 
577  . 

460  '. 

690 
595  . 
780  . 
516  . 
80  . 
650  . 
447  . 


561  . 
9  5  . 
440  . 
780  . 
588  , 

588 
485 
6'JO 
847 
5^0 
8J 
565 
483 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479  . 
488  . 

482  . 
1740  . 

487  '. 

483  . 
455  . 

1375  . 
483  . 
482 
1975 
494 
497 
456 
480 
..  1744 


790 
473 
7  00 
465 
465 
463 
Td'o 
470 
1095 


495 
87  75 
457 


555 
426 
409 
109 
565 
563 

102  50 
3y'.  .. 
100  . 
433  .. 

108  50, 
405  50' 


497 
87 
457 


5î6  50 
421  25 
409 
110 
561  I 
E6i 
390  75 
103  . . 
396  .. 
K'O  .. 
437  50 
112 
106 


102  70 

102  65 
101  .. 
101  25 
104  07 

103  90 


s:  .. 

456  50 


49ii  50 
500  .  . 
408  . 
455  .. 
434  50 
100  5u 
399  . 
491  ro 
491  bu 
53  25 
50  25 
6111  . 
155  . . 


558  . 
425  . 
411  . 
109  . 

565 

563  25 

390 

102 

39  i 

100 

445 

11:3 

406 


!80O  . 
932  . 
42i)  . 
770  . 
588  , 

^90 
315 
6'2 
1 

542 
80 
529 
480 
780 


498  : 
500  . 

499  . 
4C6  . 
494  . 
lOu  50 
399  . 
493 
491  . 

54  . 

51  . 
610  . 
457  75 


497  . 
501  . 

499  1 
4oO  . 
494  . 
lOO  . 
397 
495 
491 

54 

51 
610 
458  ; 


559  50 
425 
410 
110 
565 
572 
391  b( 
1(  3  50 
396 
100 
44; 
112  50 
409  50 


102  80 

102  75 

ioO  90 
104  05 

103  85 

493 
86 


455 


5E0 
426  75 
411 
110 
566 
568 
395 
104 
395 
100 
445 
112  50 
405 


497 
501 

499  50 

459  . 

494  . . 

100  5C 

399  .. 
495 

491  .. 

56  . . 

51  .. 
613  .. 
459  25 


497 
5C3 
500 
457 
493  50 
101 
399 
495 
491 
54 

612 

460 


4",  6  . 
i>0  . 
177  . 
.946  . 

481  '. 
4:7  . 

140  . 
1482  . 
181  . 
ii^O  . 

4P  î 
4"8 
443 
175 
;8S5 


3785  .. 
9,18  .. 
418  . 
765  . . 
594  . 

480  '.- 
738  .. 
612  .. 
S7h  ,. 

542  .. 
87  .. 
Î.42  .. 
489  . 
780  . 


38(5  .. 
945 

768 
592  . 

485  5'.) 
730 
615 
88:-i 
546  .. 
85 
5ib 
486 
775 


7;,0  .. 
461  .. 

707  50 
455  .. 
455 

454  75 
7ir2  50 
153  7 
1012  . 
518 
467  2 
472  . 

471  50 
18'i6 

4711 
169  50 

472  25 
42« 

1392 
467  50 
172 
'U75 
47  4 
'.86 
132 
469 
1780 


3815  . 
979  . 

775  '. 
602  , 

190 
763 
614 
9"! 
551 
91 
565 
488 
800 


50 


770 
468 
708 
460 
4î8 
457 
310 
456 
1045 
520 
470 
475 
4:0 
1920 
473 
471 
434 
428 
14<0 
469 
475 
2115 
4:7 
493 
130 
471  50;  471 
18U5  ..1825 


762  50 
468 
S'i 
4b8 
45S 

454  73 
707 
150 
1015 
515 
469 
474 
472 
190(1 
469  50 
470 
47  1 
428 
110'. 
46'.) 
473 
2106 
475 
485 
4313 


3820  , 
978  , 
430  , 
800 
603 

490 
757 
617 
896 
534 
96 
570 
493 
9U0 


50 


50 


4b6  50 
705 
463 
463 

457  50 
725  .. 

458  .. 
1048  . 

520  .. 
470  50 
475  . 
475  50 
..Il9';7  .. 
25   172  .. 
50   432  .. 
25   474  50 
..  428 
. .  1420 
50  469 
50  475 
21?i< 


430 
50  474 
.  11832 


4Cl 
705  .. 
463 
461  .  . 
456 

458  .. 

519  50 
471  50 
476 
476  50 
1927 

475 
47! 
475 

427 
1410 

469  50 

4"7 
'2136  .. 

477 

496 

430 

471  75 
1810 


L'ÉCOXOMISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


18i 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  8  février  1899. 
l,e  nouvel  Kiiipruiit  prussien  3  0/0.  —  La  Situation  du  MarclK-  moné- 
taire. —  La  Prospérité  des  Hanques  privées.  —  Le  Commerce 
extérieur  en  1898.  —  L'Industrie  des  Produits  chimiques. 

L'intérêt  des  cercles  financiers  s'attache  tout  parti- 
oulièrenaent  à  la  préparation  de  l'emprunt  de  20U  mil- 
lions de  marks  de  Consolidés  que  prépare  le  Gouver- 
nement de  Prusse.  On  sait  gré  au  Ministre  des  finances 
d'avoir  choisi  ce  moyen  pour  annoncer  la  fin  de  la 
crise  monétaire  en  Allemagne.  On  a  cru  longtemps  que 
le  moment  était  aussi  inopportun  que  possible  pour 
le  lancement  d'un  emprunt  d'Etat  3  0/0.  Mais  depuis 
qu'on  sait  qu'un  seul  Etablissement  de  crédit  s'est 
engagé  à  prendre  tout  l'emprunt,  c'est  à  qui  voudra 
souscrire,  et  il  est  certain  que  les  titres  seront  tous 
placés  en  Allemagne,  qu'on  pourra  se  passer  de  toute 
intervention  de  la  banque  étrangère.  Ce  qui  a  surtout 
contribué  à  assurer  d'avance  le  succès  de  cette  opération 
financière,  c'est  l'annonce  que  le  Gouvernement  laissera 
une  marge  importante  entre  le  taux  d'émission  et  la 
valeur  nominale  des  titres. 

Dans  ces  conditions,  il  n'est  pas  étonnant  que  la 
situation  du  marché  monétaire  se  soit  singulièrement 
améliorée.  Les  demandes  d'argent  sont  devenues  assez 
rares  et  sont  largement  couvertes  par  les  ofl'res.  Cepen- 
dant, devant  les  besoins  toujours  considérables  du 
commerce  et  de  l'industrie,  on  ne  croit  pas  que  le  taux 
de  l'argent  tombe  au  niveau  où  il  était  descendu 
l'année  dernière,  vers  le  printemps.  Dans  cette  courte 
période  de  février  où  l'argent  est  presque  toujours  bon 
marché,  son  taux  restera,  cette  année,  assez  élevé.  Il 
importe  cependant  de  noter  que  cette  considération 
n'influe  en  rien  sur  la  facilité  des  négociations  de 
toutes  les  valeurs  à  la  Bourse. 

La  première  conséquence  de  l'annonce  du  nouvel 
emprunt  prussien  et  de  l'abaissement  immédiat  du 
taux  de  l'argent,  a  été  de  renforcer  la  situation  de  tou- 
tes les  banques  privées.  La  réussite  de  l'emprunt  prus- 
sien assurera,  pendant  longtemps,  le  succès  des  émis- 
sions de  valeurs  3  0/0  et  les  banques  qui  concen- 
trent déjà  presque  toute  l'activité,  aussi  bien  com- 
merciale- que  financière,  y  trouveront  une  recrudes- 
cence d'affaires  et  de  mouvement.  On  pense  surtout 
que  les  banques,  étant  donné  les  dispositions  ac- 
tuelles du  public  et  la  tendance  des  capitaux,  trouve- 
ront facilement  le  moyen  de  consolider  et  d'étendre 
toute  les  affaires  industrielles  auxquelles  elles  sont  si 
intimement  intéressées  et  liées. 

Je  vous  envoie  par  le  même  courrier,  le  tableau  du 
commerce  extérieur  de  l'Empire  pendant  l'année  1898. 
Vous  constaterez  que  la  progression  des  importations 
et  des  exportations,  commencée  en  1894,  a  continué.  La 
valeur  des  importations  a  dépassé  pour  la  première 
fois  le  chiffre  de  5  milliards  ;  celle  des  exportations  le 
chiffre  de  4  milliards.  La  valeur  totale  du  commerce 
extérieur  s'élève  ainsi  à  plus  de9  1/2  milliards  de  marks 
par  an.  La  valeur  des  importations,  s'est  élevée,  par 
rapport  à  celles  de  1897,  de  613  millions  de  marks  ;  la 
valeur  des  exportations  s'est  élevée  de  215  millions. 

Depuis  189i,  les  importations  ont  augmenté  de  10.7 
millions  de  tonnes  et  de  1.2  milliard  de  marks:  les 
exportations  ont  augmenté  de  7.2  millions  de  tonnes 
et  «le  1  milliard  de  marks. 

Pour  donner  une  idée  de  la  prospérité  des  industries 
allemamles,  nous  publierons  les  clutt'res  de  la  plus 
florissante  de  toutes:  les  produits  chimiques. 

L'industrie  des  produits  chimiques  en  Allemagne 
comptait,  au  31  décembre  1897,  97  Sociétés  par  actions 
ayant  un  capital  social  versé  de  268.190.000  marks.  Ces 
97  Sociétés  ont  compté  à  leurs  actionnaires  pour  l'an- 
née 1897,  32.470.061  marks,  soit  en  moyenne  un  divi- 
dende de  12.11  0/0. 


Mormatious  ÉcoBODiiaiies  et  Finaiicltes 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métàl  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  .... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  '  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


31  janv. 


813.060 
21.;j28 
14  313 

6;2.4?3 
8:1.336 
i;  330 

105  Oil 


120.000 
30.000 
1.112  193 
42i  230 
38.475 


3ll.?,3janv 


+ 


9.420 
103 
2  961 
12  105 
9  2U3 
253 
11.081 


non  mod. 
non  mod. 
+  1,-,.180 

—  12. on 

+  2i9 


1898 


31  janv. 


913.449 
19  lïS 
12  .-,25 

568, -iOl 
87.106 
7  716 

101 .6iP 


120.000 
30.000 
.090  845 

435  971 
34.684 


Dll.2ôjanv 


—  1 

—  ) 
+ 

+  5 

+ 

—  17 


.708 
42 
185 
306 
,494 
81 
,306 


non  mod. 
non  niod 

—  5.429 

—  7.426 
-f-  2.195 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 


'  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 


l"janv. 

15  — 
23  ~ 
30  .- 


1"  janv. 
7  — 
15  — 
23  — 
30  — 


1897 

804,5 
824,7 
856,6 
886,1 
878,0 


1898 

826,6 
818.5 
88i,0 
915,2 
913,4 


1899 

752,3 
779,8 
810.3 
852,5 
813,1 


Circulation 


1897 

1257,9 
1178,6 
1091,7 
1040,7 
1049,5 


1898  1899 


1320,0 
1233,1 
1151,9 
1096,3 
1090,8 


1357,4 
12.'>0,8 
1171.7 
1097,1 
1112,2 


l"janv. 
7  — 
15  — 
23  — 
30  - 


l"janv. 
7  — 
15  — 
23  — 
30  — 


1897 

941,4 
800,6 
690,8 
64(>,6 
656,4 

Réserve  de  billets 

1897 


1898  1899 


988,6 
858,9 
742,6 
700,6 
713,0 


1051,4 
855,2 
763.5 
704,5 
725,8 


1898  1899 

-134,2  —172,3  —289,9 
-  31,-.  —  60,7  — J47,0 
88,5       56,7  —  33,7 
16S,2     115,7  81,8 
153,5     148,2  59,1 


Le  montant  des  transactions  du  mois  do  janvier  dépasse  de 
17.64  millions  de  marks  celui  du  mois  de  décembre  1898,  qui 
était  cependant  le  plus  élevé  des  résultats  obtenus  jusqu'alors. 
Les  cliiffres  du  dernier  m.ois  sont  aussi  en  augmentation  de 
381.09  millions  de  marks  sur  ceux  de  janvier  1898. 

Voici  notre  tableau  habituel  : 


Mois 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

(Millions  de  marks) 

Janvier. . , 

1.759  90 

2.050  84 

2.004  85 

2.208  80 

2.589  89 

Février  . . 

1.478  84 

1.885  36 

1.770  90 

■2.028  69 

» 

Mars 

1.807  75 

1.850  26 

1.972  65 

2.302  47 

» 

Avril  

1.809  92 

1.923  10 

2.055  31 

2.417  72 

Mai  

1.745  52 

1.871  20 

2.067  35 

2.337  76 

» 

.Juin  

1.637  25 

1.949  31 

1.9.^7  90 

2.4S7  77 

.Juillet.... 

1.959  24 

2.008  76 

2.186  83 

2  479  75 

1.631  04 

1.702  19 

1.911  31 

2.131  78 

Septemb. . 

1.721  42 

1.797  95 

l.m  68 

2.2'.)9  80 

» 

Octobre . . 

2.070  13 

2.074  33 

2.092  56 

2.286  27 

Novembre 

1.773  87 

1.818  42 

2.072  06 

2.422  28 

» 

Décembre 

1.889  95 

1.973  22 

2.199  05 

2.572  25 

» 

Années.  21.284  93  22.904  04  24.192  35  27.975  28 


Le  Commerce  Extérieur  de  l'Allemagne  en  1898.  — 

On  a  publié  les  principaux  chiirres  provisoires  du  Commerce 
extérieur  de  l'Empire  pendant  l'année  1898.  On  verra  que 
l'importation  et  l'exportation  ont  continué  le  mouvi'ment 
ascensionnel  inauguré  en  1894.  Les  chiffres  des  cinq  der- 
nières années  sont  les  suivants  : 

____Importations   Exportations 

Tonnes     1.000 mks        Tonnes  "^LÛÔOmks 

1894   :î2.022.502  4.285.533  22. 8:33. 71 5  3.0.51.480 

1895    32.536.976  4.246.111  2.3,829.658  3.424.070 

1896    36.410.2..7  4.557.951  25.719.870  3.753.822 

1897..,   40.162.317  4.S64.644  28.019.049  3.786.241 

1898   42.718.075  5.477.648  30.086.228  4.ÛÙ1.746 

Movenne  de 

1889/97...  31.580.549  4.342.070  22.167.044  3.379.561 

Ces  chiffres  renferment  les  totaux  du  trafic  des  métaux 
précieux.  Si  l'on  déduit  los  importations  et  exportations 
de  métal  précieux,  on  trouve  les  chiffres  suivants  : 

Importation  Exportation 
(1.000  marks) 

1896   4.307.163  3.525.130 

1897   4.680.697         3.634  975 

1898   5.118.529  3.746.628 
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De  1897  à  1898.  les  importations  ont  donc  augmente  de 
438  millions  do  marks;  les  exportations  de  112  millions. 
'L'importation  se  chiffre  ainsi  pour  les  principales  mar- 

^^^''^''^                             1898         1897  1896 

(1.000  marks) 

Cotons  et  cotonnades...     377.194  343.108  314.799 

Drogueries                        233.585  233.553  233.685 

Fers                         ..       73.423  68.535  48.212 

Minerais  ."                   511.061  334.680  373.711 

Chanvre  .    .         >  ....       98.605  84.700  95.536 

Céréales....:  932.120  780.734  742.646 

Peaux                   ■    .       188.925  177.201  155.483 

Bois                         '..       371.416  324.031  257.365 

Instruménls'et  machines      59.623  48.999  40.745 

Cuivre                      ..       96.493  89.183  71.823 

Confiseries                   .     729.360  673.319  607.008 

Huiles                               180.784  154.4f.8  128.868 

Soie  et  soieries                  159.0^9  149.048  143.237 

Charbons                          124.652  127.119  114.181 

Animaux                           136.816  126.500  116.594 

Bétail       "  ' .  ".                141.422  15l.l')3  1.39.941 

Laines  et  lainages              411.464  380.762  413. 76S 

L'exportation  a  donné  les  détails  suivants  : 

Cotons  et  cotonnades .. .     233.147  230.105  223.484 

Prod.  chim.  et  droguer..     355.778  320.010  316.788 

Fers                            .     363.491  327.795  337.540 

Minerais';;...!.;                318.712  211.931  285.F03 

Céréales                              117.098  105.986  77.658 

Bois                                  113.545  111.313  97.232 

Instruments  et  machines     199.657  187.090  16C.413 

Vêtements                         132.390  128.079  147.488 

Menus  objets                      ISO. 732  132.279  127.257 

Cuirs                                153.075  144.390  140.398 

Objets  en  chanvre               22.875      24.895  23.985 

Obetsdart                       132.793  126.787  120.053 

Epiceries                          375.506  3^8.302  369.782 

Papiers  et  papeteries  .. .      98.195      94.991  100.706 

Soies  et  soieries                 153.374  136.593  153.094 

Charbons                          192.547  174.254  161.681 

Laines  et  lainages              306.134  326.463  330.955 

Dans  les  importations,  les  augmentations  des  chiffres  du 

fer  et  objets  en  fer  sont  remarquables  :  ils  ont  passé,  entre 
1895  et  1898,  de  30.7  à  73.4  millions. 

Dans  les  exportations,  on  remarque  une  diminution  con- 
sidérable des  sorties  de  l'industrie  textile;  en  1895,  ces  sorties 

s'élevaient  à  232.9  millions  de  marks;  en  1898,  à  223.4  mil- 
lions. 

Coarrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

"Berlin,  le  9  février  1899. 
Les  tendances  sont  fermes  et  les  cours  à  la  hausse.  Les 
atl'aires,  malgré  ces  dispositions  favorables,  sont  peu  nom- 
Jdfgusgs. 

Les  Lots  Turcs  et  les  Fonds  Portugais  sont  particulière- 
ment demandés.  Par  contre,  les  actions  minières  subissent 
une  légère  réaction. 

Les  actions  des  banques,  particulièrement  la  Deutsche 
Bank,  sont  assez  demandées  et  haussent  sensiblement.  Les 
valeurs  de.'^  établissements  métallurgiques  sont  toutes  fermes. 

On  a  coté  la  Disconto,  203  10;  l'Italien,  94  80;  les  Lombards, 
:î0  30;  le  Mobilier  Autrichien,  227  20;  l'Extérieure,  52  10. 
Clôture  lourde. 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 

Londres,  8  février  1899. 
Ouverture  du  Parlement.  —  Le  Discours  du  Trône.  —  Discussion  de 
l'Adresse.  —  La  Composition  d«la  Chambre.  —  Le  Marché  moné- 
taire. —  La  Liquidation.  —  L'Kinprunt  chinois.  —  Le  Commerce 
extérieur. 

La  session  parlementaire,  qui  vient  de  s'ouvrir, 
trouve  le  Gouvernement  de  lord  Salisbury  dans  une 
situation  particulièrement  favorable.  Les  succès  obtenus 
en  Afrique  ont  consolidé,  en  effet,  la  situation  du  pre- 
mier Ministre  et  ramené  au  parti  conservateur  une 
majorité  qui  paraissait  sérieusement  s'affaiblir. 

Le  discours  du  Trône,  lu  à  l'ouverture  de  la  première 
séance  du  Parlement,  a  offert  cette  particularité  qu'il 
ne  contient  aucune  allusion  aux  récents  incidents  sur- 
venus entre  la  France  et  l'Auf^leterre.  Ce  silence  a  été 
fort  commenté  :  on  a  voulu  y  voir  une  preuve  de  l'amé- 


lioration des  rapports  entre  les  deux  pays  et  l'impres- 
sion qui  s'en  est  dégagée  a  été  généralement  favorable. 

En  dehors  de  cette  omission,  le  Message  n'offre  rien 
de  bien  saillant.  Il  débute  en  constatant,  suivant  la 
formule  d!usage,  qut  les  relations  avec  les  autres  puis- 
sances continuent  à  être  amicales.  Il  s'occupe  ensuite 
de  la  victoire  d'Omdurman  : 

L'expédition  contre  les  Derviches,  dit-il.  dirigée  avec  une 
brillante  habileté  par  sir  Herbert  Kitchener  et  les  officiers 
servant  sous  son  commandement,  a  eu  pour  résultat  la  chute 
d'Omdurman  et  la  complète  soumission  des  territoires  qui 
avaient  été  placés  sous  la  domination  du  Klialifa.  .Je  suis 
fière  de  rendre  hommage  à  la  bravoure  et  à  la  conduite  re- 
marquables des  troupes  britanniques  et  égyptieiuKS  qui  ont 
remporté  cette  victoire.  Mes  officiers  s'occuoent,  de  concert 
avec  ceux  de  Son  Altesse  le  Khédive,  à  établir  l'ordre  dans 
les  provinces  conquises. 

Après  avoir  fait  allusion  aux  affaires  de  Crète,  le  Mes- 
sage parle  de  la  question  du  désarmement  et  déclare  cjue 
«  Sa  Majesté  a  été  heureuse  de  faire  savoir  qu'elle  est 
disposée  à  prendre  part  aux  délibérations  de  la  Confé- 
rence. » 

Au  sujet  de  l'Inde,  le  Message  exprime  les  grandes 
préoccupations  causées  par  la  persistance  de  la  peste 
dans  certaines  régions,  mais  reconnaît  l'efficacité  des 
mesures  prises  pour  la  destruction  du  fléau  et  exprime 
le  grand  espoir  fondé  dans  un  avenir  prochain  de  l'amé- 
lioration du  commerce  et  des  récoltes. 

Le  discours  félicite  la  colonie  du  Cap  du  patriotisme 
qu'elle  a  montré  par  son  vote  de  contribuer  à  la  défense 
navale. 

Une  allusion  très  sympathique  est  faite  aux  récents 
désastres  dans  les  Indes  occidentales. 

Vient  ensuite  l'énumération  des  projets  de  loi  qui 
vont  «tre  soumis  au  Parlement  : 

Les  prévisions  budgétaires  pour  le  service  de  l'année  qui 
vient,  dit  le  Message,  vous  seront  présentées.  Elles  ont  été 
établies  dans  le  plus  strict  esprit  d'économie  que  permettent 
les  circonstances  actuelles. 

Un  bill  tendant  à  une  organisation  plus  complète  de  l'admi- 
nistration de  la  Métropole  sera  soumis  à  votre  examen 
consciencieux. 

Ou  vous  soumettra  de  nouveaii  une  loi  pour  le  contrôle 
de  l'instruction  primaire,  de  l'instruction  secondaire  et  de 
l'instruction  technique  en  Angleterre  et  dans  le  pays  de 
Galles. 

Vous  avez  déjà  examiné  en  partie  des  mesures  législatives 
tendant  à  simplifier  les  processus  parlementaires  se  référant 
à  la  législation  privée  pour  l'Ecosse. 
Ce  bill  vous  sera  de  nouveau  présenté. 
On  vous  soumettra  im  projet  de  loi  pour  permettre  aux 
autorités  locales  d'aider  les  tenanciers  de  petites  habitations 
à  acquérir  par  achat  leurs  maisons. 

Des  bills  seront  aussi  introduits  pour  l'encouragement  de 
l'agriculture  et  de  l'instruction  technique  en  Irlande  ;  pour 
alléger  le  fardeau  de  ceux  qui  payent  la  dîme  dans  ce  pays  ; 
pour  pourvoir,  en  cas  de  besoins  immédiats,  à  un  service 
d'eau  plus  complet  dans  la  Métropole  ;  pour  de  meilleurs 
règlements  concernant  les  Compagnies  anonymes  ;  pour 
empêcher  la  sophistication  des  denrées  alimentaires  ;  pour 
la  surveillance  des  contrats  que  l'ont  signer  les  prêteurs 
d'argent;  pour  modifier,  sur  certains  points,  les  lois  sur  les 
fabriques  ;  pour  améliorer  la  législation  actuelle  en  ce  qui 
regarde  le  bail  des  fermes. 

Il  est  inutile  d'insister  davantage  sur  ce  document. 
Plus  intéressant  que  le  Message  est  la  discussion  de 
l'adresse  à  remettre  à  la  Reine,  qui  a  commencé 
aussitôt  dans  les  deu^i, Chambres.  A  en  juger  par  les 
débats  qui  se  sont  déjà  produits,  les  questions  exté- 
rieures formeront  le  principal  sujet  de  cette  discussion. 

Je  profite  de  l'occasion  que  m'olfre  l'ouverture  du 
Parlement  pour  vous  donner  la  composition  actuelle  de 
la  Chambre  des  Communes.  Plusieurs  élections  par- 
tielles ont  modifié,  en  effet,  la  composition  de  cette 
Cliambre  et  voici  le  nombre  de  voix  dont  disposent 
actuellement  les  différents  groupes  : 

Conservateurs   337  ) 

Libéraux-Unionistes   66  \ 

Libéraux   186  ) 

Anti-Parnellistes   71  266 

Parnellistes   H  ) 

Voix  du  Président    !_   

Total   670 

Majorité  conservatrice ....  137 


L'KCON-OMISTK  MUUol'KI-IN  Autriche-Hongrie 


183 


Comme  vous  le  voyez,  le  Gouvernement  dispose 
toujours  (l'une  imposunte  )iiajorité. 

Vous  savez  qu'en  présence  de  l'abondance  des  capi- 
taux sur  le  niarcliô  monétaire  et  de  la  position  des 
marcliés  étrangers  qui  n'indique  aucune  nouvelle 
demande  immédiate  d'or,  la  Banque  d'Angleterre  a 
abaissé  jeudi  dernier  son  taux  minimum  à  3  0/0. 

Ce  fait  a  produit  une  excellente  impression  sur  le 
marché  et  donné  une  impulsion  nouvelle  au  mouvement 
de  hausse.  La  liquidation  de  mi-levrier,  qui  a  com- 
mencé hier,  s'est  effectuée  avec  des  reports  élevés, 
mais  l'activité  est  tellement  grande  et  les  acheteurs 
réalisent  de  tels  bénéfices  que  les  exigences  des  capi- 
taux ont  paru  toutes  naturelles. 

Cette  opi^ration  a  trop  occupé  le  public  pour  qu'on 
ait  accordé  beaucoup  d'attention  à  l'émission  de 
2.300.000  liv.  st.  de  l'emprunt  des  chemins  de  fer  anglais 
du  nord  de  la  Chine.  Cette  émission  a  été  faite  par 
l'intermédiaire  de  la  Banque  de  Hong-Kong  et  Shanghai. 
Les  obligations  sont  de  10  livres  sterling  portant  intérêt 
à  5  0/0  par  an.  Le  prix  d'émission  a  été  fixé  à  97  livres 
sterling.  L'emprunt  est  remboursable  en  quarante-cinq 
années  par  tirages  annuels  commençant  en  1905.  Les 
obligations  sorties  seront  remboursées  à  100  liv.  st. 
L'Administration  des  chemins  de  fer  chinois  se  réserve 
le  droit  d'augmenter  le  nombre  des  titres  soumis  au 
remboursement,  et,  dans  ce  cas,  les  titres  extraits 
seront  remboursés  à  120  liv.  st. 

L'emprunta  été  négocié  avec  l'appui  de  l'Angleterre, 
dont  l'ambassadeur  à  Pékin  a  reçu  du  Tsung-li-Yamen 
l'assurance  qu'aucun  des  chemins  de  fer  ne  sera  aliéné 
à  aucune  puissance  étrangère.  Ceci,  aux  yeux  du  Gou- 
vernement anglais,  constitue  un  engagement  ferme  de 
la  part  du  Gouvernement  chinois. 

D'après  la  statistique  du  Board  of  Trade,  les  impor- 
tations de  la  Grande-Bretagne,  pendant  le  mois  de 
janvier,  sont  de  41.216.606  livres  sterlings,  en  augmen- 
tation de  1.287.315  liv.  st.  sur  janvier  1898.  Les  expor- 
tations sont  de  20.347.234  liv.  st.,  en  augmenfation  de 
1.115.830  liv.  st. 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

9  février  1899 
Département  des  opfirations  d'émission 
PASSIF  ACTIF 


Billets  oi-éég. 


T. IV.  st. 

48  088.000 


Liv.  st. 
11.015.000 
5.'/8.=i.000 


Dette  tlxe  de  l'Etat. . 

Rentes  immobilisées. .      „  „„„ 

Or  monnayé  et  lingots  8l.-.;88  000 

Total   48.Os8.00C 


Total   48.088.000 

Département  des  opérations  de  banque 

ACTIF 


PASSIF 

hiv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  prollts  et 

pertes   3.4';9.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   i;. 284, 000 

Comptes  particuliers..  iO.'Xi^  000 

Billets  à  sept  iours,eto.  130.000 

Total   69.749.000 


Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (* 

la  Banque)   13.383.000 

Portefeuilleetavance'    3•^  651.000 

Billets  en  réserv»   21  603.000 

Oret  argentmonnayés     J.  11.'. 000 


Total 


6J. 719.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  si.) 


DATE 


déc. 


fév. 


>. 

tion 
1  les 
jours 

«3 

fis 

O 

eu 

ta   t.  rt 

o 

Q  Ci  M 

«5 

-« 

Q 

DispoE 
des  ot 
de  B 

31.872 

21  572 

42  3Ô5 

.39.015 

32  020 

27.303 

40  535 

3o  837 

32  439 

27 . 043 

41  050 

36.684 

26  762 

42.012 

36.809 

32.190 

27  ni 

13.895 

39  830 

31  îôi 

27.182 

40,998 

37  4-62 

30.98» 

26  9'i0 

41  194 

38.1^3 

30  590 

27,420 

41  469 

39  281 

ây  338 

27.3U0 

43.410 

4Ï.361 

30  341 

57.752 

49.:05 

47  711 

30.981 

27.722 

49  204 

47 , 233 

31.969 

26.666 

49  !!9 

45.149 

:t2.6f>3 

26.46(1 

50.024 

45.129 

32.915 

26.806 

50.414 

45.f.95 

33.400 

26 . 485 

51,587 

4S.03i 

> 

Taux 

■2?  a 

de 

U  9 

l'es. 

o  »  !10 

o  £  60 

^  a 
eu  «  © 

% 

21  100 

49% 

21.517 

531/16 

^2  196 

541/16 

4 

23.015 

^W, 
49  K 

21  819 

» 

20  869 

50 'À 
50^ 

» 

20  84.-) 

18,970 

43»/, 

» 

18.832 

19,38» 

39% 

20.059 

W\ 

22  103 

45 

23.023 

46 

22.969 

3 

23  715 

46  ' 

CToi»rrf««p       la  Bourse  de  l^ondreM 

Londres,  0  février  1899. 

La  liquidation  de  mi-février  s'est  elTectuoc  avec  des  condi- 
tions assfz  dures  :  les  taux  de  reporis  ont  été  fort  élevés 
niais  les  acheteurs  n'en  ont  été  nullement  émus.  Dans  la  pé- 
riode d'ell'ervescei.co  ciimnie  celle  que  nous  traversons  le 
public  accepte,  sans  freine,  les  exigences  des  capitaux. 

Pendant  les  derniers  jours,  la  tendance  a  été  un  pou  moins 
active,  bi  spéculation  a  voulu  attendre,  pour  s'enga"er  davan- 
tage, la  (in  des  opérations  de  la  liquidation.  " 

Les  Consolidés  sont  fermes  à  111  1/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  V Extérieure  d'Espacme 
est  restée  animée  et  clôture  à  52  1/4.  L'Italien  esta  9.j  15'/1G 
Les  fonds  Ottomans  sont  très  soutenus. 

Le  nouvel  Emprunt  Chinois  fait  1  1/4  à  1  1/2  de  prime. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  plus  calme  Le 
Brésil  4  0/0  est  à  62  ./.. 

Les  Cliennns  anglais  ont  une  allure  soutenue. 

Le   groupe  Chemins  américains  a  sul)i  des  réalisations. 

Le  Cnnadian  Pacific  est  à  90  1/8,  YE)-ie  à  1.5  1/8  le  Nor- 
thern Pacific  à  88  7/8,  la  Philadelphie  k  11  lli,VAtchison-k 
22  1/8,  le  Norfolk  à  69  7/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


La  Situation  oti  Autriche.  —  Le 
du    Stock   d'or  de  l'Empire, 
eu  1S98. 


Vienne,  8  février  1899. 
Marché  monétaire.  —  Diminution 
—   La  Banque   Austro- Hongroise 


La  situation  politique  semble  s'améliorer.  Les  né- 
gociations multiples  engagées  à  Vienne  sous  le  patro- 
nage de  l'Empereur,  entre  les  différentes  oppositions 
paraissent  avoir  ramené,  dans  les  sphères  parlemen- 
taires, le  calme  et  une  possibilité  d'entente.  C'est  entre 
les  partis  hongrois  que  la  paix  s'établira  d'abord  Si 
l'avenir  du  Cabinet  Banffy  est  toujours  précaire,  du 
moins  parait-il  certain  qu'il  pourra  rétablir  un  modus 
Vivendi  entre  les  diûérentes  fractions  du  Parlement  et 
négocier  un  compromis  provisoire  avec  l'Autriche. 

On  croit  généralement  que  la  question  du  compro- 
mis sera  réglée  au  cours  même  de  cette  semaine  et  que 
dans  l'espace  d'une  quinzaine  on  réglera  les  affaires 
les  plus  pressantes;  sur  quoi  le  baron  Baniiy  sera  en 
mesure  de  se  retirer. 

Ce  retour  du  calme  en  Hongrie,  a  heureusement  Im- 
pressionné toutes  les  sphères  financières.  La  tenue  du 
Marché  financier  de  Vienne  est  satisfaisante,  la  fer- 
meté l'a  emporté  sur  toute  la  ligne.  La  liquidation  de 
janvier  s'est  passée  aisément,  sans  incident  notable. 

Les  conditions  du  Marché  monétaire  se  sont  éoale- 
mentfort  améliorées,  et  si  la  Banque  Austo-Hongroise 
a  maintenu  le  taux  de  l'escompte  officiel  à  5  0/0,  çà 
n'a  pu  être  que  par  un  sentiment  de  prudence  exa- 
gérée. 

Sur  le  marché  libre,  les  offres  sont  abondantes  et 
certainement  plus  nombreuses  que  les  demandes.  On 
a  constaté  aussi  un  arrêt  presque  complet  dans  les  expor- 
tations d'or,  qui  étaient  encore  assez  nombreuses  la 
semaine  dernière.  Le  premier  papier  à  trois  mois  fait 
4  1/4  et  4  3/8  0/0;  le  papier  commercial  varie  entre 
4  1/4  et  4  1/2  ;  les  longues  échéances  4  1/2  à  5  0/0. 

Les  capitaux  à  l'usage  des  reports  cherchent  leurs 
emplois  à  5  1/2  et  5  0/0. 

Les  cours  des  changes  se  maintiennent  aux  environs 
du  pair. 

D'une  manière  générale,  l'année  1898  a  été,  au  point 
de  vue  purement  monétaire,  fort  défavorable  à  l'Au- 
triche-IIongrie.  Du  !<■<■  janvier  au  81  décembre  1898,  il 
est  sorti  du  pays  60  millions  600.000  florins  d'or,  et  il 
en  a  été  importé  seulement  22  millions  600.000.  Dans 
l'ensemble,  il  s'est  donc  produit  une  perte  de  38  mil- 
lions d'or  pour  l'Autriche-Hongrie,  tandis  qu'en  1897, 
le  stock  d'or  de  la  monarchie  s'était  accru  de  48  mil- 
lions. L'or  qui  est  sorti  du  pays  n'a,  d'ailleurs,  été  pré- 
levé qu'en  partie  sur  le  stock  de  la  Banque,  qui  n'a 
diminué  que  de  5  millions  ou,  si  l'on  tient  compte  de  la 
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quantité  d'or  que  la  B  mque  conserve  pour  le  Gouver- 
nement, de  15  millions  de  florins.  . 

On  peut  assigner  deux  causes  principales  a  cet 
oxoîe  Se  notre  or.  Nos  exportations  «e  ^ont  élevées  a 
808  800.000  llorins,  les  importations  a  830 . 900 . OUO  no 
rins-  d-oùun  solde  passif  de  22  maiions  qui  a  pesé 
naturellement  sur  1  équilibre  monétaire.  Le  surplus  de 
16  millions  provient  de  la  vente  de  titres  de  Bourse 
ioi^  e  comiite  des  places  étrangères,  ventes  qui  ont 
pour  corollaire  des  achats  de  monnaies  dor  pour  une 

^T?B4Te'd'Aitriche-Hongrie  vient  de  publier  le 
bilan  de  sis  opérations  en  1898  Leur  totaWest  élevé  a 
2  958.333.919  florins,  en  augmentation  de  /2.64  millions 
pai  rapport  à  l'exercice  précédent.  Sur  cette  somme 
§  347.2  SiiUions  (79  63  0/0)  reviennent  a  l'Autriche  et 
600  56  millions  (20  37  0/0)  à  la  Hongrie.  Po^^^^^^i^tn- 
che  il  y  a  diminution  de  6.2  millions;  pour  la  Hon- 
grie, augmentation  de  67.7  millions  ^ 
'  L'encaisse  métallique  est  descendu  a  o05.998.677  flo 
rins  soit  à  15.9  millions  de  moins  qu  en  1897.11  se 
compose  aujourd'hui   de  359.400.816  florins   en  or, 
6.743.507  florins  en  traites  payables  en     et  123.943.968 
florins  en  arcrent.  Les  banknotes  en  circulation  6n  1898 
monîaieSt  h37.745.730  florins,  soit  37.56  millions  de 
plus  qu'en  l'année  précédente  ;  leur  couverture  metalli- 

^  Leïttts  de'Shange  escomptées  représentent  un 
total  de  1.618.176.314  florins.  . 

Les  recettes  brutes  de  la  Banque  ont  monté  a 
11  627.320  florins.  Déduction  faite  des  dépenses  - 
4  637.855  florins  -  il  reste  un  bénéfice  net  de  7.029.46o 
florins. 


et 


Les  Chemins  de  fer  Autrichiens.  —  On  vient  de  publier 
les  chiffrerprovisoires  du  résultat  de  rcMoloitation  des  che- 
mins  de  fer  autrichiens  pendant  1  exercice  1898  : 

Les  recettes  totales  se  sont  élevées  a  108.9/1.068  florin,,, 
contre  102.2S1.134  tl.  pendant  l'exercice  1897  ; 

La  plus-value  du  dernier  exercice  est  donc  de  6.68.J.Jdi 
florins.   

La  Première  Caisse  d'Epargne  de  Pesth.  -  Cet  Eta- 
l3li^sement  vient  de  publier  son  bilan  au  31  décembre  1898. 
Nous  y  relevons  les^hiffres  suivants  :  Mouvement  gênerai 
227  538.008  florins  ;  immeubles  sociaux,  2-719.000  11.  ,  lettres 
de  change  en  portefeuille,  23.786.864  11.  ;  prêts  11 1.206.089  f 
réserve  ordinaire,  6.510.38711.  ;  réserve  spéciale,  9  391.911  tt., 
dS  d'éparc^ne  117.888.267  fl.  ;  obligations  4  0/0  en  circu- 
fatff,  Tm.wb  11.;  lettres  dégage  4  0/0  en  circulation, 
29.757.300  fl.  ;  bénéfice  net  de  1  exercice,  Z.odo.lZ^  u. 


Coorpier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  8  février  1899. 
Les  transactions  sur  les  valeurs  de  «  l'Alpine  »  sont  tou- 
jours assez  nombreuses  et  suivies  et  la  fermeté  de  ces  tities 

•^°L2'acUonVde'fBaïques  sont  fermes  et  assez  demandées 
ainsi  que  tous  les  Fonds  étrangers.  L'Italien  semble  particu- 

'"~ent  "sî'bondamment  offert  à  5  1/2  et  même  5  0/0. 

On  f  coté  le  Mobilier  Autrichien  362  50  ;  les  Lombards, 
66  70;  la  linderbank,  251  50  ;  les  Tabacs,  128  ;  les  Cnemms 
de  fer  Autrichiens,  363  70;  l'Alpine,  2i8  50.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 

LA  SITUATION 

Bruxelles,  8  février  1899. 
La  Situation  du  Marché 

T  es  tendances  générales  du  Marché  du  terme  conti- 
nuent t/étre  empreintes  de  fermeté  et  les  cours  de  clô- 
ture s'établissent  de  la  manière  suivante  :       ,  „^  „  ,,  . 

ErAérieure  Espagnole,  52  13  IQ;  Saragosse  m  3/4  ; 
Cuba  6  0/0,  BresU  4  0/0,  63  3/8;  Portugais 


3  0/0,  25  1/8;  Rents  Italienne  5  0/0,  94  75;  Turc  C, 
28  80;  Turc  D,  23  97;  Lot  Turc,  117  1/2;  Banque  Otto- 
mane, 589;  Lot  du  Conao,  90;  Rio-Tinto,  1.007. 

Le  courant  habituel  des  affaires  du  Marché  du  comp- 
tant s'est  ressenti  des  émissions  qui  ont  eu  lieu  pen- 
dant la  semaiae  et  dont  celle  de  la  Compagnie  Inter- 
nationale -pour  le  Commerce  et  V Industrie  a  obtenu 
un  succès  sans  précédent.  Il  s'agissait,  comme  on  sait, 
de  souscrire  15.U00  actions.  D'après  l'avis  de  réparti- 
tion qui  vient  de  nous  parvenir,  il  est  attribué  1 1/20/0 
des  titres  souscrits  ;  les  fractions  de  moitié  et  plus  se- 
ront forcées  en  faveur  des  souscripteurs,  les  fractions 
de  moins  de  moitié  seront  négligées. 

Toutefois,  pour  les  souscriptions  de  1  à  66  titres  in- 
clus, une  .répartition  spéciale  aura  lieu  sur  les  bases 
suivantes  : 

Del  à  5  titres  les  souscripteurs  auront  droit  à  1/4  d'action 
6  à  10  —  —  1/2  — 

11  à  30  —  —  3/4  — 

31  a  66  —  —  ^^^6  action. 

Comme  il  ne  sera  pas  créé  de  fraction  d'action,  les 
fractions  ainsi  attribuées  aux  souscripteurs  de  1  à  30 
titres  leur  seront  payées  sur  le  pied  de  640  fr.  pour 
l'action  entière,  soit  160  fr.  par  quart  d'action. 

Toutefois,  ces  souscripteurs  peuvent  compléter  les 
fractions  qui  leur  reviennent  jusqu'à  concurrence  d'une 
action  entière,  et  ce,  à  raison  de  640  fr.  par  action  ou 
de  160  fr.  par  quart.  Les  souscripteurs  qui  désirent 
user  de  cette  faculté  ont  à  en  prévenir,  avant  le  18  cou- 
rant, les  Etablissements  qui  ont  reçu  leur  souscrip- 
tion ;  passé  cette  date,  ils  seront  considérés  comme 
ayant  renoncé  à  faire  usage  de  cette  faculté. 

Les  Rentes,  tout  en  conservant  leur  légère  avance, 
restent  plutôt  offertes  :  la  Ire  série  du  3  0/0  à  99  80,  la 
2e  série  à  100  15,  la  3e  série  à  100  20;  le  2  1/2  reste 
faible  à  92  60.  ^ 

La  Bourse  s'occupe  peu  des  Lots  de  \illesQt  pas 
beaucoup  plus  des  obligations  industrielles  et  diverses. 
Prochainement  ce  groupe,  déjà  si  compact,  recevra 
une  nouvelle  unité  :  l'obligation  de  la  Société  Hypothé- 
caire Belge-Américaine,  au  taux  de  500  fr.  et  à  intérêt 
de  4  0  0.  Nous  noterons,  comme  des  cours  moyens,  les 
suivants  :  Chemin  de  fer  du  Congo  525,  Anvers-Rot- 
terdam 493,  Liégeois-Limbourgeois  495,  Malines  Ter- 
neuzen  495,  Ixelles-Boendael  502  50,  Tramways  de 
Kischinew  495,  Union  des  Tramways  485,  Verchny- 
Dniéprovsk  493  50,  Eclairage  du  Centre  509,  Auxi- 
liaire Industrielle  495,  Wagons-Lits  510. 

Il  y  a  eu  moins  d'animation  que  de  coutume  dans  le 
compartiment  des  actions  de  Banques,  dont  les  cours 
offrent  néanmoins  de  la  fermeté.  La  Banque  Auxiliaire 
fait  127,  la  Banque  de  Bruxelles  est  ferme  a  79o,  la 
Banque  Nationab  répète  le  cours  de  2.900,  la  Caisse 
Commerciale  s'est  un  peu  affaiblie  à  755,  Comptoir 
d'Escompte  152  50,  Crédit  Cxénéral  de  Belgique  158  50, 
Crédit  Général  Liégeois  1.070,  Crédit  National  Indus- 
triel en  bonne  avance  à  240,  Part  de  Réserve  2.322  50. 

La  Banque  de  Brabant  se  tient  à  44  50  et  sa  part  de 
fondateur  en  moyenne  à  8.  Une  assemblée  extraordi- 
naire se  réunira  le  22  de  ce  mois  à  l'effet  de  statuer  sur 
une  décision  à  prendre  au  sujet  de  la  dissolution  de  la 
Société,  la  nomination  de  liquidateurs  et  la  détermina- 
tion de  leurs  pouvoirs  et,  éventuellement,  sur  la  nomi- 
nation d'administrateurs  et  de  commissaires. 

Gomme  de  coutume,  les  affaires  sont  peu  importantes 
en  actions  de  Chemins  de  fer  ;  les  Congo  seuls  sont 
activement  traités:  l'ordinaire  à  1.675  et  la  part  de 
fondateur  à  5.725.  A  mentionner  aussi  la  bonne  tenue 
de  la  Priorité  des  Chemins  de  fer  Réunis  à  483. 

On  connaît  la  plupart  des  recettes  des  exploitations 
de  Tramioaijs  :  elles  sont  bonnes,  cependant  l'attention 
de  la  Bourse  n'est  pas  encore  revenue  sur  ces  titres  ; 
les  cours  en  souffrent  quelque  peu.         ,     ,  ,    ,  , 

La  situation  a  été  très  bonne,  pendant  toute  la 
huitaine  pour  les  valeurs  sidérurgiques  qui,  presque 
toutes  se  cotent  en  hausse  :  Providence  5.000,  Sarre- 
briick  11.100,  Cockerill  2.270,  Métallurg.que  182, 
Ekaterinoslaw  194,  Toula  520,  Fondateur  Verchny- 
Dniéprovsk  195. 
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Kn  actions  de  Charbonnages,  lu  baisse  l'emporte  de 
nouveau,  bien  que  les  résultats  déjà  connus  de  quel- 
ques Sociétés  pour  l'exercice  écoulé  permettent  de  ré- 
partir des  dividendes  plus  élevés  que  pour  l'exercice 
précédent. 

Aux  Zincs  nous  notons  les  cours  de  6.110  pour  l'As- 
turienne,  810  Vieille-Montagne,  499  50  Austro-belge  ;  la 
nouvelle  hausse  du  métal  détermine  do  nombreux  achats 
dans  ce  compartiment.  Bien  que  les  nouvelles  relatives  à 
l'industrie  des  Glaces  ^oient  quelque  peu  meilleures,  la 
situation  laisse  toujours  à  désirer  pour  les  titres  de 
^■elte  industrie  :  nous  pensons  qu'elle  pourrait  bientôt 
s  améliorer. 

Aux  Actions  diverses,  nous  noterons  la  continuation 
des  bonnes  tendances  des  actions  Congolaises  :  la  Com- 
pagnie du  Congo  est  à  2.78U,  l'ordinaire  Haut-Congo  à 
1.7DJ,  ordinaire  Katanga  à  5/i6,  l'ordinaire  Lomani  à 
1.250  fr. 


ESPAGNE 

LA  SJrUATlON 

Madrid,  7  février  1899. 
La  Convocation  des  Cortùs.  —  Cessation  de  l'Etat  de  Siège.  —  La 
Situation.  —  Les  AtTaires  des  Piiilippines.  —  La  Mission  de 
M.  Edmond  Théry.  —  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Andalous.  — 
La  Banque  Hypothécaire. 

Comme  je  vous  l'ai  déjà  dit,  M.  Sagasta  n'attendait 
que  la  ratification  du  traité  de  paix  par  le  Cono-rès 
américain  pour  convoquer  les  Cortès.  Ce  vote  é^ant 
acquis,  le  Président  du  Conseil  va  remettre  à  la  ré- 
gente la  signature  du  décret  fixant  la  réouverture  des 
Chambres  au  20  février.  Cette  mesure  sera  accompa- 
gnée d'un  second  décret  levant  la  suppression  des  ra- 
lenties constitutionnelles. 

En  prenant  cette  dernière  décision,  le  Miniitère  fait 
un  acte  habile:  il  donne  satisfaction  à  l'opinion  publi- 
que et  montre  qu'il  se  préoccupe  peu  des  craintes  de 
soulèvement  par  lesquelles  on  a  chercha  à  1  intimider 
La  situation,  je  vous  l'ai  dit,  est  loin  d'être  aussi  cri- 
tique qu'on  a  voulu  la  dépeindre  à  l'étranger  et  le 
danger  carliste  peut  être  considéré  comme  une  vérita- 
ble chimère.  Ceux  qui  ont  prétendu  que  le  Cabinet  ne 
pouvait  conserver  le  pouvoir  que  grâce  à  l'état  de  siège 
devront  bientôt  se  rendre  compte  de  leur  erreur  et 
voir  que  les  terribles  événements  subis  par  ce  pays 
n  auront  pas  de  contre-coup  àl'intérieur. 

Les  membres  de  la  Chambre  sauront  probablement 
gre  a  M.  Sagasta  d'avoir  lait  précéder  leur  réunion  de 
la  mesure  dont  nous  venons  de  parler  et  l'on  croit  de 
plus  en  plus,  que  le  Cabinet  consolidera  sa  situation. 

M.  Sagasta,  interrogé  à  ce  sujet  par  un  de  nos  con- 
Ireres,  a  déclaré  pouvoir  comptersur  une  majorité  de 
trente  voix  à  la  Chambre  des  députés.  Au  Sénat  la  > 
lutte  sera  plus  rude,  mais  tous  les  sénateurs  ne  voient 
pas  uniquement  dans  le  but  de  battre  le  Gouverne- 
rnent  et  le  premier  Ministre  espère  bien  obtenir  d'eux 
1  appui  qui  lui  sera  nécessaire  dans  toutes  les  ques- 
tions intéressant  le  pays. 

Si,  contrairement  aux  prévisions  actuelles,  le  Cabinet 
était  battu,  M.  Sagasta  s'adresserait  à  la  régente  pour 
lui  demander  de  choisir  entre  le  Parlement  et  lui  II  y 
aurait  alors  une  dissolution  des  Cortès,  mais  celte 
éventualité  n'est  pas  à  craindre  :  les  députés  et  les  séna- 
teurs comprendront  qu'on  ne  peut  prolonger  indéfini- 
ment le  stalu  quo;  qu'il  y  a  des  réformes  urgentes  à  vo- 
ter, une  grande  liquidation  à  décider,  un  plan  nouv-au 

d  organisation  à  adopter        C'est  à  la  préparation  de 

ce  travail  queleMinistère  s'est  attaché  depuis  plusieurs 
semaines:  on  ignore  encore  les  décisions  auxquelles 
s  est  arrêté  M.  Puigcerver,  mais  on  sait  que  l'une  des 
premières  réformes  imposécsaété  décidée:  le  Ministère 
des  colonies  va  être  supprimé;  70  0/0  de  ses  fonction- 
naires sont  mis  en  disponibilité  :  le  Ministère  sera  rem- 
placé par  une  Direction  générale  qui  se  trouvera  ratta- 
chée a  la  présidence  du  Conseil. 

De  son  côté,  le  Ministre  de  la  guerre  a  proposé  d'ap- 
pliquer largement  la  faculté  accordée  par  la  loi  cons- 


titutive de  l'armée  de  réduire  le  nombre  des  officiers. 
Tous  les  Ministères  comprennent  ainsi  que  l'ère  des 
grandes  réductions,  des  économirs  et  des  réformes  ra- 
dicales est  arrivée.  En  se  soumettant  d'avance  aux 
exigences  du  moment,  ils  facilitent  la  tâche  du  Minis- 
tre des  finances  et  celle  des  Cortés. 

On  a  suivi  avec  intérêt  les  événements  des  Philippi- 
nes et  je  ne  crois  pas  trop  me  hasarder  en  uisant  que 
l'on  a  éprouvé  quelque  satisfaction  à  voir  le  vainqueur 
éprouver  autant  de  difficultés  que  le  vaincu.  Ces  diffi- 
cultés sont  de  nature  à  faire  oublier  la  fâcheuse  im- 
pression que  l'abandon  de  cette  dernière  colonie  avait 
produite.  Etant  donné  la  situation  actuelle,  il  est  heu- 
reux pour  l'Espagne  de  ne  pas  avoir  encore  le  souci 
d'une  lutte  coloniale. 

Pour  l'instant,  le  Gouvernement  a  adressé,  par  l'in- 
termédiaire de  l'ambassadeur  de  France  à  Washington, 
une  communication  disant  qu'en  présence  de  l'insuccès 
des  Américains  pour  obtenir  la  libération  des  prison- 
niers espagnols  qui  sont  au  pouvoir  des  insurgés  des 
Philippines,  il  a  fait  lui-même  des  démarches  dans  le 
même  sens. 

Comme  ces  démarches  nécessitent  certaines  dépenses, 
il  rappelle  le  traité  de  Paris,  qui  oblige  les  Américains 
à  obtenir  la  libération  des  prisonniers  espagnols. 

Aguinaldo,  suivant  une  dépêche  du  aénéral  Rios, 
offre  cette  libération  moyennant  500.000  dollars  et  la 
remise  des  canons,  fusils,  et  de  trois  millions  de  cartou- 
ches appartenant  à  l'Espagne. 

Le  Gouvernement  de  Madrid  a  répondu  qu'il  ne  pou- 
vait pas  accepter  une  pareille  proposition,  car  elle 
équivaudrait  à  protéger  indirectement  les  insurgés  des 
Philippines,  ce  qui  serait  une  incorrection  vis-à-vis  des 
Etats-Unis. 

L'arrivée  à  Madrid  de  M.  Edmond  Théry,  chargé  par 
le  Gouvernement  français  d'étudier  sur  place  la  situa- 
tion économique  et  financière  de  l'Espagne,  a  produit 
ici  une  forte  impression. 

Notre  Directeur,  qui  s'est  mis  immédiatement  à  l'œu- 
vre, a  reçu  l'accueil  le  plus  flatteur  de  la  part  des  mem- 
bres du  Gouvernement,  et  de  toutes  les  personnalités  du 
monde  politique  et  financier  avec  lesquelles  il  a  été  en 
rapport.  Les  renseignements  qui  lui  ont  été  fournis  et 
les  recherches  qu'il  a  été  à  même  de  faire  lui  ont  per- 
mis de  se  convaincre  qu'on  se  fait,  à  l'étranger,  une 
opinion  inexacte  de  la  situation  de  l'Espagne.  Cette  si- 
tuation est  moins  grave  qu'on  ne  l'a  dit;  M.  Edmond 
Théry  pense  qu'il  n'est  pas  nécessaire,  en  dépit  de  la 
gravité  du  problème  financier,  qu'un  Ministre  des  fi- 
nances énergique  et  pénétré  des  vrais  principes  de  la 
science  économique  et  de  la  justice  mette  à  part  l'ap- 
plication de  certains  principes  égalitaires  qu'il  a  en- 
tendu défendre,  pour  que  le  problème  puisse  être  résolu 
facilement.  Si  le  bon  sens  prévaut,  l'Espagne  verrait 
bientôt  alors  son  crédit  atteindre  une  hauteur  qui  paraît 
aujourd'hui  idéale;  elle  verra  alïluer  les  capitaux  fran- 
çais qui  se  portent  si  volontiers  sur  les  valeurs  étran- 
gères; elle  obtiendra  la  régénération  qu'elle  poursuit  et 
pour  laquelle  il  ne  lui  a  manqué,  jusqu'à  ce  jour,  que 
des  capitaux  et  du  travail. 

On  s'est  beaucoup  occupé  de  l'arrêt  rendu  par  la 
Cour  de  cassation  dans  l'allaire  des  chemins  de  fer  An- 
dalous. Cet  arrêt  confirme  en  partie  la  décision  de  la 
Cour  d'appel  et  rejette  le  recours  de  la  Compagnie. 

En  somme,  la  Cour  paraît  reconnaître  que  la  Com- 
pagnie doit  être  régie  par  le  Code  de  commerce  et 
qu'elle  ne  peut  invoquer  la  loi  A'aiixilios,  puisque  la 
condition  nécessaire  pour  la  mise  en  vigueur  de  ladite 
loi,  à  savoir  la  réalisation  de  l'emprunt  d'un  milliard 
avec  le  concours  des  Compagnies,  n'a  jamais  été  réa- 
lisée. 

Mais  l'arrêt  de  la  Cour  suprême  se  base  sur  cinq 
considérants,  dont  les  doux  premiers  semblent  admettre 
la  loi  de  secours  des  chemins  de  fer,  du  19  septembre 
1890,  i^arfaitement  en  vigueur. 

Seulement,  dans  le  troisième  considérant,  la  Cour 
déclare  que  la  convention  spéciale  proposée  par  la 
Compagnie  aux  obligataires  n'est  pas  conforme  aux 
règles  posées  dans  l'article  de  la  loi  pour  concerter  des 
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arrangements  pareils.  On  aurait  donc  tort  de  dire  que 
la  Compagnie  a  été  complètement  déboutée  de  sa  de- 
mande :  l'arrêt  ne  donne  pleinement  tort  à  personne. 

Le  groupe  de  la  Banque  Hypothécaire  vient  de  con- 
sentii^au  Gouvernement  une  nouvelle  avance  de  8  mil- 
lions. Je  vous  signale  ce  fait,  car  il  montre  1  impor- 
tance de  plus  en  plus  grande  prise  par  cet  Etablisse- 
ment, dont  le  crédit  ne  cesse  de  se  développer.  \  ous 
vous  en  rendrez  compte  en  apprenant  qu  il  place  ses 
cédules  4  0/0  à  102  0/0. 


MûFiaîions  himm  6t 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  au  21  janvier  1899  (3'  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1890 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

(1067  kil.) 

86a. 50 i 

718.313 

850. 7Î6 

050  1P8 

Nord  de  l'Esp 

jgne  (2070  k.) 

0.C05  3 13 

2  838.753 

2.946.072 

3  tiOi.  141 

(784  kil.) 

666  554 

661  463 

885 .  m 

937.356 

Liérida-Reus 

...  (104  kil.) 

80. v69 

67  056 

82  824 

90  457 

A.lniansa-Valc 

nce  (499  kil.) 

603  688 

627  6;.l 

573. 4 i6 

61^.099 

Saragosse  . . . 

...(2927  kil.) 

3.269.573 

2.731.083 

3.230.038 

3.62Ô.C81 

Recettes  du  Trésor  espa. 
semestre  de  l'exercice  1898 

publier  l'état  des  recettes  du 
premier  semestre  de  l'exercice 
bre).  Voici  ces  cUiffres  coiirparé 
période  correspondante  de  1897 

Nature  des  recettes 


.gnol  pendant  le  premier 
■-99.  —  La  Gaceta  vient  de 
Trésor  espagnol  pendant  ie 
1898-99  (juillet  à  fin  décem- 
s  à  ceux  obtenus  pendant  la 
■98  : 


Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Le  commerce 
extérieur  do  I  Lspagne  s'est  élevé,  en  ,  lb98,  à  1  363.  m,  ions 
de  pesetas,  au  lieu  de  lAW  millions  en  1897  et  1.402  mi  ions 
en  189o  Dans  le  total  de  la  dernière  année.  52&  millions 
s'appliquent  aux  importations  et  838  aux  exportations  ;  1  excé- 
dent de  ces  dernière.-;  est  donc  de  813  millions  :  elles  dépassent 
de  83  millions  les  chiffres  de  1897  et  de  30  milhons  ceux 

*^Voici*,'  par  catégories,  les  résultats  obtenus  pour  les  im- 
portations : 

Importations 

1896  1897 

(En  pesetas) 

Matières  premières...  302.400.000  317.:i00.0u0 
Articles  fabrictués  .  19l.20^>.000  194.800. 000 
Produits  aUmeutaires.  153.700.000  148.2i;0.o00 


1898 

186. 9 '0.000 
239.900.000 
98.700.000 


647.300.000    660.cOJ.OU0  525.509.000 
Les  matières  premières  ont  subi  inie  diminution  de  131 
millions,  supportée  principalement  par  ;  le  coton  en  rame, 


ra6«m,  la  laine,  I  buile  végétale,  les  semences  oléagineuses, 
les  fécules,  le  soufre.  11  v  a  aussi  baisse  sensible  pour  les  (en- 
trées de  soie  brute,  de  pâte  a  fabriquer  le  papier,  des  cuirs 

'■'S^es^'articles  fabriqués  ont  enregistré  une  augmentation 
assez  forte  occasionnée  par  les  entrées  de  quelques  tissus 
lins  tels  que  ceux  de  Yabaca  et  de  .jute;  mais  elle  provi(3nt 
aussi  do  ce  fait  que  le  chapitre  en  question  comprend  les 
troupeaux  de  toutes  sortes.  ,.    .     ,.  ,^ 

Les  produits  alimentaires  ont  subi  une   diminution  de 
.50  millions  supportée  par  :  les  blés  (13.9  millions  de  pesetas 
au  lieu  de  84.0),  les  autres  céréales,  les  sucres  de  Cuba  et 
autres  colonies,  le  cacao,  la  morue. 

Voici  les  résultats  de  l'exportation  : 
Exportations 


1896 

Matières  premières...  235.900.000 
Articles  fabriqués .....  186.300.000 
Produits  alimentaires.  338.200.000 


1897 
(En  pesetas) 
267.900.000 
206.800.000 
334  01)0  000 


1898 

276.100.000 
162  600.000 
399  600.000 


755.400.000   808.700.000  838.800.0U0 
L'augmentation  constatée  dans  le  total  est  supportée  prin- 
cipalement par  les  sorties  des  produits  alimentants. 
Voici  le  tableau  du  mouvement  des  métaux  précieux  . 
Importations 

1896  1897  1898 

(En  pesetas) 
1  260.000      1.600.000  1.850.000 
Argent  ".  lOl  .700.000    123.630.(100  68.360.000 

102.960.000    122.570.000  70.210.(K)0 


Or  

Argent . . 


Exportations 

370  000      1.270.000  5.090.000 

1 3!)  .430 .000    169.340.000  161.300.000 

139.800.000   170.610.000  166.390.000 


1897-98  1898-99 

(En  pesetas) 
70  444.811  70.856.083 
15.949.805  15.093.666 


Contriluitions  inimob  

Ci:)ntril)utions  industr  

Impôt  : 

des  droits  royaux.  

de  mines  

des  cédulrs  jM'rsonnelles 
sur  appiHiili'iin-iits. . . . . 
sur  paii'iaeuls  de  l'Etat 
sur  voitures  de  luxe... 
Contril)utions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre   

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 
intérêts  de  la  dette  inté- 
rieure  

Droits  de  Douane  

—     des  Consulats  .... 
Impôt  : 

de  consommation  

spécial  sur  les  alcools  . 

sur  sucre  

spécial  sur  les  articles 

des  Colonies  

.  sur  tarifs  de  ch.  de  fer. 

Timbre  d'Etat  

Impijt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives  

Tabacs  

Allumettes  

Loteries  

Mines  de  Linarès  

Produit  des  canaux  

Divers  

Eacliat  <ln  service  niUit. . . 

Autres  rr-,solire!'S  

Recettes  spéciales  pom-  les 

ohlieiiliolis    du  Trésor 

ga.uees  sur  les  Douanes 
Impôt  spécial  de  guerre. . 
Résultat  des  exercices  de 

1S50  à  1897-98  

Total  

Notre  correspondant  a  analysé  ces  résultats  la  semaine 
dernière.   

La  Compagnie  Fermière  des  Tabacs.  --  L'assemblée 
oénérale  des  actionnaires  de  la  Compagnie-  Fermière  des 
tabacs  a  eu  lieu  le  1-  février,  à  Madnd,  dans  les  .locaux  de 
la  Banque  d'Espagne.  Voici  la  situation  comparée  de  cette 
Société  à  la  fia  dos  deux  derniers  exercices  : 

Exercices 


12.019.365 
1 .473.483 
4.083.809 

11.4:i0.(;i0 
2.316.711 
:iG8.9;9 


1.680.156 


2.112  105 
49.183.650 
1.027.3i3 

87.238.173 
532.4-i9 
.  2.886.413 

4.392.328 
6.393.0^9 
21.838.484 


1.088.694 
47.500.001) 
2.:- 02. 083 
30.973.087 
93.75;j 
547.375 
70.391 
30.471.000 
15.975.206 


37.036.250 

» 

45.473.17!) 


11./81.307 
1  -491. 2c2 
4.671.520 

11.627.175 
2.413.669 
253. 713 


1.834.845 


1.954.190 
S5.103.53H 
t,26.520 

37.160.S80 
568.577 
1.. 548. 874' 

4.266.355 
6.705.012 
23.286.861 


1.500.012 
47.499.982 
2.302.083 
30.. 53  7. 065 
93.750 
611.454 
93.122 
85.018.500 
42.423.983 


57.702.845 
23.924.643 

39.752.836 


460.708.845  512.704.343 


1896-97 

Profits   VJ'Jf^ 

Pertes  et  dépenses  diverses   d.boo./_/ 


Solde  de  profits  

Distribution  des  bénéfices 
5  0/0  au  fonds  de  réserve. 


326.816 
130.726 


0/0  au  Consed  d'administration. 
Constitution  d'une  réserve  spéciale 

pour  1898-99   «  rw.n'Virn 

Distribué  aux  actionnaires   b.UOU.WJ 


1897-98 

11.719.942 
3.632.489 

K.O«7.452 


404. S72 
161.749 

1.465  000 
0.000.000 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  9  février  1899- 
Un  fait  très  évident,  c'est  l'abondance  des  disponibilités 

existant  dans  le  pays.  Cet  argent  clK-che  son  emp  oi  et  1  on 

constate  que  c'est  presque  toujours  le  titre  qui  lait  aciaur. 

Te  ulacemènt  se  pirle  u-incipalemcnt  sur  les  Ic.nds  pul.lics. 
On  cote  l'Intérieure  à  57  90;  l'Extérieure  à  68  oO  ;  le  change 

sur  Paris  est  à  29  60. 
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Rome,  7  février  1809. 
ha  Situation  parlementais-.  -  Projets  financiers.  —  La  Commission 
<les  Quinze.  —  La  Situation  budgétaire.  —  L'Inspection  des  In.sti- 
tuts  d'émission. 

Ce  sont  surtout  des  discussions  politiques  qui  ont 
occupé  les  dernières  séances  de  la  Chambre,  et  les  dé- 
bats qui  vont  se  poursuivre  rouleront  sur  les  projets 
de  loi  d'ordre  politique  présentés  par  le  Gouverne 
ment.  Ces  projets  satisfont  peu  de  monde  :  les  uns  les 
trouvent  trop  anodins,  les  autres  pensent  que  les  lois 
existantes  suftisent  pour  la  défense  sociale  et  qu'il  vau- 
drait mieux  adopter  une  fois  pour  toutes  des  réformes 
économiques  diminuant  les  charges  tributaires  qui 
pèsent  sur  les  classes  pauvres. 

Dans  ces  conditions,  on  ne  peut  savoir  comment 
s  achèvera  le  débat  engagé. 

_  P^n  ce  qui  concerne  les  projets  fiscaux,  la  Commis- 
sion des  quinze  a  poursuivi  ses  travaux.  MM.  Salan- 
dra  et  Saporito  ont  présenté  un  contre-projet  au  projet 
des  Ministres.  L'abolition  du  droit  sur  les  farines  ne 
serait  pas  totale,  mais  partielle  et  graduelle  ■  c'est-à- 
dire  qu'on  consentirait  aux  communes  de  maintenir  ce 
droit  jusqu'à  2  fr.  le  quintal. 

On  croyait  qu'une  entente  pourrait  se  faire  sur  ce 
point,  mais  le  désaccoi  d  s'est  mis  parmi  les  membres 
de  la  Commission  et  deux  contre-projets  nouveaux  ont 
^îtr^^r'^l'"®'^^  •  P^i"        Massimini  ;  l'autre,  par 

MM.  Pantano  et  Garavetti.  Jusqu'à  présent,  il  n'y  a 
pas  une  majorité  pour  prendre  une  décision  quelconque- 
on  espère  seulement  qu'il  s'en  formera  une  pour  adop- 
ter une  mesure  moyenne  dégrevant  les  droits  sur  les 
larmes.  Cette  majorité  se  trouvera  certainement  pour 
repousser  les  nouvelles  taxes  proposées  par  le  Gouver- 
nement, surtout  celles  qui  frappent  les  industries 

Je  vous  envoie  les  chiffres  du  budget  rectificatif  pour 
1  exercice  courant  tels  qu'ils  ont  été  établis  dans  le 
rapport  de  M.  Blaserna.  Le  déficit  apparent  est  de 
/  iJiillions  de  lire  ;  mais,  d'après  le  rapporteur,  ce  ré 
sultat  n  est  pas  définitif  :  d'autres  dépenses  seront  néces- 
saires^ pendant  l'exercice  en  cours;  des  loisspéciales  ont 
deja  été  votées  pour  y  faire  face,  et  il  résultera  de  ce 
tait  une  augmentation  du  déficit  qui  pourra  s'élever  à 
b  millions;  comme  le  Ministre  de  la  guerre  a  dépensé 

0  millions  en  plus  de  ses  allocations,  à  cause  des  évé- 

18  mm^ons^        °^        '^""^      '^""^"^  ^^^'^  s'élever  à 
Il  semble   cependant,  que  les  résultats  définitifs  de 

1  exercice  doivent  être  moins  défavorables  que  ne  le 
prévoit  le  rapporteur  :  les  recettes,  en  efl'et,  ont  éfci 
prévues  trop  rigoureusement  pour  qu'elles  ne  donnent 
pas  des  excédents  appréciables. 

A  Hlf^P'^^^  adressé  au  Ministre  parles  fonctionnaires 
de  ILtat  qui  ont  eflectué  l'inspection  des  Instituts 
d  émission,  ainsi  que  les  défenses  présentées  par  ces 
Instituts  contre  les  critiques  dont  certaines  de  leurs 
opérations  avaient  été  l'objet  de  la  part  de  ces  fonc- 
tionnaires, ont  été  examinées  par  le  Bureau  central 
d  inspection  pour  les  Instituts  d'émission  et  les  ser- 
vices du  Trésor,  qui  vient  de  publier  son  rapport. 
Cette  publication,  dont  l'équité  et  la  sévérité  ne  peu- 

couper  court  aux 

racontars  des  journaux  qui  avaient  cru  pouvoir  insi- 
nuer que  la  Commission  d'inspection  avait  dû  constater 
Tn  Jfh,Tf  'J'^^Snlantés  dans  certaines  opérations  des 
instituts.  A  vrai  dire,  la  Commission,  se  bornant  à 
considérer  les  résultats  des  opérations  au  point  de  vue 
cPr^,■n^P*^^'  irrégularités  et 

^.^^^Z'^y'''^^!''''^/  niais  le  Bureau  central 

d  inspection  étendant  son  examen  à  toute  la  conduite 

ZZt'J'VT'^^^'  en  rapport  avec  les  exigences  des 
sei  vices  et  es  dispositions  très  restrictives,  parfois 
mê  ne  yexatoires,  de  la  loi,  a  réduit  ces  constatations  à 
leur  juste  valeur. 

,v2^i^'^  découvert  dans  les  opérations  des  Instituts 
d  émission  rien  qui  puisse  être  considéré  comme  cons- 


tituant une  véritable  infraction  à  la  loi,  ou  comme  de 
nature  a  compromettre  leurs  propres  intérêts  et  ceux 
de  la  circulation. 


La  Population  italienne.  —  Drus  rallcnto  du  Tir.uveau 
recensement,  la  Direction  de  statisLiqiic  vient  dr  .>iiblier  le 
mouvement  de  l'état  civil  pour  l'année  1897.  Voici  ù:s  chiffres 
obtenus  ; 


Piémont  

Ligurie  

Lombardie . . . 

Vénélie  

Emilie  

Toscane  

Marclie  

Ombrie  

Latium  

Abruzze  Mol. . 

Campanie  

Fouilles  

Basilicata .... 

Calabre  

Sicile   

Sardaigne  

Total  


Excéd.  des 

Population 

naissances 

en 

sur 

1881 

les  décès 

3.070.250 

448.997 

892.373 

124.376 

3.680.574 

674.162 

2.814. 173 

6.34.470 

2.183.432 

3G3.79.5 

2.208.869 

378.768 

^39.279 

176.234 

572.060 

108.783 

903.472 

165.676 

1.317.215 

236.989 

2.896.577 

406.875 

1.589.084 

312.575 

524.504 

H3.534 

1.257.883 

236.164 

2.927.901 

6.53.478 

682.002 

101,662 

de  la 


282.912 
93  312 
389.575 
294 . 496 
119.549 
112.500 
38.227 
36.455 
128.126 
74.3x6 
256.426 
293.348 
24.477 
8S.997 
615.817 
76.672 


28.459.628 


en 
1897 

3.3.53.162 
985.685 
4.070.149 
3.108.669 
2. .302. 981 
2.321.369 
977.506 
608.. 515 
1.031.598 
1.391.551 
3.153.003 
1.882.412 
548.981 
1  346.880 
3.. 543. 718 
758.674 


5.146.544  2  925.225  31.384.858 
Ces  chiffres  seront  rectifiés  par  le  prochain  recensement. 
Ils  sont  probablement  inférieurs  à  la  vérité  ;  en  effet  l'aus- 
mentalion  naturelle  de  la  population  déterminée  par  l'excé- 
dent des  naissances,  pendant  les  années  postérieures  à  1881 
aete  beaucoup  plus  grande  que  pendant  les  années  précé- 
dentes, l^t  si  le  mouvement  de  l'émigration  a  été  plus  actif 
depuis  1881,  il  n'a  pu  réduire  l'augmentation  annuelle  dans 
188^°^°^^       arithmétique  observée  pendant  la  décade  1871- 

Si   aux  chiffres  du  recensement  de  1881,  on  ajoute  l'excé- 
dent des  naissances  de  1882  à  1897  et  le  total  de  l'émiaration 
pendant  cette  période,  le  chiffre  de  la  population  est 
de  3  .678.790,  soit  200.000  habitants  de  plus  environ  que  dans 
le  calcul  reproduit  ci-dessus. 


Le  Budget  rectifié  de  prévision  pour  1898-99  —  La 

t:„:.ri/„  Uflirinle  vient  de  publier  la  loi  portant  api)ro]5ation 
du  ''>''Jg''L  <^le  p'X'visiou  des  recettes  et  des  dépenses  pour 
1  exercice  1898-99.  En  voici  les  données  principales  : 

Recettes  et  Dépenses  effectives 

Recettes  L.     1.603.790.8,56  04 

Dépenses   1.592.304  7.=.0  96 

Excédent  des  recettes . . .  L.         11.486.105  08 

Constructions  de  Chennn.s  de  fer 

I^ecetles  l.  565.465  47 

Dépenses  

Excédent  des  dépenses..  L. 


18.645.983 


18.080.517  53 
Mouvement  des  Capitaux 

Recettes   L.         24.102.703  38 

Dépenses   24.291.569  72 

Excédent  des  dépenses..  L.  188.8ti6  34 

Virements  (Pa)-tiie  di  giro) 

Recettes  l.         64.842.949  31 

Dépenses   64.842.949  31 

» 

Knseint^le 

Recettes  L.     1.693.301.974  20 

Dépenses    1.700.085.252  99 

Excédent  des  dépenses..  1,.  6.783.278  79 

Le  budget  de  prévision  pour  1898-99,  déposé  sur  le  bureau 
de  la  Chambre  par  le  ministre  M.  Luzzatti,  en  novembre 
1897,  se  soldait  par  un  excédent  définitif  de  recettes  de 
27,824.000  lire,  résultant  d'un  excédent  de  55.119.000  lire  aux 
recettes  et  dépenses  effectives,  et  d'un  déficit  de  18.081  OOO 
lire  aux  constructions  de  chemins  de  fer  et  de  9.214.000  lire 
au  mouvement  des  capitaux. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Portugal 


Mais,  d'après  des  notes  de  variations  concernant  des  recti- 
fications dans  les  prévision»  des  recettes  et  des  crédits  sup- 
plémentaires que  les  troubles  de  mai  et  d'autres  événements 
avaient  rendus  nécessaires,  M.  Luzzatti  lui-même  avait  dû 
réduire  l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  effectives  à 
36.768.000  et  l'excédent  final  à  14,330.0C0  lire. 

Son  successeur,  M.  Vacchelli,  modifia  encore  une  fois  les 
prévisions,  et  les  résultats  de  ces  modifications  sont  fixés 
dans  les  chiffres  que  nous  avons  indiqués  plus  haut. 

ta  Récolte  des  agrumes.  —  La  récolte  des  oranges, 
mandarines,  citrons,  cédrats,  etc.,  a  été  abondante  en  Italie. 
Elle  s'élève  à  4.912.500  quintaux,  supérieure  de  1.250.0C0 
quintaux  à  celle  de  lh'.]7-lb98  et  d'environ  625.000  quintaux  à 
une  récolte  moyenne. 


Coarrler  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  9  février  1899. 

Le  Marché  est  assez  actif,  mais  l'attention  se  porte  plutôt 
sur  les  valeurs  que  sur  les  rentes.  Leur  allure  est  assez  incer- 
taine et  la  tendance  qu'elle  manifeste  sur  les  marchés  étran- 
gers n'est  pas  faite  pour  ranimer  notre  Marché. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  101  57  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  585  ...  Ranque  Nationale,  1.044.  Méridionaux,  767. 

PORTUGAL. 


Budget  de  1899-1900.  —  Le  Rudget  portugais  pour 
1899-1900  vient  d'être  déposé  par  le  Ministre  des  Finances. 
Voici  comment  il  se  balance  aux  recettes  et  aux  dépenses  : 

RECETTES 

Ordinaires  :  Milreis 

Impôts  directs   11.891.601 

Timbre  et  enregistrement   5.277.5(X) 

Impôts  indirects   24.aOI.!^30 

Impôts  additionnels   1.122.200 

Riens  nationaux  et  recettes  diverses   4.674.540 

Compensation  des  dépenses   3.505.910 

Total   50.773.581 

Extraordinaires  : 

Partie  de  l'opération  de  crédit  réalisée  sur 
les  pensions  pour  cet  exercice  suivant  la 
loi  du  1«  septembre  1^97   900.000 

Impôt  additionnel  extraordinaire  de  5  0/0 
sur  toutes  taxes  jusqu'au  30  juin  1900. . .  700.000 


Total   52.373.581 

Excédent  de  dépenses   1.545.715 

Total  général   53.919.296 


DÉPENSES 

Ordinaires  : 

Charges  générales  

Dette  publique  consolidée.  

Dilférencc  des  changes  

Finances  -  

Intérieur  

Cultes  et  justice  

Guerre  

Marine  et  ultramar  

Affaires  étiangères  

Travaux  publics,  commerce,  industrie  

Caisse  générale  des  dépôts  et  établisse- 
ments de  prévoyance.  

Total  

Extraordinaires  


Milreis 
9.755.918 
18.124.3.04 
500.  ('00 
3.702.007 
2. 400. 594 
1.002.578 
5.973.128 
4.272.054 
3  6.097 
5.460.980 

69.337 
51 .607.057 

  2.312.239 

Total  égal   53.919.296 


les  bases  de  cet  impôt  et  lai  ferait  produire  un  rendemen 
supplémentaire  de  400  contes  ; 

2°  Sur  une  diminution  des  charges  de  la  prime  sur  l'or,  si 
cstto  prime  reste  aux  environs  de  42  0/0  ;  les  calculs  du  bud- 
get étant  faits  sur  une  prime  de  50  0/0,  l'économie  à  réaliser 
de  ce  chef  n'est  pas  inférieure  à  504.000  milreis  ; 

3»  Sur  l'eflét  de  réformes  administratives  qui  amèneront 
une  réduction  des  services  de  150  contos  ; 

4°  Sur  une  somme  d'environ  800  contos  disponible  dans  les 
provinces  d'outre  mer,  provenant  du  produit  de  l'émission  de 
bons  de  poste. 

Il  est  à  noter  que  la  recette  extraordinaire  de  SOO.OOO  milreis 
prévue  pour  l'opération  de  crédit  basée  sur  les  pensions  doit 
être  réduite  en  1900-1901  à  450.000  mili-eis  et  doit  cesser  com- 
plètement l'exercice  suivant.  De  même,  la  recette  provenant 
des  bons  de  poste  d'uUramar  est  éventuelle  et  ne  se  repro- 
duira pas  les  années  suivantes.  Le  Ministre  se  réserve  de 
présenter  dans  des  projets  spéciaux  les  mesures  destinées  à 
améliorer  certains  services  et  à  couvrir  les  insuffisances  qui 
pourront  se  produire  de  ces  divers  chefs. 


Le  Commerce  Extérieur.  —  L'Administration  générale 
des  Douanes  et  des  Contributions  indirectes  vient  de  distri- 
buer son  bulletin  statistique  relatif  au  commerce  extérieur 
de  janvier  à  fin  novembre  1898. 

Les  indications  que  donnent  ce  bulletin  confirment  une 
amélioration  progressive  : 

janv.  à  fin  nov. 


Comparées  aux  recettes  de  1898  1899,  celles  de  1899-1900 
sont  évaluées  avec  une  grande  modération  :  elles  sont  infé- 
rieures à  celles-là  de  1.229.661  milreis,  dont  679.661  pour  les 
recettes  ordinaires  et  5.50.000  pour  les  recettes  extraordinaires. 
Quant  aux  dépenses,  elles  présentent  une  augmentation  de 
680.253  milreis  aux  dépenses  ordinaires  et  une  diminution 
de  7.023  milreis  aux  extraordinaires. 

Ainsi  qu'on  le  voit  dans  le  tableau  ci-dessus,  le  déficit 
prévu  est  de  1.545  contos.  Pour  y  faire  face,  le  Ministre 
compte  : 

1"  Sur  une  pins  forte  recette  de  l'impôt  du  timbre,  après 
approbation  d'un  projet  soumis  au  Parlement,  qui  remanie 


1897 


1898 


Importation  (Contos  de  reis 

1.  Animaux  vivants   2.423  2.917 

2.  Matières  premières  pour  les  arts 

et  l'industrie   13.629  18.259 

3.  Fils,  tissus,  feutres  et  produits 

manufacturés  respectifs   4.6'-'2  5.274 

4.  Substances  alimentaires   12.376  12.643 

5.  Appareils,  instruments,  machines, 

etc   1.713  2.537 

6.  Produits  manufacturés  divers   2.629  3.027 

Emballages   J_0  66 

Total   37.460  44.726 

Or  et  argent   237  2.167 

Totaux   37.698  46.894 

Exportation 

1.  Animaux  vivants   3.165  3.150 

2   Matières  premières  pour  les  arts 

et  l'industrie   4.968  4.711 

3.  Fils,  tissus,  feutres  et  produits 

manufacturés  respectifs   t. 4 40  2.406 

4.  Substances  alimentaires   13.978  16.445 

5   Appareils,  instruments,  machines, 

etc   69  89 

6.  Produits  manufacturés  divers   1.505  1.607 

Total   25.127  28.411 

Or  et  argent   2.042  2.032 

Totaux   27.169  30.453 

Réexportation  et  transit 
Marchandises  : 

Réexportation   7.841  10.918 

Transit   1-415  2.145 

Total   9. -^56  13.064 

Métaux  précieux  : 

Réexportation   »  " 

Transit,   »  £^ 

Total   9.250  13.372 


Recettes  Douanières.  —  'Voici  quelles  ont  été  de  juillet 
à  décembre  les  recettes  douanières  auxquelles  participent, 
au  delà  de  11.400  contos,  les  créanciers  de  la  dette  extérieure  : 


1"  semestre  de 


1892-  1893. . . 

1893-  1894 . . . 

1894-  1895... 

1895-  1896 . . 

1896-  1897.. 

1897-  1893. . 

1898-  1899.  . 


Droits  de 
Importations  Exportations 


Reis 

4  785:055  550 
6.035:634  255 
5,979:891  ll2 
6.850:145  163 
5.99ii:.325  868 

5  817:520  8.'i2 
5.483:867  646 


Reis 
175.085  773 
151:208  818 
156:731  213 
183:400  842 
187:482  919 
186:409  732 
240:749  769 


Total 

Reis 
4.960:131  333 
6.186:843  073 
6.136:622  £25 
7.033:546  005 
6.183:808  787 
6.003:9:0  584 
5.724:617  415 


LM^ONOMrSTH  KUIIOPKKN  -  Serbie  et  Suisse 
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SERBIE 


Discours  du  Trône.  -  Nous  détachons  le  passage  suivant 
du  discours  du  Trône  prononcé  à  la  clôture  de  Ta  Skoup- 
tcnina  :  ' 

«  Voulant  donner  le  bon  exemple,  vous  êtes  parvenus  par 
le  vote  do  la  loi  sur  la  presse,  de  celle  sur  les  droits  d'asso- 
ciation et  de  reunion,  ainsi  que  de  celle  sur  les  Conseils 
généraux  et  d  arrondissements,  à  faire  cesser  dans  le  pays 
déchirait      1  espace  dune  année,  l'esprit  de  discorde  qui  'le 

«  En  suivant  toujours  la  même  voie,  vous  avez  apporté 
rEUit^'°^  ^  i-eorganiser  et  à  fortifier  les  finances  de 

fr.Lr''^  lois  sur  la  confection  du  budget  de  l'Etat,  le 
fonctionnement  des  caisses  publiques,  l'organisation  de  la 
comptab.hle  générale,  et  surtout^ar  la  loi'douanière,  vous 
avez  pose  les  bases  de  la  réalisation  des  économies  et  de 
l'augmentation  des  revenus  de  l'Etat.  économies  et  de 

_  "  Vos  efforts  -visant  les  progrès  économiques,  ont  été 
également  nombreux  et  utiles  au  pays.  Votre  législàtion  sur 
les  association.s  agricoles  et  industrielles;  l'élevage  et  les 
stations  agricoles  :  la  culture  des  arbres  fruitiers  :  sur 
1  encouragement  a  donner  à  l'industrie  nationale;  la  réorga- 
nisation du  Crédit  Foncier,  ainsi  que  par  les  autres  iSis 

ïr^ZlT.  ^'V  ^'"^^  créé,  Messieu;! 

les  ueputes.  des  garanties  sérieuses  et  réelles,  pour  le 
la  Son!""^  constant  des  forces  productives  de 

«  Votre  loi  sur  la  réforme  scolaire  ainsi  que  celles  sur  les 
chemins  de  fer,  seront  autant  de  puissan  s  leviers  pour  la 
transformation  morale  et  matérielle  de  la  Serbie 

«  Par  la  convention  sur  le  raccordement  des  voies  ferrées 
Zlr^TnL  ^IT  R'^yaume  voisin  et  ami  de 

Koumanie,  nous  avons  assure  un  nouvel  essor  à  notre 
deùTnâtionf  traditionnelle  qui  unirîés 

«  Après  des  travaux  législatifs  aussi  féconds  que  ceux  que 
vous  venez  d  accomplir,  il  faut  seulement  du  temps  de  la 
Sdlnted/;.  persévérance  pour  obtenir  u"J 'réïolte 
abondante  de  ce  que  nous  avons  somé  ;  et  pour  recueillir 
ce  te  belle  moisson,  J'aurai  soin  d'assurer  la  stabilité  néces 

Nouveaux  chemins  de  fer  en  Serbie.  -  La  Skoupch- 
tina  serbe  a  récemment  voté  un  important  projet  de  loi 
présente  par  e  Ministre  des  travaux  publics,  au  sujet  de  la 
construction  des;^on2e  nouvelles  voies  ferrées  suivantes  : 
i •  ■^^'^''^'^^  -  Obrenovats  -  Laïkovats  -  Valié vo-Koziérice  -  Po  - 

2°  Stolats-Krouclievats-  Trstenik  -  Kraliévo-  Tchatchak-  Po  - 
jega , 

/!  '.^'/îji'^^-Kremna-Mohra-Gora-frontière  bosniaque- 
f  Mladenovats-Lazarevats-Laïkovats  • 
o"  Kragoujévats  Gulerevci-Kraliévo  • 
d^*;a.^"'''-^^°^^j'^'ats-Zaïtchar-Négotine-Brza  Palanka-Kla- 

Q°,  SI^'J  ?™''?"P\'é-Kourchoumlié-frontière  turque  : 
8"  Patatchme-Loukovo-Boliévals-Zaïlchar- 

>  Di'hravitsa-Pojarévats-Petrovats  Jagoubitsa-Zaïtcliar- 
1C°  Petrovats  Zabare-Velika-PIana-     '^""""■'^'^  z-auciiai  , 

11"  Cliabats-Lochnitsa-Lojnitsa  ' 

Parmi  ces  lignes,  celles  de  Nich  à  Klodova  et  de  Nich- 
Kourclioumlié  a  la  frontière  turque  seront  construites  à  éS 

torïeVrôe'Z\''?m':Y'f  "{l'^'^'  quelles  constUuenUa 
ZI  et  quelles  serviront  un  jour  h  relier 

IvnL  ^'^^^n,  roumains  et  sez'bes  avec  la  mer  Adriatique  " 
ou"S;iîe''  Sm''7fi^''  voie  nTmale 

comnéte,  ^'  '>",'^^"^  ''^         décidera  le  xAIinistére 

crsir  lu  e  1,^  li^      P''^'^'",'^  ^  ^-^'o'"^^^       Gouvernement  à 
de  l'FH     ^^t^fT-  P^J?^''^^  «o^t  sur  les  recettes  du  budget 
e  1  Mat,  soit  a  laide  d'un  emprunt;  dans  le  cas  où  il  le 

ofis'tructfÔn%T"''f         P*^""-'^'^  colcéde  la 

'  onsu  uclion  a  des  entrepcneurs. 


SUISSE 


-^•arth^P  7^1^^,'°'  Sociétés  par  actions. 

'Om^^]£^im^l'''^'r'  *f  ^"""^^^^  en  Serbie  du 

&  fair^nTri?     Î-  ^'P"'''''''  ^"^^^  étrangers  pou- 

laquelle  le  nombre  des  actionnaires  ctran'^ers  susceptible^ 


Les  Banques  d'Emission  suisses.  —  Les  35  banriues 
Musses  denussuon  possédaient,  à  la  fin  de  1S98,  un  canital 
verse  de  1(39.770.000  fr.  L'émission  autorisée  (le  billets  de 
banque  s'élevait  à  229.250.000  fr.,  dont  228.850  000  ont  élé 
eliectivement  émis.  La  circulation  ellective  s'est  élevé  ■  au 
maximum  a  216.540.(100  fr.  Le  rapport  delà  couverture  entre 
la  circulation  des  billets  de  banque  et  la  réserve  en  espèces  a 
i^^^n^a'"''  fon^T'  ^*  élevé,  en  1898,  à  53.7  0/0  contre 

59.5  0/0  en  189i.  Le  taux  olTiciel  de  l'escompte  a  été  le  ,'lus 
d?  4^31  O/o"""  "^"^^  constatés  depuis  1892  et  a  été 

■u/pfnf  '^i"  '"''^"^^  sur  la  France  a  de  nouveau  monté  et  a 
atteint  pour  la  moyenne  de  Tannée  100. ?L 


Recettes  des  Douanes  suisses.  —  Les  recettes  des 
douanes  se  sont  élevées  en  décembre  1898,  à  5.709  444  fr  15 
contre  5.229  819  fr.  T7  en  décembre  1897  L'excédent  des 
rece  es  en  décembre  1898  est  donc  de  480.124  fr   38  lIs 

K7%?or"e-^'''''T '^^l^  décembre  1898  à 

48.807.512  fr.  G.)  contre  47.898.510  fr.  14  en  1897.  L'excédent 
des  recettes  s'eleve  d  .ne  en  1898  à  909.002  fr  51  ^^«ueni 


Régie  des  Alcools.  —  Le  bilan  provisoire  de  la  ré^ie  des 
alcools  pour  l!^w8  accuse  un  excédent  de  recettes  de  7.260  OOO 
francs,  au  heu  de  6.4^9.600  fr.  prévus  au  budget  '"'''^•"'^^ 

ob^;nu  jusqu'ici.^'''""'"  ^'^^^  P'"^  ^^^^'^^^^  été 

L'excédent  de  1898  est  dû  à  une  plus-value  de  101  089  fr 

de  l'akoor""  "monopole  et  de  679.311  francs  sur  la  vente 
Le  Conseil  fédéTal  a  décidé,  sous  réserves  de  l'approbation 

de  6  iii'^?-  fri';:^;/'^''  '^^^'''^   '^^"t^"^  ™ 

population  '  '=°"^'^P'^°'l  à  2  fr.  20  par  tête  de 

Les  acomptes  déjà  payés  s'élèvent  à  3.911.000  francs 
Jl  reste  donc  à  répartir  2.542.334  fr  40 
Le  canton  de  Berne  recevra  467.491  fr.,  Fribourg  103  563  fr 
ressm  110.081  fr.  20,  Vaud  217.853  fr.  40,  Yaki^SS  24^1  fr  46' 
Neuchâtel  94  481  fr.  40,  Genève  9>.423  fr  60  ' 
rin  !1  ^  comprenant  cette  répartition,  les  cantons  auront  retiré 
du  monopole  de  l'alcool  depuis  1887-88,  jusqu'.'n  1898  ULe 
somme  totale  de  61.522.770  francs 


1  '"^f  mettes  des  Chemins  de  fer  Suisses. -Les recettes 
au  p/'J'^'-f/t^e  sont  élevées  en  décembre  1898  à  2.029  20i)  fr 

1  327'nri'J"-°^-,       .ti^','?^-'^  Les  dépenses  ont  été  de 

I.  327.!,00fr.  contre  ].2(j0.482  en  1897 
L'excédent  est  de  101.700  fr.  contre  750  615 

w'87?)'pn'%qw''  1-'''       1^^^  '^^  27.-'37.013  fr.  contre 
19<!.8,0  en  189/.  Les  dépenses  .se  sont  élevées  à  15.579  483 

ÎS/^aV^^^^-V'-i'^/'^V^^^o^^^"^  des  recettes  est  donc  de 

II.  bo8.430fr.,  contre  11.  741.703  en  1897. 

hr7i«<'if  "  •'^'^e^^f  .fe  transport»  du  Jura-Simpîon  endécem- 

en"déSbr:?^9"7'.'''^"^  ^  '^-'^  ^-«'«-"00  fr. 

de^nip*^î'i^!'^!^c*!f^-'■'"'®^'''^  diverses  et  des  dépenses  pour  le 
deinier  mois  de  1  année  ne  sont  pas  encore  établies 

Le  total  des  recettes  do  transport,  non  comprises  les  recet- 
tes diverses  a  ete,  en  1898  de  22.501.305  fr.  contre  30.391.302 
■latines  611  loui. 

i;^7  ^?4.'o°o'r®^  du  (îo</;«,v/  se  sont  élevées  en  1898  à  18  rail- 
lions 306.8.-3  fr.  soit  543.658  de  plus  qu'en  1897.  Les  dépenses 
ont  ete  de  9.916.882  fr.  soit  43.0(J0  fr.  de  plus  qu'en  1897 

h  excédent  des  recottes  sur  les  dépenses  s'élève  à  8.499  S91 
Irancs,  soit  600.300  de  plus  qu'en  1897.  o.<it,î,.a»i 


L'Assurance  en  Suisse.  —  Au  31  décembre  1896,  les 
capitaux  assures  on  Suisse  étaient  : 

Pour  l'assurance  vie  Fr. 

—  incendie   10. 

Quant  aux  primes  payées  en  Suisse,  elles 

en  chiffres  ronds,  comme  suit  : 

Pour  l'assurance  vie  Fr. 

—  incendie  

—  -'•ccidents  

—  transports  

—  bestiaux  et  grêle  . . 

—  bris  des  glaces,  con- 

duites d'eau  


j80.000.COO 
.61)0. 000.  C  00 

peuvent  s'établir, 

23.500.000 
13.300.000 

8.(X)(l.00O 

1.500.(JOO 
935.000 


Soit  un  total  de  plus  de  47  millions  payés 
par  année. 


166.000 
rien  qu'en  primes 


ino 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Dette  de  l'Etat  de  Minas  Geraès.  —  Voici,  d'après 
le  Biario  de  Minas,  le  tableau  delà  dette  de  l'Etat  de  Minas- 
Geraès : 

DETTE  INTÉRIEURE 


Dette  consolidée  : 
13  193  apolices  de  la  valeur  nominale  de 

i.OOO  S  et  intérêt  de  5  0/0  annuel   13.193:0008000 

23.666  apolices  de  la  valeur  nominale  de  200  g 

et  intérêt  de  5  0/0   4.533:200  000 

17.726:20('g000 

Bette  flottante   4.632:0678000 

Emprunt  des  orphelins (intér.  5  0/0  annuel)..     2.705:854  001 
Dépôts  à  la  Caisse  économique  de  l'Etat 
(intérêt  do  5  0/0  annuel)   810:000  000 

8.147:9218001 
Total   :i5. 674:1218001 

DETTE  EXTÉRIEURIS 

Francs 

63.044  titres  de  la  valeur  nominale  de  SOOfr.,  — 

intérêt  5  0/0  annuel   31.522.000 

Solde  de  l'avance  de  15  millions  de  francs. . .  14.000.000 

Total   45.522.000 


Total  général  des  dettes  de  l'ELat  (change 
moven  do  1  milreis  =  1  franc)   71.396:1218001 


La  Polyculture.  —  «  Le  prix  peu  rémunérateur  qu'obtient 
actuellement  le  café,  écrit  le  Brésil,  a  fait  réfléchir  quelques 
planteurs  qui  se  sont  enfin  décides  à  tenter  la  polyculture  ; 
dans  l'Etat  d'Espirito  Santo,  d'après  nos  informations,  on 
trouve  des  céréales  en  abondance  et  l'importation  est  presque 
nulle  ;  à  Sam  Paulo,  des  essais  ont  été  tentés  également. 
Nous  apprenons  aujourd'hui  qu'un  planteur  de  Gampinas, 
M.  Avelino  Teixeira,  a  monté  une  fabrique  pour  préparer  la 
farine  de  manioc  et  tirer  directement  profit  de  ses  plantations  ; 
cette  année,  il  va  récolter  500.000  racines  de  manioc  et  il 
espère  en  obtenir  10.000  sacs  di'  farine,  de  100  litres  chacun. 

«  Dans  le  municipe  d'Itapetininga,  un  agriculteur,  M.  Jqao 
Gaçapava,  a  planté,  au  mois  de  .juin,  en  un  terrain  considéré 
de  mauvaise  qualité  et  peu  préparé.  500  grammes  de  blé; 
malgré  la  sécheresse,  il  a  pu  récolter,  en  décembre  dernier, 
22  kilos  500  grammes  :  le  chiffre  nous  paraît  encourageant.  >- 


ÉTATS-UNIS 

La  Ratification  du  traité  de  paix.  —  En  séance  secrète  du 
6  courant,  le  Sénat,  après  avoir  entendu  quelques  discours  pour 
ou  contre  le  traité  de  paix  avec  l'Espagne,  et  rejeté  un  amen- 
dement tendant  à  rédiger  l'article  de  ce  traité  relatif  aux  Plii- 
lippines  dans  des  termes  semblables  à  celui  relatif  à  Cuba,  a 
procédé  au  vote. 

Le  scrutin  a  donné  57  voix  en  faveur  du  traité  et  27  contre. 
Le  Sénat  se  compose  régulièrement  de  90  membres,  mais  plu- 
sieurs sièges  ne  sont  pas  encore  pourvus.  Il  n'y  avait  donc 
que  84  votants.  La  majorité  dos  deux  tiers  requise  pour  la 
ratification  était  do  L6  voix.  Le  traité  est  donc  approuvé  à  la 
majorité  d'une  seule  voix,  grâce  à  l'appoint  des  trois  séna- 
teurs .lones,  du  Nevada,  Mac  Enery,  de  la  Louisiane  et  Mac 
Laurin,  de  la  Caroline  du  Sud,  qui  au  dernier  moment,  sont 
passés  à  la  majorité.  ,  .,.  . 

Il  semble  que  l'attaque  de  Manille,  où  les  Phibppms  ontete 
repoussés,  ait  déterminé  ces  indécis  à  voter  pour  la  ratifica- 
tion, mais  bussilôl  après  le  vote,  l'un  d'eux,  M.  Mac  Enery, 
s'est  empressé  de  déposer  une  résolution  déclarant  que  la  ra- 
tification n'entraînait  aucune  intention  d'annexer  les  Philip- 
pines, que  le  but  du  Gouvernement  est  d'établir,  dans  l'ar- 
chipel, un  Gouvernement  approprié  aux  besoins  des  halutants, 
de  préparer  ceux-ci  à  se  gouverner  eux-mêmes  et  de  prendre 
des  mesures  propres  à  développer  les  intérêts  des  citoyens  et 
des  habitants  do  rarchipel.  ■,      ,      .  , 

Le  Sénat  n'a  pris  aucune  décision  au  sujet  de  cette  resolu- 
tion ;  mais,  d'après  le  Herald,  cette  simple  déclaration  de 
politique  future  a  des  cliances  d'être  adoptée. 

Le  séiialour  liacon  a  renouvelé  de  son  côté  son  projet  de 
résolution  Ijeaucoup  plus  catégorique  et  comportant  un  enga- 
ment  formel  de  reconnaître  l'indépendance  de  l'archipel. 

Le  sénateur  lloar,   leader  de  l'opposition,  a  présente  un 


amendement  comljattant  l'idée  d'imposer  un  Gouvernement 
aux  Philippines,  mais  il  a  été  rejeté. 

Le  président  Mac  Kinley  va  immédiatement  sanctionner  le 
vote  du  Sénat  et  notifier  la  ratification  à  l'ambassade  de 
France  pour  qu'elle  la  porte  à  la  connaissance  du  Gouverne- 
ment de  Madrid. 

Le  vote  du  traité  donne  les  coudées  plus  franches  à  M.  Mac 
Kinley  pour  agir  aux  Pliilippines.  Dans  une  conférence  entre 
le  Président  et  les  autorités  militaires  et  navales,  il  a  été  dé- 
cidé de  pousser  vigoureusement  les  opérations  pour  la  sou- 
mission des  Philippins  réfractaires  et  des  instructions  dans 
ce  sens  seront  envoyées  à  l'amiral  Dewey  et  au  général  Otis. 


Le  Canal  du  Nicaragua.  —  La  Commission  du  com- 
merce de  la  Chambre  a  décidé  d'émettre  un  rapport  favora- 
ble au  projet  du  canal  du  Nicaragua,  dû  à  M.  Hepburn,  avec 
certains  amendements,  au  lieu  du  projet  Morgan  adopté  par 
le  Sénat. 

Les  principaux  amendements  introduits  par  la  Gominission 
sont  les  suivants  : 

Le  Président  est  autorisé  à  acheter  aux  Gouvernements  du 
Nicaragua  et  de  Costa-Rica  les  territoires  nécessaires  pour 
le  percement  du  canal  et  à  procéder  ensuite  à  sa  construc- 
tion. La  direction  des  travaux  serait  confiée  au  Département 
de  la  guerre. 

Une  somme  de  124  millions  de  dollars  est  allouée  pour  cet 
objet. 

Un  article  tendant  à  autoriser  le  Gouvernement  à  acquérir 
la  propriété,  la  juridiction  et  la  souveraineté  entières  du  ca- 
nal a  été  rejeté. 

Ce  projet  ne  fait  aucune  mention  du  traité  Clayton-Buhver 
ni  des  garanties  pour  la  neutralité  du  canal. 


Le  Marché  Fina.ncier  de  i^ew-lTork 


New-York,  le  8  février  1899. 

L'efl'ervescence  dont  le  Marché  a  donné  la  preuve  n'avait 
pas  été  constatée  depuis  longtemps  :  elle  rappelle  les  plus 
loeaux  jours  des  grandes  périodes  d'affaires. 

Les  nouvelles  des  Philippines  ont  cependant  causé,  au  début 
de  la  semaine,  un  certain  courant  de  réalisations,  mais  ces 
ventes  ont  été  facilement  absorliées  et  les  dernières  informa- 
tions ont  rassuré  l'opinion  publique. 

Le  Stock  Exchange  sei'a  fermé  lundi  prochain  en  l'honneur 
de  l'anniversaire  de  la  naissance  de  Lincoln  :  les  boursiers 
ont  demandé,  à  l'unanimité,  que  -le  chômage  commence 
samedi  afin  de  permettre  aux  brokers  de  prendre  quelque 
repos  après  ces  journées  d'intense  animation.  Ce  fait  seul 
vous  donne  une  idée  des  tendances  qui  régnent  ici. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  ont  subi  des  réalisations, 
mais  leur  fermeté  ne  se  dément  pas. 

0\\coi&VAtchison,i\.9A.  5/8;  la  Mihoaukee,  à.l2ô  lj'2;ïeLake 
Shore,  à  200  1/2  ;  VErie,  à  14  bl8;le  Reading,  à  21 1/8;  le 
Calumet,  à  790;  le  Canadian  Pacific,  à  85  7/8;  V Illinois  Cen- 
tral, à  115  3/4  ;  le  Louisville,  à 64  3/4;  le  New-York  Central, 
à  136  3/8  ;  l' Union  Pacifl.c,  à  46  3/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  du  Mexique.  —  La  statistique  du  com- 
merce extérieur  du  Mexique,  pour  le  premier  trimestre  de 
l'exercice  1898-99,  présente  les  résultats  suivants  (La  com- 
paraison est  faite  avec  la  période  correspondante  de  1897-98)  : 

Importations 

Marchandises 

Exemptes 

trimestre        de  droits       Taxées  Total 

(En  piastres-argent) 

1898  99   3. 214. .569     18.627.751  21.842.320 

1897-98   3.394.171     18.306.173  21.700.344 

Ditr.  en  1898-99.    —  179.602     -f-  321.578  141.976 

Calculée  en  monnaie-or,  d'après  le  tableau  de  l'ordonnance 
générale  des  Douanes,  les  importations  ont  donné  les  résul- 
tats suivants  : 

(Piastres-or) 

1"  trimestre  1898-99   10.082.624 

_         1897-98   9.449.085 

Augmentation  en  1898-99   633.539 
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1"'  triniostre 


E-ryorlations 

Marchandisi 

]'^xeniptt>s 
de  droits 
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Taxées 


Total 


1898-99., 
•98 . 

en  1898-99. 


1897-98   2B.148'.S:-jl 

Au 


[En  piastres-argent) 
3->.722.a47     7.376.172  40.098.519 
!i.  393. 949  31.342.780 


0.573.516     2.182.2i;3  8.755?739 


Le  Commerce  des  Huiles  d'olives.  — La  majeure  mrfiP 
sixlle^  ''''''''''       i-Poi-tations  pendant  les 

Années  Kilogrammes  en'^ihistres 

Ifmmt   f  «67218  136~787 

1894-1895   4t5'973 

189  i- 1897   453  198 

1S47  t-yo-i^b  130.27/ 

^^^'-^^■^^   301.818  101.{*8 

co™,lil,l,  de  qualilé  inférieure,  nS/  îé  S'  ™î„  'ï„«"de 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

M^^^,!^^""""^^,  '^^''^         République  Araentine  _ 

née  pour  l'agriculture  de  l'Argenth  e  les  nr  x  d    h  ""r, 
laine  ayant  été  favorables  eties  récoîtes^ï  néî  \eïen  îti  ' 

ï j|  s'éi  bl^rUI^ -^-l^af,^ JS^^ 

Les  saulerelles  ne  causent  nln'j  Tutanf  ,r„i  couia. 

^nnf°f' Î°"^  ^""^  ^n"""'  ^""^  évaluations  de  la  récolte  du  hV. 

SJS^i^js^r^^t^.Sï^'ï^iXT::::.  s 

.  quelle  elle  avait  été  de  1  600  000  tonnes  pIiI  '  P'^"'^^"*'.  la- 
atteindre  2.000.000  de  tonn^  ca  ■  il  n'^â  d  d'énci7'''îl^  "'^""^ 
cun  district  et  la  qualité  sera  é-ale  neiU  Vonne    r  l  v 

grande  importance  relativement  -i  Vv           '        -^^'^  ""«^ 

la  culture  ultérieure  du     ,  V'    -f''°",P'^^^^  ^ 

ment  dans  le  sud  ^'^'^"'^  développe- 

La  baisse  de  l'or  diminue  bien  un  npn  in  ■ 

de^expSLns'îtl^n^li^^^^^^^  ^^^"^f  calculé  sur  la  base 

exactef  de  la  su  fae  1  ée)  Ciïs'n'f-'^'  statistiques 

pensait  généralenient  du  rèSênt^^do^  ■'^"^  ^  °" 

tinuerontrL^^îivrer  a7x  ,  êmpf..^^^^  con- 
qu-ils  y  trouveront  irr  vie  avec  res^^  longteiups 
éventuelles.  Aussi  lonatemn«  tnf  iv,  ^  bonnes  années 

la  vie  à  bon  niarcl  é  r  vXt^ip  rl  ^  ^""^"'^'^  et 

et  exportateur  de  fé  OnS  v^. '^'"•'^  Pay»  producteur 
portation  dépendra  bier  .h  i  toujours  du  maïs,  et  l'ex- 
prix.  à  moiK'nne     .   ,  "i^^  ^es 

cit;  car  rabsornt  on    i  ,  v         Prolongée  ne  cause  un  déli- 

l^'.ugmentatn  d^  Troupeaux'  llV'J'lf  '^"^'"•^"1'^  ^''^'^ 
porter  le  maïs  sous  for^^^^^^r^^^  t^I^t^f- 


du  blé,  elle  est  hors  de  doute,  parce  que  la  consommation 
n  augmente  pas  proportionnellement  à  ki  producUon 
Le  tableau  suivant  indique  le  mouvement  du  blé  dans  1-. 

Surface  Ronde- 
«ecolte  ensemencée  ment 

-l' T I  —  -Par 

iotai      Lvaluation  acre 


Cam- 
pagne 


Exporta-  Con- 
tion  sommation 
Blé  Blé 

et  farine  et  semences 


1890 
1891- 
18H2 
I.S93 
l.'S94- 
1895- 
1896- 
18a7- 


Tonnes 
405  000 
495.000 
1.0.50.000 
1.055.000 
1.055  000 
623.000 
136.000 
770.000? 


Tonnes 
440.000 
485.000 
535.000 
575.000 
590.000 
610.  OÛO 
600.000 
630.000 


Tonnes 
845.000 
980.000 
1.5S5.000 
2.240.000 
1.675.000 
1.223.000 
736.000 
1.400.000 


Moyenne  des  huit  campagnes. 


Acres 
2. 700. OÛO 
3.300. OOO 
4.O00.UO0 
4.600.000 
5.000.000 
5.000.000 
5.000.000 
5.000.000 


Bush. 
12 
11 

14  X. 
18 
12 
9 

5'.; 

10  " 

11  ' 


iionmVma''î"''^^"'^i^^^"^^°"  évalue  l'exportation  à  1  mil- 
lion 600  000  tonnes  ;  la  consommation  ;i  6-50  0l)0-  snii  ,na 
production  totale  de  2.250.000  tonnes.  On  estime  a  5  500  000 
acres  la  surface  ensemencée  et  à  15  bushel.s  le  rendemeî  pT 


L'Immigration  en  1898.  —  Voici  les  r(5«nltatc  ^„  v 
gration  dans  la  République  Argentine  en  IsIs  ;  ' 

Passagers   28  PAS  ' 


La 


•         ,    ,,.  124.136 

lajorite  de  1  immigration  a  été  de  nationalité  italienne. 


URUGUAY 

En  ce  qui  concerne  le  budget,  M  Guestas  ponQ+Qt^" i- 

mes  ladicales  auraient  causé  des  trouble.s  pol  tiques 

Ouaiit  au  paiement  des  obligations  budant ni,.,  =  „ 
où  le  Gouvernement  provisoire  a^-^.i^  .^  f,       '  nioment 

ae  «.!I,jU.oO0  pesos  cotes  à  environ  5=>  n/ii  l  ai 

cerl,licals  i|„i  ,:,.ie„t  changé»  eTlite"      'a  di^Si,,*? 

fn^Hif concerne  la  situation  financière  du  pays  M  (  'n,.s 

Desos  T  PsM  r^''  r "™"lation,  s'élevait'  à^5!569  œO 
Fa  dPt'tP  ^\f-  comprenant  le  se  °ice  de 

.ni   ^  1  s'élevaient  à  près  de  1.300  000  nesos  4 

sonrtfif  ^'^^■^  douanières  et  les  autres 

sources  de  revenus  avaient  été  réduites  au  minimum  •  ■ 

moins,  en  septembre  et  pendant  k.s  mois  s    vants  lé  S" 

vernement  a  commencé  la  conversion  des  cerf  ficats'  l'ait  f^n^ 

aux  dépenses  les  plus  urgentes,  envoyé  des  fonrU  n'  T  ^  1 

pour  le  service  de  la  dettl,  payé  Te  Xv  c'^le  la  deU^^^^'''",'" 

pacifié  le  pays,  rétabli  la  confiLicfet  le  crédit 

A  1  exception  de  certains  chapitres  payés  en'esnèr>P«  1p  i- 

de^tr''''  ^  ^-^'^-^^^  de  1^  g'ierre  civile 

^.  La  situation  du  Trésor  au  31  décembre  1898  peut  se  résumer 

e.sss^;^;i.?siiirpSL^^ïs;-i?s«- 


192 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Asie 


blicuie  etc.  3.242.000  pesos.  Il  faut  en  clédaire  le  crédit  tiré 
de  a  Banque  par  FA^dministration  précédente,  «oi  84b^000 
nesos  ce  qui  laisse  2.8%.0O0  pesos.  Crédit  Po^"  ^^s j^f,^^ 
Tus  l'pe'ce^.oir  encore  pour  le  compte  de  la  période  écoulée, 
1.5G4.0U0  pesos  ;  le  déficit  est  donc  de  83i..300. 

Il  ne  faut  pas  oublier,  cependant  que  l-043-l°0  pesos  oni 
été  consacrés  à  des  dépenses  extraordinaires  pour  la  pacUica 
ti^an  etc  ;  de  telle  sorte  que.  si  les  circonstances  avaient  e  e 
favorables,  on  estime  qu'on  aurait  obtenu  un  excedentde  211.000 

pesos.   

Le  Commerce  des  Huiles  d'olives  -  De  1890  à  |896 
dit  le  MonUeiir  officiel  du  Co^^^merce  le^  quanti  es 
d'olives  introduites  en  Uruguay  par  l  Italie  1  Espagne  et  la 
France,  qui  sont  à  peu  près  les  seuls  importateurs,  ont  ett  . 
Années  Italie  Espagne  France 

(En  kilogrammes) 
1890  .         1.410.752         2-20.487  209.004 

Xm\ 1.374.407         181.893         18b.  409 
1893 1.303.286         199.160  fo.SoO 
:  707.704         362.897  166.%3 

îggl :  689.849         176..561  107.544 

i89,5 641.649         165.6  3  103.261 

S::::'.::!.      ^^^-eso    180-232  99.13b 

11  pst  iisé  de  voir,  à  l'aide  de  ce  tableau,  que  l'importation 
ital  enne  est  encore  de  beaucoup  la  plus  considérable,  bien 
m'èlle  ait  diminué  de  moitié.  En  ce  qui  nous  concerne,  not  e 

lirtation  après  avoir  été  jusqu'en  1893,  à  Peu  pres  celle  de 
lEspai^ne,  lui  est  devenue  inférieure  de  moilie  en  189b  et  ne 
renrésente  aue  le  huitième  de  celle  de  1  Italie,  . 

Il  est  à  remarquer  que  pour  chacun  des  trois  pays  qui  figu- 
rentdant  le  tableau  ci  dessus,  l'importation  a  diminue  dans 
de  notables  proportions,  soit  25  0/0  pour  l'Espagne,  51  0/0 
nniir  la  France  et  51  0/0  pour  1  Italie.  .      j    u  -i  ^ 

P  G  t!e  d\in^ution  est'dui  surtout  à  }'i"troduchon  des  huiles 
de  coton,  de  navets  et  pavots  importées  des  Etats- U nis  du 
Xnrd  tant  en  Uruguay  qu'en  Iialie  même  ou,  comme  a  Mon- 
?evïL,  dles  sont  manipulées  et  employées  en  contrefaçon 
des  huiles  d'olive  européennes  à  bon  marche,  surtout  ita- 
liennes.^   

"VENEZUELA 

rréation  d'une  Nouvelle  ligne  allemande  de  Naviga- 
tion-La Compagnie  Hambourgeoise-Américaine  annonce 
îà  création  d'une  nouvelle  ligne  entre  Hambourg  et  les  ports 
vénézuéliens  Parmi  ceux-ci  se  trouvent  compris  Giudad-Bo- 
ivar  et  Maraca-fbo  qui,  jusqu'ici,  n'avaient  guère  eu  de  corn- 
munications  directes  avec  les  marches  européens.  Leb  navires 
Xctt4  à  cette  1  gne  seront  d'un  faible  tirant  d  eau,  de  fac-on  a 
pïu?oir  remonte'r  l'Orénoque  et  franchir  la  .Jarre  de  M a^^^ 

ïiT m^X;  te  premier  départ  aura  li^  de 
Tramhoiirff  le  15  courant.  Voici  l'itinéraire  annonce  :  départ 
KSluig  escales  aux  Barbades,  à  la  Trinidad,  Cindad- 
Boliva^  Carupano,  Gumana.  Gu^nta,  la  Guayra,  Puerto- 
Ca  eUo  Gurazao  et  Maracaïbo.  L'itinéraire  de  retour  com- 
Snd  a  les  mêmes  ports  avec  une  escale  de  plus  au  Havre 
La  création  de  celle  ligne  ne  pourra  ([ue  contribuer  au  de- 
veloDoement  des  relations  commerciales  entre  le  Venezuela 
Il  S  lemagne.  Elle  donnera  vraisemblablement  un  nouvel 
isor  u  Maracaïbo,  où  l'influence  allemande  est  considérable 
et  qui  Jusqu'à  présent,  n'avait  d'autre  marche  d  exportation 
que  Xew-York. 


JAPON 

La  Banque  du  Japon.  —  Nous  avons  dit,  la  semaine  der- 
nière que  le  Gouvernement  avait  soumis  à  la  Diète  un  pro- 
jet d'augmentation  de  la  limite  d'émission  de  la  Nippon 

Ginko.  ,    X  A  ■ 

Ge  projet  est  accompagné  d'un  second  biU  tendant  â  impo- 
ser une  taxe  à  la  Banque.  Ge  dernier  projet  est  base^sur  ce 
fait  qu'en  augmentant  la  limite  d'émission  de  \^  JSippon 
Ginko.  on  accroîtra  grandement  ses  bénéfices  et  1  Etat  doit 
en  avoir  une  part  : 
Voici  ce  que  \e,Japan  Mail  dit  de  ce  projet  : 
«  La  taxe  doit  être  imposée  de  deux  manières.  En  premier 
lieu  le  Trésor  recevra  6  0/0  des  bénéfices  nets  du  capital 
payé  pourvu  que  le  dividende  des  actionnaires  ne  tombe  pas 
ail  dessous  de  4  0/0.  En  second  lieu,  la  Banque  payera^  au 
Gouvernement  un  tiers  de  la  somme  restant  après  quelle 
aura  fait  l'application  minima  au  compte  de  ses  reserves  et 

aura  égalisé  les  dividendes.  ,  

Ge  dernier  point  demande  une  explication.  Les  règlements 
actuels  de  la  Banque  ne  prescrivent  aucune  hmite  de  divi- 
dende et  ne  fixent  aucun  rapport  entre  le  total  des  bénéfices 
nets  et  celui  des  sommes  portées  à  la  reserve.  Ils  prévoient 
surtout  que  sur  la  somme  valable  pour  la  reserve,  après  que 
le  dividende  a  été  soustrait  des  bénéfices  nets,  un  dixieme  au 
moins  soit  conservé  pour  couvrir  les  pertes  et  égaliser  les 
dividendes  ;  les  autres  neuf  dixièmes  sont  verses  a  la  reserve 
générale  ou  reportés  à  nouveau.  On  voit  donc  que  le  plan  de 
taxation  projeté  est  simplement  le  suivant  :  6  0/0  sur  le  ca- 
pital payé  en  plus  de  la  somme  appropriée  au  dividende  et 
trois  dixièmes  des  profits  nets  restant.  » 


ASIE 


La  Situation  financière.  -  Le  Financial  News  vient  de 
publier  une  lettre  de  son  correspondant  a  Robe,  écrite  au 
mois  de  décembre  dernier,  qui  contient  une  analyse  intéres- 
sante d'un  discours  prononcé  par  le  marquis  Ito  devant  les 
membres  du  parti  libéral  constitutionnel.  _ 

«  La  situation,  a-t-il  dit,  ne  nous  a  pas  permis  de  reculer 
d'un  seul  jour  la  question  de  la  défense  nationale.  Le  pro- 
gramme des  armements  a  déjà  été  élabore,  mais  les  fonds 
nécessaires  à  sa  mise  à  exécution  ne  viennent  pas. 

«  Le  Ministère  actuel  a  été  obligé  de  prendre  des  mesures 
pour  auc^menter  les  ressources,  et  ces  mesures  sont  sem- 
blables à  celles  que  le  marquis  Ito  avait  proposées  lui-même 
«  La  somme  payée  par  la  Chine  pour  'indemnité  de  guerre 
s'est  élevée  à  364.4-0.000  de  yen  en  chiflres  ronds.  Sur  ce 
montant  177.000.000  de  yen  environ  ont  ets  mis  de  cote  pour 
œrS  applications  déterminées  ;  il  est  donc  reste  un  solde 
de  186  millions  de  yen,  mais  les  demandes  ont  ete  si  fortes 
au'il  ne  reste  que  peu  de  chose  de  celte  somme  » 
^  Le  marquis^Ito  a  énuméré  quelques-unes  des  appropria- 
tions faites  avec  ce  solde,  et  il  a  conclu  que  le  Japon  ne  dé- 
lie t  plus  dt  ce  fait  que  25.000.000  de  yen  environ  en  espèces, 
îandifqu'irdoit  payeur  au  dehors,  P^tu  l'^^SŒ^yen' 
62  millions  de  ven,  ce  qui  laisse  un  déficit  de37.C0O.OUU  de  yen. 
rsUerfinances  nkionales,  a-t-il  conclu,  ne  sont  pas  tirées  de 
cet  e  situation  critique  pendant  la  session  actuelle,  aucun 
homme  d'Etat  ne  pouri/élaborer,  l'année  prochaine,  des  me- 
sures effectives  pour  y  remédier.  » 


Le  Budget  de  Formose.  -  Le  Budget  de  Formose,  pour 
l'exercice  1899,  comparé  à  celui  de  l'exercice  dernier  s  éta- 
blit comme  suit  : 


Recettes 


1899 


1898 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  -  Voici  Ifs  chiffres  du 
coSî^e  extéi-i.ur  de  l'Inde  et  }^ ^F^':^''}^:^'::^,^ 
les  huit  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1898-99  {h'  aMilau 
30  novembre  1898)  : 

Importations 

Marchandises  Bs  '^3,01,92,698 

Métaux  jirécieux   1' • '■^:,Mv;  , 

(V.niicil  hills  lC),96.^0,8b4 
GounciMJius   ■    71,71,96,061 

Exportations 

Marchandises  Bs   VS.^^.^»,!  15 

Métaux  précieux   .^..g^  g-^-pg 

Balance  en  faveur  de  l'Inde. . .  Rs  6,09,39,447 
En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,la  balance  en  faveur  de 
l'Inde  est  de  4.002.629  liv.  st. 


(En  yen) 
9.050.709  8.112.264 

Revenus   "   ^f,  ro^  9  240 

Vente  de  terrains   .........        «mnoa      5  959"048 

Recettes  du  Gouvernement  central.     3.000.000  ô.V)o.».U4» 


Total   \'iMl.WA 


14.08  i.fi52 


Dépenses 

Dépenses  ordinaires.,   9.522.606  10.340.6F0 

_        extraordinaires   ^  54.Ub37  3.Hh^.ibj 

Total   12.006.24:^  14.203.945 

Pirmi  les  dépenses  figurent  les  travaux  d'eaux  à  Keelung, 
l'.Hab  isseme^  pliare  à  Hokuto,  la  construction  dun 

We  sfS  cl  d'une  résidence  pour  le  Gouverneur^De 
K  744.000  yen  ont  été  portés  dans  un  budget  supp  emen- 
laîre  pouv  la  réparation  des  dommages  causes  par  la  tem- 
pête, etc.  ^^_^_^^______,___5_5__-— ————=— s 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Monter. 
'  Paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Groiss   t.  -  Siraartl 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

Rapport  de 
rencaisse 
à  la  circul. 

Taux  II 
de  1 

l'escompte  ||  , 

Or 

Argent 

Total 

1898 
1999 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1899 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1897 
1898 
1898 

tses 


FRANCE.  —  Banque  de  France 

17févr.  1.929.7  1.208.0  3.137.7  3  7^59  1 
2févr.  1.819.4  1.197.9  3.017.3  3  921  8 
9févr.   1.823.6  1.198.9  3.022.5  3  840  0 

lerevr.   1.824  8  1.199.2  3.024.0  3.821.8 

ALLEMAGNE.  —  Banque  Impériale 

oo-^'^'"'-  :^^^!^  =^5^-9  1-157.9  1.320.6 
23janv.      735.3      330.3  1.065.6   1  371  2 

^i'f."^-  lE-^  '^-^-O  l'O-^-i'^  l-^90'.2 
.  fevr.      737.7      331.1  1.069.1  1.339.0 

ALLEMAGNE.  —  Banques  locales 
31  déc.       69.1       34.0     103.1      249  0 
31oct..       68.1       33.6     101.7      234  0 
30nov.       70.4       31.7     102.1  229.4 
31  dec.       70.1       31.5     101.6  242.2 
—  Banque  d'Angleterre 
»       837.3  660.4 
•        824.4  670.1 
»       835.0      662  1 
»        850.0  657.2 
—  Btnques  d'Ecosse 
137.5       17.5     155  0  200.0 
137.5       17.5     155  0  195.0 
52.5       15.0     167.5  207.5 
1«.5       17.5     165.0      200  0 


17  févr 
2  févr. 
9  fé'vr. 

16  févr. 


25  déc. 
29  oct. . 

26  noA- . 
24  déc. 


ANGLETERRE. 

837.3 
824.4 
835.0 
850.0 
ANGLETERRE. 


84  a 

77  3 

79  3 

79  3 


87  4 

78  5 
75  5 

79  5 

41  » 

43  » 

44  » 

42  » 


25  déc. 
29  oct. . 
25  nov. 
24  déc. 


ANGLETERRE 


67.5 
70.0 
7:i.5 
67.5 


—  Banques  d'Irlande 

10.0  77.5  170.0 
10.0  80.0  170.0 
10.0  82  5  170.0 
10.0      77.5      160  0 


126 
124 
126 
129 

78 
79 
80 

83 

45 
47 
50 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


1898  7frivr. 

1899  23janv. 
1899  31  janv. 
1899  7'févr. 

1898  :û  févr. 

1899  26ianv. 
1899  2  févr. 
1899   9  févr. 

189  7  23  déc 
1898  7  déc. 
1898  15  déc. 
1898  22  déc. 

1897  31  janv. 

1898  30  nov. 
1898  31  déc. 
1898  31janv. 

1898  12  févr. 

1899  28janv. 
1899  4  févr. 
1899  11  févr. 

i.897  31  déc. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1898  12  févr. 

1899  28janv. 
1899  4  févr. 
1899  11  févr. 

1897  31  déc. 

1898  10  déc. 
1898  20  déc. 
1Ô98  31  déc. 

1897  31  déc. 

1898  10  déc. 
1898  20  déc. 
1898  31  déc. 

1897  31  déc. 

1898  10  déc. 
1898  20  déc. 
1898  31  déc. 

1897  ?0  nov. 

1898  30  sept. 
1898  31  oct. 
1898  30  nov. 


1897  29  déc. 

1898  14  déc. 
1898  21  déc. 
1898  28  déc. 


22 
22 
24 
23 

491 
250 
254 
257 

70 
75 
78 
77 


764.8  260.6  1.0J5.4   1.315.6  78 

7t3.4  261  1  1.014.5  1.384.7  73 

7o2  0  S61.5  1.013.5  1.415  2  71 

751.6  261.2  1.012.8   1.400^7  72 

BELGIQUE,  —  Banque  Nationale 

91.1  14.8     105.9      483  7 

99.9  16.3     116.2      533  9 

104  3  17  0     121.3  526'5 

101.7  16.0     118.3  522.6 
BULGARIE.  —  Banque  Nationale 

4.2  3.8       8.0         1  9 

4.4  4.1        8.5        3  4 

4.*  4.0       8.4         3  3 

4.4  4.1  8.5  3'.3 
DANEMARK.  —  Banque  Nationale 

80.5  »  80.5      114  7 

94.6  »  94.6  126.3 
101  9  »       101.9      131  7 

92.1  »  92.1  lia.'g 

ESPAGNE.  —  Banque  d'Espagne 

237.5      266.3     503.8     1251  6  40 

276.5      218.6     495.1     1463  7  34 

276.5  218.3  494.8  14729  33 
277.0      222.8     499.8    147'j;5  33 

GRÈCE.  —  Banque  Nationale 

]'l          »         1.9      134.4  1 

1-6          •         1.6      122.8  2 

20          »         2.0      123.4  2 

2.5  »         2.5      126.4  2 
IL1.AN0E.  —  Banque  des  Pays-Bas 

66.6      172  6     289.2      432  0  55 

108.8  171.3  280.1  465  1  60 
108.8  171.3  280.1  463  0  61 
108.8  171.3  280.1  462.8  61 
ITALIE.  —  Banque  d'Italie 

300.2  55.5     356.7      789  2  45 
î^-^     366.7      799:8  46 

303.6  63.3     366.9      799  0  46 

303.3  64.1     367:4      831 14  44 
ITALIE.  —  Banque  de  Naples 

61.6       10.5      72,1      238.8  30 

63.3       10.5      73  8      243  5  30 

63.5       10.5      74.0      236  7  31 

63.5  10.5      74.0      230.8  32 
ITALIE.  —  Banque  de  Sicile 

35.2  1.5  36.7  58.2  63 
35.2  1.5  36.7  58.2  62 
35.2  1.5  36.7  58  3  63 
35.2        1.5      36.7       61.0  60 

NORVEGE.  —  Banque  de  Norvège 

40.6  »  40.6  80  6 
46.8  .  46.8  yl'4 
49.1          ■        49.1  93'2 

44.7  »        44.7  88.3 
PORTUGAL.  —  Banque  de  Portugal 

26.8  47.7  74.5  36.i  3  21 
27.1  49.3  76.4  386:8  20 
27.1  49.5  76.6  387.0  20 
27.1       49.5      76.6     387  8  20 


51 
51 
53 
51 


4 

5 
5 
5 

3 

3^ 
3>< 
3>g 


5 
5 
5 

ey^ 

é 

3 

3 
3 
3 


5 
5 
5 
5 

II 

ô% 
6f, 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

port  dr 
caisse 
circul. 

'aux 
de 

:ompte 

Or      j  Argent 

Total 

Rap 
l'en 
à  la 

1898  2ijanv. 

1899  9janv. 
1899  IG  janv. 
1899  2ajanv. 

189  8  23jaiiv. 
1899  8janv. 
1899  16)anv. 
1899  23janv. 

1897  31  dée. 

1898  17  nov. 

1898  17  déc. 

1899  14janv. 

1897  31  déc. 

1898  15  déc. 
1898  22  déc. 
1898  31  déc. 

1897  31  dée. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  dée. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

1898  12  fév.. 

1899  28janv. 
1899  4  fév.. 
1899  11  fèv.. 


ROUKANIE.  —  Banque  Nationale 

57.1  2.3      59  4  139.0 

59.6  2.0      61.6  157.« 

59.4  2.5      61.9  157.0 

59.2  2.6      61.8  155.3 
RUSSIE.  —  Banque  Impériale 

3  077  3  104.6  3.181.9  2.379.7 
2'6'29  6  113.0  2.742.6  1.758.1 
2'e35.7  117.4  2  753.1  1.731.7 
2.599.5  116.2  2.715.7  1.732.3 
RUSSIE.  —  Banque  de  Finlande 
22  3        2.4      84.7  71.5 

21.5  2.4  23.9  79.4 
21  0        2.4      m.k  79.6 

21.2  2.6  23.8  76.5 
SERBIE.  —  Banque  Nationale 

5.0  7.3  12.3  23.7 
5  2  9.3  14.5  33.3 
5  1  9.2  14.3  33.2 
4.7  9.2  13.9  33.1 
SUÈDE.  —  Banque  Royale 

41.3  2.8  44.1  96.3 
44  2  3.6  47.8  91.6 
44.1         4.2      48.3       92  0 

43.7  4.6      48.3  99.2 
SUÉDE.  —  Banques  Privées 

11.5  16.8      28.3  101.1 

11.8  12.9  24.7  113.2 
11  7       13.6      25.3  110,7 

12.6  18.3  30. S  111.0 
SUISSE.  —  Banques  d'Emission 

93  4       10.5     103.9  206.6 

97.0  9.9     106.9  214.6 

97.1  9.4  106.5  212.0 
97  2        9.6     106.8  209.8 


43 
39 

39 
39 

134 
156 
159 
1j7 

31 

28 
30 
31 

50 
44 
43 
42 

46 
52 
52 


28 
21 
23 
27 

50 
49 
50 
51 


5 
6 
6 
5 

4^ 

6 

6 

5K. 


5 
5 

5% 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs) 


1898  17  fév.. 

1899  2  fév.. 
1899  9  fév.. 
1899  16  fév,. 


8  859,0 
8  364,3 
8  360.9 
8  347,4 


2  609,4 
2  540,2 
2  545,3 
2  554,3 


11  468,4 
10  904,5 
10  906.2 
10  901,7 


14  613,0 
14  722,6 
14  615,4 
14  551,9 


78 
74 
75 
75 


TOTAUX  au  31  décembre 

1893  31  déc.    6  116,5    2  493,1     8  609,6    15  264,1  56% 

1894  31  déc     6  952,0    2  603,7    9  555,7     15  539,5  62 

1895  31  déc.    7  863,4    2  506.3   10  369,7     16  072,6  63 

1896  31  déc.    7  859,9     2  512.7   10  372,6    14  536,6  71 

1897  31  déc.    8  745,6    2  556,4  11  302,0    15  253,6  74 
(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vériié. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


;KANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople . . . . 

Francfort  

Gènes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Sa'nt-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—    (i  3  moi») . . . 


12  janv 

19 janv 

26  janv 

2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

48 

48 

02 

48 

48 

05 

48 

01 

48 

02 

100 

23 

100 

\o 

100 

13 

100 

15 

100 

17 

100 

16 

151 

50 

151 

50 

152 

75 

154 

154 

60 

156 

31 

50 

30 

75 

30 

o5 

29 

30 

10 

29 

25 

81 

15 

81 

05 

81 

10 

81 

10 

81 

ori 

80 

95 

100 

19 

100 

15 

100 

U 

100 

15 

100 

15 

100 

15 

100 

70 

100 

85 

100 

85 

100 

90 

100 

85 

100 

70 

22 

:3 

22 

71 

22 

71 

22 

68 

22 

76 

22 

82 

81 

OP 

80 

98 

81 

11 

81 

16 

81 

05 

80 

96 

107 

81 

108 

107 

67 

107 

81 

107 

68 

107 

67 

100 

80 

100 

80 

100 

79 

100 

57 

100 

59 

100 

57 

765 

782 

784 

783 

78-. 

79 

798 

25 

38 

25 

43 

25 

41 

25 

38 

25 

4t 

25 

40 

29 

75 

30 

3»^ 

30 

28 

62 

29 

30 

28 

65 

107 

85 

108 

107 

55 

107 

72 

107 

65 

107 

60 

37 

n 

37 

22 

37 

SO 

37 

30 

37 

25 

37 

20 

47 

95 

47 

87 

47 

£0 

47 

87 

47 

87 

47 

85 

47 

90 

47 

80 

47 

85 

47 

82 

47 

82 

47 

80 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Vdieurs  a  trois  mo^s 

Plus 

19 janv 

26  janv 

2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

Amsterdam,  papier  court. 

*  % 

206  12 

205  75 

205  87 



206  12 

20o  87 

Allemagne . .  — 

4  % 

122  06 

122 

121  87 

122  06 

122  12 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

206  87 

206  87 

206  87 

,600  87 

207  . , 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

382  50 

ooo  2o 

o8d  . . 

384  75 

3^8  75 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

380 

380  . . 

378 

375  . . 

370  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  75 

263  50 

263  50 

263  60 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

3  % 

25  16J4 

25  16</^ 

25  15. . 

25  18.. 

25  16.. 

—        ....    ch.  court 

3  % 

25  19. 

25  19 

25  17  S 

25  20.. 

25  18 

Belgique  —  — 

3  'A  % 

0  I6p. 

0  16p. 

0  19p. 

0  16p. 

0  16p. 

5  % 

7  60p. 

7  12p 

7  37p. 

-  2-.p. 

7  ..p. 

Suisse   — 

5  % 

0  87p. 

0  81p. 

0  69p. 

0  62p. 

0  62p. 

4  % 

517  50 

517  .. 

516  50 

517  .. 

516  50 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3438  71 

3437  .. 

3437  . . 

3437  .. 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.). . 

218  89 

100  58 

100  14 

100  14 

99  70 

100  Î5 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916-").. 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900"!) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 

m 

cB  g 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

étrangères 

d'après  le  change 

> 

'g 

19j 

anv 

26janv 

2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1 

232 

1 

232 

1  230 

1 

232 

1  233 

Angleterre  (liv.  st.  or) 

25 

22 

25 

165 

25 

145 

25  155 

25 

)75 

25  155 

Autr.-Hocgrie  (il.  or). 

2 

10 

2 

08 

2 

08 

2  08 

2 

08 

2  09 

Belgique  (franc  or). . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.) 

1 

0 

77 

0 

76 

0  77 

0 

77 

0  77 

0?ece  (drachme  pap.). 

1 

» 

0 

66 

0 

65 

0  65 

0 

64 

0  64 

2 

083 

2 

08 

2 

07 

2  07 

2 

08 

2  07 

1 

0 

92 

0 

92 

0  92 

0 

92 

0  93 

l'ortugal  (milreis  pap.) 

S 

60 

3 

83 

3 

83 

3  81 

3 

78 

3  73 

Russie  (roubles  or.). . 

2 

67 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2 

66 

2  66 

1 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.  orj.. 

5 

18 

5 

17 

5 

17 

5  17 

5 

n 

5  16 

Mexique  (piastre  arg.) 

5 

43 

2 

45 

2 

45 

2  45 

2 

45 

2  4b 

Répub.Arg.(pesopap.) 

5 

» 

2 

42 

2 

39 

2  30 

2 

24 

2  26 

Chili  (peso  or)  

1 

89 

1 

23 

1 

21 

1  35 

1 

3Î 

1  35 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

0 

77 

0 

77 

0  77 

0 

77 

0  76 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1 

68 

1  68 

Japon  (yen  argent)... 

2 

58 

2 

69 

2 

69 

2  68 

2 

68 

2  68 

ChiDe(ShangliiI)(taë!arg.) 

7 

47 

3 

56 

3 

56 

3  56 

3 

54 

3  51 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  09 

En  Angleterre   100  15 

En  A  uiriche-Hongrie ...  )  00  45 

Eq  Belgique   100  16 

En  Espagne   128  66 

En  Grèce   156  . . 

En  Hollande   ICO  18 

En  Italie   107  52 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  32 


Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   221  18 

En  Répuhl.  Argentine . .  220  70 

Au  Chili   140  . 

Au  Brésil   373  68 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   212  82 


du  jeudi  16  février  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llernands   99  91 

—  Anglais   99  85 

—  Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  84 

—  Espagnols   77  73 

—  Grecs    64  10 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   93  . . 

—  Portugais   66  73 

—  Russes   S9  80 

—  Suisses   99  68 

Pièces  des  Etats-Unis   99  72 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la'Rép.  Argent.  45  32 

—  du  Chili   71  42 

—  du  Brésil   26  76 

Pièces  des'/wdes   100  59 

—  du  Janon   103  85 

—  de  la  Chine   46  98 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  16  février  1899. 

Les  changes  sont  stationnaires.  Le  papier  hollandais 
est  à  205,87,  venant  de  206,12;  le  papier  allemand  à 
122,12,  au  lieu  de  122,06  ;  la  remise  sur  Vienne  se  re- 
lève à  207,  c'est  un  cours  très  voisin  du  gold  point  d'en- 
trée, aussi  il  est  encore  venu  un  pea  d'or  autrichien  à 
la  Banque  de  France. 

Le  versement  sur  Madrid  se  traite  à  388  75,  après 
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3f<4,75;  la  prime  sur  Paris  est  un  peu  au-dessus  de 
28  0/0.  La  reprise  du  papier  provient  surtout  de  la 
bonne  tenue  des  valeurs  espagnoles  sur  notre  marché. 
La  devise  portugaise  tombe  de  375  à  870:  c'est  une 
chute  de  15  points  depuis  un  mois,  ce  qui  n'a  rien 
d'extraordinaire  puisque  la  valeur  de  cette  remise  est 
toute  de  sentiment.  Le  rouble  est  à  263  50  et  le  verse- 
ment sur  Saint-Pétersbourg  à  267,  très  légèrement  au- 
dessus  du  pair.  Pour  le  moment  la  Russie  a  cessé 
d'être  un  centre  inquiétant  d'attraction  de  l'or. 

Le  chèque  sur  Londres  revient  à  25,18,  ce  qui  in- 
dique une  situation  normale  de  la  balance  des  paiements 
entre  la  France  et  l'Angleterre. 

La  perte  du  papier  belge  reste  à  0,16,  celle  du  papier 
suisse  à  0,32,  comme  la  semaine  dernière.  La  perte  du 
papier  italien  est  ramenée  de  7,25  à  7  0/0,  c'est  le  ré- 
sultat de  la  hausse  de  la  rente  sur  notre  Marché.  Le 
New-York  n'est  plus  qu'à  516,.50;  à  ce  cours,  les  trans- 
actions avec  les  Etats-Unis  se  règlent  en  papier. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
Valeurs  à  4  mois  18  janv.     25janv.     1"  fév.       8  fév.      15  fév. 


Hong-Kong. 
Sliangfîaï  . . 
Yokohama . 


Valeurs  à  Tue  : 

Singapoure  . . . . 

Bombay  

Calcutta  

Riô-Jàneiro. . . . 

yâîpa'ràiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres 
Argent  en  barres 


1/11  3/4 
■2/9  ./., 
2/0  15/16 


2/0 
1/4 
1/4 
7 
11 

106 

■77/9 
21 


1/16 

3/32 
3/32 
3/8 
11/16 

50 

1/2 

1/2 


1/11  11/16 
2/9  ./. 
2/0  15/16 


2/0 
1/4 
1/i 

a 

109 
77/9 
27 


•/ 

1/16 
1/16 

3/ 

9/16 


3/4 
l/'2 


1/11  5/8 
2/9  ./. 
2/0  7/8 


2/0 
1/4 
1/4 
7 
12 

117 

77/9 
27 


1/11  5/8 
2/8  3/4 
2/0  7/8 


■  /. 

3/32 
3/J2 
5/16 
7/8 


3/4 
1/2 


1/11 

1/4 
1/4 
7 
12 

122 
77/9 
27 


7/8 
1/16 
3/3? 
11/32 
3/4 

60 
1/2 
3/8  I 


1/11  5/8 
2/8  1/2 
2/0  7/8 


l/ll  7/8 

1/4  1/32 


1/4 
7 
12 

120 

77/9 
27 


1/32 
5/16 
7/8 

70 

3/8 

7/16 


Les  devises  de  l'Extrême-Orient  et  le  papier  sur  Sin- 
gapoure s'inscrivent  aux  mêmes  cours  que  la  semaine 
dernière.  La  roupie  est  un  peu  plus  faible;  mais  elle 
reste  encore  au-dessus  du  pair. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  70  laks  de  roupies 
en  traites  et  transferts  sur  les  Indes  mis  en  vente  mer- 
credi par  la  Banque  d'Angleterre,  se  sont  élevées  à 
99  laks  pour  les  traites  et  à  212  laks  pour  les  roupies 
Les  demandes  à  16  1/32  d.  pour  les  traites  et  à  16  1/16 
pour  les  transferts  recevront  65  0/0.  La  répartition 
aura  lieu  comme  suit  ;  En  traites  :  Rs.  26  23  000  sur 
Calcutta;  Rs.  6.86.000  sur  Bombay;  Rs.  19  000  sur 
Madras.  En  transferts  :  Rs.  27.54.000  sur  Calcutta; 
Rs  5.90.000  sur  Bombay  ;  Rs.  3.28.000  sur  Madras. 

Le  Rio  recule  de  1/32  sans  cause  spéciale,  le  Valpa- 
raiso  continue  à  hausser  en  sympathie  avec  les  cui- 
vres dont  le  Chili  est  un  important  producteur.  La 
prime  de  l'or  a  un  peu  baissé  à  Buenos-Ayres,  mais 
ces  mouvements  n'ont  pas  de  signification  écono- 
mique. 

L'or,  qui,  depuis  quelques  jours,  était  au  pair  à  Pa- 
ns, lait  aujourd'hui  sur  notre  Marché  une  prime  de 
1/2  0/00;  à  Londres,  le  prix  est  de  3/8  d.  au-dessus 
du  cours  normal  d'achat  de  la  Banque  d'Angleterre 

L  argent  en  barres  gagne  1/16  ;  l'Inde  est,  en  ce  mo- 
ment, le  principal  acheteur. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  modifications 
dans  les  taux  d'escompte  officiels.  A  Paris,  l'escompte 
hors  banque  est  à  3  0/0,  par  conséquent  la  Banque  de 
J^rance  est  bien  au  cours  du  marché  et  il  n'y  a  pas  de 
rentrée  d'or  ou  de  diminution  de  portefeuille  qui  indi- 
que qu'elle  tienne  le  capital  à  trop  haut  prix. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 
L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  augmenté 
cette  semaine  de  1.148.000  fr. 

A^tln^o'^^^]'^^''^'^  ^  l'^^'i^  375.000  fr.  à  Paris  et  prélevé 
l^.UOO  tr.  dans  les  succursales.  Il  est  venu  260.000  fr 
d  Autriche,  185.000  fr.  de  Suisse,  140.000  fr.  de  Cons- 
tantmople,  100.000  fr.  de  Beyrouth  et  100.000  fr.  de 
Belgique;  il  n'y  a  eu  aucune  expédition  pour  l'étranger 
L  encaisse-argent  est  de  368.000  fr.  supérieure  à  celle 
de  la  semaine  dernière. 


7rw>no'r'^''^'T*'°",^  '■''"'^^^  2.655.000  fr.  à  Paris  et  pris 
/bi.uuo  Ir.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  617  000  fr 

omn^'r'  ''J^f  ^^V^^^j^  140.000  fr.  à  Madagascar; 
Î^^  Snn  r-  ^  130.000  fr.  à  Constantine  et 

1.670.000  fr.  en  Suisse.  On  voit  par  les  chiffres  qui  pré- 
cédent que  nos  nouvelles  colonies  offrent  un  certain 
débouche  a  1  argent  ;  cependant  l'encaisse  de  la  Banque 
n  est  pas  sérieusement  entamée,  elle  n'a  baissé  que  de 
10  millions  depuis  un  an,  malgré  les  frappes  de 
monnaies  divisionnaires  faites  au  moyen  d'écus  de  5  fr 

La  circulation  des  billets  a  baissé  de  18.200.000  fr. 

La  Banque  d'Allemagne  se  présente  avec  une  nlùs- 
o^lfo  nnn''/'^^^  '^'^  14.200.000  fr.  et  une  diminution  de 
/6.200.000  fr.  dans  la  circulation.  La  discussion  de  la 
cliarte  de  cet  établissement  se  poursuit  dans  les  condi- 
tions prévues  et  tout  fait  penser  que  le  projet  du 
(gouvernement  sera  voté  tel  qu'il  a  été  présenté 
loS'nmff^^^^'^  'i'^-n.gleterre  a  acheté,  cette  semaine, 
286.000  hv.  st.  ou  7.150.000  d'or  en  barres  ;  de  son  côté 
la  circulation  a  rendu  7.850.C00  fr..  de  sorte  que  là 
semaine  se  solde  par  une  augmentation  d'encaisse  de 
10  millions.  La  circulation  fiduciaire  ne  varie  nour 
ainsi  dire  pas. 

La  Banque  de  Belgique  a  perdu  3  millions  en  métal 
et  fait  rentrer  pour  3.900.000  fr.  de  billets. 

Lb.  Banque  d'Espagne  a  acheté  500.000  pesetas  d'or 
et  reçu  4  500.000  pesetas  d'argent,  la  circulation  est  en 
augmentation  de  6.COO.O0O  fr. 

Pas  de  changement  à  la  Banqtie  des  Pays-Bas. 

La  Banque  d'Italie  vient  de  publier  son  bilan  de  fin 
d  année  ;  la  forme  en  est  légèrement  modifiée.  L'en- 
caisse or  et  argent  n'a  pas  changé  ;  la  circulation  s'est 
accrue  de  32.400.000  fr.  sous  l'influence  des  demandes 
de  fin  d  année. 

Les  deux  autres  Banques  italiennes  en  sont  toujours 
au  même  point.  •' 

Pas  d'observation  non  plus  sur  la  Banque  Nationale 
de  Roumanie. 

Qp^nn  nn!f  f  ^ançî^e  de  Russie  a  baissé  de 

àb.iW.OOO  Ir,,  sans  que  la  circulation  ait  varié. 

La  Banque  de  Finlande,  qui  publie  depuis  quelque 
tenips  deux  bilans  par  mois,  donne  des  chiffres  d'une 
stabilité  complète.  Cet  établissement  est  fort  bien 
dirige. 

Malgré  les  mouvements  d'espèces  toujours  très  actifs 
entre  la  France  et  la  Suisse,  l'encaisse  des  Banques 


,  v^^vv^ii^  i^Aiouc  Cil  ouïsse,  lie 

donne  pas  1  escompte  a  bon  marché  et  ne  permette  pas 
d  agu-  efficacement  sur  les  changes. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 

-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  22  Depuis 
au28janv.  lel'rjanv. 


89.300  1.430.724 

89.300  1.430.724 

1.195.020  2..520.605 

71.940  197. 2i0 


du  22  Depuis 
au28janv.  )el"jaiav. 

70.922  1.628.778 

66.428  66.428 

119  185.046 

20.543  98.108 

158.012  1.978.360 

303.116  2.073.319 

49.620  231.140 


814.835 
157.000 

» 

32.898 


2.637.375 
239.450 


5.199 


14  364 


1.004.733  3.955.723 
926.276  3.770.904 
890.625  3.208.499 


78.898       63.192  260.148 


68.391  274.512 
30.804  271.322 
54.813  231.596 
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Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898   12  févr..    115.000.000  dollars 

1899   28  janv.     193.r>00.000  — 

1899   4  févr..    197.200.000  - 

1899   11  févr..    198.500.000  — 


Encaisse  du  Trésor  des  Etats-Unis 

1898   31  décembre   Or   281.700.000  dollars 

—  Argent.    503.200.000  — 

784.900.(100  — 


1899   31  janvier..    Or   261.7CO.000  — 

—  Argent.  506.400.000 

768.100.000  — 

Les  importations  et  les  exportations  d'or  se  balan- 
cent à  peu  près  à  New-York;  l'équivalent  de  ce  que 
fournit  l'Angleterre  est  expédié  à  Cuba.  Les  Banques 
associées  de  New- York  gagnent  encore  une  somme 
considérable  de  métal,  puisé  dans  la  circulation  ou 
môme  au  Trésor  qui,  dans  le  courant  de  janvier,  a 
perdu  exactement  100  millions  de  francs  de  métal 
jaune.  La  circulation  américaine  renferme  fort  peu 
d'or  et  il  y  a  nombre  de  villes  où  la  monnaie  métal- 
lique est  une  véritable  rareté.  Du  reste,  les  Etats-Unis 
avec  leur  circulation  de  chèques  et  de  papier  n'en  pa- 
raissent pas  gênés. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  janvier  1899. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  18/7,  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


Moyenne 

Index-numbers  mensuels 

1878-1887  

79 

Février  1895 

60.0 

1888-1897   

67 

Juillet  189H  

59.2 

1889  

Décembre  1897... 

.  62.4 

1893  

Mai  1898  

66.4 

1894  

63 

.Juin  1898   

.  64.7 

1895  

62 

Septembre  1898. . . 

.    63  9 

1896  

61 

Octobre  1898 

63.6 

1897  

63 

Novembre  18  8. . . 

.  63.9 

1898  

61 

Décembre  1898. . . 

.  63.8 

.  65.4 

La  hausse  est  due  principalement  aux  métaux.  Les  grains  se 
•sont  maintenus  au  niveau  de  décembre,  taudis  que  les  produits 
et  dépouilles  d'animaux,  ainsi  que  le  sucre,  ont  enregistré  une 
légère  hausse.  Parmi  les  textiles,  il  y  a  une  certaine  amélio- 
ration pour  la  laine  et  la  soie;  une  légère  avance  pour  le 
coton;  mais  le  lin,  le  chanvre,  le  jute  sont  sans  changement, 
ou  plus  lourds. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre 
mières,  les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Déc.  Mai  Déc.  Janv. 
1895   1896   1897   1898   1898  1899 


Prod.  alimentaires..  63.8  60.0  66.5  71.5  65.6  66.1 
Matières  premières..   57.0   58.6   59.4   62.7   62.4  64.9 

Dans  l'ensemble,  les  produits  alimentaires  sont  de  3/4  0/0 
et  les  matières  premières  de  4  0/0  plus  hauts  qu'en  décembre. 

Les  mouvements  des  métaux  ont  été  si  importants  que  les 
comparaisons  suivantes  doivent  ofïrir  de  l'intérêt  : 


Moyennes 

•  — ^—  —           Fin  déc.  Fin  janv. 

1807-77       1889-98  1898  1899 

(Par  tonne) 

Fonte                  69/.           45/6  49/G  54/3 

Cuivre  i      7.5/.           47  1/2  .57  1/2  69  1/2 

Etain                 10,5/.           78/.  80/.  111  1/2 

Plomb                20  1/2        11  3/4  13  1/4  15  1/4 

Zinc                   21  3/4        19/.  24/.  26/. 


En  janvier,  le  cuivre  a  touché  le  cours  de  74  liv.  st.  et  le 
zinc  celui  de  27  liv.  st.  1/4,  tandis  que  l'étain  a  baissé. 
Le  cuivre  n'a  pas  atteint  un  cours  aussi  élevé  depuis  fé- 


vrier 1889;  l'étain,  depuis  avril  1888;  le  fer,  depuis  février 
1890,  et  le  zinc  (article  non  compris  cependant  dans  mes 
indox-numbers)  depuis  1873.  Dans  son  ens  emble,  l'index  de 
tous  les  minéraux  (y  compris  les  charbons)  était,  à  la  lin  de 
janvier,  de  84.1  (lo67-77  —  100).  C'est  l'index  le  plus  haut 
relevé  depuis  1889. 

Les  prix  et  index-numbers  de  Vargent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Fin  Août  97.  23  7/8  d.=:39.2   Fin  Sept.  98.   28  1/4  d.=46.4 

—  Mars98  .  25  11/16  =42.2     —  Déc.  98  .    27  5/16  =44.9' 

—  Juin  98.  2?   5/16d.=44.9    —  Janv.99.    27  7/16  =45.1 


La  Circulation  aux  États-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etats-Unis  de  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  tableaux  relatifs  aux  monnaie*, 
d'or  et  d'argent,  certificats,  billets  de  l'Etat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1''  décembre  1898. 
Voici  les  chiffres  à  cette  date  : 

Montant  Dans 
total  frappé     les  caisses       Dans  la 
j  ou  émis       du  Trésor  circulation 

  En  dollars 


Monnaies  d'or   797.428.060  J3c5.441.547  658.H86  513 

Dollars  argent   468.238.597  404.258.264  63.980.333- 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  76.670.481  6.673.205  69.997.276 

Billets  des  Etats- 
Unis   346.681.016  34.944.970  311.736.046 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   97.193.280  1.411.798  95.781.482 

Billets  des  Banques 

Nationales   242.784.803  4,675.744  238.109.0.59 

Certificats  d'or   36.901.049  1.620.4(i0  35.280.649" 

—      d'argent.  899.163.504  6.345.358  393.818.146 

Certificats  monétai- 
res  20.640.000  450.000  20.190.000 


Totaux   2.485.700.790   598.8i!1.286  1.886.879.504 


La  population  des  Etats-Unis,  au  1"  décembre  1898,  étant 
évaluée  à  75.194.000  habitants,  la  circulation  par  tête  d'habi- 
tant ressort  à  25  dollars  09;  au  1"  décembre  1897,  la  popula- 
tion était  évaluée  à  73.593.000  habitants;  la  circulation  res- 
sortait, à  cette  date,  à  23  dollars  39  par  tête. 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en. 
novembre  1898  : 

1"  nov.        1"  déc.     Différence  au 
1898  1898         1"  déc.  98 

En  dollars 


Monnaies  d'or   649.846.727  6.58. 9S6. 513  -f-  9.139.786 

Dollars  argent   63.437.255  63.980.333  -f  543.078- 

Monnaies  division- 
naires d'argent . .  68.878.952  69.997.276  -f  1.118.324 

Billets  des  Etats- 
Unis   3C6.301.620  311.736.046  -|-  5,434,426^ 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   96.569.780  95.781.482  —  788.298- 

Billets  des  Banques 

Nationales   234.969  964  238.109.059  +  3.139.095 

Certificats  d'or  ... .  35.338.909  35.280.649  —  58.260 

—       d'argent.  391.177.575  392.818.146  +  1.640.571 

Certificats  monétai- 
res  20.055.000  20.190.000  -f-  1.35.000 

Totaux   1866.575.782  1886.879.504  -f 20. 303. 722 


La  Frappe  des  Monnaies  en  Allemagne  en  1898 

On  a  frappé,  en  1898,  dans  tous  les  Hôtels  des  Monnaies  de- 
l'Allemagne  :  179.8  millions  de  M.  de  monnaie  d'or;  15.56 
millions  de  M.  de  monnaie  d'argent  ;  2.86  millions  de  M.  de 
laonnaie  de  nickel  ;  0..35  millions  de  M.  de  n  onnaie  de  cui- 
vre. En  tout  :  218.07  millions  de  marks. 

En  1897,  la  frappe  de  l'or  ne  s'était  élevée  qu'à  126  millions, 
et  l'on  n'avait  f''appé  aucune  monnaie  d'argent. 

Au  31  décembre  18  8,  le  total  de  la  monnaie  frappée  s'éle- 
vait à  3.414. 15  millions  de  marks,  or:  52:t.lH  millions  de  M., 
argent;  58.48  millions  de  M.,  nickel  et  14.01  millions  de  M., 
cuivre. 

.\prés  retrait  des  monnaies  rentrées,  la  circulation  totale 
s'élevait  à  la  même  date  :  on  pièces  d'or,  à  3.384. h9  millions  de 
marks:  en  argent,  à  ."101.58  millions;  en  nickel,  à  58.47  mil- 
lions; en  cuivre,  à  14  millions. 


En  1890,  on  a  frappé  pour  le  compte  des  particuliers,  pour 
178  millions  de  marks.  On  a  surtout  frappé,  on  or,  dos  pièces 
de  dix  couronnes;  en  argent,  dos  pièces  de  vingt  pfennigs 
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La  Monnaie  espagnole  à  Cuba 

Nous  avons  annoncé,  dans  noire  numéro  368,  qu'une  ordon- 
nance du  président  Mac  Kinley  venait  de  fixer  la  parité  entre 
les  monnaies  dos  Etats-Unis  ot  celles  en  usage  à  Cuba;  nous 
avons  reproduit,  en  même  temps,  les  remarques  émises  à  ce 
sujet  par  M.  R.  B.  Porter,  commissaire  américain  à  Cuba. 

Voici  comment  notre  confrère  la  E^tafeta  apprécie  cette 
réforme  et  les  remarques  do  M.  II.  B.  Porter  : 

«  Il  nous  sem1)le  que  le  projet  dans  lequel  s'est  lancé  le 
président  Mac-Kmley  est  do  ceux  qui  dépassent  les  forces 
d  une  nation  et  d  un  Gouvernement,  pour  si  puissantes  qu'elles 
soient.  ^ 

«  En  premier  lieu,  on  ne  voit  pas  bien  quel  intérêt  peuvent 
avoir  les  Américains  à  retenir  la  monnaie  espagnole  dans  la 
grande  Antillo.  Vouloir,  dans  cette  occurrence,  réaliser  les 
désirs  d'un  pays  qu'ils  n'ont  pas  consulté  et  dont  ils  inter- 
prètent les  aspirations  ù  leur  façon  on  établissant  l'étalon 
a  or,  Il  eut  paru  plus  naturel  d'avoir  décrété  l'adoption  de  cet 
étalon,  sans  s'inquiéter  si,  par  l'application  de  cette  mesure 
telle  monnaie  ou  telle  autre  resterait  dans  la  circulation  où 
bien  en  disparaîtrait.  Le  jeu  naturel  des  échanges  et  de  l'ar- 
bitrage aurait  apporté  et  retenu  à  Cuba  la  monnaie  le  plus  on 
rapport  avec  le  nouveau  régime,  probablement  la  monnaie 
américaine.  Ainsi,  les  monnaies  d'argent  de  frappe  espagnole 
seraient  revenues  en  Espagne,  car  elles  ont  dans  la  Pénin- 
sule une  prime  sur  leur  valeur  intrinsèque.  Actuellement,  en 
effet,  elles  perdent  seulement  23  20  0/0  comparativement  à 
1  or  alors  que  la  perte  do  l'argent  en  barres  est  de  .54  41  0/0  • 
on  les  aurait  échangées  contre  des  traites  sur  Londres' 
celles  Cl,  a  leur  tour,  auraient  été  négociées  aux  Etats  Unis' 
au  change  do  l'argent  américain,  qui,  taisant  défaut  à  Cuba' 
ne  manque  certainement  pas  dans  les  caisses  du  Trésor 
do  1  i^c. 

«  La  réalisation  de  cette  opération,  que  nous  appellerons 
circulaire,  s  efl'ectuera  cependant,  malgré  fous  les  décrets  de 
M.  Mac-Kinley,  tant  qu'il  y  aura  un  bénéfice  pour  celui  qui 
la  réalisera,  c'est-à-dire  toutes  et  quantes  fois  le  d.niro  espa- 
gnol, comparé  par  exemple  à  la  livre  sterling,  sera  inférieur 
au  type  fixe  par  le  nouveau  décret  de  M.  Mac  Kinley  Et 
comme  cette  perte  est  fixée  à  Madrid  et  non  à  New -York  le 
Gouvernement  américain  devra,  ou  bien  modifier  à  chaque 
instant  le  type  qu'il  aura  adopté,  ou  bien  se  résigner  à  voir 
s  en  aller  autant  de  douros  espagnols  que  la  Banque  cubaine 
pourra  en  exporter,  et  ce,  tant  qu'elle  y  trouvera  un  profit 

«  Les  essais  monétaires  tentés  par  les  Américains  dans  leur 
propre  pays  ne  leur  ont  point  réussi  à  ce  point  qu'ils  puis- 
sent se  croire  autorisés  à  les  répéter  dans  d'autres  endroits 

«  L  expérience  qu'ils  veulent  tenter  à  Cuba  ne  leur  donnera 
pas  de  meilleurs  résultats. 

•«  Ils  reconnaîtront  bientôt  que  le  décret  de  M.  Mac-Kinlev 
en  outre  qu  il  est  des  plus  naïfs,  ne  résout  rien,  à  moins  que 
le  desir  si  clairement  montré  par  les  Américains  de  retenir  à 
Luba  la  monnaie  espagnole  n'ait  une  autre  fin  que  celle  (lui 
est  osten.siblement  mise  en  avant  :  garder  à  le  r  portée  par 
exemple,  une  importante  quantité  de  monnaie  d'argent  espa- 
gnole pour  acquitter  en  temps  opportun  le  montant  de  l'in- 
aemnite  ofiferte  pour  la  cession  des  Philippines  » 


Les  Prix  en  Argent  pour  l'Inde 

(Suite  et  fin) 

Voici  la  communication  envoyée  par  M.  E  F  Mar- 
riott au  Financial  News,  en  réponse  à  l'étude  de 
M.  AtKinson,  que  nous  avons  déjà  reproduite  : 

^p'^m^a'^?  ■^'''^'"'^  à  déclarer  que  la  brochure  dont  les  chiffres 
de  M.  Atkinson  sont  tires,  a  été  établie  avec  le  plus  grand 

fCel  f.^f""'  F^"^'  '^l^'"'^^^  ■  ''^"«■^'^s  évidenment 
dèl  nrix  lnlr  r  T'^rS""*"  Pei''tu>-e  exacte  des  variations 
ues  prix  Uans  1  Inde.  Le  diagramme  basé  sur  ces  chiffres  dia- 
grainme  auquel  M.  Atkinson  nous  renvoie,  mon  le  c'ia  ro 
ment  les  années  d'abondance  et  de  disette,  le  rve  /ppement 
des  voies  de  communication,  les  changements  locaux  que  ce 

?hure^Pon?l"h  ^  P''^^.^'^''-  ^^^'^  les  chiffres  de  cette  bro- 
clii  re  sont  absolument  sans  valeur  s'il  s'agit  de  leur  faire 

Ia  roupie"'l''.!r"'''"'f*'  quant  aux  changements  de  vàîeur  de 
^ons  îù'iï  en  lire'"  complètement  dans  les  conclu- 

lamu^lleT/""!*  1^  valeur  d'une  marchandise  par 

chTdisei  L  «o'^l^^ratives  de  toutes  les  autres  mar 

cnanclises  se  trouvent  mesurées,  nous  devons  évideinmen' 
éliminer  autant  que  possible  toutes  les  varL.°on«  de  prix  Z^^^^ 
peuvent  provoquer  les  causes  locales.  Nous  devons!  fàr  con- 


séquent, SI  nous  voulons  obtenir  une  mesure  digne  do  foi 
Daser  nos  calculs  sur  les  prix  des  seules  marchr%i dises  oui 
sont  sujettes  d  l'action  des  marchés  du  monde  Tous  les 
économistes,  ont  reconnu  ce  fait:  Sauerhock,  .Sootbeer  'Pai- 
grave,  etc.,  ont  eu  soin  de  comprendre  seulement  les  prix  des 
gnindes  catégories  de  marchandises,  dans  leurs  mesures  de  la 
valeur  en  or;  mais  M  Atkinson  a  totalement  méconnu  la  na- 

nn?Jw\Pf™'''^''"'' ^';""f  P^^^  ^  «^Clu  autant  que 

possible  tous  ces  articles  de  ses  tableaux  : 

«  Quelques  prix  seulement,  écrit  il,  quand  les  chiffres  ne 
pouvaient  pas  être  obtenus  partout,  ont  été  pris  dans  les 
comptes  de  l'exportation.  ^ 

L'erreur  commise  par  M.  Atkinson  dans  le  choix  des  me- 
sures de  la  valeur  de  la  roupie  ne  se  trouve  pas  seulement 
dans  le  choix  des  marchandises  elles-mêmes,  mais  dans  les 
endroits  où  les  prix  sont  recueillis. 

Il  est  évident  que  nous  ne  pouvons  tirer  aucune  réponse 
satisfaisante,  quant  à  la  valeur  de  la  roupie,  en  choisissant  le 
ragi  sur  quelques  marchés  où.  son  prix  varie  de  57  à  8  seers 
par  roupie  ;  il  n'est  non  plus  d'aucune  utilité  pour  nous  de 
considérer  le  prix  du  jawar  à  Salens  où  il  varie  de  4.5  a  8 
seers  ou  celui  du  hajri  sur  le  même  marché.  Ce  sont  cepen- 
dant là  des  exemples  des  marchandises  et  des  localités  qui 
servent  à  l'auteur  pour  tirer  ses  conclussions. 

Il  est  curieux  de  constater  que  M.  Atkinson  lui-même  donne 
dans  son  élude  les  raisons  que  l'on  peut  invoquer  pour 
rejeter  ses  prix  comme  un  index  de  la  valeur  de  la  roupie  et 
qu'il  démolit  les  bases  de  son  argumentation. 

Je  ne  crois  pas  d'être  contredit  en  disant  que  la  méthode 
employée  par  lui  pour  arriver  à  déterminer  la  valeur  de  la 
roupie  renferme  tant  d'éléments  d'erreur  qu'elle  conduit  à  un 
résultat  sans  aucune  valeur.  .Je  tiens  à  signaler  quelques-uns 
de  ces  résultats  pour  convaincre  mes  lecteurs. 

Voici,  par  exemple,  quelques  index-numbers  qui,  d'après 
M.  Atkinson,  doivent  indiquer  la  valeur  de  la  roupie  pendant 
certaines  années  : 

1«71   100         1892   141 

1878   148         1895  i^s 

1882   105 

Ces  chiffres  montrent,  sans  doute,  les  prix  de  famine  en 
1878  et  ceux  de  prospérité  en  1882;  mais  ils  ne  sont  pas  un 
index  de  la  valeur  de  la  roupie  ;  s'ils  l'étaient,  nous  devrions 
accepter  ce  fait  que  la  roupie  était  à  un  prix  plus  bas  en 
1^78  qu'à  toute  époque  donnée  depuis  50  ans  et  qu'en  1895 
elle  se  trouvait  bien  au-dessus  des  cours  de  1892. 

Comparons  maintenant  ces  chiffres  avec  quelques  index- 
numbers  réels  publiés  par  M.  Atkinson  lui-même  dans  l'Inde 
(dans  le  Pioneer)  et  pris  exclusivement  sur  les  valeurs  des 
exportations,  c'est-à-dire  les  valeurs  des  marchandises  sujettes 
à  l'influence  des  Marchés  du  monde.  M.  Atkinson  a  écrit 
alors  :  «  L'index-numher  de  90  0/0  des  exportations  in- 
diennes prises  d'après  leurs  valeurs  déclarées  et  s'étant  trai- 
tées à  100  en  18/1,  ont  été  les  suivants  :  1881-^2,  98  9  • 
1882-83,  tt2,7.  Ce  sont  là  les  index-numbers  réels  :  car.  ils  sont 
obtenus  des  prix  de  marchandises  reçues  sur  tous  les  Marchés 
du  inonde,  et  les  réponses  qu'ils  donnent,  quant  aux  fluctua- 
tions de  la  roupie,  doivent  être  approximativement  correctes, 
si  les  chiffres  sont  exacts. 

«  Or,  nous  ne  pouvons  douter  qu'elles  le  soient  en  les  com- 
parant avec  les  répon-es  données  par  des  mesures  similaires 
de  l'argent  compilées  d'après  les  prix  de  certaines  catégories 
de  marchandises  dans  les  ports  chinois.  » 

■l'ai  publié  dans  le  Pioneer,  en  réponse  à  M.  Atkinson,  des 
tableaux  comparatifs  de  ses  index-numbers  indiens  et  de  mes 
index-numbers  chinois,  et  j'ai  montré  que  le  niveau  moyen 
de  l'argent,  pour  les  onze  années  1882-92,  est,  d'après  les 
tables  indiennes  de  M.  Atkinson,  t'G,8,  et,  d'après  les  tables 
chinoises,  96,5;  l'année  1871  a  servi  de  terme-comparaison 
pour  les  premières  ;  les  années  1870-74  pour  les  secondes  et, 
dans  les  deux  cas,  ce  terme  a  été  représenté  par  le  chiffre  100. 

.Je  donne  ci-dessous  ces  deux  tables  intéressantes  qui  se 
corroborent  mutuellement  : 

Prix  indiens  Prix  chinois 

de  M.  Atkinson  de  M.  Marriott 


1871   100  % 

18-<l-83   98. H 

1883   92  7 

1884   94  5 

18H5   94  6 

1886   92  9 

1887   9i.7 

1885   95.9 

18-9   9H.6 

1890   103.9 

'.891   98  2 

1892   100.4 


1870-74   100  % 


18K1-82 
1883 
1884 
1885 
1886 
1887 
1KH8 
1889 
1890, 
1891, 
1892, 


96.1 
99.4 
92.4 
92.0 
100. 1 
95.5 
97.2 
96.8 
100.4 
94.5 
93.9 


Gomme  je  l'ai  déjà  dit,  le  niveau  moyen  des  onze  années 
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est  d'après  les  tables  indiennes,  96.8  et,  d'après  les  tables 
chinoises,  96.5.  Nous  pouvons  donc  conclure  sainement  que 
chacune  de  ces  tables  nous  indique  des  faits  exacts,  quant  à 
la  valeur  moyenne  de  l'argent  pendant  la  période  considérée, 
mais  M.  Atkinson,  dans  sa  hâte  de  désapprouver  la  théorie 
de  la  stabilité  de  l'argent  qu'il  avait  contribue  si  inconsciem- 
ment lui-même  à  établir,  a  tiré  maintenant  des  conclusions 
d'une  masse  de  faits  qui  ne  pouvaient  donner  aucune  ré- 
ponse correcte  aux  questions  qu'il  leur  a  posées. 

M  Atkinson  a  évidemment  sacrifie  beaucoup  de  temps  et 
de  peine  pour  écrire  son  étude,  qui  est  un  tableau  utile  des 
variations  locales  et  temporaires  des  prix,  et  on  ne  peut  le 
blâmer  d'un  certain  aveuglement,  quant  aux  vraies  condi- 
tions du  problème  qu'il  examinait.  Chacun  peut  se  tromper 
sur  ces  questions  ;  mais  il  est  curieux  de  constater  qu  ayant 
une  fois  perou  qu'un  index-number  exact  de  la  valeur  de  1  ar- 
gent et  de  la  roupie  ne  peut  être  obtenu  qu'avec  les  grandes 
catégories  de  marchandises  du  monde,  il  soit  revenu  en  ar- 
rière et  ait  cherché  à  prouver,  avec  des  prix  locaux  et  avec 
des  prix  de  marchandises  employées  ça  et  là  par  des  quanti- 
tés relativement  restreintes  de  personnes,  que  la  valeur  de  la 
roupie  a  beaucoup  varié  et  qu'elle  a  baissé  considérablement 
entre  1881  et  1890  seulement  «  à  cause  de  la  grande  expan- 
sion de  la  circulation.  »  •„  •„ 
Dans  le  cas  où  mon  argument  aurait  ete  mal  compris,  je 
répète  aue,  considérés  comme  indication  de  variation  des 
prix  temporaires  et  locaux,  les  chifïres  de  M.  Atkinson  peu- 
vent être  d'une  utilité  pratique;  ils  sont  sans  utiMo  comme 
mesures  de  la  valeur  de  la  roupie. 

Si  l'auteur  avait  compris  le  problème,  il  aurait  su  que  trois 
ou  même  deux  catégories  de  marchandises,  n'ayant  pas  les 
mêmes  conditions  de  production  d'offre  et  de  demande  et  su- 
iettes  à  l'influence  des  marchés  du  monde,  auraient  donne 
une  réponse  bien  plus  exacte  à  ce  qu'il  cherchait,  que  les 
cent  marchandises  choisies  par  lui.  Je  répète  que,  bien  avant 
la  pubUcation  de  sa  dernière  étude,  M.  Atkinson  avait  établi 
des  index-numbers  bien  plus  utiles  delà  valeur  de  la  roupie, 
index-numbei's  qui  ont  corroboré  exactement  les  déductions 
que  j'ai  tirées  des  prix  en  Chine.  . 

Je  df  mande  donc  si  quelqu'un  pourrait  obtenir  des  preuves 
plus  parfaites  de  la  staljilité  générale  de  l'argent  et  de  sa  non 
dépréciation  jusqu'à  1892  qu'avec  la  table  pubhee  ci-dessus  ? 
Le  résultat  obtenu  avec  les  prix  en  Chine  se  trouve  corrobore 
par  le  tableau  des  prix  des  exportations  indiennes,  tableau 
dressé  par  une  personne  qui  a  toujours  dénonce  la  stabilité 
de  l'argent  (jusqu'à  la  date  de  la  fermeture  des  Monnaies) 
comme  une  théorie  absurde. 

Enfin,  avant  prétendu  que  cette  stabilité  de  1  argent  avant 
la  fermeture  des  Monnaies  est  un  fait  établi,  je  demanderai  si 
la  stabilité  n'est  pas  la  principale  qualité  d  un  étalon^  de  va- 
leur et  s'il  est  sage  de  détrôner  ce  métal  pour  mettre  1  or  a  sa 
place.  

Le  Monnayage  au  Mexique 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  de  la  frappe  dans 
les  divers  Hôtels  de  Monnaies  du  Mexique  pendant  le  mois 
de  septembre  1898  : 

Hôtels  des  Monnaies    Argent        Or      Cuivre  Valeur  totale 


Culiacan  . . . 
Guanajuato 

Mexico  

Zacatecas. . . 


142.000 
270.000 
663.000 
530.000 


(En  piastres) 

»  » 
9.238  ->■> 
52.852 


142.000 
279.2.38 
715.852 
530.000 


Total   1.605.000     62.090        »  1.667.090 

Voici  les  résultats  totaux  du  mois  correspondant  de  1897 

Argent  Or        Cuivre   Valeur  totale 

Sept.  1897....     25.535     1.378.500     G. 000  1.410.035 


Europe  —  France.  La  liquidation  de  quinzaine 
s'est  effectuée  sans  difficulté,  mais  elle  a  démontré  que 
le  Marché  était  un  peu  chargé.  Aussi  a-t-on  cru  néces- 
saire de  procéder  encore  à  des  allégements.  Ces  allége- 
ments ont  naturellement  pesé  un  peu  sur  les  cours, 
mais  la  place  reste  quand  mémo  bien  tenue. 

On  est  curieux,  ici,  de  voir  comment  se  passera  la 
liquidation  de  Londres  de  fin  février,  qui  commence 
mardi.  Ce  sera  une  indication  pour  Paris. 


Allemagne.  —  L'emprwnt  d'Etat  de  200  mdlliams  de 

marks  en  obligations  iJ  0/0  a  été  couvert  une  vingtaine 
de  fois  :  on  a  souscrit  pliis  de  4  milliards  1/2  de  marks. 
Cette  opération  n'a  pas  eu,  pour  l'instant,  d'influence 
sur  le  marché,  mais  on  craint  qu'elle  n'ait  dramé  pour 
longtemps  l'épargne  allemande. 

L'amélioration  des  conditions  du  marché  monétaire 
se  poursuit  et  l'on  s'attend  à  un  prochain  abaissement 
du  taux  de  l'escompte  officiel. 

Du  lei-  octobre  1897  à  la  même  date  de  1898,  on  a  cons- 
truit pour  118.694.661  marks  de  voies  ferrées  :  le  Gou- 
vernement dispose  encore  de  426  millions  de  crédit 
pour  cet  objet. 

Angleterre.  —  Des  efforts  ont  été  faits  pour  modérer 
l'allure  de  la  spéculation,  mais  ces  tentatives  n'ont  pas 
réussi  à  modifier  grandement  la  tendance  générale  de 
la  place.  Les  acheteurs  paraissent  toujours  disposés  à 
poursuivre  le  mouvement,  il  reste  à  savoir  si  les  condi- 
tions du  marché  monétaire  faciliteront  la  campagne. 

Au  Parlement,  les  questions  extérieures  forment  le 
principal  sujet  de  la  discussion  de  la  réponse  à  l'Adresse. 
C'est  sur  les  affaires  de  Chine  qu'a  paru  se  porter 
toute  l'attention  des  députés.  Etant  donné  le  ton  du 
débat  et  le  sens  de  la  polémique  engagée  à  ce  sujet 
dans  la  presse,  on  peut  prévoir  quelques  incidents. 

Autriche.  —  Le  Marché  financier  est  ferme  malgré 
l'incertitude  de  la  situation  politique.  Les  premiers 
établissements  financiers  qui  ont  publié  leur  bilan  ac- 
cusent une  prospérité  à  laquelle  on  était  loin  de  s  at- 
tendre. ..  ,. 
Le  bilan  delà  Société  V Alpine  accuse  une  situation 

flo  vi  s  s  ctn  • 

Le  marché  monétaire  de  Vienne  est  suffisamment 
pourvu  et  les  offres  d'argent  sont  nombreuses. 

Espagne.  —  La  situation  s'est  peu  modifiée  au  point 

de  vue  politique.  ,    -,  n-  -n  • 

Malgré  toutes  les  démarches  faites  auprès  de  M.  Puig- 
cerver,  pour  qu'il  laisse  entrevoir  au  moins  les  grandes 
lignes  de  son  plan  financier,  il  a  refusé  de  rien  com- 
muniquer à  ce  sujet.  _ 

M  Edmond  Théry  a  quitté  Madrid  après  avoir  ter- 
miné son  enquête.  On  trouvera,  page  218,  un  résume 
des  impressions  ressenties  par  notre  Directeur  sur  la 
situation  économique  et  financière  de  l'Espagne. 

Italie.  —  La  Chambre  s'est  occupée  de  la  discussion 
du  projet  de  loi  relatif  aux  nouvelles  constructions 
de  chemins  de  fer  et  à  la  subvention  que  le  Gouverne- 
ment devra  leur  accorder. 

Après  ce  débat,  elle  abordera  la  discussion  en  pre- 
mière lecture  des  projets  politiques  présentes  par  le 
président  du  Conseil  pour  arrêter  les  progrès  des  par- 
tis  G^trôiii-GS» 

Les  ministériels  assurent  que  la  majorité  leur_  est 
déjà  acquise,  mais  l'opposition  grandit  chaque  jour 
et  l'on  s'attend  à  des  difficultés.       ^       .  . 

Le  Sénat  ayant  approuvé  par  192  voix  contre  16 
l'accord  commercial  avec  la  France,  la  loi  sanction- 
nant cet  accord,  a  été  signée  par  le  Roi. 

Portugal.  —  Notre  correspondant  analyse  les  res- 
sources dont  le  Ministère  des  finances  a  fait  état  pour 
combler  le  déficit  du  budget  de  1899-1900.  Il  montre 
qu'il  est  difficile  de  faire  fonds  sur  ces  ressources. 

Russie.  —  Pendant  les  dix  premiers  mois  de  1898, 
les  recettes  et  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres 

^^i^^^*^  Roubles-crédit 


Recettes  ordinaires  

Dépenses  ordinaires  

Recettes  extraordinaires.. 
Dépenses  extraordinaires 


1.228.108.000 
1.029.830.000 

87.054.000 
125.124.000 


Turauie.  —  D'après  une  enquête  faite  en  Allemagne, 
c'est  la  France  qui  compte  le  plus  de  titres  ottomans, 
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puis  la  Belgique,  l'Allemagne,  l'Angleterre  la  Turquie, 
etc. 

Nous  reproduisons  page  221  la  circulaire  du  Conseil 
of  forehjn  Bondholders  relative  à  la  question  de  l'aug- 
mentation de  l'intérêt  des  dettes  constituant  les  sé- 
ries B,  G,  et  D. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Gouvernement  vient  de 
mettre  en  vigueur  le  règlement  sur  les  opérations  de 
change  arrêté  d'après  la  loi  votée  par  le  Congrès. 

Le  budget  de  l'Etat  de  Rio- de- Janeiro  pour  1899  pré- 
voit une  recette  de  13.835.847  milreis  et  une  dépense  de 
13.785.926  milreis. 

Etats-Unis.  —  La  Bourse  a  été  fermée  pendant  trois 
jours  et  ce  fait  a  un  peu  contribué  à  diminuer  l'elfer- 
vescence  que  nous  avons  constatée  pendant  les  semaines 
précédentes.  Il  faut  dire,  d'ailleurs,  que  l'avance  obte- 
nue par  certains  cours  doit  rendre  les  haussiers  plus 
prudents  et  déterminer  bien  des  acheteurs  à  mettre  de 
côté  leurs  bénéfices. 

La  tendance  reste  donc  moins  active  et  les  cours  sont 
plus  discutés.  Les  événements  des  Philippines  ont, 
d'ailleurs,  fourni  aux  baissiers  l'occasion  de  rentrer 
en  scène. 

Mexique.  —  En  janvier  dernier,  les  recettes  doua- 
nières se  sont  élevées  à  2.849.000  piastres,  soit  75.000 
piastres  de  moins  qu'en  décembre,  mais  468.000  p.  de 
plus  qu'en  janvier  1898.  Pour  les  sept  premiers  mois 
de  l'exercice,  le  total  des  recettes  a  atteint  15.099.000 
piastres,  au  lieu  de  13.068.000  p.  pendant  la  période  cor- 
respondante de  1897-1898. 

République  Argentine.  —  Le  Gouvernement  vient 
de  signer  avec  le  représentant  de  l'Etat  d'Entre-Rios 
un  accord  pour  le  règlement  de  la  dette  de  cette  pro- 
vince. 

Uruguay. —  En  décembre  dernier,  les  recettes  doua- 
nières ont  donné  817.587  pesos,  au  lieu  de  798.882  pesos 
en  décembre  1897. 

Asie. —  Chine.  On  trouvera,  page  224,  des  renseigne- 
ments détaillés  sur  l'emprunt  anglais  des  chemins  de 
fer  chinois. 

En  1898,  les  recettes  douanières  chinoises  ont  donné 
22  millions  1/2  de  taëls,  soit  250.000  taëls  de  plus  qu'en 
1897. 

Japon.  —  Les  dépenses  budgétaires  pour  1899  ont 
été  réduites  de  1.630.000  yen  et  les  recettes  augmentées 
par  le  relèvement  de  l'impôt  foncier.  Le  déficit  évalué 
reste  de  5.949.246  yen. 


FONDS  O'ETATS  EUROPEENS  a  la  Bourse  de  Parla. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FRANGE 


FOHDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais(ch.f.  25 fr.  20/ 
Autriche  or  4  %  (oh.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  i  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amslerdam)  . . . 
Hongrie  oif  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

ItaUe  4  %  net  

Norvège  3  %  (oh.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

ConsoUdé  Hrassien  3%  k  Berlin) 


9  février       !      16  février 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1899.  —  J.,'Arranfiomi;nt  commercial 
franco-italien.  —  Le  Point  de  Départ  do  l'Exercice  financier.  — • 
Les  Alïaii'es  d'Algérie. 

La  Chambre  des  députés  a  cru  devoir  s'octroyer 
quelques  jours  de  repos  à  l'occasion  des  fêtes  du  car- 
naval. Ni  le  président  ni  le  rapporteur  de  la  Commis- 
sion du  budget  ne  se  sont  prononcés  contre  ce  repos 
dont  on  ne  peut  comprendie  le  motif,  alors  que  la  dis- 
cussion du  budget  reste  en  souffrance  et  que  les  débats 
auxquels  ont  donné  lieu  les  budgets  des  trois  Minis- 
tères définitivement  adoptés  se  sont  prolongés  outre 
mesure.  Ce  n'était  vraiment  pas  la  peine  de  demander 
à  la  Chambre  de  siéger  extraordinairement  le  mercredi. 

Quand  en  aurons-nous  fini  avec  la  fameuse  loi  de 
finances  de  1899  qui,  ainsi  qu'on  le  sait,  ne  contient 
aucune  réforme?  Lors  des  premières  réunions  de  la 
Commission,  son  honorable  Président  avait  fait  espé- 
rer le  vote  final  avant  la  fin  de  l'année  !  Diverses  dé- 
clarations firent  reporter  la  promulgation  au  25  février! 

A  cette  date,  le  Gouvernement  sera  dans  l'obligation 
de  déposer  un  nouveau  douzième  provisoire,  qui  très 
probablement  sera  encore  insuffisant,  de  sorte  que  le 
Parlement  se  retrouvera  exactement  au  même  point 
que  l'année  dernière  et  ne  recevra  le  projet  de  budget 
de  1900  qu'en  mai  ou  en  juin,  que  le  temps  matériel 
manquera  pour  l'examiner  et  que  la  session  extraordi- 
naire de  1899  ne  sera  pas  suffisante  pour  régler  le 
régime  financier  de  18iJ9. 

Il  faudrait  cependant  en  finir  avec  les  anciens  erre- 
ments et  adopter  une  nouvelle  méthode  de  travail,  car 
il  importe  peu  que  l'année  financière  commence  le 
lei-  janvier  ou  le  1er  juillet.  Cs  qui  est  nécessaire,  c'est 
que  la  loi  de  finances  soit  votée  avant  l'ouverture  de 
l'exercice. 


-vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  10  février,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Félix  Faure. 

La  séance,  qui  a  été  de  courte  durée,  a  été  consacrée 
exclusivement  à  l'examen  des  questions  que  soulève  la  dis- 
cussion à  la  Chambre  sur  le  projet  de  loi  relatif  à  la  Cour 
de  cassation. 

Le  président  du  Conseil  a  fait  connaître  le  sens  général  du 
discours  qu'il  prononcera  à  la  Chambre. 

Le  Conseil  a  ensuite  confirmé  les  résolutions  arrêtées  la 
veille  en  Conseil  de  cabinet  et  que  nous  avons  fait  connaître 
dans  notre  dernier^numéro,  notamment  celle  de  poser  la  ques- 
tion de  confiance  sur  le  vote  du  projet. 

'wv  Le  10  février,  la  Chambre  des  députés  a  discuté  la 
proposition  de  loi  portant  modification  du  code  d'instruction 
criminelle.  Ce  projet  de  loi  aété  voté  par  324  voix  contre  207. 

L'arrangement  commercial  conclu  avec  l'Italie  le  21 
novembre  dernier  est  entré  en  vigueur  des  deux  côtés  des 
Alpes  le  12  février  au  matin. 

La  rupture  économique  qui  s'est  produite  le  l"  février  1888 
aura  ainsi  duré  onze  ans  et  onze  jours,  au  détriment  des 
deux  pays,  entre  lesquels  n'a  jamais  existé  de  cause  sérieuse 
de  dissentiment,  et  que  doivent  rapprocher,  au  contraire, 
tant  de  traditions  et  d'intérêts  communs. 

-wv  Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  12  février  dans  le 
département  de  la  Seine.  M.  Bassinet,  radical-socialiste,  a  été 
élu.  Ce  siège  a  été  attribué  au  département  de  la  Seine  à  la 
suite  du  décès  de  M.  Lucien  Brun,  sénateur  inamovible. 

Une  élection  législative  a  eu  lieu  à  Baugé  (Maine-et-Loire). 
M.  Lemasson  républicain,  a  été  élu  en  remplacement  de 
M.  Goudreuse,  décédé. 

-wv  Un  journal  du  matin  a  annoncé  qu'un  désaccord  assez 
profond  se  serait  produit  au  sein  du  Conseil  des  Ministres, 
entre  M.  Peytral  et  la  majorité  de  ses  collègues,  au  sujet  du 
projet  de  loi  tendant  à  modifier  le  point  de  départ  de  l'exercice 
financier. 

Cette  information  est  complètement  inexacte  :  il  n'est  nufle- 
ment  question  de  déposer  un  projet  de  loi  au  sujet  de  cette 
modification  ;  le  Conseil  des  Ministres  n'a  donc  pas  eu  à  en 
délibérer. 

Toutefois,  la  Commission  du  budget  étant  saisie  d'un  projet 
de  résolution  de  M.  Vivianisur  la  même  question,  le  Ministre 
des  finances  a  dû  s'occuper  de  fournir  à  la  Commission  du 
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budget  tous  les  renseignements  utiles  pour  lui  permettre  d'ap- 
précier les  avantages  et  les  inconvénients  de  la  proposition 
do;.t  elle  est  saisie  ;  il  a  donc  prié  ses  collègues  de  lui  faire 
conuaitre  leurs  observations  au  sujet  de  la  modification  de- 
mandée par  M.  Viviani. 

Lorsque  ces  réponses  lui  seront  parvenues,  le  Ministre  des 
finances  en  entretiendra  le  Conseil  des  Ministres  et  fera  en- 
suite connaître  à  la  Commission  du  budget  l'opinion  du  Gou- 
vernement. 

•v^  M.  Laferrière,  gouverneur  général  de  l'Algérie,  vient 
d'arriver  à  Paris.  11  est  venu  pour  conférer  avec  le  Goiiver- 
nement  au  sujet  des  projets  de  loi  soumis  par  celui-ci  au 
Parlement,  concernant  la  naturalisation  en  Algérie  et  le  ser- 
vice militaire  des  colons  algériens. 

En  même  temps,  le  Gouverneur  général  étudiera,  avec  les 
Ministres,  les  diverses  questions  qu'ont  abordées  rr'cemment, 
et  sur  son  initiative,  les  Délégations  financières  et  le  Conseil 
supérieur  de  l'Algérie,  notamment  l'organisation  du  corps 
électoral  et  les  moyens  les  plus  appropriés  pour  acbeminer 
graduellement  notre  grande  colonie  africaine  vers  la  person- 
nalité financière,  en  associant  de  plus  en  plus  les  colons  à 
l'établissement  et  à  l'emploi  du  budget  algérien. 

-v%v  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  16,  à  l'Elysée  sous  la 
pré>idence  de  M.  Félix  Faure. 

Le  îilinistre  de  la  guerre  a  fait  connaître  au  Conseil  qu'il 
venait  de  rapfWer  ses  précédentes  instructions  sur  la  néces- 
sité pour  les  officiers  de  s'abstenir  de  toute  participations 
aux  Sociétés  ayant  un  caractère  politique. 

M.  Georges  Leygues,  ministre  de  l'instruction  pùblique  et 
des  beaux-arts,  a"  indiqué  au  c.onseil  les  inconvénients  que 
présente  l'installation  du  Ministère  des  colonies  au  pavillon 
de  Flore,  où  des  menaces  d'incendie  peuvent  mettre  en  dan- 
ger les  collections  du  Louvre. 

Le  Conseil  a  admis  en  principe  le  transfert  du  Ministère 
des  colonies  dans  un  autre  local  et  a  chargé  les  Ministres  des 
beaux  arts,  des  finances  et  des  colonies  d'étudier  les  voies  et 
moyens  en  vue  de  ce  transfert. 

A/wv.  Le  Sénat,  réuni  hier  dans  ses  bureaux,  a  procédé  à  la 
nomination  de  la  Commission  pour  examiner  le  projet  de 
réforme  de  la  procédure  de  revision.  Ont  été  élus  :  5  commis- 
saires favorables  ;'i  la  loi  et  4  hostiles. 

-wv  La  Chambre  des  députés  a  abordé  la  discussion  du 
budget  de  l'agriculture. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


mmM  (l'un  lîéjfliiie  Douanier  raiioniiel 

ENTRE  LA  FRANCE  ET  SES  COLONIES 


IV  {Suite)  (1) 
Danger  du  Statu  quo 

Mais  l'agriculture  est  aussi  une  industrie,  la 
plus  importante,  la  plus  féconde,  la  plus  néces- 
saire à  la  puissance  économique  de  notre  pays,  et 
une  industrie  rudimentaire,  qui  peut  se  créer 
rapidement  et  ra[)idement  aussi,  donner  des  pro- 
duits. Faut-il  rajjpeler  ici  que  les  immenses  terri- 
toiies  du  Congo,  du  Soudan,  de  la  Côte-d'lvoire  et 
les  plateaux  de  Madagascar  peuvent  fournir,  au 
point  vue  particulier  de  la  culture  des  céréales 
et  de  l'élevage  du  bétail,  des  résultats  absolument 
extraordinaires,  si  seulement  la  moitié  de  ce  qu'on 
nous  a  dit  sur  leur  fertilité  est  exact. 

Avant  1873,  les  Indes  anglaises  ne  produisaient 
pas  de  blé,  ou  fort  peu,  et  pour  la  seule  consom- 
mation des  Européens  établis  dans  le  pays.  Mais 
la  baisse  du  change  de  la  roupie  et  le  percement 
du  canal  de  Suez  ont  amené  les  Hindous  à  consi- 
déier  le  blé  comme  un  produit  d'exportation.  Ils 
se  sont  mis  ;ilors  à  développer  leur  culture  de  blé 
dans  (le  telles  proportions,  qu'en  1885  ils  en  ex- 
portaient déjà  plus  de  10  millions  d'hectolitres. 


(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n°"  368  à  370. 


La  question  est  donc  capitale,  et  il  faut  la  ré- 
soudre dans  le  plus  bref  délai,  parce  que  si  nous 
provoquons  le  développement  économique  de  nos 
colonies,  sans  établir  un  régime  de  garanties  réci- 
proques entre  elles  et  la  Métropole,  nous  nous 
trouverons  très  rapidement  aux  prises  avec  des 
difficultés  d'ordre  économique  d'autant  plus  re- 
doutables... que  nous  ne  pourrions  pas  les  tran- 
cher comme  nous  l'avons  fait,  en  1892,  avec  les 
pays  étrangers. 

il  est  en  effet  certain,  que  si  nous  demandions 
aujourd'hui  de  modifier  le  modus  Vivendi  exis- 
tant entre  la  France,  l'Algérie  et  la  Tunisie,  on  ne 
manquerait  pas  de  nous  opposer  le  fait  acquis. 
Mais  pour  toutes  les  autres  colonies  la  situation 
reste  entière  et  on  peut  la  résoudre  en  pleine 
liberté  d'action. 

Ici  se  place  une  objection  de  principe  qui  est  à 
la  fois  formulée  par  les  partisans  de  la  politique 
coloniale  exlensive  et  par  les  adversaires  de  la 
protection  nationale. 

—  Gomment,  disent-ils,  vous  voudriez  aussi  vous 
protéger  confiée  la  concurrence  des  colonies  fran- 
çaises? Sous  prétexte  de  défendre  la  produ'-tion 
nationale  vous  voudriez  établir  de  véritables 
douanes  intérieures  en  frappant  les  produits  colo- 
niaux français,  ayant  leurs  similaires  dans  la 
Métropole,  comme  vous  frappez  déjà  les  produits 
venant  de  l'étranger? 

On  reproche  tous  les  jours  aux  capitaux  français 
de  ne  pas  s'employer  dans  nos  colonies;  on  pousse 
énergiquement  nos  compatriotes  à  al  1er  s'y  installer 
pour  y  créer  des  entreprises  industrielles  et  agri- 
coles :  et  l'on  chercherait  à  écarter  du  marché 
national  les  produits  coloniaux  similaires  à  ceux 
de  la  Métropole? 

C'est  inadmissible  en  principe  et  en  équité,  et 
ce  serait,  d  ailleurs,  absolument  contraire  aux 
intérêts  de  la  Métropole  elle-même. 

En  etîet,  la  France  ne  peut  se  sutïire à  elle-même 
pour  son  alimentation  puisque,  en  1898,  par 
exemple,  elle  a  demandé  à  l'étranger  :  19.5'i5.487 
quintaux  de  blé,  valant  448.670,657  francs  ;  8  mil- 
178.584  hectolitres  de  vins  ordinaires  valant  261 
millions  714.688  francs;  5.607.479  quintaux  de 
mais,  valant  74.299.097  francs  ;  3.100.362  quintaux 
d'avoine  valant,  43.747.443  francs,  soit  au  total 
868  461.885  francs  de  produits  nécessaires  à  son 
alimentation  proprement  dite. 

Or,  sur  cette  importation  énorme,  portant  sur  les 
deux  principaux  produits  de  l'agriculture  fran- 
çaise, céréales  et  vins,  l'Algérie  et  la  Tunisie  ont 
à  peine  fourni  26.820.000  francs  de  blé;  107  mil- 
lions 774.000  francs  de  vins  ordinaires;  pas  de 
maïs,  et  9.754.000  francs  d'avoine,  soit  au  total 
144  millions  de  francs  ou  environ  16  0/0  de  l'im- 
portation totale. 

Malgré  notre  production  agricole  métropolitaine 
nous  avons  dono  été  dans  la  nécessité,  en  1898, 
d'acheter  pour  environ  724.500.000  francs  de  cé- 
réales et  de  vins  à  l'étranger  :  N'aurait-il  pas  mieux 
valu  récolter  c-s  produits  dans  nos  colonies,  les 
acheter  à  des  colons  français  qui  nous  les  au- 
raient expédiés  sur  des  navires  battant  le  pavillon 
national  et  demandé,  en  échange,  des  produits 
manufacturés? 

La  concurrence  entre  producteurs  français  mé- 
tropolitains et  producteurs  français  coloniaux  n'est- 
elle  pas  préférable  à  la  concurrence  entre  produc- 
teurs français  et  producteurs  étrangers  ? 
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Voilà  l'objection  présentée  dans  toute  sa  force 
—  et  voici  comment  on  peut  la  réfuter  : 

En  ce  qui  concerne  spécialement  l'industrie,  il 
n'en  existe  pas  encore  dans  nos  colonies  de  con- 
quête récente  :  un  régime  de  réciprocité  qui  per- 
mettrait aux  colonies  françaises  d'introduire  leurs 
produits  naturels  sur  le  marché  métropolitain, 
avec  un  traitement  de  faveur  par  rapport  aux  pro- 
duits similaires  de  l'étranger,  qui  protégerait  effi- 
cacement les  produits  coloniaux,  contre  la  con- 
currence étrangère  en  France,  mais  qui,  par 
contre,  conserverait  aux  produits  français,  n'ayant 
pas  actuellement  leurs  similaires  dans  ces  co- 
lonies, l'entrée  en  franchise  et  une  protection 
efficace  contre  la  concurrence  étrangère,  ne  porte- 
rait donc  nullement  atteinte  aux  situations  acqui- 
ses par  les  coloniaux  français  et  servirait  au  con- 
traire merveilleusement  leurs  intérêts  en  leur 
assurant  le  puissant  marché  de  la  Métropole. 

Pour  maintenir  la  situation  respective  des  deux 
•parties  contractantes,  des  deux  associées  pourrions- 
nous  dire  :  loin  de  favoriser  dans  nos  colonies  la 
création  d'industries  similaires  aux  industries 
françaises,  il  faudrait,  au  contraire,  enrayer  cette 
création  par  des  moyens  à  étudier  :  car  il  n'est  pas 
douteux  qu'avec  les  conditions  générales  de  prix 
de  revient  que  nous  connaissons  pour  l'Indo-Chine 
et  Madagascar  par  exemple,  le  jour  où  ces  colonies 
se  mettraient  à  fabriquer,  sur  une  large  échelle, 
des  produits  similaires  à  ceux  de  la  Métropole,  non 
seulement  le  marché  de  la  colonie  et  celui  des  pays 
voisins  échapperaient  aux  producteurs  métropo- 
litains, mais  on  peut  affirmer  que  ces  derniers  ne 
tarderaient  pas  à  subir,  sur  le  marché  métropo- 
litam  lui-même,  les  effets  désastreux  de  leui  con- 
currence directe. 

Il  en  est  de  même  pour  l'agriculture  :  Puisqu'à 
1  heure  actuelle  nos  colonies,  sauf  l'Algérie  et  la 
Tunisie,  ne  cultivent  encore  ni  les  céréales,  ni  la 
vigne;  et  puisque  leur  sol  et  leur  climat  peuvent 
leur  permettre  de  produire  avantageusement  du 
coton,  du  café,  de  la  soie  et  toute  la  gamme  des 
denrées  coloniales  dont  nous  importons  pour  plus 
de  1.100  millions  de  francs  par  année  :  Pourquoi 
ne  pas  orienter  immédiatement  leur  développe- 
ment agricole  vers  ces  produits  en  les  prévenant, 
loyalement,  que  leurs  céréales  et  leur  vin  seront 
frappés,  à  leur  entrée  en  France,  des  mêmes  droits 
que  les  produits  similaires  étrangers? 

Les  coloniaux  français  sont  Français  comme 
nous;  les  colonies  françaises  sont  également  des 
terres  françaises,  cela  est  vrai  !  Mais  il  n'y  a  pas 
égalité  entre  les  charges  fiscales  de  la  Métropole  et 
des  colonies,  entre  les  obligations  militaires  qui 
pèsent  sur  cplle-là  et  sur  celles-ci,  entre  les  prix  de 
revient  de  la  main-d'œuvre  et  des  matières  pre- 
mières, entre  la  fertilité  naturelle  du  sol,  entre  le 
prix  des  fermages  et  des  cultures,  etc.... 

Or,  si  nous  prenons  les  produits  naturels  de  nos 
colonies,  de  préférence  aux  produits  similaires  de 
1  étranger,  c'est-à-dire  si  nous  imposons  à  nos  re- 
cettes budgétaires  des  réductions  pour  les  protéger 
sur  le  marché  métropolitain  contre  la  concurrence 
étrangère,  et  si  les  bénéficiaires  de  ces  avantaf^es, 
les  futurs  exploitants  de  ces  territoires  nouveaux 
que  la  Métropole  a  acquis  au  prix  de  si  lourds  sa- 
critices,  avaient  encore  la  prétention  de  nous  faire 
concurrence  avec  des  produits  similaires  à  ceux  de 
1  industrie  et  de  l'agriculture  métropolitaines  :  il 
y  aurait  plus  d'association  possible,  car  la  France 


continentale  serait  alors  ruinée  par  la  prospérité 
de  son  domaine  colonial.  f  f 

Ce  domaine  n'a  pas  encore  d'existence  sociale 
proprement  dite  :  nous  avons  donc  toute  liberté 
a  action,  sauf  en  ce  qui  concerne  l'Algérie  et  la 
lunisie,  pour  1  organiser  et  orienter  son  organi- 
sation économique  dans  le  sens  que  nous  venons 
0.  indiquer. 

Nous  devons  procéder  à  cette  organisation  dans 
le  plus  bref  délai  possible  parce  que  nous  pouvons 
encore  le  faire  sans  porter  préjudice  à  aucune 
situation  acquise,  et,  parce  qu'en  résolvant  le  pro- 
blème de  cette  façon,  nous  tiendrons  la  promesse 
formelle  qui  a  été  faite  à  la  France  lorsqu'on  l'a 
engagée  dans  la  politique  coloniale  extensive  et 
eniin,  parce  que  nous  nous  éviterons  de  très 'sé- 
rieuses difficultés  pour  l'avenir. 

V 

La  Solution 

Comment  la  France  peut-elle  obtenir  que  ses 
colonies  deviennent,  rapidement,  des  auxiliaires 
des  alliées  et  non  des  concurrentes  de  la  Métro- 
pole ?  Quel  est  le  procédé  simple  et  à  effet  immé- 
diat qui  doit  donner  la  solution  de  cette  orave 
question?  ^ 

L'établissement  d'un  régime  douanier  rationnel 
à  double  repercussion  qui  protégerait  efficacement 
sur  le  marche  métropolitain  les  produits  coloniaux 
n  ayant  pas  leurs  similaires  en  France  et  nui 
inversement,  maintiendrait  l'entrée  en  franchise 
des  produits  de  la  Métropole  sur  les  marchés  colo- 
niaux et  la  protection  efficace  dont  ils  jouissent 
actuellement  contre  la  concurrence  des  produits 
similaires  de  l'étranger. 

Depuis  1892  les  produits  français  pénètrent,  en 
eftet,  dans  nos  colonies  sans  payer  aucun  droit  de 
douane,  tandis  que  les  produits  étrangers  qui  v 
sont  importés  subissent  les  mêmes  tarifs  que  s'ils 
franchissaient  les  frontières  de  la  Métropole  La 
règle  est  générale,  sauf  quelques  exceptions  sans 
importance,  résultant  de  la  situation  particulière 
de  certaines  colonies  lointaines,  et  abstraction  faite 
de  la  Tunisie  —  où  l'Angleterre  jouit  encore,  par 
convention  spéciale,  d'un  traitement  de  faveur  — 
du  Congo,  du  Dahomey  et  ses  dépendances  et'  de 
la  Cote  des  Somalis  qui  sont,  en  quelque  sorte 
des  territoires  ouverts,  par  traités,  au  commerce 
international. 

Cette  partie.de  la  question  est  donc  résolue  en 
principe  et  en  fait,  depuis  1892  :  Restent  les  points 
plus  délicats  du  traitement  privilégié  à  accorder 
sur  le  marché  français  aux  produits  coloniaux  qui 
n  ont  pas  leurs  similaires  dans  la  Métropole,  et  des 
dispositions  à  prendre,  dans  chaque  coloniP,  pour 
orienter  le  développement  de  la  production  indi- 
gène vers  ces  articles,  de  préférence  à  la  produc- 
tion des  articles  manufacturés  et  agricoles  dont 
l'industne  et  l'agrtculture  métropolitaines  sont 
elles-mêmes  largement  productrices. 

Il  ne  nous  appartient  pas  d'indiquer,  dans  cette 
étude  théorique,  les  distinctions  qu'il  y  aura  à  éta- 
blir entre  les  diverses  possessions  qui  composent 
notre  empire  colonial:  Il  serait,  en  effet,  fort  diffi- 
cile, pour  ne  pas  dire  impossible,  de  leur  appliquer 
la  même  règle,  car  il  est  évident  —  ainsi  que  M.  Mé- 
linel'a  très  justement  fait  observer  —  qu'elles  ne 
se  présentent  pas  toutes  sous  Je  même  aspect  et 
qu'il  faut  tenir  comp  te,  au  point  de  vue  économique 
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proprement  dit,  des  positions  géographiques,  des 
différences  de  climat,  du  sol,  des  ressources  natu- 
relles, de  la  main-d'œuvre,  des  impots  locaux  :  en 
un  mot,  de  tous  les  facteurs  qui  font  varier  les 
conditions  générales  de  la  production.  ^ 

Cette  étude  préliminaire  pourrait  être  très  rapi- 
dement achevée  par  une  commission  extraparle- 
mentaire à  laquelle  le  Ministre  des  colonies  remet- 
trai ,  purement  et  simplement,  les  documents 
ad /loc  qu'il  doit  avoir  reçus  sur  toutes  nos  pos- 
sessions si,  comme  nous  sommes  en  droit  de  le 
Apposer,  tous  les  gouverneurs  des  colonies  et 
navs  de  protectorat  français  ont  repondu  a  la  cir- 
culaire que  M.  Trouillot,  alors  Ministre  des  colo- 
nies, leur  a  adressée  le  1"  août  1898. 

Voici  en  effet,  les  prescriptions  essentielles  de 
cette  circulaire  que  nous  avons  analysée  et  energi- 
quement  approuvée  en  août  1898  ; 

Messieurs,  lorsqu'on  examine  la  situation  économi- 
aue  do  rensemble  de  nos  colonies,  on  est  amené  à 
Constater  que  leur  exploitation  agricole  est  lomd  avoir 
acauis  le  développeTuent  qu'elle  devrait  atteindre,  et 
aue  Notamment,  la  culture  des  denrées  exotiques  sus- 
^eptiblerd'âtre  importées  en  France  a  été  particuhère- 

ment  néeligée  iusqu'à  ce  jour   ,     ,    .  t 

"^Gette  sitfatii)n,Ve8sieurs,  doit  appeler  toute  voti^ 
sollicitude,  et  je  désire  que  tous  les  efforts  de  1  Admi- 
nÏÏtràuon  coloniale  s'attachent  avant  tout  à  rechercher 
Tes  améliorations  qu'il  faut  y  apporter.  Sans  doute  je 
sais  que  cette  étude  n'a  cessé  d'être  POj^^-^.^^^^f^,  t^nj 
par  ils  initiatives  privées  que  par  les  autorités  locales 
et  le  pouvoir  central;  mais,  pour  un  grand  nombre  de 
nJs  passassions  nouvellement  f  ,9°!^;^^^:: 

ment  a  dû  se  préoccuper  en  premier  heu  de  oiganisa 
S  polithme^  Aujourd'hui,  la  situation  générale  est 
telle  qu'au  premier  plan  de  nos  préoccupations  s  im- 
pnse  /'organisation  économique  de  nos  colonies,  et  tout 
d'abord  le  développement  de  leur  production  agricole, 
base  de  toute  richesse,  aliment  essentiel  du  mouve- 
ment d'échanges  qui  doit  s'étabhr  au  grand  avantage 
de  la  Métropole  et  de  nos  possessions  d  outre-mer. 

C'est  dans  cet  ordre  d'idées  que  je  vous  pr  e  de 
m'adiesser,  dans  un  délai  qui,  autant  «f^^^/^^' .^^ 
devra  pas  dépasser  deux  mots  a  dater  de  la  \fcept'on 
de  la  présente  circulaire,  une  élude  complète  de  la 
îtuaUn  cîe  la  colonie  que  vous  administrez,  au  point 
de  vue  de  sa  production  agricole. 

Cette  étudi  devra  tout  d'abord  comprendre  un  re  e^  e 
exac  des  diverses  cultures,  des  superficies  qui  leur 
sonrconsacrées.  des  quantités  P^f  ;.nc/e1  de  le 
sont  exportées  soit  à  destination  delà  France  et  de  ses 
cokîn  es,  soit  à  destination  de  l'étranger  ;  vous  voudrez 
b?en Techercher  ensuite  les  améhorations  que  1  e  at  de 
choses  actuels  vous  paraîtra  comporter.  Vos  observa 
tions  à  cet  égard  pourront  se  grouper  utilement  sous 
les  tro\s  chefs  suivants  :  la  terre,  les  capitaux,  les  tra- 
vailleurs. 

Et  la  circulaire  ministérielle  disait  eu  terminant  : 

Je  désire  que  vous  traciez  un  programme  très  net 
des  nies  mes  rpie  vous  jugerez  propres  au  développe- 
ment de  la  colonisation  agricole  dans  les  conditious 
S,éc  aleVoù  se  trouve  chacune  des  colonies  que  vous 
adm  nislez.  Je  compte  que  vous  ne  manquerez  pas  a 
St  ciïet  de  faire  appel  en  particulier  au  concours  des 
^nrn.  éhis  et  des  reirésentants  autorisés  de  la  colonie 
fr  nïalse  I  s  apprécieront,  j'en  suis_  assuré  l'impor- 
taice^  u  bu  à  at  eindre,  lequel  tend  à  disputer  eltica- 
ceraentàla  production  étrangère  la  place  quelle  a 
mS  snî  le  marché  métropolitain,  et  à  resserrer  ainsi, 
ïour  leur  mSuel  avantagé,  les  liens  qui  umssent  les 
colonies  françaises  à  la  mere  patrie. 

Pix  mois  se  sont  écoulés  depuis  l'envoi  de  la 
circulaire  de  M.  Trouillot,  et  tou  nous  porte  a 
croire  que  son  successeur,  M.  GuiUàin,  posseue 


à  l'heure  actuelle  tous  les  éléments  du  problème 

Espérons  que  notre  appel  sera  entendu,  que  le 
Gouvernement  prendra  très  prochainement  1  ini- 
tiative de  l'étude  préliminaire  dont  nous  venons 
d'exposer  l'urgence,  et  que  l'année  1899  ne  s'écou- 
lera pas  sans  que  le  Parlement  ait  enfin  établi 
entre  la  France  et  ses  colonies  un  régime  douanier, 
et  un  modus  Vivendi  rationnels,  les  associant  dans 
une  action  économique  commune  et  assurant  leur 

prospérité  réciproque.  . 
^     ^  Edmond  Thery. 


FIN 
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L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publies  par  1  Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  le  mois  de  janvier  de  l'année  189D. 
^  Les  importations  se  sontélevees  du  1er  au  31  janviei 
18:)9,  à  357.466.000  fr.  elles  exportations  a  23b.8y^.UUU 
francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 
(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS  1899  1^^^ 

Objets  d'alimentation       79.382  113.714 

"fSJÎS'"^      28S.g7       «0.119      +  33.308 

Objets  fabriqués   45.65/         ii.Q^'      +  ^■^'^^ 

Totaux   357.i6tt       356.470      +  996 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  35.405  39.156  -  3./51 
""fnndurtSe""'''        72  125         67..519      +  4.606 

ofietstSés;;;;;   ii4.284    116.521  - 

Golis  postaux   17.0/8         l-^i-^iui  "t" 

Totaux  


Dif.  enl899 
—  33.332 


2  237 
4.877 


238.892       235.397      +  3.495 


GRANDS  MAGASINS_DU  PRINTEMPS 

L'année  sociale  1897-1898,  qui  a  pris  fm  au  31  juillet 
1898  a  été,  pour  la  Société  des  Grands  Magasins  du 
Printemp  ,  Satisfaisante  au  point  de  vue  des  résultats 
C'est  ce  qui  ressort  du  rapport  présente  par  le  gérant 
aux  actionnaires,  à  l'assemblée  générale  du  26  novem- 
h.-p  dernier  Les  bénéfices  nets  ont,  en  effet  atteint  le 
mon  ant  de  3  178.043  fr.,  contre  3.135.690  fr.  en  1896- 
S  ef  c'est  le  chitire  le  Plf /levé. obtenu  depius  la 
création  de  la  Société,  à  part  l'exercice  ^89.>189b,  qui 
avait  donné  3.385.364  fr.  Si  on  ajoute  au  chiiire  sus- 
men  ionné  le  report  de  l'exercice  antérieur  soit 
ÏÏfi  041  fr  on  trouve  que  le  total  des  bénélices  dispo- 
i  bief  atteint,  pour  ^897  1898 ,  3  294.084  fr.    con  re 

S'-  i'i  '4  5  1-;  en  1892  1893  ;  2.813.141  fr.  en  1891- 
îono'  0  7^^«S7  fr  en  1891-1892:  2.506  547  fr.  en  1890- 
\m-  187? 257fi^eri88Tl890;  et  2.869.638  fr.  en  1889. 

Il  s'ensuit  que  le  dividende  des  actions  a  pu  être  fa- 
cilement maintenu  à  30  fr.  52,  comme  pour  l'exercice- 
1%(M897  laquelle  somme  se  décompose  amsi  :  intérêt 
ffo  0  sûr  le  capital,  25franc.;  dividende  complémen- 
taire  5  fr  52,  —  exactement,  5  fr.  52U«. 

On  aurait  tort  de  prétendre  que  les  actionnaires 
puVsseS  se  montrer  mécontents  de  la  marche  actuelle 
rie  la  Société  Les  déboires  éprouvés  anciennement 
comme  ceux  relatifs  à  la  sucrerie,  déboires  auxquels 
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nous  faisions  allusion  dans  VEconomiste  Européen 
du  0  mars  1895,  ne  se  sont  pas  renouvelés,  et  on  ne 
peut,  à  ce  sujet,  que  témoigner  de  la  satisfaction.  Toute- 
fois, comme  on  le  fait  observer  un  peu  de  tous  côtés, 
ces  mômes  actionnaires  se  montrent  trop  réservés,  par 
exemple,  au  sujet  des  comptes  qui  leur  sont  soumis  II 
estcertames  choses  qui  appelleraient,  de  leur  part 
quelques  observations.  C'est  ainsi  que  le  gérant,  cette 
année,  se  félicite  des  économies  qu'il  est  parvenu  à 
réaliser,  sans  que  l'on  puisse  arriver  à  savoir  comment 
puisque  le  rapport  omet  d'indiquer,  et  les  bénéfices 
bruts,  et  les  frais  généraux.  C'est  là  une  lacune  regret- 
table contre  laquelle  on  s'est  déjà  élevé  en  deliors  de 
1  assemblée  générale  et  qu'il  serait  simple  de  combler 
Nous  ne  croyons  pas  qu'il  existe  beaucoup  de  Sociétés 
qui,  lors  de  la  reddition  des  comptes,  omettent  de 
fournir  un  tel  renseignement.  Craint-on,  aux  Grands 
Magasins  du  Printemps,  que  les  maisons  concurrentes 
ne  trouvent  là  une  indication?  C'est  possible.  Mais 
alors  on  pourrait  prévenir,  ce  qui  éviterait  nombre  de 
critiques. 

En  tous  cas  voici  comment,  d'après  les  indications 
contenues  dans  le  rapport,  se  présente  le  Compte  de 
Profits  et  Pertes  qui,  comme  nous  l'avons  dit  plus 
haut,  fournit  un  solde  disponible  de  3.294.084  fr 
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0/0  sur  le  capital,  soit  25  fr.  par 


Francs 
753.025 


Intérêt  5 
action . . 

Dividende  supplémentaire  de  5  fr.  5208  par 

action   ggg  43 

10  0/0  à  la  réserve,  à  l'assurance  et' à  la  caisse 

des  retraites 
Amortissements  et  réserve  d'assurance 


Report  à  l'exercice  courant  129 


77.425  27 
637.363  15 


444  40 


Total   3.294.084  25 

Ici,  une  nouvelle  remarque  est  faite  au  sujet  du  «  di- 
„„j  IX  _  compte  devrait  être  di- 


vidende supplémentaire 
visé  ainsi 


Dividende  supplémentaire  de  5  fr.  5208  par 

action  

Allocation  statutaire  au  gérant ............... 


Francs 

P87.126  35 
309.701  08 


Or,  pourquoi,  dans  les  chiffres  produits,  réunit  on 
ensemble  ces  deux  sommes  ?  Voudrait-on  ne  pas  indi- 
quer ouvertement  aux  actionnaires  la  part  du  gérant  '^ 
Mais  cette  part  lui  est  due,  et  bien  mal  venu  serait 
celui  qui  viendrait  la  discuter.  Alors,  à  quoi  sert  ce 
compte  déguisé  que  les  actionnaires  peuvent,  du  reste 
rétaljhr  a  l'aide  d'une  simple  multiplication  ? 

Ces  observations,  répétons-le  franchement,  on  les  fait 
partout,  et  nous  les  trouvons  justes.  Mais  il  est  d'autres 
points  sur  lesquels  il  faut  s'appesantir  aussi.  Et,  pour 
ce  faire,  nous  allons  passer  au  bilan  de  la  Société 

Le  bilan,  au  31  juillet  1898,  s'établit  de  la  manière 
suivante,  en  milliers  de  francs.  Nous  le  comparons  à 
îon-'  T^.onJ'"^^^^  à  ceux  dressés  aux  31  juillet 

1890  et  1892,  pour  arriver  à  certains  rapprochements  • 


Bilans  aux  31  juillet 


1892 
Actif 

Marchandises  en  magasin  . .  6.683 
Espèces  en  caisse,  effets  à 
recevoir,  mandats,  valeurs 
en  portefeuille,  fonds  en 

.  reports   3.588 

Avances  sur  titres   2.583 

Avances,  acomptes  et  divers.      '  147 
Terrains,  immeubles  et  con- 
structions   22  350 

Matériel  et  installation   l'449 

Apports  mobiliers  et  immo- 
biliers  9 

Sucrerie  et  raffinerie  5'oi5 
Société  agricole  d'exploita- 
tion  des  Etablissements 
Jaluzot  et  G'"   » 


1895  1897  1898 
6.800     5.460  5.381 


Divers 

Frais  généra.ux,  ..1!  !  ! .'  .  '. ,  .  .     7  ] 


1.002 
157 


7.796 

8 

686 

11 

f58 

2.883 

6 

287 

5 

824 

104 

102 

99 

22.362 

21 

580 

21 

90O 

900 

700 

600 

9.042 

9 

042 

9 

042 

2.500 

2 

2G0 

2 

143 

464 

1 

709 

1 

226 

770 

788 

846 

6.724 

7 

084 

» 

50.016   60.345   63.693  58.719 


Passif 

î;fP,'"^i   35.060   35.060   35.060  35.060 

Ellets  à  payer  et  créanciers.  1.890  1.558  1  595  1  818 
Comptes  courants  et  rayon  ' 

d'épargne  ......    5.507     7.789     9.819  11390 

Intérêts  et  dividendes  restant  -ow 

à  payer.   1.302     1.4Ô3     1.637  1641 

Créanciers  hypothécaires  et 

^<?i^ers   5.133     5.063     4.934     5  168 

Caisse  de  secours  et  de  re- 

  61  112       166  187 

Impots  et  assurances   90  137       1715  100 

Réserves  et  provisions   2.697  2.326     2.726  2.802 

VlUe  de  Paris   »  -jo-i  o.>» 

Profits  et  pertes  (déduction  '^'^^ 
faite  des  intérêts  et  répar- 
titions statutaires)   7.271  6.848     7.200  129 

59.016   60.345   G3.693  58.719 

Sans  revenir  sur  les  différences  qui  sont  à  signaler 
dans  les  états  ci-dessus  et  qui  portent,  comme  nous 
1  avons  dit  plus  haut,  sur  les  «  frais  généraux  »  dont 
on  ne  trouve  plus  trace,  on  peut  dire  que  les  réserves 
et  provisions  de  la  Société  sont  plutôt  modestes  Certai- 
nement, en  dehors  de  ces  montants,  il  a  été  procédé  à 
des  amortissements,  mais  comme  ces  amortissements 
ne  s  élèvent  qu'à  un  peu  plus  de  6  millions  de  francs 
on  est  en  droit  de  les  trouver  à  peine  suffisants  Et 
puis.  Il  existe  toujours,  au  passif,  certains  chapitres 
qui,  Il  y  a  près  de  quatre  ans,  avaient  déjà  attiré  notre 
attention,  notamment  celui  des  «  comptes  courants  et 
du  rayon  d  épargne  ». 

ii^qQnmn°f^%''^^P"r  fi«ure,  dans  le  bilan,  pour 
11.390.000  fr.  En  ajoutant  les  «  Effets  à  payer  et  créan- 
ciers qui  se  chiffrent  par  1.818.000  fr.,  on  obtient 
deja,  comme  exigibilités,  13  200.000  fr.  Restent  les 
créanciers  hypothécaires  et  divers,  soit  5  168  000  fr 

Par  contre,  à  l'actif,  on  trouve,  comme  <c  espèces  en 
caisse,  effets  à  recevoir,  mandats,  valeurs  en  porte- 
feuille, fonds  en  reports  »,  11.658.000  fr.,  dont  il  faut 
déduire  les  intérêts  et  dividendes  inscrits  au  passif  et 
non  P^^'"'"'  '^î^  i -641. 000  fr.  D'où  un  solde  de 
10.017.000  fr.,  auquel  viennent  se  joindre  les  «  avances 
l^SiVnnnf'  'ï,'^i /^lèvent  à  5.824.000  fr.  Au  total 
15.841.000  fr.  de  disponibilités.  Seraient-elles  réelles 
en  cas  d  imprévu?  De  quelles  valeurs  se  compose  le 
portefeuille?  En  quoi  consistent  les  «  reports  et  les 
avances  sur  titres  »  ?Tout  cela  est-il  réalisable  de  suite 
et  facilement  ?  II  y  a  bien  encore  les  «  marchandises 
soit  5.381.000  fr.;  mais  les  marchandises  doivent  se 
teît-iïs''?''''"  ^""^  '^^^•000fr.,que  représen- 

A  toutes  ces  questions,  la  Société  des  Grands  Maaa- 
srns  du  Printemps  pourrait  aisément  répondre  nous 
n  en  doutons  pas.  Mais  c'est  justement  pour'  cette 
raison  que  nous  aimerions  la  voir  aller  au-devant  des 
explications  et  dire,  en  même  temps,  l'avantage  qu'elle 
retire  en  s  obstinant  à  courir  des  risques  autres  aue 
ceux  inhérents  à  son  véritable  commerce. 

A.  Lechenkt. 


La  Baiip  Spéciale  ki  Valeurs  IMistrielles 

Dès  l'inscription  à  la  Cote  officielle  de  la  Banque 
bpeciale  des  Valeurs  Industrielles,  nous  avons  attiré 
1  attention  de  nos  lecteurs  sur  le  programme  ingénieux 
de  cette  Société  et  sur  les  excellents  résultats  qu'elle 
devait  donner  à  ses  actionnaires  :  lo  par  le  bé- 
néfice direct  de  leurs  actions  ;  2o  par  les  produits  indi- 
rects des  affaires  industrielles  mises  actions  parla 
Banque  et  dans  lesquelles  chaque  actionnaire  de  la 
Banque  a  un  droit  proportionnel  de  souscription  à 
rémission. 

Voici  le  texte  intégral  du  rapport  de  l'administra- 
teur, M.  Paul  Bernhard,  sur  le  premier  exercice  so- 
cial :  Ce  document  confirme  en  tous  points,  nos  prévi- 
sions de  la  première  heure...  nous  pouvons  même 
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des  actionnaires 


dire  que  les  résultats  constatés  par  le  bilan  au  31  jan- 
V  cr  1899  dépassent  les  prévisions,  car  ce  bilan  est  un 
dès  plus  satisfaisants  qu'il  nous  ait  été  donné  de  pu- 
blier. 

RAPPORT  de  l'Administrateur  à  l'Asseinblée  Générale 
Extraordinaire  des  Actionnaires  du  11  Mars  1899 

Messieurs, 
rVï;t  à  l'assemblée  générale  ordinaire 
n^apparlienuïïp^^  clu  Bilan  qui  clôture  notre  pre- 

SeTexe  cice,  et  ks  délais  fixés  par  la  loi  PO";!- l^^^^^""^^: 
rr,l<,saires  unissent  procéder  à  sa  vérification  ne  nous  pei 
Zteni  lSTe  cLlc^nev  cette  assemblée  avant  le  4  avril 

^^fous  tenons  cependant  à  -o^^^,'^9""^[. 
munication  de  ce  bilan,  parce  q^V-l  lfa  iMl  doit  vous  servi? 
r,npratinns  Dcudant  l  annce  écoulée  et  qu  U  doit  vous  sei  vu 
dfsu  rdai';^^  l'examen  des  résolutions  importantes  que  nous 
voul  demïndons  de  voter  dans  celte  assemblée  extraordi- 
naire. 


Les  résultats  de  ce  Bilan  dépassent  nos  espérances. 
Il  s'établit  ainsi  : 

BILAN  AU  31  JANVIER  1889 

Actif 

Capital  non  versé 


Espèces  en  caisse  •  •  •  •  •  •  ■    ■  ■ 

Espèces  dans  les  Etablissements  de  ciecUt  . 
Banque  de  France  -   Comptoir  Isational 
d'Escompte  -  Crédit  Industriel  -  Crédit 

Lyonnais  —  Société  Geaerale  

Espèces  dans  les  Banques  : 
De  Baecque  et  Beau  -  Garpentier  Badon- 
Pascal,  Bastide  et  C-  -  Claude  Lafon- 
Martmet  et  C'«  —  Lehideux  et  C  « 


44.550  » 
582.565  45 


7.050.662 


taine, 


_  Messein  WeiU  et  C-;  -  Otlroy  Uuiara 

et  C'«  —  E.  Samuel  et  C-'  

Frais  de  constitution  

Mobilier  et  installation  

Lovers  d'avance  ••,  

Immeuble  en  construction  rue  Reaumur  

Etîets  en  portefeuille  

Avances  sur  titres....  

Comptes  courants  débiteurs.  .  ■  

Comptes  débiteurs  (titres  a  livrer)  

P^cS^u!;^^  c^rciaies  'ei: in^sivi^s.: 

Portefeuille  titres  : 

Titres  émis  par  la  Banque   59o.8  2  15 

Titres  divers   899^91b_oû 


089  » 
X0.972  55 
250.969  87 
35.600  10 
302.814  40 
39.H14  60 
1.919.956  65 
618.119  35 
1.105.004  95 
1.488  72 
919.792  45 


Dividendes  payés. 


1.495.788  70 
784.228  78 


Total  de  l'Actif  _  22.454.917  57 

Passif 

.    10.000.000  » 

Capital   _     9.032.192  » 

Corn  pies  couvants   3  422.725  57 

Profits  et  pertes   — 

Total  du  Passif   22.iM.917  57 


franc  seule- 
valeur 


nous  avons  constituées  et  qui  figurent  pour  un 
""ces  Utofremïsentent  cependant,  à  notre  avis,  une  valeur 

c  ^'fiio  ^rl^rValêurs  Industrielles,   notre  confiance  dans 

^Te'nuHkf'f  compris,  dès  le  lendemain  de  notre  constitu- 
tif! ^l^^Hitr^  devait^é^^^^^ 

Vous  connaissez  en  cllet    les  Sne"'  avec  raison  que 

çrunl»  «'""f      .SSrc'  "onl   "én<falemcnt  rebellos  à 


que  possible,  nous  lui  promettions  de  ne  1  engager  que  dans 
des  entreprises  ayant  fait  leurs  preuves,  réalisant  depuis 
plusieurs  années  des  bénéfices  et  dont  les  profits  devraient 
s'accroître  par  le  fait  même  que  les  ressources  plus  abon- 
dantes mises  par  nous  à  la  disposition  des  Sociétés,  facilite- 
raient le  développement  plus  rapide  de  leurs  aflaires. 

Si  le  public  nous  a  si  facilement  compris,  s  il  nous  a  ap- 
porté lo  large  concours  auquel  nous  devons  la  place  deja 
prise  dans  le  monde  des  affaires,  nous  avons  la  bien  vive 
satisfaction  d'avoir  répondu  à  ses  espérances.  _ 

En  même  temps  que  nous  réalisions  un  bénéfice  considé- 
rable proportionnellement  à  notre  capital,  nous  faisions  réa- 
liser aux  actionnaires  qui  nous  ont  fait  confiance  un  bénéfice 
proportionnel  non  moins  important. 

Les  titres  des  diverses  Sociétés  créées  par  nous,  en  y  coin^ 
prenant  la  Banque  elle-même,  représentent  un  capital  de  44 

™Ce'stiU'es,  aux  cours  actuels,  ont  une  valeur  de  68  millions. 
La  progression  a  donc  été  de  26  millions,  soit  60  0/0  environ 

"^Vaif ce  quf  nlus  importe  plus  que  la  progression  des  cours 
c'est  le  revenu  qui  a  été  assuré  aux  porteurs  des  tdres  des 
Sociétés  que  nous  avons  constituées  ou  à  la  création  desquelles 
nous  nous  sommes  intéressés.  .  -u  • 

La  Société  des  Chaussures    Incroyable  ..a  distribue,  pour 
con  dirnier  exercice,  un  dividende  de  12  50  U/U._ 

La  Société  des  Tavernes  Pousset  et  Royale  reumes  a  dis- 
tribué, pour  l'exercice  écoulé,  un  dividende  de  8  0/0. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  distribuera, 
pour  son  premier  exercice,  un  dividende  de  1/  0/0. 
^  La  Société  Générale  des  Chaussures  Françaises  distribuera, 
pour  son  premier  exercice,  un  dividende  de  10  a  11  0/0. 
^  Les  Sociétés  du  journal  «  la  Mode  Nationale  »,  des  «  Bis- 
cuits Oliliet  »,  des  «  Etablissements  Porcher  des  «  Papete- 
ries du  Limousin  »,  distribueront  éplejnent  pour  leur  pre- 
mier exercice,  des  dividendes  variant  entre  /  1/2  et  »  1/1,^/^- 
Quant  à  la  Société  des  Etablissements  Schroder  et  de  Gons- 
tans  et  à  la  Société  Parisienne  des  Eaux  Gazeuses  et  Miné- 
rales dont  la  constitution  est  toute  récente  les  bénéfices, 
Intérieurement  réalisés  par  les  Etablissements  transformes 
en  Société,  permettent  aux  actionnaires  de  compter  sur  un 

'^^.iousïvîns\°:^si?£s,  pour  ces  Sociétés,  des  obligaticnis 
qui  assurent  à  leurs  porteurs  un  revenu  fixe  absolument  cer- 
tain et  qui  sont  entourés  des  garanties  les  plus  indiscutables 
Noiis  avons  donc  fourni  au  public  des  valeurs  de  placement 
qvd  donnint  satisfaction  à  son  désir  légitime  de.  trouver  dans 
les  entreprises  industrielles,  un  revenu  sensiblement  plus 
rémunérateur  que  celui  des  grandes  valeurs  :  Rentes,  obliga- 
[io^s  de  Chemins  de  fer,  de'viUes,  etc..  et  nous  avons  pu 
ainsi  écarter  les  capitalistes  qui  nous  ont  suivi  des  valeurs 
^spéculation  vers  lesquelles^ils  ne  se  dirigent  ordinairement 
qL  dans  l'espérance  d'augmenter  le  revenu,  souvent  trop 
insuffisant,  de  leurs  portefeuilles.  . 

Au  début  de  notre  premier  exercice,  nous  avions  pour  pro- 
gramme de  ne  constituer  que  des  Sociétés  de  moyenne  impor- 
flnTe  -  2  4,  5  millions  -  dont  les  titres  peuvent  être  cotes 
en  Bourse  et  y  faire  l'objet  d'un  marche  courant.  ■ 

Nous  nous  sommes  presque  exclusivement  limites  a  ce  pro- 
gramme ;  mais  le  but  que  nous  poursuivons  ne  serai  pas 
Itteint  s  nous  ne  pouvions  constituer  des  Sociétés  d  une 
Sortance  plus  grande,  ni  fournir  des  capitaux  à  des  entre- 
prtses  nTxileant  qu'un   apport    relativement  minime  - 

^'c;  iïéSde  notre  programme  exige,  amsi  que  nous 
allons  vous  le  démontrer,  l'augmentation  de  notre  capital,  que 
nous  vous  propc^sons  de  porter  à  20  millions.  . 

Lorlque  nous  entreprenons  la  constitution  d'une  Société, 
nous  nous  trouvons  en  présence  d'industriels  ou  de  commer- 
çants dont  la  situation  de  fortune  et  le  renom  commercial  sont 
tels  qu'ils  ne  peuvent  admettre,  on  le  comprend,  que  nous  nous 
sprv?ons  de  leurs  noms,  que  nous  annoncions  la  constitution 
d™Gompagnic  devant  reprendre  leurs  él.alplissemcnts  sans 
a  une  i^ouipd^  _  temps,  que  cette  Société  sera  constituée, 
SI  même  le  public  ne  souscrivait  pas  les 


étrangers  et  même  dans  les  entrepi 
•es  les  plus  aléatoi: 


les  intermédiaires  entre  les  capitalistes 
'Tarnofre"s<!uc-^'d^'aire  courir  au  public  le  moindre  ris 


être  assures,  en  in 


ême  temps,  que  cette  Société  sera  constituée, 
c'est-à-dire  que,  si  même  le  public  ne  souscrivait  pas  les 
actions  de  ^ett'e  Compagnie,  nous  serions  en  mesure  de  la 
constituer  avec  nos  propres  ressources.  ... 

Pour  nous,  ce  risque  n'existe  pas  ;  nos  émissions  ont  tou- 
iours  été  plusieurs  fois  couvertes.  „iu^  ^'o^ti^r. 

Vous  le  savez.  Messieurs,  puisqu'en  votre  qualité  d  action- 
naires de  la  Banque  Spéciale:  vous  avez  été  appelé  à  souscrire 
"es  actions  des  Sociétés  nouvelles  et  que  toutes  vos  souscnp- 
ions  ont  été  réduites  ;  il  n'y  a  aucune  raison  de  supposer, 
notre  programme  étant  immuable  que  le  même  concours  ne 
nmi«%r.ra  nas  constamment  apporté  par  le  public.  _ 

T  e  nombre  de  adhérents  a,  en  eflét,  été  croissant 
jusqu'à  noti^  dernière  émission,  dont  le  capital  a  ete  souscrit 
m r  Tirés  de  1.900  actionnaires. 

Ma  s  ce  que  nous  savons  des  concours  sur  lesquels  nous 
pouvCs  coinpter  peut  n'être  pas  «°n>--^es.nduB  r,^^^^^^^^^^^^^ 
commerçants  dont  nous  acquerrons  les  affaires  ,  et  dateurs. 
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le  sauraient-ils,  on  comprend  qu'ils  ne  consentent  pas  à 
courir  le  risque,  si  minime  soit-il,  que  l'i'mission  concernant 
leur  affaire,  puisse  ne  réussir  qu'en  partie. 

Et  alors  qu'il  s'aj^'ira  de  Sociétés  représentant  un  capital  de 
10,  la  millions,  il  faut  admettre  que  ces  industriels  se  mon- 
treront plus  exigeants  au  point  de  vue  des  garanties  que 
nous  aurons  h  leur  ofïrir. 

Nous  devons  nous-mêmes  prévoir  qu'au  cours  d'une  émis- 
sion, un  incident  politique,  une  crise  linanciére,  peuvent 
compromettre  le  succès  complet. 

Un  nombre  plus  ou  moins  grand  de  titres  peuvent  alors 
rester  à  souscrire  et,  dans  ce  cas,  la  Banque  devrait  momen- 
tanément les  conserver  pour  les  revendre  ensuite  au  public. 

Nous  vous  le  répétons,  c'est  seulement  l'esprit  de  prudence 
que  nous  apportons  dans  la  conduite  de  nos  opéraiioiis  qui 
nous  amené  à  prévoir  cette  éventualité,  quelqu'improbable 
quelle  soit;  mais  nous  comprenons  que  les  tiers  qui  traitent 
avec  nous,  propriétaires  d'atïaires  considérables,  n'envisagent 
que  1  importance  de  notre  capital  et  qu'ils  exigent  que  ce 
capilalpuis.se  repondre  des  engagements  que  nous  contractons 
a  leur  égard. 

Si  donc  nous  voulons  entreprendre  la  constitution  de 
Sociétés  plus  importantes,  au  capital  de  10,  15  millions 
constitutions  qui  ne  nous  demanderont  pas  plus  de  temps  et 
qui  ne  présenteront  pas  plus  de  diflicultés  que  celles  de 
Swietes  de  2,  4,  5  millions,  mais  qui  nous  laisseront  un 
bénéfice  beaucoup  plus  considérable,  il  faut  que  nous  augmen- 
tions notre  propre  capitnl. 

Il  le  faut  encore  si  nous  voulons  compléter  le  programme 
que  nous  avons  conçu:  apporter  les  capitaux  du  public  aux 
atlaires  de  moindre  importance  n'exigeant  que  l'emploi  de 
quelques  centaines  de  mille  francs. 

Pour  ces  attaires,  nous  ne  pouvons  pas  constituer  de  So- 
ciétés; le  capital  en  serait  trop  minime  pour  que  leurs  ti- 
tres puissent  fane  l'objet  d'un  marché  en  Bourse. 

Ils  seraient  de  ce  fait  frappés  d'une  défaveur  qui  en  éloi- 
gnerait les  capilalistes,  tt  vous  comprendrez  cependant  quel 
intérêt  gênerai  présente  l'apport  des  capitaux  du  public  à  des 
atlaires  d  une  impurtance  moins  grande,  mais  qui  ne  sont 
pourtant  pas  moins  intéressantes  que  des  entreprises  beau- 
coup plus  considérables. 

Afin  do  pouvoir  étendre  notre  action  aux  affaires  de  cette 
nature,  nous  avons  l'intention  de  constituer  une  Compagnie 
dont  nous  pouvons  dès  à  présent  vous  indiquer  les  grandes 
lignes. 

Celte  Sociélé,  qui  dans  l'avenir  pourrait  se  développer 
dans  de  larges  proportions,  serait  contituée  tout  d'alDorcl  au 
capital  de  J)  millions  et,  alin  de  rester  maîtres  de  son  or>/aiii- 
sation  et  de  son  orientation,  nous  souscririons  la  moitié  de 
ce  capital. 

Elle  aurait  pour  objet  l'achat  et  l'exploitation  d'affaires  sus- 
ceptibles de  développement,  mais  n'exigeant  tout  d'abord 
quun  capital  relativement  minime  — 200,  400,  500.000  fr. 

Ces  affair.  s.  ainsi  que  les  hommes  qui  les  auraient  créées 
ou  administrées,  devraient  avoir  fait  leurs  preuves  c'est-à- 
dire  que  1  exploitation  aurait  dû,  avant  l'achat,  réaliser  de- 
puis plusieurs  années,  des  bénéfices  proportionnels  aux  ca- 
pitaux engages. 

Les  créateurs  ou  gérants  de  ces  affaires  devraient  rester 
attaches  a  leur  direction;  en  un  mot,  cette  Société  devrait 
opeivr  pour  son  propre  compte  avec  le  môme  programme  et 
■ytc  le.s  principes  appliqués  par  la  Banque  Spéciale  dans 
i  étude,  la  préparation  et  la  création  des  Sociétés  qu'elle  a 
constituées  jusqu'à  ce  jour  et  qu'elle  constituera  dans  l'ave- 

Le  Conseil  d'administration  de  cstte  Société,  qui  serait  com- 
pose de  conimerçants  et  d'industriels,  aurait  ainsi  pour  mis- 
mandiler''^  l'étude  des  affaires  à  acheter  ou  à  com- 

11  serait  chargé  en  outre  de  la  surveillance,  bien  facile  des 
créateurs  ou  g.n-ants  de  ces  affaires,  dont  la  valeur  person- 
«n  nir/ >  démontrée  par  les  résultats  que  leur  direction 
auiait  lait  produire  a  ces  entreprises 

Cette  Société,  après  avoir  employé  tout  ou  partie  de  son  ca- 
pital piimitit  a  acquérir  ou  à  commandiier  un  certain  nom- 
ri,r.n.  ''".'f  l'-'^il' des  obligations  dont  le  montant  en 

ciiculation  devrait,  dans  une  mesure  à  déterminer,  être  pro- 
portionnel au  capital-actions.  CMC  pio 
1  '"c^  oW.'Kalions jouiraient  déjà  d'un  excellent  gage,  puisque 
iL^Ti  s'intéresser  qu'à  des  aftaires  prospères, 
due  moyenne  importance  et  qu'en  admettant  même  que  l'une 

iVriemn^';""®  ''P'""'^'^'"''       ^^''"éfices  des  autres  devraient 
'  compenser  ce  mécompte. 
Mais  comme  nous  eslimon.  que  la  Société  à  créer  est  ap- 
pelée à  pr,.|idre  un  dcvlnpi,,  nifut  considéral)le  ;  (lu'rlle  peut 

e^'S  a."'^™''''/'^.!''''"'':^''"  actions! a'voir 

dés  w^^^^^^^^  chillretrès  important  d'oi.ligations  nous 

ne  cHlV  f«".t"^<al>o"«.  présentont,  au  point  de  vuecom- 
Xl  l^Ll  on.  i  P '"''"'^^  çaranties  que  présentent  les 
Obligations  du  Crédit  Foncier,  lesquelles  ont  un  privilège 


spécial  .sur  les  prêts  fonciers  et  communaux  consentis  par 
cet  établissement.  ^ 

Les  statuts  de  la  Société,  grâce  à  des  dispositions  spéciales 
que  nous  avons  étudiées  avec  le  concours  des  jurisconsultes 
les  plus  compétents,  permettraient  donc  d'établir,  au  profit 
des  obligations,  un  privilège  sur  l'actif  et  la  valeur  des  fonds 
commerciaux  ou  industriels,  et  en  même  temps  sur  les  parts 
d  intérêt  ou  de  commandite  que  posséderait  la  Sociélé 
emottrice. 

Ainsi  se  trouverait;  créée  une  obligation  industrielle,  entou- 
rée des  plus  larges  garanties  et  qui  devrait  jouir  de  l'absolue 
confiance  du  public. 

Cette  obligation  profiterait  par  suite  d'une  plus  grande  fa- 
cilite de  négociation  et  réaliserait  la  solution  du  problème  de 
1  apport  des  capitaux  du  public  aux  entreprises  commeiciales 
et  industrielles  de  petite  et  de  moyenne  importance. 

Nous  vous  indiquions  plus  haut  que  nous  désirion.s  procé- 
der nous-mêmes  à  la  constitution  de  cette  Société,  en  établir 
les  statuts  de  façon  telle  que  les  Administrateurs  ne  paissent 
jamais  sortir  ni  même  s'écarter  du  programme  si  sirr  que 
nous  venons  de  tracer. 

Il  nous  faudra  en  outre  choisir  des  Administrateurs  dont  le 
passe  commercial  et  industriel  soit  tel  qu'aucun  doute  ne 
puisse  exister  dans  l'esprit  du  public  sur  la  compétence  spé- 
ciale et  la  loyauté  avec  lesquelles  seront  conduites  les  opéra- 
tions sociales. 

Nous  pourrons  alors  nous  désintéresser  de  la  direction  de 
la  Société,  le  Conseil  d'administration  devant  suffire  facile- 
ment à  cette  tâche;  mais  nous  considérons  que,  pour  conser- 
ve: 1  autorité  nécessaire  à  sa  constitution  et  à  sa  mise  en 
marche,  pour  pouvoir  nous  réserver  une  part  importante  de 
ses  bénéfices  que  nous  prévoyons  considérables,  nous  devons 
souscrire  une  part  importante  du  capital,  la  moitié  au  moins 
soit  a.500.000  francs. 

Or,  vous  vous  rappelez,  Messieurs,  que  l'immeuble  dont 
vous  avez  autorisé  la  construction  le  5  novembie  dernier 
entraînera  pour  nous  un  débours  de  3.500.00ii  fr.  ' 

Laissez  nous  vous  dire  à  ce  sujet  que  nous  nous  félicitons 
de  vous  avoir  demandé  cette  autorisation. 

Le  développement  constant  de  nos  services  a  été  tel  que 
nous  occupons  actuellement  250  employés,  installes  dans 
quatre  locaux  éloignés  les  uns  des  autres.  Nous  devons  pro- 
chainement en  louer  un  cinquième,  car  notre  personnel  au<j- 
mente  chaque  mois.  ° 

Les  inconvénients  qui  résultent  de  cet  état  de  choses  ne  dis- 
paraîtront que  grâce  à  l'installation  de  tous  nos  services  dans 
un  local  unique  et  la  construction  de  notre  immeuble,  dans 
les  conditions  si  avantageuses  que  nous  vous  avons  indiquées 
lorsque  vous  l'avez  décidée,  peut  seule  nous  permettre  d'at- 
teindre ce  résultat. 

Si  à  cette  somme  de  3.500.000  francs  vous  ajoutez  celle  de 
2..j0().t  00  francs  que  nous  devons  consacrer  à  la  souscription 
de  la  moitié  du  capital  delà  Sociélé  filiale  à  constituer,  vous 
considérerez  comme  nous  que  cette  participation  entraînerait 
une  immobilisation  proportionnellement  trop  importante  si 
nous  devions  maintenir  à  lo. 000.000  le  chiffre  de  notre  capi- 
tal, et  c'est  la  seconde  raison  qui  nous  amène  à  vous  en 
demander  l'augmentation. 

Si,  comme  nous  l'espérons,  vous  nous  accordez  cette  auto- 
risation, la  constitution  d^  la  Sociélé  filiale,  dont  vous  con- 
naissez maintenant  les  grandes  lignes,  aura  pour  effet  de 
nous  permettre  l'application  complète  de  notre  programme 
cest-à-dire  l'apport  des  capitaux  du  public  aux  entreprises 
commerciales  et  industrielles  prospères  de  la  plus  minime 
comme  de  la  plus  large  importance. 

Vous  devez,  Messieurs,  vous  préoccuper  de  l'influence  que 
peut  avoir  l'augmentation  de  notre  capital  sur  la  valeur  et  le 
revenu  de  vos  titres,  actions  et  parts  de  fondateurs;  vous 
demander,  en  un  mot,  si  cettte  augmentation  coistitue,  pour 
les  porteurs  de  ces  titres,  un  préjudice  ou  un  avantage. 

No  s  avons  le  devoir  de  vous  éclairer  à  ce  sujet. 

Nous  sommes  convaincus  que  celte  opération,  en  nous  per- 
mettant d'entreprendre  la  constitution  de  Sociétés  de  bien 
plus  grande  importance,  en  nous  assurant  le  profit  de  la 
consiitulion  de  la  Société  filiale  dont  nous  vous  avons  parlé 
plus  haut,  augmentera  les  bénéfices  de  la  Banque  dans  une 
proportion  supérieure  à  l'augmentation  du  capital  et  que,  par 
suite,  le  revenu  assuré  à  chaque  titre  ne  devra  pas  être  in- 
férieur à  celui  de  notre  premier  exercice. 

Ces  bénéfices  nouveaux  doivent  vous  rester  acquis  dans  la 
proportion  où  ils  le  sont  dès  à  présent,  puisqu'aux  termes 
de  l'article  7  des  statuts,  l.  s  actionnaires  de  la  Banque  Spé- 
ciale des  Valeurs  Industrielles,  en  cas  d'augmentation  de  sou 
capital,  ont  un  privilège  à  la  souscription  des  trois  quarts 
des  nouvelles  actions,  le  quatrième  quart  étant  attribué,  éga- 
lement par  privilège,  aux  porteurs  de  parts  de  fondateurs. 

Vous  pourrez  exercer  ce  privilège  en  souscrivant  les  nou- 
velles actions  à  un  cours  relativement  minime,  si  on  le  com- 
pare à  celui  actuellement  coté  pour  nos  titres. 

Nous  voulons,  en  effet,  vous  demander  de  décider  que  la 
souscription  des  nouvelles  actions  se  fera  au  prix  de  145  fr. 
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l'une,  assurant,  nous  le  répétons,  un  large  profit  sur  les  cours 
actuels  des  anciennes  actions. 

Nous  espérons  que  ces  indications  vous  suffiront  poui  re- 
connaître avec  nous  que  l'opération  que  nous  vous  propo- 
sons, indispensable  à  l'exécution  programme  d  intérêt 
général  que  nous  vous  avons  soumis,  doit  être  en  même 
temps  très  avantageusa  pour  les  porteurs  actuels  de  nos 

^^ï^me  reste  enfin,  Messieurs,  à  traiter  avec  vous  une  der- 
nière question  qui  m'est  personnelle.  „„,^„mV.rP 
Dans  mon  rapport  à  l'assemblée  générale  du  5  novembre 
1898  ie  vous  diiais  que,  persuadé  des  résultats  considérables 
aue  devait  produire  l'exécution  du  programme  que  3  avais 
tracé,  je  n'avais  pas  voulu  que  des  administrateurs  qiu  ne 
l'auraient  pas  appliqué  aussi  rigoureusementquej  entendais  e 
faire  pussent  entraver  mon  action;  que  j'avais  pour  cette 
raison  demandé  aux  premiers  actionnaires  de  me  conférer  les 
fonctions  d'administrateur  unique  de  la  Société  pendant  une 
•nériode  de  trois  années.  .  •  ,ot;fiQ^ 

^  J'estime  que  les  raisons  que  j'indiquais  alors  pour  justifier 
le  mode  d'administration  de  notre  Société  n  existent  plus 
auiourd'hui  et  que,  d'autre  part,  le  développement  de  nos  af- 
Mres'rfmportancê  de  notre  capital,  les  intérêts  considéra- 
bles actuellement  groupés  autour  de  notre  Société  neperniet- 
tent  plus  d'en  laisler  l'administration  à  un  seul  homme  que 
la  maladie  ou  le  décès  pourraient  écarter  de  la  direction. 

Tout  en  vous  demandant  de  me  maintenir  comme  Adminis- 
trateur délégué,  je  vous  propose  donc  de  m  adjoindre  quatre 
administrateurs  qui.  en  raison  de  leurs  connaissances  spécia- 
les au  point  de  vue  commercial  et  industriel  pourront  m  ap- 
porter un  précieux  concours  et  continuer  à  administrer  la 
iociété  si,  pour  cause  de  maladie  ou  de  deces,  la  direction 

^"^Je  dis^'ilessfem's,"  que  nous  n'avons  plus  à  courir  le  risque 
■  que  le  Conseil  d'administration  ne  suive  pas  le  programme 
aue  i 'ai  tracé  à  la  Banque.  ,  ,    ,  .   *  „„„ 

Les  résultats  de  ce  programme  ont  ete  tels  quil  n  est  pas 
admissible  que  les  administrateurs  que  vous  nommerez  veuil- 
lent jamais  s'en  écarter,  t 

Je  VOUS  demanderai  d'ailleurs,  en  les  désignant,  de  leur 
donner  le  mandat  formel  de  suivre  la  ^o,\eo^)'er\e,  c  est-a- 
dire  de  n'intéresser  la  Banque  Spéciale  quala  constitution  de 
Sociétés  créées  en  vue  de  la  reprise  d'établissemen  s  commer- 
ciaux ou  industriels  en  pleine  marche,  dont  'es  résultats 
soient  certains  et  faciles  à  constater  par  les  bénéfices  ante- 

'\TsTlïg?confance  que  vous  m'avez  toujours  témoignée 
et  nue  ie  m^eflbrce  chaque  jour  de  justifier,  me  fait  espérer 
que  Toiis  ratifierez  les  importantes  résolutions  que  je  vous 

^o^ut  aîreTSsi  complété  un  rouage  financier  utUe  à  tous 

Uon  d'entreprises  similaires  qui  ne  sauraient  exister  en  trop 
grand  nombre  pour  la  prospérité  et  le  développement  de 
l'Industrie  et  du  Commerce  français. 


Tableau  comparatif  de  la  Production  en  1897  et  en  1898 
Capitaux  assurés 

1898 


Compagnies 
(Classées  par  ordre 
d'ancienneté) 


1897 


C-  d'Assur.  Génér..  56.574.166 

L'Union   ^l'^^^^GS 

La  Nationale   ^^.ISo.SOd 

Le  Phénix   '^^•i^S'A^Z 

La  Caisse  Paternelle  8.229.048 

L'Urbaine  (1)   ^^-^^o-^fô 

Caisse  Gén.  des  Fam.  13.601.297 

Le  Monde   ^ -^l^rfl 

Le  Soleil   12-?84.%6 

L'Aigle  

La  Confiance  

Le  Patrimoine  

L'Abeille   15.^51. 600 

La  France  •  13-0il.750 

La  Foncière  

Le  Nord  

La  Providence  


7.460.296 
8.066.075 
7.600.447 


.996.290 
5.362.564 
5.160.055 


55.500.000 
21.000.000 
57.067.970 
44.150.000 
7.819.y00 
55.234.000 
12.500.000 
7.324.000 
13.600.000 
7.200.000 
8.505.718 
8.500.000 
15.135.000 
16.094.386 
8.069.720 
5.203.000 
7.224.000 


Différence 

—  1.074.166 

—  3i7.9S3 
4-  1.882.667 
+  2.-09.333 
_  909.848 
-f-  3.017.755 
--  1.101.297 


4-  60.301 
+  815.234 

—  260.296 
-f  439.643 
+  899.553 
_  116.6(0 
-f  3.052.638 
4-  73.430 

—  149.664 
-f  2.063.945 

349.626.994   -fil. 064. 763 


Les  G**^^  Françaises  d'Assurances  sur  la  Vie 

EN  1898 


11.064.763 


Francs 
49.908.964 


Totaux   338.562.231 

II.  —  Sinistres 

Le  total  des  sinistres  était,  en  1897,  de. . . . 

Ce  total,  en  1898,  s'élève  à   54. 411. -.OU 

Augmentation   4.502.236 

Onze  Compagnies  sont  en  augmentation  de  5 .341 .945 
La  diminution  du  chiffre  des  sinistres, 

dans  six  Compagnies,  est  de   iiôy.<y}v 

Différence  égale   4.502.236 

Nous  devons  constater  que  les  sinistres  ont  été  nom- 
breux en  1898  pour  la  plupart  des  Compagnies  sans 
cependant,  empressons-nous  de  le  dire,  prendre  la 
tournure  d'une  calamité. 

Tableau  comparatif  des  Sinistres  survenus 
en  1897  et  en  1898 

Compagnies 
(Classées  par  ordre 
d'ancienneté) 


Sinistres 


1897 


Le  Moniteur  des  Assurances,  dans  son  numéro  du 
15  janvier,  publie,  sous  la  sigaature  de  son  directeur, 
M  Ed  Oiivreau,  les  résultats  approximatifs  de  la 
production  des  Compagnies  françaises  d'assurances  a 
primes  fixes  sur  la  vie,  en  1898. 

^  Ces  résultats  sont  comparés  à  ceux  de  1  exercice 
1897,  et  comprennent  les  opérations  de  dix-sept  Com- 
pagnies. 

^   "  I  —  Assurances 

Francs 

Le  montant  approximatif  de  la  production 

des  dix-sept  Compagnies,  en  1898,  est  d^e  349.o26.994 
Le  chiffre  des  capitaux  assures,  en  18J/, 

s'élevait  à    '. — 

Il  y  a  donc,  en  1898,  une  augmentation 
de   

Le  tableau  comparatif  que  nous  publions 
ci-après  indique  que  dix  Compagnies 

sont  en  augmentation  de  •  lo.U04.4J/ 

et  que  la  diminution,  portant  Bur  sept 

Co/npagnies,  est  de   . 

Différence  égale   11.004.763 


C- d'Assur.  Génér. . 

L'Union   J^: 'ofA^a 

La  Nationale   l^'lfvnan 

Le  Phénix   6.^9^.090 

La  Caisse  Paternelle      1 . 386 . 742 

L'Urbaine   ^■?.,naÀ 

CaisseGén.desFam.  l-^-^-^g^ 

Le  Monde   V^,-^. 

Le  Soleil   1  •259-273 

L'Aigle   

La  Confiance  

Le  Patrimoine  

L'Abeille  

La  France  

La  Foncière  

Le  Nord   •  ■ 

La  Providence  


798.947 
1.199.243 

461.764 
1.046.162 
1.305.051 
1.807.484 

333.114 

764.049 


1898 

15.387.785 
3.600.000 
10.479.875 
7.013.000 
1.318.300 
4.461.135 
1.333.280 
1.383.000 
1.413.524 
1.060.000 
1.085.025 
500.000 
1.185  299 
1  260.460 
1.707.372 
340.000 
893.145 


Différence 


-f  3.976.010 
197.637 
130.499 
122.910 
68.442 
112.353 
314.709 
281.614 
164.251 
251.053 
114.218 
38.236 
139.137 
44.591 
100.112 
6.886 
129.096 


+ 
+ 

+ 

+ 
+ 

+ 

+ 
+ 


+ 
+ 


Totaux   49.9U8.964 

m.  —  Rentes  viagères 


54.411.200   -h  4.502.236 


Francs 


Le  chiffre  des  rentes  viagères  constituées 

s'est  élevé,  en  1898,  à   i'n\k\i\ 

Il  était,  en  1897,  de   7./ 14. 5/1 

L'augmentation,  en  1898,  est  donc  de. . 

Onze  Compagnies  sont  en  augmentation  de. 

Et  six  Compagnies  en  diminution  de  

Différence  égale  

La  constitution  des  rentes  viagères  «".i*  un<3  mai^^^^^^ 
Pleinement  satisfaisante  et  prouve  combien  le  P"bl'C  ^ 
inTiame  confiance  dans  nos  Compagnies  ;  confiance, 
tout  le  monde  le  sait,  amplement  mentee. 


70.711 

501.768 
491.057 

70.711 


(1) 


Y  compris  1. 334.620  fr.  de  transformations. 
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Tableau  compnraratif  des  rentes  viagères  constituées 
en  1897  et  1898 


Compap;ni«s 

Rentes  viagères 

(Glass  '08  par  ordre 

d'ancienneté) 

1897 
— 

1898 

Différence 

534.863 

— 

3.200.000 

334 

863 

380.032 

420.000 

39 

968 

1 

852.974 

1.746.000 

106 

974 

1 

085.903 

1.300.000 

+ 

214 

097 

Caisse  Paternelle  

62.387 

52.900 

9 

487 

309.825 

404.032 

94 

207 

Caisse  des  Familles  

34.737 

26.172 

8 

565 

Monde  

30.586 

44.498 

13 

912 

Soleil  

76.729 

130.000 

+ 

53 

271 

Aigle  

22.376 

103.748 

+ 

81 

362 

31.298 

41.716 

-L. 

10 

418 

Patrimoine  

16.943 

17.300 

4- 

357 

Abeille  

76.256 

68.967 

7 

289 

96.259 

137.900 

+ 

41 

641 

11.989 

23.459 

+ 

11 

470 

59.479 

35.600 

23 

879 

Providence  

31.935 

33.000 

1 

065 

Totaux.  

.  7. 

714.571 

7.785.282 

+ 

70 

711 

Malgré  les  difficultés  de  toute  sorte  de  l'année  1898, 
les  Compagnies  d'assurances  sur  la  vie  ont  vaillam- 
ment soutenu  la  lutte.  Il  faut  les  en  féliciter. 


Obligations  Communales  2.60  0/0  1899 


Dans  V Economiste  Européen  du  10  février  courant, 
nous  avons  donné  tous  les  détails  concernant  la  grande 
opération  à  laquelle  le  Crédit  Foncier  de  France  pro- 
cède le  21  courant,  et  qui  consiste  en  l'émission,  au 
prix  de  485  francs,  de  500.000  obligations  communales 
2  60  0/0  de  500  francs  nominales,  avec  lots,  rembour- 
sables, au  plus  tard,  en  soixante-quinze  ans. 

Cette  opération  était  depuis  longtemps  déjà  attendue. 
D'après  le  bilan  du  Crédit  Foncier  au  31  décembre 
dernier,  le  montant  des  prêts  communaux  consentis 
dépasse,  en  chiffres  ronds,  de  150  millions  de  francs, 
celui  des  obligations  communales  en  circulation.  Jus- 
qu'à présent,  notre  grand  Etablissement  hypothécaire 
avait  i^ourvu  à  cette  différence  au  moyen  de  ses  res- 
sources propres,  mais  le  moment  lui  ayant  enfin  paru 
propice  pour  rétablir  l'harmonie  entre  ces  deux  cha- 
pitres, il  a  cru  devoir  ne  pas  attendre  plus  longtemps. 

Il  vient  donc  présenter  au  public  un  nouvel  emprunt 
remboursable,  comme  nous  l'avons  dit,  en  soixante- 
quinze  ans.  Pendant  une  première  période  de  vingt 
années,  cet  emprunt  comportera  six  tirages  annuels, 
comptant  chacun  175.000  francs  de  lots,  parmi  lesquels 
on  trouve,  par  an,  3  lots  de  150.000  fi-ancs  et  3  lots  de 
100.000  francs.  Naturellement,  pour  les  années  qui  sui- 
vront, des  lots  de  150.000  francs  et  de  100.000  francs 
sont  encore  affectés  à  ces  obligations,  suivant  l'énumé- 
ration  que  nous  en  avons  faite.  Mais  ce  qu'il  convient 
surtout  de  faire  ressortir,  c'est  que,  pendant  lesdites 
vingt  premières  années,  les  lots  atteignent,  annuelle- 
ment un  montant  de  1.050.000  francs,  ce  qui  représente 
2fr.  10  par  an  par  obligation  émise. 

Grâce  au  mode  de  libération  adopté  par  le  Crédit 
Foncier  de  France  pour  cette  émission,  la  petite  épar- 
gne pourra  largement  y  prendre  part.  Les  versements 
de  libération,  d'un  montant  minime  chacun,  sont,  en 
effet,  échelonnés  jusqu'à  la  fin  de  1901,  et  les  porteurs 
ne  cessent  un  moment,  au  cours  de  la  libération,  de 
participer  à  tous  les  tirages  annoncés.  Bien  plus,  et 
ainsi  que  nous  le  disions  il  y  a  huit  jours,  ils  ont  même 
cet  avantage  de  participer,  jusqu'au  10/20  août  pro- 
chain, —  époque  du  second  versement  de  50  fr.  à  ef- 
fectuer, —  à  trois  tirages  dont  un  avec  un  gros  lot  de 
150.000  fr.,  et  deux  avec  chacun  un  lot  de  100.000  fr. 
Et  ce,  moyennant  un  premier  débours  de  50  fr.  seule- 
ment. 

Sans  revenir  sur  les  garanties  dont  jouissent  les 
Obligations  Foncières  el  Communales  du  Crédit  Fon- 
cier, qui  ont  toujours  >èté  considécréfis  comme  un  sûr 


refuge  pour  les  capitaux,  faisons  observer  que  ces  ti 
très  possèdent  un  grand  mérite  qui  est  :  hi  stabilité 
Les  crises  n'ont  pas  d'influence  sur  eux,  et  leur  mar- 
ché est  toujours  des  plus  large,  ce  qui  veut  dire  qu'en 
cas  de  besoin,  les  porteurs  peuvent  toujours  les  réali- 
ser avec  la  plus  grande  facilité. 

En  résumé,  les  nouvelles  obligations  obtiendront  cer- 
tainement, auprès  du  public,  le  même  succès  que  leurs 
devancières.  Dès  leur  apparition,  leurs  cours  doivent 
progresser  sensiblement,  puisqu'elles  sont  émises  à 
485  fr.,  et  que  les  OôZtgfaiions  Communales  1879,  qxii 
sont  du  même  type  de  2  60  0/0,  —  mais  qui  n'ont, 
comme  gros  lots,  que  des  lots  de  100.000  fr.,  —  se  tien- 
nent déjà  presque  au  pair.  Leur  rendement  est  de 
2  68  0/0,  sans  tenir  compte  ni  de  la  prime  de  rembour- 
sement, ni  des  avantages  résultant  des  lots.  Enfin, 
leurs  coupons  sont  payables,  non  seulement  à  Paris, 
aux  caisses  du  Crédit  Foncier^de  France,  mais  encore 
dans  les  départements,  chez  MM.  les  Trésoriers  géné- 
raux et  les  Receveurs  particuliers  des  Finances. 

J.  M. 


Société  dlcoflOfflie  Politique  Nationale 


Question  de  l'Impôt  sur  le  Revenu 

La  douzième  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Eco- 
nomie Politique  Nationale  a  eu  lieu,  mercredi  dernier, 
15  courant,  à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Méline,  président  d'honneur  de  la  Société. 

Etaient  présents  :  MM.  Auzou,  Georges  Bourgarel,  Carmi- 
chaël,  Gauwès,  Robert  Charlie,  Crépaux,  Jules  Domergue, 
Euverte,  Herljault,  Jouet- Pastré, Le  Conte,  Lepelletier,  Mardi, 
Maurel,  Mauzaize,  Méline,  Henry  Sagnier,  Séverin,  Têtard, 
Touron,  etc.,  etc. 

S'étaient  fait  excuser  :  MM.  Fayol,  Paisant,  Edmond 
Théry. 

La  Société  vote  l'admission  de  M.  Desjardins,  député 
de  l'Aisne,  comme  membre  titulaire. 

Après  avoir  exposé  à  la  Société  les  ti*avaux  entrepris 
par  les  diverses  sections,  M.  Cauwès  donne  la  parole  à 
IVI.  Touron  pour  continuer  son  exposé  de  la  question 
de  l'impôt  sur  le  revenu. 

M.  Touron  constate  que  la  question  de  l'impôt  sur  le 
revenu  devant  fatalement  conduire  à  celle  de  la  réforme  des 
impôts,  il  a  paru  à  la  3"  section  de  la  Société,  qu'il  serait 
intéressant  de  poursuivre  plus  avant  la  levée  de  plan  de 
notre  régime  fiscal,  en  examinant  celui-ci  aussi  bien  au  point 
de  vue  des  taxes  départementales  et  communales  qu'en  ce  qui 
a  trait  à  l'impôt  d'Etat.  Pour  répondre  à  ce  désir,  l'orateur  a 
dressé  un  nouveau  tableau  permettant  de  se  rendre  compte 
de  l'incidence  immédiate  de  chacun  des  impôts  qui  forment 
le  total  de  3.647.381.030  fr.,  versé  annuellement  parles  contri- 
buables aux  différents  budgets  do  l'Etat,  des  départements  et 
des  communes. 

Ce  tableau  permet  de  constater  que,  par  suite  de  l'addition 
des  centimes  départementaux  et  commiinaux  aux  quatre 
contributions,  le  total  des  impôts  à  classer  directs  s'élève  de 
1.184  millions  à  1.628  ;  d'autre  part,  le  total  des  impôts- 
indirects,  qui  était  de  1.690  millions,  comme  impôts  d'Etat, 
monte  à  2.018  millions,  du  fait  de  l'addition  de  324  millions  de 
droits  d'octroi. 

Les  parts  respectives  de  chacune  des  catégories,  par  rapport 
au  total,  deviennent  de  4?»  0/0  pour  les  directs  et  de  55  0/0 
pour  les  indirects.  Et  si  l'on  dégage,  de  l'ensemble  de  ces 
derniers,  la  part  des  impôts  de  consommation  qui  ressort, 
octroi  compris,  à  1.557  millions,  on  arrive  à  chiffrer  les 
impôts  directs  à  45  0/0  du  total  et  les  impôts  de  consom- 
mation à  43  0/0  seulement  de  ce  total.  La  proportion  est  alors 
renversée  et  l'on  s'aperçoit  que  les  impôts  directs  sont  en 
réalité  plus  élevés  que  les  impôts  de  consommation  propre- 
ment dits. 

Mais,  poursuit  M.  Touron,  ce  qui  frappe  tout  d'abord, 
quand  on  étudie  nos  impôts  actuels,  c'est  non  seulement 
l'inégalité  des  charges  qui  pèsent  sur  les  différents  revenus, 
mais  encore  la  fantaisie  apportée  dans  la  répartition  de  nos 
divers  impôts  entre  les  différents  budgets  de  l'Etat,  des 
départements  et  des  communes.  Et  l'orateur  se  livre  à  un 
exaimen  détaillé  â&  notre  sjrsième  fiscal,  esamem  qui  montie' 
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combien  la  charge  pesant  sur  les  revenus  de  la  fortune 
acquise  est  loin  d'être  uniforme,  puisqu'elle  monte,  suivant  la 
nature  des  capitaux,  tantôt  à  15  47  0/0  ou  à  13  530/0,  quand 
il  s'ac^it  de  capitaux  immobiliers  ;  tantôt  à  9  97  0/0  ou  seule- 
ment à  1  84  0/0  quand  on  se  trouve  en  présence  de  capitaux 
mobiliers,  pour  descendre  à  zéio  lorsqu'on  se  trouve  en 
présence  de  valeurs  françaises  possédées  par  les  étrangers. 

L'orateur  passe  ensuite  à  l'examen  de  ce  qu'on  est  convenu 
d'appeler  les  revenus  mixtes,  c'est-à-dire  les  revenus  pro- 
duits par  l'association  du  capital  et  du  travail,  et  non  seule- 
ment il  rencontre,  là  aussi,  des  inégalités  nouvelles,  mais  il 
conslate  que  loin  de  jouir  du  traitement  de  faveur  qu  une 
sa-^e  discrimination  devrait  leur  assurer,  ces  revenus  sont, 
au°contraire,  plus  durement  traités  que  ceux  du  capital  seul. 

Passant  à  l'examen  des  impôts  indirects,  M.  Touron  prouve 
qa'ils  sont  loin,  eux  aussi,  d'être  supportes  dans  d  égales 
proportions  par  les  38  millions  de  Français.  Il  rappelle  que 
si  la  charge  des  impôts  indirects  qualifiés  par  lui  d'indéfen- 
dables s  élève  à  16  fr.  44  par  tête,  le  poids  moyen  de  ces 
mêmes  impôts  s'élève,  du  fait  des  octrois,  à  39  fr.  08  pour  13 
millions  de  Français,  de  sorte  que  la  charge  totale  des  impots 
indirects  qui  est.  pour  toute  la  France,  de  40  fr.  73  par  tete, 
est  de  'lO  fr.  01  dans  les  villes  à  octroi  et  que,  pendant  que 
les  habitants  des  communes  sans  octrois  paient  par  tête 
86  fr.  21  d'impôts  de  toutes  sortes,  ceux  des  villes  supportent 
l'énorme  charge  de  112  fr.  49.  ■  ~. 

Après  avoir  montré  les  vices  de  répartition  de  nos  impots, 
il  ne  reste  à  l'orateur  qu'à  constater  combien  on  a  attaché 
peu  d  importance  à  cette  répartition  dans  le  budget  de  l'Elat. 
n  faudrait  donc  procéder  à  une  ventilation,  cariant  que  nous 
aurons  devant  nous  un  système  aussi  compliqué,  il  sera  mu- 
tile de  tenter  une  réforme  :  sa  réussite  dépend  de  l'ordre  et  de  la 
méthode  apportés  dans  la  classification  des  impôts. 

Un  nouvel  élément  vient  de  surgir  pour  1  étude  de  la  ques- 
tion; il  est  fourni  par  la  réforme  de  l'octroi;  on  s'est  demande 
s'il  ne  faudrait  pas  la  faire  faire  par  l'Etat  et  l'on  a  cherche, 
dès  lors,  quel  est  l'impôt  qu'il  faudrait  abandonner  aux  com- 
munes. Quelques-uns  ont  proposé  l'impôt  foncier  ;  l'orateur 
pense  qu'il  vaut  mieux  choisir  un  impôt  de  superposition 
qu'un  impôt  de  production. 

La  parole  est  ensuite  donnée  à  M.  Mardi,  qui  s'est 
chargé  d'étudier  la  répercussion  sur  un  budget  ouvrier 
des  impôts  à  incidence  certaine,  notamment  de  ceux 
que  M.  Touron  appelle  indéfendables,  et  de  comparer 
à  la  hausse  des  salaires  l'accroissement  décharges  qu'a 
supportées  l'ouvrier  depuis  une  quarantaine  d'années. 

M.  March  indique  les  documents  dont  il  s'est  entouré  pour 
faire  cette  enquête  :  budget  ouvrier,  tarif  des  contributions, 
des  octrois  et  des  doi^anes,  enfin  les  documents  sur  les  salai- 
res. Il  a  ensuite  examiné,  à  quarante  ans  d'intervalle,  le  bud- 
get d'un  ouvrier  charpentier  de  Paris,  marié  et  père  de  deux 
enfants  vivant  avec  3.500  fr.  par  an  et  celui  d'un  fonction- 
naire jouissant  d'un  revenu  de  20.000  fr.  Pour  la  première 
de  ces  études,  il  s'est  servi  des  travaux  de  Le  Play  et  Focil- 
lon,  et  de  M.  du  Marroussem;  pour  la  seconde,  de  M.  Beau- 
rin-Gressier.  Il  a  enfin  appliqué  les  mêmes  calculs  à  un  bud- 
get ouvrier  théorique  supposé  invariable  de  1856  à  1894. 

A  la  suite  de  son  enquête,  M.  March  a  dressé  trois  ta- 
bleaux et  un  graphique  qu'il  soumet  à  la  Société  et  qui  lui 
permettent  de  tirer  les  conclusions  suivantes  :  Les  charges 
sont  aujourd'hui  plus  lourdes  pour  la  famille  ouvrière  à 
3.500  fr.  de  revenu  que  pour  celle  du  fonctionnaire  dont  le  re- 
venu atteint  20.000  fr.  ;  mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  dans 
la  dépense  du  fonctionnaire  est  comptée  l'instruction  des  en- 
fants, tandis  que  celle-ci  est  donnée  gratuitement  aux  enfants 
du  charpentier:  de  même  pour  l^s  soins  médic;mx. 

Éa  examinant  un  budget  théorique  comportant  des  con- 
sommations que  l'on  peut  juger  suffisantes  pour  une  famille 
de  cinq  personnes  et  qui  .seraient  restées  les  mêmes  de  1856  à 
1894,  SI  aux  dépenses  pour  l'alimentation,  le  chauffage  et 
l'éclairage  on  ajoute  le  prix  d'un  même  logement  estimé  à 
170  fr.  en  18.'.6  et  à  320  fr.  en  18H0,  on  arrive  à  cette  conclu- 
sion que  la  part  des  impôts  dits  indéfendables  a  à  peine  aug- 
menté- que  la  part  proportionnelle  du  maximum  des  char- 
ges a  passé  do  11.5  0/0  en  185H  à  21.8  0/0  en  1894.  Dans  la 
même  p.'riode,  la  dépense  totale,  c'est-à-dire  le  coût  d'un 
même  genre  de  vie  a  augmenté  dans  le  rapport  de  90  à  100  et 
le  salaire  normal,  dans  le  rapport  de  tO  à  100. 

Ainsi,  la  dépense  totale  a  relativement  peu  augmente  depuis 
la  guerre.  Il  y  a  encore  diminution  depuis  lH8o,  lorsqu'on  ne 
considère  que  les  dépenses  pour  l'alimentation,  le  chaufl'age 
et  l'éclairage. 

Par  conséquent,  la  baisse  générale  dos  prix  a  bien  plus 
que  compensé  l'accroissement  des  charges  d'impôts.  Si  une 
bonne  part  de  ces  charges  a  servi  à  empêcher  la  ruine  dune 
certaine  catégorie  de  travailleurs,  c'est  dans  l'oïuvre  de  soli- 
darité sociale,  l'abandon  par  les  autres  catégories  d'une  faible 
partie  de  bénéfice  recueilli.  Et  ce  n'est  même  pas  un  aban- 


don, car  la  prospérité  d'autrui.  pour  les  travailleurs,  est  la 
condition  dn  maintien  de  l'activité  productrice  ;  en  définitive, 
la  sauvegarde  du  salaire. 

M.  Cauwès  remercie  MM.  Touron  et  March  de  leurs 
intéressantes  communications.  Les  constatations  de 
M.  March,  ajoute-t-il,  permettent  de  dire  que,  grâce  au 
relèvement  des  salaires,  les  conditions  de  la  vie  n'ont 
pas  empiré,  malgré  les  accroissements  des  charges  fis- 
cales. Cet  état  de  choses  nous  autorise  à  prétendre 
qu'au  lieu  de  chercher  à  réformer  complètement  notre 
système  d'impôts,  il  faudrait  mieux  chercher  à  l'amé- 
liorer. , 

A  la  suite  d'une  observation  de  M.  Severin,  M.  Me- 
line  déclare  que  l'argument  qui  consiste  à  dire  que  la 
rente  paye  l'impôt  sous  la  forme  de  la  conversion  n'est 
pas  exact  :  les  autres  capitaux  supportent  la  même 
chute  du  taux  de  l'intérêt,  tout  en  payant  l'impôt. 

M.  Méline  constate  ensuite  que  la  Société  a  abordé- 
le  problème  par  le  vrai  côté  en  prenant  un  plan  d'en- 
semble de  la  réforme  fiscale.  Elle  a  décomposé  le  mé- 
canisme du  jeu  de  nos  impôts,  elle  a  pu  faire  ainsi 
ressortir  un  projet  de  réforme  générale. 

Il  faudrait  maintenant  chercher  un  but  plus  limité 
et  examiner  la  question,  telle  quelle  se  pose  devant  le 
Parlement  :  le  problème  consiste  à  transformer  la  con- 
tribution personnelle  et  mobilière  en  un  petit  impôt 
sur  le  revenu  ;  il  faudrait  chercher  un  système  de  taxe 
de  compensation  basé  sur  les  marques  extérieures  de 
la  fortune.  L'élude  poursuivie  dans  ce  sens  aurait  ua 
but  pratique. 

M.  Cauwès  déclare  que  ce  sont  là  les  intentions  de  la 
troisième  section  et  que  la  Société  s'en  occupera  dans 
sa  prochaine  séance. 

Après  un  échange  d'observations  entre  MM.  Auzou, 
Le  Conte,  Carmichaël  et  Touron,  la  séance  est  levée  à 
sept  heures.   


et 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Un  versement  de  150  fr.  plus  les  intérêts  à  3  1/2  0/0,  soit 
au  total  150  fr.  44,  est  appelé  le  24  février  sur  les  obligations 
non  libérées  de  l'Emprunt  3 1/2  0/0  du  Gouvernement  général 
de  rindo-Chine.  , .  . ,  -  i- 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décide  qu  à  partir 
du  18  février,  lesdites  obligations  ne  se  négocieront  plus  qu  eu 
titres  libérés  de  350  francs. 


Les  obligations  de  la  Compagnie  d'Aguilas  ayant  été  appe- 
lées au  remboursement  le  11  février  courant,  ont  cessé  d  être 
négociables  à  la  Bourse  depuis  cette  date. 


Depuis  le  13  février  courant,  les  20.800  actions,  n"'  1  à  3800 
et  47001  à  64000,  et  les  60.000  obligations  4  0/0  de  la  Société 
des  Sucrerie  et  Raffinerie  Say  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant.  „      ..  j 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 

la  Cote.  ,  ,  ,      .  .       r  i 

I.  20.800  actions  de  500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  formant, 
avec  les  43.2i)0  actions  d'apport  non  négociables  actuellement, 
les  64.(100  actions  dont  se  compose  le  capital  social; 

Jouissance  :  1"  octobre  1898,  coupon  1  attache; 

Les  actions  n""  1  à  3800  doivent  être  munies  de  1  estampille 
suivante:  «  Capital  porté  à  trente-deux  miUions  de  francs  par 
décisi(m  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  30  septem- 
bre 1898  » 

II.  Et  60.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0.  émises  à  485  fr., 
entièrement  libérées;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  annuels  en  40  ans,  de  1899  à  1939;  _  . 

Intérêt  annuel  :  20  francs,  payables  par  moitié  les  1"  jan- 
vier et  1"  juillet; 

Jouissance  courante  :  1°' janvier  1899.  .,  ,     ,  . 

Service  des  titres  et  des  coupons,  au  siège  social,  boulevard 
de  la  Gare,  123,  au  Crédit  Algérien,  à  la  Société  Générale, 
chez  MM.  Gattani  fils  et  G%  et  chez  MM.  E.  Monteaux  et  G'. 


Depuis  le  13  février  courant,  les  obligations  3  1/2  0/0  de  la 
Compagnie  Générale  des  Voitures  à  Paris  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 
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Ces  titres  sont  inscrits  à  lu  premièro  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

55.666  obligations  de  500  fr.  3  1/2  0/0,  émises  à  497  fr  50 
entièrement  libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair' 
par  tirages  au  sort  annuels,  de  1899  A  ims.  ' 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50,  payables  par  moitié  les  avril  et 
1"  octobre. 

Jouissance  courante  ;  1"  octobre  1898. 


'300 


n,l  ,  ^  > '"^  ''^'^'cau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  ble  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
1  étranger,  jusqu'au  8  février  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  do  blé) 


VILLES 


Depuis  le  16  février,  les  60.000  actions  nouvelles  de  250  fr 
de  la  Compagnie  d'Aguilas  sont  admises  aux  négociationsMe 
la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote.  ^ 

Lesdites  60.0C0  actions  de  250  fr.,  entièrement  libérées  et  au 
S? nn®,.^'"'  l^-^'"^^  nouveaux  coupon  5  attaché,  comprennent  les 
oî!„  X  provenant  de  l'échange,  titre  pour  titre,  des 

30.000  actions  anciennes  de  500  fr.  et  les  3J.00O  actions  nou- 
velles, émises  au  pair  de  janvier  dernier. 
^nP^P*^',^     Î"^T  février,  les  actions  anciennes  de 

500  tr.  de  ladite  Compagnie  ont  cessé  d'être  négociables  à  la 
Bourse  de  Pans. 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


Paris  

Lyon  .... 
Rouen  . . . 
Toulouse. 
Nancy  . . . 

DijOQ  

Ctiartres.. 
Bergues . . , 
Nantes  

Vienne  ... 
Londres. . . 
Bruxelles  . 
New-York. 
Chicago  .. . 


Marchés 

Cours 

précé- 

du 

dents 

20  janv 

fr.  0. 

fr.  c. 

21  8!5 

21  60 

20  50 

21  23 

ly  50 

15 

21  40 

21  55 

20  23 

20  60 

20  65 

20  60 

20  70 

21  23 

20  50 

20  95 

21  -. 

21  53 

21  63 

21  40 

16  30 

16  45 

17  .. 

17  .. 

Cours 
du 
27  janv. 


fr.  c. 

21  60 
21  25 

19  73 
21  53 

20  73 

20  30 

21  63 

20  73 

21  33 

21  33 

16  33 

17  . 

16  45 
14  30 


Cours 

Différen- 

Taux 

du 

ces  par 

du 

3  fév. 

rapport 

droit  da 

à  Paris 

douane 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  60 

21  25 

-  0  3.5  j 

19  95 

-  1  (i5  1 

21  25 

-  0  35  \ 

20  75 

-  0  85  / 

7  .. 

20  83 

—  0  75 

21  23 

-  0  33 

20  85 

-  0  75 

21  75 

-f-  0  15 

21  60 

3  75 

16  20 

-  .3  40  1 

17  .. 

-  4  60  ( 

:::  1 

4  89 

PARIS  ET  SUCCURSALES 


16  février 
1.824  800  695 
1.199  ^«.oie 


Effets  Paris 
Effets  Etranger  . . . 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
9  février 

Or   1.823.6&2.7-.J6 

Argent...    l  .198  8"i9.'/31 

3. 022. 53-2. 458   3.021  047. "71 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. 

Portefeuille  Paris 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  sucoursaies 

Ayances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  .  .  .  .  . 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Bôtel  et  mobilier  de  la  Banque....!.... 

Immeubles  des  succursales    

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale..!..'!.!!. 
Divers   


9  février 


Total. 
PASSIF 


3.022.532.458 


57.190 
3:6.181  C08 


520. 248. 79 i 
5  911.000 
3  787  6)0 
179  138.5! 
239  087.81. 
18Ô. 000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.576.^86 
100.000  000 
4.000.000 
14.860.00 

756.560 
8.407.444 
27.368  206 


16  février 


L'Intérêt  des  Bons  du  Trésor.  —  Par  décision  du 
Ministre  des  finances,  en  date  du  11  février  189^,1'h'tér  fat  a- 
clusivèmen?!    '  P"'''^^'  ^'^^      février  in- 


A  2  0/0  pour  les  bons  de  trois  mois 


a  un  an. 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital..!!!! 
Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834. . .  !  !  !  ! 
mobilières  )  '^ï-nanques  département 

(  Loi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  ! .  !  ! 

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  !! 

Billets  à  ordre  et  récépissés  !! 

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  !!! 

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers'  !!!!!!  !  !  !  !  !  ! 
Réescompte  du  dernier  semestre  !  ! 
Divers  


Total.... 


3.024  047  77i 


1.768  234 
335.978.040 


5)9  83)  556 
5.471.0  0 

3  7B7  UOO 
172. 4U  .052 
232  '(:-,0.792 
180.000.000 

10.000.000 
2.980  750 
99. 5 le, 586 
100.000.000 

4  000.000 
14.860.004 

778.824 
8.407.444 
28  06S  614 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 

H'  rAdmuiistration  autonome 

des  Monopoles  en  Serbie  ont  été  totalisées  pour  l'année  1898 
et  présentent  les  chiffres  suivants  :  icuinee  lojo, 

■l'otal  des  recettes  brutes  pour  l'année  1898.  Fr     26  446  016 

Les  recettes  brutes  en  1897  étaient  de   24!42l!885 

Surplus  des  recettes  brutes  pour  l'année  1898..  a.(lv!4.121 
■Total  des  recettes  nettes  pour  l'année  1898.  Fr    20  774  oir^ 

Les  recettes  nettes  en  1897  étaient  de  ! . . .'  18.'996.'8'79 

Surplus  des  recettes  nettes  pour  l'année  1898..  i  782.336 
^^Les  recettes  nettes  de  l'année  1898  ont  été  employées  comme 

Annuité  des  différents  emprunts   Fr    17  ,S13  788 

Excédents  de  recettes  versés  au  Trésor.'".'  '  -i'aiâ  Ol^i 
Solde  en  caisse   '       i '053412 

Total  égal  des  recettes  nettes  Fr.  20.779.215 


4.794  893.967 

4.744  i31  672 

182  500.000 

182.500.000 

8.002,313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000  000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

3.810  034.500 

3.821  775.570 

19  688.772 

19  t8!.733 

13.976.414 

14.284  364 

149.121  8',5 

166.364  027 

439.245  6^9 

387  626  278 

72.910.560 

74.102  354 

2  943  625 

2  740. 215 

5.095.3H3 

5.423.905 

2  062.662 

2.052.562 

24  81.9  105 

25  985.164 

4.794.893.967 

4.741.431.672 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille!!!!!!!! 
Avances  aux  partie 
—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets. ...  !  ! 


21  févr. 

20  févr. 

18  févr. 

1895 

1896 

1897 

millions 

millions 

millions 

3,5-;7  7 

3.580.2 

3.696  9 

3.3K8  5 

3.194.2 

3.147  4 

387.8 

596.6 

821.0 

272  8 

372.4 

350.3 

140.0 

140.0 

140.0 

141. J 

207  I 

211  0 

458,2 

526.6 

498  9 

2  %  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

pair 

pair 

X  0/00 
2.747.7 

l.7!>1.7 

2.237.3 

17  (évr 


millions 
3.729  1 
3.137  7 
747.3 
365  6 
180  0 
2,13  5 
475  1 
2  0/(1 
I  '/,  0/0 
2.621.8 


16  févr. 
1899 


millions 
3  821  8 
3  024  0 
855  8 
404  9 
180  0 
166  4 
461.7 
3  0/0 
%  l'/OO 
4.644  2 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  baisses  d'épargne  ordinaires,  du  1'^  au  10  fé- 

Dépôts  de  fonds  Fr.     7.315.318  03 

Retraits  de  fonds   8.712.4Ha  58 

Excédent  de  retraits   1.397.144  56 

V  ^^*^^An  on*^?  retraits  du  1"  janvier  au  10  février  1899,  3  mil- 
lions /00.90b  fr.  94. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  fé- 
vrier 1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  909.752  fr.  85;  f  g 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d  épargne  ordinaires  :  néant. 


Les  Opérations  de  la  Caisse  Nationale  des  Retraites 
pour  la  Vieillesse.  —  La  Commission  supérieure  de  la 
Caisse  des  Retraites  pour  la  Vieillesse  vient  d'adresser  au 
Président  de  la  République  son  rapport  sur  les  opérations  et 
la  situation  de  celle  Caisse  en  1897. 

Les  versements  c.nt  été  au  nombre  de  2.079  896,  d'une  valeur 
de  43.679.637  fr.,  au  lieu  de  1  811.685  versements  de  37.913.363 
francs  en  1896. 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de  2*18.21 1  sur  le  nombre  et 
de  5.7H6.274  fr.  sur  le  montant  des  versements. 

Le  total  des  recettes  de  la  Caisse  s'est  élevé  à  81.672  283  fr 
qui,  joints  au  solde  disponible  au  31  décembre  1896,  donnent 
un  total  général  de  128.290.(i24  fr. 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à  51.810.000  fr.,  dont  14  mil- 
lions de  remboursement  après  décès,  de  capitaux  réservés 
32  millions  1/2  de  paiement  sur  rentes  viagères.  ' 

Le  nombre  des  comptes  nouveaux  ouverts  en  1897  s'élève  à 


210 


L'ÉCONOMISTE  EUROPËÉN  -  France 


94  493  en  diminution  de  6.171  sur  le  ckitîre  correspondant  de 
C^îS  porte  sur  ^  ^^^^^^^^ 

suite  des  versements  individuels  Secours  mutuels 

Les  versements  opères  par  If.  So^etes  ae  s  ^^^^^^ 
approuvées,  qui  ont  déjà  Présentes  en  18*  u^^^ 

^lufenfsrdradaL'îeil^^^^^  ^r.  dans  les 

^Trmovenne  des  -rsements  faits^our  le  co^^^^^^^ 
tivités.  qui  avaient  subi  '^^^^^  dim  nution^^^^^^^ 
les  deux  années  Précédentes  par  lintroducuon^^^ 
sements  de  cette  «^ture  desjerse^^^^  ^.^.^^ 

nières,  est  restée  a  PeTi.Pies.f.J^^r^^        ^e  17  fr.). 
tendance  à  l'a-^gi^entation  (17  f^^^^^^^^ 

ab?iTsïrn\89"TenK^^^^^^^^  - 

car  elle'elt  le  204.fr    -mme  Fannee  p^^^^^^^^^^^  ^^^^^ 

La  moyenne  générale  des  versements  ressoria  -  , 
égal  à  celui  de  1896,  mais  mfeneur  de  3  fr  a  la  moye 
iwQ^  I9A  f r  1  de  9  fr.  à  la  moyenne  de  1894  (àU  ii.),  ae  l't  ii.^ 
L  mifenne'de  1893  (35  fr.)  et  de  17  fr.  à  la  moyenne  de  1892 

1       -t  .ottp  Tnnvpune  depuis  1892  a  diminué  de 
Comme  on  le  voit,  cette  moye^'ne  QeP|         ^  diminution 

5îS^st^»irSl  ^rS^r^^Ssemble  actaelle- 

"Its^d^ts  individuels  ^^^^^^oé^^f^'^r^^^^^^ 

sommes  de  ^O  fr    soil  un  tota^  d  6  0|^^^^^^^^ 

maximum  de  500      a  «te  verse  i  ^^.^^^      ^  sensible 

^tn=rs^dl-lf^93^^^^^^^^^^^^^ 

cretî^Rhï'keurthe-et-MoselK  Loir|' ^fj^tit,  au  31  dé- 

Le  nombre  des  rentes  viagères  en  c^urs  s  eievau 
.cembre  1897,  à  f^6  f  1  f  ur  une  som^^^^^^^^ 

est  inférieure  de  9  fr.  à  celle  de  18Jb 

.•^^  ^e°de\l  S  le°S'e^  corïe^oXnf  de^SSe.  ie  mon^ 
tniâl  renfes  (2.591.132  fr.)  également  en  augmenta- 
tion de  443.877  fr  par  l'aPPO';^  à  189b. 

Si  on  examine  les  opérations  eflecUiees  P,^'  ^  is 

tionale  des  Itetraites  depuis  sa  fondai     c  <3st  a  a  r 
le  11  mai  1851,  on  constate  qu  elle  a  i^P„„"''f.ig7.ox  f„  gn  v 
sants  22.831.839  versements  «^^^^^^f  J  ^^^^^^^^ 
joignant  les  intérêts,  les  bénéfices,  les  recettes  aiv 
montant  total  des  recettes  atteint  1.535.064.408  Ir. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 


ParanagTia-Curityba 
(111  kilom.)  (1) 

Recettes  du  mois  de  janvier  

Recettes  des  mois  antérieurs  _ 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

Recettes  kiiométriques  annuelles  du 
mois  de  janvier  vr"""iVe. 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 
mois  écoulés  de  l'exercice   

Prolongements 

(Longueur  actuelle  306  kil.)  (3) 

Recettes  du  mois  de  janvier  

Recettes  des  mois  antérieurs  ^ 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exÊrcice  iV  '  '  j,". 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  janvier  ^Vy' 

Recettes  kilométriques  annueUes  des 

mois  écoulés  de  1  exercice  


1899  1898 
Francs  Francs 
391.525  408.841 


391.525  408.841 
41.530  43.367 


323.163  S79.016 


323.163  379.016 
12.434  14.583 
»  » 


PCPFTTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FJÎANÇAIS  (Grandes 
''^''SmfagnLs)  du  22  au  28  janvier  1899  (4«  sema.ne) 

(En  milliers  de  francs)   


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. 

—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Gueima  

Ouest-Algérien. . . . .  •  ■ 

Axiew  à  Krâlfallah. . 

Médoc  


Diflférenc» 
pr 1899 


ont  été  terminées  pendant  1  année,  et  liu  rcsiaiei 
'lelStérentrent  dans  le  total  des  liquidations  déclarées 

^°sL'^:fl90'uqu^dations  terminées,  91  ont  pris   fin  P- 
„L,iot  9K  tiar  concordat  avec  abandon  d  actif,  2b  par  ae 
faut  de  co'nfor^t.  M  par  conversion  en  faillite,  1  par  rapport 

^'^'^a^'wonnn  dans  les  liquidations  jMici^res 
temLârpai- concordat  simple  ont  e  te  les  --nts^^lO  a 
20  0/0  dans  2  liquidations  ,  20  à  70  à  80  0/0 

5  ont  donne  100  0/0.  liquidations  judiciaires 

5  0/0  dans  '^J^l^^l'l:^^^ f  %"à  4o"o/0  dans  4  ;  de  io 
f5"^J/ôtn1^:'deiVà"o%Vo.dans  3;  de'bO  à  70  0/0  dans 

^^i:s^;i?vSï^£f^^isïSr'ies  f^^^^yf^ti^t. 

maintenues  après  rejet  de.  «'"^«f         6  de 

Ss  '.;^'r^5^T\oîr/o'daiisnr'de'To\Vo  0%  dans  2;  ^e 

'"ie^^Saliîr  jSSires  terminées  dans  l'année  ont  eu 
un'^eTluSiyenne\le  cinq.mois  et  ^^^^^^^ 

1898. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 

Pipn  fiue  l'arrrent,  pour  les  reports  de  la  liquidation 
de  au?n?afne  n'afent  pas  été  très  élevés  on  a  cru  sen- 
tir Sa  1  Se  avait  encore  besoin  de  se  dégager.  Nous 

auront  paru  suffisants. 

if  ir  Nos  Rentes  Françaises  sont  fermes  Le  5  0/0 
Ppnéluel  a  passé  de  102  80,  à  terme,  a  102  97  1/2, 
Sîfs  avoi?  Sème  franclù  le  cours  de  103  fr  et  de 
11^  75  au  comptant,  à  102  85.  Rente  3  i/2  0/0  cal- 
me à  104  fr.  contre  104  05.  Rente  3  0/0  amortissable, 
m  10  au  comptant,  contre  100  90  il  y  a  huit  jours.  A 
terme,  elle  s'inscrit  a  101  lo.  gnonent 

Les  Obligations  Tumsiennes  3  0  0  ^f^  f  ^^^^^^ 
1  fr  50  à  499  50;  Emprunt  2  1/2  O/O  du^roieciurwi, 
Ïe  l'  fnnam  et  ïu  Tonkin  86  25,  conti;e  8b  fr.  ;  Em- 
r^^-iiv,!  o  i/o  0/0  de  Madagascar,  8b  oo.  „. 
^'l'^lSbt/gatls  de  V Emprunt  3  ^/f  0/0  ae  l  Indo- 
Chine  sont  à  456  fr.  les  non  libérées  et  a  460  fr.  les 

ir  *  Les  Obligations  de  la  Ville  de  ^^«^^^^0/^* 
rJvché  toujours  très  actif.  Il  semble  que  ceitames 


(1)  Garantie  par  kilomètre 
123      -  - 


20.608  fr. 
5.084  tr. 
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anciennes  catégories  aient  eu  à  supporter  des  réalisa- 
tions. Ces  réalisations  seraient  motivées  par  le  désir  du 
public  de  se  porter  sur  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1894- 

1896,  dont  le  solde  est  émis  en  ce  moment  parla  Ville 
de  Paris,  à  ses  guickets,  aux  mairies  de  Paris,  aux 
caisses  des  Grands  Etablissements  de  Crédit,  à  Paris 
et  en  province,  ete.  Il  est  de  fait  q^ue  ce  titre,  en  cas 
d'appel  au  remboursement  au  pair,  ne  laisse  pas  de 
perte  à  son  délenteur,  et  qu'au  point  de  vue  des  lots,  il 
est  aussi  bien  doté  que  ses  devanciers,  ses  quatre  tira- 
ges par  an  représentant  quatre-vingt-quatre  lots  dont 
l'importance  varie  entre  1.000  et  100.000  fr. 

^Obligation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  à  550  fr.,  reste 
à  547  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1  869,  425  fr.,  contre 
426  fr.  75;  Obligations  3  0/0  1  871,  409  fr.,  en  moins- 
value  de  2  Ir.  ;  Quarts,  iOS  iv.lb;  Obligations  4  0/0 

1875,  567  fr.  75,  contre  566  fr.  ;  Obligations  4  0/0 

1876,  565  fr.  75,  contre  565  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  que  nous  laissions  à 
445  fr.,  sont  à  444  fr.  75  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1892, 
libérées  de  265  francs,  395  fr.  75,  contre  395  fr.  ; 
Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  104  fr.  75;  Obligations 
1892  entièrement  libérées,  402  fr.  50;  Obligations 
1894-1896,  recherchées  à  396  fr.;  Quarts,  100  fr. 

Mi^  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
restaient  jeudi  dernier  à  3.820  fr.  au  comptant,  ont 
monté  à  3.960  fr.  et  restent  à  3.910  fr. 

Les  bénéfices-  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  Crédit,  pour  les  huit  pre- 
mières semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  s'élèvent  à  4.645.081  fr.,  contre  2.621  867  fr.  pour 
la  période  correspondante  de  1898,  2.747.734  fr.  en 

1897,  2.237.326  fr.  en  1896,  1.637.561  fr.  en  1895  et 
2.960.873  fr.  en  1894. 

Tk-if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  ont 
passé  de  757  fr.  à  765  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  l'ob- 
jet de  transactions  importante.o. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
497  fr.  50,  contre  497  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879  506  fr.,  contre  503  fr.  ;  Obligations  Communales 
3  0/0  1  880  506  fr.,  en  bénéfice  de  6  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  qui  res- 
taient à  457  fr.,  s'inscrivent  à  460  fr.  ;  Foncières  1885, 
492  50,  contre  493  50  ;  Cinquièmes  101  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i891  sont  à 
401  fr.  50;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées, 
496,  contre  495  ;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0 
entièrement  libérées,  491  fr.  .50. 

-V  "A"  Le  marché  des  actions  de  nos  Grandes  Sociétés 
de  Crédit  continue  à  se  montrer  très  bien  disposé.  Il 
ne  reste  cependant  pas  au  plus  haut. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  978  fr.  à  terme,  clôture  à  980  fr.  ;  Comptoir 
National  d'Escompte  de  Paris,  6lJ0  fr.  à  terme,  contre 
605  fr.  et  597  fr.  au  comptant,  contre  601  fr.  Le  20  cou- 
rant, cet  Etablissement  ouvrira  un  nouveau  bureau  de 
quartier  dans_Paris.  Ce  bureau,  désig  né  par  la  lettre 
y,  est  établi  80,  avenue  d'Orléans.  Cette  création  porte 
à  21  le  nombre  des  agences  du  Comptoir  National  dans 
Paris,  sans  compter  la  succursale  delà  place  de  l'Opéra. 

Les  actions  du  Crédit  Lyonnais  se  maintiennent  au 
même  cours  de  896  fr.,  après  avoir,  un  moment,  franchi 
le  cours  de  900  fr.  Nous  croyons  savoir  que  le  dividende 
de  ces  litres  sera  fixé,  pour  l'exercice  1898,  à  40  fr., 
ainsi  qu'il  l'a  été  pour  l'exercice  1897  Comme  l'année 
dernière,  une  somme  importante  sera  mise  à  la  réserve. 

Les  actions  de  la  Société  Générale,  qui  restaient  à 
574  fr.  à  terme  et  au  comptant  sont,  sur  ces  deux  mar- 
chés, à  576  fr.  et  à  574  fr.  Le  bilan  de  cette  Société  au 
.janvier  dernier  accuse,  dans  le  chiffre  global  des 
alïaires,  une  augmentation  sur  le  mois  précédent  de  22 
millions  de  francs.  A  l'actif,  le  portefeuille  s'est  accru 
de  19  1/2  millions;  les  avances  sur  garanties  de  5  mil- 
lions ;  les  comptes  courants  débiteurs  de  8  1/2  millions. 
Au  passif,  il  y  a  augmentation  de  11  millions  dans  les 
comptes  de  chèques,  et  dans  les  comptes  courants  cré- 
diteurs de  101/2  millions.  Les  bénéfices  du  mois,  frais 


généraux  déduits,  s'élèvent  à  303.728  francs.  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  624  fr.,  contre  6!7  fr.  Ban- 
que Française  de  l'Afrique  du  Sud,  94'fr.  à  terme  et 
95  fr.  au  comptant,  contre  96  fr.  et  98  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  très  ferme, 
mais  sans  changement,  à  570  fr.  Banque  de  l'Algérie, 
895  fr.,  en  réaction  rte  5  fr.  Banque  Parisienne,  492 
francs  à  terme,  contre  493  fr.  Obligations  de  la  Société 
des  Imî7ieubles  de  France,  très  soutenues  ;  celles  de 
400  francs  sont  à  149  fr.,  et  celles  de  475  francs  à 
179  francs. 

La  Banque  Spéciale  des  Yaleurs  Industrielles  est 
très  demandée  à  263  fr.,  en  bénéfice  de  5  francs.  Au 
sujet  de  cette  Société,  nous  nous  référons  au  rapport 
de  l'administrateur  que  nous  publions  plus  haut. 
Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d' Explora- 
tion, 110  fr.,  contre  106  fr.:  Rente  Foncière,  492  fr. 
Crédit  Mobilier,  soutenu,  à  80  fr.  au  comptant  et  à 
terme. 

^  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  donnent  lieu  à  des  transactions  res- 
treintes, mais  leur  tenue  est  très  satisfaisante. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.928  fr.  au  comptant 
et  à  1.927  fr.  à  terme,  clôture  à  1.925  fr.  et  à  1.930  fr. 
Nord,  2.135  fr.,  contre  2  136  fr.  la  semaine  dernière. 
On  croit  que  le  prochain  dividende  de  cette  Compagnie 
pourra  être  de  quelques  fran  es  supérieur  à  celui  du 
précédent  exercice. 

L'Est  reste  au  même  cours  de  1.070  fr.  ;  Orléans, 
1.855  fr.  au  comptant,  contre  1.835  fr.;  par  contre. 
Ouest,  1.215  fr.,  au  comptant,  perdant  10  fr. 

Pour  la  cinquiième  semaine  de  l'exercice  1899,  les 
recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  accusent  une  augmentation  de  410.000  fr.  Du 
1er  janvier  au  4  février,  la  plus-value  de  recettes 
réalisée  sur  l'annnée  1897  atteint  3.322.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  342  fr.  ; 
actions  des  Chemins  Economiques  ' du  Nord,  au  même 
cours  de  570  fr. 

i(  ii^  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  mouvementées. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris 
restent  à  675  fr.,  contre  680  fr.  ;  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  1.320  fr.,  en  moins-value  de  6  fr. 

L'action  delaCompagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  restait  à  325  fr.,  clôture  à  330  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  sans  changement,  à  045  fr.;  Chargeurs- 
Réicnis,  1.250  fr.,  en  bénéfice  de  50  fr. 

U Omnibus  clôture  comme  jeudi  dernier,  à  1.800  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  sixième 
semaine  de  l'exercice  en  cours,  s'élèvent  à  944.880  fr  85, 
contrs  875.661  fr.  70  pendant  la  semaine  correspondante 
de  1S98.  Du  1er  janvier  au  11  février,  les  recettes  totales 
s'établissent  à  5.727.831  fr.,  contre  5.385.6(i0  fr.  fr.  70 
en  1898,  Voitures  à  Paris,  en  forte  avance.  Elles 
s'inscrivent,  à  terme,  à  760  fr.,  en  avance  de  95  fr.,  et, 
au  comptant,  à  750  fr. 
La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  était 
f  passée  à  680  fr.,  est  revenue  à  660  fr.  Société  de  l' Elec- 
tro-Métallurgie 850  fr.,  contre 920  la  semaine  dernière. 

L'action  Suez  a  été  un  peu  agitée.  On  la  retrouve 
cependant  à  3.607  fr.,  gagnant  12  fr.  Parts  Civiles, 
2.410  fr.,  contre  2.400  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  qui  avait 
progressé  à  133  fr.  reste  à  130  fr.  ;  Etablissements  De- 
cauville,  108  fr.,  contre  110  fr.  ;  Thomson-IIouston, 
1.326,  en  recul  de  11  fr. 

Les  actions  Malfidano,  qui  étaient  revenues  à  1.250 
francs,  ont  repris  à  1.280  fr.  Société  d' Incandescence 
par  le  Gaz  {Bec  Auer),  445  fr.,  en  perte  de  25  fr.  ; 
Dynamite  Centrale,  525  fr.,  contre  530  fr.  ;  Anciens 
Etablissements  Cail,  406  fr.,  en  avance  de  6  fr. 

La  Société  Métallurgique  de  l'Oural-  Volga  est  très 
ferme  à  560  fr.  à  terme  et  à  .^64  fr.  au  comptant. 
D'après  les  calculs  établis,  cette  Société,  tout  en  prati- 
quant de  larges  amortissements,  pourrait,  dès  la  pre- 
mière période,  obtenir  des  bénéfices  suffisants  pour  la 
distribution  d'un  dividende  rémunérateur. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à  310 
francs,  contre  298  fr.  ;  Compagnie  de  Fives-LUle,  562 
francs,  en  plus-value  de  7  fr.  ;  Compteurs  à  Gaz,  sans 
variation,  à  L750  fr.  ;  Aciéries  de  France,  1.164  fr.,en 
bénéfice  de  59  fr. 

On  a,  hier,  commencé  à  traiter,  à  terme  et  au  comp- 
tant, les  nouvelles  actions  delà  Compagnie  d'Aguilas. 
Ces  titres  s'inscrivent,  sur  ces  deux  marchés,  respecti- 
vement à  430  fr.  et  à  431  fr. 

Les  ohligations  de  l'ancienne  Compagnie  du  Canal 
Inlerocéanique  de  Panama  sont  un  peu  moins  soute- 
nues. Obligation  3  0/0  cote  29  Ir.,  contre  30  fr.  ; 
Obligation  4  0/0,  29  fr.  également,  perdant  1  fr.;  Obli- 
gation 5  0/0,  38  fr.  50,  contre  42  fr.;  Obligations  6  0/0 
ir«  Série,  39  fr.,  en  recul  de  3  fr.;  Obligations  2^  Sé- 
rie, 38  fr  ,  contre  42  fr.  On  annonce  que  la  Chamhre 
des  Représentants,  à  Washington,  s'est  réunie  en  Com- 
mission. Le  Pr-^sident  a  déclaré  contraire  au  règlement 
la  motion  de  M.  Hepburn,  tendant  à  présenter  son  pro- 
jet de  canal  de  Nicai  agua  sous  forme  d'amendement 
aux  diverses  lois  financières  à  discuter.  M.  Hepburn  a 
protesté  contre  la  déclaration  ilu  Président ,  mais  la 
Chambre  lui  a  donné  tort  par  127  voix  contre  109,  ce 
qui  équivaut  à  un  nouvel  ajournement  du  projet. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  très  mou- 
vementés et  très  fermes.  Comme  il  y  a  huit  jours,  des 
réalisations  ne  leur  permettent  pas  de  conserver  tout  à 
fait  leurs  |ilus  hauts  cours. 

Les  Obligations  Argentities  5  0/0  1886  sont  à  ^69 
francs,  contre  460  fr.;  Argentin  4  0/0  1896  {Rescision), 
64  fr.,  contre  62  fr  95. 

Les  Rentes  Brésiliennes  ont  donné  lieu  à  d'intéres- 
sants échanges.  Le  4  0/0  Brésilien  1889  reste  à  62  fr., 
contre  62  fr.  30  jeudi  dernier.  Quant  au  Funding  Bré- 
silien, que  nous  laissions  à  91  fr.  25,  il  s'échange  à  90 
francs. 

Les  Emprunts  des  Provinces  Brésiliennes  sont 
excessivement  fermes  et  doivent  progresser  beaucoup. 
'L'Obligation  5  0/0  Bahia  reste  à  425  fr.  Quant  à  VObli- 
galion  5  0/0  Espirilo-Santo,  elle  passe  de  335  fr.  à 
346  fr.  On  sait  que  cet  Etat  n'a  jamais  cessé,  même  au 
plus  fort  de  la  crise  brésilienne,  de  payer,  en  or,  les 
intérêts  de  sa  dette. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  vivement  repris 
de  52  fr.  75  à  5b  60.  Elle  clôture  à  55  fr.  20.  Son  report, 
en  liquidation  de  quinzaine,  n'a  été([ue  de  10  centimes. 

Les  Bons  Cubains  sont  demandés.  Les  6  0/0  ont 
monté  à  237  fr.,  après  même  246  fr.,  et  les  5  010  k 
200  francs. 

L'Italien  est  bien  tenu,  mais  avec  des  affaires  plutôt 
calmes.  Néanmoins,  il  r^ste  à  96  fr.  25  fin  du  mois, 
avec  un  report  de  15  et  16  centimes,  contre  95  fr.  la  se- 
maine dernière. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  conserve  toute  son  avance 
précéilente  à  26  85.  De  nouveau  on  reparle  de  l'ari  an- 
gement  relatif  à  Delagoa  Bay,  et  dont  il  a  été  déjà 
question  à  diverses  reprises. 

Les  Fonds  Roumains  continuent  à  attirer  l'attention. 
Le  4  0/0  amortissable  1898  est  à  93  55,  et  le  4  0/0 
amortissable  {896,  à  93  40. 

Les  Fonds  Rtcsses  sont  irréguliers.  La  Rente  3  0/0 
or  1891-i894  se  ti-aite  au  même  cours  de  9540.  Rente 
3  0/0  or  1896,  db  h-.  00,  en  avance  de  20  centimes. 
Rente  4  0/0.1867-1869,  103  fr.  70,  contre  104  fr.  50; 
Consolidés  /re  et  5e  Séries,  102  îv.  QO;  Rente  Inté- 
rieure i  0/0,  101  fr.  25. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  plus  calnses.Les  Séries 
ne  se  ressentent  pas  encore  d*-  l'approche  de  leur  cou- 
pon semest'iel.  Série  B,  /j8  fr.  25,  contre  48  30;  Sé- 
rie C,  28  fr.  40,  tn  avance  de  10  centimes;  Série  D, 
23  fr.  90,  contre  23  fr.  80;  Priorités  Ottomanes,  488  fr. 

i(  il  La.  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens, 
qui  était  montée  à  549  fr.,  revient  à  543  fr.  Banque 
Impériale  Ottomane,  580  fr.,  contre  576  fr.;  Banque 
Nationale  du  Mexique,  656  fr..  contre  657  fr.;  Crédit 
Foncier  Egyptien,  feime,  à  555  fr.;  Obligations  4  0/0, 
510  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0,  503  fr.  50;  Banque 
Nationale  de  la  République  Sud- Africaine,  362  fr., 
contre  365  fr. 


La  Robinson  South  Africayi  Banking  reperd  9  fr 
^il-n/^''  R^o-Tinto,  en  forte  reprise  tout   d'abord  à 
l.OoO  fr.,  contre  981  fr.  jeudi  dernier.  Il  clôture  à  l.OÛO 
francs.  Son  report  a  été  de  2  fr.  25  et  de  2  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
\\agons-Lils  et  des  Grands-Express  Européens  sont 
recherchées  à  terme,  à  770  fr.  et  à  772  fr.  au  comptant. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  21  au  31  janvier, 
se  sont  élevées  à  279.765  fr.,  contre  229.8'  9  fr.  pendant 
la  période  correspondante  de  1898.  Du  1er  au  31  janvier 
les  recettes  s'établissent  à  741.141  fr.,  contre  657  U32  f r 
en  1898,  soit  une  différence  de  94.109  fr.,  ou  plus  de 
14  1/2  0/0,  en  faveur  de  l'exercice  1899.  Sosnowice, 
1.549  fr.,  contre  1.538  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  chemins  de 
fer  sont  plus  lourdes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique  Constanlinople  restent  à  290  fr.,  contre  292 
francs;  Obligations  anciennes  4  0/0  (série  1894)  de 
la  Société  Smyrne-Cassaba  et  prolongement,  418  fr.;. 
Obligations  4  0/0  nouvelles  [série  1895),  369  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining,  est  très  ferme  à  128  fr. 


mARCHÉ  EN  BANQUE 

Notre  Marché  s'est  montré,  de  nouveau,  irrégulier,  au  cours 
de  ces  derniers  jours.  Les'  échanges,  cependant,  sont  restés 
phxtôt  actifs. 

La  DnieproBî'ewwe  perd  20  fr.,  à  4.400  fr.  ;  Bonets,  1.24a 
francs;  Huta-Bankowa,  it.b'èÇ)  iv.  contre  4.6(5  fr.  On  avise 
les  actionnaires  que  la  répartition  d'actif  de  50  fr.  par  action 
de  capital  ou  de  jouissance,  votée  par  l'assemblée  générale  du 
29  nov3Ujbre  1^98,  leur  sera  payée,  à  partir  du  1"  mars  1899, 
à  raison  de  48  fr.,  impôt  déduit,  par  titre  nominatif  ou  au 
porteur.  Les  actionn;.ires  auront  la  faculté  de  recevoir,  à 
leur  gré,  cette  répartition  en  espèces  ou  en  obligations  entiè- 
rement libérées  de  la  Société  des  Forges  et  Aciéries  du 
Bonetz,  comptée  au  pair  de  500  fr.,  à  raison  dune  obligation 
pour  dix  actions  de  capital  ou  de  jouissance  de  la  Société  de 
Huta-Bankoiva,  étant  expliqué  que,  dans  ce  dernier  cas,  ils 
devront  verser,  à  titre  de  remboursement  d'impôt,  une  somme 
de  20  fr.  par  obligation  reçue  par  eux.  Le  paiement  en  espèces 
et  la  délivrance  des  obligations  auront  lieu  aux  caisses  du 
Crédit  Lyonnais,  contre  remise  d'un  reçu  et  sur  présentation 
des  actions  de  ffM/a-ifrtnAoïca,  qui  serontfrappées  d'uneestam- 
pille  constatant  que  la  répartition  d'actif  ci-dessus  aura  été 
elfectuée. 

Le  Haut-Volga  a  monté  de  nouveau;  il  passe  de  675  fr.  à 
735  fr.,  avec  une  excellente  tendance.  Rakhmanovka-Krivoi- 
Rog,  970  fr.,  en  petite  réaction  par  suite  de  réalisations  de 
bénéfices.  John  CockeriU,  2.290  fr.,  contre  2.800  fr.  Omnium 
Russe,  629  fr.,  en  bénéfice  de  11  francs. 

La  Vieille-Montagne  est  à  802  fr.  50;  Plaques  Lumière,. 
1.555  fr.,  en  plus-value  de  50  fr.  ;  Monaco,  3.980  fr.  contre 
3.990  francs. 

La  Tharsis  est  à  226  fr.  5?,  en  avance  de  1  fr.  Cape-Copper, 
110  fr.  contre  109  francs. 

Le  Brésil  5  0/0  s'échange  à  70  1/4  :  Mivas-Geraès,  en 
avance  de  14  fr.,  à  367  fr.  Ce  titre  est  loin  d'être  au  cours 
que  lui  assigne^la  situation  de  l'Etat  de  Minas-Geraès. 

Le  Laurium'  Grec  est  à  93  fr.  50,  ex-dividende  de  3  francs. 
Actions  Tramways  de  Tours,  107  fr.  ;  Biscuits  Olibet  144  fr. 
contre  143  fr.  ;  Mode  Nationale,  132  francs;  Chaussures 
«  Incroyable  »  221  fr.,  ex- coupon  de  3  fr.  ;  Chaussures 
Françaises,  163  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghcin.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act.. . 
Const.Méc.MidiRuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

]3oubowa'ia-Balka. . . . 
Haut-Volga  
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Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture- 
jaune. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Course  de  Paris 
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lomlin  Til.  imm 
it  titres   Dom.  '  fers. 


471.242 
334.161 
J 114280 

461.547 
239.012 
588.235 
» 

176  250 
689.672 
162.115 


859.650 
1547548 
864.747 
1782552 
987.447 

978  548 
695  401 
499  440 
225  392 
148.631 
1096354 
185.212 


182.500 
125.000 
40  000 
30.000 
800. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
400.000 
840.000 
40O.0('O 
80.000 
40.000 
40'.  000 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 

61  891 
161  573 
'49.730 
497.538 
621.800 

62  200 
1986440 
1865040 
'154  3.30 
100  000 
!13.885 
4409770 
11^915698 

72.098 
839  023 
2591547 
541.251 
509.209 
3068442 
132.345 

99  106 
143.529 
508.471 


500  500 
400  400 
400  400 
100  '  100 
500  500 
5001  500 
400  !  265 
100  «6  J5 
4001  400 
100  100 
500,  500 
iOû  100 
400  400 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 


500  390 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DIIIIISHDS  og  imHl  dlslribu«  en 


1893 


RENTES  FRANÇAISES 

Q  (y  l  Terme. 

*  Gompt. 

3  %  AmorUssablej  IZ'^l 

3  y,  %  1894  (anc.  4        Terme,  j 


Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  1/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar2^  gieFrance.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


200 
20p 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500  250 
100  100 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 
» 
500 
500 I  500 
500  500 


1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-Ô6  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %. 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %.. 

—  bue»  

Communales  1891  3 

—  1892  3  %  lib.. 
Foncières  1895  2,80  %... 
Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banquo  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom  

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérien  r  e.. . 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Pari  s 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud. 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algénen  

Obi.  _  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

OU.   -       -      3  o/„  

—  —        —      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 
Act.  Lyon  

'  %  1855  

%  fusion  anc  

%  fr.sion  nouv. . 
K  %  


Obi.  — 


Act,  Midi  . . . 

Ooi.     -     3  %  

—      —     3  %  nouv... 


Nord. 


Obi.     -    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —  2  «4  %  j. avril  et  oct. 
-  Nord-Est  franc.  3  % . . 

Act.  Orléans  


15 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

•2  50 


12 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 


15  .. 
15  .. 


129  .. 
30  .. 

12  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5u 
45 
14  58 
30 
12  50 


1894 


1895  i  1896 


3  50 


15 


50 


12 


15 

15  .. 


25 
25 
53  22 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50 
15 
15 
64 
15 
15 

15 

58  50 


117  70 
35 
12  50 
30 
25  .. 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 


30  .. 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15 
15  .. 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


12  .. 

12 
3  .. 
20  . 


10 


50 


12 


15  .. 
15  .. 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 
25  . 
27  50 
12  50 
2f 
12  50 
34 
12  50 


3 
3 

3  50 

15 
2  50 


20 
12 
12  .. 

3 

20 
20 
10 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  .. 
15  .. 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
45  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

58  50 


119  79 
45  . 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


1897 


3 
3 

3  50 
15 

2  50 
2  50 


20 
12 

12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


35 
25 
19  01 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
1==  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


113  54 
50  .. 

12  50 
33  .. 
25 
30 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895  ,  1896      1897  1898 


101  65  100  85 
100  50  99  90 
107  60  104  50 


502  50 


565  .. 
432  50 
420  .. 


565  . 
565  . 
382  50 


410 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


396  25 
507  50 
490  .. 

75  .. 

72  50 
585  .. 
465  .. 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3575  .. 
822  50 
420  .. 
545  .. 
59,'  50 
yoO 
417  50 
900  . 
560  . 
822  50 
495  . 


90  50 


103  80 
101  60 
107  .. 

505 

93  50 
460 


580 
439 
428 


584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 


607 
584 


572  50 
430 
735 


715 
470 
j45 
445 
447 
440 
612 
457 
960 
425 
470 
470 
477 
1485 
472 
475 
471 


50 


50 


25 


131.7 
472 
470 

1847 
487 
487 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1318 
480 
476 
1834 


50 
50 
50  489 


477 

1580 


50 


475 
1602 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398  . 


412 


501 
503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


101  . 


501 


91 


562 
430  . 
420 


576 
576 
390  . 


398 


408 


500  . 
502  . 
50»  . 
47  2  . 
502  . 


401  . 

506  . 
494  . 

57  . 

53  5 
627  . 
465  . 


3750 
882 
400 
680 
577 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


3560 
9j5 
440 
780 


588 
485 
600 
847 
5i0 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
140 

1482 
481 
480 

2197 
49'^ 
488 
445 
475 

1885 
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L'ÉCONOINIISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  15  février  1899, 
Le  nouvel  Emprunt  d'Etat.  —  Les  Marchés  financier  et  monétaire. 
Le  Bilan  de  la  .<  Natioualbank  >i.  —  Les  Relations  avec  les  Etats- 
Unis.  —  Les  Constructions  de  Chemins  de  fer. 

Le  grand  événement  du  jour  eat  le  succès  du  dernier 
emprunt  d'Etat.  On  sait  que  le  Gouvernement  a  procédé 
à  un  emprunt  de  200  millions  de  marks  en  obligations 
3  0/0,  dont  12o  millions  d'emprunt  prussien  et  75  mil- 
lions d'emprunt  pour  l'Empire  allemand,  par  l'entre- 
mise d'un  Syndicat  dirigé  parla  Deutsche  Bank  appuyée 
spécialement  par  Jacob  S. -H.  Stern,  de  Francfort.  Ce 
Syndicat  prend  à  option  tout  ce  que  lé  Gouvernement 
désire  placer  dans  l'année,  et  on  ne  peut,  en  consé- 
quence, pendant  cette  période,  disposer  de  190  millions 
d'obligations  prussiennes  et  de  10  millions  d'obligations 
d'Empire.  , 

Malgré  la  mauvaise  humeur  causée  sur  tout  le 
Marché  et  même  dans  tout  le  public,  par  l'exclusion  des 
autres  Etablissements  de  crédit,  cette  opération  a  eu  un 
succès  complet  :  on  a  souscrit  pour  plus  de  4  milliards 
de  marks,  c'est-à-dire  plus  de  vingt  fois  l'emprunt.  Il 
faut  convenir  que  tout  le  monde  est  étonné  du  succès 
et  le  Ministère  des  finances  plus  que  tout  autre.  Diffé- 
rents éléments  ont  contribué  à  ces  succès  :  l'amélio- 
ration des  conditions  du  marché  financier  ;  la  grande 
marge  entre  la  valeur  nommale  et  le  cours  d'émission  et 
par-dessus  tout  l'émulation  patriotique  qui  s'est  soudain 
emparée  de  toutes  les  maisons  de  banque.  L'étranger  a 
contribué,  aussi,  à  cette  réussite  :  beaucoup  de  sous- 
criptions sont  venues  de  France  et  d'Angleterre.  Il  faut 
ajouter  que  cette  opération  a  passé  presque  inaperçue 
sur  le  marché  financier  :  elle  n'a  influé  ni  sur  les  cours 
des  valeurs,  ni  sur  les  transactions.  Le  public  de  la 
Bourse  est  même  plutôt  désappointé  :  on  sent  chez  lui 
la  crainte  que  le  succès  de  cet  emprunt  n'ait  tari  pour 
longtemps  l'activité  de  l'épargne  et  des  capitaux  et 
qu'une  période  de  marasme  ne  succède  à  cet  élan.  Il 
craint,  enfin,  que  l'attention  du  public  ne  soit  détournée 
des  valeurs  à  gros  dividendes  par  l'es^jérance  d'une 
hausse  générale  des  autres  fonds  d'Etat. 

L'amélioration  des  conditions  du  marché  monétaire, 
d'abord  factice  et  faite  en'vue  de  l'emprunt,  semble  se 
maintenir.  Nous  venons  d'entrer  dans  la  période  habi- 
tuelle de  l'argent  bon  marché.  La  situation  de  la 
Reichsbank  s'est  également  améliorée  au  point  qu'on 
s'attend  à  un  très  prochain  abaissement  du  taux  de 
l'escompte  officiel. 

La  National  Bank  de  Berlin  est  le  premier  des 
grands  établissements  de  crédit  allemands  qui  ait  pu- 
blié son  bilan  de  1898.  Ca  a  été  une  demi  déception  et 
les  espérances  qu'on  avait  fondées  sur  l'activité  des 
opérations  de  banques  ne  se  sont  pas  réalisées.  Il  est 
probable  qu'il  en  sera  de  même  après  la  publication  de 
chacun  des  autres  bilans.  La  plus-value  des  bénéfices, 
par  rapport  à  l'année  précédente,  ne  s'est  élevée  qu'à 
576.250  marks  et  le  Conseil  d'administration  a  décidé 
de  ne  verser  que  184.000  marks  au  fonds  de  réserve. 
Ace  propos,  on  a  fait  cette  observation  que  les  cours 
des  actions  de  banque  ne  montent  pas  à  la  Bourse  en 
proportion  des  dividendes  distribués,  mais  que  toutes 
les  banques  s'elïorcent  de  distribuer  des  dividendes 
qui  répondent  aux  cours  où  l'on  a  précédemment  poussé 
leurs  papiers.  La  preuve  en  est  dans  la  somme  infime 
versée  aux  réserves. 

Il  en  a  été  du  dernier  bilan  du  commerce  extérieur 
de  l'AUemagno  en  1898,  comme  de  la  publication  du 
bilan  des  banques  :  on  constate  un  progrès  constant, 
mais  qui  ne  répond  cependant  pas  à  la  grandeur  des 
espérances.  La  première  conséquence  de  cette  consta- 
tation a  été  que  le  Ministre  dos  affaires  étrangères  a  dé- 
claré dans  son  dernier  discours  au  Parlement  que 
l'Empire  s'efforcera,  sans  relâche,  d'aplanir  les  ditfi- 
cultés  qui  ont  surgi  dans  les  relations  commerciales 


entre  les  Etats-Unis  et  l'Allemagne.  On  reconnaîtra,  a- 
t-il  ajouté,  combien  la  tâche  est  ardue.  Aux  Etats-Unis, 
on  né  doutera  plus  de  l'accord  complet  qui  existe  en 
Allemagne  entre  le  Gouvernement  et  la  nation  sur  la 
nécessité  de  maintenir  l'amitié  traditionnelle  entre  les 
deux  Etats,  tant  sur  le  terrain  politique  que  sur  le 
terrain  économique. 

Au  Reichstag,  la  Commission  du  budget  a  reçu  avis 
que  le  budget  de  l'Empire  pour  le  prochain  exercice 
porte  un  crédit  de  10  millions  de  marks,  première  an- 
nuité d'une  somme  totale  de  50  millions,  destinés  à  la 
réfection  des  forteresses  et  villes  fortifiées.  Dans  ce 
plan,  un  certain  nombre  de  villes  dont  le  développe- 
ment ultérieur  serait  entravé  par  l'enceinte  existante 
recevront  une  défense  nouvelle  au  moyen  d'ouvrages 
avancés. 

On  a  soumis  à  la  même  Commission  un  rapport  sur 
la  construction  des  voies  ferrées  du  1er  octobre  1897  à 
la  même  date  de  1898:  on  a  dépensé,  dans  ce  temps, 
118.694.661  marks.  Les  crédits  dont  dispose  encore  le 
Gouvernement  s'élèvent  à  426.535.142  marks,  dont 
352.234.512  marks  pour  constructions,  le  reste  pour  dé- 
penses imprévues. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


1  févr. 

3l(.3ljanv 

7  févr. 

Dll.Sljanv 

855.335 

+  12.275 

926  252 

+  12  813 

Q2.0i>6 

-i-  67S 

20.549 

4-  821 

12  590 

—    2  083 

11  636 

—  889 

519. 05Ô 

—  63  383 

535  ono 

—  33.701 

81.036 

—  2.300 

82.589 

—  5.117 

8.130 

—  5.600 

2  613 

—  5.133 

93.124 

—  12.917 

93.4)8 

—  8.228 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod . 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mûd 

1.071 .203 

—  40.993 

1.055  541 

—  34.305 

391  552 

—  32  078 

430  710 

—  5.261 

38.815 

+  3il 

34.816 

+  132 

31  janv, 
7  févr. 
15  — 
23  — 
2S  — 


Comparaison  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique  '  Lettres  de  change  et  prêts  sur  titres 

1897      1893      1899  1897     1898  1899 

843,1    31  .ianv.. 
855,3     7  févr.  . 
15   —  . 
23   —  . 
28   —  . 


913,4 
926,3 
951,4 
983,6 
963,1 


31  janv.. . 
7  févr. . . 
15  —  .. 
23  —  .. 
28   —  .. 


,  878,0 

,  885,6 

,  907,8 

,  937,7 

.  915,8 

Circulation 

1897 

1090,8 
1056,5 
1012,9 
989,9 
1C21,9 


1049,5 
1C09,9 
973,0 
948.4 
982,5 


1898  1899 

1112,2 
1071,2 


713,0 
647,7 
713,9 
...  60i,l 
...  629,7 

Réserve  de  billets 

1897 


656,4 
617,6 
595,4 
605,0 
634,5 


725,8 
660,1 


1898  1899 


31  ianv. 
7  févr. 
15  — 
23  — 
28  — 


153,5 
202,7 
265,8 
3!-,2 
259,7 


148,2 
195,2 
268,4 
321,4 
269,6 


59.1 
111,9 


Le  Budget  de  Berlin.  —  Le  budget  de  la  Ville  de  Berlin 
pour  l'exercice  1899-1900,  se  balance  en  recettes  et  en  dépenses 
par  100.591.7(j9  marks,  soit  une  plus-value  de  2.557.237  marks 
contre  l'exercice  1898-1899. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berhn,  le  16  février  1899. 

La  tenue  de  la  Bourse  est  ferme  bien  que  les  alTaires  soient 
assez  calmes.  Les  valeurs  italiennes,  surtout  les  actions  de 
Chemins  de  fer,  paraissent  attirer  les  préférences  du  Marché. 

Le  succès  de  l'Emprunt  .3  0/0  a  un  peu  calmé  la  spécula- 
tion sur  les  valeurs  à  dividendes.  Cependant,  les  actions  des 
Banques  haussent  graduellement. 

Les  actions  de  Chemins  de  fer  sont  fermes  mais  sans 
grandes  all'aires. 

La  séance  finit  dans  le  calme. 

On  a  coté  la  Disconto,  203  . .  ;  l'Italien,  96  20  ;  les  Lombards, 
ÏÎO  70;  le  Mobilier  Autrichien,  231  30;  l'Extérieure,  55  ... 
Clôture  ferme. 
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ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  15  ftî\Tier  1890. 
La  Discussion  de  l'Adresse.  —  I,a  Question  d'Extrèma-Oricint.  —  Le 
Marché  monétaire.  —  Le  Stock-Exchange.  —  Le  Commerce  exté- 
rieur en  janvier.  . 

Je  VOUS  disais,  la  semaine  dernière,  que  les  questions 
extérieures  formeraient  le  principal  sujet  de  la  discus- 
sion de  la  réponse  à  l'Adresse.  Le  fait  n'a  pas  manqué 
de  se  produire  et  c'est  sur  les  affaires  de  Chine  qu'a 
paru  se  porter  toute  l'attention  du  Parlement.  Il  semble 
que  les  concessions  obtenues  par  la  France,  et  surtout 
par  la  Russie,  dans  l'Empire  du  Milieu,  aient  excité  la 
jalousie  et  la  suspicion  britannique  :  les  affaires  d'Afri- 
que étant  en  voie  de  règlement,  les  impérialistes  vou- 
draient maintenant  prendre  leur  revanche  en  Chine  et 
regagner  les  avantages  que  la  diplomatie  anglaise  est 
prétendue  avoir  perdus. 

Le  Gouvernement  va  bientôt  publier  un  Livre  Bleu; 
son  apparition  coïncidera  avec  le  retour  de  lord  Beres- 
ford,  dont  la  mission  en  Chinç  a  déjà  fait  couler  tant 
d'encre  ;  ces  deux  faits  provogueront  des  discussions  par- 
lementaires et  des  polémiques  de  presse  dont  nous  pou- 
vons déjà  prévoir  le  ton. 

Je  n'ai  rien  à  signaler  particulièrement  dans  le  débat 
qui  s'est  poursuivi  jusqu'ici  ;  je  constaterai  seulement 
que  M.  Goschen,  premier  lord  de  l'amirauté,  a  déclaré 
qu'on  verra,  dans  le  prochain  budget,  combien  le  Gou- 
vernement de  la  reine  s'intéresse  à  la  défense  de  Weï- 
Hai-Weï. 

Au  cours  de  la  même  séance,  M.  Goschen  a  annoncé 
qu'il  a  donné  l'ordre  de  commencer  deux  sur  les  quatre 
croiseurs  cuirassés  de  14.000  tonnes  compris  dans  le 
budget  supplémentaire  de  la  marine.  11  se  propose  de 
faire  construire  les  deux  autres  croiseurs  dans  les  éta- 
blissements privés. 

Comme  vous  le  voyez,  on  ne  peut  prêter  une  grande 
importance  aux  indices  d'apaisement  que  l'on  signale 
dans  les  rapports  entre  la  France  et  l'Angleterre.  Les 
causes  ayant  déterminé  le  développement  de  l'impéi'ia- 
lisme  n'ont  pas  cessé  d'exister  et  nous  ponvons  tou- 
jours craindre  des  complications  nouvelles. 

Le  Marché  s'en  est  peu  préoccupé  ;  la  fièvre  de  spécu- 
lation qui  s'est  emparée  depuis  quelque  temps  du 
public  est  toujours  la  même,  et  si  l'on  a  fait,  ces 
jours-ci,  quelques  efforts  pour  modérer  l'allure  de  la 
spéculation  et  éviter  ainsi  des  catastrophes,  ces  efforts 
n'ont  pas  réussi  ù  diminuer  beaucoup  l'animation. 

Les  disponibilités  n'ont  pas  encore  cessé  d'être 
abondantes  sur  le  marché  monétaire;  si  l'escompte 
s'est  maintenue,  c'est  que  les  taux  paraissent  être  suffi- 
samment bas,  étant  donné  le  montant  de  la  dette  bri- 
tannique envers  les  Etats-Unis  et  l'importance  des 
valeurs  détenues  par  les  banquiers,  dont  le  terme  est 
prochain.  Les  rentrées  des  impôts  font  également  sentir 
leur  influence. 

Je  vous  ai  communiqué,  la  semaine  dernière,  les 
chiffres  du  commerce  extérieur  pour  le  mois  de  janvier 
dernier.  Vous  avez  pu  constater  que  ces  chiffres  indi- 
quent une  amélioration.  Il  importe  cependant  de  ré- 
duire de  moitié  l'augmentation  des  exportations  com- 
parées à  celles  de  janvier  1898.  La  stntistique  actuelle 
comprend,  en  effet,  pour  la  première  fois,  les  construc- 
tions maritimes  et  le  montant  des  ventes  de  vaisseaux 
neufs,  non  enregistrés  comme  étant  britanniques,  a  été 
de  5i5  190  liv.  st.  Comme  l'augmentation  totale  des 
soi'ties  de  produits  britanniques  a  été  de  1.115.830 
livres  sterling,  l'accroissement,  qui  est  chiffré  à  5.8  0/0, 
n'a  été,  en  réalité,  que  de  2.80  0/0. 

Les  exportations  en  baisse,  pendant  le  mois  de  jan- 
vier sont  :  les  fils  et  tissus  de  soie,  les  fils  de  coton,  les 
tissus  de  lin,  les  fils  de  laine  peignée  et  cardée,  les 
tissus  de  laine  cardée  et  les  fors  et  aciers. 

Il  y  a  un  mouvement  de  reprise,  peu  sensible  d'ail- 
leurs, sur  les  tissus  de  coton,  sur  les  fils  de  lin  et  de 
jute  et  les  tissus  de  laine  peignée.  La  reprise  sur  les 


tissus  de  jute  est  importsnte,  si  l'on  compare  jan- 
vier 1899  à  janvier  1898  ;  mais  le  cliiflre  de  vente  est 
inférieur  à  celui  de  décembre  dernier. 


G  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

16  février  1899 
Département  des  opératio^is  d'émission 


PASSIF 


Billets  oréés . 


l.iv.  st. 
18  693  000 


A.CTJF 

Dette  riie  dt  l'Btst.  .  . 
Rente»  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Total   48.693.000 

Département  des  opérations  ae  banque 


Uv.  st. 
11 .015.000 

5.'/8f,.000 
31  893  000 

48.693.000 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  proâts  et 

pertes   3.500.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   13.483.000 

Comptes  particuliers..  39.150  000 

Billetsàsept  iours,etc.  116.000 

Total   -0.802.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance' 
Billets  en  réserv».... 
Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

13.37i.O0O 
3V  916.000 
22.407.000 
v!.  105.000 


Total   70-802.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


10  nov. 
17  .. 
24  » 
1"  déc. 

8  » 

15  » 
2-2  » 
29  » 

5  'anv 
12  » 
19  .. 
26  » 

2  fév. 

9  » 

16  » 
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■H 
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Dispon 
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«3 
■H 
« 

Propon 
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l'es. 

% 

32  020 

27.303 

4Ô~5'35 

36  837 

21.517 

531/16 

32  439 

27.043 

41  050 

36.684 

22  196 

541/16 

4 

32.977 

26  762 

42.012 

36.8P9 

23.015 

» 

32 . 190 

27  Ul 

ï3.89d 

39.830 

21  819 

31  25  i 

27 . ( 82 

40.998 

37.V62 

20  869 

50% 

30.989 

26  9'(0 

41  194 

38.153 

20  84i) 

50  K 

» 

30  590 

27  420 

41  469 

39.281 

ie.970 

48^8 
m» 

â9  338 

27,3u6 

43.410 

42.361 

18.832 

» 

30  341 

57.752 

49.;05 

47. 7U 

19.389 

39% 

30.981 

27.722 

49  2o; 

47 . 233 

20.059 

40=^4 

31.969 

26.666 

49  i:9 

45.149 

22.103 

45 

l'A 

.(2.683 

26.46ii 

50.024 

45.129 

23.023 

46 

32.975 

26.806 

10  414 

45.^95 

22.969 

45  Ki 

3 

33.40(> 

26  483 

51  587 

iS.('34 

23  715 

46 

» 

33.!J98 

26.286 

52.633 

46.290 

24  512 

4*5% 

L'Industrie  sucrière  dans  l'île  Maurice. — La  Cliambre 
d'agriculture  de  Port-Louis  a  fait  signer  par  les  planteurs  et 
par  tous  les  intéressés  à  l'industrie  sucrière  deux  pétitions 
adressées,  l'une  à  la  reine  d'Angleterre,  l'autre  au  vice-roi  de 
l'Inde.  Ces  pétitions  ont  pour  init  d'obtenir  l'imposition  d'un 
droit  compensateur  sur  les  sucres  primés  importés  dans  la 
Eoyaume-Uni  ou  dans  l'Inde. 


Coaprier  de  la  Boarse  de  Londre» 


Londres,  1(>  février  1899. 

Des  efforts  ont  été  faits  pour  modérer  l'allure  de  la  spécu- 
lation, mais  ces  tentatives  n'ont  pas  réussi  à  modifier  gran- 
dement la  tendance  générale  de  la  place.  Les  transactions 
restent  fort  actives  :  les  actieteurs  sont  toujours  disposés  à 
poursuivre  le  mouvement,  mais  il  reste  à  savoir  si  les  condi- 
tions du  Marché  monétaire  faciliteront  la  campagne  de  hausse. 

Les  Consolidés  sont  fermes,  mais  pas  plus  actifs  qu'à  l'or- 
dinaire, à  111  3/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  l'Extérieure  d'Espagne 
est  montée  à  54  5/8.  Ultalien  a  eu  d'assez  fortes  poussées  et 
clôture  à  95  ../...  Les  fonds  Ottomans  ont  eu  des  fortunes 
diverses. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud- Américaines  est  ferme,  sauf  les 
Chiliens  et  les  Uruguayens.  Le  Brésil  4  0/0  est  à  61  5/8. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  animée. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  a  été  fort  mouvementé. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  92  1/8,  VErie  à  15  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  83  ./.,  la  Philadelphie  à  11  \j2,VAtchison  à 
23  3/8,  le  Norfolk  à  69  ./.. 
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Autriche-Hongrie  et  Belgique 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  15  février  1899. 
La  Fin  de  la  Crise  hongroise.  —  Les  premiers  Bilans  des  Banques. 
—  Un  Emprunt  des  Chemins  de  fer.  —  Le  Bilan  de  la  Société 
<(  r.ilpine  ».  —  Le  Marché  monétaire. 

On  annonce  toujours  la  fin  de  la  crise  hongroise,  le 
terme  de  l'anarchie  gouvernementale,  le  retour  du  bon 
fonctionnement  de  la  vie  parlementaire.  On  ne  peut 
qu'enregistrer  ces  excellents  jaronostics  tout  en  consta- 
tant qu  il  n'y  a  rien  de  changé,  pour  le  moment,  dans 
la  double  crise  qui  menace,  jusqu'en  ses  fondements, 
l'existence  même  de  l'Etat. 

Le  Marché  financier  semble,  heureusement,  se  dés- 
intéresser de  la  politique  et,  sur  toutes  les  valeurs  a 
dividendes,  les  afi'aires  sont  assez  suivies.  Le  solde 
passif  de  la  balance  commerciale  de  1898  a  passé  pres- 
que inaperçu  et  n'a  soulevé  ni  émotion  ni  inquiétude. 

Quelques  grands  Etablissements  de  crédit  ont  déjà 
publié  leur  bilan  de  1898. 

La  Niederœiterreichische  Eskompte  Gesellschaf  l  an- 
nonce, pour  1S98,  un  bénéfice  net  de  834.338  florins,  ce 
qui  constitur^  une  augmentation  de  3:3.780  florins  par 
rapport  à  l'année  précédente.  Le  dividende  a  passé  de 
31  florins  à  32,  c'est  à  dire  de  6  1/4  0/0  à  6  1/2  0/0. 

Le  Budapesther  Giro  et  Kassenverein  annonce  un 
bénéâce  net  de  29.740  florins  et  distribuera  un  bénéfice 
de  50  florins,  ce  qui  représente  5  0/0.  Ces  chiffres  sont 
ceux  de  l'année  précédente. 

La  Pester  ungarische  Commercialbank  a  un  béné- 
fice net  de  3.229.524  florins,  ce  qui  représente  une  aug- 
mentation de  335.140  florins  sur  les  bénéfices  de  l'an- 
née 1897.  Le  dividende,  qui  est  de  70  florins,  repré- 
sentera 14  0/0. 

La  Handelsparkasse  Yiongrois&  a  effectué  un  bénéfice 
net  de  49. X40  florins  et  son  dividende  de  40  florins  re- 
présente le  5  0/0.  La  Allgemeinè  Aktiengesellschaft  de 
Budapesth  donne  un  dividende  de  6  florins;  VŒster- 
reichische  Creditinstitut  donne  un  dividende  de  10 
florins. 

En  général,  tous  ces  résultats  accusent  une  certaine 
prospérité  sur  laquelle  nul  n'avait  compté.  Les  affaires 
des  banques  n'ont  pas  eu  trop  à  souffrir  du  marasme 
où  se  sont  traînés  toute  l'année  notre  commerce  et 
notre  finance. 

On  annonce  déjà  que  cette  situation  satisfaisante  en 
apparence,  de  nos  banques,  a  donné  au  Conseil  d'ad- 
ministration des  Chemins  de  fer  de  l'Est  austro-hon- 
grois l'idée  d'une  nouvelle  émission  de  Priorités.  Le 
montant  de  cette  émission  serait  de  30  millions  de 
florins  et  son  but  serait  double  :  d'abord  la  consolida- 
tion de  la  dette  flottante  calculée  à  environ  9  mil- 
lions de  florins  ;  ensuite  pour  la  construction  en  plu- 
sieurs années  de  grands  embranchements  nouveaux. 
Cet  emprunt  dont  on  dit  le  lancement  prochain,  serait 
émis  au  taux  de  4  0/0. 

On  vient  de  publier  le  bilan  de  la  Société  V Alpine 
dont  les  titres  sont,  comme  vous  savez,  l'objet  des 
principales  opérations  de  la  Pourse  de  Vienne.  Le 
dernier  exercice  paraît  avoir  été  très  favorable  à  la 
Société.  Elle  a  réalisé  un  bénéfice  net  qui  est  supérieur 
d'environ  800.000  florins  à  celui  de  l'exercice  1897. 
D'après  des  renseignements  authentiques,  il  sera 
réparti  aux  actionnaires  un  dividende  de  8  florins,  soit 
8  0/0  du  capital  nommai. 

Mais  il  y  a  une  ombre  à  ce  brillant  tableau,  lin  raison 
des  fortes  dépenses  qu'ont  entraînées  les  nouvelles 
installations  techniques  et  de  diverses  dépenses  occa- 
sionnées par  l'examen  des  projets  qu'ont  recommandés 
des  entrepreneurs  américains,  ce  dividende  de  8  florins 
ne  peut  être  distribué  qu'à  l'aide  de  certaines  opérations, 
très  discutées  à  Vienne,  parmi  lesquelles  figure  la 
vente  des  forêts  que  la  Société  possède  en  Carniole. 

Nous  pensez  si  cette  décision  soulève  de  nombreux 
commentaires. 


Le  marché  monétaire  de  Vienne  est  suffisamment 
pourvu,  et,  toute  la  semaine  dernière,  les  offres  ont 
dépassé  les  demandes  malgré  )a  part  prise  par  Vienne 
à  l'emprunt  allemand.  A  la  Banque  Auslro-Honaroise, 
les  demandes  sont  présentement  peu  nombreuses  et  le 
Conseil  d'administration  n'attend  certainement  que  le 
procham  abaissement  du  taux  de  l'escompte  à  Berlin 
pour  prendre  une  mesure  analogue. 

La  Consommation  d'Or  dans  l'Industrie  autrichienne. 

--  En  1897,  l'iifdustrie  autrichieune  a  absorbé  2  895  kiloR 
o  °of^?V''^-^P/*  d'argent  fin.  En  1896,  elle  avait  absorbé 

2.^84  kdog.  dor  et  54.403  kilog.  d'argent. 

La  valeur  de  l'or  fin  atteignit,  en  1897,  4.748  miUions  de 
florins. 

Les  deux  tiers  de  cet  or  ainsi  consommé  ont  été  pris  à  la 
circulation  monétaire.  404.100  pièces  de  vingt  francs  et  193  124 
pièces  de  vingt  marks  y  ont  été  employées. 


Conppîer  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  16  février  1899. 

Bourse  ferme,  bien  qu'eUe  ait  débuté  par  des  réalisations 
assez  importantes  sur  toutee  les  valeurs  minières. 

Les  actions  des  Banques  sont  en  hausse  sensible  et.  après 
elles,  toutes  les  valeurs  de  transport.  Les  papiers  industriels 
ont  aussi  une  bonne  tenue. 

L'argent  n'est  pas  rare  sur  le  Marche  monétaire. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  369  20  ;  les  Lombards, 
67  70;  la  Lœnderbank,  248  ..  ;  les  Tabacs,  134  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  20;  l'Alpine,  248  50.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 

LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  8  février  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  huitaine,  dont  nous  avons  à  rendre  compte,  se 
présente  dans  de  bonnes  conditions  pour  le  Marché  du 
terme  et  nous  voyons,  pour  diverses  valeurs,  notam- 
ment celles  du  groupe  espagnol,  un  nouveau  mouve- 
ment de  hausse.  Parmi  les  événements  heureux  qui 
ont  fait  sentir  leur  influence  sur  la  tenue  des  valeurs 
internationales,  nous  citerons  particulièrement  l'ac- 
ceptation définitive  de  l'arrangeiPxent  commercial 
franco-italien,  la  ratification  du  traité  de  paix  hispano- 
américain,  le  succès  de  quelques  grandes  émissions, 
l'emprunt  chinois  de  2.300.000  liv.  st.  et  l'emprunt  de 
12o  millions  3  0/0  prussien  entre  autres.  La  Bourse  at- 
tache peu  d'importance  aux  événements  dont  les  îles 
Philippines  sont,  en  ce  moment,  le  théâtre. 

Voici  les  cours  de  clôture  :  Extérieure  Espagnole, 
54  50;  Saragosse,  210;  Cuba  6  0/0,  230;  Brésil  4  0/0, 
62;  Re?ite  Italienne  5  0/0,  95  55;  Renie  Portugaise 
3  0/0,  26;  Rio-Tinto,  1.043;  Lot  du  Congo,  89  50; 
Turc  C,  28  35  ;  Turc  D,  23  90  ;  Banque  Oltomatie,  583  ; 
Chemins  Ottomans,  119  1/4  ;  Varsovie- Vienne  action 
décapitai,  61o,  et  action  de  jouissance,  458. 

Assez  calme  pendant  quelques  jours,  le  Marché  du 
comptant  a  retrouvé,  au  commencement  de  cette  se- 
maine, beaucoup  d'activité.  Le  succès  obtenu  par  fts 
dernières  émissions  a  montré  la  puissance  du  Marché 
et  a  encouragé  celui-ci.  La  tenue  des  cours  a  été  bonne 
dans  la  plupart  des  compartiments  ;  ce  sont  les  ban- 
ques, les  tramways,  les  titres  de  zinc  et  les  valeurs 
sidérurgiques  belges  et  étrangères  qui  ont  eu  la  meil- 
leure part  de  l'activité  qui  s'est  manifestée. 

Les  mouvements  en  Rentes  belges  sont  fort  étroits, 
mais  la  tenue  des  cours  est  satisfaisante:  la  l^e  série  du 
3  0/0  se  trouvant  au  pair,  la  2e  à  100  15  et  la  3»  au 
pair  également,  le  2  1/2  est  à  93.  Les  rentes  indirectes 
attirent  peu  l'attention.  En  emprunts  à  primes,  une 
détente  se  manifeste,  et  leurs  cours  sont  légèrement 
améliorés.  Bruxelles  se  négocie  à  105  62,  Anvers  à 
104  .50,  Gand  à  91  25,  Liège  1897  à  91  25  également, 
Schaerbeckl897  à  86  75. 

Malgré  l'attrait  que  présentent  les  valeurs  à  revenu 
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variable,  le  conipiirtiment  des  obligations  indiislrielles 
eldicersis  reste  animé  et  les  cours*  gardent  un  Lon  ni- 
veau. 

Les  aciions  de  Banques  sont  recherchées  et  la  fermeté 
est  très  marquée  dans  le  groii})e.  La  Banque  Na- 
tionale est  à  2.!)00,  la  Banque  de  Bruxclbs  à  800,  la 
Caisse  générale  de  reports  et  de  dc()ùts  à  775,  le  Crédit 
général  de  Belgique  à  156  50,  la  lîanque  Auxiliaire  de 
la  Bourse  à  126  et  sa  part  de  fondateur  à  137  50,  la 
€aissc  Commerciale  à  752  50.  C  est  le  21  de  ce  mois 
qu'on  émettra  les  actions  nouvelles  de  la  Banque  Inter- 
nationale de  Bruxelles  au  taux  de  575  l'r. 

Aux  aciions  de  Oiemins  de  fer  on  est  calme  ;  les 
échanges  se  bornent,  sans  modifications  sensibles  lans 
les  cours,  à  quelques  lots  de  Bruxelles-Galais,  Scripts, 
Anvers  Gand,  Anvers-Rotterdam,  Est-Belge,  Liége- 
Maestricht.  L'entrain  a  ralenti  aussi  aux  titres  du 
chemin  de  fer  du  Congo  dont  l'action  ordinaire  fait 
1.G57  50  et  la  Part  de  fondateur  5.700. 

Nous  notons  aux  Tramways  le  dividende  des  Tram- 
ways Bruxellois  à  384,  l'Entreprise  générale  des  tra- 
vaux à  358  50,  les  parts  Cologne  u  715,  les  Tiflis  à  76, 
les  Koursk  à  117  50,  les  dividendes  Mutuelle  de 
Tramways  à  220,  les  Economiques  à  485,  Kazan  à 
222  fr.  50. 

La  position  du  marché  sidérurgique  est  toujours 
très  ferme,  mais  il  n'est  plu'^  question  d'augmentation 
de  prix  pour  les  fers  marchands  et  les  poutrelles  :  par 
contre  une  nouvelle  hausse  du  prix  des  tôles  est  mise 
en  avant  par  les  producteurs.  Les  fontes  deviennent 
très  rares  et  leurs  cours  augmentent  en  conséquence. 
Cette  situation  fait  que  les  actions  siaérurgiques  sont 
recherchées. 

Société  Anonyme  des  Forges  et  Aciéries  d'Ekateri- 
noslaw.  —  Le  lu  de  ce  inois  s'est  tenue  à  Bruxelles  l'assem- 
blée générale  des  actionnaires  de  la  Société  anonyme  des 
Forges  et  Aciéries  d'Ekaterinoslaw.  Il  y  a  été  fait  rapport  des 
résultats  obtenus  pendant  le  3«  exercice  social,  c'esl-à-dire 
celui  de  1897-1898,  dont  la  clôture  a  eu  heu  lo  31  octobre  18*. 

Cet  exercice  confirme  la  bonne  marche  de  l'entreprise  et 
justifie  les  prévisions  antérieures.  En  elîét,  les  installations 
ont  été  augmentées  tant  comme  terrain  que  comme  matériel 
et  oulillaKe,  lo  carnet  de  commandes  est  largement  fourni,  et 
les  résultats  financiers  sont  très  bons. 

Dans  le  courant  de  l'e.xercice  18'.i7  08,  la  Société  a  pris  deux 
parlicipahons  importantes,  la  première  dans  la  MéUiUur- 
çriqjie  du  Nord,  qui  a  son  centre  d'activité  à  Saint-Péters- 
bourg, et  dont  on  estime  le  succès  a.ssuré  tant  par  sa  situa- 
tion avant  igeuse  que  par  la  compétence  des  personnahtés 
qui  la  dirigent. 

La  seconde,  dans  la  Sociélé  en  formation  des  Hauts  Four- 
neaux et  mines  d  Orel,  dont  la  création  est  prochaine  C'est 
une  affaire  de  premier  ordre  et,  dit  le  rapport,  la  participa- 
tion qui  est  réservée  à  la  Soeiét-  d'Ekaterinoslaw,  tout  en  lu; 
garantissant  par  priorité,  et  à  des  conditions  de  faveur,  les 
fontes  dont  elle  a  l'emploi,  lui  assure  encore  des  avantages 
speciau.\  et  considérables. 

La  balance  budgétaire  de  l'exercice  1897-1898  est  de  1  mil- 
■iion  172.608  Ir.  20  qui  a  permis  d'apphquer  :  1°  440.000  fr.  à 
1  amortissement  du  compte  de  premier  étabhssement;  2°  .36 
nulle  546  francs  en  majorât  on  de  la  réserve  légale  ;  3"  36  546 
francs  à  un  compte  de  réserve  par  impositions  fisfales  en 
Kussie,  et  enfin  do  répartir  un  dividende  de  10  francs  aux 
50.000  actions  de  capital  et  de  7  fr.  2u  aux  10.000  dixièmes  de 
parts  de  fondateur. 


ESPAGNE 

LA  SJTUATJOJS 

Madrid,  14  février  1899. 
ha  Situation  politique.  —  Les  Dépenses  de  la  Guerre.  —  Les  Réformes 
financières.  -  La  Bourse  rie  Madrid.  —  Nouvelles  agricoles  — 
La  Mission  de  M.  Edmond  Théry.  -  La  Liquidation  financière. 

La  situation  n'a  pas  subi  de  grands  changements 
depuis  huit  jours. 

Les  ahiis  de  M.  Silvela  et  ceux  de  M.  Gamazo  conti- 
nuent a  tirer  à  boulets  roupies  sur  le  Ministère  Les 
carlistes  se  tiennent  cois  et  les  républicains  ont  célébré 
avec  moins  de  fra -as  que  les  autres  années  l'anniver- 
saire de  la  proclamation  de  la  République  en  Espagne. 

M.  Sagasta  s'efforce  d'amener  les  minorités  pa^rle-^ 


I  montaires  à  renoncer  à  leur  abstention  et  h  prendre 
l)art  aux  travaux  desChariibresdans  un  sens  favorable 
au  maintien  du  parti  libéral  aux  ulfaires  Cela  sera 
peut-être  diflicile. 

La  grande  question  est  celle  des  ressources  à  trou- 
^■er  pour  faire  face  aux  dépenses  des  deux  guerres  aui 
s'élèvent  à  2.361.000.000  de  pesetas  en  chiffres  ronds. 
C'est  une  grosse  carte  à  payer,  et  les  contribiiabios  at- 
tendent avec  une  légiiimc  impatienct.  des  renseigne- 
ments sur  les  projets  du  Ministre  des  Finances,  rrui  se 
traduiront  certainement  par  une  aggravacion  de  "quel- 
ques impôts.  Les  porteurs  de  Detteattendent  qu'on  leur 
demande  des  sacrifices  et  ils  voudraient  bien  que  ce 
fût  sur  une  éch>-lle  aussi  réduite  que  possible,  mais  les 
concluions  radicales  du  Congrès  des  Chambres  de 
Commerce,  à  Saragosse,  les  ont  alarmés  et  ils  suppo- 
sent que  le  Congrès  d'-s  Chambres  agricoles  qui  aura 
lieu  incessamment  dans  la  même  ville,  demandera 
aussi  un  impôt  de  vO  ou  25  0/0,  sur  les  intérêts  de  la 
Dette.  Nous  ne  tarderons  pas  à  être  fixés  là-dessus. 

Malgré  toutes  les  démarches  faites  auprès  M  de 
Puigcerver,  p..ur  qu'il  laisse  entrevoir,  au  moins  les 
grandes  lignes  de  son  plan  financier,  il  a  refusé  de  rien 
communiquer  à  ce  sujet.  Cela  se  comprend,  car  n'étant 
pas  sûr  de  rester  au  pouvoir,  il  ne  veut  pas  euffa^er 
son  successeur.  On  croit  cependant  que,  parmi  les  ré- 
formes figurant  dans  la  prochaine  loi  budgétaire,  il  y 
en  aura  une  concernant  les  sucres,  dont  la"  production 
augmente  de  jour  en  jour  ;  ils  ne  sont  frappés  que  d'un 
droit  très  modique  et  une  partie  échappe  à  l'im- 
pôt. Une  fiscalisation  sérieuse,  empêchant  la  fraude 
pratiquée  aujourd'hui  sur  une  assez  vaste  échelle,  four- 
nirait au  Trésor  au  moins  10  millions  de  pesetas  de  plus 
par  an.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  curieux,  c'est  que,  malgré 
la  modicité  du  droit,  qui  est  de  20  centimes  par  lulo 
le  sucre  est  aussi  cher  qu'en  France;  à  Madrid,  il  vaut 
de  1.25  à  1.30  pesetas. 

La  Banque  d'Espaqne  va  négocier  une  partie  de  son 
portefeuille  d'obligations  du  Trésor;  on  interprète  cette 
opération  comme  le  commencement  de  la  liquidation 
de  son  portefeuille-avances. 

La  Bourse  attend  les  résolutions  du  Ministre  des 
Finances.  Les  agents  redoutent  une  conversion  de  la 
Dette  en  un  seul  type,  ce  qui  serait  fâcheux  pour 
eux,  puisqu'il  n'y  aurait  pas  lieu  de  faire  des  échanges 
entre  les  différentes  sortes  de  valeurs.  Les  grandes 
opérations  font  défaut,  car  les  liquidations"  désas- 
treuses de  l'année  dernière  ont  beaucoup  éclairci  les 
rangs  des  .«p'^culateurs.  Le  tableau  ci-aprés  comparant 
le  montant  des  tiansactions  faites  à  la  Bourse  de  Ma- 
drid, en  janvier  1898  et  janvier  1899,  fait  voir  quelles 
sont  les  valeurs  qui  ont  attiré  plus  ou  moins  le  public 
durant  ces  deux  périodes  ; 

1898  1899 
(MilUons  de  pesetas 


Intérieure  4  0/0   177.0 

E.\térieure  ' . . 45  '7 

Amortissable  l   8.5 

Obligations  du  Trésor     8  6 

Billets  de  Cuba  6  0/0              .  a'? 

—       50/0........;.  uio 

Douanes  des  Philippines.. .  .  210 

Cédules  5  0/0   o'8 

^  -      4  0/0   0.02 

Douanes   8_o 


176.5 
26.5 
6.1 
10.4 
lti.8 
8.7 
5.0 
0.4 
0.4 
10.0 


Les  nouvelles  des  campagnes  sont  bonnes,  en  général, 
et  péril. etient  d'espérer  une  réco'te  satisfaisante.  Dans 
quelques  régions,  on  craint  une  diminution  dans  le  ren- 
dement des  oliviers,  mais  comme  il  y  a  encore  de 
grands  stocks  d'huile  les  prix,  sont  à  la  baisse  pour  le 
moment. 

^  L'énorme  exportation  d'oranges  à  destination  de 
l'Angleterre,  de  la  Belgique  et  de  l'Allemagne,  continue 
à  en  relever  les  prix.  La  seule  province  de  Castellon 
a  exporté,  en  une  semaine,  3.500.000  kil.  de  ce  fruit. 

Un  fait  à  remarquer,  c'est  qu  on  commence  à  rem- 
placer la  culture  du  maïs  par  celle  de  la  betterave  su- 
crière;  comme  dans  certaines  régions  on  nourrit 
surtout  les  porcs  avec  du  maïs,  la  diminution  de  la 
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pf  oduction  de  cette  céréale  influe  sur  la  quantité  de  ce 
menu  bétail,  qui  était,  auparavant,  une  des  grandes 
richesses  du  nord-ouest  de  l'Espagne  et  dont  le  prix 
commence  à  baisser  et  baissera  plus  encore  si  ce  chan- 
gement de  culture  se  développe.  La  douane  de  Pasajes 
a  reçu  en  une  semaine  lO.UOO  kilog.  de  semences  de 
betterave  sucrière. 

Les  marchés  du  bétail  sont  très  animés  en  général. 

Notre  Directeur  a  quitté  Madrid  après  s'être  livré  à 
une  enquête  très  complète  sur  la  situation  et  avoir  eu 
de  fréquentes  entrevues  avec  les  principales  notabilités 
politiques  et  financières  du  pays.  Dans  les  interviews 
qu'il  a  données  à  nos  confrères  espagnols.  M.  Edmond 
Théry  n'a  nullement  dissimulé  l'excellente  impression 
qu'il  "empoi  te  de  son  voyage. 

L'Espagne  se  trouve,  en  réalité,  dans  la  même  situa- 
tion où  était  la  France  au  lendemain  de  la  campagne 
1870-71.  Tous  les  économistes  européens  s'accordaient 
à  la  considérer  comme  ruinée  et  à  déclarer  qu'il  lui 
faudrait  de  nombreuses  années  pour  pouvoir  remédier 
aux  désastres  qu'elle  venait  de  subir.  La  merveilleuse 
rapidité  de  la  réorganisation  économique  de  la  France 
a  surpris  ses  ennemis  :  M.  Edmond  Théry  espère  que 
la  rapidité  du  relèvement  de  l'Espagne  étonnera  égale- 
ment le  monde,  si  les  hommes  d'Etat  de  ce  pays  adop- 
tent des  mesures  énergiques  et  ont  une  haute  concep- 
tion de  l'avenir  comme  l'ont  fait  les  Thiers,  les 
Gambetta,  les  Léon  Say,  les  Pouyer-Quertier. 

M.  Edmond  Théry  s'est  particulièrement  occupé  de 
la  question  du  change  et  il  a  pu  constater  que,  si  la 
hausse  de  l'agio  sur  l'or  a  été  dt^favorable  pour  le  Tré- 
sor espagnol,  elle  a  merveilleusement  servi,  surtout 
pendant  les  deux  dernières  années,  au  développement 
commercial  du  pays. 

On  en  verra  la  preuve  dans  le  tableau  suivant  que  la 
Epoca  a  publié  d'après  les  données  que  lui  a  fournies 
notre  Directeur  et  qui  montre  l'influence  de  la  prime 
sur  l'or  sur  le  commerce  extérieur,  pendant  les  quatre 
dernières  années  : 

Change  Prime  moyenne 

Balance 

Années  commerciale 


moyen 
à  Paris 


de  l'or 
en  Espagne 


(Miniers  de  pes.)  % 

1895   —     ^8.000  4.34  15 

1896.  ...  +  108.000  4.04  24 
1897....  +  148.500  3.ÎI0  28 
1898                +    312.600  3.05  64 

Comme  on  le  voit  :  en  1895,  la  balance  commerciale 
était  défavorable  à  l'Espagne  :  les  importations  dépas- 
saient de  28  millions  les  exportations;  au  contraire,  en 
1896,  les  exportations  ont  dépassé  de  108  millions  les 
importations  ;  l'excédent  a  été  ensuite  de  148  millions 
en  1897  et  a  atteint,  en  1898,  le  chiffre  énorme  de 
312.600.000  pesetas.  Le  tableau  que  nous  venons  de 
reproduire  montre  que  la  prime  sur  l'or  a  été  la  véri- 
table cause  de  cette  amélioration  de  la  balance  com- 
merciale. 

Entrant  davantage  dans  les  travaux  de  son  enquête, 
M.  Edmond  Théry  a  déclaré  que  l'un  des  problèmes 
qui  l'ont  d'abord  occupé  est  celui  de  la  balance  finan- 
cière de  l'Espagne  avec  l'étranger,  et  voici  l'intéres- 
sant tableau  qu'il  est  arrivé  à  établir  et  que  notre  excel- 
lent confrère  El  Economista  a  reproduit  : 

Paiements  que  l'Espagne  doit  faire  à  l'étranger 

Pesetas 

Pour  la  rente  4  0/0  estampillée  (l.OOO  millions 

de  capital)  

Rente  4  0/0,  pour  l'agio  sur  l'or  à  30  0/0   

Obi.  ch.  de  fer  Nord-Espagne  (inlér.  et  amort.). 

—  Madrid- Saragosse  

—  Andalous  

Agio  sur  l'or  pour  ces  deux  dernières,  à  30  0/0. 

Billets  de  Cuba  à  l'étranger  

Service  de  titres  divers  possédés  par  les  étrangers . 
Dépenses  faites  au  dehors  par  les  touristes  cs- 

pagnois  

Dépenses  du  Gouvernement  au  dehors  (guerre, 

marine,  ambassades,  etc.)  ^ 

Total  des  dépenses  _ 


Recettes  provenant  de  l'étranger 

Balance  commerciale   120.000.000 

Intérêts  des  titres  étrangers  possédés  par  les 

Espagnols   40.000.000 

Envois  des  Espagnols  établis  en  France,  Algérie, 

Mexique,  Argentine,  Brésil,  etc   50.000.000 

Dépenses  faites  parles  étrangers  en  Espagne . .  50 . 000 . 000 

Total  des  recettes   260.000.000 

Différence  en  faveur  des  recettes,  par  année   60.tj00.000 

Quelques-uns  de  ces  chiffres  ne  constituent  que  des 
calculs  d'approximation,  mais  ces  calculs  sont  établis 
d'après  des  données  fort  exactes:  ils  sont  la  conséquence 
d'une  enquête  longue  et  minutieuse,  et  les  constatations 
qui  ressortent  de  ce  tableau  autant  que  les  conclusions 
auxquelles  a  amené  un  examen  soigneux  des  ressources 
du  pays,  permettent  d'avoir  confiance  dans  la  régéné- 
ration de  l'Espagne. 

Une  des  premières  nécessités  du  moment,  c'est  la 
liquidation  financière.  M.  Edmond  Théry  ne  pense  pas, 
cependant,  que  cette  liquidation  doive  se  réaliser  autre- 
ment que  par  étapes  successives.  Dans  l'état  actuel  du 
crédit  de  l'Espagne,  la  liquidation  en  bloc  poui'rait 
être  désastreuse:  elle  pourrait  paralyser  la  merveilleuse 
progression  de  la  production  nationale  constatée  en 
1897  et  1898,  et  gêner,  pour  de  nombreuses  années,  la 
régénération  économique  du  pays. 

Il  faut  procéder,  comme  on  l'a  fait  en  France  au  len- 
demain de  1871,  par  liquidations  successives,  venant 
toutes  en  leur  temps,  chacune  profitant  de  l'améliora- 
tion produite  par  la  précédente  et  consolidant,  chaque 
fois,  l'édifice  de  la  régénération. 

La  première  de  ces  opérations,  celle  dont  dépendent 
les  autres,  doit  être  le  relèvement  du  crédit  extérieur 
de  l'Espagne,  qui  aura  pour  conséquence  immédiate  la 
hausse  du  crédit  intérieur  et  préparera  ainsi  le  terrain 
pour  l'établissement  d'un  équilibre  véritable  du  budget 
et  pour  la  liquidation  intérieure.  Cette  liquidation  sera 
ainsi  infiniment  plus  favorable  aux  intérêts  écono- 
miques et  financiers  présents  et  futurs  de  l'Espagne, 
que  si  on  la  réalisait  avec  un  crédit  déprécié. 

La  hausse  du  crédit  intérieur  aura  pour  corrollaù-e  le 
relèvement  immédiat  des  cours  de  toutes  les  valeurs  et, 
par  suite,  la  richesse  mobilière  espagnole  arrivera  à 
o-agner  rapidement,  grâce  à  cette  hausse,  les  trois  ou 
quatre  milliards  de  pesetas  que  la  guerre  lui  a  fait 

perdre.  .  i-  ' 

Cette  première  partie  du  programme  étant  réalisée, 
le  règlement  des  dettes  intérieures,  la  liquidation  des 
avances  de  la  Banque  et  de  toutes  les  dettes  du  Trésor 
seront  rendus  plus  faciles  pour  le  Gouvernement  et 
moins  onéreux  pour  les  contribuables. 

La  confiance  renaîtra  en  Espagne,  comme  elle  est 
revenue  en  France  en  1872  et  1873,  et  l'Etat  pourra  ainsi 
terminer  l'œuvre  de  régénération  nationale  et  compléter 
l'organisation  économique  de  la  nation,  en  attirant  les 
capitaux  étrangers  par  des  conditions  favorables. 


40.000.000 
12.000.000 
34.000.0(j0 
26.500.000 
7.500.0C0 
lO.OOO.OOO 
15.000.000 
10. 000. 000 

20.000.000 

25.000.000 
200.000.000 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  1"  au  38  janvier  1899  (4'  semaine) 


Andalous  (1067  kil.) 

Nord  de  l'Espagne  (20^0  k.) 

Asturies  (m  kil.) 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

llmansa-Valeace  (499  kil.) 
SaragoBse  (292T  kil.) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

1.1&4.016 

969.406 

l.t86.9:-'5 

1.280.372 

4  Oeil  139 

3  666  565 

3.920  4H6 

4  018.319 

925.  m 

800.044 

l.l-ïl.345 

1.237.891 

108  231 

88  on 

llî  267 

123  279 

825. 19 T 

838  979 

804.851 

ti55.972 

4.406  0S8 

3.685.839 
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Coarrier  de  Iti  Bourse  de  llfla.dr3d 

Madrid,  16  février  1899- 

La  hausse  persistante  de  l'Extérieure  sur  les  marchés 
étrangers  continue  d'intluencer  favorablement  notre  place  et 
comnî'e  les  disponibilités  du  pays  restent  abondantes,  les 
capitaux  de  placement  viennent  sur  le  Marché. 

On  cote  rinlérioure  à  58  75;  l'Extérieure  à  69  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  65. 
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ITAT^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  14  février  1899. 
Les  Travaux  parlementaires.  —  Les  Constructions  de  Chemins  de 
fier.  —  Les  Projets  politiques.  —  La  Commission  des  Quinze.  — 
L"Accord  commercial. 

La  Chambre  s'est  occupée  de  la  discussion  du  projet 
de  loi  relatif  aux  nouvelles  constructions  de  chemins 
de  fer  et  à  la  subvention  que  le  Gouvernement  devra 
leur  accorder. 

Ce  projet  de  loi  ne  manque  pas  d'importance  : 

Le  réseau  italien,  comparé  à  ceux  de  la  France,  de 
l'Angleterre,  de  l'Allemagne,  des  Etats-Unis  et  de 
l'Autriche-Hongrie ,  parait  être  insuffisant.  Le  fait 
ne  s'explique  que  trop  facilement,  parce  que  les 
chemins  de  fer  eurent  leur  plus  grand  développement 
en  Europe,  entre  1840  et  1860,  lorsque  l'Italie,  morcelée 
et  impuissante,  était  dominée  par  des  Gouvernements 
peu  soucieux  d'augmenter  l'importance  de  ces  voies 
de  communication. 

En  1861,  on  donna  une  impulsion  vigoureuse  à  la 
construction  des  chemins  de  fer,  en  adoptant  le  sys- 
tème de  concession  à  l'industrie  privée  ;  mais,  en  dépit 
de  ces  efforts,  il  restait  encore  beaucoup  à  faire. 

En  1879,  le  Parlement  décréta  la  construction  de 
1.200  kilomètres  de  voies  ferrées;  mais  cette  fois  l'Etat 
voulut  s'en  réserver  la  construction  et  cette  loi  de  1879 
enfanta  de  graves  inconvénients  :  là  ofi  l'on  avait  sup- 
posé dépenser  un  milliard,  on  en  dépensa  deux.  Le 
Parlement,  avec  son  peu  d'expérience,  au  lieu  de  re- 
connaître que  le  phénomène  n'avait  rien  d'étonnant, 
s'irrita  et  ne  voulut  plus  qu'on  lui  pai-lât  de  construc- 
tions de  voies  ferrées,  faites  directement  par  l'Etat. 
La  question  de  finance  s'enchevêtra  à  la  question  des 
fonctions  de  l'Etat  ;  on  était  arrivé  à  dépenser  jusqu'à 
deux  cent  millions  par  an  dans  la  construction  des 
chemins  de  fer  ;  et  comme  on  les  demandait  au  crédit, 
la  solidité  du  budget  en  était  compromise. 

^  Pour  quelques  lignes  projetées  en  1879,  mais  qu'on 
n'avait  pas  encore  commencées,  on  revint  aux  conces- 
sions à  l'industrie  privée  ;  toutefois  on  déclara,  en  même 
temps,  qu'on  ne  demanderait  plus  rien  au  Parlement 
pour  de  nouvelles  constructions. 

C'était  une  sorte  de  représaille  contre  les  exagéra- 
tions commises  entre  1879  et  1892.  Mais  la  mesure,  pré- 
cisément parce  qu'elle  était  violente,  ne  pouvait  pas 
durer.  Le  projet  de  loi  qui  est  devant  la  Chambre  est 
destiné  à  la  modifier. 

D'après  ce  projet,  l'Etat  ne  prendra  plus  à  ses  frais  la 
construction  des  chemins  de  fer  ;  il  ne  donnera  plus 
directement  de  concessions  à  l'industrie  privée  :  mais 
il  subventionnera,  dans  une  juste  mesure,  les  lignes 
réclamées  dans  leur  intérêt  par  les  administrations 
locales.  Cette  subvention,  selon  les  cas,  pourra  s'élever 
jusqu'à  5.000  lire  par  kilomètre,  et  pendant  la  durée  de 
30  à  70  ans. 

«  Le  nouveau  système,  fait  observer  l'Italie,  est 
très  ingénieux.  On  ne  construira  que  les  lignes  d'une 
utilité  incontestable,  et  dont  on  aura  la  preuve  par  les 
sacrifices  d'argent  que  les  administrations  locales 
s'imposeront  elles-mêmes.  Et  l'Etat  ne  se  mêlera  plus 
directement  à  la  construction  de  chemins  de  fer. 

«  Le  nouveau  système  est  plus  que  suffisant  pour 
notre  pays.  Une  fois  activé,  il  développera  partout  dans 
la  Péninsule  de  nouvelles  énergies  et  si,  comme  tout  le 
fait  prévoir,  on  finit  par  adapter  la  force  électrique  à 
la  traction  des  trains,  en  10  ou  12  années,  l'Italie  sera 
suffisamment  pourvue.  » 

Ce  n'est  pas  là  l'avis  de  tout  le  monde.  M.  Sonni  no, 
au  nom  de  la  solidité  du  budget,  a  combattu  très  vive- 
ment le  projet  de  loi,  qu'il  considère  comme  susceptible 
de  produire  de  douloureuses  surprises  dans  les  finances 
de  l'Etat. 

^  Après  la  discussion  de  ce  projet  de  loi,  la  Chambre 
s'occupera  de  la  discussion  en  première  lecture  des 
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projets  politiques  présentés  par  le  Président  du 
Conseil,  pour  arrêter  les  progrès  des  partis  extrêmes. 
Les  ministériels  assurent  que  la  majorité  leur  est  déjà 
acquise,  mais  l'opposition  grandit  ciiaquc  jour  et  l'on 
s'attend  à  de  graves  difficultés. 

La  Commission  des  Ouinze  a  approuvé,  ces  jours-ci, 
par  8  voix  contre  4,  la  suppression  du  droit  sur  les 
farines.  Ce  n'est  là  qu'une  simple  décision  de  principe. 
Ceux-là  mêmes  qui  ont  voté  pour  le  concours  de  l'Etat, 
afin  de  réintégrer  le  déficit  qui  va  se  produire  dans  les 
administrations  locales,  déclarent  que  leur  vote  ne 
signifie  pas  une  approbation  préalable  du  projet  minis- 
tériel. La  Commission  va  s'occuper  de  cette  question 
dans  les  prochaines  séances. 

Le  Sénat  ayant  approuvé,  par  102  voix  contre  13, 
l'accord  commercial  avec  la  France,  la  loi  sanction- 
nant cet  accord  a  été  signée  par  le  Roi. 

On  se  félicite  ici  de  ce  rapprochement  entre  les  deux 
pays  ;  on  en  attend  d'heureux  effets  autant  au  j^oiat  de 
vue  politique  qu'au  point  de  vue  commercial. 


Les  Caisses  d'Epargne  postales  en  Italie.  —  Situation 
au  30  novembre  1898  : 

Livrets  en  cours  à  la  fin  d'octobre  1898  3.196.870 
—      délivrés  en  novembre   30.717 


Total  

.  3 

227 

587 

11 

463 

...  3 

216 

124 

L'augmentation  des  livrets  a  été,  en  novembre,  de  19.254. 

Crédits  des  déposants  à  la  fin  d'oc- 
tobre 1898  L.  549.954.70168 

Dépôts  en  novembre   26.239.834  03 

Total  L.    576.194.535  71 

Eemboursements  en  novembre  .. .     24.134.808  12 

Existences  au  l"  décembre  L.    552.059.727  59 

L'augmentation  des  dépôts,  par  rapport  à  la  fin  d'octobre, 
est  de  1.105.026  lire. 


Coarrler  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  16  février  1899. 

La  tendance  générale  de  notre  Marché  est  plus  active  :  la 
spéculation  a  profité  des  nouvelles  concernant  diverses  affai- 
res en  perspective  pour  favoriser  les  cours  de  certaines 
valeurs,  instamment  des  actions  de  Sociétés  de  crédit. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  103  07  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  598  ...  Banque  Nationale,  1.042.  Méridionaux,  782. 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  12  février  1899. 
Le  Budget  pour  1899-1900.  —  Les  Jlessources  prévues.  —  Le  Port 
de  Leixoes. 

UEconomisle  Européen  vient  de  publier  les  prévi- 
sions budgétaires  pour  1899-1900  telles  que  les  a  arrêtées 
le  Ministi-e  des  finances.  Vous  avez  pu  constater  que  le 
déficit  prévu  pour  l'exercice  est  de  1.545  contos  et  que 
le  Ministre  compte  sur  quatre  éléments  pour  y  faire 
face. 

Ilimporte,  je  crois,  d'analyser  ces  chiffres  d'une  autre 
façon  que  ne  le  fait  le  document  officiel  et  d'examiner 
surtout,  d'une  manière  différente,  les  ressources  extra- 
ordinaires envisagées  par  lui. 

Les  recettes  comparées  à  celles  de  1898-1899  ont  subi 
une  diminution  de  1.229.661  milreis.  Au  contraire,  les 
dépenses  sont  augmentées  de  673.230  milreis  et  mal- 
heureusement l'évaluation  en  est  encore  insuffisante. 
Le  Gouvernement  reste  autorisé  à  ouvrir  des  crédits 
spéciaux  pour  pourvoir  à  ces  insuffisances,  aux  dépar- 
tements des  finances,  guerre,  marine,  colonie  et  travaux 
publics.  Cependant,  le  déficit  du  budget  doit  être  porté 
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à  2.445.71b  milreis,  parce  qu'on  compte  comme  recette 
réelle  un  emprunt  de  900.000  milreis  fait  parla  Banque 
du  Portugal. 

Pour  pourvoir  au  déficit,  le  Ministre  des  finances 
compte  : 

lo  Sur  une  augmentation  de  recette  de  400  contos  du 
timbre,  d'après  un  projet  de  loi  en  discussion  à  la 
Oliambre  des  députés,  mais  ce  projet,  donl  quelques 
taxes  sont  excessivement  lourdes,  rencontre  une  vive 
opposition  partout  et  ne  passera  pas  sans  de  grandes 
réductions  ; 

2"  Sur  la  diminution  de  la  prime  de  l'or,  qui  est 
calculée  à  50  0/0  et  qui,  si  elle  descend  à  42  0/0, 
donnera  une  économie  de  504. OOD  milreis.  Elle  esta 
présent  de  46  2/3  0/0  et  tend  à  empirer,  parce  que  la 
Junta  do  Gredito  Publico  est  forcée  d'acheter  de  l'or 
toutes  les  semaines  pour  le  paiement  des  coupons  à 
l'étranger  ; 

3°  Sur  des  réductions  de  150.000  milreis  dans  des  dé- 
penses, qui  malheureusement  montent  toujours  ; 

40  Sur  une  somme  de  800  autres,  existant  aux  colo- 
nies, provenant  de  l'émission  de  bons  de  poste,  mais 
dont  le  Gouvernement  ne  peut  pas  profiter  sans  faire 
éclater  une  crise  énorme. 

Comme  vous  le  voyez,  la  situation  est  loin  d'être 
riante  et  l'on  atlend  toujours  de  nouvelles  propositions 
financières  du  Gouvernement,  si  par  hasard  il  peut  se 
maintenir  contre  beaucoup  de  difficultés  qui  l'assiègent 
de  tous  côtés. 

De  grosses  tempêtes  dans  le  nord  ont  démoli,  en 
partie,  les  digues  du  port  de  Leixoês  à  Porto,  qui  ont 
coûté  4.500.'iOO  milreis.  Les  réparations  coûtei-ont 
cher.  Sauf  les  dommages  causés  par  des  crues  considé- 
rables, les  ré:;ol1es  se  présentent  bien. 


Recettes  douanières.  —  Les  recettes  du  Trésor  encaissées 
par  les  deux  douanes  principales  de  la  métropole,  pendant 
le  mois  de  janvier  dernier,  ont  été,  en  contos  de  reis  : 

A  Lisbonne  : 

Recettes  générales   610 

Taxes  de  manutentions   12 

Droits  d'octroi   198 

Céréales   18 

838 

A  Porto  : 
Recettes  générales  et  taxes  de 

maïuUentions   417 

Céréales   26 

443 

Somme   1.281 

Janvier  1898  avait  donné  : 

A  Lisbonne   787 

A  Porto   399 

1.186 

En  plus,  en  1899   95 


RUSSIE 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe.  — 

Des  étals  provisoires  que  le  Ministère  des  finances  a  reçus 
des  caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les.  dix  premiers  mois  de  1898,  les 
recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci- 
après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués   1.2^8.108.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1898  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  pubUque,  sur  les  crédits  de  1898  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   1.029.830.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRB 

Roubl  -crédit 

Recouvrements  effectués   87.054.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1898   125,124.000 


Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1898  et  1897,  pour 
les  dix  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1898   1.228.108.000 

—  de  1897   1.074.900.000 

Soit,  en  faveur  des  dix  premiers  mois  de  1898, 

une  différence  en  plus  de   153. 2(  8. 000 

Des  plus-values  ont  été  réalisées  sur  les  chapitres  ci  après  : 

Roubl.-crédit 

Réseau  de  l'Etat   75 . 0 13 . 000 

Monopole  de  vente  des  spiritueux   40  bôi.OOO 

Douanes   22.448.000 

Droits  de  mutation   4.878.000 

Timbre,  greffe  et  enregistrement   4.141.000 

Boissons   3.533.000 

Recouvrement  de  prêts  et  d'autres  débours   3.0(12.000 

Indemnités  de  guerre   2.58ii.000 

Forêts   2.541.000 

Contribution  foncière  et  impôt  personnel   1.565.000 

Postes   1.385.000 

Tabacs   1.275.000 

Sucres   1.123.000 

Taxe  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des  mar- 
chandises par  chemin  de  fer  en  grande  vitesse.  1.103.000 

Télégraphes  et  téléphones   1.088.000 

Huiles  minérales   1.0/7.000 

Annuités  dues  par  des  Compagnies  de  Chemins' 

de  fer   1.059.000 

Patentes  et  taxes  additionnelles   1.056.000 

Usines,  établissements  techniques  et  magasins 

de  l'Etat   879.000 

Monnaie   639.000 

Droits  sur  les  mines   421.000 

Fermages  et  concessions  de  droits  d'exploitation.  398.000 

Droits  sur  les  assurances  contre  l'incendie   168.000 

Aliénation  de  propriétés  domaniales   56.000 

Par  contre,  des  moins-values  ont  été  constatées  sur  les 
revenus  suivants  : 

Produit  des  valeurs  mobilières  appartenant  à 

l'Etat  et  bénéfice  sur  opérations  de  banqvie   10.082.000 

Annuités  de  rachat   4.638.000 

Passeports...!   1.964.000 

Paît  de  l'Etat  dans  le  produit  de  diverses  lignes 

concédées   294.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières   289.000 

Droits  divers   2';5.000 

Fonds  de  concours  au  Trésor   146.000 

Allumettes   48.000 

Recettes  accidentelles  ou  sans  importance   1.144.000 

Dépenses  Différence 
effectuées  de  1898 

en  p''  rapport 

1898       1897       à  1897 
(En  miniers  de  roubl.-crédit) 

Dépenses  (autres  que  celles  du 
service  de  la  dette  pu))lique) 
à  imputer  sur  le  budget  de 

l'exercice   803.048   763.647    +  39.401 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 
le  budget  de  l'exercice  que  sur 

les  budgets  antérieurs   226.782   2-39.898   —  13.116 

l.U29.8a0  1003.545    +  26.285 

Budget  extraordinaire 

Roubl.-crédit 

En  1898,  les  recouvrements   des  dix  premiers 

mois  se  sont  élevés  à   87.()54.000 

En  1897,  ils  avaient  été  de   36.291 .000 

Soit,  pour  1898,  une  augmentation  de...  50.763.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  dix  premiers  mois 
présentent  : 

Pour  1898,  un  total  de   125.124.000 

_   1897        —    86.556.000 

Soit,  pour  1898,  une  augmentation  de..  33.5o8.000 
Le  total  de  125.124.000  roubles  comprend  une  somme  de 
80  millions  de  roubles  dépensée  jusqu'au  1"'  novembre  pour 
faire  face  aux  besoins  nécessités  par  l'insuffisance  des  ré- 
coltes dans  quelques  provinces. 

En  outre,  pendant  les  dix  premiers  mo's,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1897  et  des 
années  précédentes;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres 
ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1898  et  1897,  le 
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total  (les  (Impenses  des  dix  juvMiiiers  mois  (lui,  au  iitonicu 
do  leur  aciiuittcincnt,  ont  ôto  iniimtr'cs  sur  cVaiiIrcs  hiidt^cl 
quo  ci'lui  (liî  l'('X(>rcico  on  cours  (c'osl-à-diro,  pour  les  dix 
prcMiiii'rs  mois  do  I81KS,  sur  les  excrcicos  18i)7,  18!)(),  etc.,  et 

Ïour  li's  dix  premiers  mois  do  1897,  sur  les  exercices  1896 
8y5,  etc.)  : 

DifTérenco 
1898  1897  en  1898 

(En  milliers  de  roubles) 
Dépenses  ordinaires     101.004       95.340         -(-  5.664 
—      extraord..      47.909       68.924         —  15.9r)5 


Total. 


148.973  159.264 


10.291 


Emission  de  Rente  4  0/0.  —  Le  Bulletin  des  Lois  pro 
mulgue  un  oukase  de  S.  M.  l'Empereur  au  Ministre  des 
finances,  eu  date  du  18  décembre  189S,  autorisant  l'émission, 
quand  le  Ministre  le  trouvera  opportun,  d'une  série  de  Rente 
4  0/0  de  l'Empire  pour  la  somme  nominale  de  dix  millions 
de  roubles  à  l'efifet  de  rembourser  au  Trésor  les  sommes 
délivrées  par  lui  à  titre  d'avances  aux  Sociétés  de  chemin  de 
fer. 


TURQUIE 


La  Dette  ottomane.  —  Le  secrétaire  du  Council  of  Fo 
reign  Bondholders  communique  la  note  suivante  : 

«  En  réponse  aux  nombreuses  demandes  d'information  à 
nous  adressées  par  les  porteurs  de  la  Dette  ottomane,  je  suis 
autorisé  à  vous  informer  de  ce  qui  suit  : 

«  1»  La  question  de  l'augmentation  de  l'intérêt  des  dettes 
constituant  les  séries  B,  G  et  D  a  été  soumis,  par  le  Conseil 
de  la  Dette  publique  ottomane,  aux  autorités  les  plus  compé- 
tentes. Il  y  a  divergence  de  vues  à  ce  sujet,  mais  la  majorité 
est  d'avis  que  le  décret  de  Mouharrem  ne  rend  pas  obliga- 
toire la  distribution  immédiate  de  la  réserve  existant  entre 
les  mains  du  Conseil  d  administration  de  la  Dette  publique, 
mais  qu'il  laisse  à  celui-ci  le  pouvoir  de  décider  l'augmenta- 
tion du  taux  de  l'intérêt  quand  cela  lui  paraîtra  opportun 
Les  revenus,  en  1896-1897,  ont  été  inférieurs  de  230.000  liv.  à 
la  somme  nécessaire  pour  élever  d'un  quart  0/0  le  taux  d'inté- 
rêt de  la  dette,  et  le  Conseil  d'administration  a  cru  inoppor- 
tun de  prélever  cette  insuffisance  sur  la  réserve,  tant  qu'on 
ne  pouvait  pas  espérer  être  à  même  de  servir  le  même  inté- 
rêt dans  les  années  suivantes.  Il  est  convaincu  que  des  va- 
riations du  taux  de  l'intérêt  présenteraient  de  gros  inconvé- 
nients et  troubleraient  le  fonctionnement  de  l'amortissement, 
le  taux  du  remboursement  par  tirages  étant  fixé  d'après  lé 
taux  de  l'intérêt  payé  ; 

«  2°  En  ce  qui  concerne  le  retard  de  la  publication  du  rap- 
port du  dernier  exercice,  il  faut  l'attribuer  â  la  réorganisation 
du  succès  de  la  comptabilité  de  l'Administration  publique  ; 

«  3°  La  question  de  l'augmentation  de  la  rémunération  des 
membres  du  Conseil  de  la  Dette  a  été  soumise  au  Council 
of  horeigyt  Bondholders,  qui  a  fait  observer  qu'on  ne  pou- 
vait disposer  de  l'augmentation  des  revenus  cédés  aux  créan- 
ciers par  le  décret  de  Mouharrem.  Le  fait  est  cependant  que 
cette  rémunération  additionnelle  provient  exclusivement 
dune  autre  source  :  elle  est  justifiée  par  l'adjonction  aux 
attributions  premières  des  membres  du  Conseil  de  la  perceo- 
tion  des  revenus  servant  de  garantie  aux  chemins  de  fer 
Cette  augmentation  a  été  concédée  par  le  Gouvernement  turc  • 
elle  n'a  nen  à  voir  avec  le  traitement  fixé  par  le  décret  de 
Mouharrem  pour  l'adminislralion  des  revenus  cédés  aux  an- 
ciens créanciers  de  la  Turquie.  Dès  lors,  le  Council  of  Fo- 
reign  Bondholders  n'a  pas  à  intervenir.  » 


Les  Finances  de  la  Crète.  —  Le  prince  Georges  vient 
d  adresser  aux  quatre  Puissances  un  mémorandum  au  sujet 
a  un  emprunt  de  6  millions  et  demi  de  francs  nécessaire  pour 
la  future  administration  autonome  de  l'ile  de  Crète. 

«  D'après  l'estimation  des  revenus  du  pays,  dit  ce  document 
estimation  qm  ne  peut  être,  à  cause  de  la  situation  anormale 
ae  1  lté,  considérée  ([ue  comme  approximative,  il  ressort  qu'un 
emprunt  de  6  millions  et  demi  de  francs  au  minimum  est  in- 
dispensable. Sur  ce  chiffre,  quatre  millions  sont  prévus 
cçmme  nécessaires  pour  combler  les  déficits  budgétaires  des 
cinq  premières  années  do  l'Administration  autonome. 

«  Sur  les  quatre  millions  destinés  à  faire  face  aux  déficits 
budgétaires,  1.2o0.0U0  fr.  environ  seront  employés  pendant  la 
première  année,  et  une  forte  proportion  de  la  somme  pro- 
posée pour  les  dépenses  extraordinaires  sera  demandée  im- 
médiatement. 

«Il  sera  donc  très  utile,  en  attendant  l'arrangement  de  l'em- 
prunt, qui  d(ut  servir  soit  à  rembourser  les  avances  promises 
par  les  Puissances,  soit  à  fournir  les  fonds  nécessaires  pour 
les  dépenses  extraordinaires,  que  les  Gouvernements  de  ces 
Puissances  voulussent  bien  ouvrir  dans  les  banques  de  leurs 


pays  respectifs,  en  faveur  du  (JouviTiieinent  autonome,  un 
crédit  au  moyen  duquel  le  prince  Georges  de  (irèce,  haut 
comiiiissairi!  on  Crète,  pourrait  trouver  les  sommes  immédia- 
tement nécessaires.» 

La  Répartition  des  Fonds  Ottomans  en  Europe.  — 

Les  journaux  allemands  se  préoccupent  d'obtenir  un  re[iré- 
seutant  dans  le  Conseil  de  la  Dette  p^iblique  otiomaue.  A  cet 
effet,  ils  ont  jugé  à  propos  de  puldier  la  statistique  des  fonds 
ottomans  en  Europe.  Les  Lots  Turcs  no  sont  pas  compris 
dans  le  tableau.  On  verra  que  c'est  la  France  qui  compte  le 
plus  de  titres; puis  viennent  la  Belgique,  l'Allemagne  et  l'An- 
gleterre. LTtalie,  quoique  représentée  dans  le  Comité  do  la 
Dette  ne  vient  qu'au  8"  rang. 


Titres  en 

possession 

au  moment  de  la 

Répartition 

conversion  de  1881 

actuelle 

Millions 

Millions 

de  liv.  st. 

de  liv.  st. 

/o 
44.884 

35.72 

39^988 

35.  » 

Belgique  

6.61 

7.601 

14.  » 

17.948 

Allemagne  

4.32 

4. 705 

9.50 

12.80 

Angleterre  

26.62 

28.9^)9 

8.50 

10.878 

7.28 

7.930 

5.  » 

6.410 

Hollande  

6.97 

7.500 

3.50 

4.484 

Autriche-Hongrie. . 

0.89 

0.965 

l.&O 

1.916 

2.41 

3.622 

1.  » 

1.282 

Nouvelle  Ligne  de  chemin  de  fer  en  Asie.  —  Le  Gou- 
vernement ottoman  vient  d'approuver  le  projet  du  chemin  de 
fer  destiné  à  relier  directement  la  Méditerranée  au  golfe 
Persique,  dont  l'élaboration  remonte  à  plus  de  soixante-dix 
ans. 

La  concession  a  été  accordée  au  comte  "Vladimir  Kapnits, 
qui  représente,  paraît-il,  un  puissant  Syndicat  composé  de 
capitalistes  russes,  français,  anglais  et  belges. 

La  ligne  prendra  son  origine  à  Tripoli,  sur  la  Méditerranée, 
et  se  terminera  à  Kowet,  sur  le  golfe  Persique.  Elle  aura  des 
embranchements  sur  Khanikina,  sur  la  frontière  perse  et  sur 
Kerbely  etNedjcfTa,  viâ  Bagdad  et  Mousseib. 

Le  Syndicat  a  obtenu  le  droit  exclusif  de  construction  et 
d'exploitation  de  toute  une  série  de  chemins  de  fer  sur  les 
territoires  que  traversera  la  ligne  principale,  ainsi  que  le 
droit  exclusif  d'exploitation  des  mines  sur  une  étendue  de  50 
kilomètres  de  part  et  d'autre  de  la  ligna  principale.  Lorsque 
cette  voie  sera  complètement  terminée,  la  durée  du  parcours 
actuel  entre  Brindisi  et  Bombay  sera  diminuée  de  cinq  jours. 
Les  trains  marcheront  à  une  vitesse  moyenne  de  60  verstes  à 
l'heure. 

La  Convention  Anglo-Egyptienne.  —  Le  Baily  News, 
commentant  la  Convention  anglo-égyptienne,  dont  le  texte 
vient  d'être  communiqué  du  Caire,  constate  que  c'est  là  un 
document  très  important,  et  dit  «  que  les  points  qui  offrent 
le  plus  d'intérêt  peuvent  se  résumer  ainsi  :  1»  Séparation 
politique  du  Soudan  et  de  l'Egypte  ;  2°  par  droit  de  conquête, 
l'Angleterre  participera  au  nouveau  règlement,  ainsi  qu'à  la 
mise  en  œuvre  et  au  développement  du  système  de  légis- 
lation ;  3°  le  Soudan  désigne  tous  les  territoires  au  sud  de 
Wady  Halpha,qui  ont  toujours  été  soumis  au  Gouvernement 
égyptien.  Les  drapeaux  anglais  et  égyptiens  seront  arborés 
dans  toute  l'étendue  du  Soudan,  excepté  dans  la  ville  de 
Souakim,  où  le  drapeau- égyptien  seul  devra  être  hissé.  Le 
commandement  suprême  au  Soudan  sera  confié  à  un  officier 
qui  sera  désigné  sous  le  nom  de  Gouverneur  général  du 
Soudan.  Il  sera  nommé  par  décret  khédivial  avec  la  sanction 
du  Gouvernement  britannique  ;  4°  le  Soudan  ne  sera  pas 
international.  Il  n'y  aura  ni  tribunaux  mixtes,  ni  Consuls 
étrangers  sans  le  consentement  de  l'Angleterre  ;  5°  l'Angle- 
terre aura  droit  de  veto  sur  tout  changement  du  Gouverneur 
fiénéral;  6°  le  régime  que  la  porte  ouverte  sera  maintenue  en 
ce  qui  concerne  le  commerce  et  la  résidence.  Aucun  privilège 
ne  sera  accordé  aux  sujets  de  n'importe  quelle  puissance.  » 

Le  Daily  Graphie  dit,  au  sujet  de  la  nouvelle  administration 
du  Soudan  :  «  La  France  et  la  Russie  ayant  laissé  à  l'Angle- 
terre le  soin  de  supporter  la  plus  grande  partie  de  la  dépense, 
cela  confère  à  cette  dernière  le  droit  d'avoir  la  plus  grande 
part  des  bénéfices  et  lord  Salisbury  en  a  très  sagement 
:)rofité.  Le  Soudan  jouira  donc  d'une  certaine  autonomie  à 
'ombre  des  drapeaux  anglais  et  égyptiens.  Le  système  du 
Gouvernement  sera  adapté  à  l'état  arriéré  de  sa  civilisation 
et  à  sa  désorganisation  actuelle.  » 

Le  Daily  Mail  estime  que  l'arrangement  donne  les  meil- 
leures espérances  d'un  avenir  pacifique  et  prospère. 

Le  Mornina  Post,  parlant  des  droits  de  contrôle  des 
diverses  puissances  sur  les  finances  égyptiennes,  dit  «  que  ce 
contrôle  disparaîtrait  si  l'Angleterre  pouvait  assumer  toute 
la  responsabilité  de  cette  dette.  Ce  transfert  serait  le  précur- 
seur naturel  d'une  annexion.  » 
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AMÉRIQUE 


BRESIL 

La  Réglementation  des  opérations  sur  le  change.  — 

Le  Gouvernement  va  mettre  en  vigueur  le  règlement  sur  les 
opérations  de  change,  daccord  avec  la  loi  votée  par  le  Congres. 

«  En  vertu  de  ces  dispositions  nouvelles,  dit  notre  confrère 
Le  Brésil,  qui  tendent  à  régulariser  ces  opérations  et  a  circons- 
crire la  spéculation,  les  banques  étrangères  ou  leurs  siiccursales 
fonctionnant  à  Rio  seront  assujetties  au  contrôle  sur  les  opéra- 
tions du  change.  10        X       ,      -IT.*  11- 

«  Seront  frappés  d'une  amende  de  5  a  10  contos,  les  Etablis- 
sements de  banque,  succursales  ou  agences,  nationaux  ou 
étrangers,  qui,  faisant  des  opérations  sur  le  change  et  la  mon- 
naie métallique,  ne  remettront  pas  journellement,  au  syndic 
des  agents  de  change,  les  notes  respectives  ou  en  fourniront 
d'inexactes.  ,    -,  .      ^      ^  -c^ 

«  Seront  frappés  d'une  amende  de  10  contos,  tous  les  Eta- 
blissements et  les  agences  de  banques  nationales  ou  étran- 
gères et  de  Compagnies  étrangères  qui  opéreront  sur  le  change 
sans  paver  le  timbre  dû.  .      „  i  . 

«  Les' opérations  ne  pourront  être  faites  que  par  les  agents 
et  sur  un  ordre  écrit  de  leurs  commettants.  Les  opérations 
sur  les  lettres  de  change  et  le  métallique  ne  seront  liquidées 
que  par  la  livraison  effective  des  titres  et  des  espèces. 

«  Ne  sont  pas  susceptibles  d'être  portés  devant  les  tribu- 
naux les  contrats  de  change  à  terme,  liquidables  par  les  diHe- 
rences.  G'ost-à-dire  que  la  loi  établit  sur  ces  transactions,  pu- 
rement spéculatives,  l'exception  de  jeu.  <-  Il  n'est  pas  licite, 
«  dit-elle,  de  faire  des  transactions  à  terme,  dont  la  liquidation 

ne  peut  avoir  lieu  que  par  le  versement  de  dilTérences  entre  les 

«  cours.  »  ,       .      ■  1-        .  1. 

«  Le  délai  pour  la  liquidation  des  négociations  a  terme 
effectuées  à  la  Bourse  ne  peut  dépasser  trente  jours._ 

«  Les  opérations  de  change  ne  pourront  être  reahsees  qu  au 
moyen  de  lettres  ou  de  documents  dûment  timbres  et  stipu- 
lant une  promesse  de  traites  à  livrer  dans  un  délai  détermine. 

«  Sont  déclarés  nuls  pour  tous  effets,  les  contrats  de  change 
où  de  monnaie  métallique  à  terme  qui  n'auront  pas  le  timbre 

^'^^.^Les  négociations  sur  le  change  ne  porteront  pas  leurs 
effets  en  justice,  si  elles  ne  peuvent  être  prouvées  par  extrait 
des  livres  des  agents.  ^    ^  • 

«  Sera  frappée  d'une  amende  de  10  a  20  contos,  toute  liqui- 
dation d'opérations  sur  lettres  de  change  ou  sur  métallique 
qui  se  fera  par  simple  différence  entre  les  cours.  Dans  le  cas 
de  récidive,  l'amende  s'élèvera  de  20  à  40  contos.  » 


État  de  Rio-de-Janeiro.  —  Le  Budget  de  l'Etat  de  Rio- 
de-Janeiro  pour  1899  prévoit  une  recette  de  13.8.35.487  milreis 
et  une  dépense  de  13.785.926  milreis.  Les  principales  sources 
d'où  l'Etat  tire  ses  revenus  sont  ;  . 

Milreis 

Droits  d'exportation  sur  le  café  (10  0/0) .  8.000.000 
—  sur  autres  produits.  1.750.000 

Taxe  sur  terrains   1.000.000 

Droits  de  mutations   700.000 

—      successions   500.000 

Timbre   290.000 

Taxe  sur  les  loteries   240 . 000 

Les  dépenses  les  plus  importantes  à  couvrir  avec  ces  res- 
sources sont  :  . 

Milreis 

Instruction  publique   .  2.282.750 

Police   2.248.505 

Prisons   elo'inn 

Cours  de  justice   652.100 

Hôpitaux-   î^ï-^r. 

Travaux  publics   815.000 

■Garantie  d'intérêt  aux  chemins  de  îer. . .  600.000 

Pensions     490.842 

Intérêt  de  la  dette   530.000 


ÉTATS-UNIS 


Message  du  Président  Mac  Kinley.  —  Le  président  Mac 
Kinl(>y  a  adressé  un  Message  à  la  Chambre  pour  appeler  son 
attention  sur  l'urgente  nécessité  d'établir  un  câble  télégra- 
phique entre  Ilawaï  et  les  Philippines. 

Dans  son  Message  au  Sénat,  le  Président  dit  que,  par  suite 
de  la  ratification  du  traité  de  Paris,  les  Etats-Unis  seront 


bientôt  en  possession  des  Philippines,  qu'il  est  essentiel 
d'établir  des  communications  constantes  avec  l'archipel,  par 
Havaï  et  l'île  de  Guam.  Il  recommande  au  Congrès  de  pren- 
dre de  promptes  mesures  pour  la  pose  d'un  câble  télégraphique 
qui  soit,  en  temps  de  paix  comme  en  temps  de  guerre,  sous 
le  contrôle  des  Etats-Unis. 


La  Situation  budgétaire,  —  Dans  une  discussion  d'ordre 
secondaire,  le  Président  du  Comité  financier  de  la  Chambre 
des  Représentants,  M.  Cannon,  a  conseillé  une  grande  mo- 
dération dans  les  dépenses. 

Il  a  déclaré  que  le  Congrès  avait  été  prodigue,  que  le  défi- 
cit n'était  pas  seulement  en  vue,  que  l'abîme  en  était  déjà 
creusé  sous  les  pas  du  Gouvernement  fédéral  et  que,  si  l'on 
ne  serrait  pas  énergiquement  les  cordons  de  la  bourse,  il 
faudrait  recourir  à  une  nouvelle  émission  de  bonds  cet  été. 
D'après  lui,  le  Gouvernement  se  trouverait  cette  année  en 
face  d'un  déficit  de  179  millions  de  dollars,  et  il  a  ajouté  qu'il 
serait  nécessaire  de  maintenir  pendant  une  année  l'impôt  de 
guerre. 

M.  Gage  interviewé  sur  ces  déclarations  a  dit  que  les  éva- 
luations de  M.  Cannon  sont  exagérées.  «  Son  erreur,  a-4-il 
ajouté,  vient  de  ce  qu'il  calcule  les  dépenses  pour  le  reste  de 
l'exercice  sur  le  même  pied  que  pendant  la  première  partie  de 
l'année.  » 

En  réalité,  les  dépenses  pour  le  compte  de  guerre  ont  dimi- 
nué et  l'on  doit  s'attendre  à  une  forte  réduction  dans  le  total. 


La  Balance  commerciale  des  Etats-Unis.  —  Notre  con- 
frère The  American  analyse  les  résultats  du  commerce 
extérieur  des  Etats-Unis  pendant  l'année  courante  et  établit 
comme  suit  la  balance  commerciale  du  pays  à  la  fin  de  cette 
année  : 

Marchandises  : 

Exportation  %  1.254.925.169 

Importation   633.664.634 

Excéd. d'exportation   g  621.260.535 

Argent  : 

Exportation  $      53 . 797 . 104 

Importation   26.029.724 

.Excéd.  d'exportation  %  24.767.380 

646.027.915 

Or: 

Importation  %  158.036.252 

Exportation   16.194.954 

Excéd.  d'importation  %  141.841.298 

Balance  commerciale  nette  en  faveur 
des  Etats-Unis  %  504.186.617 

A  déduire  : 
L'intérêt  sur  la  dette  extérieure  éva- 
luée à  4  0/0  sur  5.000.ÛOO.OOO  %. .  200.000.COO 
Dépens"  des  Américains  à  l'étranger     75 .000 .000 
Dépenses  pour  la  navigation   34.579.000 

309.579.000 

Balance  nette  en  faveur  des  Etats-Unis  et  appli- 
cable à  la  diminution  de  la  dette  extérieure .. S  194.607.617 

Notre  confrère  conclut  que  les  Etats-Unis  auront,  en  1899, 
à  payer  un  intérêt  sur  un  capital  inférieut  de  20U.000.000  de 
dollars  à  celui  de  1898  pour  la  dette  existant  à  l'étranger  : 
soit  4.800.000.000  de  dollars  au  lieu  de  5.000.000  000  de  dollars. 
C'est  ce  que  le  pays  a  gagné  par  son  commerce  en  1898, 
c'est-à-dire  une  diminution  de  4  0/0  de  sa  dette  extérieure. 


Les  Affaires  à  'Wall-Street.  —  Les  transactions  au  Stock- 
Exchange  ont  eu,  en  janvier,  une  animation  et  une  impor- 
tance inconnues  jusqu'ici.  On  s'en  rendra  compte  en  consultant 
le  tableau  suivant  des  opérations  traitées  en  janvier  1899 
et  1898  : 

Janvier  Janvier 
1899  1898 

(En  dollars) 

Actions   24.206.768  9.316.785 

Titres  provisoires   205.200  3.500 

Fonds  d'Etat   1.965.060  750.900 

Obligat.  de  chemins  de  fer. .    142.344.400  92.946.700 


Les  Chemins  de  fer  américains.  —  La  Bun's  Jteview 
\  constate  que  les  recettes  des  chemins  de  fer,  en  janvier,  ont 
dépassé  .de  4.8  0/0  celles  de  janvier  1897  et  de  24.4  0/0  celles 
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do  janvier  1890.  Kn  18!)8,  ces  ri'cctlp.s  ont  vlé  suiiérienres  do 
17. t)  0/0  à  celles  (le  l'iuinée  iinVédentc  et  do  10. ;i  0/0  à  celhi.s 
de  1892  (année  de  reeord).  Toule.s  les  Compagnies  parUcipeiit 
i.  cette  augmentation,  mais  les  Orangers  y  contribuent  dans 
une  plus  forte  proportion.  Voici  les  recettes  de  décembre  : 


Lignes 


1898 


1897      DilT.  en  1893 


Trunk   9.183.007 

Autres  lignes  de  l'Est..  1.217.210 

Central-Ouest   7.809.355 

Grangers   5.003.139 

Sud   9.758.893 

Snd-Ouest   7.6I6.Gi8 

Pacifique   6.052.835 

Etats-Unis   46.701.087 

Canada   2.63S.O0O 

Mexique   2.590.574 

Total   51.929.661 


(En  dollars) 
8. 841. 493 
1.207.026 
7.702.427 
4.154.536 
9.297.534 
7.400.642 
5.407.265 


341.514 
10.184 
166.928 
848.603 
461.359 
216.006 
645.570 


44.010  923 
2.320.000 
2.179.562 


48.510.485  +3.419.176 


+2.690.154 
+  318.000 
+  411.012 


La  Production  de  la  Fonte  aux  Etats-Unis.  —  UAme- 
can  Iron  and  Steel  Association  vient  de  publier  le  tableau 
de  la  production  de  la  fonte  aux  Etats-Unis  en  1898.  Ce  docu- 
ment montre  qu'il  a  été  enregistré,  pendant  l'année  dernière 
une  augmentation  de  2.100.000  tonnes  sur  1897  et  que  la  pro- 
duction totale  a  atteint  11.773.934  tonnes.  En  Angleterre  le 
total  n'a  été  que  de  9.000.000  de  tonnes. 

Voici  les  résultats  obtenus  depuis  1890  : 

1"  semestre     2"  semestre       Année  totale 


1890. 
1891. 
•1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


(En  tonnes  de  2.240  liv. 
4.560.513  4.652.190 


3.368.107 
4.769  683 
4.562.918 
2.717.983 
4.087.558 
4.976.236 
4.403.476 
5.869.703 


4.911.768 
4.387.317 
2.561.584 
3.939.405 
5.358.750 
3.646.891 
5.249.204 
5.904.231 


angl.) 
9.202.703 
8.279.870 
9.157.000 
7.124.502 
6.657.388 
9.446.308 
8.623.127 
9.752.680 
11.773.934 


La  production  la  plus  importante  a  été  obtenue  en  Pensyl- 
Tanie  avec  5.537.832  tonnes;  viennent  ensuite  l'Ohio  avec 
1.986  358  tonnes;  rillinois,  avec  1.865.898  t.;  l'Alabama, 
avec  1.033.676  tonnes. 


Le  Marché  Financier  de  Xew-York 

New-York,  le  15  février  1899. 

La  Bourse  a  été  fermée  pendant  trois  jours  et  ee  fait  a  un 
peu  contribue  a  diminuer  l'eftervescence  que  nous  avons 
constatée  pendant  les  semaines  précédentes.  Il  faut  dire 
d  ailleurs,  que  1  avance  obtenue  par  certains  cours  doit  rendre 
les  haussiers  plus  prudents  et  déterminer  bien  des  aclieteurs 
a  mettre  de  côte  leurs  bénéfices. 

La  tendance  reste  donc  moins  active  et  les  cours  sont  plus 
discutes.  Les  événements  des  Philippines  ont,  d'ailleurs 
lacilite  aux  baissiers  l'occasion  de  rentrer  en  scène  ' 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  7/8. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  plus  mouvementées 
On  cote  1  Atchison,à  22  5/8;  le  Milwaukee,  à  126  5/8;  le  Lake 
Shore,  à  2(W  1  2  ;  VErie,  à  14  5l8;le  Reading,  à  22  3/8^16 
Calumet  a  /85;  le  Canadian  Pacific,  à  89  3/4;  nilinois  Cen- 
1  ?4  1  //  I. /.^  '■  ^'^  ^ouisville,  à  64  8/4;  le  Nevo-  York  Central, 
a  138  1/4  ;  1  Union  Pacific,  à  46  5/8. 


MEXIQUE 


Les  Recettes  du  Timbre.  -  En  décembre  dernier,  les 
recettes  du  timbre  ont  subi  une  assez  forte  diminution  ■  elles 
nont  donne  que  1.736.579  piastres,  au  lieu  de  2  118  997  pias- 
tres en  novembre  et  1.634.097  en  décembre  1897 

Le  premier  semestre  de  1898-90  adonné  cependant  10.950  907 
piastres,  ce  qui  représente  704.903  piastres  de  plus  que  pen- 
dant la  même  période  de  1897-98.  i'      m  1"=" 


leMeT/?L^-^"*^"®  centrale  des  Etats.  -  Nous  lisons  dans 

«  Nous  apprenons  que  l'établissement  à  Mexico  d'une  Grande 
P''''''  mexicains  est  définitivement 

assure.  Les  un  nouveau  succès  pour  M.  le  Ministre  des  Fi- 
nances, dont  la  récente  loi  sur  les  Institutions  de  crédit  a 


di  j!'»  donné  do  si  beaux  résultats.  Le  concours  do  puissants 
capitaux  étrangers  dans  cette  allairo  est,  d'autre  iiart  une 
nouvelle  et  précieuse  preuve  de  la  confiance  qu'inspire  à  tous 
1.1  marche  habile  et  progressiste  de  l'Administration  mexi- 
caine. » 


Recettes  douanières.  —  En  janvier  dernier,  les  recottes 
douanières  se  sont  élevées  à  2.349.000  piastres,  soit  75  000 
piastres  de  moins  qu'en  décembre,  mais  468.000  i)iastres  de 
plus  qu'en  janvier  1898.  Pour  les  sept  premiers  mois  de 
1  exercice,  le  total  do  ces  recettes  a  atteint  15.099  000  pias- 
tres; il  n'avait  été  que  de  13.068.000  piastres  pendant  la  né- 
riode  correspondante  de  1897-98.  ^ 

1898-99      1897-98      1896-97  1895-96 

Jinllet....piast.    1.672.000  1.645.000  1.703.000  1  599  000 

Août..   1,987.000  1.919.000  1.945.000  1  754' 000 

Septembre   2.085.000  1.675.000  1.943.000  1 '7.58  000 

Octobre   2. 149.000  1.8.58.000  2.035.000  2.031' 000 

Novembre   2.433.000  1.980.000   2. 030. 000  2  237'000 

Décembre   2.424.000  2."210.000  2.292.000  1  89o'oOO 

  2.349.000  1.881.000  2.036.000  2!  153  000 

l'evner   >,  1.775.000  1.902.000  2  023.000 

M^ars   „  2.080.000  2.074.000  2^071  000 

^7"!  •  1.915.000  1.684.000  1.9521000 

f^'   »  1.889.000  1.782.C0O  1.855  000 

•^^"^   »  1.985  000  1.863.000  1.753.000 

Totaux   15.099.000  22.712.000  23.289.000  23.076.000 


Découverte  de  gisements  de  mercure.  —  Deux  Mexi 
cams  ont  découvert,  dans  l'Etat  de  Guerrero.  un  gisement  de 
minerai  de  mercure  s'étendant  sur  une  longueur  de  dix  milles 
et  ayant  deux  cents  pieds  de  large.  Les  essais  déminerai 
accusent  de  2  à  4  0/0  de  mercure.  Les  auteurs  de  cette  dé- 
couverte ont  commence  des  démarches  auprès  du  Ministère  de 
Fomento  pour  obtenir  la  concession  de  la  zone  en  question  • 
ces  iSmeSts"""""^  rechercher  des  capitaux  pour  'exploiter 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Règlement  de  la  dette  d'Entre-Rios.  —  Le  Ministre  des 
l^inancesde  la  République  Argentine  et  le  docteur  Bordas 
ag.ssantcomme  représentant  de  la  province  d'Entre-Rios  ont 
signe  un  accord  que  nous  résumons  ci-dessous  et  qui  règle 
la  situation  des  créanciers  de  cette  province- 

Article  premier.  —  La  nation  remet  à  la  province  14.235  715 
pesos  en  obligations  4  0/0  d'amortissement,  l'intérêt  devant 
courir  a  partir  du  1"  janvier  1900  et  l'amortissement  devant 
fonctionner,  des  le  1"  janvier  1005. 

Art.  2.  —  Avec  ces  titres  la  province  devra  liquider,  étein- 
dre  toutes  dettes  provinciales,  municipales,  de  chemins  de  fer 
etc  existant  au  31  décembre  1899,  avec  tous  les  arriérés 
soit  un  total  de  23.044.132  pesos.  airieres, 

Art.  3.  —  La  nation  prend  à  sa  charge  l'émission  des  billete 
de  la  Banque  provinciale  d'Entre-Rios,  s'élevant  à  0.<i80.393 

—.D'autre  part,  la  province  cède  à  la  nation  ses 
rteno"^  intérieures  4  1/2  0/0  représentant  une  somme  de 
6.080.400  pesos,  avec  les  intérêts  du  1"  septembre  1805  au  31 
décembre  1890  soit  1.361.178  pesos-or,  faisant  avec  le  prin- 
cipal un  total  de  8.341.578  pesos-or.  Cette  somme  étant  infé- 
rieure à  celle  que  donne  la  nation,  celle-ci  contribuera  au 
service  des  obligations  à  émettre  aux  bondholders  jusqu'à 
concurrence  du  montant  nécessaire  à  celui  des  titres  4  1/2  0/0 
abandonnes  par  la  province.  Cette  dernière  s'engage  à  foumiï 
le  reste  et  donne  comme  garantie  de  l'exécution  le  produit  de 
ses  contributions  directes. 

Au  31  décembre  1898,  la  Dette  de  l'Entre-Rios  s'établissait 
comme  suit  (en  livres  sterling)  ; 

Intérêts 
Principal     arriérés  Total 

(En  livres  sterling) 

Emprunt  6  0/0  1886   731.800  241  494  973  294 

Emprunt  6  0/0  1888   1.131.400  373.362  1  504  762 

Emprunt  6  0/0  Ville  de  Pa- 

rana  1889   197.400  64.155  261  555 

Emprunt  5  0/0  Parana-Wa-  ^di.^oo 

terwoks  1889   208.800  57  420  ''66  "20 

6  0/0  Funding  loan  1891..  420.000  126  000  546'000 
6  0/0  Funding  loan  Ville 

de  Parana  1891   61.640  18  492  80  132 

Emprunt  sterling  5  0/0  1891  344.700  84"739  429'439 

Emprunt extér--  5  0/0  1891.  391.700  97.925  489 .'625 

Totaux   3.487.440   1.063.587  4.551.027 


O04 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


URUGUAY 

Recettes  douanières  de  l'Uruguay.  —  Les  recettes  doua- 
nières de  l'Uruguay  ont  donné,  pour  le  mois  de  décembre 
1898,  les  résultais  suivants  : 

Droits  d'importation  $  594.220  69 

Droits  d'exportation   148.366  85 

Départements  :  estimation   SO.OnQ  » 

Total  $  817.587  54 

Voici  le  tableau  donnant  les  recettes  mensuelles  de  la 
douane  depuis  1895  : 

1895  1896  1897  1898 


Jans'ier  

883.764 

Février  

899.317 

1.C34.529 

Avril  ... 

1.114.696 

Mai  

906.446 

6b3.944 

881.488 

8(16.494 

Septembre. . 

860.577 

Octobre  

876.148 

Novembre . . 

776.148 

Décembre . . 

920.604 

(En 
1.067.848 
962.534 
1.102.300 
1.035  696 
701.373 
665.808 
805.249 
8:^6.689 
87H.589 
8-23. 7-25 
665.115 
731.903 


pesos) 

759.228 
786.734 
7<!9.150 
695.314 
695.891 
620.080 
643  048 
b27M2 
760.944 
845.168 
678.613 
798. 8S2 


826.282 
841.5H0 
1.220.555 
1.0i8.872 
757.193 
6.4.957 
1.018.007 
6n8.337 
755.093 
658.046 
613.771 
817. 5H7 


Total...    10.624.155   10.266.829     8.540.934  9.850.290 
Les  totaux  des  six  années  précédentes  avaient  été  les  sui- 
vants : 


1889. 
1890. 
1891. 


10.786.602      1892   8. 568. 300 

9.8'.8.735      1893   8.9^7.780 

8.648.509      1894   10.253.763 


ASIE 


CHINE 

L'Emprunt  chinois  de  chemins  de  fer.  —  Voici  des 
renseignements  sur  l'emprunt  chinois  de  chemins  de  fer  qui 
vient  d'être  émis  à  Londres  et  dont  notre  correspondant  anglais 
a  donné,  la  semaine  dernière,  les  conditions  principales  : 

L'Administration  des  chemins  de  fer  impénaux  chmois 
s'engage  à  verser  mensuellement  à  la  Hong-Kong  and  Shan- 
çaï'Banking  Corporation  les  sommes  nécessaires  au  service 
de  l'emprunt.  Le  principal  et  les  intérêts  de  cet  emprunt  sont 
garantis  par  le  Gouvernement  impérial  de  la  Chine.  Cet  em- 
prunt est  exempt  de  tout  impôt  présent  et  à  venir.  Outre  la 
garantie  du  Gouvernement,  le  service  de  l'emprunt  est  garanti 
par  une  première  hypothèque  sur  la  voie  fixe,  le  matériel 
roulant,  sur  l'entière  propriété  et  sur  les  recettes  des  lignes 
existantes  entre  Pékin  et  Shanhaikuan.  Il  est  encore  garanti 
par  une  première  hypothèque  sur  les  recettes  de  la  ligne  do 
Shanhaikuan  à  Sin  Minting,  ligne  en  partie  construite  et  en 
voie  d'achèvement.  Cette  ligne  comprend  également  un  em- 
branchement partant  d'un  point  situé  près  do  Ghih  San  Chau 
et  allant  au  port  de  Newchwang,  ainsi  qu'un  embranchement 
réunissant  Nu-erh-ho  aux  charbonnages  de  Nanplao. 

La  ligne  entre  Pékin  et  Shannaikuan  hypothéquée  comme 
garantie  de  cet  emprunt  et  qui  est  maintenant  en  entière  ex- 
ploitation comprend  :  Milles 

Ligne  à  voie  double  de  Pékin  à  Tientsin   83  3/4 

—        simple  de  Tientsin  à  Tang-Ku   27 

_  _    de  Tang-Ku  à  Shouhaikuan.. .     146  3/4 

Total  sans  les  embranchements   257  1/2 

Les  lignes  construites  ou  en  construction,  dont  les  recettes 
servent  de  garantie  à  l'emprunt  sont  : 

Milles 


40 

258 


29S 


Ligne  en  exploitation  de  Shaikuan  à  Ghunghouse.. 

Ligne  en  construction  de  Sin-Minting  au  port  de 
Newchwang,  dont  90  milles  jusque  Kin-Chou, 

sont  en  exploitation  

Total  

Lorsque  le  tronçon  sera  terminé,  un  réseau  de  chemin  de 
fer  de  555  1/2  milles  reliera  directement  Pékin  à  Sin-Minting 
et  Newchwang.  i 

M.  Kinder,  ingénieur  en  chef,  qui  a  préside  à  la  construc- 
tion de  ces  cliemins  de  fer  servant  à  'a  garantie  de  l'emprunt, 
les  évalue  à  13.800.000  taëls,  soit  1.840.000  liv.  st.  A  ceci,  il  y 
a  lieu  d'ajouter  le  prix  de  40  milles  construits  entre  Shanhai- 


kuan et  Ghunghouse  et  évalués  par  M.  Kinder  à  2.200.000  taëls, 
soit  2V)3.:-i33  hv.  st. 

L'emprunt  actuel  servira  à  liquider  certaines  dettes  ne  dé- 
passant pas  3.O00.O00  de  taëls,  soit  400,000  liv.  st.,  et  pour  le 
surplus,  à  l'achèvement  de  la  ligne  de  Ghunghouse  à  Sin- 
Minting  et  au  port  de  Newchwang,  ainsi  qu'à  l'améliorati'^n 
des  voies  existantes  et  à  l'augmentation  du  matériel  roulant, 
suivant  les  conseils  donnés  par  l'ingénieur  en  chef.  Ceci  por- 
tera la  valeur  du  système  complet  à  plus  de  4  millions  de 
livres  sterling,  dans  lesquelles  aucune  évaluation  n'a  été  faite 
pour  les  grands  terrains  appartenant  en  certains  endroits  au 
chemin  de  fer.  Si  l'emprunt  est  insuffisant  pour  achever  le 
travail,  l'Administrations  des  chemins  de  fer  impériaux  est 
tenue  à  se  procurer  les  fonds  nécessaires. 

Recettes  douanières  en  1898.  —  On  télégraphie  de 
Shanghaï  au  Tnnes,  que  pendant  l'année  1898,  les  droits  de 
douanes  ont  rapporté  22  1 /2  millions  de  taêls,  soit  250.000 
taëls  de  plus  qu'en  1«97.  Après  déduction  des  frais  de  percep- 
tion, il  reste  disponible  une  somme  de  19  millions  de  taëls 
environ  pour  le  service  des  emprunts  extérieurs  chinois,  de 
sorte  qu'une  baisse  relativement  légère  du  prix  de  .l'argent 
causerait  l'insuftisance  du  produit  des  droits  douaniers  pour 
le  service  des  emprunts.  A  Shanghaï,  les  importations  et  les 
exportations  ont  été  sensiblement  plus  restreintes  que  pen- 
dant l'année  écoulée. 


JAPON 

Le  Budget  de  1899.  —  Nous  avons  déjà  donné  les  chiffres 
du  budget  de  1«99  tel  qu'il  a  été  soumis  à  la  Diète.  Voici  les 
réductions  demandées  par  la  Commission  budgétaire  : 

Yen 

  20.420 

  112.699 

.    ...  99.653 

  70:^.049 

  375.775 

......  40.034 

  128.324 

..  ..  5.178 

;   63.492 


Affaires  étrangères  

Intérieur  

Finances  

Guerre   

Marine  •  • . 

Justice  

Instruction  publique  

Agriculture.  

Communications  

Voici  comment  se  résume  la  situation  : 


Yen 


Dépenses  demandées  par  le  Gouvernement   218.050.741 

Recettes  prévues   188 .  /38 . 437 

Les  dépenses  ont  été  réduites  de  1.630.000  yen  et  les  re- 
cettes augmentées  par  le  relèvement  de  l'impôt  foncier.  Le 
déficit  évalué  est  de  5.949.246  yen. 


Les  Exportations  de  Thé.  —  Les  exportations  de  the 
faites  de  Yokohama,  pendant  la  campagne  de  1898,  se  sont 
élevées  à  21.008.000  calties.  Ce  chiffre  représente  une  diminu- 
tion de  5  0.900  catties  par  rapport  à  la  campagne  précédente, 
mais  comme  la  quantité  venant  des  districts  producteurs  a 
diminué  de  542.7u0  catties,  le  stock  non  vendu  reste  le  même. 
Le  prix,  cependant,  est  plus  élevé  que  précédemment  :  la 
moyenne  est  de  27  78  yen  par  100  catties,  soit  6.80  yen  de 
plus  qu'en  1896  et  1.12  yen  de  plus  qu'en  1897. 

Bien  que  la  quantité  vendue  ait  diminué  de  550.900  catties, 
les  prix  réalisés  ont  donc  augmenté  de  22.300  yen.  Voici  le 
résumé  des  résultats  obtenus. 


Quantité  vendue  catties  21.558.000 

—      reçue  de  l'intérieur   21.788.800 

Valeur  du  montant  vendu  yen  5. 811. 470 

Prix  moyeu  par  100  catties   23.66 


21.008.000 
21.246.100 
5.833.800 
27.78 


Les  Augmentations  d'Impôts.  —  Le  Gouvernement  a 
soumis  à  la  Diète  les  projets  de  loi  relatifs  à  l'augmentation 
des  impôts.  Ils  comprennent  un  amendement  à  la  ki  des 
Douanes  et  au  tarif  d'importation  qui  y  est  annexé.  On  pro- 
pose de  porter  le  droit  sur  l'alcool  à  250  pour  cent  ad  valo- 
rem ■  celui  sur  les  cigarettes  et  les  tabacs  à  100  pour  cent  ;  le 
saké '{vin  de  riz)  chinois  à  100  pour  cent;  les  saké  chinois  fer- 
mentés  et  ressemblant  au  saké  japonais  à  80  pour  cent  ;  les 
autres  sakés  distillés  à  100  pour  cent, 

On  propose  également  d'amender  la  loi  sur  le  monopole  du 
tabac  en  feuille  :  le  Gouvernement  achèterait  les  feuilles  im- 
portées ou  les  importerait  lui-même  pour  les  revendre. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Piris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croiss   t.  —  Simarti 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr. 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


Circula- 
tion 


1898  -ki  févr. 
1999   0  févr. 

1899  16  févr 
1899  24  févr. 


FRANCE. 

1.932.6 
1.823.6 
1.824  8 
1.82G.3 


o  c3  — 
0.0  o 


1898  15  févr. 

1899  31janv. 
1899  7  févr. 
1899  15  févr. 


ALLEMAGNE. 


820.5 
727.9 
737.7 
757.5 


ALLEMAGNE 


72.5 
70.4 
70.1 
75.5 


1898  31janv. 
1898  30  nov 

1898  31  déc 

1899  31janv. 

ANGLETERRE 

1898  24  févr.l     850  9 

1899  9  févr. 
1899  16  févr. 
1899  23  févr. 


1897  2ô  déc 

1898  29  oct.. 
1898  20  nov. 
1898  24  déc. 


835.0 
850.0 
851.5 
ANGLETERRE. 


137.5 
187.5 
152.5 
147.5 


1897  25  di'c. 

1898  29  ort.. 
1898  26  nov. 
1808  24  déc. 


ANGLETERRE 

67.5 
70.0 
72.5 
67.5 


—  Banque  de  France 

.212.8  3.145.4  3  711  1 
,198.9  3.022.5  3  840'.0 
,199.2  8  024.0  3  821  8 
201.2  3.027.5  s'jds's 
—  Banque  Impériale 
368.7  1.189  2  1  266  1 
'iil.O  1.054.9  l.'390'2 
331.4  1.0h9.1  l.339'o 
340.4  1.U9/.9  1.293.9 
'  —  Banques  locales 
34.5     107.0  224.0 
31.7     102.1  229.4 
31.5     101.6      242  2 
36.0     111.5  2'20!7 

—  Banque  d'Angleterre 
»       850.9      658  8 

835.0  662  1 
»  850.0  657  2 
»        851.5  655.6 

—  Bsnques  d'Ecosse 
n.5     155  0  200.0 
17.5     155  0      195  0 
15,0     167.5  207:5 
17.5     165.0  200.0 

■  —  Banques  d'Irlande 
10.0  77.5  170  0 
10.0  80.0  170'0 
10.0  82  5  170:o 
10.0      77.5      160  0 


84 

79 
79 
80 

94 
75 
79 
84 

47 
44 
42 
50 

129 
126 
129 
130 

78 
79 
80 
83 

45 
47 
50 
48 


3  CJ  S 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 

ort de 
aisse 
ircul. 

3a>S 

Or 

Argent 

Total 

tion 

0,0  0 

cS-O  0 

1898 
1899 
18S9 
1899 


I 

AUTRICHE.  —  Banque  d'AulrIche-HongrIe 


15  frivr. 
Sljanv. 
7  févr. 
15  févr. 


1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1098 
1899 


1897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
t899 


17  févr. 

2  févr. 

9  févr. 
16  févr. 

7janv. 
15  déc. 
22  di^c.. 

7janv. 

31  janv 

30  nov. 

31  déc. 
31  janv. 

19  févr. 
4  févr. 
Il  févr. 
18  févr. 


-897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 


21  déc. 
31  cet.. 

30  nov. 

31  déc. 


19  févr. 
4  févr. 
11  févr. 
18  févr. 


31 janv. 
lOjaav. 
20  janv. 
Sljanv. 


1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1898 
1899 
1899 


lOjanv. 
20  déc. 
31  déc. 
lOjanv. 

lOjanv. 
20  déc. 
31  déc. 
lOjanv. 

-0  nov. 

30  sept. 

31  oct. . 
30  nov. 

12janv. 
2h  déc. 
4  janv. 
lljanv. 


't.4.1  261.5  1.0;'5.6  1.2«7.1 

7o2.0  261  5  1.013.5  1.415  2 

/0I.6  261.2  1.012.8  1.4007 

701.6  261.9  1.013.5  1.358.3 

BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 

92.7  1.5.1     107.8  478.6 

9o8  2o.j     121.3  526  5 

94.0       25.0     119.0  515.8 
BULGARIE.  -  Banque  Nationale 

4.9  4.5  9.4  1  9 
4.4        4.0       8.4  3'3 

fi        8.5  3.3 
5.2         4.7        9.9  3.1 

—  Banque  Nationale 

•  80.5  114.7 
»         94.6      126  3 

•  101  9      131  7 

•  92.1  119.9 

-  Banque  d'Espagne 
867.8     505.7     1246  4 

218.3  494.8  1472*9 
222  8     499.8    147;)' 5 

230.1  509.0  1470."4 
—  Banque  Nationale 

»         1.9  134.4 
1  6  122.8 
»         2.0  123.4 
»         2.5  126.4 
HOLLANDE.  —  Banque  des  Pays-Bas 

173.4  240.0  424  0 
171.3  280.1  463;o 
171.3     280.1      462  8 

172.2  281.0  457.6 
I^TALIE.  —  Banque  d'Italie 

57.6  358.0  789  4 
63.9  867.0  842.2 
64.0  367.4  882  7 
64.2     367.9  838.8 

—  Banque  de  Naples 
10.5      72  1  238.9 
10.5      74.0      2.36  7 
10.5      74.0      230  8 
10.5      74.0  229.2 

—  Banque  de  Sicile 
1.5      36.7  57.2 
1.5      36.7       58  3 
1.5      .S6.7  61.0 
1.5      36.7  59.6 

—  Banque  de  Norvège 
40.6  80.6 

»        46.8       91  4 
■        49.1  93.2 
»       44.7  88.3 
Banque  de  Portugal 

46.7  73.6  365  8 
49.5  76:6  387  8 
49.5  76.6  391  4 
48.4      7o  5      390  1 


DANEMARK. 

80.5 
94.6 
loi  9 
92.1 

ESPAGNE.  - 

337.9 
276.5 
277.0 
278.9 

GRÈCE. 

1.9 
1.6 

2.0 
2.5 

ID 

66.6 
108.8 
108.8 
108.8 


300.4 
303.1 
303.4 
303.7 

ITALIE. 

61.6 

63.5 
63.5 
63.5 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE. 

40.6 
46.8 
49.1 
44.7 

PORTUGAL. 

26.9 
27.1 
27.1 
27.1 


80 
71 
72 
75 

23 
24 
23 
23 

495 
254 
257 
320 


4 

5 
5 
5 

3 


70 

5 

75 

4 

78 

4 

77 

4 

41 

5 

33 

5 

33 

5 

34 

5 

1 

6^ 

2 

a 

6)1 

2 

6X 

57 

3 

61 

3 

61 

3 

61 

2^ 

45 

5 

39 

5 

44 

5 

43 

5 

32 

5 

31 

5 

32 

5 

31 

5 

63 

5 

63 

5 

60 

5' 

60 

5 

51 

51 

53 

51 

20 

20 

19 

5% 

19 

226 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

Rapport  di' 
l'encaisse 
à  la  circul. 

Taux  1 
de 

l'escompte  1 

Or 

Argent 

Total 

1898  ûljaiiv. 

1899  IGjanv. 
t869  •2i)anv. 
1899  âOjanv. 

1898  l"févr. 

1899  IGiaiiv 
1899  -iSian^. 
1899.  l^'f'Wr. 

1898  Sljanv. 
19''H  17  ilt^c. 

1899  Ujaiiv. 
1899  31jaQv. 

1898  Sljanv. 
1898  22  liée. 
1898  31  di'C. 
I8a9  Sljanv. 

1897  3]  déc. 

1898  81  oct.. 
189  8  30  nov. 
1898  31  dée. 

1897  31  déc. 
Î898  31  oct.. 
i80  8  30  nov. 

1898  31  déc. 

1398  19  fév.. 

1899  4  fév.. 
t899  11  fèv.. 
48S9  fév.. 


ROUMANIE 

59  4 
59.2 
59.0 
RUSSIE.  - 
3.069.6 
2  635.7 
2. 591).  5 
2.61U.6 
RUSSIE.  — 
22.4 
21.0 
21.2 
21.3 
SËRBIE. 
4.9 
5.1 
4.7 
6.1 
SUEDE. 
41.3 
44.2 
44.1 
43.7 
SUEDE. 
11.5 
11.8 
11.7 
12.6 
SUISSE.  - 
93.7 
97.1 
97.2 
97.2 


—  Banque  Nationale 

3  0      .59  7      137.8  43 

2'5      61.9       157.0  39 

2  6      01.8      155.3  39 

2.6      61.6      154.0  40 

-  Banque  Impériale 

109  9  3.179.5  2.335.2  136 

117  4  2  7.13.1   1.731.7  159 

116.2  2  715  7  1.732.3  1:  7 

118.7  2.7-<!9.3  1.706.4  160 
Banque  de  Finlande 

2.5  «4.9  71.2  35 
2  4      23.4      79.6  30 

2.6  23.8  76.5  31 
2.6      23  9      74.5  32 

—  Banque  Nationale 

8.6      13.5       22.5  60 

9  2      14  8       33.2  43 

9.2      13.9       33.1  42 

9.2      15.3       33.0  46 

—  Banque  Royale 

2  8      44.1       96.3  46 

3  6      47.8       916  52 

4  2  48.3  92  0  52 
4.6      48.3       99.2  48 

—  Banques  Privées 

16  8      28  3      101.1  28 

12  9      24.7      113.2  21 

13  e  25.3  110.7  23 
18.3      30.9      111.0  27 

-  Banques  d'Emission 

10  7     104.4      204.6  51 

9.4     106.5      212.0  50 

9  6     106.8      20'.r  8  51 

10.0     107.2      206.6  52 


5 

6 
5 
5 

'à 

5% 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur: 


6 
6 

5 
5 

5K2 
b% 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs 


•j898  24  fév.. 
âSeO  9  fév.. 
1899  16  fév.. 
189  9  24  fév,. 


8  894,9 
8  .3.52.4 
8  339,2 
8  378,6 


2  63o,4 
a  553.8 
2  .562.5 
2  594,6 


11  5313 

10  906,2 

10  901,7 

10  973,2 


14  417,7 
14  615,4 
14  551,9 
14  364,2 


80 
75 
75 

76 


TOTAUX  au  31  décembre 

1893  31  déc.    6  116,5    2  493,1     8  609,6 

1894  31  déc     6  952,0    2  603,7     9  555,7 

1895  31  déc     7  863.4    2  506.3   10  369,7 

1896  31  déc     7  8.59,9     2  .512.7    10  372,6 

1897  31  déc.    8  745,6     2  556,4  11  302,0 
(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banqnes,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
B'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


15  264,1 

56% 

15  539,5 

62 

16  072,6 

68 

14  536,6 

71 

15  253,6 

74 

COURS  ET  BEVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Chanp;es  sur  Paris,  de  : 


Amsterdaiin  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Mattrîd  

.Rome  j  

lâa*^t-Péte^st)ourg 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  mois) . . . 


19janv 

2Gjanv 

i  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

4S  0'2 

48  . 

48 

05 

48  01 

48  02 

48 

02 

100  Vo 

100  13 

100 

15 

100  17 

100  16 

100 

16 

151  5u 

152  1'-' 

154 

154  oO 

156 

155 

75 

30  15 

30  o5 

29 

30  10 

29  25 

28 

81 

81  10 

81 

10 

81  05 

80  95 

81 

100  Ifi 

100  11 

100 

|5 

100  15 

100  15 

100 

15 

100  85 

100  85 

100 

ijO 

100  85 

100  70 

100 

85 

22  Tl 

22  71 

22 

68 

22  76 

22  82 

22 

85 

80  98 

81  11 

81 

16 

81  0. 

80  96 

80 
108 

07 

108  .. 

lOT  67 

101 

81 

107  68 

107  67 

57 

100  8i- 

100  i9 

100 

57 

100  59 

100  57 

100 

182  .. 

18i  , 

783 

78--  79 

798  . 

796 

42 

25  43 

25  41 

25 

38 

25  41 

25  40 

25 

30 

3''  30 

28 

62 

29  30 

28  65 

28 

25 

t08  .. 

101  6r. 

107 

72 

107  65 

107  60 

107 

97 

31  2-2 

31  SO 

37 

30 

37  25 

37  20 

37 

22 

47  8T 

il  £0 

47 

87 

47  87 

47  85 

47 

85 

il  80 

47  85 

47 

82 

47  82 

47  80 

47 

80 

Valeurs  à  tiois  mes 

Amsterdam,  papier  court 
Allemagne . .  — 
Vienne-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeurs  à  vue  moins 

Londres   —  3  % 

—    ch.  conrt       3  % 

Belgique  —      —       3  !4  % 

Italie   —  5  % 

Suisse   —  5 

New-York   4  % 

matières  n'or  el  d'argent  au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.)..  3437 
Argent   id.    (le  kil.)..   218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916i") 
_         _  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suède   


Plus 


26  janv 


205  75 
122  . 

206  87 


383  25 
380 
263  50 


25  i6% 

25  19 
0  16p 
7  12p 
0  8Ip 
517  .. 

3437  . 
100  1 
80  50 
25 
20 
40 

27  50 


205  87 
121  87 

206  87 


386 
378 
263  50 


25  15 
25  17 
0  19p. 

7  37p 
0  6?p 
516  50 

3437 
100  14 
80  50 
25 
20  60 
40  . 
27  50 


9  fév. 


206  '.2 
122  06 
206  S7 


16  fév. 


24  fév. 


205  87 
122  l2 
207  , 


384  75 
37b  . . 
263  50 


25  18 
25  20 . 
0  :6p 
7  2  p. 

0  e2p. 

517  . 

3437  .. 
99  70 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


388  75 
370 
263  10 


25  16 

25  18 
I'  16p 
7  .  p 
0  62p 
516  50 

3438  71 
100  25 
80  5i 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


205  87 
122  12 
207  .. 

390  .  '. 

370  ,. 
263  50 


25  19  . 
25  21.. 

0  16p. 

7  50p. 

0  62p. 

516  50 

3438  71 
100  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
O  '.-ece  I drachme  pap.). 

"i^ollande  (fl.  or)  

fialie  (lira  pap.)  

}  'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisso  (franc  or). . .  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or;.. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (3'en  argent)... 
Ghine(SbaDihaî)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


26janv 

2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

1  234 

1  232 

1  230 

1  232 

1  233 

1  233 

25  22 

25  145 

25  155 

25  175 

25  155 

25  155 

2  10 

2  08 

2  08 

2  08 

2  09 

2  09 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  76 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

1  » 

0  65 

0  65 

0  64 

0  6i 

0  64 

2  083 

2  07 

2  07 

2  08 

2  07 

2  07 

1  » 

0  92 

0  92 

0  92 

0  93 

0  92 

5  60 

3  83 

3  81 

3  78 

3  73 

3  73 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

U  99 

0  9» 

0  99 

0  99 

5  18 

5  17 

5  17 

5  17 

5  16 

5  16 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  39 

2  30 

2  24 

2  26 

2  30 

1  89 

1  21 

1  35 

1  3i 

1  35 

1  39 

2  84 

0  77 

0  77 

0  77 

0  76 

0  76 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  69 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

7  47 

3  56 

3   56:    3  54 

3  51 

3  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES 
100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  09 

En  Angleterre   100  03 

En  A  utriche-Hongrie ...  1 00  45 

Eq  Belgique   100  16 

En  Espagne   128  26 

En  Grèce   255  . . 

En  Hollande   tCO  18 

En  Italie   108  10 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  32 

Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   221  18 

En  RépuOl.  Argentine..  216  90 

Au  Chili   135  95 

Au  Brésil   373  68 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   214  04 


du  vendredi  24  février  1899 
100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiWels  Allemands   99  91 

—  Anglais   99  97 

—  Austro-Hongrois .  99  55 

—  Belges   99  Si 

—  Espagnols   77  97 

—  Grecs   64  51 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   92  50 

—  Portugais   66  73 


Russes. 
Suisses . 


99  80 
99  68 


99  72 


Pièces  des  Etats-Unis. 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent,  46  10 

—  du  Chili   73  54 

—  du  Brésil   26  76 

Pièces  Ae.s'  Indes   100  59 

—  du  Janon   103  85 

—  de  la  Chine   46  85 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  24  février  1899. 
Dans  le  papier  se  négociant  à  trois  mois,  nous 
n'avons,  cette  semaine,  d'autre  mouvement  à  signaler 
que  la  hausse  de  la  devise  espagnole  qui,  de  388  7.j, 
passe  à  390  fr.  L'abaissement  du  taux  de  l'escompte  à 
la  Banque  d'Allemagne,  fort  modéré  du  reste,  n'a  pro- 
duit aucun  eiïet  sur  la  tenue  de  la  devise  allemande  ;  le 
papier  autrichien  est  d'une  fraction  au-dessus  du  gold 
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point  (l'entrée,  mais  il  paraît  i^tre  dans  un  état  (l'équi- 
libre inst-tble,  car,  dans  la  huitaine  écoulée,  il  a  été 
coté  un  jour  au-dessous  de  cette  limite. 

La  fermeté  de  l'Extérieure  à  Paris  a  pour  conséquence 
celle  de  la  devise  espagnole;  on  a  contiance  dans  la 
sagesse  du  Gouvernement  et  il  est  certain  que,  dans  la 
liquidation  qui  se  prépare,  il  tiendra  à  établir  sur  des 
bases  solides  le  crédit  de  l'Espagne  et  pour  cela  il  res- 
pectera les  engagements  pris  avec  les  étrangers.  La 
guerre  avec  les  Etats-Unis  et  la  perte  des  colonies  a 
certainement  été  douloureuse  pour  nos  voisins,  mais 
c'est  un  mal  qui  n'est  pas  sans  compensation.  N'ayant 
plus  à  Jeter  les  hommes  et  les  dizaines  de  millions  dans 
le  gouji're  béant  de  Cuba  et  des  Philippines,  ils  peuvent 
se  consacrer  à  la  mise  en  valeur  des  immenses  res- 
sources de  leur  territoire  et  si,  comme  tout  permet  de 
l'espérer,  le  Gouvernement  montre  de  l'équité  envers 
ses  créanciers,  les  appuis  extérieurs  ne  manqueront 
pas  à  l'Espagne  pour  sa  reconstitution  économique  et 
linancière. 

Le  papier  sur  Londres  se  tend  de  nouveau.  Il  est  fort 
possible,  sans  qu'on  puisse  l'affirmer,  que  la  hausse  du 
chèque  provienne  de  l'ampleur  qu'ont  prises  les  tran- 
sactions sur  les  valeurs  des  mines  d'or  et  des  mmes  de 
cuivre.  Il  est  possible  aussi  que  des  capitaux  français 
soient  emploj'és  en  reports  à  Londres  pour  des  sommes 
importantes. 

La  perte  du  papier  belge  et  du  papier  suisse  est  restée 
inva-iable,  mais  celle  du  papier  italien  s'est  accentuée. 
Il  est  présura  .ble  que  la  mise  en  vigueur  du  nouveau 
moclus  Vivendi  entre  la  France  et  l'Italie  aura  pour 
effet  de  détendre  le  change,  mais  il  serait  bien  utile 
que  la  circulation  fiduciaire  fût  améliorét^  par  le  r  trait 
des  ])illets  d'Etat.  La  Banque  de  Naples  au-si  n'est  pas 
sans  causer  quelques  préoccupations.  Il  serait  exagéré 
de  <lire  que  toute  la  hausse  du  change  en  Italie  est  due 
à  la  faiblesse  des  garanties  de  la  circulation  fiduciaire, 
mais  elle  y  contribue  dans  une  certaine  proportion. 
Nos  comptes  paraissent  réglés  avec  les  Etats-Unis  ;  le 
papier  amé'icain  est  au-dessous  du  pair  et  s'y  tient. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois  25  janv.     J«r  i'é\. 


Hong-Kong. .. 
Shannhaï  . . . . 
Yokohama . . . 


Valeurs  à Tue  : 

Singapoure  

Bomliay   

Calcutta  

Rio-.laneiro.  . . . 
yalptiraiso  . .  .. 
Bûeuos  -  Avres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres 
Argent  en  barres 


1/U  11/16 
2/9  ./ 
2/0  15/16 


2/0 
1/4 
1/4 

li 

109 
77/9 
27 


•/ 

1/16 
1/16 

3/ 

y/ 16 


3/4 
1/2 


1/11 

2/9 
2/0 


2/0 
1/4 
1/4 
1 
12 

117 

77/9 
27 


5/8 
•/• 

7/8 


./■ 

3/32 
3/>2 
.^>/lo 
7/8 


8  fév. 


1/11 

2/8 
2/0 


5/8 
3/4 
7/8 


3/4 
1/2 


1/11 

1/4 
1/4 
7 

12 

12-2 
77/9 
27 


7/ 

l/!6 
3/3-.' 
li/32 
3/4 

60 
1/2 

3/8 


15  fév. 


l/ll  5/8 
2/8  1/2 
2/0  7/8 


1/U  7/8 


1/4 
1/4 
7 
12 

120 

77,9 
27 


1/32 
1/32 
5/16 
7/8 

70 

3/8 

7/16 


23  fév. 


1/11  5/8 
2/8  1/4 
2/0  7/8 


1/11  7/8 
1/4  1/16 


1/4 
7 
13 

116 

77/9 
27 


1/32 
5/16 
1/4 

90 

1/2 

7/16 


Les  changes  de  l'Extrême-Orient  et  de  Singapour 
n'ont  pas  changé;  l'argent  en  barres  étant  resté  a  ses 
coui-s  de  la  semaine  dernière,  la  roupie  est  ferme,  la 
devise  sur  la  Bombay  est  en  hausse  de  1/32. 

Les  soumissions  ont  été  reçues  mercredi  à  la  Banque 
d' Angleterre  pour  70  lacs  en  traites  du  Gouvernement 
et  câbles  transferts  sur  l'Inde.  Les  demandes  se  sont 
élevées  à  543  lacs  47  pour  les  traites  et  à  378  lacs  pour 
les  transferts.  Les  soumissions  suivantes  ont  été 
acceptées  :en  traites,  7  lacs  80  sur  Calcutta,  17  lacs  24 
sur  Bombay  et  6  lacs  41  sur  Madras;  en  transferts,  il  a 
été  adjugé  li  lacs  90  sur  Calcutta,  11  lacs  37  sur  Bom- 
bay et  11  lacs  28  sur  Madras.  Les  souscripteurs 
à  1  s.  4  d.  3/34  pour  les  traites  et  1  s.  4  d.  1/16  pour 
les  transferts  recevront  55  0/0  de  leurs  demandes  ;  les 
souscripteurs  à  un  prix  supérieur  seront  intégralement 
servis. 

La  semaine  prochaine,  il  sera  mis  en  vente  70  lacs. 

Le  fiiontant  des  remises  sur  ITnde  vendues  du 
1er  avril  au  21  février  1899  est  de  24.1.).59.3I7  roupies 
qui  ont  produit  10.075.309  liv.  st.  Pas  de  changement 
sur  le  Rio. 

Le  Valparaiso  hausse  de  3/8  pour  les  causes  que  nous 


avons  déjà  signalées.  La  prime  sur  l'or  a  un  peu  baissé 
a  Buenos-Ayres. 

A  Paris,  la  prime  de  l'or  est  de'  1/2  0/00;  à  Londres 
on  cote  77  9  1/2,  la  Russie  offre  1  0/00  pour  les  lingots. 

L'argent  est  ferme  à  ses  com-s  précédents. 

La  Banque  d'Allemagne  a  ramené,  le  21  courant,  le 
taux  de  sou  escompte  do  5  0/0  à  4  0/0  ;  son  dernier  bi- 
lan est  fort  satisfaisant. 

Toutefois,  et  ce.ù  est  une  observation  générale,  les 
Biinques  no  sauraient  aller  bien  loin  dans  la  voie  des 
réductions  d'escompte,  car  les  portefeuilles  des  effets 
de  commerce  et  des  avances  se  tiennent  à  un  niveau 
élevé  qui  indique  de  réels  besoins  de  capitaux  et  il  se- 
rait contraire  aux  devoirs  des  Banques  d'émission  de 
ne  pas  tenir  l'argent  au  prix  qu'il  vaut  réellement. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire.  ■■ 

Cette  semaine,  la  circulation  a  prélevé  1.065.000  fr. 
sur  rencaisse  de  la  Banque  de  France,  à  Paris,  et  a 
rendu  2.001.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu 
AOD.OOO  fr.  de  Smyrne,  300.000  fr.  de  Constantinople, 
115.000  fr.  de  Belgique  et  20.000  fr.  de  Suisse.  Il  a  été 
expédié  2o0.000  fr.  à  Bombay  en  pièces  de  5  fr.  Le 
mouvement  se  solde  par  un  boni  de  1.521.000  fr. 

L'argent  a  augmenté  de  1.979.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.514.000  fr.  à  Paris  et  1  mil- 
lion 570.000  f  r.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  385.000 
francs  de  Suisse. 

Il  a  été  expédié  350.000  fr.  à  Madagascar,  1.490  000 
francs  en  Suisse,  600.000  fr.  en  Algérie  et  50.000  fr.  au 
Sénégal. 

Les  billets  ont  diminué  de  23  millions.  Ces  mouve- 
ments proviennent  surtout  d'une  augmentation  des 
comptes  courants. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de 
28.800.000fr.;  la  circulation  a  baissé  de  45.100  000  fr  ■ 
la  réserve  des  billets  est  de  220  millions  de  francs,  ce 
qui  a  permis  à  la  Direction  d'abaisser  le  taux  de  l'es- 
compte. La  discussion  du  renouvellement  du  privilège 
se  poursuit  dans  les  conditions  prévues  ;  l'opposition 
des  agrariens  est  assez  vive,  mais  ils  combattent  pour 
l'honneur,  car  le  Parlement  ne  paraît  nullement  dis- 
posé à  les  suivre. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont 
été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres. . .  .£   48.000   Amérique  du  Sud. .  .£  220  000 
Excédent  des  sorties  .  182.000   Santos   lo!oOO 

Total  égal ....  *  230 . 000      Total  des  sorties . .  t  3.30.000 

La  circulation  a  rendu  6.050.000  fr.,  de  sorte  que  la 
sortie  de  4.550.000  fr.  pour  l'étranger  réduit  l'auomen- 
tation  de  la  semaine  à  1.500.000  fr. 

La  Banque  d' Autriche- Hongrie  n'a  pas  eu  de  chan- 
gements dans  son  encaisse;  sa  circulation  a  baissé  de 
42.4u0.000  fr. 

h-A  Banque  de  Belgique  a  un  peu  augmenté  son  en- 
caisse. Le  changement  dans  la  composition  de  la  ré- 
serve métallique  vient  de  ce  que  le  rapport  de  l'or  à 
l'encviisse  totale,  qui  était  de  86  0/0  en  1898,  est  tombé 
à  79  0/0  le  31  décembre  dernier.  C'est  ce  coefficient  que 
nous  appliquerons  jusqu'à  nouvel  ordre. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  1.900.000  fr.  d'or  et 
7.300.000  pesetas  d'argent,  sa  circulation  a  baissé  de 
9.400.000  pesetas. 

La  Banque  de  Portugal  Yieni  ([ev&])ïenàrQ  la  publi- 
ca  ion  de  son  bilan,  généralement  suspendue  au  com- 
mencement de  chaque  année  ;  il  ne  révèle  aucun  fait 
nouveau. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  s'est  accrue  de 
11.100.000  fr.,  l'encaisse-argent  de  2.-500.000  fr.,  la  cir- 
culation a  baissé  de  25.?00.000  fr. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  obser- 
vation. 
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LA  SITUATION  MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(Ea  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 

du  99  janv.      Depuis      du29janv.  Depuis 
OR  au  1  fév.     lel"janv.      au  4  tév.  lel'rjanv. 

Grande-Bretagne          ->               »  315.363  1.944.141 

France                        »               »  »  66.4'28 

Allemagne                   »               »  347.060  53  L 106 

Autres  pays  .. .  348.276  1.779  000  12 .399  110.507 

Total  1899...      348.276   1.779.000      676.822  2.655.182 

—  1898...      196.635   2.717.240   1.049.793  3.123.112 
-   1897...        54.591      251.831        23.716  254.856 

ARGENT 

Grande-Bretagne  953.100  4.590.475          »  14  364 

France   »  239.450          »  » 

Allemagne   »  »              »  » 

Autres  pays ....  2.250  81.148  82.356  292.504 

Total  1899...      955.350   4.911.073        32.353  308.868 

—  1898...    1.078.175   4.849.079       65.827  337.149 

—  1897...      855.175   4.063.674       34.453      266. OiO 

Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898   19  févr..    116.800.000  dollars 

1899   4  févr..  197.200.000 

1899   11  févr..    198.500.000  — 

1899   18  févr..    202.100.000  — 

Le  seul  point  à  signaler  est  la  nouvelle  augmenta- 
tion de  l'encaisse  des  Banques  associées  de  Neio-York, 
qui  dépasse  maintenant  le  milliai'd. 
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De  la  reprise  de  la  Frappe  Libre  de  l'Argent 
par  la  France  isolément 

{-^iUe)  (1) 

L'ouverture  d'un  déliouché  comme  la  France  aurait  ccrfai- 
nement  pour  elfet  d'élever  quelque  peu  la  valeur  du  métal 
blanc  ;  il  est  probable  que  le  rapport  commercial  des  deux 
métaux  deviendrait  plus  favorable  à  l'argent,  et  que  1  gr.  d'or 
s'échangerait  désormais  contre  25  ou  30  gr.  d'argent,  au  lieu 
de  35.  Il  me  parait  difticile  que  la  valeur  de  l'argent  vis-à-vis 
de  l'or  puisse  se  relever  davantage,  par  le  seul  effort  de  la 
France.  Le  rapport  commercial,  1  à  25.  en  admettant  l'hypo- 
thèse la  plus  favorable,  resterait  donc  bien  éloigné  encore  du 
rapport  légnl  de  nos  mormaies,  1  à  15  1/2. 

Dans  celte  situation,  on  sait  ce  qui  se  produirait.  Une  mon- 
naie librement  frappée  n'a  pas  d'autre  valeur  que  celle  du 
métal  ;  nos  deux  monnaies  s'échangeraient  donc  entre  elles 
comme  des  lingots,  avec  une  valeur  réciproque  variable  suivant 
le  cours  des  métaux.  La  monnaie  d'argent,  de  jour  en  jour  plus 
abondante,  cesserait  immédiatement  d'être  au  pair  avec  l'or. 
La  pièce  de  5  fr.  d'argent  circulerait  toujours  pour  5  fr.  et, 
pour  l'observateur  superficiel  qui  ne  s'attache  qu'à  l'étiquette, 
paraîtrait  avoir  toujours  la  même  valeur,  parce  qu'elle  con- 
serverait la  même  dénomination  ;  mais  l'or  ferait  prime,  et 
ainsi  se  manifesterait  l'écart  des  doux  monnaies.  En  suppo- 
sant le  rapport  de  1  à  25  sur  le  marché  dts  métaux,  la  mon- 
naie d'or  aurait  une  prime  de  plus  de  t,0  0/0,  c'est-à  dire  que 
100  fr.  d'or  vaudraient  Ibl  fr.  3)  en  pièces  de  5  fr.  ou  en  bil- 
lets (ceux-ci  ne  représentant  plus  que  la  monnaie  d'argent). 
En  d'autres  termes,  la  pièce  de  5  fr.  ne  vaudrait  plus  que  3  fr. 
d'or  environ,  au  lieu  de  s'échanger  au  pair  comme  aujour- 
d'hui. 

Notre  monnaie  d'or,  estimée  en  argent  beaucoup  plus  haut 
par  l'étranger  et  par  le  public  que  par  le  tarif  de  notre  Mon- 
naie, serait  drainée  par  la  spéculation  et  exportée  en  échange 
du  métal  argent,  qui  affluerait  à  la  Monnaie.  Le  phénomène, 
qui  s'est  fait  sentir  pendant  la  durée  du  bimétallisme  fran- 
çais jusqu'à  l'invasion  de  l'or  en  1852  se  manifesterait  avec 
une  intensité  bien  plus  torle  encore,  comme  au  Japon  avant 
l'adoption  de  l'étalon  d'or,  en  18!)7;  le  métal  le  plus  apprécié, 
l'or,  disparaîtrait  entièrement  do  la  circulation  ;  l'argent  seul 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen  n*  369. 


serait  employé  comme  moyen  de  paiement,  et  par  conséquent- 
comme  étalon  des  prix.  L'or  qui  n'aurait  pas  été  exporté  par 
spéculation  ou  en  paiement  de  nos  dettes  extérieures  serait 
thésaurisé,  et  n'interviendrait  dans  les  paiements  qu'avec  sa 
prime  de  fcO  0/0.  En  réaliié,  notre  régime  serait  le  monomé- 
tallisme argent,  l'étalon  d'argent  unique,  comme  au  Mexique, 
en  Chine,  et  dans  les  Etats  à  peine  civilisés  de  l'Asie  et  de- 
l'Afrique. 

Notre  monnaie  nationale  subirait  donc  une  dépréciation 
générale  de  40  0/0  environ  vis-à-vis  de  la  monnaie  d'or  des 
autres  pays.  Par  la  hausse  de  notre  change  sur  l'étranger  — 
il  serait  à  40  fr.  sur  l'Angleterre,  au  lieu  du  pair  V5  fr.  22  — 
nos  importations  seraient  entravées  et  nos  exportations  favo- 
risées, suivant  un  mécanisme  bien  souvent  expliqué.  Une 
marchandise  anglaise  coûtant  1  liv.  st.  en  or  dt^vrait  se  payer 
40  fr.  au  lieu  de  25  fr.  22,  à  cause  du  changement  d'étalon  en 
France;  elle  se  vendrait  donc  plus  difficilement.  Une  mar- 
chandise française  de  40  fr.  se  vendrait,  en  Angleterre,  1  livre, 
au  lieu  de  1  liv.  lo  sh.  8d.  ;  l'exportation  serait  donc  stimulée 
par  cette  baisse  des  prix  en  or  de  nos  marchandises. 

Il  en  résulterait  assurément,  pour  nos  produits  agricole?, 
une  protection  efficace  contre  la  concurrence  étrangère,  quf 
permettrait  aux  agriculteurs  d'obtenir  des  prix  plus  élevés, 
réglés  par  la  seule  concurrence  intérieure.  Le  blé  des  Etats- 
Unis,  en  admettant  qu'il  coûte  seulement  13  fr.  d'or  le  quintal 
rendu  en  France,  devrait  se  vendre  au  plus  bas  (en  admettant 
toujours  le  rapport  1  à  25  entre  les  deux  métaux)  21  fr.  en- 
viron en  monnaie  d'argent,  sans  compter  le  droit  de  douane. 
A  l'abri  de  cette  barrière,  le  blé  français  aurait  une  belle 
marge  pour  une  hausse  de  ses  cours. 

Mais  il  y  aurait  dans  le  bénéfice  résultant  de  la  hausse  des 
prix,  qui  suivrait  la  reprise  de  la  frappe  de  l'argent,  beau- 
coup plus  d'apparence  que  de  réalité.  Admettons  que  le  blé 
soit  coté  régulièrement  30  fr.  au  lieu  de  20.  11  semble  que  le 
cultivateur  fasse  un  bénéfice  considérable,  en  recevant  un 
prix  majoré  de  50  0/0.  Effectivement,  je  reconnais  que,  dans 
les  premiers  temps,  avant  que  l'équilibre  ait  pu  s'établir,  le 
profitde  l'agricubure  serait  réel.  Mais  qu'arriverait-il  ensuite ^ 
il  est  facile  de  le  prévoir. 

La  monnaie  d'argent  dépréciée  immédiatement  à  l'égard  de 
l'or,  se  déprécierait  peu  à  peu  à  l'égard  des  marchandises 
et  de  toutes  les  choses  qui  se  payent;  en  d'autres  termes,  la 
hausse  des  prix  serait  générale,  et  de  ce  fait,  nul  ne  serait 
plus  riche  avec  HO  francs  de  monnaie  d'argent  librement  frap- 
pée, qu'il  ne  l'était  jaJis  avec  20  francs  de  monnaie  d'or  ou 
d'argent,  à  l'époque  où  la  frappe  de  l'argent  était  interdite.  Le 
cultivateur  recevrait  30  fr.  au  lieu  de  20  pour  son  quintal  de 
blé,  mais  ses  frais  auraient  aussi  augmenté  de  50  0/0,  et  son 
bénéfice,  s'il  était  représenté  par  6  fr.  au  lieu  de  4,  ne  lui 
permettrait  pas,  néanmoins,  de  se  procurer  une  somme  de 
jouissances  plus  considérable,  à  cause  de  la  hausse  de  tous 
les  prix. 

Tant  que  le  cultivateur  n'aurait  pas  à  payer  de  salaires- 
plus  forts,  des  engrais  plus  chers,  des  impôts  plus  lourds, 
des  tarifs  de  transports  plus  élevés,  ils  bénéficieraient  de  la 
hausse  immédiate  du  prix  du  blé.  Mais,  tôt  ou  tard,  ses  frais 
hausseraient  aussi,  l'ensHinble  des  prix  s'élèverait,  et  lo  jour 
où  la  hausse  serait  générale,  le  bénéfice  attaché  à  la  hausse 
du  blé  deviendrait  illusoire.  Or,  la  généralisation  de  la  hausse 
des  prix,  à  la  suite  de  la  dépréciation  de  notre  monnaie  vis-à- 
vis  de  l'or,  s'effectuerait  bien  plus  rapidement  dans  notre  pays 
qu'en  Extrême-Orient.  En  effet,  l'équilibre  des  prix  s'établit 
d'autant  plus  rapidement  dans  un  pays  que  la  civilisation 
économique  y  est  plus  développée,  la 'circulation  monétaire 
plus  rapide,  et  les  échanges  plus  nombreux.  La  plus-value 
effective  pour  le  cultivateur  ne  tarderait  donc  pas  à  dispa- 
raître, à  mesure  que  la  monnaie  d'argent  perdrait  de  son 
pouvoir  d'achat  en  France. 

Pour  la  retrouver,  il  faudrait  recourir  à  de  nouvelles  me- 
sures aggravant  la  dépréciation  de  la  monnaie  vis-à-vis  do 
l'or,  passer  de  la  monnaie  d'argent  au  papier-monnaie,  et 
faire  en  sorte  que  ce  papier  se  déprécie  tous  les  jours  davan- 
tage, à  mesure  que  le  montant  nominal  des  frais  s'élèverait 
pour  les  producteurs.  A  cette  condition,  on  prolongerait  le 
profit  que  les  producteurs  tireraient  de  la  déj3réciation  pro- 
gressive de  l'intermédiaire  circulant,  jusqu'au  jour  où  cet 
intermédiaire  n'aurait  plus  qu'une  valeur  nulk.  Voilà  le 
pnint  extrême  où,  logiciuement,  doivent  nous  conduire  ceux 
(]ui  cherchent  le  bénéfice  des  producteurs  dans  la  chute  de 
la  monnaie  courante  au-dessous  du  pair  à  l'égard  de  l'or;  il 
n'y  a.  en  effet,  si  l'on  part  de  ce  principe,  aucune  raison  pour 
s'arrêter  en  chemin.  La  doctrine  porto  un  nom  bien  connu 
dansla  Piépubliqne  Argentine  et  quelques  autres  Etats  faillis: 
c'est  l'inflationnisme. 

Les  producteurs  bénéficieraient  d'un  profit  temporaire. 
Mais  à  quel  prix  notre  pays  payerait-il  ce  profit  exception- 
nel? Il  faut  voir  maintenant  le  revers,  les  inconvénients  ;  les 
souffrances  possibles  de  certaines  classes  de  la  population. 
.1q  ne  parlerai  pas  ici  de  l'incommodité  de  la  monnaie  d'ar- 
gent, qui  peut-être  remplacée  dans  la  circulation  par  des 
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^billets  gagés  en  argent.  Je  ne  m  uUachorai  à  relever  que  les 
dommages  les  plus  graves. 

  {A  suivre.) 

Les  Pièces  d'argent  italiennes 

Le  projet  de  loi  pour  l'émission  des  pièces  divisioniiairos 
de  monnaie  d'argent,  approuvé  par  le  Sénat,  a  été  immédia- 
tement communiqué,  par  l'intermédiaire  du  Ministre  des 
atlaires  étrangères,  ;i  la  Suisse,  afin  qu'elle  mette  à  exécution 
la  loi  interdisant  l'importation  des  monnaies  divisionnaires 
italiennes. 

La  Gazsetta  Ufficiale  va  publier  en  même  temps  deux 
décrets  :  le  premier  pour  interdire  l'exportation  des  pièces 
d  argent,  le  second  disposant  que  dans  les  paiements  dos 
droits  de  douane  on  ne  peut  employer  les  pièces  d'argent  aue 
pour  une  somme  inférieure  à  5  lire.  ^  4 

On  a  annoncé  que  le  ministre  Vacchelli  aurait  décidé  une 
frappe  de  pièces  de  nicl<el  de  50  centimes. 

■  ^  déclaré,  au  contraire,   que  cette  frappe  de 

pièces  de  50  centimes  est  inutile,  car  les  pièces  de  20  centi- 
mes en  nickel,  actuellement  en  cours,  suffisent  aux  besoins 

Le  Ministre  du  Trésor  a  pris  les  dispositions  nécessaires 
pour  que  toutes  les  Trésoreries  du  royaume  puissent  émettre 
les  pièces  d  argent  dans  les  dix  premiers  jours  de  mars 


d'or 


La  Réforme  monétaire  de  l'Inde  et  les  Réserves 
de  la  Banque  d'Angleterre 

Le  Financial  News  vient  de  publier  un  intéressant  article 
sur  les  lâcheuses  conséquences  que  peuvent  avoir  pour  les 
reserves  d  or  de  l'Angleterre,  l'adoption  de  l'étalon  d'or  par  le 
Gouvernement  indien.  Notre  confrère  s'est  efforcé  de  moiitrer 
la  nécessite  d'éviter  un  drainage  extraordinaire  de  ces  réserves 
et  un  uraiiiage  permanent  de  l'offre  d'or  du  monde. 

On  considère,  dit-il ,  comme  peu  patriotique  que  la 
Ijrande-Bretagne.  créancière  de  tant  de  pays  étrangers,  refuse 
au  bouyernementde  notre  grande  dépendance  les  emprunts-or 
nécessaires  pour  faire  une  nouvelle  expérience  monétaire  • 
mais  le  cas  est  tout  à  fait  différent.  L'Inde  n'est  pareille  à 
aucun  pays.  Elle  a  une  population  de  300.000.000  d'habitants 
et  cette  population  a  l'habitude  de  thésauriser  les  métaux 
précieux.  En  dehors  de  ce  danger,  le  poids  que  supportent 
nos  banquiers  est  assez  lourd  par  lui-même;  il  a  été  parfai- 
tement  indiqi|e  ces  jours-ci  parle  Président  de  V Union 
ment  •     ^""'^''^^  à  1  assemblée  semestrielle  de  cet  Etalilisse- 

«  Même  quand  on  devrait,  a-t-il  dit,  sacrifier  temporaire- 
ment  quelques  bénéfices,  j'estime  qu'il  conviendrait  d'avoir 
de  plus  tortes  reserves  d'or  dans  le  pavs,  réserves  détenues 
non  seulement  par  les  banquiers  dont  'le  devoir,  à  ce  sujet 
est  secondaire  ;  non  seulement  par  la  Banque  d'Angleterre 
qui  a  la  charge  de  sauvegarder  notre  circulation,  mais  auss 

fm  tP=''^''-'T-  '^""''a^^I  ^^^"''^^  d'épargne,  effectue  les  plus 
fortes  opérations  de  banque  du  royaume  et  qui  ne  détient  au- 

•fcTsuTer'  énormes  engaVments  qu'U  a 

Les  banquiers  devraient  faire  tous  leurs  efforts  pour 
u,f  stnel-^'r^^f  '^^^^'e'^^^-^  dans  son  souci  de  matntS 
un  stock  d  or  plus  iinportant  que  celui  des  années  où  nous 
étions  le  seul  pays  du  monde  à  étalon  d'or  :  étant  donnée 

«  Actuellement,  une  bien  faible  partie  de  la  production  d'or 
du  monde  a  e  e  attirée  à  la  Banque  cV Angleterre:  son  stock 
es  intmeur  de  LÔOO.OOO  liv.  st.  à  ce  qu'il  était  l'année  lei!^ 
sài  i-î  (  (,?;  nnh'?/f  r""'  f°"  de  monnaies  et  lingots  dépas- 

flp  it  T  q-  r'  *"  *'^'  sty.ilest  maintenant  d'environ  28.000.000 
t  n  i  o,  u  considère  que  les  comptes  courants  et  de  dé- 
?h  HVp''  ^'  ^^"'ï^'f  composant  le  clearing-house  s'élèvent,  en 
cluBres  ronds  a  plus  de  360  000.000  de  liv.  st.  (chiffre  qui  ne 
dX^n,  I?'  h"^^""!^'?  d'Angleterre,  ni  les  ba.lques  pZin! 
Claies,  m  les  banques  écossaises  et  irlandaises)  on  voit  corn 
bien  grande  est  l'économie  vers  la  quelle  notr^syllème  de 
banque  est  conduit;  combien  petite  est  la  marge  entre  l'ar- 
gent bon  marché  et  l'argent  cher.  »  ^ 

Nous  savons,  déclare  le  Financial  News  après  avoir  re- 
produit cette  déclaration,  nous  savons  que  les  banquiers  du 
pays  sont  opposés  à  l'adoption  d'un  étalon  d'or  par  l'Inde 

Tenv  cWoi?°nour  ^If  aient  pris  des  mesuresllumeV'éâ  t 
leur  cievoii  pour  appeler  l'attention  du  Comité  sur  leurs 
propres  intérêts  et  sur  ceux  du  public 

L-,  -1  '  PO'^^'S'^it  notre  confrère,  doit  avoir  l'étalon  d'or 
-ce  doit  être  un  système  réel  :  les  plus  hautes  autorités  finan' 
«lères,  y  compris  lord  Rothschild,  o.t  dédaré  qu'un  bon  svs- 
S\"ônveSwi,?r/.  1 1"de  doit  comprendre  un^e  monnaie  dlr 
dVvaluérr.  an^ntilf '^  "''^'"'■^  "  est  impossible 
d  evaluei  la  quantité  d  or  que  ce  système  exigerait.  Feu  lord 
Hilbngh.n  a  déclare  que,  pour  avoir  un  étalon  d'or  effectif 
dans  1  Inde,  il  faudrait  s'assurer  70.000.000  de  liv  st  de  mé 


tal;les  évaluations  do  sir  Joiin  Lubbock  ne  s'éloignent  pas 
beaucoup  de  ce  calcul. 

Il  est  im|)()i  tant  d'observer  que  quoique  le  plan  du  Gouver- 
nement ne  comprenne  pas  la  convertibilité,  les  besoins  d'or 
que  ce  plan  entraînerait  sont  énormes  et  la  dépêche  de  sir 
James  VVestland,  du  3  mars  dernier,  donne  quelque  idée  de 
leur  montant.  Ce  montant  a  été  dernièrement  indiqué  par  le 
Financial  News,  et  ses  chiffres  n'ont  jamais  élé  discutés  • 
«  Même  si  l'évaluation  la  plus  élevée  de  la  somme  à  emprun- 
ter par  le  Trésor  (20.000.000  de  liv.  st.)  était  .sunisante,  il  fau- 
drait envoyer  de  ce  pays  une  nouvelle  .«lomme  de  3u.000.000 
de  hv.  st.  en  souverains,  pour  l'ajouter  à  la  circulation  géné- 
rale de  1  Inde.  Et  cependant,  le  phm  du  Gouvernement  ne 
comprend  pas  la  convertibilité  complète  ! 

Parlant  à  la  Chambre  des  Communes,  le  29  mars  dernier, 
a  propos  de  la  nomination  de  la  Commission  d'enquête,  le 
secrétaire  d'Etat  pour  l'Inde  a  dit,  qu'en  vue  de  la  nature  des 
questions  à  examiner,  l'enquête  ne  devait  pas  être  limitée  au 
système  monétaire  de  l'Inde,  mais  que  les  membres  du  Con- 
seil auraient  le  pouvoir  de  pousser  leurs  investigations  sur 
le  système  monétaire  de  l'Angleterre. 

Le  secr(-taire  d'Etat  admet  donc  que  le  système  monétaire 
de  1  Angleterre  est  en  jeu  et  l'on  peut  croire  que  les  Banques 
et  grandes  Institutions  financières  ne  se  contenteront  pas  de 
la  protestation  qu'elles  ont  adressée,  l'été  dernier,  au  Gouver- 
nement, à  ce  sujet  :  elles  prendront  de  promptes  mesures 
pour  faire  des  représentations  convenables  au  Comité  En 
effet,  le  résultat  définitif  del'élalon  d'or  aux  Indes  doit  être  un 
changement  radical  dans  les  habitudes  des  Banques  anglaises, 
changement  qui  diminuerait  grandement  les  facilités  qu'elles 
peuvent  accorder  au  public,  abaisserait  matériellement  leurs 
bénéfices  et  augmenterait  les  risques  et  l'étendue  aos  crises 
financières. 

La  Question  de  l'Argent  aux  Etats-Unis 

On  mande  de  Washington  que  les  partisans  de  l'argent  de 
tous  les  partis,  sont  favorables  à  la  formation  d'une  grande 
ligue  appelée  à  remplacer  le  parti  démocratique.  Ils  auraient 
1  intention  de  donner  leur  appui  à  leur  chef  et  dernier  can- 
didat à  la  présidence,  M.  Bryan. 


Le  Remboursement  en  or  des  Billets  des  États-Unis 

Le  tableau  suivant  donne  le  total  des  remboursements  en 
or  des  billets  des  Etats-Unis  et  des  exportations  américaines 
de  ce  métal  depuis  la  reprise  des  paiements  en  espèces  : 
Billets  Billets 


Années 
fiscales 


des 
Etats-Unis 


1879   7.976.698 

1S80   3.780.638 

1881   271.750 

1882   40.000 

1883   75.000 

1884   590.000 

1885   2.222  000 

1886   6.863.699 

18-7   4.224.073 

1888   692.596 

1889   730.143 

1890   732.386 

1891   5.986.070 

1892   5.352.243 

1893   55.319.125 

1894   68.242.408 

1895   109.783.800 

1896   153.807.591 

1807   68.372.923 

1898   22.301.710 

Totaux...  516.864.853 


du  Trésor 
de  1890 

(En  dollars) 


3.773.600 
46.781.220 
16.599.742 
7.570.398 
5.348.365 
9.828.991 
2.696.253 


Exportation 
d'or 


4.587.614 
3.639.025 
2.565.132 
32.587.880 
11.600.888 
41.081.957 
8.477.892 
42.952.191 
9.701.187 
18.376.234 
59.9.52.285 
17.274.491 
86.362.654 
50.195.327 
108.680.844 
76.978.061 
66.131.183 
112.409.947 
40.412.151 
15.406.391 


92.598.596  793.866.132 


Sitiiatiofl  Fiflaflcière  Générale 


Europe.  —  France.  Les  événements  qui  se  sont 
produits  au  cours  de  cette  semaine  n'ont  pas  fait 
départir  la  Bourse  de  son  calme.  Sur  nos  Rentes  Fran- 
çaises, par  exemple,  les  fluctuations  ont  été  insigni- 
fiantes. Malheureusement,  on  n'a  que  peu  traité,  et  il 
semble  que  l'on  veuille  attendre  la  liquidation  de  fin. 
février  avant  de  s'engager  à  nouveau. 
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La  situation  de  la  place  apparaît  cependant,  dès  à 
présent,  comme  très  lionne,  et  le  succès  que  vient  de 
remporter  le  Crédit  Foncier  de  France,  pour  son  émis- 
sion du  2i  courant,  de  500.000  Obligations  Commu- 
7iales  2  60  0/0,  ne  peut  que  servir  d'encouragement 
au  monde  des  ati'aires. 

Pour  la  liquidation  de  fin  févi-ier,  les  capitaux  seront 
abondants  et  les  reports,  vraisemblablement,  ne  s'écar- 
teront pas  beaucoup. du  taux  de  4  0/0  l'an. 

Allemagne.  —  La  mort  du  président  Félix  Favire  a 
causé  en  Allemagne  une  vive  émotion  et  donné  lieu  à 
des  articles  unanimement  sympathiques  à  sa  personne 
et  à  son  pays. 

La  Banque  d'Allemagne  vient  d'abaisser  le  taux  de 
son  escompte  de  5  0/0  à  4  1/2  0/0.  @n  croit  que  le  plus 
bas  taux  de  l'escompte  sera  cette  année,  de  4  0/0. 

La  })ublication  des  bilans  des  grands  Etablissements 
de  crédit  continue  et  montre  leur  situation  sous  un 
jour  favorable. 

Le  bilan  des  principaux  charbonnages  paraît  devoir 
être  aussi  satisfaisant. 

Angleterre.  La  mort  soudaine  du  président  Félix 
Faure  a  produit  en  Angleterre  une  douloureuse  im- 
pression ;  et  la  presse  a  été  unanime  à  montrer  vis-à- 
vis  de  la  France  des  sentircents  qu'on  était  peu  habi- 
tué, depuis  quelque  temps,  à  lui  voir  manifester. 

L'activité  qui  s'est  manifestée,  pendant  l'année  der- 
nière, dans  les  principales  industries,  a  couaidérable- 
ment  augmenté,  en  1898,  le  volume  du  trafic  des  che- 
mins de  fer.  L'augmentation  des  recettes  brutes  du 
deuxième  semestre  a  dépassé  celle  de  la  période  cor- 
respondante des  deux  années  précédentes.  Mais  l'ac- 
croissemeat^des  frais  d'exploitation  a  absorbé  toute 
cette  augmentation  et  les  bénéfices  nets  à  appliquer  au 
dividende  sont  inférieurs  à  ceux  de  1897. 

AutricJte.  —  L'agitation  hongroise  a  abouti  à  une 
crise  ministérielle.  M.  de  Szell  a  formé  un  Cabinet  à  la 
place  du  baron  Banffy.  Ce  nouveau  Cabinet  sera  un 
Gouvernement  de  conciliation  qui  tâchera  de  ramener 
l'ordre  et  l'entente  dans  la  Chambre  et  les  divers  partis. 

On  annonce  que  sur  l'exemple  de  la  Reichsbank,  de 
Berlin,  la  Banque  austro-hongroise  va  abaisser  le 
taux  de  son  escompte. 

On  constate  une  recrudescence  d'activité  dans  le  tra- 
vail des  Banques  :  elle  est  attribuée  à  l'améhoration  gé- 
nérale résultant  de  l'abondance  des  récoltes. 

On  croit  que  la  Banque  d'Exportation,  dont  on  avait 
annoncé-la  fondation,  ne  verra  pas  le  jour. 

Espagne.  —  Les  premières  séances  des  Gortès  ont 
donné  lieu  à  des  discussions  très  vives  qui  ne  permet- 
tent guère  de  prévoir  l'issue  des  débats  engagés. 

L'Assemblée  des  producteurs,  qui  s'est  réunie  à  Sa- 
ragosse,  a  approuvé  un  programme  dans  lequel  figu- 
rent des  rt^vendications  très  justes,  mais  qui  a  malheu- 
reusement le  défaut  capital  d'exiger  un  demi-siècle  de 
travail  assidu  pour  être  mis  à  exécution,  même  en  sa- 
crifiant le  fini  des  réformes  à  la  rapidité  de  leur  mise 
en  vigueur. 

Grèce.  —  Le  total  des  recettes  de  l'exercice  1898,  au 
30  novembre  dernier,  avait  atteint  le  chiffre  de  14:i  mil- 
lions GG8  15i  dr.  (37,  y  compris  57.842  099  dr.  98  prove- 
nant des  emprunts  intérieur  et  extérieur  1898.  Le  total 
des  dépenses  ordinaires  payées  pour  l'exercice  1898 
jusqu'au  80  novembre  ne  s'élève  qu'à  G7  194.588  dr.  70. 

Pour  l'année  entière  1898,  les  recettes  douanières 
accusent  une  plus-value  de  7.776.181  dr.  sur  celles  de 
1807  et  de  6.934.029  dr.  sur  celles  de  1896. 

Italie.  —  L'amélioration  des  rapports  existant  avec 
la  France  a  rendu  plus  sensible  l'émotion  éprouvée  en 
Italie  à  la  nouvelle  de  la  mort  de  M.  Félix  Faure.  Le 
pays  a  été  unanime  dans  l'expression  de  ses  regrets,  et 
la  démarche  faite  par  le  Roi  a  été  approuvée  par  tous. 

L'accord  commercial  entre  la  P'rance  et  l'Italie  con- 
tinue d'avoir  de  salutaires  effets  et  l'on  estime  qu'une 
de  ses  principales  conséquences  sera  d'attirer  davan- 
tage les  capitaux  fran'.-ais  en  Italie.  Diverses  tenta- 
tives déjà  entreprises  en  donnent  la  certitude. 


Suisse.  —  Les  importations  en  Suisse  se  sont  élevées 
en  1898  à  1.055  785.127  fr.,  contre  1.031  219.555  fr.  en 
1897.  Les  exportations  se  sont  élevées  à  723.458.346  fr., 
contre  693.173.053  fr.  en  1897. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Gouvernement  fédéral  est 
solidement  épaulé  dans  son  œuvre  réparatrice  par  les 
Gouvernements  locaux,  même  des  régions  dont  les  in- 
térêts sont  les  plus  affectés  par  les  mesures  d'économie. 
Cellbs-ci  reçoivent  leur  exécution  sans  difficulté  même 
de  la  part  de  ceux  qu'elles  frappent  le  plus  cruellement. 
C'est  de  bon  augure  pour  la  politique  de  réparation  du 
nouveau  Président. 

Etats-Unis.  ■ — Le  Marché  reste  très  actif,  mais  les 
tendances  ne  sont  pas  aussi  soutenues  que  pn^cédem- 
ment.  Les  avances  obtenues  par  certains  titres  déter- 
minent de  brusques  réalisations  et  l'allure  reste  ainsi 
assez  mouvementée. 

En  1898,  il  s'est  formé  aux  Etats-Unis,  90  trusts  nou- 
veaux, ayant  l'énorme  capital  de  1.500.000.000  dollars 
environ. 

Mexique.  —  Le  développement  économique  du 
Mexique  se  produit  dans  toutes  les  branches  de  l'ac- 
tivité :  l'industrie  est  aussi  prospère  que  l'agriculture, 
et  l'augmentation  très  importante  du  matériel  agricole, 
constatée  dernièrement,  fait  croire  à  un  développement 
de  plus  en  plus  grand  des  ressources  naturelles  du 
pays. 

Asie.  —  Chine.  Le  traité  conclu  entre  la  Chine  et  le 
Japon  en  1896  stipulait  qu'une  portion  de  territoire  se- 
rait cédée  par  le  Gouvernement  chinois  aux  .laponais 
de  Tien-ïsin,  outre  la  concession  spéciale  déjà  accor- 
dée à  tous  les  étrangers  dans  cette  ville.  Après  des  né- 
gociations qui  n'ont  pas  duré  moins  de  deux  ans,  on 
vient  enfin  de  conclure  l'accord  définitif  à  ce  sujet. 

Japon.  —  Le  vote  de  l'impôt  foncier  qui  a  été  obtenu 
par  50  voix  de  majorité,  après  une  campagne  des  plus 
vives,  est  la  consécration  défini live  du  plan  d'arme- 
ment et  d'expansion  militaire  et  navale  décidé  par  le 
Gouvernement,  au  lendemain  de  la  guerre  avec  la 
Chine. 


FONDS  O'ETATS  EUROPEENS  É  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch. f.  25  fr.  20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amslerdum)  . . . 
Hongrie      4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  i  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  oet)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  !895  

Suède  3  K  1895  (ch.  f.  25  fr.  20).. 
S'iisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  ^'rDssien  S  %  *  Berlin) 


97i34  S2  2  91 
25>40  «12  45 
10  25  'n  'a  8*< 
15;;n  05  2  93 
20113  son  24 


24  février, 


81  32 
7b  25 
25  24 
rO  31 
8v2ô 
75  23 
80  31 
25  1> 
"75. 29 
^34 
90  23 
24 
30  31 


29  3  09 
68  3  89 


2  91 
4  18 
4  08 
10  3  21 


102  95 
111  25 

103  90 
lOl  .. 
55  4u 

225  .. 
96  15 

101  60 
96  15 
9ï  .. 
26  9u 
94  . 
94  75 
62  25 

104  30 
101  25 

23  90 
490  50 
92  90 


34  31  2  91 
40  45  2  48 
25  97  3  8i 
33  66  2  97 
13  85,7  22 


32  25  3  10 
25  40  3  93 
24  03  4  16 
31  33  3  19 
2C  9C  3  71 
23  50  4  25 
31  58  3  16 
15  56  6  /i2 

29  80  3  35 

33  75  2  96 

23  MO  4  18 

24  52  4  Û7 

30  flô  3  22 


FRANGE 


La  Politique.  —  Mort  de  M.  Félix  Faure.  —  La  Réunion  du 
Congrès.  —  Le  nouveau  Président  de  la  République.  —  Le  Mes- 
sage. _  Les  Manifestations.  —  Poursuite  contre  des  Députés. 

La  nouvelle  inattendue  de  la  mort  presque  subite  de 
M.  Félix  Faure  a  causé  une  douloureuse  et  légitime 
émotion  par  toute  la  France  et  même  à  l'Etranger  où, 
d'après  les  télégrammes  parvenus,  l'émotion  a  été  pro- 
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fonde.  M.  Félix  Faure  est  mort  en  pleine  rorce,cn  plein 
épanouissement  des  qualités  ([ui  lui  rendaient  si  aisi") 
et  si  naturel  l'accomplissement  des  devoirs  inhérents  à 
sa  haute  fonction.  M.  Félix  Faure  avait  été  élu  Prési- 
dent de  la  Uépubli(iue  le  17  janvier  18',»')  eu  remplace- 
ment de  M.  Casimir-l'erier,  démissionnaire. 

La  transmission  des  pouvoirs  s'est  exécutée  très  ra- 
pidement de  manière  à  montrer  à  tous  l'excellence  de 
nos  institutions.  Moins  de  deux  jours  après  la  mort  du 
Président,  le  Congrès,  réuni  à  Versailles,  choisissait 
pour  le  remplacer  M.  Emile  Loubet,  président  du  Sénat. 
C'est  un  choix  parfait  ;  le  nouveau  Président  est  un 
républicain  au  jugement  sûr  et  droit  ;  ancien  maire, 
député,  sénateur,  ministre,  président  du  Conseil,  pré- 
sident du  Sénat,  il  méritait,  à  tous  les  points  de  vue, 
d'êtie  investi  de  la  magistrature  suprême. 

M.  Emile  Loubet  est  né  à  Mar.^anne  (Drome),  le 
31  décembre  1838.  Reçu  docteur  en  droit,  il  se  fit  ins- 
crire au  barreau  de  Montélimar  et  devint  maire  de 
cette  ville  le  4  septembre  1870.  Le  20  février  1876,  il  se 
présenta  à  la  députation  dans  sa  circonscription  et  fut 
élu  sans  concurr^nt. 

M.  Loubet  siégea  à  gauche  et  fut  des  368,  avec  les- 
quels il  fut  réélu.  Le  25  janvier  1885,  il  fut  élu  séna- 
teur et  prit  place  à  la  gauche  modérée.  Secrétaire  du 
Sénat  en  1887,  il  était  nommé  rapporteur  du  budget. 
Puis  il  fut  appelé,  le  12  décembre  1887,  à  prendre  le 
portefeuille  des  Travaux  publics  dans  le  premier 
Cabinet  de  M.  Tirard,  qu'il  suivit  dans  sa  retraite  en 
avril  1888. 

Il  était  président  de  la  Commission  sénatoriale  des 
finances,  quand  après  la  chute  du  Ministère  Freycinet, 
il  fut  chargé,  par  M.  Carnot,  de  constituer  un  Cabinet. 
Le  18  février  1892,  il  prit  la  présidence  du  Conseil  et  le 
Ministère  de  l'intérieur.  Démissionnaire  le  26  novem- 
bre 1892,  il  garda  cependant  le  porlefeuille  de  l'Inté- 
rieur dans  le  Mmistère  Ribot,  qui  lui  succéda  ;  mais, 
en  janvier  1893,  il  démis^sionna  volontairement  et  reprit 
sa  place  au  Sénat,  dont  il  fut  élu  président  le  16  jan- 
vier 1896. 

Le  voici  Président  de  la  République:  il  saura  com- 
prendre les  devoirs  qui  lui  incombent.  Son  passé  nous 
en  est  un  sûr  garant. 


-wv  M.  Félix  Faure,  président  de  la  République,  frappé 
d'apoplexie,  est  mort  le  16  février  à  dix  heures  soir. 

•wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  17  février,  à  neuf  heu- 
res, en  Oonseil  do  Cabinet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous 
la  présidence  de  M.  (;harles  Dupuy. 

Le  Président  du  Conseil  a  informé  ses  collègues  que 
M.  Loubtt,  président  du  Sénat,  lui  avait  fait  savoir  que  le 
Congrès  pour  l'éleclion  du  successeur  de  M.  Félix  Faure  à 
la  présidence  de  la  République  se  réunirait  le  lendemain,  à 
une  heure,  à  Versailles. 

-w^  Les  deax  Chambres  (>nt  levé  leur  séance  on  signe  de 
deuil  après  avoir  entendu  une  allocution  do  M.  Loubet,  au 
Sénat,  et  do  M.  Deschanel,  à  la  Chambre  des  députés. 

L'Assemblée  nationale  s'est  réunie,  le  18  février,  à  Ver 
Bailles,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet,  président  du  Séi'at. 

Le  scrutin  a  été  ouvert  à  une  heure  dix  minutes  et  fermé  à 
trois  heures.  En  voici  les  résultats  : 

Votants  824.  —  Bulletins  hlancs  12 
Salfrages  exprimés  812.  —  Majorité  absolue  407 

Ont  obtenu  : 

MM.  Emile  Loubet   483  voix 

Méline   279  — 

Divers   50  — 

En  conséquence,  M.  Emile  Loubet  a  été  élu  président  de 
la  Républi([ue  [loiir  7  ans. 

M.  Mcline,  qui  a  obtenu  279  voix,  n'était  pas  candidat  et 
avait  prié  ses  amis  de  voter  pour  M.  Louhet. 

'wv  Après  la  proclamation  du  vote,  M.  Franck-Chauveau, 
qui  avait  pris  place  au  fauteuil  pour  annoncer  le  résultat,  a 
quitté  la  salle  des  séances,  suivi  de  tout  le  bureau  et  d'un 
grand  nomb'  o  de  membres  de  l'Assemblée  nationale. 

Il  s'est  r-ndu  dans  le  cabinet  du  Président,  où  M.  Loubet 
s'était  retiré.  11  lui  a  remis  le  procès-verbal  de  la  séance  re- 
latant le  résultat  du  vote  qui  le  proclamait  Président  de  la 
République. 

M.  Charles  Dupuy,  à  la  tête  de  tous  les  membres  du  Cabi- 


net, a  ('nsiiit(i  ('(f(!ctné  la  transmission  du  i)ou  voir  exécutif, 
dont  il  était  le  di'p.jsitaire  comme  président  du  (joiiseil  depuis 
la  mort  de  M.  Kélix  Kaure. 

M.  L(HdK!t  a  très  vivement  remercié  M.  Charles  Dupuy  et 
ses  collègues. 

Il  a  l'iiit  allusion  à  tous  les  témoignages  de  confiance  qu'il 
avait  rei'us  du  président  du  Conseil.  11  a  ajouté  (pi'il  comptait 
sur  la  coulinualion  du  concours  du  (Jlabiuet  et  il  a  terminé 
en  faisant  de  nouveau  appel  à  l'union  de  tous  Ic^  républicains. 

A  sa  rentrée  à  Paris,  le  Président  de  lu  R''publi(pu:,  accom- 
])agné  du  pn'sident  du  (conseil  et  des  Ministres,  s'est  dirigé 
directement  vers  l'Elysée. 

Il  s'est  l'ait  conduire  dans  le  salon  où  est  exposé  le  corps 
de  son  prédécesseur,  et  y  est  resté  quelques  instants. 

Il  a  ensuite  r^ndu  visite  à  M'""  Félix  Faure. 

De  là,  les  membres  du  Gouvernement  l'ont  accompagné  au 
Ministère  des  Affaires  i>trangères,  où  est  établi  provisoirement 
le  siège  de  la  Présidence  de  la  République. 

M.  Charles  Dupuy,  président  du  Conseil,  ministre  de  l'In- 
térieur et  des  (Cultes,  à  l'arrivée  du  Président  de  la  Répu- 
blique au  Ministère  des  all'aires  étrangères,  lui  a  remis  la 
démission  du  (labinet. 

M.  le  Président  de  la  République  a  demandé  au  Cabinet 
de  rester  en  fonctions. 

•wv  Une  élection  législative  a  eu  lieu,  le  19  février,  à  Eper» 
nay  (Marne). 

M.  Peignot,  radical,  aété  élu  en  remplacement  de  M.  Vallé, 
élu  sénateur. 

-w».  Le  20  février,  la  Chambre  des  députés  a  voté  le  projet 
de  loi  décrétant  des  funérailles  nationales  pour  M.  Félix 
Faure  et  ouvrant,  à  cet  effet,  un  crédit  (1(^  1(55,000  fr. 

La  (Chambre  a  ensuite  voté  un  projet  de  loi  portant  ouver- 
ture de  crédits  provisoires  applicables  au  mois  de  mars. 

Le  Journal  officiel  du  21  février  a  publié  les  décrets, 
signés  le  18  février  par  M.  Loubet,  nommant  les  anciens  Mi- 
nistres aux  postes  qu'ils  occupaient  précédemment. 

-w-  M.  le  général  Davoust.  grand  chancelier  de  la  Légion 
d'honneur,  accompagné  par  M.  Demagny,  secrétaire  pi'ii i  rai, 
et  des  officiers  de  son  cabinet,  b'est  rendu  le  21  fé\  i-ir[',  à 
neuf  heures  et  demie,  au  Ministère  des  affaires  étran.L'ciTs. 

Il  a  remis  à  M.  le  Président  de  la  République  le  grand- 
cordon  de  la  Légion  d'honneur,  en  présence  de  tous  les  Ali- 
nistres  et  des  sous-secrétaires  d'Etat. 

La  remise  effectuée,  le  grand-chancelier  a  donné  l'i  ccolade 
à  M.  le  Président  de  la  République. 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  21  février,  à  dix  heu- 
res, au  Ministère  des  affaires  étrangères,  sous  la  présidence 
de  M  Loubet. 

M.  le  Président  de  la  République  a  fait  connaître  au  Con- 
seil les  termes  du  Message  qui  sera  lu,  à  la  CluiMilire.  par 
M.  Charles  Dupuy,  président  du  Conseil,  et,  au  Sénat,  jiar 
M.  Lebret,  garde  des  sceaux. 

Le  Conseil  a  décidé  que  les  membres  du  Gouvenu'mi'nt 
n'assisteront  à  aucun  dîner,  ni  aucune  fête,  ni  céréuuniie, 
peiulant  la  durée  du  deuil  qui  sera  de  un  mois,  du  1/  février 
au  17  mars. 

Le  (Jlonseil  a  décidé,  en  outre,  que  les  Administratinns  pu- 
bliques, les  écoles,  la  Bourse  des  valeurs,  la  Bourse  ûc  com- 
merce, seront  fermées  le  jour  des  obsèques  de  "SI.  Félix  l''aure. 

-wv  Voici  le  texte  du  Message  de  M.  Loubet,  Président  de 
la  République  : 

Messieurs  les  Sénateurs, 
Messieurs  les  Députés, 

Appelé  à  la  première  magistrature  du  pays,  j'ai  besoin, 
pour  l'accom)ilissemrnt  des  grands  devoirs  qu'elle  impose,  du 
concours  du  Si^'uaL  i  l  de  la  (jhambre  des  Députés.  Je  vous  le 
demande,  et  je  suis  sûr  qu'il  ne  me  fera  pas  défaut. 

Vous  pouvez,  Messieurs,  compter  sur  ma  i'eriue  volonté  de 
consacrer  tous  mes  etfoi  ts  à  la  garde  de  la  Cou  tiluti(jn.  Vous 
en  avez  pour  gage  mon  inaltérable  dévouement  à  ta  Répu- 
blique. 

La  transmission  régulière  des  pouvoirs,  accomplie  f\\  quel- 
ques heures  après  la  mort  fi.iudroyanlc  du  elier  et  r(,'gretlé 
Président  Félix  Faui'c,  a  élé,  aux  yeux  du  monde  enlici'.  une 
preuve  nouvelle  de  la  fidi'dité  de  la  l'rance  à  la  Répnlilidue, 
au  moment  même  où  quelques  égarés  chi-rclieut  à  i  lu.niler 
la  confiance  du  pays  dans  ses  institutions.  L'As-i  inliir'e 
nationale  a  marqué  nettement,  dans  la  journée  du  IH  lévrier, 
sou  désir  de  n'aliser  l'apaisement  des  esprits  et  de  n'^tahlir  et 
faire  durer  l'union  de  tous  les  républicains. 

Passionnément  attacluj  aux  principes  de  la  Révolution 
française  et  au  régime  delà  liberté,  j'aurai  pour  préoccupa- 
tion conslante  d'aider  le  Parlement  dans  cette  œuvi'c  néces- 
saire de  tolérance  ei  de  concorde. 

Au  cours  des  difficultés  passagères  que  nous  avons  tra- 
versées, la  France,  par  le  sang-froid,  la  dignité  et  le  patrio- 
tisme du  Parlement,  a  grandi  dans  l'estime  du  moade. 
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^  Pourquoi  ne  pas  espérer  que  la  même  entente  pourrait 
selaDlir  sur  nos  affaires  intérieures?  Cette  entente  n'existe  t- 
el  e  pus  dans  le  pays?  A-t-il  le  moindre  doute  sur  la  néces- 
site de  respecter  également  les  organes  essentiels  de  la 
société,  les  Chambres,  qui  délibèrent  librement  les  lois,  la 
magistrature,  qui  les  applique,  le  Gouvernement,  qui  en 
assure  1  exécution,  et  l'armée  nationale,  qui  sauvegarde  l'in- 
dépendance et  1  intégrité  de  la  patrie,  cette  armée,  que  le  pays 
aime  et  qu  il  a  raison  d'aimer,  parce  que  la  nation  tout 
entière  y  accomplit  le  même  devoir  d'abnégation  et  de  disci- 
pline, et  sait  qu  elle  trouvera  en  elle  la  gardienne  fidèle  de 
son  honneur  et  de  ses  lois? 

La  France,  sûre  d'elle-même,  pourra  travailler  avec  calme 
à  la  solution  des  problèmes  qui  intéressent  le  bien-être  moral 
et  matériel  des  citoyens,  et  continuer  son  œuvre  pacifique  et 
féconde,  aussi  bien  dans  le  domaine  des  idées,  des  i-ciences 
des  arts,  que  dans  celui  du  travail  économique  sous  toutes 
ses  10  mes  :  agriculture,  commerce,  industrie. 

Soyons  plus  justes  envers  nous-mêmes  et  ne  laissons  pas 
oublier  que  notre  France  a  toujours  professé  le  même  amour 
du  progrès,  de  la  justice  et  de  l'humanité. 

Son  passé  de  gloire  constitue  un  natrimoine  que  nous  de- 
vons conserver  et  accroître. 

La  République  a  donné  à  la  France  des  institutions  libres. 
Llle  lui  a  assure  le  bienfait  inestimable  d'une  paix  ininter- 
rompue ;  elle  a  pansé  ses  Jilessun  s,  reconstitué  son  armée  et 
sa  marine,  fondé  un  grand  empire  colonial,  organisé  l'ensei- 
gnement a  tous  les  degrés,  conquis  des  alliances  et  des  amitiés 
précieuses,  provoque  un  merveilleux  élan  des  œuvres  d'assis- 
tance, de  mutualité  et  de  prévoyance,  qui  ont  pour  but  de 
supprimer  ou  de  diminuer  les  souffrances  imméritées. 

Développons  cette  œuvre  qui  est  l'honneur  de  notre  pays 

Je  m  estimerai  heureux  si,  par  un  labeur  que  rien  ne  rebu- 
tera, je  puis,  grâce  à  l'union  que  tous  mes  efforts  tendront 
a  rnaintenir,  contribuer,  dans  la  limite  des  droits  que  je  liens 
de  la  Cdustitulion  et  que  je  ne  laisserai  pas  affaiblir  entre 
mes  mains,  a  la  réalisation  de  nos  communes  espérances  et 
a  1  atlermissement  de  la  République. 

Ce  Mess■^ge,  lu  au  Sénat  par  M.  Lebret,  ministre 
de  la  Justice,  et  à  la  Chambre  par  M.  Dupuy,  prési- 
dent du  Conseil,  a  été  très  chaleureusement  applaudi 
par  les  deux  As.semblées.  Jl  a  produit  une  excellente 
impression  en  France  et  à  l'étranger. 

Le  21  février,  la  Gliambre  des  députés  a  voté  une  pro- 
position du  loi  tendant  à  proroger  au  2i  février  les  effets  de 
commerce  à  1  échéance  du  a3. 

■ww  Le  Sénat,  après  avoir  voté  à  l'unanimité  le  projet  de 
loi  relatif  aux  obsèques  nationales  de  M.  Félix  Faure  a 
adopte  le  projet  de  loi  relatif  à  la  prorogation  de  l'échéance 
des  elfets  de  commerce  payables  le  23  février  et  celui  relatif 
au  à'  douzième  provisoire. 

.yr"  Les  obsèques  nationales  de  M.  Félix  Faure  ont  été 
célébrées  le  23  février,  dans  le  plus  grand  calme. 

L  ordre  n'a  pas  été  (rouble  dans  la  journée.  Après  la  céré- 
monie, quelques  manifestations  se  sont  produites  qui  ont 
entraîne  l'arrestation  de  trois  députés.  Voici,  d'ailleurs  la 
note  communiquée  par  VAffe}we  Havas  : 

«  M.  Millevoye,  député  de  la  Seine,  a  été  arrêté  boulevard 
-Uontmarlre,  pour  avoir  refusé  de  circuler,  tenté  de  provoquer 
un  attroupement  et  cherché  à  ameuter  la  foule. 

MM.  Dérouléde  et  Marcel  Habert,  d(''putés,  se  sont  intro- 
duits, a  la  tete  d'une  troupe  de  manifestants,  à  la  caserne  de 
Keuilly.  Ils  ont  refusé  de  se  retirer,  malgré  les  injonctions 
des  autorités  militaires. 

Le  Présid  ntdu  Conseil  prévenu  a  donné  l'ordre  au  préfet 
de  police  d  arrêter  les  deux  députés. 

Par  son  ordre,  MM.  Millevoye,  Dérouléde  et  Marcel  Ha- 
cert  ont  ete  conduits  au  dépôt.  )> 

-vw^  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  24  février  au  Mi- 
nistère des  affaires  étrangères,  sous  la  présidence  de  M  Loubet 

Le  Ministre  de  la  guerre  a  fait  approuver  par  le  Conseil  un 
projet  d  loi  relatif  au  classement  général  des  places  et  foris 
qui  constituent  le  système  défensif  de  la  France. 

Ce  projet  a  été  déposé  hier  sur  le  bureau  de  la  Chambre. 

Le  Président  du  Conseil  a  informé  ses  collègues  que 
M.  Druinont  se  proposait  de  l'interpeller  sur  les  incidents  de 
la  soirée  d'hier.  M.  Charles  Dupuy  acceptera  le  débat  immé- 
diat. 

D'autre  part,  le  Garde  des  sceaux  doit  transmettre  au 
1  résident  de  la  Chambre  une  demande  en  autorisation  de 
poursuites  contre  MM.  Paul  Dérouléde  et  Marcel  Habert 
dont  1  arrestation  sera  maintenue,  à  moins  que  la  Chambre 
ne  r.  quière  leur  mise  en  liberté. 

Dès  l'ouverture  de  la  séance  de  la  Chambre  des  dépu- 
te.s,  M.  Deschaiiel  a  donné  lecture  de  la  demande  en  autorisa- 
tion de  poursuites  contre  MM.  Dérouléde  et  Mar&el  Habert 


La  Chambre  a  décide  de  se  réunir  immédiatement  dans  ses 
bureaux  pour  nommer  la  Commission  devant  examiner  cette 
ac mande.  La  Commission  qui  a  été  nommée  est  composée  de 
b  ladicaux,  3  progressistes  et  2  socialistes.  Elle  est  iinanime 
a  autoriser  les  poursuites  et  se  prononce  toute  entière  contre 
la  mise  en  liberté  provisoire.  Cette  Commission,  réunie  de 
Irif'^'^  ^A^'^J^  î'aPPort  favorable  aux  poursuites.  Le 
président  du  Conseil  ayant  exprimé  le  désir  de  voir  ce  ran- 
port  discute  le  jour  même,  la  séance  a  été  reprise. 

La  Chambre  a  adopté  à  mains  levées  la  suspension  de  l'im- 
munite  parlementaire  de  MM.  Dérouléde  et  Marcel  Habert  et 
retuse  leur  mise  en  liberté  provisoire. 

Séance  aujourd'hui  pour  la  continuation  du  Bud-^et 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  29  janvier  au  4  février  1899  (ô«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. 

—  Chemins  Algériens  . 

Nord    

Ouest   

Orléans  

Es*,  

Midi  ;  ;  ;  ; 

Est-Algérien  

Bône-Guelma. . .   

Ouest- Algérien  

Airzew  à  Kralfallah 
IVIédoc  


Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
lasémàine 

Reo.  br.  depuis 
le  l"jânvier 

Différence 
p'  1899 

1899 

1898 

18S9 

1898 

2.813 

803 

7-25 

3.908 

3  623 

-f 

38  i 

9.01<. 

T. 340 

7  290 

37.i:i0 

35  560 

+ 

1  570 

513 

164 

130 

849 

621 

228 
247 

3.746 

3.749 

3  793 

18.432 

18  18 

t 

5.591 

2  ■I5-2 

2.698 

13.7r-6 

13.335 

421 

6  8-29 

3.405 

3.20^ 

Ji.999 

15.778 

1  221 

4.836 

2.703 

2  623 

13  734 

13.218 

486 

3.418 

!  .664 

1  9i8 

9.424 

9.275 

149 

898 
1.039 

115 
133 

111 

560 

554 

f 

& 

»5 

636 

489 

-t- 

lie 

296 

52 

38 

28i.> 

188 

4- 

91 

214 

40 

24 

176 

124 

+ 

52 

101 

20 

22 

114 

lil 

+ 

3 

QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  économique  et  financière 

DE  L'ESPAGNE 


Coup  d'œil  rétrospectif 

Pourbienjuger  la  situation  économique  et  finan- 
cière de  l'Espagne  au  commencement  de  l'année 
1899,  au  lendemain  de  la  signature  du  traité  de 
paix  qui  lui  enlève  ses  colonies  de  Cuba,  de  Porto- 
Rico  et  des  Philippines  :  il  est  utile  de  faire  un 
retour  en  arrière  en  essayant  d'établir  quelle  était 
cette  même  situation  au  commencement  de  1895, 
c'est-à-dire  à  la  veille  de  l'insurrection  de  Cuba. 

A  cette  époque,  la  Dette  publique  de  l'Espagne 
s'élevait,  en  capital  nominal,  à  environ  6.823  mil- 
lions de  pesetas,  les  Dettes  coloniales  non  com- 
prises. Elle  se  décomposait  ainsi  :  Extérieure 
4  0/0,1.971  millions  ;  Intérieure  avec  intérêt  ou 
sans  intérêt,  2.625  millions  ;  Amortissable,  1.695: 
Dette  flottante,  avances  et  prêts,  532  millions. 
Dans  le  règlement  du  budget  1894-1895,  les 
charges  de  la  Dette  publique  péninsulaire  figurè- 
rent pour  310  millions  de  pesetas. 

Le  budget  de  1894-1895  avait  donné  des  résultats 
très  satisfaisants  puisque  le  déficit  budgétaire  réel 
fut  ramené  à  25.249.000  pesetas,  alors  qu'il  avait 
atteint,  en  moyenne,  68.959.000  pesetas  pendant 
la  période  décennale  1876-1885et  81. 171. 000 pesetas 
pendant  la  période  1886-1895. 
Le  tableau  suivant  va  nous  rappeler  les  princi- 
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paux  résultats  budgétaires  de  ces  deux  périodes 
décenuales  : 

Recettes   et   Dépenses   budgétaires    de   l'Espagne  de 
l'exercice  1875-1876  à  l'exercice  1891-1895  inclus 


Années 


1875-  70 . 

1876-  77 . 

1877-  78. 

1878-  79 . 

1879-  ^0 . 

1880-  81 . 

1881-  82 . 
1883  83. 

1883-  84 . 

1884-  85 . 


Totaux  de  la  période. 
Moyenne  de  lapériode 


1885-  86 . 

1886-  87 . 

1887-  88 . 

1888-  89 . 

1889-  90 . 

1890-  91 . 

1891-  92 . 

1892-  93 . 

1893-  94 . 

1894-  95 . 


Recettes 

Dépenses 

Différ. 

(Milliers  de  pesetas) 

058.976 

797.275 



13-!.  299 

720.079 

703.904 

-f- 

10.175 

748.313 

7f<3.741 

35.4i7 

749.323 

807 . 832 



58.-^10 

726.353 

823.279 

96  926 

760.174 

861.634 

— 

101 1459 

lU-j.ovO 

873.699 

876.816 

3.117 

822.300 

889.251 

66.950 

792.4113 

893.617 

101.213 

7.654.270 

8.343.870 

689.600 

765.427 

8-i4.387 

68.980 

795.206 

895.618 

100.411 

814.603 

940.133 

125.530 

760.690 

843.209 

82.519 

713.123 

854.544 

141.420 

752.905 

835.167 

82.262 

753.911 

831.165 

77.253 

748.825 

821520 

74.695 

719.498 

767.855 

48.356 

718.178 

772.192 

54.013 

754.320 

779.569 

25.349 

7.531.260 

8.342.970 

811.710 

753.136 

834.297 

81.171 

759.276 

834.342 

75.066 

Totaux  de  lapériode. 
Moyenne  de  la  période 
Moyenne  des  20  exerc . 

L'amélioration  des  finances  espagnoles  était  très 
visible,  et  en  février  1895  —  qui  fut  le  mois  des 
plus  hauts  cours  pratiqués  depuis  l'année  1890, 
mais  qui  fut  aussi  le  mois  qui  précéda  le  début  de 
l'insurrection  cubaine  —  l'Extérieure  cota  79  fr.  50 
à  Paris  ;  les  billets  de  Cuba  6  0/0  :  507  fr.  et  les 
billets  de  Cuba  5  0/0  :  465  francs. 

Malheureusement,  la  hausse  de  l'agio  sur  l'or, 
survenue  en  Espagne  après  1891,  n'avait  point  per- 
mis aux  actions  et  aux  obligations  de  chemins  de 
fer  espagnols  de  profiter  du  relèvement  du  crédit 
extérieur  de  l'Etat. 

*** 

Quelles  ont  été  les  causes  réelles  de  cette  hausse 
du  change  espagnol  après  1891  qui  a  frappé  si  du- 
rement les  Compagnies  de  chemins  de  fer  dont 
l'intérêt  et  l'amortissement  des  obligations  étaient 
stipulées  payables  en  francs? 

Son  point  de  départ  fut  la  fameuse  discussion  du 
renouvellement  du  privilège  de  la  Banque  d'Espa- 
gne (mai  1891)  et  l'élévation  de  la  limite  de  la  cir- 
culation fiduciaire  de  cet  Etablissement,  obtenue 
des  Cortès  par  le  Gouvernement  de  M.  Canovas, 
malgré  l'énergique  opposition  de  toutes  les  Cham- 
bres de  Commerce  et  du  monde  financier  espagnols. 
Cette  discussion  révéla  à  l'étranger  les  embarras 
monétaires  de  l'Espagneetdémontra  publiquement 
que  la  Banqued' Espagne,  sortie  de  son  véritable 
rôle  de  Banque  d'émission,  était  devenue  une  sim- 
ple caisse  d'Etat  toujours  ouverte  au  Trésor  espa- 
gnol pour  solder  les  déficits  budgétaires. 
,  ^"^^  ^®  {H\sa.\t  à  Madrid  que 

4,40  0/0  de  prime  au  commencement  de  mai  1891, 
s'éleva  d'une  manière  ininterrompue  jusqu'à  la  fin 
de  l'année  où  nous  le  trouvons  au-dessus  de  l-S  0/0 

La  hausse  du  change  avait  d'ailleurs  été  prépa- 
rée p  >r  la  politique  de  la  Banque  d'Espagne  qui 
postprieurement  anconvemoû.^,  188-3,  avait  abaissé 
le  ta'ix  de  ses  avances  sur  titras  à  1  0/0,  alors  que 
les  Renies,  extérieure  et  intérieure,  rapportaient 
d'après  leurs  cours,  plus  de  6  0/0.  ' 


Cette  différence  pou.ssa  l'épargneet  la  spéculation 
espagnoles  à  acheter  sur  les  Marchés  étrangers  de 
grandes  quantités  de  titres  qui  étaient  ensuite  dé- 
posés à  la  Banque  ou  qui  étaient  conservés  dans 
les  portefeuilles  privés,  parce  que  la  Banque  d'Es- 
pagne, devenue  caissière  de  l'Etat,  enlevait  aux 
capitalistes  espagnols  les  pagarès  que  le  'l'résor 
mettait  jadis  à  leur  disposition. 

Une  étude  de  notre  correspondant  de  Madrid, 
publiée  en  1892  dans  l'Economiste  Européen, 
nous  apprît  qu'en  moins  de  neuf  années.  l'Es- 
pagne avait  ainsi  importé  de  l'étranger  pour 
environ  un  milliard  de  pesetas  de  titres  espagnols 
et  qu'elle  les  avaitpayés  partie  avec  son  or  et  partie 
avec  l'excédent  de  ses  exportations. 

Le  terrain  était  donc  admirablement  préparé  : 
la  discussion  du  renouvellement  du  privilège  de  la 
Banque  d'Espagne  fut  l'étincelle  qui  mit  le  feu  aux 
poudres. 

La  crise  du  change  de  1891  eut  une  répercussion 
terrible  sur  les  cours  des  principales  valeurs  es- 
pagnoles et  le  tableau  suivant  va  nous  montrer  les 
différences  survenues  entre  le  1er  ^Yril  1891  et  le 
lef  avril  1892: 

Cours  du  change  ot  des  principales  valeurs  espagnoles 
a  Pans,  au  commencement  de  cha 
Année  1891 


Change 
Change  de  Paris  sur  l'Esp. 
Valeurs  :  Cours  à  Paris 

Extérieure  4  "/„  

Andaious,  actions  

—  ob  ig.  |re  

—  oblig.  2e  

Nord-Espagne,  actions... 

—  oblig.  Irc 

—  obi, g.  2e. 
Madrid-Sarag.-Alic,  act. 

—  oblig.  fe 

—  oblig.  2e. 


le 
avril 


480  50 


77  23 
491  .. 
377  ., 
366  .. 
358  .. 
409 

390  . 
325  .. 

391  .. 
380  .. 


1er 

juin 


466  50 


72 
i88 
365 
363 
301 
398 
378 
310 
382 
372 


1er 

1er 

sept. 

déc. 

458  . 

435  .. 

71  15 

&5  90 

425  . 

360  ,. 

331  .. 

324  . 

342  . 

313  .. 

287  .. 

2:33  .. 

394  . 

.370  .. 

372  . 

342  .. 

288  . 

2,30  .. 

365  . 

345  . 

348  .  . 

328  .. 

mois 

1892 

Biffer. 

en 

l.r 

une 

avril 

annexe 

419  .. 

-  12  79 

59  20 

—  23  36 

251  . 

-  48  87 

295  . 

—  21  75 

279  .. 

—  22  95 

148 

-  58  65 

.335  . 

-  18  09 

293  . 

-  24  87 

162  .. 

-  51  38 

310  . 

-  20  71 

—  25  . . 

285  .. 

Comme  on  peut  le  voir  par  ce  tableau,  qui  traduit 
d  une  manière  fidèle  l'importance  de  la  crise  à  une 
année  d'intervalle  :  ce  sont  les  «ctos  des  chemins 
de  fer  qui  ont  été  le  plus  cruellement  atteintes. 
Les  porteurs  crurent,  logiquement,  que  la  perte 
au  change  allait  d'abord  absorber  leur  dividende  et 
pouvait,  en  outre,  provoquer  des  incidents  très 
graves,  au  double  point  de  vue  de  l'exploitation 
proprement  dite  et  des  rapports  des  Compagnies 
avec  1  Etat  espagnol. 

La  crainte  des  actionnaires  et  obligataires  des 
Compagnies  de  chemins  de  fer,  et  des  porteurs  de 
Rente  Extérieure,  était  d'autant  plus  rationnelle, 
que  les  crises  financières  de  la  République  Argen- 
tine et  du  Portugal  avaient  aussi  débuté  par  une 
crise  de  change,  et  que  tout  le  monde  comprenait 
qu  avec  un  agio  sur  Tor  de  20  0/0  seulement  les 
Compagnies  espagnole.^,  qui  effectuaient  toutes 
leurs  recpttfts  en  pesetas,  ne  pourraient  peut-être 
plus  tenir  leurs  engagements  obligataires  payables 
en  francs  ou  en  or. 

*** 

Au  commencement  de  mars  1895,  grâce  à  une  forte 
augmentation  des  exportations  espagnoles  et  à 
l'amélioration  réalisée  dans  les  finances  de  l'Etat, 
dont  les  recettes  ordinaires  étaient  en  progression 
marquée  sur  les  deux  exercices  précédents,  grâce  à 

undégagpmpntrelalifdeIaj5«ngMerf'^sj9<2f7we,dont 
la  circulation  fiduciaire  se  trouvait  ramenée  à  910 
millions  de  pesetas,  après  avoir  atteint,  au  maxi 
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mum,  94'i  et  947  millions  en  1893  et  1894  :  le 
change  de  Paris  sur  Madrid  s'était  relevé  à  454  fr. 
pour  500  pesetas;  le  15  mars  nous  le  trouvons 
même  à  4(3'2,25  et  à  cette  date  précise  l'agio  sur  l'or 
ne  f,iisait,  à  Madrid,  qu'une  simple  prime  de 
7,20  0  0.  L'Extérieure  4  0/0,  comme  les  Bons  de 
Cuba  6  0/0,  étaient  en  sérieuse  reprise  sur  les  cours 
de  1892...,  mais  non  les  actions  et  les  obligations 
des  Chemins,  dont  la  situation  restait  toujours 
précaire. 

Le  tableau  suivant  résume  la  situation  pour  les 
cinq  années  considérées  : 

Cours  du  change  et  des  principales  valeur.s  espagnoles, 
à  Paris,  au  l"''  mars  de  chaque  année 


Ifr  mar.i 


18'Jl 

189-2 

1893 

1894 

1893 

D:ff.4r. 
entre 
1891 

et  1893 

m  m 

428  .. 

i-23  .. 

403  .. 

453  .. 

% 

-  5  62 

76  97 

60  30 

63  97 

63  43 

77  . . 

+   0  01 

414 

439  .. 

446  . . 

498  .. 

-   0  77 

167  50 

■m  73 

340  .. 

210 

178  73 

-  61  76 

373  . . 

283  73 

314  .. 

278  .. 

270  .. 

-  28  . . 

330  .. 

163  75 

138  73 

93  .. 

113  75 

-  67  30 

413  7:; 

m  .. 

340  .. 

268  .. 

270  23 

-  34  68 

3l(i  23 

173  7:; 

193  73 

136  23 

1-67  50 

—  47  03 

3!)1  23 

309  .. 

319  .. 

278  73 

311  .. 

-  20  49 

Chainge 

Change  de  Paris  sur  l'Esp. 

Valeurs  :  Cours  à  Paris 

Extérieure  4  "6  

Cul)  a  0  %  

Anualous,  actions  

—  oblig.  )"■■  

Nord-Esp«,gne.  actions... 

—  oblig.  l"-". 
Saragosso.  actionu  

—  .  ob'ig.  l"  

Au  commencement  de  mars  1895,  le  crédit  exté- 
rieur de  l'Espagae  s'était  donc  considérablement 
relevé  par  rapport  à  la  période  correspondante  de 
1894  et  les  titres  des  chemins  de  fer  allaient  pro- 
bablement suivre  le  mouvement  de  hausse  (car 
les  Compagnies  étaient  en  instance  auprès  du 
Gouvernement  pour  obtenir  certaines  mesures  de 
secours  telles  qu'un  relèvement  d^-s  tarifs  inté- 
rieurs et  une  prorogation  de  la  période  d'amortis- 
sement de  leurs  obligations  pouvaient  légitime- 
ment espérer  une  amélioration  de  leur  situation)  : 
lorsque  l'insurrection  de  Cuba  éclata. 

Le  tableau  ci-après  va  nous  indiquer  les  consé- 
quences de  la  guerre  de  trois  ans  et  demi  que  l'Es- 
pagne a  soutenue  contre  ses  colonies  et,  finale- 
ment, contre  les  Etats-Unis. 

Cours  du  change  et  des  principales  valeurs  espagnoles, 
à  Paris,  au  1"'  mars  de  chaque  année  ; 

1898 


mars 


Change 

Cil.  de  Paris  sur  l'Esp. 

Valeurs  : 
Cours  à  Paris 


1895 


433 


1896 


412  50 


1897 


389  - 


1er 

mars 


367  30 


232  30 


1899 

24 
fév. 


389  50 


217 
1 44 
278 

323 


Diff^r. 
entre 
1890 
et  1899 


-  14  01 


-  28  03 

-  53  41 

-  3  77 

-  8  33 
-I-  26  59 
-I-  2  86 
+  31  94 
-I-  4  50 


Kxtéri  ure  4  %   ...    77    .   60  63  60  25  59  35  30  20  55  40 

Cuba  C,  %../:   498  ..365  ..  366  ..333  ..  135  ..232  . 

.Vndalous,  actions  .. .  178  75  137.30  82  . .   77  . .    4/  .. 

-  oblig.  1"..  270  ..  231  ..  -208  . .  182  .  139  .. 
Nord-Espagne  act.'. .  113  75  100  . .   93.30  78    .    46  50 

-  oblig.  1"..  270  23  223  ..  221  ..  227  ..  Hi  .. 
Saragosse,  actions..  167  50  15(i  23  130    .141  ..  102  .. 

_      ôbl.g.  1"..  311  ..  306  ..  286  ..297  . .  228  . . 

La  baisse  extrême  s'est  produite  pendant  les 
premiers  jours  de  mai  1898;  à  cette  date  on  ne 
cotait  plus,  à  Paris,  de  change  sur  l'Esp  'gne,  mais 
l'ayio  sur  l'or,  à  Madrid,  s'était  élevé  jusqu'à 
115  0/0,  ce  qui  revient  à  dire  qu'il  fallait  y  payer 
215  pesetas  en  billets  de  la  Banque  d'Espagne, 
pour  obtenir  100  pesetas  d'or  ou  100  fr.  de  crédit 
payables  en  France.  La  concordance  de  ce  t^ux, 
avec  le  change  de  Paris  sur  Madrid,  aurait  donné, 
à  Paris.  500  pesetas  pour  environ  282  fr.  50 

Aujourd'hui  l'agio  sur  l'or,  à  Mndrid,  est  des- 
cendu ;i  28  0/0,  ce  aui  met  la  concordance,  à  Paris, 
à  o!)0  fr.  50  environ  pour  500  pesetas  :  mais  nous 


savons  déjà  que  la  guerre  aura  pour  résultat  de 
porter  la  Dette  publique  de  l'Espagne  (y  compris 
les  dettes  et  engagements  coloniaux  et  les  dettes  et 
engagements  divers  de  la  Métropole)  à  prés  de 
10  millions  de  pesetas,  capital  nominal,  représen- 
tant un  service  annuel  d'intérêt  et  d'amortissement 
de  près  de  580  millions  de  pesetas  ;  que  la  circula- 
tion fiduciaire  de  la  Banque  d'Espagne  atteint 
1.470  millions  de  pesetas  contre  910  millions  au 
is""  mars  1895. . .  et  on  se  demande,  à  l'étranger,  si 
la  situation  économique  de  l'Espagne,  sa  capacité 
contributive  et  son  état  politique,  au  lendemain  de 
la  guerre,  lui  permettront  de  régulariser  ses  finan- 
ces et  d'établir  un  solide  équilibre  budgétaire,  sans 
porter  atteinte  aux  intérêts  des  créanciers  exté- 
rieurs de  l'Etat. 

Nous  venons  de  nous  livrer  à  une  étude  appro- 
fondie de  tous  les  éléments  de  la  question  et  nous 
pouvons  dire,  dès  maintenant.,  que  la  situation 
économique,  monétaire  et  financière  actuelle  de 
l'Espagne  est  bien  meilleure  qu'on  ne  le  suppose 
généralement  à  l'étranger.  Et  nous  pensons  que  le 
Gouvernement  espagnol  —  qu'il  soit  libéral  ou 
conservateur  —  qui  procédera  à  la  liquidation  de  la 
guerre,pourraréali^er  cette  opération,  toute  d'ordre 
intérieur,  avec  la  plus  grande  facilité  et  avec  le 
moins  de  préjudice  pour  les  créanciers  et  les  contri- 
buables espagnols,  s'il  respecte  les  droits  des  por- 
teurs étrangers  de  la  Rente  Extérieure  4  0/0  :  c'est-à 
-dire  s'il  relève  vigoureusement  le  crédit  extérieur 
de  l'Espagne,  qui  est  le  régulateur  de  sou  crédit 
intérieur. 

II 

Les  Finances  de  l'État 

D'après  les  chiffres  que  nous  avons  contrôlés  au 
Ministère  des  Finances,  à  Madrid,  la  Dette  pu- 
blique de  l'Espagne  s'établissait  de  la  manière 
suivante  au  1«''  janvier  1899  : 

Dette  publique  de  l'Espagne  au  1"  janvier  1R99  et  Charges 
budgétaires  nécessitées  par  cette  Dette 
(MilUons  de  pesetas) 


TYPES 

Capital 
nominal 

Intérêts 

Amor- 

tissem'' 

Total  du 
service 
annuel 

1°  Dette  Extérieure 
Eente  Extérieure  estamp 
Agio  à  bO  %  pour  l'intérêt. 

l.OOO.C 

» 

40.0 
12.0 

» 

40.0 
12.0 

2»  Dette  Intérieure 
Rente  Extér.  non  estamp. 
Agio  à  30^0  pou '■  l'intérêt. 

Intérieure  i  %  1«82  

—  Amortiss._1882. 
Ane.  Dettes  sans  intérêts. 

971.2 

2.336.5 
1.523.8 
fiOU.O 
770.4 

38.8 
11.6 
93.5 
61.2 
0.2 
34.5 

» 
» 
» 

40.2 

)> 

38.8 
11.6 
93.5 
101.4 
0.2 
.34.5 

Tôt.  pour  la  Métropole 

7.101.9 

291.8 

40.2 

332.0 

3°  Dettes  coloniales 

Billets  de  Cuba  6  %  

-  5%  

585.1 
391.6 
1H8.3 

35.1 
19. () 
11.9 

4.4 

2.9 
1.4 

39.5 
22.5 
13.3 

Tôt.  des  Dettes  colon. . 

1.175.(1 

0^5.6 

8.7 

75.3 

li"  Engagem.  coloniaux 
Obi.  Douanes  en  circulât. 
Avances  faites  ou  à  faire 
par  la  Banque  d'F^sp;i- 
giie,  gwgées  par  des  titres 
divers  et  en-emble  d-s 

320.0 
1.200.0 

16.0 

60.0 

45.7 

)) 

61.7 

60.0 

Tôt. des  Engag.  colon. 

1 .520.(1 

76.0 

45  7 

121  7 

Totaux  généraux. . . 

9.796.E 

43i.4 

94.6 

529.0 
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Ce  tableau  exige  quelques  explications. 

Dette  flottante:  Cette  Dette  comprenait,  à  la 
date  du  l'^^'- janvier:  1»  554.800. 000  pesetas  d'obli- 
gatiens  5  0/0  du  Trésor  {pagarè^i)  en  circulation 
dans  le  public  et  qui  se  négocient  au-dessus  de 
leur  pair,  entre  101  50  et  102  pesetas  pour  100  pese- 
tas de  capital;  2"  un  solde  de  5.625.000  pesetas 
restant  à  rembourser  sur  l'emprunt  d'Almaden  ; 
3°  une  avance  de  60  millions  de  pesetas  laite  par 
la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs,  à  laquelle  le 
Trésor  paye  5  0/0  d'intérêt  ;  4»  enfin,  les  150  mil- 
lions de  pesetas  que  la  Banque  d'Espagne  prête 
sans  intérêt  à  l'Etat  depuis  1891,  date  du  renou- 
vellement de  son  privilège. 

En  remboursant  le  solde  de  l'emprunt  d'Alma- 
den, l'intérêt  de  la  Dette  flottante  tomberait  à 
30.740.000  pesetas. 

Dettes  coloniales:  En  supposant  l'incorpora- 
tion complète  des  1.175  millions  de  capital  des 
trois  catégories  d'obligations  en  circulation,  la 
Dette  de  la  Métropole  s'augmenterait  d'une  somme 
équivalente  et  le  service  de  la  Dette  publique  d'une 
annuité  totale  de  75.300.000  pesetas. 

Engagements  coloniaux:  Il  existe  un  certain 
nombre  de  Bons  de  Cuba  non  compris  dans  les 
391.000.000  pesetas  figurant  au  tableau  précé^ient, 
mais  ces  Bons  ont  été  remis  par  le  Trésor  à  la  Ban- 
que d'Espagne,  en  nantissement  de  ses  avances 
pour  les  frais  de  la  guerre. 

Cet  l'-tablissement  a  également  reçu  du  Trésor, 
pour  le  même  objet,  des  pagarès,  des  obligations 
de  Douane  de  l'Emprunt  5  0/0  1896,  et  2  mil- 
liards, en  capital  nominal,  de  nouvelle  Rente  inté- 
rieure. Tous  ces  titres  n'ont  pas  été  portés  dans 
notre  tableau  de  la  Dette  générale,  parce  qu'ils 
sont  immobilisés  à  la  Banque  d'Espagne.  Le 
chiffre  de  1.200  millions  de  pesetas,  inscrit  pour 
le  solde  des  avances  consenties  par  cet  Etablisse- 
ment, et  pour  les  engagements  non  liquidés  par  le 
Trésor,  résume  l'ensemble  de  ces  titres  donnés 
en  nantissement,  dont  l'intérêt  et  l'amortisse- 
ment sont  supprimés  en  fait,  car  la  Banque  rece- 
vant 5  0/0  d'intérêt  pour  le  montant  de  ses  avances, 
c'est  le  Trésor  qui  encaisse  lui-même  cet  intérêt  et 
cet  amortissement. 

Enfin,  d'après  les  renseignements  recueillis  au 
Ministère  des  finances  et  à  la  Banque  d'Espagne, 
on  admet  que  cette  prévision  1.200  millions  de 
pesetas  sera  absolument  sulfisante  pour  liquider 
tout  ce  qui  reste  à  payer  pour  frais  de  guerre, 
rapatriement,  etc.. 

*** 

L'incorporation  complète  dans  le  budget  de  la 
Métropole  de  toutes  les  Dettes  et  de  tous  les  enga- 
gements coloniaux  —  car  les  avances  de  la  Banque  ' 
d'Espagne,  et  les  obligations  des  douanes  1896 
sont,  jusqu'à  présent,  classés  sous  cette  dernière 
rubrique  —  porterait  la  Dfttte  publique  espagnole 
au  capital  nominal  de  9.796.500.000  pesetas,  et 
l'annuité  totale  de  cette  Dette  à  la  somme  de  529 
millions  de  pesetas,  intérêt  et  amortissement 
compris. 

Ces  deux  chiffres,  comparés  à  ceux  de  1895, 
nous  permettent  de  dégager  immédiatement  les 


y.-35 


conséquences,  pour  l'Espagne,  des  trois  années  et 
demie  de  guerre  qu'elle  a  dû  subir. 

1895      189!)  Augmunt. 

(■Millions  de  pesetas) 
Capital  de  la  Dette  publique. . .     6.823     9.796      2  973 
Intérêts  et  amortissement  de  la 
Dette  publique   310       529  219 

On  remarquera  qu'en  1895  l'amortissement  et 
l'intérêt  de  la  Dette  publique  ne  représentaient  que 
4,5'i  0/0  du  capital  nominal  et  qu'en  1899  ce  taux 
s'élève  à  5,39  0/0.  Cette  augmentation  s'explique 
par  les  quatre  faits  suivants  : 

1'*  Les  frais  de  change  pour  l'Extérieure  4  0/0 
sont  relevés  de  7  millions  de  pesetas  environ  par 
suite  de  la  hausse  de  l'agio  ; 

2°  Les  dettes  coloniales  représentent  6,40  0/0 
d'intérêt  et  d'amortissement  ; 

3"  Les  obligations  de  Douanes  1896  amortissa- 
bles en  dix  ans  absorbent  5  0/0  d'intérêt  et  des  frais 
d'amortissement  énormes,  eu  égard  au  court  délai 
de  leur  remboursement; 

4°  Les  1.200  millions  avancés  ou  à  avancer  par 
la  Banque  d'Espagne  reçoivent  5  0/0  d'intérêt. 

Voyons,  maintenant,  les  conséquences  de  cet  ac- 
croissement du  service  global  de  la  Dette  publique 
sur  le  budget  de  la  Métropole. 

Noiis  savons  que  l'exercice  1894-1895,  qui  a  pré- 
cédé l'insurrection  de  Cuba  et  qui  peut  être  consi- 
déré comme  un  budget  absolument  normal,  s'est 
liquidé  par  779.569.000  pesetas  de  dépenses  et 
7o4.320.000  pesetas  de  recettes,  laissant  un  déficit 
de  25.249.000  pesetas,  comblé  par  les  ressources 
de  la  Dette  flottante,  c'est-à-dire  par  l'emprunt. 

Dans  les  779.569.000  pesetas  de  dépenses  de  ce 
bu  iget,  le  service  total  de  la  Datte  péninsulaire 
figurait  pour 310  millions  de  pesetas;  le  surplus, 
soit 470  millions,  en  chilFres  ronds,  représentait  les 
dépenses  des  Pouvoirs  publics,  de  l'Administra- 
tion civile,  de  l'Armée,  de  la  Marine  :  en  un  mot 
de  tous  les  services  de  l'Etat, sauf  la  Dette. 

Tous  les  hommes  politiques  du  parti  libéral  et 
du  parti  conservateur,  s'occupant  spécialement  des 
questions  financières,  que  nous  avons  consultés  à 
Madrid,  ont  été  unanimes  à  reconnaître  que  si  ce 
chiffre  de  470  millions  ne  pouvait  être  sensib^ment 
diminué  dans  l'avenir,  malgré  la  perte  des  colonies 
espagnoles,  on  devait  tout  au  moins  le  considérer 
comme  le  maximum  nécessaire  à  l'ensemble  des 
dépenses  budgétaires  espagnoles,  abstraction  faite, 
bien  entendu,  du  service  de  la  Dette. 

Le  service  global  de  cette  Dette  s'élevant  au- 
jourd'hui à  529  millioi-is  de  pesetas,  c'est  donc  un 
budget  comportant  environ  999  millions  de  pesetas 
de  dépenses  qu'il  s'agit  d'équilibrer. 

Les  re(tettes  normales  de  l'exercice  1894-1895ont 
été  de  754  320.000  pesetas  et  ce  chiiîre  est  sensi- 
blement égal  à  la  moyenne  des  recettes  normales 
de  la  période  décennale  1885-1895  et  inférieur  de  5 
millions  environ  à  la  moyenne  des  20  exercices 
précédents. 

^  Mais,  depuis  1895,  la  situation  économique  de 
l'Espagne  s'est  améliorée  d'une  manière  prodi- 
gieuse ainsi  que  nous  le  démontrerons  plus  loin 
en  passant  en  revue  tous  les  éléments  de  la  pro- 
duction et  du  commerce  indigènes,  et  on  estime  à 
Madrid,  dans  le  parti  libéral  comme  dans  le  parti 
conservateur,  que  sans  augmenter  la  quotité  des 
impôts  intérieurs,  et  simplement  par  une  plus 
stricte  surveillance  de  la  perception,  les  recettes 


23(3 


T/ÉGONOMISÏE  EUROPÉEN  —  France 


normales  pourront  facilement  doimer  800  millions 
de  pesetas. 

On  ajoute,  enfin,  que  les  droits  de  douanes  ap- 
pliqués désormais  à  tous  les  produits  coloniaux 
(les  importations  de  Cuba,  de  Porto-Rico  et  des 
Philippines  ne  payaient  pas  de  droits  de  douane) 
et  l'établissement  d'nn  droit  ad  valorem  sur  les 
minerais  et  métaux  bruts  qui  sont  auiourd'hui 
exportés  en  franchise,  augmenteraient  les  recet- 
tes ordinaires  d'au  moins  30  millions  sans  qu'il 
en  résultât  un  préjudice  quelconque  pour  les  con- 
tribuables espagnols. 

Bien  mieux,  on  estime  que  ces  nouveaux  droits 
seront  bien  accueillis  en  Espagne,  en  ce  sens  qu'ils 
y  favoriseront  le  développement  de  l'industrie  mé- 
tallurgique et  la  production  des  denrées  jadis  im- 
portées par  les  colonies  espagnoles. 

*** 

Les  dépenses  totales  s'élevant  à  470  -j-  529  =  999 
millions  de  pesetas,  et  les  recettes  totales  à  800  -|- 
30  =  830  millions  :  il  resterait  ainsi  un  déficit  de 
169  millions  de  pesetas  à  supporter  en  entier  par 
le  service  de  la  Dette  publique  si  on  voulait  abso- 
lument équilibrer  le  budget. 

Le  tableau  précédent  indique  que,  dans  ce  ser- 
vice, les  amortissements  figurent  pour  un  chiffre 
total  de  9i.600.000  pesetas  : 

Si  nous  avons  trouvé  chez  les  financiers  espa- 
gnols certaines  divergences  sur  les  procédés  à  em- 
ployer pour  la  liquidation  éventuelle,  il  est  une 
question  sur  laquelle  l'accord  est  absolument  par- 
fait :  c'est  celle  ayant  trait  à  l'amortissement. 

Tout  le  monde  :  Ministres,  sénateurs,  députés, 
banquiers,  commerçants  et  même  simples  rentiers, 
estime,  en  effet,  que  dans  les  circonstances  ac- 
tuelles, la  suppression  provisoire  de  tous  les  amor- 
tissements opérés  par  l'Etat  est  une  mesure  qui 
s'impose. 

«  11  n'est  pas  admissible,  —  avons-nous  entendu 
■dire  partout  —  qu'un  pays  dont  le  budget  est  en 
pleine  déroute,  effectue  des  amortissements  onéreux 
dont  le  plus  clair  résultat  est  d'augmenter  considé- 
rablement les  charges  des  contribuables  et  les  em- 
barras du  Trésor.  »  D'ailleurs,  ajoute-t-on,  la  sus- 
pension des  amortissements  pourra  n'être  que 
provisoire,  le  Gouvernement  se  réservant  le  droit 
de  les  reprendre,  en  totalité  ou  en  partie,  quand 
le  budget  de  l'Etat  sera  solidement  équilibré. 

Les  amortissements  figurant  dans  le  tableau  de 
la  Dette  pour  94.600.000  pesetas,  leur  suspension 
ramènerait  déjà  le  déficit  budgétaire  à  la  somme 
de  74.400.000  pesetas,  somme  d'autant  moins 
effrayante  qu'elle  est  inférieure  à  la  moyenne 
annuelle  des  déficits  de  la  période  1875-1895. 

Résumons  les  chiffres  que  nous  venons  de 


(1)  Y  compris  30  0/0  pour  perte  de  change. 


Ainsi,  en  supposant  que  les  Dettes  coloniales 
continuent  à  être  payées  en  pesetas  comme  elles  le 
sont  depuis  le  janvier  1899;  en  supposant  que 
ces  Dettes  ne  subissent  aucune  réduction  et  que  la 
liquidation  ou  la  régularisation  des  avances  de  la 
Banque  d'Espagne  nécessite  un  service  annuel  de 
60  millions  de  pesetas  :  les  9.796.500.000  pesetas  de 
capital  de  la  Dette  publique  espagnole  recevraient 
434.400.000  francs  d'intérêt  annuel,  soit  4,42  0/0. 
Il  resterait  alors  un  déficit  éventuel  de  74.400.000 
pesetas. 

*** 

Si  le  Gouvernement  espagnol  voulait  respecter 
scrupuleusement  les  droits  des  porteurs  de  la 
Rente  extérieure  estampillée,  qui  sont  tous  des 
porteurs  étrangers  —  acte  d'équité  conforme  aux 
engagements  pris  à  Londres  par  le  Ministre  d'Es- 
pagne lors  du  Convenio  du  29  mai  1882,  et  à  la 
déclaration  faite  aux  Gortès  par  M.  Camacho, 
ministre  des  finances,  à  la  séance  du  30  juin  sui- 
vant, —  il  lui  suffirait  donc  d'appliquer  un  simple 
impôt  de  20  0/0  sur  les  382.400.000  pesetas  d'intérêt 
à  servir  aux  créanciers  intérieurs  pour  réaliser 
une  économie  de  76.480.000  pesetas  et  équilibrer 
solidement  son  budget. 

Le  respect  absolu  des  droits  des  porteurs  étran- 
gers de  la  Rente  extérieure  ne  serait  pas  seulement 
un  simple  acte  d'équité,  ce  serait  aussi  un  acte  de 
haute  habileté  financière  dont  les  contribuables  et 
les  rentiers  espagnols  seraient  les  premiers  à  béné- 
ficier. 

En  effet,  l'amélioration  ou  la  dépréciation  du 
crédit  extérieur  d'un  pays  débiteur  quelconque  se 
répercute  toujours,  et  d'une  manière  presque  pro- 
portionnelle, sur  son  crédit  intérieur,  c'est-à-dire 
sur  l'ensemble  des  cours  de  ses  valeurs  inciigènes 
krevenu  fixe...,  et  il  suffit  simplement  d'observer 
l'attitude  des  marchés  espagnols  pendant  ces  quatre 
dernières  années  pour  constater  que  les  cours  de  la 
Rente  extérieure  ont  régulièrement  entraîné, 
d'abord  ddns  le  sens  de  la  baisse,  puis  dans  le  sens 
de  la  hausse,  toutes  les  valeurs  indigènes  à  re?;ewM 
fixe  négociables  à  Madrid,  à  Barcelone  et  à  Bilbao. 

En  respectant  les  engagements  formels,  pris  en 
1882  à  l'égard  des  créanciers  étrangers,  le  Gouver- 
nement espagnol  relèverait  vigoureusement  le 
crédit  extérieur  de  l'Espagne  et,  par  répercussion, 
le  niveau  de  son  crédit  intérieur.  Il  s'ensuivrait 
une  hausse  générale  de  toutes  les  valeurs  indi- 
gènes, comme  cela  s'est  passé  en  France  en  1873, 
et  la  liquidation  intérieure  s'effectuerait  alors  sans 
difficulté,  par  étapes  successives,  chaque  opéra- 
tion arrivant  à  son  heure,  profitant  de  l'amélio- 
ration acquise  et  consolidant  à  son  tour  l'édifice 
de  la  restauration  financière. 

Quand  la  République  Argentine,  le  Portugal  et 
la  Grèce  ont  manqué  à  leurs  engagements  exté- 
rieurs, ces  pays  avaient  une  Dette  extérieure 
payable  en  or  qui  représentait  les  quatre  cinquièmes 
de  leur  Dette  générale  :  Pour  l'Espagne,  la  pro- 
portion est  renversée,  puisque  sur  une  Dette 
globale  d'environ  10  milliards  de  pesetas,  à  peine 
1  milliard  —  l'Extérieure  estampillée  —  se  trouve 
entre  les  mains  de  porteurs  étrangers  :  Français, 
Anglais,  Belges,  Allemands,  Hollandais  et  même 
Portugais. 

Quelle  économie  procurerait  au  Trésor  espagnol 
un  impôt  sur  le  revenu  de  cette  rente  estampillée  ? 
5  millions,  10  millions  de  pesetas  au  grand  maxi- 


passer  en  revue  : 


Dépenses  (Millions  de  pesetas) 

Services  généraux  de  l'Etat,  sauf  la  Dette   470,0 

Intérêt  de  la  Dette  Extérieure  estampillée.li'i  52,0 

—  —  non estampillée(i)  50,4 

—  de  la  Dette  intérieure   189,4 

—  des  Dettes  coloniales   66,6 

—  des  Engagements  coloniaux   76,0 

Total  des  intérêts  de  la  Dette. .  434,4 

Total  des  dépenses   904,4" 

Recettes  (Millions  de  pesetas) 

Recettes  normales   800,0 

Recettes  supplémentaires   30,0 

Total  des  recettes   830,o' 


DiTmit  éventuel.   74.400.000  pesetas 
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muml  Et  c'est  pour  un  pareil  résultat  que  l'Espa<îue 
—  qui  vient  de  donner  la  mesure  de  sa  vitalité 
linancière  en  soutenant  une  guerre  de  trois  ans  et 
demi  sans  recourir  au  crédit  de  l'étranger  — 
manquerait  à  ses  engagements  directs?  Que  son 
Gouvernement  accomplirait  un  acte  risquant  de 
compromettre,  pour  de  longues  années,  sa  répu- 
tation de  loyauté  et  son  crédit  extérieur  et  inté- 
rieur? Nous  ne  le  pensons  pas. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LES  CAUSES  ÉCONOMIQUES 

de  l'Hostilité  Anglaise 


(troisième  article) 


Quelles  sont  donc  les  causes  de  ce  déclin  de  la  pré- 
pondérance du  comnaerce  extérieur  britannique? 

Le  mémorandum  établi  d'après  les  rapports  de  116 
agents  diplomatiques  ou  consulaires,  auquel  nous 
avons  fait  allusion,  attribue,  comme  nous  l'avons 
vu,  cette  situation  à  l'indolence  et  à  la  routine  du 
commeiçant  anglais. 

Il  n'est  presque  plus,  const^te-t-il,  de  marché  où  le 
commerçant  britannique  n'ait  à  lutter  aujourd'hui 
contre  une  concurrencé  redoutable. 

Sur  certains  points,  les  produits  étrangers  ont  pres- 
que complètement  supplauté  les  produits  anglais  ana- 
logues et  les  pays  dont  la  concurrence  est  particulière- 
ment redoutable  pour  le  Royaume-Uni  sont  presque 
partout  les  Etats-Unis  et  Pr^Uemagne;  à  un  moindre 
degré  la  Belgique  et,  pour  l'Extrême-Orient,  le  .Japon. 

La  France  n'est  pas  considérée  comme  un  concur- 
rent dangereux  et  quand  nous  aurons  nnuméré  les 
motifs  du  succès  de  la  concurrence  étrangère  on  en  com- 
prendra facilement  la  raison.  Nous  laissons  de  côté  les 
causes  qui  ont  trait  à  la  situation  géographique  de 
quelques  pays  et  à  certaines  conditions  de  la  législation 
anglaise  relative  aux  marques  de  fabrique. 

Celles  qui  restent  se  divisent  en  deux  catégories  :  les 
premières  concernent  les  fatiricants.  Les  Anglais  n'ont 
pas  su  se  soumettre  aux  besoins  des  marchés  et  créer 
des  articles  à  très  bas  prix  :  ils  ont  été  facilement 
supplantés  par  des  rivaux  plus  actifs,  plus  sou- 
cieux de  satisfaire  aux  exigences  de  la  consommation 
que  d'assurer  le  fini  des  marchandises.  Une  autre  cause 
du  déplacement  du  commerce  se  trouve  dans  le  soin 
donné  aux  emballages.  Les  concurrents  de  l'Angleterre 
ont  accordé,  paraît-il,  une  attention  particulière  à  cette 
question  :  ils  diminuent  le  fret  en  réduisant  leurj  pa- 
quets au  volume  le  plus  restreint;  ils  les  rendent  ainsi 
plus  aptes  au  transport;  ils  savent,  enfin,  leur  donner 
une  forme  plus  alléchante. 

Les  autres  causes  concernent  les  commerçants.  Le 
succès  delà  concurrence  étrangère  tiendrait  eii  premier 
lieu  à  ce  fait  que  ses  agents  ont  une  plus  parfaite  con- 
naissance des  marchés  et  vont  au-devant  des  besoins  ; 
qu'ils  savent  attirer  et  retenir  la  clientèle;  d'autre  part, 
les  étrangers  accordent  de  plus  longs  crédits  et  savent 
les  consentir  à  de  très  petites  maisons  ;  ils  ne  négli- 
gent ainsi  aucune  source  de  bénéfices. 
^  Le  principal  reproche  fait  aux  uns  et  aux  autres, 
cest  de  ne  pas  savoir  se  plier  aux  conditions  nouvelles 
des  marchés  et  de  ne  pas  vouloir  sortir  de  la  routine 

Tous  les  rapports  officiels  et  le  Made  in  Germany 
concluent  à  peu  près  dans  les  mêmes  termes  et  signa- 
lent des  raisons  identiques  de  déclin.  ° 

Ces  raisons  ont  sans  doute  leur  valeur,  mais  il  eût 
été  préférable  de  prendre  la  question  de  plus  haut; 
on  aurait  vu  ainsi,  d'une  façon  évidente,  pourquoi  le 
commerce  anglais  décroît  et  pourquoi  il  arrivera  diffi- 
cilement à  retrouver  sa  prépondérance. 

La  principale  cause  de  ce  déclin  se  trouve  dans 


l'émancipation  industrielle  des  pays  autrefois  dépen- 
dant de  l'Angletcrio  et  dans  la  transformation  radicale 
dos  conditions  du  commerce  et  de  l'industrie. 

Gomme  l'a  parfaitement  indiqué  M.  Edmond  Théry, 
dans  son  livre  sur  V Europe  et  les  Etals- Unia  d'Amé- 
rique, l'idéal  du  commerce,  tel  que  l'ont  indiqué  les 
doctrines  d'Adam  Smith  et  de  Stuart  Mill,  est  malheu- 
reusement irréalisable  aujourd'hui,  avec  les  tendances 
de  nationalisme  que  la  lutte  pour  la  vie  rend  chaque 
jour  plus  énergiques  et  plus  générales,  parmi  les 
peuples. 

«  Chaque  nation  veut  se  suffire  à  elle-même,  cherche 
à  développer  sa  production  pour  s'affranchir  de 
l'étranger  et,  depuis  une  vingtaine  d'années,  sous  l'in- 
fluence de  causes  nombreuses,  les  conditions  univer- 
selles du  commerce  et  de  l'industrie  se  sont  radicale- 
ment ti-ansformées  :  ...  La  marine  à  vapeur  a  réduit  les 
frais  de  transports  internationaux  dans  des  propor- 
tions incroyables  et  décuplé  la  vitesse  de  circulation 
des  marchandises  ...  La  banque  cosmopolite  a  provo- 
qué ou  facilité  la  mise  en  valeur  de  vastes  régions  jadis 
tributaires  de  l'Europe...  L'organisation  économique 
des  pays  nouveaux  s'est  accomplie  et  les  indigènes  ont 
appris  les  procédés  industriels  dont  l'ancien  monde 
avait  autrefois  le  monopole...  Il  faut  ajouter  à  cela  que 
les  pays  créant  une  industrie  nouvelle  ont  le  grand 
avantage,  par  rapport  aux  pays  où  la  même  industrie 
existe  depuis  longtemps,  de  mettre  en  œuvre  un  ou- 
tillage perfectionné  et  des  procédés  de  fabiication 
ayant  déjà  fait  autre  part  leurs  preuves.  » 

Enp  résence  de  cette  situation,  on  comprend  que  les 
succès  rapides  et  le  prodigieux  développement  de  l'in- 
dustrie allemande  ne  tiennent  point  à  des  causes  acci- 
dentelles. Ils  sont  le  résultat  d'une  grande  transforma- 
tion économique  dont  la  constitution  de  l'Empire  ger- 
manique avait  été  le  point  de  départ  et  l'émigration 
allemande  le  principal  facteur  d'expansion  à  Pétrauger. 
Les  Anglais  l'ont  nié  d'abord,  puis  ont  dû  en  convenir  ; 
mais,  à  ce  moment,  l'impulsion  étai-t  donnée,  un  cou- 
rant nouveau  s'était  établi  et  il  a  fallu  reconnaître 
qu'au  moment  où  les  exportations  anglaises  dimi- 
nuaient dans  les  proportions  que  nous  avons  consta- 
tées, les  exportations  allemandes  ne  ce:-saient  de  se 
développer  :  leur  augmentation  a  été  de  9  0/0  entre 
1890  et  1897;  elle  s'est  élevée  à  12  0/0  en  1898. 

Voici,  pendant  les  quatre  dernières  années,  quel  a 
été  b'  courant  des  échanges  entre  l'Allemagne  et  l'An- 
gleterre : 

1895       1896       1897  1898 
(Milliers  de  liv.  st.) 

Importations  allemandes 

en  Angleterre   26.993     27.583     26.189     28.:  88 

Exportations  anglaises 

en  Allemagne   20.581     22.24i     21.602  22.511 

On  voit  que  l'Allemagne  vend  beaucoup  pins  à  l'An- 
gleterre qu'elle  ne  lui  achète,  mais  un  fait  doit  en 
même  temps  être  constaté  :  c'est  que  la  lutte  entre- 
prise par  l'Allemagne  se  manifeste  principalement  sur 
les  marchés  extérieurs  et  que  ce  pays  fait  moins  qu'on 
ne  l'a  dit  concurrence  à  l'Angleterre  sur  son  marché 
intérieur.  Les  conditions  de  la  lutte  avec  les  Etats- 
Unis  sont  toutes  difl'érentes;  et  quand  nous  les  aurons 
examinées,  on  se  rendra  facilement  compte  que  l'entrée 
en  ligne  de  ce  nouveau  concurrent  est  un  fait  des  plus 
gi-aves  :  non  seulement  elle  met  en  action  un  rival 
plus  dangereux  que  l'industriel  allemand,  mais  elle 
fait  craindre  à  la  Grande-Bretagne  de  perdre,  sur  son 
pn^pre  territoire,  la  suprématie  qu'elle  exerçait  sur  le 
monde  entier. 

Au  point  de  vue  du  commerce  extérieur,  l'année  1898 
est  venue  renforcer  encore  les  avantages  qup  l'année 
_  1897  avait  déjs  apportés  aux  E'ats-Unis  :  le  commerce 
'total  a  atteint  le  chiffre  énorme  de  1.888.500.000  dollars 
et  ce  résultat  a  été  obtenu  bien  que  les  importations  se 
soient  abaissées  à  un  niveau  qu'on  n'avait  plus  vu 
depuis  quatorze  ans  ;  le  pays  n'a  pas  acheté  à  l'ét  anger 
pour  plus  de  633  600.000  dollars,  contre  721  600.000 
dollars  en  1897,  mais  les  exportations  ont  atteint  1.255 
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millions  de  dollars,  c'est-à-dire  qu'elles  ont  dépassé  de 
155  millions  le  chiffre  de  1  année  antérieure  et  de 
2i0  millions  celui  de  1896.  L'excédent  des  exportations 
s'est  donc  élevé  à  621  millions  au  lieu  de  357  millions 
en  1897. 

Une  balance  commerciale  aussi  îavorsble,  provenant 
surtout  du  développement  des  envois  de  produits 
américains  vers  l'Europe  est  digne  d'attirer  les  préoc- 
cupations du  vieux  monde;  elle  permet  d'émettre  toutes 
les  hypothèses. 

Tandis  que,  par  l'application  du  tarif  Dingley,  les 
Etats-Unis  ont  éloigné  de  chez  eux  les  produits  étran- 
gers, l'Europe  est  restée,  sous  d'autres  rapports,  tribu- 
taire du  nouveau  monde.  Pour  pouvoir  subvenir  à  son 
alimentation,  elle  doit  acheter  annuellement  des  quan- 
tités considérables  de  céréales.  Cette  grande  richesse 
naturelle  qu'il  a  fallu  récnlter,  transporter  de  l'inté- 
rieur des  terres  jusque  dans  les  ports,  puis  expédier 
au  dé  à  des  océans,  a  donné  une  grande  impulsion  à 
l'industrie  et  au  commerce  des  Etats-Unis.  La  question 
de  la  concurrence  américaine,  qui  depuis  longtemps 
inquiète  le  monde  industriel,  s'est  trouvée  ainsi  portée 
au  premier  rang  des  préoccupations  des  travailleurs  de 
l'Europe  et  l'Angleterre,  nation  industrielle  et  commer- 
çante a  outrance,  a  été  atteinte,  plus  que  tout  autre 
pays,  par  cette  évolution  économique. 

Cette  situntion  a  d'autant  plus  inquiété  nos  voi- 
sins "i'outre-Manche  que,  pour  la  première  fois  dans 
l'histoire  des  nations  modernes,  les  exportations  du 
Royaume-Uni  ont  été  dépassées,  en  1898,  par  celles 
d'un  autre  pays.  On  a  dû  forcément  en  conclure  que  les 
Etats-Unis  sont  devenus  la  grande  nation  rivale  de  la 
suprématie  anglaise,  en  tant  que  nation  industrielle. 

Mais  sans  nous  attacher  à  déterminer  l'importance 
et  la  signification  de  ce  merveilleux  développement 
économique,  ni  n  dégager  les  conséquences  qu'il  pourra 
entraîner  dans  l'avenir,  examinons  quels  ont  été,  pen- 
dant une  certaine  période,  les  rapports  commerciaux 
existant  entru  l'Angleterre  et  les  Etats-Unis. 

Le  tableau  suivant  nous  permettra  de  nous  en  rendre 
facilement  compte  : 

Commerce  de  V Angleterre  avec  les  Etats-Unis 

Balance 
dos  impor- 
tations 
sur  les  ex- 
Années      tations      tations     tations     tations  portations 


Impor- 
tations 


Expor- 
tations 


Réexpor- 
tations 


Total 
des 
expor- 
tations 


(Milliers  cl 

e  livres  sterlins;) 

42.800 

1887.... 

83.000 

29.500 

10. "00 

40.200 

1888.... 

79.800 

28.800 

l'2.300 

41.300 

38.500 

188!) 

95.500 

30.300 

13.600 

43.900 

51.6C0 

189U.... 

97.300 

32.100 

14.300 

46.400 

50.900 

1891.... 

104. /iOO 

27.500 

13.600 

41.100 

63.300 

1892. . . . 

108.200  • 

26.500 

14.900 

41.400 

66.800 

91.800 

23.900 

11.800 

35.700 

56.100 

18!)i.... 

89.600 

18.800 

ci 

30.K00 

5S.800 

85.500 

27.900 

16.100 

44.01  0 

41.500 

189G.... 

lofi.300 

20.400 

11.600 

32.000 

74.300 

1897. . . . 

113.195 

21.036 

16.939 

38.075 

75.120 

1898.... 

125.607 

14.605 

12.959 

27.564 

98.043 

On  le  voit  :  îes  Etats-Unis  ne  cessent  d'augmenter 
leurs  envois  en  Angleterre  et  d'y  diminuer  leurs  achats. 
En  1898,  ils  ont  importé  dans  ce  pays  pour  un  total  de 
125  niillions  de  livres  et  ne  lui  ont  demandé  que  15 
millions.  Si  l'on  déduit  des  importations  les  13  mil- 
lions de  réexportations,  on  constate  que  le  commerce 
entre  les  deux  nations  s'est  soldé  par  une  balance  de 
98  millions  de  livres  en  faveur  des  Etats-Unis,  soit 
23  millions  de  plus  qu'en  1897  et  57  millions  de  plus 
qu'en  1895. 

Si  nous  rapprochons  maintenant  ces  chiffres  de  ceux 
du  commerce  extérieur  général  du  Royaume-Uni,  nous 
constatons  que,  dans  le  total  des  excédents  d'importa- 
tions, qui  a  été  de  177  millions  de  livres  en  1898,  les 
Etats-Unis  sont  entrés  pour  98  millions,  c'est-à-dire 
plus  du  double  que  tous  les  autres  pays  réunis,  et  cette 
simple  constatation  suffit  à  faire  comprendre  de  quelle 
importance  est,  pour  l'Angleterre,  le  développement  du 
commerce  américain. 


Voici,  en  effet,  comment  se  décompose  l'excédent  des 
importations  britanniques,  pendant  les  onze  dernières 
années  : 

Excédent  des  Importations  en  Angleterre 
sur  les  Exportations 

Etats-Unis  Autres  pays  Total 


1887. 
1888. 
18t9. 
1890. 
1891. 
1893. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


(Milliers  de  livres  sterling) 

43.000 

48.000 

81.000 

38.000 

51.000 

89.000 

52.000 

60.000 

112.000 

51.000 

42.000 

93.000 

63.000 

63.000 

126.000 

67.000 

66.000 

133.000 

56.000 

72.000 

128.000 

59.000 

75.000 

134.000 

41.000 

90.000 

131.000 

74.000 

72.000 

146.000 

75.000 

82.000 

157.000 

98.000 

79.000 

177.000 

Ainsi,  en  comparant  les  chiffres  de  1898  avec  ceux 
obtenus  dix  ans  auparavant,  on  constate  qu'en  An- 
gleterre, la  balance  commerciale  en  faveur  des  Etats- 
Unis  a  augmenté  de  170  0/0  et  celle  enfaveur  des 
autres  pays  de  55  0/0. 

On  comprend,  dès  lors,  que  la  question  du  péril  alle- 
mand ait  été  un  peu  négligée  parles  publicistes  anglais 
pour  faire  place  à  la  question  du  péril  américain.  On 
comprend  aussi  l'enthousiasme  dont  les  Marchés  améri- 
cains ont  fait  preuve  en  constatant  de  tels  résultats  : 
«  Le  fait  que  nous  avons  dépassé  le  chiffre  des  ex- 
portations britanniques  —  écrivait-on  de  Wall-Street 
au  NeiG-York  Herald  —  cause  ici  une  joie  générale. 
La  presse  déclare  que  l'Amérique  devient  la  grande 
nation  créancière  et  que  New- York  prend  la  place  de 
Londres  comme  clearing-house  du  monde  !  » 

Il  y  a  sans  doute  quelque  exagération  dans  ces  dé- 
clarations de  la  presse  américaine,  mais  les  chiffres  que 
nous  venons  de  reproduire  doivent  donner  à  réfléchir: 
et  les  progrès  se  manifestent  avec  une  rapidité  telle 
que  les  exagérations  d'aujourd'hui  peuvent  ne  pas  tar- 
der à  être  les  réalités  de  demain. 

*** 

Ayant  constaté  une  pareille  situation,  en  ayant  com- 
pris les  causes,  l'Angleterre  a  dû  se  préoccuper  de  cher- 
cher les  remèdt'S. 

Les  conclusions  de  l'enquête  de  M.  Courtenay  Boyle, 
que  nous  avons  reproduite.'^,  nous  ont  montré  que,  dans 
les  milieux  officiels,  on  a  été  quelque  peu  sceptique 
à  l'égard  de  ces  remèdes.  Le  secrétaire  du  Board 
of  Trade  s'est  contenté  de  faire  appel  au  zèle  infatiga- 
ble des  commerçants  et  des  industriels  pour  le  main- 
tien de  la  position  commerciale  du  Royaume-Uni  :  «  La 
recherche  du  client,  a-t-il  ajouté  ;  la  création  de  produits 
qui  séduiront  le  consommateur  ;  l'exploitation  de  nou- 
veaux marchés;  le  développement  de  nouvelles  métho- 
des incombent  à  l'initiative  privée  :  l'Etat  ne  peut  lui 
apporter  qu'aide  et  encouragement.  » 

Les  rapports  consulaires,  de  leur  côté,  se  sont  con- 
tentés de  donner  des  conseils  pratiques  à  ces  commer- 
merçants.  Après  leur  avoir  montré  que  s'ils  se  laissent 
distancer  c'est  à  cause  de  leur  raideur  et  de  leur  exclu- 
sivisme, ils  leur  ont  fait  observer  que  «  la  condition  de 
tout  succès  dans  la  concurrence  internationale  c'est  l'at- 
tention qu'il  faut  apporter  à  l'art  de  satisfaire  ex? 
ment  les  exigences  financières,  le  goût  et  les  besoins  du 
consommateur  exotique.  » 

Les  maisons  allemandes,  ajoutent-ils,  nous  dépassent  ainsi 
par  leurs  larges  habitudes  de  crédit.  Là  où  les  Anglais  don- 
nent seulement  deux  ou  trois  mois  de  délai,  les  Allemands 
n'hésitent  pas  à  en  accorder  six,  au  point  de  permettre  la 
vente  de  la  marchandise  avant  l'acquittement  de  la  facture. 
Ils  ne  vendent  pas,  cependant,  pour  le  seul  plaisir  devendre. 
Et  si,  avec  ce  système,  ils  ne  s'exposent  pas  à  des  déceptions, 
c'est  que  leur  mode  d'information  est  supérieur  au  nôtre. 

Les  enquêtes  officielles  n'ont  donc  abouti  qu'à  ce 
résultat  de  montrer  le  mal  et  d'en  indiquer  les  causes  : 
elles  n'ont  proposé  aucun  remède  pratique. 
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Ce  remède  était  cependant  fî'cile  à  désigner  :  Puisque 
le  commerce  britanniciuc  souffre  de  l'émancipation 
industrielle  des  autres  pays;  puisqu'il  subit  sur  les 
marchés,  dont  il  était  autrefois  le  maître,  une  concur- 
rence effrénée  ;  puisque,  chaque  jour,  le  champ  do  ses 
opérations  se  trouve  diminué;  puisque  ses  rivaux  vien- 
nent lui  disputer  son  propre  marché,  il  faut  se  préoc- 
cuper de  chercher  des  débouchés  nouveaux  et  d'as- 
surer au  commerce  britannique  des  centres  neufs 
d'exploitation. 

Ce  remède,  que  les  rapports  officiels  n'ont  pas  indi- 
qué, a  été  signalé  depuis  longtemps  par  l'initative 
privée  et  nous  le  trouvons  inscrit  tout  au  long  dans  les 
dépositions  reçues  par  la  grande  Commission  d'enquête 
de  1885  : 

Le  remède,  ont  dit  les?  délégués  de  Birmingham,  c'est 
l'union  commerciale  avec  les  colonies.  Il  faudrait  établir  entre 
elles  toutes  et  la  Métropole  ime  sorte  d'union  douanière  com- 
parable au  ZoUverein  allemand  qui  supprimerait  toutes  les 
ûouanes  intérieures  d'ime  colonie  à  l'autre  ou  des  colonies  à 
la  Métropole  et  qui  rétablirait  une  douane  extérieure  contre 
les  produits  étrangers.  Nous  donnerions  ainsi  aux  colonies 
le  monopole  de  notre  marché  pour  leurs  matières  premières. 
Elles  nous  donneraient  le  monopole  de  leurs  marchés  pour 
nos  manufactures  et  nos  produits  ouvrés. 

Et  les  délégués  de  Sheffield  ont  déposé  à  leur  tour  : 

Pour  remplacer  le  marché  américain  qui,  jadis,  nous  faisait 
vivre,  il  nous  faudrait  le  marché  colonial.  Je  crois  que  le 
seul  moyen  de  nous  aider  serait  de  fonder  avec  nos  colonies 
une  fédération  qui  vivrait  sur  le  régime  du  libre-échange 
entre  tous  ses  membres  et  sur  le  régime  de  la  réciprocité 
avec  le  reste  du  monde. 

L'idée  avait  ainsi  été  lancée  par  les  délégués  de 
Birmingham;  elle  fut  reprise  par  le  repi-ésentant  de 
ce  centre  industriel  à  la  Chambre  des  Communes,  par 
M.  Joseph  Chamberlain.  Et  le  député  libéral  abandonna, 
dès  1886,  les  gladstoniens,  uniquement  occupés  par  la 
question  du  home  rule  irlandais,  pour  fonder  le  parti 
unioniste.  Le  but  immédiat  de  ce  dernier  parti  était  la 
défense  non  seulement  de  l'union  des  trois  royaumes, 
mais  de  l'union  de  tout  l'Empire  ;  son  rêve  fut  bientôt 
l'Impérialisme. 


(A  suivre). 


Georges  Bourgarel. 


CREDIT  LYONNAIS 


Ainsi  que  nous  l'avions  laissé  prévoir  il  y  a  huit 
jours  dans  notre  Revue  hebcloynadaire  du  Ma7xhé 
financier  de  Paris,  le  Conseil  d'administration  du 
Crédit  Lyonnais  vient  de  fixer  à  40  fr.  par  action  le 
dividende  afl'érent  à  l'exercice  social  1898. 

Nous  ne  possédons  pas  encore  les  rapports  qui  se- 
ront communiqués  à  la  prochaine  assemblée  générale 
qui  aura  à  approuver  ladite  résolution,  mais  nous  avons 
sous  yeux  les  résultats  détinitifs  obtenus  parle  Cré- 
dit Lyonnais  l'année  dernière,  et  nous  devons  recon- 
naître, dés  maintenant,  qu'ils  dépassent  les  prévisions. 

L^s  bénéfices  nets  réalisés  s'élèvent,  en  etTet,  à 
25.051.500  fr.  61,  contre  20.010.521  fr.  50  en  1897.  C'est 
une  augmentation,  d'une  année  à  l'autre,  de  5.041.0:21 
francs  11  ou  plus  de  25  0/0!  Néanmoins,  le  Conseil 
d'administration  ne  proposera,  comme  nous  l'avons  dit 
plus  haut,  qu'une  répartition  de  40  fr.,  égale  à  colle 
votée  l'année  précédente.  Et  comme  cette  répartition 
n'absorbera  que  16  millions  de  francs,  il  restera  au 
Conseil  un  solde  disponible  de  9  051.5"0fr.  61  auquel  il 
ajoutera  948.499  fr.  89  prélevés  sur  les  bénéfices  repor- 
tés des  exercices  antérieurs,  qui  s'élevaient  à  2.288.517 
francs  44,  de  façon  à  obtenir  un  montant  rond  de  10 
millions  de  francs  qu'il  portera  à  la  réserve  extraor- 
dinaire. 

Ce  que  fait  le  Crédit  Lyonnais  pour  l'année  1898,  il 
l'avait  déjà  fait,  il  y  a  un  an,  pour  l'année  1897.  A  ce 
moment,  ainsi  que  nous  le  faisions  remarquer  dans 


V Economiste  Européen  du  25  mars  1898,  sur  les  profits 
nets  do  rcxcrcico  écoulé,  prohts  qui  se  chiffraient  par 
20.010.521  fr.  50,  il  n'avait  été  prélevé  que  les  16  mil- 
lions de  francs  nécessaires  à  la  répartition  du  divi- 
dende de  40  fr.  par  action.  Le  solde  disponible  s'établis- 
sait donc  à  4.010.521  fr.  50.  A  ce  montant,  on  avait 
joint  les  provisions  constituées  dans  les  exercices  an- 
térieurs à  18!l7,  soit  a.576.M75  fr.,  et  une  somme  de 
2.413.103  fr.  50  prélevée  sur  les  bénéfices  reporff^s  des 
exercices  précédents,  et  qui  atteignaient  alors  4.701.620 
francs  94.  On  était  arrivé  ainsi  au  total  de  10  millions 
de  francs  qui  avaient  été  affectés  à  un  fonds  de  réserve 
extraordinaire.  Or,  cette  réserve,  par  suite  des  résolu- 
tions prises  cette  année,  va,  avec  l'approbation  des 
actionnaires,  se  trouver  portf^e  à  20  millions  do  francs. 

En  dehors  de  cette  provision  spéciale,  le  Crédit 
Lyonnais  possède  encore  une  autre  rései-ve  de  40  mil- 
lions de  francs;  et  comme  les  bénéfices  reportés  des 
exercices  précédents  laissent  encore  un  solde  disponible 
de  1.340.018  fr.  15,  cette  Société  se  voit  avec  un  total 
de  réserves  diverses  de  61.340.018  fr.  15,  qui  restent  la 
propriété  des  actionnaires.  Et  cela  pour  un  capital  de 
2C0  millions  de  francs.  Combien  lesdits  actionnaires 
doivent  se  féliciter  d'avoir  approuvé  anciennement  la 
conduite  adoptée  par  leur  Conseil,  lorsqu'il  rendait 
compte  des  opérations  effectuées  au  cours  de  l'année 
1896!  Que  l'on  se  souvienne,  en  effet,  qu'il  procédait 
alors,  sur  les  bénéfices  réalisés  au  cours  de  cet  exer- 
cice, à  l'amortissement  complet  des  dépenses  d'instal- 
lation, amortissement  qui  aurait  pu  être  échelonné  sur 
plusieurs  années,  mais  qui,  efl'ectué  de  suite,  permettait 
à  tous  les  profits  futurs  d'être  distribués  aux  associés 
sous  forme  de  dividendes,  ou  d'être  portés  à  leur  crédit 
sous  forme  de  réserves. . . 

A  défaut  du  bilan  définitif  du  Crédit  Lyonnais  au 
31  décembre  1^198,  nous  possédons  son  bilan  provisoire 
que  nous  allons  rapprocher  de  celui  au  31  décembre 
1897  : 

31  déc.  1^97         31  déc.  1898 
Actif  —  — 

(En  francs) 

Espèces  en  caisse  et  dans 
les  banques   99.933.320  88      149.1.3.5.848  65 

Portefeuille(efl'ets  de  com- 
merce)   564  175.375  03      612.757.262  33 

Rpports   16f).215.294  2S      123.476.O02  18 

Comptes  coiu-ants   380.899.101  35      392.347.262  58 

Avances,  crédits  sur  nan- 
tisspments  ou  sur  ga- 
ranties et  reports   131.042.648  73  142.660.30178 

Actions,  bons,  obligations, 

rentes    9.882.627  12         S.6'i4.(il4  55 

Immeubles   :îO.OO().(iOO   «        30  000.!  00  » 

Comptes  d'ordre  et  divers      31 .337.. 583  48       31.926.318  85 

1.412.485.850  87  1.490.947.700  92 

Passif 

Dépôts  et  lions  à  vue. . . .  399.093.585  85  444.356.043  ,50 

Comptes  courants   525.401.326  06  547.:-i50.3GS  18 

Acceptations   188.114.987  25  155.448.774  35 

Bons  à  échéance   48.369.080  93  30.:-i03.6l2  48 

Comptes  d'ordre  et  divers  61. .506. 870  16  63.4H8.9i)2  41 

Peser  ves   40.000.000    »  40.000.000  » 

Réserve  extraordinaire. . .  »          »  lO.dOO.UOO  » 

Capital   200.000.OnO    »  200.000.000  » 

1.412.485.850  87   1.490.947.700  92 

L'augmentation  globale  accusée  par  ces  chiffres  est 
assez  éloquente,  bien  que  les  totaux,  en  On  d'exercice, 
ne  puissent  jamais  donner  une  idée  exacte  des  opéra- 
tions effectuées  pendant  l'année.  Vraisemblablement  le 
rapport  du  Conseil  d'administration  viendra,  comme 
do'  coutume,  nous  apporter  des  explications  complé- 
mentaires; mais,  pour  le  moment,  les  indications 
fournies  prouvent,  qu'en  1898,  le  Crédit  Lyonnais  a  de 
nouveau  réalisé  des  opérations  encore  plus  fructueuses 
qu'en  1897,  année  qui  avait  été  déjà  beaucoup  plus 
favorisée  que  la  précédente. 

Pour  un  Etablissement  comme  le  Crédit  Lyonnais, 
la  partie  intéressante  du  bilan  est  celle  qui  a  trait  aux 
«  exigibilités  »  et  aux  «  disponibités  ».  Nous  allons 
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donc  nous  arrêter  un  instant  à  ces  deux  chapitres  qui 
s'établissent  ainsi  : 

Au31  déc.  1897  Au31déc.l898 
Exigibilités  —  — 

(En  francs) 

Dépôts  et  bons  à  vue   399.093.586  444.356.043 

Comptes  courants  :   5^5.401.327  547.350.868 

Acceptations   138.114.987  155.448.774 

Bons  à  échéance   48.369.080  30.303.612 

1.1I0.W7X.98Ô  1.177.458.797 

Disponibilités 
Espèces  en  caisse  et  dans  les 

Banques   09.933.221  149.135.848 

Portefeuille   56i.  175.375  612.757.262 

Reports   U  5. 215. 294  123.476.092 

Comptes  courants  débiteurs...  380.899.101  392.347.262 

Avances  sur  garanties   131.042.649  142.660.301 

Actions,   bons,   obligations  et 

rentes   9.882.627  8.644.614 

1.351.148.271  1.429.021.379 

Cette  institution,  comme  on  le  voit,  reste  toujours 
fidèle  à  ses  mêmes  principes,  c'est-à-dire  qu'elle  vise 
toujours  à  maintenir  ses  ressources  disponibles  à  des 
chiffres  dépassant  la  proportion  nécessaire.  Ce  qui  ne 
l'empêche  pas  de  développer  toujours  les  rouages  d'une 
administration  que  l'on  peut  prendre  pour  modèle  dans 
beaucoup  de  pays,  et  de  s'efforcer,  chaque  jour  davan- 
tage, de  donner  satisfaction  pleine  et  entière  à  une 
clientèle  dont  les  besoins  ne  cessent  d'augmenter. 

En  rendant  compte  de  l'exercice  1897,  le  Conseil 
d'administration,  tout  en  se  félicitant  des  résultats 
obtenus,  disait,  enm-ars  1898,  qu'au  cours  de  l'année 
écoulée,  quelques  affaires  exceptionnelles  étaient  ve- 
nues ajouter  leurs  produits  à  ceux  des  affaires  couran- 
tes, et  il  ajoutait  que  ce  genre  d'opérations  n'avait 
rien  de  fixe,  et  qu'on  ne  pouvait  compter  sur  lui  d'une 
manière  régulière.  A  cela  nous  répliquions,  qu'en  dé- 
pit des  réserves  formulées,  on  était  en  droit  d'espérer 
que  la  Société  trouverait,  en  1898,  à  utiliser  ses  moyens 
d'action  aussi  bien  qu'en  1897.  Nous  sommes  heureux 
de  constater  :  que  l'événement  nous  a  donné  raison;  de 
plus,  qu'une  année  qui  a  permis,  en  dépit  des  inci- 
dents que  l'on  connaît,,  d'atteindre  les  beaux  résultats 
que  nous  venons  de  mentionner,  ne  peut  pas  être  clas- 
sée parmi  les  défavorables  ;  et,  qu'enfin,  il  faut  s'at- 
tendre encore,  de  la  part  du  Crédit  Lyonnais  à  de  nou- 
veaux et  importants  progrès,  lorsque  rien  ne  viendra 
plus  entraver  la  marche  générale  des  affaires. 

A.  Lechenet. 


SOCIETE  «  LE  FIGARO  » 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
la  Société  du  journal  Le  Figaro  a  eu  lieu,  hier, 
24  février. 

Des  comptes  présentés  il  ressort  que  les  bénéfices  de 
l'exercice  1897  se  chiffrent  par  1.076  830  fr.  M,  contre 
1.419.618  fr.  en  1897,  et  1.494.115  fr.  en  1896.  Néan- 
moins, le  dividende  a  été  maintenu  à  50  fr.  par  action, 
comme  pour  les  deux  exercices  précédents.  Il  s'ensuit 
que  la  répartition  s'est  effectuée  comme  suit  : 

Exercice  Exercice 
1897  1898 
(En  francs) 

Bénéfices  nets  réalisés   1.419.168  1.07B.831 

Solde  reporté  de  l'exercice  précédent.       136.934  212.926 

1.556.102  1.289.757 

Ces  montants  ont  reçu  les  emplois  suivants  : 

Part  de  la  gérance  : 

27  0/0  des  bénéfices  nets   383.175  290.744 

Dividende  do  50  fr.  par  action   960.000  960.000 

1.348. 175  1.250.744 
Holdo  à  reporter  à  nouveau   212.927  39.013 

Somme  égale   1.556.102  1.289.757 


Quant  au  bilan  de  la  Société,  il  s'établit  ainsi  : 

31  déc.  1898 

ACTIF  — 

Francs 

Propriété  du  journal   1.200.000  » 

Fonds  disponibles   486.109  16 

Recouvrements  à  effectuer   172.373  45 

Avances  à  divers   1.700  10 

Avances  sur  dividende   720.000  » 

Constructions,  mobilier,  librairie   2.042.443  70 

4. 622. 626  41 


PASSIF 

Capital  social   1.200.000  » 

Réserve  spéciale   4.708  06 

Fonds  de  réserve   1.206.416  60 

Abonnements  à  servir   141.285  49 

Coupons  à  payer   155.382  41 

Loyers  d'avance   1.500  » 

Marinoni   2.819  02 

Emprunt  au  Crédit  Foncier   586.052  76 

Résiliation  Faivre   20.757  50 

Amortissement  Emprunt   13.947  22 

Report  de  l'exercice  précédent   212.926  41 

Profits  et  pertes   1.076.830  94 


4.622.626  41 


Au  moyen  des  chiffres  qui  précèdent  on  peut  voir 
que  le  dividende  est  bien  resté,  en  1898,  le  même  qu'en 
1897,  mais  que  pour  obtenir  ce  résultat,  il  a  été  néces-- 
saire  de  réduire  de  173.914  fr.  le  report  à  nouveau.  Il 
est  vrai  que  la  somme  réservée  à  la  fin  de  l'année  1897 
était  supérieure  de  75.992  fr.  au  solde  reporté  de  l'an- 
née précédente.  Cette  circonstance  n'empêche  pas  les 
profits  de  l'année  sociale  1898  d'être  en  diminution  ap- 
préciable sur  ceux  des  exercices  précédents,  mais  les 
actionnaires  ne  s'en  ressentent  pas,  puisque  leur  part 
reste  sans  changement,  et  qu'il  n'y  a  que  celle  de  la 
gérance  qui  se  voit  diminuée  sensiblement. 

En  résumé,  la  Société  «  Le  Figaro  »,  n'a  pas  encore 
été  à  même  de  tirer  parti  des  innovations  auxquelles 
elle  avait  procédé  antérieurement  comme,  par  exemple, 
la  création  de  son  numéro  quotidien  de  six  pages.  La 
faute  n'en  est  ni  à  la  gérance  ni  aux  différents  services 
du  journal,  mais  bien  aux  incidents  qui  se  sont  succédé 
depuis  si  longtemps,  et  qui  ont  arrêté,  dans  une  cer- 
taine mesui'e,  la  publicité  commerciale.  Heureusement 
le  temps  qui  se  passe  est  mis  à  profit  quand  même, 
puisque  la  Société  l'emploie  à  réaliser  des  économies- 
constantes,  de  sorte  que,  lorsque  le  jour  viendra,  — 
qui  ne  peut  être  éloigné,  du  reste,  —  le  Figaro  sera 
mieux  préparé  que  jamais  à  profiter  des  circonstances. 

Dans  le  bilan,  au  passif,  figure  le  compte  d' «  Em- 
prunt au  Crédit  Foncier  ».  Rappelons  que  cet  emprunt 
a  été  contracté  en  vue  de  la  nouvelle  installation  de 
l'hôtel  du  journal,  et  qu'il  est  remboursable  par  annui- 
tés, dans  l'espace  decinquante  années.  Faisons  remar- 
quer enfin  que  les  réserves  de  la  Société  qui  atteignent 
le  chiffre  de  1.211.124  fr.  66,  sont  supérieuresau  capital 
social,  qui  ne  s'élève  qu'à  1.200.000  fr. 

J.  M. 


Les  Émissions  et  Conversions  effectuées  en  Europe 

en  1897  et  1898 


Dans  notre  numéro  du  30  décembre  dernier,  nous 
avons  publié  le  détail  complet  des  émissions  et  con- 
vei'sions  effectuées  en  France  en  1898,  comparative- 
ment à  l'année  1897.  Le  Moniteur  des  Intérêts  Maté- 
riels vient  de  donner,  à  son  tour,  la  statistique  des 
émissions  et  conversions  réalisées  dans  les  paj's  du 
monde  civilisé  pour  les  deux  mêmes  années.  Nous 
allons  en  extraire  les  chiffres  concernant  l'Europe. 


L'ÉCONOMIS  TE  EUROPÉEN 


—  France 


Capital  (li's  K»iui.iioiix  et  Cou  vos  ions  ofj'ccluécs  m  Europe 
en  1897  et  1898  : 


(Kn  millions  do  francs) 


Pays 


France  et 

colonies 
Allemagne 
Autr.-Hi«. 
Belgique. . 
Bulgarie. . 
Danemark 
Espagne . . 
Gr.-Bret« 

et  colon'»» 

Grèce  

Italie  

Luxemb . . 
Norvège.  . 
Pays-Bas 

et  colon'»" 
Portugal 

et  colon'" 
Roumanie 

Russie  

Serbie  

Suisse  . . . 
Turquie . . 

Totaux.. 

On 


EMISSIONS 


Empr'" 
d'Etat , 
Villes, 
Prov 


8.4 
427.5 
W1.9 
16.8 

» 

20.6 


473.8 
41.7 
l.l 


178.9 


5.4 


23.6 


1.411.7 


Vi  -3 


2.0 
11216 
65.7 
18.8 


35. 

» 

4. 


10.1 
3.8 
110.1 

» 

9.5 


13876 


308.2 
1.377.6 
57.2 
127.3 
1.5 
6.3 
12.2 

2.217.8 
1. 
14.8 
6.3 


134.2 

3.2 
0.8 
518.2 


60.0 
8.6 


'1.855.7 


318.6 
.926. 
244.8 
163.9 
1.5 
26.9 
12.2 

.7^8.0 
43.2 
20.1 

6  3 


318.5 

13.3 
103.0 
628.3 

» 

93.1 
8.6 


7.6d5.0 


O  X 


815.7 


8.3 


2.6 


97.6 
658.3 
2.0 

6.0 


15905 


Total 
des  années 


1898 


1.13'i.3 
2.926.7 
244.8 
171 

1.5 
26.9 
12.2 

2.728.0 
43.2 
22. 
6  3 


318.5 

13.3 
200.6 
1.286.6 
2.0 
98.1 
8.6 


9.245.5 


1897 


823.1 
!.373.4 
272.2 
193.2 
31.0 
100.8 
224.9 

3.398.8 

48.9 

74.1 

155.3 

1.7 
0.7 
758.6 
17.0 
162.2 
31.4 


8.667.3 


remarquera  que  les  chiffres  fournis  par  notre 
confrère  de  Bruxelles  diffèrent  de  ceux  que  nous  avons 
donnés  nous-mêmes  pour  la  France  :  cela  tient  à  ce 
que  le  Moniteur  des  Intérêts  Matériels,  dans  sa  sta- 
tistique d'ensemble,  porte  à  l'actif  de  chaque  pays  les 
émissions  ou  conversions  de  titres  indigènes,  même 
quand  elles  sont  faites  dans  d'autres  pays. 


ti 


et  M 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  21  février,  les  500.000  obligations  Communales 
de  500  fr.  2  60  0/0  1899  émises  par  le  Crédit  Foncier  de 
France  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

500.(:00  obligations  de  500  fr.,  émises  à  485  fr.,  stipulés 
payables  par  termes  échelonnés  jusqu'au  20  décembre  1901; 
remboursables  au  pair  ou  avec  lots  au  plus  tard  en  75  années: 
tirage  de  lots,  5  avril  1899  ;  l<"  tirage  d'amortissement, 
5  avril  1902  ; 

Lesdites  obligations  sont  représentées  par  des  certificats 
provisoires  au  porteur  libérés  de  50  fr.,  à  échanger  après 
libération  intégrale  contre  des  titres  définitifs  munis  de 
coupons  aux  échéances  des  1"  juin  et  l"  décembre. 

Depuis  le  20  février,  les  actions  libérées  de  la  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  qui  étaient  inscrites  à  la 
deuxième  partie  du  Balletin  delà  Cote,  sont  admises  à  la 
première  partie  dudit  Bulletin,  au  comptant. 


Suivant  les  prescriptions  de  M.  le  Ministre  des  finances 
en  date  du  20  février,  les  actions  de  la  Société  des  Mines  d'or 
de  la  Russie  (Rossiskoé;  cesseront  d'être  négociables  à  la 
Bourse  de  Paris  à  partir  du  22  février. 


Les  Heures  d'ouverture  de  la  Bourse.  —  Depuis  le 
31  août  dernier,  la  Bourse  ouvrait,  deux  fois  par  mois,  aux 
époques  des  liquidations,  à  onze  heures  du  matin,  dans  le 
but  de  faciliter  le  service  des  reports. 

Sur  l'avis  de  la  Compagnie  des  Agents  de  Change,  qui  ont 
déclaré  que  ce  service  pouvait  être  fait  aussi  bien  pendant 
les  heures  du  marché  officiel,  le  Préfet  de  Police  vient  de 
rendre  une  ordonnance  rapportant  la  décision  prise  l'année 
dernière.  La  Bourse  ouvrira  donc  désormais  à  midi  ces 
jours  là  comme  les  autres  jours. 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Lyon.  —  Dan.s 
son  assemblée  générale  du  10  février,  la  Compagnie  des 
Agents  do  Change  de  Lyon  a  élu: 

M.  Charbonnier,  syndic,  en  remplacement  de  M.  Erachon, 
démissionnaire  ; 

M.  Plantin  a  été  nommé  adjoint  au  syndic,  en  remplace- 
ment de  M.  Charbonnier,  élu  syndic. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


24  février 
1  828. 321.696 
1.201. 226. '/-ÎS 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
16  février 

Or   1.824  800  6P5 

Argent...    1 .199.24',.M6 

3.02i.047.'!11  3.027.548.404 
Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

Portefeuille  Paris  |  ff^l,^  ^gë;  !  1  ! 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  dès  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales, 

^Tances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réjêrve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponiblçs  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  dë  la  Banque  

Immeubles  des  Succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Etnploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


16  février 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  ( 

mobilières     Ex-l)a"5".««  département. 

(  Loi  du  y  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation   

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


3.024  047  T7l 


1.-68  234 
335.978.040 


5)9.835  556 
5.471.0  0 
3  767  OOO 
172.441.05-^ 
232. -'1.00.792 
180.000.000 
10.000.000 
2.980  750 
99.576.586 
100.000.000 
4.000.000 
14.860.004 

778.824 
8.407.444 
28  06S  614 


4.744  431  672 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.821  775.570 
19.08!. 733 
14.284  364 
166.364  027 
387  626  278 
74.102  354 
2  7i0.2  5 
5.493,905 
2.052.562 
25  955.164 


24  février 


3  027.548.404 


69.161 
360.105  790 


496.002.750 

5  334.000 

6  440  000 
172  284.486 
232  675.840 
180  000.960 

10.000.000 
2.980.750 

99.576.586 
100  000.000 
4.000.000 

14.86C.090 

794.693 
8.407.444 
44.'  25  264 


4.76^,  105.265 


182  500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.600 
4.000.000 
8.407.444 
.798  793.795 
18  926  2jI 
13  572  038 
143.487.786 
4.^8.840,357 
73. 387.713 
2  555.8:5 
5.864.657 
2  052.562 
22  618  790 


4.744.431.672  4.765.105.265 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


28  févr. 

27  févr. 

25  févr. 

24  févr 

24  févr. 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  > 

3.67i.7 

3.575.3 

3.664  8 

3. 711  1 

3  798  » 

Encaisse  

3.387  3 

3.199.9 

3.149  3 

3.14,-)  4 

3  027.5 

5'7  5 

979.0 

793.5 

746  3 

856.1 

Avances  aux  partie. 

270,0 

459.5 

349.6 

364  1 

405  0 

—      à  l'Etat  

140.0 

140  0 

140  0 

180  0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

173.6 

312.2 

25(1  1 

199  6 

143  5 

partie. 

452.0 

827.6 

512  7 

527  2 

532.2 

Taux  d'escompte  . . . 

2  <4  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

1  %  0/00 

%  0/00 

Bénéfices  nets  

1.636.7 

2.948.4 

2.984  J 

2.836.3 

5.060  0 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  février  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 


Prix  du  quintal  de  farine. 
Frais  de  panification  


Total. 


30  fr.  117 
12  fr.  223 

42  fr.  340 


T.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l"  qualité  revient  à 
0  fr.  8257  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6514,  soit  à  0  fr.  65. 
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I.e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
rétranger,  jusqu'au  10  février  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 

iMarchés 
précé- 
dents 

Cours 

du 
27  jan'^- 

Cours 

du 
3  f.'V. 

Cours 

du 
10  fév. 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 

Taux 
du 
droit  de 
douane 

Rouen   

Toulouse. . 

Nancy  

Dijon  

Chartres.. . 
Eergues . . . 
Nantes  

fr.  c. 

21  60 

21  2.3 
ilj  13 
21  53 
20  60 

20  60 

21  23 
211  '..13 
21  33 

fr.  0. 

21  60 
21  25 

19  73 
21  35 

20  75 

20  50 

21  (15 

20  75 

21  35 

fr.  c. 

21  60 

21  25 

19  95 
21  25 

20  73 

20  83 

21  25 

20  83 

21  75 

fr.  c. 

21  60 
21  25 

19  93 
21  25 

20  73 

20  85 

21  25 

20  85 

21  75 

fr.  c. 

-  6  èo  j 

-  1  75 

-  0  30  ^ 

-  1  35 

-  1  10 

-  0  50 

-  1  20 

-  0  30 

fr.  c. 

Vienne  . . . 
Lendres. . . 
Bruxelles  . 
New-York . 
Chicago  . . . 

21  iO 

16  i5 

17  .. 

21  33 

16  33 

17  . 

16  45 
14  30 

21  60 
16  20 

1    17  .. 

I    ..  .. 

1    ..  .. 

21  60 

16  20 

17  .. 

—  0  40 

—  3  90 

—  4  85 

1   3  75 

t  ■ 

1   4  89 

Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  baisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  fe- 
vriGT  18^9  ' 

Dépôts  de  fonds  Fr.     7 . 891 . 666  91 

Retraits  de  fonds   7.762.202  35 

Excédent  de  dépôts   129.4(d4  56 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  20  février  1899,  3  mil- 
lions 571 .442  fr.  38.  ^  „^  ^. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  il  au  <!0  lé- 
vrier 1899  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  540.973  fr.  81  ; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le_  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

La  Production  du  Sucre.  —  Dans  sa  dernière  circulaire, 
M.  Licht  évalue  comme  suit  la  production  du  sucre  dans  le 
monde,  comparativement  à  ses  précédentes  estimations  : 

1898-99  1898-99  1897-98 

Europe               18  février  21  janvier  rés.défin. 

Tonnes  Tonnes  Tonnes 

Allema-rne                          1.710.000  1.710.000  1.852.857 

Autriche    "'                     1.040.000  1.040.000  831.667 

France                               835.000  830. COO  821.235 

Russie..'!"                          745.000  750.(00  738.715 

Belgique                              2i;0.000  220.000  665.397 

Hollande                             155.000  155.000  125.658 

Autres  pays                         16i>.0(i0  155.0'i0  190.000 

Totaux   4.865.000     4.860.000  4.825.529 


Colonies 

Cuba  

Java  

Philippines  

Maurice  

Porto-Rico 


350.000  350.600 

675  000  712.000 
140.000 

170.000  160-165.000 

60.000  » 

Autres  colonies    1.255.000   » 

Totaux                  2.650.000  2.705.00U 

La  production  européenne  et  celle  des  colonies  s'élèverait 
donc,  d'après  les  évaluations  de  M.  Licht,  à  7.515.000  tonnes, 
contre  7.354.529  pendant  la  dernière  campagne,  soit  une  aug- 
mentation de  16(1.471  tonnes. 


250.000 
623.000 
175.000 
117.000 
51.000 
1.313.000 

2.5-:9.000 

s'élèverait 


toutes  contestations  généralement  quelconques,  moyennant 
versement  à  la  Société  de  Crédit  Foncier  colonial,  et  dans  la 
colonie,  d'une  somme  de  250.000  fr.  payable  en  un  seul  terme 
sur  l'exercice  courant  », 

Et  confère  au  Conseil  d'administration,  en  tant  que  de  be- 
soin, tous  pouvoirs  nécessaires  pour  assurer  l'exécution  de 
cette  transaction. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Crédit  Foncier  Colonial.  —  Les  actionnaires  se  sont  réu- 
nis 1.'  16  février  en  assemblée  générale  extraordinaire  à  Tef- 
fet  d'approuver  une  modification  du  projet  de  transaction 
intervenue  entre  cet  établissement  et  la  colonie  de  La  Réu- 
nion. ., 

Après  avoir  entendu  les  explications  fournies  parle  Conseil, 
ils  ont  volé  la  résolution  suivante  : 

L'assemblée,  . 
Après  avoir  entendu  la  lecture  du  conseil  d  administra- 

Approuve  la  transaction  entre  la  Société  de  Crédit  Foncier 
Colonial  et  la  colonie  de  La  Réunion  votée  par  le  Conseil  gé- 
néral de  cette  colonie  le  24  décembre  lfc98  dans  les  termes 
suivants:  .       ,    o  x 

S  «  Résiliation  pure  et  simple  de  la  convention  du  8  septem- 
bre 1863;  quittance  échangée  entre  parties;  renonciations  à 


Depuis  notre  dernière  Revue  Hebdomadaire,  deux 
événements  importants  se  sont  produits  :  la  mort  su- 
bite de  M.  Félix  Faure,  et  la  nomination,  comme  Pré- 
sident de  la  République,  de  M.  Loubet,  Président  du 
du  Sénat.  Ces  deux  événements  ont  laissé  le  Marché 
calme.  Il  est  vrai  que  l'on  n'igore  pas,  ici,  avec  quelle 
régularité  s'effectue,  le  cas  échéant,  la  transmission  des 
pouvoirs,  régularité  qui  s'est,  ces  jours  derniers,  affir- 
mée une  fois  de  plus. 

Mais,  bien  que  la  Bourse  ne  se  soit  pas  un  instant 
départie  de  son  sang  froid,  il  ne  s'ensuit  pas  que  les 
affaires  aient  été,  cette  semaine,  excessivement  acti- 
ves. On  n'a,  au  contraire,  que  peu  traité.  Peut-être  est- 
on  désireux  de  ne  se  remettre  au  travail  qu'après  la 
liquidai  ion  de  fin  février.  Heureusement,  comme  cette 
liquidation  commence  lundi,  nous  n'avons  pas  long- 
temps à  attendre  les  indications  qu'elle  peut  nous 
fournir. 

i3n  a  commencé,  hier,  à  parler  des  reports  pour  la 
fin  du  mois.  Gomme  précédemment,  l'argent  sera  abon- 
dant et  s'obtiendra,  vraisemblaljlement,  en  moyenne, 
aux  environs  de  4  0/0. 

■it  if  Nos  Renies  Françaises  n'ont  eu,  au  cours  de 
ces  derniers  jours,  que  des  variations  insignifiantes. 
Le  3  0/0  Perpéiiœl,  que  nous  laissions  à  102  97  1/2  à 
terme,  et  à  102  85  au  comptant,  s'inscrit,  présentement, 
sur  ces  deux  marchés,  à  102  fr.  95.  Rente  3  i/2  0/0, 
103  fr.  85,  contre  104  francs.  Renie  3  0/0  aiuo)-trssable, 
101  fr.  au  comptant,  contre  101  fr.  10,  et  101  fr.  15  à 
terme,  sans  changement. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  clôtu- 
raient à  499  fr.  50.  sont  à  498  fr.  50;  Emprunt  2-1/2  0/0 
du  Protectorat  de  t'Annam  et  du  Tonkin,  85  fr.  75, 
contre  86  25  ;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar, 
86  fr.  25.  ,  ^  ^ 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  i/2  0/0  aej  indo- 
Chine  sont  très  bien  tenues,  mais  calmes,  à  455  fr.  /o 
les  non  libérées,  et  à  460  fr.  les  libérées. 

Le  marché  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  reste  très  actif.  Nous  avons  parlé,  il  y  a  huit 
jours,  de  réalisations  que  l'on  signalait  et  qui  portaient 
sur  les  anciennes  séiies.  Ces  réalisations  semble  t  se 
poursuivre,  le  pul  lic  se  montrant  désireux  de  se  porter 
spécialement  sur  les  Obligations  2  0/0  1898  et  sur  les 
Obligations  2  1/2  0/0  de  l'Emprunt  1894-1896.11 
fant  remarquer  que  l'Obligation  2  0/0  1898,  très  avan- 
tngeuse,  comme  nous  l'avons  fait  ressortir  ancienne- 
ment, a  déjà  dépassé  sensiblement  son  cours  d'émis- 
sion. Quant  à  l'Obligation  2  1/2  0/0  de  1894  1896, 
elle  est  encore  plus  favorable.  Son  cours,  en  1898,  s  est 
élevé  au-dessus  du  pair,  et  c'est  ce  dont  se  souviennent 
ceux  qui,  dès  maintenant,  profitent  de  l'offre  qui  leur 
est  faite  actuellement  par  la  Ville.  Rappelons,  en  effet, 
que  l'Administration  met  en  vente  dès  à  présent,  à  ses 
guichets,  à  ceux  des  mairies  de  Paris,  des  grands  Eta- 
blissements de  crédit,  etc.,  le  solde  de  cet  emprunt,  qui 
ne  devait  être  réalisé  complètement  qu'en  1901.  Au 
prix  de  397  fr.,  ce  titre  laisse  une  piime  de  rembourse- 
ment de  3  fr.  et  il  procure  un  revenu  de  2  fr.  52  0/0, 
revenu  que,  certainement,  les  futures  émissions  de  la 
'Ville  de  Paris  ne  -tonneront  pas. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  547  fr.  50,  clô- 
ture à  550  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  429  fr.,  contre 
425  fr  ;  Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.  50,  en  avance 
de  1  fr.  50  ;  Quarts,  109  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875, 
507  fr,  50,  contre  567  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1876, 
566  fr.  50. 
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Les  Obligalions  2  0/0  1898  clôturent  à  likT)  fr.  ; 
Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  2(j5  francs, 
392  fr.  25,  contre  BU')  fr.  75  ;  Quarts,  libérés  de  60  fr.  25, 
103  fr.  75;  Obligalions  1892  entièrement  libérées, 
401  fr.  50. 

■if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
finissaient  jeudi  dernier  à  3.910,  sont  à  3  9,20  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
noire  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  neuf  pre- 
mières semaines  du  premier  seme.^tre  de  l'exercice  en 
-cours,  s'élèvent  à  5.059.961  fr.,  contre  2. 830  566  fr.  pour 
la  période  correspondante  de  1898,  2.984.150  fr.  en 
1897,  2  948.481  fr.  en  1896,  1.781.785  fr.  en  1895  et 
3.167.745  fr.  en  1894. 

il  i(  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  qui 
étaient  passées,  la  semaine  dernière,  à  765  fr.,  sont 
revenue.s  à  757  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Comnmn-i  les  sont  exces- 
sivement fermes.  L'omission  des  500.000  Obligations 
Communales  2  60  0/0,  qui  a  eu  lieu  le  21  courant,  a 
été,  pour  le  Crédit  Foncier,  un  nouveau  et  brillant 
succès.  L'afiluence  des  demandes  a  été  telle  que  l'Em- 
prunt a  été  couvert  sept  fois,  par  480.000  souscripteurs 
qui  ont  souscrit  3.500.0U0  obligations.  Nous  ne  savons 
pas  encore  ce  que  la  répartition  définitive  allouera  aux 
gros  souscripteurs,  mais  il  nous  est  permis  de  dire, 
une  fois  de  plus,  que  ce  qui  vient  de  se  passer  prouve 
combien  les  obligations  de  notre  grand  Etablissement 
sont  au-dessus  des  événements. 

Les  Obligalions  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
au  même  cours  de  498  fr.  50;  Obligations  Foncières 
S  0/0  1879,  sans  cbangement,  à  .506  fr.  ;  Obligalions 
Communales  3  0/0  1880,  également  sans  variation, 
à  506  francs. 

heu  Obligalions  Foncières  3  0/0  1883,  qui  clôtu- 
raient à  457  fr.,  s'échangent  à  461  fr.  ;  Foncières  1885, 
au  même  cours  de  492  50  ;  Cinquièmes,  101  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i89l  sont  à 
401  fr.  75  contre  401  fr.  50  ;  Obligalions  à  lots  3  0/0 
1892,  estampillées,  496  fr.  comme  jeudi  dernier  ;  Obli- 
gations Foncières  1895,  2  80  0/0,  entièrement  libé- 
rées, 491  fr.  -50  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  485  fr.  50. 

Le  groupe  d-s  actions  de  nos  Grandes  Sociétés 
de  Crédit,  quoique  très  bien  tenu,  n'a  pas  tout  à  fait 
conservé  ses  plus  hauts  cours. 

La  Banque  de  Paris  e'.  des  Pays-Bas,  qui  clôturait 
à  980  fr.,  se  retrouve  à  984  f r.  ;  Comptoir  National 
d'Escompte,  592  fr.  à  terme,  et  594  fr.  au  comptant. 

Les  aciions  du  Crédit  Lyonnais  s'inscrivent  à  895  fr., 
contre  896  fr  Nous  nous  reportons  à  i'ariicle  que  nous 
consacrons  plus  haut  à  cet  Etablissement. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  576  fr.  à 
terme  et  à  .^74  fr.  au  comptant,  finit,  respectivement,  à 
575  fr.  et  à  576  fr.  Crédit  Industriel  et  Comme/  cial, 
627  fr.  £0,  contre  624  fr.  Le  bilan  do  cette  Société,  au 
31  janvier,  accuse,  sur  celui  au  31  d'  cembre,  une 
augmentation  de  7  millions  de  francs  dans  le  chiffre 
global  des  affaires.  Les  comptes  de  dépôts  à  vue  ont 
progressé  de6  millions,  et  le  portefeuille  commercial  de 
3  1/2  millions.  Les  actionnaires  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  21  mars  prochain. 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,WLh\  à  terme, 
sans  changement,  et  95  fr.  au  comptant. 

La  Banque  InUr nationale  deParis  clôture  à  569 fr., 
contre  570  fr.  Banque  de  V Algérie,  889  fr.,  en  recul 
de  6  fr.  ;  B<inque  Parisienne,  491  fr.  à  terme,  contre 
492  fr.  ;  Oblajations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  150  fr.  ;  Obligations  de  475 
francs,  180  francs. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  pro- 
gresse à  264  fr.  Les  actions  de  cette  Société  viennent 
d'être  admises  à  la  première  partie  de  la  Cote  officielle 
de  la  Bourse  de  Paris.  Rappelons  que  cette  Société  con- 
vo((ue  ses  actionnaires  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire pour  le  11  mars  prochain,  à  l'effet  de  délibérer  : 
sur  l'augmentation  du  capital  social;  sur  un  projet  de 
•consLitution  d'une  Société  filiale  appelée  à  prêter  son 


concours  k  la  constitution  de  petites  affaires  indus- 
trielles et  commerciales;  sur  l'adjonction,  à  l'adminis- 
trateur, d'un  <.onseil  d'administratiou. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'or  et  d'Kxplo- 
ration  clôture  au  même  cours  de  110  fr.;  Rente  Fon- 
cière, 491  fr.,  contre  492  fr.;  Crédit  Mobilier,  80  fr.  à 
terme. 

if  if  On  s'occupe  toujours  peu  des  actions  de  nos 
Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer,  qui,  pour  la 
plupart,  sont  plutôt  hésitantes. 

Le  Lyo7i,  qui  r^-stait  à  1.925  fr.  au  comptant  et  à  1.930 
francs  à  terme,  clôture,  respectivement,  à  1.945  fr.  et 
1.942  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  con- 
voqués en  assemblée  g'^nérale  extraordinaire,  pour  le 
24  mars,  en  vue  d'approuver  une  modification  à  la 
Convention  du  17  octobre  1892,  relative  au  compte  d'ex- 
ploitation partielle.  Cette  convention  ne  fixait  le  ratta- 
chement des  nouvelles  lignes  au  compte  d'exploitation 
qu'après  une  période  de  cinq  ans.  Or,  à  ce  comptp,  se- 
ront désormais  rattachées  toutes  les  lignes  exploitées,  à 
partir  du  l=i' janvier  qui  suit  pour  chacune  d'elles,  son 
ouverture  entière.  Nord,  2.130  fr.,  contre2  135  fr.  Midi, 
1.406  francs. 

L'Est  conserve  son  cours  de  1.070  fr.;  Orléans,  1.846 
francs  au  comptant,  contre  1.855  fr.;  Owes/,  1.215  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  340  fr.  ; 
actions  des  Chemins  Economiques  du  Nord,  570  fr., 
comme  la  semaine  dernière. 

it  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commei^ciales 
ont  continué  à  être  mouvementées. 

Les  actions  des  Magasins  Généraux  de  Paris 
restent  à  670  fr.,  cimtre  675  fr.;  Comp"gnie  Parisienne 
du  Gaz,  1.300  fr.,  en  moins-value  de  20  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transallantiqice 
a  passé  de  330  fr.  à  345  fr.;  Messageries  Maritimes, 
640  fr.,  contre  645  fr.;  Chargeurs-Réunis,  au  même 
cours  de  1.250  fr. 

L'Omnibus,  que  nous  laissions  à  1.800  fr.,  se  main- 
tient à  ce  cours.  Voitures  à  Paris,  mouvementées  et 
reperdant  une  partie  de  leur  avance  de  ces  derniers 
ttmps,  bien  qu'au  dernier  moment  elles  soient  en 
reprise  sur  leurs  plus  bas  cours  de  la  semaine,  elles 
clôturent  à  740  fr.,  contre  760  fr.  Les  recettes  de  cette 
entreprise,  pendant  la  première  quinzaine  de  février, 
ont  atteint  le  msdtant  de  790.231  fr.  91,  contre  764.929 
francs  16  pen<lant  la  semaine  correspondante  de  1898. 
Du  1er  janvier  au  15  février  1899,  les  recettes  s'élèvent 
à  2.250.78i  fr.  49,  contre  2.424.598  fr.  90  en  1898. 

La  Compagnie  Fi-ançatse  des  Métaux,  qui  était 
revenue  à  660  fr.,  regagne  8  francs  à  668  fr.  Société  de 
l' EiéUro-Melallurgie,  840  fr.,  contre  850  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

L'action  Suez  a  été  de  nouveau  lourde.  Elle  reste 
à  3.599  fr.,  en  plus-value  de  8  fr.;  Parts  Civiles,  2.390 
francs,  contre  2.410  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  clôture  à  137, 
contre  toO  fr.  ;  Etablissem.enls  Decauville,  102  fr.,  per- 
dant 6  francs  pour  la  semaine.  On  semble  croire  que 
le  dividende  de  cette  Société,  pour  1898,  sera  sensible- 
ment inférieur  à  celui  de  l'exercice  précédent;  Tliom- 
son-llouslon,  ferme,  à  1.387,  contre  1.326  fr.,  gagnant 
61  francs. 

Les  actions  Malfldano,  qui  avaient  repris  la  semaine 
précédente  à  1.280  fr.,  conservent  ce  cours.  Société 
d'Incandescence  par  le  Gaz  (Bec  A«er),  455  fr.,  en 
plus-value  de  10  fr.  Dynamite  Centrale,  520  fr.  ;  An- 
ciens Etablissements  Cail,  409fr.,en  bénéfice  de  3  fr. 

La  Société  Métallurgique  de  l'Oural-  Volga  reste  à 
559  à  terme,  et  à  556  50,  au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  sans 
changement,  à  310;  Compagnie  de  Fives-Lille,  570  fr., 
en  plus-value  de  8  fr.  ;  Compteurs  à  Gaz,  1.725  fr., 
contre  1.750  fr.  ;  Aciéries  de  France,  1.160  fr..  contre 
1.164  fr.  On  dit  que  les  résultats  de  cette  Société,  pour 
le  premier  semestre  de  l'exercice  1898-1899,  sont  très 
favorables.  Actionsdela  Compagnie  d'Aguilas,  410  fr. 
à  terme  et  412  fr.  au  comptant. 

Les  Obligalions  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  (en  liquidation)  sont  calmes.  L'Obligation 
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3  0/0  finit  au  même  cours  de  29  fr.  ;  Obligation  4  0/0, 

30  fr.,  en  avance  de  1  fr.;  Obligation  5  0/0,  39  fr.,  con- 
tre 38  fr.  50;  Obligations  6  0/0  1^^  Série,  sans  chan- 
gement, à39fr.;  Obligations  2"  Série,  36  fr.,  contre  38. 

i(  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  un  peu 
agités,  mais  leur  tenue  reste  quand  même,  très  ferme 
en  général. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  sont  de- 
mandées à  469  fr.  50,  et  V Argentin  4  0/0  1896  [Resci- 
sion) que  nous  laissions  déjà  en  avance  la  semaine 
dernière,  a  progressé  ces  derniers  jours,  de  64  fr.  à 
05  fr.  50. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  plus  lourds.  Le 

4  0/0  Brésilien  1889  est  revenu  de  62  à  59  70  ;  Fun- 
ding  Brésilien  5  0/0,  89  fr.  25,  contre  90  fr.  Par  contre. 
Emprunts  Provinciaux  très  fermes. 

h'Obligiilion  5  0/0  Bahia  est  à  425  fr.,  et  on  de- 
mande ÏObligation  5  0/0  Espiritn-Santo  ;i355fr.,  en 
plus-value  de  9  fr.  Au  sujet  de  ce  dernier  tiire,  faisons 
remarquer  qu'on  Je  recherche  comme  valeur  d'appoint, 
en  raison  de  son  rendement  qui,  aux  cours  actuels,  dé- 
passe 7  0/0.  Rappelons  que  cet  Etat  n'a  jamais  cessé 
de  payer  ses  intérêts  en  or. 

La  Rente  Extérieicre  Espagnole  s'est  fermement 
maintenue,  bien  que  n'ayant  pas  tout  à  fait  conservé 
son  plus  haut  cours.  Elle  clôture  à  55  fr.  40,  contre 
55  fr.  20  jeudi  dernier.  Le:-  Bons  Cubains  ont  un  peu 
renerdu  dp.  leur  av  ance  précédente.  Les  6  0/0  sont  à 
232  fr.,  en  recul  de  5  fr.  et  les  5  0/0  de  200  fr.  à  199  fr. 

La  Rente  Italienne  a  été  assez  animée.  On  la  re- 
trouve à  96  fr.  15,  contre  96  fr.  25  la  semaine  dernière. 

La  Rente  Portugaise  3  OjO  est  très  soutenue  à  26 
francs  90,  contre  26  85. 

Les  Fonds  Roumains  ont  toujours  de  bonnes  de- 
mandes au  comptant.  Le  4  0/0  Amortissable  1S96 
cote  93  fr.  50  pendant  que  le  4  0/0  Amortissable  1898 
monte  de  9.1!  fr.  55  à  93  fr.  85. 

Les  Fonds  Russes  sont  plus  irréguliers  La  Rente 
3  0/0  or  1891-1894  est  à  95  fr.,  contre  95fr.40;  Rente 
3  0/0  or  1896,  94  fr.  85,  contre  95  fr.  60.  Rente  4  0/0 
1867-1869,  103  fr.  80,  contre  103  fr.  70  ;  Consolidés 
ire  et  2e  Séries,  au  même  cours  de  102  fr.  60;  Rente 
Intérieure  4  0/0,  101  fr.  25. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  plus  lourdes.  La  Sé- 
rie B  se  traite  à  48  fr.  contre 48  fr.  25  ;  Série  C,  28  fr,  05, 
en  moins-value  de  35  centimes.  Série  D,  sans  change- 
ment, à  23  fr.  90.  Prio?'i7es  OWoOTflwes,  485 fr.  50,  contre 
488  fr. 

-j^  ir  Les  actions  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 
Autrichiens  sont  à  545  fr.  Le  bilan  de  cette  Société,  au 

31  décembre  lh98f  accuse,  pour  l'exercice,  un  bénéfice 
net  de  2.960.143  florins,  contre  1.745.025  florins  en  1897. 
C'est  dans  sa  séance  du  10  mars  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration fixera  le  montant  du  dividende  à  propo- 
ser à  l'asi-embléri  générale  des  actionnaires  qui  aura 
lieu  le  24  mars  à  Vienne.  On  croit  que  le  susdit  divi- 
dende sera  de  10  florins,  contre  8  florins  en  1897.  Ban- 
que Impériale  Ottomane,  577  fr.,  contre  580  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  drc  Mexique,  648  fr.,  perdants  fr. :  ac- 
tions du  Crédit  Foncier  Egyplier>,  550  fr.,  contre  555 
francs;  Obligations  4  0/0,  510  fr.  comme  il  y  a  huit 
jours;  Obligations  3  1/2  0/0,  505  fr.,  contre  503 
francs  .50  ;  Banque  Nationale  de  la  République  Sud- 
Africaine,  363  fr.,  contre  365  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  convoqués,  pour  le  22  mars,  en  as- 
semblées ordinaire  et  extraordinaire.  Cette  dernière 
assemblée  a  pour  objet  l'approbation  de  la  conversion, 
en  actions  ordinaires:  i<>  des  parts  de  fondateur; 
2°  des  actions  spéciales  émises  à  l'origine  pour  cou- 
vrir les  arriérés  des  dividendes  cumulatifs;  3"  de  la 
part  proportionnelle  du  Gouvernement  de  la  Républi- 
que Sud-Africaine,  dans  les  bénéfices  de  la  Société.  Le 
capital  sera  réduit  de  2.000  liv.  st.,  représentant  200 
parts  de  fondateur  de  10  liv.  st.,  et  augmenté  de 
100.000  liv.  st.  soit  10.000  actions  de  10  liv.  st.,  qui  se- 
ront attribuées  comme  suit  :  .5.000,  aux  porteurs  de 
parts  de  fondateur  ;  2.5110  aux  porteurs  des  actions  spé- 
ciales, et  2.500  au  Gouvernement  Iransvaalien. 


La  Robinson  South  African  Banking,  qui  était  re- 
venue à  110  fr.,  finit  à  111  fr.  Rio-Tinto,  agité,  mais 
gagnant  1:^  fr.,  à  1.012  fr. 

Les  ac  tions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens  sont 
demandées  à  769  fr.  à  terme,  et  à  770  fr.  au  comptant. 
Les  recettes  de  cette  entreprise,  pour  la  première  dé- 
cade de  février,  se  sont  élevées  à  268.660  fr.,  contre 
246.8' 3  fr.  pendant  la  décade  correspondante  de  1897. 
Par  suite,  les  recettes  du  1er  au  10  février  se  chiflrent 
par  1.009.801  fr.,  contre  893.835  fr.  l'année  dernière, 
soit,  en  faveur  de  1899,  une  difl'érence  de  115.966  fr., 
ou  une  augmentation  de  près  de  13  0/0.  Sosnowice, 
1.557  fr.,  en  bénéfice  de  29 fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  s'échangent,  comme  jeudi»  dernier,  à  290  fr.  ; 
Obligations  anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société 
Stnyrne-Cassaba  et  prolongement,  420  fr.,  contre  418 
francs;  Obligations  4  0/0  nouvelles  {série  1895),  369  fr. 

La  Tre(tsury  Gold  Mining  s'avance  de  128  à  134  fr. 
Les  résultats  mensuels  de  cette  Compagnie  s'ainéliorent 
constamment.  Depuis  le  mois  de  novembre,  la  Trea- 
sury  traite  ses  <<  slimes  »  par  un  nouveau  procédé,  qui 
lui  assure  une  augmentation  de  profits  de  250  livres 
sterling  par  mois. 


MARCHE  EN  BANQUE 

Les  affaires  ont  été  plutôt  calmes,  dans  ces  derniers  jours, 
et  la  tendance  générale  encore  indécise. 

Le  Brésil  5  OlO,  qui  restait,  la  semaine  dernière,  à  70  1/4, 
est  revenu  à  68  3/8.  Par  contre,  Minas-Geraés,  très  ferme, 
à  S69  francs,  contre  3b7  fr. 

Alpine ^esi  à  521  fr. ;  le  Conseil  d'administi-ation  de  cette 
Société  arrêtera,  vers  le  1.5  mars,  les  comptes  du  dernier 
exercice.  L'assemblée  générale  annuelle  aura  lieu  au  commen- 
cement d'avril;  Laurium  Grec,  91  fr.  50  contre  93  fr.  50  ; 
Tharsis,  2  5fr.,  perdant  1  fr.  50.;  Cape-Copper,  108  fr.  50 
contre  llO  fr.  ;  HuanHiaca,  61  fr.  50.  La  production  de  cette 
mine  s'est  élevée,  en  janvier,  à  374.000  onces  d'argent,  d'une 
valeur  approximative  de  41.0(iO  liv.  st. 

La  Dniepr ovienne,  que  nous  laissions  à  4.400  fr.,  s'inscrit 
à  4.415  iT.;Donetz.  1.2;!0fr.  contre  1 .240  fr.  :  Huta-Banhovca, 
4.550  fr.,  en  moins-value  de  40  francs;  Usines  Cliff,  un  peu 
mouvementées,  mais  fermes  au  dernier  njonient  à  1  InU  fr. 
L'assemblée  générale  du  2  mars  aura  à  voter  un  dividende 
de  80  francs  par  action  pour  l'exercice  1808,  contre  10  francs 
l'année  précédente.  Haut-Volga,  soutenu,  à  727  fr. 

La  John  Cockerill  reste  à  2  310  fr.  ;  Sud  Russe  (soude), 
1.337  fr.  50;  Les  actionnaires  de  cette  Société  peuvent  exercer 
leur  droit  de  souscription  aux  nouvelles  actions  de  cette  So- 
ciété, dans  la  proportion  d'une  action  nouvelle  à  670  fr.  pour 
trois  actions  anciennes.  Omnium  Russe,  639  fr.  50  contre  62& 
francs. 

La  Vieille-Montagne  s'inscrit  à  798  fr.  75  contre  802  fr.  50. 
Les  avis  sur  le  zinc  sont  toujours  très  favorables.  Plaques 
Lumière,  1.510  fr.  contre  1.5.'5  fr.  Monaco,  au  même  cours 
de  3.980  fr.  On  dit  que  les  recettes  actuelles  de  cette  Société 
sont  meilleures  que  celles  de  la  période  correspondante  de 
1898. 

Les  Biscuits  Olihet  conservent  leur  cours  de  144  fr.  ; 
Mode  Nationale,  132  fr.  ;  Chaussures  «  Incroyable  »,  222 
francs  contre  221  fr.  ;  Chaussures  Françaises,  163  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,  act.. . 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaîa-Balka  

Haut-Volga  ». 


21  fév. 

521  .. 

68  3/8 

369  .. 
3980  .. 

118  25 

163  .. 

Sv-f)  .. 

415  .. 
l-2i)  .. 
1900  .. 

m  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Ruiise... 
Plaques  Lumière  . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude) 

Tharsis  

Usines  Briansk. . , 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . 
Volga-Vichera,  lib 


24  fév. 
4550  .. 
91  50 

631)  50 
1510  .. 

400  .. 
1337  50 

225  .. 
1H92  .. 
1750  .. 

798  75- 

360  .. 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune.   


/ 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Pllllni 

1S201 

38H7 
6190 


RENTES 

A  PAYER 


FriDU 

4S6.041.915 

116  599  860 
237.638.399 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


25878  810.280.174 
392.096  cl>l.de500lr 
905.900  okI.delOOIr 
39.782  obl.Je50i'Ir 
110.000  500  3ô0 


Itatn 

h  litres 


'Tal. 


471.242 
334.161 
J 114280 

461  547 
239. 0'2 
588.235 
» 

176  250 
689  672 
162.115 


859.650 
1547548 
864  747 
1782552 
987.447 

978  548 
A95  401 
|99  440 
225  392 
148.631 
1096354 
185.212 


182.500 
125.000 
40  000 
30  000 

eoo.oco 

16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
409.000 
&40.000 
400.0('0 
80.000 
40.000 
40.000 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 

61  801 
161  573 
'49.730 
497.538 
521 .800 

62  200 
1986440 
18650)0 
i54  330 
»0  000 
113.885 

4409770 
^9 15698 
72.098 

es»  093 

2591547 
S41.2M 
509.209 
3068442 
132.345 
99  106 
»43  529 
508.471 


Sonmi' 
Ten. 


500  500 

400  400 

4(50  400 

100  100 

500  500 

500  500 

400  265 
100  «e  !5 

400,  400 

100'  100 

500  500 

iOO  100 

400  400 


500  500 
500  390 
£00  100 


200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 


500  250 
100  100 


500 
500 
500 


ÇOO 
50C 
250 
500 
500 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501M  50C 
1)  '  » 
500  500 
500  500 
500  500 
500  500 
500  500 
500,  500 
500  500 
500  500 
500{  500 
500'  500 
500  500 
400  400 
500  500 
500  500, 
500  50C 
500  500 
5001  500 


RENTES  FRANÇAISES 

o  (V  (  Terme. 

*  ^  I  Gompt. 

3  %  Amortissablej  J^--- 
3      %  1894  (anc.  4. /,){  Terme. 

Tunis  3%  1892(gar.France,Gpt 
Annam  et  Tonkln  2  1/2  0/0 

(ffar.  France)  Terme. 

Madagascar2'4  gieFfance.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


OITIDIIIIDI  00  DTISRtT  distribue  id 


1893 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


%  

%  quarts  . 

%  

% 


1865  4 
1869  3 
1871  3 

—  3 

1875  4 

1876  4 
1892  2  %  o/o 

—  quarts  

1894-à6  S  %  % 

—  quarts 

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  % 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %. 

—  h°^ei  

Communales  1891  3  % 

—  1892  3  %  lib.... 
Foncières  189  6  2,80  % 
Boas  de  100  fr.  1887.. 

—  1888.. 
Banqup  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom  

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienre.. 
Compt.  Nat.d'EJsc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Fôncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Général^  

B.Franç.de  l'Afriq.duSud. 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Pafl^iennè.. 
Banque  de  l'Algérie 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(aCT.  et  OBL.  au  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  dajouiss  

OU.  -       -      3  %  

•     —       —      3  %  nouv. 
■  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 
Obi.  — 


Act.  Midi 
Odî.  — 


3  %  1855  

3  %  fusion  anc  

3  %  fi-,sion  nouv. . 
8  %  %  


Act.  Nord 
Obi.  — 


3  %. 
3 


—    3  %  nouv. 


3  %  

-  —     3  %  nouv  

-     2  %  %j. avril  et  oct. 

-  Nord-Est  franc.  3  %.. 
Act.  Orléans  ;.. 


3 
3 
4  50 

15 


50 


12 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 


129  .. 
30  .. 
12  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5v, 
45 
14  58 
30 
12  50 

25 
25 
53  22 


1894 


3  50 


15 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 
2  50 


18 


15 
15 
15 
15 
15 
3 

12  .. 
16 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 


15  .. 

58  50 


117  70 
35  . 
12  50 
30  . 
25  . 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


15  .. 

58  50 


1895    1896  1897 


3 
3 

3  60 
15 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12 


15 
15 
15 

15  .. 
15 
3 
12 
16 
14 


107  29 
40 
12  50 

31  . 
25  . 
27  50 
12  50 
2f 
12  50 
34 
12  50 

35 
25 

32  04 


30  .. 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


15  .. 

58  50 


3 
3 
3  50 

15 

2  50 


20 
12  .. 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


12 


119  79 
45 
12  50 
32  . 
25  . 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 

35 
25 
19  01 


3 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
.35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
.. 

55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  50 


113  54 
50  .. 

12  50 
33  .. 
25 
30 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 

35 

%  .. 
16 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895  1896 


I 

101  65  100  85 


100  50 
107  60 

502  50 


99  90 

104  50 

498  .. 
90  50 


1897 


103  80 
ICI  60 
107 

505 
93  50 


565 
432  50 
420 


565 
565 
382  50 


410 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585 
465 


30  .. 
15 
17  50 
15  .. 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3575  . 
822  50 
420 
515 
997  50 
yuo 
417  50 
900 
560 
822  50 
495 

572  50 
430  .. 
735 


580 
439 
428 


584 
584 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


715 
470 
j45 
445 
447 
440 
612 
457 
960 
425 
470 
470 
477 
1485 
472 
475 
471 


50 


50 


25 


13^7 
472 
470 

1847 
487 
487 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 

476 
476 
1557 


482 
477 


477 
1580 


50 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 


475 
1602 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3750  .. 
882  .. 
400  .. 
680  .. 
577  .. 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


1898 


102  70 
101 
106  7D 

501  . 
91 

»0  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408  . 


500  .. 
502  .. 
502  .. 
47  2  .. 
502  .. 


401  .. 
506  .. 
494  .. 
57  .. 

53  50 
627  . 
465  . 


Cours  de  <:loture  des  5  dernières  sem 


26janv  2  fèv.  9  fév.  15  fév.  2i  U'ty 


102  12 
102  15 
100  47 
100 
104  67 
104  75 

497  . 
87  . 
457  '.. 


558  . 
42b  . 
410  . 
109  . 

565  . 
563  25 
390  . 
102  50 
39d 
100 
445 
l'i.-i 
406 


497 
501 
499  75 
460 
494 
100 
397  (5 
495 
191 

54 

51 
610 
458  25 


3560 
955 
440 
780 
588 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


790 
473 
700 
465 
465 
463 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


38C5  .. 
945  .. 


768  .. 
592  .. 


485  50 
730 
615 
883 
546 

54b 
486 
775 


770 

468 

7C8 

460 

4i8 

457 
10 

456 
lu  45 

520 

170 

475 

4-6  50 
i920 

473  25 

471  50 

S74  25 

«8 
14'U 

169  50 

475  30 
2115  . 

4'7  . 

491.  . 

'30  . 

471  50 
l>*25  . 


102  70 

102  65 
101 
101  -Zo 
101  07 

103  90 

498  . 
87  .. 

456  50 


559  50 
42.i> 
410 
110 
565 
572 
391  50 
103  50 
396 
100 
44i  75 
112  50 
409  50 


497 
501 
499  50 
459 
494 
100  50 
399  . 
495  . 
491 

56  . 

51  . 
613  . 
459  25 


3815 
979 


775 
602 


490 
763 
614 
901 
551 
91 
565 
488 
800 


4b6 
705 
463 
463 
457 
725 
458 

1048 
520 
470 
475 
475 

t9'i7 
172 
472 
474 
428 

1420 
469 
475 

i2129 
177 

430 
474 
I8.<2 


50 


50 


50 


50 


50 


75 


102  80 

102  75 

100  90 
104  05 

103  8b 


86  .. 

455  .'. 


550  . 
426  75 
41!  . 
110  . 
566 
568  .. 
395  . 
104  . 
395  75 
100  .. 
445  .  . 
112  50 
405 


102  97  102  95 

102  85  102  95 

101  15  toi  15 

10    10  101  . 

104    .|  103  85 

t03  75  103  6r 

499  50  !  498  50 

86  25  85  75 
86  50     86  25 

456  .  456  . 


497  .. 
503  . 
500  .. 
457 

493  50 
101  .. 
399 
495  . 
491  . 
54  . 

6i2  . 
460  . 


547  .^0 
425  . 

ioy  . 

108  75 
567  75 
565  75 
395  75 
104  75 
396 
100 
444  75 
1,2  50 
403 


3S>20 
978 
430  .. 
800  .. 
605  . 


490 
7.-7 
617 
896 
574 
96 
570 
493 

9l;0 


461 

705 
463 
461 
456 

458 

5'9  I 

471  I 

476 

476 
1927 

175 

471 

475 

427 
1110 

469 

4-!7 
2136 

477 

496 

430 

471 
1840 


497  50 
50t> 
506 
460 
492  50 
lut  50 
4iil  50 
496 
491  50 

55 

52 
6(18 
461  75 


3910 

9S0 
423 
790 
fOO 


^98 
765 
624 
896 
576 
94 
570 
492 
895 


50 


50 


75 


790 
459 
702 
461 
162 
459 
720 
457 

1070 
51Ô 
469 
472 
474 

193Û 
472 
471 
475 
427 

lib 
468 
475 

2135 
478 
496 
130 
474 

18  5 


550 
429 
410  5' 
109 
567 
566  ^(J 
392  25 
103  75 
395  75 
100 
445 
112  50 
406 


498  50 
506 
5C6 
461 
492  50 
101 
401  75 
496 
491  5C 

54  . 

52  . 
600  . 
461  . 


3920 
984 
429 
799 
592 


491 
757 
627  50 
S95  . 
576  . 
94  . 
569  . 
491  . 
889  . 


50 


.   459  . 
.   708  . 
.1  463  . 
.    462  . 
.j  460  . 
.'  720  . 
.    454  25 
1070 
525 
468  50 
473  51 


75 


1942 
,  471  5C 

470 
I  473  25 

427  75 
1406 

167  . 

476  . 
2130  . 

478  . 

490  . 

430  . 

473  75 
•846 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin.  22  février  1899. 

La  Mort  de  M.  Ftlix  Faure.  —  Le  Marché  financier.  —  L'Abaissement 
du  Taux  de  l'Escompte.  —  Les  Bilans  et  le  Travail  des  grandes 
Banques.  —  Proncstics  sur  le  Bilan  des  Charbonnages. 

La  mort  du  président  Félix  Faure  a  causé  peut-être 
autant  d'émoi  à  Berlin  qu'à  Paris.  Ça  été  a  une  stupeur 
douloureuse  et  tous  les  journaux  ont  consacré  au  dé- 
funt de  longs  articles  chronologiques,  tout  aussi  sym- 
pathiques à  sa  personne  qu'à  son  pays.  La  prompte  et 
paisible  transmission  des  pouvoirs,  au  milieu  d'une 
crise  de  l'intensité  de  celle  que  traverse  la  France,  a 
émerveillé  tout  le  monde  et  rendu  confiance  en  l'avenir 
et  la  stabilité  de  la  paix  et  des  institutions  du  pays.  On 
a  eu,  dans  ces  sympathies  unanimes  et  spontanées  qui 
se  sont  manifestées  en  Allemagne  pour  la  France,  un 
témoignage  probant  des  relations  pacifiques  et  cordiales 
que  nos  voisins  veulent  entretenir  avec  notre  pays. 

Le  Marché  financier,  d'abord  assez  troublé  par  l'an- 
nonce de  cette  mort  qui  semblait  devoir  ouvrir  une  ère 
de  difficultés,  s'est  vite  ressaisi  et  envisage  maintenant 
l'avenir  avec  confiance.  Chose  étrange  :  le  seul  obstacle 
à  l'essor  complet  des  transactions  est  le  succès  de  l'em- 
prunt allemand  3  0/0,  spéculateurs  et  capitalistes  res- 
tant persuadés  que  cette  opération  a  tari,  pour  long- 
temps, les  ressources  et  les  forces  vives  du  Marché. 

Cependant,  les  conditions  du  marché  monétaire  se 
sont  à  ce  point  améliorées  que  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Reichsbank  a  cru  devoir  procéder  à  l'abais- 
sement du  taux  de  l'escompte  que  je  vous  avais  fait 
prévoir  dans  ma  dernière  lettre  :  jeudi,  il  a  porté  son 
taux  de  5  0/0  à  4  1/2  0/0.  11  est  vrai  que  les  espérances 
sont  un  peu  déçues  par  cet  abaissement  d'un  demi  pour 
cent.  La  situation  se  présente  sous  un  jour  si  heureux 
qu'on  comptait  sur  un  abaissement  d'un  pour  cent.  A 
nrésent,  ou  sè  familiarise  avec  cette  idée  qu'on  n'at- 
teindra'le  taux  de  4  0/0  que  dans  un  temps  assez  éloi- 
gné et  que  ce  taux  sera  sans  doute  le  plus  bas  de  toute 

l'année  1899.  -,        i  ^■  x 

La  publication  des  bilans  des  grands  Etablissements 
de  crédit  continue  et  montre  leur  situation  sous  un 
jour  favorable.  Après  la  Nationalbanh,  dont  je  vous 
ai  parlé  la  dernière  fois,  voici  la  Berliner  Hanclelsge- 
seUschaft  et  la  Bresdnerbank.  Los  deux  Banques, 
après  avoir  augmenté  leur  capital  social,  distribuent 
un  dividende  égal  à  celui  de  l'année  dernière  et  la 
Dreaclnerbank  vient  encore  d'augmenter  considérable- 
ment le  nombre  de  ses  succursales  dans  les  provinces. 

Je  dois  signaler,  à  ce  propos,  que  le  public  et  la 
Bourse  qui  s'étaient  montrés  favorables  à  l'augmenta- 
tion du  capital  social  des  Banques  et  au  développement 
de  leurs  affaires  où  ils  espéraient  trouver  un  aliment 
pour  leur  propre  activité,  paraissent  effrayés,  mainte- 
tenant,  de  l'extension  extraordinaire  des  opérations  des 
grands  Etablissements  de  crédit.  Une  forte  réaction  se 
produit  partout;  de  tou-  côtés  on  avertit  les  Banques 
d'enraver  et  de  se  concentrer,  de  ne  pas  disperser  leur 
activité  et  leurs  capitaux  en  tant  d'affaires  qu'il  est 
impossible  de  suivre  et  de  surveiller  attentivement.  Ces 
avertissements  justifiés,  dictés  par  la  plus  élémentaire 
prudence,  ne  semblent  pas  devoir  Être  écoutés,  main- 
tenant du  moins,  car  on  annonce  encore  l'élévation  du 
capital  social  de  plusieurs  Banques.  Cependant,  1  a- 
larme  a  été  donnée  et  entendue  et  qu'elles  le  veuillent 
ou  rion  les  Banques  seront  forcées  d'apporter  plus  de 
modération  et  de  prudence  dans  leurs  créations. 

On  nou.s  annonce,  pour  la  semaine  prochaine,  la  pu- 
blication du  Ifilan  de  l'exercice  des  principaux  char- 
bonnages. Les  nouvelles  peut-être  prématurées  qu  on 
en  don'ne.  sont  excellentes:  les  résultats,  assure-t  on, 
dépasseront  les  prévisions  les  plus  optimistes. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 

lâ98 

Ib  févr. 

311.  7  fév. 

it-  févr. 

wr.  7  fév. 

818.282 
23.436 
15.875 

546.1f>5 
50  186 
8  380 
92.Ù36 

+  22.947 
-f-  1.430 
-1-  3.585 

—  32.895 

—  810 

—  350 

—  1.088 

951.416 
22.1(5 
14.465 

512  240 
83.172 
2  331 
77.656 

+  2b  154 
4-    1  556 
4-  2.829 

—  22.760 
-j-  583 

—  282- 

—  15.762 

120.000 
30.000 
1.(35  10) 
421  ")35 
37.510 

non  mod. 
non  mod. 

—  36.U9Ï 
4-  30  18H 

—  1 .3U0 

120.000 
30.000 
1.012  909 

466  384 
34.092 

non  mod, 
non  môd 

—  43.632 
4-  35.674. 

—  724 

Comparaison  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique  '  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 

1897      1898      1893  -  1897 


31  janv. . . 

',  févr.  . . 
15  —  .. 
23  ~  .. 
28   —  .. 


31  janv. 
7  févr. 
15  — 
23  — 
28  — 


913,4 
9i6,3 
951,4 
983.6 
963,1 

Circulation 


878,0 
83^,6 
907.8 
9J7,7 
915,8 


843,1 
855,3 
878,3 


1898 


1897      1898  1899 

1090.8  1112,2 
10£.6,5  1071,2 

1012.9  i03i.l 
989,9 

1C21,9 


1049,5 
JC09.9 
973,0 
9'»8,4 
982,5 


31  ianv. 
7  "févr. 
15  — 
23  — 
28  - 


31  janv. 
7  févr. 
15  — 
23  - 
28  — 


713,0 
647,7 
713,9 
601,1 
629,7 


656,4 
617,6 
595,4 
605,0 
634,5 

éserve  de  billets 


1899 

725,8 
660,1 
626,3- 


1897      1898  1899 


153,5 
202,7 
265,8 
3! -,2 
259,7 


148,2 
195,2 
203,4 
321,4 
269,6 


59,1 
111,9 
176.0 


Les  Recettes  de  l'Empire.  —  Depuis  le  1"  avril  1898, 
date  du  commencement  de  l'exercice,  jusqu'à  lin  décembre- 
18.J8,  le  Trésor  de  l'Empire  a  effectué  les  recettes  suivantes  : 

Différences 
par  rapport 
Eecettes  à  18y6 

En  Marks 

Douanes    385. 20r5  9-39   -\-  27.882.79* 

Impôt  sur  ie  tabac   8.757.090  94.125 

-  de  consommation  sur  le 

sucre  79.556.485   -f  10.209.549 

-  sur  le  sel  36.397.717  -  ipG.972 

Eau-de-vie  (fabrication;                   8.43t).213  +  1.05/. 7/1 

-       (consommation)             93.970.607  —  1.27«.59i) 

Brassage...                                22.642.224  -f  215.  06y 

Transit  sur  la  bière                       2.937.(i63  +  o'  -581 

Total                           637.937.161  -f  37.610.638 

Autres  recettes  : 

Timbre  des  cartes  à  jouer              1.099.957  -j-  22.209 

_     des  lettres  de  change  .. .    14.250.647  +  3.08^i.O54 

_     les  valeurs                         9.376.226  +  ^'^'^-f^ 

-  des  transactions                 8.179.199  -  816.294 

-  des  loteries  privées             2.830.702  +  ^'^6.^-^5 

_     des  loteries  d'Etat             10.680.918  1.045.8.j5 

Postes  et  télégraphes   261.2id.648    -f  l«.2^^^-020 

Chemins  de  fer...   6o.C87.000   +  3.478.000 

Les  encaissements  nets,  déduction  faite  des  primes  d'expor- 
tation et  des  frais  d'administration,  représentaient,  à  la  fin 
du  mois  de  décembre  : 

Marks  Différence 

nrmanes                                      346.065.970  -\-  28.176.814 

Vahac                                            9.974.434  +  321.017 

c^'r-p                                           66.919.60'»  -f  9. 627. 5-^8 

hucre...........  .                        33.061.322  -  1<'6.H71 

DroiVdè'faiDrication  de  l'alcool...    10. 14 't.  968  -f 

Droit  do  consommât  et  surtaxe..    77.515.21/  -|-  490.937 

Impôt  sur  la  brasserie  et  taxe 

transitoire  sur  la  Mère               21.737.H/5  +  228.014 

Total                          565.178.178  -f-  38.867.201 


Le  Mouvement  des  affaires  sur  le  Marché  de  Berlin. 

—  La  Banque  des  Berliner  Kassenverein  vient  de  pubUer 


L'ÉGONOMISTK  l^URQPÉEN  -  Angleterae 
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Boii  bilan  annuel.  On  y  peut  constater  que  la  conceiitralioii 
des  alTairos  il  l'intérieur  des  grandos  banques  s'accentue  de 
plus  (!n  plus.  IJeaucoup  d'all'aires  sont,  ainsi,  i-oKlées  de  bui.- 
que  à  banque  sans  l'inlermédiaire  des  Kassenoerems.  Le 
toial  des  billets,  ellets  et  comptes  de  l'année  1898  qui  ont 
passé  par  les  Kassenvereins,  dépasse  celui  de  1897  de 
l.H.iO.OGl.OOO  M  et  celui  do  1896,  de3.ir.J9.18l.;Wl)  M.  I  e  mou- 
venient  des  liquidations  n'a  que  fort  peu  inlluô  sur  cette 
augmentation:  il  si^  mainlient  depuis  trois  ans  au  cliillre 
moyen  de  'i  milliards  1/2  de  M. 
Voici  les  tableaux  publiés  : 

1898  1897  189U 

Janvier  ..    M.  1  .'il'i.6')6.800  1 .296.304..o00  1.117.032.100 

Février   1  il4.0li8.100  1.037.319.900  1.09ri.398.0  0 

Mars   1.184.695.600  955.336.(100  936.398.000 

Avril   1.257.846.400  846.413.200  1.031.2)3  300 

Mai   1.409.585.500  1 .244.3i;7.500  9S7.9rt2.8liO 

Juin    1.36). 869. 200  1.183.265.800  980.374.200 

Juillet   1.269.133.800  1.221.167.800  959.170.800 

Août   1.1. ••10.984. 800  1.157.246.600  867.3S6.800 

Septembre....  1.257. 261. 0(»0  1.118.528.800  9B6.922.200 

Octobre   1.222. 163. 3(i0  1.138.135.500  827.142  600 

Novembre   1.204.111.600  1.0.3.817.600  798.802.600 

Décembre   1.3i6.367  400  1.304.778.  .l'O  983.708.000 

Totaux  ann. M.  15.176.733.500  13.556.671 .6(i0  11.652.552.200 
Moy.  jouru....        49.923.465       44,448.104  38.080.236 
(304  jours)        (305  jours)        (306  jours) 

Dans  ces  totaux  sont  compris  les  chiffres  des  liquidations, 
4.4''2.000.]()o  M.,  en  lb98;  4.445.852.0U0  M.,  en  1877; 
4.449.031.200  M.,  en  189G. 

Voici  le  tableau  de  ces  liquidations  : 

189?        '        1897  1897 

Janvier....  M.  426.122.000  409.176.200  415.498.200 

Février   3'i2.659.000  368.105.400  445. 162. 400 

Mars   3-/2.457,000  3fli.i!22.800  372.878.30ii 

Avril   369.892.000  290.5;■^0.9(:0  3ti2.42S.3uO 

Mai   o9^. 278. 000  349. 18^.000  3:8.920.800 

Juin   39O.2..2.000  381.451.700  388.411.4C0 

'Juillet   353.711.000  370.735.100  343.534.500 

Août   339. 191). 000  362.074.600  337.024.500 

Septembre   381.874.000  401.002.5o0  373.558.400 

Octobre   360.992.900  376.687.H00  340.611.300 

Novembre   34'4.i08.2O0  354.539.800  295. .^55. 800 

Décembre   412.469.000  452.133.400  394.457.30 1 

Totaux  M.    4.492.005.100    4.445.852.000  4.449.031.200 

Moyennes   374.333.800      370.487.500  370.752.600 

En  1898,  chacune  des  liquidations  donne,  en  moyenne,  une 
plus-value  de  3.8  millions  de  M.  sur  celle  de  lb97. 


Courrier  de  la.  Bonrsie  de  Berlin 


Berlin,  le  24  février  1899. 

Séance  sans  grande  activité  ni  fermeté.  Presque  tous  les 
cours  marquent  une  tendance  à  la  b;iisse,  sur  des  nouvelles 
de  faiblesse  venues  de  Vienne.  Les  alTaires  restent  cependant 
animées  sur  les  actions  des  Banques  et  des  Charbonnages 
dont  les  dividendes  paraissent  devoir  être  satis  aisants. 

Les  Fonds  d'Etat  allemands  restent  assez  fermes,  ainsi 
que  ITtîilien,  l'Espagnol  et  le  Porlugnis. 

Vers  la  lin  de  la  Bourse,  on  constate  que  toutes  les  dispo- 
sitions s'améliorent. 

On  a  coté  la  Disconto,  202  60  ;  l'Italien,  9ô  10  ;  les  Lombards. 
30  20;  le  Mobilier  Autrichien,  231  50;  l'Extérieure.  54  90. 
Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  22  février  1899. 
I.ia  Mort  de  M.  Félix  Faure.  —  Manifestiitions  de  Sympathie  au 
Parlement.  —  I.,e  Marché.,—  I.es  hénéfico»  des  Chèniins  de  fi  r 
anglais.  —  La  Main-dVKuvre.  —  Conflits  entre  le  Capital  et  Ir 
Travail. 

La  mort  soudaine  du  président  F-dix  Faure  a  produit 
en  Anp;leterre  une  douloureuse  irnfires.sion,  et  la  presse 
a  été  unanime  à  montrer,  vis-à-vi<  de  la  France,  des 
se  dimcnt  •  qu'un  était  peu  habitué,  depuis  quelque 
teiiiiis,  à  lui  voir  manifester. 

La  rapidité  et  la  facilité  avec  laquelle  a  été  faite  la 


transmission  du  pouvoir  a  causé  ensuite  un  réel  éton- 
nMuont.  On  avait  cru  que,  dans  1ns  circonstances  pré- 
sentes, l'élection  pi'ésidenticlle  allait  soulever  de  (.çraves 
diriicultés,  et  le  Stock-I^lxcliangc  avait  eu  trace  des  in- 
quiétudes ressenties  par  le  puljlic.  On  s'est  Itientôt  rendu 
compte  du  peu  de  fondement  de  ces  craintes;  on  a 
accueilli  avec  plaisir  la  nouvelle  de  l'élection  do 
M.  Loubet  et  les  vendeurs  ont  compris  qu'ils  devaient 
se  liùter  d'opérer  leurs  rachats. 

Aujourd'hui,  le  Message  présidentiel  est  commenté 
par  la  presse  :  elle  y  voit  un  essai  de  réconciliation 
entre  les  partis  actuellement  opposés,  et  elle  l'ait  des 
vœux  pour  que  cet  essai  réussisse. 

Le  Parlement  a  tenu  à  témoigner,  au  lendemain  de  la 
mort  de  M.  Félix  Faure,  sa  douloureuse  sympathie 
pour  notre  pays,  et  cette  manifestation  doit  être  d'au- 
tant plus  signalée  que  les  dernières  discussions  avaient 
paru  annoncer  une  reprise  de  la  campagne  contre 
l'expansion  française.  Les  débats  soulevés  par  la 
réponse  à  l'adresse  ont  maintenant  perdu  beaucoup  de 
leur  ampleur  et  je  ne  vois  rien  à  relever  dans  la  foule 
des  questions  auxquelles  le  Gouvernement  a  dil 
répondre,  bon  gré  mal  gré. 

L'activité  qui  s'est  manifestée,  pendant  l'année,  dan& 
les  principales  industries,  a  considérablement  aug- 
rnenté,  en  1898,  le  volume  du  trafic  des  chemins  de  fer. 
L'augfnentation  des  recettes  brutes  du  deuxième 
semestre  a  dépassé  celle  de  la  période  correspondante 
des  deux  années  précédentes.  Mais  l'accroissement  des 
frais  d'exploitation  a  absorbé  toute  cette  augmentation 
et  les  bénéfices  nets  à  appliquer  au  dividende  sont 
inférieurs  à  ceux  de  1897. 

Le  montant  payé  actuellement  aux  dividendes  ordi- 
naires des  quinze  principales  Compagnies  pour  le 
deuxième  semestre  de  1898  est  de  7.292.396  liv.  st.,  au 
lieu  de  7.354.455  liv.  st.  pendant  la  période  correspon- 
dante de  1897.  Le  dividende  moyen  est  donc  de 
6  1/16  0/0,  au  lieu  de  6  1/4  0/0. 

Le  Département  du  travail  du  Board  of  Tracle  con- 
statequ'en  janvier  dernier  le  marché  delà  main-d'œu- 
vre s'est  maintenu  dans  de  bonnes  condiiions. 

Dans  les  121  trade-unions  publiant  leurs  rapports  et 
comprenant  486.094  membres,  14.627  seulement  étaient 
sans  ouvrage  à  la  fin  du  mois  II  y  a  eu  vingt-six 
conflits  entre  le  travail  et  le  capital,  intéressant  2.194 
individus  :  huit  se  sont  produits  dans  l'industrie  de  la 
construction,  huit  dans  celle  de  la  métallurgie,  cinq 
dans  celle  des  textiles  et  cinq  dans  des  industries  di- 
verses. 

Pendant  le  même  mois,  il  s'est  produit  des  change- 
ments dans  b  s  salaires  de  168. 7UU  ouvriers  :  47.900 
ont  reçu  des  augmentations  s'élevant  à  10  3/4  d.  en 
moyenne  ;  120.800  (y  compris  120.000  mineurs'  gallois) 
ont  subi  des  diminutions  représentant  2  1/4  d.  par 
tête  en  moyenne. 

Les  augmentations  de  salaires  ont  été  constatées 
surtout  dans  l'industrie  du  fer  et  de  la  construction. 

M.  Ritchie,  ministre  du  commerce,  croit  avoir,  enfin, 
réussi  à  constituer  un  tribunal  d'arbitrnge  économique 
avec  le  Comité  parlementaire  des  patrons,  le  Comité 
parlementaire  des  trade-unions  et  un  certain  nombre 
de  délégués  pris  en  dehors  des  Comités.  Le  tribunal  en 
question  ne  serait  pas  revêtu  d'un  pouvoir  spécial  par 
le  Parlement,  et  ses  sentences  ne  deviendraient  obliga- 
toires que  dans  certains  cas.  Le  Ministre  du  commerce 
parait  résolu  à  constituer  son  tribunal  d'arbitrage^ 
sans  demander  au  Parlement  aucune  nouvelle  loi. 


3!;  et 


BILAN   DE  LA   BANQUE  D'ANGLETERRE 

23  février  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 


Billets  oréég . 


I.iv.  st. 

•iS  lis  000 


Total   4S  138.000 


ACTIF 

Dette  flxe  de>  l'Etat. 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingot» 

Total  


Liv.  st. 
Il  015.000 

5.';85.000 
ai .938  OOO 

"15. 738.000 
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Département  des  opérations  de  banque 

ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   13.'i33.0Q0 

Portefeuille  et  avance"  33  584.000 

Billets  en  réserve....  22  513.000 

Or  et  argentmonnayéa  2.124.000 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.512.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   15.203.000 

Comptes  particuliers. .  33  262  000 

Billets  à  sept  iours,etc.  134.000 


Total   -il.  654.000 


Total   n  654.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé  1 
et 

Lingots  1 

Cilculation  1 
(excepté   les  1 
billetsà'7jours)| 

DÉPOTS  1 

Dispon  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

H 
> 
A 
H 

m 

«Sa 
■2  «a 
o  »  S 
a  5 
o  o  bc 
ûi.SK  • 
o  £  60 

tu  a  » 

Taux 
de 
l'es. 

% 

32  439 

21.043 

41  050 

36.684 

22  196 

541/16 

49)4 

24  »   

32.9Ti 
32.190 

26.  %2 
27  m 

42.012 
ï3.895 

36.809 
39  830 

23.015 
21  819 

8  »   

31  25i 

21.182 

40.998 

37.t62 

20  869 

50% 

15   

50.98W 

26  940 

41  194 

38.153 

20  84rf 

50  K 

» 

22   

30  590 

27  420 

41.469 

39  281 

19.910 

48'/^ 

29  »   

29  338 

27,3o6 

43.410 

42.361 

18.832 

m» 

» 

30.341 

27.752 

49  :o5 

47.711 

19.389 

39  Vg 

12  »   

30.981 

27.722 

49  20  i 

47.233 

50.059 

W\ 

31.969 

96.666 

49  119 

45.149 

22.103 

45 

3K 

26   

2  fév  

32.683 
32.915 
33.400 

26.460 
26.806 
26  48b 

50.024 
50.414 
51  587 

45.129 
45.695 
45.034 

23.023 
22.969 
23  715 

4ô 

45!4 

46 

3 
)) 

16  »   

33.998 

26.286 

52  633 

46.290 

24  512 

46^8 

34.C62 

26.225 

53.450 

47.017 

24.637 

45% 

Les  Constructions  navales  en  1898.  —  L'année  1898 
aura  été  un  record  pour  les  constructions  navales  en  An- 
gleterre. Ce  fait  a  été  d'autant  plus  remarqué  que  1897  avait 
indiqué  une  diminution  pour  cette  industrie. 

Le  Times  a  publié  la  statistique  suivante,  qui  indique  les 
progrès  de  la  marine  marchande  britannique  depuis  1870  : 
Ton.  total  de  l'Empire 
Années  britannique  Diflférence 

(En  tonnes) 

1870   7.149.134  « 

187Ô    7.744.287  +  595.10.3 

1880    8.447.171  +  702.934 

1885    9.323.615  +  876.444 

1890    9.688.088  +364.473 

1894    10.512.272  +824.184 

1897   10.416.442  —  95.8S0 

«  Ces  chiffres,  dit  le  limes,  montrent  deux  faits  :  1°  Que 
le  développement  de  la  marine  marchande  britannique  a  été 
très  intermittent  ;  2°  que  la  période  1894-97  a  manqué  de 
donner  le  montant  habituel  du  tonnage  nouveau  pour  rem- 
placer les  pertes,  de  sorte  que  la  force  nominale  a  diminué  à 
la  fin  de  1897  de  95.830  tonnes.  Mais  le  Royaume-Uni  a  rela- 
tivement une  marine  plus  efficiente  que  toute  autre,  parce 
qu'elle  a  une  plus  forte  proportion  de  tonnage  à  vapeur.  En 
effet,  on  estime  que  ce  tonnage,  qui  pour  tout  l'Empire  est 
actuellement  de  sept  millions  de  tonnes,  est  près  du  double 
de  celui  de  toutes  les  autres  puissances  maritimes  du  monde 
réunies  et  de  pleinement  trois  fois  plus  grand  que  celui  du 
restant  du  monde,  si  on  en  excepte  celui  des  rivières  aux 
Etats-Unis,  qui  est  de  plus  de  deux  millions.  » 
Le  Times  publie  encore  les  statistiques  suivantes  : 
Tonnage  à  l'entrée  et  sortie  dans  les  principaux  pays 
maritimes  de  l'Europe  et  des  Etats-Unis  en  1880  et  1897 
(en  milliers  de  tonnes).  L'astérisque  marque  les  chiffres  qui  se 
rapportent  à  1896  et  non  à  1897  : 

Pays  1880  1897 

Royaume-Û^i   58.736  90.198 

Russie  d'Europe   9.997  20.^00' 

Suède     6.894  11.119; 

Norvège.    3.985  5.850; 

Danemark   4.461  9.. -il  S 

Italie   9.846  17.005» 

Allemagne   13.0B6  2.-.. 600 

Hollande   6.844  15.611 

France   25.032  30.026' 

Portugal   5.746  14. .52.5* 

Espagne   13.743  28.023' 

Etats  Unis   36.073  47.469 

Total   194.423  315.244 


Tonnage  des  marines  marchandes  des  principales  Puis- 
sances maritimes  en  1880  et  1897  (en  milliers  de  tonnes). 
L'astérisque  marque  les  chiffres  de  1896  : 

Pays  1880  1897 

Empire  britannique   8.447  10.416 

Russie  d'Europe   ■    467  577 

Suède   542  496"^ 

Norvège   1.518  1.566' 

Danemark   249  345' 

Allemagne   270  450 

Hollande   338  5i9i* 

France   919  894' 

Italie   999  7b5* 

Etats-Unis   1.352  804 

Total   15.091  16.608 

L'activité  des  chantiers  de  construction  en  Angleterre  s« 
traduit  par  des  commandes  qui  dépassent  de  près  d'un  demi- 
million  de  tonnes  celles  qu'ils  ont  eues,  sans  exception,  pré- 
cédemment. 

On  peut  évaluer  à  20.000.000  de  liv.  st.  la  totalité  des  cons- 
tructions de  18.  8  et  celle  pour  la  marine  de  guerre  pour  l'Angle- 
terre et  autres  marines  actuellement  sur  le  chantier,  y  compris 
l'artillerie  et  autres  équipements,  à  probablement  plus  de 
20.000.000  de  liv.  st. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Londres 


Londres,  24  février  1899. 

La  nouvelle  de  la  mort  de  M.  Félix  Faure  a  fait  craindre 
des  complications  en  France  et  l'on  a  constaté  sur  notre 
place,  un  courant  assez  actif  de  ventes.  Ces  offres  ont  été 
accompagnées  par  les  réalisations  des  acheteurs  en  bénéfices. 
Dans  la  suite,  les  indications  transmises  par  Paris  ont  pro- 
voqué un  relèvement  des  cours,  et  les  bonnes  conditions  de 
la  liquidation  de  fin  février  ont  aidé  à  consolider  la  reprise. 

Les  Consolidés  sont  bien  tenus  à  111  1/4. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  l'Extérieure  d'Espagne 
a  bénéficié  de  nouvelles  demandes;  elle  clôture  à  54  4/2. 
U Italien  a  été  recherché  par  les  places  continentales;  il  reste 
à  95  ../...  Les  fonds  Ottomans  ont  été  demandés. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  mouve- 
menté; les  Chiliens  et  les  Uruguayens  restent  discutés.  Le 
Brésil  4  0/0  est  à  59  3/4. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  moins  animée. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  a  été  moins  mouvementé. 

Le  Canadinn  Pacific  est  à  93  3/8,  VErie  à  15  t/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  7/8,  la  Philadelphie  à  11  bj^.l'Atchison 
24  5/8,  le  Norfolk  à  68  3/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  22  février  1899. 
La  Crise  hongroise.  —  La  Situation  du  Marclié  monétaire.  —  Nou- 
velles Entreprises  d'Electricité.  —  La  Banque  d'Exportation.— 
DéconlUure  d'une  Caisse  d'épargn*. 

L'agitation  hongroise  vient  d'aboutir  à  une  crise  mi- 
nistérielle depuis  longtemps  prévue.  Le  baron  Banffy 
a  donné  sa  démission  et  l'Empereur  a  chargé  M.  de 
Szell  de  former  un  nouveau  Cabinet,  qui  sera  un  Minis- 
tère de  conciliation. 

M.  de  Szell  s'est  immédiatement  mis  à  l'œuvre  et  est 
entré  en  rapport  avec  les  chefs  des  différents  groupes 
pour  traiter  directement  avec  eux  de  toutes  les  ques- 
tions relatives  à  la  réconciliation  du  Gouvernement  et 
de  l'opposition  et  à  la  fin  de  l'obstruction  au  Parle- 
ment, notamment  de  la  question  du  vote  du  budget  et 
de  la  revision  du  règlement  de  la  Chambre. 

En  somme,  p  rsonne  ne  paraît  plus  opposé  à  la  fin 
de  l'obstruction  parlementaire  et  au  retour  de  l'ordre 
et  de  la  tranquillité  dans  la  Chambre  et  dans  les  partis. 

Bien  que  l'argent  ne  soit  pas  rare,  il  vaut  en  ce  mo- 
ment, dans  1h8  ban<iues  6  0/0  et  en  coulisse  jusqu'à 
7  0/0.  La  B'inriueAusi.ro  Hongroise  A  mSimieïwi  le  taux 
de  son  escompte  à  h  0/0,  mais  il  est  probable,  qu'à 
l'exemple  de  la  Rpïchshank  allemande,  elle  l'abaissera 
sous  peu.  Jusqu'ici  on  a  dû  rechercher  les  causes  de  la 
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■cherté  de  l'argent  sur  les  marchés  autrichiens,  (hins 
les  conditions  monétaires  qui  ont  pesé  sur  les  mar- 
<;hés  allemands  et  exercé  une  inllucnce,  évidemment 
irréparable,  sur  le  marché  autrichien.  En  maintenant 
ù  5  0/0  le  taux  de  l'escompte,  la  Banque  d'Autriche- 
Hongrie  a  compté  sur  la  nécessité  de  défendre  le  stock 
d'or  qu'elle  possède.  Aujourd'hui  que  cette  nécessité 
n'existe  plus,  il  paraît  certain  que  la  Banque  Austro- 
Hongroise  suivra  à  bref  délai  la  lieichsbanh. 

Au  mouvement  inaccoutumé  qui  règne  maintenant 
dans  les  banques,  on  sent  une  reprise  de  l  activité  gé- 
nérale. Cette  reprise  est  attribuée  à  l'amélioration  gé- 
nérale résultant  de  l'abondance  de  la  dernière  récolte. 
•Cependant  les  statistiques  partielles  ne  laissent  cons- 
tater aucun  ralentissement  dans  les  importations,  sur- 
tout dans  les  importations  allemandes  qui  submergent 
le  pays. 

Je  vous  ai  déjà  signalé  qu'à  l'exemple  des  banques 
allemandes,  les  Etablissements  de  crédit  autrichiens 
commençaient  à  s'intéresser  aux  affaires  industrielles. 
J'apprends  que  ï Union  Bank  va  s'associer  à  diverses 
entreprises  d'électricité  qui  sont  en  voie  d'accroisse- 
ment et  de  transformation  dans  les  conditions  sui- 
vantes : 

La  Société  de  l'Union-Electricité  de  Vienne  s'est  en- 
tendue, il  y  a  quelques  mois,  avec  la  maison  Louis 
Loewe  de  Berlin  pour  fonder  1'  «  Union  Electrique 
Autrichienne  »,  au  capital  d'un  million  et  demi  de  flo- 
rins, représenté  par  7,500  actions  de  200  florins.  Il  a  été 
stipulé  que  le  capital  social  pourrait  être  élevé  à  3 
million^*  de  florins. 

La  Société  a  l'intention  d'établir  à  Vienne  une  fa- 
brique pour  la  construction  d'appareils  électriques  et 
d'éclairage  d'après  le  système  Thomson;  elle  y  cons- 
truirait aussi  des  appareils  spéciaux. 

Malheureusement  pour  elles,  les  Banques  de  Vienne 
n'ont  encore  su  s'intéresser  à  aucune  des  grandes  en- 
treprises qui  se  sont  fondées  en  Europe  ou  dans  les 
pays  exotiques,  et  ont  lai>sé  échapper  là  une  source 
considérable  de  bénéfices. 

Je  vous  ai  parlé,  dans  une  de  mes  dernières  lettres, 
de  la  prochaine  création  d'une  Banque  cV Exportation, 
«t  je  vous  ai  signalé  tous  les  services  qu'un  pareil  Eta- 
blissement était  destiné  à  rendre  au  public.  Sa  créa- 
tion paraît  aujourd'hui  des  moins  certaines,  les  fonda- 
teurs ayant  demandé  à  l'Etat  une  subvention  annuelle 
de  250.(i00  florins  et  la  garantie  d'un  intérêt  de  10  0/0 
du  capital  initial.  Au  Ministère  du  commerce  on  a  si 
mal  accueilli  ces  demandes  qu'on  parait  ne  pas  devoir 
pousser  plus  loin  les  négociations. 

J'apprends  que  la  caisse  d'épargne  de  Galicie,  forte- 
ment éprouvée,  est  en  pleine  dpconûture.  Le  fonds  de 
réserve  peut  être  considéré  comme  perdu.  Une  partie 
du  portt-feuille  est  irréalisable  et  la  valeur  des  créances 
hypothécaires  a  besoin  elle-même  d'être  sérieusement 
vérifiée.  La  Caisse  est  donc  contrainte  de  réaliser 
toutes  ses  ressources  pour  satisfaire  ses  créanciers,  et 
il  est  à  prévoir  que  les  moyens  d'action  dont  elle 
pourra  disposer  ne  soient  pas  suffisants.  La  solvabilité 
dépend  en  ce  moment  de  la  question  de  savoir  si  elle 
réussira  à  faire  rentrer  toutes  ses  créances.  Elle  a 
prêté  sur  immeubles  ruraux  et  maisons  de  villes  plus 
de  20  millions  de  florins,  qu'elle  se  voit  contrainte  de 
réclamer  en  dénonçant  les  contrats. 


L'Exportition  des  Sucres  autrichiens.  —  Pendant  l'an- 
née 18yH,  la  moitié  de  l'exportation  de  sucre  raffiné  s'est  diri- 
gée vers  les  pays  d'outre-mer,  surtoutvprs  les  Indes  anglaises. 

En  189ti,  on  a  exporté  aux  Indes,  11.255  quintaux  de  sucre; 
en  1897,  413.(i25  quintaux  ;  en  1898.  .m49:3  quintaux 

On  a  exporté  au  Japon:  en  1897,  9.156  quintaux  ;  en  1898, 
17.5  iVt  quintaux. 

L'exportation  ù  destination  de  Trieste  a  aussi  augmenté 
dan-j  do  fortes  proportions  Elle  était,  en  1896,  de  419.260 
■quintaux  ;  en  lK98,  elle  s'est  élevée  à  849.970  quintaux. 

Par  contre,  l'exportation  du  sucre  raffiné  en  Turquie  a 
diminué:  elle  est  tombée  de  349.131  quintaux  en  1897  à 
]  18.652  quintaux  en  1898 

L'exportation  en  Grande-Bretagne  a  augmenté.  Elle  s'est 
élevée  de  2.135.015  quintaux  en  1897,  à  2.186.317  quintaux 
■en  1898.  ^ 


Cuurpier  de  la  Uonriie  dv>  Vienne 


Vienne,  2'i  févri'T  1899. 
L'ouverture  est  lourde  :  on  constatu  dos  difficultés  jiour  les 
reports.  On  débute  par  un  léger  recul  sur  le  cours  do  V  Alpine 
qui  entraîne  tous  les  autres  cours  à  sa  suite.  Les  Chemins 
de  fer  autrichiens  sont  surtout  l'objet  d'assez  sérieuses  réali- 
sations. 

Los  actions  des  Banques  et  dos  Chemins  de  fer  sont  sans 
aff'aires. 

A  la  fin  de  la  Bourse,  l'argent  renchérit,  ce  qui  aggrave  la 
lourdeur  générale. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  370',  70;  les  Lombards, 
66  70;  la  Laenderbank,  248  . .  ;  les  Tabacs,  136  ...  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  372  10;  l'Alpine,  242  50.  Clôture  soutenue. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  23  février  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Les  dispositions  générales  du  marché  du  terme  sont 
très  satisfaisantes,  la  liquidation  du  15  courant  s'est 
faite  avec  facilité,  bien  que  le  taux  en  fût  assez  élevé. 

La  mort  inopinée  du  Président  de  la  République 
française  est  restée  sans  influence  dans  les  milieux 
financiers;  quoique  l'on  s'accorde  à  dire  que  ce  décès 
inattendu  n'est  pas  de  nature  à  ramener  le  calme  dans 
l'état  politique  actuel  de  la  France,  la  confiance  en 
l'avenir  à  Paris  ne  fait  pas  défaut. 

Le  change  de  Madrid  sur  Paris  est  à  28  50  0/0  de 
perte.  La  Chambre  des  représentants  vient  d'adopter 
le  projet  de  crédit  de  20  millions  de  dollars  à  payer  à 
l'Espagne,  conformément  aux  clauses  du  traité  de  paix. 

Il  y  a,  comparativement  au  cours  que  nous  avons 
signalé,  il  y  a  huit  jours,  pour  la  Rente  Brésilienne,  un 
cei  tain  recul.  Les  négociations  entamées  par  le  Gou- 
vernement brésilien,  à  Paris  et  à  Berlin,  pour  la  vente 
de  certains  chemins  de-  fer  de  l'Etat  ne  seraient  pas, 
paraitil,  en  bonne  voie;  on  ajoute  même  que  la  réserve 
montrée  dans  cette  question  par  MM.  Rotschild,  de 
Londres,  aurait  considérablement  pesé  sur  l'attitude 
prise  en  ces  derniers  temps  par  les  financiers  parisiens 
et  lierlinois. 

Voici  comment  s'établissent  les  cours  de  clôture  :' 
Extériexire  Espagnole,  .54  50;  Sarogosse,  22-3;  Cziba 
6  0/0,  241;  Nord  de  l'E.tpagne,  144;  Brésil  4  0/0, 
6150;  Argentin  4  0/0,  64;  Lot  du  Congo,  89  3/4; 
Ilalien  5  0/0,  95  87;  Portugais  3  0/0,  2t)  5/8;  Rio- 
Tinio,  1.U15;  T^rc  G',  28  15;  Tiirc  D,  23  80;  Banque 
Ottomane,  bHi);  Chemins  Ottomans,  lil  50  ;  Varsovie- 
Vienne  joinssance,  456. 

L'activité  a  été  assez  soutenue  dans  la  plupart  des 
groupes  du  marché  du  comptant.  On  observe  cependant 
quelques  cours  en  réaction  par  suite  des  réalisations 
engendrées  par  la  hausse  dont  quelques  catégories  de 
valeurs  ont  bénéficié.  La  note  caractéristique  se  trouve 
dans  la  faveur  justifiée  dont  jouissent  les  charbon- 
nages et  les  titres  sidérurgiques  tant  belges  qu'étran- 
gers, comme  aussi  les  chemins  de  fer  espagnols.  Il  est 
certain  que  si  des  mesures  parviennent  à  être  prises 
pour  le  règlement  de  la  question  financière  en  Espagne, 
Il  y  aura  dans  ce  pays  un  réveil  économique  dont  les 
Compagnies  de  chemins  de  fer  seront  les  premières  à 
tirer  profit. 

Les  Rentes  ont  été  moins  résistantes  :  la  première 
série  du  3  0/0  est  retombée  à  99  60;  la  deuxième,  au 
pair,  et  la  troisième  à  99  95.  Le  2  1/2  s'est  maintenu  à 
93.  Les  aflaires  sont  restreintes  aux  Rentes  indirectes, 
comme  aux  lots  de  villes. 

En  fait  d'obligations  industrielles  et  diverses,  Vin- 
térêt  se  concentre  principalement  sur  les  obligations 
immobilières  et  de  tramways,  nous  n'avons  à  men- 
tionner aucune  fluctuation  de  cours  de  quelque  impor- 
tance. 

Les  cours  sont  très  soutenus  pour  les  actions  des 
Etablissements  de  crédit.  Nous  connaîtrons  bientôt  les 
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résultats  de  l'exercice  écoulé  pour  la  Banque  auxiliaire 
de  la  Bourse;  on  les  dit  très  satisfaisants.  La  Banque 
nationale  est  en  progrès  à  -^925  et  la  part  de  réserve, 
ralïerraie  par  la  bonne  tenue  des  titres  industriels,  passe 
à  2355. 

Pour  les  actions  de  chemins  de  fer,  la  note  n'a  pas 
varié,  on  continue  à  s'occuper  activemeni  des  titres  du 
chemin  de  fer  du  Congo,  l'ordinaire  est  à  1H30  et  la 
Part  de  fondateur  à  5637.  Les  recettes  de  janvier 
s'élèvent  à  GuO.OUO  fr. 

Les  Tramiouy^  ont  bonne  contenance.  Nous  notons 
les  Tramways  Bruxellois  à  374  50,  les  Economiques  à 
489,  les  Khai'-kotï  à  172  50,  la  Capital  Odessa  à  185  50, 
la  Capital  Mutuelle  de  Tramways  à  173  75,  Tiflis.  78, 
les  ordinaires  Trs^mways  Béu^  is,  à  342  50. 

La  situation  des  valeurs  sidérurgiques  reste  ferme, 
l'écoulement  des  produits  se  faisant  toujours  à  d^'S 
prix  rémunérateurs.  En  actions  charbonnières,  il  y  a 
a  une  vive  reprise  sur  l'annonce  d'une  hausse  qui  sera, 
dit-on,  de  i  à  2  fr.  la  tonne.  Augr.  upe  des  valeurs  <  on 
golaisps,  nous  mentionnerons  l'ordmaire  Haut  Congo 
à  1.762  50,  la  privilégiée  Katonga  à  960,  l'ordinaire 
Romani  à  1.077  50,  les  J^roduits  du  Congo  à  552  50. 


Compagnie  Mutuelle  Eau,  Gaz  et  Electricité.  —  La 

Société  anonyme  dont  nous  venons  d'indiquer  le  titre  a 
réuni,  le  15  de  ce  mois,  ses  actionnaires  en  assemblée  géné- 
rale pour  leur  faire  rapport  des  résultats  de  l'exercice  iSy?- 
1898,  arrêté  au  aO  septembre  dernier. 

Les  bénéfices  de  cet  exercice  se  sont  élevés  à  452.82/  fr.  62, 
contre  844.975  fr.  94  en  18  6-1897,  soit  une  majoration  de 
107.851  fr.  t8.  Le^  titres  du  portefeuille,  ponés  au  bilan 
pour  la  somme  de  4.00i.495  fr.  12,  sont  évalués  à  leur  prix 
d'achat.  .  . , 

Ces  résultats  permettent  d'attribuer  comme  dividende  aux 
actions  privilégiées  et  aux  cinquièmes  d'actions  ordinaires, 
respcftivement  20  fr.  et  11  fr.,  contre  19  fr.  25  el  9  fr.  3o 
l'an  dernier.  ^ 

Les  alfaires  auxquelles  la  Compagnie  Mutuelle  Eau,  Gaz 
et  Electricité  a  apporté  sa  collaboration  ont  pris  un  grand 
développement  pendant  l'exercice  écoulé.  Nous  les  passerons 
successivement  en  revue,  sans  nous  arrêter  aux  partici- 
pations de  peu  d'importance  : 

Éclairarje  de  Clausenbourg  el  F.xlensiovs.  —  L'impulsion 
donn(^  par  la  nouvelle  iJiroction  aux  entreprises  de  la 
Société  anonyme  d'Eclairage  d.'  (  "buiM-nbourg  et  Extensions, 
à  Clausenbourg  et  à  Œdcnbourg  ii  porté  ses  tViuLs,  et  maigre 
les  réductions  de  prix  corsenlies,  les  recettes  de  1^98  sont, 
sur  celles  de  18^7,  en  augmentation  de  IS.OuO  Ir.,  soit  un 
accroissement  de  7  0/0. 

Eleclricité  et  Hydraulique.  —  Les  progrès  réalisés  par 
cette  Société  sont  considérables.  La  valeur  des  entreprises 
en  cours  d'exécution  qui  ctail  do  11.0  0.' 00  de  hancs  au 
31  mars  1897,  atteignait  le  chiifre  de  2U.OUO.000  de  francs  au 
31  mars  1»98. 

Eclairage.  Electrique  de  Saint-Pêtershourg.  —  Les  bâti- 
ments de  l'usine  d'une  puissance  de  10.000  chevaux  sont 
entièrement  terminés  ;  une  bonne  partie  du  rés  au  souterrain 
en  câbles  concentriques  armés  est  posée  et  fournit  déjà  le 
circuit  aux  abonnés.  Dans  peu  de  temps,  la  puissance  totale 
de  l'usine  sera  absorbée. 

Eaux  de  Vienne.  —  La  marche  de  cette  Société  est  très 
satisfaisante.  Elle  a  conclu,  avec  la  Municipalité  de  Vierine, 
une  convention  faisant  la  'Ville  l'unique  client  de  la  Société. 

Eclairage  de  Belgrade.  —  La  Oompagnie  Muluelle  Eau, 
Gaz  et  Electricité  a  ac(]uis  la  totalité  des  actidiis  do  la  Com- 
pagnie d  Eclairage  et  de  B'orce  de  Belgrade,  ([u'ello  a  rétrocédée 
à  la  Sociéié  des  Tramways  de  Belgrade,  dans  laquelle  elle  a 
gardé  un  important  intérêt. 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 

Madrid,  20  février  1899. 
As.semblée  des  Producleurs.  —  La  llente  E.^térieure.  —  Le  Change. 
—  La  Réunion  des  Cortès.  —  La  J^ourso.  —  Les  Frais  de  la  Cam- 
pagne de  Cuba. 

L'assemblée  des  producteurs,  qui  s'est  réunie  à 
Saragosse,  a  approuvé  un  programme  dans  lequel 
li-^urcnt  des  revendications  très  justes,  mais  qui  a, 


malheureusement,  le  défaut  capital  d'exiger  un  demi- 
siècle  de  travail  assidu  pour  être  mi-  à  exécution, 
même  en  sacrihant  le  fini  des  réformes  à  la  rapidité  de 
leur  mise  en  vigueur. 

Ce  programme  comporte  soixante-neuf  conclusions, 
qui,  une  fois  connues,  mécontenteront  la  magistrature, 
l'armée,  la  marine,  le  clergé,  les  fonctionnaires,  les 
retraités,  les  rentiers,  les  journalistes  et  les  hommes 
politiques.  C'est  assez  dire  les  chances  qu'il  y  a  pour 
que  ledit  progr  mme  soit  appliqué  en  tout  ou  en  partie, 
si  on  n'y  est  pas  contraint. 

Parmi  les  conclusions  dont  l'application  serait  de 
nature  à  exercer  une  influence  sur  les  rapports  écono- 
miques de  l'Espagne  avec  l'étranger  nous  relevons  les 
suivantes  : 

Reconquérir  le  marché  français  pour  les  vins  espa- 
gnols ;  favoriser  les  transports;  faire  reviser  les  tarifs 
des  chemins  de  fer  par  les  Chambres  de  Commerce,  par 
les  Chambres  agricoles  et  parla  Ligue  des  tarifs  de  che- 
mins de  fer;  établir  l'égalité  de  l'impôt  pour  toute  es- 
pèce de  richesse,  y  compris  la  richesse  mobilière,  etc.. 

D'autres  conclusions  proposent  :  de  fixer,  au  maxi- 
mum, 15  0/0  d'impôt  sur  la  propriété  foncière;  de  dé- 
roger a  la  loi  autarisant  la  Banque  d  Espagne  à 
élever  sa  circulation  fiduciaire  jusqu'à  2.500  millions 
de  pesetas  ;  que  les  intérêts  de  la  Dette  soient  payés 
en  pesetas,  quels  que  soient  le  domicile  et  l'origine  du 
titre;  abolition  du  monopole  des  explosifs;  que  l'on 
prononce  l'incompatibilité  du  poste  de  Ministre,  de  sé- 
nateur ou  de  député  avec  remploi  de  conseiller  d'admi- 
nistration des  Compagnies  de  chemins  de  fer  ou  au- 
tres, etc. ... 

Maintenant  qu'il  s'est  rendu  compte  des  aspirations 
des  producteurs,  le  Gouvernement  est  tranquille,  car 
il  pourra  toujours  répondre  qu'il  n  a  pas  eu  le  temps 
d'appliquer  un  programme  aussi  vaste  et  comme,  pour 
le  moment,  on  ne  voit  pas  que  l'Assemblée  ait  des 
moyens  de  coercition,  les  intéressés  sont  peu  émus. 
Les  Délégués  du  <  ongrès  des  Chambres  de  Commerce 
ont  bien  manifesté  l'intention  de  refuser  le  paiement 
des  impôts  à  partir  du  trimestre  prochain,  ce  (|ui  suerait 
très  grave,  mais  les  journaux  cherchent  à  leur  prêcher 
déjà  que  ce  serait  tomber  dans  les  voies  de  l'anarchie 
et  peut-être  se  laisseront-ils  convaincre,  d'îailant  plus 
que  l'esprit  d'union  et  de  concorde  n'est  pas  très  déve- 
loopé  encore  dans  ce  pays. 

En  tout  cas,  on  a  la  conviction  que  l'assemblée 
n'aura  pas  de  résultat  pratique,  et  avant  même  qu'elle 
eût  adopté  les  conclusions  ci-dessus  énoncées,  les  pro- 
ducteurs de  quelques  autres  régions  se  sont  réunis 
pour  formuler  leurs  desiderata.  A  Valence,  l'assemblée 
des  viticulteurs  demande  qu'on  prohibe  l'emploi  des 
alcools  industriels  pour  relever  le  degré  des  vins  et 
pour  la  confection  des  boissons.  Ils  demandent  encore 
l'abolition  de  l'octroi  sur  les  vins  et  la  création  de 
piimes  d'exportation. 

Le  Ministre  des  finances  n'a  pas  fait  connaître  son 
projet  do  budget,  car  il  n'est  pas  encore  tout  à  fait 
certain  d'avoir  à  le  présenter  aux  Chambres.  Il  est 
probable  que,  soit  lui,  soit  son  successeur,  augmentera 
l'imoôt  sur  les  intérêts  de  la  Dette,  en  en  exceptant 
sans  doute  l'Extérieure  estampillée,  mais  cotte  mesure 
ne  passera  pas  sans  une  forte  opposition  car,  pour  un 
peu  idus,  on  attribuerait  à  cette  fraction  de  la  Rente 
la  responsabilité  de  tous  les  malheurs  économiques 
de  l'Espagne.  Pourtant,  ce  ne  sont  j)as  les  porteurs 
étrangers  de  4  0/0  qui  ont  profité  de  la  hausse  du 
change,  mais  il  y  a  des  esprits  très  montés  contre  cette 
delte^  qu'ils  considèrent  comme  une  ind'cation  de 
l'infériorité  du  crédit  de  l'Espagne.  Ils  oublient,  sans 
doute,  que  les  porteurs  de  Rente  extérieure  3  0/0,  con- 
vertie par  M.  Camacho  en  1881,  reçurent  1  0/0  d'in- 
térêt en  phis,  c'est  vrai,  mais,  en  revanche,  chaque 
100  iieselas  de  Rente  30/0  furent  réduites  à  43,75  pesetas 
de  Rente  4  0/0,  c'est-à-dire  qu'au  lieu  de  recevoir  une 
rente  annuelle  de  3  pesetas,  le  porteur  en  accepta  une 
de  1  75.  Cette  opération,  pour  laqueUe  M.  (Camacho 
est  critiqué  chaque  jour,  réduisit  le  capital  nominal  de 
la  Dette  extérieure  3  0/0,  qui  dépassait  4  milliards,  a 
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1.971  millions,  cVst-à-dire  à  moins  de  la  moitié,  et  le 
service  des  intérêts,  qui  exigeait,  avant  la  conversion, 
plus  d  120  millions  de  pesetas,  se  trouva  réduit  à 
78.8'i0.000  pesetas. 

Il  est  vrai  que  c'est  de  cette  époque  que  date  la  hausse 
du  change,  ''ommc  on  peut  voir  par  vos  statistiques, 
mais  ou  oublie  que,  jusqu'en  18S9,  ce  change  a  été  insi- 
gnifiant et  que  ce  sont  surtout  les  achats  exagérés  de 
Rentes  intérieures  et  extérieures  faits  à  l'étrangers 
entre  1882  et  1889,  pour  le  compte  de  capitalistes  espa- 
gnols, achats  favorisés  par  le  taux  réduit  des  avances 
de  la  Banque  d'Espagne,  qui  ont  maintenu  la  prime  de 
l'or  sur  les  marchés  espagnols  ;  enfin  la  hausse  sur- 
venue entre  1891  et  la  fin  de  1898  a  pour  causes  évi- 
dentes le  relèvement  de  la  circulation  fiduciaire  de  la 
Banque  d' Espagne,  lea  déficits  budgétaires,  les  avances 
faite-  au  Trésor  par  la  Banque,  etc.,  et  les  d^pens^-s 
extérieures  que  la  Métropole  a  dû  supporter  pour  sou- 
tenir la  guerre. 

Les  Chambres  se  réunissent  aujourd'hui  et  il  est  fort 
probable  que  les  amis  de  M.  Gamazo  éprouveront  plus 
d'une  défection. 

M.  Salmeron  et  ses  amis  maltraiteront  beaucoup  le 
Gouvernement,  mais,  comme  ils  ne  seront  pas  plus 
tendres  pour  M.  Silvela,  leur  opposition  se  compensera 
au  pi  ofit  du  parti  libéral. 

Dans  les  milieux  conservateurs,  on  regrette  que  la 
session  commence  par  une  ficiion  parlementaire  propre 
à  susciter  des  répugnances  :  c'est-à-dire  que  le  projet 
de  loi  déclarant  la  cession  de  l'archipel  des  Philippines 
aux  Etats-Unis  soit  inclus  dans  l'autorisation  du 
16  août.  C'est  là,  prétend  la  Epoca,  une  nouvelle  in- 
fraction à  l'article  5i  de  la  loi  fondamentale,  qui  assi- 
gne au  monarque  la  prérogative  de  ratifier  les  traités 
de  paix. 

Mais  M.  Sagasta  doit  expliquer  que  si  cette  cession 
n'était,  pas  précisément  indiquée  dans  l'autorisation 
accordée  par  les  Coités  au  Gouvernement  pour  fixer 
les  conditions  de  la  paix,  elle  a  dû  être  acceptée  par 
force  :  elle  fait,  par  conséquent,  partie  de  l'autorisation 
parlementaire. 

Après  l'approbation  du  projet  de  loi;  la  Reine  ré- 
gente ratifiera  le  traité  de  paix  et  le  Gouvernement 
pourra  remettre  aux  Cortès,  avec  le  Livre  Rouge,  une 
communication  pour  la. discussion  de  la  paix  et  de  la 
guerre.  Cette  discussion  ne  pourra,  d'ailleurs,  donner 
lieu  ni  à  un  débat,  ni  à  un  vote  sur  le  traité  lui-même. 

L''Hudei  des  responsabilités  de  la  guerre  permettra 
de  dégager  des  leçons  pour  l'avenir,  et  il  faut  espérer 
que  les  Cortès  sauront  ne  pas  s'égarer  dans  une  dis- 
cussion inutile  qui  ferait  seulement  le  jeu  des  fauteurs 
de  troubles.  Leur  seule  préoccupation  doit  être  de  re- 
médier à  la  situation  présente  et  principalement  à 
celle  des  finances.  Plus  ils  mettront  de  hâte  à  aborder 
ce  débat,  plus  ils  montreront  qu'ils  se  font  une  juste 
idée  des  besoins  du  pays. 

La  liquidation  financière  est,  en  effet,  la  question 
capitale  pour  l'Espagne  :  tous  les  débats  relatifs  à  la 
paix  ou  à  la  guerre  ne  peuvent  être  que  théoriques  et 
aug'iientpr  les  éléments  de  troubles;  ce  qu'il  importe 
aujourd'hui,  c'est  d'oublier  le  passé,  de  regarder  fran- 
chement l'avenir  et  de  ne  rien  laisser  au  hasard  dans 
l'œuvre  de  régénération. 

Un  changement  de  Gouvernement  aurait  mainte- 
nant pour  conséquence  do  rejeter  très  loin  l'examen  de 
la  question  économique  et  le  vote  du  budget  pour 
1899-1900  :  l'arrivée  au  Pouvoir  d'un  nouveau  parti 
obligerait  à  de  nouvelles  élections  et  à  la  discussion 
de  nouveaux  projets  ;  cela  ferait  perdre  un  temps  pré- 
cieux et  causerait  au  pays  de  graves  préjudices. 

La  Bourse  continue  son  mouvement  ascensionnel, 
mais  il  est  possible  que  la  perspective  d'un  impôt  de 
20  0/0  et  la  suppression  de  l'amortisf-ement  amènent 
quelques  réalisations  sur  les  valeurs  indigènes  a  re- 
venu fixe. 

La  Gazelle  a  publié  le  tableau  des  frais  occasionnés 
par  la  campagne  de  Cuba,  du  l^r  juillet  au  31  di*cem- 
Lre  dernier.  D'après  cette  publication,  les  dépenses  se 


sont  élevées  à  80.088.731  pesos,  soit  'iOO.443.665  pe- 
setas. 

Les  ressources,  pour  faire  face  à  ces  frais,  ont  été 
obtenues  :  par  des  opérations  de  crédit  traitées  les  unes 
avec  la  Banque  d'£'.s-pa,g«e  pour  (Vj. 030. 802  pesos;  les 
autres  avec  certains  Etablissements  financiers,  pour 
4  millions  de  pesos.  Les  autres  ressources  ont  été  four- 
nies par  l'impôt  spécial  de  guerre,  soit  2.8 ir>.008  pesos  ; 
par  les  bénéfices  des  rentrées  faites  à  la  Havane;  par 
des  remboursements  et  des  disponibilités  antérieures 
de  8  millions  de  pesos.  Il  reste  en  compte  nouveau 
1.75u.453  pesos. 

Voici  les  résultats  du  compte  afférent  aux  billets 
hypothécaires  de  Cuba  : 

Emission  de    Emission  de 
1886  1890 


Billets  émis  

Titres  amortis  

—  en  portefeuille. . . 

—  en  circulation — 


1.240.000 
68.500 
1.2S5 
1.170.2Ô5 


1.7.50.000 
44.400 

» 

1.705.600 


Les  1.705.600  titres  en  circulation  de  l'émit sion  de 
1890  se  décomposent  ainsi  ; 

783.116  aliénés;  855.132  affectés  en  nantissement  à 
\^  Banque  d'Espagne;  15.978  affectés  à  la  Banque 
Hispano-Coloniale  ;  43.940  restant  dans  le  portefeuille 
du  Ministère  des  finances  et  7.434  dans  celui  de  la 
Banque  Hispano-Coloniale. 


Madrid,  $;2  février  1899. 

Des  incidents  assez  vifs  ont  marqué  la  réouverture 
des  Gortés  et,  à  en  juger  par  le  ton  des  polémiques,  la 
situation  du  Ministère  ne  paraît  plus  être  aussi  solide 
que  précédemment.  Je  ne  crois  pas  utile  de  vous  résu- 
mer les  discussions  ou  interpellations  politiques  qui  se 
sont  déjà  produites:  si  je  viens  compléter,  aujourd'hui, 
ma  corresponiiance  d'avant-hier,  c'est  afin  de  vous 
signaler  les  déclarations  faites  par  le  Ministre,  des 
finances  au  sujet  de  la  dette  de  Cuba. 

C'est  en  réponse  à  une  interpellation  de  M.  Gana- 
lejas  que  M.  Puigcerver  a  pris  la  parole.  M.  Canalejas 
avait  demandé  d'être  éclairé  sur  la  gestion  financière 
du  pays  et  sur  les  projets  d'avenir  du  Gouvernement. 
Le  Ministre  a  refusé  de  s'expliquer  sur  ce  dernier  point 
et  la  raison  donnée  par  lui  est  celle  que  je  vous  ai  déjà 
indiquée  :  le  désir  de  ne  pas  engager  la  responsabilité 
de  son  successeur  éventuel,  dans  le  cas  où  le  Cabinet 
actuel  ne  resterait  pas  au  pouvoir.  Quant  à  la  question 
financière,  M.  Puig  erver  a  annoncé  que  des  chiffres 
allaient  être  publiés,  qui  permettraient  à  l'interpella- 
teur  de  se  renseigner  exactement  sur  la  situation. 

M.  Canaejlas  ayant  insisté  sur  la  question  des  dettes 
de  Cuba,  M!  Puigcerver  a  répété  ce  qu'il  avait  déjà  dit 
plusieurs  fois  :  à  savoir  que  le  régime  de  ces  dettes 
n'est  pas  de  la  compétence  du  Ministère  des  finances, 
mais  de  celle  du  Ministère  des  colonies,  remplacé  au- 
jourd'hui par  une  direction. 

M  Puigcerver  est,  d  ailleurs,  d'avis  que  les  questions 

intéressant  ces  dettes  sont  du  ressort  du  Pouvoir  légis- 
latif plutôt  que  du  Pouvoir  exécutif.  Ces  dettes  colo- 
niales ont  un  caractère  spécial  ;  ce  ne  sont  pas  des  en- 
"ao-ements  que  le  Trésor  espagnol  est  tenu  de  satisfaire 
rmmodiatement:  ce  sont  des  dettes  spéciales  qu'il  ne 
faut  pas  confondre  avec  celles  de  la  péninsule;  elles 
ont  une  garantie  particulière  fourme  par  les  colonies 
et  la  Garantie  de  la  nation  n'est  que  secondaire. 

Tant  que  l'Espagne  a  eu  la  souveraineté  sur  ces  co- 
lonies, tant  que  le  Gouvernement  a  perçu  les  revenus 
affectés  au  paiement  de  ces  dettes,  l'Espagne  a  consi- 
déré comme  inéluctable  l'obligation  pour  elle  d'affecter 
tous  les  produits  de  ces  revenus  au  paiement  des  inté- 
rêts et  de  l'amortissement  de  ces  valeurs.  «Mais  au- 
jourd'hui, a  poursuivi  M.  Puigcerver,  la  question  est 
claire  ;  l'Espagne  a  une  obligation  subsidiaire,  mais 
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l'hypothèque  est  toujours  annexée  aux  pays  dont  les 
revenus  sont  astreints  au  paiement  de  cette  dette.  C'est 
la  thèse  que  la  Commission  espagnole  a  soutenue  d'ac- 
cord avec  le  Gouvernement.  En  sorte  que  l'Espagne  ne 
pourrait  se  considérer  comme  obligée  au  paiement  des 
intérêts  et  de  l'amortissement  que  s'il  était  démontré 
que  cette  première  hypothèque  n'est  plus  effective.  » 

Après  avoir  déclaré  que  la  justice  veut  que  ces  dettes 
restent  à  l;i  charge  des  revenus  des  pays  dont  l'Espagne 
a  perdu  la  souveraineté,  M.  Puigcerver  a  reconnu  qu'il 
serait  fâcheux  de  méconnaître  qu'il  ne  faut  pas  fermer 
complètement  la  porte  aux  détenteurs  des  valeurs 
colonial'  s;  elles  représentent,  en  efï'et,  l'épargne  natio- 
nale, épargne  que  les  Espagnols,  et  aussi  les  étrangers 
ont  prêtée  au  Trésor  avec  la  garantie,  en  premier  lieu, 
des  colonies;  en  second  lieu,  de  la  nation  espagnole. 
On  ne  peut  nier  qu'il  serait  dangereux  pour  le  crédit 
national  de  prendre  une  grave  détermination  conforme 
au  droit  strict.  Il  faudra  donc  arriver  à  un  convenio,  à 
un  traité  harmonisant  tous  les  intérêts  et  résolvant  la 
question. 

Dans  le  crédit  voté  par  les  Gortès  pour  les  dépenses 
de  la  guerre,  faut-il  comprendre  les  obligations  de  la 
dette  coloniale?  M.  Puigcerver  pense  que  non.  Ces 
dettes  ont  un  chapitre  et  un  crédit  spécial  dans  le  bud- 
get; ce  crédit  a  cessé  d'exister;  l'Etat  ne  perçoit  plus 
ces  revenus,  on  ne  peut  dès  lors  les  appliquer.  Il  faudra 
donc  un  nouveau  crédit  spécial  et  la  question  sera 
soumise  aux  Cortès.  Jusque-là,  le  Gouvernement  ne 
devra  p-is  faire  face  à  l'amortissement.  S'il  le  faisait 
au  commencement  de  mars,  il  déclarerait  ainsi  que  ces 
obligations  concernent  l'Etat  espagnol  et  il  engagerait 
celui-ci  pour  l'avenir  ;  il  reconnaîtrait  par  suite,  comme 
principale,  une  responsabilité  qui  n'est  que  subsidiaire. 

Après  avoir  traité  cette  question  de  la  dette  coloniale, 
M.  Puigcerver  a  voulu  répondre  au  reproche  qu'on  lui 
adressait  d'avoir  laissé  déprécier  le  change  jusqu'à  115 
à  cause  des  remises  à  faire  à  l'étranger.  Le  Ministre  a 
déclaré  que  nul  n'avait  pu  prévoir  la  guerre  et  qu'il 
n'avait  pas  paru,  dès  lors,  nécessaire  de  détenir  au  de- 
hors des  disponibilités  pour  couvrir  les  besoins  exté- 
rieurs. Depuis  la  campagne  il  a  fait  tous  ses  efforts 
pour  remédier  à  la  situation  et  l'on  doit  reconnaître 
qu'il  est  parvenu  à  provoquer  une  détente. 

Je  vous  livre  sans  commentaires  ces  déclarations  du 
Ministre. 


Madrid,  24  février  1899. 
[Far  dépêche) 

La  question  de  la  liquidation  financière  a  été  discutée  hier 
au  Sénat.  M.  Allenda  a  critiqué  les  mesures  qui  ont  été 
prises  par  le  Ministre  des  finances  relativement  à  Vaffldavit 
sar  l'Extérieure  et  il  a  blfimé  l'augmentation  de  la  circulation 
fiduciaire  de  la  Banque  d'Espagne.  M.  Comas  a  présenté 
une  proposition  d'unification  de  toutes  les  dettes  de  l'Espagne, 
y  compris  celles  de  Cuba  et  des  Philippines,  par  la  création 
d'une  dette  amortissable  3  0/0  en  cent  années,  payable  en  pe- 
setas. Les  billets  de  Cuba  .5  0/0  et  la  Dette  extérieure  seraient 
convertis  au  pair  ;  les  Cuba  (5  0/0  et  la  Dette  des  Philippines 
recevraient  une  bonification  d'un  cinquième. 

Le  projet  de  M.  Comas  n'a  aucune  chance  d'être  pris  en 
considf'ration  car  la  question  de  l'unification  de  la  Dette  ne 
peut  être  examinée  qu'après  les  projets  financiers  du  Gouver- 
nement. 

M.  Puigcerver  a,  en  effet,  déclaré  f^u'il  s'occupait  de  pré- 
parer le  prochain  budget  sans  s'inquiéter  de  savoir  s'il  serait 
encore  ministre  quand  les  Cortès  auront  à  le  discuter.  Dans 
les  milieux  politiques  et  financiers  on  estime,  d'ailleurs,  que 
la  question  de  la  liquidation  financière  ne  pourra  être  utile- 
ment envisagée  que  lorsque  la  situation  politique  intérieure 
se  sera  elle-même  nettement  éclaircie. 


Mormations  Écouoioies  et  Fluaiiclères 


Production  des  Mines  d'Almaden.  —  Voici  le  tableau 
de  la  production,  en  bouteilles  d'une  contenance  de  34  kilos 


507  grammes  de  mercure,  des  mines  d'Almaden,  depuis  l'exer- 
cice 1898-94  : 


Exercices  Bouteilles  Kilogr.  Gr. 

1893-  94    41.800  1.442.332  600 

1894-  95    40.167  1.386.042  6t. 9 

1895-  86   40.827  1.408.717  289 

1 896-  97    46 . 200  1 . 594 . 223  400 

1897-  98   46.211  1 . 594 . 605  97 7 

Totaux   215.205  7.425.921  935 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  4  février  1899  (5'  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Aadalous  (1067  kil.) 

1  &2!.746 

1.291  198 

1  596.651 

1.75i.920 

Nord  de  l'Espagne  (2070  k.) 

5  107  832 

4.559.3-28 

4.912  237 

5.034.224 

Asturies  (784  kil.) 

1.172  187 

1.040.210 

1.4i8.7-24 

1.535.402 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

136.576 

1C9  3S1 

143  413 

155  463 

Almansa-Valence  (499  kil.) 

l.CSï  511 

1  041.271 

1.031.635 

1  094. 2C7 

Saragosse  '2927  kil.) 

5.570  966 

4.7-;2.6i8 

5.633.337 

6.082.345 

La  Bourse  de  Madrid.  —  Voici  le  cours  moyen  des  fonds 
publics  à  la  Bourse  de  Madrid  pendant  le  mois  de  janvier  t 


4  0/0  Intérieure   56,K29 

4  0/0  Extérieure   62  379 

4  0/0  amortissable   66,813 

Obligations  du  Trésor  5  0/0   101,352 

—       des  Douanes   90,679 

Billets  de  Cuba  1886   51,604 

—          1890   43,979 

Obligations  dos  Philippines   67,821 

Cédules  de  la  Banque  Hypoth.  5  0/0. . .  106,205 

—  —           4  0/0...  102,203 

Voici  le  montant  des  fonds  publics  négociés  à  la  Bourse 
pendant  le  mois  de  janvier  : 

Pesetas 

4  0/0  Intérieure   176.591 .500 

4  0/0  Extérieure   26.548.350 

4  0/0  amortissable   6.13't.OUO 

Obligations  du  Trésor  5  0/0   10.431.000 

Bons  de  Cuba  1886   16.307  000 

—         1890   8.793.5(10 

Philippines   5.029.500 

Obligations  des  Douanes   10.;".22.600 

Cédules  de  la  Banque  Hypoth.  5  0/0..  488.500 

—  —           4  0/0..  427.000 
OMigations  municipales   270.000 

Total   261.287.950 


Coarrier  de  la  Bonrtîie  de  Madrid 


Madrid,  24  février  1899. 

La  Bourse  est  moins  ferme  mais  on  constate  de  fortes  dis- 
ponibilités. Il  a  fallu  compter  avec  l'emploi  de  l'argent  des 
coupons  et  des  amortissements;  déplus,  la  hausse  de  l'Exté- 
rieure sur  les  places  étrangères  a  déterminé  des  réalisations 
qui  so  sont  remployées  en  rente  intérieure.  C'est  depuis  deux 
jours  seulement  que  la  tendance  s'est  un  peu  alourdie. 

On  cote  l'Intérieure  à  59  25;  l'Extérieure  à  70  25;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  25,  avec  tendance  à  la  baisse. 


GRÈCE 


La  Situation  du  Trésor.  —  Il  ressort  du  relevé  des 
comptes  dressé  par  la  Comptabilité  Générale  de  l'Etat  que  le 
Trésor  a  encaissé,  pendant  le  mois  de  novembre  dernier, 
9.969.833  dr.  30  sur  les  revenus  de  l'exercice  1898  et  payé 
8.086.080  dr  24  pour  les  dépenses  du  même  exercice.  Il  en 
résulte  donc  un  excédent  de  recettes  de  1.883.753  dr.  06  pour 
le  mois  de  novembre  dernier. 

Le  total  des  recettes  de  l'exercice  1898,  au  30  novembre 
dernier,  avait  atleint  le  chilfre  de  143.668. 154  dr.  67  y  com- 
pris .")7. 842. 093  dr.  98  provenant  des  emprunts  intérieur  et 
extérieur  1898. 

Le  total  des  dépenses  ordinaires  payées  pour  l'exercice 
1898  jusqu'au  SO  novembre  dernier,  ne  s'élèvent  qu'à  67  mil- 
lions 194.588  dr.  70. 
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Le  Moratorium.  —  Par  im  nouveau  dôcret  royal  lo  Mo- 
rutorium  a  été  prorogé  jusqu'au  15  mars  189!)  (vieux  style) 


léOS  recettes  et  les  dépenses  de  1899.  —  Un  décret 
royal  ordoiiuo  qu'à  la  suite  do  la  dissolution  do  la  (^lianibre 
des  députes,  la  perception  des  recettes  de  l'Etat  de  l'oxorcice 
1899  devra  se  faire  en  conformité  des  règlements  en  vigueur 
jusqu'au  jour  de  la  promulgation  do  la  loi  sur  le  nouveau 
budget  des  recottes.  Les  dépenses  do  l'exercice  1899  seront 
conformes  au  budget  des  dépenses  de  1898  présenté  à  la 
Chambre  sans  être  voté. 

Quant  aux  dépenses  du  service  de  la  Dette  extérieure,  elles 
seront  basses  sur  le  budget  spécial  préparé  conformément  à 
la  loi  sur  le  a  Contrôle  international  «. 

Enfl::,  pour  les  dépenses  non  prévues  dans  le  budget  de 
189S.  mais  qui  sont  indispensables,  le  décret  royal  autorise 
des  crédits  sur  le  budget  de  l><99  d'après  la  loi  sur  l'adminis- 
tration des  finances  publiques  et  sur  la  comptabilité  de  l'Etat. 


Les  Recettes  des  Revenus  affectés  au  service  de  la 
Dette  publique.  —  La  Commission  financière  internationale 
vient  de  publier  le  tableau  suivant  des  recettes  des  revenus 
affectés  au  service  de  la  Dette  publique  (du  28  avril  au  30  no- 
vembre 1898  : 

Recettes  nettes 
Du  28  avril 

au  31  cet.    Novembre  Total 
(En  drachmes) 

Sel   857.208      203.027  1.060.335 

Pétrole   1.975.620      571.487     2  547.108 

Allumettes   585.468       79.868       665.3  7 

Cartes  à  jouer   108.272       29.8-^6       1H8  0;)8 

Papier  à  cigarettes   1.6V2  877      213.667     1  85b. 544 

Tabac   4.631.660      8U9.687  5.441.347 

Papier  timbré  et  timbres 
mobiles . .    8.823.699   1.700.935   10.524 .634 

^    .  18.624.807   8.608.500   22.233  t!07 

Droits  d  importation  de  la 

douane  du  Pirée   9.2a5.605   1.667.891  10.P53.497 

Ensemble  (en  drachmes)..  27.t)10.413  5.37H.391  33.1 Sri  Su 4 
Emeri  de  Naxos  (en  or)...      322.659         «      "  32<!.659 

Ainsi  que  la  Commission  financière  internationale  l'a  fait 
prévoir,  les  recettes  du  mois  de  novembre  sont  inférieures  à 
celles  du  mois  d'octobre  qui  avaient  atteint  7.0ii0.000  environ 
Mais  il  est  à  noter  qu'elles  sont  supérieures  aux  recettes  des 
mois  précédents.  Les  quatre  premiers  mois  de  la  gestion  ont 
produit  4.(100.000  de  drachmes  environ  chacun,  tandis  que  le 
mois  de  novembre  accuse  une  recette  de  5.276.39)  .77  drachmes 

Du  28  avril  au  30  novembre  1898  (v.  s.),  la  Commission 
financière  internationale  a  encaissé  33.186.80i. 88  drachmes  en 
drachmes  papier  et  322.659  fr.  50  en  or. 

C'est  là  un  résultat  très  satisfaisant  attendu  que  le  rende- 
ment annuel  des  revenus  affectés  est  évalué  par  la  loi  sur  le 
contrôle  à  39  600.000  drachmes,  cIiilTre  qui,  à  en  juger  par 
les  recettes  des  sept  premiers  mois  de  la  gestion,  sera  atteint 
après  le  huitième  mois. 

Les  Recettes  des  Douanes  en  1898.  —  Voici  les  chif- 
fres comparés  des  droils  d'entrée  perrus  dans  les  douanes 
pendant  les  douze  mois  des  années  1898,  1897  et  1896  : 
1818  1897  1896 

(En  drachmes) 

Janvier   2.421  031     1.803.790     2  022  656 

Février   2.575.5T3     1.61G.164     2.309' 109 

Mars   3.139.484     1.664  419     2.304  031 

Avril   2.500.787     l.!88.942     2.456  3 <;7 

Mai   2.451.762     1.710.394     2.207  462 

Ju?"   2.241.675     1.795. 049     1  771  704 

■î">i'et   2.893.923     1.949.062     2.057' 110 

Août..    3.119.031     2.167.9=i9  2.417'374 

Septembre   3.670.247     2.904.803     2  92<^'8n 

Pctobre   3.713.590     3.640.823  2'.772'.'S(Ï0 

Novembre   3.191.ti04     3.255.429     2  340  131 

Décembre   2.8V2.101     3.307.229  2'.247'.960 

Totaux   34.770.814   26.994.633  27.836.185 

.JLî'^''"!^''  ""a  tableau  dit  l'ficonomw/e  d'Orient,  que  les 
recettes  du  mois  de  décembre  dernier,  comme  celles  du  mois 
novembre,  tou  en  étant  supérieures  aux  recettes  du  mois  de 
décembre  de  1  année  1896,  ssnt  inférieures  aux  recettes  du 
même  mois  de  l  annee  passée. 
Pour  l'année  entière  1898,  les  recettes  des  douanes  accusent 

ro.'Pi.'lq  T^^'t  '^'^  ^-^'^  ^'•■f'^hmes  sur  ceneHe  1^97  e  de 
6.934.629  diachmes  sur  celles  de  1896. 


La  plus-value  des  recettes  réalisées  est  encore  plus  con.si- 
dérable  sur  les  prévisions  budgétaires.  On  sait((ne  Ir  builg(!(, 
pour  l'exercice  1898  prévoit  comme  recettes  de  douanes 
25  millions  de  drachmes  seulement,  tandis  (jue  lo  montant 
encai.ssé  de  ce  chef  a  atteint,  suivant  lo  tabhiau  qui  précède 
le  chiffre  de  34.770.814  drachmes.  Il  en  résulte  donc  une 
plus-value  do  9.770.814  drachmes  sur  les  prévisions  budgé- 
taires, soit  40  (I/O.  ^ 

Il  est  vrai  que  ce  résultat  .satisfaisant  pour  les  finances  do 
l'Etat  est  dû  en  majeure  partie  à  l'impulsion  extraordinaire 
qu'ont  donnée  au  commerce  d'importation  l'épuisement  des 
stocks  de  marchandises  étrangères  pendant  les  années  précé- 
dentes et  la  baisse  du  change  l'année  passée.  Mais  il  n'en  est 
pas  moins  vrai  que  le  développement  général  du  pays  y 
entre  pour  beaucoup. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  21  février  1899. 
La  Mort  de  M.  Félix  Faure.  —  Le  Par'.emeQt.  —  La  Situation.  — 
Les  Capitaux  français  en  Italie.  —  Traité  de  Commerce  avec  les 
Etats-Unis.  —  Le  Port  de  Gênes. 

L'amélioration  des  rapports  existant  avec  la  France 
a  rendu  plus  sensible  l'émotion  éprouvée  en  Italie  à  la 
nouvelle  de  la  mort  de  M.  Félix  Faure.  Le  pays  a  été 
unanime  dans  l'expression  de  ses  regrets  et  ia  démar- 
che faite  par  le  Roi  a  été  approuvée  par  tous. 

Le  Parlement  a  voulu  s'associer  d'une  façon  plus  di- 
recte au  deuil  de  la  France  ;  aussi  la  Chambre  a-t-elle 
décidé  de  suspendre  pendant  un  jour  ses  séances. 

Le  discussions  qu'elle  avait  entendues  jusque-là 
étaient  tomes  d'ordre  politique:  après  le  vote  secret 
sur  le  projet  de  loi  pour  les  subventions  aux  chemins 
de  fer,  elle  avait  abordé  l'examen  des  projets  dont  je 
vous  ai  entretenu  la  semaine  dernière  ;  elle  devait  en- 
suite s'occuper  des  interpellations  sur  la  situation  en 
Afrique. 

Ce  débat,  qui  pouvait  soulever  des  difficultés,  a  brus- 
quement tourné  court  :  M.  Valli  a  retiré  son  interpel- 
lation sous  le  prétexte  que  la  colonie  de  l'Erythrée,  un 
instant  menacée,  ne  donne  plus  de  préoccupations. 
L  amiral  Canevaro  a  prié  les  trois  autres  interpella- 
teurs  (ie  suivre  cet  exemple  et  d'arrêter  un  débat  qui 
pouvait  avoir  comme  inconvénient  de  gêner  les  négo- 
ciations engagées  avec  le  Négus.  Les  députés  se  sont 
rangés  à  cet  avis. 

Comme  vous  le  voyez,  la  situation  ministérielle  ne 
s'est  nullement  modifiée  pendant  la  semaine;  on  at- 
tend toujours  de  connaître  les  décisions  relatives  aux 
questions  financières. 

L'accord  commercial  entre  la  France  et  l'Italie  con- 
tinue d'avoir  de  salutnires  effets,  et  l'on  estime  qu'une 
de  ses  principales  conséquences  sera  d'attirer  davan- 
tage les  capitaux  français  en  Italie.  C'est  ainsi  qu'on  a 
accueilli  très  favorablement,  ces  jours-ci,  la  nouvelle 
que  les  fonderies  françaises  du  Crensot  vont  créer  à 
Piombino  un  grand  établissement  pour  la  production 
de  la  lonte  industrielle. 

L|établissement  emploiera  environ  dix  mille  ouvriers 
et  s'en  tiendra  à  la  production  de  la  fonte,  sans  em- 
piéter sur  les  autres  industries  métallurgiques. 
^  On  assure  que  d'autres  industries  françaises  vont 
s'établir  en  Italie,  en  suivant  la  recommandation  de 
M.  Luzzatti  de  ne  pas  envahir  des  branches  d'indus- 
tries déjà  occupées  par  des  Italiens,  mais  en  se  con- 
tentant de  les  compléter. 

L'accord  avec  la  France  va  être  probablement  suivi 
du  renouvellement  du  traité  de  commerce  de  1871  avec 
les  Eta's-Unis.  Le  baron  Fava  va  retourner  dans  ce 
but  à  Washington,  et  l'on  estime  que  ce  traité  resser- 
rera lif^ureusement  les  relations  politiques  de  l'Italie 
avec  la  grande  république  de  l'Amérique  du  Nord 
tandis  qu'il  déve  oppera  l'exportation  de  tes  articles 
spéciaux  sur  ce  va.=te  marché. 

Les  deux  pays  sont  déjA  liés  par  des  intérêts  qui  se 
compensent.  Les  Etats-Unis  offrent  aujourd'hui  à 
l'Italie  un  fort  débouché  pour  ses  arts  et  ses  industries- 
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particulières,  tandis  qu'ils  consentent  à  tenir  ouvert  à 
la  forte  émigration  italienne  un  champ  d'activité  à  nul 
autre  pureil. 

L'Italie,  de  son  côté,  ouvre  aux  capitaux,  aux  ma- 
tières premières  et  aux  industries  si  perfectionnées  des 
Etats-Unis,  un  nouveau  marché  où  les  chances  des 
échantï-s  ont  aopelé,  dans  ces  dernières  vingt  années. 
Anglais  et  Allemands  et  sagement  rappelés,  hier,  les 
Finançais. 

M  Lacava  vient  d'inaugurer  les  travaux  de  la  Com- 
mission chargée  d'étudier  la  constitution  d'un  consor- 
tium autonome  pour  la  gestion  administrative  et 
financière  du  port  de  Gènes. 

Le  Ministre  a  dit  que  le  Gouvernement  a  I  intention 
de  rechercher  une  forme  d'institut  qui  pût  satisfaire 
convenablement  tous  les  besoins  ordinaires  et  extra- 
ordinaires du  port  de  Gènes.  Il  faudra  pour  cela  que  la 
haute  surveillance  et  le  contrôle  dans  la  gestion  admi- 
nistrative et  économique  de  ce  consortium  reste  à 
l'Etat  et  que  son  autonomie  soit  réglée  de  façon  à 
garantir,  non  seulement  l'efficacité  de  ses  fonctions, 
mais  aussi  sa  responsabilité  effective,  afin  qu'elle  n'ait 
pas  à  retomber  sur  l'Etat,  au  cas  où  l'mstitut  arriverait 
à  son  but.  , 

Après  plusieurs  considérations,  M.  Lacava  a  conclu 
en  déclarant  s'en  remettre  aux  études  de  la  Commis- 
sion, et  en  notant  que  la  solution  de  cette  importante 
question  pourrait  être  une  voie  ouverte  à  une  solution 
du  difficile  problème  delà  décentralisation  des  services 
de  l'Etat.  


Courrier  d«  ia  Boarse  de  Rome 


La  Production  vinicole  en  1898.  —  La  production  des 
vins  en  Italie  a  été,  en  1898,  de  31.500.000  hectolitres,  au  heu 
de  '28  3r,0  000  hectolitres  en  1897  et  de  28.61)0.00'.'  hectolitres  en 
1896;  ce  qui  constitue  une  augmentation  de  3.150.000  hecto- 
litres sur  l'année  précédente. 

Voici  la  production  des  différentes  régions,  d  après  la  statis- 
tiaue  publiée  par  le  Ministère  de  l'agriculture,  de  1  industrie 
et  du  commerce  d'Italie  :  Piémont,  3.750.000  hectolitres  ;  Lom- 
hardie  1  240  000  hectolitres;  Vénétie,  I.VÔO.ODO  hectilitres ; 
Ligurie.  '260.000  hectolitres;  Emilie,  2.19O.000  hectolitres; 
]\Iarches  et  Omlirie,  2.420.000  hectolitres;  Toscane,  f  l;J»-0tJO 
hectohtres;  Latium,  1.500.000  hectolitres;  Mér  dionale  Adria- 
tiaue  6  540  000  hectolitres;  Méridionale  Méditerranéenne, 
3.800.0011  hectolitres;  Sicile,  4.O50.O0O  hectolitres;  Sai daigne, 
l!400.000  hectolitres.  ,     r      „  i«q7  isqs 

Les  statistiques  attribuaient  à  la  Lombardie_,  en  1897-1898, 
une 'récolte  de  1  million  d'hectolitres;  elles  évaluent,  cette 
année  la  production  vinicole  à  1.240.000  hectolitres,  soit  une 
au-^mentation  de  24  0/0.  Dans  cette  partie  du  royaume,  ce  sont 
les  provinces  de  Pavie  et  de  Mantoue  qui  possèdent  le  plus  de 
vignes.  La  viticulture  a  fait  de  grands  Pagres  dans  la  pro- 
vince de  Pavie,  où  la  récolte  a  passé  de  2,1.000  hectolitres  en 
1896  à  487  (  00  hectolitres.  Dans  la  province  de  Mantoue,  au 
contraire  la  culture  de  la  vigne  a  plutôt  une  tendance  a  dimi- 
nuer •  la  récolte,  évaluée  à  300.000  hectolitres,  était  un  peu 
nférieure  à  celle  de  1896,  de  24.000  hectolitres  environ. 


La  Production  du  Riz.  —  La  production  du  riz  en  Italie, 
pendant  l'année  1898,  a  été  inférieure  de  3( .0.000  hectolitres  a 
celle  de  l'année  1897,  mais  bien  supérieure  a  celle  de  1896, 
oui  ne  s'élevait  qu'à  3.761.000  hectohtres. 

Dans  presque  toutes  les  régions,  cette  culture  est  en  voie 
de  progrés  depuis  quelques  années.  La  Lombardie  et  le 
Piémont  ont  presque  doublé  leur  production  ;  la  Venetie  et 
PEmilie  viennent  en  seconde  ligne  avec  dc'^  progrès  sensibles  ; 
la  Toscane,  la  Sicile  et  les  provinces  méridionales  du  littoral 
méditerranéen  restent  seules  stationnaires. 

La  récolte  de  1898  s'élève  à  O.lSO.oOn  hectohtres  :  Piémont, 
1  926..  00  hectohtres  ;  Lombardie,  3.1fi4.000  hectohtres;  Ve- 
nétic  6'.(;.0i  10 hectolitres  ;  Emilie,  402.000  hectolitres;  Toscane, 
10.505  hectolitres  ;  Méridionale  méditerranéenne,  500  hecto- 
litres •  Sicile,  3L000  hectolitres. 

lT  'Lombardie  représente  à  elle  seule  la  moitié  de  la 
production  nationale.  Le  riz  étant  un  des  principaux  éléments 
S'alimentation  dans  le  nord  de  J'Italie,  la  consommation 
locale  en  absorbe  la  majeure  partie.  ,    t,    •  wi„ 

Le  riz  est  surtout  cultivé  dans  les  provinces  de  Pavie  et  de 
Milan;  Mantoue  et  Crémone  donnent  aussi  une  forte  pro- 
ductioA  ;  les  provinces  de  Bergame  et  de  Brescia  renferment 
peu  de  rizières. 


Rome,  24  février  1899. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  ferme,  quoique  moins 
active.  On  constate  des  demandes  plus  suivies  sur  les  valeurs 
industrielles.  , 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  103  10  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  600  ...  Banque  Nationale,  1.070.  Méridionaux,  777. 


SUISSE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Suisse  en  1898.  — 

D'après  un  relevé  provisoire  du  commerce  spécial,  les  impor- 
tations en  Suisse  se  sont  élevées  en  1898,  sans  compter  les 
métaux  précieux  non  monnayés,  à  1.055.785.127  fr.  contre 
1.0^1.219.5.  5  fr.,  en  1897. 

Les  exportations  se  sont  élevées  à  723.458.346  fr.  contre 
693.173.053  fr.  en  1897. 


Les  Recettes  des  Douanes  suisses.  —  Les  recettes  des 
douanes  présentent,  en  janvier  1899,  un  excédent  de  361.197 
francs  56  sur  janvier  1898. 


Banque  centrale  d'Émission.  —  Dans  son  rapport  de 
gestion,  le  Département  fédéral  des  finances  annonce  que  le 
Oon.5eil  fédéral  terminera  l'examen  de  la  question  de  la  créa- 
tion d'une  Banque  centrale  d'émission,  en  lout  ca-!  dans  le 
courant  du  mois  de  février,  de  façon  à  ce  que  la  (Commission 
déjà  nommée  dans  les  deux  Conseils  ait  rocca>ion  d  aborder 
encore  avant  la  session  de  juin,  la  discussion  du  projet  y  re- 
latif.   

La  Régie  de  l'alcool  en  Suisse.  —  Le  taux  légal  de  rem- 
boursement pour  l'alcool  monopohsé  acheté  de  la  Régie  par 
oes  exporteurs  au  prix  du  30  décembre  18'  0  et  exporté  en 

1898  est  tixé  à  92  fr.  par  hectolitre  d'alcool  absolu. 

Le-*  acomptes  pavés  sur  la  base  de  85  fr.,  conformément 
au  chiffre  2  de  l'arrêté  du  Conseil  fédéral  du  19  avril  1898, 
seront  déduits  des  sommes  à  rembourser.  Le  taux  des 
acomptes  qui  seront  payés  aux  exporteurs  sur  leur  avoir  de 
fin  d'exercice  pour  l'alcool  exporté  par  eux  pendant  l'année 

1899  est  fixé  à  185  fr. 

Le  Fonds  de  renouvellement  des  Chemins  de  fer.  — 

Sur  le  rapport  et  les  propositions  de  son  Département  des 
postes  et  des  chemins  de  fer,  le  Conseil  fédéral  a  pris  les  déci- 
sions suivantes  : 

1  Les  versements  au  fonds  de  renouvehement  des  hgnes 
principales  de  chemins  de  fer,  pour  1898  sont  fixés  sur  la  base 
des  montants  résultant  dos  années  18^16  et  I897.  Savoir  : 

Jura-Sim-plon  :  versement  pour  1898  :  2.050.ii00.  Versement 
complémentaire  pour  les  années  antérieures  :  ôoO.OOO  fr. 

Nord-Fst  :  versement  pour  1898  :  1.835.000  fr.  Versement 
complémentaire  :  100.1 '00  fr.  „  ,  ,r 

Central  ;  versement  pour  1898  :  1.250.000  fr.  Versement 
complémentaire  :  H'O.  00  fr. 

Union-Suisse  :  versement  pour  1898  :  740.000  fr. 
Gothard  :  versem' nt  pour  1898:  900.000  fr.  Versement 
complémentaire  :  250.000  fr. 

Les  chemins  de  fer  secondaires  sont  autorises  a  opérer 
les  versements  arriérés  pour  l'année  1898,  conformément  aux 
règles  suivies  jusqu'ici. 

3  Les  différences  qui  pourraient  se  produire  entre  les  ver- 
sements normaux,  tels  qu'ils  ont  été  opères  pour  18^8  et  tels 
qu'Us  seront  calcub^s  définitivement,  se  régleront  plus  tard. 

4  II  est  fait  abstraction,  jusqu'à  nouvel  ordre,  d'une  revi- 
sion des  arrangempnts  adoptés  pour  l'amortissi-ment  dans  le 
sens  de  la  nouvelle  loi  sur  la  comptabihté  des  chemins  de  fer. 
En  conséquence,  toutes  les  entreprises  de  chemins  de  fer 
pourront  procéder  à  l'exUnction  de  leur  dette  pour  1898, 
d'après  le  plan  d'amortissement  actuel.  ;  _ 

5  Le  Département  des  postes  et  des  chemins  de  fer,  divi- 
sion des  chemins  de  fer,  est  chargé  de  porter  la  décision  ci- 
dessus  à  la  connaissance  des  Administrations  dechemins  de  ter. 


Recettes  des  chemins  de  fer.  —  Les  recettes  du  Go- 
thard en  janvier  1  •  99  se  sont  élevées  à  1.210.000  fr.  et  les  dé- 
penses à  8-'0.ii00  fr.  Il  y  a  ainsi  un  excédent  de  recettes  de 
390  bon  fr  soit  93.000  fr.  de  plus  que  Pannée  précédente. 
"  I  es  recettes  du  Nord-Est  se  sont  élevées  en  janvier  18P9  a 
17.Vi0o(>fr  les  dépenses  à  1.205.600  fr.  L'excédent  des  re- 
cettes est  donc-de  548  400  fr.,  contre  553.212  en  janvier  1898. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

L'appui  des  Gouverneurs  d'Etat.  —  Les  suppressions 
d'arsenaux  oui  fourni  l'occasion  de  constater  ([ue  les  gouver- 
neurs des  liltalssdLil  absolument  d'accord  avec  le  programme 
d'économies  du  Président  de  l'Union.  Les  premiers  magis- 
trats des  Klals  intéressés  par  la  suppression  des  arsenaux 
de  Baliia.  Peruambuco  et  Para  ont  télégraphié  dans  un  sens 
qui  ne  laisse  aucun  doute  à  cet  égard. 

(:;elui  de  Baiiia,  constate  le  i?resiL  mande  que  la  mesure  dé- 
crétée s'exécute  régulièrement  et  que  les  ouvriers,  auxqols 
celte  décision  relire  leur  gagne-pain,  ce  qui  est  bien  le  plus 
dur  impôt  dont  on  puisse  frapper  un  citoyen  et  le  plus  grand 
sacrilicn  qu'il  soit  possible  de  lui  demander  pour  le  bien  de 
l'Etal  obéré,  attendent  de  la  sagesse  du  Gouvernement  des 
dispositions  atténuant  leur  situation  précaire.  Le  président 
de  l'Etat  de  Fernambuco,  M.  Joaquim  l-orreia.  télégraphie 
à  peu  près  de  m^nn"  ;  enfin  le  président  du  Para,  le  docteur 
Paes  de  Garvalho  dit  :  "  que  l'Etat  de  Para  est  prêt  à  tous 
les  sacrifices  pour  seconder  dans  sa  tâche  patriotique  le  Pré- 
sident de  la  Répub  ique  »  et  réitère  les  «  protestations  de  soli- 
darité de  cet  Etat  qui  désire  voir  les  finances  fédérales  con- 
solidées et  fait  des  vœux  pour  le  succès  du  Gouvernement  et 
le  bien  de  la  nation.  » 

De  son  côté,  le  président  de  l'Etat  de  Minas,  M.  Silviano 
Brandào,  a  télégrapliié  à  M.  Campos  Salles  pour  le  féliciter, 
toujours  à  propos  de  la  même  mesure,  de  rex<^cution  prati- 
que que  le  Gouvernement  donnait  à  son  programme  de  re-' 
constitution  financière. 

Le  Gouvernement  fédéral  est  donc  solidement  épaulé  dans 
son  œuvre  rép  iralrice  par  les  Gouvernements  locaux  même 
des  régions  dont  les  intérêts  sont  les  plus  affectés  par  les 
mesures  d'éconoiuie.  Celles-ci  reçoivent  leur  exécution  sans 
difficulté  même  de  la  part  de  ceux  qu'elle  frappe  le  plus  cruel- 
lement. C'est  de  bon  augure  pour  la  politique  de  réparation 
du  nouveau  président. 


Les  Recettes  en  Café.  —  Au  31  janvier  le  total  des  re- 
cettes en  cafés  était,  à  Rio,  de  2.U63.000  sacs,  et  à  Santos,  de 
4.161.000  sacs,  ce  qui  donne  un  ensemble  de  6.2'M.OOO  sacs, 
contre  7.7.iO.OOo,  en  1^97-98,  et  6.32.3. OUO,  en  lH!)G-97.  Il  y  a 
donc  actuellement  sur  la  dernière  campagne  qui  a  donné 
10  400.001)  sacs,  un  déficit  de  1.. 536.000  sacs  et  sur  lK96-'-'7  (ré- 
colte de  8.65  )  OOi)  sacs)  un  déficit  d'environ  100.0  '0  sacs.  Gela 
veut-il  dire  que  nous  aurons,  cetle  année,  une  production  in- 
férieure à  celle  de  1896-97,  c'est-à-dire  à  8.655.000  sacs  ?  L'ave- 
nir seul  nous  l'apprendra. 


ÉTATS-UNIS 

L'Avenir  commercial  d&  Porto-Rico.  —  Dans  une  bro- 
chure où  se  trouve  analysée  la  situation  de  Porto-Rico,  le 
Musée  Commercial  de  Philadelphie  vient  de  donner  un  ré- 
sumé des  usages  commerciaux  et  des  conditions  économiques 
de  l'île.  Il  y  est  dit  que  le  meilleur  moyen  d'étendre  le  com- 
merce avec  l'île  est  d'entrer  en  contact  direct  avec  les  négo- 
ciants espagnols.  Pour  le  moment  toutes  les  affaires  doivent 
être  traitées  en  espagnol,  la  langue  anglaise  commençant 
pourtant  n  gagner  du  terrain. 

Les  matières  premières  et  les  objets  manufacturés  d'origine 
ami'ricaine  sont  déjà  très  demandés.  Dans  toutes  les  parties 
de  l'île  on  rencontre  des  ingénieurs  et  des  représentants  de 
capitalistes  occupés  à  étudier  le  terrain  en  vue  de  construire 
des  chemins  de  fer  et  des  voies  de  communication  électri- 
ques, tandis  que  des  agents  vont  offrir  aux  maisons  du  pays 
des  macliines  agricoles  et  autres,  des  armes  à  feu,  des  bicy 
des,  du  savon,  des  bougies. 

Des  marchands  de  bois,  des  verriers  et  des  brasseurs  ont 
aussi  établi  des  agences  dans  les  principales  villes.  Les  occa- 
sions d'investir  des  capitaux  dans  des  manufactures  ou  des 
fermes  abondent  également.  A  San  Juan,  Ponce,  Arecibo, 
Guayama  et  Fajardo  on  réclame  l'établissement  de  blanchis- 
series à  vapeur.  Dans  le  département  de  Mayaguez,  on  l'éle- 
vage est  considérable,  des  tanneries  constitueraient  un  excel- 
lent placement.  Il  en  serait  de  même  d'une  fabrique  de  bou- 
gies, cet  article  ayant  été,  jusqu'ici,  importé  d'E>pagne  et  do 
Belgique.  Des  glacières  seraient  indispensables.  Il  n'y  a  en- 
core aucune  macliine  à  raboter  dans  l'île,  sauf  dans  une  seule 
ville,  et  en  ce  qui  concerne  les  scies  circulaires,  il  n'en  existe 
encore  qu'une  seule,  à  Ponce,  et  depuis  peu  de  temps.  Au- 
jourd'hui il  n'y  a  qu'un  petit  nombre  de  briqueteries  indigè- 
nes, et  leurs  procédés  sont  détestables.  L'île  abonde  cepen- 
dant en  argile  de  première  qualité. 


Les  Trusts  aux  États  Unis.  —  l,a  fomialion  des  trusts 
coiilinne  avec  un  eritriiin  i  xlraordiiiaire  :  le  Silinr  Knif/IU 
IVntfhvi'iii,  journr.l  amriicani,  constate  ([u'en  1898  il  s'est 
formé  90  Sociétés  do  cetle  sorle  :  leur  capital  se  serait  élevé 
de  l.vOO.iK  O.OIIO  à  1.300.000.000  de  dollars  et  leur  émission 
d'obligations  porterait  le  total  de  leur  dette  à  1 . .500.000.000 
de  dollars. 

Pour  montrer  la  signification  de  ces  chiffres,  le  journal 
américain  fait  les  comparaisons  suivantes  :  la  valeur  totale 
de  la  r.'Coltc  du  blé  a  été,  en  1890,  de  310.602..539  dollars, 
c'est-à-dire  moins  du  tiers  du  capital  des  trusts  étaJ)lis  en 
1K98  ;  la  valeur  des  chevaux  aux  Etals-Unis  est  estimée  à 
4.52.649.390  dollars;  celle  des  produits  miniers,  en  1896,  à 
G2i.717.28!!  dollars;  celle  des  bestiaux,  en  1897,  à  67.020.942 
dollars. 


Les  Prix  du  fer  en  Amérique.  —  Le  cours  des  prix  dans 
l'industrie  américaine  du  fer  et  de  l'acier,  comparé  à  celui  des 
mèm^s  produits  à  l'étranger,  dit  le  Handelx'  Musi^um,  ionrmt 
un  nouvel  exemple  de  l'habileté  des  Etats-Unis  pour  se  rendre 
indépendants  du  reste  du  monde.  Dans  la  plupart  des  pays 
européens,  les  prix  sur  les  marchés  du  fer  et  de  l'acier  tendent 
à  hausser,  depuis  quelques  années  déjà.  Par  contre,  en  Amé- 
rique, c'est  l'inverse,  car  depuis  longtemps  les  prix  tendent 
à  baisser  aussi  bien  pour  le  matériel  brut  que  pour  le  maté- 
riel falM'iqué.  Pour  l'Allemagne,  la  hausse  sur  le  fer  brut  est 
particulièrement  prononcée,  amsi  que  dans  d'autres  pays  euro- 
péens y  compris  l'Angleterre,  où  les  prix  du  fer  et  de  l'acier 
tendent  ver^  un  cours  plus  élevé. 

I ."Amérique  aussi  ne  manque  pas  de  demandes  animées; 
malgré  que  le^  ti-ansactions  sur  les  marchés  du  fer  et  de  l'acier 
aient  atteint,  pendant  l'année  dernière,  des  proportions  plus 
considérables  que  jamais,  le  cours  actuel  des  prix  est  en 
général  un  peu  plus  élevé  seulement  qu'il  y  a  deux  ans.  Gela 
s'explique  par  les  prix  peu  élevés  auxquels  l'industrie  améri- 
caine du  fer  et  de  l'acier  peut  se  procurer  du  minerai  brut. 
Une  telle  réduction  sur  les  prix  du  minerai  de  fer  a  été  faite 
dans  les  dernières  années,  par  suite  de  l'amélioration  de  la 
méthode  de  productinn  aussi  bien  que  de  l'augmentation  des 
facilités  pour  l'exploitation  des  mines  dn  fer  et  du  transport 
du  produit,  que  le  prix  des  produits  manufacturés  de  fer  et 
d'acier  de  toute  espi  ce  ont  dû  également  subir  celte  influence. 
Cette  baisse  de  prix  explique  aussi  les  progrès  remarquables 
que  les  produits  industriels  américains  de  la  branche  du  fer 
et  de  l'acier  ont  fait  et  font  sur  les  marchés  étrangers.  Les 
journaux  techniques  anglais  ont  déjà  renoncé  à  cacher  les 
dangers  que  courent  les  industries  du  fer  >  t  do  l'acier  sur  les 
marchés  mêmes  de  l'.Angleterre,  menacées  qu'elles  sont  par  la 
concurrence  américaine  toujours  triomphante. 


Le  Marché  Financier  de  J\ew-York 


New-York,  le  23  février  1899. 

Le  Marché  reste  très  actif  mais  les  tendances  ne  sont  pas 
aussi  soutenues  que  précédemment.  Les  avances  obtenues 
par  certains  titres  déterminent  de  brusques  réali.- allons  et 
l'allure  reste  ainsi  fort  mouvementée. 

La  Bourse  a  été  ferm  'e  hier  en  l'honneur  de  l'anniversaire 
de  la  naissance  de  Washingion  ;  elle  a  retrouvé  aujourd'hui 
les  mêmes  dispositions  que  précédemment. 

Sur  le  Marché  monétaire,  les  fonds  sont  en  abondance.  Le 
change  sterling  est  plus  ferme.  L'argent  métal  est  calme  et 
inchangé  à  59  3/4  offert  pour  les  barres. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 

Les  valeurs  de  (]ihemins  de  fer  sont  assez  mouvementées. 

On  coleV  Atchison,k2--i  7/8:  le  Milwaukee,  à  l'àO  7/8;  leLake 
Shore,  à  200  1/2  ;  YErie,  à  14  S/fi;\e  Reading,  à  2i!3/4;  le 
Calumet,  à  !<'i5;  le  Canndian  Pacific,  à  90  5/8;  V Illinois  Cen- 
tral, à  117  .  /.  ;  le  Louisoille,  à  64  3/8;  le  Nevo-Yorh  Central, 
à  137  3/4;  V  Union  Pacific,  à  48  3/4. 


MEXIQUE 

Le  Matériel  agricole  américain  au  Mexique.  —  Notre 
confrère  le  Mexique  constate  qu'une  augmentation  très  im- 
portante dans  rim()ortation  de  matériel  agricole,  a  été  la  con- 
séquence naturelle  du  développement  de  l'agriculture  au 
Mexique  ;  ajoutons  immédiatement  que  les  industriels  améri- 
cains sont  à  peu  près  les  seuls  qui  aient  profilé,  jusqu'à  pré- 
sent, de  cette  augmentation.  Ce  fait,  que  personne  n'ignore 
parmi  les  agriculteurs  mexicains,  est  constaté  dans  tous  les 
rapports  adressés  au  Département  d'Etat  des  Etats-Unis  par 
les  consuls  de  ce  pays  au  Mexique. 

M.  Charles  W.  Kcndrick,  consul  à  Oiudad  Juarez,  rappelle 
dans  son  rapport  que,  pendant  l'année  fiscale  qui  a  pris  fin 
le  30  juin  1896,  il  a  été  importé  par  cette  ville,  au  Mexique, 
pour  20.000  dol  ars  de  machines  agricoles;  pendant  l'année 
suivante,  celte  imporiatinn  a  atteint  le  chiffre  de  50.000  dol- 
lars. (Jeite  augmentation  s'est  produite  également,  et  daiis  des 
proportions  plus  ou  moins  grandes,  dans  toutes  les  douanes 
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situées  sur  la  frontière  et  dans  tous  les  grands  ports  de  mer. 
I^es  principaux  articles  importés  sont  les  herses,  les  moisson- 
neuses, les  scarificateurs,  les  charrues,  les  houes,  les  semoirs, 
les  batteuses,  etc. 

La  demande  des  machines  agricoles  américaines  augmente 
chaque  jour,  et  cela  se  comprend,  car  outre  leur  valeur  réelle, 
très  appréciée  en  Europe,  qui  en  importe  une  grande  quantiié, 
ces  machines  présentent  pour  les  Mexicains  les  avantages  de 
pouvoir  être  importées  très  rapidement  et  de  n'être  grevées 
que  de  frais  de  transport,  bien  inférieurs  à  ceux  qu'ont  à  sup- 
[lorler  les  machines  d'autres  provenances. 

«  Le  président  Diaz,  dit  avec  raison  M.  Kendrick,  considère 
que  le  développement  de  l'Agriculture  est  le  principal  fac- 
teur de  la  prospérité  nationale.  Des  capitaux  considérables 
sont  déjà  engagés  dans  l'exploitation  d'immenses  propriétés 
et  les  syndicats  récemment  formés  appliquent  les  principes 
de  l'agriculture  scientifique  moderne. 

«  La  charrue  américaine  a  été  un  des  premiers  articles  que 
les  chemins  de  fer  américains  aient  apporté  et  son  usage 
s'étend  chaque  jour  davantage  même  dans  les  petites  fermes. 
Le  matériel  agricole  moderne  de  provenance  américaine  rem- 
.  place  peu  à  peu  l'ancien  outillage  dont  les  Indiens  ont  fait 
usage  pendant  tant  de  siècles.  » 

M.  Hendrick  déclare  cependant  que  les  fabricants  améri- 
cains ne  doivent  pas  s'endormir  sur  leurs  lauriers,  attendu 
(ju'il  y  a  encore  une  place  importante  à  prendre,  place  qui 
deviendra  de  plus  en  plus  grande  au  fur  et  à  mesure  de  l'ex- 
tension des  exploitations  agricoles.  Il  leur  conseille  d'avoir  au 
Mexique  des  représentants  intelligents  et  act  fs.  On  pourrait 
adresser  le  même  conseil  aux  fabricants  européens  de  maté- 
riel agricole  qui  semblent  avoir  renoncé,  jusqu'à  présent  du 
moins,  à  lutter  contre  leurs  concurrents  américains,  puisque, 
il  part  quelques  rares  exceptions,  ils  ne  se  donnent  même 
pas  la  peine  de  se  faire  représenter  dans  les  grandes  villes 
du  Mexique.  Tandis  qu'il  y  a  à  Mexico  de  grands  dépôts  ou 
l'on  peut  toujours  trouver  une  grande  quantité  de  machines 
agricoles  américaines  de  toutes  classes,  les  fabricants  euro- 
péens n'envoient  leurs  produits  au  Mexique  que  sur  com- 
mandes; or,  pour  qui  connaît  les  habitudes  des  agriculteurs 
de  tous  les  pays,  qui  ne  se  décident  à  faire  leurs  achats  qu'au 
dernier  moment,  cette  façon  de  procéder  met  ces  fabriaants 
dans  une  situation  absolument  inférieure. 


La  Dette  de  l'Etat  de  San  Luis.  —  M.  Jésus  Ortiz,  dé- 
puté à  la  Législature  de  l'Etat  de  San  Luis,  a  été  chargé,  par 
le  Gouvernement  de  cet  Etat,  de  régler  avec  la  Banque  Natio- 
nale la  conversion  de  la  dette  conti-actée  à  Londres  et  desti- 
née à  la  construction  du  théâtre  de  la  Paz. 

La  dette  en  question  absorbe  pour  le  service  de  son  amor- 
tissement et  des  intérêts  le  dixième  des  revenus  de  cet  Etat; 
elle  absorbe  même  plus  lorsque  le  change  est  trop  élevé. 
(;'est  afin  de  réduire,  si  possible,  des  charges  aussi  onéreu- 
ses, que  le  Gouverneur  de  l'Etat  se  propose  d'obtenir  que 
l'emprunt  soit  dorénavant  payable  en  argent,  ainsi  que  cer- 
tains autres  avantages  quant  aux  délais  de  paiement, 
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CHINE 

Concession  au  Japon.  —  Le  traité  conclu  entre  la  Chine 
et  le  Japon  en  1896  stipulait  qu'une  portion  de  territoire  se- 
rait cédée  par  le  Gouvernement  chinois  aux  Japonais  de 
Tien-Tsin,  outre  la  concession  spéciale  déjà  accordée  à  tous 
les  étrangers  dans  cette  ville.  Après  des  négociations  qui 
n'ont  pas  duré  moins  de  deux  ans,  on  vient  enfin  de  con- 
clure l'accorii  définitif  à  ce  sujei  et  le  Journal  Officiel  de 
l'Empire  du  Japon  publie  le  texte  des  n'solutions  prises. 

La  nouvelle  concession  japonaise  aura  prés  de  250  mètres 
de  long  et  s'étendra  sur  les  bords  de  la  rivière  avec  toutes 
les  facilités  d'accès  possibles. 

C'est  là  un  sérieux  avantage  obtenu  par  le  Gouvernement 
japonais,  qui  ne  manquera  pas  de  susciter  probablement 
des  réclamationa  identiques  de  la  part  des  autres  puissances. 


JAPON 

L'impôt  foncier  et  la  situation  financière.  —  Les  Ques- 
lionx  diplomatùjues  et  coloniales  reçoivent  de  Toklo  une 
intéressante  correspondance  sur  le  vote  de  l'augmentation 
de  l'impôt  foncier  à  la  Chambre  des  représentants.  Ce  vote  n'a 
été  obtenu  avec  50  voix  de  majorité  qu'après  une  campagne 
acharnée  et  sans  précédent  dans  les  annales  du  parlemen- 
tarisme japonais.  L'événement  dépasse,  d'ailleurs,  les  bornes 
d'un  simple  problème  financier;  il  est,  pour  le  Japon,  la  consé- 
cration définitive  du  principe  de  la  continuation  du  dévelop- 
pement des  forces  militaires  et  navales  du  pays. 


1  C'est  bien  en  ces  termes,  en  effet,  que  la  difficulté  se  pré- 
sentait. Etant  données  les  .ressources  actuelles  du  budget 
japonais,  qui  f  st  privé  dorénavant  des  fonds  de  l'indemnité 
de  guerre  chinoise,  déjà  presque  totalement  employée,  on  se 
trouvait  dans  l'impossibilité  de  faire  face  aux  dépenses  pré- 
vues dans  le  grand  programme  d'expansion  élaboré  après  la 
guerre.  Il  fallait  donc  ou  diminuer  les  dépenses  dans  l'avenir 
ou  augmenter  les  impôts.  C'est  à  ce  dernier  parti  qu'on  s'est 
résolu,  et  on  se  rend  compte  à  merveille  de  l'importance  que 
les  Japonais  attachent  à  la  réaUsation  de  leurs  projets  d'ar- 
mement, en  voyant  que  la  Chambre  n'a  pas  hésité  à  voter 
pour  cela  une  sérieuse  aggravation  des  charges  foncières,  bien 
que  les  députés  soient  en  immense  majorité  les  représentants 
de  circonscriptions  rurales. 

Le  comte  Itagaki,  ancien  ministre  de  l'intérieur  et  leader 
des  libéraux,  a  prononcé  à  cette  occasion  un  discours  dont 
voici  un  extrait  important  : 

«  Le  Japon  étant  une  île,  et  sa  politique  devant  être  surtout 
défensive,  il  semble,  au  premier  abord,  que  nous  devrions 
nous  contenter  d'avoir  une  marine  puissante.  Mais  il  ne  faut 
pas  oublier  que  la  meilleure  façon  pour  une  contrée  d'être 
bien  préparée  à  se  défendre,  est  qu'elle  soit  capable  aussi  de 
prendre  l'offensive  à  l'occasion,  et  c'est  pour  cela  que  le 
Jap(in  doit  avoir  des  troupes  de  terre  nombreuses  et  bien 
organisées.  Il  est  certain,  d'ailleurs,  que  nous  ne  trouverons 
des  alliés  que  si  nous  pouvons  mettre  à  leur  service  une 
armée  sérieuse.  La  position  de  notre  pays,  en  etfet,  nous 
confère  le  privilège  d'être  seuls  capables  d'utiliser  une  force 
militaire  puissante  en  Extrême-Orient.  La  Russie  elle-même, 
avec  son  énorme  organisation  militaire,  serait  sans  doute  aux 
prises  avec  des  dilficuhés  insurmontables  pour  amener  un 
corps  expéditionnaire  complet  dans  ces  parages,  où  le  Japon, 
au  contraire,  a  un  accès  relativement  aisé.  Ainsi  donc,  comme 
la  valeur  du  Japon,  au  point  de  vue  d'une  alliance,  dépend  de 
son  armée,  il  doit,  afin  de  jouer  un  rôle  efficace  dans  une 
action  commune  avec  une  autre  puissance,  préparer  l'organi- 
sation défini live  de  sps  troupes  de  terre  et  ne  rien  négliger 
pour  les  mettre  sur  un  pied  parfait.  Nous  pouvons  avoir 
ainsi  à  combattre  soit  dans  le  nord  de  la  Chine,  soit  dans  le 
Fokien,  à  Formose  ou  aux  Philippines.  Rappelez-vous,  d'ail- 
leurs, que  M.  Chamberlain,  secrétaire  d'Etat  anglais  pour  les 
colonies,  disait  récemment  que  l'Angleterre  a  besoin  d'un 
allié  ayant  une  bonne  armée.  Je  ne  veux  pas  vous  affirmer 
qu'en  cette  occasion  le  ministre  anglais  voulait  parler  de 
nous,  mais  nous  devons  cependant  retenir  soigneusement 
ses  paroles.  » 

Ces  arguments  du  comte  de  Itagaki  eurent  pour  effet  de 
convaincre  complètement  les  membres  de  son  parti,  car  c'est 
grâce  à  eux  et  à  quelques  nationaux-unionistes  que  le 
Gouvernement  a  pu  triompher  de  la  formidable  opposition 
progressiste. 

Les  libéraux  n'ont  pas  accepté  cependant  le  projet  d'im- 
pôt foncier  tel  qu'il  avait  été  établi  tout  d'abord  et  ils  dimi- 
nuèrent un  peu  le  taux  de  l'augmentation  primitivement  fixée 
par  le  Gouvernement.  De  ce  fait,  le  budget  se  trouve  être 
encore  en  déficit  de?  à  8  millions  de  yen,  qui  seront  facile- 
ment obtenus  par  une  légère  surtaxe  des  impôts  déjà  exis- 
tant sur  le  tabac  et  sur  le  saké. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'important  c'est  que  le  principe  du 
grand  programme  post-bellum  soit  consacré  et  c'est  là  ce  que 
voulaient  tout  à  la  fois  le  Cabinet  et  les  libéraux,  comme 
aussi  la  masse  de  la  nation. 

L'Economiste  Européen  a  déjà  publié  lesgrandes  lignes  de 
ce  programme  et  indiqué  la  répartition,  année  par  anm  e,  des 
dépenses  prévues  spécialement  pour  l'armée  et  la  marine. 

On  sait  que  dès  le  début  de  la  mise  en  pratique  de  ce  pro- 
gramme il  a  fallu  en  rabattre  beaucoup,  faute  de  fonds,  et 
qu'on  est  loin  d'avoir  dépensé  pendant  les  trois  dernières  an- 
nées les  sommes  primitivement  prévues. 

Le  vote  récent  de  la  Chambre  visant  l'augmentation  de 
l'impôt  foncier  permettra  do  continuer  cette  réalisation  par- 
tielle du  programme  post-bellum 

Il  n'en  n'est  pas  moins  vrai  que  cette  extension,  même  at- 
ténuée, des  armements  a  singulièrement  modifié  l'état  des 
budgets  japonais  depuis  quelques  années,  ainsi  qu'on  peut 
s'en  rendre  compte  par  les  chiffres  suivants: 

Années  Revenus  Dépenses 


1891-1892.... 
189i-l893.... 
18vt3-18H4 . 
1894-1895. 


...  103  231.484 

...  101.461.906 

...  113.789.374 
i*8. 170.023 

1x95-1896   118.433.714 

1896-1897   187.014.89G 

1897  189S   226.117.340 

1898-1899   23,9.835.174 

189.M900   5^10.930.635 


83.555.8'<6 
76.734.693 
84.5H1.823 
78.128.579 
85.317.121 
168.^<56.406 
222.359  384 
234.506  925 
218.807.105 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr.) 


Dates 


Or 


Encaisse  métallique 
Argent 


Total 


Circula- 
tion 


CC-.ce 


3  a.  C 
a;  o 


1898  Smars 

1899  16  févr. 
1099  24  févr. 
1899  ^mars 

1898  23  févr. 

1899  7  févr. 
1899  15  févr. 
1899  23  févr. 

1898  31janv 
1898  30  nov. 

1898  31  déc. 

1899  31janv. 


FRANCE.  —  Banque  de  France 

1.920.8  1.214.1  3.134.9  3  805.2 
1.824.8  1.199.2  3.024.0  3.821  8 
1.826.3  1.201.2  3.027.5  3.798  8 
1.822.8  1.197.5  3.020.3  3.855.2 
ALLEMAGNE.  —  Banque  Impériale 


848.4 
737.7 
757.5 
783.8 

ALLEMAGNE. 

72.5 
70. /t 
70.1 

75.5 


381, 
331.4 
3'<0  4 
352.2 


1.229.5  1.237.5 

1.01.9.1  1.339.0 

1.09/.9  1.293.9 

1.136.0  1.266.4 


1898  3  mars 

1899  16  févr. 
1899  23  févr. 
1899   2  mars 


ANGLETERRE. — 


846.0 
850.0 
851.5 
843.6 


ANGLETERRE. 


1897  25  déc. 

1898  29  cet.. 
1898  26  nov. 
1898  24  déc. 


137.5 
137.5 
152.5 
147.5 


ANGLETERRE 


1897  25  dfic. 

1898  29  oct.. 
1898  26  nov. 
1808  24  déc. 


67.5 
70.0 
72.5 
67.5 


—  Banques  locales 
34.5     107. 0  2-24.0 
31.7     102.1  229.4 
31.5     101.6  242.2 
36.0     111  5  220.7 

Banque  d'Angleterre 
»        846.0  675.9 
»        850.0  657.2 
»        851.5  655.6 
»       843.6  669.6 

—  Btnques  d'Ecosse 
17.5     155  0  2U0.0 
17.5     1.55  0  195.0 
15.0     167.5  207.5 
17.5     165.0  200.0 

.  —  Banques  d'Irlande 

10.0  77.5  170.0 
10.0  80.0  170  0 
10.0  82  5  170.0 
10.0      77.5  160.0 


82 
79 
80 
79 

99 
79 
84 
90 

47 
44 
42 
50 

128 
129 
130 
125 

78 
79 
80 
83 

45 

47 
50 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


Circula- 
tion 


il -3 


3  <u  s 
ai  -t3  o 


1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1898 
1899 
1899 
1899 


l897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autricha-Hongrle 


23  févr. 
7  févr. 

15  févr. 

23  févr. 

24  févr. 
9  févr. 

16  févr 
23  févr. 


7janv. 
15  déc. 
22  dcc. 

7janv. 

31  janv 

30  nov. 

31  déc. 
31  janv. 

26  f'vr. 
11  févr. 
18  févr. 
25  févr. 

SI  déc. 
31  oct.. 

30  nov. 

31  déc. 


771.5 
7ol  6 
751.6 
751.8 

BELGIQUE. 

90.3 

93  5 

94  0 
9.J.2 

BULGARIE. 

4.9 

4.4 
4  ^ 
5.2 

DANEMARK. 

80. 5 
94  6 
lui  9 
92.1 
ESPAGNE. 
238.6 
277.0 
278  9 
280.1 

GRECE. 

1.9 
1.6 

2  0 
2.5 

HOLLANDE. 


262.3  1.033.8  1  274. 

261.2  1.U12.8  l.'iOU  7 
261  9  1.0  3  .  1.308.3 

262.3  1.014  1  1  336.4 

—  Banque  Nationale 

14  7     105.0  481.4 

24  8     i;8.3  522.6 

25  0  119  0  515  8 
24.8     118.0  515.5 

—  Banque  Nationale 

4  5       9.4  1.9 

4.0  8.4         3  3 

4.1  8.5  3.3 
4.7       9  9  3.1 

.  —  Banque  Nationale 
»         80  5      114. 7 
»  9i.6      126  3 

»  101.9  131.7 
•  92.1 

—  Banque  d'Espagne 

271.9  510  5  1249.0 
222  8  49'.  1.8  147  ;  5 
230  1  50  )  0  1470.4 
241.1     521.2  1470.0 

—  Banque  Nationale 


26  févr. 
11  févr. 
18  févr. 
25  févr. 


1898  31  janv. 

1899  lOjanv. 
1899  ■20janv. 
1899  3ijanv. 

1898  lOjanv. 
1898  20  déc. 

1898  :{1  déc. 

1899  lOjanv. 

1898  lOjanr. 
1898  20  déc. 

1898  31  déc. 

1899  lOjanv. 

1897  n  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  HO  nov. 
1898  31  déc. 


68.5 
108.8 
10S.8 
108.8 

ITALIE. 

300.4 
303.7 
303.4 
303.7 

ITALIE.  - 

61.6 

63.5 
63.5 
63.5 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE. 

44.8 
49.1 
44.7 
45.1 

PORTUGAL. 


1898  2  fév.. 

1899  18janv. 
1899  25 janv. 
1899  l"  fèv.. 


26.9 
27.1 
27.1 
27.1 


» 

1.9 

134.4 

» 

1  6 

122  8 

» 

2.0 

123.4 

» 

2.5 

126.4 

—  Banque  des  Pays-Bas 

174  3 

m  8 

427.1 

171 .3 

280  l 

462.8 

172.2 

281  0 

4.57.6 

172.8 

281.6 

454.0 

—  Banque  d'Italie 

57.6 

.j5H.O 

789.4 

64  2 

H67.9 

838.8 

64.0 

367.4 

8:^2  7 

64.2 

367.9 

838.8 

-  Banque  de  Naples 

10.5 

72  1 

238.9 

10.5 

74.0 

236.7 

10.5 

74  0 

230.8 

10.5 

74.0 

Î29.2 

—  Banque  de  Sicile 

1.5 

36.7 

57.2 

1.5 

36.7 

58  3 

1.5 

.36.7 

61.0 

1.5 

36.7 

59.6 

—  Banque  de  Norvège 

» 

44.8 

8;i  0 

» 

49  1 

93.2 

» 

44  7 

88.3 

» 

45.1 

88.8 

—  Banque  de  Portugal 

46  2 

73.1 

360.2 

49  6 

76.7 

;^88  8 

49,6 

;6  7 

383  6 

49.6 

76  7 

381.3 

81 
72 
75 
76 

22 
23 
23 

23 

495 
2)4 
257 
320 

70 
75 
78 
77 

41 

33 
34 
35 

1 

2 
2 
2 


57 
61 
61 
62 

45 
43 
44 
43 

32 
31 
82 
31 

63 
68 
60 
60 

54 
53 
51 
51 

20 
20 
20 
20 


4 

5 
5 
5 

3 

3X 
3^ 

7 
8 


5 
4 
4 
4 

5 
5 
5 
5 

6^ 
6X 

6>Si 

3 

3 

5 
5 
5 
5 


5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 

^% 
5^ 

ô% 
5% 


258 


L'ÉC0X0:MISTE  européen  —  statistique  générale 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

port  de 
caisse 
circul. 

aux 
de 

;omple 

Or 

Argent 

Total 

Rap] 
len 
à  la 

H  S 

1898  7févr. 

1899  2-iianv. 
1899  oJSjîi'"'- 
1899  Gfévr. 

1898  8févr. 

1899  2::ijanv. 
1899  l^'  tV'vr. 
1899  81évr. 

1898  31  janv. 

1899  Ujanv. 
1899  81  janv. 
1899  15  févr. 

!898  StV'vr. 
tSSB  31  déc. 
1899  Sljaiiv. 
18S9    8  févr. 

1897  31  déc. 

1898  81  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

1897  81  déc. 
Î898  31  oct.. 
189  8  30  nov. 

1898  31  déc. 

1898  26  fév.. 

1899  11  fév.. 
1899  18  fèv.. 
189  9  25  fév.. 


ROUMANIE.  —  Banque  Nationale 

56.4  3.0  59.4  137.5  43 
59  2  2.6  61.8  155.3  89 
59.0  2.6  61.6  154.0  39 
59.2        3.0      62.2      156.4  40 

RUSSIE.  —  Banque  In^pérlale 

3  06S  7      109.6  3.173.3  2.321.8  136 

2*599  5      116.2  2  715  7  1.732.3  1.7 

2  610  6      118.7  2.729.3  1.706.4  160 

2.598.9  119.0  2.717.9  1.706.6  160 
RUSSIE.  —  Banque  de  Finlande 

22  4        2.5      24.9      71.2  35 

21.2  2.6  23.8  76.5  31 
ai. 3        2.6      23.9      74.5  '  32 

22.0  2.5  24.5  75.2  33 
SERBIE.  —  Banque  Nationale 

5.0        8.7      13.7       22.7  60 

4.7         9.2      13.9       33.1  42 

6  1         9.2      15.3       33.0  46 

5.6        9.2      14.8       32.7  45 
SUËOE.  —  Banque  Royale 

41.3  2.8  44.1  96.3  46 
44  2        3.6      47.8       91.6  52 

44.1  4.2      48.3       92  0  52 

43.7  4.6      48.3       99.2  48 
SUÉDE.  —  Banques  Privées 

11.5  16.8      28.3      101.1  28 

11.8  12.9  24.7  113.2  21 
11  7       13.6      25.3      110.7  23 

12.6  18.3  30.9  111.0  27 
SUISSE.  —  Banques  d'Emission 

93  4        9.7     103.1      202.0  51 

97.2  9.6  106.8  209.8  51 
97  2  10.0  107.2  206.6  52 
97  2        9.8     107.0      203.2  53 


5 
5 
5 
5 

5/2 

5>2 


6 
6 
6 

6 

5 
5 

5 '4 

5/, 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs) 


1898  3mar.s 
8899  16  fév.. 
'1899  24  fév.. 
18S9   2  mars 


8  911,5 
8  389,2 
8  378,6 
8  388,2 


2  653,8 
a  562,5 
2  594,6 
8  611,1 


11  565  3 
10  901,7 
10  978,2 
10  999,3 


14  477,1 
14  551,9 
14  364,2 
14  379,2 


79 
75 
76 
76 


TOTAUX  au  31  décembre 


1893  31  déc. 

1894  .31  déc. 

1895  31  déc. 

1896  31  déc. 

1897  31  déc. 

(1)  La  décomp 
des  bilans  des 

Les  totaux  ci 
rentes,  ne  sont 
s'écartent,  d'aill 


6  116,5 

6  952.0 

7  863,4 

7  859,9 

8  745,6 


2  493,1 
2  603,7 
2  506,3 
2  512,7 

2  556,4 


8  609,6 

15  264,1 

56% 
62 

9  555,7 

15  539,5 

10  369,7 

16  072,6 

63 

10  372,6 

14  536,6 

71 

11  302,0 

15  2.53,6 

74 

osition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

nques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers, 
dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
enrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


26janv 

2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

48  .  . 

48 

05 

48  01 

48  02 

48  02 

48  05 

100  13 

100 

15 

100  17 

100  16 

100  16 

100  13 

154 

154  oO 

156  . 

155  .. 

155  25 

30  o5 

29 

30  10 

29  25 

28  75 

29  .. 

81  10 

81 

iô 

81  05 

80  95 

81  .. 

80  95 

100  11 

100 

15 

100  15 

100  15 

100  15 

100  11 

100  8b 

100 

yo 

100  85 

100  70 

100  85 

100  93 

Constant,!  nople  

22  11 
81  11 

22 
81 

68 
16 

22  76 
81  05 

22  82 
80  96 

22  85 
80  97 

22  83 
80  98 

lOT  67 

107 

81 

107  68 

107  67 

108  .. 

108  10 

100  79 

100 

57 

100  59 

100  57 

100  57 

100  56 

784  .. 

783 

787  79 

798  . 

796  .. 

79i  .. 

2g  41 

25 

38 

25  41 

25  40 

25  42 

25  40 

3""  30 

28 

62 

29  30 

28  65 

28  25 

28  90 

107  8r. 

107 

72 

107  65 

107  60 

107  97 

!08  17 

tsa'nt-Pétersbourg. . 
—    (i  3  mois) ... 

37  jO 
47  BO 
47  85 

37 
47 
47 

,'iO 
87 
82 

37  25 
47  87 
47  82 

37  20 
47  85 
47  80 

37  22 
47  85 
47  80 

37  22 
47  85 
47  80 

CHANGE  DE  PARIS. 

Cours 

moyen 

S,  du  Jeudi  dt 

)  Paris 

sur  ; 

Valeurs  à  trois  mo<s 

Plus 

2  fév. 

9  fév. 

lô  fév. 

24  fév. 

2  mars 

Amsterdam,  papier  court. 

4  % 

205  87 

206  !2 

205  87 

205  87 

206  25 

Allemagne . .  — 

4  % 

121  87 

122  06 

122  l2 

122  12 

122  12 

Vlenne-Tr.  .  — 

4  % 

206  87 

2J6  .S7 

207  , 

207  .. 

207  .. 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

386  .. 

384  75 

388  75 

390 

387  50 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

378 

0  (O    .  . 

370  . . 

370  . 

370  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  EO 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  15. . 

2;.  18  . 

25  16  . 

25  19  . 

25  19 

—        ....    cb.  court 

3  % 

25  17  S 

25  20. . 

25  18 

25  21.. 

25  21: 

Belgique   — 

3  %  % 

0  19p. 

0  16p. 

0  16p. 

0  16p. 

0  16p. 

Italie   — 

5  % 

7  37p, 

■  2Sp. 

7  .  p. 

7  50p. 

7  75p. 

Suisse   — 

S  % 

0  69p. 

0  62p. 

0  62p 

0  62p. 

0  62p. 

4  % 

516  50 

517  .. 

516  50 

516  50 

516  50 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  >. 

3437  . . 

3437  .. 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.i. . 

218  89 

100  14 

99  70 

100  25 

lOû  25 

100  80 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  ;80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916m).. 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre 

:  900n) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  d«s  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Kongrie  (11.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Gi'ece  (drachme  pap.' 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

J'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisso  (franc  or) .... . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or;.. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  ot)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chme(SbaDgbal)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

1, 

2  mars 

1  234 

1 

230 

1  232 

1  233 

l  233 

1  233 

25  22 

25 

165 

25  )75 

25  155 

25  155 

25  185 

2  10 

2 

08 

2  08 

2  09 

2  09 

2  09 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0 

77 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

1  » 

0 

65 

0  64 

0  64 

0  64 

0  64 

2  083 

2 

07 

2  08 

2  07 

2  07 

2  08 

1  » 

0 

92 

0  92 

0  93 

0  92 

0  92 

5  69 

3 

81 

3  78 

3  73 

3  73 

3  73 

2  67 

0 

66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

Ô 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5 

17 

5  17 

5  16 

5  16 

5  16 

5  43 

2 

45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2 

30 

2  94 

2  26 

2  30 

2  30 

1  89 

1 

35 

1  3i 

1  35 

1  39 

1  39 

2  84 

0 

77 

0  77 

0  76 

0  76 

0  73 

1  67 

1 

68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2 

68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

7  47 

3 

56 

3  54 

3  51 

3  49 

3  46 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  09 

En  Angleterre   100  03 

En  A  ulriche-Hongrie ...  )  00  45 

En  Belgique   100  16 

En  Espagne   128  90 

En  Grèce   155  25 

En  Hollande   ICO  . . 

En  Italie   108  40 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   100  32 


du  jeudi  2  mars  1899 
100  francs 


en  billets  de  banque  étrangers 

valent  en  France  : 

99  91 

99  97 

—  Austro-Hongrois. 

99  55 

99  84 

77  57 

64  41 

100  . 

92  25 

66  73 

99  80 

99  68 

knx  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   221  18 

En  Répuol.  Argentine ..  217  30 

Au  Chili   135  96 

Au  Brésil   389  O'i 

Aux  Indes   99  4i 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   215  60 


Pièces  des  Etats-Unis. . . 


99  72 


du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  46  . . 

—  du  Chili   73  54 

—  du  Brésil   25  70 

Pièces  des  /nrfes   100  59 

—  du  Janon   103  85 

—  de  la  Chine  ,  46  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 

Paris,  le  2  mars  1899. 

Il  y  a  peu  de  changement  dans  les  cours  des  changes. 
L'Amsterdam  passe  de  205  87  à  206  2-5,  la  devise  alle- 
mande est  inchangée  à  122  12,  comme  la  devise  autri- 
chienne à  207. 

Le  Madrid  versement  recule  de  390  à  387  50;  cette 
}  baisse  n'est  le  résultat  d'aucun  fait  nouveau,  mais  bien 
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de  la  reclicrche  des  ressources  nécessaires  au  paiement 
du  coupon  d'avril. 

Le  Lisbonne  est  à  370  et  le  rouble  à  263  50,  comme 
la  semaine  dernière;  le  versement  Saint-Pétersbourg 
est  à  2Ù7. 

Le  Londres  est  ferme  à  25.21.  Dans  le  courant  de  la 
semaine  il  était  descendu  à  25.18,  mais  la  reprise  s'est 
bientôt  manifestée.  Nous  ne  voyons  d'autre  raison  à 
cette  situation  que  des  opérations  d'acliats  de  titres  à 
Londres  et  de  reports  pour  le  compte  français.  Du  reste, 
nous  avons  autour  de  <!5.21  une  marge  de  sécurité  très 
étendue  avant  que  les  exportations  d'or  ne  puissent 
commencer. 

Pas  de  modification  sur  le  papier  belge  et  suisse.  La 
perte  du  papier  italien  passe  de  7.50  à  7.75  0/0. 

Dans  son  numéro  du  2  février  notre  confrère,  VEco- 
nomista  cVItalia,  publie  un  important  article  sur  la 
situation  de  la  Banque  au  31  décembre. 

Dans  ce  travail  anonyme,  mais  qui  est  évidemment 
l'œuvre  d'un  homme  du  métier,  l'auteur  démontre  que 
du  31  décembre  1897  au  31  décembre  1898,  la  situation 
s'est  beaucoup  améliorée;  l'excès  du  passif  exigible  sur 
l'actif  disponible  ou  réalisable  s'est  réduit  de  72  mil- 
lions. Le  change  italien,  dont  la  hausse  peut  être  par- 
tiellement attribuée  à  la  faiblesse  des  garanties  de  la 
circulation  aurait  dû  logiquement  s'améliorer,  mais 
comme  le  fait  judicieusement  observer  notre  confrère, 
la  politique  imposée  à  la  Banque  d'Italie  est  de  ren- 
forcer ses  réserves  monétaires  ;  elle  absorbe  le  métal 
et  les  devises  étrangères,  et  l'émission  de  billets  qui  en 
résulte  peut  peser  sur  la  circulation  ;  l'auteur  pense 
que  les  billets  représentant  des  immobilisations  de- 
vraient faire  place  à  des  obligations  portant  intérêt  et 
amortissables  dans  un  délai  déterminé. 

Il  est  bien  difficile  de  remplacer  une  dette  sans  inté- 
rêts par  une  dette  à  intérêts,  mais  ce  plan  est  inspiré 
par  les  principes  les  plus  sains  de  l'économie  politique, 
et,  dans  tous  les  cas,  si  on  ramenait  le  change  au  pair 
par  ce  moyen,  ce  serait  pour  l'Italie  une  économie  fort 
appréciable. 

Le  New- York  reste  à  516  50. 
CH  A  l\l  G  ES  D  E  LO  N  D  R  ES  :  Ce  urs  moyens  du  j  eudi,  de  Londres  sur 
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116  90 
77/9  1/2 
27  7/16 
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Les  devises  de  l'Extrême-Orient  et  des  Détroits  n'ont 
subi  que  des  variations  insignifiantes,  l'argent  en  bar- 
res n'ayant  haussé  que  de  1/16. 

La  roupie  est  au  pair  ou  légèrement  au-dessus  du 
pair;  elle  ne  peut  plus  s'en  éloigner  beaucoup,  mainte- 
nant qu'elle  est  une  monnaie  -fiduciaire  remboursable 
en  or. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  70  lacks  de  roupies 
en  traites  et  en  transferts,  offerts  mercredi  par  la 
Banque  cV Angleterre,  se  sont  élevées  à  306  lacks  pour 
les  traites  et  à  3(38  lacks  pour  les  transferts.  Les  de- 
mandes à  16  d.  pour  les  traites  et  à  lG/32  pour  les 
transferts  recevront  4  0/0.  La  répartition  s'efleetue 
comme  suit  : 

En  traites  :  10.62.000  Rs  sur  Calcutta,  33.82.000  Rs 
sur  Bombay,  1.75.000  Rs  sur  Madras. 

En  IransfMs  :  17.80.000  Rs  sur  Calcutta,  6.20.000  Rs 
sur  Bombay. 

Le  Rio  est  en  baisse  marquée,  il  perd  11/32  dans  la 
semaine  sans  cause  appréciable  ;  le  Valparaiso  est  à 
13  1/4  comme  la  semaine  dernière. 

La  prime  sur  l'or  à  Buenos-Ayres  a  un  peu  augmenté 


mais  elle  no  reste  pas  au  point  le  plus  haut  atteint 
dans  le  courant  do  la  semaine. 

L'or  est  coté  à  Paris  1/2  0/00  au-dessus  du  pair  ;  à 
Londres,  il  est  offert  à  77/93/8,  cependant  la  Banque  a 
acheté  quelques  lingots;  il  y  a  toujours  des  demandes 
pour  le  compte  du  Japon  et  du  continent. 

L'argent  ne  varie  pas  beaucoup,  il  est  ferme  mais  les 
demandes  se  sont  beaucoup  ralenties. 

Les  Banques  d'émission  suisses  ont  ramené,  cette 
semaine,  le  taux  de  leur  escompte  de  5  à  4  1/2,  c'est 
plutôt  pour  se  mettre  à  l'unisson  des  marchés  voisins 
que  par  suite  d'une  amélioration  dans  l'ensemble  de 
leur  situation. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 
L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué 
cette  semaine  de  3.548.000  fr.  La  circulation  a  pris 
2.214.000  fr.  à  Paris  et  rendu  1.035.000  fr.  dans  les  suc- 
cursales. 

Il  a  été  vendu  pour  3.211.000  fr.  de  matières  et  il  a 
été  expédié  325.000  fr.  à  Tunis.  Par  contre,  il  a  été 
acheté  pour  207.000  fr.  de  matières,  il  est  venu  80.000  fr. 
de  Bulgarie,  500.000  fr.  d'Alexandrie,  210.G0O  fr.  de 
Suisse,  110.000  fr.  de  Salonique  et  60.000  fr.  de  Bel- 
gique. 

L'argent  a  diminué  de  3.726.000  fr. 

La  circulation  a  prélevé  37.000  fr.  à  Paris  et  i  mil- 
lion 314.000  fr.  dans  les  succursales.  Il  a  été  expédié 
1.930.000  fr.  en  Suisse,  300.000  fr.  à  Alger,  210.000  fr.  à 
Nouméa,  180.000  fr.  à  Konakry,  130.000  fr.  au  Sénégal 
et  50.000  fr.  à  la  Réunion. 

Il  est  rentré  425.000  fr.  de  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  augmenté  de  56.460.000 
francs.  Le  portefeuille  commercial,  les  avances  sont  en 
augmentation  ;  les  comptes  courants  du  Trésor  et  des 
particuliers  sont  en  baisse  sensible,  ce  qui  explique  les 
mouvements  de  l'encaisse  et  de  la  circulation. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  est  très  satisfai- 
sant ;  l'encaisse  a  augmenté  de  38.100.000  fr.  et  la  cir- 
culation a  baissé  de  27.500.000  fr.  ;  la  cause  de  ces 
mouvements  est  une  très  forte  augmentation  des  comp- 
tes courants  et  nullement  une  diminution  d'affaires,  ce 
qui  fait  penser  que  la  Banque  ne  procédera  pas  immé- 
diatement à  un  nouvel  abaissement  de  l'escompte. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont 
été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres.  ...i.   96.000   Le  Cap  £  200.000 

Australie   8.000 

Excédent  des  sorties  .  96.000 

Total  égal . . . .  £  2U0 . 000      Total  des  sorties . .  £  300 . 000 

Aux  2.400.000  fr.  d'excédent  de  sorties  s'ajoutent 
5.500.000  fr.  prélevés  par  la  circulation,  d'où  une 
diminution  d'encaisse  de  7.900.000  fr.  La  circulation 
des  billets  a  augmenté  de  14  millions. 

A  la  Banque  d'Autriche- Hong  rie  l'encaisse  or  n'a 
pas  changé,  la  circulation  est  en  baisse  de  21.900.000 
francs.  Pas  de  changement  à  la  Banque  de  Belgique. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  1.200.000  pesetas  d'or, 
11  millions  de  pesetas  d'argent  ;  la  circulation  des 
billets  est  sans  changement. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  11.700.000  fr.  d'or. 
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Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  5 
au  11  fév. 


■Depuis 
le  1"  janv. 


du  5  Depuis 
au  11  tév.  ie  1"  jaav. 


4.000  1.783.000 


82.474 
118.626 
» 

14.574 


2.026.615 
185.054 
534.106 
125.081 


4.000 
587.235 
8.000 


1.783.000 
3.304.475 
259.831 


215.674  5.570.856 
711.974  3.835.086 
3J.143  285.999 
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ARGENT 

Grande-Bretagne  998.825  5.589.300  3.933  18  297 

France   »  239.450  »  » 

Allemagne   «  »  »  » 

Autres  pays....  21.000  102.148  47.251  339.755 

Total  1899...    1.019.825   5.930.898       51.184      358  052 

—  1898...       671.605   5.520.684        18.957  356.106 

—  1897...      732.260   4.795.934       29.509  295.558 

Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898    26  févr..    119.20U.UU0  dollars 

1899   11  févr..    198.500.000  — 

1899   18  févr..    202.100.0(10  — 

1899   25  févr..    202.700.000  — 

Les  mouvements  d'or  à  New- York  sont  toujours  peu 
importants;  mais  les  banques  associées  de  New- York 
pré.sentent  un  chiffre  de  dépôts  vraiment  formidable 
qui  explique  l'augmentation  de  leur  encaisse. 
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De  la  reprise  de  la  Frappe  Libre  de  l'Argent 
par  la  Fraoce  isolément 

[iHite  et  fin)  (1) 

Tandis  qu'aujourd'hui  nous  avons  avec  les  pays  à  étalon 
d'or,  c'est-a-dire  avec  les  Etats  les  plus  nombreux  et  les  plus 
riches,  un  change  fi.\e,  dont  les  oscillations  sont  étroitement 
limitées  entre  les  gold  point,  nous  aurions,  vis-à-vis  d'eux, 
si  _  nous  adoptions  l'étalon  d'argent,  un  change  soumis  à 
d'énormes  fluctuations,  un  change  dont  le  cours  varierait  avec 
celui  de  l'argent  vis-à-vis  de  l'or.  Notre  commerce  extérieur 
souffrirait  évidemment  beaucoup  de  cet  état  de  choses  ; 
aucune  opération  avec  l'étranger  ne  pourrait  plus  se  faire 
avec  quelque  certitude,  aucune  affaire  d'importation  ou  d'ex- 
portation ne  se  présenterait  sans  être  mêlée  â  une  spécu- 
lation sur  le  change.  Tous  les  pays  à  étalon  d'argent  ont  pâli 
de  cette  mobilité  du  change,  qui  entrave  les  relations  coin- 
merciales  avec  l'étranger,  et  atténue  sensi bitument  le  privilège 
que  le  pays  tire  de  sa  monnaie  pour  son  commerce  d'expor- 
tation. Cette  considération  a  figuré  au  premier  chef  parmi 
celles  qui  ont  déterminé  le  Japon  à  adopter  l'étalon  d'or. 

La  reprise  de  la  frappe  de  l'argent,  en  rompant  le  pair  entre 
nos  monnaies,  entraînerait  une  dépréciation  de  notre  mon- 
naie d'argent  vis-à-vis  de  l'or,  qui  serait  suivie  plus  ou  moins 
vite  d'une  dépréciation  générale  de  la  monnaie  d'argent  vis-à- 
vis  de  toutes  les  choses  qui  se  payent  et  s'estiment  en  mon- 
naie courante.  Le  mal  ne  .serait  pas  grand,  si  la  hausse  des 
prix  était  g"<^n''rale  et  simultanée,  si  elle  procédait  suivant  une 
égalité  strictement  proportionnelle  pour  tous  les  prix  Vlais 
jamais  l'équilibre  ne  s'établit  ainsi;  certains  prix  haussent 
immédiatement,  d'autres  progressivement-,  d'autres  plus  len- 
tement encore,  et  quelques-uns  ne  haussent  pas  du  tout.  11  y 
a  donc  un  détraquement  général  dans  les  rapports  écono- 
miques, quand  la  monnaie  d'un  pays  perd  de  son  pouvoir 
d'achat,  pour  une  cause  naturelle  ou  légale.  Les  uns  perdent 
et  les  autres  gagnent. 

Les  producteurs  gagnent  en  général,  au  moins  temporaire- 
Hient,  parce  qu'il  est  rare  que  lears  frais  augmentent  aussi 
vite  que  les  prix  de  leurs  marchandises.  Mais  tous  ceux  dont 
les  revenus  sont  établis  par  une  loi,  un  coi»trat  à  long  ternie 
ou  une  ancienne  coutume,  éprouvent  des  souffrances  parfois 
très  vives,  le  même  revenu  ne  représentant  plus  qu'un  pou- 
voir d'achat  diminué'.  Tel  est  le  cas  pour  les  créanciers,  pro- 
priétaires fonciers,  fonctionnaires,  employés  et  ouvriers.  Le 
salaire  ne  suit  que  de  loin  la  hausse  générale  des  prix  ;  dans 
une  industrie  même  prospère,  les  salari  as,  surtout  quand  ils 
sont  disséminés,  n'obtiennent  pas  immédiatement  leur  part 
dans  la  hausse.  Jusqu'au  jour  où  l'équilibre  est  rétabli  entre 
le  salaire  et  le  coût  de  la  vie,  l'ouvrier,  tombé  à  une  condi- 
tion inférieure,  se  trouve  parfois  réduit  à  l'excès  de  la  mi- 
.sére.  Quel  Gouvernement  exposera  jamais  les  classes  ou- 
vrières à  tomber  dans  le  dénuement,  en  réformant  d'une 
manière  imprudente  le  régime  monétaire?  Le  bimétallisme 
international  serait  loin  de  présenter  les  mêmes  dangers;  la 
hausse  des  prix  qui  pourrait  en  résulter  serait  lente  et  me- 
.surée,  au  lieu  do  se  produii-e  hrusqui-ment  sur  les  produits 
de  grande  consommation,  et  d'altérer  profondément  les  rap- 
ports entre  les  cla«ses  économiques. 

L'Etat,  en  reprenant  la  frappe  illimitée  de  l'argent,  se  crée- 
rait à  lui  même  une  situation  tou  à  fait  anormale.  Gomme 

(1)    OIT  Y  Economiste  Européen  n"  369  et  372. 


débiteur,  payant  désormais  l'intérêt  et  l'amortissement  de  la 
dette  publique  en  argent  déprécié,  il  ferait  une  sorte  de  ban- 
queroute partielle.  Gomme  créancier  collecteur  d'impôts,  ne 
recevant  plus  que  de  l'argent  déprécié,  il  se  verrait  bientôt 
contraint  d'élever  dans  des  proportions  considérables  tous 
les  tarifs  d'impôts,  au  risque  de  se  rendre  impopulaire,  et 
d  accroître  la  détresse  des  masses  vivant  de  leurs  salaires. 

Notre  monnaie  ayant  perdu  un  quart,  un  tiers  de  sa  va- 
leur, ou  même  davantage,  à  l'égard  de  l'or,  nous  serions 
obligés  de  payer  beaucoup  plus  cher  nos  achats  à  l'étranger, 
dans  les  pays  à  étalon  d'or.  Nos  industries,  qui  subissent  la 
concurrence  de  ri''tranger.  seraient  ainsi  mieux  protégées, 
sans  doute  ;  mais  nos  producteurs  devraient  aussi  payer  plus 
cher  toutes  les  marchandises  indispensables  qu'ils  sont  obli- 
ges de  fau-e  venir  des  Etats-Unis,  de  l'Australie,  de  l'Inde, 
d  Angleterre,  de  Russie,  etc.  :  mat  ères  premières  d'industrie 
comme  la  laine  et  le  coton,  semences,  nitrates  et  phosphates, 
machines,  etc.;  sans  parler  des  frais  de  transport,  qui  seraient 
aussi  plus  élevés. 

Mais  le  danger  le  plus  sérieux  auquel  nous  exposerait  le 
nouveau  régime  monétaire,  se  présenterait  surtout  en  cas  de 
guerre  et  de  crise  nationale.  Nous  avons,  à  l'heure  actuelle, 
tant  dans  les  caisses  de  la  Banque  que  dans  la  circulation, 
un  magnifique  stock  d'or  montaii*  à  4  milliards,  qui  constitue 
pour  nous  une  précieuse  réserve,  un  trésor  de  guerre  indis- 
pensable à  notre  sécurité  Si  l'Uotel  des  Monnaies  s'ouvrait 
à  l'argent,  cette  belle  provision  d'or  s'écoulerait  vite  par  les 
frontières,  comme  je  l'ai  montré  précédemment.  Peut-être  le 
législateur  trouverait  il  le  moyen  de  retenir  l'encaisse  or  de  la 
Banque,  mais  l'or  de  la  circulation  serait  fatalement  exporté 
pour  la  plus  grande  partie. 

G'est  dans  ces  conditions  défavorables,  avec  une  monnaie 
dépréciée,  qu'il  faudrait,  au  cas  où  les  nécessités  de  la  dé- 
fense nationale  exigeraient  de  nous  le  maximum  d'ell'orts, 
s'approvisionne",  conclure  des  marchés  avec  les  pays  neutres, 
et  faire  appel  aux  capitaux  étrangers.  Nous  ne  pourrions 
trouver  du  crédit  qu'en  nous  engageant  à  faire  les  paiements 
en  or.  Mais  rien  n'est  plus  onéreux  que  cet  engagement  pour 
les  pays  à  monnaie  d'ar-ent  ou  de  papier;  la  monnaie  indi- 
gène se  dépréciant  toujours  davantage  vis-à  vis  de  l'or,  1h  .ser- 
vice de  l'emprunt  en  or  devient  de  plus  en  plus  lourd,  et 
l'Etat  marche  droit  à  la  banque' oute.  Nous  avons  donc  un 
intérêt  natinnal  de  premier  ordre  à  conserver  notre  or  ;  1 1  si 
le  bimétadisme  international  compte  de  nombreux  partisans 
en  France,  c'est  qu'ils  ont  la  confiance  que  la  ligue  des  puis- 
sances .serait  assez  forte  pour  maintenir  les  métaux  au  pair, 
condition  indispensable  pour  que  les  deux  monnaies  restent 
toutes  deux  dans  la  circulation. 

J'ajoute  enfin  —  mais  cette  dernière  considération  est  bien 
accessoire  après  les  prècéd-  nti  s  —  qu'en  rompant  l'Union 
latine,  la  France  ne  pourrait  di  mander  le  remboursement  en 
or  de  tous  les  écus  belges  et  italiens  qu'elle  possède,  et  serait 
exposée  à  en  conserver  jusqu'à  concurrence  de  2ii0  millions. 

Pour  CCS  diverses  raisons,  il  est  absolument  invraisemblable 
que  la  France,  pourvue  d'un  Gouvernement  démocratique,  et 
toujours  menacée  à  l'extérieur,  adopte  jamais  un  régime 
monétaire  qui  pourrait  causer  de  vives  souffrances  aux  sala- 
riés, et  qui  affaiblirait  sa  puissance  financière.  Le  biuiétal- 
lisme  sera  international,  ou  il  ne  sera  pas. 

Dans  -son  discours  du  3a  novembre  1«97  à  la  Gharabre  des 
députés,  M  Méline  disait  bien,  en  parlant  de  la  question 
monétaire  et  des  démarches  tentées  récemment  par  le  Gou- 
nement  fiançais  près  du  Gouvernement  anglais  :  «  Je  suis 
convaincu  qu'un  jour  viendra  où  la  force  des  choses  obligera 
les  nations  européennes  à  envisager  ce  problème  et  à  le 
résoudre.  »  Mais  il  ajoutait  aussitôt  :  «  Nous  sommes  mal- 
heureusement impuissants  à  tranclier  la  question  tout  seuls  ; 
elle  e  t  avant  tout  d'ordre  international.  Aucun  Gouvernement 
ne  peut  la  résoudre  dans  le  sens  de  ses  idées.  » 


FIN 


La  Monnaie  d'argent  italienne 

Les  décrets  pour  la  mise  en  circulation  des  pièces  division- 
naires d'argent  en  Italie  sont  prêts.  L  émission  est  fixée  a* 
15  mars. 

Le  papier-monnaie  ne  sera  pas  retiré  par  échange,  mais 
seulement  retiré  de  la  circulation  au  fur  et  à  mesure  qu'il 
rentrera  dans  les  caisses  du  Trésor. 


Le  Gonseil  fédéral  suisse  a  pris  un  arrêté  interdisant  l'im- 
portation de  monnaies  italiennes  d'argent  de  1  fr.,  2  fr.  et 
50  cent.,  à  partir  du  1""  mars  1899,  sous  peine  de  confiscation. 


L'Opinion  amèricainfe  sur  la  question  du  rapport 

Nous  avons  déjà  attiré  l'attention  de  nos  lecteurs  sur  les 
déclarations  de  quelques  membres  du  parti  républicain  des 
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Etals-Unis  affirmant  la  nccpssilo  do  la  remonétisalion  do 
l'artiont,  mais  indiniianl  un  changement  très  important  d'o- 
pinion au  sujet  delà  (pieslion  du  rapport.  Ces  pi  rsonnalilés 
paraissent  disposées  ;'i  aiiprouver  un  lapport  de  22  à  1,  qui 
est  égal  il  d.  par  once  d'urgent  ou  qui  met  la  roupie  à 
1  sh.  'i  d. 

Des  informations  reçues  de  New  York  nous  annoncent  que 
le  sénateur  Jones,  d'Arkansas,  président  de  la  (iOnvention 
déniocrati(iue,  a  fait  une  déclaration  significative  à  ce  sujet. 
Faisant  allusiim  à  ce  fait  que  quekpies  membres  de  son  parti 
paraissent  ilisposés  à  retirer  la  question  de  l'argeni  de  leur 
plateforme,  le  sénateur  Jones  a  déclaré  que  la  Convention 
démocratique  ne  supprimerait  certainement  pas  le  principe  de 
la  frappe  libre  de  l'argent;  il  a  ajcuté  cependant  ;  «  la  Con- 
vention peut  réviser  le  rapport  de  16  à  1.  »>  Cette  déc'aration 
n'engage  personne,  mais  venait  d'nn  homme  qui  occupe  une 
situation  ausisi  prépondérante  dans  le  parti  qui  a  considéré 
le  rapport  de  16  à  1  comme  un  article  de  foi,  sa  signification 
ne  saurait  être  négligée  :  tlle  montre  la  tendance  de  l'opinion 
publique  aux  Etats-Unis. 


La  Frappe  aux  Etats  Unis 

La  frappe,  aux  Monnaies  des  Etats-Unis,  a  atteint,  en  1898, 
101.019  791  dollars;  soit  77.985.757  dol.  d'or  et  23.034.034  d'ar- 
gent. 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  pour  1897  et 
1898  : 

1897  1898 


Or 


Argent 


Or 


Argent 


Janvier   7.803  420  1.964.800  3.420.000  1.624.000 

Février   10.152.0ii0  1.. 519. 7; '4  4  085.3(i2  1.167.f.64 

Mars   13.770.900  1.617.6".4  5.3?<5.463  1.488.139 

Avril   8.800.400  1.53lM)0  8.211.400  9'.8.000 

Mai   4.489.950  l.eOi.i'dO  7.n7.500  1.4:!3.n00 

Juin   2.100.547  1.856.754  6.903.9^2  1.432.185 

Juillet   377.(100  2H(i.000  5.X53  900  1. ('27. 834 

Août   8.756.2Ô0  7(11.436  9.3'j4.2()0  2.3.50.000 

Septembre..  8.762.375  1.0.'^(t.0tt2  7.385.315  2.178.389 

Octobre....  3.845.000  2.H(il.000  5,180.000  3. .3.54. 191 

Novembre..  3  54'i.00il  2.1()3.(i0()  5. 006. 00  2.755.251 

Décembre..  3,6'6.642  l.'^77  167  9.4"2  045  3.27.T.481 

Total...    76.028.484   18.486.697-  77.983.757  23.034.034 

Pendant  le  mois  de  janvier  1899,  la  frappe  do  l'or  a  atteint 
le  chitfre  inconnu  jusqu'ici  de  18.(i32.0i  0  dol.  La  frappe  des 
dollars  d'argent  s'est  éhwéo  à  l.r>36.000  dol.,  colle  de  la  mon- 
naie divisionnaire  argent  à  I(t6.0ii0  dol.  et  celle  du  billon  à 
81.590  dol.  La  frappe  totale  a  été  do  19.705.590  dol. 


Les  Opérations  des  Monnaies  australiennes 

Pendant  les  deux  dernières  années,  la  quantité  des  monnaies 
et  lingots  sortis  des  deux  Monnaies  australiennes  a  été  la 
suivante  : 

Monnaies  1898  1897 


Melbourne , 
Sydney  


(En  livres  sterling) 
5.815.610  5.3'.4.014 
2.618,205  2.(62,448 


8.433.815 


8.0U6.462 


Près  de  5  000.000  de  livres  de  l'or  produit  en  Australie  en 
1898  ont  été  exportées  sans  passer  par  les  Monnaies. 

La  Monnaie  de  Perth  commencera  bientôt,  sans  doute,  ses 
•opérations.  Dans  l'Australie  occidentale,  l'élablissement  d'une 
Monnaie  est  une  nécessité,  car  envoyer  l'or  à  Melbourne 
pour  y  être  frappé  et  l'expédier  ensuite  de  là  exige  un  double 
fret.  Brisbane  ne  peut  réclamer  l'élablissement  d'une  Mon- 
naie, car  toui  l'or  du  Queensland  est  produit  dans  le  Nord  et 
il  n'est  pas  plus  coûteux  dés  lors  do  l'envoyer  à  Sydney.  Le 
même  cas  se  présente  pour  la  Nouvelle-Zélande. 


La  Question  Monétaire  au  Chili 

La  si  tuation  monétaire  au  Chili  ne  s'est  nullement  améliorée; 
un  groupe  de  sénateurs  n'a  vu  d'autre  moyen,  pour  y  remé- 
dier, que  de  déposer  un  projet  de  loi  autorisant  une  nouvelle 
émission  de  .5(i.0(l0.0li0  de  pinslros  de  papier  monnaie. 

La  Chambre  de  Commerce  "de  Valparaiso  s'est  empressée  de 
protester  contre  ce  projet  et  on  ne  peut  qu'approuver  les 
termes  de  leur  protestation. 

Elle  constate,  en  ell'et,  que  la  seule  crainte  de  celte  émis- 
sion a  déjri  causé  une  certaine  panique  sur  le  marehé  et  elle 
.montre  le  détestable  effet  que  pourrait  avoir  l'augmentation 
du  papier-monnaie  sur  le  commerce  du  pays. 


Les  défenseurs  du  projet,  ajoute  la  Chambre  do  Commerce, 
invociiu^nt  comme  seule  excuse  l'insuHisancc!  du  moyen  de 
circulation;  co  qui  est  iiisuflisant,  poursuit-elle,  ce  n'est  pas 
la  monnait!  ;  co  qui  maïuiiie  ce  sont  les  capitaux  qui  diminuent 
de  jour  en  jour  et  sont  reU^nus  [)ar  les  nalionaux  aussi  bien 
que  par  U^s  étrangers,  à  cause  du  man([uo  do  (•oiilianro. 

Le  Président  do  la  République  a  répandu  à  la  i  hiunbrede 
Commerce  qu'il  est  parfaitement  d'accord  avec  elli^;  il  ne 
pense  p»s  que  l'argent  nécessaire  pour  les  transaclions  com- 
merciales fasse  défaut,  mais  il  considère  comme  un  réel 
danger  pour  l'industrie  le  retrait  des  capitaux  qui  s'est  ef- 
fectué à  cause  du  manque  de  confiance  provoqué  par  le  projet 
d'émission  do  papier-monnaie. 


FONDS   D'ETATS   tuROPEENS  S  la  Bourse  de  Parlb 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch. f.  25  fr.20f 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgrique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Ams'.erdniu)  ... 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  'i  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  t.  25  fr.  20).. 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  VrnBUien  3  %  à  Berlin) 


24  février 


2  mais 


102  95' 
111  25 

103  90 
!01  . . I 

55  4u 
2'J5  . .  : 

96  15 
101  60 

96  15 

94  .. 

26  90 

94  . 

94  75 

62  25 

104  30 
101  25 

23  90 
490  50 
9'i  90 


34  31 
40  45 
25  97 
33  66 
13  85 


2  91 

2  48 

3  84 
2  &•/ 
7  22 


i- 


32  25 

25  40 
24  03 
31  33 

26  9C 
23  50 
31  58 
15  56 

29  80 

33  75 

23  W 

24  52 

30  96 


3  10 

3  93 

4  16 
3  19 

3  71 

4  25 
3  16 
6  42 

3  35 

2  96 

4  18 
4  o7 

3  22 


103  15 
110  30 

103  50 

101  05 
65  30 

■2-il  .  i 
90  87 

102  'lO 
95  82 

93  .  I 
27  . 

94  .. 
94  30 
62  20 

104  70 
101  50 

23  85 
494  . 
93  .. 


34  38  2  90 
40  10I2  49 
25  87, b  86 
33  68,2  96 
13  82|7  23 
..    .i.  . 

32  29  3  09 
25  60  3  90 
23  95  4  n 
31  ..3  22 
27  . .  3  70 
23  50  4  25 
31  43  3  18 
1  '  ' 5  6  43 
29  91  3  34 

33  83  2  95 

23  85  4  19 

24  70  4  04 
31  . .  3  22 


Sîtiialion  Flmcière  Générale 


Europe.  —  France.  Pour  la  liquidation  de  fin  fé- 
vrier, l'argent  a  été  plus  cher  qu'on  ne  lu  croyait  il  y  a 
huit  jours.  Cette  circonstance  a  amené  d'assez  nom- 
Jireuses  réalisations  qui  n'ont  pas,  toutefois,  altéré  le 
fond  mêm*-  du  marché. 

Nos  Rentes  Fran^'aises  3  0/0  perpétuel  et  3  0/0 
amortissable  sont  fermes,  mais  le  5  //2  0/0  est  lourd. 
Nos  Chemins  de  fer  restent  délaissés.  Par  contre,  on 
s'occupe  activement  de  nos  Sociétés  de  Crérfit  et  d'un 
grand  nombre  de  Valeurs  Industrielles,  et  les  disposi- 
tions générales  sont  favorables. 

Allemagne.  —  La  situation  des  marchés  financière 
reste  lourde.  Quant  à  l'argent,  il  est  toujours  assez  rare 
et,  malgré  l'abaissement  du  taux  de  l'escompte  à  la 
Reichsbanh,  il  reste  à  5  0/0  sur  le  marehé  libre. 

On  annonce  que  la  Deutsche  Bank  distribuera  cette 
année  un  dividende  de  16  0/0. 

L'exercice  des  Chemins  de  fer  de  l'Empire  accuse, 
pour  les  dix  premiers  mois,  une  recette  de  plus  d'un 
milliard  de  marks,  ce  qui  constitue  une  augmentation 
de  6.1  millions  de  marks  sur  la  même  période  de  l'exer- 
cice précédent. 

Penda'  t  le  mois  de  janvier,  les  importations  alle- 
mandes se  sont  élevées  à  31.519.133  quintaux,  en  aug- 
mentation de  2.081.700  quintaux  sur  janvier  1898.  et 
les  exportations  se  sont  élevées  à  23.323.700  quintaux, 
en  diminution  de  47.427. 

Angleterre.  —  La  situation  politique  est  loin  de 
s'être  améliorée.  L'affaire  de  Mascate  n'e>t  pas  encore 
réglée  complètement  avec  la  France,  que  de  nouveaux 
incidents  ont  surgi  sur  différentes  parties  du  globe. 

Le  Marché,  cependant,  n'a  pas  accordé  grande  atten- 
tion à  ces  faits.  La  tendance  qui  avait  été  assez  réservée 
pendant  la  plus  grande  partie»  de  la  semaine,  se  trouve 
iaénéficier,  aujourd'hui,  de  dispositions  meilleures. 

On  vient  de  publier  les  évaluations  du  budget  de  la 
guerre  pour  1899-1900,  qui  atteignent  20.617.200  liv.  st.; 
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elles  dépassent  de  1.346.700  liv.  st.  les  chiffres  de 
1898-180'J. 

Autriche.  —  La  situation  du  marché  monétaire  laisse 
toujours  à  désirer.  Au  moment  de  la  liquidation  on  a 
YVL  le  taux  des  reports  osciller  de  6  0/0  à  12  0/0.  On 
doute  que,  dans  ces  conditions,  la  Banque  Austro-Hon- 
groise puisse  ahaisser  le  taux  de  son  escompte. 

La  statistique  du  commerce  extérieur,  pendant  le 
mois  de  janvier,  accuse  une  sensible  amélioration  :  le 
solde  passif  qui  était,  en  janvier  1878,  de  104  millions 
de  llorins,  est  tombé  à  13  millions.  Cette  amélioratiion 
provient  surtout  de  la  diminution  des  entrées  de 
céréales. 

Danemark.  —  Au  31  décembre  1898,  la  dette  exté- 
rieure du  Danemark  s'élevait  à  138.512.250  couronnes 
et  la  dette  intérieure  à  69.681.000,  plus  472.0U0  cou- 
ronnes en  bons  circulant  aux  Antilles.  En  déduisant 
l'actif  du  Trésor,  le  solde  de  la  dette  ressort  à  135.022.000 
couronnes,  soit  à  peine  189  millions  de  francs. 

Espagne.  —  Le  Sénat  n'ayant  repoussé  qu'à  une 
majorité  de  deux  voix  le  contre-projet  relatif  à  la  ces- 
sion des  Philippines,  le  Ministère  a  reconnu  que  la 
situation  était  intenable.  M.  Sagasta  a  donc  remis  à  la 
Reine-régente  la  démission  collective  du  Cabinet. 

On  croit  à  une  solution  très  prompte  de  la  crise,  mais 
il  faut  s'attendre  à  une  dissolution  des  Cortès  et  à  de 
nouvelles  élections. 

Italie.  —  La  Commission  des  Quinze  a  remanié 
complètement  le  projet  de  loi  relatif  à  la  suppression 
du  droit  d'octroi  sur  les  farines  ;  les  mesures  pi-oposées 
pour  dédommager  les  Communes  et  l'Etat  de  la  perte 
qu'ils  devraient  éprouver  de  ce  chef  se  trouvent  ainsi 
fortement  entamées. 

La  statistique  douanière  relative  au  mouvement 
commercial  de  l'année  1898  vient  d'être  publiée. 

D'après  ce  document,  la  valeur  totale  des  échanges 
effectués  par  l'Italie  avec  l'étranger,  déduction  faite 
des  métaux  précieux,  s'est  élevée,  en  1898,  à  2  mil- 
liards 616.904.650  lire,  chiffre  inconnu  jusqu'ici. 

Dans  cette  somme,  les  importations  entrent  pour 
1.413.335.346  lire,  et  les  exportations  pour  1.303.569.304 
lire. 

Portugal.  —  UOffidel  a  publié,  il  y  a  quelques 
jours,  la  note  de  la  situation  de  la  dette  flottante  du 
Trésor  à  la  fin  des  mois  d'octobre,  novembre  et 
décembre  1898.  L'impression  en  est  assez  fâcheuse. 
La  dette  flottante  s'élève  à  46.987.031  milreis. 

Amérique.  —  Brésil.  L'année  dernière,  les  recettes 
totales  des  douanes  de  l'Union  se  sont  élevées  à 
245.909  contos,  contre  244.486  contos  en  1897,  279.552 
contos  en  1896  et  263.273  contos  en  1895. 

La  situation  agricole  des  Etats  San-Paulo,  Espirito- 
Santo  et  Minas-Geraès  ne  cesse  de  s'améliorer. 

Etats-Unis.  —  Pour  les  sept  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1898-99,  l'excédent  des  exportations  de  marchan- 
dises a  été  de  382.296.000  dollars  au  lieu  de  377.750.000 
pendant  la  môme  période  de  1897-98. 

Mexique.  —  L'année  1898-99  a  commencé  d'une  façon 
très  satisfaisante  et,  d'après  les  statistiques  officielles 
publiées  jusqu'ici,  les  évaluations  budgétaires  établies 
par  le  Ministre  des  finances  sont  inférieures  aux  ré- 
sultats qui  seront  obtenus. 

Asie.  —  Chine.  Au  31  décembre  1898,  le  montant  des 
billets  en  circulation  dans  les  Banques  de  Hong-Kong 
était  de  10.121.597  piastres  et  celui  des  espèces  en  ré- 
serve de  5.650.000  piastres. 

Indes.  ■ —  Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1898-99,  la 
balance  commerciale  en  faveur  de  l'Inde  a  été  de 
4.404.031  liv.  st. 

Japon.  —  En  1898,  les  exportations  ont  atteint  105 
millions  693.479  yen  au  lieu  de  163.135  677  en  1897  et 
les  importations  '277.044.072  yen  au  lieu  de  219  mil- 
lions 300.772  yen. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Un  Discours  àe  M.  Méline.  —  La  Modification  du 
Code  d'Instruction  criminelle.  —  Le  Budget  de  1899. 

M.  Méline,  que  les  républicains  progressistes  vien- 
nent de  placer  à  leur  tête  à  la  suite  de  la  démission  de 
M.  Barthou,  a  prononcé  un  magistral  discours  en  pre- 
nant possession  de  la  présidence  de  ce  groupe  impor- 
tant. Dans  ce  discours,  M.  Méline  examine  avec  une 
grande  hauteur  de  vues  la  situation  actuelle  et  les 
moyens  les  plus  aptes  à  porter  remède  aux  maux  dont 
souffrent  la  France  et  la  République. 

Il  montre  le  travail  parlementaire  remplacé  par  la 
lutte  violente  et  stérile  des  partis.  Les  interpellations  de- 
venant le  fond  de  toutes  les  discussions  et  remplissant 
presque  toutes  les  séances,  c.  La  discussion  du  budget 
lui-même,  dit-il,  n'est  plus  qu'une  vaste  et  intermina- 
ble interpellation  cjuand  elle  n'est  pas  un  champ  de 
manœuvre  électoral.  )> 

Après  le  mal,  le  remède  :  «  Rien  ne  serait  plus  facile, 
dit  M.  Méline,  que  de  guérir  quelques-unes  des  plaies 
parlementaires  dont  nous  souffrons  tant  ;  pas  n'est 
besoin  pour  cela  de  recourir  à  ce  remède  héroïque  et 
périlleux  de  la  revision  de  la  Constitution,  dont  il  ne 
faudrait  se  servir  qu'en  cas  d'absolue  nécessité.  Il  suf- 
firait, pour  le  moment,  de  changer  nos  mœurs  et  de 
nous  imposer  une  discipline  volontaire  en  réformant 
notre  règlement  et  en  mettant  nous-mêmes  des  bornes 
aux  abus  de  l'iniative  parlementaire.  » 

Le  discours  de  M.  Méline  a  été  accueilli  par  les  ap- 
plaudissements unanimes  du  groupe.  Il  mérite  d'ail- 
leurs une  adhésion  sans  réserve,  par  la  modération  de 
sa  forme,  par  ses  appréciations  très  judicieuses  sur 
notre  politique  intérieure,  sur  le  respect  dû  à  l'armée 
et  à  la  magistrature,  et  pour  le  concours  promis  au 
chef  de  l'Etat. 


•w».  Le  25  février,  la  GliaKbre  des  députés  a  repris  la 
discussion  du  Budget  de  1899  et  a  terir.iné  l'examen  du  budget 
de  l'agriculture. 

Le  Journal  Officiel  du  26  février  a  publié  la  loi  por- 
tant ouverture  de  crédits  provisoires  pour  le  mois  de  mars. 
Ces  crédits  s'élèvent  à  la  somme  totale  de  273.011.834  francs. 

■vw  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  26  février  dans  la 
première  circonscription  de  Narbonne  (Aude).  M.  Ferroul, 
socialiste,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Bartissol,  dont 
l'élection  avait  été  invalidée. 

-wv  La  discussion  du  projet  tendant  à  attribuer  aux. 
Chambres  réunies  de  la  Cour  de  cassation  le  jugement  de 
l'affaire  Dreyfus  a  été  commencée,  le  27  févi'ier,  au  Sénat. 

Tout  d'abord,  M.  Maxime  Lecomte  a  dirigé  une  vigoureuse 
attaque  contre  le  projet;  puis  M.  Bisseuil,  rapporteur,  est 
venu  défendre  son  rapport;  enfin  M.  Bérenger  a  pris  la  pa- 
role dans  le  débat.  Entre  temps,  M.  Girault  a  combattu  à 
son  tour  le  projet  et  M.  de  Lamarzelle  l'a  soutenu. 

M.  de  Freycinet  a  tenu,  avant  la  clôture,  à  dire  deux  mots 
d'une  allusion  faite  par  M.  Bérenger  à  des  excitations  par- 
venues jusqu'à  certains  chefs  qui  ne  les  avaient  pas  repous- 
sées avec  assez  d'indignation. 

«  Je  n'ai  jamais  eu,  s'est  écrié  M.  de  Freycinet,  à  ramener 
l'armée  au  sentiment  de  son  devoir.  J'ai  trouvé  l'armée,  je 
le  proclame  hautement,  absolument  imbue  du  sentiment  de 
ses  devoirs,  l'armée  tout  entière,  depuis  ses  chefs  jusqu'à  ses 
membres  les  plus  humbles.  Jamais,  et  à  aucun  moment,  elle 
n'a  cessé  de  mériter  votre  plus  entière  confiance  ;  elle  con- 
tinue, par  son  dévouement  et  son  esprit  de  discipline,  à  en 
rester  digne.  » 

Cette  déclaration  du  Ministre  de  la  guerre  a  soulevé  de  vifs 
applaudissements  sur  un  très  grand  nombre  de  bancs. 

-w^  La  Chambre  des  députés,  continuant  la  discussion  du 
Budget,  a  commencé  l'examen  des  crédits  du  Ministère  de 
l'Instruction  publique. 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  28  février  en  Conseil 
au  Ministère  des  affaires  étrangères,  sous  la  présidence  de 
M.  Loubet,  président  de  la  Bépublique. 

Le  Président  du  Conseil  a  communiqué  au  Conseil  des 
Ministres  une  lettre  de  Mme  Faure,  remerciant  le  Parlement 
et  le  Gouvernement  des  obsèques  nationales  qui  ont  été  faites 
au  regretté  Président.  Copie  de  cette  lettre  a  été  adressée  aux 
Présidents  des  deux  Chambres. 
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Lo  Ministre  du  comincrce  ii  l'ail  siiJinnr  trois  décrets  portant 
réKlonit'ut  sur  radiniiiislralion  publique  de  la  loi  sur  les  ai- 
cideuts  du  travail. 

Le  Ministre  de  la  marine  a  fait  signer  un  décret  aux  termes 
duquel  le  contre-amiral  Richard  est  nommé  au  commandc- 
mqnt  de  l'escadre  de  l'Atlantique,  en  remplacement  du  contre- 
amiral  Escando,  qui  a  lini  son  temps  de  service. 

La  discussion  du  projet  de  loi  sur  la  procéilure  de  re- 
vision a  continué  le  28  février  par  un  discours  do  M.  Tillaye 
en  faveur  du  projet  gouvernemental.  M.  Monis  a  déclaré  en- 
suite que  certains  de  ses  collègues  voleront  le  projet  seule- 
ment pour  ne  pas  créer  une  crise  ministérielle.  Le  Garde  des 
sceaux  soutient  son  projet,  que  combat  encore  M..  Morellet. 
Enfin.  M.  Charles  Dupuy  a  posé  la  question  de  confiance. 
M.  Waldeck-Housseau  a  terminé  la  discussion  gr'iiérale  en 
combattant  le  projet  de  loi.  Par  155  voi.x.  contre  125,  le  pas- 
sage à  la  discussion  a  élé  voté.  C'est  un  succès  incontestable 
pour  le  Cabiht-t.  Cependant,  M.  Bernard  ayani  déposé  un 
contre-projet  demandant  pour  la  Cour  de  Cassati(;)n  l'obliga- 
tion de  juger  sur  le  fond,  la  suite  du  débat  a  été,  parlSô  voix 
contre  125,  renvoyée  au  lendemain. 

-v^  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  disci^ssion  du 
Budget  de  l'Instruction  puJ3lique. 

"  Le  Sénat  a  terminé,  le  mars,  la  discussion  du  projet 
de  loi  de  dessaisissement. 

Après  une  vive  discussion,  au  cours  de  laquelle  la  lutte 
entre  partisans  et  adversaires  de  la  loi  présentée  par  le  Gou- 
vernement s'est  accentuée  et  a  pris  un  caractère  plus  âpre,  le 
projet  a  été  finalement  adopté  par  155  voix  contre  Vi'à,  et 
toutes  les  modifications  présentées  ont  été  repoussées. 

-vv^  La  Chambre  des  députés,  après  avoir  tenniné  le  vote 
du  budget  de  l'Instruction  publique,  a  commencé  l'èxamen 
de  celui  des  Beaux- Arts. 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  2  mars,  en  conseil  de 
Cabinet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous,  la  présidence  de 
M.  Charles  Dupuy. 

La  séance  a  été  consacrée  à  l'expédition  des  affaires  cou- 
rantes. 

Le  Ministre  du  commerce  a  fait  savoir  qu'il  avait  accepté 
l'invitation  de  la  Ligue  franco-italieiini'  à  assister  à  un  l)an- 
quet,  qui  aura  lieu  dans  les  derniers  jours  du  mois  do  mars, 
à  l'occasion  de  la  conclusion  de  l'accord  commercial  entre  la 
France  et  l'Italie. 

■vv^  La  Chambre  des  députés  a  terminé  hier  la  discussion 
du  budget  des  Beaux-Arts  et  commencé  celle  du  Ministère  de 
la  justice. 


QUESTIONS  DU  JOUR 
La  Situation  économique  et  financière 

DE  L'ESPAGNE 


Suite  (1) 
III 

Le  Change,  le  Commerce  et  la  Proiuciion  indigènes 

A  Madrid  et  à  Barcelone  le  change  sur  Paris  se 
négocie  en  prime  sur  l'or  ;  cela  signifie  que  le 
cours  du  change  ou  de  l'agio  sur  l'or  inilique  ce 
qu'il  faut  donner  de  pesetas,  en  plus  de  100,  pour 
obtenir  100  pesetas  d'or  ou  100  fr.  de  crédit  eu 
Fran(;e.  Par  exemple  le  change  étant  à  ^9  0/0, 
comme  il  l'est  aujourd'hui,  l<i9  pesetas  =  100  fr. 
payables  à.  Paris. 

A  Paris,  le  chan^j;e  sur  l'Espagne  se  négocie,  au 
contraire,  en  francs  par  500  pesetas  payables  en 
Espagne.  L'arbitrage  international  régtilarise  or- 
dinairement le  cours  de  l'agio  des  places  espagno- 
les et  le  cours  du  change  espagnol  à  Paris,  et 
quand  on  a  la  cote  de  la  devise  française  sur  l'Es- 
pagne on  a,  sauf  quelques  rares  exceptions,  le 
cours  de  l'agio  sur  l'or  à  Madrid  ou  à  Barcelone. 

(1)  Voir  VEconoimste  Européen,  n°  372. 


Nous  ne  i^evietidrons  pas  sur  les  causes  (|ui  ont 
accentué  la  hausse  de  l'agio  sur  l'or  en  Espagne, 
mais  le  t;ibleau  du  cours  moyen  annuel  de  la 
prime  sur  l'or  à  Madrid  intéressera  certainement 
nos  lecteurs: 

Cours  moyens  annuels  de  l'agio  sur  l'or  à  Madrid 
de  1874  à  1899  inclus  : 

l'rime 
Années   ou  perte 


Prime 

Prime 

Années 

ou  perte 

Années 

ou  perle 

1874.... 

—  0.80 

-f  1.60 

1875.... 

—  1.00 

1884.... 

-f  1.20 

18;6.... 

—  0.78 

1885.... 

-f-2.50 

1877.... 

+  0.25 

188G. . . . 

-f  2.20 

1878.... 

pair 

1887.... 

-1-0.82 

1879 

-f  0.40 

188S.... 

-H  1.68 

1880.... 

—  1.00 

1889 

4-3.25 

1881 .... 

—  0.40 

1890.... 

-t-4.33 

1883. ... 

+  1.80 

isyi.... 

-p  b.50 

1892. . 
1893., 
1894. . 
1895., 
189o., 
1897. . 
1898 . . 


-fl5.82 
-(-18.86 
4-20.15 
-1-1 4. 8G 
-(-20.65 
-f29.58 
453.85 


1899(nuirs;-)-29.00 

L'année  1898  mérite  un  examen  particulier  :  au 
premier  jeudi  de  chaque  mois,  le  change  a  coté,  à 
Madind,  les  cours  suivants  :  janvier  :>>,03,  février 
83,03,  mars  34,05,  avril  42,85,  mai  111,00,  juin 
82,80,  juillet  85,00,  août  66,87,  septembre  64,75, 
octobre  49,80,  novembre  48,30,  décembre  36,87. 

C'est  le  15  avril  que,  pour  la  première  fois,  l'agio 
sur  l'or  a  dépassé  50  0/0  de  prime.  Sous  l'influence 
de  la  panique  provoquée  par  la  perspective  de  la 
guerre  contre  les  Etats-Unis,  cet  agio  s'éleva  brus- 
quement à  701e  21  avril,  à  76  le 26,  pour  atteindre 
finalement  le  cours  extrême  de  115  le  5  mai.  C'est 
également  ce  jour-là  quf.  les  valeurs  espagnoles 
cotèrent  les  cours  les  plus  bas  à  Paris. 

Le  15  mars  1895,  à  la  veille  du  jour  où  le  Cabinet 
Canovas  prit  le  pouvoir  et  où  le  maréchal  Martinez 
Campos  fut  désigné  pour  aller  combattre  l'insur- 
rection cubaine  qui  venait  d'éclater,  l'agio  sur  l'or 
faisait,  à  Madrid,  seulement  7,20  0/0  de  prinae  et, 
à  Paris,  la  devise  sur  l'Espagne  cotait  462,50  pour 
500  pesetas,  représentant  une  perte  d'à  peine 
7,40  0/0. 

*** 

Depuis  le  mois  de  mars  1895,  le  change  espagnol 
n'a  cessé  de  monter  jusqu'au  5  mai  1898,  et  on 
peut  affirmer,  sans  crainte  d'erreur,  qu'il  aurait 
atteint  des  cours  beaucoup  plus  élevés  que  ceux 
que  nous  venons  de  rappeler,  si  la  dépréciation  de 
l'unité  monétaire  espagnole,  par  rapport  à  l'or, 
n'avait  produit,  en  Espagne,  exactement  les  mêmes 
effets  économiques  que  ceux  que  l'on  avait  déjà 
observés  dans  les  Indes  anglaises,  au  Mexique, 
dans  la  République  Argentine  et  en  PoiHugal. 

Sous  l'influence  de  cette  dépréciation,  les  impor- 
tations étrangères  en  Espagne  ont  sensiblement 
diminué  ;  les  exportations  espagnoles  à  l'étranger 
ont,  au  contraire,  fortement  augmenté,  et  la  ba- 
lance commerciale,  jadis  défavorable  à  l'Espagne, 
s'est  retournée  en  sa  faveur. 

Le  développement  des  exportations  espagnoles, 
survenu  entre  18!)5  et  1898,  a  été  tellement  con- 
sidérable qu'il  est  nécessaire  d'en  examiner  rapi- 
dement les  principaux  éléments  si  l'on  veut  en 
dégager  les  causes  et  les  conséquences  pour  l'ave- 
nir économique  de  l'Espagne. 

Voici  d'abord  les  chiffres  des  exportations,  par 
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catégorie  d'articles,  d  après  la  statistique  officielle 
du  commHrce  espagnol  : 

Exportations  dos  Produits  e^spagnols  à  l'étranger 
db  J895  à  1X98  inclusivement 
(Millions  de  pesetHS) 

Articles 


1.  Minéraux  et  i  éramiqup,  etc. 

2.  Mfitnux  et  leurs  dénvéx  

3.  Drogueries  ei  produiis  rhim. 

4.  Articles  en  colon  nianuf.  .. 
ô.  Art.  des  autres  le.rtiles  man. 
b.  L'iinf  et  ses  l'éi-ircs  

7.  tioie  et  ses  di^rives  

8.  Papier  et  ses  aiipUcalions . . 

B'iis  

Animaux  et  dépouilles  

M"  chine  s  

P'Oduifs  alimentoires  

Divers  


Totaux  des  exportations . 


1895 

1896 

1897 

1898 

8i.O 

104.7 

126.5 

127.2 

80.8 

9  t. 2 

100.2 

101.3 

2H.4 

21.4 

23.7 

22.3 

43.4 

52.1 

61.9 

37.9 

3.7 

4.5 

4.1 

2.6 

18.(1 

20.4 

17.7 

19.9 

5.0 

4.6 

5.0 

4.8 

10.9 

12.4 

11.7 

8.8 

29.5 

39.7 

43  6 

46.8 

60.3 

64  3 

64.5 

6H.4 

0.5 

0.6 

0.5 

1.8 

290.9 

383.3 

334.0 

399.6 

2.1 

3.1 

15.4 

1.9 

650.4 

755.5 

808.9 

838.8 

L'augmentation  totale  des  exportations  espa- 
gnoles a  donc  été  de  187.900.000  peseias  entre  1895 
et  1898,  soit  un  peu  plus  de  28  0/0  du  chiflfre  de 
1895.  Sur  ce  chitïre  les  minerais,  métaux  ou  déii- 
vés  figurent  pour  63.700.000  pe- etas  et  les  pro- 
duits alinieniHir^^s  pour  108.700.000:  soit  172  mil- 
lions /lOO.OOO  pesetas  pour  les  deux  catégories. 

Pour  les  minerMis,  métaux  et  dérivés  on  peut 
affirmer  que  l'augment^ition  sera  plus  importante 
encore,  parce  que  les  chitïres  de  1898  ont  été  éia^ 
blis  sur  les  prix  d'évaluation  de  1897  el  que.  depuis 
celte  époque,  la  valeur  dps  principaux  éléments 
des  deux  catégories  (cuivre,  plo-nl),  zmic,  fer)  s'est 
considérablement  relevée  en  Espagne  comme  sur 
tous  les  marchés  de  l'Europe. 

La  production  minière  de  1898  a,  de  beaucoup, 
défiasse  en  quantité  et  en  valeur  la  moyenne  des 
trois  années  antérieures.  Sous  la  double  influence 
du  change  et  de  la  hausse  du  enivre,  de  l'acier,  du 
plomb,  du  zinc,  du  mercure,  etc.,  de  grands  tra- 
vaux de  développement  ont  été  poussés  partout  et 
il  est  probable  que  les  résultats  que  le  tableau 
suivant  constate  entre  l.s95  et  1898,  se  reproduiront 
encore  dans  l'avenir. 

Exportation  des  cinq  principaux  produits  miniers 
de  l'Espagne  en  1895  et  1898 


1895 

1898 

Milliers 

Milliers 

Tonnes . 

de 

Tonnes 

de 

pesetas 

pesetas 

Fer  (minerais)  

5.179.761 

46.577 

6.478.488 

71.263 

—  (lingots)  

22.6'  VI 

1.5'<6 

46  128 

3.H90 

Cuivre  (minorais'... 

504.407 

22.698 

91  ••.23S 

31.014 

—  (pUiquesetdiv.) 

51. .26 

yfi.091 

5n.ii8: 

37.750 

Plomb  ai  genlifère  . . 

8  .298 

27.9;-!5 

91.9ô'i 

32.183 

—     ordinaii'e. . . . 

6i."I1 

16.010 

.    86. v5' 

22., 507 

i.3;(i 

1.780 

4..'Sf.0 

•-'.fi02 

Totaux  

.'1 

!vJ  (•,}-, 

i)7(t.H'  '0 

2i  ■0.90!) 

Mercure  ((laçons)... 

I.;i29.6:i8 

7.^5 

1.741.992 

9.408 

Le  cuivre  sort  presqii'en  entier  de  la  province  de 
Huelva  dont  les  mirres  dn  Rio  Tinto  et  de  la  Thnr- 
sis  sont  les  exploitations  les  p'us  importantes. 
Pour  le  minerai  de  fer,  c'est  toujours  la  Biscaye 
(Bilbao  et  Santarider)  qui  'ient  la  tète,  mais  les 
Astitries  la  dépasseront  un  jour,  au  point  de  vue 
de  la  sidérurgie. 

En  effet,  le  malheur  ac-tuel  de  l'Espagne,  c'est 
que  pres<jue  tous  les  minerais  de  fer  et  de  cuivre 
extr-aits  fie  son  sons-sol, par  des  Compagnies  étran- 
gères, sont  cestinés  à  l'exportation  —  le  tableau 
ei-dessus  le  démontre.  —  Ces  minerais  s'embar- 


quent généralement  sur  des  bateaux  anglais  et  ne 
laissent,  sur  le  territoire  espagnol,  qu'une  partie 
infime  de  leur  valeur  commerciale. 

_  Mais  en  ce  qui  touche  spécialement  le  fer,  la  pro- 
vince des  Asturies,  par  ses  riches  gisements  car- 
bornifères,  par  sa  population  sobre  et  laborieuse, 
par  son  admirable  situation  sur  l'Océan  Atlantique: 
offre  des  conditions  économiques  merveilleuses 
qui  seront  certainement  utilisées,  pour  peu  que 
le  Gouvernement  espagnol  le  veuille,  car  elles 
permettraient  d'y  créer  une  industrie  métallurgi- 
que contre  laquelle,  ni  l'industrie  anglaise,  ni 
l'industrie  allemande,  ni  même  l'industrie  belge, 
ne  pourraient  lutter. 

*** 

En  ce  qui  concerne  les  produits  alimentaires, 
entre  1895  et  1898  l'exportation  des  vins  ordinaires 
a  augmenté  de  34.300.000  pesetas;  celle  de  l'huile 
d'olive  32.800  000  pesetas;  celle  des  oranges  :  7  mil- 
lions 290.000  pesetas  et  celle  des  conserves  :  5  mil- 
lions 378.000  pesetas. 

Le  tableau  suivant  donne  les  exportations,  en 
France  des  quatre  principaux  produits  alimen- 
taires : 

Exportations  agricoles  en  France  en  1895  et  1898 

(En  pi.s..tas) 


Augment, 
en  1898 


Produits 

1895 

1898 

Vins  ordinaires  

73.479.20(1 

108.272.000 

Huile  d'olive  

5.207.91)0 

16.041.000 

Oranges   

7.452.40(1 

10.413.(^01' 

2.658.W 

3.764.000 

88.797.500 

138.490.000 

34.792.800 
10.8:^3.100 
2.960.t00 
1.106.(00 


49.692.500 

La  France  a  donc  absorbé  45  0/0  de  l'augmen- 
tation totale  de  l'exportation  agricole  de  l'Espagne; 
mais,  en  ce  qui  concerne  spécialement  les  vins,  le 
tableau  ci-dessus  démontre  que  c'est  la  France 
quia  reçu  la  totalité  de  l'excédent  puisque  l'aug- 
mentation particnlièr  -  de  celle-ci,  34  792.800  pe- 
setas, est  supérieure  à  l'augmentation  totale  de  la 
période,  soit  34.300.000  pesetas. 

Mais  on  se  demande  aujourd'hui,  à  Madrid,  si 
les  effets  de  l'ari^angement  franco-italien  —  élevant 
de  7  à  12  francs  par  hectolitre  le  droit  de  douane 
sur  les  vins  étrangers  titrant  11  degrés  et  au-des- 
sous, et  accordant  aux  vins  italiens  le  bénéfice  du 
tarif  minimum,  —  combinés  avec  la  b^sse  de 
l'agio  surl'or  qui  se  poursuit  régulièrement  depuis 
six  mois  en  Espagne,  n'auront  pas  pour  consé- 
quence d'entraver  radi'-alement  l'exportation  des 
vins  ordinaires  espagnols  en  France? 

Il  est  incontestable  que  la  France  est  le  grand 
marché  d'exportation  des  vins  ordinaires  espa- 
gnols; le  tableau  suivant,  tiré  de  la  statistique 
douanière,  en  fait  foi  : 

Exportation  des  vins  ordinaires  espagnols 
de  1895  à  1898  inclusivement 
{Milliers  d'hectolitres) 

Exporta tion  de^  vins  ordinaires 


Années 

En 
France 

Autres 
pays 

Expor- 
tation 
totale 

Part 
de  la  France 

dans 
rexportation 

totale 

1895  

1896  

1897  

1898  

3.(574 
5.2.52 
3.904 
4.921 

1.499 
1.H07 
1.346 
1.341 

5.173 
6.5.59 
5.250 
G.  262 

0/ 

/o 
71 

74 

79 

Moyenneannuellel 

4.438  1 

1.373 

5.811 

76 
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Or,  un  examen  attentif  de  tous  les  éléments  de 
la  question  précédente  nous  porte  à  croire  que  le 
relèvement  du  tarif  douanier  français,  la  concur- 
rence des  vins  italiens  et  la  baisse  persistante  de 
l'agio  n'auront  pas,  pour  les  vins  espagnols,  les 
conséquences  fâcheuses  qne  l'on  redoute  dans  le 
monde  commercial  madrilène  :  nous  en  ferons  la 
démonstration  dans  une  étude  spéciale. 

*** 

Les  importations  étrangères  en  Espagne  sont,  au 
-contraire,  en  diminution  très  sensible  :  525  mil- 
lions 700.000  peseta-i  en  1898,  contre  678.500.000 
pesetas  en  1895;  soit  une  différence  de  153.800.OUO 
pesetas  ou  près  de  23  0/0. 


Imp3rtations  étraagères  en  Espagne  de  1895  à  1898 
inclusivement 

(Millions  de  pesetas) 


Articles 

1895 

1896 

1897 

1898 

1.  Pierres,  terres,  minér.,  etc.. 

70.1 

69.2 

72.7 

58.1 

2.  Métaux  et  leurs  dérivés  

21.3 

26.5 

24.7 

16.9 

3.  Drogueries  et  prodtiits  chim. 

59.9 

57.9 

60.2 

53.2 

90.8 

75.2 

93.3 

80.8 

5.  Autres  textiles  et  leurs  dér . 

30.4 

2^.1 

22.8 

21.8 

■6.  Laine,  poils  et  leurs  dériv. 

30.3 

22.6 

20.1 

15.1 

22.6 

19.8 

19.1 

14.5 

8.  Papier  et  ses  applications . . 

9.9 

8.6 

9.1 

7.1 

9.  Bois  et  ses  dérivés  

49.2 

42.4 

45.3 

34.0 

10.  Animaux  et  dépouilles  

70.0 

66.7 

67.6 

56.1 

11.  Mach.,  voitures  et  embarc.. 

41.5 

41.9 

49.9 

39.6 

12.  Produits  alimentaires  

131.5 

153.7 

148.2 

98.8 

7.6 

6.4 

5.8 

3.8 

Totaux  des  importations. . . 

678.5 

647.5 

660.4 

525.7 

La  réaction  est  générale  :  mais  les  produits  qui 
ont  été  les  plus  atteints  sont  les  produits  alimen- 
taires, les  articles  cotons,  laines,  soies  et  dérivés, 
.la  houille,  les  métaux  et  leurs  dérivés. 

Produits  alimentaires  :  32.700.000  pesetas  de 
diminution  entre  1895  et  1898.  Dans  cette  catégorie 
nous  citerons  le  sucre,  dont  l'importation  a  dimi- 
nué d'une  manière  considérable  depuis  quelques 
années,  parce  que  la  production  betteravière  indi- 
gène se  développe  avec  une  rapidité  surprenante 
dans  les  Asturies  et  dans  les  provinces  pyrénéennes 
et  méditerranéennes.  D'après  les  renseignements 
que  nous  avons  recueillis  à  ce  sujet,  la  production 
sucrière  [)éninsulaire,  qui  n'était  guère  que  de  30 
à  40.000  quintaux  métriques  il  y  a  dix  ou  douze 
ans,  atteindrait  aujourd'hui  400.000  quintaux,  et 
on  admet  qu'elle  suffira,  d'ici  à  quelques  années, 
non  seulement  à  la  consommation  de  l'Espagne 
tout  entière,  laquelle  est  d'environ  700  à  750.000 
quintaux,  mais  qu'elle  permettra  à  ce  pays  de  de- 
venir à  son  tour  exportateur  de  sucre. 

Cette  hypothèse  est  parfaitement  admissible,  car 
le  sucre  indigène  jouit  en  Espagne,  indépendam- 
ment de  la  question  du  change,  d'une  protection 
douanière  qui  surpasse,  de  beaucoup,  la  protection 
assurée  aux  producteurs  français,  allemands  et 
austro-hongrois  par  les  tarifs  douaniers  de  la 
France,  de  l'Allemagne  et  de  l'Autriche-Hongrie. 

En  elTet,  le  sucre  indigèni^  espagnol  supporte  un 
simple  impôt  de  consommation  de  20  pesetas  par 
100  kilogs  —  droit  dont  les  producteurs  ne  payent 
d'ailleurs  qu'une  très  faible  partie  si  nous  nous  en 
rapportons  aux  recettes  qu'il  fournit  au  Trésor.  — 
Pour  le  sucre  importé  des  colonies  espagnoles, 
l'impôt  de  consommation  était  de  33  pesetas  1/2: 
mais  le  sucre  venant  de  l'étranger  acquitte  ce 


même  impôt  de  33  pesetas  1/2,  plus  un  droit  de 
douanes  de  .50  pesetas,  ce  qui  rend,  désormais,  — 
après  la  pei'te  des  colonies  espagnoles  —  le  sucre 
indigène  absolument  maître  du  marché  intérieur. 

On  s'explique,  ainsi,  le  prodigieux  dévelot)pe- 
mcntde  l'industrie  sucrière  espagnole  et,  par  con- 
tre, l'arrêt  presque  complet  de  l'importation  colo- 
niale et  étrangère.  Voici  un  petit  tableau  tiré  de  la 
statistique  douanière  espagnole  qui  nous  parait 
concluant  : 


Importation  du  sucre  on  Espagne  de  1895  à  1898  inclus 
(Quintaux  métriques) 


Pays  d'origine 

1895 

1895 

1897 

1898 

269.912 

146,429 

47.505 

17.815 

137.511 

185.485 

19/. 571 

51.201 

53.551 

36.181 

27.517 

2.992 

7.817 

8.884 

7.769 

4.671 

23 

47 

45 

28 

249 

29K 

242 

98 

469.083 

377.324 

280.649 

76.805 

La  production  betteravièr»  a  développé  la  pro- 
duction du  blé  en  Espagne  et  ce  pays,  qui  était 
jusqu'ici  considéré  par  les  statisticiens  anglais 
comme  un  pays  importateur  de  blé,  est  sur  le 
point  de  se  suffire  largement. 

Le  tableau  suivant  —  dont  les  chiffres  pour  les 
productions  annuelles  sont  empruntés  à  la  statis- 
tique publiée  par  M.  George  Dornbusch  dans  le 
Floating  Cargoes  Eoening^Lisi  et,  pour  les  chif- 
fres des  importations  et  exportations,  à  la  statisti- 
que douanière  espagnole  —  indique  nettement  le 
développement  régulier  de  la  production  du  blé 
indigène  : 


Production,  importation,  exportation  et  consommation  du  blé 
en  Espagne  de  1895  à  1898  inclus 
(Milliers  do  quintaux  métriqties) 


1895 

1^!I6 

1H97 

1898 

Importations  (blé  et  farine). 

Tolal  du  disponible... 
Exportations  (blé  et  farine). 

Reste  pour  la  consommation 

22.875 
2.046 

93  860 
1.910 

26.028 
1.43. 

28.275 
623 

24.S'2I 
371 

25.770 

27.462 
4^r, 

28.898 
186 

24.5Dt» 

25.189 

26.965 

28.712 

En  1898,  la  France  a  importé  pour  environ  450 
millions  de  francs  de  blé.  Pendant  cette  même 
année,  la  statistique  douanière  e.spagiiole  nous 
apprend  que  l'Espagne  a  importé  pour  13.926.563 
pesetas  de  blé  et  9'i2.060  pesetas  de  farinp  de  blé; 
qu'elle  a  exporté  826.208  pesetas  de  blé  et  6.376.854 
pfesetas  de  farine  de  blé  laissant  un  simple  déficit 
de  7.(i65.561  pesetas...  pour  une  année  de  récolte 
médiocre. 

Les  vins  finsont  également  reculé,  parce  que  les 
viticulteurs  espagnols  confectionnent  aujourd'hui 
des  sitnili-bordeaux  et  des  simili-champagnes,  de 
qualité  inférieure  sans  doute,  mais  qui  se  vendent 
naturellement  deux  ou  trois  fois  moins  cher  que 
les  vins  de  France  et  qui  tendent,  par  cela  même, 
à  remplacer  nos  vins  supérieurs  dans  la  consom- 
mation indigène. 

D'une  manière  générale,  les  Esoagnols  soignent 
mieux  leur  production  vinicole  qu'autrefois.  Leurs 
vins  ordinaires  se  rapprochent  de  plus  en  plus  de 
nos  gros  vins  du  Midi  de  la  France  et  leur  simili- 
cognac  commence  à  être  buvable. 

La  même  observation  peut  être  faite  pour  leur 
huile  d'olive  et  pour  leurs  con^erves  de  légumes  et 
de  fru  ts. 
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Cotons,  laines,  soies  et  dérivés  :  174.100.000 
pesetas  en  18^)5,  contre  seulement  l^'i.'iOO.OOO 
pesetas  en  1898,  soit  une  réduction  de  -41.900.000' 
pesetas. 

Les  manufactures  de  la  Catalogne  semblent  avoir 
définitivement  conquis  le  marché  national.  Ces  ma- 
nufactures —  déjà  largement  favorisées  par  le  tarif 
douanier  espagnol  de  i891,  qui  a  relevé  d'une  ma- 
nière considérable  le  tarif  de  1887  sur  les  produits 
manufacturés  en  laine,  coton  et  soie  —  ont  été  mer- 
veilleusement servies  par  la  hausse  de  l'agio.  Elles 
sont  aujourd'hui  outillées  pour  faire  face  à  tous  les 
besoins  de  la  consommation  indigène  et,  en  suppo- 
sant qu'elles  perdent  complètement  leur  clientèle 
de  Cuba  et  des  Philippines,  (ce  qui  n'est  pas  encore 
démontré),  on  peut  admettre  qu'elles  trouveront 
sur  le  marché  espagnol  ,  et  peut-être  sur  le  marché 
des  pays  voisins,  l'équivalence  de  cette  perte. 

Comme  la  production  minière  et  la  production 
agricole,  la  i^roduction  manufacturièi-eest  en  plein 
développement  et  on  estime,  à  la  Ch-ambre  de  com- 
merce française  de  Madrid,  que  son  mouvement 
d'expansion  ne  fait  que  commencer. 

Quelle  est  la  cause  de  ce  double  phénomène  : 
augmentation  des  exportations  et  diminution  des 
importations?  Tous  les  Espagnols  :  industriels, 
banquiers,  commerçants,  économistes  ou  hommes 
politiques,  que  nous  avons  consultés  à  ce  sujet, 
nous  ont  fait  la  même  réponse  :  la  hausse  du 
change. 

N'oici  un  petit  tableau  qui  prouve  que  leur  opi- 
nion est  au  moins  rationnelle  : 

Résumé  du  Commerce  extérieur  de  l'Espagne 
et  Agio  sur  l'or  de  1895  à  1898  inclusivement 

(Millions  de  pesetas) 


Exportations . 
Importations . 


Biffer,  aux  exportations  . . . 

Prime  moyenne  sur  l'or  à  Ma- 
drid  % 

Concordance  du  Paris  sur  l'Es- 


pagne . 


189.5 

18-96 

1897 

1898 

P50 

755 

809 

838 

678 

647 

660 

526 

-  28 

+  108 

-1-  149 

+  312 

14.86 

20.65 

29.58 

.53.85 

435 

414 

384 

325 

En  conséquence,  il  n'y  a  pas  de  doute  possible  : 
la  hausse  du  change,  qui  a  retourné  la  balance 
commerciale  des  pays  à  monnaie  avariée  ci-dessus 
rappelés,  a  produit  exactement  le  même  phéno- 
mène en  Espagne. 

• 

La  situation  économique  de  l'Espagne  est  donc 
bien  meilleure  aujourd'hui  qu'on  ne  le  suppose  à 
l'élranger;  d'autres -faits  vont  nous  prouver  que 
l'amélioration  a  été  progressive  et  qu'elle  a,  en 
quelque  sorte,  suivi  la  hausse  de  l'agio  sur  l'or 
comme  l«s  exportations  elles-mêmes. 

REr.liTTRS  DES  PIÎINCIPALliiS  LiGNES  DE  CnEMINS  DE  FER  ESPA- 
GNOLS pendant  les  années  1895  à  1898  inclusivement  : 

lîSIilliers  de  pesetas) 


(  '.ompagnies 

1895 

15.795.4 

.55.32:^.0 
14.272.1 
l./i05.6 
10.4.50.6 
53.351.5 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  principale  (2.070k; 

Asturies  (784  k.)  

Lérida-Reus  '104  k.)  .  . . . 

.A Imansa- Valence  (i'.i'.ik.) 
Sarafjosse  (2.927  k.j  

1896 

]8,)7 

1898 

16.028.9 

15.831.5 

19.390.7 

59.7H0.4 

.57.850,3 

61.002.0 

15.388.7 

16.175.1 

14. 477. H 

1.227.6 

1.246.8 

l.liOl  3 

11.8.58.7 

12.010.9 

12.6'j1.4 

.57.966.8 

59.76i.O 

05,122.4 

Pour  les  quatre  années  considérées,  les  recettes 
des  trois  principales  Compagnies  ont  augmenté  de 
23.000.000  pesetas,  soit  15,6  0/0  par  rapport  aux 
recettes  de  1895.  liOs  lignes  françaises,  anglaises 
et  belges  n'ont  certainement  pas  donné  une  pa- 
reille progression. 

L'accroissement  de  la  consommation  du  charbon 
est  un  indice  certain  du  développement  de  la  pro- 
duction industrielle  et,  à  ce  titre,  le  petit  tableau 
ci-dessous  ne  manque  pas  d'intérêt  : 

Production  et  Consommation  du  charbon  en  Espagne 
de  1891  à  1898  : 

(Milliers  de  tonnes) 


Années 

Produc- 
tion 
espagnol' 

Inipor 
Houilles 

talions 
Coke 

Expor- 
tation 
Houilles 

Consom- 
mation 
intérieu'» 

1891  

1.262.5 

1.634.4 

228.9 

11  5 

3.114.8 

1892  

1.392.3 

1.694.0 

176.9 

14.5 

3.247.7 

1893  

1.^84.8 

1.497.7 

267.8 

8.4 

3.2U.2 

1894  

1.659.3 

1.614.8 

225.9 

16.7 

3.488.3 

1895  

1.7H9.1 

1.461  6 

220.4 

8.3 

8.411.8 

1896  

1.8.52.9 

1.447.8 

2.34.0 

4.3 

3.529.9 

1897  

1.883,5 

1.640.0 

212,9 

2.5  ■ 

8. 733. 9- 

1898  (1).... 

2.300.0 

1,215.5 

231.5 

2.7 

3.745.3 

(1)  Chiffres  provisoires. 

Ce  tableau  révèle  un  double  fait  :  augmentation 
de  la  consommation  et  augmentation  de  la  produc- 
tion indigène. 

Entre  1891  et  1898  (les  chiffres  de  cette  dernière 
année  sont  provisoires),  la  consommation  de  l'Es- 
pagne a  augmenté  de  17  0/0,  rnais  la  production 
indigène  a  progressé  de  82  0/0.  Ce  qui  revient  à 
dire  qu'en  18!^)!  la  production  indigène  donnait  à 
peine  40  0/0  du  combustible  consommé  par  le  pays, 
tandis  qu'en  1898,  malgré  une  augmentation  consi- 
dérable de  cette  consommation  par  rapport  à  1891, 
la  production  indigène  en  a  fourni  (31  0/0. 

Tous  les  ingénieurs  étrangers  qui  ont  étudié  lés 
gisements  miniers  des  Asturies  affirment  qu'il 
serait  facile  d'y  développer  rapidement  la  produc- 
tion houillère  ;  et  ils  ajoutent  que,  grâce  à  l'abon- 
dance et  à  la  modicité  de  sa  main-d'œuvre,  cette 
province  pourrait  bientôt  servirtoutes  les  demandes 
de  l'Espagne. 


(A  suivre). 


Edmond  Théry. 


Statistique  des  principales  Sociétés  Françaises 

DE  CRÉDIT  ET  DE  DÉPOTS 

PENDANT  LE  DEUXIÈME  SEMESTRE  1898 


CRÉDIT  FONCIER 

{Millions  de  francs) 


31  juil. 

31  août  30 sept. 

01  oct. 

30  nov. 

31  déc. 

1898 

1898 

isy.s 

1898 

1898 

1898 

Espèces  en  caisse  et 

9.2 

3.9 

8.5 

6.3 

4.4 

10.3 

Effets  et  val.  diverses 

20-<.l 

185,7 

187.1 

191.3 

184,6 

168.0 

17.8 

17.7 

18  0 

17.9 

17,9 

18.5 

1769.5 

1775.1 

1778.0 

1785.2 

1788.4 

1789,9 

Prêts  communaux  . . 

1326.3 

1840.9 

1344.0,1344.1 

1850.4 

1351.9 

Prêts  réalisi'S  avec  les 

26.9 

26.6 

26.7 

20.8 

26.8 

26.9 

Prêts  ré;ili.sés  avec  le 

capital  et  les  re- 

62.2 

62.4 

62.5 

62.4 

62,5 

60.4 

comptes  courants  et 

bons  à  terme  

81.5 

76.9 

77.1 

78.8 

72.5 

70.4 

Oblig.  en  circulation  : 

1834.7 

1834,7 

1834,8 

1845.8 

1847.8 

1847.1 

(Communales  

1329.6 

1326.2 

1326,0 

1326.9 

1327.7 

1327,8 

26.9 

26.6 

26.7 

26,8 

26,8 

2e.  9' 
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Les  opérations  de  banque  du  Crédit  Foncier  no  sont 
qu'une  purtiu  tout  à  l'ait  accessoire  des  aiïaircs  do  ce 
t^rand  IOtal)lissenicnt,  (luine  cherche  [tas  à  leur  donner 
une  Jurande  extension.  C'est  ainsi  que  do  juillet  à  dé- 
cembre nous  vjyons  le  portefeuille  etîets  de  commerce 
et  valeurs  diverses  tomber  de  208  à  l(j3  millions,  les 
avances  rester  A  peu  près  stationnaires  et  les  comptes 
de  dépôts  à  vue  et  à  terme  lléchir  de  plus  de  11  mil- 
lions. 

Par  contre,  les  prêts  hypothécaires  se  sont  augmentés 
de  20  millions  et  les  prêts  communaux  de  25  millions; 
malgré  une  légère  diminution  des  prêts  réalisés  avec  le 
capital  et  les  réserves,  l'ensemble  des  prêts  consentis 
par  le  Crédit  Foncier  est  passé  de  3.184.900.000  l'r.,  au 
31  juillet,  à  3.229.100.000  fr.  au  31  décembre. 

Les  obligations  Foncières  en  circulation  ont  aug- 
menté d'environ  15  millions,  tandis  que  les  obligations 
Communales  ont  un  peu  diminué.  Au  31  décembre, 
3.229.100.000  fr.de  prêts  garantissaient  3.201  300.000  fr. 
d'obligations  et  de  bons  à  lots. 

Le  point  faible  du  Crédit  Foncier  était  la  prime  co- 
lossale qu'il  avait  à  amortir  sur  ses  obligations  et  pour 
laquelle  on  ne  s'était  pas  suffisamment  préoccupé  des 
remboursements  anticipés  faits  par  les  emprunteurs. 
La  nouvelle  Administration,  par  des  conversions  op- 
portunes et  par  la  constitution  de  fortes  réserves,  a  ré- 
paré les  erreurs  commises  et  la  situation  du  Crédit 
Foncier  s'améliore  de  jour  en  jour.  Cette  reconstitution 
est  une  œuvre  de  longue  haleine,  mais  dont  le  résultat 
est  absolument  certain.  Le  public,  du  reste,  en  juge 
ainsi,  car  au  31  janvier. l'action  était  cotée  665  fr.;''elle 
est  à  729  au  31  décembre,  bien  que  le  dividende  ne 
doive  pas  être  augmenté. 


CRÉDIT  LYONNAIS 

(Millions  de  francs) 


31  juil. 

31  août 

31  sept. 

31  oct. 

30  nov. 

31  déc. 

1S08 

1S98 

ÎS98 

■1898  • 

■  1898 

1898 

Espèces  en  caisse  et 

en  Banque  

143.6 

143.8 

140.9 

124.5 

127.9 

149.1 

Porlefeuille  commer- 

cial                  . . 

672.2 

683.6 

638.8 

665.6 

634.0 

612.8 

Reports  

133.3 

147.1 

167.9 

150.5 

106.1 

123.5 

Prêts  et  avances. . . . 

» 

» 

» 

» 

» 

Portefeuille  valeurs 

et  participations  . . 

8.9 

9.6 

9.4 

9.6 

8.6 

8.6 

Dépôts  et  comptes  à 

1026.6 

1037.8 

1048.9 

1042.4 

1002.0 

991.7 

37.6 

35.5 

33.1 

H1.3 

30.4 

30.3 

121.9 

123.0 

126.4 

141.3 

153.1 

155.4 

Le  Crédit  Lyonnais  si  intimement  mêlé  à  la  vie  éco- 
nomique du  pays,  a  eu  au  mois  d'août  un  portefeuille 
commercial  de  683.600.000  fr.  :  c'est  le  chiffre  le  plus 
élevé  qui  ait  été  atteint  depuis  1892,  au  moins  à  la  date 
de  publication  des  bilans. 

Du  commencement  de  l'année  au  31  août,  l'augmen- 
tation avait  été  incessante,  elle  a  ensuite  fait  place  à 
des  diminutions  alternant  avec  des  augmentations  qui 
laissent  le  portefeuille  du  31  décembre  au  niveau  en- 
core très  considérable  de  612.800.0U0  fr.  Il  est  du  reste, 
fort  probable,  étant  donné  le  grand  mouvement  d'af- 
faires du  2e  semestre  1898,  que  le  Crédit  Lyonnais 
s'est  procuré  des  disponibilités  en  réescomptant  une 
partie  de  son  portefeuille. 

Les  reports,  qui  sont  devenus  lucratifs,  ont  absorbé 
des  sommes  considérables  ;  le  chiffre  minimum  de 
l'année  a  été  de  106.100.000  fr.  en  novembre,  mais  en 
décembre  ce  compte  était  remonté  à  123.500.000  fr. 

Les  avances  ont  aussi  mobilisé  des  sommes  impor- 
tantes ;  l'anriée  finit  avec  un  portefeuille  de  142.700.000 
francs,  qui  est  le  maximum  de  l'exercice  1898. 

Le  Ci^édit  Lyonnais  accuse  pendant  la  plus  grande 
partie  de  l'anpée  un  solde  de  dépôts  à  vue  et  de  comptes 
courants  supérieur  à  1  milliard;  à  la  fin  de  l'année  ce 
compte  est  encore  de  991.700.0110  fr.  On  comprend 
quelle  activité  cette  maison  doit  déployer  pour  utiliser 
ces  colossales  ressources  et  combien  les  anciennes 
méthodes  de  banque  seraient  impuissantes  devant  un 
pareil  embarras  de  richesse. 


La  politique  du  Crédit  Lyonnais  est  de  réduir.;  les 
dé])ôts  à  terme,  toujours  onéreux;  dans  le  courant  de 
l'année  il  les  a  ramenés  de  48  à  .30  millions,  ils  ont 
diminué  de  7  millions  dans  le  second  semestre. 

Les  effets  à  payer  ont  beaucou))  augmenté,  l'accep- 
tation du  Crédit  Lyonnais  étant  de  plus  en  plus 
recherchée;  l'année  se  termine  avec  une  circulation  de 
155  millions. 


COMPTOIR  D'ESCOMPTE 

{Millions  de  francs) 


31  juil. 

■.n  août 

30  sept. 

31  oct. 

30  nov. 

31  déc. 

Espèces  en  caisse  et 

189S 

1898 

189d 

1898 

1898 

1898 

en  Jîanque  

40.2 

45.6 

33.9 

40.3 

42.2 

40.1 

Portefeuille  commer- 

308.8 

307.4 

303.0 

292.4 

310.1 

308.5 

Reports  

55.2 

57.0 

54.6 

46.6 

45.1 

40.7 

Avances  .  .... 

86.6 

85.0 

84.5 

87.5 

94.3 

94.0 

Porte  feuille  valeurs  et 

participations. 

34.7 

32.0 

31.9 

30.4 

33.9 

33.5 

Dépôts  et  comptes  à 

413.1 

414.2 

394.8 

300.8 

411.8 

398.1 

Dépôts  à  terme 

62.8 

62.8 

62.3 

62.8 

63.8 

64.1 

Effets  à  payer  

89.5 

89.7 

90.1 

93.1 

97.0 

95.1 

Le  Comptoir  d'Escompte  a  subi  les  mênàés  influences 
que  le  Crédit  Lyonnais  pendant  le  second  semestre. 
Son  portefeuille  commercial  est  resté  sans  variations 
importantes;  il  en  est  de  même  des  reports.  Les  avan- 
ces, qui  comprennent  les  prêts  sur  garanties  et  les 
crédits  par  acceptation,  ont  augmenté  dans  les  deux 
derniers  mois,  mais  surtout  par  une  plus  grande  de- 
mande de  prêts  sur  titres. 

Le  portefeuille  valeurs  se  maintient  à  un  niveau  à 
peu  près  constant.  Les  comptes  de  dépôt  et  comptes 
courants  sont  très  stables,  dans  les  circonstances  pré- 
sentes. Les  acceptations  se  retiouvent  à  la  fin  de  l'an- 
née au  même  point  qu'au  commencement. 

^En  résumé,  à  en  juger  d'après  les  bilans,  le  Comptoir 
d'Escompte  a  traversé  une  année  assez  terne.  La 
Bourse  en  juge  ainsi,  car  ses  actions  n'ont  oscillé 
que  dans  des  limites  étroites  :  parties  de  594,  nous  les 
retrouvons  à  590  lin  décembre. 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

(Millions  de  francs) 


31  juil. 
Is98 

31  ooût 
1898 

.30  sept. 
1898 

31  oct. 
1898 

.30  ncv. 
1898 

31  déc. 
1898 

Espèces  en  caisse  et 

46.1 

43.2 

46.3 

41.4 

45.4 

52.9 

Portefeuille  comuier- 

215.5 

226.7 

220.2 

220.0 

230.0 

218.1 

Reports   

7.0 

8.7 

9.0 

6.9 

5.7 

5.1 

Avances  

96.6 

96.3 

95.9 

102.1 

100.5 

98.2 

Portefeu  ille  valeu  rs  et 

participations  

120.9 

120.7 

123.0 

120.8 

120.0 

119.3 

Dépôts  et  compt'  à  vue 

195.7 

195.8 

195.3 

196.6 

197.2 

189.7 

Dépôts  à  terme. . 

114.0 

114.4 

115.0 

115.3 

115.8 

116.6 

Effets  à  payer   ...  . 

44.4 

42.7 

43.5 

49.7 

59.5 

63.8 

Le  même  calme  se  retrouve  dans  les  opérations  de  la 
Société  Générale;  en  novembre,  le  portefeuille  s'est 
relevé  à  230  millions,  c'est  le  maximum  de  l'année;  en 
décembre,  il  retombe  à  218  millions.  Il  est  possible,  du 
reste,  que,  pour  parer  aux  demandes  de  fonds,  qui  se 
produisent  vers  la  fin  de  d^^cembre,  la  Société  Générale 
ait  réescompté  une  partie  de  son  papier  à  la  Banque  de- 
France. 

Malgré  le  prix  élevé  des  reports  à  certaines  liquida- 
tions, on  ne  voit  pas  que  la  Société  Générale  ait  con- 
sacré de  grosse.s  sommes  à  ces  opérations;  elle  n'a  pas 
beaucoup,  non  plus,  développé  ses  avances,  qui  ont 
oscillé  entre  un  minimum  de  92  millions  et  un  maxi- 
mum de  102  millions.  En  réunissant  en  un  total  le  por- 
tefeuille-valeurs et  les  participations  financières  et 
industrielles,  on  constate  que  cet  important  chapitre 
n'éprouve  que  des  mouvements  de  faible  amplitude; 
cependant,  les  chiffres  du  second  semestre  dépassent 
ceux  du  premier. 

Le  montant  des  comptes  de  dépôts  et  des  comptes 
courants  à  vue  ne  présente  qu'une  diffprence  d'une 
dizaine  de  millions  entre  le  maximum  et  le  minimum 
de  l'année;  pendant  le  second  semestre,  il  y  a  eu  une 
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légère  augmentation,  mais  au  mois  de  décembre,  une 
diminutioQ  sensible  s'est  produite,  causée  sans  doute 
par  les  besoins  d'argent  qui  se  manifestent  toujours  à 
cette  époque  de  l'année. 

Les  dépôts  à  terme  ont  progressé  presque  sans  inter- 
ruption du  commencement  à  la  fin  de  l'année,  c'est  une 
ressource  stable  formant  un  capital  dont  la  Société 
peut  se  servir  pour  des  affaires  de  plus  longue  haleine 
que  l"s  escomptes  ou  les  reports.  Les  elïets  à  payer  sont 
de  (53  millions  au  31  décembre,  chiffre  auquel  nous  les 
avions  laissés  le  31  janvier  ;  dans  l'intervalle,  ils  étaient 
descendus  à  un  peu  moins  de  43  millions. 

L'année  se  termine  avec  un  bénéfice  de  3.700.000  fr., 
non  compris  les  reports  des  exercices  antérieurs. 

L'action  de  la  Société  Générale  qui,  au  31  janvier, 
était  à  5'i3,  clôture  le  31  décembre  à  541  50. 

CRÉDIT   INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

{Millions  de  francs) 

31  juil.  31  aoùt3(>sept.  31  oct.  30  nov.  31  déc. 
1S9S      1898      1898      1898      1898  1898 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial   

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuille  valeurs  et 
participations  

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  

Effets  à  payer 


15.7 

60.7 
15.9 
28.4 

5.5 

96.7 
20.8 
12.8 


14.0 

61.7 
17.3 
29.3 

6.2 

94.7 
23.3 
15.3 


15.4 

56.8 
17.5 
29.9 

6.3 

93.0 
21.0 
14.6 


14.9 

55.0 
20.4 
29.7 

6.4 

88.3 
23.4 
14.4 


14.9 

53.8 
18.7 
32.7 

6.3 


20.3 
13.1 


16.9 

51.0 
19.4 
31.2 

5.6 

91.4 
20.2 
15.3 


Pendant  le  deuxième  semettre  de  1898,  le  Crédit  In- 
dustriel et  Commercial  a  accusé  de  mois  en  mois  des 
diminutions  du  portefeuille  effets  de  commerce,  ce 
qui  peut  provenir  d'une  augmentation  d'affaires  qui 
aurait  obligé  la  Société  à  réescompter  le  papier  qu'elle 
avait  entre  les  mains. 

Ce  qui  tendrait  à  confirmer  cette  hypothèse,  c'est  le 
chiffre  relativement  élevé  des  reports  et  surtout  des 
avances  pendant  le  second  semestre. 

Les  d 'pôts  à  vue  qui,  pendant  le  premier  semestre, 
avaient  dépassé  100  millions,  ont  rétrogradé  pendant 
le  second  semestre;  après  avoir  atteint  le  minimum  de 
l'année  au  mois  d'octobre,  ils  se  sont  un  peu  relevés  en 
novembre  et  en  décembre.  Les  dépôts  à  terme  ont,  au 
contraire  été  dans  le  second  semestre  supérieurs  à  ce 
qu'ils  avaient  été  dans  le  premier. 

Les  effets  à  payer  présentent  aussi  pour  le  Crédit 
Industriel  et  Commercial  une  marche  ascendante  qui, 
rapproch'î'e  de  celle  que  nous  avons  constatée  dans 
d'autres  Etablissements,  est  un  indice  sérieux  de  l'ac- 
tivité des  affaires. 

'  L'action  du  Crédit  Industriel  et  Commercial  était 
cofée  604  50  le  31  janvier,  609  le  31  juillet,  611  le  31  dé- 
cembre. ^  , 

SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 


(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 

en  Banque  

Porleleuilie  commer- 
cial   

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuille  valeurs 
et  participations  . . 
Dépôts  et  comptes  à 

vue  

Dépôts  à  terme  

Etïets  à  payer  


31juill 
1898 


1.1 

24.8 
1.7 
28.7 

11.1 

3.6 
» 

14.4 


2S  août 
1898 


2.5 

32.0 
1.4 
27.1 

12.  G 

3.9 

» 

14.4 


30  sept. 
1898 


1.4 

34.8 
l.S 
27.4 

12.2 

4.8 

» 

13.5 


31  oot. 
1898 


2.4 

30.8 
1.7 


12.0 

6.6 

» 

14.8 


30  nov. 
1898 


2.1 

33.2 
1.5 
28.9 

11.9 

4.4 

» 

16.0 


31  déc. 
1898 


1.8 

31.6 
2.2 
29.1 

12.0 

3.7 

» 

15.9 


La  Société  Marseillaise,  pendant  le  second  semestre 
1898,  a  accru  son  portefeuille  commercial  qui,  le  30  sep- 
tembre, avec  34  800.00(1  francs,  présente  le  maximum 
de  l'année;  le  31  décembre,  on  le  retrouve  à  31. 600.01)0 
francs.  Les  reports  ne  présentent  que  des  chiffres  sans 
importance,  mais  les  avances  sur  titres  ont  augmenté 
d'une  manière  assez  remarquable  :  du  31  janvier  au 


31  décembre,  elles  ont  à  peu  près  doublé:  les  comptes 
courants  garantis  et  les  crédits  sur  garantie,  que  nous 
comprenons  dans  le  total  des  avances,  sont  peu  mou- 
vementés. Il  en  est  de  même  du  portefeuille-valeurs. 

Les  comptes  courants  et  dépôts  de  tonds  ont  pro- 
gressé :  partis  de  30  millions  au  31  janvier,  il  passent 
à  40  millions  le  31  août  pour  revenir  à  36  millions  le 
31  décembre.  Les  effets  à  payer  ne  donnent  lieu  à  au- 
cune observation. 

RÉCAPITULATION 
(non  compris  le  Crédit  Foncier) 
{Millions  de  francs) 


31  juil. 
1898 

31  août 
1898 

30  sept. 
1898 

31  oct. 
1898 

30  nov. 
1898 

31  déc. 
1898 

246.7 

249.1 

237.9 

223.5 

232,5 

260.8 

1282.0 
213.1 
366.1 

1311.4 
231.5 
360.3 

1253.6 
250.8 
368.8 

1263.8 
226.1 
384.1 

1261.1 
177.1 
397.9 

1222.0 
190.9 
395.8 

183.8 

180.1 

181.8 

179.2 

180.7 

179.0 

1764.3 
235.2 
283.0 

1782.5 
236.0 
285.1 

1770.8 

234.4 
288.1 

1762.6 
232.8 
313.3 

1754.2 
838.7 

1707.2 
231.2 
345.5 

Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Rf>ports  

Prêts  et  avances. . . . 

Portefeuillevaleurs  et 
participations . 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme 

Effets  à  payer.. 

Le  passif  exigible  des  cinq  Sociétés  de  crédit  consi- 
dérées comprend,  au  31  décembre  : 

Dépôts  et  comptes  à  vue  •  1.707.200.000 

Effets  à  payer   345.500.000 

2.052.700.000 


Les  comptes  disponibles  ou  réalisables  sont  : 

260.300.000 
1.222.000.000 
190.900.600 
395,800.000 


L'encaisse  

Le  portefeuille  commer 

Les  reports  

Les  prêts  et  avances  . . 


2.069.000.000 

laissant  un  excédent  de   16 . 300 .  OOO 

mais  on  pourrait  ajouter  la  balance  entre  les  comptes 
courants  débiteurs  et  les  comptes  courants  créanciers 
et  une  partie  des  portefeuilles  valeurs,  qui  sont  certai- 
nement réalisables. 

La  situation  continue  donc  à  être  absolument  nor- 
male et  satisfaisante. 

Edmond  Théry. 


LES  CAUSES  ECONOMIQUES 

de  l'Hostilité  Anglaise 


(quatrième  article) 


Il  serait,  sans  doute,  intéressant  de  suivre,  étape 
par  étape,  la  campagne  entreprise,  dès  lors,  par  le  chef 
des  unionistes  ;  de  le  montrer  abandonnant  les  réformes 
pour  lesquelles  il  avait  lutté  jusque-là;  reniant  ses 
anciens  principes;  s'inféodant  chaque  jour  de  plus  en 
plus  aux  tories,  dont  il  avait  été  le  farouche  adversaire; 
devenant,  de  Utile  englander  déterminé,  part  san  de  la 
greater  Britain;  allant  prêcher  partout  la  foi  nou- 
velle... Une  pareille  tâche  nous  eniraînerait  trop  loin 
de  notre  sujet,  car  il  est  peu  de  carrière  politique  aussi 
mouvementée  que  celle  de  M.  Chamberlain.  Et  ce  qu'il 
importe  seulement  d'établir  ici,  c'est  le  sens  général  de 
son  évolution. 

Or,  cette  évolution  est  facile  à  suivre  :  après  s'être 
fait  l'apôtre  des  réformes  sociales  et  avoir  même  obtenu 
des  conservateurs  les  lois  agraires  sur  les  allottements 
et  les  petits  domMines,  l'ancien  député  radical  avait 
reconnu  que  ces  lois  donnaient  des  résultats  médiocres, 
qu'elles  étaient  des  remèdes  bien  insuffisants  pour  les 
crises  ouvrières. 
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Il  se  préoccupa,  dès  lois,  de  chercher  des  mesures 
moins  ariliciell-s  et  ne  vit  d'autres  moyens,  pour 
améliorer  le  sort  des  travailleurs,  que  de  demander  le 
dèv  loppement  de  l'activité  commerciale  du  pays  à 
l'augmentation  des  possibilités  du  travail  et  de  chercher 
de  n'ouveaux  marchés,  tout  en  proiégeant  les  anciens. 
C'est  en  resserrant  les  liens  unissant  la  Métropole  à  ses 
colonies  qu'il  crut  trouver  la  solution  du  problème. 

«  Si  les  ouvriers,  déclara-t-il,  regardaient  tous  les 
résultats  qui  découlent  de  nos  liens  avfc  nos  colonies, 
du  maintien  de  notre  puissance  sur  notre  grande  dépen- 
dance de  l'Inde,  de  notre  inlluence  en  Egypte  et  des 
efforts  que  font  les  Anglais  pour  développer  IfS  régions 
immenses  et  jusqu'ici  inconnues  du  continent  africain, 
ils  sentiraient  peut-être  que  la  condition  future  du 
travail  dépend  davantage  du  succès  de  nos  multiples 
entreprises  étrangères,  qui  s'étendent  sur  l'univers 
entier,  que  des  tentatives  artificielles  pour  stim.uler  la 
production  (I).  » 

C'est  au  développement  de  ces  idées  que  M.  Cham- 
berlain appliqua  tous  nés  efforts.  Il  avait  contribué,  en 
1891,  à  U  fondation  d'une  ligue  :  The  United  Empire 
trade  league,  dont  le  l)ut  est  d'arriver  à  créer  une  union 
intime  entre  la  Métropole  et  les  colonies;  il  multiplia 
sa  propagande  en  faveur  de  ce  ZoUverein  britannique, 
et,  en  1895,  sa  nomination  au  Ministère  des  colonies 
lui  permit  de  se  consacrer  utilemer;t,  avec  la  plus 
grande  ardeur,  à  la  réalisation  de  cette  politique 
d'expansion  coloniale  dont  il  s'i^tait  fait  l'apôtre. 

Et,  en  effet,  si  Ton  considère  l'étendue  et  la  situation 
des  colonies  anglaises,  on  compt  ent  Ira  que  la  première 
préoccupation  du  représentant  de  Birmingham,  devait 
être  de  chercher  à  s'nssurer  la  prépondérance  de  l'An- 
gleterre sur  ce  marché. 

Avec  une  population  de  350  millions  d  individus, 
c'est-à-dire  un  sixième  de  la  population  du  globe,  les 
colonies  britanniques  ont  une  étendue  de  9.2(34  666 
milles  carrés,  c'est-à-dire  77  fois  supérieure  à  celle  du 
Royaume-Uni  :  elles  sont  situées,  en  majeure  partie, 
dans  la  zone  tempérée,  jouissent  d'un  climat  avanta- 
geux et  possèdent  un  sol  fertile;  elles  offrent  toutes 
facilités  à  l'expansion  de  la  population  et  du  commerce 
et  pour  assurer  leur  développement  économique,  l'An- 
gleterre n'a  jamais  marchandé  son  appui. 

Nous  n'avons  pas  à  rappeler  tout  c*-  qui  a  été  fait 
pour  mettre  en  v  .leur  ces  vastes  domaines  et  étendre 
les  communications  entre  les  différentes  parties  de 
l'Emidre.  Nous  constaterons  seulement  que  si  le  réseau 
ferré  du  Royaume-Uni  mesure  21  174  milles,  celui  de 
l'Inde  en  mesure  19.678  et  celui  des  autres  colonies 
33.848,  boit  au  total  74.696  milles.  Les  communications 
avec  la  Métropole  n'ont  cessé,  en  même  temps,  de  s'ac- 
croître avec  des  facilités  toujours  nouvelles  et  des  con- 
dition- de  plus  en  plus  favorables.  En  même  temps, 
l'Angleterre  a  ouvert,  presque  sans  compter,  son  mar- 
ché financier  à  ses  dépenda  ces,  et  n'a  jamais  fait  de 
sérieuse  difûcu  té  pour  leur  prêter  les  capitaux  qui  lui 
ont  ét- demandés,  bien  que  jia'fois  le  chiffre  delà 
dette  dépas>;it  les  limites  raisonnables 

En  dépit  de  ces  f  .its,  l'Angleterre  est  loin  d'avoir 
tiré  de  ses  colonies  tout  ce  qii'elle  peut  en  attendre  el, 
surceni  'rché,  comme  sur  les  places  étiangéres,  elle 
s'est  trouvée  aux  prises  avec  une  concurrence  de  jour 
en  jour  plus  dangereuse. 

Dans  le  chiffre  total  du  commerce  du  Royaume-Uni 
en  1897,  qui  s'est  élevé  à  6s5.249.(K)0  liv.  st.,  la  valeur 
des  échanges  avec  lesco  onie-;  est  entrée  pour  174.694.000 
livres  sterling,  dont  94  019.000  à  l'importation  en  An- 
gleterre et  80  675.0(10  à  l'exportation. 

En  1896,  sur  un  total  d--  681  millions  de  livres,  le 
comme' ce  avec  les  colonies  rH|irésentait  177  millions  de 
livres  C'est  donc,  pour  1897,  une  diminution  de  2  mil- 
lions 1/2  de  livres  environ,  qui  établit  la  proportion 
de  ce  commerce  à  25.40  0  '0  dans  le  commerce  total  de 
l'Angleterre,  au  lieu  de  25  98  0/0  en  1896. 

En  1898,  si  l'on  ne  considère  que  1  ensemble  des 
échanges,  la  situation  s'est  un  peu  améliort^t^;  le  com- 

(1)  The  Labour  question,  1892. 


mcrcc  total  s'est  élevé  à  182.847.000  liv.  st.  au  lieu  de 
174.694.000  iv.  st.  en  1897;  mais  cet,e  augmentation 
est  du  ,  ^■n  grande  partie,  aux  importations  des  pro- 
duits coloniaux.  q"i  ont  atteint  99./..50.0i)0  liy.  st., 
tandis  quH  les  exportations  de  produits  anglais  aux 
colonies  s'établissaient  à  89.:;;97.U00  liv.  st.  Le^  pre- 
mières ont  ainsi  a'igmenté,  en  un  an,  de;).431  000  liv.  st. 
et  les  secondes  de  3.722.000  liv.  st.,  mais  ces  dernières 
sont  encore  inférieures  de  740.000  liv.  st.  aux  chiffres 
de  1896  et  l'on  peut  dire  que  tous  les  etîorts  exerces 
pour  resserrer  les  liens  entre  la  Métropole  et  les  colo- 
nies n'ont  abouti  qu'à  ce  résultat  :  laisser  les  expor- 
tations de  produits  anglais  stationnaires  et  faite  aug- 
menter encore  les  achats  par  l'Angleterre  de  produits 
coloniaux. 

Cette  situation,  qui  n'a  fait  que  s  aggraver  pendant 
les  dernières  années,  a  préoccupé  de  uis  longtemps 
M  Chamberlain  et,  en  1895,  il  a  adressé  une  circulaire 
aux  divers  Gouvernements  coloniaux  pour  leur  de- 
mand«r  à  quelles  causes  ils  attribuaient  les  progrès 
de  la  concurrence  étrangère.  Lts  réponses  des  Gou- 
vernements, qui  sont  contenues  dans  un  Livre  Bleu 
paru  en  1897,  nous  éclairent  complètement  sur  la 

situation.  .  .  ,    j  i- 

Les  observations  ont  portA  sur  une  période  de  dix 
ans  •  les  années  188^,  1^89  et  1894  étant  prises  comme 
points  de  comparaison.  Bien  que,  d'après  les  résultats 
de  l'enquête,  la  concurrence  ne  dépasse  pas  38  0/0  du 
chiffre  total  du  commerce  des  colonieis  la  vaUur  des 
importations  éirangères  dans  les  possessions  britan- 
niques a  subi  une  augmentation  sensible.  En  1884,  elle 
était  d'un  peu  moins. le  26  0/0  et  si,  en  ^«^9,  _ elle  est 
'descendue  à  25  0/0,  elle  s'est  ét  .blie  en  1894,  a  o2  0/0. 
Elle  n'a  cessé  de  s'accroître  depuis  lors.  _ 

Les  rapports  attribuent  cet  état  de  choses  au  rleye- 
loppement  et  aux  progrès  des  industries  rivales  Créées 
dans  leurs  colonies  par  les  Anglais  eux-mêmes.  est- 
à-dire  que  les  possessions  britanniques, outillées  parla 
Métropole,  sont  devenues  industrielles  et  ont  com- 
mencé de  lutter  contre  le  marché  métropolitain  lui- 
même.  Il  faut  tenir  compte  aussi  de  la  concurrence  des 
autres  nations  sur  la  plupart  de  ces  marchés  et  l  on 
constatera  que  les  produits  étrangers  ont,-sur  cer  ains 
points,  presque  complètement  supplanté  les  produits 
anglais  analogues.  . 

Eait  intéressant  à  constater:  les  conclusions  des 
Gouvernemen  s  coloniaux  peuvent  être  absolument 
rapprochées  de  celles  des  Consuls  anglais  dont  nous 
avons  parlé  au  commencement  de  celle  étude  :  les  rivaux 
que  trouve  l'Angleterre,  dans  ses  colonies,  sont  les  mê- 
mes qu'elle  renconu-e  sur  les  marché-  étrangers  et  es 
causes  du  déclin  signalées  par  les  agents  officiels  colo- 
niaux sont  identiques  à  celles  que  les  Consuls  ou 
ao-euts  diplomatiques  ont  déjà  indiquées. 

Ouelle  devait  être,  en  présence  de  cette  situation, 
l'attitude  de  M.  Chamberlain  ?  Il  va  nous  le  dire  lui- 
même  : 

L'établissement  d'une  union  coininprciale,  a-t  il  déclaré  dans 
un  discours  prononcé  à  Londres,  le  25  mai  m\  ne  serait 
Piis  seulement  U  première  étape,  mais  l'étape  décisive,  capi- 
tale, vers  la  réalisation  de  la  plus  «éniale  idée  qui  soil  jamais 
entrée  dans  l'esprit  d'hommes  d'Etat  anglais...  Voyez  1  Jim- 
pire  allemand!  Comment  fut  il  élevé?  Il  commença  par 
l'union  commerciale,  par  le  ZoUverein  de  deux  des  grands 
Etats  qui  le  composent  aujourd'hui.  Les  aulrss  Etats,  aiures 
par  le  profit,  suivirent.  Un  Conseil  commun.  Conseil  com- 
mercial d'abord,  le  Keichsralh,  se  réunit  pour  traiter  les 
questions  de  commerce  commun.  Peu  a  peu,  U  songagea 
dans  les  affaires  nationales  et  les  intérêts  politiques;  il  devint 
le  fien  d'unité  pour  le  nouvel  Empire  allemand. 

h  t  cherchant  à  déterminer  les  routes  qui  s'ouvrent  à 
l'Angleterre,  le  Ministre  des  colonies  n'a  pas  hésité  a 
se  piommeer  : 

Ce  qu'il  faudrait,  ce  serait  la  création  d'un  ZoZZrereùi  bri- 
tannique, d'une  union  douanière  qui  établirait  le  linre- 
échange  entre  tous  les  membres  de  l'Empire.  Chacun  reste- 
rait libre  vis-ft  vis  de  l'étranijer,  avec  cette  clause  pourtant 
essentielle  que  la  Grande-Bretagne  consentirait  a  établir 
contre  les  pn.duits  étrangers  quelques  droits  modères  sur 
certains  articles  que  les  colonies  produisent  eu  aJDon- 
dance... 
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La  présence  à  Londres  des  premiers  Ministres  des 
colonies  anglaises,  pour  la  célébration  des  fêtes  du  Ju- 
bile, fournit,  l'année  suivante,  à  M.  Chamberlain  l'oc- 
casion de  chercher  à  jeter  les  bases  de  cette  grande 
union  et,  dans  plusieurs  conférences  avec  les  Ministres, 
la  question  fut  étudiée  autant  au  point  de  vue  politi- 
que qu'au  point  de  vue  commercial. 

On  sait  que  cette  conférence  aboutit  à  un  demi 
échec  :  l'entente  ne  put  se  faire  sur  les  questions  poli- 
tiques; quant  aux  questions  commerciales,  la  dénon- 
ciation des  traités  de  commerce  avec  la  Belgique  et 
l'Allemagne  fut  le  «eul  résultat  obtenu. 

A  la  suite  de  cette  tentative  il  fallut  bien  reconnaître 
que  cette  union  se  heurtait  à  de  sérieux  obstacles.  L'An- 
gleterre n'a  conservé  avec  ses  grandes  possessions  que 
des  liens  purement  nominaux.  Avant  le  droit  de  s'ad- 
ministrer et  de  se  taxer  elles-mêmes,  les  colonies  ont 
fermé  leurs  marchés  ou  les  ont  rendus  d'accès  difficile 
aussi  bien  aux  produits  britanniques  qu'à  ceux  des 
autres  nations.  Il  est  trop  tard  aujourd'hui  pour  reve- 
nir sur  cette  mesure.  M.  Chamberlain  avait  espéré 
arriver  à  une  entente  avantageuse,  quand  même  l'An- 
gleterre aurait  fait,  pour  cela,  une  infidélité  à  sa  politi- 
que libre-échangiste  :  Vunion  commerciale,  dont  il 
nous  a  exposé  le  plan, aurait  été  la  première  étape  vers 
ce  rêve  gran.liose  de  la  Fédération  britannique,  mais 
le  Minis  r  \  dût  se  rendre  compte  de  l'accueil  peu  favo- 
rable que  rencontrait  ce  projet  parmi  les  représentants 
des  colonies;  il  vit  en  même  temps  ses  idées  discutées 
par  une  importante  partie  de  l'Angleterre  industrielle  : 
défendues  par  le  Midland,  elles  étaient  combattues 
par  le  Lancashire. 


Nous  touchons  ici  à  une  évolution  nouvelle  de 
M.  Chamberlain.  Puisque  cette  union  rencontre  des 
obstacles,  puisque  les  colonies  sont  devenues  elles- 
mêmes  les  concurrentes  de  l'Angleterre  ;  puisque  la  Mé- 
tropole se  heurte,  dans  ses  propres  possessions,  à  la 
politique  protectionniste,  il  faut  trouver  des  débouchés 
nouveaux  et  des  marchés  neufs.  L'idée  de  l'impéria- 
lisme et  de  l'expansion  à  outrance  se  précise  dès  lors  : 
le  Ministre  des  colonies  se  trouve  amené  à  suivre  plus 
étroitement  la  politique  étrangère  du  pays;  il  s'efforce 
d'imposer  sf  s  idées  à  lord  Salisbury  qu'il  trouve  trop 
lent  à  agir;  les  prétendus  échecs  subis  par  le  diplo- 
matie anglaise  en  Extrême-Orient  l'irritent  et  l'exaspè- 
rent ;  il  fait  le  public  confident  de  ses  plans  et  de  ses 
pensées  ;  il  prêche  avec  une  ardeur  nouvelle  la  bonne 
paro'e  de  l'expansion  britannique  ; 

«  Le  commerce  de  l'Angleterre,  déclare-t-il,  se  trouve 
en  péril,  les  nations  continentales,  elles  aussi,  ont  voulu 
se  mettre  à  coloniser  :  la  France  a  repris  sa  politique 
de  développement  colonial  ;  l'Allemagne  l'a  suivie  et 
tandis  qu'en  douze  ans  l'Empire  d'Allemagne  s'accrois- 
sait six  fois,  l'Empire  français  quatre  fois,  l'Angle- 
terre n'accroissait  ses  possessions  que  d'un  tiers  à 
peine.  » 

Ces  Puissances  ont  planté  leur  drapeau  sur  le  terri- 
toire africain  ;  ellfs  menacent  les  marchés  asiatiques. 
Or,  c  est  là  que  se  trouvent  les  débouchés  nécessaires  et 
les  marchés  nouveaux  ;  c'est  là  que  l'industrie  britan- 
nique doit  placer  ses  produits  et  le  commerce  envoyer 
ses  articles  :  à  la  rigueur,  l'Angleterre  consentirait  à 
laisser  à  d'autres  la  garde  de  ces  régions,  mais  elle  ne 
peut  admettre  qu'une  politique  protectionniste  lui  en 
ferme  les  portes.  «  Le  contrôle  des  marchés  est  pour 
elle  une  nécessité  absolue,  car,  sans  ce  contrôle,  il  lui  se- 
rait impossible  de  continuer  à  assurer  le  bien-être  de 
la  nombreuse  population  qui  habite  ces  petites  îles.  » 

Placée  sur  ce  terrain,  l'idée  de  l'impérialisme  ne  tarde 
pa,s  k  faire  de  rapides  progrès.  L'opinion  anglaise, 
mise  en  éveil  déjà  par  la  publication  de  ces  rapports 
consulaires  qui  montrent  à  quels  obstacles  se  heurle  le 
développement  commercial  du  pays;  impressionnée 
par  les  déclarations  faites  aux  diverses  enquêtes  offi- 
cielles ;  émue  par  la  campagne  si  savamment  menée; 
l'opinion  anglaise,  disons-nous,  qui,  jusqu'ici,  a  vu  le 
mal  sans  trop  distinguer  le  remède,  comprend  qu'une 
ère  nouvelle  de  prospérité  doit  s'ouvrir  à  elle,  si  la 


Grande-Bretagne  peut  mettre  la  main  sur  tous  ces  dé 
bouchés.  Elle  reconnaît  que,  pour  une  nation  indus- 
trielle et  commerçante  à  outrance,  la  restriction  des 
échanges  est  la  plus  cruelle  des  épreuves  et  qu'il  n'est 
pas  de  sacrifice  qu'il  faille  éviter  pour  assurer  la  con- 
servation de  son  ancienne  prépondérance. 

Dès  lors,  la  politique  étrangère  du  pays  est  suivie 
avec  une  attention  inquiète  :  les  moindres  actes  du 
Foreign  Office  sont  discutés,  commentés,  attaqués; 
tons  les  avantages  obtenus  par  les  diplomaties  étran- 
gères sont  considérés  comme  un  échec  personnel  pour 
la  Grande-Bretagne.  L'opinion  s'émeut;  le  public  s'agite-. 

Sur  ces  entrefaites,  le  peuple  anglais  vient  d'être 
frappé  par  la  grande  manifestation  navale  de  Spithead: 
on  lui  a  montré  que  la  puissance  maritime  de  son  pays 
le  rend  invincible;  on  lui  a  dit  que  sa  flotte,  garantie 
da  sa  prépondérance  commerciale,  lui  assure  l'empire 
des  mers  ;  le  Parlement  a  voté  tous  les  crédits  qui  lui 
ont  été  demandés  pour  entretenir  et  accroître  cette 
force  et  la  rendre  supérieure  à  celle  entretenue  par  les 
puissances  européennes  coalisées.  L'outil  est  prêt  :  un 
ordre  suffirait  pour  que  ces  navires  allassent  écraser  les 
adversaires  éventuels  de  la  suprématie  britannique. 

Ces  adversaires  quels  sont-ils?  Ce  ne  sont  pas  ceux 
qui  luttent  pour  placer  leurs  produits  sur  les  marchés 
du  monde  :  ce  sont  ceux  qui,  poursuivant  leur  politique 
d'expansion,  se  sont  assuré  les  deux  principaux  dé- 
bouchés que  l'Angleterre  guettait  :  la  Chine  méridio- 
nale et  Madagascar.  Ce  sont  ceux  qui  vont  barrer  la 
grande  voie  impériale  devant  aller  de  l'Egypte  à 
l'Afrique  australe  ;  ce  sont  ceux  que  l'Anglais  rencontre 
à  Terre-Neuve,  en  Egypte,  au  Siam.  qui  entravent  par- 
tout l'œuvre  de  l'Empire  ;  ce  sont  ceux,  enfin,  dont  l'ar- 
gent a  livré  l'Asie  aux  Russes,  dont  les  capitaux  ont 
servi  à  créer  la  force  industrielle  de  l'Empire  des  Tsars. 

C'est  contre  ces  adversaires,  c'est  contre  la  France, 
en  un  mot,  que  devrait  s'exercer  cette  force  et,  si  l'on 
songe  encore  aux  aléas  d'une  guerre,  on  suppute  bien 
plus  les  avantages  qu'elle  donnerait. 

La  fièvre  de  chauvinisme  qui  commence  à  s'emparer 
du  public  ne  tarde  pas  à  se  développer  sous  l'action 
des  victoires  américaines.  Les  hésitants  sont  frappés 
de  la  facilité  avec  laquelle  ces  anglo-saxons  ont 
réussi  à  anéantir  la  puissance  maritime  d'une  nation 
européenne,  à  s'emparer  du  domaine  colonial  de  l'Es- 
pagne. L'impérialisme  voit,  dès  lors,  grossir  dans  des 
proportions  étonnantes  le  nombre  de  ses  adhérents,  et 
nous  n'avons  plus  lieu  d'être  surpris  quand  l  incident 
de  Fachoda  provoque  la  campagne  de  provocations  et 
d'outrages  que  le  bon  sens  de  notre  diplomatie  a  rendue 
sans  objet. 

(A  suivre).  Georges  Bourgarel. 


CRÉDIT  FONCIER  ÉGYPTIEN 


Les  actionnaires  du  Crcdil  Foncier  Egyptien  se  sont 
réunis  en  assemblée  générale  annuelle  le  31-  janvier 
dernier  pour  recevoir  communication  du  rapport  et  des 
comptes  relatifs  à  l'exercice  social  1897-1898,  qui  a  pris 
fin  le  31  octobre  1898. 

L'exercice  1896-1897  avait  déjà  accusé  un  solde  béné- 
ficiaire supérieur  de  71.317  fr.  17  à  celui  de  l'année 
précédente.  Pour  1897-1898,  l'augmentation  des  profits 
a  continué  ;  et  sans  être  tout  à  fait  aussi  importante,  elle 
n'en  est  pas  moins  une  preuve  delà  marche  progressive 
dps  opérations  de  la  Société.  En  effet,  les  bénéfices,  en 
1897-1898,  se  sont  élevés  au  total  de  7.469.920  fr  02, 
contre  6.713.241  fr.  83  on  1896-1897.  Il  est  vrai  que  les 
dépenses  ont  passé  de  0.457.712  fr.  97,  à  6.167-745  fr.  40, 
mais  le  solde  s'fHalilit  quand  même  à  1.302.174  fr.  62, 
contre  1.2.55.528  fr.  86  l'année  précédente,  ce  qui  repré- 
sente une  plus-value  de  46.645  fr.  76,  plus-value  jus- 
tifiée par  l'état  suivant  : 

Francs 

Augnipntrition  dex  produits  :  — 

Sur  produits  hypothécaires   742.117  92 

Sur  intérêts  des  prêts  sur  nantissement,  des 

comptes  courants,  reports,  etc   14.,5fiO  27 

Augmentation  des  produits   7ô(5.678  19 
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Dont  il  faut  déduire  : 
Charges  supplémentaires  : 

Axi^'nu'iiùlion  clans  le  service  des  obligations 
foncières,  en  raison  des  nouvelles  séries  omises 
dans  l'année   661.582  02 

Augmonlalion  des  impôts  payes  au  Gouvenie- 
mont  français  sur  les  titres  négociables  en 
p,..,„(.o   9.730  09 

Augmenlàiion  des  frais  généraux   38.720  32 

Augmentation  des  dépenses   710.032  43 

D'où  excédent  des  bénéfices   46.645  76 

Somme  égale   756.678  19 

La  mise  en  circulation,  par  le  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien, d'un  plus  grand  nombre  d'obligations,  s'explique 
par  la  progression  des  prêts  hypothécaires.  Au  cours 
de  l'exercice,  en  effet,  il  a  été  employé,  en  432  nou- 
veaux prêts,  29.993.021  fr.  23.  Comme  il  a  été  recouvré 
16.147.724  fr.  17,  soit  par  le  paiement  des  annuités,  soit 
par  remboursements  anticipés,  l'augmentation  s'établit, 
définitivement,  à  13  845.297  fr.  06.  Rappelons  que  pen- 
dant l'exercice  1896-1897,  il  avait  été  consenti  238  prêts 
nouveiux  pour  29.869.255  fr.  83,  et  que  ces  prêts,  dé- 
falcation faite  des  annuités  jaayées  et  des  rembourse- 
ments anticipés,  avaient  laissé  un  excédent  de  prêts  de 
13.411.825  fr.  71.  La  contre-partie  de  cet  excédent  se 
trouvait  dans  l'émission  de  29.251  Obligations  4  0/0  el 
de  18.787  Obligations  3  0/0  à  lots.  En  1897-1898,  le 
Crédit  Foncier  Egyptien  a  bien  encore  émis  15.632 
obligations  3  0/0  à  lots,  mais  il  a  cessé  de  mettre  en 
circulation  des  Obligations  4  0/0,  et  a  adopté,  pour  les 
titres  à  émettre,  le  type  3  1/2  0/0.  Pour  commencer, 
et  ainsi  que  nous  le  mentionnions  dans  l'Economiste 
Européen  du  11  mars  1898,  il  a  offert  en  souscription 
30.000  Obligations  nouvelles  S  1/2  OjO  au  cours  de  495 
francs.  L'accueil  que  le  public  a  fait  aux  nouveaux  ti- 
tres a  été  tel  que  la  Société  a  continué  ses  émissions,  et 
qu'au  31  octobre  1898,  elle  avait  déjà  mis  en  circulation 

101.680  obligations  qui  lui  ont  servi,  en  partie,  à  retirer 
76.579  obligations  4  0/0  qu'elle  a  annulées.  Naturelle- 
ment, elle  poursuit  activement  l'opération  si  bien  en- 
tamée, et  elle  espère  pouvoir  annoncer,  l'année  pro- 
chaine, la  conversion  totale  de  ses  titres  4  0/0. 

Le  domaine  rural  de  la  Société  —  domaine  acquis 
par  expropriations,  qui  s'élevait,  en  1890,  à  12  millions 

122.681  fr.,  et  qui  était  revenu  par  suite  de  réalisations 
successives,  à  983.365  fr.  95  en  1896-1897  —  est  aujour- 
d'hui complètement  vendu.  Quant  aux  maisons,  elles 
ne  sont  plus  représentées  que  par  quelques  immeubles 
à  Alexandrie,  et  elles  figurent  au  bilan  pour  494.4(33 
francs  33.  Il  faut  se  rappeler,  qu'en  1893,  la  valeur  des 
immeubles  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  à  Alexandrie 
et  à  Mansourah,  atteignait  2.364.072  francs. 

Le  bilan,  au  31  octobre  1898,  que  nous  rapprochons 
de  celui  au  31  octobre  1897,  s'établit  de  la  manière 
suivante  : 

31  octobre  1897  31  octobre  1898 
(En  francs) 


31  octobre  1897   31  octobre  1898 


Actif 

Capital  non  versé  sur  actions  60.000.000  » 

Immeuble  social   188.812  78 

Mobilier   35.624  » 

Caisse   113.552  66 

Effets  et  valeurs  diverses...  187.928  94 
Comptes  de  banque  et  cor 

respondants  débiteurs  

Prêts  hypotécaires  : 

Long  terme   74.369.492  75 

Court  terme   5.048.788  39 

Par  ventes  d'immeubles   9.696.301  33 

Par  ouvertures  de  crédit....  6.785.1513  03 

En  réalisation   176.499  88 

Tiers  acquéreurs  d'immeu- 
bles  1.115.630  17 

Semestres  d'annuités   5.912.855  10 

Compte  antichrèse   1.469.857  67 

Immeubles  acquis  par  ex- 
propriation  1.549.170  90 

Loyers  à  recevoir   17.269  39 

Prêts  sur  nantissement . .  ; . .  5.785.250  13 

Divcrsdébitoursetcréanciers  2.358  676  42 
Intérêts   acquis   mais  non 

échus  


60,000.000  » 
188.812  78 
33.332  23 
190.694  29 
228.030  06 


5.127.619  88      2.286.016  65 


87.925.903  11 
4.463.164  13 
9.945.805  48 
7.410.620  14 
21.046  27 

965.844  48 
7.500.959  98 


494.463  33 
2.417  24 
9.381.326  05 
1.987.627  72 


Passif 

Capital  social   80.000.000  » 

Réserve  statutaire   137.192  92 

Provision  pour  amortisse- 
ment des  obhgations   1.379.490  52 

Compte  de  banque  et  corres- 
pondants créditeurs   57.480  » 

Versements  difl'érés  sur  prêts 

hypothécaires   762.734  10 

Obligations  en  circulation  . .  94.589.025  20 

Obligations  sorties  au  tirage 

et  à  remhourser   178.132  70 

Intérêts,  lots  et  dividendes 

à  payer   368.230  70 

Divers  débiteurs  et  créan- 
ciers  3.258.402  35 

Intérêts  dus  mais  non  échus  782.972  15 

Profits  et  pertes  ,   1 . 255 . 528  86 


80.000. 
142 

1.731 

160 

633 
106.678 

217 

1.523 

2.9'j8 
861 
1.302 


000  » 
317  33 

.392  14 

.466  61 

.018  15 
.078  25 

.325  73 

.734  60 

,993  97 
.738  40 
.174  62 


2.830.245  78      3.173.175  86 


182.769.189  50   196.199.239  80 


182.769.189  50   196.199.239  80 

En  raison  de  l'augmentation  des  bénéfices  réalisés 
au  31  octobre  1898,  et  comme  il  n'y  a  plus  à  se  préoc- 
cuper du  compte  des  «  Pertes  sur  ventes  d'Immetobles», 
ce  compte  ayant  été  complètement  amorti  par  décision 
de  l'assemblée  générale  précédente,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  cru  pouvoir  procéder,  pour  l'exercice. 1897- 
1898,  à  une  répartition  de  dividende  de  7  francs  par 
action,  soit  5  60  0/0  d'intérêt  sur  le  capital  versé,  con- 
tre 6  francs,  ou  4  80  0/0  d'intérêt,  pour  l'exercice  précé- 
dent. Ce  dividende  de  7  francs,  absorbant  un  montant 
de  1.120.000  francs,  il  reste  encore  un  solde  de  182.174 
francs  62  à  reporter  à  nouveau,  et  que  le  Crédit  Fon- 
cier Egyptien  SiSecte  à  la  première  dotation  d'un  fonds 
de  réserve  destiné,  dans  l'avenir,  à  faire  face  aux 
pertes  pouvant  résulter  des  futures  expropriations. 
Mentionnons  que  le  susdit  dividende  de  7  francs,  est 
le  plus  important  distribué  depuis  l'exercice  1886-1887. 

En  résumé,  la  situation  du  Crédit  Foncier  Egyptien 
est  des  plus  satisfaisante.  La  marche  de  ses  affaires . 
reçoit  chaque  année  une  impulsion  nouvelle  qui  se 
traduit  par  des  bénéfices  plus  importants,  et  la  déci- 
sion prise  par  le  Conseil  d'administration,  de  rembour- 
ser les  anciennes  Obligations  4  0/0  et  de  les  remplacer 
par  des  titres  3  1/2  0/0,  apportera  sans  doute,  aux 
conditions  générales  de  ses  opérations  de  prêts,  un 
nouvel  élément  d'élasticité  dont  les  exercices  futurs 
recueilleront  les  fruits. 

Au  sujet  des  Obligations  3  1/2  0/0  dont  nous  venons 
de  parler,  rappelons  que  lors  de  leur  émission  publique, 
c'est-à-dire  le  11  mars  1898,  nous  laissions  entendre 
que  l'épargne  devait  leur  réserver  le  plus  favorable 
accueil.  Or,  ces  titres  émis  à  495  francs,  ont  facilement 
dépassé  le  pair  et  se  tiennent,  actuellement,  au  cours 
de  505  francs. 

A.  Lechenet. 


LES 

Achats  et  les  Yentes  de  Rentes  Françaises  en  1898 

Voici  quelques  documents  pour  compléter  les  rensei- 
gnements statistiques  que  nous  avons  déjà  donnés  sur 
les  achats  et  les  ventes  de  Fientes  françaises  pendant 
l'année  1898  : 

Achats  et  Ventes  de  Rentes  effectués  pour  le 
compte  des  départements 

Pendant  le  i°  trimestre  de  l'année  1898 


Cours  moyen 
du  .  4»  ti'imestre 


Cours  moyens  de 
la  Rente  : 

3  0/0  perpétuelle  

3  0/0  amortissable  . . 
3  1/2  0/0    105  55 


Cet. 

Francs 
102  01 
100  li 


Nov. 

Francs 
101  90 
100  n 
104  37 


Déc. 

Francs 
102  2-2 
101  22 
101  30 


1898 

Francs 
102  81 
101  55 
106  06 


1897 

Francs 
103  34 
lOi  95 
106  61 
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Achats  en  Rentes  : 

3  0/0  perpétuelle   406.152 

3  0/0  amortissable  . .  31.845 
3  1/2  0/0   248.051 

Totaux  des  achats 

Capitaux  correspon- 
dant aux  achats 
(milliersde  francs). 

Ventes  en  Rentes  : 

3  0/0  perpétuelle  

3  0/0  amortissable 


624  081 
18.675 
293.992 


487  732 
61.905 
337.140 


Totaux  du  4e  trimre 
1898  1897 

1.517.971  903. 5S8 
172  425  81  950 
879.183  1.091.803 


656.048    996.754    886.777    2.539.579  2.077.341 


21.874     ?2.05S     28  797        83.329  67.214 


138.695 
8.311O 
131.928 


420.310 
50.480 
363.243 


634.135 
51.225 
382.756 


277.104   278.006   278.923      834.033    1.068  116 


150.041  131.57ii 
14.220     2î  930 

3  1/2  0/0   112.843  118.472 

Totaux  des  Ventes 
Capitaux  correspon- 
dant   aux  ventes 

(milliers  de  francs)      8.978      9.024      8.880        26.882        35  08i 

Voici  le  relevé  mensuel  des  achats  et  ventes  de  Rentes 
en  capital  des  années  1898  et  1897  : 

Achats  de  Rentes  Ventes  de  Rentes 


Mois 

janvier  . . . 
Février  . . . 

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre. 
Octobre  . . . 
Novembre. 
Décembre . 


1898 

27.882.6'Î3 
20.709.639 
22.218.302 
24.495.736 
19.401.955 
19.209.412 
20.027.658 
16.791.778 
17.099.535 
21.873.957 
32.658  677 
28.796.901 


1897 
(En 
27.681.557 
26.177.326 
23.080.848 
21.985.857 
19.453.485 
18.Û8.S.412 
21.521.750 
16.095.533 
15.269.2.-15 
24.786.245 
21.343.707 
21 .o«4.P6i 


1898 
francs) 

10.303.487 
9.678.290 

10.505.288 
9.486.659 
9.013.777 
9.200.009 
9.592.918 
8.671.171 
6.857.940 
8.9}8.270 
9.023.H5 
8.879.905 


1897 

9.659.783 
9.063.931 
9.638.174 
9.870.531 
10.300.317 
9.226.200 
11.737.939 
13.175.W8 
10.977.082 
14.488.589 
10.916.030 
9.H80.245 


Totaux,.  271.166.173  256.568.969  110.250.329  128.726.359 
Les  H  chats  de  rentes,  en  lb9H,  ont  donc  été  supérieurs 

de  14.597.204  Ir.  à  ceux  de  l'année  1897,  et  les  ventes 

sont  en  diminution  de  18.476.630  fr. 

Achats  et  Ventes  de  Rentes  effectués  pour  le 
compte  des  Départements  pendant  les  années  1866 
à  1898  : 


Années 

Capitaux 
correspond. 

Cours  moyen  de  la  Rente 

aux 
achat 

1  aux 
1  vente 

3  % 

3  0/0 
amort 

ancien 

c;  0/ 

1883 

millions 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.'c. 

fr.  c. 

1866 

146.7 

70.1 

68  01 

ï) 

96  84 

» 

» 

» 

1867 

125.8 

67.9 

69  03 

98  49 

» 

1868 

128  7 

86.0 

69  91 

» 

100  61 

» 

» 

1869 

133.9 

72.1 

71  41 

102  28 

» 

» 

1870 

107.1 

52.8 

65  79 

» 

94  57 

» 

» 

1871 

146.1 

9.0 

54  19 

» 

79  97 

» 

1872 

479.0 

40.5 

54  80 

86  10 

89  10 

» 

1873 

577.9 

78.3 

56  50 

» 

81  10 

89  95 

» 

» 

1874 

597.9 

155  9 

60  80 

87  56 

96  54 

» 

» 

1875 

514  5 

190.0 

64  91 

» 

94  49 

103  36 

1876 

517.9 

238.4 

68  82 

» 

98  94 

105  23 

» 

1877 

505.4 

255.7 

70  86 

100  56 

105  10 

» 

» 

1878 

392.4 

380.4 

75  08 

80*34 

105  53 

111  42 

» 

» 

1879 

391.4 

311.6 

80  70 

80  05 

111  46 

115  3H 

» 

» 

1880 

3f>5.7 

252.4 

84  45 

86  37 

116  96 

118  66 

» 

» 

1881 

324.1 

•il  1.0 

84  97 

86  46 

114  42 

118  29 

» 

1882 

389.5 

146.5 

82  19 

82  62 

111  38 

115  65 

» 

1883 

365.3 

162  0 

79  05 

80  5:: 

109  10 

112061 

107571 

» 

1884 

372.8 

l;i5.0 

77  70 

79  12 

106  28 

107  69 

1885 

:M4.« 

157.1 

80  41 

82  25 

105  49 

n 

109  22 

» 

1886 

335.8 

107.4 

82  32 

84  72 

106  o8 

109  80 

1887 

367.3 

153.3 

81  07 

84  26 

103822 

» 

107  45 

1888 

315.3 

171.4 

82  63 

85  68 

» 

105  86 

1889 

272.6 

198.7 

85  77 

89  07 

» 

104  79 

» 

1890 

252.3 

191.4 

91  69 

94  21 

» 

105  96 

1891 

2«9.9 

1H5.2 

95  23 

95  84 

105  12 

» 

1892 

249.4 

203.6 

98  05 

98  59 

» 

105  46 

» 

1893 

289  0 

211.0 

97  86 

98  07 

» 

» 

105  55 

» 

1894 

H17.8 

163.7 

100  93 

100  06 

104  75 

10728- 

1895 

a8:J.4 

liO.5 

101  89 

100  79 

» 

» 

107  28 

1896 

264.2 

127.9 

*02  04 

100  08 

» 

» 

» 

105  65 

1897 

25H.5 

128.7 

103  34 

101  a5 

» 

106  61 

1898  1 

2  1.1 

110.2 

102  81 

101  55 

» 

»  1 

lo  i  06 

(1)  A  pitrlir  du  1"  août  1883,  le  5  0/0  a  cessé  d'être  coté; 
il  a  été  remplacé  par  le  nouveau  4  1/2  0/0. 

(2)  A  partir  du  23  novembre  1887,  le  4  1/2  0/0  anciflu  a 
CGSSG  d'^^trG  Coté 

(3)  A  partir  dû  1"  février  18^4,  le  4  1/2  0/0  1883  a  cessé 
d'être  coté;  il  a  été  remplacé  par  le  3  1/2  0/0. 


Obligations  Communales  2.60  0/0  1899 

Voici  l'avis  de  répartition  de  la  souscription  publique 

aux  Obligations  Communales  2  60  Ofo  1899,  qui  a 
eu  lieu  le  21  février  dernier. 

Il  est  attribué  : 

Aux  souscripteurs  de   1  à  100  obligations.  1  obligation 

—  101  à  200        —  2  — 

—  201  à  300        —  3  — 

et  ainsi  de  suite,  à  raison  de  1  0/0  et  d'une  obligation 
en  plus  pour  toute  fraction.  La  délivrance  des  titres 
aura  lieu  à  partir  du  10  mars. 

Gomme  on  le  sait,  le  Crédit  Foncier  de  France  offrait 
en  souscription  500.000  titres.  Or,  il  en  a  été  demandé 
3.523.716,  par  479.673  souscripteurs.  Ainsi  que  nous 
lavons  dit  la  semaine  dernière,  l'Emprunt  a  do"c  été 
couvert  sept  fois.  Mais  le  côté  le  plus  saillant  de  l'opé- 
ration est  le  nombre  des  souscripteurs  qui  est  presque 
égal  à  celui  des  obligations  émises.  Il  s'ensuit  que, 
dès  leur  apparition,  les  nouveaux  titres  se  sont  trouvés 
absorbés  par  la  petite  épargne  qui  reste  donc  toujours 
la  clientèle  fidèle  de  notre  grand  Etablissement  hypo- 
thécaire. 


Mormatloiis  Éconoiûipes  et  Financières 


Société  Nationale  d'Encouragement  à  l'Agriculture. — 

Dans  son  assemblée  générale  du  1"  mars,  sur  lu  proposi- 
tion de  M.  Edmond  Théry,  et  après  une  discussion  à  laquella 
ont  pris  part  MM.  Decker.  David,  Georges  Graux,  Faure, 
Charvet,  de  Lagorsse,  Grandeau,  Laurent  et  J.  Gazelles,  cette 
Société  a  émis  le  vœu  suivant: 

«  Que  le  Gouvernement  nomme,  dans  le  plus  bref 
délai  possible,  une  Gommission  extraparlementaire 
chargée  d'étudier  les  bases  d'un  régime  douanier  ra- 
tionnel entre  la  France  et  ses  colonies  (Algérie  et  Tu- 
nisie exceptées),  ayant  principalement  pour  objet  le 
dégrèvement  des  produits  des  colonies  françaises  qui 
n'ont  pas  leurs  similaires  en  France.  « 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Par  suite  de  l'émission  à  515  fr.  de  14.000  actions  nou- 
velles de  500  fr.  delà  Société  métallurgique  de  l'Oural  Volga, 
dont  7.200  sont  réservées  de  préférence  aux  anciéns  action- 
naires, du  27  février  au  13  mars,  à  raison  de  1  action  nou- 
velle pour  5  anciennes, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  6  mars  inclus, 
les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  deux  rubri- 
ques distinctes  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription  ; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Compagnie  d'Orléans.  —  Nous  croyons  devoir  signaler 
une  importante  amélioration  que  la  Compagnie  d'Orléans  vient 
d'introduire  dans  le  service  de  ses  trains. 

Jusqu'à  présent,  le  train  rapide  partant  le  matin  pour  Bor- 
deaux contenait  seul  les  grandes  voitures  à  couloir,  si  appré- 
ciées par  les  voyageurs,  permettant  de  circuler  d'un  compar- 
timent à  l'autre  et  donnant  accès  à  un  cabinet  de  toilette  avec 
water-closet. 

La  Compagnie  d'Orléans  vient  de  décider  que  des  voitures 
semblables  seraient  également  comprises  dans  dix  autres 
trains  exprpss  partant  de  Paris  et  se  dirigeant  sur  Nantes, 
Quimper,  Limoges,  Tou  ouse  *'t  Tours.  La  plupart  de  ces  voi- 
tures sont  déjà  pourvues  de  l'éclairage  électrique. 

Il  convient  de  féliciter  la  Compagnie  d'Orléans  pour  cette 
innovation,  tout  entière  à  l'avantage  du  public. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Mouvi-ment  général  d(,'S  opérations  du  mois  de  février  1899  » 
766.765.397  fr.  18. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

2i  février  2  mars 

Or   1  826.321.626   1.822  713  027 

Argent...    1.201.226.778    1  197.501.7X0 

3.027.648.404    3.020  274  807 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

Portefeuille  Paris  |  ff^f,^  Pf^^^^-;  "  ; 

Bons  du  Trésor  

Porteteuilles  des  succursales  

Ayances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Bôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total... 
PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

w^ooi-»  o  (  Loi  du  17  mai  1834  

iveserves  \  Ex-banques  département, 
mobilières  ^  ^^^^   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  ea  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


24  février 


3  02? 

.548.404 

3.020  274  807 

69 

161 

358  318 

3G0 

.105 

790 

344 

.631.3t5 

496 

002.750 

53(1  549  769 

5 

334 

000 

5.334.0  0 

6 

440  0)0 

6 

440  UOO 

172 

284 

486 

193,349.414 

232 

675 

840 

233 

0-.'6.149 

180 

000.600 

180 

000.000 

10 

000.000 

10.000.000 

2 

980.750 

2.980  750 

99 

576. ^86 

99 

m. 021 

100 

000  000 

100 

000.000 

4 

000.000 

4 

000.000 

14 

860.090 

14 

865.759 

795 

693 

1.69S.9'-'3 

8 

407 

444 

8 

407.444 

44 

'  25 

264 

28 

699  880 

4 

76r. 

105  265 

4.  184 

243  669 

182 

500 

000 

182 

500.000 

8 

002 

313 

8 

002  313 

10 

000 

000 

10 

000  000 

2 

980 

750 

2 

980.750 

9 

125 

000 

9 

125.000 

4 

000 

000 

4 

000.000 

8 

407 

444 

8 

407.444 

3 

798 

79;( 

795 

3.855 

214.855 

18 

926 

2(1 

19 

124  O'O 

13 

5'2 

038 

13 

(176  837 

143 

48-' 

7f  6 

126 

898  Oui 

4-.8 

840 

357 

387 

241  897 

73 

387 

713 

92 

146  312 

2 

555 

8:5 

2 

388  364 

5 

R64 

657 

6 

40  ;  5^5 

2 

052 

562 

'2 

052  562 

22 

018 

790 

54 

6S3.175 

4 

765 

105 

265 

4.784 

243.669 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  ... 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


7  mars 

5  mars 

4  mars 

3  mars 

2  mars 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.60»  5 

3.630  5 

3.683  4 

3  805.2 

3  85-1  2 

3.387.0 

3.197  0 

3.145  3 

3  134  9 

3.020  3 

395  9 

766.5 

721  7 

791  3 

875  2 

273  9 

WZA 

364  8 

368  3 

426  4 

140  0 

140  0 

140  0 

180  0 

180.0 

123  6 

230  1 

192  5 

151  0 

126.9 

457.4 

663  2 

492  1 

468  9 

479  4 

2  %  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

3  (  /OO 

%  0/CO 

1.437.5 

2.380  3 

2.654.1 

2.351  \ 

4  702.5 

T^e  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
1  étranger,  jusqu'au  17  février  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 

Marchés 
précé- 
dents 

Cours 
du 

3  ri-v. 

Cours 

du 
10  fév. 

Cours 

du 
17  fév. 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 

Taux 
du 
droit  de 
douane 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  CO 

21  60 

21  60 

22  10 

Lyon  

21  25 

21  25 

21  25 

21  50 

-  0  6() 

Htouen  

19  ~a 

19  95 

19  95 

19  95 

-  2  45 

Toulouse. . 

21 

21  25 

21  25 

21  .55 

-  0  55 

Nancy  

20  75 

20  75 

20  75 

20  7;i 

-  1  35  / 

>  7  .. 

Dijon  

20  50 

20  85 

20  85 

20  8.-i 

-  1  £\ 

Cïiartres. . . 

21  05 

21  25 

21  25 

21  25 

-  0  85 

Bergues . . . 

20  75 

20  85 

20  83 

20  45 

-  1  o;; 

liantes. . . . 

21  35 

21  15 

21  75 

21  45 

—  0  65 

Vienne  ... 

21  35 

21  60 

21  60 

21  .",0 

—  0  60 

3  75 

Londres... 

10  35  ' 

ifi  20 

16  20 

15  80 

-  (;  :io 

èruxelles  . 

n  . 

n  .. 

17  .. 

17  .. 

-  5  10 

New-Yorh. 

10  45 

Chicago . . . 

14  30 

::: 

4  89 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officiouso  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine;  d(;  mars  1899, 
calcul(''c  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   30  fr.  0^3 

Frais  de  panilicalion   12  fr.  tXi 

Total   4a  fr.  2.  6 

T.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  32.30  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  65. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  (baisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  28  fé- 
vrier 18i  9  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     6.558.382  61 

Retraits  de  fonds   5.05i).9{il  72 

Excédent  de  dépôts   1.507.480  89 

Excédent  de  retraits  du  l"  janvier  au  28  février  1899,  2  mil- 
lions b3.V-.61  fr.  49. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  28  fé- 
vrier 1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  498.584  fr.  78; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  pen- 
dant le  mois  de  lévrier  189y,  s'est  élevé  à  25.597.^:00  fr.  23, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  des  dépôts  et  consignations, 

S/C  particulier   15.118.269  81 

Caisse  nationale  d'épargne   I0.4^0.9.'i0  54 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents  lvt.9N9  90 

Caisse  d'assurance  en  cas  de  décès  . .  37  ^9.5  '.  8 

Total  égal   25.59?.2u5  23 


La  Production  universelle  des  "Vins.  —  Le  tableau  sui- 
vant, que  vient  de  publier  le  Monitevr  Vinicole.  présente 
les  évaluations  de  la  production  des  vins  dans  les  divers  pays 
viticoles  pendant  l'année  1898.  Nous  pla(:ons  en  regard  de  ces 
chiffres  ceux  qui  sont  relatifs  à  l'année  dernière  : 

Récolte  Récolte 
Pays  de  1897         de  1898 

Europe  :  (Hectolitres) 

France   32.350.700  32.282.300 

Italie   25.958.500  31.5(0.0(0 

Espagne   18.900.0(10  24.7.jO.O0O 

Portugal   2.5(10.000  2.100.100 

Autriche   1.800  000  1.900.000 

Hongrie   1.200.000  900.000 

Allemagne   2.100.000  l.SOO.dOO 

Russie   2.500.000  S.U'd.l  00 

Suisse   1.250.000  l.K'O.dO 

Turquie  et  Chypre   l.SnO.OOO  l.t  00.000 

tirèce  et  Iles   1.200.000  1.100  000 

Bulgarie   1.090.0(0  2.600.000 

Serbie   9i0.(i00  800.000 

Roumanie   3.200.000  3.9li0.0(i0 

Total  de  l'Europe            96.769.200  109.4.  -^.WO 

Afrique  : 

Algérie                                   4.367.758  5.221.700 

Tunisie                                       90.000  12O.MJ0 

A(;ores,  Canaries,  Madère.         250.000  2H-  .000 

Cap  de  Bonne-Espérance.  195.000  18.">.0  0 

Total  de  V Afrique. .  4.902.758  5  7(il.700 

Amérique  : 

Etats-Unis   1.147.000  1.300.000 

Mexique   60.000  70.0i  0 

République  Argentine   1.440.000  l.(iO().(00 

Chili    2.800.000  2.50(t.000 

Pérou    »  1.500.(1(10 

Brésil..'    390.000  450. (€0 

îîruguay   »  K^O.OOO 

Bolivie   »  3ô.(i00 

Total  de  l'A mérique .       5 . 837 . 000      7 . 6 1 5 . (  00 

Perse    2i.0(K»  4.'.('U0 

Australie   91.000  OS.dOO 

Total  général   107.624.958  122.969.100 


274 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


C'est  une  augmentation  de  près  de  15.3Ô0.000  hectolitres, 
dont  près  de  13  millions  pour  l'Europe  et  1.800.0UO  pour 
l'Amérique. 

Société  Métallurgique  de  l'Oural-'Volga.  —  Les  action- 
naires de  la  Socii'lé  Métallurgique  de  l'Oui'al-Volga,  réunis 
le  23  février  en  assemblée  exti-aordinaire,  ont  adopté  les  ré- 
solutions suivantes: 

I.  —  L'assemblée  générale,  sur  la  proposition  du  Conseil 
d'administration  et  après  avoir  entendu  la  lecture  du  rapport 
dont  elle  approuve  les  termes,  décide  que  le  l'apital  social 
sera  augmenté  et  porté  à  2.')  millions  de  francs  par  l'émission 
de  14.000  actions  nouvelles  de  500  fr.,  à  souscrire  en  numé- 
raire, qui  seront  assimilées  aux  actions  anciennes.  Et  le  Con- 
seil d'administration  ayant  décidé  que  les  actions  nouvelles 
seraient  émises  au  prix  de  515  fr.  et  que  7.200  actions  (soit 
une  action  nouvelle  pour  cinq  anciennes)  seraient  mises  à  la 
disposition  des  actionnaires,  fixe  le  versement  à  effectuer  à  la 
souscription  à  ."ilô  fr.,  totalité  du  prix  d'émission. 

II.  —  L'assemblée  général(\  sur  la  proposition  du  Conseil 
.d'administration,  décide  que  l'article  43  des  statuts  sera  ré- 
digé de  la  façon  suivante  : 

Article  'i->.  —  L'année  sociale  commence  le  14  juillet  etfinit 
le  13  juillet. 

m.  —  L'assemblée  générale  donne  tous  pouvoirs  au  Con- 
seil d'administration  pour  remplir  les  formalités  nécessaires 
auprès  du  Gouvernement  russe  à  l'effet  d'obtenir  l'autorisa- 
tion d'opérer  les  modifications  aux  statuts,  qui  sont  la  consé- 
quence des  deux  n'solutions  qui  précèdent. 

IV.  —  L'assemblée  générale  ratifie  les  nominations  provi- 
soires comme  administrateurs,  faites  par  le  Conseil  d'admi- 
'nistration,  de  MM.  Désiré  Ghesquière-Diérickx  et  Eugène 
Biver. 

Toutes  ces  résolutions  ont  été  votées  sans  discussion  à 
l'unanimité. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  5  au  11  février  1899  (6«  semaine) 
{En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. 
—  Chemins  Algériens.. 

Word  

Ouest.  

Orléans  

Es-,  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Gueima.  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


S  - 

3  * 


2.813 
9.01-4 
513 

6  8-29 
4.836 
3.418 
898 
1.039 
296 
214 
101 


Rec.  br.  de 
la  semaine 


1899  1898 


851 
7.600 
162 
3.832 
■î  901 
3.348 
2.815 
!  .9JX 
t06 
128 
50 
29 
23 


790 

m 

3-S3 
2.73T 
3,213 
2  666 
1  9-23 
97 
87 
38 
25 
21 


Reo.  br.  depuis 
le  l«r janvier 


1899 


4.760 
44  730 

1  c:i 

22.264 
I6,6b7 
20.. ■H  47 
16  549 
11.362 
666 
76  4' 
331 
206 
138 


1898 


4  414 

42  700 
744 
21  948 
16.07 J 
18.991 
15..914 
11  199 
652 
•  577 
227 
li9 
133 


Dilférenc« 
pr 1899 


3î6 
030 
267 
3.6 
585 
356 
635 
163 

14 
186 
104 

56 
4 


REVUE  HEBDOIVSADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


La  liquidation  de  fin  février,  que  l'on  attendait  avec 
impatience,  est  enfin  passée.  Elle  s'est  signalée  par  des 
reports  assez  élevés,  bien  que  l'argent  n'ait  manqué  à 
aucun  moment.  On  a  conclu,  de  ce  fait,  que  la  place 
était  un  peu  chargée,  et  on  â,  de  nouveau,  un  peu  réa- 
lisé. Nous  avons  donc  passé,  au  cours  de  ces  derniers 
jours,  par  des  alternatives  de  fermeté  et  de  tassement; 
mais,  au  dernier  moment,  on  se  tient  bien  sur  presque 
tout,  avec  des  dispositions  très  satisfaisantes. 

ic  Nos  Renies  Françaises  ont  été  un  peu  irrégu- 
lières. Le  3  0/0  Perpéluel,  qui  restait,  il  y  a  huit  jours, 
à  102  fr.  ().")  à  terme,  est  bien  tenu  à  'H)3  fr.  15  fin  mars, 
avec  un  report  de  19  et  2'd  centimes,  report  nullement 
excessif.  Au  comptant,  il  s'inscrit, à  1Q2  fr.  '95.  C'est  le 
16  courant  que  se  détache,  sur  ce  fonds,  son  coupon 
trimestriel  de  75  centimes.  Rente  3  i/2  0/0,  lourde, 
à  103  fr.  (57  1/2  fin  mars  également,  avec  un  report  de 
27  et  :<0  centimes,  contre  10;:i  fr.  85  fin  février.  Renie 
3  0/0  mnorlissable,  demandée  àlOlfr.  70  au  comptant, 
en  avance  de  70  centimes.  A  terme,  cette  Rente  clôture 
à  101  fr.  55  fin  mars.  Son  report  a  été  de  23  et  25  cen- 
times. 


Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  finis- 
saient vendredi  dernier  à  499  fr.  50,  sont  à  498  fr.  50; 
Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du 
Tonhin,85  fr.  50,  contre  85  fr.  75;  Emprunt  2  i/2  0/0 
de  Madagascar,  86  fr. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  i/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  à  455  fr.  les  non  libérées  et  à  460  fr.  les  li- 
bérées. 

^  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  tou- 
jours un  excellent  courant  de  demandes. 

L'Obligation  4  0/0  i  865  est  à  549  fr.  50,  contre  550  fr.; 
Obligations  3  0/0  1869,  i3ô  îr.;  Obligations  3  0/0  1871, 
409  fr.;  Quarts,  108  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1875, 
5C6  fr.,  contre  567  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1876, 
567  fr.  50. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  que  nous  laissons  à 
445  fr.,  sont  à  446  fr.;  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  li- 
bérées de  265  francs,  394  fr.,  contre  392  fr.  25;  Quarts, 
libérés  de  66  fr.  25,  103  fr.  25;  Obligations  1892  en- 
tièrement libérées,  402  francs.  Quant  aux  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  que  la  Ville  de  Paris  délivre  en 
ce  moment,  elles  jouissent,  de  la  part  du  public,  d'une 
faveur  spéciale, 

Gomme  on  le  sait,  ces  titres  sont  remis  directement 
à  ceux  qui  en  font  la  demande,  et  cela  sous  leur  forme 
définitive,  titre  contre  argent,  avec  un  coupon  de  5  fr. 
à  l'échéance  du  1er  mai  prochain,  et  avec  un  tirage  de 
lots,  au  5  avril,  qui  comprend;  1  lot  de  100.000  fr.  ;  1 
lot  de  20.000  fr.  ;  2  lots  de  10.000  fr.  ;  3  lots  de  2.500 
francs  et  14  lots  de  1,000  fr.  Gomme  il  y  a,  par  an, 
quatre  tirages  semblables,  c'est  à  84  lots,  d'une  valeur 
totale  de  546.000  francs  que  les  obligations  1894-1896 
donnent  droit,  et  ces  lots  seront  intégralement  servis 
pendant  soixante-quinze  ans.  Ajoutons  que  la  Ville  de 
Paris  ne  détient  plus  qu'un  nombre  restreint  de  ces  obli- 
gations, que  la  province  semble  apprécier  par  iculière- 
ment  à  en  juger  par  les  longues  listes  de  demandes  qui 
parviennent  à  la  Caisse  Municipale  par  l'intermédiaire 
des  Trésoriers  généraux. 

itii(  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui  res- 
taient, la  semaine  dernière,  à  3.920  fr.,  finissent  au 
même  cours. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers 
de  notre  grand  Etablissement  de  ci'édit,  pour  les  dix 
premières  semaines  du  premier  semestre  de  l'exercice 
en  cours,  s'élèvent  à  4.702.532  fr.,  contre  2.351.413  fr. 
en  1898,  2.654.159  fr.  en  1897,  2.381.311  fr.  en  1896, 
1.636.743  fr.  en  1895  et  3.669.939  fr.  en  1894. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  qui 
étaient  revenues  à  757  fr.  la  semaine  précédente,  per- 
dent 7  fr.  à  750  francs.  Dpns  le  bilan  dressé  au  31  jan- 
vier dernier,  nous  voyons  que  les  prêts  hypothécaires 
et  communaux  sont  à  3.227.291,603  fr.,  en  légère  dimi- 
nution de  1.800.790  fr.  Légère  diminution  aussi  de 
897.000  fr.  dans  les  Obligations  Foncières  et  Commu- 
n'iles  et  Bons  à  Lots  en  circulation,  à  3.202.210.076  fr. 
Quant  aux  bénéfices  du  mois  de  janvier,  ils  s'élèvent  à 
1.010.879  francs. 

Le  groupe  des  Obligations  Foncières  et  Communales 
est  excessivement  animé  et  soutenu.  Les  Obligations 
Communales  2  60  0/0  1879  restent  à  496  fr.  50; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  .504  fr.  25;  Obliga- 
tions Communales  3  0/0  1880,  504  francs. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  s'échangent 
à  457  fr.,  Foncières  1885,  491  fr.  ;  Cinquièmes,  101  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
400  fr.  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées, 
495  fr.  ;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  entiè- 
rement libérées,  490  fr.  ;  Obligations  Commu7iales 
2  6  0  0/0  1899,  485  fr.  50.  Nous  publions,  plus  haut, 
l'avis  de  répartition  de  la  souscription  du  21  février, 
souscription  qui  a  obtenu  un  si  grand  succès. 

■4c  Le  groupe  d-:s  actions  de  nos  Grandes  Sociétés 
de  Crédit  a  été  actif  et  on  a  signalé  d'intéressantes 
demandes.  Toutefois,  on  ne  reste  pas,  partout,  aux  plus 
hauts  cours  faits. 

La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
984  fr.,  finit  en  avance  de  4  fr.,  à  988  fr.  Comptoir  Na- 
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tional  (VEscompte,  sans  changement  à  terme,  à  592 
francs,  et  5i)i  francs  au  comptant.  Dans  le  bilan  au 
31  janvier,  publié  par  cet  Etablissement,  nous  rele- 
vons les  principales  variations  sur  la  situation  au 
au  31  décembre  :  Augmentalions,  comptes  courants 
,  créditeurs,  16.817.790  fr.  ;  comptes  courants  débiteurs, 
,  4.157 ,5U0  fr.  ;  portefeuille  (France  et  étranger),  4  mil- 
lions 312.104  fr.  ;  bons  et  dépôts  à  échéance  fixe,  2  mil- 
lions 741.175  fr.  ;  participations  financières,  1.713.011 
francs.  Dimmnlions  :  reports,  4.386.434  fr.;  accepta- 
tions pour  comptes  de  tiers,  6.544.805  fr.  ;  comptes  de 
chèques  et  comptes  d'escompte,  3.806.827  fr.  ;  crédits 
par  acceptations  sur  garanties  diverses,  3.-532.746  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Lyonnais  s'échangent  a  890  fr., 
contre  895  fr.  Nous  avons,  la  semaine  dernière,  dans 
un  article  spécial,  annoncé  que  cette  Société  avait  fixé 
à  40  fr.  le  dividende  pour  l'exercice  1898.  Ce  dividende 
sera  payé  à  raison  de  17  fr.  50  le  25  courant,  et  22fr.50 
le  25  septembre  prochain. 

La  Société  Générale  a  passé,  de  575  fr.  à  terme  à 
"589  fr.  Nous  la  retrouvons,  au  dernier  moment,  à  584 
francs.  Crédit  Industriel  et  Commercial,  630  fr.,  con- 
tre 627  fr.  50.  Nous  apprenons  que  le  no  6.431  de  la 
226e  série  des  Bons  de  l'Exposition  de  1900  qui,  au  ti- 
•  rage  du  25  février  dernier  a  gagné  le  lot  de  500  000  fr. 
fait  partie  de  ceux  qui  ont  été  souscrits,  à  l'émission, 
aux  guichets  du  Crédit  Industriel  et  Commercial.  Sur 
la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  peu  de 
mouvements.  Elle  clôture  à  94  fr.  à  terme,  et  au  même 
cours  au  comptant. 

hs.  Banque  Internationale  de  Paris  reste  à  565  fr., 
contre  569  fr.  Banqiœ  de  V Algérie,  879  fr.,  perdant 
10  f r.  ;  Banque  Parisienne,  489  fr.,  contre  491  fr. 
Obli(jalio7is  de  400  francs  delà  Société  des  hnmeu- 
bles  de  France,  151  fr.  ;  Obligations  de  475  francs 
180  fr.  25.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  con- 
voqués'en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le  samedi 
18  courant. 

La  Banq'ue  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  con- 
serve ses  plus  hauts  cours  à  264  fr.  50.  Compagnie 
Française  des  Mines  d'or,  108  fr.,  contre  110  fr.  Rente 
Foncière,  450  fr.  ;  Crédit  Mobilier,  78  fr. 

i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  toujours  peu  traitées  à  terme.  Le 
comptant  seul,  pour  ainsi  dire,  s'en  occupe  d'une  fa- 
çon suivie. 

Le  Lyon,  qui  clôturait  à  1.945  fr.  au  comptant  et  à 
1.942  fr.  il  terme,  reste  respectivement,  à  1.936  fr.  et  à 
1.942  fr.  ;  Nord,  au  même  cours  de  2.130  fr.  ;  Midi, 
1.403  fr.,  en  moins-value  de  3  fr. 

L'Est  est  calme  à  1.070  fr.  comme  jeudi  dernier; 
Otfes/,  également  sans  clmngement,  à  1.215  fr.  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en  as- 
semblée générale  annuelle  pour  le  30  mars.  Orléans, 
terme,  à  1.859  fr.  au  comptant,  contre  1.846  fr. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compugnies  de  Che- 
mins de  fer,  accusent  pour  la  sixième  semaine  de  l'exer- 
cice en  cours,  une  augmentation  de  211.Û0  Jfr.  sur  la  se- 
maine correspondante  de  1898.  Toutes  les  Compagnies 
ne  participent  pas  à  cette  augmentation.  Le  Midi  et  le 
Nord  sont,  en  eJl'et,  en  diminution.  Par  suite,  les  re- 
cettes du  1«"- janvier  au  18  février  sont  en  plus-value 
de  5.563.000  fr.  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  finissent  à  3i0  fr., 
comme  vendredi  dernier;  actions  des  Che^nins  de  fer 
Economiques  du  Nord,  568  fr. 

•k  -je  D'importantes  variations  ont  encore  été  signa- 
lées dans  le  compartiment  de  nos  grandes  Valeurs  In- 
dustrielles et  Commerciales. 

Les  actions  des  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de 
Pans,  que  nous  laissions  à  670  fr.,  clôturent  à  680  fr. 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.310  fr.,  en  bénéfice 
de  10  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
28  mnrs.  L^s  recettes  de  cette  entreprise  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  de  janvier  1899,  à  9.148.129  fr.  26, 
soit  une  nugmentation  de  49.483  fr.  73  sur  le  mois  de 
janvier  18'.)8. 

L'action  delà  Compagnie  Générale  Transatlantique, 


qui  ét;iit  passée  à  345  fr.,  revient  à  340  fr.;  Messageries 
Maritimes,  640  fr.  50,  contre 640  fr.;  Chargcu^-s  Réiinis , 
1.2.59  fr.  Ils  restaient,  vendredi  dernier,  à  1.250  fr. 

h' Omnibus  clôture  à  1.790  fr.,  contre  1.800  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  septième  semaine 
de  l'exercice  en  cours,  s'élèvent  à  948.633  fr.  65,  contre 
891.110  fr.  05  pour  la  semaine  correspondante  de  1897. 
Du  Iff  janvier  au  18  février,  les  recettes  atteignent  le 
mantant  de  6.676.464  fr.  65,  soit  une  augmentation  de 
399.753  fr.  90  sur  l'année  dernière.  Voitures  à  Paris, 
725  fr.,  en  moins-value  de  15  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  est  à  670  fr., 
contre  668  fr.  Société  de  l'Electro-Metallurgie  en  hausse 
à  920  fr.,  contre  840  fr.  Les  comptes  de  cette  Société, 
pour  l'exercice  1898,  viennent  d'être  arrêtés,  et  le  solde 
bénéficiaire  atteint  1.173.000  fr.,  soit  plus  de  16  1/2  0/0 
du  catdtal,  qui  est  de  7  millions.  L'exercice  1897  avait 
produit  5't4.922  fr.;  l'exercice  1896,  3ii8.645  fr.;  l'exer- 
cice 1895, 231 . 409  fr.;  l'exercice  1893-94  (18  mois),  119,166 
francs.  L'année  dernière,  le  dividende  avait  été  de  25 
francs  ;  le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'as- 
semblée générale,  qui  va  se  réunir  prochainement,  une 
répartition  de  40  fr.  par  action  pour  l'exercice  1898, 
Cette  répartition  n'absorbant  que  500.000fr.,  il  restera, 
après  les  pi'élèvements  statutaires,  une  somme  impor- 
tante pour  doter  les  réserves  et  amortissements.  On 
annonce  que  l'exercice  1899  se  présente  dans  des  condi- 
tions encore  meilleures,  en  raison  de  la  hausse  des 
cours  du  cuivre  qui  n'a  commencé  à  prendre  une  réelle 
importance  que  dans  les  premiers  jours  de  janvier. 
Cette  situation  serait  telle,  que  la  plus-value  des  stocks 
de  métal,  tant  comme  matière  première  que  comme 
objets  en  cours  de  fabrication,  représenterait  déjà  un 
profit  double  de  celui  qui  a  été  révélé  lors  du  dernier 
inventaire,  pour  l'ensemble  de  l'exploitation.  D'autre 
part  la  Société,  n'ayant  pu  compléter  son  outillage  que 
depuis  ijuehiues  mois  à  peine,  a  récemment  accru  sa 
production  pour  rester  au  niveau  de  l'augmentation 
sensible  des  commandes.  Cette  augmentation  de  pro- 
duction a  déterminé  le  Conseil  d'administration  à  pro- 
poser le  doublement  du  capital,  qui  serait  ainsi  porté 
de  7  à  14  millions. 

L'action  iSwej  est  toujours  hésitante  à  3.591  fr.,  en 
moins-value  de  8  fr.  Les  recettes  des  dernières  décades 
sont  moins  favorables  que  celles  que  l'on  signalait  au 
commencement  de  l'année.  Parts  Civiles,  2.350  fr., 
contre  2.390  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  finit  à  139  îy;., 
contre  137  fr.  Etablissements  Decauville,  106  fr., 
contre  102  fr.  ;  Tliomson-Ilouston,  presque  sans  varia- 
tion, à  1.385  fr. 

Les  actions  Ma//î^«no  sont  à  1.260  fr.,  contre  1.280 
francs  ;  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  [Bec 
Auer),  466  fr.,  en  avance  dellfr.;  Dynamite  Cetitr aie, 
535  fr.,  contre  520  fr.  ;  Anciens  Etablissements  Cail, 
405  francs. 

La  Société  Métallurgique  de  VOural-  Volga  reste  à 
551  fr.  à  terme  et  à  550  fr.  au  comptant.  Les  action- 
naires de  cette  Société  se  sont  réunis  le  23  février 
dernier  en  a.ssemblée  générale  extraordinaire  pour 
entendre  le  rapport  du  Conseil  d'administration  relatif 
à  l'augmentation  du  capital  social. 

D'après  les  termes  du  rapport,  l'usine  de  Tsaritzyne 
devant  être  mise  à  même  de  fabriquer  toute  la  gamme 
des  fers  marchand'^,  il  convient  de  compléter  ses 
installations,  qui  la  mettront  à  même  de  produire 
beaucoup  plus  que  les  60.000  tonnes  de  produits  finis 
qui  avaient  été  prévus  au  début.  Grâce  au  plan  adopté 
maintenant,  sa  production  pourra  être  facilement 
portée  à  120.000  tonnes. 

D'autre  part,  en  raison  des  lignes  de  chemins  de  fer 
dont  la  construction  est  prochaine  dans  la  région  de 
l'Oural,  il  faut  envisager,  dès  maintenant,  la  construc- 
tion d'un  haut  fourneau  à  Tsaritzyne,  qui  travaillera 
les  minerais  des  domaines  de  la  Société  avec  des  cokes 
du  Donetz.  Ce  sont  ces  considérations  qui  ont  amené 
le  Conseil  à  proposer  aux  actionnaires  de  porter  le  ca- 
pital social  de  18  à  25  millions  de  francs.  Ajoutons  ici 
que  cette  proposition  a  été  adoptée  à  l'unanimité.  En 
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consi^quence,  le  capital  sei'a  augmenté  à  25  millions  de 
francs  par  1  émi'^sion  de  14.UUU  actions  nouvelles  de 
yUOi'r.,  qui  devront  être  souscrites  en  numéraire,  et  qui 
seront  as-imilées  aux  actions  anciennes.  Les  actions 
nouvelles  seront  émises  au  prix  de  515  fr.,  et  7. 200  ac- 
tions —  Soit  une  action  nnu^■elle  pour  cinq  anciennes 
—  seront  mises  à  la  disposition  des  anciens  ac  ionnai- 
res.  La  soufcriplion,  à  ces  7.200  actions,  a  été  ouverte 
le  il  février  et  sera  close  le  13  mars.  Tous  les  action- 
naires ont  un  droit  à  la  souscription  de  ces  7.200  ac- 
tions, dans  la  proportion  des  titres  possédés  par  eux, 
en  pienant  pour  base  la  proportion  irréductible  de  une 
acliun  nouvelle  pour  cinq  actions  anciennes. 

L'a.ssemblée  générale  a,  en  outre,  décidé  que,  pour 
faciliter  1  établissement  des  comptes  définitifs  du  bilan 
annuel,  pour  y  comprendre  les  comptes  de  Tsaritzyne 
et  de  l'Oural  d'une  façon  normale,  l'année  sociale 
com  iiencera  le  14  juillet  et  finira  le  13  juillet  suivant. 
Le  prochain  exercice  commencera  donc  le  14  juillet 
pio  hain. 

I  a  SDC'éié  Industrielle  des  Téléphones  s'échange  à 
S05  l'r  contre 310  fr.  ;  tompugnie  de  Fives-Lille,  575 fr. 
coiitr  57u  fr.  ;  Compteurs  à  Gaz,  1.720  fr.,  en  petit 
recul  de  5  fr.  :  Aciéries  de  Finance,  1.157  fr.,  contre 
I.IOU  fr.  ;  actions  de  la  Compagnie  d'Agiiilas,  405  ir. 
à  terme  et  au  comptant. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Pamiin'  {en  liquidation)  ■ionien  vepriae.  L'Obligation 
3  U/0  a  passé  de  29  Ir.  h  34  fr.  50;  l'Obligation  4  o/O, 
de  3  '  fr.  a  35  fr.  ;  Obligation  5  O/o,  44  fr.,  contre39  fr.; 
Obligations  6  U/0  Série,  47  fr.,  gagnant  8  francs; 
Obliijaiions  2"  Série,  44  fr  ,  contre  36  fr.  Des  dépêches 
de  Washington  sont  arrivées  cette  semaine,  mention- 
nant qu'à  la  réunion  du  Comité  des  port  et  rivières 
de  la  i.hambre  d^s  représentants,  M.  Hutin,  directeur 
de  la  Nouvelle  Compagnif  du  Canal  de  Panama,  avait 
proposé  de  céder  aux  Ètais-Unis  une  part  d'intêrêtqui 
leur  assurer.iit  le  contrôle  du  canal,  el  de  donner  une 
garantie  pour  l'achèvement  de  l'œuvre,  dans  un  délai 
de  sept  à  dix  ans.  Il  ne  serait  pas  demandé  d'aid-- 
financière  aux  Etats-Unis  avant  l'achèvement.  Le  i -o- 
mité  a  pris  cette  propos! lion  eu  considération,  et  on 
croit,  maintenant,  à  un  rejet  du  «  bill  »  relatif  au  canal 
de  Nicaragua. 

■i(  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  continuent  à  être 
mouvementés,  mais  ils  sont  très  fermes  en  général. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  sont  re- 
cherchées à  469  fr.,  contre  46y  fr.  50;  Argentin  4  0/0 
1896  {Rescision),  en  nouvelle  avance  à  66  fr.,  gagnant 
50  centimes. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  en  vive  reprise. 
Eres-tien  1889  cote  62  35,  contre  59  70;  Funding  Bré- 
silien 5  0/  0,  !)0  50,  contre  89  25. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  égale- 
ment très  fermes.  IJOblig  Uion  5  0/0  Bahia  finit  à 
430  fr..  et  {'Obligation  5  0/0  Espirito-Santo  est  re- 
cherchée à  3.55  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  clôture  à  55  fr.  30, 
contre  55  fr.  40,  et  après  avoir  fait,  comme  cours 
extrêmes.  54  35  et  55  75.  Son  report,  en  liquiilation,  a 
été  de  12  et  16  centim' s.  Au  sujet  de  ce  fonds,  nous 
nous  reportons  à  l'étude  que  publie  plus  haut  notre 
réducteur  en  clief,  M.  Edmond  Théry,  ainsi  qu'à  la 
lettre  de  notre  correspondant  de  Madrid  que  l'on  trou- 
vera plus  loin.  Bons  Cubains,  soutenus.  Les  6  0/0 
finiss^ni  au  même  cours  de  232  fr.,  et  les  5  0/0  à 
198  francs. 

La  Rente  Italienne  est  lourde.  Elle  est  revenue  de 
96  fr.  \h  à  95  82  1/2,  avec  un  report  de  19  et  23  cen- 
times. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  que  nous  laissions  à 
26  90,  reste  à  27. 

Les  Fonds  Roumains  restent  très  bien  tenus.  Le 
4  <-/0  Am.ortissable  1&96  est  recherché  à  93  fr.  40, 
contre 93 fr.  50,  el  le  4  0/0  Amortissable  1898  ii93(v.l^, 
contre  93  fr.  85 

Les  Fonds  Russes  sont  faibles.  Le  3  0/0  or  189i- 
1894,  qui  restait  à  95  fr  ,  clôture  à  9'i  fr.  30;  Russe 
3  0/0  or  1896,  94  fr.  35,  contre  94  fr.  85.  Rente  4  0/0 


1867-1869,  102  fr.  65,  en  recul  de  1  fr.  15  Consolidés 
i'e  et  2e  Séries,  102  fr.  15,  contre  102  fr.  60;  Rente 
Intérieure  4  0/0,  101  fr.  30. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  hésitantes,  bien  que  l'on 
s'apprête  à  détacher,  le  13  courant,  un  certain  nombre 
de  coupons.  Série  B,  47  fr.  90,  contre  48  fr.  ;  Série  C, 
28  fr.  05  comme  la  semaine  précédente  :  Série  L>,  23  85^ 
contre  23  fr.  90.  Priorités  Ottomanes,  494  fr. 

■iç  if  Les  actions  dela^awgue  /.  R.  P.  des  Pays- 
Autrichiens  finissent  à  537  tr.,  contre  515  fr.  Banque 
Impériale  Ottomane,  sans  changement,  à  577  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  du  Mexique,  654  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien  sont  fermes 
à  550  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  511  h\  50;  ObUgutions 
3  1/2  0/0,505  fr.  ;  Banque  Nationale  de  la  Répu- 
blique Sud- Africaine,  370  fr. 

La  Robinson  South  African  Banking,  qui  restait  à 
111  fr.,  s'inscrit  en  reprise  à  120  fr.  Rio-Tmto,  encore 
mouvementé,  et  i  estant  à  1  005,  contre  1.012  fr.  A''- 
tions  de  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lits  et  des  Grands  Express  Européens,  77*)  fr.  à  terme 
et  au  comptant.  Quant  à  la  Sosnoioice,  elle  a  fait  un 
bond  de  1.557  fr.  à  1.739  fr.,  cours  qu'elle  conserve. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Sa Ionique  Constan- 
tinojjlese  traitent  à  288  fr.,  contre  290  fr.  ;  Obligaiions 
anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyme- 
Cassaba  et  prolongement,  4v4  fr.,  en  avance  de  4  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  nouvelles  {série  1895),  369  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining,  qui  s'était  avancée  à  134 
francs,  se  maintient  à  132  fr. 


MARCHÉ  EiM  BANQUE 


Notre  Marché  s'est  encore  montré  irrégulier  cette  semaine 
et  les  échanges  ont  été  [)lutôt  restreints. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  était  revenu  à  63  3/8,  a  repris  à 
70  5/8  ;  Minas-deraès,  365  francs. 

'L'Alpine  linit  à  52i  fr.  contre  521  fr.  Laurium  Grec,  ^2 
francs  ;  Tharsis,  223  fr.  ;  Cape-Copper,  106  fr.  .^0  contre 
lti8  fr.  50  :  Huanchaca,  62  fr. 

La  Dniepr ovienyie,  q  i  restait  à  ■'1.415  fr.,  s'inscrit  à  4.'425- 
francs  ;  Donets,  L240  fr.  contre  1.220  fr.  ;  Hvta-Bnnkowa, 
4.435  francs.  Ce  litre  se  cote  maintenant  ex-i é|iarlilion  en 
obligations  Bonetz,  répartition  évaluée  à  48  francs;  Usines 
Cliff,  en  recul  à  1.680  fr.  contre  1.750  fr.  ;  Haut-  Volijo.  ",20 
francs.  John  Cockerill,  2.81^  fr.  ;  Omnium  Russe.  i31  fr. 
aud  Russe  {soude).  1.320  fr.  contre  1.H37  fr.  ni.  Cette  (Jom- 
pagnie  annonce  qu'en  vertu  du  vole  de  l'assemblée  du  27  dé- 
cembre dernier  le  capital  social  est  porté  de  !■  0  OoO  roubles- 
or  à  L.'îO.i.OuO  roubles-or.  Les  nouvelles  actions  pai'licipe- 
ront  aux  bénéfices  de  la  Société  à  partir  du  1"/ 13  juillet  pro- 
chain. Un  droit  de  souscription  aux  nouvelles  actions  est 
réservé  aux  porteurs  des  actions  de  la  première  émission, 
jusqu'au  22  courrint,  dans  lapropoition  d'une  action  nouvelle 
pour  trois  anciennes.  Les  nouvelles  actions  doivent  être  libé- 
rées d'ici  le  22  mars. 

La  Vieille-Montagne  finit  à  7H0  fr.  contre  798  fr.  7.->,  bien 
que  le  zinc  soit  touj'ours  ferme.  Plaques  Lumière,  1.505  fr. 
Monaco,  4  2l!0  fr.,  regagnant  220  fr.  pour  la  semaine. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  très  fermes,  à  145  fr.  ;  Mode  Na- 
tionale, 132  fr.  ;  Chau.<!snre.<!  «  Incroyable  »,  222  fr.  ;  Chaus- 
sures Françaises,  165  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  acl. .. 
Consl.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut-Volga  


2  mars 
5^2  .. 
70  5/8 
8K5  .. 
421  lO  .. 
123  75 
16'>  .. 
892  50 
425  .. 
1240  .. 
101)5  .. 
7-0  .. 


Hula-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Ru^ise — 
Plaques  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tliarsis  

Usines  Briansk. . .  . 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . . 
Volga- Vichera,  lib. 


2  mars 
4435 
92 

631 
1.05 

400 
1320 

223  50 
1.80 
1680 

7^0 

475 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune. 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Course  de  Paris 


•  !■         A  PATKB 


lll. 


tnttt 
15201  456  041.915 

38m  116  599  860 

6190:231.638  399 

25878  810.280.  n4 
392.096  obl.deSUOIr 
905.900  okI.dtUlOIr 
39."î8-ioM.de50  (r, 
110  000   500  350 

linbn 
il<  lllns 

471  212! 
334.161 
1114280 
.  I 
461  547 
239.0  2 
58M.235 

176  250 

689*672 

162.115, 


Sonm 
ters 


500  500 

iOO  mi 

iOO  400 

100  100 

500  500 

500  50U 

400  26fi 

100  66  85 

400  400 

IdO  100 

500  500 

iuO  100 

iOO  400 


859.650 

500 

500 

1547548 

500 

500 

864  747 

500 

500 

1782552 

500 

500 

987.447 

500 

500 

100 

100 

978  548 

400 

400 

i95  401 

500 

5011 

499  440 

500 

390 

225  ?92 

£00 

100 

148.6.» 

200 

100 

1096?54 

fOOO 

500 

185  212 

500 

500 

182  500 
12  >  000 
■40  000 
30  000 

eoo.oco 

16  000 
60.000 
341.000 
120  000 
400.000 
Ô40.000 
400. 0<0 
80  000 
40.000 
40.000 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 
64  891 
161  573 
49.730 
^97.538 
521 .800 
62  2uO 
1986440 
1865010 
154  330 
800  OUO 
313.885 
4409770 
1915698 
7-J.0!t8 
ï?»  093 
2591r>47 
5 il  .'i,- 1 
509.209 
:t06H442 
132  345 
39  106 
143  529 
?nR,471 


1000  1000 


500 
500 
500 
500 


500,  250 
500'  250 
500  500 
500  125 
500  500 
500  250 
100  100 
500  500 
500  500 
500  500 


600 
500 
500 1 
500 
500 
500 
500  i 
500' 
50C 

rt 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

son 

500 

500 
400 

500 
500 
500' 
500 


"■-00 
5CC 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
SOC 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

Q  A/  I  Terme. 

'  ^0 }  Compt. 

3  %  Amortissable! 

3  y.  %  1894  (anc.4y.)|Te^™«- 

Tunis  3%  1892(gar.France,Cp 
Annam  et  Tonkin  8  1  /8  0/0 

'gar.  France)  Terme 

Madagascar2J<  gieFrance.Gp 
Indo-Chine  3  1/2  0/0.  


1893  ,  1894     1895     1896  1897 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


186B  4  %  

1869  3  %  ....   

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1876  4  %  

1876  4  %  

1892  2  </,  %  

—  quarts  

1894-è6  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  '% 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  1879  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %. 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %.. 

—  b-""  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib.. 
Foncières  189  5  2,80  %... 
Boas  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOO.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

Banque  de  France  nom  

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienre. . . 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Crôd.  Fonc,  et  Agr.  d'Aigér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Çyonnais  

Société  Générale  

B.Frànç.de  l'Afriq.du  Sud. 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptait) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  dejouiss  

Obi.   -       -      3  %  

—  —        —      3  %  nouv.. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  fusion  anc... 

—  —     3  %  fr.sion  nouv.. 
2  %  %  


Aot.  Midi 

ooi.  -  3%  : 

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.  —  3  %  ;;;;;; 

—  —     3  %  nouv  

—  „-  .  2  %  %j. avril  et oct. 
-  Nord-Est  franc.  3  % 

Act.  Orléans  


4  50 


15 


50 


12  .. 


129  .. 
30  .. 
18  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5. 
45  . 
14  58 
30 
12  50 

25 
25 
53  22 


3  50 
15 


50 


18 


15  .. 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 
3  . 

18  . 
16  . 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
45  . 
15  . 


50  .. 

lE  .. 

15  .. 

64  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

58  50 


117  70 
35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 

15  .. 

15  .. 

62  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


3 
3 

3  50 

15 
2  50 


20  . 

12  . 

12  . 

3  . 

20  . 

20  . 

10  . 

8  50 


12 


15  .. 
15 


107  89 
40  .. 
12  50 
31  . 
25  . 
27  50 
12  50 
2£ 
12  50 
34 
12  50 

35 
25 
38  04 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15 
45 
15 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 
8  50 


18 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
27  50 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 

35 
25 
19  01 


3 
3 

3  50 

15 

2  50 
8  50 


80  .. 
12 
12 
3 

20  .. 
20  .. 
10 

2  50 
10 
2  50 


18 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

58  50| 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
.. 

55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50: 


113  54 
50  .. 
12  ,^0 
33  .. 
25 
30 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 

35 
25 
16 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895      1896      1897  1898 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


100  85 
99  90 

104  50 

498  .. 
90  50 


103  80 
101  60 
107 

505  .. 

93  50 
460 


565 
132  50 
420 


565  . 
565  . 
382  50 


410 


508  50 
500 
500 
467  50 
500 


396  85 
507  50 
190 

75 

72  50 
585 
465 


30  . 
15  . 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3575  .. 
888  50 
120  .. 
5<5  .. 
597  50 

VM 
417 
900 
560 
822  50 
495 

572  50 
430 
735 


580 
439 
428 


584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


715 
470 

Ab 
445 
447 
440 
612 
457 
960 
125 
470 
470 
477 
1485 
472 
475 
471 


50 


50 


25 


13<.7 
472 
470 

1847 
487 
487 


3600 
850 
405 
607 
584 


482 

670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412  . 


501 
503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


102  70 
101  . 
106  70 

501 
91 

«0  50 


Cours  de  clôture  des  5  deruKires  sem 


2  fi'v.  9  r«v.  10  lëv.  2i  i'ov.'S  rn;i 


102  70 

102  65 
101 
101  -.^5 
104  07 

103  90 

498 

s: 

456  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398  . 


408 


500  .. 
502 
502  .. 
472  . 
502  . 


401  .. 

506  .. 
494  .. 
57 

53  50 
627  . . 
465  .. 


3750 
882 
400 
680 
577 


460 
690 
595 
786 
516 
80 
650 
447 


730 
473 
675 
451 
458 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


488 
477 


477 
1580 


50 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 


475 
1602 


j90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 

483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


559  50 
125  .. 
410  . 
110  .. 
565  .. 
572  . 
391  50 
103  50 
396 
100 
444 
112  50 
409  50 


497 
501 
499  50 
159  . 

494  .. 
100  50 
399  .. 

495  .. 
491  . 

56  .. 

51  .. 
613  .. 
459  25 


102  80 

102  75 

106  90 
104  05 

103  85 

498  .. 
86  .. 

455  .'. 


550 
426  75 
41!  . 
110  . 
566  . 
568  . 
395  . 
104  . 
395  7i 
100  . 
445  . 
112  50 
405 


497  .. 
503  .  . 
500  .. 
457 
493  50 
101  .. 
399 
495 
491 
54 

612 
460 


102  97  102  95 

102  85  'Jt, 
101  15  101  15 
10    10  101  . 
104     .|  1(13  8; 

103  75  103  6; 

499  50  498  50 

86  25  «5  75 
86  50,  86  25 
456  .  456 


547  50 
425  . 
i09  .. 
108  75 
567  75 
565  75 
395 
104  75 
396 
100 
444  75 
1,2  5U 
403 


35«0 

9j5 
440 
780 
588 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
46: 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
175 

1885 


3845 
979 


775 
602 


490 
763 
614 
901 
551 
91 
565 
488 
800 


4b6 
705 
463 
463 
157 
725 
458 
1043 
520 
470 
475 
475 

472 
472 
474 
428 

1420 
469 
475 

2129 
477 

1,30 
474 

832 


50 


50 


50 


50 


3820 
978 

430 
800 
605 


490 
757 
617 
896 
574 
96 
570 
493 
9u0 


75 


461 
705 
463 
461 
456 

458 

5J9  I 

471  I 

476 

476 
1927 

175 

47! 

475 

427 
1410 

469 

l"7 
2136 

i77 

496 

430 

471 
I8i0 


497  50 
506  . 
50b  . 

460  . 
432  50 
101  5i 
401  50 
496 
491  5u 

55 
52 
6(18 

461  75 


3910  . 
980  . 
423  . 
790  . 
tOO  . 


498 
765  . . 
624  .. 
896  . 
576  .. 
94  .. 
570  .. 
492  .. 
895  .. 


5f0 
429 
410  50 
109  .. 
567  5( 
56t  .'-o 
39  >  25 
IU3  75 
395  75 
1(.0 
4 '45 
112  50 
406 


498  50 
506  .. 
506  . 
46  . . 
492  50 
10!  .. 
401  75 
496  . 
491  ,50 

54 

52 
6(0 
461 


103  15 

102  96 
101  55 
101  70 

103  67 
103  40 

498  50 

85  50 
86 
455 


549  50 
425 
4''.9  . 
108  50 
566 
567 
394 
103  25 
39i5 
100  . 
446 
112  50 
406 


3920 
984  . 
429 
799  . 
5y2  . 


491 
757 
627  50 
89.T 
576  . 


491 
889 


50 


5O1 


790 
459 
702 
461 
462 
459 
721) 
457 

1070 
tlô 
469 
472 
474 

1930 
472 
471 
475 
427 

14'b 
468 
475 

2135 
478 
496 
130 
474 

18d5 


50 


459 
708 
4-3 
462 
4^0 
720 
454 
1070 
525 
468 
473 


496  50 
504  2: 
504  2i 
457  . 
491  . 
101  . 
400  . 
*95  . 
490  . 

55  . 

52  50 
595 
458 


3920 
988 
425 

592 


498 
750 
630 
890 


56b 
489 
879 


75 


.  194.' 
25  471 
..  470 
.|  '.73 
'.27 
1106 
167 
176 
2(30 
'118 
490 
435 
473 
1846 


50 


75 


789 
457 

464  50 
462  .. 

460 

457 

l(.70 

520 

470 

473  50 

473 
1942 

47  4 

469 

472 

427 
1403 

467  50 

473  50 
2130  . 

4"5  . 

489 

'■29  50 

472  . 
1852  . 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  l^-^  mars  1899. 

L'Allemagne  en  Chiae.  —  La  Situation  du  Marché  monétaire.  —  Le 
Bilan  (le  la  «  Deutsche  Bank  — Créations  électriques  en  llussie. 
—  Entreprises  à  l'Ktranger.  —  Les  Recettes  des  Chemins  de  fer. 

Le  public  suit  toujours  avec  grande  attention  les 
événements  qui  se  déroulent  en  France.  L'élection  de 
M.  Loubet  a  été  accueillie  par  d'unanimes  sympathies, 
dans  le  monde  politique  comme  dans  celui  des  af- 
faires. Ici,  on  a  tiré  de  ce  choix  la  certitude  d'une  ère 
de  tranquillité  et  de  paix  pour  la  France. 

On  a  redouté,  un  moment,  un  conflit  germano-amé- 
ricain, aux  Philippines.  Mais  on  a  été  rassuré  par  le 
Gouvernement  lui  même,  qui  a  publié  que  les  Alle- 
mands n'interviendraient  en  aucune  façon  dans  les 
événements  du  théâtre  de  la  guerre. 

Le  Reichstag  a  commencé  la  discussion  du  budget 
des  affaires  étrangères.  Les  deux  seules  déclarations 
importantes  qu'ait  faites,  à  ce  sujet,  le  Ministre,  sont  : 
(l'abord  qurt  l'arrangement  conclu,  il  y  a  six  mois,  entre 
l'Allemagne  et  l'Angleterre  restera  secret  jusqu'à  ce 
que  se  produisent  les  éventualités  en  vue  desquelles  il 
a  été  conclu.  Parlant,  ensuite,  de  la  Chine  il  a  dit  entre 
autres  choses  :  u  L'Empire  allemand  a  droit,  dans  le 
Chantoung,  à  des  concessions  de  chemins  de  fer  et  de 
mines. 

«  La  première  lâche  que  nous  avons  à  remplir  dans 
cette  région  est  la  construction  d'un  chemin  de  fer 
entre  Kiao-Tchéou  et  le  Hoang-Ho. 

«  En  vue  de  la  construction  des  chemins  de  fer,  un 
traité  est  sur  le  point  d'être  conclu  entre  l'Entipire  alle- 
mand et  un  syndicat  composé  des  plus  importants 
capitalistes  allemands  de  l'Extrême-Orient  pour  la  créa- 
tion d'une  Sociétépar  actions  ayant  son  siège  à  Tsintao, 
et  disposant  d'un  capital  de  30  millions  de  marcs.  Si 
les  receltes  sont  suffisantes,  l'Empire  allemand  parti- 
cipera aux  bénéfices.  Le  Gouvernement  s'efforce  de 
hâter  la  construction  du  chemin  de  fer  de  Kiao-Tchéou 
au  Hoang-Ho,  qui  se  rattachera  à  la  ligne  anglo-alle- 
mande de  Tien-Tsin  au  Yang-Tsé-Kiang  inférieur. 

«  Le  syndicat  qui  s'est  formé  pour  la  construction 
du  chemin  de  fer  de  Kiao-Tchéou  au  Hoang-Ho  a  déjà 
envoyé  des  ingénieurs  sur  les  lifux.  » 

Sur  tous  les  Marchés  financiers,  la  situation  reste 
lourde.  Gela  vient  de  ce  que  presque  tous  les  capitaux 
sont  immobilisés  par  l'énorme  quantité  de  valeurs  in- 
dustrielles dont  regorgent  les  portefeuilles  allemands. 
Aussi  l'argent  est-il  plus  rare,  à  cette  fin  de  février, 
qu'il  n'était  abondant,  l'année  dernière,  à  la  même  épo- 
que. En  un  ti-mps  oii,  l'anuée  précédente,  la,  Reiehs- 
bank  avait  abaissé  le  taux  de  son  escompte  de  4  0/0  à 
3  0/0,  elle  l'a  abaissé,  cette  fois,  de  5  0/0  à  4  1/2  0/0_.  Et 
encore,  cette  mesure  n'a-t-elle  entraîné  aucune  baisse 
correspondante  du  taux  de  l'argent  sur  le  marché  libre, 
où  le  numéraire  reste  presque  introuvable  à  4  3/4  0/0. 
Il  a  même  des  tendances  à  remonter  uniformément  à 
5  0/0,  malgré  les  nouvelles  plutôt  favorables  qui  arri- 
vent des  places  étrangères. 

Les  Banques  continuent  à  publier,  une  à  une,  les 
bilans  de  lin  d'année.  C'est  au  tour  de  la  Deutsche 
Bank.  Bien  que  la  publication  ne  soit  pas  encore  faite, 
on  sait  qu'elle  distribuera,  comme  l'année  dernière,  un 
dividende  de  10  0/0.  On  sait  aussi  qu'elle  a  renforcé  sa 
situation  d-.ms  le  monde  entier  où  elle  a  des  succursales 
et  dps  intérêts. 

L'attention  du  public  est  surtout  attirée,  en  ce  mo- 
ment, piir  les  grandes  créations  que  nos  Sociétés  d'élec- 
tricité vont  faire  en  Russie.  Ces  créations  vont  néces- 
sairement motiver  un  nouvel  emprunt  d'actions  de  la 
grande  maison  Siemens  et  Ilalske.  Les  mauvaises 
conditions  du  Marché  monétaire  en  ont,  seules,  em- 
pêché le  lancement  immédiat  ;  mais  l'émission  est  ce- 
pendant fort  proche. 

Une  autre  preuve  de  l'activité  universelle  des  capi- 


I  taux  allemands,  est  la  création,  à  Mexico,  d'une  nou- 
velle Banque  Centrale  Mexicaine,  au  capital  de  six 
millions  de  dollars.  A  la  constitution  de  cette  banque 
ont  pris  part,  outre  diverses  maisons  mexicaines,  plu- 
sieurs Etablissements  allemands  de  crédit.  Parmi  les 
membres  du  Conseil  de  surveillance  figurent  le  Consul 
général  d'Allemagne  et  les  représentants  des  banques 
de  Berlin.  Il  est  intéressant  de  constater  les  progrès 
incessants  que  font  ainsi,  sur  tous  les  points  du  monde, 
les  capitalistes  allemands  :  leur  activité  s'exerce  jusque 
dans  les  pays  tiansocéananiques  où  l'on  ne  s'attendait 
guère  à  les  rencontrer. 

Enfin,  comme  autre  indication  de  la  prospérité  du 
commerce  et  de  l'industrie  allemandes,  nous  avons  le 
dernier  bilan  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer  de 
l'Empire  etde  la  Prusse.  Les  recettes  provenant  du  tran- 
sit des  marchandises  sont  énormes.  Ce  transit  est  même 
si  considérable  qu'il  est  devenu  de  toute  nécessité 
d'augmenter  dans  de  très  grandes  proportions,  le  ma- 
tériel roulant.  Sur  les  chemins  de  fer  prussiens,  les  re- 
cettes des  dix  premiers  mois  de  l'exercice  dépassent 
un  milliard  de  marks  et  sont  de  plus  de  60  millions  de 
marks  supérieures  aux  receltes  de  la  même  période  de 
l'année  dernière. 


Etii 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  do  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  . . . . 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


23  févr. 

îll.n  fév. 

23  févr. 

Dit.  15  fév. 

936. 9i5 

-1-  2S.663 

983.574 

-i-  32  158 

24.169 

■f-  '733 

Î2  927 

+  822 

1 1 . 427 

-    4  4S8 

11  56i 

—  2  9o; 

580.3IS  -1-  84.161 

531  IStf 

-^-  18.959 

12,103 

—   8  083 

73.817 

—   9  355 

8  'iiO 

—  UU 

2  147 

—  184 

ICI. «04 

-f-  9.7o8 

67.417 

—  10.209 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  rnod . 

30.000 

non  niod. 

30.000 

non  niod 

l.(il3  OOS 

—  2i.i)37 

9S9  95vî 

—  22.947 

503  62.i 

-1-  81  88-i 

M8  112 

+  51.728 

38.313 

-j-  Ï03 

3i.601 

-1-  509 

Comparaison  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique     ,  i  Lettres  de  change  et  prêts  surtitres 

1897      1898      1899  1897     1898  1899 


31  janv. . . 

'.  févr.  . . 
15  —  .. 
23  ~  .. 
28   —  .. 


878,0 
885,6 
907,8 
937,7 
915.8 

Circulation 

1897  1898 


913,4 
9-26,3 
951.4 
983.6 
963,1 


31  janv  

7  'févr.  ... 
15  —  ... 
23  —  ... 
28   —  ... 


1049,5 
1C09.9 
5j73,0 
918.4 
982,5 


1090,8 
1056,5 
1012,9 
989,9 
1C21,9 


813,1 

855,3 
878.3 
i06.9 


1899 

1112,2 
1071,2 
103-->,1 
1013.1 


31  janv. 
7  févr. 
15  - 
23  - 
28  - 


713,0 
647,7 
713,9 
601,1 
629,7 


656,4 
617,6 
595,4 
605,0 
634,5 


725.8 
660,1 
626,3 
652.4 


Réserve  de  billets 

1897      1898  1899 


31  janv. 
7  févr. 
15  - 
23  - 


153,5 
202,7 
265,8 

3:-,2 

259,7 


148,2 
195.2 
268,1 
321,4 
269,6 


59,1 
111,9 
176.0 
233,0 


Le  Commerce  Extérieur  en  Janvier.  —  Nous  rece- 
vons, au  dernier  moment,  la  statistiiiue  du  Commerce  exté- 
rieur de  l'Empire,  en  janvier.  Nous  en  extradons  pour  au- 
jourd'hui, ces  simples  cliillres  : 

Importations  Exportations 

(Quintaux  métriquesV 

Janvier  1899                        31.519.133  «3.323.707 

—  1898                       29.437.341  23.371.334 

—  1897                         25.88-<.3l9  18.  .^5. 112 

Par  rapport  à  janvier 

1898,  en  1899   +    2.081.794     —  47.ti27 

1897      —    -I-    5.630  814     -f  4.818.5d5 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  Lo  rendement  des  impôts  de 
Bourse  pendant  le  mois  de  janvier  accuse  une  sérieuse 
augmentation  par  rapport  à  celui  des  mois  de  décembre  dernier 
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ot  jaiivior  18'J8.  Los  augmentations  du  rendement  du  Timbre  c 
des  Impôts  viennent  exclusivement  de  la  recrudescence  des 
alliures. 


Iini)ots 

1898-S9 

1897-98 

sur  les  eirels 

M. 

M. 

1  1H9.382 

949.2'i8 

1.278.211 

1.166.322 

l.(«G.lt.ti 

1.136.8^6 

1 .179.109 

Ci / 1\  r,'7'7 

1    1  i  lO  /  net 
1 . 103.402 

1 .067.321 

1 .599 .ôOo 

yl  )'i .  a  1  a 

'.  (92 . 309 

1     P."l  O  "l^l 

l  .0410.404 

10.691.997 

11.441.768 

Février  

1.143.197 

1.141.207 

13.726.072 

1898-99 

1897-98 

Timbre 

M. 

M. 

2.753  434 

826.820 

Mai  

1.527.457 

1.619.654 

1.713.r68 

1.208.562 

Juillet  

1.859.865 

2.200.819 

1.224.19? 

1.190.988 

1.701.84-1 

1.215.919 

1.086.346 

1.090.180 

Novembre  

1.387.936 

739.535 

Décembre  

995.900 

1.072.116 

Janv!.er  1899  

.  1.446.870 

1.133.608 

15.697.517 

12  ::J98.201 

856.491 

2.008.669 

15.103.361 

Les  Postes  allemandes.  —  La  statistique  de  l'Adminis- 
tration des  Postes  et  des  Télégraphes  de  l'Empire  pour  18i)7, 
vient  seulement  d'être  publiée.  Elle  fournit  les  chiffres  sui- 
vants :  On  comptait  à  la  lin  de  l'année  en  question  31.028  bu- 
reaux de  poste.  93.306  boîtes  aux  lettres,  15  697  voitures  et 
traîneaux  et  77  paquebots,  au  services  de  Fadininistiation. 
On  a  expédié  et  reçu  1.352.303.052  lettres,  533.023.460  cartes 
postales,  553,213.670  imprimés,  42.659.330  échantillons,  105 
millions  890.674  mandats  de  poste,  982.550.193  journaux  et 
103.340.148  suppléments.  La  somme  totale  des  chargements  et 
envois  d'argent  s'élève  à  26.650.812.024  M.  Le  personnel  se 
compose  de  167.877  employés.  Le  service  télégraphique  dis- 
posait de 26.490  appareils  dans  19  041  bureaux  télégraphiques. 
Le  nombre  des  dépêches  expédiées  et  reçues  a  été  de  36.693.259. 
Le  téléphone  avait  546  bureaux  centraux  qui  ont  établi 
646.909.628  communications.  Le  budget  de  l'Administration 
des  Postes  et  des  Télégraphes  se  chiffrait  par  recettes  : 
324.783.298  M  ,  dépenses  2'(2.53\183  M.,  dépenses  imprévues 
8.421.562  M.  Excédent  83.826.553  marks. 


Coarrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  2  mars  1899. 

Malgré  le  calme  des  affaires,  toutes  les  tendances  sont  à  la 
fermeté.  La  publication  du  bilan  des  Banques  et  surtout  Fan- 
nonce  faite  aujourd'hui  que  la  DeuiscJie  Bank  allait  donner 
un  dividende  de  10  0/0  a  produit  le  plus  heureux  ell'et. 
Toutes  les  actions  des  Sociétés  de  crédit  sont  en  hausse. 

Les  aclions  minières  sont  également  très  fermes,  ainsi  que 
les  Chemins  de  fer  allemands  et  autrichiens. 

Les  Fonds  d'Etat  nationaux  sont  très  demandés.  UEspa- 
fjnoL  est  ferme,  mais  V Italien  en  légère  baisse.  L'argent  reste 
assez  rare. 

On  a  coté  la  Disconto,  200  70  ;  l'Italien,  95  80  ;  les  Lombards, 
30  20;  le  Mobilier  Autrichien,  231  60;  l'Extérieure,  54  50. 
Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  l'''  mars  1899. 
Question  cxtéi'ieure.  —  L'Kmiirunt  cliinols.  —  Le  Marché.  —  La 
Situation.  —  Développement  de   l'iimpire   Iji-itaiinique.  —  Le 
Budget  de  la  Guerre. 

La  situation  politique  est  loin  de  s'être  améliorée. 
L'aiïairc  de  Mascate  n'est  pas  encore  réglée  complète- 


ment avec  la  Ernnce,  que  de  nouveaux  incidents  ont 
surgi  sur  dilliircn  tes  iiarLies  du  <j;l()hf!.  I^n  l'igyfjte,  les 
mouvements  du  Kliiilil'o  ont  été  suivis  avec  iui.xicté.  Le 
vaincu,  que  l'on  croyait  anéanti,  accourt  avec  une 
vin^^taine  de  mille  hommes,  et  le  (iouverneur  d'Om- 
durman  a  dil  lu-usquonimt  rvîjoindre  son  poste.  II  est 
peu  pi'obable  que  le  Khalife  cherche  une  rencontre  :  il 
recourra  à  l'ancienne  tactique  qui  consiste  à  harceler 
continuellement  les  postes  anglais.  Cette  situation 
doit  retarder  considérablement  l'œuvre  de  pacihcation 
promise, 

A  Gonstantinople,  des  protestations  ont  été  faites 
au  Sultan  par  h;  Ministre  anglais,  à  propos  de  certdines 
concessions  accordées  à  des  Allemands. 

En  Chine,  l'incident  est  plus  grave  :  il  s'agit  de 
l'emprunt  des  chemins  de  fer  récemment  émis  à  Londres 
et  dont  une  des  conditions  était  que  la  direction  et 
l'administration  seraient  entièrement  entre  les  mains 
d'ingénieurs  et  de  contrôleurs  anglais. 

On  a  appris  ici.  avec  quelque  surprise,  que  le  Gou- 
vernement chinois,  manquant  à  ses  engagements,  a 
nommé  le  célèbre  agitateur  Chang-Yi  codirecteur  du 
chemin  de  fer;  de  plus,  ce  Gouvernement  a  fait  tous 
ses  efforts  pour  empêcher  la  construction  des  voies 
ferrées;  il  refuse  à  la  Compaguie  les  tonnes  de  charbon 
qui  lui  sont  nécessaires. 

L'irritation  a  été  grande  ici,  et  l'on  a  demandé  de 
contraindre  le  Tsung-li- Yamen,  par  la  force,  à  remplir 
les  engagements  pris  ;  on  espère  cependant  que,  de  ce 
côté  comme  en  Turquie  et  comme  en  Egrypte,  les  nou- 
velles difficultés  qui  se  présentent  ne  seront  pas  insur- 
montables. 

En  ce  qui  concerne  l'emprunt  chinois,  il  importe  tou- 
tefois d'ajouter  que  le  Ministre  de  Russie  vient  de  pro- 
tester contre  certaines  conditions  qui  se  trouvent  en 
opposition  avec  un  arrangement  russo  chinois  anté- 
rieur. 

Le  Marché  n'a  pas  accordé  grande  attention  à  ces 
faits.  Sa  tendance,  qui  avait  été  assez  réservée  pendant 
la  plus  grande  partie  de  la  semaine,  se  trouve  bénéfi- 
cier aujourd'hui  de  dispositions  meilleures. 

On  a  fait  quelque  bruit  à  propos  de  la  communica- 
tion faite  dernièrement  à  l'institut  colonial  par  sir 
Robert  Giffen,  ancien  directeVir  de  la  statistique  du 
Board  ofTrade.  Cette  communication  avait  pour  sujet 
l'accroisement  de  l'empire  Britannique,  de  1871  à  1897, 
mais  on  ne  saurait  en  admettre  toutes  les  conclusions 
comme  absolument  exactes  ;  l'auteur  s'est  efforcé,  en 
effet,  de  plier  les  chiffres  aux  nécessités  de  sa  thèse 
qui  était  de  montrer  que  l'empire  s'est  assez  développé 
pour  qu'on  ne  cherche  pas  encore  à  soutenir  une  poli- 
tique d'expansion  plus  déterminée.  C'est  ainsi  que  sir 
Robert  GilTen  a  cru  pouvoir  comprendre  dans  le  terri- 
toire de  l'Empire,  l'Egypte  et  le  Soudan,  et  il  est  ar- 
rivé a  un  chiffre  total  de  34  millions  et  demi  de  kilomè- 
tres carrés,  avec  une  population  de  240  millions  d'ha- 
bitants, laquelle  représente  plus  d'un  quart  de  l'huma- 
nité tout  entière. 

Durant  la  période  1871-1897,  l'accroissement  de  la 
race  britannique  dominante  a  été  de  12  millions  1/2, 
soit  de  25  0/0  en  chiffres  ronds,  celui  des  races  sujettes 
de  125  millions,  soit  45  0/0.  Ce  dernier  résultat  pro- 
vient en  partie  des  augmentations  de  territoires  qui 
ont  eu  lieu  ces  derniers  temps,  et  moins  de  l'accroisse- 
ment naturel  dans  les  territoires  appartenant  depuis 
longtemps  à  l'Angleterre. 

Au  point  de  vue  économique,  l'auteur  a  signalé  des 
résultats  importants:  il  a  eonstaté  que  les  revenus  de 
l'Etat  dans  la  Métropole  et  les  colonies  s'étaient  élevés, 
durant  cette  période,  de  100  à  250  millions  de  livres,  et 
que  les  chiffres  du  commerce  maritime,  importation  et 
exportation,  avaient  monté  de  18  milliards  1/2  de 
sterlings  à  27  milliards  1/2.  On  peu  objecter,  cepen- 
dant, qtie  cette  évaluation  est  trop  élevée,  attendu  que 
l'auteur  fait  entrer  deux  fois  certains  produits  dans  ses 
calculs. 

Sir  Robert  Gitfen  divise  les  territoires  de  la  couronne 
britannique  de  la  manière  suivante:  il  distingue  entre 
ceux  où  la  race  dominante  est  eu  très  grande' majorité 
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et  ceux  ovi  elle  est  en  minorité.  A  la  premièie  catégo- 
rie se  rapportent,  outre  la  Gran  le-Bretagne,  le  Canada 
et  l'Australie.  Ces  deux  colonies  se  sont  développées 
sous  le  rapport  de  la  population  bien  plus  que  la 
Grande  Bretagne,  si  l'on  envisage  1^  coefficient  de  l'ac- 
croissement. L'Australie  a  pu  ainsi  atteindre  un  coef- 
ficient plus  élevé,  celui  de  125  0  0,  bien  que  le  chiffre 
delà  population  n'ait  monté  que  de  2  à  4  millions  et 
demi  L'Angleterre,  au  contraire,  n'a  qu'un  coefficient 
de  2-3  0/0,  tandis  que  sa  pouulation  a  vu  son  chiffre 
B'élever  de  8  millions  et  demi,  c'est-à-dire  autant  que 
l'Australie  et  le  Canada  pris  ensemble. 

Le  même  fait  se  produit  pour  l'augmentation  du 
commerce  maritime.  Le  coefficient  de  l'accroissement 
pour  l'Angleterre  est  de  '23,  pour  le  Cana-la  de  45  et 
l'Australie'' de  112  0/0.  Mais  le  chiffre  de  l'accroisse- 
ment absolu  pour  l'Angleterre  seule  est  le  double  de 
celui  pour  les  deux  colonies  prises  ensemble. 

Certains  détails  présentent  également  de  l'intérêt. 
Sur  les  37  millions  et  demi  d'hebiiants  de  race  britan- 
nique que  l'on  comptait  en  1871,  32  raillions  se  trou- 
vaient dans  la  Grande-Bretagne.  Sur  les  50  millions 
de  population  de  cette  race  en  1897,  40  mi  lions  se  trou- 
vent dans  la  métropole.  Il  y  a  vingt-six  ans,  le  chiffre 
des  colons  britanniques  établis  au  Canada  et  en  Austra- 
lie ne  représentait  que  16  0/0  de  toute  la  race;  ils  en 
représentent  aujourd'hui  20  0/0.  Il  faut  s'attendre  à  ce 
que  la  colonisation  du  Canada,  par  suite  de  certaines 
circonstances  particulières,  s'accroisse  encore  rapide- 
ment. 

On  vient  de  publier  les  évaluations  du  budget  de  la 
guerre  pour  1899  1900;  elles  atteignent  20.617.200  liv.  st. 
et  dépassant  de  1.346.700  liv.  st.  les  chiffres  de  1898- 
1899.  G  un  me  ces  chiffres  étaient  eux-mêmes  en  aug- 
mentation sur  les  précédent^,  on  commence  à  craindre 
que  la  manie  des  armements  amène,  tôt  ou  tard,  une 
augmentation  de  Vincome-tax. 


i  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

2  mars  1899 
Département  des  opérations  d'émission 
PASSIF  ACTIF 


'Billets  créés. 


Liv.  st. 

48  352.000 


Dette  fixe  de  l'Etat. . , 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingot» 


Liv.  st. 
11.0)5.000 
5. '785.000 
31  5^2  000 


Total.   48.35-i.Odî) 


Total   3^2.000 

Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

Liv.  Bt. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profils  et 

pertes   3. TU. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   15  862.000 

Comptes  particuliers.,  'il  926  000 

Billets  à  sept  jours, etc.  144.000 


Total   72. 229.000 


ACTIF 


Liv.  st. 


Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)   13.S96.000 

Portefeuille  et  avance»  34  571.000 

Billets  en  réserv«   21  571.000 

Oretargentmonnayé»  2.191.000 


Total   12  229.000 

de  la 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan 
Banque  d'Ariffleterre  (Millifirs  de  liv.  st.) 


DATE 


lanv. 


24  nov. 
1"  (léc. 

8  » 

15  » 

22  » 
29  » 

5 

12 
lU 

26 
2 

9  ..  , 

16  » 

23  » 

Z  mars 


fév. 


•  monnayé 
et 

Lingots 

0  œ  b 

.2  .o 
5  ©  « 

s  * 

an 

O 
S. 

m 

o 

®  o  (B 
^  S  = 

3  a  sr 
u  a 
«  2  " 
o  o  " 
a.  « 

00  os  T-l 

-  tl 
a  -o 

ElSSERVB 

roportionde 
réserve  aux 
lgagements 

Taux 
de 
l'es. 

O 

eu  n  1 

% 

32 

977 

26  762 

42.012 

36  81^9 

Î3.01O 

i'Ii'/, 

4 

32 

190 

27  1  1 

■ti  895 

39  830 

21  819 

31 

Toi 

27.182 

4'i  998 

37  ^62 

20  869 

5U'/« 

H 

50 

«89 

26  9'i0 

41  i:i4 

38.1 ''3 

2ii  849 

505< 

» 

30 
2'.) 

590 

27  420 

41  469 

39  281 

IS  970 

i»% 

338 

27  3u6 

43.410 

v:  361 

18  832 

433/, 

» 

30 

341 

27. 75^ 

49  :o5 

47  711 

19.383 

39% 

30 

981 

27.722 

49  204 

47  233 

20.0' 9 

iO\ 

3K 

31 

!(69 

26.666 

49  l'.9 

45.149 

22.103 

45 

,)2 

6«3 

26.46.1 

51t.  024 

45.129 

23.123 

4d 

32 

9-i5 

fO  414 

22.969 

45  % 

3 

33 

'lOO 

26  'i8.^ 

M  587 

4S  (i34 

23  715 

46 

» 

33 

.„98 

26  286 

52  633 

4t  29u 

24  512 

46'% 

3'i 

C62 

25.225 

53  455 

47  017 

24  637 

■jj 

.743 

26.781 

153.788 

!  48.467 

23.762 

443/10 

Emprunt  nouveau  du  Canal  de  Manchester.  —  D'après 

Das  Schiff,  la  Société  du  Canal  maritime  de  Manchester  se 
verrait  dans  la  nécessité  de  faire  un  nouvel  appel  à  la  corpo- 
ration de  Manchester  pour  réunir  les  fonds  nécessaires  à 
l'appr  ifondissement  du  canal,  approfondissement  rendu  indis- 
pensable par  l'augmentation  des  dimensions  des  bateaux 
appelés  à  fréquenter  le  canal. 

L'approfondissement  devrait  être,  d'après  notre  confrère 
allemand,  d'au  moins  6(1  centimètres  ;  il  sera  d'autant  plus 
coûteux  que,  entre  Manchester  et  Eastham,  on  se  trouvera 
dans  un  sol  rocheux  et  qu'il  faudra  construire  de  grandes 
écluses. 

La  dette  de  la  Société  vis-à-vis  de  la  corporation  deviendra 
tellement  lourde  qu'il  n'y  aura  plus  guère  de  chance  qu'elle 
puisse  jamais  se  libérer.  Au  surplus,  l'excédent  de  recette 
du  canal  pour  le  premier  semestre  de  898,  par  rapport  à  la 
période  correspondante  de  189(,  n'aurait  été  que  de  234.000  fr., 
tandis  que,  pour  les  deux  exercices  précédents,  il  avait  été 
respectivement  de  450.0U0  et  4.000.000  francs. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Londres 

Londres,  2  mars  1899. 

Les  incidents  politiques  ont  eu  peu  d'influence  sur  la  ten- 
dance générale.  Les  dispositions  du  Stock-Exchange  restent 
favorables  :  elles  sont  encouragées  par  les  bonnes  indications 
données  par  le  marché  monétaire, 

Les  Consolidés  sont  fermes  à  110  13/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ÏExtérieure  d'Espagne 
a  eu  une  allure  fort  mouvementée;  elle  clôture  à  54  7/8. 
Vltnlien  a.  eu  des  transactions  plus  nomljreuses;  il  reste  à 
94  13/16.  Les  fonds  Ottomans  ont  été  calmes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  mouve- 
menté ;  les  Chiliens  et  les  Uruguayens  restent  peu  actifs  ; 
les  Argentins  sont  demandés.  Le  Brésil  4  0/0  est  à  61  3/4. 

Les  Chemins  anglais  montrent  plus  d'activité  et  leurs  cours 
progressent. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  a  été  plus  hésitant. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  92  1/2,  ÏErie  à  14  7/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  1/8.  la  Philadelphie  à  11  Iji^VAtchison 
23  ./.,  le  Norfolk  à  67  3/4. 


AUTRIUHE-HONGKIË 


LA  SITUATION 


■Vienne,  1"  mars  1899. 
La  Situation  en  Hongrie.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Commerce 
extérieur  en  janvier.  —  L'Emprunt  des  Chemins  de  fer  autrichien». 
—  La  première  Caisse  d'Kpargne  autrichienne. 

.Je  vous  ai  annoncé  dans  ma  dernière  lettre  la  chute 
du  Ministère  hongrois  et  la  formation  d'un  nouveau 
Cabinet  sous  la  présidence  de  M.  de  Szell. 

Le  nouveau  président  du  Conseil,  M.  Koloman 
de  Szell  prend  provisoirement  le  portefeuille  de  l'inté- 
rieur; M.  Plosz  est  nommé  ministre  de  la  justice; 
M.  Hiigedues,  ministre  du  commerce;  les  autres  minis- 
tres du  Cabinet  Banffy,  notamment  M.  de  Lucacs,  mi- 
nistre des  tinances,  conservent  leurs  portefeuilles. 

Il  semble  qu'un  apaisement  se  soit  produit  dans  les 
esprits  et  la  conciliation  paraît  avoir  gagné  bien  des 
partisans.  Gomment  se  fera  cette  conciliation  ?  nul  ne 
lésai  .Mais  chacun  reconnaît  que  le  nouveau  prési- 
dent du  Conseil  a  le  talent  et  la  force  pour  triompher 
de  'ous  les  ohstaclf^s. 

La  situation  du  marché  monétaire  de  Vienne  laisse . 
toujours  fort  à  désirer  et  le  resserrement  de  l  argent 
continue.  Sur  \e  marché  libre,  le  taux  reste  à  t)  0/0 
comme  aux  guichets  de  la  Banque  Auslro-Honqroise 
et,  à  la  liquidation,  on  a  vu  certains  reports  tardifs  se 
faire  à  6  0/0.  On  a  m^me  vu,  pour  les  actions  de 
Y  Alpine,  des  reports  se  faire  à  plus  de  12  0/0 

Les  demandes  ont  été  surtout  occasionnées,  cette 
semaine,  par  les  souscriptions  aux  emprunts  allemands. 
Mais  la  stagnation  des  aiïair-s  commerciales  y  a  aussi 
une  bonne  part.  Les  exportateurs  de  blé  ^-i  dp  sucre 
ont  b-aucoup  de  peine  à  réaliser  au  dehors  leurs  stocks 
disponibles.  Quant  au  Conseil  d'administration  de  la 
Banque  Austro-Hongroise,  il  n'a  pris  encore  aucune 
décision,  relativement  au  taux  de  l'escompte. 
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Dans  les  milieux  bien  informés,  on  pense  «[u'un 
al)His«(!n':cnt,  même  d'un  deuii  pour  cent,  est  impos- 
sible dans  la  situation  actuelle. 

Je  vous  envoie  parce  Mu'me  courrier  la  stalisti(|uo du 
commerce  extérieur  pendant  le  nujis  de  janvier.  Vous 
constaterez  une  importante  amélioration  de  la  situa- 
tion Le  solde  passif,  qui  avait  été  de  iO.'i  millions  Je 
llorins  au  mois  de  janvier  1898,  est  tombé  à  l.y  mil- 
lions de  florins.  Cette  amélioration  provient  surtout  de 
la  diminution  de  l'importation  des  céréales  et  de  l'aug- 
meutation  des  exportations  de  sucre,  de  bois  et  de  bé- 
tail. On  a  malbeureusement  à  constater  une  continuité 
dans  la  stagnation  de  l'industrie. 

Je  vous  ai  déj-A  annoncé  le  prochain  emprunt  de 
priorit*^  de  30  raillions  de  llorins  que  projette  l'admi 
nistration  des  Chemins  de  fer  autrichiens  (Staatsba>m). 
J'apprends  que  cet  emprunt  aura  lieu  en  valeur  de  cou- 
ronnes, contrairement  à  tous  les  précéd  nts  de  la  So- 
ciété des  Chemins  de  fer  autrichiens,  car  les  dettes 
antérieures  avaient  été  calculées  en  francs  et  en  marcs. 

Le  nouvel  emprunt  semble  donc  exclusivement  des- 
tiné au  Marcht^  intérieur  de  l'Autriche.  Ce  sera  égale- 
mentlapremièrefoisque  la  Slaalsbahn  émettrades  titres 
tout  spécialement  à  l'intérieur  du  pays  Actuellement, 
la  Société  demande  l'autorisation  d'émettre  des  titres 
à  4  (t/0  en  valeurde  couronnes,  pour  fair^-  face  aux  be- 
soins des  années  qui  vont  suivre.  Si,  dans  l'avenir,  le 
taux  de  l'intérêt  devenait  plus  avantageux,  la  Slants- 
bahn,  après  avoir  épuisé  les  titres  4  l'/O,  se  mettait  en 
devoir  d'émettre  les  priorités  8  0/0  qu'elle  a  en  porte- 
feuille, elle  se  procurerait  ainsi  les  ressources  néces- 
saires aux  besoins  des  années  ultérieures. 

Voici  la  situation  —  d'après  un  rapport  du  directeur 
Alexandre  Nava  —  de  la  première  Caisse  d'épargne  au- 
trichienne : 

Le  montant  des  capitaux  adminisirés  par  la  Caisse 
d'épargne  s'est  élevé  à  230  millions  de  florins,  en  aug- 
mentation de  1.200.000  llorins.  Les  dépôts  à  iniérêls 
ont  atteint,  au  31  décembre,  2l6.8u7.0(  0  llorins.  ijes 
livrets  d'épai-gne  présentés  aux  guichets  étaient  au 
nombre  de  719.333,  soit  17.136  de  plus  qu'en  1897.  Lps 
nouveaux  dépôts  se  sont  élevés  à  51  millicms  de  florins, 
effectués  par  415.989  clients.  Le  montant  des  nouveaux 
dépôts  est  de  1.300.000  florins,  inférieur  à  celui  de 
l'année  précédente.  Si  l'on  y  ajoute  les  intérêts  non 
prélevés  par  les  épargneurs,  soit  7.400  000  florins,  il  en 
l'ésulte  une  notable  augmentation  des  capitaux  en 
cours.  Les  retraits  des  capitaux  se  montent  à. 57. 2(10  OuO 
florins,  en  augmentation  de  7.40O.00II  llorins  par  rap- 
port à  1897,  de  sorte  que  l'état  des  dépôts,  tout  compte 
fait,  ressort  en  plus-value  de  1.200.000  florins. 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Autriche.- —  La  statistique 
du  mois  de  janvier  montre  une  amélioration  importante  au 
profit  de  TAutriche-Hongrie,  dans  les  transactions  exté- 
rieures. Le  solde  passif  n'est  plifs  que  de  1.8  millions  de 
florins  alors  qu'il  était,  en  janvier  18t)8,de  10.4  millions. 

Voici  les  chiffres  : 

Janvier   Par  rapport 
1899  àjanv.98 

(En  millions  de  florins) 

Importation   65.0         -|-  0.8 

Exportation   63.7         -f  9.9 

Solde  passif   1.3         —  9.1 

Les  importations  se  sont  élevées,  en  poids,  à  8.0  millions 
de  quintaux  métriques  et  les  exportations  à  11.8  millions,  soit 
3.8  millions  en  excédent  aux  exportations. 

Voici,  en  millions  de  florins,  les  transactions  sur  les  prin- 
cipaux articles  : 

Importations  :  Produits  coloniaux  1.8  ( —  0.2  par  rapport 
à  janvier  189«)  ;  tabac  brut,  2.9  (-f-().6)  ;  céréales,  1.8(— 4.8i; 
riz,  U.5  {4-O.a);  bétail.  0.5  (-0.4)  ;  œufs.  0.8  (+0.4) 
graisses,  0.8  (-f-0.1);  vin,  1.9  (—0.5);  cluirbons  et  cokes, 
a. 8  (-H  0.1)  ;  coton,  6.1  (+  0.4)  ;  chanvre  et  jute,  2.2  (—  0.4); 
laines,  4.5  (+  1.1)  ;  soies  et  soieries,  a. 6  [4-  0.8)  ;  fer  brut, 
■0.4  (-1-  0.2);  cuivre  brut,  1.3  (-f-  O.b). 

Exportations  :  ?!ucvc,  ^.2  {+ 2.5)  ;  céréales,  2.4  (-|- 0.5)  • 
fruits,  0.3  (+  0.2);  bétail,  2.2  (-|- 1.0);  chevaux,  1.1  (-f- 0,3); 


;  (luifs,  3.5  (-1-  0.8);  penux,  1.1  (-  0.4);  bois,  5.5  1.1) 
cliarbons,  ^.!)  (-|-  0.2);  hiincs,  2.5  {+  0.2);  soies,  l.b (+  0.2) 
fers,  1.5  (+  0.3). 


Courrier  de  1»  »*«nir»«e  d«*  VI 


Vienne,  2  mars  1899. 

'i'ous  les  cours  acousent  une  grande  fermeté  :  les  actions 
di's  établissements  de  crédit  sont  particuliéremciil  n'ciuTchés. 
.Mais  sur  toutes  les  autres  valeurs,  les  affaires  sont  i-ires. 

Les  Koiids  d'Ktat  sont  soutenus  nuds  sans  Iransaclions. 

L'argent  reste  rare  entre  i  3/4  0/0  et  ô  0/0. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  HO  t  7(»  ;  les  Londiards, 
66  50 ;  la  L;enderbank,  246  50;  les  Tabacs,  l:W  . .;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  371  50;  l'Alpine,  2W  40.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  1"  mars  1899. 
La  Situation  du  Marché 

A  l'approche  de  la  liquidation  de  février  le  Marché 
du  terme  a  été  lourd  pendant    lusieurs  séanc-  s. 

Mais  il  y  a  eu  une  certaine  reprise  pendant  les  der- 
niè  es  séances  de  la  huitaine  que  nous  avons  à  exa- 
miner. 

Nous  retrouvons,  à  peu  de  chose  près,  les  fonds  es- 
pagnols au  niveau  que  nous  notions  il  y  a  huit  jours. 
Le  change  de  Madrid  sur  Paris  se  tient  entre  28  et 
29  0/0  de  perte. 

Le  Brésil  4  0/0  e.st  <n  reprise  par  suite  de  sa  tenue 
satisfaisante  sur  le  Marché  de  Londres. 

Une  amélioration  se  produit  en  Rente  italienne  à 
l'annonce  du  projet  de  rf  diiction  de  la  circulation  fidu- 
ciaire par  voie  de  retrai*  des  billets  émis  par  la  Ban- 
que Italienne  pour  compte  du  Trésor. 

Les  fonds  ottomans  sont  négligés,  bien  que  le  rap- 
port du  Conseil  d'administration  delà  Dette  jiublique 
accentue  la  probabilité  d'une  augmentation  du  taux  de 
1  intérêt  payé  aux  porteur^. 

Voici  comm<-nt  s'établissent  les  cours  de  c'ôture  : 
Exlerii^ure  Espagnole ,  .^4  3/4;  Sarngo^-se,  221  3/4; 
Cubaô  (IjO,  22(3  ;  Nord  de  l'Expugne.  142;  /irés'i  4  O/O, 
62  5/8;  Arqeniin  4  o/O,  65  1/2  ;  Lot  du  Congo,  89  7-5  ; 
ll'ilien  5  0/0,  96;  Portugais  3  0/0,  26  5(i;  Rio-Tin/o, 
LUUd;  Turc  C,  27  9(1;  T^rr;  D,  23  70;  Hanque  Ollo- 
miiny,  578;  cJiemins  Oliomans,  118;  Varsoine-Vienne, 
678  50,  ni  jouissance,  470. 

Au  M  «rché  du  comptant,  les  échanges  ont  été  assez 
limités,  l'influence  du  Marché  du  terme  s'y  est  fait 
sentir  les  vhIcuis  coloniales  sont  momentanément  dé- 
laissées, mais  il  y  a,  par  continuation,  beaucoup  de 
fermeté  en  actions  sidérurgiques  et  charbonnières. 

En  Rentes  direcles  et  indirccles,  l'activité  est  très 
modérée,  toutes  les  séries  du  3  0/0  restent  au  ilessous 
du  pair:  le  ir^  série  e>t  à  99  60;  la  2e,  à  99  5n  et  la  3'=, 
à  99 60.  A  mentionner  quelques  échang  s  en  loi.!  de 
Villes  dont  voici  les  cours  moyens:  Bruxelles,  106  ; 
Anvers,  104  37;  Liège  1897,  90  50;  Schaerbeck  1897, 
87.  Le  Lot  'lu  Congo  reste  lourd  à  89. 

La  rubrique  des  Obligulions  industrielles  et  diver- 
ses n'ofl're  aucune  particulm'ité.  Voici  les  cours  de  clô- 
ture des  titres  qui  ont  le  plus  fréquemment  tig  ré  au 
tableau  :  4  1/2  Co-.go,  526;  3  0/0  Nord  de  la  Be  gique, 
495;  50  0  Sierra  de  Carthagène,  450;  4  0/0  Economi- 
ques, 511  ;  4  0/0  Ïramways-Réunis,  501  ;  4  0  (l  Union 
des  Tramwavs,  485;  4  0/0  Mutualité  Industrielle, 
503  m  ;  5  0/0  (Irand  Conty,  5n5  ;  4  1/2  Ouest  de  Mons, 
512  50;  3  1/2  Wagons-Lits,  479;  4  0/0  Lainière  de  Ver- 
vins,  500. 

Les  actions  d  ■  Banques  sont,  en  général,  soutenues. 
La  Ba-  que  Nationale  fléchit  cependant,  sans  raison,  à 
2.875;  le  Crédit  (Général  Liégeois  est  à  1.087  50  ;  la  Ban- 
que de  Bruxelles,  à  792  .50;  l'action  Crédit  Général  de 
Belgique,  h  1.58  25;  la  Caisse  Générale  de  reports  et  dé- 
pôts, à  760. 

Le  dividende  de  la  Caisse  Commerciale  sera  de  35  fr., 
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comme  l'an  passé.  Les  actionnaires  la  Banque  de 
Brabant  ayant  décidé  à  nouveau,  la  mise  en  liquida- 
tion de  cette  Banque,  il  sera  jsrocédé,  dit-on,  prochai- 
nement à  une  première  répartition  de  capital.  Notons 
la  fermeté  de  la  Part  de  Réserve  se  maintenant  à  2.350. 

En  titres  de  Chemins  de  fer,  nous  constatons  les 
cours  ci-après  :  Privilégiée  Central  Sud-Américain, 
282  50;  Ordinaire  Chemin  de  fer  du  Congo,  1.640;  Part 
de  Fondateur,  5.775  ;  Privilégiée  Flandre  Occidentale, 
525  francs. 

Les  Tramicays  ont  de  nouveau  été  délaissés  ;  quel- 
ques titres,  cependant,  sont  en  progrès.  Belgrade  re- 
mante à  115  ff.,  le  dividende  pour  l'exercice  écoulé 
sera  de  5  fr.  50,  et  l'exercice  actuel  se  présente  dans 
de  bonnes  conditions.  L'action  privilégiée  Tramways, 
Eclairage  et  Entreprises  Electriques  en  Hongrie,  qui 
va  prochainement  faire  son  apparition  à  ia  Cote  se 
traite  courammt'nt  à  109  fr.  L<-s.  dividendes  Bruxel- 
lois sont  a  380  fr.  75,  les  Economiques  à  487  fr.  50,  les 
Florentins  à  205  fr.,  la  privilégiée  Rostoff  à  177  fr.,  la 
Capital  Mutuelle  de  Tramways  à  173  fr.  75. 

A'ux  actions  diverses,  l'ordinaire  Haut-Congo  cote 
1,730  fr.,  la  privilégiée  Katanga  935  fr.,  la  dividende 
Haut-Kassaï  160  fi-.,  la  privilégiée  Lomani  1.060  fr. 


Bruxolle.s,  2  mars  1899. 

'^.'Extérieure  clôture  à  54  7/16;  ïltalien  fait  95  37;  Belge 
3  0:0,  99  80;  Brésil,  62  3/16. 

"  * 

Les  Impôts  en  18S8.  —  Yuici  l'état  comparatif  du  pro- 
duit des  impôts  directs  et  des  impôts  indirects  pendant  les 
années  1898  et  1897: 


I.  — 

Impôts  directs 

Mo 

ntant 

Recouvrements 

des 

rôles 

effectués 

Natiire  des  impôts 

'l8iÎ8~' 

1897 

1898 

1897 

(Milliers 

de  francs") 

(Contribution  foncière... 

25.483 

25.294 

2't.500  ' 

24.312 

—  personnelle 

20.291 

19.99J 

19.326 

19.031 

5.9U2 

5.633 

5.712 

5.440 

Redevance  sur  les  mines 

(iîïO 

446 

6«5 

441 

Totaux  

52.367 

51.365 

50.224 

49.225 

La  différence  entre  les  termes  échus  et  exigibles  et  les  re- 

couvrements effectués  à  la  fia  de  l'année  1898  est  de  2.221.283 

francs,  contre  2.141.172  fr.  en  1897  et  2.118.807  fr.  en  1896 

II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations 

Recouvrements 

Nature  des  impôts 

1,S98 

1897 

1898 

1897 

(Milliers  de  francs'i 

38.631 

36.116 

37.271 

37.793 

Accises  : 

3.581 

3.581 

4.275 

3.956 

Eaux-de-vio  indigènes. 

38.759 

31.536 

36.081 

47.237 

10.725 

10.725 

12.033 

11.627 

Vinaigres  et  acide  acé- 

55 

55 

79 

99 

3.257 

4.232 

3.877 

4.285 

400 

400 

451 

407 

1.565 

1.505 

1.782 

697 

553 

503 

736 

698 

Douanes  et  accises  . . 

97.527 

88.714 

96.590 

106.863 

19.600 

19.850 

23.521 

20.986 

Greffe  

1.000 

1.030 

981 

986 

3.300 

3.300 

3.8  0 

3.563 

Successions  'drtjits  div.j 

19.540 

2J.475 

19.990 

19.239 

6.700 

6.500 

7.909 

7.049 

938 

945 

1 .001 

949 

Enregistrement  

51.078 

52.100 

56.25i 

52.773 

Chemins  de  fer  

179.500 

15 '(.000 

185.726 

174.145 

Télégraphes  cl  télépli . . . 

7.000 

6.730 

7.764 

7.1 'il 

13.347 

12.649 

13.743 

13.118 

1.585 

1.579 

1.982 

2.059 

1.430 

1.435 

1.245 

1.309 

202.862 

176.393 

2h).46l 

197.773 

Capitaux  et  revenus. . 

12.871 

12.537 

14.600 

14.158 

RemhourserneiiJ s .... 

4.149 

4.060 

5.848 

4.681 

Totaux  généraux. . 

368.489 

333.806 

383.761 

376.250 

Les  recettes  des  péages  ne  sont  qu'approximatives. 

La  différence  entre  les  recouvrements  des  impôts  indirects 
de  1898  et  ceux  de  1897  est  de  7.510.570  fr.  ;  la  différence  de 
1897  sur  1896  était  de  31.437.227  fr. 

Les  sommes  perçues  pour  les  droits  d'accise  sur  les  vins , 
étrangers,  les  eaux-de-vie  indigènes,  les  bières,  les  vinaigres, 
les  acides  acétiques  et  les  sucres,  pour  les  recettes  extraordi- 
naires et  les  produits  des  postes  ne  comprennent  point  la 
part  revenant  au  fonds  communal  créé  par  la  loi  du  18  juillet 
1860,  non  plus  que  celle  revenant  au  fonds  spécial  créé  parla 
loi  du  19  août  1898.  La  part  du  i^remier  de  ces  fonds  dans  le 
produit  des  droits  établis  sur  ces  articles  est  de  36.518.572  fr. 
en  1898,  contre  35.984.336  fr.  en  1897.  Les  droits  affectés  au 
fonds  spécial  créé  par  la  loi  du  19  août  1889  ont  produit 
3.729.707  fr,  en  1898,  contre  3.337.208  en  1897,  nécessitant  un 
prélèvement  sur  le  montant  des  droits  d'entrée  de  2.699.809  fr. 
pour  1898,  contre  3.000.228  fr.  en  1807,  pour  parfaire  la  quote- 
part  attribuée  aux  communes  dans  le  produit  des  droits  d'en- 
trée sur  le  bétail  et  la  viande  el  du  droit  de  licence. 

Dans  le  droit  de  patents  ne  sont  pas  compris  le  montant 
des  rôles  du  4«  trimestre  1898  m  la  patente  des  Sociétés 
anonymes,  évalués  ensemble  à  2.10O.00O  fr.  Le  montant  de 
ces  produits  pour  lb97  était  de  2.441.647  fr. 


DANEMARK 


La  Dette  Extérieure  du  Danemark.  —  Au  31  décembre 
189i<,  la  Dette  extérieure  du  Danemark  s'élevait  à  138.512.250 
couronnes.  Elle  se  composait  comme  suit  : 

Couronnes 

Emprunt  4  0/0  (Hanovre)   186.250 

—  3  0/0  Paris  1894    66.326.000 

—  3  0/0  Paris  1897    72.00O.0uO 


Total   138.512.250 


L'encaisse  et  l'actif  de  l'Etat  s'élèvent  à  73.643.391  cou- 
ronnes. 

La  Dette  intérieure  s'élève  à  69.681.000  couronnes,  plus 
472.000  couronnes  en  bons  circulant  aux  Antilles. 

En  ajoutant  la  dette  extérieure  à  la  dette  intérieure  et  en  en 
défalquant  l'actif  du  Trésor,  le  solde  de  la  dette  ressort  à 
135.022.020  couronnes,  soit  à  peine  189  millions  de  francs. 


Le  Commerce  extérieur  du  Danemark  en  1897.  —  Le 

Chancelier  de  la  Légation  de  France  à  Copenhague  constate, 
dans  un  rapport  adressé  à  la  date  du  22  janvier  1899,  que  le 
commerce  du  Danemark  avec  l'étranger  augmente  chaque 
année. 

L'importation  et  l'exportation  réunies  donnèrent  en  effet  : 


Années  Francs 

En  1894   850.000.000 

En  1895   877.000.000 

En  1890   927.000.000 

En  1897   1.009.000.000 


La  progression  est  constante  et  l'année  1897  accuse  encore 
une  augmentation  de  8.83  0/0  sur  l'exercice  précédent. 

Cette  impulsion  donnée  au  commerce  extérieur  est  le 
résultat  des  efforts  persévérants  que  l'on  fait  en  Danemark 
pour  exploiter  le  plus  avantageusement  les  ressources  du  pays. 
Non  seulement  les  agriculteurs  ne  cessent  d'améliorer  et  d'ac- 
croître leur  production,  mais  l'industrie,  hier  encore  à  peine 
éclose  en  Danemark,  commence  à  prendre' sous  la  direction 
d'habiles  promoteurs,  un  essor  .vraiment  notable.  C'est  ainsi 
qu'en  1897  l'exportation  a  augmenté  de  13,7  0/0. 

Le  Danemark  étant,  au  point  dè  vue  géographique,  un  petit 
pays,  l'ensemble  de  ses  opérations  commerciales  avec  l'étran- 
ger ne  roule  que  sur  des  sommes  relativement  faibles  si  on 
le  compare  au  commerce  extérieur  des  autres  nations.  Mais 
si  l'on  considère  spécialement  le  nombre  de  ses  habitants,, 
soit  2.300.000,  on  constate  que  la  quote-part  de  chaque  indi- 
vidu dans  les  affaires  commerciales  par  rapport  à  l'étranger 
est  une  des  plus  élevées. 

Poui"  transporter  ses  produits  aux  quatre  coins  du  monde, 
le  Danemark  crée,  tous  les  jours,  de  nouvelles  lignes  de  navi- 
gation. 

En  1897,  on  a  inauguré  encore  les  lignes  directes  de  Copen- 
hague au  Siam  et  de  Copenhague  à  Boston,  avec  diverses 
escales. 

Le  tableau  ci-après  donne,  en  francs,  la  valeur  des  échan- 
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ges  commerciaux  du  Danemark  avec  rctranger  eu  1896 
et  ]8'J7. 

Exportation  Importation 

Produits  r89r"'"^^97  IS^g"  1897" 

(En  milliers  de  francs) 

Animaux  vivanls   33.935     38.412  4.402  8.515 

Denrées  animales   242.822   276.588  G2.C08  69.978 

Gérétilos   cl  Ip*'"u.iii6s  ù 

cesse  non  mondés ... .  9.940     11.414  49.366  67.263 
Farines  de  grains  mon- 
dées  :   1.591      2.569  6.227  7.527 

Produits  de  céréales....  709         627  1.421  761 

Plantes   876         700  1.803  2.310 

Fourrages  et  graines.. . .  3.203      4.017  33.624  39.718 

Denrées  colon,  et  fruits.  18.554     21.838  51.570  53.516 

Boissons  et  spiritueux. .  3.768      4.231  7.594  9.335 

Produits  textiles   3.716      4.452  8.530  7.764 

Fils,cordes,cordages,etc.  1  244         993  16.550  17.777 

Tissus  de  soie   496         568  4.965  5.606 

—  de  laines  ou  poil. .  3.983      3.983  23.310  23.139 

—  de  matières  végét.  2.366      2.913  15.352  18.175 

Confections   848         625  2.844  2.832 

Poils,    peaux,  plumes, 

cornes,  etc   17.041     13.088  23.0i0  23.152 

Suif,    huile,  goudron, 

gomme,  etc   5.710      6.255  16.733  16.266 

Bois  ouvrés  ou  non   3.909      2.986  31.369  34.575 

Couleurs,  etc   634         679  3.496  3.212 

Matières  végétales  div..  1.306      2.041  3.007  4.034 

Papier  et  papeterie   855      1.352  3.763  4.344 

Minéraux  ouvrés  ou  non  11.614      8.297  52.316  49.648 

Métaux   12.558      7.190  61.484  44,993 

Toutes  autres  marchan- 
dises en  chiffres  ronds.  127.000     25.000  48.200  52.200 

Total  en  chiffres  ronds.  394.200   448.600  533.200  561.100 

Différ.  en  chiffres  ronds.  »     +  54.400  »     +  27.9('0 
Comme  on  le  voit,  l'exportation  a  augmenté  de  54.400.000 
en  1897  par  rapport  à  1896. 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 


Madrid,  27  février  1899. 
La  Discussion  sur  les  Dettes  coloniales.  —  Un  Projet  d'Unification 
de  la  Dette.  —  Les  Chambres.  —  Nouvelles  commerciales  et 
agricoles. 

Nos  lecteurs  ont  eu  connaissance  des  idées  du  Mi- 
nistre des  finances  au  sujet  de  la  Dette  coloniale,  idées 
qu'il  a  développées  au  cours  de  la  discussion  entamée 
avec  M.  Silvela  sur  le  môme  sujet.  Le  chef  du  parti 
conservateur  estime,  et  il  l'a  déclaré  dans  son  discours, 
que  l'Espagne  est  responsable  des  dettes  coloniales,  en 
vertu  du  principe  que  la  perte  du  gage  ne  libère  pas  le 
créancier.  Cette  théorie  a  été  combattue  par  M.  Puig- 
cerver,  qui  a  reproché  à  M.  Silvela  de  l'avoir  énoncée, 
parce  qu'un  chef  de  parti  n'aurait  pas  dû  faire  une  pa- 
reille allirmation.  Le  fin  mot  de  l'affaire  est  que  le 
Gouvernement  n'a  pas  voulu  avoir  l'air  de  désavouer 
M.  Montero  Rios,  qui  a  soutenu  à  la  Commission  de 
Paris,  que  c'était  l'île  de  Cuba  qui  devait  assumer  la 
charge  de  la  Dette  contractée  en  son  nom.  Finalement 
on  devra  payer  un  intérêt  réduit,  sans  doute,  mais  on 
le  payera. 

Pour  consoler  les  porteurs  de  Bons  cubains,  un  sé- 
nateur, M.  Comas,  qui  est  en  même  temps  un  des  pro- 
fesseurs les  plus  distingués  de  la  Faculté  de  Droit  de 
l'Université  de  Madrid,  a  présenté  au  Sénat  un  projet 
de  conversion  et  d'unification  des  Dettes  en  3  0/0 
amortissable  en  cent  ans,  payables  à  la  fin  octobre,  à 
la  fin  février  et  à  la  fin  juin  de  chaque  année. 

Cette  Dette  sera  payée  en  pesetas,  mais  pour  ne  pas 
léser  trop  durement  les  créanciers  étrangers,  ceux-ci 
pourront  faire  domicilier  leurs  titres  à  Paris,  à  Londres 
et  à  Berlin,  pour  y  encaisser  les  intérêts  et  le  capital, 
au  cours  du  jour  de  l'échéance.  Pour  finir  de  rassurer 
lesdits  porteurs  étrangers  et  les  convaincre  qu'il  n'y  a 
contre  eux  aucune  animosité,  la  conversion  aura  lieu 
aux  taux  suivants  : 

4  0/0  Intérieur,  Extérieur  et  Amortissable  (sauf  celui 


que  la.  Banque  d'Esjtagne  a  en  portclouillc)  au  pair  ; 
Bons  cubains  5  0/0  au  pair; 

Bons  cubains  G  0/0  et  obligations  du  Trésor  des 
Philippines  avec  une  bonification  de  20  0/0; 

Detlc  llottante  avec  une  bonification  de  GG  1/30/0; 

Obligations  des  Douanes  avec  une  bonification  de 
33  1/3  0/0. 

Avec  ce  système,  on  arriverait  à  créer  une  dette  no- 
minale de  12  milliards  environ,  dont  l'annuité  serait  de 
380  millions  de  pesetas  pendant  un  siècle.  Connue  le 
service  actuel  df  la  Deite,  loul  compris,  est  do  .500  mil- 
lions à  peu  près,  on  voit  tout  de  suite  qu'il  suffit  de 
supprimer  l'amortissement,  qui  est  de  100  millions, 
pour  arriver  au  même  résultat  que  veulent  atteindre 
M.  Comas  et  ses  amis.  Il  est  vrai  que  les  porteurs  de 
Rente  Extérieure  ne  seraient  plus  payés^  qu'en  pesetas, 
ce  qui  ferait  faire  un  grand  pas  au  relèvement  du  cré- 
dit de  l'Espagne. 

Un  autre  débat  financier  s'est  élevé  au  Sénat  à  propos 
de  Vaffldavii  et  de  l'augmentation  de  la  circulation  fidu- 
ciaire. 

Sur  le  premier  de  ces  points,  la  discussion  a  porté 
sur  des  faits  anciens  qui  présentent  peu  d'intérêt.  Elle 
a  cependant  permis  au  Ministre  des  finances  de  rap- 
peler les  déclarations  faites  par  lui  au  sujet  de  la  situa- 
tion des  porteurs  étrangers  de  la  dette. 

Rappelant  les  termes  dont  il  s'otait  servi  en  présen- 
tant son  projet  de  loi  relatif  à  Vaffidavit,  M.  Puigcerver 
a  dit,  en  effet,  qu'il  était  de  toute  justice  de  ne  pas 
exiger  de  l'étranger  un  paiement  quelconque,  ni  un 
sacrifice  pour  la  guerre  que  soutient  l'Espagne  ;  qu'il 
était  raisonnable  que  l'étranger  payât  au  dehors  avec 
sa  monnaie  et  les  nationaux  au  dedans  avec  la  leur. 
Comme  conséquence  de  ces  déclarations,  il  a  estimé  que 
les  titres  de  l'Extérieure  pourraient  continuer  à  être 
achetés  et  vendus  en  Espagne  et  que,  suivant  que  les 
titulaires  seraient  étrangers  ou  nationaux,  les  coupons 
en  seraient  payés  en  pesetas  ou  en  or. 

En  ce  qui  concerne  l'augmentation  de  la  circulation 
fiduciaire,  M.  Puigcerver  a  fait  des  éloges  très  sentis 
de  la  Banque  d'Espagne,  qui  a  avancé  900  millions  à 
l'Etat  pour  les  besoins  de  la  guerre  et  qui  s'est  conten- 
tée d'augmenter  du  tiers  de  cette  somme  sa  circulation 
fiduciaire.  Pour  le  Ministre  des  finances,  cette  circula- 
tion se  trouve  parfaitement  garantie. 

La  discussion  politique  continue  aux  Chambres, 
mais,  jusqu'à  présent,  elle  ne  permet  pas  de  se  rendre 
un  compte  bien  exact  de  ce  qui  pourra  arriver.  M.  Ga- 
mazo,  de  la  dissidence  duquel  on  attendait  une  com- 
motion dans  la  majorité  libérale,  a  élé  assez  incolore. Il 
est  fort  probable,  pense-t-on,  que  M.  Sagasta  parviendra 
à  ressaisir  une  partie  des  dissidents,  auquel  cas  il  pourra 
poser  à  la  Régente  la  question  de  confiance  dans  de 
meilleures  conditions,  Il  y  est  aidé,  plus  ou  moins  di- 
rectement, par  toutes  les  oppositions,  sauf,  bien  en- 
tendu, celle  dirigée  par  M.  Silvela. 

Dans  le  cas  où  M.  Sagasta  resterait  quelque  temps 
au  Pouvoir,  il  y  aurait,  naturellement,  un  changement 
parmi  les  Ministres.  Il  y  en  a  déjà  deux,  celui  de  la 
guerre  et  celui  de  la  marine,  qui  sont  mûrs  pour 
tomber. 

Les  manufacturiers  catalans  ont  été  fort  alarmés  par 
la  nouvelle,  circulant  à  Barcelone,  que  la  France  veut 
dénoncer  le  modus  vivendi  en  vigueur  entre  les  deux 
pays,  si  l'Espagne  ne  diminue  pas  son  tarif  douanier; 
ils"ont  résolu  de  s'y  opposer  par  tous  les  moyens  en 
leur  pouvoir. 

La  Gazelle  vient  de  publier  le  résultat  des  recettes 
du  Trésor  pendant  le  mois  de  janvier  1S99  et  les  sept 
premiers  mois  de  l'exercice  en  cours. 

Le  chiffre  du  mois  de  janvier  s'élève  à  Gl. 938. -364  pe- 
setas IG;  si,  de  cette  somme  on  déduit  7.075.617  p.  13  pour 
recettes  extraordinaires,  le  total  réel  ne  s'élève  plus 
qu'à  54.8G2.717  p.  03. 

Les  sept  premiers  mois  de  l'exercice  actuel  ont  pro- 
duit ensemble  565.781.736  pesetas,  mais  dans  ce  chiffre 
figurent  aussi  les  ressources  extraordinaires  des  sept 
mois. 

Les  chapitres  en  diminution  sont  ceux  de  la  contri- 
bution industrielle,  des  douanes  et  du  timbre. 
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La  Gazette  a  publié  également  les  comptes  relatifs  à 
la  campaij:ne  des  Philippines,  depuis  le  ler  juillet  1898 
jusqu'au  ol  décembre  de  la  même  année. 

Les  recettes  se  sont  élevées  à  7.080.620  pesos  331  et 
les  dépenses  à  7.029.492  pesos  884;  il  }'  a  donc  un  reli- 
quat de  51.136  pesos  447. 

Les  marchés  agricoles  sont  assez  calmes,  avec  ten- 
dance à  la  baisse,  par  suite  de  l'excellent  aspect  des 
campagnes  qui  promettant  une  récolte  magnifique,  si  le 
temps  ne  change  pas.  La  baisse  des  cours  du  blé  a  sur- 
pris un  peu  les  détenteurs  qui  ne  se  sont  pas  convain- 
cus encore  qu'il  n'est  pas  prudent  d'élever  les  prix  indé- 
finiment, parce  que  les  minotier.s  catalans  ne  se  gênent 
pas  pour  acheter  du  blé  étranger,  lorsqu'il  leur  coûte 
meilleur  marché  que  celui  du  pa^'S. 

Les  march<is  des  huiles  d'olive  sont  très  fermes,  parce 
que  la  récolte  en  automne  n'a  pas  été  aussi  abondante 
qu'on  es(iérait.  Les  prix  varient  de  82  p.  50  à  90  pesetas 
les  inO  kilos. 

Les  affaires  vinicoles  sont  calmes,  mais  elles  sem- 
blent devoir  s'animer  par  suite  des  achats  pour  la 
France.  Dans  la  I^iioja,  les  prix  se  maintiennent  aux 
environs  de  14  pesetas  l'hec'clitre. 

L'exportation  des  raisins  secs  par  le  port  de  Valence 
a  dépassé  26  raillions  de  kilos  en  1898,  soit  plus  d'un 
million  de  kilos  de  plus  qu'en  1897.  L'exportation 
d'oranges  a  été  de  16.149. 21  .j  kilos  en  une  semaine.  Par 
le  port  de  Burriana,  on  a  exporté  près  d'un  million  de 
kilos  du  même  fruit.  Les  prix  sont  sans  changement. 

La  Chambre  agricole  de  Saragosse  travaille  pour 
former  une  Société  destinée  à  favoriser  l'exportation 
des  fruits,  des  légumes  et  des  vins  d'Aragon  pour  Lon- 
dres et  d'autres  marchés,  au  moyen  d  une  ligne  de 
vapeurs  qu'établirait  la  maison  Larrinaga  entre  Bilbao 
et  Southampton. 

Les  rafiineries  de  Gigou  payent  50  pesetas  la  tonne 
de  betteraves,  franco  de  port. 

On  écrit  de  Valence  que  les  essais  de  reconstitution 
des  plants  de  mûrier  donnent  de  bons  résultats. 


Madrid,  2  mars  1899. 
[Par  dépêche) 

Le  Sénat  a  discuté  hier  le  contre-projet  relatif  à  la  cession 
des  Philippines,  proposé  par  les  membres  de  l'opposition. 
Ce  projet  n'a  été  repoussé  que  par  120  voix  contre  118,  c'est-à- 
dire  par  une  majorité  de  deux  voix.  Or,  les  ministres  et  les 
dignitaires  du  palais  ayant  voté,  le  Ministère  s'est  trouvé,  en 
réalité,  en  minorité.  Ce  fait  a  été  d'auiant  plus  sensible  à 
M.  Saga  ta  qu'il  a  constaté  '^e  nombreuses  abstentions  ;  il  a 
donc  compris  qu'il  lui  était  impossible  de  gouverner  dans  des 
conditioDS  sendjlables  et  ses  collègues  ont  été  de  son  avis. 

M.  Sagasta  est  allé  communiquer  la  situation  à  la  Reine 
régente  et  lui  remettre  la  démission  collective  du  cabinet. 

La  crise  a  éclaté  avec  une  telle  rapidité  qu'elle  a  surpris 
les  partisans  de  la  conciliation  ;  on  ne  croit  pas  cependant 
qu'un  ministère  intérimaire  soit  po'^sible  et  on  estime 
qu'aprps  avoir  consulté,  comme  de  coutume,  les  notables  de 
tous  les  partis,  la  Reine  choisira  entre  M.  Sagasta  et  M.  Sil- 
vela. 

C'est  en  ce  sens,  d'ailleurs,  que  le  premier  Ministre  a  parlé. 
La  Reine  voulant  éviter,  avant  tout,  une  dissoluiion  des  Gor- 
tès,  a  insisié  p  mr  savoir  s'il  ne  serait  pas  possible  de  trouver 
une  soliiti(jn  conciliante  ou  d'appeler  au  Pouvoir  un  Cabinet 
intérimaire.  M.  Sagasta  lui  a  démantré  qu'aucun  Cabinet  ne 
pouvait  gouverner  avec  la  Chambrp  actuelle  et  que  le  seul 
moyen  de  sortir  de  l'impasse  est  la  dissolution. 

Les  Ministres  ont  été  chargés  de  l'expédition  des  affaires 
courantes. 

Nos  renseignements  nous  permettent  de  croire  que  la  solu- 
tion do  la  crise  sera  rapide. 

La  Es'afeta  a  reçu  de  source  autorisée  des  renseignements 
lui  permettant  d'assurer  que  toutes  les  mesures  nécessaires 
ont  été  prises  en  vue  du  paiement  du  coupon  du  avril. 


[fiîiirîflalioiis  Économipes  et  îinaDciÈres 

Le  Commerce  du  Blé  en  Espagne.  —  Le  commerce  du 
blé  est  lin  des  plus  importanis  à  étudier  et  nous  croyons  qu'il 
y  a  quelque  inti^rêt  à  se  rendre  compte  des  changements  qu'il 
a  éprouvés  en  Espagne,  depuis  quelques  années,  ainsi  que 
des  variations  que  les  prix  ont  subies. 


Le  tableau  suivant  montre  le  mouvement  des  importations 
et  des  exportations  depuis  1870  : 

Commerce  du  Blé  et  de  la  Farine  en  Espagne 


Prix  moyen     Importations  Exportations 


du  blé  ^ 

Années 

(Par  quintal 

métrique) 
(Pesetas) 

Rio 

Farine 

Blé 

I:  Al  ILLC 

(Milliers  de  tonnes) 

1  □'•TA 

ZI  .OU 

CO  F. 
D.4.0 

13.7 

8.4 

/.  o  Q 

29.23 

64.6 

9.8 

8.7 

OD.O 

1  0-;0 

7.4 

54.4 

01  .  / 

2(7.41 

u.u/ 

0.01 

198.3 

yo.o 

1  On  1. 

28 . 1 0 

1  FL  n 

6.0 

78.8 

48. 1 

1  O-tF^ 

!i0.8/ 

oo  Q 

7.9 

16.9 

oy.y 

1  Q-rC 

27 . 00 

OU 
o» .  D 

9.3 

12  3 

F.n  1 

28.27 

(l  o 

/i  1 
4.1 

4o.o 

oy.4 

30.71 

OU.  1 

4.0 

15.6 

A  A  Q 

1  C^n 

1  oo 

18.1 

2.0 

UQ.  1 

1  OOA 

0 1  oo 

o  \  .  ia 

OQ  Q 

4.0 

2.9 

O 

Ol  .i 

18S1 

29  96 

19  9 

1.5 

2.6 

37  7 

1882  

35'24 

275^7 

17.4 

3.0 

28^4 

18-^8 

31.  8 

2,18.4 

21.4 

1.8 

23.7 

1S84 

27.(9 

9«.6 

5.2 

0.4 

25.7 

1885 

25.21 

112.0 

7.8 

0.2 

21.4 

1886. 

26.(18 

149.8 

11.3 

0.5 

20.8 

1887 

27.47 

314.0 

24.1 

0.7 

15.3 

1888    , . 

2Ô.76 

243.2 

35.6 

0.2 

17.8 

1889  , 

23.77 

145.3 

30.6 

0.1 

23.3 

1890 

24.36 

161.3 

25.4 

0.6 

81.7 

1X91 

27.07 

155.1 

4.2 

0.5 

36.7 

1892 

29.09 

138.8 

5.0 

0.<  2 

1.7 

1893 

29.14 

4'8.6 

7.1 

0.02 

0.9 

l>-94 

26.85 

425.8 

7.5 

0.3 

13.1 

21.20 

202.6 

1.9 

0.1 

87.0 

1896 

24.33 

190.7 

0.3 

0.08 

5S.I 

1897     , . 

29.45 

141.7 

1.7 

0.06 

49.6 

1898, , . . 

30.25 

59.4 

2.8 

2.6 

15.9 

En  1800,  le  prix  moyen  du  blé  a  été,  par  quintal  métri- 
que, de  47.2=!;  en  181(1.  de  39.31;  en  18J0,  de  22.53;  en  1830, 
de  17.52;  en  1840,  de  19.27;  en  1850.  de  18.75;  en  1860,  de 
26.75. 

Si  ori  se  reporle  aux  deux  tableaux  ci-dessus,  on  verra  que 
la  moyenne  de  l'importation  de  farines  depuis  vingt-neuf  ans 
a  été  de  10. «  00  t.  et  la  moyenne  de  l'exportation  de  S5.()00 
pour  Cuba  seulement.  Cependant,  les  grands  propriétaires 
fonciers  se  plaignent  que  les  grandes  importations  de  blé 
étranger  ruinent  l'agriculture  ;  ils  font  observer  que  depuis 
1877,  la  surface  consacrée  à  la  culture  du  froment  a  diminué 
à  tel  point,  qu'au  lieu  de  52  millions  d'hectolitres  qu'on  sup- 
pose avoir  été  récoltés  à  celte  époque,  la  moyenne  de  la  pro- 
duction n'est  plus  que  de  3ô  à  40  millions  dans  les  bonnes 
années.  On  doit  remarquer  cependant,  que  ce  n'est  que  de- 
puis 1883  que  les  grandes  importations  de  blé  ont  pu  com 
mencer  à  exercer  leur  influence,  caria  moyenne  des  'mporta- 
tions  pour  la  période  1870  81  est  de  40  000  t.,  tandis  que  celle 
de  la  période  18«2  98  est  de  200.00(>  t.  Par  conséquent,  on  est 
en  droit  de  supposer  que,  jusqu'à  ces  dernières  années,  les 
importations  auront  servi  en  grande  partie  à  combler  l'excé- 
dent de  l'exportation  de  farine,  envoyée  à  l'île  de  <'.ubaet  que 
ce  n'est  qu'à  présent  que  la  grande  abondance  de  blé  étranger 
a  commencé  à  peser  sur  les  cours,  bien  que  ceux-ci  n'aient 
pas  suivi  la  même  marche. 

Si  l'on  consulte  le  relevé  des  prix  du  blé  depuis  l'année 
1800,  que  nous  avons  donné  ci-dessus,  on  voit  que  le  prix  le 
plus  bas  coté  depuis  1854  a  été  celui  de  21,20  pesetas  le  quin- 
tal métrique  ;  en  1895,  année  dans  laquelle  les  droits  furent 
relevés  dans  une  proportion  très  sensible.  D'autre  part,  la 
moyenne  des  prix  des  vingt  dernières  années  est  de  28  pese- 
tas environ  par  quintal  métrique,  prix  qui  n'a  été  atteint 
ou  dépassé  que  treize  fois  dans  les  soixante  dernières  années, 
il  est  vrai,  que  pendani  ces  soixante  années,  il  y  a  eu  quatre 
périodes  de  disette  pendant  lesquelles  le  blé  est  entré  en  fran- 
chise, mais  cette  situation  a  été  de  courte  durée. 

Il  ne  sera  pas  inopportun  de  dire,  à  présent,  quelques 
mots  du  régime  douanier  appliqué  aux  blés. 

L'entrée  du  blé  étranger  fut  interdite  depuis  18'?0  jusqu'à 
1869,  sauf  pendant  les  années  de  disette  de  IS-^iO,  18î7,  1867, 
186><.  où  l'interdiction  fut  levée  à  titre  temporaire.  En  1869, 
le  blé  fut  admis  comme  marchandise,  moyennant  le  paiement 
de  droits  qui  ont  augmenté  d'année  en  année  comme  on  peut 
le  voir  ci-après  : 

Droits  par 


Périodes  100  kilog. 

Pesetas 

Du  1"  août    1869  au  27  décembre  1872   3 

27 décembre  1872  au    1"  juillet    1874   4 

1"  juillet  1874  au   1"    août     1877   4  50 

1"  août    1877  au  24  décembre  1890   5  53 

24 décembre  18^0  au   9   février    1895   8 

Depuis  le  9  février  1895    10  50 


r/ÉCONOMISTE  EUnOPi;:KN  -  Italie 


Nous  allons  indiquer  mainlonant  quels  sont  los  principaux 
puvs  importateurs  de  blé  en  E-pa;i:ne  et  le  rang  (ju'ils  occu- 
pent selon  rimportance  de  leurs  envois  ; 

1870      1882      1892      1896     1897  1898 

(Millions  de  kilogrammes) 

Allemagne               »        0.8       0.2  »  »  » 

France   2i  63  15  4.8  0.1  4.2 

Grande-Bretag..  0.4  14  14  3  1  »  » 

Italie   15  26          0.9  »  »  » 

Rép.  Argentine.       »         2          0.5  »  »  » 

Roumanie                »          »  14.5  27.8  1  9  0.1 

Russie   2  60  39  138.5  127.4  6.6 

Turquie   9  25  27  6.8  2.1  » 

Etats-Unis   0.7  22  21  8.8  0.5  0.9 

Le  tableau  qui  précède  fait  ressortir  le  résultat  de  la 
concurrence  de  pays  auxquels  on  ne  faisait  guéi-e  attention,  il 
y  a  trente  ans.  La  France,  (jui  était  le  premier  importateur 
de  blé  en  Espagne,  est  passé  au  cinquième  rang.  L'Allnma- 
gne,  la  Grande-Bretagne,  l'Italie  ne  figurent  plus  ou  à  peu 
près  parmi  les  importateurs  ;  c'est  la  Roumanie,  la  Russie, 
la  République  Argentine,  les  Etats-Unis  qui  ont  pris  leur 
place. 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  î"  janvier  au  11  février  1899  (6«  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

1.82!. 119 

1.576  376 

1  943.268 

2.08.)  019 

Nord  de  l'Espagne  (2070  k.) 

6  27«  113 

5  552.049 

6.015  894 

6  144  962 

Asturies  (784  kil.) 

1.412  903 

1  311  047 

1  761.816 

1.864  518 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

166.044 

131  578 

173  073 

186  699 

Almansa-Valence  (499  kil.) 

1.310.404 

1  261  01! 

1.305.381 

1  369.93» 

6.760.476 

5.78E.865 

6.926.388 

7.38Ï.549 

Les  Comptes  de  la  campagne  de  Cuba.  —  La  Gaceta 
vient  de  publier  le  résumé  des  recettes  et  paiements  effectués 
en  vue  de  la  campagne  de  Cuba,  pendant  le  second  semestre 
de  1698  : 

Recettes  Pesos 

Existence  antérieure   8.027.628 

Opérations  diverses   73.816!5î7 

Total   81.X44. 185 

Dépenses  ~ 

Dépenses  de  la  campagne   72.317.927 

Total   80.ii88.7::l 

Balance   81  .^-44.  85 

Situation  de  l'encaisse 

A  la  Banque  d'Espagne   1 .585  000 

.    —                 Liv.  st..     415   3   6  2.' 076 

—                 Fr            840.569  18  168.114 

A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas   264 


1.755.454 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  2  mars  1899. 
Les  derniers  incidents  ont  produit  une  bonne  impression 
ser  le  Marché  et  les  transactions  ont  eu  une  certaine  am- 
pleur. 

On  cote  l'Intérieure  à  59  45;  l'Extérieure  à  69  75;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  87. 


ITAI^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  28  février  1899. 
Jves  Projets  politiques.  —  La  Commission  des  Quinze.  —  Le  Budget 

-  La  Récolte 


de  la  Guerre, 
des  Olives. 


Le  Mouvement  commercial  en  1898. 


La  Chambre  s'est  occupée,  ces  jours-ci,  de  la  discus- 
sion des  mesures  politiques  propo^(5,es  à  la  suite  des  trou- 
bles de  mai.  Les  projets  du  Gouvernement,  qui  ne  ten- 
dent rien  inoins  qu'à  discipliner  la  presse  quotidienne  et 


restreindre  les  droits  d'association  et  de  réunion  ont 
été  vivement  combattus  par  la  gauche,  mais  aussi  éner- 
giquf-mcnt  défendus  par  la  droite  et  (iiich[iics  pcrson- 
nalilés  du  centre.  On  ne  croit  pas  qu'ils  puissent  être 
votés  sans  de  sérieuses  moditications. 

En  attendant,  la  Commission  des  quin/c  a  remanié 
complètement  le  projet  de  loi  relatif  à  la  suppression 
du  droit  d'octroi  sur  les  farines. 

Les  mesures  proposées  pour  dédommager  les  com- 
munes et  l'Etat  de  la  perle  qu'ils  devraient  éprouver  de 
ce  chef  se  trouvent  ainsi  fortement  entamées.  Il  est 
difficile  de  prévoir  encore  si  les  projets  en  question, 
ainsi  modifiés,  seront  acceptés  par  le  Gouvernement, 
ni  si  leur  discussion  à  la  Chambre  pourra  aboutir  à  des 
résultats  pratiques. 

La  Commission  chargée  d'examiner  ie  projet  de  loi 
pour  les  dépenses  extraordinaires  du  budget  de  la 
guerre  a  approuvé  le  rapport  du  général  Afan  de 
Rivera; 

Le  Ministre  de  la  guerre  avait  demandé  un  crédit  de 
56  millions  pour  cinq  ans;  mais,  comme  on  n'avait  pas 
indiqué  nettement  ni  l'usage  qu'on  aurait  fait  de  ce 
crédit  ni  si  on  le  jugeait  suffisant  pour  tous  les 
besoins  de  l'armée,  la  Commission  a  proposé  d'accorder 
pour  le  moment  les  sommes  indispensables  pour  l'exer- 
cice 1899-1900  et  de  renvoyer  toute  autre  délibération  à 
un  nouveau  projet  de  loi  que  le  Ministre  présentera 
plus  tard. 

La  statistique  douanière  relative  au  mouvement 
éommercial  de  l'année  1898  —  première  année  oii  ont 
été  appliquées  les  nouvelles  valeurs  fixées  par  la  Com- 
mission centrale  des  douanes  —  vient  d'être  publié. 

D'après  ce  document,  la  valeur  totale  des  échanges 
effectués  par  l'Italie  avec  l'étranger,  déduction  faite 
des  métaux  précieux,  s'est  élevée,  en  1898,  à  2  milliards 
616.904.650  lire,  chiffre  inconnu  jusqu'ici. 

Dans  cette  somme  les  importations  entrent  pour 
1.413.335  346  lire,  et  les  exportations  pour  1.203.569.304 
lire.  Comparativement  à  l'année  précédente,  les  pre- 
mières sont  en  augmentation  de  221.700.000  lire,  et  les 
secondes  de  111.800.000  lire. 

Eu  ce  qui  concerne  les  importations,  l'augmentation 
est  due,  pour  la  majeure  partie,  aux  approvisionne- 
ments exceptionnels  de  céréales  que  l'on  a  dû  faire, 
dans  presque  tous  les  pays  d'Europe,  en  raison  de  la 
récolte  insuffisante  de  1897.  Il  a  fallu,  en  Italie,  em- 
ployer près  de  167  millions  de  lire  de  plus  qu'en  1897 
en  approvisionnements  de  blé  et  autres  grains. 

Le  reste  de  l'augmentation  concerne  principalement 
les  matières  premières  nécessaires  à  l'industrie.  II  en  a 
été  importé  pour  44  millions  en  plus. 

Quant  aux  exportations,  le  chift're  de  1.203.569.304  lire 
n'avait  pas  été  atteint,  même  avant  la  cessation  tem- 
poraire de  l'accord  commercial  avec  la  France,  sauf 
en  1876. 

L'augmentation,  de  près  de  112  millions,  que  les  ex- 
portations de  1898  offrent  sur  l'année  précédente,  com- 
prend à  peu  près  toutes  les  catégories  de  marchan- 
dises. 

Dans  cette  augmentation,  les  matières  premières,  ou 
ayant  subi  une  première  manipulation,  figurent  pour 
66  millions,  les  produits  manufacturés  et  objets  fabri- 
qués pour  44  millions,  et  les  denrées  alimentaires  pour 
4  millions. 

Les  rens^'ignements  arrivés  au  Ministère  de  l'agri- 
fulture  permettent  d'évaluer  la  production  de  l'huile 
d'olive  en  Italie,  pendant  l'année  agricole  1898  1899,  à 
environ  2.300.000  hectolitres.  Elle  serait  ainsi  supé- 
rieure d'environ  700  mille  hectolitres  à  cnlle  de  l'année 
précédente,  mais  inférieure  de  plus  de  200  mille  hecto- 
litres à  une  récolte  moyenne  normale. 

La  production  a  été  abondante  en  Toscane,  bonne 
en  Ligurie  et  dans  le  reste  de  l'Italie  centrale,  ainsi  que 
dans  les  provinces  de  Lecce,  Messine,  Païenne  et  Sas- 
sari  ;  plus  que  m<^diocre  dans  les  provinces  de  Foggia, 
Bari,  Potenza  et  Girgenti;  minime  et  de  bonne  qualité 
dans  la  Calabre,  la  Campanie  et  les  provinces  de 
Syracuse,  Calane  et  Trapani,  à  cause  de  la  mouche  et 
du  ver. 
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ifliies  et 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"  janvier  au  31  décembre  1898 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATEGORIES 


Différ.  Du  Isrjanv.  Différ. 
sur  1897    au  3  Idée.  surl89T 
—  1898  — 

s'entendent  en  milliers  de  lire 
+  13.614     121.909   —  1-2.504 


Du  1" janv 
au31  déc. 
1898 
Les  sommes 
Spiritueux,  boissons  et  huiles   45  749 
Denrées  coloniales,  drogues 

et  tabacs   57.526    -  11.928        8  14'i   +  1.235 

Produits  chimiques,  articles 
médicinaux,  résines  et  par- 
fumeries  48.071    +      6i0      33  081 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie   29.736  — 

Chanvre,  lin,  jute,  etc   25.349  -f 

Coton   - 

Laine,  crin,  poils   65  891  — 

Soie   126.493  + 

Bois  et  paille   49.001  — 

Papier  et  livres   15.500  + 

Peaux   50.067  — 

Minéraux,   métaux  et  leurs 

dérivés   009 

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 
res et  cristaux   16^^.645    +40.755       73,472    +  10.150 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc..  306.793   +166.616     124,439   +  11.067 
Animaux,    produits    et  dé- 
pouilles d'animaux   101  142  + 

Objets  divers   19.302  — 


3.395 

1  462 
1 .390 
3.059 

2  121 
400 

1.507 
6.511 


11.431 

52,049 
52.196 
19.507 
386.575 
70.857 
11.639 
25.689 


—  1.602 

—  3.321 

—  9.664 
+  20.583 
+  6.708 
+  55.360 
+  14.265 
4-  1.214 
-f  3.277 


+  20.969       42.948    +    4  990 


1.681      140.158    +  8.992 
945       24  465    +    1  089 


Totaux   1413  335 

Métaux  précieux  3  *43 


+221.736  1.203.569  +111.835 
—   5  232      19.612   —  3.483 


La  Situation  du  Trésor  italien  au  31  janvier  1899. 

—  Au  31  décembre  dernier,  la  situation  du  Trésor  italien  se 
résumait  ainsi  :  ^ 

30 juin  1898  Sijanv.  1899  .Différences 


Compte  de  caisse.. 
Crédit  du  Trésor  . . 

Total  de  l'actif.. 
Débit  du  Tvésor.. . 

uébit  du  Trésor 
moins  l'actif  total 


313.160.062 
237.757.046 


246.864.993 
357.970.934 


550.917.109 
785.555.008 


604.835.927 
791.961.885 


—  66.295.608 
+  120.213.887 

+  53.918.818 

—  G. 406. 876 


234.637.899   187.125.958    +  47.511.941 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

'       Rome,  2  mars  1899 
Le  Marché  reste  assez  soutenu,  bien  que  les  discussions 
parlementaires  aient  un  peu  détournée  l'attention. 

-  Les  titres  industriels  attirent  l'attention  du  public. 

-  Notre  Rente  5  0/0  est  à  103  17  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  611  ...  Banque  Nationale,  1.077.  Méridionaux,  781. 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  l"'  mars  1899. 

La  Dette  flottautc.  —  La  .Situation  financière.  —  Las  Prévisions 
budgétaires.  —  Delagoa-Bay. 

L'0/7?cieZ  a  publié,  il  y  a  quelques  jours,  la  note  de  la 
situation  de  la  dette  flottante  du  Trésor,  à  la  fin  des 
mois  d'octobre,  novembre  et  décembre.  L'impression 
en  est  assez  fâcheuse. 

Les  chiffres  du  31  décembre  se  résument  comme 

suit  :  .,    .        ,  . 

La  dette  flottante  Intérieure  est  en  milreis  portugais 
de  40.820.151.  L'Extérieure  à  Londres  et  Paris  s'élève  en 
or  à  970.069  liv.  st.  Pour  en  faire  la  somme,  il  faut 
tenir  compte  de  l'agio  de  l'or,  qui,  au  31  décembre, 


était  de  41,26  0/0  et  est  aujourd'hui  de  48,44  0/0.  En 
prenant  celui  du  31  décembre,  on  trouve  pour  la  dette 
extérieure  en  milreis  6.170.878,  ce  qui  porte  la  tota- 
lité de  la  dette  flottante  à  46.987.031  milreis.  Ce 
chiffre  est  assez  élevé  pour  donner  à  réfléchir. 
Mais  ce  n'est  pas  encore  tout. 

En  effet,  au  7  février  1897,  la  dette  flottante,  calculée 
comme  ci-dessus,  se  chiffrait  par  un  total  de  35.054.392. 
L'augmentation  a  donc  été  de  11.942.639  en  vingt- 
trois  mois. 

Ce  n'est  pas  tout  encore.  ' 

Pendant  la  même  période  de  23  mois,  le  Trésor  a 
emprunté  : 

Milreis 

A  la  Banque  du  Portugal   3.150.000 

Par  ventes  Dette  intérieure  3  0/0   2.850.294 

Par  ventes  Dette  extérieure  3  0/0   1.230.021 

Bons  de  poste  coloniaux   725.776 

Total  

Augmentation  de  la  Dette  flottante . 


7.956.091 
11.942.639 
Total  général   19.898.730 

La  conséquence  est  que  le  déficit  du  Trésor  a  été 
de  19.898.730  milreis  en  23  mois,  soit  de  10.381.945 
par  an  budgétaire.  En  moyenne,  il  est  encore  supé- 
rieur à  celui  qui  existait  en  1892  avant  la  réduction  du 
coupon  de  la  Dette  consolidée  extérieure  au  tiers  et 
avant  l'établissement  de  l'impôt  de  30  0/0  sur  la  Dette 
intérieure. 

Dans  ma  dernière  lettre,  je  vous  faisais  sentir  le  peu 
de  confiance  qu'il  fallait  toujours  accorder  aux  budgets 
portugais.  Je  vais  vous  en  donner  une  nouvelle  preuve. 

Le  monopole  des  allumettes  doit  produire  la  recette 
annuelle  de  225.000  milreis.  Par  contrat  du  mois  d'oc- 
tobre dernier,  ces  recettes  ont  été  consignées  pour  trois 
ans  à  un  grand  Etablissement  de  crédit  afin  d'obtenir  un 
prêt  de  100.000  liv.  st.,  dette  flottante.  Le  Trésor  ne  dis- 
posera donc  pas  de  cette  recette  pendant  trois  ans.  Cepen- 
dant, vous  la  trouverezportée  au  budget  des  recettes  pour 
1899-1900,  comme  si  le  Trésor  pouvait  la  toucher.  Le 
paiement  des  100.000  liv.  st.  ne  se  trouve  pas  au  budget 

Le  Gouvernement  continue  d'assurer  aux  Chambres 
et  dans  ses  journaux,  qu'il  ne  fera  jamais  d'opération 
financière  sur  Delagoa-Bay  (Lourenço-Marquès). 


La  Dette  flottante.  —  Voici  le  tableau  de  la  situation  de 
la  Dette  flottante  au  31  décembre  dernier,  tableau  que  notre 
correspondant  analyse  plus  liant  ; 


1897 
31  déc. 


A  l'intérieur  : 

En  billets  du  Trésor. 9.289.325 
Comptes  courants  : 

Banque  de  Portugal...  23.518.446 

Caisse  Générale  de  Dé- 
pôts  1.995.574 

Divers   534.789 

35.338.135 

A  l'étranger  : 

A  paver  à  Londres, ....  985 . 500 

—     à  Paris.......  1.470.000 


1898 


Comptes  courants,  solde 
débiteur..  


Résume  . 

A  rintérieur  

A  l'étranger  


2.461.500 

2.431.711 
4.893.211 

35.338.135 
4.893.211 

40.231.347 


30  juin 

31  déc. 

(En  milreis) 

11.249.955 

12.601.558 

25.501.849 

26.284.666 

3.298.081 

1.446.400 

364.505 

493.527 

39.414.391 

40.826.151 

1.649.079 

1.874.079 

2.205.000 

1.854.000 

3.854.079 

3.728.079 

1.098.804 

640.375 

4.952.883 

4.368.454 

39.414.391 

40.826.151 

4.952.883 

4.868.454 

44.367.275 

45.194.606 
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AMÉRIQUE 


BRESIL. 

•  L'Agriculture  à  Minas-Geraès.  —  Dans  un  do  nos  i>n''- 
cédenls  jumiéros,  nous  avons  montré  que  la  cullure  des 
céri'alos  (Uail  en  progrès  à  Sam  Paulo  et  a  Espiril  j  Santo  ; 
anjourd'iiui,  notre  conl'rôre  le  Brésil  constate  qu'on  peut  en 
dire  autant  de  Minas-Geraès. 

Les  agriculteurs,  parait-il,  sont  des  plus  satisfaits  dos  ré- 
sultats obtenus  et  la  prochaine  récolte  s'annonce  comme 
devant  être  très  abondante.  Des  maisons  de  commerce  de 
Rio  ont  envoyé  des  représentants  dans  divers  districts  de 
Minas-Geraès  et  les  ont  chargé  d'acheter,  à  des  prix  rémuné- 
rateurs pour  l'agriculture,  tous  les  produits  disponibles. 

La  récolte  de  maïs  et  de  haricots  dépasse  toutes  celles  qui 
,  ont  été  faites  depuis  1888. 

l^e  voiture  chargée  de  maïs  qui  se  payait,  il  y  a  deux  ans, 
200  mille  reis,  se  vend  actuellement  de  25  à  3U  mille  reis  ; 
cette  différence  de  prix  est  une  preuve  de  l'abondance  le  là 
récolte;  d'autre  part,  bon  nombre  de  planteurs,  profitant  de 
la  grande  quantité  de  maïs  qu'ils  détiennent,  se  sont  remis  à 
l'élevage  des  races  porcines,  qui  était  autrefois  une  des  prin- 
cipales industries  de  l'Etat. 

Les  agriculteurs  ont  demandé  au  Gouvernement  de  faire 

•  en  sorte  que  les  tarifs  des  chemins  de  fer  soient  réduits  en 
faveur  du  maïs,  des  haricots  et  des  pommes  de  terre.  M.  Sil- 
vianoBrandao,  gouverneur,  a  commencé  à  faire  des  démarches 
dans  ce  sens. 

A  propos  de  la  culture  de  la  pomme  de  terre,  nous  lisons 
dans  le  Resistente,  de  S.  Joao  d'El  Rey,  qu'un  propriétaire, 
M.  A.  Nogueira  Jaguaribe,  qui  avait  planté,  le  1"  octobre 
dernier.  10  kilos  de  pommes  de  terre  anglaises,  a  récolté 
le  7  janvier  dernier,  ou  trois  mois  après,  120  kilos  de  pommes 
dont  quelques-unes  pesaient  plus  de  300  grammes. 


Les  Recettes  des  Douanes  en  1898.  —  L'année  der- 
nière, les  recettes  totales  des  douanes  de  l'Union  se  sont 
('•levées  à  245.909  contos  contre  244.486  contos  en  1897 
279.552  contos  en  1896  et  263.273  en  1895. 

'  Dans  le  total  précité,  l'importation  ligure  pour  219.824  contos 
en  1898  contre  223.443  contos  en  1897,  246.039  en  1896  et 
258.430  contos  en  1895  ;  les  autres  facteurs  de  la  recette 
douanière  pendant,  cette  même  année  1898,  ont  été  :  droits  de 
port,  461  contos;  droits  additionnels,  312  contos;  droits  de 
sortie,  174  contos  ;  intérieur,  6.346  contos  ;  droits  de  consom- 
mation, 5.934  contos  ;  recette  extraordinaire,  1.572  contos  et 
dépôts,  11.285  contos  de  reis. 

Le  rendement  des  vingt-trois  douanes  de  la  République  a 
été  le  suivant  en  contos  de  reis  ; 

Recette 


Totale  Importât. 


GapitaiO  fédérale  

Santos   39 

Bahia   23 

Pernambuco  . . . . .  .■   22 

Para   22 

Rio  Grande  du  Sud   15 

Manaos   6 

Fortaleza   5 

Maranliao   4 

Porto  Alegre  (1)   3 

Maceio     2 

Gorumba.   1 

Paranagua   1 

Aracaju   1 

Florianopolis   1, 

Parahyba   1 

Sao  Paulo  (1)  ,  \  \.  \, 

Parnahyba  

Urûguayana  '  \\ 

Espirito  Santa  ' .  '  ]  " 

Natal  ■  '. .'. . ,  .v!  !  ! 

Penelo.  '  *.  \\ 

Macahè    '  ' 


.774 
867 
007 
.917 
.262 
592 
698 
778 
862 
492 
693 
891 
700 
692 
689 
331 
269 
658 
598 
550 
250 
188 
158 


83.497 
37.016 
20.325 
19.495 
20.746 
12.935 
6.210 
3.453 
4.542 
1.776 
2.119 
1.427 
1.415 
644 
1.358 
1.064 
3 

575 
447 
461 
177 
73 
62 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mois  de  janvier  et 

(1)  La  douane  do  Porto  Alegre  a  été  fermée  en  avril  1898  et 
celle  de  Sao  Paulo  en  mars. 


les  sept  premiei's  mois  de  1899,  comparé  av(;c  les  résultats 
des  périodes  correspondantes  de  1898  : 

Marc  hand  is  es 

 Janvier  Sept  1»"  mois  de 

1898         1899  '1^89r98"'~l89ai9 

Lnportations  :  (En  milliers  de  <l()llars) 

Exemptes  de  droits..     22.116      26.350  169.474     160  678 

'i'axées                         23.711      32.122  171.141     206 . 497 

Total                   50.827  -     58:472  340.616  367.175 

Exportations  :  ^^^^^""^^ 

Nationales                   106.693     113.864  706.514     736  946 

Etrangères                      1.733       1.651  11.852  12.525 

Total                   108.426     115.515  718.367     749  472 

Excédent  d'exportat. .     57.598      .57.043  377.750  382.296 

Or 

Importations                    6.493        6.066  34.288      62  708 

Exportations..                2.658       2.330  11.838  11.714 

Excédent  d'importat.       3.834       3.735  22.449  50.994 

—      d'exportat..        »             »  »  „ 

Argent 

Importations                   2.535    '    2.591  20  570      20  122 

Exportations                  4.301       5.358  34.809  34.558 

Excédent  d'exportat. .       1.766       2.767  14.238  14.435 


Mouvement  des  Voyageurs  d'Europe  sur  New- York. 

—  Pendant  l'année  1898,  les  Gompagnies  de  navio-ation  ont 
débarqué  à  New-York,  venant  d'Europe,  80.586  passagers  de 
cabine  et  219.957  émigrants,  se  répartissant  comme  suit  : 

Voyageurs  Nombre 
de  Emi-  de 

Gompagnies  cabine      grants  voyages 

Norddeutscher  Brème   15.794  32.205  105 

—  Méditerranée  2.101  21  018  37 

'^unard   16.692  20.463  60 

White  Star   10.332  20  764  56 

Hambourg  Araerika   8.056  20.092  82 

—        Méditerranée....  430  4.153  8 

Nederlandsche  Rotterdam...  '    3.153  13.078  53 

—  Amsterdam,.  212  1.195  10 

Transatlantique  ■. . .  5.023  15.511  51- 

Red  Star   3. 881  11.984  » 

Anchor  Glascow   5.080  4.177  » 

—     Méditerranée   »         15  588  28 

Prince   „         13:587  „ 

En  1897,  il  y  avait  eu  90.932  passagers  de  cabine  et  192  004 
emigrants. 

Pour  le  service  postal,  l'OfQce  américain  a  payé,  l'an  der- 
nier, la  somme  de  955.000  dollars  à  partager  entre  le  Nord- 
deutscher Lloyd,  l'American  Line,  la  Gunard,  la  White  Star 
la  Gonipagnie  générale  Transatlantique  et  la  Hamburg-Ame- 
nka  Lime. 


de 


L.e  Marché  Financier  de  ]\ew-Yorli 

New-York,  le  2  mars  1899. 

Le  Marché  a  été  assez  irrégulier  et  moins  actif. 

Les  rendements  de  janvier  de  certaines  Gompagnies 
chemins    de  fer  n'ont  pas  répondu  à  l'attente  générale" 
Il  s  en  est  suivi  quelques  réalisations.  Des  bruits  contradic- 
toires relatifs  à  Manille  ont  pesé  également  sur  le  Marché  - 

Sur  le  Marché  monétaire,  les  fonds  restent  en  abondance 
Le  change  sterling  est  forme.  L'argent  métal  est  calme. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 

Les  valeurs  de  Ghemins  do  fer  sont  moins  soutenues 

On  cote  VAtchison.ii22  1/4;  le  Milwaukee,  à  129 1/8  :  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  ;  ÏErie,  à  14  1/4;  le  Reading,  il  21  7/8"  le 
Calumet,  il  770;  le  Caiiadian  Facific,àS9  1/2;  Vlllinois  c'en- 
^Tii'^IP  ,V^^'^  Louisville,  à  64  5/8;  le  NeiD-York  Central. 
a  136  1/2;  l  Union  Pacific,  à  47  3/4. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  du  Mexique.  — ■  La  nrésente 
année  fiscale  (du  1-  juillet  1898  au  30  juin  1899)  a  commencé 
d  une  façon  satisfaisante  et,  d'après  les  statistiques  officielles 
que  nous  avons  sous  les;  yeux,  tout  indique  que  les  évalua- 
tions établies  par  M.  le  Ministre  des  finances,  dans  ses  projets 
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(le  budgets  pour  cette  même  année,  sont  inférieures  aux  ré- 
sultats qui  >erout  obtenus 

Eu  ellet,  si  nous  (prenons,  par  exemple,  les  droits  d'impor- 
tation, iiuus  vovons  que  M.  Limautour  a  évalue  leur  montant, 
pour  1  année  lf<V1S-V)9,  â  <il.5uu.0.0  dollars.  Or,  il  lésulte  des 
documents  publiés  par  les  soins  de  la  7«  section  du  Ministère 
des  finances,  que  ces  droits  ont  produit,  durant  les  quatre 
premiers  mois  de  celte  même  année  : 
^  Dollars 


En 


juillet  

août  

septembre, 
octobre  . . . 


1.57 '4.972  39 

1.912.054  81 

2.03t.l39  89 

2.089.01  lO  » 


Soit  un  total  de . . .  7 .  t)06 . 147  OJ 
En  vue  de  l'état  satisfaisant  des  affaires,  on  peut  augurer 
que  les  importations,  pour  le  reste  de  l'année,  continueront 
d'observer  une  marciie  ascendante;  mais  en  supposant  même 
quelle  ne  dépassent  pas  la  moyenne  des  quatre  mois  précités, 
la  dilTérence  en  laveur  du  Trésor,  entre  les  évaluations  offi- 
cielles et  les  résultats  définitifs,  sera  pourtant  assez  considé- 

Voici  le  résumé  des  statistiques  du  commerce  de  la  Répu- 
blique mexicaine  pour  le  premier  trimestre  de  l'année  fiscale 
189s-y9,  comparé  avec  la  même  période  de  l'année  antérieure: 
Exportations 

1898-99  18È(7-98 

(En  piastres) 

Juillet   14.563.51U  10.bll.787 

Août".   13.b51.-iitl  U.lii8.641 

Septembre   11 .883.718      9  622.402 

Totaux          40.098..)19     bl  342.-80 

Augmentation  pour  le  premier  trimestre  de  l'année  fiscale 
actuelle   Piastres  8.755.73t> 


Importations 
1898-99 


1897-98 


(En  piastres) 

Juillet   6.777,343  6.399.944 

Aoiit   7.490.512  8.456.335 

Septembre   7.5/4.463  6.s44.0'i5 

Totaux....    21.842.318  21.70U.344 
Aut^mentalion  pour  le  premier  trimestre  de  l'année  fiscale 

actueûe   Piastres  141.971 

Ce  qui  est  surtout  remarquable  dans  les  chiffres  qui  pré- 
cèdent c'est  l'accroissement,  véritablement  énorme,  des  ex- 
portations. La  moyenne  mensuelle  de  l'augmentation  de 
celles  ci  i  stde  prés  de  3  millions  de  piastres,  soit3o  millions 
par  an  de  sorte  que,  si  cela  continue,  le  total  des  exportations, 
pour  l'année  fiscale  1898-1^9i»,  sera  d'environ  160  millions  de 
piastres.  Toutefois,  il  convient  de  faire  observer  que,  pour  les 
produits  autres  que  ceux  de  l'industrie  minière,  la  valeur  de 
ce  qui  en  e  t  exporté,  pendant  le  second  semestre  d'une  année 
fiscale  ((uel<;onque,  n'est  pas  toujours  aussi  importante  que 
pendant  le  premier.  -,       n,,j  i 

L'industrie  minière  contribue  pour  plus  de  bO  0/0  dans  la 
valeur  totale  des  exportations  du  Mexique.  Quant  à  l'exporta- 
tion des  produits  agricoles,  le  café  et  le  hennequen  en  font  la 
principale  base.  Le  cours  du  premier  de  ces  produits  est  as- 
sez bas  depuis  quelques  mois  et  la  demande  en  est  malbeu- 
reuseinent  réduite.  Le  cours  du  hennequen  est,  au  contraire, 
assez  élevé;  la  d.'mande  augmeme  tous  les  jours  et  il  en  sera 
probablement  ainsi,  tant  que  les  graves  difficultés  qui  régnent 
actuellement  aux  Philippines  n'auront  pas  entièrement  dis- 

'^^Les  prévisions  ministérielles,  en  ce  qui  touche  la  diminution 
progressive  des  importations  de  tissus  (diminution  qui  est  la 
conséquence  des  progrés  considérables  de  l'industrie  textile 
au  Mexique),  se  réalisent  d'une  façon  de  plus  en  plus  évidente. 
En  comparant  les  statistiques  des  trois  premiers  mois  de 
l'année  fiscale  actuelle  avec  celle  de  la  même  période  de  tan- 
née \H:i7-U2'<,  on  constate  dans  ces  importations,  pour  le 
premier  trimestre  de  1898-1899,  une  diminution  de  2.056.645 
piastres.  Cette  diminution  a  porté  sur  les  tissus  do  toutes 
sortes,  principalement  sur  ceux  de  l-iinn  et  de  coton. 

Cette  bais.se  étant,  en  quelque  sorte,  une  résultonte  de  la 
prospérité  manufacturière  du  pays,  il  n'y  a  pas  lieu  de  s  en 
alarmer.  On  peut  l'envisager  d^  diverses  façons,  il  n  en  est 
pas  moins  vrai  qu'ell»^  constitue  un  symptôme  de  la  splendide 
évolution  économique  que  traverse  le  Mexique. 

Pour  nous  résumer,  nous  dirons  que  les  renseignements 
statistiques  des  premiers  mois  de  l'année  fiscale  sont  des  plus 
satisfaisants  et  répondent  largement  aux  prévisions  et  aux 
espérances  de  M.  le  Ministre  des  finances. 


ASIE 


CHINE 

La  Circulation  des  Banques  de  Hong-Kong.  —  Voici, 
d'après  les  chiffres  fournis  par  les  grandes  Banques  de 
Hong-Kong,  quel  a  été,  pendant  le  mois  de  déceml)re  1898, 
le  montant  de  leurs  billets  en  circulation  et  de  leurs  espèces 


en  reserve 


Banques 


Billets 
en  circul. 


Espèces 
en  réserve 


En  piastres 

Chartered  Bank  of   India,  Australia 

and  China                                        2.873.594  2.000.000 

Hong-Kong   and    Shanghaï  Banking 

Corporation                                     6.799.128  3.500.000 

Banque  Nationale  de  Chine  (Limited).      448.875  150.000 

10.121.597  5.650.000 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
les  neuf  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1898-99  avril  au 
31  décembre  1898)  : 

Importations 

Marchandises  Rs  48,83,64,934 

Métaux  précieux   12,31,94,803 

Councilbills   19,17,92,310  ' 

  80,33,51,547 

Exportations 

Marchandises  Rs  81,30,43,718 

Métaux  précieux   5,63,68,295 

  86.94,12,013 

Balance  en  faveur  de  l'Inde. . .  Rs  6,60,60,466 
En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,la  balance  en  faveur  de 
l'Inde  est  de  4.404.031  liv.  st. 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Voici,  d'après  le 
Nichi-Nichi,  les  résultats  du  commerce  extérieur  en  1898, 
comparés  avec  ceux  de  la  précédente  année  : 

Marchandises 

1898  1897 

Yen  Yen 

Exportations                      165.fc93.479  163.135.677 

Importations                      277.044.072  219.300.772 

Total..                442.737.551  382.436.449 

Excédent  des  importations 

sur  les  exportations....    111.350.593  59.165.095 

Métaux  précieux 

1898  1897 

Yen  Yen 

Exportations                        86.987.805  19.219.163 

Importations                        42.564.070  81.466.712 

Excédent  d'importations..     44.423.735  » 

Excédent  d'exportations . .           »  62.247.549 

1898  1897 

Yen  Yen 

Recettes  douanières               8,654.395  8.064.556 


Banque  Sino-Japonaise.  —  Afin  de  faciliter  les  relations 
entre  la  Chine  et  le  Japon,  des  financiers  de  ces  deux  pays 
viennent  de  décider  la  création  d'une  grande  Banque.  On  a 
décidé  d'organiser  l'affaire  sur  un  pied  tout  à  fait  semblable  à 
celui  de  la  Banque  Russo-Chinoise. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr. 


Dates 


Encaisse  métallique 

Circula- 

Or 

Argent 

Total 

tion 

-a  JJg 

S  '3 
0.0  o 


3  O)  S 
ai  -d  o 


1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 


10  mars 
24  févr. 
ii  mars 
Omars 


FRANCE. 

1.927.0 
1.826.3 
1.822.8 
1.820  4 


ALLEMAGNE. 


28  févr. 
15  févr. 
23  févr. 
28  févr. 


Sljanv. 

30  nov . 

31  déc. 
31  janv. 


830.7 
757.5 
783.8 
764.6' 
ALLEMAGNE 


72.5 
70.4 
70.1 
75.5 
ANGLETERRE. 
10  mars  I  840.6 
851.5 
843.6 
828.6 


23  févr. 
2mars 
9  mars 


22  janv. 


26  nov 
24  déc. 
21  janv. 


22  janv 
26  nov. 
24  déc. 
21  janv. 


—  Banque  de  France 

i.ïOS.i  3.135.1  3.762.1  83 

1.201.2  3.027.5  3.798.8  80 

1.197.5  3.0-30.3  3.855.2  79 

1.196.6  3.017,0  3.816.6  79 

—  Banque  Impériale 
373.2  1.203.9   1.277  4  94 

310.4  1.097.9  1.293.9  84 
352.2  1.136.0   1.266  4  90 

343.5  1.108.1   1.312.1  84 

—  Banques  locales 
34.5     107.0      224.0  47 
31.7     102.1      229.4  44 
31.5     101.6      242.2  42 
36.0     111.5      220.7  50 

—  Banque  d'Angleterre 
»        840.6      668.6  120 
»        851.5      655.6  130 
»        843.6      (569.6  125 
»       828.6      6C5.7  124 

—  Banques  d'Ecosse 
17.5     145.0      180.0  80 
15.0     167.5      207.5  80 
17.5     165.0      200.0  83 
17.5     152.5      187.5  81 

.  —  Banques  d'Irlande 

65.0       10.0      75.0      155.0  48 

72.5       10.0      82.5      170.0  50 

67.5       10.0      77.5      160  0  48 

62.5       10.0      72.5     152.5  48 


o 
S 
3 
3 

3 
5 

4K 
4'? 


ANGLETERRE. 


127.5 
152.5 
147.5 
135.0 

ANGLETERRE 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

0  ri  ■— 
0.0  " 

s  s 

Taux 
de 

l'escompte 

Or 

Argent 

Total 

189  8  22janv. 
189  8  22  déc. 
1699  7  janv. 
1899  22janv. 


1898  5  mars 

1899  18  févr. 
1899  25  févr. 
1899    4  mars 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


1898  5  mars 

1899  18  févr. 
1899  25  févr. 
1899   4  mars 

1898  10  févr. 

1899  20janv. 
1899  31janv. 
1Ô99  10  févr. 

1898  10 janv, 
1898  20  déc 

1898  31  déc. 

1899  lOjanv. 

1898  lOjanr. 
1898  20  déc. 

1898  31  déc. 

1899  lOjanv. 


69.1 
108.8 
108.8 
108.6 

ITALIE 

300.3 
303.4 
303.7 
303.1 

ITALIE. 

61.6 

63.5 
63.5 
63.5 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE.  — 


44.1 
44.7 
45.1 
45.1 


1898  3]  janv. 
1898  30  nov. 

1898  31  déc. 

1899  31janv. 

PORTUGAL 

1898  23  févr. 

1899  8  f.'vr. 
1899  15  fèvr. 
1899  22  févr. 


76 
7i 


AUTRICHE.  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1898  28  févr.      774.2      262.3  1.036.5  1  308  1  79 

1899  15  févr.      7ol.6      261.9  1.013.5  1.358!3  75 
1899  23févr.      751.8      262.3  1.014  1   1  336  4 
1899  28  févr.      754.3      262.5  1.016.8  1.370.'9 

BELGIQUE.  —  Banque  Nationale 

1898  Smars       93.3       15.2     108.5      472  5  23 

1899  16  févr.  94.0  119.0  515"8  23 
1899  23  févr.  93.2  24.8  118.0  515  5  23 
1899   2mars       95.9       25.5     121.4      516.5  23 

BULGARIE.  —  Banque  Nationale 

5.6        5.0      10.6         2.3  460 

6.2        4.1        8.5        3.3  257 

4.4  4.7  9.9  3.1  320 
5.2         5.7      11.9        2.7  440 

DANEMARK.  —  Banque  Nationale 

189  8  28  févr.       75.7         »         75.7      110  9  68 

1898  31  déc.      lui. 9         »        101.9      1317  78 

1899  31janv  92.1  >•  92  1  119'9  77 
1899  28  févr.       87.4         .         87;4     IH.'?  74 

ESPAGNE.  —  Banque  d'Espagne 

239.0  271.9  510.9  1254  9  40 
278.9      230.1     509.0    1470  4  34 

280.1  241.1  521.2  147o'o  35 
281.0      256.4     537.4    1472.0  36 

GRÈCE.  —  Banque  Nationale 

1-9  »         1.9      134.4  1 

1.6  •         1.6      122.8  2 

2.0  •         2.0      123.4  2 

2.5  »         2.5      126.4  2 
HOLLANDE.  —  Banque  des  Pays-Bas 

173.5     242.6      426.3  57 

172.2     281.0      457.6  61 

172.8     281.6      454.0  62 

172.8     281.4      453.7  61 

-  Banque  d'Italie 
57.6     357.9      7U  2  47 

64.0  367.4  83J.7  44 
64.2     367.9      8.38.8  43 

64.1  367.2      822.2  44 

-  Banque  de  Naples 
10.5      72.1      238.9  32 
10.5      74.0      236.7  31 
10.5      74.0      230.8  82 
10.5      74.0      229.2  31 

-  Banque  de  Sicile 
1.5      3é.7       57.2  63 
1.5      36.7       58.3  €3 
1.5      36.7       61.0  60 
1.5      36.7       59.6  60 

Banque  de  Norvège 

»       44.1       77.4  57 

»       44.7       88.3  51 

■        45.1       88.8  51 

»       45.1       72.7  63 
Banque  de  Portugal 

26.9       46.8      73.7      352  2  21 

27.1       49.8      76.9     377  9  20 

27.1       49.8      76.9      377'l  20 

27.1       50.2      77.3      377  1  20 


4 

5 
5 
5 

3 

7 

8 
8 
8 


6^ 
6>| 


3 

m 

2/« 

5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 


5>i 

5.^ 
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Dates 


Or 


Encaisse  métallique 
Total 


Argent 


Circula- 
tioa 


S3  ~  -ai 


1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 

1898 
18S9 
1899 
1899 

1897 
1898 
1898 
1898 

1897 

1898 
1898 
1898 

1898 
1899 
1899 
1899 


14féYr. 

30  janv. 
(3  févr . 

13févr. 

15  févr. 
l«'Ft'vr. 
8  Févr 
15  lï'vr. 

31  janv. 

14  janv. 
31jaiiv. 

15  févr. 

15  Ù'VT. 

31  janv. 
8  févr. 
15  févr. 

31  déc. 
31  oct.. 

30  nov. 

31  dée. 

31  déc. 
81  oct. 

30  nov 

31  déc. 


18  fév, 
25  fèv.. 


ROUMANIE. 

—  Banque  Nationale 

56.8 

3  6      60.4  138.7 

43 

5 

59.0 

2.6      61.6  154.0 

39 

5 

59.2 

3.0      62.2  156.4 

40 

5 

5S  8 

3.0       bl.o  ioj.o 

0 

RUSSIE.  - 

-  Banque  impériale 

3.058.9 

109.9  S.UiS.S  2.310.4 

137 

i% 

2.610.6 

118.7  2.729.3  1.706.4 

160 

2. .598. 9 

119.0  2.717.9  1.706.6 

160 

2.597.1 

11:^2 .  /  iS  i-iu.o   l. boo . 9 

1 

it>l 

RUSSIE.  — 

Banque  de  Finlande 

22  4 

2.5      34.0  71.2 

35 

• 

il!  2 

2.6      23.8  76.5 

31 

21.3 

2.6      23.9  74.5 

32 

» 

22.0 

2.0        «4.0  /0..i 

QQ 
OO 

SERBIE.  - 

-  Banque  Nationale 

*4.2 

8.7      12.9  22.1 

58 

6 

6.1 

9.2      15.3  33.0 

46 

6 

5.6 

9.2       14.8  32.7 

45 

0 

5.6 

9.2      .14.8  32.3 

46 

6 

SUEDE. 

—  Banque  Royale 

41.3 

2.8      44.1  96.3 

46 

5 

44.2 

3.6      47.8  91.6 

52 

5 

44.1 

4.2      48.3       92  0 

52 

5K 

43.7 

4.6      48.3  99.2 

48 

SUÈDE.  - 

-  Banques  Privées 

11.5 

16.8      28.3  101.1 

28 

» 

11. S 

12.9      24.7  113.2 

21 

• 

11.7 

13.6      25.3  110.7 

23 

• 

12.6 

18.3      30. S  111.0 

27 

» 

SUISSE.  — 

Banques  d'Emission 

92.4 

9.4     101.8  201.8 

50 

4 

97.2 

10.0     107.2  206.6 

52 

5 

97.2 

9.8     107.0  203.2 

53 

97.2 

9  3     106.5  20i.4 

51 

4^0 

TOTAUX  POUR  L'EUROPE  (1)  (En  millions  de  francs) 


1898  10  mars 
189  9  24  fév.. 
Î899    2  mars 

1899  9  mars 


8  877,7 
8  378,6 
8  3H8,2 
8  334,0 


2  641,3 
2  594,6 
2  611.1 
2  622,4 


11  519.0 
10  973,2 
10  999,3 
10  956.4 


14  433,0 
14  364,2 
14  379,2 
14  345,6 


79 
76 
76 
77 


TOTAUX  au  31  décembre 

1893  31  déc.    6  116,5    2  493,1     8  809,6    15  264,1  56% 

1894  31  déc.    6  952,0    2  603,7    9  555,7     15  539,5  62 

1895  31  déc     7  863,4    2  506,3   10  369,7     16  072,6  63 

1896  31  déc.    7  8.59,9     2  512.7   10  372,6    14  536,6  71 

1897  31  d<5c.    8  745,6    2  556,4  11  302,0    15  253,6  74 
(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux,  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
renies,  ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vériié. 


COURS  ET  BEVUE  DES  CHANGES 


SHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Kome  

da'nt-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (k  3  mois)... 


2  fév. 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

y  mars 

48 

05 

48 

01 

48 

02 

48 

02 

4b  05 

48 

100 

15 

100 

17 

100 

16 

100 

16 

100  13 

100 

17 

154 

154 

60 

156 

155 

155  25 

154 

50 

29 
81 

30 

10 

29 

25 

28 

75 

29  .. 

28 

20 

10 

81 

05 

80 

95 

81 

80  95 

80 

65 

100 

15 

100 

15 

100 

15 

100 

15 

100  11 

100 

Ib 

100 

yo 

100 

85 

100 

70 

100 

85 

!00  95 

100 

82 

22 

68 

22 

76 

22 

82 

22 

85 

22  î  5 

22 

90 

81 

16 

81 

05 

80 

96 

80 

97 

mii 

8*^ 

86 

107 

81 

107 

68 

107 

67 

108 

108  K. 

108 

i3 

100 

57 

100 

59 

100 

57 

100 

57 

100  56 

100 

56 

783 

78-. 

79 

798 

796 

79i  .. 

799 

50 

25 

.38 

25 

41 

25 

40 

25 

42 

25  40 

25 

45 

28 

62 

29 

30 

28 

65 

28 

25 

28  91 

27 

80 

107 

72 

107 

05 

107 

60 

107 

97 

108  17 

108 

47 

37 

.-iO 

37 

25 

37 

20 

37 

22 

37  22 

37 

15 

47 

87 

47 

87 

47 

85 

47 

85 

47  85 

47 

85 

47 

82 

47 

83 

47 

80 

47 

80 

47  80 

47 

77 

CHANGE  DE  PARIS. 

Cours 

moyens,  du  Jeudi  de 

Paris 

sur  ; 

Vdleuts  à  trois  mo's 

Plus 

9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

Amsterdam,  papier  court. 

4  % 

206  '.2 

2C5  87 

205  87 

206  25 

206  12 

Allemagne . .  — 

4  % 

122  06 

122  12 

122  12 

122  12 

122  31 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

a06  87 

207  . 

207  . . 

207  12 

Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 

4  % 

4  % 

384  75 

3^8  75 

390  . . 

oo  /  OU 

391  75 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

375  . . 

370  . . 

370  . 

370 

370 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeuis  à  vue 

moins 

Londres  ....  — 

3  % 

25  18 

25  16  . 

25  19  . 

25  19 

25  22. . 

—        .          ch.  court 

3  % 

25  20.. 

25  18 

25  21., 

25  21 

25  24.. 

Belgique  —  — 

3  'A  % 

0  16p. 

0  16p. 

0  16p. 

0  16p. 

0  19p. 

Italie   — 

5  % 

-.  2  .p. 

7  .  p. 

7  50p. 

7  75p 

7  87p. 

Suisse   — 

4  'Â  X 

0  G2p. 

0  62p 

0  62p. 

0  62p 

0  62p. 

4  % 

517  .. 

516  50 

516  50 

516  50 

517  50 

Matières  li'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.). . 

3437  » 

3437  .. 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.) . . 

218  89 

99  70 

100  25 

100  2o 

100  80 

100  14 

Quadruples  espagnols  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916'")-. 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

_         _  (nouv.  titre  :  900"») 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
G'iece  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

lialie  (lira  pap.)  

J 'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra^Européena 
Etats-Unis  (doU.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine'(Sba>|l"I)(taë!arg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


9  fév. 

16  fév. 

2i  fév. 

2  mars 

9  maj-.s 

1 

234 

1 

232 

1 

233 

1  233 

1  233 

1  235 

95 

22 

25 

)75 

25 

155 

25  155 

25  185 

25  215 

2 

10 

2 

08 

2 

09 

2  09 

2  09 

•2  09 

1 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1 

» 

0 

77 

0 

77 

0  77 

0  77 

0  78 

1 

» 

0 

64 

0 

61 

0  64 

0  64 

0  64 

2 

083 

2 

08 

2 

07 

2  07 

2  08 

2  08 

1 

0 

92 

0 

93 

0  92 

0  92 

0  62 

5 

60 

3 

78 

3 

73 

3  73 

3  73 

3  73 

2 

67 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2  66 

2  66 

1 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

5 

18 

5 

17 

5 

16 

5  16 

5  16 

5  17 

5 

43 

2 

45 

2 

45 

2  45 

2  45 

2  45 

5 

» 

2 

24 

2 

26 

2  30 

2  30 

2  281 

1 

89 

1 

3S 

1 

35 

1  39 

1  .« 

1  47 

2 

84 

0 

77 

0 

76 

0  76 

0  73 

0  70 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1  68 

1  68 

2 

58 

2 

68 

2 

68 

2  68 

2  68 

2  68 

7 

47 

3 

54 

3 

51 

3  49 

'  3  4& 

3  46 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   99  94 

En  Angleterre   99  93 

En  Autriche-Hongrie ...  100  39 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   127  80 

En  Grèce   154  50 

En  Hollande   ICO  05 

En  Italie   108  54 

En  Portugal   149  85 

Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  63 


du  jeudi  9  mars  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  Ffance  : 

Bï\\6X&  Allemands   100  06 

—  Anglais   100  07 

—  Austro-Hongrois.  99  61 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   78  24 

—  Grecs    64  72 

Hollandais   99  93 


—  Italiens. 


92  13 


—  Portugais   66  73 

—  Russes   S9  80 

—  Suisses   99  87 


Aux  Etats-Unis   100  09 

Au  Mexique   221  18 

En  Répuol.  Argentine  . .  228  51 

Au  Chili   131  96 

Au  Brésil   405  71 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   215  60 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  91 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  \a.  Rép.  Argent.  45  70 

—  du  Chili   77  77 

—  du  Brésil   24  64 

Pièces  des'/nrfes   100  59 

—  du  Tanon   103  85 

—  de  la  Chine   46  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  9  mars  1899. 

La  cote  des  changes  se  tend  de  nouveau.  Le  nœud  de 
la  situation  nous  parait  être  en  Allemagne,  où  les  capi- 
taux sont  de  plus  en  plus  recherchés  et  où  il  y  a  réelle- 
ment pénurie.  Le  développement  de  l^industrie  a  été 
plus  vile  que  l'assimilation  des  capitaux,  d'où  la  cherté 
de  l'escompte.  Il  est  évident  que  nos  banques  ont  du 


L'ECONOMISTE  EUllOPl^EN  —  Statistique  générale 


papier  allemand  en  pension  ;  en  retour  les  Allemands 
vciili^nt  de  l'or  et,  comme  on  n'est  jamais  sûr  d'en  uvoir 
en  i-'rance  autant  qu'on  en  désire,  ils  demandent  dos 
remises  sur  Londi-es  :  c'est  ce  qui  cxpli(iue  plus  purti- 
culi(''roment  la  hausse  du  chèque  sur  cette  place. 

La  devise  hollandaise  est  en  légère  réaction,  mais  le 
papier  allemand  a  dépassé  le  pair;  la  devise  autri- 
chienne s'est  aussi  un  peu  relevée. 

Le  papier  sur  l'Espagne  est  en  hausse  ;  la  parité  pour 
la  prime  de  l'or  à  Madrid  est  de  37  0/0  en  chiffres 
ronds.  La  cause  de  cette  amélioration  est  la  hausse  de 
l'Extérieure  et  surtout  celle  des  valeurs  des  Chemins 
de  fer  espagnols.  On  espère  fermement  que  l'Espagne 
tiendra  ses  engagements  envers  ses  créanciers  étrangers. 

Pas  de  changement  sur  le  papier  portugais,  ni  sur  le 
rouble. 

Dans  la  huitaine,  le  Londres  est  passé  de  25.21  à 
25.24  ;  nous  avons  expliqué  les  raisons  de  ce  mouve- 
ment, auquel  nous  devons  ajouter  l'animation  des 
affaires  dans  le  compartiment  des  mines  d'or  et  la 
cherté  des  reports,  qui  incitent  les  capitalistes  à  en- 
voyer des  fonds  en  Angleterre.  Nous  avons  encore  une 
zone  de  sûreté  assez  étendue  entre  le  cours  actuel  et  le 
gold  point  de  sortie  ;  mais  il  est  impossible  d'affirmer 
qu'elle  ne  sera  pas  dépassée. 

La  perte  du  papier  belge  est  de  0.19  au  lieu  de  0.16; 
celle  du  papier  italien  s'est  encore  accentuée,  contrai-» 
rement  à  ce  qu'on  pouvait  espérer  à  la  suite  de  la 
reprise  des  relations  avec  la  France.  Toutefois,  cet  état 
du  change  parait  provenir  de  rachats  de  rente  à  Paris 
pour  le  compte  de  nos  voisins,  la  situation  de  la 
Banque  d'Italie  s'est  améliorée  comme  nous  le  faisions 
remarquer  dans  notre  dernier  numéro. 

Le  papier  suisse  reste  à  0.62  0/0  au-dessous  du  pair; 
aussi  la  Suisse,  comme  du  reste  la  Belgique,  nous 
envoie  toujours  de  l'or. 

Le  New- York  est  passé  de  516  50  à  517  50,  on  ne 
voit  pas  de  retraits  d'or  en  Europe  pour  le  compte  des 
Etats-Unis. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 

8  fév. 

15  fév. 

l/ll 

5/8 

1/11 

5/8 

2/8 

3/4 

2/8 

1/2 

2/0 

7/8 

2/0 

1/8 

Valeurs  à  Tue: 

Singapoure  .... 

l/lt 

7/8 

1/11 

7/8 

1/4 

1/16 

1/4 

1/32 

1/4 

3/3v' 

1/4 

1/32 

Rio-Janeiro. . . . 

1 

u/aa 

5/16 

12 

3/4 

12 

■7/8 

Buenos  -  Ayres, 

r>ri;ne de  l'or.. 

122 

60 

120 

70 

en  barres  . 

n/9 

1/2 

■J7/9 

3/8 

Argent  en  barres 

'2T 

3/8 

27 

7/16 

23  fév. 


1/11  5/8 
2/8  1/4 
2/0  7/8 


1/11  7/8 

1/4  1/16 

1/4  1/32 

7  5/16 

13  1/4 

116  90 

77/9  1/2 

27  7/16 


l"  mars 


1/11  1/2 

2/8  ./. 
2/0  7/8 


l/ll  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
6  31/32 
13  1/4 

117  30 

77/9  3/8 
27  1/2 


1/11  1/2 
2/8  ./. 
2/0  3/4 


l/ll  15/16 
1/4  .'. 
1/4  ./. 
6  23/32 
13  15/16 

118  80 

77/9  3/4 
27  7/16 


f^Les  devises  argent  de  l'Extrême-Orient  et  des  Détroits 
n'ont  pas  varié,  malgré  un  recul  de  1/16  sur  l'argent 
en  barres.  La  roupie  n'a  presque  pas  varié,  elle  se  tient 
au  pair,  ou  légèrement  au-dessus  du  pair,  avec  une  très 
grande  fermeté. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  70  lacks  de  roupies 
en  traites  et  transferts  sur  les  Indes,  offertes  mercredi 
par  la  Banque  d'Angleterre,  ont  atteint  525  lacks  pour 
les  traites  et  410  lacks  pour  les  transferts.  Les  de- 
mandes à  IG  d.  pour  les  traites  et  à  16  1/32  d.  pour  les 
transferts  recevront  6  0/0.  La  répartition  aura  lieu 
comme  suit  :  en  traites,  14.96.000  roupies  sur  (îalcutta, 
5.02.000  roupies  sur  Madras;  en  transferts,  18.20.000 
roupies  sur  Calcutta,  12.51.000  roupies  sur  Madras. 

Le  Rio  a  de  nouveau  réagi,  il  se  tient  obstinément 
au-dessous  de  7  d.,  bien  qu'on  ait  bon  espoir  d'un  relè- 
vement des  finances  brésiliennes. 

Le  Valparaiso  est  en  reprise  appréciable. 

En  Argentine,  la  prime  de  l'or  ne  varie  pas  beau- 
coup. 

L'or  se  paye  1/20/00  au-dessus  du  pair  à  Paris  ;  à 


Londres,  il  reste  demandé  avec  une  prime  do  3/4  d, 
pour  compte  allemand. 

L'argent  en  barres  est  à  27  d.  7/16,  au  lieu  de  27  1/2; 
ce  sont  surtout  les  demandes  de  l'indo  ([ui  alimentent 
le  Marché. 

11  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changements  dans 
les  taux  d'escompte  ofliciels. 


Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  de 
2.350.0U0  francs.  La  circulation  a  pris  1. 606.000  fr.  à 
Paris  et  1.829.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été 
vendu  pour  100.000  fr.  de  matières  et  il  a  été  expédié 
30.000  fr.  à  Constantine. 

Il  est  venu  50.000  fr.  de  Bulgarie,  630.000  fr.  de 
Constantinople,  217.000  fr.  d'Alexandrie,  138.000  fr.  de 
Suisse,  100  000  fr.  de  Smyrne  et  80.000  fr.  de  Belgique. 

L'argent  a  baissé  de  984.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  305.000  fr.  à  Paris  et  105.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  est  venu  80.000  fr.  de  Belgique 
et  275.0(J0  fr.  de  Suisse.  Il  a  été  expédié  230.000  fr.  à 
Madagascar,  200.000  fr.  au  Sénégal,  100.000  fr.  à  la 
Guyane  et  2.105.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  à  diminué  de  38  millions 
600.000  fr.  Le  portefeuille  est  en  baisse  continue; 
depuis  le  commencement  de  février,  il  se  tient  au-des- 
sous d'un  milliard,  chiffre  largement  dépassé  pen- 
dant tout  le  mois  de  janvier.  Les  comptes  courants 
particuliers  et  le  compte  courant  du  Trésor  sont  en 
moins  value  impartante,  aussi  la  baisse  du  portefeuille 
n'indique  nullement  une  accalmie  dans  les  besoins  de 
crédit. 

La  Banque  d'Allemagne  a  perdu  27.900.000  fr.  de 
métal.  La  circulation  s'est  accrue  de  45.700.000  fr.,  la 
cause  doit  en  être  cherchée  dans  les  besoins  de  fin  de 
mois;  le  prochain  bilan  sera  sans  doute  plii^  favorable. 

La  Commission  du  Parlement  allemand ,  chargée 
d'examiner  le  projet  de  loi  concernant  la  Banque  de 
l'Empire,  a  adopté,  par  43  voix  contre  11,  un  amende- 
ment prolongeant  le  privilège  de  cette  Banqne  jusqu'en 
1921  et  établissant  une  période  de  prolongation  de 
vingt  ans  à  la  place  de  la  période  de  dix  ans. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont 
été  les  suivants  : 


Sorties 

Amérique  du  Sud...£  .330.000 
Pérou   13.000 


Entrées 

Achat  en  barres  £  49.000 

Australie   6.000 

Excédent  des  sorties  .  288.000 

Total  égal. . .  .£  343.000      Total  des  sorties.  .£  843.000 

L'excédent  des  sorties  est  de  7.200.000  francs,  auquel 
il  faut  ajouter  7.800.000  francs  prélevés  par  la  circula- 
tion, d'où  une  baisse  totale  de  l'encaisse  de  15  raillions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  gagné  2.500.000  fr. 
d'or;  l'argent  est  stationnaire,  la  circulation  a  aug- 
menté de  34.500.000  francs. 

Le  compte  rendu  de  l'année  1898  qui  vient  d'être 
publié  assure  un  progros  sensible  dans  toutes  les  bran- 
ches d'activité. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  est  en  avance 
de  3.400.000  fr.,  la  circulation  est  stationnaire. 

Il  est  entré  à  la  Banque  d'Espagne  900.000  pesetas 
d'or  et  15.300.000  pesetas  d'argent.  Les  billets  en  circu- 
lation ont  augmenté  de  2  millions.  Le  portefeuille  com- 
mercial es  le  plus  élevé  de  l'Europe  et  les  dépôts?  et 
comptes  courants  particuliers  atteignent  un  chiffre  qui 
n'est  dépassé  qu'à  la  Banque  d' Angleterre  ;  la  Banque 
a  certainement  réalisé  des  bénéfices  formidables  en 
1898  et  ils  n'ont  pas  l'air  de  devoir  baisser  en  1899. 

Peu  de  changement  à  la  Banque  de  Russie  et  dans 
les  Banques  d'émission  suisses. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


du  11  Depuis  du  11  Depuis 

OR  au  18  fév.    lei"janv.     au  18  tév.  lele'janv. 

Grande-Bretagne  »               »  725.108  2.751.723 

France   »               »               »  185.054 

Allemagne   »               »               »  534.106 

Autres  pays  ...  1 1 . 000  1.794  000  103.493  228.574 

Total  1899...        11.000   1.794.000      828.601  3.699.457 

—  1898...        57.000   3.361.475      102.752  3.937.838 
-   1897...        71.545      331.376        11.596  297.595 

ARGENT 

Grande-Bretagne  1.000.400  6.589.700  »  18  297 

France   »  239.450  »  » 

Allemagne   »  »  »  » 

Autres  pays....  486  102.634  58.348  398.103 

Total  1899...    1.000.886   6.931.784        58.348  416.400 

—  1898...       820.351    6.341.035       85.561  441.667 

—  1897...    1.052.210   5.848.144       20.769  316.327 

Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898   5  mars.    120.100.000  dollars 

1899   18  févr..    202.100.000  — 

1899   25  févr..    202.700.000  — 

1899   4  mars.    198.400.0CQ  — 


Les  mouvements  d'or,  à  New- York,  sont  toujours 
peu  intéressants.  Les  Banques  associées  viennent  de 
perdre  du  métal,  cette  sortie  est  à  rapprocher  de  celle 
qu'on  a  observée  au  Trésor.  Il  semble  que  cet  or  se 
soit  dirigé  vers  les  Etats  de  l'Ouest  et  du  Sud. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Monnaies  divisionnaires  d'Argent  italiennes 

Le  Ministre  du  Trésor  a  expédié,  ces  jours-ci,  30  millions 
de  monnaies  divisionnaires  d'argent  aux  Trésoreries  de  la 
Haute-Italie,  15  millions  à  celles  de  l'Italie  Centrale,  10  à 
celles  de  l'Italie  Méridionale  et  10  en  Sicile  ot  en  Sardaigne. 

Tous  les  bons  de  deux  et  une  lire  se^ont  retirés  au  fur  et  à 
mesui'c  qu'ils  seront  présentés  au  change. 


La  Monnaie  de  billon  en  Turquie 

On  télégraphie  de  Gonstantinople  que  le  manque  de  mon- 
naie d'appoint  se  faisant  de  plus  en  plus  sentir,  dans  la  capi- 
tale et  dans  les  provinces,  le  Ministère  des  finances  a  décidé 
de  faire  une  frappe  de  monnaie  de  billon.  La  question  viendra 
prochainement  au  Conseil  des  Ministres.  D'antre  part,  la 
monnaie  impériale  frappera  50.000  liv.  t.  de  monnaie  d'appoint 
pour  le  vilayet  de  Tripoli,  où  la  circulation  des  monnaies 
étrangères  en  argent  est  définitivement  prohibée. 


Le  Comité  d'Enquête 
sur  la  Réforme  monétaire  de  l'Inde 

Le  Comité  d'enquête  sur  la  réforme  monétaire  de  l'Inde  a 
repris  ses  séances  le  2  mars  et  l'on  estime  qu'il  terminera 
ses  interrogations  vers  la  fin  du  présent  mois,  afin  de  pouvoir 
commencer,  en  avril,  la  rédaction  de  son  rapport. 

Un  fait  qui  paraîtrait  prouver  l'exactitude  de  cette  infor- 
mation, c'est  que  le  Comité  abrège  la  liste  des  témoignages  à 
entendre  ot  refuse  d'appeler  des  personnes  d'expérience  qui 
désirent  lui  prêter  leur  aide.  On  a  été  fort  surpris  que  la 
liste  des  personnes  interrogées  jusqu'ici  ne  renferme  pas  les 
noms  de  personnalités  bien  connues.  A  cause  de  l'importance 
de  la  question  qui  affccle  vitalement  l'industrie  et  le  com- 
merce de  l'Inde  et  de  l'Angh^terre,  les  finances  de  l'Empire 
indien,  les  systèmes  monétaires  de  cette  colonie  et  des  autres 
pays,  il  faut  espérer  que,  dans  ses  dernières  séances,  le  Co- 
ndté  entendra  tous  les  témoignages  susceptibles  d'éclairer  la 
question. 

11  y  a  certainement  des  limites  à  cette  audition,  mais  il  est 
de  la  plus  grande  importance  que  l'enquête  soit  complète  et 
que,  malgré  ce  fait,  elle  soit  terminée  à  tin  mars. 


Sir  Henry  Fowler  et  ses  collègues  ont,  pense-t-on,  montré 
en  plus  d'une  circonstance  une  grande  indépendance  vis-à-vis 
des  opinions  de  lord  George  Hamilton,  et  l'on  espère  qu'il  n'y 
aura  pas  une  pression  de  la  part  de  l'India  Office. 

«  Un  de  nos  confrères,  dit  à  ce  propos  le  Bimetallist,  ci- 
tait récemment  un  discours  de  sir  Henry  Fowler  à  la  Cham- 
bre des  Communes,  oi^i  celui-ci  déclarait  que  le  Comité  serait 
heureux  d'entendre  tous  ceux  qui  pourraient  jeter  une  lu- 
mière sur  le  sujet  de  son  enquête  :  il  doit  être  aussi  désireux 
qu'il  l'était  alors  de  donner  toute  facilité  à  ceux  qui  désirent 
déposer.  Depuis  que  ce  discours  a  été  prononcé,  la  com- 
plexité de  la  question  a  dû  paraître  encore  plus  évidente  et 
il  est  naturel  de  prétendre  que  le  Président  du  Comité  saura 
empêcher  que  sir  James  Westland,  ou  tout  autre  membre  de 
l'India  Office,  mette  un  obstacle  entre  la  vérité  et  le  public.  » 


La  Situation  monétaire  des  Etats-Unis 

Dans  une  étude  sur  la  situation  des  Etats-Unis,  le  Statist 
a  cherché  à  établir  le  chilfre  de  la  circulation  existant  en  de- 
hors des  Banques  et  du  Trésor. 

Ce  calcul,  constate  notre  confrère,  est  plus  facile  à  faire 
aux  Etats-Unis  que  dans  les  autres  pays  :  on  y  possède,  en 
effet,  une  quantité  de  renseignements  utiles  dont  on  ne  dis- 
pose pas  ailleurs. 

Le  grand  élément  de  doute,  dans  le  cas  des  Etats-Unis,  est 
le  montant  exact  de  l'or  détenu  par  lepublic.  Le  Trésor  amé- 
ricain publie  cliaque  mois  une  statistique  du  montant  d'or 
détenu  par  lui  ;  les  Banques  nationales  donnent  également 
leur  bilan  au  contrôleur  de  la  circulation  et  ce  dernier  reçoit 
des  renseignements  des  Banques  d'Etat,  des  Banques  privées 
et  des  trusts.  Mais  ces  renseignements  ne  sont  pas  entière- 
ment officiels  et,  en  dehors  d'eux,  nous  n'avons  aucun 
moyen  d'avoir  des  données  précises. 

Le  Directeur  de  la  Monnaie,  il  est  vrai,  dans  son  rîipport 
au  Congrès,  a  établi  l'année  dernière,  qu'en  dehors  du  Trésor 
et  des  Banques  nationales,  il  y  avait  dans  le  public  408  mil- 
lions 3/4  de  dollars.  Mais  ce  n'est  qu'une  évaluation,  et  voici 
ce  que  les  données  officielles  permettent  d'établir  : 

Les  certificats-argent,  en  circulation  9.U  1"  décembre  — 
c'est-à-dire  ceux  émis  par  le  Trésor  et  non  détenus  par  lui  — 
s'élevaient  à  un  peu  moins  de  393  millions  de  dollars.  A  la 
même  époque,  les  Banques  nationales  détenaient  un  peu 
moins  de  3iJ  millions  3/4  de  dollars.  De -sorte  qu'à  cette  épo- 
que, il  y  avait  en  dehors  du  Trésor  et  des  Banques  natio- 
nales 360  millions  de  dollars  environ.  Les  certificats-argent 
ne  sont  pas,  en  droit  strict,  Ze,(7ai  fenc?e?";  mais  ce  sont  des 
certificats  émis  par  le  Trésor,  certifiant  que  leurs  porteurs -ont 
déposé  au  Trésor  de  la  monnaie  argent  légal  tender  pour  la 
valeur  indiquée  ;  ils  sont,  par  conséquent,  acceptés  partout 
comme  legaL  tender. 

Ces  certificats  sont,  dans  une  très  grande  proportion,  de 
petite  dénomination  :  ils  passent  donc  très  facilement  de 
main  en  main;  dans  tous  les  Etats  de  FEst,  du  Sud  et  du 
Centre  ils  forment  la  catégorie  de  monnaie  donnée  le  plus 
fréquemment  en  échange  de  pièces  ou  de  billets  de  forte  dé- 
nomination. On  comprend,  dés  lors,  pourquoi  les  certificats- 
argent  détenus  par  les  Banques  nationales  atteignent  32  mil- 
lions 3/4  de  dollars  seulement,  tandis  que  ceux  détenus  par 
le  public,  atteignent  360  millions.  Le  montant  total  des  certi- 
ficats-argent est  d'un  peu  moins  de  400  millions  de  dollars  ; 
il  en  reste  au  Trésor  un  peu  plus  de  6  millions  1/4. 

Le  montant  total  des  certificats-or  en  circulation  dépasse 
35  millions  de  dollars  ;  les  Banques  nationales  en  détiennent 
pour  17  millions  1/2  et  le  public  autant. 

Le  total  du  papier  legal-tender  en  circulation  —  c'est-à-dire 
en  dehors  du  Trésor  —  au  1"  décembre  était,  en  chiffres  ronds, 
de  407  millions  1/2:  les  Banques  nationales  en  détenaient 
135  millions  environ  et  le  public  possédait  271.766.825  dol.  de 
ces  billets.  ^ 

Il  en  résulte  que  le  montant  total  du  papier-monnaie  (certi- 
ficats-or ;  certificats-argents  ;  billets  du  'Trésor  legal-tender) 
détenu  par  le  public,  en  dehors  du  Trésor  et  des  Banques 
nationales,  s'élevait,  au  1"'  décembre,  à  650  millions  de  dol- 
lars. De  plus,  d'après  le  Directeur  de  la  Monnaie,  le  montant 
dos  dollars-argent,  en  dehors  du  Trésor,  était,  au  l"'  novembre, 
de  63.437.255  dol.  Au  1"  décembre,  les  Banques  nationales 
en  avaient  14.424.862  dol.,  ce  qui  ramène  à  49.012.393  dol.  le 
montant  détenu  effectivement  par  le  public. 

Ajoutant  ce  chiffre  à  celui  de  la  circulation-papier,  on  arrive 
au  total  de  700  millions  de  dollars,  qui  doit  augmenter  celui 
de  la  circulation-or. 

D'après  le  Directeur  de  la  Monnaie,  le  total  de  l'or  aux 
Etats-Unis  était,  au  l»'' juillet,  de  861  millions  1/4,  dont  177 
millions  1/2  environ  détenus  par  le  Trésor;  il  restait,  par 
conséquent,  683  millions  3/4  ;  nous  avons  vu  la  semaine  der- 
nière que,  sur  ce  montant,  les  Banques  nationales  possèdent 
263  millions  3/4,  ils  reste  clone  entre  les  mains  du  public,  en 
dehors  du  Trésor  et  des  Banques,  420  millions.  Nous  consi- 
dérons cette  évaluation  comme  exagérée  et  nous  croyons  de- 
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voir  la  ramoner  fi  ;ïOO  millions.  En  ajoulant  co  chiflro  à  celui 
du  papier  et  l'argent,  nous  ol)tenons  une  cii-cuUitioii  d'un 
milliard  de  dollars.  Il  y  a  de  plus  environ  2U0  millions  de 
billets  de  banque  entre  les  mains  du  public  et  environ  7  mil- 
lions 1/2  de  monnaie  subsidiaire.  La  circulation  totale  dr 
monnaie  et  de  papier  serait  donc  de  1.200  millions  de  dollars. 


La  Circulation  aux  États-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etats-Unis  de  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  tableaux  relatifs  aux  monnaies 
d'or  et  d'argent,  certificats,  billets  de  l'Elat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1'"'  janvier  1899. 

Voici  les  chifl'res  à  cette  date  : 


Montant 
total  frappé 
ou  émis 


Dans 
les  caisses 
du  Trésor 


Dans  la 
circulation 


En  dollars 

Monnaies  d'or   807.451.124  139.654.545  667.796  579 

Dollars  argent   470.244.857  405.061.304  65.183.558 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  76.587.161  5.959.343  70.627.818 

Billets  des  Etats- 
Unis   346.681.016  34.265.278  312.415.738 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   96.523.280  1.580.539  94.942.741 

Billets  des  Banques 

Nationales   243.817.870  5.480.141  238.337.729 

•  Certificats  d'or   36.808.999  1.608.740  35.200  259 

—      d'argent.  399.430.504  7.098.509  392.331.995 
Certificats  monétai- 
res  20.685.000  220.000  20.465.000 

Totaux   2.498.229.811   600.928.399  1.897.301.412 

La  population  des  Etats-Unis,  au  1"  janvier  1899,  étant 
évaluée  à  75.330.000  habitants,  la  circulation  par  tête  d'habi- 
tant ressort  k  25  dollars  19;  au  1"  janvier  1898,  la  popula- 
tion était  évaluée  à  73.725.000  habitants;  la  circulation  res- 
sortait, à  cette  date,  à  23  dollars  34  par  tête. 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en 
décembre  1898  : 

1"  déc.        1"  janv.    Différence  au 
1898  1899  l"janv.99 

 En  dollars 

Monnaies  d'or   658.986.513  667.796.579   -f  8.810  066 

Dollars  argent   63.980.333  65.183.553   -f  1.203.220 

Monnaies  division- 
naires d'argent . .  69.997.276  70.627.818   +  630.542 

Billets  des  Etats- 
Unis   311.736.046  312.415.738   -f  679.692 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   95.781.482  •   94.942.741   —  838.741 

Billets  des  Banques 

Nationales   238.109.059  238.337.729   -f     228  670 

Certificats  d'or   35.280.649  35.200.259   —      80  390 

—       d'argent.  392.818.146  393.331.995   —  486.151 

Certificats  monétai- 
res  20.190.000  20.465.000   +  275.000 

Totaux   1886 . 879 . 504  1897 . 301 . 412  -f 10. 421. 908 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  février  1899. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  1877,  étant  100, 
■voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 
Moyenne 


1889. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


Index-numbers  mensuels 

79 

Février  1895 

60.0 

67 

Juillet  1896  

59.2 

72 

Mai  1898  

,  66.4 

68 

Juin  1898   

.  64.7 

68 

Septembre  1898. . . 

.  63.9 

63 

Octobre  1898 

63.6 

62 

Novembre  1898. . . 

.  63.9 

61 

Décembre  1898. . . 

.  63.8 

62 

Janvier  1899  

65.4 

64 

Février  1899 

.  65.8 

L'augmentation  constatée  dans  l'index-number  est  due  aux 
plus  hauts  prix  de  la  viande  et  h  une  nouvelle  hausse  du 
chanvre  de  Manille,  de  24  liv.  st.  1/2  à  31  liv.  st.  Le  prix 


du  maïs  est  un  peu  plus  mou.  Le  prix  de  la  fonte  a  haussé 
au  Commencement  du  mois,  mais  est  resté  aux  environs  des 
cours  de  janvier.  I>e  cuivr- a  touché  le  cours  do  75  liv.  st.  1/2, 
pour  baisser  à  71  liv.  st.  1/8  à  la  lin  de  février,  contre  69  1/2 
à  la  lin  de  janvier.  L'étain  et  le  plojiib  n'ont  [)as  mainU^nu 
tout  à  fait  l(>s  liants  prix  précédents.  Le  coton  est  un  peu 
plus  haut  et  les  autres  articles  n'ont  enregistré  que  peu  de 
changements. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Mai  Déc.  Janv.  Fév. 
1895   1896   1898   1898   1899  1899 


Prod.  alimentaires..  63.8  60.0  71.5  65.6  66.1  66.5 
Matières  premières..   57.0   58.6   62.7   62.4   64.9  65.2 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Fin  Août  97.  23  7/8  d.r=39.2   Fin  Déc.  98.    27  5/16  =44.9 

—  Mars98  .  25  11/16  =42.2    —  .Janv.99.    27  7/16  =45.1 

—  Juin  98.  2/   5/16d.=44.9    —  Fév.  99.    27  3/8  d.  =45.0 

—  Sept.  98.  28  1/4  d.=46.4 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch. f.  25  fr.  20/ 
Autriclie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amslerdum)  . . . 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  80). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

-     .Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  i  Berlin) 
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Europe.  — ■  France.  Le  Marché  de  Paris  est  très  sou- 
tenu en  ce  moment  et  très  bien  disposé  au  fond.  La 
grande  fermeté  de  la  Rente  Exlériettre  Espagnole  a 
produit,  sur  tout  l'ensemble,  un  excellent  effet. 

Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales a  été  très  actif.  Les  Chemins  de  fer  fran- 
çais sont  toujours  délaissés,  et  restent  même  un  peu 
mous.  Nos  Rentes  françaises  sont  calmes  et  la  Rente 
italienne  lourde. 

Allemagne.  —  La  situation  du  marché  monétaire  est 
toujours  précaire,  et,  sur  le  marché  libre,  l'argent  est 
monté  à  5  0/0.  Cette  rareté  du  numéraire  entrave 
beaucoup  les  transactions  à  la  Bourse. 

Le  Gouvernement  a  demandé  aux  Anciens  de  la 
Bourse  de  Berlin  un  rapport  sur  les  emprunts  étrangers 
projetés  en  Allemagne.  Ce  sont  :  un  emprunt  bulgare 
de  200  à  300  millions  de  francs  ;  un  emprunt  serbe  de 
30  millions  de  francs;  un  emprunt  de  30  millions  de 
dollars  de  Vlllinois  Central. 

La  Disconto-Gesellschaft  distribue  im  dividende 
de  10  0/0. 

Angleterre.  —  Les  affaires  de  Chine  ont  occupé  l'at" 
tention  du  public  et  un  peu  impressionné  le  Marché» 
mais  celui-ci  reste  influencé  favorablement  par  les 
bonnes  conditions  de  la  liquidation  de  mi-mars. 

L'année  financière  va  se  terminer  avec  un  déficit  : 
on  discute  beaucoup  les  projets  destinés  à  le  combler: 
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les  uns  proposent  une  autjmentation  des  impôts,  les 
autres  la  suspènsion  de  l'amortissement.  • 

En  février,  les  importations  ont  diminué  de  184.000 
livres  sterling  ou  1/2  0/0  et  les  exportations  ont  aug- 
menté de  1.740.557  liv.  st.,  ou  9.8  0/0. 

Autriche.  —  La  crise  hongroise  est  heureusement 
terminée  et  le  nouveau  Ministre  de  Szell  a  déjà  rétabli 
la  paix  dans  les  esprits  et  l'ordre  entre  les  partis.  On 
a  trouvé  une  solution  à  la  question  du  compromis. 

L'argent  est  rare  :  sur  le  marché  monétaire,  le  taux 
s'est  élevé  jusqu'à  6  0/0.  Aussi  ne  peut-on  espérer  que 
la  Banque  Austro-Hongroise  abaissera  le  taux  de 
l'escompte  officiel. 

On  est  fort  inquiet,  dans  le  monde  de  la  Bourse,  de  la 
spéculation  qui  continue  à  faire  monter  les  cours  des 
valeurs  métallurgiques  à  un  taux  où  les  bénéfices  des 
Etablissements  ne  pourra  les  rémunérer. 

Espagne.  —  La  Bourse  a  salué  le  nouveau  Ministère 
avec  une  hausse  impoi-tante,  manifestation  de  sympa- 
thie toute  à  l'adresse  de  MM.  Silvela  et  Villaverde  pour 
leur  déclaration  de  reconnaître  des  Dettes  coloniales 
et  de  respecter,  dans  la  mesure  du  possible,  la  Dette 
péninsulaire. 

La  dette  flottante  du  Trésor  s'élevait  le  1er  mars  à 
585.006.907  pesetas  87,  dont  12.791.701  pesetas  corres- 
pondent au  mois  de  février  ;  le  montant  de  la  dette 
flottante  contractée  dans  l'année  budgétaire  courante 
(huit  mois  écoulés)  s'élève  à  42  millions  de  pesetas. 

Grèce.  —  Pendant  les  dix  premiers  mois  de  1898,  les 
importations  ont  atteint  126.263.185  dr.  au  lieu  de 
86.816.807  pendant  la  période  correspondante  de  1897. 
Les  exportations  se  sont  élevées  à  73.346.453  dr.  au 
lieu  de  69.641.171. 

Ilalip.  —  La  Chambre  a  mis  fin  au  débat  des  projets 
sur  les  associations  et  la  presse.  Le  passage  à  la 
deuxième  lecture  a  été  approuvé  à  une  forte  majorité, 
mais  il  a  fallu  pour  cela  que  le  Président  du  Conseil 
posât  la  question  de  cabinet  d'une  manière  très  for- 
melle. 

Les  événements  de  Chine  ne  sont  pas  sans  provo- 
quer quelque  inquiétude. 

La  Chambre  de  commerce  italienne,  à  Paris,  informe 
que  le  commerce  spécial  de  l'Italie  avec  l'étranger  s'est 
élevé  pendant  le  mois  de  janvier  1899  à  195.964.166  fr., 
dont  105.399.760  fr.  à  l'importation  et  90.564.406  fr.  à 
l'exportation.  Métaux  précieux  non  compris. 

Turquie.  —  Nous  publions,  page  318,  une  analyse  des 
résultats  de  l'exercice  1897-98. 

Amérique.  —  Brésil.  On  trouvera,  page  319,  le  com- 
mencement d'une  étude  sur  la  situation  de  Minas-Ge- 
raès. 

Etats-Unis.  —  Au  le''  décembre  dernier,  le  nombre 
des  Banques  nationales  des  Etats-Unis  était  de  3.590; 
au  28  février  1896  il  était  de  3.699.  La  diminution  a 
donc  été  de  109  en  deux  ans  ;  le  capital  a  subi  une  ré- 
duction proportionnelle  ;  il  s'élève  à  620.516.000  dol- 
lars au  lieu  de  647.186.000  dollars. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  320,  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  du  Mexique  pour  le  premier  se- 
mestre 1898-1899.  Les  importations  se  sont  élevées  à 
22.579.22'i  piastres  au  lieu  de  20.595.799  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  1897-1898.  Les  exportations 
ont  été  de  71.469.220  piastres  au  lieu  de  63.496.845. 

Venezuela.  —  Les  recettes  douanières  du  Venezuela 
se  sont  élevées  en  1898.  à  15.735.590  bolivars  29. 

Asie.  —  Chine.  Les  principales  maisons  industrielles 
et  commerciales  de  Belgique  ont  décidé,  sur  l'initia- 
iive  du  Ministre  des  affaires  étrangères,  d'envoyer  en 
Chine  une  mission  d'exploration  et  d'étude,  ayant  pour 
hnt  de  rechercher  les  moyens  d'étendre  et  de  faciliter 
4ès  î^elatious  avec  le  Céleste-Empire. 
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La  Politique.  —  L'Incident  de  Mascate.  —  Le  nouveau  Président 
du  Sénat.  —  L'Es.ercice  1898.  —  Le  Budget  de  1899. 

Notre  Ministre  des  affaires  étrangères  vient  de  termi- 
ner, à  notre  avantage,  une  petite  affaire  peu  consé- 
quente et  ne  tirant  son  intérêt  que  de  la  qualité  de  nos 
adversaires  ;  c'est  toujours  de  l'Angleterre  qu'il  s'agit. 

Un  traité  de  1862  place  sur  le  même  pied  d'égalité 
la  France  et  l'Angleterre  vis-à-vis  le  Sultanat  de  Mas- 
cate. Notre  représentant  ayant  obtenu,  du  Sultan,  l'au- 
torisation d'établir  un  dépôt  de  charbon,  l'agent  an- 
glais ordonna  une  démonstration  navale  à  la  suite  de 
laquelle  l'autorisation  fut  retirée.  Des  négociations 
ont  été  engagées  entre  les  deux  Gouvernements,  l'An- 
gleterre a  reconnu  nos  droits  et  a  désavoué  son  agent. 

Dans  une  des  dernières  séances  de  la  Chambre,  M. 
Delcassé  a  fait,  à  ce  sujet,  la  déclaration  suivante,  en 
réponse  à  une  question  de  M.  Brunet: 

Le  Gouvernement  anglais,  renseigné  sur  les  faits  exacts  et 
sur  nos  intentions,  n'a  pas  tardé  a  reconnaître  que  les  droits 
de  l'Angleterre  et  de  la  France  était  identiques,  et  que  la 
France  pouvait  avoir  un  dépôt  de  charbon  exactement  dans 
les  mêmes  conditions  où  l'Angleterre  avait  fondé  le  sien.  Le 
Gouvernement  de  la  reine  a  exprimé  son  profond  regret  de 
l'intervention  inconvenante  d'un  agent  trop  zélé.  On  voit  qiie 
pour  avoir  été  demandée  sans  tapage,  la  satisfaction  obtenue 
n'a  été  ni  moins  prompte,  ni  moins  complète. 

La  Chambre  a  su  gré  au  Ministre  des  aff  aires  étran- 
gères, de  la  rapidité  et  du  sang-froid  qu'il  a  déployé 
dans  cette  affaire  et,  pour  une  fois,  nos  représentants 
ont  montré  une  discrétion  à  laquelle  le  pays  n'était  pas 
habitué.  Il  faut  les  en  féliciter. 


Les  Ministres  se  sont  réunis  le  3  mars,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  de  la  guerre  a  fait  signer  : 

l"  Un  décret  ayant  pour  objet  de  décentraliser  l'entretien 
des  bâtiments  militaires  et  d'en  confier  la  direction  aux  com- 
mandants de  corps  d'armée; 

2°  Un  décret  établi'ssant  u-ne  nouvelle  règle  pour  l'in-Sp'ec- 
tion  générale  du  personnel  et  pour  la  formation  des  tableaux 
d'avancement. 

Le  Ministre  de  la  marine  a  été  autorisé  à  dépioser  sar  le  bu- 
reau de  la  Chambre  : 

1°  Un  projet  de  loi  portant  création  de  postes  d'enseignes 
et  d'aspirants  auxiliaires; 

2°  Un  projet  sur  l'organisation  de  la  coïnptabilité  et  l'admi- 
nistration des  arsenaux.. 

-w».  Le  3  mars,  le  Sénat  a  élu  son  président  en  remplace- 
ment de  M.  Loubet,  élu  Président  de  la  Républiqui\ 

Deux  tours  de  scrutin  ont  été  nécessaires  ét  M.  FaUières  a 
été  élu  avec  151  voix,  contre  85  à  M.  Constans. 

■v»^  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  du 
budget  de  la  justice. 

■wv  Le  4  mars,  la  Chambre  des  députés,  après  avoir  ter- 
miné la  discussion  du  budget  de  la  justice,  a  voté  sans  in- 
terruption les  budgets  suivants  :  Imprimerie  nationale,  Légion 
d'honneur  et  Algérie. 

Le  6  mars,  la  Chatobre  des  députés  a  commencé  la 
discussion  du  budget  des  Colonies. 

Le  Gouvernement  a  déposé  un  cahier  de  crédits  supplé- 
mentaires sur  l'exercice  1898,  s'élevant  au  total  de  14  millions, 
et  relatifs  à  des  dépenses  pour  l'artillerie  de  marine,  pour 
primes  à  la  marine  marchande,  etc.,  etc.. 

En  tenant  compte  des  14  millions  de  crédits  supplémen- 
taires, l'exercice  1898  se  présente  avec  un  excédent  de  recettes 
de  6.800.000  francs,  qui,  avec  les  65  millions  consacrés  déjà 
au  remboursement  des  dettes  du  Trésor,  porte  à  plus  de 
71  millions  le  total  des  amortissements  effectués  en  sus  des 
prévisions  budgétaires.  Ce  résultat  est  dû  aux  plus-values 
énormes  qui  se  sont  produites  dans  les  recettes  de  l'an  der- 
nier :  130  millions  pour  les  contributions  indirectes  et 
12  millions  pour  les  contributions  directes. 

-v-^/v  Los  Ministres  se  sont  réunis  le  7  mars,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Lockroy,  ministre  de  la  marine,  parti  pour  Toulon  pour 
représenter  le  Gouvernement  aux  obsèques  des  victimes  de 
la  catastrophe  de  Lagoubran,  n'assistait  pas  à  la  délibération. 
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Le  Conseil  a  décidé  de  tlomandor  au  Piu'lement  un  crédit 
supplémontaire  pour  venir  on  aide  aux  l'amilles  des  victimes. 
Le  montant  de  a'  crédit  sera  fixé  dès  que  les  renseignements 
•nécessaires  seront  parvenus  au  Gouvernement. 

Le  Ministre  des  linances  a  fait  connaître  que  le  rendement 
des  impôts  et  n'venus  de  l'Ktat  pendant  le  mois  de  février  dé- 
passe de  •4.528.900  fr.  les  évaluatiims  budgétaires. 

Enfin,  li^  Ministre  des  travaux  publics  a  fait  signer  un  dé- 
cret aux  termes  duquel  M.  Ouvrier,  sénateur,  est  nommé 
membre  du  Comité  consultatif  des  ("Ihemins  de  fer.  en  rem- 
placement de  M.  Loubet,  élu  Président  de  la  République. 

-vw  M.  Fallières,  nouveau  président  du  Sénat,  a  présidé 
la  séance  du  7  mârs  et  a  prononcé  une  allocution  qui  a  été 
très  bien  accueillie. 

•wv  La  Chambre  des  députés  a  terminé  la  discussion  du 
Inidgot  des  Colonies  et  vote  celui  du  Chemin  de  fer  de  la 
Réunion.  Elle  a  commencé  ensuite  la  discussion  du  budget 
de  la  Guerre. 

Les  8  et  9  mars,  la  Chambre  des  députés  a  continué 
la  discussion  du  budget  de  la  Guerre. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  9  mars,  en  Conseil 
de  cabinet,  sous  la  présidence  de  M.  Charles  Dupuy. 

M.  Edouard  Lockroy,  ministre  de  la  marine,  a  rendu 
compte  de  son  voyage  à  Toulon  et  il  a  indiqué  l'étendue  des 
dommages  causés  par  l'explosion  de  Lagoubran. 

Le  Conseil  a  ensuite  procédé  à  l'expédition  des  affaires 
courantes. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Situation  économique  et  financière 

DE  L'ESPAGNE 


(?"«<e  et  fin)  (1) 
IV 

L'Épargne  publique  et  les  Valeurs  mobilières 
espagnoles 

La  progression  de  l'épargne  publique  visible  est 
également  une  preuve  du  développement  de  la 
prospérité  d'une  nation.  Il  n'existe  malheureuse- 
ment pas,  en  Espagne,  décaisses  d'épargne  d'Etat, 
organisées  d'après  le  système  français  ;  les  45  ou 
SO'Etablissements  de  ce  nom  qui  fonctionnent  dans 
les  grandes  villes  —  Madrid,  Barcelone,  Bilbao, 
Santander,  etc.  —  sont  de  véritables  banques  pri- 
vées. En  général,  l'argent  déposé  aux  Caisses 
d'épargne  est  prêté  aux  Monts-de-Piété,  auxquels 
ces  Etablissements  se  trouvent  étroitement  liés. 
Les  déposants  reçoivent  un  taux  d'intérêt  variant 
entre  o  et  4  0/0;  les  Monts-de-Piété  prêtent  à  6  ou 
7  0/0  et  la  différence  sert  à  payer  les  frais  d'admi- 
nistration et  à  créer  des  réserves. 

La  situation  des  comptes  courants  créditeurs  des 
Sociétés  de  crédit  indigènes  :  Banque  d'Espagne, 
Banco  Hipotecario,  Èispano- Coloniale,  de  Bar- 
celone, de  Castille,  etc.,  donnent  une  physionomie 
plus  exacte  de  l'épargne  publique  que  les  Caisses 
en  question,  parce  que  ces  comptes  courants  sont 
accessibles  aux  plus  modestes  bourses,  et  que  la 
facilité  avec  la(}uelle  les  fonds  déposés  peuvent  être 
retirés  par  les  intéressés  n'est  pas  un  mince  avan- 
tage dans  un  pays  où  les  Caisses  publiques  reçoi- 
vent volontiers   mais  où  elles  opposent  tou- 
jours des  formalités  interminables  aux  demandes 
de  remboursement. 

Or,  voici,  pour  la  seule  Banque  d'Espagne,  la 
progression  de  son  encaisse-or,  de  ses  comptes 


(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n"  372  et  373. 


courants  créditeurs  et  de  ses  dépôts  libres  au  com- 
mencement de  chacune  des  années  1895  à  1899  : 

Banque  d'Espagne  :  Encaisse-or,  cos^ntes  courants  crédi- 
teurs particuliers  et  dépôts  libi-es  eririuméraire  à  la  pre- 
mière situation  de  chaque  année  : 

(MiHiurs  de  pesetas) 


Commencement 
de 

Encaisse-or 

Dépôts 
libres 

Comptes  courants 
créditeurs 
particuliers 

1895  

200.100 

24.800 

293.700 

189G  

yOD.lOO 

24.300 

368.200 

1897  

213.200 

21.800 

380.800 

1898  

^30.800 

24.300 

448.000 

1899  

27(3.500 

42.700 

790.500 

1899  (4  mars).. .. 

280.955 

45.113 

821.385 

D'après  la  Direction  de  la  Banque  d'Espagne, 
l'augmentation  de  l'encaisse-or  entre  1895  et  1899, 
ainsi  que  toutes  les  sorties  supplémentaires  d'or 
du  royaume  nécessitées  par  les  guerres  coloniales 
et  hispano-américaine,  proviennent  des  bas  de 
laine  indigènes  que  la  grande  hausse  de  la  prime 
de  l'or,  survenue  en  1897  et  1898,  a  fait  vider. 

Aujourd'hui,  ce  sont  les  billets  de  la  Banqu£ 
d'Espagne  et  les  pièces  d'argent  de  5  pesetas  qui 
remplacent  l'or  dans  les  bas  de  laine  espagnols. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  dépôts  libres 
et  les  comptes  courants  créditeurs  particuliers,  on 
admet  qu'une  partie  de  leur  augmentation  a  pour 
origine  les  liquidations  faites  par  les  Espagnols  à 
Cuba,  à  Porto-Rico  et  aux  Philippines  ;  mais  on 
sait,  de  bonne  source,  que  ces  liquidations  sont  à 
peine  commencées  et  qu'elles  ne  figurent,  en  tout 
cas,  que  pour  une  faible  part  dans  les  373  mil- 
lions 385.000  pesetas  dont  les  comptes  courants 
créditeurs  de  la  Banque  d'Espagne  se  sont  accrus 
entre  le  commencement  de  1898  et  le  4  mars 
1899. 

*** 

On  s'imagine,  enTrance,  que  la  presque  totalité 
des  valeurs  mobilières  espagnoles  est  entre  les 
mains  de  porteurs  étrangers  :  c'est  une  grave 
erreur  ! 

Le  capital  nominal  de  l'ensemble  des  valeurs 
mobilières  espagnoles  est  d'environ  15  milliards 
de  pesetas  divisés  de  la  manière  suivante  : 

Les  valeurs  mobilières  espagnoles  en  1899 

Millions 
de  pesetas 

1»  Rente  extérieure  estampillée.   l.OOO 

2°  Rentes  extérieure  non  estampillée  et  intérieure, 
y  compris  la  Dette  coloniale,  les  litres  de  la  Dette 
flottante  et  les  engagements  à  la  Banque  d'Espagne.  9.000 

3"  Actions  et  obligations  de  chemins  de  fer  payaliles 
en  francs  ou  pesetas   3.500 

4»  Actions  et  obligations  des  Sociétés  de  Crédit  et 
d'Assurances,  des  Compagnies  de  navigation,  des 
Sociétés  industrielles,  minières  et  agricoles   1 .500 

Total   15.000 

D'après  les  indications  que  nous  avons  pu  re- 
cueillir à  Madrid  :  au  Ministère  des  finances,  à  la 
Banque  d'Espagne,  à  la  Banque  HypotJiécaire,  à 
la  Banque  Hispano- Coloniale  (celle-ci  chargée  du 
service  de  la  Dette  cubaine)  et  auprès  de  nos  cor- 
respondants de  Barcelone  et  de  Bilbao  :  on  peut 
admettre  que,  sauf  le  milliard  de  Rente  estampil- 
lée porté  en  tête  du  tableau  précédent  et  sauf  300 
millions  de  pesetas  environ  de  Bons  de  Cuba  — 
dont  150  millions  en  France  —  toute  la  Dette  pu- 
blique de  l'Espagne  est  entre  les  mains  des  ren- 
tiers espagnols. 

Pour  les  actions  et  les  obligations  de  chemins  de 
fer,  on  calcule,  au  contraire,  que  2.500  millions  de 
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pesetas,  en  capital  nominal,  sont  actuellement 
placés  à  l'étranger  et  que  les  capitalistes  français 
possèdent,  à  eux  seuls,  les  neuf  dixièmes  de  ce 
capital. 

C'est,  du  moins,  l'avis  des  directeurs  des  Compa- 
gnies espagnoles,  des  agents  de  change  et  ban- 
quiers espagnols  et  du  Syndic  des  agents  de  change 
de  Paris  que  nous  avons  spécialement  consultés  à 
ce  sujet. 

Quant  aux  actions  et  obligations  des  autres  So- 
ciétés espagnoles  :  Banques,  Assurances,  Compa- 
gnies de  navigation,  industrielles,  minières,  agri- 
coles et  diverses  :  les  quatre  cinquièmes  appar- 
tiennent aux  portefeuilles  espagnols.  Mais  le  chiffre 
de  l.ôOO  millions  de  pesetas  indiqué  pour  celte 
catégorie  ne  comprend  pas  les  Sociétés  étrangères 
telles  que  le  Rio-Tinto,  VAguUas,  l'Aguas-Teni- 
das,  etc.,  dont  l'exploitation  est  cependant  en 
Espagne, 

Ce  ne  sont  là,  bien  entendu,  que  des  évaluations 
approximatives,  mais  les  éléments  qui  nous  ont 
serviàles  établir  nous  permettentde  croire  qu'elles 
ne  sont  pas  bien  éloignées  de  la  vérité. 

Pour  la  Rente  Extérieure,  par  exemple,  un  grou- 
pement effectué  par  le  Ministère  des  finances  espa- 
gnol, à  la  fin  du  mois  de  juillet  1898,  nous  apprend 
qu'il  avait  été  présenté  à  cette  date  —  en  exécution 
du  décret  royal  du  20  mai  précédent,  relatif  à  l'a^t- 
divit,  —  178.406  titres  de  Rente  Extérieure  Espa- 
gnole 4  0/0  à  l'estampillage. 

"Voici  la  répartition  de  ces  titres  par  pays,  leur 
valeur  nominale  et  le  montant  de  leur  intérêt  tri- 
mestriel et  annuel  : 


Rente  Extérieure  4  0/0  estampillée 


Nombre 

Intérêt  en  or 

Capital 

Pays 

de 
titres 

nominal 

Annuel 

Trimestriel 

(francs) 

(francs) 

(francs) 

128. 6t8 

582.151.700 

23.286.068 

5.821.517 

Angleterre  .... 

14.698 

125.621.700 

5.024.868 

1.256.217 

llelç  que  

12.908 

79.566.600 

3.182.664 

795.666 

Allemagne  .... 

9.190 

49.499.400 

1.979.976 

494.994 

10.739 

33.537.000 

1.341.480 

335.370 

2.223 

12.950.700 

517.628 

129.407 

178.406 

883.317.100 

35. 33a. 684 

8.833.171 

Lors  du  paiement  du  coupon  du  1"  janvier  1899, 
le  chiffre  de  la  Rente  extérieure  e;^tampillée  s'éle- 
vait à  environ  1  milliard  de  pesetas  (capital  nomi- 
nal), sur  lequel  la  France  figurait  pour  environ 
080  millions  de  pesetas. 

*** 

D'après  la  Cote  officielle  des  Agents  de  change 
de  Paris,  il  y  avait,  au  31  décembre  1898  (indépen- 
damment des  Rentes  espagnoles  et  des  Billets  de 
Cuba)  5.571.30:')  titres  espagnols,  représentant  un 
capital  nominal  de  2.655.950.100  francs,  négocia- 
bles sur  notre  grand  marché  officiel. 

Ce  capital  se  subdivisait  ainsi  : 


Valeurs  mobilières  espagnoles  iiégociablos  au  Parquet  de 
Paris,  abstraction  faite  des  Rentes  et  des  Billels  de  Cuba 


Nombre 
de  titres 

Capital 
nominal 

Chemins  de  fer  :  Actions  

Totaux  des  Chemins  de  fer. . 

—              Obligations  . . . 
Totaux  des  Sociétés  diverses. 

1.042.281 
3.993.878 

(Francs) 
521.140.500 
1.996.939.000 

ô.OHO.l.W 

2.518.079.500 

405.492 
129.712 

85. 06  i.  000 
52.807.61)0 

535.204 

137.870.600 

Les  chiffres  ci-dessus  ne  concernent  que  les  ti- 
tres des  Sociétés  espagnoles  proprement  dites,  né- 
gociables au  parquet.  Ils  ne  comprennent  pas  les 
actions  et  obligations  des  Sociétés  minières  espa- 
gnoles négociables  en  Banque,  telles  que  la  Tharsis, 
ni  celles  des  Sociétés  constituées  à  Tétranger  et 
dont  l'exploitation  est  cependant  en  Espagne  : 
Rio-Tinto,Agiiilas,  Aguas-Tenidas,  Escombrera, 
Penarroya,  etc  

Il  n'est  pas  téméraire  d'admettre  que  les  porte- 
feuilles français,  dans  leur  ensemble,  contiennent 
au  moins  la  moitié  des  actions  et  obligations  espa- 
gnoles négociables  au  parquet  :  Banque  Hypothé- 
caire d'Espagne,  Union  et  Phénix  Espagnol^ 
Crédit  Mobilier  Espagnol,  Compagnie  Madri- 
lène d'Electricité,  Gaz  Madrilène,  Tabacs  des  Phi- 
lippines, Union  Espagnole  des  Explosifs,  etc  

En  tenant  compte  de  ces  indications,  on  peut  éta- 
blir, d'une  manière  assez  précise,  le  capital  des 
valeurs  espagnoles,  proprement  dites,  possédées 
par  les  capitalistes  français,  et  la  dépi'éciation  que 
ces  valeurs  ont  subie  depuis  le  31  décembre  1890  : 

Valeurs  mobilières  espagnoles  en  France,  au  31  dé- 
cembre 1898  et  dépréciation  subie  par  ces  valeurs  depuis 
le  31  décembre  18y0  : 

(Milliers  de  francs) 


Désimation 

des 
titres 

Capital 
nominal 
actuel 

Val'  en  I 

31  déc" 
1890 

5ourse  au 

31  déc" 
1898 

Dépréc»" 
au31déc" 
1898 

Rente  Exfér"  4  %. . 
Bons  de  Cuba  6  %.. 

5%.. 

Ch.  de  fer  (actions). 

-  (oblig.).. 
Sociétés  div.  ^actions) 
—  ioblig.). 

Totaux  généraux. 

680.000 
130.000 
20.000 
469.026 
1.797.245 
42.532 
26.404 

515.780 
131.300 
18.360 
336.414 
1.49ô.9"6 
86.54i 
45.960 

318.580 
49.920 
6.52(1 
125.817 
965.917 
87.515 
45.008 

197.200 
81.880 
11.840 
210.597 
531.039 
+  971 
952 

3.16Ô.207 

2.631.314 

1.599.277 

1.032.037 

Entre  1890  et  1898,  la  dépréciation  du  capital 
engagé  dans  les  affaires  espagnoles  a  en  réalité 
dépassé  le  chiffre  de  1.032.037.000  francs,  indi- 
qué par  le  tableau  ci-dessus,  parce  que  la  grande 
baisse  survenue  sur  la  Rente  Extérieure  et  sur  les 
Bons  de  Cuba,  en  1897  et  1898,  a  fait  sortir  des 
portefeuilles  français  une  assez  grande  quantité 
de  ces  deux  catégories  de  titres  qui  ont  été  ra- 
patriés en  Espagne  dans  les  bas  cours. 

La  statistique  précédente  ne  comprenant  ni  les 
titres  des  Sociétés  espagnoles,  non  négociables  au 
Parquet,  ni  ceux  des  Sociétés  non  espagnoles, 
mais  dont  l'exploitation  est  en  Espagne,  telles  que 
leRio- Tinto,  VAguas-Tenidas,VAguilas,  VEscom- 
brera,  la  Penarroya,  etc. . .  on  peut  parfaitement 
admettre  que  les  capitalistes  français  possèdent 
environ  250  millions  de  francs  (aux  cours  du  jour) 
de  cette  catégorie  de  valeurs. 

*** 

En  résumé,  la  France  détient  environ  80  0/0  des 
4  milliards  de  francs,  capital  nominal,  de  va- 
leurs mobilières  espagnoles  actuellement  placées  à 
l'étranger. 

Pour  ces  4  milliards,  l'Espagne  paye  actuelle- 
ment 40  millions  de  francs  aux  porteurs  de  la 
Rente  Extérieure  estampillée,  soit  environ  50  mil- 
lions de  pesetas  avec  les  frais  de  change  actuels; 
10  à  12  millions  de  pesetas  pour  les  Billets  de  Cuba 
à  l'étranger  ;  08  millions  de  pesetas  pour  l'intérêt  et 
l'amortissement  des  obligations  de  chemins  de  fer. 
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auxquels  il  faudrait  ajouter  environ  17  millions 
pour  frais  d'agio,  si  toutes  les  Compagnies  effec- 
tuaient leurs  paiements  extérieurs  en  or  ou  en 
francs....,  ce  qui  n'est  malheureusement  pas  le 
cas;  et,  enfin,  10  à  12  millions  de  pesetas  pour 
dividendes  ou  intérêts  d'autres  titres  divers  pos- 
sédés par  l'étranger.  Soit,  au  grand  maximum, 
IGO  millions  de  pesetas  représentant,  au  change  du 
jour,  environ  12'S  millions  de  francs. 

Sur  cette  somme,  la  France  reçoit  environ  : 

123.000.000  X  80 


100 


=:  98.400.000  francs 


comme  intérêts  et  amortissements  d'un  capital 
nominal  de  8.165.207.000  fr.,  gui  avait  une  valeur 
effective  de  2.631.314.000  fr.  au  31  décembre  1890, 
et  que  ses  nationaux  ont  certainement  acquis,  à 
l'origine,  à  des  prix  plus  élevés  que  ceux  cotés  à 
cette  dernière  date. 

Par  rapport  à  la  valeur  effective  du  31  décembre 
1890  c'est  un  revenu  annuel  (amortissement  des 
obligations  compris)  de  3,73  0/0.  Le  Gouverne- 
ment de  M.  Silvela  reconnaîtra  certainement  que 
ce  n'est  pas  là  un  taux  usuraire  et  que  les  por- 
teurs étrangers  de  l'Extérieure  estampillée  et  des 
titres  de  chemins  de  fer  espagnols  —  dont  les 
neuf  dixièmes  sont  des  Français  —  méritent  quel- 
ques égards. 

Ils  les  méritent  parce  que,  d  une  part,  leurs  ca- 
pitaux ont  organisé  l'outillage  économique  de  l'Es- 
pagne, ont  créé  la  majeure  partie  des  voies  ferrées 
dont  l'industrie  et  l'agriculture  indigène  —  et  le 
Trésor  lui-même —  tirent  aujourd'hui  de  si  grands 
profits  et  qui  reviendront  à  l'Etat  en  fin  de  conces- 
sion ;  et,  d'autre  part,  parce  que  ces  voies  ferrées 
ont  permis  aux  produits  espagnols  de  s'assurer  sur 
le  marché  français  des  débouchés  fructueux. 

L'assemblée  des  Chambres  de  Commerce  et  des 
producteurs  espagnols,  qui  a  récemment  réclamé, 
par  son  programme  de  Saragosse,  que  les  créan- 
ciers étrangers  de  l'Espagne  fussent  traités  avec  la 
même  rigueur  que  les  créanciers  nationaux,  au- 
rait peut-être  dû  considérer  que  les  98.400.000  fr. 
que  les  Français  reçoivent  actuellement  de  l'Es- 
pagne, pour  la  Rente  Extérieure  estampillée  et  les 
obligations  de  chemins  de  fer  qu'ils  possèdent,  ne 
représentent  qu'une  faible  partie  des  marchandises 
que  les  consommateurs  français  leur  achètent,  dé- 
duction faite  des  marchandises  que  les  consomma- 
teurs espagnols  achètent  eux-mêmes  aux  produc- 
teurs français. 

Voici  un  petit  tableau  qui  va  prouver,  en  effet, 
que,  si  les  capitalistes  français  n'ont  pas  réalisé  de 
brillants  bénéfices  en  s'engageant  dans  les  affaires 
espagnoles,  les  producteurs  espagnols,  par  contre, 
n'ont  guère  à  se  plaindre  de  leurs  relations  com- 
merciales avec  la  France  : 

Commerce  spécial  entre  la  France  et  l'Espagne 
(Statistique  douanière  française) 
(Millions  de  francs) 


Années 

Importations 
espagnoles 
en  France 

Exportations 
françaises 
en  Espagne 

Excédent 
en  faveur 
de  l'Espagne 

189.5  

1896   

213.0 
287.9 
247.4 
332.1 

108.5  . 
100.3 

98.5 

82.0 

104.5 
187.0 
l'i8.9 
240.1 

1897  

1898   

Moyenne  annuelle. 

267.6 

97.3 

170.3 

Nous  sommes  très  heureux  que  la  production 


espagnole  vienne  compléter,  dans  la  consomma- 
tion française,  les  déficits  de  notre  production  in- 
digène, car  nous  éprouvons,  en  France,  une 
grande  sympathie  pour  l'Espagne  :  mais  il  faut 
un  peu  de  réciprocité. 

V 

La  Circulation  monétaire  et  la  Balance  économique 
de  l'Espagne 

L'Espagne  a  adopté  le  système  monétaire  fran- 
çais le  19  octobre  1868;  depuis  cette  date,  l'ancien 
réal  est  remplacé  par  la  peseta  qui  contient, 
comme  notre  franc,  5  grammes  d'argent  au  titre 
835  millièmes  sous  la  forme  de  monnaie  division- 
naire, et  5  grammes  au  titre  900  millièmes  quand 
il  s'agit  des  pièces  de  5  pesetas  ayant  force  libéra- 
toire illimitée  en  Espagne. 

La  loi  du  19  octobre  1868,  complétée  par  celle  du 
20  août  1876  et  par  les  ordonnances  royales  des 
30  août  1877  et  25  mars  1878,  place  l'Espagne  dans 
la  même  situation  que  les  pays  de  l'Union  latine, 
en  ce  sens  que  la  frappe  de  l'or  y  est  libre  et  celle 
de  l'argent  réservée  à  l'Etat  :  mais,  comme  l'Etat 
espagnol  n'est  lié  par  aucun  engagement  interna- 
tional, il  use  de  cette  dernière  faculté  sans  res- 
triction. 

La  construction  des  chemins  de  fer,  virtuelle- 
ment suspendue  pendant  la  guerre  carliste,  fut 
reprise  avec  vigueur  après  la  Restauration  de  1875. 
Les  emplois  de  capitaux  étrangers  en  Espagne 
eurent  pour  effet  d'amener,  à  la  Monnaie  espagnole, 
de  grandes  quantités  d'or  car,  en  cinq  années,  pen- 
dant la  période  de  1877-1881,  on  y  frappa  pour  plus 
de  673  millions  de  pesetas  de  monnaies  d'or. 

D'après  une  statistique  récemment  publiée  dans 
le  Bulletin  de  la  Chambre  de  commerce  française 
de  Madrid  par  notre  correspondant  M.  André  Bar- 
the,  la  frappe  totale  de  l'or,  entre  1869  et  1897,  a 
été,  en  Espagne,  de  1.388  millions  de  pesetas,  dont 
856  millions  provenant  d'anciennes  pièces  espa- 
gnoles refondues  et  532  millions  provenant  de  lin- 
gots importés  de  l'étranger. 

Pendant  la  même  période,  il  a  été  frappé  989  mil- 
lions de  pesetas  de  monnaies  d'argent,  dont 
200  millions  de  pièces  refondues  et  789  millions  de 
lingots  fournis  par  la  production  argentifère  de 
l'Espagne  et  de  ses  colonies  ou  achetés  par  le  Gou- 
vernement à  l'étranger.  Le  montant  des  frappes 
d'argent  de  l'année  1898  ne  sera  sans  doute  pas 
inférieur  à,  100  millions  de  pesetas. 

Nous  avons  tous  critiqué  les  frappes  d'argent 
des  trois  dernières  années,  parce  que  nous  pensions 
que  c'était  un  simple  expédient  destiné  à  procurer 
des  ressources  immédiates  au  Trésor  espagnol. 
Mais  nous  avons  constaté,  à  Madrid,  que  la  hausse 
du  change  survenue  entre  1895  et  1898  avait  fait 
exporter  dans  les  colonies  espagnoles  —  où  la 
peseta  gardait  encore  sa  valeur  nominale  —  de 
grandes  quantités  de  monnaies  d'argent  et  qu'à  la 
fin  de  18!  17,  et  au  commencement  de  1898,  on  avait 
môme  vendu  de  ces  monnaies,  comme  simple 
métal,  sur  les  marchés  étrangers.  En  effet,  d'après 
la  statistique  douanière  espagnole,  les  exportations 
d'argent  ont  dépassé  les  importations  de  17.020.300 
pesetas  en  1895,  de  37.732.300  pesetas  en  1896  et 
de  45.718.400  pesetas  en  1897.  Et  ces  chiffres  sont, 
paraît-il,  de  beaucoup  inférieurs  à  la  réalité  des 
faits . 

Au  mois  de  mai  1898,  les  pièces  de  5  pesetn? 
étaient  devenues  si  rares  dans  la  circulation  espa- 
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gnole,  et  le  commerce  en  était  tellement  gêné,  que 
la  Banque  d'Espagne  fut  littéralement  assaillie 
par  des  demandes  de  remboursement  en  argent. 
Son  encaisse-argent,  qui  était  encore  de  273  millions 
de  pesetas  au  commencement  de  mars,  descendit  à 
14G  millions  au  commencement  de  mai  et  à  105  mil- 
lions au  commencement  de  juin. 

Pour  éviter  la  création  de  petites  coupures  fidu- 
ciaires et  rétal)lissement  du  cours  forcé  des  billets 
de  la  Banque  tlEspagne,  le  Gouvernement  — 
malgré  la  frappe  qui  se  poursuivait  sans  inter- 
ruption depuis  le  commencement  de  l'année  —  dut 
demander  aux  Gortés  une  loi  pour  interdire  d'une 
manière  absolue  l'exportation  de  l'argent  frappé 
ou  non  frappé  et  pour  autoriser  l'achat  du  matériel 
nécessaire  à  la  frappe  d'un  million  de  pesetas  par 
jour. 

Cette  loi  arrêta  la  panique,  évita  la  création  des 
petites  coupures  de  1,  2  et  5  pesetas  que  le  public 
réclamait  à  grands  cris  et  permit  entin,  au  Gouver- 
nement, de  ne  pas  décréter  le  cours  forcé  des  billets 
de  la  Banque  d'Espagne,  mesure  qui  serait  de- 
venue inévitable,  si  la  panique  s'était  continuée 
pendant  quelques  mois  encore. 

*** 

A  l'heure  actuelle,  c'est  l'émission  fiduciaire  de 
la  Banque  d'Espagne  et  les  pièces  d'argent  qui 
constituent  la  circulation  monétaire  espagnole. 

Avec  un  agio  sur  l'or  de  28  0/0,  les  billets  espa- 
gnols de  100  pesetas  perdent  21,88  0/0  au  change 
contre  des  francs  :  ce  qui  revient  à  dire  qu'il  faut 
donner  128  pesetas  pour  avoir  100  francs  ou  encore 
que  100  pesetas  valent  78  fr.  12. 

La  valeur  des  billets  espagnols,  remboursables 
en  pièces  d'argent  de  5  pesetas,  donne  une  valeur 
équivalente  à  ces  pièces  qui  ont  puissance  libéra- 
toire illimitée  en  Espagne,  absolument  comme  la 
valeur  en  or  des  billets  de  banque  français  main- 
tient nos  écus  d'argent  à  leur  ancienne  parité  d'or. 

Après  les  trois  années  et  demie  de  guerre  que 
l'Espagne  vient  de  subir,aprèslesénormes  dépenses 
d'ordre  extérieur  que  le  Trésor  espagnol  a  dû  sup- 
porter depuis  1895  sans  faire  aucun  emprunt  étran- 
ger :  il  paraît  inconcevable  que  la  perte  au  change 
de  la  monnaie  espagnole,  fiduciaire  et  d'argent,  — 
qui  s'est  élevée  jusqu'à  46,50  0/0  pendant  la  pa- 
nique du  mois  de  mai  1898  —  ne  soit  plus  aujour- 
d'hui que  de  21,88  0/0,  et  que  l'encaisse-or  de  la 
Banque  d'Espagne  ait  elle-même  augmenté  de  plus 
de  80  millions  de  francs  entre  le  mois  de  mars  1895 
et  le  mois  de  mars  1899. 

La  baisse  rapide  dont  le  change  espagnol  a  béné- 
ficié depuis  la  fin  de  la  guerre  a  évidemment  plu- 
sieurs causes,  parmi  lesquelles  nous  citerons  :  la 
rentrée  de  capitaux  espagnols  provenant  de  Cuba, 
de  Poito-Rico  et  des  Philippines,  la  fin  des  grandes 
dépenses  de  guerre  et  le  relèvement  du  crédit  exté- 
rieur de  TEspagne.  Mais  à  ces  causes,  que  l'on  peut 
qualifier  d'accidentelles,  viennent  s'ajouter,  pour 
l'avenir,  l'amélioration  considérable  delà  situation 
économique  intérieure  du  pays  et  aussi  la  sup- 
pression complète  des  charges  coloniales  qui,  pen- 
dant les  quatre  dernières  années,  ont  si  lourdement 
pesé  sur  les  budgets  et,  par  voie  de  répercussion, 
sur  la  circulation  monétaire  de  la  Métropole. 

*** 

(  )uel]e  va  être  désormais  la  balance  des  règle- 
ments extérieurs  de  l'Espagne?  En  d'autres  termes, 


quel  sera  —  abstraction  faite  des  dépenses  colo- 
niales —  le  montant  des  sommes  qu'elle  devra, 
chaque  année,  payer  à  l'étranger  et  le  montant 
des  sommes  qu'elle  aura,  au  contraire,  à  recevoir 
de  l'étranger? 

Des  renseignements  très  sérieux  que  nous  avons 
pu  recueillir  à  Madrid  :  aux  Ministères  des  finan- 
ces et  du  commerce,  à  la  Banque  d'Espagne,  dans 
les  principales  Sociétés  de  crédit  indigènes,  aux 
directions  des  grandes  Compagnies  de  chemins  de 
fer,  à  la  Chambre  de  commerce  française  de  Ma- 
drid, etc.,  il  semble  résulter  que  cette  balance 
économique  peut  s'établir  ainsi  : 

Dépenses  de  l'Espagne  à  l'Etranger 

Millions 
de 
pesetas 

1.  Rente  extérieure  4  0/0  estampillée  (1  milliard  de  — 


capital)   40.000 

Rfiite  extérieure  agio  sur  l'or  à 25  0/0   lO.OOO 

2.  Billets  de  Cuba  à  l'étranger  (200  millions  de  ca- 

pital)  lO.OOO 

3.  Obligations  de  chemins  de  fer  payables  en  or  (in- 

térêt et  amortissement)   68.000 

Obligations  de  Chemins  de  fer,  agio  sur  l'or  à  25  0/0  17,000 

4.  Autres  titres  espagnols  possédés  par  les 'étrangers 

payal)les  en  pesetas  (approximatif)   12.000 

5.  Dépenses  des  Espagnols  voyageant  à  l'étranger 

(approximatif)   25.000 

6.  Dépenses  extérieures  du  Gouvernement,  abstrac- 

tion faite  de  la  Dette  et  des  dépenses  coloniales 

(chiffre  du  Ministère  des  finances)   25.000 

Total  des  dépenses   207.000 


Recettes  extérieures  de  l'Espagne 

1.  Excédent  de  la  balance  commerciale  (approximatif)  120.000 

2.  Revenu  des  titres  étrangers  possédés  par  les  Es- 

pagnols (approximatif)   40.000 

3.  Envois  ou  apports  d'économies  des  Espagnols  éta- 

lilis  ou  travaillant  en  France,  en  Algérie,  au 
Portugal,  au  Mexique,  au  Brésil,  dans  la  Répu- 

lîlique'' Argentine  et  dans  les  colonies  (minimum)  50.000 

4.  Dépenses  faites  par  les  étrangers  en  Espagne, 

touristes,  voyageurs,  marins,  etc.  (minimum).  50.000 

Total  des  recettes   260 . 000 


Soit  un  excédent  annuel  de  recettes  d'environ 
50  millions  de  pesetas. 

Ces  chiffres  demandent,  évidemment,  quelques 
explications  : 

Dépenses.  —  Les  éléments  de  dépenses  sont 
rigoureusement  exacts,  sauf  en  ce  qui  concerne 
les  dépenses  des  Espagnols  voyageant  à  l'étranger 
et  celles  relatives  aux  dépenses  extérieures  ,du 
Gouvernement.  Nous  devons  cependant  dire  que 
le  chiffre  de  25  millions  de  pesetas,  indiqué  dans 
le  tableau  ci -dessus  pour  les  dépenses  exté- 
rieures du  Gouvernement,  nous  a  été  fourni  par 
M.  Puigcerver  lui-même,  et  il  est  parfaitement 
acceptable  en  ce  sens  que  les  frais  d'outre-mer 
seront  désormais  supprimés. 

Recettes.  —  Les  éléments  de  recettes  sont  tous 
approximatifs,  mais  ils  peuvent  être  admis  comme 
des  moyennes  inférieures  à  la  réalité  des  faits: 

1°  En  effet,  l'excédent  moyen  annuel  des  expor- 
tations sur  les  importations,  pour  les  trois  der- 
nières années,  a  été  de  190  millions  de  pesetas. 
Malgré  la  perte  de  Cuba,  de  Porto-Rico  et  des 
Philippines  et  malgré  la  baisse  probable  de  l'agio 
de  l'or,  il  est  permis  de  supposer  que  l'excédent 
desannées  futures  ne  serapasinférieuraux  120  mil- 
lions ci-dessus  indiqués,  parce  que  les  organes  de 
la  production  agricole  et  industrielle  sont  aujour- 
d'hui créés  ;  parce  que  la  production  minière  —  qui 
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pourniit  facilement  tripler  d'importance  eu  égar(i 
à  la  richesse  du  sous-sol  de  l'Espagne  et  à  la  modi- 
cité de  sa  main-d'u'uvre  —  est  en  plein  développe- 
ment, et  enfin  parce  que,  grâce  à  ses  grandes 
exportations  des  trois  dernières  années,  l'Espagne 
dispose  aujourd'hui,  pour  ses  produits  naturels, 
de  vastes  débouchés  à  l'étranger,  qu'elle  conservera 
certainement  en  grande  partie. 

Quant  au  marché  intérieur,  dont  l'industrie 
catalane  s'est  emparé,  il  ne  faut  pas  oublier  que 
depuis  1891  cette  industrie  est  protégée  par  des 
tarifs  douaniers  fort  élevés  et  que  cette  protection 
est  indépendante  de  la  question  du  change  ; 

2°  Tous  les  banquiers  que  nous  avons  consultés 
à  Madrid  admettent  que  le  portefeuille  des  Espa- 
gnols contient  actuellement  de  1  milliard  à  1. 200 
millions  de  pesetas  (capital  nominal)  de  valeurs 
mobilières  étrangères,  rapportant  annuellement,  et 
au  bas  mot,  30  à  33  millions  de  francs  d'or  à  leurs 
propriétaires,  soit  environ  40  millions  de  pesetas; 

3"  Les  50  millions  de  pesetas  provenant  des 
Espagnols  établis  ou  travaillant  en  France,  en 
Algérie,  au  Por-tugal,  au  Mexique,  dans  la  Répu- 
blique Argentine,  etc.,  sont,  certainement,  un 
minimum.  C'est  l'opinion  de  l'ancien  ministre  des 
finances  espagnol,  M.  Puigcerver,  et  nous  savons, 
par  exemple,  que  les  78.000  ouvriers  espagnols, 
que  notre  dénombrement  quinquennal  de  1891  a 
relevés  dans  nos  départements  du  Sud-Ouest, 
gagnent  de  3  fr.  50  à  3  fr.  par  jour  et  économisent 
en  moyenne  le  tiers  de  leur  salaire.  En  comptant 
seulement  200  journées  de  travail  par  an,  c'est  une 
somme  de  14  à  15  millions  de  francs  que,  de  ce 
chef,  la  France,  à  elle  seule,  paye  chaque  année  à 
l'Espagne; 

4"  Quant  aux  50  millions  de  dépenses  faites  en 
Espagne  par  les  touristes,  voyageurs  et  marins 
étrangers  :  d'après  les  directeurs  de  Compagnies 
de  Chemins  de  fer,  que  nous  avons  spécialement 
consultés  à  cet  effet,  ce  doit  être  également  une 
évaluation  inférieure  à  la  vérité,  car  l'Espagne,  en 
outre  de  Madrid  et  de  l'Escurial,  a  des  villes  telles 
que  Barcelone,  Burgos,  Cadix,  Carthagène,  Cor- 
doue,  La  Corogne,  Grenade,  Malaga,  Murcie,  Saint- 
Sébastien,  Salamanque,  Séville,  Saragosse,  Tolède, 
Valence,  etc.,  qui  attirent  de  nombreux  visiteurs 
étrangers  et  qui  seraient  encore  plus  fréquentées  si 
les  hôtels  espagnols  étaient  mieux  tenus  et  leur 
cuisine  moins  mauvaise. 

En  résumé,  la  balance  des  règlements  extérieurs 
de  l'Espagne,  dont  nous  venons  d'examiner  les 
divers  éléments,  se  présente  aujourd'hui  comme 
lui  étant  favorable.  Nous  ne  voulons  pas  en  con- 
clure que  le  change  espagnol  va  très  prochainement 
descendre  aux  environs  du  pair,  car  l'Espagne 
ayant  environ  4  milliards  de  pesetas,  en  capital 
nominal,  de  titres  indigènes  placés  à  l'étranger 
(1  milliard  d'Extérieure  esiampillée,  200  millions 
de  Bons  de  Cuba,  3  milliards  d'obligations  de  Che- 
mins de  fer,  500  millions  d'actions  de  Chemins  de 
fer,  300  millions  de  titres  divers)  et  le  plus  grand 
iiombre  de  ces  valeurs  se  négociant  sur  les  marchés 
de  Madrid,  de  Barcelone  ou  de  Bilbao  :  les  achats 
faits  à  l'étranger  pour  le  compte  du  portefeuille 
espagnol  constitueront  toujours  un  élément  de 
sortie  d'or,  dont  il  est  impossible  d'évaluer  l'im- 
portance. 

Inversement,  les  ventes  à  l'extérieur  des  valeurs 
mo]>ilières  actuellement  possédées  par  les  Es- 


pagnols, soit  étrangères,  soit  indigènes,  et  les 
nouveaux  emplois  de  capitaux  étrangers  dans 
l'industrie,  dans  les  chemins  de  fer  et  dans  les 
mines  de  l'Espagne  se  traduiront  par  des  entrées 
d'or,  c'est-à-dire  par  une  amélioration  momentanée 
du  change. 

Mais  à  la  longue,  la  question  de  la  hausse  ou  de  la 
baisse  du  change  d'un  pays  quelconque  dépend 
finalement  de  la  position  cïe  sa  balance  des  règle- 
ments extérieurs,  ou  balance  économique,  qu'il 
ne  faut  pas  confondre  avec  la  balance  commerciale 
proprement  dite  ;  et  elle  dépend  aussi  de  la  poli- 
tique économique  et  financière  de  son  Gouverne- 
ment et  du  degré  de  confiance  que  cette  politique 
peut  inspirer  à  l'étranger. 

En  ce  qui  touche  spécialement  l'Espagne,  les  di- 
vers éléments  que  nous  venons  d'analyser  démon- 
trent qu'ils  sont,  dans  leur  ensemble,  favorables  à 
une  prochaine  réduction  de  l'agio  sur  l'or.  Toute 
la  question  est  maintenant  de  savoir  si  les  hommes 
d'Etat  qui  vont  procéder  à  la  liquidation  du  passé 
sauront  utiliser  ces  éléments  pour  la  régénération 
économique  de  leur  pays. 

*** 

Quant  à  la  question  de  l'augmentation  de  la  cir- 
culation fiduciaire  de  la  Banque  d'Espagne  et  des 
avances  considérables  que  cet  établissement  pri- 
vilégié a  consenties  au  Trésor  :  nous  devons  loya- 
lement reconnaître  que  les  nombreuses  critiques 
que  tous  les  journaux  financiers  de  France,  d'An- 
gleterre et  d'Allemagne  n'ont  cessé  de  formuler 
depuis  trois  années,  et  celles  que  nous  avons, 
nous-mêmes,  présentées  dans  l'Economiste  Euro- 
péen, n'étaient  fondées  qu'en  partie. 

Il  est  parfaitement  exact  que  ces  avances,  et 
l'accroissement  de  la  circulation  fiduciaire  qui  en 
a  été  la  conséquence  directe,  ont  accentué  la  hausse 
de  l'agio  sur  l'or  et  augmenté  les  charges  du  Trésor 
et  des  particuliers  espagnols  ayant  des  paiements 
en  or  à  faire  à  l'étranger;  mais,  dans  la  situation 
où  se  trouvait  le  crédit  espagnol  en  1897  et  1898,  il 
eût  été  abso  ument  impossible  au  Gouvernement 
de  se  procurer,  par  voie  d'emprunts  publics  exté- 
rieurs, et  même  intérieurs,  les  énormes  capitaux: 
que  les  besoins  de  la  guerre  exigeaient  alors. 

Les  avances  de  la  Banque  d'Espagne  ont  donc 
permis  au  Trésor  d'emprunter  ces  capitaux  à  des 
conditions  infiniment  moins  onéreuses  que  celles 
que  les  Banques  étrangères  lui  auraient  nécessai- 
rement imposées,  et  c'est  grâce  à  ces  avances, 
laites  en  pesetas,  il  ne  faut  pas  V oublier,  que  la 
liquidation  financière  pourra  s'effectuer  d'une  ma- 
nière relativement  facile  pour  l'Espagne. 

Quant  à  la  circulation  fiduciaire  de  \0i  Ban- 
que d'Espagne,  dont  le  chiffre  a  successivement 
passé  de  909.600.000  pesetas  à  la  fin  de  1894,  à 
994.400.000  pesetas  fin  1895,  à  1.093.300.000  fin 
1896,  à  1.206.370.000  fin  1897  et,  enfin,  1.473  mil- 
lions au  commencement  de  mars  1899,  on  ne  doit 
pas  perdre  de  vue  que,  si  l'augmentation  de  la  cir- 
culation fiduciaire  de  la  Banque  a  eu  de  réels  in- 
convénients au  point  de  vue  des  paiements  exté- 
rieurs, elle  a  cependant  rendu  d'immenses  services 
au  commerce  et  à  la  production  indigènes. 

L'Espagne,  il  s'en  faut  de  beaucoup,  ne  dispose 
pas,  comme  la  France,  l'Angleterre,  l'Allemagne, 
la  Belgique  ou  la  Hollande,  d'une  circulation  mé- 
tallique abondante,  ni  d'aucun  de  ces  instruments 
perfectionnés  de  paiement  qui  s'appellent  clearing- 
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house,  chambre  de  compensation,  chèques  directs, 
bons  de  virement,  comptes  d'application,  etc., 
lesquels  rendent,  dans  une  foule  de  cas,  l'usage  de 
la  monnaie  inutile. 

C'est  encore  en  monnaie  directe  que  toutes 
les  transactions,  par  habitude  et  par  nécessité, 
s'eflfectuent  dans  les  petites  comme  dans  les  gran- 
des villes  du  royaume;  or,  c'est  l'augmentation  de 
la  circulation  fiduciaire  de  la  Banque  d'Espagne 
qui  a  permis  à  la  production  et  au  commerce  espa- 
gnols de  faire  face  aux  transactions  commerciales 
si  considérables  des  années  1897  et  1898. 

Le  volume  du  commerce  intérieur  et  extérieur 
s'est,  en  effet,  développé  dans  une  proportion  dont 
les  chiffres  des  chapitres  précédents  prouvent  l'ex- 
trême importance.  Ce  développement  a  exigé,  sur 
tous  les  points  du  territoire,  une  masse  monétaire 
en  rapport  avec  le  volume  des  choses  que  la  mon- 
naie est  chargée  de  mesurer  et  de  représenter  en 
valeur.  C'est  dojic  la  circulation  fiduciaire  de  la 
Banque,  et  les  frappes  d'argent  effectuées  par  le 
Gouvernement,  qui  ont  maintenu  l'équilibre  entre 
l'offre  et  la  demande  de  monnaie  et  qui  ont  permis 
à  l'escompte  intérieur  de  rester  invariablement  au 
taux  de  5  0/0,  malgré  la  crise  financière  que  l'Es- 
pagne traversait. 

Il  s'ensuit  que  lorsqu'on  procédera  à  la  liquida- 
tion des  avances  de  la  Banque  d'Espagne,  et,  par 
voie  de  conséquence,  à  la  réduction  de  sa  circula- 
tion fiduciaire,  on  ne  devra  le  faire  qu'avec  une 
extrême  prudence. 

Les  crises  provoquées  par  les  contractions  mo- 
nétaires sont  toujours  plus  dangereuses  que  les 
crises  à.' inflations,  et  avant  de  retirer  une  mon- 
naie quelconque  de  la  circulation,  même  lorsqu'elle 
est  dépréciée,  il  faut  savoir  exactement  par  quoi 
on  pourra  la  remplacer  :  L'Italie  en  1884,  et  le 
Chili  en  1897,  ont  cruellement  payé  les  erreurs 
commises  à  ce  sujet. 

CONCLUSION 

En  résumé,  la  liquidation  financière  de  la  guerre 
doit  être  réalisée  par  étapes  successives.  L'état  ac- 
tuel du  crédit  de  l'Espagne,  la  méconnaissance  à 
peu  près  générale  de  sa  véritable  situation  écono- 
mique intérieure,  la  méfiance  des  financiers  et  les 
préoccupations  d'ordre  politique  que  les  polémi- 
ques de  partis  ont  propagées  à  l'étranger,  sont  au- 
tant de  causes  sérieuses  qui  rendraient  aléatoire 
une  liquidation  en  bloc. 

Ce  ne  pourrait  être  qu'une  liquidation  forcée, 
dont  les  conséquences  entraveraient  pendant  de 
longues  années  le  merveilleux  essor  de  la  produc- 
tion nationale  qui  a  marqué  les  années  1897  et 
1898,  et  la  régénération  économique  de  ce  beau 
pays.  Il  est  plus  sage  et  plus  patriotique  de  ne  pas 
tenter  l'aventure. 

La  vérité,  nous  le  répétons,  c'est  qu'il  y  a  une 
série  de  liquidations  à  faire,  chacune  arrivant  à 
son  heure,  profitant  de  l'amélioration  acquise  par 
la  précédente  et  consolidant,  à  son  tour,  l'édifice 
de  la  régénération. 

La  première  de  ces  opérations,  celle  qui  domine 
toutes  les  autres,  c'est  d'abord  l'adoption  d'un  pro- 
gramme de  réformes  d'ordre  financier,  soigneuse- 
ment étudié,  dont  le  point  de  départ  doit  être  l'éta- 
blissement d'un  solide  équili])re  budgétaire. 

Cet  équilibre  peut  facilement  s'obtenir  par  des 
mesures  simples  et  rapides,  n'exigeant  pas  de  de- 
mande de  convenio  et  n'imposant  aux  créanciers 


espagnols  que  des  sacrifices  temporaires  dont  le 
développement  de  la  prospérité  économique  de  ï'Es- 
pagp.e  et  une  bonne  gestion  des  finances  publiques 
auront  bientôt  fait  disparaître  toute  trace. 

Quelques  impôts  indirects,  surtout  destinés  à 
favoriser  la  création  d'une  grande  industrie  métal- 
lurgique indigène,  et  la  production  des  denrées 
nécessaires  à  l'alimentation  nationale,  permettront 
certainement  de  relever  les  recettes  budgétaires 
normales  au  chiffre  de  830  millions  de  pesetas, 
dont  nous  parlions  au  commencement  de  cette 
étude,  et  de  mettre  ainsi  à  la  disposition  des  ser- 
vices et  pouvoirs  publics,  abstraction  faite  du  ser- 
vice de  la  Dette,  la  somme  de  470  millions  qui 
paraît  suffisante  pour  tous  les  besoins  de  la  si- 
tuation nouvelle. 

Cette  première  partie  du  programme  réalisée,  la 
liquidation  des  avances  de  la  Banque  d'Espagne 
et  de  tous  les  engagements  non  réglés  du  Trésor 
sera  d'autant  plus  facile,  et  moins  onéreuse  pour 
les  contribuables  espagnols,  que  le  crédit  extérieur 
et  intérieur  de  l'Etat  aura  été  le  premier  à  bénéfi- 
cier du  retour  de  la  confiance  publique. 

Le  Gouvernement  pourra  alors  achever  l'œuvre- 
de  la  régénération  en  complétant  l'outillage  écono- 
mique national,  et,  grâce  aux  Compagnies  de  che- 
mins de  fer,  à  la  Banque  d'Espagne,  à  la  Compa- 
gnie fermière  des  Tabacs,  aux  mines  d'Almaden, 
à  l'indemnité  de  100  millions  de  francs  due  par  les 
Etats-Unis,  à  la  vente  possible  des  Carolines  à  une 
nation  européenne,  etc.,  constituant  autant  de 
réserves  latentes  pour  l'avenir  :  l'Espagne  utilisera 
le  concours  du  capital  étranger  à  des  conditions 
infiniment  plus  favorables  que  celles  qu'elle  obtien- 
drait aujourd'hui  par  la  liquidation  en  bloc. 

Edmond  Théry. 

FIN 


LES  CAUSES  ÉCONOMIQUES 

de  l'Hostilité  Anglaise 


(cinquième  article) 


Les  dernières  informations  reçues  nous  permettent  de 
croire  que  les  questions  africaines  intéressant  les  deux 
pays  sont  sur  le  point  de  recevoir  une  solution.  On 
s'est  peut-être  un  peu  hâté,  chez  nous,  d'en  conclure  que 
toute  crainte  de  conflit  se  trouve  désormais  écartée  : 
les  discussions  qui  viennent  de  se  succéder  à  la  Gfiambre 
des  Communes  nous  font  craindre,  au  contraire,  qu'a- 
près avoir  obtenu  satisfaction  en  Afrique,  l'impéria- 
lisme anglais  n'entende  reprendre  en  Extrême  Orient 
les  avantages  qu'il  prétend  avoir  perdus. 

Le  seul  fait  rassurant  que  nous  puissions  constater, 
c'est  que  les  polémiques  ont  perdu  beaucoup  de  leur 
violence  et  que  les  partisans  de  la  paix  ont  regagné  du 
terrain. 

Les  impérialistes,  cependant,  ont  voulu  étayer  leurs 
prétentions  sur  des  bases  plus  précises  et,  abandon- 
nant un  instant  leur  campagne  de  provocations,  établir 
toute  une  série  de  griefs,  de  nature  à  expliquer  leurs 
réclamations.  Beaucoup  de  ces  griefs  sont  d'ordre  poli- 
tique :  ils  ont  été  trop  souvent  discutés  et  combattus 
chez  nous  pour  que  nous  ayons  ])esoin  de  les  examiner 
ici.  C'est  à  aplanir  ces  difficultés  que  notre  diplomatie 
s'emploie,  du  reste,  et  nous  pouvons  avoir  confiance 
dans  son  bon  vouloir. 

Nous  devons,  par  contre,  insister  sur  un  grief  plus 
général  et  plus  grave,  d'ordre  purement  économique 
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celui-ci,  et  qui,  nialheureuseinent  peu  compris  cliez 
nous,  a  paru  donner  quelque  légitimité  aux  protesta- 
tions de  l'Angleterre.  A  en  croire  nos  voisins,  aucune 
réclamation  n'eût  été  soulevée  par  eux,  si  nous  n'avions 
cherché  à  éloigner  les  étrangers  de  toutes  les  terres  où 
nous  plantons  notre  drapeau  et  si  nous  n'avions  voulu, 
dans  toutes  nos  colonies,  créer  un  avantage  au  profit 
de  nos  nationaux.  Notre  régime  protectionniste  serait 
donc  la  cause  de  tout  le  mal  et  ses  adversaires  français 
ne  sont  pas  éloignés  de  donner  raison  aux  Anglais, 
qui  ne  sont  guidés,  dans  leur  politique  d'expansion,  par 
aucune  pensée  égoïste  et  qui  ouvrent  des  débouchés  dans 
le  seul  but  de  faire  fructifier  le  commerce  du  monde  ! 

L'impérialisme  s'est  donc  appuyé  sur  la  doctrine 
de  la  porte  ouverte  —  en  prenant  ce  mot  comme  syno- 
nime  de  libre-échange.  Il  a  prétendu  que  ce  système 
est  absolument  pratiqué  dans  les  colonies  anglaises, 
tandis  que  le  protectionnisme  à  outrance  reste  appliqué 
dans  les  colonies  françaises;  il  a  ainsi  réussi  à  trouver 
des  forces  nouvelles,  en  s'assurant  l'adhésion  de  ceux 
que  leurs  doctrines  économiques  devaient  éloigner 
de  lui. 

Ce  n'est  pas,  en  effet,  sans  une  certaine  surprise  que 
l'on  a  vu,  au  mois  de  janvier  dernier,  le  Cobden  Club 
sortir  de  sa  tour  d'ivoire  et  adresser  à  ses  adhérents 
un  appel  destiné  à  les  faire  entrer  dans  la  lutte  enga- 
gée entre  les  nations. 

Fondé  en  1866  pour,  encourager  le  développement 
pacifique  du  libre-échange,  le  Club  s'était  toujours 
contenté  de  défendre  les  principes  auxquels  il  restait 
attaché  et  avait  voulu  rester  en  dehoi-s'  des  questions 
extérieures,  «  parce  que  l'adoption  ou  le  rejet  du  libre- 
échange  sont  des  questions  purement  intérieures  pour 
chaque  pays  et  nul  ne  doit  y  intervenir  ». 

Cette  attitude  de  réserve  a  été  désormais  abandon- 
née :  le  Cobden  Club  a  reconnu  que  «  la  politique 
d'expansion  adoptée  par  toutes  les  puissances  pose  la 
question  de  la  liberté  des  échanges  commerciaux  sous 
une  forme  nouvelle  et  extrêmement  importante».  Cette 
liberté  doit  'être  considérée  désormais  comme  une  ques- 
tion de  politique  internationale,  et  les  membres  du 
Cobden  Club  sont  invités  «  à  comprendre  dans  leur 
sphère  d'action  une  observation  vigilante  de  la  politi- 
que extérieure  du  pays  »,  afin  d'assurer  l'application 
de  ce  nouveau  principe  :  «  Lorsqu'une  nation  acquiert 
de  nouveaux  territoires,  elle  ne  doit  pas  consulter  seu- 
Itmeat  ses  propres  intérêts  pour  l'établissement  dans 
ces  contrées  d'une  nouvelle  politique  commerciale;  elle 
doit  tenir  compte  des  intérêts  des  étrangers  qui  s'y 
trouvaient  établis  avant  la  conquête  ». 

Comme  il  y  a  des  Anglais  établis  sur  tous  les  points 
du  globe,  l'application  de  cette  doctrine  équivaut,  en 
réalité,  à  un  veto  général  opposé  par  la  Grande-Breta- 
gne à  toute  acquisition  de  territoire  par  une  politique 
commerciale  défavorable  aux  intérêts  britanniques. 

Et  le  Cobden  Club  ne  maintient  pas  une  pareille 
théorie  dans  le  domaine  des  idées  générales  :  il  admet, 
lui,  défenseur  de  la  liberté  par  définition,  qu'on  en 
soutienne  l'application  par  la  violence.  Le  libi-e- 
échange,  qui  devait  assurer  la  fraternité  et  la  paix 
universelle,  peut,  de  cette  façon,  devenir  l'arme  la  plus 
perfide,  car  nul  n'osera  prétendre  que  ce  soit  pour  le 
profit  d'étrangers  qu'on  prodigue  tant  d'argent  et  d'exis- 
tences humaines  dans  les  grandes  entreprises  d'ex- 
pansion coloniale. 

Le  Colden  Club  a  donné  ainsi  aux  impérialistes  un 
programme  qui  est  presque  un  évangile  de  guerre  et 
nous  avons  vu  dernièrement  ses  théorie»  mises  en  pra- 
tique, à  propos  des  affaires  de  Madagascar. 

*** 

En  ce  qui  concerne  cette  prétention  émise  par  l'An- 
gleterre de  nous  dicter  notre  régime  douanier  colonial, 
il  est  facile  de  démontrer  qu'elle  ne  pourrait  être  sérieu- 
sement défendue  :  nous  sommf  s  les  maîtres  d'établir 
dans  nos  possessions  les  tarifs  qui  nous  conviennent  et 
nul  n'est  autorisé  à  nous  contester  ce  droit.  Il  est  bien 
évident  qu'il  ne  saurait  suffire,  comme  le  prétend  le 
Colden  Club,  qu'un  ou  quelques  commerçants  anglais 


se  soient  établis  dans  une  contrée  vacante  pour  que  le 
régime  commercial  de  cette  contrée,  ((ucUcs  (|ue  soient 
les  vicissitudes  politiques  qu'elle  subisse,  soit  à  jamais 
fixé. 

Ce  droit  d'établir  des  tarifs  est  inhérent  à  la  souve- 
raineté du  peuple  qui  a  pris  la  tâche,  souvent  très 
lourde,  de  l'administration  politique  et  de  l'initiation 
économique  d'un  pays  barbare  :  abandonner  ce  droit, 
ce  serait  sacrifier  une  parcelle  de  notre  souveraineté. 

Reste  à  savoir  si  le  reproche  qui  nous  est  fait  de 
pratiquer  dans  nos  colonies  le  système  de  la  protection 
à  outrance  est  bien  justifié.  Il  n'est  pas  difficile  de 
démontrer  le  contraire. 

La  France,  en  réalité,  n'applique  pas,  dans  ses 
colonies  le  système  protectionniste  mitigé  qui,  depuis 
1893,  est  la  base  de  sa  politique  économique.  Une  partie 
de  notre  domaine  colonial  est  vouée  au  libre-échange 
absolu;  l'autre  partie  subit  la  tarification  européenne, 
mais  cette  tarification  n'est  nulle  part  appliquée  en  son 
entier  :  le  législateur  a  prévu,  en  effet,  toute  une  série 
d'atténuations  locales  appropriées  aux  besoins  de 
chaque  possession,  et  ces  atténuations  ne  sont  pas  seu- 
lement de  pure  forme.  Elles  sont  tellement  significatives 
que  nos  colonies  importent  beaucoup  plus  de  marchan- 
dises étrangères  que  de  marchandises  françaises. 

Dans  une  communication  faite  récemment  à  la 
Société  d'Economie  politique  nationale,  M.  Blanche- 
ville  constatait,  en  effet,  qu'en  1895,  après  deux  années 
d'application  du  régime  de  1892,  les  importations  de 
France  entrent  pour  91  millions,  les  importations 
étrangères  pour  142  millions  dans  le  commerce  d'im- 
portation de  nos  colonies.  Ces  dernières  importent 
60  0/0  de  produits  étrangers  et  37  0/0  de  produits 
métropolitains.  Nous  nous  demandons  si  ce  n'est  pas 
pratiquer  la  politique  de  la  «  porte  ouverte  »  ! 

Voyons  maintenant  comment  les  colonies  britan- 
niques pratiquent  cette  politique. 

Sauf  les  Nouvelles-Galles  du  Sud  et  des  entrepôts 
comme  flong-Kong,  Singapour,  Gibraltar  et  Malte,  il 
n'y  a  pas  de  colonie  anglaise  où  nous  puissions  com- 
mercer librement. 

Nos  soies  payent  10  à  25  0/0  ad  valorem  en  Australie, 
20  à  25  0/0  en  Nouvelle-Zélande  ;  nos  velours,  30  0/0 
au  Canada,  35  0/0  à  Terre-Neuve  ;  nos  modes,  25  0/0  à 
Victoria,  25  0/0  en  Nouvelle-Zélande,  30  0/0  au  Ca- 
nada, 35  0/0  à  Terre-Neuve  ;  nos  jouets,  35  0/0  en  Aus- 
tralie, aux  Bahamas,  à  Terre-Neuve,  au  Canada  ;  nos 
chapeaux,  25  0/0  en  Nouvelle-Zélande,  2£  0/0  au 
Queensland,  20  0/0  en  Tasmanie,  30  0/0  au  Canada, 
35  0/0  à  Terre-Neuve  ;  notre  mercerie,  35  0/0  au  Ca- 
nada; nos  montres,  20  0/0  en  Tasmanie,  20  0/0  en 
Nouvelle-Zélande,  25  à  30  0/0  au  Canada,  30  0/0  à 
Terre-Neuve,  15  0/0  à  Victoria  et  au  Queensland;  notre 
parfumerie,  25  0/0  au  Queensland,  20  0/0  au  Cap,  de 
30  à  50  0/0  au  Canada,  500/0  à  Terre-Neuve  ;  nos  pia- 
nos, de  15  à  25  0/0  en  Australie,  25  0/0  aux  Bahamas, 
30  0/0  à  Terre-Neuve  et  au  Canada  ;  nos  eaux  miné- 
rales, 10  ou  20  0/0  en  Australie,  25  0/0  aux  Bahamas, 
35  0/0  à  Terre-Neuve  ;  nos  tissus  de  laine,  5  0/0  aux 
Indes,  6  1/2  0/0  à  Ceylan,  10  0/0  à  Maurice,  15  0/0  à 
Victoria,  10  et  15  0/0  en  Australie  du  Sud,  20  0/0  en 
Tasmanie,  15  0/0  à  Natal,  5  0/0  au  Cap,  10  0/0  à  la 
Côte  d'Or,  10  0/0  à  Sierra-Leone,  35  0/0  au  Canada, 
10  0/0  au  Honduras,  12 1/'^  0/0  à  la  Jamaïque,  etc.,  etc. 

On  objectera  que  la  Métropo^  ne  lève  pas  ces  droits 
et  qu'ils  sont  applicables  aux  marchandises  anglaises 
aussi  bien  qu'aux  nôtres.  «  Mais,  a  fait  observer  avec 
raison  M.  Ernest  Lavisse,  dans  une  récente  étude  sur  les 
rapports  franco-anglais  (1),  dans  certaines  des  colonies, 
au  Canada,  par  exemple,  les  marchandises  anglaises 
jouissent  d'un  tarif  différentiel  qui  peut  les  dégrever 
jusqu'à  250/0  du  tarif  général.  Donc,  au  Canada,  l'An- 
gleterre fait  exactement  ce  qu'elle  nous  reproche,  avec 
cette  différence,  toutefois,  que  nos  droits,  en  général, 
sont  seulement  protecteurs  et  que  ceux  du  Canada 
sont  prohibitifs  :  nos  articles  taxés  à  30  ou  35  0/0  ne 
pouri'ont  jamais  lutter  contre  les  articles  anglais  taxés 


(1)  Revue  de  Paris,  1"  février  1899. 
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à  10  ou  15  0/0.  Dans  les  autres  colonies,  il  est  vrai,  ce 
système  n'a  pas  encore  été  établi,  mais  tous  les  efforts 
semblent  tendre  à  l'établir,  et  le  fameux  fair  trade  de 
la  nouvelle  école  de  Birmingham  n'est  que  l'applica- 
tion, en  somme,  de  cette  théorie.  » 

On  a  beaucoup  discuté  au  sujet  de  cette  expression 
de  fair  Irade  :  on  a  profité  de  sa  vag-ue  signification 
pour  égarer  les  uns  et  les  autres.  En  réalité,  elle  a  été 
opposée  au  free- trade,  parce  qu'on  craignait  de  cho- 
quer les  oreilles  anglaises  avec  le  mot  de  protection. 
Mais  ces  deux  termes  sont  synonymes  et  ceux  qui  ne 
sont  pas  tenus  aux  mêmes  réserves  que  M.  Chamber- 
lain ne  se  font  aucun  scrupule  de  le  reconnaître. 

C'est  vers  ce  système  que  l'impérialisme  anglais  veut 
orienter  la  politique  économique  des  colonies  :  le  projet 
de  fédération,  nous  l'avons  vu,  se  résume  dans  la 
création  d'un  zollverein  qui  établirait  le  libre-échange 
entre  tous  les  membres  de  l'Empire,  mais  qui  ferait 
mettre  contre  les  produits  étrangt-rs  des  droits  élevés 
sur  les  ariicles  que  les  colonies  produisent. 

Pour  l'instant,  on  lutte  sur  la  question  de  la  parle 
ouverte,  mais  que  la  fédération  s'accomplisse  et  la  doc- 
trine du  fair  trade  reprendra  ses  droits  :  l'impéria- 
lisme est  bien  mal  venu  dès  lors  en  nous  reprochant 
notre  propre  régime  ! 

**< 

On  le  voit  :  en  reprenant,  une  à  une,  les  accusations 
que  l'impérialisme  anglais  a  formulées  contre  nous,  on 
se  rend  compte  de  leur  exagération  et  de  leur  injustice. 

Les  vieux  industriels  ang-lais  prétendaient,  il  y  a 
quelque  quart  de  siècle,  qu'il  faudrait  encore  une  gé- 
nération avant  que  leurs  rivaux  étrangers  pussent  leur 
opposer  des  travailleurs  capables  d'entrer  en  concur- 
rence. Cette  génération  a  grandi  et  les  conditions  de  la 
lutte  se  sont  égalisées. 

Les  engins  des  armées  industrielles  sont  aujourd'hui 
les  mêmes  :  l'avenir  est  à  ceux  qui  sauront  s'en  servir 
avec  le  plus  d'habileté,  qui  sauront  le  plus  rapidement 
répondre  auxdemandesdes  marchés  nouveaux,  s'accom- 
moder avec  le  plus  de  promptitude  des  modifications 
des  marchés  anciens. 

Jusqu'ici  l'Angleterre  s'est  laissé  devancer. 

Non  pas  que  nous  voulions  ignorer  l'impoiiance  de 
son  développement  nil'étendue  de  sa  puissance  écono- 
mique. Mais  l'Angleterre  ne  progresse  que  par  son  in- 
dustrie et  son  commerce;  or,  il  est  incontestable  que 
ses  exportations,  qui  étaient  restées  longtemps  station- 
naires,  ont  commencé  de  décroître  et  la  restriction  des 
débouchés  ne  s'explique  pas  par-  la  fermeture  de  tel 
ou  tel  marché  pris  individuellement  :  elle  s'affirme  sur 
toute  la  surface  du  globe. 

L'Angleterre  se  trouve,  dès  lors,  dans  la  nécessité 
de  trouver  des  marchés  nouveaux  pour  placer  ses  pro- 
duits: c'est,  pour  elle,  une  condition  d'existence, 

L'impérialisme  a  compris  cette  situation  :  il  en  a  fait 
la  base  d'une  politique  d'aventures  capable  d'exposer 
Le  pays  aux  plus  graves  dangers  et  de  lui  faire  courir 
les  hasai'ds  d'une  guerre. 

Un  confiit  a  déjà  été  évité;  nous  voulons  espérer  que 
les  amis  de  la  paix  sauront  toujours  écarter  une  lutte 
qui  serait  une  atteinte  à  la  civilisation  et  à  l'humanité. 
Mais  il  est  bon  que  l'on  sache,  chez  nous,  quelles  sont 
les  causes  exactes  des  attaques  dont  nous  sommes 
l'objet.  Cette  connaissance  ne  pourra  que  nous  forti- 
fier dans  l'attitude  de  réserve  et  de  dignité  qui  a  été  la 
nôtre,  attitude  que  M.  Delcassé  a  parfaitement  signa- 
lée dans  le  discours  prononcé,  lors  de  la  dernière  dis- 
cussion sur  notre  politique  étrangère  : 

«  Toujours  calme  et  toujours  digne,  la  France  reste 
prête  à  tout  examiner,  à  tout  discuter,  avec  l'espi'itde 
transaction  qui  est  la  loi  même  de  toute  politique  pré- 
voyante, avec  la  volonté  de  ne  rien  pr(;tendrc  que  son 
droit,  mais  avec  la  conscience  aussi  que  son  droit 
n'est  à  la  discrétion  de  personne.  -> 

Georgks  Bourgarel. 

FIN 
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Le  Conseil  d'administration  de  la  Société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de 
l'Industrie  en  France  vient  de  convoquer  ses  action, 
naires  en  assemblée  générale  pour  le  25  mars  courant- 
L'ordre  du  jour  porte,  en  dehors  de  l'approbation  des 
comptes  annuels  et  de  la  fixation  du  dividende,  une 
proposition  du  Conseil  tendant  à  placer  la  Société  sous 
le  régime  des  lois  de  1867  et  de  1893  et  à  modifier  les 
statuts  en  conséquence. 

On  sait  que  la  Société  Générale  a  été  constituée  en 
1864,  en  vertu  d'un  décret  daté  du  4  mai  de  la  même 
année.  Ses  statuts  mentionnent  qu'elle  peut  recevoir 
en  comptes  de  chèques  les  fonds  qui  lui  sont  versés, 
mais  ce,  jusqu'à  concurrence  d'une  fois  et  demie  le 
capital  social  et  les  réserves.  Or,  dans  son  rapport  pré- 
senté aux  actionnaires  réunis  en  assemblé  générale  le 
26  mars  1898,  le  Conseil  d'administration  s'exprimait 
ainsi  : 

Les, comptes  de  chèques  et  les  dépôts  à  échéance  fixe  con- 
tinuent leur  marche  ascendante...  Nous  approchons  de  plus 
en  plus,  pour  ces  comptes,  des  limites  fixées  par  nos  statuts, 
et  nous  nous  préoccupons  des  mesures  à  prendre  pour  parer 
à  cette  situation,  car  nous  considérons  qu'il  serait  profondé- 
ment regrettable  de  refuser,  à  un  moment  donné,  les  comptes 
nouveaux  qui  pourraient  nous  être  apportés  :  cet  arrêt  dans 
leur  développement  pouvant  avoir  une  répercussion  fâcheuse 
sur  l'essor  de  nos  services. 

En  parlant  ainsi,  le  Conseil  d'administration  ne 
faisait  allusion  qu'aux  comptes  établis  à  la  date  du 
31  décembre  1897,  qui  accusaient  les  chiffres  suivants  : 
pour  les  dépôts  à  échéance  fixe,  111.462.900  francs,  ce 
qui,  contre  le  capital  social  de  120  millions  de  francs, 
ne  laissait  qu'une  marge  de  8  1/2  millions  de  francs 
environ,  et  pour  les  comptes  de  chèques,  175.936.384  fr. 
Gomme  le  capital  social  de  120  millions,  joint  aux 
13.726.253  francs  qui  composent  les  réserves  statutaire 
et  spéciale,  représentait  133.726.253  francs,  ou,  en 
l'augmentant  de  moitié,  conformément  aux  statuts, 
200.589.379  francs,  il  s'ensuivait  que  la  marge  pour  les 
comptes  de  chèques  n'était  plus  que  de  24  i/2  mil- 
lions de  francs. 

A  première  vue,  cette  marge  était  encore  suffisante, 
au  moins  provisoirement.  Mais  l'année  1898  ayant  été 
pour  la  Société  Générale  une  nouvelle  période  de  pro- 
grès, on  est  arrivé  au  moment  où  une  résolution  doit 
être  prise. 

Au  31  décembre  dernier,  les  dépôts  à  échéance  fixe 
atteignaient  116.584. 700  francs,  soit  une  marge  de 
moins  de  4  millions  de  francs  sur  le  capital  social, 
tandis  que  les  comptes  de  chèques  avaient  gagné,  d'une 
année  à  l'autre,  12.573.265  fr.  31,  à  188.510.099  fr.  31,  ce 
qui  ne  laissait  plus  pour  eux  qu'un  écart  de  11  mil- 
Uons  929.279  fr.  69.  Mais  cette  marge  et  cet  écart  ont 
même  disparu  presque  complètement  depuis  le  31  dé- 
cembre, puisqu'au  31  janvier  les  comptes  de  chèques 
s'élevaient  à  199,295.125  fr.,  pendant  que  les  dépôts  à 
échéance  fixe  s'établissaient  à  117.120.900  francs. 

La  situation  était  donc  devenue  telle  que  la  Direction 
de  la  Société  s'était  vue  dans  la  nécessité  de  donner, 
à  toutes  ses  succursales,  des  instructions  tendant  à 
modérer  l'augmentation  des  dépôts.  Toutefois,  cet  état 
de  choses,  qui  gênait  les  intérêts  de  la  clientèle,  ne 
pouvait  que  donner  le  temps  d'élaborer  un  projet  défi- 
■  nitif,  et  c'est  ce  projet  définitif  que  les  actionnaires 
vont  avoir  à  approuver. 

Tout  d'abord  il  s'agit,  comme  nous  l'avons  dit  plus 
haut,  de  modifier  les  statuts  sociaux  et  de  mettre  la 
Société  sous  les  lois  de  1867  et  de  1893  ;  puis  d'autoriser 
le  Conseil  d'administration  à  augmenter  le  capital 
social  de  la  Société  dans  la  mesure  qu'il  jugera  néces- 
saire et  au  moment  qui  lui  paraîtra  opportun,  de  façon 
à  toujours  maintenir  une  sage  proportion  entre  son 
montant  et  celui  des  dépôts. 

Il  faut  remarquer  ici  que  le  capital  actuel  de  la 
Société  Générale  est  le  capital  d'origine,  c'est-à-dire 
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celui  qui  avait  été  décidé  à  une  époque  où,  tout  en  se 
rendant  compte  des  services  que  pouvait  ivndre  au 
comuierce  et  à  l'industrie  cet  Etablisscuicnt  llnancier, 
OU,  ne  prévoyait  pas  les  développements  qu'il  était 
appelé  à  pron'dro  un  jour.  Et  comme  noml)re  d'autres 
Sociétés  de  crédit  ont,  dans  ces  dernières  années,  ou 
modifié  leurs  statuts  ou  élevé  leur  capital,  il  était 
compréhensible  qu'un  jour  viendrait  où  la  Société 
Générale  se  verrait,  elle  aussi,  dans  la  nécessité  d'aug- 
menter ses  moyens  d'action. 

A  la  date  du  1er  avril  1898,  en  rendant  compte  de 
l'assemblée  générale  annuelle  qui  venait  d'avoir  lieu, 
nous  faisions  ressortir  qu'au  cours  de  l'exercice  écoulé, 
la  Société  avait  vu  s'ouvrir  5.673  comptes  de  chèques 
nouveaux.  Bien  que  le  rapport  pour  l'exercice  1898  ne 
soit  pas  encore  connu  on  peut,  d'après  les  chiffres  du 
bilan,  dire  que  l'année  dernière,  la  clientèle  s'est  accrue 
encore  et  que  de  nombreux  nouveaux  comptes  sont 
venus  s'ajouter  aux  74.304  comptes  accusés  à  la  fin  de 
1897.  Nous  sommes  loin  des  55.922  comptes  de  1890  et 
des  30.340  comptes  relevés  en  1874,  c'est-à-dire  dix  ans 
après  la  fondation  de  la  Société  !  Il  est  vrai  que,  con- 
tinuellement, cet  Etablissement  s'est  attaché  à  répondre 
aux  besoins  généraux.  C'est  ainsi  qu'elle  possède  main- 
tenant, tant  à  Paris  que  dans  les  départements,  trois 
cents  bureaux  ou  agences  dont  les  services  sont  vive- 
ment appréciés  du  public. 

En  attendant  le  rapport  qui  sera  communiqué  aux 
actionnaires  le  26  courant,  nous  allons  rapprocher  le 
bilan  au  31  décembre  dernier  de  celui  dressé  au  31  dé- 
cembre 1897. 

Actif 


Caisse  et  banque  

Portefeuille  et  effets  à  l'en- 

Sff'eaissement  

Reports  

Coupons  à  encaisser.  

Eentes  et  actions,  bons  et 

pt  obligations  

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et 

il»' commerciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étran- 
ger et  comptes  courants  di- 
vers  

Appels  différés  sur  actions. . . 

Acompte  d'intérêts  sur  actions 
(coupon  au  octobre)  


31  déc.  1897 

31  déc.  1898 

51 

.035.496  81 

52.877.887  55 

218 

967.707  26 

218.101.632  18 

8 

236.814  37 

5.092.387  93 

6 

900.812  17 

6.103.324  » 

53 

003.909  71 

55.116.690  08 

101 

771.705  49 

98.249.148  10 

2 

807.743  59 

2.586.848  39 

60 

097.488  24 

61.627.785  49 

4 

783.053  86 

4.786.876  51 

117 

115.131  84 

140.825.613  91 

60 

000.000  ). 

60.000.000  » 

1 

.500.000  » 

1.500.000  » 

086.219.363  34    706.870.224  14 


Passif 

Capital   120.000.000  « 

Réserve  statutaire   7.726.253  07 

Réserve  spéciale   6.000.000  » 

Comptes  de  chèques   175.936.384  66 

Dépôts  à  échéance  fixe   111.462.900  » 

Comptes  à  disponibilité. .....     1 .480.960  14 

Effets  à  payer   67 . 156,536  54 

Comptes  de  banque  à  l'étran- 
ger et  comptes  courants  di' 
vers   193.084.142  80 

Intérêts  et  dividendes  à  payer 
aux  actionnaires  •  •  •        225.252  50 

.Solde  du  dernier  exercice   100.136  42 

Profits  et  pertes  (frais  géne- 

fe;raux  déduits)  .j^     3.046.797  21 

'    686.219.363  ST 

Du  tableau  qui  précède,  il  ressort  que  les  bénéfices, 
en  1898,  sont  en  augmentation  importante,  puisqu'ils 
ont  passé  de  3.046.797  fr.  21  à  3.697.794  fr.  11.  Cette 
augmentation  justifie  les  espérances  conçues  par  les 
15.000  actionnaires  de  la  Société  Générale,  à  qui  il  ne 
reste  qu'à  approuver  les  résolutions  du  Conseil,  réso- 
lutions prises  aussi  bien  dans  l'intérêt  des  aisociés  que 
dans  celui  de  la  nombreuse  clientèle  de  ce  vieil  et  im- 
portantïEtablissement, 

A.  Lechenet. 


120.000.000  » 
7.726.253  07 
6.000.000  » 
188.510.099  31 
116.584.700  » 
1.204.354  65 
63.797.886  65 


199.004.036  22 

198.166  50 
146.933  63 

3.697.794  11 
706.870.224  1^ 
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Les  actionnaires  de  cette  Société  viennent  d'être  con- 
voqués, pour  le  26  courant,  en  assemblées  générales 
ordinaire  et  extraordinaire,  à  l'elfe t  :  1"  d'approuver 
les  comptes  et  de  fixer  le  dividende  de  l'exercice  1898; 
2o  de  délibérer  sur  trois  propositions  qui  leur  seront 
présentées  par  le  Conseil  d'administration. 

Nous  nous  sommes  déjà,  à  plusieurs  reprises,  occupés 
de  cette  Société,  et,  le  plus  récemment,  dans  les  numé- 
ros de  V Economiste  Européen  portant  les  dates  des  23 
janvier  et  21  mai  1898.  Mais  nous  croyons  devoir  quand 
même  rappeler  brièvement  qu'elle  n'a  commencé  à 
fonctionner  effectivement  qu'à  partir  du  20  avril  1893 
et  que,  depuis  sa  fondation,  elle  a  donné  des  résultats 
qui  n'ont  cessé  de  progresser.  Le  premier  exercice,  qui 
comprenait  18  mois  (1893-1894)  a  accusé,  comme  béné- 
fices, 119.166  fr.  L'année  suivante  (1895)  a  produit 
231.409  fr.  En  1896,  la  Société  a  réalisé  comme  profits 
308.645  fr.;  et  en  1897.  504.922  fr.  Enfin,  nous  croyons 
savoir  que,  pour  1898,  les  bénéfices  ont  atteint  1  mil- 
lion 173.000  fr. 

Depuis  son  origine,  la  Société  Française  cVElectro- 
Métallurgie,  après  la  prise  de  possession  des  usines 
de  Dives  acquises  de  la  Elmore's  French  Patent  Cop- 
per  Depositing  Company,  Limited,  s'est  vue  dans  la 
nécessité  de  procède]-  à  cle  grands  travaux  de  transfor- 
mation et  de  réfection,  qui  l'ont  amenée  à  porter,  suc- 
cessivement, son  capital  à  2.500.000  fr.,  puis-à 3.500.000 
francs,  ensuite  à  5  millions  et,  enfin,  à  7  millions  de 
francs.  Mais,  à  l'heure  actuelle,  ce  dernier  montant  est 
devenu  insuffisant.  Aussi,  le  Conseil  d'administration 
a-t-il  projeté  une  nouvelle  augmentation  qui  atteindra 
cette  fois,  8  millions  de  francs,  et  qui  s'obtiendra  au. 
moyen  de  la  création  de  16.000  actions  nouvelles  qui 
seront  émises  à  625  fr.,  soit  avec  une  prime  de  125  fr. . 
Les  actionnaires  actuels  auront  le  droit  de  participer  à, 
cette  augmentation  de  capital  dans  la  proportion  de 
5  actions  nouvelles  contre  7  actions  anciennes. 

C'est  ici  une  des  trois  propositions  qui  seront  sou- 
mises aux  actionnaires  le  26  courant.  Les  deux  autres 
ont  trait  au  rachat  des  parts  de  fondateur  de  la 
Société  et  à  l'augmentation  du  nombre  des  administra-, 
teurs.  Ajoutons  que  la  première  de  ces  deux  dernières 
propositions,  ainsi  qu'on  va  le  voir,  a  un  rapport  directi 
avec  l'augmentation  de  capital  décidée  par  le  Conseil. 

Les  parts  de  fondateur  de  la  Société  Française  de 
V Electro-Métallurgie  sont,  selon  les  termes  des  statuts 
que  nous  avons  sous  les  yeux,  au  nombre  de  5.0U0,  et. 
leurs  droits  sont  définis  comme  suit  : 

Après  prélèvement,  sur  les  bénéfices,  de  5  0/0  pour 
la  constitution  du  fonds  de  réserve  ;  de  10  0/0  attribués 
au  Directeur  statutaire;  de  10  0/0  du  capital  social  ré- 
parti aux  actionnaires  à  titre  de  dividende,  les  parts 
de  fondateur  reçoivent,  également  à  titre  de  dividende, 
112.500  fr.  Sur  le  solde,  10  0/0  sont  attribués  à  une  ré- 
serve spéciale  dont  le  Conseil  peut  disposer  selon  les 
besoins  de  la  Société  ;  10  0/0  sont  mis  à  la  disposition 
du  Directeur  pour  être  employés  par  lui,  et  suivant  son 
appréciation,  à  rémunérer  les  services  rendus  par 
personnel  de  la  Société,  ou  par  des  tiers  s'il  y  a  lieu.. 
Enfin,  le  reste  doit  être  partagé  par  moitié  entre  les  ac- 
tionnaires et  les  détenteurs  de  parts  de  fondateur. 

Or,  pour  l'exercice  1898,  les  parts  de  fondateur 
auront  à  se  partager  une  somme  totale  de  140. OOQ 
francs,  soit  28  francs  par  part,  et  c'est  cette  somme, 
qui  représente  4  fr.  66  environ  pour  chacune  des 
30.000  actions  dont  se  composera  désormais  le  capital 
de  la  Société,  que  l'on  songe  à  racheter.  Ce  rachat, 
croyons-nous  savoir,  s'efi'ectuera  dans  des  conditions 
très  avantageuses  pour  les  actionnaires,  attendu  que 
la  somme  qui  lui  sera  affectée  n'atteindra  que  1  million 
de  francs  environ,  c'est-à-dire  un  chiffre  qui  constitue 
un  placement  de  14  0/0.  L'opération  sera  réalisée  ave© 
partie  de  la  prime  de  125  fr.  demandée  aux  souscrip- 
teurs des  nouvelles  actions,  le  restant  de  cette  prime 
devant  être  porté  aux  réserves.  Les  actionnaires  a'oftt 
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donc  qu'à  se  féliciter  d'un  arrangement  qui  leur  laisse, 
pour  l'avenir,  l'entière  disponibilité  des  bénéfices  réa- 
lisés par  la  Société. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  ces  bénéfices,  pour 
l'exercice  1898,  s'élevaient,  en  chiffres  ronds,  à  1.173.000 
francs.  Ils  permettront  la  répartition  d'un  dividende  de 
40  francs,  contre  25  fr.  l'année  dernière.  Et  comme  cette 
répartition  n'absorbera  que  500.000  fr.,  le  Conseil  d'ad- 
ministration se  trouvera  en  état,  après  les  prélève- 
ments statutaires,  d'attribuer  une  somme  importante 
aux  réserves  et  aux  amortissements.  Et,  puisque 
nous  parlons  d'amortissements,  rappelons  que  la 
Société  Française  de  V Eleclro-MétaUurgie  a  commencé 
son  exploitation  avec  un  amortissement  de  2.200.000  fr. 
sur  les  terrains,  les  constructions  et  le  matériel,  et  de 
1.200.000  fr.  sur  les  brevets  acquis  de  la  Elmore's 
French  Patent  Copper  Depositing  Company  Limited. 

Dans  ces  derniers  temps,  les  actions  de  la  Société 
Française  de  l' Electro-Métallurgie  ont  vivement  pro- 
gressé et  se  sont  inscrites  au-dessus  du  cours  de  900  fr. 
Le  dividende  de  40  fr.  pour  l'année  1898,  compris  dans 
le  cours  actuel,  justifierait,  à  lui  seul,  la  plus-vaine 
acquise.  Mais  ce  dividende  ne  regarde  que  les  bénéfices 
passés,  et  ce  sont  les  bénéfices  futurs  qu'il  s'agit  d'en- 
visager. Or.  il  semble  résulter  des  renseignements 
donnés  sur  l'exercice  en  cours  que  pour  l'exercice  1899 
et  en  dépit  de  l'augmentation  du  capital,  on  peut  es- 
pérer un  dividende  supérieur  à  celui  de  1898  qui  re- 
présente déjà,  sur  les  cours  actuels  des  actions,  un 
revenu  de  plus  de  4  40  0/0. 

A.  l'heure  où  il  leur  faudra  se  prononcer,  les  action- 
naires se  souviendront  des  déclarations  faites,  à  l^ssem- 
blée  générale  du  14  mai  1898,  par  M.  Secrétan.  «  L'ou- 
tillage de  la  Société,  disait-il  en  substance,  augmenté 
comme  il  l'est  présentement,  ainsi  que  toutes  les 
ressources  dont  dispose  l'entreprise,  ne  peuvent  encore 
la  mettre  à  même  de  suffire  aux  demandes  qui  lui  sont 
adressées  de  toutes  parts.  Aussi,  est-elle  quelquefois 
dans  l'obligation  de  refuser  les  commandes  qui  lui  sont 
faites.  C'est  dire  que  ses  affaires  suivent  une  progres- 
sion continue  qui  permet  non  seulement  de  témoigner 
une  grande  satisfaction  pour  le  pi'ésent,  mais  encore  de 
concevoir  les  plus  légitimes  espérances  pour  l'avenir.» 

Eh  bien  !  M.  Secrétan  ne  s'était  pas  trompé,  et  ceux 
qui  ont  eu  foi  en  la  Société  Française  de  VElectro- 
Mélallurgie  reçoivent  déjà  la  récompense  de  la  con- 
fiance qu'ils  ont  eue.  Et  en  ce  qui  regarde  l'avenir, 
qu'ils  n'oublient  pas  que  la  Société  est  dirigé  par  un 
infatigable  travailleur,  dont  la  grande  valeur  et  la 
haute  compétence  sont  universellement  reconnues,  et 
qui,  en  moins  de  six  ans,  a  fait,  d'une  affaire  modeste 
à  ses  débuts,  une  entreprise  des  plus  remarquable. 

J.  M. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Un  versement  de  125  fr.  (3=  quart)  étant  appelé  le  15  mars 
.sur  les  actions  nouvelles  n°«  50U()1  à  «0000  do  la  Compagnie 
Française  pour  l'exploitation  dos  Procédés  Ïlionison-Houston, 

La  Chambre  Syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  7  mars, 
lesdites  acUons  non  lifcurées  ne  se  négocieront  plus  qu'on 
titres  sur  lesquels  125  fr.  restent  à  verser. 


DcDuis  le  G  mars,  les  1.000  actions  nouvelles  de  500  franci, 
XL"'  UOOl  à  4000  de  la  Compagnie  Générale  de  Travau.\  d'Eclai- 


rage et  de  Force  sont  admises  aux  négociations  do  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  1.000  actions  nouvelles,  ainsi  que  les  3.000  actions 
anciennes  qui  étaient  déjà  admises  à  la  deuxième  partie,  sout 
inscrites  à  la  première  partie  du  Bulletin  de  la  (lote. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  3.000  à  4.000. 

^  Les  actions  anciennes,  n»^  1  à  3000,  doivent  être  munies 
d'une  estampille  d'augmentation,  cette  dernière  ainsi  conçue: 
«  Le  capital  social  a  été  porté,  par  décision  de  rassemblée 
générale  extraordinaire  du  20  juin  1898,  à  2  milhons  de  francs, 
divisés  en  4.000  actions  de  500  fr.  chacune.  » 


Depuis  le  7  mars,  les  obligations  de  l'Emprunt  finlandais 
3  0/0  amoi'tissable  1898  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Ledit  Emprunt,  au  capital  nominal  de  55  millions  de  marks 
linlandais  ou  francs,  est  l'eprésenté  par  des  obhgations  de 
500,  1.000  et  5.000  francs  de  capital,  émises  à  97.75  0/0,  libé- 
rées et  an  porteur,  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  semestriels,  en  60  ans,  de  1898  à  1958; 

Intérêt  annuel  :  3  0/0,  soit  15  francs  par  titre  de  500  francs, 
payables  par  moitié  les  1"  mai  et  1"  novembre.' 

.Jouissance  courante  :  !«'  novembre  1898. 

Les  cours  se  coteront  en  rente.  A  terme,  les  négociations 
auront  lieu  par  1.500  francs  de  rente  et  les  multiples. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  19,  et  à  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas,  rue  d'Antin,  3. 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  du  royaume  de  Serbie  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  de  janvier  1899,  aux  chiffres  suivants  : 

Monopole  des  tabacs  Fr.  655.214 

—  du  sel   228! 239 

—  du  pétrole   200.108 

Douanes   173.440 

Impôt  de  rObrt   106.377 

Timbre  \   430.318 

Total  des  recettes  brutes  du  mois  de  janvier 

1899  Fr.  1.793.692 

Les  recettes  brutes  du  mois  de  janvier  1898 
étaient  de   1.791.228 

Soit  un  surplus  pour  le  mois  de  janvier  1899.Fr.  2.464 


Le  Prix  du  Blé.  —  Voici  le  tableau  indiquant  le  prix  du 
(quintal  de  blé  sur  les  principaux  marchés  de  France  et  de 
1  étranger,  jusqu'au  24  février  1899  : 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


VILLES 


Marchés 
précé- 
dents 

Cours 

du 
10  fév. 

Cours 

du 
17  fév. 

Cours 

du 
24  fév. 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 

Taux 
du 
droit  de 
douane 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

21  60 

21  60 

22  10 

22  3.3 

21  23 

21  23 

21  30 

21  30 

-  0  83 

19  9S 

19  9o 

19  93 

20  10 

—  2  23 

21  23 

21  23 

21  33 

21  .35 

-  0  80 

20  73 

20  73 

20  73 

20  60 

-  1  73  / 

•  7  .. 

20  83 

20  85 

20  83 

20  83 

-  1  30  1 

21  23 

21  25 

21  23 

21  03 

-  1  30  ' 

20  83 

20  83 

20  45 

20  33 

21  13 

21  75 

21  45 

21  25 

-  î  10 

21  60 

21  60 

21  .30 

21  40 

—  0  93 

3  75 

16  20 

16  20 

13  80 

16  .. 

-  6  35 

n  .. 

17  .. 

17  .. 

16  50 

-  3  83 

.-  .. 
..  ..  1 

:::  1 

4  89 

Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations  " 
eficctiiées  pendant  le  mois  de  janvier  1899.  —  Versements 
reçus  de  437.673  dèposaûLs,  dont  68.359  nou- 
veaux  45.223.756  26 

Remboursements  à  121,920  déposants,  dont 
21.214  pour  solde   ^7. 426. 472  45 

Rentes  achetées  à  579  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   020.797  25 

30.047.269  70' 

Excédent  des  versements  Fr.    15.176.486  56 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  janvier  1899  :  3.150.253. 


Mes  et 


Nominations  d'Agents  de  Change.  —  Par  décret  du  Pré- 
sident de  la  République,  en  date  du  3  mars  1899,  rendu  sur 
la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Gaillard  (Louis- 
Hippolyte)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la  Bourse  de 
Paris. 

Par  décret  du  Président  de  la  République,  en  date  du 
3  mars  1899,  rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des  finan- 
ces, M.  Girinon  (Jean-Etienne-Louis)  a  été  nommé  agent  de 
change  près  la  Bourse  de  Lyon,  en  remplacement  de  M.  Fra- 
chon,  démissionnaire. 


Paris  

Lyon   

R'Quen  

Toulouse. . 

Nancy  

Dijon  

Ohartres.. . 
Eergues . . . 
Nantes  

Vienne  ... 
Londres... 
Bruxelles  . 
New-Yorlc. 
Chicago  .. . 
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Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opôi'iUions  du  l"  au  31  janvier  189'.l 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                           2. 04;]  vorscmcnls. . .  444 .217  .11 

Dans  les  départements .    24.152       —       ..  1.019.377  75 

Ensomblo            26.195  versements.. .  1.403.595  06 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   1.047.641  96 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   1.240.284  76 

Ensemble   2.287.926  76 

Les  nouvelles  rentes  insci-ites  s'élèvent  à...  45.351  » 
aux  noms  de  769  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  do   34.016.105  » 

réparties  entre  281.518  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   5.588.157  71 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  1.486.661  80 

En  rentes  3  1/2  0/0    4.164  764  81 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


9  mars 
1  820.423.881 
1.196.576.469 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
2  mars 

Or   1.8Î2.713.027 

Argent...    1  191.501.7X0 

3.020.274. 80"!    3.017.000  350 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. . . 

Portefeuille  Paria  i  ^'^'^'^  ^^"^  

f  orteteuuie  i^aris  ^  gg-^j^  Etranger  . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  dès  succursales  

Ayances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

ATances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Régêrve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponiblçs  

Rentes  immobilisées  

Bétel  et  mobilier  dô  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers  


Total. 
PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  17  mai  1834  

mobilières     f'^:^f'^'P.<'^.  département. 

(  Loi  du  y  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  ea  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissé»  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


2  mars 

y  mars 

3.020  274.807 

3.017.0(0.350 

358  318 

76.737 

344. 631.355 

302.099  352 

530.549  769 

446.998.236 

5.334.0'0 

5  334.000 

6  440  000 

7  510  ODO 

193.349.414 

187  764.135 

233.026.149 

236. 583.864 

180.000.000 

180.000.000 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

99.627.027 

99.627,027 

100.000,000 

100.000.000 

4.000.000 

4.000.000 

14.865.759 

14.865.159 

1.698.993 

1.773.309 

8.407.444 

8.407.444 

28.699.880 

36.784  557 

4.7S4  2i3  669 

4.661.805.225 

182.500.000 

182  500.000 

8.002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.0OÔ.000 

4. 000. 000 

8.407.444 

8.407.444 

3.855  214.875 

3.816.640.465 

19.124.010 

18  203.658 

13.076.837 

14  036  091 

126.898  601 

101.351  506 

387.241  897 

381.699.686 

92.146.312 

71.194.C96 

2  388  364 

2  210.268 

6.401.525 

6.9(-.1.177 

2.052.562 

2  052.562 

54  683.175 

22,410.200 

Total   4.784.243.6691  4.661.805.225 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  ... 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


7  mars 

5  mars 

i  mars 

3  mars 

9  mars 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.593.4 

3.613.9 

3.674  0 

3.743.9 

3.816.6 

3.383.0 

3.192  3 

3.141  0 

3.105.1 

3.017  0 

387.6 

738.6 

687.0 

681  0 

749. 1 

269.0 

362.5 

359.0 

369.0 

4-.'4.3 

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

131,5 

238  5 

191  3 

135  8 

101.4 

450.5 

585.7 

4ï9  0 

447.2 

452.9 

2  %  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  O'O 

pair 

pair 

pair 

3  O/OO 

%  0/00 

1.610.6 

2.563.4 

2.838.5 

2.640.2 

&:i87.9 

L'Octroi  de  Paris.  —  TiCs  prodiiils  de  rociroi  ilr  l'aris  so 
sont  élevés,  pondant  le  mois  tic.  l'évi'ier  1899,  à  12.540.892 
francs,  en  diminution  do  107.351  fr.  sur  les  produits  de  fé- 
vrier 1898,  et  eu  augmentation  d(!  803.142  Ir.  sur  les  éva- 
luations })udgolaires  correspondantes. 

Los  produits,  denuis  le  l'"'  janvier  1899,  si'  sont  élevés  à 
24.172.501  fr.,  on  augmentation  de  919.188  fr.sur  l'année  1898 
et  do  610. 501  fr.  comparativement  aux  évaluations  budgé- 
taires. 


Recettes  et  Dépenses  de  la  Ville  de  Paris.  —  Situation 
sommaire  à  la  fia  du  mois  de  décembre  1898  : 

Nature  Pendant  Depuis  le 

des  Pendant         les  mois  commencement 

recettes  le  mois         antérieurs      de  l'exercice 

Ordinaires  ;  Recettes  constatées 

Octroi   12.255.485  67   97.085.064  19  109.341.149  86 

Autres  dettes...  11.016.227  83  104.813.836  86  115.880.064  69 

Extraordinaires  : 
Fonds  généraux       17.156  85   18.462.218  53   18,479.375  38 

—  spéciaux.      103.880    »  160.337.188  74  160.441.068  74 

Totaux. . .  23.392.750  35  380.698.908  33  404.091.658  67 

Ordinaires  :  Dépenses  ordonnancées 
Dette  municipal» 

(l"  section)...  350.000   »  100.142.285  34  100.492.285  34 

Autres  dépenses  19.655.561  55  152.349.958  32  172.505.519  87 
Extraordinaires  : 

Fonds  généraux  1.364.253  40     6.373.288  37     7. 73 T. 541  77 

—  spéciaux.  5.536.448  57   68.831.313  56   69.367.762  13 

Totaux...  26.906.263  52  323.196.845  59  350.103.109  11 


Les  Avances  sur  titres  à  la  Banque  de  France.  —  Par 

décret  en  date  du  22  février,  la  faculté  accordée  à  la  Banque 
de  France  de  faire  des  avances  sur  les  effets  publics  fran- 
çais, sur  obligations  de  chemins  de  fer  français,  sur  obliga- 
tions de  la  Ville  de  Paris,  sur  obligations  du  Crédit  Foncier 
de  France,  sur  obligations  de  la  Société  Générale  algérienne 
et  sur  obligations,  créées  ou  à  créer,  des  villes  françaises  et 
des  départements  français,  est  étendue  aux  obligations  émi- 
ses ou  à  émettre  par  le  Gouvernement  général  de  ITndo- 
Ghine  en  vertu  de  la  loi  du  25  décembre  1898. 

Le  Conseil  général  de  la  Banque  déterminera  la  propor- 
tion dans  laquelle  les  avances  pourront  être  consenties  sur 
ces  obligations. 

Les  dispositions  de  l'ordonnance  réglementaire  du  15  juin 
1884  sont  applicables  aux  avances  faites  sur  ces  obliga- 
tions, 

Le  Rendement  des  Impôts  en  février  1899.  —  L'Ad- 
ministration des  finances  vient  de  publier  le  rendement  des 
impôts  et  revenus  indirects  ainsi  que  des  monopoles  del'Etat 
pendant  le  mois  de  février  1899  : 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  4. 528. f 00  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminution  de 
8.085.600  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1898. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  :  l'enregistrement  1.014.500,  le  timbre  81.500,  l'impôt  sur 
les  opérations  de  Bourse  146,500,  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  va- 
leurs mobilières  157.000,  les  douanes  3.728.000,  les  contribu- 
tions indirectes  1.420.000,  les  contributions  indirectes  (mono- 
poles) 2.501.000,  les  postes  975.300,  les  télégraphes  489.700, 
les  téléphones  119,400. 

Les  moins-values  portent  sur  les  sols  709.000,  les  sucres 
5.105.000. 

Par  rapport  au  mois  do  février  1898,  il  y  a  augmentation 
sur:  l'enregistrement  468.000,  le  timbre  200.500,  l'impôt  sur 
les  opérations  de  Bourse  227.000,  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  va- 
leurs mobilières  168.000,  les  sucres  1.186.500,  les  contribu- 
tions indirectes  (monopoles)  2.197.000,  les  télégraphes  157.300, 
les  téléphones  28  500. 

Il  y  a  diminution  sur:  les  douanes  11.667.000,  les  contri- 
butions indirectes  178.000,  les  sels  661.000,  les  postes  197.600. 


Obligations  du  Canal  Interocéanique  de  Panama  (en 
liquidation).  —  Le  Tribunal  civil  de  la  Seine  vient  de  rendre 
son  jugement  dans  l'instance  engagée  par  M.  Lemarquis 
contre  Si.  Gaulron. 

Le  jugement  consacre  les  solutions  suivantes  : 
1°  Le  taux  d'admission  à  la  répartition  pour  les  cinq  caté- 
gories d'obligations  ci-après  est  fixé,  en  prenant  pour  base 
les  sommes  réellement  versées  par  les  souscripteurs  aug- 
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mentées  d'an  prorata  de  coupons  et  de  la  portion  acquise  de 
la  prime  de  remboursement,  savoir  : 

Francs 

Emprunt  1882  5  0/0   443  48 

—  1883  3  0/0   802  41 

—  1884  4  0/0   337  02 

—  188o  1"  série   557  10 

—  1880  2"  série   518  28 

Les  chififres  ci-dessus  indiqués  produisant  intérêts  à  partir 
du  14  décemlore  1888  ; 

2»  Les  porteurs  d'obligations  des  deux  emprunts  1888 
(3=  série  et  obligations  à  lots),  ont  droit  à  une  indemnité 
égale  au  montant  des  intérêts  que  la  Compagnie  de  Panama 
devait  leur  servir  jusqu'au  remboursement  du  capital,  les- 
dits  intérêts  escomptés  au  14  décembre  1888;  et  à  défaut  par 
M.  Gautron  d'accepter  dans  la  huitaine  du  jugement  le  chilfre 
d'indemnité  proposé  par  M.  Lemarquis  (39006  pour  la  3"  série 
et  297  16  pour  les  obligations  à  lots),  le  Tribunal  commet 
M.  Gagnât,  expert,  pour  déterminer  le  chllfre  de  cette  indem- 
nité eii  prenant  pour  base  :  1°  le  taux  réel  des  emprunts; 
2°  l'époque  moyenne  de  rembou^rsement,  c'est-à-dire  la  date  à 
laquelle  la  moitié  des  obligations  restant  à  amortir  aurait  été 
remboursée. 

La  somme  déterminée  par  l'expert  ou  acceptée  par  les 
parties  sera,  comme  pour  les  autres  emprunts,  augmentée  du 
prorata  des  intérêts  courus  depuis  le  jour  du  dernier  coupon 
payé  jusqu'au  14  décembre  1888  et,  en  outre,  le  total  ainsi 
obtenu  produira  lui-même  intérêts  à  partir  de  cette  même 
date. 

Production  et  Consommation  du  Nitrate.  —  Au  31  dé- 
cembre 1898,  le  stock  en  Europe  s'élevait  à  133.000  tonnes.  La 
quantité  de  nitrate  en  route  s'élevait  à  595.000  tonnes  (1897 
—  394.000  tonnes).  Sur  ces  727.000  tonnes,  667.000  seront  livra- 
bles à  la  consommation  du  1'^  janvier  au  30  avril,  et,  en  y 
ajoutant  les  cargaisons  de  janvier  et  février  s'élevant  à  60.000 
tonnes,  le  total  des  disponibilités  se  chiffre  par  727.000  tonnes. 

Pendant  la  même  période  de  1898,  la  consommation  a  été 
de  639. UOO  tonnes,  y  compris  les  approvisionnements  de  se- 
conde main  d'environ  50.000  tonnes  et  des  stocks  dans  les 
ports,  etc.,  d'environ  47.000  tonnes,  ce  qui  représente  à  peu 
près  le  même  chiffre. 

On  doit  en  déduire  que  les  producteurs  de  nitrate  ont  fait 
des  expéditions  insuffisantes  en  généi-al  à  la  consommation, 
ce  que  l'on  ne  peut  s'expliquer  que  par  la  modicité  des  prix 
et  le  peu  d'activité  des  producteurs  qui  en  découlait. 

Les  cours  n'ont  donné  lieu  qu'à  des  oscillations  de  peu 
d'ampleur.  Ils  ont  oscillé  entre  7  sh.  11/2  d.  et  7  sh.  9  d.,  et 
pendant  l'été  les  prix  baissèrent  jusqu'à  6  sh.  1  l/'J,  attendu 
qu'il  n'y  avait  pas  eu  d'entente  au  sujet  d'une  diminution  de 
la  production  et  les  dépositaires  craignaient  de  devoir  reporter 
leurs  stocks  à  l'exercice  suivant. 

Rien  de  définitif  n'est  encore  connu  au  sujet  de  la  conven- 
tion. Il  est  évident  que  celle-ci  constitue  une  question  vitale 
pour  les  producteurs  et  il  est  donc  plus  que  probable  qu'elle 
sera  couronnée  de  succès.  La  consommation  actuelle  et  an- 
nuelle de  l'Europe  s'élève  à  1.032.000  tonnes,  dont  900.000 
pour  le  continent  et  132.000  pour  l'Angleterre.  Cela  représente 
une  augmentation  de  4  0/0  pour  le  continent  et  22  0/0  pour 
l'Angleterre.  La  consommation  aux  Etats-Unis  s'est  élevée  de 
110.000  à  142.000  tonnes  en  1898. 

La  consommation  du  monde  entier  pendant  les  trois  der- 
nières années  a  été  : 

1896  1897  1898: 

(Eh  tonnes) 

Continent  européen..       805.000      867.500  900.000 

Angleterre   105.000      108.500  132.000 

Etats-Unis   105.000      110.000  142.000 

Autres  pays   8.000        14.000  12.000 

Totaux   1.083.000    1.100.000  1.186.000 

Cargaisons  expédiées 
pendant  les  mêmes 

années   1.088.000   1.060.0Q0  1.254.000 

Une  note  officieuse  prétend  que  l'assemblée  des  producteurs 
(le  nitrate  aurait  convenu  que  toutes  les  négociations  pour 
une  comhinai.soii  detouteslos  Compagnies  de  nitrate  devaient, 
pour  le  moment,  être  abandonnées. 

Nous  pensons  que  la  réunion  qui  doit  avoir  lieu  à  Iquique 
est  la  seule  qui  ait  l'autorité  suffisante  pour  prendre  une 
détermination  semblable. 

Société  Générale.  —  Le  Conseil  d'administration  de  la 
Société  (îéïK'ralo  vient  de  publier  l'avis  de  convocation  de 
rassf;mbléR  générale  des  actionnaires,  qui  se  réunira  au  siège 
sQCVsdf  le.     maca.  coucaini.. 


L'ordre  du  jour  mentionne,  en  dehors  de  l'approbation  des 
comptes  annuels  et  de  la  fixation  du  dividende,  une  proposi- 
tion du  Conseil  tendant  à  placer  la  Société  sous  le  régime  des 
lois  de  1867  et  de  1893  et  à  modifier  les  statuts  en  consé- 
quence. 

On  sait  que  la  Société  Générale  a  été  créée  en  1864,  en 
vertu  d'un  décret  ;  ses  statuts  assignent  aux  dépôts  à  vue  et 
à  terme  des  limites  que  l'extension  prise  par  cette  Société, 
qui  compte  plus  do  300  sièges  tant  à  Paris  que  dans  les  dé- 
partements,"rend  trop  étroites. 

Le  Conseil  signalait  déjà  aux  actionnaires,  dans  la  der- 
nière assemblée  générale,  cette  situation,  à  laquelle  il  impor- 
tait de  remédier  pour  conserver  à  l'activité  sociale  ses  possin 
bilités  d'expansion  progressive. 

La  solution  proposée  par  le  Conseil  qui  prévoit  une  aug- 
mentation ultérieure  du  capital,  de  façon  à  maintenir  une 
sage  proportion  entre  son  montant  et  celui  des  dépôts,  paraît 
la  plus  conforme  aux  intérêts  respectifs  des  15.000  action- 
naires de  la  Société  Générale  et  de  la  très  nombreuse  clien- 
tèle de  cette  vieille  et  importante  Institution. 


Société  des  "Voitures  Automobiles  des  Etablissements 
Decauville  aîné.  —  Les  actionnaires  de  cette  Société  se  sont 
réunis  le  1"  courant  en  assemblée  générale  ordinaire  pour 
recevoir  communication  des  comptes  relatifs  au  premier  exer- 
cice de  la  Société,  qui  a  commencé  le  30  avril  1h98  pour  finir 
le  31  décembre  dernier. 

Pour  ces  huit  mois,  le  compte  de  profits  et  pertes  accuse 
un  solde  bénéficiaire  brut  de  172.974  fr.  31.  Les  frais  géné- 
raux, d'exploitation,  de  publicité,  d'annonces,  de  commis- 
sion, etc.,  avant  atteint  le  montant  de  79.085  fr.  84,  il  est 
resté,  net,  93.888  fr.  47,  pour  un  capital  social  de  1  million 
d.G  frâtics 

Cette  somme  a  permis,  après  affectation  et  amortissements 
divers,  de  distribuer  aux  actions,  pour  les  huit  mois  d'exer- 
cice, un  dividende  de  6  0/0  l'an. 

L'assemblée,  à  l'unanimité,  a  voté  les  comptes_  ainsi  que 
les  résolutions  qui  lui  étaient  proposées,  et  ratifié  la  nomi- 
nation, comme  administrateurs,  de  MM.  le  comte  Louis  de 
Turenne  et  de  Panafleu.   

Les  Formations  de  Sociétés  en  1898.  —  Le  nombre 

des  actes  de  Sociétés  déposés  au  greffe  du  Tribunal  de  Comr 
merce  de  la  Seine  avait  été  de  1.950  en  1896,  et  de  2.097  en 
1897.  Ce  chiffre  est  en  nouvelle  augmentation  en  1898  :  il 
s'élève  à  2.248,  soit  151  en  plus  sur  l'exercice  précédent. 
En  voici  le  détail  : 

Nombre 

Sociétés  en  nom  collectif   1.230 

—  en  commandite  simple   637 

—  en  commandite  par  action   18 

—  anonymes   341 

—  à  capital  variable   22 

Total   2.248 

Dans  l'augmentation  ci-dessus,  qui  est  de  151,  les  Sociétés 
anonymes  figurent  pour  99  :  leur  nombre  est  passé  de  242 
en  1897  à  341  en  1898.  , 

Le  montant  des  apports  sociaux  s'est  élevé  a  803  millions 
491  551  fr.  37,  contre  558.582.209  fr.  99  en  1897,  soit  en  faveur 
du  dernier  exercice  une  différence  en  plus  de  245  millions  en 
chiffres  ronds. 

Ce  total  se  décompose  comme  suit  : 

Capital 
Francs 

Sociétés  en  nom  collectif  ou  en  com- 
mandite simple   358.775.426  37.' 

Sociétés  anonymes  ou  en  comman^ 
dite  par  actions   444.716.226  », 

Total   803.491.651  37' 

L'augmentation  constatée  en  faveur  de  1898  porte  :  sur  les 
Sociétés  en  nom  collectif  et  en  commandite  simple  pour 
37  millions  en  chill'res  ronds  et  sur  les  Sociétés  anonymes 
ou  en  commandite  par  actions  pour  207  millions  1/2. 

Ce  résultat  paraît  dû,  en  grande  partie,  à  la  constitution 
ou  à  la  transformation  en  Sociétés  anonymes  de  quelques 
Sociétés  importantes  qui  existaient  précédemment  à  l'état  de 
Sociétés  en  nom  collectif  ou  en  commandite  simple. 

En  effet,  sur  les  2.248  Sociétés  créées  en  1898,  représentant 
un  fonds  social  de  803  miUions,  20  Sociétés,  formées  à  un. 
capital  d'au  moins  6  millions,  figurent  pour  240  milliiqns> 
dont  :  Sociétés  nouvelles,  68  millions  ;  Sociétés  transformées,, 
105  millions  ;  augmentation  de  capital,  67  millions. 

L'augmentation  de  1897  sur  1896  avait  été  de  112  millions  ; 
l'augmentation  de  1898  sur  1897  est  de  245  millions. 

AÎjisi,  bien  que  l'esprit  d'entreprise  ne  soit  pas  bien  vif  en; 
Fraacfi,  il  serait  injuste  de  dijie.qu'il  est  complètement  eteiat. 
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Mais  nos  commerçauls  et  nos  industriels  ont  lo  devoir  de 
faire  îles  ell'orts  constants  d'iiclivité,  s'ils  no  veulent  pas  se 
laisser  distancer  par  nos  rivaux. 

Société  Immobilière  Marseillaise.  —  L'assemblée  géné- 
rale annuelle  des  actionnaires  a  eu  lieu  à  Marseille  le  26  jan- 
vier dernier.  -,    -,  ■   ,r.  .  j 

Il  ressort  du  rapport  du  Conseil  que  le  bénéfice  brut  de 
rexercice,  clos  le  ;»  septembre  dernier,  est  de  3.868.506  fr.  28, 
y  compris  le  solde  reporté  de  l'exercice  précédent. 

Les  frais  généraux  de  toute  nature  se  sont  élevés  à  1  mil- 
lion 610.395  fr.  71;  le  bénéfice  de  l'exercice  est  donc  de 
2.258.110  fr.  52.  ...  -,  . 

Sur  cette  somme,  le  Conseil  d  administration  a  prélevé 
725.000  fr.  pour  payer  l'intérêt  semestriel  du  1"  août  1898. 

Francs 


Le  solde  du  produit  de  l'exercice  est  donc  de. . . 
Sur  lesquels  on  a  déduit  pour  divers  amortis- 
sements   


1..O33.110  52 

316.859  32 


Eeste   1.216.251  20 

Il  y  a  lieu  d'en  déduire  à  nouveau  725.000  fr. 
pour  parfaire  l'intérêt  annuel  4  0/0  

Le  solde  du  bénéfice  est  donc  de  

A  déduire,  la  réserve  légale  5  0/0  

Solde  disponible  

qui  a  été  employé  comme  suit  : 

5  fr.  par  action  sur  72.500  titres  

15  0/0  au  Conseil  d'administration  

Solde  reporté  à  nouveau     

Total  égal  

Les  résolutions  ayant  été  toutes  votées  à  l'unanimité  et  les 
comptes  approuvés,  le  dividende  est  donc  fixé  25  fr.  par 
action,  sur  lesquels  un  acompte  de  10  fr.  a  été  payé  le 
1"  août  1898,  et  dont  le  solde,  soit  15  fr.  moins  les  impôts, 
€st  payable  depuis  le  1"  février  courant. 


725.000  » 

491.251  20 
24.562  56 

466.688  64 


362.500  » 
63.970  60 
,30.218  04 

466.688  64 


La  Récolte  du  Houblon. 

récolte  du  houblon  en  1898  : 

Récolte 

Pays 


M.  C.  Beckenbaupt  estime  la 


Récolte  Consomma- 


Frnace  

Belgique  

Allemagne.. . 

Autriclie  

Russie  

Angleterre. . . 
Autres  pays. 
Etats-Unis  . . 
Australie  


1897 

1898 

tion 

(En  quintaux) 

72.000 

35.000 

70.000 

70.000 

25.000 

85.800 

477.228 

300.000 

372.000 

160.595 

150.0(i0 

165.000 

62.800 

50.000 

37.000 

411.086 

375.000 

650.000 

15.000 

10.000 

60.000 

.390.000 

380.000 

.300.000 

15.000 

15.000 

25.000 

Totaux....    1.673.709   1.350.000  1.764.000 


RECETTES  DES  CHEMINS   DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  12  au  18  février  1899  (1»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 

lignes 

Kilomètres! 
exploités  1 

Rec.  br.  de 
laséthaine 

Rec.  br.  depuis 
le  l"janvier 

Différence 
p' 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

Ktat  

2.813 

836 

791 

b.596 

5.206 

- 

390 

Pâris-Lyon-Mé  diter . 

9.014 

T.  630 

7,560 

52  360 

50  260 

2  100 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

ni 

132 

1  182 

876 

306 

Nqrd  

3.746 

'S. VA 

3.763 

26.015 

25  711 

304 

Ouest  

5.590 

2  888 

2.842 

19,545 

18.914 

631 

Orléans    

6  829 

3.541 

3.466 

23.888 

22.457 

1  431 

4.836 

2.885 

2  760 

19,434 

18.674 

760 

Midi  

3.418 

!  .889 

2.021 

13.252 

13  220 

32 

898 

lil 

1C5 

778 

757 

j 

- 

20 

Bône-Guelma  

1 .039 

156 

120 

921 

697 

223 

Oues  t- Algérien  

296 

il 

36 

369 

263 

J 

- 

105 

Arzew  à  Kraifallah. . 

214 

32 

27 

238 

177 

62 

101 

23 

21 

161 

154 

+ 

6 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  Algériens  pendant 
les  trois  premiers  trimestres  des  années  1898  et  1897. 

—  Le  Ministère  des  Travaux  publics  vient  de  publier  les 
chiffres  provisoires  des  recettes  de  l'exploitation  des  Chemins 
de  fer  Algériens  pendant  les  trois  premiers  trimestres  des 
années  1898  et  1897. 


Voici  les  chiirrt's  principaux  : 

Longueur  Rccclles 
Noms  totale        3  T'"  trimestres 

des  Compagnies  306epl.98     1898  1897 


P.-L.-M  

Est-Algérien  

Bùne-Guelma  et 
prolongements 
Ouest-Algérien.. 
Franco-Algérien 
Mokla-el-ITadid. 

Totaux  

Tramways  


Kilom. 
513 

898 

1.021 

379 
668 
33 


Fr. 
6.590.967 
4.177.118 

5.237.236 
2.369.387 
2.188.274 
44.817 


3.512 

97 


20.616.799 

529.457 


Fr. 
6.096.219 
4.048.051 

4. 735.. 060 
2.247.248 
1 .7'.  16. 22.'. 
47.378 

18.970.687 

463.438 


DifTéronco 
pour  1898' 

Fr. 
+  .50;!.  748 
-f  129.  Ofj? 

+  m.iïïQ 

+  122.139 

4-  31)2.049 
—  2.561 

-f 1646. 112 

+  66.019 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


Depuis  notre  dernière  Revue  Hebdomadaire,  le  Mar- 
ché s'est  montré  un  peu  hésitant.  Cependant,  dans  la 
journée  de  mercredi  il  s'est  animé  considérablement, 
et  les  échanges  ont  été  alors  très  suivis.  Malheureuse- 
ment, les  incidents  d'Extrême-Orient  l'ont  de  nouveau, 
hier,  rendu  circonspect,  et  il  a  même  dû  al.sorber  d'asr 
sez  importantes  ventes  de  Londres.  Néanmoins,  au 
fond,  il  conserve  toutes  ses  bonnes  dispositions,  em 
couragé  qu'il  est  par  l'excellente  allure  de  quelques 
valeurs  et,  notamment,  de  la  Rente  Extérieure  Espa- 
gnole. 

if  if  Nos  Rentes  Françaises  ont  encore,  au  coûts 
de  la  semaine,  été  délaissées  et  n'ont  enregistré,  par 
suite,  que  des  variations  insignifiantes.  Au  dernier  mo- 
ment, le  3  0/0  Perpétuel  clôture  à  1U3  12  1/2,  contre 
103  15  il  y  a  huit  jours.  Au  comptant,  on  le  retrouve  à 
103  90.  Rente  3  1/2  0/0  103  80,  contre  103  67  1/2. 
Rente  3  0/0  amortissable  101  70  au  comptant. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  498  50,  sont  à  498;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annametdu  Tonhin  85,  contre  85  50; 
Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar  86  50. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V  Indo- 
Chine  sont  très  fermes  à  463  à  terme  et  à  466  au  comp- 
tant les  non  libérées.  Les  libérées  cotent  470. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  n'ont 
guère  été  influencées  par  les  fluctuations  des  autres 
valeurs.  Leur  tenue  reste  ferme  et  les  demandes  con^- 
tinuent  à  être  des  plus  suivies. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  finissait  à  549  fr.  50,  clô- 
ture à  550  fr.;  Obligations  3  0/0  1  869.  429  fr.,  contre 
425  fr.;  Obligations  3  0/0  1  871,  409  francs;  Quarts, 
109  fr.  95;  Obligations  4  0/0  1  875  ,  564  fr.,  contre 
566  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1  876,  561  fr.  75. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  ■jui  restaient  à  446  fr., 
sont  à  450 'fr.;  Obligations  2  1/2  0/01892,  libérées  de 
265  francs,  391  fr.  50,  contre  394  fr.  ;  Quarts,  libérés  de 
66  fr.  25,  103  fr.  25;  Obligations  1892  entièremeni 
libérées,  398  fr.  50;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
très  recherchées  à  395  fr.  75. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions,  il  y  a  huit  jours,  à  3.930,  sont  en  plus-value 
de  60  fr.  à  3.980. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers 
de  notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  onze 
premières  semaines  de  l'exercice  en  cours,  s'élèvent  à 
5.187.868  fr.,  contre  2.640.225  fr.  en  1898,  2.838.547  fr. 
en  1897,  2.563.464  fr.  en  1896,  1.437.535  fr.  en  1895,  et 
2.989.149  fr.  en  1894. 

ifif  Lq  Crédit  Foncier  de  France  s'inscrit  à  755  fr., 
contre  750  fr.  la  semaine  dernière. 

Le  raa.vchèCLeB  Obligations  Foncières  et  Communales 
reste  excessivement  animé.  Les  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1879,  qui  viennent  de  détacher  leur 
coupon  semestriel,  finissent  à  489  fr.  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  5U2  fr.  50,  contre  504  fr.  25;  Obli- 
gations Communales  3  0/0  1880,  498  fr.,  ex-coupon, 
contre  504  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  sont  demaa- 
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dées  à  456  fi-.  50  et  les  Foncières  1885,  qui  détachent 
un  coupon  le  mois  prochain,  à  488  fr.;  Cinquièmes, 
100  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i89l  sont  à 
401  fr.  avec  un  coupon  semestriel  à  détaclier  en  avril; 
Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  <2stampillées,  493  fr., 
contre  495  fr.  ;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0, 
entièrement  libérées,  490  fr.;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,  485  fr.  75.  Sur  ces  derniers  titres,  les 
demandes  sont  très  suivies  et  les  cours  vont  s'achemi- 
ner vers  le  pair.  Au  reste,  les  Obligations  Communales 
nouvelles,  avec  leurs  gros  lots  de  150.000  fr.,  étaient 
tout  naturellement  appelées  à  figurer  en  bonne  place  à 
côté  des  anciennes. 

■^^  ^  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
sont  très  fermes.  Sur  quelques-unes,  il  y  a  même  à 
constater  une  avance  assez  sensible. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  finissait 
à  988  fr.,  monte  à  995  fr.  Comptoir  National  d'Es- 
compte, 600  fr.  à  terme  et  608  fr.  au  comptant,  contre 
592  et  594  fr.  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  890  fr., 
clôture  à  887  fr. 

La  Société  Générale  est  revenue  de  584  fr.  à  583  fr. 
A-u  sujet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons  à  l'ar- 
ticle que  nous  lui  consacrons  plus  haut.  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  625  fr..  contre  630  fr.  Dans  la 
situation  de  cette  dernière  Société,  établie  au  28  février, 
on  trouve,  comme  principales  variations  :  Augmenta- 
tions :  comptes  de  dépôts,  4.380.383  fr.;  reports,  7  mil- 
lions 134808  fr.;  espèces,  1.849.011  ir.  Diminutions  : 
comptes  courants  débiteurs,  6.059.815  fr.;  comptes  cou- 
rants créditeurs,  3.879.260  fr.  Banque  Française  de 
V Afrique  du  Sud,  au  même  cours  de  94  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Parts  a  progressé  de 
569  fr.  à  590  fr.  i?a/2^t«e  de  V Algérie,  885  fr.,  gagnant 
6  fr.;  Banque  Parisienne,  482  fr.;  Obligations  de  400 
francs  de  la  Société  des  Immeitbles  de  France,  150 
francs,  contre  151  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  180 
francs. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est 
demandée  à265fr.  50.  Cette  Société  fait  savoir  à  ses 
actionnaires  qu'au  cas  où  leprojetde  dédoublement  de 
son  capital  serait  voté  par  l'assemblée  générale  extra- 
ordinaire, convoquée  pour  le  11  mars  1899,  la  souscrip- 
tion des  actions  nouvelles  aurait  lieu  du  15au  25  mars, 
au  cours  de  145  fr.  Conformément  à  l'article  7  des  sta- 
tuts, la  souscription  de  ces  nouveaux  titres  sera  réser- 
vée, par  préférence,  aux  propriétaires  des  actions  an- 
ciennes pour  les  3/4  et  aux  porteurs  de  parts  de  fonda- 
teurs pour  le  quatrième  quart.  Les  porteurs  d'anciens 
titres  pourront  donc  souscrire  autant  de  fois  trois  ac- 
tions nouvelles  qu'ils  posséderont  de  fois  quatre 
actions  anciennes.  Les  porteurs  d'une  part  de  fonda- 
teur pourront  souscrire  12  actions,  et  deux  parts  de 
fondateur  donneront  droit  à  la  souscription  de  25  ac- 
tions. Compagnie  Française  des  Mines  d'or,  115  fr., 
contre  108  fr.  Rente  Foncière,  450  fr.  ;  Crédit  Mobi- 
lier, 82  fr. 

if  -jjr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  de  nouveau  calmes  et  lourdes. 

Le  Lyoîi  est  à  1.940  fr.  au  comptant  et  à  terme, 
contre  1.936  fr.  et  1.942  fr.  la  semaine  dernière  ;  Nord, 
2.120  fr.  et  à  terme,  et  2.112  fr.  au  comptant.  Midi, 
1.400  fr.,  contre  1.403  fr. 

]JEst  est  peu  mouvementé  :  on  le  retrouve  à 
1.065  fr.;  Ouest,  1.201  fr.,  contre  1.215  fr.;  Orléans, 
1.8.55  fr.  au  comptant,  contre  1.859  fr.  Le  Conseil  d'ad- 
ministration de  cette  Compagnie,  dans  une  de  ses  der- 
nières séances,  a  décidé  de  proposer,  à  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  qui  aura  lieu  le  29  mars,  la 
répartition  d'un  dividende  de  58  fr.  50  pour  l'exercice 
1898. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent  pour  la  huitième  semaine  de  l'exer- 
cice en  cours,  du  19  au  26  février  une  augmentation  de 
1.082.000  fr.  sur  la  semaine  correspondante  de  1898. 
Par  suite,  les  recettes  du  1er  janvier  au  27  février, 
sont  en  plus-value  de  5.045.C0O  fr. 


■^^  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Co7nmerciales  a  été  très  actif,  et  a  enregistré  de  nom- 
breuses et  importantes  variations. 

Les  actions  des  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de 
Paris  sont  à  675  fr.,  contre  680  fr.  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  en  recul  de  35  fr.,  à  1.275  fr.  On  sem- 
ble croire  que  cette  Compagnie  a  l'intention  de  préle- 
ver, sur  le  dividende  de  l'exercice  1898,  la  somme  né- 
cessrtire  au  paiement  des  4  1/2  millions  de  francs  que 
la  Ville  de  Paris  peut  lui  réclamer  d'un  moment  à 
l'autre,  en  vertu  de  l'arrêt  rendu  par  le  Conseil  de  Pré- 
fecture, et  qui  impose  à  la  Compagnie,  depuis  le  le'" 
janvier  dernier,  l'interprétation  de  la  Ville  de  Paris 
concernant  l'annuité  d'amortissement.  Si  la  Compa- 
gnie propose  une  réduction  dans  le  dividende  et  que 
les  actionnaires  abondent  dans  ce  sens,  la  répartition 
pourrait  donc  être  ramenée  temporairement  aux  envi- 
rons de  50  fr.  Toutefois  il  convient  de  ne  pas  perdre  de 
vue  que  l'arrêt  en  question  a  été  l'objet  d'un  pourvoi 
devant  le  Conseil  d'Etat  qui  peut  l'annuler  ou  le  con- 
firmer. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  était  revenue  à  340  fr.,  finit  à  335  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  645  fr.  contre  640fr.50  ;  Chargeurs  Réunis, 
1.260  fr  ,  en  b-néfîce  de  10  francs. 

Les  Omnibus  sont  à  1 .780  fr.  contre  1.790  fr.  Leurs 
recettes,  pour  la  8=  semaine  de  1899,  se  sont  élevées  à- 
927.217  fr.  75,  contre  862.780  fr.  20  pour  la  même 
semaine  de  1898.  Du  le--  janvier  au  25  février  1899,  les 
recettes  se  chiffrent  donc  par  7.603.682  fr.  40,  centre 
7.139.490  fr.95  pour  la  période  correspondante  de  1898, 
soit  une  différence  de  464.191  fr.  45  en  faveur  de  l'exer- 
cice en  cours.  Voilures  à  Paris,  710  fr.  au  comptant  et 
700  fr.  à  terme,  contre  725  fr.  Pour  la  seconde  quin- 
zaine de  février,  les  recettes  de  cette  entreprise  se  sont 
élevées  à  677.311  fr.  80,  contre  664.283  fr.  41  pendant 
la  quinzaine  correspondante  de  1897.  Par  suite,  les 
recettes,  du  1er  janvier  au  28  février  1899,  se  chiffrent 
par  3.228.096  fr.  29,  contre  3.088.882  fr.  37  pendant  la 
période  correspondante  de  1897,  soit  une  augmentation 
de  139.213  fr.  92,  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Française  des  Me^awaîfinit  à  665  fr., 
contre  670  fr.  Société  de  V Electro-Métallurgie,  dont 
nous  parlons  plus  haut,  900  fr. 

L'action  Suez  a  repris  de  3.591  fr.  à  3.620  fr.  Parts 
Civiles,  2.400  fr.,  contre  2.350  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  en  hausse 
de  21  fr.,  à  160  fr.  La  question  des  «  tramways  de  pé- 
nétration »  dans  Paris,  qui  intéresse  fort  cette  Société, 
va  être  tranchée  sous  peu.  Ajoutons  que  le  bilan  arrêté 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  Géné- 
rale de  Traction  permet,  en  même  temps  qu'une  répar- 
tition aux  actionnaires  de  6  0/0,  des  amortissements 
correspondant  à  peu  près  à  cette  proportion  par  rapport 
au  capital.  U«  acompte  de  2  fr.  50  par  action  ayant  été 
payé  en  juillet  dernier,  le  dividende  complémentaire 
sera  de  3  fr.  .50  bruts.  Etablissements  Decauville,  99 
francs,  contre  106  fr.;  Thomson-Ilouston,  en  forte 
avance  de  55  fr.,  à  1.440  fr. 

Les  actions  Malfidano  clôturent  à  1.220,  contre  1  260 
francs  ;  Société  d'Incandescence  par  le  Gaz  {Bec 
Auer),  465  fr.,  contre  466  fr.;  Dynamite  Centrale,  542 
francs,  contre  535  fr.  ;  Anciens  Etablissements  Cail, 
395  fr.  Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  545  fr. 
à  terme  et  544  fr.  au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  que  nous 
laissions  à  305  fr.,  finit  à  312  fr.;  Compagnie  de  Fives- 
Lille,  700  fr.,  en  forte  hausse,  contre  575  fr.  ;  Comp- 
teurs à  Gaz,  1.725  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ;  Aciéries 
de  France,  1.165  fr.,  contre  1.157  fr.  ;  actions  de  la 
Compagnie  d'Aguilas,  en  grande  plus-value  à  448  fr.  à 
terme  et  449  fr.  au  comptant,  contre  405  fr,  jeudi  der- 
nier. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation)  sont  plus  faibles.  h'Obliga- 
tion  3  0/0,  qui  restait  à  34  fr.  50  est  revenue  à  29  fr.  50; 
Obligation  4  0/0,  29  fr.  50,  contre  35  fr.  ;  Obligation 
5  0/0  39  fr.,  en  perte  de  5  fr.  ;  Obligations  6  0/0  1^^ 
Série,  44  fr.,  contre  47  fr.  ;  Obligations  2"  Série,  39 
frans  50.  Nous  avons  parlé,  il  y  a  huit  jours,  despropo- 
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sitions  qui  ont  été  faites  aux  Etals-Unis  par  la  Compa- 
gnie de  Panama.  On  a  aujourd'liui  le  texte  de  ces  pro- 
positions qui  mentionnent  que  la  Compagnie  Nouvelle 
du  Canal  de  Panama  déclare  que  si,  à  l'issue  de  l'en- 
quôtc  faite,  le  Gouvernement  des  Etats-Unis  adopte  le 
tracé  du  Panama,  la  Compagnie,  si  le  Gouvernement  le 
désire,  se  reconstituera  en  Société  commerciale  d'après 
les  lois  de  l'Etat  de  New-York  —  lois  d'après  lesquelles 
la  Société  du  Chemin  de  fer  a  existé  pendant  près  de 
cinquante  ans  —  ou  de  tout  autre  Etat  de  l'Union,  et 
placera  sa  concession  et  sa  propriété  dans  cette  Société. 
Elte  accordera  aussi,  dans  le  cas  précité,  aux  Etats- 
Unis,  une  représentation  dans  son  Comité  de  directeurs 
et  toute  facilité  d'acquérir  des  garanties  telles  que  le 
permettent  ses  concessions  qui,  naturellement,  devront 
être  scrupuleusement  observées  ;  en  outre,  si  les  Etats- 
Unis  désiraient  perpétuer  ou  élargir  ses  présents  droits 
et  privilèges,  acquis  ^ar  ledit  traité  de  1846,  la  Com- 
pagnie se  conformera  à  tel  traité  supplémentaire  qui 
pourrait  intervenir  entre  les  ptats-Unis  et  la  Colombie. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  mouve- 
mentés, mais  ils  restent  généi'alement  très  fermes. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  ont  de 
bonnes  demandes,  à  489  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896 
(Rescision),  65  fr.  50,  contre  66  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  bien  tenus.  Le 
Brésil  4  0/0  1889  finit  à  62  fr.  30,  contre  62  fr.  35  ; 
Funding  Brésilien  5  O/0f90  fr.,  contre  90  fr.  50. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  recher- 
chés. "L'Obligation  5  OjO  de  Bahia  reste  à  435  fr.  Quant 
à  VObligation  5  0/0  Espirito-Santo,  elle  reste  deman- 
dée à  349  fr.  50.  C"est  le  mois  prochain  que  se  détache 
son  coupon  semestriel  de  12  fr.  50. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  progressé  de  55  f  r.  30 
à  57  fr.  02  1/2,  après  même  57  fr.  10  au  plus  haut.  Le 
Marché  a  très  bien  accueilli  le  nouveau  Ministère  et  les 
premières  mesures  prises  par  lui  ont  produit  la  meil- 
leure impression.  On  nous  écrit  de  Madrid  que  le  choix 
du  personnel  fait  par  M.  Silvela  et  ses  collègues  mon- 
tre que  le  Cabinet  se  rend  parfaitement  compte  de  la 
situation  et  qu'il  cherche  pour  chaque  emploi  l'homme 
que  sa  compétence  désigne.  C'est  ainsi  qu'on  a  beau- 
coup parlé  du  choix  de  l'alcade  de  Madrid.  Cette  haute 
situation  avait  été  d'abord  offerte  à  l'éminent  Direc- 
teur de  l'Imparcial,  le  grand  organe  libéral.  Celui-ci  a 
cru  devoir  refuser  ce  poste,  à  cause  précisément  de  la 
campagne  qu'il  a  menée  en  faveur  du  Cabinet  conser- 
vateur, mais  il  a  assuré  M.  Silvela  qu'il  lui  continue- 
rait son  appui.  L'alcade  nommé  est  le  marquis  Aguilar 
de  Campo,  que  ses  grandes  capacités  devaient  désigner 
à  l'attention  du  Gouvernement.  Un  autre  choix,  très 
favorablement  approuvé,  est  celui  du  baron  Castillo  de 
Chirel,  nommé  directeur  de  l'agriculture,  de  l'industrie 
et  du  commerce. 

Billets  Cubains,  en  hausse  également.  Les  6  0/0 
s'inscrivent  à  250  fr.,  contre  232  fr.,  et  les  5  0/0  à 
215  francs. 

La  Rente  Italienne  est  de  nouveau  lourde.  Des  ventes 
importantes  ont  été  effectuées,  sur  ce  fonds,  semble- 
t-il.  On  reste  à  95  42  1/2,  contre  95  82  1/2,  après  même 
95  fr.  au  plus  bas. 

La  Rente  Portugaise 
-contre  26  fr.  90. 

Les  Fonds  Roumains 
d'intéressants  échanges.  Le  4 
est  demandé  à  93  fr.,  et  le  4 
à  93  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  restent  hésitants.  Le  3  0/0  or 
1891-1894,  qui  était  revenu  à  9i  fr.  30,  clôture  à 
9i  fr.  25;  Russe  3  0/0  or  1896,  9i  fr.  25,  contre 
94  fr.  35  ;  Rente  4  0/0  1867-1869, 103  fr.  50  les  grosses 
coupures,  et  102  fr.  25  les  unités;  Consolidés  Ire  et 
se  Séries,  101  fr.  85,  contre  102  fr.  15;  Rente  Inté- 
rieure 4  0/0,  101  fr.  40. 

Les  Valeurs  Ottomanes  s'écartent  peu  de  leurs  cours 
précédents.  Série  B,  48  fr.  10,  contre  47  fr.  90  ;  Série  C, 
27  fr.  90;  5enc  A  23  fr.  75. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 


3  0/0  est  calme  à  26  fr.  80, 

continuent  à  donner  lieu  à 
0/0  Amortissable  1S96 
0/0  Amortissable  1898, 


Autrichiens  sont  au  môme  cours  de  .537  fr.;  Banque 
Impériale  Ottomane,  573  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  64(j  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  Egyplier>  restent  bien 
tenues  à  5i7  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  512  fr.  Obligations 

3  1/2  0/0,  505  fr.  ;  Banque  Nationale  de  la  Répu- 
blique Sud- Africaine,  366  fr. 

La  Robinson  South  African  Banking  est  ferme  à 
120  fr.  ;  Rio-Tinto,  très  mouvementé  :  il  est  revenu  un 
moment  de  1.005  fr.  à  972  fr.,  mais  il  reprend  à  99i  fr. 
Actions  de  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons- 
Lils  et  des  Grands- Express  Européens,  770  fr.  à  terme 
et  769  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
du  11  au  20  février  1899,  se  sont  élevées  à  294.346  fr,, 
contre  268.251  fr.  pour  la  même  décade  de  1898.  Du 
1er  janvier  au  20  février  1899,  les  recettes  se  chiffrent 
par  1.304.147  fr.,  soit  une  augmentation  de  142.061  fr. 
sur  1898.  Sosnowice,  1.790  fr.,  contre  1.739  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  s'échangent  à  287  fr.  ;  Obligations  anciennes 

4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne  Cassaba  et 
prolongement,  420  fr.,  contre  424 fr.  ;  Obligations  4  û/0 
nouvelles  {série  1895),  369  fr.  sans  changement. 

La  Treasury  Gold  Mining  clôture  à  132  fr.  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  de  cette  Compagnie 
aura  lieu  à  Johannesburg  le  mercredi  17  mai  prochain. 
Les  détenteurs  d'actions  au  porteur  qui  désireraient 
prendre  part  aux  votes  à  cette  assemblée  devront 
déposer  leurs  titres  à  la  Banque  française  de  l'Afrique 
du  Sud,  à  Paris,  avant  le  20  avril,  en  accompagnant 
ce  dépôt  d'une  déclaration  écrite  de  leurs  noms  et 
adresses. 


MARCHE  EN  BANQUE 


On  s'est  beaucoup  occupé,  cette  semaine;  mais,  comme 
précédemment,  la  cote  est  irrégulière. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  avait  repris  à  70  5/8,  clôture  à  70  10; 
Minas-Geraès,  362  fr.  contre  365  francs. 

'L'a  Ipine  est  en  avance  de  1  franc,  à  522  fr.  ;  Laurium 
Grec,  yâfr.  25  contre  93  fr.  ;  r/iarsw,  231  fr.,  perdant  2  fr.  50; 
Cape-Copper,  107  fr.  50  contre  106  fr.  50;  Huanchaca,  56  fr. 

La  Dniéprovienne  a  été  agitée  :  elle  reste  à-  4.410  fr.,  en 
recul  de  15  fr.  ;  Donetz,  1.215  fr.  contre  1.240  fr.  ;  Huta-Ban- 
howa,  4.425  fr.,  perdant  10  francs;  Usines  Cliff,  1.715  fr. 
contre  1.680  fr.  ;  Haut-Volga,  710  fr!  ;  Joliyx  Cocherill,  2.420 
francs  contre  2.375  fr.  L'avance  do  ce  titre  semble  être  la 
conséquence  de  la  hausse  des  actions  du  Charbonnage 
d'Almaznàia,  dont  la  Société  John  Cockerill  a  un  certain 
nombre  en  portefeuille;  Omnium  Russe,  633  fr.  ;  Bou- 
boioàia-Balka,  2.050  fr.  On  dit  que  le  dividende  de  cette 
Société,  pour  1893,  ne.  s'élèvera  qu  à  60  fr.  Les  bénéfices  réa- 
lisés permettraient  cependant,  ajoute-t-on,  la  distrilmtion 
d'une  somme  bien  supérieure. 

La  Vieille-Montagne  clôture  à  765  fr.  contre  780  fr.;  Pla- 
qties  Lumière,  1.510  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ;  Monaco,  pres- 
que sans  changemeet,  à  4.205  fr. 

Les  Biscuits  OUbet  sont  au  même  cours  de  145  fr.  ;  Mode 
Nationale,  132  fr.  ;  Chaussures  «  Incroyable  »,  222  fr.  ; 
Chaussures  Françaises,  165  fr.  Celte  Société  mettra  en  paie- 
ment, le  15  courant,  un  quatrième  acompte  trimestriel  de 
2  fr.  50,  soit  2  fr.  11  net  d'impôt. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Cliem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,  act.. . 
Const-MécMidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut-Volga  


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude)... 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  ClilT  

Vieille-Montagne  

Volga- Vichera,  lib... 


9  mars 
4425  .. 
92  25 

633  .. 
1510  .. 

'400  .. 

200  .. 

221  50 
1380  .. 
1715  .. 

765  .. 

426  25 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture  jaune. 
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LA  SITUATION 

Berlin,  8  mars  1899. 
Le  Marché  monétaire.  —  Le.s  Emprunts  étrangers.  —  Le  Disconto 
Ge.?eHschaft. —  Le  Capital  social  des  grandes  Banques. 

L'animation  qui  a  régné  jusqu'à  la  fin  de  la  semaine 
dernière  sur  tous  les  marchés  financiers,  a  presque 
entièrement  disparu  et  partout  domine  un  grand  calme  ; 
les  capitalistes-,  comme  les  spéculateurs,  sont  portés  à 
l'abstention.  On  subit  toujours  les  conséquences  de  la 
réaction  qui  a  suivi  le  succès  de  l'emprunt  allemand 
■3  0/0.  Un  autre  emprunt,  l'émission  depuis  longtemps 
annoncée  d'un  stock  d'actions  de  la  Maison  d'électri- 
cité Siemens  et  Halske,  eût  pu  rendre  quelque  vie  au 
marché.  Malheureusement,  cette  Société  n'a  émis  que 
5.000  actions,  qui  ont  été  si  rapidement  et  si  abondam- 
ment demandées,  que  les  emprunteurs  ne  savent  même 
plus  comment  faire  une  répartition  équitable. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  toujours  assez 
précaire.  L'argent  fait  encore  défaut  et,  si  minimes 
■que  soient  les  demandes,  elles  sont  encore  supérieures 
aux  offres.  Il  faut  se  souvenir  que  nous  sommes  à  l'épo- 
que où  toujours  le  numéraire  a  été  le  plus  abondant  et 
le  taux  de  l'argent  le  plus  bas.  L'année  dernière,  le 
taux  de  l'escompte,  à  la  Reichsbank  était,  à  cette  épo- 
que, de  3  0/0.  On  sait  qu'il  est  aujourd'hui  de  4  1/20/0 
et  même  de  5  0/0  sur  le  marché  libre.  Bien  que  cette 
rareté  du  numéraire  ait  sa  cause  dans  cette  circons- 
tance particulièrement  favorable  de  l'augmentation  des 
transactions  industrielles,  il  n'en  est  pas  moins  vrai 
qu'elle  gêne  considérablement  le  travail  des  Bourses. 
En  ce  temps,  qui  est  celui  où  l'argent  devrait  être  le 
plus  abondant,  on  considère  avec  inquiétude  ce  que 
sera  la  situation  à  une  époque  moins  favorable. 

Le  monde  financier  ne  laisse  pas,  aussi,  d'être  assez 
inquiet  des  motifs  qui  ont  pu  pousser  le  Gouvernement 
à  demander  aux  Anciens  de  la  Bourse  de  Berlin  un 
rapport  sur  les  émissions  étrangères  projetées  en  Alle- 
magne. Les  Anciens,  sans  approfondir  le  but  de  ce 
questionnaire,  ont  annoncé  comme  devant  être  pro- 
chainement offerts  au  public  :  un  emprunt  bulgare  de 
200  à  300  millions  de  francs,  un  emprunt  serbe  de 
30  miLlions  de  francs  (emprunt  auquel  s'opposera, 
d'ailleurs,  la  diplomatie  allemande,  comme  étant  émis 
fin  violation  des  conventions  faites  avec  les  précédents 
créanciers  allemands  de  la  Serbie);  un  emprunt  de 
30  millions  de  dollars  à  3  1/2  0/0  de  V Illinois  Central. 
Enfin,  les  Anciens  constatent  que  les  négociations 
•récemment  entamées  entre  le  Gouvernement  du  Tsar 
et  quelques  grands  établissements  de  crédit  de  Berlin, 
pour  un  nouvel  emprunt  russe,  ont  totalement  échoué 
mais  pourront  sans  doute  être  reprises. 

Dans  ces  derniers  mois,  le  public  a  surtout  acheté 
les  valeurs  étrangères  à  spéculation,  chemins  de  fer 
américains  et  mines  d'or  sud-africaines,  preuve  de 
l'initiative  et  de  l'audace  des  capitaux  allemands  qui 
se  jettent  sur  des  valeurs  qui  n'ont  môme  pas  de  marché 
fixe  et  habituel. 

Après  la  Deutsche  Bank,  c'est  la  Disconto-Gesells- 
chaft  qui  vient  de  publier  son  bilan  annuel  :  les  béné- 
fices nets,  pour  l'année  1898,  ont  été  de  17.5  millions 
de  marks,  le  bénéfice  à  distribuer,  de  11.5  millions,  ce 
qui  met  le  dividende  à  10  0/0. 

On'a  éta))b,  à  propos  de  ces  publications  des  bilans 
des  banques,  le  tableau  suivant  des  capitaux  sociaux, 
lin  1898  et  fin  1899  : 

Fin  1898     Fin  1899 
(Millions  de  marks) 

DiscontoKesellschafL   Il-'»  130 

Deutsche  Bank   150  150 

Dresdner   110  130 

Darmst:f'Jlcr   105  105 

Berliru  r  JIîuideloKOScllchaft  ....  80  90 

Schaairiiauscmcr  Bank   75  100 

A  reporter   635  705 


635 

705 

52  % 

60 

Mitteldeutsche  

m  " 

45 

Breslauer  Disconto  

35 

40 

Deutsclie  Genossenschaftsbank. 

28 

36 

25 

30 

811 

916 

Ainsi,  en  1899,  les  banques  auront  104  1/2  millions 
de  marks  de  plus  à  rémunérer. 

Dans  le  tableau  du  commerce  extérieur  de  janvier 
que  je  vous  ai  envoyé  la  semaine  dernière,  vous  cons- 
taterez, pour  la  première  fois  depuis  longtemps,  une 
diminution  des  exportations.  A  ce  propos,  la  Post  fait 
observer  encore  que  l'exportation  des  articles  alle- 
mands en  Amérique  a  diminué,  en  1898,  de  53  millions 
par  rapport  à  1897  et  de  40  millions  par  rapport  à 
1896.  La  Post  ajoute  que  cette  diminution  ne  porte  pas 
seulement  sur  les  sucres,  mais  flhssi  sur  les  autres  pro- 
duits de  l'industrie  allemande  entre  autres  les  tissus, 
qui  ont  subi,  par  rapport  à  1896,  une  diminution  de 
30  millions  de  marks. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor    

Billets  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers  


1899 


28  févr.    3il,23  fév. 


—  20.419 

—  880 
-\-  y  094 
-f-  \-ï  421 
-(-  21.242 

—  433 


886.5^26 

23.289 

13  5  -21 
5Ç'2,731 

93  3i5 
T.  807 
105.802  -H  3.998 


120.000 
30.000 
1.049  675 
484  631 
38.721 


non  mod. 
non  mod. 
-|-  36.607 
—  18  f9-2 
-f  40S 


1898 


28  févr.    011.23  fév. 


963.116 
22 . 462 
12.647 

548.852 
85.644 
2  421 
65.794 


—  20.458 

—  525 
-I-  1.083 
+  17.653 
-I-  11  827 
X- 

—  L.653 


120.000  non  mod. 


30.000 
1.L121  85b 
494  106 
31.915 


non  rnûd 
+  31.893 
—  24.006 
+  314 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 
1897  1893 


I  Lettres  de  change  et  prêtssurtitres 


Sljauv....  8')8,0 

7  févr.  ...  88ô,6 

15    —    ...  907,8 

23  —    ...  937,7 

28    —   ....  915.8 


913,4 
926,3 
951,4 
983.6 
963,1 

Circulation 


31  janv  

7  févr.  . . . 
15  —  ... 
23  —  ... 
28   —  ... 


1049,5 
1009,9 
973,0 
948,4 
982,5 


1090,8 
1056,5 
1012,9 
989,9 
1C21,9 


1899 

1897 

1898 

1899 

843,1 

31  janv. 

...  713,0 

656,4 

725,8 

855,3 

7  févr. 

...  647,7 

617,6 

660,1 

878,3 

15  — 

...  713,9 

595,4 

626,3 

906.9 

23  — 

...  601,1 

605,0 

652.4 

836,5 

28  - 

. . .  629,7 

634,5 

686,1 

Réserve  de  billets 

1899 

1897 

1898 

1899 

1112,2 

31  ianv. 

153,5 

148,2 

59,1 

1071,2 

7  'févr. 

, . .  202,7 

195,2 

111,9 

103ô,l 

15  — 

...  265,8 

268,4 

176,0 

1013.1 

23  — 

...  31*,2 

321,4 

233,0 

1049.7 

28  - 

. . .  259,7 

269,6 

167,2 

Le  mouvement  des  comptes  du  mois  de  février  comparé  à 
celui  de  janvier,  qui  est  le  chiffre  le  plus  élevé  obtenu  jus- 
qu'ici, lui  est  intérieur  de  103.67  millions  de  M.  La  cause 
principale  de  cette  diminution  doit  être  attribuée  à  ce  que 
février  n'a  que  28  jours.  Le  même  fait  s'est  produit  l'année 
dernière;  les  chiflres  de  février  étaient  de  180.11  millions  de  M. 
plus  faibles  que  ceux  de  janvier.  Par  rapport  au  mois  corres- 
pondant de  1898,  il  y  a.  pour  le  dernier  mois,  augmentation 
de  457.53  millions  de  AI. 

Ci-dessous  notre  tableau  habituel  : 


Mois 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

(Millions  de  marks) 

Janvier. . . 

1.759  90 

2.050  84 

2.004  85 

2.208  80 

2.589  89 

Février  . . 

1.478  84 

1.885  86 

1.770  90 

2.028  69 

2.486  22 

1.807  75 

1.8.50  26 

1.972  65 

2.302  47 

» 

AvrU.  

1.809  92 

1.923  10 

2.055  31 

2.417  72 

Mai  

1.745  52 

1.871  20 

2.067  35 

2.337  76 

» 

.Juin  

1.637  25 

1.949  31 

1.9.57  90 

2.487  77 

.Juillet.... 

1.959  24 

2.008  76 

2.186  83 

2.479  75 

» 

1.631  04 

1.702  19 

1.911  31 

2.131  78 

» 

Septemb. . 

1.721  42 

1.797  95 

1.901  68 

2.299  80 

Octobre . . 

2.070  13 

2.074  33 

2.092  56 

2.286  27 

» 

Novembre 

1.773  87 

1.818  42 

2.072  06 

2.422  28 

» 

Décembre 

1.889  95 

1.973  22 

2.199  05 

2.. 572  25 

Années.  21.284  93  22.904  04  24.192  35  27.975  28 
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Lo  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  du  nous  borner, 
dans  notre  dcrnipr  numéro,  à  donner  les  chiffres  essentiels 
du  coninierco  extérieur  pendant  lo  mois  de  janvier,  nous 
complétons  ces  renseigncmeuts. 

Ijes  ifiiportations  de  janvier  se  sont  élevées  à  31.519.138 
ffnintaux  métriques  en  augmentation  de  2.081.704  quintaux 
par  rapport  à  janvier  1898  et  les  exportations  se  sont  élevées 
à  -ia.îîaH.VO?  quintaux  en  diminution  de  47.627  par  rapport  à 
janvier  18'.)8. 

Pour  les  i7nportations,  43  des  articles  du  tarif  douanier 
présentent  une  augmentation  de  2.483.113  quintaux;  16  arti- 
cles présentent  une  diminution  de  401.321  quintaux. 

Les  principales  augmentations  sont  imputables  aux  bois 
r896.32t)  quintaux),  pétrole  (418.2'i7),  minerais  (404.635), 
pierres  (308.900),  huiles  et  graisses  (159.463).  déi'hets  (107.128), 
en  tout  2.195.0H5  ou  88.4  0/0  du  total  de  l'augmentation. 
Les  11.6  0/0  restant  de  l'augmentation  sont  imputables  à 
21  groupes  de  marchandises  dont  les  cotonnades,  les  plombs, 
les  drogueries,  les  machines,  les  cuivres,  les  papiers,  etc. 

Pour  les  exportations,  22  articles  accusent  une  augmen- 
tation d'exportation  de  395.401  quintaux  ;  12  une  diminution 
de  443.028  quintaux. 

Les  principales  augmentations  sont  imputables  aux  pierres 
(81-261)  ;  aux  fers  (54.702)  ;  aux  produits  de  céramique  (48.400)  ; 
aux  machines  (41.360)  ;  aux  céréales  (38.888)  ;  aux  drogueries 
(37.307)  ;  aux  verres  (19.125)  ;  aux  huiles  et  graisses  (15.H94); 
aux  décliets  (15.624)  ;  en  tout  352.361  quintaux  ou  79.5  0/0 
de  l'augmentation  totale.  Les  20.5  0/0  restant  se  répartissent 
sur  23  autres  groupes  de  marchandises  :  cuivres,  lainages, 
bestiaiix,  etiî. 

La  diminution  de  l'exportation  provient  de  : 

Quint,  métr. 

Charbons  180.284 

Bois   98.939 

Matières  premières  et  produits  alimentaires..  94.193 
Minerais   57.890 

431.306 

soit  97.8  0/0  de  la  diminution  totale. 


La  Production  du  fer  brut.  —  La  production  du  fer  brut 
a  atteint  en  Allemagne,  du  l"  janvier  au  30  septembre  1898, 
le  chiB're  de  5.450.595  tonnes,  contre  5.0(12.708  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  1897.  Cette  augmentation  peut  servir 
de  terme  de  comparaison  pour  le  marché  des  affaires  ;  elle 
est  d'autant  plus  significative  que  ce  sont  surtout  les  besoins 
de  la  consommation  intérieure,  en  particulier  le  service  des 
chemins  do  fer,  qui  l'expliquent.  On  assure,  en  effet,  qu'en 
outre  des  commandes  récentes,  les  chemins  de  fer  prussiens 
demanderont  prochainement  à  l'industrie  18.000  nouveaux 
wagons.  Les  ordres  transmis  et  attendus  ont  provoqué  la  créa- 
tion de  12  nouvelles  fabriques  de  matériel  roulant.  Malgré  de 
nombreuses  heures  de  travail  supplémentaire  et  l'augmenta- 
tion de  leur  personnel,  un  grand  nombre  d'usines  se  sont  vues 
contraintes  d'exiger  des  délais  de  livraison  prolongés. 


Coarrler  de  la.  Bourse  de  Berlin 


Berbn,  le  9  mars  1899. 

La  cbertè  de  l'argent  pèse  sur  les  transactions  qui  lan- 
guissent et  les  cours  s'en  ressentent. 

On  ne  constate  quelques  affaires  que  sur  les  valeurs  indus- 
trielles et  les  actions  des  charbonnages  qui  sont  en  légère 
hausse  sur  l'augmentation  du  prix  des  charbons. 

Les  actions  des  Banques  sont  peu  demandées  et  les  cours 
lléchissent. 

Les  Fonds  d'Etat  nationaux  restent  sans  affaires.  Tous  les 
papiers  ottomans  sont  en  hausse. 

On  a  coté  la  Disconto,  199  90;  l'Italien,  95  10;  les  Lombards, 
30  10;  le  Mobilier  Autrichien,  230  50;  l'Extérieure,  55  90. 
Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  8  mars  1899. 
All'aires  tlo  Cliiiie.  —  La  Liquidation.  —  Le  Marctié.  —  Défic^it  Ijud- 
gétaire.  —  Augincntaliou  d'I.,.[)ùls  ou  Suspansiou  d'.\mortisse- 
iiient. 

On  a  continué  de  s'occuper  })eaucoap  ries  affaires  de 
Chine  et  les  discussions  auxquelles  les  derniers  inci- 
dents ont  donné  lieu  entretiennent  un  certain  malaise. 


En  réponse  à  la  protestation  do  la  lliissic,  le  TsTiirg- 
li-Yamen  a  déclaré  que  les  conditions  do  l'emprunt 
britannique  no  sont  pas  en  o[)posilion  avec  los  jtro- 
messes  faites  à  M.  do  Giers  au  mois  d'août  dernier  :  à 
savoir  que  la  section  du  chemin  de  fer  du  Nord  située 
au  delà  do  la  grande  muraille  ne  sera  ni  hypothéquée, 
ni  soumise  :iu  contrôle  étranger. 

Gomme  M.  de  Giers  a  soutenu  le  contraire,  il  est  pro- 
bi.ble  qu'il  reviendra  à  la  charge  et  c'est  alors  que  la 
situation  pourra  devenir  dangereuse. 

Cet  incident  a  contribué  à  diminuer  l'animation  du 
■marché,  mais  il  faut  bien  reconnaître  que  lo  fait  ayant 
attiré  principalement  l'attention  a  été  le  règlement  de 
mi-mars.  Or,  cette  opération  s'est  effectuée  dans  des 
conditions  assez  faciles  ;  elle  n'a  pas  révélé  non  plus 
des  positions  trop  chargées. 

Une  question  préoccupe  en  ce  moment  le  public  : 
nous  approchons  du  terme  de  l'exercice  financier  et  le 
Chancelier  de  l'échiquier  prépare  les  bases  du  budget  à 
venir;  sa  tâche,  cette  année,  est  moins  facile,  car,  au 
lieu  des  excédents  de  recettes  obtenus  jusqu'ici,  il  y 
aura  à  compter  avec  un  déficit  considérable. 

Si  l'on  considère  qu'en  1895-1896,  sir  Michaél  Hicks- 
Beach  a  hérité  de  son  prédécesseur  d'un  excédent  de 
4.210.000  liv.  st.  et  que,  depuis  lors,  les  recettes  ont 
bénéficié  d'une  expansion  remarquable,  ce  changement 
doit  être  signalé. 

Le  tableau  suivant  des  recettes  nettes  obtenues  pen- 
dan  les  trois  années  qui  ont  précédé  la  gestion  du 
Chancelier  de  l'Echiquer  actuel  et  pendant  les  trois 
années  de  cette  gestion,  montrerala  situation  favorable 
dont  sir  Michaél  Hicks-Beach  a  bénéficié  : 

Recettes  nettes 

Liv.  sterl.  Liv.  sterl. 

1892-  93   85.507.000      1895-96   97.337.000 

1893-  94   85.919.000      1896-97    99.342.000 

1894-  95....   89.565.000      1897-98   102.758.000 

Total...    260.991.000  Total...  299.437.000 

On  voit  que  les  recettes  des  trois  dernières  années 
ont  dépassé  de  38.446.000  liv.  st.  celles  des  trois  années 
précédentes.  Cette  augmentation  de  recettes  a  été  ob- 
tenue presque  complètement  par  les  impôts  :  l'accrois- 
sement des  revenus  procuré  par  les  services  de  l'Etat 
n'entre,  en  elïet,  que  pour  4.000.000  de  liv.  st.  environ 
dans  ce  chiffre  de  38.446.000  liv.  st.  et  ce  sont  les  con- 
tribuables qui  ont  donné  34.381.000  liv.  st.  de  plus  au 
Trésor  pendant  les  trois  dernières  années.  Voici,  d'ail- 
leurs, comment  se  répartit  cette  somme  : 

Jte.cettes  nettes  pendant  les  trois  années 

1892-93         1895-96  Augmen- 
à  1894-95       à  1897-98  talion 


Douanes   60.130.000 

Excise   90.488.000 

Droits  de  succession..  31.570.000 

Timbre   16.456.000 

Income-tax   44.270.000 

Impôt  foncier   7.360.000 


(Livres  sterling) 

64.427.000  4.297.000 

97.144.000  6.656.000 

43.344.000  11.774.0Û0 

22. 3."  0.000  5.894.000 

5(1.000.000  5.730.000 

7.390.000  30.000 


250.274.0Q0   284.635.000  34.381.000 

Le  fait  saillant  indiqué  par  ce  tableau,  c'est  l'aug- 
mentation des  droits  de  succession.  Sir  William  Har- 
court  avait  estimé  que  la  réforme  donnerait  une 
augmentation  d'environ  3.000.000  de  livres  sterling 
par  an  ;  l'augmentation  s'est  élevée  en  réalité  à 
4.O0O.OÛO  de  livres  sterling  environ.  Un  autre  fait  à 
constater  est  que,  si  les  impôts  indirects  ont  contribué 
pour  ll.OOO.OOO  de  livres  sterling  à  l'accroissement  to- 
tal des  recettes,  les  impôts  directs  y  ont  participé  pour 
22.500.000  liv.  st.  Et  cependant,  en  avril  dernier, 
quand  sir  Rlichnol  Hicks-Beach,  pour  la  première  fois, 
se  déclara  en  situation  de  faire  un  dégrèvement,  il  pré- 
féra proposer  une  diminution  du  droit  sur  le  tabac 
qu'une  réduction  de  l'income-tax. 

Passant  aux  dépenses,  il  faut  constater  qu'elles  ont 
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Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

I,iv.  8t. 

Billets  créé».   kl  710,000 


Total   47. 710.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Dette  fixe  df>  l'Etat. . .  11. 015.000 
Rentes  immobilisées..  5.785.000 
Ormonneiyô  et  lingots   a0.940  000 

Total   70.740.00C 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  proâts  et 

pertes   3. 74'. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   16  590.000 

Comptes  particuliers. .  S5  905  000 

Billetsàsept  jours, etc.  189.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   13.896.000 

Portefeuilleetavance"  33  769.000 

Billets  en  réserve   211)3.000 

Or  et  argent  monnayés  -2.204.000 


IDi'Ogressé  dans  la  même  proportion  que  les  recettes; 
la  portion  des  excédents  destinée  au  dégrèvement  est 
si  infime  qu'il  est  inutile  d'en  parler;  la  portion 
destinée  au  fonds  d'amortissement  de  la  dette  publique 
a  été  également  de  peu  d'importance.  Voici  où  est  allée 
la  majeure  partie  de  cette  augmentation  de  38  millions 
446.000  liv.  st.  de  revenus  pendant  les  dernières  an- 
nées : 

Liv.  st. 

Augmentation  des  secours  aux  autorités  locales.  3.625.000 

—  de  la  dépense  de  la  marine  et  de 

l'armée   16.850.000 

—  de  la  dépense  de  rinstruction  pu- 

blique  3.974.000 

Parts  aux  fonds  spéciaux   9.233.000 

33.682.000 

Ce  dernier  chapitre  mérite  une  explication  :  il  est 
destiné  à  des  dépenses  militaires  ou  navales  et  la  créa- 
tion de  ces  fonds  séparés  tend  à  obscurcir  les  rensei- 
gnements que  l'on  possède  aujourd'hui  sur  les  dépenses 
de  la  marine  et  de  l'armée. 

La  situation  est  donc  la  suivante  :  pendant  les  trois 
dernières  années,  les  impôts  ont  donné  un  excédent  de 
34.400.000  liv.  st.,  soit  11.500.000  liv.  st.  en  moyenne 
par  an.  Cette  énorme  augmentation  a  été  presque 
toute  absorbée  par  des  accroissements  de  dépenses. 
Pendant  l'exercice  qui  va  prendre  fin,  cette  situation 
s'est  empirée,  à  cause  des  dépenses  militaires  supplé- 
mentaires que  l'incident  de  Fachoda  a  provoquées  ;  le 
chancelier  de  l'Echiquier  se  trouve  donc  en  présence 
d'un  déficit  et  il  doit  chercher  des  mesures  pour  y 
faire  face. 

On  ignore  encore  à  quelle  résolution  il  s'arrêtera, 
mais  chacun  se  croit  obligé  de  donner  son  avis  et  nous 
pouvons  classer  en  deux  catégories  les  projets  qui  sont 
ainsi  soumis  chaque  jour  à  l'examen  de  sir  Michaël 
Hicks-Beaoh  :  les  uns  proposent  une  augmentation 
des  impôts,  les  autres  demandent  la  suspension  de 
l'amortissement. 

Les  premiers  sont  partisans  du  rétablissement  des  6  d. 
par  livre  de  tabac  enlevés  au  droit  d'entrée  en  1898  ;  ils 
conseillent  aussi  l'augmentation  de  la  taxe  douanière 
sur  le  thé  ou  de  l'impôt  de  régie  sur  la  bière.  D'autres, 
conseillent  un  droit  d'entrée  sur  le  sucre  de  betteraves 
qui  reçoit  une  prime  à  l'exportation  dans  son  pays 
d'origine. 

Les  partisans  de  la  suppression  de  l'amortissement 
montrent  que  cette  mesure  serait  utile  au  public  en 
général  et  aux  tuteurs  de  caisses  d'épargne  en  parti- 
culier :  les  trustées  étant  dans  l'obligation  de  pla- 
cer les  biens  dont  ils  ont  la  charge  en  valeu'-s  de 
toute  sécurité,  éprouvent,  en  effet,  des  difficultés  de 
plus  en  plus  grandes,  car  les  Consolidés  deviennent 
rares  et  atteignent  un  prix  qui  les  rend  peu  rémuné- 
rateurs. 

Les  adversaires  de  la  suppression  de  l'amortissement 
se  servent  de  cet  argument  que  les  cours  élevés  des 
Consolidés  permettent  au  Gouvernement  de  trouver  de 
l'argent  à  bas  prix  en  cas  de  guerre. 

Nous  ne  tarderons  pas  à  savoir  auquel  de  ces  projets 
le  Chancelier  de  l'Echiquier  s'arrêtera  :  le  seul  fait 
paraissant  aujourd'hui  certain,  c'est  qu'on  ne  touchera 
pas  à  l'income-tax,  le  chiffre  de  8  d.  par  liv.  st.  ou 
3  1/3  0/0  étant  considéré  comme  un  maximum. 


lions  l 


et  Fiuanciè 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

9  mars  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


Total. 


70.982.000 


Total   70  982.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


1"  déc. 

8  >) 

15  » 

22  » 
29  » 

,  5  janv. 
12  » 
19  » 
26  » 
2  fév. 
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2  mars 
9  » 
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Courrier  de  la  Boarse  de  liondres 


Londres,  9  mars  1899. 

Le  Marché  a  été  faiblement  impressionné,  au  début  de  la 
semaine,  par  les  incidents  politiques;  mais,  les  bonnes  con- 
ditions dans  lesquelles  s'est  effectuée  la  liquidation  de  mi- 
mars  ont  ranimé  les  tendances,  et  la  clôture  a  pu  se  faire 
avec  des  cours  plus  soutenus. 

En  même  temps,  les  affaires  sont  redevenues  actives. 

Les  Consolidés  sont  sans  changement  à  110  5/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  l'Extérieure  d'Espagne 
reste  mieux  tenue  à  56  3/16.  L'Italien  a  bénéficié  d'une  amé- 
lioration à  94  1/8.  Les   fonds  Ottomans  restent  soutenus. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  assez  calme. 
Le  Brésil  4  0/0  est  à  61  3/4. 

Les  Gliemins  anglais  ont  des  affaires  assez  restreintes. 

Le  groupe  des  Gliemins  américains  est  mieux  soutenu  que 
précédemment. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  92  3/4,  VErie  à  15  ./.,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  1/2,  la  Philadelphie  à  12  ^ji,VAtchisonk 
22  5/8,  le  Norfolk  à  67  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


'Vienne,  6  mars  1899. 

La  Situation  politique  en  Hongrie.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le 
Bilan  des  Banques.  —  Les  prochaines  récoltes.  —  Les  Actions 
des  Etablissements  métallurgiques. 

La  crise  hongroise  a  fini  de  la  manière  la  plus  heu- 
reuse, par  l'avènement  au  pouvoir  de  M.  de  Szell.  Il  a 
déjà  rétabli  le  calme  dans  les  esprits  et  la  paix  entre 
les  partis.  A  la  Chambre  il  a  dit  : 

«  C'est  le  pays  qui  a  remporté  la  victoire,  car  c'est 
lui  qui  jouira  des  l/ienfaitsde  la  paix.  »  Le  Ministre  a 
encore  déclaré  qu'il  acceptait  le  concours  de  tous  ceux 
qui  voudront  lui  prêter  leur  appui. 

A  l'unanimité,  on  a  adopté  les  propositions  relatives 
au  compromis.  On  a  voté  une  adresse  de  remerciements 
à  M.  de  Szell  pour  avoir  mis  fin  à  la  crise,  et  on  l'a  as- 
suré de  l'appui  complet  du  parti.  Tous  les  partis  de 
l'opposition  ont  tenu  le  soir  des  conférences.  Les  délé- 
gués du  parti  chargés  des  négociations  ont  présenté  le 
compromis,  qui  a  été  conclu  et  qui  a  été  adopté  à 
l'unanimité.  Les  principaux  membres  de  l'opposition 
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ont  donné  connaissance  de  ce  fait  au  président  du 
<:;onscil  des  Ministres. 

L'issue  délinitive  de  cette  crise  a  lieureusement  im- 
pressionné tous  les  marches  financiers,  bien  que  les 
transactions  restent  rares  et  les  capitaux  assez  timides. 
La  clierté  et  la  rareté  de  l'argent  ne  diminuent  pas,  et 
cette  situation  si  anormale  dans  le  mois  de  mars,  pa- 
raît devoir  se  prolonger  encore  assez  longtemps.  La 
Banque  Auslro-Hong)vise  ne  manifeste  encore  aucune 
intention  d'abaisser  le  taux  de  son  escompte,  surtout 
depuis  que  ce  taux  monte  sur  le  marché  libre,  où  les 
reports  sont  maintenant  au  taux  moyen  de  8  0/0.  Les 
résolutions  de  la  Reichsbank  de  Berlin  guident,  d'ail- 
leurs, les  décisions  de  la  Banque  AusLro- Hongroise  et 
la  première  paraît  trop  se  repentir  de  l'abaissement  de 
son  escompte  de  5  0/0  à  4  1/2  0/0  pour  que  la  seconde 
imite  cette  mesure.  Au  surplus,  comme  je  l'ai  dit,  à 
Vienne,  même  en  dehors  de  la  Banque,  les  deman- 
deurs d'argent  ne  trouvent  satisfaction  qu'à  50/0.  Dans 
les  prévisions  les  plus  optimistes,  on  n'attend  aucun 
changement  à  la  situation  actuelle,  avant  les  premiers 
jours  d'avril. 

Dans  les  sphères  financières,  on  continue  à  se  préoc- 
cuper des  résultats  obtenus  par  les  Banques  autri- 
chiennes au  cours  de  l'exercice  écoulé.  L'on  ne  connaît, 
jusqu'ici,  que  les  dividendes  du  Crédil-Anstalt  et  du 
Crédit  Foncier  d'Autriche.  Le  premier  de  ces  établis- 
sements distribuera  16  florins  à  ses  actionnaires,  et  le 
second  37  fr.  50.  L'on  assure,  d'autre  part,  que  l'Anglo- 
Bank  répartira  le  même  dividende  que  l'année  dernière, 
c'est-à-dire  8  florins.  La  Bank-Verein  maintiendra 
également,  paraît-il,  le  montant  de  son  dividende,  soit 
15  florins,  bien  que  son  bilan  révèle  d'importantes  plus- 
values.  La  Leenderbanh  distribuera  10  florins.  L' Union- 
Banh  distribuera  de  nouveau  un  dividende  de  16  flo- 
rins,  sans  toucher  aux  deux  millions  qui,  depuis 
plusieurs  années  déjà,  constituent  de  façon  permanente 
des  bénéfices  secrets. 

Pendant  que  les  nouvelles  sur  l'activité  de  nos  in- 
dustries ne  sont  guère  satisfaisantes,  il  arrive  de  toutes 
les  parties  de  l'Empire  des  nouvelles  fort  rassurantes 
sur  l'avenir  des  récoltes.  Partout,  grâce  à  la  clémence 
extraordinaire  du  temps,  les  prévisions  sont  à  l'opti- 
misme. En  Hongrie  surtout,  on  compte  sur  des  récoltes 
abondantes.  Pour  ce  qui  est  de  la  situation  actuelle  du 
marché  des  céréales,  elle  se  présente  aussi  sous  les 
meilleurs  aspects  :  la  diminution  récente  des  stocks  de 
la  Hongrie  a  été  largement  compensée  par  les  offres  de 
Roumanie  et  de  Serbie  et  aucune  augmentation  des 
cours  n'est  à  craindre  pour  le  moment. 

Un  des  points  qui  causent  actuellement  le  plus  d'in- 
quiétudes au  public  de  la  Bourse,  est  la  situation  tout 
à  fait  anormale  où  se  trouvent  les  actions  des  Etablis- 
sements métallurgiques.  Les  industries  métallurgiques, 
sans  participer  entièrement  à  la  crise  qui  écrase  toutes 
les  autres  branches  de  l'activité,  n'ont  pas  ce  qu'on  est 
convenu  d'appeler  une  situation  florissante.  Et  cepen- 
dant la  spéculation  a,  sur  l'exemple  des  titres  del'AZpme, 
poussé  tous  leurs  cours  à  un  niveau  tel,  qu'il  leur  fau- 
drait faire  les  ail'aires  les  plus  extraordiaires,  les  plus 
rémunératrices  pour  récompenser  de  pareils  capitaux. 
Or,  il  n'en  est  rien  et  cependant,  les  cours  montent  en- 
core et  les  dividendes  distribués  satisfont  les  preneurs. 
On  sent  qu'on  n'arrive  à  ce  tour  de  force  que  par  des 
prodiges  d'habileté  financière  qui  ne  pourront  se  renou- 
veler indéfiniment  si,  comme  c'est  probable,  ni  les 
commandes,  ni  les  bénéfices  de  ces  Etablissements 
n'augmentent.  Aussi  ne  cache-t-on  nulle  part  l'inquié- 
tude que  cause  un  pareil  état  de  choses  et  la  crainte 
d'un  effondrement  prévu  qui  pourrait  causer  des  dé- 
sastres irréparables. 


Mormations  ÉcoiiODiipes  et  Fiiancières 

La  Dette  autrichienne.  —  A  la  fin  du  mois  do  février, 
l'état  de  la  Dette  flottante  aulrichionne  était  le  suivant  : 
1G2.166.161  florins  dont  119.676.7151  florins  en  billets  d'Etat. 


La  Production  du  sucre.  —  IjO  mois  fli;  janviiT  a  terminé 
le  premier  semestre  de  la  campatfno  sucTiéi'e  I89H/9!). 

Dans  celti^  période  on  a  exporté  21I).2ii6  quintaux  de  sucre 
brut.  (103. '.124  quintaux  dans  la  même  période  de  1897-!)8)  et 
2. 741. 967  (2.208.31)2)  quintaux  de;  sucre  raffiné  ;  soit  en  valeur 
de  sucre  brut  8.2(il.8()6  (2.552.137)  quintaux.  On  a  payé  pour 
cette  quantité  une  prime  de  6.646.631  llorius  (5.231.6()6  tl.). 

Voici  les  principales  directions  des  exportations  :  verslAl- 
lemagne,  57.535  (juintaux  de  sucre  raffiné  et  1H.747  quintaux 
de  sucre  brut.  Par  Trieste,  491.880  quintaux  de  sucre  raffiné 
et  9.5U(l  qidntaux  de  sucre  biut.  Vers  l'Angleterre,  1.131.194 
quintaux  de  sucre  raffiné  et  179.708  quintaux  de  sucre  brut. 
Vers  la  Suisse,  207.078  ;  vers  la  Roumanie,  57.248  ;  vers  la 
Serbie,  26.870  ;  vers  la  Bulgarie,  31.519  et  vers  l'Italie  205.025 
uintaux  de  sucre  raffiné.  Vers  la  Turquie  10O.6.34  quintaux 
e  sucre  raffiné  et  1.400  quintaux  de  sucre  brut;  vers  les 
Indes  400. 81(;  quintaux  de  sucre  raffiné  et  vers  TAmérique  du 
Nord  1.058  quintaux  de  sucre  raffiiié  et  1.000  qumtaux  de 
sucre  brut. 


Les  Chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche.  —  Il  s'est 
formé,  à  Vienne,  un  Comité  qui  se  propose  de  prendre  en 
main  les  intérêts  des  actionnaires  du  (jhemin  de  fer  du  Sud 
de  lAutriche.  Dans  une  circulaire  adressée  aux  intéressés, 
le  Comité  fait  remarquer  que  les  actions  lombardes  ont  perdu, 
dans  ces  dernières  années,  un  tiers  de  leur  valeur  ordinaire. 
Le  but  du  Comité,  tel  qu'il  l'annonce  tout  au  moins,  serait 
d'empêclier,  dans  la  mesure  du  possible,  le  retour  de  sem- 
blables pertes.  


CoDFPier  de  la  Bourse  de  'Vienne 


Vienne,  9  mars  1899. 

Les  cours  sont  lourds  et  les  transactions  rares.  Les  incer- 
titudes du  marché  de  Berlin  paralysent,  à  Vienne,  les  acti- 
vités et  l'initiative  ;  sur  le  Marché  libre,  le  taux  de  l'argent  a 
monté,  aujourd'hui,  à  plus  de  6  0/0. 

Les  actions  industrielles  et  les  actions  des  Chemins  de  fer 
Autrichiens  sont  fermes. 

Toutes  les  autres  valeurs  sont  sans  affaires. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  368  10  ;  les  Lombards, 
66  20;  laLœnderbank,  246  20;  les  Tabacs,  146  70;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  370  90;  l'Alpine,  238  30.  Clôture  soutenue. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  8  mars  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Les  tendances  du  Marché  du  terme  sont  inégales  et 
irrégulières  dans  leur  ensemble.  C'est  le  groupe  espa- 
gnol qui  occupe  presque  toute  l'attention  de  la  Coulisse 
et  spécialement  les  titres  de  chemins  de  fer,  ces  der- 
niers bénéficiant  de  l'arrivée  au  Pouvoir  de  M.  Silvela, 
car  celui-ci  passe  pour  être  très  disposé  à  favoriser  les 
Compagnies  de  chemins  de  fer  qui  attendent,  depuis  si 
longtemps,  que  le  Gouvernement  veuille  s'occuper 
d'elles  autrement  que  par  des  promesses.  Le  Cuba  6  0/0 
est  aussi  bien  partagé;  on  croit  que  le  Cabinet  prendra 
un  décret  autorisant  le  paiement  du  coupon  d'avril  des 
billets  Cubains  sur  la  même  base  que  celui  de  janvier. 

Voici  les  cours  de  clôture  :  Extérietcre  Espagnole, 
55  11/16;  Saragosse,  230;  Cuba  6  0/0,250;  Nord  de 
l'Espagne,  lb2;  Brésil  4  0/0,  62  1/8;  Lot  du  Congo, 
89;  Italien  5  0/0,95;  Portugais  3  0/0,  2QiO;Rio- 
Tinto,  978;  Turc  C,  28  07;  Turc  D,  23  85;  Banque 
Ottomane,  578;  Chemins  Ottomans,  123  50. 

Les  séances  se  ressemblent  au  Marché  du  comptant 
par  la  rareté  des  transactions  et  le  peu  d'animation 
des  fluctuations.  Les  émissions  nouvelles  séduisent 
toujours  le  public  qui,  pour  pouvoir  y  souscrire,  réa- 
lise parfois  une  partie  de  son  portefeuille,  si  bon  qu'il 
soit.  C'est  à  cette  circonstance  que  nous  attribuons  la 
faiblesse  relative  des  cours  au  compartiment  de  la  si- 
dérurgie,et  la  lenteur  avec  laquelle  le  groupe  des  char- 
bonnages reprend  une  activité  générale.  Comme  nous 
l'avons  déjà  expliqué  précédemment,  les  valeurs  sidé- 
rurgiques et  charbonnières  ont,  en  ce  moment,  les  unes 
et  les  autres,  une  cote  de  premier  ordre  et  elles  de- 
vraient être  empreintes  delà  plus  grande  fermeté  pour 
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donner  le  reflet  exact  de  la  situation  des  entreprises 
auxquelles  elles  se  rapportent.  On  y  reviendra  certai- 
itement. 

Les  Rentes  qui  payent  aussi  im  large  tribut  aux 
fonds  nécessaires  potir  permettre  la  participation  aux 
nombreuses  affaires  nouvelles  inti'oduites  sur  notre 
marché,  restent  lourdes,  elles  ont  cependant  une  tenue 
meilleure  que  la  semaine  précédente.  La  l''*"  série  du 
3  0/0  se  trouve,  en  effet  à  99  90,  la  2"  a  reconqais  le 
]>air  et  la  3"  se  trouve  au  même  taux  que  la  Ire.  Le 
-2  1/2  se  tient  à  93  50.  Aucune  particularité  importante 
n'est  à  signaler  en  Renies  indirectes,  ni  en  Lots  de 
Villes. 

En  Obligations  industrielles  et  diverses,  le  marché 
est  très  limité,  c'est-à-dire  que  nous  n'avons  à  men- 
tionner, dans  cette  rubrique,  aucune  différence  de  cours 
d'une  certaine  importance. 

Au  groupe  des  Valeurs  de  Crédit,  l'animation  est  li- 
mitée à  la  Part  de  Réserve  qui  fait  22  30,  cours  auquel 
elle  regagne  une  certaine  fraction  de  la  perte  assez  im- 
portante subie  depuis  quelques  jours  par  suite  de 
l'abandon  des  fonds  de  la  sidérurgie  et  des  charbon- 
nages ;  on  se  souviendra  que  nous  la  laissions  à  23  50 
il  y  a  huit  jours.  La  Banque  Nationale  à  2.860  regagne 
une  partie  de  son  coupon  de  55  fr.  La  Dividende  Com- 
pagnie Internationale  du  Commerce  et  de  l'Industrie, 
dont  on  a  simplifié  le  titre  en  la  dénommant  «  Outre- 
Mer  »  obtient  une  plus-value  appréciable  à  197  25. 

La  Banque  de  Bruxelles  donnera  40  fr.  de  dividende 
et  ses  réserves  approcheront  de  5  millions  de  francs. 

Toujours  peu  d'affaires  en  actions  de  Chemins  de 
fer;  les  Congo,  régulièrement  cotés  font  :  l'Ordinaire 
1.645  et  la  Part  de  fondateur  5.612  50.  La  Privilégiée 
Central  Sud  Américain,  que  l'on  avait,  du  reste,  pous- 
sée en  avant  sans  raison  sérieuse,  rétrograde  à  250. 

Peu,  nous  pourrions  mieux  dire  pas,  d'animation 
aux  Tramioays.  C'est  encore  ua  des  bons  comparti- 
ments du  marché  du  comptant  que  l'on  néglige  bien  à 
'  tort  et  ce  d'autant  plus  que  les  recettes  de  février  sont 
presque  toutes  en  excellente  situation. 

Piien  de  particulier  aux  actions  diverses. 


Bruxelles,  9  mars  1899. 

Il' Exlérieiire  clôture  à  56  1/8;  V Italien  fait  94  90  ;  Belge 
3  0/0,  100;  Portugais,  26  11/16. 


Momiatiofls  ftoBomipes  et  Fliiaflcières 


Le  Commerce  extérieur  Belge.  —  Pendant  le  premier 
mois  de  l'année  1899,  les  importations  se  sont  élevées  à  134 
millions  269j00O  fr.,  contre  101.4i0.f  00  pendant  le  même  mois 
de  1898;  il  y  a  donc  diminution,  comparativement  à  l'année 
précédente,  de  792.000  francs  ou  1  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  le  premier  mois  de  l'année 
1899,  101. 4ri0.000  francs,  contre  lll.blS.O.iO,  soit  une  diminu- 
tion de  10.383.000  fr.  ou  9  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  esportations  de  82 
millions  839.000  fr. 

Les  droits  do  douane  perçus  le  premier  mois  de  1899  se 
sont  élevés  à  3.72B.483  fr.,  contre  3.571.075  en  1898;  il  y  a 
■donc  de  ce  chef  augmentation  de  155.408  francs  ou  A  0/0. 


Banque  Nationale  de  Belgique.  —  Les  actionnaires  se 
sont  réunis  en  assemblée  génc'ralo  annuelle  le  27  février 
passé. 

Le  rapport  qui  leur  a  été  lu  constate  que  le  mouvement 
général  des  opérations  se  chilfre  par  28.195.808.124  fr.  09, 
contre  2^3.880.970.766  fr.  75  en  1897. 

11  en  est  résulté  un  bénéfice  total  do  7.636.497  fr.  52,  contre 
7.54.'3.720  fr.  08  on  1897,  qui  pormet  do  distribuer  pour  l'excr- 
oice  entier,  en  tenant  compte  du  premier  dividende  de  55  fr. 
■déjà  payé  et  de  la  part  do  l'action  dans  l'accroissement  de 
réserve,  un  dividende  de  123  fr.  91, 

L'Etat  prélève  sur  les  bénéfices  1.159.114  fr.38  et  la  somme 


attribuée  à  la  réserve,  soit  695.548  fr.  27,  porte  la  réserve  to- 
tale au  31  décembre  1898  à  27.074.742  fr.  20  a.u  bilan  du  31 
décembre  1898. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  7  mars  1899. 
Le  Cal>inet  Siivela.  —  Les  nou^'eaUT;  Ministres.  —  L'Impression.  — 
Premières  Decisiûns.  —  Le  Marctié.  —  La  Dette  flottante.  —  Les 
Récoltes. 

A  des  situations  nouvelles,  il  faut  des  hommes  nou- 
veaux. C'est  ce  que  la  reine  régente  a  compris  et  après 
avoir  demandé,  selon  l'usage,  l'avis  des  personnages 
politiques  les  plus  éminents,  elle  a  fait  appel  au  con- 
cours du  chef  du  parti  conservateitr  :  M.  Siivela  a  rapi- 
'dement  constitué  le  Cabinet  suivant  : 

Président  du  Conseil  et  Ministre  d'Etat  :  D.  E.  Siivela, 
•député  ; 

Ministre  des  Grâces  et  de  la  Justice  :  D.  Manuel  DmTan 
y  Bas,  sénateur; 

Ministre  de  la  Guerre  :  Le  général  Gam.  G.  Polavieja; 

Ministre  de  la  Marine  :  l'amiral  Gomez  Imaz  ; 

Ministre  des  Finances  ;  D.  R.  Fernandez  Villa verde,  député; 
Ministre  de  l'Intérieur  :  D.  Ed.  Dato  Iradier,  député; 

Ministre  de  lomento  et  des  Colonies  :  D.  Luis  Pidal, 
sénateur. 

Il  était  bien  évident  que  toute  combinaison  destinée 
à  étayer  la  situation  de  M.  Sagasta  était  appelée  à  un 
prompt  échec.  L'ancien  Président  du  Conseil  n'avait 
plus  la  force  ni  l'autorité  nécessaires  pour  entreprendre 
l'œuvre  de  relèvement  à  laquelle  les  nouveaux  Mmistres 
doivent  pouvoir  se  vouer.  Il  s'usait  dans  des  expédients 
politiques  pouvant  donner  quelque  illusion  à  ceux  qui 
ne  vont  pas  au  fond  des  choses,  mais  qui  lassaient 
l'opinion  publique  et  qui  l'ont  amené  peu  à  peu  à  perdre, 
sur  le  Parlement,  l'influence  incontestable  dont  il 
disposait. 

L'erreur  de  M.  Sagast^a  a  été  de  considérer  l'époque 
actuelle  corrmeune  période  ordinaire  de  crise  et  de 
ne  pas  comprendre  que,  dans  une  situation  aussi  cri- 
tique, la  plus  suprême  habileté  politique  consiste  à 
éviter  les  habiletés. 

Les  hommes  qui  viennent  de  prendre  le  pouvoir  ne 
sont  pas  tous  des  hommes  nouveaux,  au  sens  propre 
du  mot,  mais  ils  ont  l'avantage  de  ne  pas  avoir  pris 
une  part  directe  dans  les  derniers  événements  et  d'offrir 
un  passé  pouvant  être  considéré  comme  la  meilleure 
des  garanties  d'avenir.  Désignés,  d'ailleurs,  depuis 
longtemps,  pour  prendre  l'héritage  des  libéraux,  ils 
ont  eu  tout  le  temps  nécessaire  pour  étudier  la  situation, 
se  préoccuper  des  réformes  à  réaliser  et  préparer  le 
plan  de  régénération  que  l'Espagne  leur  demande.  Ils 
sont  dans  la  situation  et  ont  les  mêmes  devoirs  que  les 
hommes  d'Etat  français  qui  ont  pris  la  direction  des 
affaires  après  1871  ;  l'avenir  nous  dira  s'ils  ont  su  se 
montrera  la  hauteur  de  la  lourde  tâche  qu'ils  assument. 

M.  Siivela  a,  dans  sa  carrière,  un  fait  qui  nous  donne 
les  plus  grandes  espérances  pour  la  droiture  de  sa  po- 
litique ;  c'est  sa  campagne  contre  les  abu.5  administra- 
tifs couverts  complaisamment  par  ses  amis  et  tolérés 
par  M.  Canovas,  dont  la  probité  personnelle  était  ce- 
pendant inattaquable.  Pour  poursuivre  cette  campagne, 
M.  Siivela  n'hésita  pas  à  abandonner  le  Pouvoir  et  à 
rompre  avec  un  chef  respecté.  Cette  attitude  le  désigna 
à  l'attention  du  parti  conservateur,  au  lendemain  delà 
mort  de  M.  Canovas,  et  sa  présence  à  la  tête  du  Gou- 
vernement nous  permet  de  croire  que  l'œuvre  de  régé- 
nération sera  poursuivie  avec  une  vigueur  et  une  per- 
sévérance que  rien  ne  pourra  ébranler. 

Les  questions  financières  étant  les  plus  importantes 
de  celles  que  le  Cabinet  devra  résoudre,  la  personnalité 
la  plus  importante  du  nouveau  Gouvernement  est, 
après  le  Présidcxit  du  Conseil,  M.  Villaverde.  Je  n'ai 
pas  besoin  de  vous  le  présenter  longuement,  ayant  eu 
maintes  fois  l'occasion  de  signaler  les  sages  avis  qu'il 
\  a  donnés  à  la  Chambre,  et  d'analyser  les  discours 
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qu'il  a  prononcés  sur  les  affaires  financières  du  pays. 
Ancien  gouverneur  civil  de  Madrid,  sous-secrétaire 
aux  linances,  ministre  de  l'intérieur,  des  grâces  et  de 
la  justice,  M.  Yillaverde,  auteur  d'ouvrages  remarqua- 
bles sur  les  questions  monétaires,  s'est  toujours  voué  à 
l'étude  des  finances,  et  l'autorité  acquise  par  lui  l'avait 
désigné  depuis  longtemps  aux  hautes  fonctions  qu'il 
occupe  aujourd'hui. 

M.  Yillaverde  sera  aidé  dans  sa  tâche  par  M.  Guil- 
lermo  de  Osma,  sous-secrétaire  d'Etat  aux  finances. 
M.  de  Osma,  qui  appartient  à  l'une  des  premières  fa- 
milles d'Espagne,  a  fait  partie  du  dernier  Cabinet  Ca- 
novas comme  sous- secrétaire  d'Etat  aux  colonies. 
Ayant  fait  son  éducation  en  Angleterre,  il  a  pris,  dans 
les  affaires,  l'esprit  anglais  et  la  méthode  anglaise  :  il 
s'est  toujours  occupé  de  questions  économiques  et  a 
été  fort  reaiarqué  à  la  Conférence  monétaire  de  Bruxelles 
où  il  était  délégué  espagnol.  Sa  connaissance  des  af- 
faires coloniales  sera  d'autant  plus  appréciée  par  M. 
Villaverde  que  celui-ci  a  demandé  de  rattacher  à  son 
Ministère  le  service  des  colonies,  afin  d'avoir  sous  sa 
direction  le  règlement  complet  de  la  liquidation  finan- 
cière. 

Le  général  Polavieja  n'a  pas  un  long  passé  politique, 
mais  il  a  derrière  lui  une  des  plus  belles  carrières  mili- 
taires, dont  les  commencements  remontent  à  1858.  On 
n'a  pas  oublié  les  services  qu'il  a  rendus  comme  gou- 
verneur de  Cuba,  puis  dans  la  répression  de  l'insur- 
rection des  Philippines.  Après  les  accusations  dont  les 
généraux  ont  été  l'objet,  il  est  compréhensible  que  le 
portefeuille  de  la  guerre  soit  mis  enti"e  les  mains  d'un 
nomme  de  cette  valeur  et  de  cette  énergie. 

D.  Manuel  Duran,  ministre  de  la  justice,  est  un 
juriste  distingué,  partisan  des  doctrines  protection- 
nistes et  de  la  décentralisation  :  il  a  publié  des  études 
.politiques,  économiques  et  juridiques  très  remarquées 
Aèt  a  collaboré  notamment  au  Diario  de  Barcelone. 

Le  marquis  de  Pidal  est  l'ancien  ambassadeur  auprès 
du  Vatican  ;  M.  Ed.  Dato,  dont  la  carrière  politique  est 
courte,  a  su  se  faire  remarquer,  dans  son  précédent  pas- 
sage au  sous-secrétariat  de  l'intérieur,  par  de  grandes 
qualités  d'homme  d'Etat;  et  sa  nomination  a  été  ac- 
cueillie très  favorablement  par  tous. 

La  Bourse  a  salué  le  nouveau  Ministère  avec  une 
hausse  importante,  manifestation  de  sympathie  toute 
à  l'adresse  de  MM.  Silvela  et  Yillaverde,  pour  leur 
déclaration  de  reconnaître  les  Dettes  coloniales  et  de 
respecter,  dans  la  mesure  du  possible,  la  Dette  pénin- 
sulaire. 

M.  Silvela  s'est  empi'essé  de  télégraphier  au  Comité 
exécutif  des  Chambres  de  Commerce,  pour  qu'il  vienne 
conférer  avec  lui,  au  sujet  des  réformes  à  introduire 
pour  donner  au  moins  en  partie  une  satisfaction  aux 
vœux  formulés  par  ledit  Congrès.  La  discussion  sera 
laborieuse,  parce  que  une  partie  des  revendications  est 
'destinée  à  léser  beaucoup  d'intérêts  à  cause  des  écono- 
.mies  qu'on  demande,  alors  que  le  Ministère  de  la  Guerre 
•fet  celui  de  la  Marine  vont  avoir  besoin  de  crédits  plus 
élevés  pour  payer  les  pensions  et  les  soldes  des  officiers 
de  terre  et  de  mer  rapatriés  des  colonies,  aux  budgets 
desquels  ils  émargeaient  auparavant. 

Un  gros  impôt  sur  la  rente  figure  également  parmi 
les  demandes  des  Chambres  de  Commerce  et  ce  sera 
un  des  chapitres  qui  donneront  lieu  à  une  discussion 
des  plus  vives. 

Le  Ministère  a  débuté  par  une  résolution  qui  mé- 
rite comme  tendance  un  applaudissement  ;  ses  membres 
ont  renoncé  à  la  pension  de  7.500  pesetas  annuelle 
qui  était  allouée  jusqu'à  présent  aux  ex-Ministres  et 
'On  va  publier  un  décret  supprimant  à  l'avenir  cet  avan- 
tage, qui  n'avait  pas  de  raison  d'être  et  qui  permettait, 
lorsqu'on  avait  prêté  serment  comme  Ministre,  de  vivre 
•aux  dépens  du  Trésor  pendant  toute  sa  vie,  n'eût-on 
été  Ministre  que  vingt-quatre  heures.  C'est  M.  Silvela 
et  M.  Villaverde  qui  ont  donné  l'impulsion  pour  cette 
mesure,  en  renonçant  à  la  pension  à  laquelle  ils  avaient 
droit,  puisqu'ils  ont  été  Ministres  auparavant.  S'ils 
«peuvent  persévérer  dans  cette  voie,  ils  feront  de  la 
bonne  besogne. 


La  Bourse  a  continué  à  être  un  peu  morne  pendant 
le  mois  de  février.  Le  montant  des  transactions  a  été 
le  suivant  : 

Pesetas 


4  0/0  Irftérimire   inillions 

4  0/0  Extérieure   47.2  — 

4  0/0  amortissable   «.'-i  — 

Bons  du  Trésor  5  0/0   7.1  — 

Cuba  188G   17.7  — 

—    18!)0   1">.H  — 

Obligations  des  Phifippiiies   3.0  — 

Douanes   7.8  — 

Cédules  Hypothécaires  5  0/0   0.7  — 

_             _          4  0/0   0  5  — 

Obligations  municipales  4  0/0.   0.1  — 


Total   297.397.450 


Le  marché  a  été  très  ferme  pendant  la  semaine  der- 
nière, bien  que  la  Bourse  de  Paris  fût  plutôt  faible 
pour  les  valeurs  espagnoles,  mais  les  besoins  de  la 
liquidation  et  le  manque  de  titres  expliquent  ce  fait. 
La  rente  Extérieure  a  été  très  sollicitée  par  les  arbitra- 
gistes.  Il  y  a  eu  également  des  achats  de  4  0/0  amor- 
tissable ;  cette  valeur  s'est  ressentie  du  tirage  qui  a  eu 
lieu  le  lei'  courant  et  aussi  de  la  nouvelle  que  le  Minis- 
tre des  finances  du  précédent  Cabinet  voulait  proposer 
de  suspendre  l'amortissement  en  lui  allouant  comme 
compensation  5  0/0  d'intérêt.  Maintenant  que  la  politi- 
que a  changé,  cette  nouvelle  ne  se  confirmei-a  pas,  sans 
doute,  mais  son  influence  s'est  reflétée  sur  la  cote  et  on 
doit  en  faire  mention. 

Pour  se  rendre  compte  comment  la  Bourse  et,  parti- 
culièrement, les  détenteurs  de  valeurs  coloniales  ont 
accueilli  le  nouveau  Cabinet,  il  n'y  a  qu'à  comparer 
les  cours  de  lundi  dernier  avec  ceux  pratiqués  au- 
jourd'hui : 

27  février  6  mars 


0/  0/ 

4  0/0  Intérieure   61  40  61  25 

4  0/0  Extérieure   69  30  70  80 

4  0/0  amortissable   71  65  72  35 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  65  101  65 

Douanes  5  0/0   91  ^5  92  20 

Philippines  6  0/0   67  50  71  75 

Bons  cubains  6  0/0   58  25  65  .. 

—         5  0/0   50  30  56^5 

Banque  d'Espagne   400  ..  406  .  . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   245  50  252  .. 


La  dette  flottante  du  Trésor  s'élevait,  le  le>-  mars,  à 
585.006.907  pesetas  87,  dont  12.791.701  pesetas  corres- 
pondent au  mois  de  février;  le  montant  de  la  dette 
flottante  contractée  dans  l'année  budgétaire  courante 
(huit  mois  écoulés)  s'élève  à  42  millions  de  pesetas.  Si, 
à  ces  585  millions  de  dette  flottante  on  ajoute  250  mil- 
lions de  Rente  4  0/0  amortissable  émis  en  1891,  on 
trouve  un  total  de  835  millions  de  nouvelles  dettes 
contractées  en  dix-huit  ans  par  le  Trésor  de  la  Pénin- 
sule. Pendant  ce  même  temps,  celui-ci  a  amorti  22o 
millions  de  la  Dette  4  0/0  créée  en  1881,  116  millions 
d'autres  dettes,  c'est-à-dire  qu'en  réalité  l'Etat  doit  500 
millions  de  plus  qu'il  ne  devait  en  1881.  Cela  prouve 
qu'il  ne  faut  pas  persister  à  amortir  lorsqu'on  est 
obligé  d'emprunter  pour  le  faire .  Dans  ce  total  de 
835  millions  nous  ne  comprenons  pas  les  obligations 
des  Douanes,  dont  la  création  a  obéi  aux  exigences  de 
la  guerre  coloniale . 

Le  phylloxéra  continue  à  faire  de  grands  ravages 
dans  presque  toutes  les  régions vinicoles  de  l'Espagne: 
il  a  déjà  causé  des  pertes  énormes  dans  l'Estrama- 
dure,  et  en  Andalousie,  où  on  commence  à  repeupler 
les  vignobles  avec  des  variétés  américaines,  notam- 
ment la  riparia. 

La  Navarre  est  fortement  contaminée  aussi  et  les  vi- 
ticulteurs de  la  Rioja  sont  très  inquiets  par  la  crainte 
que  le  phylloxéra  se  propage  dans  leur  r<5gion. 

La  Chambre  de  commerce  de  Cordoue  a  mis  à  l'étude 
une  motion  pour  développer  l'exportation  des  olives  et 
de  l'huile,  qui  sont  la  principale  richesse  de  la  pro- 
vince. Celle-ci  récolte,  en  moyenne,  40  millions  de  kil. 
d'olives,  qui  représentent  environ  30.000.000  de  pesetas, 
c'est-à-dire  un  huitième  de  la  production  totale  espa- 
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gnole,  qui  est  évaluée  à  300.000.000  de  kilos  à  peu  près, 
ce  qui  représente  une  valeur  de  plus  de  250.000.000  de 
pesetas. 

Il  s'agirait  de  créer  au  domicile  de  la  susdite  Chambre 
une  exposition  permanente,  et  de  faire  une  grande  pro- 
pagande à  l'étranger,  pour  favoriser  l'agriculture. 

Dans  cet  ordre  d'idées,  on  ne  peut  que  louer  les  ini- 
tiatives pour  introduire  de  nouvelles  cultures  et  déve- 
lopper les  existantes.  A  Séville,  à  Malaga  et  à  Alméria, 
on  essaye  la  culture  du  café,  qui,  jusqu'à  présent,  s'an- 
nonce comme  devant  venir  très  bien.  On  augmente 
également  les  plantations  de  canne  à  sucre,  qui  seront 
favorisées  par  le  droit  de  82  50  pesetas  par  100  kilos 
que  doit  payer  le  sucre  des  Antilles. 


Madrid,  9  mars  1899. 
[Par  dépêche) 

L'asseinlîlée  générale  de  la  Bançjue  d'Espagne  discutera, 
dimanche  prochain,  une  proposition  destinée  à  créer  une 
succursale  de  cet  Etablissement  à  Paris. 

Quelques  délégués  du  Comité  des  Chambres  de  commerce 
sont  d'avis  de  négocier  la  conversion  de  la  rente  Extérieure 
en  rente  Intérieure  à  un  taux  avantageux  pour  les  créanciers 
étrangers.  Ce  fait  montre  que  l'opinion  publique,  en  Espagne, 
est,  elle-même,  bien  disposée  vis-à-vis  de  ces  derniers. 


iHforniatioiis  ÉconoDiiîiies  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Dm  1"  janvier  au  18  février  1899  (7»  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

2  124.072 

1  815  811 

2  309.101 

2.414.9Î2 

Nord  de  l'Espagne  (2070  k.) 

7  426  900 

6.448  666 

7.109  292 

7.2.38  399 

Asturies  (784  kil.) 

1.717  118 

1.588.389 

2  072.376 

2.193.145 

Lérida-Reus  (104  kil.) 

192.377 

149  544 

197  509 

913  733 

Almansa-Valence  (499  kil.) 

1.5Hl.;-<75 

1  464  828 

1.5b8.480 

1.628.224 

Saragosse  . .       (2927  kil.) 

7.876.408 

6.774.911 

8.177.709 

8.519.362 

Le  Commerce  Extérieur  de  l'Espagne.  —  Voici  les 

résultats  du  Commerce  extérieur  de  l'Espagne  pendant  le 
mois  de  jahvier  de  1897,  1898,  1899  : 

Importations 
  Janvier 

1897             1898  1899 
(En  pesetas) 

Matières  premières. . .    29.441.695     30.661  018  29  707  774 

Articles  fabriques ... .    12.643.808     15.006.359  19.297!579 

Produits  alimentaires.    12.243.385      8.343.807  11.310.052 

54.328.882     55. 011.184  60.315.405 

Or                                      2.720          20.000  7.5Û0 

Argent                           9.025.164      2.168.140  19.276.146 

63.356.766     56.199.324  79.599.051 

Exportations 

1897             1898  1899 
(En  pesetas) 

Matières  premières. . .    18.579.992     22.709.770  21  471  867 

Articles  fabriqués          15.147.237     15. 018.870  10  781454 

Produits  alimentaires.    27.648.083     36.148.464  26.'205!o56 

61.375.312     73.932.104  58.458.377 

Or                                   167.450           7.200  1.223.210 

Argent                          15.454.350         673.620  434.290 

76.997.112     74.612.924  60.115.877 


Courrier  de  la  Boarise  de  Madrid 


Madrid,  9  mars  1899. 
La  Bourse  a  fait  un  très  bon  accueil  au  nouveau  Cabinet 
et  les  premières  mesiu-es  prises  ont  produit  la  meilleure  im- 
pression. 

On  cote  l'Intérieure  à  61  65;  l'Extérieure  à  70  50;  le  change 
sur  Paris  est  à  28. 


GRÈCE 


Commerce  Extérieur  et  Recettes  des  Douanes  pendant 
les  dix  premiers  mois  de  1898.  —  Voici  les  chiffres 
du  commerce  extérieur  de  la  Grèce  en  octobre  et  pendant  les 
dix  premiers  mois  de  1898.  Ces  résidtats  sont  comparés  à 
ceux  de  la  période  correspondante  de  1897  : 

Importations 

Octobre      10  premiers  mois 

(En  drachmes) 

1897   13.803.523         86  816.807 

1898   17.297.464  126.263.185 

Exportations 

1897   8.752.976  69.641.171 

1898   11.967.731  73.346.453 

Les  droits  d'entrée  perçus  ont  été  les  suivants  : 

Octobre      10  premiers  mois 

1897   8.603.607  20.090.824 

  3.641.064  28.451.830 


Les  Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  de  toutes  les 
douanes  helléniques,  pendant  le  mois  de  janvier  1899,  se  sont 
élevées  à  2.302.957  drachmes  contre  2.431.031  drachmes  en 
janvier  1898,  soit  une  diminution  de  118,074  drachmes. 

Comparées  aux  recettes  de  janvier  1897,  les  recettes  de 
janvier  1899  accusent  une  augmentation  de  499.167  drachmes. 
Elles  accusent  également  une  augmentation  de  280.301 
drachmes  sur  les  recettes  de  janvier  1896. 


Recettes  des  Monopoles  de  l'Etat  Grec.  —  Voici  quels 
ont  été,  en  draclimes,  pendant  le  mois  d'octobre  de  1898 
et  des  deux  années  antérieures,  les  produits  des  monopoles 
de  l'Etat  Grec  : 

Cartes 

Octobre         Sel        Pétrole  Allumettes  à  jouer 

(En  drachmes) 
1898    297.633      581.265     116.124  30.819 

1897   229.979      .'jSO.SeS     110.238  35.471 

1896   274.199      621.195     111.185  27.376 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  dix  premiers  mois 
des  trois  années  : 

Cartes 

10  mois        Sel        Pétrole    Allumettes    à  jouer 

(En  drachmes) 

1898   1.903.325   3.841.455     934.549  209.780 

1897   2.092.675   3.697.695     869.139  191.389 

1896   1.943.727   4.149.765     855.578  191.364 


Le  Service  de  la  Dette.  —  La  Commission  financière 
internationale  de  la  dette  hellénique  publie  le  tableau  suivant 
des  revenus  perçus  du  1"  mai  au  31  décembre,  d'après  la  loi 
du  contrôle,  pour  le  service  de  la  dette  : 


Recettes  nettes 

Du  1"  mai 

au  30  nov. 

Déc. 

Total 

(E 

n  Drachmes) 

Sel  

1.060.235 

106.010 

1.166.246 

2.547.108 

349.292 

2.896.400 

665.3.37 

16.135 

681.472 

138.098 

37.154 

175.353 

1.856.544 

146.510 

2.003.054 

5.441.347 

250.677 

5.692.025 

Papier  timbré  et  timbres 

10.524.634 

733.295 

11.256.930 

22.233.307 

1.638.076 

23.871.383 

Droits  d'importation  de  la 

douane  du  Piréc  

10.953.497 

864.987 

11.818.484 

Ensemble  (en  drachmes). 

33.186.804 

2.503.063 

35.689.868 

Emeri  de  Naxos  (en  or). . 

322.659 

31.843 

354.503 
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LA  SITUATION 


Rome,  6  mars  1899. 
Los  Projets  politiques.  —  Affaires  ila  Chine.  —  Loi  sur  l'Kmigratiou. 
—  Assemblée  du  Gredito  Fondiario. 

La  Chambre  a  mis  fin  au  débat  des  projets  sur  les 
as&ociations  et  la  presse.  Le  passage  à  la  deuxième 
lecture  a  été  approuvé  à  une  forte  majorité,  mais  il  a 
fallu  pour  cela  que  le  Président  du  Conseil  posùt  la 
question  de  Cabinet  d'une  manière  très  formelle. 

Les  députés  qui  ont  voté  pour  le  Ministère  ont  ainsi 
contracté  l'engagement  d'approuver  dans  ses  disposi- 
tions essentielles  un  projet  que  beaucoup  avaient  criti- 
qué précédemment  avec  la  plus  grande  violence. 

L'Italie  a  voulu  pi'endre  sa  part,  elle  aussi,  du  dé- 
membrement de  la  Chine  en  demandant  la  concession 
d'une  province  assez  vaste  et  assez  riche  pour  pouvoir 
y  développer  son  commerce  et  son  industrie. 

L'afi'aire,  cependant,  ne  va  pas  toute  seule  ;  le 
Tsung-li-Yamen  a  rendu  à  M.  Martino  la  dépèche  dans 
laquelle  ce  dernier  lui  demandait  la  cession  de  San-Mun 
avec  une  lettre  déclarant  qu'il  lui  était  impossible  de 
faire  droit  à  sa  demande. 

On  n'attribue  pas  ici  une  grande  importance  à  ce  re- 
fus, car  on  sait  que  la  demande  du  Gouvernement  ita- 
lien sera  maintenue,  et  on  ne  doute  pas  que  les  négo- 
ciations aboutissent  à  leur  terme  naturel. 

Mais,  en  attendant,  le  Ministre  de  Chine  accrédité 
près  du  Gouvernement  italien,  et  qui  se  trouve  actuel- 
lement à  Londres,  où  il  est  également  accrédité,  a  reçu 
l'ordre  télégraphique  d'aller  immédiatement  à  Rome 
conférer  avec  le  Gouvernement  italien,  et,  d'autre  part, 
des  ordres  ont  été  donnés  pour  l'occupation  de  la  baie 
de  San-Mun  par  la  flotte  italienne. 

Ces  faits  ont  produit  des  impressions  diverses  :  les 
uns  ont  approiivé  formellement  le  Gouvernement  et 
d'autres,  assez  nombreux,  se  souvenant  de  la  campagne 
d'Afrique,  se  montrent  opposés  à  toutes  les  aventures 
extérieures. 

M.  Pantano  a  présenté  à  la  Chambre,  le  rapport  sur 
le  projet  de  loi  relatif  à  l'émigration. 

La  Commission  a  fondu  les  projets  du  Gouverne- 
ment et  de  M.  Pantano  de  façon  que  l'émigration  de- 
vienne, au  lieu  d'une  faiblesse,  une  force  vive  d'expan- 
sion morale  et  économique  de  l'Italie. 

Dans  ce  but  on  a  établi  une  distinction  entre  l'émi- 
gration spontanée,  l'émigration  favorisée  et  l'émigra- 
tion par  enrôlement,  selon  que  l'émigrant  s'expatrie 
avec  ses  ressources  personnelles,  ou  avec  un  appui 
quelconque  ou  au  profit  de  Sociétés  ou  d'entrepre- 
neurs. 

De  là  une  transformation  de  l'agent  d'émigration  en 
intermédiaires  de  deux  catégories  :  agents  maritimes 
simples  vendeurs  de  billets  de  transport,  et  agents 
d'émigration.  Ceux-ci  doivent  avoir  une  patente  accor- 
dée seulement  aux  Sociétés  de  navigation  ou  arma- 
teurs italiens  ou  étrangers,  quand  ces  derniers  se  sou- 
mettent à  la  législation  italienne. 

Les  agents  maritimes  s'occupent  des  émigrants 
spontanés.  Les  autres  relèvent  des  agents  d'émigra- 
tion. 

Un  règlement  spécial  et  vigoureux  empêche  l'exploi- 
tation des  émigrants  et  leur  assure  les  dommages-in- 
térêts qu'ils  peuvent  avoir  à  réclamer. 

J'ai  à  vous  signaler  l'assemblée  générale  du  Crédita 
Fondiario,  dont  la  Bourse  s'occupe  beaucoup  depuis 
quelque  temps.  Cet  Etablissement  se  développe  d'une 
manière  remarquable. 

Le  montant  de  ses  prêts,  en  monnaie  légale,  a  suivi 
la  marche  suivante  : 


Années 


Lire 


Années 


Lire 


1893   24.962.763 

1894   36.002.066 

1895   46.613.546 


1896   53.489.930 

1897   57.990.990 

1898    67.685.795 


Il  consent  également  des  prêts  en  or  ([iii  restimt  sta- 
tionnaircs  et  ne  présentent  à  son  bilan  (|(i'un  total  do 
4  millions  1/2.  Toutes  les  parties  de  l'itiilic  ont  recours 
au  Credili)  Fondiario,  mais  son  action  s'exerce  surtout 
dans  la  Cam|)anie,  le  Latium  et  les  Pouilles. 
,  Les  obligations,  parfaitement  gagées  par  les  im- 
meubles hypothéqués  et  par  un  capital  et  des  réserves 
s'élevant  à  42.368.394  francs,  sont  fort  recherchées 
comme  placement  par  l'épargne  italienne  qui  les  capi- 
talise à  im  taux  plus  élevé  que  la  rente  nationale. 

Les  bénéilces  suivent  une  marche  lentement  mais 
régulièrement  ascendante,  qui  justifie  amplement  la 
bonne  tenue  des  actions;  elles  sont  considérées  comme 
une  valeur  de  beaucoup  d'avenir. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
couniiunique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  huit 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (1"  juillet  à  lin  février), 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent. 
En  voici  le  tableau  : 


Chapitres 


Résultats  à  fin  février 
1898-99 


1897-98  Différences 


Taxe  sur  les  affaires.  136 . 736 . 404 
Imp.  fonds  rustiques  71.392.773 

—  propriété  bâtie. .  58.988.149 

—  richesse  mobil..  172.889.097 
Taxe  de  construction  35.216.928 
Douanes,  dr.  marit..  156.882.222 
Droits  de  consomm..  53.794.791 

Tabacs   129.644.681 

Sels   50.152.479 

Loterie   44.567.280 


(En  lire) 

135.415.977  -fl 
71.337.878  -f 
59.036.472  — 

173.159.461  — 
34.469.432  -f- 

162.973.330  —6 
53.456.763  -f 

123.879.541  -f5 
49.271..-)83  -f 
44.470.603  + 


.320.427 

54.895 
38.323 
270.364 
747.496 
.091.108 
338.028 
.765.140 
880.896 
96.677 


910.264.804   907.461.040  -f-2.803.7G4 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  9  mars  1899. 
_  Le  Marché  n'a  pas  montré  de  tendances  bien  actives,  mais 
l'amélioration  de  notre  Rente  sur  les  places  étrangères  a  re- 
levé les  dispositions. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  102  95  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  615  ...  Banque  Nationale,  1.077.  Méridionaux,  785. 


SUISSE 


Banque  de  la  Confédération  suisse.  —  Dans  sa  séance 
du  3  mars,  le  Conseil  fédéral  suisse  a  terminé  la  discussion 
de  la  loi  créant  une  banque  de  la  Confédération.  Il  a  con- 
firmé les  décisions  de  la  grande  Commission  d'experts,  déci- 
sions déjà  publiées.  La  seule  modification  de  fond  qu'il  ait 
apportée  au  projet,  concerne  le  capital  de  fondation  qu'il 
porte  à  3G  millions  de  francs  entièrement  versés  tandis  que 
la  Commission  proposait  un  capital  de  fondation  de  60  mil- 
lions, dont  la  moitié  seulement  serait  versée.  L'Assemblée 
fédérale  aurait  le  droit  de  porter  le  capital  au  double  de  son 
montant  primitif. 

Le  projet,  avec  message  à  l'appui,  sera  publié  aussitôt  que 
la  traduction  fi-ançaise  sera  faite. 


Les  Recettes  des  Douanes  suisses  en  1898.  —  D'après 
le  rapport  de  gestion  du  Conseil  fédéral,  le  produit  total  des 
droits  do  douanes  s'est  élevé  en  1898  à  48.807.512  fr.  En  1897, 
il  était  de  47.898.510  fr.  L'augmentation  do  cette  année  est 
donc  de  909.002  fr.  Par  rapport  aux  évaluations  du  budget, 
qui  fixaient  le  produit  des  douanes  à  46  millions,  il  y  a  une 
plus-value  de  2.800.000  fr.  environ.  A  ces  recettes  correspond 
un  chiffre  de  dépenses  de  4.384.333  fr.  en  1898.  Le  produit 
net  des  douanes  a  donc  été,  l'année  dernière,  de  44.423.000  fr. 


Les  Traités  de  commerce  en  Suisse.  —  Le  Conseil 
fédéral  suisse  a  décidé  de  procéder  à  une  enquête  sur  les 
effets  découlant  des  traités  de  commerce  avec  tarifs  et  sur 
les  vœux  des  producteurs  et  des  consommateurs  suisses  au 
sujet  du  prochain  tarif  douanier  del'Helvétio  et  de  l'étranger. 
Cette  enquête  ne  doit  pas  être  faite,  toutefois,  pour  le  moment. 
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sous  la  direction  uniforme  d'une  Commission,  mais  par 
l'organe  du  Département  fédéral  du  Commerce  et  de  1  Indus- 
trie et  de  l'Agricultui-e  Ce  dernier  s'est  adressé  tout  d'abord 
à  la  Société  Suisse  du  Commerce  et  dr  l'Industrie,  à  la 
Société  Suisse  des  Métiers  et  à  la  Fédération  des  Agriculteurs 
suisses,  les  priant  de  faire,  chacun  dans  sa  sphère  des 
relevés,  puis  de  présenter,  d'ici  à  la  mi-mars  1900,  le  résultat 
de  ses  recherches  avec  des  propositions  indiquant  quelles 
modilications  les  intéressés  désirent  voir  apporter  aux  tarifs 
actuels  et  au  tarif  des  traités  qui  lient  la  Suisse  aux  pays 
étrangers.  Pour  mémoire  rappelons  que  la  Suisse  est  liée 
avec  l'Autriche-Hongrie,  1" Allemagne,  l'Italie,  l'Espagne,  etc., 
jusffu'au  31  décembre  1903. 


Le  Service  des  Postes  en  1898.  —  L'Administration  fé- 
dérale vient  de  puljlier  les  résultats  financiers  de  la  régie  des 
postes  suisses  en  1808.  Ces  résultats  sont  sensiblement 
plus  favorables  que  les  prévisions  du  budget.  Le  budget 
^irévoyait  aux  recettes  30. 821. 000  fr.  et  aux  dépenses  30.686.870 
traucs,  laissant  ainsi  un  excédent  de  184.130  fr.  Les  comp- 
tes ont  donné  31.248.554  fr.  aux  recettes  et  30.204.417  fr.  aux 
dépenses.  Le  produit  net  est  donc  de  1.044.137  l'r. 

Ce  résultat  relativement  favorable  est  dû  à  l'augmentation 
du  trafic  postal.  La  vente  des  estampilles  de  valeur  a  produit 
26.157.7U9  fr.,  soit  près  de  2  millions  de  plus  qu'en  l8'.)7,  et 
632.000  fr.  de  plus  que  le  budget  de  1898  ne  le  prévoyait.  Les 
journaux  eux  aixssi  ont  part  à  l'augmentation  des  recettes. 
Ils  ont  payé  en  1898  à  la  caisse  fédérale  1.127.613  fr.  contre 
1.067.207  fr.  en  1897.  L'augmentation  est  donc  de  00.000  fr. 
environ. 

Malgré  l'accroissement  considérable  des  recettes  postales, 
le  bénéfice  de  1898  est  cependant  inférieur  à  celui  de  ces  der- 
nières années.  En  1896,  le  bénéfice  se  montait  à  2.550.000  fr. 
(chiffre  rond).  Eu  1897,  il  était  encore  de  1.650.000  fr.  En 
1898,  comme  nous  venons  de  le  dire,  il  n'est  plus  que  de  1 
million  50.000  fr.  Cela  provient  du  fait  que  les  dépenses  de 
l'Administration  des  postes  croissent  dans  une  proportion 
plus  forte  encore  que  ses  recettes.  Les  traitements  des  em- 
ployés, en  particulier,  ont  absorbé  en  1898  2.385.000  fr.  de 
plus  qu'en  1897. 


TURQUIE 


Pes  Résultats  de  l'Exercice  1897-1898.  • —  Le  rapport 
du  Conseil  d'administration  de  ta  Dette  publique  ottomane 
pour  l'exercice  clos  le  13  mars  1808,  qui  est  publié  d'habitude 
vers  novembre,  vient  seulement  de  paraître.  Le  Conseil 
explique  ce  retard  par  les  modifications  apportées  dans  le 
système  de  comptabilité.  Comme,  à  cause  de  ce  retard,  il  a 
perdu  beaucoup  de  son  actualité,  nous  l'analyserons  très  rapi- 
dement. 

"Voici  d'abord  les  recettes  encaissées  par  le  Conseil  : 

1897-98 


Cinq  revenus  Liv.  t.  1.126.950  04 

Dîme  des  Tabacs   97.033  30 

Produits  divers   894  46 

Redevance  de  la  Régie  et  divers   701.608  60 

Redevance  de  la  ROun^élie   139.357  46 

Traites  sur  la  douane   152. 59S  » 


Ensemble  Liv.  t.   2,218.439  86 

A  déduire  : 

Frais  généraux  .Liv.  t,      113.909  42 

Total  disponible  Liv.  t.  "2.104.530'  44 


Ce  bénéfice  disponible  de  2.104.530  liv.  t,  44  est  en  aug- 
mentation de  35.314  liv.  t.  70,  due  au  fait  que  la  Roumélie 
orientale  a  payé  plus  régulièrement  que  précédemment  sa  re- 
devance mensuelle.  Le  Conseil  de  la  Dette  a  reçu  de  la  Rou- 
mélie 10L350  liv.  t.  88  do  plus  que  l'année  précédente.  Si  l'on 
retranche  de  cet  excédent  la  moins-value  des  recottes  sur  la 
Régie  des  Tabacs,  571.162  liv.  t.  82,  on  trouve  3i.200  liv.  t., 
soit  à  quelques  centaines  de  livres  la  plus-value  totale  des 
recettes.  Les  différences  des  autres  chapitres,  d'une  année  à 
l'autre,  sont,  en  effet,  sans  importance. 

'Voiei   maintenant  comment  le&  recettes   disponibles  dfe 
2. 104.. 530  liv.  t.  ont  été  réparties  : 
Recettes  nettes  applicables  au  service  de  la 


Dette  Liv.  t.   2.104.530  44 

Service  de  la  l'rioritc  Liv.  t.  430.500 

Amortissement  extraordinaire   159. 5fX) 

590.000  » 

Reste  Liv.  t.    1.514.530  44 


doftt  un  cinquituae  pour  l'amortissement  ordinaire,  302.906 


livres  turques  09  et  quatre  cinquièmes  pour  l'intérêt,  soit 
1.211.624  liv.  t.  4.5. 
Le  montant  des  4/o  à  appliquer  aux  difïérents  services  des 

intérêts,  soit  Liv.  t.    1.211.624  » 

est  ainsi  réparti  : 

Intérêt  des  4  séries   1.005.025  16 

Intérêt  du  capital  prescrit   9.458  94 

Part  appartenant  aux  lots          ■  156.325  48 

1.170.809  58. 

Excédent  Liv.  t.        40.814  77 

porté  au  compte  réserve  pour  augmentation  du  taux  de  l'in- 
térêt. Cette  réserve  s'élèvera  au  13  mars  prochain  à  481.653; 
livres  turques  05. 

Examinons  le  cas  d'une  augmentation  éventuelle  de  l'intérêt 
des  séries  porté  de  1  à  1  1/4  0/0.  Il  est  facile  de  calculer  que 
pour  payer  un  quart  pour  cent  d'intérêt  supplémentaire,  l'ac- 
croissement de  charges  serait  de  292.700  liv.  t.;  l'excédent 
actuel  se  changerait  en  déficit.  Il  faudrait  alors  prendre  sur 
la  réserve  qui  serait,  toutes  choses  égales  d'ailleurs,  épuisée 
en  deux  ans.  C'est  ce  qui  a  décidé  le  Conseil  à  différer  la  ré- 
partition du  quart  supplémentaii-e  jusqu'à  l'époque  où,  par 
suite  de  la  plus-value  des  recettes  et  de  la  réduction  de  la 
dette,  on  pourra  maintenir  dans  la  suite  cette  augmentation. 

En  ce  qui  concerne  les  lots  turcs,  après  le  service  des  tira- 
ges sui-  la  base  de  58  0/0,  il  est  resté  un  solde  de  39.035  fr.  28 
qui  a  permis  de  racheter  8.264  lots  et  laissé  un  appoint  de 
317  liv.  t.  60. 

Le  total  du  capital  nominal  des  quatre  séries  amorties 
pendant  l'exercice  1897-1898  a  atteint  1.625.536  liv.  t.,  se 
décomposant  ainsi  en  amortissement  ordinaire  et  amortisse- 
ment extraordinaire  : 

Capital  Capital 
nominal  déboursé 

Amortissement  ordinaire  Liv.  t.      773.872  474.523 

—  extraordinaire   851.664  215.483 

Amortissement  total  Liv.  t.    I.b35.536  690.005' 

L'amortissement  total  a  fonctionné  ainsi  pour  chacune  des 
séries  : 

Capital  Capital 
nominal  déboursé 

Série  A    Liv.  t.      598.570  400.484 

—  B   379.600  150.918 

—  G   319.010  69.320 

—  D  et  lots  turcs   328.350  69.283 

Amortis.sement  total  Liv.  t.    1.625.536  b90.005 


Dette  Publique  Ottomane.  —  On  télégraphie  de  Gonstan- 
tinople  :  «  Au  cours  de  la  séance  du  Conseil  d'administration 
de  la  Dette  Publique  Ottomane,  tenue  le  4  mars,  la  proposi- 
tion de  M.  Lindau,  délégué  allemand,  a  été  adoptée,  après  un 
assez  long  débat,  avec  une  modification  peu  importante.  On 
sait  c[ue  le  représentant  des  porteurs  allemands  de  valeurs 
turques  demandait  qu'à  partir  du  1"  mars  1900,  la  présidence 
du  Conseil  fût  faite  à  l'élection.  Cette  motion  a  été  acceptée  avec, 
cette  restriction  qu'au  lieu  du  1"  mars  1900,  c'est  seulement 
à  dater  du  1^'  mars  1901  que  la  décision  entrera  en  vigueur. 
Depuis  17  ans  la  présidence  de  ce  Comité  était  dévolue  alter-r 
nativement  aux  délégués  français  et  anglais.  A  partir  de  1901, 
le  représentant  des  i^orteurs  allemands  aura  lui  aussi  droit 
à  la  présidence  du  Comité.  » 


Recettes  de  la  Dette  Egyptienne.  —  'Voici  le  tableau 
comparatif  des  n^cetles  mensuelles  effectuées  depuis  deux 
ans  par  les  caisses  de  l'Etat  pour  le  service  de  la  dette 
égyptienne  unifiée  et  privilégiée  : 

Dette  unifiée  Dette  privilégiée 


Mois 

1898 

1897 

1898 

1897 

(En  livres 

égyptiennes 

.  114.021 

136.054 

"1.55.480 

155.480 

207.989 

138.348 

165.480 

65.480 

253.307 

286.638 

155.480 

125.480 

257.400 

263.098 

45.480 

60.000 

Mai  

300.875 

199.261 

70.000 

115.487 

.luin   

..  278.502 

215.623 

65.480 

95.478. 

326.880 

338.876 

15.480 

75.480 

2.58.626 

2.56.400 

55.480 

55.480 

202.746 

211.559 

65.480 

145.480 

252.180 

368.502 

80.160 

90.000 

744.352 

760.786 

145.480 

1.55.480 

.  796.406 

800.473 

185.480 

65.480 

Totau-^ . . 

..  3.893.344 

3.984.617 

1.204.960 

1.204,805 
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BRÉSIL 

Les  Exportations  de  Café  de  Santos.  —  Voici,  d'après 
le  Correio  PauUstnno,  le  tableau  des  exportations  de  calé 
de  Sanlos  depuis  188.'i,  par  sacs  de  60  Idlogr.  et  le  prix, 
moyen  par  kilo^r.  : 

Sacs      Prix  moyeu     Valeur  totale 
Années         de  60  kilog.  par  kilogr.     do  l'exportatiott 


Eeis 

Reis 

1883-1884 

1.929.029 

437 

50.589.140,5380 

I88'i-1885 

2.165.110 

390 

50.663.714  400 

1885-18ï-() 

1.657.176 

399 

39.672.793  440 

1886- 18S7 

2.478.498 

576 

82.172.860  880 

1887-18?<8 

1.309.937 

564 

44.046.268  080 

1888-1889 

2.545.706 

501 

76.523.922  360 

1889-1890 

2.041.503 

588 

63.204.225  840 

1890-1891 

3.050.125 

785 

143.660.887  500 

1891-1892  

3.615.917 

1 

004 

217.842.840  080 

189M89S  

3.412.882 

1 

184 

241.740.737  280 

189:M89't  

1.772.679 

1.477 

157.094.812  980 

1894-1X95   

3.904.080 

1 

389 

315.366.027  200 

189.'>18!)U 

3.135.190 

1 

426 

268.247.369  760 

] 890- 1897  

4.968.062 

1.098 

336.166.523  560 

1897-1898 

6.053.521 

911 

330.885.457  860 

Juin  à  déc.  1898 

» 
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La  Situation  de  Minas-Geraès.  —  Le  Foreign  Office 
vient  de  publier  une  relation  de  voyage  dans  l'Etat  de  Minas. 
Nous  en  détachons  des  renseignements  intéressants  sur  la 
situation  et  la  richesse  de  l'Etat  : 

Minas  om  Bello  Horizonte,  la  uoiivelle  capital©  de  Minas^ 
Geràès,  est  reliée  au  chemin  de  fer  Central  par  un  emlaranche- 
ment  de  9  miles,  appartenant  à  l'Etat.  Il  y  a  quatre  ans, 
lorsque  fut  décidé  le  déplacement  de  la  capitale,  l'endroit  où 
s'élève  maintenant  la  ville  était  la  campagne  ouverte  ;  depuis 
se  sont  élevés  de  heaux  monuments  publics,  des  magasins, 
des  hôtels  et  la  population  y  est  estimée  à  30.000  âmes. 

L'ancienne  capitale  de  l'Etat,  Ouro  Preto,  étant  devenue 
trop  petite,  vu  l'augmentation  sans  cesse  croissante  de  la  po- 
pulation, le  Gouvernement  de  Minas  suivit  l'exemple  de  sa 
voisine,  la  province  de  Saint-Paul,  dont  la  capitale,  en  peu 
d'années,  vit  sa  population  portée  de  30.000  à  200.000  habi- 
tants et  devint  la  seconde  ville  du  Brésil. 

On  pensa  que  Minas,  avec  sa  population  de  3.-500.000  habi- 
tants, ne  devait  pas  rester  eu  arriére  de  San  Paulo,  dont  la 
population  était  d'un  tiers  en  moins. 

Les  environs  de  Ouro  Preto  sont  riches  en  minerais  de 
toutes  sortes,  y  compris  l'or,  le  fer,  le  manganèse  et  aussi  les 
topazes,  etc.,  etc.  Dans  les  rues  mêmes  de  la  ville,  on  trouve 
encore,  après  de  grosses  pluies,  de  l'or  en  petites  quantités. 
Une  Compagnie  anglaise  a,  dans  le  temps,  extrait  pour  1  mil- 
lion de  livres  sterling  d'or  de  la  mine  Gonco  Secco,  située 
dans  le  voisinage.  Le  minerai  de  fer  est  d'une  grande  richesse  ; 
il  existe,  à  une  courte  distance  d'Ouro  Preto,  de  véritables 
montagnes  de  fer  presque  pur  ;  elles  sont  peu  exploitées, 
étant  donné  le  manque  de  combustible  et  les  difficultés  du 
transport. 

On  a,  récemment,  développé  l'indusirio  du  manganèse  et 
plusieurs  mines  ont  été  ouvertes  dans  le  district  entre  Ouro 
Prelo  et  Miguel  Brumer. 

Les  minerais  de  Minas-G«raès  sont  delà  meilleure  qualité, 
tant  au  point  de  vue  de  leiir  pourcentage  élevé  en  manganèse 
qii'à  celui  de  leur  pureté.  Le  phosphore  —  si  souvent  nui- 
sible —  se  trouve  dans  ces  minerais  dans  une  si  faible  pro- 
portion Cfu'il  ne  présente  aucune  difficulté  pour  la  fonte. 
L'oxvde  de  manganèse  existe  dans  la  proportion  do  70  à 
75  0/0,  donnant  environ  5t)  à  55  0/0  de  manganèse  métallique, 
ce  qui  constitue  indubitablement  un  minerai  de  grande  ri- 
chesse. D'un  autre  côté,  l'analy-se  démontre  que  le  minerai 
contient  de  10  à  15  0/0  d'eau  et  de  matières  volatiles,  ce  qui 
est  la  cause  d'un  déchet  sérieux  pi^ndant  le  transport. 

On  a  calculé  que  la  production  d'or,  dans  l'Etat  de  Minas, 
de  1700  à  1820,  s'est  élevée  à  1.404.965  livres  anglaises,  don- 
nant en  moyenne  140.496  onces  par  an  et,  de  1820  à  1860, 
171.00)  livres,  faisant  51.300  onces  par  an.  On  estime  la  pro- 
duction, entre  1860,  et  1888,  à  60.000  kilos  ou  environ  67.000 
onces  par  an.  Il  n'y  a  pas  de  doute  que,  deimis  1888,  la  pro- 
duction d'or  n'ait  augmenté. 

La  mine  Morro  Velho,  après  beaucoup  de  déboires,  récolte 
maintenant,  avec  100  pilons  travaillant  nuit  et  jour,  de  l'or 
pour  une  valeur  de  24.000  liv.  st.  par  mois  ;  elle  a  recueilli, 
en  1897,  51.101  onces.  Le  capital  de  cette  Compagnie  est  de 
611.935  liv.  st. 

La  mine  d'or  Ouro  Preto,  au  capital  de  136.820  liv.  st.,  a 


extrait,  (m  1S97,  19.378  onces  d'or  (^t  |)liisie,urs  autres  Compa- 
gnies se  sont  formées  depuis,  parmi  les([uelles  nous  di'vons 
meuUoniier  :  la  Saint  l?(.'uto  O,  la  Carrapalo  (>,  a.u  capital  de, 
375.0110  liv.  st.,  et  la  Faria  (>,  au  capital  de  50.000  liv.  st. 
Ouand  les  (Compagnies  seront  en  pleine  exploitation,  leur 
production,  évaluée  actuellement  à  108.000  onees,  devrait 
être  presque  doublée. 

La  mine  Morro  Velho  est  située  à  2  heures  et  d(!mie  de 
clieval  de  lîello  1  loriz'inle.  L'ancienne  mine  était  exiiloiléo  au 
moyen  de  la  force  hydraulique,  mais  lii's  100  pilons  et  l'outil- 
lage perfectionne  employé  actuellement  ont  nécessité  l'emr 
plot  additionnel  de  la  vapeur  et  de  l'éleclricité. 

La  mine,  placée  sous  l'énergique  direction  de  M.  Chilmers, 
est  un  modèle  sous  tous  h^s  rapports.  Le  dividemle,  l'an 
passé,  a  été  do  5  0/0,  contre  2  1/2  0/0  l'année  précédeafee, 
avec  des  perspectives  d'augmentation. 

Indépendamment  des  importantes  Compagnies  minières  que^ 
nous  venons  de  mentionner,  il  existe  beaucoup  de  petites' 
entreprises  particulières,  travaillant  avec  10  ou  15  ijilons  en, 
bois. 

L'or  est  frappé  d'un  droit  d'Etat  ds  5  0/0.  En  1897,  ce  dreit 
a  produit  10.800  liv.  st. 

[A  suivre.) 


ÉTATS-UNIS 

Les  Banques  Nationales  des  Etats-Unis.  —  Le  Banker's 
Magazine  de  Washington  résume  les  bilans  des  Banques 
Nationales  des  Etats-Unis  que  vient  de  publier  le  Contrôleur 
de  la  circulation.  Ce  document  montre  la  situation  de  ces 
Banques  au  1°'  décembre  1898. 

Voici  un  résumé  de  la  situation  : 

Sur-      Dépôts  Légal 
Capital   plus   particuliers    Or    Argent  tenders 

(Milliers  de  dollars) 
17,déc.  96..  647.186  247.339  1.639.688  181.020  44.520  156.973 

9  mars  97.  642.434  247.130  1.669.219  188.304  45.644  186  332 
14  mai  97..  637.002  246.736  1.728.083  190.396  45,680  174  144 
23juillet97.  632.1.53  246.403  1.770.480  193.686  47.236  172  596 

5octob.97.  631.488  246.345  1.853.349  195.895  43  492  149,494 
15déc.  97..  629.6.55  246.416  1.916.630  207.093  45.070  158.404 
i8févr.  98  .  628.890  248.484  1.982.660  223.855  48.522  169  515 

5  mai  9S..  624.471  247.695  1.999.308  267.444  49.537  143.033 
14juillet98.  622.016  247.935  2.023.357  284.921  50.755  135  299 
20  sept.  98..  631.517  247.5-55  2.031.454  250.670  43.203  126.848 

l-^'  cléc.  98.  620.516  246.695  2.225.269  231.475  47.125  135.750 
Ajoutons  qu'au  l"  décembre  dernier,  le  nombre  des  ban- 
ques nationales  était  de  3.590;  au  28  février  1896,  il  était  de 
3.699;  la  diminution  a  donc  été  de  109  en  deux  ans. 

Le  capital  total  des  banques  continue  de  diminuer  en  pro- 
portion avec  le  nombre  des  banques. 


Les  Industries    électriques  aux  États-Unis.  —  Le 

Schwei:ierisches  Handelsamtshlatt  constate  qu'environ 
2  milliards  de  dollars  sont  placés  dans  ces  industries  aux 
Etats-Unis.  Sur  cotte  somme,  850  millions  sont  consacrés  à 
l'exploitation  des  tramways  électriques.  Les  Etats-Unis 
tiennent  une  place  florissante  dans  la  fabrication  et  la  vente 
d'appareils  électriques.  Près  de  100  millions  sont  placés  dans 
les  appareils  téléphoniques,  dans  le  télégraphe  une  fois  ftt, 
demie  autant,  et  près  de  600  millions  dans  les  entreprises 
d'éclairage  électrique.  Les  frais  d'une  machine  dynamo  ont 
diminué  d'environ  1/10  sur  la  dépense  d'autrefois,  tout  en 
obtenant  la  même  production.  La  force  électrique  développée 
par  les  chutes  d'eau  est  conduite  jusqu'à  85  milles.  Au  tota,l, 
une  force  d'environ  2.000.600  de  chevaux  est,  de  cette  manière, 
transmise  au  loin  sans  éprouver  la  moindre  perte.  L'isole- 
ment a  atteint  aujourd'hui  un  tel  degré  de  perfectionnement, 
que  des  courants  de  30.000  volts  sont  distribués  à  dos  distances 
encore  plus  grandes.  170.000  personnes  sont  occupées  unique- 
ment au  service  des  tramways  électriques. 


Le  marché  Financiep  de  IVew-Yopk 


New-York,  le  8  mars  1899^ 

Les  affaires  sont  plus  calmes  mais  la  tendance  générale 
(^ui  avait  été  assez  hésitante  s'est  sensiblement  raffermie  e,t 
1  on  croit  que  le  mouvement  de  hausse  un  instant  interrompu 
va  se  manifester  de  nouveau. 

Le  marché  monétaire  est  ferme  :  l'argent  métal  est  bien 
soutenu  et  les  barres  restent  sans  changement. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  1  /2. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  actives. 
]     QncQiQYAtchison,à.22  1/8;  le  MiiwawAee, à  1283/8;  le  Lake 
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Shore,  à  200  ./.  ;  YErie,  à  14  3/4:  le  Reading,  à  24  7/8;  le 
Calumet, il  7()0;  le  Canadiaii  Pacific,  à  89  5/8;  Vlllinois  Cen- 
tral, àllô  1/4;  le  Louisville,  à  64  1/2;  ie  A^eic-ForA  Central, 
à  135  3/4;  l'Union  Pacific,  à  46  5/8. 


MEXIQUE 


Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  publié,  la  se- 
maine dernière,  une  analyse  des  résullats  donnés  par  le 
commerce  extérieur  du  Mexique  pendant  le  premier  trimes- 
tre de  1898-99  et  nous  avons  montré  que  les  évaluations  éta- 
blies par  le  Ministre  des  finances  se  trouveraient  très  proba- 
blement dépassées. 

Nous  venons  de  recevoir  un  état  provisoire  des  résultats  du 
commerce  extérieur  pour  le  premier  semestre  de  l'exercice 
courant,  et  ce  document  confirme  absolument  les  apprécia- 
tions favorables  que  nous  avons  émises. 

Voici,  en  eflct,  quels  ont  été  les  chiffres  des  importations 
et  des  exportations  pendant  le  premier  semestre  1898-99  (l"'' 
juillet  au  31  décembre  1898). 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Juillet  à  décembre 


1897 


Diff.en  1898 


(En  piastres) 

Matièi  es  animales.....  1.462.846  1.124.099  +  338.747 

—  végétales   3.329.525  2.928.182  +  401.343 

—  minérales....  5.226  939  4.857.846  +  369.093 

Textiles   4.717.907  4.243.875  +  474.032 

Prod.chim.etpharmac.  885.508  949.780  —  64.272 

Spiritueux   1.209.858  968.798  +  241.060 

Papier  et  ses  applicat. .  840.529  670.800  +  169.729 

Machines   3.394.539  3.063.751  +  330.788 

Voitures   447.687  769.723  —  322.036 

Armes  et  explosifs   506.618  503.233  +  3.385 

Divers   557  .•268  515.712  +  41.556 

Total   22.579.224   20.595.799  -1-1.983.425 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

 Juillet  à  décembre  

1898         ^1897  Diff.enl898 

(En  piastres) 

Produits  minéraux   48.418.880   46.854.032    -f  1.564. 848 

—  végétaux   17.616.042   12.232.556  +5.383.486 

—  animaux   4.176.892     3.579.386    +  597.506 

—  manufacturés.  1.247.448  814.836  -h  432.612 
Divers   9.958         16.035   —  6.077 

Total   71.469.220   63.496.845  +7.972.375 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  dé- 
cembre et  le  premier  semestre  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or       En  argent  En  argent 

(En  piastres) 

Décembre  : 

1898                             4.245.714     8.953.431  12.255.247 

1897                              4.177.112     9.070.819  11.832.659 

Différence  en  1898. . . .  +     68.602  —   117.388  +  422.588 

6  mois  juillet  à  décembre  : 

1898    22.579.224   48.382.148  76.578.396 

1897   20.595.799   46.387.123  68.027.261 

Différence  en  1898....  +1.983.425  +1.995.025  +  8.551.135 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 

On  voit  que  le  commerce  extérieur  de  la  République  ne 
cesse  de  so  développer  dans  des  proportions  remarqualiles  ; 
mais  ce  qui  doit  surtout  attirer  l'attention,  c'est  l'augmenta- 
tion énorme  du  chiffre  des  exportations  :  il  n'y  a  pas  de  cha- 
pitre qui  ne  bénéficie  d'une  progression. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

L'Exportation  du  bétail  en  1898.  —  Pendant  l'année 
1898,  il  a  été  exporté  de  la  Répul)lique  Argentine  vers  l'Eu- 
rope, par  les  ports  de  Buenos-Ayres  et  la  Plata  :  120.899 


bœufs,  569.910  moutons,  4.943  chevaux,  2.112  mulets,  314 
vaches. 

Le  transport  a  été  effectué  par  598  vapeurs,  pour  les  desti- 
nations suivantes  :  Angleterre,  454  vapeurs  avec  98.318  bœufs, 
463.748  moutons  et  343  chevaux  ;  France,  64  vapeurs  trans- 
portant 600  bœufs,  89.408  moutons  et  239  chevaux.  Ces  ani- 
maux ont  été  débarqués  dans  les  ports  de  Dunkerque,  Bor- 
deaux, Calais,  Le  Havre.  10  vapeurs  ont  transporté  en  Bel- 
gique 206  bœufs,  8.979  moutons  et  239  chevaux. 

Le  poids  moyen  des  bœufs  varie  suivant  la  saison.  Le 
climat  de  la  République  Argentine  est  très  rigoureux  pendant 
les  mois  de  juin,  juillet  et  août,  où  le  thermomètre  descend 
parfois  à  —  7°.  Le  poids  des  bœufs,  qui  s'élève  à  666  kilogr. 
en  janvier,  664  kilogr.  en  février,  661  en  mars,  654  en  avril  et 
mai,  descend  à  636  et  (}33  kilogr.  en  juin  et  juillet,  à  634  et 
630  kilogr.  en  août  et  septembre.  Dès  le  15  septembre,  la 
température  s'adoucit  et  les  prairies  reverdissent;  aussi,  en 
octobre,  le  poids  moyen  remonte  à  642  kilogr. 

Les  bœufs  des  derniers  arrivages  se  vendaient  en  Angle- 
terre, à  la  fin  de  janvier,  de  17  à  18  livres  sterling. 


VENEZUELA 

Recettes  douanières.  —  Voici  le  tableau  mensuel  des- 
recettes douanières  perdues  au  port  de  la  Guayra  en  1898  : 

Bolivars  Bolivars 

Janvier   1.136.497  60  Juillet   1.125.522  00 

Février   904.896  99  Août   977.273  28 

Mars   1.813.673  20  Septembre..  1.238.227  64 

Avril   1.423.804  90  Octobre....  1.330.159  15 

Mai   1.417.357  65  Novembre..  1.. 506. 310  64 

Juin   1.040.046  10  Décembre  . .  "l. 821. 821  14 

Total   15.735.590  29 


ASIE 


CHINE 

Une  Mission  belge  en  Chine.  —  On  lit  dans  le  Courrier 
de  la  Bourse  et  de  la  Banque  de  Bruxelles  :  Les  principales 
firmes  industrielles  et  commerciales  du  pays  ont  décidé,  sur 
l'initiative  de  M.  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  d'envoyer 
en  Chine  une  mission  d'exploration  et  d'étude  ayant  ijour 
but  de  rechercher  les  moyens  d'étendre  et  de  faciliter  les  re- 
lations de  nos  compatriotes  avec  le  Céleste-Empire. 

Les  informations  à  recueillir  porteront  spécialement  sur 
les  questions  d'exportation  et  d'importation,  sur  la  création 
d'organismes  financiers  et  commerciaux,  et  de  moyens  de 
transport  permettant  à  nos  nationaux  de  s'affranchir,  dans 
leur  transactions,  de  l'intermédiaire  coûteux  des  étran- 
gers. 

M.  Greiner,  directeur  général  de  la  Société  John  Gockerill, 
qui  avait  bien  voulu  se  charger  de  l'organisation,  a  réuni 
plus  de  200  adhérents  qui  ont  souscrit  le  capital  de  100.000  fr. 
jugé  nécessaire  pour  parer  à  tous  les  frais  auxquels  donnera 
lieu  la  mission  pendant  sa  durée,  fixée  à  un  an.  L'entreprise 
étant  d'intérêt  général,  il  a  été  décidé  d'accueillir  toutes  les 
demandes  de  participation  qui  pourraient  encore  se  produire, 
et  les  fonds  supplémentaires  ainsi  recueillis  permettront  de 
donner  à  la  mission  les  suites  que  l'on  doit  espérer  lui  voir 
comporter. 

C'est  à  M.  Jules  Duckerts,  précédemment  Consul  généi'al 
de  Belgique  à  Budapest  et  dans  l'Amérique  centrale,  qu'a  été 
confiée  la  mission  industrielle  et  commerciale  belge  en  Chine. 
Avant  son  départ,  qui  a  eu  lieu  le  26  février,  M.  Duckerts 
s'est  mis  en  rapport  avec  les  différents  délégués  pour  recueil- 
lir les  desiderata  de  leurs  groupes  respectifs,  et,  à  son  re- 
tour, un  rapport  complet  de  ses  travaux  sera  remis  à  chaque 
membre  participant. 


INDES  ANGLAISES 

Importations  et  Exportations  des  Blés  et  Graines 
oléagineuses  par  Bombay.  —  Du  1"  janvier  au  31  dé- 
cembre 1898,  on  a  importé  à  Bombay  :  4.081.253  quintaux  de 
blé  ;  1.310.934  quintaux  de  graine  de  lin  ;  1.069.414  quintaux 
de  colza;  1.111.660  quintaux  de  sésame.  On  a  réexporté  de 
Bombay,  pendant  l'année,  pour  la  Grande-Bretagne  et  le  con- 
t'.nent  :  blé  :  2.876.893  quintaux  métriques;  graine  de  lin  : 
1.352.566  quintaux;  colza:  1.135.954  quintaux;  sésame: 
871. 4è8  quintaux. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  — Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simort. 


LtCOHOMSTE  EDROFÉEI 


ABONNEMENTS 

a  partir  du  t"  de  chaque  moi-< 
France  &  Algérie  :  Un  an...    2b  <'■■■ 

—  —  Six  mois.  14  fr, 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  an   32  Ir. 

—  —      Six  mois..    18  Ir. 


Paiaissaiil  le  Vendredi  avec  un  Supplémciil 
Rédacteur  en  chef  :  Edmond  THÉRY 


Adresse  télégraphique 


Prix  de  chaque  Numéro  : 
France  :  0  fr.  50  ;  Étranger  :  0  fr.  60 
Éconoi3éen.-E»  a,  ris 


INSERTIONS 

Lign»  anglaise  de  5  centimètres 

Annonces  en  7  points   2-50 

Réclames  en  8  points   4  • 

Ce  tarif  ne  s'appliqun  pas  aux  annonces 
et  réclames  d'émission. 

TÉLÉPHONE    N»  246-61 


N«  375. 


15«  volume.  (") 


BUREAUX  :  H,  RUl  MUm,  PARIS 


Vendredi  17  mars  1899 


SOMMAIRE  DU  375 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE  :  Situation  de  toutes  les  Banques 
d'émission.  —  Cours  et  Revue  des  Changes.  Numéraire  et  Métaux 
précieux.  —  Pages  S'il  à  3'2i. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE.  —  L'Etalon  d'argent  au  Mexique.  — 
Le  Monnayage  en  Allemagne.  —  Le  Monnayage  aux  Etats-Unis. 
Pages  3'?4  et  33ô. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE.  —  Page  325  et  3%. 

FRANCE.  —  I^a  Politique.  —  QUESTIONS  DU  JOUR.  —  Le  Siècle 
du  Cuivre.  —  Révolution  économique.  —  Les  Banques  berlinoises 
en  1898.  —  Fonds  Brésiliens.  —  Banque  Spéciale  des  Valeurs  in- 
dustrielles. —  Compagnie  d'Aguilas.  —  Société  d'Economie  Poli- 
tique Nationale.  —  Les  Caisses  d'Epargne  en  1898.  —  Le  Commerce 
extérieur  de  la  France.  —  Pages  3'26  à  333. 

INFORMATIONS  ECONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  —  Bilan  de  la 
Banque  de  France  et  Comparaisons.  —  Avis  de  la  Chambre  syndi- 
cale des  Agents  de  change  de  la  Ville  de  Paris.  —  Receltes  des 
Chemins  de  fer,  etc.  —  Pages  335  à  337. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  DES  PRINCIPALES  VALEURS  COTEES  A  LA  BOURSE 
DE  PARIS. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  341  et  342.  —  ANGLETERRE  ;  Pages  312  et 
343.  —  AUTRICHE-HONGRIE  :  Pages  313  et  344.  —  BELGIQUE  : 
Pages  344  et  345.  —  ESPAGNE  :  Pages  345  à  3i7.  —  ITALIE  :  Pages 
34T  et  318.  —  PORTUGAL  :  Pages  3 18  et  349.  —  RUSSIE  :  Page 
349.  —  AMERIQUE  :  Pages  350  à  352.  —  ASIE  :  Page  352. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'émission  de  l'Europe  (en  millions  de  fr. 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


Ciicula- 
tion 


■O 

o  3-^ 

p3-.aS 


3  O)  3 

ci -a  o 


FRANCE.  —  Banque  de  France 

1898  17mars  1.872.6   1.213.1  3.085.7  3.729.3 

1899  -imars  1.82^.8  1,197.,^  3.0'20.3  3.855.2 
1899  9mars  1.8'20  4  l.i96.6  3  017  0  3.81G  6 
1899  ittmars   1.8-20.0  1.196.2  3.016.2  3.803.4 

ALLEMAGNE.  —  Banque  Impériale 


1898  7mars 

1899  23  févr. 
1899  28  févr. 
1899   7  mars 


827.9  371.9  1.199.8  1.276.5 

761.1  374.9  1.136.0  1.2(56.4 

742.4  365.7  1.108.1  1.312.1 

7i4.4  366.6  1.111.0  1.298.4 


1898  28  févr. 

1898  31  déc. 

1899  31janv. 
1899  28  févr. 

ANGLETERRE. 


1898  17  mars 

1899  2  mars 
1899  9  mars 
1899  16  mars 

A 

1898  2'2janv 
1898  26  nov. 

1898  24  déc. 

1899  21janv. 


1898  22janv 
1898  26  nov. 

1898  24  déc. 

1899  21ianT. 


ALLEMAGNE.  —  Banques  locales 
72.1       32.4     104.5  218.7 
70.1       31.5     101.6  242.2 
75.5       36.0     111.5  2-20.7 
74.8       36.9     111.7  212.9 
—  Banque  d'Angleterre 
»        833.7  660.7 
•        8'i3.6  669.6 
»        8-28.6  6C5.7 
»       826.0  663.8 
ANGLETERRE.  —  Bsnques  d'Ecosse 
17.5     145.0  180.0 
15.0     167.0  207.5 
17.5     165.0  200.0 
17.5     152.5  187.5 

ANGLETERRE.  —  Banques  d'Irlande 

10.0  75.0  155.0 
10.0  82.5  170.0 
10.0  77.5  160.0 
10.0      72.5  152.5 


833.7 
843.6 
8-28  6 
8-26.0 


127.5 
152.5 
147.5 
135.0 


65.0 
72.5 
67.5 
62.5 


84 
79 
79 
79 

94 
90 
84 


47 
42 
50 


126 
125 
124 
124 

80 
80 
83 
81 

48 
50 
48 
48 


2 
3 
3 
3 

3 

4'.; 


Dates 

Encaisse  métallique 

Circula- 
tion 

Dort  de 
caisse 
circul. 

4> 

3  <u  n 

ri-O  o 

Or 

Argent 

Total 

H  g 

1898  7  mars 

1899  23  févr. 
1899  28  févr. 
1899    7  mars 

1898  lOmars 

1899  23  févr. 
1899  2  mars 
1899   9  mars 


AUTRICHE.  —  Banque  d'AutrIohe-HongrIe 


1898  22janv. 

1898  22  déc. 
1$99  7janv. 

1899  22janv. 

189  8  28  févr. 

1898  31  déc. 

1899  31janv 
1899  28  févr. 


775.1 
751.8 
754  3 
704.5 

BELGIQUE. 

87.5 
93.2 
95.9 
94.1 

BULGARIE. 

5.6 
6.2 
4.4 

5.2 

DANEMARK. 


362.1  1.037.2  1.308.1  79 

262  3  1.014.1  1.336.4  76 

262.5  1.0)6.8  1.370.9  74 

262.5  1.017.0  1.361.8  74 

—  Banque  Nationale 

14.2     101.7  47.i.6 

24  8     118.0  515  5 

25  5  121.4  516.5 
25.0     119.1  511.7 


75.7 
101.9 
92.1 
87.4 
ESPAGNE. 
239.4 
280.1 
281.0 
289.6 

GRÈCE.  - 
1.9 
1.6 

2.0 
2.5 

HOLLANDE.  - 

1898  12mars|  69.3 

1899  25  févr.  108.8 
1899  4  mars  IQA.G 
1899  11  mars  I  108.6 

ITALIE. 

300.3 
.303.4 
303.7 
303.1 


1898  12raar.s 

1899  25  févr. 
1899  4  mars 
1899  11  mars 

;897  21  déc. 
1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 


1898  10  févr. 

1899  '^Ojanv. 
1899  31janv. 
1899  10  févr. 


1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1898 
1898 
1899 

1898 
1899 
1899 
1899 


lOjanv. 
20  déc. 
31  déc. 
lOjanv. 

lOjanv. 
20  déc. 
31  déc. 
lOjanv. 

31  janv. 

30  nov. 

31  déc. 
31  janv. 


ITALIE.  - 

61.6 

63.5 
63.5 
63.5 

ITALIE. 

35.2 
35.2 
35.2 
35.2 

NORVEGE. 

44.1 
44.7 
45.1 
45.1 

PORTUGAL. 


2  mars 
15  févr. 
22  févr. 
P'mars 


26.9 
•27.1 
27.1 
27.1 


Banque  Nationale 

5.0  10.6  2.3 

4.1  8.5  3.3 
4.7  9.9  3.1 
5.7      11.9  2.7 

—  Banque  Nationale 

»  75.7  110.9 
»        101.9  1.31.7 

•  92.1      Ut). 9 

•  87.4  117.7 

-  Banque  d'Espagne 

271.5  510.9  1^59.6 
241.1  521.2  1470.0 
256.4     537.4  1472.0 

264.4  554.0  1473.6 

-  Banque  Nationale 

»         1.9  134.4 

16  122.8 

»         2.0  128.4 

»         2.5  126.4 

-  Banque  des  Pays-Bas 

173.5  242.8  422.0 
172.8  281.6  454.0 
172.8     &81.4      45:).  7 

172.6  281.2  460.5 

-  Banque  d'Italie 

57.6     357.9  7:1.2 

64.0  867.4  83J.7 
64.2     367.9  838.8 

64.1  367.2  822.2 

-  Banque  de  Naples 

10.5  72.1  238.9 

10.5  74.0  236.7 

10.5  74.0  230.8 

10.5  74.0  229.2 

-  Banque  de  Sicile 

1.5  36.7  57.2 
1.5  36.7  58.3 
1.5  36.7  61.0 
1.5      36,7  59.6 

-  Banque  de  Norvège 

»  44.1  77.4 
.  44.7  88.3 
■  45.1  88.8 
»        45.1  72.7 

~  Banque  de  Portugal 

46.8  73.7  35.-). 6 
49.8      ;6.9  377.1 

50.2  77  3      377  1 

50.3  77.4  379.3 


21 
2S 
23 
24 

460 
257 
3-20 
440 

68 
78 
77 
74 

40 
35 
36 
37 

1 

2 
2 
2 


57 
62 
61 
61 

47 
44 
43 
44 

32 
31 
32 
31 

63 

es 

60 
60 

57 
51 
51 

63 


21 
20 
20 
20 


3 

3X 
3X 
3% 


5 
5 
5 

6^ 

6)1 
6X 

3 

2'.; 

2  g 
2!4 

5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 

5 
5 
5 
5 


4% 

5>^ 

5.^2 


322 


L  ÉCONO-MISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Dates 


Encaisse  métallique 
Or        Argent  Total 


Circula- 
tion 


es  — 

si  "~  -es 


3  <D  ■ 

H 


1898  21  fevr. 

1899  Olevr. 
1899  ISfévr. 
1899  20févr. 

189  8  23  févr. 
1899  8  f.'vr. 
1899  15  févr 
1899  23  févr. 

189  8  28  févr. 
1899  31janv. 
1899  lo  fevr. 
1899  28  févr. 

1898  22  fi'vr. 

1899  8  févr. 
1899  1-5  févr. 
1899  22  févr. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  dée. 

1897  31  déc. 

1898  31  oct.. 
1898  30  nov. 
1898  31  déc. 

1898  12  mars 
189  9  25  fèv.. 

1899  5  mars 
1899  11  mars 


ROUKANIE.  —  Banque  Nationale 

56.2         3.6      59. 8       140. .5 

59.2  3.0  62.2  156.4 
58  8         3.0      tu. 8  1,55.8 

58.1  3.0  61.1  153.9 
RUSSIE.  —  Banque  impériale 
3.027.5  110.6  3.138.1  2  332.1 
2.598.9  119.0  2.717.9  1.706.6 
2.597.1  122.7  2  720.3  1.685.9 
2.550.4      120.3  2.670.7  1.689.9 

RUSSIE.  —  Banque  de  Finlande 

22.4  2.3      34  7  74.7 

21.3  2.6      23  9  74.5 

22.0  2.5  24.5  75.2 
21.9        2.5      24.4  78.5 

SERBIE.  —  Banque  Nationale 
4.3  8.7  13.0  22.2 
5.6  9.2  14.8  32.7 
5.6  9.2  14.8  32  3 
5.0  9.2  15.1  81.9 
SUEDE.  —  Banque  Royale 
41.3        2.8   .  44.1       96  3 

44.2  3.6      47.8  91.6 

44.1  4.2      48.3       92  0 

43.7  4.6      48.3  99.2 
SUÈDE.  —  Banques  Privées 

11.5  16.8      28.3  101.1 

11.8  12.9  24.7  113.2 
11.7       13.6      95.3      110  7 

12.6  '  18.3  30.9  111.0 
SUISSE.  —  Banques  d'Emission 

92.2  9.6  101.8  193.8 
97.2  9.8  107.0  203.2 
97.2  9.3  106  5  204.4 
97.2        9.3     106.5  203.8 


42 
40 

40 

135 
160 
161 
157 

32 
32 
S3 
31 

58 
45 
46 
47 

46 
52 
52 


28 
21 
23 

27 

51 

53 
51 
52 


5 
5 
5 
5 

Va 
5'/j 

5>2 


6 
6 
6 
6 

5 
5 

5% 


4 


TOTAUX  POUR  L'EUROPE 

1898  17  mars 

1899  2  mars 
1899  «mars 
1899  16  mars 


[1)  (En  millions  de  francs) 


8  776,7 

2  642,0 

Il  418  7 

14  390,1 

80 

8  .366,0 

2  633,3 

10  999.3 

14  379,2 

76 

8  311.8 

2  644.6 

10  956,4 

14  345,6 

77 

8  268,4 

2  651,0 

10  919,4 

14  304,4 

76 

TOTAUX  au  31  décembre 


1893  31  déc. 

1894  31  déc 

1895  .31  déc. 

1896  31  déc, 

1897  31  déc. 


15  264,1 

15  539,5 

16  072,6 

14  536,6 

15  2,53,6 


56% 

62 

63 

71 

74 


6  116,5    2  493,1     8  809,6 

6  952,0    2  603,7    9  555,7 

7  863,4    2  506,3   10  369,7 

7  859,9     2  .512,7   10  .372,6 

8  745,6    2  556,4  11  302,0 
(1)  La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 

des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'aillenrs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


9  fév. 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

lômars 

48  01 

48  02 

48  02 

48  05 

48  -  . 

48  07 

100  n 

100  16 

100  16 

100  13 

100  17 

100  20 

154  60 

156 

155  .. 

155  25 

15  i  50 

154  75 

3U  10 

29  25 

28  75 

29  . 

28  20 

27  15 

81  0.") 

80  95 

81  .  . 

80  95 

80  65 

80  95 

100  15 

100  15 

100  15 

100  11 

100  15 

100  15 

100  85 

100  70 

100  85 

!00  95 

100  82 

100  65 

■d-2  76 

22  82 

22  85 

22i  J 

22  1)0 

22  87 

81  05 

80  96 

80  97 

8093 

8*^  86 

80  91 

Gènes  

iÛ7  68 

107  67 

108  .. 

108  1'. 

108  53 

107  98 

100  59 

100  57 

100  .57 

100  56 

100  56 

100  58 

78:  79 

798  . 

796  . . 

791  .. 

799  50 

795  . 

25  41 

25  40 

25  42 

25  40 

25  45 

25  42 

Madrid  

29  3û 

28  65 

28  25 

28  93 

27  80 

27  22 

107  65 

107  60 

107  97 

108  17 

108  47 

107  97 

H3'  nJ  -Péter8bourg. . 

37  25 

37  20 

37  22 

37  22 

37  15 

37  20 

47  87 

47  85 

47  85 

47  85 

47  85 

47  85 

.  —    (4  3  mois)'.... 

47  82 1 

47  80 

47  80 

47  80 

47  77 

47  80 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du -Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mo>s 

Amsterdam,  papier  coart 
Allemagne . .  — 
Vienne-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeuis  à  vue 

Londres    — 

—         ....    ch.  conrl 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York  

Matières  d'or  et  d'argeut 

Or  en  barre  (le  kii.). . 
Argent  id.  (le  kit.). . 
Quadruples  espagnole 
Aigles  des  Etats-Unis 
Impér.  Russie  (titie  : 
—  —  (nouv.  titri 
Couronnes  de  Suéde 


Plus 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

16mars 

i  % 

205  87 

205  87 

206  25 

206  12 

205  62 

4  % 

122  12 

122  12 

122  l'.! 

122  31 

122  25 

% 

207  , 

207  . . 

2()7  . 

207  12 

207  .. 

L  0/ 

A  0/ 
4  70 

-  • 

ô-îô   A  * 

3^^  75 

390 

387  50 

391  75 

393  .50 

4  % 

370  . . 

370 

370  . 

370 

370  .. 

*  % 

263  £0 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

moins 

3  % 

25  16  . 

25  19 

25  19 

25  22.. 

25  21  . 

3  % 

25  18 

25  21. 

25  21 

25  2i  . 

25  23. . 

3  %  % 
5  % 

0  16p. 

0  16p. 

7  50p. 

0  16p. 

0  19p. 

0  19p. 

7  rop. 

7  .  p. 

7  7dp 

7  .'*7p 

*  M  % 

0  62p 

0  62p. 

0  62p 

0  62p. 

0  62p. 

4  % 

516  50 

516  50 

516  50 

517  50 

517  50 

au  pair 

3437  » 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3440  43 

218  89 

100  25 

lOO  26 

100  80 

100  14 

!(iO  79 

3  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

916"')  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

;  900"!) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  . 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  dos  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Gi-ece  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

lialie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreispap 
Russie  (roubles  or.).. 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (dflll.  ot).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Ghine(SbaDgb»I)(taëlarg.) 


o 

3  «  s 
Q 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

j  lômars 

1  234 

1  233 

1  233 

1  233 

1  235 

1  234 

95  22 

25  155 

25  155 

25  185 

25  215 

25  195 

2  10 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  77 

0  77 

0  77 

0  78 

0  78 

1  » 

0  61 

0  64 

0  64 

0  64 

0  64 

2  083-    2  07 

2  07 

2  08 

2  08 

2  07 

1  » 

0  93 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

5  60 

3  73 

3  73 

3  73 

3  73 

3  73 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  16 

5  16 

5  16 

5  17 

5  17 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  26 

2  30 

2  30 

2  28 

2  28 

1  89 

1  35 

1  39 

1  39 

1  47 

1  42 

2  84 

0  76 

0  76 

0  73 

0  70 

0  72 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  66 

7  47 

3  51 

3  49  1 

3  46 

3  46 

3  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  16  mars  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   99  99 

En  Angleterre   99  97 

Ea  Autriche- ffongrie ...  100  45 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   127  22 

En  Grèce   154  V5 

En  Hollande   ICO  31 

En  Italie   108  10 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   100  63 


Aux  Etals- Unis   100  09 

Au  Mexique   221  18 

En  Répub l.  Argentine ..  228  5! 

Au  Chili   133  09 

Au  Brésil  ,   39i  44 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   97  . . 

En  Chine   214  04 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiWeti  Allemands   100  01 

—  Anglais   100  03 

—  Austro- Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   78  60 

—  Grecs   64  62 

—  Hollandais   99  69 

—  Italiens   92  50 

—  Portugais   66  73 

—  Russes   99  80 

—  Suisses   99  37 


Pièces  des  Etats-Unis   99  91 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  45  70 

—  du  Chili   75  13 

—  du  Brésil   25  35 

Pièces  des  Indes   lOO  59 

—  du  Javon   103  10 

—  de  la  Chine   46  72 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  16  mars  1899. 

La  cote  des  changes  est  un  peu  plus  faible  que  la 
semaine  dernière  ;  les  tirages  allemands  semblent  avoir 
diminué  d'importance. 

Nous  trouvons  la  devise  hollandaise  à  205  62,  contre 
206  12;  le  papier  allemand  à  122  25  au  lieu  de  122  ;J1. 

Le  papier  austro-hongrois  est  très  voisin  du  gold 
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point  d'entrée,  aussi  lu  Banque  df.  France  a  reçu,  cette 
semaine,  une  certaine  (juantité  d'or  d'Autriche. 

Le  papier  osj)agnol  continue  son  mouvement  do  l'c- 
prise.  Cette  semaine,  la  Brniqxie .  d'Espagne  a  reçu 
beaucoup  d'or  et  beaucoup  d'argent;  il  y  a  lieu  de  pen- 
ser qu'il  s'agit  là  de  rapatriements  de  capitaux  colo- 
niaux. 

immobilité  complète  du  Lisbonne  ;  quant  au  Saint- 
Pétersljourg,  ce  n'est  que  fort  rarement  qu'il  s'écarte 
de  268  50,  pour  le  pajjier  à  3  mois,  et  de  2:b'7,  pour  le 
versement. 

Nous  trouvons  le  chèque  sur  Londres  d'un  point  au- 
dessous  du  cours  de  la  semaine  dernière. 

Les  demandes  de  capitaux,  en  Allemagne,  sont 
moins  pressantes;  d'ailleurs,  la  cherté  des  reports  à  la 
liquidation  du  15  mars  retient  l'argent  chez  nous  et 
peut  nous  en  amener  du  dehors. 

Pas  de  changement  sur  le  papier  belge  et  suisse;  la 
Belgique  et  la  Suisse  nous  envoient  de  l'or.  La  devise 
italienne  s'est  tant  soit  peu  raffermie  ;  la  perte  est  de 
7  50  au  lieu  de  7  87,  c'est  encore  beaucoup  trop  et  il 
serait  bien  à  désirer  que  l'Italie  songeât  a  assainir  sa 
circulation  au  lieu  de  se  lancer  dans  des  aventures  en 
Chine  où  elle  n'a  à  attendre  que  des  désagréments  et 
des  dépenses  sans  aucun  profit. 

Le  New- York  se  retrouve  à  517  50. 
CHANGES  DE  LONDRES:  Goars  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Shanghaï  . . 
Yokohama . 


15  fév. 

23  fév. 

1" 

mars 

8  mars 

15  mars 

1/11  5/8 
2/8  t/2 
2/0  7/8 

1/11  5/8 
2/8  1/4 
2/0  7/8 

1/11 

2/8 
2/0 

1/2 
•/• 

7/8 

1/11  1/2 
2/8  ./. 
2/0  3/4 

l/ll 

2/8 
2/0 

1/2 
1/4 

9/16 

1/U  7/8 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
7  5/lo 
12  7/8 

1/11  7/8 
1/4  1/16 
1/4  1/32 
7  5/16 
13  1/4 

1/11  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
6  31/32 
13  1/4 

1/11  15/16 
1/4  ./. 
1/4  /. 
6  23/  12 
13  15/16 

1/11  15/10 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
6  29/32 
13  1/2 

120  70 
77/9  3/8 
27  7/16 

116  90 

77/9  1/2 
27  7/16 

117 

77/9 
27 

30 

3/8 

1/2 

118  80 

77/9  3/4 
27  7/16 

118 

77/9 
27 

80 
3/4 
1/2 

Valeurs  àirue  : 

Singapoure  

Bombay   

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  3j  banes 
Argenten  barres 

Les  devises  de  l'Extrême-Orient  et  des  Détroits  sont 
à  peu  près  immobiles;  le  Shanghai  gagne  1/4,  ce  qui 
peut  s'expliquer  par  la  présence,  dans  cette  ville  ou 
dans  les  environs,  de  nombreux  navires  européens.  Le 
Yokohama  recule  de  3/16. 

^  La  roupi  ne  quitte  pas  le  pair.  Les  souscriptions  à 
l'émission  de  70  lacks  de  roupies  en  traites  et  trans- 
ferts otïerts  mercredi  par  la  Banque  d'Angleterre,  se 
sont  élevées  à  548  lacks  pour  les  traites  et  à  713  lacks 
pour  les  transferts.  Les  souscripteurs  à  16  d.  pour  les 
traites  et  16  1/32  d.  pour  les  transferts  recevront  40/0, 
les  demandes  à  un  taux  plus  élevé  seront  satisfaites. 
La  répartition  s'effectue  comme  suit  :  en  traites  : 
9.6y.000  Rs  sur  Calcutta,  17.45.000  Rs  sur  Bombay, 
5.28.000  Rs  sur  Madras  ;  en  transferts  :  10.15.000  Rs 
sur  Calcutta,  13.90.000  Rs  sur  Bombay,  4.53.000  Rs  sur 
Madras 

Le  papier  sur  le  Brésil  est  en  reprise  de  3  d6,  par 
contre  la  devise  chilienne  recule  de  7/16  ;  il  faut  pro- 
bablem^-nt  voir  là  un  effet  des  variations  du  prix  du 
cuivre  dont  le  Chili  est  un  producteur  important. 

L'or  est  à  1  0/00  de  prime  à  Paris  ;  à  Londres,  il  est 
ferme  à  77/9  3/4,  il  y  a  des  demandes  suivies  pour  le 
Continent  ;  aussi,  les  entrées  à  la  Banque  d'Angleterre 
sont  réduites  à  leur  plus  simple  expression. 

L'argent  a  haussé  de  1/16,  avec  de  bonnes  demandes 
de  la  part  de  l'Inde  qui  maintiennent  le  marché. 

Pas  de  modifications  cette  semaine  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Encaisses.  —  Circulation  fiduciaire. 

La  Banque  de  France  a  perdu,  d'un  bilan  à  l'autre, 
432.000  fr.  d'or. 

La  circulation  a  pris  424.000  fr.  à  Paris  et  599.000 fr. 
dans  Ihs  succursales  ;  il  a  été  vendu  pour  381.000  fr.  de 
matières. 

Les  sorties  ont  été  18.000  fr.  pour  la  Tunisie  et 
15.000  fr.,  en  pièces  de  5  fr.,  pour  Bombay. 


1!  est  venu  22().()0()  fr.  de  Smyrno,  210.000  fr.  de 
Belgique,  160  000  fr.  de  Constantmople,  I.jO.OOO  fr. 
d'Autriche,  135.000  fr.  de  Suisse,  130.000  fr.  de  Salo- 
ni([ue. 

L'argent  a  diminué  dô  371.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.080.000  fr.  à  Paris  et  pris 
069.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  exporté  2  mil- 
lions 122.000  fr.  en  Suisse,  40.000  fr.  à  Alger,  2u.()00  fr. 
à  Port  Saïd;  il  a  été  importé  400.000  fr.  do  Suisse.  La 
circulation  fiduciaire  a  diminué  de  la  somme  insigni- 
fiante de  13.200.000  fr.  L'encaisse  de  la  Banque  d'Alle- 
magne a  progressé  de  2.900.000  fr.  ;  la  circulation  a 
baissé  de  13.700.000  fr.;  il  ne  paraît  pas  que  la  Direc- 
tion puisse  encore  songer  à  abaisser  le  taux  de  l'es- 
compte. 

Les  Banques  locales  allemandes  ])ré9ententtou]oursk 
peuprés  les  mêmes  chiffres;  elles  s'arrangent  [lour  n'avoir 
jamais  à  payer  l'impôt  de  circulation  en  se  tenant  très 
près  de  la  limite  des  émissions  et  en  réescotnptant  leur 
portefeuille  à  la  Banque  impériale  lorsque  la  marge 
va  être  franchie.  La  loi  actuellement  pendante  devant 
le  Reischstag  interdit  aux  Banques  locales  d'escompter 
au-dessous  du  taux  de  la  Reic.hshank;  cette  mesure 
doit  être  approuvée,  car  les  opérations  divergentes  de 
huit  banques  d'émission  empêchent  le  taux  d'escompte 
d'avoir  toute  son  efficacité. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se 
réduisent  à  une  entrée  de  8.000  liv.  st.  ou  200.000  fr. 
venant  d'Australie  ;  la  circulation  ayant  prélevé  2  mil- 
lions 800.000  fr.,  la  diminution  de  l'encaisse  est  de 
2. 600. 000  fr. 

Il  n'y  a  pas  de  changements  appréciables  dans  l'en- 
caisse de  la  Banque  d'Autriche-Hongrie  ;  la  circula- 
tion a  baissé  de  g.lOO.OuO  fr. 

A  la  Banque  de  Belgique,  l'encaisse  a  baissé  de 
2.300.000  fr.  et  la  circulation  de  4.800.000  fr. 

A  la  Banque  d'Espagne  on  remarque  une  entrée  d'or 
de  8.600.000  pesetas,  une  entrée  d'argent  ds  8  millions, 
la  circulation  n'a  augmenté  que  de  1.600.000  pesetas; 
la  contre-partie  du  mouvement  de  caisse  se  retrouve 
dans  les  divers  comptes  de  l'actif  et  du  passif. 

La  Banque  de  Portugal  a  encore  augmenté  sa  circu- 
lation de  2.200.000  fr. 

La  Banque  de  Russie  a  mis  en  circulation  46.700.000 
francs  d'or,  sa  circulation  n'a  pas  beaucoup  varié  ;  du 
reste  elle  est  si  réduite  qu'on  ne  saurait  pour  le  mo- 
ment penser  à  la  diminuer  beaucoup. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  obser- 
vation. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-  York 

(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

du  18 

Depuis 

du  18 

Depuis 

au  25  fév. 

le  1"  janv. 

au  25  tév. 

le  !«'  janv. 

Grande-Bretagne 

» 

» 

2.751.723 

» 

» 

185.054 

Allemagne  

» 

» 

» 

531.106 

Autres  pays  . . . 

22.465 

1.816.465 

29  Ml 

258.141 

Total  1899. . . 

22.465 

1.816.465 

29.567 

3.729.024 

—  1898... 

57.210 

3.418.685 

135.362 

4.073.200 

-  1897... 

203.495 

534.871 

391.046 

488.641 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

919.170 

7.508.870 

18  297 

France  

» 

239.450 

» 

Allemagne  

» 

» 

» 

Autres  pays  

114.855 

217.489 

92.054 

490.157 

Total  1899... 

1.034. 025 

7.965.809 

92.054 

508.454 

—    1898 . . . 

800. 74G 

7.141.781 

18.506 

460.173 

—  1897... 

1.130.950 

6.979.094 

65.621 

381.948 

Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898   12  mars.    124.100.000  dollars 

1899   25  févr..  202.700.000 

1899   4  mars.    198.400.000  — 

1899   11  mars.  196.200.000 


; 
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Les  mouvements  d'or  à  New  York  sont  insignifiants; 
l'argent  se  vend  assez  régulièrement. 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  Neio-York 
continue  à  décroître;  le  métal  est  demandé  par  la  circu- 
lation intérieure. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

Nous  commençons  aujourd'hui  la  publication  d'une 
très  intéressante  étude  de  M.  Matias  Rotnero,  ministre 
du  Mexique  à  Washington,  sur  les  effets  du  maintien 
de  l'étalon  d'argent  au  Mexique.  Nous  attirons  tout 
particulièrement  l'attention  de  nos  lecteurs  sur  cette 
étude,  écrite  par  un  homme  dont  l'autorité  et  la  com- 
pétence ne  font  doute  pour  personne. 

Légalement,  le  Mexique  est  au  régime  du  bimétallisme, 
puisqa  il  jouit  de  la  frappe  libre  de  l'or  et  de  l'argent,  dans  le 
rapport  de  Ib  à  1  ;  en  réalité,  cependant,  c'est  un  pays  mono- 
niétalUste  argent,  parce  que,  en  vertu  de  la  loi  de  Gresham. 
tous  les  lingots  d'or  et  toute  la  monnaie  d'or  existant  au 
Mexique  sont  exportés  comme  rnarcliandises,  leur  valeur  sur 
le  marché  étant  plus  grande  que  leur  valeur  légale,  à  l'inté- 
rieur du  pays  :  l'argent  est  donc  la  seule  monnaie  métallique 
employée.  , 

L'étalon  d'argent,  qui  prévaut  ainsi  au  Mexique,  n'a  pas 
été  choisi.  Celte  nation  étant  le  plus  fort  pays  producteur  de 
métal  blanc  du  monde  —  puisque  les  deux  tiers  du  stock 
d'argent  de  l'univers  sont  venus  de  ses  mines  —  ce  métal  a 
été  la  seule  monnaie  du  Mexique,  pendant  près  de  quatre 
cents  ans.  Si  cet  étalon  a  été  conservé,  c'est  qu'il  a  offert 
des  avantages  pour  le  pays  ;  c'est  qu'on  a  espéré  voir  les 
grandes  nations  commerciales  du  monde  reconnaître  qu'il  est 
de  leur  intérêt  de  réhabiliter  l'argent  dans  une  certaine  me- 
sure ;  c'est  qu'on  a  voulu  éviter  les  inconvénients  pouvant 
survenir  d'un  changement  d'étalon. 

Passer  de  l'argent  à  l'or,  ce  serait  une  ruine  générale  pour  le 
Mexique;  ce  pays  ne  produit  pas,  en  effet,  de  métal  jaune  en 
assez  grande  quantité  pour  baser  .sa  circulation  sur  ce  métal, 
et  ses  exportations  de  marchandises  ne  sont  pas  encore  assez 
importantes  pour  lui  permettre  de  sepncurer  tout  l'ordontil 
a  Ijesoin. 

D'ailleurs,  les  prix  élevés  de  l'or  donnent  une  forte  impul- 
sion à  l'industrie  aurifère  ;  si  ces  prix  se  maintiennent,  le 
Mexique  sera,  avant  longtemps,  un  fort  producteur  de  ce 
métal. 

Le  Mexique  n'a  jamais  eu  de  circulation-papier,  soit  qu'elle 
provînt  des  banques  nationales  ou  des  banques  d'Etat.  Deux 
ou  trois  Etablissements  ont  émis,  il  est  vrai,  des  billets; 
mais  ces  billets  no  sont  pas  légal  tender.  Ils  sont  conver- 
tibles en  monnaie  d'argent  à  la  volonté  du  porteur,  et  s'ils 
circulent  librement  dans  les  grandes  villes,  de  préférence  à 
la  piastre,  ils  sont  presque  inconnus  dans  les  petites  villes  et 
à  l'intérieur  du  pays.  La  banque  émet  des  billets  spéciaux 
pour  chaque  place,  qui  ne  sont  remlioursablcs  que  sur  cette 
place,  et  supportent,  par  conséquent,  une  prime  élevée,  si  on 
les  échange  d'un  lieu  sur  un  autre. 

Les  avantages  que  le  Mexique  retire  de  l'étalon  d'argent 
sont  les  suivants  : 

1°  Cet  étalon  encourage  très  matériellement  —  étant 
donné  que  les  autres  nations  commerciales  principales  ont 
l'unique  étalon  d'or  —  l'augmentation  des  exportations  de 
produits  nationaux, 'parce  que  les  d 'penses  nécessitées  par 
leur  production;  les  gages,  les  loyers,  les  taxes,  etc.,  etc., 
sont  payés  eu  argent.  Leur  prix,  s  par  conséquent,  comparé 
avec  leur  valeur  sur  le  marché,  ert  considérablement  infé- 
rieur à  celui  des  articles  similaî  es  produits  ou  récoltés 
dans  les  pays  à  unique  étalon  d'or.u 

Quand  ces  produits  sont  vend  j^s  sur  les  marchés  où 
les  échanges  se  font  en  métal  jaune,  s  donnent  des  bénéfices 
très  importants,  car  ces  prix  sont  convertis  en  argent  à  un 
taux  élev('  do  change. 

Ces  conditions  ont  provoqué  un  grand  développement  de 
l'ex])ortation  de  quelques  proiuits  agricoles  du  Mexique, 
pai'ce  ([u'ds  ont  donné  des  bénéfices  très  importants:  le  café, 
par  exemple,  dont  la  production  revient  en  moyenne  à  10 
cents  la  livre,  tout  payé,  a  été  vendu  20  cents  environ  en  or 
sur  les  marchés  étrangers.  L'exportation  des  autres  produits 
a;,'ricoles,  qui  ne  rendait  pas,  quand  l'or  et  l'argent  étaient  au 
pair,  c'est-à-dire  dans  le  rapport  de  1  à  l(i,  est  aujourd'hui 
rémunératrice  parce  qu'il  nous  est  plus  donné  en  échange  que 
non.s  no  perdons  dans  le  prix  en  or  de  l'article. 

Toi  est  le  résultat  qno  l'on  a  constaté  pour  quelques  pro- 
duits agricoles  que  le  Mexique  ne  pouvait  exporter,  parce 


que  leur  prix  sur  les  marchés  étrangers  n'était  pas  rémuné- 
rateur. Tel  a  été  notamment  le  cas  des  haricots,  qui,  à  8  cents, 
ne  pouvaient  payer  quand  l'or  et  l'argent  étaient  au  pair, 
mais  aujourd'hui  que  8  cents  eu  or  font  environ  16  cents  en 
argent,  c'est  un  prix  rémunérateur. 

Les  exportations  du  Mexique  pendant  plusieurs  années 
ayant  précédé  18B9  ont  été  d'environ  %     -20.000.000  » 

Elles  se  sont  élevées,  depuis,  à  : 


1872-73                             jj  31.594.005  14 

1878-89   60.15X.4-.3  03 

1801-92    75.4^.7.714  95 

1892-93    87.509.207  » 

1395-96   105.016.902  » 

1896-  97   111.346.494  » 

1897-  y8   1^8.972. 749  » 


Le  bureau  de  statistique  du  Gouvernement  mexicain  cote 
le  prix  des  exportations  en  argent,  et.  par  conséquent,  pour 
avoir  ce  prix  en  or,  il  faut  le  réduire  au  cours  de  l'argent  sur 
le  marché,  mais  même  diminuée  de  moitié,  l'augmentation 
est  très  remarquable. 

Auparavant,  le  Mexique  exportait  surtout  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent; leur  poids  et  leur  capacité  relativement  modérés  en 
raison  de  leur  valeur  faisaient  de  ces  métaux  les  seuls  arti- 
cles d'une  exportation  profitable;  mais  la  proportion  des 
sorties  des  autres  marchandises  a  augmenté  récemment  à  15, 
20,  30  et  40  o/O  du  chiflfre  total  des  exportations  de  métaux 
précieux  :  pendant  l'année  fiscale  terminée  au  30  juin  1896,  la 
proportion  a  été  de  61  0/0:  les  exportations  de  métaux  pré- 
cieux ayant  été  de  64  >-38.596  piastres  et  celle  des  marchan- 
dises de  40. 178.316  piastres. 

2"  L'étalon  d'argent  stimule  grandement  le  développement  des 
industries  intérieures,  parce  que  les  marchandises  étrangères 
doivent  être  payées  en  or  et,  à  cause  du  taux  élevé  du  change, 
leurs  prix  sont  si  considérables  qu'on  a  tout  bénéfice  à  les 
fabriquer  au  dedans.  Les  salaires  très  modérés  contribuent 
aussi  à  ce  résultat. 

Pour  ces  raisons,  le  Mexique  augmente  considérablement 
ses  fabriques,  surtout  ses  filatures,  ses  établissements  métal- 
lurgiques, etc.;  il  commence  à  fabriquer  plusieurs  articles 
qu'il  achetait  autrefois  au  dehors  et  cela  bien  que  le  caractère 
montagneux  du  pays,  le  manque  de  voies  navigables  à  l'inté- 
rieur, la  rareté  du  combustible  rendent  l'industrie  très  coû- 
teuse. 

Mais  on  trouve  d'abondants  gisements  de  charbon  et  quand 
les  chemins  de  fer  auront  été  reliés  aux  charbonnages,  cette 
objection  aura  perdu  beaucoup  do  sa  valeur. 

L'un  des  chemins  de  fer  mexicains  —  l'International  — 
construit  par  M.  (1-P.  Huntington  et  ses  associés,  a  déjà  été 
relié  à  un  im-portant  charbonnage  à  Salinas,  près  de  Piedras 
Neg  pas  :  il  tournit  aujourd'hui  du  charbon  à  une  partie  du 
pays  et  même  à  quehiues  sections  du  Sud  Pacifique;  on  com- 
prend cependant  qu'il  ne  puisse  faire  face  à  toutes  les  de- 
mandes du  Mexique. 

Quand  ce  besoin  aura  été  comblé,  il  ne  faudra  compter 
qu'avec  l'augmentation  des  dépenses  de  transport  des  matières 
premières  aux  manufactures  et  des  produits  fabriqués  au 
lieu  de  consommaiion,  cela  à  travers  des  régions  monta- 
gneuses ;  à  moins  qu'on  ne  trouve  de  nouveaux  movens  de 
transport  ])ermettant  de  surmonter  ces  obstacles.  Eventuelle- 
ment, le  Mexique  utihsera,  pour  ses  manufactures,  les  rtom- 
brouses  chutes  d'eau,  disons  même  les  torrents,  qui  tombent 
des  montagnes  et  qui  constituent  une  importante  force  mo- 
trice. 

Un  des  principaux  directeurs  du  Mexican  Central  Railroad 
m'a  informé  qu'il  y  a  quelques  dix  ans,  les  marchandises 
importées  pour  la  construction  du  chemin  de  fer  représen- 
taient 60  0/0  de  tout  le  matériel  employé  et  que,  pour  éviter 
la  perte  au  change,  la  Compagnie  a  décidé  de  fabriquer  au 
Mexique  tout  ce  qu'elle  peut;  la  proportion  des  marchan- 
dises étrangères  importées  a  été  ainsi  réduite,  l'année  der- 
nière, à  20  0/0;  on  a  décidé  d'employer  les  rails  mexicains 
dès  qu'ils  pourraient  être  fabriqués  dans  le  pays,  ce  qui 
réduira  encore  considérablement  la  proportion  de  la  dépense. 

Actuellement,  des  industries  américaines  viennent  s'établir 
au  Mexique,  comme  il  ressort  de  l'extrait  suivant  du  rapport 
annuel  de  M.  W.  G.  Piaoul,  président  de  la  Mexican  National 
Railway  Company  pour  1894  : 

«  Les  ateliers  les  plus  importants  et  les  mieux  équipés 
appartenant  à  la  (Compagnie  sont  sur  la  rive  droite  du  Rio- 
Grande,  aux  Ktats-linîs,  mais  la  grande  dépense  néces- 
sitée par  les  travaux  a  déterminé  le  transfert  au  Mexique 
d'une  grande  partie  de  ces  travaux.  Nos  ateliers  au  Mexique 
ne  sont  pas  en  état  de  faire  tout  l'ouvrage,  et  cependaiit  le 
transfert  de  tout  le  travail  devient  une  nécessité  économique.  » 

Un  pareil  résultat  a  été  obtenu  dans  d'autres  pays  qui  sont 
ou  qui  étaient  à  l'étalon  d'argent  comme  le  Japon,  la  (^hine  et 
l'Inde;  la  dépréciation  du  métal  blanc  lésa  forcés  à  fabriquer 
des  articles  pour  la  consommation  intérieure  et,  dans  certains 
cas,  des  articles  pour  l'exportation.  Ce  fait  commence  à  être 
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ressenti  lourdement  par  l'Angleterre  et  par  d'autres  pays 
manufucturiers. 

Le  développement  des  industries  au  Mexique  a  amené 
une  aujjmeutation  de  la  production  de  matières  premières 
consommées  dans  nos  manufactures  et  que  nous  achetions 
auparavant  aux  pays  étrangers  :  c'est  le  cas  du  coton.  Le 
prix  de  ces  articles  eu  or  est  si  élevé  qu'il  vaut  mieux  les 
récolter  à  l'intérieur. 

Matias  Romeuo 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 

(A  suivre.) 


Le  Monnayage  en  Allemagne 

Voici,  d'aprvs  le  Reichsanzeiger,  quel  est  le  luonlanL  des 
fabrications  cllectuées  en  1898.  Mettant  en  regard  de  ces  nou- 
velles données  les  frappes  antérieures  et  les  retraits  effectués 
jusqu'à  l'année  1899,  nous  en  déduisons  le  total  net  des 
existences  au  SI  décembre  dernier.  Les  retraits  dont  il  esL 
fait  mention  dans  le  tableau  suivant  sont  totalisés^^  depuis 
l'époque  où  l'on  a  commencé  à  frapper  des  marks  (1872). 

Total  nel 
au  31  déc.98 
Frappes      déduction  faite 
Monnavage      antérieures       des  retraits 
en  1898      jusqu'en  1898   jusqu'en  1898 

Pièces  d'or  :  Marks  Marks  Marks 

De  20  marks  . . . .  136.427.320  2.647.519.580  2.781.654.100 

De  10  marks....  42.879.770  559.362.8i0  597.078.140 

De   5  marks ....  »  27.969.925  5.957.550 

Ensemble. . .  179.31)7.090  ¥.234.852.345  3.384.689.790 

Pièces  d'argent  : 

De   5marlvs....  10.663.710       92.176.190  102.776.270 

De   2  marks....  3.708.252      119.073. 1U8  122.664.7;-12 

De   Imark....  1.000.000      188.981.673  189.963.479 

De  50  pfennigs. .  193.584       71.681.024  71.467.565 

De  20  pfennigs..  35  717.923  14.709.949 

Ensemble. . .  15.565.546  507.629.918  .501.581.995 
Pièces  de  nickel  : 

De  20  pfennigs..  «  5.005.861  5.005.746 

De  10  pfennigs..  1.857.386  33.261.785  35.116.284 

De   5  pfennigs. .  1.000.094  17.346.764  18.345.916 

Ensemble. . .  2. 857.481)"  55.614.410  58.467.946 
Pièces  de  bronze: 

De  2  pfennigs...  »  6.213.208  6.213.081 

De  1  pfennig....  382.867  7.438.165  7.788.407 

Ensemble...         382.867       13.651.373  14.001.488 

Il  a  été,  en  outre,  frappé  jusqu'ici  pour  le  compte  dos  par- 
ticuliers 2.088.523.520  marks  en  monnaies  d'or  (pièces  de  20 
marks). 

Le  Monnayage  aux  États-Unis 

Le  rapport  annuel  du  Directeur  de  la  Monnaie  vient  de 
nous  parvenir.  Nous  en  extrayons  les  renseignements  qui 
suivent  : 

Pour  l'année  fiscale  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  les 
frappes  exécutées  dans  les  Monnaies  de  Philadelpliie,  San- 
Francisco  et  la  Nouvelle  Orléans  forment  un  total  dé  117 
millions  595.183  pièces,  représentant  une  valeur  nominale  de 
82.609.933  dollars. 

En  voici  le  tableau  sommaire  : 

Frappes  de  l'année  1897-98 

Nombre  Valeur 
Pièces  frappées  des  pièces  nominale 

Dollars 

Pièces  d'or   4.897.332  64.G34.865 

Dollars  d'argent   10.002.780  10.002.780 

Monnaies  divisionnaires  d'argent  . .  29.808.032  6.482.804 
Monnaies  de  billon   72.887.039  1.489.484 

Total   117.595.183  82.609.933 

Les  64.634.865  dollars  d'or  comprenaient  :  46.974.460  dol- 
lars en  doubles  aiglee,  9.931.620  en  aigles,  7.680.335  en  demi- 
aigles  et  48.450  dollars  en  quarts  d'aigle. 

Les  16.485.5X4  dollars  de  monnaies  d'argent  comprenaient  : 
10.0(;2.780  pièces  d'un  dollar,  2.393.826  dollars  en  pièces  d'un 
demi-dollar,  2.644.900  dollars  en  pièces  d'un  quart  de  dollar 
et  1.444.078  dollars  en  dîmes. 

Comme  billon,  il  a  été  frappé  pour  950.767  dollars  de  pièces 
de  nickel  de  5  cents  et  pour  538.717  dollars  de  pièces  de 
bronze  de  1  cent. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  i  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


Français  3  %  (perpétuel)  

ConsoUdés  anglais (ch.f.  25  fr.  20, 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %    

Espagne  Ext.  i  %  (ch.  f.  l  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amsierdom)  . . . 
Hongrie  oe  i  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D. . 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prasaien  3  %  i  Berlin) 
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Europe.  —  France.  La  liquidation  de  qiiinzaine 
s'est  effectuée  dans  de  bonnes  conditions.  L'argent  a 
bien  été  un  peu  cher,  mais  il  n'a  cessé  d'être  constam- 
ment abondant.  En  tout  cas,  la  facilité  avec  laquelle 
se  sont  effectués  les  règlements,  a  causé  une  bonne 
impression.  Aussi  le  Marché  reste-t-il  très  bien  disposé. 

Les  Valeurs  Espagnoles  se  sont  surtout  fait  remar- 
quer par  leur  excellente  tenue.  Non  seulement  la 
Eente  Extérieure  et  les  Billets  Cubains  ont  profité, 
mais  les  actions  des  Chemins  de  fer  ont  aussi  beau- 
coup monté. 

On  s'est  occupé  activement  des  actions  des  Sociétés 
de  Crédit  françaises.  Par  con>re,  nos  Rentes  Natio- 
nales sont  négligées,  ainsi  que  nos  grandes  Compa- 
gnies de  Chemins  de  fer. 

Allemagne.  —  On  affirme  que  M.  Cecil  Rhodes  aurait 
réussi  à  intéresser  le  Gouvernement  et  un  Syndicat  de 
financiers  berlinois  à  son  projet  de  chemin  de  fer  nord- 
sud  africain. 

La  tension  sûr  le  Marché  financier  continue  à  s'ac- 
centuer et  l'on  ne  serait  pas  étonné  de  voir  la  Reichs- 
banh  porter  le  taux  de  son  escompte  à  5  0/0.  Les  trans- 
actions financières  sont  vivement  affectées  par  cette 
rareté  de  numéraire. 

Nous  publions,  page  341,  le  projet  d'imposition  des 
grands  magasins  et  le  résultat  de  l'impôt  sur  le  revenu 
en  Prusse. 

Angleterre.  —  Les  affaires  d'Extrême-Orient,  qui 
menaçaient  de  se  compliquer  gravement,  sont  en  voie 
de  solution  :  le  conflit  anglo-russe,  à  propos  du  chemin 
de  fer  de  Niou-Tchouangest  apaisé.  Quant  au  conffit  de 
l'Italie  avec  la  Chine,  à  propos  de  la  baie  de  San- 
Moun,  il  ne  provoquera  pas  les  incidents  fâcheux  que 
l'on  était  en  droit  de  craindre. 

Cette  détente  constatée  dans  la  situation  extérieure, 
a  eu  pour  conséquence  de  relever  les  tendances  du 
marché  pendant  les  dernières  séances;  on  a  constaté, 
en  effet,  une  activité  plus  grande  et  les  cours  cotés  ont 
bénéficié  d'une  certaine  reprise. 

Autriche.  —  L'apaisement  s'est  refait  en  Hongrie, 
mais  les  relations  des  deux  moitiés  de  la  Monarchie 
restent  toujours  tendues,  l'Autriche  se  refusant  à  signer 
le  compromis  aux  conditions  que  veut  imposer  le  Gou- 
vernement hongrois  :  la  principale  cause  de  cette  hos- 
tilité est  la  situation  qu'on  veut  créer  à  la  Banque 
Austro-Hongroise. 


82G 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  France 


L'emprunt  bulgare  a  échoué:  les  emprunteurs  ont 
rompu  les  négociations. 

.n.'ILi^  Marché  financier  la  situation  reste  lourde.  Les 
Hilri     t        r^'"^'-  de  l'escompte  sur  le  Marché 

libre  est  monté  jusqu'à  8  0/0. 
^  ♦ 

jispngne.  —  Le  nouveau  Cabinet  est  encore  occupé 

'teZ'i^rr'      T""'"''-^^    '^•^Jà  tous  les  gou- 

veineurs  civils  des  provinces. 

aJ^^  "l^*^  "^-^  élections  générales  a  été  fixée  au  23 
fn/n   ^n^"^  '  Chambres  se  réuniront  le  12 

JuiD.  iLUes  approuveront   en  premier  lieu,  après  la 

anSrteî-,.i'^?^T^^'  ^'^^^-^^"^  leseffecSs  des 
armées  de  terre  et  de  mer  ;  ensuite  le  Gouvernement 

îe'5eMÎ;H  ft  'ï^'^i        faire  avaïî 

ohservPP  1  "^''^      ^'^^'^^^  constitutionnelle  soit 

tTsTe'^i.iîlâ'eS.^''^""^^  P^^'i-^ 
Hp^^pL""''  nouvelle  preuve  du  relèvement  du  crédit 
de  1  Espagne  dans  ce  fait  que  MM.  Urquiio  et  Cie  les 

I^esor  une  avance  de  30  millions  de  pesetas  à  5  0/0  net. 

devenir'  d^es^nlnï'  paraissait  devoir 

rr««npl+   T  ^  «  ^  considérablement  changé 

V  a  v^^H  ip  ont  été  faits  pour  atténuer  ce  qu^l 

rPtir^   ip  ^T  -Pf'^-        Martmo;  l'ultimatum  a  été 

note  sans  1^^^'"''^^"^^^^  '^"^^^  «^conde 

note  sans  y  être  autorise,  a  été  rappelé. 

Dour  1P°?^'S?A  ^'^"J'^'ii-s.  comme  une  grosse  difficulté 

L°i"s  fina^Seï  ^^^^^^^ 

termiSTes  ïavaul"  "^""'^       ''''''       ^^^^'  'i'^-- 
J^oHugal  —  D'après  les  prévisions  ministérielles  le 
aioîtSTmï  '-n'"-  '''  "3^"^  ^'eis,  auxquels  il  f^i 
S  et  ?  /"'i  P^^'  1^  Banque  du  Portu- 

gal et  poi  tes  au  budget  comme  recette  réelle  soit  en 
tout  2.440. 714  mille  reis.  Maintenant,  à  cause  de  dIu- 
sieurs  oublis,  le  déficit  avoué  sera  de  3.015.000  mille  Sis. 

Jiussie  —  Pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898 
suivants T  publique!  ont  atteint  les  chiffres 

Budget  ordinaire:  Roubles-crédit 

Sf^t*^^   1.388.188.000 

^^Pe°ses   1.121.143.000 

Budget  extraordinaire  : 

Recettes  

Dépenses  


87.374.000 
144.234.000 


n.tf ~,  continuons,  page  350, 

notre  étude  sur  la  situation  de  l'Etat  de  Minas-Geraès! 

^•JS"^'^*^  ~  toujours  la  même  tendance  assez 
uéguliere  a  cause  des  réalisations  de  bénéfices:  mais 
les  dispositions  générales  restent  favorables 
..rf-,  7'^  d'après  lequel  le  secrétaire  Gage  se  propo- 
serait de  vendre  bientôt  les  billets  déposés  au  Trésor 
poui  le  règlement  de  l'ailaire  du  Central  Pacific  est  dé- 
menti Ces  billets  sont  simplement  une  réserve  pou- 
vant e.re  utilisée  en  cas  de  besoin,  pour  éviter  l'émis- 
sion de  certificats.  Le  montant  (jui  pourrait  être  réalisé 
par  la  vente  de  ces  billets,  en  plus  des  12.000.000  de 
do  ars  déjà  payes  au  Trésor,  serait  de  4G. 000. 000  de 
(lollars, 

Mesniquc.  —  Les  recettes  des  douanes  se  sont  élevées 
en  février  18!J9,  à2  182.000  piastres,  au  lieu  de  2.349  000 
en  juin  et  1.7?r..000  en  février  1898. 

République  Argentine.  —  Le  déficit  prévu  pour  1899 
est  de  1.804  840  pesos-papier. 

^  Vr%iguny.  —  M.  Cuestas,  président  provisoire,  a  été 
eiu,  par  le  Congrès,  président  constitutionnel  pour  la 
période  de  1899-1903. 


lA^^^^'iT^  Gouvernement  chinois  vient  de 

ctecider  1  envoi  d'une  mission  commerciale  en  Europe. 

P^p'^'+T  f  l'occasion  du  nouveau  traité  entre  la 
J^rance  et  le  Japon,  les  Français  habitant  ce  dernier 
pays  ont  signé  une  pétition  appelant  l'attention  delà 
inance  sur  les  injustices  que  ce  traité  peut  faire  com- 
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-  Les  Budgets  de  1899  et  1900. -Les  Points  d'Appui 
de  Detense  dans  les  Colonies.  -  L'Office  colonial.  -  La  Confé- 
rence  de  la  Paix. 

Toutes  nos  prévisions  relatives  au  budget  se  réali- 
sent. L  espoir  de  voir  voter  le  budget  de  1899  avant  les 
vacances  de  Pâques  est  maintenant  abandonné.  Il  reste 
encore,  en  eiiet,  à  examiner  par  la  Chambre,  après  les 
postes  et  telegraphes^  que  l'on  discute  en  ce  moment, 
les  budgets  de  la  marine,  des  finances  et  le  budget  des 
recettes  sans  compter  la  Caisse  nationale  d'épargne 
les  invalides  de  la  marine,  les  monnaies  et  médailles 
et  de_  nombreux  chapitres  réservés  sur  les  budi?ets  de 
1  Algérie,  des  colonies,  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  et 
des  conventions  et  garanties  d'intérêt. 

Dans  ces  conditions  le  Gouvernement  va  déposer  une 
nouvelle  demande  de  deux  douzièmes  provisoires  pour 
les  mois  d  avril  et  de  mai.  Cela  sera-t-il  suffisant  ^  La 
Chambre  on  1  espère  du  moins,  terminera  la  discussion 
du  budget  avant  le  31  mars  ;  le  mois  d'avril  étant  pris 
par  les  vacances,  le  Sénat  commencerait  alors  l'examen 
du  budget  dans  les  premiers  jours  de  mai  et  les  deux 
V-fi^™^™?  auraient  ce  mois  entier  pour  arriver  au  vote 
définitif  du  budget  de  1899.  Reste  à  savoir  si  la  Cham- 
bre aura  terminé  ce  mois-ci  ! 

-.cPn  \  longueur  de  la  discussion  du  budget  de 
IbOJ  et  afin  de  laisser  au  Gouvernement  le  soin  de  pré- 
parer un  nouveau  budget  bien  étudié  et  un  budget  de 
réformes  depuis  longtemps  réclamé,  un  certain  nom- 
bre de  sénateurs  ont  l'intention  de  présenter,  après  le 
vote  du  budget  de  1899,  un  article  additionnel  en  vertu 
duquel  il  serait  établi  que  le  budget  de  1900  serait  le 
même  que  celui  de  1899.  Les  Chambres  n'auraient  donc 
plus  a  examiner,  en  1900,  que  le  budget  de  1901 

Daatre  part,  M.  Fleury-Ravarin,  député  du  Rhône 
vient  de  déposer  une  proposition  de  loi  tendant  au 
même  but.  Elle  est  ainsi  conçue  : 

Article  premier.  —  Le  projet  de  budget  de  l'exercice  1900 
sera  présente  aux  Chambres  immédiatement  après  la  cro- 
mulgatioii  de  la  loi  de  finances  de  rexercice  1899.  Les  prévi- 
sions de  dépenses  et  de  recettes  seront  établies  conformé- 
ment aux  credils  accordés  et  aux  impôts  autorisés  pour 

t  ^f*-  L'application  de  l'article  30  de  la  loi  du  16  sep- 

tembre 18/1  prescrivant  le  vote  du  budget  par  chapitres  est 
suspendue  pour  le  vote  du  budget  de  l'exercice  1900.  Excep- 
tionnellement, les  états  de  répartition  des  crédits  entre 
cliaque  Ministère  et  chaque  cliapitre  seront  approuvés  par  le 
vote  des  articles  lixant  le  chiffre  total  des  dépenses  de  l'exer- 

C1C6. 

M.  Fleury-Ravarin  se  propose  également  de  présen- 
ter sa  proposition  sous  forme  d'article  additionnel  à  la 
loi  de  finances.  Cette  proposition  est  très  sensée  mais 
justement  pour  cela,  nous  craignons  fort  son  rejet  ' 


Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  10  mars,  à 
1  Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Emile  Loubet. 

Il  s'est  occupé  des  mesures  à  prendre  à  l'égard  des  book- 
makers qui  opèrent  sur  les  champs  de  courses.  La  question 
a  ete  soulevée  récemment,  devant  la  Cliambre,  à  l'occasion  de 
la  discussion  du  budget  de  l'agriculture,  et  le  Ministre  de 
l  agnculture  avait  alors  pris  l'engagement  de  la  soumettre  au 
(jrouvernement. 

Le  Conseil  des  Ministres  a  décidé  que  des  ordres  seraient 
donnes  immédiatement  par  le  Ministre  de  l'intérieur  en  vue 
de  faire  respecter  sur  les  champs  de  courses,  la  loi  du  2  juin 
1891,  qui  a  interdit  toute  espèce  de  paris  en  dehors  du  pari 
mutuel  dont  elle  réglé  l'organisation. 
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■wv  Le  10  niHis,  le  Sénal  a  commence  la  discussion  en 
deuxième  délibération  du  projet  do  loi  relulil  à  lii  nouvelle 
évaluation  des  propriétés  non  bàlies. 

-wv  Los  10  et  H  mars,  la  (lhambre  des  députés  a  continué 
la  discussion. du  budget  de  lu  guerre. 

•w».  Le  13  mars,  la  ('.hambre  des  dépulés  a  terminé  la 
discussion  du  budget  de  la  guerre.  Une  interpellation  relative 
aux  travaux  de  Paris  a  été  close  par  l'ordre  du  jour  pur  et 
simple  réclamé  par  le  tiouverni>ment. 

'vvw  Le  Conseil  des  ^Ministres  s'est  réuni  le  14  mars,  à 
l'Elysée,  sous  la  pré^idence  de  M.  Emile  Loubet.  M.  Delcassé, 
ministre  des  alTaires  étrangères,  qui  s'était  rendu  aux  obs.éques 
(lu  nonce  ponlilical,  n'y  assistait  pas. 

Sur  le  désir  exprimé  par  le  Président  de  la  République,  le 
Ministre  de  la  justice  a  fait  signer  un  décret  graciant  tous 
les  individus  condamnés  en  simple  police  à  l'amende  pour 
cris  séditieux  proférés  le  jour  de  l'élection  présidentielle  par 
le  Congrès  et  les  jours  suivants. 

Le  Conseil  s'est  occupé  de  la  question  soulevée  par  la 
Commission  du  budget  au  sujet  des  mesures  budgétaires  et 
autres  que  rendraient  nécessaires  les  décrets  récemment 
promulgués  pour  organiser  les  points  d'appui  de  la  défense 
dans  les  colonies. 

Le  Président  du  Conseil  et  les  Ministres  de  la  marine  et 
d«s  colonies  doivent  se  rendi'e  à  la  Commission  du  budget 
pour  faire  connaît]  e  l'avis  du  Gouvernement  sur  les  questions 
qu'elle  a  soulevées.  Le  Gouvernement  consent  à  maintenir  le 
statu  quo  au  point  de  vue  budgétaire  et  accepte  que  la  ques- 
tion —  comme  l'a  proposé  la  Commission  —  soit  réglée 
législatiyement  par  l'insertion  d'une  disposition  spéciale  dans 
la  loi  des  finances. 

Le  Ministre  de  l'intérieur  a  rendu  compte  au  Conseil  des 
mesures  qu'il  avait  ordonnées  sur  les  champs  de  courses  pour 
assurer  le  respect  de  la  loi  de  1891  sur  le  pari  mutuel. 

Le  Ministre  de  l'instruction  publique  présidera,  le  8  avril 
prochain,  à  Toulouse,  la  séance  d'ouverture  du  Congrès  des 
Sociétés  savantes.  C'est  la  première  fois  que  ce  Congrès  se 
tiendra  en  province  ;  jusqu'ici,  on  le  sait,  il  avait  toujours 
lieu  à  Paris. 

Le  14  mars,  le  Sénat  a  terminé  la  discussion  et  voté  la 
loi  relative  à  la  nouvelle  évaluation  des  propriétés  non  bâties. 

-»-v*.  La  Chambre  des  députés  a  commencé  la  discussion  du 
budget  des  postes  et  télégraphes. 

-wv  Le  Journal  Officiel  a  publié,  le  16  mars,  un  décret 
instituant  un  Office  colonial  à  Paris. 

Cet  Office  sera  installé  au  Palais-Royal,  galerie  d'Orléans, 
où  fonctionne  déjà  un  service  de  renseignements  de  l'Indo- 
Gliine,  qui  d'ailleurs  va  se  trouver  fondu  dans  la  nouvelle 
organisation. 

Une  exposition  coloniale  permanente  sera  annexée  à  l'Of- 
lice,  ainsi  qu'une  bibliothèque  ouverte  tous  les  jours.  Les 
gouverneurs,  administrateurs  et  autres  fonctionnaires  des 
colonies  se  trouvant  en  congé  à  Paris  se  tiendront  à  la  dis- 
position du  public  pour  le  renseigner  sur  la  situation  écono- 
mique de  leurs  colonies  respectives. 

L'Office  colonial  pourra  fonctionner  incessamment  sans 
imposer  aucune  charge  nouvelle  au  budget.  Lui  seront  affec- 
tés les  crédits  actuellement  inscrits  au  chapitre  Exposition 
permanente  des  colonies  (21.000  fr.)  et  la  suln-ention  versée 
par  rindo-Chine  pour  son  service  de  renseignements  (14.000 
francs). 

L'Office  pourra  recueillir,  en  outre,  des  subventions,  dons 
et  legs,  en  raison  de  la  personnalité  civile  dont  il  est  doté. 

L'Office  aura  à  sa  tète  un  Conseil  de  perfectionnnement 
présidé  par  le  Ministre  des  colonies  et  un  Conseil  d'admi- 
nistration dont  le  Miuisti'e  désignera  le  Président. 

•v*^  Le  15  mars  la  Chambre  des  députés  a  continué  la  dis- 
cussion du  budget  des  postes  et  télégraphes. 

Le  Sénat  a  commencé  la  discussion  du  projet  de  loi 
sur  les  Caisses  régionales  de  crédit  agricole  mutiiel.  Cette 
discussion  a  été  continuée  hier. 

-vvk-  Hier,  16  mars,  la  Chambre  des  députés  a  continué  la 
discussion  du  budget  des  postes  et  télégraphes. 

•*>w  La  Conférence  de  la  Paix  doit  se  réunir  le  18  mai  à 
La  Haye,  où  elle  continuera  probablement  de  siéger  jusqu'à 
la  fin  de  juin.  Le  Gouvernement  hollandai^^  attend  la  liste  des 
invitations  que  doit  fournir  la  Rusjie.  C'est  M.  Beaufort,  mi- 
nistre des  Affaires  étrangères  des  Pays  Bas,  qui  aura  la  pré- 
sidence d'honneur  de  la  Conférence,  tandis  que  le  président 
effectif  sera  le  baron  de  Staal,  ambassadeur  de  Russie  à  Lon- 
dres On  assure  que  les  représentants  à  la  Conférence  seront 
pour  l'Allemagne,  le  baron  de  Marschall,  ambassadeur  à 
Constantinople  :  pour  la  France,  le  baron  de  Courcel  ;  pour 
l'Italie,  le  marquis  \'isconti  Venosta  ;  pour  la  Belgique, 
M.  Beernaert,  et  pour  la  Suisse,  M.  Lachenal. 


QUESTIONS  DU  .KjUH 


Le  Siècle  du  Cuivre 


PREMIER  ARTICLK 

La  mort  de  M.  Eugène  Seci^étan  —  survenue 
juste  dix  années  après  ce  fameux  ftrac/i  du  cuivre 
qui  entraîna  la  chute  de  l'ancien  Comptoir  d'Es- 
compte et  qui  aurait  pu  avoir  les  conséquences  les 
plus  gi^avespour  le  Marché  financier  français,  sans 
rénei'gique  intervention  de  M.  Rouvier,  alors  mi- 
nistre des  finances  —  a  inspiré  à  notre  excellent 
confrèi^e,  M.  Harduin,  du  Matin,  un  petit  article 
qui  mérite  d'être  reproduit  : 

«  S'il  avait  été  Américain  ou  Anglais,  hardi  et  plein 
d'initiative  comme  il  était,  sa  destinée,  sans  coûte,  eiît 
été  tout  autre. 

«  En  France,  on  a  vu  en  lui  un  malfaiteur  et  on  l'a 
traité  en  conséquence,  parce  qu'il  existe  dans  notre 
code  pénal  des  articles  aux  termes  desquels  les  Fran- 
çais ont  le  droit  de  vendre  et  n'ont  pas  celui  d'acheter. 

«  Ces  articles,  vestiges  des  idées  d'un  autre  nge,  vi- 
sent l'accaparement,  délit  dont  M.  Secrètan  tut  re- 
connu coupable.  Et  les  juges  ne  voulurent  pas  un  in- 
stant remarquer  que  M.  Secretan  avait  si  peu  accaparé 
le  cuivre,  qu'il  succomba  précisément  parce  qu'il  ne 
put  acheter  tout  celui  qu'on  mettait  en  vente. 

«  La  lutte  par  lui  entamée  devait  avoir  pour  effet  de 
transporter  d'Angleterre  en  France  le  marché  de  ce 
métal  et  de  soustraire  ainsi  l'industrie  française  aux 
aléas  que  lui  imposait  la  spéculation  anglaise.  Dans 
cette  lutte,  il  engloutit  toute  sa  fortune  qui  était  consi- 
dérable, et  la  justice  sereine  le  fourra  en  prison,  en 
gu^se  d'avertissement  salutaire  à  l'adresse  de  ceux  qui 
auraient  tenté  plus  tard  de  l'imiter.  » 

M.  Secrètan,  dont  la  parfaite  probité  a  été  re- 
connue, même  par  ses  ennemis,  qui  était  certai- 
nement l'une  des  intelligences  les  plus  remar- 
quables de  notre  époque  et  qui  disparait  au 
moment  où  le  succès  de  sa  nouvelle  création  :  la 
Société  Française  d'Electro-Mctallurgie,  allait 
lui  faire  oublier  les  malheurs  du  passé  :  fut  l'un 
des  premiers  à  comprendre  l'importance  énorme 
que  les  applications  de  l'électricité  devaient  don- 
ner à  la  consommation  du  cuivre  en  Europe. 

Il  essaya,  vers  la  fin  de  1887,  d'organiser  autour 
de  la  Société  Industrielle  el  Comrnerciale  des 
Métaux  (devenue  en  189 1  la  Compagnie  fran- 
çaise des  Métaux),  un  puissant  syndicat  ayant 
pour  but  de  monopoliser  la  production  cuprifère 
universelle  et  dont  la  réussite  aurait  eu  pour 
résultat  de  rendre  les  industriels  anglais,  alle- 
mands et  belges  tributaires  du  marché  français. 

On  sait  dans  quelles  circonstances  cette  ten- 
tative hardie  échoua  ;  comment  le  prix  du  cuivre, 
qui  était  à  peine  de  l.Oot)  francs  la  tonne  à  la'  fin  de 
décembre  1886,  atteignit,  sous  l'influence  du  syn- 
dicat, le  prix  de  '2  050  francs  à  la  fin  de  1887  pour 
s'élever  même  à  '2.675  francs  vers  le  milieu  de  1888; 
comment,  sous  l'influence  de  cette  hausse,  la  con- 
sommation se  ralentit  en  Europe,  alors  que  la  pro- 
duction universelle  passait  de  Ï217.000  tonnes  en 
1886  à  ^58.000  tonnes  en  1888;  comment  le  syn- 
dicat fut  débordé  au  commencement  de  mars  188!) 
après  avoir  acheté  plus  de  100.000  tonnes  de  cuivre 
et  comment,  le  19  mars,  la  Société  Industrielle  et 
Commerciale  des  Métaux,  abandonnée  à  elle- 
même,  dut  déclarer  ne  pouvoir  prendre  livraison 
du  métal  acheté  pour  son  compte  en  Angleterre. 
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Ce  même  jour,  le  cuivre,  qui  avait  fait  à  Londres 
1(1/  liv  st.  la  tonne  en  juillet  1888  et  encore  plus 
de  80  hv.  st.  au  commencement  de  1889,  tomba 
H  do  hv.  st.  De  leur  côté,  les  actions  de  la  Société, 
ayant  cote  jusqu'à  1.'220  francs  en  mars  1888, 
s  effondrèrent  à  -21  francs. 

Mais,  par  une  coïncidence  singulière,  M.  Secrétan 
est  mort  à  l'heure  où  la  tentative,  dans  laquelle  il 
avait  échoué  dix  ans  auparavant,  vient  d'être 
reprise  à  Boston  —  le  grand  marché  des  valeurs 
cuprifères  américaines  —  par  MM.  Rockefeller  et 
Havemeyer,  directeur  du  fameux  Sugar  Trust  and 
Standard  oil  Company  (Trust  du  sucre  et  de 
l'huilei,  qui  essayent,  parait-il,  de  constituer  une 
gigantesque  Société  au  capital  de  500  millions  de 
dollars  (2  milliards  et  demi  de  francs),  dans  le  but 
hautement  avoué  de  grouper  et  de  contrôler  toutes 
les  mines  de  cuivre  des  Etats-Unis. 

Il  nous  parait  donc  intéressant  d'étudier  les  pro- 
grès que  la  production  et  la  consommation  du  cui- 
vre ont  réalisés  depuis  le  corner  Secrétan,  c'est-à- 
dire  depuis  dix  ans,  et  de  rechei-cher  si  les  condi- 
tions actuelles  de  l'industrie  cuprifère  universelle 
permettront  à  MM.  Rockefeller  et  Havemeyer 
d'être  plus  heureux  que  M.  Secrétan. 


D  après  la  statistique  Henry  R.  Merton,  la  pi-o- 
duct.on  cuprifère  universelle,  qui  n'avait  été  que 
de  217.000  tonnes  en  1886  avec  un  prix  moyen'de 
40  liv.  st.  6  sh.,  s'est  élevée  en  1889  à  261 .000  ton- 
nes avec  un  prix  moyen  de  49  liv.  st.  10  sh.  6  d. 
_  Tous  les  statisticiens  ont  attribué  l'augmenta- 
tion de  la  production  survenue  entrée  ces  deux  an- 
nées au  relèvement  de  prix  pr-ovoqué  par  le  cor- 
der Secrétan.  En  effet,  le  prix  moyen  de  la  tonne 
s'était  établi  à  76  liv.  st.  en  18^8  et  sous  l'in- 
fluence de  ce  relèvement  de  prix  la  production 
américaine  avait  elle-même  passé  de  70.000  à 
101.000  tonnes. 

Le  tableau  suivant,  établi  d'après  les  statisti- 
ques Merlon  et  Rothwell,  va  nous  montrer  que  ce 
n'était  là  qu'un  commencement  : 

Production  cuprifère  universelle  entre  1886  ei  1898 

Product.  Et. -Unis  Espagne 

uni-       d'Amé-        et  Autres 
verselle      riaue     Portugal  V^y^ 


Années 


if-sr,  

1887  

1888  

1889  

1890  

1891, . . . . 

1802  

1893  

1894  

]8'.^5  

1896  

1897  

1898.  


Tonnes 

217. noo 

2.M.0(i0 
2.o8.(i00 
261.000 
i;(;9.0(i0 
279.000 
310.000 

aos.ooo 
y -'4. 000 
y;i4.0ûo 

.37.S.000 
397.000 
424.000 


Tonnes 

70.000 
81.000 
loi. 000 
101.000 
110.000 
127  OOO 
154.000 
14 7. OOO 
158.000 
170.000 
205.000 
216.000 
234.000 


Tonnes 

50.000 
54.0110 
56.(100 
55.000 
.52.000 
54.0' 10 
.5ii.0''0 
.54.1  OU 
54.000 
55.0^  0 
53. COU 
54.000 
.53.000 


Tonnes 

97.000 
89.000 
101.000 
105. COO 
101.000 
98.000 
100.000 
102.000 
112.000 
109.000 
115  000 
127.000 
137.000 


Pr.  moyen 
annuel  de 
la  tonne 


Liv.  s. 

40  6 

42  3 
76  0 
49  10 
54  1 
51  3 
45  9 

43  6 
40  2 
42  17 

47  4 

48  18 
51  16 


Entre  1886  et  1889,  la  production  univei'selle  a 
augmenté  de  41.000  tonnes,  dont  81.000  tonnes 
pour  les  EtHts-Unis  d'Amérique  ;  mais  au  cours  df  s 
dix  dernières  années,  ,  l'augmentation  a  été  de 
16:'.. 000  tonnes  sur  laquelle  les  Etats-Unis  figurent, 
à  eux  seuls,  pour  138.000  tonnes. 

En  no  considérant  que  la  dernière  période  quin- 
quennale, l'augmentation  se  traduit  par  100.060 
tonnes,  dont  7<). 000  à  l'actif  des  Etats-Unis.  Or,  il 
est  à  remarquer  que  depuis  18!)'i  le  prix  moyen  du 
cuivre,  à  Londres,  est  toujours  allé  en  progressant 


et  qu'après  avoir  clôturé  à  57  liv.  10  sh.  au  31  dé- 
cembre 1898,  il  s'est  brusquement  élevé  à  60  livrefs 
10  shillings  au  15  janvier  1899,  à  69  liv.  10  sh.  au 
31  janvier,  à  74  liv.  au  15  février,  pour  retomber  à 
71  liv.  à  la  fin  du  même  mois. 

Entre  le  28  février  1898  et  le  28  février  1899,  le 
prix  du  cuivre  a  augmenté  de  21  liv.  st.  par  tonne, 
soit  environ  42  0/0  ;  il  est  vrai  que  le  stock  visible 
de  rEurof.e  s'est  réduit,  pendant  la  même  période, 
de  29.262  tonnes  à  24.3-J6,  et  cela  malgré  l'augmen- 
tation des  arrivages  en  Europe. 

Le  tableau  suivant,  tiré  de  la  statistique  Merton, 
indique  l'importance  de  ces  arrivages  annuels,  les 
quantités  livrées  à  la  consommation  européenne 
depuis  le  l^--  janvier  1886,  l'importance  du  stock 
visible  existan  t  à  la  tin  de  chaque  année  (Liverpool, 
Londres,  Le  Havre,  Rouen,  etc.,  ou  en  cours  de 
route),  ainsi  que  les  prix  extrêmes  pratiqués  sur  le 
marché  de  Londres  : 

Arrivages,  livraisons  et  stocks  européens  et  prix  ex- 
trêmes de  la  tonne  de  cuivre  sur  le  marché  de  Londres,  de 
1886  à  1899  inclusivement  : 


Années 


1880 
1«87 
1888 
1889 
1890 
1891 
18H2 
1893 
1894 
1895 
1896 
1897 

1898  . 

1899  ( 


Arrivage» 

en 
Europe 

Livrais. 

à  la 
consom- 
mation 

Différ. 
à  snpp. 

par  le 
stock 

Stock 
visible  en 
Europe 
au  31  déc. 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

93.137 

88  017 

+  5.120 

63.290 

90.504 

111.493 

—  20.989 

42.301 

125.710 

63.1  06 

+  61.804 

104.105 

113.094 

118.852 

-  5.258 

98.847 

lia. 160 

145.641 

—  33.481 

65.360 

113.119 

122.441 

-  9.322 

50.044 

114.656 

114.955 

—  29 

55.745 

151.153 

159.&I3 

—  8.4511 

47.295 

140.122 

132.7.53 

-f-  7.369 

54.664 

141.129 

149.976 

-  8.847 

45.817 

206.176 

217.066 

—  10.890 

34.927 

221.724 

224.696 

-  2.97:^ 

31.955 

230  892 

:^3  i  951 

—  4.059 

27.896 

32.6;0 

36.190 

—  3.570 

24.326 

Prix 
extrêmes 
de  la 
tonne 


Liv.  st. 
43  75   38  50 


25 
07  » 
80  50 
61  50 

56  50 
47  87 

46  62 
43  » 

47  37 
.51  37 
51  75 

57  10 
74  » 


38  37 
73  37 
35  » 

46  » 
44  12 
43  50 
40  62 

37  87 

38  37 
40  50 

47  » 

48  12 
58  » 


Ce  tableau  démontre,  évidemment,  que  l'indus- 
trie cuprifère  a  pris  en  Europe,  surtout  depuis 
cinq  ans,  un  développement  énorme. 

D'après  une  étude  récemment  publiée  par  le  Fi- 
nancial Times,  c'est  l'Allemagne  qui  tient  la  tête 
de  ce  développement  avec  une  consommation  inté- 
rieure de  102.000  tonnes  en  1898  contre  62.955  ton- 
nes en  1894.  Pendant  cette  dernière  année  la  pro- 
duction cuprifère  allemande  avait  fourni  à  l'indus- 
trie indigène  25  857  tonnes,  l'importation  étran- 
gère 47.504  tonnes,  soit  au  total  73.361  tonnes 
dont  10.406  tonnes  furent  exportées  sous  forme  de 
métaux  travaillés. 

En  1898,  la  pr-oduction  cuprifère  allemande  s'est 
élevée  à  30.000  tonnes,  l'importation  étrangère  à 
86.000  tonnes,  soit  un  total  de  116.000  tonnes  sur 
lequel  les  exportations  ont  absorbé  environ  14.000 
tonnes. 

Production,  importation,  exportation  et  consommation 
cuprifère  de  l'Allemagne  de  1894  à  1898  inclusivement  : 

(Tonnes) 


Produc- 
tion 

Impor- 
tations 

Total 
du  Dis- 
ponible 

Expor- 
tations 

Gansom 
mation 
inté- 
rieure 

1893  

25.8.^7 

47.504 

73.361 

10.406 

62.955 

1895  

26.013 

55.242 

81.255 

10.893 

70.362 

18'6  

68.123 

97.612 

12. -152 

85.160 

1897  

29.550 

79.403 

108.9.53 

12. .568 

96.385 

1898(2)  

30.000 

86.0U0  1 

116.000 

14.(100  1 

102.000 

En  groupant  dans.un  même  tableau  la  consom- 

Fin  février.  |     (2)  Evaluation. 
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mation  d(>s  quatre  grands  pays  industriels  du 
monde,  on  obtient  le  tableau  suivant  : 

Consommation  cuprifère  intérieure  de  rAiiiéri(|uc,  de 
rAUoniague,  de  l'Angli'terre  et  do  la  France  pondant  les 
cina  dernières  années  :  (Tonnes) 


Etats- 
l  Inis 

Alle- 
magne 

Angle- 
terre 

France 

Total 
dos 
quatre 
pays 

84.267 

62.955 

50.330 

26.879 

224.431 

126.619 

70.362 

50.692 

30.658 

278.331 

102.083 

85.160 

76.036 

40.322 

303.601 

126.438 

96.383 

69.787 

42.948 

335  556 

118.504 

102.000 

69.284 

42.652 

332.440 

1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 

Si  les  statistiques  anglaises  sont  exactes,  la 
consommation  du  cuivre  dans  les  quatre  pays  ci- 
dessus  considérés  a  augmenté,  entre  1894  et  1898, 
de  plus  de  108.000  tonnes,  alors  que  l'augmenta- 
tion de  la  production  universelle  n'a  pas  dépassé 
100.000  tonnes  pendant  la  même  période.  On  s'ex- 
plique ainsi  la  diminution  de  19.399  tonnes  cons- 
tatée sur  le  stock  visible  de  l'Europe  entre  le  31 
décembre  1893  et  le  31  décembre  1898,  d'autant 
plus  que  la  consommation  de  \à  Belgiqùe,  de  la 
Hollande,  de  l'Autriche-Hongrie  et  de  la  Russie, 
—  négligée  par  la  statistique  précédente  —  doit 
être  également  en  progression. 

Le  tableau  précédent  indique  que  la  consomma- 
tion française,  en  1898,  est  à  la  consommation 
américaine,  allemande  et  anglaise  comme  100 
est  à  278,  239  et  162.  On  remarque,  cependant, 
que  la  consommation  française  a  augmenté  de 
59  0/0  entre  1894  et  1898  contre  62  0/0  pour  la 
consommation  allemande,  41  0/0  pour  la  consom- 
mation américaine  et  seulement  38  0/0  pour  la 
consommation  anglaise. 

Grâce  au  puissant  outillage,  à  l'habile  person- 
nel technique  et  aux  capitaux  dont  les  Sociétés 
représentant  l'industrie  cuprifère  française  dispo- 
sent aujourd'hui,  cette  industrie  est  arrivée,  en 
1898,  à  payer  avec  ses  propres  exportations  le 
cuivre  qu'elle  importe  comme  matière  première, 
barres  et  minerais. 

Le  tableau  suivant,  tiré  de  la  statistique  doua- 
nière française,  intéressera  ceux  de  nos  lecteurs 
qui  sont  actionnaires  ou  obligataires  de  ces  So- 
ciétés : 

Importations  et  Exportations  cuprifères  françaises 
pendant  les  cinq  dernières  années 
(Statistique  douanière  française) 


Quantités 


Vuivre  fondu 
(tonnes) 
Importations  . . , 
Exportations . . 

Reste    pour  la 
consommation . 

Min.  de  cuivre 

(tonnes) 
Importations . . . 
Exportations . . . 

Eesto   pour  la 
consommation. 

Valeur 

Cuivre  et  miner. 
(Milliers  defr.) 
Importations . . . 
Exportations  . . . 

Diff.  p.  l'export. 


1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

30.419 
5.604 

38.302 
7.948 

46.9H2 
9.588 

54.602 
11.641 

53.123 
13.242 

24.815 

30.354 

37.344 

42.961 

39.881 

10.191 
4.536 

10.449 
1.772 

8.584 
1.261 

11. 9W 

2.000 

8.778 
1.783 

5.655 

8.677 

7.323 

9.960 

6.995 

42.675 
27.477 

53.179 
32.758 

72.046 
45.222 

83.834 
67.289 

78.652 
80.114 

—15.198 

—20.421 

—23.824 

—16.545 

+  1.462 

En  1894  la  J<'rance  n'avait  importé  que  30.419 
tonnes  de  cuivre  fondu  et  10.1!)1  tonnes  de  minerai 
de  cuivre.  Déduction  faite  des  exportations,  elle 
avait  employé,  pour  ses  besoins  intérieurs,  24.815 
tonnes  de  cuivre  fondu  et  .5.655  tonnes  de  minerai; 
mais  elle  avait  payé  à  l'étranger  un  solde  de 
15.198.000  francs  représentant  la  différence  entre 
la  valeur  de  ses  importations  et  de  ses  exporta- 
tions cuprifères. 

En  1898,  la  consommation  française  proprement 
dite  a  absorbé  —  déduction  faite  des  exportations 
—  39.881  tonnes  de  cuivre  fondu  et  6.995  tonnes  de 
minerai  d'origine  étrangère.  Or,  la  seule  valeur  de 
nos  exportî) lions  cuprifères  dépasse  de  1.462.000 
francs  la  valeur  totale  de  tout  le  cuivre  fondu  et 
minerai  importés  en  France  dans  le  courant  de 
l'année. 

Notre  industrie  cuprifère  est  donc  en  progrès 
manifeste  ;  pour  en  donner  une  preuve  décisive,  il 
nous  suffira  de  dire  que  la  valeur  de  l'exportation 
des  fils  de  cuivre  de  toute  dimension,  qui  était  à 
peine  de  19.432.490  francs  en  1894,  s'est  successi- 
vement élevée  à  24. 321. l'30  fr.  en  1895;  à  34  mil- 
lions 944.200  fr.  en  1896  ;  à  56.678.570  fr.  en  1897, 
pour  atteindre  le  chiffre  énorme  de  69.336.000  fr. 
en  1898. 

Edmond  Théry. 


Révolution  Économique 


Nous  ne  pouvons  passer  sous  silence  le  remarqual^le 
discours  prononcé,  le  8  mars,  par  M.  Méline,  à  l'as- 
semblée généiale  à.&  l'Association  de  l'Industrie  et  de 
V Agriculture  françaises. 

Cette  Association,  fondée,  comme  on  sait,  quelque 
temps  après  la  guerre,  pour  la  défense  du  travail  na- 
tional, se  développe  d'année  en  année  et  voit  grandir 
continuellement  son  autorité.  Ses  services  sont  considé- 
rables, car  elle  s'occupe  avec  vigilance  de  toutes  les 
lois  économiques  et  ouvrières  ;  elle  en  fait  des  études 
approfondies  qui  ne  sont  pas  sans  influence  sur  les 
décisions  des  législateurs,  et  l'on  peut  dire  que  pas  un 
projet  de  loi,  pas  une  mesure  administrative  quelcon- 
que, intéressant  l'industrie  et  le  commerce  de  la  France 
et  de  ses  colonies,  n'a  laissé  l'Association  indifférente. 

L'ancien  Président  du  Conseil  a  profité  de  l'occasion 
qui  lui  était  offerte  par  l'assemblée  générale  de  cette 
Société,  pour  dresser  le  bilan  de  l'année  économique 
1898  et  étudier,  dans  son  fonctionnement,  le  régime 
créé  depuis  1892. 

Ce  régime  a  été  établi  dans  l'intérêt  du  producteur  et 
du  consommateur  :  les  grands  services  qu'il  rend  ù  ce 
dernier  apparaissent  de  jour  en  jour  avec  plus  d'évi- 
dence, car  son  intérêt  se  trouve  dans  le  bon  marché 
obtenu  par  le  développement  de  la  production  inté- 
rieure. Et  ce  bon  marché  a  été  réalisé  dans  toute  la 
mesure  du  possible. 

L'examen  attentif  de  notre  situation  économique  en 
1898  a  démontré  que  cette  année,  comme  celles  qui 
l'ont  précédée,  a  confirmé  toutes  les  prévisions;  elle 
n'a  amené  aucune  déception  tenant  au  régime  lui- 
même.  Nous  sommes,  dès  lors,  autorisés  à  dire  que 
le  but  poursuivi  a  été  atteint. 

«  Ce  but,  a  ajouté  M.  Méline,  vous  le  connaissez. 
Vous  connaissez  l'idée  maîtresse  qui  a  dirigé  nos 
efforts  pour  la  défense  de  nos  intérêts  économiques  : 
nous  avons  voulu  rester  maîtres  de  nos  mouvements, 
parce  que  nous  avons  considéré  que  nous  étions  à  une 
époque  d'évolution  ou.  pour  mieux  dire,  de  révolution 
économique  marchant  avec  une  rapidité  si  inquiétante, 
au  milieu  de  tant  d'inconnues,  qu'une  nation  qui  com- 
mettrait l'imprudence  de  se  livrer,  de  se  lier,  s'expose- 
rait à  d'inévitables  catastrophes.  » 
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Ce  mouvement  n'a  fait  que  s'accentuer  et  s'accélérer 
depuis  1893,  sous  l'empire  de  faits  nouveaux  qui  ont 
acquis,  de  nos  joui  s,  une  force  irrésistible.  Ces  facteurs 
ont  été  souvent  signalés  et  analysés,  mais  «  jamais,  a 
constaté  M.  Méline,  ils  n'ont  été  précisés  avec  autant  de 
netteté  que  par  l'un  des  nôtres  que  je  suis  heureux  de 
voir  en  ce  moment  parmi  nous  ;  car  c'est  un  des  esprits 
les  plus  sagaces,  les  plus  pénétrants  et  les  plus  con- 
sciencieux que  je  connaisse,  je  veux  parler  de  M.  Ed- 
mond Théry.  {Applaudissements.) 

Nous  n'avons  pas  Lesoin  d'insister  sur  les  éloges 
adressés  par  l'ancien  Président  du  Conseil  à  notre 
directeur  :  nous  devons  constater  simplement  que 
les  faits  énoncés  par  lui  dans  son  ouvrage  l'Europe  et 
les  Etals- Unis  d'A7nérique  ont  été  repris  par  M.  Méline, 
qui  a  tenu  à  faire  ressortir  les  principales  causes  aux- 
quelles M.  Edmond  Théry  a  attriiiué  cette  révolution 
économique. 

La  première,  à  son  sens,  c'est  l'abaissement  du  prix  du 
Iret  qui  atteint,  actuellement,  des  taux  véritablement  invrai- 
semblables. Il  faut  y  ajouter  l'augmentation  de  la  vitesse,  qui 
a  presque  décuplé  dans  ces  dernières  années,  et  l'exactitude 
dans  les  livraisons,  que  l'on  ne  connaissait  pas  autrefois. 

Puis  vient  un  autre  facteur,  dont  on  ne  parle  pas  assez  et 
qui  est,  peut-être,  plus  considérable  que  le  premier  :  c'est 
l'influence  des  banques  cosmopolites,  comme  les  appelle 
'M.  Théry,  qui  ramassent  partout  les  capitaux,  pour  les 
mettre  a  la  disposition  des  pays  neufs,  et  qui  leur  ouvrent 
des  crédits  illimités.  Derrière  les  capitaux,  nous  voyons 
arriver  dans  ces  p.iys  nos  manufacturiers,  nos  ingénieurs 
nos  ouvriers  même,  qui  vont  y  installer  des  usines  diï 
dernier  modèle,  possédant  l'outillage  le  plus  perfectionné  et 
d'autant  mieux  armées  pour  nous  faire  concurrence  ou  pour 
se  passer  de  nous. 

Ajoutez  à  cela  les  progrès  réalisés  par  une  presse  périodique 
très  bien  informée,  qui  met  le  corrmerce  et  l'imlustrie  au 
courant  de  ce  qui  se  passe  dans  le  monde  entier,  et  vous 
comprendrez,  sans  peine,  toute  la  force  de  cette  révolution 
économique  indéniable. 

M.  Méline  a  montré  ensuite  l'importance  de  cette 
révolution,  signalé  la  rapidité  de  la  marche  des  nations 
contemporaines,  indiqué  les  conditions  nouvelles  de 
l'âpre  concurrence  que  se  font  entre  eux  les  divers  pays. 

En  présence  de  cette  concurrence,  il  faut  d  abord 
chercher  à  défendre  le  marché  intérieur  ef  c'est  pour 
cela  que  nos  tarifs  de  douane  ont  été  établis. 

Mais  ce  n'est  pas  assez  :  un  pays  comme  la  France  a 
une  proiluction  surabondante  à  écouler  au  dehors  et 
l'on  comprend  l'inquiétude  que  lui  cause  l'avenir  de 
nos  exportât!  )ns. 

Dans  une  pareille  situation,  que  nous  reste-t-il  à  faire' 
s'est  demandé  M.  Méline.  Evidemment  à  chercher  des  débou- 
ches nouveaux  pour  remplacer  ceux  qui  nous  échappent  ; 
mais  ou  les  trouver  ?  C'est  ainsi  que  nous  avons  été  amenés, 
par  la  force  des  choses,  à  songer  à  nos  colonies  et  à  leur 
mise  en  valeur,  que  nous  avions  négligée  pendant  trop  long- 
temps. C'est  parce  que  nous  avons  vu  nos  débouchés  se  fer- 
mer sur  diflér-Hiits  points  du  monde,  que  nous  en  sommes 
venus  a  nous  dire  que  la  première  chose  que  nous  conseillait 
la  sagesse,  c'étuit  d'en  ouvrir  chez  nous,  dans  la  mesure  où 
nous  le  pouvions.  C'est  ainsi  que  l'opinion,  la  grande  opi- 
nion, a  fini  par  se  radier  au  principe  delà  politique  coloniale, 
SI  controversé  encore  il  y  a  quelques  années. 

Si  l'on  se  demande  ce  que  nous  allons  faire  de  ce 
domaine,  un  premier  point  se  pose:  c'est  qu'il  nous 
serait  impossible  d'y  exporter  si  nous  n'y  étions  pas 
défendus  par  des  tarifs  de  douanes.  Notre  produciion 
est  écrasée  sous  de  telles  charges  qu'elle  ne  peut  pas 
lutter,  sur  notre  piopre  marché,  contre  la  concurrence 
étrangère, sans  protection;  à  plus  forte  r'aison  serait-elle 
hors  d'état  de  le  faire  dans  nos  colonies,  où  sa  situa- 
tion se  trouve  encore  aggravée  par  la  distance  et  par 
certaines  causes  d'infériorité  commerciale. 

Il  nous  faut  donc  des  tarifs  et  des  tarifs  suffisants. 

11  faut  ensuite  songer  à  d'autres  difficultés  et  à  d'au- 
tres dangers,  qui  ne  sont  peut-être  pas  immédiats,  mais 
rfui  peuvent  nous  menacer  demain. 

Il  faut  prendre  garde  que,  comme  dans  les  colonies 
anglaises,  on  ne  vienne,  avec  des  capitaux  étrangers, 
installer  des  industries  similaires  des  nôtres,  qui,  gn-àce 
à_  la  différence  des  impôts  et  surtout  de  la  main- 
d'œuvre,  se  trouveraient  placées  dans  des  conditions 


très  avantageuses,  au  détriment  de  l'industrie  française 
b  11  en  était  ainsi,  nos  colonies  ne  pourraient  plus  nous 
rendre  les  services  que  nous  en  attendons.  C'est  pour 
cela  qu  11  faut  les  mettre  en  face  du  pacte  tacite  nue 
nous  avons  conclu  avec  elles  en  prenant  la  charge  et  la 
responsabi  lté  de  leur  gouvernement,  de  leur  adminis- 
tration et  de  leur  défense... 

Et  après  avoir  cité  les  chiffres  réunis  par  M.  Edmond 
lliery,  dans  ses  études  sur  la  nécessité  d'un  régime 
aouanier  rationnel  dans  nos  colonies,  M.  Méline  a 
conciu,  ', 

au'^î.tL'i'Lr'f  ry^^ger  de  façon  à  obtenir  de  nos  colonies 
qu.  lles  arhetent  de  plus  en  plus  nos  produits  manufacturés 
trn«  «n.  /'"^'';>  'î'^'™"^     recevoir  sur  noire  marché 

Rrln;!  f'  P^'"^*^"'**  naturels  qui  n'ont  pas  de  similaires  en 
1  rance.  La.  marge  que  nous  leur  laissons  ainsi  est  superbe 
puisque  nos  acquisitions  pour  ces  produits  à  l'étranger  s'élè- 

su  PP.Psnn'.^'ir'"^  9"?  "éP'      'i'elles  de  prendre 

sui  ces  80U  millions  tout  ce  qu'elles  voudront 

Pour  leur  faciliter  l'accès  de  notre  marché,  je  suis  même 
Cl  avis  de  leur  créer  un  régime  de  faveur  en  leur  accordant  la 
franchise  complète  do  droits  à  l'entrée  de  notre  marché 

Actuellement,  m. us  avons  des  produits  coloniaux  qui  sont 
fpl  i^lL  demi-droit;  je  voudrais  pouvoir  afî'ecter 

les  piemieresplus-values,  qu'il  nous  est  permis  d'espérer,  à 
ce  dégrèvement  si  utile.  f   ex ,  a 

C'est  là  un  problème  très  délicat  à  résoudre  en  pra- 
tique :  la  question  est  complexe  et  difficile,  mais  U 
importe  de  1  aborder  immédiatement  et  de  régler  au 
plus  tût  le  régime  de  nos  rapports  avec  nos  colonies 

Et  eu  même  temps  qu'on  tranchera  cette  o-rave  ques- 
tion, DOS  commerçants  devront  établir  des^  comptoirs 
dans  nos  possessions  ;  accoutumer  cette  nouvelle  clien- 
tèle a  nos  produits  ;  ils  devront  aussi  diriger  notre  jeu- 
nesse de  ce  côté  en  l'habituant  de  plus  en  plus  à  com- 
p,endre  que  ce  n'est  pas  en  France,  mais  au  dehors 
qu  il  faut  chercher  fortune. 

Espérons  que  ces  sages  conseils  seront  entendus  et 
que  législateurs  et  commerçants  se  mettront  immédia- 
tement à  l'ot'uvre. 

Georges  Bourgarel. 


LES  BANÇUES  BERLINOISES  EN  1898 

Sauf  de  rares  exceptions,  l'année  1898  a  été  très 
lavorable  aux  banques  allemandes,  surtout  aux  ban- 
ques lierlinoises. 

La  statistique  constate  que  les  10  principales  de 
Berlin  ont,  en  chiffre  rond,  un  capital  (réserves  com- 
prises) de  859  millions  de  marks  sur  L699  millions  que 
comptent  les  102  banques  de  tout  l'Empire.  L'histori- 
que de  ces  10  banques  est  donc  celui  de  toutes.  Or,  les 
rapports  de  leuis  Conseils  d'administration  sont  una- 
nimes à  se  féliciter  des  progrès  accomplis  au  cours  de 
l898.La  prospérité  ducommerceetdel'industriecontinue 
a  favoriser  l'activité  des  Etablissements  de  crédit  et  la 
tension  même  du  Marché  monétaire  a  été  favorable  à 
leurs  bén  fices.  La  moyenne  de  l'escompte  i)rivé  a  été 
en  1898,  de  8.56  0/0,  contre  y. 08  0/0  en  1897,  et  cette 
augmentation  a  profité  aux  Banques.  En  calculant, 
d'après  les  rendements  du  Timbre,  on  arrive  pour 
l'exercice  18y7-98.  au  total  de  19.894  millions  de  marks 
d  effets  escomptés. 

Pour  en  revenir  aux  10  grandes  banques  de  Berlin, 
les  effets  escomptés  ont  augmenté,  là,  de  49  raillions 
de  marks  ]>ar  rapport  à  l'année  précédente  et  leurs 
créances  ont  augmenté  de  142  millions  de  marks. 
Ouant  a  leur  capital-actions,  il  a  augmenté  de  85  mil- 
lions de  marks  :  il  a  passé  de  706.20  millions  à  791  20 
(Juant  aux  réserves  elles  montent  à  23.70  0/0  du  capital. 
1  est  vrai  que  des  émissions  ultérieures,  faites  depuis 
le  1er  janvier,  ont  uorté  cette  augmentation  de  85  mil- 
lions à  lt)4  millions  de  marks.  Les  dépôts  ont  également 
augmenté  de  91  millions  de  marks  et  les  comptes  cré- 
diteurs de  137  millions.  Mais  les  engagements  des 
Banques,  vis-à-vis  des  tiers,  ont  auginenté  dans  des 
conditions  bien  plus  considérables. 
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Voici  lo  tableau  de  la  situation  de  ces  10  baïKjues  : 
(En  ujillions  de  inarksl 

Artîoiil 
C()m[)tant 

Comp. 
à  18  7 


Acceptation 
et  aval 

r,o]np. 
18!)S    à  18h7 

DépcMs 

Gomp. 
1898    ;Y  189; 

Disconto-Gcsellso,.. 
Deutsche  Baiilc  . . . 
Dresdner  Bank  . . . 
Diirinsta'dler  Bank 
Boi'liner  H'«nd.-G. 
National  Bank. . . . 

Schaatïausen  

Berliner  Bank  .... 
BreslaucrDisk.-B. 
Nordd.  Bank  

Totaux  

53.l!«+  5.90 
124.34—  4.17 
1-4.11  +  14.32 
39.12+  0.6H 
46.77+  3.64 
22.82—  1.87 
59. 14  H2. 17 
22.3: +  16.08 
18.36+  u.HO 
28.34+  2. es 

))  » 
121. 71 -(-20. 01 
55.19^-17.77 
19. 78-^  6.60 
40.5i)+14.2^ 
40. W)—  1.70 
3.34—  0.07 
33.67+-  9.53 
4.5.02-(-18.42 
20.49-h  7.14 

541.19+49.88 

Billets 

Comp. 
18P8   à  18w7 

3s0.oU+91.95 

Eft'ets 

Comp. 
18?8   à  1897 

Disconto-GesselLsc. 

Deutsche  Bank  

Dresdner  Bank. . . . 
Darmsta'dter  Bank 
Berliner  Hand  G.. 
National  Bank. . . . 

Schaaffausen   

Bei  liner  Bank  .... 
Breslauor  Disk.-B. 
Nordd.  Bank  

114.1  +  8.97 
223. 53+39. 76 
92.82+  9.0 
17.51—  0.64 
47.S5+  2.79 
37.S5+  6.93 
43.17+  4.50 
10.49+  6.89 
25.^0+  2.66 
3S.67+  7.40 

CO.  82+13. 85 

31.65+  2.55 
25.93+  2.4^1 
11.80+  2.85 
7.02—  8.15 
6.41+  1.73 
14.75+  2.37 
14.12+  6.98 
8.43+  3.16 
20.73+  3.19 

Totaux  

651 .90+87.79 

201.75+92.28 

67.64+  2.99 
2i.l5H-  0.93 
31.(i3-t-ll.23 
18.62-+  0.04 
13.75+  1.19 

11.64-f-  6.46 
13.58+  0.34 


181.01-^23.20 


Reports 

Comp. 
1898   à  18W7 


31 
114. 

57, 
32, 
22 
31. 
43. 
9. 
34. 

■)0 


75+  4.32 
12+12.86 
f.9-|-  5  80 
32+  9.18 
69+  1.H5 
86+  1.64 
86+  1.33 
28+  1.30 
02+  6.39 
31+  2.70 


Voici  un  autre 
sont  comparés  : 


399.80+-47.73 
tableau  où  les  débits  et  les  crédits 

Obligations  des  Banques 
•  1898         J8?7  Diir.1898 


Acceptations  et  avals 

Dépôts  

Comptes  créditeurs . 

Total  


(Millions  de  marks) 
541  19      491  81    +    49  38 
380  30      288  35    +    91  95 
940  70      803  05    +  137  65 


1.862  19   1.Ê83  21    +  278  98 
Disponibilités  réalisnbles 
1898         1897     Diir.  ISm 


(Millions  de  marks' 

Comptant.   181  01      157  81    +  23.20 

Billets   651  90      564  11    +    87  79 

Reports   399  80      352  07    +    47  73 

Effets   201  75      169  47    +    32  28 

Total   1.434  46   1.243  46    +  191  00 

Ainsi,  pendant  que  les  obligations  vis-à-vis  du  public 
ont  augmenté  de  278  millions  de  marks,  les  disponibi- 
lités réalisables  n'ont  augmenté  que  de  191  millions.  Et 
encore,  beaucoup  de  banques  annoncent-elles  des  aug- 
mentations de  leur  capital  social. 

Le  bénéfice  brut  des  banques  a  monté  de  18.93  mil- 
lions de  M.,  c'est-à  dire  à  116.10  millions  de  71/.,  soit 
11  90  0/0  du  capital  et  des  réserves,  contre  11  710/0 
en  1897. 

Dans  cette  plus-value, les  Intérêts  et  Changes  entrent 
à  eux  seuls  pour  10,82  millions  de  M. 

Les  bénéfices  nets,  !J2. 97  millions  de  71/.,  dépassent 
ceux  de  l'année  dernière  de  16.13  millions  de  M.,  mais, 
à  cause  do  l'élévation  des  capitaux,  ils  n'ont  donné  que 
H  5  0/0,  contre  11  8 0/0  l'année  précédente;  72  millions 
de  M.  ont  été  distribu('s  en  dividendes,  soit  12.94  mil- 
lions de  plus  que  l'année  précédente.  Mais  comme  le 
capital  à  payer  ét-riit  plus  grand,  le  taux  des  dividendes 
est  i-esté  à  peu  près  le  mAmc.  78  0/0  des  bénéfices  sont 
allés  aux  aciions,  de  sorte  que  22  0/0  seulement  ont  pu 
être  versés  aux  réserves. 

Les  bénéfices  à  répartir  sur  les  exercices  suivants  ont 
monté  de  2.38  millions  de  M.  à  3.03  millions. 


Kn  résumé  lo  travail  des  ban((ucs  a  été  plus  consiilé- 
rable  en  1898  et  leurs  l'ésultats  bien  plus  salislaisants. 


(En  millions  de  marks; 


(Capital 

Réserves 

con  tro 

contre 

189-i 

1S97 

1898  189/ 

Diskonto-tii'sells. 

115.0 

36.22+  7.47 

Deutsclie  Bank. . . 

IfiO.O 

+ 

50.0 

46.46+  1.18 

Dresdner  Bank, . . 

1 10  0 

+ 

25.0 

27.50  » 

D;irmstadtc!rBank 

1(|5.0 

+ 

25.0 

22.28+  4.76 

Berlin.  Handelsg. 

8o.0 

2-<i.25+  0.17 

National  Bank. . . 

52.50+ 

7.50 

12.0  +  2.63 

ScliHatriiausen  . .  , 

75.0 

+ 

7.50 

11.83+  0.50 

Berliner  Bank  . . . 

25.0 

+ 

12.0 

1.60+  0.91 

BreslauerDisk.  B. 

35.0 

+ 

8.25 

4.54+  1.38 

Nordd.  Bank 

41.20 

)> 

2.2'i+  0.46 

Totaux  

788.70+135.3 

186.9:^+19.5 

Bénéfice 
brut 


1898 


conti'e 
1897 


17.47+  0.17 
28.05+  7.46 
16.83+  2.75 
11.37+  2.:- 8 
10.64+  0.38 
7.70+  0.72 
9.31+  1.13 
3.33+  1.61 
5.72+  2.07 
5.68+  0.31 


116.10+18.93 


Dépenses 

contre 
1898  1897 

Bénéfice 
net 

contre 
1898  1897 

Dividendes 

contre 
1898  18H7 

Eli 

contre 
1898  1897 

Disk.-Ges. . 
Deutsche  B. 
Dresdner  B. 
Darmst.  B. 
Berl.  Hand 
National  B. 
Shaafflisn . . 
Berliner  B. 
Bresl.  1).  B. 
Nordd.  B... 

Totaux . . 

3.30+0.18 
6.92+1.42 
3.75+0.1'. 
1 .68+0.06 
1.48+0  13 
1  56+0.14 
1.45+O.r. 
0.80+0.of> 
1 .20+0.17 
1.08+0,32 

14.17  » 
21.13+  6.04 
i;+08+  2.89 
9.68+  2.2^ 
9.16+  0.24 
6.13+  0..^7 
7.86+  0.9ti 
2.53+  1.26 
4.46-)--  1 .90 
4.59—  0.01 

11.50  » 

15.75+  5.75 
9.911+  2.25 
8.40+  2.0 
7.20  » 
4.46+  0.64 
6.0  +  0.60 
1.7!^+  0.91 
2.63-H  0.79 
3  50  » 

10  >, 

10  K  +  1., 
9         »  " 
8  » 
9 

8  « 
8   "  » 

7  +  K 

T  %  +  y: 

8  lô 

.'3.-:  7+2. 60 

y2. ,y^-i0.13 

71;09+l-4.94 

9,01+0.10 

En  raison  du  nombre  considérable  des  nouvelles 
entreprises  où  ces  banques  viennent  de  s'engager  et  de 
l'essor  que  prennent  ces  entreprises,  on  peut^  prévoir 
que  les  progrès  des  banques  continueront...  au  moins 
pendant  quelque  temps  encore.  Mais  on  comm-nce  à 
prendre  de  l'inquiétude  de  leur  rapide  essor  même  et 
de  la  complication  de  leurs  afiaires. 

Léon  Picabd. 


FONDS  BRÉSILIENS 

On  s'est  beaucoup  occupé  de  nouveau,  ces  jours 
derniers,  des  Fonds  BrésUiens.  à  la  suite  d'une  di^pê- 
che  venue  de  Rio-de-Janeiro.  Cette  dépêche  mentionnait 
que  le  Gouvernement  fédéral  venait  de  décréter  la 
conversion  de  18.350  obligations  de  1  conto  or  formant 
le  reliquat  de  l  Emprunt  Intérieur  i  0/0  de  1889,  en 
33.(>30  obligations  de  1  conto-papier  de  l'Emprunt  de 
1897,  portant  6  0/0  d'intérêt  payables  en  papier-mon- 
naie. La  Ijase  de  la  conversion  est  donc  de  1.800  milreis- 
papier  de  l'Emprunt  de  i897  pour  1.000  milreis-or  de 
l'Emprunt  de  1889.  Cette  opération,  qui  procure  au 
Trésor  fédéral  une  notable  économie,  prouve  que  le 
nouveau  Président  continue  à  appliquer  sa  politique 
de  réformes,  réformes  dont  on  apprécie  de  plus  en 
pkts  les  conséquences  favorables 

Mais  pendant  que  les  Fonds  Brésiliens  proprement 
dits  attirent  l'attention  de  tous,  il  est  une  autre  caté- 
gorie de  valeurs  qui  re.ste  toujours  un  peu  dansl'ambre  ; 
nous  voulons  parler  des  Fonds  Provinciaux  Mré\si- 
liens.  Il  est  vrai  que,  comme  nous  l'avons  fait  remar- 
quer déjf)  à  plusieurs  reprises,  la  spéculation  ne  s'occupe 
pas  d'eux,  et  que  le  public  reste  ignorant  à  leur-stijet. 

Ces  fonds,  pourtant,  méritent  qu'on  les  mentionne. 
Trois  se  traitent  sur  la  place  de  Paris,  les  deux  pre^ 
miers  sur  le  Marché  Officiel  ;  l'Obligation  5  0/0  l'88-8 
de  la  Province  de  Bahia;  VObligation  5  0/0  1€94  de 
la  Province  de  Espirtto-Santo  ;  et  VObligation  5  0/0' 
1897  de  la  Province  de  Minas-G-eraès.  Leurs  cours 
s'établissent  aux  environs  de  435  fr.  pour  VObligation 
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de  Bcihia;  de  350  fr.  pour  l'Obligation  de  Espirito- 
Sanlo,  et  de  365  fr.  pour  l'Obligation  de  Minas  Geraès. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  un  écart  considérable  existe  entre 
ces  trois  types  d'obligations.  C'est  l'Obligation  de  Bahia 
qui  l'emporte  et  de  beaucoup  sur  les  deux  autres,  en 
raison  de  cette  circonstance  qu'elle  a  été  créée  long- 
temps avant  elles,  et  que,  par  suite,  elle  est  beaucoup 
plus  connue  des  capitalistes.  Nous  ne  voyons  pas  d'autre 
cause  à  cette  anomalie.  La  situation  commerciale  de 
ces  trois  provinces  est  également  prospère  et,  pour  s'en 
rendre  compte,  on  n'aurait  qu'à  se  reporter  à  l'étude 
sur  la  Situation  Economique  et  Financière  du  Brésil 
que  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  Théry,  pu- 
bliait dans  l'Econo7niste  Européen  des  2,  8  et  15 janvier 
1897.  Quant  à  leurs  finances,  elles  sont  tout  à  fait  dis- 
tinctes de  celles  de  la  Confédération  Brésilienne,  à  ce 
point  que  ces  provinces  ont  toujours  payé  en  or  les 
coupons  de  leurs  dettes,  même  au  plus  fort  de  la  crise 
brésilienne. 

On  est  donc  en  droit  de  s'étonner  que  les  obligations 
5  0/0  des  provinces  de  Espirito-Sanlo  et  de  Minas- 
Geraès  soient  à  des  cours  encore  si  bas,  notamment 
celles  de  Espirito-Sanlo,  dont  le  coupon  semestriel  de 
12  fr.  50  va  justement  être  mis  en  paiement  le  5  avril 
prochain.  Elles  sont  au  moins  comparables  au  Fun- 
ding  5  0/0  Brésilien,  qui  se  traite,  maintenant,  à  91  0/0 
environ,  ce  qui  correspond,  en  chiffres  ronds,  à  4.55  fr. 
pour  une  obligation  au  nominal  de  500  fr.  Elles  ont 
donc,  devant  elles,  une  forte  margs  qui  devrait  tenter 
les  capitalistes  désireux,  à  l'aide  de  titres  portant  un 
intérêt  très  rémunérateur,  de  relever  le  rendemént 
moyen  de  leurs  portefeuilles,  rendement  que  les  con- 
versions diverses  n'ont  cessé  de  réduire  au  cours  de 
ces  dernières  années. 

Au  reste,  il  semble  que  nous  soyons,  en  France,  les 
seuls  à  ne  pas  nous  rendre  un  compte  exact  de  la 
situation  des  provinces  brésiliennes.  En  effet,  une 
émission  vient  d'avoir  lieu  le  15  courant,  à  Londres, 
qui  portait  sur  un  million  de  livres  sterling  d'un  Em- 
prunt 5  0/0  de  l'Etat  de  Sao  Paulo,  et  cet  emprunt  a 
été  offert  au  public  au  cours  de  90  0/0,  soit  à  450  fr. 
par  obligation  de  500  fr.  nominal.  Cet  emprunt  doit 
être  affecté  à  des  travaux  à  effectuer  dans  certaines 
villes  de  la  province.  Or,  le  produit  des  obligations  de 
l'Etal  de  Espirito  Santo,  qui  ne  cotent  que  350  fr.  ou 
70  O  'O,  avait  servi  à  l'achèvement  du  chemin  de  fer  du 
Sud  de  l'Etat  de  Espirito  Santo.  D'un  côté  comme  de 
l'autre,  l'argent  demandé  au  public  a  donc  servi  ou  va 
servir  au  développement  du  pays.  D'autre  part,  les  re- 
cettes de  l'Etat  de  Espirito  Santo  sont,  comme  celles 
de  l'Etat  de  Sao  Paulo,  basées  principalement  sur  les 
exportations  de  café,  et  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue 
que  la  production  de  café  n'a  cessé  d'augmenter  au 
Brésil,  puisque  ses  exportations  qui,  pendant  la  cam- 
pagne de  1874-1875,  ne  portait  que  sur  3.843.600  sacs, 
s'est  élevée,  pendant  la  campagne  1897-1898,  à  15  mil- 
lions 710.000  sacs,  soit  une  proportion  de  70  0/0  sur  la 
production  totale  dans  le  monde. 

Bref,  on  s'explique  difficilement  que  nous  laissions, 
ici,  à  des  cours  représentant  70  0/0  de  leur  valeur 
nominale  des  catégories  de  titres  que  nos  voisins  ab- 
sorbent à  90  0/0.  Nous  le  répétons,  cela  tient  à  ce  que 
l'on  sait  mieux  apprécier  à  Londres  que  chez  nous  ce 
qu'il  y  a  à  attendre  du  Brésil.  On  a  quelque  regret  à  le 
constater. 

A.  Lechenet. 


La  Banque  Spéciale  ies  Valeurs  InSiistrielles 


Ainsi  que  l'annonrait  l'Economiste  Européen,  en 
en  date  du  3 mars  dernier,  les  actionnaires  delà  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  se  sont  réunis  en 
assemblée  générale  extraordinaire  le  11  courant,  et  ils 
ont  voté  les  résolutions  qui  leur  étaient  proposées  par 
l'Administrateur-Délégué.  En  conséquence,  le  capital 
de  la  Société  a  été  porté  de  10  à  20  millions  de  francs, 
par  l'émission  de  100.000  actions  nouvelles. 


Conformément  à  l'article  7  des  statuts,  la  souscrip- 
tion de  ces  nouveaux  titres  a  été  réservée,  par  préfé- 
rence, aux  propriétaires  des  actions  anciennes,  pour 
les  trois  quarts,  et  aux  porteurs  de  parts  de  fondateurs, 
pour_le  quatrième  quart.  Le  cours  d'émission  a  été  fixé 
à  145  francs,  et  la  souscription,  ouverte  avant-hier, 
15  courant,  sera  close  le  25  mars. 

En  raison  de  ce  qui  précède,  les  actionnaires 
anciens  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles ont  le  droit  de  souscrire  trois  actions  nouvelles 
pour  quatre  anciennes.  Les  actionnaires,  propriétaires 
de  moins  de  quatre  actions,  ou  d'un  nombre  supérieur 
non  multiple  de  quatre,  peuvent  se  grouper,  à  l'effet 
d'utiliser,  pour  leur  souscription,  les  fractions  aux- 
quelles ils  ont  droit.  Quant  aux  porteurs  de  parts  de 
fondateur,  ils  ont  la  faculté  de  souscrire  douze  actions 
nouvelles  par  part  qu'ils  détiennent.  Ils  peuvent  égale- 
ment se  grouper  pour  utiliser  les  fractions  auxquelles 
ils  ont  droit,  à  raison  d'une  demi-action  par  part. 
Dans  tous  les  cas,  il  ne  pourra  jamais  résulter,  de  ces 
diverses  opérations,  aucune  souscription  indivise. 

Les  actions  nouvelles  sont  soumises  à  toutes  les 
dispositions  statutaires.  Elles  sont  assimilées  aux 
actions  anciennes,  et  participeront,  avec  celles-ci,  aux 
dividendes  du  second  exercice  qui  a  commencé  le 
1er  février  1899.  Naturellement,  elles  n'ont  pas  droit 
au  solde  de  dividende  afférent  à  l'exercice  1898. 

A  l'appui  des  demandes  de  souscription,  les  ti- 
tres anciens  doivent  être  déposés  à  la  Banque  Spé- 
ciale des  Valeurs  Industrielles,  25,  rue  Vivienne,  à 
Paris,  du  15  au  2.5  mars,  période  ouverte  pour  ladite 
souscription.  Ces  titres  seront  frappés  d'une  estampille 
indiquant  que  le  droit  de  souscription  a  été  exercé. 

Le  premier  versement  à  effectuer  en  souscrivant,  a 
été  fixé  à  70  francs  par  action  nouvelle.  Le  second  ver- 
sement, de  75  francs  par  titre,  devra  être  effectué  le 
20  avril  prochain. 

Conformément  aux  usages  et  règlements  de  la  Cham- 
bre syndidale  des  Agents  de  «hange  de  Paris,  et  pen- 
dant les  délais  réglementaires  qui  ont  commencé  à  cou- 
rir du  jour  de  l'ouverture  de  la  souscription,  c'est-à- 
dire  depuis  le  15  mars,  les  actions  de  la  Banque  Spé- 
ciale des  Valeurs  Industrielles  se  négocient  sur  le 
Marché  officiel  de  Paris  sous  deux  rubriques  distinctes, 
affectées  :  l'une,  aux  actions  revêtues  de  l'estampille 
indiquant  que  le  droit  de  souscription  a  été  excercé,  et 
l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

Conformément  au  désir  exprimé  par  l'Administra- 
teur-Délégué, l'assemblée  lui  a  adjoint  quatre  nouveaux 
administrateurs,  de  sorte  que  le  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles 
se  trouve,  aujourd'hui,  composé  ainsi  : 

MM.  Paul  Bernhard,  ancien  président  de  section  au 
Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine,  chevalier  de  la  Lé- 
gion d'honneur,  président;  Ancelot,  membre  de  la 
Chambre  de  Commerce  de  Paris,  officier  de  la  Légion 
d'honneur;  Buisson,  directeur  de  la  Sociéié  «  Le  Tra- 
vail »,  chevalier  de  la  Légion  d'honneur;  Charpentier, 
président  du  Conseil  d  administration  de  la  Société 
Générale  des  Chaussures  Françaises  ;  Jalla,  industriel, 
chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

Ce  choix  est  parfait  en  ce  sens  qu'il  est  le  couronne- 
ment d'une  organisation  dont  nos  lecteurs  connaissent 
toute  l'importance  et  toute  la  valeur. 

J.  M. 


COMPAGNIE  D'AGUILAS 

La  hausse  qui  s'est  produite  dans  ces  derniers  temps 
sur  les  métaux  en  général,  a  attiré  l'attention  sur  cer- 
taines entreprises  dont  on  ne  s'occupait  que  peu  depuis 
longtemps,  et  particulièrement  sur  la  Compagnie 
d'Aguilas  qui,  du  reste,  a  procédé,  récemment,  à  une 
opération  importante  qui  a  complètement  modifié  sa 
situation. 

Formée  en  1881,  la  Compagnie  avait  pour  objet  l'ac- 
quisition ou  la  location,  la  mise  en  valeur  et  l'exploita- 
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tion  de  toutes  fonderies,  laveries,  usines,  mines  métal 
lifèrea  situi^es  en  Kspa>;ne,  notamment  dans  les  pro 
vinccs  de  Marcie  et  d'Alméria,  et  en  brance -  toutes 
opérations  accessoires  ainsi  que  la  construction  et 
l'exploitation  de  tous  ports  et  chemins  de  ter. 

Son  capital  social,  lixé  primitivement  à  30  millions 
de  francs,  divisé  en  60.000  actions  de  500  tr.  lil';,rées, 
fut  réduit  à  15  millions,  par  décision  de  1  sssemblee  gé- 
nérale du  4  décembre  1888,  au  moyen  de  1  échange  des 
60  000  actions  anciennes  libérées,  contre  30.000  actions 
nouvelles  également  libérées,  à  raison  de  deux  actions 
anciennes  pour  une  nouvelle.  Nous  verrons,  plus  loin, 
les  nouvelles  modifications  apportées  récemment  au 
capital  de  la  Société. 

En  dehors  de  son  capital-actions,  la  Compagnie 
d'Aguilas  a  créé,  en  1881,  14.212  obligations  6  0/0  de 
500  fr  faisant  partie  d'une  émission  de  40  000  titres 
autorisée  par  les  statuts.  Ces  obligations  ont  eu  leur 
intérêt  payé  jusqu'au  1er  novembre  1886  ;  mais  en  avril 
1887  la  Compagnie  proposait  à  ses  obligataires  un 
compromis  duquel  il  résultait,  notamment,  qu  elle  re 
partirait  entre  eux,  au  marc  le  franc,  le  produit  net  de 
son  exploitation.  Toute  somme  distribuée  jusqu  à  con- 
currence de  3  0/0,  ou  de  15  fr.  par  obhgation,  devait 
être  attribuée  à  titre  d'intérêt,  et  tout  i  aiement  dépas- 
sant a  0/0  effectué  à  titre  d'amortissement.  Après  le 
paiement  des  intérêts  de  ses  dettes  calculés  ainsi  qu  il 
vient  d  être  dit,  la  Compagnie  s'engageait  à  affecter  le 
surplus  de  ses  produits,  jusqu'à  concurrence  d  au  moins 
60O  UOO  fr.  par  an,  à  l'amortissement  proportionnel  des 
mêmes  dettes.  Le  remboursement  des  obligations  de- 
vait s'effectuer  au  pair  de  500  fr.,  et  par  voie  de  tirage 

au  sort.  .        .,       .....  'A 

En  dehors  des  susdites  obhgations,  il  avait  ete  créé, 
en  1898  30.000  bons  hypothécaires  de  100  fr.,  dont  la 
Compagnie  a  pu  conserver  la  moitié  tout  en  faisant 
face,  grâce  aux  profits  réalisés,  au  service  d'intérêt  et 
d'amortissement  de  ses  dettes  chirographaire  et  obli- 
gataire, et  au  remboursement  du  solde  de  3  millions 
de  francs  qu'elle  devait  encore  à  la  Compagnie  d  Es- 
combrera  Bleyberg,  sur  les  propuétés  que  lui  avait 
rétrocédées  anciennement  cette  dernière  Société. 

Ainsi  qu'il  ressort  de  ce  qui  précède,  la  Compagnie 
d'Aguilas  a  eu,  pendant  longtemps  à  lutter  avec  nom- 
bre de  difficultés.  En  1882  et  en  1883,  elle  avait  pu  dis 
tribuer  à  ses  actionnaires  un  dividende  de  20  fr.,  mais 
à  partir  de  1884,  toute  répartition  a  dû  être  suspendue 
Aussi  ses  actions  sont-elles  tombées,  à  certains  mo- 
ments, à  des  cours  très  dépréciés.  C'est  ainsi  que  le 
cours  moyen  des  actions  primitives  s'établissait,  pour 
l'année  1887,  à  53  fr.,-  et  que  celui  des  titres  provenant 
de  la  réduction  de  capital  votée  en  1888  était,  pendant 
Tannée  1894,  à  peine  au-dessus  de  08  fr.  11  est  vrai  que, 
pendant  ce  temps,  l'amortissement  des  obligations 
fonctionnait  toujours. 

Or,  dans  les  premiers  jours  du  mois  de  novembre 
1898,' un  groupe  d'actionnaires  de  la  Compagnie  a 
saisi  le  Conseil  d'une  cotdbina  son  financière  destinée 
à  lui  rendre,  dès  l'exercice  1899.  la  libre  disposition  de 
tous  les  bénéfices  sociaux.  Il  s'agissait  de  réduire  de 
nouveau  le  capital  social  en  ramenant  à  2o0  francs  la 
valeur  nominale  des  30.000  actions  de  la  Compagnie, 
valeur  qui  était,  alors,  de  .500  francs.  Le  capital  so- 
cial   réduit  ainsi  à  7.S00.000  fr.,  devait  être  porté 
ensuite  à  15  millions  de  francs,  par  la  création  de 
30.000  actions  nouvelles  de  250  francs  nominal,  égale- 
ment Cette  combinaison  permettait  à  la  Compagnie  le 
remboursement  immédiat  des  créanciers  chirographai 
res  et  obligataires  qui.  au  31  décembre  1897,  représen 
talent  un  montant  total  de  dettes  de  9.510.000  francs, 
montant  réduit  depuis   à  8.900.000  francs,   et  qui 
pouvait  être  encore  ramené  à  7.500.000  fr  ,  un  des 
créanciers  étant  prêt  à  accepter  en  paiement,  pour 
leur  valeur  au  pair  de  1.400.000  francs,  quatorze  mille 
bons  hypothécaires  faisant  partie  du  solde  détenu 
encore  par  la  Compagnie. 

C'est  en  janvier  dernier  que  l'opération  projetée  fut 
conclue  après  approbation  des  actionnaires  réunis  le 
10  du  même  mois  en  assemblée  générale  extraordi- 


naire, et,  maintenant,  les  60.000  actions  nouvel  C8 
se  traitent,  depuis  quelques  jours,  sur  le  Marché  oiu- 
ciel  de  la  Bourse  do  Paris,  à  terme  et  au  coiiji.tant. 

Ce  n'est  que  dans  quelques  semaines  que  le  (.onseil 
d'administration  rendra  compte  des  opérations  rela- 
tives à  l'exercice  1898.  En  attendant,  nous  croyons  in- 
téressant d'examiner  la  situation  ancienne  de  la  Com- 
pagnie, telle  qu'elle  ressort  des  bilans  dresses  en  Un 
des  trois  exercices  précédents  : 

Acur 

31  décembre 


1895 


1896 


1897 


(En  milliers  de  francs) 

Domaine  minier,  elc                  31.000  31.000  31.000 

Fonderies,  immeubles                    92.  -U^  ^ 

Matériel   ...^ 

Marchandises,  minerai   ^ao 

Valeurs  minières                       2.3o0  2.350  ^..ou 

Caisse  et  débiteurs                     ^-^'^  ■ 

36.508  3H.409  35.999 


Passif 

n  15.000     15.000  15.0^0 

Capital...   5  124  3935 

ObhgaUons   ^  '^^         ^r.^  3  qqq 

Compte  Escombrera   3./4o      3.58&  d.uuu 

Créditeurs,  effets   6.6/9      6.190  5.9&0 

Comptes  d'ordre  

Réserve   ,      g  7.890 

Amortissements   O-'*»^      "■-"'^  ,4 

Profits  et  pertes    £  J_  . 

86.508    36.409  35.999 

nouant  aux  «  Comptes  de  Profits  et  Pertes     ils  «'éta- 
blissent ainsi  pour  les  trois  exercices  susdits  : 
Crédit 


Reports  de  rexercice  préced. . 
Bénéfices  de  l'exploitation.. . . 
Divid.  d'actions  démines  


Débit 

Frais  généraux  d'administra- 
tion, Paris  et  Espagne  

Droits  de  transmission  sur 
actions  

Service  des  obligations  

Intérêts  et  escomptes  

Dépendes  de  premier  ètabliss. 

Amortissements  

Soldes  créditeurs  


Exercice 

1895 

1896 

1897 

(En  milliers  de  francs; 

2 

2 

7 

1.486 

1.3« 

1.604 

202 

150 

151 

1.690 

1.5^5 

1.762 

t 

125 

122 

122 

3 

4 

5 

183 

173 

163 

169 

1.59 

139 

4n8 

310 

1.319 

800 

810 

2 

7 

14 

1.690 

1.762 

Comme  on  le  voit,  et  tout  en  ayant  à  compter  avec 
de  grandes  difficultés,  la  Compagnie  d  Agutlas  n  a 
cesse  de  songer  aux  amortissements  qui,  en  18J/,  oni 
dépassé  de  500.000  fr.  ceux  eftectuéseu  coursdes  deux 
Ses  précédentes.  Que  faut-il  attendre  de  l  exercice 
1898qui%ient  de  finir?  Le  rapport  l^Z-^i^^f/'™ 
générale  extraordinaire  nous  l'indique  :  les  bénéfices 
neîs  dépassent  2.300.000  fr.,  soit  une  plus-value  de 
540  000  fr.  environ  sur  1897.  . 

Dans  cps  conditions,  il  semble  que  la  Compagnie  ait 
eu  raison  d'apurer  ses  comptes.  En  ren-boursant  ses 
dettes  chirographaire  et  obligataire,  elle  cor.serve  dé- 
sormais la  disponibilité  de  la  plus  grande  partie  des 
somines  qu'elle  affectait  précédemment  aux  amor  isse- 
me^rpuisqu'elle  n'a  plus  à  faire  entrer  en  ligne 
de  compte  que  ses  frais  généraux  etl'annmte  necessaue 
à  ses  bons  hypothécaires  eu  circulation. 

L'ère  des  difficultés  paraît  donc  finie.  Et  avec  la 
hausse  des  métaux,  on  peut  espérer  que  les  action- 
naires vont  pouvoir  enfin  être  largnment  indemnisés 
des  années  mauvaises  ju'il  leur  a  fallu  traverser. 
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pouvon  nJus  .nVnP.^''°f  ^-^PP^chements,  nous  ne 

un  cours  royen'dù  plon^b  de^iriV^^v^it? ^ 

pîomb  dont  l.  dans  le  i^r  I  du 

?on  mue  Encore  r'iSr,^^^ 

pour  1  année  1887,  ne  s'élevait  q^à  îsu  r/or  les  ac  ' 
tions  actuelles,  au  nominal  flp  qp>n  f>.     'a  i  ' 
sentement,  aux  enî^î'^sle  i.fjî  îïancs 

P.  B. 


Sociélé  (l'l(;()DoiDiU»oiiHf|iie  Nationale 

Question  de  l'Impôt  sur  le  Revenu 
mSSS'  ■         •'»'«^  Ma'"».  Georges  Graux, 

de  la  fortune  rcauYse  cmin  n?^,   ™P°^?'''^^  ""^^"^^  ''e^enus 
la  Société.  Si  ce'lvstème  dLS  ™ ^ 
ne  serait  pas  plus  lonçnie  nT^h^' rhr^^.n  en  pratirjuo 

sur  le  revonu  global  afs  s  lur  ht  ^'^-^"'^^  que  colle  de  l'impôt 
■système  d-impôts  venait  léhP  I(«hi'^°'f  extérieurs,  -  si  ce 
en  quatre  cédules  ;  aPParaitrait  divisé 

b.Uiet'  ^'  '^""'P'-'^^^'^t  les  revenus  de  la  propriété 

not  MtieT"''       ^"'"P^^"^"'  '«^^  '•evenus  de  la  propriété 

triSsf^coS^târer'agTcî^lÏÏr'""^'^''^-^  ^^^^^^"^ 
o4;I^;S'e!'cS;{t:;SÏ'^::^rr'  Jesvaleursmobilières 
entendu  que  los"^ntVnT  era   n  'SéS  TyS^Î^  '^^^"^ 
fur  et  a  mesure  des  conversions  possibles  'î" 

revenu '^^^^''LS^"  est  ^u^'d-ufs"^,  '-'""f" 

l  iinpôt  sur  ^^-/revenut  ne  Toit  i  i       P^"'^''  l'orateur 

quesurJos  revenus  de  là  forfMn?  /  ^^f'''^ ^  présent, 

^=bû;^ï-3:S 

sor.e.  aucapUal  ^ob.£^^^5,/;;îl^£3Ï;^cJi:fria^JS£:  | 


fur  et  à  mesurrdes  cmivéSf  françaises,,  au 

gères.  conveiMons,  ainsi  qu'aux  rentes  étran- 

de  maintenir  la  personnelle  mnWl?   ^  f,'-'  P""''  P^tat 

fenêtres.  D'autrrpart  Ta  rCil  et  impôt  des  portes  et 
capitaux  d'exploitSi  nertnffV"'P'T'  ^^^^  ^«^enus  des 
alors  qu'elle  monU  ^danf  e°iUn  1^^^^  ^  ^7  miUions, 
parlementaire,  à  38  Aillions  Commission  extra- 

est'^Cf'd^ire'épS^Sa'"^^  ""T  <^--«-on  qui 

été  examinés,  el^  col^^ip^or  e^ussîb^  .îf^^^  'ï'^^ 
ont  trait  a  la  recherche^  ef  au  cl'slemlnî'r  ^  r»"'^^'^?^*^'  "î"' 
nus  qu'il  conviendrait  d'invr-rh-â  In  \  différents  révé- 
la di.scriminatiof  et  enfin  .'snr  '''^"^"^  "^'^  '^«'^les.  à 
craindre  du  fait  de  l'inscStio  d'nn^,.  P°''*'°''^  toujours  à 
sieurs  cédules.  inscription  d  un  même  revenu  dans  plu- 

M.  Touron  termine  en  rénétant  mi  n  i 
croire  à  la  réalisation  imm/riiat^        *  n  a  pas  la  naïveté  de 
sant,  il  a  eu  'im  iTmeTÏ  yl  ^  f système  :  en  l'expo- 
discussion  et  de  monter  corn h7p^fi    /^f''''>^  °"''"*^'*'^"  ^e  la 
loir  improviser  une  soluliorAd  ca^^^  '^^ 
ne^rait  être  résobi  que  ^r^^l^  J^L^^^^-^^ 

rente  française  mie,  c  est  la 

montre  les  inconvénients  du  projet.  » 
Il  est  un  autre  point  sur  leauel  M   Frim^r,^  n,,  . 

M.  Touron  fait  remarquer  qu'il  ne  neuf  f^h-^  o^,.f; 
I  impôt  sur  la  i;ente  de  son  svltéme  ca^r  il  est  une  con 
htion  de  l'impôt  sur  les  revenus.  Mais  son  nrolerm". 
frappe  la  rente  qu'à  l'aide  d'une  conversion    ^  ^ 

M.  Edmond  Théry  répond  que  si  cet  impôt  est  nré 

cest-a-diresi  l'on  peut  offrir  aux  porteu,rLanaers 
U  remboursement  de  leurs  titres  au  pairResteTsa 
voir  SI  cette  conversion  pourra  être  faite  Rérfondanï 
a  une  observation  de  M.  Funck-Rrentano  rSve  aux 
amortissements,  M.  Edmond  Thérv  fait  cnsSte  reni^^^^ 
quer  que  depuis  les  Conventions'  de  1883  a  Fr  an  ce" 
amortit  d  une  façon  sérieuse  ;  Il  v  a,  aussi^  des  Institu- 
tions qui  amortissent  pour  le  compte  de  l'Etat  ce 
sont  les  Compagnies  de  chemins  de  fer.  Dans  vin  S  ans 
les  sommes  affectées  par  elles  à  cette  c!pémtronÇe?oni 

Ssû  d^l  l'"'  T  «^'•«^^      305  niilîiol  en 

o  n  A     t  '  "'illions  en  1940  et  de  5W)  millions  en 
10.: 0  A  cette  époque,  le  capital  des  chemins  de  fei  nui 
représente  aujourd'hui  prés  de  20  milliards,  vaud;a^21 
milliards,  c'est-à-dire  le  capital  de  la  dette  fiSalse 
à  sepTîieSres.'  P^^'^^*''     séance  est  levée 

G.  R. 
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LES  CAISSES  D'ÉPARGNE  EN  1898 

Le  Journal  0/ficiel  vient  de  publier  la  situation 
financière  des  Caisses  d'épargne  en  1898,  d'après  les 
résumés  sommaires  fournis  par  ces  établissements  : 

Au  ;U  décembre  1897,  il  existait  545  Caisses  en  activité,  avec 
1.181  succursales  ou  bureaux  auxiliaires  et  856  perc<-ptcurs 
dont  elles  avaient  utilisé  le  concours,  soit  au  total  2.0b2  éta- 
blissements. En  1898,  aucune  Caisse  nouvelle  n'a  été  autori- 
sée ;  mais  environ  22  succursales  ont  été  fondées,  ce  qui  en 
porte  le  nombre  à  1.203,  tandis  que  celui  des  caisses  n'a  pas 
varié.  Le  nombre  des  percepteurs  participant  aux  opérations 
des  Caisses  d'épargne  ne  semble  pas  avoir  dépassé  350.  (-)n 
-compterait,  dès  lors,  au  total,  2.098  établissements. 

Voici,  d'après  les  cliifTres  fournis  par  les  Caisses  d'épargne, 
quelle  est  approximativement  la  situation  de  ces  Caisses  au 
-31  décembre  1898  : 


Années 


1898  (chilTres  provisoires).. 
1897  (chiffres  définitifs)  

Diminution  

Augmentation  

Soit. 


Livrets 
ouverts  pendant 
l'année 

447.385 
487.171 


39.786 
8  13  0/0 


Livrets 
existant  au 
31  déc. 

6.842.157 
6.772.582 

69.575 
1  03  0/0 


Années 


1897  , 

Diminut. . 

Augment , 
Soit . , 


CRÉDITS 

Versements  Eem))Oursements 
effectués  en  espèces 

pendant  l'année   faits  pendant      Solde  dû  aux 
par  les  l'année  déposants 

déposants     aux  déposants  (1)  au  31  décembre 

675  149.117  )>  786.325.243  94  3.388.364.323  31 
719'.  112. 135  02   758.404.083  32   3.427.096.888  69 


43.963.01«  02 

»  » 
6  11  0/0 


27.921.160  52 

3  68  0/0 


38.752.565  08 
1  13  0/0 


Les  chiffres  qvii  précèdent  représenteraient,  en  moyenne, 
495  fr.  20  par  livret,  178  déposants  par  1.000  liabitauts  et 
87  fr.  97  par  habitant.  En  1897,  la  moyenne  du  livret  étaitde 
506  fr.  03  et  la  somme  moyenne  par  habitant  de  88  fr.  97  ;  on 
comptait  170  déposants  par  1.000  habitants. 

Les  intérêts  provisoirement  liquidés,  pour  1898,  au  profit 
des  Caisses  d'épargne,  par  la  Caisse  des  dépôts  et  consigna- 
tions, au  taux  de  3  25  0/0,  s'élèvent  à  111  871.600  fr  Ceux 
(jue  ces  établissements  ont  alloués  aux  déposants  au  taux  de 
3  ou  de  2  75  0/0  peuvent  être  évalués  à  98  ou  99  millions  ;  le 
surplus  forme  les  bonifications  sur  lesquelles  les  Caisses 
d'épargne  imputent  leurs  dépenses  et  qui  servent  ensuite  à 
l'accroissement  de  leur  fortune  personnelle,  dont  le  montant 
était,  au  31  décembre  1897,  de  118.559  774  fr.  20,  laissés  en 
compte  courant  à  la  Caisse  des  dépots  et  consignations  à 
concurrence  de  66.258.298  fr.  65,  qui  ont  produit  plus  de 
2  millions  de  revenu. 

Enfin,  les  rentes  achetées  en  1898  par  la  Caisse  des  dépôts 
et  consignations  pour  les  Caisses  d'épargne  et  au  compte  de 
leurs  déposants,  sur  leur  demande  ou  d'office  pour  réduction 
des  comptes  dépassant  le  maximum,  ont  absorbé  un  capital 
de  16.485.067  fr.  25,  contre  16.214.277  fr.  en  1897  et  18.813.840 
francs  72  en  189G. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANGE 

EN  FÉVRIER  1899 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  deux  premiers  mois  de  l'année  1899. 

(1)  Ne  sont  pas  compris  dans  ces  chilTres  les  rembourse- 
ments effectués  par  transferts,  par  versements  à  la  Caisse  des 
retraites  pour  la  vieillesse,  par  l'effet  de  la  prescription,  non 
plus  que  ceux  opérés  en  acliats  de  rentes,  soit  d'office  pour 
réduction  des  comptes  dépassant  le  maximum,  soit  à  la  de- 
mande des  déposants. 


Les  importations  se  sont  élevées,  du  lor  janvier  au 
28  février  18'.)!),  à  702.309.000  fr.  et  les  exportations  à 
498.(i82.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
do  février  : 

FÉVRIER 
(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  . . . 
Objets  fabriqués. 


Totaux 


EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués  

Colis  postaux  


Totaux. 


1899 
74.944 

216.611 

53.288 

1898 
109.151 

208.305 
54.234 

Dif.  en  1899 
—  34.207 

-f     8. 306 
--  946 

344.843 

371.690 

26.847 

38.612 

39.753 

1.141 

71.106 

61.202 

+ 

9.904 

136.101 

128.580 

+ 

7.521 

13.971 

13.143 

+ 

828 

259.790 

242.678 

+ 

17.112 

Le  tableau  suivant  donne,  du  1er  janvier  au  ;28  fé- 
vrier 1899,  le  mouvement  du  commerce  extérieur 
comparé  à  celui  de  l'année  1898  : 

DEUX  PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués  

Totaux  

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués  

Coiis  postaux  


Totaux. 


1898 
154.326 

449.038 
98.945 

702.309 


74.017 

143.231 

250.385 
31.049 

498.672 


1897 
221.865 

408.424 
97.871 


Différences 
—  67.539 

4-  40.614 
+  1,074 


728.160      —  25.851 


78.909 

128.721 
245.101 
25.344 


+ 
+ 


4.892 

14.510 

5.V.84 
5.705 


478.075      4-  20.607 


et 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  13  mars,  les  20.000  obligations  3  1/2'  0/0  (pre- 
mière série)  de  la  Compagnie  Générale  des  Omnilius  de  Pans 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote.  ,    .       ,  „ 

20.000  obligations  de  500  fr.  3  1/2  0/0,  émises  a  49o  fr., 
libérées  et  au  porteur;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  annuels,  en  onze  ans,  de  janvier  1900  à  janvier  1910; 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50  payables  par  moitié  les  1"  janvier 
et  l"''  juillet; 

.Jouissance  courante  :  1"  janvier  1899. 


Depuis  le  13  mars,  les  actions  de  la  Banque  Suisse  et 
Française  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 

comptant.  .  -n    ^^    l-  11 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1'°  partie  du  Bulletin  de  1?. 
cote. 

20.000  actions  de  500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  jouissance 
mars  1899,  ex  coupon  5.  -,  .      ,  ■  i. 

Les  actions  anciennes,  n°*  1  à  2000,  doivent  être  munies  de 
deux  estampilles  constatant  les  augmentations  successives 
du  capital  do  1  à  2  millions  et  de  2  à  10  millions;  et  les 
actions  n»'  201)1  à  4000,  d'une  seule  estampille  ainsi  conçue  : 
«  Capital  2  millions  do  francs  porté  à  10  millions  de  francs 
par  décision  des  assemblées  générales  extraordinaires  des 
12  et  29  décembre  1898.  » 

Siège  social  à  Paris,  rue  Laffite,  27. 


Un  dernier  versement  de  100  fr.  plus  les  intérêts  à  31/2  0/0, 
soit  au  total  100  fi-.  60,  est  appelé  le  24  mars  sur  les  obliga- 
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Sî^ar'^i'ïfXâ.!^!'/'  Gouvernement 
En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  au  a  nartir 

tuetoK'tili^sfibérés"^"'  négociations  s'effec- 


L'ËGONOMISTE  EUROPEEN  -  Franc© 


3  O/oTsos  «i^'"^'"'-  obligations  de  l'Emprunt  hollandais 
L'^Jtfnf       teri""''  négociations  de^a  Bonrse,  au 

r!f.."""®^^,°'''''?^''"'^^^^P'"emiére  partie  du  Bulletin  de 

r  edit  Fnfr,^^  T"^'  ''''^rr'  ^"'^  l'Emprunt  3  0/0  1896 
coi;-     Emprunt  au  capital  de  55.976.000  florins  est  renré 
à  96  3!?fn/o'1,h°-'i'^^*r'  de  1.000.500  et  100  florins  émises 
voi'l'ti%y  a^loT*  au  porteur;  remboursables  au 'pair  par 

Intérêt  annuel  :  3  0/0,  soit  3  florins  par  titre  de  100  florins 

naïCl^rarï^dfsSaïlnïT^^  '  ''''''' 


venes  de  Wfr^d^ifT  ^  ■'^f  ^^■'^^  ^«"0"^  nou- 

velles ae  luu  tr.  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus 
trielles  dont  la  souscription  est  réservée  par  préférence  aux 

des'Trois''*arr"rt-'î%''  ^  ^^qurconcurrence 
anciennes.  ^        '         ^  nouvelles  pour  4  actions 

.  La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  18  mars 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


16  mars 
1.819.991.390 
1.196.206.  IS', 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
9  mars 

Or   1  820.423.881 

Argent...    l  .196.f.76.469 

3.017.ceo  350   3.016. 19T. 578 
Effets  écfaag  hier  à  recevoir  ce  jour 

Portefeuille  Paris  (  Sî®'*  ^^"^  

D        .    „  ,  (  Effet»  Etranger . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  sucoursaié 
Avances  sur  liugoti  à  Paris  . 
Avances  sur  lingots  dans  les  Vuccùrsaiès 
Avances  sur  titres  à  Par 
Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve             

Rentes  de  la  Réserve  (ex-bancruesï 

«entes  disponibles  

Rentes  immabilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque"'" 
Iiameubleg  des  succursales 
Dépenses  d'administration  de  la  Banouè 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


9  mars 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital. . 
Réserves  (  Lo' du  17  mai  1834. . . " 
mobilières  J  fi-banques  département 

(Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Reserve  spéciale  

Billets  au  porteur  ea  circuùuoQ 
Arrérages  de  valeurs  déposées... 

Billets  à  ordre  et  récépissé»  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur  " 
Comptes  courants  de  Paris... 
Comptes  courants  dans  les  succursàiës.' 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  .  .  .  .  .  .  .  . 

Réescompte  du  dernier  semestre 
Divers  


Total. 


3  017.0(0.350 


76.73' 
302.099  352 


446.998.236 
5  334.000 
7  510  OJO 
187  764.135 
236,583.86 
189.000.860 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  02 
106.000  000 
4.000.000 
14.865.459 

1.773.309 
8.407.444 
36.784  557 


4.661.805.225 


182  500.000 
8.002.313 
10.000.006 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.816  6i<i.465 
18  203.658 
14  036  091 
I01.3..1  506 
381.699  686 
71.194.C96 
2  2i0  2P8 
6.961.177 
2  052.562 
22  410.206 


Î6  mars 


3.016.197.578 


1.686  714 
265.558.901 


458.327  383 
4.815.0  0 
7  651  600 
182.966.676 
233.451.433 
180.000.e00 
10.000.000 
2.980  750 
99.624.550 
100.000.000 
4.000.000 
14.908.391 

1.791.A93 
8.407.444 
32  481  517 


4.624  779  434 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


182.500.000 
8.002.313 

10.000  000 
2.980.750 
9.125.000 
4.006.000 
8.407.444 
3.803  357.570 

17.439.149 

13.403  714 
109.033  846 
351  218  829 

71.1il  009 
2  118  021 
7.375.475 

2.052  562 

22  623.749 


Circulation  

Encaisse  ] 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taui  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


21  mars 

19  mars 

1895 

1896 

millions 

millions 

3.569.8 

3.594  0 

3.383.4 

3.202  7 

377  0 

662.2 

269.1 

360.8 

140.0 

140.0 

14'i  7 

217  3 

459.1 

570  2 

2  0/0 

2  0/0 

pair 

pair 

1.763.1 

2.810.9 

18  mars 
1897 


millions 
3.666  9 
3.144  0 
709  9 
356.0 
140.0 
190  3 
478  0 
2  0/0 
pair 
3.105.0 


17  mars 

16  mars 

1898 

1899 

millions 

millions 

3  729.3 

3  803.4 

3  085.7 

3.016  2 

684  4 

723  9 

366  6 

416.4 

180.0 

180.0 

144  7 

109.0 

419.1 

422.  4 

2  0/0 

3  0/0 

5  0/00 

1  O/OO 

2.S68  8 

5.584.0 

anhU^rif  hiA  ^^^T  tableau  indiquant  le  prix  du 

iSntîrjuïq^'^u^fmrTI,!?  '"^^'^^^^ 

(75  kilogrammes  par  hectolitre  de  blé) 


4.661.805.225)  4.624.779.434 


VILLES 


Paris  . . . . 
Lyon  .... 
I?ouen  . . . 
Toulouse. 
Nancy  . . . 

Dijon  

CSiartres.. 
Bergues . . , 
Nantes  

Vienne  . . . 
Londres... 
Bruxelles  . 
New- York. 
Chicago  . . . 


Marchés 
précé- 
dents 

Cours 

du 
17  fév. 

Cours 

du 
24  fév. 

Cours 
du 

3  mars 

Différen- 
ces par 
rapport 
à  Paris 

Taux, 
du 
droit  de 
douane 

fr.  c. 

21  60 
21  25 

19  93 
21  2.5 

20  75 

20  83 

21  25 

20  85 

21  75 

fr.  c. 

22  10 
21  50 

19  95 
21  55 

20  73 

20  85 

21  25 

20  45 

21  45 

fr.  c. 

22  3,5 
21  50 

20  10 

21  55 
20  60 

20  85 

21  05 

20  35 

21  25 

fr.  c. 

20  85 

21  50 

19  75 
21  55 

20  25 
20  85 

20  85 
19  90 

21  35 

fr.  c. 

+  Ô  63  1 

—  1  10  1 
4-  0  70  \ 

—  0  60  / 

+ 

—  0  50 

fr.  c. 

>  7 

21  60 

16  20 

17  .. 

21  50 
15  80 

n  .. 

21  40 
16  .. 

16  50 

21  60 
16  35 
16  30  1 
15  90  1 
..  ..  1 

+  0  73 

-  4  50  1 

-  4  35  1 
4  95 

3  75 

4  89 

Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 


Paranagua-Curitytoa 
(111  kilom.)  (1) 

Recettes  du  mois  de  février  

Recettes  des  mois  antérieurs. 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice  

Recettes  kilométriques  annueliés  dit 

mois  de  février  

Recettes  kilométriques  annuéÙès'dés 
mois  écoulés  de  l'exercice   

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  février  

Recettes  des  mois  antérieurs." 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de  " 
1  exercice  

Recettes  kilométriques'  annueïlés  'dù 
mois  de  février  

Recettes  kilométriques  ànnùëlïes'dès 
mois  écoulés  de  l'exercice 


1899 

Francs 

397.740 
391.525 

789.265 
46.710 
43.988 


282.203 
323.163 


605.367 
12.021 

.  12  238 


1898 

Francs 

348.841 
408.841 

752.683 
40.380 
41.949 

287.998 
379.016 

667.014 
12.268 
13.485 


Les  Chemins  de  fer  d'intérêt  local  et  les  Tramwavs 
pendant  les  trois  premiers  trimestres  de  1898    —  Te 

Journal  Officiel  vient  de  publier  les  résultats  de  l'exploita- 
tion des  Chemuis  de  fer  d'intérêt  local  et  des  Tramways  pen- 
dant les  trois  premiers  trimestres  de  l'année  1898,  par  com- 
paraison avec  la  même  période  de  l'année  1897.  Nous  donnerons 
n.i;^£Te  t^r^p^î^.^"^^  '^^^^-^  catégori^Sf 


Chemins  d'intérêt  local 
1898  1897 


Longueur  exploitée..       4  259 

Recettes   15.404.958 

Dépenses   11.947.597 

Produit  net   3.457.361 


4.091 
15.1Î14.176 
11.465.045 
3.669.131 


+ 
+ 
+ 


Différ. 

168 
270.782 
482.552 
211.770 


(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  fi-. 
|2)      —  —  5.084  fr. 
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Tramways 

Longueur  exploitée. .  8.242 

Recettes   52.948  782 

Dépenses   40.761.830 

Produit  net   12.186.952 


2.789 
48.293.:513 
37.182.802 
11.110.451 


+  453 
+4.655.469 
-|-3.r)78.968 
+1.076.501 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  19  au  25  février  1899  (8«  semaine) 
  (En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


B|at  

Paris-Lyon-Mé  diter 
—  Chemins  Algériens. 

Word  

Ouest  

Orléans  

Eàî  

M.ldi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. 
Médoc  


Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
lasemàine 

Reo.  br.  depuis 
le  Isrjanvier 

Différence 
p' 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

823 

797 

6  419 

6.003 

- 

416 

9. OU 

7.810 

7  i30 

60.170 

57  690 

2  480 

513 

163 

119 

1  345 

995 

3.0 

3.746 

3. 811 

3, 7^15 

29.886 

29.456 

430 

5.&90 

3  033 

2.891 

22.57S 

21.805 

- 

773 

6  8-29 

3.794 

3.517 

27.682 

25,974 

- 

1.708 

4.836 

2.862 

2.720 

22.296 

21.394 

952 

3.418 

!  .930 

1 .959 

15.182 

15.179 

3 

898 

135 

101 

913 

859 

- 

- 

54 

1.039 

)32 

93 

1.054 

791 

- 

- 

262 

296 

5i 

31 

420 

295 

- 

- 

125 

214 

31 

27 

269 

20  i 

64 

101 

22 

22 

183 

177 

- 

r 

6 

Le  Petit  Parisien.  —  Les  actionnaires  du  journal  Le 
Petit  Parisien  se  sont  réunis  en  assemblée  générale  le  4  mars 
1899  pour  l'examen  des  comptes  de  l'année  : 

Francs 

Le  bénéfice  brut  de  l'exercice  1898  s'est  élevé  à.   3.G69.412  31 
A  déduire  : 

Frais  généraux   440  987  22 

Amortissement  éventuel  et  divers.    195! 811  13 

 636.798  35 

Il  reste  une  somme  de   3.032.613  96 

qui  a  été  répartie  comme  suit  :  ' 

10  q/0  à  la  gérance   303.261  40 

Dividende  des  actions  et  parts   2  726.000  » 

Reporté  à  «  dividende  réservé  ................         3.y5i  56 

3.032.613  96 

Le  dividende  de  l'exercice  a  été  fixé  à  58  fr.  par  action  ou 
part  bénéficiaire. 

Deux  acomptes  de  15  fr.,  soit  30  fr.,  ayant  déjà  été  distri- 
bues au  cours  de  l'exercice,  il  revient  à  chaque  titre  28  fr 
soit,  impôt  déduit,  26  fr.  88  (au  nominatif)  et  26  fr.  17  (au 
porteur).  ^ 
^  Ces  sommes  ont  été  mises  en  paiement  à  la  Caisse  de  la 
Société  à  partir  du  6  mais. 

Pour  apprécier  lamarclie  progressive  suivie  par  la  Société, 

11  suffit  de  mettre  en  regard  les  bénéfices  réalisés  pendant 
les  cinq  dernières  années  : 

Francs 

Exercice  1894   2.444  367 

—  1B95  2. 728!  187 

—  ISas   3.103.983 

—  1897   3.390.692 

—  1«98   3.669.412 

Dans  l'espace  de  ces  cinq  années,  les  bénéfices  de  la  Société 
se  sont  élevés  de  2.444  367  fr.  à  3.669.412  fr.,  c'est-à-dire  se 
sont  accrus  de  50  0/0. 

Quant  aux  dividendes  distribués,  ils  ont  suivi  une  pro- 
gression encore  plus  rapide.  Pour  l'exercice  1894,  le  divi- 
dende distribué  fut  de  65  fr.  par  action  ou  part.  L'année  sui- 
vante, les  actions  et  les  parts  furent  dédoublées  et  le  divi- 
dende attribue  à  chaque  action  fut  de  40  fr.,  ce  qui  représentait 
une  augmentation  de  15  fr.  sur  lo  dividende  de  l'exercico 
précèdent.  Depuis  lors,  la  progression  a  été  ininterrompue- 
le  dividende  de  1896  a  été  de  50  fr.,' celui  de  1897  de  55  fr.  et 
celui  de  1898  vient  d'être  fixé  à  58  fr.  Dans  l'espace  de  ces  cina 
ans,  le  dividende  a  presque  doubl^. 

Il  convient  d'ajouter  que  non  seulement  la  Société  n'est  gre- 
vée d  aucune  dette,  mais  que  tout  son  matériel  est  amorti  et 
quelle  possède,  en  outre,  une  réserve  assez  importante  en 
rentes,  obligations  de  chemins  de  fer  ou  du  Crédit  Foncier 
Une  partie  de  ce  portefeuille  lui  a  servi  à  acquérir  l'immeuble 
voisin  de  son  siège  social,  rue  d'Engliien. 

Les  services  du  journal  sont,  en  etfet,  devenus  si  impor- 
tants, qu'ils  débordent  leurs  anciens  locaux  et  qu'il  était 
urgent  de  les  mettre  plus  au  large.  A  cet  efl'et,  on  édifie,  sur 


l'emplacement  de  l'immeuble  acquis,  une  vaste  construction 
qui  sera  le  prolongement  de  l'hôtel  actuel  du  Petit  Parisien. 

Los  dépenses,  toutefois,  qu'entraînent  ci's  travaux  ne  dimi- 
nueront en  rien  les  dividendes  futurs,  puisqu'elles  sont 
payées  à  l'aide  des  réserves.  On  remarquera,  d'ailleurs,  que, 
pour  l'exercice  1898,  une  somme  très  forte  a  été  distraite  des 
bénéfices  acquis  et  portée  au  ciiapitre  des  amortissements 
éventuels  que  les  exercices  antérieurs  avaient  déjà  pfjrmis  de 
doter  très  largement. 


du 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


Le  marché  a  été  très  actif  au  cours  de  lasemàine  qui 
prend  fin,  et  la  tenue  de  la  cote  excellente,  au  moins 
pour  la  plupart  des  valeurs.  Les  reports,  cependant, 
pour  la  liquidation  de  quinzaine,  ont  été  assez  élevés, 
mais  l'argent  n'a  pas  manqué  un  moment  et  on  s'habi- 
tue décidément  à  accorder  aux  reporteurs,  pour  les 
capitaux  qu'ils  mettent  à  la  disposition  de  la  place, 
des  taux  suffisamment  rémunérateurs. 

Il  faut  dire,  toutefois,  que  nous  ne  clôturons  pas, 
partout,  aux  plus  hauts  cours  faits  ;  mais  les  disposi- 
tions de  la  place  n'en  restent  pas  moins  bonnes,  et 
les  réalisations  qui  se  produisent  s'absorbent  avec  la 
plus  grande  facilité.  Ajoutons  que,  la  semaine  précé- 
dente, la  hausse  de  la  Rente  Extérieure  Espagnole  n'a 
pas  été  sans  donner  du  ton  à  l'ensemble. 

i(  if  Nos  Renies  Françaises  ont  été,  comme  précé- 
demment, peu  mouvementées  avec  des  échanges  res- 
treints. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  a  détaché  hier  son  coupon 
trimestriel  de  75  centimes,  finit  à  102  35,  ex-coupon, 
contre  103  12  1/2  il  y  a  huit  jours.  Au  comptant,  il 
s'inscrit  à  102  15.  Rente  3  i/2  0/0  plutôt  molle  à 
103  70,  contre  103  80.  Rente  3  0/0  amortissable  lourde 
à  101  10  au  comptant  et  101  30  à  terme. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  CjO  1892,  qui  clô- 
turaient à  498,  finissent  au  même  cours;  Emprunt 
2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin, 
sans  changement,  à  85;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Mada- 
gascar 86  50. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  ont  été  très  recherchées  cette  semaine.  On  les  re- 
trouve à  474  à  terme,  les  non  libérées,  en  avance  de 
12  fr.  Au  comptant,  on  les  demande  à  476  50.  Quant 
aux  Obligations  libérées,  elles  ont  passé  de  470  àlt76  à 
terme  et  à  478  au  comptant. 

^  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  est  toujours  animé  et  très  ferme. 

'L'Obligation  4  0/0  1 865,  qui  restait  à  550,  se  retrouve 
ainsi;  Obligations  3  0/0  1869,  i26  îr.,  contre 4-?9  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Quarts, 
109  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1  875  ,  565  fr.,  contre 
564  fr  ;  Obligations  4  0/0  1  876,  564  fr.,  en  avance  de 
2  fr.  25. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  -^ue  nous  laissions  à 
450  fr.,  finissent  à  445  fr.,  excoupon;  Obligations 
2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265  francs,  392  fr.  25, 
contre  391  fr.  50;  Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  103  25; 
Obligations  1892  entièrement  libérées,  399  fr.  ;  Obli- 
gations 2  1/2  0/0  1894-1896,  fermes  à  396  fr.,  sans 
changement  appréciable. 

iiic  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  consi- 
dérablement monté  celte  semaine.  Elles  clôturent  à 
4.100,  après  même  4.130  fr.,  réalisant  une  avance  de 
120  francs. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers 
de  notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  douze 
premières  semaines  de  l'exercice  en  cours,  s'élèvent  à 
5.583.982  fr.,  contre  2.969.800  fr.  en  1898,  3.105.072  fr. 
en  1897,  2.810.920  fr.  en  1896,  1.610.681  fr.  en  1895  et 
3.205.584  fr.  en  1894. 

■^"^  Le  Crédit  Foncier  de  France  a  progressé  à  765 
francs,  contre  755  fr  il  y  a  huit  jours. 

Le  ma.vc\ié  Aes  Obligations  Foncières  et  Communales 
continue  à  enregisti-er  de  bonnes  demandes.  Mainte- 
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nant  que  le  taux  moven  de  l'intérêt,  sur  nos  valeurs 
de  placement  de  premier  ordre,  est  de  2  80  0/U  envi- 
ron, le  public  est  naturellement  porté  à  faire,  dans  son 
portefeuille,  une  part  de  plus  en  plus  large  aux  Obli- 
gations à  lois,  celles-ci  rapportant  un  intérêt  lixe 
presque  égal.  Ces  titres  avaient  déjà  une  nombreuse 
clientèle,  alors  qu'ils  donnaient  1  0/0  par  an  de  moins 
que  les  autres  valeurs  de  tout  repos,  et  maintenant  que 
leur  taux  d'intérêt  est  quasi  nivelé,  cette  clientèle  ne 
peut  ralentir  ses  achats.  Aussi  toutes  les  obligations 
du  Crédit  Foncier  sont-elles  appelées  à  dépasser  bien- 
tôt le  pair. 

Les  Obligations  Conummales  2  60  0/0  1879,  qui 
finissaient  à  489  fr.,  restent  à  490  fr.;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  503  fr.,  contre  502  fr.  50;  Obliga- 
tions Communales  3  0/0  1880,  sans  changement,  à 
498  fr.,  mais  recherchées. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  sont  deman- 
dées à  458  fr.,  et  les  Foncières  1885,  à  490  fr.  75  ;  Cin- 
quièmes, 100  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  f891  clôturent 
à  400  fr.  75  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampil- 
lées, 493  fr.  25,  contre  493  fr.  ;  Obligations  Foncières 
1895,  2  80  0/0,  entièrement  libérées,  488  fr.  25  ;  Obli- 
gations Coinmunales  2  6  0  0/0  1899,  486  fr.  A  re- 
marquer que  toutes  ces  obligations  se  prêtent,  tout 
naturelleme  nt,  à  des  combinaisons  fort  avantageuses 
pour  les  petits  capitalistes.  C'est  ainsi,  par  exemple, 
qu'en  achetant  une  Obligation  Communale  1879  et 
une  Obligation  Foncière  1885,  le  rentier,  en  dehors 
d'un  revenu  de  près  de  2  75  0/0,  aura  l'avantage  de 
participer  chaque  mois  à  un  tirage  comprenant  53  lots 
formant  un  total  de  200.000  fr.  et  dont  le  gros  lot,  à 
chaque  tirage,  est  de  100.000  fr. 

if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  favorisées  ces  derniers  jours,  aussi  bien  au 
point  de  vue  des  échanges  qu'au  point  de  vue  des 
cours. 

La  Banque  de  Paris  e'.  des  Pays-Bas,  qui  avait  déjà 
progressé  a  995  fr.,  monte  à  1.019  fr.,  gagnant  24  fr.  : 
Comptoir  Nutional  d'Escompte  609  fr.  à  terme,  contre 
600  fr.,  et  610  fr.  au  comptant,  contre  6o3  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  887  fr., 
monte  à  901  fr.  C'est  le  25  courant  que  sera  détaché 
un  coupon  d  acompte  de  16  fr.  80  net  par  action  nomi- 
native, et  de  16  fr.  12  net  par  action  au  porteur.  Men- 
tionnons que  c'est  le  28  courant  que  les  actionnaires 
de  cette  So'-'iété  doivent  se  réunir  en  assemblée  géné- 
rale ordinaire.  Dans  le  bilan  de  cet  Etablissement  au 
31  janvier  on  relève,  comme  principales  variations  : 
Augmentations:  Portefeuille,  48  millions  de  francs; 
Dépôts  et  Bons  à  vue,  21  millions.  Diminutions  :  Re- 
ports, 6  1/2  millions;  Comptes  courants  débiteurs,  28 
millions;  Avances  sur  garantie,  17  millions;  Comptes 
courants  créditeurs,  14  millions;  Acceptations,  11  1/2 
millions. 

La  Société  Générale  s'inscrit  à  582  fr.,  contre  583  fr. 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  626  fr.,  contre  625  fr.. 
Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud,  93  fr.'  à  terme 
et  au  comptant.  On  croit  que  cette  Société  va  déclarer 
un  dividende  de  4  0/0. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  passée 
à  590  fr.,  gagne  encore  5  fr.  à  .595  fr.  On  dit  que  le  divi- 
dende de  l'exercice  1898  pourra  être  fixé  à  30  fr.  Banque 
de  r Algérie,  en  bénéfice  de  45  fr.,  à  930  fr.;  Banque 
Parisienne,  487  fr.,  contre  482  fr.;  Obligations  de  400 
francs  de  la  Société  des  Immeu,bles  de  France,  150  25; 
Obligations  de  475  francs,  180  fr. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  s'ins- 
crit à  267  fr.  pour  les  titres  qui  n'ont  pas  encore  profité 
de  leur  droit  à  la  souscription  des  100.000  actions  nou- 
velles. Les  titres  eslam.pilles  sont  à  220  fr.  Compagnie 
Française  des  Mines  d'or,  115  fr.  On  croit  générale- 
ment que  le  dividende  que  son  Conseil  proposera  à 
l'asscmljlf-e  générale  des  actionnairps  sera  de  5  fr.  par 
acaon.  On  dit  que  pendant  les  mois  de  janvier  et  février 
derniers,  cette  Société  a  réalisé  des  bénéfices  impor- 
tants. Rente  Foncière,  au  même  cours  de  450  fr.; 
Crédit  Mobilier,  86  fr.  5a. 


if  ^ur  les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies 
de  Chemins  de  fer,  toujours  le  même  manque  d'affaires. 
Il  n'y  a  guère  que  le  Lyo'n  qui  ait  été  un  peu  animé.  Il 
finit  à  1.965  fr.  à  terme  et  à  1.957  fr.  a:u  comptant, 
contre  1.940  fr.  la  semaine  dernière 

Le  Nord,  qui  clôturait  à  2.120  fr.  à  terme  et  à  2.112  fr. 
au  comptant,  reste,  réciproquement,  à  2.125  fr.  et 
2.115  fr.  Midi,  1.405  fr.,  contre  1.4U0  fr.  Les  action- 
naires de  cette  Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  ordinaire  et  extraordinaire  pour  le  25  avril. 
L'assemblée  extraordinaire  aura  à  approuver  la  con- 
vention et  l'avenant  passés  les  26  avril  1898  et  26  jan- 
vier 1899  avec  le  Ministre  des  travaux  publics,  et 
ayant  pour  objet  le  retrait  de  la  concession  de  deux 
lignes,  la  concession  de  diverses  autres  lignes  et  la 
modification  de  l'article  62  du  cahier  des  charges. 

L'Est,  qui  finissait  à  1.065  fr.,  s'inscrit  à  1.060  fr.  ; 
Ouest,  1.2u0  fr.,  contre  1.201  fr.  ;  Orléans,  1.855  fr.  au 
comptant,  sans  changement. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  neuvième  semaine  de 
l'exercice  1899,  une  augmentation  de  1.096.000  fr.  sur 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Par  suite,  les 
recettes  du  ler  janvier  au  6  mars  sont  en  plus-value, 
sur  l'année  dernière  de  7.742.000  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  du  Sud  de  la.  France, 
finissent  à  337  fr.;  Cltemins  Economiques  du  Nord, 
565  francs. 

i(  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  excessivement  animées  et  quelques-unes  ont  béné- 
ficié, de  nouveau,  d'importantes  plus-values. 

Les  actions  des  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de 
Paris  sont,cependant,  hésitantes  à  665  fr.  contre  675  fr. 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  également  indécise,  à 
1.265  fr.,  en  recul  de  10  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
reste  à  331  fr.,  contre  335  fr.  Les  ouvriers  des  chantiers 
de  Saint-Nazaire  s'étaient  mis  en  grève  dans  ces  der- 
niers temps,  mais,  aujourd'hui,  tout  est  renti-é  dans 
l'ordre.  Messageries  Maritimes,  fermes,  à  645  fr.  ; 
Chargeurs  Réunis,  1.260  fr. 

Les  Omnibus  qui  étaient  montés  de  1.790  fr.  à  L810 
francs,  se  retrouvent  à  1.800  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  pour  la  9"  semaine  de  l'exercice  en  coua'S, 
se  sont  élevées  à  946.667  fr.  90,  en  augmentation  de 
51.949  fr.  60  sur  la  semaine  correspondante  de  1898.  Il 
s'ensuit  que,  du  le''  janvier  au  4  mars  1899,  les  recettes, 
à  8. 550. 350  ir.30  accusent,  sur  celles  de  1898,  une  plus- 
value  de  516.141  fr.  05.  Voitures  à  Paris,  650  fr.  au 
comptant,  en  moins  value  de  60  fr.,  et  640  fr.  à  terme, 
centre  700  fr.  il  y  a  huit  jours.  Le  Conseil  d'adminis- 
tration proposera,  à  la  prochaine  assemblée  générale, 
de  fixer  le  dividende  de  l'exercice  1898  à  15  fr.  par  ac- 
tion de  capital  et  à  1  fr.  60  par  action  de  jouissance, 
sous  déduction  de  l'impôt  et  de  l'acompte  payé  sur  les 
actions  de  capital.  La  Compagnie  Française  des  Mé- 
taux clôture  à  662  fr.,  contre  665  fr. 

Sur  l'annonce  de  la  mort  subite  de  M.  Secrétan,  pré- 
sident-directeur de  la  Société  de  V Electro-Métallurgie, 
les  actions  de  cette  entreprise  ont  fléchi  de  900  fr.  à 
750  fr.  Elles  ont  repris  depuis,  et  finissent  à  850  fr. 
Rappelons  que  les  actionnaires  sont  convoqués  en  as- 
semblée générale  ordinaire  pour. le  27  courant.  Toute 
communication  relative  à  la  situation  générale  de  la 
Société  sera  faite  à  cette  assemblée.  Ajoutons  cfue 
dans  sa  séance  du  15  courant,  le  Conseil  d'administra- 
tion a  nommé  administrateurs  M.  A.  Demmler,  admi- 
nistrateur de  la  Compagnie  des  Forges  de  Chdtillon, 
Conimentry  et  Neuves- Maisons,  gendre  de  M.  Secré- 
tan, et  M.  Éd.  Dupasi^eur,  directeur  général  de  la  Ban- 
que Française  de  l'Afrique  du  Sud. 

L'action  Suez  a  vivement  repris  de  3.620  fr.  à  3.710 
francs.,  sur  l'augmentation  des  recettes  du  canal.  Parts 
Civiles,  2.460  fr.,  contre  2.400  fr. 

I^a  Compagnie  Générale  de  Traction  s'échange  à 
169  fr.  contre  160  fr. 

Les  Etablissements  DecauviUe,  91  fr.,  en  perte  de 
8  francs.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  c©n- 
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voques  en  asseniLléo  générale  pour  le  30  courant; 
2fiO}nson-llouslo.^,  on  nouvelle  et  ini])ortanle  avance 
a  1.477  fr.,  gagnant,  pour  la  semaine  37  l'r. 

Les  actions  ^7a///'/rt«o  clôturent  ù  1.2r)0fr.,  contre 
1.230  fr.  Société  d'Incandescence  par  le  Gaz  (Bec 
Auer),  470  fr.  contrp  465  fr.;  Dynamite  Centrale,  plus 
lourde,  a  b33  fr.,  en  recul  de  9  fr.  ;  Anciens  Elablis- 
sements  Cail,  398  fr.  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga,  544  fr.  à  terme  et  546  fr.  50  au  comptant 
oi^^.  'Soc'e/e  Lidustrielle  des  Téléphones,  s'inscrit  à 
àU  Ir.  ;  Compagnie  de  Fives-Lille,  650  fr.,  reperdant 
une  partie  de  son  avance  précédente;  Compteurs  à 
'  contre  ,1.725  fr.  ;  Aciéries  de  France, 
rr^f  '■^07npagnie  d'Aguilas,  443  fr.  au  comptant  et 
44o  Ir.  a  terme. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation )  ont  été  plus  fermes.  Obliqa- 
t^on3  0/0,  31  fr.,  contre  29  fr.  50;  Obligation  4  0/0, 

5'    oA      avance  de  2  fr.  ;  Obligation  5  0/0  40  fr 
contre  39  fr.  ;  Obligations  6  0/0  ire  série,  47  fr  50 ' 
Obligations  2^  Série,  43  fr.,  contre  39  fr.  50. 

★  *  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers   sont  générale- 
ment très  fermes,  et  quelques-uns  accusent  un  béné 
ùce  accentue  sur  la  clôture  de  jeudi  dernier 
.rhT-  ^Ïlif^'-'T^  Argentines  5  0/0  1886  s'inscri- 
vent a  469  fr.;  Argentin  4  0/0  1896  [Rescision),  67  fr. 

i.es  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  demandés  Le 
Brésil  4  0/0  1889  reste  à  63  fr.  50,  contre  62  fr  .30 

llt'm'^Ztlm?^'''''  ""'''^''"^  '        ^'-^"^  ^ 

fp^f!  P''^ovinciauœ  du  Brésil  sont  bien 

tenus.  L  Obligation  5  0/0  de  VEtat  de  Espirito-Santo, 
Bah^iTShi^lo  ^  '"'"^       '^^^'^ation  5  0/0  de 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  à  59  fr.  40  fin  de 
mois,  en  avance  de  2  fr.  30,  après  même  .59  fr.  8U  au 
plus  haut.  Billets  Cuba,  très  fermes  aussi  Les  6  0/0 
passent  de  250  fr.  à  269  fr.,  et  les  5  0/0  de  215  fîf  à 

m!t\^/rffJl  ^^«f^'^fe  est  lourde,  en  raison  d'arbitrages 
q  a  s  effectuent  entre  ce  fonds  et  la  Rente  Extérieure 
Espagnole.  On  la  retrouve  à  95  fr.  40  fin  du  mniV 
contre  95  42  1/2  il  y  a  huit  jours.  Le  ïepor?  s^  cè 
fonds  s'est  élevé,  mercredi,  à  20  et  21  centTmes. 

time.  r27  ^^'''"^''"^  ^      ^  ^^^^«^^     «'^  cen- 

Les  Fonds  Roumains  ont  toujours  de  bons  échano-es 
93 ti.  20,  et  le  4  0/0  Amortissable  1898,  à  93  fr  60 

or  1891-1894,  qui  clôturait  à  94  fr.2ô  finit  à  94  fr  U^,- 
Russes  OfO  or  1896,  94  fr.  35,  c^ntîe  94  f  2 V 
Rente  4  0/01867-1869,  102  fr.  75  les  unités  •  cwto' 
hdes  lr.  et  2^  Séries,  102  fr.  25,  contrf  101  f i .  &V 
Rente  Inlerieitre  4  0/0,  100  fr  40  ' 
ine^nf  drYp?/'.'  Ottomanes  sont  hésitantes.  Le  détache- 
P  ofité   ieW.  ^"?7')  semestriel  ne  leur  a  pas  encore 

rie  n    9^  p      ly-^'  ^^-  co"Pon>  contre  27  fr.  90  ;  Sé- 
/.«n/'    •    >'■         ex-coupon:  Priorités  Ottomanes 
4bO  fr.,  également  coupon  détaché.  émanes, 

A  .L^®  actions  delà  Banque  I.  R.  p  des  Paij<< 

^^^r^ch^ens  sont  à  535  fr.  LeLnseil  daLinistiaîion 

dr4  9n7  m?fî  '°''^^"*P^^""^  bénéfice  brut 

■    *;J%'JOO.fl'>"ns.  Après  tous  prélèvements    frais  et 
impôts  déduits,  le  bénéfice  net  ek  de  2.Ko6  florins 

XtîlTaT^'J:  ""T'i'  P'-^P^^^»-^  ^  rassembîé^ 
10  nmins  et  at '1  ?'  .f.^^tnbuer  un  dividende  de 
dotât  on  dp  5ote,/''P''^^'^^^"'*^"^^  statutaires  et  une 
aotation  de  oO.OOO  florins  pour  le  fonds  de  retraite  de 

KS/.        ''''''  ^^^'^00  flodis 

lmpe>  lale  Ottomane,  au  même  cours  de  573  fr  Cette 
Banque  vient  d'ouvrir  la  succursale  quelle  a  in^taUée 


La  Robinson  South  African  BanJiing  est  à  IIG  fr 
Rio-Tmto,  très  agité.  Par  suite  de  la  baisse  qui  est 
survenue  ces  derniers  jours  sur  les  cours  du  cuivre, 
cette  valeur  est  revenue,  un  moment,  de  99'!  à  997  fr.  fi 
reprend,  sur  la  meilleure  tenue  du  métal,  à  1.018.  Le 
rapport  du  Conseil  d'administration  de  cette  Compa- 
gnie pour  l'exercice  dernier  conclut,  dit-on,  à  un  divi- 
dende complémentaire  de  27  sh.  6  pence  (soit,  environ 
34  ir.  65),  ce  qui,  avec  les  JO  shillings  du  premier  se- 
mestre, constituerait  un  dividende  total  de  47  sh.  6  p., 
ou  environ,  59  fr.  85.  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lils  et  des  Grands  Express  Européens,  775 
francs  au  comptant  et  785  fr.  à  terme.  Les  recettes 
de  cette  Compagnie,  du  21  au  28  février  1899,  se  sont 
élevées  à  257.284  fr„  contre  219.376  fr.  pour  la  décade 
correspondante  de  1838.  Par  suite,  du  1er  janvier  au 
28  février  1899,  les  recettes  s'établissent  à  1.561.395  fr 
contre  1.381.462  fr.  en  1898.  Sosnowice,  1.965  fr.,  en 
plus-value  de  175  fr. 

Les  actions  des  Compagnies  de  Chemins  de  fer  Es- 
pagnols ont  été  entraînées  par  la  Rente  Extérieure 
Espagnole.  D'une  semaine  à  l'autre,  les  actioRs  Anda- 
lous  ont  passé  de  220  à  245  fr.  ;  les  Nord  de  VE^paqne 
de  15o  fr.  à  186  fr.  ;  et  les  Saragosse  de  231  à  257  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique- 
Conslanttnople  sont  à  284  fr.  ;  Obligations  anciennes 
4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smijme-Cassaba  et 
prolongement,  418  fr.,  contre  420  fr.  ;  Obliqalions  4  0/0 
nouvelles  {série  1895),  365  fr. 
La  Treasury  Gold  Mining  finit  ferme  à  132  fr. 
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Les  affaires,  cette  semaine,  ont  témoigné  crune  activité  rela- 
tive, ce  qui  n'a  pas  empéclié  les  cours  d'être  mouvementés 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  finissait  à  70  10,  s'inscrit  à  71  40- 
Minas-Get^aes,  364  fr.  contre  362  francs 

UAl2nne,  qui  restait  à  ôaSfr.,  clôture  à  517  fr.  ;  le  Conseil 
d  administration  proposera  à  la  procliaine  assemblée  générale 
du  y  avril  la  distribution  d'un  dividende de8  0/0,  confre  0/0 
^'Trio'^of.^^;,'^®  précédent  Le  bénéfice  brut  s'élève,  pour  1898; 

Vnui^i?/-,'^"''^''*^  5.116.20.Ï  ».  en  1897.  Le  bénéfice  net  est 
de  -^.001.12/  11.  contre  5^.679. 653  11.  Les  sommes  dont  la  Com- 
pagnie a  hesoin  pour  constructions  nouvelles,  notamment 
s  élèvent  encore  à  6  millions.  .Jusqu'à  ce  jour,  on  a  déjà  dé^ 
pense  2  millions  1/2.  Laurium  Grec,  91)  fr.  contre  92  fr  25" 
TharsLS,222  tr.  50,  en  avance  de  1  fr.  50  ;  Cape-Copper  106 
trancs  oO  contre  107  fr.  .jO;  Hunnchaca,  56  fr.  50 

La  Bnieiwoviemie,  qui  restait  à  'i.410  fr.,  reste  à  4  420  fr 
Bonetz,  1.220  fr.  contre  1 .215  fr.  ;  Huta-Bankowu,  4  440  f r 
en  avance  de  15  fr.;  Usines  Cliff,  1.710  fr.  contre  1.715  fr.  ; 
Haut-  Volga,  716  tr.  25  :  John  Cockerill,  2.390  fr. 

L'Omnium  Russe  est  au  même  cours  de  633  fr  ■  Bouho- 
waïa-Balha,  2.130  fr.  contre  2.0.50  fr.  Vieille-lHontagne,  775 
trancs.  Les  cours  du  zinc  ont  un  peu  fléchi  à  Londres. 
Plaques  Lumière,  1.482  fr.  50  contre  1.510  fr.  ;  Monaco,  en 
benelice  de  95  fr.  à  4.300  fr. 

liiscuits  Oiibet  tinissent  à  145  fr.  50;  Mode  Nationale, 
164  tr.  conire  1.3-2  fr.  ;  Chaussures  «  Incroyable,  ..,sans  chan- 
gf-ment,  a  222  fr.  ;  Cluiussures  Françaises,  im  fr.  50  ex-qua- 
tricme  acompte  trimestriel  de  2  fr.  25.  Actions  Tramioays. 
de  Tours,  en  bénéfice  à  114  fr. 
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Alpines,  act  

BrésU  5  %  .'  ' . 

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss. Franc.,  act  ex 
Gonst.Mcc.Midiliuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Dou  bowaïa-Balka  

Haut-Volga  


16  mars 

517 
71  40 

364  .. 
4300  .. 

124  25 

lOC,  50 

895  . 
'.420  .. 
1220  .. 
2130  .. 

716  25 


Hiita-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk. . , 

Usine  Cliff  . 

Vieille-Montagne  

Volga- Vichera,  fib..". 


16  mars 
4440  .. 
90  ,. 

633  .. 
1482  50 

410  .. 
1300  .. 

222  50 
1382  . 
1710  .. 

775  .. 

417  50 


Voir  la  fin  des  Tableaux  de  Bourse  sur  la  couverture 
jaune. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


392.096  obl.de500lr 
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39.18-2  obl.de  50'  tr 
110. 000   500  350 


■  OB. 

RENTES  j,^ 
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12  50 

25 
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35 

12  50 
30 
25 
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12  50 
44 
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30  50 
12  50 

30 
25 
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30 
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17  50 
15  .. 
15  .. 
15 
27  50 
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35  50 
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15 
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55 
15 
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3 
3 

3  50 
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50 


12  .. 
12  ., 

3  . 

0  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12  .. 


15 

15  .. 
15 

15  .. 
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3 
12 
16 
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15  . 
15  .. 


20 
12  .. 
12 
3 

20  .. 

20 
10 
2  50 
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15  . 
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25 
27  50 
12  50 
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12 
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503 


402 
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490 
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Cours  de  clôture  des  5  dernières. som. 
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91 
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420 


516 
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57 
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15 
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50 
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477  50 
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595 
180 
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472 
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419  .. 
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482 
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1602 
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455 

1315 
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1915 
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456 
480 
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565  15 
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403  . 
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401  50 
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55 

52 
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461  15 
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565 
483 
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423 
790 
fOO 


790 
473 
700 
465 
465 
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725 
470 
1095 

476 
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411 
1946 
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4-7  , 
440  . 

1482  , 
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480  , 
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4pfi 
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445 
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624 
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516 
94 
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492 
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429 
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109 
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459 
702 
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462 
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457 
1070 
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414 
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472 
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427 
1415  . 

468  . 

415  . 
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418  . 

496  . 
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414  . 
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429 
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496  50 
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504  25 
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100  .. 
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*95  .. 

493  .. 

493  :^5 

490  . 

490  .. 

488  25 

55  . 

55  .. 

r.5  2^ 

52  50 

51  .. 

51  75 

69:-. 

600  .. 

595  .. 

458  50 

451  .. 

452  . 

3980 
995 
420 
798 
600 


498  .. 

750  .. 
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890  .. 

584  . 

9;  . 

56b  . 

489  . 

819  . 


50 


15 


459 

:08  .. 

4'^3  .. 

462  .. 

460  . 

120  .. 

154  25 
1070 
525 

468  50 

473  5U 

1942 

471  50 

410 

413  25 

421  15 
1406 

467 

416 
2130 


430 
413  15 
<846 


550 
426 
410 

109  75|| 
565 
564 
392  25|| 
103  toll 
39Ô 
100 
445 
112 
403  5011 


4100 
1019 
425 

609 


491 

155 
625 
881 
583 

590 
482 
885 


189 
457 

464  50 
462  .. 

460 

451 

1.10 

520 

410 

473  50 

473  . 
1942  . 

411 

169  . 

412  . 

421  . 
14U3  . 

467  50 

473  50 
2120  .. 

4^5  . 

489  . 

129  50 

412 
1852 


490 
765 
626 
901 
582 
93 
595 
485 
930 


775 
4b0 
129 

463  50 

164  '. 

725  . 

454  . 

1065  .. 

521  .. 

166  50 

464  ,. 
413  .. 

1940  .. 

475  .. 

468  .. 

410  50 

428 
1400 

167 

469 
2150 

473  50 

464 

430  .. 

470  . 
1855  . 
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456 

128 

461  Ti 

458  50 

455 
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454 
1060 

525 

461  15 

464 

410  25 
1965 

471  5t' 

46S 

471  25 

427 
1405 

466  50 

412  . 
2135  . 
412  25 

490 
430 
410 

1855 


L'ÉCONOMISTK  MUROPKKN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  15  mars  1899. 
M.  Cecil  Rhodes  à  Berlin.  —  La  Tension  du  Marché  monétaire.  — 
L'Imposition  des  grands  Magasins.  —  J/Impôt  sur  le  Revenu  en 
Prusse. 

Le  grand  événement  du  jour  est  la  présence  de 
M.  Cecil  Rhodes  en  Allemagne  et  l'audience  qu'il  a 
obtenue  de  l'Empereur.  Rien  n'a  encore  transpiré  dans 
le  puLlic  des  projets  du  Napoléon  du  Cap  et,  comme 
vous  pouvez  penser,  les  commentaires  vont  bon  train. 
On  prévoit,  les  intérêts  allemands  n'étant  pas  absolu- 
ment solidaires  de  ceux  des  Boers  et  les  préventions 
conçues  à  l'égard  de  Cecil  Rhodes  disparaissant  peu  à 
peu,  que  les  propositions  de  l'entrepreneur  anglais 
seront  accueillies  favorablement  dans  les  sphères  offi- 
cielles de  Berlin.  On  estime,  d'ailleurs,  que  le  passage 
du  Chemin  de  fer  Nord-Sud-Africain  à  travers  le  terri- 
toire de  l'Est  africain  allemand  augmenterait  la  valeur 
de  cette  colonie  et  serait,  par  le  fait  même,  avantageux 
à  l'Allemagne.  «  Le  projet  de  chemin  de  fer  africain, 
dit  la  Gazette  de  Voss,  se  rattache  vraisemblablement 
à  la  convention  anglo  allemande,  dont  la  teneur  est 
demeurée  secrète  jusqu'à  ce  jour.  Si  ce  projet  arrive  à 
exécution,  l'Afrique  gagnera,  au  point  de  vue  de  la  vie 
économique  des  nations  européennes,  une  importance 
insoupçonnée.  » 

En  tous  cas,  le  bruit  court  aujourd'hui  que  l'empe- 
reur Guillaume  s'est  vivement  intéressé  au  projet  de 
M.  Cecil  Rhodes,  et  qu'il  aurait  chargé  ses  Ministres 
de  régler  les  détails  d'un  arrangement. 

M.  Cecil  Rhodes  aurait  également  réussi  à  intéresser 
les  financiers  allemands  et  il  est  probable  que  la  créa- 
tion d'un  Syndicat  financier  anglo-allemand  sera  le 
résultat  de  sa  visite  à  Berlin. 

La  tension  sur  le  marché  monétaire  s'accentue  déci- 
dément de  plus  en  plus  et  l'on  parle  très  sérieusement 
de  la  nécessité  pour  la  Reichsbank  de  relever  le  taux 
de  son  escompte  à  5  0/0,  au  moins  pour  quelque  temps. 
Cette  situation  a  de  graves  répercussions  sur  les  trans- 
actions du  marché  financier  où  elle  paralyse  les  affaires 
et  empêche  notamment  l'émission  de  tous  les  emprunts 
—  et  ils  sont  nombreux  —  dont  on  avait  annoncé  le 
lancement  pour  cette  époque.  Tous  les  journaux  sont 
pleins  de  l'affirmation  que  les  Bourses  allemandes  se 
désintéressent  absolument  de  la  rareté  du  numéraire  et 
n'attachent  aucune  importance  à  l'élévation  du  taux  de 
l'escompte  :  n'en  croyez  rien. 

Les  transactions  financières  sont  gravement  affectées 
par  cette  situation.  La  constatation  que  toutes  ces  diffi- 
cultés viennent  des  demandes  toujours  croissantes  du 
commerce  et  de  l'industrie,  n'est  qu'une  consolation 
qu'on  se  donne  à  soi-même.  Il  est  évident,  en  tout  cas, 
que  les  sommes  énormes  que  les  banques  allemandes 
ont  détournées  du  Marché  national  pour  les  employer 
au  loin,  dans  les  entreprises  exotiques,  manquent 
grandement  sur  nos  places.  Pour  peu  que  cette  situa- 
tion se  prolonge,  il  en  résultera  un  très  fort  recul  des 
cours  de  toutes  les  valeurs,  même  des  papiers  de  l'in- 
dustrie, dont  on  voudrait  faire  croire  que  la  prospérité 
s'affirme  par  ce  fait. 

Je  vous  ai  parlé  à  différentes  reprises  du  projet  d'im- 
poser les  grands  bazars  et  les  grands  magasins  pour 
chacun  des  articles  qu'ils  vendent.  Ce  projet  prend 
corps  :  on  paraît  devoir  entrer  très  prochainement  dans 
la  période  d'application.  Toutes  les  marchandises 
seraient  divisées  en  cinq  catégories,  dont  chacune  serait 
imposée  par  rapport  à  son  importance  dans  les  affaires 
totales  :  1°  Objets  de  nécessite  courante  :  alimentation, 
drogues,  produits  chimiques,  parfumerie,  épicerie,  etc.; 
2o  Objets  d'équipement  individuel:  vêtements,  linge, 
armes,  bicyclettes,  machines  à  coudre,  etc.  ;  S"  Objets 
d'ameublement  ;  meubles,  tapis,  fourneaux,  etc.  ; 
4o  Objets  d'utilité  domestique:  jardinage,  installations 
de  gaz,  de  cuisine,  verres,  porcelaines,  céramiques,  etc.; 


5"  Horlogerie,  bijouterie  et  orfèvrerie.  On  pense,  par 
cette  classification,  faire  entrer  toutes  les  marchandises 
en  ligne  de  compte  des  impôts  et  pouvoir  défendre  les 
petits  magasins  et  les  spécialités  contre  l'écrasement 
des  grands  magasins. 

Le  Reichanzeiger  avait  publié  dernièrement  une  sta- 
tistique de  l'impôt  sur  le  revenu  en  Prusse,  d'après 
laquelle  le  nombre  des  personnes  assujetties  comme 
ayant  plus  de  900  M.  de  revenu  a  été,  pour  l'année 
fiscale  1897,  de  2.763.^*95  contribuables  (représentant 
un§  population  de  9.438.930  individus),  et  possédant  un 
revenu  global  de  6.374.620.000  M. 

Pour  l'année  1898,  le  produit  do  l'impôt  sur  le  revenu 
est  évalué  à  146.738.875  M.,  qui  doivent  être  payés  par 
2.909.403  contribuables.  Au  cours  du  précédent  exer- 
cice, le  rendement  avait  été  de  134.954.972  M.,  alors 
que  le  nombre  des  contribuables  était  de  2.765.996. 

En  1898,  la  population  du  Royaume  s'élevait  à 
32.348.765  habitants  ;  mais  sur  ce  chiffre,  21.215.115 
personnes  sont  entièrement  exemptées  de  l'impôt,  parce 
que  leur  revenu  n'atteint  pas  900  M.,  ou  parce  qu'elles 
jouissent  de  certains  privilèges,  tels  que  ceux  de  l'ex- 
territorialité, etc.;  on  compte  6.572  personnes  dans  ce 
dernier  cas. 

Le  nombre  des  personnes  atteintes  par  l'impôt  dans 
les  villes  est  de  5.824.069,  et  dans  les  campagnes  de 
5.3('9.581,  soit,  en  tout,  11.133.650  têtes,  qui  sont  repré- 
sentées par  3.145.065  contribuables,  dont  1.063.078  habi- 
tent les  villes  et  t. 284. 987  les  campagnes. 

Le  revenu  évalué  de  ces  contribuables  est,  au  total, 
de  6.774.937.505  M.,  dont  4.724.401.581  if.  pour  les  habi- 
tants des  villes  et  2.050.535.924  M.  pour  les  habitants 
des  campagnes,  ce  qui  donne  pour  ces  contribuables  un 
revenu  moyen  de  2.696  M.  21  pf.  dans  les  villes  et 
de  1.775  ilf.  30  pf.  dans  les  campagnes;  la  moyenne 
pour  l'ensemble  est  de  2  330  M.  34  pf.  A  Berlin,  la 
moyenne  est  de  2.823  M.  15  pf. 

Sur  le  nombre  total  des  contribuables,  il  n'en  est  que 
369.384  qui  aient  un  revenu  supérieur  à  3.000  M. 


iflues  et  Fi 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  .... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  Ijillets  

Autres  engagements  k  vue.. 
Divers   


1899 


7  mars    311.28  ftiv. 


888.824  +  2. -298 
23.939  -f  650 
12  508  —    1  013 


605.065 
71  150 
T. 321 
102. 180 


120.000 
30.000 
1.038  1\\ 
486  049 
39.224 


+  12  3-28 

-  19.195 

-  486 

-  3.622 


non  mod. 
non  mod. 
—  10.961 
-i-  1.418 

+  583 


1S98 


"7  mars    IHI,28  fév. 


9i9.785 
22  859 
12  047 

Sdv!  159 
74.9  3 
8  826 
63.007 


—  3  331 
-I-  457 

—  600 
+  13.307 

—  10  711 
4-  405 

—  2.787 


120.000  non  mod. 


30.000 
1.U2I  !70 
491  167 
35.279 


non  mod 

—  685 

-  2.939 
-h  364 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 


28  févr.  . 
7  mars, 
15   —  . 
23   —  . 

a;  —  . 


28  févr.  . 
7  mars 
15   —  . 
23   —  . 
31    —  . 


1897 

.  915,8 
915,1 
92'>,6 
936,2 
8i0,9 

Circulation 


1893 


I  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 


963,1 
959,8 
974,0 
974.9 


1897  1898 


982,5 
972,0 
966,9 
987,3 
1201,2 


1C2I,9 
1021,2 
1027,9 
1041,3 
1281,2 


1899 

836.5 
888,8 


1899 

1049,7 
1038,7 


28  févr.  . 
7  mars 
15  —  . 
23  —  . 
31    -  . 


1897 

629,7 
608,1 
608,0 
612,7 
826,1 


1898 

634,5 
637,1 
6.58,3 
6^3,5 
894,5 


1899 

686.1 
679,2 


Réserve  de  billets 

1897      1898  1899 


28  févr.  . 
7  mars . 
15  —  . 
23  —  . 
31    —  . 


259,7 
271,5 
292,4 
279,5 
—  12,3 


269,6 
266.8 
278.5 
200,8 
-70,6 


167.2 
180,1 


Le  Développement  des  chemins  de  fer  Allemands  — 

Dans  les  dix  dernières  années,  la  longueur  du  réseau  des 
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chemins  de  Ter  alli  mands  a  passi'  de  39.157  à  47.119  kilo- 

'"Eii^'isO-i,  43.704  kil.  appartenaient  aux  Cliemius  de  fer  de 
l'Etat  ou  exploités  par  lEta-t,  et  3.ol6  kil.  aux  uompaguiiis 
privées.      ,  , 

J /exploitation  <ie  ces  lignes  était  assurée,  en  18y«,  par 
16.884  locomotives.  ;^3.6t)4  wagons  de  voyageurs  et  77.431  wa- 
gons de  marchandises.  Ces  chiffres  représentent  une  aug- 
mentation de  32  O'O  sur  ceux  de  1888. 

En  WJ8  sur  un  réseau  moven  de  45.927  kil.  on  encaissa 
47-2  85  millions  de  marks,  contre  239.99  millions  de  marks  en 
1888.  Chaque  kilomètre  a  rapporté  10.296  marks,  contre  7.748 
marks  eu  1888. 

Courrier  «le  la.  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  le  16  mars  1899. 
Le  :Marché  s'est  trouvé  bien  inlluencé  par  un  abaissement 
inattendu  du  taux  de  l'escompte  libre,  qui  est  retombé  à 

^  Le*  valeurs  industrielles,  et  principalement  celles  des  char- 
bonnages, ont  profité  d'abord  de  cette  reprise.  Les  actions 
des  banques  restent  sans  affaires,  mais  fermes. 

Les  Fonds  d'Etat  allemands  sont  fermes,  ainsi  que  les  Che- 
mins de  fer  allemands.  t      ,  ^ 

On  a  coté  la  Disconto,  200  40;  l'Itahen,  94  80;  les  Lombards, 
29  70;  le  MobUier  Autrichien,  230  50  ;  l'Extérieure,  58  50. 
Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  15  mars  1899. 

.Vffaires  de  Chine.  —  Le  Marché.  —  La  Situation.  —  Le  Budget  de  la 
Marine.  —  Dépenses  budgétaii-es.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Les  afïaires  d'E.Ktrèine-Orient,  qui  menaçaient  de  se 
compliquer  gravement,  sont  en  voie  de  solution  :  le 
conQit  anglo-russe,  à  propos  du  chemin  de  fer  de  Niou- 
Tchouano-,  est  apaisé;  le  conflit  de  l'Lalie  avec  la 
Chine,  à  propos  de  la  baie  de  San  Moun,  ne  provo- 
quera pas  les  incidents  fâcheux  que  l'on  était  en  droit 
de  craindre. 

Il  es:,en  tout  cas, certain  que  l'Angleterre  a  refuse  de 
soutenir  l'Italie  par  la  force  des  armes  dans  la  voie  où 
elle  s'était  aventureusement  engagée;  à  la  Chambre 
des  Communes,  M.  Brodrick,  tout  en  proclamant  la 
sympathie  de  la  Grande-Bretagne  pour  la  politique 
chinoise  de  l'Italie,  a  pris  bien  soin  d'indiquer  que 
l'appui  du  Gouvernement  britannique  est  strictement 
limité  à  son  approbation  de  l'affaire  engagée  par  voie 
diplornutique.  , 

On  sait,  d'ailleurs,  aujourd'hui  que  1  Italie  a  retire 
son  ultimatum  et  désavoué  son  représentant  à  Pékin. 

Nous  ne  pouvons  trouver  aucun  document  relatif  à 
cette  dernière  affaire  dans  le  Livre  Bleu,  publié  au- 
jourd'hui.. <  :ette  publication  officielle  contient  les  pièces 
relatives  à  la  période  écoulée  du  29  mars  1898  au  3  février 
1899.  Cet  enseml)le  de  documents  nous  montre  que, 
dans  sa  politique  extérieure,  la  Grande-Bretagne  a  été 
d'accord  avec  l'Italie,  le  .Japon  et  l'Allemagne  et  que  le 
.Japon  n'a  pas  seulement  approuvé,  mais  inspiré  l'an- 
nexion de  Wei-Haï-Wei.  ^ 

Un  autre  fait  se  dégage  de  cette  pubbcation  :  c  est 
l'iioslilité  constante  de  l'Angleterre  et  de  la  Russie  en 
Cliine  ;  il  faut  espérer  que  l'arrangement  concernant  le 
chemin  de  ferNiou-Chang  sera  le  commencement  d'une 
ère  meilleure.  ,  . 

Cette  détente  constatée  dans  la  situation  extérieure  a 
eu  pour  conséquence  de  relevei-  les  tendances  du 
Marché.  Pendant  les  dernières  séances,  on  a  constaté, 
en  elfet,  une  aciivité  plus  grande  et  les  cours  cotés  ont 
bénéticié  d'une  certaine  rejirise. 

En  présentant  le  budget  de  la  marine,  M.  Goschcn  a 
tenu  à  protester  contre  l'assertion,  que  l'Angleterre 
dé.sire  saisir  une  occasion  favorable  pour  laire  la 
guerre  : 

Nous  nous  sommes  décidés,  a-t-il  dit,  après  examen  des 
prof'raninuis  étrangers,  à  créer  deux  cuirasses,  deux  croiseurs 
cuirasses  de  9.500  tonnes  et  trois  croiseurs  plus  petits  dont 


la  vitesse  sera  très  grande  dans  un  but  spécial.  Certains  de 
nos  rivaux,  en  effet,  abandonnant  l'idée  de  se  rencontrer  avec- 
nous  en  pleine  mer,  ont  l'intention  de  s'attacher  à  chasser 
nos  navires  de  commerce;  c'est  pour  cela  qu'il  est  nécessaire 
de  bâtir  des  croiseurs  rapides  pour  protéger  notre  commerce. 

Puisse  l'œuvre  de  la  Cîonférence  de  désarmement  nous 
permettre  de  modifier  notre  programme  sans  changer  notre 
position  par  rapport  à  celle  des  autres  nations  ! 

M.  Goschen  s'est  exprimé  ensuite  en  ces  termes  : 

On  se  propose  d'augmenter  les  effectifs  de  4.250  hommes 
matelots  et  mousses,  portant  le  total  du  personnel  maritime 
à  110.640  hommes  :  on  avait  espéré  s'arrêter  à  l'effectif 
fixé  l'année  dernière  ;  mais  on  a  été  contraint  à  cetie  augmen- 
tation à  cause  des  mesures  similaires  prises  par  les  autres 
puissances.  L'augmentation  proposée  a  été  décidée  avant 
l'occupation  de  Fashoda. 

Le  budget  ordinaire  et  extraordinaire,  pour  cette  année, 
s'élève  à  8.225.000  liv.  st.  Le  nouveau  programme  a  été  établi 
après  examen  des  programmes  des  autres  nations,  en  tenant 
compte  de  la  position  que  fAnglelerre  doit  occuper  et  en 
considérant  l'approche  de  la  Conférence  sur  le  désar-mement. 
L'examen  des  programmes  des  autres  puissances  n'a  pas  été 
très  rassurant. 

A  la  suite  d'un  incident  sur  lequel  il  est  inutile 
d'insister,  la  discussion  du  budget  de  la  marine  a  été 
ajournée.  Les  déclarations  de  M.  Goschen  complètent 
cependant  les  informations  données  sur  les  prochaines 
évaluations  budgétaires  et  nous  pouvons  nous  rendre 
compte  des  dépenses  auxquelles  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier aura  à  faire  face.  Il  ne  nous  manque  que  les 
chiffres  du  fonds  Consolidé,  mais  en  supposant  que  le 
montant  de  l'exercice  actuel  soit  maintenu,  nous 
avons  la  situation  suivante: 


Dépense  évaluée 
im-lmT"    1898  1899 


Différence 


(En  livres  sterling) 

Cliarges  du  fonds  con- 
solidé  27.010.000  27.010.0^1  » 

Armée  20.hl7.0O0  19.22o.000  -fl. 397. 000 

Marine  ....  26  594  000  23.778.000  -^2. 816. 000  ■ 

Services  civils   22.180.0il0  21.793.000  -t-  387.000 

Postes    9.334.000  8.82H.000  +  508.000 

Télégraphes   3.6H8.000  3.3H5.900  +  273.000 

Douanes  et  revenus  int.     2. «13. 000  2.836.000  -  23.000 


112.186.000    106.828.000    -hô. 358. 000 

Dans  ce  tableau,  il  n'est  nullement  tenu  compte  des 
dépenses  extraordinaires  et  l'on  voit  que  les  seules 
charges  ordinaires  présentent  une  augmentation  de 
5..358.000  li\ .  st.  Il  est  évident  que  les  impôts  actuels 
ne  suffiront  pas  à  couvrir  ces  dépenses  :  il  faudra  donc 
avoir  recours  à  un  des  projets  dont  je  vous  ai  entre- 
tenu la  semaine  dernière. 

Le  commerce  extérieur  du  Royaume-Uni  s'est  beau- 
coup accru  pendant  le  mois  dernier.  La  valeur  totale 
atteint  60.8'i7.210  liv.  st.,  contre  58.740.260  en  février 
1898,  soit  une  augmentation  de  2.106. 9a0  liv.  st.  en 
faveur  de  l'exercice  courant. 

Les  importations  ont  perlu  184.180  liv.  st..  par  suite 
de  la  réduction  considérable  des  achats  de  coton  et  de 
laine;  elles  ont  atteint  35.586  694  liv.  st.,  contre  35  mil- 
lions 586.694-  liv.  st.  pour  févi-ier  1898. 

La  valeur  des  exportations  de  marchandises  anglaises 
a  gagné  1.740.557  liv.  st.,  comprenant  205.032  liv.  st. 
représentant  le  prix  des  navires  construits  sur  les  chan- 
tiers britanniques,  pour  le  compte  des  pays  étrangers. 


E  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

9  mars  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés. 


st. 

41  677.000 


Total   i'i  677,000 


ACTIF 

OetI»  Hxe  do  l'Etat. . . 

Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Liv.  st. 
11. 015.000 

5.785.000 
30  877  000 

"17.577. 000 


I;K(  U  )N(  )M  ISTK  KUUOPÉMN 


Département  des  opérations  ae  banque 
PASSIF 


Autriche  Hongrie 


lAv.  8t. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   S.TdO.OOO 

Trésor  et  administra- 
tion publique   16  797.000 

Comptes  particuliers..  \S  SU  000 

Billetsàsept  jours, etc.  161.000 

Total   7-2. 095. 000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (A 

la  Banque)   13.896.000 

Portefeuille  et  avance'  3i  914.000 

ftiUets  en  réserv»   21  lîi.OOO 

Or  et  argent  monnayés  -.'.IGl  .000 


Total 


72  C95.Û0O 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  diapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


8  déc. 

15  » 

22  » 
29  » 

5  janv 
12  >. 
19  » 
26  » 

2  fév. 

9  » 

ne  » 

23  » 

2  mars 
9  » 

16  » 


-CD 

as  00 

tion 
les 
jours 

s.  à 
-<■>  a 

i> 

O 

a 

O 

C   0)  «3 

S 

« 

a 

Cl -a 

31  25i 

27.182 

40.998 

37  i-62 

20  869 

ôoySM 

26  9  (0 

41  194 

38.i;3 

20  84=1 

30  590 

27.420 

41  469 

39  281 

le  970 

338 

•27.3o6 

43.410 

fi  361 

18.832 

30  341 

27.752 

49,;05 

47.711 

19.389 

30.981 

27.722 

49  204 

47 . 333 

20.059 

31.969 

26.666 

49  ;;9 

45.149 

22. 103 

32.683 

26. 460 

50.024 

45.129 

23.023 

32.975 

26.806 

50  414 

46. '95 

22.969 

33  400 

26  'igD 

51  587 

4S.(i34 

23  715 

33.»98 

26  286 

52  633 

46  290 

24  512 

34  C62 

20.225 

53  455 

47  017 

24.637 

33.743 

26. 781 

53  7i;8 

48.467 

23  762 

33.144 

26.627 

52.49--) 

47.765 

23.317 

33.038 

26.563 

53.621  1 

48.810 

23.285 

o  »  taD 
o  £  M 
eu  n  o 


50% 
50% 

i3% 
39% 
40 
45 
46 
is% 
46  ' 
46% 
45% 
443/16 
44% 
43% 


Taux 
de 
l'es. 

% 
4 


3/„ 
3 


La  Récolte  du  Blé  en  Australie.  —  Voici  d'après  YHve- 
ning  Corn  Trade  List,  révaluation  de  la  récolte  du  blé  cette 
année,  en  Australie,  comparativement  à  celles  de  1898  et  1«97  : 

Provinces  1899  1898  1897 
(En  hectolitresi 

Victoria   6 . 815 . 000  3 . 843 .  fx  )0  2  .%d  500 

Australie  méridionale...  3.335.000  1.305  000  l'oiSOOO 

Nouvelle-Galles  du  Sud.  3.480.000  3   28' 000  s'iOO'oOO 

Queensland   362.500  '362.500  '217  500 

Australie  occidentale. .. .  188  500  145  000  87'00o 

Tasmame    725.000  580.'000  464'oilO 

Nouvelle-Zélande   4.350.(i00  2.030.000  2.175.000 

l'otau.x:   19.256.000    12.093.0u0  9.715.0U0 

D'après  cette  évaluation,  la  production  du  Mé  en  Australie 

7.163.000  hectolitres  et  a  celle  delA97  de  0.541.000  hectolitres 
^  hf^^^T?^^""^^^?^' '^^"^"^^^  lel"janvier,  se  sont  élevées  à 
1.276.000  heciolitres;  comme  on  peut  évaluer  le  toial  e.xnor- 
table  pendant  la  campagne  à  5.8l)0,llii0  hectolitres  il  i  esterait 
donc  encore  disponibles  4.500.000  liectolitres  ronds 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londi-e» 

Londres,  16  mars  1899. 

Notre  marché  a  été  mieux  impressionné  parles  événements 
exteneurs.  On  a  vu,  avec  satisfaction,  s'éloifr„,.r  les  cra  ntcs 
de  conllit  que  des  incidents  récents  avaient  lUit  naiire 

La  situation  de  place  n'est  pas  mauvaise,  bien  qu'où  la 
croie  un  peu  chargée.  ^ 

Les  Consolidés  sont  à  110  9/16 

vpftf  Vli  -"^  ^"""^^  internationaux,  ÏExtérieure  d'Espagne 
reste  toujours  assez  mouvementée  à   58  5/«.  L'ItalLt  To 

soïters^''"''™  fonds  oLmansïestent 

LJirg:;iTo/^^sifni3^f  --^f--- 

Les  Chemins  anglais  ont  des  affaires  assex  soutenues 


AUTRIGHE-PIONGHIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  13  mars  1899 
1.  Apaisement  en   Ilongrio.  -  Lo  Con,pron,is   austro-lu.nKrois  _ 
-  ^  l'Exporlat,^..":!;!. 

L'apaisement  s'est  refait  en  Hongrie,  uii  les  partis 
fusionnent  avec  un  louable  désir  d"  paix  el  de  ran 
quilhte  Mais  les  relations  des  deu.x  i/ioitiés  de  r£m 
pire  restent  toujours  tendues. 

On  .s'était  trop  pressé  de  compter  sur  la  signature  dé- 
finitive du  compromis  austro-hongrois.  H  parait "  nai^ 
enant  que  les  propositions  de  M.  de  Szell  sur  a  ue?" 
ion  du  compromis,  telles  qu'il  les  a  communiquées  au" 
Par  ement  hongrois,  rencontreraient  de  sérieuses  dif 
hcultes,  en  Autriche.  Le  Ministère  autrichien  ne  i  ^ H 
pas  dispose  a  consentir  au  renouvellement  du  nr  îi- 
lege  de  la  Banque  austro-hongroi.e  pour  une  durée 
plus  longue  que  celle  qui  est  fixée,  dans  les  nro,  osT- 
tions  hongroises,  pour  le  maintien  de  l'unioï  doua 
mere.  On  sait  que  M.  de  Szell  a  l'intention  de  ^3rS" 
er  au  Parlemeut  hongrois  un  projet  tendan   à  maiï" 

uouanie.ie  ju&queniyOo.  Si,  jusque-la,  il  n'était  na« 
conclu  de  convention  douanière  et  commeJchUe  défi- 
nitive entre  les  deux  moitiés  de  la  Monarchie  l'unité 
douanière  ne  serait  plus  prorogée  que  pour  ^ine  an 
née,  a  1  expiration  de  laquelle  la  Hongrii  p roclameSi 
éventuellement  son  autonomie  douanière^O,  d 
e  programme  hongrois,  le  privilège  de  la  Banque  îus 
tro-hongroi..e  devrait  être   renouvelé  jusqu^^n  iS" 
qu'ïn'ÏSoV.""''  douanière  ne  serait  asiuiîe  que'^us.: 
Voilà  donc,  en  dépit  des  dispositions  conciliantes  dn 
Ministère  de  Szell,  toute  l'ère  des  aléas  et  des  rncerti^ 
tudes  rouverte.  AHceiii- 

La  publication  des  bilans  continue  et,  sauf  de  rares 
et  insignifiantes  exceptions,  elle  montre  que  la  situa 
t*on  des  grands  Etablissements  est  ex.ctemen  pI 
quells  ava.t  été  l'année  précédente.  Auc'un  cl"  «oe 
ment  a  moins  que  des  déficits  n'aient  été  hab  émin; 

'1  hypothèse  plaus  t  e 

La  décadence  du  commerce  d'exporiation  semble  in 
quieter  enfin  le  Gouvernement.  Sur  l'initiât  ne  du  Mi" 
nistre  du  Commerce,  une  conférence  d'experts  s W 
réunie  mercredi  a  Vienne  pour  examiner  et  discuter  S 
mémoire,  élaboré  par  les  soins  du  Ministix  su' 
meilleurs  moyens  de  favoriser  le  commerce  d'exnort. 
tion  de  l'Autriche.  Les  propositions  du  Minist^îe  , 
Commerce  tendent  à  envoyer   en  les  suln  ^n  ;  '''^ 
des  commerçants  actifs  et^int^Uigents  se'  x^"  ^ï' 
bonnes  places  de  l'étranger  poui"  y  servir  d'iÏÏ!^ 
diaires  entre  ces  places  e\  le  commerce  nationa  '?'': 
pour  le  compte  de  maisons  particulières  q„e  ,"1  '  ^T^- 
de  syndicats  d'exportation  à  créer  et  auxquc  s  Ôf^"' 
corderait,  a   titre  d'encouragement,  une  exo 
complète  d'impôts  et  de  taxesXes  m'emlnls  ^e  Î^P/r' 
lercnce  ont  vivement  approuvé  le  projet  du  M  ni'?,  ." 

Le  projet  du  Gouvernement  alla  t  i  iéaie  M  " 
Il  visait,  dans  l'intérêt  des  exportateurs  t  vtl    ^"'•'^  " 
d'un  port  et  d'un  territoire  en^  Chine  S  n'est  "P^^'"" 
suite  de  la  vive  opposition  du  Gouvernen"ent  , .P'^" 
que  ce  projet  a  été  complètement  abandonné  ï  '  |> 
gne,  on  ne  veut  pas  entendre  parler  d'expansit  colS-" 

le  Gouï^LL^rSf  I^^STtrS^^T''^ 
Vienne  pour  l'émission  Vun  emprun  h„,?;."l"^ 
négociations,  après  avoir  langui  pendant  ",1  •''^ 

mois,  viennent  d'être  définitiveriient^-om    , es'  l'a^ 
ture,  dit-on,  serait  venue  des  emprunte    -'f  "P" 

Les  Ministres  bulgares,  d'aiirés  le  nV.iV 
Sofia  aniulant  les  premières  instruct  ons  H/^""'  '^^ 
nement  bulgare,  ont  refusé  de  signe    e  contrat^^t''^- 
ciuitté  Vienne.  contrat  et  ont 
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Sur  le  marché    financier  de  Vienne,  la  situation 
continue  à  rester  lourde;   les  ailaires  sont  rares  et 
comme  à  Berlin,  on  attribue  cette  abstention  a  1  ex- 
trême dilliculté  de  se  procurer  de  l'argent  a  un  taux 
raisonnable.  Sur  le  marché  libre  l'escompte  qui  e  ait 
à  6  0/0  à  la  lin  de  la  semaine  dernière,  a  monte  liiei 
jusqu'à  7  0/0  et  8  0/0.  La  rareté  des  transactions  jointe 
i  cette  cherté  du  numéraire  a  produit  un  ébranlemen 
général  des  cours  qui  parait  devoir  être  durable,  et 
§ui  n-est  pas  sans  inquiéter  beaucoup  sur  1  avenir  du 
Slarchéde  Vienne.  L'activité  factice  qu  on  a  essaye 
un  moment,  de  créer,  sur  les  valeurs  industrielles,  n  a 
pu  durer  précisément  à  cause  du  peu  de  sécurité  que 
présentent  les  actions  de  ï Alpine  qn'on  ^  Pousse  tiop 
vite  à  des  cours  si  exagérés  qu'on  prévoit  uniecul 
prochain.  D'autre  part  aucune  des  émissions  annoncées, 
denuis  lopotemps  ne  paraît  devoir  être  lancée  mainte- 
nani!  toutes  les^circonstances  étant  trop  défavorables. 


La  Production  sucrière  de  rAutriche-Hongrie.  —  Pen- 
dant le  dernier  mois  de  février,  rexportation  du  sucre  a 
presque  doublé  et  la  consommation  m  erieure  a  fort  aug- 
Eienté  Dans  les  sept  premiers  mois  de  la  campagne,  du  1" 
aoTt'lu  1"  mars,  ?a/valeur  de  la  Prodi}Ction  en  s^^^^^ 
s'est  élevée  à  9.591  4B0  qumtaux  («i  98  •  7  4bl.5^^^^^ 
taux).  La  consommation  en  a  absorbe  2.213.32/  qu  ntaux  ei 
VexDortation,  4.100.456  quintaux  A  une  augmentation  de  2 
miU^ions  129  93i  quintaux  dans  la  production,  correspond 
donc  une  augmentation   de  1.256.574  quintaux  danslex- 

^°lifd°éflcit  prouvé  par  la  statistique  se  trouve  réduit  ains^u 
à  866  430  quintaux  -  les  stocks  qui  s  élevaient  au  début  de 
îa  campagne,  à  2.070.968  quintaux,  renferment  maintenant 
5.348..555  quintaux.   

Les  Chemins  de  fer  Autrichiens  -  Les  résultats  ob- 
tenus enl89S  par  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  autri- 
MensTstaatsbahn,  Permettent  d'envisager  un  dividende^  s^^^^ 
nérieur  au  précédent.  Ou  peut  l'évaluer  à  30  francs  au  mmi 
mum  Ce  n'est  pas  seulement  le  produit  de  l'exploitation  pro- 
™pnt  d  tede  la  Compagnie  qui  permettrait  le  relèvement 
Se  s"n  dividende  L-industrie  du  fer  et  du  charbon  étant  en 
bon  éUt  en  Autriche-Hongrie,  le  bénéfice  net  provenant  des 
domaines  y  contribuera  également. 

Coarpier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  16  mars  1899. 

Malcré  l'absence  des  transactions,  les  cours  restent  assez 
soSus.Lt  valeurs  industrielles  et  les  actions  des  Ban- 
auesont  surtout,  une  assez  bonne  tenue.  \ers  la  tin  de  la 
séance  lès  actions  de  Y  Alpine  fléchissent  pourtant  un  peu 
'  Aucune  airair-e  sur  les  fonds  d'Etal,  sauf  toutefois  sur  les 
Lots  Turcs,  qui  ont  bénéficié  d'une  légère  hausse. 

Sur  le  mkrché  libre,  le  taux  de  l'argent  est  monte,  un  mo- 

'"On  a  toll\TMoUlier  Autrichien  368  50  ;  les  Lombards, 
es'S. 'atenitrb'Sik,  242  20  les  Tabacs,  1^5  g),  es  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  .50;  l'Alpine,  242  ...  Clôture  teime. 


Les  diverses  valeurs  du  terme  clôture  ce  jour,  comme 
suit  :  Extérieure  Espagnole,  58  .')0;  Saragosse,  24d; 
Cuba  6  0/0,  2G8;  Brésil  4  0/0,  63  50;  Italien  5  0/0, 
94  37;  Portugais  3  0/0,  26  50;  Lot  du  Congo,  S8  75; 
Turc  C,  27  15;  Turc  D,  23  20;  Lot  Turc,  124  50; 
Banque  Ottomane,  blQ;  Rio-Tinto,  98d  50. ,  ,  .,  , 
Le  marché  du  comptant  est  d'un  calme  absolu:  il  est 
dans  une  période  de  recueillement  telle  qu'on  ne  dé- 
couvre à  l'horizon,  même  lointain,  aucune  apparence 
d'émission  nouvelle.  Le  cas  est  assez  rare  pour  que 
nous  le  sio-nalions.  Combien  de  temps  faudra-t-il  encore 
pour  que  le  classement  des  nombreux  titres  lancés  ré- 
cemment sur  le  marché  soit  chose  faite?  Les  avis  sont 
partagés  sur  ce  point,  nous  croyons  cependant,  vu  la 
force  et  les  ressources  du  marché,  que  ce  classement 
ne  demandera  pas  un  temps  très  long. 

Dans  cette  période  de  calme,  on  ne  saurait  demander, 
même  aux  excellentes  Rentes  belges,  de  témoigner  un 
réveil  dans  leurs  cours.  Nous  trouvons  doue  la l'«  série 
du  3  0/0  à  99  70,  la  2e  sur  le  point  d'atteindre  le  pair  et 
la  3e  à  99  90.  Le  2  1/2  s'est  affaibli  à  92  2û. 

Il  ne  faut  pas  non  plus  demander  une  note  ferme  aux 
Lots  de  Villes,  ni  beaucoup  d'inscriptions  dans  les  ru- 
briques, très  nombreuses  cependant,  des  Obligations 
industrielles  et  diverses. 

Les  actions  de  Banques,  bien  que  momentanément 
arrêtées  dans  leur  mouvement  ascentionnel,  gardent 
cependant  de  bonnes  dispositions  alors  que  les  Chemins 
de  fer  restent  dans  l'oubli.  Dans  ce  dernier  comparti- 
ment nous  noterons  trois  cours,  à  peu  près  les  seuls 
aui  soient  l'objet  d'un  certain  mouvement  :  lOrdinane 
Congo  à  1.635,  la  Part  de  fondateur  de  la  même  Com- 
pagnie à  5.500  et  la  Privilégiée  Central-Sud-Americain 
à  255  fr 

Le  marché  sidérurgique  se  maintient  d'une  façon 
admirable.  Cependant  les  opérations  en  valeurs  sidé- 
rurgiques sont  très  restreintes;  mais  il  n'y  a  pas  d  ache- 
teurs en  ce  moment,  même  pour  les  meilleures  valeurs. 
Le  groupe  des  valeurs  russes  manque  aussi  d  anima- 
tion- nous  v  relevons:  Lkaterinoslaw  a  1/5  Toula  a 
530,  ia  Capital  Chaînes  d'Odessa  à  220,  la  part  Verscliny- 
■Dniéprovsk  à  200.  .  ,       ..  .  \ 

Au  compartiment  charbonnier,  qui  devrait  également 
être  animé,  l'entrain  fait  défaut  et,  ce  qui  est  plus  fort 
des  réalisations  pèsent  sur  diverses  valeurs  de  cette 

'""'lÏ  groupe  du  zinc  est  calme  et  hésitant  et  les  glace- 
ries  sont  délaissées.  ,         -j    j  „  p;Knc 

Aux  actions  diverses,  on  enlève  les  dividendes  Cibils 
à  508  75  et  on  pronostique  des  cours  bien  superieuis 
encore,  justifiés  par  l'intervention  puissante  dans  1  en- 
treprise Cibils  -  déjà  très  bonne  précédemment  -  de 
a  Sompagnie  Internationale  du  Commerce  et  de  l'In- 
duS^Notons  au  groupe  congolais,,  aussi  délaisse  q^^^^ 
les  autres:  la  Compagnie  du  Congo  a  2.600  oi^in^^F^ 
Haut-Congo  à  1.725,  la  privilégiée  Katonga  a  900  et  la 
dividende  Haut  Kassaï  à  167  50. 


BELGIQUE 

LA  SITUATION 


m  et 


Bruxelles,  15  mars  1899. 
La  Situation  du  Marché 

On  ne  peut  pas  se  plaindre  de  l'allure  générale  de 
notie  maiîh  drterme^  On  y  a  traité  d'une  façon  assez 
aS ive  les  Fonds  espagnols,  dans  lesquels  notre  place 
Conserve  sa  confiance.  Le  Brésil  est  bien  tenu  par  suite 
de  l'amélioration  du  change.  La  Rente  Italienne  5  0/0, 
nui  s^éta  un  peu  afiaiblie  sur  l'.nnonce  de  grosses  ven- 
?es  à  Rerlin,  ^repris  des  cours  satisfaisants,  en  rapport 
du  îeste  avec  une  meilleure  tenue  du  change  de  Milan 
et  de  iSùQe  sur  Paris.  Le  Lot  du  Congo  se  reveil  e  un 
Sut  soit  peu  et  aux  Fonds  ottomans,  l'allure  très  ernie 
du  Lot  Turc,  activement  traité  d  ailleurs,  contiaste 
assez  vivtment  avec  celle  des  autres  valeurs  a  turban, 
dont  aucune  bonne  raison  ne  justifie  le  calme. 


rommerce  Extérieur  Belge.  -  Pendant  les  deux  pre- 
■^  ^^i^^rdP  ruinée  1899  les  importations  se  sont  élevées 
à  286  298  000  îrZl,  contre  275.22S.000  pendant  la  même 
période  en  1898  11  y  a  donc  augmentation  comparativement 
^l'année  précédente,  de  11 .070.0U0  francs  ou  4  0/0.  . 
-"'^e^âvlSols  ont  atteint,  le^deux  premiers  mois  d 
l'année  18 '9,  233.578.000  francs,  contre  224.688.000,  soit  une 

il  y  a  donc,  de  ce  chef,  augmentation  de  484.448  bancs 

ou  7  0/0.   

Recettes  des  Chemins  de  fer.  -  Les  recettes  briites 
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mémo  mois  do  1897,  soit  une  atigmontalion  de  1.526.075  Ir.  63. 

Les  recettes  nettes  s'élevaient,  pour  octobre,  à  17.521.193 
francs  14,  contre  15.990.32'4  fr.  01  pour  le  même  mois  de  l'an- 
née précédente,  soit  une  augmentation  do  1.530.871  fr.  13. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pen  lant  les  di\  premiers  mois  de  l'année  1898,  152 
millions  3e3.978  fr.  05,  contre  145.101.854  fr.  06  pour  la  période 
correspondante  de  1897,  soit  une  augmentation  pour  1898  de 
7.202.1:^3  99. 

Les  receltes  au  profit  du  Trésor  seul  nnt  été  arrêtées,  pour 
les  mémos  mois  de  18.,)8,  à  148.141.02i  fr.  63,  contre  140  mil- 
lions 571.642  fr.  29  pendant  les  mêmes  mois  de  1897,  soit  une 
différence  en  plus,  pour  l'année  1898,  de  7.569.382  fr.  34. 


ESPAGNE 


LA  SJTUATJOIi 


Madrid,  14  mars  1899. 

J^a  Situation.  —  Le  Marché.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Les  Proposi- 
tions relatives  à  l'Arrangement  de  la  Dette  publique.  —  Les 
Délégués  des  Chanib  es  de  commerce.  —  Les  Récoltes.  —  I^'In- 
dustrie  sucrière  et  l'Industrie  séricicole. 

Le  nouveau  Cabinet  s'est  encore  occupé  d'organiser 
les  services.  Il  a  déjà  nommé  tous  les  gouverneurs  civils 
des  23rovinces.  Il  en  est  de  très  capables,  et  l'on  attend 
d'eux  qu'ils  remettent  en  ordre  l'administration  de 
leurs  départements  respectifs  qui  en  ont  bien  besoin. 

La  date  des  électiors  générales  n'a  pas  été  fixée 
encore,  mais  il  est  probable  que  les  Chambres  ne  pour- 
ront pas  se  réunir  avant  les  premiers  jours  du  mois  de 
juin.  Elles  approuveraient  en  premier  lieu,  après  la 
discussion  de  l'Adresse,  la  loi  fixant  les  effectifs  des 
armées  de  terre  et  de  mer;  ensuite,  le  Gouvernement 
déposerait  le  projet  de  budget,  ce  qu'il  doit  faire  avant 
le  1er  juillet  pour  que  la  légalité  constitutionnelle  soit 
observée;  la  discussion  pourrait  avoir  lieu  pendant  les 
mois  de  juillet  et  d'août. 

M.  Villavfrde  a  adressé  aux  délégués  des  finances 
une  circulaire  qui  aura  produit  certainement  le  meil- 
leur efff-t.  Elle  a  trait  an  recouvrement  des  impôts  dus 
à  l'Etat  et  son  but  est  de  faire  éviter  les  fuites.  Ce  ne 
sera  pas  trop  de  l'énergie  et  de  l'intelligence  du  nou- 
veau Ministre  des  finances  pour  mettre  en  ordre  cette 
administi  ation. 

Le  Gouvernement  a  trouvé  des  pourparlers  engagés 
avec  l'Allemagne  pour  la  vente  des  colonies  que  l'Es- 
pagne possède  encore  dans  l'Océan  Pacifique.  Il  les  a 
«outinués;  on  ne  peut  que  l'en  fé  iciter,  parce  que  ces 
■colonies  cunstituent  encore  une  charge  et  leur  vente 
doit  faire  entrer  une  somme  importante  dans  le  Trésor. 
Cela  ne  fait  pas,  il  est  viai,  l'affaire  des  marins  qui 
voudraient  qu'on  y  mît  des  stations  navales,  mais, 
actuellerneut,  la  marine  militaire  n'est  pas  en  faveur, 
et  la  vente  ou  la  cession  de  ces  archipels  ralliera  la 
majorité  des  suffrages. 

Le  marché  a  continué  d'être  assez  animé  et  les 
valeurs  ont  éprouvé  une  nouvelle  hausse  pendant  cette 
dernière  semaine.  Il  sera  tout  naturel  que  nous  ayons 
bientôt  une  réaction  attendue,  car  une  poussée  aussi 
forte  doit  amener  des  réalisations.  Voici  la  compa- 
raison des  cours  cotés  il  y  a  huit 
obtenus  aujourd'hui  : 


jours  avec  ceux 
6  mars   13  mars 


4  0/0  Intérieure                                      61  25  64  10 

4  0/0  Extérieure                                     70  80  73  75 

4  0/0  amortissable                                  72  35  74  25 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  65  101  60 

Douanes  5  0/0                                        92  20  92  85 

Philippines  6  0/0                                      71  75  76  40 

Bons  cubains  6  0/0                                   65  .  67  90 

—         5  0/0  56  25  59  05 

Banque  d'Espagne   406  . .  410  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   252  .,  260  .. 

Les  actionnaires  de  la  Banque  d'Espagne  se  sont 
réunis  en  assemblée  générale  annuelle  pour  entendre 
la  lecture  du  rapport  sur  l'exercice  1898.  Il  ressort  de 
ce  document  que  la  Banque  n'a  pas  eu  à  souffrir  de 


crise  causée  par  la  guerre  hispano-américaine,  qui  lui 
a  procuré  une  très  appréciable  augmentation  de  béné- 
fices. Cela  lui  a  permis  de  payer  allègrement  une 
somme  de  23  millions  de  pesetas,  prime  sur  l'or  qu'elle 
a  dil  acheter  pour  renforcer  son  encaisse. 

La  circulation  des  billets  a  atteint  son  maximum,  le 
10  novembre,  avec  1.4G4  092.500  pesetas,  soit  256  mil- 
lions de  plus  qu'au  commencement  de  l'année. 

Les  frappes  d'argent  pour  alimenter  la  circulation 
ont  porté  sur  1.082^300  kilos  de  fin,  dont  une  partie 
était  dans  les  caves  de  la  Banque,  et  le  reste  a  été 
acheté  pour  le  compte  du  Trésor. 

Les  avances  au  Trésor,  qui  étaient  de  417.518.001 
pesetas  34  à  la  fin  de  l'année  1897,  s'élevaient  à 
1.110.827.288  pesetas  84  à  la  fin  de  l'année  1898. 

Les  escomptes  d'effets  de  commerce  se  sont  élevés  à 
1.093.213.350  pesetas  13,  soit  157.558.684  pesetas  09  de 
plus  qu'en  1897  ;  les  opérations  sur  valeurs  ont  atteint 
348.828.730  pese'as  35,  soit  une  diminution  de  65  mil- 
lions 682.579  pesetas  05,  par  rapport  à  l'année  précé- 
dente. 

Le  mouvement  des  tirages  a  beaucoup  augmenté  :  la 
Banque  en  a  délivré,  en  1898,  pour  une  valeur  de 
2u0.067.374  pesetas  64,  ce  qui  représente  environ  88  mil- 
lions de  plus  qu'en  1897. 

Le  montant  des  effets  acquis  par  la  Banque  sur  les 
places  étrangères  a  été  de  :  105.919.816  fr.  32,  2  millions 
825.130.5.0  liv.  st.,  6.295.645  M.  85;  les  ordres  de  verse- 
ment ont  porté  sur  51  millions  de  francs  et  849.000  liv. 
sterling. 

Le  mouvement  des  comptes  courants  a  stteint  17.8 
milliards,  soit4. 823 millions  déplus  qu'en  1897,  et  leur 
solde  au  31  décembre  était  de  /90.2  millions,  soit  347.3 
millions  de  plus  qu'en  1897. 

Les  béaéfices  ont  été  de  94.859.152  pesetas  85  et,  en 
déduisant  les  réescomptes  pour  ceux  appartenant  à 
1899,  il  est  resté  plus  de  80  millions,  ce  qui  a  permis 
de  distribuer  24  0/0  aux  actions;  les  dépenses  se  sont 
élevées  à  34  millions,  y  compris  la  perte  sur  l'achat  de 
métaux  précieux. 

Ce  sont  les  opérations  avec  le  Trésor  et  le  revenu 
des  valeurs  d'Etat  qu'elle  a  en  portefeuille  qui  ont  per- 
ïiiis  à  la  Banque  de  distribuer  un  aussi  fort  dividende 
et  nous  donnons  ci-après  le  détail  des  bénéfices  obtenus 
sur  ces  deux  chapitres  depuis  1890  : 

Revenu  et 


Années 


Bénéfices 


amortissement 
Opérations    des  valeurs 
avec         du  Trésor 
le  Trésor   en  pertefeuille 


1890 
1891 
1893 
1893  . 
1894 
1895  . 
1890  , 

1897  , 

1898  , 


(Millions  de  pesetas) 

47.6            7.4  23 

54               7.3  22 

52               6.7  22.6 

52               3.6  29.5 

47               9.6  22 

43               6.8  21 

54               6.8  28 

61  13.9  33 

80  42.4  30.8 


(Depuis  1882,  le  revenu  du  portefeuille  n'a  jamais 
été  inférieur  à  22  millions). 
Les  dividendes  distribués  ont  été  : 


95  pesetas 
110  — 
120  — 
120 


II]  L 

la  1 


1890   100  pesetas  1895  

1891   100     —  1896  

1892   100     —  1897  

1893   110     —  1898  

1894   100  — 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  a  approuvé 
également  la  proposition  d'un  de  ses  membres  pour 
que  le  Conseil  d'administration  étudie  la  création  d'une 
succursale  de  la  Banque  à  Paris.  La  réali  ation  de 
cette  idée,  dont  nous  ne  voyons  l'utilité,  ni  pour  la 
Banque  ni  pour  le  crédit  du  pays,  est  suffisamment 
éloignée  pour  qu'il  ne  soit  pas  nécessaire  d'eu  tenir 
compte. 

L'arrangement  de  la  dette  continue  d'être  matière  à 
discussion  et  chacun  se  croit  obligé  de  contribuer  à  la 
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solution  de  ce  grave  problème.  Dernièrement,  un 
écrivain  et  sénateur  très  connu,  M.  Ad.  Bayo,  a  mani- 
festé son  opinion  dans  un  journal  :  il  accuse  M.  Ga- 
macho  d'avoir  grevé  lourdement  le  budget  de  la  Dette 
avec  son  fameux  arrangement  de  1882,  qui  fit  croire 
([ue  le  Trésor  espagnol  était  dans  une  situation  meil- 
leure qu'il  n'était  réellement.  Ceci  à  1  adresse  de  la 
Dette  extérieure  qui  est  cause  d^'  tout,  parce  qu'elle  est 
payée  en  monnaie  étrangère.  Il  arriva  qu'en  1882  la 
plupart  des  porteurs  d  Extérieure  voulurent  l'échange 
en  Intérieure,  et  que  le  Gouvernement  ne  voulut  pas. 
M.  Bayo,  qui  est  viticulteur,  conclut  que  la  Dette 
doit  paj'er  beaucoup  plus  que  l'agriculture,  que  l'Exté- 
rieure doit  être  convertie  fore  ment  en  Intérieure  a^'ec 
10  0/0  de  prime  et  (|u'il  ne  faut  à  aucun  prix  mettre  en 
vigueur  une  loi  quelconque  de  secours  aux  chemins  de 
fer. 

Nous  n'entendons  aucunement  prendre  la  défense  de 
la  gestion  de  défunt  M.  Camacho,  mais  il  nous  semble 
que  M.  B^yo  exagère  un  peu,  car,  s'il  nous  en  souvient 
bien,  le  montant  du  service  de  la  Dette,  qui  était  de 
310  millions  en  1880-81,  se  trouva  réduit,  par  suite  de 
la  conversion,  à  273  millions  en  1883-84. 

Un  autre  écrivain,  que  vous  connaissez  bien,  M.Gal- 
zado,  est  venu,  lai  aussi,  à  la  défense  des  porteurs  de 
bons  cubains  si  malmenés  par  le  Cabinet  précédent,  et 
a  proclamé  que  leurs  titres  ont  autant  de  droits  au  cou- 
pon que  ceux  du  4  0/0. 

La  Commission  permanente  des  délégués  des  Cham- 
]jres  de  (;ommerce  a  remis  au  Gouvernement  le  pro- 
gramme des  réformes  qu'elle  demande.  Parmi  les  de- 
siderata on  remarque  :  l'unification  de  la  dette  publi- 
que sur  la  base  du  respect  des  droits,  en  négociant,  à 
cet  effet,  avec  les  créanciers  la  réduction  de  l'intérêt  et 
le  paiement  de  c«lui-ci  en  pesetas  ;  la  suppression  de 
celles  des  surtaxes  de  guerre  qui  sont  trop  lourdes  on 
dont  1  application  a  fait  diminuer  les  recettes,  entre 
autres  la  surtaxe  de  0.05  sur  les  lettres  circulant  à  l'in- 
térieur de  la  Péninsule,  dont  le  résultat  immédiat  a 
été  de  fiiire  baisser  les  recettes  de  la  poste:  l'impos- 
sibilité pour  la  Banque  d'Espagne  de  dépasser,  sans 
l'autorisation  des  Chambres,  la  limite  de  1.500  millions 
que  la  loi  de  1891  avait  fixée  comme  maximum  de  la 
circulation  fiduciaire;  la  création  d'une  Commission 
dans  laquelle  seront  représentées  les  Chambres  de 
Commerce  et  les  Chambres  agricoles  pour  la  revision 
des  tarifs  de  chemins  de  fer. 

Les  économies  dans  le  personnel  de  l'administra- 
tion, la  revision  des  récoiirperises  et  des  pensions  ci- 
viles et  militaires  et  autres  mesures  analogues,  de- 
mandées aussi  par  les  délégués,  font  faire  la  grimace 
aux  nombreuses  catégories  qui  devraient  en  pâtir  et 
qui  sont  déjà  en  instance  auprès  du  Gouvernement 
pour  que  celui-ci  mette  un  frein  aux  revendications  des 
commerçants  et  des  industr  els  On  veut  faire  ces  der- 
niers responsables  en  grande  partie  de  la  perte  des  co- 
lonies auxquelles  on  imposa  un  régime  d  exploitation 
commerciale  qui  assurait  d'une  façon  trop  lourde  le 
monopole  de  leurs  marchés  pour  les. produits  de  la  Pé- 
ninsule. 

•J'ai  eu  l'occasion  de  m'entretenir  avec  quelques-uns 
des  délégués,  au  sujet  de  leurs  intentions  relativement 
à  la  dette  extérieure.  Ils  sont  partisans  de  la  convertir 
en  intérieure,  parce  qu'ils  estiment  qu'avec  des  chan- 
ges aussi  variables,  le  paiement  en  monnaie  étrangère 
est  une  lourde  charge,  mais  en  général  les  bases  de  la 
conversion  fixées  pjar  le  précédent  Ministre  des  finan- 
ces 'eur  semblent  inacceptables,  et  la  formalité  de  l'es- 
tampillage a  été  sévèrement  blâmée  par  quelques-uns 
d'entre  eux. 

L'état  des  campagnes  continue  d'être  très  beau  et 
promet  une  excellente  récolte.  Les  prix  de  l'huile 
d'olive  sont  assez  soutenus  ;  l'exportation  d'olives 
en  consei've  à  destination  des  Etats-Unis  a  atteint,  cette 
saison,  120.000  fanigues 

La  récolte  d'amandes  se  présente  -très  bien  dans  la 
région  du  Levant;  le  manque  d'achats  de  l'étranger 
borne  les  transactions  aux  besoins  de  la  consommation 
locale,  et  l'espérance  d'une  bonne  récolte  permet 
d'entrevoir  la  baisse. 


Le  marché  des  vins  est  paralysé  presque  partout' 
sauf  à  Val-de-Penas  où  l'on  fait  quelques  transactions. 

Les  industriels  et  les  commerçants  de  Bilbao  s'ef- 
forcent d'augmenter  le  mouvement  de  leurs  affaires  : 
on  vient  de  fonder  une  Société  ostréicole  (dans  laquelle 
sont  intéressés  des  éleveurs  d'Arcachon)  pour  exploi- 
ter des  bancs  d'huîtres  en  Biscaye  et  dans  le  Guipuzcoa. 

Il  s'est  constitué,  également'à  Bilbao,  une  Compa- 
gnie de  navigation  pour  établir  une  nouvelle  ligne  de 
paquebots  entre  ce  port  et  ceux  de  l'Amérique. 

L'exportation  d'oranges  continue  très  activement 
par  les  ports  de  Castellon,  de  Burriana  et  de  Valence 
et  autres  de  la  côte  du  Levant  ;  en  treize  jours  (du 
12  au  25  février)  on  en  a  expédié  plus  de  2(1.000.000  de 
kilogr.,  abondance  qui  doit  faire  baisser  encore  les 
prix,  sauf  dans  le  cas  ou  les  inondations  qui  viennent 
de  ravager  les  provinces  de  Valence  et  de  Murcie  au- 
raient causé  des  dégâts  très  importants  dans  les  plan- 
tations. 

La  culture  de  la  betterave  sucrière  continue  à  se 
développer.  Près  de  la  Corogne  on  va  créer  une  grande 
raffinerie  au  capital  de  3  1/2  millions  de  pesetas  ;  il  est 
probable  que  des  ingénieurs  allemands  seront  chargés 
des  travaux.  Il  est  (juestion  de  créer  encore  d'autres 
raffineries  dans  la  Vieille-Castille,  Aussi,  les  importa- 
tions de  semence  de  betterave  continuent- elles  et  il  en 
a  été  débarqué  encore  10.000  kilog.  en  une  semaine  à  la 
douane  de  Pasajes. 

Pour  favoriser  cette  industrie,  le  chemin  de  fer  du 
Nord  a  mis  en  vigueur  un  tarif  réduit.  Puisque  je  parle 
de  ce  produit,  il  faut  signaler  l'alarme  qu'a  causée  aux 
raftineurs  la  nouvelle,  que  la  Commission  chargée 
d'étudier  le  régime  du  sucre,  a  émis  l'avis  de  fixer 
un  droit  de  33  50  pesetas  par  100  kilog.  sur  le  sucre 
étranger  et  de  frapper  le  sucre  produit  en  Espagne 
d'un  impôt  de  fabrication  équivalant  à  ce  dioit.Ilsfont 
observer  que  la  betterave  coûte  en  Espagne  40  et  quel- 
ques fois  50  pesetas  la  tonne  et  que  le  charbon  est 
aussi  plus  cher  qu'à  l'étranger,  mais  il  est  probable 
que  la  Commission  ne  veut  pas  laisser  sub-ister  le 
droit  de  82  pesetas  50  sur  les  sucres  importés,  son  élé- 
vation pouvant  donner  lieu  à  quelques  abus  sur  la 
question  du  prix.  Il  semble  probable  qu'on  élèvera 
peut-être  ce  droit  à  45  ou  50  pesetas  par  100  kilog.,  et 
qu'en  échange,  les  raffineries  devront  payer,  effective- 
ment, un  impôt  plus  fort  qu'à  présent. 

Les  fabricants  de  soieries  et  les  cultivateurs  de 
mûriers  sont  très  alarmés  par  l'effet  de  la  loi  française 
du  5  avril  dernier,  qui  accorde  une  prime  aux  cocons 
espagnols  filés  en  France  et  on  demande  que,  pour  com- 
battre l'efi'et  de  cette  mesure  désastreuse  pour  les  fila- 
teurs  espagnols,  les  cocons  soient  frappés  d'un  droit 
de  sortie.  Celte  question  passionne  beaucoup  les  ré- 
gions de  Valence  et  de  Murcie,  qui  sont  actuellement 
les  seuls  centres  espagnols  où  l'on  travaille  la  soie, 
mais  on  essaye  d'introduire  la  culture  du  mûrier  dans 
d'autres  provinces,  entre  autres  à  la  Corogne. 


Mormatiois  Écoiniiies  el  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  25  février  1899  (8'  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Peselas 

Andalous  ..  ..  (1067  kil.) 

2  411.6I6 

2A3>  46u 

2  638.412 

2.743.382 

Nord  de  l'Espagne  : 

Lif/ne  princiji.  (2010  1<.) 

8.453  401 

T  371  379 

8.093  873 

8. 293. 986 

Asluries  (784  kil.) 

1.  983  31>< 

1.8i7  355 

2.354.236 

2.498.979 

Lérida-Iiei/s  (104kil.i 

211. 8i3 

168  -25?. 

223  454 

243  S73 

A/mnnsa-  \V//..(499  kil.i 

l.Ml  Oï?- 

1  662  903 

1.795.3b4 

1  873.275 

Saragosse  (292T  kil.l 

8  908. 6M 

7.813.648 

9.357.Î.25 

9. 800. -483 

M.  Sotolongo.  —  Nous  avons  le  regret  d'apprendre  la  mort 
de      Sotolongo,  directeur-gérant  du  iya>(CO-/uspa«o  Colonial. 

M.  Sotolongo,  dont  la  grande  compétence  financière  était 
appréciée  autant  en  France  qu'en  Espagne,  comptait,  de  nom- 
l)reux  amis  dans  les  deux  pays  et  sa  mort  y  sera  également 
déplorée. 
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La  Production  du  fer  en  1898,—  La  production  du  fer, 
en  Kspa}»iio,  pendant  l'année  d(>rnière  a  été  inlV-rieure  de 
2i)4. U>8  tonnes  à  celle  de  1897.  Voici  le  détail  do  celle  produc- 
tion par  province  : 

Provinces  1897  1898 

(En  tonnes) 

Biscaïa   5 . 25'i .  492  4 . 973 .  COO 

Santander   749.404  790.000 

Murcie   420.400  416.000 

Séville   388.448  391.000 

Almeria  ,   895.1^5  368.000 

Oviedo   58.107  64  000 

Grenade.   47.483  52  000 

Malaga   35.014  22.100 

Huelva   28.640  17.500 

Guipuzcoa   16.472  18.000 

Navarre   19. 32^  16.000 

Divers   8^  3.000 

Totaux   7.419.768  7.125.600 


Production  de  la  Houille  pendant  l'année  1898  —  La 

diminution  considérable  de  l'importation  de  la  houille  en 
Espagne,  constate  V Anvers-Bourse,  due  autant  à  l'élévation 
des  changes  sur  l'étranger  qu'aux  prix  qui  ont  régi  les  mar- 
ches cliarhonniers,  en  1898,  a  été  largement  compensée  par 
1  augmentation  de  la  production  nationale,  laquelle  a  atteint, 
®  A  ,    '       proportions  inconnues  jusqu'ici  en  Espagne. 

A  l  exception  du  bassin  de  Villanueva  del  Rio  (Séville),  où 
ïl  ny  a  pas  d'autres  producteurs  que  la  Compagnie  des  che- 
mins de  1er  de  Madrid  à  Saragosse  ot  à  Alicante  et  celles  des 
mines  de  Belmez  (Gordoue),  tous  les  districts  charbonniers  ont 
accru  prodigieusement  leur  production,  ainsi  qu'il  ressort,  du 
reste,  du  tableau  de  la  production  de  la  houille  dans  les  pro- 
vinces suivantes  :  . 

1897  1898 
Provinces  —   

(Tonnes) 

Asturies   1.257.361  1  542  974 

Gordoue   316.035  32<i  152 

Giudad  Réal   130. .547  203.000 

Léon   74.624  144.700 

Seyille   i23.9'<4  121.074 

falencia   91.918  102.900 

Gcrone   24.931  32.000 

Totaux   2.019.400      2. 466. 800 

Courrier  de  it\  Bonrtiie  de  Madrid 

Madrid,  16  mars  1899. 
Toujours  soutenu  par  les  très  bonnes  disnositions  de  nos 
va.leurs  sur  les  places  étrangères,  notre  Marché  conserve  une 
allure  lavorable,  quoique  les  tendances  ne  soient  pas  très 

On  cote  l'Intérieure  à  64  30;  l'Extérieure  à  74  ..  ;  le  change 
sur  Pai'is  est  à  27  . . .  ^ 


ITAL.IE 

LA  SITUATION 


Rome,  15  mars  1899. 
Affaires  de  Chine.  -  La  Situation.  -  Les  Projets  financier.s.  -  Les 
Titres  italiens  à  l'Etranger. 

Le  conflit  avec  la  Chine,  qui  paraissait  devoir  devenir 
des  plus  aigus,  a  considérablement  changé  d'aspect  • 
des  efforts  ont  été  faits  pour  atténuer  ce  qu'il  y  avait 
de  menaçant  et  de  dangereux  dans  la  situation  créée  à 
Pékin  par  M.  de  Martine  :  l'ultimatum  a  été  retiré  et  le 
Ministre,  coupable  d'avoir  remis  sa  seconde  note  sans 
y  être  autorise,  a  été  rappelé.  Je  ne  crois  pouvoir  mieux 
taire  que  de  mettre  sous  vos  yeux  les  explications  don- 
nées par  M.  Ganevaro  à  la  Gliambre. 

Le  Ministre  a  d'abord  déclaré  qu'avant  de  formuler 
sa  demande  pour  la  baie  de  San-Moun,  le  Gouverne- 
ment italien  avait  consulté  l'Angleterre  et  le  .lapon  qui 
lui  avaient  donné  leur  adhésion.  II  a  ensuite  exposé 
les  pourparlers  engagés  avec  le  Tsung-li-Yamen  et 
parle  de  la  note  renvoyée  au  Ministre  d'Italie  : 

Get  acte  incorrect,  a  poursuivi  le  Ministre,  méritait  une 
prompte  demande  de  satisfaction.  Nous  avons  pris  des  dispo- 


sitions pour  obtenir  cotte  salisl'acLion.  Le  'rsuiig-li-Yainen  fi  l 
aussitôt  des  excuses,  déclarant  qu'il  n'avait  pas  voulu  nous 
offenser.  De  plus,  il  nous  avertit  que  son  représentant  à 
Rome,  actuellement  il  Londres,  allait  s'empresser  de  revenir 
à  Rome  pour  nous  donner  do  convenables  e,\plicalions.  Cela 
ne  pouvait  pas  nous  suffire;  nous  avions  le  droit  d'olitenir du 
Tsung-li-Yamen  la  réponse  à  la  note  qu'il  nous  avait  rendue, 
afin  de  pouvoir,  ensuite,  continuer  à  traiter. 

En  attendant,  nous  réservions  toute  intervention  par  la 
force,  étant  d'accord  avec  l'Angleterre  que  ce  serait  seulement 
dans  le  cas  où  sir  Claude  Macdonaid  n'aurait  pas  olilcnii  du 
Tsung-li-Yanieii  qu'il  reprit  la  note  de  l'italif;,  (|iic  celle-ci 
reprendrait  sa  liberté  d'action  pour  obtenir  réparation  du  tort 
subi. 

Mais,  par  un  fait  étrange,  non  encore  éclairci  (les  l'xpliea- 
tions  demandées  ne  nous  étant  pas  arrivées;,  M.  di  Martino 
adressait,  de  son  initiative,  •  une  nouvelle  lettre  au  Tsung-li- 
Yamen,  sous  forme  d'ultimatum,  lui  enjoignant  de  reprendre, 
dans  les  quatre  jours,  notre  première  note  et  de  coniiriencer 
à  traiter,  en  acceptant,  en  principe,  notre  demande. 

En  recevant  cette  nouvelle,  que  M.  di  Martino  nous  com- 
muniqua seulement  vingt-quatre  heures  après  avoir  agi,  et 
que  je  n'ai  apprise  que  depuis  douze  heures,  je  démentis  for- 
mellement l'existence  d'un  ultimatum  italien  annoncé  par  la 
télé.graphie  privée. 

M.  di  Martino,  ainsi  désavoué,  ne  pouvait  pas  rester  à  son 
poste,  et  nous  le  rappelâmes  pour  qu'il  vînt  rendre  compte 
de  sa  conduite. 

Nous  le  remplacerons  promptement,  mais,  en  l'absence  du 
secrétaire,  j'ai  décidé  que  notre  légation  à  Pékin  serait  confiée 
à  sir  Claude  Macdonaid,  qui,  grâce  à  l'aimable  consentement 
de  l'Angleterre,  nous  représentera  temporairement. 

Le  Ministre  a  terminé  en  déclarant  que  le  Gouver- 
nement a  la  fermeté  nécessaire  pour  ne  pas  précipiter 
les  choses  ;  mais  il  parait  ressortir  de  toute  cette  affaire 
que  l'Italie  a  surtout  eu  le  tort  de  compter  sur  certains 
appuis. 

Je  m'empresse  d'ajouter  que  l'opinion  publique  ne 
verra  pas  d'un  mauvais  œil  échouer  une  tentative  qui 
aurait  entraîné  de  fortes  dépenses  et,  peut-ètro,  recom- 
mencé la  politique  si  malheureusement  expérimentée 
en  Afrique. 

On  considère  toujours  comme  une  grosse  difficulté 
pour  le  Ministère  le  projet  de  loi  concernant  les  mesu- 
res financières. 

La  Commission  des  Ouinze  est  loin,  en  eft'et,  d'avoir 
terminé  ses  travaux.  Elle  a  décidé,  dernièrement,  de 
mander  le  Ministre  des  hnances,  pour  l'informer  des 
décisions  déjà  prises,  lui  faire  remarquer  que  la  Com- 
mission n'accorde  que  H  millions  sur  les  15  qui  de- 
vraient dédommager  l'Etat  de  la  perte  du  droit  sur  les 
farines,  et  le  prier  de  vouloir  dire  à  la  Commission  où 
il  compte  prendre  les  12  millions  qui  manquent. 

Il  est  évident,  en  effet,  que  les  propositions  du 
Ministre  ayant  presque  toutes  été  repoussées,  le  projet 
ne  tient  plus  debout.  (Je  qui  le  sauvera,  c'est  que  la 
Chambre  se  trouve  occupée  avec  Ijeaucoup  d'autres 
projets  et  que  la  discussion  de  ces  mesures  est  encore 
lointaine.  D'ici  là,  il  y  aura  peut-être  une  conciliation 
qui,  pour  le  moment,  paraît  peu  réalisable  M.  Luzzatti, 
en  effet,  doit  tenir  à  ses  projets  de  dégrèvement  des 
petites  cotes  d'impôts,  et  M.  Sonnino,  cela  est  hors  de 
doute,  n'approuve  qu'une  finance  sévère,  qui  mette  le 
budget  à  l'abri  de  toute  éventualité  de  déficit.  Enfin, 
ces  projets  financiers  n'ont  pas  l'approbation  de  pyer- 
sonnalités  parlementaires  compétentes  en  la  matière. 

On  a  constaté,  lors  du  paiement  à  l'étranger  des  cou- 
pons du  dernier  semestre,  que  la  quantité  de  titres  de 
rente  italienne  à  Paris,  Londres,  Berlin,  etc.,  a  dimi- 
nué de  100  millions  sur  l'année  ])récédente. 

Par  conséquent,  en  1898,  malgré  les  désordres  et  la 
disette,  l'Italie  a  racheté  100  millions  de  sa  rente  placée 
à  l'étranger. 

Les  Caisses  d'Epargne  postales  en  Italie.  —  Situation 
au  31  décembre  1898  : 

Livrets  en  cours  à  la  fin  de  noY.  1898..  S.;i44.425 

—  délivrés  en  décembre   34.458 

Total   3.378.883 

—  soldés  «n  décemiD-re   9.010 

Restent   3.369.873 

L'augmentation  des  livrets  a  été,  en  décembre,  de  25.448. 
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Crédits  des  déposants  à  la  fin  de 

novembre  1898  L.  552.011.128  76 

Dépôts  en  décembre   27.236.961  28 

Total  L.  579.248.090  04 

Remboursements  en  décembre  . . .  24.384.549  84 

Existences  au  1"  janvier  L.  554.863.540  20 

L'aiigmentation  des  dépôts,  par  rapport  à  la  fin  do  no- 
vembre, est  de  2.850.000  lire. 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"^  au  31  janvier  1899 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 

Dul«fjanv.    Différ.  Dule^janv.  Diifér. 
Ci-TÉGORIRS  auSljanv.    sur  1898  au 31  janv.  sur  1898 

_  1899  —  1899  — 

Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire 

Spiritueux,  boissons  et  huiles  3.21-2  —  oû6  11.099  —  1.636 
Denrées  coloniales,  drogues 

et  tabacs   6.130  +  1  03-2  814  +  166 

Produits  chimiques,  articles 
médicinaux,  résines  et  par- 
fumeries   3  -Jll  4-  £88  3  416  +  178 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie   2  358  +  648  872  +  29 

Chanvre,  lin,  jute,  etc   2.310  +  667  4.8-20  +  I  «95 

Coton   10.465  +  1  697  5.428  +  2.636 

Laine,  crin,  poils   4  )80  +  1.145  1.20Ô  +  588 

Soie   12.318  -f  3  (31  29  396  +  1.860 

Bois  et  paille   2.876  —  Il  2.818  —  8.335 

Papier  et  livres   1.3i3  +  559  1.041  +  221 

Peaux   5.493  +  1.4S5  l.Tl'i  +  99 

Minéraux,   métaux   et  leurs 

dérivés   IZ  854  +  2  658  3.204  +  268 

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 
res et  cristaux   12.160  +  2  145  5.258  —  486 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc. .  17.0671  -f  2.067  T  991  —  3  44T 
Animaux,    produits    et  dé- 
pouilles d'animaux   5  82î  —  513  9.265  +  2.564 

Objets  divers   3.0H3  +  2.P5  2  153  -f  20il 

Totaux   lOb.399  +  19.032  9U.5Ô4  —  493 

Métaux  précieux   89  +  )8a  581  +  40 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Rome 


Rome,  16  mars  1899 
Les  dernières  nouvelles  relatives  au  conflit  avec  la  Gliine 
ont  eu  pour  conséquence  de  relever  quelque  peu  les  disposi- 
tions du  Marché. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  102  27  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  603  ...  Banque  Nationale,  1.081.  Méridionaux,  775. 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  7  mars  1899. 
Ijiscussion  du  Budget.  —  Le  Déficit.  —  Dépenses  nouvelles.  —  Les 
Créanciers  étrangers. 

Je  vous  ai  fait  remarquer  trois  ou  quatre  fois  qu'il  ne 
fallait  accorder  qu'une  confiance  fort  restreinte  aux 
budgets  portugais.  Je  suis  encore  une  fois  à  même  de 
vous  en  donner  des  preuves. 

La  discussion  du  budget  pour  1899-1900  a  commencé 
au  Comité  spécial  de  la  Chambre  des  députés  et  il  ne 
lui  a  pris  que  deux  assez  courtes  séances.  A  la  der- 
nière, en  une  heure  de  temps,  on  a  bâclé  les  budgets 
ordinaires  et  extraordinaires  des  finances,  de  la  justice, 
de  la  guerre,  de  la  marine,  des  afïaires  étrangères  et 
des  travaux  publics,  le  tout  pour  la  somme  de  52  mil- 
lions 219. 7i3  mille  reis.  Excusez  du  peu!  On  ne  prenait 
même  pas  la  peine  de  lire  ce  qui  allait  être  voté.  On  a 
aussi  approuvé  tout  le  budget  des  recettes.  A  la  fin, 
quand  tout  le  monde  se  levait  pour  s'en  aller,  le  direc- 
teur de  la  comptabilité,  qui  était  présent  pour  donner 
des  renseignements,  si  besoin  en  était,  a  fait  remarquer 
que  le  Ministre  avait  oublié  deux  dépenses  assez 
importantes,  savoir  :  paiement  de  450.000  mille  reis  à 
M.  Hersent,  entrepreneur  des  travaux  du  port  de  Lis- 
bonne; subvention  de  120.000  mille  reis  à  la  Compagnie 


des  Eaux  de  Lisbonne.  On  lui  a  dit  de  les  mettre  où  il 
pourrait. 

D'après  les  prévisions  ministérielles,  le  déficit  serait 
de  1  545.714  mille  reis,  auxquels  il  fallait  ajouter 
900.000  mille  reis  prêtés  par  la  Banque  du  Portugal  et 
portés  au  budget  comme  recette  réelle,  soit,  en  tout, 
2.445.714  mille  reis.  Maintenant,  à  cause  des  oublis 
signalés,  le  déficit  avoué  sera  de  3.015.000  mille  reis, 
mais  nous  pouvons  compter  sur  le  double  au  moins. 
Au  26  janvier,  l'agio  de  l'or  étant  à  46  1/2  0/0,  le 
Ministre  des  finances  calculait  qu'il  serait  possible  de 
faire  une  économie  de  504.000  mille  reis  si  l'agio  bais- 
sait à  42  0/0.  Eh  bien!  nous  l'avons  aujourd'hui  à 
48  0/0  avec  de  mauvaises  tendances. 

A  présent,  voilà  le  Ministre  des  travaux  publics  qui 
propose  de  construire  quelques  chemins  de  fer  qui  coû- 
teraient 3.000.000  de  mille  reis.  On  ne  voit  pas  assez  où 
il  trouvera  l'argent  pour  les  travaux,  mais  son  projet 
augmentera  encore  le  déficit  de  200.000  mille  reis. 
Songez  qu'à  l'automne  prochain  nous  aurons  des 
élections  générales  de  députés.  On  fait  donc  de  la 
réclame  électorale. 

Je  vous  ai  dit,  dans  une  de  nips  lettres,  que  la  mer  a 
démoli  une  partie  considérable  des  jetées  du  port  de 
Leixoas,  près  de  Porto.  Les  réparations  coûteront  300 
à  400.000  mille  reis,  et  il  faut  se  hâter  pour  que  les  dé- 
gâts ne  s'aggravent  pas.  Maintenant,  le  même  Ministre 
propose  d'y  consacrer  30.000  mille  reis  d'un  dépôt  de 
45  000  mille  reis,  qui  a  fait  retour  au  Trésor.  Pour  le 
reste,  soit  à  peu  près  350.0U0  mille  reis,  il  offre  de  faire 
des  économies  sur  les  dépenses  de  son  département 
ministériel.  Pour  que  vous  puissiez  vous  faire  une  idée 
nette  de  ces  fameuses  économies,  il  faut  vous  dire  que, 
depuis  le  mois  de  mars  1898,  on  ne  paye  plus,  à  cause 
du  manque  d'argent,  les  fournitures  de  matériel  pour 
Ifs  chemins  de  fer  de  l'Etat,  non  plus  que  les  fournis- 
seurs et  entrepreneurs  des  autres  travaux  publics.  Il 
existait  d'anciennes  dettes  qui  ont  été  payées  avec  des 
traites  du  Trésor  à  3,  6  et  9  mois,  que  les  Banques  ne 
veulent  plus  escompter.  Après,  on  a  fait  de  nouvelles 
dettes,  en  achetant  et  en  payant  tout  à  des  prix  fous,  à 
cause  des  risques.  ,  . 

Je  suis  parfaitement  sûr  de  tout  ce  que  je  vous  écris, 
et  je  crois  utile  de  vous  le  dire,  tellement  ces  choses 
sont  incroyables.  Veuillez  encore  remarquer  quelque 
chose  de  plus  singulier. 

Les  Chambres  votent,  au  budget,  754.000  mille  reis 
pour  bâtiments  de  l'Etat,  1.511.579  mille  reis  pour  che- 
mins de  fer,  et  1.131.600  mille  reis  pour  les  routes  or- 
dinaires. Mais,  après,  le  Gouvernement  dépense  au 
moins  un  tiers  en  plus.  Comment  fait-il 'î'  C'est  très 
simple,  il  ne  paye,  ni  les  fournitures  de  matériel,  ni 
les  entrepreneurs.  On  ne  le  croirait  pas,  si  ce  n'était 
l'exacte  vérité. 

Le  Gouvernement  continue  d'assurer  aux  Chambres 
que  les  négociations  avec  les  créanciers  étrangers 
marchent  bien.  Mais  on  sait,  à  Lisbonne,  comme  vous 
le  savez  à  Paris,  qu'il  est  impossible  de  rien  faire  a 
présent. 

Soyez  sûr  que  le  pays  possède  assez  de  ressources  et 
de  bonne  volonté  pour  sortir  du  pétrin  où  nous  sommes 
tombés  après  la  grande  crise  de  1891.  Mais  il  faudrait 
faire  de  la  grande  politique  et  avoir  une  administration 
soigneuse.  Malheureusement,  rien  de  cela  n'existe. 
Voilà  le  mot.   

Recettes  douanières.  —  Les  recettes  du  Trésor  encaissées 
par  les  deux  douanes  principales  de  la  métropole,  pendant 
le  mois  de  février  dernier,  ont  été  les  suivantes  : 
A  Lisbonne  : 

Recettes  générales  Reis   552:944  146 

Taxes  de  manutentions   11:609  266 

Céréales    35:7;^5  016 

Droits  d'octroi"  '    187:010  289 

uioits  a  octroi     787:298  717 

A  Porto  : 
Recettes  générales  et  taxes  de 

manutentions   401 : 7 /o  729 

(•/,,.,-,„les    28:200  206 

'-'"'^^"'^    429:975  9^5 

Total  Reis   1.217:274  652 
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I^es  recettes  totales  de  février  189.')  ayant  été  de  1.175:410 
reis  121,  raii>Tmentation  pour  18S)9  est  de  44:864  rcis  531. 

Voici,  pour  les  sept  premiers  mois  des  sept  derniers  exer- 
cices, les  recettes  douanières  apurées  auxquelles  participent 
au  delà  de  li:4U0  contos  les  titres  de  la  dette  extérieure  : 

Droits  de   

7  mois  de        Importations  Exportations  Total 

Reis              Reis  Reis 

1892-  1893    5.707:454  871  197:0.î7  265  5.904:152  136 

1893-  1894    7.001:218  354  171:752  092  7.173:970  446 

1894-  1895   6  987:563  176  179:050  943  7.166:614  119 

1895-  1896    7.9<W:670  185  209:9^8  449  8.119:6r.8  634 

1896-  1897    6.882:<!80  677  212:152  085  7.094:432  762 

1897-  1898    6.751:052  12  4  210:982  8^3  6. 962:0 V+ 987 

1898-  1899    6.446:475  407  269:656  992  6.716:132  399 


RUSSIE 


La  Récolte  du  Foin  en  1898.  —  D'après  les  renseif^'ne- 
ments  publiés  par  le  Comité  central  de  statistique  du  Minis- 
tère de  l'intérieur  en  Russie,  les  prairies  occupent  une  super- 
ficie de  34.442.347  déciatines,  388.546  déciatines  de  plus 
qu'en  1897. 

La  récolte  du  foin  s'est  élevée  à  3.108.071.300  pouds  contre 
2.813.582.100  pi  uls  en  1897,  .soit  une  augmentation  de 
ii94.489.200  pouds. 

Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe.  — 

Des  états  provisoires  que  le  Ministère  des  finances  a  reçus 
des  caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898,  les 
recettes  et  les  dépenses  piibliques  ont  atteint  les  chiff'res  ci- 
après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués   1.388.188.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1898  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1898  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   1.121.143.000 

BUDGET  EXTR.VORDIN.iIRE 

Roubl  crédit 

Recouvrements  effectués   87.374.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 

l«i98   144  234.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1898  et  1897,  pour 
les  onze  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1898   1.388.188.000 

—  de  1897   1.226.534.000 

Soit,  en  faveur  des  onze  premiers  mois  de  1898, 
une  différence  en  plus  de   IGI.654.000 

Des  plus-values  ont  été  réalisées  sur  les  chapitres  ci-après  : 

Roubl. -crédit 

Réseau  de  l'Etat   71.812.000 

Monopole  de  vente  des  spiritueux   45  279  000 

douanes   23.408.000 

Boissons   5.947.000 

Droits  de  mutation   5.346.000 

Timbre,  greffe  et  enregistrement   4.604 doo 

Sucres   3.359.000 

forets   S.OW.OOO 

Recouvrement  de  prêts  et  d'autres  débours   3.002.000 

Indemnités  de  guerre   2  615  000 

™Jacs   l!  835;  000 

Contribution  foncière  et  impôt  personnel   1.709.00Û 

Télégraphes  et  téléphones   1.304.000 

Taxe  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des  mar- 
chandises par  chemin  de  fer  en  grande  vitesse.  1.298  000 

Postes........   1.244:000 

Huiles  minérales   1  115  qoO 

Annuités  dues  par  des  Compagnies  dé  Chemins 

de  fer   919.000 

Monnaie  .    764.000 

Droits  sur  les  mines   5^(9  OOO 

Patentes  et  taxes  additionnelles                   553  000 

P'ermages  et  concessions  de  droits  d'exploitation.  499*000 
Usin(>s,  établissements  techniques  et  magasins 

de  l'Etat   337.000 

Droits  sur  les  assurances  contre  l'incendie   205  000 

Aliénation  de  propriétés  domaniales   155! 000 


Par  contre,  des  inoins-values  ont  été  conslatées  sur  les 
revenus  suivants  : 

Roubl. -crédit 
Produit  des  valeurs  mobilières  appartenant  à 

l'Etat  et  bénéfice  sur  opérations  de  banque   10.600.000 

Annuités  de  rachat   4.432  000 

Passeports   1. 97.3  !  000 

Fonds  de  concours  au  Trésor   364.000 

Part  de  l'Etat  dans  le  produit  de  diverses  lignes 

concédées   294.  OfO 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières   aeoioOO 

Droits  divers   99.000 

Allumettes   51.000 

Recettes  accidentelles  ou  sans  importance   1.195.000 

Dépenses  Dilférenca 

effectuées  de  18?8 

en  p"'  rapport 

1898       1897  à  1897 

(En  milliers  de  roubl. -crédit) 
Dépenses  (autres  que  celles  du  , 
service  de  la  dette  pulilique) 
à  imputer  sur  le  budget  de 

l'exercice   873.145   825.324    -{-  47.821 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 
le  budget  de  l'exercice  que  sur 

les  budgets  antérieurs   247.988   263.030   —  15.032 

1121.143  1088.354    +  32.789 

Budget  extraordinaire 

Roubl. -crédit 

En  1898,  les  recouvrements  des  onze  premiers 

mois  se  sont  élevés  à   87.374.000 

En  1897,  ils  avaient  été  de   36.489.000 

Soit,  pour  1898,  une  augmentation  de. . .  50.885.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  onze  premiers  mois 
présentent  : 

Pour  1898,  un  total  de   144  8fî9  000 

—   1897        —    100.'938.000 

Soit,  pour  1898,  une  augmentation  de..  43.961.000 

En  outre,  pendant  les  onze  premiers  mois,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1897  et  des 
années  précédentes;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres 
ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1898  et  1897,  le 
total  des  dépenses  des  onze  premiers  mois  qui,  au  moment 
de  leur  acquittement,  ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets 
que  celui  de  l'exercice  en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  onze 
premiers  mois  de  1898,  sur  les  exercices  1897,  1896,  etc.,  et, 
pour  les  onze  premiers  mois  de  1897,  sur  les  exercices  1896, 
1895,  etc.)  : 

Différence 
1898  1897  en  1898 

(En  milliers  de  roubles) 
Dépenses  ordinaires     106.061      100.321         +   5  740 
—      extraord..      49.887       65.682         —  15.79.5 

Total....     155.948      166.003         —  10.055 


Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  Caisses  d'épargne  en  novembre  1898  : 


Entrées 


Sorties 


Caisses  d'épargne  de  la 
Banque  de  l'Etat  : 
A  Saint-Pétersbourg. 

A  Moscou  

Dans  les  autres  villes 

(  laisses  municipales . . . 

Aux  Trésoreries  provin- 
ciales et  de  district.. 

Douanes  

Fabriques  et  usines  . . . 

Caisses  d'épargne  pos- 
tales   

A  la  fin  du  mois,  les  dépôts  dans  cès  Caisses  s'élevaient 
à  518.537.000  roubles  (2.750.650  livrets), 


(En  roubles) 

1.344.000 

1.196.000 

1.259.000 

1.049. 000 

7.018.000 

6.018.000 

31.000 

12.000 

8.854.000 

6.851.000 

126.000 

128.000 

54.000 

22.001) 

4.448.000 

2.867.000 

350 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Exportations  de  Café.  —  Voici  le  tableau  des  exporta- 
tions do  café  pendant  les  quatre  derniers  exercices  : 

LaGuayra  Pto.C'abello  Maracaibo  Total 


1894-  95 . . . . 

1895-  96  . . . . 

1896-  97  . . . , 

1897-  98  . . . . 


Kil. 
12. 776. -212 
12  2IJ9.442 
8  611.368 
13.01)7.813 


Kil. 
14.043.29.5 
14.316.349 
11.753.79(.; 
Il.94r3.li9 


Kil. 
21.432.124 
27.0-iH.954 
2').  803. 036 
27.819.299 


Kil. 
48.251.631 
53. 5^2. 745 
46.168.200 
52.802.231 


La  Situation  de  Mînas-Geraès.  Suite  (1).  —  Les  dépen- 
ses ordinaires  et  les  revenus  de  l'Etat  pendant  les  années 
1894,  1895,  1896  et  189'Z  s'établissent  ainsi  : 

Re  ve  nus  JDépenses__^ 

Papier  Papier 
Années  ^lilreis       Liv.  st.         Milreis  Liv^st. 

1804  "  19  109  460     875.850      12.268.656  562.313 

{qq5 20.456.009  852.333  14.313.545  596.397 
Îqqr 19  505.307     731.489      15.592.567  584.721 

1897:'.'.;:;:;'.  2i'.oi6.673  700.555  20.187.725  672.924 

Le  chane-e  est  calculé  à  raison  de  11  pence  par  milreis  pour  1894 

■   —  de  10        —  — •  1895 

_  _  de  9        -         -  1896 

_  _  de  8       -        -  1897 

Ces  -hiffres sont  assez  satisfaisants;  mais, sil'on tient  compte 
des"  dépenses  extraordinaires,  le  total  des  dépenses  est  de  : 
29  736  078  milreis  pour  1.239.003  liv.  st.  en  1895 
l2iy,Z%'6'Z         -         1.577.399      -  1896 
52'.774;787         —         1.759.159      —  18W 

Une  partie  de  ces  dépenses  extraordinaires,  celle  correspon- 
dant aux  Chemins  de  fer,  à  la  construction  de  la  nouvelle  ca- 
pitale et  aux  secours  aux  immitçrants,  est  temporaire  et  peut 
«tre  considérée  comme  plus  ou  moins  directement  produc- 
tive mais  on  ne  peut  (-n  dire  autant  des  chapitres  suivants  : 

Itemboursements  de  recettes  employées  par  anticipation, 
aaranties  et  subventions  payées  à  des  Chemins  de  fer. 

La  dette  intérieure  se  montait,  au  commencement  de  1898, 
à  18  198  OUO  milreis  (606.433  liv.  st.),  et  avait  été  presque  en- 
tièrement employée  en  ava.nces  à  des  Compagnies  de  Cliemins 
de  fer  qui  ont  reçu  de  l'Etat  de  Mmas,  jusqu  a  la  fin  de  1897, 
20.309.084  milreis  comme  suit  ;  Milreis 

Bahia  et  Minas   r'fl^-Tiî 

Muzambinlio  

Espirito  Santo  et  Minas   f  nlVnan 

Sapucahy   6.920.000 

20.309.084 

Sur  les  2  127  miles  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  de  Minas, 
737  miles  appartiennent  au  Gouvernement  de  la  Confédération 
des  Etats-Unis  du  Brésil  ou  sont  concédés  par  lui.  Il  y  a 
dans  l'Etat  plus  de  2.000  miles  de  rivières  navigables,  dont 
la  plus  importante  est  la  «  San  Francisco  »  et  ses  tributaires, 
dans  le  nord  et,  dans  le  sud,  le  «  Rio  Grande  » 

Les  principales  Compagnies  de  chemins  de  fer  qui  rei^oi- 
vent  des  subventions  et  des  garanties  de  1  Etat  sont  : 

La  «  Leopoldina  »,  1'  «  Ouest  de  Mmas  «,  «  Baina  et  Minas  », 
le  «Sapucahy  »,  le  «  Mozambino  »,  le  «  .loao  Gomes  «  et 
«  Pyranga  «  ;  une  somme  de  plus  de  80.000  liv.  st.  est 
dépensée  annuellement,  de  ce  chef.  •  i  r^i 

La  Leopoldina  fait  partie  d'un  grand  reseau  ferre  de  plus 
de  1  200  miles  exploité  par  une  Compagnie  anglaise,  récem- 
ment constituée.  Parmi  les  chemins  de  fer  plus  particulière- 
ment spéciaux  à  l'Etat  do  Minas,  l'Ouest  de  Minas  est  le 
plus  important.  Il  part  de  Sitio,  station  sur  le  Chemin  de  fer 
Central  et  aboutit  à  la  rivière  S.  Francisco,,  avec  un  embran- 
chement de  Gonzalves  Ferreira  à  Sucupira  ;  sa  longueur 
totale  est  de  501  miles.  ,       .,    .    ,  . 

Le  capital-actions  est  de  62.000.000  de  milreis  (environ 
2  000  000  de  livres  sterling);  en  outre,  la  (compagnie  a  une 
dette' hypothécaire  de  1.122  500  liv.  st.  contractée  en  Alle- 
magne et  une  de  3.710.000  liv.  st.  contractée  en  Angleterre  et 
garantie  pur  le  Gouvernement  Fédéral. 

(1)  Voir  V Economiste  Européen,  n"  374. 


Il  ne  m'a  pas  été  possible  d'obtenir  les  résultats  de  l'exploi- 
tation postérieure  à  1895. 

Milreis  Liv.  st. 

En  1894,  les  recettes  se  sont  élevées  à.     1.982.000  90.845 

et  les  dépenses  d'exploitation  à                  1.953.0(i0  88.693 

En  1895,  les  recettes  se  sont  élevées  à.     2.075.200  86.466 

et  les  dépenses  d'exploitation  à                  2.069.800  86.242 

Le  chemin  de  fer  touche  une  garantie  du  Gouvernement 
fédéral  et  de  l'Etat  de  Minas. 

Les  marchandises  qu'il  transporte  sont  principalement  :  le 
sel,  le  café,  la  chaux,  les  céréales,  le  tabac^  les  fiomages  et 
le  lard.  ,  . 

La  Compagnie  a  aussi  130  miles  de  rivière  navigable. 

Le  Chemin  de  fer  Sapucahy  va  de  Barra  do  Pirahy  sur  le 
Chemin  de  fer  Central,  à  Bom-Jardin  (63  miles)  et  à  Passa- 
Tres  {25  1/2  miles)  ;  de  Bae-Pendy  à  Rio-Elemterio  sur  les 
frontières  de  San  Paulo  (189  miles). 

Le  capital  actuel  est  de  42.000.000  de  milreis  (environ 
1.400.000  liv.  st.)  et  le  capital  obli.gations  s'élevait,  à  la  fin 
de  1897.  à  2.059.910  liv.  st.  En  plus,  la  Compagnie  doit 
6.920.000  milreis  (230.666  liv.  st.)  au  Gouvernement  de 
Minas. 

Voici  les  rendements  pour  les  années  1895,  1896  et  1897  : 

Revenus  Dépenses 

Papier  Papier  Coefficient 

Années       conlos     Liv.  st.     contes     Liv.  st.  d'exploit. 

1895    831      34.635      1.232      51.380      148  % 

1896:   1.012      37.9.j0      1.435      53.8U0  141% 

1897.'.   1.226      40.800      1.641      54.700      134  % 

Le  déficit  d'exploitation  a.  donc  été,  on  chiffres  ronds,  de  t 
16.700  liv.  st.  pour  1895;  15.850  pour  1896;  13.900  pour  1897. 

Les  sommes  payées,  en  vertu  des  garanties  consenties  par 
le  Gouvernement  "fédéral  à  l'Etat  de  Minas,  se  sont  élevées 
à  50.000  liv.  st.,  le  change  calculé  à  8  pence  pour  milreis. 

{A  suivre.) 


ETATS-UNIS 


La  Société  Nationale  des  Industriels.  —  M.  Bruwaert, 
consul  général  de  France  à  New-York,  constate  que  l'attention 
a  déjà  été  appelée  à  différentes  reprises  et  de  différentes 
parts  sur  les  tendances  et  les  efforts  d'une  Association  qui 
s'est  fondée,  il  y  a  quatre  ans  environ,  aux  Etats-Unis,  en 
corrélation  avec  le  musée  de  Philadelphie,  sous  le  nom  de 
«  National  Association  of  Manufacturers  »,  Société  Nationale 
des  Industriels.  Gomme,  beaucoup  de  ces  Entreprises  de 
création  nouvelle,  celle-ci  tient  à  faire  parler  d'elle  et  il  est 
incontestable  qu'elle  y  a  réussi.  Elle  a  réussi  notamment  à 
peser  sur  les  décisions  du  Congrès,  quand  il  •  s'est  agi  de 
substituer  au  tarif  Wilson,  en  1897,  des  taxations  douanières 
plus  profitables  à  l'industrie  américaine.  Elle  s'est  assez 
bien  développée  et  compte  aujourd'hui  un  millier  d'adhérents 
venus  surtout  des  régions  industrielles  du  pays.  Gomme 
chaque  membre  paye  une  cotisation  annuelle  de  f.O  dollars, 
la  Société  dispose  donc  d'un  budget  d'environ  50.000  dollars 
dont  elle  s'est  servi,  notamment,  pour  envoyer  des  missions 
au  dehors,  surtout  en  Extrême-Orient. 

Chaque  année,  l'Association  a  une  réuiaon  générale  qui, 
cette  fois,  la  quatrième,  s'est  tenue,  du  24  au  2(i  janvier,  à 
Cincinnati.  Le  rapport  lu  à  cette  réunion  par  le  président  de 
la  Société,  M.  Théodore  Search,  expose  assez  bien  les  vues 
actuelles  des  industriels  américains  sur  les  diverses  questions 
qui  les  intéressent,  eux  et  leur  pays.  ^    , ,  , 

M  Search  fait  grand  état,  dans  son  rapport,  du  développe- 
ment considérable  constaté,  durant  le  dernier  exercice,  dans 
les  exportations  générales  et  particulièrement  dans  les  expor- 
tations manufacturières  de  l'Union.  Il  pense  que  les  marchés 
étrangers  ne  sont  qu'au  début  de  leur  surprise,  et  qu'avec 
un  peu  d'efforts  au  dehors,  les  produits  américain.s,  obtenus 
à  si  bon  compte  à  l'aide  du  travail  en  grand  et  à  la  machine, 
pourront  étendre  bien  davantage  leur  clientèle. 

Dans  la  conquête  des  Antilles  espagnoles  et  des  Philip- 
pines il  voit  surtout  l'ouverture  de  nouveaux  débouchés  et  il 
estime  que  les  industriels  américains  ne  peuvent  que  se 
féliciter  de  les  avoir  si  facilement  acquis. 

Rendant  compte  des  travaux  et  exposant  les  vœux  de 
l'Association,  M.  Search  dit  avoir  créé  dans  différents  Etats 
de  l'Union  des  agences  pour  s'occuper  des  difficultés  légis- 
latives ou  autres  qui  entravent  le  commerce  entre  les  diver- 
ses sections  du  pays.  Il  a  notamment  agi  à  Washington  pour 
la  désignation  d'une  Commission  qui  a  été  chargée  dunifaer 
le  régime  des  brevets  et  des  marques  de  fabrique  II  est 
retourné  tout  récemment  et  plusieurs  fois,  à  Washington 
pour  plaider  la  cause  de  la  marine  marchande,  qu  il  con- 
vient de  revivifier  à  l'aide  de  subventions  à  la  navigation,  à 
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liu  condition  que  les  iirinaleurs  subvenlionnés  s'entïa<rcnt  à 
feiro  construiro  une  partie  do  leur  floUe  dans  les  ciiai^liors 
anioncaiiis  11  oi-saniso  un  service  international  do  transports 
niantinu's,  les  agents  de  l'Association  passant  des  coiilrats  à 
prix  re^liuls  pour  de  grandes  quantités,  chaque  membre  de 
la  Socié  e  devant  bénéficier  de  ces  arrangements  avantageux 
Des  crédits  ont  et,;  sollicités  du  Congrès  pour  l'amélioi".tion 
(les  ports.  Des  vdMix  ont  été  exprimés  eu  faveur  d.^  la  cons- 
truction, aussi  rapide  que  possible,  du  canal  de  Nicara-nia 
qui  doit  contribuer  à  réduire  les  frais  d'expédition  de  la  côte 
atlantique  vers  les  ports  de  l'Extrême-Orient 

L  Association  professe  beaucoup  de  goût  pour  les  exposi- 
tions; elle  entretient  à  Caracas  un  musée  permanent  d'échan- 
tillons don  elle  se  dit  satisfaite  au  point  de  vouloir  en  établir 
votef  ï'^^"^"'  ^  ^T'/''''''-  ^  à  la  Chambre  dé 

nn       p"'-'  '^'f-  ^^"^         '"^  participation  du  pays  à  l'Expo- 

SnSiiîade^pWr"''''^^°"'""P'"°'^'^^^"^  ^^ir 
dJ^u  vue  administranf,  M.  Search  plaide  en  faveur 

t  %  Y''""".^*'"         Mi»istère  du  commerce  et 

de  1  industrie  ,  il  d- mande  aussi  une  réforme  consulaire,  peu 
de  consuls  américains  étant  en  mesure  de  rendre  à  leurs 

enï?oS"'crS^attend"""'''''       P^^^'       ^^^^^^^^^  ^''^'^ 

nSrie^SZ!''  '""^       ''''  ''''  ^PP'-°"^^^        1-  -u- 


L,e  Marché  Financier  de  J\ew-York 

New-York,  le  15  mars  1899, 
C'est  toujours  la  même  tendance  assez  irrégulière  à  cause 
iHil^Ë^^^'"''''"'''^  -^^^       dispositions  SénSI 

ment  de  l'affaire  du  Central  Pacilic  est  démenti  Ces  Wnets 
hp«nin '""^  ''î'^®.''^'^  pouvant  être  utilisée  en  cas  de 

besoin  pour  éviter  l'émission  de  certificats.  Le  montant  oui 

fo  000  «)Ode  {"^''V^'  billets^°n  pÏÏs'd 

de  dollars  ^''^  Trésor,  serait  de  46.000.000 

soutemi'!'"''^'^  monétaire  reste  ferme  :  l'argent  métal  est  bien 
Le  4  0/0  ancien  reste  à  112  3/4. 
Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  en  réaction 

^fwre,  a  200  ./  ,  1  Erie,  a  14  ./.  ;  le  Reading,  il  23  5/8-  le 
Calumet, ^xTio-  le  Canadian  Pacific,  à85  ./.  ■  riUinoiJcen 

a  131  3/4;  VUmon  Pacific,  à  43  5/8.  ' 


MEXIQUE 

Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes  nen- 

pSres."'"''  ^«'^t  élevées  à  2!l82%0 

Voici  le  tableau  comparatif  des  recettes  mensuelles  deouis 
1  exercice  budgétaire  1895-96  :  «i^eiie!,  uepuis 

1898-99 


1897-98      1896-97  1895-96 


Juillet 
Août.. 
Septembre . 
Octobre.. . . 
Novembre., 
Décembre . . 

Janvier  

Février .... 

Mars  

Avril  

Mai  ". .  I 

Juin  ' 


pias-t. 


1.672.000 
1.987.000 
2.085.000 
2.149.000 
2.433.000 
2.424.000 
2.349.000 
2.182.000 


Totaux. 


1.645.000 
1.919.000 
1.675.000 
1.858.000 
1.980.000 
2.110.000 
1.881.000 
1.775.000 
2.080.000 
1.915.000 
1.889.000 
1.985.000 


1.703,000 
1.945.000 
1.943.000 
2.035.000 
2.030.000 
2.293.000 
2.036.000 
1.902.000 
2.074.000 
1.684.000 
1.782.C00 
1.863.000 


1.599.000 
1.754.000 
1.758.000 
2.031.000 
2.237.000 
1.890.000 
2.153.000 
2.023.000 
2.071.000 
1.952.000 
1.855.000 
1.753.000 


17.281.000  22.712.000  23.289.000  23.076.000 
Etats-Unis...  s   10.558.783         Espa-^ne         <t     1  qfis  rs7<? 

Allemagne.;::  2:63'8':3l?    ^:::y:-  îi-S 

Etats  rjnis°'''?''5n^fië'n^'^''  '''''  ^^'^  P^y«  «'vivants  : 

XigleteiTe      ^     ^  IfliS         Allemagne  ..  g  1.869.027 

France  4219  35S         Espagne   664.760 

^    4.<!IJ.35S         Belgique   1.092.348 

En  ce  qui  tonche  les  relations  franco-mexicaines,  les  im- 


po.lations  de  notre  pays  et  do  ses  colonies  fAlgério  et  Sénégal) 
au  Mexique  ont  augmenté  de  29.917  piastres  relativement  à 
la  période  corivspoiidanle  de  l'année  liscale  antérieure 

i.es  exportations  du  .Mexique  on  France  ont,  également 
augmente  de  2.804.516  piastres.  Par  contre,  colles  des  colo- 
nies Irançaises  ont  diminué  de  736  piastres. 

^1'''"'°"  "'^  maintient  qu'à  grand'peinc  au  troisième 
lang  des  pays  ayant  des  rohUious  commerciales  avec  ]o 
Mexique.  D  autre  part  elle  reçoit,  en  valeur,  plus  du  double 
Ue  ce  quelle  exporte.  Ces  deux  constatations  sont,  crovons- 
nous,  clign«îs  de  solliciter  l'attention  de  tous  ceux  (lui  s'inté- 
ressent au  maintien  de  l'influence  économi.iue  do  notre  pays 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

t^""!^,® '  -  "^oi"  les  chiffres  du  budgtt 

aul™       ■''■'/A^  '^^■"t'^s  P=ir  le  Congrès  et  promul- 

gues par  1  Executif  :  ^ 

DÉPENSES 

Pesos-or 


Congrès  national   >, 

Intérieur   „ 

Affaires  étrangères  '. .  295.341  20 

l-inauces   „ 

Dette  publique  '  21.308.381  66 

Justice  et  Education   ,, 

Guerre   „ 

Marine  

Agriculture  [,  „ 

Travaux  publics   » 

Pensions  


Pesos-papier 

2.539.080  » 
13. 7f 8. 426  » 
1.166.560 
8.123.340  .> 
10.831.218  12 
12.168.302  40 
16.904.852  » 
13.508.390  72 
1.6s9.;W0  )) 
ê.604  .344 
4.914.355  68 

92.248.248  9i! 
8.887.230  20 


Total  des  dépenses  ordin..  21. 603.672  86 
Dépenses  extraordinaires.    4.850.300  » 

Total   26.453.972  86    101.135.479  12 

ip^Stll^  évaluations  des  recettes,  ces  chiffres  donnent 
la  situation  suivante  ; 

Dépenses  Pesos-papier 

Pesos-or  26.4Û3.927  pesos  à  200  0/0. ...  52  907  945 
Pe.sos-papier  ;     loi  :i,S5:479 

1-54.043.424 

Recettes 

Pesos-or  42.133.292  pesos  à  200  0/0.  . .  84  266  584 
Pesos-papier   67:97-/000 

152. 2HS  ^84 


Déficit 


1.8U4.840 


URUGUAY 

Le  Président  Cuestas.  -  M.  Cuestas  a  été  élu  par  le 

Congres,  président  constitutionnel  pour  la  période  de  1899- 

doU%orSrP'^'''l'°*'  '14^  soixante-deux  ans, 

doit  son  élevât  on  a  la  suprême  magistrature  à  plus  do  trente 
années  de  service  dans  l'administration  publique 
caissier  (K.nnt".         «.'^«lent  comme  teneur 'de  livres  et 
cenfp  f,  rii  .1    ^       Entre  au  service  de  l'Etat  comme  per- 
Sté«  fr  f°"  '^'^'^'i'^         P'-"^'té  reconnues  et  ses 

tons  fp«  V''^^'"?^^!'"  et, d'administrateur  l'élevèrent  par 
M^nii?.  i^T  hiérarchie  jusqu'aux   fonctions  de 

nns  r  .Hn  fi"^'^<=es,  puis  de  la  justice,  des  cultes  et  de 
1  instruction  publique. 

seiié^f'fl°iwV  moralisé  la  gestion  des  finances;  il  a  pré- 
de  Montiv  Ln  7      ^•'^  '^'^  "^il  et  a  doté  l'université 

"^^^ev  deo  de  nouveaux  éléments  de  développement, 
du  Sériât  "el;  1kI?7  Ti'^  sénateur,  il  fut  porté  à  la  présidence 
h  tion  rlt  l  1  ^'  ^^•«'^''V^P.^i^  ''e  poste  lorsque  éclata  la  révo- 
'>f  Tn?  I  T     Président  Idiarte  Borda,  qui  fut  assassiné  le 
^5  août  de  la  même  année.  La  présidence  provisoire  de  la 

?'Fpfn^^'n'"%"'7^^*      ^-  assisté  d'un  consdl 

a  Jitat,  paciha  le  pays,  releva  les  finances  compromises  par 
n™!!"?*"  P/ecedent,  déjoua  toutes  les  tentatives  de  réaction 
™1      herrenstes  et  procéda  à  l'élection  d'un  nouveau 

C'est  cette  assemblée  qui,  faisant  rentrer  le  pays  dans  la 
voie  constitutionne  le  normale,  vient  de  légaliser  le  pouvo  r 
dictatona  que  M.  Cuestas  exerçait  sans  en  abuser,  d'ailleurs 
depuis  près  de  deux  ans.  ucmieurs, 

Son  élection  faite  sur  l'accord  des  principaux  partis  paraît 
être  la  sanction  nationale  d  une  politique  de  ?é.4némtioii 
entreprise  et  poursuivie  par  M.  Cuestas  avec  la  ri|uëur  d'un 
pXtrdën  '"^^«^^'8^'-^"^  manquant  un  peu  de  la^souplesse 
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Asie 


Recettes  douanières  de  l'Uruguay.  —  Les  receltes 
dominiéres  de  l'Uruguay  ont  donné,  pour  le  mois  de  jan- 
vier 189d,  les  résultats  suivants  : 

Importations  %   652.031  92 

Exportations   174.334  31 

Départements  (estimation). . .     82.000  » 

Total  S   908.366  28 

En  janvier  1808,  les  recettes  avaient  été  de  828.943  pesos, 
et  en  janvier  1«97  de  759  228. 


ASIE 

CHINE 

Mission  commerciale  chinoise  en  Europe. —La  (îa^eiie 
de  Pékin  a  publié  un  décret  impérial  aux  termes  duquel 
MM  Licou  Hio-Hiun,  décoré  du  titre  honorifique  de  préfet 
de  kintr-Kouan,  secrétaire  de  Ministère  dans  les  mêmes  con- 
ditions," reçoivent  la  mission  de  se  rendre,  à  leurs  frais,  dans 
les  pays  d'outre-mer  pour  y  faire  une  enquête  sur  le  com- 
merce.   

Les  Chemins  de  fer  en  Chine.  —  D'après  le  Hong-hong 
Telegraph  les  chemins  de  fer  concéd/3s  jusqu'à  ce  jour  par  la 
Chine  sont  les  suivants  :  ,   ■■  .  ^tt 

Aux  Anglais  :  1°  Kowloon  à  Canton;  2°  Shanghai  a  Woo- 
sune  ;  3"  Shanghai  à  Chinkiang,  Nankin,  Kangchew,  et  Wen- 
chow-  4°  Kunlou  à  Talifou,  Yunnan,  Suifou,  et  Chungking  ; 
5°  Moulmein  à  Yunnan;  6°  Shanhai-kwan  à  Newchwang; 
7»  Canton  à  Ghengtou.  Cette  dernière  ligne  aurait  été  concé- 
dée à  un  Svndicat  angle- chinois.  Elle  traversera  le  fleuve 
Yangtzé  probablement  à  Suifou,  et  remontera  la  vallée  du 
Min  jusqu'à  Ghengtou,  une  ville  très  importante  de  la  riche 
province  de  Szé-chouen.  A  Suifou,  un  embranchement  partira 
pour  rejoindre  le  chemin  de  fer  du  Yunnan,  prolongement  du 
chemin  de  fer  birman.  La  ligne  de  Canton-Gheng-lou  est 
donc  l'une  des  plus  importantes  de  la  Chine  par  rapport  à  la 
richesse  des  régions  qu'elle  traverse.  _ 

Au  Sundicat  an  g  lo- allemand  :  Tientsin  a  Lhin-kiang. 

AU  Syndicat  anglo-italien  :  Tai-yuen  à  Sin-gan  et  Siang- 

^^Aiix  Allemands  :  1»  Kiao-chau  à  Tsi-nan;  2°  Kiao-chau  à 
I-chovv.  ^  ^  ,  „  

Aux  Français  :  l"  Langson  a  Yunnan;  2"  Langson  a  Can- 
ton; 3°  Nanning  à  Pakhoi  ;  Lao-kay  à  Yunnan. 

Aux  Belges  :  Ching-ling  à  Hankow.  ,  v  -t  i  •  oo 

Aux  Russes  :  1°  Fort  Arthur  a  Novo-Tsuru-khaitul  2" 
Vladivostock  à  Nuguta  et  ligne  principale  de  la  Mandchou- 
rie  ;  3°  Kirin  à  la  ligne  principale  de  la  Mandchourie  ;  Pac- 
ting  à  Tai-yen.  .  . 

Aux  Américains  :  'Wu  chang  a  Canton. 


«  Toutes  libertés  —  individuelle  —  domiciliaire  —  confes- 
«  sionnelle,  —  y  compris  le  droit  de  pratiquer  d'une  façon 
«  privée  ou  publique  leur  religion,  sont  accordées  aux  Fran- 
«  çais  établis  au  .Japon.  » 

La  pétition  passe  ensuite  en  revue  les  différentes  clauses  du 
traité  ainsi  que  les  commentaires  qui  y  ont  été  ajoutés  quand 
il  fut  soumis  à  la  ratification  du  Parlement  français.  Elle 
tend  à  prouver  que  le  Gouvernement  japonais  peut  des  a 
présent,  et  sans  diflicultés,  accorder  aux  étrangers  le  droit  de 
posséder  le  sol  et  que  cette  mesure,  avantageuse  pour  les 
étrangers,  le  serait  encore  plus  pour  le  Japon.  En  effet,  vu 
le  manque  de  capitaux  dans  cette  contrée,  le  commerce  et 
l'industrie  sont  arrêtés,  et  les  capitaux  étrangers  ne  pourront 
venir  en  aide  aux  entreprises  locales  que  lorsqu'ils  trouveront 
des  garanties  sérieuses.  Donc,  aussi  longtemps  que  le  droit 
de  possession  du  sol  ne  sera  pas  donné  aux  Européens,  ils  ne 
pourront  contribuer  au  développement  industriel  et  commer- 
cial du  pays.  , 

La  classe  du  peuple,  la  plu*  influente  du  Japon,  celle  du 
commerce  et  des  affaires  est  d'avis  que  les  promesses  faites 
par  le  Gouvernement  soient  réalisées  au  plus  tôt.  Ces  per- 
sonnes comprennent  l'intérêt  pour  elles  de  l'introduction  des 
capitaux  étrangers  et  de  l'influence  heureuse  de  l'argent  euro- 
péen sur  le  développement  du  Japon. 

L'Exportation  des  Soies.  —  Voici,  d'après  les  statisti- 
ques publiées  par  le  Japan  Gazette  de  Yokohama,  le  tableau 
de  l'exportation  des  soies  du  Japon  pendant  les  vingt  dernières 
années  : 


JAPON 

Les  Français  au  Japon.  —  A  l'occasion  du  nouveau 
traité  entre  la  France  et  le  Japon,  les  Français  habi.ant  ce 
dernier  pays,  à  Tokio  et  Yokohama,  ont  signe  une  pétition 
qui  a  été  adressée  au  Ministre  pour  être  transmise  au  Gou- 
vernement de  la  Métropole. 

Dans  celte  pétition,  les  signataires  appellent  1  attention  de 
la  France  et  ctlle  de  tous  les  Français  sur  les  injustices  qui 
seront  probablement  commises,  à  la  suite  du  nouveau  traite 

a?ec  le  Japon.  .  » 

Les  points  principaux  du  Mémoire  en  question  sont. 

«  1»  Le  Gouvernement  français  devra  insister  pour  que  les 
«  clauses  du  traité  soient  définies  avec  exactitude  et  que  les 
«  droits  conférés  par  lesdites  clauses  aux  Français  leur  soient 
«  garantis  d'une  manière  effective,  spécialement  en  ce  qui 
«  concerne  la  location  à  longue  période  des  terres  et  des  bati- 
«  ments  l'exercice  des  professions  d  agriculteur  et  de  jour- 
«  naliste,  la  protection  de  la  propriété  littéraire  aussi  bien 
«  Qu'industrielle;  ^ .         •  j>„„ 

«  2°  La  promisse  faite  par  le  Gouvernement  japonais  d  ac- 
«  corder  aux  étrangers  le  droit  de  posséder  le  sol  devra  être 
«  réalisée  le  plus  tôt  possible.  »       ...       ,     ,  ^Atitinn 

Les  objections  soulevées  par  les  signataires  de  la  pétition 
sont  basées  sur  ce  fait,  que  le  nouveau  traite  ne  sera  mis  en 
exécution  qu'un  an  après  la  promulgation  des  nouveaux  Go- 
des civil  cl  commercial.  Or,  jusqu'ici,  le  Gode  civil  japonais 
a  seul  été  promulgué.  Quant  au  Code  commercial  il  n  a  pas 
été  encore  soumis  à  la  Diète,  ce  qui  remettrait  a  longue  date 
la  mise  en  vigueur  du  traité  avec  la  France.  En  outre,  U 
n'est  guère  possible  d'ajouter  grande  créance  à  certaines  pro- 
messes contenues  dans  le  traité,  telles  que  les  suivantes  : 

«  Les  Français  établis  au  Japon  auront  la  faculté  d  exercer 
«  sur  leurs  propriétés  rurales  ou  urbaines,  tous  les  droits  cle 
«  propriétaires  :  notamment  de  les  louer  pour  une  longue  pe- 
«  riode  (99  ans). 


Campagnes 


Exportation  pour 

Exportation   -  — ~  -"^  ~ 

totale       l'Europe  l'Amérique 


Balles 


1878-  79 . , 

1879-  HO . , 
1880  81  . 

1881-  82 . 

1882-  83. 

1883-  84. 

1884-  85 . 

1885-  86 . 

1886-  87. 

1887-  88 . 

1888-  89 . 

1889-  90 . 
189.-91 . 

1891-  92 . 

1892-  93 . 
1893  94 . 

1894-  95 . 

1895-  96 . 

1896-  97 . 

1897-  98 . 

Total  général. 


19. 
17. 

22. 
21. 
28. 
29. 
25. 
25. 
2G. 
38, 
41 
35 
S3 
49 
46 
44 
51 
54 
48 
56 


196 
875 
344 
774 
,705 
907 
.402 

.sm 

.370 
.998 
.264 
.505 
.657 
.041 
.855 
.017 
.395 
.774 
.549 
.753 


Balles 

Balles 

15.997 

3;  169 

12.719 

5.156 

16.969 

5.375 

14.754 

7.020 

19.126 

9.579 

20.124 

9.783 

14.259 

11.143 

10.8Ô0 

15.034 

12.369 

14. Oui 

18.034 

20.964 

21.343 

19.921 

15.1:^8 

20.377 

15.314 

18.343 

19.0(i6 

30.035 

19.407 

27.448 

24.675 

19.342 

i:2.t)51 

28.745 

25.490 

29.284 

23.167 

25.382 

19.734 

37.019 

361.116 

357.150 

718.266 

De  ces  chiffres,  fait  observer  le  Moniteur  «fes  Soies,  ressort 
l'importance  toujours  croissante  de  l'e  xportation  qui  a  une 
relation  directe  avec  l'augmentation  de  la  production  soyeuse 

*^"Ges^chiffres  indiquent  que  l'exportation  pour  l'Europe  s'est 
toujours  maintenue,  comme  importance,  dans  un  certain  état 
statioanaire,  tandis  que  celle  pour  les  Etats-Unis  d  Amérique 
n'a  cessé  de  montrer  une  remarquable  augmentation. 

On  peut  dire  que  tout  l'accroissement  de  la  production 
soyeuse  qu'a  faite  progressivement  le  Japon,  pendant  ces  vingt 
années,  a  été  absorbé  par  la  fabrique  américaine.  _ 

Pendant  la  campagne  1878-79,  les  Etats-Unis  de  1  Amérique 
du  Nord  ont  consommé  à  peine  la  cinquième  partie  de  la  soie 
japonaise  quiétaitnécessaireàlafabrication  européenne, tandis 
au"à  présent  la  consommation  américaine  absorbe  presque 
les  deux  tiers  de  la  production  du  Japen  et  est  presque  le 
double  de  celle  de  l'Europe.  Et  qu;on  remarque  qu  en  1878- 
1879,  l'exportation  totale  du  Japon  était  seulement  de  19  196 
balles,  tandis  qu'en  1897-1898  elle  a  atteint  le  chiffre  important 
de  56  753  balles,  c'est-à-dire  le  triple.  Par  conséquent,  1  ex- 
portation à  destination  des  Etats-Unis  a  augmente  de  plus 
de  120  010,  tandis  que  l'exportation  totale  de  la  soie  au 
Japon,  pendant  la  même  période,  n'a  progresse  que  de  30  0/0. 

Ces  comparaisons  ont  une  relation  directe  avec  1  augmenta- 
tion générale  du  trafic  de  la  soie,  laquelle  s'est  produite  dans 
des  proportions  plus  grandes  que  celles  de  1  accroissement  de 
la  production  soyeuse  du  globe  et  c'est  là,  peut-être,  une  des 
raisons  qui  expliquent  l'épuisement  des  existences  de  matière 
première  auquel  nous  sommes  incontestablement  arrives 
aujourd'hui.   . 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Piris.- Imprimerie  de  U  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (Ku  millions  de  fr.) 


Encaisse 

l'RIKCIP.  CHAI'ITIÎKS 

métallique 

o  ^ 

ryj 

cj  —  ^ 

a;  — 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

ô  -a  "ï^ 

o'5  g 

-'S  — 

Tau.x 
l'escoi 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


mars  

1.808 
1.820 

1 

217 

3.099 

437 

eo.'i 

3f)fi 

1 

3.817 

480 

749 

424 

mars  

1.820 

1 

191) 

3.803 

442 

724 

429 

mars  

1.822 

1 

19'J 

3.770 

452 

716 

428 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

15  mars.. . 
28  février. 
7  mars. . . 
15  mars. . . 


840 

.377 

1.285 

667 

72.5 

742 

3ti6 

1.312 

606 

741 
75(i 

744 

367 

1.298 

607 

762 

•m 

1.288 

694 

795 

97 
117 
89 
94 


3 

^% 
4'/, 


Banques  locales 


ALLEMAGNE 

28  février..  . . 
31  d(''C('ml)re  , 
31  janvier. . . . 
■28  février. . . . 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


72 

32 

219  1 

98 

281 

25 

» 

70 

31 

242  1 

88 

2()8 

28 

75 

36 

221 

93 

258 

24 

75 

37 

213 

87 

260 

23 

mars  

835 

» 

070 

875 

885 

» 

mars  

829 

» 

066 

897 

845 

mars  

826 

» 

064 

920 

872 

mars  

812 

» 

666 

914 

908 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


92  janvier. . . , 

127 

17 

180 

» 

26  novembre. 

1.52 

15 

207 

2'i  di'cemlire  . 

147 

17 

200 

» 

21  janvier  

135 

17 

187 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


22  janvier. . . . 

05 

10 

1.55 

» 

» 

26  iiiiveiiilii'e. 

72 

10 

170 

» 

» 

2'i  il(''eeiillirc  . 

07 

10 

160 

21  janvier.. . . 

62 

10 

152 

» 

DATES 


l'RlNCIP.  CHAPITRES 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1.291 

29 

295 

46 

4 

1.371 

31 

385 

.5.4 

5 

1.3(i2 

31 

383 

54 
52 

5 

1.3-18 

25 

365 

5 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

l'i  mars   "i  0(j;. 

2,'<  IV'vrier....  754  262 

mars   734  202 

mars   754  203 

BELGIQUE 

10  mars   93 

23  février   96 

2  mars   94 

'■>  mars   93 


Banque  Nationale 


473 
510 
512 
513 


59 

416 

24 

57 

442 

35 

03 

433 

35 

52 

423 

35 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


7  février. . 
22  janvier.. 
31  janvier.. 

7  février. . 


0 


DANEMARK 

■28  fi'vrier.  . . .  70 
31  tliH-enilire..  102 
.'il  jaii\  icr. . . .  9' 
28  fe\-riei'. . . .  87 


Banque  Nationale 


111  1 

14 

24 

9 

» 

132 

10 

32 

15 

119  1 

11 

28 

13 

» 

118  1 

il 

29 

13 

19  mars. 
4  mars. 
11  mars. 
18  mars. 


ESPAGNE 

2i0 
281 
290 
290 


—  Banque  d'Espagne 
271 

250 
264 
281 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  décembre  . 
31  octobre  . . 
.'iO  novembre, 
31  iléeembre  . 


19  mars 
1  mars 
1 1  mars 
18  mars 


HOLLANDE 

I  69 


—  Banque  des  Pays-Bas 


109 
109 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

28  février....  301 
10  février....  303 

20  février   303 

28  février....  294 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  janvier  

31  décembre  . 

10  janvier  

20  janvier  


62 
63 
64 
63 


10 
10 
10 
10 


234 
231 
229 
221 


73 
71 
71 


43 
40 
43 
43 


25 
24 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  janvier.. . 
31  di'cemlire 
10  janvier. . . 
20  janvier.. . 


35 
35 
3.5 


NORVÈGE 


31  janvier. . . 
.'^0  iiuM'iiibro 
iil  dr'ci'iiibre 
31  janvier. . . 


45 

PORTUGAL 


Banque  de  Portugal 


9  mars. . . 
22  IV'vrier. 
l«i'  mars.. . 

8  mars. . . 


27 
27 
27 
27 


47 
50 
50 
50 


357 
377 
379 
380 


■y-  S 


2 

134 

42 

13 

0 

2 

» 

123 

48 

10 

5 

2 
2 

123 

.52 

16 

5 

126 

51 

16 

5 

173 

422 

12 

141 

83 

173 

451 

12 

119 

103 

173 

-400 

10 

126 

104 

173 

400 

10 

123 

103 

3 

3}4 
3!4 


2 

66 

99 

17 

7 

3 
3 

72 

26 

19 

8 

72 

25 

18 

8 

3 

72 

26 

18 

8 

1.255 

519 

584 

1.39 

5 

1.472 

860 

1.209 

67 

.5 

1.474 

863 

1.2U2 

63 

5 

1 .459 

836 

1.179 

06 

5 

6  y. 

6  y, 
6'/î 


3 


50 

763 

234 

293 

16 

5 

64 

822 

234 

268 

13 

5 

04 

807 

240 

269 

14 

.5 

63 

824 

235 

270 

17 

5 

2 

50 

35 

20 

5 

2 

01 

-iO 

33 

.4 

2 

60 

38 

31 

3 

2 

57 

40 

30 

3 

Banque  de  Norvège 

77 

10 

43 

1 

88 

14 

51 

1 

89 

13 

55 

1 

73 

15 

51 

1 

8 

72 

24 

11 

81 

21 

12 

80 

21 

12 

79 

21 

4 

f  J  1^ 

5!| 


5% 
5!4 
5'/. 
5J4 
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l'IUNCII».  CHAl'lTKES 

-  u 

DATES 

lac'tallicuic 

or  ! 

c 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1897 
1898 
l>-98 
1898 


1897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
1899 


ROUMANIE 

•>S  IV'vriiT 
r.j  iV'vricr 
■-M  Irvi'ioi- 
R'Mic'r 


Banque  Nationale 


:;(; 

4 

m 

17 

49 

12 

50 

•>, 

l.'iG 

18 

6i 

12 

:» 

;i 

02 

12 

'■'l'i 

:i 

v:a 

■20 

02 

12 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


mars. .  ■ 

IV-N  l  ilT. 
IrVlil'l'. 

ma rs. . . 


:i.U32 

ii;h 

2.2!)1 

4;.9 

;î80 

27.:; 

4'.,; 

2.."i'.t'; 

12:î 

1.080 

m 

421 

237 

2..'i.';o 

120 

1.090 

m 

'(24 

248 

'6% 

2.54!) 

121 

\..%Ti 

446 

42  i 

RUSSIE 

■2i  IV'vi-iiT.. 
m  jalivii'l'.. 
1.",  l  iiT.  . 
-.'.^  iV'Vl  iL'r. . 


Banque  de  Finlande 


22 

9 

7-") 

9 

26 

14 

2Ï 

3 

74 

11 

29 

13 

22 

0 

7.7 

11 

30 

14 

22 

2 

78 

10 

30 

lo 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


■28  février. . 
15  février. . 
■2-2  fi'vrier.. 
février. . 


4 

9 

22 

0 

7 

7 

6 

(i 

9 

32 

7 

7 

7 

G 

0 

9 

32 

7 

0 

0 

0 

9 

.32 

7 

7 

0 

0 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


:U  (liH-embre 

:U  (.el..lire  . . 

:M\  uuviMiilire 

;U  iléceiiil're 


SUÈDE  —  Banque  Royale 
41 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


31  (liH-emlire 

31  iielnlire  . 

:iO  iiiiveiiilire 

31  décembre 


11 

17 

toi 

5.71 

250 

118 

» 

12 
12 

13 

113 

ou; 

273 

130 

14 

111 

020 

281 

130 

» 

13 

18 

111 

028 

278 

137 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


m  mars. 

mars. 
11  mars. 
18  mars. 


92 

10 

200 

900 

196 

37 

1  4 

97 

9 

2il4 

940 

161 

47 

97 

9 

20t 

946 

161 

47 

1    4  '-.2 

97 

9 

205 

946 

161 

47 

1   4  '.j 

TOTAUX 


1898  --'i  mars 

1899  9  m.irs 
1899  16  mars 
1899  -ii  mars 


8.794 

2.040 

1  \ .  309 

5.172 

5.510 

t.. 380 

N.:i27 

2.(i3S 

i'!.:;;.! 

:i.0i2 

(;.337 

1 .414 

8.2.77 

2.(i49 

14.307 

5.027 

O.o58 

1 .398 

8.261 

2.079 

14.214 

3  691 

0.3:2 

1.390 

TOTAUX  aux  31  décambre 


1893 
1894 
1895 
1896 
1897 


:il  ilécenibre. 
31  décembre. 
31  décembre. 
31  décemlire. 
.'il  ili'cenibre. 


.Vrgeiil 

Kiii'.-iisse 

Or 

[(jlale 

6  116.5 

2  493,1 

8  009.0 

0  9.52.0 

2  liU3.7 

9  5.55,7 

7  803.4 

2  .•.00.3 

lu  369.7 

7  8.59,9 

2  .512,7 

10  372,(i 

8  7  43,6 

2  540,4 

11  302,0 

Circii- 
laliiiii 


15  261,1 

15  539,5 

16  072,(; 
l'i  .530.li 
15  253.0 


Rap^ 

])nl't 


5.0% 

02 

03 

71 

74 


(1)  La  il.'comiMisiti.jii  des  Kncaissps  en  or  et  en  arsjent  résulte  suit 
des  bilans  îles  Banques,  suit  de  nos  rensei-iiemenls  i>ai  liculiers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  ^iluatious  a  des  ilates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  l  enseiyuement  ;  ils  ne 
.s  ecai-tént,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  lu  \  érité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changres  sur  Paris,  de  :   


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Fraincfort  

Gênes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

âa*ot-Pétersbourg. . 

V'icnne  (à  vue)  

—     (4  3  mois) . . . . 


16  fév. 

•24  fév. 

2  mars 

0  mars 

lômars 

23mar.s 

48 

02 

48 

02 

48 

05 

48 

48 

07 

48 

07 

100 

16 

100 

16 

100 

ii 

100 

17 

100 

20 

100 

23 

156 

155 

155 

25 

154 

50 

154 

75 

155 

2o 

■29 

25 

Î8 

75 

29 

28 

20 

27 

15 

27 

80 

95 

81 

80 

95 

80 

05 

80 

95 

80 

95 

100 

15 

100 

15 

100 

11 

100 

15 

100 

15 

100 

18 

100 

70 

100 

85 

100 

95 

100 

82 

100 

65 

100 

70 

1-2 

8-i 

22 

8ô 

22 

22 

90 

22 

87 

22 

96 

80 

96 

80 

97 

80 

86 

80 

91 

80 

92 

107 

67 

108 

108 

1'. 

108 

43 

107 

98 

107 

66 

100 

57 

100 

ôl 

100 

56 

100 

56 

100 

58 

100 

58 

■;98 

790 

791 

199 

50 

795 

19C 

50 

25 

40 

25 

42 

25 

40 

25 

45 

25 

42 

25 

43 

•28 

65 

28 

25 

28 

9  J 

27 

80 

27 

22 

26 

35 

107 

60 

107 

97 

i08 

17 

108 

47 

107 

97 

107 

60 

37 

20 

37 

22 

37 

22 

37 

15 

37 

20 

37 

22 

47 

8.^> 

47 

85 

47 

85 

47 

85 

47 

8.S 

47 

85 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

77 

47 

80 

47 

80 

VdlcUrS  d  UulS  IllO'a 

Plus 

24  l'év. 

2  mars 

9  mars 

lomars 

23mars 

Amsterdam,  papier  court. 

4  % 

•205  81 

■206  25 

206  12 

205  62 

205  50 

Allemagne . .  — 

4  % 

122  12 

122  12 

122  31 

122  25 

122  25 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

207  .. 

2(j7  . 

207  1; 

207  .. 

207  .. 

Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 

4  % 

4  % 

390  '. 

387  50 

391  75 

393  50 

396  25 

Lisb. -Porto  .  — 

4  % 

370 

370 

370 

370  .. 

370  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

263  EO 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  19 

25  19 

25  22. . 

25  21 

•25  21  . 

—                    th.  court 

3  % 

25  21. 

■25  21 

25  24  . 

25  23. . 

25  23 

Belgique  —  — 

3  %  % 

0  iBp. 

0  16p. 

0  19p. 

0  19p. 

r>  25p. 

Italie   — 

5  % 

7  .-.Op. 

7  75p 

7  87p 

7  rOp. 

7  -25?. 

Suisse   — 

4  'A  X 

0  62p. 

0  62p 

0  62p. 

0  62p. 

0  69p. 

4  % 

516  50 

516  50 

517  50 

517  50 

518  . 

Matières  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3440  43 

3440  43 

Arccent   id.    (le  kil.). . 

218  89 

luu  25 

100  80 

100  14 

.00  79 

93  9î 

Quadruples  espagnols  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Alales  des  Etats-Unis  

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  ; 

916-»)  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

_         _  (nouv.  titre  :  9001») 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

3 

96 

48 

74 

34 

0 

4 

92 

60 

74 

35 

5!4 

4 

92 

47 

75 

36 

5'.-; 

5 

99 

.57 

91 

34 

5,'/.; 

Valeur  «les  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
.?ingleterre  (liv.  st.  or) 
Aatr.-tioiigrie  (H.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
C-..-ece  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  ur)  

Italie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or;. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(pe8o  pap.) 

Clhili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(SbanghiI)(taëlarg.) 


Valeur 
au  pair 
en  franci 

Valeurs  en  francs  au  c 

hange  du  jour 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

lomars 

23mars 

1  234 

1  233 

1 

233 

1 

235 

1  234 

1  234 

-25  22 

25  155 

25 

185 

25 

215 

25  195 

25  195 

2  10 

2  09 

2 

U9 

2 

09 

2  09  ■ 

2  09 

1  » 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

1  « 

0  77 

0 

77 

0 

78 

0  78 

0  79 

1  » 

0  64 

0 

64 

0 

64 

0  64 

0  6i 

2  083 

2  07 

2 

08 

2 

08 

2  07 

2  07 

1  » 

0  92 

0 

92 

0 

92 

0  92 

0  92 

g  60 

3  73 

3 

73 

3 

73 

3  73 

3  73 

2  67 

2  66 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  16 

5 

16 

5 

17 

5  17 

5  18 

5  43 

2  45 

2 

45 

2 

45 

2  45 

2  4& 

5  >i 

2  30 

2 

30 

2 

28 

2  28 

2  25 

1  89 

1  39 

1 

39 

1 

47 

1  42 

1  42 

2  84 

0  76 

0 

73 

0 

70 

0  72 

0  73 

1  67 

1  68 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  68 

2 

68 

2 

68 

2  66 

2  65 

7  47 

3  49 

3 

46 

3 

46 

3  49 

3  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  -23  mars  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
yàlent  à  l'étranger 

En  Allemagne   99  99 

En  Angleterre   99  97 

Eu  Autricke-llongrie...  100  45 

Eq  Belgique   100  25 

En  Espagne   126  35 

En  Grèce   155  25 

En  Hollande   ICO  36 

En  Italie   107  Kt 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   100  69 


Aux  Etats-Unis   100  .. 

Au  Mexique   -221  18 

En  Répuh  t.  Argentine ..  22130 

kn  Chili   133  09 

Au  Brésil   389  Oi 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   97  35 

En  Chine   214  04 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  «emands   100  01 

—  Anglais   100  03 

—  Austro-Hongrois .  99  55 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   79  14 

—  Grecs   64  41 

—  Hollandais   99  64' 

—  Italiens   92  75 

—  Portugais   66  73 

—  Busses   69  80 

—  Suisses   99  31 


Pièces  des  £'/ate-Z7nts   100.. 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Bép.  Argent.  45  18 

—  du  Chili   75  ta 

—  du  Brésil   25  70 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   102  71 

—  de  la  Chine   46  72 


A.  nos  Lecteiar-s 


Depuis   sa   fondation,  YEconotniste  Européen  a 
donné,  cliaque  semaine,  une  statistique  des  encaisses 
or  et  argent  et  de  la  circulation  fiduciaire  de  toutes' 
les  Banques  européennes. 

Ce  tableau  a  été  reproduit  par  un  grand  nombre  de 
journaux  étrangers  et  il  a  trouvé  place  dans  beaucoup 
de  documents  officiels  ;  les  chiffres  que  nous  avons 
donnés  jusqu'ici  répondaient  certainement  à  un  besoin. 
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Toutol'ois,  nous  avons  reconnu,  depuis  quelque  temps, 
((u'ils  n'étaient  pas  suflisants.  Si  on  peut,  à  la  riounur, 
expliquer  partiellement  les  mouvements  de  métaux 
par  la  cote  des  changes,  il  y  a,  dans  les  bilans  des 
Banques,  des  éléments  d'information  de  premier  ordre 
((uel'on  ne  saurait  négliger. 

Dans  cet  ordre  d'idées,  nous  donnons,  à  partir  d'au- 
jourd'hui, la  statistique  des  encaisses  or  et  argent,  de 
la  circulation  fiduciaire,  des  comptes  courants  particu- 
liers, du  portefeuille  de  l'escompte  et  du  portefeuille 
des  avances  sur  g;iges  mobiliers. 

Nous  avons  fait  tous  nos  efforts  pour  rendre  les  chif- 
fres des  diverses  Banques  comparables  entre  eux  et 
nous  espérons  avoir  fait  tout  ce  qui  était  possible  dans 
cette  voie.  Toutefois,  et  pour  n'avoir  plus  à  y  revenir, 
nous  devons  donner  quelques  explications  sur  l'éta- 
blissement de  notre  nouvelle  statistique  : 

UEncais!e  méLailique  comprend,  comme  précédem- 
ment, le  métal  existant  matériellement  dans  les  caisses 
des  Banques,  ou  déposé  pour  leur  compte  dans  les 
hôtels  des  monnaies  ; 

La  Circulaiion  fiduciaire  représente  le  chiffre  des 
billets  qui  se  trouvent  réellement  dans  les  mains  du 
public. 

Nous  ne  comprenons,  autant  que  possible,  sous  la 
rubrique  Comptes  courants  et  Dépôts  particuliers, 
que  les  dépôts  à  vue  et  à  terme  effectués  dans  les 
Banques  par  le  public,  à  l'exclusion  des  comptes  du 
Gouvernement.  Toutefois,  certaines  Banques,  notam- 
ment la  i?angiie  d'AZ^emrtgf^ie,  ne  font  pas  la  distinc- 
tion et  force  nous  est  de  donner  les  chiffres  tels  qu'ils 
figurent  dans  leurs  bilans. 

Le  Portefeuille-escompte  comprend  le  papier  indi- 
gène et  le  papier  étranger.  Ce  dernier  figure  souvent  à 
l'encaisse  comme  garantie  de  la  circulation,  à  la 
Banque  d' Aiilriche-Eongrie  et  kla  Banque  Nationale 
de  Roumanie,  par  exemple;  nous  l'avons  retiré  de 
l'encaisse  et  placé  au  portefeuille  ;  mais  les  Banques 
ne  font  pas  d'ordinaire  la  distinction  entre  les  escomptes 
purement  commerciaux  et  les  escomptes  de  valeurs  de 
l'Etat  ;  nous  donnons,  par  suite,  les  portefeuilles  efl'ets 
escomptés  tels  qu'ils  figurent  dans  les  bilans. 

Enfin,  les  Avances  sur  valeurs  mobilières  compren- 
nent les  avances  sur  titres,  sur  marchandises,  sur  lin- 
gots et  monnaies  et  sur  effets  de  commerce.  A  ce  titre, 
les  différents  chapitres  du  bilan  de  la  Banque  de  Rus- 
sie :  «  avances  aux  propriétaires  ruraux,  avances  aux 
artisans,  avances  aux  Monts-de-Piété  »,  garanties  par 
des  cédules  quelconques  ou  des  bons  divers,  sont  éga- 
lement comprises  dans  notre  colonne  Avances  sur 
valeurs  mobilières  ;  mais  les  avances  à  l'Etat  n'y  figu- 
rent pas. 

Grâce  à  l'addition  de  ces  nouveaux  éléments,  notre 
statistique  hebdomadaire  des  Banques  européennes 
d'émission  résumera,  d'une  manière  plus  rigoureuse 
que  par  le  passé,  la  tendance  générale  des  affaires  en 
Europe,  tant  au  point  de  vue  monétaire  qu'au  point  de 
vue  du  crédit  en  général. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  23  mars  1899. 

Les  changes  ne  présentent,  cette  semaine,  que  bien  peu  de 
variations,  Le  papier  hollandais  lléchit  de  205  62  ù  205  50  ;  lo 
papier  allemand  est  à  122  25  à  3  mois,  soit  123  47,  c"est-à- 
dire  le  pair,  à  vue.  A  Berlin,  l'argent  est  toujours  rare,  l'es- 
compte hors  banque  se  tient  à  4  3/8  ;  il  y  a  donc  peu  de  chance 
de  voir  la  devise  allemande  baisser,  car  l'or  est,  en  ce  mo- 
ment, une  marchandise  demandée  par  nos  voisins. 

Le  papier  autrichien  est  toujours  faible  à  207  tel  quel,  ou  à 
209  07  à  vue,  il  est  très  près  du  gold  point  d'entrée,  et  ce 
■'est  que  par  une  attention  continuelle  que  l'on  peut  le  main- 
tenir à  ce  prix. 

Le  Conseil  général  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  après 
avoir  discuté  l'opportunité  d'une  modification  du  taux  de 
l'escompte,  a  jugé  qu'il  devait  être  maintenu  à  5  0/0,  comme 
répondant  aux  conditions  du  marché. 

Le  versement  sur  l'Espagne  passe  de  393  50  à  398  50,  la 
p;u'ité  de  la  prime  de  papier  sur  France  est  à  Madrid  de 
26  0/0.  L'année  dernière  à  pareille  époque,  le  change  espa- 


gnol ('tait  environ  de  40  0/0;  cependant,  les  exportations  des 
deux  prenders  mois  de  18'.)8  présentaient,  par  rapport  aux 
importations,  un  excédent  beaucoup  plus  considri'iihle  que 
pour  les  deux  premiers  mois  de  1899,  mais  l'Espagne  avait  à 
l'aire  l'aco  aux  dépenses  de  guerre  et  aux  déficits  d(;s  budgets 
coloniaux,  toutes  dépenses  d'ordre  extérieur  qui  pesaient  lour- 
dement sur  la  balance  des  paiements.  La  sui)|)i'essi(in  de  ces 
cliargos  a  pour  résultat  l'amélioration  fort  substantielle  que 
nous  eonslatons  depuis  quelque  temps. 

D'aiiire  part,  l'Espagne  va  avoir  à  toucher  les  20  millions 
de  dollars  dus  par  les  Etats-Unis  pour  la  cession  des  Phi- 
lippines, nous  croyons  savoir  que  les  fonds  sont  déjà  consti- 
tués à  Paris. 

Le  i)ai)ier  portugais  est  immobile  à  370  et  le  papier  russe 
à  263  .')0. 

Le  clié([ue  sur  Londres  reste  à  25  23. 

Le  papier  suisse  et  le  papier  belge  ont  encore  baissé,  aussi 
nous  recevons  de  l'or  de  Belgique  et  de  Suisse.  Le  papier  ita- 
lien est  un  peu  mieux,  à  7  25  0/0  di'  perte,  le  cliange  est 
sous  la  di'pendance  des  achats  de  rente  fréquemment  faits  par 
les  Italiens. 

Le  New- York  est  passé  de  517  50  à  518. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. ... 

Shanghaï  

Yokohama  


23  fév. 

1"  mars 

8  mars 

15  mars 

22  mars 

1/11  r./8 

•i/8  1/4 
2/0  1/8 

1/11  1/2 

2/8  ./. 
2/0  7/8 

1/11  1/2 
2/8  ./. 
2/0  3/4 

1/11  1/2 

2/8  1/4 
2/0  9/16 

1/11  1/2 
2/8  1/4 
2/0  1/2 

1/11  7/8 
1/4  1/16 
1/4  1/32 
T  5/16 
13  1/4 

l/ll  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
6  31/32 
13  1/4 

1/11  15/16 
1/4  ./. 
1/4  ./■ 
6  23/32 
13  15/16 

1/11  15/16 
1/4  ./ 
1/4  ./. 
6  29/32 
13  1/2 

1/11  7/8 

1/3  31/32 

13  9/16 

116  90 

71/9  1/2 
21  7/16 

in  30 
77/9  3/8 
•27  1/2 

118  80 

77/9  3/4 
27  7/16 

118  80 

77/9  3/4 
27  1/2 

121  30 

77,9  3/1 
27  9/16 

Valeurs  àTue  : 

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  jjarres  . . 
Argentan  barres 

L'argent  en  barres  a  haussé  de  1  /16  ;  cependant,  le  papier 
sur  Hong-Ivong  et  sur  Shanghaï  n'a  pas  varié.  Le  Singapoure 
perd  1/16. 

Le  Yokohama  recule  aussi  de  1/16  sans  raison  appréciable. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  70  lacks  de  roupies  en 
traites  et  transferts  sur  les  Indes  ont  atteint  228  laeks  pour 
les  traites  et  90  lacks  pour  les  transferts.  Les  demandes  à 
16  1/32  d.  pour  les  traiti'S  et  à  16  d.  pour  les  transferts  seront 
couvertes.  La  répartition  s'effectue  comne  suit:  En  traites: 
Es  30.000  sur  Madras  ;  en  transferts  :  Ks  11.00  »  sur  Calcutta; 
Rs  9.000  sur  Bombay  ;  Rs  10.00.000  sur  Madras.  Depuis  le 
avril  1898,  les  ventes  de  traites  ont  réalisé  17.9-j5.922  liv. 
On  déclare,  dans  les  milieux  financiers  intéressés,  que  la 
recherche  du  change  sur  les  Indes  est  due  à  l'appréhension 
de  l'établissement  de  l'étalon  d'or,  comme  suite  aux  travaux 
de  la  Commission.  Une  réforme  monétaire  bimétalliste  pro- 
duirait la  meilleure  impression. 

Le  papier  sur  Rio  retrouve  le  cours  de  7  d.,  le  Valparaiso 
à  13  9/16  gagne  1/16. 

La  prim(5  de  l'or  s'accentue  à  Buenos-Avres,  elle  est  à 
121  fr.  30  venant  de  118  fr.  80. 

L'or  est  recherché  à  Londres  pour  l'Allemagne  et  l'Amé- 
rique du  Sud,  il  se  traite  à  77/9  3/4. 

A  Paris,  la  prime  est  do  1  0/00  comme  la  semaine  dernière. 
L'argent  est  ferme,  mais  les  achats  sont  modérés. 

D'après  la  Circulaire  Pixley  et  Abell,  les  exportations 
d'argent  pour  l'Inde,  la  Chine  et  les  Détroits  ont  été,  du 
l"'  janvier  au  16  mars,  de  1.306.0S7  liv.  st.  contre  1.871.130 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  1898. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  s'est  accrue,  cette 
semaine,  de  2.551.600  fr. 

La  circulation  a  pris  829.000  fr.  à  Paris,  et  rendu  3  mil- 
lions 165.0U0  fr.  dans  les  succursales.  Il  est  venu  190.000  fr. 
de  Smyrne,  160.000  fr.  de  Suisse,  6.D.000  fr.  de  Belgique,  et  il 
a  été  exporté  200.000  fr.  de  pièces  de  5  fr.  à  Bombay. 

L'argent  a  augmente  de  2.395.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.685.000  fr.  k  Paris  et  2.305.0('0  fr. 
dans  les  succursales,  et  il  est  venu  475.000  fr.  de  Suisse. 

Il  a  été  expédié  210.000  fr.  à  Madagascar  et  1. 860.000  fr.  en 
Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  baissé  de  33  millions. 

Les  comptes  courants  particuliers  ont  augmenté  de  10 mil- 
lions, lo  portefeuille  a  baissé  de  8  millions  et  les  avances 
d'un  million. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de  26 
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millions,  soit  approximativement  de  18  millions  d'or  et  de 
8  millions  d'argent;  la  circulation  fiduciaire  est  en  baisse  de 
10  millions  :  ces  mouvements  s'expliquent  par  l'augmentation 
des  comptes  courants,  qui  ont  progressé  de  87  millions  ;  le 
portefeuille  progresse  de  Si)  millions  et  les  avances  de  5  mil- 
lions. Il  est  visible,  d'après  ces  chiffres,  que  les  clients  de  la 
Banque  font  leurs  efforts  pour  rviter  un  accroissement  de  la 
circulation  fiduciaire,  qui  pourrait  être  suivi  d'un  relèvement 
de  l'escoKipte  et  qu'ils  ne  demandent  ni  orni  billets,  préférant 
laisser  leurs  crédits  en  compte  courant. 

La  Commission  parlementaire  a  discuté  le  21  courant,  en 
troisième  lecture,  le  projet  de  loi  relatif  au  renouvellement 
du  privilège  de  la  Banque  de  l'Empire.  Un  compromis  est 
intervenu  sur  les  bases  suivantes  :  1»  Elévation  du  capital  so- 
cial à  180  millions  de  reichsmarcks.  L'augmentation  serait 
réalisée  comme  suit  :  Rm.  30  millions  de  suite  et  Rm.  30 
millions  dans  cinq  ans  au  plus  tard;  2»  Elévation  des  fonds 
de  réserve  à72  millions  (2/5""  da  capital  social);  3"  Sur  le  di- 
vidende total,  3/4  seraient  attribués  au  Trésor  allemand  et 
1/4  aux  porteurs  de  parts  de  la  Banque  ;  4°  Limite  de  la  cir- 
culation non  couverte  450  millions;  5°  Aucun  escompte  privé; 
les  banques  d'émissions  privées  ne  pourront  pas  escompter 
du  papier  en  dessous  du  taux  de  la  Banque  de  l'Empire  ; 
6»  Durée  du  privilège  dix  ans. 

Au  2-i  février,  les  Banques  locales  alle7nandes  présen- 
taient une  diminution  marquée  de  la  circulation  et  des  dé- 
pôts; malgré  une  certaine  augmentation  du  portefeuille,  ces 
Banques  se  servent  des  billets  de  la  Banque  Impériale  et 
arrivent  ainsi  à  ne  pas  dépasser  leur  limite  de  circulation. 
C'est  à  cela  que  le  projet  de  loi  sur  les  Banques  veut  mettre 
ordre,  en  interdisant  aux  Banques  locales  d'escompter  au- 
dessous  du  taux  de  la  Reichsbank. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Hollande  £   10.000   Buenos-Ayres  €  110.000 

Excédent  des  sorties.  270.000   Le  Cap   100.000 

Natal   50.000 

Continent   20.000 

Total  égal ....  £  280 . 000      Total  des  sorties ..  £  280 . 000 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Angleterre  a  baissé  do  14  mil- 
lions; 6.7-'50.000  fr.  ont  été  expédiés  à  l'étranger,  comme  il 
est  dit  ci-dessus,  et  7.250.000  fr.  ont  été  pris  par  la  circula- 
tion. La  circulation  est  stationnaire,  les  comptes  courants 
ont  baissé  de  6  millions,  quant  au  portefeuille,  qui  comprend 
les  effets  de  commerce  et  les  avances,  il  a  grossi  de  3(5  mil- 
lions. 

Sur  les  Banques  d'Ecosse  et  d'Irlande,  il  n'y  a  pas  d'autre 
renseignement  que  l'encaisse  et  la  circulation. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie ,  l'or  et  l'argent  sont  sta- 
tionnaires  ;  la  circulation  a  baissé  de  14  millions. 

Les  comptes  courants  sont  insignifiants,  ce  qui  s'explique 
par  l'espèce  de  monopole  que  s'est  attribué  la  Cawse  d'Epar- 
gne, qui  fait  complètement  office  de  banque  pour  les  mouve- 
ments de  fonds.  Le  portefeuille  a  baissé  de  18  millions  et  les 
avances  de  2  millions. 

Peu  de  changements  à  la  Banque  de  Belgique  :  une  dimi- 
nution de  11  millions  dans  les  comptes  courants  a  pour  con- 
trepartie une  diminution  de  10  millions  dans  le  portefeuille; 
les  avances  sont  sans  mouvement. 

La  Banque  de  Bulgarie  ne  présente  rien  d'intéressant. 
Nous  en  dirons  autant  de  la  Banque  de  Danemark. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  17  millions  d'argent  ;  sa  cir- 
culation a  baissé  de  15  millions,  ses  comptes  courants  de  27 
millions,  son  portefeuille  de  27  millions  et  ses  avances  de  8 
millions.  Elle  s'est  débarrassée  d'une  certaine  quantité  de  va- 
leurs du  Trésor:  par  conséquent,  tous  ces  changements  peu- 
vent être  considérés  comme  satisfaisants. 

Les  chiffres  relatifs  à  la  Banque  de  Grèce  sont  déjà  anciens 
et  il  n'y  a  pas  à  les  discuter. 

La  Banque  des  Pays-Bas  ne  présente  rien  d'intéressant  ; 
cet  Etablissement  a  un  calme  remarquable. 

La  Banque  d'Italie  a  perdu  6  millions  d'or,  1  million  d'ar- 
gent et  a  augmenté  sa  circulation  de  17  millions.  Les  comptes 
courants  ont  baissé  de  5  millions,  le  portefeuille  a  grossi 
d'un  million  et  les  avances  de  3  millions. 

Nous  ne  voyons  aucune  observation  à  faire  sur  les  Banques 
de  Napies  et  de  Sicile,  non  plus  que  sur  la  Banque  de  Nor- 
vège, la  Banque  de  l'ortugal  et  la  Banque  de  Roumanie. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Russie  n'a  pas  changé  ;  la  cir- 
culation est  en  baisse  do  13  millions,  les  comptes  courants 
en  augmentation  de  15  millions  ;  le  portefeuille  et  les  avances 
présentent  une  grande  stabilité. 

I.,es  autres  banques  no  donnent  lieu  à  aucune  observation. 
Toutefois,  nous  ferons  Tem^irqucr  que  \o>i  banques  d'émission 
suisses  publient  chaque  semaine  le  compte  de  leur  encaisse 
et  de  leur  circulation,  et  seulement  une  fois  par  mois  leur 
bilan  compl(;l,  sauf  en  ce  qui  concerne  l'encaisse  et  la  circu- 
lation; nous  répétons  ce  bilan,  faute  d'autres  renseignements. 


Les  totaux  nous  montrent  que,  par  rapport  à  l'année  der- 
nière, pour  l'enseinble  des  banques  européennes,  l'or  a  dimi- 
nué de  .533  millions  ;  l'argent  a  augmenté  de  33  millions  ;  la 
circulation  fiduciaire  a  baissé  de  95  millions;  les  comptes 
courants  ont  augmenté  de  519  millions;  les  portefeuilles  de 
862  millions  et  les  avances  de  16  millions. 

La  diminutioa  de  l'encaisse  or  et  l'augmentation  des  por- 
tefeuilles expliquent  parfaitement  l'espèce  de  tension  moné- 
taire que  l'on  observe  on  Europe  :  c'est  un  avertissement 
sérieux  pour  le  monde  des  affaires  de  ne  pas  pousser  trop- 
vite  la  reprise  à  laquelle  nous  assistons  si  heureusement. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neio-Ycrk 
(Ea  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  25  fév.  Depuis 
au  4  mars   le  l»'' janv. 


172.924  1.989.389 

172.924  1.989.389 
790  3.419.475 


IMPORTATIONS 

du  25  lév.  Depuis 
au  4  mars  lel"janv. 


12.986 


2.764.709 
185.054 
534.106 
265.945- 


20.790 
25.498 


3.749.814 
4.098.698 


239.900      774.771      225.021  713.662 


837.300 


8.346.170 
239.450 


7.625 


25  922 


158.798  376.287 

996.098  8.961.907 

604.080  7.745.861 

820.323  7.799.417 


20.276  510.433 

27.901  536.355 

35.204  495.377 

28.742  420.690- 


Encaisse  des  Banques  associées 
de  New-York 

1898   19  mars  ....  129.300.000  dollars 

1899   4  mars....  198.400.000  — 

1899   11  mars....  196.200.000  — 

1899   19  mars....  190.100.000  — 

Les  mouvements  d'or  à  New-York  sont  insignifiants  ;  l'en- 
caisse des  banques  associées  diminue  rapidement,  l'escompte 
à  New-York  est  à  3  3/4  et  on  croit  qu'il  haussera  encore  par 
suite  du  grand  mouvement  d'affaires  qui  règne  aux  Etats- 
Unis. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Monnaies  divisionnaires  italiennes 

On  annonce  de  Rome  que  le  décret  conforme  à  la  conven- 
tion monétaire  latine  signée  à  Berne  l'année  dernière  et  remet- 
tant en  circulation  la  monnaie  divisionnaire  d'argent  est 
entré  en  vigueur  depuis 

Les  ordres  nécessaires  ont  été  transmis  le  15  mars  aux 
trésoreries  du  royaume. 

160  millions  de  pièces  d'une  et  de  deux  lire  sont  prêts  à 
l'émission.  La  monnaie  de  nickel  de  vingt  centimes  conti- 
nuera à  circuler,  les  pièces  de  cinquante  centimes  ne  sont  pas 
émises. 

D'après  ce  décret,  ces  monnaies  n'ont  pas  cours  à  l'étran- 
ger, l'exportation  en  est  donc  défendue.  Les  billets  d'une  et 
de  deux  lire  actuellement  en  circulation  sont  convertibles- 
pendant  deux  ans  ;  ils  seront  prescrits  après  cinq  ans. 


Monnaie  de  Nickel  en  Portugal 

On  télégraphie  de  Lisbonne  que  le  Gouvernement  portu- 
gais, à  l'exemple  du  Brésil,  va  faire  fabriquer  de  la  monnaie 
divisionnaire  en  nickel  pour  une  somme  assez  élevée. 

Il  reçoit  des  propositions  pour  cette  fabrication  :  une  mai- 
son anglaise  lui  a  déjà  fait  une  proposition. 


La  situation  monétaire  de  la  Corée 

Nous  trouvons  dans  un  rapport  de  M.  Gollin  de  Plancy, 
chargé  d'affaires  de  France  à  Séoul,  des  renseignements  inté- 
ressants sur  la  situation  monétaire  de  la  Corée: 

Ce  n'est  que  vers  le  XU"  siècle  que  les  Coréens  apprirent 
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à  fondre  de  la  monnaie  ;  ils  eurent  alors  des  sapcques,  dont 
l'usago  s'est  maintenu  jusqu'à  nos  jours.  Lorsque  les  étran- 
gers obtinrent  accès  dans  la  Péninsule,  le  Gouvernement, 
pour  faciliter  les  transactions,  décida  de  mettre  en  circulation 
des  pièces  d'argent  de  15,  80  et  ib  cent.,  ornées  d'un  cercle 
d'émail  bleu,  mais  dont  la  valeur  intrinsèque  était  supérieure 
au  cours  liduciaire.  11  en  résulta  que  ces  monnaies  lurent 
immédiatement  exportées  au  .Japon.  Kn  1884,  la  conslruclion 
à  Séoul  d'un  hôtel  des  monnaies  l'ut  décidée  ;  cet  établisse- 
ment devait  frapper  des  piastres  conformes  au  mpdèle  adopté 
au  Japon  (5  yang  ou  onces),  des  pièces  d'un  yang  (une  once), 
correspondant  comme  modules  à  nos  pièces  de  5  francs  et 
d'un  franc  :  des  pièces  de  nickel  de  5  cents  i^un  quart  d'once), 
de  bronze  d'un  cent  et  d'un  demi-cenf  (10  moun  et  5  moun). 
Mais  l'essai  n'en  fut  pas  poursuivi  et  ce  n'est  qu'en  1891  que 
l'Etablissement  de  la  Monnaie,  transporté  à  Tchemoulpo, 
commença  à  fonctionner.  A  la  suite  d'un  arrangement  avec 
une  Banque  japonaise,  celle-ci  devait  fournir  les  flans  pro- 
venant de  la  Monnaie  d'Osaka,  dont  la  frappe  seulement 
aurait  été  efl'ectuée  à  Tchemoulpo.  Après  une  courte  période, 
les  Coréens  renoncèrent  à  cette  comJiinaison  et  la  Douane 
prit  la  Direction  de  la  Monnaie.  Au  milieu  de  toutes  ces  vicis- 
situdes, la  Monnaie  coréenne  n'a  frappé  que  peu  de  piastres, 
cjuelques  monnaies  divisionnaires  d'argent  et  beaucoup  de 
nickel  et  de  bronze.  On  estime  sa  production  aux  chiffres 
suivants  : 

Pièces  de  5  yang   20.000  piastres 

—  1   —    70.000  — 

—  5  cents   250.000  — 

—  1    —    590. OuO  — 

—  1  demi-cent   5.000  — 

930.000  piastres 

L'insuffisance  de  ce  numéraire  a  maintenu  à  la  monnaie 
japonaise,  la  seule  usitée  en  Corée,  t^ne  prépondérance  qui 
s'accroît  sans  cesse.  Il  y  aurait  actuellement  en  circulation  : 

Yen  argent  et  papier   4.500.000  piastres 

Monnaie  divisionnaire   300.000  — 

4.800.000  piastres 


Le  Comité  d'Enquête  sur  la  Réforme  monétaire 
de  rind© 

Le  Sunday  Spécial  apprend  que  le  Comité  d'enquête  sur  la 
réforme  monétaire  de  l'Inde,  qui  a  tenu  deux  séances  pendant 
la  semaine  dernière,  a  décidé  de  ne  plus  recevoir  de  témoi- 
gnage et  de  commencer  la  rédaction  de  son  rapport  dès  que 
sir  David  Bai'bour  sera  revenu  des  Indes  occidentales,  c'est-à- 
dire  dans  une  quinzaine  de  jours. 

Notre  confrère  ajoute  que,  d'après  les  bruits  mis  en  circu-- 
lation,  autant  dans  la  Cité  qu'au  Parlement,  on  craint  que, 
pendant  ces  derniers  temps,  le  Comité  ait  «  choisi  »  ses 
témoignages;  des  hommes  éminents,  d'une  compétence 
reconnue  ont  été  soigeusement  écartés  ou  acceptés  à  contre- 
cœur, quand  il  était  probable  que  leur  témoignage  serait 
opposé  aux  désirs  du  Gouvernement  indien,  c'est-à-dire  con- 
traire à  l'étalon  d'or. 

Par  contre,  le  Comité  a  écouté  avec  empressement  des 
hommes  qui  sont  loin  d'être  reconnus  comme  des  autorités 
dans  le  monde  dos  banques  et  du  commerce. 

«  Quand  ces  bruits  ont  commencé  à  courir,  ajoute  notre 
confrère,  nous  avons  fait  un  appel  à  l'impartialité  du  Comité 
et  spécialement  à  sir  Henry  Fowler,  dont  les  promesses  à 
la  Chambre  des  Communes,  au  commencement  de  l'enquête, 
étaient  de  nature  à  nous  donner  satisfaction.  Nous  regrettons 
que  notre  appel  n'ait  pas  été  entendu,  bien  que  nous  soyons 
sûr  qvie  personne  ne  songera  à  blâmer  les  commerçants  fai- 
sant partie  du  Comité. 

n  Les  principaux  témoignages  entendus  dans  les  dernières 
séances  sont  ceux  de  lord  Farrer.  M.  Macdonald,  MM.  Ma- 
thesons,  lord  Aldenham,  M.  Courtney.  On  dit  que  lord  Farrer 
a  naturellement  déclaré  no  pas  craindre  l'étalon  d'or  pour 
l'Inde,  mais,  en  dépit  de  son  enthousiasme  pour  cet  étalon,  il 
a  conseillé  au  Comité  la  prudence  et  lui  a  recommandé  de 
poursuivre,  pendant  quelque  temps  encore,  rexpéricncc 
actuelle. 

«  M.  Macdonald,  avec  sa  grande  connaissance  pratique  du 
commerce  delà  Chine  et  de  l'Inde  a  dû  s'opposer,  bien  entendu, 
à  l'étalon  d'or  pour  l'Inde. 

«  Etant  donnée  la  connaissance  que  lord  Aldenham  a  des 
échanges  internationaux  et  son  di'sir  d'obtenir  une  parité  géné- 
rale de  change,  on  peut  prétendre  qu'il  a  recommandé  la  réou- 
verture des  Monnaies  indiennes  à  la  frappe  libre  de  l'argent, 
si  une  frappe  équivalente  peut  être  assurée  sur  une  base  saine 
par  d'autres  pays. 

•«  M.  Courtney,  comme  membre  du  Comité  Herschell  ne 
doit  pas  être  opposé  à  la  continuation  de  l'expérience  actuelle; 
mais  ceux  qui  se  souviennent  de  la  note  remarquable  ajoutée 
par  lui  au  rapport  de  ce  Comité  pensent  qu'il  doit,  lui  aussi, 


préférer  la  réouverture  des  Monnaies,  si  une  mesun^  équiva- 
lente est  prise,  aveC'Un  rapport  modéré,  par  d'autres  pays. 

«  Le  monde  commercial  et  financier  est  en  droit  de  demander 
([ue  la  prochaine  mesure  soit  bien  étudiée  et  fondée  sur  une 
base  pratique  telle  que  la  solution  adoptéo  puisser  durer.  Pour 
qu'il  en  soit  ainsi,  il  faut  que  la  mesure  réponde  aux  besoins 
de  l'Inde  et  commande  l'approbation  et  la  confiance  de  la  (jité 
autant  que  d(^s  grands  centres  industriels  commer(;ant  avec 
notre  dépendance.  Il  faut,  par-dessus  tout,  éviter  de  faire  «  un 
«  saut  dans  le  noir  ». 

«  Un  fait  rassurant  est  que,  dans  les  cercles  bien  informés 
on  assure  que  le  Comité  n'acci'dera  pas  à  la  demande  de  sir 
.James  'Westland  pour  l'adoption  immédiate  de  l'étalon  d'or  : 
il  recommandera  d'expérimenter  encore  le  régime  aetuel.  Dans 
ce  cas,  le  Comité  se  réunira.it  une  seconde  fois  à  une  date 
ultérieure  pour  examiner  à  nouveau  la  situation. 

«  Ce  serait  une  décision  bien  difl'érente  de  l'action  «  héroï- 
que "  demandée  par  le  Gouvernement  indien  ;  mais  la  prudence 
n'est  jamais  «  héroïque  »  et  il  est  certain  que  dans  la  Cité  on 
considère  unanimement  l'étalon  d'or  dans  l'Inde  comme  un 
danger  pour  la  colonie  et  la  Métropole.  » 


La  Réforme  monétaire  aux  Etats-Unis 

On  écrit  de  New-York  au  Financial  Neios  à  la  date 
du  11  mars  : 

Avec  l'ajournement  du  Congrès  les  discussions,  dans  les 
cercles  financiers,  des  projets  de  réforme  monétaire  ont 
naturellement  diminué,  Une  mesure  importante  a  été  prise, 
cependant,  par  le  Sénat  pour  assurer  le  vote  d'une  législation 
monétaire  pendant  la  prochaine  session  :  le  Corps  législatif 
a  autorisé  un  Comité  de  financiers  à  siéger  pendant  les  va- 
cances pour  étudier  cette  question. 

Les  membres  républicains  de  ce  Comité  doivent  s'entendre 
avec  le  Comité  de  la  Chambre  des  représentants  pour  former 
un  joint-committee  et  préparer  un  plan  de  réforme  accep- 
table, à  leur  avis,  par  les  républicains  des  deux  Chambre 
qui  siégeront  au  56=  Congrès. 

Le  nombre  important  de  questions  à  l'étude,  fait  croire 
que  le  Congrès  sera  encore  convoqué  en  octobre  et  pour  se 
préparer  à  cet  événement,  le  joint-committee  va  bientôt 
commencer  ses  travaux  il  ne  s'ajournera  pas  sans  les  avoir 
terminés.  On  désire  généralement  que  cés  réunions  aient 
lieu  ailleurs  qu'à  Washington. 

C'est  à  M.  Irlanna  que  l'on  doit  la  formation  de  cejoint- 
commiitee  dont  voici  les  membres  : 

Députés;  MM.  Henderson  d'Iowa,  Daizell  de  Pennsylvanie 
Payne  de  New  York,  Overstreet  d'Indiana.  Curtis  de  Kansas, 
Lovering  de  Massachusetts,  Morris  de  Minnesota,  Loud  de 
Californie,  Babcock  de  Wisconsin,  Hawley  de  Texas  et  Kerr 
d'Ohio;  Sénalours  :  MM.  Alliscm  de  lowa,  Aldrich  de  Rhodo 
Island,  Platt  de  Connecticut,  Wolcott  du.  Colorado,  Burrows 
de  Michigan  et  Platt  de  New  York. 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

(Suite)  (Il 

Les  remarques  suivantes,  contenues  dans  une  communication 
faite,  à  la  dernière  session  de  l'Institut  P.oyal  Colonial  de 
Londres,  par  M.  T.  IL  Witehcad,  de  IIong-Kong,  montrent 
les  eflets  de  la  dépréciation  de  l'argent  sur  le  commerce  de  la 
Grande-Bretagne  avec  l'Orient.  Ces  observations  confirm.ent 
ce  que  j'ai  dit  au  sujet  de  la  forte  impulsion  donnée  à  l'indus- 
trie des  pays  à  étalon  d'argent  par  le  bas  prix  du  métal  blanc  ; 
elles  présentent  la  situation  avec  une  telle  clarté  que  je  crois 
devoir  les  reproduire. 

«  En  Orient,  nous  constatons  des  progrès  industriels  remar- 
quables et  une  prospérité  publique  sans  égale;  en  même 
temps  que  les  industries  similaires  subissent  de  sérieuses 
pertes  en  Angleterre.  Avec  le  système  actuel,  il  est  fort  pro- 
bable que  nous  constaterons  une  nouvelle  baisse  du  niveau 
très  bas  dos  prix  en  or.  ce  qui  portera  des  préjudices  encore 
plus  grands  à  l'industrie  britannique.  Un  fait  (jui  doit  égale- 
ment préoccuper  l'Empire,  c'est  que  cette  réduction  i)eut 
amener  le  transfert  d'une  grande  partie  de  nos  principales  indus- 
tries dans  les  pays  à  étalon  d'argent.  Aussi  longtemps  que  la 
valeur  en  or  du  métal  blanc  continuera  d'être  soumise  comme 
aujourd'hui  à  de  violentes  fluctuations,  les  conditions  des  in- 
dustries britanniques  deviendront  de  plus  en  plus  périlleuses. 
Le  travail  britannique  et  le  capital  orne  pouvant  plus  li\tterà 
égalité  avec  le  travail  asiatique  et  le  capital  argent,  la  situation 
des  industries  britannique  se  fait  ainsi,  chaque  jour,  plus 
critique.  ,      ,.   ,       .  , 

Si  nous  nous  occupons  particulièrement  de  1  industrie  du 
jute,  nous  trouvons  ([u'il  y  a  trente  ans  elle  était  presque 


(1)  Voir  YEconomiste  Européen.,  n°  375. 
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toute  centralisée  à  Dundee  :  un  tiers  de  cette  industrie  se 
trouve  maintenant  sur  les  bords  du  H<50gly,près  de  Calcutta. 
Le  transfert  de  cette  industrie  a  porté  beaucoup  de  préjudices 
à  l'industrie  britannique  :  il  est  dû,  sans  conteste,  en  gi-ande 
partie,  à  la  chute  du  prix  en  or  de  l'argent  et  aux  avantages 
dont  l'industriel  a  bénéficié,  en  conséquence,  dans  les  pays  à 
étalon  d'argent.  Avec  un  change  en  baisse  —  c'est-à-dire  quand 
le  prix  en  or  de  l'argent  diminue  et  tel  a  été  le  cas  depuis  plus 
de  vingt  ans  —  l'industriel  de  Dundee  se  trouve  dans  une  posi- 
tion désavantageuse  vis-à-vis  de  l'industriel  de  Galcatta.  Il 
n'est  pas  facile  d'expliquer  clairement  comment  ce  fait  se 
produit. 

Prenons  cependant  un  exemple  et  supposons  que  les  deux 
industriels  acliètent  le  jute  à  un  même  prix  en  argent  et  que 
le  coût  de  fabrication  est  pareil  dans  les  deux  pays.  Le 
coût  comprend  :  1°  Le  jute  ;  2°  les  salaires  ;  3°  la  location  des 
ateliers,  les  impôts  locaux,  etc.  Si  chaque  industriel  réalise 
le  même  prix  en  or  pour  son  produit,  celui  de  Dundee  clôt 
immédiatement  la  transaction. 

Avant  que  le  produit  de  Dundee  arrive  en  Australie  ou  à 
New-York,  et  avant  que  le  paiement  en  soit  effectué  en  ces 
lieux,  la  valeur  en  or  de  l'argent  baisse  et  l'industriel  de  Cal- 
cutta reçoit  par  suite  plus  d'argent  pour  le  prix  en  or  de  sa 
marchandise.  Il  éprouve  donc  un  avantage,  car  il  n'a  pas  à 
payer  plus  pour  les  salaires,  la  location  de  ses  ateliers,  les 
taxes,  etc.  Prenons  un  exemple  :  Soit  une  tonne  de  marchan- 
dises produite  à  Calcutta  et  vendue  CO  liv.  En  admettant 
que  le  change  au  jour  de  vente  soit  1  sh.  4  d.  par  roupie, 
l'équivalent  en  roupie  serait  750  Rs  dont  500  Rs  représente- 
raient :  le  coût  de  fabrication,  y  compris  le  bénéfice,  et  250  Rs  : 
les  salaires,  location  des  ateliers,  taxes,  toutes  dépenses  paya- 
bles en  roupies.' Avant  que  l'industriel  de  Calcutta  soit  payé 
à  New-York  ou  en  Australie,  et  avant  qu'il  ait  pu  convertir 
le  prix  en  or  de  50  liv.  qu'il  a  obtenu  pour  ses  marchandises, 
,  le  change  ou  prix  en  or  de  l'argent  a  baissé  à  1  sh.  2  d.  par 
roupie.  Il  obtiendra  donc  pour  ses  50  liv.,  857  Rs  14  au  lieu 
de  750  Rs;  le  surplus,  soit  107  Rs  14,  égalant  6  liv.  5  sh. 
augmentera  son  bénéfice.  Dans  cet  exemple,  le  pays  à  étalon 
d'argent  tire  un  avantage  de  12  0/0. 

Plus  le  prix  en  or  de  l'argent  baisse  après  la  vente,  en  livres 
sterling,  du  produit,  et  avant  la  conversion  de  l'or  en  argent, 
plus  l'avantage  oljtenu  sur  l'industriel  anglais  est  grand.  Il  y 
a  d'autres  bénéficos  secondaires  obtenus  par  l'Oriental  au 
détriment  des  industries  métropolitaines  :  leur  importance  est 
assez  grande  pour  expliquer  ce  transfert,  à  Calcutta,  d'une 
si  grande  partie  du  commerce  de  Dundee. 

3*. — •  La  baisse  de  l'argent  et  la  frappe  libre  au  Alexique  n'ont 
pas  donné  aux  monnaies  d'argent  mexicaines,  quand  elles 
sont  converties  au  change  élranger  ou  vendues  contre  de  l'or, 
une  valeur  quelconque  autre  que  celle  du  lingot  contenu  en 
elles;  néanmoins,  le  pouvoir  d'achat  de  la  piastre  argent  est 
aussi  grand  aujourd'hui  qu'il  l'a  toujours  été  au  Mexique; 
il  n'a  diminué  que  pour  les  demandes  de  produits  étrangers.  Il 
en  résulte  que  l'on  peut  acheter  aujourd'hui  presque  le  même 
montant  d'articles  indigènes  avec  le  même  nombre  de  piastres 
qu'au  moment  où  l'or  et  l'argent  étaient  au  paii",  c'est-à-dire 
dsns  le  rapport  de  IG  à  1.  Il  n'y  a  d'exception  que  pour  les 
marchandises  mexicaines,  dont  les  prix  sont  fixés  sur  les 
marchés  étrangers. 

Les  considérations  suivantes,  extraites  du  Trader  de 
Mexico  (avril  1898',  confirment  absolument  cette  constatation 
que  la  piastre-argent  du  Mexique  n'a  rien  perdu  de  son  pou- 
voir d'achat  nonolistaut  l;i  dépréciation  de  l'argent  : 

«  En  réponse  à  celte  d(''claration  faite  souvent  par  la  presse 
américaine  que  les  produits  alimentaires  et  les  articles  manu- 
facturés, consommés  généralement  par  la  masse  au  Mexique, 
ont  subi  une  hausse  égale  à  celle  du  change,  nous  reprodui- 
sons le  tableau  suivant,  qui  indique  les  prix  du  1"  trimestre 
de  1893  et  ceux  du  l'"'  trimestre  de  1898.  (.'.es  chiffres  sont  pris 
par  nous  dans  les  statistiques  officielles  et  il  n'existait  avant 
1893  aucune  donnée  à  laquelle  on  pût  se  référer. 

1"  trimestre  %  de  la 

Articles  1893  1898  en  1898 

(Piastres) 

Ma'is   300  livres  7.00  4.75  —  31 

Haricots   —  17.00  9.00  —  47 

Blé   •    —  10.25  10.25 

Riz   100  livres  7.50  7.50  « 

Café   —  30.50  17.00  —  44 

Lard  '   25  livres  6.12  4.00  —  34 

Suif   —  4.00  2.37  —  40 

Sucre   —  2.25  2.00  —  10 

Cotonnades   par  pièce  3.50  2.08  ~  20 

Cotons  imprimés  —  2.31  2.75  -f  14 

Lainages   par  mètre  2.25  2.00  —  11 

Diminution  moyenne  :  20  0/0. 

On  remarquera  que,  parmi  ces  onze  articles,  un  seul  a 


augmenté  de  prix,  tandis  que  la  diminution  des  dix  autres  a 
été  de  20  0/0.  Les  produits  de  nécessité  absolue  ont  donc 
peu  varié  de  prix  pendant  les  cinq  dernières  années.  Tandis 
que  le  prix  de  l'or  a  plus  que  doublé  pendant  la  même  pé- 
riode, la  piastre  mexicaine  n'a  pas  diminué  de  valeur  si  on 
la  mesure  avec  le  montant  des  produits  intérieurs  contre  les- 
quels on  l'échange  et  qui  sont  les  articles  courants  de  10.000.000 
d'individus  sur  la  population  de  13.000.000  du  Mexique. 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  'Washington. 

(A  suivre.) 
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FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais (ch.f.  25 fr.  20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60) . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Eit.  4  %  (oh.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
HoUand^  3  %  (à  Amsierd'im)  . . . 
Hongrie  oi-  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  X  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D. . 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Vrnssien  3  %  i  Berlin) 
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62  50 
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34  11  2  93 
40  25  2  48 
25  92  3  85 
34  ..12  94 

14  79  6  76 

32  25  3  io 
25  27 '3  95 
23  81  4  19 

30  83  3  24 
27  1C  3  69 
23  45  4  26 

31  4r3  18 

15  62!  6  4i) 

29  61 :3  38 
34  66  2  88 

22  90  4  36 

23  90 '4  18 

30  73  3  25 


Sitiiatioii  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  L'entente  conclue  entre  la  France 
et  l'Angleterre  au  sujet  de  la  région  soudanaise,  a  été 
l'événement  de  la  semaine,  et  elle  a  redonné  du  ton  à 
notre  Marché  que  les  craintes  de  resserrement  de  l'ar- 
gent avaient  rendu,  tout  d'abord,  un  peu  circonspect. 
Aussi,  après  quelques  séances  un  peu  nulles  comme 
affaires,  nous  sommes  redevenus  actifs,  avec  des  cours 
bien  tenus  en  général. 

Sur  nos  Rentes  Françaises,  on  a  un  peu  plus  tra- 
vaillé que  précédemment.  Les  actions  de  nos  Sociétés 
de  Crédit  ont  été  de  nouveau  animées  et,  parmi  les 
Fonds  d'Etat  Etrangers,  c'est  encore  la  Rente  Exté- 
rieure Espagnole  qui  s'est  distinguée. 

La  liquidation  de  fin  de  mois  parait  devoir  se  passer 
sans  incident. 

Allemagne.  —  Le  voyage  de  M.  Cecil  Rhodes  à  Ber- 
lin semble  avoir  eu  d'importants  résultats.  Il  aurait 
trouvé  pour  ses  projets,  en  Afrique,  la  bienveillance 
du  Gouvernement  et  l'appui  des  financiers.  La  Disco/îio- 
Gesellschaft  et  la  Deutsche  Bank  lui  fourniraient  les 
fonds  nécessaires. 

La  situation  sur  le  marché  monétaire  est  toujours 
précaire.  On  s'attend  à  un  relèvement  prochain  du 
taux  de  l'escompte  officiel. 

Notre  correspondant  nous  a  envoyé  le  nouveau  pro- 
jet de  loi  sur  les  banques  et  le  bilan  de  la  Reichsbank 
pour  1898. 

Angleterre.  —  Les  négociations  pour  la  délimitation 
des  frontières  françaises  dans  l'Afrique  centrale  ont 
abouti  à  un  accord.  La  France  perd  les  droits  qu'elle 
pouvait  revendiquer  sur  le  Bahr-el-Gazal.  Le  principal 
bénéfice  qu'elle  retire  c'est  de  voir  mettre  fin  à  un  con- 
flit dangereux  pouvant  amener  des  complications  tou- 
jours redoutables. 

C'est  en  se  plaçant  à  ce  point  de  vue  du  maintien  de 
la  paix,  que  le  Marché  a  accueilli  favorablement  la 
signature  de  l'accord. 
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Le  dividende  de  la  Banque  d'Angleterre,  pour  le 
semestre  terminé  le  28  février,  est  le  même  qu'il  y  a  un 
an,  c'est-à-dire  10  0/0  par  an. 

Autriche.  —  Le  calme  politique  renaît  peu  à  peu  et 
l'on  entrevoit  la  possibilité  d'une  conclusion  prochaine 
du  comprouiis  austro-hongrois. 

La  situation  du  uvarché  monétaire  reste  fort  tendue 
et  le  taux  de  l'argent  qui  n'est  pas  descendu  au-dessous 
de  5  0/(»,  va  très  prochainement  s'élever  encore. 

La  Compagnie  VyA.lpine  a  publié  son  bilan  de  1898. 
Les  bénéfices  nets  s'élèvent  à  3.182.740  florins,  en  aug- 
mentation de  746.188  florins  sur  ceux  de  1897.  Les 
commandes  exécutées  se  sont  élevées  à  près  de  28  mil- 
lions de  florins,  en  augmentation  de  1.8  millions. 

Espagne.  —  Les  premières  mesures  prises  par  le  Gou- 
vernement ont  produit  un  excellent  effet  :  sa  sincérité 
au  point  de  vue  électoral,  la  suspension  des  pensions 
accordées  aux  anciens  Ministres,  le  paiement  des  ar- 
riérés dus  aux  troupes,  tous  ces  faits  montrent  le  bon 
vouloir  du  Gouvernement:  ils  prouvent  que  M.  Silvela 
et  ses  collègues  ne  veulent  mettre  aucun  retard  dans 
l'application  de  leur  programme. 

Italie.  —  La  Commission  des  quinze  a  rejeté  les  pro- 
jets de  finances  et  comme  MM.  Carcano  et  Vaccheli  ne 
renoncent  pas  à  l'abolition  des  droits  sur  les  farines, 
ces  Ministres  vont  se  livrer  à  de  nouvelles  études  pour 
rétablir  leur  projet;  les  vacances  de  Pfques  leur  don- 
neront pour  cela  des  loisirs  utiles:  à  la  rentrée,  il  sera 
temps  d'aborder  le  budget  de  prévision  pour  1899-1900. 

Roumanie.  —  Le  Ministre  des  finances  vient  de 
nous  communiquer  la  situation  du  Trésor  public  au 
31  décembre  1898. 

D'après  cette  situation,  les  encaissements,  du  1er  avril 
au  31  décembre  1^98,  s'élèvent  à  la  somme  de  170  mil- 
lions 314.782  fr.  31. 

Par  rapport  à  l'époque  correspondante  de  l'année 
passée,  les  encaissements  présentent  une  plus-value  de 
23./490.798  fr.  24. 

Amérique.  —  Brésil.  L'exportation  du  caoutchouc 
de  Para  et  de  Msnaos,  en  1898,  a  été  de  12.078.742 
kilogrammes  pour  l'Europe  et  9.830.265  kilogr.  pour 
les  Etats-Unis  d'Amérique;  le  total  a  donc  atteint 
21.909.007  kilogr.  ;  au  31  décembre,  le  stock  était  de 
1.336.000  kilogrammes. 

Chili.  —  Nous  donnons,  p.  382,  le  texte  de  la  loi 
accordant  une  prime  de  deux  centavos  par  chaque 
kilogramme  de  sucre  de  betterave  produit  dans  le  pays. 

Equateur.  —  Les  porteurs  de  titres  de  la  Dette 
extérieure  de  l'Equateur,  ainsi  que  les  détenteurs  de 
certificats  d'obligations  de  la  Guf)ya((nil  and  Quito 
Railwav  Company,  représentant  Ips  anciens  titres  de 
la  Dette  extérieure  de  l'Equateur,  réunis  en  meeting,  à 
Londres,  ont  accepté  les  propositions  faites  concernant 
la  conversion  de  toute  la  dette  de  l'Equateur. 

Etats-Unis.  —  Un  des  faits  les  plus  remarquables 
des  dernières  années  est  l'énorme  développement  des 
trusts  financiers.  Nous  publions,  page  383,  la  situation 
de  ces  établissements  au  commencement  de  l'année. 

Mexique.  —  Les  résultats  du  commerce  extérieur 
pour  les  sept  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours 
montrent  la  continuation  d'une  situation  très  favo- 
rable; les  exportations  ne  cessent  de  se  développer 
dans  des  proportions  très  grandes. 

République  .\rgentine.  —  Le  total  nominal  des 
dettes  contractées  par  les  Provinces  argentines  est  de 
20.396.487  liv.  st. 

Asie.  —  Chine.  D'après  une  statistique  de  la 
Po.s^,  l'étendue  dt-s  sphères  d'influence  de  la  Russie, 
en  Chine  est  de  2.04.o.5.ô7  milles  carrés  ;  celles  de  l'An- 
gleterre, de  476.707  milles  carrés,  et  celles  de  la  France 
de  330.229  milles  carrés. 

Corée.  —  En  1897,  les  importations  se  sont  élevées 
à  10.179.196  piastres  au  lieu  de  6.669.612  en  1896.  et  les 
exportations  à  8.97'3.895  piastres  au  lieu  de  4  millions 
728.700  piastres. 
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La  Politique.  -  I-e  lîmlgel  do  1899.  —  Los  Douzirnios  provisoin  s. 
—  L'Impôt  sur  lo  Hovonii. 

Ainsi  que  cela  était  prévu,  le  Gouvernement  a  di'-posé 
un  projet  de  loi  portant  ouverture  de  crédits  provisou-es 
])0ur  les  mois  d'avril  et  mai.  Ces  crédits  s'élèvent  a  la 
somme  totale  de  638.0i6.00.'5  fr. 

La  Commission  du  budget  s'est  réunie  afin  d  exami- 
ner ce  projet  et  elle  a  entendu  MM.  Charles  Dnpny, 
président  du  Conseil,  et  Peylral,  ministre  des  liuances. 

M.  Rouvier  ayant  proposé  au  Gouvernement  de  de- 
mander l'ajournement  de  la  session  des  Conseils  géné- 
raux et  la' prolongation  de  la  session  des  Chambres 
jusqu'au  20  avril,  Hfin  déterminer  l'examen  du  budget, 
le  Président  du  Conseil  a  répondu  que  le  retard  du 
budget  est  surtout  imputable  au  désir  qu'a  éprouve  la 
nouvelle  Chambre  de  manifester  ses  tendances  par  de 
nombreux  amendements,  mais  il  s'est  déclaré  hostile  a 
l'ajournement  de  la  session  des  Conseils  généraux, 
pour  cette  raison  que  le  Sénat  n'est  pas  disposé  à  voter 
le  budget  avant  les  vacances.  Le  Gouvernement  espère 
que  les  deux  douzièmes  demandés  suffiront.  11  est  per- 
suadé, en  effet,  que  le  Parlement  décidera  de  reprendre 
ses  travaux  dans  les  premiers  jours  de  mai  et  que  le 
budget  pourra  être  promulgué  vers  le  26  ou  le  27  de  ce 

mois.  1,1 

En  ce  qui  concerne  la  question  de  l'erjuilibre  du  bucl- 
o-et,  M.  Peytral  a  déclaré  qu  il  prévoyait  une  recette 
nouvelle  dé  cOO.OOO  fr.  provenant  du  partage  des  béné- 
fices avec  la  Compagnie  P.-L.-M.  ;  de  plus  le  rembour- 
sement de  l'Orléans  atteindra,  à  son  avis,  400.000  fr. 
Si  l'on  joint,  à  ces  deux  sommes,  celle  que  rapportera 
la  publicité  sur  les  boîtes  d'allumettes,  le  Ministre  es- 
père atteindre  le  chifi:re  de  7  millions.  _  _ 

Ce  chiffre  parait  a  la  Commission  un  peu  exagère, 
bien  qu'elle  le  juge  encore  insuffisant  pour  arriver  à 
l'équilibre  définitif.  Questionné  ensuite  sur  la  date  pro- 
bable du  dépôt  du  budget  de  1900, M.  Peytral  a  répondu 
que,  si  ce  budget  doit  être  la  reproduction  de  celui  de 
1899,  il  pourra  être  déposé  dans  la  seconde  quinzaine 
de  juin,  m'ais  si  l'on  veut  faire  un  budget  de  réformes 
comprenant,  par  exemple,  l'impôt  sur  le  revenu  et  les 
droits  de  succession  actuellement  soumis  à  l  examen 
des  Commissions  parlementaires,  il  faudra,  naturelle- 
ment, attendre  le  vote  de  ces  projets. 


-VV.V  Tje  17  mars,  après  avoir  cnmmencê  la  discussion  d'une 
interiicllation  do  M.  Fabre  rclaliv.;  à  rcrnbanoliaon  d'olficiers 
par  uno  Assucialioii  p()liti(iiie.  iiilcriicllation  intrrn mipiuî  par 
une  indisposition  de  son  autour,  Ir  Siaiat  a  loniiiiié  la  discus- 
sion <'t  voté  le  projet  de  loi  lelatit  aux  (laisses  l^égionales  de 
Crédit  Agricole  Mutuel. 

-^'La  éUiamhro  des  députés  a  terminé  la  discussion  du 
budget  des  Postes  et  Télégraphes  et  commencé  celle  du  bud- 
get de  la  Marine. 

Les  is  et  20  mars,  la  (lhambre  des  députés  a  continué 
la  discussion  du  budget  de  la  Marine. 

-vA-v  On  a  de  nouveau  parlé  à  la  Chambre  de  l'impôt  sur  le 
revenu  à  Poccasion  delà  distribution  du  raiipori  de_M.  Mer- 
lou  sui'  les  diverses  propositions  de  loi  relatives  à  l'établisse- 
ment d'un  impôt  sur  :  1°  le  capital  ;  2"  le  revenu  ;  3"  le  capital 
gI  l6  revenu. 

M.  Pierre  Merlou  s'est  borné  à  analyser  ces  divers  projets 
et  à  tirer  de  leur  examen  les  enseignements  qu'il  comporte. 
Aucun  texte  ne  sert  par  conséquent  de  conclusion  à  son 
travail.  Le  rapporteur  tait,  à  la  vérité,  connaître  ses  préfé- 
rences personnelles,  qui  sont  tturt  acquises  à  rinipôt  global 
et  iinigressitsur  le  revenu,  mais  ci  me  il  est  certain  d'^vanco 
qu'un  Tel  ini|int  seniil  i m |uto\-a lilenient repoussé,  il  stMl'clai-e 
prêt  à  accepter  un  svstcnie  ipii  aurait  pour  objet  riHablisse- 
mentd'nn  imi>ôt  mixte  et  gradué,  par  cédules,  sur  le  capital 
et  sur  le  revenu, 

-vw  Le  Conseil  des  Ministres  c'est  réuni,  le21mars,  àl'Ely- 
sée,  sous  la  présidence  de  M.  Emile  Loubet. 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  diverses  questions  extérieures  en  cours,  notamment  de  la 
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question  alncame.  Le's  négociations  engagées  entre  la  France 
et  1  Angleterre  pour  le  règlement  de  cette  question  se  pour- 
suivent dans  de  bonnes  conditions  et  seront  terminées,  pro- 
bablement, dans  un  délai  assez  prochain. 

Le  Ministre  des  finances  a  été  autorisé  à  déposer  sur  le 
bureau  de  la  Clianibre  le  projet  de  loi  portant  ouverture  de 
deux  douzièmes  provisoires,  pour  assurer  le  fonctionnement 
des  services  publics  en  avril  et  mai  pi'ochain. 

_  Au  Sénat,  le  21  mars,  M.  Fabre  a  déclaré  retirer  son 
interpellation  et  s  est  borné  à  poser  une  question  au  Ministre 
de  la  Guerre  qui  lui  a  répondu,  ce  qui  a  clos  l'incident. 

•w.  La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  du 
budget  de  la  Marine.  On  a  adopté,  au  début  de  la  séance,  un 
projet  de  loi  ouvrant  un  crédit  de  500.000  francs  en  faveur  des 
victimes  de  la  catastrophe  de  Toulon. 

•w».  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  23  mars,  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous  la  présidence  de 
M.  Ch.  Dupuy. 

Il  a  été  décidé  que  le  Ministre  des  aCTaires  étrangères  dépo- 
serait lundi  prochain  sur  le  b  .reau  de  la  Chambre  un  projet 
de  loi  portant  approbation  des  conventions  anglo-françaises 
relatives  aux  questions  africaines.  On  réunit  cUns  un  même 
projet  la  convention  signée  le  14  juin  189S  pour  le  règlement 
de  la  question  de  la  Boucle  du  Niger  et  celle  signée  avant- 
hier  n  mars  pour  le  règlement  de  la  question  du  Nil. 

Ces  deux  conventions,  comportant  acquisitions  de  terri- 
toires, rentrent  dans  la  cat  'gorie  de  celles  pour  lesquelles  la 
ratilication  parlementaire  est  nécessaire.  On  se  rappelle  que, 
d  un  commun  accord,  les  deux  Gouvernements  avaient  pro-^ 
longe  de  six  mois  le  délai  de  ratification  de  la  convention  du 
Niger  qui,  à  l'origiDe.  devait  expirer  en  novembre  1898. 

^  La  Chambre  des  députés,  après  avoir  tarminé  la  dis- 
cussion du  budget  de  la  marine,  a  voté  le  budget  des  Inva- 
lides de  la  marine. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Le  Siècle  du  Cuivre 


(deu.xié.me  article) 

En  1879,  il  y  a  vingt  ans,  avec  une  production 
universelle  de  152.000  tonnes,  le  prix  moyen  an- 
nuel de  la  tonne  de  cuivre,  a  Londres,  s'établit  à 
571iv.  11  sh.;  puis,  sous  l'influence  des  demandes 
qui^se  produisirent  en  1880,  ce  prix  moyen  s'éleva 
à  63  liv.  1  sh.  od.,  avec  une  production  universelle 
à  peu  près  équivalente:  154.000  tonnes,  contre 
152.000. 

En  1881,  la  production  augmenta  de  9. OOatonnes 
et  le  prix  moyen  s'abaissa  à  61  liv.  1  sh.  3  d.;  mais, 
en  1882,  les  demandes  ayant  été  beaucoup  plus  con- 
sidérables sur  le  Continent,  le  prix  moyen  annuel 
atteignit  07  liv.  6  d.,  malgré  une  augmentation  de 
production  de  18.000  tonnes.. 

C'était  un  prix  rémunérateur  pour  les  mines  car, 
à  cette  époque,  on  calculait  que  le  prix  de  revient 
des  exploitations  américaines,  chiliennes,  espa- 
gnoles et  portugaises  —  qui  fournissaient,  dans 
leur  ensemble,  les  trois  quarts  de  la  production 
universelle  —  ne  dépassait  pas,  en  moyenne,  38 
livres  sterling  par  tonne. 

Les  Etats-Unis  d'Amérique  et  l'Angleterre  te- 
naient alors  la  tête  des  pays  consommateurs;  l'in- 
dustrie électri([ue  allemande  naissait  à  peine  ; 
quanta  la  Franco,  on  venait  d'y  créer  la  Société 
Générale  des  Té/éphones  (1881),  pour  l'exploita- 
tion des  brevets  Edison,  Gover  et  autres;  l'Eclai- 
rage Electrique  ^1882;,  parla  fusion  des  anciennes 
Sociétés  .lablochkoff;  enfin,  la.  Socié/.é  Electrique 
Edison  (1882j,  et  la  Société  Commerciale  et  Indus- 
trielle Edison,  devenues,  en  1886,  la  Compagnie 
Continentale  Edison. 


C'est  également  à  la  fin  de  1881  (27  octobre),  que 
fut  fondée,  au  capital  de  25  millions  de  francs,  la 
Société  Industrielle  et  Commerciale  des  Métaux, 
pour  l'exploitation  des  usines  métallurgiques 
apportées  par  MM.  J.-J.  Laveissière  et  fils,  et  par 
M.  Eugène  Secrétan,  celui-ci  agissant  comme  liqui- 
dateur de  la  Société  Métallurgique  du  Cuivre, 
qu'il  avait  créée  le  10  décembre  1880  avec  les 
divers  établissements  métallurgiques  qu'il  possé- 
dait déjà. 

^  On  pensait  en  1882,  comme  on  le  pense  aujour- 
d'hui, que  les  nouveaux  besoins  de  la  consomma- 
tion allaient  excéder  la  nouvelle  production  des 
mines  :  ce  fut  une  première  erreur,  car  sous  la 
double  influence  du  développement  des  mines 
américaines  et  de  la  réduction  des  frais  de  produc- 
tion, le  prix  du  cuivre  ne  cessa  de  baisser  pendant 
les  quatre  années  suivantes  : 


Production  universelle  et  Prix  moyen  du  cuivre 
entre  1882  et  1886 


Années 

Production 
universelle 

Prix  moyen 
annuel 
de  la  tonne 
à  Londres 

Prix 
du  quintal 
lin  décembre 
au  Havre 

Tonnes 

£  sh.  d. 

Fr. 

1882  

181.(00 

67   0  6 

172 

1883   

199.100 

63   8  9 

151 

1^84  

220.000 

54  15.  6 

187 

188Ô  

225.000 

44   1  6 

110 

1^86  

217.000 

40   6  0 

103 

En  1880,  la  production  chilienne  tenait  la  pre- 
mière place,  puis  venait  celle  de  l'Espagne  et  du 
Portugal,  et,  en  troisième  ligne,  celle  des  Etats- 
Unis.  En  1881,  la  Péninsule  prit  la  tète,  à  cause 
d'une  augmentation  de  3.000  tonnes  coïncidant 
avec  une  diminution  de  5.000  tonnes  au  Chili.  En 
1882,  la  production  chilienne  remonta  pour  la  der- 
nière fois  au  premier  rang  et  celle  des  Etats-Unis, 
qui  allait  désormais  devenir  prépondérante,  prit  la 
seconde  place.  En  1883,  les  mines  américaines 
donnèrent  51.570  tonnes,  contre  23.000  tonnes  en 
1879,  27.000  en  1880,  32.000  en  1881,  et  40.000 
en  1882. 

Cette  augmentation  se  poursuivit,  malgré  la 
baisse  progressive  du  prix  du  cuivre  (61.000  tonnes 
en  1884  et  74.000  tonnes  en  1885);  mais  ce  prix 
étant  tombé  à  38  liv.  1/2  en  1885,  avec  un  prix 
moyen  annuel  de  44  liv.  st.  1  sh.  6  d.,  et  ce  prix 
moyen  annuel  ayant  même  reculé  à  40  liv.  6  sh. 
en  1886  :  la  production  américaine  de  1886  fut  rame- 
née à  70.000  tonnes. 

La  baisse  constante  du  prix  du  cuivre,  survenue 
entre  1882  et  1886,  était  attribuée  à  la  spéculation 
anglaise;  elle  avait,  en  tous  les  cas,  considérable- 
ment gêné  la  Société  Industrielle  et  Commerciale 
des  Métaux  et  toute  l'industrie  cuprifère  en  géné- 
ral, dont  les  stocks,  considérables  pour  l'époque, 
se  dépréciant  d'année  en  année,  rendaient  toute 
entreprise  aléatoire.  Elle  avait  également  porté  un 
énorme  préjudice  aux  Compagnies  minières,  car 
plusieurs  d'entre  elles  avaient  dû  suspendre  leur 
exploitation,  et  c'est  en  raison  de  cette  double  con- 
sidération que  M.  Secrétan  imagina  le  Syndicat 
de  1887. 

*** 

L'objectif  de  ce  Syndicat  était  de  relever  et  de 
stabiliser  le  prix  du  cuivre  en  proportionnant  la 
production  universelle  aux  besoins  de  la  consom- 
mation; do  transporter  en  Erance  le  marché  de  ce 
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métal  et  de  déj^ager  ainsi  l'industrie  cuprifère 
française  et  continentale  de  l'intluence  ruineuse  de 
la  spéculation  anglaise.  Nous  laisserons  à  ceux  qui 
ont  vécu  dans  l'intimité  de  M.  Secrétan  le  soin 
d'établir  les  causes  particulières  de  son  insuccès. 
Eu  nous  en  tenant  aux  causes  générales,  révélées 
par  la  statistique  des  années  1886,  1887  et  1888, 
nous  constaterons  simplement  que  la  production 
de  1887  n'avait  été  supérieure  que  de  7.000  tonnes 
à  celle  de  1886,  mais  que  le  prix  de  la  tonne  ayant 
monté  à  la  fin  de  1888,  sous  l'influence  des  achats 
du  Syndicat,  jusqu'à  85  liv.,  la  production  de  1888 
augmenta  brusquement  de  Si.OOO  tonnes,  dont 
20.000  pour  les  Etats-Unis  seulement. 

Les  prix  de  1888  ayant  oscillé  entre  73  et  107 
livres  sterling,  l'industrie  continentale  ralentit  ses 
demandes,  utilisa  tous  les  vieux  cuivres  qu'elle 
put  trouver  :  et  sous  la  double  influence  de  Taug- 
mentation  des  arrivages  et  de  la  diminution  de  la 
consommation  réelle,  les  stocks  visibles  de  l'Eu- 
rope s'élevèrent  avec  une  rapidité  inquiétante  pour 
l'avenir  du  Syndicat. 

Au  31  décembre  1887,  c'est-à-dire  au  début  des 
opérations  du  Syndicat,  les  stocks  visibles  de 
l'Europe  en  cargaisons  flottantes  étaient  de  42  301 
tonnes;  mais  deux  mois  plus  tard,  à  la  fin  de 
février  1888,  nous  les  trouvons  déjà  à  52.700  tonnes  ; 
à  la  fin  de  décembre  de  la  même  année  ils  dépas- 
saient 104.000  tonnes. 

Ce  qui  revient  à  dire  que  les  stocks  visibles  de 
l'Europe,  qui  avaient  diminué  de  20.989  tonnes  en 
1887,  s'étaient  au  contraire  accrus  de 61.804  tonnes 
en  1888.  Au  commencement  de  mars  1889,  époque 
à  laquelle  le  Syndicat  fut  débordé,  les  stocks  visi- 
bles dépassaient  120,000  tonnes,  sur  lesquelles 
100.000  environ  appartenaient  au  Syndicat. 

Ce  rapide  historique  du  corner  Secrétan  indique 
assez  les  difficultés  d'application  que  le  corner 
Rockefeller  aura  à  surmonter  s'il  parvient,  toute- 
fois, à  grouper  tous  les  concours  financiers  dont 
les  dépêches  américaines  parlent  depuis  huit 
jours. 

Il  est  bien  évident  que  les  applications  de  l'élec- 
tricité ont  pris,  de  nos  jours,  un  développement 
considérable  ;  que  le  cuivre  est  devenu,  pour  les 
grandes  nations  industrielles,  un  objet  de  première 
nécessité  comme  le  charbon,  le  blé  ou  le  coton,  et 
que  la  fièvre  du  maritimisme  qui  sévit  actuelle- 
ment en  Europe  et  aux  Etats-Unis,  augmentera 
encore  son  champ  de  consommation. 

Mais  en  regard  de  ces  éléments  favorables  à 
une  nouvelle  expérience  d'accaparement,  il  existe, 
comme  en  1889,  des  facteurs  contraires  dont 
MM.  Rockefeller,  Havemeyer  et  leurs  partisans 
n'ont  peut-être  pas  calculé  toute  l'importance. 

D'abord  la  question  de  la  production:  En  remon- 
tant seulement  à  15  années  la  statistique  Merton 
nous  fournit  les  chiffres  suivants  : 


Production  cuprifère  universeUe  en  1883  et  1898  : 

(Tonnes) 

Diflférenccs 

Pays 

1883 

1898 

pour  1898 

51.570 

234.271 

+  183.701 

Espagne  et  Portuffal. 

44.607 

53.22b 

+  8.618 

Chili  :.. 

41.099 

24.850 

—   16. 2 W 

Allemagne  

Aiistralasie  

14.643 

30.001) 

-h  15.357 

12.000 

18.000 

+  6.000 

Japon  

7.6(10 

25.175 

-t-  17.575 

27.500 

38.605 

+  11.105 

199.019 

4M.  126 

+  225.107 

On  oppose  aux  chiffres  précédents  ceux  de  la 

consommation  qui  ont  augmenté,  pendant  la 
même  période,  dans  une  proi)ortion  plus  considé- 
rable :  on  en  donne  comme  preuve  la  réduction  des 
stocks  visibles  de  l'Europe,  lesquels  ont  baissé  de 
80.01)0  tonnes  en  dix  années,  ce  qui  laisse  supposer 
que  l'ensemble  de  la  consommation  a  excédé  la 
production  universelle  d'une  quantité  équivalente 
à  cette  réduction. 

Mais  on  ne  doit  pas  oublier  que  si  les  stocks  vi- 
sibles, c'est-à-dire  la  masse  du  cuivre  disponible 
à  la  disposition  des  acheteurs,  a  considérablement 
diminué  depuis  dix  ans,  des  stocks  particuliers, 
non  comptés  par  la  statistique  anglaise,  se  sont 
constitués  dans  toutes  les  nations  et  dans  toutes 
les  villes  où  l'industrie  cuprifère  s'est  développée. 

En  effet,  chaque  usine  créée  pour  traiter,  par 
exemple,  10  tonnes  de  cuivre  par  jour,  doit  d'abord 
—  avant  de  livrer  quoi  que  ce  soit  à  la  consomma- 
tion—prélever sur  les  stocks  visibles  5  à  600  tonnes 
de  métal  comme  matière  de  premier  établissement. 
Ce  stock  particulier  se  renouvellera  ensuite  chaque 
jour  par  la  livraison  de  10  tonnes  de  cuivre  tra- 
vaillé et  par  l'entrée  à  l'usine  de  10  nouvelles  tonnes 
de  métal  brut. 

Mais  indépendamment  des  grandes  fonderies  et 
tréfileries  qui  font  subir  au  cuivre  un  premier 
traitement  industriel,  il  s'est  créé  une  foule  d'éta- 
blissements spéciaux,  qui  donnent  aux  tubes,  aux 
plaques  ou  aux  fils  leur  forme  définitive  et  qui  ont 
dù,de  leur  côté,  se  constituer  des  stocks  particuliers 
proportionnels  à  la  durée  de  la  transformation 
terminale  et  à  l'importance  de  leur  clientèle 

Un  des  hommes  le  plus  au  courant  des  ques- 
tions se  rattachant  au  cuivre,  nous  disait  il  y  a 
quelques  semaines  à  peine,  qu'il  estimait  à  plus  de 
15.000  tonnes  l'ensemble  des  stocks  particuliers 
qui  s'étaient  ainsi  formés  en  France  depuis  dix 
années.  A  quel  chiffre  arriverait-on  si  on  pouvait 
faire  le  même  calcul  pour  les  Etats-Unis  d'Améri- 
que, l'Allemagne,  l'Angleterre  et  la  Belcrique-î» 
Peut-être  constaterait-on  que  le  total  de  ces  stocks 
particuliers,  ajouté  au  stock  visible  et  disponible 
indiqué  par  la  statistique  Merton  au  15  mars  der- 
nier, est  sensiblement  supérieur  au  stock  visible 
et  disponible  de  104.105  tonnes  constaté  au  31  dé- 
cembre 1888. 

Dans  ce  cas,  la  consommation  proprement  dite 
n'auraitpasexcédélaproduction  universelle, comme 
on  le  suppose  généralement,  puisque  la  réduction 
des  stocks  visibles  et  disponibles  ne  serait  qu'ap- 
parente, les  stocks  s'étant  simplement  déplacés. 

*** 

La  production  a  augmenté  de  225.107  tonnes  en 
quinze  années,  soit,  en  1898,  213  0/0  de  plus  qu'en 
1883,  et  il  est  vrai  que  sur  ce  chiffre  la  production 
des  Etats-Unis  représente,  à  elle  seule,  182.701 
tonnes,  c'est-à-dire  plus  des  quatre  cinquièmes  de 
l'augmentation  totale.  Mais,  en  supposant  que 
M.  Rockefeller  et  ses  associés  parviennent  à  s'em- 
parer de  toutes  les  mines  américaines  actuellement 
en  exploitation,  et  à  en  limiter  la  production,  est-il 
admissible  de  supposer  qu'ils  seront  assez  puissants 
pour  empêcher  d'autres  exploitations  de  se  créer 
sur  les  riches  territoires  miniers  de  l'Arizona,  de 
Montana,  de  Namaqua  et  dans  les  Etats  voisins, 
surtout  si  le  prix  du  cuivre  se  maintient  longtemps 
au-dessus  de  50  liv.  st.  la  tonne  ? 

Il  ne  faut  pas  oublier,  en  effet,  que,  d'après  une 
étude  spéciale  récemment  publiée  en  Angleterre, 
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le  prix  de  revient  de  la  tonne  de  cuivre  s'est  abaissé 
à  23  liv.  st.  pour  les  grandes  mines  américaines  de 
Boston  and  Montana,  Calumet  et  Hecla,  et  Ana- 
conda  ;  qu'il  est  également  de  23  liv.  st.  pour  la 
Cape  Copper,  de  18  liv.  st.  pour  la  New  Fondtand 
Copper,  de  25  liv.  st.  pour  le  Rio-Tinto,  de  33  liv.  st. 
pour  la  Tilt-Cove,  de  37  liv.  st.  pour  la  Boléo 
(Mexique),  etc. . . 

Ces  prix  de  revient,  qui  étaient  autrefois  de  35  et 
38  liv.  st.  selon  les  mines,  ont  été  réduits  grâce  à 
des  améliorations  de  traitements  qui  ont  permis 
d'extraire  l'or  et  l'argent  contenus  dans  le  minerai 
cuprifère  et  de  mieux  utiliser  ce  minerai. 

Avec  les  prix  actuels  de  vente,  toutes  les  mines 
ci-dessus  désignées  réalisent  des  bénéfices  énormes 
que  la  spéculation  s'est  d'ailleurs  empressée  d'es- 
compter. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  20  mines 
américaines,  dont  les  actions  sont  négociées  sur  le 
marché  de  Boston,  le  capital  réellement  versé  sur 
ces  actions  atteint  à  peine  90  millions  de  francs  ; 
or,  on  a  calculé  que  la  valeur  représentée  par  les 
cours  pratiqués  à  la  fin  de  février  1899  représen- 
tait, pour  l'ensemble  de  ces  valeurs,,  plus  de  875 
millions  de  francs. 

La  Calumet  et  Hécla,  par  exemple,  n'a  qu'un 
capital  versé  de  6  millions  de  francs  ;  mais  aux 
cours  de  fin  février,  la  valeur  de  ce  capital  dépas- 
sait 300  millions  de  francs.  Le  capital  versé  de  la 
Boston  et  Montana  est  de  18.750.000  francs:  à  la 
même  époque,  la  valeur  des  actions  représentant 
ce  capital  ne  s'éloignait  guère  de  175  millions. 

Le  Rio- Tinto,  qui  est  la  valeur  cuprifère  favorite 
des  marchés  de  Londres  et  de  Paris,  a  un  capital 
social  de  81.250.000  francs,  divisés  en  325.000  ac- 
tions ordinaires  de  125  francs,  et  325.000  actions 
de  préférence  de  125  francs  également.  En  1897,  le 
cours  moyen  des  actions  ordinaires  a  été  de  605 
francs  et  le  cours  moyen  des  actions  de  préférence 
de  152  fr.  20.  D'après  ces  cours  les  325.000  actions 
ordinaires  représentaient  un  capital  de  196.625.000 
francs  et  les  325.000  actions  de  préférence  49  mil- 
lions 461.000  francs,  soit  au  total  246. 090. OOOfrancs. 

A  l'heure  actuelle,  les  actions  ordinaires  valent 
environ  1.000  francs  et  les  actions  de  préférence 
157  francs,  soit  au  total  376.025.000  francs.  Ce  qui 
revient  à  dire  qu'entre  les  cours  moyens  de  1897 
et  les  cours  actuels  il  y  a  une  majoration  de  va- 
leur d'environ  130  millions  de  francs. 

Est-ce  que  les  résultats  industriels  obtenus  par 
le  Rio-  Tinto  en  1898  justifient  cette  hausse  énorme? 
On  va  en  juger  : 

Le  prix  n.oyen  annuel  du  cuivre  a  été  en  1897, 
de  48  liv.  st.  18  sh.  9  d.  la  tonne,  soit  1.223  fr.  40 
en  comptant  la  liv.  st.  à  25  francs.  La  production 
totale  du  Rio-Tinto  s'étant  élevée  cette  année-là, à 
33.90r3  tonnes,  la  valeur  de  cette  production  repré- 
sente 41.473.260  francs  en  supposant  toute  la  pro- 
duction vendue  au  prix  moyen  de  l'année. 

Le  prix  moyen  annuel  de  l'année  1898  s'est  éta- 
bli à  51  liv.  st.  16  sh.  7  d.,  ou  1.295  fr.  80 la  tonne. 
La  production  annuelle  n'ayant  été  que  de  33.705 
tonnes,  la  valeur  marchande  de  cette  production 
représente  43.67 '1.940  francs,  toujours  en  suppo- 
sant la  totalité  de  la  production  vendue  au  prix 
moyen  annuel  :  soit,  entre  les  deux  années,  une 
augmentation  de  2.174.680  francs  dans  la  valeur 
moyenne  (le  la  proauction. 

La  Compagnie  a  distribué,  pour  l'exercice  1897, 
un  dividende  de  50  fr.  20  à  chacune  de  ses  325.000 


actions  ordinaires  :  soit  16.315.000  fr.  Pour  l'exer- 
cice 1898,  elle  va  leur  allouer  59  fr.  50,  c'est-à-dire 
19.337.500  fr.:  c'estune  augmentation  de  3.022.50a 
francs,  supérieure  de  847.820  fr.  à  l'augmentation 
de  la  valeur  moyenne  de  la  production.  Mais  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  qu'en  1898  la  Compagnie, 
—  grâce  au  change  espagnol,  dont  le  cours  moyen 
a  été  de  53,85  0/0,  contre  29,58  0/0  en  1897  —a  réa- 
lisé une  très  forte  économie  sur  la  main-d'œuvre 
indigène  qu'elle  ne  retrouvera  certainement  plus 
en  1899,  puisque  le  change  espagnol  est  déjà  tombé 
à  26  0/0,  c'est-à-dire  au-dessous  du  cours  moyen 
de  1897. 

La  hausse  du  Rio-Tinto  provient  donc  unique- 
ment de  la  hausse  du  cuivre,  celle-ci  expliquée 
parla  réduction  des  stocks  visibles  de  l'Europe; 
mais  pour  montrer  combien  cette  dernière  hausse 
est  fragile  et  à  quels  dangers  elle  expose  ceux  qui 
se  sont  engagés  dans  cette  spéculation,  il  nous  suf- 
fira de  présenter  le  tableau  suivant  : 

Variations  survenues  entre  le  30  juin  1898 
et  le  28  février  1899  : 


Prix 

Cours 

du  cuivre 

du  Rio 

Stocks 

à  Londres 

à  Paris 

visibles 

Liv.  sh. 

Francs 

Tonnes 

49  15 

657 

28.101 

51  15 

728 

28.897 

P'in  octobre  1898  . . . 

54  15 

759 

25.798 

Fia  décembre  1898.. 

57  10 

802 

27.896 

Fin  février  1899 .... 

71  » 

1.012 

24.326 

Difïér.  en  8  mois  

+  43  % 

+  54'% 

-  13  % 

Qu'adviendrait-il  du  prix  du  cuivre  si,  en  raison 
même  de  sa  cherté  actuelle,  l'industrie  continen- 
tale ralentissait  ses  demandes,  si  les  mines  forçaient 
leur  production,  et  si,  par  suite  de  cette  double 
cause,  les  stocks  visibles  atteignaient,  en  quel- 
ques semaines,  un  chiffre  supérieur  aux  existences 
de  fin  juin  1898?  Ce  triple  phénomène  ne  s'est-il 
pas  produit  en  1888? 

Et  si  le  cuivre  retombait,  nous  ne  disons  pas 
aux  prix  de  panique  de  mars  1889,  mais  simple- 
ment aux  prix  moyens  des  années  1894  et  1895 
(40  liv.  2  sh.  6  d.  et  42  liv.  17  sh.  6  d.),  qu'advien- 
drait-il des  cours  du  Rio-  Tinto  ? 

Les  événements  se  chargeront  de  répondre  pour 
nous,  car  nous  avons  la  conviction  que  si  l'annonce 
du  corner  Rockefeller  n'est  pas  une  simple  ma- 
nœuvre de  spéculation,  cette  tentative  aboutira  aux 
mêmes  résultats  désastreux  que  celle  de  1887. 

Edmond  Théry. 


Les  Trusts  industriels  aux  États-Unis 


Le  vif  essor  donné  à  l'activité  américaine  par  les 
récents  événements  trouve  une  manifestation  toute 
particulière  dans  l'organisation  des  Compagnies  indus- 
trielles, sous  la  forme  de  «  trusts  »,  Ces  Compagnies 
sont  aujourd'hui,  pour  les  finances  des  Etats-Unis,  ce 
qu'avaient  été  les  chemins  de  fer,  il  y  a  une  trentaine 
d'années. 

Il  ne  se  passe  pas  de  jour  qu'on  ne  signale  le  progrès 
de  quelqu'une  de  ces  »  combinaisons  »,  et,  dans  chaque 
branche  d'industrie,  la  tendance  est  vers  l'association 
des  intérêts,  de  manière  à  éviter  la  concurrence. 

Les  entreprises  de  minime  importance,  les  petites 
corporations  disparaissent  ainsi  rapidement  pour  se 
fondre  dans  quelques  grandes  oi'ganisations  générales 
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et  nous  pouvons  dillicilonient  nous  rendre  coini)to,  en 
(Europe,  de  la  nature  et  de  la  portée  d'un  mouvement 
dont  nous  sommes  peut  être  appelés,  cependant,  à  subir 
les  conséqueucos. 

Qu'il  s'agisse  d'une  grande  Compagnie  contrôlant  la 
presque  totalité  d'une  branche  de  commerce  du  pays 
ou  d'une  simple  association  dont  le  but  est  de  lixer  les 
prix  et  de  régler  le  montant  que  chaque  membre  peut 
acheter  ou  vendre,  on  comprend  que  les  consomma- 
teurs se  trouvent  menacés  par  ces  redoutables  coali- 
tions de  ca]Mtalistes  et  que  l'économie  du  pays  soit 
fatalement  atteinte. 

Ce  mouvement  se  manifeste  depuis  plusieui's  années, 
mais  il  a  pris,  en  1898,  et  depuis  le  commencement  de 
l'année  actuelle,  une  importance  exceptionnelle.  Le 
Financial  Chronicle  de  New-York  a  dressé,  en  effet, 
une  liste  des  Compagnies  de  cette  nature  organisées 
l'année  dernière  :  son  tableau  ne  comprend  pas  une 
seule  Compagnie  existant  avant  1898,  ni  les  Sociétés 
en  formation,  le  montant  du  capital  constitué  s'élève 
cependant  au  chiffre  énorme  de  916  millions  de  dollars. 

Eq  1899,  bien  que  nous  n'ayons  encore  que  les  chif- 
fres de  deux  mois,  nous  trouvons  que  ces  résultats 
sont  encore  dépassés.  Les  nouvelles  combinaisons  orga- 
nisées, pendant  cette  nouvelle  périofle  ont,  en  effet,  un 
capital-actions  de  1.048.800.000  dollars  et  un  capital- 
obligations  de  57.500.000  dollars,  soit  au  total,  1  mil- 
liard 106.300.000  dollars. 

En  rapprochant  ce  chiffre  des  résultats  obtenus  en 
1898,  nous  trouvons  que  le  capital  des  trusts  cons- 
titués du  le--  janvier  1898  au  1er  mars  1899  a  atteint 
l'énorme  montant  de  2.022.300.000  dollars  et  dans 
ce  total  ne  se  trouvent  pas  compris  plusieurs  trusts  en 
formation,  tel  que  la  combinaison  du  cuivre  dont 
notre  directeur,  M.  Edmond  Théry,  a  parlé,  et  qui 
aurait  un  capital  d'un  milliard  de  dollars  ! 

En  présentant  ces  chiffres,  notre  confrère  américain, 
a  cherché  à  expliquer  le  mouvement  et  a  défendu  ces 
combinaisons  indu.strielles. 

La  cause  première  de  ces  associations  est  aisée  à 
comprendre. 

Nous  savons  tous  que  bien  des  choses  impossibles  à 
l'action  individuelle  sont  facilement  réalisables  par 
l'action  collective  et,  dans  les  arrangements  complexes 
de  la  vie  moderne,  presque  rien  ne  peut  être  fait  sans 
cette  action. 

Des  exemples  fameux  ont  montré  l'utilité  de  la  col- 
lectivité :  les  chemins  de  fer  nous  ont  donné  beaucoup 
de  ces  exemples  et  l'on  peut  dire  que  l'établissement 
des  clearing-houses  n'a  été  qu'une  des  applications  du 
principe  de  l'association  entre  les  Etablissements  de 
crédit  d'un  pa5's. 

Quand  il  s'agit  des  chemins  de  fer  et  des  banques, 
ces  principes  sont  facilement  défendables  :  ces  Insti- 
tutions peuvent  être  considérées,  en  eft'et,  comme  étant 
d'utilité  publique,  et  quand  elles  font  appel  à  l'action 
collective,  c'est  pour  l'amélioration  des  services  et  pour 
le  bien-être  de  la  masse. 

Peut-on  dire  qu'il  en  est  de  même  avec  les  organisa- 
tions qui  ne  visent  à  rien  moins  qu'à  contrôler  le  marché 
des  produits  de  première  nécessité?  Le  Financial 
Chronicle  pensent  que  ces  organisations  sont  tout  à 
faits  légitimes  : 

La  concurrence  iTidixstrielle,  dit^il,  a  été  si  forte  en  ces  der- 
niers temps  (jue  la  marge  des  bénéfices  s'est  trouvée  rame- 
née à  un  chiffre  très  bas.  De  telles  conditions  poussent  à 
réconomie  dans  la  production,  et  cette  économie,  la  consoli- 
dation et  la  combinaison  la  permettent.  En  achetant  la  ma- 
tière première,  en  fabriquant  le  produit  et  en  le  vendant,  de 
medleurs  résultats  sont,  en  effet,  possibles  quand  il  y  a  un 
seul  intérêt  dominant  que  lorsqu'il  y  en  a  beaucoup. 

Dams  des  limite  raisonnables,  de  tels  ai-rangements  ne 
sont  pas  opposés  au  Men-ètre  public  :  ils  lui  sont,  au  contraire, 
favorables.  On  ne  niera  pas  que  les  consommateurs  peuvent 
acheter  à  mcdleur  marché  que  précédemment.  En  même 
temps,  la  position  des  salariés  s'améliore. 

La  presse  quotidienne  a  signalé  dernièrement  de  nombreux 
exemples  de  combinaisons  industrielles  augmentant  les  salai- 
res :  par  exemple,  Y  American  Steel  and  Wire  Company, 
l'une  des  plus  puissantes  combinaisons  industrielles,  a  décidé 
une  augmentation  de  salaires  de  5  à  10  0/0;  cette  augmenta- 


tion  affecte  8«.0()()  employés;  elle  atteint  750.000  dollars  ou 
1.000.000  de  dollars  par  an.  Le  même  cas  s'est  produit,  avec 
VAmericdn  Tin  Plate  Company.  C.n  sont  là  des  indices  du 
développement  do  la  prospérité,  mais  ce  sont  en  même  temps 
des  preuves  que  les  combinaisons  industrielles  n'affectent  pas 
les  gages. 

Il  nous  semble  que  la  conséquence  des  trusts  est 
absolument  l'opposée  de  celle  indiquée  par  notre  con- 
frère :  si  quelques  organisations  font  baisser  les  prix, 
c'est  pour  lutter  contre  une  concurrence  dangereuse, 
mais  le  jour  où  cette  concurrence  se  trouvera  battue^ 
où  l'Association  industrielle  restera  maîti'esse  du  mar- 
ché, elle  imposera  au  consommateur  les  prix  qui  lui 
conviendront:  c'est  uniquement  vers  ce  but  qu'elle  tend. 
Il  suffit,  pour  s'en  rendre  compte,  de  constater  les 
énormes  dividendes  distribués  aux  actionnaires  de  ces 
Compagnies  et  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  les  effets  que 
quelques  trusts  célèbres  ont  eus  sur  les  cours  des  mar- 
chandises de  première  nécessité. 

Le  relèvement  des  salaires  n'a  rien  à  voir,  d'ailleurs, 
avec  cette  situ^ttion  :  étant  donné  l'opposition  popu- 
laire que  les  trusts  rencontrent  aux  Etats-Unis,  il  est 
bien  juste  qu'ils  s'efforcent  de  s'assurer,  au  moins, 
la  sympathie  de  leurs  ouvriers  :  ceux-ci  peuvent,  du 
reste,  opposer  leurs  organisations  à  celle  des  vastes 
combinaisons  industrielles  et  l'augmentation  des  gages, 
supportée  en  définitive  par  le  consommateur  qui  subit 
l'augmentation  des  prix,  peut  être  considérée  dès  lors 
comme  une  assurance  contre  les  grèves. 

Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le  public  américain 
s'élève  contre  les  grands  bénéfices  réalisés  par  ces 
Compagnies  et  contre  leurs  méthodes  arbitraires  pour 
fixer  les  prix.  D'autre  part,  les  financiers  montrent  le 
danger  offert  par  la  capitalisation  des  titres  sur  une 
base  exagérée  et  leur  absorption  par  un  public  trop 
crédule  :  si  beaucoup  de  titres  de  trusts  se  sont  déve- 
loppés, en  effet,  dans  des  conditions  normales,  bien 
des  titres  de  même  nature,  mais  non  de  même  valeur, 
ont  profité  du  mouvement,  et  le  public  n'a  aucun 
moyen  d'information  

On  comprend,  dès  lors,  que  les  Etats-Unis  se  préoc- 
cupent de  savoir  s'il  n'y  a  pas  à  contrôler  le  mouve- 
ment, à  réglementer  des  organisations  trop  libres,  et 
cette  question,  toute  économique  aujourd'hui,  pourrait 
ne  pas  tarder  à  devenir  une  question  politique. 

Georges  Bourgarel. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

de  Crédit  Industriel  et  Commercial 


Les  actionnaires  de  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  se  sont  réunis  le  21  mars 
courant  en  assemblée  générale  annuelle,  sous  la  prési- 
dence de  M.  de  Monplanet,  président  du  Conseil 
d'administration  de  la  Société. 

Des  comptes  présentés,  il  ressort  que  les  bénéfices 
nets  de  l'exercice  se  sont  établis  à  1.610.518  fr.  97.  Ce 
montant  a  été  réparti  de  la  manière  suivante.  Gomme 
de  coutume,  nous  établissons  la  comparaison  avec 
l'exercice  précédent  ; 

imi  1898 

(En  francs) 

Bénéfices  nets  tous  frais  déduits  1.613.087  21  1  610.518  97 
A  prélever  (Art.  54  des  Statuts) 

4  0/0  d'intérêt,  pour  le  capital 

versé  de  15  millions  (5  fr.  par 

action)   600.000   »      60'J.OOO  » 

^  1.013. 0H7  ai  1.U10.Ô18  97 
10  0/0  aux  administrateurs  et 

censeBis.                                   101.308  72  101.051  89 

911.778  49  909.467  08 

A  ajouter  le  solde    reporté  de 

l'exercice  précédent                        77.425  18  89.203  67 

989.203  67  998.670  75 

Complément  de  dividende  à  rai- 
son de  7  fr.  50  par  action              900.000    »  900.000  » 

A  reporter  à  nouveau                       89.203  67  98.670  75 
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Le  dividende,  comme  on  le  voi:;,  est  resté  fixé,  pour 
1898,  à  12  fr.  50,  sans  changement  sur  l'exercice  précé- 
•dent,  et  les  bénéfices  n'ont,  pour  ainsi  dire,  pas  varié. 
Il  est  toutefois  un  fait  à  signaler,  c'est  que  le  compte 
de  Profits  et  Pertes  accuse  un  produit  net  de  3  mil- 
lions 32  i  063  fr.  pour  intérêts  et  commissions,  soit  une 
auc'mentation  de  489.000  fr.  sur  1897  et  de  898.000  fr. 
sur  1896  ;  les  opérations  de  banque  proprement  dites 
ont  donc  pris,  l'année  dernière,  une  extension  nouvelle, 
dont  la  situation  de  la  Société  se  trouve  encore  for- 
tifiée. 

Cette  extension,  au  reste,  est  attestée  par  les  observa- 
tions contenues  dans  le  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration. Le  bilan  de  la  Société,  qui  était  de  174  millions 
au  31  décembre  1895,  de  181  millions  en  1896  et  de  190 
millions  en  1897,  a  atteint  195  millions  au  31  décembre 
1898.  Si  on  déduit  les  60  millions  de  capital  social  qui 
ne  varient  pas,  on  trouve,  qu'en- trois  ans,  l'accroisse- 
ment a  été  de  18.42  0/0.  D'autre  part,  le  mouvement  de 
caisse,  entrées  et  sorties,  a  passé  de  7  milliards  8  mil- 
lions de  francs,  à  7  milliards  769  millions  ;  celui  du 
portefeuille  commercial  de  3  milliards  66  milhons,  à 
3  milliards  228  millions,  avec  117.584  effets  de  plus; 
celui  des  comptes  courants,  crédits  et  débits,  a  gagne 
22  41  0/0  II  y  a,  en  outre,  augmentation  de  1.20  0/0  sur 
les  coupons  payés;  de  2.824.850  fr.  sur  les  acceptations 
à  payer  à  Paris  et  à  Londres:  de  7.40  0/0  dans  le  solde 
moyen  des  comptes  de  dépôts  à  vue  et  à  préavis,  et  de 
près  de  2  millions  de  francs  dans  les  «  reports  ». 

De  son  côté,  le  service  de  la  Bourse,  déjà  en  progrès 
marqué  les  années  précédentes,  accuse  une  plus-value 
de  20  0/0.  Cette  plus-value  a  eu  une  répercussion  sur  le 
travail  du  bureau  des  titres  qui,  tant  pour  achats  que 
pour  ventes  et  opérations  diverses,  a  ouvert  23.569  dos- 
siers de  plus  qu'en  1897,  sans  compter  le  timbrage 
exceptionnel  de  150.073  coupures  de  Fonds  d'Etat 
étrano-ers.  Enfin,  la  «  conservation  des  titres  »  a  ouvert 
5.060  nouveaux  dossiers  de  garde,  et  le  nombre  des 
coffre-forts  en  location  est  devenu  insufiisant.  Il  sera 
pourvu  à  ce  dernier  état  de  choses  par  l'agrandisse- 
ment, rue  de  la  Victoire,  des  locaux  actuellement  ré- 
servés à  ce  service,  et  aussi  par  une  installation  sem- 
blable de  coffre-forts  qui  seront  mis  à  la  disposition 
du  public  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine,  à  la  succursale 
de  la  rue  du  Bac,  dont  le»  dépendances  seront  soigneu- 
sement aménagées  à  cet  effet. 

Et  puisque  nous  parlons  des  succursales,  mention- 
nons que  plusieurs  de  celleg  récemment  ouvertes  sont 
en  pleine  activité,  et  qae  l'aSlux  de  la  clientèle  est  un 
encouragement  dont  la  Société  tiendra  encore  sûrement 
compté,  d'autant  plus  qu'en  augmentant  le  nombre  de 
ses  guichets,  elle  n'assure  pas  seulement  la  vie  socia  e 
parla  progression  des  affaires  courantes,  mais  quelle 
accroît  aussi  son  pouvoir  de  placement  et  d'émission 
en  matières  de  souscriptions  publiques  et  de  participa- 
tions financières.  Toutefois,  l'extension  entrevue  res- 
tera limitée  à  Paris  et  ses  entours,  et,  comme  précédem- 
ment, elle  sera  réalisée  de  telle  sorte  que  les  charges 
qui  pourront  en  découler  momentanément  trouvent, 
dans  les  plus-values  déjà  acquises,  une  contre-partie 
immédiate. 

En  ce  qui  regarde  la  situation  de  la  Société,  elle  est 
toujours  aussi  favorable  que  par  le  passé,  ainsi  qu'en 
témoignent  les  chiffres  ci-dessous  que  nous  relevons 
au  bilan  au  31  décembre  dernier. 


Exigibilités  : 

Comptes  de  dépôts  à  vue  

  _       à  préavis  

Comptes  courants  créditeurs,  France  et 
étranger  

Comptes  des  Agents  de  change  créditeurs  . ._. 

Acceptations  à  payer  sur  garanties  ou  provi- 
sions  

Intérêts  et  dividendes  antérieurs  

Intérêts,  dividendes  et  tantièmes  de  l'exercice 
(solde)  


Francs 
40.464.434  58 
20.274.046  55 

50.215.068  79 
709.246  30 

15.389.894  38 
26.253  50 

1.308.206  89 
128.117.150  99 


Bisponibilités  :  ■ 

Espèces  en  caisse  où  à  la  Banque  

Fonds  disponibles  dans  les  Banques  

Coupons  à  encaisser  

Agents  de  change  débiteurs  

Portefeuille  :  Effets  sur  France  et  étranger. . 

Reports  

Rentes,  actions  et  obligations  

Et,  vu  le  court  délai  pour  lequel  elles  sont 
consenties,  les  avances  sur  titres  ou  sur 
garanties  qui  atteignent  


8.757.905  44 
8.261.790  64 
2.508.982  67 
164.159  80 
50.886.392  33 
19.414.C97  05 
5.632.425  40 


16.422.056  47 
112.047.809  80 


A  première  vue,  il  y  a  un  excédent  d'exigibilités  de 
16  millions  de  francs.  Mais  nous  n'avons  pas  fait  en- 
trer en  ligne  de  compte  :  les  «  comptes  courants  débi- 
teurs »,  qui  se  chiffrent  par  20.332.957  fr.  24,  et  les 
«  crédits  d'acceptation  garantis  »,  14.709.940  fr.  25,  ce 
qui  porterait  les  disponibilités  à  147.090.707  fr.  29, 
d'où  un  excédent  de  disponibilités  de  19  millions,  et 
cela  même  sans  faire  figurer  ni  les  3.213.543  fr.  96 
d'im.nieuble  social  ni  les  45  millions  de  francs  non  en- 
core versés  sur  les  actions. 

Car  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  la  Société  Gé- 
nérale deCrédit  Industriel  et  Commercial  ne  travaille 
réellement  qu'avec  15  millions  de  francs,  ses  120.000 
actions  de  500  fr.  n'étant  encore  libérées  cpe  de  12o  fr. 
De  plus,  il  n'est  pas  inutile  d'ajouter  que  ses  réserves, 
tant  statutaires  qu'extraordinaires,  atteignent  7  mil- 
lions de  francs,  soit  une  proportion  de  près  de  47  0/0 
du  capital  versé. 

En  résumé,  la  Société  ne  s'écarte  pas  de  la  voie 
qu'elle  s'est  tracée.  Elle  cherche  toujours  à  être  à  la 
hauteur  de  sa  mission  difiicile,  tout  en  restreignant  à 
leur  minimum  les  risques  professionnels.  Il  est  vrai 
que  si  elle  arrive  à  des  résultats  toujours  des  plus  sa- 
tisfaisants, c'esf  grâce  au  concours  et  au  dévouement 
de  son  personnel  et  surtout  à  la  prudence  de  son  prési- 
dent, M.  de  Monplanet,  que  les  actionnaires,  à  l'assem- 
blée du  21  courant,  ont  remercié  par  leurs  applaudis- 
sements, après  la  lecture  qu'il  avait  faite  lui-même  du 
rapport. 

Terminons  en  mentionnant  que  lesdits  actionnaires, 
après  approbation  à  l'unanimité  des  comptes  qui  leurs 
étaient  soumis,  ont  réélu,  également  à  l'unanimité, 
administrateurs  pour  six  ans,  MM.  Léon  Theher  et 
Etienne  Hély  d'Oissel.  Ils  ont  nommé  administrateurs, 
pour  six  ans,  M.  Paul  Bienfait  et,  pour  quatre  ans,  M. 
A.  Collignon,  en  remplacement  de  M.  le  comte  A.  Le- 
mercier  Enfin,  ils  ont  réélu  M.  Albert  Aubry,  censeur, 
pour  trois  ans,  et  désigné  MM.  Mathieu-Bodet,  A.  Le- 
fèvre-Pontalis  et  Aubry,  commissaires  pour  l'année 
1899. 

A.  Leghenet. 


Société  Française  de  l' Electro-Métallurgie 

Dans  le  numéro  de  VEconomisie  Européen,  paru  le 
10  courant,  nous  annoncions  que  les  actionnaires  de  la 
Société  Française  de  V Electro-Métallurgie  venaient 
d'être  convoqués  en  assemblées  générales  ordinaire  et 
extraordinaire  pour  le  27  mars.  La  mort  subite  de 
M  Secrétan,  président-directeur,  n'a  rien  changé  aux 
dispositions  prises,  et  les  assemblées  auront  heu  a  la 
date  sus-indiquée. 

En  avançant  que  les  bénéfices  nets  réalisés  par  cette 
Société,  pendant  l'exercice  1898,  s'élevaient  à  1.173.000 
francs,  nous  ne  nous  écartions  guère  de  la  vente.  En 
réalité,  ils  ont  atteint  le  montant  de  1.173.082  fr.  01, 
ainsi  qu'en  témoigne  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  » 
arrêté  au  31  décembre  dernier,  et  qui  s'établit  ainsi  : 
Produits  :  Francs 

■  Bénéfices  industriels  et  commerciaux   2.211.054  22- 

Produits   32.846  45 

2.243.900  67 
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Dépenstes  : 

Frais  généraux  du  siège  social   203.534  00 

Service  des  obllualions   164.659  64 

Dépenses  diverses;  escompte,  commission..  608.376  38 
Provisions  pour  créances  douteuses  et  im- 

prévu    

Solde  créditeur   1.1/3.082  01 

Somme  égale   2.243.900  67 


Comme  nous  l'avions  fait  observer  précédemment, 
les  profits  nets  obtenus  par  Y  Electro-Métallurgie,  en 
1898,  sont  en  progression  marquée  sur  ceux  de  1897, 
qui  se  chillraient  par  504.922  fr.  Ts  ont  donc  plus  que 
doublé,  d'une  année  à  l'autre.  Mais  cette  augmentation 
donnant  lieu  à  des  interprétations  erronées,  nous 
croyons  être  à  même  de  fournir,  à  leur  sujet,  quelques 
explications  complémentaires,  en  attendant  les  déclara- 
tions que  ne  manquera  pas  de  faire  le  Conseil  d'admi- 
nistration à  l'assemblée  du  27  mars. 

Un  de  nos  confrères  dit,  par  exemple,  que,  dans  le 
montant  des  bénéfices  nets  de  1.173.082  fr.  01  est  com- 
prise la  plus-value  des  stocks  de  métaux  que  détient  la 
Compagnie.  Le  cuivre,  notamment,  qui  formerait  la 
plus  grande  partie  de  ces  stocks,  ayant  progressé  du 
31  décembre  1897  au  31  décembre  1898,  de  48  liv.  st.  la 
tonne  à  56  liv.  st.,  il  y  a  là  une  hausse  de  8  liv.  st.  par 
tonne,  soit  un  septième  de  l'estimation  au  31  décembre 
1898.  «  Dans  quelle  me-ure  cette  plus-value  du  stock 
«  entre-t-elle  dans  les  bénéfices  réalisés  en  1898,  par  la 
«  Société  Française  de  C Electro-Métalhirgie .  se  de- 
ce  mande  notre  confrère?  On  l'ignore,  ajoute-t  il,  mais 
«  elle  ne  paraît  guère  devoir  être  inférieure  à  500.000 
«  francs.  » 

Pourquoi  500.000  fr.  de  préférence  à  un  autre  chiffre  ? 
C'est  parce  que  notre  confrère  ne  lable,  ici,  que  sur 
une  probabilité  et,  en  ce  faisant,  il  se  trompe,  .croyons- 
nous  savoir,  du  tout  au  tout. 

La  Société  Française  de  V Electro-Métallurgie,  en 
efïet,  ne  spécule  pas  sur  les  cours  des  métaux.  Elle 
s'adonne,  purement  et  simplement,  à  la  fabrication  et 
à  la  transformation  de  ces  mêmes  métaux.  Naturelle- 
ment, elle  a  des  stocks  qu'elle  remplace  au  fureta 
mesure  de  la  sortie  de  ses  produits  finis;  mais,  loin 
d'escompter  la  hausse  des  prix  de  ces  stocks,  elle  s'ap- 
plique, au  contraire,  à  se  prémunir  contre  les  dépré- 
ciations qui  pourraient  éventuellement  se  produire. 
C'est  pourquoi,  en  1898,  et  alors  que  les  cours  du 
cuivre  suivaient  une  marche  ascendante,  elle  a  cru  de- 
voir constamment  procéder  à  des  «  assurances  »,  c'est-à- 
dire  que,  comme  certains  de  ses  concurrents,  elle  a 
effectué,  pour  couvrir  les  ris<[ues  qu'elle  pouvait  en- 
courir, des  ventes  à  découvert  qui,  cela  va  sans  dire  — 
les  métaux  n'ayant  cessé  de  progresser  —  lui  ont  coûté 
de  l'argent...,  quelques  centaines  de  mille  francs, 
croyons-nous.  Il  s'ensuit  que  les  bénéfices  accusés  par 
le  bilan  sont  bien  des  bénéfices  industriels  liquides  et, 
par  conséquent,  dislribuables. 

Mais  les  critiques  à  l'égard  de  la  Société  de  l'Elec- 
tro-Métallurgie  ne  s'arrêtent  pas  là.  On  voudrait  la 
voir  constituer  de  fortes  réserves  en  prévision  des  lluc- 
tuations  du  cuivre,  et  on  l'invite  à  procéder  à  des 
amortissements  importants  sur  le  matériel. 

En  ce  qui  regarde  les  fluctuations  du  cuivre,  les  fortes 
réserves  n'ont  aucune  raison  d'être,  d'abord  parce  que 
tout  le  cuivre  en  cours  de  fabrication  est  compté  au 
prix  du  brut  et,  de  plus,  parce  que  la  Compagnie  sait, 
comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  et  i[uand  il  con- 
vient, procéder  à  des  ventes  de  métal  comme  «  couver- 
ture »  de  ses  opérations.  Quant  aux  amortissements 
sur  le  matériel,  ils  sont  inutiles,  au  moins  jusqu'à  pré- 
sent, par  le  fait  du  rachat,  à  un  prix  minime,  à  la 
Elmn7-e's  French  Patent  Coppcr  Depositing  Company, 
d'un  matériel  neuf,  ((ui  avait  à  peine  fonctionné,  et  qui 
ayant  coûté,  d'après  les  livres,  plus  de  4.200.000  fr., 
avait  été  repris  pour  2.025.000  fr.  [1  est  vrai  qu'il  reste 
le  petit  matériel  renouvelé  et  acheté.  Mais  il  a  toujours 
été  compté  à  1'  «  entretien  »  et  non  pas  porté  au  compte 
de  «  premier  établissement  »,  et  la  dépense  de  ce  chef, 
pour  1898,  qui  s'élève  à  plus  de  120.000  fr.,  a  été  ins- 


crite audit  compte  d' ((  entretien  »,  c'est-à-dire  qu'elle 
a  été  passée  au  compte  de  «  profits  et  pertes  ». 

Est-ce  là  tout  ce  qu'on  invoque  contre  la  Société  di 
VF.lectro-Métallurgie  ?  Pas  encore.  On  lui  reproche 
l'augmentation  de  capital  résolue  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration, et  le  rachat  des  «  Parts  de  fondateur  ». 

Au  sujet  de  l'augmentation  de  capital,  nous  ne 
voyons  pas  qu'il  y  ait  à  récriminer.  La  Société  de 
V Electro-Métallurgie  a  débuté  modestement,  et  ce 
n'est  qu'au  fur  et  à  mesure  que  sa  clientèle  augmentait, 
que  les  commandes  qui  lui  étaient  adressées  devenaient 
de  plus  en  plus  nombreuses,  qu'elle  a  demandé  à  ses 
associés  de  lui  permettre  d'étendre  ses  moyens  d'action. 
A-t-on  eu  à  le  regretter  jusqu'à  présent  ?  C'est  ce  qu'il 
ne  nous  semble  pas,  à  voir  les  résultats  acquis  en  1898. 
Et  la  nouvelle  augmentation  dont  il  est  tant  ({uestion 
a-t-elle  lieu  de  surprendre  maintenant,  alors  que 
M.  Secrétan,  l'année  dernière,  la  laissait  entrevoir  à 
brève  échéance?  Quant  au  rachat  des  parts  de  fonda- 
teur, ne  s'impose-t  il  pas  ?  Ces  5.000  parts,  que  l'on  peut 
obtenir  maintenant  pour  un  million  de  francs  reçoi- 
vent, pour  l'année  1898,  140.000  fr.,  soit  environ  28  fr. 
chacune  :  ce  qui  constitue,  comme  nous  l'avons  dit 
précédemment,  un  placement  de  14  0/0.  Or,  les  action- 
naires n'ont-ils  pas  intérêt  à  dégager  leur  Société  de 
cette  servitude  originelle,  et  à  se  réserver,  désormais, 
cette  redevance  de  140.000  fr.  qui  représente  déjà 
4  fr.  66  environ  pour  chacune  des  30.000  actions  dont 
se  composera  le  capital  de  la.  Société  de  V  Electro-Métal- 
lurgie ?  C'est  à  eux  de  répondre  lors  de  la  prochaine 

assemblée  mais,  nous  croyons  que  les  propriétaires 

de  ces  parts,  qui  se  sont  engagés  à  les  céder  à  la  Société 
pour  des  considérations  personnelles  à  M.  Secrétan,  ne 
seraient  pas  du  tout  fâchés  qu'on  leur  rendit  leur 
parole.  ^  ^ 


Les  Charbons  et  la  Sidérurgie  en  1898 


Le  Journal  Officiel  a  publié  récemment  les  tableaux, 
de  la  production  des  combustibles  minéraux  et  des 
usines  sidérurgiques  pendant  les  années  1897  et  1898. 
Les  chiffre?  sont  définitifs  pour  1897  et  provisoires 
pour  1898.  Nous  rappelons  en  même  temps  les  chif- 
fres définitifs  de  1896  : 

Production  des  combustibles  minéraux  (en  tonnes) 
1896  ■         1897  1898 

Houille  et  anthracite...  28.750.452  30.387.207  31.907.641 
Lijraite   439.448       460.422  532.09:) 

Totaux   29.189.900   30.797.629  32.439.730 

La  production  de  la  houille  est  en  augmentation  de 
570.434  tonnes  et  celle  de  la  lignite  de  71.673  tonnes. 
C'est  le  Pas-de-Calais  qui  entre  pour  la  plus  grande 
partie  dans  l'augmentation,  car  sa  production  a  passé 
de  12.807.438  tonnes  en  1897  à  13. 61 'i. 006  tonnes  en 
1898.  Le  Nord  vient  ensuite  avec  5.784.976  tonnes,  en 
augmentation  de  261.161  tonnes  sur  1897. 

Production  des  usines  sidérurgiques  (en  tonnes) 

1896  1897  1898 

Fonte  au  coke   2.315.589  2.457.419  2.508.177 

_    au  bois   8.738  7.653  6.754 

_    mixte    15.215  19.119  19.496 

Totaux.   2.3:-i9.537  2.484.191  2.531.427 

Fer  pTiddlé    582.837  499.540  545.086 

—  affiné  au  ch.  de  bois  0.257  6.881  5.977 

—  oblimu  par  réchauf- 
l'aee  de  vieux  fers  à  ri- 

J;iSns    239.664  277.545  250.480 

Totaux   828.758  783.966  801.543 

La  production  totale  de  la  fonte  est  donc  en  augmen- 
tation de  50.236  tonnes,  et  celle  du  fer  de  17.577  ton- 
nes. Cette  augmentation  de  la  production  du  fer  porte 
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principalement  sur  les  fers  marcliancis,  comme  on  le 
verra  dans  le  tableau  ci-dessous  : 

1896  1897  1898 

Rails    861  593  230 

Fers  marchands  et  spéciaux  746.639  704.324  721.230 
Tôle    81.258       79.049  80.083 

Production  totale...     828. 75S      783.966  801.543 

Aciers  ouvrés  (en  tonnes) 

Rails    176.021      191.860  222.054 

Aciers  marchauds   519.257      568.998  651.733 

Tôle    221.539      234.033  2ë4.846 

Production  totale. . .     916.817      994.891  1.138.633 

Acier  fondu  au    foyer  Bes- 

^emer   726.463      802.326  905.995 

Acier  fonda  au  four  Siemens 

Martin   454.280      522.887  535.638 

Totaux   1.180.743   1.325.213  1.441.633 

La^  production  de  l'acier  est  en  augmentation  de 
143.742  tonnes,  se  répartissant  comme  suit  :  Rails, 
30.194  tonnes;  aciers  marchands,  82.735  tonnes,  et 
tôle,  30. 8lo  tonnes. 

La  production  des  lingots  Bessemer  et  Siemens  Mar- 
tin, qui  était  de  1.325.213  tonnes  en  1897,  est  passée  à 
1.441.033  tonnes  en  1898,  soit  une  augmentation  de 
116.420  tonnes.  Cette  production  ne  correspond  pas 
exactement  à  celle  des  aciers  ouvrés  Bessemer  et  Sie- 
mens Martin,  car  il  y  a  lieu  de  tenir  compte  des  varia- 
tions du  stock. 

P.  B. 


Infomifitiûiis  Ëcoiioiiiies  et  Mmâm 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  20  mars,  les  négociations  à  terme  sur  les  valeurs 
ci-après,  qui  se  traitaient  à  Ja  corbeille,  s'effectuent  dans  le 
groupe  spécial  de  la  Rente,  savoir  : 

Oliligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  ; 

Emprunt  2  1/2  0/0  Annam  et  Tonkin  ; 

Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0  ; 

Obligations  Indo-Cliine  3  1/2  0/0. 


Depuis  le  20  mars,  les  obligations  de  l'Emprunt  Helléni- 
que 2  1/2  0/0  or  181)8  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres 
définitifs,  teinte  bleue.' 


Depuis  le  20  mars,  les  Billets  Hypothécaires  5  0/0  1890  de 
l'Ile  de  Cuba  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres  munis  de 
coupons. 

Depuis  le  20  mars,  les  aciions  de  la  Compagnie  des  Tram- 
ways électriques  d'Oran  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

8.000  actions  de  500  francs,  émises  au  pair,  entièrement 
libérées  et  au  porteur,  coupon  n°  1  attaché. 
Siège  social,  à  Lyon. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  chez  M.  Paye, 
banquier,  rue  Drouot,  7. 

Par  suite  de  l'émission  à  530  fr.  de  15.000  actions  nou- 
velles de  500  fr.  de  la  Compagnie  des  Etablissements  Lazare 
"Weiller,  dont  la  souscription  est  réservée  ]iar  préférence  aux 
anciens  actionnaires,  du  20  mars  au  10  avril,  à  raison  de  une 
action  nouvelle  pour  une  action  ancienne. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  1"  avril  in- 
clus, les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  deux 
rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Depuis  le  20  mars,  les  10.000  actions  nouvelles  de  100  fr., 
n-  3001)1  à  40000,  de  la  Société  Fers  cl  Aciers  Robert,  G.  Ro- 
bert et  C",  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au 
comptant. 


Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  30.000  actions  an- 
ciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  30.000  à  40.000. 

Les  actions  n»'  1  à  30000  doivent  être  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Capital  porté  à  4.000.000  de  francs,  suivant 
décisions  des  assemblées  générales  des  6  et  27  août  1898.  ». 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  KT  SUCCURSALES 


ACTIF 

Eîncaisse  de  la  Banque  : 

16  mars  23  mars 

Or   1.819.991.390    1  822.Ô42.4J9 

Argent...    1.196.206.1k';  1.198.600.674 

3.016.19'J.5'78  3.021.143  1-24 
EflFets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour.... 
Portefeuille  Paris  I  Effets  P--^^-.. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rèhteg  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Sêtel  et  mobilier  de  la  Banque  

hnmeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Elmploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  .,  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  ^oi  du  17  mai  1834   

mobilières  département. 

(  Loi  du  9  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

BiUets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


16 

mars 

23 

mars 

3.016 

197 

.578 

3.021 

.143.124 

) 

.686 

714 

94.115 

265 

558 
» 

901 

260 

.464.771 

458 

» 
327 

383 

455 

.446.024 

4 

845 

000 

4 

34D.000 

7 

551 

600 

7 

572.300 

182 

966 

676 

180 

385.739 

233 

451 

433 

235 

896.050 

1  fin 
I  ou 

000 

000 

189 

000.990 

10 

.000 

.000 

10 

000.000 

2 

980 

750 

2 

.980.750 

99 

624 

550 

99 

624  550 

100 

000 

000 

100 

000.006 

4 

000 

000 

4 

000.000 

14 

908 

,391 

14 

957.937 

1 

791 

'i<i3 

1 

799.081 

8 

407 

444 

8 

407.444 

32 

481 

517 

40 

448  966 

4.624 

779 

434 

4.627  56b  857 

182 

500 

000 

182 

500.000 

8 

002 

313 

8 

002.313 

10 

000 

000 

10 

000.006 

2 

980 

750 

2 

980.750 

9 

125 

000 

9 

125. OOÔ 

4 

000 

000 

4 

000.000 

8 

407 

444 

8 

407.444 

3.803 

357 

570 

3.769 

814.065 

n 

439 

149 

16 

478.006 

13 

403 

714 

14 

245.066 

109 

033 

846 

114 

475  604 

351 

218 

829 

378 

138  227 

71 

lil 

Û09 

74 

352.121 

2 

H8 

021 

2 

013  371 

7 

375 

475 

7 

740.561 

052 

562 

2 

052.562 

22 

623 

749 

23 

211  462 

4.624 

779 

434 

4.627.566.857 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


28  mars 

26  mar.s 

25  mars 

2i  mars 

23  mars 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.574.1 

3.577.3 

3.624  9 

3  f'98.8 

3  769.8 

Encaisse  

3.346.4 

3.2(.7  2 

3.146  8 

3  084.6 

3.021.1 

439.6 

662.3 

651.2 

655  2 

715  9 

Avances  aux  partie. 

269,3 

356.2 

357.2 

366  6 

416.3 

—      à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140  0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

167.6 

227  3 

200  5 

158  2 

U'i.5 

partie. 

462.5 

558  8 

472.7 

437.1 

452  5 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

2  0/0 

3  O'O 

pair 

pair 

pair 

4  0/00 

1  0/CO 

Bénéfices  nets  

1.472.5 

3.378.2 

3.350.6 

3.493  3 

5.941.5 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  mars  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   2.9  fr.  515 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  738 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l''"  qualité  revient  à 
0  fr.  3211  elle  pain  de  2  Idlogr.  à  0  £r.  6422,  soit  à  0  fr.  64. 
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Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
■concernant  les  Cuisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  mars 
1891)  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3 . 995 . 750  09 

Retraits  de  fonds   5.132.990  49 

Excédent  de  retraits   1.137.240  40 

Excédent  de  retraits  du  l"--  janvier  au  20  mars  1899,  2  mil- 
lions 83G.557  fr.  38. 

Capitaux  employés  en  acloats  de  rentes  du  11  au  20  mars 
1899  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposante  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  a27.844  fr.  05; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  février  1899.  —  Versements 
reçus  de  284.583  déposants,  dont  42.043  nou- 
veaux    32.891.248  31 

Remboursements  à  107.766  déposants,  dont 
19.348  pour  solde   ^4. 484. 385  74 

Rentes  achetées  à  384  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   441 .063  36 

24.925.449  10 

Excédent  des  versements  Fr.     7.965.799  21 

Nombre  de  comptes  existant  au  28  février  1899  :  3.197.398. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  28  février  1899 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                            1.982  versements.. .  193.210  » 

Dans  les  départements  .    35 . 295       —        . .  1.049.677  » 

Ensemble            37.277  versements.. .  1.242.887  >> 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   348.440  24 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   746.947  65 

Ensemble   1.095.387  89 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  373.493  » 
aux  noms  de  4.095  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.389.598  » 

réparties  entre  235.378  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   2.338.632  65 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales. T   4.010.843  95 

En  rentes  3  1/2  0/0   »  » 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  du  royaume  de  Serbie  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  de  février  1899,  aux  chiffres  suivants  : 

Monopole  des  tabacs  Fr,  1.019.442 

—  du  sel   18-J.320 

—  du  pétrole   183.954 

Douanes   256.627 

Impôt  de  rObrt   160.227 

Timbre   266.236 

Total  des  recettes  brutes  du  mois  de  février 
1899  Fr.  2.008.806 

Les  recettes  brutes  du  mois  de  février  1898 
étaient  de   1.783.457 

Surplus  de  recettes  brutes  pour  février  1899. . .  2H5.349 

Les  recettes  nettes  de  février  1899  sont  de   1.714.4::i8 

—  —  —     1898  étaient  de  . . .     1 . 270 . 425 

Soit  un  surplus  de  recettes  nettes  pour  le  mois 
de  février  1899  de  Fr.  444.013 


qiies  pour  l'année  1897.  Nous  en  extrayons  les  renseigne- 
ments qui  suivent  : 

Au  31  décembre  1896,  la  Régie  possédait,  soit  dans  sos  éta- 
blissements, soit  en  cours  de  transport,  en  matières  premières 
et  produits  fabriqués,  des  quantités  estimées  à 
une  valeur  de...   Fr.    1.628.493  40 

Ses  bâtiments,  ustensiles,  machines,  mobilier 
et  foui-nitures  de  tout  genre  étaient  estimés,  à 
la  même  époque   4.619.853  » 

La  valeur  totale  du  capital  de  la  Régie  était  „  „„„  ,^ 
donc  de   6.248.336  40 

La  valeur  totale  des  matières  dont  la  Régie  a  pris  charge, 
à  titre  d'achats,  dans  le  cours  de  l'année  1897,  s'élève  a  une 
somme  de  1.926.529  fr.  39  cent.  ^  . 

Il  a  été  confectionné  33.349.581.020  allumettes  en  bois  ou 
en  cire  prêtes  à  être  Uvrées  à  la  vente  et  qui  ont  exige  1  em- 
ploi de  37.467.168.123  allumettes  blanches,  de  36.287.036 
mètres  de  bougie  filée  et  de  1.017.729  kilogrammes  de  ma- 
tières do  trempe.  ,  ,  . 

La  quantité  de  33.349.581.020  allumettes  fabriquées,  prete-s 
à  la  vente,  comprend  32.320.216.600  allumettes  en  bois  et 
1  029.364.420  allumettes  en  cire.  Il  a  été  confectionne,  en 
outre,  9.125  flacons  de  poudre  pour  frottoirs  et  65.020  frot- 
toirs ayant  exigé  l'emploi  de  410  kilogrammes  de  matières  de 
trempe.  .      ,■  ^ 

Les  dépenses  que  la  Régie  a  faites  en  1897  se  répartissent 
comme  suit  : 

Dépenses  d'exploitation  : 

Frais  généraux  Fr.       388.187  67 

Achats   1.765.331  40 

Frais  de  fabrication   4.319.195  ^» 

Frais  de  transport   592.715  73 


L'Exploitation  du  Monopole  des  Allumettes  chijniques 
en  1897.  —  La  Direction  générale  des  manufactures  de 
l'Etat  a  récemment  publié  le  Compte,  en  matières  et  en  de- 
niers, de  l'expioitcUion  dutmmçïtol^des  allumettes  ehimi- 


Dépenses  spéciales 


7.065.529  80 
419.458  95 


Total   7.48i.988  75 


7.484.988  75 


Les  expéditions  au  commerce  en  gros,  les  ventes  dans  les 
entrepôts  et  les  pertes  en  cours  de  route  cor- 
respondent  à  un  produit  total  de   29.241.923  69 

Il  y  a  lieu  d'ajouter  à  cette  somme  celle  de.  168. oUy  01 
provenant  de  recettes  diverses  accidentelles.  

Le  produit  total  réel  a  donc  été  de   29.410.233  20 

dont  641.510  fr.  79  restant  à  recouvrer. 

D'après  les  constatations  résumées  plus 
haut,  la  dépense  (payée  ou  restant  à  payer) 
s'est  élevée  à  _ 

La  ditTérence  entre  le  produit  et  la  dépense 

est  de   21.925.244  45 

à  laqu'eiie  différence  il  faut  ajouter  l'augmen- 
tation survenue  dans  le  capital  de  la  Kegie, 
qui  est  de   S2S.^b»  71 

Le  bénéfice  net  s'élève  ainsi  à   2I.6U2.H/5  74 

Los  résultats  de  ces  opérations  sont  : 

1»  Que  le  bénéfice  net  obtenu  en  1897  a  été 
^e  _  _   21 .602.070  74 

2°  Que  la  Régie  a 'laissé  à  la  disposition  du 
Trésor,  compensation  faite  des  recouvrements 
et  des  paiements  effectués  pendant  l'année 
1897,  la  somme  de   .ei.89d.»»u  lu 

3°  Ou'elle  a  à  recouvrer,  en  1898,  pour  solde 
des  produits  de  1897,  la  somme  de   641.010  iJ 

4"  Qu'il  lui  reste  à  payer,  en  1898,  pour 
solde  des  dépenses  de  1897,  la  somme  de   898.9/8  Ji 

5»  Oue  son  capital,  au  31  décembre  1897, 
était  de   5.920.167  69 

Ce  capital  était  représenté  : 

1»  Par  les  matières  premières  et  les  produits  fabriqués  in- 
ventoriés à  la  fin  do  l'année  1897; 

2°  Par  les  bâtiments,  meubles,  macliines,  ustensiles  et 
fournitures  de  tout  genre  qu'elle  possédait  à  la  même  époque. 

Les  matières  premières  et  les  produits  inventoriés  ou  en 
cours  de  transport  avaient  une  valeur  totale 

  1.365.289  69 

dont  1.339.351  Ir.  81  pour  les  matières  pre- 
mières et  produits  fabriqués  inventoriés  dans 
les  manufactures,  et  25.937  fr.  88  pour  les  117 
millions  33.200  allumettes  dénombrées  dans 
les  entrepôts. 

La  valeur  des  bâtiments,  meubles,  machi- 
nes, ustensiles  et  fournitures  de  toute  espèce 
était  de   4.559.878  f, 

Total  égal  ,  "'"i.iWô.i^eg 
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L'Exploitation  du  Monopole  des  Tabacs  en  1897.  — 

La  Direction  générale  des  manufactures  de  l'Etat  a  publié 
récemment  le  Compte,  en  matières  et  en  deniers,  de  l'ex- 
ploitation du  monopole  des  tabacs  pour  l'année  1897  {achat, 
fabrication  et  vente). 

De  l'exposé  q-ai  précède,  les  tableaux  de  comptes  et  les  di- 
vers états  de  développements,  nous  détachons  les  résultats 
généraux  de  l'exploitation  et  nous  extrayons  des  annexes  la 
statistique  de  la  récolte  des  tabacs  indigènes  en  1897. 

Au  -il  décembre  1896,  la  Régie  possédait  en  tabacs,  soit 
dans  ses  établissements,  soit  en  cours  de  transport,  une 
quantité  de  T)/. 015.173  kilogrammes  évaluée  à 
la  somme  de   Fr.     81.305.499  56 

Les  bâtiments,  ustensiles,  machines,  mobi- 
lier et  fournitures  de  tout  genre  étaient  es- 
timés...  47.767.242  » 

La  valeur  totale  du  capital  de  la  Régie  était 
donc  de   Pr.    129.073.741  .56 

Les  dépenses  que  la  Régie  a  faite  pour  l'exploitation  du 
monopole,  en  1897,  se  répartissent  comme  suit  : 


Dépenses  d'exploitation  : 

Frais  généraux   3.559.779  40 

Achats  (1)   4G. 841. 158  99 

Transports   2.629.587  54 

Frais  de  fabrication  et  frais 

accessoires   19.262.845  94 

Frais  de  vente   1.233  243  23 


Francs 


Dépenses  spéciales. 


73.526.535  10 
919.651  25 


Total   74.446.186  35 


La  Régie  a  constaté  à  son  profit,  pendant  le 
née,  les  sommes  ci-après  pour  ventes,  pertes, 
tractions  de  tabacs,  savoir  : 

1°  Ventes  à  l'intérieur  et  manquants  dans 
les  entrepôts  à  la  charge  des  comptables  

Le  prix  moyen  général  des  ventes  à  l'inté- 
rieur, pour  les  tabacs  fabriqués  en  France,  a 
été  de  1.059  fr.  97  par  100  kilogrammes. 

La  valeur  moyenne  dans  les  entrepôts, 
pour  ces  mêmes  tabacs,  ressort  à  197  fr.; 

2°  Ventes  en  Corse  et  en  Algérie  de  tabacs 
fabriqués  ,  

Prix  moyen  par  100  kilogramm'es'r'é'io  fr. 

3°  Ventes  à  l'étranger  de  tabacs  fabriqués 
et  de  taljacs  en  feuilles  

Prix  moyen  par  100  kilogrammes  de  tabac 
fabriqué  :  735  fr. 

4°  Tabacs  perdus,  avariés  ou  soustraits 
en  cours  do  transport  

L'ensemble  des  ventes  de  1897  a  donc  pro-~ 
duit  

La  Régie  a  fait,  en  outre,  des  recettes  de 
diverses  natures,  s'élevant  au  total  à  


cours  de  Fan- 
avaries  et  sous- 
Francs 
393.118.656  06 


£60.582  23 
1.568.875  70 

10.013  21 


395.258.127  20 
1.788.342  34 
397.046.469  54 


Le  produit  total  réel  a  donc  été  de  

dont  17.218  fr.  33  restant  à  n^couvrer. 
La  dépense  s'étant  élevée  à   74.440.186  35 


La  différence  entre  le  produit  et  la  dé- 
pense est  de   3J2.600.283  19 

à  laquelle  difléronce  il  faut  ajouter  l'augmen- 
tation survenue  dans  le  capital  de  la  Régie, 

qui  est  de   2.997.436  32 

Le  bénéfice  net  s'élève  à   325.597.719  51 

Le  capital  de  la  Régie,  au  31  décembre  1897,  était  repré- 
senté : 

1"  Par  les  tabacs  inventoriés  à  la  fin   de  l'année,  soit 

55.023.282  kilogrammes  évalués   81.173.589  80 

2"  Par  la  valeur  des  bâtiments,  mcul)les, 

machini'S,  ustensiles  et  fournitures,  soit   50.886.832  » 

Total   132.070.421  80 


(1)  Les  tabacs  indigènes  en  feuilles  entrent  dans  ces  achats 
pour  27.127.251  kilogrammes,  au  prix  moyen  de  85  fr.  94  les 
100  kilogrammes,  soit  23.315.582  fr.;  13.072.047  kilogrammes 
de  tal)acH  exotiques  en  feuilles  (dont  11  millions  de  kilogram- 
mes provenant  d'Amérique),  au  prix  moyen  de  1.53  fr.  82  le 
kilogramme,  ont  coûté  20.108.392  fr.;  10.174.4.50  cigares  de  la 
Havane  et  à'-  Manille,  au  prix  moyen  de  227  fr.  40  le  mille, 
ont  coûté  2.313.690  fr. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  26  fév.  au  4  mars  1899  (Qs  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Reo.  br.  depuis 
le  1"  janvier 

Différence 
pr 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

832 

804 

7  251 

6.807 

- 

h 

453 

Paris-Lyon-Mé  diter . 

9.014 

8.220 

7,810 

68.390 

65  600 

2  890 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

169 

128 

1  514 

1.123 

391 

3.746 

3.908 

3.709 

33.194 

33  165 

629 

5.590 

2  961 

2.882 

25  539 

24.687 

852 

6  829 

3.731 

3.504 

31 .413 

29.478 

1.935 

4.836 

2.974 

2  797 

25.270 

24.191 

1.079 

Midi  

3.418 

!  .96: 

2  CC't 

17.149 

17.183 

34 

898 

101 

9S 

1 .015 

957 

- 

l 

57 

1.039 

J25 

91 

1.179 

883 

296 

Ouest- Algérien  

296 

44 

46 

464 

341 

-f- 

123 

Arzew  à  Kfâlfallah. 

214 

29 

28 

299 

233 

4- 

65 

101 

23 

21 

2C6 

198 

+ 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


Le  Marché,  au  début  de  la  semaine,  a  paru  vouloir 
se  tenir  un  peu  sur  la  réserve,  sur  des  craintes  de  res- 
serrement des  capitaux,  notamment  à  Vienne  et  à  Ber- 
lin. Depuis  des  nouvelles  rassurantes  sont  venues  de 
ces  places  et,  en  même  temps,  on  a  appris  l'entente 
entre  la  France  et  rAngleterre  au  sujet  de  la  région 
soudanaise.  On  s'est  donc  repris  et,  de  nouveau,  les 
dispositions  de  la  place  restent  très  favorables. 

Eq  ce  qui  regarde  la  liquidation  de  lin  de  mois,  on 
estime  qu'elle  s'effectuera  dans  de  bonnes  conditions. 

if  -jf  Nos  Renies  Françaises ,  d'abord  lourdes,  se 
sont  relevées  sur  l'annonce  de  l'accord  entre  la  France 
et  l'Angleterre.  Néanmoins  leurs  variations  sur  la  se- 
maine dernière  sont  ou  nulles  ou  insignifiantes.  Rente 

3  0/0  Perpétuelle,  102  35  à  terme,  sans  changements. 
Au  comptant,  elle  est  mieux  tenue  à  102  25,  en  avance 
de  10  centimes.  Rente  3  i/2  0/0  103  60,  contre  103  70. 
C'est  le  1er  niai  que  le  coupon  de  ce  titre  sera  détaché. 
Quant  au  3  0/0  aptortissable,  qui  détache  son  cou- 
pon le  1er  du  mois  prochain,  il  s'inscrit  à  101  30  au 
comptant,  contre  101  fr.  10. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  que  nous 
laissions  à  498  fr.,  clôturent  à  498  fr.  50;  Emprunt 
2  1/2  0/0  du  Protectorat  Ae  l'Annam  et  du  Tonkin, 
au  même  cours  de  85;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Mada- 
gascar 86  45. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  à  474  fr.  à  terme,  et  à  473  50  au  comptant. 
Par  suite  du  versement  qui  vient  d'être  effectué  sur  les 
obligations  non  libérées,  on  ne  traite  plus,  maintenant, 
que  les  titres  entièrement  libérés. 

iK  if  Quelques  variations  dans  le  groupe  des  Obliga- 
tions de  la  Ville  de  Paris. 

Tu! Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  550,  est  à 
545  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  425  fr.,  contre 
426  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  871,  409  fr.,  en  légère 
moins-value  de  1  fr.  ;  Quarts,  108  fr.  50;  Obligations 

4  0/0  1875,  avec  un  coupon  le  15  avril,  562  fr  ,  contre 
565  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  563  fr.  75,  contre 
564  fr.  Ces  titres  ont  aussi  un  coupon  à  détacher  le  15 
du  mois  prochain. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  qui  finissaient  à  445  fr., 
se  retrouvent  à  442  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1892, 
libérées  de  265  francs,  394  fr.,  contre  392  fr.  25; 
Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  102  fr.  50;  Obligations 
1892  entièrement  libérées,  402  fr.  ,50,  contre  399  fr.  ; 
Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  396  fr.  75,  presque 
'sans  changement. 

ifii^  Les  actions  de  la  Banque'  de  France  clôtu- 
raient, il  y  a  huit  jours,  à  4.100  fr.  Nous  les  retrou- 
vons à  4  025  francs. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers- 
de  notre  grand  pjtablissement  de  crédit,  pour  les  treize 
premières  semaines  de  l'exercice  en  cours,  s_'élèvent  à 
5.941.480  fr.,  contre  3.263.303  fr.  en  1898,  3.330.652  fr. 
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en  1897,  2.988.200  fr.  en  1896,  1.7;56.10G  fr.  en  1895  et 
3.421.603  fr.  en  1894. 

■^■^  Le  Crédit  Foncier  de  France  qui  avait  pio- 
gres.sé  à  765  fr.  est  revenu  à  758  fr.  Dans  le  bilan  de 
cet  Etablissement,  établi  au  28  février,  nous  relevons 
que,  pendant  le  second  mois  do  1899,  les  prêts  hypo- 
tliécaires  et  communaux  ont  progressé  de  0.975.774  fr. 
Les  bénéfices,  pour  le  mois,  se  sont  élevés  à  1.026. 268 fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours recherchées  de  la  petite  épargne.  On  se  rend  de 
mieux  en  mieux  compte  des  avantages  que  procure  le 
placement  en  de  tels  titres.  Sans  parler  de  l'intérêt 
fixe,  qui  est  normal,  et  des  chances  de  tirages,  qui  fa- 
vorisent un  nombre  relativement  considérable  de  por- 
teurs, nous  ferons  remarquer  que  la  stabilité  des  cours, 
résultat  des  garanties  exceptionnelles  dont  ces  obliga- 
tions sont  entourées,  permet  aux  détenteurs  de  réaliser 
à  toute  époque,  sans  perte,  et  plutôt  avec  gain.  On 
jouit  donc,  ici,  de  l'avantage  d'avoir  toujours  ses  fonds 
disponibles,  et  ce  n'est  pas  sans  raison  que  l'on  a  com- 
paré les  Obligations  Foncières  et  Communales  à  des 
billets  de  banque  portant  intérêt,  et  susceptibles  de  ga- 
gner de  très  gros  lots. 

Les  Obligations  Cotnmunales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  490  fr.,  passent  à  491  fr.;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  .^02  fr.,  contre  503  fr.  ;  Obliga- 
tions Communales  3  0/0  1  880,  498  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  sont  recher- 
chées à  456  fr.  75,  et  les  Foncières  1885,  à  488  fr.;  Cin- 
quièmes, 100  fr.  50. 

Les  Obligations  Coynmunales  3  0/0  f891  restent 
à  400  fr.  25  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampil- 
lées, 493  fr.50,  contre  493  fr.  25  ;  Obligations  Foncières 
1895,  2  80  0/0,  entièrement  libérées,  488  fr.;  Obliga- 
tions Communales  2  6  0  0/0  1  899,  487  fr. 

-jf  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  actives  et  leur  tenue  est  satisfaisante,  malgré 
quelques  moins-values. 

La  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas,  qui  était 
montée  à  1.019  fr.,  reperd  cependant  11  fr.,  à  1.008  fr. 
Les  actionnaires  se  réuniront  le  9  mai  en  assemblée 
générale  et  le  dividende  proposé  pour  1898  sera  de  50  fr. 
Comptoir  National  d'Escompte  604  fr.  à  terme,  contre 
609  fr.  et  606  fr.  au  comptant.  Nous  croyons  savoir  que 
cette  Société  va  proposer  à  la  prochaine  assemblée  gé- 
nérale, pour  l'exercice  1898,  un  dividende  de  26  fr.  25, 
contre  25  fr.  en  1897.  En  élevant  ainsi  légèrement  le 
chiifre  de  la  répartition  bénéficiaire  auquelj,  par  un 
sentiment  de  prudence,  il  a  voulu  se  tenir  pendant  plu- 
sieurs années,  le  Conseil  d'administration  a  entendu 
fournir  une  indication  sur  les  progrès  réalisés  par  la 
Société,  et  sur  l'assurance  qu'il  a  sur  ses  perspectives 
d'avenir. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  était  monté  à  901  fr.,  passe 
à  906  fr.  L'assemblée  des  actionnaires  de  cette  Société 
aura  lieu  le  28  courant.  D'après  le  rapport  des  commis- 
saires, il  apparaît  que  cette  institution,  en  1898,  a  dé- 
ployé beaucoup  d'activité,  et  que  les  créations  d'agences 
faites  au  cours  des  exercices  précédents,  ont  facilité 
l'extension  de  sa  clientèle  et  l'accroissement  du  mou- 
vement de  ses  opérations. 

La  Société  Générale  finit  à  578  fr.,  contre  582  fr. 
Rappelons  que  c'est  le  25  courant  que  les  actionnaires 
de  cette  Société  se  réuniront  en  assemblée  générale 
annuelle.  Crédit  Industriel  et  Commercial,  629  fr., 
conti-e  626  fr.  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
93  fr.  à  terme  et  92  fr.  25  au  comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  595  fr.,  conserve  facilement  ce  cours.  Ces  titres 
paraissent  devoir  atteindre  des  cours  plus  élevés,  en 
raison  de  la  part  importante  que  la  Société  a  prise 
dans  des  affaires  telles  que  la  Compagnie  des  Trans- 
ports électriques  de  V Exposition,  le  Méiropolilain  et 
la  Compagnie  de  Traction,  dont  la  hausse  a  été  sen- 
sible dans  ces  derniers  jours.  Banqtte  de  VAlgérie, 
915  fr  ,  contre  930  fr.:  Banque  Parisienne,  480  fr.,  en 
moins-value  de  7  fr.;  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Imtneubles  de  France,  147  fr.  ;  Obligations 
de  475  francs,  179  fr. 


Conformément  aux  prescriptions  de  la  Chambre 
syndicale  des  Agents  de  change  de  Paris,  la  Banque 
Spéciale  des  Yalexirs  Industrielles  ne  se  traite  plus, 
depuis  le  20  courant,  qu'en  titres  estampillés,  c'est-à- 
dire  que  les  vendeurs  qui,  ayant  cinq  jours  pour  livrer 
leurs  titres,  ne  peuvent  le  faire  qu'après  la  clôture  de 
la  souscription,  à  145  fr.,  des  nouvelles  actions  et  doi- 
vent eux-mêmes  exercer  le  droit  de  sou.scriptions  s'ils 
ne  veulent  en  perdre  le  bénéfice.  Ajoutons  que  ladite 
action  estampillée,  qui  clôturait  il  y  a  huit  jours  à 
220  fr.,  finit  à  225  fr.  Compagnie  Française  des  Mines 
d'or,  112  fr.,  contre  115  fr.  Rente  Foncière,  sans 
changement,  à  450  fr.  ;  Crédit  Mobilier,  94  fr. 

■j(  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies 
de  Chemins  de  fer  sont  soutenues,  msis  très  calmes. 

Le  Lyo-n  s'échange  à  1.942  fr.  à  terme  et  à  1.940  fr. 
au  comptant,  contre  1.965  fr.  et  1.957  fr.  la  semaine 
dernière.  Nord,  2.115  fr.  au  comptant,  sans  variation. 
Atermeil  est  délaissé.  Midi,  1.400  fr.,  contre  1.405  fr. 
Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  vient 
de  décider  qu'il  proposera,  à  la  prochaine  assemblée 
générale  des  actionnaires,  de  fixer  à  50  francs  le  divi- 
dende pour  l'exercice  1898. 

L'Est,  qui  clôturait  à  1.060  fr.,  s'inscrit  à  1.065  fr., 
Ouest,  au  même  cours  de  1.200  fr.  ;  Orléans,  1.855  fr. 
au  comptant,  également  sans  changement.  L'ai-semblée 
des  actionnaires  de  celte  Compagnie  aura  lieu  le  29 
courant. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  dixième  semaine  de 
l'exercice  1899,  une  augmentation  de  935.000  fr.  sur 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Du  1er  janvier  au 
11  mars,  les  recettes  sont  en  plus-value  de  8.677.000 fr. 
sur  l'année  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  du  Sud  de  la  France, 
sont  à  350  fr.;  Chemins  Economiques  du  Nord,  561  fr. 

i(  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
encore  donné  lieu  à  des  transactions  nombreuses,  et 
leur  tenue  est,  généralement,  bonne. 

Les  actions  à&^Enlrepàts  et  Magasins  Généraux  de 
Paris  sont,  à  660  fr.,  contre  675  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  18  avril.  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  1.2.55  fr.,  contre  1.265  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
est  à  343  fr.,  en  reprise  de  11  fr.  La  situation  de  cette 
entreprise  continue  à  s'améliorer.  Lfs  prévisions  de 
récolte  en  Algérie  et  en  Tunisie  sont  excellentes  et,  de 
ce  fait,  le  trafic  de  la  Méditerranée  va  s'accroître  en- 
core. Cet  état  de  choses  profitera  surtout  à  la  Compa- 
gnie Générale  Transatlantique  qui,  d'autre  part,  voit, 
sur  ses  lignes  de  New-York  et  des  Antilles,  ses  recettes 
en  augmentation  depuis  le  commencement  de  l'année  ; 
Messageries  Maritimes,  QkQ  fr.,  contre  645  fr.  ;  Char- 
geurs Réunis,  1.269  fr.,  en  bénéfice  de  9  fr.  Les  bon- 
nes récoltes  de  blé  et  de  café  que  l'on  signale  de  l'Ar- 
gentine et  du  Brésil  devraient  profiter  à  cette  entre- 
prise. .  , 

Les  Omnibus,  qui  restaient  à  L800  fr.  ont  fléchi  a 
1.785  fr.,  sur  l'approbation,  par  le  Conseil  d'Etat  des 
lignes  de  pénétration  dans  Paris.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  pour  la  dixième  semaine  de  1899,  se  sont 
élevées^'à  954.720  fr.  25,  contre  870.595  fr.  95  pendant 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Du  le  janvier  au 
11  mars  1899,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par  9  mil- 
lions 505.070  fr,  55  en  augmentation  de  6(  0  2t5  fr.  35 
sur  la  même  péri(ule  de  1898.  Voitures  à  Paris,  654 
francs  au  comptant,  contre  650  fr.  la  semaine  dernière. 
Pour  la  première  quinzaine  de  mars,  les  recettes  de 
cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  828.712  fr.  66,  con- 
tre 800.273  fr.  37  pour  la  même  quinzaine  de  1898.  Du 
1er  janvier  ar.  15  mars  1899,  les  recettes  s'établissent  à 
4.056.808  fr.  95,  contre  3.889.155  fr.  74,  en  1898,  soit, 
jusqu'à  ce  jour,  une  différence  de  167.693  fr.  21  en  fa- 
veur de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  que  nous 
laissions  à  662  fr.  clôture  à  656  fr.  Société  de  l'Electro- 
Métallurgie  815  fr. 

L'action  Sues,  qui  avait  repris  à  3.710  fr.  gagne  5 
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francs,  à  3.715  fr.  Parts  Civiles^  2.454  fr.,  contre  2.460 
francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  progressé 
de  169  fr.  à  186  fr.  Gomme  nons  l'avons  dit  plus  haut, 
le  Conseil  d'Etat,  a  approuvé,  à  une  forte  majorité,  les 
conclusions  du  rapport  de  M.  Auburtin,  favorable  aux 
lignes  de  pénétration  dans  Paris.  L'avis  du  Conseil 
d'Etat  ayant  été  transmis  au  Ministère  des  travaux 
publics,  les  décrets  paraîtront,  vraisemblablement, 
avant  la  fin  du  mois.  Les  concessionnaires  principaux 
sont  :  la  Compagnie  Générale  de  Traction,  les  Tram- 
ways du  Nord,  de  Romainville  et  Saint-Maur,  etc. 
Ajoutons  que  les  actionnaires  de  la  Compagnie  Géné- 
rale Traction  sont  convoqués  pour  le  5  mai  en 
assemblée  générale. 

Les  Etablissements  Decauville,  qui  restaient  à  91  fr., 
ont  passé  à  99  fr.  Thomson-Ilouston,  1.505  fr.,  contre 
1.477  fr. 

Les  actions  Malfidano  sont  à  1.245  fr.  Société  d'In- 
candescence par  le  Gaz  {Bec  Auer),  575  fr.,  contre 
470  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convo- 
qués en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le  14  avril 
prochain.  Dynamite  Centrale,  534  fr.  Anciens  Etablis- 
sements Cail,  Sdci  îi.,  contre  398  fr.  Société  Métallur- 
gique de  l'Oural- Volga,  544  fr.  à  terme  et  545  fr.  au 
comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  s'échange  à 
310  fr.  ;  Compagnie  de  Fives-LUle,  615  fr.,  conti-e  650 
francs;  Compteurs  à  Gaz,  1.750  fr.,  en  plus-value  de 
35  fr.  ;  Aciéries  de  France,  au  même  cours  de  1.160 fr.; 
Compagnie  d'Aguilas,  très  ferme  à  450  fr.  à  terme  et 
au  comptant,  gagnant,  respectivement,  4  et  5  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation)  sont  calmes.  Les  Obligations 

3  0/0  sont  à  31  fr.,  comme  jeudi  dernier;  Obligation 

4  0/0,  31  fr.  75,  contre  31  fr.  50;  Obligation  5  0/0,  39 
francs;  Obligations  6  0/0  i  Série,  46  fr.  50,  conti-e 
47  fr.  50;  Obligations  2"  Série,  42  fr. 

^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  actifs  et 
ils  finissent  fermes  en  général. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  finissent 
à  470  fr.,  contre  469  fr.;  Argentin  4  0/0  1896  {Resci- 
sion), 64  fr.  75  au  comptant. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  ont  été  de  nouveau 
demandés.  Le  Brésil  4  0/0  1889  monte  de  25  centimes 
à  63  fr.  75;  Funding  Brésilien  5  0/0,  91  fr.  50,  contre 
91  fr.  60. 

Les  Einprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  très 
recherchés.  Les  Obligations  5  0/0  de  Bahia  s'échan- 
gent à  435  fr.,  pendant  que  les  Obligations  5  0/0  de 
l'Etat  de  Espirito-Sanlo  passent  de  349  fr.  à  .355  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  n'a  pas  tout  à  fait 
conservé  ses  hauts  cours  de  la  semaine  précédente, 
mais  elle  n'en  reste  pas  moins  très  ferme  à  59  fr.  171/2. 
Billets  Cuba,  très  soutenus  :  les  6  0/0  à  266  fr.  et  les 

5  0/0  à  232  fr. 

La  Rente  Italienne  a  été  encore  discutée.  Elle  ilnit 
toutefois  à  95  fr.  25,  sur  l'annonce  que,  pour  le  mo- 
ment, les  questions  pendantes  entre  l'Italie  et  la  Chine 
ont  été  réservées. 

La  Renie  Portugaise  3  0/0,  qui  a^'ait  progressé  à 
27  60,  est  revenue  à  27  10. 

Les  Fonds  Roumains  continuent  à  attirer  l'attention. 
Le  4  0/0  Amortissable  1896  se  maintient  à  93fr.  20, 
et  le  4  0/0  Amortissable  1898,  à  93  fr.  60. 

Les  Fonds  Russes  sont  peu  mouvementés.  Le  3  0/0 
or  1891-1894,  qui  restait  à  94  fr.  45,  cote  94  fr.  25: 
Russe  3  0/0  or  1896,  94  fr.  15,  contre  94  fr.  35  ;  Rente 
4  0/0  1867-1869,  103  fr.  20  les  grosses  coupures,  et 
102  fr.  70  les  unités;  Consolidés  ire  et  2^  Séries, 
102  fr.  40,  contre  102  fr.  25  ;  Renie  Intérieitre  4  0/0, 
100  fr.  40. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  faildes  un  moment  sur  la 
crainte  de  nouveau  troubles  en  Arménie  sont  en  reprise 
sur  leurs  plus  bas  (;ours.  Le  Turc  B,  cependant,  à 
47  fr.  perd  .50  centimes  pour  la  semaine.  Série  C,  27  10, 
contre  27  fr.  17  1/2  ;  Série  D,  22  fr.  90,  en  moins-value 
de  30  centimes;  Priorités  Ottomanes,  478  fr.,  contre 
480  francs. 


if  if  Les  actions  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 
Autrichiens,  que  nous  laissions  à  535  fr.  reculent  à  525 
francs;  Banque  Impériale  OWomane,  569  fr.,  en  perte 
de  4  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique,  648  fr., 
contre  652  fr.  Actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien, 
545  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  512  fr.  50;  Obligations 
3  1/2  0/0,  505  fr.  ;  Banque  Nationale  de  la  Républi- 
que Sud- Africaine,  364  fr. 

La  Robinson  South  African  Banking  est  à  114  fr. 
Rio-Tinto,  de  nouveau  mouvementé,  mais  clôturant  à 
1.011  fr.,  contre  1.018  fr.  On  annonce  que  le  solde  de 
dividende  pour  1898  vient  bien  d'être  fixé  à  27  1/2  shil- 
lings, comme  on  l'avait  laissé  prévoir  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  met  50.000  liv.  st.  à  la  réserve,  et 
reporte  à  nouveau  13.500  liv.  st.  Compagnie  Interna- 
tionale des  Wagons-Lits  et  des  Grands-Express  Euro- 
péens, en  hausse,  à  830  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, du  l^"'  au  10  mars  1899,  se  sont  élevées  à 
350.993  fr.,  contre  319.128  fr.  pendant  la  décade  corres- 
pondante de  1898.  Par  suite,  les  recettes  du  ler  janvier 
au  10  mars  s'établissent  à  1  912.388  fr.,  soit  une  aug- 
mentation de  211.748  sur  1898,  ou  près  de  12  1/2  0/0. 
Nous  croyons  savoir  que,  pour  l'exercice  1898,  cette 
Compagnie  proposera  aux  aciionnaires  la  répartition 
d'un  dividende  de  7  0/0  nets  ou  35  fr.  par  action,  tout 
en  consacrant  de  fortes  sommes  aux  amortissements. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
lourdes.  Les  Andalous  sont  revenus  de  245  fr.  à  222  fr.; 
les  Nord  de  V Espagne,  de  186  fr.  à  167  fr.;  et  les  Sara- 
gosse,  de  257  fr.  à  250  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique- 
Conslantinople,  au  même  cours  de  284  fr.  ;  Obligations 
anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement,  418  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
nouvelles  {série  1895),  364  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  est  ferme  à  131  fr. 
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Les  échanges,  cette  semaine,  ont  été  iin  peu  plus  actife  cjue 
précédemment,  mais  la  tendance  du  Marché  est  irrégulière. 

Le  Brésil  5  0/0  reste  à  71  fr.  ;  Minas-Geraès,  365  fr.  50, 
en  bénéfice  de  1  fr.  50. 

L',4  Ipiyie  perd  3  fr.,  à  514  fr.  ;  Tharsis,  233  fr.  50,  en  béné- 
fice de  1  fr.  ;  par  contre,  Cape-Copper  101  fr.  50,  perdant  G  fr. 
Laurium  Grec  86  fr.  50,  en  moins-value  de  3  fr.  50  ;  Huan- 
chaca,  55  fr.  '2b  contre  5t)  fr.  50. 

La  Dniéprovienne,  que  nous  laissions  à  4.420  fr.,  revient  à 
4.400  francs;  Donetz,  1.235  fr.,  en  bénéfice  de  5  fr.  ;  Huta- 
Banhoica,  4.465  fr.  gagnant  25  fr. ;  Usines  CUff,  au  même 
cours  de  1.710  fr. ;  Haut-Volga,  707  fr.  50;  John  Cockerill, 
2.380  francs,  perdant  10  francs. 

L'Omnium  Russe  est  ferme,  à  634  fr.  ;  Doubowaia-Balka, 
2.240  fr.,  en  forte  plus-value  de  110  fr.  ;  Vieille-Montagne, 
787  fr.  50,  en  bénéfice  de  12  fr.  50  ;  Plaques  Lumière,  1.472 
francs  50,  en  recul  de  10  fr.;  Monaco,  4.300  fr.,  sans  chan- 
gement. 

Les  actions  Tramways  de  Tours  sont  en  avance  de  2  fr.  50 
à  116  fr.  50.  Ij'inauguration  va  avoir  lieu  dans  les  premiers 
jours  d'avril.  Biscuits  Olibet,  145  fr.  ;  Mode  Nationale, 
133  fr.  50  ;  Chaussures  Françaises,  167  fr.  ;  Chaussures  «  In- 
croyable »,  222  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésir  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act  ex 
Gonst.Méc.MidiRuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut-Volga  


23  mars 
514  .. 

71  .. 

365  50 
43(W  .. 

121  .. 

167  . . 

900  .. 
4413  .. 
1225  .. 
2240  .. 

707  50 


HuLa-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe. . . . . . 

Plaques  Lundère  . . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  

Volga- Vichera,  lib... 


23  mars 
4465  .. 
86  50 

634  .. 
1472  50 

410  .. 
1300  .. 

223  50 
1380  .. 
1710  .. 

787  50 

413  75 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  Jaune 
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REVUE  COMMERCIALE 


23  mars  1899. 

Grâce  à  la  température  exceptionnelle  dont  nous  avons  joui 
pendant  tout  l'hiver,  les  récoltes  se  présentent  sous  un  aspect 
favorable.  Il  y  a  eu  la  semaine  dernière  quelques  averses  qui 
ont  permis  de  faire  les  semailles  de  printemps  dans  d'excel- 
lentes conditions. 

Depuis  quelques  jours,  le  temps  s'est  remis  au  froid  et  il 
est  tombé  de  la  neige.  Los  gelées  sont  fort  à  craindre  car,  la 
végétation  étant  fort  avancée,  la  vigne  et  les  arbres  fruitiers, 
sinon  les  récoltes  en  terre,  auraient  à  eu  souffrir  et  les  belles 
espérances  que  l'on  a  fondées  se  trouveraient  ainsi  bien  mo- 
difiées. 

A  l'étranger,  en  général,  la  situation  est  à  peu  prés  la  même 
et  les  perspectives  des  récoltes  sont  satisfaisantes. 

Aux  Etats-Unis,  le  froid  a  été  très  vif  pendant  le  mois  de 
février.  Il  est  impossible  d'évaluer  d'une  façon  exacte  l'étendue 
des  dégâts,  mais  en  tous  cas  la  situation  ne  paraît  pas  être 
inférieure  à  ce  qu'elle  était  l'an  dernier  à  pareille  époque  et 
l'on  sait  que  la  production  fut  exceptionnement  abondante. 

Nous  avons  publié  dans  notre  dernier  numéro  les  chiffres 
du  commerce  extérieur  de  la  France.  Les  importations,  com- 
parées à  celle  du  mois  correspondant  de  1898,  ont  diminué 
de  26.847.000  fr.  Par  contre,  nos  exportations  ont  augmenté 
de  17.112.000  fr.  Notre  situation  commerciale  est  donc  satis- 
faisante. 


CÉRÉALES 


Prix  du  Bié  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago.  . . . 
New-York  . 


23févr. 

2  mars 

9  mars 

16mars 

23mars 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  37 

20  87 

20  62 

20  37 

20  87 

15  60 

15  42 

15  29 

14  74 

14  66 

17  25 

17  .. 

17  .. 

16  50 

16  25 

20  54 

20  48 

;.!0  77 

20  62 

20  67 

20  71 

20  86 

21  83 

22  23 

22  53 

13  98 

13  93 

13  62 

12  88 

13  03 

16  45 

16  32 

15  84 

15  25 

15  34 

Dans  quelques  endroits,  les  blés  d'hiver  ont  quelque  peu 
jauni  par  suite  des  dernières  gelées.  Les  ensemencements 
de  blé  de  printemps  se  font  dans  des  conditions  normales. 

Celte  semaine,  le  Marclié  a  été  peu  animé,  la  plupart  des 
cultivateurs  étant  encore  retenus  par  les  travaux  des  champs. 
Les  offres  manquent  pour  cette  raison  et  les  affaires  sont 
difficiles. 


On  a  coté  en  clôture  : 


16  mars     23  mars 


Courant . 
Avril.  ... 
Mai-juin  . 
4  de  Mai . 


20  37 
20  67 
20  87 
20  75 


20  87 

20  87 

21  12 
21  .. 


Farines.  —  Le  ^Marché  est  calme.  La  boulangerie  n'achète 
que  pour  ses  besoins  immédiats. 

La  marque  de  Gorbeil  (157  kil.  nets)  est  à  48  fr.  comme 
la  semaine  dernière. 


On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

16  mars 


Marques  de  choix. . . 
Premières  marques . 
Bonnes  marques. . . . 
Marques  ordinaires. 


49  .. 

47  50 
46  50 
45  .. 


23  mars 

49  .. 
47  50 
46  50 
45  .. 


Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  r:0  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  12, 
<!ontre  42  62  il  y  a  huit  jours. 


Voici  quelles  ont  été  les  importations  et  exportations  d«s 
blés  et  farines  pendant  le  mois  de  février  : 


Commerce  spécial 
Blés 
1899  1898 


Farines 
189y'''"^898 


;  (En  quintaux  métriques) 

Importations   123.526     1,309.442      12.292  14.2.57 

Exportations   331  169      12.770  10.749 


En  faveur  de  l'imp..  +123.195  +1.309.273 


478  +3.508 


Si  l'on  ramène  la  farine  en  blé,  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  fai'ine  pour  100  kilogrammes  de  froment,  nous  obtenons 
les  résultats  suivants  pour  la  période  du  1"  août  au  28  février  : 


Commerce  spécial 

1998-99 


1897-98 


Importations . 
Exportations  . 


(En  quintaux  métriques) 
2.326.915  7.435.475 
217.785  128.240 


7.307.235 


Enfaveur  de  l'importation. .  2.109.130 

Soit  en  hectolitres  au  poids  moyen  de  75  kilogrammes  : 
Campagne  1898-99  :  2.812.173    Campagne  1897-98  :  9.742.966 

Dans  le  chiffre  des  importations  de  1898-99  sont  compris 
1.042.055  quintaux  pris  en  charge  par  la  douane  en  août, 
parce  qu'ils  n'ont  été  débarqués  que  pendant  ce  mois,  bien 
qu'ayant  été  introduits  antérieurement  en  France  sous  le 
bénéfice  du  décret  du  3  mai  1898. 

Les  quantités  en  entrepôt  à  fin  février  sont  :  pour  les  blés, 
247.804  quintaux  (+  64.001  contre  fin  janvier)  et  pour  les 
farines,  34.123  quintaux  (+  84  contre  fin  janvier). 

Seigle.  —  Le  Marché  est  inactif,  la  meunerie  vendant  diffi- 
cilement ses  farines.  Les  cours  sont  les  suivants  (les  100  kil. 
nets)  : 

16  mars     23  mars 

Couranl   13  87  13  62 

Avril   13  87  13  75 

Mai-juin   13  75  13  75 

4  de  mai   13  75  13  75 

Avoine.  —  C'est  la  fermeté  qui  domine  sur  le  Marché.  On 
cote  aux  100  kilogrammes  nets  : 

16  mars     23  mars 

Couranl   17  12  17  12 

Avril   16  87  16  87 

Mai-juin   17  ..  16  87 

4  de  mai   16  87  16  87 

Pendant  le  mois  de  février,  les  importations  et  les  expor- 
tations de  seigle  et  d'avoine  ont  été  les  siiivantes  : 

Commerce  spécial 

Seigles  Avoines 
Quintaux  métriques    1899         1898  1899  1898 

Importations   671       162.594      120.839  830.763 

Exportations   2.305         1.448         5.187  4.856 

Enfav.  del'import.  ^1.634   +161.14(3   +115.652  +825.907 


ALCOOL 


Pendant  cette  semaine  les  affaires  ont  été  de  faible  impor- 
tance. On  tient  l'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant, 
44  fr.  87  comme  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de  36.800  pipes  contre  18.000  en  1898  et  25.725 
en  1896.  ^  

HUILES 

Colza.  —  Les  acheteurs  et  les  vendeurs  se  montrent  très 
réservés.  Le  courant  reste  à  49  fr.  75  (100  kil.)  comme  la  se- 
maine dernière. 

Lin.  —  Les  affaires  sont  pi'esque  nulles.  Le  courant  est 
à  45  75  contre  46  50  il  y  a  huit  jours. 
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COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(En  balles  de  50  kilogrammes) 


Villes 

23  févr. 
1899 

2  mars 
1899 

9  mars 
J899 

16mars 
1899 

23mars 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

38  (52 

39  12 

39  37 

89  37 

38  87 

Liverpool   

37  78 

38  70 

39  05 

38  57 

37  80 

35  45 

35  91 

35  85 

34  83 

33  90 

Le  Havre,  23  mars.  —  Les  affaires  sont  réduites  mais  l'on 
espère  une  prochaine  reprise.  On  cote  :  Louisiane  très  ordi- 
naire (en  balles  de  50  kilogr.)  38  fr.  87  contre  39  fr.  37  le 
16  mars. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 


Villes 

23  févr. 
1899 

2  mars 
1899 

9  mars 
1899 

IGmars 
1899 

23m  ar  s 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

150  .. 

151  50 

153  .. 

162  .. 

165  50 

Pioubaix  (qualité  pei- 

5  .. 

4  90 

4  97 

S  15 

5  27 

Anvers  (   d°   )  le  kil. 

4  90 

4  95 

5  02 

5  22 

5  27 

Le  Havre.,  23  mars,  —  Le  Marché  est  assez  soutenu. 
Les  100  kilogr.  Buenos-Ayres  en  suint  sont  cotés  165  fr.  50, 
contre  162  fr.  la  semaine  dernière. 


CAFES 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(En  sacs  de  50  kiloL^rammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


23  févr. 

3  mars 

9  mars 

16mars 

23mars 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

36  25 

35  25 

34  75 

34  50 

34  25 

37  03 

36  25 

36  18 

35  78 

35  63 

37  25 

37  .. 

33  25 

36  25 

36  25 

37  50 

«6  87 

36  25 

36  25 

36  87 

30  26 

29  97 

29  40 

28  82 

28  55 

Le  Havre,  23  mars.  —  On  constate  une  légère  reprise 
dans  les  cours,  mais  les  transactions  sont  très  restreintes. 

Le  Santos,  50  kilogr.  en  entrepôt,  cote  on  livrable  35  fr.  23, 
contre  3i  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


SUCRES 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

23  févr. 
1899 

2  mars 
1>^99 

9  mars 
1899 

16mars 
1899 

23mars 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

29  35 

29  62 

30  25 

30  50 

31  .. 

24  15 

24  55 

24  65 

24  54 

24  52 

23  73 

23  62 

24  25 

24  63 

24  75 

23  66 

23  40 

24  18 

24  18 

24  30 

26  81 

26  92 

27  60 

27  56 

27  49 

24  37 

24  24 

25  .. 

24  87 

25  . . 

44  28 

44  28 

44  28 

44  28 

44  28 

Les  emblavements  de  betteraves  seront  égaux  ou  peut-  être 
un  peu  supérieurs  à  ceux  de  l'an  dernier.  Les  contrats  peu- 
vent être  considérés  comme  terminés.  Dans  la  région  de 
Saint-Quentin,  quelques  contrats  se  sont  faits  à  écarts  des 
prix  du  sucre  pendant  la  période  de  livraison,  mais  la  géné- 
ralité s'est  traitée  à  forfait  et  à  un  prix  variant  entre  26  et 
27  fr.  les  1.000  kilos  à  7r 

Dans  la  région  de  Cambrai,  on  a  traité  dans  les  environs 
de  28  à  29  francs. 

M.  Lichl  évalue  le  stock  visible  en  sucre  dans  le  monde 
entier  à  2.:il7.000  tonnes,  contre  2..5'U.000  tonnes  en  1898.  Les 
ensemencements  d'Autriciie  ne  subiront  qu'une  augmentation 
modérée.  En  France,  ils  seront  de  même  importance  que 


l'an  dernier,  ou  peut-être  un  peu  augmentés.  La  Russie  en- 
semencera 500.000  hectares,  la  Suède  27.000  hectares. 

L'exportation  des  colonies  en  septembre-janvier  s'est  éle- 
vée à  730.000  tonnes,  contre  613.000  tonnes  l'an  dernier. 

La  consommation  européenne  en  septembre-février  a  atteint 
2.155.000  tonnes,  contre  2.097.000  tonnes  en  1897-1898. 

M.  Licht  évalue  la  récolte  du  monde  comme  suit  : 


1898-99 
18  mars 


1897-98 
Résultat  définitir 


Europe  (En  tonnes) 

Allemao-ne   1.725.000  1.852.857 

Autriche- Hongrie   1.040.C00  831.667 

France   835  OCO  821.235 

Russie   745.000  738.715 

Belgique   220.000  265.397 

Floilande   155.000  125.658 

Autres  pays   160. COO  196.245 

Totaux   4.880.000  4.831.774 

Colonies 

Cuba   350.000  250.000 

Java  '.  675.000  623.000 

Philippines    140.000  175.000 

Maurice   170.000  117.000 

Porto-Rico   60.000  51.000 

Autres  colonies   1.255.000  1.313.000 

Totaux   2.650.000  2.529.000 

La  production  totale  s'élèverait  donc  à  7.530.000  tonT.es,. 
contre  7.36(>.774  tonnes  en  1897-98.  Il  y  aurait  donc  une  légère 
augmentation. 

Les  ressources  générales  pour  l'année  sont  les  suivantes  : 
1898-99      1897-98  1896-97 
(En  tonnes) 

Restant  au  1- septembre...    1.127.000   1.325.407  1.278.569 

Production  betteraves   4.880.000   4.831.774  4.916.586 

_        cannes   2.6,50.000   2.-528.989  2.371.230 

Total  des  ressources   8.657.000   8.086.170  8.566.885 

Stock  devant  rester  au  31 
août....   942.000   1.127.000  1.335.407 

Consommation   7.715.000   7.5.59.170  7.240.978- 

Voici  la  situation  des  stocks  visibles  aux  dernières  dates- 
dans  les  principaux  pays  : 

Pays  Dates  1899  1898  1897 

(Tonnes) 

France   1"  mars.  549.007  489.547  601.798 

Angleterre  .  18  mars.        53.755  78.719  93.910 

Allemagne.  1"  mars.  737.304  {^67.359  9'i5.088 

I-Iam bourg  .  15  mars.        50.200  112.100  88.300 

Autriche...  1"  mars.  472.000  410.000  495.000 

Hollande...  l"mars.        63.149  100.705  108.570 

Belgique  ...  1"  mars.  106.671  127.328  120.498 

Total  en  Europe   2.033.086   2.185.758  2.452.164 

Sous  voil.  Europe...        13.854       27.703  19.230 

Total    2.045.940   2.213.401  2.471.394 

Etats-Unis.    15  mars.       167.000      257.739  30.1.879 
Sous  voil.  Etats-Unis       38.733       15.898  7.043 

Total   2.251.673   2.487.C98  2.781.316 

Cuba   15  mars.        63  000      101.615  67.124 

Total  général....    2.314.673   2.5S8.713  8.848.440 
Semaine  précédente....    2.551.177   2.719.318  2.989.207 

Diminution   236. t04      130.605  140.767 

Déficit  sur  l'année  dernière  :  274.040  tonnes. 

Les  stocks  \isibles  relatifs  à  l'Autriche  ne  sont  que  provi- 
soires pour  1899. 

Cette  semaine,  les  afTaires  ont  été  assez  réduites  ;  mais,  ce- 
pendant, une  certaine  fermeté  règne  sur  le  marché. 

Les  cours  s'établissent  ainsi  (100  kilog.)  : 

Sucre  blanc  n°  H  disponible 31  fr.,  contre  30  fr.  75  le  16  mars  ; 
roux  88»  disponilde  30  fr.  75,  contre  30  fr.  £0;  raffiné  belle- 
sorte  104  fr.  50,  sans  changement. 

Xavier  Gir.\rdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


iMAHCHANUISKS,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUKLLKS 

PRIX  1)10  CLOTURE  OU  SITUATIONS  IIIOliDOM A l)A I RKS  / 

!•  .Jeudi)  1899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

19 

.)a.iiv , 

26 
.)anv. 

2 

Févr. 

9 

Févr . 

16 
Févr. 

24 
Fcvr. 

2 

Mars 

Mars 

116 
Mars 

23 
Mars 

CÉRÉALES  (Pai-is) 

PRIX 

Farine  (12  Marques)...  151  kil. 

—  (ti>ules  marques)  — 

—  iCorbeil)   — 

Blé.....  lûO  kil. 

Avoiuo   — 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

francs 

>"i'a  ncs 

Francs 

Fi'ancs 

''rancs 

U  84 
Vi  3-2 
tli  32 
19  21 
[•)  -y^ 

19  43 

42  85 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
1.5  (iil 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
1 1  61 
15  04 

52  32 
,56  32 
,57  32 
25  37 
15  84 
l(i  73 

50  45 
.57  .'iO 
5S  80 
2.5  80 
16  68 
19  55 

45  » 
48  .. 
i.)  )) 

21  62 
1 4  37 
16  50 

45  37 

48  » 

49  » 
21  75 
14  37 
16  37 

45  .50 
48  » 
40  » 
21  75 
14  37 
17  12 

45  37 
48  » 

22  » 
14  37 
17  12 

45  12 

48  >> 

49  » 
22  12 
14  37 
17  12 

44  .50 

48  » 

49  )) 
22  37 
1 4  50 
17  37 

43  .50 

48  » 

49  » 
20  87 
14  25 
17  12 

43  25 
46  7,5 

20  37 
13  87 
17 

42  62 

47  » 

48  » 
20  37 
13  75 
17  12 

43  12 
.47  .. 
48  )i 
20  87 
13  62 
17  12 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

riii  X 

Veaux   — 

yit  Mitons   — 

Porcs   — 

1  79 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 
9  17 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  3:i 

•>  n 
î  80 

1  51 

1  33 

2  » 
1  80 
1  58 

1  30 
1  90 
1  75 
1  63 

1  30 
1  90 
1  73 
1  43 

1  30 
1  90 
1  70 
1  33 

1  30 
1  95 
1  75 
1  53 

1  27 
1  85 
1  75 
1  30 

1  34 
1  85 
1  75 
1  30 

1  29 
1  80 

1 7:; 

1  50 

1  27 
1  80 
1  70 
1  34 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  lilanc  n»  3   100  kil. 

—    raftiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 



Suif   — 

32  .'iO 
105  13 

33  ()3 
25  62 
50  50 
49  19 
.59  90 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
.52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
35  35 
46  68 
46  79 

'27  t^9 
9li  69 
38  U 
28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  0(i 
.53  7.'i 
40  83 
48  97 

28  37 
103  ,51) 
44  7,'i 
33  » 
49  » 
42  73 
54  ,50 

28  87 
103  50 
44  75 
3  4  » 
,50  75 
43  » 
55  » 

29  37 
104 
44  25 
34  » 
49  7,'i 
43  25 
5:1  ,50 

29  2,1 
104  50 
44  :io 

.i  t  ,-iU 

49  2,'i 
44  25 
56  1) 

10 m 

0  V.  •)\J 

49  2;i 

44  25 
.56  » 

Zii  i  ■) 
104  50 

44  75 

49  75 

45  50 
56  » 

30  » 
104  .50 
45  » 

50  » 
45  .50 
5()  » 

oU  0  / 

104  oO 

4.J  » 

o\  » 

30  25 
46  « 
56  « 

.)0  i.i 

10 '>  50 
\  \  '5 

0 1  " 

49  75 
46  50 

56  » 

31  " 
104  50 
44  87 
34  » 
49  75 
43  73 
56  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                             50  kil. 

Laine  . .  :   luO  kil. 

Cale                               50  kil. 

42  50 
111  .50 

93  » 

45  12 
115  50 
91  37 

47  25 
123  » 
72  30 

42  57 
113  25 

.39  37 
123  50 
37  12 

37  50 
161  » 
37  25 

38  37 
157  » 
3  /  /O 

37  75 
152  .. 

38  » 

38  ). 
L'iO  « 
0  / 

39  50 
152  » 

0  i  " 

38  02 
150  » 

39  » 
151  .50 

39  23 
1,53  » 

0  V  iù 

39  37 
162  » 

38  87 
165  50 
33  23 

MÉTAUX  (Paris) 

l'RIX 

Cuivre  (Chili  1'=  marq.).  100  kil. 

Zinc  de  Silésie   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

105  » 
188  75 
42  04 
16  » 
16  ,50 

113  » 
174  62 
39  40. 
14  25 
16  » 

126  2.5 
Ifi.'i  62 
44  85 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
» 

1.5  50 
16  37 

139  87 
202  » 

16"  50 
17  12 

160  » 
263  » 

16"50 
16  73 

167  2.5 
276  50 

16  50 
16  73 

176  25 
289  .. 
» 

17  50 
17  12 

V.)-2  » 
302  50 
» 

17  50 
17  12 

195  75 
292  50 
)) 

17  ,50 
17  12 

193  73 
280  » 
» 

17  50 
17  12 

192  50 
291  25 

18  "  » 
17  23 

187  ,50 
286  50 
» 

18  » 
17  73 

183  50 

28:;  » 

18  23 
17  75 

181  50 
291  » 
» 

18  23 
17  23 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Periiétuel  

3  1/2  0/0  1891  

I5jiii|mi'  ili-  France  actions 

Gi'i'ilU  1-yniiiiais   — 

Banq.de  Paris  et  Bays-Bas. .  — 

Gomi)agnie  du  Nord   — 

—        P.-L.-M  — 

100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
669 
182(J 
l'i49 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1801 
li75 
3249 

102  Oî 
105  65 
3.597 
660 
777 
813 
1805 
15(i5 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1943 
17,57 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
(180 
845 
934 
2119 
1915 
3566 

101  95 
104  37 
3785 
738 
875 
938 
2106 
1900 
3558 

102  12 
104  67 
380.5 
730 
883 
945 
2115 
1920 
3552 

102  70 
104  07 
3845 
7(i3 
901 
979 
2129 
1927 
360,5 

102  80 
104  05 
3820 
7,57 
896 
978 
2136 
1927 
3393 

102  97 
104  » 
3910 
765 
896 
980 
2135 
1930 
3607 

102  95 

103  85 
3920 

7.57 
893 
984 
2130 
1942 
3399 

103  15 
103  67 
3920 
750 
890 
988 
2130 
1942 
3;391 

103  12 
103  80 
3980 
755 
887 
99:; 
2120 
1940 
3620 

102  3.'; 

103  70 
4100 
7(15 
901 
1019 
2125 
l',lli,'; 
3710 

103  35 
103  60 
4025 
758 
906 
1Û08 
2115 
1942 
3715 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITU.VTIONS 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  f  r. 

-Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  tr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  tr. 

Million 
de  fr 

Million 
ue  11 . 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  .. 
Compte  courant  du  Trésor  

3.476 
1.821 
1.263 
565 
291 
415 
160 

3.527 
2.048 
1.244 
«4't 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1,963 
1,222 
730 
3.58 
492 
221 

3.0:)4 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
232 

3.900 
1.814 
1 . 198 
1.0,58 
46,'i 
591 
201 

3.8.55 
1.821 
1.200 
1.021 
416 
.529 
221 

3.922 
1,819 
1 . 198 
1.061 
420 
524 
172 

3.840 
1.824 
1.199 
896 
418 
512 
1 49 

3.822 
1.825 
1.199 
8,56 
405 
462 
166 

3.799 
1.826 
1.201 
856 
40.5 
532 
1 43 

3,855 
1,823 
1,197 
875 
426 
479 
127 

3.817 
1.820 
1.197 
749 
42  4 
453 
101 

3.803 
1,820 
1 . 196 
724 
416 
422 
109 

3.770 
1.823 
1.199 
716 
416 
432 
114 

P^POMPTF  nrriPiFi  fn  fiiropp 

CobUlliriu  UrriuILL  LU  LUnUrC 

T.lUX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

0/ 
/o 

0/ 

% 

7o 

0/ 
/o 

% 

/a 

Kscompteàla  Banqucdc  l''i  ;iiiri'. . 

—  —     d  An-lclrcre 

—  —     d  Allrnri^'nc 

—  — d'.Vulr-lIiin^rie 

—  —     de  Belf;i(pie. 

—  —     di>  Hollande. 

—  —  d'Italie  

2.. 50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.. 50 
5  » 

2  » 
2.48 
3.65 
4,09 
2.85 
3.02 
5  >' 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
.3.14 

5  » 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 
5  » 

3  » 
3,50 
(i  » 
,5  » 

4  » 
2,, 50 

5  )) 

3  » 
3.. 50 
3  » 
5  » 
3.. 50 
2., 50 
3  » 

3  » 
3  )) 
5  « 
3  » 
3 -.50 
2.. 50 
3  » 

3  » 
3  » 
.5  » 
5  » 
3.50 
3  « 
5  » 

3  » 

3  » 
,5  )) 
,5  » 
3,, 50 
3  » 

3  » 
3  » 
4.50 
.5  1) 
3.50 
2.50 
5  » 

3  » 

■  3  » 
4.. 50 
5  » 
3.. 30 
2.50 
5  » 

3  » 
3  « 
4., 50 
,5  » 
3.50 
2.30 
5  » 

3  » 
3  » 
4.. 50 
5  » 
3.. 50 
2.. 50 
.5  » 

3  » 
3  » 
4.. 50 
3  « 
3.. 50 
2.50 
.5  » 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITU.^TION   AU  31  DlicKMbRU 

Million 
.lofr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
del'r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Cil'culation  fiduciaire  totale  

Kncaisse-or  

i'àic.iisse-arfîent  

Ka|ip.  irtde  l'or  à  la  circulation  % 

15.. 539 
6.9.52 
2.604 

41,7 

16.073 
7.863 
2. 506 
48,9 

14.. 537 
7,860 
2.513 
54.0 

15.254 
8.746 
2.,5,'i6 
,57,3 

14.668 
8.1,82 
2.494 
55,7 

14.207 
8.268 
2.499 
58,1 

14,802 
8.338 
2.515 

56,3 

14.723 
8.364 
2.340 

.56,8 

14.615 
8.361 
2.545 
.57,2 

14.. 5,52 
8,347 
2,, 55  4 

,57,3 

14.364 
8.379 
2..59.'i 
58,3 

14.379 
8.388 
2. 611 
.58,3 

14,346 
8.312 
2  645 
.57,8 

14.304 
8.268 
2.651 
57,8 

14.214 
8.261 
2, 679 

5S,S 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  22  mars  1899. 
Les  Résultais   du    Voyage  de  M.  Cecil  Rhodes.  —  La  Situation 
monétaire.  —  La  Loi  sur  les  Banques.  —  Le  Bilan  de  la  «  Reichs- 
bank  ». 

Les  bruits  les  plus  contradictoires  continuent  à  cir- 
culer au  sujet  du  but  et  des  résultats  de  la  visite  de 
M.  Cecil  Rhodes.  A  la  suite  de  son  départ  un  peu  pré- 
cipité, certains  journaux  avaient  conclu  à  un  échec 
complet  de  ses  projets  financiers  et  politiques.  On 
revient  sur  cette  opinion  depuis  l'annonce  du  départ, 
pour  Londres,  du  directeur  de  la  Disconto  Gesellschaft. 
Des  renseignements  plus  authentiques  semblent,  au 
contraire,  confirmer  le  succès  de  ses  négociations. 
Ainsi,  j'apprends  de  bonne  source  que  le  représentant 
de  la  colonie  du  Gap  aurait  signé  avec  le  Ministre  des 
affaire."^  étrangères  allemand  un  premier  traité  au  sujet 
du  tracé  d'une  ligne  télégraphique  transafricaine  et  un 
autre  traité  concernant  la  traversée  des  territoires  alle- 
mands par  la  fameuse  ligne  du  chemin  de  fer  africain. 
L'Empereur  aurait  été  fort  bienveillant  pour  M.  Cecil 
Rhodes  et  lui  aurait  promis  qu'il  rencontrerait,  en 
Allemagne,  toutes  facilités  pour  ses  projets.  La  bien- 
veillance de  l'Emperêur  a  déterminé,  comme  o»  peut 
pÉïiser,  le  concours  des  financiers.  La  Disconto  Gesell- 
schaft et  la  Deutsche  Bank  se  sont  mises  à  la  disposi- 
tion de  M.  Cecil  Rhodes  et  les  deux  Directeurs  de  ces 
établissements  sont  en  correspondances  suivies  avec 
le  colonisateur  anglais  pour  déterminer  la  forme  de 
leur  concours  financier  à  ses  projets. 

Vous  vous  souvenez  du  succès  inespéré  de  la  dernière 
émission  de  200  millions  de  marks  de  Consolidés  prus- 
siens. On  pensait  que  cet  événement  marquerait  la  fin 
de  la  défaveur  des  Fonds  d'Etat  allemands  sur  tous  les 
marchés  de  l'Empire  :  on  s'est  trompé.  Au  lendemain 
d«  la  réussite  de  l'emprunt,  les  cours  des  Fonds  alle- 
mands ont  recommencé  à  baisser  et  cette  baisse  con- 
tinue. On  lui  donne  pour  cause  la  rareté  de  l'argent  et 
l'engouement  qui  revient  au  public  pour  toutes  les 
valeurs  à  dividendes,  car  on  recommence  plutôt  à  se 
porter  vers  les  actions  des  établissements  industriels. 

Quant  aux  conditions  du  marché  monétaire,  elles 
sont  de  plus  eù  plus  inquiétantes.  L'argent,  qui  est 
toujours  à  cette  époque  au  plus  bas  taux,  est  aujour- 
d'hui presque  introuvable  à  5  0/0  sur  le  marché  libre. 
Et  nul  ne  doute  qu'il  ne  faille,  dans  un  avenir  très 
rapproché,  relever  le  taux  à  la  Reichsbomk,  coaame 
dans  les  autres  établissements. 

Je  vous  ai  parlé,  à  différentes  reprises,  du  projet  de 
loi  sur  les  lianqu-es  déposé  au  Reichslûg.  J'apprend^s 
qué  la  Commission  chargée  de  l'examen  du  projet  de 
loi  serait  disposée  à  accepter  uii  compromis  sur  les 
bases  suivantes  : 

lû  Augmentation  dé  60  lùillïons  du  capital-a«tionis 
de  la  Ban([ue  de  l'Empiré,  qui  serait  poï-té  à  180  mil- 
lioûs  ; 

2°  Augmentation  du  fonds  de  réserve,  qui  serait 
porté  à  72  millions  (2/5  du  capital-actions)  ; 

3*  Répartition  des  bénéfices  en  tenant  compte  du 
fonds  de  réserve  ; 

4"  Billets  de  banque  jusqu'à  concurrence  de  450  mil- 
lions ; 

6o  Pas  d'escortiptë  particulière  ;  les  Baûques  privées 
autorisées  à  émettre  des  billets,  ne  pourraient  escomp- 
ter au-dessous  de  1/4  do  l'escompte  de  la  Banque  de 
PEtopire  ; 

C"  Privilège  pour  ans. 

Là  Commission  pefise^  par  ces  propositions,  arriveir 
à  désarmer  l'irréductible  opposition  des  agrariens  au 
Vote  dn  renouvellement  du  privilège  sur  la  base  du 
Ètalu  quo  actuel,  qu'ils  trouvent  défavorable  aux  agri- 
culteurs. 

La  Reichsbank  vient  justement  de  publier  le  bilan  de 
son  exercice  -  de  1898.  La  prospérité  générale  des 


transactions  dans  l'Empire  a  eu  son  contre  coup  sur 
les  att'aires  de  la  ReichsbanK,  dont  le  chiffre  s'est  élevé 
de  142  à  163.4  milliards  de  marks.  La  moyenne  du  taux 
de  l'escompte  de  l'année  a  été  de  4.267  0/0,  contre 
3.806  0/0  en  1897.  La  circulation  des  billets  a  atteint 
son  minimum  le  23  février,  avec  990  millions  de  M., 
et  son  maximum  le  31  décembre,  avec  1.357  millions. 
La  Banque  a  dû  payer  six  fois  l'impôt  sur  les  billets  ; 
total  :  1.927.400  M.  Le  fonds  de  virement  a  atteint  une 
moyenne  de  248  millions  de  M.  La  Reichsbank  a  pos- 
sédé en  thalers  d'argent  189  millions  de  M;  elle  avait, 
au  31  décembre,  267.064  dépôts,  d'une  valeur  de  2.789 
millions  de  M.  Ses  recettes  se  sont  élevées  à  38,2  mil- 
lions de  M;  les  dépenses  à  16  millions.  L'Etat  a  eu, 
pour  sa  part,  environ  13  millions  de  M  ;  les  action- 
naires 10  millions  de  M,  représentant  un  dividende  de 
8  51  0/0. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  eu  lingota  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  k  Vue.. 
Divers   


1899 


15  mars    311.7  mars 


910  053 
25.096 
15  804 

636.208 
75.513 
7  38> 
81.257 


120.000 
30.000 
1.(  30  071 
555  387 

is.f-ig 


-t-  21.229 
-i-  1.157 
-1-  3.296 
-I-  31.143 
-f-  1.423 
4-  65 
—  20  923 


non  mod. 
non  niod. 

—  4.643 
-I-  09.338 

—  23.305 


1898 


15  mars    Iiil.7  mars 


973  990 
23  713 
15.390 

580  533 
77.79Ô 
3  067 
51.489 


-I-  14.205 
-I-  t  854 
-f  . 3.343 
+  18.374 
■\-  2.863 
-I-  241 
—  11.518 


120.000  non  mod, 


30.000 
1.U27  8.54 
533.594 


non  mod 
4-  6.684 
4-  42.427 


14.530  —  20.749 


Comparaison  avec  1898  ©t  1897 


Stock  métallique 

1897     189S  1899 


28  févr.  . 

7  mars . 
15  —  . 
23  ~  . 
31    •-  . 


915,8 
915,1 
92'i,6 
936,2 
840,9 


963,1 
959,8 
974,0 
974,9 


Cii-culatieB 
1897  1898 


28  févr  

7  mars . . . 
15  —  ... 
23  —  ... 
31    —  ... 


982,5 
972,0 
966,9 
&§7,3 


ie2i  ,9 

1021,2 
1027,9 
1041,3 
1281,2 


836,5 
888,8 
910,1 


1899 

1C49.7 
1038,7 
1030,1 


Lettres  de  change  et  prêts  sur 
1897  1898 


28  févr.  .' 

7  mars . 

15  —  . 

23  —  . 

31  -  . 


629,7  634,5 

608,1  637,1 

608.0  658,3 
612,7  6S3,5 

826.1  894,5 


titres 

1^99 

686,1 
679,2 
711,8 


Réserve  de  billets 

1897     1898  1899 


28  févr.  . 
7  mars 
15   —  . 
23   —  . 
31   —  . 


259,7 
271,5 
292,4 
279,5 
—  12,3 


269,6 
266,8 
278,5 
260,8 
-70,6 


167,2 
180,1 


La  Navigation  dca  port  de  Hambourg.  —  La  siatistique 
du  port  de  Hambourg  pendant  les  2  premiers  mois  montre 
une  continuation  dans  le  développement  du  transit  de  ce  port. 

Navires  arrivés  en  janvier  et  février 

Nombre    Tonneaux  nets 

1699   1.596  1.071.583 

1898   1.485  937.916 

Vapeijrs  Voiliers 

Nombre    Tonneaux    Nombre  Tonneaux 

1898   1.172       938.832         424  132.751 

18?8   1.111       8i2.0il        374  95.875 

Navires  sortis  en  janvier  et  février 

Nombre    Tonneaux  nets 

1889   1.579  1.079.092 

U98   1.444  940.855 

Vapeurs  Voiliers 

Nombre    Tonneaux    Nombre  Tonneaux 

1899   1.162       954.333         417       1^4. 769 

1898   1.088       847.356         356  93.499 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Angleterre 
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L'Exportation  allemande  aux  Etats-Unis.  —  L'OfflC(^  du 
Travail  a  publie  la  statistique  suivante  des  iuiporlations 
allcniandos  aux  Etats-Unis  : 


Importations 

Exportations 

Pour 

aux 

venues 

AniK^es 

Etats-Unis 

d'Allemagne 

cent 

(En  dollai's) 

1887-88  

723.957.114 

78.421.835 

10.8 

745.131.652 

81.742.5i6 

10.9 

188!)- 90  

789.310.409 

98.837.083 

12.5 

18i)0-!)l  

844.916.196 

97.316.383 

11.5 

1891-92  

827.40:^.463 

82.907.553 

10.0 

1892-9;$  

866.400.922 

96.210.203 

11.1 

1893-94  

654.994.622 

69.387.905 

10.6 

1894-95  

731.969.965 

81.014.065 

U.l 

1895-96  

779.724.674 

94.240.833 

12.1 

764.730.412 

111.210.614 

14.5 

1897-98  

616.005.159 

69  696.907 

11.3 

1898-99  

308.668.626 

40.615.710 

13.1 

Pour  1898-99,  les  chiffres  sont  ceux  des  six  premiers  mois 

(juillet-décembre). 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  23  mars  1899. 

La  Bourse  reste  sous  la  mauvaise  impression  résultant  des 
difficultés  du  marché  monétaire.  L'activité  n'est  pas  grande 
et  les  tendances  à  l'abstention  semblent  devoir  dominer  en- 
core longtemps. 

Les  Fonds  allemands  sont  cependant  un  peu  plus  fermes 
que  dans  les  séances  précédentes.  Les  autres  fonds  d'Etat 
sont  sans  demandes;  les  actions  dos  Banques  sont  lourdes. 
Les  Chemins  autrichiens  sont  surtout  en  baisse. 

On  demande  à  l'avance  de  l'argent  pour  les  reports,  au 
taux  de  6  0/0. 

On  a  coté  la  Disconto,  200  50  ;  l'Italien,  94  90  ;  les  Lombards, 
29  20;  le  Mobilier  Autrichien,  230  60  ;  l'Extérieure,  57  90. 
Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  22  mars  1899. 
L'Accord  franco-anglais.  —  Le  Marché.  —  Le  Dividende  de  la  Banque 
d'Angleterre.  —  Le  Centenaire  de  l'Income-tax.  —  Le  Déficit 
budgétaire. —  Projet  de  Droit  d'entrée  sur  les  Sucres. 

Les  négociations  pour  la  délimitation  des  frontières 
des  possessions  françaises  dans  l'Afrique  centrale  ont 
abouti  à  un  accord.  En  voici  les  lignes  principales  : 

Depuis  les  frontières  nord  du  Congo  belge  jusqu'au  15» 
degré  de  latitude,  la  délimitation  sera  faite  par  une  Commis- 
sion mixte.  Il  est  entendu  en  principe  que  l'Angleterre  garde 
le  Bahr-El-Gazal  et  le  Darfour  ;  la  France  garde  le  Wadaï, 
le  Bagherini,  leKanen,  et,  en  général,  tous  les  territoires 
situés  à  l'est  et  au  nord  du  lac  Tchad. 

Au  nord  du  15°  degré  de  latitude,  l'Angleterre  reconnaît 
que  la  sphère  française  s'étend  jusqu'à  une  ligne  qui,  d'une 
manière  générale,  se  confond  aa-dessous  du  tropique  du 
Cancer  avec  les  limites  occidentales  du  désert  de  Libj'e. 

Depuis  le  Nil  jusqu'au  lac  Tchad,  et  entre  les  5«  et  15»  pa- 
rallèles, les  deux  pays  se  concèdent  mutiiellement  l'égalité  de 
traitement  en  matière  commerciale.  Cette  clause  permettra 
donc,  à  la  France,  de  créer  des  établissements  commerciaux 
sur  le  Nil  et  sur  les  affluents  de  ce  fleuve. 

Les  deux  pays  s'interdisent,  enfin,  réciproquement  d'exer- 
cer des  droits  politiques  ou  territoriaux  au  delà  des  frontiè- 
res arrêtées  dans  l'arrangement. 

Il  aérait  prématuré  de  porter  un  jugement  sur  cet 
accord,  mais  il  est  évident  que  la  France  perd  les  droits 
qu'elle  pourait  revendiquer  sur  le  Bahr-el-Gazal.  Le  prin- 
cipal bénéflce  qu'elle  en  retire  c'est  de  voir  mettre  lin  à 
un  conflit  dangereux  pouvant  amener  des  complications 
toujours  redoutables. 

C'est  en  ce  plaçant  à  ce  point  de  vue  du  maintien  de 
la  paix  que  le  marché  a  accueilli  favorablement  la 
signature  de  l'accord. 

Le  dividende  de  Ja  Banque  d'Angleterre  pour  le  se- 
mestre terminé  le  28  février,  est  le  même  qu'il  y  a  un 


an,  c'est-à-dire  10  0/0  par  an.  La  mémo  distribution  a 
été  faite  pour  les  cinq  derniers  semestres.  Les  bénéfi- 
ces de  la  lîamiucont  donc  pou  varié:  ils  se  sontiîlevés 
cette  fois  à  725.593  liv.  st.  au  lieu  do  728.271  liv.  st. 
pendant  le  seuKistrc  terminé  le  31  aofit  IHUH.  11  peut 
paraître  étrange  qu'au  moment  ou  \ks  joint  stock  banks 
réalisent  pres([uc  tous  d'importants  bénélices,  il  y  a 
une  légère  diminution  dans  les  prolits  de  la  Banque 
d'Angleterre,  alors  que  les  emprunts  cliinois  ont 
dû  accroître  le  cliilfre  de  ses  affaires.  Mais  ce  n'est 
pas  la  tendance,  à  Threadneedle  strcet,  de  chercher  à 
dépasser  les  résultats  actuels  et  un  dividende  de  10  0/0 
paraît  suffisant. 

Un  fait  généralement  ignoré  est  que  les  contribua- 
bles anglais  pourraient  fêter  cette  année,  s'ils  le  dési- 
raient, l'anniversaire  de  l'incomctax.  Il  y  a  cent  ans, 
en  effet,  que  pour  faire  face  aux  besoins  créi's  par  la 
guerre  contre  Napoléon,  Pitt  proposa  un  impôt  de 
2  sh.  par  livre  qui  fut  levé  pendant  trois  ans,  repris 
bientôt  après  et  appliqué  jusqu'à  1815.  On  crut  à  cette 
époque  qu'il  n'en  serait  plus  question  ;  mais  sir  Robert 
Peel  dut  encore  y  recourir  pour  combler  le  déficit  créé 
par  l'abolition  des  corn  laios  :  le  droit  ne  fut  plus  que 
de  7  d.  et,  depuis  lors,  les  chanceliers  de  l'Echiquier 
n'ont  jamais  manqué  de  faire  éiat  de  cette  ressource. 

L'impôt  est  de  8  d.  par  livre  depuis  1894  et  l'on  ne 
croit  pas  que  le  taux  soit  augmente  cette  année. 

La  situation  s'est  un  peu  modifiée,  du  reste,  depuis 
que  je  vous  ai  parlé  d'un  déficit.  Son  importance  sera 
moins  grande  qu'on  ne  le  supposait,  à  cause  des  efforts 
inouïs  qui  ont  été  faits  pour  encaisser  jusqu'aux  moin- 
dres sommes  restant  à  payer  sur  les  taxes  de  l'année^ 
à  cause  aussi  de  l'excédent  des  importations  de  tabac, 
car  les  débitants  pressent  leurs  approvisionnements 
dans  la  crainte  que  la  remise  de  6  d.  soit  retirée  l'année 
prochaine.  Il  est  donc  probable  que  pour  1898-99  les 
dépenses  combleront  à  peu  près  les  recettes  :  le  déficit  ne 
dépassera  pas  probaldement  1  million  de  livres  sterling. 

Là  où  la  question  apparaît  plus  grave,  c'est  en  ce 
qui  concerne  l'exercice  prochain  :  le  déficit  d'un  mil- 
lion de  livres  dont  nous  venons  de  parler  ne  sera  que 
la  plus  petite  partie  de  la  dépense  supplémentaire  à 
laquelle  il  faudra  faire  face.  On  évalue  à  4  millions  de 
livres  sterling  les  excédents  nécessaires  pour  l'armée, 
la  marine  et  les  autres  services,  sans  parler  des  bud- 
gets supplémentaires  ;  il  y  aura  donc  au  moins  5  mil- 
lions de  livres  sterling  de  revenus  nouveaux  à  trouver. 

On  conseille  maintenant,  avec  d'autres  taxes,  l'im- 
position d'un  droit  d'un  farthing  par  livre  sterling  sur 
les  importations  de  sucres  étrangers.  Comme  les  vins, 
les  spiritueux,  le  coton,  le  café,  le  thé,  etc.,  payent  déjà 
des  droits  d'entrée,  il  n'y  a  pas  de  raison  pour  que  le 
sucre  ne  soit  pas  appelé  à  payer  à  son  tour,  mais  un 
pas  de  plus  sera  fait  dans  la  voie  de  la  protection. 


Mormatioiis  Écoûoiiiîpe!:  et  Fiancîères 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

23  mars  1899 
Département  des  opératiofts  d'émission 


PASSIF 

Liv.  rt. 

Billets  créé»..   4T  U7  000 


Total   47. 141.000 


PASSIP 

lAv.  st. 

G«pit«l  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.801.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   17  866.000 

Comptes  particuliers..  £73  000 

Billets  il  sept  iours, etc.  150.000 

Total   72.9413.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Dette  (lie  df)  l'Etat. .  .  11. 015.000 
Rentes  immobilisées. .  5.785.000 
Or  monnayé  et  lingots    30  347  000 

Total   47.147.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   13.993.000 

Portefeuille  et  avance»  36.317.000 

Billets  en  réserva   20  503,000 

Orel  argentmonnayés  J. 130.000 


Total   12  943.000 


Département  d«s  opérations  de  banque 
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i^'EGONOMISTE  EUROPÉEN  —  Autriche-Hongrie 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Giiculalion 
(excepté  les 
illetsà7jour.<i) 

DÉPOTS 

iispon  dudép, 
es  opérations 
de  Banque 

RÉSERVE 

Proportion  de 
a  reserve  aux 
engagement» 

Taux 
de 
l'es. 

% 

15  Jéc  

50.H8M 

26  9'i0 

41  194 

38.153 

20  84;* 

50^ 

^4 

2-2  »   

30  590 

27 . 4-20 

41.469 

39,281 

19.970 

29  »   

29  338 

27.306 

43.410 

4-2.361 

18.832 

» 

30,3il 

27.752 

49  :05 

47.711 

19.383 

39% 

12  »   

30.981 

27.722 

49  204 

47.233 

20.059 

40»'^ 

jy  »   

31.969 

26.666 

49  !!9 

45.149 

22.103 

45 

3/, 

26  »   

32.683 

26.460 

50.024 

45.129 

23.023 

46 

32.915 

26.806 

50  414 

45.^95 

22.969 

45% 

3 

33  m 

26  48b 

51  587 

4S.034 

23  715 

46 

» 

16   

33.-J98 

26.286 

52  633 

46.290 

24  512 

46% 

23  »   

34  C62 

2Ô.225 

53  455 

47  017 

24.637 

45% 

33.T43 

26.781 

53  7i:8 

48.467 

23.762 

443/16 

9  »   

33.1 i4 

26.627 

52.495 

47.765 

23.317 

44% 

33.038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

43% 

» 

-23  »  

3î.4-;7 

26.641 

54.139 

1 50.310 

22.633 

41% 

» 

Le  Réseau  britannique.  —  Le  Board  of  Trade  a  publié 
son  rapport  annuel  sur  les  chemins  de  fer  du  Royaume-Uni 
en  1897.  Ce  travail  intéressant  peut  se  résumer  de  la  façon 
suivante  : 

A  la  fin  de  l'année,  le  réseau  comportait  21.433  milles; 
comme  à  la  fin  de  1896  il  n'y  avait  que  21.277  milles,  l'aug- 
mentation a  donc  été  de  156  milles  ou  de  0.7  0/0. 

Au  31  décembre  1897,  le  capital  total  souscrit  s'élevait  à 
1.089.800.U00  liv.  st.,  dont  42Ô.5UO.0OJ  liv.  st,  ou  39  0/0  du 
total  versées  en  capital  ordinaire,  372.500.000  liv.  st.  ou 
5i  0/0  versées  en  capital  privilégié,  et  enfin,  291.800.000  liv.  st. 
■ou  27  0/0  versées  en  capital  obligations. 

Rapprochant  ces  chiffres  de  ceux  de  1896,  nous  notons  une 
augmentation  de  45-4  millions  pour  le  capital  ordinaire,  de 
12-4  millions  pour  le  capital  privilégié,  et  de  2-5  millions 
pour  le  capital  obligations,  soit  en  tout  une  augmentation  de 
60-3  millions. 

Lejtableau  suivant  nous  donne  les  recettes  pendant  les  trois 
dernières  années  : 

1897  1896  1895 

L.  st.  L.  st.  L.  st. 

Transport  de  voyageurs  40.500.000  39.100.000  37.400.000 
Trafic  de  marchandises.  47.800.000  46.200.000  44.000.000 
Divers   5.400.000     4.80(3.000  4.500.000 

Totaux....    93.700.000   90.100.000  85.y00.0u0 

■  Nous  voyons,  d'après  ces  chiffres,  que  1897  est  encore  en 
augmentation  sur  1896,  bien  que  pour  cette  dernière  année 
on  ait  déjà  eu  à  enregistrer  une  assez  notable  augmentation 
sur  sa  devancière. 

Voyons  maintenant  comment  se  répartissent  dans  chaque 
catégorie  les  recettes.  Commençons  par  les  recettes  voya- 
geurs : 

1897  1896  1895 

Voyageurs  ordinaires  :      L.  st.  L.  st.  L.  st. 

Première  classe   3.211.000     3.133.000  3.035.000 

Deuxième  classe   2.301.000     2.058.000  1.935.000 

Troisième  classe   25.492.000   24.780.000  23.706.000 

Abonnements  de  saison  3.027.000  2.915.000  2.760.000 
Bagages,  etc   6.482.000     6.235.000  5.835.000 

Totaux....    40.513.000   39.121.000  37.361.000 

Voici  comment  se  sont  réparties  les  recettes  pour  le  trans- 
port des  marchandises  : 

1897  1896  1895 

L.  st.  L.  st.  L.st. 

Minerais  et  charbons...    19.747.000  18.931.000  18.176.000 

Marchandises  ordinaires   26.7.^7.000  25.901.000  24.451.000 

Bétail                               1.373.000  1.343.0Q0  1. 408.000 

Totaux. . . .    47.857.000   46.175.000  44.035.000 

La  distance  parcourue  par  les  trains  de  voyageurs  a  été  de 
202.200.000  milles,  contre  193.700.0  iO  milles  en  1896;  l'aug- 
mentation s  3  trouve  donc  être  de  8.500.000  milles.  Les  trains 
de  marchandises  ont,  en  1897,  parcouru  5.900.000  milles  de 
plus  qu'en  1896,  les  chiffres  de  la  distance  étant  récipro- 
quement de  163.600.000  milles  et  do  157.700.000  milles. 

Les  recettes  par  train-mille  ont  été  un  peu  moins  fortes 
que  celles  de  1896.  Elles  ont  été  do  57-6()  d.  en  1897,  contre 
57-93  d.  l'année  précédente.  Pendant  les  dix  dernières  années, 
les  recettes  les  plus  fortes  ont  été  celles  de  1890  :  elles  avaient 
atteint  58-61  d.  Celles  de  1893,  l'année  de  la  fameuse  grève 


des  charbonniers,  ont  été  les  plus  faibles  :  elles  n'ont  pas 
dépassé  57-13  d.  par  train-mille. 

Les  dépenses  d'exploitation  ont  été  très  considérables  en 
1897.  Elles  ont  atteint  53.083.804  au  lieu  de  50,192.424.  Leur 
augmentation  sur  celles  de  1896  est  plus  forte  qu'elle  ne  l'a 
jamais  été  d'un  exercice  à  l'autre  depuis  plusieurs  années. 
Les  dépenses  d'exploitation  en  1897  ont  été  égales  à  57  0/0 
des  recettes;  ce  taux  est  le  même  que  celui  atteint  en  1893, 
année  où  les  recettes  ont  été  si  affaiblies  par  suite  de  la 
fameuse  grève  des  mineurs  ;  ce  taux  de  57  0/0  est  le  plus 
élevé  qui  ait  jamais  été  atteint. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Liondres 

Londres,  23  mars  1899. 

Le  Marché,  qui  avait  conservé  une  allure  assez  terne,  a 
été  mieux  influencé  par  la  nouvelle  de  la  signature  d'un  accord 
avec  la  France,  à  propos  du  Soudan. 

Les  demandes  ont  été  plus  nombreuses  et  on  n'a  plus  parlé 
de  craintes  de  difficultés  monétaires. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  110  15/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ^Extérieure  d'Espagne, 
cjui  a  eu  une  allure  assez  mouvementée,  reste  à  58  1/2. 
h'Italien  se  retrouve  plus  ferme,  après  avoir  été  assez  hési- 
tant, à  94  1/8.  Les  fonds  Ottomans  sont  plus  soutenus. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  actif.  Le 
Brésil  4  0/0  reste  à  63  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  recherchés  et  fermes. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  a  eu  des  affaires  plus 
suivies. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  1/8,  VErie  à  14  3/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  80  3/8,  la  Philadelphie  à  12  9j%,VAtchison  à 
21  1/2,  le  Norfolk  à  64  3/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  20  mars  1899. 
Le  Calme  politique.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Créations  indus- 
trielles en  1898.  —  Le  Bilan  de  1'  «  Alpine  ». 

Le  calme  politique  semble  être  revenu  et,  après  les 
longues  et  laborieuses  négociations  dont  je  vous  ai 
donné  le  détail,  on  semble  persuadé,  à  Vienne  comme 
à  Budapest,  qu'on  pourra  enfin,  dans  un  avenir  pro- 
cliain,  arriver  à  la  conclusion  d'un  compromis,  au 
moins  provisoire. 

Sur  les  Marchés  financiers,  la  situation  est  au  ma- 
rasme presque  complet.  La  liquidation  n'a  pas  provo- 
qué le  moindre  mouvement.  On  croyait  que  la  publica- 
tion des  bilans  de  1898  rendrait  quelque  activité  aux 
capitaux  :  il  n'en  a  rien  été.  Doute-t-on  de  la  sincérité 
de  ces  bilans  ?  On  ne  sait,  mais  on  peut  affirmer  que 
l'activité  financière,  déjà  fort  réduite,  a  encore  dimi- 
nué depuis  leur  publication.  C'est  un  aveu  général, 
qu'on  n'a  jamais  traversé  de  circonstances  plus  défa- 
vorables au  travail,  sous  tous  ses  aspects.  A  l'approche 
du  mois  d'avril,  la  Banque  Austro-Hongroise  maintient 
le  taux  de  son  escompte  à  5  0/0  et  fait  même  entrevoir 
une  prochaine  augmentation.  Il  va  de  soi  que  tous  les 
autres  Etablissements  financiers  se  sont  réglés  sur  la 
Banque  Austro  Hongroise,  et  le  commerce  et  l'industrie 
se  plaignent  très  vivement  de  cette  situation.  A  la 
Bourse  et  dans  tous  les  milieux  financiers,  elle  a  eu 
cette  conséquence  qu'on  a  laissé  passer,  sans  faire  la 
moindre  émission,  les  trois  premiers  mois  de  l'année, 
qui  ont  toujours  été  les  plus  favorables  aux  emprunts. 

Vous  avez  été  tenu  au  courant  des  plaintes  qu'ont 
émises,  pendant  toute  l'année  1898,  les  commerçants  et 
les  industriels.  Vous  vous  rappelez,  cependant,  que  le 
bilan  du  commerce  extérieur  de  1898  accuse,  malgré 
l'intensité  des  crises  de  l'année,  une  amélioration  sen- 
sible, par  rapport  à  celui  de  1897.  On  mit,  et  avec  rai- 
son, cette  amélioration  sur  le  compte  de  la  diminution 
des  importations  de  blé,  provenant  de  l'abondance  de 
la  récolte.  Or,  un  nouveau  document  va  causer  quelque 
sui  prise  :  c'est  celui  des  créations  industrielles  en  1898. 


L'KGONOMISTE  EUROPÉKN  ^  Belgique 


;77 


Elles  furent  au  nombre  de  42,  représentant  un  capital 
(le  1Ô.218.S0Q  llorins.  Si  l'on  étudie  le  tableau  suivant 
on  verra  que  cotte  année  do  crise  intense,  conlinue,  ne 
fut  2^as  une  des  moins  fécondes  en  créations  nouvelles  : 

Créations  Capital 


Florins 

1893   52  17.931.800 

189^   47  17.0(J6.000 

1895   67  iJ8.879.0U0 

1896   SI  12.0<!5.904 

18!)7   31  8.356.900 

1898   42  15. -2 18. 980 


Ainsi,  on  constate,  pour  cette  année  détestable,  une 
sensible  recrudescence,  au  moins  de  l'activité  créa- 
trice. 

Pour  le  moment,  dans  le  marasme  général,  l'expor- 
tation des  sucres  fait  une  heureuse  exception.  Les  su- 
cres autrichiens  trouvent  toujours  un  bon  placement 
en  Italie  et  en  Suisse  et  les  expéditions  sur  l'Extrême- 
Orient  (Japon  et  Indes)  ont  pris,  depuis  le  début  de 
la  campagne,  une  grande  importance.  Si  dans  la  pé- 
ninsule des  Balkans,  l'exportation  fait  peu  de  progrés, 
la  Bulgarie  se,  montre  toujours  bonne  cliente,  mais  la 
Roumanie,  la  Serbie  et  la  Turquie  prennent  de  plus 
faibles  quantités. 

Une  statistique  officielle  estime  qu'à  la  fin  du  mois 
de  février  dernier,  il  restait  disponible  en  Autriche- 
Hongrie,  pour  l'exportation  seule,  environ  332.000  ton- 
nes de  sucres. 

Drf  tous  les  bilans  de  l'année  1898  un  des  plus  inté- 
ressants est  celui  de  VJ^lpine  dont  les  titres  dirigent, 
ici,  une  partie  du  marché.  Au  compte  de  profits  et 
pertes  nous  voyons  que  les  bénéfices  se  sont  élevés  à 
t)  183.867  llorins,  en  augmentation  de  1.232.415  fl.  sur 
1807  et  que  les  frais  se  sont  élevés  à  3.182.740  fl.  en 
augmentation  de  746.188,  ce  qui  donne  un  bénéfice  net 
de  3.001.127  fl.,  en  augmentation  de  486.227  fl.  sur  ce- 
lui de  1897. 

Les  travaux  exécutés  ont  atteint  un  total  de  27.95 
millions  de  florins  en  augmentation  de  1.8  millions  de 
llorins. 


Le  Bankverein  de  Vienne.  —  Le  bénéfice  de  l'exercice 
1898  s'est  élevé  à  3.452.365  ilarin.s,  contre  3.370.221  11.  l'année 
précédente.  Le  Conseil  d'admitiistration  proposera  la  distri- 
bution d'un  dividende  de  15  florins.  Après  déduction  d'une 
somme  de  121.340  fl.,  attribuée  au  fonds  de  réserve,  et  d'autres 
prélèvements  statutaires,  il  resterait  un  solde  de  702.412  IL, 
qui  serait  porté  au  compte  à  nouveau. 

Le  l>ènéfice  brut  se  monte  à  5.857.495  fl.  Il  représente,  non 
compris  le  report  do  1897,  plus  de  13  0/0  du  capital  actions, 
soit  lO  3/4  0/0  après  défalcation  des  bénéfices  réalisés  sur  les 
entreprises  consortiales.  r>e  bénéflci'  net  est  de  S2.143  llorins 
supérieur  à  celui  de  1897.  Cette  progression  des  béiinlicos 
dans  une  année  où  les  emplois  de  fonds  ont  été  peu  rémuné- 
rat.eiirs,  témoigne  de  l'activité  de  la  Société  et  se  passe  de 
commentaires. 


C<»uir-rier  de  la,  Itoursie  de  Vienne 

Vienne,  23  mars  1899. 
Bourse  très  faible.  On  constate  une  baisse  très  importante 
sur  les  actions  des  Tramways  de  Vienne  et  il  en  résulte  un 
recul  général  des  cours.  Lés  valeurs  industrielles,  surtout 
celles  de  l'Alpine,  sont  très  offertes  et  suivent  le  mouvement 
de  baisse. 

Les  (îhomins  autrictiiens  sont  lourds.  Les  Fonds  d'Etat, 
autrichiens  étrangers,  sont  très  faibles  et  sans  affaire. 

Le  taux  de  l'argent  varie  entre  6  1/2  0/0  et  10  0/0. 

On  a  coté  le  iVlobilier  Autrichien  368  . .  ;  les  Lombards, 
64  50;  laLœiiderbank,  239  20;  les  Tabacs,  134  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  70;  l'Alpine,  239  60.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


La  situa  TION 


Bruxelles,  22  mars  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Si,  à  certaines  séances  de  notre  Marché  du  terme,  il 
y  a  eu  des  moments  de  défaillance  pour  les  valeurs  du 


groupe  espagnol,  celles-ci  n'en  ont  pas  moins  été  l'ob- 
jet de  nombreuses  transactions  et  conservent  finale- 
ment une  lionne  tenue. 

Le  Lot  du  Congo  se  soutient  assez  bien.  Le  groupe 
Oitoman  est  animé,  mais  ce  sont  les  ventes  qui  domi- 
nent. Le  Rio-ïinto  esl  lourd;  les  prix  du  cuivre,  à 
Londres,  sont  ramenés  au  taux  qu'ils  avaient  il  y  a 
trois  mois. 

Voici  le  tableaux  des  cours  de  clôture  à  la  date  de 
ce  jour  : 

Extérieure  Espagnole,  57  1/16;  Saragosse,  243; 
Cuba  6  0/0,263;  Brésil  4  0/0,  63  1/2;  Loi  du  Congo, 
91  1/2;  Rio-Tinto,9m;  Turc  C,  20  80  ;  Turc  D,  22  40; 
Banque  Ottomane,  566;  Lot  Turc,  119;  Italien  5  0/0, 
94  25;  Portugais  3  0/0,  27  1/16;  Varsovie-Vienne, 
jouissance,  'ài  50. 

Le  Marché  du  comptant  reste  dans  une  accalmie  à 
peu  près  générale.  Les  causes  que  nous  avons  déjà 
données  de  cette  accalmie  sont  d'une  nature  telle  qu'il 
faudra  certainement  quelques  semaines  encore  avant 
que  nous  puissions  espérer  avoir  des  séances  comme 
celles  que  nous  avions  aux  mois  de  janvier  et  de  fé- 
vrier. Ce  sont  les  disponibilités  du  commencement 
d'avril  et  de  mai  qui  formeront  les  remèdes  à  même  de 
corriger  le  mal  dont  souffre  le  Marché  du  comptant. 
Nous  ne  pouvons  cependant  omettre  de  signaler  la 
hausse  des  valeurs  charbonnières,  hausse  que  nous 
avons  souvent  prévue  et  signalée. 

La  note  reste  donc  forcément  la  même  en  ce  qui 
concerne  les  Rentes  directes  et  indirectes,  ainsi  c^ue 
les  Lots  de  Ville.  Toujours  entamés  par  les  réalisa- 
tions, ils  n'offrent  que  des  cours  faibles.  La  2e  série 
du  3  0/0  qui  cotait  lepair,  il  y  a  huit  jours,  est  descen- 
due à  99  90;  quant  à  la  l''"  et  à  la  3°  séries  elles  sont 
l'une  et  l'autre  à  99  70.  Pour  les  Lots  de  Villes,  nous 
noterons  :  Bruxelles,  105  50;  Anvers,  104  25;  Gand 
1896,  89  75  ;  Liège  1897,  88  50  ;  Ostende  1898,  86  75,  et 
Schaerbeck  1898,  86  75,  également. 

On  ne  peut  pas  se  plaindre  de  la  tenue  des  Obliga- 
tions industrielles  et  diverses.  Nous  y  relevons  les 
cours  de  :  4  1/2  Congo,  527  ;  3  0/0  Namur-Liége,  495  ; 

3  0/0  Grand -Terneuzen.  482  50  ;  4  0/0  Tramways  de  Bel- 
grade, 482  50;  4  0/0  Ixelles-Boendael,  505;  4  1/2 
Ostende-Littoral,  495  ;  5  0/0  Kazan,  398  ;  4  0/0  Tram- 
ways-Piéunis,  500  75;  4  1/2  Milan  Bergame-Grémone, 
1.0i4;  4  0/0  Union  de  Tramways,  485  ;  4  0/0  Secon- 
daires, 515  ;  4  0/0  Société  Belge  de  Tramways,  482  1/2  ; 

4  1/2  Aciéries  de  Bruges,  503  ;  4  1/2  Unis-Ouest  de 
Mons,  486  .35;  4  1/2  Electricité  et  Hydraulique,  .^04; 
4  1/2  Produits  Gibils,  490  ;  41/4  Ekate'rinoslaw,  506  50  ; 
4 1/2  Glausenbourg,  490  75. 

Le  compartiment  des  Etablissements  de  crédit  a  été 
fort  calme  et  les  cours  ont  manqué  de  fermeté.  C'est 
une  situation  passagère  évidemment. 

Aux  actions  de  CJiemins  de  fer,  la  primitive  Sambre- 
et-Meuse  est  ferme  à  537  ;  on  s'est  beaucoup  occupé  de 
la  sentence  que  les  arijitres  ont  rendue  à  propos  de 
cette  affaire.  Cette  décision,  qui  a  surtout  tenu  compte 
de  ce  qu'aucune  clause  ne  règle  le  mode  de  li( [nidation, 
consacre  le  fait  que  la  lin  de  l'exploitation  pour  cause 
de  rachat  ne  permettant  plus  de  faire  des  bénéfices,  il 
y  a  lieu  de  partager  l'avoir  social.  Termonde-Saint-Ni- 
colas,  225  ;  Part  de  fondateur  Congo,  5.5U0. 

Les  Tramways  manquent  d'animation,  et  les  écarts 
de  cours  qui  se  sont  produits  depuis  huit  jours  sont  de 
peu  d'importance. 

Les  déplacements  de  cours  sont  également  insigni- 
fiants dans  le  compartiment  de  la  Sidérurgie.  Ouant 
aux  actions  de  CJiarbonnages,  la  hausse  s'y  accentue 
dans  de  notables  proportions,  pour  les  raisons  que 
avons  déjà  énumérées. 

Aux  Actions  diverses  il  y  a  une  reprise  pour  les  va- 
leurs congolaises.  L'ordinaire  Haut  Congo  fait  1.757  50, 
la  Privilégiée  Katanga,  935,  et  les  Produits  du  Congo 
580.  Nous  mentionnerons  encore,  dans  cette  rubrique, 


Bruxelles,  28  mars  1899. 

L.' Extérieure  clôture  à  58  3/8;  V Italien  fait  94  95;  Belge 
3  010,  99  90;  Turc  D,  22  92. 
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MorinÉolis  Écouoiiiiies  el  Financières 

Société  anonyme  pour  le  Commerce  et  l'Industrie  du 
Caoutchouc.  —  Voici  quelques  renseignements  empruntés  à 
la  notice  qui  accompagne  l'annonce  de  rémission  de  la  Société 
anonyme  pour  le  Commerce  et  l'Industrie  du  Caoutchouc, 
dont  les  dates  sont  fixées  aux  -2')  et  27  de  ce  mois. 

Le  capital  social  de  la  Société  est  de  un  million  de  francs 
divisé  en  10.000  actions  privilégiées  de  100  fr.  chacune  ;  il  est, 
en  outre,  créé  10.000  actions  ordinaires  sans  désignaiion  de 
valeur;  la  Société  n'a  aucune  charge-obligations,  ni  dette 
d'aucune  sorte. 

L'objet  de  la  Société  est  la  fabrication  et  la  vente  de  tous 
articles  en  caoutchouc  et  notamment  ceux  formant  la  spécialité 
de  l'usine  Ganz  et  Engelke,  établie  Digue  du  Canal,  5  et  6, 
à  Cureghem-lez-Bruxelles,  ainsi  que  toutes  autres  spécialités 
qui  lui  seront  adjointes  dan.s  l'avenir,  telles  que  la  mise  en 
œuvre  du  caoutchouc  brut  provenant  des  colonies. 

Voici  le  passage  de  la  notice,  relatif  aux  prévisions  d'avenir 
de  la  Société  : 

tt  Dès  ses  premiers  exercices,  la  firme  Ganz  et  Engelke 
«  réalisa  des  bénéfices  relat  vement  considérables,  eu  égard 
«  au  capital  modeste  avec  lequel  elle  s'était  fondée.  Ces  béné- 
"  flces  augmentèrent  d'année  en  année  pour,  pendant  l'exercice 
«  1898  écoulé,  dépasser  la  somme  de  77.000  fr. 

«  Cependant  les  usines  actuelles  étaient  mal  disposées,  trop 
«  exiguës  pour  ce  genre  d'industrie  et  hors  d'état  de  pouvoir 
«  suffire  aux  besoins  d'une  clientèle  plus  exigeante  de  jour 
«  en  jour.  Malgré  cette  situation  défectueuse,  le  chiffre 
"  d'afî'aires  accusé  par  l'usine  atteignait  500,000  fr.,  celui  de 
«  la  Société  reprise  300.000  fr.,  soit  ensemble  bOO.OOO  fr. 
«  Lorsque  l'usine  nouvelle  sera  construite  et  en  activité,  il 
«  sera  aisé  d'atteindre  le  million,  croyons-nous,  laissant  un 
«  bénéfice  net  estimé  à  25't.OOO  fr.,  et  assurant  aux  actions 
n  privilégiées  un  dividende  minimum  de  10  francs.  » 

«  La  Société  continuera  les  opérations  d'une  entreprise  qui 
(1  a  fait  ses  preuves,  honorablement  connue,  possédant  une 
«  clientèle  à  laquelle  elle  ne  pouvait  plus  suffire,  sa  produc- 
«  tion  étant  limitée  par  des  installations  devenues  insuffl- 
«  santés. 

«  Par  la  construction  d'une  usine  nouvelle,  beaucoup  plus 
«  vaste  et  mieux  îjménagé?,  la  Société  pourra  arriver  jusqu'à 
«  quadrupler  sa  production  actuelle,  tout  en  portant  son.acti- 
a  vité  sur  d'autres  spéciahtés;  c'est  ainsi  que  l'usine  sera 
«  installée  pour  transformer  le  caoutchouc  brut  provenant 
«  des  colonies  ni  la  matière  première  iiidispensable  aux  ma- 
«  nufactures  de  caoutchouc,  toutes  tributaires  de  l'étranger 
<.  pour  cet  ('lément  de  première  nécessité. 

u  La  Société  est  eu  négociation  pour  l'obtention  d'une  ex- 
«  cellente  concession  en  Afrique,  formellement  promise,  qui 
«  sera  officiellement  accordée  très  prochainement,  et  dont 
«  elle  tirera  sa  matière  première. 

«  Ajoutons  que  les  ventes  réalisées  depuis  le  l»' janvier  1899 
«  jusqu'à  ce  jour  dépassent  d'au  moins  25.000  francs  les 
«  ventes  efiectuées  pendant  la  même  période  de  l'année  pré- 
ce  céderite,  et  que  journellement  MM.  Ganz  et  Engelke  sont 
«  obligés  de  i-cfuser  d'importantes  commandes,  qu'il  serait 
«  impossible  de  satisfaire  avant  la  conslruction  de  l'usine 
«  nouvelle,  c'est-à-dire  avant  les  derniers  mois  de  l'année 
«  courante. 

«  Dans  ces  conditions,  il  n'y  a  pas  à  avoir  le  moindre  doute 
«  sur  l'avenir  réservé  à  la  Société  anonyme  pour  le  commerce 
«  et  l'industrie  du  caoutchouc.  La  situation  présente  légitime 
«  déjà  plus  que  suffisamment  le  prix  de  112  fr.  50  demandé 
«  pour  les  quatre  mille  actions  jirivilégiees  qui  seront  mises 
«  en  vente  les  25  et  27  murs  1899.  » 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  20  mars  1899. 

La  Situatifiii.  —  Le  ^rarcll^.  —  I^e  Coupon  dfis  lîillets  de  Cuba.  — 
R<igIemenlation  (lu  Marchi'.  —  Le  Bilan  de  la  Banque.  —  Les 
Chambres  de  Commerce.  —  Avance  au  Trésor. 

Le  Gouvernement  a  résolu  de  faire  les  élections  des 
députés  le  IG  avril,  celles  des  sénateurs  le  23  et  de  con- 
voquer les  Chambres  le  2  juin,  pour  que  le  Ministre 
des  finances  aille  temps  de  préparer  son  Ijudget. 

Ce  ne  sont  pas  les  seules  décisions  qui  aient  été 
prises  :  les  Ministres  ont  également  résolu  de  faire 
ratifier  le  traité  de  paix  avec  les  Etats-Unis  par  la 


Reine  régente  ;  do  faire  élire  trois  sénateurs,  au  lieu 
de  deiîx,  dans  seize  provinces,  tandis  que  celles  de  Ma- 
drid, Barci  lone  et  Valence  en  éliront  quatre,  au  lieu  de 
trois  ;  ils  ont  arrêté  enfin  les  conditions  de  paiement 
des  arriérés  dus  aux  soldats  rapatriés. 

Les  candidats  ministériels  s-ont  presque  tous  parlis 
pour  leurs  collèges,  01:1  ils  devront  s'entendre  avec  les 
quelques  autorités  libérales  qui  restent  en  place.  La 
plupart  des. conservateurs  excitentM.  Silvela  à  ne  pas 
se  laisser  battre,  et  il  est  probable  que  le  Gouverne- 
ment aura  une  importante  majorité. 

La  Bourse  avait  ouvert  en  hausse  lundi  dernier, 
mais  ce  mouvement  a  eu,  comme  je  vous  le  faisais 
pressentir,  un  temps  d'arrêt,  quoique  le  Marché  ait 
bien  résisté  aux  liquidations.  La  baisse  a  été  aidée  un 
peu  par  les  craintes  qu'inspire  la  sUuation  de  la  place 
de  Barcelone,  oii  la  spéculation  s'e-t  engagée  à  tort  et 
à  travers,  poussant  indistinctement  les  valeurs,  bonnes 
ou  mauvaises. 

Le  marché  de  l'Extérieure  a  été  très  animé  comme  le 
prouve  le  mouvement  que  voici,  des  cours  qu'elle  a 
cotés  pendant  la  semaine  dernière  : 

Lundi   73  75         Jeudi   73  75 

Mardi   72  40         Vendredi   73  30 

Mercredi   74  05         Samedi   72  75 

Aujourd'hui,  on  cote   72  25 

Les  autres  valeurs  présentent  les  variations  sui- 
vantes, et  je  rapproche  leurs  cours  de  ceux  cotés  il  y  a 
trois  semaines  ; 


4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Amortis.sable. 


Douanes  5  0/0  

Philippines  6  0/0. . . 
Bons  Cubains  6  0/0. 
—         5  0/0. 


27  fév. 

13  mars 

20  mars 

61  ^0 

64  10 

63  65 

71  65 

74  2) 

73  75 

101  65 

101  60 

101  65 

91  25 

92  85 

92  » 

57  50 

76  40 

76  .. 

58  25 

67  90 

68  10 

50  30 

59  05 

.-^O  45 

400  » 

410  » 

407  50 

245  50 

260  » 

262  50 

CompagnieFermière  des  Tabacs 
Au  27  février,  l'Extérieure  cotait  G9  30. 
Les  porteurs  de  billets  de  Cuba  attendaient  impa- 
tiemment d'être  fixés  sur  leur  sort.  Ils  n'ont  plus  de 
doute  à  présent:  le  Ministre  des  finances  a  demandé, 
dans  le  Conseil  de  samedi  dernier,  un  crédit  extraor- 
dinaire pour  payer  les  intérêts  au  1er  avril.  On  ne  parle 
pas  d'amortissement,  et  nous  serions  tentés  de  croire 
que  M.  Villaverde  n'a  pas  été  fâché  de  trouver  cette 
question  résolue  par  son  prédécesseur,  qui  a  supprimé 
l'amortissement. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  occupé  de  la  nouvelle 
réglementation  des  transactions  faites  en  Bourse.  On  a 
décidé  que  les  liquidations  auraient  lieu,  comme  à  Pa- 
ris, par  quinzaine,  au  lieu  de  les  faire  une  fois  par 
mois;  mais  ce  n'est  pas  encore  définitif. 

La  circulation  des  billets  de  la  Banque  d'Espagne  a 
diminué  de  14.000.000;  les  comptes  courants  de  28  mil- 
lions, les  escomptes  de  22  millions.  Les  pagarès  négo- 
cialdes  du  Trésor  en  portefeuille  ont  augmente  de  15 
millions,  l'argent  de  17  raillions. 

Pendant  ces  huit  jours,  la  Banque  a  placé  dans  le 
public  1")  millions  d'obligations  du  Trésor,  ce  qui  a 
ramené  le  chiffre  de  celles  qu'elle  a  en  portefeuille  à 
131  millions. 

Les  bénéfices  réalisés  pendant  la  semaine  atteignent 
970.000  pesetas,  et  les  non  réalisés  650.000. 

M.  Silvela  a  entretenu  ses  collègues  des  réclamations 
que  lui  avaient  soumises  les  délégués  des  Chambres  de 
Commerce.  Quelques-unes  sont  impraticables  ;  d'au- 
tres rentrent^lans  le  nombre  de  celles  que  le  Gouver- 
nement veut  introduire  ;  mais  on  convient  que,  pour 
leur  donner  plus  d'autorité,  on  ne  fera  aucune  réforme 
par  décret.  Toutes  celles  qui  pourront  être  appliquées 
seront  présentées  aux  Chambres  et  converties  en  lois. 
Etant  données  les  habitudes  parlementaires,  cela  pourra 
tarder  (|uelque  temps.  Le  Gouvernement  a  résolu  d'ap- 
puyer les  commerçants  (pii,  ayant  de  l'influence  dans 
îin  district,  brigueront  la  députation. 
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Je  vous  ai  déjà  dit  ([ue  le  Conseil  des  Ministres  a  dé- 
cidé le  paiement  des  arriérés  aux  soldats  rapatriés.  Ce 
paiement  sf  faitduns  les  conditions  suivantes  :  Les  sol- 
dats dont  la  liquidation  de  compte  est  arrêtée  peuvent 
se  présenter  de  suite  à  l'encaissement;  les  autres  peu- 
vent toucher  une  avance  de  5  pesetas  par  mois  de  cam- 
pagne ;  ceux  qui  ne  veulent  pas  d'avance  doivent  at- 
tendre la  lin  des  comptes. 

La  somme  nécessaire  au  paiement  des  arriérés  a 
été  évaluée  à  35  millions  par  M.  Villaverde. 

Pour  faire  face  à  ces  paiements,  le  Ministre  des 
Finances  a  négocié  avec  la  maison  Urquijo  une  avance 
de  30  millions  de  pesetas,  à  5  0/0,  garantie  par  de  la 
Rente  4  0/0  intérieure.  Les  conditions  sont  les  mêmes 
que  pour  les  autres  avances  obtenues  précédemment 
d'autres  groupes  financiers. 

Cette  opération  est  une  preuve  de  la  confiance  que  le 
Gouvernement  inspire  dans  les  milieux  financiers  ;  je 
dois  dire,  d'ailleurs,  que  les  mesures  prises  par  le  Cabi- 
net ont  produit  un  excellent  effet  :  sa  sincérité  au  point 
de  vue  électoral,  la  suspension  des  pensions  accordées 
aux  anciens  Ministres;  le  paiement  des  arriérés  dûs 
aux  troupes;  tous  ces  faits  montrent  le  bon  vouloir  du 
Gouvernement;  ils  prouvent  que  M.  Silvela  et  ses  col- 
lègues ne  veulent  mettre  aucun  retard  dans  l'applica- 
tion de  leur  programme. 


Madrid,  23  n  arg  1899. 

[Par  dépêche) 

Les  mesures  prises  contre  quelqiies  journaux  ont  été  pro- 
voquées par  des  fausses  nouvelles  relatives  à  la  reine  régente 
dont  ils  annonçaient  l'abdication.  Ces  mesures  ont  été  géné- 
ralement approuvées  et  n'ont  pas  causé  la  moindre  émotion. 

On  annonce  que  la  Société  des  Tramways  électriques  en 
Espagne  (Société  belge)  a  payé  14  millions  de  pesetas  pour 
la  ligne  du  barrio  de  Salamanca  (Tramvia  de  Madrid  y  Gas- 
tellana). 

Une  campagne  commence  en  Catalogne  en  faveur  d'une  ré- 
forme des  tarifs  douaniers  :  les  Catalans  avaient  pensé,  pa- 
raît-il, faire  supprimer  le  droit  sur  les  matières  premières, 
mais  les  éleveurs  et  les  agriculteurs  ont  élevé  de  telles  pro- 
testations qu'il  a  fallu  y  renoncer  ;  les  Catalans,  ci.'peudant, 
n'ont  pas  abandonné  la  partie. 


Illî 


Mes  et 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Dm  1"  janvier  au  4  mars  1899  i9"  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous         (1067  kil.) 

2  813. OU 

2  451.891 

3  043.028 

3  153.  U.8 

Nord  de  l'Espagne  : 

Lii/ne  priiicip.  (2070  k.) 

9  478  6S2 

8  090  087 

8. £74. 386 

9.811.138 

Asluries  (784  kil.) 

2  2Ô4.3I1 

2  078.8=15 

2.624.199 

2.786.141 

Lérida-Rcus    (104  kil.) 

215.213 

i84.no 

245  071 

267  870 

Ahnaiisa-Xal..(m  kil.) 

2.061.894 

1  841  609 

2.009.081 

3.086  7 15 

Saragosse  (1).  (3650  kil.; 

10.156  9-,9 

S.S21 .3:5 

10.551 .231 

14.826.844 

Retour  à  l'état  normal.  —  Lo  Gouvernement  espagnol  a 
publié,  dans  la  Oazeite  de  Madrid,  un  décret  royal  soldant 
le  crédit  qui  avait  été  ouvert  pour  les  frais  de  guerre. 
_  Grâce  à  ce  décret,  fait  observer  La  Es/afeta,  s'il  y  avait 
lieu  à.  de  nouvelles  dépenses,  on  aurait  recours  à  Favenir  aux 
moyens  ordinaires,  en  suivant  les  voies  établies  par  les  lois 
administratives  générales. 

On  doit  féliciter  T'Espagne  et  lo  Gouvernement  de  revenir 
ainsi  rapidement  vers  l'état  normal. 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  sept  pre- 
îiers  mois  de  l'exercice  1898-99.  —  La  Gareta  xiewt  dQ 


(1)  Le  nombre  de  kilomètres -exploités  par  la  Compagnie  de 
Madrid-Saragosse-Alicante  se  trouve  porté  à  3.G30  par  suite 
de  la  fusion  de  ci-tte  Compagnie  avec  l'ancienne  Compagnie 
de  Tarragone  Barcelone- France,  ot  les  recettes  des  deux  réseaux 
sont  réunies  (depuis  la  9=  semaine,  26  février  au  4  mars  1899). 


publier  l'état  des  recettes  du  Trésor  espagnol  peiidiinl  le» 
sept  premiers  mois  de  l'cxercico  181)8-'.)<.)  (juillet  1M)8  à  fin 
janvier  1891").  Voici  ces  chiffres  comparés  A  ceux  obtenus 
peudtint  la  ]iériode;  correspondanti^  do  181)7-98  : 

Nature  des  recettes  1897-98  1898-99 

  (En  pesetas) 

Contributions  innuob   72.220.777  72.G90.632 

Cmtribulions  industr....  20.081.GUr>  18.839.555 

^'des^lroits  royaux   14.247.700  Ti.4G8.952 

domines....   1.763.940  1.818.885 

descédulesi.ersc.niicUes  5.622.112  5.7'i4.839 

sur  apiMiii.leineiils   12.558.829  12.840.411 

sur  paienienis  de  l'Elat  2.603.219  3.378.952 

sur  voitures  d."  luxe...  272.270  287.930 

Contrilnitions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre.   8. 256.289  3.356.289 

Impôt  cié'i  25  d/d  sur  les 
intérêts  de  la  dette  inté- 
rieure   .               ....  2.416  7.36  1.990.891 

Droits  de' Douane. 57.118.626  43.308.226 

-     des  Considats  .....  1 . 161 .338  641 .654 

Impôt  : 

de  consommation   42.328.849  42.798.934 

spécial  sur  les  alcools  .  723.999  656.654 

sur  le  sucre   2 . 940 . 172  2 . 100 . 500 

spécial  sur  les  articles 

des  colonies   5 . 278 . 919  5 . 1 05 . 633 

sur  ta  rif s  de  cli .  de  fer .  7 . 431 .  <  95  7 . 893 . 204 

Timbre  d'Etat   29.111.731  27.G80.839 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.088.694  1.500.012 

Tabacs    55.416.666  55.416.649 

Allumettes   2.6-^6.250  2.656.2.50 

Loteries    19.591.569  20.347.837 

Mines  de  Linarès   187.500  187.500 

Produit  des  canaux   841.752  641.626 

Divers    163.980  168.087 

Rachat  du  service  milit.. .  30.!î89.000  35..51o.000 

Autres  ressources   19.061.136  53.462.875 

Recettes  spéciales  pour  les 

obligations   du  Trésor 

gagées  sur  les  Douanes  38.501.996  61.7-32.216 

Impôl  spéeial  de  guerre. .  »  26.970.920 
Résultat  di's  exercices  de 

1850  à  1897-98    47.636.873  4.585.275 

Total   49G.8d4.ii86  565.781.736 

Notre  correspondant  a  déjà  analysé  ces  résultats. 


La  Production  du  blé  en  1898.  —  Laproduction  totale  du 
blé  en  Espagne,  pour  1«98,  a  été  de  43.G'i9.90L)  hectolitres.  La 
récolte  est  considérée  comme  très  bonne  dans  15  provinces, 
bonne  dans  14,  régulière  dans  17,  mauvaise  dans  2  et  très 
mauvaise  dans  1. 


Coarrier  de  la  Bourse  de  iUadrid 


Madrid,  23  mars  1899. 

Après  une  réaction  que  l'importance  de  certains  liénéfices 
acquis  devait  amener,  la  tendance  générale  s'est,  améliorée 
sous  l'impulsion  donnée  par  la  reprise  de  l'Extérieure  sur 
les  marchés  étrangers. 

On  cote  l'Intérieure  à  63  75;  l'Extérieure  à  72  20;  le  change 
sur  Paris  est  à  26  35. 


ITAI_.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  21  mars  1899. 

La  Question  de  Gh'ine.  —  La  Situation.  —  Les  l'rojels  linanciers.  — 
Un  Article  de  M.  Sonnino.  —  La  Situalion  bmlgi-taire.  —  La 
Circulation. 

La  question  de  Chine  peut  être  considérée  comme 
définitivement  enterrée  et  personne  ne  s'en  plaindra 
car,  mal  engagée,  elle  pouvait  être  une  source  de  graves 
difficultés.  Et  beaucoup  pensent  comme  un  corres- 
pondant du  Corriere  délia  Sera  qui  montrait,  ces 
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jours-ci,  tout  ce  qu'il  y  a  à  faire  en  Italie,  sans  aller 
chercher  uoe  expansion  dans  un  pays  où  l'exportation 
italienne  n'atteint  pas  un  million. 

"  Ouel  étrange  pays  que  le  nôtre,  écrivait  ce  corres- 
pondant. Nous  voulons  fonder  au  loin  des  colonies  et 
nous  ne  savons  même  pas  protéger  celles  qui  existent 
déjà  dans  l'Amérique  du  Sud.  Nous  laissons  insulter 
nos  compatriotes  dans  telle  République  sous  l'Equateur 
et  si  le  pays  demande  qu'on  envoie  là- bas  des  na- 
vires de  guerre,  on  répond  qu'on  n'a  pas  d'argent.  Et 
nous  voulons  aller  en  Chine  ! 

«  N'y  a-t-il  pas  déjà  assez  de  choses  à  faire  dans 
notre  proj^re  pays?  Wagons  insuffisants,  établisse- 
ments postaux  convenables,  réduction  du  port  des 
lettres,  qui  sont  maintenant  à  20  centimes,  etc.  Il  y  a 
une  quantité  de  choses  qui  pèsent  sur  notre  industrie 
et  l'empêchent  d'envisager  avec  joie  les  dél)ouchésdont 
on  nous  parle  en  Chine. 

«  Les  impôts  sont  d'ailleurs  déjà  trop  lourds  et  il 
serait  opportun  de  ne  pas  les  augmenter.  » 

On  reconnaîtra  qu'il  y  a  Ijeaucoup  de  vrai  dans  ces 
réflexions. 

En  attendant,  la  question  financière  reste  au  même 
point:  la  Commission  des  quinze  a  définitivement 
rejeté  les  projets  de  finances  et  comme  MM.  Carcano  et 
Vaccheli  ne  renoncent  pas  à  l'abolition  des  droits 
sur  les  farines,  ces  ministres  vont  se  livrer  à  de  nou- 
velles études  pour  rétablir  leur  projet  :  les  vacances  de 
Pâques  leur  donneront  pour  cela  des  loisirs  utiles;  à  la 
rentrée,  il  sera  temps  d'aborder  le  budget  de  prévision 
pour  1899-1900. 

Gomme  cette  discussion  et  celle  de  la  situation  finan- 
cière a  été  beaucoup  retardée,  M.  Sonnino  a  tenu  à 
examiner  cette  situation  dans  un  article  de  la  Nuova 
Anlologia  qui  fait  beaucoup  de  bruit. 

L'ancien  Ministre  estime  que,  pour  l'exercice  1899- 
1900,  il  y  aura  un  déficit  budgétaire  de  20  millions  et, 
à  cause  de  certaines  dettes  à  racheter,  le  Trésor  sera 
en  déficit  de  33  millions. 

Voici  comment  il  s'explique  sur  les  projets  de  loi 
qui  impliqueront  une  augmentation  de  dépenses  : 

La  situation  générale  du  budget  tend  à  devenir  telle  qu'elle 
donne  quelque  préoccupation  pour  l'avenir  et,  malgré  la  re- 
prise d'activité  de  quelques  recettes,  nous  commençons  à 
nous  acheminer  de  nouveau  sur  la  pente  glissante  des  défi- 
cits. 

...  Il  ne  me  semble  pas  aujourd'hui  politiquement  prudent 
de  compter  sur  de  nouveaux  et  plus  lourds  impôts,  de  même 
que,  d'un  autre  côté,  c'est  une  grave  erreur  de  parler  de  ré- 
ductions ou  d'abolition  d'impôts.  L'unique  remède  séiieux, 
politiquement,  financièrement  et  économiquement,  consiste 
d'une  part  à  laisser  la  recette  prendre  son  assiette,  en  lui 
donnant  le  temps  de  se  développer  grâce  au  naturel  accrois- 
sement de  l'activité  et  de  la  richesse  nationales,  et  de  l'autre 
mettre  un  frein  à  l'augmentation  dans  les  dépenses. 

Se  livrant  à  un  examen  de  tous  les  titres  des  nou- 
velles dépenses,  M.  Sonnino  relève  comment  la  situa- 
tion du  budget  fait  contraste  avec  l'accroissement 
notable  des  recettes,  par  suite  de  l'amélioration  qui  se 
vérifie  dans  les  conditions  générales  économiques  du 
pays,  lequel  se  relève  peu  à  peu,  moyennant  le  travail 
et  l'épargne,  de  la  grave  crise  qui  l'a  affligé  durant 
dix  ans. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  monétaire,  il  observe 
que,  malgré  la  hausse  notable  dans  les  prix  des  titres 
et  une  forte  diminution  dans  létaux  d'intérêt  des  capi- 
taux survenues  ces  deux  dernières  années,  concurrem- 
ment à  une  reprise  de  la  production  et  de  toute  l'acti- 
vité industrielle  et  commerciale  de  la  nation,  on  voit 
aujourd'hui  l'agio  osciller  autour  de  8  0/0,  avec  ten- 
dance à  monter  au  lieu  de  descendre. 

Et  cela  parce  que,  au  lieu  de  réduire  la  masse  du 
papier  en  circulation,  soit  celui  de  l'Etat  à  cours  forcé, 
soit  celui  des  Banques  à  cours  légal  mais  également 
inconvertible,  on  a  suivi  une  marche  tout  opposée. 

M.  Sonnino  termine  son  article  par  une  indication 
de  la  politique  financière  à  suivre  : 

Je  ne  crois  pas,  dit-il,  que  le  Parlement  soit  actuellement 
dispo.sé  à  voter  d'autres  impôts,  et  je  ne  saurais  lui  donner 
tort.  11  y  a  un  temps  pour  tout,  et  ce  n'est  pas  au  lendemain 


des  convulsions  de  mai  que  l'on  peut  parler  d'accroître  les 
fiscalités  existantes. 

Si  le  budget  se  trouve  à  l'étroit,  que  l'on  se  modère  davan- 
tage dans  la  dépense  et  que  l'on  renvoie  les  réductions  d'im- 
pôts préparées  si  hâtivement. 

«  ...  Dans  un  pays  comme  le  nôtre,  qui  a  une  bonne  par- 
tie de  sa  Dette  publique  encore  au  dehors,  et  qui  cherche  de 
toute  façon  à  attirer  à  lui  le  capital  étranger,  il  faut  procéder 
avec  plus  de  précaution  dans  les  tentatives  de  réforme  qui 
peuvent  mettre  en  péril  l'équilibre  du  budget.  Toute  allusion 
au  retour  à  une  situation  difficile  de  la  finance  ébranle  forte- 
ment notre  crédit  à  l'extérieur,  détermine  des  retours  préci- 
pités de  titres  publics  en  Italie  et,  conséquemmenf,  des  rabais 
précipités  de  leur",  prix  et  des  hausses  de  change.  Etle  provo- 
que en  même  temps  des  rappels  subits  à  l'étranger  des  capi- 
taux employés  ici,  et  j^eut  être  cause  de  crises  inattendues  et. 
fortes,  avec  une  large  et  profonde  répercussion  dans  tout  le 
mouvement  économique,  soit  industriel,  soit  agricole,  soit 
commercial  de  la  nation. 

<(  ...  Il  faut  que  la  politique  financière  du  Gouvernement 
donne  de  mpilleures  preuves  de  sincérité,  de  prudence  et  de 
fermeté  :  de  sincérité,  en  ne  tendant  pas  à  affaiblir  la  con- 
science financière  du  pays  et  à  voiler  la  situation  réelle  du 
budget  en  reprenant  les  formules  spécieuses  de  «  Caisses  spé- 
ciales »,  «  améliorations  patrimoniales  >>  et  similia  ;  de  pru- 
dence, en  ne  mettant  pas  légèrement  le  désarroi  dans  les 
recettes  de  l'Etat  et  les  revenus  locaux  ;  de  fermeté,  en  mettant 
virilement  un  frein  à  la  ruineuse  augmentation  des  dépenses 
publiques.  » 

Un  projet  a  été  déposé  sur  le  bureau  de  la  Chambre 
tendant  à  réduire  la  Dette  flottante  du  Trésor.  Le  Mi- 
nistère demande  notamment  l'autorisation  d'émettre 
150  millions  de  rente  intérieure  4  1/2  0/0,  afin  de  di- 
minuer d'autant  la  circulation  des  bons  du  Trésor.  Si 
l'on  considère  que  la  dette  du  Trésor  dépasse-  400  mil- 
lions, que  les  avances  des  Banques  d'émission  n'y 
entrent  que  pour  27  millions,  on  comprend  c[u'une  ré- 
duction de  la  Dette  flottante  serait  toute  indiquée  par 
la  situation  du  Trésor,  par  celle  de  la  circulation  et  par 
celle  du  change. 

Une  émission  intérieure  aurait,  en  effet,  pour  con- 
séquence de  diminuer  le  rapatriement  des  titres  ita- 
liens. 


iûiies  et 


Le  Commerce  des  Vins  avec  la  France.  —  Voici  le 
tableau  de  l'importation  des  vins  italiens  «n  France,  de  1880 
à  1898,  d'après  les  chiffres  des  douanes  françaises  : 

Hectolitres 


Années 

Hectolitres 

An 

1880  

1.604.302 

18P0 

1881  

1.55B.269 

1891 

1882  

808.633 

1892 

1883  

1.932.261 

1893 

1884  

2. 173. .509 

1894 

889.557 

1895 

1886  

1.928.453 

1896 

1887  

2.723.606 

1897 

1888  

1.053.937 

1898 

1889  

110.936 

26.642 
16.435 
344.550 
128  881 
30.903 
23.988 
22.486 
10.819 
12.386 


Voici,  d'après  les  cliifl'resdes  douanes  italiennes  le  tableau 
de  l'exportation  des  vins  français  en  Italie,  de  1880  à  1897  : 


Années 


1880. 
1881. 
1882. 
1883. 
I88i. 
1885. 
1886. 
1887. 
1888. 


Hectolitres 

Années 

Hectolitres 

8.654 

1889  

2.897 

7.755 

1890  

2.155 

21.617 

1891  

3.057 

13.923 

189  i  

1.719 

18.706 

1893  

2.367 

62.017 

1894  

1.471 

46.921 

189o  

1.510 

18.325 

1896  

1.419 

4.511 

1897  

1.925 

Courrier  de  la  Bonrse  de  Rome 

Rome,  23  mars  1899. 

La  tendance  a  été  un  peu  afTectée  parles  affaires  de  Chine, 
par  l'état  du  change  et  par  le  retard  que  subit  l'élaboration 
des  projets  financiers  du  Gouvernement. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  102  15  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  598  ...  Banque  Nationale,  1.030.  Méridionaux,  766. 


L'I'ICOXOMIS'PK  laiROPÉEN  —  Roumanie 


ROUMANIE 


La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Le  Minisire  des 
finances  vient  de  communiquer  1b  situalion  du  Trésor  public 
au  31  décembre  1898. 

D'après  cette  situation,  les  encaissements,  du  l"''  avril  au 
31  décembre  1898,  s  "élèvent  à  la  somme  de  170.314.782  fr.  31, 
(jui  se  décompose  comme  suit  : 

Francs 

Contributions  directes   21.650.699  10 

—         indirectes   56.515.577  44 

Monopoles  de  l'Etat   38.881.874  34 

Ministères  ; 

Domaines   17.208.238  82 

Travaux  publics   14.800.120  » 

Intérieur   7.758.231  11 

Finances   1.46S.122  19 

Guerre   1.156. '^54  08 

Affaires  étrangères   83.887  40 

Cultes  et  Instruction  publique.  104.793  44 
Justice   332.556  78 

Revenus  divers   8.840.539  90 

168.801.294  60 

Encaissements  effectués  pendant 
les  années  précédentes  pour  le 
compte  de  rexorcice  1898-99. . . .     1.170.456  34 

Revenus  extraordinaires  non  pré- 
vus par  le  budget   343.031  37 

Total  des  encaissements..  170.314.782  31 

Par  rapport  à  l'époque  correspondante  de  l'année  passée, 
les  encaissements  présentent  une  plus-value  de  23  millions 
490.798  fr.  24. 

Tous  les  revenus  de  l'Etat  ont  donné  une  augmentation 
considérable,  à  l'exception  du  Ministère  des  finances  et  de 
celui  des  affaires  étrangères,  dont  les  revenus  ont  donné  envi- 
ron 120  mille  francs  de  moins  que  l'année  dernière. 

L'augmentation  la  plus  forte  est  celle  donnée  par  les  con- 
tributions indirectes  pour  la  somme  de  11.676.730  fr.  Cette 
augmentation  provient  de  la  douane  pour  2.455.000  fr.,  de 
l'alcool  pour  6.790.000  fr.,  et  du  sucre  poui-  2.024.000  fr. 

Les  paiements  effectués  du  l"  avril  au  31  décembre  1898 
s'élèvent  à  156.925.528  fr.  et  dépassent  de  3.691.315  fr.  ceux 
de  l'année  dernière  à  pareille  époque. 

Les  encaissements  étant  de  170.314.782  fr.  31  et  les  paie- 
ments de  156.925.528  fr.  22,  il  en  résultait  au  31  décembre  1898 
un  excédent  d'encaissements  de  13  389.254  fr. 

La  situation  du  fonds  réalisé  par  émission  de  rente  du  l^-^ 
avril  au  31  décembre  1898  est  la  suivante  : 

Paiements,  y  compris  55.255.051  d'excé- 
dents de  paiements  au  31  mars  1898   »    110.493.228  49 

Encaissements  de  rentes  jusqu'au  31  dé- 
cembre 1898   »     61.184.252  65 

Excédent  de  paiement  au  31  décembre 

1898   ,)     49.308.965  84 

Cet  excédent  a  été  couvert  par  une  émission  de  bons  du 
Trésor  jusqu'à  concurrence  de  47.242,949  fr.  Le  reste,  soit 
2.066.016  fr  ,  a  été  payé  sur  les  ressources  ordinaires  du  bud- 
get, qui  ont  couvert  en  même  temps  les  déficits  du  passé. 

En  ce  qui  concerne  la  conversion  d'une  partie  de  la  Dette 
publique,  cette  opération,  au  31  décembre  1898,  présentait  la 
situation  suivante  : 

Sur  la  somme  de  94.488.300  fr.,  qui  représentait  les  titres 
appelés  à  la  conversion,  il  a  été  présenté  à  l'échange,  jusqu'à 
cette  date,  des  effets  pour  une  valeur  de  93.3,53.499  fr.  50.  Le 
reste,  soit  1.134.800  fr.,  a  été  remboursé  en  janvier  et  février 

1899,  de  sorte  que,  sur  toute  l'opération,  il  ne  reste  plus  en 
circulation  que  des  titres  représentant  une  valeur  de  40.000  fr. 
au  maximum. 

La  Banque  Nationale  de  Roumanie.  —  Les  actionnaires 
de  la  Banque  Nationale  de  Roumatiie  viennent  d'approuver 
les  comptes  de  1898  qui  leur  ont  été  soumis  et  de  fixer  à  112 
francs  au  lieu  de  90  fr.  pour  1897,  le  dividende  de  l'exercice. 

D'après  le  rapport,  dit  le  Curierul  financiar,  les  fonds  pu- 
blics de  la  Banque,  au  31  décembre  1898,  avaient  une  valeur 
nominale  de  13.207.000  fr.,  contre  18.109.000  fr.  au  31  dé- 
cembre 1897. 

Le  fonds  de  réserve,  à  cette  dernière  date,  était  de  10.409.326 
francs  75,  et  la  valeur  nominale  des  titres  de  ce  fonds  était 
de  11.882.000  fr.  En  1898,  une  partie  de  ces  titres  a  été  pré- 
sentée à  la  conversion  et  les  autres,  par  suite  de  tirage  au 
sort  ou  autres  réalisations,  ont  été  remplacés  par  de  la  rente 
amortissable  4  0/0  de  1898.  C'est  aussi  en  rente  4  0/0  qu'a  été 
employée  la  retenue  statutaire  du  bilan  de  1897,  s'élevant  à 
la  somme  de  527.531  fr.  83,  et  les  revenus  de  ee  fonds  pour 


1898  s'élevant  à  4S2.202  fr.  Ainsi  le  fonds  do  réserve  do  la 
Lianque.  au  31  décembre  189S,  se  cornposiiit  des  titres  sui- 
vants: Rente  aniortissaJ)lo  de  5  0/0,  4r)8.(iOU  Ir.,  valeur  nomi- 
nale, et  rente  amortissaJile  '\  0/0,  12  346.700  fr.,  valeur  nomi- 
nale ;  total  12.M04.700  fr.,  valeur  nominale.  La  valeur  effective 
de  ces  titres  d'après  le  prix  d'achat  est  do  11.420.673  fr.  14. 

Les  opérations  d'escompte  ont  pris  en  IS9S  un  développe- 
ment plus  intense,  de  sorte  que  le  mouvement  total  dos  effets 
escomptes  qui,  en  1897  avait  été  de  140  millions  en  chilfres 
ronds,  s'est  élevé  en  1898  à  216  millions;  il  y  a  donc  eu  une 
augmentation  de  67  millions  pendant  cette  année.  Le  solde  des 
effets  restés  en  portefeuille,  au  31  décembre  1897,  était  de 
;i3.86!t.2()'i  fr.  :'.(;,  tandis  qu'à  la  fin  de  l'année  1898  il  était  de 
43.(i;j().2;!7  fr.  54;  par  conséquent,  une  différence  en  plus  pour 
1898  de  10  millions  en  chiffres  ronds. 

Les  effets  à  encaisser,  se  trouvant  dans  le  portefeuille  de  la 
Banque  le  31  décembre  1897,  représentaient  la  somme  de 
199.003  fr.  82;  dans  le  courant  de  l'année  18!l8,  il  est  entré 
54. 250. 8 Vt  fr.  97  et  il  a  été  encaissé  54.;J87.331  fr.  78.  Le  solde 
restant  au  31  décembre  1898  était  donc  de  162.517  fr.  7S. 

Les  emprunts  sur  effets  publics  ont  été  inférieurs,  en  189S, 
de  4  millions  en  chiffres  ronds  à  ceux  de  l'année  précédente  : 
le  solde  de  ces  prêts  à  la  fin  de  1898  était  de  1.200.000  fr.  de 
moins  qu'à  la  fin  de  1897.  Les  bénéfices  réalisés  sur  ces  prêts 
ont  été  de  682.097  fr.  66. 

Le  solde  des  coupons  escomptés  au  31  décembre  1898  a  été 
de  467.192  fr.  contre  559.990  fr.  50  au  31  décembre  1897. 

Les  dépôts  libres  ont  pris  en  1898  une  importance  extraor- 
dinaire, à  cause  des  opérations  de  la  conversion. 

Toutes  les  obligations  de  l'Etat  6  0/0,  toutes  les  rentes  per- 
pétuelles et  une  partie  de  la  rente  amortissable  5  0/0  appelées 
à  la  conversion,  ont  été  déposées  à  la  Banque  Nationale,  au 
compte  du  syndicat  chargé  de  cette  opération,  et  les  nouveaux 
titres  de  rente  amortissable  4  0/0  ont  été  délivrés  aux  déten- 
teurs par  l'intermédiaire  de  la  Banque. 

La  situation  des  dépôts  libres  a  été  la  suivante  : 

Francs 

Les  dépôts  libres  au  31  décembre  1897  repré- 
sentaient  91.2R8.095  60 

Les  dépôts  libres  effectués  en  1898   121.218.580  » 

Total   212.486.675  60 

Les  dépôts  libres  retirés   137.787.978  40 

Solde  au  31  décembre  1898   74.698.697  20 

Le  mouvement  total  de  la  caisse  à  l'administration  centrale, 
succursales  et  agences,  a  été  do  63  millions  de  plus  que  pen- 
dant l'année  précédente. 

Le  solde  de  la  caisse,  au  31  décembre  1898,  accuse  102  mil- 
lions 559.117  fr.  03  contre  88.840.132  fr.  31  au  31  décembre 
1897. 

Enfin,  la  moyenne  des  billets  en  circulation  en  1898  a  été 
de  161.271.191  fr.  contre  138.902.608  fr.  en  1897.  Par  consé- 
quent, augmentation  moyenne  de  22.368.583  fr.  pour  1898. 

Le  rapport  mensuel  entie  le  stock  métallique  et  les  billets 
en  circulation  a  varié  entre  44,79  et  54,55. 


Les  Monopoles  de  l'État.  —  Voici  le  tableau  des  encais- 
sements effectués  du  l"  avril  1898  au  31  janvier  1899,  par 
rapport  à  l'époque  correspondante  de  1897-98  et  aux  prévi- 
sions budgétaires  : 

Encaisse-    Prévisions    Encaisse-  Dififér. 

ments     budgétaires     ments  sur 
pour  97-98   pour  98-99    pour  98-99  1897-98 


Tabac  

Sel  : 

p.  consom.. 

p.  export... 
Allumettes. . . 
Cartes  à  jouer 

Poudre  

Navigat.  fluv. 
Chantiers  des 

constr.  nav. 


31.499.018 

5.685.450 
896.644 
2.401.096 
371.469 
515.278 
644.320 1 

225.170 


(En  francs) 
31.826.600   33.657.914  H-2. 158.895 


5.789.494 
913.142 

2.436.872 
399.329 
511.515 

1.143.902 


5.879.6.':4  -j- 
772.501  — 

2.577.286  + 
392.737  + 
761.259  -H 

1.016.572  ^ 


194.183 
125.142 
176.190 
21.268 
245.982 
372.251 


 617.514  -\-  392.344 

Totaux.  42.238.446   43.020.854   45.675.420  -f3. 436. 973 

Ainsi  qu'on  le  voit,  ce  tableau  constate  une  situation  des 
plus  florissantes.  Tandis  que  les  évaluations  budgétaires 
pour  les  10  mois  de  l'exercice  1898  99  sont  de  43.020.b54  fr., 
les  encaissements,  pour  la  même  époque  correspondante, 
s'élèvent  à  45  675.420  fr.,  c'est-à-dire  qu'ils  dépassent  les  pré- 
visions de  2.654.566  fr. 

Ce  résultat  prouve,  d'un  côté,  le  développement  constant 
de  la  richesse  publique  et,  d'un  autre  côté,  l'excellente  situa- 
tion économique  du  pays. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


Etats-Unis  d' Amérique  ;  le  total  a  donc  atteint  21.909.007 
kilogr.  Au  31  décembre,  le  stock  était  de  1.336.000  kilogr. 

Voisi,  d'ailleurs,  un  tableau  comparatif  des  exportations  et 
des  stocks  depuis  1890  : 

Exportations 


BRÉSIL 

La  Situation  de  Minas-Geraès,  Suite  et  fin  (1).  —  Le 
chrmin  dr  for  Minas  ot  Rio  va  do  Cruzevio,  sur  le  Cen- 
tral, à  Très  Garacaes  ^106  miles);  la  garantie  du  Gouver- 
nement fédéral  se  monte  à  122.025  liv.  st.,  sur  un  capital  de 
1. 543.000  liv.  st. 

Voici,  pour  les  années  1895,  1893  et  1897,  les  recettes  et 
dépenses  au  Brésil  : 

Eccettes  Dépenses 


Annéi'3 

1895  

189G...... 

1897  


Papier 
milreis 

1.748.438 
1.774.466 
2.045.305 


Liv.  st. 

72.851 
66.542 
68.176 


Papirr 
milreis 

1.520.0S9 
1.656.960 
1.751.449 


Coefficient 
Liv. st.  d'exploit. 

63.337  87  % 
62.136  93  % 
58.381     85  % 


Le  change  calculé  à  10  pence  en  1895;  à  9  pence  en  1896; 
à  8  pence  en  1897.  _  _ 

Le  Muzambinho  part  de  Très  Carazaes  et  aboutit  a  Areado, 
à  95  miles,  avec  un  embranchement  de  Freitas  à  Campanha 

^^Le  cap^ilal-actions  est  de  20.000.000  de  milreis  (666.666 liv.  st.) 
dont  moitié  émise,  et  la  dette  de  la  Compagnie  envers  l'Etat 
de  Minas  s'élevait,  au  31  décembre  1897,  à  5.597.45L  milreis 

(186.581./.  liv.  st.V  . 

Milreis  Liv.  st. 

Les  recettes  ont  été,  en  1896,  de   513.169  19.244 

_  -         1897,  de   717.753  23.925 

et  les  dépenses  d'exploitation,  en  1896,  de     591.030  22. 164 

eiieb     P^  1    _  1897,  de     721.819  24.043 

Par  suite,  le  coefficient  d'exploitation  a  été  de  115  0/0  en 
1896  et  de  100  0/0  en  1897.  ,  , 

En  1897,  la  Compagnie  a  reçu,  à  titre  de  garantie  d  intérêts  : 
73.741  milreis  (2.458  liv.  st.)  de  l'Etat  de  Minas  et  100.380  mil- 
■  ■    (3.346  liv.  st.;  du  Gouvernement  fédéral. 

Depuis  1893,  l'Etat  a  encouragé  directement  l'immigration. 
En  cinq  ans,  plus  de  300.0UO  liv.  st.  ont  été  dépensées  pour 
amener  des  émigrants  au  nombre  de  61.259,  dont  22.496  en 
1896  et  17.558  en  1897. 

Les  propriétés  de  l'Etat  sont  estimées  à  379.209.18b  mètres 
carrés  ou  91.800  acres.  ^ 

Politiquement,  les  intérêts  de  Minas-Geraes  sont  intime- 
ment liés  à  la  prospérité  de  l'Union  Fédérale.  N'ayant  pas 
de  port  de  mer,  Minas-Geraès  dépend  de  Rio  de  Janeiro  pour 
l'exportation  de  ses  produits.  , 

Les  députés  de  Minas  ont  toujours  joué  un  rôle  important 
au  Conr'rés  Fédéral  et,  bien  que  l'Etat  n'ait  pas  encore  fourni 
de  Président  de  la  République,  il  y  eut  plusieurs  Ministres, 
parmi  les  plus  distingués  desquels,  nous  mentionnerons  le 
vicomte  Ouro  Preto,  premier  ministre  pendant  les  dernières 
années  de  l'Empire,  le  D'  Olyntho  Pires,  récemment  ministre 
des  travaux  publics,  et  le  Ministre  actuiil  des  affaires  étran- 
gères. ,  ,  , 

Bien  que  le  Brésil  ait  été,  dans  un  temps,  le  pays  le  plus 
productif  de  diamants,  ot  que  la  qualité  de  ses  pierres  leur 
assure  une  valeur  plus  grande  qu'à  aucunes  autres,  l'extrac- 
tion du  diamant  a  été  comparativement  négligée.  En  ce  mo- 
ment, en  majeure  partie,  l'exploitation  diamantifère  est  faite 
par  des  particuliers  ou  petites  associations,  travaillant  sans 
outillage  perfectionné.  ,    .  ■ 

La  nouvelle  Compagnie  de  Boa  Yista,  constituée  a  Pans, 
au  capital  de  2.000.000  de  francs,  est  le  premier  essai  d  ex- 
traction métliodique  sur  une  large  échelle,  au  moins  dans  les 
environs  de  Diamantine,  depuis  que  le  Brésil  fut  une  colonie 
portugaise.  S'il  réussit,  nul  doute  qu'une  grande  impulsion 
ne  soit  donnée  à  cette  industrie.  . 

Les  montagnes  Espinacao  sont  célèbres  pour  leur  richesse 
minérale  :  or,  diamants,  améthystes,  topazes,  manganèse, 

fer,  etc.,  etc.  -r,  -   i  i 

Les  diamants  les  plus  célèbres  découverts  au  Brésil  sont 
r«  Etoile  du  Sud  »,  pesant  254  carats  brut  et  12o  carats  taille, 
•t  le  «  Dresden  »,  pesant  117  carats  brut  et  63  carats  taille, 
tous  deux  trouvés  à  Bagagem  (Minas). 


L'Exportation  du  Caoutchouc  en  1898.— L'exportation 
du  caoïitcliouc  de  Para  et  do  Manaos  en  1898  a  ete  de 
12.078.742  kilogr.  pour  l'Europe  et  9.830.265  kilogr.  pour  les 

(1)  Voir  YEconomiste  Européen,  n"  374  et  375. 


Années 

Pour 

Pour 

Stock 

l'Europe 

l'Amérique 

Total 

au  31  déc. 

(En  kilogrammes) 

1890 

6  806.058 

9.587.7Ô3 

16.393.821 

1.182.000 

1891 

6.957.877 

10.831.528 

17.789,405 

1.447.000 

1^9  j  

7.077.623 

11.431.559 

18.509.182 

919.000 

7.7^-5.270 

11.344.929 

19.130.199 

1.705.000 

1894  

9. 012. 05 S 

10.461.030 

19.473.68S 

846.000 

189ô  

9.518.171 

11  251.410 

20.769.581 

687.000 

1896 

12. 556.424 

9.045.450 

21.601.874 

1.062.000 

1897 

10.915.464 

12.620.><58 

22.536.322 

943.000 

1898 

12.078.742 

9.830.265 

21.9U9.007 

1.336.000 

L'Etat  de  Ceara  a  exporté,  en  1898,  1.008.318  kilogr.  de 
caoutchouc  dont  la  valeur  officielle  a  été  de  5.005:841  reis  000. 

Sur  cette  quantité,  976.186,5  kilogr.  ont  été  envoyés  en 
Europe  et  32. 124,5  kilogr.  aux  Etats-Unis  :  les  résultats  des 
années  précédentes  avaient  été  les  suivants  : 

Années  Quant,  export.    Valeur  officielle 


1894. 
1895. 
1895. 
1897. 


Kilos 
146.627 
191.108,5 
324.327 
475.698 


1.221.891g666 
1.592.566  666 
2.702.725  000 
3.964.108  333 


On  voit  que  la  production  de  cet  Etat  se  développe  consi- 
dérablement. 

CHILI 

Primes  à  l'Industrie  sucrière.  —  A^oici  le  texte  de  la  loi 
du  31  décembre  dernier,  accordant  des  primes  à  l'industrie 
sucrière  : 

Article  premier.  —  Le  Président  de  la  République  est  auto- 
risé à  payer  une  prime  de  deux  centavos  par  chaque  kilo- 
gramme de  sucre  brut  de  betterave  produit  dans  le  pays. 
Ciette  prime  sera  payée  pendant  six  ans,  à  partir  du  1"  jan- 
vier 1899;  mais  le  montant  annuel  n'en  pourra  dépasser  les 
sommes  suivantes  : 

2O.00U  piastres  en  1899,  50.000  en  1900,  7.^.000  en  1901  et 
100.000  pendant  chacune  des  années  19U2,  1903  et  1904. 

Si  ces  sommes  ne  suffisent  pas  à  payer  la  prime  de  2  cen- 
tavos par  kilogramme,  elles  seront  réparties  proportionnelle- 
ment aux  quantités  de  sucre  produit. 

Art.  2.  —  Pendant  dix  ans,  les  tarifs  du  transport  de  la 
betterave  sur  les  chemins  de  fer  de  l'Etat  ne  pourront  être 
supérieurs  aux  tarifs  actuels. 

Pendant  la  même  durée,  les  tarifs  de  transport  de  la  mélasse 
et  du  sucre  brut  à  leur  première  sortie  des  établissements 
agricoles  ou  des  usines,  en  wagon  complet,  ne  pourront  dé- 
passer les  tarifs  actuels  sur  les  articles  de  cinquième  classe. 

Ai't.  3.  —  Pour  toucher  la  prime,  les  producti^urs  devront 
justifier  des  quantités  produites  et  remplir  les  conditions 
suivantes  : 

1°  Etablir  leur  domicile  légal  au  Chili  ; 

2°  Fournir  les  renseignements  que  le  Président  de  la  Répu- 
blique réclamera  sur  cette  industrie  ainsi  que  tous  les  autres 
qui  pourraient  avoir  rapport  à  l'objet  de  la  présente  loi. 


EQUATEUR 

Dette  Extérieure  de  l'Equateur.  —  Les  porteurs  de  titres 

de  la  Dette  extérieure  de  l'Equateur,  ainsi  que  les  détenteurs 
de  certificats  d'obligations  de  la  Guayaquil  and  Quito  Raihvay 
Company,  représentant  les  anciens  titres  de  la  Dette  exté- 
rieure de  l'Equateur,  réunis  en  meeting,  le  18  courant,  à 
Londres,  ont  accepté  les  propositions  faites  concernant  cer- 
taines modifications  à  la  convention  primitive  réglant  la  con- 
version de  toute  dette  équatorienne  en  obligations  première 
hypothèque  du  Chemin  de  fer  de  Guayaquil  à  Quito. 
Les  modifications  suivantes  ont  encore  été  acceptées  : 
1»  La  Compagnie  du  Chemin  de  fer  aura  en  tout  temps  le 
droit  de  rembourser  au  pair  les  obligations  émises  ; 

2°  Pour  le  cas  où  les  obligations  définitives  ne  seraient  pas 
prêtes  pour  lo  20  juin  1899,  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
est  autorisée  à  payer  encore  une  fois  les  intérêts  échéant  au 
1"  juillet  suivant  sur  la  production  des  certificats  provisoires, 
mais  elle  devra,  le  cas  échéant,  livrer  les  titres  définitifs 
dans  les  trois  mois,  à  moins  que  ce  délai  ne  soit  impu- 
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table  h  un  refus  prémédité  do  la  Gonipai^nio,  dans  lequel  cas 
les  déleaUnirs  renlreronl,  après  six  mois  révolus,  dans  tous 
leurs  droits  vis-iVvis  du  Gouvernement  de  i'Kciuateur  par  la 
rosiitutioii  de  leurs  anciens  titres. 


ETATS-UNIS 


Les  Trusts  financiers  de  l'Etat  de  New-York.  —  Un  des 

faits  les  plus  renuirc[uables  des  dernières  années  est  l'énorme 
développement  des  trusts  financiers.  Ces  établissements 
forment  une  classe  distincte  d'institutions  qui  renferment 
dans  leurs  affaires  et  leurs  opérations  quelques-uns  des  traits 
essentiels  de  deux  autres  catégories  d'institutions,  c  est-à-dire 
qu'ils  combinent  les  caractéristiques  de  banques  de  dépôts  de 
prêts  avec  celles  des  institutions  se  chargeant  de  l'emploi 
des  capitaux  des  personnes  incapables  de  diriger  leurs  pla- 
cements. 

Les  bénéfices  réalisés  par  les  trusts  de  l'Etat  de  New-York 
en  1898  ont  été  les  plus  remarquables  que  ces  Compagnies 
aient  jamais  obtenus.  Si  nous  les  réunissons  à  ceux  réalisés 
en  18a7,  nous  trouvons  un  degré  de  développement  des  plus 
frappants  et  des  plus  remarquables. 

Les  trusts  de  l'Etat  de  New- York  ont  augmenté,  en  1898, 
de  95  1/2  millions  de  dollars  le  chifï're  de  leurs  ressources  en 
capital  ;  l'augmentation  avait  été  de  87  millions  en  1897  ;  pour 
les  deux  années,  elle  a  donc  atteint  182  1/2  millions.  V]n 
d'autres  termes,  entre  le  l"  janvier  1897  et  le  1"'  janvier  1899, 
leurs  ressources  ont  progressé  de  396  3/4  millions  à  579  1/4 
millions  :  l'accroissement  a  donc  été  de  46  0/0  environ.  Si 
nous  remontons  plus  loin,  nous  trouvons  qu'au  l"'' janvier  1891 
ces  ressources  n'étaient  que  de  <!80.088.769  dollars  au  lieu  de 
579.205.442  dollars  aujourd'hui. 

Voici  les  résultats  obtenus  au  commencemônt  de  chaque 
année,  depuis  le  1"  janvier  1891  : 

Capital 

Dollars 

1891   2S0.688.7G9 

1892   300.765.575 

189  i    335.707.780 

les:   341.466.011 

1890   365.419.729 

Le  développement  des  dépôts  a  été  aussi  frappant,  car  ils 
constituent  le  principal  des  ressources  de  ces  Comjiagnies. 
Ils  fournissent  une  mesure  plus  directe  de  l'étendue  dans 
laquelle  les  trusts  sont  employés  par  le  public. 

Voici,  d'ailleurs,  le  total  des  dépôts  des  trusts  de  l'Etat  de 
New-York  au  1"'  janvier  de  chacune  des  années  écoulées  de- 
puis 1891  : 

Dépôts 

1891....   211.320.275      1896   307.351.893 


Dollars 

1896   392.630.046 

1897   396.742.948 

1898    483.739.926 

1899   579.205.542 
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1892  :..  234.466.1)97 

1893   264,295.048 

1894   266.092.955 

1895   285.741.794 


1897   305.354.637 

1898   383.32K.725 

1199   467.184.258 


En  ce  qui  concerne  les  placements,  les  prêts  sur  titres  ont 
été  toujours  la  forme  favorite  des  trusts,  il  n'est  donc  pas 
sui'prenant  de  constater  leur  forte  expansion.  Les  Compa- 
gnies diverses  avaient  283  millions  de  fonds. 

En  voici  le  montant  au  commencement  de  chaque  année  : 

Prêts  sur  titres 


1891   166.685.758 

1892   173.352.829 

1893   196.321.422 

1894   147.794.024 

1895   148.953.820 


1896   169.161.348 

1897   169.894.938 

1898   230.581.708 

1899    283.402.821 


Un  chapitre  a  subi  une  diminution  pendant  le  dernier  se- 
mestre, c'est  celui  des  prêts  sur  garantie  personnelle.  Voici 
les  variations  de  ce  chapitre  : 

Prêts  sur  garantie  personnelle 


1896    29.369.703 

1897    25.788.188 

1898   31.183.292 

1899   29.930.375 


1891   9.755.643 

1892   17.210.145 

1893   19.698.925 

1894   22.636.957 

1895   22.791.215 

Les  trusts  gardent  encore  une  forte  partie  de  leur  actif  en 
espèces  dans  leur  caisse  ou  en  dépôts  aux  banques.  Voici  le 
tableau  des  variations  de  leur  encaisse  : 


Encaisse 


1891   26.564.978 

1892   33.932.847 

1893   35.033.016 

1894   74.365.761 

1895   61.206.703 


1893   50.804.137 

1897   54.642.844 

1898   53.034.451 

1899   71.734.620 


New-York,  le  22  mars  1899. 

La  tendance;  gém'irale  du  Marché  l'sL  redevenuo  fort  aciive 
et  birn  (jiie  les  titres  industriels  aient  été  très  di'inaiidés, 
l'attiMilion  s'est  portée  plus  particiilièremenL  sur  les  valeurs 
de  cliendns  do  fer. 

Sous  t'inllueuee  des  offres  d(;  Boston,  les  valeurs  sui^iéres 
oui  été  assez  all'ectées. 

M.  (i.  Shorman,  dont  on  a  pas  oublié  le  rôle  liiiuiuùer  et 
qui  avait  oci'ui)é  le  poste  des  affaires  étriingèi-es  dans  le 
Cabinet  de  M.  Mac  Kinli.'y,  vii'Ut  de  mourir. 

Le  marché  monétaire  reste  ferme  ;  l'argent  métal  est  bien 
soutenu. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  113  ./.. 

Les  valeurs  de  (jhemins  de  fer  sont  plus  soutenues. 

On  cote r.4ie/iùo/t.  à20  3/4;  le  MiLwaukee.k  l<i8l/2;  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  ;  VErie,  à  14  3/8;  le  Reading,  k  23  7/8;  le 
Calumet, il  T2î)\  le  Canadian  Pacific,  à  85  3/8;  \  Illinois  Cen- 
tral, à  114  1/2;  le  Louisville,  à  63  5/8;  le  New-York  Central, 
à  135  i /2;  l'Union  Pacific,  à  46  1/4. 


MEXIQUE 

Les  Brevets  d'invention  au  Mexique.  —  Depuis  la 
mise  en  vigueur  de  la  loi  du  7  juin  1890,  relative  aux  brevets 
d'invention  et  aux  marques  de  fabrique,  le  Ministère  de 
Fomento  a  délivré  —  jusqu'au  31  décembre  de  l'année  der- 
nière —  1.376  brevets  et  1.087  marques.  C'est  dans  le  cours 
des  deux  dernières  années  que  le  nombre  des  demandes  et 
des  concessions  a  été  le  plus  considérable. 


Le  Commerce  extérieur  en  Janvier.  —  Nous  devons 
féliciter  le  service  de  statistique  du  Ministère  des  flnances  du 
Mexique  pour  la  rapidité  avec  laquelle  il  communique  les 
informations  officielles  intéressant  la  situation  économique 
du  pays. 

Nous  avons  reçu,  il  y  a  quinze  jours,  les  résultats  provi- 
soires du  commerce  extérieur  pour  le  pi-emier  semestre 
1898-99;  nous  recevons  aujourd'hui  les  résultats  des  sept 
premiers  mois  de  cet  exercice. 

(Jette  communication  nous  permet  de  constater  que  la  bril- 
lante situation  du  pays  ne  se  modiiie  pas. 

Voici,  en  effet,  quels  ont  été  les  chiffres  des  importations 
et  des  exportations  pendant  les  sept  premiers  mois  de  1898-99 
(1''  juillet  1898  au  31  janvier  1899)  ; 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Sept  premiers  mois 


1898-93 


1897-98 


Différ.  en 
1898-99 


(En  piastres) 


Matièies  animales .. .  .  1.770.693  1.329.330  -h  441.362 

—  végétales   4. 056. 212  3.444.902  -f  611.310 

—  minérales....  6.322.3tia  5.536.947  -f-  785.416 

Textiles   5.459.051  4.809.997  -f  (i49.054 

Prod.chim.etpharmac.  1.065.053  1.095.088  —  30.035 

Spiritueux   1.435.935  1.213.913  -|-  222.022 

Papier  et  ses  applicat. .  1.002.978  788.906  214.072 

Machines   4.141.586  3.461.828  -f  679.758 

Voiture-                 ...  503.325  826.619  —  323.294 

Ar-                    s   624.641  589.197  -f  35.444 

D'    669.423  593.127  -f  76.296 

1    27.051.259  23.689.854  4-3.361.405 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Sept  premiers  mois 


1898-99 


Produits  minéraux   54.311.878 

—  végétaux   21 . 156 . 509 

—  animaux   5.43'4.223 

—  manufacturés.  1.437.352 
Divers   12.147 

Total   82.352.109 


1897-98 


Différ.  en 
1898-99 


(En  piastres) 
53.267.953    -f  1.043.925 


15.057.598 
4.706.441 
910.875 
29.648 


-F6.098.911 
-{-  727.782 
-h  526.477 
—  17.501 


73. 972. 510    -h8. 379. 594 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Asie 


Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  jan- 
vier et  les  sept  premiers  mois  de  1898-90  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or       En  argent     En  argent 


Janvier 
1899.. 
1898.. 


4.449.900 
3.094.055 


(En  piastres) 

9.488.060 
6.801.616 


11.873.989 
11.036.141 


Différence  en  1893. 


-f  1.355. 845  -f 2. 686. 444  +  837.848 


88.690.108 
79.063.402 


7  mois  juillet  à  janvier  : 

1898-99   27.051.259  57.916.880 

1897-98   23.689.854  53.183.739   

Difiérence  en  1898-99.  -f  3. 361. 405  +4.728.141  +  9.626.706 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 

Les  exportations,  on  le  voit,  ne  cessent  de  poursuivre  leur 
remarquable  progression. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Dettes  provinciales.  —  Voici  un  tableau  du  montant  no- 
minal des  dettes  contractées  par  les  provinces  argentines  ; 

Santa-Fé  Liv.  st.  5.410.800 

Gordoba   3.679.300 

Entre-Rios   3.079.600 

Buenos- Ayres   8.226.737 

Liv.  st.  20.396.437 

Santa-Fé  et  Gordoba  ont  suspendu  leurs  paiements  en  1890, 
Buenos- Ayres  en  lt<91,  et  Entre-Rios  en  1898-1894.  Le  Buenos- 
Ayres  Standard  établit  le  tableau  comparatif  suivant,  en 
chiffres  ronds,  de  la  dette  primitive  de  ces  provinces  et  de  la 
dette  l'éduite  par  suite  des  arrangements  récents  : 

Gapital  Capital 
Provinces  initial  réduit 

Buenos- Ayres  Pesos  37.000.000  34.000.000 

Entre-Rios   18.750.000  14.000.000 

Santa-Fé   37.508.600  15.000.000 

Gordoba   22.250.000  » 


ASIE 


CHINE 

Les  Sphères  d'influence  en  Chine.  —  La  Post  dresse 
le  tableau  comparatif  suivant  des  chiffres  représentant  l'im- 
portance des  sphères  d'intérêts  et  d'influence  acquises  d'ores 
et  déjà  en  Chine  par  les  diverses  puissances  européennes  ; 

Milles  anglais  carrés 

Russie   2.045.557 

Angleterre   476.707 

France   330.239 

Allemagne  •   65.104 

Italie   72.630 


COREE 

Le  Commerce  de  la  Corée.  —  Le  Moniteur  officiel  du 
Commerce  pu))lie  une  communication  de  M.  CoUin  de 
Plancy,  chargé  d'iiffaires  de  France  à  Séoul,  sur  le  commerce 
de  la  Corée  en  1897. 

Ce  rapport  constate  que  les  transactions  ont  pris,  en  1897, 
une  extension  encore  plus  importante  et  les  chiffres  compa- 
rés avec  ceux  do  1896,  se  trouvent  presque  doublés  ;  en  effet, 
les  importations  ont  passé  de  6.669.612  piastres  à  10.179.196 
piastres  (1),  et  les  exportations,  non  compris  la  poudre  d'or, 

(1)  La  piastre  peut  être  comptée  à  2  fr.80  en  1896,  et  2  fr.  60 
en  18!)7. 


de  4.728.7u0  piastres  à  8,973.895  piastres,  soit  ensemble 
19.153.091  piastres  qui,  au  change  de  2  fr.  60  représentent  un 
mouvement  d'atlaires  de  49.798.036  fr. 

Si  on  y  ajoute  le  numéraire  et  les  métaux  précieux  : 

Importation  :  or,  5.520  piastres;  argent,  3.290.772  piastres; 
cuivre,  269.886  piastres  ;  totaux,  3.566.178  piastres. 

Exportation  :  or,  2.034.079  piastres  ;  argent,  1.858.885  pias- 
tres ;  cuivre,  282.864  piastres;  totaux,  4.125.828  piastres,  on 
arrive  au  totàl  de  26.845.097  piastres,  soit  69. 797.2^2  fr. 

Les  causes  de  cette  activité  peuvent  êti-e  attribuées  à  l'ex- 
cellente récolte  de  1696  qui  a  permis  à  la  Corée  de  fournir  du 
riz  au  Japon  qui  en  était  dépourvu,  à  l'exploitation  plus  éten- 
due des  gisements  d'or,  aux  travaux  publics  exécutés  par  le 
Gouvernement  ;  au  paiement  régulier  des  appointements  des 
fonctionnaires  ;  à  l'établissement  de  lignes  de  navigation 
côtière,  qui,  à  des  degrés  divers,  ont  mis  dans  la  circulation 
une  quantité  de  numéraire  et  par  suite  justifié  de  plus  larges 
achats  de  la  part  de  la  population. 

Les  produits  importés  en  Corée  ont  été,  par  ordre  d'impor- 
tance, en  1897,  les  cotonnades,  les  métaux  bruts  et  manufac- 
turés, les  pièces  de  soie,  le  pétrole,  les  tissus  de  ramie,  les 
sacs  d'emballage,  le  sel,  le  matériel  de  chemin  de  fer,  les 
allumettes,  les  provisions  et  conserves. 

En  ce  qui  concerne  l'exportation,  rien  n'a  été  tenté  par  le 
Gouvernement  pour  en  favoriser  le  développement,  soit  en 
encourageant  de  nouvelles  cultures  ou  une  extension  de 
celles  déjà  existantes,  soit  en  créant  des  voies  de  communi- 
cation soit  enfin  en  allégeant  les  charges  qui  pèsent  sur  la 
population,  du  fait  de  l'arbitraire  avec  lequel  les  taxes  régu- 
lières sont  majorées  par  les  autorités  locales. 

Si  on  n'envisage  que  les  chiffres  donnés  par  la  douane  co- 
réenne, les  produits  exportés  ont  donné,  comme  on  l'a  vu 
plus  haut,  un  total  de  8.973.895  piastres,  c'est-à-dire  un  total 
inférieur  aux  importations.  Mais  si  l'on  y  ajoute  2.034.079 
piastres  de  minerai  d'or,  expédié  à  l'étranger,  on  rétablit 
l'équilibre  entre  les  importations  et  les  exportations,  les  pre- 
mières étant  de  10.179.190  piastres  et  les  secondes  se  trou- 
vent portées  à  11.007.974  piastres,  la  balance  est  dès  lors  de 
828.778  piastres  en  faveur  de  ces  dernières. 

Les  articles  exportés  sont,  dans  l'ordre  d'importance  et  en 
chiffres  ronds,  le  riz  (5.500. 000  piastres),  l'or,  les  fèves  (1  mi- 
lion  700.000  piastres),  le  guiseng  (620.000  piastres),  le  pois- 
son (330  000  piastres),  le  blé  (190.000  piastres)  etles  peaux  de 
vache  (187.00U  piastres). 


Les  Finances  publiques.  —  Les  recettes  pour  1898  ont 
été  évaluées  à  4.527.476  piastres  (soit  environ  12  millions  de 
francs).  C'est  l'impôt  foncier  qui  en  fournit  la  plus  grosse 
part,  2.227.758  piastres;  il  frappe  exclusivement  les  rizières 
et  les  champs  plantés  en  céréales,  dont  la  superficie  imposée 
s'élève  seulement  à  un  million  d'hectares,  tandis  que  la  su- 
perficie totale  du  pays  peut  être  évaluée  à  21  millions  d'hec- 
tares, les  terrains  dépendant  des  habitation,  les  jardins,  les 
forêts  et  les  pâturages  n'étant  astreints  à  aucune  taxe. 

L'impôt  sur  la  propriété  bâtie  a  été  prévu  comme  devant 
rapporter  en  1898,  229.558  piastres.  Grâce  à  un  privilège  qui 
date  de  l'avènement  de  la  dynastie  actuelle  en  1392,  les  haîîi- 
tants  du  Séoul  sont  exempts  de  cette  redevance  et  il  résulte 
de  cette  tolérance  que  les  étrangers  établis  dans  la  capitale 
n'ont  à  supporter  aucune  imposition  de  quelque  genre  que  ce 
soit. 

Les  douanes  ont  produit  en  1896:  691.784  piastres  et  en 
1897,  1.113.168  piastres. 

Les  autres  taxes  sont  comptées  pour  24.000  piastres  et  les 
recettes  diverses  pour  40.0l0  piastres. 

Les  dépenses  devant  être  de  4.525.530  piastres,  il  a  été  éva- 
lué un  excédent  de  1.946  piastres. 

La  part  de  la  liste  civile  est  restée  fixée  à  560.000  piastres. 

Les  autres  crédits  ont  été  affectés  : 

Piastres 

Au  grand  Conseil   32.016 

Ministère  des  Affaires  Etrangères   132.396 

—  Intérieur   1.225.655 

—  Finances   892.197 

—  Guerre   1.251.745 

—  Justice   46.853 

—  Instruction  publique   89.340 

—  Agriculture,  Commerce  et  In- 

dustrie  189.230 

Dépenses  extraordinaires   106.098 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simort. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  {Fai  millions  de  fr. 


I<;ncaissi^ 

PRINCir.  CHAPITRES 

CD 

métalliqiK^ 

t/j 

ii:  r 

-a  '-^ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Cil-cul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill- 
escomr 

c^  — 

Tauj 
l'escoi 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 

31 

mars  

1.862 

1.218 

3.833 

4';8 

886 

370 

1899 

16 

1.820 

1.196 

3.803 

442 

724 

429 

1899 

23 

mars  

1.822 

1.19'J 

3.770 

-452 

716 

428 

1899 

30 

1.814 

1.200 

3.828 

480 

833 

429 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


23  mars   . . , 

841 

378 

1.302 

688 

7.57 

96 

744 

367 

1.298 

607 

7.56 

89 

762 

37.') 

1.288 

694 

795 

94 

773 

380 

1.3i5 

718 

860 

83 

3 

4K 


ALLEMAGNE 

28  février.. 
31  décembre  . 

31  janvier  

28  février. . 


Banques  locales 


72 

32 

219  1 

98 

281 

25 

» 

70 

31 

242  1 

88 

268 

28 

75 

.36 

93 

258 

24 

» 

75 

37 

213  1 

87 

266 

23 

n 

ANGLETERRE 

24  mars. 
9  mars. 
16  mars. 
23  mars. 


Banque  d'Angleterre 


835 

670 

875 

885 

)) 

829 

666 

897 

845 

826 

664 

920 

872 

812 

666 

914 

908 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898   22  janvier.. .. 

127 

17 

180 

» 

1898   26  novembre. 

152 

15 

207 

» 

1898   24  décembre  . 

147 

17 

200 

» 

» 

1899   21  janvier  

135 

17 

187 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898   22  janvier.... 

65 

10 

155 

» 

» 

» 

1898   26  novembre. 

72 

10 

170 

M 

n 

1898   24  décembre  . 

67 

10 

160 

» 

1899  21  janvier.... 

62 

10 

152 

» 

Encaisse 

PRiN'CII'.  CHAPITRES 

0 

DATES 

métallique 

0  y 

'fi  'P  ^ 

%  g. 
« 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

G/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
fenill 
escoini 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE 

1898  23  mars  

1899  7  mars  

1899   15  mars  

1899  23  mars  


Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899 


BULGARIE 

1898  7  février.... 

1899  31  janvier.... 
1899  22  janvier.... 
1899    7  février.... 


DANEMARK 
1898   28  février.... 

1898  31  décembre.. 

1899  31  janvier.. . . 
1899   28  février.... 


Banque  Nationale 


Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1898 
1899 
1899 


26  mars. 
11  mars. 
18  mars. 


1899  25  mars. 


GRECE 
1897   31  décembre 


Banque  Nationale 


1898 
1898 
1898 


31  octobre  . 

30  ncivembre. 

31  décembre  . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 

1898  26  mars  

1899  11  mars  

1899    18  mars  

1899   25  mars  


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1898  28  février.... 

1899  10  février.... 
1899  20  février.... 
1899  28  février.... 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


31  janvier  

10  janvier  

20  janvier.. . . 
31  janvier  


31  janvier. . . . 

30  novembre. 

31  décembre  . 
31  janvier — 

PORTUGAL 

16  mars 


Banque  de  Portugal 


\'"  mars. 
8  mars. 
15  mars. 


769 

263 

1.280 

33 

293 

44 

754 

262 

1.362 

31 

383 

54 

754 

263 

1.348 

23 

365 

.52 

754 

263 

1.336 

30 

363 

46 

91 

13 

475 

62 

423 

24 

mars  

94 

25 

512 

63 

433 

35 

95 

23 

513 

52 

423 

33 

mars  

93 

25 

513 

54 

426 

36 

3 

3^ 
3/, 


6 

4 

2 

66 

22 

17 

7 

5 

6 

3 

72 

26 

19 

8 

5 

7 

3 

72 

25 

18 

8 

5 

7 

3 

72 

26 

18 

8 

76 

111 

14 

24 

9 

4 

102 

» 

132 

10 

32 

13 

4 

92 

119 

11 

28 

13 

4 

87 

» 

118 

11 

29 

13 

4 

241 

272 

1.256 

519 

607 

128 

290 

264 

1.474 

863 

1.202 

63 

290 

281 

1.459 

836 

1.179 

56 

291 

287 

1.455 

818 

1.178 

59 

2 

134 

42 

13 

6 

2 

» 

123 

48 

16 

5 

2 

123 

52 

16 

5 

2 

» 

126 

51 

16 

5 

70 

175 

418 

8 

135 

81 

109 

173 

460 

10 

126 

104 

109 

173 

460 

10 

123 

103 

101 

174 

454 

8 

120 

100 

3:3 

9 

55 

1  34 

24 

5 

35 

2 

60 

38 

31 

3 

35 

') 

37 

40 

30 

3 

33 

2 

36 

38 

28 

3 

rÈGE 

—  Banque  de  Norvège 

44 

» 

1  77 

1  16 

43 

1 

45 

1  88 

14 

51 

1 

43 

89 

13 

55 

1 

45 

1  73 

1  15 

51 

1 

27 

47 

357 

9 

71 

23 

27 

50 

379 

12 

80 

21 

27 

50 

380 

12 

79 

21 

27 

50 

379 

13 

78 

20 

6}i 
6/» 


3 

2>4 


301 

30 

763 

234 

293 

16 

5 

303 

64 

822 

234 

268 

13 

5 

303 

64 

807 

240 

269 

14 

S 

294 

63 

824 

235 

270 

17 

5 

31  janvier  

62 

10 

228 

74 

42 

23 

5 

10  janvier  

64 

10 

229 

71 

43 

23 

20  janvier  

63 

10 

221 

71 

43 

24 

5 

31  janvier  

63 

10 

220 

75 

43 

24 

3 

4 

5!4 
5/, 


II 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Statistique  générale 


DATES 


riîIN'CIP.  CHAPITRIÎS 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


0  mïirs  

■2'i  févriei'. . 

"27  février. . 

G  nuHf.. . . 


4 

142 

1  15 

50 

14 

aS 

19 

62 

12 

57 

:i 

154 

20 

62 

12 

57 

3 

m 

1  19 

64 

12 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


8  mars. . . 
23  février. 
1"  mars. . . 

.S  nuir.s. . . 


5.(123 

115 

2  ■   1  i 

478 

383 

272  1 

'2  :.,:>{) 

120 

451 

424 

248 

2.. 5^9 

121 

1.677 

446 

424 

252 

2.548 

123 

1.662 

446 

437 

234 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


février. . . . 

2 

75 

9 

26 

14 

» 

janvier  

février  

21 

3 

74 

11 

29 

13 

» 

22 

2 

75 

11 

30 

14 

février  

22 

% 

78 

10 

30 

15 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


8  mars  

22  février. . . 
28  février. . . 

8  mars. . , . . 


4 

9 

0^ 

2 

7 

7 

6 

6 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

6 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

6 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


28  n-vrier... 

30  luiM'inlirt 

31  (l('ceiiilire 
28  février... 


41 

4 

79 

67 

58 

29 

5 

44 

4 

92 

47 

75 

36 

5 'a 

44 

0 

99 

57 

91 

34 

5K 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

5 /s 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


28  février.... 

30  novembre. 

31  décembre  . 
28  février  


11 

15 

103 

568 

240 

121 

>) 

12 

14 

111 

626 

281 

136 

» 

13 

18 

111 

628 

278 

137 

» 

13 

13 

104 

610 

264 

137 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898 

26 

mars 

1899 

11 

mars 

1899 

18 

mars 

1899 

25 

92 

9 

200 

900 

196 

37 

1 

97 
97 

9 

204 

946 

161 

47 

4 

9 

205 

946 

161 

47 

4 

97 

9 

205 

946 

161 

47 

1  4 

TOTAUX 


1898 
1899 
1899 
1899 


31  mars — 
16  mars — 
23  mars — 
30  mars — 


8.775 

2.(i49 

4.430 

5.289 

5.759 

1 

364 

)) 

8.257 

2.649 

14.307 

5.627 

6.358 

1 

398 

)) 

8.261 

2.679 

14.214 

5.691 

G.  372 

1 

396 

» 

8.277 

2.607 

14.247 

5  729 

6.539 

] 

359 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894 
1895 
1896 
1897 


51  (lé'cembrc  . 
:ii  ih'cembre  . 
31  di'cembre  . 
31  décembre  . 


6.9.52 

2.604 

1.5., 539 

s.3i;o 

4.690 

3.078 

» 

7.863 

2.;i06 

16.07:1 

8.706 

.5.748 

3.G45 

7.860 

2. .513 

14.. 'm7 

8.798 

5.822 

3.616 

» 

8.746 

2.5i(i 

15.254 

8.548 

G.GGl 

3.4.53 

La  décomposition  des  rencaisses  ei 
des  bilans  des  Banques,  soit  il(>  nos  ren 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  di 
rentes,  ne  sont  donnés  qu'à  litre  de 


et 


it 


•^'cnl  ré'sulte 
iei^nemenls  ])articulier3. 
s  situations  à  des  dates  difïé- 
sim|de  rensei;,'ncment  ;  ils  ne 


s'écartent,  daîlleurs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  :  


Amsterdam  

Anvers.  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Const&ntinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

H  abonne  

Londres  

Madrid  

ÇUsme  

esa'nt-Pétersbourg. . 

Vienne  (à  rue)  

—    (i  3  moia) . . . . 


24  fév. 

2  mars 

9  mars 

IGmars 

23mars 

SÛmars 

48 

02 

48 

05 

48  . 

48  07 

48  07 

48  05 

100 

16 

100 

ii 

100  17 

100  20 

100  23 

100  27 

155 

155 

25 

154  50 

154  75 

155  2o 

155  50 

28 

75 

29 

28  20 

27  15 

27  .. 

21  .. 

81 

80 

95 

80  o5 

80  95 

80  95 

80  90 

100 

15 

100 

11 

100  15 

100  15 

100  18 

100  21 

100 

85 

100 

95 

100  82 

100  65 

100  70 

100  65 

22 

85 

22 

22  90 

22  87 

22  96 

23  .. 

80 

97 

80 

8'^  86 

80  91 

80  9-2 

80  90 

108 

108 

108  43 

107  98 

107  6o 

107  83 

100 

57 

100 

56 

100  56 

100  58 

100  58 

100  65 

796 

79i 

799  50 

795  . 

796  50 

794  .  . 

25 

42 

25 

40 

25  45 

25  42 

25  43 

25  43 

28 

25 

90 

27  80 

27  22 

26  35 

20  92 

lOT 

97 

108 

17 

108  47 

107  97 

107  60 

107  72 

37 

22 

37 

22 

37  15 

37  20 

37  22 

37  22 

il 

85 

47 

85 

47  85 

47  8.S 

47  85 

47  85 

il 

80 

47 

80 

47  77 

47  80 

47  80 

47  80 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mois 

T^Oi  c 

2    1    ■  ■ 
mars 

9  mars 

I  om  il  rs 

'i£  o  m  3 1' s 

Amsterdam,  papier  warl. 

4  % 

206  25 

206  12 

205  62 

205  50 

205  62 

Allemagne..  — 

4  % 

122  12 

122  31 

122  25 

122  25 

122  19 

'Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

207  . 

207  1? 

207  .. 

207  . 

207  .. 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

387  50 

391  75 

393  50 

396  26 

415  50 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

370  . 

370 

370  .. 

370  .. 

370  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres  ....  — 

3  % 

25  19 

25  22.. 

25  21  . 

25  21  . 

25 

. —        ....    ch.  court 

3  % 

25  21 

25  24.  . 

25  23.. 

25  23 

25  21  % 

Belgique   — 

3  K  % 

0  16p. 

0  19p. 

0  I9p, 

0  25p. 

0  31p. 

5  % 

7  75p 

7  87p. 

7  50p. 

7  25p. 

7  37p. 

Suisse   — 

4  y>  % 

0  62p 

0  62p. 

0  62p. 

0  69p 

0  75p. 

4  % 

516  50 

517  50 

517  50 

518  .. 

517  .. 

Matières  d'or  et  d'arqent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

343S  71 

3438  71 

3440  43 

3440  43 

3440  43 

Argent   id.    (le  kil.i. . 

218  89 

100  80 

100  14 

100  79 

9-0  92 

lOù  14 

Quadruples  espagnols  

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916n>)  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900™) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr. -Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
0  -èee  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or) ...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.)- 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
GhinB(SbaDjbiI)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
2  mars  9  mars  lomars  23mars  SOmars 


1  H 

1 

234 

1 

233 

1 

235 

t 

234 

1  234 

1  234 

25 

22 

25 

185 

25 

215 

25 

195 

25  195 

25  185 

2 

10 

2 

09 

2 

09 

2 

09 

2  09 

2  09 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

1 

» 

0 

77 

0 

78 

0 

78 

0  79 

0  82 

1 

» 

0 

64 

0 

64 

0 

64 

0  64 

0  64 

2 

083 

2 

08 

2 

08 

2 

07 

2  07 

2  07 

1 

0 

92 

Ô 

92 

0 

92 

0  92 

0  92 

5 

60 

3 

73 

3 

73 

3 

73 

3  73 

3  73 

2 

67 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2  66 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

5 

18 

5 

16 

5 

17 

5 

17 

5  18 

5  18 

5 

43 

2 

45 

2 

45 

2 

45 

2  45 

2  45 

5 

» 

2 

30 

2 

28 

2 

28 

2  25 

2  24 

1 

89 

1 

m 

1 

47 

1 

42 

1  42 

1  43 

2 

84 

0 

73 

0 

70 

0 

72 

0  73 

0  72 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1  68 

2 

58 

2 

68 

2 

68 

2 

66 

2  65 

2  66 

7 

47 

3 

46 

3 

46 

3 

49 

3  49 

3  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

•  en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  03 

En  Angleterre   100  02 

Autriche-Hongrie  .. .  100  45 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   120  92 

En  Grèce   155  50 

En  Hollande   ICO  30 

En  Italie   107  96 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   100  75 


du  jeudi  30  mars  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  Allemands 


..  99  97 

Anglais   99  98 

—  Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   82  69 

—  G?'ecs    64  30 

—  Hollandais   99  70 

—  Italiens   92  62 

—  Portugais   *6  73 

,.  99  80 

..  99  25 


Russes. 
Suisses . 


Aux  Etals-Unis   100  .. 

Au  Mexique   221  18 

En  Républ.  Argentine . .  222  50 

Au  Chili   !32  16 

Au  Brésil   394  44 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   214  04 


100 


Pièces  des  Etats-Unis. . 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  94 

—  du  Chili   75  66 

—  Aa  Brésil   25  35 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Janon   103  10 

—  de  la  Chine   46  72 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  30  mars  1899. 

L'Amsterdam  est  à  205  62  venant  de  205  50,  la  baisse  de  ce 
papier,  à  Londres  et  à  Paris,  a  amené  une  importante  sortie 
d'or  de  la  Banque  des  Pays-Bas  ;  le  papier  allemand  est 
il  122  19,  au  lieu  de  122  25;  le  papier  autrichien  reste  au 
même  point,  la  Banque  montre  une  grande  attention  à  ne 
pas  laisser  monter  le  change. 

Le  papier  espagnol  est  à  415  50,   au  lieu  de  396  25.  La 
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prime  do  l'or  se  trouve  n'Hhiite  à  20  0/0,  au  lieu  ilc  26  0/0 
il  y  a  huit  jours,  ('elle  baiisso  rapido  est  dut!  à  des  rapatrio- 
monts  do  capitaux  coloniaux  et  ii  dos  ventes  de  valeurs  sur 
les  marcliés  étrangers  amenées  par  la  hausse  des  litres  espa- 
gnols. Sous  rinlluenc(^  do  la  baisse  du  change,  le  mouvomont 
du  fonunerce  exlérituir  va  sans  doute  se  moililier.  Les  impor- 
tations ont  certainonient  augmenté,  car  le  Ministre  des  ilnan- 
ces  a  annoncé  nue  plus-value  de  2.000.000  de  pesetas  dans 
les  recettes  douanières. 

Le  papier  portugais  est  immobile  à  ;!70  et  le  rouble  à 
263  50.  La  Russie  continue  à  acheter  de  l'or  ;  la  seniaine 
dernière,  tous  les  arrivages  d'or  eu  barres  ont  été  retenus  à 
Londres  par  les  banquiers  île.  Berlin  pour  compte  russe.  Il 
est  assez  diflicile  de  comprendre  cette  politique,  à  laquelle  la 
Banque  Impériale  parait  être  étrangère. 

Le  Londres  a  baissé  en  même  temps  que  le  papier  allemand, 
ce  qui  prouve  bien  que  les  tirages  anglais  avait  lieu  pour 
compte  allemand. 

Les  devises  des  pays  de  l' Union  latine  sont  toutes  en 
baisse,  aussi  il  nous  arrive  de  l'or  de  Suisse  et  de  Belgique. 

Le  New-York  tombe  de  518  à  517. 

En  déflnitive,  à  en  juger  par  le  cours  du  change,  nous  n'au- 
rions pas  d'inquiétudes  à  avoir  pour  notre  stock  monétaire, 
mais  depuis  assez  longtemps  l'or  jouit  d'une  prime  sur  les 
grands  Marchés  étrangers  et  cette  prime,  qui  se  retranche 
des  frais  de  tiansport,  abaisse  le  gold  point  de  sortie;  c'est 
un  élément  de  la  question  qu'il  importe  de  ne  pas  perdre  de 
vue. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
Valeurs  à  4  mois  l»' mars      8  mars     15  mars     22  mars    29  mars 


Hong-Kong. 
Stianehaï  . . 
Yokonama . 


Valeurs  àTue  : 

Singapoure  . . .  - 

Bombay  

Calcutta  

Riô-Janeiro.  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayi-es , 
prime  de  l'or.. 
Or  ea  barres 
Argent  en  barres 


l/ll  1/2 

2/8  ./. 
2/0  7/8 


l/Il  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
6  31/32 
13  1/4 

in  30 
77/9  .3/8 
27  1/2 


1/11  1/2 

2/8  ./. 
2/0  3/4 


1/tl  15/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
6  23/32 
13  15/16 

118  80 

77/9  3/4 
27  7/16 


t/11 

2/8 
2/0 


1/2 
!/4 
9/16 


1/11  15/16 

1/4  ./. 

1/4  ./. 

6  29/32 

13  1/2 

118  80 

77/9  3/4 

27  1/2 


1/11  1/2 

2/8  1/4 
2/0  1/2 


1/U  7/8 
1/3  31/32 

13  9/16 

121  30 

77/9  3/i 
27  9/16 


1/11  1/2 
2/8  1/4 
2/0  5/8 


. 1/11  7/8 
1/3  31/32 
1/3  31/32 
6  7/8 
13  5/8 

122  50 
77/9  3/4 
27  7/16 


Les  devises  argent  de  l'Extrême-Orient  et  des  détroits  n'ont 
pas  été  influencées  parla  baisse  de  1/8  ,qu'a  subie  le  métal. 
Le  papier  japonais  gagne  1/8.  L'émission  de  70  lacks  de  rou- 
pies en  traites  et  transferts  sur  les  Indes,  offerts  mercreii 
par  la  Banque  cT Angleterre ,  a  recueilli 37  lacks  de  souscrip- 
tions pour  les  traites  et  198  lacks  pour  les  transferts  ;  les 
souscriptions  à  16-  d.  pour  les  traites  seront  entièrement  ser- 
vies et  celles  à  16  d.  pour  les  transferts  recevront  36  0/0.  La 
répartition  s'elTectue  comme  suit  : 

En  traites  Es  60.000  sur  Calcutta; 

—    30.000  sur  Bombay; 

—   10.000  sur  Madras; 

En  transferts   30.14.000  sur  Calcutta; 

—    22.52.000  sur  Bombay; 

—   16.34.000  sur  Madras. 

Le  Rio  recule  de  1/8  et  finit  à  0  7/8  ;  au  contraire,  le  Val- 
paraiso gagne  1/16  et  s'inscrit  à  13  5/8. 

La  prime  de  l'or,  à  Buenos- Ayres  passe  de  121  30  à  122  50  ; 
on  aurait  pu  espérer,  un  moment,  que  la  baisse  du  change 
argentin  se  poursuivrait,  mais  les  producteurs  craignent  par- 
dessus tout  l'amélioration  de  la  monnaie,  et  ils  font  tout  leur 
possible  pour  l'empêcher. 

L'or  en  barres  se  maintient  à  Paris  à  1  0/00  au-dessus  du 
pair,  et  à  Londres  à  77/9  3/4. 

L'argent,  qui  avait  clôturé  la  semaine  dernière  à  27  9/16,  à 
la  suite  d'un  achat  de  20.000  kilos  pour  le  compte  de  la  Mon- 
naie française,  est  retombé  à  27.7/16. 

D'après  la  Circulaire  de  MM.  Pixley  et  Ahell,  les 
exportations  d'argent  en  Orient,  du  l"'  au  23  mars  ont  été  de 
1.8-il,l;)()  liv.  st.,  contre  1.306.087  liv.  st.  pour  la  période  cor- 
respondante de  1898. 

La  Banque  de  Norvège  et  la  Banque  Royale  de  Suède 
viennent  de  porter  le  taux  de  leur  escompte  dé  5  1/2  à  6  0/0. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  de  8  mil- 
lions 343.000  l'r.  La  circulation  a  pris  3.214.000  fr.  à  Paris  et 
5.097.000  fr.  dans  les  succursales,  il  a  été  vendu  pour  142.000 
francs  de  matières  et  expédié  200.000  fr.  de  pièces  do  5  fr.  à 
Bombay. 

Il  e.sL  rentré  130.000  fr.  de  Belgique  et  70.000  fr.  de  Salo- 
niquc. 


L'argent  a  augmenté  do  1. 730.000  fr.,  il  est  rentré  2.82().00O 
francs  jiar  la  circulation  à  Pai'is  et  9r)5.000  fr.  dans  les  suc- 
cursales. Il  est  venu  /lOO.OOO  fr.  de  Belgique,  37.'').O0O  fr.  de 
Suisse,  et  il  a  été  expédié  3.820.000  fr.  dans  ce  même  pays. 

La  circulation  fiduciaire  est  en  augmentation  d(!  58  millions. 
Les  comptes  courants  ont  progressé  di'  28  millions,  le  jiorto- 
feuille  do  117  millions,  les  avances  d'un  million,  (les  mouve- 
ments sont  la  conséquence  dos  besoins  de  (in  de  mois. 

L'encaisse  de  la  Itanque  d'Allemagne  a  progressé  do 
16  millions,  la  circulation  do  37  millions,  les  comptes  courants 
de  24  millions,  le  portefeuille  de  65  millions,  les  avances  ont 
reculé  de  9  millions. 

Ces  mouvements  sont  remarquables,  étant  donné  l'époque 
à  laquelle  ils  se  produisent  et  on  doit  s'attendre  à  une  nou- 
velle progression  du  portefeuille  à  la  fin  du  mois. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d' Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

France  £  10.000   Natal  £  100.000 

Hollande   11.000 

Australie   7.000 

Excédent  des  sorties  .  72.000 

Total  égal. . .  .£  100.000      Total  des  sorties.  .£  100.000 

Au  moment  de  mettre  sous  presse  la  dépèche  nous  donnant 
la  situation  de  la  Banque  d'Angleterre  ne  nous  est  pas  par- 
venue. 

Nous  ne  constatons  aucun  changement  important  à  la 
Banque  d' Autriche-Hongrie  ;  l'encaisse  or  et  argent  reste 
au  même  niveau  que  la  semaine  dernière  ;  la  circulation  fidu- 
ciaire a  baissé  de  12  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
augmenté  de  5  millions  :  le  portefeuille  a  diminué  de  2  mil- 
lions et  les  avances  de  6  millions. 

Le  chiffre  des  comptes  courants  n'est  nullement  en  rapport 
avec  l'importance  des  autres  postes  du  bilan,  par  suite  de 
l'organisation  de  la  Caisse  d'Epargne.  Le  Gouvernement  à 
commis  une  erreur  capitale  en  transformant  la  (baisse 
d'Epargne  en  une  banque  de  versements.  En  cas  de  crise,  il 
serait  dans  le  plus  grand  embarras,  car  les  dépôts  qu'il 
draine  dans  les  villages  les  plus  ignorés  de  la  monarchie  ne 
sont  pas  des  épargnes,  mais  bel  et  bien  les  fonds  de  roule- 
ment du  commerce,  et  le  jour  où  une  secousse  un  peu  sérieuse 
se  produira,  et  où  il  faudra  restituer  les  dépôts  sous  peine 
des  pires  désastres,  l'Autriche  saura  ce  qu'il  en  coûte  de  se 
tromper  en  matière  de  crédit. 

Le  bilan  de  la  Banque  de  Belgique  ne  présente  rien  d'in- 
téressant. 

La  Banque  d' Expagne  a  gagné  1  million  d'or  et  6  millions 
d'argent,  la  circulation  a  diminixé  de  4  millions,  les  comptes 
courants  ont  baissé  de  18  millions,  le  portefeuille  et  les  avan- 
ces sont  à  peu  près  stationnaires. 

L^i  Banque  des  Pays-Bas,  par  suite  de  la  hausse  du 
change,  a  perdu  8  millions  d'or  ;  c'est  un  fait  extraordinaire 
pour  cet  Etablissement,  dont  la  vie  est  habituellement  si 
calme  ;  les  autres  comptes  ne  donnent  lieu  à  aucune  remarque. 

A  la  Banque  de  Russie,  l'encaisse  or  a  augmenté  de  un 
million,  l'encaisse  argent  de  2  millions,  la  circulation  a  dimi- 
nué de  15  millions,  les  comptes  courants  se  retrouvent  au 
chiffre  de  la  situation  précédente,  le  portefeuille  a  augmenté 
de  13  millions,  mais  les  avances  ont  baissé  de  18  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  oljservation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  i  Depuis 
au  11  mprs  le  l"  janv. 


dû  4  Depuis 
au  1 1  mars  le  1"  janv. 


305.924   2.296  313 


306.924  3.396.313 


109.250 
127.000 


3.519.725 
901.771  145.3;ii 


9.355 
288.500 
» 

10.674 

308.519 
3.58ii.479 


1.089.505 
19.492 


9.435.675 
258.942 
«  800 
12.4.50  387.937 


6.653 


2.774.054 
473.554 
504.106 
306.619 

4.058.333 
7.685.177 
858.916 


32.575 


1.131.447  10.083.354 
620.515  8.366.370 
1.038.783  8.838.200 


32.307  542.740 

575.315 
531.485 
433.390 


38.9t)0 
30. 108 
12.700 
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Banques  associées  de  Neic-Yorh 

(En  dollars) 

Circula 
tion 


Encaisse 


Comptes 
courants 


Portefeuill* 


1899  4  mars.  198  400.000  14.500.000  914.800.000  780.600.000 
1899  11  mars.  186.200.000  14.500.000  906.700.000  777.600.000 
1899  19  mars.  190.100.000  14.000.000  898.900.000  773.900.000 
1899  26  mars.  190.300.000  13.800.000  902.300.000  779.500.000 
Les  mouvements  d'or  à  New-York  restent  insignifiants  ; 
dans  les  Banques  associées  l'encaisse  est  stationnaire,  les 
dépôts  et  le  portefeuille  sont  en  augmentation  par  rapport  à 
la  semaine  dernière,  mais  ces  chiffres  sont  inférieurs  à  ceux 
du  commencement  du  mois. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Frappe  Suisse  en  1898 

L'année  dernière,  on  a  frappé  en  Suisse  pour  400.000  fr.  de 
pièces  d'or  de  20  fr.  Vu  la  difficulté';  d'obtenir  la  matière 
première,  la  frappe  prévue  pour  le  commencement  de  1898  ne 
put  guère  être  terminée  que  dans  les  derniers  mois  de 
l'année. 

En  1898,  une  pièce  d'or  de  20  fr.  a  coûté  20  fr.  142  à  la 
Confédération,  sans  compter  les  frais  do  fabrication,  qui  sont 
de  0  fr.  075,  ce  qui  met  le  coût  total  de  la  pièce  à  20  fr.  217, 
contre  20  fr.  137  en  1897.  Ensuite  du  taux  plus  élevé  de  l'or 
en  barre,  le  coût  a  donc  augmenté  de  0  fr.  08  en  une  année. 
Vu  les  conditions  de  frappe  très  avantageuses,  si  le  prix  de 
l'or  brut  eût  été  égal  à  celui  de  1897,  une  réduction  de 
0  fr.  0019  par  pièce  de  20  fr.  eût  été  possible  en  1898. 


La  Frappe  aux  Etats-Unis 

La  frappe,  aux  Monnaies  des  Etats-Unis,  a  atteint,  en  1898, 
101.019.791  dollars;  soit  77.985.757  dol.  d'or  et  23.034.0:34  d'ar- 
gent. 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Monnaies 
des  Etats-Unis  pendant  l'année  1898  et  les  deux  premiers 
mois  de  1899  : 

1898  1899 


Or 


Argent 


Or 


Argent 


Janvier.  ...  3.420.000  1.624.000  18.032.000  1.642.000 

Février....  4.085.302  1.167.564  14.848.800  1.598.000 

Mars   5.385.463  1.488.139  »  » 

Avril   8.211.400  948.000  »  » 

Mai   7.717.500  1.433.000  »  » 

.Juin   C. 903. 932  1.432.185  »  » 

Juillet   5.853.900  1.027.834  »  » 

Août   9.344.200  2.350.000  »  » 

Septembre..  7.385.315  2.178.389  »  » 

Octobre....  5.180.000  8.354.191  » 

Novembre..  5.006.700  2.755.251  »  '  » 

Décembre..  9.492.045  3.275.481  »  » 

Total...    77.985.757   23.034.034   32.880.800  3.240.000 

Les  Monnaies  continuent  de  frapper  un  très  fort  montant 
d'or  :  14.848.800  dol.  ont  été  frappés  en  février  faisant  un 
total  de  près  de  33.000.000  de  dollars  pour  les  deux  mois.  La 
frappe  de  l'argent,  en  février,  a  été  de  1.598.000  dollars  dont 
1.512.000  en  dollars  d'argent.  La  frappe  de  la  monnaie  divi- 
sionnaire argent  a  atteint  33.870  dollars. 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

{Suite)  (1) 

\'  Le  fait  que  les  marchandises  étrangères  doivent  être 
payées  en  or  les  met  à  un  prix  si  élevé  qu'il  opère  comme 
un  droit  protecteur  contre  ces  marchandises,  droit  égal  au 
prix  du  change  ou  à  la  différence  entre  la  valeur,  sur  le  mar- 
clié  de  l'or  et  du  lingot  d'argent  ; 

5*  Notre  étalon  d'argent  encourage  le  placement  au  Mexique 
des  capitaux  des  riches  pays  à  étalon  d'or,  depuis  que  toute 
piastre-or  envoyée  ici  est  convertie  en  deux  piastres-argent. 
Et  quand  ces  capitaux  servent  à  l'achat  do  terrains,  au  paie- 
ment «le  gages,  ;'i  d'autres  dépenses  pour  les  cultures  agricoles, 
qui  sont  vendues  ensuite  en  or  sur  les  marchés  étrangers, 
ti'Ues  que  le  café,  les  bénéfices  sont  si  grands  qu'ils  consti- 

(1)  Voir  ÏEconomisle  Européen,  n»  375  et  376. 


tuent  un  sérieux  stimulant  pour  les  nouveaux  placements. 
De  plus,  si  à  n'importe  quelle  époque  à  venir  l'argent  était 
repris  comme  métal  monétaire  par  les  principales  nations 
commerciales  du  monde,  et  si  sa  valeur  haussait,  le  capital 
placé  actuellement  dans  un  pays  à  étalon  d'argent  vei-rait 
doubler  sa  Valeur  en  or  ; 

6°  Le  développement  du  pays  a  accru  considérablement  le 
trafic  local  de  nos  chemins  de  fer  et  cet  accroissement  est  fort 
encourageant;  il  compense  beaucoup  pour  les  Compagnies 
les  pertes  que  leur  font  subir  la  dépréciations  de  l'argent, 
quand  il  s'agit  de  payer  l'intérêt  de  leurs  dettes  consolidées. 

Il  est  bon,  à  ce  propos,  d'examiner  les  recettes  des  chemins 
de  fer  Central,  National  et  International  : 

Chemin  de  fer  Central.  —  Le  tableau  suivant,  emprunté  a\i 
rapport  de  cette  Compagnie  pour  1897,  indique  les  recettes 
brutes  des  13  dernières  années,  avec  et  sans  le  montant  pro- 
venant du  transport  du  matériel  de  construction.  Il  indique 
aussi  l'étendue  moyenne  du  réseau  exploité  pendant  chaque 
année,  ainsi  que  les  recettes  par  mille  : 

Recettes  brutes 
Etendue  moins 
moyenne  le  transport  Recette 

du  réseau    Recettes  du  matériel  de  par 
Années         exploité       brutes    construction  mille 

(Milles)     (Piastres)     (Piastres)  (Piastres) 
1885  ...    1.235  90     3.559.560     3.532.819  2.853 

1886.  !!   1.235  90     3.857.705     3.857.705  3.121 

1887   1.235  90     4.886.578     4.585.261  3.710 

1888    1.316  40     5.774.331     5.302.500  4.028 

1889!    1  461  85     6.337.225     5.861.774  4.009 

1890.  ;"   1.527  20     6.425.694     6.122.674  4.009 

1891   1.665  11  7.374.538  6.942.740  4.169 

1892   1.834  83  7.963.253  7.565.877  4.146 

1893  1  846  64  7.981.768  7.981.768  4.322 

1894"    1.859  83  8.42G.025  8.426.025  4.530 

1895'    1.819  83  9  495.865  9.427.609  5.069 

1896"    1.869  60  10.208.020  10.007.578  5.352 

1897   1.955  66  12.845.819  12.814.621  6.552 

On  observera  que  les  recettes  de  1897  ont  dépassé  de 
2.807.043  piastres,  ou  28  0/0,  celles  de  1896.  Les  recettes  bru- 
tes par  mille  ont  passé  de  5.352  piastres  en  1896  à  6.552  pias- 
tres en  1894  ;  l'augmentation,  dans  ce  cas,  est  de  près  de 
22  1/2  0/0:  ce  fait  est  la  meilleure  preuve  du  développement 
qui  se  poursuit  et  de  l'importance  avec  laquelle  il  s'accentue. 
Le  rapport  de  la  Compagnie  constate  que  cette  situation  nous 
montre  d'une  façon  remarquable  l'activité  industrielle  ré- 
gnant au  Mexique  :  le  rapport  déclare  en  même  temps  que 
toutes  les  catégories  du  trafic  commeixial  indiquent  une  aug- 
mentation sulDstantielle  et  satisfaisante. 

Chemin  de  fer  National.  —  Voici  le  tableau  dos  recettes 
brutes  et  nettes,  depuis  1889  : 

Recettes  brutes    Recettes  nettes 

(En  piastres) 

1889    3.660.124  24  666.692  70 

1890  .  .  3.754.966  36  827.004  47 
1891 ...  4.206.422  74  1.159.021  18 
1892'""  '.  ..  4.756.029  94  1.700.613  39 
1893";.!.;....  4.224.804  11  1.638.437  6& 

1894    4.329.078  65  1.891.962  24 

1895;;    4.513.205  91  2.071.408  50 

1896    5.999.025  77       2.525.957  71 

1897  ;  ;   6 . 080 . 663  28       2 . 986 . 237  92 

On  remarquera  qu'il  y  a  eu,  en  1897,  une  augmentation  de 
781.638  piastres  (15  0/0)  dans  les  recettes  brutes  et  de  460.280 
piastres  (18  0/0)  dans  les  recettes  nettes.  Depuis  1889,  les  pre- 
mières ont  passé  de  3.660.124  piastres  à  6.080.G63  piastres  et 
les  secondes,  de  666.693  piastres  à  2.986.238  piastres.  Dans  ce 
dernier  cas,  le  total  de  1897  représente  quatre  fois  et  demie 
celui  de  1889. 

Tandis  que  les  recettes  augmentaient  ainsi,  on  réalisait 
d'importantes  économies  dans  l'exploitation.  En  1889,  la  pro- 
portion des  dépenses  aux  recettes  était  de  81.78  0/0;  en  1897, 
elle  n'était  que  de  50,89  0/0.  En  d'autres  termes  :  tandis  qu'en 
]H80  il  fallait  dépenser  81  centavos  pour  gagner  une  piastre;  en 
1897  il  n'a  fallu  en  dépenser  que  50.  Il  ne  coûte  aujourd'hui 
que  101.000  piastres  de  plus  pour  réaliser  une  recette  de  6 
millions  de  piastres  qu'il  n'en  coûtait  pour  réaliser  une  re- 
cette de  3  5/8  millions  de  piastres  en  1889.  En  chiffres  exacts, 
les  recettes  nettes  étaient  de  3.G60.124  piastres  en  1889  et  les 
dépenses  de  2.993.432  piastres;  en  1897  elles  ont  été  respec- 
tivement de  6.080.663  piastres  et  de  3.094.425  piastres. 

Chemin  de  fer  International.  —  Ce  chemin  de  fer  a  mon- 
tré aussi  une  nouvelle  augmentation  de  recettes  en  1897.  Ce 
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■^ait,  ainsi  qun  la  progression  constante  annuelle  de  la  Com- 
pagnie, ressort  du  tableau  suivant  : 

Moyenne  Recette 
du  réseau         Recettes  moyenne 
Années  exploité  brutes        par  kilom. 

Kilom.  Piastres  Piastres 

1884                     245,20  103.:S07  98  V^l  49 

1885                     273.58  153.916  18  562  59 

1886                     273.58  185.350  25  676  76 

1887                     273.58  237.394  13  867  73 

1888                      573.97  656.781  41  1.144  28 

1889   636.34  911.618  51  1.432  73 

1890   637.38  1.126.366  41  1.745  64 

1891   658.30  1.197.856  55  1.819  69 

1892   746.37  2.095.726  14  2.107  89 

1893    922.19      2. 050. 9M  01      2.226  15 

1894    922.19      2.169.121  47      2.352  14 

1895   947.29      2.664.126  08      2.81-2  54 

1896   1.011.02      2.900.925  33      2.869  30 

1897   1.060.60      3.034.126  04      2.860  76 

On  voit  que  le  mouvement  en  avant  n'a  été  interrompu  que 
pendant  une  année.  L'augmentation  de  1897,  quoique  modeste, 
mérite  certainement  d'être  notée. 

Du  rapport  pour  l'année  1897,  il  ressort  que  le  trafic  total 
des  marchandises  a  porté  sur  561.6  36  tonnes  et  il  est  intéressant 
d'observer  que  71  0/0  de  ce  total  se  composait  de  produits  des 
mines;  les  transports  les  plus  importants  étant  258.428  tonnes 
de  charbon  et  coke  et  122.084  tonnes  de  minerai  d'argent. 
Quelques  chapitres  du  tonnage  des  produits  agricoles  montrent 
aussi  une  expansion,  bien  que  le  tonnage  total  de  ces  produits 
ait  diminué,  en  1897,  à  cause  des  importations  moins  impor- 
tantes de  maïs  au  Mexique. 

Il  faut  mettre  à  part  le  tonnage  du  coton  ;  de  la  frontière 
des  Etats-Unis,  il  a  été  envoyé  à  l'intérieur  du  Mexique 
5.197  balles  de  coton,  contre  1.573  en  1896  ;  de  la  région  de 
Laguna,  il  a  été  envoyé  24.133  balles,  au  lieu  de  21.909. 

7.  —  Il  est  un  autre  gran  d  avantage  que  le  Mexique  retire 
de  l'étalon  d'argent. 

Avant  la  construction  des  chemins  de  fer,  les  seuls  articles 
que  ce  pays  pouvait  exporter  étaient  les  piastres  d'or  et 
d'argent  —  la  frappe  étant  rendue  obligatoire  par  la  loi;  — 
aucun  autre  produit  n'arrivait  à  payer  les  très  grands  frais  de 
transport.  Il  en  résultait  que,  pour  payer  ses  importations, 
le  Mexique  devait  exporter  presque  toute  sa  production 
annuelle  d'argent:  il  en  restait  donc  bien  peu  pour  la  circu- 
lation intérieure.  Le  pays  souffrait  donc  constamment  d'un 
resserrement  monétaire  ;  l'argent  dev  enait  très  cher  et  le  prix 
du  travail  était  très  bas.  Aujourd'hui,  ces  conditions  se  sont 
renversées.  Le  bas  prix  de  l'argent  au  dehors  rend  son 
exportation  sans  profit  et  sa  valeur  à  l'intérieur  le  rend 
utile  pour  toutes  les  industries  :  nous  envoyons  nos  produits 
•agricoles  pour  payer  nos  importations  et  nos  obligations  en 
or;  nous  gardons  chez  nous  notre  argent  et  augmentons 
ainsi  notre  circulation,  en  sorte  que  nous  avons  actuellement 
d'amples  ressources  dans  nos  banques. 

Ce  fait  stimule  naturellement  l'industrie,  maintient  les  prix 
et  augmente  la  demande  du  travail. 

8.  —  La  plupart  de  nos  millionnaires  et  bien  de  riches 
Mexicains  ayant  d'importants  revenus  fixes  préféraient, 
autrefois,  vivre  en  Europe  et  y  dépenser  leur  argent.  Le 
taux  plus  élevé  du  change  a  réduit  si  considérablement  leurs 
ressources  qu'ils  sont  revenus  dans  le  pays  et  y  dépensent 
leurs  revenus. 

Matia-S  Romeho 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 

(A  suivre.) 

La  Circulation  aux  États-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etats-Unis  de  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  t;i))leaux  relnlifs  aux  monnaies 
d'or  et  d'argent,  certificals,  billels  de  l'Etat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1"  février  1899. 

Voici  les  chiffres  à  cette  date  : 


Moulant 
total  frappé 
ou  émis 


Dans 
les  caisses 
du  Trésor 

En  dollars 


Dans  la 
circulation 


824.493.146 
471.7  80.857 


127.5(15.746 
408.351.769 


6P6.987.400 
03.429.088 


Monnaies  d'or  

Dollars  argent  

Monnaies  division 
n aires  d'argent. , 
Billets  des  Etats 
Unis   346.681.016     37.037.858  309.643.158 


l]n  dollars 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  iuillct 

ISIK))   95.982.280  1.988.527  93.993.753 

Billels  des  I3anques 

Nationales  .  ...  243.324.226  5.748.207  237.576.019 

Certificats  d'or   34.669.999  1.630.060  33.039.!j:S9 

—       d'argent.  399.631.504  7.293.820  392.337.684 

Certificats  monétai- 
res  22.570.000  400.000  22.170.000 

Totaux   2.515.148.375   596.887.818  1.918.260.557 

La  population  des  Etats-Unis,  au  1"-  févi-ier  1899,  étant 
évaluée  à  75.465.000  habitants,  la  circulation  par  tetc  d'habi- 
tant ressort  à  35  dollars  42  ;  au  1"  février  1898,  la  popula- 
tion était  évaluée  à  73.857.000  habitants;  la  circulation  res- 
sortait, à  cette  date,  à  23  dollars  42  par  tête. 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en 
janvier  1899  : 

1"  janv.      1"  février    Différence  au 
1899  1899  1"  fév.  99 

En  dollars  ^  

Monnaies  d'or  ... .  667.796.579   696.987.400  -f29.190.821 

Dollars  argent   65.183.553     63.429.088   -  1.754.465 

Monnaies  division- 
naires d'argent . .  70.627.818     69.083.516  —1.544.302 

Billets  des  Etats- 
Unis   312.415.738   309.643.158   —  2.772.580 

Billets  du  "Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   94.942.741     93.993.753   —  948.988 

Billets  des  Banques 

Nationales   238.337.729   237.576.019   —  761.710 

Certificats  d'or  ... .  35.200.259     33.039.939   —  2.160.320 

—        d'argent.  392.331.995   392.337.684   -f  5.689 

Certificats  monétai- 
res  20.465.000     22.170.000   +  1.705.000 

Totaux   1897.301.412  1918.260.557  -+-20,959.145 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ETATS 


70.015.347      6.931.831  69.083.516 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais(ch.f.25fr.20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  i  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (à  Amsierd'ïm)  . . . 
Hongrie      4  %  (ch.  f.  5!  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D. . 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Hrussien  3  %  à  Berlin) 
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Europe.  —  France.  La  semaine  a  été  plutôt  nulle. 
Quelques  valeurs,  comme  VExtêrieure  Espagnole  et  le 
Rio-Tinto  ont  bien  continué  à  attirer  l'attention,  mais 
rappi'Ofhe  de  la  liquidation  et  des  jours  de  fête  a,  en 
général,  paralysé  les  initiatives.  On  croit,  qu'après  les 
jours  de  Pâques,  on  se  remettra  au  travail.  Au  reste, 
le  mois  d'avril  se  signalera  par  quelques  opérations 
intéressantes,  comme  l'émission  de  la  première  partie 
de  l'Emprunt  Chinois,  nécessaire  à  la  construction  du 
chemin  de  1er  de  Hankow  à  Pékin. 

L'argent,  pour  la  liquidation,  ne  manquera  pas,  mais 
il  se  tiendra  un  peu  cher. 
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Allemagne.  —  La  diplomatie  allemande  a  remporté 
un  succès  en  Turquie.  Le  Sultan  vient  d'accorder  à  la 
Compagnie  allemande  des  Chemins  de  fer  d'Anatoliela 
permission  de  construire  un  fort  à  Hardar  pacha. 

La  tension  sur  le  marché  monétaire  est  toujours  très 
grande  et  l'on  s'attend  sous  peu  à  une  élévation  du 
taux  de  l'escompte  olîiciel. 

Les  établissements  métallurgiques  travaillent  beau- 
coup et  ont  de  nombreuses  commandes. 

Notre  correspondant  nous  a  envoyé  (page  406)  un 
résumé  d'un  travail  publié  par  le  Gouvernement  sur  le 
développement  du  commerce  extérieur  dans  les  dix 
dernières  années. 

Angleterre.  —  Bien  que  les  taux  de  reports  aient  été 
assez  élevés  en  liquidation  de  fin  mois,  ce  règlement 
n'a  pas  présenté  de  difficultés  sérieuses  ;  il  a  montré, 
au  contraire,  une  situation  de  place  assez  dégagée  ;  ce 
fait  ne  doit  pas  surprendre,  car  l'approche  des  fêtes 
de  Pâques  a  déterminé  bien  des  acheteurs  à  restreindre 
leurs  positions. 

La  décision  prise  par  le  Gouvernement  indien  d'im- 
poser des  droits  d'entrée  sur  les  sucres  provenant  des 
pays  à  prime,  a  donné  lieu  à  quelques  discussions  ; 
mais  il  est  peu  probable  que  le  Ministère  des  Indes 
prenne  quelque  décision  pour  faire  revenir  sur  cette 
mesure. 

Autriche.  —  L'activité  générale  est  réduite  au  mini- 
mum, et  l'apathie  est  complète  dans  les  sphères  indus- 
trielles et  financières.  La  balance  du  commerce  extérieur 
s'est  cependant  améliorée  dans  les  deux  premiers  mois 
de  l'année,  surtout  à  cause  de  la  diminution  des  im- 
portations de  céréales. 

Les  grands  industriels  réunis  ont  décidé  de  prendre 
des  mesures  pour  remédier  à  la  crise  de  l'exportation. 
Ils  projettent  d'abord  de  créer  une  Banque  de  l'Expor- 
tation. 

Espagne.  —  Le  Gouvernement  continue  à  préparer 
des  projets  de  loi  pour  les  Chambres.  M.  Silvela  et 
M.  Villaverde  travaillent  le  plus  possible  ;  mais  les  pré- 
paratifs des  élections  laisseront  au  premier  peu  de 
temps  pour  faire  de  grandes  choses.  D'ailleurs,  le 
nœud  de  la  situation  est  au  Ministère  des  finances,  et 
c'est  de  lui  que  dépendent  surtout  la  consolidation  et  le 
succès  du  Cabinet. 

La  Gacela  vient  de  publier  le  tableau  des  recettes 
publiques  pendant  le  mois  de  février  et  les  huit  pre- 
miers mois  de  l'année  économique.  Les  encaissements 
de  février  s'élèvent  à  78.838.757  pesetas,  y  compris  les 
exercices  clos  ;  il  faut  ajouter  à  cette  somme  900.836 
pesetas,  produit  de  J'impôt  provisoire  du  trafic.  L'en- 
caissement pour  compte  du  budget  en  cours  est  de 
75.629  989  pesetas,  au  lieu  de  63.739.181  pesetas  pen- 
dant le  mois  correspondant  de  1898. 

Italie.  —  La  Chambre  a  pris  ses  vacances  :  elle  ne  se 
réunira  à  nouveau  que  le  25  avril;  ce  long  délai  a  été 
décidé  pour  permettre  aux  députés  d'accompagner  le 
Roi  dans  son  voyage  en  Sardaigne.  A  la  rentrée  il 
faudra  s'occuper  immédiatement  de  la  discussion  des 
budgets  de  rectification  pour  1898-99  et  de  prévision 
pour  1899-1900;  les  projets  de  réforme  financière  se 
trouvei'ont  ainsi  retardés. 

Il  est  question  de  la  création  d'un  nouveau  titre  de 
rente  3  1/2  0/0  exempt  d'impôts. 

Russie.  — ■  Les  recettes  douanières  russes  perçues 
durant  les  11  premiers  mois  de  1898  s'élèvent  à  208  mil- 
lions 460.000  r.  fen  calculant  le  rouble  =  1/15  d'impé- 
riale), contre  183.872.000  r.  en  1897  et  176.109.000  r. 
en  1896. 

Suède.  —  La  valeur  des  marcliandises  échangées 
en  1897,  entre  la  Suède  et  les  autres  pays,  est  estimée 
à  766.528.000  couronnes,  soit,  au  change  de  1  fr.  39 
adopté  par  les  statistiques  suédoises,  1 .065. 404. 000 fr., 
dont,  pour  les  importations  en  Suède,  408.332.000  cou- 
ronnes ou  567.582.000  fr.,  et  pour  les  exportations 
358.195  000  couronnes  ou  497.892.000  fr. 

Suisse.  —  Pour  1899,  les  prévisions  des  recettes  bud- 
gétaires s'élèvent  à  90.525.000  fr.  au  lieu  de  91.375.000 


francs  en  1898  et  les  prévisions  de  dépenses  à  98.620.000 
francs,  contre  91.330.000  fr. 

Amérique.  —  Brésil.  On  trouvera,  page  415,  le 
texte  du  Message  lu  à  l'ouverture  de  la  session  extra- 
ordinaire de  l'Etat  d'Espirito-Santo,  par  le  président 
José  Marcellino  Pereira  de  Moraes,  le  21  février 
dernier  : 

Etats-Unis.  —  En  février  1899,  l'excédent  des  expor- 
tations des  marchandises  a  atteint  33.624.117  dollars 
au  lieu  de  41.842.804  en  février  1898.  Pour  les  huit  pre- 
miers mois  de  1898  99,  cet  excédent  est  de  416.277.007 
au  lieu  de  419.593.681  pendant  la  période  correspon- 
dante de  1897-98. 

Mexique.  —  Les  exportations  de  café  mexicain  aux 
Etats-Unis  ont  été  de  30.620.000  livres  en  1898;  elles 
ont  été  vendues  9,8  cents  en  moyenne  la  livre,  en  or.  Le 
café  brésilien  n'a  été  vendu  que  5,4  cents. 

Asie.  —  .Japon.  Le  compte  définitif  de  l'exercice 
budgétaire  1897-98  montre  un  total  de  recettes  ordi- 
naires de  121.428.570  yen  et  de  recettes  extraordinaires 
de  117.280.914  yen.  Les  dépenses  ordinaires  ont  été  de 
112.310.798  yen  et  les  dépenses  extraordinaires  de 
137.236.488  yen. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  18£9.  —  L'Equilibre  budgétaire.  — 
Les  Douzièmes  provisoires.  —  Les  Primes  à  la  navigation. 

La  Chambre  vient  de  terminer  la  discussion  du 
budget  de  1899,  ce  qui  ne  veut  pas  dire  que  nous  en 
ayons  fini  avec  cette  question.  Le  Sénat  qui,  à  son 
tour,  va  examiner  la  loi  financière,  ne  l'adoptera  pas 
sans  modifications  et  nous  reverrons  encore  cette  loi  au 
Palais-Bourbon.  Espérons,  cependant,  que  sa  promul- 
gation sera  faite  au  Jounral  Officiel  avant  le  31  mai 
et  que  nous  échapperons  à  de  nouveaux  douzièmes. 

Rappelons  que  le  budget  de  1899  a  été  déposé  sur  le 
bureau  de  la  Chambre  le  25  octobre  et  distribué  le 
7  novembre  aux  députés.  D'autre  part,  la  Commission 
du  budget  a  été  nommée  le  10  novembre  ;  il  aura  donc 
fallu  près  de  cinq  mois,  à  la  seule  Chambre,  pour 
élaborer  un  budget  que  l'honorable  président  de  la 
Commission,  M.  Mesureur,  espérait  voir  voter  avant 
le  31  décembre. 

«  Si,  par  un  effort  qui  n'est  pas  impossible,  disait-il, 
en  prenant  possession  du  fauteuil  présidentiel,  nous 
mettions  le  Parlement  en  mesure  de  discuter  le  budget 
de  1899  à  bref  délai  et  d'en  assurer  la  promulgation  à 
la  date  normale  du  31  décembre,  nous  aurions  bien 
mérité  du  paj^s,  qui  verrait  ensuite,  dans  cet  acte,  une 
garantie  d'ordre  et  de  sécurité,  et  un  nouveau  motif  de 
confiance  dans  le  régime  parlementaire  qui  s'est  trop 
souvent  oublié  dans  l'ornière  des  douzièmes  provi- 
soires. 

A  qui  incombe  la  responsabilité  d'une  telle  situation? 
A  l'assaut  des  amendements  par  lequel  se  développe, 
chaque  année,  la  plaie  de  l'initiative  parlementaire. 
C'est  à  cela  qu'il  faudra  trouver  un  remède. 


Les  24  et  25  mars  la  Chambre  des  députés  a  continué 
la  discussion  du  budget  du  Ministère  des  finances. 

Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  26  mars  dans  l'ar- 
rondissement de  Louviers  (Eure)  :  M.  Riberpray,  répubficain 
modéré,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Tliorcl,  élu  séna- 
teur. 

'vw  Le  Sénat  a  discuté,  le  27  mars,  le  projet  de  loi  relatif 
aux  doux  douzièmes  provisoires  et  a  adopté  ce  projet,  mais 
avec  certaines  modilications  relatives  aux  constructions  na- 
vales et  aux  constructions  scolaires. 

-wv  La  Chambre  des  députés  a  terminé  la  discussion  du 
budget  des  finances  et  voté  celui  des  monnaies  et  médailles. 

■vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  28  mars,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 
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M  Kranl/  légèrement  indisposé,  ot  MM.  Lockroy  (>t  Peylral, 
roleiius  ;i  la  séance  clo  la  Cliaiubre,  n'assistaioiiL  pas  à  la  dé- 
libération. .  ,,.    ..  ..  , 

M  (ioor'^es  Leyguos  a  fait  connaître  que,  sur  1  invitation  du 
inaiiT  de  'foulouse  et  du  recteur  de  rUniversité,  il  avait  ac- 
cepté d'assister  aux  fêles  qm  auront  heu  à  Toulouse  a  1  occa- 
sion du  Couj^'ivs  des  Sociétés  savantes.  Il  presielera,  le  b  avril, 
la  séance  de  clôture  du  Congrès.  .         ■,.     ^    ,  .-f 

Lé  Ministre  des  Colonies  a  fait  signer  :  1°  Un  décret  relatif 
au  régime  forestier  au  Congo  français  ;  2°  un  décret  relatif  au 
régime  de  la  propriété  foncière  au  Congo  français  ;  S"  un  dé- 
cret portantconcessioii  de  terres  à  Madagascarà  laCompagnie 
coloniale  et  des  Mines  d'or  de  la  côte  ouest  de  Madagascar  ; 
4»  un  décret  portant  concession  de  terres  au  Congo  français  a 
M.  Ritaine-Decamp,  industriel  à  Tourcoing. 

-vw  Dans  sa  séance  matinale  du  28  mars,  la  Chambre  des 
députés  a  discuté  et  voté  divers  chapitres  réservés  des  bud- 
gets de  la  Marine,  des  Chemins  de  fer  et  des  Finances. 

L'après-midi  on  a  commencé  la  discussion  de  la  loi  des 
finances.  Le  projet  de  loi  des  deux  douzièmes  provisoires  a 
été  adopté  avec  le  rétalîlissement  des  crédits  pour  les  cons- 
tructions scolaires. 

^  Le  Sénata  adopté,  après  déclaration  d'urgence,  une  con- 
vention entre  l'Etat  et  la  Compagnie  de  Paris-Lyon-Mediter- 
ranée,  portant  modification  de  compte  d'exploitation  partielle. 

-w,-  M.  Peytral,  ministre  des  finances,  a  été  entendu  le  28 
mars,  par  la  Commission  du  budget  au  sujet  des  moyens 
d'établir  l'équilibre. 

Par  suite  des  augmentations  de  dépenses  votées  par  la 
Chambre,  il  y  a  un  déficit  de  10  millions  1/2. 

Il  résulte  des  explications  du  Ministre,  que  la  majeure  par- 
tie de  ce  déficit  sera  comblée  par  les  remboursements  de  la  , 
Compagnie  P.-L.-M.  et  le  partage  des  bénéfices  avec  la  Com- 
pagnie d'Orléans,  la  réduction  des  degrés  de  garanties  d  inté- 
rêts, les  reml)Oursements  des  offices  étrangers  des  postes. 

Le  retard  apporté  au  vote  du  Budget  a  permis,  en  eflet,  de 
constater  que  les  prévisions  primiiives  sur  ces  divers  cha- 
pitres avaient  été  estimés  inférieures  à  la  réalité. 

Pour  faire  l'équilibre,  le  Ministre  propose  d'accepter  les 
offres  qui  lui  sont  faites  pour  la  publicité  sur  les  boites  d  al- 
lumettes. 

-wv  Le  29  mars,  la  Chambre  a  continui'  la  discussion  de 
la  loi  de  finances.  Un  amendement  tendant  à  Tunification  de 
classes  des  trésoriers-payeurs  généraux  a  été  adopté. 

-vw  La  Commission  extraparlementaire  de  la  marine  mar- 
chande qui,  dans  sa  séance  du  21  décembré  1898,  avait  statué 
sur  la  question  de  la  réforme  des  primes  à  la  navigation, 
conformément  aux  conclusions  du  rapport  présenté  par  M. 
Henri  Estier,  au  nom  de  sa  sous-Commission,  s'est  réunie  le 
29  mars  au  Ministère  du  commerce,  sous  la  présidence  de 
M.  .Jules  Siegfried,  sénateur,  nour  examiner  le  rapport  com- 
plémentaire de  M.  Estier,  adopté  par  la  sous-Commission 
d'études  dans  une  séance  tenue  le  même  jour  dans  la  matinée. 

La  Commission  a  confirmé  l'approbation  qu'elle  a  anlé- 
rieurcment  donnée  aux  modifications  qu'il  serait  désirable 
d'introduire  dans  la  loi  du  30  janvier  1892  pour  améliorer  le 
système  des  primes. 

En  outre,  elle  a  admis  que  : 

1°  A  titre  de  mesure  transitoire,  les  navires  francisés  avant 
le  1"  janvier  1899,  âgés  de  plus  de  dix  ans  et  de  moins  de 
vingt  ans,  ne  seront  pas  exclus  du  Ijénéfice  de  la  compensa- 
tion d'armement  ; 

2°  Pour  les  armateurs  souscrivant  à  l'engagement  d'exploi- 
ter pendant  cinq  ans  au  moins,  sur  des  parcours  non  des- 
servis par  des  paquebots-poste  subventionnés,  une  ligne 
régulière  de  navigation  efl'ectuant  chaque  année  un  parcours 
fixe  minimum  avec  des  navires  d'un  âge  et  d'un  tonnage 
détermi.nés,  les  primes  à  la  navigation  et  la  compensation 
cl'armement  pourront  être  converties  en  une  subvention 
annuelle  fixe  correspondant  à  la  moyenne  des  primes  aux- 
quelles leurs  navires  auraient  eu  droit  pour  l'ensemble  des 
parcours  effectués; 

3°  La  limite  de  Gfr.,  par  tonneau,  fixée  par  la  loi  du  27  ven- 
démiaire an  II,  comme  maximum,  pour  les  frais  de  répara- 
tion ou  de  radoub  que  des  navires  français  peuvent  être 
autorisés  à  subir  à  l'étranger  sans  perdre  leur  qualité  de 
navires  français,  devra  être  portée  à  30  fr.  par  tonneau. 

La  Commission  a,  en  outre,  émis  le  vœu  que,  pour  les 
navires  retenus  loin  de  France,  des  facilités  soient  accordées 
tant  pour  la  francisation  de  ces  navires  que  pour  le  paiement 
des  primes  dues. 

Le  Sénat  a  adopté,  hier,  les  deux  douzièmes  provisoires 
puis  a  décidé  de  ne  se  réunir  que  le  9  mai  prochain. 

-vw  La  Chambre  des  députés  a  terminé  la  discussion  du 
Budget  de  1899.  L'ensemble  da  la  loi  a  été  adopté  par  464  voix 
contre  46.  La  Chambre  s'est  prorogée  au  2  mai  prochain. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Compagnie  Parisienne  du  Gaz 

Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz  ont  tenu,  le  28  mars  dernier,  leur  qua- 
rante-quatrième assemblée  générale  annuelle  sous 
la  présidence  de  M.  Troost,  membre  de  l'institut 
et  président  du  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 

Constatons,  de  suite,  que  cette  assemblée  a  ete 
parfaite  à  tous  les  points  de  vue;  que  l'unanimité 
des  actionnaires  a  montré  qu'ils  étaient  toujours  en 
entière  communion  d'idées  avec  le  Conseil;  et, 
enfin,  que  toutes  les  résolutions  proposées  ont  été 
votées  sans  discussion. 

Voici  le  texte  de  ces  résolutions  : 

Première  résolution 

Les  comptes  et  inventaires  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils 
viennent  d'être  exposés  et  résumés,  sont  approuvés. 

Deuxième  résolution 

Le  dividende  de  l'année  1898  est  fixé  à  62  fr.  50  pour  les 
actions  de  cnpital.  Un  acompte  de  12  fr.  50  leur  a  ete  paye 
en  octobre  dernier  et  une  somme  de  13  fr.  50  doit  être  mise  en 
réserve  au  crédit  des  actions  jusqu'à  ce  que  le  Conseil  d'Etat 
ait  prononcé  sur  le  recours  formé  contre  l'arrêté  du  27  juin 
1898  du  Conseil  de  préfecture  de  la  Seine. 

En  conséquence,  il  sera  payé  36  fr.  50  par  action  de  capital 
ou  de  jouissance,  sous  déduction  de  l'impôt,  à^dater  du 
6  avril  prochain,  au  siège  de  la  Compagnie,  b,  rue  Condorcet. 
L'assemblée  générale  donne  tous  pouvoirs  au  Conseil  d'admi- 
nistration, pour  fixer  la  date  et  le  mode  de  distribution  aux 
actions  des  13  fr.  50  réservés,  sur  la  présentation  des  titres. 

Troisième  résolution 
L'assemblée  approuve  la  vente  à  la  commune  de  Clichy 
d'un  terrain  sis  rue  de  Neuilly,  à  Clichy,  au  prix  total  de 
121.917  fr.  89. 

Quatrième  résolution 
L'assemblée  approuve  la  vente  à  la  Compagnie  du  che- 
min de  fer  Métropolitain  d'un  terrain  sis  à  Paris,  cours  de 
Vincennes,  au  prix  total  de  116. OUO  fr. 

I/assemblée  a  ensuite  procédé  à  la  réélection  de 
MM.  Arnaud,  de  tJoislisle,  comte  de  Bi  eteuil  et  La- 
roche comme  membres  du  Conseil  d'administra- 
tion et  de  MM.  Croizette-Desnoyers,  A.  Luuyt,  ba- 
ron de  Trétaigne  et  Wid  mer  comme  membres  de 
la  Commission  de  vérification  des  comptes. 

*** 

Le  rapport  du  Conseil  a  été  particulièrement  in- 
téressant cette  année-ci  en  ce  sens  qu'il  donne  des 
renseignements  détaillés  sur  l'état  actuel  de  la 
contestation  avec  la  Ville  de  Paris  au  sujet  de 
l'amortissement  des  actions  de  la  Compagnie.  Nos 
lecteurs  n'ont  pas  oublié  cette  question  que  nous 
avons  traitée  d'une  manière  complète  au  moment 
où  elle  s'est  posée,  et  qui  porte  sur  le  mode  d'éta- 
blissement des  comptes  de  liquidation  annuelle. 

La  Ville  —  dit  le  rapport  —  n'ac-eptc  de  payer  par 
moitié  qu'une  somme  annuelle  de  987. -i57  fr.  41  et  pré- 
tend laisser  à  voti-o  charge  exclusive  la  totalité  excé- 
dante de  l'amonissement  des  actions  :  ce  qui  aurait 
pour  conséquence,  si  cette  prétention  était  admise, 
de  réduire  à  une  somme  de  IG. 783. 250  fr.  sa  part  con- 
tributive dans  le  remboursement  du  capital-actions 
de  84  millions,  tandis  que  celle  des  actionnaires  se 
trouverait  portée  à  Pj7.3Ui.750  fr. 

LaCompagnie,  8u  contraire,  soutient  que  la  cession 
à  la  Ville  de  la  moitié  de  l'actif  social  en  fin  de  conces- 
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sion  entraîne,  pour  cette  dernière,  l'obligation  de 
prendre  à  son  compte  la  moitié  du  reirboursement  des 
actions. 

Le  Conseil  de  préfecture,  à  qui  il  appartenait  de 
juger  la  question  en  première  instance,  a  rendu,  le 
27  juin  dernier,  un  arrêté  aux  termes  duquel  la  Ville  de 
Paris  est  admise,  mais  à  partir  du  If-r  janvier  1895  seu- 
lement, à  faire  introduire  dans  nos  comptes  les  modi- 
fications demandées  par  elle. 

Nous  avons  formé  recours  contre  cet  arrêté  devant  le 
Conseil  d'Etat  et  déposé,  à  la  date  du  4  octobre  1898, 
nn  mémoire,  auquel  la  "Ville  de  Paris  a  répondu  le 
17  février  dernier.  Son  mémoire  ne  contient  aucun 
argument  de  nature  à  diminuer  la  confiance  que  vous 
pouvez  avoir  dans  la  bonté  de  votre  cause. 

Nous  persistons  à  maintenir  le  sens  donné  invaria- 
blement au  traité  par  ses  auteurs  toutes  les  fois  qu'ils 
ont  eu  à  rappli(juer,  et  nous  ne  doutons  pas  que  l'exa- 
men des  textes,  rapprochés  de  tout  ce  qui  est  de  nature 
à  déterminer  la  commune  intention  des  parties, 
n'amène  la  réformation  de  l'arrêté  du  Conseil  de  pré- 
fecture. 

En  attendant  la  décision  du  Conseil  d'Etat  qui,  nous 
en  sommes  convaincus,  donnera  raison  à  la  juste  dé- 
fense de  vos  droits,  vous  devez  différer  la  distribution 
de  la  partie  du  dividende  correspondant  à  la  somme  de 
13  fr.  ô'^.  à  réserver  comme  conséquence  de  l'arrêté  du 
37  juin  1898. 

Le  total  des  produits  de  l'exploitation  pour 
l'exercice  1898  a  été  de  101.786.351  fr.  29  et  le 
total  des  dépenses  de  75.530.134  fr.  25,  laissant  un 
bénéfice  net  de  26.256.217  fr.  04,  ramené  à  26.200 
mille  francs,  après  liquidation  de  dépenses  anté- 
rieures. 

Sur  ces  26.200.000  fr.,  la  Compagnie,  conformé- 
■  ment  au  traité  du  7  février  1890,  prélève  d'alDord 
11.200.000  fr.,  et  le  surplus,  15  millions,  est  à  ré- 
partir par  moitié  entre  la  Ville  et  les  actionnaires. 

Ceux-ci  ont  finalement  à  leur  actif:  11.200.000 
francs  de  prélèvement  avant  tout  partage,  7.500 
mille  francs  pour  la  moitié  des  bénéfices  dispo- 
nibles, 50.000  fr.  portés  à  leur  crédit  depuis  1875 
et  283.921  fr.  10  provenant  du  solde  non  distribué 
en  1898,  soit,  au  total,  19.033.921  fr.  10. 

En  déduisant  de  cet  actif  336.000  fr.  pour  la  ré- 
serve spéciale  appartenant  aux  actionnaires  et 
1.676.387  fr.  50  représentant  l'acompte  de  12  fr.  50 
payé  en  octobre  dernier  aux  actions  non  amorties, 
il  reste  un  solde  net  de  17.021.533  fr.  60. 

Mais  la  contestation  avec  la  Ville,  dont  nous 
parlons  plus  haut,  porte  sur  les  exercices  1895, 
1890,  1897  et  1898  et  représente  une  somme  de 
4  561.335  fr.  18,  soit  13  fr.  50  par  action. 

En  réservant  cette  somme  jusqu'après  la  déci- 
sion souveraine  du  Conseil  d'Etat,  les  336.000 
actions  de  la  Compagnie  ont  à  se  partager  12  mil- 
lions 460.198  fr.  42,  constituant  un  dividende  de 
36  fr.  ,50  par  action. 

En  ajoutant  à  ces  36  fr.  50 les  12  fr.  50  déjà  distri- 
bués et  les  13  fr.  50  réservés,  on  arrive  à  un  divi- 
dende de  62  fr.  50  par  action  de  capital,  supérieur 
de  0  fr.  50  au  dividende  de  l'exercice  1897. 

Le  Conseil  d'administration  est  convaincu  que 
le  Conseil  d'Etat  donnera  raison  à  la  Compagnie  : 
nous  ne  croyons  pas  trop  nous  avancer  en  affir- 
mant que  cette  conviction  est  aussi  celle  de  tous 
les  actionnaires. 

*** 

Le  volume  de  gaz  livré  à  la  consommation,  dans 
Paris  et  dans  les  59  communes  de  la  banlieue  que 
la  Compagnie  Parisienne  dessert,  s'est  élevé,  en 
1898,  à  320.031.250  mètres  cubes.  C'est  le  chiiïre  le 


plus  considérable  qui  ait  jamais  été  atteint  :  il  est  de 
4.722.980  m.  c.  supérieur  à  celui  de  1897.  Naturel- 
lement, les  recettes  provenant  de  la  vente  du  gaz 
proprement  dite  et  le  nombre  des  abonnés  sont  en 
progression  marquée  :  80.971.744  fr.  04  en  1898, 
contre  80.162.526  fr.  12  en  1897,  et  397.640  abonnés 
au  31  décembre  1898,  contre  371.567  au  31  décem- 
bre 1897. 

Cette  augmentation  de  26.073  abonnés,  lisons-nous 
dans  le  rapport,  est  supérieure  à  celle  de  l'année  précé- 
dente, qui  atteignait  déjà  24.273  abonnés. 

Elle  est  due  à  l'application  d'une  nouvelle  mesure 
cpie  nous  avons  signalée  l'année  dernière  et  qui  appelle 
les  inspecteurs  de  l'éclairage  à  concourir,  pour  une 
part  notable,  au  développement  de  notre  clientèle  dans 
les  afipartements  déjà  pourvus  d  installation. 

L'intervention  de  nos  agents  évite  aux  nouveaux 
locataires  qui  désirent  utiliser  ces  installations  tout 
dérangement  ou  perte  de  temps  ;  elle  les  amène  à 
contracter  plus  rapidement  leurs  abonnements,  et  elle 
a  eu  pour  résultat  de  diminuer  la  proportion  des  bran- 
chements improductifs. 

Grâce  à  cette  mesure  utile  à  notre  clientèle,  le  chiffre 
de  400.000  abonnés  est  aujourd'hui  dépassé. 

Ces  résultats  caractéristiques  prouvent  que  mal- 
gré la  concurrence  de  l'électricité  et  la  diminution 
de  consommation  provenant  de  l'emploi  des  appa- 
reils à  incandescence  Auer,  Dena'^rouze,  Saint- 
Paul,  etc.,  l'industrie  du  gaz  à  Paris  est  toujours 
en  progrès  et  que  l'Exposition  de  1900  lui  procurera 
les  mêmes  avantages  que  celles  de  1889,  1878 
et  1867. 

En  effet,  l'Exposition  de  1867  a  déterminé  une 
augmvintation  de  production  de  14.235.157  mètres 
cubes  de  gaz;  celle  de  1878:  20.752.289  et  celle 
de  1889 :  14.560.250. 

D'ailleurs,  le  passage  du  rapport  du  Conseil, 
consacré  aux  Airpareils  de  chauffage  au  gaz, 
mérite  d'être  cité  en  entier,  car  il  indique  à  mer- 
veille la  transformation  qui  s'est  déjà  réalisée  dans 
cette  branche  de  l'industrie  gazière  : 

La  cuisine  au  gaz  n'est  pas  seulement  appréciée  par 
nos  abonnés  des  appartements,  qui,  en  dehors  des  aj)- 
pareils  leur  appartenant,  faisaient  usage,  au 31  décem- 
bre dernier,  de  291.339  fourneaux  prêtés  par  la  Com- 
pagnie. 

l3e  grands  éta])lissements,  les  restaurants  Fouquet, 
Tirebois-Drouant,  Ritz-Hôtel,  le  Grand  Hôtel,  le  Grand 
Hôtel  Terminus  de  la  gare  Saint-Lazare,  etc.,  ont 
adopté  la  ruisine  au  gaz  en  tolalité  ou  en  partie. 

Une  grande  rôtisserie  double  a  été  installée  à  l'Ecole 
Polytechnique;  son  emploi  a  diminué  de  moitié  la 
dépense  en  combustible  précédemment  constatée. 

Les  avantages  de  ce  chauffage  sont  incontestables  ; 
il  réalise  toutes  les  conditions  désirables  d'hygiène,  de 
propreté  et  d'économie. 

Nous  avons  réussi,  d'autre  part,  à  faire  accepter 
l'vimploi  du  gaz  comme  combustible  par  diverses  indus- 
tries à  Paris  et  dans  les  communes  suburbaines;  les 
résultats  obtenus  nous  permettent  d'espérer,  dans  cette 
voie,  de  nombreux  débouchés.  L'emploi  du  gaz  se  jus- 
tifie particulièrement  dans  une  ville  comme  Paris,  où 
la  production  des  fumées  vient  d'être  interdite  à  nou- 
veau par  la  préfecture  de  police. 

Machines  à  gaz.  —  L'usage  des  machines  à  gaz  fait 
de  constants  progrès,  et  la  consommation  annuelle 
qu'elles  nous  procurent  dépasse  aujourd'hui  8.500.C00 
mètres  cubes. 

Il  existait,  au  31  décembre  1898,  à  Paris  et  dans  les 
communes  que  nous  éclairons,  3.796  moteurs,  repré- 
sentant environ  10.9G0  chevaux-vapeur. 

C'est,  pour  l'année  1898,  une  augmentation  de  289 
moteurs,  d'une  force  de  1.724  chevaux. 

La  moyenne  a  donc  atteint,  l'année  dernière,  près  de 
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G  chevaux  par  machino,  supérieure  à  la  moyenne  gé- 
nérale, qui  n'était  jusque-là  que  de  4  dicvaux  environ. 

L'emploi  de  très  puissantes  machines  à  ga/,  pour 
l'éclairage  à  l'électricité  de  la  Ghamhre  des  députés 
explique  cette  augmentation  en  1898. 

Ces  moteurs  n'exigent  ni  approvisionnement  de  com- 
•bustihlc  ni  autorisation  administrative.  Ces  avantages 
justitient  leur  succès,  auquel  contribue  la  diversité  des 
modèles  de  toutes  formes  et  de  toutes  dimensions  mis 
à  la  disposition  du  public,  par  un  grand  nombre  de 
maisons  de  construction.  Nous  encourageons  les  efforts 
de  ces  constructeurs,  tout  en  continuant  à  fabriquer 
Jious-mômes  les  machines  nécessaires  aux  installations 
qui  nous  intéressent  plus  particulièrement. 

En  résumé,  et  grâce  à  l'habileté  consommée  de 
sa  direction  et  de  son  j^ersonnel  technique,  la 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz  n"a  pas  été  enta- 
mée par  la  concurrence  des  Compagnies  d'électri- 
cité qui  semblait  si  dangereuse  à  quelques-uns  de 
nos  confrères  :  ses  actionnaires  peuvent  attendre 
tranquillement  l'avenir. 

Ajoutons,  en  terminant,  que  la  réserve  spéciale 
dont  la  création  remonte  à  1875,  et  qui  appartient 
en  propre  aux  actionnaires,  s'élevait,  au  31  décem- 
bre 1898,  à  la  somme  de  25.156.618  fr.  37.  Elle 
était  représentée  par:  10.629  obligations  de  la  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz,  31.487  obligations 
5  0/0  des  Chemins  de  fer  de  l'Est,  du  Midi,  de 
l'Ouest,  du  Nord,  de  la  Grande-Ceinture,  d'Or- 
léans et  de  Paris-Lyon-Méditerranée  et  152.850  fr. 
de  rentes  françaises  3  0/0  et  3  1/2  0/0.  Le  tout 
ayant  coîité  23.907.379  fr.  70,  avec  un  solde  dispo- 
nible de  1.249.233  fr.  67  provenant  d'obligations 
sorties  aux  derniers  tirages  et  dont  il  a  été  fait 
emploi,  depuis  le  31  décembre  1898,  en  valeurs  de 
même  nature. 

Cette  réserve  spéciale,  qui  s'augmente  chaque 
année  de  836.000  francs  prélevés  sur  le  dividende 
des  actions  et  des  intérêts  accumulés  des  titres 
acquis,  dépassera  probablement,  au  31  décembre 
1905,1e  chiffre  de  33.600.000  francs,  lequel  per- 
mettra une  répartition  supplémentaire  de  100  fr. 
par  action,  indépendante  de  la  somme  à  revenir 
aux  actionnaires  du  partage  de  l'actif  social. 

Edmond  Théry. 


LES  TÉLÉGRAPHES  DMS  LE  MONDE 


(le  l'ordre  moral,  économique  et  matériel,  fautil  s'éton- 
ner qut  tous  les  Etats  se  soient  cm])rossés  de  multi- 
plier leurs  réseaux  et,  qu'aujourd'hui,  il  n'y  ait  plus 
do  pays  avec  lequel  on  ne  puisse  communiquer  ins- 
tantanénienL?  Les  différentes  puissances  ont  bien  com- 
pris (]ue  l'accroissement  de  lumière  et  de  richesse  ne 
prohte  pas  seulement  aux  individus  :  c'est  une  accu- 
mulation de  force  où  l'Etat  trouve  les  éléments  de  sa 
puissance. 

Les  télégraphes  sous-marins  du  monde  sont,  main- 
tenant, au  nombre  de  1.500  ;  leur  longueur  totale  est  de 
273.700  kilomètres,  leur  coût  a  été  évalué  à  1.250.000.000 
(le  francs  et  le  nombre  des  messages  transmis  annuelle- 
ment par  eux  à  6  millions. 

Sur  ce  total  de  273.700  kil.,  241.500  kil.  appartien- 
nent à  35  Compagnies  dirigeant  environ  320  câbles 
commerciaux;  le  reste  est  fourni  par  de  petites  lignes 
appartenant  aux  Gouvernements  pour  les  besoins  de 
leur  défense  :  le  total  de  ces  dernières  lignes  est  de  1.150 
et  leur  longueur  de  32.200  kil.  En  plus  de  ce  total,  les 
Gouvernements  possèdent  128.800  kilomètres  de  câbles 
destinés  aux  besoins  de  la  guerre  et  prêts  à  être  placés, 
en  cas  de  mobilisation. 

En  ajoutant  les  lignes  sous-marines  aux  systèmes 
terrestres  qui  les  réunissent  et  qui  transmettent  à  l'in- 
térieur des  terres  toutes  les  communications,  nous 
trouvons  que  la  longueur  totale  des  lignes  télégraphi- 
ques du  monde  est  de  l.S'i't. 350  kilomètres,  la  longueur 
des  fils  de  5.035.000  kilomèti-es  et  le  nombre  total  des 
messages  transmis  annuellement  de  365.000.000,  soit 
une  moyenne  d'un  million  par  jour. 

Voici,  d'ailleurs,  le  tableau  par  pays  des  systèmes 
télégraphiques  terrestres  existant  dans  l'univers  (1897 
et  1898)  et  leur  répartition  par  pays. 

Réseau  Télégraphique  des  divers  pays  du  monde 
on  1897  et  1898  : 


Pays 


Le  Bureau  de  statistique  du  Ministère  du  Trésor  des 
Etats  Unis  vient  de  publier,  sur  les  câbles  sous-marins 
et  les  télégraphes  du  monde,  une  intéressante  monogra- 
phie à  laquelle  nous  croyons  devoir  emprunter  quelques 
renseignements,  au  moment  où  les  premiers  essais  de 
télégraphe  sans  fil  sont  appelés  peut-être  à  transformer 
le  système  des  communications  électriques. 

La  télégraphie  électrique  est,  en  effet,  un  des  plus 
puissants  moyens  de  civilisation  qui  aient  été  donnés  à 
l'homme  et  nous  ne  pouvons  songer  à  indiquer  ici 
rinlluence  énorme  que  son  développement  a  eue  au 
point  de  vue  politique,  comme  au  point  de  vue  moral. 
Au  point  de  vue  économique,  cette  influence  a  été  tout 
aussi  grande  :  en  épargnant  le  temps  qu'on  mettait 
autrefois  à  traiter  les  affaires  de  commerce,  le  télégra- 
phe a  multiplié  les  transactions  dans  une  proportion 
incalculable  ;  il  a  facilité  ces  transactions  en  fournis- 
sant des  informations  sûres  et  rapides  qui  permettent 
d'expédier  à  temps,  sur  un  point  éloigné,  des  mar- 
chandises dont  la  demande  est  urgente.  Il  a  établi 
enfin,  entre  toutes  les  Bourses  et  tous  les  Marchés,  une 
solidarité  qui  prévient  ou  atténue  les  catastrophes. 

Etant  donné  l'influence  de  la  télégraphie  sur  les  faits 
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Roy. -Uni. . . 
Etats-Unis  . 

France  

Allemagne. . 
Aut.-Hongr. 

Russie  

.Japon  

Australie. . . 

Italie.,  

Belgique  . . . 
Espagne. .. . 
Rép.- Argent 

Indes  

Hollande . . . 

Mexique  

(  '.anada  

Suisse  

Turquie  .... 

Egypte  

Roumanie.  . 
( '.ol.  du  Cap. 

Suède   

Danemark. . 
Norvège .... 

Portugal  

Brésil  

Chili  

Grèce  

Serbie  

Guatemala. . 

Cuba  

Uruguay  . . . 
Colombie . . . 

Perse  

Pérou  

Paraguay. . . 

L'établissement  des  lignes  télégraphiques  à  travers 
le  monde  a,  naturellement  donné  une  forte  impulsion 
au  commerce  international.  L'exemple  donné  par 
l'Amérique  en  est  la  meilleure  preuve. 
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Le  premier  câble  établi  avec  siiccès  entre  les  Etats- 
Unis  et  l'Europe  a  fonctionné  en  18G6.  Pendant  cette 
année,  le  commerce  américain  avec  l'Europe  «"est  élevé 
à  652.232.289  dol.  ;  dix  ans  après,  il  atteignait  728.959.053 
dollars;  dix  ans  plus  tard.  898.911.504  dol.  ;  en  1896, 
enfin,  il  était  de  1.091.682.874  dol.  et,  en  1898,  de  1  mil- 
liard 279.739.936  dol. 

En  face  de  cette  preuve  des  avantages  donnés  par  de 
promptes  communications  entre  des  «entres  commer- 
ciaux désireux  d'échanger  leurs  produits,  il  est  bon 
d'appeler  l'attention  sur  le  peu  d'importance  des  rela- 
tions existant  entre  les  Etats-Unis  et  l'Asie  :  c'est 
qu'entre  ces  deux  parties  du  monde,  il  n'y  a  pas  de 
câble  direct  et  que,  pour  leurs  communications,  les 
Etats-Unis  doivent  demander  le  secours  de  l'Europe. 
Un  des  résultats  de  la  dernière  campagne  va  être  de 
faire  établir  un  câble  à  travers  le  Paciti:îue  et  cette 
création  coïncidant  avec  l'ouverture  d'un  canal  de  na- 
vigation —  Nicaragua  ou  Panama  —  assurera  aux 
Etats-Unis  une  forte  partie  du  commerce  de  l'Asie. 

Quand  ce  câble  sera  posé,  on  pourra  dire  que  toutes 
les  principales  partie^  du  monde  seront  reliées  entre 
elles  et  que,  de  pays  à  pays,  d'île  à  île,  la  pensée  hu- 
maine pourra  se  transmettre  instantanément.  Il  ne 
restera  plus  qu'à  améliorer  les  lignes  existantes  ;  recti- 
fier les  parcours  établis;  entretenir  les  communica- 
tions actuelles. 

Cette  constation  nous  ramène  à  une  question  toute 
d'actualité.  On  a  prétendu,  en  effet,  que  le  développe- 
ment des  lignes  télégraphiques  assure  à  l'industrie  du 
cuivre  un  perpétuel  débouché  et  une  demande  toujours 
croissante.  Il  est  bien  évident,  cependant,  qu'un  mo- 
ment doit  arriver  où  les  systèmes  seront  définitivement 
établis  et  où  toute  ligne  nouvelle  ne  pourra  constituer 
qu'une  concurrence  inutile;  son  établissement  ne  serait, 
dès  lors,  qu'une  expérience  coûteuse  à  laquelle  les 
entreprises  soucieuses  de  leurs  intérêts  ne  se  prête- 
ront pas. 

Le  tableau  que  nous  venons  de  reproduire  et  les 
chiffres  que  nous  avons  cités  nous  montrent  que  ce 
moment  n'est  pas  très  éloigné  de  nous.  Et  sans  parler 
de  l'éventualité  du  remplacement  des  systèmes  actuels 
par  le  télégraphe  sans  lil,  il  serait  sage,  dès  lors,  que 
les  partisans  de  la  hausse  du  cuivre  envisageassent, 
pour  la  production,  d'autres  débouchés  que  ceux  offerts 
jusqu'ici  par  l'établissement  des  lignes  télégraphiques. 

Georges  Bourgarel. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 


Dans  un  article  spécial  paru  dans  l'Economiste 
Européen  du  10  courant,  nous  avons  annoncé  que  la 
Société  Générale  pour  favoriser  le  développement  du 
Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  convoquait, 
pour  le  25  mars,  ses  actionnaires  en  assemblées  géné- 
rales ordinaire  et  extraordinaire.  Nous  avons  indiqué 
quel  était  l'ordre  du  jour  et  expliqué  pourquoi  la 
Société  proposait  à  ses  associés  une  modification  de 
ses  statuts.  Il  ne  nous  reste  plus  qu'à  analyser  les 
rapports  que  le  Conseil  d'administration  a  commu- 
niqués â  ses  associés  à  la  susdite  datf  du  25  mars. 

Nous  ne  reviendrons  seulement  sur  It  bilan  que  nous 
avons  donné  le  10  courant  en  le  rapprochant  de 
celui  dressé  au  31  décembre  1897,  que  pour  rappeler 
simplement  que  les  principaux  chapitres  :  comptes  de 
banque  à  l'étranger  et  comptes  courants,  comptes  de 
chèques  et  dépôts  â  échéance  fixe,  etc.,  sont  en  augmen- 
tation importante.  Ouant  au  mouvement  général  des 
opérations  de  la  Société  pendant  tout  l'exercice,  on  peut 
s'en  rendre  compte  au  moyen  des  chiffres  suivants  : 


1897 


1898 


Mouvement   général   de  la 

Caisse  (administration  cen-  —  — 

traie  )j>u'riiux  de  quartiers 

eta'^cncesdeproviaccî.Fr.    20.490.468.651  23.330.518.725 


Portefeuille  :  1897  1898 

Nombre  d'effets  escomptés.  27.154.800  29.348.869 

Sommes                             10.497.027.1^6  11.868.067.044 

Solde  au  31  décembre   218.967.707  226.574.329 

Effets  remis  à  l'encaisse- 
ment par  les  clients  : 

Nombre  d'effets   2.407.0S3  2.555.118 

Sommes   684.191.228  760.092.157 

Montant  des  coupons  en- 
caissés  333.053.547  359.619.136 

Ordres  de  Bourse  au  comp- 
tant : 

Nombre  d'ordres   332.838  S63.749 

Sommes   1.320.738.913  1.530.640.116 

Comptes  à  disponibilité  : 

Mouvement  général   147.324.272  132.190.452 

Comptes  de  chèques  : 

Mouvement  général   2 . 748 . 764 . 8-33  2 . 958 . 538 . 428 

Ainsi  qu'on  peut  s'en  rendre  compte,  tous  les  services, 
pour  ainsi  dire,  sont  en  progression.  En  ce  qui  regarde 
les  «  Ordres  de  Bourse»  en  particulier,  on  peut  avancer 
qu'ils  se  sont  largement  développés,  et  bien  que  sous 
rinlluence  de  diverses  causes,  le  Marché  de  Paris  n'ait 
vu  se  réaliser,  en  1898,  aucune  opération  financière 
très  importante,  la  5ocieïé  Générale  n'en  a  pas  moins 
pu  traiter  une  série  d'affaires  intéressantes,  grâce  à  son 
crédit  auprès  de  la  clientèle  de  placements  et  des 
entreprises  qui  font  appel  au  public  par  son  intermé- 
diaire. C'est  ainsi  qu'en  dehors  de  placements  suivis 
faits  pour  des  Compagnies  de  chemins  de  fer  ou  de 
navigation,  pour  le  Crédit  Foncier,  pour  la  Ville  de 
Paris,  la  Société  Générale  est  intervenue  dans  l'émis- 
sion d'Obligations  3  1/2  0/0  et  dans  Y E7npr uni  de 
conversion  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  dans  YEm- 
prunt  Hellénique  garanti  2  1/2  0/0  et  dans  Y  Emprunt 
Roumain  i  0/0.  Èn  outre,  elle  a  réalisé  un  emprunt 
de  16.000  obligations  4  0/0  de  la  Société  des  Forges  de 
Denain  et  d\\nzin;  émis  un  certain  nombre  d'obliga- 
tions municipales  ou  départementales  :  Ville  deChâtel- 
lerault.  Département  du  Gard,  Ville  de  Compiègne, 
Ville  de  Caudry  ;  et  participé  à  la  fondation  de  la  Société 
Française  des' Télégraphes,  qui  a  affermé  les  lignes  de 
la  Compagnie  des  Cables  Télégraphiques  pour  pro- 
curer à  cette  dernière  entreprise  les  ressources  néces- 
saires à  la  bonne  exploitation  de  son  réseau.  Tout  cela 
en  dehors  des  nombreuses  entreprises  locales  avec 
lesquelles  ses  agences  la  mettent  en  contact,  et  qui  ont 
eu  recours  à  ses  guichets  pour  leur  constitution  ou  le 
classement  de  leurs  titres.  • 

Au  cours  de  l'exercice,  la  Société  Générale  a  encore 
élargi  le  cercle  de  ses  opérations.  Elle  a  ouvert  3  nou- 
velles agences  :  Laon,  Lavenet  etLons-le-Saulnier;  érigé 
en  agences  les  bureaux  de  Vannes,  de  Vervins  et  de  Can- 
nes; créé  2  bureaux  de  quartier  à  Paris;  2  bureaux 
dans  la  banlieue,  à  Issy-les-Moulineaux  et  Le  Raincy  ; 
et  13  bureaux  détachés  en  province  :  Bai-sur-Seine, 
Caudry,  Chàteaurenard,  Doué-la-Fontaine,  Falaise, 
Grasse.  Guise,  Hirson,  Jarnac,  .lussey,  Saint-Pons, 
Saint-Remy-en-Provence  et  Tournus.  Ces  .créations  por- 
tent le  nombre  des  sièges  fixes  de  la  Société  à  272,  dont 
41  à  Paris,  9  dans  la  banlieue  et  222  dans  les  départe- 
ments, plus  33  bureaux  fonctionnant  une  ou  deux  fois 
par  semaine  dans  certaines  localités. 

Là  ne  s'est  pas  arrêtée  l'initiative  de  la  Société  Géné- 
rale. Son  attention  avait  été  appelée,  l'année  dernière, 
par  le  Gouvernement,  sur  l'intérêt  que  présenterait  la 
création,  à  Anvers,  d'une  agence  d'un  Etablissement  de 
crédit  français  et,  d'autre  part,  sa  clientèle  la  portait  à 
s'assurer  une  représentation  à  Bruxelles  Toutefois,  et 
par  un  sentiment  de  haute  convenance  envers  la  Société 
belge  dont  la  raison  sociale  s'écarte  à  peine  de  la  sienne, 
la  Société  Générale  n'a  pas  cru  devoir  installer,  dans 
ces  deux  villes,  des  agences  directes.  Mais,  avec  le 
concours  de  quelques  actionnaires  et  amis,  elle  a  fondé 
la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts,  au  capi- 
tal de  G  millions  de  francs  libéré  actuellement  des 
trois  quarts,  qui  a  son  siège  administratif  à  Paris,  et 
qui  possède  deux  succursales,  à  Bruxelles  et  à  Anvers, 
installées  dans  les  conditions  les  plus  propres  à  remplir 
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leur  objet,  et  pourvues  de  services  de  garde  de  titres  et 
de  location  de  coffres-forts.  Cette  création  a  valu  à  la 
Société  Générale  les  remerciements  du  Ministère  du 
Commerce  et  de  l'Industrie,  et  elle  a  porté  ses  fruits 
puisque,  pour  leur  premier  exercice,  ces  deux  sièges 
ont  réalisé  des  bénéfices  sérieux  qui  montrent  le  mérite 
do  la  fondation. 

Dans  le  rapport,  de  nombreux  renseignements  sont 
aussi  fournis  sur  les  diverses  afïairos  qui  intéressent 
la  Société.  Son  portefeuille,  qui  ligure  au  bilan  sous  la 
désignation  de  :  Rentes  et  Actions,  Bons  et  Obligations, 
s'est  un  peu  accru  en  1898,  mais  il  y  a  lieu  d'espérer 
qu'en  1899,  son  importance  diminuera.  Ce  portefeuille, 
comme  la  Société  l'a  déjà  expliqué  à  diverses  reprises, 
se  compose  de  deux  parties  :  la  première  renferme  les 
valeurs  admises  par  la  Banque  de  France  au  bénéfice 
des  avances,  et  qui  constituent  de  véritables  disponi- 
bilités ;  des  valeurs  non  bancables,  mais  cotées  et  d'une 
réalisation  courante;  des  valeurs  cotées  et  négociables, 
mais  d'une  négociation  moins  courante  et  qui  compor- 
terait quelques  délais.  Tous  ces  titres  sont  évalués  aux 
cours  du  31  décembre  1898  qui  ont  été  particulièrement 
dépréciés.  Quant  à  la  seconde  partie,  elle  ne  comprend 
que  des  valeurs  non  cotées  ou  qui  sont  l'objet  de  négo- 
ciations rares.  Elle  laisserait  évidemment  des  moins- 
values  si  elle  était  l'objet  d'une  réalisation  rapide,  mais 
la  réserve  spéciale  de  (3  millions  reste  suffisante  pour 
couvrir  les  dépréciations  que  comporterait  leur  liquida- 
tion immédiate. 

La  Société  Générale  Alsacienne  de  Banque,  dans 
laquelle  la  Société  Générale  a  repris  son  influence,  va 
voir  se  rouvrir  l'ère  des  dividendes  Sa  clientèle  et  ses 
opérations  se  sont  accrues  cette  année  ;  ses  actions  se 
négocient  de  nouveau  au-dessus  du  pair,  et  son  avenir 
peut  être  envisagé  avec  confiance.  L'ancienne  affaire  de 
Grotla-Calda  ne  comporte  pas  d'explications  nouvelles. 
La  transaction  intervenue  s'exécute  ;  les  versements  se 
font  exactement,  et  il  n'y  aura  vraisemblablement  plus 
à  en  parler.  En  ce  qui  regarde  la  participation  Guano, 
une  solution  paraît  prochaine.  Enfin,  le  Port  de  Callao 
conserve  son  activité  et  la  Société  Générale  continue  à 
être  très  satisfaite  de  son  gérant  au  Callao,  M.  Fosse, 
qui  a  une  gestion  laboi'ieuse  et  qui  s'en  acquitte  avec 
beaucoup  d'habileté. 

Les  comptes  définitifs  de  l'exercice  1898  font  res- 
sortir des  produits  nets  de  3.162.580  fr.  02.  Ils  s'éta- 
blissent comme  suit.  Nous  les  rapprochons  de  ceux  de 
l'exercice  précédent  : 


1897 

1898 

Francs 

Francs 

7.539.549  36 

7.826.250  70 

A  déduire  : 

Impôts  (non  compris  ceux  sur 

le  revenu  des  actions)  

1.125.444  11 

1.285.607  46 

6.414.  lO.'j  aô 

6  540.643  24 

Report  de  l'exercice  précédent. . 

100.136  42 

146.933  63 

6.514.241  67 

6.687.576  87 

Moins  : 

3.524.996  85 

Solde  

3.146.933  63 

3.162.580  02 

La  répartition  s'est  alors  effecfuée  comme  suit  : 

1897 

1898 

Francs 

Francs 

Intérêts  5  0/0  du  capital  versé. 

3.000.000  « 

3.000.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau  

146.933  63 

162.580  02 

Sommes  égales  

3.146.933  6» 

3.162.580  02 

Il  faut  faire  remarquer  que  les  produits,  grâce  au 
développement  constant  des  affaires  de  la  Société  Géné- 
rale, donnent  une  somme  supérieure  à  l'intérêt  de  50/0 
du  capital  versé  sur  les  actions  ;  mais  cette  institution 
qui,  depuis  quatre  ans,  a  prélevé  sur  ses  bénéfices  une 
somme  annuelle  pour  ouvrir,  en  dehors  de  ses  autres 
provisions  spéciales,  un  compte  de  provision  pour  ris- 
ques divers,  ne  croit  pas  devoir  proposer  la  distribu- 
tion de  cet  excédent  de  bénéfices  tant  que  la  créance 
de  la  participation  Guano  n'aura  pas  été  réglée. 


L'existence  de  cet  excédent,  la  Société  a  cru  devoir 
la  signaler  au  moment  où  elle  demandait,  ainsi  (jue 
nous  le  mentionnions  le  10  mars,  l'autorisation  d'aug- 
menter son  capital  social.  Il  importait,  en  elfot,  d'avoir 
la  conviction  que  le  capital  nouveau  à  a|)p(!ler  ne 
viendrait  pas  restreindre  l  intérêt  des  actions  an(ncnnes. 
Au  reste,  ce  nouveau  capital  produira  lui-même  des 
bénéfices,  et  la  Société  tout  entière,  aussi  bien  avant 
qu'après  cette  augmentation,  ne  pourra  (jue  profiter  de 
l'extension  de  ses  moyens  d'action  facilitée  par  cette 
opération. 

Il  est  presque  inutile  d'ajouter  que  l'augmentation 
de  capital  proposée  par  le  Conseil  a  été  votée  par  l'as- 
semblée générale  ordinaire.  Il  s'ensuit  que  le  Conseil 
d'administration  a  été  autorisé  à  porter,  lorsqu'il  le 
jugera  opportun,  par  simple  décision  et  en  une  ou  plu 
sieurs  fois,  le  capital  social  de  120  millions  à  200  mil- 
lions de  francs. 

L'assemblée  a  également  voté  les  modifications  aux 
statuts  anciens,  modifications  qui  place  la  Société  sous 
le  régime  des  lois  de  1867  et  de  1893,  et  qui  en  fait  une 
Société  anonyme  libre.  Auparavant,  et  après  adoption 
des  comptes,  l'assemblée  ordinaire  avait  réélu  comme 
administrateurs  :  MM.  le  baron  Hély  d'Oisspl,  A.  Bar- 
tholoni  et  E.  Gaudet,  dont  le  mandat  était  expiré  ; 
comme  membre  du  Comité  de  censure,  M.  Ghaudruc 
de  Crazannes  ;  et  nommé  commissaires  des  comptes, 
MM.  Chaudruc  de  Crazannes,  Thirria  et  Welche. 

A.  Lechenet. 


Société  Française  d'Électro-Métallurgie 


Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  il  y  a  huit  jours, 
les  actionnaires  de  la  Société  Française  d'Electro- 
Méta.llurgie  se  sont  réunis,  le  27  courant,  en  as- 
semblée générale  ordinaire. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration 
parle,  tout  d'abord,  du  deuil  qui  est  venu  frapper  si 
inopinément  la  Société.  Son  fondateur,  M.  Secrétan, 
après  avoir  réalisé  l'œuvre  qu'il  avait  entreprise,  après 
avoir  doté  la  Société  qu'il  avait  créée,  d'usines  admi- 
rables, sans  pareilles  en  Europe,  l'avoir  «nrichie  de  ses 
procédés  personnels  libéralement  concédés  par  lui,  n'a 
pas  pu  jouir  du  succès  qui,  pour  l'année  1898,  a  cou- 
ronné ses  persévérants  efforts.  La  mort  l'a  enlevé,  mais 
il  a  légué  à  ce  qui  fut  son  entreprise  un  magnifique  or- 
ganisme qui  continuera  à  marcher  normalement  et  qui 
procurera  à  ses  associés  les  avantages  qu'il  s'était  ap- 
pliqué à  leur  assurer  pour  l'avenir  comme  pour  le  pré- 
sent. 

Après  cet  hommage  à  son  ancien  Président-Direc- 
teur, le  Conseil  d'administration  a  rendu  compte  des 
opérations  accomplies  pendant  l'exercice  1898  et  qui 
ont  laissé  un  solde  de  profits  nets,  industriels  et  com- 
merciaux, de  1.173.082  fr.  01. 

Les  bonéficps,  qui  avaient  été  de  530.559  fr.  41  en  1897,  fait 
remarquer  le  Conseil,  se  sont  doublés  et  au  delà,  en  1898.  Et 
si  l'on  met  en  regard  du  résultat  de  ce  dernier  exercice  les 
résultats  obtenus  pendant  les  quatre  premiers,  représentés 
par  un  total  de  1.164.143  fr.  85,  on  constate  que  l'exercice 
1898  a  produit  à  lui  seul  autant  de  bénétices  que  les  quatre 
premiers  ensemble. 

Rien  ne  saurait  mieux  mettre  en  lumière  la  qualité  de  nos 
divers  produits,  la  faveur  dont  ils  jouissent  auprès  d'une 
clientèle  de  plus  en  plus  nombreuse,  l'intelligence,  l'énergie 
et  le  dévouement  du  regretté  Pi'ésident  et  de  notre  personnel. 

Si  maintenant  on  examine  les  relevés  mensuels  de  la  pro- 
duction et  de  la  vente,  on  voit  que  leur  accroissement  pro- 
gressif s'est  développé  dans  une  proportion  remarquable  en 
1898. 11  apparaît  aussi  que  la  moyenne  des  ventes  a  toujours 
été  en  parfaite  concordance  avec  la  moyenne  des  fabrications 
diverses  ;  car  (et  c'est  là  une  observation  qui  mérite  d'être 
ici  consignée),  jamais,  jusqu'à  présent,  il  n'a  été  po-sible  de 
former  aux  usines  un  stock  de  marchandises  fabriquées,  par 
la  raison  fort  simple  que,  depuis  la  constitution  de  la  Société, 
il  a  constamment  été  très  difficile  de  suffire  aux  demandes 
delà  clientèle  avec  le  matériel  existant  et  que,  en  1898,  mal- 
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gré  son  accroissement,  cela  est  devenu  absolument  impos- 
sible. 

Rappelons  d'abord  que,  pendant  les  trois  premiers  exercices, 
la  fabrication  se  trouva  pour  ainsi  dire  limitée  à  la  produc- 
tion par  voie  électrolytique  ;  elle  a  été  : 

En  1893-1894  idix-luiit  moisi.. ..  .kil.    1.268.003  42 

1895   1.391322  67 

ly.jG   1.587.342  77 


La  nécessité  ayant  été  reconnue  d'ajouter  à  la  production 
électrolytique  celle  des  diverses  autres  fabrications  du  cuiyre 
par  les  procédés  ordinaires,  des  installations  avaient  été 
blies  à  Dives  dans  une  mesure  très  limitée  et  en  rapport  i 
d'alors.  Elles  ont  "  ' 


te  éta- 

avec 

nos  ressources  a  alors,  relies  uni.  commence  a  fonctionner 
dans  les  premiers  mois  de  1897.  La  production  totale  a  été, 

en  1897,  de  kil-    3.560.669  95 

Enfin,  nos  moyens  de  production  s'élant  ac- 
crus les  fabrications  de  toute  nature  se  sont 
élevées,  en  1898,  à   5.5^6.244  16 


Le  bilan  de  la  Société,  au  31  décembre  1898,  s'établit 
ainsi  : 

ACTIF 

Francs 

Immobilisé  :  Constructions,  terrains,  matériel  — 
,et  brevets  acquis  de  la  Société  Elmore, 
avances  sur  travaux  et  marchés   7.572.865  50 

Disponible  :  Caisse  de  Paris  et  de  l'usine,  ban- 
quiers, effets  à  recevoir,  valeurs  diverses.      733.836  51 

A  réaliser:  Marchandises  à  l'usine,  dans  les 
dépôts,  entrepôts,  en  route  et  chez  divers 
(6.823.429  fr.  28);  débiteurs  divers  (l  mil- 
lion 771.258  fr.  67)  ;  cautionnements  et  loyers 
d'avance  •  ,•    8.618.336  9o 

Amortissable  :  Frais  de  constitution  de  Société, 
d'augmentation  de  capital,  d'émission  des 
obligations   50o.905  70 

Primes  de  remboursement  des' obligations   '^o^  Sm  p;," 

Dépenses  à  recouvrer  (impôts  sur  titres)   '^^ 

Dépenses  imputables  à  l'exercice  1899   b.W  &0 

17.899.193  72 


PASSIF 

£apital  :  actions  (7.000.000  de  fr.),  obligations 

4  0/0  (4.000.000  de  fr.)   11.000.000  » 

Parts  de  fondateur  (Mémoire) . .    ....  " 

Amortissements  des  obligations  o  0/0,  des  frais 
de  constitution  de  Société,  des  constructions 

et  matériel  •  •  •. •  •  ■  199.488 

Bénéfice  résultant  de  l'amortissement  d  obbga- 

tions  6  0/0  par  voie  de  rachat  (2.914)   11.  /7»  ^1 

Service  des  titres  :  Coupons  arriérés  des  ac- 
tions et  des  obligations.  Solde  de  dividende 
exercice  1898.  Intérêt  des  obligations,  2'  se- 
mestre 1898    ^'  ■^45  93 

Créanciers  :  Effets  à  payer,  fournisseurs,  etc..  5-181. v74  83 

Provisions  diverses   ïn'iXk  it 

Piéserve  légale   ot.ioaov 

Réserve  pour  fluctuation  des  cours  du  cuivre.  80.000  » 

Compte  de  profits  et  inertes  :  Reliquat  de  l'exer-  ^ 

Sokle  a-éditeur 'de  l'exercice  l'898    1.173.082  01 

17.899.193  72 

En  comparant  ce  Ijilan  avec  le  précédent,  on  con- 
state de  sensibles  variations  :  dans  les  immobilisa- 
tions, qui  ont  augmenté  de  1.675.629  fr.,  ce  qui  corres- 
pond à  un  accroissement  considérable  de  matériel  qm 
a  permis  à  la  Société  de  porter  sa  production  de  3.500 
tonnes,  en  1897,  à  5.500  tonnes,  en  1898;  dans  les  res- 
sourcps  à  réaliser,  qui  sont  en  augmentation  de  deux 
millions,  conséquence  du  développement  de  la  clien- 
tèle et  de  l'accroissement  du  chiffre  d'affaires  ;  dans  le 
compte  créanciers,  qui  s'élève  à  5.181.774  fr.  83,  contre 
4  323.308  fr.  .58  en  1897,  augmentation  qui,  bien  qu  inle- 
rieure  à  celle  des  ressources  à  réaliser  doit  attirer  I  at- 
tention dee  actionnaires  sur  les  nouvelles  mesures  a 
prendre.  ,  , 

Ainsi  aue  nous  l'avons  dit  plus  haut,  les  bénéfices 
de  l'exercice  1898  se  sont  élevés  à  1.173.082  fr.  01,  alors 
que  les  frais  généraux  n'ont  augmenté  que  de  15.5Jo 
irancs  04  au  chapitre  du  personnel.  C'est  ce  qui  res- 


sort du  compte  de  profils  et  perles  ci-dessous,  que  nous 
rapprochons  de  celui  au  31  décembre  1897  : 

31déc.l897  31déc.l898 

Avoir  :                                  —  — 

(En  francs) 

Bénéfice  industriel  et  commer- 
cial                                        1.318.524  53  2.211.054  22 

Revenus  et  plus-values  (loyers 
des  cités  ouvrières,  coupons 

échus,  et  plus-value  sur  titres).        17.827  51  32.846  45 

1.336.352  04  2.243.900  67 


Débit  : 

Frais  généraux  du  compte  social.       187.939  26 

Service  des  titres  ;  amortissement 
dos  obligations,  annuité  d'inté- 
rêts, etc°   102.896  37 

Dépenses  diverses  :  escomptes 
sur  ventes,  agios  et  commis- 
sions de  banque,  mauvaises 
créances,  commissions  surven-  . 
tes,  assurances,  entretien  de 
l'usine,  etc   470.713  46 

Provisions  diverses  :  pour  es- 
comptes sur  créances,  impôts 
sur  titres,  primes  d'assuran- 
ces, etc   44.243  54 

Solde  bénéficiaire   530.559  41 


203.534  90 


164.659  64 


608.376  38 


94.247  74 
1.173.082  01 

1.336.352  04   2.243.600  67 


Si  on  déduit  dudit  solde  de  1.173.083  fr.  01  la  rede- 
vance due  à  la  Compagnie  des  Métaux,  conséquence 
de  l'accord  voté  antérieurement,  et  qui  se  chiffre  par 
57.011  fr.  75,  on  obtient,  pour  l'exercice,  un  solde  béné- 
ficiaire de  1.116.070  fr.  26,  dont  il  y  a  lieu  de  déduire  : 
5  0/0  pour  la  réserve  légale,  55.b03  fr.  50  ;  10  0/0  pour 
le  Directeur  statutaire,  111.607  francs  02;  ensemble 
167.410  fr.  52.  Il  reste  alors  un  excédent  de  948.659  fr.  74. 

Sur  cet  excédent,  la  part  de  10  0/0  du  capital  social 
attribuée  statutairement  aux  actionnaires  représente 
700.000  fr.  La  somme  disponilïle  n'est  donc  plus  que 
de  248.659  fr.  74,  et  elle  doit  être  diminuée,  conformé- 
ment aux  statuts,  des  prélèvements  affectés,  pour  la 
première  fois,  aux  parts  de  fondateur,  soit  112.500  fr. 
]^e  solde  se  trouve  donc  ramené  à  136.159  fr.  74  qui 
doivent  être  répartis  comme  suit  : 

Francs 

10  0/0  à  une  réserve  spéciale   13.615  97 

10  0/0  à  la  disposition  du  directeur   13.615  97 

Ensemble   27.231  94 

Laissant  un  reliquat  de   108.927  80 

qu'il  reste  à  partager  entre  les  14.000  actions  et  les  5.000 
parts  de  fondateurs,  dans  la  proportion  de  2.500.000 
francs,  capital  primitif,  à  7.000.000  de  francs,  capital 
actuel,  ce  qui  donne  pour  les  actionnaires,  80.262  fr.  58, 
et  pour  les  parts  de  fondateur,  28.665  francs  22.  Ces 
28.665  fr.  22,  joints  aux  112.500  fr.  fixés  par  les  statuts, 
porte  l'attribution  des  parts  de  fondateur  à  141. 165 fr.  22 
soit  28  fr.  23  par  titre,  alors  que  la  partie  mise  à  la 
disposition  des  actionnaires  atteint  780.262  fr.  58.  Tou- 
tefois, sur  ce  dernier  montant,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  proposé  de  prélever  70.000  fr.  qui  viennent 
augmenter  la  provision  pour  fluctuation  du  cuivre, 
et  d'amortir  de  50  0/0  le  solde  âes  frais  de  constitution 
de  la  Société.  Par  suite,  le  dividende  des  actions  s'est 
vu  fixé  à  8  0/0,  soit  40  fr,  par  action. 

Après  communication  de  ce  qui  précède  par  le  Con- 
seil d'administration,  un  actionnaire  s'est  levé  et  a 
demandé  quelques  explications  sur  le  chiffre  des  bé- 
néfices. Provient-il  simplement,  a-t  il  demandé,  des 
affaires  industrielles  et  commerciales,  ou  est-il  dû,  en 
partie  à  la  hausse  des  cuivres  ? 

M.  Stouls,  président  de  l'Assemblée,  a  déclaré  qu'il 
répondrait  d'autant  plus  volontiers  à  cette  question 
que  des  suppositions  erronées  ont  été  formulées  dans 
quelques  journaux  : 

On  a  attribué,  a  dit  l'honorable  président,  une  grande  part 
de  notre  bénéfice  à  la  liausse  du  cuivre,  et  le  raisonnement 
sur  lequel  on  s'appuyait  est  logique.  Le  voici  :  le  prix  de 


L'ÉCONOMISTE  EUROl'hlKN  —  France 


397 


v<'ulo  des  objets  fabriqués  dépend,  dans  une  grande  niesui'c, 
ilu  prix  di'  la  nialiéro  première  au  nidnicnt  de  la  vrnle.  Si 
donc,  dans  la  période  qui  s'est,  écoulée,  (mire  l'achat  du  la  nui- 
liére  première  et  la  vente  du  produit  l'a))riqué  il  s'est  produit 
une  hausse,  le  bi'nélice  industriel  est  augmenté  de  cette  dilïé- 
rence  de  prix.  Le  total  de  ces  augmentations  doit  correspondre 
approximativement  à  la  dillercnce  du  prix  du  stock  au  com- 
mencement et  à  la  lin  de  l'armée,  ;'i  <'oudition  que  ce  stock 
soit  resté  le  même. 

C'est  en  s'appuyant  sur  ce  raisonnement  qu'on  a  évalué 
i\  500.0t)0  fr.  le  bénéfice  accidentel  que  nous  avions  dû  retirer 
de  cette  hausse. 

Mais  on  oublie,  ou  l'on  ignore,  en  raisonnant  ainsi,  deux 
faits  qui  en  détruisent  les  conclusions  : 

Le  premier,  c'est  que,  à  côté  des  ventes  courantes,  il  y  a 
des  commandes  et  des  marchés  faits  d'avance  et  sur  lesquels, 
par  suite,  la  hausse  des  matières  premières  n'a  aucune  in- 
llucnce  ; 

Le  second,  c'est  que,  ne  pouvant  prévoir  d'une  façon  abso- 
lument certaine  la  hausse  ou  la  baisse,  et  voulant  se  prémunir 
contre  la  baisse  qui  pourrait  diminuer  leur  bénéfice  dans 
une  forte  proportion,  la  plupart  dfs  grande  industriels  en 
cuivre,  pour  ne  pas  dire  tous,  cherchent  à  se  couvrir  en  fai- 
sant sur  le  marché  de  Londres  des  ventes  à  terme  de  cuivre 
Standard  :  si  la  baisse  se  produit,  le  bénéfice  qu'ils  en  reliront 
couvre  la  perte  relative  subie  sur  la  vente  des  produits  fabri- 
qués ;  par  contre,  si  c'est  la  hausse,  il  en  résulte  une  perte 
qui  contrebalance  l'augmentation  du  prix  de  vente. 
^  C'est,  en  résumé,  une  sorte  d'assurance  parfaitement  légi- 
time, à  condition  de  limiter  ces  ventes  à  une  quantité  infé- 
rieure au  stock  en  magasin. 

Or,  dans  la  période  troublée  que  nous  avons  traversée 
l'année  dernière,  notre  Président  directeur  a  jugé  prudent  de 
se  garanlir  ainsi,  comme  ses  collègues  en  industrie,  contre  la 
possibilité  d'une  baisse.  Et  de  ce  fait,  il  est  résulté,  d'après 
nos  livres,  une  perte  en  chiffres  ronds  de  400.000  fr.  Sans 
cette  prudence,  nos  bénéfices  auraient  été  de  1.500.000  fr.  au 
lieu  de  1.100.000  fr. 

Après  ces  explications,  le  Président  a  exposé  les 
causes  solides  et  durables  de  l'augmentation  des  béné- 
fices de  la  Société.  C'est,  d'abord,  l'augmentation  des 
ventes  dans  la  proposition  de 3.500  à  5.500  tonnes.  C'est 
ensuite  la  diminution  des  prix  de  revient  par  suite 
d'une  double  cause  :  1"  l'habileté  déplus  en  plus  grande 
du  personnel  et  les  perfectionnements  apportés  à  l'ou- 
tillage ;  2o  la  répartition  des  frais  généraux  sur  une 
production  plus  importante. 

_  Appelée  ensuite  à  voter,  l'assemblée  a  approuvé,  à 
l'unanimité,  les  comptes  qui  lui  étaient  boumis  ;  fixé  à 
40  fr.  par  action  le  dividende  de  1898,  et  à  14L165  fr.  22 
l'attribution  aux  parts  de  fonrlateur;  ratifié  la  nomina- 
tion comme  directeurs  de  MM.  Dammler  et  Bethniont, 
gendres  de  M.  Secrétan,  en  remplacement  du  Président- 
directeur  défunt;  approuvé  la  nomination  faite  anté- 
rieurement de  MM.  Arthur  Deuimler  et  Edouard 
Dupasseur,  comme  membres  du  Conseil  d'administra- 
tion; nommé  également,  à  l'unanimité,  comme  admi- 
nistrateurs pour  entrer  en  fonctions  à  partir  du  1"  jan- 
vier 1900,  MM.  Stouls,  Vilbort,  Verdé-Delisle,  Chalupt, 
Dupasseur  et  Demmler,  et  comme  commissaires  pour 
l'exercice  1899,  MM.  Siméon  et  Herissan. 

Avant  la  fin  de  la  séance,  un  actionnaire  a  demandé 
à  l'assi-tance  de  s'associer  à  lui  pour  témoigner  de  la 
profonde  reconnaissance  que  l'on  devait  à  M.  Secrétan 
et  pour  adresser  à  la  famille  de  l'ancien  Directeur- 
président  les  sentiments  de  la  plus  respectueuse  sym- 
pathie. Cette  proposition  a  été  accueillie  par  des  applau- 
dissements unanimes. 

Ainsi  se  trouvent  closes  toutes  les  discussions  aux- 
quelles on  s'était  livré  dans  ces  derniers  temps. 

Ajoutons  que  l'assemblée  générale  extraordinaire, 
qui  avait  été  convoquée  également  pour  le  27  courant, 
n'a  pu  se  tenir,  le  nombre  des  actions  déposées  n'ayant 
pas  atteint  le  «  quorum  ».  Les  actionnaires  sont  donc 
de  nouveau  appelés  à  se  réun'ir  le  20  avril.  L'ordre  du 
jour  de  l'assemblée  est  le  suivant  :  1"  augmentation 
du  capital  social  ;  2o  rachat  des  parts  de  fondateur  ; 
;>')  modifications  aux  statuts. 

P.  B. 


La  Baniiiie  Spéciale  ies  Valeurs  Iiifliislrielles 


M.  Paul  Bernhard,  président-directeur  do  la  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  vïcni  d'adresser  la 
lettre  suivante  aux  actionnaires  de  la  Société  Schruder 
et  de  Conslans  : 

Messieurs, 

Le  5  décembre  dernier,  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  constituait  la  Société  des  Etablissements  Schroder 
et  de  Constans. 

Elle  annonçait  au  public  que  la  maison  mise  en  Société 
réalisait,  depuis  plusieurs  années,  des  bénéfices  importants, 
s'élevant,  pour  les  derniers  exercices,  y  compris  l'intérêt  de 
tous  les  capitaux  engagés,  à  500. OUO  fr.  environ.  La  constitu- 
tion de  cette  Société  semblait,  donc  rentrer  de  la  façon  la  plus 
indiscutable  dans  le  cadre  des  opérations  de  la  Banque  Spé- 
ciale. 

Avant  de  signer  la  déclaration  indiquant  les  bénéfices  anté- 
rieurement réalisés,  la  Banque  Spéciale  des  "Valeurs  indus- 
trielles avait  fait  procéder,  ainsi  qu'elle  le  fait  toujours,  à  la 
vérification  minutieuse  des  livres  de  la  maison  Schroder  et 
de  Constans  par  ses  propres  experts  tout  d'abord,  puis  par 
l'un  des  plus  anciens  et  dos  plus  honorables  experts  compta- 
bles près  les  tribunaux  de  la  Seine. 

MM.  Schroder  et  de  Constans  jouissaient,  à  Bordeaux, 
d'une  réputation  d  honorabilité  si  indiscutée  que  deux  des 
plus  notables  commerçants  de  cette  ville,  M.  Colin,  membre 
de  la  Chambre  de  Commerce  de  Bordeaux,  président  du 
Syndicat  des  vins  de  la  Gironde,  et  M.  Le  Roy,  ancien  arma- 
teur, membre  du  Comité  des  directeurs  de  la  Caisse  d'épargne 
de  Bordeaux,  acceptaient  de  faire  partie  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  future  Société,  dont  ils  sont  encore,  à  ce  jour, 
président  et  vice-président. 

Rien  ne  pouvait  donc  faire  supposer  aux  experts  compta- 
bles, qui  connaissaient  cette  réputation  d'honorabilité,  cjue  la 
comptabilité  qu'ils  examinaient  était  fausse. 

Il  en  était  cependant  ainsi. 

Depuis  plusieurs  années,  M.  de  Constans,  seul  responsable 
de  ce  fait  à  l'exclusion  de  son  associé,  et  contre  lequel  je 
prends  les  mesures  que  comportent  ses  agissements,  commet- 
tait des  faux  dans  sa  comptabilité  pour  tromper  ses  créan- 
ciers, ses  commanditaires  et  ses  banquiers.  Les  manœuvres 
employées  rendaient  toute  constatation  impossible. 

On  ne  saurait  donc  reprocher  aux  experts  d'avoir  commis 
une  erreur.  Aucune  faute  professionnelle  ne  peut  leur  être 
imputée. 

Dans  ma  carrière  de  banquier  d'escompte,  au  cours  de 
laquelle  j'ai  examiné  moi-même  ou  fait  examiner  des  cen- 
taines de  comptabilités  commerciales,  je  n'ai  jamais  eu  à 
constater  un  fait  semblable. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Société  des  Etablisse- 
ments Schroder  et  de  Constans.  après  s'être  rendu  compte  que 
les  bénéfices  annoncés  no  pouvaient  être  réalisés,  a  décidé  de 
convoquer  les  actionnaires  en  assemblée  générale  pour  leur 
exposer  la  situation  et  leur  permettre  de  voter  la  dissolutioa 
d(^  la  Société  s'il  y  a  lieu. 

Je  partage  entièrement  cette  manière  de  voir  et  j'ai  résolu, 
si  la  liquidation  est  décidée,  d'intervenir  personnellement 
pour  assurer  le  remboursement  du  montant  des  actions  et  de 
la  prime  de  30  fr.  qu'un  certain  nombre  d'actionnaires  ont 
payé. 

Je  j  uge  que  tel  est  mon  devoir  à  l'égard  des  actionnaires  de 
la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  qui  m'ont 
donné  de  si  hautes  et  de  si  nombreuses  marques  de  confiance 
et  envers  lesquels  je  me  considère  comme  moralement  lié 
pour  la  réalisation  du  programme  qu'ensemble  nous  avons 
adopté  et  dans  lequel  plus  que  jamais  nous  entendons  nous 
maintenir  : 

Ne  présenter  à  notre  clientèle  que  des  titres  de  Sociéte's 
commerciales  et  industrielles  assurés  d'un  revenu  rémunéra- 
teur. 

Paul  Bernhard. 

Il  semble  qu'il  n'y  ait  rien  a  ajouter  à  cette  lettre. 
L'acte  que  vient  d'accomplir  M.  Pàul  Bernhard  est 
d'une  grande  valeur  et,  en  même  temps  d'un  haut  en- 
seignement. 

D'un  haut  enseignement,  également,  ce  qu'a  fait,  en 
une  autre  circonstance,  M.  Paul  Bernhard. 

Mardi  dernier,  la  Société  Coopérative  «  Le  Travail» 
donnait  un  grand  banquet  pour  fêter  le  seizième  anni- 
versaire de  son  existence,  et  la  croix  de  la  Légioa 
d'honneur  décernée  à  son  président,  M.  Buisson.  Men- 
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tionnons  que  c'est  en  1883  que  cette  Société  fut  fondée 
par  huit  ouvriers  peintres  qui  ne  disposaient  que  d'un 
capital  de  6.400  fr.  Jusqu'en  1889,  elle  végéta,  en  dépit 
des  efforts  de  ses  fondateurs.  C'est  alors  qu'elle  obtint 
la  concession  de  travaux  importants  pour  l'Exposition 
Universelle,  et  dès  ce  moment,  elle  fut  classée.  Les 
membres  participants  augmentèrent,  et  son  capital  pri- 
mitif passa  de  6.400  à  100.000  fr.  Néanmoins,  bien 
qu'ayant  exécuté  au  cours  des  seize  dernières  années, 
pour  7  millions  de  travaux,  payé  2.300.000  fr.  de  main- 
d'œuvre  et  réalisé  630.000  fr.  de  bénéfices,  il  lui  était 
difficile  de  lutter  contre  les  gros  entrepreneurs  dispo- 
sant de  capitaux  considérables. 

Or,  c'est  par  hasard  que  M.  Paul  Bernhard,  rencon- 
tra, un  jour,  M.  Buisson,  président  de  la  coopérative 
«  Le  Travail  »,  et  l'idée  lui  vint  de  fournir  à  cette 
Société  les  capitaux  qui  lui  faisaient  défaut.  Il  lui 
assura  donc,  sous  la  seule  réserve  d'un  droit  de  con- 
trôle, un  million  de  francs  qu'elle  a  pu  employer  à  sa 
convenance  pour  le  développement  de  ses  affaires,  et, 
depuis,  grâce  à  ce  nouveau  capital,  la  coopération 
«  Le  Travail  »  a  pu  se  rendre  acquéreur  de  quatre 
maisons  de  peinture,  d'une  maison  de  miroiterie,  d'une 
maison  de  papiers  peints  et  d'une  maison  de  décora- 
tion. Tous  les  ouvriers  de  ces  maisons  participent  aux 
bénéfices  de  l'entreprise  qui  ont  été,  l'année  dernière, 
de  11  0/0.  Ils  ont  tous  des  salaires  avantageux,  et  leur 
journée  de  travail  n'est  que  de  huit  heures... 

En  parlant  de  ce  que  nous  venons  de  relater,  on  a 
dit,  hier,  que  c'était,  de  la  part  de  M.  Paul  Bernhard, 
du  socialisme  pratique  et  bien  compris.  C'est  vrai. 
Mais  il  convient  d'ajouter  qu'il  faut  que  celui  qui  a  de 
telles  idées  ait  une  bien  profonde  connaissance  de  ce 
que  peut  donner,  en  France,  avec  un  peu  d'aide,  et 
aussi  bien  au  point  de  vue  industriel  que  commercial, 
l'initiative  individuelle  ! 

J.  M. 


Momations  Écomps  et  Eiiiaflcières 

Association  nationale  des  Porteurs  français  de 
valeurs  étrangères.  —  Nous  avons  déjà  annoncé 
qu'une  Association  venait  de  se  constituer  en  France, 
pour  la  défense  des  porteurs  de  Fonds  étrangers,  à 
l'imitation  de  la  Corporation  of  foreign  bondholders, 
qui  existe  depuis  longtemps  déjà  à  Londres. 

Nous  reviendrons  plus  tard  sur  l'organisation  et  le 
mode  de  fonctionnement  de  cette  Association,  qui  doit 
rendre  les  plus  grands  services  au  public  français. 
Pour  aujourd'hui  constatons  simplement  qu'elle  sera 
administrée  et  dirigée  par  des  hommes  d'une  honora- 
bilité et  d'une  compétence  incontestables. 

Voici  la  composition  de  son  premier  Conseil  général  : 

MM.  Périvier,  premier  président  honoraire  delà  Cour 
d'appel  de  Paris,  président  ;  Eugène  Lacoml^e,  ancien 
sénateur,  vice-président;  Bra,  ancien  président  des 
Agréé.s  de  Paris;  Tony  Chauvin,  délégué  des  Comités  de 
porteurs,  directeur  ;  Glaude-Lafontaine,  banquier  ;  A.  De- 
souches,  ancien  président  des  Agréés  de  Paris;  N.  Her- 
bault,  syndic  honoraire  de  la  Compagnie  des  Agents 
de  change  de  Paris  ;  Louis  Lhomme,  inspecteur  des 
Finances  ;  Marqués  di  Braga,  sous-gouverneur  du 
Crédit  Foncier  de  France  ;  De  Meaux, ancien  inspecteur 
des  Finances  ;  Gustave  Rendu,  secrétaire  général  de  la 
Compagnie  des  Agents  de  change  ;  Valfrey,  ancien  mi- 
nistre plénipotentiaire. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  27  mars,  les  10.000  obligations  nouvelles  de  500 
francs  8  1/2  0/0  numéros  110. OOl  à  1^0.000,  du  Crédit  Foncier 
Egyptien  sont  admises  aux  m'^gociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Chs  titres  sf>nt  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  (Joto,  sous  la  môme  rubrique  que  les  110.000  obligations 
.'i  1/2  0/0  anci(^nnes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  3  1/2  0/0  do  ladite 
Société,  négociables  sui'  notre  marché,  se  trouve  porté  de 
110.000  à  120.000. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUGCURSAXES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
23  mars 

Or   1.822.542.449 

Argent...  1.198.600.674 

3.021.1*3  124    3.014.E.35  415 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

o    .  f    -n    Ti    ■    (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  ^g^^^^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  


30  mars 
1.814. 199. (ilO 
1.200.336  345 


Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avancés  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  . . 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrâlion  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Ejnploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  ( 

J^tii  i  1=  \  Ex-banques  département 

mobilières  |  ^oi  du  9  juin  1^57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


23  mars 


Total  


30  mars 


3.021. 

143. 

124 

3.014 

535  415 

94 

115 

49.596 

260.464.771 

337. 

245.755 

455.446.024 

496 

104  693 

4  34b. 

000 

4 

345.000 

7  572 

300 

7 

551.300 

180 

386.739 

181 

888.422 

235.896.050 

235 

006. S68 

189.000 

660 

180 

000.000 

10.000.000 

10 

000.000 

2 

980 

750 

2. 

980.750 

99 

624 

550 

99 

624.550 

100.000.000 

100 

000.060 

4 

000 

000 

4 

000.000 

14 

957 

937 

14 

991.966 

1 

799.081 

y 

217.896 

S 

407 

444 

8 

407.444 

40 

448 

9ii6 

34 

808.239 

4.627.566.-857 

4.733  757  898 

182 

500 

000 

182 

500.000 

8 

002 

313 

8 

002.313 

10 

OOÔ 

000 

10 

000.000 

2 

980 

750 

2 

980.750 

9 

125 

000 

9 

125.000 

4 

000 

000 

4 

000.000 

8 

407 

444 

8 

407.444 

3.769 

«44 

.065 

3.828 

.046.710 

16 

478 

006 

15 

.921.880 

14 

245 

066 

14 

.425.045 

114 

475 

904 

13b 

037 . 778 

378 

138 

227 

395 

503  079 

74 

052 

121 

85 

043. U93 

2 

013 

371 

1 

.925  910 

7 

740 

561 

8 

.188.130 

2 

052 

562 

052.562 

23 

211 

462 

22 

.598.200 

4.627 

.566.857 

4.733.757.898 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


4  avril 

2  avril 

1er  avril 

31  mars 

30  mars 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  ^ 

3.62.3.8 

3.6'0.9 

3.702.0 

3.832.8 

3.828.0 

Encaisse  

3.327.3 

3.197  9 

3.145  2 

3,080.5 

3.014  5 

397.6 

739.6 

770.1 

836.3 

833.3 

Avances  aux  partie. 

291.0 

367.1 

364.9 

369.9 

416.9 

—       à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

141. 2 

204  1 

216  0 

180.2 

135.0 

partie. 

400.3 

540.7 

487  2 

477.6 

480  5 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

2  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

4  0/00 

1  0/00 

Bénéfices  nets  

1.460.0 

2.442.4 

2.898.4 

3.318  5 

5.970.2 

Crédit  Lyonnais.  —  li'assemblée  générale  annuelle  du 
Crédit  Lyonnais  a  eu  lieu  le  28  mars,  à  Lyon,  sous  la  prési- 
dence de  M.  Henri  Germain,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration. 

Après  la  lecture  du  rapport  des  commissaires  et  de  celui 
du  Conseil  d'administration,  M.  Mazerat,  dh-ecteur  général, 
a  donné  verbalement  des  détails  sur  le  bilan,  le  compte  de 
profits  et  |i('i-l('s,  le  personnel  et  ror,f;anis:ition  des  difl'érents 
sièges  de  la  Suciété.  Quelques  actionnaires  ayant  successive- 
ment demandé  la  parole,  M.  le  Président  leur  a  répondu. 
Toutes  les  propositions  du  (.'onseil  ont  ensuite  été  votées.  Le 
dividende  a  été  fixé  à  40  fr.  par  action  ;  il  est  payable  comme 
suit  : 

Francs 

A  partir  du  25  mars  1899   17  50 

Le  25  septembre  1899   22  50 

Ensemble   40  » 

moins  les  impôts. 

Une  somme  de  10.000.000  de  francs  est  portée  à  la  réserve 
extraordinaire  qui  a  déjà  reçu  l'année  dernière  une  dotatiop 
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du  uu'ine  chillre  el.  qui  s'élovo  ainsi  à  ÎÎO.OOO.OOO  do  francs. 
Lo  nionUml.  total  dos  rosorvos  du  Crédit  Lyonnais  ost  de 
CU.OOO.OdO  do  francs. 

Les  aduiinistraleurs  sortants  :  MM.  Brolemann,  Morin, 
Pons  ol.  Ivlciuniiinn  ont  oté  réélus. 

M.  lo  Ijaron  Georges  Brincard  a  été  nommé  administrateur. 

MM.  dos  Vallières  et  Vautier  ont  été  réélus  commissaires 
pour  un  an. 

M.  Pierre  Tresca,  chef  d'une  importante  maison  lyonnaisi', 
a  été  nommé  commissaire  en  remplacement  do  M.  Adolphe 
Basset,  décédé.   

Mines  de  la  Loire.  —  L'assemhlée  générale  annuelle  a  eu 
lieu  le  27  mars. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  approuve 
les  comptes  de  l'exercice  1898,  se  soldant  par  un  produit  net 
de  1.321.646  fr.  80  qui,  sur  la  proposition  du  Conseil,  a  été 
réparti  comme  suit  : 


neuf 


Amortissement  du  dixième  du  matériel  acqiiis  pour  travaux 
!ufs  en  1895,  1896,  1897  et  1898  Fr.        80.269  60 


439.099  14 


Solde  des  travaux  neufs  non  amortis  en  1897. 
Amortissement  des  travaux  neufs  de  1898  à 

concurrence  de    

Total  égal  Fr.    i. 321. 646  80 


)2.278  06 


MM.  A.  Langel  et  H.  Couriot,  administrateurs  sortants, 
ont  été  l'éélus. 

Le  mandat  des  commissaires  des  comptes,  MM.  J.  Gambe- 
fort,  J.  Rolland  et  Hutter,  a  été  renouvelé  pour  l'exercice  en 
<:oui's.   

Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Paris  à  Orléans.  — 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Compagnin  d'Or- 
léans a  eu  lieu,  le  29  mars,  sous  la  présidence  de  M.  le  baron 
de  Gourcel,  président  du  Conseil  d'administration. 

Elle  a  approuvé  définitivement  les  comptes  de  l'exercice 
1897  et  provisoirement  ceux  de  1898  en  fixant  à  58  fr.  50  par 
action  le  dividende  de  cet  exercice. 

Elle  a  nommé  administrateur  de  la  Compagnie  M.  Re- 
nouard,  en  remplacement  de  M.  Schneider,  décédé,  et  réélu 
MM.  Bartholoni,  de  Peyronnet,  Permezel  et  Delaunay-Bellc- 
ville,  administrateurs  sortants,  ainsi  que  les  membres  de  la 
Commission  des  comptes,  MM.  de  "Vergés,  de  la  Germoniére, 
de  Resbecq,  de  Lajudie  et  Aylies. 


Grands  Moulins  de  Corbeil.  —  Les  actionnaires  réunis 
le  18  mars  en  assemblée  ordinaire,  ont  adopté  les  résolutions 
dont  voici  le  texte  : 

I.  —  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  la  lecture 
du  rapport  du  Conseil  d'administration  et  celui  des  commis- 
saires, approuve  les  comptes  et  le  bilan  de  l'exercice  1898, 
tels  qu'ils  lui  sont  présentés. 

En  conséquence,  le  solde  des  bénéfices  de  1898,  s'élevant  à 
1.660.76^  fr.  74,  sera  réparti  comme  suit  : 

1°  Balance  du  solde  débiteur  du  compte  de  profits  et  pertes 

au  31  décembre  1897   177.276  50 

Dont  à  déduire  : 

Solde  de  la  réserve  extraordi- 
naire  29.329  84 

  147.946  75 

2°  Réserve  légale  (5  0/0  sur  1.483.489  fr.  15)..        74.174  45 

3°  Amortissement  du  compte  :  rembourse- 
ment d'obligations  (tirages  de  1895-1896-1897  : 
1.410  obligations)   705.000  » 

4"  RernJiourseraent  de  470  obligations  sorties 
au  tirage  de  1898   235.000  » 

5°  Dividende  aux  24.000  actions  (20  fr.  par 
action)   480.000  « 

6°  Report  à  l'exercice  1899   18.644  54 

Total  égal   1.660.765  74 

Le  dividende  de  20  fr.  sera  payi'',  en  une  seule  fois,  le  1" 
avril,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  lois  de  finan- 
ces, contre  remise  du  coupon  n°  15  pour  les  actions  au  por- 
teur, et  sur  présentation  des  certificats  pour  les  actions  no- 
minatives. 

II.  —  L'assemblée  générale  donne,  en  tant  que  de  besoin, 
comme  précédemment,  l'autorisation  à  ceux  des  administra- 
teurs qui  sont  en  relation  d'affaires  avec  la  Société,  de  trai- 
ter avec  cette  dernière,  soit  en  leur  nom  personnel,  soit  pour 
le  compte  de  Sociétés  dont  ils  sont  eux-mêmes  administra- 
teurs. 

III.  —  L'assemblée  générale  nomme  administrateur  pour 
six  années  M.  Régis  Vierne,  administrateur  sortant. 

IV.  —  L'assemblée  générale  nomme  MM.  Magnin  et  Mar- 
tin commissaires,  à  l'effet  de  présenter  un  rapport  sur  les 
comptes  de  l'exercice  1899,  étant  entendu  qu'en  cas  d'empê- 


chement de  l'un  d'eux,  pour  qu('l((uo  cause  que  ce  soi  l,  le 
rapport  pourra  être  présenté  par  un  seul  commissaire.  _ 

Kilo  lixe  leur  rémunc'ration  au  même  cliilfrf^  que  précédom- 
ni(!nt. 


Mines  de  Carmaux.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  a 
ou  lieu  le  23  Ttiai'S. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  ([u'ils  lui  étaient  pré- 
sentés, les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le  dividende  y 
alïérent  à  55  fr.  par  action,  contre  50  fr.  pour  l'exercice  pré- 
cédent. 

Un  acompte  de  15  fr.  ayant  été  payé,  en  novembre  dernier, 
le  solde,  soit  40  fr.  par  action,  sera  mis  en  paiement  sous 
déduction  des  impôts  à  partir  du  2  mai  prochain. 

MM.  le  baron  de  Gaujac  et  Xavier  Reille,  administrateurs 
sortants,  ont  été  réélus. 

Entin,  les  commissaires  des  comptes,  MM.  Prisse  et  Cos- 
mao-Durnanoir  ont  vu  renouveler  leurs  pouvoirs  pourl'exer- 
cice  en  cours. 

Compagnie  fermière  de  l'Etablissement  thermal  de 
Vichy.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis  le  25  mars  en  as- 
semblée générale  extraordinaire. 

Après  avoir  entendu  les  explications  du  Conseil,  ils  ont  re- 
connu la  sincérité  de  la  déclaration  de  souscription  aux 
16.000  actions  nouvelles  de  375  fr.  dont  l'émission  avait  été 
votée  le  22  juin  1898,  et  du  versement  de  leur  montant. 

Ils  ont,  en  conséquence,  ratifié  l'augmentation  du  capital 
social  porté  à  12  millions  de  francs  et  approuvé  les  statuts 
modifiés.   

Gaz  de  Toulouse.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  a  eu 
lieu,  à  Lyon,  le  20  mars. 

Ànrès  audition  des  rapports,  elle  a  approuvé  les  comptes 
de  l'exercice  1898  et  fixé  le  dividende  y  afférent  à  36  fr.  brut 
pour  les  actions  de  capital,  dont  21  fr.  pour  solde  sera  paya- 
ble le  1"  avril  en  même  temps  que  le  dividende  de  6  fr.  des 
actions  de  jouissance. 

A  titre  extraordinaire,  l'assemblée  a  voté  le  rembourse- 
ment au  pair  de  550  actions  de  capital  et  comme  conséquence 
la  réduction  du  capital  social  à  2.200.000  fr.  » 


Le  Nickel.  —  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la 
Société  «  Le  Nicl<el  »,  qui  s'est  tenue  le  20  mars,  a  approuvé 
les  comptes  de  l'exercice  18f)7-1898  et  le  bilan  qui  lui  étaient 
soumis  par  le  Conseil  d'administration  et  a  décidé  que  la 
somme  de  743.966  fr.  30  serait  employée  en  totalité  aux  amor- 
tissements. 

L'assemblée  a,  en  outre,  autorisé  le  Conseil  d'administra- 
tion à  distribuer  aux  actionnaires  les  acomptes  sur  les  divi- 
dendes aux  époques  qu'il  le  jugera  convenable. 

L'assemblée  a  confirmé  la  nomination,  en  qualité'  d'admi- 
nistrateur de  M.  G.  Mirabaud,  en  remplacement  de  M.  A. 
Basset,  décédé. 

Les  pouvoirs  des  commissaires,  MM.  J.  Josat  et  F.  Lutscher, 
commissaires  sortants,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exercice 
en  cours. 


Compagnie  Générale  d'Electricité.  —  Les  actio.înaires 
de  la  Compagnie  Générale  d'Electricité,  réunis  le  20  mars  en 
asscmlfiée  générale  extraordinaire,  ont  approuvé,  après  lecture 
du  rapport  du  Conseil  d'administration,  une  nouvelle  émission 
d'obligations  pour  5  millions  do  francs,  dont  le  taux  reste  à 
fixer  par  le  Conseil. 

L'assemblée  a  également  approuvé  la  nomination,  en  qualité 
d'administrateurs,  de  MM.  Rodier,  de  Metz,  GhevaUier  et 
Nemours  Herbault. 


Société  Lyonnaise.  —  Los  actionnaires  do  la  Société 
Lyonnaise  de  D(''pôts,  do  Comptes  Courants  et  do  Crédit  In- 
dustriel, réunis  le  22  mars  en  assemblée  annuelle,  ont  approuvé 
les  résolutions  suivantes  : 

I.  —  L'assemblée  générale  approuve,  à  l'unanimité,  le  rap- 
port et  les  comptes  de  l'exorcice  1898,  tels  qu'ils  sont  présentés 
par  le  Conseil  d'administration,  et  fixe  le  dividende  à  12  fr.  50 
par  action,  sur  lesquels  t)  fr.  ont  été  mis  en  paiement  le  31  dé- 
cembre 1898,  et  le  solde  de  7  fr.  50  sera  payable  le  30  juin 
1899,  sous  déduction  de  l'impôt  de  4  0/0  ; 

II.  —  L'assemblée  générale,  à  l'unanimité,  réélit  MM.  Félix 
Mangini,  Adrien  Méandre,  Antoine  Riboûd,  administrateurs 
pour  la  période  prévue  par  les  statuts  ; 

III.  —  L'assemblée  générale  réélit,  à  l'unanimité,  M.  Fran- 
cisque Aynard,  censeur  pour  la  période  prévue  par  les 
statuts  ; 
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IV.  —  L'assem])lée  générale  nomme,  à  l'unanimité,  M.  G. 
Lvonnot  et  Francisque  Aynard,  commissaires  pour  l'exer- 
cice 1899. 


Compagnie  Algérienne.  —  L'assemblée  annuelle  des 
actionnaires  de  la  Compagnie  Algérienne  a  eu  lieu  le  25  mars, 
sous  la  présidence  de  M.  Bordet,  président  du  Conseil  d'a;l- 
ministratioD. 

L'assemblée  a  approuvé  à  l'unanimité  le  rapport  et  les 
comptes  de  l'exercice  1898  qui  lui  étaient  soumis  et  fixé  le 
dividende  de  cet  exercice  à  35  fr.  par  action,  sur  lesquels  un 
acompte  de  12  fr.  50  a  été  mis  en  paiement  le  31  décembre 
dernier;  le  solde,  soit  22  fr.  50,  sei-a  payé  à  partir  du  1"  juin 
lirocliain. 

MM.  Rœderer  et  "Weyer,  administrateurs  sortants,  ont  été 
réélus. 

Les  pouvoirs  des  commissaires,  MM.  Maurice  Démarestet 
Henry  Perrier,  commissaires  sortants,  leur  ont  été  renouvelés 
pour  l'exercice  en  cours. 


Compagnie  Française  de  Mines  d'or.  —  L'assemblée 
générale  de  la  Compagnie  Française  de  Mines  d'or  et  d'Explo- 
ration a  eu  lieu  le  25  mars,  sous  la  présidence  du  baron  Hély 
d'Oissel,  président  de  la  Compagnie. 

L'assemblée  a  approuvé  à  l'unanimité  le  rapport  et  les 
comptes  de  l'exercice  189S,  ainsi  que  le  paiement  d'un  divi- 
dende de  5  fr.  et  le  report  à  nouveau  de  lb.891  fr. 

L'assemblée  a  nommé  administrateurs  MM.  R.  G.  Lévy  et 
Ch.  D.  de  Gheest  et  réélu  MM.  Corrion  et  Pfeiffer,  commis- 
saires des  comptes. 

Les  actionnaires  se  sont  montrés  hautement  satisfaits  delà 
situation  de  la  Société  et  des  perspectives  d'avenir  qui  s'ou- 
vrent devant  elle.  Au  cours  de  la  séance,  et  en  réponse  aux 
questions  posées  par  un  actionnaire,  le  président  a  été  amené 
à  faire  allusion  aux  affaires  déjà  réalisées  en  1899  et  aux 
résultats  déjà  acquis. 


Commentry  -  Fourchambault.  —  L'assemblée  général? 
annuelle  a  eu  lieu  le  25  mars. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient  pré- 
sentés, les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le  dividende  y  af- 
férent à  35  francs  par  actions  de  capital  et  10  fr.  par  action 
de  jouissance. 

Société  d'Héraclée.  —  L'assemblée  générale  extraordi- 
naire des  actionnaires  a  eu  lieu  le  10  mars. 

Après  la  lecture  du  rapport  succinct,  l'assemblée  a  voté  la 
résolution  suivante  : 

L'assemblée  générale  extraordinaire  autorise  le  Conseil 
d'administration  à  créer  et  émettre  aux  prix  et  conditions  et 
de  la  façon  qui  lui  paraîtra  la  plus  convenable,  vingt-cinq 
mille  obligations  de  500  fr.,  rapportant  25  fr. 

L'émission  desdites  obligations  pourra  être  faite  au  fur  et 
ù  mesure  des  besoins  de  la  Société. 

En  conséquence,  tous  les  pouvoirs  et  autorisations  néces- 
saires sont  conférés  au  Conseil  d'administration  à  l'efi'et  de 
signer  et  passer  tous  actes  pour  la  réalisation  de  cette  émis- 
sion et,  d'une  façon  générale,  à  faire  tout  ce  qu'exigera  la 
mise  à  exécution  des  présentes. 


RECETTES  DES  CHEMINS   DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  5  au  11  mars  1899  (10»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. 
—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


E  -a) 
11 

3  " 


.813 
.OU 
513 
.746 
.590 
829 
.836 
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.039 
296 
214 
101 


Rec.  br.  de 

Reo.  br.  depuis 
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le  l"janvier 

1899 

1898 

1899 

1898 

898 

852 

8  15(1 

7.660 

7.89C 

7.540 

76.280 

13  040 

183 

128 

1  69: 

1.251 

4.013 

3 , 890 

37.807 

37  061 

3 , 032 

2.880 

28,571 

27.567 

3.608 

3.501 

35,021 

32.9-19 

2.982 

2  850 

28  2S2 

27.041 

!  .9!'.) 

1  S97 

19.068 

19  080 

113 

91 

1. 129 

1.049 

140 

97 

1.320 

980 

43 

38 

507 

379 

42 

24 

341 

258 

25 

23 

231 

222 

Diflférenoe 
p' 1899 


490 
3.240 
446 
746 
1.004 
2  042 
1.211 
12 
79 
340 
128 
82 


Compagnie  centrale  d'Eclairage  par  le  Gaz  (Eug.  Lebon 
et  C').  —  L'assemblée  générale  ordinaire  a  en  lieu  lo  28  mars. 
Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  de  la  Gérance 


et  du  Conseil  de  surveillance,  elle  a  approuvé  tels  qu'ils  lui 
étaient  présentés  les  comptes  de  l'exercice  1898  et  voté  : 

1°  La  distribution  d'un  dividende  de  12  0/0,  soit  60  fr.  par 
action  ; 

2°  Le  versement  de  l'excédent  des  bénéfices,  soit  38.595  fr.  98 
au  fonds  spécial  d'amortissement  des  actions. 

Un  acompte  de  15  fr.  ayant  été  payé  en  octobre,  le  solde, 
soit  45  fr.  par  action,  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
4  avril  prochain. 

M.  F.  Marchais,  membre  sortant  du  conseil  de  surveillance 
a  été  réélu. 

Toutes  les  résolutions  ont  été  votées  à  l'unanimité. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Les  affaires  ont  été  plutôt  calmes,  cette  semaine  ; 
quelques  valeurs  spéciales,  toutefois,  ont  continué  à 
attirer  l'attention.  Au  dernier  moment  on  s'est  animé 
en  raison  de  la  réponse  des  primes,  qui  a  eu  lieu  hier; 
mais  on  finit,  de  nouveau,  plus  calme. 

Pour  les  besoins  de  la  liquidation,  l'argent  se  tien- 
dra, vraisemblablement,  à  des  taux  assez  élevés.  Mais, 
comme  au  cours  des  liquidations  précédentes,  il  sera 
quand  même  abondant. 

ir  if  Nos  Renies  Françaises  sont  toujours  calmes 
comme  affaires.  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  102  22  1/2  à 
terme,  contre  102  35  il  y  a  huit  jours.  Au  comptant, 
elle  reste  à  102  15.  Rente  3  i/2  0/0  103  67  1/2,  contre 
103  60.  Au  comptant,  ce  dernier  fonds  est  farme  à 
103  70.  Rente  3  0/0  amortissable,  101  40  au  comptant, 
contre  101  fr.  30  à  terme;  elle  finit  à  101  32  1/2. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  498 fr.  50,  sont  à  499  fr.  50;  Emprunt  2  i  120/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  85  fr.  75, 
contre  85  fr.  ;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar, 
86  fr.  50,  contre  86  45. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  à  474  fr.  à  terme  et  au  comptant. 

•jf  if  Bien  que  leurs  cours  aient  peu  varié,  les  Obli- 
gations de  la  Ville  de  Paris  ont,  au  cours  de  ces  der- 
niers jours,  donné  lieu  à  d'intéressantes  transactions. 

L'Ohligation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  à  5-i5  fr.  50, 
reste  à  544  fr.  25;  Obligations  3  0/0  1  869,  424  fr., 
contre  425  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.,  en 
avance  de  1  fr.;  Quarts,  109  fr.  50;  Obligations  4  0/0 
1875,  565  fr. ,  contre  562  fr.;  Obligations  4  0/0  1876, 
566  fr.,  gagnant  2  fr.  25. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  que  nous  laissions  à  442 
francs,  restent  à  444  fr.50;  Obligations  2  1/2  0/0  1892 
libérées  de  265  francs,  392  fr.  50,  contre  394  fr.; 
Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  102  fr.  50;  Obligations 
1892  entièrement  libérées,  401  fr.,  Contre  402  fr.  50: 
Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  396  fr.  75. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  i^rance  ont  flé- 
chi de  4.025  fr.  à  3.910  fr.,  perdant  115  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit,  pour  les  quatorze 
premières  semaines  de  l'exercice  en  cours,  s'élèvent  à 
5.970.234  fr.,  contre  3.318.452  fr.  en  1898,  2.898.4.34  fr. 
en  1897,  2.442.436  fr.  en  1896,  1.474.504  fr.  en  1895  et 
3.074.031  fr.  en  1894. 

ic  if  "Le  Crédit  Foncier  de  France,  qui  était  revenu 
à  758  fr.,  recule  encore  de  6  francs,  à  752  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
à  être  recherchées  par  la  petite  épargne  qui  trouve, 
avec  ces  titres,  un  intérêt  fixe  se  rapprochant  de  celui 
que  donnent  les  Rentes  françaises  et  qui  jouissent  des 
garanties  les  plus  solides  que  l'on  puisse  imaginer. 
Bien  plug,  les  chances  de  lots  sont  continuellement  ré- 
pétées et  offrent,  aux  particuliers,  un  attrait  des  plus 
puissants.  Aussi,  ne  faut-il  pas  s'étonner  si  la  clientèle 
des  Obligations  Foncières  et  Coînmunales  augmente 
tous  les  jours,  et  si  la  progression  des  cours  de  ces 
titres  ne  subit  que  de  rares  arrêts. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
demandées  à  489  fr.;  Obligations  Foncières  3  0/01879, 
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nOl  fr.,  contre  502  fr.  ;  Obligations  Communales 
3  0/0  1880,  m  fr. 

Les  Obligalinns  Foncières  3  0/0  1883,  qui  restaient 
à  456  fr.  75,  s'échangent  à  454  fr.  ;  Foncières  1885, 
490  fr.,  en  avance  de  2  f r.  ;  Cinquièmes,  100  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  clôturent 
à  400  fr.,  contre  40(»  fr.  25;  Obligations  à  lots  3  0/0 
1892,  estampillées,  498  fr.  50;  Obligations  Foncières 
1895,2  80  0/0,  entièrement  libérées,  488  fr.;  Obliga- 
tions CommiDiales  2  0  0  0/0  1  899,  487  fr. 

Le  groupe  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  a  été  très  ferme.  Nous  croyons  savoir  que  les 
principales  Sociétés  de  Paris  procéderont,  vers  le  mi- 
lieu d'avril,  —  le  19  croyons  nous,  —  à  l'émission  de 
la  première  partie  de  l'emprunt  nécessaire  à  la  cons- 
truction àwClieiniyi  de  fer  de  Hanhoio  à  Pékin. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  repris  de 
1.008  fr.  à  1.024  fr.,  après  même  1.028  fr.  Comptoir 
National  d'Escompte,  605  fr.  à  terme,  contre  604  fr. 
et  606  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  clôturait  à  916  fr.  a  détaché 
un  acompte  de  dividende  de  17  fr.  50  bruts  et  reste  au 
comptant  et  à  terme,  à  899  fr.  et  à  895  fr.  ex-dividende. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Société 
a  eu  lieu  à  Lyon  le  28  courant  ;  nous  en  donnous  plus 
haut  un  compte  rendu  abrégé  dans  nos  Informations 
économiques  et  financières. 

La  Société  Générale,  qui  finissait  à  582  fr.,  s'inscrit 
à  581  fr.  Nous  nous  reportons  à  l'article  que  nous  con- 
sacrons plus  haut  à  cette  Société.  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  au  même  cours  de  029  fr.;  Banque  Fran- 
çaise de  V Afrique  du  Sud,  91  fr.  50  à  terme  et  92  fr.  au 
comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  595  fr.,  monte  de  14  fr.,  à  609  fr.;  Banque  de 
VAlgérie,  885  fr.,  perdant  30  fr.;  Banque  Parisienne, 
483  fr.,  contre  480  fr.;  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  148  fr.  50  ;  Obliga- 
tions de  475  francs,  175  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  ont  passé  de  225  à  227  fr.  La  souscrip- 
tion aux  nouvelles  actions  de  cette  Société  a  été  close 
le  25  mars.  Ces  titres  ont  été  souscrits  par  plus  de 
3.200  actionnaires  et  parts  de  fondateurs.  Ils  seront 
inscrits  à  la  «  Cote  Officielle  »  de  la  Bourse  de  Paris 
aussitôt  que  l'assemiilée  générale  imposée  par  la  loi, 
et  qui  aura  lieu  le  4  avril,  aura  reconnu  la  sincérité 
des  versements.  Rappelons  qu'ils  jouissent  des  mêmes 
droits  que  les  actions  anciennes,  sauf  en  ce  qui  con- 
cerne, toutefois,  le  solde  du  di^'idend3  du  premier 
exercice  de  la  Société.  Compagnie,Franraise  des  Mines 
d'or,  110  fr.,  contre  112  fr.  Crédit  Mobilier,  89  fr. 

La  Rente  Foncière  est  active  à  400  fr,  Depuis  trois 
ans,  la  situation  de  cette  Société  s'est  sensililement 
améliorée.  Aussi  ses  actionnaires  qui,  pendant  quelques 
années,  n'avaient  reçu,  comme  dividendes,  que  5  fr., 
se  sont-ils  vu  attribuer  10  fr.  pour  l'exercice  1896  et 
15  fr.  pour  l'exercice  1897,  sans  compter  qm  la  répar- 
tition qui  va  leur  être  faite  pour  1898  sera,  dit  on,  su- 
périeure. Cette  progression  attire,  naturellement, 
l'attention  du  public  sur  un  titre  immobilier  encore 
au-dessous  du  pair,  et  dont  la  valeur  intrinsèque  est 
représentée  par  des  immeubles  à  Paris  parmi  lesquels, 
et  en  première  ligne,  on  trouve  le  Grand-1  lôtel  et  l'im- 
meuble occupé  par  le  Grand-Café,  l'hôtel  Scribe,  le 
Jockey-Club.  Il  faut  ajouter  que  les  immeubles  de 
Paris  détenus  par  la  Rente  Foncière,  dont  le  capital 
n'est  que  de  20  millions  de  francs,  et  par  la  Société 
Générale  Immobilière,  dont  elle  possède  la  presque 
totalité  des  actions,  représentent  140  millions  grevés 
de  112  millions  d'hypothèques  au  profit  du  Crédit  Fon- 
cier. Mais,  et  par  le  simple  jeu  de  l'amortissement,  ces 
140  millions  d'immeu])les  finiront  par  être  la  pleine 
propriété  des  40.000  actions  de  la  Rente  Foncière,  àoni 
le  patrimoine  va  ainsi,  constamment,  en  augmentant 
de  valeur. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies 
de  Chemins  de  fer  ont  donné  lieu  à  des  échanges  un 
peu  plus  suivis,  surtout  au  «  comptant  ». 


Le  Zji/O/i  reste  à  1.945  fr.  à  terme,  contre  1.942  fr., 
et  à  1.940  fr.  au  comptant,  sans  changement.  Vu  le 
nombre  insuffisant  d'actions  déposées,  rassen)i)lée  gé- 
nérale extraordinaire  du  24  mars  n'a  pu  avoir  lieu  :  elle 
a  été  reportée  au  27  avril.  Nord,  2.135  fr.  au  comptant 
et  à  terme,  en  avance  de  20  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  29  avril.  Midi,  1.399  fr.,  contre  1.400 
francs. 

L'Est,  que  nous  laissions  à  1.065  fr.,  est  revenu  à 
1.0.58  fr.  ;  Orléans,  au  même  cours  de  1.8.55  fr.  au 
comptant.  A  terme,  il  cote  l.SdOfr.  L'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires,  qui  a  eu  lieu  le  29  mars,  a 
approuvé  la  répartition  d'un  dividende  de  58  fr.  .50,  et 
voté  les  résolutions  proposées  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration. Ouest,  1.190  fr.,  en  recul  de  10  fr. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  onzième  semaine  de 
l'exercice  1899,  une  augmentation  de  955.000  fr.  sur 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Du  1er  janvier  au 
18  mars,  les  recettes  accusent  une  plus-value  de  9  mil- 
lions 632.000  francs. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  finissent  à  350  fr.  ; 
Chemins  Economiques  du  Nord,  .561  fr. 

'^r  "Ar  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
toujours  un  marché  large.  Cependant,  au  cours  de  ces 
derniers  jours,  et  vu  l'approche  de  la  liquidation  et  des 
jours  de  fête,  les  afl'aires  ont  été  jin  peu  moins  actives. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
avaient  fléchi  à  660  fr.  la  semaine  dernière  conservent 
ce  cours;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  également 
comme  jeudi  dernier,  à  1.255fr.  L'assemblée  générale 
du  28  mars  a  approuvé  la  fixation  du  dividende  pour 
1898  à  62  fr.  50.  Toutefois,  il  ne  sera  distribué  que 
49  fr.,  le  solde  de  13  fr.  50  devant  être  laissé  en  réserve 
au  crédit  des  actionnaires  jusqu'à  ce  que  le  Conseil 
d'Etat  ait  prononcé  sur  le  recours  formé  contre  l'arrêté 
du  27  juin  1898  du  Conseil  de  préfecture  de  la  Seine. 

Pour  le  mois  de  février  dernier,  les  recettes  de  cette 
Compagnie  se  sont  élevées  à  7.380.252  fr.  27,  contre 
7.568.386  fr.  27  en  février  1898.  Du  1er  janvier  1899  au 
28  février,  les  recettes  se  chiffrent  par  16.528.381  fr., 
contre  16.667.031  fr.  80  pendant  la  même  période  de 
1898. 

L'action  de  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  avait  repris  à  348  fr.,  est  revenue  à  335 fr.  ;  Messa- 
geries Maritimes,  au  même  cours  de  640  fr.  ;  Char- 
geurs Réunis,  1-265  fr.,  contre  1.269  fr. 

Les  Omnibus  perdent  15  fr.  à  1.770  fr.  Les  recettes 
de  cette  Compagnie,  pourla  douzième  semaine  de  1899, 
se  sont  élevées  à  966.834  fr.  85,  contre  938.005  fr.  15 
pour  la  semaine  correspondante  de  1898.  Du  le''  jan- 
vier au  18  mars  1899,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par 
10.471.905  fr.  40,  soit  une  augmentation  de  639.095 
francs  05  sur  l'année  dernière.  Voilures  à  Paris,  en 
avance  de  8  fr.  à  terme,  à  658  fr.  et  de  1  fr.  au  comptant, 
à  655  fr. 

La  Société  Française  des  Métaux,  qui  restait  à  656 
francs,  s'inscrit  à,  646  fr.  Société  Française  de  l'Electro- 
Métallurgie,  810  fr.  Nous  rendons  compte  plus  haut, 
de  l'assemblée  générale  que  les  actionnaires  de  cette 
Société  ont  tenu  le  27  courant. 

L'action  Sue~,  que  nous  laissions  à  3.715  fr.,  est  en 
plus  forte  reprise  à  3.780  fr.  ;  Parts  Civiles,  2.450  fr., 
contre  2.454  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  passé  de  186 
à  193  fr.;  Etablissements  Decauville,  96  fr.,  contre  99 
francs;  Procédés  Thomson-Ilouslon,  en  nouvelle  et 
forte  hausse,  à  1.572  fr.,  gagnant  67  fr. 

Les  actions  Malfidano  sont  à  1.249  fr.,  contre /l. 245 
francs.  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  {Bec  Auer), 
645  fr.,  en  reprise  de  70  fr.  Le  Conseil  d'administration 
a  fixé  ie  dividende,  pour  1898,  à  55  fr.,  contre  50  fr. 
l'année  dernière.  Dynamite  Centrale,  .532  fr.,  contre 
534  fr.  Anciens  Etablissements  Cail,  395  fr.;  Société 
Métallurgiciue  de  l'Oural-Volga,  en  avance,  à  566  fr.  à 
terme  et  509  fr.  au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  finit  à  305 
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francs  ;  Compagnie  de  Fives-Lille,  615  fr.;  Compteurs 
à  Gaz,  1.725  fr.,  en  réaction  de  25  fr.  ;  Aciéries  de 
France,  1.131  fr.,  contre  1.160  fr.;  Compagnie  d'Agiii- 
Ics,  431  fr.  à  terme  et  436  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  (en  liquidation)  sont  soutenues.  Les  Obliga- 
tions 3  0/0  restent  à  31  fr.  .50,  contre  31  fr.;  Obligations 
4  0/0,  32  fr.;  Obligations  5  0/0,  39 fr.  25,  contre  39  fr.; 
Obligations  6  0/0  i"^"  Série,  40  fr.  75,  contre  46  fr.  50  ; 
Obligations  2"  Série,  41  fr. 

if  ^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  bien  tenus, 
en  général.  Quant  aux  Fonds  Espagnols,  ils  ont  acquis 
de  nouvelles  avances. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  conservent 
leurs  cours  de  470  fr.;  Argentin  4  0/0  1896  (Resci- 
sion), 64  80  ,  contre  64  fr.  75. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  plus  hésitants. 
Le  4  0/0  1889  est  à  63,  contre  63  fr.  75  ;  Funding  Bré- 
silien 5  0/0,  90  fr.  75,  contre  91  fr.  50. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  de- 
mandés. L'Obligation  5  0/0  de  Bahia  ûnit  à  435  fr., 
pendant  que  l'Obligation  5  0/0  de  l'Etat  de  Espirito- 
Santo  se  traite  à  .355  fr.  Au  sujet  de  cette  dernière  va- 
leur nous  nous  reportons  à  la  partie  que  nous  consa- 
crons plus  loin  au  Brésil. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  profitant  de  l'amé- 
Itoration  du  change,  passe  de  59  fr.  17  1/2  à  60  fr.  75, 
pour  rester  à  60  fr.  20.  Sur  l'annonce  que  la  Reine-ré- 
gente d'Espagne  avait  signé  le  crédit  nécessaire  au  paie- 
ment du  coupon  du  1er  avril  de  la  Dette  cubaine,  les 
Billets  Cubains  ont  d'abord  été  demandés;  ils  clôturent 
plus  calmes  :  les  6  0/0  à  282  fr.  et  les  5  0/0  à  247  fr. 

La  Rente  Italienne  reste  toujours  discutée.  Elle  s'ins- 
crit à  94  fr.  80.  contre  95  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  était  revenue  à 
27  fr.  10,  a  repris  à  27  221/2. 

Les  Fonds  Roumains  sont  fermes.  Le  4  0/0  Amortis- 
sable 1896  est  à  94  fr.  et  le  4  0/0  Amortissable  1898, 
à  93  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  sont  de  nouveau  mous.  Le  5  0/0 
or  1891-1894,  que  nous  laissions  à  94  fr.  25,  est  à 

93  fr.  85;  Russe  3  0/0  or  1896,  93  fr.  70,  contre 

94  fr.  35  ;  Rente  4  0/0  1867-1869, 103  fr.  10  les  grosses 
coupures,  contre  103  fr.  20  et  102  fr.  85,  les  unités 
contre  102  fr.  lù;  Consolidés  i^e  et  2e  Série?,  102  fr.  25, 
en  perte  de  15  centimes;  Rente  Intérieure  i  O/'J, 
100  fr.  20,  contre  100  f r.  40. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  sont  indécises.  Le  Turc  B 
revient  de  47  fr.  à  46  fr.  80  pendant  que  le  Turc  C  se 
traite  à  27  fr.,  contre  27  fr.  10;  Turc  D,  22  fr.  75, 
contre  22  f  r.  90  ;  Priorités  Ottomanes,  478  f  r.  50. 

ic  if  L'action  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 
Autrichiens  est  à  509  fr.,  ex-coupon  de  20  fr.  92. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires,  qui  a  eu  lieu  le 
24  mars  à  Vienne,  a  voté  la  répartition  d'un  dividende 
de  10  florins  par  actions  pour  l'exercice  écoulé,  et  le 
report  à  nouveau  d'un  solde  de  747.000  florins.  Banque 
Impériale  Ottomane,  ,568  fr,,  contre  569  fr.;  Banque 
Nationale  du  Mexique,  640  fr.,  cette  Banque  appelle, 
sur  ses  actions,  trois  versements  de  10  piastres  payables 
en  juillet  et  octobre  prochains  et  en  janvier  1900. 
Actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  54-3  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0,  514  fr.  ;  Obligations  3  i/2  0/0,  507  fr.  50  ; 
Banque  Nationale  de  la  République  Sud-Africaine, 
362  fi-. 

La  Robinson  South  African  Banking  clôture  à 
110  fr.  La  succursale  de  Paris  de  cette  Institution  vient 
d'i-'tre  avisée  par  son  siège  social,  à  Londres,  de  la  dé- 
claration d'un  dividende  intérimaire  pour  les  premiers 
six  mois  de  l'exercice  (1er  octobre-31  mars),  de  21/20/0, 
soit  2  shillings  par  actian. 

Le  Rio-Tinto,  reste  à  1.019  fr.,  contre  1.011  fr.  Com- 
pagnie Internationale  des  Wagons-Lits  et  des  Grands- 
Express  Européens,  822  fr.  Nous  croyons  savoir  que 
les  bénéfices  de  cette  Société,  en  1898,  ont  atteint  le 
montant  de  9.475.134  fr.,  contre  5.501.866  fr.  en  1897. 
Sur  cotte  somme,  une  partie,  soit  3.0.j9.904  fr.  provient 
des  bénéfices  résultant  des  émissions  d'actions.  Il  res- 
terait, même  en  déduisant  cette  somme  des  profits 


accusés,  une  plus-value,  d'une  année  à  l'autre,  de 
de  913.374  fr.  Par  suite,  la  Compagnie  peut  facilement 
proposer  une  répartition  de  7  0/0  ou  35  fr.  par  action, 
tout  en  appliquant  aux  amortissements  une  somme  de 
4.500.000  fr.,  en  chiffres  ronds. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  en- 
traînées par  les  Fonds  Espagnols.  Les  Andalous,  qai 
étaient  revenus  à  222  fr.,  montent  à  232  fr.  ;  Nord  de 
l'Espagne,  177  fr.,  contre  167  fr.;  Saragosse,  278  fr.,  en 
avance  de  28  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
soutenues.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique- 
Constantinople,  sont  à  285  fr.  ;  Obligations  anciennes 
4  0/0  (série  1894)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et 
prolongement,  420  fr.  ;  Obligations  4  O/O  nouvelles 
(série  1895),  360  fr. 


MARCHE  EN  BANQUE 


La  tendance,  sur  ce  Marché,  n'est  .toujours  pas  bien  défi- 
nie. Des  variations  assez  brusques  ont  été  signalées  dans  un 
sens  comme  dans  l'autre  sur  nombre  de  valeurs.  Quant  aux 
échanges,  ils  sont  restés  assez  actifs. 

Le  Brésil  5  0/0  clôture  à  69  95  contre  71  ;  Minas-Geraès, 
ferme,  à  3b4  fr.  50. 

U Alpine,  qui  restait  à  514  fr.,  finit  à  522  fr.  50;  Tharsis, 
220  fr.  50  contre  223  fr.  50.  Le  Conseil  d'administration  de 
cette  dernière  Compagnie  vient  de  fixer  à  11  shillicgs  le  divi- 
dende de  l'exercice  1893.  Le  report  à  nouveau  s'élève  à  20.378 
livres  sterling.  Cape-Copper,  103  fr.  50  contre  lOt  fr.  50; 
Laurium  Grec,  81  fr.  ;  Huanchaca,  60  fr. 

La  Dniepr ovienne,  qui  était  revenue  à  4.400  fr.,  s'éhange 
à  4.395  fr.;  Donetz,  1.227  fr.  50  contre  1.225  fr.;  Huta-Ban- 
kovoa,  4.475  fr.;  Vsines  Cliff,  1.700  fr.  contre  1.710  fr.  ; 
Haut-Volga,  700  fr. ;  John  Cockerill,  2.800  fr.,  en  recul  de 
80  francs. 

L'OmniMm  Russe  se  tient  bien,  à  638  fr.  ;  Bouboiodia- 
Balkn,  2.230  fr.,  contre  2.240  fr.  ;  Vieille-Montagne,  795  fr., 
en  bénéfice  de  7  fr.  50  ;  Usines  de  Briansk,  1.870  fr.  ;  Pla- - 
f/wes  ZMmiére,  1.465  fr.,  contre  1.4';2  fr.  50;  Monaco,  4.290 
francs,  en  perte  de  10  fr.  On  a  mis  de  nouveau  en  circulation 
le  bruit  que  ces  titres  allaient  être  divisés.  Rien  n'est  officiel 
encore.  Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale ordinaire  pour  le  20  avril. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  restent  demandées 
à  117  fr.  Biscuits  Olibet,  145  fr.,  ex-coupon  de  1  fr.  75  dé- 
taché le  25  courant;  Mode  Nationale, fr.  50;  Chaussures 
Fraiiçaises,  au  même  cours  de  167  fr.  ;  Chaussures  «  In- 
croyable »,  223  fr.  ;  Tavernes  Pousset  et  Royale,  205  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,  act  ex 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovieime  

Donetz  

Doubowaïa-Balka.. . . 
Haut-Volga  


30  mars 

522  50 
69  95 

364  50 
4290  .. 

119  .. 

167  .. 

904  .. 
4395  .. 
1227  50 
2^30  .. 

700  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  GUff  

Vieille-Montagne  . . 
Volga- Vichera,  lib. 


30  m; 

4475 
81 

633 
1465 

410 
1225 

220 
1370 
1700 

795 

422 


50 


.50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 

30  mars  1899. 

Les  craintes  que  nous  émettions  la  semaine  dernière  ont 
été  malheureusement  justifiées.  Les  arbres  fruitiers  ont 
énormément  souffert  pendant  les  dernières  gelées.  Dans 
beaucoup  d'endroits  la  récolte  dos  fruits  est  considérée 
comme  perdue.  La  culture  maraîchère  a  été  également  for- 
tement éprouvée;  les  légumes  primeurs  ont  sérieusement 
souffert. 

La  vigne  n'a  pas  été  non  plus  épargnée,  car  dans  la  plu- 
part des  régions  la  végétation  était  très  avancée.  Les  d('gâts 
sont  considérables,  mais  ils  auraient  eu  une  étendue  plus 
grande,  si  l'absence  de  l'humidité  n'avait  quelque  peu  protège 
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les  bourgeons.  Les  gelées  ont  été  sans  effet  sur  les  céréales 
et  les  pcrspoclivos  delà  récolte  restent  satisfaisantes. 

Actuellement,  lo  temps  est  beau  et  chaud  et  les  travaux 
dos  channis  qui  avaient  été  interrompus  vont  pouvoir  être 
repris.   

CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde  : 
(Les  100  kilot^rammes) 


Villes 

2  mars 

9  mars 

16mars 

23  mars 

30mars 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  63 

20  37 

20  87 

20  87 

15  43 

15  29 

14  74 

14  66 

15  05 

17  .. 

17  .. 

16  50 

16  25 

16  87 

20  48 

20  77 

20  62 

20  67 

19  65 

Buda-Pesth  

20  86 

21  83 

22  23 

22  58 

21  02 

13  93 

13  62 

12  88 

13  08 

13  65 

16  32 

15  84 

15  25 

15  34 

15  97 

Les  derniers  froids  n'ont  eu  aucune  influence  sur  les  blés 
d'hiver.  La  i^resque  totalité  des  ensemencements  de  blé  de 
printemps  était  terminée  quand  les  gelées  se  sont  produites. 

A  Paris,  les  vendeurs  sont  toujours  très  réservés  et  les 
cours  dénotent  peu  de  changement  sur  ceux  de  la  semaine 
dernière. 

On  a  coté  en  clôture  : 

23  mars     30  mars 

Courant   ...      20  87  20  87 

Avril   20  87  21  12 

Mai-juin   21  12  21  12 

■    4  de  Mai   21  . .  20  87 

Stock  au  30  :  57 . 000  quintaux 

A  Anvers,  Londres  et  Liverpool  les  cours  se  sont  inscrits 
en  hausse  cette  semaine.  Il  en  a  été  de  même  aux  Etats-Unis. 
La  meilleure  tendance  de  New- York  et  de  Chicago  est  due  en 
grande  partie  à  l'amélioration  des  marchés  anglais,  les  dégâts 
subis  par  la  récolte  de  blé  d'hiver  aux  Etats-Unis  n'étant  pas 
considérés  comme  Buiïisamment  sérieux  pour  faire  monter  les 
prix. 

En  Californie,  des  pluies  bienfaisantes  ont  amélioré  les 
perspectives  de  la  récolte,  mais  il  faut  dire  que  cette  contrée 
n'occupe  plus  la  place  importante  qui  lui  était  attribuée 
parmi  les  Etats  producteurs  de  blé  depuis  que  l'Orégon  et  le 
Washington  ont  développé  leurs  ressources.  Le  tableau  ci- 
dessous  fait  ressortir  l'importance  de  ces  trois  contrées  au 
point  de  vue  producteur  : 

1895      1896      1897  1898 

(Milliers  d'hectolitres) 

Californie   14.575   16.398   11.774  4.443 

Orégon   4.313     3.724     6.599  8.981 

Washington   2.615     3.038     7.315  8.525 

Totaux   21.503   23.155   25.688  21.949 

On  remarque  pour  l'Orégon  et  le  Washington  une  augmen- 
tation constante  qui  n'a  pas  encore  atteint  son  maximum, 
tandis  que,  pour  la  Californie,  les  terres  convenant  à  la  cul- 
ture du  blé  sont  évidemment  entièrement  exploitées. 

Farines.  —  Les  affaires  sont  toujours  très  calmes.  La  mar- 
que de  Gorbeil  (157  kil.  nets)  est  à  48  fr.  comme  la  semaine 
dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

23  mars     30  mars 

Marques  de  choix   49  . .         49  . . 

Premières  marques   4'7  50         47  50 

Bonnes  marcjues   46  50         46  50 

Marques  ordinaires   45  . .         45  . . 

■Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile dos  achcLeurs,  au  cotiiptanl,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompti',  ou  à  oO  jours  sans  oscomple. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  12, 
comme  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Le  Marché  est  sans  activité.  Les  cours  sont  les 
suivants  (les  100  kil.  nets)  : 

23  mars     80  mars 

Courant   13  62  13  50 

Avril   13  75  13  50 

Mai-juin   13  75  18  50 

4  de  mai   13  75  18  50 

Stock  au  30  :  7.750  quintaux 


Avoine.  —  La  fermeté  de  la  semaine  dernière  a  disparu  et 
la  tendance  est  faible.  On  cote  aux  KIO  kilogrammes  nets  : 

23  mars     30  mars 


Courant   17  12 

Avril   Il'  87 

Mai-juin   16  87 

4  de 'mai   1»  «7 


16  62 
k;  62 
k;  87 
16  75 


ALCOOL 

Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  la  campagne  1898-99,  soit  du  l''  octobre  au 
28  fevuer  .  Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  septembre  1898,  de   603.615 

La  production  adonné  

L'importation  a  fourni  


53.269 


Total  des  ressources   2.242.780 

A  déduire  : 

Exportation   124.836 

Livraison  au  commerce   1.190.404 

  1.315.240 

Stock  au  28  février  1899   927.540 

hectolitres,  contre  806.574  hectolitres  en  1898,  soit  une  aug- 
mentation de  120.966  hectolitres  pour  1898-99. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1897-98       1898-99  Différence 


Alcools  de  : 

Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves   

Mélasses  

Substances  diverses. 

Totaux  


30.314 
6.838 
48.725 
207.627 
792.089 
228  271 
878 


(Hectolitres) 
52.903 
4.835 
61.059 
300.960 
948.635 
214.810 
7.694 


+ 


-f 


22.589 
2.003 
12.334 
93.333 
4-  151.546 
—  13.461 
-f  7.316 

1.314.242   1.585.896   -f  271.654 


Cette  semaine,  les  demandes  ont  été  assez  suivies;  comme 
cela  arrive,  du  reste,  chaque  année  à  cette  époque  où,  la  bet- 
terave venant  de  finir,  il  y  a  une  transition  jusqu'au  travail 
des  mélasses  et  grains. 

On  tient  Thectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant,  45  fr.  75, 
contre  44  fr.  87  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de 36.825  pipes  de  155  hectolitres,  contre  17.975 
en  18&8,  11.-350  en  1897  et  26.025  en  1896. 


HUILES 

Colza.  —  Les  atfaires  sont  nulles.  Le  disponilile  reste  à 
48  fr.  25  les  100  kil.,  contre  49  7o  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  — -  Les  acheteurs  sont  très  réservés  et  les  cours 
s'inscrivent  en  baisse.  Le  courant  est  à  44  fr.  87,  contre  45  75 
la  semaine  dernière. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchi'S  : 
Villes 


2  mars 
18!  19 

9  mars 
1899 

16inars 
1899 

23mars 
1899 

30m  ar  s 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

151  50 

153  .. 

162  .. 

165  50 

172  .. 

4  90 
4  95 

4  97 

5  02 

5  15 

5  22 

5  27 
5  27 

5  45 
5  37 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (f|ualité  pei- 
gnée) le  kilng  

Anvers  (    d"   )  li'  kil. 

La  deuxième  série  d'enchères  de  laines  coloniales  à  Lon- 
dres s'est  terminée  le  23  mars.  La  clôture  s'est  faite  sur  un 
ton  très  ferme  et  les  cours  des  autres  Marchés  se  sont  inscrits 
en  hausse.  ^    _^  -,  -, 

Au  Havre,  le  Marché  est  assez  actif.  Les  100  kuogr. 
Buenos-Ayres  en  suint  clôturent  à  172  fr.  contre  165  fr.  50  il 
y  a  huit  jours. 


* 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

'2  mars 
1899 

Fr. 

Le  Havre  

39  12 

Liverpool  

38  70 

9  mars 
1809 


Fr. 
39  37 

39  05 
35  85 


IGmars 
1899 


Fr. 

39  37 
38  57 
34  83 


23m  ars 
1899 


Fr. 

38  87 
37  80 
33  90 


30mars 
1899 


Fr. 

39  50 
38  46 
33  68 


Voici  la  situation  comparée  des  cotons  au  28  mars,  d'après 
le  bulletin  de  MM.  E.  Marande,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 

Stock 


1898 

1899 

Etats-Unis 

Total 

Etats-Unis 

Total 

(En 

balles) 

Le  Havre  .... 

295.300 

308.200 

203.200 

282.500 

Brème  

309.300 

311.200 

403.600 

405.500 

Barcelone  .... 

72.000 

77.000 

71.000 

"^S.OOO 

Gênes  

32.500 

34.300 

07.800 

71.600 

Autr.  ports  du 

Continent. . . 

16.100 

20.700 

2i.700 

52.300 

Londres  

4.000 

5.000 

Liverpool  .... 

1.073.500  1 

175.400 

1.631.000  1 

756.000 

Ensemble . . 

1.798.700  1 

930.800 

2.461.300  2.647.900 

Etats-Unis  : 

Ports 

961 .000 

981  .COO 

787.000 

787.000 

Intérieur  . . . 

404.000 

404.000 

440.000 

440.000 

Cotons  en  mer 

1898 

1899 

Etats-Unis 

Total 

Etats-Unis 

^"TotàT 

Havre  

17.700 

17.700 

23.00(1 

23.0C0 

Brème  

122.200 

122.200 

34.200 

34.200 

Continent .... 

204.800 

278.800 

131.800 

206.800 

Angleterre  . . . 

280.000 

232.000 

85.000 

89.000 

574.700 

650.700 

274.000 

353.000 

Total  général. 

3.75i.CG0  4.025.000 

3.962.300  4.227.900 

Existences  générales  connues 
1898 


3.75i.000  4.025.000 
1896 

sygôààxxT^TïïiT^ooo 


1899 

4.016.000^X268.000 
1897 

3 . 044 . 00o""ir44roÔo 


Au  Havre,  la  tendance  est  calme.  On  cote  :  Louisiane  très 
ordinaire  (les  50  lui.)  39  fr.  50,  contre  38  fr.  87  la  semaine  der- 
nière. 


CAFES 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilo;-;rammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


2  mars 

9  mars 

16mars 

23  m  ars 

30m  ars 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  25 

34  75 

34  50 

34  25 

34  50 

36  25 

36  18 

35  78 

35  63 

37  03 

37  .. 

36  25 

36  25 

36  25 

36  .. 

«6  87 

36  25 

36  25 

86  87 

35  62 

29  97 

29  40 

28  82 

28  55 

28  21 

Au  15  mars,  le  stock  dans  les  entrepôts  de  la  Chambre  de 
Commerce  du  Havre  s'éleva.it  à  77.727  colis,  pesant  4  millions 
989. 62S  kilogr.,  contre  5'i.l07  colis,  pesant  3.401.959  kilogr., 
1  anni'e  dernière  A  pareille  époque. 

IjC  Marché  a  été  sans  animation  pendant  ces  derniers  jours. 
Le  Santos,  60  kilogr.  en  entrepôt,  reste  à  3i  fr.  50  contre 
35  fr.  25  la  semaine  dernière. 


SUCRES 


Le.s  terres  étaient  préparéos  pour  les  ensemencements  de 
betteraves  lorsque  le  froid  est  venu  empêclier  la  continuation 
des  travaux.   Les  plantations  de  betteraves  se  font  depuis 


fin  mr.rs  jusqu'au  15  mai;  il  n'y  avait  donc  pas  à  se  pré- 
occuper outre  mesure  de  ce  retard,  qui  a  été  fort  léger  grâce 
au  retour  du  beau  temps,  mais  on  a  remarqué  que  ce  sont 
les  ensemence-  ments  précoces  qui  donnent  les  meilleurs  ré- 
sultats à  la  récolte. 

Voici  les  exportations  des  12  principales  colonies  du 
1"  septembre  au  81  janvier  : 


Pays 

1896-97 

1897-98 

1898-99 

(En  tonnes) 

13.985 

23.380 

47.973 

Porto-Rico  

8.075 

6.887 

8.151 

Trinité  

604 

461 

500 

Barbades  

» 

5.278 

Martinique  

793 

506 

363 

Guadeloupe 

1.422 

15 

11 

81.392 

68.608 

60.529 

83.689 

66.182 

53.475 

Java  

194.475 

316.142 

379.572 

53.340 

47.968 

44.424 

Maurice  

72.505 

58.688 

101.866 

29.108 

24.419 

27.708 

539.388 

013.256 

729.850 

C'est  donc,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  la  campagne, - 
une  augmentation  de  116.594  tonnes  sur  ceux  correspondants 
de  la  campagne  précédente. 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

2  mars 
1899 

9  mars 
1899 

16mars 
1899 

23mars 
1899 

30  m  ars 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

29  62 

30  25 

30  50 

31  .. 

30  37 

24  55 

24  65 

24  5i 

24  52 

24  46 

23  62 

24  25 

24  62 

24  75 

24  62 

23  40 

24  18 

24  18 

24  30 

24  24 

26  92 

27  60 

27  56 

27  49 

27  66 

2i  24 

25  .. 

24  87 

25  .. 

25  .. 

44  28 

44  28 

44  28 

44  28 

44  28 

La  fermeté  a  disparu  et  les  cours  sont  légèrement  en  baisse 
sur  ceux  de  la  semaine  dernière  :  blanc  n'  3,  SO  fr.  62,  contre 
31  fr.;  l'oux  88°,  30  fr.  37,  contre  30  fr.  75;  raffiné  belle 
sorte,  105  fr. 


cuavRE 

Mouvements  des  im.portations  et  délivraisons  du  cuivre  en 
Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire  Merton  : 

Dul^^janv.  l"c[uinz.  Depuisle 
au  28  fév.  99  de  mars  99  1-  janv.  99 

(Tonnes  anglaises  de  1 .016  kil.  048) 

Importations   33.620         8.245  40.865 

Dèlivraisons   36.190         6.688  42.878 

En  faveur  des  délivr..     4-  3.570     —  1.557      -f  2.013 

Tonnes 

Le  stock  visible  à  la  fin  de  février  s'élevait  à   24.326 

En  y  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   1 .557 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  mars   25.883 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr»'  Cliili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

S8  février  1899.  16.822  4.187  4.461  4.150  3.000  32.620 
l"-   quinzaine  de 

mars  1899   3.701    1.238   1.106   1.400      800  8.245 

Depuis  lel''janv.  20.523   5.425   5.567   5.550   3.800  40.865 

Au  15  mars  le  prix  du  cuivre  était  de  691.  st.,  contre  71 1.  st. 
au  28  février  et  74  1.  st.  au  15  février. 

A  Londres  il  n'y  a  presque  pas  de  demandes  de  la  part  de 
la  consommation  et  de  nomlireuses  réalisations  ont  été  faites. 
Les  coixrs  ont,  en  conséquence,  di'cliné  sur  cette  place  et  par 
répercussion  il  en  a  été  de  mémo  à  Paris. 

A  Londres,  le  cuivre  vaut  171  fr.  93  les  100  kil. 

A  Paris  on  cote  :  cuivre  Chili  marques  ordinaires,  171  fr.  50 
les  100  kil.;  cuivre  Chili  premières  marques,  176  fr.  50;  en 
lingots  et  plaques,  181  l'r. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


maiu'.iiam)isp:s,  a  aleuus 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX 

DE  CLOTURE 

OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1  899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

26 
.laiiv. 

Fi'vr. 

9 

Févi-. 

16 

Févr. 

24 
Févr. 

2 

Mars 

il 

Mars 

16 

Mars 

23 
Mars 

30 

.Mars 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

î'rancs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

I''rancs 

Francs 

Karini'  (12  Marques) . .  .■  15T  kil. 

—  (loules  marques)  — 

—  (C(irbeil)   — 

Blé  lùO  kil. 

8(;ijïU' .  •   — 

Avoine   — 

-11  8i 
i;;  32 
16  32 
10  21 
12  3i 
l'J  43 

42  8.5 
4.5  07 
4(;  07 
19  li- 
10  89 
15  66 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 

.5-'  3-' 
56  32 
.57  32 
25  37 

15  84 

16  73 

50  t."; 

.57  .'iO 
.58  SO 
2.5  80 
16  68 
19  .■,5 

',:\  .37 

18  » 

19  » 
21  75 

1  1    .i  1 

16  37 

4.5  50 

48  >. 

49  » 
21  75 
14  37 
17  12 

-45  37 

48  » 

49  » 
•>2  » 
14  .37 
17  12 

45  12 

48  » 

49  » 
22  12 
14  37 
17  12 

44  .50 
48  » 
19  » 
22  37 
14  50 
17  37 

43  50 

48  » 

49  » 
20  87 
14  25 
17  12 

43  2.5 
46  7.5 
48  » 
20  37 
13  87 
17  « 

42  62 

17  » 

18  » 
20  37 
13  7.5 
17  12 

43  12 

■47  » 
48  » 
20  87 
13  62 
17  12 

43  12 

17  » 

18  » 
20  87 
13  .50 
16  i;2 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

l'UIX 

1  79 

2  27 
2  12 
i,73 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  33 
1  80 

1  "^S 

1  oo 

1  30 
1  90 
1  75 
1  63 

1  30 
1  90 
1  75 
1  45 

1  30 
1  90 
1  70 
1  55 

1  30 
1  95) 
1  75 
1  53 

1  27 
1  85 
1  75 
1  50 

1  34 
1  85 
1  75 
1  50 

1  29 
1  80 
1  75 
1  30 

1  27 
1  80 
1  70 
1  34 

1  30 
1  85 
1  75 
1  50 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  l"»  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

lO.j  13 
33  63 
2.5  62 
50  56 
49  19 
.59  90 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
.52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  7.5 
40  83 
48  97 

28  87 
103  5() 

'S't  » 
.50  75 
43  .. 
55  » 

2!)  37 
104  » 
44  25 
34  » 
49  75 
43  25 
55  50 

29  2.'> 
104  .50 
44  .50 
34  .50 
49  2.5 
44  25 
56  » 

29  .50 
105  .'iO 

31  .50 
19  2.5 
41  25 
.56  » 

29  7.". 
lui  .^10 
41  7.'i 
31  ,50 
49  7.5 
4.5  50 
56  » 

30  » 
104  ,50 
1.1  » 
34  » 
.50  » 
45  50 
.56  » 

30  37 

lu  t  'JKJ 

45  » 
34  » 
50  25 

46  » 
56  » 

30  75 
ou 
44  75 
34  )) 
49  75 
46  50 
56  » 

31  « 

lUt  ..)U 

■44  87 
34  » 
49  75 
45  75 
56 

30  62 
tir; 

lu.)  . . 
45  75 
3  4  » 
48  23 
il  87 
.56  .. 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Ciilnn                              .50  kil. 

Laine  . .  :   luO  kil . 

Café                                 50  kil. 

42  50 
111  .50 

93  « 

45  12 
115  50 
91  37 

47  25 
123  i. 
72  50 

42  57 
113  25 
49  25 

39  37 
123  .'iO 
37  12 

38  37 
1.57  » 
37  75 

37  75 
1.52  » 

38  » 

38  » 
l.iO  » 
37  2.5 

3!1  .50 
i:.2  » 
37  » 

38  i;2 
1.511  » 
36  2.5 

39  » 
1.51  .50 
35  25 

39  2.5 
1.53 
34  75 

39  37 
162  » 

34  50 

38  87 
165  50 
35  25 

39  .50 
172  II 
34  .50 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili      inarq.).  100  kil. 

Etain  lî.nik.i   — 

Zinc  ili'  Sih'sii»   — 

Fn-  (-Man-li;iii(h   — 

Acier  (Hails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

105  » 
188  75 
42  04 
16  » 
16  50 

113  » 
174  62 
39  40 
14  25 
16  .. 

126  25 
m  (i2 
44  85 
1 4  75 
16  >. 

128  » 
168  25 
» 

15  .50 

16  37 

139  87 
202 

16".50 
17  12 

167  2.5 
276  50 
» 

16  .50 
16  75 

176  25 
289  » 
» 

17  .50 
17  12 

192  » 
302  50 
n 

17  .50 
17  12 

195  75 
292  50 
n 

17  50 
17  12 

193  75 
280  » 
» 

17  50 
17  12 

192  50 
291  25 

is"  » 

17  25 

187  .50 
286  50 
» 

18  » 
17  75 

183  50 
285  » 

18  25 
17  75 

181  50 
291  » 
» 

18  23 
17  25 

176  ,50 

288  .. 

19"  » 
17  » 

COURS 

3  0/0  Pcrpéinel  

'A  l;-2  O'O  l^^'.'l  

liaiiiiiii'  Me  I''r:iiice  actions 

Cri'.lil  K.iiicii'r  

Gn'ilil,  Lynnnais  — 

B.uii|.ile  l'ai'isetBavs-Bas. .  — 

G(jui|iaKriio  du  Nord  — 

—        P.-L.-M  — 

Suez  — 

100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
669 
1829 
1449 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1.56.5 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
()79 
776 
851 
1945 

3234 

102  81 
106  06 
3.567 
(380 
845 
934 
2119 

3566 

102  12 
104  67 
3805 
730 
883 
945 
2115 
1920 
.3.5.52 

102  70 
104  07 
3845 
763 
901 
979 
2129 

3605 

102  80 
104  05 
3820 
757 
896 
978 
21.36 
1927 
3595 

102  97 
104  » 
3910 
765 
896 
980 
2135 
1930 
3607 

102  95 

103  85 
3920 

7.57 
895 
984 
2130 
1942 
3599 

103  1.5 
103  67 
3920 
750 
890 
988 
21.30 
1912 
3591 

103  12 
103  80 
3980 
7.55 
887 
995 
2120 
1910 
3620 

102  3.5  ■ 

103  70 
4100 

765 

901 
1019 
212;; 
I'.)li,5 
3710 

103  35 
103  60 
4025 
758 
906 
1008 
2115 
1912 
3715 

102  22 
lu:!  67 
3910 
752 
895 
1024 
2135 
1913 
3780 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaissé-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.263 

565 

291 

445 

160 

Million 
de  fr. 

3.. 527 
2.0'i8 
1.244 

544 

312 

547 

202 

Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

Million 
do  f  r. 

3.855 
1.821 
1.200 
1.021 

416 

529 

221 

Million 
defr. 

3.922 
1.819 
1 . 198 
1.061 

420 

.521 

172 

Million 
de  fr. 

3.840 
1.824 
1.199 

896 

418 

512 

149 

Million 
de  f  r. 

3.822 
1.825 
1.199 

856 

405 

462 

166 

Million 
defr. 

3.799 
1.826 
1.201 

856 

403 

.532 

143 

Million 
defr. 

3.8.55 
1.823 
1.197 

875 

42(3 

479 

127 

Million 
defr. 

3.817 
1.820 
1.197 

749 
424 
4.53 
101 

Million 
defr. 

3.803 
1.820 
1 . 196 

7'' 4 

4Î6 

422 

109 

Million 
de  f  r. 

3.770 
1.823 
1.199 

716 

416 

452 

114 

Million 
defr. 

3.828 
1.814 
1200 

833 

116 

480 

135 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France.. 

—  —  d'Anglet(>ri'i' 

—  —  d'Alli-nia^iii' 

—  — d'Auti-IIdn^ric 

—  —     de  Helfjique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie   

% 

2.  .50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.58 
5.70 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.. 50 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  " 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  1) 
3.14 

5  >. 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.01 
2.75 
5  » 

% 

3  » 
3.50 

3.. 50 
2.. 50 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
5  » 
5  « 
3.. 50 
2.50 
5  » 

/o 

3  » 
3  « 
5  » 
5  » 
3.30 
3  )) 
5  » 

"/ 

3  » 
3  » 
5  » 
.5  » 
3.. 50 
3  » 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.. 50 
2.50 
5  » 

0/ 

70 
3  » 
3  » 
4.. 50 
.5  » 
3.. 50 
2.. 50 
5  » 

3  » 
3  » 
4.. 50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
4.. 50 
5  » 
3.50 
2.50 
3  » 

3  » 
3  » 
4.50 
5  )) 
3.. 50 
2.30 
5  » 

fi/ 
/o 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

.SITUATION  AU  31  UIXEMIiRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

RapiK)rtd(!  l'or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.. 539 
6.9.52 
2.604- 
44,7 

Million 
defr. 

16.073 
7.863 
2.. 506 
48,9 

Million 
defr. 

14.. 537 
7.860 
2.513 

54,0 

Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.. 5.56 
.57,3 

Million 
defr. 

14.668 
8.182 
2.494 
55,7 

Million 
de  f  r. 

14.802 
8.338 
2.. 515 

56,3 

Million 
defr. 

14.723 
8.. 36  4 
2.510 

56,8 

Million 
defr. 

14.615 
8.361 
2.545 
.57,2 

Million 
de  fr. 

14.. 552 
8.317 
2.. 55  4 
57,3 

Million 
defr. 

14.364 
8.. 379 
2.. 595 

.58,3 

Million 
defr. 

14.. 379 
8.388 
2.611 

.58,3 

Million 
de  f  r. 

14.346 
8.312 
2  645 
57,8 

Million 
defr. 

14.304 
8.268 
2.651 
57,8 

Million 
defr. 

14.214 
8.261 
2.679 

58,8 

Million 
de  fr. 

14.247 
8.277 
2.667 
58.0 

40G 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  29  mars  1899. 
Succès  diplomatique  en  Turquie.  —  Le  Bilan  de  la  «  Reichsbank  ». 
—  Le  Marche  monétaire.  —  L'Industrie  métallurgique,  —  Le 
Développement  du  Commerce  depuis  18S9. 

Calme  plat  dans  les  sphères  politiques:  aucun  inci- 
dent n'est  venu  troubler  les  quiétudes  de  la  situation. 
Au  contraire,  on  a  eu  à  enregistrer  un  succès  de  la  di- 
plomatie allemande  en  Turquie.  Le  Sultan  a  approuvé 
définitivement  la  convention  avec  les  chemins  de  fer 
d'Anatolie  relatives  à  la  construction  d'un  port  à  Har- 
dar-Pacha.  Toutes  les  conditions  fixées  par  les  Alle- 
mands sont  acceptées.  On  considère  cette  concession  du 
Sultan,  dont  l'importance  est  grande  au  point  de  vue 
des  intérêts  allemands  en  Orient,  comme  un  nouveau 
résultat  de  la  visite  de  l'Empereur  Guillaume. 

La  tension  monétaire  est  toujours  très  grande  sur  le 
marché.  L'argent  est  rare  et  cher,  les  fonds  d'Etat  sont 
abandonnés  et  les  valeurs  à  gros  dividendes  sont  très 
recherchées:  voilà  le  bilan  de  la  situation.  Le  taux 
élevé  de  l'argent  sur  la  place  a  contribué  à  faire  affluer 
les  demandés  d'escompte  aux  guichets  de  la  Reichs- 
bank. Le  portefeuille  s'est  accru  de  51.794. OOOM.,  contre 
3G.079.00U  M.  en  1898  et  5.275.000  M.  en  1897.  Par  con- 
tre, les  avances  sur  titres  ont  diminué  de  7.447.000  M. 
Il  semble  qu'on  a  fait  venir  de  l'or  de  l'étranger,  car  le 
stock  de  métal  jaune  a  sensiblement  augmenté.  Cette 
augmentation  qui  est  depuis  le  commencement  du  mois 
de  12.423.000  M.,  n'avait  été  que  de  943.000  M.  en 
mars  1898  et  de  9  5S3.000  M.  en  mars  1897.  Mais  la 
circulation  des  billets  a  augmenté  de  30.249.000  M.  On 
prévoit  pour  la  fin  du  mois  de  mars  une  grande  aug- 
mentation des  demandes  d'escompte  et  l'on  s'habitue, 
dès  maintenant,  à  la  perspective  d'une  élévation  du 
taux  de  l'escompte  officiel. 

Il  arrive  des  nouvelles  tout  à  fait  satisfaisantes  de 
l'activité  des  Etablissements  métallurgiques.  Toutes  les 
usines  sont  en  plein  travail  et  les  commandes  sont  plus 
abondantes  qu'elles  ne  l'avaient  jamais  été  à  pareille 
époque.  Les  prix  ont  monté  en  même  temps  qu'aug- 
mentaient les  besoins  de  la  production  ;  mais  les  usines 
tireront  peu  de  profit  de  cette  dernière  circonstance, 
car  le  prix  de  la  main-d'œuvre  et  du  charbon  ont  suivi 
la  même  marche  ascendante.  Les  Etablissements  qui 
réaliseront  vraiment  de  grands  bénéfices  sont  ceux  — 
et  ils  sont  plusieurs  —  qui  sont  bien  pourvus  en  ma- 
tière première  et  .jui  tirent  le  charbon  de  leur  propre 
domaine.  Le  tableau  suivant  qui  indique  le  prix  de  la 
tonne  (en  marks)  des  différents  produits  de  la  métal- 
lurgie, montrera  la  marche  ascendante  de  ces  prix  de- 
puis plusieurs  années: 

^  ,  1890     1896     1897     1898  1899 

Fer  en  lingots....     187      108      129      123  138 

Rails  d'acier   165      110      118      118  125 

Fils  de  fer   180      105      122      123  125 

Gliaudronnerie . . .  260  125  138  138  143 
Supports  en  fer . .  180  102  123  122  128 
Ces  prix  ont  encore  augmenté  dans  les  deux  derniers 

mois. 

Le  Gouvernement  allemand  vient  de  publier  une  sta- 
tistique —  rétrospective  —  mais  non  sans  intérêt,  sur 
le  développement  du  commerce  extérieur  depuis  1889, 
année  où  l'on  a  commencé  à  dressser  des  statistiques 
sérieuses.  Les  chiffres  relevés  au  cours  des  dix  dernières 
années  donnent  ce  tableau  : 

Iniportations  Exportations 
"^—^    vâîêûT"  Valeur 

Années         Tonnes     en  1.000  Af.       Tonnes    en  1.000  M. 

1889   26.611.898  4.087.060      18. 292. .587  3.256.421 

1890    28.142.803   4.272.910      19.365.081  3.409.584 

1891   29.012.719   4.4Û3.404      20.139.376  3.339.7.55 

1892    29.509.912   4.227.004      19.891.015  3.150.104 

1893    29. 815. .557   4.134.070      21.361.544  3.844.562 

1894  .  32  022.502  4.285. 5H3  22.883.717  3.051.480 
1«95    32..536.976   4.246.111      23.829.658  3.424.076 

1895    36  410.257   4. .5.57. 951      25.719.976  3.753.822 

1897    40.162.317   4.864.644      28.019.940  3.786.241 

Moyenne  ..    31.580.549   4.342.076      22.167.044  3.379.561 


Si  l'on  égale  tous  les  chifl'res  de  l'année  1889  à  100, 
on  obtient  ce  tableau  de  la  valeur  et  du  volume  propor- 
tionnels de  ces  transactions  : 


Années 


Importations 
Volume  Valeur 


Exportations 
Volume  Valeur 


1889   100.0  100.0  100.0  100.0 

1890   105.8  104.5  105.9  104.7 

1891   109.0  107.7  110. 1  102.6 

1892   110.9  103.4  108.7  96.7 

1893   112.0  101.2  116.8  99.6 

1894   120.3  104.9  125.1  93.7 

1895   122.3  103.9  180.3  105.1 

1896   136.8  111.5  140.6  115.3 

1897   150.5  119.0  153.2  116.3 

Moyenne   118.7  106.2  121.2  103.8 

La  baisse  des  prix  est,  comme  on  voit,  plus  intensive 
dans  l'exportation  que  dans  l'importation.  Il  est  vrai 
qu'on  compte  dans  les  chiffres  de  l'importation  le  prix 
du  transfert  qui  n'est  pas  compris  dans  ceux  de  l'ex- 
portation. 

Quant  aux  chiffres  représentant  le  volume,  ils  sont 
plus  grands  dans  l'exportation  que  dans  l'importation. 

En  volume,  les  importations  et  exportations  réunies 
ont  augmenté,  depuis  1889,  *de  50  0/0  ;  en  valeur, 
de  17  0/0. 

Moriatiois  Écioiipes  et  Mmmi 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Piéserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


23  mars  3ll.l5mar' 


922  476  -f-  12.423 
24. 7571—  33i' 
10.5'«2  —  5.262 

688.002 H-  51  794 
68.126—  7.441 
8  135  +  749 
79  467  —    1  790 


120.000 
30.000 
1.060  320 

574.461 
16.724 


non  mod. 
non  mod. 
+  30.249 
-I-  19.074 
4-  805 


23  mars  Wl.lômars 


974  933 
23  458 
10  405 

006  612 
76  854 
9  858 
52.791 


120.000 
30.000 
1.041  333 
550.308 
13.270 


943^ 
255 
4.985 
26.079 
942 
6  791 
1.302 


non  mod . 
non  mod 
-t-  13.479 
-i-  i6.7l4 
—  1.260 


Comparaison  ayec  1898  et  1897 

Stock  métallique  l  Lettres  de  change  et  prêts  sur  titres 

1897      1893      1899  1897     1898  1899 


28  févr.  . 
7  mars. 
15  —  . 
23  —  . 
Si   —  . 


28  févr. . 
7  mars 
15   —  . 
23   —  . 
31    —  . 


915,8 
915,1 
92>),6 
936,2 
8i0,9 


963,1 
959,8 
974,0 
974,9 


Circulation 
1897  1898 


982,5 
972,0 
966,9 
987,3 
1201,2 


1C2I,9 
1021,2 
1027,9 
1041,3 
1281,2 


8S6.5 
888,8 
9)0,1 
922,5 


1899 
1049.7 
1038,7 
1030,1 
1060,3 


28  févr.  . 
7  mars. 
tS  —  . 
23  —  . 
31    —  . 


629,7 
608,1 
608,0 
612,7 
826,1 


634,5 
637,1 
658,3 
6S3,5 
894,5 


686,1 
679,2 
711,8 
756,1 


Réserve  de  billets 


1897      1898      1899  ' 


28  févr.  . 
7  mars. 
15  —  . 
23  —  . 
31    —  . 


259,7 
271,5 
292,4 
279,5 
—  12,3 


269,6 
266,8 
278,5 
260,8 
—70,6 


167,2 
180,1 
2^4,2 
190,9 


L'Exportation  des  Céréales.  —  Voici  le  tableau  de  l'im- 
portation et  de  rcxportation  des  céréales  du  l^'  janvier  au 
15  mars  : 

Importations  Exportations 

(En  quintaux  métriqixes) 

Froment   8.153.910  463.328 

Seigle   841.775  317.163 

Avoine   281.234  225  275 

Orffe   2.095.345  70.555 

Fariné  de  froment .' . . .  84 . 202  67 . 057 

_        seigle   2.825  144.853 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  30  mars  1899. 

Les  tendances  sont  à  la  fermeté  et  toutes  les  valeurs  à 
dividendes  sont  l'objet  d'achats  importants  et  suivis;  cela  se 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉl^lN  -  Angleterre 


remarciiic  snrldut  pour  les  valeurs  do  charbonnages  et  les 
actioi\s  des  Chemins  de  fer.  Les  actions  dos  Banques  sont 
moins  recherchées,  mais  néanmoins  très  fermes. 
Les  Fonds  américains,  seuls,  sont  un  peu  lourds.^ 
On  trouve  diilicilemeat  de  l'argent  à  5  0/U  pour'lo  lende- 
main. 

On  a  coté  la  Di,sconto,  193  10;  l'Italien,  94  50  ;  les  Lombards, 
28  50;  le  Mobilier  Autrichien,  233  ..;  l'Extérieure,  5'J  75. 
Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  29  mars  1899. 
Le  Marché  monétaire.  —  Les  Vacances.  —  La  Bourse  pendant  le 
Mois  de  Mars.  —  Les  Dioits  d'Entrée  sur  les  Sucres  de  Betterave 
aux  Indes  et  en  Angleterre.  —  Rapports  commerciaux  avec  l'Alle- 
magne. 

Bien  que  les  taux  des  reports  aient  été  assez  élevés 
en  liquidation  de  fin  mars,  ce  règlement  n'a  pas  pré- 
senté de  difficultés  sérieuses  ;  il  a  montré,  au  contraire, 
une  situation  de  place  assez  dégagée  :  ce  fait  ne  doit  pas 
nous  surprendre,  car  l'approche  des  fêtes  de  Pâques  a 
déterminé  bien  des  acheteurs  à  restreindre  leurs  posi- 
tions et  nous  avons  eu,  pendant  les  dernières  séances, 
des  réalisations  importantes. 

En  ce  qui  concerne  le  resserrement  monétaire,  il  faut 
constater  que  les  bruits  mis  en  circulation  ont  été  bien 
exagérés  ;  il  est  évident  que  l'argent  est  moins  abon- 
dant, mais  l'importance  des  appels  aux  capitaux  faits 
dans  ces  derniers  temps,  les  nombreuses  constitutions 
de  Sociétés  effectuées  ici  et  sur  quelques  places  conti- 
nentales expliquent  largement  la  diminution  des  dis- 
ponibilités. Nous  allons  avoir,  d'ailleurs,  avec  le  mois 
d'avril,  des  paiements  de  dividendes  qui  serviront  à 
combler  l'insuffisance  signalée  aujourd'hui. 

D'ici  là,  nous  aurons  à  traverser  une  période  de 
quatre  jours  de  chômage  et  ce  seul  fait  vous  expliquera 
l'inactivité  dont  le  Marché  fait  preuve  en  ce  moment. 

Le  peu  d'animation  a  d'ailleurs  été  la  caractéristique 
du  mois  de  mars 

Le  Banker's  Magasine  constate  que  les  325  valeurs 
dont  il  observe  les  variations  et  qui  représentaient,  à 
fin  février,  un  capital  de  3.286.184.UU0  liv.  st.  représen- 
tent actuellement  un  capital  de  3  288.686.000  liv.  st.  : 
l'augmentation  est  donc  de  2.502.000  liv.  st.,  soit 
0.108  0/0  seulement.  Cette  stabilité  est  moins  caracté- 
risée quand  on  analyse  ces  variations  :  on  constate 
alors  que  sept  Compagnies  de  charbonnages  et  de  mé- 
tallurgie ont  enregistré  une  hausse  importante  qui  a  été 
compensée  par  une  forte  baisse  de  six  actions  de 
Banques  coloniales  :  le  reste  n'a  pas  subi  de  modifica- 
tions sensibles. 

La  décision  prise  par  le  Gouvernement  indien  d'im- 
poser des  droits  d'entrée  sur  les  sucres  provenant  des 
pays  à  prime  a  donné  lieu  à  quelques  discussions, 
mais  il  est  probable  que  le  Ministère  des  Indes  ne  pren- 
dra aucune  décision  pour  faire  revenir  sur  cette  me- 
sure, cela  en  dépit  des  protestations  du  Gobden-club  et 
en  dépit  également  des  menaces  de  représailles  faites 
par  l'Allemagne. 

La  situation  est  celle-ci  :  les  produits  du  Royaume- 
Uni  entrent  pour  70  0/0  dans  les  importations  "indien- 
nes :  il  est  donc  difficile  de  modifier  le  tarif  en  vigueur, 
sauf  pour  les  articles  provenant  d'autres  pays  que  la 
Grande  Bretagne  ou  les  colonies  anglaises  ;  or,  le  sucre 
de  betterave  se  trouve  dans  cette  catégorie  :  la  totalité 
consommée  aux  Indes  provient  d'Allemagne  et  d'Au- 
triche-Hongrie. 

Comme  les  importations  de  marchandises  indiennes 
en  Allemagne  ont  une  plus  grande  valeur  que  celle  des 
exportations  allemandes  dans  l'Inde,  la  colonie  se 
trouve  donc  dans  une  mauvaise  posture  pour  engager 
la  lutte. 

L'Angleterre  a  entamé  depuis  longtemps  des  pour- 
parlers avec  la  Belgique  et  l'Allemagne  à  propos  du  ré- 
gime douanier  canadien  :  la  question  indienne  va  aug- 


menter encore  les  difficultés  île  règlement  et  comme 
d'autres  colonies  peuvent  suivre  rexeiuplc  du  Canada 
et  des  Indes,  il  y  a  dans  la  situation  présente  des  ger- 
mes de  conflit. 

La  nouvelle  loi  indienne  a  donné  une  certaine  im- 
pulsion à  la  campagne  faite  par  quelques-uns  en  fa- 
veur de  l'imposition  d'un  droit  en  Angleterre  sur  les 
sucres  à  prime.  .le  vous  ai  entretenu,  la  semaine  der- 
nière, de  cette  campagne  protectionniste  :  il  sera  temps 
d'en  reparler  quand  viendra  la  discussion  des  mesures 
budgétaires  destinées  à  combler  le  déficit. 


iflues  et  Mnaiicières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

30  mars  1899 
Département  des  opératio?is  d'émission 

ACTIF 


PASSIF 

Liv.  st. 

Billets  oréét   il  147.000 


Total   47.147.000 


Dette  fixe  do  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Liv.  st. 
11. 015. 000 

5.785.000 
a0.3i7  000 

Tt.  147. 000 


Département  des  opérations  ae  banque 

ACTIF 


PASSIF 

Liv.  st. 

lîspital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.801.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   17  866.000 

Comptes  particuliers. .  '.16  573  000 

Billetsàsept  iour8,etc.  150.000 

Total   72.943.000 


Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banofue)   13.993.000 

Portefeuilleetavance»  36.317.000 

Billets  en  réserv«   20  503.000 

Oret  argentmonnayés  -.'.130.000 


Total   72  943.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Miniers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Cilculation 
lexcepté  les 
biUetsà'ïjours) 

DÉPOTS 

Dispon  dudép, 
des  opérations 
de  Banque 

RÉSERVE 

15  déc  

50 

989 

26  9'i0 

41  194 

38.153 

20  849 

30 

590 

27.420 

41 . 469 

39.281 

19,970 

29 

338 

27 .  3u6 

43.410 

42.361 

18.832 

30 

341 

27.752 

49.:05 

47.711 

19.383 

30 

981 

27.722 

49  20  i 

47 . 233 

30.059 

19  »   

31 

969 

26.666 

49  1!9 

45.149 

22. 103 

26  »   

32 

683 

26.46(1 

50.024 

45.129 

23.023 

32 

975 

26.806 

50  414 

45.t95 

22.969 

33 

400 

26  48b 

51  587 

45.034 

23  715 

16  »   

33 

a98 

2ô .  286 

52  633 

46 . 290 

2i  512 

23  »   

34 

162 

26.225 

53  450 

47  017 

24.637 

33 

743 

26. ?S1 

53  788 

48.467 

23,762 

S  »   

33 

1i4 

26  627 

r2.495 

47.765 

23,317 

16  »   

33 

038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

23    »   , 

37 

477 

26.64i 

54.439 

50.310 

22.633 

»  S  6J 

a  a) 

o  »  a 

Taux 

de 

u  ^  ^ 

o  »  se 

l'es. 

Giïï  « 
O  £  tlD 

"-  a 
eu  n  o 

% 

48  y; 

m» 

» 

39  y. 

» 

40*1 

45 

46 

45  K. 

3 

46  ■ 

» 

46% 
45% 

443/16 

44% 

43% 

» 

Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Nou.s  avons  déjà 
publié  les  ré.sultats  du  commerce  extérieur  de  l'Angleterre  en 
1898.  Il  est  intéressant  d'examiner  comment  se  répartit  ce 
commerce  avec  les  colonies  et  avec  l'étranger. 

Voici,  pour  les  trois  dernières  années,  quels  ont  été  les 
échanges  avec  les  colonies  : 

Commerce  anglais  avec  les  colotiies 

Inipiirialidii  IilxporLation 
Colonies  1898  181)7  18118  1897 

Liv.  st.  Liv.  st.       Liv.  st.     Liv.  st. 

Indi-s  orientales.  3(;. .307.000  .1:1. 1  i") . 000  33.633.01)0  30.1)10  000 

Auslrala.sie   28.840.000  29.362.000  21.136.000  21.311.000 

Can:ul;i   20.399.000  19.218.000   5.8).')  OOO   .^). 172.000 

Arri<|iic  .lu  Sud..  O.OOB.OOO  4.9'iS.OOO  12.196.000  13.383  000 

Indcsoc-idental-'  1.290.000  1.453.000    1.843.000    1.785  000 

Hon.-,r-Kong   72'i.000  6OB.O0O   2.224.000  1.972.000 

Afiique  occident.  2.3n3.000  2.154.000    2.037.O0O  1.786.000 

Afrique  orientale  471.009  4.52.000      754.000      732  000 

Autres  colonies..  3. 0.54. 01  II)  2.681.090   3.769.000  3.024.000 

Total   99.450.000  94.019,090  83.397.000  80.675.000 
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Voici,  maintenant,  le  tableau  du  commerce  avec  les  pays 
étraniiers  : 


Pays 


Iniporlatiuns 

Exportations 

1898 

1897 

1896 

1898 

1897 

1896 

(Eu 

millier 

s  de  livres) 

19 

477 

23.284 

82.077 

9.196 

7 

513 

7 

185 

o 

730 

0.830 

9.524 

4  003 

3 

565 

3 

206 

4 

989 

4.995 

4.312 

2  435 

2 

251 

988 

11 

702 

10.908 

10.641 

3.345 

3 

oa5 

2 

856 

"2  S 

580 

26.189 

27.585 

22.511 

21 

(i02 

22 

244 

■28 

529 

28.971 

20.201 

8.610 

8 

855 

8 

33i 

21 

544 

20.88(5 

19.221 

8.847 

8 

232 

7 

810 

51 

436 

53.347 

50.105 

13.825 

13 

819 

14 

152 

3 

441 

l .  Oùà 

4.01/ 

1.520 

1 

417 

1 

53(3 

13 

196 

13.126 

11.998 

2.825 

3 

331 

3 

456 

;5 

334 

3.317 

3.193 

5.689 

5 

597 

5 

357 

1 

126 

1.277 

1.233 

1.680 

1 

553 

1 

508 

1 

465 

1.039 

1.247 

1 . 134 

833 

842 

5 

074 

0.253 

5.317 

0.193 

0 

538 

5 

034 

8 

861 

9.294 

9.659 

4.102 

4 

435 

3 

778 

1 

920 

1.612 

2.306 

2.369 

2 

481 

2 

624 

2 

668 

2.699 

2.991 

5.044 

5 

142 

6 

717 

126 

048 

113.042 

106.347 

14.722 

20 

994 

20 

424 

364 

594 

593 

1.751 

1 

602 

1 

520 

1 

194 

1.014 

949 

548 

845 

1 

267 

3 

629 

3.192 

3.606 

1.697 

2 

227 

2 

553 

4 

591 

3.730 

4.054 

0.195 

5 

431 

6 

684 

392 

340 

316 

1.258 

790 

1 

435 

7 

798 

5.754 

8.974 

5.580 

4 

801 

0 

621 

10 

074 

9.089 

10.875 

14.653 

10 

000 

17 

882 

371.008 

357.010 

348.001 

149.993 

153.545 

156  009 

Russie  

Suède  

Nors-ège  

Danemark  

Allemaffne  

Hollantle  

Belgique  

France  

Portugal  

Espagne  

Italie  

Autriclie  

Grèce  

Turquie  

Egvpte  

Inde  

Chine  

Etats-Unis  .... 

Mexique  

Amérique  Cent 

Cliili  

Brésil  

Uruguay  

Républ.  Argent 
Autres  pays.. . . 

Total.... 

Pour  les  trois  années,  la  situation  se  résume  donc  ainsi  : 

1898         1897  1896 
Importations  —  —  — 

—  (Milliers  de  liv.  st.) 

Possessions  britanniques.  99.450  94.019  93.208 
Pays  étrangers   371.068     357.010  348.601 

Total. 


Exportations 
Possessions  britanniques. 


Total. 


470.518 

451.029 

441.809 

1898 

1897 

1893 

(Milliers  de  liv 

st.) 

83.397 

80.675 

84.137 

149.994 

153.545 

156.009 

233.391 

234.220 

240.146 

Courrier  de  la  Boarse  de  Londres 

Londres,  30  mars  1899. 

Le  Marché  n'a  pas  subi  de  bien  grandes  modifications  :  la 
liquidation  n'a  pas  eu  Jjeaucoup  d'influence  sur  les  cours  et 
la  perspective  de  quatre  journées  de  chômage  a  eu  pour  effet 
de  diminuer  sensiblement  le  courant  des  transactions. 

Les  perspectives  restent  assez  bonnes  et  l'on  croit  que  sur 
le  Marché  monétaire  les  disponibilités  reparaîtront  le  mois 
procliain. 

Les  Consolidés  se  tiennent  à  110  13/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  {'Extérieure  d'Espag7ie 
se  retrouve  à  59  13/16  avec  un  marclié  agité.  U Italien  reste 
fort  hésitant  à  94  7/8.  Les  fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  un  peu  mou- 
vementé. Le  Brésil  4  0/0  reste  à  63  ./.. 

Les  Chemins  anglais  ont  des  transactions  assez  restreintes. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  est  recherchés  par  la 
spéculiition. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  3/4,  VErie  à  14  5/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  3/4,  la  Philadelphie  à  12  Qj9,,YAtchison  à 
22  3/8,  le  Norfolk  à  08  7/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  29  mars  1899. 
La  .Situation  linancière  et  industrielle.  —  Le  Commerce  extérieur. 
—  La  «  Criie  de  l'Exportation  ».  —  Les  Remèdes  proposés  à  la 
Crise. 

L'activité  est  réduite  au  minimum  :  de  mémoire 
d'homme  on  n'avait  jamais  constaté  pareille  apatlrie 


dans  les  sphères  financières  et  industrielles.  On  pen- 
sait que  la  puJilication  des  différents  bilans  de  l'année 
189S  rendrait  quelque  vigueur  aux  transactions.  II  n'en 
a  rien  été  et  l'entrain  fait  défaut  plus  que  jamais.  Un 
fait  suffira  à  montrer  quelle  est  la  défiance  générale. 
Les  actions  du  Chemin  de  fer  Nord-Autrichien  ont 
perdu  en  une  seule  séance  40  fi.  de  leur  cours  ordinaire, 
sans  cause  autre  qu'une  offre  de  peu  d'importance  qui 
n'a  pas  trouvé  immédiatement  sa  contre-partie.  Dans 
de  pareilles  conditions  toute  initiative  se  trouve  para- 
lysée par  avance. 

ÏI  est  à  remarquer,  cependant,  que  la  balance  du 
commerce  extérieur,  dont  je  vous  envoie  le  tableau  par 
ce  courrier,  s'est  sensiblement  améliorée  pendant  le 
mois  de  février  et  les  deux  premiers  mois  de  l'année. 
Mais,  comme  vous  pourrez  constater,  cette  améliora- 
tion provient  exclusivement  de  l'arrêt  des  impor- 
tations de  céréales  et  d'une  recrudescence  de  l'exporta- 
tion des  bois  et  des  sucres.  On  n'en  peut  tirer  aucune 
constatation  favorable  à  notre  production  nationale  ou 
à  la  prospérité  de  nos  industries  qui  traversent,  au  con- 
traire, une  des  périodes  les  plus  critiques  de  leur  exis- 
tence. 

Cette  «  crise  de  l'exportation  »,  comme  on  l'appelle 
en  haut  lieu,  qui  a  peu  à  peu  diminué  et  puis  rendu 
passifs  les  anciens  soldes  actifs  de  ia  balance  commer- 
ciale, a  donné  lieu  à  une  enquête. 

Les  causes  découvertes  sont  :  la  concurrence  tou- 
jours plus  importante  que  font  aux  céréales  hongroises 
les  céréales  russes  et  américaines  ;  le  recul  progressif 
de  toutes  les  industries  autrichiennes  et  la  situation 
perpétuellement  embryonnaire  de  l'industrie  hongroise  ; 
enfMi,  l'invasion  de  toutes  les  places  austro-hongroises 
par  les  produits  de  l'industrie  allemande.  En  somme, 
il  ne  reste  plus  un  peu  d'activité  qu'à  certaines  usines 
métallurgiques,  à  quelques  charbonnages,  à  des  usines 
de  suci'e  et  des  commerces  de  bois;  toutes  les  autres 
industries,  surtout  celle  des  produits  textiles,  traver- 
sent une  crise  si  intense  qu'on  ne  voit  même  pas  com- 
ment elles  pourront  se  relever. 

On  sait  qu'on  avait  indiqué  comme  premier  remède 
à  la  situation  la  création  d'une  Banque  Exportation. 
Le  Gouvernement  a  vivement  applaudi  à  cette  idée, 
mais  n'avait  consenti  à  aucune  avance  pour  la  réaliser. 
Les  grands  industriels,  les  plus  importants,  ont  fini 
par  s'entendre  et  travaillent  dès  maintenant  à  con- 
jurer leur  ruine  par  la  création  d'un  puissant  Syndicat 
d'exportation,  appuyé  par  une  riche  Banque  d'expor- 
tation, qui  aura  de  nombreuses  succursales  dans  l'Em- 
pii'e  et  dans  tous  les  pays  étrangers,  et  par  l'envoi  à 
l'étranger  d'agents  habiles,  rompus  aux  affaires  et 
connus  comme  bons  placiers. 

Le  malheur  est  que  les  grands  industriels  eux-mê- 
mes, les  plus  remplis  de  bonne  volonté  et  d'initiative, 
n'ont  jamais  rien  su  entreprendre  sans  le  concours  du 
Gouvernement.  Toute  la  question  est  de  savoir  s'ils 
sauront,  cette  fois,  réaliser  par  eux-mêmes  un  pro- 
gramme conçu  par  eux  seuls.  Mais,  quoi  qu'il  en  soit, 
l'antagonisme,  jadis  latent,  maintenant  afgu,  entre  la 
grande  industrie  et  le  Gouvernement,  est  capable  de 
paralyser  l'action  la  plus  active  et  la  plus  intelligente. 


Le  Commerce  extérieur.  —  L'amélioration  de  la  balance 
commerciale,  constatée  pendant  le  mois  de  janvier,  s'est  ac- 
centuée encore  en  février,  (ùe  mois  a  laissé  un  solde  actif  de 
3.4  millions  de  florins,  contre  un  solde  passif  de  10.7  millions 
en  faveur  de  1898;  c'est  donc  une  amélioration  de  14.1  mil- 
lions de  florins.  Le  solde  actif  constaté  le  dernier  mois  est 
donc  le  plus  considérable  qu'on  ait  encore  vu.  Les  deux 
mois  de  janvier  et  février  laissent  un  solde  actif  de  2.1 
millions  do  florins,  contre  un  solde  passif  de  21  millions 
dans  la  même  époque  de  l'année  précédente.  Voici  le  tableau 
de  ces  transactions  : 

Février  Janvier-février 


Par  rapport 
1899     à  1898 


Par  rapport 
1899      à  1898 


(En  millions  de  florins) 

Importations   63.2    (-   2.1)      128.2   (-  1.2) 

Exportations   66.6   (+  12-1)      130.3   (+  21-9) 

+  3.4   (-  10.7)     -f  2.1   {-  21.0) 
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('etlo  amélioration  provient,  en  première  ligne,  de  la  dimi- 
nution de  l'importiUlon  de  céréales,  qui  est  lombé  de  13.3  à 
S. 6  millions  de  ilorins.  En  môme  temps,  l'exportation  des 
A'éréales  est  montée  de  3.4  ;i  5  millions  do  florins.  L'exporta- 
tion des  sucres  s'est  ('levée  do  7  ;'i  13.5  millions  de  florins  et 
l'exporlalion  des  bois  de  12.1  à  14.6  millions. 

En  volume,  l'impoi-tation  des  deux  premiers  mois  s'est  éle- 
vée à  15.2  millions  de  quintaux  et  l'exportation  à  24.2  mil- 
lions de  quintaux. 

Voici,  en  militons  de  florins,  les  transactions  sur  les  prin- 
•cipaux  articles  : 

Importations  :  Denrées  coloniales  3.3  (—  0.6);  tabac  brut, 

4.8  (+0.7)  ;  céréales,  3.6  (—9.7);  bétail,  1.0  (-  0.7);  œufs, 

1.9  (-(-  0.6)  •  vin,  3.4  (—  0.9)  ;  coton,  11.1  (+1.1)  ;  chanvre, 
4.0  (—  1.4);  laines,  10.0  (+  2.9)  ;  soies,  7.6  (+  1.9);  fers,  2.7 
(+0.3);  cuivre,  2.2  (+0.7);  etc. 

Exportations  :  Sncre,  13.5  (+  6.0);  céréales,  5.0  (+  1.6)  ; 
détail,  4.0  f+  1.6);  chevaux,  2.8  (+0.6);  peaux,  2.2  (—  0.5); 
bois,  14.6  (4-  2.5);  charbons,  5.8  (+ 0.4)  ;  laines,  5.0  (+  0.3  ; 
soies, 3.1(4-  ^'-3);  cuirs,  3.9  (+  0.1  ;  etc. 


Couicpier  de  la  Itoarse  de  Vienne 

Vienne,  80  mars  1899. 

Les  cours  restent  assez  fermes,  mais  les  affaires  sont  nulles. 
La  liquidation  de  fin  de  mois  passe  inaperçue  :  les  reports  se 
■font  dans  les  environs  de  6  1/2  0/0. 

Les  seules  valeurs  sur  lesquelles  on  constate  de  rares  trans- 
actions sont  les  actions  des  charbonnages  et  des  mé- 
tallurgies. 

Tous  les  fonds  nationaux  paraissent  délaissés. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  370  50  ;  les  Lombards, 
€2  50;  laLœnderbank,  240  70;  les  Tabacs,  133  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  366  10;  l'Alpine,  245  SO.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  29  mars  1899. 
La  Situation  du  Marclié 

La  Bourse  ne  semble  guère,  en  ce  moment,  pour  ce 
qui  concerne  le  marché  du  Terme,  s'occuper  des  évé- 
nements politiques  qui,  du  reste,  sont  assez  satisfai- 
sants. Elle  ne  semble  voir  que  l'échéance  du  1er  avril 
qui  amènera  sur  ]e  marché  des  capitaux  nouveaux  as- 
sez abondants  et  elle  marche  de  l'avant. 

Il  y  a  une  détente  très  appréciable  dans  la  tenue  du 
change  de  Madrid  sur  Paris,  à  21  0/0  et  cette  tenue 
influence  favorablement  le  groupe  espagnol. 

La  Rente  brésilienne  fait  preuve  également  de  fer- 
meté et  le  Lot  du  Congo  a  de  bonnes  dispositions  qui 
méritent  d'être  notées  parce  que,  dans  les  derniers 
temps,  elles  ont  été  rares. 

Sur  les  Fonds  ottomans,  l'animation  reste  réduite  et 
le  Rio-Tinto  est  en  avance,  le  dernier  cours  du  cuivre 
au  comptant  à  Londres  est  de  69  liv.  st.  7  sh.  16  d.  la 
tonne. 

Voici  les  cours  de  clôture  : 

Exlérieure  Espagnole  59  3/16,  Saragosse  273,  iVord 
de  l' Espagne  173,  Cubain  6  0/0  240,  Rente  Brési- 
lienne 63,  Rente  Italienne  94  60,  Lot  du  Congo  03 
Rio-Tinto  1.028,  Turc  C  27  80,  Twc  i)  23  80,  Banque 
Ottomane  570,  Chemins  Ottomans  129  75,  Porluaais 
3  0/0  27  25. 

Le  comptant  s'améliore  plus  rapidement  qu'on  le 
prévoyait  ;  sa  période  de  chômage,  que  d'aucuns  éva- 
luaient à  plusieurs  semaines,  semble  même  déjà  sur 
le  point  de  prendre  fin.  Nous  croyons  ne  pas  nous 
tromper  en  disant  qu'immédiatement  après  les  vacances 
de  Pâques,  l'animation  reviendra  dans  cette  partie  du 
marché  ;  elle  bat,  du  reste,  son  plein  ou,  pour  nous 
exprimer  plus  exactement,  elle  continue  à  battre  son 
plein  au  compartiment  charbonnier.  Il  v  a  également 
de  l'entrain  au  groupe  congolais.  Serait-on  stimulé  par 
l'ardeur  qui  s'empare  de  nos  voisins  du  Midi  à  propos 
des  entreprises  dans  le  Congo  français  ? 

Nous  glisserons  rapidement  sur  les  Rentes  et  les 
Lots  de  Villes  :  les  uns  et  les  autres,  toujours  offerts, 


n'offrent  que  de  la  faiblesse.  La  l^e  série  du  3  0/0  est 
tombée  à  99  55,  la  2e  à  99  75  et  la  3«  à  99  70.  Notons, 
toutefois,  une  amélioration  on  Lot  du  Congo,  à  92  75  : 
on  semble,  enfin,  tenir  compte  de  ce  que  le  minimum 
de  remboursement  de  ce  titi'c  est  actuellement  155  fr. 
et  qu'outre  la  garantie  de  l'Etat  Indépendant  du  Congo, 
qui  est  sérieuse,  il  y  a  celle  du  fonds  de  reconstitution, 
(jui  a  aussi  son  importance. 

Les  obligations  se  tiennent  d'une  façon  satisfaisante 
et,  dans  cette  rubrique,  il  y  a  de  bons  placements  au 
nombre  desquels  nous  pouvons  noter  les  Tramways  de 
Belgrade,  la  Mutuelle  de  Tramways,  les  Economiques, 
les  Aciéries  de  Bruges,  la  Providence  Russe,  l'Auxiliaire 
Industrielle,  etc. 

Au  compartiment  des  valeurs  de  crédit,  c'est  la 
Dividende  Outre-Mer  qui  tient  la  tête  par  l'importance 
des  transactions  ;  elle  gagne  du  terrain  à  248  et  elle 
continuei"a  à  aller  de  l'avant. 

On  recherche  aussi  la  Part  de  réserve,  à  2.260  :  elle 
doit  certainement  profiter  des  bonnes  dispositions  qui 
se  manifestent  à  l'égard  des  valeurs  de  charbonnages. 
Banque  Auxiliaire,  130;  Banque  Nationale,  2.780; 
Nieuport-Bains,  242  50. 

On  se  remet  à  travailler  la  Part  de  fondateur  Congo, 
mais  évidemment  d'une  façon  trop  fiévreuse.  C'est  de  la 
spéculation  pure  qui  pousse  actuellement  ce  titre  à 
5.725;  l'action  ordinaire  esta  1.667  50.  La  privilégiée 
Central-Sud-Américain  se  négocie  à  280. 

Il  y  a,  par  continuation,  peu  d'entrain  en  valeurs  de 
Tramioays  et  nous  ne  voyons,  dans  cette  rubrique, 
aucune  différence  importante  de  cours  à  mentionner. 

On  semble  mieux  tenir  compte  de  la  bonne  tenue  de 
l'industrie  sidérurgique;  les  titres  de  celle-ci  sont  plus 
recherchés  et  se  raff'ermissent  naturellemet.  C'est  un 
compartiment  sur  lequel  nous  attirons  rattentit)n. 

Le  mouvement  d'activité  que  l'on  constate  depuis 
quelques  jours  sur  les  valeurs  charbonnières,  et  qui 
est  en  tous  points  justifié  —  nos  lecteurs  se  souvien- 
dront que  depuis  longtemps  nous  l'avons  annoncé  — 
s'accentue  encore  tous  les  jours.  Nous  ne  croyons  pas 
qu'il  soit  exagéré  car,  à  notre  avis,  la  hausse  des  com- 
bustibles n'a  pas  dit  son  dernier  mot. 

Les  actions  de  zincs  ont  une  bonne  tenue,  mais  nous 
croyons  que  la  hausse  dont  elles  ont  été  l'objet  est  suf- 
fisante pour  le  moment. 

I^es  valeurs  commerciales  Congolaises  ont  fait  de 
sensibles  progrès  dans  la  voie  de  la  hausse;  on  recher- 
che les  Privilégiées  Lomani  à  1.250,  l'ordinaire  Haut- 
Congo  est  à  1.800,  les  Produits  du  Congo  à  590,  les 
Magasins  Généraux  du  Congo  à  1.735.  L'action  de  la 
Compagnie  du  Congo  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
est  à  2.775;  les  actionnaires  de  cette  Société  sont  auto- 
risés à  souscrire,  au  prix  de  750  francs,  une  action  or- 
dinaire de  la  Société  Sud-Kameroun  à  raison  de  deux 
actions  nominatives  ou  au  porteur  de  la  Compagnie 
du  Congo. 


Bruxelles,  30  mars  1899. 

'L'Extérieure  clôture  à  60  3/4;  l'Italien  fait  91  70;  Belge 
3  010,  99  75;  Turc  D,  22  85. 
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LA  SITUATION 


Madrid,  27  mars  1899. 

La  Situation.  —  Les  Carlistes.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Esp.nijne. 
—  Le  Tabac  dos  Antilles.  —  Le  Prix  du  Mercure.  —  Marchés 
agricoles.  —  Le  Clieinin  de  fer  de  Zafra  àHuelva.  —  Les  Recettes 
publiques. 

Le  Gouvernfment  continue  à  préparer  des  projets 
de  loi  pour  les  Chambres.  M.  Silvela  et  M.  Villaverde 
travaillent  le  plus  possible,  mais  les  préparatifs  des 
élections  laisseront  ait  premier  peu  de  temps  pour 
l'aire  de  grandes  choses.  D'ailleurs,  le  nœud  de  la  si- 
tuation est  au  Ministère  des  finances  et  c'est  de  lui  que 
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dépendent  surtout  la  consolidation  et  le  succès  du  Ca- 
binet. M.  Villaverde  se  plaint  amèrement  du  désordre 
avec  lequel  on  a  tenu  les  comptes  des  guerres  colonia- 
les, dans  lesquels  il  est  extrêmement  diflicile  de  se  re- 
connaître. * 

A  Madrid,  le  Ministère  ne  présentera  pas  une  candi- 
dature complète.  C'est  une  mesure  de  prudence,  car  les 
éléments  de  l'opposition  sont  très  nombreux  et  très 
puissants,  ce  qui  leur  a  permis  de  battre  plus  d'une 
fois  la  liste  ministérielle. 

Il  faut,  d'ailleurs,  rendre  cette  justice  à  M.  Silvela 
qu'il  fait  tous  ses  efforts  pour  assurer  la  liberté  du 
scrutin.  Dans  une  circulaire  adressée  aux  préfets,  il 
vient  d'affirmer  de  nouveau  que  la  volonté  du  Gouver- 
nement est  de  mettre  fin  aux  abus  exercés  jusqu'ici  en 
matière  électorale,  de  punir  tous  ceux  qui  enfreindront 
les  lois  et  de  jjratiquer  une  sévère  vérification  des  pou- 
voirs. 

Les  carlistes  sont  fort  divisés  sur  cette  c{uestion  des 
élections,  ce  qui  est  un  bien,  attendu  que  tout  ce  qui 
amènera  une  désagrégation  dans  ce  parti  sera  avanta- 
geux pour  la  tranquillité  matérielle  et  morale  du  pays. 
On  affirme  qu'à  la  suite  de  démarches  faites  sous  l'ins- 
piration de  M.  Pidal  (ancien  carliste)  et  du  général 
Polavieja,  quelques  carlistes  de  premier  rang  sont  dis- 
posés à  reconnaître  la  légalité  de  la  dynastie.  C'est 
possible,  sans  doute,  et  tout  se  réduira  à  leur  chercher 
quelques  sinécu^'es;  mais  cet  appoint  ne  nous  dirait 
rien  qui  vaille  si  la  présence  de  MM.  Silvela  et  Yilla- 
verde  n'était  là  pour  nous  rassurer.  Ils  ont  manifesté 
trop  hautement,  en  effet,  leur  résolution  de  ne  se  prêter 
à  aucune  tentative  de  réaction. 

La  tendance  de  la  Bourse  a  été  celle  que  je  vous  fai- 
sais pressentir  dans  ma  dernière  lettre.  La  baisse  l'a 
emporxé,  et  c'est  surtout  dans  les  derniers  jours  que  la 
réaction  s'est  manifestée. 

La  baisse  est  due,  en  grande  partie,  à  la  dépréciation 
du  cours  de  l'Extérieure  à  Pans  et  aux  ordres  de  vente 
venus  de  Barcelone.  Cela,  pour  des  causes  étrangères  à 
notre  place.  Parmi  les  motifs,  nés  ici  même,  nous  no- 
tons la  nouvelle  que  la  maison  Rothschild  aurait  refusé 
de  s'intéresser  à  l'opération  destinée  au  paiement  des 
rapatriés  de  Cuba.  Or,  cette  nouvelle  est  fausse. 

La  tendance  générale  du  marché  montrera,  d'ailleurs, 
un  peu  d'indécision,  tant  que  les  projets  du  Ministre 
des  finances  ne  seront  pas  connus  pour  permettre  aux 
porteurs  de  dettes  de  mesurer  les  sacrifices  qu'on  leur 
demandera. 

Le  marché  de  l'Intérieure  a  été  assez  animé  et  on  a 
remarqué  que  le  comptant  s'est  trouvé  quelquefois  au 
même  niveau  que  le  terme.  L'Extérieure  a  été  offerte  en 
général,  à  cause  du  manque  d'arbitrages,  né  de  la  fai- 
blesse du  papier  sur  Paris,  dont  la  prime  continue  à 
baisser. 

Le  marché  des  Bons  cubains  a  été  assez  agité.  Le 
Conseil  d'Etat  a  approuvé,  dans  sa  dernière  séance, 
l'ouverture  d'un  crédit  extraordinaire  de  13.656  600  pe- 
setas pour  payer  les  intérêts  des  Bons  culmins  échéant 
le  l«r  avril.  Par  conséquent,  ce  coupon  sera  payé  sans 
déduction  d'aucune  sorte,  mais  l'amortissement  peut 
être  considéré  comme  suspendu  définitivement,  ce  qui 
était,  d'ailleurs,  inévitable.  D'ici  au  juillet,  il  est 
probable  que  les  Chambres  auront  fixé  définitivement 
le  sort  des  créanciers. 

Voici  les  cours  des  valeurs  cotées  à  Madrid  à  huit 
jours  de  différence  : 

"0  mars   27  mars 


4  0/0  Extf'rieurc  

4  0/0  amortissable  . . . 
lions  du  Trésor  5  0/0. 

Philippines  6  0/0  

Bons  cubains  6  0/0. . . 
—         5  0/0... 


Douanes  5  0/0  

Parmi  les  valeurs  en  banque,  notons  les  actions  du 


63  65 

64  45 

72  25 

73  10 

73  85 

73  45 

101  70 

101  65 

76  .. 

76  25 

68  10 

07  75 

59  45 

58  80 

407  50 

408  .. 

202  F.O 

262  50 

92  75 

93  30 

Chemin  de  fer  de  Langreo  qui  sont  en  hausse  de  25  0/0 
depuis  le  mois  de  janvier  et  les  Azucai'eras  Aslurianas 
qui  ont  haussé  de  20  0/0  en  quelques  mois. 

Voici  les  cours  des  principales  valeurs  cotées  à  Bar- 
celone : 

-    Actions  16  mars  24  mars 

Banco  de  Barcelona   93  50  93  50 

Banque  Hispano-Colonial   70  . .  69  75 

Chemin  de  ter  T.  B.  F   44  50  41  90 

—  M-edina-Zamora   12  50  10  20 

—  Nord-Espagne   43  70  49  05 

Compagnie  dos  Allumettes   218  

Tabacs  des  Philippines   95  . .  95  . . 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  présente  les  varia- 
tions suivantes  :  or,  demi-million  ;  argent,  5  millions 
de  plus.  Les  obligations  du  Trésor,  en  portefeuille, 
ont  diminué  encore  de  21  millions;  c'est  une  excellente 
mesure  qu'a  prise  la  Banque  pour  alléger  son  porte- 
feuille de  valeurs  du  Trésor.  Les  billets  en  circulation 
ont  diminué  de  5  millions  ;  les  comptes  courants  de  17 
millions.  Les  bénéfices  réalisés  pendant  la  semaine  ont 
été  de  1.168.000  pesetas  et  les  non  réalisés  de  605.000. 
Leur  total,  depuis  le  commencement  de  l'année,  atteint 
25.397.000  pesetas,  ce  qui  donnerait,  en  supposant  que 
la  situation  se  maintînt  comme  actuellement,  100  mil- 
lions de  bénéfices  pour  l'année  entière. 

Le  Gouvernement  a  décrété  que  le  tabac  importé  des 
Antilles  et  des  Philippines  payera  à  l'avenir  les  mêmes 
droits  que  le  tabac  étranger  qui  sont  naturellement 
plus  élevés. 

Jusqu'à  nouvel  ordre,  le  prix  du  mercure  d'Almaden 
cédé  à  l'industrie  nationale,  suivant  les  prescriptions 
de  la  circulaire  du  29  décembre  1873,  a  été  fixé  à  180 
pesetas  par  flacon  de  34  k.  507. 

Les  marchés  des  céréales  sont  très  calmes  ;  ache- 
teurs et  vendeurs  évitent  de  s'engager.  A  Valladolid, 
on  cote  le  blé  à  11  32  pesetas  la  faneza  (44  kil.)  ;  à  Al- 
bacete,  13  50  à  14  50  pesetas  ;  Burgos  12  25  à  12  50. 

Le  marché  des  farines  est  calme  également.  A  si- 
gnaler les  efl'orts  des  minotiers  catalans  pour  se  créer 
un  débouché  sur  la  place  de  Saragosse,  ce  qui  oblige 
les  minotiers  aragonr.is  à  vendre,  même  à  perte. 

Les  marchés  des  vins  sont  câlines,  mais  on  signale 
une  augmentation  dans  les  envois  de  vins  rouges  à 
destination  de  l'Angleterre. 

L'huile  d'olive  pour  l'exportation  est  peu  sollicitée 
actuellement,  et  en  Navarre  elle  tend  à  baisser,  par 
suite  du  manque  d'acheteurs. 

La  Compagnie  du  chemin  de  fer  de  Zafra  à  Huelva 
a  été  déclarée  en  état  de  suspension  de  paiements, 
et  elle  offre  à  ses  créanciers  un  arrangement  sur  les 
bases  suivantes  qu'on  me  communique  : 

lo  Paj^er  à  Londres  les  coupons  échus  des  obliga- 
tions Ire  hypothèque,  à  savoir  :  jusqu'au  n°  19,  inté- 
gralement ;  du  n°  20  au  no  29,  deux  par  deux,  pour  la 
somme  qui  leur  correspondra  dans  le  80  0/0  destiné 
aux  intérêts. 

-2°  La  totalité  des  recettes  du  trafic  des  années  1899 
à  1908  sera  appliquée,  après  déduction  de  tous  les  frais, 
à  l'amortissement  et  au  service  des  intérêts  des  obli- 
gations de  lie  hypothèque  en  circulation,  à  raison  de 
20  0/0  pour  ram"ortissement  et  80  0/0  pour  les  intérêts  ; 

30  Après  1908.  la  partie  du  SO  0/0  devenue  dispo- 
ni])le  sera  appliquée  au  service  des  intérêts  et  de 
l'amortissement  des  obhgations  de  deuxième  hypo- 
thèque, dans  la  même  proportion  que  pour  la  première. 
S'il  y  a  ensuite  un  reliquat,  il  sera  considéré  comme 
un  bénéfice  net  et  pourra  être  distil)ué  aux  action- 
naires. La  limite  fixée  au  montant  de  l'intérêt  des  obli- 
gations de  Ire  hypothèque  est  de  12  sh.  ; 

40  Les  paiements  en  question  commenceraient  à 
Londres,  à  partir  du  l*'r  avril  1900,  en  monnaie  an- 
glaise. Le  délai  d'adhésion  est  de  trois  mois. 

50  Autoriser  le  Conseil  à  contracter  des  emprunts, 
soit  pour  yembourser  ceux  existants,  soit  pour  des  dé- 
penses de  la  Compagnie,  jusqu'à  concurrence  de  50.000 
livres  sterling,  à  un  taux  ne  dépassant  pas  5  0/0  l'an, 
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garantis  par  les  recettes  du  trafic  et  avec  hypothèque, 
(le  préférence  à  celles  existantes. 

La  Gncela  vient  de  publier  le  tableau  des  recettes 
publiques  pendant  le  mois  de  février  et  les  huit  pre- 
miers mois  de  l'année  économique.  Les  encaissements 
de  février  s'élèvent  à  7'8.838.7'57  pesetas,  y  compris  los 
exercices  clos  ;  il  faut  ajouter  à  cette  somme  U00.83G 
pesetas,  produit  de  l'impôt  provisoire  du  trafic.  L'en- 
caissement pour  compte  du  budget  en  cours  est  de 
75.629.989  p.,  au  lieu  de  03.739.181  pendant  le  mois 
correspondant  de  1898. 

Les  recettes  des  huit  premiers  mois  de  l'exercice  se 
sont  élevées  à  643.184.744  p.,  contre  560. 942. 845  p. 
pour  la  période  correspondante  de  1 897-98;  l'augmen- 
tation est  donc  de  82.241 .900  pesetas  ;  la  plupart  des 
chapitres  sont  en  progrès  et  l'impôt  spécial  de  guerre, 
qui  n'existait  pas  dans  les  exercices  précédents,  a  pro- 
duit 31 .347.016  p.;  l'augmentation  réelle  est  donc  de 
50.894.884  p.  Les  seuls  chapitres  en  diminution  sont 
ceux  de  la  contribution  industrielle,  du  timbre  et  de  la 
loterie.  En  ce  qui  concerne  les  droits  de  douane,  il  faut 
observer  qu'ils  se  sont  sensiblement  améliorés. 


28  mars  1899. 

La  question  de  la  reconnaissance  des  Dettes  coloniales  par 
l'Espagne  a  fait  un  grand  pas,  en  ce  sens,  que  la  Régente  a 
signé  un  décret  autorisant  le  crédit  nécessaire  au  paiement 
des  coupons  de  Culia  échus  le  l^'  avril  prochain. 

L'exposé  des  motifs  de  ce  décret  royal  constate  que  les 
dettes  coloniales  constituaient,  pour  l'Etat,  une  obligation  re- 
connue par  les  lois  de  1886  et  de  1890,  qui  ont  donné  aux  por- 
teurs de  bons  cubains  6  0/0  et  .5  0/0  une  garantie  générale  de 
l'Espagne.  Mais  ces  bons  ayant  reçu,  en  première  ligne,  la 
garantie  hypothécaire  sur  les  douanes  et  tous  les  revenus  de 
Gul)a,  l'exposé  des  motifs  ajoute  que  l'hypothèque  suit  la  pro- 
priété et  que,  par  conséquent,  les  ressources  de  Cuba  doivent 
répondre  ilu  paiement  des  dettes  contractées  par  le  Gouver- 
nement cubain. 

Le  Gouvernement  espagnol  a  ainsi  voulu  réserver  l'avenir, 
car,  contrairement  à  ce  que  l'on  semble  supposer,  cette  fa- 
meuse question  de  la  répudiation  totale  ou  partielle  de  la 
Dette  cubaine  par  le  Gouvernement  cubain,  ne  sera  définiti- 
vement résolue  que  le  jour  où  ce  Gouvernement  aura  une 
forme  définitive.  En  attendant,  c'est  l'Espagne  qui  réglera  les 
intérêts  de  la  dette  de  Cuba. 

L'exposé  des  motifs  dit  encore  que  le  Gouvernement  res- 
pecte la  suspension  de  l'amortissement  de  la  dette  de  Cuba, 
décrétée  par  son  prédécesseur,  d'autant  plus  qu'il  aura 
bientôt  à  soumettre  aux  Gortès,  à  propos  des  amortissements 
qui  absorbent  une  partie  considérable  des  crédits  destinés  au 
service  des  dettes  de  l'Etat  et  du  Trésor,  les  mesures  inspirées 
par  les  nécessités  du  budget,  en  même  temps  que  par  les 
principes  de  stricte  justice  distributive  entre  les  uns  et  les 
autres  des  créanciers  auxquels  devra  être  subordonnée  toute 
résolution  adoptée  ou  proposée  en  matière  si  délicate. 

L'exposé  des  motifs  souligne  ce  fait  que,  en  faisant  une 
distinction  entre  l'amortissement  des  dettes  coloniales  et 
espagnoles,  on  ne  viole  pas  les  principes,  parce  qu'il  faut 
bien  reconnaître  la  différence  qu'implique  leur  caractère 
colonial. 

Ceci  indique  nettement  que,  dans  la  liquidation  qui  se  pré- 
pare, le  Trésor  réalisera  une  très  sérieuse  économie,  du  chef 
des  amortissements  actuellement  eu  vigueur. 

D'ailleurs,  cette  liquidation  s'opérera  par  étapes  successives, 
et  l'amélioration  considérable  du  crédit  public  de  l'Espagne, 
du  change  et  des  recettes  budgétaires,  survenue  depuis 
l'avènement  du  Ministère  Silvela,  facilitera  cette  liquidation. 

Ainsi,  le  Ministre  des  finances  vient  d'annoncer  que  les 
recettes  des  douanes,  dans  le  courant  du  mois,  avaient  aug- 
menté de  deux  millions  do  pesetas.  Le  Ministre  ne  croit 
cependant  pas  pouvoir  supprimer  la  surtaxe  de  l'impôt  de 
guerre.  Le  Gouvernement  préci'dcnt  s'était  engagé  à  la  sup- 
primer quand  les  frais  di!  rapatriement  seraient  liquidés  ; 
mais  celte  liquidation  (jst  loin  d'être  terminée.  Cette  mesure 
rationnelle  augmentera  les  ressources  du  Trésor  et  permettra 
de  régler  une  partie  des  arriérés  non  encore  soldés. 


Madrid,  30  mars  1899. 
{Par  dépêche) 

Le  Conseil  des  ministres  a  décidé,  hier,  do  présenter  un  pro- 
jet de  loi  rendant  inc(jnipatible  le  mandat  de  déjiulé  et  de  sé- 
nateur avec  des  fonctions  publiques  et  avec  la  situation  de 
directeur  ou  administrateur  de  mines.  Compagnies  de  che- 
mins de  fer,  etc.  La  loi  n'aura  pas  d'effet  rétroactif,  mais  elle  ( 


produira  un  excellent  eflet,  car  elle  répondi-a  à  l'un  des  desi- 
deratas les  plus  manifestes  de  ro[iiMion  publique. 

Le  Conseil  a  également  décidé  de  supprimer  tous  les  jiostes 
do  Conseillers  d'Etat.  Les  Ministres  se  sont  (!tisiut(!  entrete- 
nus des  prochaines  élections  qui  s'annoncent  comme  très 
favorables  au  programme  de  régénération  exposé  par  le  nou- 
veau Gouvernement.  Les  nouvelles  officielles  constatent 
qu'une  parfaite  tranquillité  règne  dans  toutes  les  provinces  de 
l'Espagne.   


Efoiiations  Écoiiomiiiiies  et  Fiiiaicières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu      janvier  au  11  mars  1899  (10^  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous         (1067  kil.) 

3.101  359 

2.718  7oO 

3  361.185 

3.452.695 

Nord  de  l'Espagne  : 

Li<iiiP  jiri/ici/i.  (2070  1<.) 

10. 5212. 654 

8.955.261 

S. 96b  163 

10.240  568 

Aa/i/rics  (784  kil.) 

2.042  539 

2  342. 67 J 

2  920.1f.9 

3.114.350 

Uridu-Reiis    (104  kil.) 

268.571 

203.422 

268.388 

295  7il 

Âbnaiisn-Yal..(m  kil.) 

2.306.567 

2  058,351 

2.247.457 

2.339.067 

Saragosse  (3650  kil.) 

11.282  09-i 

9.837.739 

11.695.358 

16. 394.582 

Courrier  de  lat  fitonrse  de  l$Ia.(3rid 

Madrid,  30  mars  1899. 

Le  Marché,  qui  avait  été  influencé  au  début  de  la  semaine 
par  la  moins  bonne  tenue  de  la  rente  Extérieure  sur  les  places 
étrangères,  a  profité  de  son  relèvement. 

On  cote  l'Intérieure  à  65  40;  l'Extérieure  à  72  50;  le  change 
sur  Paris  est  à  20  92. 


ITAT^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  28  mars  1899. 
Vacances  parlementaires.  —  La  Discussion  du  Budget.  —  Le  Déficit. 
—  Le  Rapport  de  M.  Novelli.  —  Emprunt  intérieur  3  1/2. 

La  Chambre  a  pris  ses  vacances  :  elle  ne  se  réunira 
à  nouveau  que  le  25  avril  ;  ce  long  délai  a  été  décidé 
pour  permettre  aux  députés  d'accompagner  le  Roi  dans 
son  voyage  en  Sardaigne.  A  la  rentrée  il  faudra  s'oc- 
cuper immédiatement  de  la  discussion  des  budgets  de 
rectification  pour  1898-99  et  do  prévision  pour  1899- 
1900;  les  projets  de  réformes  financières  se  trouveront 
ainsi  retardés. 

M.  Boselli,  président  de  la  Commission  générale  du 
budget,  vient  de  publier  son  rapport  siir  le  budget  rec- 
tifié de  l'exercice  courant  prenant  fin  le  30  juin. 

Ce  budget  prévoyait,  à  l'origine,  un  déficit  de  6  mil- 
lions 783.279  lire,  qui  a  été  élevé  dans  la  suite  à  7  mil- 
lions 690.00  I  lire.  En  tenant  compte  d'autres  dépenses 
et  de  nouveai.îx  eagagements,  M.  Boselli  a  déterminé 
comme  suit  la  situation  budgétaire  pour  l'exercice  cou- 
rant : 

Lire 

Déficit  du  projet  définitif   7.690.000 

Dépenses  prévues  par  les  lois  à  l'étude   6.600.000 

Diminution  de  recettes  dépendant  de  lois  à 

l'étude   80.000 

Excédent  de  dépenses  nécessaires   7.300.000 

Total   21.670.000 

Majoration  de  recettes  vérifiée  jusqu'à  fin  février 
dernier   lO.GoO.OOO 

Ce  qui  réduit  le  chiffre  du  déficit  à   11.070.000 

Se  basant  sur  les  économies  offertes,  8.150.000  lire 
en  moyenne,  par  les  liudgets  des  trois  derniers  exer- 
cices, et  en  considération  des  plus  larges  inscriptions 
faites  aux  budgets  mêmes,  M.  Boselli  estime  qu'il  ré- 
sultera en  définitive  de  1898-99,  une  économie  dans  la 
dépense  de  8  millions  au  moins.  De  plus,  il  est  à  pré- 
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sumer  que,  de  mars  à  juin,  raccroissement  des  recettes, 
qui  s'est  manifesté  constamment  dans  les  premiers  huit 
mois  continueront.  Il  y  aura  un  recouvrement  de  5  mil- 
lions environ  en  plus  des  prévisions. 

Le  rapporteur  estime  que  le  budget  de  1898-99  pourra 
se  clôturer  à  peu  près  en  équilibre;  il  ne  dissimule  pas 
cependant  que  ce  résultat  ne  s'obtiendra  que  si  l'on 
agit  avec  la  plus  extrême  prudence  et  les  conseils 
donnés  par  lui  méritent  d'être  retenus. 

Dans  le  Parlement,  a-t-il  écrit,  il  convient  de  remettre  en 
honneur  et  de  respecter  deux  règles  qui  sont  la  sauvegarde 
des  finances  publiques. 

Aucune  proposition  de  nouvelle  dépense  ne  devrait  être  pré- 
sentée par  le  Gouvernement  au  Parlement,  sans  indiquer  en 
même  temps  avec  quelles  ressources  on  y  pourvoira. 

Aucune  proposition  d'initiative  parlementaire,  entraînant  de 
nouvelles  dépenses,  ne  devrait  être  admise  par  le  Gouverne- 
ment ni  prise  en  considération  par  la  Chambre. 

C'est  ainsi  que  l'on  procède  dans  les  Parlements  où  le  res- 
pect des  Institutions  constitutionnelles  est  une  antique  tradi- 
tion et,  dans  une  discussion  mémorable,  Gladstone  a  soutenu 
l'autorité  de  ces  normes  qui  ont  été  plusieurs  fois  rappelées 
à  notre  Chambre,  surtout  par  la  parole  éloquente  de  Marco 
Minghetti. 

Ces  règles  sont  tombées  en  désuétude  chez  nous  et  le  mal 
qui  en  est  résulté  nous  est  malheureusement  enseigné  par 
certains  chiffres  qui  ont  été  portés  au  budget  et  par  d'autres 
qui  peut  être  y  seront  portés  dans  peu. 

Pour  que  l'économie  dans  les  dépenses  publiques  passe  de 
l'intention  dans  là  pratique,  il  faut  que  la  ligne  de  conduite  du 
Gouvernement  et  celle  du  Parlement  s'y  conforment  ;  il  faut 
que  s'y  conforment  tous  les  discours  adressés  aux  pays, 
toutes  les  idées  qui  se  répandent  du  Parlement  et  du  Gouver- 
nement dans  le  pays, 

Il  faut  que  l'administration  quotidienne  de  chaque  Minis- 
tère tende  à  ce  but. 

La  Commission  générale  du  budget,  poursuit  M.  Boselli, 
a  été  heureuse  de  constater,  dans  le  mouvement  des  recettes 
publiques  et  dans  les  receltes  des  grands  services  publics,  les 
symptômes  du  réveil  de  l'économie  nationale. 

Elle  pense  qu'il  y  a  une  reprise  durable  et  sérieuse  d'acti- 
vité de  la  part  des  énergies  productives  et  des  entreprises 
commerciales  de  notre  pays. 

Mais  pour  qu'il  en  soit  ainsi,  pour  que  ça  duie,  il  faut  con- 
server à  cette  reprise  ses  proportions  naturelles,  marcher 
d'un  pas  modéré  et  sur  un  chemin  sûr. 

Dans  le  cas  contraire,  de  nouvelles  critiques,  de  nouveaux 
désastres  viendront  désoler  le  pays. 

Il  faut  que  les  affaires  qui  ont  leur  raison  d'être,  qui  ont 
une  base  vraie,  se  gardent  bien  de  la  course  précipitée  des 
spéculations  artificielles. 

Le  moment  est  prodigue  de  promesses  mais  plein  de  dan- 
gers. Ces  dangers,  on  les  trouve  dans  la  circulation  des  Ban- 
ques, exagérée  relativement  aux  besoins  réels  du  pays  ;  dans 
le  taux  trop  favorable  de  l'escompte;  dans  l'affluence  des  ca- 
pitaux étrangers,  avantageux  quand  ils  trouvent  en  Italie  un 
emploi  dans  les  industries  stables,  ■  mais  non  quand  ils  ali- 
mentent les  exagérations  et  les  illusions  du  crédit;  dans  les 
espérances  suscitées  par  les  nouveaux  accords  commerciaux; 
dans  les  élans  d'expansions  coloniales  et  commerciales  qui 
envahissent  le  ni'onde  entier  et  ouvrent  tant  d'horizons,  sédui- 
santes pour  l'imagination,  mais  qui  ne  sont  pas  toutes  des 
certitudes  d'utile  labeur. 

La  Commission  générale  exprime  le  vœu  qu'on  consolide  le 
budget  en  se  servant  des  plus-values  dans  les  recettes  des  im- 
pôts existant  déjà,  et  en  évitant  de  nouvelles  charges;  que  la 
ligne  de  conduite  financière  ait  pour  but  de  combattre, 
aujourd'hui,  les  augmentations  de  d('penses  pour  ne  pas 
troubler  par  de  nouveaux  grèvemcnts  le  n'veil  économique  du 
pays  et  pour  préparer  par  la  solidité  du  budget,  dans  un 
prochain  avenir,  la  réforme  tributaire  que  désire  le  pays. 

La  (  Commission  du  budget  désire  que  la  politique  économique 
aide  au  mouvement  naturel  et  progressif  de  Ja  prospérité 
nationale,  mais  ne  serve  aucunement  à  alimenter,  justifier  et 
créer  les  illusions  du  crédit  et  les  spéculations  artificielles 
d'où  surgissent  infaillildement  les  crises  et  les  ruines. 

Que  le  pays  continue  à  avoir  foi  dans  le  travail  et  l'épargne, 
dans  le  crédit  sain  et  prudent,  dans  l'exercice  continu  et 
progressif  do  son  propre  travail.  Qu'il  saisisse  les  occasions 
propices  pour  manifester  sa  vitalité,  partout,  énergiquemcnt, 
vigoureusement,  fructueusement. 

Mais  (ju'il  unisse  toujours  à  la  hardiesse  entrepi  enante  et 
nabile  qui  accroît  la  richesse  des  peuples,  la  sagacité  et  cette 
estimation  juste  et  bien  pondérée  des  affaires  et  du  crédit  qui 
en  rendent  durables  les  bénéfices  et  le  développement. 

On  ne  saurait  trop  approuver  la  sagesse  de  ces 
yjaroles  et  souhaiter  qu'elles  soient  entendues. 
La  Gazelle  de  Francforl  a  annoncé  que  le  Gouver- 


nement italien  songerait  à  la  création  d'un  nouveau 
titre  de  rente  3  1/2  0/0,  exempt  d'impôt  et  payable  en 
or.  Un  journal  de  Milan  a  cru  pouvoir  démentir  la 
nouvelle,  qui  aurait  eu  pour  origine  l'allusion  que 
M.  Sonnino,  dans  son  article  que  nous  avons  résumé  la 
semaine  dernière,  a  faite  touchant  la  convenance  de 
cette  création  pour  préparer  le  terrain  à  une  conversion 
du  5  0/0.  Il  s'agirait,  en  somme,  d'une  équivoque. 

La  Correspondance  d'Italie  s'occupant,  à  son  tour 
de  cette  question,  se  dit  en  mesure  d'assurer  que  des 
études  sur  la  création  de  ce  titre  3  1/2  0/0  ont  été 
réellement  faites  par  le  Ministère  du  Trésor  ;  seule- 
nientj  on  les  a  mises  de  côté  comme  prématurées,  le 
moment  n'étant  pas  encore  venu  de  leur  donner  une 
application  pratique.  Mais,  notre  confrère  le  répète, 
les  études  sont  faites,  et  on  pourrait  à  l'occasion  en 
tirer  parti. 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"  janvier  au  28  février  1899 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 

Du  1er  i 

anv.    Différ,  Du  lei'janv.  Différ, 

c/.TÉGOBiBS               au28fév.  sur  1898  au28fév.  sur  1898 

—  1899  —  1899  — 

Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire 

Spiritueux,  boissons  et  huiles  6  804  —  1.031  22.029  —  1.470 
Denrées  coloniales,  drogues 

et  tabacs   10.16j  -f    1  898  1  253  —  369 

Produits  chimiques,  articles 
médicinaux,  résines  et  par- 
fumeries  9  168  +    1.'Î74  6  821  -|-  18 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie   5  3)0  4-   L406  1.834  -|-  T/O 

Chanvre,  lin, jute,  etc   4.461  -j-    l.LOi  9.797  -j-  905 

Coton   24  615  -|-    1.3S8  10.024  -f  4.425 

Laine,  crin,  poils   10  205  -\-    1.811  2.5o0  959 

Soie   25  235  -f   8.471  53.447  —  4.027 

Bois  et  paille   7.201  -j-      851  6.351  —  S.ôi'i 

Papiev  et  livres   2.59S  -f-      569  2.166  +  659 

Peaux   10  56i  -f    2.1i6  3.890  -f  120 

Minéraux,   métaux   et  leurs 

dérivés   27.841  -|-    4  100  6.925  —  426 

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 
res et  cristaux   29.511  -1-    6  250  13.162  -f  569 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc. .  32  375  —    2.342  18.080  —  t'82 
Animaux,    produits    et  dé- 
pouilles d'animaux   12  490  —    1.073  21.987  -f  4.646 

Objets  divers   4.513  +    1.253  4  557  -j-  737 

Totaux   223.098   -1-  28.459     184.890   —  2.607 


Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 

Rome,  30  mars  1899. 
La  tendance  générale  du  Marché  reste  hésitante  :  la  pé- 
riode des  vacances  est  peu  faite,  d'ailleurs,  pour  ramener  de 
l'animation. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  101  75  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  594  ...  Banque  Nationale,  1.025.  Méridionaux,  769. 


RUSSIE 


Commerce  extérieur  de  la  Russie.  —  Voici,  d'après  le 
bulletin  mensuel  de  l'Administration  des  douanes,  le  mou- 
vement du  commerce  extérieur  russe  du  1«'' janvier  au  1"  dé- 
cembre 1898. 

Les  recettes  douanières  perçues  durant  les  11  premiers 
mois  de  1898  s'élèvent  à  208.460.000  roubles  (en  calculant  le 
rouble  =  1/15  d'impériale),  contre  183.872.000  roubles  en  1897 
et  176.109.000  roubles  en  1896. 

Quant  au  mouvement  du  commerce  (par  la  frontière  euro- 


péenne), il  se  résume  comme  suit  : 

1898  1897 
Exportations  :  (11  premiers  mois) 

Milliers  de  roub. 

Objets  d'alimentation   403.374  382.672 

Ma  tières  premières  nécessaires  à  l'industrie   21 9 . 252     231 . 768 

Animaux   15.451  15.391 

Objets  fabriqués   19.508  17.780 

Total   657.685  647.611 

Or  et  argent  monnayés  et  en  barres   203  5.931 
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l»tpor/at)0»s  : 

Objets  d'îilimenlation   64.487  69.375 

MatiiTos  nécessaires  à  l'industrie   281.363  268.908 

Animaux   1 . 453  1 . 547 

Objets  fabriqués   173.814  140.164 

Total   521.117  469.894 

Or  et  argent  monnayés  et  en  barres   186.895  175.880 

(bmme  on  voit,  l'or  et  l'argent  monnayés  et  en  barres,  qui 
ne  jouent  qu'un  rôle  insignifiant  dans  les  exportations,  figu- 
rent à  l'importation  pour  des  chiffies  très  considérables. 


Recettes  des  Chemins  de  fer 

le  Journal  du  Ministère  des  T 
le  Uiljleau  des  recettes  verstiques 
1"  janvier  au  1"  novembre  1898  : 


Russes.  —  Voici,  d'après 
'oies  de  Communications, 
des  voies  ferrées  russes  du 


A.  Lignes  de  l'Etat  : 

Baltique  et  Pskow-Riga  

Baskountchak  

Catherine  

Transcaucase  

Koursk-Kharkow-Sévastopol  ! 

Libau-Romny  : 

a.  Section  de  Romny-Kalkouny. . . 

b.  Embranchement  de  Krioukovi^. 

Moscou-Brest  

Moscou-Koursk  

Moscou-Nijni  et  Mourgm  

Nicolas  

Perm-Tumène  !  ..... 

Polessié  

Vistule  

Riga-Orel  

Samara-Zlatooust  et  Orenbourg... 

St-Pétersbourg- Varsovie  

Sibérie  occidentale  et  centrale  

Syzrane-Viazma  

Kharkow-Nicolaïew  ,,,, 

Sud-Ouest  et  Fastovo  

Ensemble  des  lignes  de  l'État! .' 

B.  Lignes  concédées  : 

Varsovie-Vienne  

Vladicaucase   ' 

Ivangorod-Dombrovo  .' .' .' .' 

Lodz   

Moscou-Windau-Rybiiisk'  (y  com- 
pris la  ligne  de  Novgorod)  

Moscou-Kazan  : 

fit.  Moscou-Riazan  

b.  Riazan-Kazan  '.'..*.'.'.'.', 

Moscou-Kiew-Voronège  

Société    Moscou -Yaroslaw-Ar- 
khangel  : 

a.  Ligne  Moscou  -  Yaroslaw - Kos  -  ] 
troma.  

6.  Schouïa-Ivanovo                   ' 

e.  Ligne  Yaroslaw- Vologda  (voie  i 
étroite)  

d.  Vologda-Arkhangel  J 

Riazan-Ouralsk  

Sud-Est  ".'.*.'.'..'. 

Moyenne  pour  les  Clhemins  dé'  fer 
privés,  ceux  de  Finlande  et  de  la 
Transcaspienne  exceptés  


Recette 
versti- 

que 
Roubles 

7.347 
6.288 
18.166 
15.498 
11.408 

9.239 
2.393 
11.897 
24.371 
21.882 
27.467 
6.047 
7.248 
7.558 
9.896 
7.620 
11.200 
2.892 
10.076 
9.098 
9.101 
10.451 


Différence 
en  plus 
ou  en  moins 
comparati- 
vement à  1897 


+ 
+ 

+ 

+ 

+ 

+ 
+ 


+ 
+ 

+ 
+ 

+ 


11.9 
16.9 

7.2 
10.3 

5.1 

16.1 
1.0 
4.6 
3.4 
0.9 
6.6 
15.4 
14.7 
11.4 
0.6 
17.5 
3.5 
16.7 
8.1 
7.0 
7.5 
0.5 


28.181 
8.441 
12.810 
46.2.54 

+ 
+ 
+ 
+ 

6.5 
4.2 
18.6 
9.8 

6.083 

28,8 

29.703 
3.080 
6,543 

+ 
+ 

6  8 
7.2 
6.6 

12.204 

+ 

4.6 

5.154 

+ 

27.0 

6.109 
7.628 

+ 

3.5 
7,2 

8.520 

1.3 

L  Industrie  des  Ciments  en  Russie.  —  L'industrie  de» 
ciments  s  est  considérablement  développée  en  Russie  depuis 
quelques  années.  Dans  le  Nord  et  dans  le  Centre,  les  prix  de 
vente  sont  encore  élevés  et  favorisent  l'établissement  de 
nouvelles  usines  qui  s'édifient,  d'ailleurs,  en  assez  grand 
nombre.  ° 

Il  n'en  est  pas  de  même  dans  le  bassin  de  la  mer  Noire.  On 
^a^nnS^P*^'''  '1  quatre  ans,  qu'une  seule  usine  produisant 
o-n  nAA",""*^^-  Aujourd'hui,  il  y  en  a  six  produisant  environ 
/ioO.OOO  tonnes.  Cet  énorme  accroissement  a  fait  baisser  le 
prix  du  ciment  de  deux  cinquièmes;  une  crise  pesant  sur 
cette  industrie  est  à  redouter. 


SUÈDE 


Le  Commerce  extérieur  en  1897.  —  M.  Teyssier,  chargé 
d'alfaires  de  France  à  Stockholm,  analyse  dans  son  rapport 
le  commerce  extérieur  de  la  Suède  en  1897,  d'après  hi  commu- 
nication du  Kommerskollegium. 

La  valeur  des  marchandises  échangées  en  1897  entre  la 
Suède  et  les  autres  pays  est  estimée  à  766.528.000  couronnes. 


pour  les  expor- 
tations, 358.195.000  couronnes  ou  497.892.000  fr. 

Le  tableau  suivant  permet  de  se  rendre  compta  du  dévelop- 
pement du  commerce  extérieur  en  Suède  depuis  1871  : 


Années 


Importation 
en  Suède 


Exportation 
de  Suède 


1871-1875  moyenne   246.372.000  204.525  000 

1876-1880  —    268.506.000  209  857.000 

1881-1885  —    317.526.000  243.699.000 

1886-1890  —    3?5.527.000  272.629.000 

1891-1895  —    351.633.000  318  226.000 

1896  —    358.315.000  340  283  000 

1897  —    408.332.000  358.195.000 

Si  l'on  compare  les  résultais  de  l'exercice  1897  à  ceux  de 
1  année  précédente,  on  constate  que  la  valeur  des  marchan- 
dises importées  a  augmenté  de  50.017.000  couronnes,  soit  de 
14  0/0,  tandis  que  les  exportations  augmentaient  seulement  de 
17.912.000  couronnes,  soit  de  5.3  0/0.  Il  convient  de  faire 
remarquer  que  l'augmentation  du  chiffre  des  importations 
provient  surtout  de  l'entrée  en  Suède  de  matières  premières 
et  marchandises  nécessaires  à  l'industrie.  En  outre,  ce  chiffre 
a  été  grossi  exceptionnellement  cette  année  d'une  somme  de 
7.500.000  couronnes,  par  l'entrée  de  lingots  d'or  destinés  à  la 
Banque  du  royaume. 

En  raison  de  la  variation  des  cours  de  certaines  marchan- 
dises et  en  vue  d'une  estimation  plus  précise,  on  a  été  amené 
à  modifier  les  unités  de  calcul  d'une  année  à  l'autre.  Si  on  eût 
adopté,  pour  l'année  1897,  des  bases  de  calcul  identiques  à 
celles  employées  pour  l'année  1896,  l'augmentation  des  impor- 
tations étrangères  aurait  atteint  le  chiffre  de  58.500.000  cou- 
ronnes, et  celle  des  exportations  eût  été  ramenée  à  3.700.000 
couronnes.  Il  y  a  eu,  en  1897,  baisse  des  prix  pour  les  mar- 
chandises étrangères  (café,  coton,  jute,  pétrole),  et  hausse 
pour  les  produits  indigènes  (viande  de  porc  fumée  ou  salée 
farine,  bois  bruts,  pâte  de  bois). 

Au  point  de  vue  des  pays  de  provenance  et  de  destination, 
le  mouvement  commercial  extérieur  de  la  Suède  se  décompose 
ainsi  : 

Importation  des  pays  étrangers  en  Suède 

Fraction  des 

Pays  de  import,  totales 

provenance  1897  1896  'Î897'"~~T896 


135.102.000 

117.516.000 

83 

08 

32 

80 

121.313.000 

98.834.000 

29 

71 

27 

58 

49.492.000 

45.898.000 

12 

12 

12 

8 

81 

32.860.000 

29.028.0C0 

*8 

50 

10 

Russie  (y  compris 

27.153.000 

23.267.000 

6 

65 

6 

50 

Belgique  

13.013.000 

11.689.000 

3 

19 

3 

26 

8.521.000 

8.777.000 

2 

09 

2 

45 

7,624.000 

7.170.000 

1 

87 

2 

» 

Etats-Unis  d'Amé- 

7.424.000 

« 

» 

» 

1.819.000 

» 

» 

1.273.000 

» 

» 

1.123.000 

» 

» 

Divers  

1.614.000 

16.136.000 

4 

09 

4 

60 

408.332.000 

358.315.000 

100 

» 

100 

» 

On  voit  par  le  tableau  qui  précède  que  l'Allemagne  et  l'An- 
gleterre tendent  à  monopoliser  le  marché  suédois  ;  les  impor- 
tations de  ces  deux  pays  représentent  62.79  0/0  des  marchan- 
dises étrangères  introduites  dans  le  royaume  en  1897  ;  la  part 
proportionnelle  prise  par  ces  deux  Etats  dans  l'alimentation 
du  marché  suédois  a  été  en  augmentant,  tandis  que  diminuait 
celle  de  tous  les  autres  pays. 

Au  point  de  vue  des  pays  de  destination,  le  mouvement 


414 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Suisse 


i-ommercial  extérieur  de  la  Suède  se  décompose  ainsi  pour 
l'année  1897  : 

Exportations  de  Suède  dans  les  pays  étrangers 

Fraction  des 


Paj'S  de 
provenance 


1807 


189G 


export,  totales 


\nalelerro   149.992.000  144.053. 

AllcmaKne   45.853.000  43.834. 

Danemark   43.184.000  42.293 

France    31.302.000  29.365. 

Pays-Bas   24 . 426 . 000  20 . 140 . 

Norvège.   20 . 639.  OOO  19 . 548 . 

Russie  lavec  Fin- 
lande   15.047.000  13.337, 

Belgique   13.122.000  12.075, 

Colonie  du  Gap .. .  5.586.000  » 

Espagne....   2.. 586. 000  » 

E'^vnte   1.330.000 

Australie   1.026.000  » 

Divers   1.122.000  15.638. 

358.195.000  340.283, 
Le  développement  de  l'agriculture  et  de 
s'accuse  par  une  augméntation  de  24.900 
porlations  d'une  année  à  l'autre,  soit  5.3 


000 
000 
000 
000 
000 
000 

000 
000 


/a 
41  87 
12  80 
12  06 
8  74 
6  82 
5  76 

4  20 
3  66 


42  33 
12  88 
12  43 
8  63 
5  92 
5  74 

3  92 
3  55 


000      4  09      4  60 


.01)0  100  »  100  » 
l'industrie  en  Suède 
000  fr.  dans  les  ex- 
0/0. 


SUISSE 


Le  Budget  de  la  Confédération  pour  1899.  —  Les  Cham- 
bres fédérales  ont  adopté,  dernièrsment,  le  budget  de  la  Con- 
fédération pour  1899.  Nous  comparons  dans  le  tableau  suivant 
les  recettes  et  les  dépenses  de  ce  budget  pour  1898  et  pour 
1899,  telles  ciu'elles  sont  présentées  dans  une  récapitulation 
par  principaux  chapitres  : 


Budget 
de 1S98 


Budget 
de  1899 


(En  francs) 


I.  —  Revenu  des  immeubles 
et  des  capitaux  : 

A.  Immeubles   566.191 

B.  Capitaux   1.913. /68 

II.  —  Administration  générale  : 

A.  Chancellerie  générale    29.100 

B.  Tribunal  fédéral   25.000 

m  —  Départements  : 

A.  Affaires  étrangères   31.500. 

B.  Intérieur   6.000 

C.  Justice  et  police   365.300 

D.  Département  militaire   2.375.150 

E.  Finances   46.210.000 

F.  Industrie  et  agriculture   344.500 

G.  Postes  et  chemins  de  fer   39.477.300 

IV.  —  Imprévu  <>   31 . 191 

Total  des  recettes   91 . 37.'v  (  lOO 

DÉPENSES 

I  —  Service  des  emprunts  fédé- 
raux  4.236.935 

II.  —  Administration  générale  : 

A.  Conseil  national   249.000 

B.  Conseil  des  Etats   32.500 

C.  Conseil  fédéral   8o.500 

D.  Chancellerie  fédérale   465.800 

E.  Tribunal  fédéral   337.800 

III.  —  Départements  : 

A.  Affaires  étrangères.....   646.000 

B.  Intérieur   11.499.158 

C.  Justice  et  police   427.600 

D.  Département  militaire   25.462.866 

E.  Finances  et  péages   4.85'4.300 

F.  Industrie  et  agriculture   3.864.053 

G.  Postes  et  chemins  de  fer   39.128.270 

IV.  —  Imprévu   ^9.218 

Total  des  dépenses   91.330.000 


652.364 
2.105.210 

29.100 
25.000 

31.500 
5.700 
412.500 
2.742.950 
47.720.COO 
551.300 
42,217.400 
31.976 
■  96.525.000 


4.243.265 

240.000 
32.500 
85.500 
479.400 
345.400 

657.900 
12.931.701 
453.200 
27.284.899 
5.188.600 
4.820.775 
41.817.650 
39.210 


98.620.000 


la  Confédération  pour  1898  boucle  par  un  excédent  de  recettes 
de  1.167.511  fr.  37,  contre  45.000  fr.  prévus  au  budget. 

Les  recettes  se  sont  élevées  à  95.277.453  fr.  88  et  les  dé- 
penses à  94  109.942  fr.  51. 

L'excédent  des  recettes  provient  surtout  des  douanes 
(2.807.000  francs);  d'autre  part,  certaines  dépenses  sont  en 
diminution,  notamment  les  travaux  publics  (1.141.000  fr.)  et 
l'Administration  militaire  (965.000  fr.). 


LeTVIonopole  de  l'Alcool  en  Suisse.  —  Voici,  d'après  le 
rapport  annuel  du  Conseil  fédéral  à  l'Assemblée  fédérale 
concernan!  la  gestion  et  le  compte  de  la  Régie  des  alcools 
pour  l'année  1897,  comment  se  présente  aujourd'hui  la  si- 
tuation comparative  des  recettes  et  des  dépenses  annuelles 
(chiffres  rectifiés)  depuis  l'établissement  du  monopole  qui  a 
eu  lieu  en  1887  : 

COMPTE  d'exploitation  du  monopole 
I.  —  Recettes  et  dépenses 
Dépenses 


Années 


Recettes 


Dépenses 
courantes 


Amortissement 
des 
installations 
d'entrepôt 

et  de 
rectification 


Excéd. 

du 
compte 
d'exploi- 
tation 


Règlement  du  Budget  de  1898.  —  Le  compte  d'Etat  de 


(En  francs) 

1887-88  10  764.114  5.790.961  15.311  4.973.153 

1889  10.611.295  5.252.439  110.301  5.358.866 

189,1  '  '    .  13.773.596  6.778.270  334.192  6.9P5.325 

1891     '..  .  14  388.778  7.440.863  45.876  6.647.915 

1892""    ;  14.750.240  8.370.423  11.248  6.379.817 

1893  13  826.675  7.866.940  1.550  5.959.735 

1894'  ..  .  12  344.582  6.839.018  '  2.081  5.505.569 

1895"    .'.  12.484.359  7.081.983  2.011  5.402.376 

1896     '  .'  13.214.526  6.834.342  166.514  6.380.184 

1897.'.;'.!.'.  13.767.840  6.787.774  41.711  6.980.066 

Totaux.  .    129.926.005   69.342.998      730.796  60.583.007 

Il  nous  reste  à  montrer  comment  les  excédents  de  recettes 
se  sont  partagés  enti-e  les  budgets  cantonaux  ou  communaux 
après  prélèvement  do  l'annuité  affectée  à  l'amortissement  des 
dépenses  de  premier  établissement,  des  frais  d'expropria- 
tion, etc. 

II.  —  Emploi  des  excédents  de  recettes 

Amortissement  Répartitions 

de  l'emprunt  aux  cantons 

de  ou  communes 
5.900.000  francs        à  octroi 

(En  francs) 

1887-88.                              »  5.422.317 

1879    236.000  4.547.108 

1880  .      ...  354.000  6.306.668 

1881  ......  590.000  6.018.335 

1882"  '      ..  590.000  5.778.668 

1883'  590.000  5.368.001 

1884  .  .."  :  ....  590.000  4.913.334 

1885  .'.  ;   590.000  -  4.810.668 

1886..'    ..     ....  590.000  5.602.668 

1887...;...!   590.000  6.306.668 

Totaux   4. 720. 000  55.069.435 

Pour  1897,  comme  pour  les  années  précédentes,  les  auteurs 
clu  rapport,  dans  un  chapitre  de  considérations  finales,  cher- 
chent à  déterminer  la  consommation  moyenne  de  l'alcool,  par 
tête  d'habitant,  telle  qu'elle  résulte  des  conditions  actuelles 
du  commerce  des  spiritueux. 

Le  résultat  obtenu  est  de  5  lit.  19  centil.  d'alcool  à  50°  par 
tête  (160  0^-2  hectol.  pour  3.082.989  habitants).  La  consomma- 
tion par  tête  ressortait,  en  1896,  à  4  lit.  99  centil.;  en  1895,  à 
5  lit  71  centil.;  en  1894,  à  5  lit.  81  centil.;  en  1893,  à  6  lit.  37 
centilitres;  en  1892,  à  6  lit.  39  centil.;  en  1891,  à6  lit. 32  cent, 
et  en  1890,  à  6  lit.  27  centil. 


Recettes  du  Chemin  de  fer.  —  Les  recettes  du  Jura- 
Simplon  en  février  dernier  se  sont  élevées  à  2.115.000  fr., 
contre  1.959.800  fr.  et  les  dépenses  à  1.375.000  fr.,  contre 
1  308.700  fr.  en  février  1898.  L'excédent  des  recettes  pour  les 
deux  premiers  mois  de  1899  est  de  1.477.000  fr.,  soit  107.372 
francs  de  plus  qu'en  janvier  et  février  1898. 

Les  recettes  de  février  des  Chemins  de  fer  de  VUmon 
suisse  se  sont  élevées  à  661.500  fr..  contre  457.000  fr.  en 
février  1898.  L'excédent  de  recettes  est  de  204.500  fr.,  contr» 
175.107  fr.  en  février  1898. 
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AMÉRIQUE 


BRESIL 

Message  du  Président  d'Espirito-Santo.  —  Voici  le 
texte  du  Message  lu  à.  l'ouverture  de  la  session  extraordinaire 
de  l'Etat  d'Espirito-Santo,  par  le  président  D'-  José  Marceliino 
Pereira  de  Moraes,  le  21  février  dernier  : 

Les  conditions  exceptionnelles  dans  lesquelles  se  trouve 
actuollcment  l'Etat  par  rapport  à  ses  finances,  m'ont  conduit 
à  Yous  convoquer  en  session  extraordinaire,  aiin  de  soumettre 
à  votre  délibération  les  mesures  qui  doivent,  à  mon  avis 
résoudre  la  plus  grande  partie  des  dillicultés  actuelles. 

Il  est  connu  que  la  cause  déterminante  de  ces  difficultés 
réside  en  ce  fait  que  la  construction  du  chemin  de  fer  Siid 
d  Espirito-Santo  est  accidentellement  restée  à  la  char"e  des 
recettes  ordinaires  de  l'Etat.  ° 

En  janvier  1898,  lorsque  j'eus  assumé  la  Présidence,  il 
existait  au  Fonds  spécial  un  petit  solde  de  20!j  000  milreis 
environ,  et  un  contrat  par  lequel  la  London  Bank  s'engageait 
a  avancer  à  l'Etat  une  somme  de  800.Û00  milreis  à  rembourser, 
dès  qu'on  aurait  conclu  un  emprunt  en  vue  de  poursuivre 
ladite  construction.  Dans  le  courant  de  ladite  année  la  Recotte 
ordinaire  de  l'Etat  eut  à  fournir  pour  ce  service  tout  près  de 
1.200.000  milreis. 

A  cette  époque,  chacun  entretenait  les  plus  vives  espérances 
quant  à  la  réalisation  de  cet  emprunt  qui  ne  fut  pourtant  pas 
eflectue,  malgré  la  dévorante  activité  déployée  par  M.  Monize 
ireire;  cela  était  dû  principalement  à  l  etat  peu  flatteur  des 
linancos  de  notre  pays,  caractérisé  par  la  dépression  persis- 
tante du  change  et  par  la  baisse  de  prix  de  notre  principal 
produit  d'exportation  —  le  café. 

Après  avoir  constaté  l'impossibilité  d'un  emprunt,  l'atten- 
tion du  Gouvernement  se  dirigea  vers  les  Compagnies  consti- 
tuées en  Europe,  dans  l'espoir  d'obtenir  de  l'une  d'elles  la 
l^arantie  de  la  construction  de  la  ligne,  de  façon  à  ce  qu'elle 
lut  avantageuse  aux  deux  contractants.  Mais  malheureuse- 
ment, jusqu'à  présent,  aucune  Compagnie  n'a  proposé  de 
conditions  satisfaisantes  pour  les  intérêts  de  l'Etat,  et  il  est 
constant  qu'il  ne  serait  actuellement  possible  d'obtenir  un 
semblable  contrat  que  dans  des  conditions  très  onéreuses  • 
en  présence  de  ce  fait  il  est  préférable  d'attendre  un  moment 
plus  propice  pour  entamer  à  nouveau  ces  négociations  avec 
plus  de  chances  de  succès. 

Pendant  que  le  Gouvernement  attendait  le  résultat  des  né- 
gociations engagées  en  Europe,  il  eut  à  dépenser  le  reste  des 
recettes  de  l'Etat,  afin  d'éviter  l'arrêt  des  travaux  du  chemin 
de  fer,  ce  qui  eut  pour  résultat  de  causer  du  préjudice  à 
quelques  services  ordinaires. 

Le  désir  de  poursuivre  les  travaux  de  notre  plus  grande 
entreprise,  à  l'achèvement  de  laquelle  aspirent  tous  ceux  qui 
s  intéressent  vraiment  à  la  prospérité  et  à  l'avenir  de  notre 
Etat,  voila  le  mobile  qui  me  fit  ne  pas  reculer  même  devant 
les  plus  grands  sacrifices. 

Etant  donné,  toutefois,  le  résultat  négatif  des  tentatives 
faites  en  Eupope,  le  fait  que  notre  Recette  ordinaire  se  trouve 
surchargée  par  l'obligatic.n  d'avoir  à  rembourser  la  London 
Bank  dans  le  courant  de  l'exercice,  et  la  convenance  qu'il  y 
aurait  a  régulariser  les  services  ordinaires  de  l'Etat  il  ne 
peut  y  avoir  de  doute  quant  à  la  nécessité  inéluctable  et 
urgente  de  réduire  les  travaux  du  chemin  de  fer  aux  strictes 
proportions  que  notre  Recette  ordinaire  comporte,  en  ajour- 
nant l'achèvement  total  jusqu'au  moment  où  il  nous'  sera 
possible  d'acquérir  les  ressources  suffisantes  pour  réaliser  ce 
desidératum. 

Mû  par  ces  considérations,  je  décidai  de  demander  au  Gou- 
vernement fédéral  sa  haute  médiation  afin  de  faciliter  à  l'Etat 
par  l'entremise  du  Banco  da  Repuhlica  do  Drasil,  un  Em- 
prunt suffisant  pour  faire  face  aux  nécessités  que  je  viens  de 
vous  exposer. 

Le  Chef  de  la  Nation,  persuadé  que,  en  aidant  les  divers 
ilitats  a  écarter  les  obstacles  qui  peuvent  troubler  la  bonne 
marche  des  affaires  publiques,  il  apportait  son  concours  au 
bien  gênerai  du  pays,  n'hé.sita  pas  à  faire  valoir  son  influence 
pour  la  bonne  réahsation  de  cet  emprunt,  clierchanten  même 
temps  a  sauvegarder  tous  les  intérêts  en  jeu. 

Je  dois  encore  faire  ressortir  que  la  majorité  des  représen- 
tants de  la  Fédération,  qui  prête  siirabondamment  tous  ses 
appuis  à  la  nation,  seconda  mes  désirs  de  façon  très  efficace 
en  fournissant  au  Gouvernement  fédéral  toutes  explications 
et  intormations  nécessitées  par  cette  affaire. 

L'Etat  est  redevable  de  beaucoup  aux  eflForts  et  au  dévoue- 
ment de  ces  représentants  qui,  dans  les  circonstances  ac- 
tuelles se  sont  montrés  à  la  hauteur  de  la  position  qui  leur 
avait  été  confiée. 

Les  ennemis  de  la  République  ne  parvinrent  pas,  malo-ré 
une  campagne  ininterrompue  contre  le  crédit  et  l'honneur  du 
pays,  a  dérouter  l'esprit  du  républicain  intègre,  auquel  avait 


('te  confié  la  direction  suprême  des  afi'aires  de  notre  patrie  et 
qui,  sous  l'inspiration  d'un(!  n<)l)lc  et  j  uslo  appréciation  du 
bien  public,  fit  valoir  les  ressources  dorit  dispose  notre  Etat, 
ressources  sulfisantes,  en  vérité,  pour  servir  de  garantie  à 
des  engagements  plus  importants. 

Croyant  avoir  bien  accompli  mon  devoir,  et  convaincu 
(pi'en  procédant  ainsi  je  n'ai  fait  autre  chose  que  do  m'occu- 
per,  conformément  à  mes  attributions,  des  intérêts  les  plus 
élevés  de  l'Etat,  j'ai  résolu  de  vous  convoquer  au  Congrès, 
afin  que  vous  me  donniez  la  faculté  de  contracter  un  Emprunt 
qui  suffise  à  liiiuidcr  la  dette  du  chemin  de  i'er  sud  d  Esj)irito- 
Santo  et  à  ré.Ljuhi riscr  les  services  ordinaires  de  l'Etat,  en 
m  octroyant  en  même  temps  des  pouvoirs  pour  offrir  comme 
garantie  de  cet  emprunt  la  perception  de  quelques  bureaux  de 
recettes  de  l'Etat. 

Je  suis  fier,  Messieurs  les  députés,  de  pouvoir  rendre  hom- 
mage au  dévouement  patriotique  avec  lequel  vous  collaborez 
une  fois  do  plus  à  la  grandeur  et  au  bonheur  de  l'Etat. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mois  de  février  et  les 
huit  premiers  mois  de  1898-99  comparé  avec  les  résultats  des 
périodes  correspondantes  de  1897-98  : 


Février 


1899 


1898        Diff.  en  1899 


Marchandises  :  (En  dollars) 

Importations   G0.2G0.032     53.074.649  -f   7  185.383 

Exportations   93.884.149     94.917.453  —  l".033;304 

Excédent  des  export.  33.624.117 

Import,  nettes  d'or. .  4.824.066 

Esport.  nettes  d'arg.  3.135.169 


41.842.804  -  8.218.687 
5.132.269  4-  308  203 
1.674.336  +  1.460.833 


Voici  les  résultats  des  huit  premiers  mois  de  l'exercice  : 

1898-99  1897-08      Diff.  en  1899 

Marchandises  :  (En  dollars) 

Importations              427.203.413  ;i93.691.179  -|-  33  513  234 

Exportations              843.480.420  813.284.860  -f-  30. 195^560 

Excédent  des  export.   416.277.007  419.593  681  —   3  316  674 

Import,  nettes  d'or..     65.059.143  27.581.499  -|-  37'477'644 

Export,  nettes  d'arg.     18.347.899  15.913.195  -f  2'434'694 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  des  Com- 
pagnies de  chemins  de  fer  ont  subi  une  diminution  assez  im- 
portante en  février  dernier  :  elles  n'ont  atteint  que  35  651  088 
dollars,  c'est-à-dire  2.2  0/0  de  moins  qu'en  1892.  Celles  de 
janvier  avaient  dépassé  de  6.6  0/0  celles  du  mois  correspon- 
dant de  1898  et  de  16.2  0/0  celles  du  mois  correspondant 
de  1892.  ^ 

La  diminution  constatée  en  février  est  due  aux  gros  orages 
et  au  mauvais  temps  :  ce  sont  les  lignes  du  Sud'et  du  Sud- 
Ouest  qui  ont  le  plus  souffert.  Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des 
recettes  dressées  par  catégories  : 


Lignes 


Février 
1899 


Trunk   7.532^,672 

Autres  lignes  de  l'Est. .  980.125 

Central-Ouest   6.389.804 

Orangers   3.765.418 

Sud   7.279.174 

Sud-Ouest   5.960.263 

Pacific   3.743.633 

Lignes  des  Etats-Unis. .  85.651 .088 

—  du  Canada   1.629.000 

—  du  Mexique  ....  2.128.204 

Total   39.408.292 


Recettes  de  janvier   40.379.604 


Différence 

Diffé- 

par rapport  à 

rence 

février  1898 

/o 

—  59.117 

0.8 

-i-  26.854 

2.8 

—  93.396 

1.4 

+  260.833 

7.4 

—  561.847 

7.2 

—  405.163 

6.4 

+  22.291 

0.6 

—  809.535 

2.2 

+  141.000 

9.5 

-f-  107.617 

5.4 

—  560.918 

1.4 

-f2. 503. 079 

6.6 

La  Dette  Publique.  —  La  dette  nette  des  Etats-Unis, 
déduction  faite  de  1  encaisse  du  Trésor,  a  augmenté  de  5  mil- 
lions 300.000  dollars  environ  en  février,  bien'qu'il  n'y  ait  pas 
eu  beaucoup  de  changement  dans  le  principal  de  la  dette  •  la 
diminution  est  due  à  la  réduction  de  l'encaisse  du  Trésor  Au 
1"  mars,  le  montant  de  la  dette  nette  était  de  1.157  904'391 
dollars  au  lieu  de  1.152.624.750  dollars  au  1='  février  ' 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


Le  Marché  Financier  de  New-Yorli 


New-York,  le  29  mars  1899. 

Ou  constate  depuis  quelques  jours  une  recrudescence  d'ac- 
tivité; les  demandes  sont  plus  nombreuses  et  les  cours  plus 
soutenus.  Les  victoires  remportées  aux  Philippines  ont  beau- 
coup contribué,  pour  leur  part,  à  amener  cette  modification 
dans  les  tendances  du  public. 

Le  Marché  monétaire  reste  ferme  et  actif;  le  change  est 
soutenu. 

L'argent  métal  est  stationnaire. 

Parmi  les  mines  de  cuivre,  la  Calumet  est  en  hausse  et  la 
Boston  réactionne. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  113  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  assez  activement  tenues. 

OncoteVAtchison.à.21  5/8;  le  MUwaukee, 3il2Slj2;  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  ;  VErie,  à  13  3/4;  le  Reading,  à  24  ./.  ;  le 
Calumet, kllO;  le  Canadian  Pacific,  0.86  5/8;  V Illinois  Cen- 
tral, àll7  1/4;  le  Louisville,  à  65  3/8;  le  New-York  Central, 
àl42  ./.  ;  l'Union  Pacific,  à  48  1/2. 


MEXIQUE 

Exportations  de  Café  aux  Etats-Unis.  —  Les  expor- 
tations de  café  mexicain  aux  Etats-Unis  ont  atteint  30.620.000 
livres  en  1898.  Elles  ont  été  vendues  en  moyenne  9.8  cents  la 
livre  en  or  ou,  environ  19.6  cents  en  argent. 

Les  exportations  de  café  brésilien  qui  contrôlent,  en  réalité, 
le  marché  ont  atteint  5.4  cents  en  or  ou  10.8  cents  en  argent. 
La  différence  de  valeur  du  café  mexicain  doit  être  notée. 


Le  Chemin  de  fer  National  Mexicain.  —  Voici  le  bilan 
des  recettes  du  Chemin  de  fer  National  Mexicain  en  1898  : 

Piâstr6S 

Recettes  brutes   6 . 330 . 919  69 

Dépenses  ordinaires  d'exploita- 
tion 3.339.130  67 

Balance   2.991.789  02 

Autres  dépenses  supportées  par  les  recettes  . . .    1.655.939  71 

Applicable  à  l'intérêt  des  titres   1.335.849  31 

Les  résultats  de  1897  avaient  été  les  suivants  : 

Recettes  brutes..   6.080.663  28 

Dépenses  ordinaires  d'exploita- 
tion 3.094.425  36 

Balance   2.986.237  92 

Autres  dépenses  supportées  par  les  recettes  . . .    1.612.383  49 

Applicable  à  l'intérêt  des  titres   1.373.854  43 


ASIE 


JAPON 

Les  Budgets  de  l'Empire  japonais.  —  Les  tableaux  sui- 
vants, empruntés  au  Résumé  statistique  de  l'Empire  du 
Japon,  présentent  le  compte  définitif  de  l'exercice  1897-98  et 
les  comptes  provisoires  des  exercices  1896-97  et  1895-96  : 

RECETTES  DU  TRÉSOR  IMPÉRIAL 

Recettes  ordinaires 

1896-97  1895-96 
1807-98  Compte  Compte 
Budget     transitoire  transitoire 

(En  yen) 

Impôt  foncier   38.668.991  37.630.901  38.692.868 

--     sur  le  revenu....  1.905.696  1.809.792  1.497.095 

—  sur  le  saké   29.823.853  19.475.659  17.779.776 

—  sur  le  tabac   2.234.147  2.977.549  2.740.772 

Timbre   981.284  1.115.273  900.980 

Droit  de  patente   5.874.169  »  » 

Taxe  sur  les  Banques, 

les  Bourses,  etc   801.097  1.217.801  1.001.041 

Autres  impôts  intérieurs  3.168.393  5.408.947  5.299.714 

Douanes   6.626.829  6.728.323  6.785.640 

A  reporter          90.084.459  76.364.245  74.697.886 


Report....  90.084.459  76.364.245 

Produits    des  timbres 

d'enregistrement   7.545.616  5,371.192 

Biens  de  l'Etat   21.280  598  17.694.849 

Autres  recettes   813.712  3.712.989 

Intérêts  du  fonds  déposé  1.724.185  1.548.193 

Total  des  recettes  or- 
dinaires  121.428.570  104.691.468 


74.697.88& 

2.625.987 
15.950.814 
1.101.424 
1.068.056 


95.444.167 


Recettes  extraordinaires 

Vente  des  biens  de  l'Etat  557.832  1.097.091  645.746 
Produit  du  fonds  spécial 

de  réserve                            8.358   26.196.095  155.557 

Reçu  de  la  Chine  pour  la 

garnison  de  Wei-Hai- 

Wei                                 750.000       741.431  » 

Indemnité  chinoise            50.509.121    11.789.389  » 

Emprunts                        61.329.500     2.976.600  » 

Autres  recettes                   4.126.103     6.173.129  2.145.045 

Total  des  recettes  ex- 
traordinaires           117.280.914   48.973.735  2.946.348 

Recettes  totales . . .  238.709.484  153.665.203  98 . 390 . 515 

DÉPENSES  DU  TRÉSOR  IMPÉRIAL 

Dépenses  ordinaires 

1896-97  1895-96 

1897-98       Compte  Compte 

Budget      transitoire  transitoire 

(En  yen) 

Liste  civile                       3.000.000     3.000.000  3.000.000 

Remboursement    de  la 

dette                              6.881.436     9.953.635  7.026.147 

Intérêts  de  la  dette  de 

l'Etat  et  dépenses  s'y 

rattachant                     22.828.942   20.550.537  17.164.711 

Pensions  diverses               3.495.404     3.513.775  1.751.189 

Cabinet  impérial  et  Con- 
seil privé                            514.052       513.729  487.993 

Chambre   des   pairs  et 

Chambre  des  députés.        564.435       555.313  551.647 

IvIiiiistèrGs  ' 

Affaires  étrangères  ...     1.494.816     1.216.105  1.047.050 

Intérieur....                   3.476.147     3.088.377  2.852.264 

Finances                        4.180.781     3.121.528  2.788.594 

Guerre                         22.129.378   22.613.600  8.410.212 

Marine                          9.813.046     7.335.562  4.913.244 

Justice                           3.552.037     3.452  932  3.339.542 

Instruction  publique..     2.009.771     1.422.389  1.047.011 
Agriculture    et  com- 
merce                        1.424.296     1.142  948  900.745 

Communications            11.671.749     8.260.020  7.043.250 

Colonies                            141.420     3.467.686  » 

Cour  des  Comptes                 199.029       144.966  126.188 

Tribunal  des  att'aires  con- 
tentieuses  de  l'admi- 
nistration                          39.729         40.237  39.255 

Administration  provin- 
ciale                             4.894.330     4.732.686  4.649.965 

Réserve  du  Trésor   3.000.000  »  » 

Total  des  dépenses 

ordinaires              112.310.798   98.125.575  67.148.007 

Dépenses  extraordinaires 

Liste  civile                             »             700.000  » 

Ministères  * 

Affaires  étrangères  .. .        113.420       173.674  300.987 

Intérieur......                9.951.907   11.945.787  3.668.976 

Finances                      10.866.689     2.579.837  2.051.804 

Guerre                         31.484.591    30.636.885  1.605.723 

Marine                          66.994.126   12.651.640  8.607.025 

Justice                              239.249        162.896  77.259 

Instruction  publique..        593.143       327.094  106.106 
Agriculture    et  com- 
merce                         2.210.268       488.032  325.975 

Communications             8.817.579    4.738.097  1.425.317 

Colonies                          5.965.516     2.632.843  » 

Totâ!  cIgs  dépens 63 

extraordinaires. . .  137.236.488   67.036.785  18.169.172 

Dépenses  totales  ...  249.547.286  165.162.360  85.317.179 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  — Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (Eu  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PBINCIP.  CHAPITRES 

inétalli(nie 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul; 
fidiici; 

^  -c  p 

Porte- 
feuille 
escoiiip 

Cj  ^  '~- 

Taux 
l'escor 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


7  avril. 
23  mars. 
30  mars. 

6  avril. 


1.808 
1  8'''* 
l.SH 
1.818 


1.217 

3.758 

489 

765 

393 

1 . 199 

3.770 

4S2 

716 

428 

1.200 

3.828 

480 

833 

429 

1.204 

3.816 

473 

745 

453 

Banque  Impériale 


335 

1.517 

573 

929 

133 

373 

1.288 

694 

795 

94 

380 

1.325 

718 

860 

80 
151 

341 

1.581 

629 

1080 

Banques  locales 


ALLEMAGNE 

31  mars   746 

1.5  mars   762 

23  mars   773 

31  mars   693 

ALLEMAGNE 

28  février  — 
81  décembre 

31  janvier  

28  février..., 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

7  avril. . 
23  mars.. 
30  mars.. 

6  avril. . 


3 


72 
70 

32 

219  1 

98 

281 

25 

31 

242  1 

88 

268 

28 

75 

36 

221  1 

93 

258 

24 

75 

37 

213 

87 

266 

23 

751 

n 

649 

912 

883 

812 

» 

666 

914 

908 

770 

698 

1.031 

1.102 

752 

697 

953 

909 

ANGLETERRE 

19  février. . . . 
24  décembre  . 

21  janvier  

18  février. 


Banques  d'Écosse 


120 

22 

180 

» 

» 

» 

147 

17 

200 

» 

133 

17 

187 

» 

130 

17 

180 

» 

ANGLETERRE 
1898    19  février.... 

1898  24  décembre  . 

1899  21  janvier.... 
1899  18  février.... 


Banques  d'Irlande 


62 

12 

1;;3 

» 

» 

» 

67 

10 

160 

» 

62 

10 

1.32 

» 

65 

10 

150 

» 

Encaisse 

c 

l'RINCIP.  CHAI 

MTRES 

niétalli(iue 

rt  ce 

-a  g, 
^  a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

et  di'pi 
partiel 

QJ—  ^ 
0  3  0 
a.. 

çc  "ce  3 

Tau; 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


mars  

769 

263 

1.326 

32 

339 

47 

754 

263 

1.348 

23 

365 

52 

mars  

7.54 

263 

1.336 

30 

363 

46 

mars  

753 

263 

1.379 

35 

400 

47 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898  31  mars. 

1899  16  mars. 
1899  23  mars. 
189  9  30  mars. 


BULGARIE 

189  8  28  février.... 

1899  14  février.... 

189  9  22  février.... 

189  9  28  février.... 


Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899  28 


1898 
1899 
1899 
1899 


1897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE 

26  mars  

Il  mars  

18  mars  

25  mars  


Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 

28  février....  301 

10  février....  303 

20  février....  303 

28  février....  294 


ITALIE 


10  février. . . . 
20  janvier — 

31  janvier  

10  février  


62 
63 
63 
63 


50 

763 

234 

293 

64 

822 

234 

268 

64 

807 

240 

269 

63 

824 

235 

270 

-  Banque  de  Naples 

10 

225 

72 

37 

10 

221 

71 

43 

10 

220 

73 

43 

10 

217 

72 

43 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  février. . . . 

'20  janvier  

31  janvier. . . . 
10  février  


35 
35 
35 

33 


.52 

.57 
36 
56 


33 


38 
37 


30 
28 
27 


28  février. . . . 
31  décembre  . 

31  janvier  

28  février.... 


NORVÈGE 

44 


Banque  de  Norvège 


4.3 
45 


I     77  11  17 

1     89  ;  13 

73  15 

I     86  I  14 


43 
.33 
51 
52 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


16 
13 
14 
17 


24 
24 
9i 


89 

13 

497 

58 

440 

24 

93 

25 

513 

52 

423 

35 

93 

23 

513 

54 

426 

36 

90 

24 

542 

54 

446 

36 

3 

4 

2 

67 

21 

17 

3 

7 

3 

71 

23 

18 

3 

7 

3 

71 

25 

18 

5 

7 

3 

71 

24 

18 

mars  

76 

113 

17 

27 

19 

janvier  

92 
87 

119 

11 

28 

13 

février  

118 

11 

29 

13 

86 

123 

5 

33 

27 

2  avril  

241 

268 

1.277 

540 

616 

133 

290 

281 

1.459 

836 

1 

179 

56 

291 

287 

1.455 

818 

1 

178 

59 

i"'  avril  

291 

292 

1.439 

801 

1 

187 

74 

31  décembre  . 

2 

134 

42 

13 

6 

31  octobre  . . . 

2 

» 

123 

48 

16 

5 

30  novcmlire. 

2 

123 

.52 

16 

5 

31  décembre  . 

2 

» 

126 

31 

16 

3 

1  "f 

175 

418 

8 

135 

81 

109 

173 

460 

10 

126 

104 

109 

173 

460 

10 

123 

103 

101 

174 

454 

8 

120 

100 

3 

3K 
3% 


7 
8 
8 
8 

4 
4 
4 


27 

47 

337 

9 

72 

23 

27 

50 

380 

12 

79 

21 

27 

50 

379 

13 

78 

20 

27 

50 

380 

12 

77 

20 

6!4 
6% 
6  y, 

d'Â 


3 


3J4 
5% 


418 
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l'IUNCir.  CHAriTUKïi 


DATES 


Oi- 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


14  raar?  

.■i8 

4 

147 

10 

49 

14 

27  février. . . . 

:n 

3 

1:14 

20 

fiâ 

12 

6  mars  

57 

3 

m 

19 

64 

12 

13  ma.T>  

m 

3 

153 

21 

64 

12 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898  16  murs... 

1899  l=rmars... 
1899  8  mars.. . 
1899  l(i  mars.  . . 


3.028 

115 

2.265 

484 

376 

2§6  1 

2.549 

121 

1.67" 

446 

424 

2.518 

123 

1.662 

446 

437 

234 

2.582 

•127 

1.623 

467 

427 

230  1 

4  k; 
5'/I 
3 '4 
5!4 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898 
1899 
1899 
1899 


fi'vricr. . . . 

2 

73 

9 

26 

14 

» 

iV'vi'iiM'. . . . 

22 

■> 

75 

11 

30 

14 

ffviicr  

92 

2 

78 

10 

30 

15 

22 

2 

80 

9 

31 
/ 

16 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


15  mars. . . 
28  février. 
8  mars. . . 
13  mars. . . 


4 

9 

22 

3 

7 

7 

6 

6 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

6 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

3 

9 

32 

7 

7 

7 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


28  février  

30  nuvpmbre. 

31  (Ji'Ci'iiilire  . 
28  février  


41 

4 

79 

67 

58 

29  I 

44 

4 

92 

47 

73 

36 

44 

3 

99 

37 

91 

34 

43 

6 

83 

72 

81 

29 

'■l'A 
5K2 
SK2 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


2S  fi'vrier  

MO  iinveiiilire. 
31  ilik-eiubre  . 
28  février  


11 

13 

103 

568 

240 

121 

» 

12 

14 

111 

626 

281 

13(i 

)) 

13 

18 

111 

628 

278 

137 

)) 

13 

13 

104 

610 

264 

137 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


2  avril. 
18  mars. 
25  mars. 

2  avril. 


92 

8 

206 

893 

193 

37 

97 

9 

205 

946 

161 

47 

97 

9 

205 

946 

161 

47 

97 

8 

213 

946 

161 

47 

i'Â 

i% 


TOTAUX 


1898 
1899 
1899 
1899 


7  avril. 
23  mars. 
30  mars. 

6  avril. 


8 

'.m 

2.;i(i9 

I4.(i!8 

r 

243 

5.869 

1 

'i38 

» 

8 

261 

2.li"'.l 

15.214 

691 

6.372 

1 

396 

» 

8 

077 

2.667 

1 4 . 247 

5 

729 

6.539 

1 

359 

» 

8 

Î44 

2.662 

14.576 

s 

669 

6.730 

1 

477 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894 
1895 
1896 
1897 


31  décembre  . 
31  riéeembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


6.9.52 

2.604 

15.;i39 

S.. 360 

4.690 

3.078 

7.965 

2.. 574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.653 

7.9.53 

2.. 578 

14., 585 

8.8.58 

6.092 

3.6.;il 

» 

8.74fi 

2.. 546 

15.254 

8.548 

6.661 

3 . 453 

soit 


La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  i('suUi 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  i)articuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  i)eu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de  :   


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople  

FraricAort  

Gènes  

Genève  

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

aa*nJ-Pétersbourg. 

vienne  (à  -pue)  , 

—     (4  3  mois) . . . 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris 

sur  : 

Valeurs  à  trois  mo<s 

Plus 

9  mars 

IGmars 

23mars 

SOmars 

6  avril 

Amsterdam,  papier  court. 

4  % 

206  12 

205  62 

205  hO 

205  62 

205  50 

Allemagne..  — 

4  % 

12  -2  31 

122  25 

122  25 

122  19 

122  "12 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

207  12 

207  . . 

207  . . 

207  . . 

207  . . 

Barcelone.  .  — 

i  % 

Madrid  versem.  — 

i  % 

391  75 

393  50 

396  25 

415  50 

Lisb. -Porto  .  — 

4  % 

370  . 

370  . . 

370  . . 

370  . 

370  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

3  % 

25  22. . 

25  21  . 

25  21  . 

25  lv)'4 

25  20 

—        ....    ch.  court 

3  % 

25  24.  . 

25  23.. 

25  23 

25  21  y; 

25  22, 

Belgique   — 

3  %  % 

0  19p. 

0  19p. 

0  25p. 

0  3ip: 

0  31p. 

5  % 

7  87p. 

7  F.0p. 

7  25p. 

7  3;p. 

7  37p. 

4  %  % 

0  a2p. 

0  62p. 

0  69p. 

0  75p. 

0  75b. 

4  % 

517  50 

517  50 

518  .. 

517  .. 

516  50 

Matières  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.).. 

3437  » 

3438  71 

3440  43 

3440  43 

3440  43 

3440  43 

Argent   id.    (le  kil.) . . 

218  89 

100  14 

-.00  79 

99  9î 

lOû  14 

100  14 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916n.)  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titr€ 

:  900-) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Yalear  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


2  mars 

9  mars 

)6mars 

23inars 

30mars 

8  avril 

48  05 

48  . 

48  07 

48  07 

48  05 

48  02 

100  13 

100  17 

100  20 

100  23 

100  27 

100  27 

155  25 

154  50 

154  75 

155  23 

155  50 

155  75 

29  .. 

28  20 

27  15 

27  .. 

21  . 

19  .. 

80  95 

80  ô5 

80  95 

80  95 

80  90 

80  9.7 

100  11 

100  15 

100  15 

100  18 

100  21 

100  25 

100  93 

100  82 

100  65 

100  70 

100  65 

100  50 

22 

22  90 

22  87 

22  96 

23  .. 

23  .. 

80 

8"^  86 

80  91 

80  92 

80  90 

80  97 

108  IC 

108  53 

107  98 

107  6ô 

107  83 

107  95 

100  56 

100  56 

100  58 

100  58 

100  65 

100  65 

79i  .. 

799  50 

795  . . 

796  50 

794  . 

794  .. 

25  40 

25  45 

25  42 

25  43 

25  43 

25  43 

28  9D 

27  80 

27  22 

26  35 

20  92 

18  .. 

108  17 

108  47 

107  91 

107  60 

107  72 

107  82 

37  22 

37  15 

37  20 

37  22 

37  22 

37  22 

47  85 

47  85 

47  85 

47  85 

47  85 

47  87 

47  80 

47  77 

47  80 

47  80 

47  80 

47  82  j 

Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Kongrie  (il.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Oi'èce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

J'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or). . .  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
RépuD.  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chma(SliaDghi[)(taëlarg.) 


s  a  o 


"Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


■3 

^  «  g 

9  mars 

IBmars 

23mars 

30mars 

6  avril 

I  234 

1 

235 

1 

234 

1  234 

1  234 

1  233 

25  22 

25 

215 

25 

)95 

25  195 

25  185 

25  195 

2  10 

2 

09 

2 

09 

2  09 

2  09 

2  09 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0 

78 

0 

78 

0  79 

0  82 

0  84 

I  » 

0 

64 

0 

64 

0  64 

0  64 

0  64 

2  083 

2 

08 

2 

07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0 

92 

0 

92 

0  92 

0  92 

0  92 

5  60 

3 

73 

3 

13 

3  73 

3  73 

3  73 

2  67 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5 

17 

5 

17 

5  18 

5  18 

5  16 

5  43 

2 

45 

2 

45 

2  4b 

2  45 

2  45 

5  » 

2 

28 

2 

28 

2  25 

2  2i 

2  21 

1  89 

1 

47 

1 

42 

1  42 

1  i:i 

1  49 

2  84 

0 

70 

0 

72 

0  73 

0  72 

0  72 

1  67 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2 

68 

2 

66 

2  65 

2  66 

2  66 

7  47 

3 

46 

3 

49 

3  49 

3  49 

3  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  6  avril  1899 


100  francs 

en  biUets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  08 

En  Angleterre   100  . . 

Ktx  Autriche-Hongrie .. .  100  45 

Eq  Belgique   100  31 

En  Espagne   118  . 

En  Grèce   155  75 

En  Hollande   ICO  36 

En  Italie   107  96 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  75 


Aux  Etals-Unis   100  29 

Au  Mexique   221  18 

En  Répuol.  Argentine  . .  226  .. 

Au  Chili   126  84 

Au  Brésil   394  44 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   214  04 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  92 

—  Anglais   100  . . 

—  Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   84  75 

—  Grecs   64  20 

—  Hollandais   99  64 

—  Italiens   92  62 

—  Portugais   66  73 


—  Rtisses. 


99  80 


—     Suisses   99  25 


Pièces  des  Etats-Unis   99  71 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  24 

—  du  Chili   78  85 

—  du  Brésil   25  35 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  10 

—  delà  Chine   46  72 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  6  avril  1899. 

La  cote  des  changes  est  plus  faible  que  la  semaine  dernière. 
Le  papier  hollandais  est  en  nouvelle  réaction  ;  il  est  juste  au 
gold  point  et  il  se  pourrait  faire  qu'il  nous  arrivât  de  l'or  de 
cette  provenance. 

La  devise  allemande  est  en  légère  réaction.  Le  papier  aus- 
tro-hongrois se  tient  à  207,  toujours  de  très  peu  au-dessus  du 
gold  point  d'entrée. 

Aujourd'hui,  le  versement  sur  Madrid  n'est  pas  coté  à 
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Vl!) 


Paris  ;  on  Espa^'no,  la  [iriine  sur  l'or  est  de  18  0/0,  co  qui  cor- 
respond, on  France,  au  cours  de  pour  le  papier  h  vue. 
Celle  baisse  du  cliangc  est  due  aux  ventes  de  litres  pour 
compte  espagnol;  la  Epoca  évalue  à  45  millions  environ  lo 
montant  des  ventes  d'Extérieure  et  ajoute  que  250  millions 
pourront  encore  être  réalisés. 

La  papier  portugais  est  immobile  à  370.  Pas  de  changement 
sur  le  rouble  à  26a  50,  bien  que  le  versement  ait  légèrement 
fléchi. 

Le  chèque  sur  Londres  est  un  peu  au-dessus  du  .cours  de 
la  semaine  dernière,  l'or  est  recherché  chez  nos  voisins,  la 
lin  du  trimestre  a  donné  lieu  à  dos  sorties  d'or  considérables 
et  à  des  demandes  de  capitaux  que  l'on  voit  rarement  à  la 
Banque  d'Angleterre.. 

Le  papier  des  pays  de  Y  Union  Latine  n'a  éprouvé  aucun 
changement  dans  le  courant  de  la  semaine.  Le  New-Yorli  re- 
cule à  516  50  et,  pour  le  moment,  il  n'inspire  aucune  inquié- 
tude au  point  de  vue  des  retraits  d'or. 

Le  mouvement  de  baisse  du  change  à  Paris  est  dû  à  n'en 
pas  douter,  au  paiement  des  coupons  d'avril  des  titres  étran- 
gers existant  dans  le  portefeuille  français.  On  voit  quels  se- 
cours sont  pour  notre  pays  les  placements  en  valeurs  qui 
nous  apportent  chaque  année  une  i-écolte  d'or,  et  combien  il 
serait  fâcheux,  sous  prétexte  de  patriotisme,  de  s'opposer  à 
l'expansion  des  capitaux  français,  qui  est  un  de  nos  princi- 
paux moyens  d'influence. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 
Valeurs  à  4  mois    8  mars     15  mars     22  mars    29  mars      5  avril 


Hong-Kong. 
Shanghaï  . . 
Yokohama . 


1/11  1/2 

2/8  ./. 
2/0  3/4 


1/11  15/16 
1/4  ./. 
1/4  ,/. 
6  2a/32 
13  15/16 

118  80 

77/9  3/4 
27  7/16 


I/II  1/2 

2/8  1/4 
2/0  9/16 


I/ll  15/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
6  29/32 
13  1/2 

118  80 

77/9  3/4 
27    1  /2 


1/11  1/3 

2/8  1/4 
2/0  1/2 


1/11  7/8 
1/3  31/32 
1/4  ./. 
7  ./. 

la  9/16 

121  30 

77/9  3/4 
27  9/16 


1/11  1/2 

2/8  1/4 
2/0  5/8 


1/11  7/8 
1/3  31/32 
1/3  31/32 
6  7/8 
13  5/8 

122  50 
77/9  3/4 
27  7/16 


1/11  9/16 
2/8  1/4 
2/0  5/S 


1/11  7/8 
1/3  31/32 
1/4  ./. 
6  27/32 
14  7/32 

126  .. 

77/9  3/4 
27  1/2 


Valeurs  àTue  : 

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Bio-Janeiro. . . . 

Valpâraiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  îor.. 
Or  en  iiarres  . . 
Argentan  barres 

Le  Hong-Kong  gagne  1/16  en  sympathie  avec  l'argent  en 
barres,  le  Sliangliaï,  le  Yokohama,  le  Singapoure  s'inscrivent 
aux  cours  de  la  semaine  dernière. 

Le  papier  sur  l'Inde  est  sans  changement,  mais  avec  une 
nuance  de  fermeté;  le  Conseil  des  Indes  a  décidé  de  ne  plus 
vendre  de  traites  ni  de  transferts  au-dessous  du  pair. 

Le  Rio  perd  1/32,  le  Valpâraiso  s'est  sensiblement  relevé, 
nous  le  trouvons  à  14  7/33  venant  de  13  5/8. 

La  prime  de  For  à  Buenos-Ayres  passe  de  123  50  à  126  0/0, 
il  n'y  a  pas  d'espoir  de  voir  cette  situation  p  rendre  fin,  étant 
donné  les  intérêts  qui  s'opposent  à  la  restauration  de  la  mon- 
naie. 

L'or  à  Paris  est  à  1  0/00  au-dessus  du  pair  ;  à  Londres,  il 
reste  à  77-9  3/4;  la  Russie  a  beaucoup  acheté,  avissi  on  cons- 
tate une  forte  augmentation  de  l'encaisse  de  la  Banque  Im- 
périale. 

L'argent  est  ferme.  D'après  la  Circulaire  Pixley  et  Abell, 
■  la  Chine  est,  en  ce  moment,  un  bon  client  pour  le  métal 
blanc. 

Le  total  des  expéditions  d'argent,  de  Londres  en  Orient,  a 
été,  du  l"  janvier  au  29  mars  1899,  de  1.428.187  liv.  st.  ;  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1898,  elles  s'étaient  élevées 
à  2.114.730  liv.  st. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changements  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  gagné,  cette  semaine,  3.954.000  fr. 
d'or.  La  circulation  a  prélevé  1.558.000  fr.  à  Paris  et  rendu 
5.168.000  fr.  dans  les  succursales. 

Il  a  été  acheté  pour  104.000  fr.  de  matières.  Il  est  venu 
100.000  fr.  de  Smyrne,  85.U0O  fr.  de  Suisse  et  55.000  fr.  de 
Belgique. 

Il  y  a  un  mouvement  d'écus  très  actif  entre  la  France,  la 
Belgique  et  la  Suisse  ;  sous  l'influence  des  changes  défavora- 
bles de  ces  deux  pays,  l'argent  revient  chez  nous  et  les  Ban- 
ques sont  obligées  de  le  redemander,  sous  peine  de  voir  la 
circulation  s'épuiser. 

Cette  semaine  l'encaisse  argent  de  la  Banque  de  France  a 
progressé  de  3.656.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.494.000  fr.  à  Paris  et  1.857.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  est  venu  2.070.000  fr.  de  Belgique  et 
300.000  fr.  de  Suisse,  mais  il  a  été  expédié  2.155.000  "fr.  dans 
ce  dernier  pays. 


La  circulation  fiduciaire  a  baissé  du  chiffre  insignifiant  do 
12  millions.  Los  comptes  courants  sont  en  diminution  do 
7  millions  ;  le  portefeuille  a  perdu  88  millions  par  suite  de 
l'échéance  du  30  avril  ;  les  avances  ont  progressé  do  24  mil- 
lions, ce  qui  vient  de  la  cherté  des  reports. 

La  fin  de  trimestre  s'est  manifestée  à  la  Banque  d'Alle- 
magne par  des  mouvements  très  étendus  dans  les  différents 
comptes.  L'encaisse  totale  a  diminué  de  119  millions  ;  la 
circulation  a  augmenté  de  256  millions  ;  la  circulation  soumise 
à  l'impôt  est  de  137  millions.  Los  comptes  courants  ont  baissé 
de  89  millions  ;  le  portefeuille  commercial  est  on  plus-value  " 
do  220  millions  et  les  avances  ont  progressé  de  66  millions. 

La  Banque  d'Angleterre,  au  30  mars,  avait  subi  les 
mêmes  inrtuencos  q\\&\2.  Banque  d'Allemagne;  lo  bilan  actuel, 
comme  on  pou\ait  s'y  attendre,  indique  une  espèce  do  détente. 

Les  mouvements  d'or  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Or  en  barres  £  211.000   Montevideo..  £  50.000 

Australie   7.000   Buenos-Ayres   10.000 

Afrique  du  Sud   100.000 

  Excédent  des  entrées.  58.000 

Total  des  entrées.*  218.000  Total  égal  £  218.000 

Les  entrées  dépassent  les  sorties  de  1.450.000  fr.,  mais  la 
circulation  a  prélevé  19.450.000  fr.,  d'où  une  diminution 
d'encaisse  de  18  millions.  La  circulation  n'a  pas  changé,  mais 
les  dépôts  ont  baissé  de  78  millions  et  le  portefeuille-es- 
comptes et  avances  a  fléchi  de  193  millions. 

Le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  de  37  1/4  0/0, 
contre  33  1/8  la  semaine  dernière;  les  Directeurs  comptaient 
sur  cette  accalmie  et  ils  ont  calculé  juste,  car  la  situation 
semblait  exiger  un  relèvement  de  l'escompte. 

^Pas  de  changement  dans  le  stock  métallique  de  la  Banque 
d' Autriche-Hongrie  .-la  circulation  a  progressé  de  43  millions; 
le  portefeuille  a  grossi  parallèlement  de  37  millions.  Les  comptes 
courants  ont  gagné  5  millions  et  les  avances  1  million. 

L'encaisse  totale  de  la  Banque  de  Belgique  a  diminué  de 
4  millions;  la  circulation  a  augmenté' de  24  million.s  ;  les 
comptes  courants  et  les  avances  sont  stationnaires,  mais  le 
portefeu.ille  a  augmenté  de  20  millions. 

La  Banque  d'Espagne  présente  un  bilan  singulier,  elle  a 
réalisé  un  chiffre  important  de  valeurs  de  l'Etat  sans  que  son 
encaisse  ou  sa  circulation  s'en  soient  ressenties.  Les  comptes 
courants  ont  baissé  de  17  millions  ;  le  portefeuille  n'a  pas 
beaucoup  changé,  mais  les  avances  sont  en  forte  progression, 
ce  qui  porte  à  croire  que  les  titres  vendus  par  la  Banque  ont 
été  p^yés  par  de  l'argent  que  les  acquéreurs  lui  ont  em- 
prunté. Ajoutons  toutefois,  que  le  compte  courant  débiteur  du 
Trésor  est  à  peu  près  soldé,  ce  qui  est  un  indice  très  favo- 
ral)le. 

La  Banque  de  Russie,  d'un  bilan  à  l'autre  a  reçu  34  mil- 
lions d'or,  par  suite  des  achats  faits  à  Londres,  pour  le  compte 
russe. 

L'encaisse  argent  a  augmenté  de  4  millions,  la  circulation 
a  baissé  de  30  millions,  les  conyptes  courants  ont  augmenté  de 
21  millions;  le  portefeuille  et  les  avances  ont  respectivement 
baissé  de  10  et  de  4  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898.., 

—  1897.., 


dn  11  Depuis 
au  18  mars  lel'rjanv. 


5.460  2.301.773 

5.460  2.301.773 

20.404  3.540.129 

133.450  1.035.321 


IMPORTATIONS 

du  11  Depuis 
au  18  mars  le  1"  janv. 

19.825  2.793.879 

»  473.554 

»  53 i. 106 

14.029  390.648 


1.086.775  10.522.450 
»  258.942 
»  800 
880  388.817 


33.854  4.092.187 
8.214.039  15.899.216 
129.353  988.269 


8.190  40,765 


97.989  640.729 


1.087.655  11.171.009 
746.145  9.112.521 
991.268  9.829.468 


106.179 
31.372 
39.017 


G81.494 
562.857 
472.407 


420 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  New-York 
(En  dollars) 


1898  2  avril. 

1899  19  mars . 
1899  26 mars. 
1899  1«' avril. 


Encaisse 


141.600.000 
190.100.000 
190.300.000 
187.100.000 


Circula- 
tion 


13.900.000 
14.000.000 
13.800.000 
13.100.000 


Comptes 
courants 


682.200.000 
898.900.000 
902.300.000 
898.900.000 


Portefeuill* 


595.800.000 
773.900.000 
779.500.000 
780.000.000 


Les  mouvements  d'or  sont  nuls  à  New-York. 

Les  Banques  associées  présentent  une  diminution  d'en- 
caisse qui  coïncide  avec  une  diminution  des  dépôts  ;  le  por- 
tefeuille, toujours  extrêmement  élevé,  indique  de  grands  be- 
soins de  capitaux  attestés,  d'ailleurs,  par  le  prix  de  l'argent 
à  New-Yorli. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  italien  et  la  Circulation 

La  remise  en  circulation  des  monnaies  divisionnaires  d'âr- 
gent  vient  de  provoquer  de  nouvelles  discussions  au  sujet  de 
la  question  du  change. 

Un  certain  nombre  de  journaux  attribuent  principalement 
le  taux  élevé  du  change  à  l'abus  d'une  circulation  excessive  de 
papier-monnaie  et  comme  la  remise  en  circulation  des  pièces 
divisionnaires  d'argent  se  fait  sans  qu'on  retire  simultané- 
ment les  petits  bons  de  caisse,  on  fait  prévoir,  vu  l'augmen- 
tation du  moyen  fiduciaire  circulant,  une  recrudescence  du 

change.  .      ,     ,  .  -,  . 

La  Tribuna  a  reconnu  que  l'élévation  du  change  est  due  a 
l'excès  de  circulation,  laquelle  atteint  le  chiffre  de  1.65(>  mil- 
lions en  billets  d'Etat  et  en  billets  de  banque  ;  mais  ce  journal 
a  essayé  de  dégager  la  responsabilité  du  Ministère  actuel,  en 
démontrant  que,  de  février  1898  à  février  1899,  la  circulation 
d'Etat  a  diminué  de  13  millions,  tandis  que  celle  des  ban- 
ques a  augmenté  de  80;  et  le  même  journal  a  ajouté  que  le 
Gouvernement  ne  peut  influer  sur  cette  augmentation  et  qu'il 
est  même  désirable  qu'il  n'y  influe  pas. 

Le  Popolo  Ro'inano  lui  a  répondu  : 

«  Il  est  parfaitement  vrai  que  la  circulation  d'Etîit  a  dimi- 
nué de  13  millions  ;  mais  cela  est  arrivé  pendant  le  premier 
semestre  de  1898,  c'est-à-dire  sous  le  Cabinet  précédent  comme 
cela  appert  aussi  du  dernier  rapport  sur  l'inspection  faite  par 
la  Commission  parlementaire. 

«  Ce  qui  s'est  réalisé  sous  le  Ministère  actuel,  c  est  une 
augmentation  de  plus  de  30  millions  dans  les  billets  de  ban- 
qaes  et,  paraUélement,  il  s'est  produit  une  recrudescence 
du  change.  ,     ,    ,  , 

«  Il  serait  injuste,  sans  doute,  d'en  mettre  toute  la  responsa- 
bilité à  la  charge  du  ministre  Vaccheli,  puisqu'on  ne  saurait 
lui  attribuer  la  plus  forte  importation  de  blé,  l'année  der- 
nière, ni  la  moindre  aftluence  d'étrangers  à  cause  des  troubles 
de  mai,  ni  le  retour  des  valeurs  qui  se  trouvaient  placées  sur 
le  marché  allemand.  Mais  il  est  hors  de  doute  que  la  dernière 
hausse  des  changes  s'est  réalisée  à  la  suite  du  gonflement 
d'opérations  banquières  déterminées  par  le  rabais  de  l'es- 
compte, celui-ci  prononcé  par  M.  Vacclieli,  au  moment  même 
où  l'escompte  montait  dans  toute  l'Europe,  ce  qui  a  facilité  à 
la  Bourse  une  spéculation  néfaste  dont  les  périls  sont  évidents. 

Quant  à  l'affirmation  de  la  Tribuna  que  le  Ministre  du 
Trésor  ne  peut  influer  sur  la  circulation  des  banques  et 
qu'il  est  même  à  désirer  qu'il  n'y  influe  pas,  le  Popolo  Ro- 
mano  en  fait  justice  en  ces  termes  : 

«  Que  le  Trésor  ne  doive  pas  s'immiscer  dans  les  opérations 
banquières  proprement  dites,  cela  se  conçoit,  car,  autrement, 
la  responsabilité  de  l'Etat  se  substituerait  à  celle  des  banques, 
mais  que  le  Trésor  ne  doive  pas  surveiller  les  Marchés  étran- 
gers et  intérieurs  pour  donner  le  taux  de  l'escompte,  qui  est 
l'unique  ressort  pouvant  régler  la  circulation  et  influer  sur  le 
change,  c'est  là  une  hérésie  sans  pareille. 

«  Nous  savons  bien  que  M.  Vacchelli,  lorsqu  il  a  voulu 
réduire  le  taux  de  l'escompte  au  moment  où  toutes  les  banques 
du  mond(^  l'élevaient,  a  déclaré  qu'il  importait  surtout  de 
donner  de  l'argent  à  bon  marché;  mais  si  ce  principe  peut 
être  bon  pour  une  banque  de  second  ordre,  il  devient  très 
dangereux  pour  les  instituts  d'émission  dont  la  fonction  est 
tout  autre.  » 

C'est  pourquoi,  venant  aux  remèdes  pratiques  immédiats, 
en  ce  qui  concerne  le  taux  de  l'escompte  et  la  mise  en  circu- 
lation des  monnaies  divisionnaires  d'argent,  le  l'opolo  Ro- 
mano  dit  : 

«  Le  vrai  remède  pratique,  pour  lequel  il  faut  un  peu  de 


courage,  consisterait  à  faire  maintenant  ce  que  l'on  n'a  pas 
fait  d'abord,  c'est-à-dire  à  reporter  l'escompte  de  faveur  à  4, 
et  s'il  le  faut  à  4  1/2  0/0;  d'autant  plus  que  le  rabais  —  et 
M.  Vacchelli  ne  doit  pas  l'ignorer  —  a  servi,  non  pas  au  com- 
merce et  à  l'industrie,  mais  à  cette  spéculation  qui  a  déjà  ruiné 
le  crédit  du  pays. 

«  Mais  on  craint,  dans  les  cercles  financiers,  qu'il  n'arrive 
pis  encore.  Il  paraît,  en  effet,  qu'en  remettant  en  circulation 
les  monnaies  divisionnaires  d'argent,  le  Trésor  ne  veut  pas 
retirer  simultanément  les  bons  de  caisse.  Or,  quoi  qu'en  dise 
la  Tribuna,  il  y  aurait  là  une  autre  augmentation  de  circu- 
lation, puisque,  outre  les  billets,  nous  aurions  aussi  les 
monnaies  divisionnaires  qui  maintenant  n'existent  pas.  Ce 
nouveau  poids  inévitable  aggravera  de  plus  en  plus  la  prime 
de  l'or  et  produira  une  pléthore  dans  la  menue  circulation, 
étant  donnée  la  surabondance  des  monnaies  de  cuivre  et  de 
nickel  qui  encombrent  les  caisses  de  l'Etat  et  qu'il  ne  sera- 
pas  posssible  de  faire  circuler.  » 


Le  Monnayage  au  Mexique 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  de  la  frappe  dans, 
les  divers  Hôtels  de  Monnaies  du  Mexique  pendant  le  mois- 
de  novembre  1898  : 

Hôtels  des  Monnaies    Argent       Or     Cuivre  Valeur  totale- 

(En  piastres) 

Guliacan   106.887         »  »  106.887 

Guanajuato  . . . .      324.000     10.911        »  334.911 

Mexico   621.000     27.736        »  648.736 

Zacatecas   227.000         »  »  227.000  _ 

Total   T.278.887     38.647        »  1.317.084 

Voici  les  résultats  totaux  du  mois  correspondant  de  1897  V 
Argent  Or        Cuivre   Valeur  totale 


Nov.  1897  . 


1.759.159      31.620      3.500  1.794.279 


Depuis  le  commencement  de  l'exercice  actuel,  les  résultats 
mensuels  ont  été  les  suivants  : 


Juillet  

Août  

Septembre — 

Octobre  

Novembre. . . . 


Argent 

2.466.000 
2.146.060 
1.605.0Û0 
1.6.54.000 
1.278.387 


Or 

74.177 
60.561 
62.090 
62.529 
38.647 


G  uivre   Val  eur  totala  • 


4.000 
3.000 

1.500 


2.544.177 

2.209.621 

1.667.090' 

1.718.029 

1.317.03i 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

(Suite)  (1) 

Les  désavantages  de  Vétalon  d'argent  pour  le  Mexique.. 
—  Les  désavantages  de  l'étalon  d'argent  pour  le  Mexique  sont 
les  suivants  : 

1°  Les  importations  se  trouvent  réduites,  parce  que  les  mar- 
chandises étrangères  doublent  presque  de  prix  quand  on  les 
vend  pour  de  l'argent  :  elles  sont,  dès  lors,  peu  demandées 
par  les  classes  moyennes  et  jamais  par  les  classes  pauvres. 

Si  le  montant  des  droits  d'importation  n'a  pas  diminué,  il 
n'a  pas  augmenté  dans  les  mêmes  proportions  que  les  autres 
taxes,  spécialement  les  revenus  intérieurs.  Ces  droits  repré- 
sentaient auparavant  75  à  78  0/0  du  revenu  fédéral  :  ils  sont 
maintenant  réduits  à  40  0/0  environ,  car,  de  son  côté,  le 
revenu  fédéral  a  considérablement  progressé.  Le  transport 
des  marchandises  venant  des  Etats-Unis  a  diminué  sur  tous 
les  chemins  de  fer,  mais  le  trafic  local  s'est  accru  considéra- 
blement et,  au  total,  nous  trouvons  une  progression  constante 
annuelle  des  recettes  de  toutes  les  lignes  mexicaines  ; 

2°  Les  fluctuations  constantes  du  prix  de  l'argent  sont  un 
autre  désavantage  de  cet  étalon,  désavantage  plus  grand  que 
la  dépréciation  du  métal,  qui  a  bien  plus  contribué  à  réduire 
les  importations  pendant  les  dernières  années,  à  cause  du 
manque  de  bases  certaines  de  calcul. 

Par  exemple,  un  marchand  mexicain  achète  des  marchan- 
dises étrangères  à  six  mois  de  crédit,  quand  l'argent  est  à  30  d. 
l'once,  et  les  vend  à  un  certain  prix  qui  comprend  les  charges 
diverses  et  le  bénéfice  :  au  moment  de  payer,  l'argent  est  tombé 
à  27  d.,  cela  équivaut,  en  définitive,  pour  lui  à  une  perte. 

Pour  cette  raison,  et  pour  éviter  des  préjudices  sérieux,  les 
marchands  qui  importent,  fixent  des  prix  très  élevés  et  ne 
conservent  que  des  stocks  réduits,  ce  qui  est  un  sérieux  obs- 
tacle au  développement  du  commerce  extérieur; 

3»  La  réduction  des  importations  diminue  proportionnel- 
lementles  droits  d'importation,  source  importante  de  revenus; 

(1)  Voir  VEconomisle  Européen,  n»  375  à  377. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  — 


Situation  financière  générale 


4»  Les  dépenses  nationales  sont  considérablement  augmen- 
tées par  le  paiement  en  or  des  iiUérèls  de  la  dette  exLérieui  e  et 
d'autres  charj^es  do  moindre  importance,  telles  qu'appointe- 
ments du  corps  diplomatique  et  consulaire.  Gomme  il  faut 
acheter  du  cliange  pour  payer  cet  intérêt,  on  doit  grossir  ces 
paiements,  en  proportion  du.  taux.  Mais  on  peut  acheter  ce 
change  aux  nationaux  eux  mêmes  qui  l'obtiennent  en  paie- 
ment de  leurs  propres  exportations  agricoles  et  cette  opéra- 
tions leur  rapporte  quelques  bénéfices. 

L'importance  de  la  charge  supportée  par  le  Trésor  mexicain 
a  été  clairement  indiquée  dans  les  chiffres  cités  par  le  Prési- 
dent Diaz  dans  son  message  du  30  novemln'o  189B  sur  les 
comptes  de  sor  administration  pendant  douze  ans  : 

Le  Trésor  a  évalué  les  frais  de  change  pour  le  paiement  de 
l'intérêt  de  la  dette  extérieure,  pendant  l'année  fiscale  1888-89, 
à  729.1'78  piastres  14.  Ces  dépenses  se  sont  élevées  pendant  les 
années  suivantes  à  : 


1890-  1891 . 

1891-  1892 . 

1892-  1893 . 


2.314.477  77 
3.325.246  77 
5.101.223  57 


Des  pertes  semblables  ont  été  subies  par  les  chemins  de 
fer  qui  ont  dû  payer  en  or  l'intéi'êt  de  leurs  obligations  et  le 
matériel  acheté  au  dehors.  Le  rapport  du  Chemin  de  fer 
Central  pour  1897  contient  le  tableau  suivant  qui  indique 
combien  la  prime  sur  l'or  a  augmenté  les  dépenses  de  la 
Compagnie  pour  les  achats  faits  aux  Etats-Unis  : 


Coût 

Prime 

Coût 

en  monnaie 

en  monnaie 

Années 

américaine 

Taux  moyen  montant 

mexicaine 

Dollars 

Piastres 

Piastres 

1891 

1.549.998 

128 

446.841 

1.996.839 

1892  ,  ,  , 

1.386.065 

143 

598.277 

1.984.342 

1893 

1.213.270 

160 

728.475 

1.941.746 

1894 

1.089.472 

192 

1.009.829 

2.099.302 

1895 

929.677 

188 

826.880 

1.756.558 

1896 

1.048.481 

188 

929.442 

1.977.923 

1897  

1.447.530 

209 

1.583.446 

3.030.976 

Ce  tableau  montre,  qu'en  monnaie  des  Etats-Unis,  c'est-à- 
dire  en  or,  les  achats  faits  en  1897  coûtent  moins  que  ceux  effec- 
tués en  1891  ;  mais  le  pouvoir  d'acliat  de  l'argent  ayant  sérieu- 
sement diminué,  il  faut,  pour  les  payer,  3.030.976  piastres 
mexicaines,  au  lieu  de  1.996.840  piastres  en  1691.  La  perte  est 
-donc  de  plus  d'un  million  de  piastres. 

Le  Chemin  de  fer  international  a  souffert  dans  les  mêmes 
proportions; 

5°  Pour  faire  face  à  la  diminution  des  droits  d'importation 
et  à  l'augmentation  des  dépenses  pour  les  obligations  en  or, 
il  est  indispensable  d'accroître  le  poids  des  impôts  directs  ; 

6°  Nos  chemins  de  fer  sont  affectés,  parce  qu'ils  perçoivent 
■leurs  recettes  en  argent  et  payent  en  or  l'intérêt  de  leurs 
titres  ; 

7°  Le  transport  des  marchandises  étrangères  a  diminué, 
mais  le  trafic  local  a  tellement  augmenté  que  non  seulement 
la  perte  a  été  compensée,  mais  qu'un  excédent  important  a 
été  obtenu  ; 

8°  Si  le  prix  des  marchandises  nécessaires  à  la  vie  des 
classes  les  plus  pauvres,  qui  no  consomment  pas  des  produits 
étrangers,  n'a  pas  augmenté,  sauf  dans  le  cas  de  quelques 
produits  dont  les  prix  sont  fixés  par  les  marchés  du  dehors, 
les  dépenses  des  classes  moyenne  et  riche  ont  augmenté. 

Il  y  a  d'autres  désavantages,  mais  j'ai  indiqué  les  princi- 
paux et  la  plupart  des  autres  ne  sont  que  la  conséquence  de 
-ceux-là. 

Les  désavantages  de  l'étalon  d'argent  ont  été  considérable- 
ment  diminués  pour  le  Mexique,  par  ce  fait,  que  nous  nous 
sommes  servis  du  métal  blanc  comme  de  monnaie  pendant 
plus  de  300  ans  ;  nous  n'avons  donc  pas  eu  à  souffrir  des  trou- 
bles  causés  par  un  changement  d'étalon  ;  nous  avons  continué 
à  avoir  la  même  monnaie,  sans  nous  occuper  des  cours  du 
lingot  d'argent  dans  les  nays  étrangers  ;  cela  nous  a  évité  un 
trouble  sérieux  dans  les  affaires  et  dans  les  prix. 

Par  suite,  nous  avons  eu  moins  de  faillites  que  les  au- 
tres pays;  notre  trafic  intérieur  a  considérablement  augmenté, 
au  grand  bénéfice  de  nos  chemins  de  fer  qui,  à  une  exception 
■prés,  n'ont  pas  dû  liquider,  bien  qu'ils  aient  à  payer  en  or 
l'intérêt  de  leurs  obligations  et  le  matériel  étranger  nécessaire 
pour  leur  exploitation. 

Nous  n'avons  pas  souffert,  au  Mexique,  de  l'une  des  princi- 
pales causes  de  la  dépression  financière  des  autres  pays  :  les 
bas  prix  des  produits  agricoles.  En  fait,  dans  quelques  cas, 
les  prix  des  marchandises  indigènes  ont  progressé  considéra- 
blement quand  ils  sont  fixés  par  la  valeur  de  ces  marchan- 
dises sur  les  marchés  des  pays  à  étalon  d'or.  C'est  le  cas  du 
-café,  par  exemple.  Comme  la  plus  grande  partie  de  notre  ré- 
volte est  exportée,  le  prix  est  fixé  par  la  valeur  sur  ces  mar- 


chés :  par  .suite,  le  prix  du  café  au  Mexique  a  presque  doublé, 
pour  le  grand  avantage  des  producteurs. 

Nous  avons  une  plus  grande  stabilité  pour  les  prix,  les  sa- 
laires, les  loyers,  etc.  Bien  que  nos  salaires  soient  peu  élevés, 
ils  ont  eu,  depuis  quelques  années,  une  tendance  marquée  à 
la  hausse. 

Nos  fabriques  prospèrent;  elles  se  développent  rapidement, 
de  nouvell(>s  installations  et  industries  s'i'tahlissent.  Nous 
trouvons  do  l'occupation  pour  tous  nos  travailleurs  et  nous 
n'avons  pas  besoin  d'aller  en  chercher  au  dehors  ;  comme 
ils  trouvent  de  l'occupation,  que  leurs  salaires  augmentent, 
nous  n'avons  pas  de  grèves. 

Nos  mines  d'argent  n'ont  pas  arrêté  leurs  travaux;  leur  ex- 
ploitation est  toujours  profitable.  Nous  avonfî  plus  de  capi- 
taux disponibles  pour  mener  nos  affaires  dont  le  volume  a  aug- 
menté; nous  offrons  de  plus  grands  avantages  que  précé- 
demment aux  placements  étrangers:  le  pays  est  indubitable- 
ment plus  prospère  qu'il  ne  l'a  jamais  été.  L'étalon  d'argent 
n'est  pas  la  seule  cause  de  notre  prospérité;  l'établissement 
des  chemins  de  fer  y  a  beaucoup  contribué,  mais  ces  chemins 
de  fer  n'auraient  pas  été  aussi  rémumérateurs  sans  la  produc- 
tion et  la  frappe  de  l'argent. 

En  résumant  les  effets  produits  au  Mexique  par  l'étalon 
d'argent,  je  peux  dire,  en  toute  sincérité  que  si  le  Gouverne- 
ment et  les  Compagnies  de  chemins  de  fer  subissent  une  perte 
sérieuse  quand  ils  ont  à  payer  au  dehors  des  marchandises  ou 
l'intérêt  de  notre  dette  ;  si  la  dépréciation  du  métal  blanc 
double  nos  charges  extérieures,  les  avantages  que  nous 
retirons  de  l'emploi  de  la  monnaie  d'argent  dans  toutes  nos 
transactions  sont  si  grands  qu'ils  compensent,  s'ils  ne 
dépassent  pas,  ces  désavantages. 

Malgré  l'opinion  de  ceux  qui  désirent  voir  continuer  la  dé- 
pi'éciation  du  métal  blanc,  j'estime  et  je  crois  exprimer 
l'avis  de  la  majorité  de  mes  compatriotes,  que  je  souhaiterais 
revoir  ce  métal  aux  prix  cotés  avant  la  démonétisation  de 
1873  et  je  pense  que  le  monde  reviendra  tôt  ou  tard  au  bimé- 
tallisme, seul  moyen  d'avoir  un  niveau  commun  de  valeur 
plus  stable  et  d'éviter  la  plupart  des  troubles  financiers  que 
les  nations  commerciales  ont  souffert. 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 

(A  suivre.) 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60) . . . 
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Suède  3  %  1895  (ch.  1.  25  fr.  20). . 
Suisse  r«nte  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

-      .Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  i  Berlin) 
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Europe.  —  France.  L'argent,  en  liquidation  fin 
mars,  a  été  clier,  et  même  un  peu  plus  cher  qu'on  ne 
le  prévoyait.  Néanmoins,  et  jusqu'aux  vacances  de  Pâ- 
ques, la  Bourse  s'est  bien  maintenue.  Ce  n'est  qu'au 
retour  des  congés  que  sa  tenue  a  été  un  peu  discutée 
et  que  l'on  a  eu  à  compter  avec  des  réalisations.  Néan- 
moins, au  dernier  moment,  et  après  un  tassement  pas- 
sager, on  reste  de  nouveau  ferme. 

Quelques  coupons  ont  été  détachés  hier.  Nos  Renies 
françaises  sont  toujours  calmes.  Chemins  français: 
plus  actifs  que  précédemment. 
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Allemagne .  —  L'Allemagne  vient  de  débarquer  de 
nouvelles  troupes  en  Chine  et  d'occuper  une  nouvelle 
province. 

Le  resserrement  de  l'argent  est  toujours  grand  sur 
toutes  les  places.  A  la  Reichsbank,  les  demandes  d'es- 
compte ont  fortement  augmenté  en  mars,  et  le  stock 
métallique  a  diminué. 

La  prospérité  des  industries  métallurgiques  va  en 
croissant.  Leurs  papiers  sont  les  valeurs  préférées  du 
public.  Toutes  les  valeurs  à  dividendes  sont  d'ailleurs 
fort  recherchées  et  les  Fonds  d'Etat  presque  délaissés. 

Angleterre.  —  Après  quatre  jours  de  chômage,  la 
place  de  Londres  a  retrouvé  des  tendances  fermes  et 
montré  de  bonnes  dispositions. 

Grâce  aux  efforts  du  Chancelier  de  l'Echiquier,  la 
clôture  de  l'exercice  budgétaire  1898-9!)  a  été  plus  favo- 
rable qu'on  ne  s'y  attendait  :  au  lieu  d'un  déficit,  on  a 
eu  un  excédent  de  1.226.000  liv.  st.  sur  les  évaluations. 

Autriche.  —  On  constate  une  reprise  accentuée  sur 
tous  les  Marchés  financiers,  mais  on  croit  que  la  spé- 
culation y  a  la  plus  grande  part.  Sur  le  marché  moné- 
taire, l'argent  reste  rare. 

Les  métallurgies  de  Bohême,  non  affiliées  au  cartel  du 
fer,  ont  abaissé  leurs  prix  de  vente. 

'L'Union  Bank  autrichienne,  à  la  suite  de  la  publi- 
cation de  son  bilan,  va  porter  son  capital  social  de  12 
à  16  millions  de  florins. 

Danemark.  —  Le  projet  de  budget,  pour  1899-1900,' 
prévoit  un  excédent  de  191.281  couronnes  :  les  recettes 
s'élèvent  à  68.162.192  couronnes  et  les  dépenses  à 
67.970.911  couronnes. 

Espagne.—  La  tendance  du  Marché  a  été  vers  la  hausse 
pendant  la  semaine  dernière,  quoique  la  série  des  fêtes 
ait  contribué  à  enrayer  le  mouvement,  conjointement 
avec  les  besoins  de  la  liquidation.  Ou  a  constaté  cinq 
faillites  de  spéculateurs  qui  s'étaient  mis  à  la  baisse 
sur  les  valeurs  espagnoles  et  à  la  hausse  sur  le  change. 
Ces  faillites  peu  importantes  n'ont  pas  eu  d'influence 
sur  la  situation  de  la  place,  où  la  spéculation  s'est 
peut-être  un  peu  trop  engagée. 

Le  monde  politique  continue  à  s'occuper  beaucoup 
des  élections. 

Au  1er  avril,  la  dette  flottante  s'élevait  à  572.215.206 
pesetas. 

Grèce.  —  Le  total  des  recettes  de  l'exercice  1898  au 
31  décembre  dernier,  s'élève  à  154.488.911  dr.  06. 

Le  total  des  dépenses  ordinaires  se  monte  à  73  mil- 
lions 642.951  dr.  42,  soit  une  différence  en  plus  des  re- 
cettes sur  les  dépenses  de 80.815.059  dr.,  différence  qui, 
défalcation  faite  de  la  somme  de  58.292.067  dr.  98, 
formant  les  emprunts,  se  réduit  à  22.845.259  dr.  64. 

Italie.  —  UAgenzta  Italiana  croit  savoir  que  les 
Ministres  du  Trésor  et  des  finances  se  sont  mis  d'ac- 
cord sur  les  mesures  à  proposer  à  la  Commission  des 
Quinze  pour  remplacer  celles  qu'elle  n'a  pas  accep- 
tées. 

Ils  proposeraient,  sauf  l'approbation  du  Conseil  des 
ministres,  l'impôt  global  et  progressif  pour  environ  10 
millions. 

Grfice  à  cette  proposition  et  à  celles  déjà  approuvées, 
on  compenserait  complètement  la  différence  dans  les 
recettes  causée  par  l'abolition  du  droit  sur  les  fari- 
nes. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  publions,  page  446,  une 
étude  sur  le  marché  du  café  en  1898. 

Chili.  —  Les  sommes  votées  par  le  Congrès  chilien 
pour  les  dépenses  publiques  eu  1899  s'élèvent  à 
65.259.573  piastres,  en  monnaie  chilienne,  età29.246.739 
piastres  en  or. 

Etats-Unis.  —  Pendant  le  mois  de  février,  il  y  a  eu 
un  déficit  de  6  millions  environ  de  dollars  dans  les  re- 
cettes du  Trésor  :  c'est  le  plus  faible  qui  ait  été  enre- 
gistré depuis  mars  1898. 

La  Bourse  est  très  active,  la  séance  de  samedi  der- 
nier a  été  exceptionnellement  animée. 


Mexique.  —  Dans  son  discours  d'ouverture  de  la 
Chambre  des  députés,  le  Président  a  dit  que  les  finan- 
ces du  pays  étaient  dans  un  état  très  florissant. 

De  juillet  à  décembre  1898,  le  produit  des  impôts  a 
été  de  28  millions  de  piastres,  en  augmentation  de 
2.500.000  dollars  sur  la  période  correspondante  de 
l'année  précédente. 

République  Argentine.  —  En  1898,  les  importations 
se  sont  élevées  à  107.428.900  pesos-or,  au  lieu  de 
98.288.948  pesos-or  en  1897;  les  exportations  ont  été  de 
133.829.458  pesos-or,  contre  101.169.299. 

Asie.  —  Indes.  Le  commerce  extérieur  de  l'Inde  et 
de  la  Birmanie  anglaise,  pour  les  dix  premiers  mois  de 
l'année  fiscale  1898-1899,  présente  une  balance  en  fa- 
veur de  ITnde  de  4.203.766  liv.  st. 

Japon.  —  L'industrie  japonaise  se  trouve  dans  une 
situation  prospère,  mais  il  lui  serait  nécessaire  de  voir 
augmenter  le  chiffre  des  capitaux  mis  à  sa  disposition. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Les  Vacances.  —  Le  Rendement  des  .Impôts.  — 
Le  Crédit  Agricole.  —  Les  Tramways  de  pénétration.  —  Le  Voyage 
du  Président  da  la  République. 

Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  dans  notre  dernier 
numéro,  le  Parlement  est  parti  en  vacances  le  30  mars 
pour  rentrer  :  la  Chambre  des  députés  le  2  mai  et  le 
Sénat  le  9  mai.  On  pourrait  craindre  que  la  rentrée 
tardive  du  Sénat  porte  préjudice  au  vote  du  budget, 
mais  la  Commission  des  finances  a  pris  soin  de  fixer 
au  2  mai  la  reprise  de  ses  travaux  et  il  lui  faudra  bien 
une  semaine  pour  mener  à  bien  une  besogne  que  la 
Commission  du  budget  a  mis  près  de  deux  mois  à 
élaborer. 

Pendant  ce  temps  la  rentrée  des  impôts  continue  à  se 
faire  régulièrement  et  les  résultats  qui  viennent  d'être 
publiés  sont  excellents.  Le  mois  de  mars  a  donné  une 
plus-value  de  15.245.800  fr.  par  rapport  aux  évalua- 
tions ijudgétaires,  mais  il  y  a  eu  diminution  de  5.334.200 
francs  par  rapport  à  mars  1898.  Les  trois  premiers 
mois  de  lS99  se  présentent  avec  une  plus-value  de  près 
de  28  millions  sur  les  évaluations  budgétaires  et  une 
diminution  de  13  millions  environ  sur  le  premier  tri- 
mestre de  1898;  mais  cette  diminution  a  porté  presque 
entièrement  sur  les  douanes,  dont  les  ehiffres  ont 
baissé  de  35.400.000  fr.  Les  autres  chapitres  sont,  au 
contraire,  en  notable  amélioration.  L'exercice  se  pré- 
sente donc  comme  devant  être  en  forte  augmentation 
sur  les  prévisions;  c'est  de  bon  augure! 


-w».  Le  Journal  Officiel  a  publié,  le  1"  avril,  la  loi 
ayant  pour  but  l'institution  de  caisses  régionales  de  crédit 
agricole  mutuel  et  les  encouragements  à  leur  donner  ainsi 
qu'aux  Sociétés  et  aux  banques  locales  de  crédit  agricole 
mutuel. 

L'avance  de  40  millions  et  la  redevance  annuelle  à  verser 
au  Trésor  par  la  Banque  de  France  sont  mises  à  la  dispo- 
sition du  Gouvernement  pour  être  attribuées,  à  titre  d'avances 
sans  intérêt,  aux  caisses  régionales  de  crédit  agricole  mutuel 
constituées  d'après  la  loi  de  1894. 

Ces  caisses  ont  pour  but  de  faciliter,  les  opérations  agricoles 
effectuées  par  les  membres  des  Sociétés  locales  de  crédit 
agricole  de  la  circonscription  et  garanties  par  ces  Sociétés. 

A  cet  effet,  elles  peuvent  escompter  les  effets  souscrits  par 
les  membres  des  Sociétés  locales  et  endossés  par  ces  Sociétés 
ou  faire  à  celles-ci  les  avances  nécessaires  à  la  constitution 
d'un  fonds  de  roulement. 

Les  avances  sont  laites  pour  cinq  ans,  mais  à  titre  renou- 
velable, et  no  peuvent  excéder  le  capital  versé. 

Elles  sont  réparties  par  le  Ministre  de  l'agriculture,  sur 
l'avis  d'une  Commission  composée  de  membres  du  Parlement, 
de  fonctionnaires,  des  représentants  des  Sociétés  de  crédit 
agricole  et  de  memlDres  du  Conseil  supérieur  de  l'agriculture. 

Enfin,  les  statuts  des  caisses  régionales  doivent  être  déposés 
au  Ministère  de  l'agriculture. 

•vv^  M.  Camille  Krantz,  ministre  des  travaux  publics,  vient 
de  faire  signer  par  le  Président  de  la  République  les  décrets 
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déclarant  d'utilité  i)ubliquo  lo>i  tramways  dits  do  pénétration, 
dont  lo  ("onscil  fjénéral  do  la  Soino  a  proposé  réta))lisseraent 
ol  qui  sont  dostinos  tout  à  la  fois  k  desservir  les  communes 
de  la  banliouo  et  à  les  relier  entre  elles  et  à  procurer  des 
moyens  de  transports  à  prix  réduits  à  la  population  pari- 
sienne. Les  lignes  seront  à  traction  électrique,  ce  qui  per- 
mettra d'organiser  des  départs  très  fréquents  et  de  les 
multipliiu-  aux  heures  d'al'lluence.  L'installation  des  fils 
aériens  n'est  pas  autorisée  datis  l'intérieur  de  Paris.  Ces 
décrets  ont  paru  le  5  avril  au  Journal  Officiel. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  5  avril,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

N'assistaient  pas  au  Conseil  :  MM.  Delcassé,  Edouard 
Lockroy  et  Georges  Leygues. 

La  séance  a  été  consacrée  à  l'expédition  des  affaires  cou- 
fantes. 

Le  Miidstre  des  colonies  a  fait  signer  quatre  décrets  portant 
concession  de  terres  au  Congo  à  MM.  Siegfried,  Desbrières, 
Faure  et  Cauviez. 

Le  Ministre  de  l'agriculture  a  été  autorisé  à  supprimer,  à 
dater  du  20  avril  prochain,  la  tolérance  de  transit  accordée 
pour  certains  gib-ers  vivants  par  la  circulaire  du  16  juin  1898. 

Le  prochain  Conseil  aura  lieu  le  samedi  15  avril. 

Le  Président  de  la  République  a  quitté  Paris  le  5  avril, 
à  9  h.  25  du  soir,  se  rendant  à  Montélimar,  où  il  séjournera 
jusqu'à  ce  soir. 

■  M.  Charles  Dupuy,  qui  accompagne  M.  Loubet  à  Mon- 
télimar, le  quittera,  au  retour,  au  passage  du  train  à  Lyon, 
d'où  il  repartira  pour  Le  Puy  qu'il  représente  à  la  Chambre. 
Le  président  du  Conseil  assistera  dimanche  prochain  à  un 
grand  banquet  qui  sera  l'occasion,  pour  M.  Charles  Dupuy, 
de  prononcer  un  discours  politique.  L'orateur  y  exposera  le 
programme  de  son  gouvernement.  ; 
M.  Dupuy  sera  de  retour  à  Paris  le  12  avril. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DU  VIN  EN  FRANCE 


(premier  article) 

Les  fortes  gelées  qui  viennent  de  se  produire 
dans  le  midi  de  la  France,  et  qui  semblent  avoir 
déjà  compromis  une  partie  de  notre  prochaine 
récolte  vinicole,  remettent  à  l'ordre  du  jour  la 
question  du  nouveau  régime  douanier  des  vins. 

Rappelons  brièvement  les  faits  :  La  loi  de 
janvier  1892  frappait  les  vins  étrangers  importés 
en  France  de  deux  tarifs  :  l"  le  tarif  minimum, 
accordé  aux  nations  qui  nous  traitaient  comme  la 
nation  la  plus  favorisée;  2°  le  tarif  maximum,  ou 
tarif  de  guerre,  appliqué  aux  nations  avec  les- 
quelles nous  étions  en  lutte  économique.  Le  tarif 
minimum  était  de  7  fr.  par  hectolitre  pour  les  vins 
titrant  10  degrés  9  et  au-dessous.  Au-dessus  de  ce 
titrage  chaque  degré  payait  une  taxe  supplémen- 
taire égale  au  droit  de  consommation  sur  l'alcool. 
Le  tarif  maximum  était  de  25  fr.  par  hectolitre 
avec  même  titrage  et  même  surcharge  au-dessus 
de  10  degrés  9. 

Depuis  1892,  l'Espagne  jouissait  du  tarif  mini- 
mum et  l'Italie  payait  le  tarif  maximum  :  mais  le 
Gouvernement  italien  ayant  demandéla  cessation  de 
la  guerre  économique  que  le  Ministère  Grispi  avait 
engagée  contre  la  France  en  1888,  le  Gouvernement 
français  a  dû  examiner  si  le  tarif  minimum  de 
1892  —  que  l'Italie  voulait  naturellement  obtenir 
—  répondait  encore  à  la  situation  actuelle. 

Après  une  étude  sérieuse,  le  Gouvernement 
français,  prenant  en  considération  la  baisse  notable 
dont  les  vins  du  midi  de  la  France  souffraient, 
surtout  depuis  deux  années,  a  porté  —  décret  de 
cadenas  du  21  novembre  1898  —  notre  tarif  mini- 
mum à  12  fr.  par  hectolitre  pour  les  vins  titrant 
12  degrés  et  au-dessous,  avec  augmentation,  par 


chaque  degré  ou  fraction  de  degré  en  sus,  d'une 
taxe  de  douane  égale  au  montant  du  droit  de  con- 
sommation sur  l'alcool. 

Une  loi  du  P""  février  1899  a  régularisé  le  décret 
du  21  novembre  1898  et,  par  la  loi  du  2  février  1899, 
le  Gouvernement  français  a  été  autorisé  à  accorder 
notre  tarif  douanier  minimum  résultant  de  la  loi 
du  II  janvier  1892  et  des  lois  postérieures  (y  com- 
pris, par  conséquent,  le  relèvement  du  21  novem- 
bre 1898)  aux  produits  et  marchandises  originaires 
de  l'Italie  —  à  l'exception  des  soies  et  soieries  —  ; 
l'Italie  nous  accordant,  par  contre,  le  bénéflce  de 
la  nation  la  plus  favorisée  :  Ce  nouveau  régime  est 
en  vigueur  depuis  le  12  février  dernier. 

Quelle  sera  la  conséquence  de  ce  nouveau  régime 
pour  le  prix  des  vins  ordinaires  en  France'?  Dans 
quelle  mesure  l'application  du  tarif  minimum  aux 
vins  italiens  facilitera-t-elle  l'importation  de  ces 
vins  en  France?  Quels  seront  les  effets  de  cette 
concurrence  sur  l'importation  des  vins  espagnols? 
Voilà  les  trois  questions  que  nous  proposons  d'exa- 
miner aujourd'hui. 

*** 

Il  est  d'abord  nécessaire  d'établir  que  le  relève- 
ment de  notre  tarif  minimum  sur  les  vins  n'a  été 
inspiré  que  parle  désir  de  relever  en  France  le  prix 
de  vente  du  vin  ordinaire  qui  représente,  en 
moyenne,  les  neuf  dixièmes  de  notre  production 
vinicole  nationale. 

Dans  le  très  remarquable  rapport  présenté,  le 
8  décembre  1898,  par  M.  Georges  Graux,  au  nom 
de  la  Commission  des  douanes  sur  l'accord  com- 
mercial franco-italien,  nous  relevons  le  passage 
suivant,  qui  expose  admirablement  les  principes 
de  notre  législation  douanière  : 

Notre  régime  douanier,  si  ardemment  attaqué  en 
1892,  si  passionnément  critiqué  chaque  jour  par  les 
économistes  intransigeants,  fonctionne  depuis  six  ans 
sans  nous  avoir  jainais  créé  de  difficultés  dans  nos 
relations  internationales  et  sans  jamais  avoir  livré 
aucune  de  nos  industries  à  la  mobilité  des  phénomènes 
économiques  qui  modifient  sans  cesse  les  conditions 
de  la  lutte. 

Sa  simplicité  fait  sa  force.  Nous  avons  deux  tarifs. 
Le  tarif  minimum  est  concédé  aux  pays  qui  nous 
accordent  le  traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée. 
Le  tarif  général,  qui  n'a,  à  aucun  degré,  le  caractère 
d'une  mesure  exceptionnelle  ou  d'un  acte  d'agression, 
est  appliqué  à  tous  les  peuples  qui  ne  nous  donnent 
aucune  faveur  douanière.  En  dehors  de  ces  deux  tarifs, 
si  un  pays  nous  applique  les  surtaxes  frappant  spé- 
cialement nos  produits  ou  soumet  des  marchandises 
françaises  au  régime  de  la  prohibition,  le  Gouver- 
nement, aux  termes  de  l'article  8  de  la  loi  du  11  février 
1892,  est  autorisé  à  appliquer  à  ce  pays  le  même 
régime  de  prohibition  ou  de  surtaxes  particulières. 

Quel  que  soit  celui  de  ces  tarifs  que  nous  concédions 
aux  différentes  nations,  nous  en  restons  toujours  les 
maîtres.  Nous  avons  toujours  le  droit  de  modifier  notre 
tarif  ordinaire  aussi  bien  que  notre  tarif  général.  A 
l'inverse  des  traités  de  commerce  qui  incorporaient  les 
chiffres  immuables  d'un  tarif  dans  le  texte  des  conven- 
tions et  enlevaient  aux  parties  contractantes  le  droit 
de  modifier  les  droits  de  douane  pendant  toute  la  durée 
du  traité,  le  régime  de  1892  nous  laisse,  à  tout  moment, 
toute  notre  liberté. 

Les  auteurs  du  nouveau  régime  douanier  n'ont  pas 
seulement  voulu  que  nous  fussions  les  maîtres  chez 
nous.  Ils  ont  su  nous  prémunir  contre  les  entraîne- 
ments auxquels  est  exposé  le  peuple  le  plus  chevale- 
resque du  monde.  lisent  eu  la  sagesse  de  prévoir  qu'au 
désir  d'étaldir  de  bonnes  relations  politiques  avec  cer- 
taines puissances,  le  Parlement  pourrait  peut-être 
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parfois  sacrifier  des  intérêts  agricoles  et  industriels. 
Le  tarif  m  nimum  a  été  calculé  de  façon  qu'aucune 
branche  de  la  production  nationale  ne  pût  être  la  ran- 
çon d"un  accord  commercial.  Ces  cliift'res  constituent 
la  protection  nécessaire  à  chaque  producteur,  non  pas 
pour  qu'il  soit  à  l'abri  de  la  concurrence  étrangère, 
mais  pour  qu'il  puisse  lutter  contre  elle  sans  un  désa- 
vantage marqué.  Ils  représentent  la  limite  inférieure 
des  concessions  que  peut  faire  chaque  industrie  sans 
être  privée  du  minimum  de  protection  qui  lui  est  indis- 
pensable. 

II  est  impossible  de  résumer  plus  clairement  et 
plus  exactement  l'économie  de  notre  régime  doua- 
nier: or,  il  est  incontestable,  en  ce  qui  concerne 
spécialement  le  tarif  sur  les  vins,  que  le  droit  de 
7  francs  pour  1 0  degrés  9,  qui  était  rationnel  en  1892, 
était  devenu  manifestement  insuffisant  en  1897  et 
1898  par  suite  de  la  hausse  du  change  espagnol. 

La  démonstration  en  a  été  faite  d'une  manière 
saisissante  par  la  Chambre  de  Commerce  de  Per- 
pignan qui  a  prouvé,  avec  chiffres  à  l'appui,  qu'un 
change  de  40  0/0  en  Espagne  supprimait,  en  pra- 
tique, la  totalité  du  droit  de  douane  de  7  fr.  pour 
les  vins  espagnols. 

Sous  l'influence  de  cette  cause  accidentelle  les 
vins  ordinaires  du  midi  de  la  France  étaient  tom- 
bés, l'année  dernière,  au-dessous  de  14  fr.  l'hecto- 
litre, bien  que  les  récoltes  de  1897  et  de  18h8 
n'eussent  été  que  des  récoltes  moyennes.  Ce  prix 
était  absolument  ruineux  pour  les  producteurs 
français  et  la  lutte  contre  la  concurrence  étrangère 
aurait  été  imposible  pour  eux  si  on  avait  accordé 
aux  vins  italiens  les  avantages  de  l'ancien  tarif 
minimum. 

Le  tableau  suivant  va  nous  montrer  que  la  baisse 
des  prix  survenue  entre  1889  et  1898  ne  pouvait 
être  logiquement  attribuée  à  l'augmentation  de  la 
production  vinicole  française. 


Années 


1879. 
1880. 
1881. 

1882. 
1883. 
1884. 
188.5. . 
1886. . 
1887.. 
1888.. 


Mûyon«  décenna' 


1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895.. 
1896.. 
1897.. 
7898.. 


(Statistique  officielle) 

Superficies 

Productions  annuelles 

plantées 
en  vignes 

totales 

à  l'hectare 

Hectares 

Hectolitres 

Hectolitres 

2.241.477 

25.770.000 

11.50 

2.204.459 

29.667.000 

13.46 

2.699.928 

34.139.000 

12.64 

2.133.349 

30. 886. OC  0 

14.46 

2.005.927 

36.029.000 

17.19 

2.040.759 

34.781.000 

17.04 

1.990.586 

28.. 536. 000 

14.33 

1.959.102 

25.063.000 

12.79 

1.944.1.50 

24.333.000 

12.52 

1.843.680 

30.102.000 

"16.32 

2.115.531 

29.930.600 

14.15 

1.817.787 

23.224.000 

12.78 

1. 810. .544 

27.416.000 

15.09 

1.763.374 

30.140.000 

17.09 

1.782.588 

29.082  000 

16.31 

1.793.299 

50.070.000 

27.92 

1.766.841 

39.053.000 

22.10 

1.747.C02 

26.688.000 

15.28 

1.728.433 

44.6.56.000 

25.84 

1.688.931 

33.350.000 

19.15 

1.706.513 

32.282.000 

18.92 

1.701.131 

33.496.100 

19.02 

Moyen"  décenna'" 

Ce  tableau  prouve  d'abord  que  les  productions 
des  années  1897  et  1898  ont  été  inférieures  à  la 
production  moyenne  de  la  période  décennale  1889- 
1898,  et  que  sans  la  récolte  extraordinaire  de  189.'!, 
la  moyenne  décennale  1889-1898  n'aurait  pas  sen- 
siblement dépassé  la  moyenne  décennale  1879- 
1888. 


Il  prouve  également  que  s'il  y  a  une  améliora- 
tion sérieuse  dans  le  rendement  à  l'hectare,  il  y  a, 
au  contraire,  un  notable  recul  dans  les  superficies 
plantées.  Entre  1879  et  1898,  ces  superficies  ont 
diminué  de  534.964  hectares,  soit  environ  24  0/0, 
et  la  diminution  s'est  poursuivie  presque  sans 
arrêt  pendant  vingt  ans. 

C'est  la  justification  des  plaintes  formulées 
chaque  année  par  l'unanimité  des  syndicats  agri- 
coles, car  l'augmentation  du  rendement  à  l'hectare 
n'a  été  obtenue  qu'au  prix  de  sacrifices  excessifs, 
non  compensés  par  les  prix  de  vente. 

De  l'avis  de  tous  les  viticulteurs,  l'exploitation 
de  la  vigne  —  sauf  pour  les  vins  spéciaux  et  les 
grands  crus  —  n'est  aujourd'hui  rémunératrice,  en 
France,  qu'avec  des  rendements  de  30  à  40  hecto- 
litres par  hectare  :  c'est  ce  qui  explique  l'abandon 
de  la  culture  vinicole  sur  les  terres  médiocres,  et 
c'est  ce  qui  explique  aussi  l'opinion  des  spécia- 
listes affirmant  que  la  moyenne  de  la  production 
des  vins  ordinaires  français  ne  dépassera  pas, 
dans  l'avenir,  la  moyenne  des  dix  dernières  années. 

*** 

La  statisiique  établit  cependant  que  la  consom- 
mation du  vin,  en  France,  ne  cesse  de  progresser. 
Le  tableau  suivant  ne  laisse  aucun  doute  à  cet 
égard  : 

Productions,   importations   et   exportations  vinicoles 

françaises  de  1878  à  1898  inclus  (Statistique  officielle) 

{Milliers  d'hectolitres) 

Prfduc-   .     „       ,     Importa-  Eeste 

Années        lion    [Importa-  Exporta-     ^^^^^  ^^^^ 

consom. 


1879. 
1880. 
1881. 

1882., 
1883., 
1884. , 
1885. , 
1886. , 
1887.. 
1888. , 


Moyenne 
décennale 


1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. , 
1898.. 


Moyenne 
décennale.. 


Prf  duc- 
tion 

1 

Importa- 

Exporta- 

Importa- 
tions 

frai  çaise 

tions 

tions 

nettes 

25.770 

2.938 

3.047 

109 

29.667 

7.219 

2.488 

4.731 

34.139 

7.830 

2.572 

5.258 

30.886 

7.537 

2.618 

4.919 

36.029 

8.980 

3.096 

5.884 

34.781 

8.115 

2.470 

5.645 

28.536 

8.182 

2.580 

5.602 

25.063 

11.011 

2.704 

8.307 

24.333 

12.277 

2.403 

9.875 

30.102 

12.064 

2.118 

9.. 946 

29.930 

8.615 

2.609 

6.006 

23.224 

10.470 

2.166 

8.304 

27.416 

10.830 

2.162 

8.668 

30.140 

12.280 

2.043 

10.237 

29.082 

9.400 

1.840 

7.560 

50.070 

5.895 

1.569 

4.326 

39.053 

4.495 

1.724 

2.771 

26.688 

6.336 

1.695 

4.640 

44.656 

8.814 

1.783 

7.031 

32.350 

7.530 

1.774 

5.756 

32.282 

8.625 

1.636 

6.989 

33.496  1, 

8.467 

1.839  1 

6.628 

25.661 
34.398 
39.397 
a5.805 
41.913 
40.426 
34.138 
33.370 
34.208 
40.048 


35.936 


31.528 
36.084 
40.377 
36.642 
54.396 
41.824 
31.328 
51.687 
38.106 
39.271 


40.124 


Notre  commerce  d'exportation  vinicole  est  en 
pleine  décadence,  c'est  un  fait  indiscutable  :  mais 
le  tableau  précédent  démontre  qu'il  serait  souve- 
rainement injuste  d'en  attribuer  la  cause  à  notre 
régime  douanier  de  1892,  puisque  la  diminution 
constatée  pendant  la  période  1879-1891  a  été  de 
plus  d'un  million  d'hectolitres,  soit  environ  33  0/0, 
alors  que  celle  de  la  période  1891-1898  atteint  à 
peine  20  0/0. 

Nous  n'exportons  généralement  que  des  vins 
fins  :  champagnes,  bordeaux  et  bourgognes  ;  la  con- 
currence déloyale  que  nous  font  notamment  les 
vins  californiens  aux  Etats-Unis,  et  les  fabricants 
de  Hambourg  sur  les  principaux  marchés  du 
monde,  est  trop  connue  pour  qu'il  soit  nécessaire 
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d'insister  sur  ce  point.  Ajoutons  qu'à  l'exemple  de 
l'Espagne,  tous  les  pays  producteurs  cherchent 
aujourd'hui  à  imiter  nos  vins  de  marque  et  à  les 
supplanter  —  ce  qui  est  leur  droit  —  dans  la  con- 
sommation indigène. 

Mais  pour  être  absolument  sincère  il  faut  cons- 
tater aussi  que  les  propriétaires  des  crus  ordi- 
naires du  Bordelais  accusent  les  négociants  de 
Bordeaux  d'avoir  accentué  la  crise  des  bordeaux 
en  cercle  par  la  mauvaise  qualité  des  produits 
qu'avec  leur  système  de  coupage  et  de  maquillage 
ils  livrent  à  la  consommation  étrangère  —  surtout 
depuis  une  dizaine  d'années  —  sous  le  nom  de  bor- 
deaux d'origine. 

Quoiqu'il  en  soit,  le  mal  existe,  et  le  tableau 
suivant  en  révèle  toute  la  gravité  : 

Exportations  vinicoles  françaises  des  années  1889  et  1898 
(Statistique  douanière  :  commerce  spécial)  : 


Désignation 
des  vins 

1889 

1898 

Dififérence  en  1898 

Quan- 
tités 

Valeur 

Quan- 
tités 

Valeur 

Quan- 
tités 

Valeur 

■En  futailles 

Hectol. 

Mille 
francs 

Hectol. 

Mille 
francs 

Hectolit. 

Mille 
francs 

De  Gironde 
Autres  ré- 
gions .... 

1101.832 
716.176 

136.183 
39.380 

567.884 
726.536 

59.628 
39.959 

—533.948 
H-  10.360 

—76.555 
-H  569 

En  bouteil"- 

De  Gironde. 

Autres  ré- 
gions   

Champagne 
et  Mous- 
seux  

"Vins  de  li- 
queurs. . . 

79.441 
|232,748 

36.645 

17.874 
52.368 

5.223 

43.082 
47.322 

200.228 
51.194 

12.925 
5.205 

93.704: 
7.395' 

—  36.359 
|-+-14.797 

-h  14.549 

—  4.949 
-t-46.541 

-H  2.172 

Totaux  .... 

2166.842 

251.038 

1636.241 

al8.8l6, 

—530.601 

—32.222 

Ce  tableau  démontre  que  les  exportations  de  la 
région  bordelaise  ont  perdu,  en  dix  années,  76  mil- 
lions .555.000  francs  pour  les  vins  en  cercle,  et 
4.949.000  fr.  pour  les  vins  en  bouteilles,  soit  au 
total  81.504.000  fr.,  représentant  environ  53  0/0  des 
(exportations  de  1889.  Les  bordeaux  en  cercle,  qui 
■valaient  123  fr.  50  l'hectolitre  en  1889,  sont  tom- 
■Jaés  à  105  fr.  en  1898;  au  contraire,  la  valeur  du 
vin  en  bouteille  s'est  relevée,  entre  les  deux  dates, 
-de  2  fr.  25  à  3  fr.  le  litre.  Ceci  prouve,  par  paren- 
thèses, que  la  crise  a  atteint  plus  particulièrement 
les  bordeaux  ordinaires. 

Le  tableau  suivant,  tiré  de  notre  statistique  doua- 
nière, va  nous  indiquer  les  pays  où  les  exporta- 
tions des  vins  de  la  Gironde  ont  le  plus  diminué  : 

Exportations  des  Vins  de  la  Gironde  en  1889  et  1898 


Vins  en  futailles 


Angleterre  

Belgique  

.Allemagne  

Hollande  

Htats-Vnis  

Uruguay  

■République  Argentine. 
•J'ai/ s  divers  

Total  

Vins  en  bouteilles 

Angleterre  

Hollande  

Etats-  Unis  

Brésil  

République  Argentine. 
Pays  divers  

Total  


Ditt.  pour  1898 

1889 

1898 

En  + 

En  — 

Hectol. 

Hectol. 

Hectol. 

Hectol. 

156.736 

147.686 

9.050 

65.313 

84.789 

19!476 

189.422 

105.240 

» 

84.182 

70.455 

51.327 

» 

19.128 

15.471 

6.690 

» 

8.781 

72.445 

H  .988 

» 

60.457 

375.942 

57.761 

318.181 

150.048 

102.403 

» 

53.645 

1.101. 83a 

567.884 

19.4^6 

553.424 

31.541 

20.533 

» 

11.008 

2.C58 

1.304 

754 

7.578 

4.338 

3.240 

1.46G 

1.377 

» 

89 

9.:  28 

586 

» 

9.142 

27.070 

14.944 

12.126 

79.441 

43.082 

» 

36.859 

Ce  sont  les  vins  d'Italie,  d'Espagne  et  de  Portu- 
gal, manipulés  à  Hambourg,  ou  directement  ex]»'- 
diés  de  ces  trois  pays,  qui  font  la  concurrence  à 
nos  bordeaux  ordinaires,  en  Allemagne,  en  Hol- 
lande et  dans  l'Amérique  du  Sud.  En  outre,  il 
convient  d'ajouter  que  la  République  Argentine,  le 
Chili,  le  Pérou,  le  Brésil  et  l'Uruguay,  qui  n'a- 
vaient pas  ou  presque  pas  de  vignes  il  y  a  seule- 
ment une  quinzaine  d'années,  produisent  mainte- 
nant plus  de  six  millions  d'hectolitres  de  vin. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LES  AFFAIRES  D'ESPAGNE 


Le  Times  a  envoyé,  en  février  dernier,  un  de  ses 
rédacteurs  spéciaux  pour  étudier  la  situation  écono- 
mique et  financière  de  l'Espagne  au  lendemain  de  la 
signature  du  Traité  de  paix  de  Paris. 

Notre  confrère  avait  à  remplir,  pour  le  compte  du 
grand  journal  anglais,  une  mission  à  peu  près  analogue 
à  celle  que  le  Ministre  des  finances  et  la  Chambre 
syndicale  des  Agents  de  change  de  Paris  avaient  confiée 
à  notre  rédacteur  en  chef  M.  Edmond  Théry  :  Nous 
sommes  heureux  de  constater  que  les  résultats  de 
l'enquête  de  notre-  honorable  confrère  londonnien  — 
publiés  dans  le  Times  du  4  avril  dernier  et  dont  voici 
la  traduction  littérale  —  confirment  et  complètent,  sur 
presque  tous  les  points,  les  renseignements  recueillis 
par  M.  Edmond  Théry. 


Le  Programme  financier  espagnol 

Madrid,  27  mars. 
Les  Ministres  espagnols  ont  résolu,  comme  M.  Silvela  l'a 
explicjué  aux  délégués  des  Chambres  de  commerce,  dë  garder 
une  reserve  complète  siu'  certaines  questions  financières,  jus- 
qu'à ce  qu'ils  aient  présenté  au  Parlement  un  plan  pleine- 
ment mûri.  .Je  suis,  cependant,  en  mesure  de  vous  fournir  un 
aperçu  des  réformes  financières  que  le  Gouvernement  prp- 
sentera  et  j'ajoute  que  des  mesures  pareilles  seraient  adop- 
tées par  M.  Sagasta,  si  les  élections  prochaines  le  ramenaient 
au  Pouvoir. 

On  estime  que  les  dépenses  totales  se  rapportant  aux  ré- 
centes campagnes  coloniales  et  à  la  guerre  avec  les  Etats- 
Unis,  y  compris  le  coût  du  rapatriement  des  troupes  et  le 
paiement  des  arriérés  dus  à  l'armée  coloniale,  à  la  marine  ut 
aux  services  civils,  s'élèvent  à  environ  100  millidns  de  hv.  st. 
La  moitié  environ  de  cette  somme  est  due  à  la  Banque  d'Es- 
pagne pour  ses  avances  fréquentes  faites  au  Trésor.  On  pio- 
pose  de  consolider  tous  ces  engageni'-nls  en  une  seule  dette. 

L'intérêt  annuel  de  la  dette  nationale  espagnole  sera  donc 
augmenté  d'environ  cinq  millions  sterling.  En  1898,  il  s'éle- 
vait à  plus  de  19.600.000  liv.  st.  On  espère  faire  balancer  hi 
dépense  nationale  avec  le  revenu  national  an  moyen  d'uni' 
double  opération  :  d'une  part,  en  réduisant  les  dépenses  par 
de  grandes  économies  et  des  réformes  dans  l'administration  : 
d'autre  part,  en  augmentant  les  recettes  par  l'imposition  de 
nouvelles  taxes  et  une  plus  exacte  perception  des  impôts 
existants. 

D'après  le  budget  de  1896-07,  les  dépenses  publiques  de 
l'année  se  sont  élevées  à  environ  30.300.000  liv.  st.  Cette 
somme,  plus  cinq  miUions  sterbng  (intérêt  de  la  dette  de  la 
guerre)  et  moins  le  montant  qui  pourra  être  obtenu  des 
économies  susmentionnées  représente  le  total  nécessaire 
annuellement  à  l'Espagne  pour  balancer  ses  comptes. 
.  Quelques  pays  étrangers  ont  une  opinion  pessimiste  de  la 
situation  financière  de  l'Espagne  ;  mais  les  hommes  d'Etat 
d'ici,  bien  que  connaissant  les  grandes  difficultés  de  la  situa- 
tion, maintiennent  qu'il  n'y  a  pas  de  justes  raisons  de  con- 
clure que  ce  pays  ne  pourra  pas  continuer  ou  ne  continuera 
pas  à  payer  l'intérêt  de  ses  dettes,  comme  il  l'a  fait  régulière- 
ment pendant  le  dernier  quart  de  siècle.  >T€  tiens  de  haute 
source  que  même  une  répudiation  partielle  est  la  dernière  so- 
lution que  le  Gouvernement  envisagera. 

M.  Edmond  Tliéry,  le  directeur  de  l'Economiste  Européen, 
un  Français,  qui  a  acquis  une  haute  réputation  dans  son  pays 
comme  expert  en  matières  financières  et  statistiques,  a  été 
envoyé  en  Espagne  par  son  Gouvernement,  en  février  der- 
nier, afin  d'étudier  en  son  entier  le  système  économique  et 
financier  de  ce  pays.  Il  représentait  aussi  un  Syndic.iL  li.! 
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ses  compatriotes  qui  détiennent  des  fonds  espagnols  ou  ont 
des  intérêts  dans  les  chemins  de  fer  et  autres  entreprises 
commerciales  de  l'Espagne  (1). 

M.  Edmond  Théry  a  fait  des  enquêtes  définitives  et  réuni 
une  masse  de  statistiques  sur  les  industries  agricole,  minière 
et  manufacturière,  autajit  que  sur  les  rapports  commerciaux, 
existant  avec  les  autres  nations.  Toutes  facilités  lui  ont  été 
données  pour  poursuivre  ses  recherches. 

.J'ai  eu  une  longue  conversation  avec  M.  Théry,  quand  il 
était  à  Madrid:  au  cours  de  notre  entretien,  il  a  eu  la  bonté 
de  mettre  sous  mes  yeux  ses  documents  et  ses  chiffres  ;  et  il 
m'a  exprimé  son  opinion  qu'à  tous  les  points  de  vue,  la  si- 
tuation de  l'Espagne  est  bien  plus  satisfaisante  qu'on  ne  le 
suppose  généralement  à  l'étranger. 

Il  a  déclaré  que  c'est  seulement  en  venant  ici,  comme  il  l'a 
fait  et  en  se  livrant  à  des  recherches  personnelles  qu'on  peut 
réunir  les  cliiffres  nécessaires  pour  permettre  d'arriver  à  de 
justes  conclusions  sur  la  situation  de  l'Espagne. 

Én  effet,  bien  que  des  statistiques  existent,  elles  sont  dis- 
persées et  il  n'y  a  en  Espagne  ni  grandes  aixtorités  en  ma- 
tière financière,  ni  grandes  études  économiques  ;  on  n'y  trouve 
pas  de  compilations  ou  de  traités  sur  de  tels  sujets,  comme  il 
en  existe  en  France  et  en  Angleterre. 

M.  Théry  ne  considère  pas  la  situation  de  l'Espagne 
comme  sans  espoir  ;  il  la  compare  à  celle  de  la  France  en 
1871.  De  même,  prétend-il,  que  la  France  est  complètement 
sortie  de  ses  désastres  avec  une  rapidité  qui  a  étonné  le 
monde,  de  même  l'Espagne  peut,  grâce  à  la  richesse  de  ses 
ressources  naturelles,  se  relever  rapidement  et  atteindre  une 
situation  très  prospère,  si  —  il  faut  beaucoup  insister  sur  ce 
si  —  si  ses  hommes  d'Etat  adoptent  de  bonnes  mesures  et 
s'appliquent  honnêtement,  énergiquement  à  la  réorganisation 
du  pays. 

M.  Théry  a  indiqué  qu'il  y  a  toute  raison  de  croire  que  les 
industries  de  l'Espagne  peuvent  se  trouver,  dès  aujourd'hui, 
dans  un  état  très  florissant  et  qu'elles  sont  capables  d'un  déve- 
loppement extensif.  La  production  minière  augmente  et  la 
hausse  des  prix  du  fer,  du  plomb,  du  cuivre  a  converti  les 
grands  gisements  de  ces  métaux,  existant  en  Espagne,  en 
sources  d  immense  richesse. 

M.  Théry  a  parlé  d'une  façon  très  favorable  des  perspec-^ 
tives  du  commerce  d'exportation  des  vins  espagnols;  il  a  indi- 
qué que  l'exportation  d'huile  d'olive  a  augmenté  d'une  façon 
extraordinaire  :  en  un  mot,  il  a  montré  qu'avec  la  paix  et  an 
bon  Gouvernement,  la  prospérité  de  l'Espagne  doit  avancer 
rapidement. 

S'étant  formé  une  opinion  aussi  favorable  des  ressources  et 
des  possibilités  du  pays  —  et  ceux  qui  connaissent  le  mieux 
l'Espagne  seront  avec  lui —,  M.  Théry  a  calculé  que,  loin 
d'être  en  état  de  banqueroute,  l'Espagne  peut  parfaitement 
faire  face  à  ses  engagements  ;  il  est  allé  jusqu'à  affirmer  que 
le  revenu  nécessaire  pour  cela  peut  être  obtenu  d'une  aug- 
mentation d'impôt  qui  ne  portera  pas  de  préjudice  au  com- 
merce et  ne  surchargera  pas  le  public,  si  elle  est  bien  distri- 
buée . 

M.  Théry  m'a  soumis  un  sommaire  des  chiffres  et  calculs 
sur  lesquels  il  a  basé  ses  conclusions;  et,  sur  le  papier,  il 
fait  certainement  balancer  les  comptes  de  l'Espagne  d'une 
manière  très  satisfaisante. 

Il  peut  être  très  optimiste,  mais  c'est  un  homme  dont  l'opi- 
nion a  beaucoup  de  poids;  il  a  fait  une  étude  attentive  de  son 
sujet  et  son  rapport  jettera  certainement  de  la  lumière  sur 
beaucoup  de  faits  obscurs. 

Mais  on  ne  doit  pas  oublier,  en  considérant  le  plan  qui  a  déj  à 
dû  être  publié,  je  le  suppose,  dans  un  journal  français,  que 
M.  Théry  représente  d'une  façon  avouée  les  intérêts  français 
dans  la  Péninsule;  par  suite,  en  cherchant  par  quels  nou- 
veaux impôts,  le  revimu  espagnol  peut,  le  plus  rapidement  et 
le  moins  dangereusement  pour  l'industrie,  être  élevé  auchilfre 
nécessaire,  M.  Théry  recommandera  naturellement  qu'une 
charge  aussi  faible  que  possible  soit  impost'e  aux  valeurs  ou 
aux  entreprises  espagnoles  dans  lesquelles  les  capitaux  fran- 
çais sont  principalement  intéressés. 

'  Les  conclusions  de  M.  Edmond  Théry  méritent  une  atten- 
tion soutenue  :  il  est  certain  que  les  hommes  d'Etat  et  les 
financiers  espagnols  ont  été  fortement  impressionnés  par  ses 
arguments  et  il  parait  que  sa  mission  n'aura  pas  été  entreprise 
en  vain.  ,        .  .  ^      ,.,  , 

Il  a  conféré  non  seulement  avec  les  ministres  libéraux 
qui  étaient  alors  au  pouv/)ir,  mais  avec  les  principaux 
hoipmes  d'I'Uat  conservateurs.  Je  ne  peux  dire  quels  arran- 
gements il  a  proposés  de  la  part  de  son  Gouvernement  —  s'il 
en  à  proposé  —  ni  jusqu'à  quel  point  il  peut  avoir  inOuencé 
l'opinion  des  hommes  d'Etat  espagnols.  Mais  on  m'a  assuré, 
il  y  a  six  semaines,  que  ses  conclusions  étaient  en  général 
d'accord  avec  le  plan  qui  avait  été  formulé  par  le  Ministère 
Sa"asta.  J'apprends  maintenant,  de  très  bonne  source,  qu'elles 
rerTrésentont  aussi  les  opinions  du  Gouvernement  actuel, 


(1)  La  Chambre  syndicale  des  Agents  de  change  de  Paris. 


opinions  qui  prendront  corps  dans  le  projet  qui  sera  soumis 
aux  Cortès. 

Jusqu'à  la  réunion  du  Parlement  (en  juin),  le  Gouver- 
nement aura  à  faire  face  aux  dépenses  courantes  (par  exemple, 
la  part  promise  de  paiement  des  arriérés  dus  aux  rapatries)  ; 
il  y  parviendra  par  des  opérations  de  trésorerie  effectuées 
avec  la  Banque  d'Espagne  ou  d'autres  Banques. 

Ces  opérations,  ainsi  que  toutes  les  autres  dettes  contractées 
pourTes  récentes  guerres,  seront  consolidées  en  une  nouvelle 
dette —  comme  je  l'ai  déjà  expliqué.  —  On  s'attend  à  ce  que 
la  dépense  publique  soit  grandement  diminuée  par  les  réformes 
proposées  dans  tous  les  Ministères,  telles  que  l'abolition  de 
charges  inutiles,  la  réduction  progressive  des  salaires  et 
pensions.  On  se  souviendra  que  le  Gouvernement  a  déjà  fait 
quelque  chose  dans  cette  voie. 

D'après  les  déclarations  de  M.  Théry  et  certaines  communi- 
cations qui  m'ont  été  faites  depuis,  je  considère  que  les 
réformes  suivantes  sont  les  plus  importantes  des  mesures  par 
lesquelles  le  Gouvernement  espère  réaliser  un  revenu  suffi- 
sant, pour  faire  face  aux  dépenses  publiques  réduites  et  à 
l'intérêt  de  la  dette  extérieure  :  suspension  des  fonds  d'amor- 
tissement jusqu'à  ce  que  l'Espagne  ait  recouvré  sa  situation 
financière  ;  augmentation  du  revenu  provenant  du  tabac,  de 
l'alcool  et  autres  monopoles  ;  augmentation  des  droits  d'im- 
portation sur  les  produits  coloniaux;  un  impôt  sur  le  revenu 
de  20  0/0  frappant  les  valeurs  mobilières,  y  compris  les  cou- 
pons de  la  dette  publique;  un  droit  d'exportation  sur  les 
produits  miniers. 

En  ce  qui  concerne  les  deux  premières  mesures,  elles 
paraissent  actuellement  naturelles  et  convenables  ;  en  ce  qui 
concerne  la  troisième,  l'Espagne  ayant  perdu  ses  colonies,  on 
s'attend  à  ce  qu'elle  impose  seulement  une  augmentation  de 
droits  sur  le  sucre,  le  café  et  autres  produits  tropicaux. 

Ceci,  prétend  M.  Edmond  Théry,  aura  pour  effet  d'encou- 
rager la  culture  de  ces  produits  en  Espagne.  On  prétend  que 
le  café  peut  être  cultivé  avec  succès  dans  quelques  districts  ; 
dans  d'autres,  la  canne  à  sucre  prospère  aujourd'hui  et  le 
sucre  de  betterave  s'obtient  en  grandes  quantités  —  le  capi- 
tal placé  dans  cette  industrie  est  en  général  français  — .  On 
a  aussi  proposé  d'augmenter  les  revenus  en  créant  un  mo- 
nopole du  sucre  semblable  au  monopole  actuel  du  tabac. 

En  ce  qui  concerne  la  quatrième  mesure,  elle  a  été,  depuis 
longtemps,  proposée  par  les  journaux  espagnols.  C'est,  je 
crois,  une  pratique  usuelle  des  hommes  d'Etat  de  ce  pays,  de 
tàter  l'opinion  publique,  au  moyen  de  la  presse,  avant  de 
prendre  une  décision.  M.  Théry,  en  approuvant  une  taxe  de 
20  0/0  sur  l'intérêt  de  la  dette  intérieure,  déclare  qu'il  serait 
impolitique  de  la  part  du  Gouvernement  espagnol,  d'imposer 
cette  taxe  sur  la  dette  extérieure  estampillée  que  détiennent 
les  étrangers  (la  plus  grande  partie  se  trouve  actuellement 
entre  les  mains  des  Français). 

Je  sais  que  plusieurs  hommes  d'Etat  espagnols  influents 
sont  disposés  à  accepter  l'opinion  de  l'économiste  français. 
Le  stock  extérieur  ne  représente  qu'un  dixième  de  la  dette 
nationale  totale  ;  on  prétend  qu'une  taxe  sur  ce  stock  produi- 
rait une  somme  tout  à  fait  insuffisante  pour  compenser  le 
dommage  que  cet  impôt  causerait  au  crédit  de  l'Espagne. 

M.  Théry  a  déclaré  que  le  paiement  de  l'intérêt  complet, 
sans  impôt,  de  la  dette  extérieure  provoquerait  rapidement  le 
maintien  de  cette  valeur  à  un  niveau  élevé  sur  les  marchés 
européens  ;  ses  cours  serviraient,  en  quelque  sorte,  de  baro- 
mètre du  crédit  national  de  l'Espagne  ;  les  autres  valeurs 
espagnoles  suivraient  ce  mouvement  en  avant,  de  sorte  que 
tout  le  monde  en  bénéficierait,  et  ce  serait  l'intérêt  des  por- 
teurs espagnols  de  la  dette  intérieure  que  la  dette  extérieure 
fût  exempte  de  l'impôt  proposé. 

L'avis  du  Gouvernement  sur  ce  point  particulier  n'est  pas 
encore  connu;  mais  la  presse  espagnole  a  déjà  fait  pressentir, 
d'une  manière  très  apparente,  que  toute  mesure  établissant 
une  distinction  entre  le  stock  détenu  en  Espagne  et  le  stock 
détenu  au  dehors,  en  faveur  de  ce  dernier,  rencontrerait  une 
opposition  générale  et  très  forte  dans  le  pays. 

Nous  arrivons  enfin  à  la  cinquième  mesure  —  imposition 
d'un  droit  d'exportation  sur  les  produits  des  mines  — . 
M.  Edmond  Théry  prétend  que  les  industries  minières  sont 
assez  florissantes 'pour  payer  cet  impôt  et  assurer,  de  cette 
façon,  un  revenu  considérable  au  Gouvernement. 

Il  n'est  pas  nécessaire  d'indiquer  que  ce  sont  ces  industries 
dans  lesquelles  la  Grande-Bretagne  est  principalement  inté- 
ressée. Non  seulement  les  nombreux  porteurs  de  Rio-Tinto  et 
d'autres  valeurs  minières  espagnoles,  mais  les  industries  bri- 
tanniques qui  dépendent  si  largement  des  livraisons  espa- 
gnoles d'hématite  et  autres  minerais,  auront  à  supporter 
directement  ou  indirectement  le  poids  de  cet  impôt. 

Mais  les  capitaux  espagnols  placés  dans  les  mines  sont  si 
importants  et  ceux  qui  y  sont  intéressés  ont  tant  d'influence 
que  l'on  peut  s'attendre  à  voir  une  vigoureuse  opposition 
contre  cette  mesure. 

Les  droits  d'exportation  sont  très  impopulaires  en  Espa- 
gne. Ouand,  l'année  dernière,  la  loi  budgétaire  a  imposé  un 
droit  de  2  0/0  seulement  pour  faire  face  aux  besoins  de  la 
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eucrre,  il  y  a  eu  do  telles  protostations  qu'il  a  fallu  retirer  co 
droit  après  trois  mois. 

11  o>.t  probable  qu(>  cet  impôt  —  si  on  \o,  décide,  —  sera 
très  loptor  ;  on  reconnaît  en  odVt,  ici,  que  le  capital  étranger 
est  nécessaire  pour  le  di-veloppenient  des  ressources  du  iiays- 
on  ne  désire  pas  l'eflrayer.  On  protend  aussi  quo  l'imposition 
do  droits  d  exportation  sur  les  minéraux  est  contraire  à 
1  esprit  de  certains  articles  do  la  Loi  minière  et  qu'elle  lèse 
ceux  qui,  comptant  sui  les  engagements  du  Gouv(>rnenient, 
ont  place  leurs  cajutaux  dans  les  entreprises  minières. 

Le  Gouvernement  propose  aussi  —  et  c'est  peut-être  sa  tâ- 
che la  plus  ardue  —  de  réaliser  une  augmentation  de  recettes 
en  aiipliquant  une  méthode  plus  honnête  et  plus  etrective 
pour  la  perception  des  impôts  et  des  recettes  douanières.  Non 
seulement  il  y  a  un  coulage  considérable  des  sommes  re- 
cueillies par  les  percepteurs,  mais  des  intérêts  puissants 
réussissent  a  éviter  les  impositions  auxquels  ils  doivent  être 
soumis  ;  de  plus,  par  la  connivence  des  fonctionnaires  pu- 
blics, de  fausses  déclarations  sont  fréquemment  faites  relati- 
vement à  la  valeur  des  propriétés  imposables. 

Tel  est  en  résumé  le  programme  du  Gouvernement;  il  sem- 
ble, en  ellet,  que  des  tentatives  seront  exercées  pour  le  faire 
aboutir  rapidement.  Il  ne  convient  pas  dès  aujourd'hui,  de 
se  faire  une  opinion  pessimiste  et  de  prédire  un  échec.  Il  y  a 
des  personnages  honnêtes  et  de  valeur  parmi  les  hommes 
d  Etat  espagnol,  des  deux  camps  constitutionnels  :  il  n'y  a 
aucune  raison  de  supposer  que  la  réorganisation  de  leur 
pays  est  une  tâche  au-dessus  de  leur  nouvoir. 


D'autre  part,  nous  trouvons  dans  l'un  des  principaux 
organes  du  parti  conservateur  espagnol,  la  Epoca  du 
4  avril  —  arrivée  à  Paris  le  6  —  l'article  suivant  qui 
semble  indiquer  que  la  réduction  d'intérêt  de  40  0/0 
ou  ;j3  0/0,  conseillée  par  M.  Leroy-Beaulieu  au  Gouver- 
nement espagnol,  aussi  bien  pour  la  Rente  Extérieure 
que  pour  la  Rente  Intérieure,  n'est  pas  favorablement 
accueillie  dans  les  milieux  ministériels  madrilènes. 

Voici  la  traduction  littérale  de  l'article  de  la  Epoca  : 

Le  Crédit  espagnol 

M.  Leroy-Beaulieu,  qui  a  toujours  critiqué  avec  beaucoup 
de  dureté  la  situation  financière  de  l'Espagne,  s'attachant  a 
prédire  à  plusieurs  reprises  la  banqueroute  de  notre  pays  et 
dont  les  appréciations  systématiquement  pessimistes  ii'ont 
pas  manqué  de  causer  du  dommage  à  notre  crédit,  conseille 
encore  au  Gouvernement  de  réduire  de  40  ou  33  0/0  les  inté- 
rêts de  la  dette  espagnole,  autant  de  l'Extérieure  que  des 
autres  dettes. 

Ce  conseil,  venant  d'un  économiste  français,  paraît  extra- 
ordinaire, car  la  France  possède  800  millions  de  pesetas  de 
notre  dette  extérieure  ;  mais  il  n'est  pas  étonnant  si  l'on  cons- 
tate qu'il  vient  de  l'Economiste  Français,  considéré,  nous  ne 
savons  pour  quelle  raison,  comme  l'organe  officiel  des  spécu- 
lateurs à  la  baisse  sur  la  rente  espagnole. 

Si  l'on  étudie  avec  attention  l'article  de  M.  Leroy-Beaulieu 
on  devine,  entre  diverses  erreurs  de  chiffres  et  de  faits  lé 
sentiment  qui  l'a  inspiré.  ' 

«  Sans  doute,  dit  M.  Lèroy-Beaulieu.  l'Espagne  peut  pro- 
mettre de  payer  plus,  mais,  si  elle  le  fait,  ii  est  à  craindre 
que  sa  promesse  soit  vaine  et  qu'elle  n'entre  dans  une  nou- 
velle crise.  Mieux  vaudrait  conclure  un  accord  amiable  entre 
le  Gouvernement  et  les  représentants  des  créanciers.  Si  les 
intérêts  étaient  réduits  à  une  somme  que  l'on  fût  sûr  que 
l  Espagne  pût  payer,  la  situation  serait  plus  favorable  pour 
tout  le  monde  et  l'amélioration  du  crédit  espagnol  serait  plus 
certaine.  »  x  c  f 

Le  système  conseillé  par  M.  Loroy-Beaulieu  est  celui-là 
même  qui  a  ete  appliqué  en  Turquie  et  récemment  en  Grèce 

Ajoutons  que  par  un  convenio  avec  les  créanciers  étrangers 
ceux-ci  verraient  le  paiement  assuré  dans  les  mêmes  condi- 
tions que  pour  ces  pays. 

L'Espagne  n'est  pas,  à  beaucoup  près,  dans  une  situation 
aussi  misérable  que  la  Turquie  et  que  la  Grèce  et  nous  avons 
la  conviction  que  le  Gouvernement  saura  trouver  un  moyen 
de  liquidation  qui  ne  servira  pas  de  prétexte  aux  nations  étran- 
gères pour  intervenir  directement  ou  indii-ectement  dans  les 
finances  de  notre  pays. 

Le  travail  de  M.  Leroy-Beaulieu  manque  de  fondement 
dans  les  laits  qui  lui  servent  de  base  et  dans  les  solutions 
qu  il  suppose  nécessaires  et  qui,  heureusement,  ne  le  sont 
pas. 

Il  nous  suffira  de  faire  une  petite  rectification  :  il  suppose 
que  les  dépenses,  de  la  guerre  s'élèvent  à  3  milliards;  elles 
noiit  atteint  que  1.700  millions. 


*** 

Pour  rectifier  certaines  erreurs  commises  par  quel- 
ques-uns de  nos  confrères  espagnols,  sur  lo  montant 
de  Kentc  extérieure  espagnole  estampillée  et  dont  les 
coupons  sont  paya])les  en  or  et  en  France,  nous 
croyons  devoir  indiquer  que  le  capital  des  titres  pré- 
sentes a  la  Délégation  des  finances  d'Espagne  à 'paris 
pour  1  opération  de  l'estampillage  était  de  : 

583.150.000  francs  au  ler  juillet  1898, 
662.500.000  francs  au  1er  avril  1890,' 
soit,  pour  les  neuf  mois  du  régime  de  l'affidavit  une 
augmentation  totale  de  80.350.000  francs  en  capital  no- 
minal. ^ 

On  nous  avait  dit,  en  Espagne,  que  lors  du  coupon 
du  1er  janvier  1899,  j^  France  figurait  dans  les  états 
de  paiement  pour  environ  680  millions  de  pesetas  II 
paraît  que  ce  chiffre  comprenait  aussi  l'Extérieure  es- 
tampillée possédée  par  la  Belgique.  Ouoiqu'il  en  soit 
le  chiffre  de  602.500.000  francs  du  1er  avril  1899  reuré- 
sentant  20.500.000  francs  d'arrérages  annuels,  peut  ètrë 
considéré  comme  rigoureusement  exact. 


Le  Chemin  de  fer  de  Pékin  à  Hankéou 

Nous  n'avons  pas  besoin  de  rappeler  à  nos  lecteurs 
les  âpres  convoitises  dont  la  Chine  a  été  l'objet,  depuis 
le  jour  ou  le  Japon  a  obtenu  sur  elle  une  si  complète 
et  si  facile  victoire.  L'Europe,  délaissant  le  terrain  de 
ses  vieilles  luttes,  a  cru  pouvoir  chercher  dans  l'Em- 
pire du  Milieu  les  débouchés  dont  son  commerce  et 
.son  indu s^trie  avaient  besoin;  nous  avons  ainsi  assisté 
a  une  lutte  d  influence,  fertile  en  incidents,  féconde  en 
surprises,  qui  a  failli  maintes  fois  mettre  en  guerre  les 
Etats  désunis  de  l  Occident. 

Ayant  étudié  tour  à  tour  le  rôle  de  la  Russie  de  la 
France,  de  1  Angleterre  et  de  l'Allemagne  en  Extrême- 
Orient;  ayant  marqué  la  position  prise  par  cha- 
cun de  ces  pays,  il  est  inutile  d'insister  au iourd'hui 
sur  1  importance  de  chacune  de  ces  positions-  nous  fe- 
rons seulement  ressortir  qu'après  avoir  obtenu  les 
ports  nécessaires  pour  leur  marine  et  tracé  les  sphères 
d  influence  d  où  elles  doivent  rayonner  en  Chine  les 
nations_  européennes  ont  voulu  se  mettre  immédia- 
tement a  1  oeuvre  et  développer  les  movens  de  commu- 
nicatiou. 

Le  centre  de  la  lutte  a  été  transféré,  dès  lors,  de  la 
cote  dans  1  intérieur  du  pays;  tous  les  efforts  ont 
tendu  a  obtenir  du  Gouvernement  chinois  des  conces- 
sions de  chemins  de  fer  et,  dans  leur  hâte  à  se  faire 
accorder  1  autorisation  de  construire  des  voies  ferrées 
les  puissances  européennes  ont  montré  combien  elles 
comprenaient  l'importance  que  devait  avoir,  pour  leur 
établissement  en  Chine,  le  développement  de  ce  grand 
outil  de  civihsation. 

La  France  n'est  pas  restée  à  l'écart  des  autres  pays 
dans  cette  lutte  d'influence.  Sans  parler  de  l'appui 
politique  et  financier  qu'elle  a  donné  à  la  Russie  pour 
son  établissement  en  Mandchourie,  elle  a  revendiqué 
une  sorte  de  droit  de  préemption  sur  les  trois  riches 
provinces  méridionales  qui  confinent  au  Tonkin  et 
sur  leurs  40  millions  d'âmes.  Elle  a  obtenu,  en  outre 
1  autorisation  de  faire  pénétrer  sur  le  territoire  chi- 
nois les  voies  ferrées  qu'elle  construit  dans  sa  colonie 
de  1  Extrême-Orient.  Là  ne  se  sont  pas  bornés  ses 
avantages  :  elle  a  encore  obtenu  pour  un  Syndicat 
franco-belge  la  concession  de  la  grande  ligne  de  la  Chine 
centrale,  qui  doit  partir  de  Pékin,  s'étendre  sur  un 
parcours  de  1.300  kilomètres  et,  traversant  les  riches 
provinces  du  Tchéli,  du  Houan  et  du  Iloupé  relier 
la  capitale  chinoise  à  la  ville  de  Hankéou,  sur  le 
Yang-tsé-Kiang,  grand  centre  de  3  millions  d'habitants 
avec  un  port  fluvial  de  la  plus  haute  importance  C'est 
pour  la  construction  du  premier  tronçon  de  cette 
ligne,  que  les  principaux  Etablissements  de  crédit 
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français  A^ont  procéder  à  l'émission  d'un  emprunt  chi- 
nois. Voici  la  genèse  de  cette  opération  : 

Il  y  a  deux  ans  environ  que  s'est  constituée,  par  le 
concours  des  groupes  financiers  et  industriels  de  France 
et  de  Belgique,  une  Société  d'étude,  qui  s'est  proposé 
d'ouvrir  à  1  industrie  des  deux  pays  des  débouchés 
nouveaux  en  Chine.  Efficacement  secondée  par  les 
efforts  des  Gouvernements  de  France  et  de  Belgique, 
celte  Société  a  pu  conclure,  le  26  juin  1898,  un  contrat 
avec  le  Gouvernement  impérial  dé  la  Chine  et  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  chinois,  concessionnaire  de 
la  ligne  de  Lu-Kou-Tschiao  (Pékin)  à  Hankéou. 

Cette  Compagnie  a  été  fondée,  avec  le  concours  des 
vice-rois  des  provinces  traversées  par  la  ligne,  au  ca- 
pital de  13.000.000  de  taëls  (environ  45.000.000  de  fr.) 
devant  être  employé  aux  travaux  et  à  l'avancement  de 
la  première  section  de  Lu  Kou-Tschiao  à  Paoting. 

En  vue  de  fournir  à  la  Compagnie  les  fonds  néces- 
saires pour  faire  face  aux  dépenses  afférentes  à  l'éta- 
blissement de  la  ligne,  lequel  doit  s'effectuer  par  sec- 
tions, le  Gouvernement  impérial  chinois  a  décidé  de 
créer  un  emprunt  5  0/0  extérieur-or  de  l'Etat,  d'un 
montant  nominal  de  112.500.000 fr., dont  le  produit  est 
exclusivement  destiné  à  cet  établissement. 

Des  225.000  titres  représentant  cet  emprunt,  la 
Société  d'Etudes  de  Chemins  de  fer  en  Chine  en  a 
acheté  ferme  78.000  et  pour  les  147.000  titres  restants, 
elle  s'est  assuré  un  droit  d'option  qui  lui  permet  de 
les  acquérir  dans  des  délais  fixés.  Elle  va  offrir  au 
public  133.000  de  ces  titres. 

Nous  n'avons  pas  à  nous  occuper  aujourd'hui  des 
conditions  de  l'émission  qui  ne  tarderont  pas,  d'ail- 
leurs, à  être  connues;  nous  voulons  seulement  insister 
sur  la  portée  de  cet  emprunt,  au  point  de  vue  de  l'ex- 
pansion française  en  Extrême-Orient  et  du  développe- 
ment d'une  des  plus  riches  parties  de  la  Chine. 

La  ligne  de  Lu  Kou-Tschiao  (Pékin)  à  Hankéou 
aura,  nous  l'avons  dit,  une  longueur  d'environ  1.300 
kilomètres;  elle  traversera  trois  des  provinces  les  plus 
importantes  du  Céleste  Empire  :  le  'Tchéli,  le  Houan 
et  le  Houpé. 

Le  Tchéli,  qui  possède  une  population  de  28  millions 
d'habitants,  est  une  province  très  fertile,  produisant  le 
mais,  le  millet,  les  fruits  de  toutes  sortes,  et  ce,  bien  au 
delà  des  besoins  de  la  consommation  ;  elle  exporte 
donc  beaucoup,  mais  pas  autant  qu'elle  pourrait  le 
faire,  si  elle  disposait  de  voies  de  communications 
moins  ru dimentaires.  D'autre  part,  le  riz,  cet  élément 
principal  de  l'alimentation  chinoise,  ne  pousse  qu'en 
très  petite  quantité  dans  le  Tchéli  ;  on  l'y  importe  dif- 
ficilement et  à  de  très  grands  frais  des  provinces  du 
Sud  ;  il  y  a  donc  là,  pour  une  voie  ferrée,  un  sérieux 
élément  de  trafic. 

L'établissement  de  cette  voie  doit,  de  plus,  mettre  en 
valeur  les  mines  de  fer  et  de  charbon,  les  carrières  de 
marbre  et  de  granit,  les  gisements  de  pierre  à  chaux 
et  d'argile  existant  dans  la  province,  richesses  natu- 
relles aujourd'hui  complètement  inutilisées. 

La  province  de  Houan,  que  traversera  ensuite  la  li- 
gne de  Pékin  à  Hankéou,  a  une  population  de  29  mil- 
lions d'habitants  ;  elle  est  réputée  par  son  climat  tem- 
péré et  sa  fertilité  extraordinaire  :  ses  principales 
productions  sont  le  coton,  le  chanvre  et  la  soie;  on  y 
rencontre  aussi  des  mines  de  fer  et  de  charbon  ;  mais, 
comme  le  Tchéli,  le  Houan  voit  son  développement 
arrêté  par  le  défaut  de  communications  et  sa  culture, 
comme  son  industrie,  reste  stagnante. 

La  population  de  la  province  de  Houpé  est  de  27 mil- 
lions d'habitants.  Ses  principales  productions  sont  le 
thé,  le  riz,  le  chanvre,  le  coton,  la  soie,  ainsi  que  le 
papier  et  la  laque.  La  partie  sud-estestexceptionnelle- 
ment  fertile,  mais  l'agriculture  n'y  a  pas  atteint  tout 
son  dé^/cloppement,  l'exportation  de  son  trop  plein  lui 
étant  impossible,  à  cause  de  l'insuffisance  des  moyens 
de  transpoi't. 

Hankéou,  la  capitale  du  Houpé,  située  sur  la  rivière 
Han,  au  point  de  sa  réunion  au  Yang-tsé,  est  ou- 
verte aux  Européens  depuis  1861.  Sa  population  est 
d'environ  800.0'  0  habitants  :  c'est  le  port  de  transit  le 


plus  considérable  delà  Chine  ;  les  transactions  commer- 
ciales (importations  et  exportations)  s'y  sont  élevées 
en  1897  à  180  millions  de  francs  ;  le  principal  article 
d'exportation  est  le  thé  dont  470.000  piculs  (28.200.000 
kilos)  ont  été  expédiés  en  1896,  plus  405.000  piculs 
(26.100.000  kilos)  de  thé  en  briques. 

Ces  trois  provinces,  par  leurs  produits  respectifs,  se 
complètent  admirablement  l'une  l'autre  et,  cependant, 
le  manque  de  moyens  de  communication  entre  elles 
fait  que  chacune  laisse  perdre  des  produits  du  sol  qui 
seraient  si  bien  accueillies  chez  les  voisins.  L'établisse- 
ment de  la  ligne  de  Pékin  à  Hankéou  est  appelée  à 
remédier  à  cet  état  de  choses  et  à  accroître  considéra- 
blement le  développement  de  l'agriculture  et  de  l'in- 
dustrie dans  cette  partie  de  la  Chine. 

Ce  ne  sera  pas  le  seul  avantage  de  cette  ligne  :  elle 
desservira  les  riches  bassins  du  Yang-tsé-kiang  et  du 
Houang-ho  ;  se  dirigeant  du  nord  au  sud,  elle  reliera 
la  capitale  politique  de  l'Empire  avec  le  grand  centre 
commercial  de  Hankéou  ;  elle  sera  raccordée  au  nord 
avec  la  ligne  de  Tsiensin-Pékin-Niu-Chuwang  et  le 
réseau  russe  de  la  Mandchourie  ;  au  sud,  avec  la  ligne 
de  Hankéou-Canton  sur  laquelle  la  Socité  d'études  de 
Chemins  de  fer  en  Chine  a  un  droit  de  préférence,  dans 
le  cas  où  le  contrat  avec  le  Syndicat  américain  ne  de- 
viendrait pas  définitif. 

Gomme  on  le  voit,  cette  ligne,  sera  certainement  la 
grande  artère  sur  laquelle  viendront  forcément,  par  la 
suite,  se  grouper,  à  droite  et  à  gauche,  les  embranche- 
ments appelés  à  desservir  les  régions  minières  du 
Houpé,  du  Ghaussi  et  des  ports  :  elle  comptera  parmi 
les  plus  productives  de  l'Empire  chinois  et  sera  la 
grande  ligne  de  la  Chine  centrale. 

L'empressement  avec  lequel  les  capitalistes  français 
ont  répondu  à  l'appel  qui  leur  a  été  fait  récemment 
pour  la  construction  des  voies  ferrées  du  Tonkin  noua 
permet  de  croire  au  succès  de  l'émission  prochaine.  Il 
ne  s'agit  pas,  il  est  vrai,  cette  fois,  de  mettre  en  valeur 
notre  domaine  colonial  ;  mais  il  s'agit  d'asseoir  d'une 
façon  matérielle  notre  établissement  en  Chine,  d'entre- 
prendre l'exploitation  des  sphères  que  notre  diplomatie 
a  ouvertes  à  notre  influence. 

L'ûpreté  de  la  lutte  à  laquelle  se  sont  livrées  les 
puissances  européennes,  pour  obtenir  ces  concessions, 
nous  montre  tout  le  prix  qu'il  faut  attacher  aux  avan- 
tages acquis.  C'est  à  nos  capitalistes  maintenant  de 
poursuivre  l'œuvre  d'expansion  entreprise,  c'est  à  eux 
qu'il  appartient  de  doter  ces  pays  inexploités  de  l'outil- 
lage qui  leur  manque  :  en  assurant  l'établissement  des 
voies  ferrées  nécessaires,  ils  feront  très  probablement 
une  bonne  opération  ;  mais  ils  consolideront,  en  même 
temps,  notre  influence  financière  en  Chine  et  ce  sera  le 
meilleur  moyen  d'assurer  notre  prépondéi-ance  dens  ce 
pays. 

Georges  Bourgarel. 


P.-S.  —  L'émission  de  la  première  partie  de  l'Em- 
prunt chinois  or  5  0/0  1898,  qui  doit  servir  exclusi- 
vement à  l'établissement  de  la  ligne  de  chemin  de  fer 
entre  Lu  Kou-Tschiao  (Pékin)  et  Hankéou,  est  fixée  au 
mercredi  19  courant. 

Cette  émission  porte  sur  133.000  obligations  de 
500  francs  or  remboursables  en  vingt  années,  à  partir 
de  .1909.  Elles  sont  offertes  au  public  à  96  50  0/0  ou 
482  fr.  50  par  obligation  de  500  fr.  payables  comme 
suit  : 

10  0/0  ou  50  fr.  par  obligation  en  souscrivant  ; 
26  1/2  0/0  ou  132  fr.  50  à  la  répartition,  du  27  au  30 
avril;  30  0/0  ou  150  fr.  le  31  mai  ;  30  0/0  ou  150  fr.  le 
30  juin.  Au  montant  des  deux  derniers  termes,  les 
souscripteurs  auront  à  ajouter  à  leur  versement  Tes 
intérêts  à  5  0/0  depuis  le  ler  mai  jusqu'aux  échéances 
de  ces  termes.  Les  souscripteurs  auront  toutefois  le 
droit  de  procéder  à  une  libération  immédiate  en  effec- 
tuant les  versements  suivants  :  10  0/0,  soit  50  fr.  en 
souscrivant  :  86  1/2  0/0  ou  432  fr.  50  à  la  répartition 
du  27  au  30  avril. 

La  souscription  sera  ouverte  à  Paris  :  à  la  Banque 
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de  Paris  et  des  Paj-s-Bas,  à  lu  Société  Générale,  au 
Comptoir  National  d'Escompte,  à  la  Banque  Interna- 
tionale, à  la  Banque  Parisienne,  à  la  Banque  P'rançaise 
de  l'Afrique  du  Sud;  dans  les  départements  :'aux 
agences  de  ces  Sociétés.  La  souscription  sera  également 
ouverte  à  Bruxelles,  Amsterdan  et  Genève. 

G.  B. 


Banque  Internationale  de  Paris 


Les  nctioxinsLireB  delà.  Banque  Internationale  de  Paris 
vont  se  réunir  sous  peu  en  assemblée  générale  ordi- 
naire annuelle  pour  examiner  les  comptes  afférents  à 
l'exercice  1898. 

Ces  comptes  seront  intéressants  à  consulter,  et  bien 
que  les  rapports  que  l'on  communiquera  alors  aux 
intéressés  n'aient  pas  encore  paru,  nous  croyons  que 
le  dividende  de  l'exercice  1898  sera  définitivement  fixé 
à  30  fr.  par  action,  ainsi  que  nous  l'avions  laissé  pré- 
voir dans  notre  Bévue  Hebdomadaire  du  Marché 
Financier  de  Paris,  parue  dans  V Economiste  Euro- 
péen du  17  mars. 

Il  convient  de  se  rappeler  que  le  dividende,  pour 
l'exercice  1897,  avait  été  fixé  à  35  fr.  Il  y  aurait  donc, 
pour  1898,  une  petite  diminution  de  5  fr.  par  action. 
Mais,  d'une  part,  et  d'après  les  renseignements  que 
nous  i)OSsédons,  les  bénéfices  réalisés  par  la  langue //z- 
ternalionaledeParis  lui  auraient  permis  de  distribuer 
35  fr.  par  titre,  et  si  elle  ne  le  fait  pas,  c'est  qu'elle 
croit  devoir  appliquer  5  fr.  à  l'amortissement  des  frais 
nécessités  par  l'augmentation  do  capital  à  laquelle  elle 
a  procédé  en  1897.  D'un  autre  côté,  il  convient  de  re- 
marquer que  le  susdit  dividende  de  30  fr.  est  attribué 
à  chacune  des  80.000  actions  qui  composent  actuelle- 
ment le  capital  de  la  Banque,  alors  que  pour  1897,  les 
35  fr.  de  dividende  ne  s'appliquaient  qu'aux  50.000  ac- 
tions anciennes. 

Ainsi  donc,  l'année  dernière,  la  Banque  Internatio- 
nale de  Paris  aurait  réalisé  des  bénéfices  sensiblement 
supérieurs  à  ceux  de  1897.  Cette  constatation  n'a  pas 
lieu  de  surprendre  si  on  se  reporte  aux  déclarations 
faites  à  l'assemblée  générale  du  5  mai  1897.  A  ce  mo- 
ment, en  eliet,  le  Conseil  d'administration  avait  dé- 
claré que  la  situation  prise  par  la  Société,  l'extension 
de  ses  relations  et  de  son  intluence,  l'amenaient  à  par- 
ticiper déplus  en  plus  aux  opérations  financières  se 
traitant  non  seulement  en  France,  mais  encore  sur 
tous  les  autres  marchés  étrangers,  et  à  se  mettre  en 
mesure  de  répondre  aux  appels  qui  lui  étaient  adressés 
tout  en  conservant  entre  ses  engagements  et  ses  dis- 
ponibilités une  proportion  prudente.  C'était  faire  com- 
prendre qu'une  augmentation  de  capital  était  devenue 
nécessaire,  mais  que  cette  augmentation  de  capital  ne 
pouvait  qu'élargir  le  champ  d'action  de  la  Société,  et 
la  mettre  à  même  d'accepter  des  offres  qu'elle  se 
voyait,  auparavant,  dans  l'obligation  d'écarter. 

On  sait  comment  fut  réalisée  cette  opération.  Les 
30.000  actions  nouvelles  furent  offertes  aux  anciens 
actionnaires  au  prix  de  580  francs,  l'excédent  au  delà 
de  500  francs,  soit  80  francs,  ayant  été  s'ajouter  aux 
comptes  des  réserves  existantes  et  du  report  à  nouveau 
de  l'exercice  précédent.  La  souscription,  naturellement, 
obtint  un  plein  succès,  mais  il  n'en  restait  pas  moins, 
pour  l'aveuir,  un  capital  de  40  millions  de  francs  à  ré- 
munérer au  lieu  de  25  millions,  montant  auquel  il  s'éta- 
blissait précédemment.  Toutefois,  dans  ses  apprécia- 
tions, la  Banque  ne  s'était  pas  trompée  en  avançant 
que  l'augmentation  du  capital  lui  serait  profitable,  et 
les  actionnaires  en  ont  la  preuve  aujourd'hui. 

Le  rôle  que  la  Banque  Inlernalionale  de  Paris  a 
voulu  remplir,  nous  l'avons  défini  à  diverses  reprises. 
Ayant  constaté  un  réveil  de  la  faveur  du  public  fran- 
çais pour  les  valeurs  industrielles,  qui  étaient  celles 
justeuient  auxquelles  elle  s'intéressait  particulière- 
ment, elle  a  tenu,  tout  en  continuant  à  s'occuper  des 
opérations  courantes  de  banque,  à  témoigner  de  plus 


en  plus  d'initiative  et  à  participer  à  toutes  les  grandes 
aflaircs  industrielles  qui  se  créaient. 

Il  ne  s'agit  pas,  ici,  de  rappeler  le  passé  de  la  Banque 
Internationale,  mais  bien  de  s'occuper  de  ce  qu'elle 
fait  à  l'heure  actuelle.  Or,  elle  s'intéresse,  en  premier 
lieu,  à  la  Compagnie  Générale  de  Traction,  dont  les 
actions  ont  tellement  progressé  dans  ces  derniers 
temps.  On  n'ignore  pas,  en  effet,  que  cette  dernière 
Compagnie  est  concessionnaire,  en  partie,  des  tram- 
ways de  pénétration  qui  viennent  d'être,  par  décret, 
déclarés  d'utilité  publique,  et  qui  sont  destinés,  tout  à 
la  fois,  à  desservir  les  communes  de  la  banlieue  de 
Paris  ou  à  les  relier  enire  elles,  et  à  procurer  des 
moyens  de  transport  à  prix  réduit  à  la  population 
parisienne.  Puis  vient  le  Métropolitain  de  Paris,  à  la 
création  duquel  la  Banque  a  participé,  et  qui  sera  le 
grand-œuvre  de  la  fin  du  siècle.  Ses  actions  de  250  fr. 
sont  déjà  demandées,  sur  la  place  de  Bruxelles,  aux 
environs  de  300  francs.  Ensuite,  nous  trouvons  les 
Transports  Electriques  de  VEœposilion,  société  qu'elle 
a  fondée  et  qui,  en  dehors  du  chemin  de  fer  électrique 
appelé  à  desservir  l'Exposition  de  1900,  a  obtenu  la 
concession  de  la  Plate-forme  électrique  à  double 
vitesse,  dontnous  avons  parlé  dans  V  Economiste  Euro- 
péen du  10  février  dernier.  11  n'est  pas  sans  intérêt  de 
mentionner  que  les  actions  de  100  francs  des  Trans- 
ports Electriques  de  l'Exposition  sont  actuellement 
recherchées,  sur  notre  marché,  à  150  francs. 

Il  va  de  soi  que  nous  ne  citons  que  les  principales 
aflaires  de  la  Banque,  celles  qui  attirent  le  plus  parti- 
culièrement l'attention.  Nous  nous  arrêterions  donc  ici 
s'il  ne  convenait  aussi  de  mentionner  la  Société /"ra^z- 
çaise  des  Voitures  Electro- Automobiles,  qui  va  révo- 
lutionner les  transports,  et  la  Société  Métallurgique 
de  ro lirai- Volga. 

A  l'heure  même  où  le  public,  un  peu  impatient, 
semblait  se  désintéresser  de  cette  dernière  Société,  la 
Banque  Internationale  s'est  rendu  compte  du  rôle 
qu'elle  était  appelée  à  jouer  en  Russie.  Il  faut  recon- 
naître que  ses  prévisions  n'ont  pas  tardé  à  se  réaliser. 
La  Société  Métallurgique  de  V  Oural-Volga  est,  à 
l'heure  actuelle,  sortie  de  sa  période  d'installation,  et 
la  mise  en  marche  de  l'usine  de  Tsaritzyne  se  continue 
progressivement.  Il  est  bon  de  faire  observer  qu'il  y  a 
quelques  années  déjà,  le  public  9vait  hésité  à  entrer 
dans  une  affaire  russe  étudiée  et  patronnée  par  le  même 
groupe  qui  a  fondé  la.  Société  de  l'Oural- Volga.  Il 
s'agissait  alors  de  la  Société  d'Industrie  Houillère  de 
la  Russie  Méridionale,  et,  pendant  longtemps,  les 
actions  de  cette  dernière  entreprises  n'ont  eu  qu'un 
marché  très  faible,  aux  environs  de  520  à  530  fr.  Or, 
aujourd'hui,  les  actions  de  l'Industrie  Houillère  de  la 
Russie  Méridionale  se  tiennent  aux  environs  de  900  fr. 
Quant  aux  actions  de  laSociété  Métallu7-gique  de  l'Ou- 
ral-Volga, elles  se  rapprochent  déjà,  en  ce  moment, 
du  cours  rond  de  600  fr. 

En  résumé,  la  Banque  Internationale  de  Paris  peut 
se  féliciter  des  résultats  obtenus  au  cours  de  l'exercice 
1898,  mais  nous  croyons,  à  voir  la  marche  des  affaires 
auxquelles  elle  a  donné  son  appui,  que  l'année  1899 
sera  encore,  et  de  beaucoup,  plus  fructueuse  pour  elle. 
Il  n'est  besoin,  au  reste,  que  de  jeter  les  yeux  sur  la 
cote  de  ses  actions  pour  voir  que  l'on  s'en  rend  déjà 
compte,  et  que  beaucoup  entrevoient  dès  maintenant  le 
moment  où  ces  titres  s'inscriront  aux  cours  conquis 
précédemment  par  les  actions  anciennes,  avant  l'aug- 
mentation de  capital  à  laquelle  il  a  été  procédé  en  1897. 

A.  Lechenet. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  OMNIBUS  DE  PARIS 


L'assemblée  génér  ale  annuelle  des  actionnaires  de  la 
Compagnie  Générale  des  O^nnibus  a  eu  lieu  le  31  mars, 
sous  la  présidence  de  M.  Cuvinot,  président  du  Conseil 
d'administration. 

Le  dividende  proposé  aux  actionnaires  a  été  fixé, 
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pour  l'exercice  1898,  à  65  francs  par  action,  c'est-à-dire 
au  même  montant  que  pour  l'exercice  précédent. 

Des  comptes  présentés,  il  ressort  que  les  recettes  gé- 
nérales de  l'entreprise  se  sont  établies,  l'année  der- 
nière, comme  suit.  Nous  les  rapprochons  de  celles  réa- 
lisées en  1897  : 

1897  1898 
(En  francs) 

Eecettes  du  trafic,  omnibus, 
tramways,  y  comiiris  les  re- 
cettes des  voies  ferrées  (con- 
cession Loubat)   45.831.147  05   47.283.643  39 

Autres  recettes   1.972.551  70     2.176.618  34 

47.803.698  75  49.460.261  73 

A  déduire  : 

Dépenses                                 40.732.569  29  41.365.776  09 

7.071.129  46  8.094.485  64 

A  ajouter  le  reliqiiat  de  l'exer- 
cice précédent                             10.600  20  10.833  08 

Solde   7.081.729  66     8.105.318  72 

L'augmentation,  à  première  vue,  paraît  sensible. 
Mais  il  faut  se  rappeler  que,  l'année  dernière,  la  Com- 
pagnie avait  mis  en  réserve,  comme  en  1896,  et  en  la 
portant  dans  les  dépenses,  une  somme  de  1.195.000  fr. 
pour  les  affaires  litigieuses  avec  la  Ville  de  Paris,  et 
que,  cette  année,  elle  fait  figurer  cette  provision  dans 
la  répartition  des  profits^,  ainsi  qu'en  témoigne  le  compte 
suivant  : 

1897  1898 
(En  francs) 

Amortissement  relatif  à  la  con- 
cession Louljat   »  500.000  » 

Amortis.semciit  d  '  o  ))  1  i  g  a  t  i  o  n  s 
(7.5:î9  en  1897  et  7.8il  en  1898)    3.769.500    »   3.920.500  » 

Amollissement  d'actions  (l.Oll 
en  l^y 7  et  1.062  en  1898)   505.500    «      531.000  » 

Part  revenant  à  la  Vilie  de  Paris 

^  en  conformité  du  traité  de  1860      988.196  58  » 
('ompto  provision  pour  affaires 
litigieuses,  y  compris  la  part 
revenant  à  la  Ville  de  Paris, 

en  conformité  du  traité  de  1860  »  1.355.000  » 

Intérêt  5  0/0  sur  les  actions  non 
amorties  (17.908  en   1897  et 

16.897  en  1898)   447.700    »       422.425  » 

Dividende  sur  34.000  actions,  à 

raison  de  40  francs  par  action.  1.360.000  »  1.360.000  » 
Solde  à  reporter  à  nouveau   10.833  08       16.393  72 

Sommes  égales   7.081.729  06   8.105.318  72 

Pour  1898,  les  opérations  de  la  Compagnie  se  ré- 
sument ainsi  : 

Le  nombre  de  kilomètres-voitures  a  été  de  23.370.600, 
soit  une  diminution  de  150.G62  kilomètres-voitures  sur 
1897;  il  a  été  réalisé,  comme  recettes,  25.724.367  fr.  05, 
d'où  une  diminution  de  124.139  fr.  20,  mais  une  aug- 
mentation de  0  fr.  0018  par  kilomètre-voiture. 

Le  nombre  de  kilomètres-voitures  tramways  a  été 
de  17.035.815  et  a  produit  une  recette  brute  de 21.559.276 
francs  34,  soit  une  moyenne  de  1.2655  par  kilomètre- 
voiture.  C'est,  sur  1.897,  une  augmentation  de  1.455.401 
kilomètres-voitures  et  de  1.576.635  fr.  54  sur  la  recette, 
mais  une  diminution  de  0.0170  par  kilomètre-voiture. 
Enfin,  le  nombre  de  voyageurs  transportés  a  été  de 
266.237.056,  contre  256.210.596  en  1897,  d'où  une  aug- 
mentation de  10.026.460. 

Après  la  lecture  du  rapport  et  communication  des 
comptes  qui,  disons-le  de  suite,  ont  été  a])prouvés  à 
l'unanimité,  le  président  de  l'assemblée,  M.  Cuvinot, 
a  tenu  à  fournir,  comme  de  coutume,  des  explications 
sur  la  marche  de  l'entreprise.  Il  a  fait  ressortir  com- 
bien la  Compagnie  avait  à  lutter  contre  la  concurrence 
qui  va  devenir  de  plus  en  plus  sérieuse  par  suite  des 
lignes  de  tramways  de  pénétration  qui  viennent  d'être 
concédées  dans  des  conditions  nouvelles  à  des  Sociétés 
autres  que  la  Compagnie  Générale  des  Omnibus,  Le 
Conseil  d'administration  a  fait,  on  la  circonstance, 
toutes  les  démarches  possibles  pour  se  réserver  à  lui- 
m.ême  l'exécution  d'un  programme  complet  de  travaux 


destinés  à  donner  pleine  et  entière  satisfaction  aux  dé- 
sirs et  aux  besoins  du  public,  mais  il  n'a  pu  réussir, 
et  il  ne  lui  reste  plus  maintenant  que  le  recours  aux 
tribunaux  civils. 

M.  Cuvinot  a  aussi  parlé  du  personnel  et  du  matériel 
de  la  Compagnie.  En  ce  qui  a  trait  au  personnel,  de 
sérieuses  améliorations  ont  été  accomplies,  aussi  bien 
au  point  de  vue  du  recrutement  que  des  salaires.  Par 
suite,  l'état  d'esprit  des  employés  est  devenu  meilleur, 
à  ce  point  qu'ils  ont  spontanément  et  sans  excep- 
tion, pétitionné  pour  demander  la  prorogation  de 
la  concession  delà  Compagnie.  Il  faut  bien  remarquer 
ici  que  le  Conseil  d'administration  a  tenu  à  rester 
étranger  à  cet  acte  qui  témoignait  si  hautement  des 
liens  qui  unissent  l'entreprise  à  ses  agents. 

Pour  ce  qui  est  du  matériel,  la  Compagnie  s'est  pré- 
parée très  activement  en  vue  de  l'Exposition  univer- 
selle de  1900.  A  Billancourt,  elle  a  créé  une  usine  pour 
l'air  comprimé  et  elle  en  a  installé  une  autre  à  Vin- 
cennes  pour  la  production  de  l'électricité.  Les  travaux 
de  développement  de  la  traction  mécanique  se  poursui- 
vent donc  avec  toute  la  rapidité  désirable;  toutefois, 
il  y  a  toujours  à  compter  avec  une  période  inévitable 
d'essais  et  de  tâtonnements.  Ce  qui  n'empêche  pas  que 
l'on  peut  espérer  qu'au  le""  janvier  prochain,  la  trans- 
formation projetée  en  traction  mécanique  sera  un  fait 
accompli. 

En  résumé,  les  résultats  généraux  de  1898  sont  satis- 
faisants. C'était  déjà  la  constatation  que  l'on  avait  faite 
pour  l'exercice  précédent,  mais  il  convient  d'observer 
que  les  deux  années  1897  et  1898  ont  été  très  favorisées 
sous  certains  rapports,  notamment  au  point  de  vue  de 
la  température  douce  des  hivers,  qui  a  évité  des  frais 
exceptionnels,  et  du  prix  de  la  ration  des  chevaux 
qui  est  resté  modéré.  La  nourriture  de  la  cava- 
lerie a,  en  effet,  coûté,  en  1898,  9.985.184  fr.  20,  pour 
5.615.850  journées  de  présence,  soit  un  prix  moyen  dô 
1  fr.  7780.  Or,  par  rapport  à  1897,  c'est,  sur  la  dépense 
totale,  une  diminution  de  160.964  fr.  73,  et  deO  fr.  0231 
sur  le  prix  de  la  ration  par  journée  de  cheval. 

Pour  finir  disons  que  les  recettes  brutes  de  la  Compa- 
gnie Générale  des  Omnibus  ont  accusé  une  progression 
sensible  en  1898,  mais  que,  par  contre,  les  dépenses  se 
sont  aussi  accrues  par  suite  des  développements  des 
services.  Quant  aux  redevances  diverses  que  l'entreprise 
paye  à  la  Ville  de  Paris  et  à  l'Etat  pour  les  contribu- 
tions, timbre  des  actions  et  obligations,  droits  de  régie, 
etc.,  elles  deviennent  de  plus  en  plus  loitrdes.  Ces  rede- 
vances représentaient,  en  1897,  149  fr.  27  par  action,  et 
elles  ont  atteint,  en  1898,  154  fr.  15,  alors  que  l'action 
ne  reçoit,  comme  dividende,  que  65  fr. 

.  J.  M. 


MorniatiOËS  ftoiiipes  et  Fîanclères 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des  finan- 
ces vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus  indi- 
rects ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois  de 
mars  1899  : 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  15.245.800  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  nne  diminution  de 
5.334.200  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1898. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  ; 

L'enregistrement,  1. 934.000;  le  timbre,  1.114.500;  l'impôt 
sur  les  opérations  de  Bourse,  132  COO;  les  douanes,  5.150.000; 
les  contributions  indirectes,  1.221.000;  les  sucres,  1.904.000; 
les  contributions  indirectes  (monopoles),  2.344.000  ;  les  postes, 
1.457.300;  les  télégraphes,  289.400  ;  les  téléphones,  409.600. 

Les  moins-values  portent  sur  : 

L'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  230.000;  les  sels, 
480.000. 


Par  rapport  au  mois  de  mars  1898,  il  y  a  augmentation  sur  : 

L'enregistrement,  1.845.500;  le  timbre,  117.500;  l'impôt  sur 
les  opérations  de  Bourse,  54.500;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les 
valeurs  mobilières, 30.000;  les  contributions  indirectes, 215.000; 
les  sucres,  2.519.000;  les  contributions  indirecte» (monopoles)l 
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2.1lil.OOO;  les  postes,  15.400  ;  les  télégraphes,  188.800;  les  télé- 
phones, !)C.'ÎOO. 

Il  y  :i  dimiiuition  sur  : 

Les  douanes,  12.535.000;  les  sels,  42.000. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  1"  avril,  les  5.000  obligations  nouvelles  de  500  Ir. 
3  1/2  0/0,  n"  105001  à  110000,  de  la  Gompagnie^des  Message- 
ries Maritimes  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 
de  ladite  Société. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve  porté  de  105.000  à  IIO.OOO. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

30  mars  6  avril 

Or   1814.199.010  1.818.153.829 

Argent...    l.VOO-336,345    1203  992  396 

3.014.535  415   3  022.146.225 

EÉfets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

Portefeuille  Paris  {  ^fl^  If"^ 

(  Effets  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titi'es  dans  les  succursales. 

^Tances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rôhtes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

fïôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  éucqursales  

Dépenses  d'administrâtion  de  la  Banque 

et  des  succursâlès  

Elmploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  î^"'/""  17  mai  1834   

mobilières     J^^r'^/T''^  département. 

(  Loi  du  9  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescoiîipte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


30  mars 

6  avril 

3.014  535  415 

3.022.146.225 

49.596 

506  983 

337.245.755 

313.221  451 

496.104  693 

432.167.446 

4.3iD.000 

4  148.000 

7  55L300 

8  621,300 

181.888.422 

196.140.922 

235.006.868 

244.098.220 

180.000.000 

189.000.690 

10.000.000 

10.890.000 

2.980.750 

2.980.750 

99.624.550 

99.624.550 

100.000.000 

100.000.000 

4.000.000 

4.000.000 

14.991,966 

15.001.513 

2.217.896 

2.701.167 

8.407.444 

8.407.444 

3 '1.808. 239 

57.325.779 

4.733  757  898 

4.701.091.755 

182 

500 

000 

182 

500 

000 

8 

002 

313 

8 

002 

313 

10 

000 

000 

10 

OOÔ 

000 

2 

980 

750 

2 

980 

750 

9 

125 

000 

9 

1& 

000 

4 

OÔO 

000 

4 

000 

000 

8 

407 

444 

8 

407 

444 

3.828 

046 

710 

3.816 

213 

155 

15 

921 

880 

33 

643 

298 

14 

425 

045 

14 

156 

116 

13b 

037 

778 

102 

366 

312 

395 

5u3 

079 

394 

928 

162 

85 

043 

U93 

78 

296 

639 

1 

925 

910 

1 

864 

237 

8 

188 

130 

9 

138 

063 

052 

562 

2 

052 

562 

22 

598 

200 

23 

417 

700 

4.733 

757 

898 

4.701 

091 

755 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  ^ 

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


Il  avril 

9  avril 

8  avril 

7  avril 

6  avril 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.639.5 

3.645.9 

3.715  9 

3.758.1 

3.816.2 

3.309.8 

3.192  8 

3.140  3 

3  075.3 

3.022  1 

458.4 

675.2 

714  0 

765.4 

745.4 

291.4 

373.5 

366.6 

394.7 

440.2 

140.0 

Ho.o 

140.0 

180.0 

180.0 

141  2 

177  3 

160  5 

139  4 

102.4 

411.7 

536.3 

464  9 

502. 5 

473  2 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

pair 

pair 

pair 

4  %  0/00 

l  0/00 

1.818.3 

2.890.4 

3.294.2 

3.337  8 

6.436.9 

L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris  pour 
le  mois  de  mars  dernier  présente  une  moins-value  de 
256.454  fr.  par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et  une 


augmentation  do  99.361  'francs  par  rapport  au  résultat  de 
mars  1898. 

Lf  produit  du  premier  trimestre  de  1899  présente  une  plus- 
value  (h;  354.046  l'rancs  par  rapport  aux  provisions  budgé- 
taires et  une  augmentation  de  1.018. .500  francs  pai-  raiiport 
aux  résultats  de  la  période  correspondante  de  1898. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  31  mars 

isyo  :  . 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4.502.591  76 

Retraits  de  fonds   5.590.992  » 

Excédent  de  retraits   1.088.400  24 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  31  mars  1899,  3  mil- 
lions 924.957  fr.  62. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  mars 
1899: 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  628.524  fr.  40; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés , 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes  pen- 
dant le  mois  de  mars  1899  s'est  élevé  à  11.151.764  fr.  73,  dont 
voici  le  détail  ; 

Caisse  des  dépôts  et  consignations,  S/C  parti- 
culier  5. .576.320  13 

Caisse  nationale  d'épargne   5.575.4^8  CO 

Total  général   11.151.764  73 


Crédit  Lyonnais.  —  M.  Enders,  administrateur-délégu(' 
du  Crédit  Lyonnais,  administrateur  de  la  Banque  de  l'indo- 
Chine  et  de  la  Compagnie  d'Assurances  «  La  Foncière  », 
chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  vient  de  mourir,  vivement 
regretté  de  tous  ceux  qui  l'ont  connu  et  qui  ont  apprécié  ses 
hautes  qualités. 

En  présence  de  cette  disparition,  le  Crédit  Lyonnais  a 
procédé  aux  nominations  suivantes,  qui  ont  été  accueillies 
avec  la  plus  vive  sympathie  : 

M.  le  baron  de  Bondeli,  sous-directeur  ,  du  «département 
de  la  haute  banque  »  au  Crédit  Lyonnais,  a  été  nommé 
directeur  de  cet  établissement  à  Paris,  en  remplacement  de 
M.  Enders  ; 

M.  Pauthonier,  sous-directeur  des  agences  dans  Paris,  a 
été  nommé  directeur  de  ce  service; 

M.  Fabre-Luce  et  M.  le  baron  Brincart,  administrateurs, 
ont  été  nommés  administrateurs-délégués. 


Banque  Spéciale  des  Valeurs  industrielles.  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  a  eu  lieu  le 
4  avril  sous  la  présidence  de  M.  Paul  Bernhard,  fondateur  et 
administrateur  de  la  Société. 

Les  résolutions  dont  voici  la  substance  ont  été  votées  à 
l'unanimité. 

L'assemblée  approuve  les -comptes,  tels  qu'ils  lui  sont 
présentés,  pour  l'exercice  finissant  au  31  janvier  1899  et  se 
soldant  par  un  bénélice  de  3.442.725  fr.  05. 

Elle  fixe  à  17  0/0  du  capital  le  dividende  à  répartir  pour 
le  premier  exercice  social.  Deux  acomptes  de  dividende, 
formant' ensemble  10  0/0,  ayant  déjà  été  distribués,  l'as- 
semblée décide  que  le  solde,  soit  7  fr.  par  action,  sera  payé 
aux  caisses  de  la  Banque  Spéciale  à  partir  du  15  avril,  contre 
remise  du  coupon  n»  3.  Le  dividende  des  parts  de  fondateur 
se  trouve,  en  outre,  fixé  à,  350  fr. 

Enfin,  après  avoir  adopté  la  coupure  en  dixième  des  parts 
de  fondateur,  elle  renomme  MM.  Wimard  et  Trapenard  en 
qualité  de  commissaires  pour  l'exercice  en  cours  et  fixe  leur 
indemnité  comme  précédemment. 


Gaz  de  Mulhouse.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis  le 
25  mars  en  assemblée  générale  extraordinaire. 

Après  avoir  entendu  les  explications  fournies  par  le  Conseil 
ils  ont  voté  la  prolongation  de  la  durée  de  la  Société  jus- 
qu'en 1950,  ainsi  que  la  création  de  4. OOO  obligations  nou- 
velles 4  0/0  de  500  fr  chacune,  dont  le  produit  est  destiné  en 
partie  à  la  construction  de  nouvelles  usines  à  Mulhouse. 

Le  Conseil  a  annoncé  à  l'assemblée  que,  comme  l'année 
dernière,  un  acompte  de  15  fr.  par  action  et  de  7  fr.  50  par 
demi-action  sera  mis  en  paiement  à  partir  du  15  avril  pro- 
chain . 
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Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Moiivoment  général  des  opérations  du  mois  de  mars  1899  : 
879.557.852  fr.  06. 


Les  Recettes  des  Théâtres  et  Spectacles  de  Paris.  — 

Dans  notre  numéro  8  (6  mars  1892),  nous  avons  publié  le 
rel  evé  des  recettes  des  théâtres  de  Paris,  de  1848  à  1891. 
Voici  les  chifîres  des  recettes  depuis  1889  : 

Francs  Francs 


1889    32.138.998 

1890   23.013.459 

1891   23.599.657 

1892    22.533.816 

1893    28.132.106 


1894   29.257.431 

1895   29.661.331 

1896    30.071.334 

1897   30.742.361 

1898   31.140.543 


_  Nous  rappellerons  que,  depuis  1893,  l'Administration  de 

l'Assistance  publique  tait  figurer  les  recettes  des  cafés-con- 
certs et  autres  établissements,  qui  ne  figuraient  pas  anté- 
rieurement dans  ses  relevés. 

Comparées  à  1897,  les  lecettes  de  la  dernière  année  théâ- 
trale sont  donc  en  augmentation  de  398.182  francs. 

Voici  maintenant  le  détail  des  recettes  de  l'année  1898  com- 
parée à  1897  : 

1898  1897 

Opéra                  Fr.  2.980.777  26  3.166.788  67 

Comédie-Française..  1.952.264  86  2.129.172  51 

Opéra-Comique   1.212.93G  75  1.460.095  » 

Odéon   587.339  32  693.899  94 

Vaudeville   1.189.151    »  1.142.400  » 

Variétés   1.123.585  30  991.556 

Châtelet   614.895   »  1.008.225  25 

Nouveautés   729.005   »  726.434  » 

Porte-Saint-Martin. . .  2 . 194 . 898  50  682 . 649  50 

Renaissance   525.916   »  1.017.313  » 

Gai  té   873.055   »  865.683  25 

Palais-Royal   595.275  50  î'jOS  206  50 

Folies-Dramatiques..  420.772  25  691.553  75 

Ambigu   561.406  50  676.2-53  » 

Gvmnase   707.023   »  790.792  » 

BoufifesParisiens....  334.718    »  214.533  85 

Clunv   257.862  50  332.103  75 

Antoine   384.154  25  221.998  50 

République. . . .  •.   262.916  45  323.446  95 

Belleville   165.147  10  177.426  50 

Montparnasse   194.153  50  198.021  80 

Gobelins   169.266  70  161.227  90 

Déjazet   144.149  25  152.461  75 

Batignolles   123.428  90  131.408  55 

Bouffes-du-Nord   167.514  20  147.882  05 

Grenelle   167.523  50  1.55.305  85 

Montmartre   112.272  85  131  519  40 

Moncey   68  656  30  70.989  30 

Robert-Houdin   46.238   »  47  660  75 

Grand-Guignol   140.893  50  84.495  » 

Galerie  Vivienne   15.139  25  28.986  20 

Athénée-Comique...  253.641  50  321.956  85 

Tréteau  de  TaJjarin .  162.068  50  151  934 

Folies-Marigny   361.623  50  366.720  » 

Musée  Grévin   366.307   »  397.451  » 

Nouveau-Cirque   889.552  65  772.907  90 

Cirque  d'Eté   179.606    »  176.721  25 

Cirque  d'Hiver   395.ïi8C    »  405.275  25 

Cirque  Médr-ino   297,792  50  82  732  55 

Fohes-Bergére   1.318.732  50  1.352.870  25 

Olympia   673.088   »  651.519  50 

Palais  de  Glace   255.511    »  298.122  » 

La  Roulotte   57.368   »  96.349  » 

Eldorado   390.765  10  133  342  35 

Scala   714.765    >.  8.-5.982  25 

Parisiana-Concert . . .  531.463  15  458.362  75 

Bata  clan   256 . 1 23  65  246 . 653  95 

Ambassadeurs   292.132  50  297.414  50 

Alcazar  d'Eté   188.767  50  163,331  50 

.Jardin  de  Paris   226.407  50  » 

Casino  de  Paris   698.734  50  567.623  50 

Cigale   362.472  90  294  004  35 

Fourmi   71.471  60  42.946  45 

Concert  Européen .. .  94.201  05  80.901  85 

Trianon-Concert   265.903  35  169.150  30 

Gaîté-Rochecbouart..  160.362  50  215.260  20 

Gaîté-Montparnasse..  210.668  10  198.351  05 

Epoque   128.251  55  141.986  35 

Concert  Parisien  ....  104.708  95  114.542  40 

Folies-Belleville   126.911  35  108.291  25 

Pépinière   109.348  70  101.595  55 

Fantaisies  Nouvelles.  86.983  65  102. .523  » 

Paris-Concert   51.857  10  58.651  80 


1898  1897 

Folies-Parisiennes...  52.516  35  67.535  25 

Bijou-Concert   58.771  30  61.766  85 

Bobino  Concert   125.144  30  130.808  35 

Café  de  la  Presse....  55.223   »  61.012  40 

Divan  Japonais   107.74140  118.318  » 

Petit  Casino   283.178  90  197.091  50 

Moulin-Rouge   403.173  50  541.711  » 

Bullier   156.072   »  155.170  » 

Concerts  du  Conser- 
vatoire   226.230  50  168.064  50 

Concerts  Colonne. .. .  183.264  10  245.204  10 

—      Lamoureux  169.018  50  108.496  50 

Totaux   81.140.543  19     30.742.361  17 

Parmi  les  diminutions,  nous  relevons  :  Opéra,  186.011  fr.  41  ; 
Comédie-Française,  176.907  fr.  65  ;  Opéra-Comique,  247.158 
francs  25;  Odéon,  106.560  fr.62;  Châtelet,  393.330  fr.  25;  Re- 
naissance, 491.397  fr. 

Par  contre,  la  Porte-Saint-Martin  a  vu  ses  recettes  augmen- 
ter de  1.512.249  fr.,  etc. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  12  au  18  mars  1899  (ti«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
lasemaine 

Reo.  br.  depuis 
le  l"janvier 

Différence 
pr 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

881 

808 

9  031 

H  469 

- 

- 

562 

Pâris-Lypn-Méditer. 

9.01» 

8.240 

1.160 

84.520 

80  800 

3.720 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

184 

140 

1  881 

1.391 

490 

3.746 

3.9-!8 

3.842 

41.035 

40.903 

832 

Ouest  

5.590 

3.C0i 

2.99-! 

3) ,575 

3Q.56i 

1.011 

6  829 

3.854 

3.630 

38.875 

35.609 

2  266 

Esî  

4,836 

3.016 

2  910 

31.268 

29  951 

1.317 

Midi  

3.418 

1.652 

1.944 

21 .020 

21.024 

898 

lli) 

104 

1.248 

1.154 

94 

1.039 

122 

101 

1.443 

1.081 

4- 

361 

Ouest- Algérien  

296 

49 

■àl 

557 

416 

+ 

140 

Arzew  à  Kï'alfallah  . 

214 

31 

52 

3/2 

311 

+ 

61 

Médoc  

101 

23 

21 

254 

243 

+ 

11 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  reports,  en  liquidation  de  fin  mars,  ont  été  un 
peu  plus  élevés  qu'on  ne  le  prévoyait.  Le  Marché,  tou- 
tefois, n'a  prêté  à  cette  circonstance  qu'une  attention- 
relative.  Depuis,  sa  tenue  a  été  un  peu  plus  discutée  en 
raison  de  quelques  réalisations.  De  plus,  on  paraissait 
craindre,  pour  aujourd'hui,  une  élévation  du  taux  de 
l'escompte  à  Londres.  Mais,  hier,  la  Banque  d'Angle- 
terre n'ayant  rien  modifié  à  ses  conditions,  on  se  mon- 
tre de  nouveau  généralement  bien  disposé. 

ir  i(  Nos  Rentes  Françaises  ont  eu,  en  liquidation 
de  fin  mars,  à  supporter  des  reports  onéreux.  Aussi 
leur  tenue  laisse  à  désirer.  Le  3  0/0  Perpétuel,  qui 
finissait,  il  y  a  huit  jours,  à  102  22  1/2,  fin  mars,  n'est 
plus,  maintenant,  qu'à  102  fr.  fin  avril.  Au  comptant^ 
il  clôture  à  101  85,  contre  102  15  il  y  ahuit  \o\iys..  Rente 
3  i/2  0/0  103  60  fin  avril,  contre  103  67  1/2  fin  mars. 
Il  cote,  auconnstant,  103  40.  Quant  &m  3  0/0  amortis- 
sable qui  finissait  à  101  40  au  comptant,  il  se  retrouve 
à  100  fr.  50  ex-coupon  trimestriel  détaché  le  1er  cou- 
rant. A  terme,  ce  fonds  cote  le  même  cours  de  100  fr.  50. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  499  fr.  50,  sont  à  494  f r.  50  ex-coupon  ;  Emprunt 
S  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,. 
85  fr.  contre  85  fr.  75  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  de  Mada- 
gascar, 86  fr.  25. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  à  472  fr.  à  terme,  et  à  472  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  474  fr.  jeudi  dernier. 

if  Les  échanges,  sur  les  Obligations  de  la  Ville 
de  Paris,  sont  toujours  très  suivis. 

L'Obligation  4  0/0  1865  reste  à  545  fr.  ;  Obligations 
3  0/0  1  869,  429  fr.,  contre  424  fr.;  Obligations  3  0/0 
1871,  411  fr.,  en  avance  de  1  fr.;  Quarts,  108  fr.  75 r 
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Obligations  4  0/0  1  875,  568  fr.,  on  i)liis-value  de  3  fr.; 
Obligations  4  0/0  1876,  567  fr.,  contre  566  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  qui  restaient  à  44'j  fr.50, 
s'inscrivent  à444  fr.  75;  Obligations  2  1/2  0/0  1892, 
libérées  de  205  francs,  397  fr.,  contre  892  fr.  50; 
Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  103 -fr.  25;  Obligations 
1892  entièrement  libérées,  399  fr.  75;  Obligations 

2  1/2  0/0  1894-1896;  396  fr.  75;  Quarts,  100  fr. 

•jfic  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  re- 
pris de  3.910  fr.  à  4.070  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  quinze  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  6.436.063  fr.,  contre  3.337.872  fr.  en  1898,  3.294.207  fr. 
en  1897,  2.890.358  fr.  en  1896,  1.460.054  fr.  en  1895  et 
3.276.032  fr.  en  1894. 

'à'  Le  Crédit  Foncier  de  France,  qui  était  revenu 
à  752  fr.,  est  recherché,  au  dernier  moment,  à  754  fr. 

Transactions  très  suivies  sur  les  Obligations  à  lots 
de  notre  grand  Etablissement  hypothécaire.  Il  est  vrai 
qu'avec  la  décroissance  du  taux  de  l'intérêt  ces  valeurs 
deviennent  de  plus  en  plus  attrayantes.  D'autre  part, 
elles  sont  moins  exposées  que  les  autres  à  subir  un 
déclassement  et  à  se  déprécier  en  temps  de  crise, 
attendu  que  les  porteurs  ne  renoncent  pas  facilement  à 
la  possession  d'un  numéro  qui  peut  leur  tenir  une  for- 
tune en  rései've. 

Il  est  à  remarquer  aussi  que,  pour  certaines  catégo- 
ries de  ces  titres,  pour  les  Obligations  Communales  et 
Foncières  2  60  0/0,  il  y  a  encore  de  la  hausse  à  en- 
trevoir, car  tout  indique  qu'elles  s'établiropt  bientôt 
au-dessus  du  pair.  Même  au  pair,  le  placement  dans 
ces  titres  rapportera  encore  un  intérêt  convenable,  et 
il  ne  faut  pas  oublier,  en  outre,  qu'en  prenant  une 
obligation  foncière  et  communale  de  chaque  catégorie, 
le  capitaliste  participe,  chaque  mois,  à  des  tirages  de 
lots. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  489  fr.,  sont  à  491  fr.  ;  Obligations  Foncières 

3  0/0  1  879,  503  fr.,  contre  501  fr.  ;  Obligations  Corn- 
munales  3  0/0  1880,  496  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  que  nous 
laissions  à  454  fr.,  finissent  à  454  fr.  75;  Foncières 
1885,  482  fr.  ex-coupon,  contre  490  fr.  avec  coupon 
jeudi  dernier;  Cinquièmes,  100  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  Ï891  sont  de- 
mandées à  39i  fr.  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  es- 
tampillées, 495  fr.,  contre  493  fr.  50;  Obligations  Fon- 
cières 1895,  2  80  0/0,  entièrement  libérées,  au  même 
cours  de  488  fr.;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  486  fr.  75. 

4t  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
sont  fermes,  quoique  ne  restant  pas  tout  à  fait  à  leurs 
hauts  oours.  Ainsi  que  nous  le  laissions  prévoir  il  y  a 
huit  jours,  c'est  le  19  courant  qu'aura  lieu  l'émission 
publique  de  la  première  partie  de  l'Emprunt  nécessaire 
à  la  construction  du  Chemin  de  fer  de  Hankow  à 
Pékin.  Nous  en  donnons  plus  haut  le  détail. 

La  Banque  de  Paris  e'.  des  Pays-Bas,  qui  clôtu- 
rait à  1.024,  s'inscrit  à  1.035;  Comptoir  National  d'Es- 
compte 605  à  terme,  sans  changement,  et  604  au  comp- 
tant, contre  606. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  bien  tenu  à  896  à  terme  et  à 
897  au  comptant. 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  581  fr.,  s'inscrit 
à  578,  ex-coupon  de  6  fr.  25;  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial 630,  eu  avance  de  1  fr.  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud  92  à  terme,  contre  91  50,  et  91  50  au 
comptant,  contre  92. 

ha  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  montée 
la  semaine  dernière  à  609  fr.,  gagne  encore  3  francs  à 
612  fr.;  Banque  de  l'Algérie,  au  même  cours  de  885 fr.; 
Banque  Parisienne,  485  fr.,  Obligations  de  400  francs 
de  la  Société  des  Immeubles  de  France,  146  fr.  ;  Obli- 
gations de  475  francs,  173  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  se  maintiennent  facilement  à  leur  cours 
précédent  de  227  fr.  Dans  nos  Informations  Economi- 


ques et  Financières,  nous  rendons  compte  de  l'as- 
semblée généiale  des  actionnaires  de  celte  So(;iété,  qui 
a  eu  lieu  le  4  courant.  Compagnie  Française  des  Mines 
d'or,  107  fr.  contre  110  fr.  ;  Crédit  Mobilier,  87  fr.  50. 
Rente  Foncière,  401  fr,,  en  plus-value  de  4  francs. 

i(  iç  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies 
de  Chemins  de  feront  été  de  nouveau  plus. demandées, 
et,  pour  la  plupart,  sont  en  avance  appréciable. 

Le  Lyon,  qui  clôturait  à  1.945  fr.  à  terme  et  à 
1.940  fr.  au  comptant,  finit  respectivement  à  1.953  fr. 
et  à  1.954  fr.  Le  Conseil  d'administration  de  cette 
Compagnie  a  décidé  de  proposer  à  l'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  qui  se  tiendra  le  27  courant,  un 
dividende  de  57  fr.  Le  Nord,  qui  restait,  au  comptant 
et  à  terme,  à  2.135  fr.,  a  passé  à  2.175  fr.  et  à  2.180  fr. 
Midi,  1.392  fr.  50  au  comptant,  contre  1.399  fr. 

L'Est,  qui  était  revenu  à  1.058  fr.,  gagne  7  francs, 
à  1.065  fr.  Orléans,  ex-coupon  de  38  fr.  50,  1.830  fr.  au 
comptant,  contre  1.855  fr.  avec  coupon  et  1.835  fr.  à 
terme.  Ouest,  1.165  fr.,  ex-coupon  de  21  fr. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Cotnpagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  douzième  semaine  de 
l'exercice  1899,  une  augmentation  de  744.000  fr.  sur 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Par  suite,  les 
recettes  du  l^  janvier  au  25  mars  sont  en  plus-value 
de  10.376.000  fr.  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  .retrouvent 
à  348  fr.  ;  Chemins  Economiques  du  Nord,  565  fr.  ^ 
ccoritre  561  fr. 

Le  marché  des  Valeurs  Industrielles  accuse 
toujours  de  très  bonnes  dispositions,  avec  des  échan- 
ges très  suivis. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
sans  changement  à  660  fr.  Les  actionnaires  sont  con- 
voqués en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le  18  cou- 
rant. Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.230  fr.,  ex- 
coupon de  21  fr.  bruts,  contre  1.255  fr.  avec  coupon 
jeudi  dernier. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  était  revenue  à  335  fr.,  passe  à  340  fr.  ;  Message- 
ries Maritimes,  640  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;. 
Chargeurs  i?e'unis,  1.260  fr.,  conlrel-265  fr. 

Les  Omnibus,  qui  avaient  fléchi  à  1.770  fr.,  reculent 
à  1.761  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
douzième  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont  éle- 
vées à  902.981  fr.  60,  contre  905.149  fr.  80  pour  la  se- 
maine correspondante  de  1898.  Du  l^''  janvier  au  25- 
mars,  les  recettes  se  chiffrent  par  11.374.887  fr.,  soit 
une  augmentation  de  636.881  fr.  85  sur  l'année  der- 
nière. Voitures  à  Paris,  685  fr.  à  terme,  contre  658  fr. 
et  680  fr.  au  comptant,  contre  655  fr. 

La  Société  Française  des  Métaux,  qui  finissait  à 
646  fr.,  est  à  645  fr.  Société  Française  de  V Electro-Mé- 
tallurgie, 780  fr. 

L'action  Suez  a  accentué  son  mouvement  de  re- 
prise en  passant  de  3.780  fr.  à  3.802  fr.  Son  report 
élevé,  9  fr.  25  et  12  fr.,  l'a  fait  revenir  en  arriére,  mais 
elle  finit  quand  même  à  3.790  fr.  Parts  Civiles,  2.  482  fr., 
contre  2.450  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  monté  de 
193  fr.  à  212  fr.  Les  décrets  déclarant  d'utilité  publique 
les  tramways  dits  de  pénétration  ont  paru  mercredi 
au  Journal  Officiel.  Les  lignes  comprises  dans  ce 
décret  sont  au  nombre  de  dix-neuf.  Etablissements 
Decauville,  95  fr.,  contre  96  fr.;  Procédés  Thomson- 
Ilouston,  1.588  fr.,  confie  1.572  fr.,  après  1.600  fr.,  au 
plus  haut. 

Les  actions  Malfidano,  que  nous  laissions  à  1.249  fr., 
finissent  à  1.250  fr.  ;  Société  d' Incandescence  par  le 
Gaz  [Bec  Auer),  590  fr.,  contre  645  fr.  Dynamite  Cen- 
trale, 562  fr  ,  en  avance  de  30  fr.  Anciens  Etablisse- 
ments Cail,  394  fr.,  sans  variation  appréciable;  Société 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  en  forte  hausse  de 
22  fr.  à  terme,  à  588  fr.  Au  comptant,  elle  cote  même 
590  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Société  se  sont  réunis, 
le  31  mars,  en  assemblées  générales  ordinaire  et 
extraordinaire,  et  ont  décidé  que  le  solde  du  compte 
deprofitsetpertes  de  l'exercice  1897-1898,  de  17. OGl  fr.05, 
sera  reporté  à  l'exercice  suivant.  Ils  ont,  en  outre, 
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reconnu  sincère  et  véritable  la  déclaration  de  sous- 
cription des  14.000  actions  nouvelles  représentant 
7.000.000  de  fr.,  montant  de  l'augmentation  du  capital 
social,  décidée  par  l'assemblée  du  23  février.  Ajoutons 
qu'à  cette  assemblée,  il  avait  été  annoncé  que,  dans 
quelques  jours,  un  nouveau  «  train  «  serait  mis  en 
service.  Or,'à  l'heure  actuelle,  c'est  un  fait  accompli. 
Disons,  enfin,  que  l'assemblée  a  nommé,  comme  admi- 
nistrateur, membre  du  Comité  de  Saint-Pétersbourg, 
M.  Adolphe  Rothstein,  directeur  de  la  Banque  Inter- 
nationale de  Commerce  de  Saint-Pétersbourg. 

La  Société  Industrielle^  des  Téléphones  clôture, 
comme  jeudi  dernier,  à  30o  fr.;  Compagnie  de  Fives- 
Lille,  608  fr.,  en  recul  de  7  fr.;  Compteurs  à  Gaz,  sans 
changement,  à  1.725  fr.;  Aciéries  de  France,  1.140  fr., 
en  avance  de  9  fr.;  Compagnie  d'Aguilas,  440  fr.  à 
terme,  contre  431  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  (en  liquidation)  sont  calmes.  Les  Obliga- 
tions 3  0/0  s'inscrivent  au  même  cours  de  31  fr.  50  • 
Obligations  4  0/0,  32  fr.;  Obligations  5  0/0,  38 fr.  50^ 
contre  39  fr.  25;  Obligations  6  0/0  1^^  Série,  45  fr.; 
Obligations  2^  Série,  41  fr.  On  annonce  de  Washington 
qu'une  Commission  a  été  constituée  qui  visitera  les  deux 
canaux  de  Nicaragua  et  de  Panama,  et  fera  son  rapport 
a  leur  sujet.  La  Commission  comprend  :  l'amiral  Wal- 
ker,  le  brigadier  général  Haines,  le  professeur  Haupt, 
et,  comme  ingénieurs,  MM.  Noble,  Symons  et  Voight. 

*  *  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été,  en  gé- 
néral, mouvementés.  Parmi  eux,  la  Rente  Extérieure 
Espagnole  se  fait  toujours  remarquer  par  sa  très  ferme 
allure. 

_  Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  sont  fermes 
a  474  fr.,  gagnant  4fr.;  Argentin  4  0/0  1896  (Resci- 
sion), 64  70,  contre  G4  80. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  ont  été  agités.  Le 
4  0/0  Î889,  qui  restait  à  63.  finit  à  61  fr.  25,  ex- coupon 
semestriel  ;  Funding  Brésilien  5  0/0,  89  70,  également 
ex-coupon  semestriel. 

^  Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  +ouiours 
1  objet  de  Jjonnes  demandes.  ^Obligation  5  0/0  de 
Bahia  reste  à  435  fr.  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obliga- 
tion 5  OjO  de  l'Etat  de  Espirito-Santo,  à  342  fr.,  ex- 
coupon semestriel  de  12  fr.  50. 

'Lïi  Rente  Extérieure  Espagnole  s'est  ressentie  de 
l'amélioration  du  change  qui  s'est  produite  ces  derniers 
jours.  Elle  a  passé,  un  moment,  de  60  fr.  20  à  61  fr.  10. 
Elle  finit  à  59  fr.  90,  ex-coupon  de  1  fr.,  ce  qui  cons- 
titue, pour  la  semaine,  et  en  tenant  compte  de  ce  cou- 
pon, une  avance  de  70  centimes.  Billets  Cubains,  ex- 
coupons aussi.  Les  6  0/0  sont  à  285  fr.,  très  fermes,  et 
les  5  0/0  à  248  fr. 

La  Renie  Italienne  que  nous  laissions  à  94  fr.  80,  a 
de  nouveau  été  discutée.  Elle  finit  cependant,  sur  des 
achats  de  Berlin,  à  95  10. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  a  été  ballottée.  Elle 
reste  à  26  90  contre  27  22  1/2  il  y  a  huit  jours. 

Les  Fo7ids  Roumains  sont  toujours  bien  tenus.  Le 
4  OjO  Amortisahle  1896  est  à  93  fr.  90  et  le  4  0/0 
Amortissable  1898  à  ?3  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  sont  hésitants.  Le  3  0/0  or 
1891-1894,  qui  finisait  à  93  fr.  85,  cote  93  fr.  15  ex- 
coupon trimestriel  ;  Russe  3  0/0  or  1896,  93  fr.  80, 
contre  93  fr.  70  ;  Rente  4  0/0  1867-1869,  103  fr.  les 
grosses  coupures,  contre  103  fr.  10,  et  102  fr.  95,  les 
unités,  contre  102  fr.  70;  Consolidés  ire  et  2^  Séries, 
100  fr.  80,  ex-coupon  ;  Rente  Intérieure  i  0/0,  100 
francs  15,  contre  100  fr.  20. 

Sur  le  Jjruit  d'un  conllit  entre  les  troupes  lurques  et 
les  troupes  Ijulgares,  les  Valeurs  Ottomanes  ont  tout 
d'abord  lléchi  ;  elles  ont  repris'depuis  :  la  Série  B  est 
à  46  fr.  80,  sans  changement  ;  la  Série  C,  à  26  francs 
82  1/2,  contre  27  fr.,  et  la  Série  Z),  à22fr.  771/2, 
contre  22  fr.  90  ;  Priorités  Ottomanes,  481  fr. 

ir  ir  L'action  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 
AtUrichiens,  qui  finissait  à  .509  fr.,  clôture  à  505  fr. 
Banque  Impériale  Ottomane,  .565  fr.,  contre  568  fr.; 
Les  Comités  de  Paris  et  de  Londres  de  cette  Institu- 
tion viennent  d'autoriser  la  Direction  de  Constanti- 


nople  à  avancer  au  Trésor  ottoman  122.000  livres  pour 
l'arriéré  de  l'indemnité  russe.  Banque  Nationale  du 
Mexique,  629  contre  640  fr.  Actions  du  Crédit  Fon- 
cier Egyptien,  544  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  513  fr.  ; 
Obligations  3  1/2  0/0,  502  fr.;  Banque  Nationale  de 
la  République  Sud- Africaine,  365  fr.,  avec  un  cou- 
pon de  12  shillings,  à  détacher  le  10  courant. 

La  Robinson  South  African  Banking,  qui  clô- 
turait à  110  fr.,  reste  à  107  fr.,  avec  un  coupon  de 
2  shillings  à  détacher  le  10  avril.  Rio-Tinto,  en  hausse 
de  35  francs  à  1.054.  Le  rapport  de  cette  Compagnie, 
pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier, 
mentionne  que  le  bénéfice  de  l'exercice,  déduction  faite 
de  toutes  les  charges  d'administration,  s'est  élevé  à 
1.016.804  liv.  st.,  y  compris  le  solde  ancien.  Une 
somme  de  19.634  liv.  st.  est  portée  au  crédit  de  divers 
comptes  de  dépréciation  ;  il  est,  en  outre,  affecté  50.420 
livres  sterling  à  l'amortissement  des  obligations  ; 
33.360  liv.  st.  à  l'amortissement  du  matériel,  et  50.000 
livres  sterling  à  la  réserve.  La  somme  disponible  reste 
à  863.809  liv.  st.  Les  dividendes  intérimaires  ont 
absorbé  364.270  liv.  st.,  et  le  dividende  complémentaire 
a  été  fixé  à  27  sh.  6  d.  par  action  ordinaire,  et  à 
2  sh.  6  d.  par  action  de  préférence.  Il  a  été  reporté  à 
nouveau  13.392  liv.  st. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands-Express  Européens  sont  à 
815  fr.  à  terme  et  au  comptant.  Cette  Compagnie  con- 
voque ses  actionnaires  en  assemblées  générales  ordi- 
naire et  extraordinaire  pour  le  18  courant.  L'ordre  du 
jour  de  l'assemblée  extraordinaire  comporte  une  pro- 
position d'augmentation  du  capital  social. 

Les  actions  des  Che^nins  de  fer  Espagnols  ont  une 
tenue  un  peu  irrégulière.  Les  Andalous,  qui  étaient 
montés  à  232  fr.,  sont  revenus  à  212  fr.;  Nord  de  V Es- 
pagne, 178  fr.,  contre  177  fr.;  Saragosse,  284  fr.,  en 
plus-value  de  3  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
lourdes.  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Con- 
stantinople,  281  fr.,  contre  285  fr.  ;  Obligations  ancien- 
nes 4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  StnyrJie-Cassaba 
et  prolongement,  417  fr.,  contre  420  fr.  ;  Obligations 
4  O/O  nouvelles  (série  1895),  362  fr. 

La  Treasury  Gold  Mines  est  à  133  fr.  Selon  un  télé- 
gramme du  siège  social  à  Johannesburg,  un  dividende 
de  7  1/2  0/0  (6  shillings  par  action)  a  été  déclaré. 


mARCHÈ  EN  BANQUE 


Avec  les  jours  de  fêtes,  il  ne  fallait  pas  s'attendre  à  beau- 
coup d'échanges  sur  notre  Marché  déjà  un  peu  incertain  de- 
puis quelque  temps.  Aussi,  ne  faut-il  pas  s'étonner  si  les 
aflfaires  ont  été  plutôt  calmes.  Néanmoins,  il  y  a  eu  à  relever 
des  variations  de  cours  assez  nombreuses. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  restait  à  6«  95,  finit  à  70  15.  Son 
report,  en  Hquidation  de  fin  mars,  a  été  de  35  et  de  60  centi- 
mes; Minos-Qeraés,  361  fr.  contre  364  fr.  50. 

L/Alimie,  qui  finissait  à  522  fr.  .50,  clôture  à  5^5  fr.  Les 
journaux  viennois  annoncent  que  le  Conseil  d'administration 
de  cette  Société  a  résolu  de  supprimer  la  cote  des  titres,  ac- 
tions et  obligations,  aux  Bourses  françaises.  Tharsis,  225  fr. 
contre  220  fr.  .50.  Les  actionnaires  de  cette  dernière  Compa- 
gnie sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
19  courant,  à  Glasgow  ;  Cape  Copper,  107  fr.  50  contre  103 
francs  50  ;  Laurium  Grec,  84  fr.,  en  plus-value  de  3  francs  ; 
lîuanchaca,  calme,  à  60  francs. 

La  Dniéprovienne,  qui  s'échangeait  à  4.395  fr.,  se  traite  à 
'±.365  francs;  Donetz,  l.225fr.  contre  1.227  fr.  50;  Huta-Ban- 
hoioa,  4. .500  fr.,  gagnant  25  fr.  ;  Usines  Cliff  au  même  cours 
de  1.700  fr.  ;  Haut-Volga,  692  fr.  50  contre  700  fr.  ;  John  Coc- 
kerill,  2.400  fr.,  gagnant  100  francs. 

Omnium  Russe  ne  Lient  à  635  fr.  ;  Boubowàia-Balka, 
2.365  fr.  contre  2.230  fr.  ;  Vieille-Montagne,  sans  change- 
ment à  795  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convo- 
qués en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  19  courant. 
Usines  de  Briansk,  1.364  fr.  contre  1.370  fr.  ;  Plaques 
Lumière,  1.465  fr.,  comme  jeudi  deruier;  Monaco,  4.280  fr. 
contre  4.290  francs. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  très  fermes,  à 
118  francs.  L'inauguration  officielle  de  la  ligne  de  Tours  à 
Saint- Avertin  aura  lii.'u  le  18  courant  ;  toutefois,  cette  ligne 
a  fonctionné  pendant  les  fêtes  de  Pâques,  la  Compagnie  ayant 
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voulu  profiter  ilos  rocotles  exceptionnelles  qui  peuvent  (Mro 
réalisées  en  ce  moment.  Biscuits  Olibet,  l'iSl'r.;  Mode  Natio- 
nale,\'^\'i  fr.  50;  Chaussures  Françaises,  1^)1  l'r.  ;  Chaussures 
K  Incroi/able  »,  223  fr.  ;  Tavernes  Pousset  el  Royale, 
francs  50. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  % — 
Cercle  Monaco  (parts) 
Cliem.  Ottomans,  obi. 
Cbauss.Franç.,  act  ex 
Const.Méc.MidiRuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka  

Haut-Volga  


ti  avril 

525  .. 
70  15 

361  .. 
4280  .. 

118  75 

167  .. 

907  50 
i365  . . 
1225  .. 
2365  .. 

692  50 


Huta-Bankowa  . . .  - 

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude) 

Tharsis  

Usines  Brianslî. . , 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . 
Volga- Vichera,  iib 


6  avril 

4500  . 
84  . 

635  . 
1485  . 

410  . 
1225  . 

225  . 
1364  . 
1700  . 

795  . 

422  50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


6  avril  1899. 

dette  semaine  la  température  a  été  très  douce.  Il  est 
tombé  quelques  gouttes  d'eau  qui  ont  donné  à  la  terre  un 
peu  d'iiumidité.  La  pluie  était  impatiemment  attendue, caries 
dernières  gelées  avaient  retardé  quelque  peu  la  végétation  et 
les  emblavures  de  printemps  ne  levaient  pas  régulièrement. 
La  culture  espère  que  quelques  ondées  viendront  d'ici  peu 
apporter  aux  plantations  la  force  et  la  sève  dont  elles  ont  be- 
soin. 

On  ne  possède  pas  encore  de  données  bien  précises  sur  les 
pei-tes  causées  par  les  derniers  froids.  Il  est  certain  cependant 
que  la  vigne  a  beaucoup  souËFert  dans  la  région  du  sud-est, 
particulièrement  dans  le  département  de  l'Aude  ;  on  signale 
aussi  des  dégâts  importants  dans  le  Gard  et  dans  l'Hérault. 
Les  vignobles  du  sud  ou.est,  ceux  du  Gers,  notamment,  n'ont 
pas  été  épargnés.  Mais  c'est  dans  quelques  jours  seulement 
qu'on  pourra  se  rendre  bien  compte  de  l'étendue  du  mal. 


CÉRÉALES 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

9  mars 
1899 

ISmars 
1899 

23mars 
1899 

3  Imars 
1899 

6  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

20  37 

20  87 

^JO  87 

21  12 

15  29 

14  74 

14  66 

15  05 

15  05 

17  .. 

16  50 

16  25 

16  87 

16  75 

20  77 

20  62 

20  67 

19  65 

18  .52 

21  83 

22  23 

22  53 

21  62 

18  69 

13  62 

12  88 

13  03 

13  65 

13  77 

15  84 

15  25 

15  34 

15  97 

15  32 

A  l'occasion  des  fêtes  de  Pâques,  la  Bourse  du  Commerce 
a  été  fermée  pendant  quatre  jours.  A  la  reprise,  les  affaires 
sont  très  calmes. 


On  a  coté  en  clôture  : 


23  mars     30  mars 


6  avril 


Gourant   20  87  20  87  21  12 

Mai   20  87  21  12  21  12 

Mai-juin   21  12  21  12  21  12 

i  de  Mai   21  . .  90  87  21  12 

Farines.  —  Los  transactions  sont  sans  activité  et  les  ache- 
teurs sont  réservés  par  «uito  du  temps  favorable  aux  récoltes. 
La  marque  de  Corbeil  (157  kil.  nets)  est  à  48  fr.  comme  la 
semaine  dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

23  mars     30  mars     6  avril 

Marques  de  choix   49  . .  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  5') 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  45  . .  45  . . 


Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile dos  aclu^tcurs,  au  comptant,  avec,  on  ))oulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  mu'r(|uos  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  12, 
comme  il  .y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Le  Marché  est  toujours  inactif  et  les  cours  sont 
sans  changement  appréciable  : 

23  mars     30  mars      6  avril 


Courant . 

Mai  

Mai-juin. 
4  de  mai 


13  62 
13  75 
13  75 
13  75 


13  50 

13  50 
13  50 
13  50 


13  .50 
13  50 
13  62 
13  62 


Avoine.  —  Les  offres  de  la  culture  sont  toujours  nulles. 
On  cote  aux  100  kilogrammes  nets  : 

23  mars     30  mars      6  avril 

Courant   17  12  16  62  13  75 

Mai   16  87  16  62  16  87 

Mai-juin   16  87  16  87  17  12 

4  de  mai   IG  87  16  75  16  87 

Voici,  pour  les  céréales,  les  stocks  au  31  mars  : 

Farines       Blé        Seigle  Avoine 

(En  quintaux) 

28  février   72.129     117.277      9.453  63.301 

31  mars   79.934      82.959      8.485  64.421 

Diff.au 31  mars..    +  7.805   -34.318     -  968   -+-  1.120 

31  mars  1896....  250.799  102.030  10.891  61.250 
31  mars  1897....  366.874  305.113  3.289  215.750 
31  mars  1898....      87.088      40.062      8.717  31.000 


ALCOOL 


Cette  semaine  le  marché  a  été  assez  soutenu.  On  tient  l'hec- 
tolitre 90",  non  logé,  entrepôt:  courant  45  fr.  37  contre  45 
francs  75  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de  36.825  pipes  de  155  hectolitres  contre  18.475 
pipes  en  1898,  10.875  en  1897  et  25.975  en  1896. 


HUILES 

Colza.  —  Du  1"  janvier  au  25  mars,  L'S  exp('iUtions  des 
Indes  en  graine  de  colza,  à  destination  du  lîoyaiime-Uni  et 
du  continent,  ont  été  de  267.400  quintaux,  coulre  221.îjG0 
quintaux  pendant  la  même  période  de  l'année  dcrniéri'. 

On  compte  en  mer,  à  destination  du  continent,  85.950  quin- 
taux de  graine  de  colza,  contre  76.400  quintaux  à  la  date  cor- 
respondante de  l'année  dernière. 

La  tendance  est  assez  soutenue.  Le  disponible  reste  à  48 
francs  75  contre  48  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  Du  l"  janvier  au  25  mars,  les  expéditions  des  In- 
des en  graine  lin  ont  été  de  663.890  quintaux,  contre  665.860 
quintaux  pendant  la  même  période  de  l'an  dernier. 

On  compte  en  mer,  à  destination  du  continent,  512.200  quin- 
taux, contre  295.500  quintaux  à  la  date  correspondante  de 
l'année  dernière. 

Los  cours  sont  fermes,  mais  il  se  traite  très  peu  d'affaires. 
Le  disponible  est  à  45  fr.  25,  contre  44  fr.  87  la  semaine  der- 
nière. 


LASNE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


9  mars 
1899 

16mars 
1899 

23mars 
1899 

.30m  ar  s 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

153  .. 

162  .. 

165  50 

172  .. 

4  97 

5  02 

5  15 

5  22 

5  27 
5  27 

5  45 
5  37 

Le  Havre  (Buenos - 
Ayresen  suint)10Gk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d"   )  le  kil. 

Au  Havre,  la  hausse  a  fait  de  nouveaux  progrès  et  les 
100  kilogr.  Buenos-Ayres  en  suint  clôturent  à  175  50  contre 
172  fr.  il  y  a  huit  jours. 


6  avril 
1899 


Fr. 
175  50 


5  52 
5  47 
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COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  ..... 

Liverpool   

New- York  


9  mars 

IGmars 

23mars 

SOmars 

6  avril 

J899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

39  37 

89  37 

38  87 

39  50 

39  .. 

39  05 

38  57 

37  80 

38  46 

38  27 

35  85 

84  83 

33  90 

33  68 

32  88 

Au  Havre,  la  tendance  est  calme.  On  cote  :  Louisiane  très 
ordinaire  (les  50  kil.)  39  fr.  . .,  contre  39  fr.  50  la  semaine  der- 
nière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (  Santos  good 

average)   

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


9  mars 

IGmars 

23mars 

30mars 

6  avril 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  75 

34  50 

34  25 

34  50 

34  50 

36  18 

35  78 

35  63 

35  05 

34  75 

36  25 

36  25 

3b  25 

36  .. 

36  .. 

36  25 

36  25 

86  87 

35  62 

m  62 

29  40 

28  82 

28  55 

28  21 

28  26 

Des  avis  reçus  du  Brésil  disent  que  la  cueillette  a  com- 
mence et  qu  on  espère  avoir  du  café  lavé  nouveau  dans  quel- 
ques semaines. 

Voici  le  mouvement  des  cafés  au  BrésU  du  1"  juillet  au 
31  mars  des  années  : 

1896-97 


Rio-Janeiro  : 

Arriv.  dans  les  ports  

Export,  pour  l'Europe. . . 

—  pour  les  Etats-Unis 
Stock  

Santos  : 

Arriv.  dans  les  ports  

Export,  pour  l'Europe. . . 

—  pour  les  Etats-Unis 
Stock  


Sacs 
2.874.000 

7e4.<)00 
1.820.0;)0 

278.000 


1897-98 

Sacs 
3.612.000 
1.287.0U0 
2.462.000 

29«.000 


1998-99 

Sacs 
2. 604.000 

600.01  0 
1. 911.000 

26d.000 


4.460.000     5.474.000     4.829  000 
2.965.000     3.982.000     3  179'.0(iO 
1.209.000     1.033.000     1.495  000 
461.000       677.000  489.000 
Au  Havre  les  transactions  sont  restées  sans  activité  pendant 
toute  la  semaine.  Le  Santos  (50  kil.)  est  resté  à  84  fr.  50, 
comme  la  semaine  dernière. 


SUCRES 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdeboiirg 
New-York. . . 


9  mars 

16mars 

23mars 

30  mars 

6  avril 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  25 

30  50 

31  .. 

80  87 

31  .. 

24  65 

24  54 

24  5?, 

24  46 

25  06 

24  25 

24  62 

24  75 

24  62 

25  .. 

24  18 

24  18 

24  30 

24  24 

24  69 

27  60 

27  56 

27  49 

87  66 

27  93 

25  .. 

24  87 

25  .. 

25  .. 

85  50 

44  28 

44  28 

44  28 

44  28 

45  67 

La  culture  a  pu  commencer  les  semailles  de  betteraves.  Si 
le  soleil  se  met  de  la  partie  la  levée  aura  des  chances  de  s'ef- 
fectuer dans  de  bonnes  conditions.  On  continue  à  penser  que 
grâce  aux  prix  avantageux  offerts  aux  cultivateurs,  les  embla- 
vements  seront  quelque  peu  supérieurs  à  ceux  de  l'année  der- 
nière. 

Le  Gouvernement  des  Indes  vient  d'établir  un  droit  de 
douane  sur  les  sucres  venant  des  pays  où  cet  article  est 
primé.  Cet  «véncmciit  n'a  pas  été  sans  causer  une  certaine 
agitation,  car  le  nouveau  droit  constiluera  une  entrave  à 
l'exportation  des  sucres  européens.  Les  droits  compensateurs 
des  Etats-Unis  ont  produit  le  même  effet,  et  voici  ce  que 
M.  G.  Bureau  dit  à  ce  sujet  ; 

«  Il  est  intéressant  de  se  rendre  compte  de  l'effet  des  droits 
compensateurs  sur  les  importations  de  sucres  primés  aux 
Etats-Unis.  Les  droits  de  douane,  droit  principal  et  surtaxes, 
étant  acquittés  par  les  importateurs,  il  en  résulte  tout  d'abord 
que  les  raftineurs  de  sucre  des  Etats-Unis  ont  avantage  à 


acheter  dee  sucres  non  primés,  c'est-à-dire  des  sucres  de- 
canne.  » 

Importations  de  sucre  de  betterave  et  de  canne  des  Etats- 
Unis  en  tonnes  de  2.000  livres,  pour  les  douze  mois 
finissant  au  31  décembre  : 

1895  1896  1897  1898 

Autriche-Hongr.  2.511  27.459  41.782  1  174 

Bf-lgique   8.538  45.862  55.980  "  » 

Allemagne   86.307  435.964  570.134  224.962 

Hollande   2.390  3.722  48.491  9  166- 

France   >■>  »  j  194  g 

Reste  de  l'Europe  4  10  718  »  » 

Cuba   944.403  210.297  240.814  292.563: 

Philippines   42.779  63.507  18.637  30  604 

Autres  pays....  657.289  1.158.893  1.078.571  1.155.134 

Total   1.744.221    1.955.422   2.050.603  1.718.611 

Ainsi,  les  droits  compensateurs,  dès  la  première  année,  ont 
restreint  fortement  les  importations  du  sucre  européen  primé, 
en  particulier  au  détriment  de  l'Allemagne,  tandis  qu'ils  ont. 
provoqué  un  vif  appel  de  sucre  de  canne.  Sans  la  guerre,  l'île 
de  Cuba  eut  été  sans  doute  la  première  à  profiter  de  cette 
circonstance  pour  développer  sa  production  et  ses  exporta- 
tions ;  mais  à  défaut  de  sucre  cubain,  les  Etats-Unis  ont  im- 
porté des  quantités  croissantes  de  sucre  du  Mexique,  des 
Indes  occidentales,  des  Indes  orientales,  du  Brésil,  de  la 
Chine,  de  Java,  etc.  » 

Paris  a  montré  plus  do  fermeté  que  la  semaine  dernière. 
On  a  coté  en  clôture  :  blanc  n°  3,  31  fr.  43,  contre  30  fr.  62  il 
y  a  huit  jours;  roux  88°,  31  fr.,,  contre  30  fr.  37;  raffiné  belle 
sorte,  105  fr.,  sans  changement. 


CUIVRE 

A  Londres,  le  marché  est  redevenu  très  actif.  Mardi,  le  prix 
du  métal  a  haussé  de  2  liv.  st.  pendant  la  séance.  Au  sujet  de 
la  hausse  du  prix  du  métal  cuprifère,  le  bruit  a  couru  sur  le 
marché  de  Londres,  que  les  Gouvernements  allemand  et  an- 
glais ont  passé  de  grands  contrats  ;  et,  d'autre  part,  pour  ex- 
pliquer ce  mouvement  de  hausse,  on  fait  remarquer  que  la 
consommation  américaine  est  plus  grande  que  jamais. 

Samedi  dernier,  à  la  Bourse  de  New-York,  la  mine  de  cui- 
vre Galuin  ît  a  monté  de  40  dollars,  la  Boston  de  14,  le  cuivre- 
métal  de  plus  de  deux  livres.  On  dit  que  la  statistique  du. 
cuivre  sera  en  augmentation.  La  chose  est  probable,  le  cui- 
vre ayant  été  délaissé  durant  la  dernière  quinzaine  et  le  mou- 
vement sur  ce  métal  ne  s'étant  produit  que  depuis  peu  de 
jours.  Aussi  nous  pensons  que  cette  statistique  n'influera  en 
rien  sur  la  tendance  du  cuivre  et  encore  moins  sur  le  Rio 
dont  l'introduction  sur  le  marché  de  New-York  serait  décidée. 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  dU' 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 
Merton  : 

Dul"janv.    2' quinz.  Depuisle 
au  15  mars  99  de  mars  99  1"  janv.  9& 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   40.865       12.980  53.845 

Délivraisons   42.878       10.366  53.244 

En  faveur  des  délivr. .     -)- 2.018     —2.614      —  ëÔT 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  mars  s'élevait  à   25.883 

En  y  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   2.614 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  mars   28.497 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.010  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  mars  1899...  20.523  5.425  5.567  5.550  3.800  40.865 
2'    quinzaine  de 

mars  1899    7.762   1.047   8.171      400      600  12.980- 

Depuis  le l'-'janv.  28.285   6.472   8.738   5.950   4.400  53.845 

A  Londres,  le  cuivre  comptant  est  à  177  fr.  les  100  kil. 

A  Paris  voici,  d'après  la  dernière  cote  officielle  (1"  avril), 
quels  étaient  les  cours  :  Chili,  marques  ordinaires,  179  fr.  50; 
Chili  l'«  marques,  184  fr.  50  ;  en  lingots  et  plaques,  188  fr.  50. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


M  A  UC.  1 1 ANDISICS,  V  ALEU  US 

MO  Y  F  N  N  FS  AN  N  U  ELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  IIEBDOMADAIRIOS  (le  .Jeudi)  1899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

2 

Févr. 

9 

Févr. 

16 
Févr. 

24 
Févr. 

2 

Mars 

<) 

Mars 

ii; 

Mars 

23 
Mai's 

30 
.Mai's 

6 

Avril 

CÉRÉALES  (Paris) 

l'RlX 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Fi'ancs 

Francs 

Farino  (12  Maniues)  ...  I5T  kil. 

—  (loutos  miu-quos)  — 

—  (Coi'bcil)   — 

Hir.                               100  kil. 

41  8i 
V)  3-2 
4(i  32 
l'J  21 
12  34 
19  43 

42  85 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
15  66 

41  41 

16  'it 

i:.  iii; 

19  :!8 
11  61 
15  04 

52  32 

■'i 

ïi  8  4 
16  73 

."[)  45 
.■17  .'lO 

:,s  SI) 

2.'>  80 
16  68 
19  .55 

4.5  .50 
IS  » 
'l'.l 

21  7.'l 
14  37 
17  12 

45  37 
48  » 
40  » 

Î4  37 
17  12 

45  12 

48  » 

49  ). 
22  12 
14  37 
17  12 

44  50 

48  «■ 

49  » 
22  37 
14  .50 
17  37 

43  50 

48  » 

49  .. 
20  87 
1 4  2,5 
17  12 

43  2.5 
46  7."i 
48  » 
20  37 
13  87 
17  ■> 

42  62 

47  » 

48  >) 
20  37 
13  75 
17  12 

43  12 
47 

48  " 
20  87 
13  62 
17  12 

43  12 
47  » 
18  » 
20  87 
13  50 
16  62 

43  12 

47  » 

48  II 
21  12 

13  ;io 

l(i  73 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  ly 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

Â   r  c 
1  4b 

1  96 

1  79 

1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  30 
1  90 
1  75 
1  63 

1  30 
1  90 
1  75 
1  45 

1  30 
1  90 
1  70 
1  55 

1  30 
1  95 
1  73 
1  53 

1  27 
1  85 
1  75 
1  .50 

1  34 
1  83 
1  75 
1  50 

1  29 
1  80 
1  75 
1  50 

1  27 
1  80 
1  70 
1  54 

1  30 
1  83 
1  75 
1  50 

1  33 
1  80 
1  80 
1  .50 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n°  3   100  kil. 

—     raffiné       qnalilé  — 

A  1  f  AnI  '^  /A  X  (1  l'i  I                     11  pp  1  (  1 1 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

32  no 

105  13 

33  03 
25  62 
50  56 
49  19 
59  90 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
.52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  2!) 
Di;  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
.53  7.'; 
40  83 
48  97 

og  37 
104  » 
44  25 
34  » 
49  75 
43  25 
55  .50 

'59  25 
1Ô4  50 
44  50 
34  .50 
49  25 
44  25 
56  » 

29  50 
104  50 
45  » 
34  .50 
49  25 
44  2.5 

29  75 
104  50 
44  75 
34  .50 
49  75 
4.5  50 
,56  » 

30  » 
104  50 
4.1  » 
34  » 
50  » 
45  50 
56  1) 

30  37 
104  50 

45  » 
34  « 
50  2.5 

46  » 
56  » 

30  75 
104  50 
44  75 
34  » 
49  75 
16  50 
.56  " 

31  » 
104  50 

44  87 
34  >> 
49  73 

45  75 
56  » 

30  6'' 
10.5  .'. 
45  75 
34  )) 
48  23 
44  87 
.56  .. 

31  43 
105  » 
45  37 
34  II 
48  75 
45  25 
56  11 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Laine..  :   loO  kil. 

Café                              50  kil. 

42  50 
111  .50 

93  » 

45  12 
115  50 
91  37 

47  23 
123 
72  50 

42  57 
1 1  :{  25 
49  25 

39  37 
123  50 
37  12 

37  75 
1.52  » 

38  -) 

38  » 
1.50  » 
37  25 

39  50 
1.52  » 
37  » 

38  62 
1,50  » 
36  2.5 

39  » 
151  ,50 
35  25 

39  2.5 
1.53  » 
34  75 

.39  37 
l(i2  » 
34  .50 

38  87 
l(i.5  .50 
35  25 

39  50 
172  » 
34  50 

39  » 
17.5  ,50 
34  50 

MI^TATTIJC  fPari«î^ 
PRIX 

Cuivre  (Chili  Ire  marq.).  100  kil. 

F^>r  (Marchaiiil)   — 

Acier  (Rails)   — 

105  » 
188  73 
42  0  4 
16  » 
16  .50 

113  » 
174  62 
39  40 
14  25 
16 

126  25 
165  62 
44  85 
14  75 
16  » 

128  " 
168  25 
» 

15  50 

16  37 

139  87 
202  » 

16"50 
17  12 

176  2,5 
289 

» 

17  .'iO 
17  12 

192  1) 
302  50 
)) 

17  .50 
17  12 

195  75 
292  50 
» 

17  .50 
17  12 

193  75 
280  » 
» 

17  .50 
17  12 

192  .50 
291  25 

18'  » 
17  23 

187  .50 
286  .50 
» 

J8  » 
17  75 

183  50 
285  » 
» 

18  25 
17  75 

181  50 
291  » 

» 

18  25 
17  25 

176  .50 
288 

19  "  » 
17  II 

184  ,50 
295  II 
i> 

19  » 
17  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

•i  I/o  o /n  i ftûd 

100  93 
107  28 

101  89 
107  28 

102  04 
105  65 

103  34 
106  (il 
3692 
679 
776 
851 
194.5 
1757 
3234 

102  81 
lot;  06 
3567 
680 
845 
934 
2119 
191.'i 
3566 

102  70 
104  07 
3845 
71)3 
901 
979 
2129 
1927 
3605 

102  80 
104  05 
3820 
7.57 
896 
978 
2136 
1927 
3.595 

102  97 
104  » 
31110 
7(i5 
896 
980 
2133 
1930 
3607 

102  95 

103  85 
3920 

757 
895 
984 
2130 
1942 
3599 

103  15 
103  67 
3920 
750 
890 
988 
2130 
1942 
3.591 

103  12 
103  80 
3980 
7.55 
887 
995 
2120 
1940 
3(120 

102  35 

103  70 
4100 

7(i5 
901 
1019 
2125 
1965 
.3710 

103  35 
103  60 
4025 
7.58 
906 
1008 
2113 
194^ 
3715 

102  22 

103  67 
.3910 

752 
895 
1024 
2135 
19  45 
3780 

102  .. 

103  60 
4070 

754 
898 
1035 
2180 
1953 
3790 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lvoniiais  — 

Banij.de  Pai'isetBaya-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord   — 

—        P.-L.-M   — 

3963 
948 
7.58 
669 
1829 
1 449 
2862 

3671 
868 
812 
804 
1804 
1473 
3249 

3597 
(;60 
777 
813 
1803 
1.563 
3347 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATION'.? 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Milli..ii 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Circulation  fiduciaire  

Kncaisse-oi'  '  

Knc;ii--r-;ir-,'iit  

l'ol-lcli'llil  le  rsciinlpte  

Coraiites  coui-aiils  |)ai-lieiiliers  . . 
Compte  courant  du  Tn'soi'  

3.476 
1.821 
1.263 
.565 
291 
4  45 
160 

3.. 527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3.922 
1.819 
1.198 
1.061 
420 
.524 
172 

3.840 
1.824 
1.199 
896 
418 
512 
149 

3.822 
1.825 
1.199 
8,'i(i 
405 
462 
166 

3.799 
1.826 
1.201 
8.56 
405 
532 
143 

3.8.55 
1.823 
1.197 
875 
426 
479 
127 

3.817 
1.820 
1 . 197 
749 
424 
453. 
101 

3.803 
1.820 
1.196 
724 
416 
422 
109 

3.770 
1.823 
1 . 199 
716 
416 
452 
114 

3.828 
1.814 
1.200 
833 
416 
4S0 
13,5 

3.816 
1.818 
1.204 
745 
440 
473 
102 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Kscomiite  à  la  Banquedc  Franco. . 

—  —  d'An(j;Ii>terre 

—  —     d'Ail. ■lila.^ne 

—  — d'.'Vulr-llMiimac 

—  —     de  Hel^;iqne. 

—  —    de  Hollande. 

—  -  dltalie  

% 

2.. 50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 

% 

2.20 

2  » 
3.15 
4.31) 
2.60 
2.50 

3  » 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 

/u 

2  « 
2.78 
3.84 

4  )) 

3  n 
3.14 

5  » 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
.5  » 
5  « 
3.. 50 
2.50 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
5  » 
5  >) 
3.50 
3  >) 
5  » 

/o 

3  » 
3  » 
3  » 
5  » 
3.. 30 
3  » 
3  » 

'0 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.. 30 
2.30 
5  » 

/a 
3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.. 50 
2.. 50 
5  » 

Yo 
3  » 
3  » 
4.. 50 
.5  » 
3.. 50 
2.50 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  « 
3.. 30 
2.50 
5  » 

% 

3  » 
3  » 
4.. 50 

3.30 
2.50 
3  » 

% 

3  11 
3  » 
4.. 50 

3.50 
2.50 
5  1) 

% 

3  » 
3  » 
4.. 50 
,  5  » 
3. .50 
2.50 
5  1) 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉIVIISSION 

SmiATIOX  AU  31  DÉCKMBRi: 

Million 
ilefr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Circulaliun  liduciaire  totale  

Encaissi'-or  

Kncaisse-arfjent  

Kapportde  l'or  à  la  circulation  % 

15.. 539 
6.9.52 
2.604 
44,7 

16.073 
7.863 
2.. 506 
48,9 

14.. 537 
7.860 
2.513 

54,0 

15.254 
8.746 
2.5.56 
57,3 

14.068 
8.182 
2.494 
55,7 

14.723 
8.364 
2.540 
50,8 

14.615 
8.361 
2.545 
57,2 

14.. 5.52 
8.347 
2.. 554 
57,3 

14.364 
8.379 
2.. 595 
58,3 

14.. 379 

8.388 
2.611 
.58,3 

14.346 
8.312 
2  643 
57,8 

14.. 30  4 
8.268 
2.651 
57,8 

14.214 
8.261 
2.679 
58,8 

14.247 
8.277 
2.667 
.58,0 

14.. 576 
8.144 
2.662 
.55,0 

438 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


Berlin,  5  avril  1899. 
L'Allemagne  à  Samoa  et  en  Chine.  —  Le  Marché  monétaire  et  la 
Situation  Je.  la  «  Reichsbank     -  L'Industrie  métallurgique.  — 
Les  Fonds  d'Etat.  —  L'Exportation  en  Russie. 

Deux  incidents,  l'un  à  Samoa,  l'autre  en  Chine,  ont 
rendu  plus  sensible  la  continuité  de  la  ijolitique  d'ex- 
pansion de  r.lUemagne.  A  propos  des  événements  de 
Samoa,  l'Allemagne  a  réussi  à  imposer  aux  Etats-Unis 
et  à  l'Angleterre  sa  prétention  de  faire  régler  le  conflit 
au  mieux  de  ses  intérêts,  par  une  Commission  où  elle 
sera  largement  représentée.  En  Chine,  on  a  enregistré 
une  nouvelle  conquête  allemande.  A  la  suite  d'un 
attentat  contre  plusieurs  nationaux  allemands,  le 
Gefion  est  entré  dans  la  rade  de  Chang-Tung-Weï.  Il 
vient  de  recevoir  l'ordre,  de  Berlin,  d'y  débarquer  des 
troupes  qui  vont  occuper  les  deux  places  de  lehan-Fou 
et  lehan,  jusqu'à  ce  que  la  Chine  ait  donné  des  garan- 
ties suffisantes  que  l'ordre  ne  sera  plus  troublé  dans  la 
province.  Gomme  il  va  de  soi  que  la  Chine  est  incapable 
de  donner  une  semblable  garantie,  l'action  de  l'Alle- 
magne équivaut  à  une  intervention  elïective  dans  le 
contrôle  administratif  d'une  province.  Toute  la  flotte 
allemande  est  d'ailleurs  dans  la  rade  de  Kiao-Tchéou. 

Dans  ces  sortes  d'afl'aires,  qui  ont  pour  but  d'accen- 
tuer l'influence  allemande  sur  quelque  point  du  dehors, 
le  Gouvernement  est  toujours  sûr  d'être  appuyé  jus- 
qu'au bout  par  le  Parlement  et  l'opinion  publique. 
^  Sur  le  marché  monétaire,  la  rareté  du  numéraire 
s'accentue  encore,  et  le  terme  que  je  vous  ai  signalé 
dans  ma  dernière  lettre,  oi'i  la  Reichsbank  sera  forcée 
d'élever  le  taux  de  son  escompte,  sem.ble  se  rappro- 
cher à  grand  pas.  La  cause  de  cette  tension  est  toujours 
l'immobilisation  de  sommes  considérables  dans  les 
aflaires  industrielles,  surtout  les  métallurgies,  les  char- 
bonnages et  les  entreprises  d'électricité,  et  l'envoi  de 
capitaux  au  dehors,  dans  les  grandes  entreprises  exo- 
tiques. 

A  la  Reichsbank,  les  demandes  d'escompte  se  sont 
fortement  accentuées  dans  les  dernières  semaines  du 
mois  de  mars  et  sur  le  marché  libre  le  taux  de  l'es- 
compte a  presque  atteint  4  1/2  0/0,  comme  aux  gui- 
chets de  la  Banque  de  l'Empire.  A  cette  époque,  la 
Reichsbank  a  toujours  eu  un  gros  stock  de  billets  sou- 
mis à  l'impôt;  en  1896,  un  million  de  marks;  en  1897, 
13  millions;  en  1898,  70 millions;  cette  année,  le  stock 
s'élève  à  près  de  110  millions  de  marks.  En  mars,  en 
dépit  du  taux  de  l'escompte,  le  chiffre  des  billets 
escomptés  a  augmenté  de  271  millions  de  marks. 
Quant  au  stock  métallique,  il  a  diminué,  en  mars,  de 
94  millions,  la  plus  forte  diminution  constatée  en 
mars. 

La  prospérité  des  métallurgies  s'accentue  toujours 
et  leurs  valeurs  continuent  à  être  le  placement  préféré 
des  capitalistes.  En  dépit  d'une  production  maxima, 
toutes  les  usines  sont  encore  largement  pourvues  de 
commandes,  et  l'on  revient  de  l'opinion  formulée,  il 
y  a  plusieurs  mois,  que  cette  industrie  avait,  à  la  fin  de 
1898,  atteint  son  apogée.  Les  circonstances  se  présen- 
tent, en  1899,  sous  un  jour  encore  plus  favorable. 

Cette  rareté  de  l'argent,  bien  qu'elle  favorise  le  tra- 
vail des  Banques,  au  détriment  de  celui  de  la  Bourse, 
donne  cependant  à  réfléchir  à  la  haute  flnance.  L'in- 
dustrie ne  reverse  aucun  des  capitaux  qu'elle  a  absor- 
bé.s  sur  le  marché,  et  les  augmentations  de  capital 
social  ne  font  que  consacrer  ces  circonstances  passa- 
gères. La  difficulté  des  opérations  financières  est  telle 
que  les  emprunts  publics  de  villes  ou  d'Etats  devien- 
nent impossibles  au-dessous  de  4  0/0.  Après  qu'une 
série  de  petites  villes  ont  pu,  jadis,  placer  des  obli- 
gations à  3  1/2  0/0  et  même  à  3  0/0;  la  ville  de 
Worms  a  été,  dernièrement,  contrainte  d'emprunter  à 
4  0/0.  Naturellement  il  en  est  aussi  résulté  que  les  va- 
leurs à  revenus  fixes,  jusqu'aux  emprunts  d'Etat,  sont 
cotés  à  des  cours  de  valeur  de  second  ordre. 


Je  tiens  à  signaler  un  fait  caractéristique  capable 
d'expliquer,  en  une  certaine  mesure,  les  causes  des 
succès  commerciaux  des  Allemands.  Les  exportateurs 
en  Russie,  se  sont  avisés  que  la  cause  de  l'échec  des 
négociations  pour  un  nouveau  traité  russo-allemand, 
était  surtout  la  méconnaissance,  chez  les  négociateurs 
allemands,  des  conditions  du  travail  des  commerçants 
russes  .Aussitôt  ils  ont  imaginé  que  la  connaissance 
approfondie  des  besoins,  des  goûts,  des  habitudes,  et 
de  la  législation  des  négociants  russes,  pouvaient  en- 
core mieux  les  servir  qu'un  traité.  Et  ils  ont  fondé  une 
ligue  d'Union  russo-germaine  dont  la  mission  sera 
précisément  de  rechecher  et  d'enseigner  ces  choses.  Ils 
ont  loué  un  local  où  ils  centralisent  tous  ces  rensei- 
gnernents,  où  les  commerçants  viennent  les  étudier  et 
ainsi,  ils  se  rendront,  sans  traité  de  commerce,  maîtres 
du  marché  russe  ! 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Résérve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


30  mars 

3il.23mar5 

30  mars 

Iill.23mar5 

827  831 

+  94.645 

882  833 

—  92  100 

21.i:8 

—  3.519 

20  683 

—  2.775 

12  726 

-f   2  184 

13  820 

+  3.415 

864.297 

-f-)76  295 

770.297 

-fl63.68o 

120.514 

-1-  52.388 

124  214 

+  47,360 

9  089 

-)-  954 

30.963 

-1-  2!  105 

80  636 

-i-  1.169 

55.556 

-1-  2.765 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod 

1.265  040 

4-204.720 

1.281  217 

-f  239. 884 

503.192 

—  71.269 

452.658 

—  97.350 

18.039 

-|-  1.315 

14.191 

■  921 

Comparaison  avec  1898  et  1897 

I  Lettres  de  change  et  prêts  sur 

1898 

634,5 
637,1 
658,3 
6S3,5 
894,5 


Stock  métallique 

1897 

1898 

1899 

2S  févr. 

...  915,8 

963,1 

836,5 

T  mars 

..  915,1 

959,8 

888,8 

15  — 

...  92*>,6 

974,0 

910,1 

23  ~ 

...  936,2 

974,9 

922.5 

31  — 

...  840,9 

882,8 

827,8 

Circulation 

1897 

1898 

1899 

28  févr. 

. . .  982,5 

1C21,9 

1049,7 

7  mars 

. .  972,0 

1021,2 

1038,7 

15  — 

. . .  966.9 

1027,9 

1030,1 

23  — 

...  987,3 

1041,3 

1060,3 

31  — 

...  1201,2 

1281,2 

1265,0 

28  févr. 
7  mars 
15  — 
23  — 
31  — 


28  févr. 
7  mars 
15  — 
23  — 
31  — 


1897 

629,7 
608,1 
608,0 
...  612,7 
...  826,1 

Réserve  de  billets 

1897 

. . .  259,7 
271,5 
292,4 
279,5 
—12,3 


titres 

1899 

686,1 
679,2 
7U,8 
756,1 
984,8 


1898  1899 


269,6 
266,8 
278.5 
260.8 
-70,6 


167,2 
180,1 
214,2 
190,9 
-109,8 


Les  Chemins  de  fer  Prussiens.  —  Toutes  les  recettes 
du  transport  des  voyageurs  comme  celui  des  marchandises 
ont  sensiblement  augmenté  pendant  le  mois  de  février.  La 
longueur  du  réseau  exploité  s'est  élevée  de  561.93  kilomètres 
et  atteint  maintenant  ^9.558  kilomètres.  La  recette  kilométri- 
que a  été,  pendant  le  mois  de  février  de  2.971  M.  (-[-  131  M.) 
et  depuis  le  commencement  de  rexercice,  c'est-à-dire  depuis 
le  1"  avrU,  de  38.785  M.  (-|-  1.669  M.). 

Ces  recettes  donnent  les  totaux  suivants  : 

Recettes 

desVoya-  des  Mar-  Extraor- 
geurs    chandises  dinaires  Total 

(En  milliers  de  marksl 
20.106      61.953       6.529  88.588 


Février  1899   

Par   l'apport   à  fé 

vrierl898   1.806   -(-  3.807 

Du  l"'-  avril  au  5i8 

février   815.891  757.463 

Par  rapport  à  l'an- 
née précédente. .. .  -1-19.861    -J-44.849   -f-  2.060   -f 66  770 


-  192  -f  5.421 
72.663  1.145.987 


Courpler  de  la  Bourse  de  Berlin 


On  constate  une  grande 


Berlin,  le  6  avril  1899. 
activité  sur  toutes  les  valeurs  à 


L'ÉCONOMISTE  EUR0PI<:EN 


Angleterre 


dividi'iulos.  Les  actions  des  méUiUurgies  et  des  mines  sont 
toujours  très  demandées;  mais,  en  fjonéral,  toutes  les  actions 
industrielles  parlicipenl  ù  l'aclivitô.  TiOs  actions  des  Banques, 
Si'uli^s,  sont  un  peu  tl(''laissées. 

l'armi  les  Fonds  d'KLat,  rEspagnol  est  en  hausse  et  très 
demandé;  le  Porlu^jais  est  fei'me;  l'Italien  sans  transactions. 
Les  Fonds  d'Etat  allemands  sont  peu  demandés  et  sans  chan- 
gement. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  20;  l'Italien,  94  40;  les  Lom- 
bards, 29  20;  le  Mobilier  Autrichien,  231  30;  l'Extérieure, 
59  30.  Clôture  meilleure. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  5  avril  1899. 
La  Situation.  —  Le  Marché  monétaire.  —  La  Clôture  de  l'Exercice 
1898-1899.  —  La  Situation  budgétaire.  —  Les  Emissions  du  pre- 
mier Trimestre. 

Après  quatre  jours  de  chômage,  notre  place  a  re- 
trouvé des  tendances  fermes  et  montré  de  bonnes  dis- 
positions. On  estime  que  cette  allure  pourra  se  maintenir, 
car  la  situation  du  marché  monétaire  n'inspire  aucune 
préoccupation. 

On  ne  redoute  plus  autant  que  précédemment  les  re- 
traits d'or  pour  les  Etats-Unis  :  les  ventes  considérables 
de  titres  américains  effectuées  j^ar  les  porteurs  anglais 
ont  sensiblement  diminué  la  balance  au  crédit  des 
Etats-Unis  et  l'on  ne  comjjte  pas  sur  la  hausse  de  l'es- 
compte pendant  le  mois  qui  vient  de  commencer  :  on 
ne  croit  pas  davantage  à  une  diminution  des  prix 
actuels. 

La  clôture  de  l'exercice  budgétaire  a  dû  produire 
auprès  du  public  ime  impression  agréable;  au  lieu 
d'un  déflcit,  on  a  eu  un  excédent  de  1.226.000  li- 
vres sterling  sur  les  évaluations.  C'est  là  le  résultat  des 
efforts  herculéens  faits  parle  Chancelier  de  l'Echiquier 
et  ses  aides  pour  obtenir  une  balance  satisfaisante. 
Un  examen  attentif  de  la  situation  nous  montre  qu'il 
ne  faut  pas  exagérer  la  signification  de  ces  résultats. 

Il  a  fallu,  pendant  le  mois  de  mars,  se  livrer  à  une  vé- 
ritable chasse  aux  rentrées  j^our  arriver  à  un  excé- 
dent. Les  chilfres  des  recettes  de  l'income-tax  nous  en 
fournissent  la  preuve  :  ces  recettes  ont  produit  18  mil- 
lions de  livres  sterling  pour  l'année,  au  lieu  de  17  mil- 
lions 250.000  liv.  st.  en  1897-98.  En  dépit  des  plus  forts 
dividendes  payés  par  quelques  Compagnies,  une  aug- 
mentation de  4  0/0  en  une  année  doit  un  peu  nous  sur- 
prendre, mais  nous  comprenons  la  raison  de  cette 
progression  quand  nous  regardons  les  chiffres  du  der- 
nier trimestre  et  que  nous  voyons  que  dans  l'augmen- 
tation totale  de  750.000  liv.  st.,  ce  trimestre  entre  pour 
■510.000  liv.  st.  La  proportion  est  anormale  :  elle  est  due 
au  zèle  déplacé  des  collecteurs  d'impôts  et,  elle  peut 
avoir  une  inlluence  fâcheuse  sur  les  rentrées  d'impôts 
pendant  le  nouvel  exercice. 

Ily  aeuaussiune  augmentation  considérable  dans  les 
recettes  des  douanes  pendant  les  deux  ou  trois  dernières 
semaines  de  l'année  :■  cette  augmentation  est  due  aux 
entrées  de  tabac  faites  en  prévision  d'un  accroissement 
des  droits;  il  est  inutile  d'insister  sur  l'influence  que 
peut  avoir  l'accumulation  actuelle  des  stocks  sur  les 
recettes  de  l'année  nouvelle,  année  pendant  laquelle  il 
faudra  faire  face  à  un  accroissement  considérable  des 
dépenses.  Et  cependant,  en  dépit  de  cette  augmentation 
des  entrées,  les  recettes  des  douanps  sont  inférieures, 
pour  l'année  1808-99  à  celles  de  1897-98. 

Leur  total  s'élève  à  21.054.011  liv.  st.  au  lieu  de 
22.005.302  liv.  st.,  soit  une  diminution  de  951.291  liv. 
sterling. 

La  plus  forte  augmentation  a  été  constatée  dans  les 
recettes  de  l'excise  :  elle  a  été  de  1.017.423  liv.  st. 

On  ignore  encore  quelles  seront  les  prévisions  budgé- 
taires de  1898-99  :  on  estime  que  les  dépenses  seront 
évaluées  à  113.000.000 de  liv.  st.;  les  sources  actuelles  de 
evenus  ont  donné,  l'année  dernière,  108.336.000  liv.  st. 
l't  comme  cette  année  a  bénéficié  d'une  prospérité 
e 


exceptionnelle,  que  les  rentrées  d'impôts  à  la  fin  do 
l'exercice  ont  atteint  un  niveau  inconnu  Jusqu'ici,  on 
ne  pense  pas  qu'il  faille  s'attendre  à  une  nouvelle 
expansion  :  le  déficit  serait  donc  de  3.000.000  de  liv.  st. 
Pour  éviter  toute  erreur,  [)our  s'é[)argncr  des  surprises 
désagréables,  il  serait  bon,  pensc-t-on,  que  le  Cliance- 
licr  de  l'Echiquier  calculât  à  5.000.000  de  liv.  st.  ;  le 
point  intéressant  est  alors  de  sax  oir  pai'  quelles  mesures 
nouvelles  il  fera  face  à  cette  augmentation  de  dépenses. 
Vous  êtes  déjà  au  courant  des  diverses  propositions 
que  la  presse  a  soumises. 

Les  émissions  du  premier  trimestre  de  l'année,  tout 
en  étant  inférieures  à  celles  du  trimestre  corres- 
pondant de  1898,  sont  encore  supérieures  au  chillre  de 
la  moyenne  des  5  dernières  années.  Les  résultats  du 
premier  trimestre  1898  avaient  été  fortement  grossis 
par  l'emprunt  chinois  de  16.000.000 de  liv.  st.  et  comme 
il  n'a  été  fait,  cette  année,  aucun 'emprunt  extérieur 
de  cette  importance,  les  sommes  émises  pour  d'autres 
buts  ont  été  exceptionnellement  fortes.  Le  total  des 
émissions  a  été  de  39.416.000  liv.  st.  au  lieu  de  48  mil- 
lions 54.000  liv.  st.  en  1898;  28.110.000  liv.  st.  enl897; 
30.925.000  liv.  st.  en  1896;  28.479.000  liv.  st.  en  1895. 

Les  emprunts  coloniaux  ont  été  fort  importants  ;  de 
même  les  émissions  de  titres  de  chemins  de  fer. 

Les  émissions  de  valeurs  minières  n'ont  pas  été  très 
nombreuses,  mais  ont  offert  beaucoup  de  variété  :  le 
boom  sur  le  cuivre  a  provoqué  plusieurs  formations 
de  Sociétés. 

Les  émissions  de  valeurs  industrielles  ont  été  nom- 
breuses et  l'on  craint  que  bien  des  valeurs  douteuses 
aient  été  offertes  au  public. 


E  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

6  avril  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés. 


Liv.  st. 
. ..  44.140.000 


Total   44.740.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de)  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11. 015. 000 

5.';85.000 
•27  94Û  000 


Total   44.740.000 


Département  des  opérat  ions  de  banque 

ACTIF 


PASSIF 

Li¥.  st. 

liapital  social   14.553.000 

Héserve  et  profits  et 

pertes   3.164.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12.706.000 

Comptes  particuliers..  38.l:î6  000 

BiUetsàsept  iours,etc.  130.000 

Total   68  ;i9.0Û0 


Rentes  disponibles  (k 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance' 
Billets  en  réserva. . . . 
Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

13.350.000 
36  373.000 
16.845.000 
2.151.000 


Total   es.iig.ooo 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


29  déc. 

5  janv. 
12  .. 

19  » 
26  » 

2  fév. 

9  » 
16  » 
23  » 

2  mars 

9  » 
16  )) 
23  » 

30  » 

6  avril 


«>  g 

ayé 

ta 

a  œ  s 

ra 

» 
i> 

«  d 

Taux 

Or  monn; 
et 
Lingot 

~  Cilculat: 

(excepté 
billetsi-Tj: 

DÉPOl 

Dispon  du 
des  opéra 
de  Banq 

RÉSKR 

O  «  a 

'.3  f  a 

u  ^  ^ 

o  <o  60 

0. 5  " 
o  £  60 
^  a 
• 

de 
l'es. 

% 

i\) 

338 

27 . 3u6 

43.410 

43.361 

18.832 

i3% 

30 

341 

27.752 

49.:05 

47.7J1 

19.389 

39% 

30 

981 

27.722 

49  204 

47,233 

20.059 

40 

31 

969 

26.666 

49  119 

45.149 

22. 103 

45 

3 /s 

32 

683 

26.46(1 

50.024 

45.129 

23.023 

4o 

32.975 

26.806 

50.414 

45.595 

22.969 

45/, 

3 

33 

400 

26  485 

51  587 

4S.(i34 

23  715 

46 

» 

33 

u98 

23.286 

52  633 

46.290 

24  512 

16% 
45% 

34 

t62 

2Ô.225 

53  455 

47  017 

24 . 637 

33 

743 

26.781 

53  788 

48.467 

23.762 

443/16 

33 

li4 

26  627 

52.495 

47.765 

23.317 

44% 

33 

038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

43% 

» 

32 

477 

26.644 

54.439 

50  310 

22  633 

i\y. 

» 

30 

808 

21  930 

59  220 

58.074 

19.678 

33!/8 

30 

091 

27.895 

50.872 

49.723 

18.9t6 

37^ 

» 

I 


i^'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Autriche-Hongrie 


Les  Emissions  anglaises  pendant  le  premier  tri- 
mestre 1899.  —  h' Economist  vient  de  publier  le  relevé 
des  émissions  anglaises  pendant  le  premier  trimestre  de  1899. 

Voici  les  chiffres  relevés  depuis  1895  : 

1899        1898        1897        1896  1895 


1"  trimestre . 


(En  milliers  de  livres) 

39.416     48.054     28.116     30.925  28.479 

,)         88.157     47.777     48.569  2;3.710 

»         37.705     31.874     41.287  32.742 

»         25.311     49.522     32.026  19.759 


Totaux. 


39.416   149.227   157.289   152.807  104.690 

Passant  à  l'examen  des  différentes  natures  d'emprunts  effec- 
tués pendant  le  premier  trimestre  1899,  Y  Economist  les  classe 
de  la  manière  suivante  : 

Emprunts  d'Etats  étrangers  £ 

—  indiens  et  coloniaux... 

—  municipaux  anglais. . . . 
Corporations  coloniales  anglaises  et 

étrangères  

Chemins  de  fer  anglais  

—  indiens  et  coloniaux. 

—  étrangers  

Compagnies  minières  : 

—  Australiennes  

—  du  Rand  

—  de  la  Rhodesia  

—  cupri  fêtes  

—  Autres  

■Compagnies  d'Explor.  et  de  terrains.. . 

Brasseries  et  distilleries  

Commission  

Manufactures  

Sociétés  commerciales  

—  territoriales  

—  métallurgiques  

—  d'électricité  

<jaz  et  eaux  

Hôtels,  théâtres  

Sociétés  pour  acquisition  de  brevets.. 

Docks  

Banques  et  assurances  

Divei-s  


Résultats  budgétaires  de  1898-99 

lats  des  recettes  de  l'exercice  budgétaire  1898-99 

Année 
189d-99 

En  livres 

Douanes   21.054.011 

Excise   34.284.549 

Droits  de  succession  et  autres..  15.632.600 

Timbres   7.630.000 

Taxe  fnni-jère   770.000 

'Impôt  sur  les  maisons   1.600.000 

Income  tax   18.000.000 

■Postes   12.710.000 

Télégraphes   3.150.000 

Terrains  de  la  Couronne   430.000 

Intérêts  des  actions  du  (^anal 

de  Suez   713.554 

Divers   1.882.639 

Total   117.857.353 


900 

000 

6.917 

200 

1.440 

300 

196 

000 

1.632 

100 

1.442 

900 

3.501 

900 

698 

500 

2.516 

600 

440 

000 

215 

000 

2.053 

800 

4.187 

900 

2.494 

800 

680 

000 

1.032 

500 

SOI 

;^00 

1.092 

200 

1.951 

400 

.732 

300 

380 

300 

672 

800 

847 

uOO 

1.053 

SOO 

40 

300 

1.396 

000 

39.416.400 

Voici 

les 

Différence 
avec  1897-98 


+  1. 
+ 


sterling  • 

951.291 
017.423 
304.718 
20.000 
170.000 
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15.000 
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22  424 
147.613 
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Courrier  de  la.  Boarse  de  Londreii 

Londres,  6  avril  1899. 

Après  quatre  journées  de  chômage,  le  Marché  a  retrouvé 
<les  tendances  fermes  et  soutenues;  on  croit  à  la  continuation 
de  ces  dispositions  et  l'on  estime  que  la  situation  du  Marché 
monétaire  ne  troublera  nullement  lee  tendances  du  public. 

Les  Consolidés  se  tiennent  à  110  3/4. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ['Extérieure  d'Espagne 
n  été  bien  influencée  par  les  appréciations  du  Times  ;  il  clô- 
ture à  59  1/16.  h' Italien  reste  pou  mouvementé  à  93  11/16. 
Les  fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  actif.  Le 
Brésil  4  0/0  reste  à  60  5/8. 

Les  Chemins  anglais  ont  des  transactions  assez  soutenues. 

Le  groupe  des  (Chemins  américains  est  influencé  par  les 
tendances  actives  de  New-York. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  3/8,  VErie  à  14  1/2,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  .  / . ,  la  Philadelphie  à  12  3/8,  VAtchison  à 
22  1/2,  le  Norfolk  k  ^8  1/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  29  mars  1899. 

Reprise  de  la  spéculation.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Cartels 
de  fer  et  la  concurrence  de  Bohême.  —  L'Union  Bank. 

Le  calme  politique  renaît  peu  à  peu  et  à  mesure  que 
les  troubles  publics  s'apaisent,  les  dispositions  favora- 
bles dominent  dans  la  tinance  et  l'industrie.  On  signale 
de  partout  une  plus  grande  activité  et  elle  se  manifeste 
surtout  dans  les  transactions  des  Bourses,  qui  commen- 
cent à  sortir  de  la  stagnation  où  elles  ont  persévéré 
une  année  entière.  On  a  même  vu,  à  la  Bourse  de 
Vienne,  des  hausses  si  inexplicables  sur  des  papiei's  si 
fantaisistes,  qu'on  commence  à  redouter  déjà  les  ca- 
prices et  les  exagérations  d'une  spéculation  téméraire. 
C'est  peut-être  à  cause  de  cette  dernière  circonstance 
que  les  bonnes  tendances  actuellement  affichées  par- 
tout ne  causent  pas  tout  le  plaisir  qu'on  pouvait 
espérer. 

Le  resserrement  de  l'argent  est  toujours  grand  sur 
la  place  de  Vienne  et  cependant  la  dernière  liquidation 
a  passé  presque  inaperçue  malgré  l'élévation  des  taux 
de  reports.  Et  en  dépit  de  la  rareté  du  numéraire  au- 
trichien, l'argent  étranger  fait  absolument  défaut. 
L'Allemagne  a  complètement  cessé  ses  envois  cette 
semaine.  Quant  aux  autres  pays,  il  y  a  longtemps 
qu'ils  n'importent  plus  de  métal  précieux.  Malgré  cela, 
à  cause  de  l'amélioration  de  la  balance  commerciale, 
les  cours  du  change  sont  assez  favorables. 

Je  vous  envoie,  par  ce  courrier,  le  tableau  des  re- 
cettes des  Chemins  autrichiens  pendant  le  mois  de 
février.  Vous  constaterez  là  aussi  une  amélioration 
sensible.  A  ce  propos,  je  dois  vous  signaler  qu'on  com- 
mence à  modifier  les  prévisions  antérieures  sur  les  ré- 
sultats de  l'exercice  écoulé. 

Deux  faits  heureux  entrent,  en  effet,  en  ligne  de 
compte  :  le  coefficient  d'exploitation  est  ressorti  à  un 
taux  beaucoup  plus  avantageux  que  les  années  précé- 
dentes. D'autre  part,  le  produit  des  domaines  que 
possède  la  Société  a  été  également  bien  supérieur,  en 
raison  de  l'extension  qu'a  prise  l'activité  industrielle 
en  Autriche-Hongrie.  Le  bilan  n'est  pas  encore  entière- 
ment dressé.  Cependant  l'on  peut,  dès  aujourd'hui, 
espérer,  sans  crainte  d'une  déception,  que  le  dividende 
pourra  être  porté  à  31  fr.  50  ou  32  fr.,  au  lieu  de 
28  fr.  50  l'année  dernière. 

Un  fait  important  va  peut-être  influer  d'une  manière 
grave  sur  l'avenir  de  notre  industrie  métallurgique 
qui,  en  ce  moment,  traverse  une  période  de  prospérité. 
Les  usines  de  la  Bohême  qui  ne  font  partie  d'aucun 
cartel,  viennent  d'abaisser  d'un  quart  de  florin  le  prix 
de  vente  du  quintal  de  fer  de  commerce.  En  Autriche 
et  notamment  dans  tous  les  centres  d'usines  unies  en 
cartel  on  affecte  de  n'attacher  aucune  importance  à  un 
fait  qui  pourrait  cependant  avoir  une  répercussion 
considérable  en  Autriche.  La  Bohême,  où  la  main- 
d'œuvre  est  moins  chère,  où  toutes  les  conditions  de  la 
production  sont  plus  faciles,  paraît  décidée  à  entrer  en 
concurrence  violente  avec  l'Autriche  et  même  la 
Hongrie  sur  les  marchés  du  fer.  Les  industries  austro- 
hongroises  pourraient-être  amenées  dans  la  suite  à  de 
cruels  sacrifices,  malgré  leurs  cartels. 

L' Union  Bank  Autrichienne  vient  de  publier  le  bilan 
de  l'année  1898.  Le  rapport  accuse  un  bénéfice  net  de 
1.360.514  florins,  en  augmentation  de  63.094  florins  par 
rapport  à  celui  de  1897. 

Le  Conseil  proposera  de  flxer  le  dividende  à  16  flo- 
rins par  action  (8  0/0),  d'attribuer  117.270  florins  au 
fonds  de  réserve,  58  G35  florins  aux  tantièmes  des 
administrateurs,  45.000  florins  aux  fonds  de  ])ensions, 
et  de  porter  le  solde  de  79.609  florins  au  compte  à 
nouveau. 

A  la  suite  d'une  autre  constatation,  que  le  mouve- 
ment de  caisse  :  traites,  devises  et  titres  a  atteint 
environ  2  milliards  et  demi  de  florins  ;  que  le  mouve- 
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veinent  s'est  accru,  pendant  que  les  entreprises  finan- 
cières ont  besoin  de  capitaux  supérieurs  à  ceux  que  la 
Banque  peut  leur  accorder,  le  Conseil  d'administration 
a  proposé  d'augmenter  le  capital  social  de  4  millions 
de  llorins,  de  12  à  10  millions. 

On  annonce,  au  dernier  moment,  que  le  Conseil 
d'administration  do  la  Société  VAlpine  a  décidé  de 
supprimer  la  cote  de  titres  aux  Bourses  françaises. 


iDforniatiofls  îmmm  et  Fiiiaiicies 


Les  Chemins  Autrichiens.  —  Dans  le  mois  de  février,  les 
receltes  du  trafic  des  voyageurs  se  sont  élevées  à  1.528.666  il., 
celles  du  trafic  des  marchandises  à  6.008.627  IL,  en  tout 
7.591.293  fl.  représentant  3.107  630  voyageurs  et  2. 310.669  ton- 
nes de  marchandises.  C'est  par  rapport  à  février  1899,  une 
augmentation  de  recettes  de  138.110  fl.  pour  les  voyageurs  et 
de  205.810  11.  pour  les  marchandises. 


Le  Crédit  Foncier  d'Autriche.  —  Cet  Etablissement  a 
réalisé,  en  1898,  un  bénéfice  s'élevant  à  2.708.957  florins  d'or, 
en  diminution  de  281.496.  florins  par  rapport  à  celui  de  1897. 
Cette  diminution  provient  notamment  d'un  surcroit  de  charges 
fiscales,  tandis  que  le  produit  des  opérations  hypothécaires  a 
légèrement  progressé. 

Voici  le  résumé  des  comptes  profits  et  pertes  dos  deux  der- 
•nicrs  exercices  : 

1838  1897 


Produits  :  (Milliers  de  fl.  d'or) 

Bénéfices  hypothécaires   7.817      -(-  244 

—      de  banques   2.773      —  98 

Report  de  1897   75      —  49 

Total   10.665    T  97 


Dépenses  : 

Frais  généraux  et  impôts   1.185  -f-  276 

Services  des  obligations   6.519  -f-  209 

Intérêts  du  fonds  de  réserve  ordinaire. . .  252  —  106 

Solde  bénéficiaire   2.7C8  —  281 

Le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'assemblée  géné- 
•rale  des  actionnaires  la  distribution  d'un  dividende  de 
37  fr.  50,  égal  à  celui  de  l'exercice  précédent. 


Le  Crédit  Foncier  de  Hongrie.  —  Cet  Etablissement 


vient  de  publier  le  bilan  de  ses  opérations  en  1898.  Le  béné- 
fice brut  s'élève  à  2.994.287  florins,  y  compris  le  solde  de 
214.2ti6  florins  reporté  de  1898.  Après  déduclion  des  charges, 
impôts  et  frais  généraux,  le  bénéfice  net  ressort  à  2.310.436 
,  florins,  contre  1.834.570  florins  l'année  précédente. 

On  payera  un  dividende  de  24  fr,  par  chacune  des  150.000 
actions.  En  outre,  il  sera  attribué  lOO.iiOO  florins  à  l'amortis- 
sement de  l'immeuble  social,  15.000  florins  au  fonds  de  réserve 
et  15.000  florins  au  complément,  à  titre  extraordinaire,  du 
fonds  des  pensions  en  faveur  des  employés.  Le  reliquat  béné- 
fic  iaire,  de  337.9ij5  florins,  sera  porté  au  crédit  de  l'exercice 
en  cours. 


Courrier  de  la  Uonrse  de  Vienne 


Vienne,  6  avril  1899. 
Peu  d'affaires,  mais  les  cours,  en  général,  sont  fermes. 
C'est  sur  les  actions  des  Banques  que  les  transactions  sont  le 
plus  suivies. 

Les  affaires  industrielles  sont  fermes  et  beaucoup  haussent 
dans  des  proportions  inattendues.  Les  Fonds  d'Etat  sont 
sans  transactions.  L'Espagnol  et  les  Lots  Turcs  en  légère 
hausse. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  368  60  ;  les  Lombards 
63  20;  laLrenderbank,  240  50;  les  Tabacs,  132  95;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  364  10;  l'Alpine,  2ii  50.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


La  situa  tion 


Bruxelles,  5  avril  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Nous  trouvons,  après  les  vacances  de  Pâques,  le  mar- 
ché du  Terme  dans  les  mêmes  dispositions  (fue  la 


semaine  précédente,  c'est-à-dire  que  l'animation  est 
toujours  grande  pour  les  valeurs  espagnoles  —  Exté- 
rieure et  actions  de  chemins  de  fer  principalement  — 
et  (jue  les  autres  valeurs  sont  calmes.  Le  lot  du  Congo 
maintient  son  avance.  La  tenue  du  change  de  Madrid 
sur  Paris  s'améliore  sans  cesse  et  l'amélioration  doit 
être  attribuée  à  la  grande  exportation  des  titres  de 
la  Dette  intérieure  ;  on  le  signale  à  18  et  mûme  à 
17  0/0  de  perte. 

Voici  les  cours  de  clôture  :  Rente  Brésilienne,  GO  50  ; 
Extérieure  Espagnole,  59  50;  Saragosse,  280  ;  Nord  de 
l'Espagne,  176  ;  Cuba  6  0/0,  277  ;  Lot  du  Congo,  93 1/4  ; 
Turc  C,  27  60  ;  Turc  D,  22  -50  ;  Banque  Ottomane,  571  ; 
Lot  Turc,  120  1/2  :  Rente  Italienne,  94  20  ;  Rio-Tinto, 
1.039  ;  Rente  Portugaise,  27  10. 

L'échéance  d'avril,  comme  celle  de  mai,  amène  géné- 
ralement de  grandes  disponibilités  sur  le  marché  du 
comptant;  il  en  est  encore  de  même  maintenant  ;  les 
disponibilités  vont,  pour  la  plupart,  aux  valeurs  con- 
golaises, vivement  recherchées  en  présence  de  l'expan- 
sion coloniale  que  l'on  voit  se  développer  non  seule- 
ment dans  le  Congo  belge,  mais  encore  dans  le  Congo 
français.  Nous  citerons  immédiatement  quelques  cours 
qui  montreront  la  plus-value  acquise  depuis  huit  jours  : 
(  Compagnie  du  Congo,  2.875  ;  ordinaire  Haut  Congo, 
I  1.950;  privilégiée  Katanga,  1.020;  l'ordinaire  Lomani, 
2.000.  Nous  noterons,  par  la  même  occasion,  la  grande 
avance  de  la  priorité  et  de  la  dividende  Produits  Gibils, 
respectivement  à  390  50  et  à  745  50  ;  l'avis  général  est 
que  ces  valeurs,  principalement  la  priorité  Cibils,  n'en 
resteront  pas  là. 

Après  les  titres  congolais,  se  sont  les  valeurs  de 
charbonnages  qu'il  convient  de  noter.  On  attendait 
avec  impatience,  au  sujet  de  ces  dernières,  les  résul- 
tats de  la  grande  adjudication  de  combustibles  pour 
compte  de  l'administration  des  chemins  de  fer  de  l'Etat 
belge.  Elle  a  eu  lieu  hier  ;  les  résultats  sont  conformes 
aux  espérances  et  les  dépassent  même  :  il  y  a  hausse 
importante  pour  toutes  les  qualités  soumissionnées  et 
l'industrie  charbonnière  est  dans  une  situation  telle- 
ment prospère  qu'il  y  a  eu  beaucoup  moins  d'offres  que 
de  demandes.  11  faut  donc  s'attendre  à  ce  que  la 
hausse  des  actions  charbonnières,  déjà  très  vive  pen- 
dant les  dernières  semaines,  s'accentue  encore  d'une 
façon  notable. 

Le  compartiment  des  actions  sidérurgiques  est  plus 
calme,  mais  il  aura  son  temps. 

Ce  sont  les  Rentes  et  les  Lots  de  villes  qui  souffrent 
toujours  d'une  situation  qui  s'accùse  de  jour  en  jour 
davantage  et  qui  pousse  les  capitalistes,  même  les 
plus  prudents,  vers  des  valeurs  qui  comme  les  titres  de 
charbonnages  et  ceux  des  entreprises  coloniales,  leur 
montrent  du  jour  au  lendemain  des  avances  considé- 
rables. La  11''  série  de  la  Rente  3  0/0  est  descendue  à 
99  30,  la  2e  à  99  50  et  la  3e  à  99  40. 

Les  obligations  industrielles  et  diverses  sont  plus 
résistantes. 

Au  groupe  des  Banques,  la  Part  de  réserve  a  quel- 
ques transactions  à  2.275  50  ;  on  est  porté  vers  ce  titre 
en  raison  de  la  bonne  tenue  des  valeurs  charbonnières; 
mais  le  grand  attrait  de  ce  compartiment,  celui  qui 
est  cause  qu'on  délaisse  presque  toutes  les  autres  va- 
leurs, si  bonnes  qu'elles  soient,  est  pour  la  Compagnie 
Internationale  du  Commerce  et  de  l'Industrie.  Les  par- 
ticipations qu'on  lui  attribue  dans  certaines  entreprises 
au  Congo  français  excitent  surtout  les  acheteurs  ;  on 
traite  bruyamment  la  dividende  à  350.  Ses  fervents  ne 
désespèrent  pas  de  la  voir  bientôt  à  500. 

On  pousse  également,  à  la  rubrique  des  actions  de 
chemins  de  fer,  la  part  de  fondateur  Congo  jusqu'aux 
environs  de  5.900.  C'est  surfait  évidemment  si  l'on  se 
base  sur  le  rendement  actuel  de  la  ligne,  mais  c'est  en 
rapport  avec  les  espérances  que  donne  le  chemin  de 
fer,  appelé  à  bénéficier,  dans  une  large  mesure-,  du 
mouvement  qui  se  prépare  dans  les  régions  du  Haut- 
Congo. 

Il  y  a  plus  d'affaires  aux  Tramways.  La  hausse  con- 
tinue à  favoriser  les  titres  de  zinc.  Mais  les  valeurs  de 
glaceries  et  de  verreries  ont  été  négligées. 
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Bruxi'llcs,  i;  avril  1899. 

L,' Extérieure  clôture  à  59  1/4;  VUalien  fait  94  ôO  ;  Belge 
3  O'O,  100;  Turc  D,  22  70. 


luformations  Éconoiipes  et  Einiclères 


Compagnie  Russe  Française  de  Chemins  de  fer  et 
de  Tramways.  —  Le  Ijilan  de  cette  Compagnie,  arrêté  au  31 
décembre  dernier,  accuse  un  chiflre  de  15.817.011  fr.  16  et  un 
bénéfice  net  de  721.427  fr.  80  qui,  sur  la  proposition  du  Con- 
seil d'administration,  a  été  partagé  comme  suit  : 

5  0/0  à  la  réserve  statutaire,  36.071  fr.  40  ;  4  fr.  aux  70.000 
actions  privilégiées,  280.000  fr.  ;  4  fr.  aux  35.000  actions  or- 
dinaires, 140.000  fr.  ;  10  0/0  de  l'excédent  pour  amortir  par 
voie  de  tirage  au  sort  265  actions  privilégiées,  26.535  fr.  65; 
10  O  'O  au  Conseil  d'administration,  au  Collège  des  Commis- 
saires et  au  Directeur,  26.535  fr.  65  ;  1  fr.  50  aux  70.000  ac- 
tions privilégiées  à  titre  de  second  dividende,  105.000  fr.  ; 
3  fr-  par  action  aux  35.000  actions  ordinaires  à  titre  de  se- 
cond dividende,  105.000  fr  ;  solde  à  reporter,  2.285  fr.  19. 

La  Société  a  conservé  le  nombre  d'actions  qu'elle  avait  à 
la  clôture  de  l'exercice  précéd,ent,  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  du  Calvados  et  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  de  la  banlieue  de  Eeims.  Ces  deux  entreprises  so!tt  en 
bonne  voie. 

Elle  a  aussi  conservé  la  part  qui  lui  avait  été  rétrocédée 
dans  les  chemins  de  fer  de  la  Basse-Egypte  et  elle  a  pour- 
suivi, auprès  du  Gouvernement  russe,  l'accomplissement  des 
formalités  nécessaires  pour  la  reconnaissance  de  la  Société 
des  Tramwaj-s  d'Astraklian  et  pour  l'approbation  du  projet 
technique  de  Taschkent. 

Elle  a  obteni»  une  participation  dans  la  Société  Anonyme 
des  Transports  Electriques  de  l'Exposition  de  Paris  en  'lOOO 
et  dans  la  Compagnie  des  Tramways  Electriques  de  Bor- 
deaux, elle  a  souscrit,  lors  de  l'émission,  un  certain  nombre 
d'actions  de  la  Société  des  Tramways  Electriques  de  Gand 
et  elle  s'est  assurée  une  part  importante  dans  la  Compagnie 
du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris. 

Enfin  elle  est  intervenue  avec  la  Compagnie  'des  Chemins 
de  fer  Réunis  et  la  Compagnie  Générale  de  Raihvays  à  voie 
étroite,  dans  la  constitution  de  la  Fédération  française  et 
belge  de  Chemins  de  fer  et  de  Tramways. 

On  le  voit,  elle  a  su  faire  un  choix  très  judicieux  dans  le 
placement  de  ses  capitaux. 


DANEMARK 


Le  Projet  de  Budget  pour  1899-1900.  —  Voici  les 
chiffres  du  projet  de  budget  danois  pour  1899-1900  : 

Recettes 

Couronnes 

Revenu  net  des  domaines   821.220 

Intérêts  des  biens  nationaux  (chemins  de  fer,  etc.)  5.030.200 

Impôts  directs   10.467.500 

—  indirects  et  douanes   48.019.000 

Revenu  net  des  postes  et  télégraphes   332.460 

—  des  loteries   1.100.000 

Recettes  diverses   570.312 

Cautionnements   964 . 477 

Chemins  de  fer   8.")7.033 

Total  des  recettes   68.162.192 

Dépenses 

Liste  civile  et  apanages   1  203.200 

Rigsdag  et  Conseil  d'Etat   819.016 

Intérêts  de  la  dette  pubUque   6.828.100 

Pensions   3.356.811 

Ministère  dos  affaires  étrangères   698.556 

—  de  l'agriculture   3.448.895 

—  de  l'intérieur   4.850.478 

—  (le  la  justice   4.594.797 

—  des  cultes  et  de  l'instruction  publique.  4.461.424 

—  do  la  guerre   10. 316. 835 

—  de  la  marine   6.996.844 

—  des  finances   4.168.378 

Islande   78.'i31 

Dépenses  extraordinaires   17.649.145 

Total  des  dépenses   67.970.911 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 

Madrid,  3  avril  1899. 
La  .Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  La  Question 
de  r,\rgent.  —  Le  Commerce  extérieur.  —  I^es  Chemins  de  fer.  — 
Les  Minerais  de  fer  à  Almeria. 

La  préparation  des  élections  absorbe  complètement 
l'attention  du  monde  politique,  à  cause  des  change- 
ments qui  commencent  à  se  manifester  dans  le  grou- 
pement des  partis.  Voici  qu'on  annonce  à  présent  que 
M.  Montero  Rios,  le  président  du  Sénat,  va  quitter  le 
parti  libéral,  dans  lequel  il  ne  peut  plus  souffrir  l'au- 
torité de  M.  Sagasta,  pour  aller  avec  ses  amis  rejoindre 
M.  Gamazo.  Ce  n'est  pas  d'aujourd'hui  qu'on  attribue 
à  M.  Montero  Rius  l'intention  de  se  séparer  de  M.  Sa- 
gasta :  les  divergences  entre  ces  deux  hommes  politi- 
ques ont  augmenté  à  présent,  parce  que  M.  Sagasta 
appuie  les  candidats  moretistes  de  préférence  aux 
monteristes.  Si  cela  est  vrai,  ce  nouveau  groupe  de 
dissidents  n'aura  pas  un  nombreux  contingent  de  voix 
à  la  Chambre  des  députés. 

M.  Villaverde  a  réclamé  de  nouveau  à  ses  collègues 
l'envoi  des  budgets  de  leurs  Ministères.  Ceux-ci  vou- 
draient bien  faire  des  économies,  mais  ils  sont  ari'êtés 
par  la  résistance  qu'opposent  les  intérêts  menacés  et, 
comme  il  ne  convient  pas  d'exciter  des  mécontente- 
ments pendant  la  période  électorale,  il  est  probable  que 
le  budget  des  dépenses  ne  sera  arrêté  qu'après  les 
élections.  Il  faudra,  d'ailleurs,  discuter  longuement 
avec  les  Ministres  de  la  guerre  et  de  la  marine,  cjui  — 
paraît-il  —  ne  veulent  pas  de  réductions  de  dépenses 
dans  leurs  départements  respectifs. 

La  nouvelle  organisation  donnée  au  Conseil  d'Etat 
procurera  une  économie  au  Trésor  et  permettra  de  ti- 
rer parti  des  pensions  de  retraite  que  perçoivent  les 
anciens  ministres  qui  la  forment.  De  cette  façon,  au 
moins,  l'Etat  profitera  de  son  argent. 

On  continue  à  parler  beaucoup  de  l'agitation  carliste, 
mais  il  n'est  guèi-e  probable,  à  mon  avis,  que  ce  parti 
fasse  rien  de  sérieux  pour  le  moment.  Cependant  le 
Gouvernement  maintient  sous  les  drapeaux  un  contin- 
gent plus  élevé  que  d'habitude  ;  il  a  encore  rappelé  des 
hommes  qui  étaient  en  congé  illimité. 

La  tendance  du  Marché  a  été  vers  la  hausse  pendant 
la  semaine  dernière,  quoique  la  série  de  fêtes  que  nous 
venons  de  traverser  ait  contribué  à  enrayer  le  mouve- 
ment, conjointement  avec  les  besoins  de  la  liquida- 
tion. On  a  cependant  constaté  cinq  faillites  d'opéra- 
teurs qui  s'étaient  engagés  à  la  baisse  sur  les  fonds  es- 
pagnols et  à  la  hausse  sur  le  change  Ces  faillites,  peu 
importantes  d'ailleurs,  n'on  pas  eu  d'influence  sérieuse 
sur  la  situation  de  la  place  où  la  spéculation  s'est  peut- 
être  un  peu  trop  engagée. 

Voici  les  cours  cotés  à  Madrid  à  huit  jours  de  dif- 
férence : 

27  mars   3  avril 


4  0/0  Intérieure   64  45      64  40 

4  0/0  Extérieure   73  10      71  . . 

4  0/0  amortissable   73  45      73  45 

Bon.s  du  Trésor  5  0/0  ;   101  65  100  85 

,  Philippines  6  0/0   76  25      75  75 

Douanes  5  0/0   93  30      94  25 

Bons  cubains  G  0/0   07  75      66  25 

—  5  0/0   58  80      58  15 

Banque  d'Espagne   408  . .  408  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   263  50  262  50 

A  Barcelone,  les  variations  des  principales  valeurs 
ont  été  les  suivantes  depuis  la  semaine  dernière  : 

Actions  24  mars  1"  avril 

Banco  de  Barcelona   93  50      93  50 

Banque  Hispano-Coloniale   68  75      69  75 

Chemin  de  fer  T.  B.  F   41  90      44  40 

—  Medina-Zamora   10  20      12  40 

—  Nord-Espagne   49  05      45  80 

Cr)mpagnie  dos  Allumettes   218  . .  218  . . 

Tabacs  des  Philippines   95  . .      94  . . 


L'KCONOMISTE  EUROPl^KN 


—  Espagne 


Les  principales  variations  à  l'actif  du  bilan  de  la 
Banqne  d'Espagne  ont  été  les  suivantes  :  en  plus  :  ar- 
gent 0.5  million,  corresjiondants  à  l'étranger  1.7;  por- 
tefeuille étranger  0.9,  prêts  sur  valeurs  15,  escomptes 
8.5;  en  moins  :  obligations  du  Trésor  27  millions,  di- 
vers 7. 

Au  passif,  on  remarque  en  plus  :  billets  4  millions, 
dividendes,  arrérages  et  autres  obligations  à  payer  3G; 
en  moins  :  comptes  courants,  IG  millions-  dépôts,  1; 
crédits  sur  effets  publics,  17  millions. 

Los  profits  et  pertes  réalisés  pendant  le  trimestre 
ont  atteint  19.3  millions  de  pesetas,  les  non  réalisés 
12.9  millions. 

Voici  la  comparaison  des  principaux  articles  du  bi- 
lan du  28  mars  de  l'année  dernière  avec  celui  de  cette 
année  au  ler  avril  : 

1898       1899  Différ. 
(Millions) 

Or   240         291      +  51 

Argent   271         292      -+-  21 

Correspondants  à  l'étranger   31  55      -f-  25 

Ellet s  sur  l'étranger   7  0.9   —     0  6 

Escomptes   606      1.186  580" 

Prêts    128  73      —  55 

Profits  et  pertes   12  9       32  1   +  29.2 

Billets   1.256      1.458  -+^202 

Comptes  courants   492         756      -i-  264 

Dépôts  en  numéraire   27  44      +  17 

Crédits  sur  effets  publics   9-5  50      —  45 

L'année  dernière,  à  pareille  époque,  nous  voulions 
changer  les  billets  de  la  Banque  cV Espagne  contre  de 
l'argent.  Aujourd'hui,  c'est  le  contraire.  A  Barcelone, 
où  réchange  de  billets  contre  argent  avait  été  fait  sur 
une  grande  échelle,  le  public  se  plaint  que  la  succur- 
sale de  la  Banque  d'Espagne,  au  lieu  de  payer  les 
chèques  en  billets,  les  paye  en  partie  en  argent,  ce  qui 
ennuie  beaucoup  les  porteurs.  Il  doit  y  avoir  certaine- 
ment beaucoup  d'argent  sur  cette  place,  car  indépen- 
damment de  celui  qui  avait  été  retiré  de  la  circulation 
l'année  dernière,  les  vingt-quatre  mille  rapatrias  cfui 
ont  débarqué  dans  ce  port  ont  apporté,  au  bas  mot, 
dix  ou  douze  millions  de  pesetas  en  numéraire. 

Si  l'on  tient  compte  de  la  frappe  d'argent  faite  à  la 
Monnaie  de  Madrid,  depuis  quelques  mois,  frappe  qui 
a  porté  sur  156.000.000  de  pesetas  en  pièces  de  5  pesetas 
depuis  le  mois  de  juillet,  il  n'y  a  pas  à  s'étonner  si 
nous  nous  trouvons  en  présence  d'une  pléthore  de 
métal  blanc.  Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  en 
porte  les  traces,  car  l'argent  qui  y  figurait  pour  195 
millions  à  la  fin  décembre  1898,  y  est  porté  mainte- 
nant pour  292,  soit  97  millions  de  plus  en  trois  mois. 

Le  tableau  du  commerce  extérieur  porte  la  trace  du 
changement  que  la  paix,  d'une  part,  et  la  baisse  du 
change,  de  l'autre,  ont  apporté  dans  les  courants  com- 
merciaux. L'importation  est  en  progrés  sur  les  deux 
années  précédentes,  comme  on  le  verra  ci-après  : 

1897   56.6  millions. 

1898   49.5  — 

1899   66.3  — 

non  compris  les  métaux  précieux. 
Pour  les  deux  mois  écoulés,  le  total  est  le  suivant  : 

1897   110  millions. 

1898   103  — 

1899  .,     126  — 

Les  trois  groupes  qui  forment  le  commerce  extérieur 
ont  bénéficié  de  la  hausse  : 

Matières  premières. . .     9.3  millions. 
Produits  fabriqués. . .     7.7  — 
Produits  alimentaires     6.2  — 

A  remarquer  que  le  coton  brut  a  augmenté  de  3.6 
millions  de  pesetas,  mais  que  les  cotonnades  sont  en 
baisse  générale. 

L'exportation  a  diminué  dans  de  fortes  proportions  : 
Février  1897   66  millions. 

—  1898    69  — 

—  1899   63  — 


Pour  les  deux  mois  écoulés,  le  total  a  été  de  : 

1897   127.4  millions. 

1898   1'j2.8  — 

1899   121.3  — 

Il  n'y  a  qu'un  groupe  qui  soit  en  progrès,  celui  des 
matières  premières  ;  les  produits  fabriqués  et  les  den- 
rées alimentaires  sont  en  baisse,  comme  on  peut  le  voir 
ci-dessous  ; 

1897      1898  1899 
(Millions) 

Matières  premières   43        42  47 

Produits  fabriqués   29        29  21 

Produits  alimentaires.. .        54        70  .52 

Total   127     l42  121 

Les  cotonnades  perdent  2.6  millions;  les  tissus, 
autres  que  la  laine,  0.5  million  ;  le  savon,  0.25 million; 
la  cire  et  les  bougies,  0.35  million  ;  le  papier,  0.6  mil- 
lion ;  le  liège  en  bouchons,  2  millions  ;  le  bétail  et  les 
peaux,  1.2  million;  l'huile  d'olive,  8  millions;  le  vin 
ordinaire,  9.4  millions,  dont  8.8  dans  celui  exporté  en 
France,  700.000  dans  les  expéditions  à  Cuba  et  à 
Puerto-Rico  et  600.000  pesetas  pour  l'Amérique  du 
Sud.  Pour  divers  pays  d'Europe  et  d'Afrique,  il  y  a 
une  augmentation'de  1/2  million. 

Les  travaux  de  la  ligne  de  Madrid  à  Santona,  qui 
raccourcira  considérablement  la  durée  du  trajet  de 
Madrid  à  Irun  (section  de  Madrid  à  Burgos)  ont  été 
amorcés.  On  nous  dit  qu'il  y  a  déjà  quelques  équipes 
d'ouvriers  à  Fuente  el  Saz  (près  de  Madrid)  et  du  côté 
de  Burgos.  Si  les  travaux  commencent  sérieusement, 
la  section  de  Madrid-Burgos  sera  la  première  faite.  Elle 
a  une  longueur  de  250  kilomètres,  ce  qui  représente  une 
économie  de  113  kilomètres  sur  le  parcours  actuel  par 
la  ligne  du  Nord  de  l'Espagne,  dont  le  trafic  pourrait  se 
ressentir  gravement  dans  ce  cas,  qui  nous  semble  bien 
éloigné  encore. 

On  annonce  qu'une  Compagnie  puissante  veut  con- 
struire une  ligne  à  voie  normale  de  San  Sébastian  à 
San  Carlos  de  la  Rajsita,  par  Tudèle,  Estella  et  Soria, 
soit  503  kilomètres.  Comme  ligne  à  voie  étroite,  elle 
pourrait  peut-être  réussir,  mais  un  chemin  de  fer  à 
voie  normale  n'a,  à  notre  avis,  aucune  chance  de  faire 
des  recettes  fructueuses.  Ce  serait  fort  désagréable 
pour  la  Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne,  qui  verrait 
sa  ligne  d'Alsasua  à  Saragosse  à  peu  près  annulée,  mais 
nous  ne  croyons  pas  qu'il  y  ait  rien  de  sérieux,  du 
moins  pour  le  moment. 

Un  chemin  de  fer  dont  la  construction  n'est  pas 
excessivement  rapide  est  le  Central  d'Aragon  (Cala- 
tayud-Teruel-Sagunto-Valence).  Cette  ligne  de  299 
kilomètres  fut  concédée  à  une  Société  belge,  qui  devait 
la  terminer  dans  le  courant  de  l'année  1900.  De  ce 
trajet,  il  y  a  31  kilomètres  (Sagunto-Segorbe)  en  exploi- 
tation depuis  l'année  dernière  ;  les  65  kilomètres  entre 
Segoi'be  et  Sarrion  sont  presque  achevés  ;  le  reste  de 
la  ligne  est  très  peu  avancé  ou  pas  du  tout.  Ce  chemin 
de  fer  aura  une  grande  importance  pour  le  bassin 
minier  de  la  province  de  Teruel,  où  on  a  relevé  des 
gisements  de  manganèse,  de  soufre,  d'antimoine,  de 
fer,  de  plomb,  de  lignite. 

La  Société  française  intitulée  l'Espagne  Méridio- 
nale, a  pris  à  bail  quelques  mines  du  bassin  de  Beires 
qui  passe  pour  être  un  des  plus  importants  de  la  pro- 
vince d'Almeria,  où  l'industrie  minière  prend  un  grand 
développement.  L'année  dernière,  l'extraction  du  mi- 
nerai de  fer  y  a  atteint  364.774  T.,  dont  les  trois  quarts 
ont  été  exportés  par  le  port  de  Garrucha  et  le  reste 
par  celui  d'Almeria. 


Le  Revenu  des  Tabacs  en  1897-1898.  —  D'après  les 
renseignements  publiés  par  la  Gazette^  le  produit  intégral 
de.s  revenus  des  tabacs,  pendant  l'exercice  1897-1898,  s'élève  à 
la  somme  de  161.970.587  pesetas,  et  en  déduisant  les  frais, 
soit  50.718.177  pesetas,  il  reste  comme  bénéfice  11.252.409 
pesetas. 

A  cette  somme,  il  faut  ajouter  4.796.395  pesetas,  produit  de 
commissions,  privilèges  sur  les  tabacs  importés  par  des  par- 
ticuliers et  par  d'autres  personnes,  ce  qui  porte  les  bénéfices 
à  116.048.805  pesetas. 
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L'ÉCONOMISTE  LU  ^OPÉEN  —  Grèce 


Les  frais  généraux  d'administration  se  montent  à  17  mil- 
iions  575.750  pesetas. 

Le  résumé  de  la  liquidation  est  le  suivant  •, 

Pesetas 

Bénéfices   116.048.805 

Frais  généraux  d'administration   17.575.750 

•    Produit  liquide   98.473.054 

Canon  garanti   95.000.000 

Bénéfice  à  partager  avec  le  Trésor. . .  3.478.054 

Il  revient  au  Trésor  50  0/0   1.736.527 

Il  revient  à  la  Compagnie   1.736.527 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  11  mars  1899  (10'  semaine) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

-Andalous  ,  ,  .  (1067  kil.) 

3.101  359 

2.718  7o0 

3  364.185 

3.452.69b 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip.  (2070  k.) 

10.522.654 

8.955.261 

9.965  163 

10.240.568 

Astiiries  (784  kil.l 

2.512  539 

2  342. 67 J 

2  920.159 

.3.114.350 

Lérida-Reus    (104  kil.l 

268.571 

203.422 

268.388 

295  7il 

Almansa-VaL.ik'è'è  kil.) 

2.306.567 

2  058  351 

2.247.457 

2.339.067 

Saragosse  (3650  kil.) 

11.282  097 

9.837.739 

11.695.358 

16. 394.582 

La  Dette  Flottante.  —  D'après  la  Qaceta,  le  montant  de 
la  Dette  flottante  au  1"  avjil  s'élève  à  572.215.206  pesetas. 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  huit  pre- 
miers mois  de  l'exercice  1898-99.  —  La  (raeeto  vient  de 
publier  l'état  des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les 
huit  premiers  mois  de  l'exercice  1898-99  (juillet  1898  à  fin 

février  189H).  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus 
pendant  la  période  correspondante  de  1897-98  : 

Nature  des  recettes  1897-98  1898-99 

—  (En  pesetas) 

Contributions  immob   90.285.418  90.605.855 

Contrilnitions  industr....  23.808.324  22.593.776 
Impôt  : 

des  droits  royaux   16.521.713  16.807.962 

démines   2.262.496  2.536.088 

descr(hUi's  jiersunnolles  5.984.265  6.144.959 

sur  appoiDtements   14.6j9.806  14.994.187 

sur  paiements  de  l'Etat  2.766.609  3.803.048 

sur  voitures  de  luxe. . .  272.270  314.054 

■Contributions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre  3.265.368  3.381.289 

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 
intérêts  de  la  dette  inté- 
rieure  2.491  764  2.300.867 

Droits  de  Douane   64.933.832  53.357.291 

—     des  Consulats  ....  1 . 307 . 397  765 . 749 

Impôt  : 

de  consommation   50.692.996  50.631.431 

spécial  sur  les  alcools  .  867.921  923.811 

sur  le  sucre   3 . 234 . 965  2 . 641 . 634 

spécial  sur  les  articles 

des  colonies   6.133.216  6.186.461 

sur  tarifs  de  ch.  de  fer.  8.371.230  8.936.295 

Ti  m  bie  d'Etat   32 . 430 . 736  30 . 792 . 677 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.826.499  2. 242. ,368 

Tabacs   63.333.333  63.333.315 

Allumettes   3.010.416  3.010.406 

Loteries    19.132.808  18.912.087 

Mines  de  Linarès   187.500  906.026 

Produit  des  canaux   914.076  885.609 

Divers   596.971  603.008 

Rachat  du  service  milit...  SO. 674. 000  .35.526.500 

Autres  ressources   22.011.076  55.993.611 

Beceltes  spéciales  pour  les 

obligations   du  Trésor 

gagées  sur  les  Douanes  39  878.603  67.913.297 

Impôt  spécial  de  guerre. .  »  31.347.016 
Résultat  d(!S  exercices  de 

1850  à  1897-98    49.057.174  44.794.044 

Total   560.942.845  "643.184.744 

Notre  correspondant  a  déjà  analysé  ces  résultats. 


La  Production  du  Fer.  —  Nous  avons  donné,  dans  notre 
numéro  375,  les  chiffres  de  la  production  du  minerai  de  fer 
en  Espagne,  pendant  les  années  1897  et  1898. 

On  a  pu  voir  que  la  Biscaye,  à  elle  seule,  produit  les  cinq 
septièmes  de  la  production  totale  du  minerai  de  fer  en 
Espagne.  Depuis  quelques  années,  la  production  a  sensible- 
ment diminué  dans  les  mines  de  Bilbao. 

La  diminution,  l'an  dernier,  a  été  de  près  de  trois  cent 
mille  tonnes.  Les  gisements  commencent  à  ne  plus  être  aussi 
abondants  que  jadis,  et  l'on  exploite  actuellement  des  mines 
qui  n'ont  que  30  0/0  de  fer,  alors  que  jadis,  celles-ci  étaient 
dédaignées  et  qu'on  n'exploitait  que  des  minerais  dont  la 
teneur  était  de  50  à  60  0/0.  Aussi,  de  grands  financiers  et 
hommes  d'affaires  de  Bilbao  ont  fait  faire  des  recherches 
dans  le  reste  de  l'Espagne  pour  y  découvrir  des  mines  de  fer 
équivalentes  à  celles  de  Biscaye.  Des  gisements  considérables 
ont  été  découverts  dans  diverses  provinces,  principalement 
dans  celles  d'Almeria,  de  Ternel  et  de  Soria.  Le  chemin  de 
fer  de  Linares  à  Almeria,  qui  vient  d'être  inauguré,  et  celui 
de  Galatayad-Ternel-'Valence,  qui  le  séria  bientôt,  favoriseront 
grandement  l'exploitation  minière.  Une  Société  belge  a  projeté 
également  une  ligne  ferrée  de  57  kilomètres,  de  Gastijon,  en 
Navarre,  aux  mines  de  fer  de  Moncayo  (Soria). 


Courrier  de  la  Bourse  de  iHadrld 

Madrid,  6  avril  1899. 

Le  Marché  a  été  un  moment  influencé  par  les  faillites  qui 
se  sont  produites  à  la  suite  de  la  dernière  liquidation;  mais, 
grâce  à  la  hausse  de  l'Extérieure  sur  les  Marchés  étrangers, 
la  tendance  n'a  pas  tardé  de  s'améliorer. 

On  cote  l'Intérieure  à  64  85;  l'Extérieure  à71  ..  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  18  ... 


GRÈCE 


Commerce  Extérieur  et  Recettes  des  Douanes  pendant 
les  dix  premiers  mois  de  1898.  —  Voici  les  chiffres 
du  commerce  extérieur  de  la  Grèce  en  novembre  et  pendant  les 
onze  premiers  mois  de  1898.  Ces  résultats  sont  comparés  à 
ceux  de  la  période  correspondante  de  1897  : 

Importations 

Novembre     11  premiers  mois 

(En  drachmes) 

1897   13.620.764  100.437.571 

1898   13.800.918  140.064.103 

Exportations 

1897   5.054.095  74.695.266 

1898   6.854.816  83.201.269 

Les  droits  d'entrée  perçus  ont  été  les  suivants  : 

Novembre     11  premiers  mois 

1897    3.216.970  23.307.791 

1898    3.134.784  31.586.114 


Recettes  des  Monopoles  de  l'Etat  drec.  —  Voici  quels 
ont  été,  en  drachmes,  pondant  le  mois  de  novembre  1898 
et  dos  deux  années  antérieures,  les  produits  des  monopoles 
de  l'Etat  Grec  : 

Cartes 

Novembre        Sel         Pétrole  Allumettes   à  jouer 

(En  drachmes) 

189S              304.179      622.875     107.395  31.069 

1897              173.478      564.285      79.481  39.860 

1896               239.844      664.215      92,143  31.294 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  onze  premiers  mois 
i  des  trois  années  : 

Cartes 

11  mois        Sel        Pétrole    Allumettes    à  jouer 


1898..., 
1897... 
1890... 


2.207.504 
2.266.1.53 
2.183.571 


(En  drachmes) 

4.464.330   1.041.964  240.849 

4.261.980      948.620  231.249 

4.813.980      947.721  222.658 


Situation  du  Trésor.  —  D'après  le  relevé  des  comptes 
dressé  par  la  Comptabilité  générale  de  l'Etat,  le  Trésor  a  en- 
caissé, pendant  le  mois  de  décembre  dernier,  10.838.506  dr. 
sur  les  revenus  de  l'exercice  1898,  et  payé  6.608.015  dr.  74  pour 
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les  dépenses  du  même  exercice.  Il  en  résulte  un  (ixcédont  de 
receltes  de  4.200.491  dr.  pour  le  mois  do  déceniliro  dernier. 

La  total  des  recettes  de  l'exercice  1898,  au  ;U  décembre  der- 
nier, s'élève  à  154.488.011  dr.  06,  y  compris  58.292.()o7  dr.  98 
provenant  des  emprunts  intérieurs  et  extérieurs  en  1898. 

Le  total  des  dépenses  ordinaires  payées  pour  l'exercice  1898 
jusqu'au  31  décembre  dernier  se  monte  à  73  649.2jl  dr.  42, 
soit  une  différence  en  plus  des  recettes  sur  les  dépenses  de 
80.845.059  dr.,  différence  cpii,  défalcation  faite  delà  somme  de 
58.292.067  dr.  98,  formant  les  emprunts,  se  réduit  à  22  mil- 
lions 845.259  dr.  G4. 


ITAI^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  4  avril  1899. 
Projets  financiers.  —  Impôt  global  et  progressif.  —  La  Circulation 
des  Banques.   —  Les   Instituts  d'Emission.   —  Le  Commerce 
extérieur. 

VAgenzia  Italiana  croit  savoir  que  les  Ministres  du 
trésor  et  des  finances  se  sont  mis  d'accord  sur  les  me- 
sures à  proposer  à  la  Commission  des  Quinze  pour 
remplacer  celles  qu'elle  n'a  pas  acceptées. 

Ils  proposeraient,  sauf  l'approbation  du  Conseil  des 
ministres,  l'impôt  global  et  progressif  pour  environ  10 
millions. 

Grâce  à  cette  proposition  et  à  celles  déjà  approuvées, 
on  compenserait  complètement  la  différence  dans  les 
recettes  causée  par  l'abolition  du  droit  sur  les  fa- 
lines. 

Dans  son  exposé  financier  du  mois  de  novembre  der- 
nier, M.  Vacchelli  avait  fait  allusion  à  ce  projet  d'im- 
pôt progressif  comme  à  une  espèce  de  réserve  dont  le 
Ministère  se  serait  servi,  en  cas  de  besoin.  La  Com- 
mission des  Quinze  n'ayant  pas  voulu  accepter  les  pro- 
jets ministériels,  le  moment  serait  donc  venu  de  pro- 
poser cet  impôt. 

On  demanderait  aux  plus  riches  contribuables  une 
augmentation  de  tant  pour  cent  sur  les  sommes  qu'ils 
payent  déjà,  soit  pour  l'impôt  foncier,  soit  pour  l'im- 
pôt sur  la  richesse  mobilière;  et  on  s'efforcerait  de 
prouver  que  ce  tant  pour  cent  laisse  à  ces  riches  con- 
tribuables de  quoi  vivre  plus  que  largement,  en  leur  im- 
posant le  devoir  de  concourir  à  alléger  les  misères  du 
peuple.  Enfin,  le  projet  de  loi  serait  conçu  selon  ce 
programme  de  finance  démocratique,  dont  le  prési- 
dent du  Conseil  a  tant  de  fois  parlé  à  la  Chambre  et  au 
Sénat. 

La  décision  prise  dernièrement  par  le  Cabinet  ne 
manque  pas  d'être  habile.  Ajoutons  que  le  Ministère, 
si  la  Chambre  refusait  d'approuver  l'impôt  progressif, 
n'hésiterait  pas  à  demander  à  la  Couronne  la  permis- 
sion d'interroger  le  pays.  La  Couronne  donnant  son 
consentement  à  la  dissolution  de  la  Chambre,  les  élec- 
tions générales  se  feraient  sur  la  question  de  l'impôt 
progressif,  que  le  Ministère,  étant  donné  certains  cou- 
rants populaires,  espère  voir  triompher  d'un  bout  à 
l'autre  de  la  Péninsule. 

La  circulation  des  banques,  du  31  décembre  1898  au 
mars  1899,  a  diminué  de  47  millions. 

Les  banques  d'émission  au  31  décembre  1898  avaient 
en  circulation  pour  un  milliard  et  cent  deux  millions 
de  papier;  au  10  mars  1899,  elles  avaient  réduit  le  pa- 
pier en  circulation  à  1.049  millions. 

L'Etat,  qui  au  31  décembre  1898,  avait  prélevé  20 
millions  sur  les  avances  statutaires,  au  10  mars  1898 
avait  dû  les  porter  à  27  millions  pour  la  marche  régu- 
lière du  service  de  caisse. 

La  réduction  dans  la  circulation  est  due  aux  mesures 
prises  en  temps  utile  par  le  Gouvernement  pour  réduire 
lentement  et  graduellement  l'escompte. 

Par  décret  royal,  une  Commission  vient  d'être 
nommée,  qui  est  chargée  de  réunir,  en  un  texte  unique, 
toutes  les  dispositions  concernant  les  Instituts  d'émis- 
sion et  la  circulation  des  billets  et  de  proposer  les  addi- 
tions aux  dispositions  en  vigueur,  jugées  nécessaires 
ou  utiles  pour  l'application  des  diverses  lois. 

Dans  les  deux  premiers  mois  de  l'année  courante, 


le  mouvement  des  échanges  de  l'itaiio  avec  l'éli'anger 
et  les  différences  qu'il  présente,  coniparativcmont  avec 
celui  des  deux  premiers  mois  de  1898,  se  décomposent 
comme  suit  : 

.Janvier  et  février  Différence 
1899  avec  1898 

Importations   223.098.441    -+-  28.459.851 

Exportations   184.890.954   —  2.607.011 

407.989.395  -+-  25.852.840 
Les  données  du  mouvement  de  deux  mois  ne  sont 
pas  suffisantes  pour  juger  de  la  marche  des  échanges. 
Nous  nous  bornons  donc  à  relever  que  les  diminutions 
dans  le  chiffre  des  exportations  se  réfèrent  principale- 
ment aux  vins  et  aux  soies. 

Toutes  les  autres  catégories  de  marchandises  offrent 
des  chiffres  supérieurs  a  ceux  de  l'année  dernière. 

Quant  au  relèvement  dans  les  importations,  il  est  dû,, 
en  grande  partie,  à  une  plus  grande  introduction  de 
matières  premières. 


La  Situation  des  Banques  d'émission  et  le  Change.  — 

Analysant  la  situation  des  Banques  d'émission,  la  Correspon- 
dance d'Italie  co.istate  que,  depuis  quelques  années,  il  y 
a  eu  une  amélioration  progressive  et  importante,  au  point  do 
vue  de  la  circulation.  Gela  ressort  des  chiffres  suivants,  don- 
nant l'ensemble  de  l'actif  disponible  ou  réalisable  et  du  passif 
exigible  des  trois  Instituts,  à  la  fin  des  cinq  dernières  années. 
Voici  ces  chiffres  : 

Actif  réalisable    Passif  exigible    Déficit  d'actif 


189i   1.112.100.000      1.495.800.000  383.700.000 

1895   1.153.400.000      1.485.900.000  332.500  000 

1896   1.152.000.000      1.472.800.000  290.800.000 

1«97   1.184.200.000      1.457.700.000  273  500.000 

1898   1.316.600.000  1.519.800.000  2O3.200.C0O 

Ces  mêmes  données,  afférentes  à  la  Banque  d'Italie  isolé- 
ment, se  présentent  comme  suit  : 

Actif  réalisable  Passif  exigible  Déficit  d'actif 

1894   752.000.000      1.060.000.000  808.000.00a 

1895   799.100.000      1.056.900.000  257.800.000 

1896    826.900.000  1.042.000.000  215  100  000 

1897    837.300.000  1.049.500.000  212.200  000 

1898   973.500.000  1.113.900.000  140.400.000 


Il  va  sans  dire  que  le  déficit  d'actif  ne  représente  pas  une 
circulation  dépourvue  de  toute  garantie  réelle,  mais  une  cir- 
culation mal  gagée,  en  tant  qu'elle  réside  en  des  opérations 
immobilisées,  bien  que  pour  une  somme  de  beaucoup  supé- 
rieure au  montant  de  ce  déficit. 

Dans  l'actif,  sont  compris  les  fonds  publics  possédés  par 
les  Banques  et,  au  passif,  les  dettes  exigibles  à  échéance. 

L'état  de  la  circulation  des  Banques  présente  une  amélio- 
ration qui  contraste  singulièrement  avec  la  tenue  du  change, 
même  en  tenant  compte  que  du  côté  de  la  circulation  d'Etat, 
la  situation  ne  se  présente  pas  sous  un  jour  également  favo- 
rable. Par  conséquent,  on  est  porté  à  croire  que  la  circula- 
tion, exubérante  dans  son  ensemble,  est  pour  quelque  chose 
dans  la  tenue  du  change,  mais  que  l'élévation  du  taux  dé- 
pend, en  grande  partie,  d'un  endettement  extraordinaire  de 
l'Italie  envers  l'étranger.  La  spéculation,  puissamment  aidée 
dans  son  œuvre  par  la  facilité  des  capitaux  en  Italie,  a  accru 
cet  endettement,  grâce  aux  engagements  qu'elle  a  pris  à 
l'étranger  et  en  provoquant  le  rapatriement  de  nos  titres. 
D'un  autre  côté,  le  comir.erce  et  l'industrie,  espérant  une 
baisse  du  change,  ont  renvoyé  de  mois  en  mois  le  règlement 
de  leurs  comptes  à  l'étranger;  et  ce  fait,  en  lui-même,  pèse 
sur  le  change  toutes  les  fois  que  celui-ci  fait  mine  de  fléchir 
et  ramène  la  hausse. 

Mais  toujours  est-il  que  la  spéculation  doit  y  avoir  une 
part  importante.  En  effet,  lorsqu'une  réaction  dans  les  cours 
de  la  Rente  et  des  valeurs  s'est  produite,  le  change  a  fléchi. 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Rome 


Rome,  6  avril  1899. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  assez  hésitante,  à  cause 
des  dispositions  qui  se  manifestent  sur  les  places  étrangères 
et  des  bruits  mis  en  circulation,  au  sujet  des  projets  finan- 
ciers du  Ministère. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  102  07  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  597  ...  Banque  Nationale,  1.005.  Méridionaux,  765 
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AMÉRIQUE 


BRESIL. 

Le  Marché  du  Café.  —  Le  Jornal  do  Commercio  de 
Rio  vient  de  publier  une  étude  très  complète  sur  le  marché 
du  café  en  lo98. 

D'après  ce  document,  les  entrées  totales  de  café  à  Eio  et  à 
Santos  ont  été,  pendant  les  trois  dernières  années,  en  sacs 
de  60  kilos  : 

1896  1897  1898 


Rio   2.995.806 

Santos   4.277.776 


4.112.554 
5.919.547 


3.352.690 
5.521.295 


Les  entrées  totales  à  Rio  et  Santos  ont  subi,  en  1898,  une 
diminution  de  1.158.116  sacs,  par  rapport  à  1897  et  une  aug- 
mentation de  1.600.413  sacs  par  rapport  à  1896. 

En  ce  qui  concerne  les  stocks,  la  situation  s'est  donc  amé- 
liorée, leur  total  étant  de  11.2  0/0  plus  faible  qu'en  1897 
quoique  22  0/0  plus  fort  encore  qu'en  1896. 

Voici  le  tableau  des  entrées  annuelles  à  Rio  et  Santos  de- 
puis 1882  : 


1884 


1888. 
1889. 
189,). 
1891. 


1894. 
189.'). 


1898. 


4 

174 

034 

1 

759 

328 

5.933 

362 

3 

988 

674 

1 

999 

826 

5.988 

500 

3 

617 

453 

1 

836 

720 

5.454 

173 

4 

252 

605 

2 

109 

037 

6.361 

643 

3 

515 

423 

2 

152 

880 

5.668 

302 

2 

227 

036 

1 

674 

705 

3.901 

741 

3 

443 

037 

1 

732 

930 

5.175 

967 

2 

841 

730 

2 

688 

699 

5.530 

429 

2 

683 

916 

2 

579 

960 

5.263 

876 

8 

241 

450 

2 

998 

812 

6.240 

262 

8 

231 

276 

8 

640 

847 

5.872 

123 

2 

546 

203 

2 

581 

532 

5.127 

785 

2 

742 

789 

3 

132 

012 

5.874 

801 

2 

853 

907 

3 

610 

629 

6.464 

536 

2 

995 

806 

4 

277 

776 

7.273 

532 

4 

112 

554 

5 

.919 

547 

10.032 

101 

3 

352 

690 

5 

521 

295 

8.873 

985 

Le  tableau  suivant  indique  le  pourcentage  des  entrées  men- 
suelles en  1898  par  rapport  à  1897  : 

■  %  des 
entrées  mensuel»* 


en  1898 


Prix 


Mois 


par  rapport    du  n»  7 
à  1897        à  Rio 


Change 


Janvier   124  8S146  6  27/32 

Février   127  8  040  6  45/64 

Mars   121  7  856  6  15/64 

Avril    103  9  190  5  53/64 

Mai..    122  9  775  6  ./. 

Juin   87  7  934  7  11/32 

Juillet   72  7  477  7  7/32 

Août   74  7  612  7  5/16 

Septembre   90  7  427  7  45/64 

Octobre   82  6  667  8  15/32 

Novembre   63  6  961  8  1/2 

Décembre   84  8  078  7  3/4 

Pendant  les  5  premiers  mois  de  1898,  les  entrées  ont  atteint 
une  importance  inconnue  jusqu'alors.  Le  ralentissement  a 
commencé  à  se  produire  en  juin,  confirmant  les  prévisions 
d'une  récolte  moins  forte  en  1898-99. 

La  baisse  si  notable  de  novembre  est  dive  au  mauvais  état 
des  routes  plutôt  qu'à  un  désir  de  garder  la  marchandise  en 
vue  de  prix  supérieurs  ;  peut-être  cependant  la  perspective 
d'une  liaisse  du  change  a-t-elte  exercé  quelque  influence. 

En  règle  générale,  les  planteurs  ne  sont  pas  en  situation  de 
conserver  longteiiips  leur  café  et  les  variations  d'entrées  sont 
dues  principalement  à  des  difficultés  de  transport  ou  de  ré- 
coltes provenant  de  l'état  de  la  température. 

A  la  fin  du  premier  semestre  de  la  campagne  actuelle  (31  dé- 
cembre 1898),  les  entrées  à  Rio  et  Santos  montraient  déjà  une 
diminution  de  1.583.383  sacs  équivalant  à  22.2  0/0  par  rap- 
port aux  entrées  de  la  période  correspondante  de  1897-98.  Si 
la  proportion  actuelle  se  maintient,  les  entrées  tolales  de 
1898-99  s'élèveront  à  environ  8.320.000  sacs,  ce  qui  peut  être 
considéré  comme  le  minimum  d'évaluation,  y  compris  le 
transit. 

Il  n'y  a  absolument  pas  de  café  laissé  en  dépôt  à  Sao-Paulo. 
Voici  comment  le  Jornal  do  Commercio  évalue  la  récolte 
actuelle  : 

Rio   2.781.925 

Santos!...!!   ■'^.264.267 

Total   8.046.192 


Les  évaluations  de  la  Commission  officielle  sont  les  sui- 
vantes : 

Rio   2.5(  (0.000 

Santos   4.750.000 

Total   7.250.000 

Ces  deux  évaluations  seront  certainement  dépassées  :  la 
différence  probable  d'environ  un  million  montre  combien  U 
est  difficile  de  donner  des  chiffres  exacts,  tant  qu'on  n'aura 
pas  des  méthodes  plus  systématiques  et  plus  régulières. 

Il  n'a  pas  été  tenu  de  statistique  des  entrées  à  Victoria  ou 
Bahia,  mais  en  jugeant  d'après  les  expéditions,  la  moyenne 
de  l'année  est  la  suivante  : 

Récolte' 
Année       dul"juil.  au 
1898  31  déc.  98 

Rio  (y  compris  le  transit)..,  3.545.285  1.769.793 

Santos    5.521.295  3.784.020 

Victoria   355.166  155.640 

Bahia   304.931  98.774; 

Total  pour  l'année  1898   9.726.677  5.808.227 

Total  pour  1897   10.675.265  7.137.195 

Voici  le  tableau  des  exportations  annuelles  de  Rio  et 
Santos  depuis  1894  : 

Exportations 
Années  Rio  Santos  Total 

1894   2.671.958  2.914.477  5.586.435 

1895.   2.763.727  8.554.696  6.818.423 

1896   2.780.958  4.177.971  6.958.929 

1897    4.066.772  5.618.200  9.684.972 

1893   3.440.639  5.721.502  9.162.141 

Le  tableau  suivant  indique  le  montant  du  café  exporté  en 
1898  (sauf  les  chiffres  de  Ceara)  : 

Etats-Unis  Europe    Cote  R.  Plate   Cap  Total 

(En  milliers  de  balles) 

Rio            2.465.3      922.8     182.4     85.2     135.6  3.791.6 

Santos....  1.544.2   4.130.6      27.7      »           *  5.702.6 

Victoria..     332.6       32.0       5.0      »          0.2  370.0 

Bahia....     196.7      102.8        »         5.2        »  304.9 

Total  1898  4.539.1   5.188.4     215.2     90.5     135.8  10.169.3 

Total  1897  4.768.8   5.455.8  sisTT^    154.6  10.704.5 

Sur  ce  total,  les  Etats-Unis  ont  pris  44.6  0/0  au  lieu  de 
44.5  0/0  en  1897;  l'Europe,  51.1  0/0  au  lieu  de  44.6  0/0;  la 
Cote  et  le  Rio  Plate,  3  0/0  comme  précédemmeat  et  les  autres 
pays  1.3  0/0  au  lieu  de  1.5  0/0. 

Les  différents  Etats  ont  contribué  comme  suit  aux  expor- 
tations : 

Sao  Paulo   56.1  0/0  contre  52.5  0/0  en  1897 

Rio  et  Mmas   37.3  0/0     —     41.6  0/0  — 

Victoria   3.6  0/0     —      3.4  0/0  — 

Bahia   3     0/0     —      2.5  0/0  — 

{A  suivre.) 


CHILI 

Le  Budget  de  1899.  —  Les  sommes  votées  par  le  Congrès 
chilien  pour  les  dépenses  publiques  en  1899  s'élèvent  à 
65.259.573  piastres  en  monnaie  chilienne  et  29.246.739  pias- 
tres en  or.  En  voici  le  détail  : 

En  monnaie  chilienne 

Intérieur   9.305.283  77 

Affaires  étrangères   515.140  00 

Cultes   631.138  00 

Colonisation   527.300  00 

Justice   3.804.190  48 

Instruction  publique   5.983.417  18 

Finances   4.655.706  99 

Guerre   13.185.155  82 

Marine   9.053.788  91 

Industrie   767.822  88 

Travaux  publics   4 . 323 . 786  59 

Œemins  de  fer    12.556.892  47 

65.259.573  09 

En  monnaie-or 

Intérieur   4.266  66 

Affaires  étrangères   712.066  72 

Colonisation   5.000  00 

Instruction  publique   39.480  00 

Finances   28.406.993  98 

Guerre   78.932  40 

29.246.739  76 
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En  convertissant  on  papier-monnaie  les  dépenses  on  or  avec 
une  prime  de  25  0/0,  nous  avons  lo  chillro  suivant  des 
dépenses  ; 

Piastres 

Dépenses  en  papier-monnaie..   65.259  573  06 

—      en  or   29.246.739  70 

25  0/0  des  dépenses  pour  conv.  en  or      7.311.684  94 

Dépenses  totales  en  piastres-papier. .  101.817.997  76 
Voici  le  total  des  recettes  : 

Douanes  (en  or)   64.698.357  00 

25  0/0  du  total  ci-dessus  pour  les 

convertir  en  papier-monnaie   16.174.589  00 

Recettes  en  papier-monnaie   19.700.000  (»0 

Total  des  recettes   100.572.946  00 

Dans  sa  dernièr3  session,  le  Congrès  a  voté  7.191.930  de 
dépenses  qui  ne  jBgurent  pas  dans  les  chiffres  ci-dessus. 


ETATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pendant  le  mois 
de  février,  il  y  a  eu  un  déficit  d'environ  6.0UO.00O  de  dollars 
dans  les  recettes  du  Trésor.  C'est  le  plus  faible  qui  ait  été 
enregistré  depuis  mars  1898,  sauf  en  décembre  1898.  Los 
dépenses  pour  la  guerre  et  la  marine  sont  les  moins  fortes 
enregistrées  depuis  1898  :  elles  sont  inférieures  de  4.300.000 
■dollars  à  celles  de  janvier  et  de  23.700.000  doll.  à  celles  de 
juillet.  Les  recettes  ont  subi  peu  de  changements  ;  leur  dimi- 
nution provient  du  moins  grand  nombre  de  jours  du  mois  de 
février. 

Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  : 
Uecettes 

Huit  premiers 
mois 

Février       de  1898-99 
(En  dollars) 

Douanes    16.921.572     130.876  651 

Revenus  intérieurs   19.242.300     178  628.453 

-Divers   1.815.460      15 . 909 . 083 

Total   37.979.332  325.414.187 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   6.299.421  66  619.057 

Guerre   15.132.098  180.011  911 

Manne   4.430.216  46.052.594 

Indiennes   1.084.874  7.709  726 

Pensions   12 . 791 . 492  95 . 268 . 031 

Intérêts   4.180.828  28.862.413 

43.918.929  424.528.732 

Excédent  des  dépenses   5.939.597  99.109.545 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  pour  1898  : 

1898  Montant  net 

Recettes  Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

Jaiïvier                       37.333.628  36.696.711  164  236.793 

Février                        28.572.358  26.599.256  167! 623. 182 

Mars                          32.958.750  31.882.444  174.584.116 

A-^ril                          33.012.943  44.314.062  181.238.137 

î^ai                            30.074  818  47.849.909  171  813.055 

J^Jl--                         33.509.313  47.852.281  167.004.410 

Juillet                        43.847.108  74.263.475  189.444  714 

  41.782.707  56.260.717  217. 004!  485 

Septembre                   39.778.070  54.228.921  248.297  543 

g'^lol'ro                       39.030.051  53.982.276  239  8851162 

Novembre..                 38.900.915  49.090.980  241  663  444 

Décembre                    41.404.793  41.864.807  246;520.'l76 

Pour  les  deux  premiers  mois  de  1899,  les  résultats  ont  été 
les  Euivants  : 

Janvier    41.774.930     51.122.771  228.749.075 

Février    37.979.332     43.918.929  230.413.206 


Le  Marché  Financier  de  ]\«w-Torlc, 

New- York,  le  5  avril  1899. 
La  tendance  générale  du  Harché  a  été  extraordinairement 
active  pendant  la  séance  de  samedi.  Les  dispositions  se  sont 


maintenues  très  animées  depuis,  quoique  le  mouvement  n'ait 
plus  été  aussi  fort. 

Les  formations  continuelles  de  trusts  et  les  bruits  relatifs 
à  des  combinaisons  nouvelles  sont  pour  lieaucouj)  dans  l'ani- 
mation constatée  en  ce  moment. 

L'argcnt-môtal  est  stationnaire. 

Le  Marché  du  cuivre  est  des  plus  actifs  et  les  valeurs  cupri- 
fères restent  en  hausse. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  113  0/0. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  bien  tenues. 

OwcoloVAtchison.ii'^l  3/4;  le  MUioaukee,it  1281/2;  le  Lnke 
Shore,  à  200  ./.  ;  VErie,  à  13  7/8;  le  Readiruj,  à  24  1/4;  le 
Calumet, -ÀMO;  le  Canadian  Pacific,  à 86  7/8;  ïlllinois  Cen- 
tral, à  110  1/2;  le  Louisville,  à  65  3/4;  le  New-York  Central, 
à  141  5,8;  Y  Union  Pacific,  à  47  3/4. 


MEXIQUE 

La  Situation  budgétaire.  —  D'après  un  télégramme 
envoyé  de  Mexico  à  la  date  du  2  courant,  le  Président  a  dit 
dans  son  discours  d'ouverture  de  la  Chambre  des  députés,  que 
les  finances  du  pays  étaient  dans  un  état  très  florissant. 

Après  le  remboursement  des  bons  du  Trésor,  comme  il 
était  prévu  dans  le  budget  de  1897-1898,  il  est  resté  au  Trésor 
un  boni  de  1  million  de  piastres;  suivant  toutes  probabibtés, 
les  revenus  seront  beaucoup  plus  considérables  pour  l'année 
courante. 

De  juillet  à  décembre  1898,  le  produit  des  impôts  a  été  de 
28  millions  de  dollars,  en  augmentation  de  2.500.000  dol- 
lars sur  la  période  correspondante  de  l'année  précédente. 


Une  importante  Côlonîè  agricole.  —  M.  le  docteur  Diaz 
Pricto,  consul  du  Mexique  à  Corpus  Christi,  vient  de  solliciter 
du  Ministère  de  Fomento  la  concession  de  33.000  acres  de  ter- 
rains nationaux,  situés  sur  les  rives  du  Yaqui.  dans  les  dis- 
tricts de  Moctezuma,  de  Sahuraripa,  et  d'Arispe,  en  Sonora. 

Ces  terrains  qui  sont  d'une  grande  fertihté  renferment, 
dit-on,  de  richissimes  mines  d'or. 

M.  Diaz  Prieto  a  formé  avec  un  certain  nombre  de  soldats 
de  l'armée  espagnole,  ayant  pris  part  à  la  guerre  de  Cuba, 
une  vaste  Compagnie,  qui  exploitera  les  terrains  précités.  On 
estime  que  les  rendements  annuels  de  cette  colonie  agricole 
ne  seront  pas  inférieurs,  d'ici  quelques  années,  à  400  000 
piastres. 

La  Prolongation  des  Chemins  de  fer.  —  La  Compagnie 
du  Chemin  de  for  International  vient  de  se  charger  de  la 
construction  de  la  voie  ferrée  qui  doit  relier  les  Etats  de 
Durango  et  de  Sinaloa. 

L'extension  de  la  nouvelle  hgne  sera  de  280  kilomètres. 

Les  travaux  seront  d'abord  entrepris  de  Durango  à  Guana- 
cevi  et,  de  cette  dernière  ville,  à  Santiago  Papasquiaro. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Voici  les  résultats 
du  commerce  extérieur  de  la  République  Argentine  en  1898, 
comparés  à  ceux  de  1897  ; 

Importations 
articles 

Taxés        Non  taxés  Total 

(En  pesos-or) 

1898    93.988.545     13.440.355     107.428  900 

1897   85.699.750     12.589.198  98.288.948 

Augm.  en  1898.      8.288.795         851.157  9.139.952 
Exportations 

1898    71.472.647     62.356.811     133  829.458 

1897    61.854.994     39.314.305  101.169.299 

Augm.  en  1898.      9.617.653     2S. 042. 506  32.660,159 

Métaux  précieux 

Importations  Exportations 

(En  pesos-or) 

1898    7.298.901        1.572  772  • 

1897...   663.378  4.986.088 

La  Grande-Bretagne  conserve  la  première  place  dans  le 
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INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 
commerce  extérievir  de  riiide  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
les  dix  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1898-99  (1"  avril  au 
31  janvier  1899)  : 

Importations 

Marchandises  Rs  55,89,29,897 

Métaux  précieux   13,39,13,001 

Council  bills   22,03,20,310 

  91,31,63,214 

Exportations 

Marchandises  Rs  81,30,43,718 

Métaux  précieux   5,63,68,295 

  97.57,30,902 

Balance  en  faveur  de  l'Inde. . .  Rs  6,25,67,688 

En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  1/8  d. ,1a  balance  en  faveur 
de  l'Inde  est  do  4.203.766  liv.  st. 


commerce  total  de  la  République,  mais  la  France  et  l'A  lit 
magne  la  dépassent  comme  acheteurs  de  produits  argentins. 

Exportations  à  Importatiens  de 

(En  pesos-or) 

Allemagne   20.286.338  12.571.116 

Belgique   13.949.751  9.444.981 

Brésil   7.916.301  5.012.115 

Chili    I.a54.494  82.772 

Espagne   387.998  3.315.470 

Etats-Unis   5.874.295  11.129.065 

France    29.981.056  10.596.725 

Italie      ".   5.256.054  13.695.241 

Para'^uav   144.108  1.757.439 

Royaume-Uni   19.205.928  39.012.600 

Uruguay   3.683.275  470.901 

L'Italie  figure  en  tête  des  augmentations  d'importations 
et  la  France  en  tête  des  augmentations  d'exportations. 

Augmentation  d'importations 

Pesos-or 

Italie   2.752.203 

Royaume-Uni   2.620.543 

Allemagne   1.457.014 

Belgique  ,   1.398.727 

Etats-Unis   1.027.351 

Augmentation  d'exportations 

Pesos-or 

France   6.982.037 

Allemagne   6.239.203 

Royaume-Uni   6.221.238 

Belgique   5.014.922 

Italie   1.281.438 


JAPON 

L'Evolution  industrielle  du  Japon.  —  Une  conférence^ 
faite  récemment  sur  les  progrès  industriels  du  Japon  par  M. 
Ariga,  ancien  directeur  au  Ministère  de  l'agriculture  et  du 
commerce  de  Tokio,  renferme  des  renseignements  intéressant» 
sur  la  situation  du  pays. 

Elle  permet  d'abord  de  constater  la  progression  constante 
depuis  dix  ans  du  chiffre  de  l'exportation,  en  ce  qui  concerne 
les  objets  manufacturés  au  Japon.  Ces  objets  formaient  en 
1889  66  0/0  des  exportations  totales,  puis  : 


L'Industrie  aux  Indes  anglaises.  —  Le  Congrès  natio- 
nal indien,  tenu  récemment  à  Madras,  s'est  occupé  de  l'en- 
couragement de  l'industrie  indigène  aux  Indes.  Un  membre 
du  Congrès  national  a  obtenu  d'envoyer  à  ses  frais,  à  l'Uni- 
versité impériale  japonaise  de  ïokio,  deux  jeunes  techniciens 
pour  leur  instruction,  de  même  les  chah  maharad  de  Gwalior 
en  a  envoyé  deux  autres  au  Japon  pour  y  étudier  la  fabrica- 
tion du  verre  et  du  savon,  et  un  propriétaire  du  Bengale  veut 
donner  les  fonds  nécessaires  à  trois  jeunes  gens  désireux 
d'aller  apprendre  en  Amérique  la  fabrication  du  savon,  des 
peignes  et  des  allumettes  soufrées.  Ces  trois  industries  sont 
exploitées  aux  Indes  sur  une  petite  échelle,  mais  on  tend,  de 
plus  en  plus,  à  se  rendre  indépendant  de  l'étranger  dans  la 
fabrication  des  articles  courants.  Parmi  les  industries  indi- 
gènes, celle  du  papier  a  fait,  en  pou  de  temps,  des  progrès  re- 
lativement considérables.  La  bonne  qualité  de  ses  produits 
a  même  conduit  le  Gouvernement  à  ne  plus  employer  dans 
les  administrations  du  papier  importé,  mais  seulement  du 
papier  fabriqué  aux  Indes.  Cependant,  les  fabriques  indien- 
nes, pour  la  plupart  situées  dans  le  Bengale,  restent  encore 
de  beaucoup  inférieures  aux  fabriques  européennes;  c'est 
ainsi  que  le  papier  buvard  ne  peut  pas  encore  être  fabriqué 
dans  aucun  des  établissements  indiens. 


En  1889   64  0/0 

1890   67  — 

1891   55  — 

1892   67  ~ 

1893    71  — 


Eq  1894   75  0/0 

1895   77  — 

1896   74  — 

1897   78  — 

1898   80  — 


L'importation  des  objets  manufacturés  atout  naturellement 
suivi  une  progression  contraire  à  mesure  que  les  ressources 
industrielles  du  Japon  augmentaient.  Les  articles  qui,  en 
1888,  formaient  92  0/0  des  importations,  se  réduisent  peu 
à  peu  : 


En  1889   87  0/0 

1890   87  — 

1891   73  — 

1892   73  — 

1893   72  — 


En  1894    76  0/0 

1895    67  — 

1896    71  — 

1897   71  — 

1898    60  — 


Voici  maintenant  les  chiffres  des  capitaux  engagés  dans 
des  entreprises  industrielles,  nous  les  voyons  croître  d'une 
façon  énorme,  surtout  depuis  la  guerre  avec  la  Chine  : 


Capital 
nominal 


Capital 
versé 


1895   56.000.000  yen  (yen  :  2  fr.  75)  36.000.000 

1896   62.000.000              —  41.000.000 

1897                74.000.000              —  48.000.000 

1898   151.000.000              —  74.000.000 

Au  simple  examen  de  ces  chiffres  apparaît  immédiatement 
un  des  points  faibles  de  l'industrie  japonaise  :  le  manque- 
dé  capitaux.  Dans  la  plupart  des  Sociétés  industrielles,  en 
effet,  le  capital  effectivement  versé  ne  représente  toujours 
qu'une  faible  part  du  capital  nominal. 

.  Les  principaux  centres  industriels  de  l'Empire  sont  Osaka, 
dont  M.  Ariga  estime  à  35  millions  de  yen  environ  les  ri- 
chesses manufacturières  ;  puis  Kioto,  avec  30  millions  ;  To- 
kio ne  prend  que  la  troisième  place  avec  25  millions  de  yen. 

Il  y  a  actuellement  au  Japon  2.968  usines  employant  des 
machines  à  vapeur.  Celles-ci  sont  au  nombre  de  5.375,  repré- 
sentant une  force  totale  de  58.172  chevaux-vapeur.  Ces  usines 
ont  une  population  ouvrière  de  273  793  âmes. 

Les  manufactures  ordinaires,  qui  ne  se  servent  pas  de  mo- 
teurs à  vapeur,  sont  au  nombre  de  4.398,  et  elles  emploient 
140.243  ouvriers  des  deux  sexes. 

En  ce  qui  concerne  la  consommation  du  charbon  dans  les 
usines  qui  emploient  des  machines  à  vapeur,  M.  Ariga  nous 
donne  le  tableau  suivant  : 

1895 ....      750 . 000  tonnes      1897 ....    1 . 888 . 000  tonnes 
1896....    1.092.000    —         1898....    1.553.000  — 

M.  Ariga  constate  que  le  beau  développement  de  l'industrie 
japonaise  durant  les  dix  dernières  années  menace  fort  de 
s'arrêter  si  l'on  ne  se  décide  pas  à  faire  appel  aux  capitaux 
étrangers  pour  venir  en  aide  aux  entreprises  japonaises  qui 
en  manquent  tout  à  fait.  Presque  partout,  en  effet,  les  So- 
eiétés  industrielles  ont  dépensé  leur  capital  en  installations 
et  aménagements  des  usines,  et  on  a  été  obligé,  pour  mettre 
en  œuvre  l'organisation  nouvelle  d'avoir  recours  à  des  em- 
prunts pour  lesquels  on  paye  de  gros  intérêts  qui  ne  se  font 
jamais  à  moins  de  10  0/0.  Dans  ces  conditions  les  bénéfices  de 
l'entreprise  sont  presque  totalement  employés  au  service  de 
la  dette  et  parfois  même  ils  n'y  sufiisent  pas.  C'est  ainsi  que 
dans  l'industrie  des  tissages  qui  s'est  particulièrement  déve- 
loppée, M.  Ariga  nous  donne  des  chiffres  qui  montrent  bien 
ce  fâcheux  état  de  choses.  La  plupart  des  Compagnies  payent 
des  intérêts  qui  dépassent  le  chilîre  des  bénéfices, 

En  1893,  sur  33  Compagnies,  29  étaient  dans  cette  situation  ; 
en  1894,  sur  43,  28  ;  en  1895,  sur  59,  41  ;  en  1896.  sur  59,  41  ; 
en  1897,  sur  66,  33. 

L'insuffisance  des  capitaux  restera  donc  le  point  noir  da 
développement  économique  du  Japon,  tant  qu'on  n'aura  pas 
attiré  les  capitalistes  étrangers  en  leur  offrant  toutes  les  ga- 
ranties nécessaires. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  — Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 


Encaisse 
métallique 

PEINCIP.  CHAI'ITRIiS 

.2  £ 

"S  rt 

DATES 

Or 

Ai'- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/cour 
et  dépô 
particii 

Porte- 
feuilh 
escomp 

Taux 
l 'escoi 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


i«98 
1899 
189& 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


14  avril . 
30  mars 
6  avril. 
13  avril. 


FRANCE  —  Banque  de  France 

1 .8.^)4 
1.814 
1.818 
1.815 


1.21.^1 
1.20IJ 
1.204 
1.202 


3.7.^3 

o20 

836 

379 

9 

3.828 

480 

833 

429 

3 

3.816 

473 

745 

m 

3 

3.813 

438 

740 

441 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


7  avril. 
23  mars. 
31  mars. 

7  avril. 


746 
773 
693 
696 


335 
380 
ii41 
343 


1.517 

573 

929 

133 

1.325 

718 

860 

83 

1.581 

029 

1080 

151 

1.516 

611 

1010 

131 

3 


ALLEMAGNE 

28  février....  72 

31  décembre  .  70 

31  janvier   75 

28  février   7;; 


Banques  locales 


32 

219  1 

98 

281 

31 

242  1 

88 

268 

36 

221 

93 

2,58 

37 

213 

87 

266 

25 
28 
24 
23 


ANGLETERRE 

14  avril. . 
30  mars.. 
6  avril. . 
13  avril . . 


Banque  d'Angleterre 


736 
770 
752 
759 


» 

69p; 

897 

852 

» 

» 

698 

1.031 

1.102 

» 

» 

697 

^953 

909 

691 

951 

872 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


19  février. . 
24  décembre 
21  janvier.. . 
18  févuier. . . 


120 
147 
135 
130 


22 
17 
17 
17 


180 
200 
187 
180 


ANGLETERRE 

19  février. . . .  62 
24  décembre  .  67 

21  janvier   02 

18  févj'i«r....  65 


Banques  d'Irlande 


12 

155 

» 

>» 

» 

10 

160 

» 

» 

10 

1.52 

10 

150 

n 

» 

DATES 


PRINCIP.  CHAPITRKS 


■-■OS 


5 -S 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1897 
1898 
1898 
1898 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


7  avril. 
23  mars. 
31  mars. 

7  avril. 


769 

265 

1.332 

29 

337- 

45 

754 

263 

1.336 

30 

363 

40 

753 
754 

263 

1.379 

35 

400 

47 

263 

1.370 

39 

399 

40 

T3  a. 
3§ 


7  avril. 
23  mars. 
30  mars. 

6  avril. 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


89 

15 

482 

53 

423 

23 

93 

25 

513 

54 

426 

36 

90 

24 

542 

54 

446 

36 

91 

24 

523 

42 

437 

37 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

7  mars. . . 
22  février. 
28  février. 

7  mars.. . 


4 

8 

3 

67 

22 

17 

5 

7 

3 

71 

25 

18 

5 

7 

3 

71 

24 

18 

4 

6 

3 

71 

24 

19 

DANEMARK 

31  mars  

31  janvier.. 
28  février.. 
31  mars  


Banque  Nationale 


9  avril. 
23  mars. 
i"'  avril. 

8  avril. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


241 

262 

1.290 

570 

613 

131 

291 

287 

1.455 

818 

1 

178 

59 

291 

292 

1.439 

801 

1 

187 

74 

291 

297 

1.470 

791 

1 

156 

75 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  décembre  . 
31  octobre  . . . 

30  novembre. 

31  décembre  . 


HOLLANDE 

9  avril. 


2 

134 

42 

13 

6 

2 

» 

123 

48 

16 

5 

2 

» 

123 

52 

16 

5 

2 

» 

126 

51 

16 

5 

Banque  des  Pays-Bas 


25  mars. 
i"  mars. 


1  ''1 

173 

429 

6 

145 

101 

174 

454 

8 

120 

101 

173 

460 

9 

131 

loi 

172 

467 

9 

135 

86 
loi) 
103 
103 


1898  20  mars]. . 
189  9  28  février. 

1899  10  mars... 
189  9  20  mais... 


ITALIE 

302 
294 
295 
293 


Banque  d'Italie 


ITALIE 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


28  février..., 

10  février  

20  février  

28  février.... 


63 
63 
63 
63 


ITALIE  — 


28  février  

10  février  

20  février.... 
28  février.. . . 


35 
35 
35 
35 


50 

743 

007 

289 

16 

63 

824 

235 

270 

17 

54 

801 

236 

274 

15 

52 

794 

235 

279 

15 

Banque  de  Naples 

10 

216 

74 

37 

25 

10 

217 

72 

43 

24 

10 

213 

71 

44 

24 

10 

214 

72 

46 

24 

Banque  de  Sicile 

2 

51 

35 

23 

5 

2 

56 

37 

27 

3 

') 

55 

40 

26 

3 

2 

58 

39 

26 

3 

NORVEGE 

28  février. . . 
31  décembre 
31  janvier. . . 
28  février... 


—  Banque  de  Norvège 


44 
45 


45 

PORTUGAL 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  mars. 
15  mars. 
23  mars. 
30  mars. 


27 
27 
27 
27 


» 

1    77  1 

17 

43 

!    89  1 

13 

55 

73 

15 

51 

1  86 

14 

52 

Banque  de  Portugal 

47 

358 

9 

72 

50 

379 

13 

78 

50 

380 

12 

77 

50 

381 

16 

81 

24 
20 
20 
21 


3 

3'/e 
3'/, 


115  1 

17 

27 

19 

4 

119 

11 

28 

13 

4 

118 

11 

29 

13 

4 

)> 

123 

5 

33 

27 

6% 

6/, 
6K 


3 

2% 


4 

j'Â 


5K 
5/, 
5/, 
5/, 


450 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Encaisse 

PRINCIl".  CHAPITRES 

métallique 

-.3 

y  £  g 

o  — * 

D.VTES 

Or 

Ar- 
gent 

X  5 
II 

ROUMANIE  —  Banque.  Nationale 


1898   21  mars  

58 

4 

148 

16 

49 

.14  -P 

1899     6  mars  , 

57 

3 

m 
ite 

19 

64 

lâ  ■ 

1899   13  mars  

56 

3 

sr 

12;, 

1899   20  mars  

56 

4 

154 

20 

63 

il 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898  23  mars  

2.995 

114 

1.270 

1  f'-? 

372 

263  1 

1899     S  mars. 

2.5iS 

123 

1.662 

446 

437 

234 

1899    l(i  mars  

2.582 

127 

1.623 

467 

427 

230 

1899  23  mars  . 

2.550 

124 

1.621 

1  554 

420 

231  1 

■5 
.  a  1 
5 


5K 
S  M 
5/2 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


189  8   28  février.... 

22 

2 

75 

9 

26 

14 

» 

1899   15  février.... 

22 

2 

75 

11 

30 

14 

1899   28  février.... 

22 

2 

78 

10 

30 

15 

1899   15  mars  

22 

2 

80 

9 

31 

16 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898 

4 

9 

22 

7 

7 

1899 

8  mars  

6 

9 

32 

,  7 

7 

6 

1899 

5 

!9 

32 

7 

7 

7 

1899 

22  mars,. ....y. 

32 

7 

7 

7 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1898   28  février.... 

41 

4 

79 

67 

58 

29 

189  8   30  novembre. 

44 

4 

92 

47 

75 

.  36. 

1898   31  décembre  . 

44 

99 

57 

91 

34 

1899   28  février.... 

43 

^  6 

85 

72 

81 

29 

'à'Â 


SUEDE  —  Banques  Privées 


189  8   28  février.... 

11 

15 

103 

568 

240 

121 

» 

189  8   30  novembre. 

12 

14 

111 

626 

281 

-  136 

» 

1898  31  décembre  . 

13 

18 

111 

628 

278 

1.37 

» 

1899   28  février.... 

13 

13 

104 

610 

364 

137 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1898 

9  avril   

92 

9 

205 

893 

193 

37 

1899 

97 

9 

205 

946 

161 

.  47 

1899 

2  avril 

97 

8 

213 

946 

ler 

47 

1899 

9  avril   

97 

9 

212 

946 

161 

47 

4M 
4'/, 
4% 


TOTAUX 


1898    14  avril  

8.5.36 

2.605 

13.6.52 

5.271 

5.887 

1.^20 

» 

189  9   30  mars 

8.277 

^.667 

14.247 

5.729 

6.539 

1.3.5'.l 

1899    6  avril,  .  . . 

8.144 

2.662 

14.571) 

5.669 

6.730 

1.177 

1899    13  avril  

8.126 

2.652 

14.460 

5  S89 

6.599 

1 .450 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894 

31  décembre  . 

6.9.52 

2.601 

15 

539 

8.360 

4.690 

3.078 

n 

1895 

31  décembre  . 

7.965 

2.. 574 

16 

320 

8.760 

6.035 

3.6.53 

» 

1896 

31  décembre  . 

7.9.53 

2.. 578 

14 

585 

8.8.58 

6.092 

3.6.51 

1897 

31  décembre  . 

8-746 

2.546 

15 

254 

8-548 

6.661 

3-453 

» 

La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  né 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


9  mars 

lômais 

23mars 

30m  a  rs 

8  avril 

ISavril 

48 

48 

07 

48 

07 

48 

05 

48 

02 

48 

07 

100 

17 

100 

20 

100 

23 

100 

27 

100 

27 

100 

27 

154 

50 

154 

75 

155 

2o 

155 

50 

155 

75 

155 

75 

iS 

20 

27 

15 

27 

21 

19 

19 

50 

80 

55 

80 

95 

80 

95 

80 

90 

80 

95 

80 

05 

100 

Ib 

160 

15 

100 

18 

100 

21 

100 

25 

100 

25 

100 

82 

100 

65 

100 

V) 

100 

65 

109 

50 

100 

30 

22 

90 

22 

87 

22 

96 

23 

23 

23 

03 

8-^ 

86 

80 

91 

89 

92 

80 

90 

80 

97 

80 

07 

108 

53 

107 

9« 

107 

60 

107 

8Li 

107 

96 

107 

eo 

100 

56 

100 

58 

100 

58 

100 

65 

100 

65 

100 

70 

199 

dO 

795 

79C 

50 

791 

794 

791 

9« 

45 

25 

42 

25 

43 

25 

43 

25 

43 

25 

45 

27 

8U 

27 

22 

26 

35 

20 

92 

18 

19 

25 

108 

47 

107 

9-ï 

107 

60 

107 

72 

107 

82 

i07 

52 

Sa'nt-Pétersbourg. . 

37 

15 

37 

20 

37 

22 

37 

22 

37 

22 

3'7 

25 

47 

85 

47 

47 

85 

47 

85 

47 

8-î 

47 

90 

—     (4  3  mois).... 

47 

■77 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

82 

47 

82 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


^  Vdiaurs  à  trois  mo's 

Arnsferdam.  papier  coart 

Allemagne . .  — 

Vienne-Tr.  .  — 
.  Barcelone.  .      —  ^ 

M-a'âriti'werse'flï.  - 

■Lisb.-Porto  .  — 
■St-Pêtersb.  .  — 

Tafeurs  à  vue 

Londrèa    — 

—    ch.  écart 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York  

Jiatières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.).. 
Argent   id.    (le  kil.). . 
Ûuadruples  espagnols 
Aigles  des  Etats-Unis 
Impér.  Russie  (titre  :  _916m)  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900in) 
Couronnes  de  Suéde  


25  19% 
25  iiK 

0  31p. 

7  12p. 

0  75p. 

517  .. 

3440  43 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Koagrie  (il.  or). 
Belgique  (frane  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
0?ece  (drachme  pap.) 

"doUande  (fl.  or)  

Italie  (lira  j)ap.)  

Portugal  (milreispap.) 
Russie  (roubles  or.).  . 
Suisse  (franc  or)  

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  ot-).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  Jpeso  or)  

Brésil  (milreis  papie*) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(8haiijbjr)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  joar 


"  s 

lômars 

23niars 

'  30mars 

6  avril 

aSavril 

1  234 

1  234 

1  234 

1  234 

1  233 

1  232 

95  22 

25  )95 

25  195 

25  185 

25  195 

25  175 

2  10 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

2  08 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  78 

0  79 

0  82 

0  84 

0  83 

1  » 

0  64 

0  64 

0  64 

0  64 

0  64 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

■1  * 

0  92 

0  92 

■  0  92 

0  92 

0  92 

5  60 

3  73 

3  73 

3  73 

3  73 

3  75 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

0  es 

0  99 

0  99 

0-99 

5  18 

5  17 

5  18  , 

■  5  18 

5  16 

5  17 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  28 

2  25 

2  24 

2  21 

2  19 

1  89 

1  42 

1  42 

1  4:-i 

1  49 

1  47 

2  84 

0  72 

0  73 

0  72 

0  72 

0  73 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  66 

2  65 

2  66 

2  66 

2  68 

7  il 

3  49 

3  49 

3  id 

3  49  1 

3'  49 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  13  avril  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'ëtranger 

En  Allemagne   100  18 

En  Angleterre.   100  01 

En  Aulriche-Mongrie...  100  57 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   l!9  25 

En  Grèce  ,   155  75 

En  Hollande.   ICO  36 

En  Italie   107  66 

En  Portugal   149  04 

En  Russi»   100  20 

En  Suisse   toc  75 


Kux  Etats-linis    100  19 

Au  Mexiqjie   221  18 

En  Répuol.  Argentine ..  227  80 

A\i  Chili   128  56 

Au  Brésil   389  . . 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Ohine   214  04 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  Francê  : 

99  82 
99  99 
99  43 


Billets  Allemands  

—  Anglais  

—  Austro-Hongrois. 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   83  94 

—  Grecs   64.20 

—  Hollandais   99  64 

—  Italiens   92  88 

—  Portugais   67  10 


Russes. 
Suisses . 


S9  80 
99  25 


Pièces  des  Etats-Unis   99  81 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  90 

—  du  Ckili   77  77 

—  du  Brésil   25  70 

Pièces  dès  Indes   loo  99 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   46  72 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  13  avril  1899, 

Le  papier  hollandais  reste  à  205  50,  il  y  a  eu  des  envois 
d'or  des  Pays-Bas  en  Angleterre  et  aux  Etats-Unis,  mais  le 
métal  expédié  n'a  pas  été -retiré  de  la  Banque.  Il  est  étonnant 
que  cet  Etablissement  n'ait'pas  relevé  le  taux  de  son  escompte, 
qui  est  de  2  1/2,  c'est-à-dii'e  au-dessous  de  celui  de  toutes  les 
Banques  européennes. 

La  devise  allemande  est  à  123,  ce  qui  indique  que  les  pen- 
sions de  portefeuilles  allemands  en  France  ont  pris  fm; 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


451 


1 


les  Bamiiies  françaises  n'ont  pas  grand  avantage  à  prendre 
du  papier  en  pension  car  le  rendement  des  reports  est  devenu 
très  rémunérateur  et  les  capitaux  se  consacrent  à  cette  opé- 
ration. 

Le  change  sur  TAutriche-Hongrie  est  faible,  il  nous  arrive 
de  l'or  de  cette  provenance. 

Le  papier  espagnol  a  été  assez  instable  cette  semaine  :  il 
est  ;\  419  75,  contre  423  75  il  y  a  huit  jours;  la  cause  en  est 
dans  les  variations  de  l'Extérieure. 

Le  papier  portugais  a  gagné  deux  points  :  il  s'inscrit  à  372, 
venant  de  S'iO.  Le  papier  sur  Saint-Pétersbourg  est  à  263  50 
comme  la  semaine  dernière. 

Le  chèque  sur  Londres  est  à  25  21  1  2;  un  peu  avant  la 
liquidation,  il  avait  manifesté  une  certaine  tension,  indiquant 
le  transport  de  capitaux  français  sur  le  Marché  anglais. 
L'approche  de  la  liquidation  ds  qiiinzaine  à  Paris  produit 
l'effet  inverse. 

Pas  de  changement  sur  le  papier  belge  et  sur  le  papier 
suisse,  ces  deux  pays  nous  envoient  de  l'or.  Le  New-York 
est  passé  de  516  50  à  517. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  suj 
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12  avril 
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Pas  de  modification  dans  le  prix  des  devises  argent  asia- 
tiques; le  Yokohama  est  en  hausse  de  1/  4,  il  finit  à  2/0  3/4. 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  60  lacks  de  roupies  en 
traites  ot  transferts  sur  les  Indes,  ont  atteint  19  lacks  pour 
les  traites  et  166  lacks  pour  les  transferts.  Les  demandes  de 
traites  à  16  d.  seront  couvertes  ;  celles  de  transferts  à  16  d. 
seront  réparties  à  raison  de  30  0/0  des  souscriptions. 

Le  Rio  est  un  peu  mieux,  il  finit  à  6  31/32,  venant  de 
6  27/32.  Le  Valparaiso  reperd  une  partie  de  son  avance,  il  en- 
registre le  cours  rond  de  14  d. 

La  prime  de  l'or  à  Buenos-Aj-res  ne  montre  aucune  ten- 
dance abaisser;  on  dit  cependant  que  le  président  Roca  dé- 
clarera, dans  un  manifeste  au  (Congrès,  qu'il  réprouve  l'émis- 
sion du  papier-monnaie  comme  moyen  financier. 

L'or  est  à  Paris  de  1  0/00  au-dessus  du  pair  ;  à  Londres,  il 
finit  à  77/9  5/8,  en  baisse  de  1/8  sur  le  cours  de  la  semaine 
dernière. 

La  Monnaie  de  Paris  a  soumissionné  30.000  kilos  d'argent, 
cet  argent  a  été  acheté  à  Londres  entre  27  d.  1/2  et  27  9/16, 
ce  qui  est  considéré  comme  un  pri^  relativement  bas.  A  la 
suite  de  cette  atîaire  les  Américains  ont  vendu  plus  librement 
et  les  prix  ont  un  peu  baissé. 

D'après  la  Circulaire  de  MM.  Pixley  et  Abell,  pendant  la 
semaine  terminée  le  6  avril,  il  a  été  exporté  d'Angleterre 
pour  l'Extrême-Orient  l.j6.500  liv.  st. ,  et  depuis  le  1"  janvier: 


1899 


1893 


{Livres  sterling) 

Indes  anglaises   1.211.500  4.312.057 

Chine   348.230  764.750 

Détroit   24.907       405.  i05 

1.584.637  5.481.912 

Il  n'y  a  pas  eu,  eette  semaise,  de  modifications  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine,  3.-594.000  fr. 
d'or.  La  circulation  a  pris  1.968.(i00  l'r.  à  Paris  et  2.."')17.0U0  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  99.000  fr.  de  matiè- 
res, il  est  venu  467.000  fr.  de  Suisse.  l.jO.OOO  fr.  d'Autriche, 
120.000  fr.  de  Belgique  et  55.000  fr.  de  Salonique. 

L'encaisse  argent  a  baissé  de  1.843.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.189.000  fr.  à  Paris  et  pn'levé 
1.528.(X)0  fr.  dans  les  succursales.  Il  a  été  expédié  2  millions 
en  Belgique,  210.000  fr.  à  J^Iadagascar  et  2.337.000  fr.  en 


Suisse.  Il  est  venu  2.768  fr.  de  Belgique,  et  275.000  fr.  do 
Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  baissé  de  la  somme  insigni- 
fiante de  3  millions  ;  les  comptes  courants  ont  perdu  35  mil- 
lions ;  le  portefeuille,  à  740  millions,  perd  5  millions  et  les 
avances  l>i  millions. 

A  la  Banque  d'Allemagne,  l'encaisse  totale  est  passée  de 
1.034  à  1.039  millions  ;  la  circulation  a  baissé  de  (15  mil- 
lions; les  céniptes  courants  sont  en  moins-value  de  18  mil- 
lions ;  le  portefeuille  de  70  millions  et  les  avarices  de 
10  millions  par  suite  de  l'échéance  de  fin  mars. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 


Entrées 

Achat  enjsarres  t  276.000 

Hollande   24.000 


Sorties 

Cap  £  200.000 

Excédent  des  entrées.  100.000 


Total  des  entrées. £  300.000 


Total  égal....*  300.000 


Les  entrées  d'or  étranger  ayant  été  de  2.500.000  fr.  et  la 
circulation  ayant  rendu  4.500.000  fr.,  l'augmentation  du  métal 
jaune  est  de  7  millions  de  francs.  Les  autres  comptes  ont  peu 
varié  :  le  portefeuille  escomptes  et  avances  présente  une  di- 
minution de  37  millions. 

Malgré  le  mauvais  état  du  change,  la  Banque  d' Autriche- 
Hongrie  n'a  pas  perdu  d'or,  mais  seulement  des  devises 
étrangères.  L'argent  n'a  pas  changé  ;  la  circulation  a  fléchi 
de  9  millions.  Les  comptes  courants,  chapitre  peu  important 
à  la  Banqiœ  d' Autriche-Hongrie,  ont  augmenté  de  4  mil- 
lions. Le  portefeuille  et  les  avances  ne  présentent  que  des 
changements  sans  intérêt. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  est  à  peu  près  la 
même  que  la  semaine  dernière  ;  la  circulation  a  baissé  de 
19  millions,  les  comptes  courants  de  12  millions,  le  portefeuille 
de  9  millions. 

A  la  Banque  d'Espagne,  il  est  rentré  5  millions  d'argent; 
la  circulation  a  augmenté  de  11  millions  :  les  comptes  courants 
et  dépôts  ont  baissé  de  10  millions  et  le  portefeuille  de  81 
millions.  La  Banque  allège  son  portefeuille  valeurs  ;  cepen- 
dant, la  circulation  ne  s'en  ressent  pas. 

Pas  de  changement  important  à  la  Banque  des  Pays-Bas. 
Son  encaisse  n'a  pas  encore  été  attaquée  par  l'exportation,  ce 
qui  peut  expliquer  l'immobilité  du  taux  de  l'escompte. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  d'Italie  n'a  pas  varié,  mais  l'en- 
caisse argent  ayant  été  diminuée  de  2  millions,  ce  sont  des 
écus,  et  non,  comme  on  pourrait  le  croire,  de  la  monnaie  divi- 
sionnaire, qui  sont  sortis.  Les  autrts  comptes  n'offrent  que 
des  variations  sans  importance. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  32  millions  d'or,  c'est-à-dire 
à  peu  près  ce  qu'elle  avait  acheté  depuis  quelque  temps  :  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  13  millions,  le  portefeuille  de 
7  millions. 

Nous  ne  voyons,  cette  semaine,  aucun  fait  saillant  à  signa- 
ler :  le  principal,  c'est  la  chiffre  élevé  et  la  fermeté  des  porte- 
feuilles d'effets  escomptés,  qui  dénotent  l'allure  satisfaisante 
des  affaires. 
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Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neic-York 
(Ea  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 

-  1897... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  18  Depuis  du  18  Depuis 

au  25  mars  le  l'rjanv.    au  -io  mars  lel'rjanv. 

»  )>  151.266  2.953.145 

»  »  212.300  685.854 

534.106 
304.613 


161.725   2.463  498  21.965 


161.725 
168.626 
6.800 


2.463.498 
3.708.755 
1.042.021 


819.900  11.342.350 
138.500  397.442 
»  800 
14.399  403.216 


385.531  4.477.718 
8.079.558  23.978.764 
46.671  1.034.940 


40.765 


37.306  G78.035 


972.799  12.143.808 
778.762  9.891.283 
911.640  10.741.108 


37.306 
89.080 
16.072 


718.800 
052.837 
488.479 
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Banques  associées  de  New-York 

(En  dollars) 

Circula- 
tion 


1893  9  avril. 
1899  26  mars. 
1899  1«' avril. 
1899  8  avril . 


Encaisse 


143.000.000 
190.300.000 
1X7.100.00» 
187.200.000 


13.900.000 
13.800.000 
13.100.000 
13.900.000 


Comptes 
courants 


669.800.000 
90 ^. 300. 000 
898.900.000 
895.000.000 


Portefeuill* 


.587.800.000 
779.500.000 
780.000.000 
778.700.000 


I.es  mouvempnts  d'or  sont  toujours  insignifiants  à  New- 
York  ;  quant  aux  Banques  associées,  leur  situation  n'a  pas 
varié. 

Nous  donnons  aujourd'hui  pour  la  première  fois  et  nous 
continuerons  à  donner  le  résumé  du  bilan  de  la  Banque  du 
Japon. 

Cet  établissement  va  être,  à  la  tin  de  l'année,  la  seule  ban- 
que d'émission  japonaise  car  les  banques  nationales  cesse- 
ront d'ici  à  la  fin  de  1899  d'avoir  le  droit  d'émettre  des  bil- 
lets. 

Les  comptes  de  la  Banque  du  Japon  ont  par  suite,  pour 
ce  pays,  une  importance  comparable  à  celle  du  bilan  de  la 
Banque  de  France  pour  nous. 

Banque  du  Japon 
(En  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

18^9 
18  févr.. 
25  févr.. 
4  mars 

96.000.000 
95.600.000 
99.200.000 

181.300.000 
Î76.900.O00 
172.000.000 

3.700.000 
5.100.000 
ri.600.000 

43.800.0no 
39.300.000 
34.800.000 

62.200.000 
63.400.00  ) 
59.100.000 

Nous  rappellerons  que  le  yen  vaut  2  fr.  58. 

L'encaisse  comprsnd  de  l'o*-  et  de  l'argent  dans  une  propor- 
tion inconnue  ;  le  rapport  de  l'encaisse  â  la  circulation  est  de 
57  0/0,  chiffre  qu'on  peut  considérer  comme  satisfaisant.  Les 
dépôts  privés  n'ont  pas  grande  impottance,  le  portefeuille, 
papier  indigène  et  étranger,  est  notablement  au  dessous  du 
portefeuille  des  avances.  Il  est  a  croire  que  les  détenteurs  de 
valeurs  admises  en  garantie  d'avances  font  argent  de  leurs 
titres  pour  se  porter  sur  les  actions  des  Compagnies  indus- 
trielles, qui  prennent  un  grand  développement  et  sont  large- 
ment rémunératrice.s. 
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Les  Monnaies  espagnoles  et  françaises  à  Cuba 

Le  l»'  mars  dernier  a  été  promulgé,  à  la  Havane,  l'ordre 
du  Président  Mae  Kinley  disposant  que  tous  les  droits  de 
douanes,  contributions  et  impôts,  recettes  publiques  ou 
postales  de  l'île  de  Cuba  seront  payés  en  monnaies  des  Etats- 
Unis  ou  en  monnaies  étrangères  d'or,  telles  que  les  Alfonsi- 
nos  espagnols  [centens]  et  les  pièces  françaises  de  20  fr. 
auxquelles  la  valeur  suivante  est  assignée  : 

4.^2  pesos  pour  les  centens  de  2î  pesetas. 
.3.86  pesos  pour  la  pièce  de  20  francs. 

L'ordre  présidentiel  dispose  encore  que  tous  les  contrats 
existant  contenant  des  stipulations  monétaires,  seront  payés 
avec  la  monnaie  spécifiée  dans  ces  contrats  et  quand  il  aura 
été  reconnu  que  le  paiement  sera  effectué  en  or  français  ou  es- 
pagnol, ces  monnaies  seront  reçues  avec  la  prime  légale  et 
conventionnelle  qu'elles  ont  aujourd'hui;  à  savoir  :  les  alfon- 
sinos  de  25  pesetas  pour  5.30  et  les  pièces  de  20  francs  pour 
4.24.  En  cas  de  changement  en  monnaie  des  Etats-Unis,  ces 
pièces  subissent  la  réduction  établie  dans  le  paragraphe 
précédent:  c'est-à-dire  4.82  pesos  pour  Valfonsino  de  25 
pesetas  et  3.86  pesos  pour  la  pièce  française  de  20  francs. 

Les  monnaies  espagnoles  d'argent  qui  circulent  dans  l'ile 
seront  reçues  en  .paiement  de  droits  de  douanes, contributions 
et  impôts,  recettes  p^ufeliques  et  postales,  aux  types  suivants 
fixés  en  monnaie  américaine: 

Le  peso,  60, cents*;  le  demi-peso,  30;  la  peseta,  12;  le  real,  6; 
le  demi-real,'3, 

La  Monnaie  de  Billon  en  Italie 

Le  Corriérft  délia  Sera  conclut,  à  la  suite  d'une  étude  sur 
la  monnaie  de  biHon  italienne,  qu'il  est,  devenu  ab'>lument 
nécessairdïde  faire  disparaître  pour  20  ou  30  millions  de  mon- 
naie de^  bronze,  car  celle-ci  encombre  le^marché  aux  dépens 
des  pentes  monnaies  divisionnaires  d'argBnt. 

Une  demi-mesure  serait  de  susbstituer  le  nickel  au  bronze; 
cette  mesure  proposée  ne  saurait  être  acceptée,  vu  l'étal  des 


finances  du  Trésor.  La  substitution  du  nickel  au  bronze 
serait  un  acheminement  vers  la  réforme  qui  a  été  accomplie 
à  ce  point  de  vue  en  Suisse,  en  Belgique,  en  Autriche  et  en  ■ 
Allemagne. 

La  Comité  d'enquête  pour  la  Réforme  monétaire 
de  l'Inde 

Le  Comité  d'enquête  pour  la  réforme  monétaire  de  l'Inde 
vient  de  publier  un  second  volume  des  témoignages  reçus.  Ce 
Livre  Bleu  est  un  in-quarto  de  250  pages  :  il  renferme  les  dé- 
positions de  25  experts  en  matière  monétaire  ;  on  comprendra 
qu'il  est  fort  difficile  de  présenter  un  pi'écis  de  son  contenu 
et  d'indiquer  aussitôt  l'idée  générale  qui  se  dégage  de  sa 
lecture. 

Un  point  frappe  cependant  aussitôt  le  lecteur  le  plus  super- 
ficiel, c'est  l'accord  avec  lequel  plusieurs  représentants  d'écoles 
fort  opposées  estiment  qu'il  serait  sage  de  ne  faire,  |iour  le 
moment,  aucun  changement  à  la  politique  monétaire  de  l'Inde. 

M.  Courtney  est  de  cet  avis  et  lord  Farrer,  son  collègue  à 
la  Commission  de  l'or  et  de  l'argent  comme  au  Comité 
Herschell,  regrette  que  «  le  plan  imparfait  de  1893  ne  subisse 
pas  un  plus  long  essai  permettant  au  pays  de  bénéficier  de 
l'expérience  de  deux  ou  trois  autres  années  sans  guerre,  sans 
famine,  sans  épidémie,  sans  emprunt  exceptionnel.  » 

Ce  sont  là  des  avis  qui  ont  beaucoup  de  poids  et  bien  que 
ceux  qui  les  donnent  partent  souvent  de  points  de  vue  tout 
différents  et  conseillent  un  nouveau  délai  pour  des  raisons 
tout  à  fait  distinctes,  l'importance  de  leur  opinion  ne  se 
trouve  nullement  diminuée.  S'il  y  a  quelque  chose  à  gagner 
et  rien  à  perdre,  en  accordant  un  nouveau  délai,  une  politique 
d'attente  ne  saurait  être  considérée  que  comme  sage. 

Le  premier  volume  de  la  Commission  d'enquête  avait  attiré 
l'attention  sur  un  nouveau  plan  opposé  aux  projets  du  Gour 
vernement  indien,  de  M.  Lindsay  et  des  autres  ;  le  second 
volume  contient  le  développement  de  ce  plan. 

Sir  Frank  Forbes  Adam,  un  monométalliste  du  Lancashire, 
en  avait  jelé  les  bases  en  parlant  de  la  possibilité  pour  l'Inde 
de  revenir  à  un  étalon  d'argent,  d'accord  avec  les  Etats-Unis 
et  peut-être  avec  la  France.  Cette  proposition  a  été  accueillie 
par  beaucoup  avec  enthousiasme  et  par  d'autres  avec  une 
certaine  approbation.  M.  Coiirtney  l'a  chaudement  défendue. 

«  Nous  savons,  a-t-il  dit,  que  la  fermeture  des  Monna-es 
indiennes  a  été  précipitée,  dans  la  crainte  de  la  possibilité 
d'une  action  américaine  refusant  la  frappe  de  l'argent.  Il  est 
parfaitement  possible  qu'une  action  américaine  amène  la 
réouverture  des  Monnaies.  »  Cette  déclaration  venant  d'un 
membre  du  Comité  Herschell  est  à  retenir.  Elle  reconnaiît 
que  la  politique  du  Gouvernement  indien  a  déjà  été  dictée  par 
les  actes  ou  les  intentions  des  Gouvernements  étrangers.  Eilè 
doit  être,  en  outre,  rapprochée  de  ce  fait  que  de  «ombreux 
témoins  appelés  par  le  Comité  d'enquête  ont  exprimé  le  regret 
que  les  propositions  franco-américaines  de  18^7  aient  été  si 
définitivement  rejetées. 

D'autres  ayant  approuvé  ce  rejet  ont  manifesté  leur  mécon- 
tentement de  voir  que  ce  refus  si  catégoriquo  ait  empêché  la. 
présentation  de  propositions  modifiées.  Le  plan  de  sir  !<  orbes 
Adam  consiste  précisément  en  une  modification  de  ce  genre  : 
il  est  basé  sur  un  acc  )rd  pour  la  frappe  libre  dans  le  rapport 
de  22  à  1,  rapport  qui  est  représenté  par  la  roupie  à  1  sh.  4  d. 

«  Il  serait  inutile,  dit  à  ce  propos,  le  Financial  Times,  de 
discuter  la  possibilité  d'un  accord,  en  l'absence  des  représen- 
tants responsables  des  Gouvernements,  pouvant  être  consultés 
sur  le  point  de  savoir  si  l'on  pourrait  négocier.  Le  colonel 
Hay,  dans  une  lettre  envoyée  du  Ministère  américain  de  l'in- 
térieur à  lord  Aldenham,  le  28  novembre  dernier,  a  déclaré 
«  qu'il  ne  serait  pas  convenable  pour  le  Gouvernement  des 
«  Etats-Unis  de  rouvrir  la  question,  étant  donné  le  caractère 
«  de  la  réponse  faite  à  la  Commission  Wolcott,  en  octobre 
«  1897;  »  mais  il  a  ajouté  «  que  la  question  du  rapport  est  une 
a  de  celles  que  le  Gouvernement  est  prêt  à  étudier  et  il  n'a 
«  aucune  raison  de  croire  que  le  Gouvernement  français  n'est 
«  pas  aussi  en  situation  d'examiner  des  propositions  raison- 
«  nables  concernant  la  parité  de  l'or  et  de  l'argent.  » 

Le  colonel  Hay  a  insisté  sur  ce  fait  que  les  Etats-Uni»  ne 
veulent  pas  recommencer  des  négociations  officieuses  ou  ofi- 
cielles  ;  il  laisse  cependant  comprendre  qu'il  est  prêt  à  re- 
cevoir des  propositions. 

(c  L'hésitation,  poursuit  le  Financial  News,  manifestée  par 
sir  Forbes  Adam  en  émettant  au  premier  ab>rd  sa  proposi- 
tion était  due  à  l'incertitude  qu'il  avait,  au  sujet  de  l'attitude 
des  Etats-Unis.  Cette  attitude  étant  maintenant  connue,  «r 
Forbes  Adam  et  touke  la  communauté  commerciale  de  Man- 
chester espèrent  que  le  Gouvernement  prendra  les  mesures 
nécessaires.  M.  .1.  Herbert  Tritton,  monométalliste  or,  qui 
appréhende  l'étalon  d'or  pour  l'Inde,  approuve  ce  plan  ;  lord 
Aldenham  a  indiqué  que  lord  Rothschild  et  sir  John  Lubbock 
l'approuvent.  M.  Steplien  Ealli,  l'un  des  plus  forts  commer- 
çants opérant  dans  l'Inde  l'a  signalé  comme  la  meilleure  des 
solutions  et  comme  devant  être  approuvé  par  tous  les  mar- 
chands indiens.  Dans  ces  conditions,  la  proposition  Forbe» 
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Adam  pourrait  ("Iro  mise  en  balance  par  le  Comité  avec  les 
propositions  relatives  k  un  étalon  d'or.  » 

Etant  donné  cependant  que  tant  d'experts  éminents  con- 
seillent un  nouvel  essai  du  système  existant  et  que  d'autres 
demandent  la  réouverturcî  des  Monnaies  sur  la  liase  bien  dé- 
finie d'un  accord  avec  les  Etals-Unis  et  la  France,  il  ne  serait 
pas  surprenant  que  le  Comité  de  sir  Henri  Fowler  se  pro- 
noni.'i\t  en  renvo3'ant  à  une  date  ultérieure  sa  décision. 

Le  seul  fait  très  évident,  c'est  que  les  propositions  du  Gou- 
vernement indien  ne  restent  plus  ilebout  et  qu'elles  ne  peu- 
vent être  soutenues. 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

(Suite)  (1) 

COMMENTAIEES  SUR  l'ÉTALON  d'ARGENT  AU  MEXIQUE 

Il  serait  injuste  de  considérer  l'étalon  d'argent  comme  le 
seul  facteur  du  développement  du  Mexique.  La  prospérité  de 
ce  pays  est  due  à  l'établissement  de  ligues  de  chemins  de  fer, 
à  la  paix  complète  dont  il  jouit  depuis  plus  de  vingt  ans,  à 
l'introduction  du  capital  étranger  et  plus  spécialement  à  ses 
i-essources  naturelles  illimitées.  Mais  l'étalon  d'argent  a  été, 
lui  aussi,  un  facteur  important  de  la  prospérité  du  Mexique, 
parce  que,  sans  une  circulation  suffisante,  nous  n'aurions  pu 
développer  nos  ressources  dans  les  proportions  où  nous 
l'avons  fait.  L'extrait  suivant  d'un  ouvrage  publié  en  1897,  par 
le  Bureau  des  renseignements  de  la  Compagnie  du  Chemin 
de  fer  Central,  confirme  pleinement  mon  opinion  : 

«  Tandis  que  la  prospérité  du  Mexique  est  due,  sans  con- 
teste, à  un  grand  nombre  de  causes,  telles  que  la  suppression 
des  insurrections,  l'extension  des  chemins  de  fer,  la  politique 
libérale  du  Gouvernement  vis-à-vis  des  capitalistes  étrangers 
et  des  émigrants,  il  est  évident  que  son  développement  indus- 
triel a  été  puissamment  stimulé  par  l'étalon  monétaire  exis- 
tant. 

«  Quand  l'or  et  l'argent  cessèrent  d'aller  de  pair  et  que  les 
piastres  mexicaines  (qui  étaient  exportées  en  Europe)  furent 
vendues  à  un  prix  inférieur,  par  rapport  aux  monnaies  des 
pays  à  étalon  d'or,  une  hausse  commenta  à  se  manifester  sur 
tous  les  articles  importés  au  Mexique.  De  cette  époque  date, 
pour  ce  pays,  le  développement  de  l'industrie  du  coton  et  de 
la  laine,  en  même  temps  que  l'augmentation  de  l'exportation 
des  articles  autres  que  les  métaux  précieux.  La  demande  et 
la  marge  de  profits  augmentèrent,  au  fur  et  à  mesure  que  la 
piastre  se  déprécia  ;  l'industriel  mexicain  accrut  ses  opéra- 
tions, importa  des  machines  et  commença  à  lutter  avec  suc- 
cès contre  bien  des  catégories  de  marchandises  achetées  au 
dehors. 

«  Le  consommateur  achète  maintenant  à  cet  industriel  pour 
le  même  prix  en  argent  que  lorsque  ce  métal  était  au  pair 
avec  l'or,  et  cet  argent  n'est  plus  exporté,  comme  précédem- 
ment, en  Europe.  Des  millions  de  piastres  ont  ét(''  ainsi  con- 
servées dans  le  pays  et  se  sont  ajoutées  à  son  capital. 

«  Des  filatures  de  coton  se  sont  construites  dans  toutes  les 
parties  de  la  République  :  la  culture  de  ce  produit  se  déve- 
loppe constamment,  mais  la  production  indigène  n'est  pas  en- 
core suffisante  pour  faire  face  à  la  demande,  et  de  fortes 
quantités  de  coton  doivent  être  importées  des  Etats-Unis. 

«  L'histoire  du  commerce  de  la  laine  est  presque  identique. 
Le  manufacturier  mexicain  produit  maintenant  des  lainages 
en  quantité  importante,  bien  qu'il  ne  puisse  lutter  avec  les 
meilleures  fabriques  de  France  et  d'Angleterre.  Dans  les  pre- 
mières années,  il  y  avait  une  exportation  considérable  de 
laine  aux  Etats-Unis  ;  aujourd'hui,  il  y  a  au  Mexique  une 
J'orte  importation  c'e  ce  produit  venant  des  Etats-Unis. 

«  S'il  est  vrai  que  la  piastre  mexicaine,  mesurée  en  francs, 
marks  ou  livres  sterling,  a  baissé  de  près  de  50  0/0,  il  est 
également  vrai  que  les  prix  de  presque  toutes  les  marchan- 
dises étrangères  ont  aussi  baissé  de  50  0/0.  Le  même  effet 
•s'est  produit  sur  la  propriété. 

«  Les  plantations  de  café  ont  augmenté  de  valeur.  Elles 
ont  passe  de  75  et  80  piastres  par  acre,  prix  payé  au  moment 
où  l'argent  était  au  pair  de  l'or,  à  200  et  80Ô  piastres  par 
acre.  Les  bénéfices  annuels  de  ces  plantations  ont  passé  de 
10  et  15  piastres  à  fO  et  150  piastres  par  acre.  On  constate 
.une  progression  égale  pour  les  hnciendns  de  sucre  et  de  tabac. 

«  La  prime  sur  l'or  a  été  la  cause  d'immenses  améliora- 
tions intérieures  :  le  capital  conservé  dans  le  pays  a  servi 
aux  travaux  d'irrigation,  de  cultures  et  autres.  Cette  primo 
a  également  amené  une  somme  importante  de  capitaux  ètran- 
,gers  qui  ont  été  placés  dans  diverses  branches  d'industries, 
particulièrement  pour  la  production  d'articles  d'exportation. 

«  Le  capitaliste  étranger  double  son  capital  quand  il  le 
porte  au  Mexique  :  il  obtient  l'avantage  d'une  main-d'œuvre 
•facile  et  payée  en  argent,  tandis  qu'il  vend  au  dehors  ses 
^produits  contre  de  l'or. 

«  Cette  grande  impulsion  donnée  aux  entreprises  indus- 
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Iriclles,  la  construction  diîs  clieinins  de  fer,  rétablissement 
de  manufactures,  la  culture  de  millions  d'acres  de  terre,  tous 
ces  faits  ont  (ui  une  iiilluence  noiaiilc  sur  le  jieuple.  I/im- 
portante  demande  de  main-d'ceuvrc,  lui  a  liénrficié  considéra- 
I)lement  et  a  développé  la  paix  et  la  prospérité  à  travers  io 
pays. 

Les  ressources  du  Mexique  n'ont  ('té  révélées  que  récem- 
ment au  pays  lui-même  et  aux  étrangers.  11  est  beaucoup  plus 
facile  aujourd'hui  qu'il  ne  l'a  jamais  été  d'y  obtenir  des  ca- 
pitaux à  un  taux  modéré  d'intérêt;  il  y  a,  en  elTct,  plus  d'ar- 
gent dans  le  pays  qu'il  n'y  en  avait  quand  nous  importions 
dans  d'aussi  grandes  proportions;  d'antre  part,  les  hommes 
d'affaires  consentent,  dans  les  conditions  actuelles,  à  courir 
des  risques  qu'ils  auraient  considérés  comme  trop  considé- 
rables pendant  une  ère  de  bas  prix  et  de  circulation  res- 
treinte. 

«  Le  producteur  indigène  a  prospéré  avec  l'étalon  d'argent 
aux  dépens  des  marchands  étrangers  et  des  importateurs. 
L'argent,  au  Mexique,  a  stimulé  les  exportations  et  diminué 
les  importations. 

On  commet  une  erreur  en  attribuant  à  l'étalon  d'argent 
tous  les  désavantages  avec  lesquels  nous  travaillons  au 
Mexique.  Il  est  vrai  que  nous  n'avons  pas  encore  atteint  le 
même  degré  de  civilisation,  de  richesse  et  de  prospérité 
commerciale  et  industrielle  auquel  sont  arrivés  les  Etats- 
Unis;  mais  cela  parce  que  nous  avons  eu  à  résoudre  des 
l^roblèmes  difficiles. 

Pendant  des  siècles,  nous  avons  été  sans  moyens  de  com- 
munication; nous  avons  eu  une  population  hétérogène  dont 
une  grande  partie  n'est  pas  encore  instruite  et,  par-dessus 
tout,  nous  avons  subi  de  longues  guerres  civiles.  Ce  sont  là 
les  réels  facteurs  des  dés.";.vantages  dont  je  viens  de  pailer. 

Des  pessimistes  qui  ont  visité  le  Mexique  ou  étudié  sa 
situation  actuelle  ont  dit  que  notre  prospérité  n'est  pas  perma- 
nente ;  ils  ont  annoncé  qu'elle  serait  suivie  d'une  crise  terrible, 
semblable  à  celle  qui  s'est  produite  en  Australie  et  plus 
récemment  dans  la  République  Argentine. 

Ils  pensent,  en  effet,  que  les  placements  effectués  au 
Mexique  ont  été  exagérés  et  que  lorsqu'il  faudra  liquider  nos 
dettes  et  les  payer  en  or,  nous  ne  pourrons  le  faire.  Je 
n'envisage  pas  ainsi  la  situation.  Je  considère  les  placements 
faits  au  Mexique  comme  très  prudents  et  certains  de  rapporter 
un  intérêt  raisonnable,  même  s'il  est  payé  en  or. 

Il  eût  sans  doute  mieux  valu  que  nous  pussions  réaliser 
le  développement  de  notre  pays  avec  nos  propres  ressources 
et  sans  employer  de  capitaux  étrangers  ;  mais  nos  moyens 
étaient  insuffisants  et  les  Mexicains  n'avaient  pas  l'expérience 
des  grandes  entreprises  collectives  et  n'avaient  par  consé- 
quent pas  confiance  en  elles  ;  ils  n'y  auraient  pas  placé  dès 
lors  leurs  capitaux. 

Le  problème  pour  nous  a  donc  été  de  décider  si  nous  con- 
serverions les  conditions  de  stagnation,  de  pauvreté  et  de 
péril  dans  lesquelles  nous  nous  trouvions  après  plusieurs 
années  en  ne  devant  rien  à  l'étranger  ;  ou  si  nous  construi- 
rions des  chemins  de  fer,  si  nous  développerions  nos  mines, 
établirions  des  manufactures,  exploiterions  nos  produits  agri- 
coles avec  l'aide  du  capital  étranger. 

Les  Etats-Unis  nous  ont  donné  un  exemple  fort  encou- 
rageant ;  ils  ont  été,  en  effet,  réellement  développés  par  les 
capitaux  européens  et  personne  n'a  douté  de  la  sagesse  de 
leur  politique.  De  plus,  le  peuple  mexicain  s'enrichit  par  le 
développement  de  ses  ressources,  développement  que  lui 
assure  l'appui  des  capitaux  étrangers  ;  avec  le  temps,  il 
pourra  racheter  ses  propres  valeurs  qui  se  négocient  actuelle- 
ment sur  les  marchés  du  dehors.  11  épargnera  ainsi  les 
intérêts  qu'il  paye  en  ce  moment  à  l'Europe  et  aux  Etats- 
Unis,  comme  ce  dernier  pays  l'a  fait  dans  des  circonstances 
identiques. 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 

(A  suivre.) 
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Europe.  —  France.  On  s'est  un  peu  moins  occupé, 
cette  semaine;  et,  bien  que  la  tendance  soit  au  fond 
toujours  favorable,  on  se  tient  sur  une  certaine  ré- 
serve, en  raison  de  la  liquidation  du  15  avril  qui  appro- 
che. Il  est  probable,  en  effet,  que  l'argent  sera  un  peu 
plus  serré,  tout  le  monde  voulant  se  tenir  prêt  à  sous- 
crire, le  19  courant,  à  V Emprunt  Chinois  5  0/0  or  1898. 

Nos  Renies  Françaises  restent  délaissées  ;  Chemins 
Français,  calmes.  Valeurs  Industriel' es,  mouvemen- 
tées. Dans  le  groupe  des  Fonds  d'Etat  éirangerSy 
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VExtérieure  Espagnole  s'est  montrée  de  nouveau  très 
active  et  les  Fonds  Ottomans  ont  eu  une  bonne  allure. 

Allemagne .  —  L'argent  estencore  rare  et  les  deman- 
des augmentent  toujours.  Mais  les  banques  ayant  réussi 
à  se  créer  des  disponibilités,  on  ne  craint  aucun  ren- 
chérissement actuel  du  taux  de  l'escompte. 

La  production  en  fer  brut  a  été  en  1898,  de  7.215.927 
tonnes  d'une  valeur  de  374.302.500  M.,  contre  6.844.000 
tonnes  d'une  valeur  de  349.381.700  M.  en  1897. 

La  production  delà  houille  a  été  en  1898,  de 96.279.990 
tonnes  d'une  valeur  de710.25G.973  M.,  contre  91.054.980 
tonnes  d'une  valeur  de  648.939.742  M.  en  1897. 

Angleterre.  —  La  liquidation  de  mi-avril  s'est  effec- 
tuée dans  d'assez  bonnes  conditions,  bien  qu'elle  ait 
montré  une  place  assez  chargée  à  la  hausse.  L'argent 
n'a  pas  été  trop  exigeant,  mais  on  n'est  pas  sans  préoc- 
cupation pour  le  règlement  prochain;  'ce  qui  pourra 
arriver  de  plus  heureux  pour  le  Marché,  c'est  la  conti- 
nuation des  allégements  constatés  en  ce  moment. 

UEconomist  vient  de  publier  son  index-number  à 
fin  mars.  Notre  confrère  constate  que  l'activité  indu- 
strielle, signalée  sur  les  différents  marchés,  a  fini  par 
avoir  une  influence  sur  les  prix  et  permis  à  l'index- 
number  de  se  relever  à  un  niveau  qui  n'avait  pas  été 
atteint  depuis  plus  de  trois  mois. 

Autriche.  —  Le  Lloyd  Autrichien  et  l'Adria  ont  pu- 
blié leurs  bilans  qui  accusent  une  situation  très  satis- 
faisante. En  1898,  le  bénéfice  net  de  la  première  Com- 
pagnie a  été  de  514.287  fi.  en  augmentation  de  41.892  fl. 
sur  1897.  Le  bénéfice  net  de  la  seconde  a  été  de  449.506 
florins  en  augmentation  de  22.652  fl.  sur  1897. 

Les  nouvelles  venues  des  campagnes  font  espérer, 
jusqu'à  présent,  une  excellente  récolte. 

Espagne.  —  L'agitation  carliste  et  les  élections  ont 
surtout  occupé  le  public  :  les  élections  aboutiront  à  un 
succès  certain  du  Gouvernement  actuel  :  quant  à  l'agi- 
tation carliste,  elle  n'inspire  aucune  inquiétude. 

Le  Ministre  des  finances  continue  d'élaborer  son 
budget;  on  suppose  qu'il  cherchera  une  augmentation 
de  ressources  dans  l'élévation  des  impôts  indirects. 

Les  recettes  du  Trésor  effectuées  en  mars  ont  pré- 
senté un  résultat  favorable  :  elles  ont  permis  d'enregis- 
trer une  augmentation  de  16.377.447  pesetas  sur  le  même 
mois  de  1898. 

Italie.  —  Une  campagne  contre  l'impôt  progressif 
sur  le  revenu  est  déjà  commencée  :  le  Popolo  Romano 
en  est  à  la  tête.  D'autres  journaux  viendront  après,  et 
la  campagne  se  poursuivra  dans  les  couloirs  de  la 
Chambre.  On  ignore  si  le  Gouvernement  battra  en 
retraite  devant  ces  menaces,  ou  s'il  affrontera  la  dis- 
cussion. 

Russie.  —  Le  total  des  capitaux  étrangers  employés 
dans  de  nouvelles  entreprises  industrielles  russes  ou  à 
l'extension  des  anciennes,  est  d'environ  360.000.000  de 
francs,  au  lieu  de  190  millions  en  1897  et  de  7  millions 
en  1893.  Cette  somme  se  répartit  ainsi  :  Sociétés  russes, 
107  millions;  belges,  109  millions;  anglaises,  89  mil- 
lions ;  françaises,  33  millions  ;  allemandes,  14  millions  ; 
autrichiennes,  7  millions. 

Suisse.  —  Les  recettes  des  douanes  présentent,  pour 
le  mois  de  mars,  un  ex'^édent  do  463.584  fr.  46  sur  le 
mois  de  mars  1898.  Du  1er  janvier  à  fin  mars  1899,  il  y 
a  un  excédent  de  recettes  de  991.982  fr.  29  sur  la  période 
correspondante  de  1898. 

Amérique. — Brésil.  Nous  terminons,  page  479,  notre 
étude  sur  le  marché  du  café.  Il  est  difficile  de  prévoir 
ce  que  sera,  cette  année,  la  marche  des  prix,  mais  on 
constate  que  la  tendance  a  été  un  peu  plus  soutenue. 

Etats-Unis.  —  C'est  au  développement  prodigieux  de 
l'industrie  du  fer  et  de  l'acier  que  l'on  doit  attribuer 
principalement  l'augmentation  de  l'exportation  des 
produits  de  l'industrie  américaine.  Cette  exportation 
est  passée  de  19.578.489  dollars,  en  1888,  à  82.774.958 
dollars  en  1898. 

Le  mai'ché  a  subi,  vendredi  dernier,  un  petit  krach 


que  suffisent  à  expliquer  les  exagérations  commises  de- 
puis quelque  temps  par  la  spéculation.  La  tendance  a 
pu,  fort  heureusement,  s'améliorer  rapidement,  grâce 
à  une  détente  monétaire  et  aux  bonnes  indications 
données  par  le  rapport  officiel  sur  les  récoltes. 
Des  cours  très  élevés  ont  été,  de  nouveau,  obtenus. 

Mexique.  —  Le  Gouvernement  ne  cesse  de  s'appli- 
quer au  développement  des  ressources  naturelles  du 


Asie.  —  Chine.  Les  recettes  des  douanes  maritimes 
chinoises  se  sont  élevées  à  6.531.487  taëls  pour  le  der- 
nier trimestre  de  1898,  contre  5.787.266  taëls  pour  le 
dernier  trimestre  de  1897. 

Japon.  —  La  part  des  maisons  japonaises  dans 
l'exportation  des  soies  tend  à  s'élever;  mais  elle  reste 
encore  assez  restreinte. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTATS 

6  avril 

1 

13 

avril 

-  • 

n 

m 

r./r«| 

a 

».  ^ 

So 
S  o 
m 

m  .. 

34  .. 

2 

94 

101 

92 

33  97 

2  92 

Consolidés  anglais  (ch.f.  25  fr.  20/ 

ni  'j5 

40  52 

2 

46 

110 

40 

40  16 

2  48 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

101  95 

25  48 

3 

92 

102 

25  56 

3  92 

Belgique  3  %  

lOii  10 

34  03 

93 

101 

30 

33  76 

2  96 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 

69  90 

14  97 

6 

6-J 

58 

95 

14  73 

6  78 

Grèce  5  %  1881  (en  suspension). . 

■2i9  .. 

226 

Hollande  3  %  (&  Amsierdtm)  . . . 

96  62 

32  20 

3 

il 

9ê 

75 

32  25 

3  10 

Hongrie      4  %  (oh.f.  2  fr.  50).. 

103  90 

25  80 

3 

87 

103 

25 

25  81 

3  87 

95  10 

23  n 

4 

20 

94 

87 

23  71 

4  21 

Norvège  3  %  (ch.  f,  25  fr.  20). . . . 

93  .. 

31  .. 

3 

22 

93 

15 

31  05 

3  22 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

26  90 

26  9C 

3 

11 

26 

30 

26  30 

3  80 

Roumanie  4  %  1898  

93  80 

23  45 

4 

26 

94 

23  50 

4  27 

Russiè~3  %  or  1891  libéré  

93  15 

31  05 

3 

22 

92 

ïo 

30  93 

3  23 

Serbie  4  %  1895  

63  25 

15  81 

6 

32 

62 

50 

13  62 

6  40 

Su,ède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 

101  60 

29  02 

3 

44 

103 

29  42 

3  39 

suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 

102  .. 

34  .. 

2 

94 

102 

34  .. 

2  94 

Turquie  convertie  1  %  série  D. . 

22  -n 

22  n 

4 

39 

22 

90 

22  90 

4  36 

-     .Priorité  4  %  1890 

482  . 

24  10 

4 

14 

481 

24  05 

4  15 

Consolidé  Prassien  3  %  i  Berlin) 

92  25 

30  15 

3 

25 

91 

80 

30  60 

3  26 

FRANGE 


La  Politique.  —  Un  Discours  de  M.  Dupuy.  —  La  Session  des 
Conseils  généraux. 

Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé,  M.  Dupuy,  prési- 
dent du  Conseil  des  Ministres,  a  prononcé  dimanche 
dernier,  à  la  suite  d'un  banquet  organisé  au  Puy  par 
ses  électeurs,  un  discours  qui  a  été  très  applaudi  et 
apprécié  par  ses  auditeurs. 

M.  Dupuy  parlant  de  la  situation  générale  du  pays 
l'a  déclarée  satisfaisante  et  même  bonne  : 

Le  Parlement,  a-t-il  dit,  enfin  sorti  des  douzièmes  provi- 
soires, pourra  se  consacrer  à  l'étude  des  lois  attendues  par  la 
démocratie,  lois  fiscales  et  sociales,  qui  répartiront  les 
charges  avec  plus  de  justice  et  qui  apporteront  aux  faibles, 
aux  humbles,  aux  déshérités  un  soulagement  de  leurs  misères 
et  un  allégement  de  leur  fardeau. 

La  Chambre  va  incessamment  aborder  la  question  si  com- 
plexe des  conditions  du  travail  qui  sera  résolue,  je  l'espère, 
dans  un  sentiment  de  conciliation  nécessaire  entre  le  salaire 
et  le  capital. 

Elle  mettra  ensuite  à  son  ordre  du  jour  la  réforme  fiscale, 
pendant  que  le  Sénat,  de  son  côté,  discutera  la  réforme  de 
l'impôt  des  successions  qui  a  rallié  à  la  Gliambre,  il  y  a  trois 
ans,  l'unanimité  des  républicains. 

Nous  comptons  présenter  bientôt,  malgré  les  incidents  et 
les  interpellations  qui  ont  trop  souvent  interrompu  nos 
travaux,  trois  projets  sur  les  retraites  pour  les  travailleurs 
des  villes  et  des  campagnes;  une  loi  organisant  l'armée 
coloniale  ;  enfin,  une  loi  organisant  le  droit  d'association. 

M.  Dupuy  envisage  le  pas^^é  avec  confiance  et 
l'avenir  avec  sérénité.  Il  a  foi  dans  la  politique  d'union 
républicaine  qu'il  s'efforce  de  suivre,  depuis  près  de 
six  mois.  Les  velléités  infructueuses  de  quelques 
agités,  en  mal  de  coups  d'Etat  avortés,  ne  lui  causent 
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aucune  inquiétude.  La  reprise  très  accentuée  des 
affaires  et  riqiprociie  de  l'Exposition  de  1900  lui  donnent 
le  droit  de  faire  montre  de  saines  espérances,  .sans  être 
taxé  d'alliclier  un  optimisme  calculé,  comme  on  n'a 
pas  manqué  de  l'en  accuser. 


■ww  Le  Président  do  la  Eépublique  est  rentré  à  Paris  le 
8  avril  au  matin,  venant  de  Montéliniar.  ■ 

Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  9  avril  dans  le 
déparlemont  de  la  Drôme.  11  s'agissait  do  remplacer  M.  Lou- 
bet,  élu  Président  de  la  Piéi)ublique.  M.  Bizarelli,  député,  ré- 
publicain radical,  a  été  élu. 

"vw  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  9  avril  à  Provins 
(Seine-et-Marne).  M.  Derveloy,  radical  socialiste,  a  été  élu  en 
remplacement  de  M.  Montaut,  décédé. 

■vw  Le  10  avril  s'est  ouverte,  dans  les  départements,  la 
session  d'avril  des  Conseils  généraux. 

On  ne  signale  aucun  incident  qui  mérite  d'être  relaté.  On 
prévoit  que  vraisemblablement  la  si'ssion  actuelle  n'aura  pas 
une  bien  grande  importance  et  qu'elle  sera  close,  dans  la  plu- 
part des  départements,  avant  l'expiration  de  la  période  de 
quinze  jours,  lixée  comme  maximum,  pour  la  session  de 
Pâques. 

Les  Conseils  généraux  se  borneront,  en  effet,  à  statuer  sur 
les  affaires  départementales  présentant  un  caractère  d'urgence. 

Les  discussions  n'auront  aucun  caractère  saillant,  c'est  au 
moins  ce  que  font  prévoir  les  rapports  des  préfets  reçus  ces 
derniers  jours  au  Ministère  de  l'intérieur. 

Pi'esque  partout,  les  présidents  des  Assemblées  départe- 
mentales ont,  dans  leurs  discours  d'ouverture,  payé  un  juste 
tribut  d'éloges  au  regretté  Président  de  la  République, 
M.  Félix  Faure,  et  salué  avec  une  vive  sympathie  l'élection 
récente  do  M.  Loubet. 

Tous  ou  presque  tous  ont  rappelé  dans  quelles  conditions 
de  régularité  et  de  calme  s'est  effectuée  la  transmission  du 
pouvoir  présidentiel  au  Congrès  de  Versailles,  et  aussi  avec 
quelle  confiance  le  pays  républicain  tout  entier,  sauf  une 
infime  minorité,  plus  Jjruyante  que  redoutable,  a  applaudi 
au  choix  du  Congrès. 

M.  Charles  Dupuy,  président  du  Conseil,  venant  du 
Puy,  est  rentré  à  Paris  le  11  avril  accompagné  de  son  frère, 
M.  Adrien  Dupuy,  directeur  de  son  cabinet. 

M.  Ciiarles  Dupuy  a  repris  le  12  avril  la  direction,  de  son 
Ministère. 


RECETTES  DES  CHEMINS   DE  FÈR    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  19  au  25  mars  1899  (12«  semaine) 
(En  nailliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 

exploités  j 

Rec.  br.  de 
iasemâiue 

Rec.  br.  depuis 
le  Ifjanvier 

Différence 
pr 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

802 

805 

9  834 

9  274 

- 

- 

559 

Paris-Lyon-Méditer. 

9.011 

8.500 

1  850 

93.020 

88  650 

4,370 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

184 

13-.^ 

2  065 

1.523 

542 

3.746 

3.'/84 

3  803 

45,619 

44.706 

9l3 

5.590 

2.942 

2.932 

34  sn 

33.496 

1.021 

6  829 

3.685 

3.629 

42.560 

4Ù.V38 

2  322 

Esî  

4.835 

3.0ï! 

2  903 

34,309 

32  854 

1.455 

Midi  

3.418 

!  .940 

•2,0iiâ 

22.960 

23  lû7 

157 

698 

135 

85 

1.384 

1.239 

-h 

145 

Bône-G-aelma   

1.039 

163 

1-26 

1.606 

1,208 

-t- 

397 

Ouest- Algérien  

296 

65 

46 

623 

463 

+ 

168 

Arzew  à  Kralfallah. . 

214 

28 

30 

■400 

341 

+ 

69 

101 

29 

24 

28  i 

267 

+ 

17 

QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DD  VIN  EN  FRANCE 


(deuxième  article) 

Les  résultats  généraux  de  nos  exportations  vini- 
coles  entre  1889  et  1898  indiquent  que  le  commerce 
des  vins,  autres  que  ceux  de  la  Gironde,  s'est 
maintenu  pour  les  vins  en  cercle,  et  a  même  sé- 
rieusement progressé,  en  quantité  et  en  valeur, 
pour  les  vins  en  bouteilles. 


C'est  en  189'i  que  la  statistique  i)ubliéc  mensuel 
lemeiit  par  la  Direction  des  Douanes  a,  pour  la 
première  fois,  fait  un  décompte  spécial  de  l'expor- 
tation des  vins  do  Champagne  et  autres  vins 
mousseux.  Or,  pour  l'année  1894,  il  en  avait  été 
exporté  153  38!)  hectolitres,  évalués  à  5;).(i8().lG4 
francs,  soit  une  valeur  moyenne  de  350  fr.  l'iiec- 
tolitre.  En  1898,  l'exportation  des  vins  do  Cham- 
pagne et  autres  vins  mousseux  français  a  atteint 
le  chilfre  de  200.223  hectolitres,  évalués  à  !)3  mil- 
lions 70'i.000  fr.,  ce  qui  met  le  prix  de  l'hectolitre 
à  467  fr. 

Pour  1898,  en  groupant  sous  une  même  rubri- 
que l'exportation  (les  vins  en  bouteilles  des  régions 
autres  que  celle  de  la  Gironde  —  comme  elle  se 
trouve  groupée  dans  la  statistique  de  1889  —  on 
constate  que  cette  exportation  représente  247.545 
hectolitres,  d'une  valeur  moyenne  de  399  fr.,  con- 
tre seulement  232.748  hectolitres,  d'une  valeur 
moyenne  de  224.fr'.  en  1889.  De  même,  l'exporta- 
tion des  vins  de  liqueur  fabriqués  en  France  ou 
francisés  a  progressé,  entre  les  deux  dates,  de 
14-549  hectolitres  et  la  valeur  moyenne  de  l'hecto- 
litre est  passée  de  142  à  144  fr. 

D'ailleurs  le  commerce  vinicole  bordelais,  s'il 
faut  en  croire  les  spécialistes,  a  retrouvé  à  Paris 
et  dans  les  grandes  villes  françaises  la  clientèle 
qu'il  a  perdue  à  l'étranger  :  l'un  de  nos  précédents 
tableaux  démontre  en  effet  que,  malgré  la  guerre 
acharnée  que  certains  médecins  à  la  mode  font  au 
vin,  dont  ils  défendent  l'usage  à  tous  leurs  clients, 
la  consommation  ne  cesse  de  progresser  en  France. 
Nous  en  trouvons  une  nouvelle  preuve  dans  la  sta- 
tistique oflicielle  de  la  consommation,  publiée 
chaque  année  par  le  Ministère  des  Finances  et  éta- 
blie d'après  les  droits  de  consommation  perçus  par 
les  Contributions  indirectes. 

Celle  qui  vient  de  paraître  est  relative  à  l'année 
1898  :  elle  nous  indique  que  la  quantité  moyenne 
du  vin  imposé  dans  l'ensemble  de  la  France  a  été 
exactement  de  91  litres parhabitant,  cette  moyenne 
embrassant  à  la  fois  les  villes  et  les  campagnes. 
Or,  en  1888,  la  même  statistique  officielle  donnait 
le  chiffre  de  68  litres  comme  moyenne  :  en  dix 
années,  la  consommatien  moyenne  du  vin  en 
France  a  donc  augmenté  de  23  litres  par  indiviciu 
ou  33  0/0. 

Et,  chose  qui  s'explique  à  merveille,  ce  sont  les 
départements  où  la  consommation  du  vin  est  le 
plus  importante  qui  boivent  le  moins  d'alcool: 
Par  exemple,  les  trois  grands  départements  vini- 
coles  :  Hérault,  Gard  et  Aude,  consomment  respec- 
tivement par  habitant  :3121itres  de  vin  et  31itres81 
d'alcool;  269  litres  de  vin  et  3  litres  84  d'alcool,  et 
219  litres  devinet2  litres  13  d'alcool.  Au  contraire, 
dans  les  départements  comme  l'Orne,  le  Pas-de- 
Calais  et  le  Calvados,  où  la  consommation  moyenne 
du  vin  atteint  à  peine  par  habitant  8,9,  et  10  litres, 
la  consommation  de  l'alcool  s'est  respectivement 
élevée  à  6  litres  86,  8  litres  14  et  10  litres  20. 

En  1898,  la  quantité  moyenne  du  vin  imposé pa.v 
habitant  a  été,  pour  toute  la  France,  de  91  litres  et 
celle  de  l'alcool  de  4  litres  88,  représentant,  pour 
une  population  de  38.2  i7. 807  habitants,  une  con- 
sommation imposée  de  34.937.619  hectolitres  de 
vin  et  de  1.865.887  hectolitres  d'alcool.  Mais,  à  la 
consommation  imposée  il  faut  ajouter  le  vin  et 
l'alcool  consommés  en  franchise  chez  les  produc- 
teurs, soit  respectivement  :  7.807.751  hectolitres  de 
vin  et  75.853  hectolitres  d'alcool.  En  réunissant 
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les  deux  éléments  de  la  statistique  officielle  on 
arrive  à  une  consommation  totale,  pour  la  France 
continentale,  de  42.745.370  hectolitres  de  vin  et 
1.9il.740  hectolitres  d'alcool,  donnant  comme 
moyenne  individuelle  112  litres  de  vin  et  5  litres  08 
d'alcool. 

La  comparaison  des  recettes  d'octroi  à  dix  an- 
nées d'intervalle  peut  aussi  nous  donner  une  indi- 
cation très  précise  sur  le  développement  de  la  con- 
sommation du  vin  en  France  :  à  ce  titre,  le  tableau 
suivant  dressé  par  l'Administiation  des  Contribu- 
tions indirectes  intéressera  sûrement  nos  lecteurs: 

Consommation  du  Vin  dans  les  20  principales  Villes 
françaises  en  1887  et  1897  (Statistique  otBcielle  des  contri- 
butions indirectes)  : 


Villes 

Popula- 
tion 

1887 

Quantité' 
imposées 

Consomm.  moy.  ] 
par  habitant  / 

Popula- 
tion 

1897 

Quantité" 

imposées 

Consomm.  moy.  ] 
par  habitant  / 

habitants 

hectolit. 

litr. 

habitants 

hectolit. 

ntr. 

Paris  

2.2^4.108 

4.287.341 

18B 

2.481.223 

4.901.203 

197 

Lyon  

344.124 

6l 0.393 

180 

398.867 

732.330 

183 

Marseille.  . . 

289.433 

522.546 

18U 

832.515 

579.662 

174 

Bordeaux  . . 

225.281 

430.104 

190 

23;h.806 

526.472 

219 

Lille  

143.185 

89.584 

27 

160.723 

49.966 

23 

Toulouse  . . . 

133.040 

218.954 

177 

124.187 

285.784 

221 

St  Etienne. . 

105.229 

217.83"/ 

21) 

120.300 

303.99;-. 

253 

Le  Havre. . . 

109.199 

45.591 

41 

117.009 

44.0.50 

38 

Nantes  

110.638 

157.012 

141 

107.137 

182.064 

169 

Roubaix  . . . 

93.335 

13.860 

14 

113.899 

22.100 

19 

Rouen  

100.04:-. 

46.807 

46 

106.825 

43.829 

41 

91.130 

114.503 

12.. 

99.001 

121.862 

123 

Nancy  

69.46H 

112.747 

162 

88.668 

147.513 

176 

Amiens  

68.177 

26.676 

;-.9 

74.808 

31.842 

43 

Nice  

61.46't 

131.993 

214 

69.140 

185.235 

268 

6-2.19K 

65.758 

lor. 

66. 90.^ 

93.390 

140 

65 

Brest  

59.352 

43.009 

64.144 

41.473 

Angers  

65.152 

79.947 

ISi- 

69.48'< 

99.02^ 

143 

56.699 

85.300 

15(1 

64.715 

123.586 

191 

Toulon 

53.452 

87.017 

162 

70.843 

123.125 

152 

Totaux . . . 

4.522.652 

7.346.979 

16: 

4.965.199 

8.638.106 

174 

Ainsi,  la  consommation  totale  des  20  principales 
villes  de  France  a  augmenté  de  1.291. 127  hectoli- 
tres en  dix  années,  soit  un  peu  plus  de  17  0/0,  et  la 
consommation  moyenne  par  habitant  de  12  litres, 
ou  7,40  (I/O. 

On  suppose,  avec  raison,  que  la  suppression  des 
droits  d'octroi  en  France  —  aujourd'hui  partielle, 
mais  qui  sera  sans  doute  complètement  réalisée 
pour  les  boissons  hygiéniques  à  partir  du  1"  jan- 
vier 1900  —  aura  pour  conséquence  d'augmenter 
encore  cette  consommation  moyenne  en  suppri- 
mant les  fraudes  de  mouillage  et  autres  manipula- 
tions que  la  cherté  de  ces  droits  rendait  si  fruc- 
tueuses. 

En  veut-on  un  seul  exemple?  Le  rapport  de  la 
Direction  municipale  de  Paris  pour  les  approvi- 
sionnements de  1897  nous  apprend  que,  pendant 
cette  année,  les  entrepôts  parisiens  n'ont  reçu  que 
2.848.472  hectolitres  de  vin,  en  diminution  de 
115.312  hectolitres  sur  1896...,  mais  qu'il  a  été  ce- 
pendant livré  à  la  consommation  parisienne  4  mil- 
lions 901 .000  hectolitres  de  en  augmentation 
de  59. 000  hectolitres  sur  l'année  précédente. 

Or,  d'aprps  un  document  publié  par  le  Bulletin 
statistique  du  Ministère  des  finances  en  juillet  1898, 
les  TjOO  [trincipales  communes  de  la  France,  possé- 
dant dans  leur  ensemble  10.167.210  habitants, 
ont  payé,  en  1896,  des  droits  d'entrée  pour  16  mil- 
lions .539.222  hectolitres  de  vin.  Il  n'y  a,  évidem-  I 


ment,  aucun  marché  au  monde  offrant  une  pareille 
puissance  de  consommation  vinicole....  et  on  peut 
admettre ,  sans  hésitation  ,  que  cette  puissance 
augmentera  sensiblement  le  jour  où  la  suppression 
des  droits  d'octroi  sur  le  vin  aura  réduit  d'un 
quart,  d'un  tiers  ou  de  la  moitié,  selon  les  villes, 
le  prix  d'achat  du  débitant  ou  du  consommateur. 

En  effet,  le  tableau  précédent  nous  ayant  donné 
le  nombre  d'hectolitres  de  vin  qui  ont  franchi, 
en  1897,  les  barrières  des  vingt  principales  villes 
de  France  et  la  consommation  moyenne  par  habi- 
tant; connaissant,  d'autre  part,  la  quotité  des 
droits  d'octroi  payés  dans  chacune  de  ces  villes  : 
il  nous  est  facile  de  dresser  le  tableau  de  l'impôt 
spécial  que  les  consommateurs  de  vin  ont  acquitté 
au  cours  de  cette  année  : 


Droits  d'octroi  sur  le  vin,  payés  en  1897 
dans  les  vingt  principales  villes  françaises  (Gontrib.  indir.)  : 


Villes 

Dr.  d'o 

pour 
l'Etat 

ctroi  pai 

pourTâ 
com- 
mune 

-  hectol. 
Total 

Quan- 
tités 
imposées 

Total 
d»-s 
droits 
d'octroi 

Droits 
par 

habi- 
tant 

Fr.  c. 

Fr.  c. 

Fr.  c. 

Hectol. 

Mille  fr. 

Fr.  c. 

Paris  

8  25 

10  62 

18  87 

4.901.208 

92.585.7 

87  17 

7  94 

6  00 

13  94 

732.330 

10.208.7 

25  51 

Marseille. 

5  50 

5  00 

10  50 

579.662 

6.086.5 

18  27 

Bordeaux. 

5  42 

2  40 

7  82 

526.472 

4.117.0 

17  13 

Lille 

10  91 

11  00 

kl  91 

49.966 

1.094.. 

5  04 

Toulouse . 

4.c9 

2  40 

6  79 

285.784 

1.940.4 

15  00 

St  Etienne 

7  66 

3  30 

10  96 

303.993 

3.331.8 

27  73 

Le  Havre. 

11  00 

5  28 

16  28 

44.1  50 

726.9 

6  19 

Nantes . . . 

7  97 

3  53 

11  49 

182.064 

2.091.9 

19  42 

Roubaix .. 

10  07 

4  80 

14  87 

22.100 

328.  e 

2  83 

Rouen  . . . 

11  00 

5  28 

16  28 

43.829 

713.5 

6  67 

Reims  . . . 

8  25 

2  40 

10  65 

121.862 

1.297.8 

13  10 

Nancy  

6  73 

3  00 

9  73 

147.513 

1.435.8 

17  12 

Amiens.. . 

11  00 

4  80 

15  80 

31.842 

503. 1 

6  80 

Nice  

5  50 

5  00 

10  50 

185.235 

1.9'i5.0 

28  14 

Nîmfs  . . . 

5  11 

2  16 

7  27 

93.390 

678.9 

10  18 

Brest  .... 

10  66 

4  80 

15  46 

41.473 

641.2 

10  05 

Angers . . . 

7  72 

3  20 

10  92 

99.037 

1.081.4 

15  62 

Limoges  .. 

6  96 

3  20 

10  16 

123. f8H 

1.255.6 

19  41 

Toulon . . . 

5  50 

3  40 

8  90 

122.125 

1.086.9 

13  53 

Moyennes  et  tttaux  . . . 

15  41 

8.638.106 

133.150.9 

26  81 

Ainsi  la  population  totale  des  20  principales 
villes  de  la  France  (4.965.199  habitants)  a  con- 
sommé, en  1897,  8  638.106  hectolitres  de  vin,  soit 
174  litres  par  habitant,  mais  elle  a  payé  pour  cette 
consommation  133.150.000  francs  de  droits  d'oc- 
troi, représentant  15 fr.  41  de  frais  par  hectolitre  et 
une  dépense  moyenne  de  26  fr.  81  par  habitant. 

Le  vin  ordinaire  subit  maintenant  les  mêmes 
droits  que  le  vin  fin.  Or,  en  1897,  nous  avons 
importé  de  l'étranger  7.024.057  hectolitres  de  vin 
ordinaire  en  cercles,  qui  ont  été  livrés  à  la  consom- 
mation et  que  la  Commission  des  valeurs  de  doua- 
nes a  évalués  à  la  somme  totale  de  224.769.824  fr., 
soit  32  fr.  l'hectolitre,  frais  de  transports  extérieurs 
et  droits  de  douanes  acquittés. 

Gela  revient  à  dire  que,  pour  les  20  villes  ci-des- 
sus considérées,  les  droits  d'octroi  représentaient 
à  l'égard  des  vins  importés  de  l'étranger  en  1897, 
une  dépense  égale  à  48  0/0  delà  valeur  moyenne 
de  ces  vins  à  leur  entrée  sur  le  territoire  français 
et  supérieure  do  120  0/0  aux  droits  de  douanes 
qu'ils  devaient  payer  à  la  frontière. 

Il  est  donc  incontestable  que  la  loi  du  29  décem- 
bre 1897,  relative  à  la  suppression  des  taxes  d'oc- 
troi sur  les  boissons  hygiéniques,  aura  un  effet 
considérable  sur  la  consommation  du  vin  dans  les 
villes  à  octroi,  bien  que  cette  suppression  ne  porte 
que  sur  la  partie  encaissée  par  les  communes  : 
10  fr.  63  à  Paris,  6  fr.  à  Lyon,  5  fr.  à  Marseille, 
2  fr.  'jO  à  Bordeaux.  11  fr.  ;\  Lille,  etc. 
Mais  la  loi  de  1897  est  considérée  comme  incom- 
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piète  ;  elle  est,  en  tout  cas,  dillicile  à  réaliser, 
car  sur  ;i80  communes  à  octroi,  15'2  ont  été  dans 
l'impossibilité  de  trouver,  à  la  date  indiquée  par  la 
loi,  les  taxes  directes  destinées  à  remplacer  dans 
leur  budget  les  droits  d'octroi  sur  les  boissons  hy- 
giéniques. Le  Parlementa  dû  voter,  le  24  décembre 
18!)S,  une  loi  de  sursis  accordant  à  ces  villes  un 
délai  d'une  année  pour  se  mettre  en  règle  avec  la 
nouvelle  loi.  On  va  profiter  de  ce  sursis  pour  récla- 
mer à  nouveau  la  suppression  totale  de  tous  les 
droits  d'octroi  —  y  compris  la  partie  de  ces  droits 
réservés  jusqu'ici  à  l'Etat  —  et  M.  Fleury-Ra- 
varin,  député  du  Rhône,  a  déjà  déposé,  dans  ce 
sens,  une  proposition  de  loi  qui  a  des  chances  sé- 
rieuses d'être  adoptée,  parce  qu'elle  concilie  à  la 
fois  l'intérêt  des  producteurs,  l'intérêt  des  con- 
sommateurs et  celuidesintermédiaires,  marchands 

devins  en  gros  ou  en  détail  ce  qui  n'est  pas  à 

dédaigner  dans  un  pays  comme  le  nôtre  où  le  mar- 
chand de  vin  exerce  une  certaine  influence  élec- 
torale. 

La  France  absorbe  déjà  42  millions  d'hectolitres 
de  vin  alors  que  sa  production  indigène  moyenne 
ne  peut  pas  dépasser  de  beaucoup  la  production 
des  années  1897  et  1898,  ou  la  production  moyenne 
<iécennale  1889-1898,  c'est-à-dire  33.496  000  hecto- 
litres. En  déduisant  de  ce  chiffre  les  prélèvements 
de  l'exportation,  c'est  au  moins  8  millions  d'hec- 
tolitres qu'il  nous  faut  demander  à  l'étranger, 
■chiffre  qui  dépassera,  sans  doute,  10  millions  après 
la  suppression  des  droits  d'octroi  sur  les  boissons 
hygiéniques. 

Notre  pays  restera  donc  fortement  débiteur  de 
l'étranger  pour  ses  vins  ordinaires  et  cette  simple 
constatation  —  qui  résulte  des  faits  précédents  — 
nous  permet  d'affirmer,  dès  maintenant,  que  le  re- 
lèvement du  droit  de  douane  de  7fr.  par  hectolitre 
titrant  10  degrés  9  et  au-dessous,  à  12  fr.  par  hecto- 
litre titrant  12  degrés  et  au-dessous  :  suffira  large- 
ment pour  maintenir  nos  vins  ordinaires  indigènes 
titrant  10  degrés  au  prix  moyen  de  25  fr.  l'hecto- 
litre, soit  environ  à  2  fr.  50  le  degré  alcoolique  : 
condition  de  marché  intérieur  qui  rendra  l'impor- 
tation des  vins  étrangers  aussi  facile  qu'à  l'époque 
où  ces  vins  payaient  0  fr.  64  cent,  de  droits  de 
douane  par  degré  alcoolique,  contre  1  fr.  depuis  le 
21  novembre  1898. 

Quels  sont  les  pays  qui  profiteront  de  ce  nouvel 
état  de  choses? 

La  statistique  suivante  de  la  production  univer- 
selle, que  notre  excellent  confrère  le  Moniteur 
Vinicole  a  bien  voulu  nous  fournir,  va  nous  donner 
'Une  première  indication  : 

Production  universelle  des  vins  en  1889  et  1898. 
(Hectolitres) 

Pavs 


Europe  : 

France  

Italie  

Espagne  

Portugal  

Autriche  

Hongrie  

A  llemagne  

Russie  

Suiisse  

Turquie  et  Chypre  . . , 

Grèce  et  Iles  

Bulgarie  

Serbie  

Roumanie   


Tolal  de  l'Europe. 


1889 

1898 

Diff.  en  1898 

32.282.300 

-t- 

9.0.58.728 

21. 757.  OUI) 

31.500.000 

+ 

9.743.000 

18.500.000 

2i.750.(,00 

+ 

6.250.000 

:}.000.000 

2.100.100 

899,900 

3.000.000 

1.900.000 

1.100.000 

6.000.000 

900.0 '0 

5.100.000 

3.000.000 

1.800.000 

1.200.000 

:$.00().000 

3.120.000 

-f 

120.000 

1.000.000 

1.100.000 

+ 

100. 000 

2.500.000 

1.60  1.000 

900.000 

1.500.000 

1.101 1. 000 

400.000 

2.911.18i 

2.600.(100 

311.1X4 

2.000.000 

8(10.0(10 

1.200.000 

1.850.000 

3. 9( '0.000 

+ 

2.050.100 

98.241.756 

109.452.400 

+  16.210.644 

Afrique  : 

A  Igérie  

Tunisie  

Acores,  Canaries,  Ma- 
dère  

Co.p  de  Bonne- Espé- 
rance  


Total  de  l'Afrique. . 

Amérique  : 

Elnts-Unis  '  

Mexique  

Réput)Uque  Argentine . 

Chili  

Pérou  

Brésil  

Uruguay  , 

Bolivie  


Totalde  V Amérique . 


Perse  

Australie. 


2.512.198 
b2.600 

5.221.700 
120.000 

150.000 

235.000 

100.000 

185.000 

2.794.798 

5.761.700 

1. 500.000 
» 

1.500.000 
1.000.000 

»  . 

1.300.000 
70.000 
1.600.000 
2.500.00(1 
1. 500.000 
450.000 
160.000 
35.000 

4.000.000 

7.615.000 

87.000 

45.000 
95.000 

100.123.554 

123.969.100 

I  2.709.502 
+  87.400 

+  85.000 

-1-  85.000 


+  2.960.902 


200.000 
70.000 
100.000 
1.500.000 
1. 500.000 
450.000 
160.000 
S5.000 


3. 615.000 


+  45.000 
+  8.000 


En  considérant  cette  statistique  comme  approxi- 
mativement exacte,  on  voit  que  la  production  vini- 
cole universelle  a  augmenté,  en  dix  années,  de  près 
de  23  millions  d'hectolitres.  Sur  cette  augmenta- 
tion, l'Europe  a  fourni  16.210.644  hectolitres, 
l'Afrique  2.966.902  hectolitres  et  l'Amérique  3  mil- 
lions 615.000  hectolitres. 

Mais  en  Europe,  la  production  des  trois  grands 
pays  vinicoles  :  France,  Italie  et  Espagne,  a  pro- 
gressé, à  elle  seule, de  25.051.728  hectolitres;  celle 
de  la  Roumanie,  de  la  Suisse  et  de  la  Russie,  de 
2.2 ÏO. 000  hectolitres,  tandis,  au  contraire,  que  les 
produits  de  l'ensemble  des  autres  nations  euro- 
péennes se  présentent  avec  une  diminution  de 
12.110  084  hectolitres. 

C'est  donc  seulement  en  Italie  ou  en  Espagne  que 
la  France  peut  trouver  le  complément  nécessaire  à 
sa  consommation  intérieure. 

L'Algérie  et  Is  Tunisie  lui  donnent  déjà  un  ap- 
point sérieux  puisque  la  production  de  ces  deux 
pays  a  augmenté  de  2.796.902  hectolitres  pendant 
la  même  période  et  que  les  importations  algériennes 
et  tunisiennes  en  France,  qui  n'étaient  que  de 
1.582.669  hectolitres  en  1889,  se  sont  élevées  à 
3.367.951  hectolitres  en  1898. 

Mais  il  faut  tenir  compte  de  ce  double  fait  :  que 
la  production  algérienne  et  tunisienne  parait  être 
arrivée  aujourd'hui  à  son  complet  développement 
et  que  les  vins  de  nos  deux  colonies  africaines  se 
prêtent  moins  bien  aux  coupages  que  les  vins  espa- 
gnols, par  exemple,  que  nous  buvons  à  Paris  sous 
le  nom  de  bordeaux. 


{A  suivre.) 


Edmond  Théry. 


GÈNES  ET  MARSEILLE 


Le  Moniteur  officiel  du  Commerce  viont  de  publier 
un  rapport  fort  intéressant  de  M.  de  Glercq,  consul 
général  de  France  à  Gênes,  sur  le  mouvement  mari- 
time comparé  des  ports  de  Gênes  et  de  Marseille. 

Les  constatations  faites  par  M.  de  Glercq  n'ont  rien 
de  nouveau  pour  nous,  mais  elles  attirent  l'attention 
sur  un  état  de  choses  que  nous  avons  bien  des  fois 
signalé  et  qui  mérite  de  préoccuper  notre  pays. 

D'après  les  relevés  mensuels  communiqués  par  la 
Cham))re  de  commerce  de  Gènes,  le  mouvement  total, 
eu  1898,  des  navires  do  ce  port  se  serait  élevé  à  12.691. 
bâtiments,  jaugeant  9.025.152  tonneaux. 

Ces  chiiires,  qui  attestent  l'activité  du  grand  iiort 
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italien,  établissent  également  que  cette  activité  est  en 
j^rogression  continue. 

En  effet,  les  statistiques  afférentes  au  mouvement  de 
la  navigation,  pendant  ces  cinq  dernières  années,  don- 
nent les  résultats  suivants  : 


Années 


lS9i. 
1895. 
189Ô. 
1897. 
1898. 


Navires 

11.398 
11.980 
12.288 
13.528 
12.691 


Tonneaux 

7.532.516 
7.894.598 
8.120.534 
8.637.190 
9.025.152 


En  1897,  la  différence  constatée  sur  1896  était,  en 
plus,  de  240  bâtiments  et  516.656  tonneaux;  l'examen 
du  dernier  exercice  fait  ressortir  sur  l'année  précé- 
dente une  augmentation  de  163  bâtiments  et  de  387.962 
tonneaux. 

Les  entrées  ont  été  de  6.196  navires,  jaugeant  4  mil- 
lions 390.893  tonneaux  et  les  sorties  de  6.495  navires, 
jaugeant  'i. 634. 259  tonneaux. 

Le  pavillon  national  prend  toujours  la  même  part 
prépondérante  à  ce  mouvement  général  (39  0/0  de  ton- 
nage à  l'entrée  et  à  la  sortie). 

Parmi  les  pavillons  étrangers,  l'Angleterre  vient  en 
tête  avec  un  total  de  1.948  bâtiments  (29  0/0  du  ton- 
nage à  l'entrée  et  30  0/0  à  la  sortie).  Ce  chiffre  est  in- 
férieur à  celui  de  l'an  dernier  (1.997  bâtiments). 

Viennent  ensuite  l'Allemagne,  l' Autriche-Hongrie, 
la  Hollande,  la  France  (2  0/0  du  tonnage  à  l'entrée  et 
3  0/0  à  la  sortie),  l'Espagne,  la  Grèce  et  la  Norvège. 

Mais  ce  n'est  pas  dans  l'étude  de  la  part  prise 
par  les  divers  pavillons  dans  le  mouvement  du  port  de 
Gênes  que  nous  trouvons  des  indications  à  retenir  : 
une  comparaison  plus  intéressante  à  faire  est  celle 
de  ce  mouvement  par  rapport  à  celui  de  notre  grand 
port  méditerranéen. 

Le  mouvement  maritime  de  Marseille  aurait  été,  en 
1898,  d'après  une  information  du  Sémaphore,  de  16.884 
navires,  jaugeant  11.993.461  tonneaux  et  ayant  débar- 
qué ou  embarqué  5.625.647  tonnes.  Ces  chiffres  se  dé- 
composent comme  suit  : 


Entrées 


Nom])re  Jauge 


Marchandises 
débarquées 


Vapeurs  français   4.054 

étrangers   1.868 

Voiliers  français   1 . 900 

—      étrangers   6'o9 


2.955.549  1.352.840 

2.679.998  2.172.166 

219.588  218.270 

150.195  156.757 


8.491  6.005.330  3.900.0^3 
Sorties 

Vapeurs  français               4.05i  2.937.731  1.085.244 

—  étrangers              1.874  2.678.311  356.219 

Voiliers  français                1.890  219.153  175.316 

—  étrangers                 575  152.937  108.835 

8.393     5.988.132  1.725.614 

Il  résulle  de  ce  tableau  que  la  part  du  pavillon  fran- 
çais est,  à  l'entrée,  de  52.8  0/0  pour  le  tonnage  et  de 
42.5  0/0  pour  les  marchandises  débarquées,  et  celle  du 
pavillon  étranger  de  47.2  0/0  pour  le  tonnage  et  de 
57.5  0/0  pour  les  marchandises.  A  la  sortie,  le  pavillon 
français  couvre  52.7  0/0  du  tonnage  et  73  0/0  des  mar- 
chandises embarquées;  la  part  du  pavillon  étranger 
est,  respectivement,  de  46.3  et  27  0/0. 

Si  l'on  établit  une  comparaison  entre  le  mouvement  du 
port  de  Gênes  et  celui  du  port  de  Marseille  en  1898,  on 
trouve,  en  faveur  de  ce  dernier,  un  excédent  de  4.193 
bâtiments  et  de  2.968.310  tonneaux.  Marseille  main- 
tient donc  encore  sa  supériorité,  mais  celle-ci  n'en  est 
pas  moin!?  menacée,  car  le  trafic  de  notre  grand  port 
reste  stationnaire.  En  1896,  le  mouvement  de  la  navi- 
gation accusait  16.290 bâtiments,  de  10.549.196  tonneaux 
et  5.311.5.57  tonnes  do  marchandises  embarquées  et 
débarquées  et  l'on  relevait,  en  1897,  15.790  bâtiments 
de  10.710  388  tonneaux  et  5.141.414  tonnes  de  marchan- 
dises ;  il  y  a  donc,  en  1898,  par  rapport  à  1896,  une 
augmentation  de  594  bâtiments,  de  1.444.267  tonneaux 
et  de  314.090  tonnes  de  marchandises  et,  par  rapport 


a  1897,  une  augmentation  de  1.154  bâtiments, de  1.283  074 
tonneaux  et  de  484.233  tonnes  de  marchandises,  ladite 
année  ayant  coïncidé  avec  un  recul  sensible  dans  le 
tratic  du  port  de  Marseille. 

Pendant  les  trois  années  1896-98  le  mouvement  du 
port  de  Gênes  s'est  ainsi  chiffré  : 

Nombre  Marchandises 
de  embarquées 
batnnents       Jauge       et  débarquées 


1896. 
1897. 
1898. 


12.288 
12.528 
12.691 


8.120.534 
8.637.190 
9.025.152 


4.553.824 
4.534.5.59 
4.893.582 


«  Il  y  a  donc,  fait  observer  notre  consul,  en  1898, 
par  rapport  à  1897,  une  augmentation  de  163  bâtiments 
et  de  387.962  tonneaux,  alors  que  1897  accusait  déjà 
en  1896,  une  augmentation  de  240  bâtiments  et  de 
516.656  tonneaux. 

De  1896  à  1898,  le  mouvement  de  la  navigation  à 
Gènes  a  donc  augmenté  de  403  bâtiments  et  de  904.618 
tonneaux;  la  différence  avec  Marseille,  au  profit  de 
celle-ci,  est  de  191  bâtiments  et  de  539.649  tonneaux. 
Au  point  de  vue  du  tonnage  des  marchandises,  la  pro- 
portion se  trouve  renversée  au  détriment  de  notre  grand 
port  méditerranéen;  en  effet,  tandis  que  le  trafic  de 
Marseille  a  crû,  de  1896  à  1898,  de  314.090  tonnes, 
celui  de  Gênes  accuse  un  progrès  de  -319.758  tonnes' 
soit  5.668  tonnes  de  plus  que  Marseille.  L'attention  des 
intéressés  marseillais  et  du  Gouvernement  est,  je  le 
sais,  éveillée  sur  ce  point,  mais  la  question  a  pour  nous 
trop  d'importance,  et  le  péril  génois  est  trop  menaçant 
et  trop  voisin,  pour  que  tout  patriote  ne  s'en  alarme 
pas  et  ne  crie  pas  comme  les  vieux  Romains  :  caveant 
consules.  ». 

*** 

Nous  souhaitons  vivement  que  cet  appel  soit  entendu  : 
les  causes  du  déclin  du  mouvement  maritime  du  port  de 
Marseille  sont  trop  connues  pour  que  nous  y  insistions 
beaucoup  :  elles  se  trouvent  dans  l'insuffisance  de  nos 
lignes  de  pénétration  fluviale  et  nous  envisagerions 
l'avenir  avec  beaucoup  plus  de  confiance  si  le  projet 
du  Canal  de  jonction  de  Marseille  au  Rhin,  auquel 
s'est  attachée  depuis  quinze  ans  la  Chambre  de  com- 
merce de  Marseille,  avait  pu  aboutir. 

Mais  un  conflit  regrettable  a  fait  renvoyer  ce  projet 
qui  était  de  la  plus  grande  importance  pour  la  France, 
car  Marseille  devrait  être  comme  autrefois  le  trait 
d'union  entre  le  centre  de  l'Europe  et  l'Orient. 

Nous  avons  porté  un  premier  préjudice  à  ce  mono- 
pole en  ouvrant  le  Mont-Genis  :  nous  avons  ainsi  rap- 
proché Gènes  du  centre  de  l'Europe.  Jusqu'à  ces  der- 
niers temps,  toutefois  l'avantage  nous  restait  encore, 
car  la  ligne  entre  Gênes  et  la  Suisse  étant  mauvaise, 
celle  de  Lyon  par  Marseille  lui  était  préférée.  Mais, 
en  1882,  les  Allemands  ont  percé  le  Gothard:  c'est  de 
de  ce  jour  que  date  la  décadence  de  Marseille. 

En  1887,  cinq  ans  après,  notre  directeur,  M.  Edmond 
Thery,  pouvait  constater,  au  cours  d'une  mission  spé- 
ciale, dont  il  avAit  été  chargé  par  le  Ministre  du  com- 
merce et  le  Ministre  des  Travaux  publics,  que  les 
prévisions  relatives  au  tonnage  formulées  par  les 
créateurs  de  laligne  du  Saint-Gothard  avaient  été  dépa.?- 
sées  de  moitié  ;  dès  1890,  une  double  ligne  est  devenue 
nécessaire  sous  le  tunnel  et  la  Compagnie  peut  donner 
aujourd'hui  8  0/0  à  ses  actionnaires. 

Le  percement  du  Gothard  a  donc  eu  pour  Marseille 
les  conséquences  les  plus  fâcheuses  :  qu'adviendra-t-il 
après  le  percement  du  Simplon? 

M.  Edmond  Théry  l'a  nettement  indiqué  dans  son 
ouvrage  sur  l'Europe  et  les  Etats-Unis  d'Amérique  : 
«  Le  Simplon  pourra  enlever  à  Marseille,  c'est-à-dire  à 
notre  commerce  maritime  de  la  Méditerranée,  la  totalité 
de  l'alimentation  de  la  Suisse  française,  à  l'exception 
peut-être  de  la  ville  de  Genève,  qui  se  trouvera  sur  la 
limite  des  deux  bassins  économiques.  » 
Et  la  décadence  de  notre  grand  port  s'accentuera. 
Il  y  aurait,  cependant,  un  moyen  certain  de  rendre 
à  ce  grand  port  et  à  la  marine  marchande  française 
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une  partie  du  trafic  international  enlevé  aujourd'hui 
par  (iLMies  et  le  Gotliard,  demain  pur  le  Situplon.  Ce 
serait  do  rendre  le  Uhônc  facilement  accessible  aux 
marciiandises  de  provenance  ou  de  destination  médi- 
terranéenne; de  faire  de  Marseille  la  véritable  tête  de 
ligne  méridionale  du  réseau  Iluvial  français  ;  ce  serait, 
en  un  mot,  de  supprimer  350  kilomètres  de  voie  ferrée 
entre  la  Méditerranée  et  l'Europe  centrale  et  de  créer, 
par  le  Ctninl  de  jonction  de  Marseille  aie  Rhône, 
une  route  fluviale  aussi  économique  que  celles  de 
l'Escaut,  de  la  Meuse,  du  Rhin  ou  de  l'Elbe. 

Espérons  qu'on  le  comprendra  et  que  les  efforts  de  la 
Chambre  de  Commerce  de  Marseille  ne  tarderont  plus 
à  être  couronnés  de  succès.  Il  y  va  de  l'avenir  de  notre 
grand  port  méditerranéen  et  de  notre  marine  mar- 
chande. 

Georges  Bourgarel. 


CREDIT  LYONNAIS 


Dans  V Economiste  Européen  du  25  février  dernier, 
nous  avions,  dans  un  article  spécial,  fait  connaître  les 
résultats  obtenus  par  le  Crédit  Lyonnais  au  cours  de 
l'exercice  1898.  Dans  notre  numéro  du  31  mars  nous 
avons,  en  outre,  publié  les  résolutions  adoptées  par 
l'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  qui 
s'était  tenue  à  Lyon  le  28  mars.  Il  nous  reste  mainte- 
nant à  jeter  un  coup  d"œil  sur  le  rapport  présenté  par 
le  Conseil  d'administration  à  ses  associés. 

Nous  allons  parler,  tout  d'abord,  du  mouvement 
d'un  certain  nombre  de  services  de  cet  Etablissement 
pendant  l'exercice  dernier,  en  le  comparant  à  celui 
de  1897. 

Portefeuille 


1897 


1898 


Nombre  des  effets  entrés 

pendant  l'année   13.539.504  effets   14.840.192  effets 

Augmentation  en  1898  ...  1.300.688  effets 

Montant  des  effets  entrés 

pendant  l'année....  Fr.  8.595.438.039  13  10.189.264  662  01 
Augmentation  en  1898  ...  1 .595.826.622  fr.  88 

Service  de  la  correspondance 
Lettres  expédiées  pendant 

l'année   5.094.487  lettres   5. 427. 229  lettres 

Augmentation  en  1898  . . .  332.742  lettres 

Dépôts  de  titres 

Actions  et  obligations  (en 

nombre  de  titres)   6.380.933  titres   6.980.889  titres 

Augmentation  en  1898  . . .  599.956  titres 

Rentes  françaises  et  étran- 
gères (en  francs  de  rente)  55.759.131    »       64.321.il8  » 

Augmentation  en  1898. ...  8.582.287  francs  de  rentes 

Ces  chiffres  attestent  que  les  opérations  du  Crédit 
Lyonnais  ont  été  très  actives  en  1898.  C'est  ce  qui  res- 
sortait déjà  du  montant  des  bénéflces  accusés  précé- 
demment, et  aux_^quels  nous  avions  fait  allusion  le  25 
février.  A  ces  rés'ultats,  toutes  les  agences  de  ce  grand 
Etablissement  ont  concouru,  ainsi  que  le  mentionne  le 
rapport. 

Le  siège  social  de  Lyon,  dont  l'exploitation  semblait 
avoir  donné,  jusqu'à  présent,  tout  ce  qu'il  était  possiJjle 
d'en  attendre,  a  réalisé  de  nouveaux  progrés,  grâce  à 
l'impulsion  qu'il  a  imprimée  à  ses  rapports  avec  la 
place  de  Lyon  même  et  avec  les  pays  voisins.  Quant 
aux  agences  de  la  région  lyonnaise,  elles  ont  continué 
à  fonctionner  avec  sécurité.  D'année  en  année,  elles 
fortifient  leur  action  dans  les  localités  ofi  elles  sont 
déjà  si  solidement  établies,  et  les  services  qu'elles  ont 
rendus,  de  même  que  ceux  qu'elles  rendent  encore 
tous  les  jours,  groupent  autour  d'elles  une  clientèle  fidèle 
et  do  plus  en  plus  compacte. 

Le  second  réseau  d'agences  du  Crédit .  Lyonnais 
comprend  celles  de  l'Ouest,  du  Nord  et  de  l'Est  de  la 
France.  Constituées  sur  les  mêmes  bases  que  les  précé- 
dentes, elles  ont  dû,  pour  la  plupart,  remanier  leurs 


nstallations  originaires  devenues  insufOsanfcs,  étoiles 
imctteut  aujourd'hui,  à  la  disposition  du  public  les 
services  les  plus  complets.  Leur  clientèle  prend,  de 
jour  en  jour,  de  l'extension.  Elles  ont  certes  encore  des 
efforts  à  faire  pour  pénétrer  plus  complètement  dans 
les  habitudes  et  les  convenances  locales,  mais  elles  y 
réussiront  par  l'application  des  méthodes  aux(juellcs 
elles  doivent  les  résultats  déjà  obtenus.  Ajoutons 
qu'en  1898,  trois  nouvelles  sous-agences  ontété  créées  : 
une  à  Remiremont  et  une  à  Saint-Dié,  toutes  les  deux 
dépendant  d'Epinal,  et  une  autre  à  Lunéville,  cette 
dernière  dépendant  de  Nancy. 

Le  Conseil  d'administration,  dans  son  rapport,  se 
félicite  de  la  marche  de  l'établissement  de  Paris  qui, 
soit  aussi  bien  au  point  de  vue  des  installations  que 
du  personnel,  n'a  rian  négligé  pour  arriver  à  tirer  le 
meilleur  parti  possible  des  ressources  que  la  capitale 
offre  aux  afl'aires  de  banque,  et  qui  élargit  constam- 
ment le  cercle  de  ses  opérations  non  seulement  avec  la 
clientèle  parisienne,  mais  encore  avec  les  différents 
pays  d'Europe  et  les  contrées  d'outre  mer. 

La  marche  des  agences  étrangères  du  Crédit  Lyon- 
nais est  toujours  intéressante  à  suivre.  Celles  des 
Indes  n'ont  pas  répondu,  en  1898,  aux  espérances  que 
l'on  concevait,  et  celles  de  Moscou  et  d'Odessa  ne 
fonctionnent  pas  encore  dans  les  conditions  auxquelles 
elles  peuvent  prétendre.  Par  contre,  le  groupe  égyptien, 
—  Alexandrie,  Le  Caire  et  Port  Said,  —  a  donné  des 
résultats  analogues  à  ceux  des  exercices  précédents,  et 
l'agence  de  Saint-Pétersbourg  a  eu  un  mouvement 
d'affaires  important.  D'un  autre  côté,  à  Constantinople 
et  à  Smyrne,  les  produits  se  sont  maintenus  dans  des 
limites^  normales,  bien  que  les  afl'aires  commerciales 
aient  été  peu  actives,  et  les  sièges  de  Madrid,  de 
Barcelone  et  de  Valence  n'ont  été  atteints  par  aucun 
sinistre,  en  dépit  de  la  perturbation  profonde  qui  s'est 
produite  en  Espagne.  Bien  plus,  la  gravité  des  circons- 
tances a  valu  à  ces  agences  une  augmentation  notable 
des  dépôts  du  public  qui,  en  présence  du  trouble  qui 
existait  dans  le  monde  des  affaires,  est  venu  apporter 
ses  capitaux  au  Crédit  Lyonnais  que  l'on  savait  en 
dehors  de  la  crise.  Quant  à  l'agence  de  Londres,  elle 
réalise  peu  à  peu  le  développement  auquel  elle  était 
appelée  dès  le  premier  jour  de  sa  création.  Elle  devient, 
de  plus  en  plus,  le  correspondant  d'un  grand  nombre 
de  maisons  de  divers  pays  ;  ses  affaires  de  change,  de 
titres,  d'ordres  de  Bourse  acquièrent  une  importance 
croissante  ;  enfin,  elle  s'est  ressentie,  par  contre  coup, 
de  l'extension  des  opérations  des  divers  autres  sièges 
de  la  Société,  un  grand  nombre  de  ces  opérations 
venant  aboutir  à  Londres. 

En  résumé,  la  marche  des  affaires  du  Crédit  Lyon- 
nais, en  1898,  a  été  des  plus  satisfaisantes,  et  elle  s'est 
traduite,  comme  on  sait,  par  une  somme  de  profits 
nets  s'élevant  à  25.051.500  fr.  61,  déduction  faite  de 
tous  frais  généraux,  charges,  amortissements  et  attri- 
butions statutaires,  ce  qui  constitue  une  augmentation 
de  5.041.021  fr.  11  sur  l'exercice  précédent,  soit  plus  de 
25  0/0.  Sur  cette  somme,  16  millions  de  francs  ont  été 
emploj^és  à  la  répartition  d'un  dividende  de  40  fr.  par 
action.  Il  restait  alors  9.051.500  fr.  61.  A  ce  montant, 
le  Conseil  d'administration  a  ajouté  948.499  fr.  39,  pro- 
venant d'un  prélèvement  effectué  sur  le  «  compte  des 
profits  et  pertes  »  des  exercices  antérieurs,  qui  figure 
au  bilan  pour  2.288.517  fr.  44.  On  a  alors  obtenu  une 
somme  de  10  millions  de  francs  qui  a  été  portée  à  la 
réserve  extraordinaire.  Cette  dernière,  dotée  depuis 
deux  ans  de  20  millions  de  francs,  s'établit  maintenant 
à  00  millions  de  francs. 

Ainsi  que  l'a  fait  observer  le  Conseil  d'administra- 
tion, fortifier  les  réserves  est  le  plus  utile  emploi  qui 
puisse  être  fait  des  excédents  exceptionnels  de  profits 
obtenus  au  cours  de  certains  exercices;  c'est  le  moyen 
le  plus  efficace  d'ajouter  à  la  force  et  au  crédit  de  l'in- 
stituticn  ;  c'est  la  meilleure  garantie  contre  toutes  les 
éventualités,  car  un  actif  aussi  étendu  que  celui  du 
Crédit  Lyonnais,  comprenant  un  chiff're  considérable 
d'effets  de  commerce,  de  créances,  de  titres,  peut  tou- 
jours, malgré  la  rigueur  des  évaluations,  subir  des 
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pertes  en  cas  de  crise  grave  ;  enfin,  dans  une  industrie 
comme  celle  de  la  banque  où  les  résultats  annuels 
sont  variables,  comme  il  importe  de  donner  au  service 
des  dividendes  autant  de  régularité  que  possible,  il 
convient  de  profiter  des  années  prospères  pour  consti- 
tuer des  provisions  qui,  dans  les  exercices  moins  favo- 
risés, pourront  aider  aux  répartitions. 

Nous  venons  de  parler  de  «  garanties  contre  toutes 
les  éventualités  »  et  de  «  rigueur  dans  les  évalua- 
tions »,  n:ais  il  faut  reconnaître  d'aboi'd  que  dans 
toutes  ses  opérations,  le  Crédit  Lyonnais  ne  cesse 
d'observer  la  plus  grande  prudence,  à  ce  point  qu'en 
1898,  malgré  l'étendue  des  transactions,  aucun  mé- 
compte grave  ne  s'est  produit  et  le  chiffre  des  mau- 
vais débiteurs  est  demeuré  au-dessous  de  la  moyenne 
normale.  D'autre  part,  dans  son  inventaire,  cet  Eta- 
blissement ne  s'est  pas  départi  de  ses  règles  de 
sévérité  habituelles  ;  les  évaluations  de  l'actif  ont  été 
faites  avec  la  plus  grande  circonspection,  et  toute 
créance,  dont  la  rentrée  pouvait  inspirer  le  moindre 
doute,  a  été  portée  pour  1  fr.  Ce  sont  ces  pratiques  re- 
nouvelées constamment  qui  ont  établi  si  fortement  son 
crédit  et  qui  lui  ont  permis  de  poursuivre  si  efticace- 
meut  l'œuvre  qu'il  a  entreprise  au  grand  avantage  de 
notre  commerce  et  de  notre  industrie. 

A.  Lechenet. 


FINANCES  OTTOMANES 


En  examinant  dernièrement  les  résultats  de  l'exercice 
financier  ottoman  clos  le  13  mars  1898  (1),  nous  avons 
indiqué  les  raisons  du  retard  apporté  par  le  Conseil 
d'administration  de  la  Dette  publique  dans  la  publica- 
tion de  ce  document.  Nous  avons  montré,  qu'après  une 
année,  ces  résultats  ne  pouvaient  avoir  qu'un  intérêt 
rétrospectif  et  nous  nous  sommes  bornés  à  en  présenter 
une  courte  analyse  qui  n'a  pu  que  faire  ressortir,  d'ail- 
leurs, l'excellente  situation  des  finances  turques  gérées 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Dette. 

Le  discours  prononcé  par  M.  le  commandant  Berger, 
en  remettant  la  présidence  de  ce  Conseil  à  son  succes- 
seur, sir  Ed.  Law,  nous  donne  maintenant  un  aperçu 
des  résultats  probables  de  l'exercice  1898-99  et  nous 
permet  d'insister  davantage  sur  la  bonne  situation  de 
ces  finances. 

Une  première  constatation  à  faire,  en  effet,  c'est  que 
les  recettes  des  cinq  revenus  concédés  à  l'Administra- 
tion de  la  Dette  se  présentent,  cette  année  encore,  avec 
une  augmentation  considérable  sur  celles  de  l'année 
précédente  et  M.  Berger  n'a  pas  évalué  cette  augmen- 
tation à  moins  de  .50.000  livres  turques,  nettes  des  frais 
généraux  des  provinces. 

Ce  n'est  pas  là  cependant  le  fait  saillant  présenté  par 
les  résultats  de  l'année  financière  1898-99  ;  un  événe- 
ment a  dominé  cette  année,  événement  que  nous  de- 
vons mettre  avant  tout  en  lumière  :  nous  voulons 
parler  de  l'extinction  définitive  du  premier  des  groupes 
d'emprunts  qui  constituent  la  Dette  publique  ottomane. 
Le  17/29  août  a  été  effectué  le  dernier  tirage  des  titres 
de  la  série  A,  qui  comprenait  les  emprunts  de  1858  à 
1862  indiqués  à  l'article  12  du  décret  de  Mouharrem, 
pour  un  capital  inscrit  au  grand  livre  de  7.831.869  li- 
vres turques. 

L'Administration  delà  Dette  publique  a  donc  franchi 
la  première  étape  de  la  route  qui  doit  la  conduire,  d'un 
pas  de  plus  en  plus  rapide,  vers  le  but  qui  lui  est  dé- 
signé :  le  remboursement  intégral  du  capital  réduit  de 
la  Dette  ottomane,  en  assurant  en  même  temps  le  ser- 
vice de  l'intcrùt  dans  les  conditions  prévues  par  lé  dé- 
cret. 

L'extinction  de  la  série  A  a  eu  nécessairement  une 
influence  sur  la  situation  des  autres  séries. 

Le  capital  inscrit  au  Grand-Livre  de  la  série  B, 
représentant  les  emprunts  de  1860,  18G3-1864  et  1872 


était  de  11.049.307.  liv.  t.,  sur  lequel  il  ne  reste  plus  à 
amortir  que  7.371.941  liv.  t. 

Par  suite  de  la  disparition  de  la  série  A  dans  le 
premier  semestre  de  cet  exercice,  l'amortissement  de 
la  série  B  a  bénéficié,  pour  l'année  qui  finit,  du  solde 
restant  du  cinquième  de  la  recette,  augmen;,é  des  in- 
térêts sur  titres  amortis,  soit  de  292  000  liv.  t.,  c'est-à- 
dire  déjà  de  la  presque  totalité  du  1/4  0/0  du  capital 
reconnu  par  le  décret  de  Mouharrem. 

La  série  B  profitera  à  l'avenir  de  la  somme  de 
292.700  liv.  t.,  soit  intégralement  du  1/4  0/0  du  capital 
reconnu. 

Pour  ne  parler  que  des  cinq  dernières  années,  ce 
groupe  recevait  une  moyenne  d'environ  93.000  liv.  t. 
par  an,  il  recevra  donc  dorénavant  chaque  année  près 
de  200.000  liv.  t.  de  plus  que  pendant  cette  dernière 
période.  En  même  temps  la  série  C,  l'avant  dernier 
groupe  de  la  Dette,  commencera  à  participer  partiel- 
lement à  l'amortissement  ordinaire,  à  partir  du  18* 
exercice,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  12 
du  décret,  et  recevra,  à  l'avenir,  en  moyenne  120.000 
liv.  t.  par  an.  représentant  le  solde  disponible  du  cin- 
quième de  la  recette  augmenté  des  intérêts  sur  les  titres 
amortis. 

La  série  D  viendra  prendre  dans  ces  avantages  la 
place  de  la  série  G,  quand  cette  dernière  sera  appelée  à 
remplacer  la  série  B,  complètement  amortie  à  son  tour. 
Ce  résultat  sera  atteint  dans  une  dizaine  d'années,  si  les 
calculs  du  Conseil  d'administration  se  vérifient. 

Tandis  que  ces  résultats  étaient  obtenus,  l'amortis- 
sement extraordinaire  créé  à  la  suite  de  la  conversion 
des  Priorités,  continuait  à  jouer  régulièrement.  Depuis 
l'extinction  de  la  série  A,  chacun  des  trois  groupes 
restant  de  la  Dette  a  reçu,  en  plus  de  sa  dotation  ordi- 
naire, 2.248  liv.  t.  et  recevra,  à  partir  du  18"  exercice  et 
conformément  à  la  décision  du  12  décembre  dernier, 
une  somme  de  4.219  liv.  t.  constituant  le  1/3  de  la  part 
de  la  série  A  dens  l'amortissement  extraordinaire, 
toujours  augmenté  des  intérêts  sur  les  titres  amortis. 

*** 

Après  avoir  donné  ces  renseignements  sur  le  fonc- 
tionnement de  l'amortissement,  M.  Berger  a  parlé  du 
compte  «  réserve  »  formé  par  l'augmentation  du  taux 
de  l'intérêt.  Ce  compte  s'élevait,  au  28/12  mars  1898,  à 
481.652  liv.  t.  Il  sera  encore  pourvu,  cette  année,  d'une 
nouvelle  affectation  dont  le  montant  sera  arrêté  à  la 
clôture  définitive  des  comptes,  mais  qui  peut  être 
évalué  immédiatement  environ  à  75.000  liv.  t.,  ce 
qui  le  clôturera  à  ce  jour  avec  un  montant  qui  ne  sera 
pas  en  tout  cas  inférieur  à  550.000  liv.  t. 

Cette  question  du  compte  de  réserve  a  amené  M.  Bex"- 
ger  à  s'expliquer  sur  l'augmentation  du  taux  de  l'inté- 
rêt dont  on  a  parlé  à  différentes  reprises  et  qui  a  été 
cause  de  plusieurs  mouvements  sur  le  marché. 

«  Il  est  bon,  a-t-il  dit,  que  nos  intentions  soient  mi- 
ses à  jour  dans  toute  leur  loyauté  et  avec  les  motifs 
qui  dictent  nos  décisions. 

«  La  ligne  de  conduite  la  plus  sage  et  la  plus  pru- 
dente est  de  nous  attacher  strictement  à  assurer  le  ser- 
vice de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  de  la  Dette  Ot- 
tomane Consolidée,  selon  les  stipulations  du  décret  de 
Mouharrem,  telles  qu'elles  nous  ont  paru  en  1895,  après 
étude  très  approfondie  de  la  question  que  nous  nous 
étions  posée  nous-mêmes. 

»  Nous  avons  pensé,  à  cette  époque,  et  nous  pensons 
encore,  que  nous  ne  pouvons  pas  voter  l'attribution 
du  1/4  0/0  d'intérêt  supplémentaire  sans  être  certains, 
ou  tout  au  moins  sans  avoir  de  fortes  présomptions, 
qu'une  mesure  aussi  importante  ne  serait  pas  passa- 
gère, mais  définitivement  acquise.  C'est  le  seul  moyen, 
pour  une  administration  qui  représente,  en  sonime, 
les  finances  ottomanes  en  Europe  et  qui  endosse  une 
certaine  responsabilité  dans  le  crédit  dont  elles  jouis- 
sent, de  conserver  une  assise  stable  et  d'éviter  les 
lluctuations  les  plus  dangereuses  pour  leur  bon  re- 
nom. 


(i)  Voir  ÏEconomxste  Euroxièen,  n°  374. 


«  Pour  une  popularité  momentanée,  nous  ne  voulons 
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pas  oomproiuottre  la  réputation  si  laborieusement  éta- 
blie de  la  Dette  publique  Ottomane.  Mais  quand  le 
moment  viendra  où  il  sera  possible  d'augmenter  le 
taux  de  l'intérêt,  moment  qu'on  peut  espérer  atteindre 
dans  un  avenir  assez  pi-ochain,  vu  la  progression  cons- 
tante de  nos  revenus  annuels,  nous  prendrons  avec 
empressement  l'initiative  de  donner  cette  satisfaction 
légitime  aux  porteurs.  » 

Ces  explications  ont  mis  fin  à  tous  les  bruits  dont 
ïlous  venons  de  parler.  Elles  montrent  avec  quelle  pru- 
dence et  quelle  modération  sont  administrées  les  finan- 
ces confiées  au  Conseil  d'administration  de  la  Dette  pu- 
blique. 

Cette  administration  poursuit  lentement  et  sûre- 
ment son  œuvre  :  elle  a  assuré  une  augmentation  pro- 
gressive et  continue  des  revenus  qu'elle  est  appelée  à 
gérer  ;  elle  a  poursuivi  ses  amortissements  en  se  con- 
formant au  plan  qui  avait  été  tracé.  Les  porteurs  de 
fonds  ottomans,  qui  ont  largement  profité  déj  à  de  sa  sa- 
gesse et  de  sa  prévoyance,  savent  que  leurs  intérêts 
sont  placés  entre  bonnes  mains  :  ils  seront  appelés 
à  participer,  quand  le  moment  sera  venu,  à  tous  les 
bénéfices  acquis. 

G.  B. 


Emprunt  Chinois  or  5  0/0  1898 


Nous  avons  annoncé,  il  y  a  huit  jours,  l'émission, 
qui  aura  lieu  le  19  courant,  de  la  première  partie  de 
l'Emprunt  Chinois  or  5  0/0  1898  dont  le  produit  doit 
servir,  exclusivement,  à  l'établissement  de  la  ligne  de 
chemin  de  fer  entre  Lu  Kou-Tschiao  (Pékin)  et  Han- 
kéou,  la  plus  importante  de  toutes  les  lignes  projetées 
en  Chine.  Nous  avons  ausssi  défini  les  avantages  que 
présentera  cette  voie  dont  l'exploitation  a  été  concédée 
à  la  Sociélé  d'Etude  de  Chemins  de  fer  en  Chine  qui, 
dans  ses  pourparlers  avec  le  Gouvernement  Impérial 
(Chinois,  a  été  efficacemement  secondée  par  les  efforts 
des  Gouvernements  de  France  et  de  Belgique.  Il  nous 
reste  à  examiner  dans  quelles  conditions  se  présente  le 
sus  lit  Emprunt,  les  garanties  dont  il  est  revêtu,  et  les 
avantages  qu'il  offre  aux  capitalistes. 

Ainsi  qu'il  ressort  des  documents  officiels  dont  noti- 
fication a  été  faite  aux  Ministres  de  France  et  de  Bel- 
gique à  Pékin,parleïsong  li-Yamen  (Ministère  des  af- 
faires étrangères  de  l'Empire  Chinois),  l'Emprunt  Chi- 
nois or  5  0/0  i898,  de  112  .300.000  francs,  sera  repré- 
senté par  22.î,000,  obligations  de  .500  francs  or,  qui 
seront  signées  au  nom  du  Gouvernement  Impérial 
Chinois  parles  Vice-Rois  du  Tchéli  et  du  Houkouang, 
et  par  le  Directeur  général  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  Chinois,  concessionnaire  de  la  ligne. 
Elles  rapporteront  5  0/0  d'intérêts  par  an  sur  le  capital 
nominal,  payables  en  or,  à  Paris  et  à  Bruxelles,  et  elles 
seront  munies  de  coupons  semestriels  de  12  fr.  50,  à 
l'échéance  du  1er  septembre  et  du  ler  mars  de  chaque 
année. 

L'emprunt  sera  amorti  en  vingt  annés,  à  partir  de 
l'année  1909,  par  voie  de  tirages  au  sort  annuels,  qui 
auront  lieu  le  deuxième  mardi  de  janvier  de  chaque 
année,  dans  les  bureaux  à&  Société  Générale  pour 
favoriser  l' Industrie  Nationale,  à  Bruxelles,  et  le 
Gouvernement  Chinois  s'interdit  de  procéder,  avant 
le  l^r  septembre  1907,  à  une  augmentation  de  l'amor- 
tissement, au  remboursement  de  la  totalité  de  l'em- 
prunt, ou  à  sa  conversion. 

Le  paiement  des  intérêts  et  le  remboursement  des 
obligations  faisant  partie  de  cet  emprunt  sont  garantis 
par  les  revenus  généraux  du  Gouvernement  Impérial 
Chinois.  De  plus,  et  en  vertu  d'une  autorisation  accor- 
dée par  le  Gouvernement  Chinois,  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Chinois  a  affecté  spécialement,  par 
préférence,  au  paiement  des  intérêts  et  du  capital  du 
susdit  emprunt  et,  par  conséquent,  cédé  et  délégué  en 
sa  faveur,  tout  le  produit  net  de  la  ligne  Lu-Kou- 
Tschiao  (Pékin)  à  Hankéou,  après  paiement  régulier 
de  tous  frais  d'administration  et  d'exploitation.  Cette 
affectation  est  faite  d'une  manièi'e  exclusive  et  irrévo- 


cable jus(|u'à  complète  extinction  des  obligations  du 
présent  emprunt,  et  c'ust  la  Société  d'Etude  de  Che- 
mins de  fer  en  Chine,  à  laquelle,  comme  nous  l'avons 
dit  plus  haut,  la  concession  de  l'exploitation  de  la 
ligne  a  été  donnée  pour  toute  la  durée  de  l'Emprunt, 
quia  la  charge  de  retenir,  sur  les  produits  nets  de 
l'exploitation  du  Chemin  de  fer,  la  somme  nécessaire 
pour  en  assurer  chaque  semestre,  et  trois  mois  avant 
l'échéance,  le  service. 

L'émission  qui  aura  lieu  le  19  courant  ne  porte  pas 
sur  la  totalité  des  225.000  obligations  qui  forment  le 
montant  de  V Emprunt  Chinois  or  5  O/O  1898.  Elle  ne 
comprend,  en  effet,  que  133.000  obligations,  qui  ne 
suffiront  certainement  pas  aux  demandes  qui  vont  se 
produire,  car  nos  capitalistes  tiendront  à  faire  entrer 
dans  leurs  portefeuilles  une  valeur  qui  rapporte  près 
de  5  20  0/0  l'an,  qui  jouit  d'une  double  garantie— celle 
de  la  ligne  même  et  celle  du  Gouvernement  Chinois  —, 
et  qui  est  exempte,  à  tout  jamais,  de  tout  impît  chi- 
nois, présent  et  à  venir,  ainsi  que  de  tout  autre  prélè- 
vement de  la  part  de  la  Chine. 

Nous  rappellerons  que  létaux  d'émission  a  été  fixé  à 
96  50  0/0,  ce  qui  représente  482  fr.  50  par  obligation  de 
500  fr.  Les  souscripteurs  ont  à  verser,  en  souscrivant, 
10  0/0,  ou  50  francs  par  obligation  et  le  solde,  soit 
86  50  0/0,  ou  432  fr.  50  à  la  répartition,  c'est-à-dire  du 
27  au  30  avril.  Toutefois,  il  leur  sera  laissé  la  faculté 
de  procéder  à  la  libération  échelonnée  de  leurs  titres. 
En  ce  cas,  et  après  avoir  effectué,  en  souscrivant,  le 
premier  versement  de  10  0/0  ou  de  50  fr.  par  obliga- 
tion, ils  auront  à  verser  :  26  1/2  0/0  ou  132  fr.  50  à  la  ré- 
partition, du  27  au  30  avril  ;  30  0/0  ou  150  fr.,  le  31 
mai,  et  30  0/0  ou  150  fr.,  le  30  juin.  A  noter  que  les  ti- 
tres étant  émis  jouissance  du  1er  niai  prochain,  les 
souscripteurs  qui  emploieront  le  mode  de  libération 
échelonnée  auront  à  ajouter,  au  montant  d^s  deux 
derniers  termes,  les  intérêts  à  5  0/0  depuis  le  1er  mai 
jusqu'aux  échéances  de  ces  termes. 

Ajoutons  :iue  les  formalités  seront  remplies  pour 
l'admission  du  nouvel  Emprunt  à  la  Cote  Officielle  des 
Bourses  de  Paris  et  de  Bruxelles,  et  terminons  en  di- 
sant que  les  souscriptions  par  correspondance  ayant 
été  admises,  les  demandes  qui  sont  déjà  parvenues 
permettent  de  prévoir ,  pour  VEmprunt  Chinois  or 
5  0/0  1898,  un  succès  considérable. 

J.  M. 

P. -S.  —  Certains  journaux  anglais  paraissent  s'émouvoir 
de  l'émission  pour  la  construction  de  la  ligne  de  Pékin  à 
Hankéou  :  ils  font  observer  que  cette  dernière  ville  se  trouve 
au  centre  de  la  vallée  du  Yang-Tsé,  c'est-à-dire  dans  la  sphère 
d'influence  anglaise  et  que  la  Grande  Bretagne  est  en  présence 
d'un  empiétement  de  la  France  aidée  par  la  Russie. 

11  serait  facile  de  répondre  à  ces  prétentions  en  montrant 
que  la  signature  de  la  concpssion  de  ligne  de  Pékin  à  Han- 
kéou est  bien  antérieure  à  roccupation  de  Wei-Haî-Weï  par 
l'Angleterre.  Nous  retiendrons  seulement,  de  cette  protesta- 
tion, l'insistance  avec  laquelle  les  journaux  anglais  se  plai- 
gnent de  l'importance  de  la  ligne  faisant  l'objet  de  l'émission 
actaelle. 

Il  nous  semble  que  ce  fait  est  la  meilleure  confirmation  de 
ce  que  nous  disions  il  y  a  huit  jours. 


Les  Obligations  1894  96  de  la  Ville  de  Paris 


C'est  le  5  avril  dernier  qu'a  eu  lieu  le  tirage  trimestriel 
des  Obligations  de  VEmprunt  Municipal  de  la  Ville 
de  Paris  de  1894-1896.  Les  porteurs  des  21  premiers 
titres  sortis  ont  eu  à  se  partager  161.500  fr.  de  lots. 
A  ce  propos,  rappelons  que  la  Ville  de  Paris  poursuit 
en  ce  moment  directement  à  ses  guichets,  à  ceux  des 
mairies  des  vingt  arrondissements  de  Paris  et  des 
grandes  Sociétés  de  crédit,  etc.,  la  mise  en  vente  des 
Obligations  qui  constituent  le  solde  de  cet  Emprunt, 
au  prix  de  398  fr.  pour  les  unités  et  de  100  fr.  25  pour 
les  quarts. 

On  sait  que  ces  titres  confèrent,  outre  une  prime  en 
cas  de  remboursement,  un  revenu  annuel  de  2  1/2  0/0 
et  qu'ils  participent  tous  les  ans  à  quatre  tirages  de 
lots,  d'un  total  de  646.0U0  fr.  Leur  intérêt,  légèrement 
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réduit  SI  on  le  compare  aux  autres  grandes  valeurs  de 
tout  repos,  trouve  donc  une  compensation  dans  l'avan- 
tage de  lots  importants. 

Faisons  ici  remarquer  que  ces  lots  restent  invariables 
pendant  toute  la  durée  de  l'emprunt.  Il  s'ensuit  que,  en 
raison  de  l'amortissement  qui  croît  très  vite,  le  nombre 
de  titres  existant  à  la  fin  de  chaque  année  diminue 
très  rapidement.  Aussi,  le  montant  des  lots  à  distri- 
buer restant  constant,  les  chances  des  porteurs  aug- 
mentent-elles de  plus  en  plus  à  chaque  tirage.  C'est 
cette  considération  qui,  jointe  au  crédit  inébranlable 
dont  jouit  la  Ville  de  Paris,  a  amené  la  progression 
continue  des  Obligations  des  Emprunts  municipaux 
émis  antérieurement.  A  remarquer,  à  ce  sujet,  qu'en 
dehors  de  l'Emprunt  1898,  qui  est  du  type  2  0/0,  tous 
les  autres  emprunts  de  la  Ville  de  Paris  :  1865,  1869 
1871,  187.5,  1876  et  1892  libéré,  sont  maintenant  au- 
dessus  du  pair.  On  comprend,  dès  lors,  que  le  choix 
des  capitalistes  se  porte  principalement,  à  l'heure 
actuelle,  sur  les  Obligations  1894-1896,  d'autant  plus 
qu'elles  sont  certainement  les  dernières  que  la  Ville 
émettra  à  un  taux  de  2  1/2  0/0. 

P.  B. 


LE  COMiMERGE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANGE 

EN  MARS  1899 


L  Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'année  1899. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 

i!A'']~î''i.n'?'  ^  i-lf^l-^44.000  fr.  et  les  exportations  à 
olO.l/O.OOG  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
de  mars  : 


MARS 

(Milliers  de  francs 


IMPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués  

Totaux  

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués  

Colis  postaux  

Totaux  


1899 
94.535 

241.157 
63.743 


1898 
127. 6il 

211.382 
60.759 


399.435  399.782 


Dif.  en  1899 
—  33.106 

-f  29.775 
+  2.984 

~  347~ 


45.285 

83  603 
167.07tS 
15.529 


53.324      —  8.039 


311.494 


79.591 
167.167 

14.393 


■314.475      —  2.981 


+ 

+ 


4.011 
89 
1.136 


lofe?  tableau  suivant  donne,  du  1er  janvier  au  31  mars 
'1»J.J,  le  mouvement  du  commerce  extérieur  comparé 
à  celui  de  l'année  1898  :  ^ 


IMPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués.. . . 

Totaux  

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués....' 
Colis  postaux  


TROIS  PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 


Totaux. 


1899 
248.861 

1898 
349.506 

Différences 
—  100.645 

690.195 
162.688 

619.806 
158.630 

+ 
+ 

70.. 389 
4.0.58 

1.101.744 

1.127.942 

26.198 

119.302 

133.233 

12.931 

226.833 
417.46:i 
46.578 

208.312 
4]2.268 
39.7.37 

+ 
+ 

18.. 521 
5.195 
6.841 

810.176 

792.. 5.50 

+ 

17.626 

BIBLIOGRAPHIE 

^es  .ï^iiiances  de  la  France  sous  la  Troisième  Répu- 
blique, par  Léon  Say.  —  'J  ome  deuxième.  Un  beau 
volume  in-8°.  Prix  :  7  fr.  50  (édité  chez  Calmann-Lévv 
3,  rue  Auber).  ^ 

Pour  qui  s'intéresse  aux  événements  économiques 
du  siècle  qui  va  finir,  une  des  périodes  importantes  fut 
celle  de  1871  à  1896.  Période  de  relèvement  financier 
pendant  laquelle,  après  avoir  été  longuement  discu- 
tées, de  grandes  questions  furent  résolues. 

C'est  à  l'examen  de  ces  divers  problèmes  que  M.  Léon 
Say  prit  une  part  active,  on  sait  avec  quel  talent, 
avec  quelle  autorité.  Sa  haute  fortune  politique  lui 
permit  d'exposer  et  de  défendre,  à  la  tribune,  ses  doc- 
trines économiques.  Il  se  montra,  dans  ces  circon- 
stances, à  la  hauteur  des  difficultés  qu'il  rencontra,  de 
même  que,  dans  la  presse,  son  rôle  fut  marqué  par 
une  incontestable  supériorité. 

Ecrivain  remarquable,  député,  sénateur,  ministre 
des  finances  pendant  trois  années  presque  consécu- 
tives, M.  Léon  Say  remplit  sa  tâche  avec  mérite.  Ses 
discours,  ses  rapports,  ses  études,  sont  l'œuvre  d'un 
économiste  éminent.  Aussi  aime-t-on  à  la  retrouver 
dans  la  publication  commencée,  il  y  a  trois  ans,  par  la 
maison  Calmann-Lévy  et  que  continue  aujourd'hui  un 
deuxième  volume,  formant  la  suite  de  l'histoire  parle- 
mentaire de  nos  finances  pendant  un  quart  de  siècle. 

Le  nouveau  volume  comprend  les  années  écoulées 
entre  1876  et  1882.  Question  de  l'argent,  grands  travaux 
publics,  création  du  3  0/0  amortissable,  tout  ce  qui 
appartient  à  cette  grande  époque  est  indiqué,  exposé, 
minutieusement  raconté  dans  des  documents  divers  : 
discours,  rapports,  etc.  Il  contient  également  les  prin- 
cipales études  financières  de  M,  Léon  Say  et  indique, 
nettement,  les  travaux  auxquels  il  fut  activement  mêlé. 

La  publication  entreprise  par  la  maison  Calmann- 
Lévy  est  une  sorte  de  résurrection  de  ces  luttes  bril- 
lantes pour  lesquelles  les  connaissances  savamment 
spéciales  de  Léon  Say  le  désignèrent  et  qui  révélèrent 
avec  éclat  ses  hautes  facultés.  En  parcourant  le  nou- 
veau livre  paru,  partisans  ou  adversaires  rendront 
hommage  aux  qualités  de  l'écrivain  et  de  l'orateur; 
à  la  clarté  de  son  esprit  ainsi  qu'à  la  vivacité  de  son 
intelligence  et  à  ses  merveilleux  procédés  d'analyse. 

Hommes  politiques  et  hommes  du  monde,  pubïicistes 
et  lettrés,  tous  ceux  pour  qui  les  questions  financières 
ont  de  l'attrait  ou  qui  veulent  s'éalairer,  liront  avec 
fruit  le  volume  de  M.  Léon  Say. 

J.  M. 


iQues  et  Fi 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  1"  avril  prochain,  les  kctions  et  obligations  de 
la  Compagnie  française  des  Chemins  de  fer  Argentins  (en 
liquidation)  ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse. 

Les  obligations  5  0/0  de  la  Société  des  Charbonnages, 
Mines  et  Usines  de  Sosnowice  étant  appelées  au  rembour- 
sement le  l"  avril  prochain,  ont  cessé  d'être  négociables  à  la 
Bourse  de  Paris  à  partir  de  cette  date. 


Depuis  le  ?  avril,  les  ll.OOO  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
(n«»  40001  à  51062)  de  l'emprunt  2  1/2  0/0  de  la  Colonie  de 
Madagascar  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1«  partie  du  Bulletin  delà  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  dudit  emprunt,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  40.000  à  51.000 
'n-»  1  à  51062). 

Un  dernier  versement  de  125  fr.  étant  appelé  le  15  avril 
sur  les  actions  non  libérées  (n»«  50001  à  80000)  de  la  Com- 
pagnie française  pour  l'exploitation  des  procédés  Thomson- 
Houston. 
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La  Chambre  syndicalo  a  décidé  qu';\  partir  du  8  avril,  Ics- 
ditos  actions  ne  so  négocieront  plus  qu'en  titres  entièrement 
libérés  et  tléliiiitifs. 

Jusqu'au  jour  do  leur  assimilation  avec  les  actions  an- 
ciennes, les  actions  n»'  50001  à  80000  ne  seront  négociables 
qu'au  comptant  seulement. 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  ol)ligations 
Koursk-Kharkof-Azof  4  0/0  1889  pourront  circuler  sans  être 
munies  de  coupons.   

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  obligations 
Orel  Griasi  4  0/0  1889  pourront  circuler  sans  être  munies  de 
coupons.   

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

E!&caisse  de  la  Banque  : 

6  avril  13  avril 

Or   1.818.153.829   1.814  559-242 

Argent...    1  203  992  396    1.202  119  226 

3.022.146.225    3.016.108  469 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

„.,.,,„.(  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  ^g^^^  Etranger... 

Bobs  du  Trésor  

Pofteleùilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  djns  les  succursales 

Avancés  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

â Tances  à  l'Etat  
entes  d«  la  Réserve  

Rôlites  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Aentes  inimobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'adniinistrâlion  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Elmploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

ni„^r-r,  «  (  Loi  du  17  mai  1834  

tieserves  \  Ei.j,an„u3g  département. 

mobilières  |  ^oi  du  Ô  juin  1^7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

T)ivers  

Total  


6  avril 


13  avril 


3  022.146.225 

3.016  7C8.469 

506  983 

110.631 

313.221.451 

284.721.871 

432.167.446 

455.808  305 

4  148.000 

4.391.000 

8  621  3)0 

8  621  300 

196.140.922 

189.246.095 

244.098.220 

238.898.103 

18e. 000. «60 

180.000.000 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

99.^24  550 

99.624.550 

iGô.eoo.ooo 

100.000.000 

4.000.000 

4.000.000 

15.001.513 

15.001.489 

2.701.167 

2.910.467 

8.407.444 

8.407.444 

57.325.779 

34  336  126 

4.701.U91.755 

4.655  766  605 

182  500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8.002.313 

lO.OOÔ.OOO 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

3.816  213.155 

3.812  812.635 

33.643.298 

23.030.336 

14.156.116 

13.601.704 

102.366  312 

106.702.005 

394.928.162 

360.150  7!;6 

78.29G.639 

77.622.496 

1.864  237 

1  792  569 

9.128.063 

9.487.150 

2  052.562 

2.052.562 

23  417  700 

23.498.912 

4.701.091.755 

4.655.766.605 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


16  avril 

16  avril 

15  avril 

14  avril 

13  avril 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.620.7 

3.674.7 

3.762  0 

3.752.6 

3.812.8 

Encaisse  

3.301.8 

3.191  2 

3.134.5 

3.069.9 

3.016  7 

4'i0  6 

68 '..9 

721.0 

836  2 

740.5 

Avances  aux  partie. 

3O0.8 

368.4 

356.3 

319.2 

428 . 1 

—      à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

132  0 

175.2 

141  1 

t72  8 

106.7 

partie. 

432.2 

509.7 

4'<3.l 

529.0 

437  8 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  O'O 

pair 

pair 

pair 

6  0/00 

1  0/00 

1  910.0 

3.241.7 

3.808.2 

3.832  4 

6.5-;6.7 

Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud.  —  Le  Conseil 
d'administration  de  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
dans  sa  séance  du  12  avril,  a  fixé  au  mercredi  24  mai  la  réu- 
nion do  l'assemblée  générale  annuelle  et  a  décidé  de  proposer 
aux  actionnaires  pour  l'exercice  1898  la  distribution  d'un  di- 
vidende de  4  0/0,  soit  4  fr.  par  action. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1"  au  10  avril 
189!)  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4 . 578 . 795  04 

Retraits  de  fonds   8.343.703  34 

Excédent  de  retraits   3.764.908  30 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  10  avril  18'.)0,  7  mil- 
lions 689.865  fr.  92. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  avril 
1899  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  483.738  fr.  76; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le_  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Recettes  et  Dépenses  de  la  Ville  de  Paris.  —  Situation 
sommaire  à  la  tin  du  mois  de  janvier  1899  : 

Pendant  Depuis  le 

Pendant  les  mois  commencement 
le  mois         antérieurs      de  l'exercice 


Nature 

des 
•  recettes 

Ordinaires  : 

Octroi  13 

Autres  dettes ...  9 
Extraordinaires  ; 
Fonds  généraux 

—  spéciaux.  1 

Totaux...  24 

Ordinaires  : 
Dette  municipal" 

■  (1"  section).. . 
Autres  dépenses  8 

Extraordinaires  : 
Fonds  généraux 

—  spéciaux. 

Totaux.. 


Becettes  constatées 
923  980  96  109.341.149  86  123.265.130  83 
.462'.361  61  115.830.064  69  1-25.292.426  30 

99.023  79  18.479.375  38  18.578.402  17 
.316.0.'4  45  160.441.068  74  161.757.093  19 


801.393  81  404.091.658  67  428.893.052  48 

Dépenses  ordonnancées 

132.800  »  100.492.285  84  100.625.085  34 
.279.965  19  172.505.519  37  180.785.485  06 

22.573  91     7.737.541  77     7.760.115  68 
8.970  37   69.367.762  13   69.376.732  50 


8.444.309  47  350.103.109  11  858.547.418  58 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  de  l'Ouest  s'est  tenue  le  30  mars,  sous  la  prési- 
dence de  M.  Delarbre,  président  du  Conseil  d'administration. 

Elle  a  donné  son  approbation  aux  comptes  de  1  exercice 
1898  et  fixé  à  38  fr.  50  par  action  le  dividende  de  cet  exer- 
cic6. 

■  Elle  a  nommé  administrateurs  de  la  Compagnie,  en  rem- 
placement de  MM.  Dolessert  et  Desbricre,  décédés,  M.  le 
comte  Robert  de  Lasteyrie  et  M.  Emile  Masquelier. 

Elle  a,  en  outre,  réélu  MM.  Ed.  Blount,  J.  Gay,  H.  Blount 
et  le  baron  Hély  d'Oissel,  administrateurs  sortants. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


Le  Marché  s'est  montré  généralement  plus  liésitant 
dans  ces  derniers  jours.  Au  fond,  les  dispositions  gé- 
nérales restent  favorables,  mais  l'approche  de  la  liqui- 
dation de  quinzaine  nous  a  rendus  circonspects.  Vrai- 
semblablement, en  effet,  l'argent  sera  un  peu  moins 
abondant  que  précédemment,  attendu  que  chacun 
tient  à  garder  le  plus  de  disponibilités  possibles  pour 
souscrire  à  VEtnprunt  Chinois  or  5  0/0  i898,  dont 
l'émission  a  lieu  le  19  courant. 

i(  Nos  Renies  Françaises  donnent  toujours  lieu 
à  un  peu  d'échanges.  Le  3  0/0  Perpétuel,  que  nous 
laissions  il  y  a  huit  jours,  à  102  fr.,  clôture  à  101  92  1/2 
à  terme.  Au  comptant  il  s'inscrit  à  101  fr.  75.  Rente 
3  1/2  0/0  103  62  1/2  à  terme,  contre  103  60  il  y  ahilit 
jours,  et  103fr.45  au  comptant,  contre  103  h\  40.  C'est 
le  1er  du  mois  prochain  que  se  détache  sur  ce  fonds 
un  coupon  trimestriel  de  87  1/2  centimes.  Rente  3  0/0 
amortissable,  100  fr.  45,  au  comptant,  contre  100  fr.  50. 
A  terme,  il  finit  à  100  fr.  40. 


464 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  494  fr,  50,  sont  à  495  fr.;  Emprunt  2  1120/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même 
cours  de  8o  fr.  ;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar, 
ou  fr. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  3  i/2  0/0  de  l' Indo- 
Chine  se  retrouvent  à  464  fr.  à  terme,  et  à  467  fr.  au 
comptant. 

^  *  Marché  animé  sur  les  Obligations  de  la  Ville 
de  Paris.  Toutefois,  les  anciennes  séries  semblent  avoir 
donne  heu  à  quelques  arbitrages  qui  ont  profité  aux 
titres,  qui  se  tiennent  encore  au-dessous  du  pair. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  545  fr.,  perd 
1  fr.,  à544fr.  ;  Obligations  3  0/0  i ^(59,  424 fr. 50, contre 
429  fr.;  Obligations  3  0/0  1871,  au  même  cours  de 
411  fr.;  Quarts,  108  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1875, 
563  fr.,  contre  568  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1  876,  565  fr 
en  moins-value  de  2  fr.  ' 

Les  Obligations  2  0/0  1898  sont  fermes  à  443  fr  • 
Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265  francs, 
394  fr.  ;  Quarts,  libérés  de  66  fr.  25,  102  fr.  75  ; 
Obligations  1892  entièrement  libérées,  403  fr  25- 
Obligations  2  i/2  0/0  1894-1896,  396  fr.  75;  Quarts, 
100  fr.  2o. 

T^-A'  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  passées,  un  moment,  de 4.070 fr.  à  4.100 fr.,  sont 
revenues  à  4.025  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  seize  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours 
à  6.576.683  fr.,  contre  3.832.403  fr.  en  1898,  3.808.238  fr. 
en  1897,  3.241.754  fr.  en  1896,  1.818.391  fr.  en  1895  et 
3.759.582  fr.  en  1894. 

*  *  Le  Crédit  Foncier  de  France,  qui  clôturait  à 
754  fr.,  finit  à  751  fr. 

_  Les  Obligations  Foncières  et  Communales  continuent 
a  être  l'objet  de  demandes  suivies  de  la  part  de  la  petite 
épargne. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  491  fr.,  se  retrouvent  à  490  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1  879,  504  fr.,  contre  .503  fr.,  avec  un 
coupon  à  détacher  le  l'armai  ;  Obligations  Communales 
3  0/0  1880,  496  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  qui  finis- 
saient à  454  fr.  75,  sont  à  456  fr.  75;  Foncières  1885, 
482  fr.  25,  contre  482 fr.;  Cinquièmes,  100  fr.  75. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  de- 
mandées à  395  fr.  ;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  es- 
«awi3î7^ees,  494  fr.,  contre  495  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 1895,  2  80  0/0,  entièrement  libérées,  au  même 
cours  de  488  fr.;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  486  fr.  50.  Le  premier  tirage  de  ces  obligations 
a  eu  lieu  le  5  avril,  et  il  comportait,  entre  autres,  un 
gros  lot  de  100.000  francs.  C'est  le  5  juin  qu'aura  lieu 
le  second  tirage,  avec  un  gros  lot  de  150.000  francs. 
Puis,  le  5  août,  nouveau  tirage  comprenant  un  lot  de 
100.000  francs,  et  ainsi  de  suite  avec,  alternativement, 
des  gros  lots  de  150.000  fr.  et  de  100.000  francs.  Ajou- 
tons que,  pour  le  moment,  —  et  ainsi  que  nous  l'avions 
fait  remarquer  avant  l'émission  de  ces  titres  qui  a  eu 
lieu  le  25  février  dernier,  —  pour  participer  au  tirage 
du  5  courant,  de  même  qu'à  ceux  du  5  juin  et  du  5  août 
prochain,  il  a  suffi  aux  porteurs  de  verser  50  francs 
seiilement.  Ce  n'est,  en  effet,  que  le  10  août  prochain, 
qu'a  lieu  le  second  des  versements  à  efiectuer  sur  ces 
obligation.s,  versements  dont  l'ensemble  se  répartit  sur 
une  période  de  trois  ans  environ. 

\  if  Nos  grands  Etablis setnents  de  Crédit  ont  été 
un  peu  agités,  mais  leur  tendance  reste  très  bonne.  Au 
reste,  ce  sont  eux  qui  sont  appelés  à  profiter  directe- 
ment de  la  cherté  de  l'argent  que  l'on  a  signalée  dans 
ces  derniers  temps,  et  qui  parait  devoir  se  faire  res- 
sentir encore. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  très 
ferme  à  1.035  fr.  On  sait  la  part  que  prend  cet  Etablis- 
sement à  l'émission  de  VEmprunt  Chinois  or  5  0/0 
1898,  qui  a  lieu  le  19  courant.  Comptoir  Nati&nal 
d'Escompte  605  à  terme,  sans  changement,  et  009  fr. 


au  comptant.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont 
convoques  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  ie^ 
25  avril  courant.  ' 

Le  Crédit  Lyonnais  que  nous  laissions  à  896  fr.  à 
terme  et  à  897  au  comptant,  finit,  respectivement,  à 
892  fr.  et  à  894  fr. 

r^o  ^„  Société  Générale  clôture,  comme  jeudi  dernier  à 
5/8  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial  630  fr.  ; 
Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud  91  fr.  50 
terme  et  au  comptant.  C'est  cette  Société  qui  a  pro- 
cédé, le  8  courant,  à  l'introduction  sur  le  Marché  en 
Banque  de  Paris,  au  comptant,  des  actions  de  la  Lan- 
glaagle  Deep  dont  nous  parlons  dans  notre  supplé- 
ment vert  de  ce  jour.  Mentionnons  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration de  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du 
Sud,  dans  sa  séance  du  12  avril,  a  fixé  au  mercredi 
24  mai  la  réunion  de  l'sssemblée  générale  annuelle,  et 
a  décidé  de  proposer  aux  actionnaires,  pour  l'exercice 
1898,  la  distribution  d'un  dividende  de  4  0/0  soit  4fr. 
par  action. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  passée, 
la  semaine  dernière,  à  612  fr.,  reste  à  610  fr.  ;  Banque 
de  l'Algérie,  895  fr.  contre  885  fr.  ;  Banque  Pari- 
sienne, 489  fr..  Obligations  de  400  francs  de  la  So- 
ciété des  Immeubles  de  France,  146  fr.  50  ;  Obliga- 
tions de  475  francs,  175  fr.  10. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  sont  demandées  à  227  fr.  50  ;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or,  103  fr.,  contre  107  fr.  ; 
Crédit  Mobilier,  85  fr. 

La  Rente  Foncière  s'inscrit  à  462  fr,  à  terme  et  à 
468  fr.  au  comptant.  Du  rapport  des  Commissaires- 
censeurs,  qui  sera  communiqué  aux  actionnaires  pour- 
l'assemblée  générale  du  28  courant,  il  ressort  que  le 
compte  de  <(  Profits  et  Pertes  »,  pour  l'exercice  1898,  se- 
solde  par  un  bénpfice  net  de  890.738  fr.  13,  y  compris- 
le  report  bénéficiaire  de  l'exercice  1897.  Ce  solde  est 
supérieur  de  61.800  fr.  11  à  celui  de  l'an  dernier.  Voici 
quels  ont  été,  pour  les  quatre  derniers  exercices,  les 
soldes  créditeurs  du  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  y 
compris  les  reports  provenants,  pour  chacun  d'eux,  de 
l'exercice  précédent:  en  1895,  13.489  fr.  Jl  ;  en  1896, 
576.047  fr.  30  ;  en  1897,  828.938  fr.  02  ;  en  1898,  890.738 
francs  13.  Ainsi  donc,  la  situation  de  la  Rente  Fon- 
cière, en  1898,  a  suivi  sa  marche  progressive,  et  ce, 
par  le  fait  de  l'exploitation  normale  des  immeubles,  et 
I  sans  que  cet  exercice  ait  profité   d'aucun  bénéfice 
exceptionnel.  En  tout  cas,  le  solde  créditeur  susdit  de 
890.738  fr.  13,  sur  lequel  695.864  fr.  03  constituent  le 
bénéfice  provenant  spécialement  des  opérations  du 
dernier  exercice,  permet  au  Conseil  d'administration 
de  répartir  aux  actionnaires  660.000  fr.  destinés  à- 
attribuer  à  chaque  action  un  dividende  de  16  fr.  50  ; 
de  consacrer  150.000  fr.  à  une  provision  destinée  à  faire 
face,  jusqu'à  due  concurrence,  à  des  travaux  extra- 
ordinaires et  de  gros  entretien  à  exécuter  dans  les 
immeubles  ;  et  de  reporter  à  l'exercice  1899,  l'excédent 
du  solde  bénéficiaire,  soit  45.944  fr.  93.  Ajoutons  que 
la  Rente  Foncière  aurait,  croj^ons-nous  savoir,  défini- 
tivement vendu,  ces  jours  derniers,  les  10.000  actions 
de  la  Blanchisserie  de  Courcelles  qui  figuraient  à  son 
bilan  pour  un  million  de  francs.  Cette  opération  aurait 
été  réalisée  moyennant  1.225.000  fr.,  ce  qui  laisserait 
un  profit  net  de  225.000  fr.,  représentant  5  fr.  50  pour 
chacune  des  40.000  actions  de  la  Rente  Foncière. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  de  nouveau  calmes. 

Le  Lyo7i,  qui  clôturait  à  1.953  fr.  à  terme  et  à 
1.954  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  à 
1.952  fr.  et  à  1.945  fr.;  Nord,  2.172  fr.  au  comptant», 
contre  2.175  fr.  Midi,  1.400  fr.  au  comptant,  en  plus- 
value  de  7  fr.  50. 

L'Est,  qui  était  passé  à  1.065  fr.,  revient  à  1.0.55 
francs;  Orléans,  1.810  fr.  au  comptant,  contre  1.830  fr, 
A  terme,  on  le  retrouve  à  1.820  fr.  Ouest,  1.170  fr.,. 
contre  1.165  fr. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  treizième  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  de  2.931.000  fr.. 
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sur  lu  semaine  correspondante  de  1898.  Par  suite,  les 
recettes  du  ler  janvier  au  3  avril  sont  en  plus-value  de 
13.554.000  fr.  sur  rannt'^e  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  soutenues  à 
346  fr.  L'assemblée  des  actionnaires  de  cette  Compa- 
gnie se  réunira  le  29  courant.  Le  Conseil  d'administra- 
tion a  décidé  de  proposer  la  fixation  du  dividende,  pour 
l'exercice  1898,  â  12  fr.  par  action,  c'est-à-iiire  bans 
changement  sur  l'exercice  précédtnt,  et  ce,  malgré  des 
interruptions  de  trafic  causées  par  les  inondations.  Il 
est  vrai  que,  pour  arriver  à  cette  répartition,  on  prélè- 
vera 30.000  fr.  environ  sur  le  solde  reporté  des  exer- 
cices antérieurs.  Chemins  Economiques  du  Nord,  564 
francs,  contre  565  fr. 

^  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  a  eu  à  enregistrer  d'importantes  fluctua- 
tions. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  665  fr.,  contre  660  fr.  On  pense  que  le  dividende  de 
cette  Compagnie,  pour  l'exercice  1892,  sera  égal  à  ce- 
lui de  l'exercice  précédent.  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  1.217  fr.,  contre  1.230  fr.  Alors  même  que  le 
Conseil  d'Etat  confirmerait  l'arrêt  du  Conseil  de  Pré- 
fecture, les  actionnaires  sont  en  droit  d'espérer  toucher 
l'année  prochaine,  un  dividende  supérieur  à  62  fr.  50. 
C'est  ce  que  laisserait  au  moins  présumer  l'extension 
.de  la  consommation  du  gaz  en  1898,  extension  qui  de- 
vra s'accroître  encore  cette  année. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
finit  à  335  fr.,  contre  340  fr.  ;  Messageries  Maritimes, 
645  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ;  Chargeurs  Réunis,  au 
même  cours  de  1.260  fr. 

hes  Omnibus,  qui  avaient  reculé  à  1.776fr.,ontencoi'e 
fléchi  à  1.730  fr.  Pour  la  treizième  semaine  de  1899,  les 
recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  1.005.190 
francs  35,  en  augmentation  de  97.165  fr.  35  sur  la  se- 
maine correspondante.  Du  l^"'  janvier  au  1er  avril  1899, 
les  recettes  totales  se  chifi'rent  par  12.380.077  fr.  35, 
contre  11.646.030  fr.  35  pour  la  période  correspondante 
de  1898.  D'où  une  difi'érence  de  734.047  fr.  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours.  Voitures  à  Paris,  661  fr.  à  terme, 
contre  658  fr.  Pour  la  seconde  quinzaine  de  mars,  les 
recettes  de  cette  entreprise  se  sont  élevées  à  917.065  70, 
contre  895.076  fr.  80  pour  la  quinzaine  correspondante 
de  1898.  Du  1er  janvier  au  31  mars  1899,  les  recettes  to- 
tales accusent,  à  4.97.8743  fr.  65,  une  augmentation  de 
189.642  fr.  15  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
ont  réactionné  ces  jours  derniers  et  se  tiennent  à  625 
francs  à  terme.  Cette  faiblesse  momentanée  ne  peut 
s'expliquer  que  par  l'entrée  en  scène  de  quelques  spé- 
culateurs qui  n'ignorent  pas  que  la  Société  a  pour  prin- 
cipe de  se  désintéresser  des  mouvements  de  Bourse.  En 
efl'et,  la  situation  de  la  Compagnie  est-  toujours  floris- 
sante, et  nous  ne  croyons  pas  trop  nous  avancer  en 
disant  que  les  bénéfices  réalisés  par  cette  entreprise 
pendant  le  premier  semestre  de  l'exercice  en  cours  as- 
surent déjà,  aux  actions,  le  dividende  réparti  pour 
l'exercice  précédent,  soit  30  francs. 

Le  second  semestre  sera,  vraisemblablement,  un  peu 
moins  favorable,  mais  pour  deux  causes  spéciales. 
Tout  d'abord  la  hausse  du  cuivre  a  ralenti,  temporai- 
rement, les  demandes  d'objets  fabriqués,  et,  d'autre 
part,  le  vote  tardif  du  budget  a  fait  ajourner  les  com- 
mandes des  Ministères  de  la  marine  et  de  la  guerre. 
Par  contre,  la  Société  n'a,  en  aucune  façon,  à  se  pi-éoc- 
cuper  des  fluctuations  des  cours  des  métaux,  ainsi 
qu'il  a  toujours  été  déclaré  aux  assemblées  générales 
et,  quant  aux  actionnaires,  ils  ne  doivent  attacher  au- 
cune importance  aux  variations  de  leurs  titres  et  s'en 
rapporter,  comme  par  le  passé,  à  la  prudence  et  aux 
bons  soins  de  leur  Conseil  d'administration. 

Les  actions  de  la  Société  Française  d'Electro-Métal- 
lurgie  sont  à  768  fr.  On  sait  que  l'assemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Société  avait 
été  reportée  au  20  courant.  Or,  nous  croyons  savoir 
que  le  «  quorum  »  nécessaire  pour  cette  assemblée  est 
dépassé.  La  réunion  se  tiendra  donc  à  la  date  susindi- 
quée  et  les  exjjlications,  qui  seront  fournies  en  cette 


'  occasion  parle  Conseil  d'administration,  ne  i)ourront 
que  satisfaire  am])l(!ment  les  intéressés. 

L'action  Suez,  qui  était  passée  à  3.802  fr.,  est  reve- 
nue à  3.782  fr.  Parts  Civiles,  2.478  fr.,  contre  2.482  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  revenue  de 
212  à  198  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
vendredi  5  mai  prochain.  Etablissements  Decauville, 
au  même  cours  de  95  fr.;  Procédés  Thomson-Houston, 
1.532  fr.,  en  moins-value  de  56  fr. 

Les  actions  Malfidano.  que  nous  laissions  à  1.250 
francs,  ont  progressé  à  1.290  ir.;  Société  d'Incandes- 
cence par  le  Gaz  {Bec  Auer),  600  fr.,  contre  590  fr.; 
Dynamite  Centrale,  550  fr.,  perdant  12  fr.;  Anciens 
Etablissements  Cail,  400 fr.,  contre  894  fr.;  Société  Mé- 
tallurgique de  V Oural-Volga,  579  fr.  à  terme  et  580  fr. 
au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  finit  à 
302  fr.  50,  contre  305  fr.;  Compagnie  de  Fives- Lille ^ 
620  fr.,  en  bénéfice  de  12i  fr.;  Compteurs  à  Gaz,  1.720  fr., 
contre  1.7<'5  fr.;  Aciéries  de  France,  1.110  fr.,  en  recul 
de  30  fr.  ;  Compagnie  d'Aguilas,  430  fr.,  contre  440  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation)  sont  soutenues.  Les  Obli- 
gations 3  0/0  sont  à  31  fr.  25,  contre  31  fr.  50;  Obli- 
gations 4  0/0,  31  fr.  50,  contre  32  fr.  ;  Obligations 
5  0/0,  39  fr.;  Obligations  6  0/0  ire  Série,  au  même 
cours  de  45  fr.;  Obligations  2"  Série,  41  fr. 

i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  étéjde  nou- 
veau actifs. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  restent  à 
472  fr.,  contre  474  fr.  ;  Argentin  4  0/0  1896  {Resci- 
sion), 64  40. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  bien  tenus.  Le 
4  0/0  1889,  que  nous  laissions  à  61  25,  clôture  à  62  15; 
Funding  Brésilien  5  0/0,  88  50. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  donnent  tou- 
jours lieu  à  de  bons  échanges.  UObligntion  5  0/0  de 
Bahia  finit  sans  changpment,  à  435  fr.  Obligation  5  OjO 
de  l'Etat  de  Espirito-Santo,  338  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  été  un  peu  mou- 
vementée dans  ces  derniers  jours  et  elle  est  revenue  de 
59  fr.  90,  cours  de  clôture  de  jeudi  dernier,  à  58  55. 
Elle  reste,  au  dernier  moment,  à  58  95.  Il  n'y  a,  pour 
l'instant,  rien  de  nouveau  à  signaler  au  sujet  de  l'Es- 
pagne, maison  ne  peut  s'empêcher  de  reconnaître  que 
tout  milite  en  faveur  d'une  amélioration  progressive 
de  la  situation  de  ce  pays.  Billets  Cubains,  un  peu  plus 
lourds.  Les  6  0/0  ont  reculé  de  285  fr.  à  272  fr.,  et 
finissent  à  276  fr.;  les  5  0/0,  244  fr.,  contre  248  fr., 
après  236  au  plus  bas. 

La  Rente  Italienne  n'a  pas  pu  tout  à  fait  conserver 
son  haut  cours  de  la  semaine  dernière.  Au  reste,  les 
achats  pour  le  compte  de  Berlin  se  sont  arrêtés.  Elle 
clôture  à  94  87  1/2  contre  95  fr.  10  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  s'est  encore  tassée.  Elle 
finit  à  26  fr.  30,  en  moins-value  de  60  centimes. 

Les  Fonds  Roumains  sont  fermes  et  demandés  par 
l'épargne.  Le  4  0/0  Amortissable  1896  s'inscrit  à 
94  fr.  50,  contre  93  fr.  90,  et  le  4  0/0  Amortissable 
1898  k?S  fr.  95. 

Les  Fonds  Russes  sont  calmes  mais  irréguliers.  Le 

3  0/0  or  1891-1894  s'inscrit  à  92  fr.  80,  contre  93  lo;. 
Russe  3  0/0  or  1896,  93  fr.  50,  perdant  30  centimes  ; 
Rente  4  0/0  1867-1869,  103  fr.  40  les  grosses  coupu- 
res, contre  103  fr.;  unités,  103  fr.  25,  contre  102  fr.  95; 
Consolidés  ire  et  5«  Séries,  101  fr.;  Rente  Intérieure 

4  0/0,  100  fr.  30. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  très  fermes.  Il  ne  reste 
rien  des  bruits  d'agitation  dont  on  avait  parlé  précé- 
demment :  la  Série  B  s'échange  à  47  fr.  50,  contre 
46  fr.  80  ;  Série  C,  27  fr.  05,  contre  26  fr.  82  1/2  ;. 
Série  D,  22  fr.  90;  Priorités  Ottomanes,  sans  change- 
ment à  481  fr. 

i(  if  L'action  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- 
Autrichiens,  qui  restait  à  509  fr.,  clôture  à  503  fr.; 
Banque  Impériale  Ottomane,  578  fr.  à  terme,  en  bé- 
néfice de  13  fr.;  Banque  Nationale  du  Mexique,  637, 
contre  629  fr.;  actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien^ 
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5iO  fr.  ;  ObligalioJis  4  0/0,  505  fr.  ;  Obligations  3  112 
2)0U)'  cent,  500  fr.;  BaJique  Nationale  de  la.  Républi- 
que Sud-Afrinaine,  350  fr.,  ex-coupon  de  12  shillings, 
détaché  le  io  courant. 

La  Robiyison  South  African  Banking,  qui  a  aussi 
détaché,  le  10  courant,  un  coupon  (2  shillings), 
s'échange  à  104  fr.  Rio-Tinto,  1.059  fr.,  en  plus-value 
de  5  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette 
Gofnpagnie,  qui  a  eu  lieu  hier,  a  adopté  sans  discussion 
toutes  les  résolutions  qui  lui  étaient  proposées.  Le  Pré- 
sident a  déclaré  que  la  situation  était  brillante  en  1899 
et  que  la  Compagnie  avait  obtenu  21  livres  sterling  par 
tonne  de  plus  que  pendant  la  période  correspondante 
de  1898. 

Les  actions;  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens  sont  à 
800  fr.  à  terme,  et  au  comptant.  Les  recettes  nettes  de 
cette  Comoagnie,  du  21  au  31  mars,  sé  sont  élevées  à 
368629  fr.,  contre  313.668  fr.  l'année  dernière.  Du 
l'^r  janvier  au  31  mars  1899,  les  receltes  nettes  totales 
atteignent  le  montant  de  2.634.329  fr.,  soit  une  diffé- 
rence, en  faveur  de  1899,  de  310.860  fr.  ou  13  40  0/0  en- 
viron. Cette  différence  représente  une  augmentation 
de  recettes  de  plus  de  3.400  fr.  par  jour. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  se  sont 
ressenties  des  fluctuations  du  change  au  cours  de  ces 
derniers  jours,  mais  elles  clôturent  en  tendance  très  sa- 
tisfaisante. Les  Andalous  sont  à  206  fr.  ;  Nord  de  VEs- 
pagne,  169  fr.;  Saragosse,  278  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
soutenues.  Obligations  3  G /O  Jonction-Salonique  Cons- 
tantinople,  285 fr.;  Obligations  anciennes  4  0/0  {série 
1894)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et  prolonge- 
ment, 422  fr.,  contre  417  fr.  ;  Obligations  4  0/0  nou- 
velles {série  1896),  363  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  est  à  131  fr.,  contre  132  fr. 
Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuelle  à  Johannesburg  pour  le  17  mai.  Cette  assem- 
blée sera  suivie  d'une  réunion  extraordinaire,  dont 
l'objet  est  d'approuver  diverses  modifications  aux  sta- 
tuts, modifications  relatives  aux  formalités  exigées  des 
actionnaires  au  porteur  en  vue  des  assemblées  géné- 
rales. 


EV2ARCHÉ  E^tl  BANQUE 

On  s'est  encore  fort  peu  occupé  cette  semaine.  Cependant, 
au  cours  de  ces  deux  dernières  séances,  les  échanges  ont  été 
un  peu  plus  actifs  que  précédemment. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  restait  jeudi  dernier  à  70  15,  s'échange 
à  70  60.  Minas-Geraès.  365  fr.  contre  361  fr. 

h' Alpine,  que  nous  laissions  à  525  fr.,  reste  à  525  fr.  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette  Société  a 
eu  lieu,  à  Vienne,  le  5  avril  dernier.  Le  bénéfice  ))rut  de 
l'exercice  1898  s'élève  à  6.183.8)7  florins,  en  augmentation  de 
1.832.415  11.  sur  celui  de  1897.  Les  amortissements  atteignent 
1.464.471  11.,  contre  802.948  fl.  en  1897,  et  les  bénéfices  nets 
se  chiffrent  par  3.000.127  fl.,  dépassant  de  486.228  fl.  le  résul- 
tat de  l'exercice  précédent,  f^'assemblée  a  approuvé  dans 
toutes  leurs  parties  les  comptes  présentés  par  le  Conseil  d'ad- 
ministration et  fixé  le  dividende  à  8  fl.  par  action  contre 
5  11.  en  1897,  après  attribution  de  100.000  11.  à  la  réserve  et 
50.000  fl.  au  fonds  de  sedours. 

La  Tharsis  finit  à  229  fr.  contre  225  fr.  Cette  Compagnie 
vient  de  déclarer  officiellement  le  dividende  de  11  shillings 
par  action,  ou  27  1/2  0/0,  dont  il  avait  été  parlé  dans  ces  der- 
niers tcm))S.  ('npe  Copper,  106  fr.  contre  107  fr.  50  ;  Laurium 
Grec,  8(i  fr.  50;  Hunncknca,  54  fr. 

La  Dniéprovienne  se  retrouve  à  4.335  fr.  contre  4.365  fr.  ; 
Bonetz,  1.215  fr.  contre  1.225  fr.  ;  Huta-Bankowa,  4. .550  fr., 
en  bénéfice  de  50  fr.;  Haut-Volga,  ferme  et  en  plus-value  de 
17  fr.  50,  à  710  fr.;  John  Cockerilt,  2.420  fr.  contre  2.'j0f)  fr. 

L'Omnium  Russe  finit  à  63i  fr.;  Douhowàia-Bnlkn  2.325, 
contre  2.365;  Vieille-Montar/ne  806  25,  en  pliis-vafus  de 
11  fr.  25;  Usines  de  Briansk  1.380,  contre  1.364.  C'est  au 
mois  de  juin  que  se  paiera  sur  ces  titres,  le  coupon  de  85  fr. 
Plaques  Lumière  1.450;  Monaco  4.o'iO,  contre  4.280. 

Les  actions  des  Tramvyays  de  Tours  sont  demandées  à 
118  fr.  75.  C'est  le  22  avril,  et  non  le  18,  qu'aura  lieu  l'inau- 
guration officielle  de  la  ligne  de  Tours  à  Saint-Avertin.  Bis- 
cuits Olibet,  146  fr.  ;  Mode  Nationale,  134  fr.  ;  Chaussures' 
Françaises,  168  fr.  Les  actionnaires  do  cette  Société  sont 
convoqués  en  assemblées  générales  ordinaire  et  extraordi- 


naire pour  le  28  avril  courant.  L'ordre  du  jour  de  cette  der- 
nière réunion  porte  :  1°  autorisation  d'augmenter  le  capital 
social  de  1 .500.000  fr.  et  fixation  de  l'émission  des  actions 
nouvelles;  2"  modifications  à  l'article  28  des  statuts. 

Chaussures  n  Incroyable  »,  224  fr.;  Tavernes  Fausset  et 
Royale,  202  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act  ex 
Const.Méc.MidiRuss'" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut-Volga  


13  avril 

525  . 
70  60 

365 
4340 

119  25 

168 

915 
4335 
1215 
2325 

710 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  GUfî  

Vieille-Montagne  . . 
Volga- Vicliera,  lib. 


13  avril 
4550  .. 
86  50 

634  .. 
1450  . . 

410  .. 
1200  .. 

229  .. 
1880  .. 
1700  .. 

806  25 

400  .. 


Foir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


13  avril  1899. 

De  fortes  pluies  sont  tombées  cette  semaine  dans  la  plupart 
des  régions.  La  culture,  qui  commençait  à  se  plaindre  de  là 
sécheresse,  en  est  très  satisfaite.  Les  emblavures  de  prin- 
temps, dont  la  levée,  dans  certains  endroits,  s'effectuait  mal, 
se  présenteront  bientôt  dans  des  conditions  normales. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


16mars 

23mars 

3  Imars 

6  avril 

13  avril 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  37 

20  87 

20  87 

21  12 

20  87 

14  74 

14  66 

15  05 

15  05 

15  13 

16  50 

16  25 

16  87 

16  75 

16  75 

20  62 

20  67 

19  65 

18  52 

19  .. 

22  23 

22  53 

21  62 

18  69 

19  04 

12  88 

13  03 

18  65 

13  77 

13  70 

15  25 

15  34 

15  97 

15  32 

15  68 

Paris  , 

Liverpool  

Anvers  , 

"^''ienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

Nev'-York  , 

Le  statisticien  du  Produce  Exchange  de  New-York  estime 
la  récolte  des  blés  d'hiver,  sur  la  base  du  rapport,  à  377.370.000 
bushels,  contre  379.807.291  en  1898,  332.698.105  en  1897, 
264.339.000  en  1896  et  257.709.000  en  1895.  (Le  bushel  =  36 
litres  3476.) 

La  condition  moyenne  du  blé  d'hiver  est  de  77  9  0/0,  contre 
88  7  en  1898,  81  4- en  1897,  77  1  en  1893  et  88  4  en  1895. 
Voici  le  détail  par  Etats  : 

1"  avril 


Pensylvanie  

Texas  

Tennessee  

Ohio  

Michigan  

Indiana  

Illinois  

Missouri  

Kansas  

Californie  

Conditions  moyennes 

La  condition  moyenne  des  seigles  d'hiver  est  de 

~  9  en  " 


1895~ 

1897" 

1898 

1899 

93 

64 

96 

92 

89 

57 

96 

99 

86 

71 

81 

83 

90 

95 

71 

86 

56 

83 

80 

86 

78 

82 

85 

92 

75 

83 

77 

65 

85 

72 

87 

81 

40 

7b 

74 

89 

75 

60 

81 

73 

53 

88 

80 

101 

66 

94 

91 

99 

62 

93 

81  4 

77  1 

81  4 

86  7 

77  9 

84  9  0/0, 

1897,  82  9  en  1890,  87  en  1895, 


contre  92  1  en  1898, 
94  4  en  1894. 

Par  suite  du.  temps  favorable  aux  récoltes  les  offres  sont 
assez  régulières. 
On  cote  en  clôture  : 

30  mars      6  avril        13  avril 


Courant . 

Mai  

Mai-juin  , 
4  de  Mai . 


20  87 

21  13 
21  12 
20  87 


21  12 
21  12 
21  12 
21  12 


20  87 

21  12 
21  12 
21  .. 
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Farines.  —  Los  affaires  sont  encore  très  calmes  biim  que. 
les  offres  soient  un  peu  plus  suivies.  La  marque  de  Uortoeil 
(157  kil.  ni^ts)  est  h  W  fr.  comme  la  semaine  dernière. 

On  cote  les  autres  mai'ques  en  disponible  : 

30  mars     6  avril     l-i  avril 

Marques  de  choix   40  . .  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  45  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  il  oO  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  87, 
contre  43  12,  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  presques  nulles.  Les  cours  sont 
en  légère  reprise  : 

30  mars      6  avril     13  avril 

Gourant   13  50  13  50  13  75 

Mai   13  50  13  50  13  87 

Mai-juin   13  50  13  62  14  . . 

4  de  mai   13  50  13  62  13  62 

Avoine.  —  Le  Marché  est  calme.  On  cote  aux  100  kilo- 
grammes nets  : 

80  mars      6  avril      13  avril 

Courant   16  62  13  75  16  62 

Mai   16  62  16  87  17  . , 

Mai-juin   16  87  17  12  17  . . 

4  de  mai   16  75  16  87  17  12 


ALCOOL 

Lar demande  est  assez  active.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non 
logé,  entrepôt  :  courant  4i  fr.  87,  contre  45  fr.  371a  semaine 
dernière. 

Le  stock  est  de  35.525  pipes  de  1.55  hectolitres  contre  18.300 
pipes  en  1898,  10.050  en  1897  et  25.800  en  1896. 


HUILES 


Colza.  —  Du  1"  janvier  au  1"  avril,  les  expéditions  des 
Indes  en  graine  de  colza,  à  destination  du  Royaume-Uni  et 
du  continent,  ont  été  de  269.310  quintaux,  contre  240.660 
quintaux  pendant  la  même  période  de  l'année  dernière. 

On  compte  en  mer,  à  destination  du  continent,  76.400  quin- 
taux de  graine  de  colza,  contre  171.900  quintaux  à  la  date  cor- 
respondante de  l'année  dernière. 

La  tendance  est  culme.  Le  disponible  reste  à  48  fr.,  contre 
48  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  Du  1"  janvier  au  l"  avril,  les  expéditions  des  In- 
des en  granie  de  lin  ont  été  de  689.500  quintaux,  contre  732.840 
quintaux  pendant  la  même  période  de  l'an  dernier. 

On  compte  en  mer,  à  destination  du  continent,  482.650  quin- 
taux, contre  315.210  quintaux  à  la  date  correspondante  de 
1  année  dernière. 

La  demande  est  pour  ainsi  dire  nulle.  Le  disponible  est  à 
44  fr.  25,  contre  45  fr.  25  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  Marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  [ 

Hamboui'g  

New- York  


16mars 

23mars 

30m  ars 

6  avril 

13  avril 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .50 

34  25 

34  .50 

34  50 

34  2.Î 

35  78 

35  03 

35  05 

34  75 

34  46 

36  25 

3b  25 

30  .. 

36  .. 

35  75 

36  25 

36  87 

35  62 

«5  62 

35  62 

28  82 

28  55 

28  21 

28  26 

28  83 

Les  nouvelles  reçues  du  Brésil  font  croire  à  une  augmen- 
tation de  la  récolte  de  ce  pays,  mais  on  ne  possède  pas  encore 
de  données  bien  précises. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  MM.  G.  Duuring  et  Zoon, 


les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  Marchés  d(! 
l'Furope,  à  la  date  du  1"  avril  : 

1896 


1897 


1898 


1899 


{Kn  tonnes) 

Angleterre   10.250  10.650  12.5.50  17.700 

Hambourg   17.700  28.4.50  40.9.50  42.050 

Anvers   7.950  11.900  17.2.50  18.450 

Le  Havre   31.100  42.950  65.900  88.300 

Bordeaux   2.000  2.6.50  3. .500  4.850 

Marseille   4.O0O  4.8(10  5.500  5  350 

Trieste   11.950  13.550  13.250  13.e00 

Pays-Bas    16.. 350  19.250  32.100  37.200 

Total  au  1"  avril..  101.800  134.200  191.000  227. 00 
Totalaul'-mars..    102.900   117.050   186.250  222.600 

Différ.  au  1«^  avril.    —1.600  -)-17.150   -f4.750  +5.100 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  l"''  avril, 
à  385. 17u  tonnes,  contre  386.080  au  l"'  mars,  soit  une  dimi- 
nution de  910  tonnes. 

Pendant  les  deux  premiers  mois,  la  consommation  a  été 
la  suivante  : 

1896       1897       1898  1899 

(En  tonnes) 

Allemagne   26.660     2.^^.990     36.830  34.670 

France   12.170     12.490     12.990  12.690 

Autriche-Hongrie.      6.280      6.2(7      6.400      6  100 

Angleterre   2.110      2.000      2.000      2  280 

Belgique   4.200      3.800      5.480  4.640 

Suisse   1.350      1  ..500      1.700  1.600 

52.770     56.077     65.400  61.980 
Au  Havre,  le  Marché  est  indécis  et  montre  même  un  peu 
de  faiblesse.  Il  en  sera  probablement  ainsi  jusqu'à  la  nou- 
velle récolte. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 


16mars 

23mars 

30mars 

6  avril 

13  avril 

Villes 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos - 

Ay  res  en  suint)100k. 

162  .. 

165  50 

172  .. 

175  50 

190  50 

Roubaix  (qualité  pei- 

5  15 

5  27 

5  45 

5  52 

6  .. 

Anvers  (   d"   )  le  kil. 

5  22 

5  27 

5  37 

5  47 

5  82 

La  nouvelle  qu'une  grande  sécheresse  régnait  en  Australie 
et  que  par  suite  la  prochaine  production  serait  moins  forte,  a 
amené  la  hausse  sur  tous  les  Marchés. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

lOmars 
1899 

23mars 
1899 

30m  ars 
1899 

6  avril 
1899 

13  avril 
J899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

~Fr. 

Le  Havre  

,S9  37 

38  87 

39  50 

39  .. 

39  25 

Liverpool   

38  57 

37  80 

38  46 

38  27 

38  33 

New-York  

34  83 

33  90 

33  68 

32  88 

32  88 

Voici  la 
le  bulletin 


situation  comparée  des  cotons  au  4  avril,  d'à 
de  MM.  E.  Marande,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 


d'après 


Stock 
1898 

Etats-Unis  Total 


1899 

Etats-Unis  Total 


Le  Havre  .... 

Brème  

Barcelone  

Gênes  

Autr.  poris  du 
Continent. . . 

Londres  

Liverpool  .... 

Ensemble  . . 

Etats-Unis  : 

Ports  

Intérieur . . . 


(En  balles) 

291.000      303.400         251.100  267.600 


357.200 
81.000 
29.500 

15.600 

1.082.000 


359.100 
86.000 
30.500 

27.500 
3.000 
1.186.000 


401.500 
104.000 
67.800 

24.800 

» 

1.640.000 


403.300 
108.500 
71.600 

52.400 
4.000 
1.727.000 


1.856.. 3(10   1.995.500      2.489.200  2.634.400 


852.000 
379.000 


852.000 
379. OUO 


776.000 
450.000 


776.000 
450.000 


468 
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Cotons  en  mer 
1898 

Etats-Unis  Total 


1899 

Etats^nis  total 


Havre  

Brème  

Continent  — 
Angleterre  . . 

Ensemble  . 


20.100 
104.800 
168.200 
210.000 

508.100      58 '1.600 


20.600 
104.800 
247.2(10 
212.000 


27.900 
40.700 
141.000 

78.ono 


■27.9C.0 
40.700 
213.000 
8^.000 


287.600  364.600 


A  (ilascow  (13  avril)  la  fonte  est  cotée  54  sh.  1  d.  pour  le 
disponible  et  54  sh.  3  d.  à  un  mois. 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (8  avril)  sont  les  sui- 
vants :  Chili,  marques  ordinaires,  186  fr.  50,  contre  1/9  fr.  50 
la  semaine  dernière;  Chili,  1""  marques,  189  fr.  oO,  contre 
184  fr.  50;  en  lingots  et  plaques,  192  fr.,  contre  188  tr.  50. 


Total  général.  3.590.400 


3.811.100      4.002.800  4.225.000 
Existences  générales  connues 

1896  — ^3^?^  

■2?76n)Û0'^3J83!0Ô0         2.924.000  3.286.000 

1898  1899 
X622ÀjCKr"X863^        4.025.000  4.269.000 
Au  Havre  il  n'y  a  eu,  cette  semaine,  qu'un  faible  courant 
d'affaires  et  les  cours  n'ont  montré  que  peu  de  changement. 


CUIVRE 

Le  rapport  annuel  de  MM.  Aaron  Hirsch  et  fils  donne  des 
détails  intéressants  sur  les  importations,  les  exportations  et 
la  production  du  cuivre  en  Allemagne.       _  _ 
Voici  les  thiiires  de  Tannée  1898,  compares  a  ceux  de  1897  . 

Augment. 
1897        1898  pa898 


Importations  : 

Lingots   67.572 

Bronze   4.199 

Minorais   2.59-.- 

Pyrites   8.  MO 

Total  du  cuivre  fin   82.903 

Exportations  de  cuivre  fin 

sous  toutes  formes   12.568 

Excédent  des  importations..  70.335 

Production  de  l'Allemagne  . .  29.468 

Total   99.803 

A  déduire  le  cuivre  produit 
en  Allemagne  mais  extrait 
de  minerais  de  provenance 

étrangère   3.500 


(En  tonnes) 

73.290 
4.720 
2.683 
9.079 

89.772 


14.957  2.389 

■  4.480 
1.2H5 


74.815 
30.703 

105.518  5.715 


4.000 


500 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New- York. . . 


16mars 

23mars 

SOmars 

6  avril 

13  avril 

1899 

1899 

1899 

1899 

1X99 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  50 

31  .. 

30  37 

31  .. 

32  12 

24  54 

24  55^ 

24  46 

25  06 

26  4a 

24  62 

24  75 

24  62 

25  .. 

26  25 

24  18 

24  30 

24  24 

24  d9 

26  26 

27  56 

27  49 

27  66 

27  93 

29  02 

24  87 

25  .. 

25  .. 

25  50 

26  75 

44  28 

44  28 

44  28 

45  67 

46  39 

Eu  France,  les  ensemencements  de  betteraves  sont  avancés; 
dans  certaines  régions  les  dernières  averses  ont  interrompu 
les  travaux.  Malgré  cela  il  y  a  lieu  de  se  montrer  très  satis- 
fait, car  la  terre  manquait  d'humidité,  et  si  la  pluie  ne  per- 
siste pas  plus  qu'il  ne  faut,  les  emblavements  se  feront  dans 
de  très  bonnes  conditions. 

On  parle  beaucoup,  en  ce  moment,  de  la  convocation  d  une 
nouvelle  conférence  internationale  pour  la  suppression  des 
primes  sucrières.  ,  . 

A  ce  sujet,  certains  journaux  étrangers  prétendent  que  si 
la  dernière  conférence  n'a  eu  aucun  résultat,  c'est  à  la  trance 
qu'il  faut  s'en  prendre.  Cette  insinuation  n'est  nullement  jus- 
tifiée; personne  n'ignore,  en  ellet,  que  le  système  des  primes 
a  été  introduit  en  France  lorsqu'il  existait  déjà  depuis  long- 
temps à  l'étranger  et  que,  sans  la  loi  de  1884,  notre  industrie 
sucrière  aurait  été  complètement  écrasée  par  la  concurrence 
étrangère.  Si  Ton  doit  abolir  les  primes,  que  l'Allemagne  et 
l'Autriche  commencent  le  mouvement  et  il  est  certain  que  la 
France  les  imitera. 

Voici  quel  serait,  d'après  le  Prager  Zucke'^markt,  le  mou- 
vement des  sucres  bruts  en  Europe,  depuis  le  1"  septembre, 
commencement  de  la  campagne  actuelle,  jusqua  fin  février, 
comparativement  à  celui  de  la  précédente,  même  période  : 


Production 


1897-98  1898-99 


Différence 


96.303     101.518  5.215 

Dans  les  importations  de  cuivre  fin  de  l'année  dernière, 
52.473  tonnes  provenaient  de  l'Amérique  du  Nord,  12.. 54  de 
l'An'ïIetprre  et  2.196  tonnes  du  .Japon.  Les  pyrites  de  cuivre 
sont%enues  d'Espagne  et  du  Portugal;  le  métal  qu'elles  con- 
tenaieni  figure  dans  les  chiffres  ci-dessus  et  a  ete  retranche 
de  la  production  de  l'Allemagne.  . 

Ce  sont  les  mines  de  la  Compagnie  Mansfeld,  qui  occupent 
la  première  place  dans  la  production  de  l'Allemagne.  Le  ren- 
dement de  ces  mines  a  été  de  18.248  tonnes  en  1897  et  de 
18.335  tonnes  en  1898,  soit  seulement  une  augmentation  de  87 
tonnes.  Pour  les  mines  de  moindre  importance,  il  y  a  eu  une 
augmentation  considérable. 

Les  importations  de  cuivre  manufacture,  y  compris  celui 
employé  dans  la  construction  des  machines,  se  sont  élevées  a 
2  243  tonnes,  contre  1.606  tonnes  en  1897.  Les  exportations  du 
métal  sous  les  mêmes  formes,  ont  été  de  3G. 724  tonnes,  contre 
33  091  en  1897.  Ces  chiffres  ne  figurent  pas  dans  le  tableau 
ci-dessus.  Cette  variété  comporte  nécessaiiement  un  grand 
nombre  de  formes,  car  le  cuivre  entre  dans  la  construction  de 
beaucoup  de  machines  où  le  fer  et  l'acier  sont  les  principaux 
éléments.  Les  principaux  modèles  manufactures  exportes 
sont  les  plaques,  les  fils,  les  ustensiles  de  cuivre.  ^ 

La  consommation  totale  s'est  accrue  de  5.4  0/0  ;  c  est  une 
augmentation  satisfaisante,  mais  qui  n  est  cependant  pas  con- 
sidérable. Ce  chiffre  est  de  beaucoup  i.-férieur  à  celui  auquel 
on  s'attendait  d'après  de  précédents  rapports;  en  tout  cas,  il  y 
a  là  une  prouve  que  la  consommation  du  cuivre,  en  lay»,  n  a 
pas  été  aussi  grande  que  l'on  a  bi-n  voulu  le  dire.  _ 
A  Londres  et  à  New-York,  le  mouvement  de  hausse  s  est 

encore  accentué.    t  i- 

A  Londres  (i3  avril)  le  cuivre  Chili  en  barres  vaut  :  dis- 
ponible. 72  liv.  15  sh.  la  tonne;  à  3  mois,  71  liv.  17  sh.  b  d. 

L'étain  est  à  113  liv.  5  sh.  au  comptant  et  a  113  liv.  17  sh. 
6  deniers  à  3  mois.  .i 

Le  plomb  anglais  est  coté  14  liv.  12  sh.  6  d.  la  tonne,  et  le 
plomb  espagnol  reste  à  14  liv.  10  sh.         ^  ^  , 
^  Le  zinc  disponible  dfi„ieure  à  27  liv.  17  sh.  6  d. 


(En  tonnes) 

Autriche                  748.400       957.700  +  209.300 

A^malneV:*  :     1.726.400     1.608.000  -  117.800 

France          .           784.400       800.800  +  16.400 

BeMquV       .        230.9(10        203.500  -  27.400 

HouLnde ! .  ! .  ! . .        120.300       146.100  +  25.800 

Total                 3.610.400  .  3.716.700  -+-  106.300 

Importations  de  sucres  coloniaux 

Ansrlelerre     ...        141.600       103.300  —  38.300 

France                      50 . 600         41 . 200  -     9 . 400 

mats  Unis"...::        3.6.000       547.200  191.200  ■ 

Total   548.200  691.700  -H  143.500 

Total  de  la  pro- 
duction et  de 

l'importation.  4.153.600  4.408.400  +  219.800 
Livraisons  à  la  consommation 

Autriche         ..  185.400  193.700  -H  8.300 

XUema-ne'::  353.600  380.400  26.800 

Franie           ..  ^16.100  232.000  +  15.900 

Anceterrè"    .  700.000  711.800  -  11.800 

Eui-un?s  .;:::__6»    7^3.700  + 153.900 

Total   2.074.900     2.301.600      -h  226.700 

On  voit  par  ces  chiffres  que  la  production  est  en  augmen- 
tation de  106.300  tonnes,  que  l'importation  a  augmente  de 
:;d49  800  tonnes  et  la  consommation  de  226. "00  tonnes. 

A  Paris  le  Marché  montre  de  la  fermeté  par  suite  des  avis 

reçus  des 'places  étrangères  et  d'une  diminution  probable  de 

2  à  3  0/0  dans  les  ensemencements  de  l'Allemagne.  Les  cours 

de  clôture  sont  :  blanc  n»  3,  32  fr.  56.  contre  31  fr  43  il  y  a 

huit  jours;  roux  88°,  32  fr.  12,  contre  31  fr.;  raffine,  belle 

sorte,  106  fr.,  contre  105  fr.  ^    .  „ 

'  Xavier  Giraedot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

..  co'^Pa'-és   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 

8,.u,„„„s  co„.par.,,  des  P-'-IP-»  «^,„M.es  du  Bi„„  ce  „  BANQUE  DE  ^^^HCE.  MEsc^pt, 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe  «""^«o 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CEREALES  (Paris) 

PRIX 

Faiinc  (12  Marques) ...  157  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Klé   100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 


Bœufs  . . 
Veaux.... 
Moutons . 
Porcs  


le  kil. 


SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 
l'iux 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil 

—    raffine  Irc  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectul 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza  

—     lin   — 

Suif   _ 

DIA^RS  (Le  Havre) 

I'Rt.\ 


MOYENNES  ANNUELLES 


1894      1895  1896 


I  Coton. 
Laine . 
Café... 


.-.0  kil 
loo  kil 
:<0  kil 


MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

I  Cuivre  (Chili  Ire  marq.).  lùO  kil 

Etain  Baiika    

/iiic  lie  Sili'sic   '  _ 

Fer  (.M.-ii-(  liaii(l)  

Acier  (Uails)   _ 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 


.T  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  ; 

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   

1  Crédit  Lyonnais    

Banq.de"Parisetlîav.s-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

-  P.-L.-M  — 

Suez    

BANatTE  DE  FRANCE 

.SITUATIONS 

I  Circulation  liduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

l'ortel'cuillc  escompte  .......... 

—  avances   

CoMii)ti's  courants  particuliers. 

I  Compte  courant  ilu  Trésor  

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'Angletern 

—  d'AUeniagiK 

—  — d'Autr-Hoiigi'ii 

—  —     do  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  de  Uiissie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

.SITU.WION  AU  31  DiicEMiiitr; 

I  Circulation  fiduciaire  totale  

l'incaisse-or  

Encaisse-argent  

Kapi)ortde  l'or  à  la  circulation  % 


11  84 

32 

40  32 
1!)  21 

12  34 
19  43 


Francs  Francs  Francs 


42  8;; 

4.")  07 
40  07 
19  14 
10  89 
15  (;g 


32  50 
105  13 

33  (53 
25  62 
50  5fi 
49  19 
.59  90 


1  63 

2  17 
2  09 
1  66 


28  61 
99  ,52 
31  15 
24  i5 
52  29 
49  25 
lii  93 


41  41 
46  .41 
45  66 
19  38 
H  61 
15  04 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRKS  (le  Jeudi)  1899. 


1  52 
1  99 
1  89 
1  15 


42  50 
111  .50 
95  12 


105  » 
188  75 
42  04 
16  » 
16  50 


30  41 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


45  12 
115  50 
92  37 


113  » 
174  62 

39  40 
14  25 
16  .. 


100  93 
107  28 
3963 
948 
7.58 
669 
1829 
1449 
2862 


.Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.263 

565 

291 

4 15 

160 


Million 
de  fr. 


47  25 
123  .. 
73  37 


1  46 
1  96 
1  79 
1  24 


27  29 
90  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 


31  17 

29  25 

29  .50 

103  92 

104  îiO 

104  50 

44  80 

44  50 

45  >! 

31  06 

34  .50 

34  50 

53  7.'; 

49  25 

49  25 

40  83 

4-4  25 

44  25 

48  97 

.56  » 

56  » 

42  57 
113  23 
55  87 


1897 

1898 

9 

Févr. 

16 
Févr. 

21 
Févr. 

2 

Mars 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

52  32 

56  32 

57  32 
25  37 
15  84 
l(i  73 

50  4.5 

57  :;o 

58  80 
2.5  80 
16  6S 
19  55 

45  37 
18  » 
49  » 
22  » 
lï  37 
17  12 

45  12 

48  1) 

49  » 
22  12 
1 4  37 
17  12 

44  .50 

48  n 

49  » 
22  37 
1 4  .50 
17  37 

43  50 

48  .. 

49  » 
20  87 
14  25 
17  12 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
147.5 
3249 


Million 
de  fr. 

3.. 527 
2.048 
1.244 


126  25 
165  62 
44  85 
14  75 
16  » 


102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 


128  .. 
168  25 
n 

15  .50 

16  37 


103  34 
106  61 
3092 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 


39  37  I  38   »     39  50 
123  .50  Il50   »  1.52 
37  12  I  37  25  37 


139  87 
202 

16  .50 

17  12 


192  » 
302  50 
» 

17  50 
17  12 


defr. 

3.607 
1.978 
1.244 
(i93 
364 
.566 
237 


% 

% 

% 

2.20 

2  . 

2  » 

2  » 

2.48 

2.78 

3.15 

3.65 

3.84 

4.30 

4.09 

4  » 

2.60 

2.85 

3  » 

2.50 

3.02 

3.14 

5  » 

5  » 

5  » 

G  05 

5  87 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

16.073 

14.. 537 

15.254 

7.8(!3 

7.860 

8.746 
2..5.-i6 

2.. 506 

2.513 

48,9 

51,0 

.57,3 

102  81 

102  80 

102  97 

106  06 

10  i  05 

104  » 

3.567 

3820 

3910 

6X0 

7.57 

765 

815 

896 

896 

9:i4 

978 

980 

2119 

2136 

2135 

\m 

1927 

1930 

3.566 

3.595 

3607 

Million 

Million 

Millioi 

de  fr. 

defr. 

defr. 

3.687 

3.094 

3.810 

1.963 

1.875 

1.821 

1.222 

1.225 

1.199 

730 

798 

896 

358 

391 

418 
512 

492 

491 

221 

252 

149 

195  75 
292  50 
» 

17  .50 
17  12 


Million 
de  f  r. 

3.822 
1.825 
1.199 

856 

405 

462 

166 


38  62 
1.50  » 
36  23 


29  75 

30 

» 

104  50 

104 

50 

44  75 

4.5 

» 

34  .50 

34 

» 

49  75 

.50 

» 

45  50 

45 

50 

56  » 

56 

)) 

39  » 
151  ,50 
35  23 


193  75 
280  >> 
» 

17  ,50 
17  12 


102  95 

103  85 
3920 

757 
895 
984 
2130 
1942 
3599 


5.27 


Million] 
de  f  r. 

14.668 
8.182 
2.494 


;>  » 
5.50 

Million 
de  fr. 

14.615 
8.361 
2.515 
57,2 


5  50 

Million 
de  fr. 

H.. 5.52 
8.347 


Million 
defr. 

3.799 
1.826 
1.201 

856 

405 

532 

143 


192  .50 
291  23 

is"  » 

17  23 


103  15 
103  67 
3920 
750 
890 
988 
2130 
1942 
3591 


3.50 
2.50 
5  » 
3.50 


-Million 
de  fr. 

14.. 361 
8.379 
2.595 

58,3 


Million 
de  f  r 


3., 50 
2., 50 
5  » 
5.30 


43  25 
46  73 
48  » 
20  37 
13  87 
17  » 


IG 
Mars 


30  37 
104  50 


1  29 
1  80 
1  75 
1  50 


39  25 
153  » 
34  75 


187  ,50 

286  50 


30  75 
104  50 
44  75 
34  » 
49  75 
46  50 
56  » 


39  37 
162  » 
34  ,50 


Million 
defr. 

1.379 
8.388 
2.611 
.58,3 


183  .50 
285  » 
» 

18  25 
17  73 


103  12 
103  80 
39S0 
755 
887 
995 
2120 
1940 
3G20 


Million 
defr. 


102  35 

103  70 
4100 

765 
901 
1019 
2125 
1965 
.3710 


Million 
de  f  r. 

3.803 
1.820 
1.196 

724 

416 


4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
3.30 


Million 
defr 


3.50 
2.50 
5  » 
3  30 


Million 
defr. 

11., 30  4 
8.268 
2.651 
57,8 


Francs 

43  12 

47  .. 

48  » 
20  87 
13  (i2 
17  12 


1  27 
1  80 
1  70 
1  54 


31  » 

104  50 
44  87 
34  » 
49  73 
43  73 
56  .. 


30 

6 

13 

Mars 

Avril 

Avril 

Francs 

Francs 

Francs 

43  12 

43  12 

42  87 

47  » 

47  » 

47  » 

48  .) 

48  » 

48  » 

20  87 

21  12 

20  87 

13  50 

13  .50 

13  7.-; 

16  62 

16  73 

16  62 

38  87 
163  50 
35  23 


181  50 
291  » 
» 

18  25 
17  25 


39  50 
172  » 
34  50 


1  35 
1  80 
1  80 
1  50 


1  32 
1  88 
1  7.5 
1  48 


176  50 
288  » 


103  33 
103  GO 
4023 
758 
906 
1008 
2115 
1942 
3713 


39  » 
175  50 
34  .50 


184  .50 
295  » 


39  25 
19j  50 
34  25 


189  ;;o 

:j02  .50 


102  22 

102  » 

101  92 

1113  67 

103  60 

103  62 

3910 

1070 

4025 

7.52 

89.5 

754 

745 

898 

892 

1021 

1035 

103,5 

213.5 

2180 

2172 

1915 

19.53 

1962 

3780 

3790 

3782 

Million  Million 
defr.  defr. 


3.770 
1.823 
1.199 
716 
416 
452 
114 


3.50 
2.30 
5  » 
3.50 


Million 
defr. 

14.214 
8.261 
2  679 

58,8 


3.828 
1.814 
1.200 
833 
416 
480 
135 


3.50 
2.50 
5  » 
S  50 


Million 
defr. 

11.247 
8.277 
2. 667 

58,0 


.Million 

Million 

de  f  r. 

defr. 

3.816 

3.813 

1.818 

1.815 

1.204 

1.202 

745 

740 

440 

128 

473 

438 

102 

107  1 

3., 50 
2.50 
3  » 
5. 50 


Million 
de  fr. 


3., 50 
2.30 
5  .) 
5  30 


Million 
de  fr. 

4. 166 
8.120 
2.642 
56,1 


L'ÉCONO:\IISTE  EUROPEEN  —  Angleterre 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


Berlin,  12  avril  1899. 
La  .Situation  financière  et  monétaire.  —  La  Statistique  de  la  Pro-  • 


ductioQ  du  Fer  et  de  la  Houille  en  1898. 
bable  des  Bourses  des  Céréales. 


-  La  Reouverture  pro- 


Tout  est  calme  en  politique  et  les  préoccupations 
de  la  finance  se  sont  tout  entières  portées  sur  la  situa- 
tion du  marché  monétaire.  L'argent  est  toujours  rare 
sur  le  marché  libre  et  la  recrudescence  des  demandes 
d'escompte  ont  fait  diminuer  le  stnck  monétaire  à  la 
Rnichsbanh.  Cependant  la  liquidation  s'est  effectuée 
sans  difficulté  et,  aux  bourses,  a  passé  entièrement 
inaperçue.  Dans  les  deux  derniers  jours  on  a  même 
constaté  une  tendance  à  la  bsisse  dans  le  taux  de 
l'escompte  libre  et  les  inquiétudes  qu'avait  fait  naître 
le  constant  renchérissement  de  l'escompte  se  dissipent 
peu  à  peu,  dans  l'espoir  d'une  prochaine  amélioration 
des  conditions  monétaires.  Parallèlement  à  la  diminu- 
tion des  craintes  qu'on  concevait  au  sujet  du  renché- 
rissement du  taux  de  l'argent,  on  a  vu  hausser  les 
cours  des  emprunts  d'Etat,  ce  qui  prouve  une  fois  de 
plus  que  les  variations  du  prix  de  ces  titres  sont  mti- 
m.ement  liées  aux  variations  des  offres  de  numéraire. 
Cette  amélioration  de  la  situation  vient  tout  entière  de 
nouvelles  ressources  que  se  sont  créées  les  banques, 
car  dans  tous  ces  établissements  les  demandes  d'es- 
compte ont  été  plus  nombreuses  cette  année,  en  dépit 
du  taux  de  4  1/20/0  que  l'année  dernière,  où  le  taux 
était  de  3  0/0. 

Malgré  cette  hausse  des  valeurs  d'Etat,  on  voit  tou- 
jours les  capitaux  affluer  de  préférence  vers  les  valeurs 
métallurgiques  devant  qui,  je  vous  l'ai  déjà  dit,  s'ou- 
vre une  grande  ère  de  prospérité  et  qui,  en  dépit  d'une 
production  inaxima  voit  toujours  augmenter  leurs 
commandes.  La  publication  des  statistiques  de  la  pro- 
duction des  métallurgies  en  fer  brut,  pendant  l'année 
1898  a  donné  un  regain  d'activité  aux  transactions  sur 
leurs  titres.  Ainsi,  la  production  en  fer  brut  a  été,  en 
1808,  de  7.215.927  tonnes,  d'une  valeur  de  374.302.500  M., 
alors  qu'elle  ne  s'était  élevée  en  1897,  qui  passe  pour 
une  excellente  année,  qu'à  6.844.000  tonnes,  d'une  va- 
leur de  349.38'L700  M.  A  constater  aussi,  qu'a  l'aug- 
mentation du  nombre  de  tonnes  correspond  une  aug- 
mentation du  prix  qui  s'est  élevé,  en  une  année,  de 
50  90  à  51  87.  ^  ^ 

La  production  et  la  consommation  du  charbon  ont 
suivi,  naturellement,  le  mouvement  ascensionnel,  ce 
qui  explique  la  faveur  méritée  dont  jouissent  aussi  a 
la  Bourse  les  actions  des  charbonnages.  La  production 
de  la  houille  a  atteint,  en  Allemagne,  pendant  l'année 
1898  un  total  de  96.279. 992  tonnes,  contre  91.0o4.982 
tonnes  en  1897.  La  valeur  de  l'extraction  de  1898  a  at- 
teint 710.256.973  marks,  contre  048.939.742  en  1897.  Le 
prix  moyen  de  la  tonne  a  ainsi  augmenté  dans  des  pro- 
portions sensibles  :  il  a  passé  de  7.13  marks  à  7.38 
marks,  laissant  aux  Compagnies  un  plus  grand  béné- 
fice en  dépit  de  l'augmentation  inattendue  du  prix  de 
la  main-d'œuvre. 

Vous  savez  à  la  suite  de  quelle  campagne,  une  loi  a 
supprimé,  au  commencement  de  1890,  les  Bourses  de 
céréales  libres.  Au  lendemain  de  l'interdiction  de  la 
liberté  de  leur  trafic,  les  courtiers  et  négociants  en  cé- 
réales ont  commencé  à  négocier  avec  le  Gouvernement 
pour  arriver  à  un  modus  vivendi  qui  pût  satisfaire  à  la 
fois  aux  prescriptions  de  la  loi,  à  la  dignité  des  fabri- 
cants et  aux  besoins  d'indépendance  des  transa,ctions. 
On  annonce  que  ce  modus  vivendi  a  été  trouvé  et  que 
la  réouverture  des  Bourses  de  céréales  n'est  plus  qu  une 
question  de  jours. 


et 


La  Navigation  du  port  de  Hambourg.  —  Le  chiffre  des 
entrées  et  sorties  de  navires  pendant  les  trois  prenuers  mois 


de  18tl9  montre  que  le  trafic  du  port  de  Hambourg  croît  sans 


cesse. 

Le  tableau  des  navires  entrés  est 


Nombre 

2.636 
2.421 


Le  tableau  des  navires  sortis  est  : 

Nombre 


1899. 
1898. 


1899. 
1898. 


2.595 
2.387 


Tonnes 

1.131.640 
1-515.359 


Tonnes 

1. 091. 531 
1. [21. 790 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  ma'rks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1  avril    3il  SOmars 


831.346  -f- 
21.3-.'5;-j- 
13.198  -f 


3.515 
14  J 

1 


J.t27  —  51,  870 


104  966  — 
10  Ù45  + 

78  895  — 


120.000 
30.000 
1.212  670 


)5  548 
966 
i  liO 


non  mod. 
non  mod. 
—  52.. 370 
488  8io  —  14.347 
n.468:—  571 


1898 


7  avril    Dil  Slmar» 


865  3f-4 
îô  140 
14  103 
743-439 
106  816 
31  577 
54  145 


—  92 . 100 

—  2.775 
4-  3.415 

—  163.685 

—  47.360 
+  21  105 

—  2.765 


120.000  non  mod. 
30.000  non  mod. 
1.213  934  —239.884 
458.6381 97.350 
13.042  —  921 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 


31  mars. . 

7  avril. . 
15  —  .. 
23  ~  .. 
30   —  .. 


1897 

840,9 
856.0 

872,2 
895,4 
,  883,8 

Circulation 

1897  1898 


1898  1899 


1  Lettres  de  change  et  prêts  sur 
1897  1898 


86*1,4 
876,6 
882,9 
548,9 


827,8 
831,3 


31  mars 
7  avril 
15  - 
23  — 
30  - 


31  mars... 
7  avril. . . 
15  —  ... 
23  —  ... 
30    —  ... 


1201,2 
1 152,7 
1083,6 
1057,7 
1111,5 


1281,2 
1213,9 
1138,9 
1106,7 
1169,3 


1899 

i26C,0 
1212,7 


826,1 
772,0 
...  702,6 
...  68n,5 
...  733,4 

Réserve  de  billets 

1897 


894,5 
850,3 
778,9 
779,9 
833,6 


titres 
1899 


913,4 


1898  1899 


31  mars 
7  avril. 
15    —  . 
23    -  . 
30    —  . 


—  12.3 

120,2 
167,6 
103,4 


—  •0,6 
—19,0 

68,1 
104.0 

16,7 


-109,8 
—53,5 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  13  avril  1899. 
Les  cours  sont  généralement  fermes  et  les  transactions 
sont  surtout  actives  sur  les  valeurs  des  banques.  Les  offres 
d'argent  qui  sont  plus  abondantes  rendent,  d'ailleurs,  de  l'ac- 
tivité à  toutes  les  attaires. 

Les  actions  des  métallurgies  et  des  charbonnages  sont 
recherchées.  Par  contre,  les  Fonds  d'Etat  sont  assez  délaisses. 
^Italien  est  ferme  ;  l'Espagnol  en  hausse  assez  sensible, 
mais  sur  les  autres  fonds  d'État,  même  les  allemands  et  les 
autrichiens,  les  all'aires  sont  très  rares. 
On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  91  50  ;  l'Italien,  94  60  ;  les  Lom- 
irds,  29  10;  le  Mobilier  Autrichien,  223  40;  l'Extérieuce, 


bards 
58  40 


Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  12  avril  1899. 
Le  Marché  monétaire.  —  La  Situation.  —  Le  Budget.  —  Le  Commerce 
extérieur.  —  Les  Index-Numbers  de  1' «  Economist  ». 

La  liquidation  de  mi-avril  s'est  effectuée  dans  d'assez 
bonnes  conditions,  bien  qu'elle  ait  montré  une  place 
assez  chargée  à  la  hausse.  L'argent  n'a  pas  été  trop 
exigeant,  mais  on  n'est  pas  sans  préoccupations  pour  le 
règlement  prochaia  :  ce  qui  pourra  arriver  de  plus 
heureux  pour  le  marché,  c'est  la  continuation  des 
allégements  constatés  en  ce  moment. 

Si  l'on  n'a  pas  bénéficié  de  l'aisance  monétaire  sur  la- 
quelle on  paraissait  compter  pour  le  début  de  ce  mois, 


c'est  que  los  besoins  de  place  ont  obligé  le  Marche  à  plus 
empruntera  la  Banque  que  celle-ci  n'a  eu  à  débourser 
en  intérêt  s\ir  la  dette  nationale;  une  partie  des 
emprunts  a  dû  être  renouvelée. 

D'autre  part,  il  faut  constater  que  l'Angleterre  profile 
en  ce  moment  d'une  activité  industrielle  considérable, 
et  celte  activité  ne  va  pas  sans  déterminer  une  raré- 
faction des  capitaux  mis  à  la  disposition  du  Marché; 
celte  réserve  faite,  il  n'y  a  rien  dans  la  situation  qui 
puisse  justifier  la  crainte  d'uu  resserrement  sérieux  de 
l'argent. 

Le  chancelier  de  l'Echiquier  n'a  pas  encore  fait  con- 
naître ses  projets  budgétaires  et  la  presse  continue 
à  mettre  en  avant  des  projets  destinés  à  faire  face 
à  l'augmentation  prévue  des  dépenses.  Je  vous  ai  tenu 
au  courant  des  propositions  faites  jusqu'ici,  je  cons- 
taterai donc  seulement  que  la  demande  d'élévation  du 
taux  de  l'impôt  sur  le  revenu  paraît  avoir  été  aban- 
donnée, de  même  que  celle  concernant  la  suspension  de 
l'amortissement. 

Gomme  proposition  nouvelle,  je  ne  remarque  qu'une 
demande  d'augmentation  de  6  sh.  9  d.  à  7  sh.  9  d.  du 
droit  de  régie  sur  la  bière.  Quelle  que  soit  la  décision 
prise  par  le  Chancelier  de  l'Echiquier,  il  est  bien  évi- 
dent qu'il  n'aura  pas  beaucoup  de  difficultés  pour  trou- 
ver les  i-essources  nécessaires. 

La  Board  of  trade  vient  de  publier  les  résultats  du 
commerce  extérieur  pour  le  mois  de  mars  et  le  premier 
trimestre  de  1899.  Cette  publication  a  produit  ici  la 
meilleure  impression,  car  elle  parait  indiquer  une  amé- 
lioration progressive  de  la  situation  commerciale.  En 
dépit  de  l'augmentation  des  exportations,  il  faut  cepen- 
dant reconnaître  que  l'on  est  loin  d'être  revenu  aux 
chiffres  de  1896  et  que  les  sorties  de  produits  manufac- 
turés proprement  dits  ne  sont  nullement  en  progrès. 
Les  résultats  actuels  —  malgré  leur  apparence  très  sa- 
tisfaisante —  ne  calment  donc  nullement  les  craintes 
émises  au  sujet  de  la  diminution  des  exportations 
anglaises. 

Quoi  qu'il  en  soit,  pendant  les  trois  premiers  mois 
de  l'année  courante,  les  exportations  des  produits  an- 
glais ont  dépassé  de  4.437.000  liv.  st.  celles  de  la  même 
période  de  l'année  1898.  Il  est  vrai  que  plus  de  la  moi- 
tié de  cette  somme  revient  à  la  construction  de  navires 
pour  l'étranger.  Toutefois,  il  reste  1.190.000  liv.  st 
pour  matières  brutes  et  900.000  liv.  st.  pour  machines 
de  toutes  sortes. 

L'exportation  du  charbon  de  terre,  pendant  les  trois 
premiers  mois  des  trois  dernières  années,  s'est  élevée  à 
7.985  tonnes  d'une  valeur  de  3.O73.000  liv.  st.  en  1897 
à  8.509.000  tonnes  d'une  valeur  de  3.897.000  liv.  st  en 
1898  et  à  9.602.000  tonnes,  d'une  valeur  de  4.945  000 
livres  sterling  en  1899. 

^  Les  importations  pendant  les  trois  premiers  mois  de 
l'année  accusent  une  diminution  de  857.000  liv.  st.  sur 
la  même  période  en  1898.  Cette  diminution  provient  en 
grande  partie  de  la  baisse  du  prix  des  blés. 

Importations,  exportations  et  réexportations  pour  les 
mois  de  janvier,  février  et  mars  1899  atteignent  la 
somme  énorme  de  196.500.000  liv.  st.;  c'est-à-dire  envi- 
ron 5  millions  de  livres  de  plus  que  pour  la  même  né- 
riode  en  1898.  h     i  v<i 

L'Economist  vient  de  publier  son  index-number  pour 
la  fin  mars.  Notre  confrère  constate  que  l'activité  in- 
dustrielle signalée  sur  les  différents  marchés  a  fini  par 
avoir  une  influence  sur  les  prix  et  permetire  à  l'index- 
number  de  se  relever  à  un  niveau  qui  n'avait  plus  été 
atteint,  depuis  plus  de  trois  ans.  Voici  les  variations 
constatées  depuis  18?5  : 


L'ÉG()NOMlSTi<:  liUROPl^l<:N  -  Angleterre 


Fin  déc.  1835   1  999 

—  1896   1.946 

—  1897......  1.890 

Fin  mars  1898   1.885 


Fin  juin  1S98   1  915 

—  sept.  18^8   1.905 

—  déc.  1898   1.918 

—  mars  1899   1.973 


Les  métaux  sont  a  un  prix  fort  élevé  et  plusieurs 
textiles,  saut  le  coton,  se  tiennent  au-dessus  de  la 
moyenne.  Les  produits  alimentaires,  sauf  le  blé  se 
sont  également  relevés.  '  ' 


iBfomiatloiis  îmmkm  et  Fiuaûcières 


Le  Commerce  extérieur  en  Mars.  —  J.cs  chiiïros 
du  commerce  extérieur  de  l'Angleterre,  pendant  le  mois 
de  mars  1899,  laissent  apparaître,  sur  le  mois  de  mars  1898, 
une  diminution  de  4.4  0/0  ;i  l'importation  et  une  augmenla- 
tion  de  8.5  0/0  à  l'exporlaLioii.  Four  les  trois  premiers  mois 
de  Tannée  1891^,  la  diminution  à  l'importation  est  de  0.7  O.'O; 
et  l'exportation  accuse,  sur  la  période  correspondante  de 
1898,  une  augmentation  de  7.5  0/0. 

IMPORTATIONS  EN  ANGLETERRE 

(Mars  1899) 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat 

Exempts  

Taxés  

Tabacs  

Métaux  ;  

Prod.chiniiq.,  coul. . 

Huiles  

Mat.  premièro»  testil. 
Mat.  première» autr«> 
Objets  fabriqués... 

Divers  

Colis  postaux  


Totaux... 


Mars 
18P9 


i 

719. T13 

13,645.290 
•i.2U6  597 

376  86e 
2.79l.i50 

7.1.116 

697. 6 iô 
6.406.o2y 
S.eiS  87-2 
8.608.307 
1  504.919 

11-2  094 


Comparais»" 

avec 
mars  1898 


—  205.309 


il. 492. 388  — 


1.249.487 

35.527 
1.979 
737.542 
7.678 
15.S3:i 
1.330.527 
:3.53H 
64.718 
107  291 
29.023 


3  1«) 


il 


i20  441 
4.4  %l 


Comparaison 
3  mois 
de  1898 


1  961.514 

672.702 

39  ?T2.0:)V 

+ 

8.842 

5.7i0  663 

815.725 

1.)5H.286 

4- 

121.7S9- 

6.916.159 

-1-  1 

.438  472 

l.S6"i.872 

-f 

152.131 

2. 108.382 

+ 

59,913 

22.261  467 

-  1 

.001.334 

9  690.417 

197,680 

22.310.5-27 

+ 

110  670 

3.  f 88.75V 

12,986 

363  493 

47,685 

I18.2i2  584 

856.625 
0.7  % 

EXPORTATIONS  DE  L'ANGLETERRE 

(Mars  1899) 


DESIGNATION 


Animaux  vivants. , . 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Met.  et  ouvrages  en 

mét.(sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neul'sBon 
enregistrés  comme 
étant  briianniques 

Confections  

Hrod.chim.etpiiarm. 

Divers  

Colis  postaux. . .  

Tôt.  desprod.angl. 

Transit  


Mars 
1899 


Transit  et  Exportât.  27.566.671 


i 

65.959 
890.779 
2.046.447 
8.360  940 

2  9Û2.293 
1.713.4S2 


1,474.(67 
758.834 
880  075 

2.972.339 
209  189 


Comparais»! 

avec 
mars  1898 


22.324.401 
5. 242. -270 


+ 
+ 

+  l 

+ 
+  ■ 

+L 


30  240 
71 .569 
3/6. «87 
."i07  75i 

31.259 
183.860 


474,067 
69.732 
24  54(i 

101).  W7 
35.017 


490  536 
=  7.2  % 

141.696 
■■  2.7  % 


632  232 
6.3  % 


lers  mois 
1899 


Gomparaisen 

3  liif»  mois 
Jo  1898 


ï 

204  593 
2.:07.410 
5.743  m 
24.976.610 

8.278.895 
4.515. 36li 


2  224.289 
2  481.437 
2  314.52; 
8,237  830 
569. 102 


62,C54.041 
16. -240. 610 


78.294.681 


56.662 
78.908 
1.189.74b 
448.050 


4-  218.922 
+  504.181 


2.224.289 
38  38  i 
33.834 
94.259 
61.113 


Il  4  346.923 

"'"'=  7.5  % 

1  129.868 

=  '7.4  % 


+1 


5. 476.791 
■=  1.5  % 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

13  avril  18S9 
Département  des  opérations  d'émission 

ACTIF 


PASSIF 
Billets  crééi..  


Liv.  st. 

45.044,000 


Total   45. 041.000 


Dette  tlxe  dfi  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11. 015.000 

5.785.000 
28  244  000 


Total   45.044.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  proflts  et 

pertes   3.138.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11.860.000 

Comptes  particuliers..  38.042  000 

Billetsàsept  jours, etc.  164.000 


Total   67  757.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   13. .393. 000 

Portel'euilleet avance"  34  873.000 

Billets  en  réserv«   17  385.000 

Oretargentmonnayé»  2. 106.000 


Total   67  757.000 


i/ECONOMISTE  EUROPÉEN  ~  Autriche-Hongrie  et  Belgique 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.)  


DATE 


5  ianv. 

12  "  » 
19  » 
26  » 

2  fév. 

9  » 
J6  » 
23  » 

2  mars 

9  » 
16  » 
23  » 
30  » 

6  avril 

13  " 


Or  monnayé  II 
et  1 
Lingots  1 

to  2 

H  8)  - 
|  -  1 

0  ©  ^ 

-s» 

0  S:= 

DÉPOTS 

Dispon  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

RÉSERVE 

Proportionde 
la  réserve  aux 
.engagement» 

Taux 

de 
l'es. 

% 

30  3il 

21.752 

49.:05 

47.711 

19.383 

39% 

~i 

30 

981 

27.722 

49  20  i 

47.233 

20.059 

iO\ 

3K 

31 

969 

2ô.6e6 

49  119 

45.149 

22.103 

45 

32 

683 

26.46(1 

50.024 

45.129 

23.023 

46 

32 

9-i5 

56.806 

50  414 

45.595 

22.969 

45  K 

3 

33 

-iOO 

26  48b 

51  587 

iS,('34 

23  715 

46 

» 

33 

s98 

•25  286 

52  633 

46  290 

24  512 

46% 

3t 

C62 

20.225 

53  455 

47  017 

24.637 

45% 

33 

743 

26. 781 

63  788 

48.467 

23  762 

443/16 
ii% 

33 

1 

26  627 

52.495 

47.765 

23.317 

33 

038 

26  553 

53.621 

48-810 

23  285 

43% 

H 

32 

4-7 

26.64i 

54.439 

50  3l0 

22  633 

41  K 

» 

30 

808 

21  930 

59  220 

58.074 

19.678 

33  y. 

30 

091 

27.895 

50  872 

49  723 

18.9?6 

37^ 

» 

3U 

3b0 

27  659 

49,9ù2  1  48  266 

19  491 

39 

Courrier  de  la  Boopse  de  Londres 

Londres,  13  avril  1899. 

La  liquidation  s'est  effectuée  dans  d'assez  bonnes  conditions 
bien  qu'elle  ait  montré  des  positions  assez  fortement  chargées 
à  la  hausse.  On  a  constaté  depuis  des  allégements  assez  im- 
portants qui  peuvent  être  considérés  comme  salutaires. 

Les  meilleures  indications  données  sur  la  situation  du 
Marché  de  New-York  ont  produit  depuis  hier  une  bonne  ira- 
pression. 

Les  Consolidés  se  tiennent  à  110  9/lb. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ÏExtérieJire  d'Espagne, 
assez  mouvementée  clôture  à  58  ./..  VItalien  un  peu  plus 
ferme  à  93  7/8.  Les  fonds  Ottomans  sont  bien  tenus. 

Le  tjroupe  des  valeurs  Sud-Américaines  n'a  pas  subi  beau- 
coup de  changements.  Le  Brésil  4  0/0  reste  à  61  1/2.  _ 

Les  Chemins  anglais  ont  des  transactions  assez  suivies.  _ 

Le  groupe  des  Chemins  américains  est  plus  soutenu  après 
avoir  été  affecté  par  la  baisse  de  New-York. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  1/2,  VErie  à  14  1/4,  le  JVor- 
thern  Pacific  à  81  3/4,  la  Philadelphie  k  12  3I8,\  Atchison  a 
■21  7/8,  le  Norfolk  à  70  3/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  12  avril  1899. 
La  Situation  financière.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Bilan  des 
Compagnies  de  Navigation.  —  Le  Développement  de  l'Exportation. 
—  L'Avenir  des  Récoltes. 

Malgré  le  calme  dont  nous  avons  joui  en  politique, 
les  bonnes  tendances  que  je  vous  avais  signalées  la 
semaine  dernière  ne  se  sont  pas  maintenues  longtemps 
et  nous  avons  à  enregistrer  un  ralentissement  général 
de  toutes  les  activités.  On  a  vu  échouer  juqu'aux  ten- 
tatives faites  pour  donner  au  marché  des  valeurs  mé- 
tallurgiques quelque  chose  de  l'animation  qu'il  a  en 
AUemlii'ne.  En  somme,  on  manque  surtout  de  confiance 
dans  l  avenir.  La  publication  des  bilans  de  tous  les 
grands  établissements  de  crédit  étant  maintenant 
chose  faite,  on  a  pu  constater  que  l'activité,  pendant 
toute  lannée  dernière,  a  été  à  son  minimum,  que 
toutes  les  craintes  ont  été  justlEees  etl'on  redoute,  avec 
raison,  d'avoir  à  faire  des  constatations  pareilles  a  la 
fin  de  l'année  présente.  ^    .  ■ 

Sur  le  marché  monétaire,  les  demandes  restent  supé- 
rieures aux  offres  et  le  taux  de  l'escompte  libre  a  légè- 
rement monté  depuis  quelques  jours.  Cependant,  il  est 
à  remarquer  que  les  demandes  aux  guichets  de  la 
Banque  Austro-Hongroise  ont  diminué  pendant  que, 
sur  le  marché  libre,  les  demandes  devenaient  plus 
nombreuses.  Aussi  ne  prévoit-on  aucun  changement 
dans  le  taux  actuel  de  l'escompte.  . 

Les  derniers  bilans  qu'on  attendait  encore  étaient 
ceux  des  deux  grandes  Compagnies  de  navigation.  Ces 
bilans,  qui  viennent  de  paraître,  sont  très  satisfaisants 


et  celui  du  Lloyd  Autrichien  accuse  une  sensible  amé- 
lioration sur  l'année  précédente.  Les  recettes  se  sont 
élevées  à  2.529.952  11.  Pour  une  augmentation  de  par- 
cours de  15.139  milles,  on  a  constaté  une  augmenta- 
tion de  recettes  de  1.150.827  11.  Le  bénéfice  net  est  de 
514.287  fl  ,  en  augmentation  de  41.892  fl.  sur  l'année 
précédente. 

Le  bilan  de  VAdria  accuse  un  bénéfice  net  de  449.503 
florins,  en  augmentation  de  22.652  fl.  sur  celui  _  de 
l'année  précédente.  On  voit  que  cette  branche  de  l'ac- 
tivité nationale  ne  participe  pas  du  marasme  qui  rè- 
gne dans  les  autres. 

Au  premier  rang  des  préoccupations  économiques  se 
trouve  actuellement  la  <<  question  de  l'exportation  /.. 
Le  programme  du  Gouvernement,  qui  ne  préconise  que 
la  création  de  Syndicats  d'exportation  et  l'envoi  à 
l'étranger  de  commis  voyageurs  subventionnés,  soulève 
partout  de  fortes  objections.  Néanmoins,  le  Gouverne- 
ment persévère  dans  l'application  de  ce  programme 
qui  se  trouvera  bientôt  réalisé.  En  attendant,  les  ef- 
forts individuels  se  multiplient.  Les  journaux  _  de 
Trieste  annoncent  le  prochain  départ  d'un  groupe  d'ex- 
plorateurs austro-hongrois  pour  l'Indo-Ghine.  Comme 
leurs  prédécesseurs,  ils  ont  mission  de  découvrir  de 
nouveaux  débouchés  dans  les  centres  commerciaux  de 
l'Asie  centrale,  pour  les  produits  industriels  de  leur 
pays. 

Les  renseignements  concentrés  à  Vienne  sur  la  per- 
spective des  moissons  dans  tout  l'Empire  laissent  en- 
trevoir une  année  exceptionnellement  bonne.  Partout 
l'avenir  des  récoltes  s'annonce  comme  excellent.  Si 
aucun  désastre  ultérieur  ne  les  affecte,  les  céréales  se- 
ront, cette  année,  en  quantité  abondante  et  qualité 
remarquable.   

Les  Bons  de  Saline.  —  Dans  la  dernière  semaine  du 
mois  de  mars,  on  a  présenté  au  remboursement  pour  environ 
8  millions  de  florins  de  bons  de  Saline  3  1/2  0/0. 

A  la  suite  des  derniers  remboursements,  le  total  des  bons 
de  Saline  en  circulation  ne  dépasse  pas  la  somme  de  49  1/2 
millions  de  florins.   

La  Production  du  sucre.  —  Pendant  le  mois  de  mars, 
la  production  du  sucre  s'est  élevée  à  244.302  quir.taux,  soit, 
en  sucre  brut,  une  augmentation  de  5.961  quintaux  sur  le 
même  mois  de  l'année  précédente.  La  consommation  a  aug- 
menté de  56.738  quintaux  par  rapport  à  celle  de  mars  1898  et 
l'exportation  a  presque  doublé  :  elle  a  passé  de  453.446  quin- 
taux à  837.602.  ^        ,  ^. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  la  campagne,  la  production 
a  atteint  9.8y0.436  quintaux,  contre  7.699.877  quintaux  dans 
la  même  période  delà  campagne  précédente.  La  consommation 
s'est  élevée  à  2.565.209  quintaux,  contre  2.50(1.521  et  l'expor- 
tation a  atteint  4.937.595  quintaux,  contre  3.297.698.  Les  stocks 
qui  contenaient,  à  cette  époque  de  Tannée  dernière,  4.438.2»8 
quintaux,  n'en .  renferment  plus  cette  année  que  4.408.600 
pesetas. 

Coorrier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  13  avril  1899. 
Les  affaires  sont  rares,  mais  les  tendances  sont  assez 
fermes,  surtout  en  fin  de  Bour.^e.  , 

Presque  toutes  les  transactions  sont  concentrées  sur  les 
actions  des  Banques,  dont  les  cours  .progressent  un  peu. 

Les  actions  de  Chemins  de  fer  et  de  navigation  sont  soute- 
nues. L'Alpine  reste  ferme,  mais  sans  affaires  importantes 

On  a  coté  le  iVlobilier  Autrichien  357  70  ;  les  Lombards, 
63  20;  la  Laînderbank.  239  ..  ;  les  Tabacs,  132  y.  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  365  10;  l'Alpine,  243  10.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 

LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  12  avril  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Il  y  a  toujours  de  bonnes  tendances,  à  notre  Marché 
du  terme,  sur  les  valeurs  espagnoles.  Le  Brésil  reste 
éo-alemont  ferme,  bien  que  l'allure  du  change  du  mil- 
reis  de  Rio  sur  Londres  soit  lourde.  Très  peu  d  activité 
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du  groupe  Ottoman  ;  lo  Rio  Tinto  continue  à  s'amélio- 
rer et  le  Lot  du  Congo  perd  une  partie  de  l'avance  con- 
quise pendant  les  deux  semaines  précédentes. 

Nous  notons,  on  clôture,  ce  jour  : 

Rente  Espagnole,  58  4(J;  Sai'ogosse,  278;  No7'd  de 
l'Espagne,  174  ;  Cuba  6  0/0,  275  ;  Rente  Italienne, 
95  2ô  ;  Rio-Tinto,  1.070;  2'Hrc  C,  27  20;  Turc  D,  2i  82; 
Banque  Ottomane,  574  ;  Lot  Turc,  119  ;  Brésil  4  0/0, 
61  50;  Lot  du  Congo,  93. 

Au  comptant,  nous  voyons  une  situation  très  satis- 
faisante dans  la  plupart  des  compartiments  et  ce  n'est 
qu'aux  Rentes  et  aux  Lots  de  Villes,  que  le  calme  et  la 
faiblesse  pez'sistent.  c;omme  on  s'y  attendait,  l'adjudi 
tion  des  charbons  pour  compte  de  l'Etat  libre  est  venue 
confirmer  l'état  précaire  de  l'industrie  charbonnière  et 
a  donné  lieu  à  des  avances  sérieuses  dans  les  cours. 
Au  groupe  des  charbonnages  russes,  BiélHïa  s'améliore 
à  135  et  le  centre  du  Donetz  a  des  demandes  à  1  045. 

Le  groupe  sidéi-urgiques,  sans  donuer  lieu  à  des 
transactions  nombreuses,  fait  preuve  cependant  d'une 
-activité  de  bon  aloi.  Plusieurs  cours  sont  en  hausse, 
ainsi  qu'on  le  remarquera  par  la  nomenclature  ci-après  : 
Sarrebruck,  13.500;  Musson,677  50;  Couillet,  685;  Ve- 
zin-Aulnoye,  1.100;  la  Providence,  5.000;  Thy-le-Cha- 
teau,  445;  Cockerill,  2.303.  Aux  valeurs  russes,  Eka- 
terinoslaw  fait  305;  Nicolaïefï,  1.315;  la  Providence 
Russe,  2.150;  les  Ateliers  de  Kharkoff,  182  50. 

Sous  le  coup  des  réalisations,  les  Rentes  perdent  de 
plus  en  plus  du  terrain.  On  avait  pensé  que  le  3  0/0  ne 
descendrait  pas  au  de- sous  de  99  50.  Voilà  sa  série 
à  99  10,  la  2«  à  99  20  et  la  3*  à  99  40;  le  2  1/2  est  des- 
cendu à  92. 

A  la  rubrique  des  obligations,  l'animation  a  été 
bonne,  sans  grand  changement  dans  les  cours. 

Au  compartiment  des  actions  de  banques,  il  y  a,  par 
continuation,  de  l'agitation  au  Dividende  d'Outre- 
Mer,  qui  arrive  à  346;  Banque  Internationale,  2.760; 
Part  de  Réserve,  2.250.  L'événemnnt  financier  de  la  der- 
nière quinzaine  du  mois  sera  l'Emprunt  Chinois  5  0/0 
or  189/,  dont  l'annonce  a  déjà  paru  dans  le  précédent 
numéro.  En  Belgique,  cet  emprunt,  pour  lequel  la  So- 
ciété Générale  et  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
•ouvrent  leurs  guichets  le  18  et  le  19  de  ce  mois,  prend 
presque  le  caractère  d'un  emprunt  national  par  le  gros 
intérêt  que  l'industrie  belge  a  dans  la  construction  du 
chemin  de  fer  de  Pékin-Hankéou. 

On  est  calme  au  groupe  des  actions  de  chemins  de 
fer  et  ce  sont  encore  les  seuls  titres  du  chemins  de  fer 
du  Congo  qui  offrent  un  marché  à  peu  près  suivi  :  l'or- 
dinaire est  à  1.710  et  la  part  de  fondateur  à  5.900. 

Les  cours  sont,  en  général,  fermement  tenus  aux 
actions  de  tramways,  les  receltes  du  mois  de  mars  se 
présentant  d'une  façon  favorable,  à  part  de  rares  excep- 
tions. 

Le  groupe  congolais  est  plein  d'entrain  :  les  privilé- 
giées Katanga,  les  Produits  du  Congo  et  les  ordinaires 
Haut  Congo  haussent  respectivement  à  1.125,  700  et 
2.152-50.  La  Compagnie  du  Congo  est  à  2.700  et  la  pri- 
vilégiée I.ouvain  à  13.015.  Il  y  a  toujours  du  mouve- 
ment autour  des  Cibils,  qui  font  365,  et  la  Dividende  680. 


Bruxelles,  13  avril  1899. 

'L'Extérieure  clôture  à  57  7/8;  VItalien  fait  94  50  ;  B( 
3  010,  99;  Turc  D,  22  80. 
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Société  Anonyme  Russo  Belge  d'Entreprises  Élec- 
triques. —  Cette  Société  a  tenu  le 4  de  ce  moisson  assemblée 
gôiionde  ordinaire,  sous  la  présidence  de  M.  Louis  Biourge. 
Les  résultats  de  l'exercice  clôturé  le  31  décembre  1898  et  qui 
•est  le  troisième  de  la  Société,  ont  été  très  favorables  ;  ils  font 
ressortir  un  bénéfice  de  798.009  fr.  H9. 

Il  a  été  versé  à  la  réserve  légale  27.090  fr.  88;  sur  premier 
•établissement,  il  a  été  amorti  1.Ô0.000  fr.  et  il  a  été  constitué 
un  fonds  spécial  de  prévision  de  100.000  fr.  Après  les  autres 
prélèvements  statutaires,  il  est  resté  une  somme  permettant 


la  distribution  d'un  dividende  de  12  fr.  .'■)0  aux  actions  privi- 
légiées et  de  7  Ir.  50  aux  actions  ordinaires. 

Au  cours  de  l'cxercico  dont  nous  venons  d'indiquer  les 
résultats,  les  filiales  de  la  Société  Anonyme  Russo-Belge 
d'Entrt  prises  Electriques  ont  pris  beaucoup  d'extension. 
C'est  principalement  le  cas  pour  la  Société  Anonyme  "  L'Eclai- 
rage Electrique  de  Saint- Pétemhourg  »  ; 

Celte  entreprise  a  donné,  dés  son  origine,  des  preuves 
probantes  de  vitalité.  Alors  qu'on  estimait  à  trois  années  le 
temps  nécessaire  pour  parfaire  le  programme,  il  a  été  permis 
de  cunstaler  que  dès  le  premier  exercice  la  majeure  partie  de 
celui-ci  se  trouvait  accompli. 

Le  rapport  rappelle,  en  ce  qui  concerne  le  développement 
des  abonnements,  qu'il  a  été  donné  de  constater  qu'au  1"'  juin 
1897,  le  nombre  lampes  inscrites  au  tableau  s'élevait  à  16.830. 
Au  31  décembre  1898,  ce  nombre  s'est  élevé  à  46.700  et  les 
dernières  inscriptions  l'ont  fait  monter  à  65.000. 

Un  contrat  spécial  de  30.000  nouvelles  lampes  est  en  négo- 
ciation et  aboutira  vraisemblablement  à  une  solution  définitive 
à  très  bref  dé'ai. 

La  puissance  des  installations,  qui  font  l'objet  des  forfaits, 
permet  d'accueillir  une  inscription  à  concurrence  de  140.000 
lampes,  mais  l'installation  de  6  unités  complémentaires  de 
500  Cv  chacune  permettra  de  porter  la  puissance  totale  de 
l'Usine  de  la  Fontaka  à  10.000  Gv,  ce  qui  correspond  à  200.0C0 
lampes  installées. 

En  ce  qui  concerne  la  Société  anonyme  Gaz  et  Electricité 
de  la  Ville  de  Kazan,  le  rapport  annonce  que  d'ici  peu  de 
temps  l'octroi  de  l'ukase  impérial  russe  autorisera  la  nou- 
velle Société  belge  à  fonctionner  en  Russie. 

Le  tableau  d'abonnement  comprend,  pour  le  moment,  7.000 
lampes,  que  la  puissance  actuelle  des  Usines  de  Kazan  permet 
de  desservir;  mais  il  résulte  de  communications  récentes 
transmises  au  Conseil  d'administration  de  la  Société  qu'il  y 
a  lieu  d'envisager  Je  chiffre  de  15.000  lampes  inscrites  comme 
un  minimum  auquel  il  faudra  faire  face  dans  un  délai  assez 
rapproché.  Il  s'ensuit  que  la  Société  de  Kazan  s'occupe  donc 
d'ores  et  déjà  d'augmenter  la  puissance  de  son  matériel  en 
raison  du  développement  présumé  de  sa  clientèle. 


Le  Port  d'Anvers  en  1898.  —  Pendant  l'année  1898,  il 
est  entré  dans  le  port  d'Anvers  5.198  navires,  jaugeant  en- 
semble 6.415.501  tonneaux,  dont  4';5  voiliers  et  266.497  ton- 
neaux, et  4.722  vapeurs  et  6.149.004  tonneaux. 

La  part  du  pavillon  français,  dans  ce  mouvement,  est  de 
172  navires,  d'une  jauge  totale  de  180.711  tonnes,  dont  6  voi- 
liers et  4.059  tonneaux,  et  166  vapeurs  et  176.652  tonneaux. 
Soit,  au  tolal,  en  faveur  de  notre  pavillon,  une  augmentation 
de  67  navires  et  86.634  tonneaux  sur  l'année  1897. 

Cette  augmentation  provient  de  la  création  de  deux  nou- 
velles lignes  françaises,  l'une  d'Anvers  à  Constautinople, 
desservie  par  la  Comp3gnie  Paquet,  et  la  seconde  d'Anvers  à 
Brest,  desservie  par  la  Compagnie  Chevillotte. 

En  plus  du  mouvement  maritime  d'Anvers,  il  faut  compter 
le  mouvement  considérable  de  la  navigation  fluviale,  qui  s'est 
élevée,  l'année  dernière,  à  34.3.56  bateaux,  représentant  4  mil- 
lions 858. (i58  tonneaux. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  10  avril  1899. 
La  Situation.  —  Réductions  des  Pensions.  —  La  ISourse.  —  La  Banque 
d'Espagne.  —  Les  Cours  des  Valeurs  à  Barcelone.  —  Le  Décret 
sur  les  Coupages.  —  Les  Alcools.  —  La  Récolte  de  1898.  —  Mar- 
chés agricoles. 

L'agitation  carliste  et  les  élections  ont  surtout  oc- 
cupé le  public  depuis  huit  jours.  Je  ne  crois  pas,  pour 
ma  part,  que  les  partisans  du  prétendant  fassent  rien 
de  sérieux,  quoiqu'ils  aient  essayé,  paraît-il,  d'endoc- 
triner des  chefs  de  corps,  mais  il  faut  prévoir  toutes 
les  éventualités.  Le  Gouvernement  a  pris,  ces  derniers 
jours,  de  grandes  mesures  de  précaution,  notamment 
dans  le  Maestrazzo,  qui  continue  à  être  un  des  princi- 
paux foyers  d'agitation,  et  il  y  a  tout  lieu  de  croire 
qu'il  ne  se  jîassera  rien. 

La  majorité  gouvernementale  sera  de  2C0  voix  envi- 
ron, contre  140  ou  150  opposants,  qui  ne  voteront  pas 
toujours  contre  le  Ministère.  C'était  un  résultat  prévu 
et  il  y  aura,  tout  au  plus,  quelques  surprises  isolées, 
qui  ne  changeront  rien  à  la  situation. 

Le  Minisire  des  Finances  continue  d'élaborer  son 
budget  ;  on  suppose  qu'il  cherchera  une  augmentation 
de  ressources  dans  l'élévation  des  impôts  indirects. 
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Un  décret  du  Ministre  des  finances  a  ordonné  de  ré- 
viser les  pensions  et  les  retraites  payées  par  le  budget 
des  colonies,  sauf  celles  ne  dépassant  pas  1.000  pesetas, 
et,  qu'en  attendant  que  la  revision  &oit  terminée,  il  ne 
soit  payé  que  50  0/0  du  montant  reconnu.  Cette  mesure 
a  pour  objet  de  supprimer  les  bonifications,  avantages 
ou  surtaxes  qui  étaient  libéralement  accordés  avant 
et  qui  permettaient,  dans  un  grand  nombre  de  cas,  de 
recevoir  50  0/0  de  plus  que  la  pension  réelle.  La  charge 
de  ce  service  est  de  10  963.975  pesetas  pour  Cuba, 
1.810.000  Mesptas  pour  Puerto-Rico  et  4.110.000  pesetas 
pour  les  Philippines,  soit  plus  de  IG  millions  qui  se 
trouveront  réduits  à  8.5U0.U00  pesetas,  sans  tenir 
compte  de  l'augmentation  qui  doit  résulter  du  grand 
nombre  de  pensions  et  de  retraites,  qui  ne  sont  pas 
liquidées  encore  et  qui  viendront  peser  sur  le  budget 
de  la  Péninsule,  quand  on  sera  revenu  à  la  normalité. 

Le  Marché  a- été  un  peu  agité  pendant  la  semaine 
dernière.  La  liquidation  de  mars  a  été  laborieuse  et  il 
y  a  eu  à  constater  quelques  victimes  de  la  hausse;  cela 
n'est  pas  étonnant,  vu  l'ampleur  de  celle-ci.  D'autre 
part,  on  est  inquiet  du  sort  que  les  projets  du  Ministre 
des  finances  réserveront  à  la  dette  publique  et,  si  on 
ajoute  il  cela  que  la  hausse  a  atteint,  semble-t-il,  sa 
dernière  limite,  il  n'est  pas  étonnant  que  le  Marché, 
qui  débuta  lundi  dans  un  calme  plat,  ait  fini  en  baisse. 
Celle-ci  aurait  atteint  probabièmeut  de  plus  fortes  pro- 
portions si  les  places  de  Barcelone  et  de  Paris  ne 
l'avaient  contenue  :  la  première,  parce  qu'elle  a  tout  in- 
térêt à  maintenir  les  cours  des  titres  coloniaux;  la 
seconde,  par  la  hausse  de  l'Extérieure  ;  mais,  lorsque 
celle-ci  s'est  arrêtée,  les  cours  cotés  à  Madrid  en  ont 
senti  les  conséquences.  Finalement,  les  appréciations 
pessimistes  de  quelques  journaux  financiers  étrangers, 
au  sujet  du  crédit  espagnol,  ont  causé  ici  une  mau- 
vaise impression  et  toutes  ces  causes  ont  exercé  sui- 
tes cours  des  variations  dont  on  se  rendra  compte  par 
le  tableau  ci-après  : 

3  avril     10  avril 


4  0/0  Intérieure   66  35 

4  0/0  Extprieuro   71  25 

4  0/0  amortissable   73  80 

Bons  du  Trésor  5  0/0   lOU  90 

Douanes  5  0/0   94  25 

Philippines  6  0/U   75  75 

Bons  cubains  6  0/0   66  25 

—         5  0/0   58  15 

Banque  d'Espagne   408  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   262  50 

Chèques  sur  Paris   17  . . 

—         Londres   29  49 


64  45 
70  95 
72  75 

101  .. 
94  25 
77  45 
67  45 
58  05 

414  .. 

270  25 
21  87 
30  52 


Le  cours  moyen  pratiqué  pendant  le  mois  dernier 
sur  les  valeurs  espagnoles  cotées  à  Madrid,  comparé 
avec  celui  du  mois  de  mars  de  l'année  dernière,  a  été 
le  suivant  : 

Mars  1898  Mars  1899 

4  0/0  Intérieure   61  78         62  86 

4  0/0  Extéi  ieure   76  66         72  17 

4  0/0  Amortissable   73  01         72  95 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  05       101  68 

Douanes  5  0/0   92  68         92  58 

Bons  Cubains  6  0/0   88  03         65  87 

—         5  0/0   73  60         57  14 

Philippines  6  0/0   92  05         74  19 

On  voit  que  la  baisse  la  plus  forte  est  retombée  sur 
les  titres  coloniaux  et  sur  la  Rente  Extérieure. 

Mais  cette  baisse  paraîtra  fort  peu  importante,  si 
l'on  songe  aux  tristes  événements  qui  se  sont  déroulés 
pendant  celte  année.  La  situation  paraîtra  même  très 
favorable  si  l'on  envisage  la  réaction  survenue  dans  l'in- 
tervalle, et  si  l'on  compare  les  cours  pratiqués  à  fin 
mars  avec  ceux  cotés  au  commencement  du  même 
mois,  c'est-à-dire  à  l'époque  do  l'avènement  du  Minis- 
tère Silvela. 

Gomme  le  faisait  remarquer,  ces  jours-ci,  notre  con- 
frère la  Kpoca,  il  est  évident  que  l'amélioration  des 
fonds  publics,  en  même  temps  qu'elle  a  relevé  le  crédit 
de  l'Espagne,  a  profilé  aux  porteurs  de  la  dette  en 
augmentant  leur  capital  et,  par  suite,  la  richesse  géné- 


rale du  pays,  qui  n'est  que  la  somme  des  fortunes 
individuelles. 

Notre  confrère  s'est  livré  à  une  comparaison  des 
cours  cotés  au  commencement  et  à  la  fin  du  mois,  et 
cette  comparaison  lui  a  permis  d'établir  le  tableau 
suivant  de  l'augmentation  de  valeur  em-egistrée  par 
les  principaux  titres  espagnols  : 

Pesetas 

4  0/0  Intérieiu-e   126.144.000 

4  0/0  Extérieure   50.246.000 

4  0/0  amorlissaJjle   48.41g.0p0  • 

Douanes   5.151.000 

Cuba  1886   46.800.009 

—    1890   30.184.000 

OWigations  des  Philippines   15.350.000 

Actions  de  la  Banque  d'Espagne   9.000.000 

—     des  Tabacs   4.750.000 


Total   336.044.0U0 

Ce  chitfre  est  éloquent  par  lui-même;  on  pourrait 
cependant  le  grossir  considérablement  en  ajoutant  la 
plus-value  des  titres  des  Chemins  espagnols.  La  baisse 
du  change,  revenu  de  28,85  à  20,75,  prouve  en  même 
temps  l'amélioration  du  crédit  du  pays  et  un  retour 
aux  conditions  normales. 

La  hausse  des  actions  de  la  Compagnie  fermière  des 
Tabacs  s'explique  facilement  par  l'augmentation  des 
recettes,  qui,  pour  les  mois  écoulés  de  l'exercice  sont 
en  avance  de  55  millions  de  pesetas;  la  perception  du 
timbre,  faite  pour  compte  de  l'Etat,  était  en  plus-value 
de  861.000  pesetas  à  la  fin  du  mois  de  février,  mais  le 
mois  de  mars  a  donné  une  moins- valuede  194.000pesetas, 
par  rapport  au  mois  de  mars  1898.  Il  faut  remarquer,  au 
sujet  de  cette  moins-value,  que  la  Compagnie  fermière 
avait  fait  rentrer  depuis  deux  ans  de  fortes  sommes 
dues  à  l'Etat,  ce  qui  avait  porté  les  recettes  au  delà  du 
taux  normal.  Par  conséquent,  la  moins  value  ci-dessus 
indiquée  n'a  pas  réellement  le  caractère  d'une  diminu- 
tion dans  les  recettes. 

"Voici  les  différences  entre  les  principaux  chapitres 
des  deux  derniers  bilans  de  la  Banque  d'Espagne  : 


Or 


Correspondants  à  l'étranger. 


8  avril  1"  avril 

Différ. 

(Millions) 

291.2  291.06 

-H  0.2 

297  292 

5 

0.08  0.9 

-H  0.9 

1.156  1.186 

—  30 

74  73 

-h  1 

1.470.3  1.458.6 

-^-  11.7 

20  1  19.2 

-h  0.9 

10.7  12.9 

—  2 

746  756 

—  10 

Prêts  

Billets  en  circulation  

Profits  et  pertes  : 

Réalisés  

Non  réalisés  

Comptes  courants   746 

Si  l'on  se  rappelle  que  l'année  dernière,  à  pareille 
époque,  les  bénéfices  de  la  Banque  s'élevaient  à  18.5 
millions,  alors  qu'ils  sont  à  présent  de  32.8,  soit  80  0/0 
de  plus,  on  s'expliquera  facilement  que  les  actions  de 
cet  établissement,  qui  étaient,  il  y  a  un  an,  à  1.94&  pe- 
setas, soient,  aujourd'hui,  à  2.070  pesetas. 

Voici  les  derniers  cours  des  valeurs  sur  la  place  (je 
Barcelone,  comparés  avec  ceux  de  la  semaine  précé- 
dente : 

Actions 


Gredito  Mercantil. 


Compagnie  Transat 
Sarrià  à  Barcelone. 


1"  avril 

8  avril 

93  50 

93  50 

69  75 

69  75 

43  .. 

.. 

154  .. 

154  .. 

154  .. 

15i  .. 

140  .. 

140  .. 

218  .. 

218  .. 

171  .. 

171  .. 

145  .. 

145  .. 

65  .. 

65  .. 

Les  recettes  du  Trésor  effectuées  en  mars  ont  pré- 
senté un  résultat  favorable;  elles  ont  permis  d'enregis- 
trer une  augmentation  de  16.377.447  pesetas  sur  le 
même  mois  de  1897.  Sur  ce  montant,  une  somme  de 
6.172.772  pesetas  correspond  aux  bénéfices  de  la  frappe 
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d'argent;  il  reste,  cependant  encore  une  augmentation 
de  10.204.675  pesetas  provenant  des  contril)utions  et 
impôts.  Les  recettes  des  douanes  ont  bénéficié  d'une 
augmentation  de  2.240.231  pesetas. 

Le  Gouvernement  a  publié  un  décret  destiné  à  favo- 
riser les  coupages,  avec  des  vins  français,  dans  le  but 
d'augmenter  l'exportation  des  vins  espagnols. 

La  quantité  minima  de  vin  espagnol  à  employer 
dans  chaque  coupage  effectué  dans  les  dépôts  spéciaux 
autorisés  par  la  loi  du  14  juillet  1894  sera  de  500/0  du 
volume  total  du  liquide,  sans  que  ce  mélange  puisse 
servir  à  la  consommation  intérieure  du  pays.  Il  est 
défendu,  en  effet,  de  faire  entrer  dans  la  consom- 
mation les  vins  mélangés,  même  en  payant  les  droits 
de  douane  sur  la  partie  de  vin  fram^ais  importée. 

Les  fûts,  les  barriques  et  tout  autre  matériel  néces- 
saires à  cette  industrie  seront  exempts  de  droits,  tant 
qu'ils  resteront  dans  les  dépôts. 

Avec  cette  mesure,  les  viticulteurs  espagnols  espèrent 
arriver  à  déloger  les  vins  français  des  différents  marchés 
où  on  les  écoule  actuellement.  Il  est  probable  qu'il  se 
passera  quelque  temps  encore  avant  que  l'on  obtienne 
des  résultats  sensibles,  mais  c'est  une  indication  de  la 
concurrence  que  devront  combattre  les  viticulteurs 
français. 

Le  client  qu'on  voudrait  le  plus  attirer,  c'est  la 
Grande-Bretagne,  mais  pour  cela  il  faudrait  vaincre 
plusieurs  difficultés  :  entre  autres,  celle  d'abaisser  la 
barrière  du  tarif  douanier  espagnol,  qui  frappe  très 
lourdement  les  articles  anglais. 

La  grande  querelle  des  exportateurs  de  vins  et  des 
viticulteurs  continue.  Les  premiers  assurent  que  les 
seconds  ont  pris  un  mauvais  chemin  pour  contre- 
balancer l'effet  des  nouveaux  droits  impostes  par  la 
France,  en  exigeant  quels  distillerie  espagnole  emploie 
exclusivement  du  vin.  Ils  disent  que  la  France  aura 
besoin  d'importer,  longtemps  encore,  des  vins  espagnols, 
et  qu'il  faut  fournir  à  l'exportation  des  alcools  bon 
marché,  attendu  que  si  les  distillateurs  continuent  à 
les  vendre  aux  prix  actuels  qui  varient  de  70  à  140  pe- 
setas, il  ne  sera  pas  possible  de  lutter  avec  les  alcools 
français,  italiens  et  autres  qui  coûtent  40  à  45  pesetas 
l'hectolitre. 

Les  marchés  des  vins  sont  assez  animés,  sans  qu'on 
puisse  dire  cependant  que  les  prix  sont  stables.  On  a 
fait  quelques  grands  achats  de  vins  en  Aragon  pour  le 
Midi  de  la  France. 

Sur  la  Mancha  le  prix  varie  de  2  25  à  2  50  l'arroba 
(16  litres):  à  Tolède,  de  1  75  à  2  pesetas;  en  Navarre, 
de  1  50  à  1  pesetas  70  le  cantaro  (11,77  litres)  ;  dans  la 
Rioja,  de  1  80  à  2  pesetas;  à  Barcelone  il  y  a  eu  quel- 
ques expéditions  de  vin  rouge  pour  Montevideo  à  169 
et  170  pes.  les  480  litres;  les  vins  de  table  à  destination 
de  la  Plata  ont  été  vendus  de  55  à  65  pes.  les  120  litres. 

On  connaît  déjà  le  résultat  de  la  récolte  des  légumi- 
neuses et  des  céréales,  autres  que  le  blé,  en  1898.  Elle 
a  atteint  les  chifl'res  suivants  : 

Superficie  Quintaux 

ensemencée  métriques 

(Hectares)  — 

Orge                            1 . 514 . 4.57  15 . 851 . 208 

Seigle                             713.525  5.311  529 

Avoine                            376.923  2.427.817 

Maïs                               408.890  3.875.240 

Riz                                   35.213  1.726.770 

Secano  : 

Pois  chiches                     1.54.579  951.173 

Fèves                              181.525  1.472.427 

Garroubcs                         84.342  352.198 

Ers                                  20.597  191.851 

Haricots                          149.116  179.887 

Petits  pois                        11.993  81.646 

Lentilles                           14.060  145.363 

Total  de  la  superficie  ensemencée  3.665  220  hectares, 
qui  ont  produit  32.507.115  quintaux  métriques. 

Le  marché  du  blé  a  une  tendance  à  la  baisse,  à 
cause  de  ce  fait  qu'on  offre  en  ventede  grandes  quan- 
tités de  céréi'ales  de  la  dernière  récolte,  de  crainte  que 
l'importation  que  font  les  minotiers  catalans  ne  déprime 
les  prix. 


Le  marché  de  l'huile  d'olives  a  été  très  calme;  les 
transactions  sont  limitées  à  la  clientèle  locale  et  la 
tendance  est  à  la  baisse.  Dans  la  ])rovince  do  .lacn  les 
prix  varient  de  8  25  à  9  p.  50  l'arroiia  (16  litres);  à 
Ciudad-Real,  10  pesetas;  à  Grenade  9;  à  Cordoue,  do 
70  à  72  l'hectolitre  ;  à  Huelva,  de  84  à  8(j  ;  à  Toleda,  de 
84  à  87  le  q.  m.;  à  Saragosse,  de  78  à  89  l'hectolitre.  A 
Barcelone,  l'huile  d'Andalousie  se  traite  à  peine,  parce 
que  les  qualités  courantes  viennent  de  Lerida  et  de  la 
région  de  l'Ebre.  Les  prix  varient  de  85  à  130  pesetas 
les  100  kilog.,  suivant  les  qualités. 

Les  orages,  qui  ont  ravagé  la  côte  du  Levant  il  y  a 
quelques  jours  ont  causé  de  grands  dégâts  dans  les 
plantations  d'orangers,  ce  qui  a  fait  monter  les  prix  à 
15  pesetas  le  mille.  En  vingt-quatre  jours  on  a  expédié 
des  ports  de  Gastellon  et  de  Burriana  les  quantités  sui- 
vantes :  pour  l'Angleterre  8.100.000  kilog.,  pour  la 
Hollande  958.000,  pour  la  Belgique  680.000,  pour  l'Alle- 
magne (Hambourg)  8.014.000  kilog. 


61 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  25  mars  1899  {12  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous  (1067  kil.) 

3.6-;8.015 

3.242.583 

4.068  719 

4  078.61b 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip .  ('iOIQ  k.) 

12  621.341 

10  790.153 

11  9E7.215 

12.d53.267 

Asluries  (784  kil.) 

3.132.372 

2.^36.492 

3.521.699 

3.760.366 

Lérida-Reiis    (104  kil.) 

317.919 

237.225 

313  044 

319  812 

Almaiisa-yal..(m  kil.) 

2.788.024 

2  469.824 

2.701.477 

2.829.093 

Saragosse  ...  (3650  kil.) 

13.502,659 

11.833.914 

13.938.996 

19.672.038 

La  Dette  Extérieure  estampillée.  —  Un  avis  officiel 
vient  de  nous  faire  connaître  quel  était,  au  31  mars  dernier, 
le  montant  de  la  Dette  extérieure  estampillée.  Nous  rappro- 
chons ces  chiffres  de  ceux  publiés  à  la  lin  de  juillet  1898  : 

Capital  nominal  de  la  Rente  extérieure  estampillée 


31  juillet 


France   582.151.700 

Angleterre   125.621.7U0 

Belgique   79.566.600 

Allemagne   49.499.4U0 

Pavs-Bas   33.537.000 

Portugah   12.940.700 

883.317.100 


31  mars  99 

(En  pesetas) 
664.727.100 
264.061.600 
205.163.300 
1U4.009.700 
34.762.000 
17.369.1U0 


Augment. 


82.575.400 
138.439.900 
125.596.700 
54.510.300 
1.225.000 
4.428.400 


1.290.092.800  406.775.700 


L'Industrie  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

L'essor  récemment  pris  par  l'industrie  et  le  commerce  es- 
pagnols, est  loin  d'atteindre  l'importance  à  laquelle  il  pourra 
arriver,  lorsque  la  normahté  compromise  par  la  guerre  colo- 
niale et  hispano-américaine  sera  rétablie  et  que  le  pays  jouira 
d'une  tranquillité  qui, depuis  longtemps  déjà,  lui  fait  défaut. 

Malgré  les  difficultés  nées  de  causes  multiples  :  difficultés 
dans  les  transports,  cherté  delà  force  motrice,  tracasseries  de 
l'Administration  qui  est,  à  elle  seule,  un  des  principaux  obs- 
tacles au  développement  du  commerce  et  de  l'industrie;  il 
n'y  a  pas  de  doute  qu'il  y  a  progrès  constant.  La  meilleure 
preuve  est  l'augmentation  du  nombre  des  patentés  relevé 
ci-après  : 

Sections  1887-88  1893-94 

1" Indus"ù-ie   105.315  128.030  -f- 22.-15 

2'  Commerce   96.241  136.735  +  40.494 

3»  Professions   40.516  46.882  -f  6.366 

4»  Arts  et  métiers.  67.459  86.098  +  18.639 

5»  Fabrication. . . .  56.957  65.365  8.408 

Totaux   366.488     463.110     +  96.622  en  5  ans 

L'augmenlation  la  plus  forte  a  été  constatée  depuis  1890-91, 
comme  ou  peut  s'en  rendre  compte  en  comparant  le  total  des 
patentés  inscrits  dans  les  années  précédentes  : 
1887-88   366.488 

1889-  90   386.714       +  20.226 

1890-  91   389.498       -j-  2.784 

1893-94   4(>J.110       -f  73.612 
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La  section  la  phis  favorisée  a  été  celle  du  commerce,  et, 
ensuite,  celle  de  l'industrie;  la  section  de  fabrication  ne 
■\ient  qu'après,  ce  qui  s'explique  par  le  fait  qu'elle  avait 
éprouvé  une  décroissance  rapide  entre  1878  et  1890-91,  ainsi 
qu'il  résulte  du  tableau  ci-après  : 

Comparaison  du  nombre  de  contribuables  se  consacrant  à 
la  fabrication  des  articles  suivants  : 


Désignation 

1878 

1890 

1893-94 

5.244 

3.115 

3.787 

O.bOo 

3.0U0 

2.510 

Soieries  

408 

a92 

395 

1.247 

1.523 

1.651 

697 

471 

672 

Fonderies  de  minerais,  le  fer  excepté. 

101 

8S 

95 

—       de  fer  et  d'acier  et  construc- 

661 

961 

1.233 

Fabriques  de  porcelaine,  de  cristaux, 

5.437 

4.000 

5.851 

Minoteries,  fabriques  de  pâtes  ali- 

mentaires et  moulins  à  vent  

24.564 

20.979 

22.833 

5.810 

5.152 

5.336 

—      pour  les  semences  oléagi- 

213 

41 

80 

Fabriques  de  vins,  de  vinaigre  et  de 

3.153 

4.917 

5.860 

Fabriques  de  produits  chimiques  . . . 

422 

532 

381 

5-29 

474 

429 

10.908 

11.889 

14.252 

05.046 

56.777 

65.365 

—8.269 

-f8.588 

Augmentation  totale   319 


La  lecture  de  ce  tableau  fait  ressortir  la  transformation 
éprouvée  par  l'industrie  espagnole.  On  se  rend  compte  du 
développement  de  la  métallurgie  et  de  l'augmentation,  très 
considérable,  des  constructeurs  de  machines,  des  fabricants 
de  vins  et  de  spiritueux,  des  fabriques  de  cristaux,  de  vais- 
selle et  leurs  dérivés,  Les  minoteries  sont  en  diminution, 
mais  comme  leur  outillage  a  été  perfectionné  et  que,  surtout 
en  Catalogne,  on  en  a  créé  un  grand  nombre  admir  ablement 
installées,  l'ensemble  de  la  production  a  augmenté  et  par  suite, 
la  diminution  n'est  qu'apparente.  Nous  pouvons  en  dire  au- 
tant des  fabriques  de  lainages,  dont  la  production  a  beaucoup 
augmenté  et  des  fabriques  de  cotonnades,  dont  le  nombre 
s'élevait  à  1.124  en  1889-90  et  qui  atteignaient  celui  de  1.563 
en  1893-94,  soit  près  de  40  0/0  de  plus. 

Le  meilleur  moyen  de  démontrer  la  force  de  ce  développe- 
ment est  d'en  citer  quelques  exemples.  Ainsi  l'industrie  mi- 
nière comprenait  à  la  fin  de  l'année  li-80,  16.439  mines  d'une 
superficie  de  prés  de  500.000  hectares  dont  la  moitié  environ 
était  exploitée.  Le  nombre  de  machines  à  vapeur  était  de  372 
avec  une  force  de  8.893  chevaux  et  le  nombre  de  travailleurs 
était  de  plus  de  60.000.  La  production  s'éleva  à  3  25:).000  t.  et 
la  valeur  des  minerais  employés  ou  exportés  fut  de  111.469.858 
pesetas.  En  1897,  le  nombre  de  mines  était  de  15.200  sur  une 
superficie  de  564.099  hectares  dont  249.318  en  exploitation. 
Sous  ce  rapport,  l'augmentation  n'est  pas  très  grande,  non 
plus  que  sur  le  nombre  d'ouvriers  qui  était  de  65.965,  mais  il 
y  a  un  progrès  très  considérable  sur  le  nombre  do  machines 
(740),  sur  la  force  en  chevaux,  sur  la  quantité  extraite  qui 
dépasse 29.000.000  de  t.  en  comptant  les  eaux;  la  valeur  des 
minerais  consommés  ou  exportés  était  de  267.372.445  pesetas. 
Pour  faire  ressortir  l'importance  des  progrès  réalisés,  nous 
plaçons  ci-dessous  ces  différents  totaux  en  regard  : 

1880  1897 


Mines  existantes   16.439  15.200 

Superficie  -...(hect.)  500.000  564.000(1) 

Macliines  à  vapeur   372  740 

Force  (chevaux)  8.893  23.559 

Nombre  de  travailleurs   (jO.889  65.995 

Production  (tonnes)  3.250.000  13.000.000(2) 

Valeur  du  minerai  traité  ou 


non,  consomme  ou  exp.(P.)  111.409.858  267.372.445 

La  production  de  charbon,  qui  était  do  90.000  tonnes  en 
1854,  s'élevait  à  1.770.000  tonnes  en  1894  et  à  2.460.000  tonnes 
en  1898.  La  production  de  lingots  de  fer  s'élevait  à  51.U()U  t. 
en  1864,  à  40.000  t.  l'ii  1874,  à  125.000  t.  on  1884,  à  961.000  t. 
en  1898,  se  développant  parallèlement  à  l'extraction  du  mi- 
nerai, ((ui  était  d<;  2.^)3.000  t.  en  1864,  de  4.726.000  t.  en  1882 
et  de  7.125.000  t.  en  1898. 

Pour  se  rendre  compte  du  développement  des  industries 


(li  En  1864  :  42.611  hectares. 

(2)  Après  déduction  des  eaux  extraites. 


textiles,  il  faut  voir  d'abord  les  variations  de  l'importatioa 
des  tissus.  Les  voici  : 

Importation  des  tissus  en  Espagne 


1880 

1889 

1895  1896 

1897 

1898 

(Millions  de  kilogrammes) 

Filés  de  coton. . 

0.2 

0.5 

0.8  0.6 

0.5 

0.5 

+  0.3 

Tissus  de  coton. 

1.1 

1.9 

0.8  0.6 

0.5 

0.5 

—  0.6 

—     de  laine.. 

1.8 

2.4 

1.2  0.8 

0.7 

0.7 

—  1.1 

—    de  chanve 

0.6 

0.6 

0.2  0.2 

0.1 

0.1 

—  0.5 

Filasse  de  chanv" 

et  de  lin  

4.0 

3.8 

3.9  2.9 

2.8 

2.8 

—  1.3 

L'importation 

du  coton  en  rame  présente 

les  variations 

suivantes  : 

1850  1860 

1870 

1880 

1889  1895 

1896 

1897 

1898 

(Millions  de  kilogrammes) 

15  23 

26 

44 

63  71 

59 

75 

65 

L'importation  de  coton  a  augmenté  de  près  de  50  0/0 
depuis  1880,  parallèlement  à  la  diminution  qu'ont  éprouvée  les 
importations  de  tissus,  diminution  qui  pour  quelques-unes 
dépasse  50  0/0,  par  rapport  à  celles  de  1889;  sauf  les  filés  de 
coton,  tous  les  articles  sont  en  baisse  par  rapport  à  1880. 
Cela  prouve  que  le  tarif  douanier  en  vigueur  depuis  189i, 
combiné  avec  la  hausse  du  change,  a  élevé  une  barrière  que 
les  produits  manufacturés  étrangers  ne  franchissent  que  diffi- 
cilement. 

{A  suivre.) 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  13  avril  1899. 

La  tendance,  hésitante  un  moment,  s'est  raffermie  par  suite 
de  l'amélioratioi.  du  change  et  de  la  tenue  de  la  Rente  exté- 
rieure au  dehors.  Elle  est  redevenue  indécise. 

On  cote  l'Intérieure  à  63  95;  l'Extérieure  à69  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  19  25. 


ITAI_.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  11  avril  1899. 

Le  Congrès  de  la  Presse.  —  Impôt  sur  le  Revenu.  —  La  Situation. 
—  La  Banque  d'Italie.  —  Son  Assemblée  générale. 

La  situation  ne  s'est  nullement  modifiée  et,  pendant 
cette  période  de  vacances  parlementaires,  les  nouvelles 
intéressantes  font  quelque  peu  défaut.  Je  pourrais  vous 
entretenir  longuement  du  6«  Congrès  international  de 
la  presse  qui  s'est  réuni  dans  les  meilleures  condi- 
tions, sed  non  est  his  locus,  et  les  journaux  quotidiens 
vous  ont  tenu  au  courant  des  incidents  qui  s'y  sont 
proiuits,  notamment  du  vœu  émis  avec  tant  de  dignité 
en  faveur  de  la  libération  de  nos  confrères  arrêtés  à  la 
suite  des  désordres  de  mai. 

Nous  conserverons  tous  le  meilleur  souvenir  de  ce 
Congrès  où  nos  confrères  français  étaient  représentés 
eu  aussi  grand  nombre  et  nous  espérons  nous  rendre 
avec  autant  d'empressement  à  la  réunion  prochaine, 
qui  aura  lieu  à  Paris  en  1900. 

Je  vous  ai  parlé,  la  semaine  dernière,  de  l'impôt  glo- 
bal et  progressif  sur  le  revenu.  Voici  ce  qu'en  dit  le  cor- 
respondant du  Corciere  di  Napoli,  organe  attitré  du 
Ministère  : 

Le  Ministère  suit  le  programme  annoncé,  pour  ce  qui  con- 
cerne les  réformes  financières,  dans  l'exposé  du  23  novembre 
fait  par  le  ministre  'Vacchelli. 

Cet  exposé  est  le  démenti  le  plus  clair  et  le  plus  efficace  des 
bruits  tendancieux  que  l'on  répand  sur  des  dissentiments 
entre  les  Ministres  à  propos  do  la  taxe  sur  le  revenu.  Per- 
sonne, en  effet,  ne  saurait  douter  que  l'exposé  financier  n'ait 
été  discuté  et  approuvé  en  Conseil  des  Ministres.  Il  prévoit 
l'abolition  de  la  taxe  sur  le  pain  et  sur  les  farines  et  une  taxe 
sur  les  recettes. 

La  Chambre,  qui  a  approuvé  en  première  lecture,  et  approu- 
vera certainement  dans  les  deux  autres  lectures  les  mesures 
politiques,  approuvera  aussi  sans  aucun  doute  les  mesures 
financières. 

Mais  dans  le  cas  ofi  —  hypothèse  invraisemblable  —  la 
Chambre  ne  les  approuverait  pas,  le  Ministère  devrait  en 
appeler  —  et  en  appellerait  —  au  jugement  du  pays. 
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Cette  opinion  n'est  pas  partagée  par  tons  nos  con- 
frfîres  et  plusieurs  se  demandent  si  le  Ministère  osera 
proposer  à  la  Chambre  un  projet  de  loi  sur  l'impôt 
progressif. 

Une  campagne  contre  l'impôt  progressif  sur  la  rente 
est  déjà  commencée  :  le  Popolo  Romano  en  est  à  la 
tête.  D'autres  journaux  viendront  après  et,  dans  les 
couloirs  de  la  Chambre,  on  ne  manquera  pas  de  dire 
que  personne  ne  voudra  d'un  projet  dont  les  socialistes 
seuls  ont  le  droit  de  se  réjouir.  Que  fera  le  Ministère? 
Battra  t-il  en  retraite  dpvant  ces  menaces,  ou  bien 
all'rontera-t-il  la  discussion  devant  la  Chambre,  en  lui 
demandant  de  se  prononcer? 

11  serait  difficile  de  le  dire,  dès  aujourd'hui. 

La  Bnnque  d'Italie  vient  de  tenir  son  assemblée  gé- 
nérale ordinaire. 

Le  rapport  lu  à  cette  assemblée  a  montré  que  cet 
Etablissement  a  su,  en  présence  des  troubles  de  1898, 
agir  avec  la  plus  grande  prudence,  de  façon  à  mettre 
l'Institut  en  mesure  d'apporter  son  concours  aux  ini- 
tiatives saines  et  d'avoir  les  moyens  de  satisfaire  toutes 
les  demandes  légitimes. 

Il  en  est  résulté  une  diminution  considi^rable  dans 
les  effets  tombés  en  souffrance.  La  Banque  est  donc 
en  train  de  se  constituer  un  portefeuille  de  tout  pre- 
mier ordre. 

La  hausse  dans  le  loyer  de  l'argent  à  l'étranger  a 
permis  à  la  Banque  d'étendre  ses  opérations  à  l'exté- 
rieur tout  en  restant  dans  les  limites  de  la  loi. 

Le  mouvement  des  caisses  en  1898  s'est  chiffré  par 
27.937  millions,  contre  25.390  millions  en  1897. 

Le  mouvement  des  comptes  courants  est  aussi  en 
augmentation.  Il  a  été  de  5.811  millions,  contre  4.387 
millions  l'année  précédente. 

L'escompte  des  effets  de  commerce  a  porté  sur  1.628 
millions,  soit  une  plus-value  de 503  millions  sur  l'exer- 
cice 1898. 

On  a  souvent  parlé,  des  différents  taux  que  la  Ban- 
ique  pratique  pour  ses  opérations  d'escompte.  Voici  les 
détails  des  opérations  et  des  taux  : 

Effets  Effets 
Taux  escomptés       Taux  escomptés 

5  0/0  L.     377.700.000      4  0/0  L.  996.000.000 

4  3/4   1.200.000      3  8/4  sept.  98.  3.100.000 

4  1/2   75.100.000      3  1/2     —  169.800.000 

4  1/4.........        5.100.00D  L.  1.6^8.000.000 

Le  taux  moyens,  si  l'on  tient  compte  des  sommes 
escomptées,  ressort  à  4.20  0/0. 

Les  avances  sur  fonds  publics  représentent  une 
quantité  presque  négligeable  des  opérations  de  Ja  Ban- 
que :  65  millions  de  lire,  à  peu  près  le  chiffre  de  1897. 
Mais  il  est  probable  qu'elles  prendront  de  l'extension 
en  présence  d'une  certaine  augmentation  dans  le  loyer 
«le  l'argPTit. 

Les  opérations  imobilisées  se  sont  réduites,  au 
cours  de  l'année,  de  297.500.000  à  250.800.000  lire. 

Le  mouvement  de  ce  chapitre,  depuis  1894,  époque 
de  la  fondation  de  la  Banque  cV Italie,  est  intéressant 
à  observer.  La  somme  des  immobilisations  fixée  par 
les  inspecteurs  du  Gouvernement  se  chiffrait  par 
449.500.0i)0  lire  auxquelles  on  dut  ajouter  ensuite 
23.2U0.000  lire  provenant  du  compte  courant  du  Crédit 
Foncier  et  28.300.000  lire  par  suite  d'un  examen  encore 
plus  rigoureux  'des  différentes  opérations.  Aussi  la 
Banque  a-t-elle  eff'ectivemen*  liquidé  en  cinq  années 
250.200.000  lire,  soit  la  moitié  de  ses  opérations  quali- 
iées  comme  immobilisations.  Gela  témoigne  d'une 
bonne  administration  de  la  Banque  et  aussi  de  la 
puissance  économique  du  pays,  qui  a  pu  liquider  une 
partie  si  importante  des  conséquences  de  la  «rise. 

La  somme  de  250  800.000  lire  qui  reste  encore  à  li- 
quider est  représentée  en  grande  partie,  soit  pour 
134  millions,  par  des  propriétés  immobilières,  des  ti- 
tres solides  et  des  créances  nanties  de  garanties  sé- 
rieuses. Pour  couvrir  les  pei-tes  qui  pourront  en  résul- 
ter, la  Banque,  en  dehors  de  son  fonds  de  réserve  or- 
dinaire de  4i  millions,  possède  un  fonds  spécial  de  30 
millions,  qui  va  monter  à  117  millions  au  bout  des 
15  années  prescrites  par  la  loi,  soit  dans  10  ans. 


La  liquidation  de  la  Banque  Romaine^  qui  est  en- 
tièrement à  la  charge  de  la  Bamiue  (V Italie,  sn  pour- 
suit régulièrement.  Le  fonds  de  réserve  alïecté  à 
l'amortissement  dps  pertes  de  cette  liquidation  s'élève 
actuellement  à  10.850.000  lire  et  atteindra  61.900.000 
lire  à  l'expiration  de  la  concession  de  20  ans,  qui  part 
de  1894. 

La  circulation  moyenne  des  billets  a  été  de  778  mil- 
lions 300.000  lire,  dont  43,600.000  lire  pour  le  compte 
de  l'Etat,  du  chef  de  ses  anticipations.  Sur  cette  somme 
de  778.300.000  lire,  592.200.000  lire  représentent  la  cir- 
culation normale,  avec  une  couverture  métallique  de 
40  0/0;  186.100.000  lire  la  circulation  improductive, 
entièrement  couverte  en  espèces  métalliques. 

La  circulation  maximum  a  été  atteinte  le  31  décem- 
bre :  831.400.000  lire  ;  la  circulation  minimum  le  20 
mai  :  723.200.000  lire. 

Les  bénéfices  nets  de  l'année  se  sont  élevés  à  5  mil- 
lions 833  447  lire,  en  dehors  de  8  millions  de  lire  affec- 
tés aux  fonds  de  réserve  extraordinaires  pour  l'amor- 
tissement des  pertes  résultant  des  immobilisations  et 
de  la  liquidation  de  la  Banque  Romaine.  Les  bénéfices 
présentent  une  moins-value  de  291.277  lire  compara- 
tivement à  l'année  précédente  ;  mais  cette  moins-value 
n'est  qu'apparente  et  dérive  du  fait  qu'on  a  porté  en 
suspens  au  passif  du  compte  profits  et  pertes  une 
somme  de  406.881  lire,  sur  laquelle  une  contestatian 
existe  entre  l'Administration  de  la  Banque  et  le  Gou- 
vernement. 

La  somme  de  bénéfices  réalisée,  après  avoir  porté 
291.662  lire  au  fonds  de  réserve  ordinaire,  permet  de 
distribuer  aux  actionnaires  5.400.000  lire,  soit  18  lire 
par  action,  et  de  porter  à  nouveau  141.784  lire. 

Pendant  l'année  qui  vient  de  s'écouler,  la  Banque  a 
fait  un  pas  important  dans  la  voie  qui  doit  la  conduire, 
à  son  complet  assainissement. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  neuf 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (1"  juillet  à  fin  mars), 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent. 
En  voici  le  tableau  : 


Chapitres 


Résultats  à  fin  mars 

1898-99     ~    Ï897-98  ^  Différences 


(En  lire) 

Taxe  sur  les  affaires.  152.755.908  150.712.717 -i-3. 043. 191 

Imp.  fonds  rustiques   71.392.773  71.337.878  -f  54.895 

—  propriété  bâtie..    58.98S.149  59.026.472  —  38.323 

—  richesse  mobil..  176.087.075  176.394.444  —  307.369 
Taxe  de  construction  39.438.494  38.385.302  -f  1.053.192 
Douanes,  dr.marit..  178.179.691  186.788.521  —8.608.830 
Droits  de  consomm..    60.847.571  «1.248.634  -f  598.937 

Tabacs   147.. ^04. 297  139.973.972  +7.530.325 

Sels                          56.610.658  54.940.824  +1.669.834 

Loterie                      51.205.040  50.371.980  +  833.054 

993.009. 65G  988.180.750  +4.828.906 


Courrier  de  la.  Boarse  de  Rome 


Rome,  13  avril  1899. 

La  situation  ne  s'est  pas  beaucoup  modifiée  :  les  tendances 
se  maintiennent  assez  bien,  mais  les  affaires  ne  montrent  pas 
une  bien  grande  activité. 

Notre  Rente  *  0/0  est  à  102  05  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  595  ...  Banque  Nationale,  995.  Méridionaux,  761. 


RUSSIE 


Les  Capitaux  étrangers  en  Russie.  —  Le  total  des  capi- 
taux étrangers  employés  dans  de  nouvelles  entreprises  indus- 
trielles russes  ou  à  l'exteHsion  des  aifciennes,  est  d'environ 
36O.0C^O.00O  de  francs,  ani  lieu  de  190  millions  on  1897  et  de 
7  millions  en  1893.  Cette  somme  se  répartit  ainsi  :  Sociétés 
russes,  107  millions  ;  belges,  109  millions  ;  anglaises,  89  mil- 
lions ;  françaises,  33  millions  ;  allemandes,  14  millions  ;  au- 
trichiennes, 7  millions. 
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Il  est  à  noter  que  beaucoup  de  Sociétés  belges  compren- 
nent des  participations  françaises. 

De  ]8V)3  à  1898,  l'étranger  a  fourni  à  la  Russie  700  millions 
de  francs  de  cajntaux  industriels.  Si  l'on  ajoute  à  cela  le  pro- 
duit des  opérations  de  crédit  faites  par  l'Etat,  on  arrive  au 
total  de  3  milliards  388  millions  de  francs  de.  capitaux  étran- 
gers en  Russie.   

Recettes  des  Chemins  de  fer  Russes.  —  Voici,  d'après 
le  Journal  du  Ministère  des  X^oies  de  Communications, 
le  tableau  des  recettes  verstiques  des  voies  ferrées  nisses  du 
1"  janvier  au  1"  décembre  1898  : 

Différence 


A.  Lignes  de  l'Etat  : 

Baltique  et  Pskow-Riga  

Baskountcliali  

Catherine  

Transcaucase  

Koursk-Kharkov^'-Sévastopol  

Libau-Romny  : 

a.  Section  de  Romny-Kalkouny. . . 

b.  Embranchement  de  Krioukow. 

Moscou-Brest  

Moscou-Koursk  • . 

Moscou-Nijni  et  Mourom  

Nicolas  

Perm-ïiiniène  

Polessié  i . .  ■ ,  

Vistule  

Riga-Orel  •  • 

Samara-Zlatooust  et  Orenbourg... 

St-Pélersbourir-Varsovie  

Sibérie  occidentale  et  centrale  

Syzrane-Viazma  

Kharkow-Nicolaîew  

S-ud-Ouest  et  Fastovo  

Ensemble  des  lignes  de  l'Etat  

B.  Lignes  concédées  : 

Varsovie-Vienne  

Vladicaucase  

Ivangorod-Dombrovo  

Lodz  

Moscou-Windau-Rybinsk  (y  com- 
pris la  ligne  de  Novgorod)  

Moscou-Kazan  : 

a.  Moscou-Riazan  

b.  Riazan-Kazan  

Moscou-Kiew-Voronège  

Société    Moscou -Yaroslaw-Ar - 
khan  gel  : 

Ligne  Moscou- Yaroslaw-Kos- 

troma  

Schouïa-IvanoYO  

Ligne  Yaroslaw- Vologda  (voie 

étroite)  

d.  Vologda- Arkliangel  

Riazan-Ouralsk  

Sud-Est  

Moyenne  pour  les  Chemins  de  fer 
privés,  ceux  de  Finlande  et  de  la 
Transcaspienne  exceptés  


a. 

b. 
e. 


en 

plus 

Recette 

ou  en 

moins 

versti- 

comparati- 

que 

vement  à  1897 

Roubles 

7.992 

9.1 

6.278 

166 

19.729 

+ 

b'.O 

17.365 

8.2 

12.618 

+ 

5.2 

10.365 

+ 

17.4 

2.929 

7  8 

12.927 

+ 

3.'7 

27.497 

+ 

1.0 

23.638 

+ 

0.7 

29.873 

6  9 

6.453 

+ 

14. '3 

7.022 

10  2 

8.403 

iilo 

10.655 

2.3 

8.46i 

+ 

10.9 

12  535 

+ 

4.8 

3.111 

19.7 

10.869 

+ 

5.2 

10.319 

+ 

8.4 

10.748 

+ 

12.0 

11.567 

+ 

O.g 

31.221 

+ 

5.9 

9.942 

+ 

7.1 

13.760 

+ 

18.8 

51.130 

+ 

9.5 

6.617 

24.7 

32.261 

8  1 

3.335 

+ 

3.0 

7.323 

+ 

7.3 

13.243 

+ 

4.1 

4.486 

+ 

2.7 

6.823 

+ 

2.6 

8.585 

5.7 

9.483 

1.1 

Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  —  Mouvement  des 
dépôts  aux  Caisses  d'cijargne  durant  le  mois  de  décembre 
1898  : 


Entré»s 


Sorties 


Caisses  d'épargne^dc  la 
Banque  de  l'Etat  : 
A  Saint-Pétersbourg. 

A  Moscou  

Dans  les  autres  villes 

Aux  Trésoreries  provin- 
ciales. eUde  district.. 

Douanes —  , ,  ;  

Aux  Trésoreries  'muni- 
cipales  , . . . . 

P'abriques  et  usines  . . . 

Caisses  d'épargne  pos- 
tales   


(En  roubles) 


SUISSE 


2.140.000 
1.867.000 
11.838.000 

15.131.000 
153.000 

39.000 
53.000 


1.098.000 
1.086.000 
6.731.000 

7.437.000 
81.000 

20.000 
.33.000 


6.999.000  3.056.000 


Recottes  des  Douanes  suisses.  — Les  recettes  des  doua- 
nes présentent  pour  le  mois  de  mars,  un  excédent  de  463.584 
francs  46  sur  le  mois  de  mars  1898.  Du  1"-  janvier  à  fin 
mars  1899.  il  y  a  un  excédent  de  recettes  de  991.982  fr.  29 
sur  la  période  correspondante  de  1898. 


La 

pul: 


.a  Population  suisse  en  1898.  —  Le  chiffre  de  la  po- 
^--.ation  suisse  s'est  élevé,  l'année  dernière,  à  3.105.343  habi- 
tants, en  augmentation  de  10.814  sur  l'année  précédente.  Les 
naissances  se  sont  élevées  à  91.982;  les  décès  à  59.867,  ce  qui 
donne  un  excédent  de  32.615  naissances  sur  les  décès. 
Les  mariages  .-e  sont  élevés  à  25.507. 

14.302  habitants  sont  âgés  de  moins  d'un  an  et  11.909  sont 
âgés  de  plus  de  70  ans. 

1  est  né  en  1795  21  sont  nés  en  1805 


8  sont  nés  en  1800 

6  —  1801 

7  —  1802 
14  _  1803 
19       —  1804 


29 
55 
81 
111 
158 


1806 
1807 
1808 
1809 
1810 


Le  «anton  de  Genève  compte  112.457  habitants,  sur  lesquels 
438  sont  âgés  de  plus  de  70  ans.  Il  a  été  célébré  1.193  mariages 
ur  le  canton.  Les  officiers  d'état  civil  cantonaux  ont  inscrit 
s  518  naissances  et  2.446  décès. 
2.   

L'Armée  Suisse.  —  L'effectif  de  contrôle  de  l'armée 
suisse  au  l"  janvier  1899  accuse  148.485 hommes  pour  l'élite; 
85.676  hommes  pour  la  landwehr  et  275.596  hommes  pour  le 
landsturm.  L'effectif  réellement  disponible  en  cas  de  mise 
sur  pied  est  toutefois  inférieur  de  15  0/0  environ  aux  chiffres 
portés  sur  le  papier. 

La  répartition  entre  les  différentes  armes  est  la  suivante  : 
infanterie  111.553  hommes;  cavalerie.  4.368  ,  artillerie,  20.449; 
génie,  5.734  ;  troupes  sanitaires,  4.747;  administration,  1.436  ; 
cyclistes  148. 

La  landwehr  de  premier  ban  est  forte  de  62.134  hommes; 
celle  du  second  ban,  de  23.542  hommes. 

Le  landsturm  armé  compte  50.440  hommes;  le  landsturm 
non  armé,  225.156  hommes. 

Le  corps  d'instruction  ne  compte  que  204  instructeurs,  dont 
129  pour  l'infanterie,  13  pour  la  cavalerie,  35  pour  l'artillerie, 
14  pour  le  génie,  9  pour  le  service  sanitaire  et  3  pour  l'ad- 
ministration. 

Réorganisée  en  1898,  la  landwehr  possède  maintenant  des 
bataillons  de'  premier  ban  dont  la  généralité,  sauf  dans  le 
IV"  corps,  atteignent  un  effectif  de  1.000  hommes.  Dans  les 
bataillons  du  second  ban  l'effectif  oscille  autour  de  500  hom- 


A  la  fin  du  mois,  les  dépôts  dans  ces  Caisses  s'clevsient 
à 537.213.000  roubles (2.784.668  livrets). 


Les  Traités  de  commerce.  —  Voici  d'après  le  rapport  de 
gestion  présenté  au  Conseil  fédéral,  les  dates  auxquelles 
expirent  les  traités  de  commerce  de  la  Suisse  actuellement 
en  vigueur  avec  les  principaux  pays. 

Les  traités  avec  l'Allemagne  et  avec  l'Autriche,  conclus 
tous  deux  le  10  décembre  1891  et  entrés  en  vigueur  le  1"  jan- 
vier 1892,  expirent  le  31  décembre  1903.  Le  traité  avec  l'Ita- 
lie, du  19  avril  1892,  expire  à  la  même  date.  L'anné  1903 
sera  donc  la  période  critique  pour  le  développement  de  nos 
relations  commerciales  avec  nos  trois  voisins  du  nord,  de 
l'est  et  du  sud. 

La  convention  provisoire  avec  la  France,  entrée  en  vigueur 
le  19  août  1895,  n  a  pas  de  durée  déterminée.  Il  en  est  de 
même  du  règlement  relatif  au  pays  de  Gex,  qui  est  de  la 
même  date,  et  de  l'article  additionnel  du  29  août  1895.  La 
convention  sur  les  rapports  de  voisinage,  du  22  mai  1882, 
expire  un  an  après  la  dénonciation.  Enfin  la  convention  rela- 
tive au  régime  douanier  entre  Genèv»  et  la  zone  franche  de 
la  Haute-Savoie  est  entrée  en  vigueur  le  1"  janvier  1883  pour 
une  durée  de  30  ans.  „  ,.  . 

Le  traité  de  commerce  avec  la  Grande-Bretagne,  applique 
depuis  1856,  expirera  un  an  après  avoir  été  dénoncé.  Il  en 
est  de  même  du  traité  avec  les  Etats-Unis  d'Amérique,  qui 
date  de  1850,  des  traités  avec  la  Belgique  (1889),  l'Espagne 
(189-2)  la  Grèce  (18H7),  les  Pays-Bas  (1875),  la  Roumanie 
(1893),  la  Russie  (1S72).  Le  traité  de  1894  avec  la  Norvège 
expirera  à  la  fin  de  1903. 

Les  Voies  de  transport  en  Suisse.  —  Il  y  avait,  l'an- 
née dernière,  en  Suisse,  3.997  kilomètres  de  lignes  ferrées  en 
exploitation,  se  réparlissant  comme  suit  :  chemins  étrangers 
sur  territoire  suisse,  63  kilom.;  chemins  de  fer  suisses  à  voie 
normale,  309  kilom.;  li^nies  principales ,  2.804  kilom.;  voies 
étroites  avec  traction  électrique,  10  kilom.;  voies  étroites  avec 
partie  à  crémaillère,  163  kilom.;  lignes  de  tramwaj's,  156  ki- 
lomètres ;  lignes  à  crém.iillère,  90  kilom.  Sur  le  total,  ou  3.997 
kilomètres,  519  sont  à  double  voie. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Le  Marché  du  Café  {Suite  et  /in)  (1).  —  Voici  quelles 
ont  élé  les  variations  mensuelles  des  stocks  à  Rio  et  à  Sautos 
pendant  les  trois  dernières  années  : 

(En  milliers  de  sacs) 
Rio     Santos         Rio  et  Santos  réunis 


1898  1898 


1898 


Janvier               305.3  856.2  1.161.6 

Février               276.2  780.7  1.0.57.0 

Mars                  275.8  614.7  890.5 

Avril                  154'.0  846.0  500.9 

Mai                    203.9  327.6  531.5 

Juin                   273.1  287,7  560.9 

Juillet                322.0  396.1  718.1 

Août   389.9  594.2  984  2 

Septembre...     506.7  998.7  1.505.4 

Octobre              460.7  957.6  1.418.8 

Novembre....  336.7  809.7  1.146.5 

Décembre  ....  227 . 6  643 . 2  870 . 9 

A  la  fin  des  deux  dernières  années, 
étaient  les  suivants  : 

1897 


1897 

853.4 
647.8 
757.5 

646.4 
481.5 
490.9 
714.1 
,312  7 
,526.0 
,581.8 
,520.7 
,231.2 


1896 

603.5 
408.2 
206.0 
170.1 
203.2 
227.0 
495.9 

msA 

855.4 
737.1 
1.082.7 
773.8 


les  stocks  étrangers 
1898 


(En  tonnes) 

Ports  {américains   54.000  54.000 

Le  Havre   64.550  80.250 

Hambourg   31.250  44.500 

Autres  ports   74.350  99.750 

Total   224.150  278.500 

Voici  à  fin  juin  et  à  fin  décembre  quel  a  été,  depuis  1891, 
le  stock  visible  du  monde  : 

30  juin     31  décembre 
(En  tonnes) 

1891   113.328  160.287 

l'^O^   177.980  183.467 

1893  ■.        185.519  147.064 

1894   128.770  159.630 

1895   182.980  205.560 

1896   150.320  239.060 

1897   238.540  370.000 

1898   324.720  387.090 

Le  stock  visible  a  augmenté,  l'année  dernière  jusqu'au 
31  octobre,  époque  où  il  a  atteint  438.970  tonnes,  soit  57.750 
tonnes  de  plus  qu'à  la  même  date  de  1897.  Il  suffit  de  com- 
parer ces  chiffres  pour  comprendre  combien  impossible  est 
une  hausse  considérable  de  prix  jusqu'à  ce  que  le  stock  soit 
réduit  ou  la  consommation  augmentée. 

Voici  le  tableau  des  délivraisons  aux  huit  principaux  Mar- 
chés européens  et  dans  les  ports  des  Etats-Unis  à  la  fin  des 
deux  semestres  depuis  1892  : 

Aux  Marchés 
européens  Aux  Etats-Unis 

.  30  juin    31déc.  30  juin    31  déc. 

(En  tonnes) 

1892   33.880  23.650 

1893                 40.470    23.580  19.350  22.120 

1894                 28.670     30.000  20.060  24.470 

1895                31.690     31.8i0  22.060     18  820 

1896                29.589     37.290  17.120  24'360 

1897........     37.830     47.760  28.880  31760 

1898                 42.730     44.460  20.058  33.353 

« 

Les  prix  moyens  du  café  ont  été  les  suivants  en  1897 
et  1898  ; 

Equivalent  en  or 

Qualités            1897       1898  l897~^"~l898^ 


2.110 


reis  reis  reis 

Rio  n»  7                   8.774  7.961  2.488 

Rio  n»  8   7.327  7.643 

Santos  supérieur.     8.943  8.056  ■     «  » 

Santos  goodaver.     9.232  7.770  2.618  2.059 


Le  Jornal  do  Commercio  lait  suivre  cr 
sidoralions  suivantes  ; 


lal)li;aux  des  con- 


(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n"  378. 


La  cause  doterminantc  de  la  valeur  du  café  se  trouve, 
comme  pour  les  autres  marchandises,  dans  l'oirro  et  la 
demande.  Si  l'on  admet  que  le  premier  motif  de  la  baisse  des 
prix  en  1894  a  été  l'accroissement  exagéré  iU\  l'offre  qui  a 
provoqué  à  son  tour  la  baisse  du  cliange,  il  est  évident  qu'il 
y  a  eu  un  trouble  dans  l'équilibre  de  l'offre  et  de  la  di-mande. 

Il  serait  difficile  de  prévoir  ce  que  sera  la  marche  des  [)rix 
en  1899;  il  faut  cependant  constater  un  fait  satisfaisant  :  à 
savoir  que  les  prix  se  maintiennent  mieux  ;  si  la  récolte  de 
1899  1900  est  inférieure,  comme  on  l'espère,  à  celle  de  1898-99, 
l'amélioration  pourrait  se  poursuivi'u.  En  tout  cas,  il  est  bon 
de  constater  que  l'industrie  du  cale  a  fait  dans  ce  pays  des 
progrès  très  importants  et  qu'elle  possède,  pour  l'es  produc- 
teurs, des  avantages  contre  lesquels  aucune  contrée  ne  pour- 
rait songer  à  lutter. 

Finances  de  l'Etat  de  Pernambuco.  —  D'après  le  mes- 
sage adressé  le  6  mars  dernier  au  Congrès  de  l'Etat  par 
M.  Gorrea  de  Araujo,  gouverneur,  la  recette  de  l'exercice 
1897-98  a  été  de  9.499  contos,  en  chiffres  ronds,  y  compris 
400  contos  de  Fetnprunt  fait  àla  Banque  de  Pernambuco  et  1.029 
contos  619  milrèis  provenant  de  mouvement  de  fonds. 

La  dépense  totale  s'est  élevée  également  à  9.499  contos  et 
comprend  non  seulement  le  rachat  de  l'emprunt  précité,  ca- 
pital et  intérêts,  mais  encore  une  somme  de  701  contos  pré- 
levée pour  soldes  de  dépenses  de  l'exercice  antéi'ieur. 

M.  Gorrea  de  Araujo  est  d'avis  que  les  résultats  du  pre- 
mier semestre  dé  Pexercice  en  cours  laissent  une  améliora- 
tion de  la  situation  financière;  de  juin  à  décembre  1898,  la 
recette  a  été  de  3.654  contos  et  la  dépense  de  3.595  contos',  y 
compris  985  contos  représentant  la  somme  prélevée  pour 
solder  les  dépenses  de  l'exercice  1897-1898. 

La  dette  consolidée  de  l'Etat  s'élève  à  23.241  contos  et  la 
dette  flottante  à  2.138  contos  de  reis. 


ETATS-UNIS 


L'exportation  des  Produits  de  l'industrie  américaine. 

—  Les  exportations  des  produits  de  l'industrie  américaine' 
qui  s'étaient  élevées  en  1897  à  279.652.721  dollars,  ont  atteint 
l'année  dernière  le  chiffre  de  307.924.994  dollars;  mais  il  faut 
se  reporter  plus  loin  en  arrière  pour  se  rendre  compte  du 
progrès  accompli.  En  1888,  les  Etats-Unis  exportèrent  pour 
132.775.393  dollars  de  produits  fabriqués,  et  en  1889  pour 
150.134.948  dollars.  C'est  donc  une  augmentation  de  175  mil- 
lions 149.601  dollars  en  dix  ans,  soit  130  pour  cent,  On  a 
souvent  dit,  écrit  le  Moniteur  Officiel  du  Commerce,  que  cet 
accroissement  était  dû  principalement  à  l'exportation  des  pro- 
duits ralativement  bruts,  comme  le  cuivre  en  lingots  et 
l'huile  minérale.  En  étudiant  les  relevés  de  ces  deux  articles, 
on  voit  que  les  exportations  du  premier,  qui  étaient  de  4  mil- 
lions 902.798  dol.  en  1888  se  sont  élevées  à  33.598.869  dol.  en 
1898.  Celles  des  huiles  minérales,  qui  représentaient,  il  y  a 
dix  ans,  une  valeur  do  42.650.908  dollars,  ont  atteint,  l'année 
dernière,  le  chiffre  de  47.592.22SI  dollars.  L'accroissement  net 
de  l'exportation  de  ces  deux  produits  est  donc  de  33.637.302 
dollars,  ce  qui  établit  une  augmentation  de  141.512.299  dollars 
sur  les  articles  d'une  fabrication  plus  avancée.  L'exportation 
des  produits  autres  que  le  cuivre  et  l'huile  a  été  dans  la  pro- 
portion d'environ  85  millions  de  dollars  en  1888  à  226  mil- 
lions do  dollars  en  1898.  L'augmentation  de  28  millions  de 
dollars  dans  l'exportation  dos  produits  industriels  qui  a  eu 
lieu  en  1898,  comparativement  à  l'année  précédente,  n'était 
pas  due  à  celle  du  cuivre  en  lingots  et  des  huiles  minérales, 
car  il  y  a  eu,  de  ce  fait,  une  diminution  de  prés  de  4  mil- 
lions de  dollars. 

Le  tableau  ci-dessous  indique  le  total  des  exportations  in- 
dustrielles pendant  les  trois  dernières  années. 
Mois 


1896 


1897 


Dollars  Dollars  Dollars 

Janvier                18.732.750  20.621.179  22.982  919 

Février                17.259.459  20.248.989  21.008  631 

Mars                   19.125.795  25.876.861  28.214  459 

Avril                   21.386.757  24.014.351  24.992  .5,52 

Mai                     22. OIS. 229  28.458.000  27.031  700 

Juin                    21.&&8.885  25.873.997  27.216'869 

Juillet                  21.562.599  23.602.784  25. 983' 116 

A.oàt                    21.134.176  22.900.927  25.805  485 

Septembre            21.699.345  22.749.114  25  020 ' 047 

Octobre                23.469.182  22.247.998  24  016'406 

Novembre            21.639.073  21.688.204  26  471  131 

Décembre            23.766.283  23.370.317  2S  '.  281 .'  688 

Totaux ...    253 . OaO . 533  279.652.721  307.024.994 
En  fait,  c'est  au  développement  prodigieux  de  l'industrie 

du  fer  et  do  l'acier  que  l'on  doit  attribuer  principalement 
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l'augmentation  de  l'exportation  des  prodaita  de  1  industrie 
américaine.  Cette  exportation,  qui  s'élevait  en  1888  a  iy.->78.48y 
dollars  et  en  1897  à  62. 7:^7. '^50  dol.,  a  attfunt  le  chilTre  de 
82  774  958  dol.  l'année  dernière.  Divers  articles,  dans  la  fabri- 
cation desquels  entrent  le  fer  et  l'acier,  indiquent  aussi  une 
augmentation  sensible,  notamment  les  instruments  aratoires, 
les  bicyclettes,  les  appareils  scientifiques  et  électriques,  les 
locomoiives.  En  décembre,  certains  produits,  dont  1  exporta- 
tion semblait  devoir  être  inférieure  à  celle  de  1897,  ont  donne 
des  chitïres  qui,  contrairement  aux  prévisions,  indiquent  une 
augmentation.  Nous  citerons,  entre  autres,  les  étoffes  de  coton, 
dont  l'exportation  était,  en  décembre  1897,  de  833.544  dol.  et 
s'est  élevée  à  1.765.493 dol.  pendant  la  période  correspondante 
de  l'année  qui  vient  de  finir.  Les  chiffres  de  ces  deux  der- 
nières années  6ont  légèrement  inférieurs  à  ceux  de  1896,  qui 
étaient  de  16.^45.077  dol.  ;  mais  la  différence  en  moins  est 
attribuable  aux  bas  prix  pratiqués  plutôt  qu'au  nombre  de 
yards  exportés.  Tous  les  produits  importants  ont  participe  a 
l'accroissement  des  exportations  et,  dans  certains  cas,  dans 
des  proportions  surprenantes.  Par  exemple,  le  papier,  dont  il 
a  été  exporté  pour  2.837.6"'l  dol.  en  189»,  donne,  en  18  8,  un 
chiffre  de  5.581. 60'i  dol.  Les  bicyclettes,  dont  l'exportation  ne 
s'est  pas  sensiblement  accrue  depuis  1897,  ont  néanmoins 
donné  lieu  à  un  mouvement  de  7.092.197  dol.  l'année  dernière 
contre  3.796.022  dol.  en  1896. 

Le  Marché  Financier  de  New-York 

New-York,  le  12  avril  1899. 

Le  Marché  a  subi,  vendredi  dernier,  un  petit  krach  que 
suffisent  à  expliquer  les  exagérations  commises  depuis  quel- 
que temps  par  les  spéculateurs  sur  les  valeurs  industrielles. 
La  tendance  a  pu  fort  heureusement  s'améliorer  rapidement 
grâce  à  une  détente  monétaire  et  aux  bonnes  indications  don- 
nées par  le  rapport  officiel  sur  les  récoltes.  Des  cours  très 
élevés  ont  été,  de  nouveau,  obtenus. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  113  3/8. 

Les  valeurs  industrielles  sont  en  reprise  accentuée. 

Les  valeurs  des  Chemins  de  fer  des  lignes  du  Sud  et  des 
lignes  à  charbon  sont  très  fermes  ;  les  autres  se  maintien- 
nent bien.  ,  ,        ,  ii,.-,r,,o    1     T-  >,„ 

On  cote  VAtchison.  à21  .  / .  ;  le  Milwnukee,  à  127  7/8  ;  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  ;  VErie,  kU  ./.  ;  le  Reading  k  2i  1/4;  le 
Calumet, k9,ib;  le  Canadian  Pacific,  s.SÔ  3/4;  l  Illinois  Cen- 
tral,kU5  1/2;  le  Louisville,  à  66  1/8;  le  New-York  Central, 
à  141  1/2;  V  Union  Pacific,  k  47  3/4. 


MEXIQUE 


La  Sériciculture  au  Mexique.  —  Depuis  quelques  années, 
le  Gouvernement  mexicain  fait  les  plus  grands  efforts  pour 
développer  la  si.-riciculture  dans  ce  pays.  De  récentes  nouvelles 
nous  apprennent  que,  pendant  le  mois  de  janvier  dernier,  les 
agriculteurs  de  l'Etat  de  Guanajnato  ont  procède  a  d  impor- 
tantes plantations  de  mûriers.  Dans  ce  but,  une  circulaire 
adressée  par  le  Gouvernement  de  cet  Etat  aux  Comités  de 
séricuHure  et  aux  municipalités  rappelle  que  l'époque  la  plus 
favorable  au  Mexique  pour  planter  les  mûriers  est  en  janvier 
et  donne  des  instructions  pour  assurer  le  succès  de  l'opération 

C'est  un  Français,  M.  Hippolyte  Chambon,  qui  est  le  pro- 
moteur de  l'industrie  séricicole  au  Mexique.  Il  a  établi  des 
pépinières  à  San  Miguel  Allende  et  à  Frapunt»  dans  1  Etat  de 
Guanaiuato.  Ces  pépinières  contiennent  plusieurs  millions  de 
sujets  et  sont  en  position  de  répondre  à  toutes  les  demandes. 
Transplantées  dans  les  diverses  régions  du  Mexique,  ces 
jeunes  plants  permettront  de  faire  dans  quelques  années  de 
très  importantes  éducations.  Les  Mexicains  sont,  en  effet,  con- 
vaincus de  pouvoir  faire  concurrence  à  l'Itahe,  à  la  Chine  et 
au  Japon  dans  la  production  de  la  soie.  Ils  croient  également 
que  dans  la  transformation  industrielle  de  leur  pays,  qui  est 
en  train  de  s'effectuer,  la  production  séricicole  doit  tenir  la 
première  place.  ,    ,  .  ,       ^  • 

Les  mûriers  employés  pour  les  plantations  sont  les  mûriers 
blancs  de  Chine;  ils  sont  destinés  à  remplacer  les  mûriers 
indigènes  qui  sont  complètement  dégénérés. 


ASIE 


Navigation 


Ports 


Piécettes 

Taël  Haikwan 
245,8iii.3.6.2 
414,748.^.1.3 
150,780.6.6.6 
91.522.6.9.2 
103,828.0.9.6 
2,735.2.5.4 
4S2,921.1.8.2 
215,412.7.0.9 
184,530.9.5.5 
242.668.1.6.7 
2,117.593.8.0.7 
28,231.3.3.1 
201,939.3.1.6 
123,314.0.4.0 
7,478.8.5.1 
316,472.7.1.2 
223.070.9.5.7 
370,212.2.4.8 
502,850.6.6.9 
77.263.6  6.2 
2d;001.1.5.4 
42,152.2.0.7 
55,155.1.6.0 
116,736.2.7.3 
120,756.8.4.6 
1,413. a. 7. 4 
36,175.8.5.5 
1.680.9.0.4 


Entrées 

Tonnes 
130,150 
181,516 
317,676 
8,713 
32,865 
40,344 
223,108 
353,736 
399.949 
486,9  i9 
1,052,162 

134,70i 

6"651 
89,178 
240.867 
231,662 
475,390 
17,601 
38,389 
62,5S5 
16,078 


Droits  de  transit 
des  marchand. 

étraiig.cliinoi" 
vers  venant 
Sorties  rintér"'derint' 


Tonnes  Taël  Haikwan 


Newchw. 
Tientsin. . 
Chefou . . . 
Ghunking. 
Ichang. .. 
Shasi .... 
Hankow.. 
Kiukiang. 
■Wuhu  .. 
Chinkiang 
Shanghaï. 
Soochow . 
Ningpo. . . 
Hangchow 
Wenchow 
Foutchow 

Amoy  

Swafow  . 
Canton.. . 
Wuchow . 
Samshui . 
Kiungch.. 
Pakhoî... 
Kowloon. 
Lappa . . . 
Lungchow 
Mênglzu  . 

Szemao..  .  

Total  6,501,487.5  6.2   4,584,231  4,585,829   60.001  1,235 

Total 97..  5.787,266.0.6.6  4,377,435  4,512,536  56,053  1,847 
Les  importations  d'opium  ont  atteint  25.113  piculs  21  1/2, 
contre  2?. 955  piculs  15  pendant  la  période  correspondante  de 
1897.  Les  importations  de  filés  de  coton  ont  donné  les  résul- 
tats suivants  :  ,  ^  .  . 

4"  trimestre 


134,786 
183,389 
344.427 
78,950 
34,018 
41,344 
232,515 
353,871 
401,387 
486,411 
1,065,737 

134,077 

» 

7.282 
89,085 
234,3-33 
231.527 
473,017 
17,553 
38.389 
63.581 
16,078 


2,978  3.072 


1,005 

» 

113 
2 
15 
14,074 
4,382 
803 
1,9*6 
9,704 

7,645 
923 
907 

1.028 

1.202 
86 
908 

5,872 
58 
115 
486 


8,477 
250 


522 
128 

» 

23 


125 

» 

1 

251 

» 

15 

166- 


Importations 


1898  1897 
(Piculs) 

"ï^fn-Êl :;::::::::::: 

-  japonais   174.728       119.810  ^ 

Les  importations  d'huile  de  Kérosène  ont  donné  les  résul- 
tats suivants  :  ,  .  ■  i 

V  trimestre 


Importations 


1898  1897 
(Gallons) 

Amériaue    16.193.960  18.666.624 

.:  .      8.4-37.750  12.673.505 

Sumatra.:::::::...::.  6.674.800  6.507.142 

Voici,  enfin,  les  résultats  de  l'exportation  du  thé  et  de  la» 
soie 


Exportations 


Thé. 

Soie 


4»  trimestre  

'^898^  1«97^ 

(Piculs) 
815.916  91.455 
91.455  78.883 


JAPON 

L'Exportation  des  Soies.  —  Nous  avons  reproduit,  der- 
nièrement, le  tableau  de  l'exportation  des  soies  du  Japon 
depuis  1878-79.  Le  Bulletin  des  Soies  fait  observer  que  la 
part  des  maisons  japonaises  dans  cette  exportation  tend  a 
s'élever  mais  elle  reste  encore  assez  restreinte,  comme  le 
montre 'le  tableau  suivant  de  leurs  expéditions,  tant  en  Bu- 


CHINE 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Chine.  —  Voici,  d'après 
les  statistiques  des  Douanes  Maritimes  chinoises,  le  tableau 
des  recettes  publiques  de  la  navigation  et  du  transit,  pondant 
k  quatrième  trimestre  de  1898,  comparés  aux  résultats  de  la 
période  correspondante  de  1897  : 


rope  qu'en  Amérique 

Balles 

1878-  79   1.100 

1879-  80   1-156 

1830-81   2.940 

1881-82   5.089 

1882  83   3.750 

1883-  84    6.438 

1884-  85   5.641 

188Ô-86    3.933 

1886-  87   3.758 

1887-  88   3.680 


Çalles 

1888-  89   2.826 

1889-  90    2.495 

1890-  91   3.710 

1891-  92    4.396 

1892-  93    4.012 

1893-  94   5.153 

1894-  95   6.837 

1895-  96    9.447 

1893-97   8.229 

1897-98   11.804 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
'paris.  — laprimerie  de  la  Presse,,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Étn'ssion  de  l'Suropo  (Ku  niillious  de  fr.) 


DATES 


PKINCir.  CHAIMTRIÎS 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 

21 

avril  

1  .,s:;s 

1 .217 

:i.7ii't 

.'.jl 

m 

2 

1899 

II 

avril  

\.m 

1  .iii 

'i  /il 

7 

m 

3 

1899 

i:i 

avril  

1 .8i:i 

1  2lli 

;i..si;', 

'kI.S 

"U) 

h; 

1899 

20 

avril  

i.SlT 

l.iOl 

m 

121 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898   l.'J  avril  

756 

340 

1.  iâi 

603 

m 

110 

1899   31  mars  

mô 

341 

t.5Sl 

6211 

im 

151 

1899     7  avril  

696 

343 

1.516 

611 

1010 

131 

726 

357 

1.424 

651 

960 

91 

4'/, 
4M 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898  31  mars  

69 

31 

9-,J  1 

97 

299 

27 

1898   31  janvier.. . . 

75 

36 

221  1 

93 

258 

2i. 

1899  2H  lévrier.. . . 

75 

37 

213  1 

87 

266 

23 

1899   31  mars  

71 

35 

241 

1U3 

358 

25 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898   21  avril 

757 

)) 

685 

915 

855 

4 

1899     6  avril  

752 

697 

9.53 

909 

3 

1899   13  avril  

V'iî) 

691 

951 

872 

3 

755 

68G 

953 

867 

3 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898   19  février. ... 

120 

22 

180 

» 

1898  2t  décembre  . 

147 

17 

201) 

» 

» 

1899   21  janvier.... 

135 

17 

187 

» 

» 

1899   18  février. . . . 

130 

17 

180 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898 
1898 
1899 
1899 


19  lévrier... 
2'i.  déceiulire 
21  janvier.. . 
18  février. . . 


62 

12 

155 

» 

» 

67 

10 

161) 

» 

» 

» 

» 

62 

10 

1.52 

65 

10 

150 

» 

» 

» 

Encaisse 

c  ^ 

PRINCU'.  r.HAriTRKS 

métallique 

oj 

.y  ^ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

o 

w  'o  c. 

^  c  ô 

Tau: 
lesco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1898   15  avril 

768 

264 

1.309 

24 

306 

44 

1899    31  mars 

753 

263 

1.379 

35 

400 

47 

1899     7  avril 

754 

263 

1.370 

39 

399 

46 

1899   15  avril  .... 

754 

263 

1.3.58 

28 

378 

44 

1898   14  avril  

87 

15 

488 

52 

414 

23 

189  9   30  mars  

90 

2'k 

542 

54 

446 

36 

1899     6  avril  

91 

24 

523 

42 

437 

37 

1899   13  avril 

87 

23 

1  527 

41 

42  i 

38 

1898   14  mars 

3 

5 

3 

67 

22 

17 

189  9   28  lévrier.... 

5 

7 

3 

71 

24 

18 

1899     7  mars  

4 

6 

3 

71 

24 

19 

1899   14  mars   .  . 

4 

6 

2 

70 

24 

18 

1898    16  avril  

241 

257 

i 

305 

.591 

628 

145  1 

1899    1"  avril  

291 

292 

1 

459 

801 

1.187 

74 

1899     8  avril  

291 

297 

1 

470 

791 

1.1.56 

75 

1899   15  avril  

291 

308 

1 

471 

797 

1.1.51) 

75  1 

1897    31  décembre  . 

2 

134 

42 

13 

6 

1898   31  oclobre  .  . . 

2 

» 

123 

48 

16 

1898    30  novembre. 

123 

52 

16 

ii 

1898   31  décembre  . 

2 

» 

126 

51 

16 

5 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NOR'VÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1898  28  février... 

1898  31  (léeenibre 

1899  31  janvier... 
1899  28  février. . . 


45 


77  11 
i 

86  I 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1898 

6 

avril  

27 

47 

362 

7 

72 

25 

1899 

23 

mars  

27 

50 

380 

12 

77 

20 

1899 

30 

27 

50 

381 

16 

81 

21 

1899 

5 

27 

49 

379 

15 

80 

21 

3 

3'/, 


1898 

31 

mars  

76 

115  1 

17 

27 

19 

4 

1899 

31 

janvier  

92 

» 

119 

11 

28 

13 

4 

1899 

28 

février  

87 

118 

11 

29 

13 

4 

1899 

31 

mars  

86 

» 

123 

5 

33 

27 

4 

1898    16  avril  

73 

174 

433 

7 

1.53 

82 

1899   1"  avril  

101 

173 

460 

9 

131 

103 

1899     8  avril  

101 

172 

467 

9 

135 

103 

1899   15  avril   

97 

172 

465 

8 

135 

106 

6% 
6% 
6K 
6'/, 


1898   31  mars  

302 

50 

762 

227 

292 

16 

5 

1899   10  mars  

295 

54 

801 

236 

274 

15 

5 

189  9   20  mars  

295 

52 

794 

235 

279 

15 

5 

1899   31  mars  

295 

75 

825 

233 

289 

24 

5 

1898   20  mars  

62 

10 

216 

71 

34 

25 

18  9  9   28  lévrier. . . . 

6'i 

10 

214 

72 

46 

24 

1899    10  mars  

64 

10 

215 

71 

47 

24 

189  9   20  mars  

64 

10 

215 

69 

48 

24 

1898   20  m.irs  

35 

2 

51 

34 

5 

1899   28  IV'vriei'. . . . 

35 

2 

58 

39 

26 

3 

1899    lu  mars  

35 

') 

58 

38 

25 

3 

1899   20  mars  

35 

2 

59 

37 

24 

3 

17 

43 

1 

13 

55 

1 

15 

51 

1 

14 

52 

1 

4 

5% 
5 


5% 

5K 
'o'À 


482 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1890 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1«98 
1899 


1898 
1898 
1898 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


2S  mars. . . 
1:î  luai-s.. . 
20  mars. . . 
■/l  mars. . . 


58 

4 

i;i3 

23 

.•'lO 

14 

5 

56 

3 

153 

21 

(i't 

12 

5 

.";6 

I- 

i:i4 

21) 

03 

12 

5 

5G 

i 

1.57 

20 

05 

13 

5 

BUSSIE  —  Banque  Impériale 


23  mars.. . 
S  mars.. . 
It)  mars.. . 
23  mars.  - . 


2.995 

111 

1.270 

473 

372 

263  1 

2.54S 

123 

l.(il,2 

440 

437 

234 

2.. 582 

127 

1.023 

467 

427 

230 

2. 330 

124 

1.621- 

554 

420 

231  1 

5k: 

5!4 
3/2 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


30  inar.s.. . 
28  lévrier. 
15  mars.. . 
ol)  mars. . . 


22 

2 

76 

7 

26 

16 

n 

22 

2 

78 

10 

30 

15 

92 

2 

80 

9 

31 

16 

22 

2 

81 

10 

31 

17 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


22  mars. 
8  mars. 
15  mars. 
22  mars. 


4 

9 

22 

2 

7 

7 

6 

0 

9 

32 

7 

7 

6 

6 

5 

9 

32 

7 

7 

7 

6 

5 

9 

32 

7 

7 

7 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


28  février  

30  novembre. 

.li'crmbre  . 
28  lévrier  


41 

4 

79 

67 

58 

29 

44 

4 

92 

47 

75 

36 

44 

5 

99 

57 

91 

34 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

5 

5K 


SUÈDE  —  Banques  Privées 


28  février  

30  novembre. 

31  décembre  . 
28  février . . . . 


11 

13 

103 

568 

240 

121 

» 

12 

14 

111 

026 

281 

130 

13 

18 

111 

628 

278 

1.37 

» 

13 

13 

104 

610 

264 

137 

)} 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


9  avril. 
25  mars. 
2  avril, 
y  avril. 


92 

9 

205 

893 

193 

37 

97 

9 

205 

916 

161 

47 

97 

8 

213 

946 

161 

47 

97 

9 

212 

946 

161 

47 

4K 
i'A 


TOTAUX 


1898  21  avril.. 

1899  0  avril. . 
1899  13  avrix. . 
189  9  20  avril.. 


8.468 

2.603 

13.563 

5.375 

5.837 

1.413 

» 

8.144 

2.002 

14.576 

5.729 

6.730 

1.477 

8.120 

2.6.52 

14.466 

5.669 

6.. 599 

1.4.50 

« 

8.157 

2.698 

14.412 

5  726 

6.588 

1 .422 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


■  1894 

1895 
1896 
1897 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  di'combi-e  . 
31  décembre  . 


6.952 

2.604 

15.539 

8.360 

4.690 

3.078 

7.905 

2.. 574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.6.53 

7.9.53 

2.. 578 

14.. 585 

8.8.58 

6.092 

3.651 

8.746 

2.546 

15.2.54 

8.548 

6.601 

3.453 

La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 
Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
•  rentes,  ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  i)eu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvei-a  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonatantinople  

FraïKïfort  

Gênes  

Genève  

Lisboime  

Londres  

Madrid  

Rome  

■  Sa'nt-Pétersbourg, 

V'tcnne  (à  vue)  

—     (4  3  mois) . . . 


6mars 

23mars 

aOmars 

6  avril 

13avril 

20avril 

48 

07 

48 

07 

48 

05 

48 

02 

48 

07 

48 

05 

100 

20 

100 

^3 

100 

27 

100 

27 

100 

27 

100 

28 

15'i 

75 

155 

2o 

155 

to 

155 

75 

155 

75 

157 

75 

27 
80 

15 

27 

21 

19 

19 

50 

19 

9,-) 

80 

95 

80 

90 

80 

95 

80 

05 

8! 

05 

100 

15 

100 

18 

100 

21 

100 

25 

100 

25 

100 

22 
62 

100 

65 

100 

70 

100 

65 

100 

50 

100 

30 

100 

22 
80 

81 

!;2 

96 

23 

23 

23 

03 

22 

97 

91 

80 

92 

80 

90 

80 

97 

80 

07 

S'^ 

16 

107 

es 

107 

60 

107 

83 

107 

95 

107 

60 

107 

^7 

100 

ô8 

100 

58 

100 

65 

100 

65 

100 

70 

100 

69 

795 

790 

50 

794 

794 

794 

798 

41 

25 

42 

25 

13 

25 

43 

25 

43 

25 

45 

25 

27 

22 

26 

35 

20 

92 

18 

19 

Tr> 

19 

62 

107 

97 

107 

60 

107 

72 

107 

82 

107 

52 

107 

65 

37 

iO 

37 

22 

37 

22 

37 

22 

37 

25 

37 

25 

47 

47 

85 

47 

85 

47 

87 

47 

90 

47 

85 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

82 

47 

82 

47 

80 

Valeurs  à  trois  mo's 

Plus 

*23niars 

30  mars 

6  avril 

13avril 

20avril 

Amsterdam,  papier  eourt. 

4  % 

205  .^0 

205  62 

2f5  50 

205  50 

203  50 

Allemagne..  — 

4  % 

122  25 

122  19 

122  l  i 

122  . . 

122  . . 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

207  . 

207  . . 

207 

206  73 

206  75 

Barcelone.  .  — 

4  % 

419  75 

418  7.S 

Madrid  versem.  — 

4  % 

395  25 

415  50 

Lisb.-Porto  .  — 

i  % 

370  .. 

370 

370  . 

372 

372  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  EO 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

3  % 

25  21  . 

25  19  V, 

25  20 

25  19^ 

25  18  . 

—        .          ch.  coort 

3  % 

25  23 

25  21 

25  2-2 

25  2;  y, 

25  20. . 

Belgique   — 

3  'A  % 

0  25p. 

0  31p. 

0  31p. 

0  31p. 

0  25p. 

5  % 

7  25p. 

7  3;p. 

7  X7p 

7  I2p 

7  25p. 

Suisse   — 

4  %  X 

0  69p 

0  75p. 

0  75p 

0  75p. 

0  75p. 

4  % 

518  ,  . 

517  .. 

5J^  50 

517  .. 

516  50 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3440  43 

3440  43 

3440 

3440  43 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.). . 

218  89 

93  n 

lOO  14 

100  14 

100  14 

99  92 

Quadruples  espagnol 

80  5u 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre': 

916"")  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900"") 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

'J7  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Val 


ir  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hoagrie  (tl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
C?èce  (drachme  pap.). 

'fJollande  (fl.  or)  

fiàlie  (lira  pap.)  

l'ortugal(milreispap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (railreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(8b3ngbi[)(taëlarg.) 


> 


■Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
23mars '30mars  6  avril  iSavril  20avril 


<B 

1 

234 

1 

234 

1  234 

1 

233 

1  232 

1  232 

95 

22 

25 

195 

25 

185 

25 

195 

25  175 

25  165 

2 

10 

2 

09 

2 

09 

2 

09 

2  08 

2  08 

I 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

1 

» 

0 

79 

0 

82 

0 

84 

083 

0  83 

1 

» 

0 

64 

0 

64 

0 

64 

0  64 

0  63 

2 

083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2  07 

2  07 

1 

0 

92 

0 

92 

0 

92 

0  92- 

0  92 

5 

60 

3 

73 

3 

73 

3 

73 

3  75 

3  75 

2 

67 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2  66 

2  66 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0  99 

5 

18 

5 

18 

5 

18 

5 

16 

5  17 

5  16 

5 

43 

2 

45 

2 

45 

2 

45 

2  45 

2  45 

5 

» 

2 

25 

2 

24 

2 

2) 

2  19 

2  15 

1 

89 

1 

42 

1 

43 

1 

49 

1  47 

i  50 

2 

84 

0 

73 

0 

72 

0 

72 

0  73 

0  73 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1  67 

2 

58 

2 

65 

2 

66 

2 

66 

2  68 

2  68 

7 

47 

3 

49 

3 

49 

3 

49 

3  49 

3  50 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  20  avril  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  18 

En  Angleterre   100  07 

En  Autriche-Hongrie...  lOù  57 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   Itf  62 

En  Grèce   157  . 

Hollande   tCO  36 

Èn  Italie   107  81 

Portugal   149  04 

En  Russie   100  20 

En  Suisse  - —  tOO  75 


Aux  Etals-'^jnis   100  29 

Au  Mexiq-jie   221  18 

En  Répuol.  Argentine . .  232  70 

Chili   .. 

Au  Brésil  ,  389  . . 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   213  42 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  82 

—  Anglais  

—  Austro-Hongrois 

—  Belges   «a  vo 

—  Espagnols   83  68 

—  Grecs   63  69 

—  Hollandais   99  64 

—  Italiens   92  75 

—  Portugais   67  10 

—  Russes   S9  80 

—  Suisses   99  25 


99  93 
99  43 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  71 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  . . 

—  du  Chili   79  37 

—  du  Brésil   25  70 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Janon   103  87 

—  de  Ibl  Chine   46  85 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  20  avril  1899. 

La  cote  des  changes  n'a,  pour  ainsi  dire,  pas  varié.  Le  pa- 
pier hollandais  reste  à  205  50,  ou  à  vue  207  5o,  c'est-a-dire 
juste  au  gold  point  d'entrée.  On  ne  voit  pas  d'or  hollandais 
venir  à  la  Banque  de  France,  mais  il  en  est  arrive  120.000 
livres  sterling, ou  francs  3  millions, àla.Banqued' Angleterre 
qui  ont  été  pris  à  la  Banque  des  Pays-Bas.  Il  est  incompré- 
hensible qu'en  présence  de  la  cherté  générale  de  1  argent  et 


L'EGOl^OMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


•'.83 


d'un  (■han"e  si  élevé,  cet  Etablissement  mainlicnno  lo  taux 
do  2 

Lo  papier  allemand  se  retrouve  k  122  ;  la  devise  antncliionnc 
est  h  2ub  75,  soit  208  81  ;ï  vue,  elle  est  comme  la  devise  hol- 
landaise au-dessous  du  gold  point;  mais,  quoique  le  dernier 
bilan  de  la  l>anque  n'indique  pas  do  sortie  d'or,  le  Conseil 
général  a  du  examiner  aujourd'hui  l'opportunité  d'une  hausse 
du  taux  do  l'escompte. 

1.0  vcrsomont  sur  l'Espagne  est  fi  418  75,  ce  qui  correspond 
à  une  prime  do  l'or  du  1!),G2  0/0.  Il  est  probable  que  le  ver- 
sement do  l'indemnité,  pour  les  Philippines  no  tardera  pas  à 
être-  versée,  elle  est  prête  dans  le  Trésor  des  Etats-Unis, 
comme  on  le  verra  plus  loin.  Cette  grande  quantité  d'or  est 
de  nature  k  faive  baisser  sérieusement  le  change  par  l'amé- 
lioration do  la  garantie  do  la  circulation  fiduciaire. 

Lo  Lisbonne  reste  à  ol2  et  la  devise  russe  à  263  50.  Le^ 


au  lieu  de  7  12  0/0,  et  le  papier  suisse  est  comme  la  semaine 
dernière  de  0,75  0/0  au-dessous  du  pair.  Le  New-York  rétro- 
grade do  517  à  516  50. 

CHANGES  D^LONDRES:  Cours  moyens  dujeudi,  de  Londres  sur 


■Valeurs  à  4  mois  22  mars 


Hong-Kong. 
Shanghaï  .. 
Tokohama . 


Valeurs  à  tue: 

Singapoure  — 

Bombay  

Calcutta  

Hiô-Janeiro.  . .. 

Valparaiso  

Bijenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or. 
Or  ea  barres 
Argent  en  barres 


l/ll  1/3 

2/8  t/4 
2/0  1/2 


1/11  7/8 

1/3  31/32 

'1 

li  9/16 

181  30 

77/9  3/i 

27  9/16 


29  mars 


5  avril 


1/11  1/2 

2/8  1/4 
2/0  5/8 


1/11  7/8 
1/3  31/32 
1/3  31/32 
6  7/8 
13  5/8 

122  50 
77/9  3/4 
27  7/16 


1/11  9/16 
2/8  1/4 
2/0  5/8 


l/Il  7/8 
1/3  31/32 
1/4  ./. 
6  27/32 
14  7/3-2 

125    . . 

77/9  3/4 
•27  1/2 


12  avril  ^jl9  avril 


1/11 

2/8 
2/0 


9/16 

1/4 

3/4 


1/U  7/8 
1/3  31 '32 
1/3  31/32 
6  31/32 
14  ./- 

127  80 

77/9  3/4 
27  7/16 


1/11  9/16 
2/8  3/8 
2/0  3/4 


1/11 

1/3 
1/3 
6 
14 

132 
77/9 
27 


7/8 
29/32 
29/32 
31/32 
5/32 

70 
t/4 
3/8 


En  ce  qui  concerne  les  devises  de  l'Extrême  Orient  et  des 
détroits  le  seul  changement  est  une  reprise  de  1/8  sur  le 
Shanghaï.  La  roupie  perd  1/16.  Le  Conseil  des  Indes  refuse 
de  vendre  des  traites  et  transferts  au-dessous  de  16  d.,  mais 
les  Banques  de  Bombay  et  du  Bengale  ayant  réduit  leur  es- 
compte de  7  à  G  0/0,  il  n'est  pas  étonnant  que  les  remises 
aient  un  peu  tléchi. 

Le  Rio  reste  à  6  31/32,  le  Valparaiso  est  à  14  5/32,  venant 
de  14. 

A  Biienos-Ayres,  la  prime  de  l'or  s'avance  de  127  80  à 
132  70. 

La  prime  de  l'or  n'est  plus  que  de  1/4  d.  à  Londres  et  de 
1/2  O/OO  à  Paris.  Aussi,  For  en  barres  commence  à  reprendre 
sérieusement  le  chemin  de  la  Banque  d'Angleterre. 

L'argent  en  barres  perd  1/16  bien  qu'on  ait  annoncé  l'achat 
de  28.000  kilos  de  ce  métal  pour  la  Monnaie  de  Paris. 

Il  a  été  expédié  du  6  au  13  avril  163.700  liv.  st.  de  Londres 
aux  Indos  et  on  Extrême  Orient. 

Il  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  de  France  se  solde 
cette  semuine  par  une  entrée  de  2.287.000  francs. 

La  circulation  a  pris  585.000  fr.  à  Paris  et  rendu  2.218.000 
francs  dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  168.000  fr.  de  ma- 
tières, il  est  venu  247.000  fr.  de  Suisse,  177.0U0  fr.  d'Alexan- 
drie, 137.000  de  Belgique,  100.000  fr.  d'Autriche.  Il  est  sorti 
225.000  fr.  de  pièces  de  5  fr.  pour  Bombay. 

L'encaisse-argent  a  augmenté  de  2.148.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.377.000  fr.  à  Paris  et  4.084.000  fr. 
dans  les  succursales.  Il  est  venu477.0U0  tr.de  Suisse,  1.550.000 
de  Belgique  ;  mais  il  a  été  réexpédié  3  millions  en  Belgique 
et  2.34O.0U0  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  a  baissé  de  10  millions,  les  comptes  courants 
de  6  millions,  le  portefeuille  de  19  millions  et  les  avances  de 
2  millions  :  c'est  la  conséquence  de  l'échéance  du  15  avril. 

I,a  Rayique  d'Allemagne  a  augmenté  son  encaisse  de 
■  44  millions  et  diminué  sa  circulation  de  92  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  progressé  de  40  millions,  le  portefeuille 
a  diminué  de  50  millions  et  les  avances  de  40  millions.  Cette 
amélioration  n'a  pas  grande  signification,  car  la  recherche 
dos  capitaux  ne  diminue  pas  d'intensité.  On  peut,  du  reste, 
s'en  rendre  compte  dans  les  banques  locales,  dont  le  porte- 
feuille a  passé  à  358  millions  fin  mars  venant  de  266  millions 
fin  février. 


Los  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  ét6 
les  suivants  : 


Entrées 
Achat  en  barres  ....s.  352.000 

Hollande   120.000 

Australie   6.000 


Sorties 

Buencs-Ayres  t  10.000 

Amérique  du  Sud   10.000 

Excédent  des  entrées.  458.000 


Total  des  entrées. £  478.000 


Total  égal....fc  478.000 


La  Banque  a  reçu  11.450.000  fr.  de  plus  qu'elle  n'a  donné; 
la  circulation  a  rendu  4.550.000  fr.,  ce  qui  porto  l'augmenta- 
tion do  l'encaisse  à  16  millions;  les  aulres  comptes  ne  présen- 
tent que  dos  variations  sans  grande  importance. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  pas  de  changement  sur 
l'encaisse;  la  circulation  a  baissé  do  12  millions,  les  comptes 
courants  de  11  millions,  le  portefeuille  de  21  millions  et  les 
avances  de  2  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  baissé  de  4  millions; 
la  circulation  a  augmenté  do  pareille  somme;  le  portefeuille 
a  diminué  de  13  millions. 

La  Banque  d'Espagne  a  eu  une  sortie  d'argent  de  11  mil- 
lions; c'est  le  chiffre  le  plus  saillant  de  cette  semaine. 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  perdu  4  millions  d'or,  qui  ont, 
en  tout  ou  partie,  pris  le  chemin  de  la  Banque  d'Angleterre. 

La  Banque  d'Italie  accuse  une  augmentation  de  23  millions 
dans  l'encaisse  argent,  provenant  d'un  versement  qui  lui  a 
été  fait  par  le  Gouvernement  de  22.256.000  fr.  de  monnaie 
divisionnaire.  Par  contre,  le  poste  Circulation  pour  compte 
du  Trésor  qui,  au  dernier  bilan,  figurait  pour  12  millions, 
disparaît  de  la  situation  au  31  mars.  La  circulation  a  pro- 
gressé de  31  millions,  le  portefeuille  de  10  millions  et  les 
avances  de  9  millions. 

Les  autres  Banques  ou  n'ont  pas  publié  de  bilan  cette 
semaine  ou  ne  présentent  aucun  point  intéressant. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(Eu  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays.... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  25  mars      Depuis       du  25  mars  Depuis 
au  1«"' avril  Iel"janv.   au  1»'' avril  lels^janv. 


9.064 
193.000 


246.550  2.710.018 

246.550  2.710.018 

133.464  3.842.219 

16.300  1.058.321 


814.785  12.157.135 
242.652  630.094 
500  1.3U0 
4.300  407.516 


2.962.209 
878.854 
»  534.106 
54.259  358.872 


256.323  4.734.041 

7.087.494  31.066.258 

48.621  1.083.561 

3.762  44.527 

»  » 

»  » 

49.027  727.062 


1.052.237  13.196.045 
815.978  10.707.261 
1.028.648  11.769.756 


52.789 
78.286 
67.029 


771.589 
731.123 
555.508 


Banques  associées  de  New -York 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula- 
tion 


1898  16  avril. 

1899  l»'- avril. 
1899  8  avril. 
1899  15  avril . 


Encaisse 


147.5 
187.1 
187.2 
188.1 


13.9 
13.1 
13.9 
14.0 


Comptes 
courants 


663.5 
898.9 
895.0 
888.0 


Portefeuill* 


580.0 
780.0 
778.7 
768.4 


Les  mouvements  d'or  à  New-York  sont  toujours  sans  im- 
portance, on  remarque  une  certaine  baisse  dans  les  dépôts 
et  dans  le  portefeuille  des  Banques  associées  ;  mais  ces 
deux  comptes  sont  à  un  niveau  si  élevé  et  qui  dépasse  à  tel 
point  celui  des  années  précédentes  que  cette  diminution  est 
presque  insensible. 
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Trésor  des  Éiats-L'nis 
Situation   au   31   mars  1899 
En  caisse  : 
Or     Barres  S  T21.fi00.000 

—  Monnaies   15H.70  '.000 

Argont  Barres   S«.SO".0;iO 

.1     Dollars   410.70i>.iiiiO 

—  Monnaies  divionnaires.         t>.9i)0  000 


278.300.000 


Total  de  l'encaisse . 


Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets  g 

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor  de  1891 


Total  de  la  circulation  . 


ôOfi.-'iOO.noo 

7«4.7(i(t.()i  0 


339.200.ROO 

.0.000 

492,900.000 
K(if),(  Oll.l  00 
100. 000.  (100 


Réserve  d'or  

L'encaisse  or  du  Trésor  des  Ètals-Ufis  présente,  par  rap- 
port à  février,  une  augmentation  de  20  millions  de  dollars 
ou  100  millions  de  francs  au  chapitre  monnaie;  c'est,  comme 
nous  le  disions  plus  haut,  l'indemnilé  à  l'Espagne  qui  forme 
cette  augmentation. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
(irivés 

Porte 
feuille 

Avances 

9fi.0 

181.3 

3.7 

43.8 

62.2 

95.6 

176.9 

5.1 

3i^.3 

63.4 

99.2 

172.0 

H.6 

34.8 

59.1 

99.4 

166.1 

6.5 

30.3 

57.2 

18-19 
18  févr.. 
25  févr.. 
4  mars 
11  mars 

Les  changements  survenus  du  4  au  11  mars  dans  la  situa- 
tion de  la  B  'tique  du  Jupon  sont  très  importants.  On  re- 
marque toujours  le  rhitîre  élevé  des  avances  par  rapport  au 
porti-feuille  commercial  ;  on  peut  en  conclure  que  la  clientèle 
de  la  Banque  se  compose  plutôt  de  capitalistes  que  de  négo- 
ciants. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'incinération  du  papier-monnaie  au  Brésil 

On  sait  que,  d'après  le  contrat  du  fandingloan,  le  Gouverne- 
menlbrésilien  doitdéposer,  depui> le  1"  janvier  I^<9',>, au  fur  et 
àmesure  de  l'émission  de  sls  litres,  l'équivalent  desdits  titres 
en  pap'er-moniiaie  au  change  de  18  ileniors.  Le  papier-monnaie 
équivalent  aux  titres  émis  du  I"  juillet  au  ol  décembre  1698 
doit  être  egalemmi  déposé  pendant  une  période  de  tro  s  ans, 
à  partir  de  janvier  189  Le  papi  r  monnaie  ainsi  déposé  sera 
ou  liien  retiré  de  la  circulaliou  ft  détruit,  ou,  si  le  change 
était  favornble,  employé  à  l'achat  de  trnites  sur  Lou'ires  en 
faveur  de  M. \i.  Rothschild  et  Sous,  qui  les  passseraion'  au 
crédit  du  fonds  destiné  à  faire  le  paiement  en  or  des  inté- 
rêts de  l'emprunt  et  des  titres  de  chemins  de  fer. 

Le  Gouvernement  a  opté  pour  le  l'etrait  et  la  destruction 
du  papier.  Cette  destruction  est  laite  par  le  bureau  d'amor- 
lisseinent  et  l'incinération  d^s  17  0  lO  contos  déposés  a  com- 
mencé le  10  mars  à  raison  de  2.iiOo  contos  par  semaine. 

Cette  décision  a  soulevé  qunlques  d  fficnltés  :  les  gérants  de 
banques  ang'aines  et  allemandes,  se  mépre  nant  sur  le  sens 
du  comratdu  funding,  ont  prétendu  que  rincmération  devait 
être  faite  non  pas  au  cours,  mais  a  la  lin  des  trois  années  que 
couvre  la  convention  do  Londn  s. 

11  a  fallu  que  MM.  de  Rothscliild  leur  fournissent  une  inter- 
prétation plus  exacte  de  la  convention.  Leur  opposition  écar- 
tée, la  presse  s'est  emparée  de  la  question  et  des  polémiques 
se  sont  engagées  sur  le  fait  de  sav..ir  si  h;  retrait  de  grandes 
masses  de  papier-monnaie  de  la  circulitiim  serait  réellement 
avantageuse  dans  les  cir^'onstance^  présentes.  Voici  commrnt 
s'est  expliqué!',  <"i  ce  sujet,  la  HraziLian  Heoiew  :  «  En  théo- 
rie, il  est  indiscutable  que  si.  comme  on  le  prétend  en  général, 
la  forte  dépréciation  du  papier  e.st  causée  par  l'excès  d'émis- 
sions, la  réduction  de  son  volume  doit  nécessairement  pro- 
duire l'clfet  contraire,  c'est-à-dire  une  augnientalion  de  sa  va- 
leur. C'est  aussi  ce  qui  se  produit  si  l'on  n'envisage  que  ce  seul 
fait  :  la  l'i-duction  du  papier;  car,  (-omme  une  émission  excé- 
dant la  quantité  nécessaire  pour  les  échanges  du  pays  doit 
tendre  à  en  dépréci  er  la  valeur,  une  réductiim  de  cet  excédent 
doit  tendre  à  la  relever.  Seulement,  nous  estimons  que  le  vo- 
lume comparatif  du  papier-monnaie,  ou.  en  d'autres  mois,  le 
rapport  entre  la  demande  et  l'oll're  du  papier  n'est  pas  le  seul 


facteur  dont  il  faide  tenir  compte  pour  apprécier  sa  valeur; 
il  yen  a  un  autre  loui  aussi  puissant  :  c'est  la  demande  et 
l'ollre  de  traites  dont  le  rapport  est  déterminé  par  la  balance 
des  paiements  étrangers.  » 

«  Afin  de  pouvoir  assurer  une  amélioration  de  la  valeur  du 
papier,  il  faut  donc  établir  que  les  di,ux  facteurs  agissent 
dans  la  mémo  direction,  c'est  à-dire  qu'il  f.iut  que  la  ré  luc- 
tion  de  l'offre  du  papier  aille  de  pair  avec  une  olfre  suftisante 
d  -  traites.  Ainsi,  si  la  balance  des  paiements  étrangers  était 
contraire  au  pays,  la  demande  de  traites  de  beaucoup  supé- 
r.eure  à  l'oll're.  le  retrait  du  papier  pourrait  ét'C  ahso- 
lument  neutralisé  et  le  change  pourrait  descendre  malgré 
tout.  » 

D'autre  part,  la  décision  prise  par  le  Gouvernement  brési- 
lien parait  avoir  eu  un  excellent  effet  sur  le  change  C'est  ce 
que  constate  le  Hrésil  en  analysant,  d'après  la  LSotieia,  de 
Rio,  la  situation  géni'rale. 

(1  Si  l'avilissement  du  prix  du  café,  dit  notre  confrère, conti- 
nue à  rompre  l'équilibre  des  paiements  internationaux  et  du 
marché  du  change,  d'autres  faits,  heureusement,  contr  buent 
à  atténuer  le  mal.  Parmi  ces  éléments  figurent  non  seulement 
la  cessation  des  remises  pour  le  service  de  la  dette  extiTieure 
et  d'autres  dépenses  i  n  or,  toutes  supprimées,  sauf  celles  des 
affaires  étrangères,  mais  encore  les  rentrées  d'oi  que  procure 
au  Trésor  le  lO  0/0  payable  en  métallique  sur  les  droits  de 
douane,  et  qui  fournit  lartrement  au  Gouvernement  les  res- 
sources dont  il  a  besoin  pour  les  paiements  qu'il  a  encore  à 
faire  en  espèces  sonnantes. 

«  11  est  certain,  observe  la  Noiicia,  que  ces  10  0/0  créent 
une  demande  d'or  du  commerce  ;  mais  les  effets  de  cette  de- 
mande sont  répartis  sur  tous  les  jours  du  mois  et  n'atfectent 
pas  le  Marché  par  grandes  sommes  et  en  un  jour  déterminé. 

«  D'autre  part,  nous  avons  eu  au  mois  de  janvier  la  plus 
grande  exportation  du  caoutchouc,  près  de  1. 500  000  liv.  st. 
Les  ari-ivages  et  ventes  de  café  sont  à  peu  les  mêmes  que 
l'année  dernière. 

«  11  y  a  aussi,  d'un  côté,  l'incinération  de  papier-monnaie, 
et,  de  l'autre,  la  diminution  de  l'importation,  comme  en 
témoignent  les  recettes  de  douane.  L'introduction  an  rmal« 
des  marchandises  qui  s'était  produite  en  prévision  du  paie- 
ment de  11)  0/0  des  droits  en  or  cesse,  et  l'équilibre  va  se 
rétablissant. 

«  S'il  e-t  vrai  que  le  revenu  public  peut  en  souffrir,  le  mal 
est  bien  moindre  que  celui  que  produirait  urie  forte  importa^ 
tion  avec  les  taux  aetuels.  Il  ne  faut  pas  oublier  que  le  Gou- 
vernement perd  l'impôt,  mais  que  I3  pays  gagne  le  capital 
sur  lequel  retomberait  cet  impôt.  » 


Où  va  l'Or  du  Transvaal  ? 

Le  South  Afvican  Mmmg  Jow7ial  attire  l'attention  sur 
un  fait  très  important  relevé  dans  le  rapport  annuel  de  la 
Chambre  des  mines  de  Johannesburg  et  relatif  aux  mines 
d'or  du  Transvaal. 

«  On  peut  constater,  dit  notre  confrère,  qu'en  décembre 
dernier,  il  a  été  envoj^é  plus  de  81.000  onces  d'or  de  Delagoa 
Bey,  c'est  à  dire  que"  cet  or  est  allé  directement  à  Paris, 
transporté  par  les  Chargeurs  Réunis.  Tout  récemment,  oa 
a  pu  observer  une  augmentation  importante  dans  les  chiffres 
de  l'or  expédié  de  Natal.  Cela  signifie  qu'une  quantité  très 
substantielle  de  métal  jaune  va  directement  de  Hambourg  à 
Berlin  par  la  ligne  allemande  de  l'Est  africain.  En  agissant 
ainsi,  les  directeurs  des  Compagnies  allemandes  imitent  les 
représentants  des  actionnaires  français  qui  ont  insisté  pour 
qu'une  certaine  proportion  de  l'or  du  Witwatersrand  aille  à 
Paris;  cela  pour  trois  raisons  : 

«  1°  11  est  1)011  que  les  actionnaires  français  voient  de  temps 
en  temps  le  métal  produit  autrement  que  sous  la  forme  de 
dividende;  2"  les  frais  d'affinage  sont  moins  élevés  à  Paris 
qu'à  Londres;  3°  il  est  peu  juste  que  Paris  achète  l'or  à 
Londres,  ce  qui  nécessite  quelques  frais,  quand  un  simple 
coup  d'œil  jeté  sur  la  liste  des  adionnain  s  des  Compagnies 
montre  que  Paris  est  autorisé  à  recevoir  une  partie  du  métal 
produit. 

«  Les  mêmes  remarques  s'appliquent  à  Berlin. 

«  Nous  n'avons  pas,  ajoute  le  South  African  Mining  Jour- 
nal, à  protéger  les  banques  anglaises  contre  les  banques 
françaises  et  allemandes  :  Londres  aura  toujours  la  proportion 
d'or  qui  lui  revient  et  il  est  impossible  de  concevoir  un  état 
de  choses  où  Londres  ne  serait  pas  le  centre  de  distributioa 
de  l'or  dans  le  monde.  Mais  il  est  évident  que  si  Londres 
se  confine  dans  ses  anciennes  méthodes  et  ses  hauts  prix, 
l'aftlux  d'or  venant  du  Transvaal  ira  rapidement  vers  Paris 
et  vers  Berlin.  »   

La  Question  de  l'Argent  aux  Etats-Unis 

On  se  demande  toujours  si  la  question  de  l'argent  sera 
posée  aux  élections  prochaines,  comme  elle  l'a  été  aux  der- 
nières élections. 
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Les  informations  venues  des  l'Ilals-Unis  nous  monlrent 
que  les  ar^eniisles  n'abandonnent  pas  leur  projjranuno  el 
que  M.  Bryan  reprendra  la  lutte  dans  les  mènios  coudi- 

t'f^i'S.  ,     .  ,  ... 

Dans  un  banqui  t  ollert  samedi  dernier,  par  les  argentistes 
de  New-York,  M.  Bryan  a  pris  la  parole  et  déclari!  que  la 
défense  du  bimolallisnio  serait,  avrc  ran.iinipénalisnio  et  la 
guerre  aux  trusts,  l'objet  de  la  prochaine  campaj,nie  ;  on 
voit  que  l'ancien  candidat  ne  renonce  nullement  à  son  an- 
cien programme.  ,  . 

D'autre  part,  un  Livre  Bleu  vient  d  être  publie  a  Wasliing- 
ton,  qui  renfernm  la  correspondance  échangée  au  snj<  t  du 
biniétiillisnie.  La  phite  forme  républicaine  voudrai!  demander 
à  M.  Mac  Kinley  d'accepter  pour  les  Etats  Unis  une  invita- 
tion à  une  autre  Conférence  ;  mais  on  peut  considérer 
comme  certai  a  qi^e  les  Etats-Unis  n'en  prendront  pas  l'ini- 
tiative.   

L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

{Suite)  (1) 

l'opinion  du  MEXIQUE  SUR  L'ÉTALON  d'AEGENT 

Tout  le  monde  au  Mexique,  de  l'homme  instruit  à  l'igno- 
rant, du  riche  au  pauvre,  de  l'indigène  a  l'étranger,  tout  le 
monde,  même  les  banquiers,  est  favirable  à  l'étalon  d'.iv- 
gent.  J'insiste  sur  ce  dernier  point  et  je  trouve  une  con- 
firmation de  ce  que  j'avance  dans  l'article  suivant  publié  le 
4  novembre  1X97  dans  le  Af'-xt'Y/w  Herald,  journal  édité  en 
anglais  à  Mexico  par  des  Américains  : 

«  Pourquoi,  dit  cet  article,  nos  grands  banquiers  sont-ils  si 
fidèles  à  la  cause  de  l'argent?  Pourquoi  ne  sont- ils  pas  mo- 
nomi'tallisles-or  comme  les  banquiers  anglais,  américains, 
ou  européens  ?  Parce  qu'ils  ne  sont  pas  uniquement  des  ban- 
quiers; ils  sont  intéressés  dans  de  nouvelles  industries  que 
souvent  ils  diris^ent  et  dont  la  prospérité  dépend  de  l'usage 
continu  de  l'argent  comme  monnaie  du  pays.  Ils  ont  une 
opinion  plus  étendue  de  la  situation  monétaire  que  ne  l'ont 
les  banquiers  du  dehors,  parce  qu'ils  sont  aceurs  dans  le 
grand  mouvement  qui  a  pour  but  définitif  l'achèvemt-nt  de 
l'indépendance  industrielle  du  Mexique. 

«  Etant  plus  que  des  prêteurs  d'argent,  ils  sont  libéraux 
dans  leurs  idées  et  ne  se  trouvent  pas  avougli's  par  le  préju- 
dice souffert.  Ils  peuvent  voir  tous  les  côtés  de  la  question 
monétaire  II  y  a  de  nombreux  personnages  capables  et  sa- 
gaces  parmi  les  banquiers  du  Mexique  et  ce  sont,  à  une 
excrption  près,  des  biinéiallistes.  Us  ne  cherchent  pas  à  ren- 
dre l'argent  plus  cher,  ils  ne  ruinent  pas  les  propriétés;  ils 
créent  plutôt  des  indu-stries.  » 

Cette  opinion  favorable  au  métal-argent,  le  Gouvernement 
l'a  aussi. 

Comme  le  Mexique  est  prospère,  une  grande  partie  du  pu- 
blic attribue  cette  prospérité  à  l'étalon  argent  et  reste  favo- 
rable au  maintien  de  cet  étalon.  11  n'est  pas  surprenant  que 
les  Mexicain.s  pensent  ainsi,  quand  tant  d'étrangers  éminents 
viviint  i'  i  ont  hi  même  opinion. 

M.  Lionel  G. -G.  Garden,  le  très  distingué  consul  d'Angle- 
terre à  Mexico,  qui  réside  avi  Mexique,  depuis  près  de  dix- 
huit  ans,  et  connaît  parfaitement  le  pays,  a  exprimé  officielle- 
meiit  son  opinion  sur  ce  sujet. 

Il  constate  que  si  les  premiers  efTets  de  la  dépréciation  de 
l'argent  a  ''té  défavorable  pour  le  Gouvernement  mexicain  et 
pour  les  chemins  de  fer,  son  résultat  déiinitif  sera  au  profit 
du  pays,  tendra  à  augmenter  ses  ressources  agricoles  et  par 
suite  le  commerce  d'exportation  de  la  République,  pourvu  que 
l'on  ai  rive  h  un  prix  qui  ne  soit  plus  sujei  à  de  vives  fluc- 
tuations. Les  grands  désavantages  subis  par  le  Gouvernement 
et  les  chemins  de  fer  se  trouvent,  par  conséquent,  dans  les 
fluctuations  constantes  du  prix  de  l'argent. 

L'opinion  de  M.  Garden  est  exprimée  dans  un  rapport 
adressé  à  lord  Rosebcry,  sur  les  effets  de  la  dépréciation  de 
l'argent  au  Mexi((ue  et  dont  voici  des  extraits  : 

<<  Un  bas  pi  ix  de  l'argent  s'il  était  permanent,  ne  serait  non 
seulement  pas  préjudiciable  au  Mexique,  mais  deviendrait 
un  bénéfice  par  l'importance  qu'il  donnerait  au  développement 
des  immenses  ressources  agricoles  du  pays.  Les  pertes  que 
subissent  le  (iouvernement  elles  Compagnies  rie  chemins  de 
fer  sont  esscntielleinent  limitées,  tandis  que  les  bénéfices  que 
retireraient  certaines  industries  sont  susce-  tibles  d'une  exten- 
sion iiiiléiinie  et  CLdte  extension  se  traduirait  immédiatement 
par  une  augmentation  des  revenus  do  l'Etat  aussi  bien  que 
des  chemins  de  fer  o 

Losraisonaeinents  qui  amènentM.  Garden  à  ces  intéressantes 
conclusions  sont,  trop  (Heuilus  pour  trouver  place  ici.  Le  rap- 
port est  accomp;igni'^  ifune  série  de  statistiques  qui  ont  servi 
au  consul  pour  former  son  opinion. 

Dans  un  rapport  plus  récent  au  Foreiç/n  offic..  sur  le  com- 
merce du  Mexique,  M.  Garden  a  attribué  à  la  dépréciation  de 

(1)  Voir  VEconomiste  Européen,  n"  375  à  379. 


l'argent  l'expansion  de  ce  commerce  et  la  prospérité  généralo 
du  pays.  .,  ,.  .    ,  , 

«  Cet  état  de  choses  favorable,  a-t-il  dit,  provient  en  grande 
partie  du  stimulant  apporté  au  développement  des  res- 
sources agricoles  du  Mexique  par  la  dépréciation  de  l'argent. 
Loin  d'être  délavoi  ablc  celle  deprécialion  a  ét('  du  plus  grand 
bén  fice  pour  ce  pays,  c  mme  je  l'avais  prédit  dans  un 
raiipr'rt  d'août  189:^.  ».  . 

Je  crois  devoir  exposer  maintenant  les  raiso\.s  pour  les- 
quelli  s  le  Mexique  s'est  montré  jusqu'ici  si  favorable  à'I'ar- 
gcnt  et  n'a  pas  perdu  tout  espoir  de  voir  ce  mêlai  réhabilité 
par  les  principales  naiious  commerçantes  du  monde. 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 

(A  suivre.) 

Les  Prix  de  Gros 

■  M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  mars  l'^99. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  1877,  étant  100, 
Toici  les  chiff'res  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 

Moyenne 

1878-1887    79 

188H-1897   

1889  

1892  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  


Index-numbers  mensuels 

79 

Février  1895   

60.0 

67 

59.2 

72 

66.4 

68 

Septembre  1898. . . 

.    63  9 

68 

63.6 

63 

Novembre  18'  8. . . 

.  *i3.9 

62 

Décembre  1898... 

.  6H.8 

61 

65.4 

62 

^5.8 

64 

.  65.6 

L'index-number  est  un  peu  plus  bas,  principalement  a 
cause  de  la  tendance  à  la  baisse  du  blé  et  des  autres  caté- 
gories de  grains.  Les  prix  de  la  viande  restent  sans  change- 
ment; ceux  du  beurre  et  du  café  sont  plus  bas;  la  baisse  du 
cuivre,  à  la  fin  mars  a  été  compensée  par  une  hausse  de 
l'étain.  Les  prix  de  ces  deux  métaux  ont  progressé  depuis. 

Parmi  les  textiles,  la  laine  de  mérinos  et  le  chanvre  de 
Manille  ont  avancé,  tandis  que  les  autres  se  sont  générale- 
ment maintenus.  Les  matières  premières  diverses  n'ont  pas 
subi  de  changements  pariiculiera. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbtrs  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Mai  Déc.  Fév.  Mars 
1896   1896   1»98    1898   1899  1899 


63.8  60.0  71.5  65.6  66.5  65  4 
57.0   58.6   62.7   62.4   65.2  65.7 


Prod.  alimentaires. 
Matières  premières. 

Ces  deux  catégories  sont  maintenant  au  même  niveau. 

Les  changements  qmi  s(ï  sont  produits  dans  les  six  groupes 
de  marchandises,  par  rapport  à  la  fin  de  l'année  dernière,  et 
par  rapport  .i  fin  juillet  1896,  sont  indiqués  par  les  index- 
numbers  suivants  : 


Juillet 

Déc. 

Mars 

49.1 

62.4 

59.5 

74.0 

76.9 

78.9 

57.2 

52.5 

53.5 

62.1 

75.7 

83.9 

51.4 

49.9 

53.9 

61.6 

63.1 

62.8 

Minéraux  

Textiles  

Matières  premières  diverses  

Ce  tableau  montre,  pour  le  dernier  trimestre,  une  hausse 
des  minéraux,  des  textiles  et  des  produits  d'animaux  et  une 
baisse  des  grains.  . 

Les  prix  et  index-numbers  de  Vargent  ont  ete  comme  suit 
(fiO  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Fin  Août  97.  23  7/8  d  =39.2   FinJanv.99.    27  7/16  =45.1 

—  Mars 98   aS  11/16  =42.2     —  Fév.  99.    27  3/8  d.=45.0 

—  Sept.  98.  2S  1/4  d.=46.4    —  Mars  99  27  7/16d.=45.1 

—  Déc.  98.  27   5/16  =44.9 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  Fronce.  L'argent,  en  liquidation,  n'a  pas 
été  aussi  cher  qu'on  le  craignait.  La  Bourse  a  proiîté 
de  C' tte  circonstance  pour  se  montrer  beaucoup  plus 
active  el  surtout  plus  ferme.  Les  Sociétés  de  Crédit,  en 
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particulier,  ont  beaucoup  profité,  et  parmi  les  Fonds 
étrangers,  la  Rente  Extérieure  Espagnole  s'est  fait  de 
nouveau  remarquer  par  son  excellente  tenue. 

Au  dernier  moment,  il  y  a  un  petit  arrêt,  par  suite 
de  réalisations,  mais  on  reste  quand  môme  en  bonnes 
dispositions.  Nos  Rentes  Françaises  sont  toujours 
calmes. 

Allemagne.  —  Les  polémiques  sont  vives  au  sujet 
de  Samoa  dans  les  presses  allemande,  anglaise  et  amé- 
ricaine :  on  compte  néanm.oins  sur  une  issue  pacifique. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  semblent  s'amé- 
liorer. 

La  Bavière  procède,  pour  ses  chemins  de  fer,  à  un 
emprunt  de  25  millions  de  marks  3  1/2  0/0  émis  à 
99.20  0/0. 

Notre  correspondant  nous  envoie  le  bilan  des  ban- 
ques d'émission  en  1898. 

Angleterre.  —  L'exposé  budgétaire,  présenté  jeudi 
dernier  par  sir  Michael  Hicks-Beach  à  la  Chambre  des 
Communes,  est  loin  d'avoir  recueilli  tous  les  sufi'rages. 
On  avait  évalué  le  déficit  de  l'exercice  futur  à  3  mil- 
lions de  livres  :  ces  calculs  ne  se  sont  pas  beaucoup 
éloignés  de  ce  chiffre  et,  pour  faire  face  à  ce  déficit,  le 
chancelier  a  fait  appel  à  trois  catégories  de  ressources  : 
une  réduction  de  l'amortissement,  une  imposition  de 
droits  pesant  sur  le  Marché  financier,  une  augmenta- 
tion des  droits  sur  les  vins. 

]^es  partisans  du  Gouvernement  ont  protesté  aussi 
vivement  que  ses  adversaires  contre  ces  mesures. 

Axitriclie.  —  Les  Indes  ont  mis  des  droits  presque 
prohilîitifs  sur  les  sucres,  ce  qui  causé  de  grands  dom- 
mages à  l'Autriche. 

Le  Gouvernement  étudie  la  création  de  Syndicats 
commerciaux  pour  faciliter  l'exporiation. 

En  6  années,  on  a  constaté,  en  Hongrie,  la  création 
de  270  nouvelles  affaires  industrielles  au  capital  de 
99.478.000  florins. 

Le  Gouvernement  hongrois  va  faire  voter  un  impôt 
de  Bourse. 

Espagne.  —  Les  résultats  des  élections  sont  un  gros 
succès  pour  M.  Silvela  :  sans  avoir  exercé  de  pression, 
le  Ministère  disposera  d'une  très  forte  majorité  :  les 
deux  tiers  environ  de  la  Chambre. 

D'après  des  renseignements  puisés  aux  meilleures 
sources,  M.  Villaverde  calcule  qu'il  a  besoin  de  92  mil- 
lions de  pesetas  de  plus  pour  équilibrer  son  budget.  Si 
cela  est,  on  croit  qu'il  pourra  limiter,  comme  il  en  a 
toujours  manifesté  le  désir,  l'étendue  des  sacrifices  à 
demander  aux  porteurs  de  la  dette. 

Grèce.  —  Le  ministère  Zaïmis,  démissionnaire,  a  été 
remplacé  par  un  cabinet  Theotokis,  qui  aj^partient  au 
nouveau  parti  tricoupiste. 

En  1898,  les  importations  ont  atteint  152.083.634  dr., 
au  lieu  de  114.701.525  dr.  en  1897,  et  les  exportations 
89.438.100  dr.,  au  lieu  de  80.734.074  dr. 

Italie.  —  L'attention  a  été  retenue  par  le  voyage  du 
couple  royal  en  Sardaigne.  La  jirésence  de  l  escadre 
française  à  Gagiiari,  conséquence  de  ce  voyage,  a  pro- 
voqué des  manifestations  de  sympathie  qui  peuvent 
resserrer  les  liens  existant  entre  les  deux  pays,  mais  il 
ne  faudrait  pas  y  chercher  un  changement" d'orienta- 
tion politique. 

Nous  analysons,  page  508,  le  rapport  fait  par  M.  Sapo- 
rito  à  la  Commission  du  budget,  sur  les  dépenses  pré- 
vues pour  1899-1900. 

R7issie.  —  La  Gazelle  du  Commerce  et  d  i  f  Industrie 
de  Saint-Pétersbourg  dit  que,  d'aprisfi  -'.s  documents 
olliciels,  les  exportations  de  la  Rifssie  d'Europe  ont 
atteint,  en  1898  :  708.857.000  roubles  et  les  importa- 
tions 502.013.000  roubles.  Le  chiffre  des  exportations 
est  en  plus-value  de  450.000  roubles  sur  1897  et  celui 
des  importations  de  53. 500. 000  roubles. 

Amérique.  —  Brésil.  Tous  les  Ministères  ont  opéré 
des  diminutions  sensibles  de  dépenses  :  le  total  atteint 
plus  de  17.000  contos. 

.  Le  Gouvernement  négocie  actuellement  un  accord 


pour  le  rachat  de  l'emprunt  intérieur  1868  en  or,  dont 
la  valeur  approximative  est  de  27  millions  de  francs. 

États-Unis. — La  statistique  du  commerce  extérieur^ 
pour  le  mois  de  mars,  montre,  par  rapport  au  mois 
correspondant  de  1898,  une  diminution  de  18.000.000 
de  dollars  pour  les  sorties  de  produits  indigènes,  et  de 
8.000.000  de  dollars  pour  l'ensemble  des  marchan- 
dises. 

D'autre  part,  les  importations  ont  augmenté  de  11 
millions  de  dollars,  et  l'excédent  des  exportations,  est 
de  31.000.000  de  dollars,  au  lieu  de  51.000.000  de  dol- 
lars en  mars  1898.  Malgré  cette  diminution,  la  balance 
actuelle  reste  bien  plus  favorable  que  celle  des  années 
antérieures  à  1898. 

Mexique.  —  Les  recettes  des  douanes,  pendant  le 
mois  de  mars  1899,  se  sont  élevées  à  2.293.000  pias- 
tres, au  lieu  de  2.080.000  en  mars  1898.  Depuis  le 
commencement  de  l'année,  l'augmentation  est  cons- 
tante. 

Uruguay.  —  En  1898,  les  importations  ont  atteint 
24.784.560  pesos,  au  lieu  de  19.522.216  en  1897,  et  les 
exportations  30.276.716  pesos,  au  lieu  de  29.319.573. 

Asie.  —  Chine.  En  1898,  les  exportations  se  sont 
élevées  à  159.037.149  taëls,  au  lieu  de  163.501.358  en 
1897,  et  les  importations  à  209.579.334  taëls,  au  lieu  de 
202.828.625. 

Indes.  —  Les  comptes  de  1897-1898  se  sont  clôturés 
avec  un  déficit  de  5.630.000  Rx.,  au  lieu  de  5.280.000 
Réaux,  chiffre  évalué  il  y  a  un  an. 

Les  évaluations  revisées  pour  1898-99  prévoient  un 
excédent  de  4.760.000  Rx..  au  lieu  de  890.000  Rx.  en 
mai  dernier.  Cet  excédent  doit  être  cependant  ramené 
4.060.000  Rx.  après  avoir  pourvu  à  différents  subsides 
pour  venir  en  aide  aux  Gouvernements  provinciaux. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


Français  3  %  (perpétuel)   101 

CoQSOlidéBanglais(ch.f.25fr.20)lllO 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . .  102 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.) 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension 
H3llande  3  %  (à  Amslerdum)  '. 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

ItUie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  80). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  y,  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  


15132 
25j25 
23 
15  31 
30:26 
..  123 
80 '30 
50|15 
..29 
.  |3i 
90  22 
..  24 
80  30 


25  3  10 
Sl|3  87 
71 14  21 
05! 3  22 
30  3  80 
50  4  27 
93  3  23 
62  6  40 
42  3  39 
.[2  94 
io'4  36 
05  4  15 
60  3  26 


103  35  25  83 
95  30  23  82 
92  75  ,30  91 
26  40l26  4C 
94  40  31  46 
92  25  30  75 
62  40  15  60 
101  30  28  9i 
101  25  33  75 
23  20  23  20 
480  .  ,24  .. 
92  . . ' 30  6b 


3  11 

3  87 

4  19 
3  23 
3  78 
3  17 
3  25 
6  41 

3  45 

2  96 

4  31 
4  16 

3  20 


.FRANGE 


La  Politique.  —  La  Rentrée  du  Sénat.  —  La  Conférence  de  La 
Haye.  —  L'Office  National  du  Commerce  extérieur. 

On  sait  que  le  Parlement  en  prenant  ses  vacances, 
s'est  ajourné,  la  Chambre  au  2  mai,  et  le  Sénat  au 
9  mai.  Une  note  reproduite,  cette  semaine,  par  toute  la 
]H-esse,  faisait  prévoir  une  convocation  prématurée  du 
Sénat,  à  cause,  disait-on,  des  divergences  qui  pour- 
raient se  produire  entre  les  deux  Chambres,  dans  la 
discussion  du  budget. 

Il  est  certain  que  M.  Fallières,  usant  de  ses  préroga- 
tives présidentielles,  pourait  avancer  la  réunion  du 
Sénat,  mais  le  budget  ne  serait  pour  rien  dans  cette 
décision,  car  la  discussion  de  la  loi  de  finances  ne 
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pourra  commencer  qu'après  le  dépôt  du  rapport  de  la 
Commission  et  la  semaine  (pii  s'ecoulora  du  ^  au  i)  mai 
sera  nécessaire  pour  la  confection  de  ce  rapport. 

line  note  ofLieiello  a  d'ailleurs  démciili  la  première 
information;  le  Sénat  reste  donc  convoqué  poiirla  date 
à  laquelle  il  s'est  ajourné,  c'est-à-dire  pour  le  9  mai. 


■vw  Los  Minisires  se  sont  réunis  le  15  avril,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  do  M.  Loiibot.  ,        .      ,  ■ 

MM.  Foytralet  Georges  Lcygues,  absents  de  Pans,  n  assis- 
taient pas  à  la  réunion  ,      ,     .  ,  c- 

Lo  Gouvernement  a  désigné  pour  le  représenter  a  la  confé- 
rence de  La  Haye,  MM.  Léon  Bourgeois,  ancien  président  du 
Conseil,  ancien  ministre  des  aft'aires  étrangères;  Bihourd, 
ministre  de  Franco  à  La  Haye;  d'EstourneUes,  dépale,  ministre 
plénipolenliaire  de  1"  classe.  ,     ,    ,  . 

A  la  délé"alion  seront  adjoints  comme  délègues  techni- 
ques :  MM.  le  général  Mounier,  du  8"  corps  d'armée;  le 
contre-amiral  Pephau,  et  Eevanlt,  professeur  de  droit  à  la 
Faculté  de  droit  de  Paris,  jurisconsulte  du  Ministère  des 
affaires  étrangères.  ,    m  ■ 

Le  Gouvernement  sera  représente  aux  fêtes  de  iunis  par 
MM.  Krantz,  Guillain,  Jules  Legrand  et  Mougeot. 

Le  Président  de  in.  République  a  signé  un  décret  nommant 
membre  du  Comité  des  arts  et  manufactures,  M.  Alfred 
Riche,  membre  de  l'Académie  de  médecine,  dirccleur  du  labo- 
ratoire dos  expertises  au  Ministère  du  commerce,  en  rempla- 
cement de  M.  Marie,  décédé. 

Le  Ministre  des  colonies  a  fait  signer  un  décret  attribuant 
des  concessions  de  terres  au  Congo,  à  MM.  Gazengel,  agn- 
cultcur  à  N'Djolé  (Congo);  Paul  Durand,  négociant  à  Libre- 
ville; David,  négociant  à  Paris  ;  Jacta  et  Decourcelle,  négo- 
ciants à  Paris. 

•w^  M.  Bateman,  contrôleur  général  au  «  Board  of  Trade  », 
chargé  d'étudier  sur  place  le  fonctionnement  de  l'Office  Na- 
tional du  Commerce  extérieur,  s'est  rendu,  cotte  semaine,  au 
siè<^e  de  cet  rtulilissement,  3,  rue  Feydeau,  en  compagnie  de 
M.  Austin  Léo,  conseiller  de  l'ambassade  d'Angleterre. 

Les  différents  services  de  l'Office,  dont  la  mission  princi- 
pale est  de  fournir,  aux  industriels  français,  les  moyens  nou- 
veaux de  développer  le  commerce  avec  les  colonies  et  l'étran- 
ger, ont  été  successivement  visités  par  les  délégués. 

Ils  ont  surtout  porté  leur  attention  sur  le  caractère  pratique 
des  publications  de  l'Office,  ainsi  que  sur  le  système  adopté 
pour  la  communie  ition  rapide,  à  un  public  de  plus  on  plus 
nombreux,  des  renseignements  touchant  les  oftVes.  ou  deman- 
des de  produits,  le  coût  des  transports,  les  frais  de  douanes 
et  la  notoriété  commerciale  des  établissements  avec  lesquels 
nos  nationaux  désirent  entrer  en  relations  d'affaires. 

-vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  19  avril,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubct.  Tous  les  Ministres 
étaient  présents,  sauf  M.  Georges  Leygues. 

Le  Conseil  s'est  occupé  des  diverses  affaires  en  cours  et  de 
l'état  d'avancement  des  divers  projets  de  loi  que  le  Gouver- 
nenn^nt  compte  déposer  à  la  rentrée  sur  le  bureau  des 
Chambres. 

Le  Ministre  des  finances  a  envoyé  une  lettre  a  tous  ses 
collègues,  pour  les  inviter  à  lui  faire  parvenir  leurs  propo- 
sitions respectives  en  vue  de  la  préparation  du  budget  de 
1900. 

Le  Conseil  a  décidé  que  l'amiral  Brown  de  Colstoun  repré- 
senterait le  Gouvernement  français,  le  25  avril  prochain,  à  la 
pose  de  la  première  pierre  du  musée  océanographique  fondé 
par  le  prince  de  Monaco. 

La  prochaine  réunion  du  Conseil  a  été  fixée  au  vendredi 
28  avril,  à  l'Elysée.  A  partir  de  ce  jour-là,  les  Minisires  re- 
prendront la  série  liabiluelle  de  leurs  Conseils  hobdcmia- 
daires,  c'est  à-dire  qu'ils  tiendront  trois  Conseils  par  se- 
maine :  deux  h  l'Elysée,  un  au  Ministère  de  l'intérieur. 


QUESTIONS  DU  .lOUR 


LA  QUESTION  DU  VÎN  EN  FRANCE 


(troisième  article) 

Un  coup  d'œil  sur  l'origine  de  nos  importations 
vinicoles  depuis  1879  va  nous  permettre  de  serrer 
cette  question  de  plus  près.: 


Importation   des  vins  ordinaires  en   [''raiico  y.iv  pavs 
(forigino,  do  1879  à  1898  inclusivement  (Statistique  oUi- 


ciel 

An- 
nées 

le  l'rançai 
Espagne 

se), 
iiaiic 

Hectolilr 

es) 

Algérie  et 
Tunisie 

Autres 
pays 

Tolal  des 
im  portât' 

1879. 
1880. 
1881. 
1882. 
1883. 
1884. 
1885. 
1886. 
1887. 
1888. 

Mov"^ 
déc'» 

1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 

Mov" 
déc'« 

2.222.846 
5.036.945 
5,632  164 
6.129.417 
6.190.9711 
5.101.010 
5.609  891 
6.319.248 
7 . 151 .062 
7.764.597 

522.336 
1.582.377 
1.531.250 

780.725 
1.904.909 
2.146.068 

866.701 
1.9U6.920 

i  .  /  U 1  .  .C  1  4 

1.040.479 

» 

n 

884".580 
1.424.405 

821.759 
1.099.708 

» 

» 

)) 

320'.'887 

487.368 
760.804 
1.223. 8)8 

83.2.36 
473.946 
.586.951 
470.057 
726.676 
744.580 
350.758 
749.801 
692.722 
761.053 

2  828.418 
7.603.268 
7.700.365 
7  380.199 
8.822.555 
7.991.608 
8.032.817 
10  8-?;. 742 
12.127.561 
11.8&9.715 

5.715.815 

1.498.297 

423.049 

279.294558.973 

8.475.428 

6.878.380 

7.656.208 

9. 3:16.. 54 

5.394.074 

3.429.6«^ 

2.026.050 

2.85H.11] 

4.996.65(-; 

3.255.762 

4.725.614 

101.479 
19.810 

10,678 
833.726 
118.310 
23.514 
17.786 
13.896 
10.829 
12.386 

839 . 087 1 . 582 . 6691807 . 897  10 . 239 . 512 
195 . 498 1  969 . 047677 . 725 10 . 51 8 . 283 
23 . 420 1 . 8,37 . 140 '582. 718  lO .  870. 499 
47  6222. 8i;8. 7084.59.164  9.103.-.i94 
1  073 1.859. 7831235. 204;  5.644.059 
l'l242  046. 811  ;i 33. 176;  4.230.681 
'7163. 018 . 937 il27 .778,  6 .023 . 328 
2513  211  284'l6'.).0:-i7'  8.391.124 
1  3553. 642. 948Î13. 163;  7.024.057 
2.0553.367.951  70..578|  8.178.584 

5.031.709 

66.241 

114 . 220,2 . 542 . 527  337 . 644!  8 . 122 . 341 

Pendant  la  période  décennale  1879-1888  la  pro- 
duction annuelle  moyenne  française  avait  été  de 
29.930.000  hectolitres,  l'importation  moyenne  an- 
nuelle des  vins  ordinaires  et  de  liqueurs  de  8  mil- 
lions 615.000  hectolitres,  l'exportation  moyenne 
annuelle  de  2.609.000  hectolitres,  laissant  à  la  con- 
sommation indigène  annuelle  proprement  dite 
35.936.000  hectolitres  disponibles. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  vins  ordi- 
naires leur  importation  moyenne  s'éleva  à  8  mil- 
lions 475.428  hectolitres,  sur  lesquels  l'Espagne 
tigurait  pour  67  0/0  ;  l'Italie  pour  17,5  0/0  ;  le  Por- 
tugal pour  5  0/0;  l'Algérie  et  la  Tunisie  pour  3,50/0 
et  les  pays  divers  pour  environ  7  0/0. 

On  remarquera  que,  bien  que  lai^  rance  et  l'Italie 
fussent  alors  sous  le  régime  respectif  de  la  nation 
la  plus  favorisée,  les  importations  annuelles  ita- 
liennes n'atteignirent  pas  en  moyenne  1.500.000 
hectolitres. 

En  1883  l'Italie  modifia  son  régime  douanier 
dans  le  sens  d'une  protection  accentuée,  mais  elle 
ne  put  appliquer  son  nouveau  tarif  à  la  France, 
parce  que  notre  pays  était  couvert  par  le  traité  de 
commerce  du  3  novembre  1881,  qui  lui  donnait 
le  bénéfice  des  taxes  les  plus  réduites  jusqu'au  1" 
janvier  1888. 

Le  14  juillet  1887,  l'Italie  institua  un  véritable 
tarif  de  guerre  et  le  Gouvernement  italien  en  pro- 
fita pour  dénoncer  aussitôt  le  traité  de  commerce 
du  3  novembre  1881.  Une  tentative  de  conciliation 
suspendit  les  hostilités  économiques  pendant  les 
mois  de  janvier  et  de  février  1888,  mais  en  pré- 
sence des  prélentions  des  négociateurs  italiens,  le 
Parlement  français  vota,  le  27  février  1888,  des  sur- 
taxes douanières  spécialement  applicables  aux 
produits  italiens  à  partir  du  1^^  mars  1888,  et  un 
décret  italien,  en  date  du  28  février,  imposa  aux 
produits  français  un  tarif  différentiel  presque 
prohibitif. 

Sans  revenir  sur  les  conséquences  générales  <ie 
cette  guerre  économique,  voulue  par  le  Gouverne- 
ment italien  de  l'époque,  et  qui  a  été  évidemment 
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beaucoup  plus  funeste  à  l'Italie  qu'à  la  France, 
Dous  <-oustateroiis  simplement,  d'après  le  tabieau 
précéilent,  cjue  les  surtaxes  im[)Osées  à  1  entrée  des 
pro  iuits  italiens  en  France  cnt  brusquement  ar- 
rêté l'importation  des  vins  ordinaires  d'Italie. 

Si  nons  considérons  la  période  décennale  1889- 
1898,  nous  voyons  que  la  proiluctinn  annuelle 
moyenne  française  s'est  établie  à  33.49G.000  hecto- 
litres, l'imporlatinn  moyenne  annuelle  de  vins  de 
toiîte  sor  e  à  8.467.000  h^dolilres,  l'exportation 
moyenne  annuelle  à  1.839.000  hectolitres  et  la  con- 
somrn;ition  moyenne  indigène  proprement  dite  à 
iO.  124.000  hectolitres. 

Pour  les  vins  ordinaires  c'est  toujours  l'Espa- 
gne qui  a  tenu  la  tête  des  pays  impoitati  urs,  avec 
une  moyenne  annuelle  de  5.061.709  hectolitres  ou 
02  0/0;  mais  on  peut  dire  que  ce  sont  les  importa- 
tions algériennes  et  tunisiennes  qui  ont  remplacé 
dans  liotre  consommation  les  envois  que  nous  fai- 
saient, avant  1889,  l'Italie,  le  Portugal  et  les  pays 
divers. 

En  effet,  l'Algérie  et  la  Tunisie,  pendant  la  pé- 
riode décennale  1889-1898,  figurent  dans  nos  im- 
portations de  vins  ordinaires  pour  31  0/0  et  tous 
les  autres  pays  réunis  pour  seulement  1  0/0.  Pour 
la  dernière  année,  les  importations  espagnoles  se 
sont  abaissées  à  58  0/0  et  les  importations  algé- 
]'iennes  ei  tunisiennes  se  sont  élevéesà  41  O  'O:  les 
autres  pays  ayant  à  peine  fourni  1  0/0  :  mais  nous 
savons  de  bonne  source  que  les  importations  algé- 
riennes et  tunisiennes  ont  atteint,  leur  maximum 
(lechifl're  de  18!)8  est  même  inférieur  à  celui  de 
1897):  c'est  donc  entre  les  vins  espagnols  et  les 
vins  italiens,  désormais  soumis  au  même  tarif 
douanier,  que  la  lutte  va  s'engager  sur  le  marché 
français. 

Dans  quelle  mesure  les  conditions  actuelles  de 
la  production  vinicule  italienne  i)euv'mt-elles  per- 
mettre à  cette  pioduction  de  remplacer  les  vins 
espagnols  dans  la  consommation  française?  C'est 
ce  que  nous  allons  essayer  de  dégager  en  nous 
appuyant  sur  les  statistiques  pubi  ées  chaque  an- 
née {lar  le  Gouvernement  italien  et  >ur  les  rensei- 
gnements que  nons  fournit  chaque  mois  le  Bulle- 
tin de  la  Chambre  de  Commerce  de  Milan. 

Le  tableau  des  importations  vinicoles en  France, 
diaprés  la  statistique  officielle  fr^suçaise,  nous  a 
d'abord  montré  que  pendant  la  période  décennale 
1879- 1888,  alors  (pie  l'Italie  et  l'Espagne  joui-saient 
des  mêmes  avantages  douanier>.  la  moyenne  an- 
nuelle des  i  ii[)ortitions  vinicole-~  italiennes  en 
France  n'ai tei>;naii  pis  l..j0O.i)OO  hectoliires, tandis 
que  la  moyenne  annuelle  des  importations  vini- 
coles  espagnoles  dépassait  5.715.0(10  heiitolitres. 

La  guer  e  économique  entre  la  France  et  l'Italie, 
commet/ci'e  le  l'^""  mars  1888,  a  brusquement  arrêté 
les  importations  vinicoles  italiennes  en  France; 
mais  l'Italie  s'est  iinméiliatement  efï'orcée  de  se 
créer  de  nouveaux  débouchés  du  côté  de  l'Autriche- 
Hongrie,  de  l'Allemagne  et  de  l'Amér'ique  du  Sud... 
etel  e  y  est  arrivée  dans  une  c-rfaine  mesure, 
puis(pie  (juatre  ans  plus  tard,  en  1892,  elle  expor- 
tait dans  ces  trois  pays  1.24-!. 421  hectolitres  de 
vins  (^n  fûts,  <;e  <(ui  portait,  cette  année-là,  ses 
exportations  vinicoles  totales  à  2.449.120  hecto- 
litre^, chitire  le  plus  élevé  qu'elle  ait  jamais 
réalisé. 

Le  tableau  suivant  va  d'ailleurs  nous  montrer 


les  variations  de  ces  exportations  pendant  cette 
période  : 

Exportation  des  vins  italiens  par  pays  de  destination  entre 
lb92  et  189?  (Statistique  officielle  italienne)  : 


(Hectolitres) 


Pays 
de 

destination 

Moyen» 
l-s9i!-Vi6 

189  i 

Années 
1895 

1897 

Différ. 
en  1897 
sur  1892 

■Vins  en  fûts  : 

Awr  -Hongrie 
France..  . 

78l.76y 

95. 9- '-i 
155. ani 

•28.H,V- 
103  06'' 
;-tH0.7(l' 

77.19;' 

4(1.4% 
344.73 

98.67-^ 

629.673 
V81.674 
260.4.56 

26.675 
131.479 
55H.898 

79.922 

.51.711 
3.53.292 

48.386 

626.389 
34.710 

133.194 
41 .9.-12 
f-0.'.i28 

2'.5.142 
81.097 
24.8w7 

378.573 
28.211 

1301.371 
23.45;- 

156..3H(i 
v8.,3-/7 
96.2<!;-i 

388.(^6 
65.536 
]9.:-i» 

285.7^.0 
2'».  03 

-f-671.698 
—258.215 
-104.096 
+  1.702 

-  35.256 
-215.237 

-  14.. 386 

-  32.325 

-  67.532 

-  24.3.55 

A  bemagne. .  . 
Grande-Bi'et.. . 
Malte  

Suisse  

Coi"trfie<Afric. 
Amer  du  Sord 
Ami'r,  iiu  Sud 
h  ays  divers  . . 

Total  des  vins 

en  fiUs. . , . 
Vins  en  Ijouleil" 

1988.44*- 
3  Am 

2417.166 
31.954 

1675.023 
:<5.84(i 

2339.164 
'■7.212 

—  78.002 
+  15.258 

Export,  totales. 

2449.120 

1710.863 

2;:86.376 

-  62.744 

Donc,  entre  1892  et  1897,  les  exportations  vini- 
coles n'ont  pas  progressé  dans  leur  ensemble,  mal- 
gré une  augmentation  de  671.698  hectolitres  en 
faveur  de  l'Àutriche-Hongrie.  Sauf  une  légère  aug- 
mentation pour  l'Angleterre,  tous  les  autres  pays 
sont  en  diminution  notable  et  pourtant  les  mer- 
curiales italiennes  nous  indiquent  qu'entre  1892 
et  1897,  le  [irix  du  vin  s'est  sensiblement  relevé 
en  Italie,  ce  qui  permet  de  supposer  que  les  dimi- 
nutions constatées  pour  la  France,  la  Suisse,  l'Al- 
lemagne et  rAinérii|ue  du  Sud,  proviennent  sur- 
tout de  ce  fait  que  les  demandes  de  l'AuLriche- 
Hongrie,  dont  les  vignobles  ont  été  absolument 
détruits  par  le  phylloxéra,  absorbent  les  disponi- 
bilités vinicoles  italiennes  à  des  conditions  de  prix 
que  les  autres  pays  importateurs  de  vins  italiens 
ne  veulent  pas  subir. 

D'ailleurs,  les  disponibilités  vinicoles  italiennes 
ne  sont  pas  aussi  i  onsidérables  qu'on  le  suppose 
généralement  en  France;  l'Italie  est  le  pays  qui 
consomme  le  plus  de  vin  après  la  Franiîe  et  le 
phylloxéra,  qui  a  fait  son  apparition  dans  les  pro- 
vinces méridionales  vers  l'année  1879,  y  a  exercé 
des  ravages  dont  la  diminution  de  la  production 
moyenne  de  la  dernière  période  décennale  va  nous 
montrer  l'importance  : 


Production,  exportat'on.  importation  et  consommation 

vinicoles  de  l'Italie  d^;  187  i  à  1898  (statistique  italienne)  : 
(Hectolitres) 


Reste  pour 

Années 

Production 

Exportât. 

Importât. 

la  coiisom. 

iiidig;ène 

1879-1888 

Mov.  décenn. 

33.358,527 

2.1,38.872 

27.425 

31.247.000 

21.7.57.139 

1.438.568 

15.747 

20.334.318 

l«9(l  

29.  i.56.8;  !) 

9:f5.778 

10,7ri5 

28. '37. 796 

1891  

'-(6.992.  3.) 

1.179.192 

10. 72.) 

,35.K23.072 

18't2  

;-i3. 97 1.76s 

2.449.120 

9.800 

31.53 '.448 

32.ir3  ,523 

2.362.703 

2't.:-197 

29.8  5.217 

1S;«4  

2.. .816.:  S'^ 

1 .9'i3.1  .1 

.57  249 

23.931.686 

1895  

24.2r/.(iO' 

1.710.863 

1(6  128 

2-<'.h.5-^.2H5 

189H  

28.H96.24" 

l.Kifi  .^.'2 

123.,50'i 

26. «73. 152 

1897  

2.'>.95-<.0i  ■() 

2.:-:8;.376 

207  768 

23  779.:s92 

Moy.  aiin  

1889  1897 

28.752.  la.. 

1.783.593 

63.565 

27.032.105 

IHHS  (1) 

31  ..500. 00(1 

» 

» 

» 

(1)  Chill'res  provisoires. 
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En  1879,  il  n'y  avait  en  Italie  que  trois  communes 
infestées  par  le  phylloxéra  avec  une  su[)erlîcie 
ravagée  d'à  peine  '2ï  hectares  58  ares.  En  1,888,  le 
nombre  des  communes  infestées  s'élève  à  3Ô9  et  la 
superficie  ravagée  à  3;?. 374  hectares.  A  la  fin  de 
1897,  le  nombre  des  communes  monte  à  787  et  le 
nombre  d'hectares  dépasse  GOO.OOO.  Pour  la  Sicile 
seulement,  les  publications  officielles  nous  indi- 
quent qu'à  la  fin  de  1897  le  fléau  s'étendait  à  240 
communes,  dont  181.753  hectares,  déjà  soumis 
au  déracinement  ou  improductifs,  et  90.995  hec- 
tares encore  en  exploitation. 

Les  chiffres  précédents  prouvent  déjà  que  les 
vins  italiens  ne  peuvent  faire  qu'une  concurrence 
très  restreinte  aux  vins  espagnols  sur  le  marché 
français  ;  nous  ajouterons  que  pour  tous  les  vins 
fortement  alcoolisés  de  l'Italie  méridionale  :  sud 
méditerranéen,  sud-adriatique  et  Sicile,  c'est-à-dire 
pour  la  moitié  environ  de  la  production  italienne, 
le  nouveau  tarif  douanier  français  de  12  fr.  par 
hectolitre  de  12  degrés  et  au-dessous  (avec  aug- 
mentation, par  chaque  degré  ou  fraction  de  degré 
en  sus,  d'une  taxe  douanière  supplémentaire  égale 
au  montant  du  droit  de  consommation  sur  l'alcool) 
leur  est  beaucoup  plus  défavorable  qu'aux  vins 
espagnols  employés  comme  vins  de  coupage  par 
le  commerce  bordelais. 

En  effet,  d'après  les  mercuriales  italiennes  de 
1897  et  1898,  nous  voyons  que  les  vins  méridio- 
naux italiens —  qui  ne  peuvent  être  utilisés  que 
comme  vins  d<î  coupage  eu  égard  à  leur  titrage 
alcoolique  —  se  vendaient  en  moyenne  à  L.  1 ,50  le 
degré  pris  nu  à  la  propriété.  Or,  pendant  les 
mêmes  années,  les  vins  de  coupage  espagnols 
n'ont  jamais  dépassé  1  peseta  40  le  degré,  mais  le 
change  espagnol  réduisait  ce  prix  de  30  ou  40  0/0 
pour  les  acheteurs  français. 

Abstraction  faite  du  change,  nous  avons  calculé 
que  les  vins  ordinaires  espagnols,  pendant  les  an- 
nées 1897  et  1898,  se  sont  vendus,  en  monnaie  es- 
pagnole, environ  20  0/0  moins  cher  que  les  vins 
ordinaires  de  l'Italie  méridionale  de  même  titrage 
et  payés  en  monnaie  italienne.  La  baisse  du  change 
espagnol,  survenue  depuis  quelques  mois,  a  fait 
baisser  les  vins  espagnols  et  a  accentué  l'écart  qui 
existait  déjà  entre  les  deux  marchés. 

Nous  trouvons,  d'ailleurs,  dans  un  journal  spé- 
cial italien,  lo  Spartaco,  le  texte  d'un  vœu  récem- 
ment émis  par  les  principaux  producteurs  et  ex- 
portateurs de  l'Italie  qui  mérite  d'être  reproduit  : 

«  Les  producteurs  ét  commerçants  en  vins,  réunis' 
en  asseml)l(!'e  générale,  reconnaissant  que  le  traitA  de 
commerce  avec  la  France  porte  préjudice  aux  intérêts 
yiticoles  italiens,  surtout  aux  intérêts  méridionaux, 
émettent  le  vœu  que  le  Gouvernement  propose  un 
drawback  sur  l'alcool  contenu  dans  les  vins  autres 
que  ceux  de  12  degrés,  cela  ^mir  compenser  la  diffé- 
rence du  change  espagnol.  » 

Ce  qui  revient  à  dire  que  les  producteurs  et 
commerçantsenvins  italiens  demandent  qu'on  leur 
rembourse  le  droit  supplémentaire  de  1  fr.  57 
payable  au-dessus  de  12  degrés  à  la  frontière  fran- 
çaise. 

«  C'est  l'unique  moyen,  ajoute  notre  confrère 
italien,  l'unique  expédient  qui  puisse  sauver  en 
partie  les  conditions  de  notre  production  vinicole 
contenant  en  moyenne  de  13  à  15  degrés  d'alcool.  » 

Les  vins  du  nord  de  l'Italie  :  Toscane,  Piémont, 
Emilie,  Lombardie,  etc.,  auront  une  situation 
meilleure,  en  ce  sens  qu'ils  ne  titrent  en  moyenne 


que  11  à  12  degrés,  sont  d'un  goiit  agréable,  d'une 
jolie  couleur  et  peuvent  être  directement  livrés  à 
la  consommation  française  sans  coupage  ou  prépa- 
ration. Mais  ces  vins,  qui  sont  précisément  ceux 
que  demandent  l'Autriche,  la  Suisse  et  l'Allemagne 
et  que  consomment  les  grandes  villes  du  nord  de 
l'Italie  sont  assez  rares  et  se  vendent  actuellement 
22  à  25  fr.  l'hectolitre  à  12  degrés  pris  nu  à  la 
propriété,  soit  environ  45  fr.  rendus  sur  le  territoire 
français. 

A  ce  prix-là  ils  pourront  faire  concurrence  à  nos 
bourgognes  ordinaires,  mais  non  aux  vins  de 
coupage  espagnols  que  les  négociants  bordelais 
et  cettois  continueront  à  acheter  de  préférence 
aux  vins  méridionaux  italiens. 

Le  dernier  Sw^Ze/m  de  la  Chambre  de  Commerce 
française  de  Milan  publiait  une  correspondance  de 
Barletta  (le  grand  marché  vinicole  des  provinces 
sud-adriatiques)  datée  du  20  février  1899,  qui  con- 
firme cette  opinion  : 

Barletta,  20  février  1899. 

C'est  toujours  le  calme  qui  domine  sur  tous  nos  marchés 
des  Fouilles  ;  non  seulement  le  commerce  indigène  ne 
demandi'  presque  rien,  mais  encore  les  ordres  de  l'étranger 
continuent  à  être  des  plus  rares. 

On  avait  pensé  que,  lorsque  la  Convention  commerciale 
franco-italienne  aurait  été  approuvée  par  les  Chambres  des 
deux  pays,  l'on  aurait  quelques  opérations  da  côté  de  la 
France;  mais  il  n'en  a  rien  été,  du  moins  jusqii'à  présent. 
La  Convention  a  été  approuvée  et  mise  en  vigueur,  et  les 
demandes  ne  viennent  pas.  Cela  se  comprend  sans  peine  ; 
d'abord,  la  saison  est  un  peu  avancée  ;  la  majeure  partie  des 
provisions  a  éié  faite  ailleurs,  et  puis  les  vins  des  Fouilles  se 
tiennent  encore  à  des  prix  trop  élevés  pour  lutter  avec  les 
vins  d'Esp  igne,  qui  ont  toujours  en  leur  faveur  le  change  de 
a5  à  40  U/0.  Ce  n'est  pas  à  dire  pour  cela  que  l'on  ne  fera 
pas  quelques  expéditions  en  France  ;  on  en  a  même  déjà  fait 
quelques  petites  ces  jours  derniers,  mais  elles  ne  pourront 
être  que  de  peu  d'importance,  tant  que  les  cours  actuels  se 
maintiendront  

En  attendant,  voici  les  cours  qui  ont  été  pratiqués  ces  der- 
niers temps  pour  les  quelques  achats  qui  se  sont  faits  : 
Vins  rouges  supérieurs          14  à  )5»..L.     26  à  30 

—  premier  choix.    13  à  14°   22  à  24 

—  second  choix  . .    12  à  13»   19  à  21 

—  ordinaires   11  à  12»   15  à  17 

Le  tout  à  l'hectolitre  nu  pris  à  la  propriété. 

Or,  le  Moniteur  Vinicole  du  7  mars  publiait  une 
correspondance  d'Alicante  du  ler  mars  précédent, 
dans  laquelle  nous  relevons  le  passage  suivant  : 

Il  y  a  en  ce  moment  une  réaction  vers  le  bon,  qui  n'a  été 
cet  hiver  que  rarement  demandé,  si  ce  n'est  pour  la  Suisse 
et  autres  pays  étrangers,  de  goût  plus  exigeant.  Cette  reprise 
a  motivé  un  raffermissement  de  prix.  On  peut,  cependant, 
encore  fournir  un  choix  supérieur,  bord  AUcante: 

Des  Roiuana.  Monovar,  Jumilla,  Pinoso  15°  à  21  pesetas; 

Des  Montagne,  Ibi,  Castalla  14»  à  17  pesetas  50  ; 

Des  Mancha  blancs  extra  «12°  1/2  à  13°  à  20  pesetas  50. 

Avec  des  rabais  gradués  j usqu'à  2  pesetas,  selon  les  nuances 
décroissantes  de  la  qualité. 

Le  change  oscille  entre  28  et  30  0/0,  ce  dont  il  faut  tenir 
compte  dans  l'appréciation  des  prix  ci-dessus,  qui,  réduits  en 
francs,  sont  diminués  d'autant. 

En  supposant  même  que  le  change  espagnol  re- 
tombe aux  environs  de  7  0/0,  comme  il  se  traitait 
en  mars  1895  et  comme  il  se  cote  actuellement  en 
Italie,  il  n'en  existe  pas  moins  une  telle  différence 
de  prix  entre  les  qualités  de  vins  similaires  des 
deux  marchés  qu'on  s'explique  à  merveille  les 
effets  provisoirement  négatifs  de  l'accord  franco- 
italien  sur  la  place  de  Barletta. 

Bref,  de  ce  qui  précède  il  nous  semble  donc  ré- 
sulter que,  malgré  la  baisse  éventuelle  du  change 
espagnol,  malgré  le  relèvement  récent  du  tarif  doua- 
nier minimum  français  —  d'ailleurs  comppnsé  par 
le  relèvementdu  prix  du  vin  ordinaire  en  France  — 
malgré  l'application  de  ce  t.-i-if  aux  vins  italiens  : 
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le  marché  français  restera,  comme  par  le  passé,  le 
grand  centre  de  consommation,  où  l'Espagne  déver- 
sera, chaque  année,  l'excédent  de  sa  production 
vinicole. 

Les  négociants  bordelais  et  cettois  continueront 
à  acheter  leurs  vins  de  coupage  aux  Espagnols  : 

1°  Parce  que  laproduction  italienne,de  plus  en  plus 
réduite  par  le  phylloxéra,  suffit  à  peine  à  la  consom- 
mation indigène  (qui en  absorbe,  en  moyenne,  déjà 
plus  des  neuf  dixièmes)  et  que  les  demandes  de 
l'intérieur,  ajoutées  à  celles  de  la  clientèle  exté- 
rieure que  l'Italie  possède  aujourd'hui,  maintien- 
dront certainement  les  prix  des  vins  méridionaux 
italiens  au-dessus  des  prix  espagnols. 

Ce  qui  le  prouve  c'est  que  l'importation  des  vins 
ordinaires  en  Italie,  qui  était  à  peine  de  7.785  hec- 
tolitres en  1892,  s'est  successivement  élevée  à 
55.169  hectolitres  en  1894;  à  104.223  hectolitres  en 
1895  ;  à  121.540  hectolitres  en  1896,  pour  dépasser 
finalement  205.295  hectolitres  en  1897. 

Les  importations  de  vins  grecs  en  Italie  ont,  en 
effet,  passé  de  47  hectolitres  en  1892  à  103.587  hec- 
tolitres en  1897  et  celles  des  vins  turcs  de  121  hec- 
tolitres à  89.670  hectolitres.  C'est  un  symptôme 
caractéristique,  car  c'est  évidemment  la  cherté  re- 
lative du  vin  à  l'intérieur  de  l'Italie  qui  a  provoqué 
ces  importations  inattendues  ; 

2"  Parce  que  les  vins  alcoolisés  d'Espagne,  qui  se- 
ront ramenés  à  12  degrés  pour  franchir  la  frontière 
française,  sont  beaucoup  plus  neutres,  comme 
goût",  que  les  vins  similaires  de  l'Italie  méridionale 
et  qu'ils  se  prêtent  bien  mieux,  que  ceux-ci,  aux 
conditions  de  l'alliance  étrangère  que  les  négociants 
bordelais  et  cettois  imposent  aux  vins  méridionaux 
français  ; 

3"  Enfin,  parce  qu'indépendamment  des  sym- 
pathies naturelles  qui  poussent  la  France  vers 
l'Espagne,  les  relations  établies  entre  les  intermé- 
diaires français  et  les  intermédiaires  espagnols 
ont  été  trop  fructueuses  depuis  quelques  années 
pour  qu'ils  songent  à  les  rompre  hic  et  nunc. 

La  question  de  l'augmentation  ou  de  la  dimi- 
nution des  importations  vinicoles  espagnoles  en 
France  ne  dépendra  donc  que  fort  peu  de  la  concur- 
rence des  vins  italiens,  du  moins  tant  que  la  pro- 
duction italienne  se  maintiendra  au  chiffre  moyen 
des  dix  dernières  années.  Elle  dépendra  surtout 
de  l'état  respectif  des  récoltes  en  Espagne  et  en 
France. 

Quand  la  récolte  française  sera  très  abondante, 
l'Espagne  —  quel  que  soit  le  chiffre  de  sa  propre 
récolte  —  nous  expédiera  pe*u  de  vin  parce  que  le 
prix  du  vin  ordinaire  français  baissera  provisoi 
rement  et  qu'au-dessous  de  2  francs  le  degré 
alcoolique  le  tarif  douanier  de  12  francs  paralysera 
les  importations  étrangères.  Avec  de  faibles  récoites, 
ou  avec  des  récoltes  moyennes  comme  celles  de 
1897  et  1898,  l'Espagne  nous  vendra  de  4  à5  millions 
d'hectolitres  de  vin  et  probablement  beaucoup  plus 
si,  comme  tout  permet  de  l'espérer,  les  droits 
d'octroi  sur  les  boissons  hygiéniques  sont  sup- 
primés dans  toutes  les  villes  françaises.  Mais  il 
faut,  avant  tout,  que  la  production  espagnole  soit 
elle-même  suffisante  pour  répondre  aux  besoins  de 
la  consommation  indigène  et  aux  demandes  du 
commerce  français. 

Ouant  à  l'Italie,  nous  estimons  qu  elle  aura 
quelques  déceptions,  surtout  si  les  producteurs 
de  la  Sicile  et  des  provinces  méridionales  persis- 
tent dans  leurs  procédés  de  fabrication  et  main- 


tiennent leurs  prix  actuels.  Nous  boirons  évidena- 
ment  beaucoup  plus  de  Chianti,  de  Barbera,  de  Ri- 
poste, etc..  que  par  le  passé,  mais  ce  sont  là  de 
véritables  vins  de  luxe  qui  n'auront  jamais  une 
grandeinflueneesurlabalance commerciale  franco- 
italienne  et  nous  craignons  bien  qu'il  ne  s'écoule 
de  longues  années  —  sauf  certains  événements 
d'ordre  politique  ou  d'ordre  économique  que  nous 
ne  saurions  prévoir  aujourd'hui  —  avant  que  les 
importations  vinicoles  italiennes  en  France  retrou- 
vent le  chiffre  moyen  de  la  période  de  1879-1888, 

Edmond  Théry. 
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LE  NORD  DE  L'ESPAGNE 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  Nord  de 
l'Espagne,  convoquée  àMadrid  pour  le  20  mai  prochain, 
aura  probablement  à  examiner  une  combinaison  d'ar- 
rangement définitif  avec  les  obligataires. 

On  sait,  en  eiïet,  que  depuis  1895  la  Compagnie  règle 
en  pesetas  l'intérêt  et  l'amortissement  de  ses  obliga- 
tions qu'elle  était  tenue  d'effectuer  en  francs.  Par 
contre,  le  Conseil  d'administration  s'était  engagé  à  ne 
distribuer  aucun  dividende  aux  actionnaires  tant  que 
le  paiement  en  francs  n'aurait  pas  été  repris. 

Un  modus  vivendi  provisoire  fut  établi  sur  ces  bases 
entre  le  Conseil  d'administration,  représentant  les 
actionnaires,  et  le  Comité  de  défense  des  obligataires; 
ce  modus  vivendi,  récemment  prorogé  pour  une  année, 
a  été  fidèlement  respecté  de  part  et  d'autre  ;  mais  en 
présence  des  circonstances  favorables  actuelles,  le  mo- 
ment semble  être  venu  de  régulariser,  d  une  manière 
définitive,  la  situation  respective  des  obligataires  et 
des  actionnaires. 

Nous  croyons  savoir  que  des  pourparlers  ont  été 
engagés  dans  ce  sens  par  le  Conseil  d'administration, 
et  qu'il  y  a  tout  lieu  d'espérer  qu'ils  aboutiront  à  des 
résultats  favorables  pour  les  deux  intérêts  en  pré- 
sence. 


LE  BUDGET  ANGLAIS 


En  analysant,  il  y  a  deux  ans,  l'exposé  financier 
présenté  par  Sir  Michael  Hicks-Beach  pour  l'exercice 
1897-1898,  nous  faisions  remarquer  la  fâcheuse  impres- 
sion produite  en  Angleterre  par  l'application  à  des 
dépenses  discutables  des  excédents  encaissés  pendant 
des  années  de  grande  prospérité  budgétaire  : 

«  Depuis  deux  ans,  disions-nous,  les  recettes  publi- 
ques ont  progressé  dans  des  proportions  remarquables, 
mais  la  totalité  de  certte  énorme  augmentation  a  été 
absorbée  par  de  nouvelles  dépenses  de  diverse  nature, 
et  rien  n'a  été  laissé  pour  alléger  les  charges  des  contri- 
buables, 

«  Si  tel  a  été  le  cas  pendant  une  période  de  progres- 
sion exceptionnelle,  on  se  demande  ce  qu'il  adviendra, 
lors  de  la  période  inévitable  de  la  réaction.  Et  tout  en 
se  félicitant  des  excellentes  indications  données  parle 
dernier  exercice  budgétaire,  tout  en  constatant  le  déve- 
loppement de  la  richesse  de  l'Angleterre  pendant  le 
régne  dont  on  vâ  fêter  le  soixantième  anniversaire,  on 
se  demande  si  l'on  n'aura  pas  quelque  jour  à  regretter 
l'emploi  donné  à  l'excédent  du  budget  du  jubilé.  » 

Ces  craintes  n'ont  pas  tardé  à  se  réaliser.  Nonqîas 
que  la  prospérité  de  l'Angleterre  ait  diminué  ou  que 
sa  situation  se  soit  alïaiblie.  Mais  la  fièvre  d'expansion 
qui  s'est  emparée  du  pays  et  Je  besoin  d'armements 
nouveaux  qu'elle  a  engendré  ont  absorbé  peu  à  peu  les 
excédents  budgétaires  et  fait  entrevoir  l'ère  des  dé- 
ficits. 

On  craignait  déjà  que  l'exercice  1898-1899  ne  se  sol- 
dât par  une  moins-value  importante  :  nous  savons  au- 
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jourd'hui  que  si  ce  fait  ne  s'est  pas  produit,  c'est  à 
cause  de  l'énorme  pression  exercée  par  les  ajients  du 
Fisc  pour  faire  rentrer  les  impôts  et  à  cause  de  L'excé- 
dent dos  entrées  de  taljac,  effectuées  en  prévision  d'une 
élévation  des  droits  frappant  cet  article,  élévation  qui 
ne  s'est  pas,  d'ailleurs,  réalisée.  Grùce  à  ces  deux  cir- 
constances, le  chancelier  de  l'Echiquier  a  donc  pu  bou- 
cler ses  comptes  avec  un  solde  créditeur  de  186.000  liv.; 
mais  en  établissant  ses  évaluations  pour  l'exercice 
18U9-19Û0,  il  s'est  forcément  trouvé  en  présence  d'un 
déficit  important. 

Les  calculs  les  plus  optimistes  lui' ont  permis,  en 
effet,  d'arrêter  le  chiffre  des  dépenses  à  112.927.000  liv. 
sterling,  ce  qui  dépasse  de  6.098.000  liv.  st.  le  montant 
obtenu  en  1898-1899.  Gomme  les  recettes  de  ce  dernier 
exercice  n'ont  été  que  de  108.336.000  liv.  st.,  sir  Michael 
Hicks-Beach  se  trouverait  en  présence  d'un  déficit  de 
4.591.000  liv.  st.,  si  ces  recettes  ne  pouvaient  se  déve- 
lopper. Mais,  en  temps  ordinaire,  on  estime  qu'elles 
augmentent  annuellement  en  proportion  avec  la  popu- 
lation et  la  richesse  du  pays  :  le  chancelier  de  l'Echi- 
quier a  donc  pu  calculer  que  les  mêmes  impôts  ayant 
produit  108.33G.000  liv.  st.  en  1898-1899  donneront 
110.287.000  liv.  st.  en  1899-1900.  Il  s'est  ainsi  trouvé  en 
présence  de  la  situation  suivante  : 

Liv.  sterl. 

Recettes   110.287.000 

Dépenses   112.927.000 

Déficit   2.640.000 

Ce  calcul  ne  s'écarte  guère  des  évaluations  faites,  de- 
puis quelque  temps,  par  la  presse  anglaise  :  on  avait 
généralement  préyu,  en  effet,  un  déficit  de  3  millions 
de  livres  et  chacun  s'était  appliqué  à  indiquer  les  res- 
sources au  moyen  desquelles  le  Gouvernement  pour- 
rait y  faire  face.  C'est  ainsi  qu'on  avait  conseillé  tour 
à  tour  une  suspension  de  l'amortissement  de  la  dette, 
une  augmentation  de  Yincome-tax,  une  aggravation 
des  droits  sur  le  blé,  sur  le  sucre,  sur  d'autres  produits 
alimentaires,  enfin,  le  rétablissement  de  l'ancien  droit 
sur  le  tabac. 

Sir  Michael  Hicks-Beach  a  écouté  ces  suggestions 
d'une  oreille  fort  distraite  et  les  moyens  auxquels  il 
s'est  arrêté  ne  paraissent  satisfaire  ni  son  parti  ni 
l'ooposition. 

Il  a  d'abord  demandé  au  fonds  d'amortissement  la 
partie  la  plus  importante  de  la  somme  qui  lui  était  né- 
cessaire, en  décidant  de  diminuer  de  2.000.000  de  livres 
sterling  le  montant  affecté  à  ce  fonds.  Nous  savons 
trop  avec  qu'elle  fierté  les  Anglais  voyaient  se  produire 
progressivement  d'année  en  année  la  décroissance  de 
leur  dette,  tandis  que  les  puissances  voisines  augmen- 
taient la  leur,  pour  ne  pas  comprendre  la  fâcheuse 
impression  que  cette  détermination  a  produite.  D'au- 
cuns s'étaient  habitués  à  considérer  le  fonds  d'amortis- 
sement comme  le  trésor  de  guerre  du  pays  et  leurs 
protestations,  en  voyant  diminuer  cette  «  réserve  sa- 
crée »,  ont  été  d'autant  plus  fortes. 

Il  faut  bien  cependant  reconnaître  qu'en  dehors  des 
questions  de  sentiment,  il  serait  difficile  d'attaquer 
sérieusement  la  décision  du  Chancelier  de  l'Echiquier. 
Même  en  la  réduisant  de  deux  millions  de  livres,  la 
somme  annuelle  destinée  au  fonds  d'amortissement 
est  bien  au-dessus  de  celle  que  l'on  avait  envisagée  lors 
de  la  création  de  ce  fonds,  il  y  a  un  quart  de  siècle. 
D'autre  part,  le  capital  de  la  Dette  a  continuellement 
diminué  tandis  qu'il  augmentait  dans  les  autres  pays  ; 
l'intérêt  des  Consolidés  a  été  réduit  à  2  3/4  0/0  par  la 
conversion  Goschen;il  tombera  automatiquement  dans 
quatre  ans  à  2  1/2  0/0;  de  plus,  en  1902  et  en  1903,  des 
montants  importants  d'annuités  viendront  à  expiration 
laissant  disponibles  le?  sommes  qui  leur  sont  au  jour- 
d'hui destinées;  enfin,  après  1923,  les  Consolidés 
pourront  être  remboursés  au  pair. 

Est-il  raisonnable,  dans  ces  conditions,  de  continuer 
à  rembourser  une  dette  en  rachetant  des  titres  faisant 
de  10  à  11  0/0  de  prime,  alors  que  cette  prime  peut 
facilement  atteindre  1.5  à  20  0/0  au  fur  et  à  mesure  que 
les  titres  se  raréfient  par  le  fait  des  opérations  du 


fonds  d'amortissement  et  de  l'action  dos  commissaires 
delà  Dette  nationale?  Il  est  évident  qu'une  ri'ducîlion 
de  2.000.000  de  livres  sterling  sur  les  25.000.000  de  li- 
vres sterling  du  sinking  fitnd  ne  peut  être  ci'iti(iuée 
fort  sérieusement.  Il  n'en  est  pas  de  même  des  autres 
mesures  prises  par  sir  Michael  Ilicks-Beach  pour  se 
procurer  toutes  les  ressources  nécessaires. 

Au  lieu  d'avoir  recours  à  des  innovations  financières, 
sir  Michael  Hicks-Beach  s'est  reporté  à  douze  années 
en  arrière  et  a  copié  les  propositions  budgétaires  éta- 
blies en  1888  par  M  Goschen,  propositions  qui  n'eurent 
cependant  pas  beaucoup  de  succès  et  qui  durent  être 
abandonnées,  en  partie  :  c'est  aux  capitalistes  qu'il  a 
demandé  de  contribuer  à  l'augmentation. 

Il  propose,  en  effet,  de  frapper  les  valeurs  étrangères 
ou  coloniales  qui  ne  tombaient  pas  jusqu'ici  sous  la  loi 
du  timbre  d'un  droit  de  cinq  shillings  par  cent  livres 
et  les  capitaux  d'emprunt  {debeniure  stock)  de  toute 
Compagnie  ou  corporation  créée  en  Angleterre  d'un 
droit  de  2  sh.  1/2  par  cent  livres  ;  il  propose  aussi  d'au- 
tres droits  sur  le  capital  des  Compagnies  déjà  exis- 
tantes. 

Ces  divers  impôts,  dont  l'ensemble  doit  produire 
450.000  liv.  st.,  ont  le  tort  immense  de  ne  frapper  qu'une 
catégorie  d'individus  et  de  ne  pas  proportionner  à 
toutes  les  classes  de  la  communauté  l'augmentation 
des  charges.  La  presse  conservatrice  est  unanime  à 
combattre  une  pareille  politique  et  la  presse  libérale 
ne  l'approuve  pas  davantage.  On  reproche  avec  raison 
au  Chancelier  de  l'Echiquier  pour  ménager  sa  popu- 
larité, de  placer  tout  le  fardeau  de  l'augmentation  des 
dépenses  sur  une  fraction  de  plus  en  plus  petite  de 
citoyens,  tandis  que  les  droits  sur  les  principaux  arti- 
cles de  consommation  sujets  à  un  impôt  indirect  ont 
été  graduellement  diminués  pendant  les  30  dernières 
années.  Les  nouvelles  taxes  ont  un  autre  inconvé- 
nient :  en  frappant  toute  une  catégorie  de  valeurs,  elles 
peuvent  avoir  de  fâcheux  effets  pour  le  Marché  anglais 
et  nuire  considérablement  aux  affaires. 

Les  dernières  mesures,  décidées  par  le  Chancelier  de 
l'Echiquier,  sont  susceptibles  de  nuire  au  commerce  et 
de  gêner  plus  particulièrement  les  échanges  avec  la 
France.  Elles  impliquent,  en  effet,  une  augmentation 
notable  des  droits  d'entrée  sur  les  vins  :  ceux  qui 
payaient  un  shilling  par  gallon  payeront  1  sh.  6  d.  et 
les  droits  de  2  sh.  6  d.  seront  portés  à  3  sh.La  surtaxe 
de  2  sh.  sur  les  vins  mousseux  subira  aussi  une  aug- 
mentation de  6  sh.  Enfin,  un  nouveau  droit  de  3  sh. 
par  gallon  sera  imposé  sur  les  vins  en  bouteilles  et 
non  mousseux. 

En  présentant  cette  augmentation  des  droits,  sir 
Michael  Hicks-Beach  a  eu  la  maladresse  de  dire  que 
les  droits  «  modérés  »  ayant  existé  jusqu'ici  avaient 
été  établis  dans  l'espoir  de  provoquer  des  avantages 
de  réciprocité  de  la  part  des  pays  producteurs  de  vins. 
«  Faire  une  pareille  déclaration,  dit  l'Economist, 
c'est  donner  à  l'augmentation  actuelle  l'apparence 
d'une  représaille  et  cela  pourrait  nous  attirer  une 
réponse  désagréable.  M.  Goschen  a  commis  la  même 
faute  en  1888  en  proposant  une  augmentation  du  droit 
sur  les  vins  mousseux.  Il  irrita  gratuitement  la  France 
et  le  résultat  fut  qu'il  se  vit  obligé  à  reculer  d'une 
désagréable  manière.  L'allusion  faite  par  sir  Michael 
Hicks-Beach  aux  tarifs  étrangers  est  aussi  gratuite  ; 
espérons  qu'elle  n'aura  pas  une  aussi  fâcheuse  consé- 
quence. » 

Nous  n'ajouterons  rien  aux  appréciations  de  notre 
éminent  confrère  anglais;  nous  constaterons  seulement 
que,  d'après  les  calculs  du  Chancelier  de  l'Echiquier, 
les  droits  sur  les  vins  doivent  donner  une  nouvelle 
ressource  de  420.000  liv.  st.  Le  projet  de  budget  se 
boucle  dès  lors  ainsi  : 

Liv.  st. 

Recettes   111.157.000 

Dépenses   110.927.000 

Excédent   230.000 

Ces  évaluations  laissent  peu  déplace  pour  l'imprévu; 
mais  c'est  le  moindre  reproche  que  l'on  puisse  leur 
faire. 
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En  dehors  de  la  diminution  du  fonds  d'amortisse- 
ment, les  petites  mesures  prises  par  sir  Michael  Hicka- 
Beach  sont  d'un  caractère  tel  qu'elles  peuvent  atteindre 
les  affaires  et  le  commerce,  et  provoquer,  en  même 
temps,  des  mt^contentements  très  vifs. 

Ce  n^.  sont  pas  les  seules  réflexions  que  l'exposé  fi- 
nancier suggère.  II  montre  que  la  politique  d'expansion 
et  d'armemeats  à  outrance  ne  va  pas  sans  une  aggra- 
vation considérable  des  charges  du  pa5^s  :  il  mérite, 
dès  lors,  d'être  médité  par  ceux  qui  ne  voient  dans  la 
politique  étrangère  de  l'Angleterre  qu'une  constante 
acquisition  de  nouveaux  territoires  et  de  nouveaux 
droits  et  qui  prêchent  l'augmentalion  des  forces 
navales,  suprême  garantie  de  la  supériorité  de  la 
Grande-Bretagne. 

Georges  Bourgarel. 


Internationale  des  Wagons-Lits 

ET  DES  GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 


Dans  la  Revue  Hebdomadaire  du  Marché  Financier 
de  Paris,  parue  dans  l'Economiste  Européen  du  31 
mars  dernier,  nous  nous  exprimions  ainsi,  aa  sujet  de 
la  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et  des 
Grands  Express  Européens  :  «  Nous  croyons  savoir 
que  les  bénéfices  de  cette  Société,  en  1898,  ont  atteint 
le  montant  de  9.475.134  francs,  contre  5.501.866  fr.  en 
1897.  Sur  cette  somme,  une  partie,  soit  3.059.904  fr., 
provient  des  bénéfices  résultant  de  l'émission  d'actions. 
Il  resterait,  même  en  déduisant  cette  somme  des  pro- 
duits accusés,  une  plus-value,  d'une  année  à  l'autre, 
de  913.874  fr.  Par  suite,  la  (.lompagnie  peut  facilement 
proposer  une  répartition  de  7  0/0  ou  35  fr.  par  action, 
tout  en  appliquant  aux  amortissements  une  somme  de 
4.500.000  fr.  en  chiffres  ronds.  « 

Or,  le  rapport  qui  a  été  communiqué  par  le  Conseil 
d'administration  aux  actionnaires  réunis,  le  18  cou- 
rant, en  assemblée  générale  ordinaire,  confirme  les 
renseignements  publiés  par  nous  le  mois  dernier,  ainsi 
qu'il  ressort  du  tableau  ci-dessous  : 

Exercices 


Produits  : 
Recettes  nettes  des  voitures. 
Recettes  diverses  


Dépenses  : 

Frais  d'exploitation  

Entretien  du  matéiiel  roulant. 
Frais  généraux  


Soldes  

auxquels  il  faut  ajouter  : 

Intérêts  et  bénéfices  réalisés  sur  va- 
leurs en  portefeuille  

Intérêts  divers  

Prime  sur  rémission  d'actions  

dont  il  y  a  lieu  de  déduire  : 
Rémunération  accordée  par  l'assem- 
blée générale  aux  commissaires  

Solde  

Il  doit  être  encore  défalqué  des 
montants  suivants  : 


1897 

Î898~~^ 

(En  francs) 

8.694.711 

9.555.090 

673.814 

782.957 

9.368.525 

10.338.047 

1.946.402 

2.286.316 

1.587.835 

1.839.115 

972.110 

1.034.619 

4.5(1.1.847 

5.1H0.050 

4.862.678 

5.177.097 

263.223 

438.061 

385.130 

813.440 

» 

3.059.904 

5.511.031 

9.489.402 

9.165 

14.267 

5.501.866  9.475.135 
chiffres  ci-dessus,  les 

1897  1898 
(En  francs) 


803.945 


Frais  extraordinaires,  patente,  droits 
de  timbre,  tantième  aux  employés, 
fïtc    ctc  •  .«•••••  •••• 

Caissé  de  secours,  excédent  des  dé- 
prnses  sur  les  recettes.   nlt  l^î 

Intérêts  sur  les  obligations  l-i'o.M/ 

Prélèvement  pour  la  constitution 
d'une  caisse  de  prévoyance  en  fa- 
veur du  personnel   » 


438.102 

12.317 
1.235.809 


100.000 


Amortissements  : 
Remboursement  d  obligations 
Divers  


(En  francs) 
1.126.000  1.327.000 
374.000  3.132.905 


3.092.235  6.24o.l33 

Bénéfices  à  répartir   2 . 409 . 631     3 . 229 . 002 

Cette  somme  de  3.229.002  fr.  se  répartit  ainsi  :  10  0/0 
à  la  réserve,  322.900  fr.;  10  0/0  à  l'Administration  et  à 
la  Direction,  322.900  fr.,  et  80  0/0,  ou  2.583.302  fr.  aux 
actionnaires. 

Ce  dernier  montant  aurait  permis  une  répartition  de 
36fr.  90  c.  par  titre,  soit  un  dividende  de  7.38  0/0; 
mais  le  Conseil  d'administration  a  proposé  de  porter  à 
la  réserve  extraordinaire  une  somme  de  133.202  fr.,  et 
de  laisser  ainsi  2.450.000  fr.  à  distribuer,  représentant 
un  dividende  de  35  fr.  nets  —  la  Compagnie  répartit 
toujours  des  dividend-s  nets  —  sur  lequel  un  acompte 
de  12  fr.  50  a  été  payé  le  l«r  janvier  dernier.  Rappelons 
ici  que  le  dividende,  pour  1897,  n'avait  été  fixé  qu'à 
32  fr.  50,  et  que  celui  de  1896  ne  s'élevait  qu'à  30  fr. 

Comme  on  le  voit,  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  a 
su  faire  état  du  profit  léalisé  sur  son  émission  d'ac- 
tions au  cours  de  l'exercice,  en  affectant,  en  1898,  aux 
amortissements  et  aux  réserves,  4.916.006  fr.,  contre 
2.043.668  fr.  en  1897. 

Ce  qui  ressort  des  détails  que  nous  venons  de  four- 
nir, c'est  que  tous  les  services  de  la  Compagnie  conti- 
nuent à  se  développer  considérablement,  à  ce  point, 
qu'en  1898,  le  nombre  de  jours-voitures  s'est  élevé  à 
123.354,  contre  108.301  en  1897,  soit  une  augmentation 
de  15,053  jours-voitures,  qui  se  répartissent  aussi  bien 
sur  les  services  ordinaires  que  sur  les  restaurants  et 
les  trains  de  luxe. 

Un  chapiti-e  intéressant  du  rapport  est  celui  qui  se 
rapporte  au  portefeuille  de  la  Compagnie  qui  se"  com- 
pose des  valeurs  suivantes  : 

Francs 

22.965 actions  privilégiées  de  500  fr.  chacune 
de  la  Compagnie  Internationale  des  Grands- 
Hôtels,  qui  figurent  dans  les  livres  pour   11.478.735  » 

4.000  actions  ordinaires  de  500  fr.  chacune 
de  la  même  Compagnie,  pour   562.895  48 

56.3H7  actions  de  100  fr.  chacune  de  la  Com- 
paqnie  Générale  de  Construction,  pour  la 
somme  de   5.615.098  78 

399  actions  de  500  fr.  chacune  de  la  Compa- 
gnie des  Freins  Soulerin,  pour  

15  parts  de  fondateur  de  la  même  Compagnie. 

400  actions  de  100  fr.  chacune,  libérées  d'un 
quart,  delà.  Société  Immobilière  du  Trocadéro 
et  de  Passy  

Participation  dans  l'exploitation  des  voi- 
tures-restaurants à  l'étranger   

18.513.023  58 

De  plus,  la  Compagnie  détient  120.452  fr.  57  de 
«billets  de  chemins  de  fer»  et  1.950.000  fr.  de  «billets 
de  séjour  à  l'Exposition  de  Paris  de  1900»  qu'elle  a 
accepté  de  placer  pour  le  compte  de  la  Société  Immo- 
bilière du  Trocadéro  et  de  Passy  qui  construit,  à  la 
porte  même  de  l'Exposition,  de  vastes  immeubles 
aménagés  en  hôtels  avec  tout  le  confort  possible.  Vu 
l'affiuence  des  visiteurs,  le  placement  de  ces  billets 
s'effectuera  facilement,  et  les  bénéfices  importants 
qui  en  résulteront  sous  la  forme  de  commissions,  ras- 
sortiront seulement  dans  les  bilans  des  exercices  de 
1899  et  1900. 

En  ce  qui  regarde  les  entreprises  dont  la  Compagnie 
détient  une  partie  plus  ou  moins  importante  de  titres, 
elles  sont  toutes,  maintenant,  dans  une  situation  très 
favorable.  La  Société  des  Freins  Soulerin  va  vrai- 
semblablement, le  mois  prochain,  fixer  un  dividende 
pour  l'année  1898,  et  l'exercice  1899  s'annonce,  dés 
maintenant,  sous  des  auspices  encore  meilleurs.  De 
son  côté,  la  Compagnie  Générale  de  Conslruclions  a 
distribué  un  dividende  de  5  0/0  dont  la  Compagnie 
des  Wagons-lits  ne  fera  état  que  dans  les  comptes 
pour  1899.  A  ajouter  que  les  actions  de  cette  entre- 
prise ont  atteint,  sur  le  marché  de  Paris,  un  cours  qui 
fait  ressortir  pour  la  Compagnie  des  Wagons-Lits,  et 
par  rapport  à  ses  livres,  une  plus-value  dépassant  un 


94.729  82 
1  » 


10.000  » 
751.562  50 
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million,  lleste  la  Compagnie  Intel  naliona le  des 
Groiids-Untelx  qui  a  clôturé  son  ciniiuiènie  exercice, 
et  qui  a  distribué  un  dividende  de  30  lr;uics  par  action 
privilégiée,  et  de  8  francs  par  action  ordinaire.  Celte 
entreprise,  comme  la  Compagnie  Générale  de  Cons- 
truction, est  entrée  dans  une  période  de  fructueux  dé- 
veloppements ([ui  laisse  prévoir,  pour  l'avenir,  de  sé- 
rieux avantages.  Toutefois,  la  perspective  de  bénélices 
pécuniiiires  importants  nejirésenle  qu'un  intérêt  secon- 
daire en  comparaison  du  profit  que  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits  tire  de  l'existence  de  ces  deux  dernières 
Sociétés. 

Grùce  à  la  Compagnie  Générale  de  Construction, 
elle  a  pu,  en  effet,  tenir,  au  point  de  vue  du  matériel, 
tous  ses  engagements  et  ouvrir  des  nouveaux  services, 
au  moment  même  où  toutes  les  usines  d'Euiope  étaient 
encombrées  de  commandes;  et  de  la  Compagnie  des 
Grands  Hôtels  elle  s'est  fait  un  auxiliaire  sérieux  qui 
lui  a  servi,  notamment,  pour  obtenir  un  contrat  de 
trente-six  ans  avec  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
Portugais  ;  pour  se  faire  confier,  par  la  Compagnie 
Frani;aise  du  Midi,  le  buffet  et  l'hôtel  Terminus  de 
Bordeaux,  et  pour  se  faire  concéder,  pour  quinze  ans, 
l'exploitation  du  buC'et  de  Lyon,  liée  à  la  fondation 
d'un  hôtel  Terminus. 

Au  cours  de  l'exercice,  la  Compagnie  a  ren'nivelé, 
pour  quatorze  ans,  le  contrai  qui  réglait  ses  re'ations 
avec  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Paris  à 
Lyon  et  à  la  i\Iedilerrariée,ei  pour  douze  ans  son  traité 
avec  la  Compagnie  des  Chemins  de  fpv  du  Nord 
Français.  Elle  a  aussi  traité  avec  le  Chemin  de  fer  du 
Saint  Golhard,  avec  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
Tarragone- Barcelone,  etc.,  etc.  De  plus,  elle  n'a  cessé 
de  développer  ses  trains  (je  luxe,  se  préparant  ainsi  à 
profiter,  dans  des  conditions  exceptionnelles,  des  dé- 
placements qu'occasionnera  l'Exposition  universelle  de 
1900  qui  va  faire  de  Paris  le  rendt-z-vous  du  monde 
entier. 

Mais  la  place  de  plus  en  plus  grande  que  prend  la 
Compaanie  des  Wagons- Lits  et,  par  suite,  la  nécessité 
de  satisfaire  à  de  nouvelles  commandes  de  matériel, 
l'a  amenée  à  songer  à  une  nouvelle  augmentation  de 
capital.  C'est  pourquoi  les  actionnairt^s  devaient,  à  la 
suite  de  l'assemblée  ordinaire  du  18  avril,  se  réunir  en 
assemblée  extraordinaire  pour  donner  au  Conseil  d'ad- 
ministra'ion  l'autorisation  nécessaire  pour  cette  aug- 
mentation. En  raison  du  nombre  insuffisant  d'actions 
dépc-ées,  cette  assemblée  n'a  pas  pu  avoir  lieu  et  a  été 
report  e  au  8  mai.  Ajoutons,  à  ce  propos,  que  nous 
croyons  savoir  qu'un  groupe  important  a  offert,  dès  à 
nrésent,  à  la  Compagnie  des  Wagons-IAis  de  garantir 
l'émission  à  venir  à  des  conditions  très  favo' ablespour 
elle,  conditions  qui,  tout  en  la  mettant  à  même  de 
poursuiv  e  comme  il  convient  le  dévelo|ipemeut  de  ses 
opérations,  lui  permettront.  grAce  à  la  prime  qu'elle 
réalisera  sur  les  r  ouveaux  titres,  de  grossir  encore 
considérablement  ses  réserves. 

A.  Lechenet. 


Compagnie  Générale  Commerciale  et  Industrielle 


La  jurisprudence  a  longtemps  discuté  la  question  du 
nantissement  sur  la  valeur  des  fonds  de  commerce.  La 
loi  du  1er  mars  1898  a  mis  fin  à  toutes  les  interpréta- 
tions divergentes  et  elle  a  donné  à  ce  gage  des  bases 
désoruiais  indiscutables. 

Cette  loi  rend  ainsi  possible  et  pratique  l'établisse- 
ment d'un  privilège  sur  l'ensemble  de  la  valeur  des 
fonds  di-  commerce,  du  matériel  et  des  marchandises. 
Le  comnn^rçant  peul  <lonc  mobiliser  un  actif  souvent 
considérable  et  se  procuier  ainsi  un  nouvel  él  ment  de 
développement  d-^  ses  affaires.  Ce  nantissement  peut, 
en  particulier,  constituer  le  gage  spécialement  affecté 
à  la  garanlie  d'ob'igations. 

Cette  nouvelle  disposition  légale  permet  la  constitu- 
tion do  souches  ayant  pour  piijct  le  développement  de 
nos  alïaiies  commerciales  et  industrielles;  un  premier 
pas  va  être  fait  dans  cette  voie. 


110P1<;EN  —  France  'iOS 


La  Banque  Spécinlr  des  Valeurs  Industrielles  doit 
procéder  prochainement  à  la  constilulion  d'une  Société, 
dont  le  fonctionncme  it  i)résentcra  un  vif  intérêt,  non 
seulement  au  |)ointde  vue  financier,  mais  aussi  à  cause 
de  l'impulsion  qui  doit  en  résulter  pour  le  coinincrce 
et  pour  l'industrie. 

On  sait  quel  est  le  programme  invariable  de  cette 
Banque  : 

«  Apporter  les  capitaux  français  aux  affaires  com- 
merciales et  industrielles  françaises,  mais,  en  même 
temps,  pour  n'exposer  le  public  français  qu'au  moindre 
risque  possible,  ne  l'intéresser  qu'à  des  entreprises 
ayant  fait  leurs  preuves,  ayant  réalisé  depuis  plusieurs 
années  d'importants  bénéfices  et  devant,  à  l'aile  de 
capitaux  plus  abondants,  donner  un  nouveau  dévelop- 
pement à  leurs  opérations.  » 

Dans  l'exécution  de  ce  programme,  la  Banque  Spé- 
ciale a  été  obligée  de  limiter  ses  opérations,  à  la  trans- 
formation en  Sociétés  anonymes,  d'entreprises  exigeant 
un  capital  d'au  moins  un  million  et  demi.  L'expérience 
prouve  ,  en  effet,  qu'au-dessous  de  ce  chiffre,  les  titres 
n'ont  plus  un  marché  suffisamment  large  pour  être 
facilement  négociables. 

En  fait,  elle  a  dû  refuser  un  grand  nombi'e  d'affaires 
très  intéressantes,  mais  qui  n'avaient  besoin,  pour  leur 
développement,  que  d'un  apport  relativement  minime 
de  quelques  centaines  de  mille  francs. 

La  Compagnie  Générale  Commerciale  et  Indus- 
trielle comhlern  ceUe  lacune;  elle  traitera  ces  opéra- 
tions pour  son  compte  et  avec  ses  propres  capitaux. 

Son  Conseil  d'administration,  coiniiosé  de  quinze  à 
vingt  membi  es.  comprendra  des  personnalités  notables 
du  monde  commercial  :  membres  ou  anciens  membres 
des  Tribunaux  de  commerce  ou  des  (  Chambres  de  com- 
merce; Présidents  ou  anciens  Présidents  de  Chambres 
syndicales,  dont  le  concours  est,  dès  a  présent,  assuré 
à  la  Compagnie. 

Il  préseiue  a  donc  toute  les  garanties  d'une  très 
grande  compétence  technique  et  pratique. 

Les  statuts  limitent  étroitement  ses  opérations,  de 
telle  sorte  que  la  Compagnie  ne  peut  prendre  d'intérêt, 
à  un  titre  quelconque,  que  dans  dés  entreprises  ayant 
fait  leurs  preuves  et  réalisé  des  bénéfices.  Encore,  et 
pour  assurer  la  division  des  risques,  le  montant  de  sa 
participation  est-il  statutairement  limité  [)Our  chaque 
artaire  à  un  million;  au  delà  de  ce  chiffre,  la  Compa- 
gnie s'adjoindra  des  participants. 

Lorsqu'elle  aura  employé  son  capital  initial  de 
10  millions,  la  Compagnie  créera  des  obligations  pri- 
vilégiées dont  le  montant  ne  devra  jamais  être  supé- 
rieur au  Iriple  du  capital  social. 

Ces  obligations  jouiront  de  garanties  toutes  spéciales. 
Aux  termes  des  statuts,  elles  peuvent  être  gagées  non 
seulement  par  une  hy[iothèque  sur  les  immeubles,  les 
usines  ou  le  matériel  des  entreprises  ac(|uises  par  la 
Compagnie,  mais  encore  par  un  privilège  sur  les 
marchandises,  sur  les  parts  d'intérêt  ou  de  commandite 
et  sur  la  valeur  des  fonds  de  commerce  appartenant  à 
la  Société. 

La  complète  sécurité  assurée  aux  obligations  par 
cette  combinaison  toute  nouvelle  permettra  à  la  Com- 
fiagnie  de  trouver  ii  des  conditions  avantageuses  les 
capitaux  qui  alimenteront  ses  opérations. 

La  Compagnie  devra  réaliser  des  bénéfices  très 
importants.  Ne  s'intéressant  qu'à  des  entreprises 
reconnues  prospères,  elle  disposera,  pour  rémunérer 
ses  actions,  du  revenu  des  affaires  acquises  avec  son 
propre  capital  et  de  la  différence  entre  la  charge  rela- 
tivement minime  des  obligations  et  le  pro^luit' bien 
supérieur  qu'elle  tirera  des  fonds  quelui  aurontprocurés 
ses  émissions. 

La  constitution  de  nombreuses  Socl'tés  établies  sur 
le  même  pi-iru'.ipe  présenterait  un  intéràt  considérable 
pour  notre  industrie  et  pour  notre  commerce. 

Les  obligations  industrielles  entourées,  comme  celles 
de  la  nouvelle  Compagnie,  des  garanties  ei  d'-s  (irivi- 
lèges  que  nous  venons  d'énumérer,  seront,  dans  l'ordre 
indiistr  el  et  commercial,  ce  que  sont,  pour  le  domaine 
iinmobilior,  les  obligations  du  Crédit  Foncier  gagées, 
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par  privilège  spécial,  sur  un  ensemble  de  prêts  immo- 
biliers. La  création  de  ces  obligations  industrielles, 
auxquelles  leur  sécurité  doit  attirer  la  confiance  et 
la  faveur  du  public,  aurait  certainement  sur  le  déve- 
loppement de  nos  aiïaires  commerciales  et  industrielles 
la  même  inlluence  lieureuse  qu'ont  eue  sur  les  entre- 
prises immobilières  les  énormes  capitaux  mis  à  la  dis- 
position du  Crédit  Foncier  par  ses  émissions  d'obliga- 
tions. 

J.  M. 


Société  Française  d'Électro-Métallurgie 


Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  dans  VEconomiste 
Européen  du  14  avril,  le  «  quorum  »  nécessaire  pour 
l'assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires  de 
cette  (Société  ayant  été  dépassé,  les  intéressés  se  sont 
réunis  hier  à  l'effet  de  délibérer  sur  l'augmentation  du 
capital  de  la  Société. 

Comme  nousl'avions  expliqué  àladate du  10 mars  der- 
nier, cette  augmentation,  qui  atteint  8  millions  de 
francs,  porte  le  capital  de  la  Société  Française  de 
V Eleclro-MélalLurgie  à  15  millions  de  francs.  Elle  est 
nécessitée,  en  principe,  par  l'extension  de  plus  en  plus 
grande  des  opérations  de  la  Société,  qui,  avec  les  res- 
sources restreintes  dont  elle  disposait  jusqu'ici  ne  pou- 
vait plus  suffire  aux  demandes  qui  lui  sont  adressées 
de  toutes  parts. 

Le  nombre  des  actions  présentes  ou  représentées 
étant  supérieur  à  7.500,  le  Président  a  constitué  le 
bureau  et  a  ouvert  la  séance  en  donnant  lecture  d'un 
substantiel  rapport  que  nous  publierons  la  semaine 
prochaine  car  il  donne  des  détails  très  intéressants  sur 
l'état  des  affaires  sociales. 

Après  la  lecture  de  ce  rapport,  qui  a  été  fort  bien 
accueilli  par  l'assemblée,  le  Président  a  mis  aux  voix 
les  trois  résolutions  portées  à  l'ordre  du  jour  :  1°  aug- 
mentation du  capital^social  de  7  à  15  millions  de  francs; 
2o  l'annulation  des  o.OOO  parts  de  fondateurs  dans  les 
conditions  exposées  ici  même;  3°  les  modifications  aux 
statuts,  rendues  nécessaires  par  les  deux  résolutions 
précédentes. 

Ces  trois  résolutions  ont  été  votées  à  V unanimité  de 
l'assemblée  et  sans  aucune  observation. 

Sans  revenir  sur  ce  que  nous  avons  dit  précédem- 
ment, nous  ne  pouvons  nous  empêcher  de  constater 
que  les  actionnaires  ont,  en  la  circonstance,  bien  com- 
pris leurs  intérêts.  Désormais,  les  bénéfices  de  l'entre- 
prise leur  sont  réservés  à  eux  seuls,  et  on  peut  juger 
de  ce  qu'ils  seront  par  ceux  réalisés  au  cours  du  der- 
nier exercice. 

Après  ce  vote  et  sur  la  demande  d'un  actionnaire, 
M,  Demraler,  le  nouveau  directeur,  a  donné  des  détails 
circonstanciés  sur  la  situation  de  la  Société  qui  va 
pouvoir,  avec  son  nouvel  outillage,  traiter  environ 
10.000  tonnes  de  métaux  par  année.  Gomme  pérorai- 
son, le  Président  a  ajouté  que  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  l'exercice  1899,  et  avec  son  outillage  actuel, 
la  Société  avait  déjà  gagné  autant  que  pendant  toute 
la  durée  de  l'exercice  1898. 

Inutile  de  dire  que  les  actionnaires  ont  chaleureuse- 
ment applaudi  cette  déclaration. 

Rappelons  que  les  actions  nouvelles  seront  émises  à 
625  francs,  avec  une  prime  de  125  francs  seulement, 
qui  sera  portée  aux  reserves. 

Un  droit  de  souscription  à  ces  titres  est  réservé  aux 
actionnaires  actuels,  dans  la  proportion  de  5  actions 
nouvelles  pour  7  actions  anciennes. 

J.  M. 


Compaple  k  Ciieniiii  k  fer  métroplitÉ  k  Paris 


Les  actionnaires  de  la  Compagnie  dtc  Chemin  de  fer 
Métropolitain  de  Paris  se  sont  réunis  en  assemblée 
générale  extraordinaire  le  14  courant. 

La  réunion  avait  pour  objet  diverses  modifications  à 


apporter  aux  statuts,  conformément  à  la  décision  mi- 
nistérielle en  date  du  25  août  1898,  adoptant  un  avis  du 
Conseil  d'Etat.  La  principale  consistait  dans  la  sup- 
pression des  parts  bénéficiaires,  suppression  qui  laisse 
aux  actionnaires  la  totalité  des  produits  nets  de  l'ex- 
ploitation, en  dehors  de  l'allocation  statutaire  de  8  0/0 
au  Conseil  d'administration.  Le  vote  qu'ont  fourni  les 
actionnaires  relativement  à  cette  modification  va  per- 
mettre aux  Pouvoirs  publics  de  donner  leur  approbation 
définitive  à  la  constitution  de  la  Société  qui  se  substi- 
tuera à  la  Compagnie  Générale  de  Traction  primiti- 
vement concessionnaire.  A  ce  sujet,  il  est  bon  de  men- 
tionner que  le  Ministre  des  Travaux  publics  a  donné 
l'assurance  que  toutes  les  formalités  requises  pour  la 
réalisation  de  cette  substitution  seront  remplies  dans 
un  court  délai. 

Lorsque  la  Société  sera  définitivement  constituée,  un 
appel  du  deuxième  quart  du  capital  sera  fait.  Rappe- 
lons, à  ce  propos,  que  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
Métropolitain  de  Paris  a  été  créée  au  capital  de  25  mil- 
lions de  francs,  divisé  en  100.000  actions  de  250  francs. 
Le  susdit  appel  du  deuxième  quart  du  capital,  soit 
62  fr.  50,  sera  fait  par  les  soins  du  Conseil  d'adminis- 
tration dp  la  Compagnie,  par  application  de  l'article  9 
des  statuts.  Toutefois,  les  actionnaires  conservent  la 
faculté  délibérer  entièrement  leurs  actions  par  antici- 
pation, mais  seulement  jusqu'au  31  décembre  de  l'an- 
née en  cours.  Ils  ont  droit,  en  libérant,  à  la  remise  de 
titres  au  porteur. 

Comme  le  mentionne  le  rapport  du  Conseil  d'admi- 
nistration, l'appel  de  fonds  dont  il  vient  d'être  ques- 
tion est  nécessité  par  l'état  d'avancement  des  travaux 
qui,  dès  le  commencemeni  de  novembre,  ont  été  mis, 
par  la  Ville,  en  pleine  activ.-té,  et  sur  lesquels  les  ren- 
seignements les  plus  intéressants  sont  fournis. 

Le  réseau  actuellement  en  construction  comprend  : 
1'=  Toute  la  ligne  allant  de  la  porte  de  Vincennes  à  la 
porte  Maillot,  et  dont  la  longueur  est  de  10  kil.  650  ; 
2°  deux  embranchements  qui  sont  les  amorces  de  lignes 
à  construire  ultérieurement,  et  qui  iront  :  l'un  de 
l'Etoile  à  la  poi-te  Dauphine  (longueur,  1.700  mètres)  ; 
l'autre  de  l'Etoile  auTrocadéro  (longueur  1.600  mètres). 
Ce  réseau  de  14  kilomètres  de  longueur  en  chiffres 
ronds,  permettra  de  desservir  l'Exposition,  en  1900,  par 
les  deux  portes  des  Champs-Elysées  et  du  Trocadéro, 
et  d'accéder  au  Bois  de  Boulogne  par  les  stations  de  la 
porte  Maillot  et  de  la  porte  Dauphine. 

Le  long  du  premier  réseau,  vingt-trois  stations  seront 
réparties.  Plusieurs,  à  planchers  métalliques, —  celles  du 
centre  :  gare  de  Lyon,  Hôtel-de-Ville,  Louvre,  Palais- 
Royal,  Tuileries,  place  de  la  Concorde,  Champs- 
Elysées,  —  sont  aujourd'hui  fort  avancées.  Les  stations 
voûtées  sont  aussi  en  bonne  voie  et  il  en  est  une,-  celle 
de  la  place  de  la  Nation,  qui  est  presque  terminée. 
Quant  à  la  construction  de  la  voie  courante,  elle  se 
poursuit  activement,  nuit  et  jour,  sans  interruption. 
Aussi  peut-on  espérer  que  la  Ville  sera  en  mesure, 
comme  elle  l'a  annoncé  nu  reste,  de  livrer  la  ligne  par 
fractions  successives  échelonnées  du  1er  novembre  de 
celte  année  au  1er  mars  de  l'année  prochaine. 

Pendant  ce  temps,  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
Métropolitain  de  Paris  pousse,  aussi  activement  que 
possible,  les  études  et  les  travaux  de  tout  ce  que  la 
convention  met  à  sa  charge  dans  la  construction  de  la 
ligne.  Elle  a  confié  à  MM.  Schneider  et  C'e  {Société  le 
Creusol),  la  construction  de  l'usine  électrique  et  la 
fourniture  des  trois  groupes  électrogènes  qui  sont 
nécessaires  pour  l'exploitation  du  premier  réseau  du 
métropolitain  ;  elle  les  a  aussi  chargés  de  la  fourniture 
et  de  l'installation  des  appareils  accessoires.  D'autre 
part,  elle  a  commandé,  à  deux  maisons  de  construc- 
tion, la  Société  de  construction  du  Nord  de  la  France 
et  la  Société  Franco-Belge,  46  voitures  motrices  et 
115  voitures  d'attelage,  dont  31  de  première  classe, 
10  mixtes  et  74  de  seconde  classe.  Elle  s'est  adressée, 
en  outre,  à  la  Compagnie  Générale  de  Traction  pour  la 
fourniture  de  ses  équipements  électriques;  et  c'est  la 
Société  des  Forges  de  Trignac  qui  lui  fournira  ses  rails 
de  roulement  d'un  type  dont  le  poids  est  supérieur  à 
tout  ce  qui  se  fabrique  en  France,  ce  qui  lui  assure  une 
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■voie  (l'une  stabilité  purt'aite,  d'un  ontrotion  pou  com- 
pli(^u^^  et  d'une  perte  do  voltage  aussi  rtiduite  que 
possible. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  la  Compaonio  est  deve- 
nue propriétaire,  pour  y  installer  ses  ateliers  de  répa- 
ration, de  2.970  mètres  carrés  d'un  terrain  situé  à  côté 
de  la  gare  de  Charonne-Marchandises  et  avec  lequel  un 
embranchement  particulier  la  mettra  en  communica- 
tion. Elle  a  acquis  en  outre,  de  la  Compagnie  du  Gaz 
et  de  divers  propriétaires,  la  bande  de  terrain  néces- 
saire pour  relier  ces  ateliers  à  sa  station  de  la  porte  de 
Vincennes. 

Une  des  difficultés  avec  laquelle  la  Compagnie  avait 
le  plus  à  lutter,  était  le  peu  de  temps  qui  lui  était  im- 
parti pour  étudier  tous  les  détails  d'une  organisation 
forcément  compliquée,  faire  choix  des  meilleurs  sys- 
tèmes, et  résoudre  au  mieux  les  multiples  questions 
qui  se  posaient.  Il  semble  que  cette  difficulté  ait  été 
vaincue,  et  que  les  solutions  auxquelles  elle  s'est  ar- 
rêtée sont,  à  tous  les  points  de  vue,  les  plus  satisfai- 
santes. 

En  résumé,  l'œuvre  considérable  entreprise  suit  une 
marche  normale,  et  on  peut  envisager,  sans  trop  de 
préoccupations,  le  moment  où  elle  devra  être  terminée. 
'Tout  dépend,  pour  le  moment,  du  plus  ou  moins  de 
rapidité  avec  laquelle  la  Ville  de  Paris  achèvera  l'in- 
frastructure de  la  voie  ;  mais  ce  dont  on  peut  être  cer- 
tain, c'est  qu'à  partir  du  jour  où  cette  infrastructure 
sera  achevée  et  où  la  Ville  livrera  le  tunnel,  l'ouver- 
ture au  service  du  public  n'exigera  de  la  Compagnie 
que  le  temps  strictement  nécessaire  pour  armer  la  li- 
gne. Aucun  retard  provenant  de  son  fait  ne  viendra 
l'entraver. 

Terminons  en  disant  que  depuis  longtemps  déjà,  les 
actions  au  nominal  de  250  fr.  de  la  Compagnie  du 
Chemin  ds  fer  Métropolitain  de  Paris,  libérées  du 
quart,  soit  de  62  fr.  50  seulement,  sont  demandées  sur 
le  Marché  de  Bruxelles,  où  elles  se  traitent  aux  envi- 
rons de  380  fr. 

P.  B. 


ASSOCIATION  NATIONALE 

des  Porteurs  français  de  Valeurs  étrangères 


JJ Association  Nationale  des  Porteurs  Français  de 
Valeurs  étrangères,  5,  rue  Gaillon,  à  Paris,  qui  s'est 
récemment  constituée  en  France,  ainsi  que  nous  l'avons 
annoncé  précédemment,  vient  d'adresser  la  circulaire 
suivante,  datée  du  14  avril,  aux  porteurs  d'obligations 
de  la  Compagnie  Madrilène  d'Eclairage  et  de  Chauf- 
fage par  le  Gaz  : 
Monsieiu", 

La  Compagnie  Madrilène  du  Gaz,  comme  plusieurs  autres 
entreprises  espagnoles,  s'est  déclarée  dernièrement  dans  l'im- 
possibililé  de  faire  face,  d'une  manière  intégrale,  à  toutes  ses 
charges:  elle  a  même  pris  une  première  mesure  consistant  en 
l'ajournement  sine  die  do  l'amortissement  do  ses  obligations. 
Vous  trouverez  au  verso  l'exposé  des  faits  qui  ont  révélé  au 
public  cette  situation. 

Préoccupés  de  cet  état  de  choses,  un  certain  nombre  d'obli- 
gataires se  sont  adressés  à  l'Association  Nationale  de  Por- 
teurs Français  de  Valeurs  Etrangères  et  ont  fait  appel  à 
son  intervention. 

L'Association  a  fait  procéder  immédiatement  à  une  étude 
de  cette  all'aire.  De  cet  examen,  elle  a  conclu  qiie  son  action 
pouvait  s'exercer  utilement  et  elle  a  décidé  qu'il  y  avait  lieu 
de  provoquer  le  groupement  dos  intéressés. 

Il  ne  semble  pas,  d'ailleurs,  impossible  de  trouver  un  ter- 
rain d'entente  avec  la  Compagnie,  qui  a,  elle-même,  dans  les 
résolutions  de  l'assemblée  des  actionnaires  du  22  décembre 
que  vous  trouverez  ci-jointes,  manifesté  son  désir  d'en- 
trer en  négociations  avec  ses  créanciers.  Mais  l'urgence  s'im- 
pose; car  il  importe  que  l'examen  des  propositions  que  la 
Compagnie  serait  amenée  à  faire  puisse  être  terminé  assez  tôt 
pour  qu'un  arrangi^ment  intervienne,  s'il  y  a  lieu,  avant 
l'écliéance  du  prociiain  coupon  (l"  juillet  1899)  ou,  à  défaut, 
pour  que  les  mesures  jugées  nécessaires  puissent  être  prises 
en  temps  opportun. 

S'il  vous  convient  de  prendre  part  au  groupement  en  for- 
mation, vous  voudrez  bien  retourner,  dans  le  plus  bref  délai 
possible  ,  au  siège  de  V Association  Nationale ,  5  ,  rue 


Gaillon,  le  bulletin  ci-joiiU  dûment  rempli  et  revêtu  de  votre 
signalurti. 

IJcs  ([ue  le  nombre  dos  oldigatioiis  représentées  sera  sulïï- 
sanL,  les  adhércnls  seront  convoqui'S  à  une  assemblée  géné- 
l'ale,  où  ils  auront  à  se  prononcer  sur  l'attitude  qu'il  convient 
lie  i)rendre  poui'  la  défense  de  leurs  intérêts  et  où  seront 
désignés  les  membres  du  Comité  chargés  de  les  représerdor. 

Lorsque  ce  (îomité  sera  constitué,  le  concours  de  l'Asso- 
ciation lui  sera  acquis  pour  faciliter  sa  tâche  et  le  succès  de 
ses  efforts. 

Veuillez  agréer,  M  ,  l'assurance  de  nos  sen- 

timents dévoués. 

Pour  l'Association  Nationale. 
Le  Directeur,  Le  Président, 

Tony  Chauvin.  S.  Périvier. 

Voici,  brièvement,  l'exposé  des  faits  dont  il  est  parlé 
dans  la  circulaire  ci-dessus. 

Malgré  le  cas  de  force  majeure  qui  résultait,  pour 
les  Sociétés  espagnoles,  de  la  guerre  et  de  l'aggrava- 
tion du  change  qui  en  avait  été  la  conséquence,  la  Com- 
pagnie  Madrilène  d' Eclairage  et  de  Chauffage  par  le 
Gaz  avait,  en  décembre  dernier,  décidé  de  continuer  à 
payer  en  francs,  à  Paris,  le  coupon  à  l'échéance  du 
1er  janvier  1899  de  ses  obligations,  mais  de  suspendre 
le  tirage  de  ces  titres  jusqu'à  ce  qu'un  arrangement 
définitif  ait  été  conclu  avec  les  porteurs  d'obligations. 
Mais  l'assemblée  générale  extraordinaire  des  action- 
naires de  la  Compagnie,  qui  a  eu  lieu  le  22  décembre 
1898,  a  reconnu  l'impossibilité  matérielle,  dans  les  cir- 
constances et  conditions  actuelles,  de  continuer  à  faire 
en  francs  le  service  des  obligations  circulant  à  l'étran- 
ger et  elle  a  invité  le  Conseil  d'administration  à  entrer 
en  négociations  avec  les  obligataires,  à  l'effet  d'obtenir 
toutes  modifications  équitables. 

Le  rôle  de  Y  Association  Nationale  des  Porteurs 
français  de  Valeurs  étrangères  commence  donc  main- 
tenant, et  c'est  aux  obligataires  à  se  grouper  autour 
d'elle  et  à  lui  confier  leurs  intérêts. 

L.  P, 


MomatioES  Econoinips  et  Mmmi 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  19  avril,  les  133.000  obligations  de  500  fr.,  for- 
mant une  première  émission  do  l'Emprunt  Chinois  5  0/0  or 
18^8  de  112.500.000  fr.,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  savoir  :  les  obligations  non  libérées,  au  comptant 
et  à  terme,  et  les  obligations  libérées  au  comptant  seulement. 

Lesdites  138.000  obbgations,  émises  à  482  fr.  50,  à  verser  à 
la  répartition  ou  par  termes  échelonnés  jusqu'au  30  juin, 
sont  remboursables  à  500  fr.,  par  tirages  au  sort,  en  vingt 
ans  à  partir  de  1909,  et  productives  d'un  intérêt  annuel  de 
25  fr.,  payables  par  moitié  les  l"'  mais  et  l"''  septembre. 

Jouissance  courante  :  1«''  mai  1899. 

Les  certificals  provisoires,  à  échanger  ultérieurement  contre 
des  titres  définitifs  de  1  à  5  obligations,  sont  munis  d'un  cou- 
pon spécial  de  8  fr.  33  échéant  le  1"  septembre  1899. 

A  terme,  les  négociations  auront  lieu  par  25  obligations  et 
les  multiples.  (Par  exception,  les  opérations  ne  se  traiteront 
qu'en  liquidation  du  15  mai). 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris  :  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  à  la  Société  Générale,  au  Comptoir 
National  d'Escompte,  à  la  Banque  Internationale,  à  la  Banque 
Parisienne  et  à  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud. 


Depuis  le  20  avril,  les  18.000  obligations  n"'  300001  à  318000 
faisant  partie  d'une  émission  de  25.012  obligations  nouvelles 
de  500  fr.  3  0/0  do  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
sont  admises  aux  négociations  de  la-Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obbgations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  300.000  à 
318.000. 


Un  versement  de  125  fr.  (2=  quart)  étant  appelé  du  20  avril 
avi  1"  mai  sur  les  actions  nouvelles  (n"^  20iOl  à  50000)  de  la 
Compagnie  Générale  Française  de  Tramways. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  22  avril,  les- 
dites actions  ne  se  négocieront  plus  qu'en  titres  libérés  de 
moitié,  250  fr.  restant  à  verser. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  BanqQe  : 

13  avril  20  avril 

Or   1.814  &i9  i!12    1.816  196.794 

àrgent...    1.202  149  2ï6    1  20i  296  881 

3. 016. 108  469   3  021  093.676 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

Portefeuillp  Paria  I  ^"^"^'^  ^^^"^ 
t-orteteuille  Pans  |  ^^.^(^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

ATances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

ATances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

ATances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  dçs  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  ^oi  du  17  mai  1834 
mobilières      fx:banque8  département. 

(   Loi  du  9  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Conipie  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescop'pte  du  dernier  semestre  

divers  

Total  


13  avril 


20  avril 


3.016  7C8. 469 

3  021 

.093.676 

110 

631 

38  620 

284.721 

.871 

295  038.499 

455.808 

305 

425.990.020 

4.391 

000 

3 

866.000 

8  621 

300 

8 

62 1  3j0 

189.216 

095 

188 

060  471 

238.898 

.103 

238 

136.31b 

180.000.000 

18Ô  000.600 

10.000.000 

10.000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

99.624 

5fi0 

98 

624  882 

100.000.000 

loe  000  000 

4  000.000 

4 

000.000 

15.001.489 

15.045.224 

2.910 

467 

3 

130.560 

8.407 

444 

8 

407.444 

34  336  126 

53.025  131 

4.65î>  766 

6  '5 

4.655.1  5»  «96 

182.500 

000 

182 

500.000 

8.002 

313 

8 

002  313 

10.000 

000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

9.125 

000 

9 

125.000 

4.000 

000 

4 

000.000 

8.407 

444 

8 

407.444 

3.812  812 

63i 

3.802 

600.855 

23.030 

336 

2i 

-'.il  80b 

13.fi0i 

704 

13 

052  754 

106.702 

005 

103 

7S.!.26ô 

360  t&O 

7i6 

377 

908  601 

77.622 

496 

73 

841 .412 

1  792 

569 

1 

727  207 

9.487 

IbO 

10 

159.611 

2.0b2 

562 

2 

052  562 

23  498 

912 

23 

686  314 

4.655.7(10.605 

4.656.058.896 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


25  avril 

23  avril 

22  avril 

21  avril 

20  avril 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.537  9 

3.640.4 

3.684  9 

3  704  3 

3  802  6 

3.298.6 

3.196  2 

3.1.39  3 

3  07-. 1 

3.021  l 

560  8 

677.3 

68..  2 

8 13  3 

721  0 

Avances  aux  partie. 

2Ï8  9 

362. 2 

355  6 

380  9 

426  2 

—       à  l'Etat  

140  0 

140  0 

140  0 

180  0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

174  7 

184  0 

179  0 

189  2 

103  8 

partie. 

433.2 

537  8 

4 '.9  9 

571.4 

451  8 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  O'O 

pair 

pair 

pair 

5  %  0/00 

%  O/OO 

2.093  9 

3.535  4 

3.921.6 

4  110.6 

7.029  1 

Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris.  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaire.?,  réunie  le  18  avril, 
souA  la  présidence  de  M.  Albert  Dehaynin,  président  du 
conseil,  a  voté  à  l'unanimité  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
conseil  d'administration  et  celui  des  commissaires,  approuve, 
tels  ((u'ils  sont  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  IhQH; 

2"  Il  sera  prélevé  sur  les  bénéfices  disponibles  au  31  dé- 
cembre 1898  : 

a)  Une  somme  de  90.222  fr.  05  à  porter  au  fonds  <ie  réserve 
légal  •  ; 

b)  Une  somme  de  14.288  fr.  11  à  porter  au  fonds  d'amor- 
tissement des  construcLions  sur  terrains  concédés  ou  loués  ; 

c)  Une  somme  de  1.713.501)  fr.  à  distribuer  au.x  aclions,  à 
raison  de  28  fr.  50  par  action  de  capital  et  de  3  fr.  50  par 
aclioii  de  jouissance. 

(les  sommes  seront  payées,  savoir  : 
Pour  les  actions  de  capital  : 

Moitié  au  1"  juillc't  1H9'.1,  contre  détacliement  du  coupon  9!); 
l\'Ioiti('au  T'^janvier  10 '0,  contre  détachement  du  coupon  iîO. 
Pour  les  actions  de  jouissance  : 

3  fr.  50  en  une  seuh;  fois,  le  1"  juillet  1899,  contre  détache- 
ment des  coupons  29  et  30  ; 


d)  Une  somme  de  90.184  fr.  21  formant  l'attribution  statu- 
tuire  du  conseil  d'administration. 

Le  solde,  montant  à  1.313.773  fr.  74  sera  reporté  à  l'exer- 
cice en  cours  : 

3°  Nomination  comme  administrateurs  de  MM.  A.  Watel 
et  J.  Keller,  en  remplacement  de  MM.  Dauchez  et  Ed.  Hervé, 
décédés,  et  réélection  de  MM.  Dupont  et  Louis  Passy,  admi- 
nistrateurs sortants  ; 

4°  Nomination  de  MM.  Raftard,  de  Carrère  et  Pierre  Guyot 
comme  commissaires  dcs  comptes  pour  l'exercice  1899,  et 
fixation  de  leur  indemnité  comme  précédemment. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  26  mars  au  1"  avril  1899  (13»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 

exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Ree.  br.  depuis 
le  l'rjanvier 

Différence 
p' 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

Btat ...   

2.813 

923 

774 

10  757 

10  049 

708 

Paris-Lyon-Mé  dlter . 

9.0Ï7 

8  800 

7  930 

101 .820 

96.580 

5.240 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

200 

154 

2  265 

1.677 

5»8 

Nord  

3.746 

4.441 

i.083 

50.110 

48.789 

1  321 

5.b9U 

3.2h8 

2.999 

37  810 

36.495 

1  315 

6  829 

'1.376 

3.681 

46.936 

43.919 

3.017 

Es*,  

4.835 

3.52U 

2  935 

37 . S29 

35  789 

2  040 

Midi  

3.418 

2.039 

1  955 

24.999 

25  061 

62 

898 

131 

91 

1.515 

1.33(1 

f 

185 

1.039 

134 

112 

1.741 

1.321 

+ 

419 

Oues  t- Algérien  

296 

51 

37 

673 

5,.0 

+ 

173 

Ajcze-w  à  Kralfallah 

214 

38 

27 

439 

368 

+ 

70 

Médoc. 

101 

25 

23 

310 

2Ul 

19 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Contrairement  aux  prévisions,  l'argent  nécîessaire 
aux  règlements  de  la  liquidation  de  quinzaine  a  été 
facile,  et  on  a  pu  l'obtenir  à  des  conditions  relative- 
aient  douces.  Aussi  les  dispositions  favorables,  dont  le 
Marché  faisait  déjà  preuve  la  semaine  dernière,  se 
sont-elles  accentuées.  Cependant,  au  dernier  moment, 
et  pâr  suite  de  réalisations  de  bénéfices,  un  petit  temps 
d'arrêt  se  produit  sur  un  certain  nombre  de  valeurs. 

ir  if  Nos  Renies  Françaises  sont  fermes,  mais  avec 
un  marché  toujours  calme.  Le  3  O/O  Perpétuel,  qui 
finissait  il  y  a  huit  jours  à  101  92  1/2,  a  passé  à  102. 
Au  comptant,  on  le  retrouve  à  101  90,  contre  lui  75. 
Rente  3  i/2  0/0  103  62  1/2  à  terme,  contre  103  60; 
au  comptant,  elle  s'inscrit  à  l(i3  55,  contre  103  45. 
Rente  3  0/0  antorlissable,  100  30  au  comptant,  en  recul 
de  15  centimes,  et  100  40  à  terme,  sans  '  hangement. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  s'échan- 
gent à  497,  contre  495;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin  85  50,  en  avance  de 
50  centimes;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar  87, 
contre  86. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  2  i/2  0/0  de  Vfndo- 
Chine  sont  fermes  à  472  à  terme,  et  à  475  au  comptant. 

if  if  On  s'occupe  toujours  beaucoup  des  Obligations 
de  la  Ville  de  Pans,  mais  c'est  la  série  2  1/2  0/0  de 
1894-  i896  qui  attire  le  plus  l'attention.  En  effet,  ces 
obligations  sont  plus  séduisantes  que  celles  de  toutes 
les  autres  catégories  classées.  Elles  rapportent  2,52  0/0, 
puisque  leur  revenu  est  de  10  fr.  et  qu'on  peut  les  ob- 
tenir sans  aucuns  frais  au  prix  de  398  fr.  D'antre  part, 
en  cas  de  lemboursement  au  pair,  elles  laissent  une 
petite  prime,  alors  que  la  plupart  des  autres  séries  oc- 
casionnent, en  sortant  au  pair,  une  perte  à  leurs  por- 
teurs. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  544  fr.,  finit 
à  5i4  fr.  25;  Obligations  3  0/0  i  869.  423  fr.,  contre 
424  fr.  50;  Obligations  3  0/0  187 i.  410  fr.  50,  sans 
changement  appréciable;  Quarts,  108  fr.  25;  Obliga- 
tions 4  0/0  187!^.  553  fr.,  ex-coupon,  contre  563  fr. 
avec  coupon;  Obligations  4  0/0  1  876,  553  fr.,  égale- 
ment ex-coupon. 

Les  Obligations  2  0/0  1898  sont  à  444  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265  francs,  au 
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môme  cours  de  39'i  fr.  ;  Quarts  libérés  de  66  f'r.  25, 
102  fr.  75;  Obligations  1892  entièremenl  lit)érées, 
402  fr.,  contre  403  fr.  25. 

ir  i(  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont 
plus  lourdes,  bien  qu'en  reprise,  sur  leurs  plus  bas 
cours.  Elles  reviennent  de  4.02.')  Ir.  à  4.000  l'r. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  gr;ind  Fltahlissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  dix  sept  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  7.02y.O  .1  fr..  contre  4.110.574  fr.  en  1898,  3.921.602  fr. 
en  1897,  3.535.476  fr.  en  1896,  1.910.040  fr.  en  1895  et 
3.900.612  fr.  en  1894. 

Le  Crédit  Foncier  de  France  finit  à  755 fr., 
contre  7îil  fr.  la  semaine  dernière.  Des  réalisations  se 
sont  produites  sur  cette  valeur,  qui  l'avaient  ramenée 
un  moment  à  735  fr.  On  sait,  maintenant,  que  le  divi- 
dende du  dernier  exercice  sera  de  25  fr.,  comme  le  pré- 
cédent. 

Le&  Obligations  Foncières  et  Co?rtmu?îaZes  restent  très 
demandées  fiar  la  petite  épargne,  qui  se  portent  surtout 
sur  les  titres  s'obtenant  tncoie,  pour  le  moment,  au- 
dessous  du  pair. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  que 
nous  laissions  à  490  fr.,  sont  au  même  cours;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1  879,  504  fr.  50,  contre  .504  fr.; 
Obligations  Communales  3  0/0  1880,  497  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  restent  à 
455  fr.  50;  Foncières  1885,  482  fr.,  contre  482  fr.  25; 
Cinquièmes,  100  fr.  25. 

Les  Obliqations  Communales  3  0/0  i89i,  qui  res- 
taient à  395  fr.,  clôturent  a  394  fr.  25  ;  Obligations  à 
lots  3  0/0  1892,  estampillées,  sans  changement  à  494 
francs;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  entiè- 
remenl libérées,  487  francs;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,m  fr. 

Les  actions  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  eu  un  très  bon  marché  cette  semaine,  et 
quelques-unes  sont  en  hausse  importante. 

La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas  a  été  pai  ticu- 
lièrement  demandée.  Elle  s'inscrit  à  1.077  fr.,  gagnant 
42  fr.  sur  sa  clôture  d'il  y  a  huit  jours.  Cette  Société 
établit  une  succursale  à  Madrid  qui  sera  dirigée  par 
M.  Cocagne,  sous-gouverneur  de  la  Banque  Hypo- 
thécaire d' Espagne,  un  Français  des  plus  compétents 
et  des  mieux  appréciés  du  monde  financier  madri- 
lène. La  même  Société  vient  de  d'acquérir  un  immeu- 
ble à  Anvers,  pour  y  établir  une  succursale  de  son 
siège  de  Bruxelles.  Comptoir  National  Escompte  61 'i 
à  terme,  contre  605  fr.,  et  010  au  comptant,  contre 

609  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  été  aussi  très  actif.  11  a  passé 
de  892  fr.  à  terme  à  912,  et  de  894  fr.  au  comptant, 
à  915  francs. 

La  Société  Générale  qui  clôturait  à  578  fr.,  s'éi-hange 
à  579  fr. ;  Crédit  hidustriel  et  Comme  cial  633  fr., 
contre  630  fr.  ;  Banque  Française  de  VAfriqxie  du  Sud 
92  fr.  à  terme,  contre  91  fr.  50,  et  91  fr.  au  comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Pans  est  montée  de 

610  fr.  à  636  fr.  Ce  mouvement  n'a  pas  lieu  de  nous 
surprendre.  Nous  nous  reportons,  à  ce  suj^^t,  à  l'article 
que  nous  avons  publié  sur  cet  Etablissement  dans  le 
numéro  de  V Economiste  Européen  du  7  courant. 
BanquedeV Algérie, ]y\n?,  lourde  à  88.5 fr.,  contre  895 fr.; 
Banque  Parisienne,  496  fr.  ;  Obligations  de  400  francs 
de  la  Société  des  Immeubles  de  France,  au  même  cours 
de  146  fr  50  ;  Obligations  de  475  francs,  175  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  sont  très  fermes,  à  221  fr.  .50,  e.x  coupon 
de  7  francs,  formant  le  solde  de  dividende  du  dernier 
exercice;  Com,pagnie  Française  dtts  Mines  d'Or,  111  fr., 
contre  103  fr.  ;  Crédit  Mobilier,  88  fr.  ;  Rente  Foncière, 
457  fr,  à  terme  et  460  fr.  au  comptant,  donnant  lieu  à 
de  bonnes  demandes. 

if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  bien  tenues  et  en  même  temps 
plus  actives. 

Le  Lyon,  qui  s'échangeait  à  1.952  fr.  à  terme  et 
à  1.945  fr.  au  comptant,  a  passé  respectivement  à  1.965  fr. 


et  à  1.902  fr.  50;  A'or^,  2.170  fr.  à  terme,  contre  2.172  fr. 
Midi,  1.398  fr.  au  comptant,  contre  1  ViOO  fr. 

\^Est,  (\\\\  étaitrevcnu  à  1.055  fr. ,  reste  à  1 .0.52  fr.  50.; 
Orléans,  l.«26  fr.  au  comptant,  contre  1.810  fr.  jeudi 
dernier;  Ouest,  1.180  fr.,  contre  1.170  fr. 

Les  recettes  de  nos  t-ix  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  qualriéme  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  diminuti'  n  de  4.53  000  fr.  sur 
la  semaine  correspondante  Je  1898  Par  suite,  les 
recettes  du  Ifir  janvier  au  10  avril  sont  en  plus  value 
de  13.(106.000  francs  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  3^i9  fr., 
contre  346  fr.  Chemins  Economiques  du  Nord,  .561  fr., 
contre  565  fr. 

■k  if  Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales  a  encore  été  très  animé  et  très  mouvementé 
cette  semaine. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  P'iris  sont 
à  650  fr.  L'assemblée  des  actionnaires  de  cette  Société 
a  eu  lieu  le  18  cou'ant.  Le  dividende  pour  l'exercice 
écoulé  a  été  fixé  à  28  fr.  50  par  action  de  capital,  et  à 
3  fr.  50  par  action  de  jouissance.  Comp  gnie  Pari- 
sienne dv  Gaz,  en  forte  reprise  de  65  fr.,  à  1.282  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transat/antique 
est  à  338  fr.,  contre  335  fr.  ;  Messageries  Maritimes, 
680  fr.  La  flotte  de  cette  dernière  Compagnie  vient  de 
s'augmenter  du  «  Pacilique  »,  navire  de  89  mèires  de 
long,  destiné  au  service  \  ostal  entre  Sydney  et  Nouméa. 
Chargeurs  Réunis,  1.2.50  fr.,  contre  1  260  fr. 

Les  Omnibus,  qui  avaient  fléchi  àl.730fr.,  ont  encore 
reculé  à  1.680  fr.,  mais  finissent  à  1.700  fr.  Pour  la 
quatorzième  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recettes 
de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  1.0ti2.31l  fr.  80, 
contre  989.113  fr.  05  p'iur  la  semaine  correspondante 
de  1898.  Par  suiie,  du  l^''  janvier  au  8  avril  1899,  les 
recettes  s'établissnnt  à  13. 442.389  fr.  15,  en  augmen- 
tation de  807.245  fr.  15  sur  l'année  dernière.  Voilures 
à  Paris,  667  fr.,  contre  661  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  avaient 
réactionné,  la  semaine  précédente,  à  625  fr.,  a  p  'Ssé 
à  6J5  fr.  ;  Société  Française  d' Eleclro-Mélallurgie, 
769  fr.  contre  768  fr.  Nous  nous  reportons  à  1  article 
que  nous  publions  plus  haut  sur  cette  Socii'ti^. 

L'action  Suez  a  repris  de  3.782  fr.  à  3  8o9fr.  ;  Parts 
C/uzZes,  2  490  fr.,  contre  2.478  fr.  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  cette  Sociélé  vient  de  nommer,  comme 
nouveaux  administrateurs,  MM.  le  baron  de  Courcel 
et  de  Vogiié 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  se  tient  bien  à 
198  fr.  ;  EtabHssem.ents  Decauville,  sans  changement 
à  95  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette 
Société  a  eu  lieu  le  15  courant.  Aucun  dividende  n'a 
été  proposé,  et  après  affectation  à  divers  amortisse- 
ments et  réserves,  le  solde  de  390.811  fr.  20  du  compte 
de  «Profits  et  Pert  s»  a  été  reporté  à  nouveau.  Pro- 
cédés Thomson-Huuslon  en  nouveau  recul  à  1.510  fr. 
et  perdant  pour  la  semaine,  22  fr. 

Les  actions  Mul/idano.  qui  étaient  passées  à  1.290 
francs  gagnent  encore  10  fr.  à  1.300  fr.  Sif.ié/é  d'In- 
candescence par  le  Gaz  {Bec  Auer),  505  fr..  ex-divi- 
dende de  .55  fr.  Les  actionna'res  de  (  ette  Société  se 
sont  réunis  en  ass.  mblée  générale  ordinaire  le  14  cou- 
rant, et  ont  approuvé  toutes  les  résolutions  qui  leur 
ont  été  proposés. 

Dynamite  Centrale,  546  fr.,  contre  550  fr.;  Anciens 
Etablissemenis  Cail,  415  fr.,  en  plus-value  de  15  fr.; 
Société  Mélallirrqique  de  /,'Ournl-Volf/a,  en  forte  plus- 
value  à  630  fr.  à  terme,  après  même  045,  contre  579  fr., 
et  à  635  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de  55  fr.  On  an- 
nonce que  cette  Société  est,  en  ce  moment,  sollicitée 
pour  passer  un  marché  de  longue  durée  avec  une 
Société  métallurgique  en  formation  qui  s'établirait  non 
loin  des  gisements  de  Komaiowo,  dont  l'cxploiiation 
appartient  à  la  Société  de  l'Oural-Volgn ,  et  qui  s'assu- 
rerait ainsi  le  minerai  nécessaire.  D'autre  part,  la 
création  du  chemin  de  fer  qui  doit  relier  l'Oural  au 
ba.;sin  du  Volga  est  une  chose  à  peu  près  décidée  ;  la 
construction  en  commencera  vraisemblablement  au 
mois  de  mai  prochain. 
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La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à 
305  fr.,  contre  302  fr.  50;  Compagnie  de  Fives-Lille, 
600  fr.;  Compteurs  à  Gaz,  1.710  fr.,  en  moins-value  de 
10  fr.;  Aciéries  de  France,  au  même  cours  de  1.110  fr.; 
Compagnie  d'Aguilas,  416  fr.,  contre  430  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation)  sont  calmes.  Les  Obliga- 
tions 3  0/0  sont  à  30  fr.,  contre  31  fr.  25;  Obligations 
4  0/0,  31  fr.  ;  Obligations  5  0/0,  38  fr.  75,  contre 
39  fr.;  Obligations  6  0/0  l'^^  Série,  43  fr.,  perdant  2fr.; 
Obligations  2^  Série,  39  fr.  50. 

■i(  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  donné  lieu 
à  des  mouvements  divers. 

Les  Obligations  Argeiitines  5  0/0  1886,  qui  finis- 
saient à  472  fr. ,  sont  à  475  fr.;  Argentin  4  0/0  1896 
(Rescision),  64  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  fermes.  Le 
4  0/0  1889  clôture  à  62  fr.  35,  contre  62  15;  Funding 
Brésilien  5  0/0,  88  fr.  90,  en  plus-value  de  40  centimes. 

Les  E7nprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  touiours 
demandés  au  comptant.  ^Obligation  5  0/0  de  Bahia 
reste  ferme,  à  435  fr.;  Obligation  de  VEtat  de  Espirilo- 
Santo,  337  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  en  avance  de 
1  fr.  35,  à  59  fr.  90,  après  même  60  fr.  25.  C'est  la  con- 
firmation de  notre  manière  de  voir  sur  la  situation 
financière  de  l'Espagne.  Billets  Cubains,  fermes  aussi. 
Les  6  0/0,  qui  avaient  reculé  à  276  fr.,  remontent  à 
282  fr.,  pendant  cjue  les  5  0/0  sont  demandés  à242fr. 

Meilleure  tenue  de  la  Rente  Italienne,  que  nous  lais- 
sons à  95  fr.  30,  contre  94  87  1/2  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  calme.  On  la  retrouve 
à  26  fr.  40,  contre  26  fr.  30. 

Les  f^onds  Roumains  ont  à  enregistrer  de  bonnes 
demandes  au  comptant.  Le  4  0/0  Amortissable  1896 
finit  à  94  fr.  et  \%  4  0/0  Amortissable  1898  à  ?4  fr.  40. 

Les  Fonds  Rxisses  sont  lourds.  Le  3  0/0  or  1891- 
1894  s'inscrit  à  92  fr.  25,  contre  92  80;  Russe  3  0/0  or 
1896,  92  fr.  80,  contre  93  fr.  50  ;  Rente  4  0/0  1867- 
1869,  103  fr.  25  les  grosses  coupures  et  103  fr.  20  les 
unités;  Consolidés  ire  et  2^  Séries,  101  fr.  20,  contre 
101  fr.;  Rente  Intérieure  4  0/0,  100  fr.  25. 

Les  Valeurs  Ottomanes,  d'abord  très  fermes,  n'ont 
pu  conserver  leurs  plus  hauts  cours.  Néanmoins,  la 
Série  B  rest*^  à  48  fr.  20  contre  47  ,50  ;  Série  C,  27  25,  en 
avance  de  20  centimes  ;  Sériel),  23  fr.  20,  contre 22  90; 
Priorités  Ottomanes,  480  fr.,  contre  481  fr. 

-^r  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
que  nous  laissions  à  503  fr.,  s'inscrit  à  502  fr.  ;  Banque 
Impériale  Ottomane,  578  fr.  à  terme,  comme  la  se- 
maine dernière.  On  dit  que  cette  institution  prépare 
une  importante  opération  financière.  Un  membre,  du 
Comité  parisien  de  cette  Banque  et  un  membre  de  la 
Deutsche  Bank  se  sont  rendus,  dit-on,  à  Constantinople, 
pour  s'entendre  au  sujet  de  la  conversion  de  l'emprunt 
des  Douanes  Ottomanes. 

La  Banque  Nationale  du  Mexique  est  à  633  fr. ; 
actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  540  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0,  503  fr.  ;  Obligations  3  1/2,  500  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  de  la  République  Sud-Africaine,  350 
francs.  Robinson  South  African  Banking,  108  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands- Express  Européens  sont 
très  fermes  à  815  fr.  à  terme,  et  au  comptant  en  plus- 
value  de  15  fr. 

Les  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  en  nouvelle 
hausse.  L'action  Andalous  monte  de  24  fr.,  à  230  fr.  ; 
Nord  de  V Espagne,  195  fr.,  contre  109  fr.,  sur  l'annonce 
d'une  combinaison  en  ce  moment  à  l'étude,  et  qui  l 
aboutirait  à  un  arrangement  entre  les  actionnaires  et 
les  oliligataires  de  la  Compagnie.  A  ce  sujet,  nous  nous 
reportons  à  la  note  que  nous  publions  plus  haut  dans 
les  «  Questions  du  jour  ».  Saragosse,  également  en 
plus-value,  à  283  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
un  peu  hésitantes.  Les  Obligations  3  G / 0  Jonction-Salo- 
niqu a  Constantinople,  qui  restaient  à  285  fr.,  sont 
maintenant  à  275  fr.,  ex-cou])on  ;  Obligations  an- 
ciennes 4  0/0  {série  1894)  de  la   Société  Smyrne- 


Cassaba  et  p7-olongement,  sans  changement  à  422  fr.'; 
Obligations  4  0/0  nouvelles  {série  1896),  369  fr, 

La  Treasury  Gold  Mining  finit  à  130  fr.,  contre  131 
francs. 


MARCHÉ  ESM  BANQUE 

Les  affaires  ont  été,  cette  semaine,  sensiblenaent  plus  actives 
que  précédemment,  bien  que  l'allure  du  Marché  reste  tou- 
jours irrégulière. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  finissait  à  70  fr.  60,  est  maintenant 
à  70  fr.  75  ;  Minas-Geraès,  368  fr.  contre  365  fr.  ;  Chemins 
Ottomans  très  fermes,  à  126  fr. 

h'Alpine,  qui  restait  à  525  fr.,  revient  à  520  fr.  ;  Tharsis, 
gagnant  10  fr.  50  à  289  fr.  50  ;  Cape  Copper,  116  fr.  contre 
106  fr.  ;  Laurium  Grec,  90  fr.  contre  86  fr.  50  ;  Huanchaca, 
55  francs. 

La  Dniéprovienne,  qui  était  revenue  à  4.335  fr.,  passe  à 
4.375  fr.  ;  Donetz,  1.230  fr.  contre  1.215  fr.  ;  Huta-Bankovoa, 
4.540  fr.,  contre  4.550  fr. ;  Haut-Volga,  695  fr.;  John  Coche- 
rill,  2.385  fr.  contre  2.420  fr. 

L'Omnium  Russe  clôture  à  633  fr.  ;  Douhowaïa-Balka, 
2.290  fr.  contre  2.325;  Vieille-Montagne  830  fr.;  Usines  de 
Briansh,  1.430  fr.,  en  bénéfice  de  50  fr.  ;  Plaques  Lumière, 
1.460  fr.  ;  Cercle  de  Monaco,  4. 495  fr.  C'est  le  1"  mai  que  sera 
mis  en  paiement  le  solde  du  dividende  de  l'exercice  1898,  soit 
250  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  recherchéps  et  en 
avance,  à  120  fr.  C'est  demain,  22  courant,  qu'a  lieu  l'inau- 
guration officielle  de  la  ligne  de  Tours  à  Saint-Avertin,  ainsi 
que  nous  l'avons  annoncé  il  y  a  huit  jours.  Biscuits  Olibet, 
146  francs  ;  Mode  Nationale,  134  fr.  ;  Chaussures  Françaises, 
168  francs.  Chaussures  a.  Incroyable  «,  224  fr.  ;  Tavernes 
Pousset  et  Royale  réunies.  203  i'r. 

L'action  de  100  francs  nominale  de  la  Société  des  Eaux 
gazeuses  et  minérales  a  été  introduite  le  17  courant,  sur 
notre  Marché,  par  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles. Ce  titre  est  demandé  à  125  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Minas  Geraes  5  %  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubovi'aïa-Balka  

Haut-Volga  


20  avril 

20  a-vril 

.520  .. 

4540  .. 

70  75 

90  .. 

368  .. 

Omnium  Russe  

633  .. 

4495  .. 

Plaques  Lumière  

14G0  .. 

126  .. 

400  .. 

168  .. 

Sud  Russe  (Soude). . . 

1225  .. 

950  .. 

239  50 

4375  .. 

1430  .. 

12.30  .. 

Usine  Gliff  

1700  .. 

2290  .. 

Vieille-Montagne  ' 

830  .. 

695  .. 

Volga- Vichera,  fib... 

425  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Coitverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


20  avril  1899. 

Pendant  la  dernièr^  quinzaine  la  pluie  est  tombée  en  abon- 
dance. A  son  apparition  la  culture  s'était  montrée  très  satis- 
faite, mais  le  refroidissement  de  la  température,  qui  s'est  pro- 
duit peu  après,  n'était  pas  sans  lui  inspirer  quelques 
craintes. 

Depuis  deux  jours,  le  temps  s'est  remis  au  beau  et  nous 
ne  souhaitons  plus  qu'un  peu  de  chaleur. 


CÉRÉALES 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

23m  ars 
1899 

3'imars 
1899 

6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

Fr. 

20  87 

Fr. 

20  87 

Fr. 

21  12 

Fr. 

20  87 

Fr. 
20  87 

14  66 

15  05 

15  05 

15  13 

15  42 

16  25 

16  87 

16  75 

16  75 

17  .. 

20  67 

19  65 

18  52 

19  .. 

18  41 

22  53 

21  62 

18  69 

19  04 

18  06 

13  03 

13  65 

13  77 

13  70 

14  05 

15  34 

15  97 

15  32 

15  68 

15  96 

T/KCONOMISTK  EUROPÉEN  —  Franco 


m 


Malgré  la  tVmietô  qui  règno  sur  les  marchés  étrangers,  les 
alfairos  sont  peu  actives  il  Paris. 
On  colo  en  clôture  : 

6  avril        13  avril      20  avril 

Courant   21  12  20  87  20  87 

Mai   21  12  21  12  21  12 

Mai-juin   21  12  21  12  21  37 

A  (le 'Mai   21  12  21  . .  n  12 

Juillet-août   20  62  20  87  20  87 

4  derniers   20  37  20  62  20  37 

Farines.  —  La  tendance  est  toujours  calme.  La  marque 
de  Gorbeil  est  à  48  fr.  comme  la  semaine  dernière. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

6  avril     13  avril    20  avril 

Marques  de  choix.  .   49  ..  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  45  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  oO  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  42  62, 
contre  4iî  87  il  y  a  huit  jours. 

Voici  quelles  ont  été  les  importations  et  exportations  des 
blés  et  farines  pendant  le  mois  de  mars  : 

Commerce  spécial 

Blés  Farines 

""imT^  "îmo"  'i898'''""'T!899" 


(En  quintaux  métriques) 
1.837.693     118.525       12.645  25.393 
774         »  19.424  22.380 

6.779  -f  3.013 


Importations . . , 
Exportations  . . 

En  faveur  de  rimp..+1.836.919  +118.525 

Si  l'on  ramène  la  farine  en  blé,  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  farine  pour  100  kilogrammes  de  froment,  nous  obtenons 
les.  résultats  suivants  pour  la  période  du  1"  août  au  31  mars  : 


Commeree  spécial 
1897-' 


1898-99 


Importations . 
Exportations . 


(En  quintaux  métriques) 
9.291.232  2.481.715 
156.762  249.756 


En  faveur  de  l'importation..      9.134.470  2.231.959 

Soit  en  hectolitres  au  poids  moyen  de  75  kilogrammes  : 
Campagne  1897-98  : 12.179.293   Campagne  1898-99  :  2.975.945 

Les  quantités  en  entrepôt  à  fin  mars  étaient  :  pour  les  blés 
172.185  quintaux  ( —  75.619  contre  lin  février)  et  pour  les 
farines  34.794  quintaux  (-|-  671  contre  fin  février). 

Seigle.  —  Le  marché  est  sans  animation.  Les  cours  s'ins- 
crivent comme  suit  : 


6  avril 

13  avril 

20  avril 

13  50 

13  75 

13  62 

13  50 

13  87 

13  87 

Mai-juin  

13  62 

14  .. 

14  .. 

4  de  mai  

13  62 

13  62 

13  50 

13  25 

13  37 

13  25 

13  .. 

13  25 

13  12 

Avoine.  —  Il  se  traite  peu  d'affaires,  mais  les  cours  sont 


s.  On  cote  aux  100 

kilogrammes  nets  : 

6  avril 

13  avril 

20  avril 

13  75 

16  02 

17  -37 

Mai  

16  87 

17  .. 

17  37 

17  12 

17  .. 

17  37 

4  de  mai  

16  87 

17  12 

17  37 

16  82 

16  82 

17  37 

16  12 

16  .. 

16  12 

ALCOOL 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les  six  pre- 


miers mois  do  la  campagne  1898-99,  soit  du  1"--  octobre  au 

31  mars  :  ti    .  i-i 

Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  septembre  1898,  de   ^^^.-^'Y] 

La  production  a  donné   ^'^rn'lvi 

L'importation  a  fourni     ' ■  ' 

Total  des  ressources   2.392.438 

A  déduire  : 

Exportation   ^^f'I^} 

Livraison  au  commerce   1 . 36 1 . 7 13 


Stock  au  31  mars  1899. 


1.. 507. 894 
884.544 

hectolitres,  contre  707.736  hectolitres  en  1898,  soit  une  aug- 
mentation de  116.808  hectolitres  pour  1898-99. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 


Alcools  de  : 

Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves  

Mélasses  

Substances  diverses. 

Totaux  


1897-98       1898-99  Différence 
(Hectolitres) 


33.398 
7.681 
50.163 
263.051 
794.308 
300.713 
389 


61.492 
6.230 
64.620 
362.744 
949.625 
273.549 
7.906 


-f  28.094 

—  1.451 
+  14.457 
+  99.693 
+  155.317 

—  27.164 
-f  7.517 


1.449:703   1.726.166   +  276.463 


Les  transactions  sont  assez  actives.  On  tient  l'hectolitre  90°, 
non  logé,  entrepôt  :  courant  45  fr.  37,  contre  44  fr.  87  la  se- 
maine dernière. 

Le  stock  est  de  36.425  pipes  de  155  hectolitres  contre  18.550 
pipes  en  1898,  9.025  en  1897  et  25.925  en  1896. 


HUILES 

Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  huiles  et  graines  pen- 
dant les  trois  premiers  mois  de  l'année  : 

COMMERCE  SPÉCIAL 

Importations 

1897           1898  1899 

(Quintaux) 

Colza  d'Europe                 28.785         6.152  3.479 

—    des  Indes  ......       65.449      112.389  203.215 

Navette                           34.322       21.715  1.559 

Ravison                           80.635       27.372  102.106 

Graines  de  lin                 §90.653      1  35.103  1  62.111 

_     de  coton             227.476      254.993  272.275 

Totaux                    827.320      557.724  744.745 

Huile  de  colza                       ■io            38  6 

_    de  lin                         181            401  404 

_    de  coton                132.969      213.096  281.526 

Totaux                    183.193      213.535  281.^36 

Exportations 

Huile  de  colza                  26.653       12.842  5.762 

_    de  lin                      3.164         5.184  3.300  - 

Totaux                     29.817        18.026  9.062 

Graines  de  colza                  207        7.024  1.401 

_     de  lin                  10.639         4.512  8.199 

Totaux...                 10.846       11.536  9.600 

A  Paris,  la  demande  est  pour  ainsi  dire  nulle.  L'huile  de 
colza  est  à  48  fr.  75,  contre  48  fr.  la  semaine  dernière.  L'huile 
do  lin  clôture  à  44  fr.  75,  contre  44  fr.  25  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

En  ce  qui  concerne  la  nouvelle  récolte  du  Brésil,  aucune 
évaluation  n'a  été  publiée.  Quelques  personnes  prétendent 
au'il  y  aura  une  plus-value  de  10  0/0,  d'autres  estiment  que 
rau<'mentalion  sera  de  20  0/0.  Quoi  qu'il  en  soit,  il  est  établi 
que^la  récolte  sera  certainement  égale  à  la  dernière,  et  comme 
pour  la  ((uatrième  fois  la  production  sera  très  considérable, 
ou  prévoit  la  continuation  de  la  baisse. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


Ces  nouvelles  ne  sont  pas  faites  pour  ramener  la  fermeté 
sur  les  marcliés  européens.  Au  Havre,  le  marché  reste  indécis 
et  les  cuurs  s'inscrivent  sans  changement  appréciable. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

23mars 
189!t 

3(imars 
1899 

6  avril 
1H99 

13  avril 
]W)9 

20  avril 
18W 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Santos  good 

average)  

34  25 

34  50 

84  50 

34  25 

34  25 

Londres  (   d°  )  

35  63 

35  05 

34  75 

34  46 

34  14 

3(3  25 

36  .. 

36  .. 

35  75 

35  75j 

Hambourg  

36  S7 

35  62 

«5  62 

35  62 

35  31 

28  55 

28  21 

28  26 

28  83 

28  26 

LAINE. 

Prix  de  la  Laine  sur  ks  princijjaux  marchés  : 


Villes 

23m  ars 
1899 

30m  ars 
18H9 

6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  fauint)lUOk 

165  50 

172  .. 

175  50 

190  50 

192  .. 

Rouhaix  (qualité  pei- 

5  27 

5  45 

5  52 

6  .. 

5  87 

Anvers  (    d°   )  le  kil. 

5  27 

5  37 

5  47 

5  82 

5  75 

La  hausse  actuelle,  qui  diffère  de  celle  qui  se  produisit  à 
la  tin  di'  18-<9.  semble  justifiée  par  la  position  statistique  de 
la  laine  fine.  En  1889,  la  rareté  n'était  due  qu'à  des  procédés 
artiliciels  et  les  prix  s'élevèrent  avec  une  ra])idité  qui  ne  fut 
égalée  que  par  celle  de  la  baisse  qui  suivit.  Il  était  cependant 
cenain  quv  la  quantité  de  Iniiie  fine  existante  était  alors 
assez  impurtdute  pour  satisfaire  à  toutes  les  demandes.  En 
18g5  i  6  li  s  prix  haussèrent  de  nouveau,  à  un  moment  où  ils 
étaient  tombés  au-dessous  de  leur  niveau  normal,  mais  le 
mouvement  ne  lut  pas  d'aussi  longue  durée,  ni  aussi  fort 
qu'eu  1>89. 

Il  est  clair  que  si  l'excitation  qui  règne  en  ce  moment  sur 
les  niarcbés  persistait  et  si  l'on  forçait  trop  les  prix,  la  baisse 
arriverait  à  bref  délai.  Nous  pensons  cependant  que  le  prix 
coté  aujoui-d  hui  pour  les  laines  mérinos  ne  dépasse  pas  de 
beaucoup  la  parité  logique. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  . 
Liverpool  . 
New-York 


23m  ars 
1899 


Fr. 

38  87 
37  80 
33  90 


3iimars 
1899 


Fr. 

o9  50 
38  46 
33  68 


6  avril 
189.-» 


Fr. 
39  .. 

38  '47 
33  88 


13  avril 
1899 


Fr. 
39  25 
38  m 
32  88 


20  avril 
1899 


Fr. 

;-'9  62 
38  33 
32  71 


On  n'a  pas  encore  de  renseignements  précis  sur  la  récolte 
en  cours  aux  Etats-Unis. 
Au  Havre,  les  transactions  sont  très  restreintes. 


SUCRES 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

23mars 
18^9 

30inars 
1899 

G  avril 
l>-9ii 

13  avril 
1N99 

20  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

l'r. 

Fr. 

Fr. 

Paris  

31  .. 

30  37 

31  .. 

32  12 

32  87 

24  5V, 

24  46 

25  06 

2  >  40 

26  98 

24  75 

2'i  62 

25  .. 

26  25 

26  K7 

24  30 

2'i  2'i 

24  o9 

26  26 

26  90 

27  49 

27  66 

27  93 

29  02 

29  86 

Magdebourg  

25  . . 

25  .. 

25  50 

26  79 

27  67 

44  28 

44  28 

45  67 

46  35 

47  85 

Les  dernii'ros  pluies  ont  interrompu  les  ensemencements 
de;  betlei-avi's,  mais  li'  relard  sera  léger  et  amplement  com- 
peiis'',  car  l'Iiuniidité  favorisera  la  Icvi'e. 

Ou  annonce  que  les  emblavements  des  provinces  rhénanes 


qui  devaient  être  égaux  à  ceux  de  l'an  dernier,  seront  en  dimi- 
nution de  5  0/0  par  suite  du  manque  de  la  main-d'œuvre. 

D'après  ditlérentes  estimations,  l'étendue  probable  des  ense- 
mencements pour  le  vieux  continent  oscillerait  entre  1.65(t.u00 
et  1.695.0(1(1  hectares,  contre  1.558  000  hectares  l'an  dernier. 
Le  surplus  serait  ainsi  d'environ  7  1/4  0/0  et  proviendrait 
principalement  de  la  Russie. 

Voici  le  tableau  de  la  production  et  du  mouvement  des  su- 
cres indigènes,  du  1='  septembre  1898  au  31  mars  1899  (quan- 
tités exprimées  en  sucres  raffinés)  : 

1897-98       1898  99 

Tonnes  Tonnes 

Production                                  7)].lit8  72-/. 743 

Reprises  et  entrées  en  fabriques      35.:  <i9  35.367 

Reprises  en  entrepôt                    165.588  114.3^5 

Total  des  ressources   912.6  5  872.495 

Livraisons  au  commerce   5N2  646  414. ^17 

Stock  à  fin  mars   412.210  4;>a.853 

Stock  à  fin  févries   452.906  .5i'5.!-'65 

Diminution  en  mars   40.6  6  53.112 

Le  Marché  de  Paris  montre  de  la  fermeté,  mais  le  mouve- 
ment de  hausse  n'est  pas  aussi  sensible  que  sur  les  places 
étrangères. 

Les  cours  sont  :  blanc  n"  3,  32  fr.  56  comme  la  semaine 
dernière;  roux  8^^  32  fr.  37,  contre  32  fr.  12;  raffiné  ))elle 
sorte,  106  fr.  50,  contre  106  fr. 


MÉTAUX 

La  production  eiiropéenne  du  cuivre  s'est  élevée  en  mars  à 
8,0/7  tonnes,  portant  à  21.328  tonnes  le  total  du  preuiier  tri- 
mestre, contre  1^.980  tonnes  en  18'i8,  mêine  période.  Lh  pro- 
duction américaine  a  été  en  mars  de  2l.9i«  tonnes  et  les  ex- 
portations de  14.414  tonnes.  La  production  du  trimestre  se 
trouve  portée  à  60.441  tonnes  et  le  chillre  des  exportations  à 
32.009,  contre  i,'5  4i7  et  34.355  respectivement  en  1898,  même 
période. 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  du 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 
Merton  : 

Dul"janv.    l"quinz.     Depuis  le 
au  31  mars  99  d'avril  9.M"janv.  99 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   51.845         9.321  63.166 

Délivraisons   53.244       11.1  8  (U.'ii-i 

En  faveur  des  délivr. .     —     601     -(-  1.8.57      -|-  1.V56 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  mars  s'élevait  à   28.497 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 

dernière  quinzaine   1.857 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  avril   i't).6i0 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr«"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 
31  mars  1899...  28.285   6.472   8.738   5.950   4. '00  53.845 

1"  quinzaine  d'a- 
vril 1899   5.8.50   1.191      480   1.100      70'  9.H21 

Depuis  le l"janv.  34.135   7.663   9.218   7.050   5.100  b3.166 

Les  prix  du  cuivre  sont  toujours  très  fermes. 

A  Londres  (20  avril)  le  cuivre  en  barres  vaut:  disponible, 
76  liv.  7  sh.  6  d.  la  tonne;  à  3  mois,  76  liv.  ?>  sh. 

L'étain  est  à  ll;s  liv.  17  .sh.  6  d.  au  comptant  et  à  114  liv. 
10  sliilling.s  à  3  mois. 

Le  plouib  anglais  est  coté  14  liv.  11  sh  3  d.  la  tonne,  et  le 
plomb  espagnol  reste  à  14  liv.  6  sh.  3  d. 

Le  zinc  disponible  demeure  à  27  liv.  18  sh.  9  d. 

A  Glascow  (2()  avril)  la  fonte  est  cotée  55  sh.  1  d.  pour  le 
disponible  et  56  sii.  1  d.  à  un  mois. 

A  Pari-i,  les  derniers  cours  officiels  (15  avril)  sont  les  sui- 
vants :  Chili,  miirques  ordinaires,  IW  fr.  .5(1  sans  cbangement 
Sur  la  semaine  dernière;  Chili,  1"'  marfpies,  90  Ir.,  contre 
l89  fr.  50;  en  lingots  et  plaques,  192  fr.,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


iMAUClIANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  f 

r  .Jeudi)  1899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

16 

Févr 

24 
Févr. 

2 

Mars 

i) 

Mars 

l(i 

Mars 

23 
Mars 

30 
Mais 

6 

Avril 

13 

Avril 

20 
Avril 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Francs 

Francs 

Kraucê 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  (12  Marques) . . .  151  kil. 
—     (toutes  marques)  — 

/ï^ni'hoili  — 
— —       ^i_.uil'tn/...  ... 

Blé  lùO  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

41  84 
4.')  32 
46  32 
19  21 
12  34 
19  43 

42  85 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
15  (iti 

41  41 
46  44 
43  66 
19  38 
11  61 
13  04 

,32  32 
.36  32 
.37  32 
2.3  37 
1.3  84 
16  73 

50  4.'i 
37  .'iO 
,38  80 
25  80 
16  68 
19  .35 

45  12 

48  » 

49  » 
22  12 
li  37 
17  12 

44  .50 

48  » 

49  » 
22  37 
14  .30 
17  37 

43  30 

48  » 

49  » 
20  87 
14  23 
17  12 

43  2;; 
46  75 
48  » 
20  37 
13  87 
17 

42  62 

47  » 

48  » 
20  37 
13  75 
17  12 

43  12 

47  » 

48  « 
20  87 
13  62 
17  12 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
13  30 
K;  62 

43  12 

47  » 

48  » 
21  12 
13  .30 
l(i  73 

12  87 

47  » 

48  » 
20  87 

13  73 
16  62 

42  62 
47  » 
48 

20  87 
13  62 
17  37 

BESTIAUX  (à  La  Villette^ 

"  PRIX 

Miiuliins   — 

Porcs   — 

1  "9 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  30 
1  90 
1  70 
1  55 

1  30 
1  93 
1  75 
1  53 

1  27 
1  85 
1  75 
1  50 

1  34 
1  85 
1  75 
1  30 

1  29 
1  80 
1  75 
1  50 

1  27 
1  80 
1  70 
1  54 

1  30 
1  85 
1  75 
1  50 

1  35 
1  80 
1  80 
1  30 

1  3^^ 
1  88 
1  73 
1  48 

1  27 
1  90 
1  71 
1  31 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

l'RIX 

Sucre  l)lnMc  n»  .3   100  kil. 

—    ralliné  U'  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hect.il. 

reCUHÎ   IW  Kll. 

Huile  de  colza   — 

lin   — 

32  50 
105  13 

33  63 
25  62 
50  36 
49  19 
59  90 

28  61 
99  52 
31  15 
24  23 
52  29 
49  25 
.32  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  33 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
,57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 

44  80 
31  06 

.53  7:; 

40  83 
48  97 

29  ,30 
104  50 

43  » 
34  50 
49  23 

44  23 
56  » 

29  75 
104  50 

44  73 
34  .30 
49  75 

45  50 
36  » 

30  » 
104  .30 
43  » 
34  » 
.30  » 
45  50 
56  » 

30  37 
104  30 
43  » 
34  » 
50  25 
46  » 
56  » 

30  73 
104  .30 
44  73 
3  4  » 
49  73 
46  .50 
56  » 

31  » 
104  .30 

44  87 

34  n 

49  75 

45  75 
56  » 

30  62 
103  .. 

43  75 
34  » 
48  25 

44  87 
56  .. 

31  43 
105  » 
43  37 
3  4  » 
48  7.3 
45  2.3 
.36  >) 

32  .36 
106  » 
44  87 
34  i> 
48 

U  23 
56  » 

32  56 
106  50 
45  37 
34  .. 

48  7.3 
44  75 
56  )) 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                             M  kll. 

Laine  . .  :   lUO  kil. 

m  50 

93  12 

115  50 
92  37 

123  » 
73  37 

42  57 
113  25 
35  87 

•y.}  o  i 

123  50 
37  12 

39  50 
132  '  » 
37  » 

oo 

150  » 

36  23 

o  J  ') 

151  .50 

33  2.3 

39  25 
133  » 
34  75 

39  37 
162  >> 
34  50 

38  87 
165  50 
35  25 

39  .50 
172  )) 
34  50 

39  » 
175  .30 
34  .50 

39  '^3 
19  1  50 
34  23 

39  62 
192  » 
34  25 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (l'.liili  1™  niarq.).  100  kil. 

!<;taill  Il;illk:i   — 

Zinc  à  Lonihi's   tonne 

Fer  (Marchand)               100  kil. 

Acier  (Rails)  

105  » 

lOO  10 

420  40 
16  » 
10  .30 

113  » 
1  i  t  \}L 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
in.i  \M 
374  80 
14  75 
16  » 

128  " 

437  30 
1.3  30 
16  37 

139  87 

510  94 

16  50 

17  12 

193  73 
292  30 
665  48 
17  50 
17  12 

193  75 

700  « 
17  30 
17  12 

192  .30 

697  50 
18  » 
17  23 

187  .30 
"-'86  50 
675  » 
18  » 
17  75 

183  50 
'85  » 
679  70 
18  25 
17  75 

181  50 
'fgi  » 
687  50 
18  25 
17  25 

176  .30 
-;88  » 
090  63 
19  » 
17  >) 

184  30 
295  » 
696  88 
19  » 
17  » 

189  .30 
3(].;  ;;o 

696  88 
19  » 
17  » 

190  » 
303  .30 
698  44 
19  n 
17  50 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Periiétnel  

100  93 
107  28 

101  89 
107  28 

102  04 
105  65 

103  34 
106  61 

102  81 
106  06 

102  97 
104  » 

102  93 

103  83 

103  1.3 
103  67 

103  12 
103  80 

102  3:; 

103  70 

103  33 
103  60 

102  22 

103  67 

102  » 

103  60 

101  92 
103  62 

102  » 

103  62 

Banqui'  ili.'  France  actions 

Crédit  Koncii'r   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Baiiq.de  l'ariset  Bavs-Bas. .  — 

—        P.-L.-M  — 

3963 
948 
7.58 
669 
1829 
1449 
2862 

3671 
868 
812 
804 
1804 
1473 
3249 

3397 

(i60 

777 

813 
1803 
1365 
3347  . 

3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

3367 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3366 

3910 
763 
896 
980 
2135 
1930 
3(i07 

3920 
7.37 
895 
984 
2130 
1942 
3399 

3920 
730 
890 
988 
2130 
1942 
3591 

3980 

7;i;; 

887 
993 
2120 
1940 
3620 

4100 
765 
901 
1019 
2125 
1965 
3710 

4025 
758 
906 
1008 
2115 
1942 
3713 

3910 
7.32 
893 
1024 
2135 
1945 
3780 

4070 
754 
896 
1035 
2180 
19.33 
3790 

4023 
745 
892 
1035 
2172 
1962 
3782 

4000 
733 
912 
1077 
2170 
1963 
3809 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Cii'culation  fiduciaire  

Kncaisse-or  

3.476 
1.821 
1.263 

3.. 327 
2.0'i8 
1.24't 

3.607 
1 .978 
1.244 
693 

3.687 
1.963 
1.222 
730 

3.094 
1.875 
1.225 

3.822 
1:825 
1.199 

3.799 
1.826 
1.201 

3.8.35 
1.823 
1.197 

3.817 
1.820 
1.197 

3.803 
1.820 
1.196 

3.770 
1.823 
1 . 199 

3.828 
1.814 
1.200 

3.816 
1.818 
1.204 

3.813 
1.815 
1.202 

3.803 
1.817 
1.204 

Portefeuille  escom|ile  

.365 

54  i 

798 

8.56 

8.36 

875 

749 

724 

716 

833 

743 

740 

721 

—  avances  

Comptes  courants  parlicaliei  s  . . 
Goiniite  courant  du  Trésor  

291 
4  'i-5 
160 

312 
347 
202 

364 
.566 
237 

3.38 
492 
221 

391 
491 

252 

403 
462 
166 

403 
.332 
143 

426 
479 
127 

424 
4.33 
101 

416 

422 
109 

416 
452 
114- 

416 
480 
133 

440 
473 
102 

428 
438 
107 

426 
431 
104 

ESCOIIIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  Fi'a  nce. . 

—  —  d'An^'lelern 

—  —  _  d'Ail. •nia-iii 

—  — d'Autr-llon;,'ii( 

—  —     de  Belgique 

—  —     de  Hollande 

—  —  d'Italie  

—  —  ,   de  Russie.. . 

% 

2.. 50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.58 
3.70 
4.30 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
.3  » 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  03 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

.'i  )> 

5  87 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 

"/ 

/o 

3  » 
3  » 
3  » 
.3  » 
3.30 
3  » 
5  » 
3  50 

% 

.'i  » 

4.. 30 
.3  ') 
3.30 
2.50 

5.30 

0/ 

70 
3  » 
3  » 
4.. 30 
3  )) 
3., 30 
2.30 
3  » 
3.50 

70 
3  » 
3  » 
4.. 30 
3  n 
3.. 30 
2.. 50 
3  » 
5.50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
.3  n 
3.. 30 
2.30 
3  » 
3  50 

70 

3  » 
3  » 
4.30 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
5.50 

% 

3  » 
3  » 
4.. 30 

.'1  H 

3.50 
2.. 30 

5.30 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
.3  >' 
3.. 50 
2.30 

3  n 

5. 50 

% 

3  » 
3  » 
4. 'lu 

.3  n 

3.. 30 
2.30 

5  n 

5  50 

% 

3  » 
3  )> 
4.. 30 
.3  » 
3.. 30 
2.50 
5  » 
5.50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

-Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Cintnlalicm  fiduciaire  totale  

Knca.issi'-argent  

Raiiporldc  l'or  à  la,  circulation  % 

15.539 
6.9.32 
2.604 
44,7 

16.073 
7.863 

2.. 306 
■48,9 

14.. 337 
7.860 
2.313 

34,0 

15.254 
8.716 
2.. 3.36 
57,3 

14.668 
S.  1X2 
2.i'.)'i 
53,7 

11.. 3.32 
S,  3  47 
2  •  !  )3  i 
37,3 

14.364 
8.379 
'>..39.3 
.38,3 

14.379 
8.388 
2.611 

58,3 

14.346 
8.312 
2  613 
.37,8 

1 1.30 4 
8.2H8 
2.631 
.37,8 

14.214 
8.261 
2  679 
58,8 

14.247 
8.277 
2.667 
58,0 

14.. 376 
8.144 
2.6i;2 
.33,0 

14.466 
8.120 
2.642 
56,1 

14.412 
8.1.37 
2.698 
37,9 

502 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne  et  Angleterre 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  19  avril  1899. 
Les  Evénements  de  Samoa.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Bilan  des 
Banques  d'Emission  en  1S9S. 

Les  événements  de  Samoa  continuent  à  provoquer 
des  commentaires  mais  nulle  inquiétude,  car,  malgré 
la  vivacité  des  polémiques  des  presses  allemande,  amé- 
ricaine et  anglaise  on  a  la  certitude  d'une  issue  paci- 
fique. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  se  sont  amélio- 
rées dans  la  dernière  semaine.  Les  offres  d'argent  ont 
été  assez  importantes  et  sur  le  marché  libre  le  taux  a 
diminué.  Le  stock  monétaire  de  la  Reic.hsbank  a  aug- 
menté et  l'on  pense  qu'elle  pourra  rentrer  sous  peu 
dans  les  limites  des  billets  exempts  d'impôt. 

Le  bilan  des  opérations  des  banques  d'émission 
donne,  chaque  année,  la  physionomie  exacte  du  marché 
monétaire  :  dans  le  bilan  de  1898,  on  voit  que  les  de- 
mandes d'argent  ont  été  plus  nombreuses  que  les  offres. 

En  1898,  la  moyenne  du  taux  de  l'escompte  a  été  de 
4  27  0/0;  celui  de  l'escompte  libre  de  3  56  0/0.  C'est  la 
plus  haute  moj'enne  depuis  1890. 

Le  capital  social  des  huit  banques  d'émission  est 
resté  invariablement  à  219.67  millions  de  M.,  potir  les- 
quels existait,  à  la  fin  de  1898,  une  réserve  de  48  mil- 
lions de  marks,  soit  une  moyenne  de  21  85  0/0.  A  la 
Reichsbank,  la  réserve  a  atteint  son  maximum  avec 
25  0/0  ;  à  la  Frankfurter  Bank,  cette  proportion  a  été 
dépassée  ainsi  qu'à  la  Bayerischen  Nolenbank.  Dans 
les  autres  banque.-',  cette  proportion  n'a  pas  été  atteinte. 

Le  total  des  portefeuilles  a  été  de  1.084  millions  de  M. 
et  a  dépassé  le  chiffre  de  l'année  précédente  de  93  1/2 
millions.  A  la  Reichabank,  le  chiffre  du  portefeuille  a 
augmenté  de  96  millions;  dans  les  autres  banques,  il  a 
diminué. 

Ce  chilîre  de  1.084  millions  se  répartit  ainsi  :  pour  la 
Reichsbank,  865  millions  1/2;  nour  les  autres  banques, 
218  millions  1/2. 

Le  total  de  la  circulation  des  billets  atteignait,  au 
31  décembre  1898,  le  chiffre  de  1.552  millions  de  marks. 
Depuis,  il  a  encore  augmenté  de  34  millions.  Les  billets 
non  couverts,  au  sens  du  paragraphe  9  de  la  loi  de 
Banque,  se  sont  élevés,  en  1898,  au  chiffre  de  658  mil- 
lions, dépassant  de  273  millions  la  limite  des  billets 
libres  d'impôt. 

La  couverture  des  billets  et  des  dépôts,  en  métal  a 
atteint  à  la  Reichsbank  une  moyenne  de  53,21  0/0 
contre  56  0/0  en  1897.  A  la  fin  'de  1898,  toutes  les 
banques  d'émission  allemandes  avaient  un  chiffre  de 
billets  et  de  dépôts  s'élevant  à  2.073  millions  avec  une 
couverture  totale  de  894  millions,  soit  de  48,10  0/0. 

Le  stock  métallique  de  la  Reichsbank  s'est  élevé,  en 
moyenne,  à  :  246  millions  de  marks,  en  barres  et  mon- 
naies étrangères  (53.30  millions  de  moins  qu'en  1891)  ; 
337.31  millions  de  monnaies  allemandes  (45  millions 
de  plus  qu'en  1897).  Il  faut  ajouter  à  cela.  189  millions 
de  thalers  (9  millions  de  moins  qu'en  1897),  et  78  1/2 
millions  en  monnaie  divisionnaire  (2.73  millions  de 
moins). 

Le  bénéfice  net  de  toutes  les  banques  d'émission  a 
augmenté,  en  1898,  de  3.88  millions  dont  2.88  millions 
pour  la  Reichsbank. 


m  et 


Le  Grand-Livre  de  la  Dette  publique  en  Prusse.  —  Le 

nombre  et  la  valeur  des  comptes  du  Grand-Livre  de  la  Dette 
publique  ont  considéi-ablement  auf^menté  en  lH',J8-9i). 

Fin  mars  18!17,  le  nombre  des  comptes  était  de  19.4G7,  re- 
présentant i.VoHSM.^W  M.  de  capital.  Fin  mars  18t»8  on  avait 
21.5(i()  comptes,  représentant  1.288.  t!):^.]00  M.  Fin  mars  189!) 
on  avait  22.782  comptes,  représentant  1.2f)2  244.450  M. 

K'i.7  0/0  desc<jm[)tes  représentent  des  capitaux  inférieurs  à 
50.000  M.  15.8  (I/O  des  capitaux  supérieurs. 

Fin  mars  1899,  15.132  comptes,  représentant  596.614.450  M., 


étaient  à  des  partitculiers;  3.613  comptes,  représentant  473 mil- 
lions 01)9.150  M.,  étaient  à  des  personnalités  légales. 

Le  nombre  de  personnes  constituées  tutrices  s'élève  à  1.280. 

Des  possesseurs  de  comptes,  19.316  demeurent  en  Prusse , 
3.147  en  Allemagne,  206  en  Europe,  21  en  Asie,  9  en  Afrique 
et  33  en  Amérique. 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billet?  d'autres  banques  .... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


15  avril 

m.  7  avril 

86t>  742 

-f-  3 5.396 

2i.7l4 

À-  1.389 

16.817 

-(-    2  839 

■768.0.'^7 

—  40  3W0 

73.i22 

—  3) .744 

tO.247 

H-  202 

69.4ÛS 

—    9  488 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.139.235 

—  73.435 

520.592 

-f  31.747 

17.360 

—  1C8 

lâ98 


15  avril 


876  589 
22.048 
14  863 

691  226 
87.119 
31  933 
60.356 


120.000 
30.000 
1.138  898 
482.601 
13.235 


Dil.  7 avril 


-f  11.195 
4-  1  908 
+  760 

—  52.213 

—  19  097 
+  356 
-f  6.211 


non  mod. 
non  mod. 
—  75.036 
-H  23  963 
-f  193 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 
1897  1898 


i  Lettres  dechangeetprêtssurtitres 
1899  1897     1898  1899 


31  mars. 
7  avril. 
16  —  . 
23  —  . 
30   ~  . 


31  mars. 
7  avril. 
15  —  . 
23  —  . 
30   —  . 


840,9 
856.0 
872,2 
895,4 
883,8 


86b,4 
876,6 
882,9 
S48,9 


Circulation 
1897  1898 


1281,2 
1213,9 
113.S,9 
1106,7 
1162,3 


1201,2 
1152,7 
1083.6 
1057,7 
1111,5 


827,8 
831,3 
866,7 


1899 

i26C,0 
1212,7 
1139,2 


31  mars 
7  avril 
15  — 
23  — 
30  - 


826,1 
772,0 
702,6 
680,5 
733,4 


894,5 
850,3 
778,9 
779,9 
833,6 

Réserve  de  billets 


913,4 
841,2 


1897      1898  1899 


31  mars 
7  avril. 
15    —  . 
23    —  . 
30    —  . 


—  12,3 

3ri,y 

120,2 
167,6 
103,4 


—70,6  —109,8 
—19,0  —53,5 
68,1  39,5 
104,0  — 
16,7  — 


L'Exportation  aux  Etats-Unis.  —  Une  statistique  offi- 
cielle vient  de  publier  les  chitl'res  de  l'exportation  allemande 
aux  Etats-Unis,  pendant  le  premier  trimestre  de  l'année  1899. 

Le  total  s'élève  à  41.170.705  francs,  contre  39.4'j8.805  francs 
pendant  la  même  période  de  1898,  ce  qui  constitue,  pour  cette 
année,  une  augmentation  de  1.721.895  francs. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Berlin 


Berlin,  le  20  avrU  1899. 

Le  Marché  reste  très  ferme  et  les  transactions  sont  actives, 
surtout  sur  les  mines  et  les  charbonnages. 

Aujourd'hui,  a  été  annoncé  officiellement  l'émission  d'un 
emprunt  3  1/2  0/0  de  Chemins  de  fer  bavarois  de  25  millions 
de  marks,  émis  à  99.20  0/0. 

Les  actions  des  Banques  ont  repris  le  pretnier  rang  dans 
les  faveurs  du  public;  par  contre,  les  actions  des  métaliurgies. 
sont  un  peu  délaissées. 

Les  valeurs  ottomanes  sont  très  fermes  ainsi  que  l'Espagnol. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  . .  ;  l'Italien,  94  75  ;  les  Lom- 
bards, 26  40;  le  Mobilier  Autrichien,  222  50;  l'Extérieure, 
59  50.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  19  avril  1899. 
L'oxposé  financier.  —  Le  Budget.  — La  Situation  industrielle.  — La 
Construction  des  Navires.  —  Le  Chemin  de  fer  de  Pékin  à  Han 
kéou. 

L'exposé  budgétaire  présenté,  jeudi  dernier,  par  sir 
Micliael  Hicks-Beach  à  la  Chambre  des  Communes  est 
loin  d'avoir  recueilli  tous  les  suffrages.  Vous  connaissez 
la  situation  en  présence  de  laquelle  s'est  trouvé  le  chan- 
celier de  l'Echiquier  :  on  avait  évalué  le  déficit  de  l'exer- 
cice futur  à  3  millions  de  livres  :  ses  calculs  ne  se  sont 
pas  beaucoup  éloignés  de  ce  chiffre,  et,  pour  faire  face  à 
ce  déficit,  il  a  dû  faire  appel  à  trois  catégories  de  res- 
sources :  une  réduction  de  l'amortissement,  une  impo- 
sition de  droits  pesant  sur  le  marché  financier,  une 


L'ÉCONOMISTE  EUK0PÉ1':N  -  Angleterre 


anomentation  des  droits  sur  les  vins.  Le  budget  pour 
1899-11)00  s'est  donc  présenté  ainsi  : 

Recettes  évaluées  sur  la  base  des  impôts  existants  : 

Liv.  st. 

Douanes   21.850.000 

Excise   29.8.50.000 

Droit  do  succession   11.150.000 

Timin-es   7.000.000 

Impôt  foncier   800.000 

Droit  sur  les  maisons   1.650.000 

Income-tax   18.300.000 

Postes   13.200.000 

Télégraphes   3.300.000 

Terrains  de  la  Couronne   450.000 

Canal  de  Suez   787.000 

Divers   1.85(i.000 

Total   110.a87.000 

Dépenses    112.927.000 

Délicit   2.640.0"0 

Propositions  pour  faire  face  au  déficit  : 

Réduction  des  charges  de  la  dette.  2.000.000 

Impôts  nouveaux  ou  majorés   450.000 

Augmentation  du  droit  sur  les  vins  420.000 

2.S70.0UO 

Excédent  définitif  prévu   230.000 

Les  partisans  du  Gouvernement  ont  protesté  aussi 
vivement  que  ses  adversaires  contre  ces  mesures.  Ils 
ont  fait  remarquer  que  c'est  précisément  au  moment 
où  les  recettes  sont  le  plus  élevées  et  la  prospérité 
la  plus  grande  que  l'Echiquier  vient  proposer  de  ré- 
duire de  deux  millions  de  livres  la  somme  versée 
annuellement  au  fonds  d'amortissement.  Sir  William 
Harcourt,  qui  a  fait,  à  cette  occasion,  une  rentrée  très 
remarquée,  a  constaté  que,  pour  cette  réduction, 
l'Angleterre  ne  se  reconnaît  pas  de  taille  à  faire  face 
aux  dépenses  militaires  et  navales  nécessitées  par  la 
défense  de  l'Empire. 

Ces  paroles  doivent  être  d'autant  plus  méditées  par 
les  partisans  de  l'Impérialisme  que  le  Chancelier  de 
l'Echiquier  a  beaucoup  insisté,  lui-même,  sur  l'accrois- 
sement constant  des  dépenses  qui  provoquera,  s'il 
continue,  une  augmentation  d'impôts,  et  cet  accroisse- 
ment est  dû  surtout  aux  armements. 

Les  autres  mesures  sont  critiquées  parce  qu'elles 
sont  de  nature  à  nuire  au  développement  du  marché 
financier  et  du  commerce. 

La  situation  générale  ne  s'est  pas  beaucoup  modifiée; 
on  est  encore  sur  la  meilleure  impression  produite  par 
les  résultats  du  commerce  extérieur  de  mars  et  l'on 
considère  les  perspectives  du  mois  actuel  comme  favo- 
rables. Toutes  les  branches  de  l'industrie  sont,  en 
effet,  fort  actives,  mais  c'est  toujours  l'industrie  métal- 
lurgique et  celle  des  constructions  navales  qui  montrent 
le  plus  d'animation. 

Le  Lloyd's  vient  de  publier  sa  statistique  sur  l'indus- 
trie de  l'armement  à  la  fin  du  premier  trimestre 
de  1899.  Ces  chiffres  montrent  une  très  légère  dimi- 
nution, par  rapport  aux  résultats  sans  j^récédent  relevés 
à  la  fin  de  l'année  1898  ;  cette  diminution  n'est,  en 
effet,  que  de  1.500  tonnes,  soit  un  peu  plus  de  1  0/0. 

Les  travaux  du  trimestre  ont  commencé  avec  179  na- 
vires jaugeant  347.525  tonnes,  tandis  qu'il  était  lancé 
165  navires  de  300.616  tonnes.  Sur  le  total  actuelle- 
ment en  construction,  470  navires  déplaçant  1.140.361 
tonnes,  c'est-à-dire  plus  de  82  0/0  du  total  sont  pour  le 
Royaume-Uni;  11  navires,  déplaçant  56.716  tonnes, 
pour  l'Allemagne  ;  10  navifes  et  2.998  t.,  pour  le  Dane- 
mark; 12  navires  et  20.839  t.,  pour  la  Norvège.  Parmi 
les  centres  de  construction,  c'est  la  Clyde  qui  vient  en 
première  ligne  pour  le  tonnage  avec  un  total  de  505.530 
tonnes  en  chantier. 

La  construction  des  navires  est  également  très  ac- 
tive dans  les  pays  étrangers,  mais  les  chiffres  fournis 
par  ces  pays  sont  loin  d'atteindre  ceux  de  l'Angleterre: 
l'Allemagne,  le  plus  fort  concurrent,  a  en  construction 
57  navires  déplaçant  199.712  tonnes  ;  la  France  vient 
ensuite  avec  29  nas'ires  et  81.920  tonnes;  puis  l'Italie 
avec  28  navires  et  71.290  tonnes.  La  concurrence  des 


Etats-Unis  n'est  pas  très  forte;  le  tonnage  des  navires 
on  construction  dans  ce  pays  n'est  en  ce  moment  que 
de  59.187  tonnes. 

Les  polémiques  dont  vous  parliez  la  semaine  dernière 
au  sujet  de  l'Emprunt  chinois  pour  l'établissement  du 
chemin  de  fer  de  Pékin  à  Hankéou  ont  eu  leur  écho  à  la 
Chambre  des  Communes.  En  réponse  à  diverses  ques- 
tions posées,  M.  Brodrick  a  déclaré  que  le  Gouvernement 
n'a  pas  de  raison  de  croire  que  la  Banque  russo-chi- 
noise ait  dans  ce  chemin  de  fer  d'autres  parts  et  d'autres 
intérêts  que  ceux  d'agents  et  de  banquiers  pour  le  Syn- 
dicat belge. 

Cette  déclaration  a  calmé  des  susceptibilités  éveillées 
bien  à  tort. 


et 


BILAN 


DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

20  avril  1899 
Département  dos  opérations  d'émission 


PASSIF 


Liv. 


BiUets  créés. 


45 


st. 

.000 


Total   45. 


i.OOO 


ACTIF 

Dette  tixe  da  l'Etat. .  . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11.015.000 

5.-/85.000 
28  874  000 


Total   45. 674.000 


Département  des  opérations  ae  banque 


PASSIF 

Liv.  et. 

llepital  social   14.553.000 

Réserve  et  proâts  ai 

pertes   3.151.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12  421.000 

Comptes  particuliers..  38.10i  000 

Billetsàsept  iours,etc.  155.000 

Total  


334.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance' 

Billets  en  réserv»  

Or  et  argentmonnayég 


Liv.  st. 

13.388.000 
34  667.000 
18  îiS.OOO 
•J.  106. 000 


Total   68. 384.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

«  <l>  § 

.2  .o 

rt  -®  iP 

'a  °-"S 

o  CJ  » 

'Â 

DÉPÔTS 

».  % 

o  a  C3- 
u  a 

•<i>  « 

o  o 

.2  S 

> 

Va 
-H 

Proportiomde 
la  réserve  aux 
1  engagements 

Taux 
de 
l'es. 

df 

70 

30.981 

27.722 

49  204 

47.233 

20.059 

40^4 

)y   

31.969 

26.666 

49  119 

45.149 

22  103 

45 

3/, 

26  »   

32.683 

26.460 

50.024 

45.129 

23.023 

46 

2  fév  

32.975 

26.806 

50  414 

45.t95 

22.969 

4514 

3 

9  ))   

33  400 

26  48b 

51  587 

iS.034 

23  715 

46  ' 

» 

33.398 

26  286 

52  633 

46.29U 

24  512 

46  y. 

3i  C62 

26.225 

53  455 

47  017 

24.637 

45% 

33.743 

26.J81 

53  788 

48.467 

23.762 

443/16 

9  >>   

33.144 

26  627 

52.495 

47.765 

23.317 

443/, 

33.038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

43% 

32.477 

2ô.64i 

54.439 

50  310 

22  633 

41  V, 

» 

30  808 

2'7.930 

59  220 

58.074 

19.678 

33  y; 

6  avril  

30  091 

27.8S5 

50  872 

49  -.'i'i 

18.956 

37Ji 

w 

3U  3b0 

27  659 

49.9U2 

48  266 

19  491 

39 

» 

30.980 

27.i51 

50.525  1  48.055 

20.323 

40/8 

Résultats  Budgétaires  de  1898-99.  —  Nous  complé- 
tons les  renseignements  que  nous  avons  déjà  donnés  sur  les 
résultats  de  l'exercice  Inidgétaire  18'J8-99. 

Voici  le  détail  des  recettes  : 

Recettes  Evaluât.  Becettes 
1898-99     1898-99  1897-98 

En  milliers  de  liv.  st. 

Douanes   20.850  21.080  21.798 

Excise   29.200  28.95  )  28.300 

Droits  de  succession  et  autres....  11.400  10.670  11.100 

Timbres   7.630  7.600  7.650 

Taxe  foncière   770  925  940 

Impôt  sur  les  maisons   1.600  1.570  1.510 

Income-tax   18.000  17.700  17.850 

Postes    12.710  12.600  12.170 

Télégraphes   3.150  3.140  3.010 

Terrains  de  la  Couronne   430  480  415 

Intérêts  des  actions  du  Canal 

de  Suez   713  715  733 

Divers   1.882  1.730  1.737 

Total   108.336     107.110  106.614 

Nous  rapprochons  ci-dessous  les  augmentations  ou  dimi- 
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mitions  données  par  les  recettes,  des  augmentations  ou  dimi- 
nutions prévues  : 

Recettes  '  Compar. 
augnient.  Augment.  des 

oudimin.  oudimin.  recettes 

par  rapj)'  prévues  avec  les 

à  18ii7-M8  au  budget  évaluât. 


En  milliers  de  liv.  st. 


948 

718 

230 

+ 

90iJ 

+ 

650 

4- 

250 

Droits  de  succession  et  autres. . 

+ 

300 

430 

+ 

730 

20 

50 

-f- 

30 

170 

15 

155 

-1- 

91) 

+ 

60 

+ 

30 

+ 

750 

+ 

450 

+ 

300 

+ 

540 

+ 

430 

+ 

110 

-1- 

140 

-1- 

130 

+ 

10 

Terrains  de  la  Couronne  

+ 

15 

-f 

15 

» 

Intérêts  des  actions  du  Canal 

22 

19 

3 

147 

7 

+ 

154 

Total  

-1-1. 72a 

4- 

496 

-1-1.226 

Les  recettes  douanières  et  les  droits  de  successions  ne  com- 
prennent pas  dans  ce  tableau  les  montants  transférés  au 
compte  des  Administrations  locales  qui  a  donné  les  résultats 
suivants  : 

Différ.  en 

1898  99       1897-98  1898-99 

Droit  de  douane   sur  les 

alcools   204.011      207.302   —  3.991 

Excise  sur  la  bière,  licences.  5.084.549  4.967.126  -|-117.423 
Droits  de  succession   4.232.600   4.227.882   -f  4.718 

Total   9.521.160   9.402.310  -j-118.850 

Le  tableau  suivant  donne  la  comparaison  des  dépenses  do 
1898-99  avec  les  évaluations  et  les  résultats  de  1897-a8  : 

Evaluât. 
Dépenses    totales  Dépenses 
1898-99     1898-99  l8y7-98 

En  milliers  de  liv.  st. 

Dette  nationale   25.000      25.000  25.000 

Autre  fonds  consolidé  ... .  2.044  2.010  1.885 
Services  publics   81.106      79.819  76.050 

Total   108.1.50     106.829  102.935 

Voici  la  comparaison  des  recettes  et  des  dépenses  pour 
Tannée  1898-9 J  avec  les  évaluations  et  les  résultats  de  1897-98  : 

Résultats  Résultats 
lniilcfétaii'i's     Evaluations  Inidgétairi's 
de  1898-99      p(nir  1898-99     de  1897-98 

En  livres  sterling 

Recettes   108.333.193     107.110.000  106.614.004 

Dépenses  ....     108.150.235     106.829.000  102.935.994 

Surplus...  ~        185.953  281.000  3.678.010 


Coorrier  de  la.  Boar^ie  de  Londres 


Londres,  20  avril  1899. 

La  tendance  générale  de  notre  place  est  assez  soutenue 
mais  les  transactions  n'ont  pas  une  très  grande  ampleur  :  les 
acheteurs  restent  un  peu  sur  la  réserve,  bien  que  les  craintes 
émises  au  sujet  de  la  situation  monétaire  aient  été  complète- 
ment écartées. 

L'exposé  budgétaire  de  sir  Michael  Hicks-Beach  a  été  peu 
favorablement  accueilli  par  la  place. 

Les  Consolidés  se  tieiment  à  110  11/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ['Extérieure  d'Espagne 
a  été  encore  assez  mouvementée  et  a  clôturé  à  59  ./..  L'/ia- 
iten  est  assez  calme  à  94  ./..  Les  fonds  Ottomans  j-estent 
bien  tonus. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  n'a  pas  subi  beau- 
coup de  changements,  mais  on  croit  qu'une  reprise  se  pré- 
pare. Le  Brésil  4  (t/0  reste  à  61  1/2. 

Les  Cliemins  anglais  ont  des  affaires  assez  suivies. 

Le  groupe  des  (Chemins  américains  est  peu  actif,  les  indi- 
cations de  New-York  n'étant  pas  des  plus  favorables. 

Le  Canndinn  Pacific  est  à  91  13/lti,  X Erie  ;\  14,  le  Nor- 
thern Pacific  à  Hl  ./.,  la  Pliiladelphie  à  12  1/4, ^^^c/^^son  à 
21  1/2,  le  Norfolk  à  69  1/2. 
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LA  SITUATION 


Vienne,  19  avril  1899. 
Le  Marclié  monétaire.  —  Les  Sucres  autrichiens  aux  Indes.  —  Mesu- 
res pour  encoui-ager  l'Exportation.  —  Le  Développement  de  l'In- 
dustrie hongroise.  —  Un  Impôt  de  Bourse  en  Hongrie. 

La  situation  politique  est  au  calme  et  la  lutte  des 
factions  est  tout  entière  circonscrite  dans  la  campagne 
des  conversions  au  protestantisme  que  mènent  les  pan- 
{^ermanistes.  Mais  elle  n'affecte  pas  la  tranquillité  ma- 
térielle. 

Les  transactions  financières  se  sont  effectuées,  toute 
la  semaine, dans  des  conditions  satisfaisantes;  grâce  à 
l'amélioration  constatée  sur  le  marché  monétaire  ou 
sur  des  avis  de  Berlin  le  taux  de  l'escompte  a  baissé. 
D  ailleurs,  les  demanda  s  d'argent  ont  été  assez  mi- 
nimes pour  que  sans  très  grandes  disponibilités  on  ait 
pu  les  satisfaire. 

Le  Gouvernement  est  vivement  préoccupé  du  relève- 
ment des  droits  de  douane  sur  les  sucres  par  les  Indes 
anglaises,  qui  étaient  un  des  meilleurs  clients  de  l'Au- 
triche. Au  tarif  où  sont  maintenant  ces  droits,  l't-xpor- 
tation  est  presque  devenue  impossible.  Néanmoins,  il 
a  été  décidé  qu'on  ne  relèverait  pas  les  primes  d'expor- 
tation, comme  les  fabricants  de  sucre  l'avaient  de- 
mandé. 

Le  Gouvernement,  après  l'abandon  du  projet  de 
créer  une  Banque  d'exportation,  s'occupe  d'encourager 
d'autre  façon  les  progrès  du  commerce  extérieur.  On  en 
en  jugera  par  les  termes  de  ce  communiqué  officiel 
transmis  à  la  presse  :  »  Le  Ministre  du  Commerce  a 
invité  un  certain  nombre  de  personnes  compétentes  à 
prendre  part  à  une  délib>^ration  sur  la  création  d'une 
organisation  susceptible  de  contribuer  au  développe- 
ment de  l'exportation.  Il  a  soumis  à  leur  examen  le 
projet  élaboré  par  le  Gouvernement. 

«  La  discussion  a  surtout  porté  sur  un  mémoire  du 
Ministre  du  Commerce,  où  sont  jetées  les  bases  d'une 
organisation  qui  pourrait  servir  d'appui  à  la  fondation 
d'une  grande  en'reprise  d'exportation.  Les  propositions 
du  Ministre  tendent  à  envoyer  sur  certains  points  dé- 
terminés de  l'étranger  des  commerçants  autrichiens 
qui  y  fonderaient  des  établissements  durables,  à  l'aide 
d'une  subvention  du  Gouvernement,  créeraient  des 
relations  d'affaires  entre  ces  négociants  établis  au  loin 
et  les  industriels  autrichiens,  soit  sur  la  base  d'un 
trafic  direct,  soit  sur  celle  de  Syndicats  à  créer. 

«  Ces  Syndicats  s'occuperaient  de  désigner  les  arti- 
cles de  la  production  ayant  chances  de  succès  dans 
telle  ou  telle  contrée.  Ainsi  conçue,  leur  activité  per- 
mettrait notamment  au  petit  commerce  de  prendre  une 
part  de  plus  en  plus  active  à  l'exportation.  Pour  facili- 
ter la  création  de  pareils  Syndicats,  l'Etat  leur  accor- 
derait l'exemption  complète  de  charges  fiscales. 

«  En  vue  de  développer  les  relations  d'atïaires  entre 
les  fabricants  exportateurs  et  les  Autrichiens  établis 
au  loin,  la  collaboration  d'un  Institut  financier  vien- 
nois a  été  prévue,  et  l'on  a  examiné  diverses  proposi- 
tions tendant  à  la  façon  d'organiser  le  service  au  point 
de  vue  financier.  Relativement  aux  relations  entre 
exportateurs  et  représentants  de  l'Autriche  à  l'étranger, 
la  plus  entière  liberté  de  trafic  a  été  reconnue  néces- 
saire. » 

Il  n'est  pas  inutile,  à  propos  des  plaintes  de  l'industrie 
autrichienne,  de  faire  ressortir  le  développement  con- 
tinuel de  l'industrie  hongroise.  En  six  années,  1893- 
1898,  il  a  été  constitué  en  Hongrie  270  nouvelles 
exploitations  industrielles  d'un  capital  total  Je  99.478.000 
florins.  En  1898,  seule,  il  a  été  fondé  42  établissements 
représentant  nn  capital  de  10.219.000  florins.  A  la  cote 
de  la  Bourse  de  Buda-Pesth,  il  n'est  pas  une  seule 
valeur  industrielle  qui  n'ait  dépassé  le  pair  et  beaucoup 
ont  quintuplé  et  sextuplé  de  valeur,  depuis  l'émission. 

Le  ministre  des  finances  liongroises,  M.  Lukacs,  a 
annoncé  qu'il  déposerait  avant  trois  semaines,  sur  le 
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buiciui  lie  la  Chambre,  un  projet  de  loi  tendant  à 
l'introduction  d'un  impôt  sur  les  opérations  de  l^ourse. 
La  taxe  serait  do  5  kreuzcr  pour  l.UdO  florins  d'achats 
ou  lie  ventes  do  titres,  soit  un  vingtième  pour  mille  du 
montant  de  ch^Miue  transaction.  Le  projet  de  loi  établit 
un  certain  nombre  de  cas  oi'i  les  opéi'ations  en  Uourse 
Beraient  exemptes  de  tout  impôt. 


Les  Chemins  Autrichiens  du  Nord-Ouest.  —  Le  bilan 
des  cheniiiis  de  1er  du  Nord  Ouesi  (Nordvvestbahn)  accuse  des 
résultats  plus  favorables  qu'on  ne  l'avait  espéré.  Pour  cha- 
ciui  des  deux  réseau.\  le  dividende  sera  de  1  tlurin  1/2  plus 
élevé  que  l'année  dernière.  Pour  le  réseau  garanti,  ce  divi- 
dende sera  de  11  11.  1/2  ;  pour  l'autre  de  12  fl  1/2.  Le  réseau 
à  inl'  rét  garanti  qui,  l'année  précédente,  avait  reçu  de  l'Eiat 
47;i.C37  fl  ,  n'a  pa-i  fait  appel  au  Tié  or,  dans  le  dernier  exer- 
cice et  renibouise  même  45  907  fl.  sur  les  précédentes  avances. 

Ce  résultat  est  dû  à  l'augmentation  des  recctlt-s  qui  ont  dé- 
passé les  prévisions,  sur  le  réseau  garanti  de  842.154  tl.,  sur 
l'auiro  di;  71/ .81.1  tl. 

Les  reiM'ttes  du  réseau  garanti  se  sont  élevées  à  11,4  mil- 
lions de  llorins  bossant  un  b>^néfice  net  de  4.*)  millions  de 
florins,  en  augmentation  de  590.000  11.  sur  celui  de  1897. 

L'auti'e  ri'seau  (Elbthalbahn)  a  réalisé  un  bénéflcp  net  de 
465.3^1  florins  eu  augmentation  de  277.8  J5  fl.  sur  celui  de  1897. 


<j4»urpi«i-  de  i»  Uoni'Me  de  Vienne 


Vienne,  20  avril  1899. 

Le  Marché  est  ferme  et  les  cours  restent  soutenus,  malgré 
la  rareté  dt'S  transactions.  Cependant,  on  a  constaté  un  flé- 
chissement ur  toutes  les  valeurs  d  transport. 

J  es  actions  métallurgiques  et  minières  sont  demandées. 

Au  dernier  moment,  on  constate  un  relèvement  subit  du 
taux  de  l'argent  sur  le  Marché  libre. 

On  a  cuté  le  .Mobilier  Autrichien  -Srifi  70;  les  Lombards, 
r»;  .")o;  la  Lauiderbank,  2H8  20;  les  Tabacs,  50;  les  Chemins 
d«  1er  Autrichiens,  3bl  50;  l'Alpine,  242  . ..  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 

La  situa  TION 


Bruxelles,  11)  avril  1899. 
I,a  Situation  du  Marché 

Un  certain  ralentissement  s'est  produit  dans  les  af- 
faires du  Marché  à  terme.  Nous  ne  i^ensons  pa«  qu'il 
l'aille  •  n  faiio  remonter  la  cause  aux  événements  de 
Samoa,  qui  s'arrangeront  du  reste  à  l'amiable,  mais 
plutôt  à  la  raieté  de  l'argent  qui  s'est  révélée,  à  l'occa- 
sion de  la  liquidation  de  quinza'ne. 

Dans  le  groupe  Espagnol,  qui  tient  toujours  la  tête 
sur  notre  M  i-ché.  l'Extérieure  a  témoigné  d'une  cer- 
taine lourdeur  pendant  que  la  Saragosse  et  le  Nord  de 
l'Espiigi.e  ont  continué  à  faire  preuve  d'activité. 

C'e>t  le  Rio-Tinto  qui  est  en  ce  moment  la  valeur  dont 
l'orientation  semble  la  plus  nettement  dirigée  dans  le 
sens  de  la  liausse;  ce  mouvement  est  la  conséquence  de 
la  tenue  du  cuivie-métal  dont  les  prix  viennen+  de  re- 
monter aii-des-us  de  74  liv.  st,  la  tonne  au  comptant. 

En  cliîtiire,  nous  notons  lescours  ci-après  :  Exl>'rieure, 
58  3/10;  Snr<i<ios!<e,  29>\.;  Nord  de  V EsmiQne,  18:3  5U; 
CubuA",  0/0,  280;  Brésil,  rfl  3/4;  Rio-Tinto,  1.140;  LoL 
du  Conçjo,  9.3:  Turc  C,  27  55;  Tu7x  D,  22  30;  Banque 
Ottomane,  ijSS  ;  Loi  Turc,  l27;  Varsovie-Vienne,  700  ; 
Jouissances.  IlIô;  Rente  Ilaliemie,  95;  Renie  Portu- 
gaise, 21)  1  /16. 

La  situation  que  nous  avons  déjà  signalée  pour  nos 
Rentes  persiste  toujours  ;  il  n'y  a,  pour  ainsi  dire  pas 
de  séiince  où  l'on  n'eni'egistre  pas  de  cours  en  réaction. 
La  Ui' série  du  3  0/0  est  descendue  à  99  15,  la  2e,  à  9.J  et 
la  .3«,  à  li9  25.  Le  2  1/2  est  à  92. 

L-  gi'oui)e  des  Rentes  indirectes  n'est  (las  mieux  par- 
tagé, non  plus  celui  des  Lots  de 'Villes.  En  ce  moment, 
les  réa lisa lions  que  l'on  fait  dans  ces  divers  groupes 
vont  presque  toutes  aux  valeurs  Congolaises,  pour  les- 
quelles il  y  a  un  réel  engouement  et  dont  la  spécula- 
tion s'est  emparée  d'une  manière  folle.  Nous  signale- 
rons immédiatement  pour  cette  dernière  rubrique  les 


cours  suivants:  J laut-Congo,  1.9().");  Pri\i'éviéo  Ka- 
tanga,  l.liO;  Ordinaire  Loiuani,  2.200;  Magasins  Gé- 
néraux du  (^.ongo,  1.975  ;  Produits  du  Congo.  800.  No- 
tons |)arlamème  occasion  la  Dividende  Cib.lls,  qui  linit 
à  ()()0  et  qui  a  «'  té,  C(Unme  les  valeurs  congolaises,  fort 
travaillée  pendant  plusieurs  séances. 

Le  compartiment  des  obligations  industrielles  et 
diverses  a  également  été  di'pourvu  d'animation. 

La  situation  a  été  meilleure  aux  Banipies.  Nous  y 
notons  les  cours  de  2.765  pour  la  Ban(|iie  N  itionale, 
745  Caisse  de  Reports,  342  25  Dividende  O  tre-Mer. 
Part  de  réserve  2.290.  Crédit  Général  Liégeois  plus 
faible  à  1.025. 

A  la  rubrique  des  chemins  de  fer,  on  remarque  la 
baisse  assez  forte  de  la  part  Chemin  de  fer  du  Congo  à 
5.8  0,  pendant  que  l'ordinaire  de  la  même  Compagnie 
résiste  aisément  à  1.725.  Privilégiée  Centrale  Sud-Amé- 
ricaine 250. 

L'animation  reste  circonscrite  dans  le  groupe  des 
actions  de  Tamway-i  à  certains  titres  :  Dividende 
Tramways  Bruxellois,  Tramways  Réunis,  Llectriques 
en  Ii^spagnG,  Mutuelle  de  Tramways  Napolitains,  En- 
treprise générale  de  Travaux,  Belgrade,  Electriques  de 
Gand. 

Eermité  relat  ve  des  titres  sidérurgiques. 

Les  valeurs  charbonnières  ont  vu  leur-  transactions 
dimmuées,  les  mouvements  grévistes  se  -ont  étendus 
dans  les  divers  bassins  charbonniers  et  les  nouvelles 
reçues  à  ce  sujet  ont  inlluencé  la  tenue  général-  du 
Marché  et  provoqué  un  certain  recul  pour  plusieurs 
valeurs. 


Société  Anonyme  des  Tramways  Unis  de  Bucharest. 

— Vuici,  empruntés  a  la  iioLice  concernant  la  Sociéu;  .AJionyme 
des  Tramways  Unis  de  Bucarest,  quelques  reu-eignt ments 
qui  ont  leur  utilité  pour  la  vente,  par  souscriplion,  de  50.000 
actions  décapitai  de  100  fr.,  à  laquelle  cette  Société  procédera 
les  mardi  2  >  et  mercredi  26  de  ce  mois,  et  dont  nos  le'-ieurs 
auront  trouvé  l'annonce  dans  la  partie  du  journal  spéciali  ment 
réservée  à  cette  lin. 

Capital.  —  Le  capital  social  est  de  B.tJOO.OOO  de  francs, 
représenté  par  <SO.G0U  aciionsde  leO  fr.  chacune. 

Il  a  été,  en  outre,  créé  ^O.UOO  av-tions  de  dividende  et  8.000 
parts  de  fondateur  sans  désignation  de  valeur. 

Kn  vertu  des  articles  7  et  'lO  des  statuts,  les  actions  de  capital 
ont  droit  : 

a)  Au  pi'élèvement  sur  les  Iiénéfices  d'un  pi'eniier  dividende 
dey  o/O  par  privilège,  c'esL-à  dire  immédiatement  après  l'attri- 
buLion  statutaire  au  f^inds  de  réserve; 

/>)  A  un  second  dividende  égal  à  celui  qui  est  attribué  aux 
actions  de  dividende  ; 

(?)  A  l'amortissement  par  voie  de  tirage  au  sort  daiiS  les 
formes  et  conditions  déterminées  à  l'article  V)  d-is  statuts; 

d)  Au  rem|iiacenient,  après  leur  amortissement,  par  une 
action  de  dividende  doniiaul  les  iiiènies  droils  dans  l.^  répar- 
tition que  ceux  dont  jouissent  les  80.000  actions  de  dividende 
originaires. 

Oliligations.  —  Le  Conseil  d'administration,  usant  do  la 
faculté  que  lui  confère  lailirle  14  des  staluls,  a  créé  8.000 
obligations  de  500  fr.  porlant  intérêt  à  4  0/0  l'an. 

But  de  la  Société.  —  L'article  3  des  statuts  énonce  comme 
suit  le  but  de  la  Société  : 

La  Société  a  pour  objet  de  ci-éer,  d'acquérir,  d'exploiter, 
de  prendre  ou  de  donner  à  bail,  de  nietlre  à  protit,  soit 
directement  et  par  elle-même,  soit  indirectement  par  voie  de 
cession,  apport,  souscription,  fusion  ou  auti'enient.  toute 
conces-ion  de  ti'amway.s  déjà  existante  ou  non  à  Bucarest, 
en  Roumanie  et  dans  les  autres  Etats  balkaniques,  suit  en 
s'intéressant  par  voie  d'achat  d'aclions,  de  pai  tici|iatioiis  ou 
d'interventions  linancières  quelconques  dans  ces  entreprises 
ou  dans  d'autres  entreprises  existantes  ou  à  créer  dans  les 
mêmes  pays  et  ayant  le  nienie  objet. 

hiiSorièiè  II  non  !/>ni'  di's  Tramways  Unis  di-  Bucarest, 
en  exi'cuLion  de  son  programme  s'est  assurée  jusqu'à  présent: 

a)  La  propriéli''  des  actions  de  la  Société  repréS' ntanl  les 
anciens  tram ways  de  Bucarest  (premier  réseau),  à  transformer 
en  Société  roiunaine; 

Environ  les  3/-(  du  nombre  total  d'actions  de  la  Société 
roumaine  pour  la  Construction  et  l'Exploitation  <,le  (Chemins 
do  fer  et  de  Tramways,  Sociéti'  qui  possède  la  concession 
des  nouveaux  tramways  de  Bucarest  (seçond  réseau)  et  les 
exploite. 

Ces  deux  entreprises  se  trouvent  dans  une  voie  très  pros- 
père :  en  !S94,  les  anciens  Tramways  de  Bucharest  encais- 
saient 886.515  fr.  25  et  en  1898  1.271.39M  fr.  30;  les  recettes 
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brutes  du  muivcau  tramway,  qui  étaient  de  724.005  fr.  01  eu 
1804  sont  montées,  en  ISOS,  a  1.146.8U2  fr  85. 

Du  1°'  janvier  au  ;il  mars  les  anciens  et  les  nouveaux 
tramways  ont  encaissé  ensemble  663.001  l'r.  90,  contre,  pen- 
dant la  période  correspondante  de  l'année  1898,  530.326  fr.  30. 
L'augmenlalion  est  donc  de  133.275  fr.  60  ou  25.13  0/0.  Pen- 
dant la  même  période,  le  nombre  de  kilomètres-voitures  a  été 
en  1899,  de_  1.222.446,  contre  993.281  en  1898;  tout  permet 
donc  de  prévoir  un  avenir  de  plus  en  plus  florissant  pour  les 
Sociétés  de  ti-amways  de  Bucarest. 

Le  paiement  des  coupons  des  actions  et  des  obligations, 
ainsi  qiie  le  rembr)ursenient  de  celles-ci  s'effectue  : 

A  Bruxelles  :  ciiez  ÏM.  Josse  Allard,  banquier,  rue  Gui- 
mard,  2  ; 

A  Bucarest  :  à  la  Banca  Generala  Romana. 


Pétroles  de  Grcsnyi  (Russie).  —  Le  Conseil  d'adminis- 
tration d'^  la  Sociélé  anonyme  des  pétroles  de  Grosnyi  (Russie) 
a  présenté,  le  12  avril  courant  à  l'assemblée  générale  qui  s'est 
réunie  à  Bruxelles,  au  siège  de  la  Société,  le  bilan  et  le 
compte  de  profits  et  pertes  du  troisième  esercict  social. 

Il  résulte  de  ce  rapport  que  le  montant  des  concessions 
pétrolifères  est  de  6.33/. 515  fr.  90,  somme  à  laquelle  il  faut 
ajouter  002.907  fr.  42  pour,  frais  de  constitution  en  Russie  et 
en  Belgique,  service  des  obligations  total,  C.'340.'i23  fr.  32. 

La  production  en  1898  s'est  élevée  à  12.902.S;;'.)  pouds,  soit 
211.348  502  kil.  (1  poud  =  16  kil.  38).  Les  redevances  se 
montent  à  207.840.05  roubles,  soit  une  moyenne  de  1,61  cop. 
par  poud.  Les  frais  de  toute  nature,  y  compris  les  frais 
d'amortis^sement  ainsi  que  les  redevances  se  chiffrent  par 
662  564  lu  roubles,  soit  5.18  cop.  par  poud. 

La  production  de  l'exercice  1898  se  répartit  sur  les  douze 
mois  de  l'année  comme  suit  : 

Pouds  '  Pouds 


Janvier   606.000 

Février   663.943 

Mars   1.287.574 

Avril   8i5..536 

Mai   1.1 43.036 

Juin   1.075.719 


Juillet   530.390 

Août   850.490 

Septembre   1.354.021 

Octobre.   1.599.550 

Novembre   1.380.P80 

Décembre   1.535.600 


Ces  chilfrent  montrent  que  la  production  en  1898  a  été  très 
faibîe  et  que  les  mois  de  janvier,  février  et  juillet  ont  été 
exceptionnellement  défavorables. 

Depuis  le  mois  de  septembre  dernier,  la  production  s'est 
sensiblement  améliorée  et  les  prévisions  de  l'exercice  18^9 
permettent  de  compter  sur  une  production  minima  de  20  mil- 
lions de  pouds. 

Pour  los_  deux  premiers  mois  do  l'exercice  en  cours,  la  pro- 
duction s'élève  à  3.269.700  pouds,  à  une  redevance  moyenne 
de  2.61  copecks. 

Les  contrats  en  portefeuille  au  1/13  janvier  1899  repré- 
sentent 17.8(J4.105  poiuls,  au  prix  total  deL58').616  22  roubles 
ou  4.281.163  fr.  79,  soit  à  un  prix  moyen  de  8.90  copecks. 
^  Profits  et  Pertes.  —  Une  somme  de  380.339  fr.  60  a 
été  portée  en  amortissements,  outre  la  somme  de  810.000  fr. 
provenant  du  fonds  de  ])révision. 

Malgré  la  faible  production  et  l'exécution  des  contrats  en 
portefeuille  au  1/12  janvier  1898  aux  anciens  prix,  l'exercice 
1898  s'est  clôturé  par  un  bénéfice  net  de  967.001  fr.  03 
grâce  à  la  hausse  considérable  des  prix  du  naphte. 

Dividende.  —  Il  est  distribué  un  dividende  de  40  francs 
aux  actions  privilégiées  et  de  15  francs  aux  actions  ordinaires. 
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Madrid,  17  avril  1899. 
La  Situation.  —  Le  Ri'sultat  des  Kleotions.  —  La  Bourse.  —  Les 
Agents  (Je  Cliange.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Cliomins  de  l'er. 
—  Mouvelliîs  agricole,s. 

La  politique  a  cliômé  pendant  cette  semaine,  sauf  en 
ce  qui  concerne  les  élections.  Les  ministres  ont  con- 
tinué à  préparer  leurs  bubgets  respectifs,  pour  ^ue 
M.  Villavcnle  ait  le  temps  d'élaborer  son  plan  de 
finances,  qui  doit  être  prêt  pour  le  moment  où  les  Cham- 
bres se  réuniront. 

D'après  les  renseignements  puisés  aux  meilleures 
sources,  M.  Villavcrde  calcule  qu'il  a  besoin  de  quatre- 
vingt-douze  millions  de  pesetas  de  plus  pour  équilibrer 
son  budget.  Si  cela  est,  on  croit  qu'il  pourra  limiter, 
comme  il  en  a  toujours  manifesté  le  désir,  l'étendue 
des  sacrifices  ù  demander  aux  porteurs  do  la  dette. 

L'opinion  publique  n'est  peut-être  pas  de  cet  avis, 


mais,  dans  le  cas  présent,  on  ue  doit  pas  se  laisser 
guider  par  le  nombre,  parce  que  la  raison  n'est  pas 
toujours  le  patrimoine  delà  multitude. 

Les  résultats  de  toutes  les  élections  ne  sont  pas 
connus  encore,  mais  ce  qu'on  en  sait  permet  de  se 
rendre  compte  que  les  prévisions  annonçant  la  vic- 
toire des  ministériels  se  sont  réalisées  et  que,  sans 
avoir  exercé  de  pression,  le  Cabinet  aura  une  très  forte 
majorité  :  les  deux  tiers  environ  de  la  Chambre. 

Ce  ne  sera  que  dans  quelques  jours  qu'il  sera  possi- 
ble de  se  faire  une  idée  de  la  physionomie  de  la  nou- 
velle Chambre,  mais  on  peut  dire  déjà  que  les  élections 
sont  un  très  gros  siiccès  pour  M.  Silvela. 

Le  mouvement  carliste  a  perdu  beaucoup  de  son 
acuité.  Le  Ministre  de  l'intérieur  affirme  que  les  nou- 
velles que  lui  communiquent  les  autorités  sont  des  plus 
rassurantes,  et  de  son  côté,  le  Ministre  de  la  guerre  a 
déclaré  qu'avec  les  135.000  hommes  qu'il  a  sous  les 
drapeaux,  il  est  en  mesure  de  parer  à  toutes  les  éven- 
tualités qui  pourraient  surgir. 

La  Bourse  a  éprouvé  pendant  toute  la  semaine  un 
certain  malaise  que  d'aucuns  ont  attribué  aux  craintes 
causées  par  l'agitation  carliste.  Aussi,  toutes  les  valeurs 
ont  été  lourdes,  à  l'exception  des  obligations  des  Phi- 
lippines, qui  bénéficient  du  paiement  de  l'intérêt  et  du 
maintien  de  l'amortissement. 

Aux  termes  du  décret  royal  publié  le  12  avril,  il  a  été 
accordé  pour  le  service  de  cette  dette  un  crédit  extraor- 
dinaire de  y. 324. 500  pesetas,  dont  2.974.500  p.  pour  les 
intérêts  et  3-50.000  pesetas  pour  l'amortissement,  jus- 
qu'à la  fin  de  l'exercice  budgétaire  1898-1899.  Ce  crédit 
sera  couvert  par  les  ressources  extraordinaires  réunies 
dans  le  but  de  pourvoir  aux  besoins  de  la  campagne 
des  Philippines. 

La  Bourse  de  Barcelone  a  fini  la  semaine  en  hausse 
prononcée.  On  attribue  ce  fait  à  l'excellente  impression 
causée  par  la  nouvelle  de  la  préparation  du  convenio 
que  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  du  Nord  de  l'Es- 
pagne veut  proposer  à  ses  obligataires,  au  sujet  de  la 
prorogation  de  l'amortissement  et  du  paiement  des  inté- 
rêts en  pesetas.  Sur  cette  nouvelle,  les  actions  du  Nord 
de  l'Espagne,  qui  étaient  cotées  il  y  a  quelques  jours 
à  41  50,  sont  arrivées  à  46  20. 

Les  agents  de  change  sont  très  montés  eontre  la 
Banque  d'Espagne,  à  cause  de  la  réforme  des  statuts, 
dans  lesquels  on  veut  introduire  l'aittorisation  pour  la 
Banque  de  vendre  et  d'acheter  directement  des  valeurs 
d'Etat  pour  compte  de  ses  clients.  Si  ce  projet  était 
approuvé  il  serait  funeste,  non  seulement  pour  les 
agents  de  change,  mais  pour  les  banquiers;  on  suppose, 
cependant,  qu'il  ne  passera  pas,  du  moins  au  Ministère 
des  finances,  en  adrnettant  que  l'Assemblée  générale 
lui  donne  son  approbation,  ce  qui  est  douteux. 

Voici  la  cotnparaison  des  cours  cotés  sur  notre  place 
au  commencement  et  à  la  fin  de  la  semaine  : 

10  avril     17  avril 

4  0/0  Intérieure   64  45      64  30 

4  0/0  E.Uérieuro   70  95      70  35 

4  0/0  amortissable   72  75      72  50- 
Bons  du  Trésor  5  0/0                             101  ..     101  .. 

Douanes  5  0/0   94  25      94  .. 

Philippines  6  0/0   77  45      79  40 

Bons  cubains  6  0/0   67  45      07  . . 

—         5  0/0   58  05      58  10 

Banque  d'Espagne   414  . .     412  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   270  25     267  50 

Glièques  sur  Paris   21  87      1S  25 

—         Londres   30  52      29  80 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  présente  très  peu 
de  variations  cette  semaine.  Les  plus  remarqualjles 
sont:  11  millions  de  plus  à  l'encaisse  argent  et^5  mil- 
lions de  plus  aux  comptes  courauts;  les  escomptes  ont 
diminué  de  6  millions;  les  bénéfices  de  la  semaine 
atteignent  1.100.000  pesetas. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Saragosse  à  la 
Méditerranée  n'ayant  pas  mis  en  exploitation  la  partie 
de  la  ligne  de  Val  de  Zafan  à  San  Carlos  de  la  Rapita, 
depuis  Gheita  à  la  mer,  a  été  déchue  de  cette  concession. 

Les  gelées  ont  causé  de  grands  dégâts  dans  les  plan- 
tations de  légumes  et  d'arbres  fruitiers.  Le  commerce 
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des  primeurs  a  été  gravement  atteint  dans  l'Est  et  dans 
le  Nord  et  on  prévoit,  de  ce  chef,  une  augmentation 
des  prix. 

Madrid,  18  avril  1899. 
[Par  dépêche) 

La  situation  financière  ne  cesse  de  s'améliorer.  Nous 
en  avons  une  nouvelle  preuve  dans  la  publication  des 
recettes  publiques  de  la  dernière  quinzaine.  Par  rap- 
port à  la  période  correspondante  de  1898,  l'augmenta- 
tion liquide  a  été  de  G. 165.517  pesetas  dont  2.740.662 
provenant  des  recettes  douanières  et  3.424.855  pesetas 
des  autres  chapitres. 


Hecettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  25  mars  1899  (12  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous    ,  ,  (1067  kil.) 

3.678.015 

3.242.583 

4.068  719 

4,078.615 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip.  (2070  k.) 

12  624.341 

10  790.153 

11.9S7.215 

12.353.267 

Asturies  (784  kil.) 

3.132.372 

2.936.492 

3.521.699 

3.760.366 

Lérida-Reus    (104  kil.) 

317.919 

237.225 

313  04i 

319  812 

I6'nansn-Fa^..(499  kil.) 

2.788.024 

2  469.824 

2.701.477 

2.829.093 

Saragosse  (3650  kil.) 

13.502.659 

11.833. 914 

13.938.996 

19.672.038 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

Maintenant,  il  faut  se  rendre  compte  de  l'état  d'un  élément 
très  important  pour  l'industrie  et  pour  le  commerce  espagnols 
dont  nous  avons  parlé  au  commencement  de  cet  article  ;  ce 
sont  les  transactions  commerciales  avec  l'île  de  Cuba. 

Grâce  à  des  tarifs  douaniers  habilement  calculés,  les  manu- 
facturiers espagnols  avaient  développé  dans  de  grandes 
proportions  leurs  envois  à  Cuba;  il  suffit  de  comparer  les 
exportations  des  articles  suivants  en  1882  et  en  1894,  dernière 
année  où  l'île  de  Cuba  a  joui  de  tranquillité.  Nous  indiquons 
aussi  les  chiffi-es  de  1897,  mais  il  faut  tenir  compte  que  ce 
n'est  qu'à  titre  de  renseignement,  attendu  que  les  expéditions 
de  vivres  et  do  fournitures  pour  l'armée  expéditionnaire 
forment  la  plus  large  part  de  certains  articles  : 

Exportations  espagnoles  d  Cuba  : 
Articles  1882       1894  1897 

Sel  Tonnes  9.000  18.300  9.400 

Savon  ordinaire                    —  2.983  8..W  4.445 

Bougies                                —  414  1.438  978 

Cotonnades                          —  485  4.662  4.309 

Lainages                             —  10  111  78 

Soieries                               —  1.6  7.6  3 

Tissus  mélangés                   —  6  85  12 

Papier  de  toute  espèce            —  860  4.732  5.638 

Cuirs,  graisses  et  peaux. .     —  217  290  54 

Chaussures                          —  616  1.293  705 

Produits  alimentaires            —  41.000  41.000  103.190 

Vins  et  cidres  Hoct.  507.800  509.800  358.402 

Liqueurs                             —  9.654  543  602 

Eventails  Tonnes  26  6  2 

Espadrilles  Douzaines  51.261  65.335  834.833 

Cartes  à  jouer  Tonnes  31  32  25 

Parapluies  et  ombrelles  ..  .Unités  13.801  107.744  13.454 

Chapeaux  de  feutre               —  11.474  76.664  23.707 

La  lecture  de  ce  tableau  fait  voir  l'énorme  augmentation 
des  expéditions  de  produits  manufacturés,  à  l'île  de  Cuba. 
Les  cotonnades,  les  lainages,  les  soieries,  les  tissus  mé- 
langes, les  parapluies,  les  ombrelles  et  les  chapeaux  ont 
vu  leur  exportation  varier  du  sextuple  au  décuple.  Aussi, 
les  fabricants  ont-ils  réalisé  de  beaux  bénéfices  pendant  ces 
années,  et  il  leur  sera  certainement  pénible  de  remplacer 
rapidement  le  vide  causé  par  la  disparition,  au  moins  pai'- 
tielle,  du  marché  cubain  ;  il  faudra  qu'ils  fassent  au  moins  un 
sacrifice  sur  les  prix  (dont  je  m'occuperai  dans  un  autre 
article),  d'autant  plus  que  l'année  dernière  la  hausse  du 
change  leur  a  pei'mis  d'accaparer  le  marché  intérieur  ;  mais 
si  la  pertc!  de  la  peseta  continue  à  diminuer,  ce  qui  leur 
facilitera  l'achat  des  matières  premières,  ils  devront  faire 
face,  dans  une  certaine  mesure,  à  la  concurrence  étrangère. 

[A  suivre.) 

Le  Commerce  extérieur  de  l'Espagne.  —  Voici  les  ré- 
(IJ  Voir  Économiste  Européen,  n"  379. 


sultnts  du  commorco  extérieur  d(!  l'Espagne  ixmdant  les  deux 
premiers  mois  de  1898  et  1899  : 

Importation 


1808 

1899 

(En  pesetas) 

Matières  premières. . . 

57.858.948 

(i7  174.176 

Articles  manufacturés 

28. 61 54. 700 

36.3-<2.124 

Produits  alimentaires. 

16.908.063 

23.143.466 

103.431.720 

126.699.766 

1.4(».210 

17.7,50 

12.8.50.420 

25.G20.743 

[jTotal  

117.742.350 

152.3o8.250 

Exportation 

1898 

1899 

(En  pesetas) 

Matières  premières... 

42  960.928 

47.1.32.0.54 

Articles  manufacturés 

.29.010.298 

21.279.952 

Produits  alimentaires. 

70.906  .526 

52.976.841 

142.877.7.52 

121.388.847 

Or  

185.150 

1.666.720 

1.40;).  120 

1.125.360 

Total  de  l'exportation. . . 

144.472.022 

124.180.927 

—      l'importation . . 

117. 742. .350 

152.338.250 

Différence  en 


+  26.729.672 


28.157.323 


Conrriep  de  1%  ISonrise  de  MsirïrM 


Madrid,  19  avril  1899- 
Après  quelques  séances    d'hésitation    consacrées  à  des 
réalisations  de  bénéfices,  la  tendance  générale  s'est  améliorée. 
La  hausse  de  l'Extérieure  à  l'étranger  aide  toujours  au  main- 
tien des  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  64  30;  l'Extérieure  à  70  30;  le  change 
sur  Paris  est  à  19  62. 


GRÈCE 


Le  nouveau  Ministère.  —  Une  cri^e  ministérielle  vient 
de  se  produire  à  la  suite  d'une  décision  de  la  Commission  de 
vérification  des  pouvoirs  de  la  Chambre  des  députés  qui  a 
accusé  de  pression  électorale  M.  Zaïmis,  président  du  Conseil. 

Le  nouveau  IMinistère  est  ainsi  constitué  : 

MM. 

Présidence  du  Conseil  et  Intérieur. .  Théotokis. 

Finances   Simopoulos. 

Justice   Caiapoulos. 

Affaires  étrangères   Romanos. 

Guerre   U-OCoumonndouros. 

Marine   Bendouris. 

Instruction  publique  et  cultes   Eufaxios. 

Le  Cabinet  appartient  au  nouveau  parti  tricoupiste  ;  on 
croit  qu'il  aura  une  majorité  à  la  Chambre  actuelle. 

Commerce  Extérieur  et  Recettes  des  Douanes  pendant 
l'année  1898.  —  Voici  les  chiffres  du  commerce  extérieur 
de  la  Grèce  en  décembre  et  pendant  l'année  1898.  Ces  résultats 
sont  comparés  à  ceux  de  1897  : 

Importations 

Décembre       Année  entière 

(En  drachmes) 

1897   14.3-'3.ii54       114  761.525 

1898  12. 019. .531  152.0S3.634 

Exportations 
1897  ....  6.038.808  80.7.34.074 

1898!;;;!;.'.....'.     5.702.104  89.438.100 

Les  droits  d'entrée  perçus  ont  été  les  suivants  : 

Décembre       Année  entière 

1897  .    3. 210.. 590  26.637.543 

1898  ! .' .  ;   2 . 838 . 028         34 . 437 . 374 


Recettes  des  Monopoles  de  l'Etat  Grec.  ^  Voiri  quels 
ont  été,   en  drachmes,  pendant  le  mois  de  décembre  1898 
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et  dfs  deux  années  antérieures,  les  produits  des  monopoles 
do  l'Etal  Grec  : 

Cartes 

Décembre        Sel         Pétrole  Allumettes   à  jouer 

(En  drachmes) 

189-<   260.482      6r.0.83ô      i^5.f.-<!8  63.148 

18VI7   U'3.-i22      6(i0..00      79.210  57.827 

189ri   270.659      674.400      88  022  51.555 

Voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  trois  années  : 

Cartes 

Années        Sel        Pétrole    Allumettes    à  jouer 

(En  drachmes) 

1898   2.4H7.986   5. 115. 165    1. 137. 479  303  997 

1«"7   2.409.375    4.862.2S()    1.0-^7.830  289  076 

1^96   2.454.230    5.488.;-.80   1.035.743  274.213 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  18  avril  1899. 
Le  Voyage  ro\  al  en  Sardaigne.  —  L'Escadre  française  à  Cagliari.  — 
L'Impôt  global  progressif.  —  La  Situation  financière.  —  Un  Rap- 
port de  M.  Saporito. 

L'attention  se  trouve  retenue  en  ce  moment  par  le 
voyage  du  couple  royal  en  Sardaigne.  La  pré.-ence  de 
l'escadre  française  à  (  agliari,  conséquence  de  ce 
voyage  a  provoqué  des  manilesiations  de  sympathie 
qui  peuvent  resserrer  les  liens  existant  entre  les  deux- 
pays,  mais  il  ne  faudrait  (las  y  chercher  un  change- 
ment d'orientation  po  itique. 

L'a[>pi  oclie  de  la  rentrée  des  Chambres  a  donné  plus 
d'intérêt  aux  informations  relatives  •  la  situation  finan- 
cière et  la  presse  a  discuté  avec  une  nouvelle  ardeur 
le  projet  d'impôt  global  pr.igressif  que  les  Ministres  des 
financ  s  et  du  Trésor  se:aieut  prêts  à  soumettre  afin 
comljler  le  vide  créé  par  l'abolition  des  droifcs  intérieurs 
sur  les  farines. 

Cniunie  je  vous  l'ai  dit,  il  est  fort  peu  probable  que 
le  Ministère  ne  renonce  pas  à  un  pareil  projet:  en 
dehors  des  raisons  économiques  qui  militent  contre 
lui,  il  faut  tenir  compte  de  Pimporlance  des  impôts 
existant  en  Italie;  on  sait,  en  effet,  que  l'impôt  sur  la 
propriété  biitie  et  immobilière  att-intici  des  proportions 
exceptionnelles  et  l'on  sait  aussi  qu'il  existe  un  impôt 
sur  la  rente,  c'est-à  dire  sur  la  richesse  mobilière,  qui 
atteint  jusqu'à  20  (t/0.  11  est  difficile  dès  lors  de 
demander  de  nouveaux  sacifices  aux  ontribuables. 

On  va  disti'ibuer  d'ici  peu  le  rapport  de  M.  Sa  orito, 
sur  les  dépenses  prévues  par  le  Ministre  du  Trésor 
pour  l'i-xercice  1899  19i)0,  et  ce  rappcu't  est  destiné  à  la 
Commission  générale  du  budget.  M.  Saporito  est  un  élève 
de  M.  S'innino;  il  n'aime  pas  les  illusions  pour  lui- 
même  '  t  il  se  plaît  à  les  détruire  chez  les  autres:  c'est 
vous  dire  qiicso"  rapport  est  p^u  favoi'able.  Le  Carrière 
délia  Sera,  a  pu  s'en  procurer  le  texte  et  je  crois  devoir 
reprodilirp.  d'après  lui,  le  chapitre  premier  qui  concerne 
la  situation  financière: 

M.  SHjjorito  rappelle,  d'abord,  qu'il  y  a  quelques  an- 
nées, rita  ie  sort.H,it  d'une  période  dans  laquelle  on  avait 
fait  de  grands  efforts  pour  améliorer  les  finances  et  le 
crédit,  pour  rendre  la  circulation  régulière,  pour  rele- 
ver les  conditions  des  Banques  J'émissitm  et  pour 
transformer  les  conditions  d'-  la  Dette  publique.  On 
avait  indiriué  la  voie  à  suivre  pour  atteindre  le  but. 

Mai»  quel  a  été  le  résultat  de  ces  trois  dernières  an- 
nées? Voiei  ce  que  répond  M.  Sapiirito  : 

Les  résultats  que  l'on  espérait  obtenir  ])onr  l'exercice  189')- 
1896  (bud^iet  SoiHiino),  d'après  le  [irogramine  ndopté  pour  les 
finances  dr  l'IOiat  par  l'Adininistriilinii  qui  était  établie  depuis 
le  15  di'ci-ndjro  1h;)3  étaient  les  suivants  : 

Ou  avait  établi,  comme  )irincif)e  iondamental  de  ce  pro- 
gramme, qn(;  toutes  les  dépenses  elVectives  di  vaient  être  corn 
pcns''e.s  par  des  recetl(!S  ellectives.  et,  à  la  suite  de  mesures 
éner^,'iqu.  s,  on  avait  obtenu,  pour  l'exercice  financier  18.i5  9ri, 
par  rap[)ort  à  l'exercii-e  18!l3-vi4,  7H  millions  de  recettes  en 
plus,  fil  inilliMUs  de  dépenses  en  moins,  et  lO.y  O.i  (jO  lire  de 
j)lusp()urle  lUDUVcmcnt  des  capitaux.  l*our  l'exrrcice  llS9ii-97. 
on  prévoyait,  en  y  comprenant  15  millions  de  dépenses  extra- 


budgétaires, une  augmentation  de  recettes  et  de  déoenses 
effectives  de  37  millions,  avec  lesquels  on  aurait  couvert  le 
déficit  de  la  seronde  catégorie  (construction  de  voies  ferrées), 
qui  était  de  k9  millions  et  le  déficit  portant  sur  le  mouvement 
des  capitaux,  et  se  montant  à  environ  7  millions.  Il  serait 
resté  au  Ti  ésor  1.071.n(i0  lire. 

La  campagne  d'Afrique  vint  déranger  toutes  ces  prévisions, 
mais  enfin  on  avait  pu  établir  l'équilibre  en  ne  comprenant 
pas  l'Afrique  dans  le  budget.  Pour  rendre  cet  éi)uilibre 
durable,  il  fallait  une  conduite  fort  prudente  au  Ministre  du 
Trésor. 

Il  fallait  faire  preuve  de  fermeté  pour  ne  pas  dévier  de  la 
voie  droite  et  la  Commission  du  budget  avait  nettement  averti 
le  Ministre. 

lie  résultat  fut  nul.  Pour  l'exercice  18P6  97,  les  dépenses 
ont  augmenté  d'environ  14  millions,  pour  l'exercice  1897-1898 
d'environ  27  mil  dons;  tandis  que  les  recettes  n'augmentaient 
dans  cette  première  année  que  de  12  millions,  et  dans  la 
deuxième  de  11. 

Le  budget  de  \9,'S-\'x9il  aurait  pu  s'équilibrer  sans  la  guerre 
d'Afrique.  Celui  de  1897-1898  présente  un  déficit  net  de  11  mil- 
lions environ. 

Mais  voyons  le  présent. 

L'exercice  l89'<-l>-99  a  subi  quelques  modifications  de  la 
part  du  ministre  Luzzatti  d'abord,  puis  de  M.  ■Va".chelli.  Le 
premier  prévoyait nn  excédent  de  27  à  2h  millions;  le  second 
au  contraire,  un  déficit  de  14  millions.  Il  est  vrai  que  l'on  a 
fait  bien  des  changements.  Il  y  a  eu  bien  des  dépenses  en  plus 
des  prévisions,  sans  parler  dè  celles  que  les  révoltes  de  mai 
ont  entraînées. 

Les  recettes  ont  été  inespérées,  et  cependant  la  Com- 
mission du  budget  n'estime  pas  à  moins  de  13  millions 
le  déficit  pour  l'exercice  courant,  et  M.  Saporito  consi- 
dère encore  ces  prévisions  comme  optimistes.  Ce  déficit 
proviendrait  surtout  de  l'augmentation  de  certains  cha- 
pitres, comme  les  pensions.  En  tous  cas,  dit  le  rappor- 
teur, même  si,  par  un  excédent  subit  de  recettes,  on 
arrivait  à  combler  ce  d  ficit,  on  peut  affirmer  que  le 
budget  de  l«yS-99  constitue  comme  le  précédent,  par 
suite  des  augmentations  de  dépenses  votées  ou  en  vue, 
un  pas  de  plus  fait  dans  une  voie  funeste  pour  la 
situation  financière  du  pays. 

L'avenir  ne  se  pri'sente  pas  sous  des  couleurs  plus 
riantes. 

Selon  les  prévisions  de  M.  Vacchelli,  le  budget  de 
1899-1900  se  résumera  ainsi  : 

Lire 

Excèdent  de  recettes   -f  3.848.799  98 

Construction  de  voies  ferrées,  déficit..,.  —20.797.210  69 
Mouvement  des  capitHux  :  en  moins.-...  —14. 284.1^17  70 
D'où  un  déficit,  pour  le  Trésor,  de   31.232.328  41 

On  ne  peut  enco  e  affirmer,  bien  entendu,  que  ces 
chiffres  soient  df  finitifs,  car  les  dépenses  augmentent 
bien  souvent.  Sans  dou'e,  les  recettes  augmentent  par- 
fois aussi,  mais  il  ne  faut  pas  trop  s'y  fier. 

M.  Saporito  prévoit  un  déficit  de  34  a  36  millions 
pour  les  quatre  autres  années  qui  suivront.  Il  est  inu- 
tile d'insister  sur  le  péril  grave  de  cette  situation.  Elle 
est  d'autant  plus  redoutable  qu'il  est  à  peu  prés  im- 
possible, au  point  oi'i  l'on  en  est,  d'augmenter  les  im- 
pôts sans  porter  un  coup  mortel  à  l'activité  du  pays. 

C'est  prérisément  ce  que  je  vous  montrais  au  début 
de  cette  correspondance. 


Dette  viagère.  —  L'accroissement  de  la  dette  viagère,  du 
chef  des  pensions  civiles  et  militaires,  continue  de  plus 
belle. 

Au  l»"' juillet  1898,  c'est-à  dire  au  commencement  de  l'exer- 
cice en  cours,  les  pensions  à  payer  par  l'Etat  se  chiffraient 
en  8tt.414.8i4  lire  83.  De[)uis  lors  jusqu'au  :-!!  mars  on  a  ins- 
crit de  nouvelles  [lensions  pour  4.427.i^8'  lire  46  et  ou  en  a 
éteint  pour  3  418. '07  lii'e  87;  aussi,  la  dette  existante  au  31 
mars  dernier  se  montait  à  81.423.991  lire  42.  L'augmentation 
à  la  fin  des  trois  prsmiers  trimestres  de  l'exercice  se  trouve 
donc  être  de  1.009.179  lire  59. 

Le  Ministre  du  Trf'sor  a  présenté  à  la  Chambre,  qui  ne  l'a 
pas  encore  pris  en  examen,  un  projet  de  loi  sur  la  dette 
viagère,  qui,  de  80  millions,  chiflre  actuel,  pourrait 
certainement  arriver  à  103  "t  même  110  millions  On  pré- 
voit que  co  projet  de  loi  rencontrera  au  Parlement  une  sé- 
rieuse opposition. 

En  plus  qu'une  pareille  loi  aggraverait  les  conditions  des 
(im[iloyés,  elle  entraînerait  une  diminution  de  recettes  pour 
le  Trésor,  par  suite  de  l'attribution  des  retenues  sur  les  ap- 
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pointoiiu'uts  des  nouveaux  employés   à  la  (". -isse  de  pré 
Toyai'CO  qui  serait  iusliluée.  D'un  autre  coté,  serait  ixna- 
meiiiéu  la  dépense  pour  la  contrihutiou  annuelle  que  l'Htat 
devrait  payer  à  cette  même  lin  à  la  (jai.^se. 


Courrier  de  la  Boarme  de  Rome 


Rome,  19  avril  1899. 

Notre  Marché  a  subi  une  certaine  réaction  qui  n'a  rien  de 
surprenant,  etnnt  donné  les  exagérations  de  la  spéculation.  Ce 
tassement  a,  d'ailleurs,  contribué  grandement  à  assainir  la 
plaCH. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  102  '20  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  594  ...  Banque  Nationale,  987.  Méridionaux,  764. 


RUSSIE 


Commerce  extérieur  Russe.  —  La  Gazette  du  Com- 
merce et  lie  V In'iuxtrie  de  Saint-Pétersbourg  dit  que,  d'après 
les  documents  officiels,  les  exportations  de  la  Russie  d'Eu- 
rope ont  atteint,  en  1898:  708.857.(iOU  roubles  et  les  innporta- 
tions  062.01H.OOi)  roubles.  Le  chiffre  des  exportations  est  en 
plus-value  de  4.30.000  roubles  sur  18ti7  et  celui  des  importa- 
tions de  5;i.ô0o.0u0  roubles. 


Les  Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe  en  1898.  — 

Des  états  provisoires  que  le  Ministère  des  finances  a  reçus 
des  caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
états  dont  la  vérification  n'est  pas  encore  entièrement  achevée, 
il  résulte  que.  pendant  l'année  civile  1898,  les  recettes  et  les 
dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Rcubl. -crédit 


Rccouvremenfs  effectués   1.584.774.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1898  et,  en  ce  qui  concerne  le  seivice  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1898  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   1.242.343.000 


Le  total  général  des  recouvrements  effectués  au  budget  or- 
dinaire de  1898  excède  de  220.316  millions  r.  les  prévisions 
budgétaires  et  de  168.888  millions  r.  les  recouvrements  effec- 
tués en  1897. 

Relativi^ment  aux  prévisions,  les  principales  plus-values 
ont  porté  sur  les  revenus  ci-après  :  réseau  de  l'Etat,  .^6.7^l0 
millions  r  ;  douanes.  49.534  millions  r.;  boissons,  v^H.Sôé  mil- 
lions r.;  monopole  de  vente  des  spiritueux,  16. 5i2  millions  r.; 
monnaie,  12  442  millions  r.;  sucres,  7.516  millions  r.;  droits 
de  mutation,  7.  -!l9  millions  r  ;  annuités  de  rachat,  5.594  mil- 
lions r.;  tinibrij,  enregistrement  et  greffe,  5.59 ^  millions  r. 

Divers  revenus  sont  restés  en  deçà  des  prévisions,  notam- 
ment :  usines,  établissements  techniques  et  magasins  de 
l'Etat  —  de  1.142  millions  r.,  fonds  de  concours  au  Trésor  — 
de  0.912  millions  r.  et  allumettes  —  0.098  millions  r. 

Oomparalivenient  aux  résultats  de  1897,  les  recouvrements 
du  budget  ordinaire  de  1898  présentent  des  plus-values  pour 
les  revenus  ci-après  : 

Roubl. -crédit 


Réseau  de  l'Etat   70.403.000 

Monopole  de  vente  des  spiritueux   49  55Ô.000 

Douanes   23.179.000 

Boissons   9.683.W0 

Droits  de  mutation   5.6 15. 000 

Timbre,  greffe  et  enregistrement   o.lOa.dOO 

Forêts   3.809.000 

Sucres   3.085.000 

Indemnité-!  de  guerre   2.626.000 

Recouvrement  de  prêts  et  d'autn^s  débours   2.377.000 

Tabacs..;   2.165.000 

Contribution  foncière  et  impôt  personnel   1.822.000 

Postes   1.5'i2.000 

Patentes  et  taxes  additionnelles   1.521.000 

Taxe  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des  mar- 
chandises par  chemin  de  fer  en  grande  vitesse.  1.519.000 

Télégraphes  et  téléphones   1.339.000 

Fermages  et  concessions  de  droits  d'exploitation.  851.000 

Droits  sur  les  mines   057.000 

Huiles  minérales   642.000 

Droits  divers   435^000 

Usines,  établissements  techniques  et  magasins 

de  l'Etat   313.000 

Droits  sur  les  assurances  contre  l'incendie   30:-!. 000 

Aliénation  de  propriétés  immobilières   165.000 

Fonds  de  concours  au  Trésor   10.000 


Ont,  ;iu  contraire,  lli''chi  les  revenus  suivants  : 

Houlil. -crédit 


l'nuluit   des  valeurs  nuibilières  appartenant  à 

l'Ktat  et  bcnélice  sur  opérations  de  banque   10.669.000 

Monnaie  ,   8.  ,08.000 

Annuités  de  rachat   2.3  >7.000 

Passeports   2.oi;8!o00 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières          .  759.000 

Annuités  ducs  par  des  Compagnies  de  Chemins 

de  fer...   345.000 

Paît  de  l'Etat  dans  le  produit  de  diverses  lignes 

concédées   285.  OOO 

Allumettes   164.000 

Recettes  accidentelles  ou  sans  importance   3  j3.000 


t.a  plus-value  du  Rêxeau  de  l'Elaf  —  70,4  millions  dor.  par 
rapport  aux  prévisions  de  1897  — est  due  à  plusieurs  causes: 
à  ce  qu'en  18^8,  il  a  été  porté  en  recette  13  millions  de  r.  envi- 
ion  atférents  à  des  exercices  antérieurs  au  rachat  par  l'Etat 
des  cht'mins  de  ferde  la  Vistule  et  de  Fastovo.  à  l'ouverture 
au  trafic  de  nouveaux  embranchements  du  chemin  de  fer  de 
Sibérie,  au  développement  normal  du  trafic  sur  les  autres 
lignes  de  l'Etat,  ce  qui,  pour  l'ensemble,  a  donné  un  montant 
de  receltes  de  'M  millions  de  r.  et,  enfin,  à  la  nouvelle  régle- 
mentation, établie  en  181^7.  pour  le  rattachement  des  recettes 
aux  fonds  du  Trésor.  La  mise  en  vigueur  de  cette  réglemen- 
tation a  fait  que,  du  l"  au  15  octobre  1897,  le  produit  des 
chemins  de  fer  n'a  pas  été  porté  en  recette  par  le 'Ti  ésoi'  alors 
que,  pour  la  période  correspondante  de  1898,  le  Trésor  a  en- 
caissé de  ce  chef  14,7  millions  de  r.  Indépendamment  de  cette 
cause  accidentelle,  le  produit  des  chemins  de  fer  est,  du  chef 
de  la  nouvelle  réglementatior;,  porté  de  manière  plus  normale 
en  recette  du  Trésor,  car  actuellement  la  totalité  des  recettes 
lies  chemins  de  ter  de  l'Etat  est  immédiatement  versé  à  la 
B;inque  de  l'Etat  et  une  partie  n'en  est  plus,  comme  autre- 
fois, portée  à  des  comptes  provisoires. 

L'augmentation  des  recettes  du  Monopole  de  vente  des 
spiritueux  —  49..i55  millions  de  r.  —  est  la  conséquence  di- 
recte de  la  mise  en  vigueur  du  monopole,  à  partir  du  l*''  jan- 
vier 1898,  sur  une  très  vaste  étendue  comprenant  15  pro- 
vinces (10  provinces  de  la  Vistule,  4  du  Nord  et  celle  de  Khar- 
kow).  En  ce  qui  concerne  l'augmentation  des  Boissons  — 
9.683  millions  de  r.  —  elle  provient  du  développement  normal 
de  la  consommation  de  l'alcool. 

L'accroissement  des  receltes  des  Douanes,  se  chiffrant  par 
23.179  millions  de  r.  comparativement  à  1897,  provient  de 
l'extension  qu'a  prise  en  1898  l'importation  de  nombreuses 
marchandises,  principalement  du  coton  brut  (pendant  les  10 
premiers  mms  de  l'-98,  les  droits  perçus  sur  cet  article  ont 
été  presque  de  8  millions  de  r.  supérieurs  à  ceux  recouvrés 
en  1897),  du  thé,  des  mach  nés  et  d'autres  objets  en  métal. 

jjfi  plus-value  des  Droits  de  mutation  —  5.645  millions  r. 
—  doit  principilemeiit  être  attribuée  à  ce  que  dans  le  cou- 
rant de  1898,  il  a  été  passé  un  très  grand  nombre  d'act-s  pour 
l'achat  et  la  vente  d'immeubles  dans  les  provinces  de  Saint- 
Pétersbourg,  de  Moscou,  de  Varsovie  et  de  Kie\v;ilestà 
notfr  que  quelques  immeubles  de  Saint-Péler^bourg  ont  été 
vendus  à  plusieurs  refirises. 

Les  recettes  du  chapitre  Timbre,  greffe  et  enregistrement 
ont,  comparativement  à  1897,  augmenté  de  ô.lo:-!  millions  r., 
par  suite  surtout  de  ce  que,  en  1898,  un  grand  nombre  de 
banques  foncières  et  de  Sociétés  de  crédit  urbain  ont  effectué 
des  conversions  de  leurs  leltr  s  de  gage  et  obligM lions  et  ont 
versé  au  Trésor  des  sommes  importantes  poui  l  acquittement 
des  droits  de  timbre  sur  les  titres  nouvellement  émis. 

Pour  le  paragraphe  Produit  des  valeurs  mohi/ières  appar- 
tenant à  l'Etat  et  bém^fires  sur  opérations  de  banque,  qui 
est  en  diminution  de  lo.f;69  millions  r..  la  moins-value  pro- 
vient de  ce  que,  en  1897,  il  avait  été  porté  en  recette  les  béné- 
fices réalisés  par  la  Banque  de  l'Etat  en  1894  et  1^95  (19.395 
millions  r.), tandis  qu'en  1898  ontété  rattachés  aux  ressources 
du  Trésor  les  bénéfices  de  la  Banque  pour  l'année  1896  seule- 
ment (9.175  millions  r.). 

Les  recettes  de  la  Monnaie  sont  en  moins  value  de  3.408 
millions  r.,  par  suite  de  la  diminution  de  la  frappe  de  la 
monnaie  de  plein  poids  et  titre  fabriquée  avec  l'argent  acheté 
à  l'étranger. 

La  moin-i-value  de  2.367  millions  r.  constutée  sur  les 
Annuités  de  rachat  provient  principalement  de  l'insuffisance 
de  la  récolte  d;ins  diverses  provincej. 

Les  Passeports  ont  produit  un  rendement  de  2.008  mil- 
lions r.  inférieur  comparativement  à  1898  par  suite  de  la  sup- 
pression de  l'impôt  sur  les  passe])orts  (Décret  impérial  du 
7  avril  1897). 

Les  dépenses  ordinaires  effectées  du  l"'  janvier  au  31  dé- 
cembre 1898  et  imputées  sur  le  budget  de  18  8itence  qui 
concerne  le  service  de  la  dette  publique,  tant  sur  le  budget  de 
1898  que  celui  des  exercices  antérieurs,  ontalteinl  1.242.343.000 
roubles,  excédant  de  49.247.000  r.  les  dépenses  ordinaires 
de  1897. 

{A  suivre.) 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

M.  Gampos  Salles  à  Minas.  —  M.  Gampos  Salles  vient 
d'eflecLuer  dans  les  Etats  brésiliens  un  voyage  qui  n'a  été 
qu'une  longue  ovation.  A  Minas-Geraès,  l'accueil  a  été  parti- 
culièrement chaleureux  et  l'on  signale  la  déclaration  suivante 
comme  résumant  les  discours  écliangés  entre  le  Président 
de  la  K/publique  et  M.  Silviano  Brandao,  président  de 
l'Etat  : 

«  Les  Etats  sont  solidaires  de  l'Union  dans  l'œuvre  de  relè- 
vement du  crédit  national  entreprise  ;  le  Gouvernement  fédé- 
ral compte  sur  leur  appui  et  l'Etat  de  Minas  lui  assure  le 
sien  en  particulier.  «. 


Les  Comptes  du  Trésor.  —  Les  chiffres  des  comptes  du 
Trésor  pendant  les  cinq  mois  écoulés  viennent  d'être  publiés. 

L'Administration  actuelle  du  Gouvernement  a  opéré  le 
rachat  de  l'emprunt  intérieur  en  or  If^Sy,  pour  une  valeur  de 
18.000  contos  de  reis,  soit  554  millions  de  francs.  Elle  a 
racheté  pour  22.U0Û  contos  de  traites  du  Trésor  sur  les 
Ministères  de  la  guerre  et  de  la  marine,  par  suite  de  la 
suppression  des  arsenaux. 

La  capitale  fédérale  et  les  Etats  réalisent  des  économies 
s'élevant  à  1.200  contos. 

Ont  été  également  supprimées  les  compagnies  militaires 
d'apprentis  ouvriers  pour  les  arsenaux. 

La  suppression  de  3.970  soldats,  sur  18.794  dont  se  com- 
posait l'elïectif  total,  produit  une  économie  annuelle  de  7.000 
contos. 

Tous  les  Ministres  ont  opéré  des  diminutions  sensibles  de 
dépenses  ;  le  total  s'en  élève  à  plus  de  17.000  contos. 

Le  Gouvernement  négocie  actuellement  un  accord  pour  le 
rachat  de  l'emprunt  intérieur  1868  en  or,  dont  la  valeur 
approximative  est  de  27  millions  de  francs. 


Banco  Nacional  Braziliero.  —  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  la  Banco  Nacional  Braziliero  a  eu  lieu  a 
Rio,  le  18  mars  dernier. 

Le  rapport  lu  à  cette  assemblée  constate  que  la  Banque, 
qui  avait  été  fortement  éi^rouvée  par  la  crise  générale,  s'est 
vivement  relevée. 

Elle  avait  dû  réduire  son  capital  et  se  réorganiser  par  déli- 
bération prise  dans  l'assemblée  générale  de  janvier  1898, 
au  capital  de  3.500  contos,  mais  ce  capital  a  été  relevé 
presqu'aussitôt,  en  février  de  la  même  année,  à  5. 000 contos. 

Dans  la  situation  difficile  du  pays,  la  nouvelle  administra- 
tion de  la  Banque  réorganisée  s'est  tracée  une  ligne  de  con- 
duite toute  de  réserve  et  de  circonspection.  Elle  a  dû  main- 
tenir, toutefois,  quoique  avec  quelques  sacrifices,  le  portefeuille 
de  change,  vu  la  nécessité  d'entretenir  en  Europe  des  élé- 
ments dont  le  concours  deviendra  nécessaire  en  temps  opportun 
comme  il  s'exerça  aux  débuts  de  la  Banque  qui,  on  s'en  sou- 
vient, fut  créée  en  grande  partie  avec  des  capitaux  français. 

Les  opérations  d'escompte  ont  été  étendues  avec  la  plus 
grande  réserve  et  il  leur  sera  donné  un  plus  sérieux  dévelop- 
pement, quand  la  situation  lé  comportera. 

Des  lîénélices  appréciables  ont  été  obtenus  des  cautions  et 
-Comptes  garantis  et  de  l'émission  de  valeurs  telles  que  les 
débeutures  de  la  Compagnie  Luz  Stearica  et  les  actions  de  la 
Compagnie  Industrielle  de  Rio-de-.Janeiro,  ainsi  que  de  la 
participation  à  la  conversion  des  apolices  4  0/0  or  du  gouver- 
nement en  5  0/0  papier.  Il  n'est  pas  resté  dans  le  portefeuille 
de  la  Banque  un  seul  de  ces  titres.  Elle  a  écoulé  également 
avec  prudence,  pour  ne  pas  affecter  le  marché,  son  grand 
stock  d'apolices  municipales  de  Rio  et  presque  toutes  les 
débentures  et  actions  de  diverses  Compagnies  qui  faisaient 
partie  de  son  actif.  Elle  a  donc  évité  dans  ces  opérations 
l'immobilisation  de  son  capital  social. 

La  Banque  a  échangé  avantageusement  l'immeuble  qu'elle 
s'était  fait  construire  contre  celui  qu'elle  occupe  actuellement 
et  a  reçu,  en  outre  dans  cet  échange  7.000  liv.  st.,  opération 
avantageuse. 

Diverses  affaires  en  Europe  ont  été  préparées  par  l'un  des 
administrateurs  de  l'Etablissement,  M.  Zangarussiano,  qui 
les  a  négociées  l'an  dernier  et  elles  seront  réalisées  au  moment 
propice. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  ont  permis  la  distribution  d'un 
dividende  de  400  contos,  soit  8  0/0  du  capital  réalisé.  En  outre, 
80  contos  ont  été  portés  au  fonds  de  réserve  et  301  reporté^  à 
l'exercice  courant.  Le  bénéfice  s'est  donc  élevé  au  total  à  781 
contos  de  reis,  représentant  près  de  10  0/0  du  capital  social. 

«  Ojmme  on  le  voit,  fait  remarquer  notre  confrère  le  Brésil, 
la  Banque  Nationale,  qui,  il  y  a  à  peine  un  an,  renaissait  de 
ses  cendres,  affirme  vigoureusement  son  existence,  malgré  la 


crise,  grâce  à  la  direction  compétente  et  zélée  qu'ont  su  im- 
primer à  ses  affaires,  depuis  sa  reconstitution,  ses  trois 
administrateurs  :  MM.  Castro  Maia,  Zangarussiano  et  Rocha 
Miranda,  qui  se  complètent  admirablement.  Leur  rapport,  très 
judicieusement  élaboré,  nous  les  montre  parfaitement  au  fait 
des  affaires,  en  général,  et  de  celles  de  banque,  en  particulier, 
dans  un  pays  où  les  spécialistes  financiers  sont  rares,  ce  qui 
y  explique  le  grand  succès  des  Banques  étrangères,  » 

L'examen  du  bilan,  au  31  décembre  dernier,  accvise  à  l'actif 
les  résultats  suivants  :  escomptes  réalisés,  2.983  contos  ; 
comptes  garantis  ;  3.305  contos  ;  titres  en  portefeuille,  2.488 
contos  ;  dépôts,  7.842  contos  ;  valeurs  déposées  comme  ga- 
rantie commerciale,  8.900  contos  ;  immeuble,  310  contos  ; 
encaisse  disponible,  2.584  contos. 

Au  passif  :  capital,  5.000  contos  ;  comptes  courants  de  mou- 
vement, 3, 3/3  contos  et  comptes  courants  à  terme  fixe,  1.820 
contos  ;  valeurs  en  dépôt,  16.743  contos;  cautions,  570  contos. 

En  résumé,  la  situation  apparaît  sous  un  jour  favorable, 
et,  avec  l'amélioration  générale  des  affaires  que  nous  promet 
la  politique  de  M.  Campos  Salles  et  la  nouvelle  direction 
imprimée  à  ses  opérations,  nul  doute  que  la  Banque  Nationale 
reconstituée  ne  soit  enfin,  cette  fois,  entrée  dans  sa  période 
définitive  d'existence  et  de  développement. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur  en  mars.  —  La  statistique  du 
commerce  extérieur  pour  le  mois  de  mars  montre,  par  rapport 
au  mois  correspondant  de  1898,  une  diminution  de  18.000. 000 
de  dollars  pour  les  sorties  de  produits  indigènes  et  de 
8.000.000  de  dollars  pour  l'ensemble  des  marchandises. 

D'autre  part,  les  importations  ont  augmenté- de  11.000.000 
de  dollars  et  l'excédent  des  exportations  est  de  31  Oi '0.000  de 
dollars  au  lieu  de  51.000.000  de  dollars  en  mars  1898.  Malgré 
cette  diminution,  la  balance  actuelle  reste  bien  plus  favorable 
que  celle  des  années  antérieures  en  1898. 


Importance  des  nouvelles  Colonies.  —  Un  rapport 

récent  du  Bureau  de  statistique  montre  que  les  Etats-Unis 
envoient  annuellement  au  dehors  plus  de  250.000.000  de  dollars 
pour  acheter  des  marchandises  produites  dans  leurs  nou- 
velles colonies  :  Cuba,  Porto-Rico,  Hav^^aï  et  les  Philippines. 
Il  ajoute  que  l'introduction  du  capital  américain  dans  ces  îles 
doit  développer  fortement  leur  production  et  activer  leurs 
exportations  de  produits  tropicaux. 

Le  tableau  suivant  indique  la  valeur  totale  de  ces  produits 
importés  aux  Etats-Unis  en  1896,  année  prise  comme  type 
car  ses  chifl'res  ont  été  peu  affectés  par  les  changements  de 


tarif  : 

Imporlations  Dollars 

Café   84.798.124 

Sucre   89.219.773 

Fruits  et  noix   K, 957. 307 

Tabac   18.703.942 

Chanvre,  jute,  etc   11.846.247 

Divers  (évaluations)   30..000.000 


Total   251.520.393 


Le  rapport  ajoute  : 

Un  grand  nomljre  de  marchandises  importées  par  les  mar- 
chés tropicaux  sont  produites  aux  Etats-Unis  et,  depuis  plu- 
sieurs années,  on, a  constaté  une  tendance  très  forte  à  nous 
demander  ces  marchandises.  Les  récents  événements  doivent 
donc  développer  sensiblement  tous  les  échanges  entre  les 
Etats-Unis  et  ces  pays. 


Le  lUïirché  Financier  de  Xew-irork 


New-York,  le  19  avril  189a. 

Les  éléments  favorables  ne  manquent  pas  :  il  y  a  d'abord 
de  l'animation  constatée  dans  tous  les  centres  d'activité  ;  il  y 
a  ensuite  les  bonnes  nouvelles  relatives  aux  récoltes  ;  il  y  a 
enfin  les  bonnes  dispositions  manifestées  sur  les  places  étran- 
gères vis-à-vis  des  valeurs  américaines.  Mais  la  spéculation 
a  commis  de  telles  exagérations  que  toute  avance  des  cours 
détermine  des  réalisations  importantes  et  que  la  note  géné- 
rale est,  en  définitive,  l'hésitation. 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  113  1/4. 

Les  valeurs  industrielles  restent  mouvementées. 

Les  valeurs  des  Chemins  de  fer  ont  une  tendance  plus  calme. 

Oncote  VAtchison.  «à 20  5/8;  le  Milwaukee,à.  128  .  / .  ;  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  ;  ÏErie,  à  13  5/8;  le  Reading,  à  24  1/4;  le 
Calumet, àS-ib;  le  Canadian  Pacifie,  à.  8S  7/8;  ï  Illinois  Cen- 
tral, à  115  1/4;  le  Louisville,  à  66  5/8;  le  New-York  Central, 
à  140  1/2;  l'Union  Pacific,  à  46  1/2. 
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MEXIQUE 

Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes,  pen- 
dant le  mois  do  mars  1899,  se  sont  élevées  ;'i  2.293.000 
piastres. 

Voici  le  tableau  comparatif  des  recettes  mensuelles  depuis 
l'exercice  budgétaire  1895  'JG  : 

1898-99      1897-98      1896-97  1895-9G 
Juillet....  piast.    1.672.000   1.645.000   1.703.000  1.599.000 


Août   1.987.000  1.919.000  1.945.000  1.754.000 

Septembre   2.085.000  1.675.000  1.943.000  1.758.000 

Octobre   2.149.000  1.858.000  2.035.000  2.031.000 

Novembre   2.433.000  1.980.000  2.030.000  2.y37.000 

Décembre   2.424.000  2.110.000  2.292.000  1.890.000 

Janvier   2.819.000  1.881.000  2.036.000  2.158.000 

Février   2.182.000  1.775.000  1.902.000  2.023.000 

Mars   2.293.000  2.080.000  2.074.000  2.071.000 

Avril   »  1.915.000  1.684.000  1.952.000 

Mai   »  1.889.000  1.7S2.C00  1.855.000 

Juin   »  1.985  000  1.863.000  1.753.000 


Totaux   19.574.000  22.712.000  23.289.000  23.076.000 


L'Industrie  du  Sucre  au  Mexique.  —  D'après  VEcono- 
mista  Mexicano,  le  Mexique  produit  actuellement  de  70.000 
à  90.000  tonnes  de  sucre,  quantité  consommée  entièrement 
par  les  habitants.  La  canne  à  sucre  est  cultivée  dans  environ 
2.800  haciendas  et  ranchos.  A  Cuba,  5.000  plantations  pro- 
duisent l.OOii.OOO  de  tonnes,  c'est-à-dire  que  dans  cette  ile  un 
nombre  de  plantations  inférieur  de  4  fo's  et  demi  produit  une 
quantité  12  fois  supérieure.  Ce  fait  tient  à  ce  que  la  culture 
de  la  canne  à  sucre  est  restée  jusqu'ici  soumise,  au  Mexique, 
aux  méthodes  employées  anciennement  et  que  les  plantations 
sont  situées  dans  des  régions  hautes  de  100  à  800  mètres  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer.  Avec  le  développement  industriel 
dont  le  Mexique  bénéficie,  ces  conditions  doivent  rapidement 
s'améliorer,  et  l'on  constate  déjà  des  tentatives  pour  faire 
bénéficier  cette  culture  des  progrés  modernes. 


URUGUAY 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  tableau  suivant  donne  la 
comparaison  avec  les  années  précédentes  : 


Années 

Importations 

Exportations 

Totaux 

(Pesos) 

(Pesos) 

(Pesos) 

1889  

86.823.868 

25.954.107 

62.777.970 

1890  

32.364.627 

29.085.519 

61.450.146 

1891  

18.978.420 

26.998.270 

45.976.690 

1892  

18.404.296 

25.951.819 

44.356.115 

1893  

19.671.640 

27.681.373 

47.353.013 

1894  

23.800.370 

33.479.511 

57.279.881 

1895  

25.386.106 

32.543.644 

57.929.7,^0 

1896  

25.530.185 

30.4(J3.084 

55.933.269 

1897  

19.512.216 

29.319.573 

48.831.789 

189i  

24.784.560 

30.276.716 

55.061.276 

Relativement  è 

i  1897,  le  commerce  extérieur 

de  l'année  1898 

représente  une  augmentation  de  6.229.487  pesos.  Cette  aug- 
mentation n'est  pourtant  pas  un  gain,  si  on  se  rappelle  que 
l'année  1897  fut  l'année  de  guerre  civile  par  excellence,  l'année 
de  troubles  politiques  et  de  dépression  commerciale.  Au 
contraire,  il  faudra  encoi-e  marcher  de  l'avant  avant  de 
retrouver  les  chiffres  de  1889,  1890  et  ISDS. 

Il  est  à  remarquer  pourtant  que  l'exportation  dépasse  le 
chiffre  moyen  des  dix  dernières  années,  ce  commerce  étant  le 
moins  affecté  par  les  troubles  politiques. 

Il  importe  de  constater  que  l'année  1898  montre  une  balance 
favorable  à  la  république,  l'excédent  des  exportations  sur  les 
importations  étant  de  5.690  000  piastres.  La  balance  du  com- 
merce a  été  favoi'able  au  pays  depuis  l'année  1891,  ayant  été 
franchement  défavorable  en  1889  et  1890. 


Recettes  Douanières.  — Les  recettes  douanières  en  Uru- 
guay ont  donné,  pour  le  mois  de  février  1899,  les  résultats 
que  voici  : 

Pesos 

Importation   567.818  90 

Exportation..  —    68.708  01 

Départements  (estimation)   80.000  » 

Total   716.526  91 

Les  recettes  de  janvier  ont  été  de  908.366  pesos;  en  février 


1M)8,  elles  avaient  été  d(!  841.590  p.;  en  levi'ier  1897,  de 
786.734  p.  ;  en  18!)(;,  de  962.534  p. 

Connue  on  le  voit,  les  recettes  du  mois  do  février  1898  sont 
en  dessous  do  celles  qu'a  données  h;  mois  de  février  de 
nombre  d'années  précédentes.  Co.  résultat  doit  être  attril)uô 
à  deux  causes  :  d'abord,  février  de  cette  année  n'a  com|)té  que 
vingt  et  un  jours  de  travail  à  cause  du  carnaval  et  d'autres 
jours  de  vacances;  ensuite,  il  a  régné  en  Uruguay,  pendant 
co  mois,  une  grande  incertitude,  au  point  do  vue  de  la  situa- 
tion politique,  par  suite  de  la  tentative  d'insurrection  qui  a 
été  faite  au  commencement  du  mois  et  des  menaces  de  nou- 
velles tentatives. 

Maintenant  que  le  problème  politique,  en  Uruguay,  semble 
résolu,  on  peut  espérer  que  les  recettes  douanières  du  pays 
augmenteront  progressivement. 

Les  remises  faites  pour  le  service  de  la  dette  et  se  rappor- 
tant au  mois  de  mars  corroborent  du  reste  cette  opinion. 


L'Exportation  des  Produits  agricoles.  —  Le  Bureau 
des  Statistiques  Commerciales  de  l'Uruguay  vient  de  publier 
un  tableau  des  exportations  de  produits  agricoles  en  1898. 
La  valeur  totale  de  ces  exportations  a  atteint  3. .315. 543  p.  16. 
Voici  quels  avaient  été  les  résultats  des  années  précédentes  : 

Pesos 


1894   3.946.625 

1895   3.725.776 

1896   2.018.985 

1897   1.202  674 

1898   3.315.543 


Des  vingt-quatre  produits  compris  dans  '  ces  tableaux,  le 
plus  important  est  le  blé  :  son  exportation  s'est  élevée,  en 
1898,  à  2.405.716  p.  15,  correspondant  à  77.221.392  kilos.  Les 
années  précédentes,  elle  avait  donné  les  résultats  suivants  : 

Milliers  Valeur 
de  kilos        en  pesos 


1895   99.964  2.097  762 

1896   6.390  161.112 

1897   12.548  392.638 

1898    77.221  2.405.716 


Viennent  ensuite  :  la  farine  (601.213  p.  99  et  11.296.103  kilos 
eu  1898),  puis  le  maïs  (170.701  p.  07  et  12.575.855  kilos),  la 
graine  de  lin  (33.555  pesos  et  1.118.506  kilos). 


ASIE 


CHINE 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Chine.  —  Nous  avons 
publié,  la  semaine  dernière,  le  tableau  du' commerce  extérieur 
de  la  Chine  pendant  le  dernier  trimestre  de  1898.  Voici, 
d'après  les  statistiques  des  Douanes  impériales  maritimes,  le 
tableau  de  la  valeur  du  commerce  extérieur  de  la  Chine  de 
1886  à  1898  : 


Années        Importations  Exportations  Total 

(Taëls  Haïkwan) 

1886   87.479.323      77.206.568  164.685  891 

1887   102  263.669      85.860.208  188.123.877 

1888   124.782.893      92.401.067  217.183.960 

1889   110.884.355      96.947.832  207.832.187 

1890   127.093.481      87.144.480  214.237.961 

1891   134.003.863     100.9't7.849  234.951.712 

1892   185.101.198     102.583.525  237.684.723 

1893   151.362.819     116.632.311  267.9.95.130 

1894   162.102.911     128.104.522  290.207.433 

1895   171.696.715     143.293.211  314.989  926 

1896    202.589.994     131.081.421  333.67r415 

1897    202.828.625     163.501.358  366. 329! 983 

1898   209.579.334     159.037.149  368.616.483 

Les  recettes  douanières  ont  donné,  pendant  la  même  pé- 
riode, le  produit  suivant  : 

Recettes  douanières 
Années        Gomm.  extér.  Gomm.  intér.  Total 

(Taëls  Haïkwan) 

1886   12.792.675       2.352.003       15.144  678 

1887   17.734.088       2.807.816  20.54L399 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


Recette^  douauiinet 


Années 

Comm.extér.  Comni. intér. 

Total 

^Taëls  Haïkwan) 

20.496.680 

2.671.212 

23.167.892 

19.1 '85. 119 

2.738.648 

21  823.-62 

19.158.775 

2.^37.451 

21. 991).  2^6 

1891  

20. -m  240 

3.1ivt.781 

23.518.0<!1 

1892  

1K.851 .0i5 

3.8^8  (09 

22.689.054 

18. 184.l:i9 

3.800.161 

21.989.300 

1«.575.C68 

3  947.937 

22.523.005 

17.5'i5.086 

3.8  0.303 

21.385.389 

18.511.302 

4. 068. 064 

22.579.366 

18.402.327 

4.039.777 

22. 742.104 

18.254.966 

4.248.431 

23.503.397 

La  Population  des  Ports  à  traité  de  la  Chine.  —  Voici, 
d'après  le  Rapport  annuel  des  Douanes  maritimes,  quel 
était,  eu  1^98,  le  nombre  des  maisons  étrangères  tixées  dans 
les  ports  chinois  à  traité  et  des  étrangers  habitant  ces  ports  : 

Nombre  des  Nombre  des 


maisons  étran- 
éti  ang.  gers 


Anglais  

Américains. . . . 

Allemaïuls  

Français  

Hollandais  

Danois  

Espagnols  

Suédoi'etNorv. 

Russes  

Autrichiens  . . . 


398 
43 
107 
37 
8 
3 
4 

16 
5 


5.148 
2.(156 
1.043 
920 
87 
1H2 
395 
200 
165 
92 


maisons  élran- 
étrang.  gers 


9 

169 

9 

141 

114 

1.694 

» 

Brésiliens  . . . . 

20 

1.082 

» 

40 

» 

27 

Total. 


773  13.421 


A  la  fin  de  1S97,  le  total  des  maisons  étrangères  était  de 
636  et  celui  des  étrangers  de  11.667. 

Voici,  enfin,  d'après  le  même  Rapport,  le  chiffre  de  la  po- 
pulation chinoise  des  ports  à  traité  : 


Newclnvang   60.000 

Tientsin   l.OOU.OOO 

Chefou   35.000 

Chunking   300.000 

Ichaug  ...    34.00) 

Shasi   73.00.) 

Hankow   800.000 

Kiukiang   55.01)0 

Wouhou   80.7;.0 

("Jhinkiaiig   140.000 

Shanghaï   586.  OOn 

Soucheou   5U0.000 

Ningpo   255.0(10 

Ilangcheou   700.000 


Wencheou. . . , 

Fouchfou   

Amoj'  

Swalov  

(janton  

Woutchcou  . 
Samshoui . . . 
Kiungtcheou 

Paklioi  

Luijgtcheou  . 
Menglszou  . . 
Szemao  


80.000 
650.000 
96.000 
35.0(J0 
2.500.000 
50.000 
4.000 
40.1100 
20.000 
22.000 
12.000 
15.000 


Total   8.142.750 


A  la  fin  de  1897,  le  cliifi'rc  de  la  population  chinoise  des 
ports  était  de  8.142.750. 


INDES  ANGLAISES 


L'Exposé  financier.  —  L'exposé  financier  de  sir  .James 
Weslland  attire  d'abord  l'attention  sur  la  rapidité  avec 
laquelle  l'Inde  a  pu  se  relever  des  mauvais  elï'ets  de  la 
famine. 

Les  comptes  de  1897-98  se  sont  clôturés  avec  un  déficit  de 
O.630.000  ilx.,  au  lieu  de  5.^80.000  Rx.,  chiffre  évalué  il  y 
a  un  an. 

Les  évalualions  revisées  pour  1898-99  prévoient  un  excédent 
de  4.760.1 'iKi  R.X.,  au  lien  de  89ii.000  lU.  en  mai  dernier.  Cet 
excédent  doit  être  cependant  ramené  à  4.(;60.(JiiO  Rx.  après 
avoir  pourvu  à  difTérents  subsides  pour  venir  en  aide  aux 
Gouvernements  provinciaux.  L'amélioration  budgétaire  est 
due,  en  grande  partie,  à  un  bénéfice  de  1.7(i0.000  Rx.  sur  le 
change  ;  ïi  une  augmentation  de  1.330.000  Rx.  montrée  par 
presque  toutes  les  recettes,  y  compris  l'opium  ;  à  une  dimi- 
nution d.' 8  ,0.0(10  Rx.  dans  les  dépenses  des  chemins  de  l'er  ; 
à  une  économie  de  430.00()  Rx  dans  les  dépenses  militaires. 
La  plupart  des  chapitres  de  dépenses  enregistrent  une  dimi- 
nution, ninis  la  peste  est  responsable  d'un  excédent  de 
330.000  Rx.  sur  les  évaluations  budgétaires. 


Les  calculs  pour  l'exercice  prochain  ont  été  basés  sur  une 
roupie  à  1  sh  3  3/4  d.  A  ce  taux,  l'excédent  serait  de 
3.0-iO.OOO  Rx. 

Far  rapport  à  1898  99,  on  attend  ime  amélioration  consi- 
déi'able  provenant  des  recettes  de  l'opium,  car  les  prix  sont 
favorables  ;  pour  les  autres  chapitres  on  s'atten  t  à  une 
légère  diminution.  On  évalue  une  recette  nette  de  230. OdO  Rx, 
à  provenir  des  chemins  de  fer,  au-de>sus  des  recettes  de 
l'année  financière  courante.  On  a  prévu  560.000  Rx.  pour  les 
dé[ienses  de  la  peste,  mais  fort  peu  pour  les  dépenses  mili- 
taires. Le  compte  d'assurance  contre  la  famine,  pour  les  deux 
années,  est  calculé  à  l.r.U  i.ooO  Rx. 

Le  Gouvernement  a  décidé  de  n'effectuer  aucun  dégréve- 
vement  :  il  a  jugé  préférable  de  faire  face  d'abord  au  déficit 
des  deux  dernières  années  et  de  garder  une  position  aussi 
forte  que  possible,  en  vue  de  la  réforme  monétaire  attendue. 

Le  Secrétaire  d'Etat  estime  tirer  19  000.(  00  de  livres 
sterling  de  traites  pendant  l'année  courante,  à  un  taux 
moyen  de  1  sh.  4  d  par  roupie.  2.62().00()  Rx.  d'or  ont  été 
aussi  reçus  dans  l'Inde  en  échange  d'argent.  Pendant  l'année 
prochaine,  il  se  propose  de  tirer  17.000.UUO  de  livres  fterling. 

L'exposé  financier  conclut  en  passant  en  revue  les  finances 
des  vingt  dernières  années  Pendant  cette  pénode,  les  recettes 
ordinaii-es  ont  progressé  de  13.800.000  ;  les  comptes  du  service 
de  la  dette,  des  recettes  des  chemins  de  fer  et  de  l'irrigaiion, 
de  3.720  000  Rx.  L'amélioration  totale  a  donc  été  de  17  mil- 
lions 520.000  Rx.  Elle  a  été  absorbée  par  la  perte  sur  les 
recettes  de  l'opium  :  3.680.000  Rx.;  le  change:  4.73  .0  0  Rx.; 
l'armée:  5.4';0.000  Rx.  ;  l'administration  de  la  Birmanie: 
450.000  Rx.;  les  charges  de  l'administration  civile  des  pro- 
vinces :  3.770.000  Rx.   

Les  Chemins  de  fer  Indiens,  —  Dans  son  projet  de 
budget,  sir  James  'Westland  a  annoncé  que  le  Gouvernement 
indien  a  l'intention  de  réduire  le  programme  des  construc- 
tions de  chemins  de  fer.  Se  rapportant  à  la  politique  récem- 
ment adoptée  et  qui  consiste  à  fixer  ce  programme  tiois  ans 
à  l'avance,  il  a  consta(é  que  la  première  période  de  trois  ans 
s'est  terminée  le  31  mars  dernier.  On  avait  d'abord  résolu 
de  dépenser,  pendant  ces  trois  années,  27.000.000  Rx.  puis 
cette  dépense  a  été  étendue  à  29.06(0.000  Rx.  Dans  la  suite, 
des  difficultés  financières  ont  obligé  le  Gouvernement  à  opé- 
rer des  réductions  et  les  chiffres  suivants  ont  été  définitive- 
ment arrêtés  : 

Rx 

1896-  97.;   8.658.800 

1897-  98    8  145.500 

1898-  99  (évaluation)   8.387.500 

25.191.800 

En  ce  qui  concerne  le  programme  des  trois  années  suivan- 
tes, Sir  James  Westland  s'est  expliqué  ainsi  : 

«  Ayant  mené  à  bien  cette  politique  d'activité  momentanée 
dans  la  construction  des  chemins  de  fer,  nous  croyons  sage 
d'en  arrêter,  pendant  quelque  temps,  le  progrés.  Les  neuf 
ou  dix  crores  de  dépenses  annuelles  autorisées  en  1897  ne 
devaient  pas  être  adoptées  d'une  façon  permanente  et  nous 
croyons  qu'il  est  désirable  de  laisser  les  lignes  récemment 
construites  se  développer  par  leurs  recettes,  çendant  quelque 
temps.  Pour  ces  raisons,  nous  avons  fixé  à  2o  crores  la 
limite  des  dépenses  des  trois  années  prochaines  et  le  pro- 
gramme suivant  a  été  arrêté  : 

Rx 

*  1899-1900    6.772.700 

1900-  1901   6.728.400 

1901-  1902   6.821.000 

20.322,100 

Il  a  fallu  cependant  modifier  ces  chiffres  pour  les  raisons 
suivantes:  Dans  les  évaluations  budgétaires  de  18 '8-99  nous 
avions  porté,  d'après  le  programme  définitif,  une  dépense  de 
10.788.900  Rx  pour  cette  année  ;  mais  les  Maisons  anglaises 
n'ayant  pu  répondre  aux  demandes  de  matériel  dt-s  Compa- 
gnies, la  dépense  a  été  réduite  à  8.387.500  Rx.  Bien  des  ordres 
donnés,  en  cette  année,  seront  exécutés  cependant  et  payés 
en  1899-1900:  il  a  donc  fallu  prévoir  ces  paiements  et  le  chiffre 
des  di'penses  prévues  s'est  trouvé  ainsi  porté  de  6.772.700  Rx 
à  8.822.700  Rx.  Gomme  on  évalue  à  950. 3oO  Rx  les  dépenses  de 
capital  à  effectuer  par  les  Compagnies  indi^•nnes  qui  ne  sont 
pas  sous  le  contr(Me  du  Gouvernement,  la  dépenses  totale 
s'élèvera  donc,  en  1899-1900,  à  9.773.000  Rx. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Piris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Graissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (Kn  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PKINCIl'.  CH.VPITRES 

métalliipie 

«'3 

.y  s 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

"9  ? 

Porte 
feuill 
escomi 

Tau; 
l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 

28 

avril  

\.m 

1 .21.'i 

3.711 

641 

921 

375 

2 

1899 

13 

avril  

1.8l:i 

1 .202 

3.813 

438 

740 

441 

3 

1899 

20 

avril  

1.817 

1.20t 

3.803 

432 

721 

43!) 

3 

1899 

27 

avril  

1.818 

1.207 

3.781 

4'.J7 

7o6 

432 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898   22  avril  

701 

342 

1..383 

614 

882 

93 

1899     7  avril  

600 

343 

1.310 

011 

1010 

131 

1899    i"i  avril  

726 

1.424 

651 

!)00 

91 

189  9   22  avril  

732 

370 

1.377 

083 

027 

84 

4'/, 
4K 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898   31  mars  

011 

31 

2.52  1 

97 

29<) 

27 

» 

1898    31  |:in\irr.... 

75 

30 

221  1 

93 

2;i8 

24 

1899    2K  l('vrici'.  .  .  . 

73 

37 

213 

87 

2(16 

23 

1899    31  mais  

71 

3.5 

241 

103 

358 

23 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898   28  avril, 

794 

» 

68'.t 

950 

847 

» 

4 

1899    13  avril 

759 

)) 

091 

931 

872 

3 

1899   20  avril 

7.55 

)) 

086 

933 

867 

3 

1899   27  avril  

782 

683 

935 

863 

» 

3 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898    19  février.-. . . 

120 

22 

180 

)) 

» 

1898   24  ilécembre  . 

147 

17 

200 

n 

» 

1899    21  janvier.... 

133 

17 

187 

» 

» 

1899    18  lévrier.... 

130 

17 

180 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898    19  li'vrier.... 

62 

12 

l!i5 

» 

» 

1898    24  dccemhre  . 

07 

10 

100 

» 

» 

» 

1899    21  janvier.... 

02 

10 

i;;2 

» 

1899   18  février.... 

65 

10 

150 

» 

» 

» 

Èncaisse 

o  ^ 

PRINCIP.  CHAI 

métallique 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

Porte 
feuill 
escomi 

AvanC' 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1899 
1899 
1899 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898  21  avril. 

1899  0  avril. 
1899  13  avril. 
189  9  20  avril. 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1897  31  di'cembre  . 

1898  31  oetiibre  . . . 
189  8  30  iiovi'iiibre. 
1898  31  déeemlire  . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


23  avril 

736 

204 

1.298 

23 

309 

44 

4 

7  avril  

734 

263 

1.370 

39 

399 

46 

5 

15  avril  

754 

263 

1.3.58 

28 

378 

44 

5 

757 

264 

1.362 

27 

381 

43 

3 

87 

14 

482 

50 

416 

23 

91 

24 

523 

42 

437 

37 

87 

23 

327 

41 

424 

38 

87 

23 

527 

43 

439 

38 

22  mars  

4 

0 

3 

66 

22 

17 

7  mars  

4 

0 

3 

71 

24 

19 

14  mars  

4 

6 

2 

70 

24 

18 

22  mars  

4 

6 

0 

68 

23 

18 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVEGE 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


28  février... 
31  dé-cembre 
31  janvier... 
28  février. . . 


Banque  de  Norvège 

17  43 

13  55 
15  51 

14  52 


44 

» 

1  77 

45 

!  89 

43 

73 

43 

1  86 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 

13  iivril  

',Î0  mars  

'.'■)  avril  

12  avril  


3 


l'A 


1898    31  mars  

76 

115 

17 

27 

19 

4 

1899   31  janvier.. . . 

92 

» 

119 

11 

28 

13 

4 

189  9   28  février. . . . 

87 

118 

11 

29 

13 

4 

1899    31  mars  

86 

123 

S 

33 

27 

4K» 

1898  23  avril 

245 

218 

1.306 

625 

678 

142 

5 

1899     8  avril 

291 

297 

1.470 

791 

1 

130 

73 

5 

1899   15  avril  

291 

'308 

1 .471 

797 

1 

130 

73 

3. 

189  9   22  avril  

291 

314 

1.470 

800 

1 

149 

77 

5 

2 

134 

42 

13 

6 

2 

» 

123 

48 

16 

3 

2 

123 

52 

16 

3 

2 

» 

126 

51 

16 

3 

189  8   23  avril  

73 

175 

431 

13 

151 

82 

1899     8  avril  

101 

172 

467 

9 

135 

103 

1899    15  avril  

97 

172 

4()5 

8 

135 

106 

1899   2:;  avril  

97 

172 

465 

9 

135 

106 

6 /s 


3 

2K 
2Vi 
2/. 


1898   10  avril  

302 

50 

766 

231 

291 

16 

5 

189  9   20  mars  

295 

32 

794 

233 

279 

13 

5 

1899   31  mars  

293 

73 

825 

233 

289 

24 

5 

1899    10  avril.  ,  , 

295 

73 

813 

233 

284 

24 

5 

189  8   20  mars  

62 

10 

1  216 

71 

34 

23 

1899   28  Icvi  ier. . . . 

64 

10 

214 

72 

46 

24 

5 

1899    10  mars  

64 

10 

213 

71 

47 

24 

3 

189  9    20  mars  

64 

10 

213 

69 

48 

24 

5 

1898  20  mars  

35 

2 

51 

34 

22 

5 

5 

1899   28  février.... 

33 

2 

58 

39 

26 

3 

5 

1899   10  mars  

33 

'> 

38 

38 

25 

3 

5 

1899   20  mars  

33 

2 

59 

37 

24 

5 

27 

47 

363 

7 

72 

24 

27 

30 

381 

16 

81 

21 

27 

49 

379 

13 

80 

21 

27 

51 

379 

15 

80 

21 

4 

4/. 


5/, 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Statistique  générale 


BATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898  4  aTiil. 

1899  20  mars. 
1899  27  mars. 
1899  3  avril. 


."iS 

4 

1.31 

26 

50 

13 

4 

154 

20 

63 

12 

4 

1.57 

20 

65 

13 

4 

1.57 

20 

63 

13 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898 
1899 
1899 
1899 


2.as4 

114 

2.254 

4.39 

369 

265  1 

Ki  mars  

2.,jï<2 

127 

1.623 

467 

427 

230 

23  mars  

2., 5.50 

124 

1.621 

354 

420 

231 

avril  

2.33S 

133 

1.S89 

454 

422 

231 

S'A 

5k; 

S'A 


RUSSIE  —  Banque  de  iïnlande 


1898  30  mars  

189  9  28  février.... 

1899  15  mars  

189  9   30  mars  


-J9 

2 

76 

7 

26 

16 

22 
22 

0 

78 

10 

30 

15 

2 

80 

9 

31 

16 

22 

2 

81 

10 

31 

17 

SERBIE  -  Banque  Nationale 


189  8   22  mars  

4 

9 

22 

2 

7 

7 

1899    15  mars,  .  , 

5 

9 

32 

7 

7 

7 

189  9   22  mars 

3 

9 

32 

7 

7 

1899   31  mars  

5 

9 

33 

7 

7 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1898 
1898 
1899 
1899 


41 

4 

85 

05 

67 

29 

31  décembre  . 

44 

5 

99 

57 

91 

34 

28  lévrier  

43 

6 

85 

72 

81 

29 

43 

6 

91 

75 

90 

29 

4 

3J4 
3/. 
6 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


SUEDE  —  Banques  Privées 

31  mars  

31  décembre 
28  lévrier..., 
31  mars  


11 

13 

107 

372 

246 

128 

» 

13 

18 

111 

628 

278 

137 

)) 

13 

13 

104 

610 

2(i4 

137 

)) 

13 

12 

111 

623 

278 

134 

)) 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


93  avril. 
9  avril. 
16  avril. 
22  avril. 


92 

10 

203 

893 

193 

37 

97 

y 

212 

953 

178 

48 

97 

10 

212 

953  i 

178 

48 

97 

10 

211 

933 

178 

48 

i% 
i'A 

i'A 


TOTAUX 


1898   28  avril  

8.390 

2.. 564 

14.511 

5.. 522 

5.983 

1 

394 

1899    13  avril  

8.126 

2.6.52 

14.466 

5.669 

6.. 599 

1 

450 
422 

189  9   20  avril  

8.157 

2.698 

14.412 

3  725 

6.. 588 

1 

» 

189  9   27  avril 

8.197 

2.730 

14.316 

5.753 

6.631 

1 

408 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  tlécrMiilire  . 

6.9.52 

2.60,41 

15.. 539 

8.360 

4.690 

3.078 

» 

1895   31  (li'criiiliiv  . 

7.963 

16.320 

8.766 

6.033 

3.6.33 
3.651 

» 

1896   31  ili'CiMiibre  . 

7.9.53 

2. '578 

14.. 585 

8.8.58 

6.092 

n 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.5461 

15.254 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  suit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseigneiiiPiits  particuliers. 

Les  totaux  ci-dessus,  comprenant  des  situaliojis  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  reii.seigneraent;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Clianges  sur  Paris,  de  : 


23mars 

30mar.s 

6  avril 

I3avril 

20avril 

27avril 

48  07 

48  05 

48 

02 

48  07 

48 

05 

48  15 

100  23 

100  27 

100 

27 

100  27 

100 

28 

100  27 

155  2o 

155  50 

155 

75 

155  75 

157 

158  50 

27  .  . 

21  . 

19 

19  50 

19 

75 

20  50 

80  95 

80  90 

80 

95 

80  05 

8! 

05 

81  05 

100  18 

100  21 

100 

25 

100  25 

100 

22 

100  23 

100  70 

100  65 

100 

50 

tOO  30 

100 

(V> 

100  55 

22  96 

23  . 

23 

23  03 

22 

97 

23  02 

80  9-2 

80  90 

80 

97 

80  07 

8-^ 

(6 

81  08 

107  60 

107  83 

107 

95 

107  60 

107 

•"7 

107  63 

100  68 

100  65 

100 

65 

100  7u 

100 

69 

100  63 

79C  50 

794  . 

794 

791  .. 

798 

795  .  . 

25  <i3 

25  43 

25 

43 

25  45 

25 

ï\ 

25  42 

Madrid  

26  35 

20  92 

18 

19  2,î 

19 

62 

20  32 

107  GO 

107  72 

107 

82 

107  52 

107 

65 

107  62 

âa'nt-Péterabourg.. 

37  22 

37  22 

37 

22 

37  25 

37 

25 

,^7  27 

47  85 

47  85 

47 

87 

47  90 

47 

85 

47  85 

—    (à  3  mois).... 

47  80 

47  80 

47 

82 1 

47  82 

47 

80 

47  80  ' 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  court 
Allemagne . .  — 
Viemie-Tr.  .  — 

Barcelone.  .   

Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 


Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—       ....    ch.  court 
Belgique....  — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York  

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.). 
Argent   id.    (le  kil.j.  .| 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916.m) 

—  —  (nouv.  titre  :  900m) 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


moins 

3  % 

3  % 

3  A  % 
5  %  ■ 

4  A  % 

4  % 
au  pair 
3437  .. 

218  89 


30mars 


205  62 
122  1 
207  . 


415  50 
370 
263  50 


25  19% 
25  21  % 

0  31p: 

7  3;p. 

0  "/6p. 

517  .. 


3440  43 
ICO  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


6  avri 


205  50 
122  l'i 
2u7 


370 
263  50 


25  20 

25  22 
0  31p. 
7  37p 
0  75p 
516  50 

3440  k3 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


ISavril 


205  50 
122 

206  7b 


419  75 
372 
263  50 


25  19  K 
25  2!  y, 

0  31p. 

7  I2p 

0  75p. 

517  .. 


3440  43 
100  14 
80  50 
25  80 
20  60 1 
40  .. 
27  50 


20avrii  27avril 


205  50 
122 

206  75 


418  75 

372 
263  50 


26  18  . 
25  20.. 

0  2  . p. 

:  2.=.p. 

0  75p. 
5)6  60 


99  92 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


205  37 
122  .. 

206  87 


416  50 
370  .. 
263  50 


25  17.. 
25  19 

0  31p. 

7  25p. 

0  75p. 

516  .. 


3438  71  3438  71 


103  97 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


D  et  2 


>  2 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hoagrie  (Û.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Oréee  (drachme  pap.) 

Hollande  (fi.  or)  

lialie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisso  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or). . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(pesopap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(8liaiiib>t)(taëlarg.) 


1  234 
95  22 

2  10 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083, 

1  »  ! 
5  60 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


■Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
,30mars  6  avril  iSavril  20avril  l27avril 


1  23 
25  18; 

2  09 
0  99 
0  82 
0  64 

2  07 
0  92 

3  73 
2  66 
0  99 


5  18 
2  45 
2  24 
1  4:-) 

0  72 

1  68 

2  66 

3  49 


1  233 
25  195 

2  09 
0  99 
0  84 
0  64 
2  07 
0  92 

.3  73 
2  66 
0  99 


5  16 
2  45 
2  21 
i  49 

0  72 

1  68 

2  66 

3  49 


1  232 
25  175 

■2  08 
0  99 
0  83 
0  64 

2  07 
0  92 

3  75 
2  6d 
0  99 


49 1 


1  232 
25  ld5 

2  08 
0  99 
0  83 
0  63 

2  07 
0  92 

3  75 
2  66 
0  99 


5  16 
2  45 
2  15 
1  50 

0  73 

1  67 

2  68 

3  50 


1-232 
25  155 
2  08 
0  99 
0  8 
0  63 

2  07 
0  92 

3  73 
2  66 
0  99 


5  16 

2  45 
2  18 
1  49 

0  77 

1  68 

2  68 

3  55- 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  27  avril  1899 


100  francs 

en  billets  de  bgtnqùe  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   10018 

En  Angleterre   100  11 

En  Autriche-Hongrie...  lOû  51 

En  Belgique   lOO  31 

En  Espagne   120  32 

En  Grèce   158  50 

En  Hollande   ICO  42 

En  Italie   107  81 

En  Portugal   149  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tOO  75 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

B'ûieii  Allemands   99  82 

—  Anglais   99  89 

—  Austro-Hongrois.  99  49 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   83  11 

—  Grecs   63  09 

—  Hollandais   99  58 

—  Italiens   92  75 

—  Portugais   66  7;i 

—  Busses   99  80 

—  Suisses   99  25 


Aux  Etats-linis  

Au  Mexique.   221  18 

En  Répuhl.  Argentine ..  QQS  80 

An  Chili   126  57 

Au  Brésil   368  83 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   210  42 


100  29  I  Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  71 

■T>i  4^      _    du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Bép.  Argent.  43  70 

—  du  Chili   78  S3 

—  du  Brésil   27  11 

Pièces  des  Indes   loo  59 

—  du  Janon   103  87 

—  de  la  Chine   47  52 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  27  avril  1899. 

L'ensemble  de  la  cote  des  changes  est  plutôt  faible  ;  le  capi- 
tal,  sans  être  moins  reclierché,  est  plus  abondant. 

, Le  papier  hollandais  est  sensiblement  au-dessous  du  gold 
point  d'entrée;  néanmoins,  le  dernier  bilan  de  la  Banque 
des  Pays-Bas  n'indique  aucune  sortie  d'or  ou  de  devises 
étrangères  et  ni  la  Banque  de  France,  ni  la  Banque  d'An- 
gleterre  n'ont  reçu  cette  semaine  d'or  hollandais,  ce  qui  ne 
signifie  pas  que  la  circulation  n'ait  pas  eu  à  subir  d'atteintes* 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


515 


I.i^  liîipitn-  allemand  reste  à  123;  lo  papier  aulricliion  passe 
de  20B  75  à  206  S7;  c'est  toujours  lo  voisinage  du  gold  point; 
aussi  la  Banque  de  Brance  reçoit  un  peu  d'or  austro-hon- 
grois, mais  qui  ne  vient  pas  de  la  réserve  de  la  Banque. 

Le  versement  sur  Madrid  est  à  416  50,  au  lieu  de  418  75, 
par  suite  de  mouvements  de  Bourse.  Le  papier  sur  Lisbonne 
reeule  de  372  ;r;î70,  ce  qui  ne  signifie  rien,  étant  donnée  la 
circulation  débasée  du  Portugal. 

Le  rouble  est  con\pbMement  immobile. 

Nous  constatons  une  légère  baisse  sur  Londres.  Nous  pen- 
sons qu'il  faut  en  chercher  la  cause  dans  des  envois  de  capi- 
taux destinés  à  se  placer  en  reports  à  la  prochaine  liquida- 
tion de  Paris.  Ou  remarque,  depuis  quelque  temps ,  un 
mouvement  de  navette  entre  les  deux  places,  dont  le  change 
-est  l'indice. 

Le  papier  belge  perd  0.31  0/0  ;  les  mouvements  d'argent 
entre  la  Belgique  et  la  Franco  sont  très  importants. 

Le  papier  suisse  perd  0.75  0/0.  Les  opérations  divergentes 
des  Banques  d'émission  de  ce  pays  font  que  la  hausse  de  l'es- 
compte est  loin  d'avoir  l'efficacité  qu'il  possède  dans  les  pays 
ayant  une  Banque  centrale  d'émission.  La  spéculation  s'est 
portée  sur  le  change  et  ce  sont,  en  dernière  analyse,  les  Ban 
ques  qui  en  supportent  les  conséquences,  car  elles  sont  obli- 
gées d'acheter  avec  prime  les  écus  nécessaires  à  la  circula- 
tion. La  Banque  de  Genève,  devant  les  frais  que  lui  occa- 
sionne l'entretien  de  la  cii'culation  monétaire,  s'est  décidée  à 
renoncera  l'émission,  elle  appelle  ses  billets  au  rembourse- 
ment et  le  terme  du  retrait  est  fixé  au  25  mai  prochain. 

Il  est  possible  que  d'autres  banques  suivent  cet  exemple. 
En  attendant,  les  banques  d'émission  ont  formé  un  consor- 
tium versant  1  0/00  du  montant  de  leur  circulation  pour  in- 
demniser les  banques  de  leurs  achats  d'écus. 

Ces  circonstances  vont  probablement  favoriser  l'établisse- 
ment de  là  Banque  Centrale  d'émission  au  sujet  de  laquelle 
le  Conseil  fédéral  vient  d'adresser  im  message  à  l'Assemblée 
fédérale.  Après  le  rejet  de  la  Banque  d'Etat,  un  nouveau  pro- 
jet a  été  élaboré  dans  lequel  une  banque  unique  d'émission 
doit  être  constituée  au  capital  de  30  millions  pouvant  être 
doublé.  Un  tiers  du  capital  doit  être  fourni  par  la  Confédéra- 
tion, un  tiers  par  les  cantons,  un  tiers  sera  otïert  au  public. 
Le  siège  de  l'Etablissement  sera  à  Berne.  La  Banque  sera  ad- 
ministrée par  un  (jonseil  nommé  par  la  Confi ''dération,  les 
cantons  et  les  actionnaires  dans  la  proportion  de  leur  intérêt 
respectif. 

Les  opérations  sont  celles  que  font  d'ordinaire  les  banques 
d'émission.  Nous  consacrerons,  du  reste,  un  article  spécial  à 
cette  banque  lorsque  le  projet  aura  pris  sa  forme  définitive. 

La  devise  italienne  reste  à  7  25  0/0  au-dessous  du  pair.  Le 
rapport  sur  le  budget,  fait  par  M.  Saporito,  n'est  pas  encou- 
rageant, il  prévoit  un  déficit  de  31.233.000  lire  pour  1899-1900 
et  d'environ  35  millions  de  lire  pour  les  exercices  suivants. 

Le  New-York  est  à  516  après  516  50;  toutefois,  il  n'y  a  pas 
d'opérations  à  ce  cours,  qui  n'est  qu'une  moyenne  entre 
514  1/2  demandé  et  517  1/2  offert,  c'est  à,  ce  prix  que  les 
affaires  se  traitent. 

C  HAN  G  ES  D  E  LO  N  0  R  ES  :  Co  urs  moyens  du  j  eudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 

29  mars 

1/U  )/2 

2/8 

1/4 

2/0 

5/8 

■Valeurs  à  tue  : 

Singapoure  .... 

1/11  1/8 

1/3 

31/32 

1/3 
6 

31/32 

Rio-Janeiro.  . . . 

7/8 

13 

5/8 

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 

122 

50 

Or  en  "narres  . . 

77/9 

3/4 

Argent  en  barres 

27 

7/16 

5  avril 

12  avril 

19  avril 

26  avril 

l/ll  9/16 
2/8  1/4 
2/0  6/8 

l/ll  9/16 
2/8  1/4 
2/0  3/4 

1/11  9/16 

2/8  3/8 
2/0  3/4 

1/U  3/4 

2/8  7/8 
2/0  3/4 

l/ll  7/8 
1/3  31/32 
1/4  ./. 
6  27/32 
14  7/3-2 

l/ll  7/8 
1/3  31 '32 
1/3  31/32 
6  31/32 
14  ./ 

1/U  7/8 
1/3  29/32 
1/3  29/32 
6  31/32 
14  5/32 

2/.  ./. 

1/3  31/32 
1/4  ./. 
7  5/16 
14  3/16 

126  .. 

77/9  3/4 
27  1/2 

127  80 
77/9  3/4 
27  7/16 

132  70 

77/9  1/4 
27  3/3 

128  80 
77/9  1/4 
28  ./. 

L'argent  métal  est  en  hausse  marquée  à  Londres  ;  aussi  les 
changes  sur  la  Chine  et  les  détroits  ont  progressé  proportion- 
nellement. Le  Yokohama  se  maintient  à  ses  cours  précé- 
dents. 

L'adjudication  faite  mercredi  par  la  Banque  d'Angleterre 
de  30  lacks  de  roupies  en  traites  et  transferts  a  recueilli  118 
lacks  de  souscriptions  pour  les  transferts  et  165  lacfe  pour 
les  traites.  Le  taux  de  répartition  est  fixé  à  raison  de  17  O/'O 
des  demandes  à  16  d.  pour  les  traites  et  16  d.  1/32  pour  lés 
transferts. 

Le  Rio  est  en  forte  reprise  :  il  gagne  11  /32  dans  la  semaine. 
Les  fonds  de  l'Etat  et  des  Etats  particuliers  sont,  en  ce  mo- 
ment, fort  recherchés  par  les  capitaux  en  quête  d'emploi,  non 
seulement  comme  valeurs  d'appoint,  mais  encore  comme  va- 
leurs de  portefeuille. 

Le  'Valparaiso  gagne  1/16. 

La  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  revient  de  132  70  à  128  80. 


La  ]u'ime  de  l'or  n'est  plus  que  de  1/2  0/00  à  Paris  et  do 
1/4  d.  à  Londres;  aussi  est-il  entré  pour  une  .somme  impor- 
tante de  barres  à  la  Banque  d'Angleterre. 

L'argont-mélal,  qui  clôturait  hier  à  28  d.,  finit  aujourd'hui 
à  28  5/8;  il  y  a  longtemi)s  qu'il  n'avait  atteint  un  cours  aussi 
élevé.  La  cause  en  est  dans  le  l'alontisscment  do  la  production 
et  des  offres  américaines  et  dans  l'augmentation  des  usages 
industriels  du  métal  blanc. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  il  a  été  expédié  dans 
l'Inde  et  en  Extrême-Orient,  depuis  le  commencement  de 
l'année,  1.857.837  liv.  st.,  contre  2.(577.350  liv.  st.  en  1898.  Il 
n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  progressé  de  1  mil- 
lion 2'i3.000  francs.  La  circulation  a  pris  898.000  fr  à  Paris 
et  rendu  1.706.000  fr.  dans  les  succursales.  11  a  été  acheté 
pour  278.000  fr.  de  matières;  il  est  venu  125.000  fr.  de  Bel- 
gique et  40.000  fr.  d'Autriche.  Il  a  été  expédié  pour  8.O0O  fr. 
de  pièces  de  5  francs  à  Alexandrie. 

Ij 'argent  est  en  augmentation  de  3.002.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.123.000  fr.  à  Paris  et  2.612  000  fr 
dans  les  succursales.  11  est  venu  4.700.000  fr.  de  Belgique  etii 
a  été  expédié  4  millions  dans  ce  pays;  la  Suisse  a  envoyé 
268.000  fr.  et  repris  2.441.000  fr.  ;  2i0.000  ont  été  expédiés 
aux  colonies  et  40.000  fr.  en  Algérie. 

La  circulation  des  billets  a  baissé  de  22  millions';  les 
comptes  courants  ont  augmenté  de  65  millions  ;  le  porte- 
feuille commercial  de  35  millions;  mais  les  avances  ont 
baissé  de  7  millions.  Les  escomptes  et  les'  prêts  sont  infé- 
rieurs de  106  millions  à  ceux  du  bilan  correspondant  de  1898, 
mais  nous  n'avons  pas,  comme  l'année  dernière,  à  faire  face 
aux  besoins  nés  d'une  mauvaise  récolte. 

L'encaisse  totale  de  la  Banque  d'Allemagne  gagne  39  mil- 
lions ;  la  circulation  diminue  de  47  millions  ;  les  comptes 
courants  perdent  32  millions,  le  portefeuille  38  millions  et 
les  avances  7  millions  ;  la  fin  du  mois  amènera  des  mouve- 
ments en  sens  opposé  ;  il  pourrait  se  faire  cependant  que  la 
Banque  fût  prochainement  en  mesure  d'abaisser  le  taux  de 
son  escompte. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 


Entrées 

Or  en  barres  £  347.000 

Australie   10.000 


Sorties 

Indes  £  5.000 

Excédent  des  entrées.  352.000 

Total  égal....£  357.000 


Total  des  entrées. £  357.000 

Les  entrées  ont  été  de  8.800.000  fr.  auxquelles  il  faut  join- 
dre 18.200.000  fr.  rendus  par  la  circulation,  ce  qui  porte  à 
27  millions  l'augmentation  de  l'encaisse  ;  les  autres  comptes 
n'ont  éprouvé  que  des  variations  insignifiantes. 

Aucun  changement  non  plus  à  la  Banque  d'Autriche- 
Hongrie  comme  du  reste  dans  la  plupart  des  autres  banques 
dont  les  bilans  reproduisent  à  peu  près  les  chiffres  de  la 
semaine  précédente  comme  on  en  peut  juger  par  le  tableau 
que  nous  donnons  en  tête  du  journal. 

A  noter,  cependant,  une  augmimtation  de  5  millions  d'or  à 
la  Banque  de  Russie  et  une  diminution  de  32  millions  dans 
la  circulation. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  l=r 

au  8  avril 


Depuis         du  1"  Depuis 
lel"janv.     au  8  avril  lel"janv. 


425.424  3.135.502 


6.614  2.968.823 

»  878.854 

»  534.106 

28.109  386.981 


425.424  3.135.502  34.723  4.768  764 
6.800  3.849.019  3.731.046  34.797  304 
2.000   1.060.321        18.651    1  102  212 


827.800  12.984.935 
268.000  898.0.^4 
»  1.300 
23.517  431.033 


3.915 


48.442 


107.915  834.977 


1.119.317  14.315.362 
1.031.852  11.739.113 
976.731  12.746.487 


111.830  883.419 
74.-559  805.682 
35.368  590.871 
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B'inques  associées  de  New-Yor/t 

^En  millions  et  centaines  de  mille  dollars 

Circula- 
tion 


1898  23  avril. 

1899  8  avril . 
1899  15  avril . 
1899  22  avril. 


Encaisse 


155.4 
187.2 
188.1 
189.7 


14.0 
13.9 
14.0 
14.0 


Dépôts 

Portefeiiill' 

661.2 

572.7 

895.0 

778.7 

888.0 

768.4 

884.0 

760.6 

Les  mouvements  d'or  à  New-YorK  ne  présentent  aucun  in- 
térêt. On  remarque  une  légère  diminution  dans  les  dépôts  et 
dans  le  portefeuille  des  Banques  associées. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

1899 

63.4 

25  févr.. 

95.6 

176.9 

5.1 

39.3 

4  mars 

99.2  ■ 

172.0 

6.6 

34.8 

59.1 

11  mars 

99.4 

166.1 

6.5 

30.3 

57.2 

18  mars 

99.5 

169.8 

5.2 

30.4 

58.7 

La  Banque  du  Japon  présente  au  18  mars  à  peu  près  les 
mêmes  chiffres  que  la  semaine  précédente,  avec  une  augmen- 
tation des  avances  qui  marchent  toujours  d'un  pas  plus  ra- 
pide que  l'escompte. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

(Suite)  (1) 

LE  F.APPÙRT  NATUREL  ET  LA  PRODUCTION  DES  MÉTAUX  PRÉCIEUX 
DANS  LE  MONDE 

Nous  n'avons  pas  perdu  tout  espoir  de  voir  réhabiliter 
l'argent  comme  l'un  des  métaux  monétaires  du  monde.  Bien 
que  les  méthodes  modernes  aient  abaissé  les  pi-ix  de  la 
production  de  l'argent,  les  mêmes  causes  —  et  spécialement 
la  découverte  de  nouveaux  champs  d'or  comme  ceux  de 
l'Afrique  du  Sud  et  du  Klondyke  —  ont.  augmenté  très 
largement  les  proportions  de  la  production  de  l'or. 

Je  désire  entrer  dans  quelques  détails  à  ce  sujet  pour 
montrer  que  la  position  prise  par  le  Mexique  n'est  pas  en- 
tièrement dénuée  de  fondement. 

Parmi  les  avocats  du  monométallisme  or,  on  dit  généra- 
lement que  la  raison  pour  laquelle  la  plupart  des  pays  ont 
démonétisé  l'argent  est  l'excessive  production  des  dernières 
années,  pai  rapport  à  l'or.  On  a  toujours  déclaré  que 
l'argent  est  extrait  si  abondamment  et  à  si  bon  marché  grâce 
aux  procédés  modernes,  qu'il  no  peut  devenir  qu'une  monnaie 
d'appoint.  Mais  les  faits  relatifs  à  la  production  ne  confirment 
pas  cette  assertion.  L'argent,  comme  je  le  démontrerai  par 
une  autorité  statistique  impeccable,  n'est  pas  produit  en 
excès.  •  , 

On  affirmait  autrefois  qûe  pour  conserver  la  parité  du 
change  entre  l'or  et  l'argent,  la  production  de  ce  dernier 
métal  devait  être  dans  la  proportion  de  16  à  1  par  rapport  à 
celle  du  premier.  Mais  depuis  la  découverte,  au  milieu  de  ce 
siècle,  de  champs  d'or  en  Australie  et  en  Californie,  la  pro- 
duction du  métal  jaune  a  été  excessive  et  celle  de  l'argent, 
d'après  Mulliall,  relativement  moindre.  «  Si,  prétend  ce  sta- 
tisticien, la  production  des  deux  métaux  a  déterminé  leur 
val«ur  l'argent  devrait  valoir  aujourd'hui  33  0/0  de  plus 
qu'en  i«r)0,  car  de  1850  à  la  fin  de  18^4  (époque  où  il  a  établi 
sa  statistique),  la  production  de  l'argent  en  poids  a  été  ap- 
proximativement égale  à  12  fois  celle  de  l'or  (93.714  tonn..s 
d'argent  pour  8.108'd'or).  »  Mais  la  dépréciation  de  l'argent  a 
été  de  plus  de  50  0/0:  ce  métal  valait  à  Londres  60  1/10  d. 
l'once  en  1850  ;  il  est  maintenant  aux  environs  de  28  d. 

La  production  de  l'argent  dans  le  monde,  de  1850  au  com- 
mencement de  1895,  a  été  le  suivant  : 

Argent  Valeur 


Tonnes 

Etats-Unis   30.350 

Mexique   29.910 

Amérique  du  Sud   13.410 

Autres  pays  •  ■  20.044 

93.714 


Liv.  st. 
226.000.000 
217.000.000 
103.000.OUO 
1.56. 000. 000- 

702.000.000 


(1)  Vuir  Y  Economiste  Européen,  n°  375  à  380. 


La  production  annuelle  moyenne  de  l'argent  est  actuelle- 
ment de  5.000  tonnes  et  il  est  'intéressant  de  rappeler  qu'en 
20  ans,  de  1850  à  1870,  cette  production  n'a  été  que  de  1.050 
tonnes  environ.  En  rapprochant  ce  fait  de  la  démonétisation 
de  l'argent,  la  diminution  de  valeur  s'explique. 

Il  y  a  quelques  faits  curieux  concernant  les  métaux  précieux 
et  le  tableau  suivant  nous  montre  que  le  stock  d'argent  dans 
le  monde,  comparé  avec  celui  de  l'or,  était,  en  1848,  dans  la 
proportion  de  32  à  1,  tandis  qu'il  est  aujourd'hui  inférieur  à 
20  pour  1.  Le  monde  a  profité  de  l'augmentation  de  l'olïre: 
de  l'or  pour  employer  davantage  ce  métal  comme  monnaie. 

Stock  monétaire  du  monde 


Or  (tonnes) 

Non 

Monnayé  monnayé 

Total 

1800 

  908  1.822 

2.730 

1848 

  1.125  2.450 

3.575 

1894 

  5.840  3.460 

9.300 

Argent  (tonnes). 

Non 

Monnayé  monnayé 

Total 

1800 

  42.000  46.000 

88.000 

1848  

  45.900  67.800 

113.000 

  92.000  89.000 

181.000 

Ces  chiffres  montrent  combien  l'or  a  distancé  l'argent  et 
combien  lentement  s'est  produite,  en  comparaison,  l'augmen- 
tation du  stock  d'argent  du  monde  par  rapport  à  celle  du 
stock  d'or. 

Et,  tandis  que  l'or  est  extrait  dans  un  rapport  relatif  à  l'ar- 
gent bien  au  delà  des  moyennes  des  années  précédentes,  les 
arts  prennent  une  plus  grande  quantité  de  ce  produit.  En  1894, 
il  a  été  extrait  273  tonnes  d'or  et  Soetbeer  évalue  que  100 
tonnes  sont  absorbées  annuellement  par  les  arts.  L'argent  est 
extrait  dans  une  pi'oportion  de  5.000  tonnes  par  an  et  500 
tonnes  sont  consommées  par  les  arts.  Et  bien  qu'au  fur  et  à. 
mesure  que  l'argent  baisse  de  prix,  son  emploi  industriel 
augmente  ;  il  reste  ce  fait  qu'une  proportion  bien  plus  grande 
d'argent  que  d'or  est  utilisée  pour  les  usages  monétaires. 

M.  Frai-cis  B.  Forbes,  de  Boston  (1),  qui  a  étudié  attentive- 
ment la  question  monétaire,  a  pris  la  peine  de  réunir  une 
série  de  tableaux  de  grande  valeur  qui  confirment  incidem- 
ment les  statistiques  de  Mulhall  et  qui  démontrent  indubita- 
blement que  l'argent  n'est  pas  produit  au  delà  d'un  juste  rap- 
port avec  l'or. 

Production  de  l'or  et  de  Vargent  {1493-1896) 

Rapport 
en  poids 
Or  Argent  de 

—  —  l'argent 

Kilog.         Kilog.  — 
118.487      3.272.345  27.6 
4.775.625     31.003.825  6.5 
3.991.614     70.841.365  17.7 


146.554.405  31.6 
251. 671. 940  18.6 


Prod.  de  50  ans  (1801-1850). 
—      25  —  (1851-1875). 

_      21  —  (1876-1896).     

Total  de  96  ans  (1801-1896).  8.885.726   105.117.535  11.8 

Total  de  la  découverte  de 
l'Amérique  au  commence- 
ment du  siècle,  308  ans 

(1493-1800)   4.633.583 

Total  404  ans  (1493-1896).  13.519.309 
Production  annuelle  pendant  onze  ans  [1886  1896) 


1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
J896. 


Rapport 

en  poids 

Or 

Argent 

de  l'argent 

produit 

Kilog. 

Kilog. 

159.7.S5 

2.901.826 

18.2 

].59.1.5ti 

2.989.732 

18.8 

165.803 

3.. 384. 865 

20.4 

185.803 

3.739.004 

20.1 

178.821 

3.921.935 

21.9 

196.577 

4.226.427 

21.5 

220.899 

4.763.479 

21.6 

236.662 

5.165.9'51 

21.8 

271.768 

5.217.608 

19.2 

.301.544 

5.235.096 

17.3 

316.158 

5.008.874 

15.8 

2.392.920 

46.5.54.807 

19.5 

(1)  \J Economiste  Européen  a  publié  dans  son  numéro  291 
(6  août  1897)  l'étude  complète  de  M.  Forbes. 
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L'aucnicntalion  remarquable  constatée  pendant  les  clpr- 
nièi-es  anuoos  dans  rextraclion  do  1  or  n  a  pas  oie  «u'vumku 
une  auKmcnlalion  correspondante  de  la  Production  de  1.  - 
.<enl  Le  rapport  de  l'argent  à  l'or  produit  a  ele  en  l.S<)6  au- 
dessoi.s  de  celui  de  à  1  sur  lequel  s'est  faite  la  récente 
eamnaune  présidentielle  des  Etats-Unis.  ^.i  i 

Du  c^nmnencenient  du  siècle  à  1850,  la  produclion  totale  de 
rargentapesé  27.6  fois  autant  «lue  celle  de  1  or  ;  vinrent 
«msuite  les  découvertes  de  Californie  et  d  Australie  et  pendant 
les  25  années  suivantes,  le  rapport  tomba  a  b.Ç).  t.  est 
alors  au'un  mouvement  se  produisit  en  Europe,  conduit  par 
Michel  Chevalier,  en  faveur  de  la  démonétisation  de  1  or 
Heureusement  elle  ne  se  fit  pas  et  le  grand  afflux  de  meta 
monétaire  enrichit  le  monde  en  stimulant  merveilleusement 
son  commerce,  son  industrie  et  sa  colonisation.  Dans  la  pé- 
riode suivante,  187C)-1896,  l'argent  se  trouve  de  nouveau  pro- 
duit dans  un  rapport  normal  vis-à-vis  de  1  or,  mais  la  cam- 
pagne menée  contre  lui  devint  de  plus  en  plus  forte  et  elle 
aboutit  à  la  démonétisation  de  l'argent  en  Europe.  Un  tait 
de  la  plus  grande  signification  est  que  pendant  les  9b  pre- 
mières années  du  siècle,  le  rapport  de  l'argent  a  lor  na  ete 
que  de  n  .8  seulement. 

MulhalL  en  conclut  :  «  Si  la  production  des  deux  métaux 
détermine  leur  valeur,  l'argent  devrait  valoir  maintenant 
33  0/0  de  plus  qu'en  1850.  »  Et  il  signale  cet  autre  fait  :  «  Le 
stock  d'argent  comparé  au  stock  d'or  en  1848  était  de  31  a  1; 
il  est  aujourd'hui  inférieur  à  20  pour  1  et  le  prix  de  1  argent 
a  baissé  de  50  0/0.  »  •  ,     •  ,  o 

Pourquoi  ce  discrédit  et  une  valeur  commerciale  si  basse 

Il  y  a  une  réponse  évidente  :  l'argent  a  été  légalement  — 
c'est-à-dire  artificiellement  —  renversé  de  sa  valeur  ;  il  en  se- 
rait de  même  pour  l'or  qui  aurait  un  prix  inférieur  comme 
article  de  commerce  "  s'il  était  démonétisé. 

Deux  faits  ont  été  prouvés  par  la  statistique  :  a  savoir  que 
l'argent  n'est  pas  produit  hors  de  proportion  vis-à-vis  de  l'or 
et  que  le  stock  de  métal  blanc  dans  le  monde  est,  proportion- 
nellement à  l'or,  inférieur  à  ce  qu'il  était,  il  y  a  49  ans. 

Les  économistes  de  la  vieille  école  ont  soutenu  qu  un  éta- 
lon monétaire,  pour  être  satisfaisant,  doit  avoir  une  valeur 
stable  et  permanente.  La  théorie  est  probante  pour  un  homme 
qui  écrit  un  manuel  d'économie  politique  et  trace  un  plan  de 
système  monétaire  dans  le  silence  du  cabinet,  aidé  par  quel- 
que bon  auteur  de  logique;  mais  elle  n'est  plus  vraie  quand 
il  s'agit  de  l'appliquer.  Ces  économistes  ont  prétendu  que  la 
valeur  de  l'or  est  permanente,  que  ce  métal  est,  par  consé- 
quent, le  seul  étalon  monétaire  acceptable.  Des  observateurs 
pratiques  et  instruits  ont  trouvé  cette  théorie  en  défaut. 
'  Ceux  qui  ont  étudié  les  prix,  comme  M.  Sauerbeck,  ont 
montré,  que  pendant  le  dernier  quart  de  siècle,  l'or  a  aug- 
menté de  valeur  de  60  à  70  U/0  par  rapport  aux  marchandises 
en  général,  tandis  aue  l'argent  a  baissé  de  25  à  30  0/0.  L'or  a 
été  moins  ferme  que  l'argent.  Une  grande  cause  de  la  hausse 
de  valeur  de  l'or  est  la  démonétisation  de  1-argent. 

L'or  erd  une  très  bonne  monnaie  pour  les  nations  anciennes 
et  riches,  où  le  système  des  banques  est  très  développé  et  où 
le  crédit  est  parfaitement  établi  ;  mais  pour  les  nations  jeu- 
nes et  pauvres,  engagées  dans  le  développement  de  leurs  res- 
sources, il  est  douteux  que  ce  métal  puisse  les  aider. 

La  question  de  l'or  et  de  l'argent  ne  peut  être  étudiée  avec 
un  parti  pris.  Peut-être,  quelque  jour,  le  monde  reconnaîtra 
que  deux  métaux  sont  une  base  monétaire  utile  ;  le  Statist 
lui-même  demandait,  il  y  a  quelques  années,  de  diviser  le 
monde  en  nations  employant  l'or  et  nations  employant  1  ar- 
gent. Ce  n'était  pas  une  mauvaise  idée  si  l'on  avait  pu  la 
mettre  en  pratique  par  un  arrangement  international. 

MâTIAS  ROMERO 

Ministre  du  Mexique  à  Washington. 
{A  suivre)   

La  Frappe  aux  Etats  Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Monnaies 
-des  Etats-Unis  pendant  l'année  1898  et  les  trois  premiers 
.  mois  de  1899  : 

1898  1899 


Or 

Argent 

Or 

Argent 

Janvier  

3.420.000 

1.624.000 

18.032.000 

1.642.000 

Février  

4.085.302 

1.167.564 

14.848.800 

1.598.000 

Mars  

5.385.463 

1.488.130 

12.176.715 

2.346.557 

8.211.400 

948.000 

» 

)) 

7.717.500 

1.4-33.000 

» 

S) 

6.903.932 

1.432.185 

» 

» 

Juillet  

5.853.900 

1.027.834 

» 

9.344.200 

2.350.000 

» 

Septembre .. 

7.385.315 

2.178.389 

» 

» 

Octobre  

5.180.000 

3.354.191 

» 

» 

Novembre. . 

5.006.700 

2.755.251 

» 

» 

Décembre . . 

9.492.045 

3.275.481 

» 

» 

Total... 

77.985.757 

23.034.034 

45.057.515 

5.586.557 

l-'.n  mars,  les  Monnaies  ont  frappé  12. 176.715  d(dlars  (l  or, 
"  346. .557  dollars  d'argent  et  48.801  dollars  de  monnaie  divi- 
sionnaire d'argent,  soit  au  total  14. .572. 073  dollars. 


La  Circulation  aux  États-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etats-Unis  de  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  tableaux  ivhdifs  aux  monnaies 
d'or  et  d'argent,  certificats,  billets  de  1  ELat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1"  mars  1899. 
Voici  les  chilïres  à  cette  date  : 

Moulant  Dans 
total  frappé     les  caisses 
ou  émis       du  Trésor 


Dans  la 
circulation 


Monnaies  d'or  

Dollars,  argent  

Monnaies  division- 
naires d'ari^-nt. . 

Billets  des  Etats- 
Unis   

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 
1890)  

Billets  des  Banques 
Nationales  

Certificats  d'or  

—  d'argent. 

Certificats  monétai- 
res   


839.011.679 
473.292.857 

76.329.061 

346.681.016 


En  dollars 

13ti.706.410 
410.157.482 

7.185.217 

38.375.618 


702.305.269 
63.135.375 

69.143.844 

308.305.398 


95.511.280      1.306.821  94.204.459 


242.985.082 
34.592.729 
402.289.504 

23.135.000 


3  709.359 
1.625.890 
5.888.799 


239.275.728 
32.966.839 
396.400.705 


30.000  23.105.000 


604.985.596  1.928.842.612 


Totaux   2.533.828.208 

La  population  des  Etats-Unis,  au  l-  mars  1899,  étant 
évaluée  à  75.601.000  habitants,  la  circukttion  par  tete  d  liabi- 
tant  ressort  à  25  dollars  51;  au  1"  mars  1898,  la  popula- 
tion était  évaluée  à  73.990.000  habitants;  la  circulation  res- 
sortail,  à  cette  date,  à  23  dollars  33  par  tete.  _ 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en 

février  1899  :  , 

1"  février       1"  mars    Diflerence  au 
1899  1899         1"  mars  99 

En  dollars 

Monnaies  d'or  696.987.400   702.305.269   +  5.317.869 

DoEargent-.;.:.      63.429.088     63.135.375   -  293.713 

''nalSd'S™"^      69.083.516     69.143.844    +  60.328 

""ïnfs..'".. 309.643.158   308.305.398   -  1.337.760 

Billets   du  Trésor 

(loi^du  14  juillet      ^^^^^^^     94.204.4.59   +  210.706 

''Soîale?""''"''  237.576.019  239.275.723  -|-  1.699.704 
Ceïi  càtsd'oV"'::  33  039.939  32.966.839  -  73.100 
^_       d'argent.     392.337.684   396.400.705   +  4.063.021 

Totaux   1918.260.557  1928.842.612  +10.582.055 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  P"»"'»- 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidé^  anglais (ch.f.  25 fr. 20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f-  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  v  \-  •  ' 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  i  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Am8ierd<»m)  . . . 
Hongrie     4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (i  fr.  net)  

Roumanie  i  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  y,  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rônte  3  %  (chemin  de  fer) 
Turouie  convertie  1  %  série  D.. 

-       Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prusiien  3  %  à  Berlin) 


34  . .  2  94 
40  45  2  il 
25  3613  91 


2T  avril 


33  68 

14  9T 

3-2  20 
25  83 
23  82 
30  91 
•26  4C 
23  60 
30  75 

15  60 


2  96 
6  67 

3  ii 

3  87 

4  19 
3  23 

3  78 

4  23 
3  25 
6  41 


28  94! 3  45 
33  75|2  96 

23  -2014  31 

24  .  .  4  16 
30  6b  3  26 


101  90 
110  20 

102  - 

100  85 
59  25 

•225  .. 
96  62 

103  25 
95  05 
92 
26  10 
94  50 
92  10 
62  40 

101  .. 

100  55 
23  . 
481  50 

:  92  .. 


33  96  2  94 
40  07  2  4» 


25  50 
33  61 

14  81 

32  20 

25  31 
23  76 
30  66 

26  10 
23  62 
30  70 

15  60 
28  85 

33  51 

23  .. 

24  07 
30  66 


3  92 

2  97 
6  75 

3  il 

3  87 

4  20 
3  26 

3  83 

4  23 
3  2t> 
6  41 

3  46 

2  98 

4  34 
4  15 

3  2& 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Situation  financière  générale  et  France 


SitnatioG  FiMDcière  Générale 

s'iS-^'n^^  j?"^"'  ^î^i  Viennent  de 

vul  dlt  J       "  x^'"^       -^'^^  favorables  au  point  de 
vue  des  afiaires.  Néanmoins,  l'approche  de  la  liquida- 
tion nous  a  valu  quelques  réalisations,  qui  ont  a  nené 
au  dernier  moment,  un  petit  tassement.  ' 

On  a  parlé  naturellement  de  la  liquidation  qui  com- 
mence aujourd'hui.  Il  semble  que  les  capitaux  seront 
abondants  et  obtenables  à  des  conditionsS-eîSvemeS 
modérées.  L'argent,  du  reste,  a  été  facile  pour 
dations  de  Londres  et  de  Berlin..  ^ 

^ilemagne  -  La  situation  du  marché  monétaire 
s  est  améliorée  ainsi  que  la  position  de  la  Reichslank 
?escom[;le'.  ^^aisseiiient  immédiaf  SauTdê 

Les  Et9ts-Unis  et  l'Allemagne  négocient  un  traité  de 
réciprocité,  mais  sans  que  l'Allemagne  espère  le  traite 
ment  de  la  nation  la  plus  favorisée  ^ 

Les  producteurs  de  sucre  brut  vont  constituer  un 
Syndicat  ayant  pour  but  le  maintien  du  prix  de  a 
tonne  de  sucre  brut  à  25  marks  50.  C'est  un  tribut  de 

Seurs.'"  ^'"'''^^      ^^^"^^  P^^^^^^  surTes'co;?om 

Angleterre.  —  La  liquidation  de  fin  avril  s'est  effec- 
tuée dans  d'assez  bonnes  conditions;  l'argent  quoâue 

s  est  d  ai  leurs  montré  abondant  et  facile  " 

Le  budget  de  sir  Michael  Hicks-Beach  ne  cesse  de 
provoquer  de  vives  discussions,  mais  ces  critique!  ne 
relevées?  ^"''^  "^"^  V Economiste  Eu?op!en  l 

t?oni-;k!irargï:ïï^     ^^^^-^  ^-^^ 

lebuffipfHl'T/w  ^"''''^^^  hongrois  vient  de  déposer 
le  Jjudget  de  la  Hongrie  pour  18i:l9.  * 

Le  Gouvernement  austro-hongrois  ayant  nrotesté  à 
Londres  contre  les  droits  prohibitifs  éS  li^s  par  les 
Indes  sur  les  sucres  autrichiens,  il  fut  répondu  Jue  ces 
droits  .seraien  retirés  si  l'Autriche-Hongrie  renonçait 
ont  iSr'  ^^^P^^-'^ti^'^-  Les  fabricants  consulté 


^'sija^fne.  —  La  semaine  dernière  a  été  presque  en~ 

lZ'.T.''r^'''''T''^'^'}^^^^^^^  élections 
Stl  t^es  députés  et  à  préparer  celles  des 

Sri^J'l,^  f^V'^'^f  "  "^T  Gou4rn'ement  auraune 
haute.  P   '        '''^""^  ^"^"^  ^  Chambre 

La  Gaceia  vient  de  publier  les  recettes  générales  du 
Trésor  pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice  actuel 

e  enfillu  ^«"l^^^^ées  à  724.518.437  pesetas,  cot 
danS  de  18?7  t"'  P^^<^^"V^^  P^"^'^'^  correspon- 
lion  %36.1e pesetas'  ^"^'^^^^^^^«^      donc  de  99  Inil 


lIoS's  56  Om'lZu  '^^T'  s'élevaient  à  545  mil- 

2.819.321  '      nombre  des  livrets  était  de 

loit°'le"'^J'nn  ~  -Çf-^'        di^^o^^s  prononcés 

rll       a^n"  voyage  à  Minas-Geraès,   le  président 

menrnV?^^^'^  confiance  dans  I^e  re Sve- 

pays.  situation  économique  du 

Etats-Unis.  —  Les  recettes  du  Trésor  ont  bénéficié 
en  mars  d'un  excédent  de  14.051.668  dollars  en  v  corn-' 

dentÇe^^SOn  nmfn  '"Pr^^  ''^^^  ^^^è- 

aent  ae  2.300.000  dollars.  Les  recettes  douanières  sont 

supérieures  de  4.000.000  de  dollars  à  celles  de  février 
et  les  revenus  intérieurs,  de  3.400.000  dollar^  ' 
lar.     r-%TT  ''''^      inférieures  de  1.000.000  de  dol- 
lars a  celles  du  mois  précédent;  cette  diminution  est 

pensîJnr'^'"'  '         ^''^^'^""^  ""'^  paiements  de 

Me^ïïfX  ^éïderDiSF^^^  '''''' 

République  Argentine.  ~  On  annonce  que  le  Gou- 
d  mïïf  d/^f  ^>,rP^^'"^«  nouveSeémissf^n 
''rnlm^ns'de  pesof  -  montant  de 

Asie.  —  Chine.  Nous  publions  page  544  le  tahlpan 

ext  rieC' de^f 'r"h-  ^''}f^'  étrajgfrslfi  Tommerce 
exteneur  de  la  Chine  et  le  mouvement  de  la  naviga- 

Japon.  -  On  croit  que  le  Japon  est  sur  le  point 


FRANCE 


du  Gouvernement. 

Des  négociations  ont  été  entreprises  en  faveur  d'un 
accord  commercial  avec  les  Etits-Unis  et  la  Ruse?e 
mais  on  croit  pou  à  la  réussite  de  ce  projet  ' 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  en  mars  ont  été 

■trn?^''P°"'.''''-^P'^^'t^"°"«-  La  valeur  des  mai - 
cliandises  exportées  en  plus  a  été  de  14.341.000  lire 

3  mnifÔnf         '^^^  importations  n'a  été  que  d'environ 

Do^îZ?-'-  ~  Le  Cabinet  libéral  ayant  démissionné 
pou  des  raisons  pohtiques,  le  Roi  afait  appelàM.C.  J 

bwff,^''''"^'  président  du  Comité  exécutif 

du  paiti  con.servateur,  qui  a  formé  un  Cabinet. 

lîussie.  —  A  la  fin  du  mois  de  janvier,  les  dépôts 


~  ^'^       ^"•^  '«^  Accidents  du  Travail  -  Les  Fpta<! 

A  la  veille  des  élections  de  1898,  la  Chambre  adonta 
une  loi  concernant  les  responsabilités  des  accidents 
dont  les  ouvriérs  sont  victimes  dans  leur  travail  Jus- 
qu  a  présent,  cette  loi  n'a  pas  été  applicruée-  il  fallait 
attendre,  en  effet,  la  pubAcation  ofLSïe  des  décrets 
d  administration  publique  réglant  son  exécution.  Mais 
échéance  est  venue  et  la  loi  doit  entrer  en  vigueur  le 
1^/  juin  prochain.  L'imminence  de  cette  date  a  fait  sur- 
gir les  protestations  de  tous  cgtés,  car  cette  loi  menace 
de  ruiner  les  petits  patrons;  on  demande,  tout  au 
]^nn°  n    •''''''^^"^^''u  application  au  1er  janvier 

1900.  Un  grand  nombre  de  Conseils  généraux  ont  émis 
des  vœux  significatifs.  Les  Chambres  de  commerce 
sont  prêtes  a  manifester  à  leur  tour.  A  quoi  se  résoudra 
la  Chambre  quand  elle  va  rentrer  au  Palais-Bourbon ' 
Le  remaniement  de  la  loi  s'impose  et  cela  dans  un 
sens  équitable  et  en  protégeant  les  intérêts  des  patrons 
tout  autant  que  ceux  des  employés.  Nos  députées,  qui 
pendant  leurs  vacances  ont  pu  entendre  les  doléances 

l'ajournement  de  cette 
adoptée  ?      ^  "^^"""^  "'^'^ 


^  MM.  Krantz  ministre  des  Travaux  publics  •  Jules 
Legr  and  sous-secretaire  d'Etat  an  Ministère  de  Flntériei^  et 
des  Cultes;  Mouèeot,  sous-secrétaire  d'Etat  dos  Pos?^  | 
Télégraphes  accompagnes  de  leurs  chefs  de  cabinets  respec- 
tifs, ont  qmtte  Pans,  le  20  avril,  pour  s'emljarquor  à  Mar- 
seille et  aller  représenter  le  Gouvernement  aux  fêtes  de  Tunis. 

fL^eyrhp!?'M''n     i^"'^''  ~3  ^^"1,  à  Vendôme 

(Loir-et-Glier).  M  David,  républicain,  a  été  élu  en  rempla- 
cement de  M.  Gaston  Bozérian,  décédé.  Jt-mpia 

-vw  La  Chamkre  se  réunira  mardi  prochain.  Les  préoccu- 
pations budgétaires  qui  ont  marqué  la  fin  de  la  session  pré-  ' 
cedente  ont  obligé  les  Députés  à  remettre  après  la  rontréeTn 
un  grand  nombre  d  interpellations  qui  avaient  Èlé  acceptées- 
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ar  le  Gouvonioment  et  dont  l;i  discussion  avait  été  remise 
une  date  uUrrieuro.  Dix  iiilorpellalioiis  sont  inscrites  à 
l'ordre  du  jour;  la  jilus  importante  paraît  èire  celle  sur  l'Al- 
gérie, à  laqut  lli'  prendront  part  MM.  Kouanet.  Marchai,  Mo- 
rinaud.  Drumont,  Millevoj-e,  Lasies,  Barlliou  et  Viviani. 
C'est  M.  Dupuv  qui  répondra  à  tous.  Ensuite  viendront  :  l'in- 
terpellation de' M.  Charles  Bos,  sur  l'aU'aire  Dreyfus,  compli 
quée  par  ccll.'S  déposées  par  MM.  Fourniére  et  Breton  sur  le 
même  sujet,  par  celle  de  M.  (iauthier  de  Glagny,  relative  à 
la  divulgation  et  publication  des  documents  de  l'enquête.  Puis 
après,  les  interpellations  de  MM.  Vérillier,  Zcvaës,  Bernard 
et  Glovis  Hugues. 

-vw  Une  dépêche  dfi  Tananarive  annonce  que  le  départ  du 
général  Gallienipour  la  France  a  eu  litu  le  26  avril  au  milieu 
d'un  immense  concours  de  population  et  avec  un  grand  dé- 
ploiement d'honneurs  militaires. 

Sur  le  parcours  avaient  été  dressés  des  arcs  de  triomphe,  or- 
nés de  verdure  et  de  fleurs  portant  des  inscriptions  où  les 
Malgaches  exprimaient  leur  reconnaissance  et  leurs  souhaits 
de  retour. 

Le  général  Pennequin,  avec  un  nombreux  cortège  d'offi- 
ciers, de  fonctionnaires  et  de  colons  en  filanzanes,  a  accom- 
pagné le  général  Gallieni  jusqu'à  plusieurs  kilométrés  de  Ta- 
nanarive. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  CRÉDIT  AGUICOLE  MUTUEL 


(premier  article) 

M.  Jules  Méline  a  prononcé,  dimanche  dernier,  à 
Epinal,  un  discours  que  tous  les  paysans  de  France 
devraient  apprendre  par  cœur,  car  c'est  un  admi- 
rable résumé  de  leur  histoire  contemporaine. 

La  création  de  la  Banque  Régionale  Agricole  de 
l'Est,  qui  a  été  la  conséquence  immédiate  de  ce 
discours,  marque  une  étape  nouvelle  de  la  grande 
évolution  économique  qui  a  si  heureusement  trans- 
formé l'agriculture  française  depuis  vingt  ans; 
nous  pourrions  presque  dire  que  c'est  le  couronne- 
ment de  l'œuvre  de  régénération  à  laquelle  M.  Mé- 
line s'est  consacré  et  dont  les  résultats  se  sont 
déjà  traduits  par  une  augmentation  indéniable  de 
la  fortune  et  de  la  puissance  économique  de  notre 
pays. 

L'organisation  pratique  du  crédit  agricole  fait 
partie  du  plan  méthodique  que  nous  avons  exposé 
ici  même  dans  ses  grandes  lignes  en  traitant  la 
question  du  blé  et  la  question  du  sucre,  de  cet  en- 
semble de  moyens  de  défense  auxquels  il  a  fallu 
recourir  pour  conjurer  la  crise  redoutable  qui  avait 
mis  notre  agriculture  à  deux  doigts  de  sa  ruine. 
L'emploi  de  ces  moyens  n'a  pas  été  livré  au  pur 
hasard  et  M.  Méline  en  a  montré  le  découlement 
lagique  et  successif  : 

La  première  chose  à  faire,  au  début  de  la  crise,  a  dit 
M.  Méliae.la  plus  pressante,  était  certainement  de  rendre 
à  nos  agriculteurs  la  sécurité  et  la  confiance  en  les  met- 
tant en  état  de  lutter,  à  armes  égales,  contre  leurs  concur- 
rents étrangers,  et  en  arrêtant  l'avilissement  croissant 
et  désastreux  du  prix  de  tous  les  produits  agricoles. 
C'est  de  cette  néceseité  qu'est  sortie  la  refonte  totale  de 
notre  régime  économique,  sur  laquelle  je  n'insiste  pas, 
tant  c'est  inutile.  La  question  est  aujourd'hui  jugée  et 
bien  jugée;  rex,périence  a  parlé  et  elle  a  été  tellement 
décisive  que  personne  n'ose  plus  attaquer  sérieusement 
notre  revision  douanière  ;  ceux-là  mêmes  qui  essaient 
encore,  à  la  faveur  de  certaines  circonstances,  comme 
on  l'a  vu  l'année  dernière  pendant  la  période  électo- 
rale, de  la  trouver  en  faute,  sont  condamnés,  dès  qu'ils 
sont  dans  les  Chambres,  à  se  renier  eux-mêmes,  et  il 
n'en  est  pas  un,  parmi  les  plus  hardis,  qui  se  risque  à 
en  demander  la  modification,  tant  ils  savent  d'avance 
qu'ils  seraient  désavoués  par  l'agriculture  tout  entière. 
{Applaudissements .  ) 


Mais  la  revision  des  tarifs  douaniers  eu  faveur 
de  l'agriculture  nationale  ne  constituait  qu'un  des 
côtes  de  la  ({uestion  et  comme  la  première  étape 
de  la  réforme  à  accomplir;  ce  n'était  ({u'un  moyen 
de  défense  et  non  le  but  final  ({u'il  fallait  atteindre, 
c'est-à-dire  augmenter,  développer  la  production 
agricole  tout  entière  et  la  porter  à  son  maximum 
de  puissance  de  façon  à  donner  à  la  fois  satisfaction, 
au  producteur  par  l'élévation  progressive  des  ren- 
dements, et  au  consommateur  par  l'accroissement 
incessant,  des  produits  d'alimentation  mis  à  sa 
disposition. 

*** 

Mais  l'agriculteur  a  été  longtemps  sans  com- 
prendre les  avantages  qu'il  devait  retirer  de  la 
production  intensive  et  du  perfectionnement  des 
méthodes  de  culture;  il  a  fallu  que  le  malheur  lui 
ouvrît  les  yeux  pour  admettre  enfin  que  l'agricul- 
ture était  une  industrie  soumise,  comme  t'eûtes 
les  industries,  à  la  grande  loi  de  l'offre  et  de  la 
demande  et  que,  par  conséquent,  elle  était 
obligée  —  pour  vivre,  pour  se  défendre,  pour  pros- 
pérer —  de  produire  beaucoup  et  .au  meilleur  mar- 
ché possible. 

Une  fois  cette  idée  entrée  dans  les  têtes,  on  s'est  mis 
à  chercher  les  moyens  de  la  réaliser.  Pour  cela,  il  fal- 
lait d'abord  placer  nos  agîiculteurs  dans  la  même 
situation  que  nos  industriels,  au  point  de  vue  de  l'achat 
de  leurs  matières  premières,  en  mettant  à  leur  disposi- 
tion des  semences  et  des  engrais  de  choix,  des  ma- 
chines perfectionnées,  aux  prix  les  plus  bas.  Le  pro- 
cédé était  simple  et  tout  indiqué  :  c'était  évidemment 
de  diminuer  le  nombre  des  intermédiaires  dont  les 
agriculteurs  étaient  prisonniers  et  de  leur  permettre 
d'acheter  directement  en  fabrique,  absolument  comme 
les  industriels. 

Un  petit  agriculteur  isolé  ne  pouvait  y  songer  ;  mais 
100,  5U0,  1.000  agriculteurs  le  pouvaient  aisément.  11 
leur  suffisait  pour  cela  de  s'entendre  et  de  se  syndi- 
quer. 

C'est  alors  que  des  hommes  éclairés  et  d'initiative 
s'avisèrent  qu'il  y  avait  une  certaine  loi  sur  les  syndi- 
cats professionnels,  dont  il  était  facile  de  se  servir 
dans  l'intérêt  de  l'agriculture,  bien  que,  dans  la  pensée 
de  ses  auteurs,  elle  n'ait  guère  eu  en  vue  que  les  tra- 
vailleurs de  l'industrie.  Ce  fut  là  comme  un  éclair  pour 
le  monde  agricole,  et  en  quelques  années,  l'idée  fit  si 
bien  son  chemin  qu'aujourd'hui  la  France  est  couverte 
de  syndicats  et  ((u'ils  entrent  chaque  jour  davantage 
dans  la  vie  de  nos  populations  rurales:  ce  fut  la  se- 
conde étape  de  la  réforme  agricole. 

Il  est  incontestable  que  les  syndicats  agricoles 
ont  déjà  donné  des  résultats  merveilleux  à  notre 
agriculture  nationale,  en  ce  sens  qu'ils  ont  sup- 
primé, pour  ainsi  dire,  les  conséquences  du  moi-- 
cellement  de  la  propriété  agricole.  Grâce  à  eux, 
nos  plus  petits  cultivateurs  peuvent  maintenant 
employer  des  semences  de  choix,  des  engrais  de 
première  qualité,  des  machines  du  dernier  modèle, 
et  tout  cela  au  prix  de  revient,  sans  faux  frais, 
avec  une  commission  insignifiante.  Ils  obtiennent 
ainsi  les  mêmes  avantages  que  les  grands  proprié- 
taires, et  arrivent  au  maximum  de  rendement  avec 
un  minimum  de  frais  de  production. 

Malheureusement,  et  si  magnifiques  que  soient 
ces  résultats,  ils  ne  donnent  qu'une  solution  par- 
tielle du  problème  à  résoudre,  pairce^que  les  syn- 
dicats agricoles  ne  peuvent,  à  eux  seuls,  suffire  à 
la  tâche  immense  qui  reste  à  accompilir.  Ceux  qui 
en  font  partie,  et  qui  savent  se  servir  de  leurs 
moyens  d'action,  ne  sont  encore  qu'une  minorité 
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pnviîegiee.  On  les  évalue  cependant  à  500.000  en- 
viron :  c  est  beaucoup  si  l'on  considère  que  la  créa- 
tion des  syndicats  agricoles  est  toute  récente  :  mais 
c  est  encore  peu  si  l'on  songe  qu'il  existe  en  France 
plus  de  SIX  millions  de  propriétaires,  fermiers  et 
nietayers  qui  devraient  tous  ou  presque  tous  appar- 
tenir à  ces  syndicats. 

La  raison  qui  les  en  tient  éloignés  et  qui  arrête  la 
marche  ascendante  de  l'institution  est  facile  à  décou 

meni  f^ff/'^'''' P^'^""  syndicats  sont  forcé- 
ment limités  parce  que  ceux-ci  ne  sont  que  des  inter 
mediaires,  des  agents  de  transmission.  Leur  rôle  se 
ijorne  a  rapprocher  les  agriculteurs  de  leurs  fournis- 
seurs ordinaires,  en  leur  procurant  pour  leurs  achats 
des  conditions  de  qualité  et  de  prix  aussi  avantageuses 
que  possible;  mais,  pour  faire  ces  achats,  il  faut  de 
Urgent  beaucoup  d'argent,  et  les  syndicats  sont  im 
puissants  par  eux-mêmes  à  le  fournira  leurs  clients 

i  elle  est  la  principale  cause  du  temps  d'arrêt  marciué 
pendant  ces  dernières  années,  dans  les  progrès  de  nos 
irntl?''=  '^^  l'agriculture  ne  cessent  d'aSg- 

.f'^  ''^^  ,ressources  restent  statioS- 

naiies  et  que  ses  réserves  s'épuisent. 

Pour  venir  à  son  secours  et  l'aider  à  sortir  de  cette 
impasse  décourageante,  il  devient  nécessaire  de  com- 
pléter nos  syndicats  par  une  organisation  d'un  oidre 
différent,  et  i  n'est  pas  difficile  dl  la  découvrir,  car  elle 
est  aussi  vieille  que  le  monde. 

Il  n'y  a  qu'une  manière  ,de  procurer  de  l'aroent  à 
faiS^crédU.^'^^  ^^^^  ■  ''''      ^^"^  -  P^-^^--  -  ieur 

Le  crédit  est,  en  etfet,  aussi  nécessaire  à  l'agri- 
culture qu  aux  autres  branches  de  l'industrie  On 
peut  même  dire,  avec  M.  Méline,  que  l'agriculture  a 


'  .  i?-^'."i^''  uuuiuuiubt;  ei,  que  ses  recettes  sont 
périodiques  comme  les  récoltes  qui  les  produisent. 

*** 

L'organisation  pratique  du  crédit  agricole  doit 
donc  constituer  la  troisième  étape  de  la  réforme 
qui  se  poursuit  depuis  vingt  années.  Elle  est  rendue 
possible  par  1  excellente  loi  votée  par  le  Parlement 
dans  sa  deuxième  session,  qui  est  le  couronnement 
de  la  loi  du  o  novembre  1894  et  la  conséquence 
rationnelle  de  la  Convention  passée  en  1897  avec 
la  Banque  de  France,  lors  du  renouvellement  de 
son  privilège. 

C'est  par  un  historique  lumineux  de  la  loi  du 
ol  mars  1899  que  M.  Méline  a  commencé  son 
discours.  Au  moment  de  la  discussion  de  'a  loi 
prorogeant  le  privilège  de  la  BoMque  de  France 
on  désirait,  avec  raison,  que  notre  grand  Etablis- 
sement de  crédit  rendît  à  l'agriculture  française  à 
cette  grande  source  de  la  production  nationale  qui 
lait  vivre  le  pays  et  sur  laquelle  repose  la  fortune 
de  1  industrie  et  du  commerce  eux-mêmes  les 
avantages  exceptionnels  de  crédit  que  la  Banque 
assure,  précisément,  a  l'industrie  et  au  commerce 


tions  agricoles  qui  embrassent,  d'ordinaire,  la  période 
d  une  récolte  et  qui  ne  se  liquident  qu'à  dix  mois,  bien 
souvent  même  qu'à  un  an  de  distance. 

11  ne  fallait  pas  songer  à  demander  à  la  Banque  de 
t  rance  une  pareille  extension  de  durée  pour  les  prêts 
agricoles;  une  concession  aussi  hardie,  aussi  impru- 
aente    1  aurait  exposée,  aux  jours  de  crise,  aux  plus 

Snsenti  ''^  ^^^^^^  J^'^^^^ 

C'est  ainsi  qu'on  a  été  amené  à  tourner  la  difficulté 
en  cherchant  une  autre  solution,  qui  a  été  vite  trou- 
vée ;  elle  était  déjà  indiquée  et  formulée  dans  le  projet 
de  loi  que  j  avais  déposé,  en  1892,  avec  un  certain 
nombre  de  mes  collègues,  et  d'où  est  sortie  la  loi  du  5 
novembre  1«94.  Elle  consiste  à  intercaler,  entre  les 
banques  locales  de  crédit  agricole,  dont  je  parlerai 
tout  a  1  heure,  et  la  Banque  de  France,  de  grandes 
banques  agricoles  intermédiaires,  destinées  à  recevoir 
et  a  escompter  le  papier  agricole  et  à  le  garder  à  le 
nourrir,  comme  on  dit  en  termes  de  banque,  jusqu'au 
jour  ou  il  peut  être  présenté  aux  guichets  &%\&  Ban- 
?eUes  '  ^^'^'^        ^^'^'^  signatures  sacramen- 

Mais  le  législateur  ne  s'est  pas  borné  à  proclamer, 
platoniquement,  la  nécessité  et  la  légalité  de  ces 
banques  agricoles  intermédiaires  ;  il  a  su  tirer  un 
parti  très  pratique  des  moyens  puissants  que  la 
convention  passée  avec  la  Banque  de  France  met- 
tait a  la  disposition  de  l'Etat. 

On  sait,  en  effet,  qu'aux  termes  de  cette  conven- 
tion, notre  grand  Etablissement  d'émission  s'est 
engage  a  mettre  à  la  disposition  de  l'Etat,  sans 
intérêt  et  pour  toute  la  durée  de  son  privilèc^e,  une 
avance  remboursable  de  40  millions  de  francs  et  à 
lui  verser,  en  outre,  jusqu'en  1920,  une  redevance  de 
^  a  d  millions  de  francs,  non  remboursable.  Ce  sont 
ces  deux  sortes  de  recettes,  transformées  en  fonds 
de  subvention  et  d'encouragement,  qui  vont  per- 
mettre aux  grandes  Banques  régionales  agricoles 
de  se  créer  d'abord  et  d'utiliser  ensuite,  au  profit 
de  1  agriculture,  le  concours  de  la  Banque  de 
France. 

Tel  est,  dans  ses  grandes  lignes,  le  principe  de 
la  loi  de  1899  que,  grâce  à  l'initiative  de  M.  Méline, 
les  agriculteurs  de  l'Est  viennent  de  mettre  en  pra- 
tique en  fondant  immédiatement,  àEpinal,  la  pre- 
mière Banque  régionale  agricole. 


(A  suivre.) 


Edmond  Théry. 


LA  SITUATION  DE  L'ESPAGNE 


Mais,  a  rappelé  M.  Méline,  comment  faire  intervenir 
la  Banque  de  France,  sans  bouleverser  son  crédit  dans 
des  opérations  de  crédit  agricole,  qui,  par  leur  nature 
même,  sont  en  contradiction  avec  les  statuts  tradition- 
nels et  les  principes  fondamentaux  qui  ont  toujours 
regi  cette  grande  institution  financière?  Elle  ne  fait 
descompte  qu'à  00  jours,  afin  de  ne  pas  immobiliser 
son  capital  pour  une  trop  longue  durée  et  de  l'avoir 
toujours,  en  quehpie  sorte,  sous  la  main.  Cette  durée 
qui  est  snfiisantc  pour  les  opérations  industrielles  et 
commerciales,  qui  se  font  généralement  à  brève 
échéance,  serait  tout  à  fait  insulfisante  pour  les  opéra- 


Estafeta  de  Madrid  vient  de  publier,  dans  son  numéro 
du  2à  courant,  une  interview  de  M.  de  Verneuil,  svndic  des 
âo-ents  de  change  de  Paris,  sur  la  situation  de  l'Espagne 
Nous  croyons  intéresser  nos  lecteurs  on  reproduisant  la  tra- 
duction de  ce  document,  telle  que  l'a  donnée  l'édition  fran- 
çaise de  la  Estafeta  : 

D.  —  Je  voudrais  savoir,  Monsieur  le  syndic,  quelle 
est  votre  opinion  sur  la  situation  actuelle  de  l'Espagne 
au  point  de  vue  économique  et  financier? 

R.  —  Je  crois  que  cette  situation  est  aujourd'hui 
bien  meilleure  qu'on  ne  le  suppose  généralement.  Une 
étude  approfondie  des  ressources  dont  votre  pays  dis- 
pose nous  a  donné,  en  effet,  la  conviction  qu'il  pourra 
facilement  se  relever  et  reprendre  en  Europe  la  place 
qu'il  mérite  d'occuper  au  point  de  vue  économique  et 
financier.  Nous  en  sommes  très  heureux  à  Paris,  parce 
que  nous  aimons  sincèrement  l'Espagne  et  parce  que 
nos  intérêts  sont  étroitement  liés  aux  siens. 

L'Espagne  vient,  d'ailleurs,  de  donner  la  mesure  de 
sa  puissance  matérielle  en  soutenant  une  guerre  de  trois 
ans  et  demi  sans  avoir  fait  appel  au  crédit  de  l'étran- 
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•gcr.  Go  fait  a  une  très  grande  imj)orlanro  aujourd'hui,  | 
■  car  des  emprunts  contractés  à  l'étranocr  pendant  cette 
période  de  guerre  auraient  été  très  onéreux  {)our  votre 
pays  —  nous  l'avons  mallieureuseinent  constaté  à  nos 
propres  dépens  pendant  la  guerre  de  1870 —  et  ces  em- 
prunts, qui  auraient  aliéné  la  majeure  partie  do  vos 
ressources  disponibles,  rendraient  votre  liquidation 
linancière  très  difficile,  pour  ne  pas  dire  impossible. 

I).  —  A  quoi  attribuez-vous  la  hausse  des  valeurs 
•espagnoles  survenue  depuis  environ  trois  mois? 

R.  —  A  la  certitude  qu'on  a  acquise,  à  l'étranger,  que 
l'Espagne  pouvait  loyalement  respecter  les  droits  de 
ses  créanciers  extérieurs,  comme  parle  passé,  et  qu'elle 
avait  même  le  plus  grand  intérêt  —  abstraction  faite 
de  toute  considération  d'équité  et  de  justice  —  à  res- 
pecter rigoureusement  ces  droits. 

En  eiïet,  la  question  de.  droit  est  facile  à  établir  : 
lors  du  convenio  de  1882  qui  a  régularisé  la  situation 
de  l'Espagne  à  l'égard  de  ses  créanciers,  l'ambassadeur 
d'Espagne  à  Londres  fit  au  Comité  des  porteurs  anglais 
des  déclai'ations  formelles  à  cet  égard,  et  ces  déclara- 
tions —  dont  nous  avons  pris  acte  en  France  —  fu- 
rent confirmées  et  approuvées  au  nom  du  Gouverne- 
ment espagnol,  le  30  juin  suivant,  par  M.  Gamacho, 
alors  ministre  des  finances.  En  frappant  l'Extérieure 
possédée  par  les  étrangers  d'un  impôt  ou  d'une  réduc- 
tion quelconque,  votre  Gouvernement  violerait  donc 
des  engagements  internationaux. 

Nous  ne  croyons  pas  que  le  Gouvernement  de  l'ho- 
norable M.  Silvela  —  dont  nous  connaissons  le  carac- 
tère et  les  opinions  —  s'arrête  à  cette  fâcheuse  mesure, 
car,  en  frappant  l'Extérieure,  il  ne  violerait  pas  seule- 
ment les  engagements  pris  en  1882  ;  il  se  mettrait,  en 
outre,  en  contradiction  formelle  avec  les  actes  finan- 
ciers des  Gouvernements  qui  se  sont  succédé  en  Espa- 
gne depuis  cette  époque. 

En  elfet,  la  loi  espagnole  du  30  juin  1892  a  soumis  les 
coupons  de  la  Dette  Intérieure  de  l'Espagne  à  un  im- 
pôt trimestriel  de  1  0/0;  la  loi  budgétaire  de  1895-1896 
a  établi  de  son  côté  un  impôt  annuel  de  1  25  0/0  sur  la 
même  Dette.  Or,  dans  les  deux  cas,  la  Rente  Extérieure 
a  été  respectée.  Enfin,  la  loi  du  17  mai  1898,  sur  la 
conversion  facultative  de  la  Rente  Extérieure,  complé- 
tée par  le  décret  royal  du  20  juin  siiivantsur  Vaffi,davit 
imposé  aux  porteurs  étrangers,  a  de  nouveau  reconnu 
et  précisé  les  droits  de  ces  porteurs.  Donc,  pas  de  doute 
possible  :  au  point  de  vue  du  droit  strict,  la  Rente  Ex- 
térieure appartenant  à  des  porteurs  étrangers  doit  être 
respectée.  * 

Mais  ce  n'est  que  le  petit  côté  de  la  question,  car  en 
se  plaçant  sur  le  terrain  des  intérêts  supérieurs  de 
l'Espagne,  il  est  facile  de  comprendre  que  votre  pays 
serait  le  premier  à  bénéficier  de  cet  acte  d'équité,  parce 
que  le  jour  où  le  Gouvernement  espagnol  déclarera 
franchement  que  les  droits  des  étrangers  seront  fidèle- 
ment respectés,  il  en  résultera  un  relèvement  très  sé- 
rieux du  crédit  extérieur  de  l'Espagne,  et  ce  relèvement 
aurait  pour  conséquence,  non  seulement  de  permettre 
au  Gouvernement  espagnol  de  liquider  d'une  manière 
plus  avantageuse  les  engagements  contractés  par  le 
Trésor  pendant  la  guerre,  mais  encore  d'attirer  en  Plspa- 
gne,  et  à  des  conditions  très  favorables,  les  capitaux 
qui  lui  seront  nécessaires  pour  mettre  en  valeur  son 
sol  et  son  riche  sous-sol. 

D.  —  Quelles  seraient,  d'après  vous,  les  conséquen- 
ces* d'un  impôt  ou  d'une  réduction  sur  les  intérêts  de  la 
Rente  Extérieure  actuellement  possédée  par  les  étran- 
gers ? 

R.  —  Une  économie  insignifiante  pour  l'ensemble 
du  budget  espagnol  et,  au  contraire,  un  préjudice 
énorme  pour  les  intérêts  moraux  et  matériels  de  l'Es- 
pagne. Le  crédit  extérieur  de  votre  pays  serait  grave- 
ment atteint  parce  que  les  créanciers  étrangers  —  qui 
n'ont  pas  le  droit  de  s'immiscer  dans  vos  affaires  inté- 
rieures, ni  dans  vos  actes  politiques,  ni  de  contrôler 
votre  Administration  comme  peuvent  le  faire  les  créan- 
ciers nationaux  —  n'auraient  plus  aucune  garantie 
pour  l'avenir.  11  ne  leur  resterait  que  la  ressource  de 


créer  des  Comités  do  défense  ot  de  placer  leurs  intérêts 
sous  la  sauvegarde  de  leurs  Gouvernements  respectifs. 
Mais  nous  aimons  trop  l'Espagne  pour  envisager  cette 
hypothèse,  et  nous  croyons  que  le  (Gouvernement  es|)a- 
guol  est  trop  loyal,  trop  sage  et  trop  clairvoyant  pour 
s'arrêtera  cette  solution  qui  ferait  tomber  l'Espagne 
au  niveau  des  «  pays  à  finances  avariées  ». 

Pour  me  résumer,  je  crois  qu'on  fait  injure  à  M.  Sil- 
vela et  à  ses  collaborateurs  en  supposant  qu'ils  ne 
feront  pas  honneur  aux  engagements  extérieurs  de 
l'Espagne.  Nous  avons  le  droit  de  supposer  —  jusqu'à 
preuve  du  contraire  —  que  ces  engagements  seront 
strictement  respectés  et  j'ai  la  conviction  personnelle 
que  cet  acte  d'équité,  survenant  au  lendemain  d'une 
période  malheureuse,  placera  l'Espagne  dans  une  situa- 
tion exceptionnelle  et  sera  pour  ce  vaillant  pays  le 
point  de  départ  de  sa  régénération  économique  et  linan- 
cière. 


LA  SITUATION  DU  MEXIQUE 


Nous  avons  été  les  premiers,  il  y  a  bientôt  quatre 
ans,  à  attirer  l'attention  sur  la  situation  économique  et 
financière  du  Mexique.  Ayant  constaté  le  développe- . 
ment  merveilleux  dont  ce  pays  bénéficiait  sous  l'habile 
administration  du  président  Parfirio  Diaz  et  de  son 
ministre  des  finances,  M.  José  Yves  Limantour,  nous 
avons  montré  que,  contrairement  à  l'opinion  générale- 
ment répandue,  le  Mexique  devait  tirer  un  grand  profit 
de  la  dépréciation  du  métal  argent  et  que  son  industrie, 
son  agriculture,  son  commerce,  devaient  trouver  dans 
cette  dépréciation  une  protection  particulièrement  bien- 
faisanie. 

Nous  constatons  aujourd'hui  que  les  événements 
nous  ont  donné  raison.  Les  inconvénients  de  l'étalon 
d'argent  ont  été  largement  compensés  par  ses  avanta- 
ges :  le  Mexique  a  pu  s'outiller  ;  il  a  développé  son  com- 
merce, fait  fructifier  ses  cultures,  créé  son  industrie;  il 
a  attiré  vers  lui  les  capitaux  étrangers,  et  grâce  aux 
résultats  obtenus,  il  a  porté  son  crédit  national  à  un 
tel  niveau  qu'il  peut  envisager  aujourd'hui,  en  toute 
confiance,  l'éventualité  d'une  conversion  des  anciens 
emprunts  6  O'O  or. 

Nous  sommes  informés,  en  effet,  du  départ  pour 
l'Europe  de  M.  Limantour  et  nous  savons  que  ce 
voyage  a  trait  à  une  opération  de  cette  nature. 

Si  nous  en  jugeons  par  l'unanimité  avec  laquelle  la 
presse  européenne  reconnaît  aujourd'hui  la  haute  si- 
tuation économique  et  financière  du  Mexique,  si  nous 
en  jugeons  aussi  par  la  faveur  dont  les  fonds  mexi- 
cains jouissent  sur  tous  les  marchés,  nous  pouvons 
être  sans  aucune  préoccupation  au  sujet  des  pourpar- 
lers que  le  Ministre  des  finances  va  bientôt  engager  et 
nous  pouvons  nous  attendre  à  voir  bientôt  la  rente 
mexicaine  capitalisée  à  un  niveau  plus  en  rapport 
avec  la  prospérité  du  pays. 

Nous  n'avons  pas  besoin  d'insister  beaucoup  sur  cette 
prospérité  que  nos  lecteurs  connaissent  et  dont  nous 
avons  signalé,  avec  le  plus  grand  soin,  le  développe- 
ment progressif.  Etant  donné  les  opérations  qui  se  pré- 
parent, nous  croyons,  cependant,  devoir  attirer  leur 
attention  sur  le  Message  que  vient  de  lire  M.  le  prési- 
dent Diaz  au  Congrès  national  et  dont  nous  commen- 
çons, aujourd'hui,  la  publication. 

Ce  Message  est  un  exposé  aussi  simple  qu'éloquent 
des  progrès  accomplis  depuis  plusieurs  mois  dans  toutes 
les  branches  de  l'activité  publique  ;  il  marque  donc  une 
nouvelle  étape  dans  la  marche  constante  et  progressive 
de  la  République  vers  an  idéal  de  plus  en  plus  parfait. 

En  ce  qui  concerne  les  relations  extérieures,  le  Mes- 
sage dit  simplement  que  le  pays  est  en  paix  avec  toutes 
les  nations  et  il  est  de  fait  que  peu  de  pays  au  monde 
sont,  au  point  de  vue  de  la  politique  extérieure,  aussi 
tranquilles  que  le  Mexique.  Cette  ère.  de  tranquillité  a 
été  la  meilleure  des  conditions  pour  faciliter  le  déve- 
loppement du  pays. 

Les  travaux  commencés,  continués  ou  accomplis  dans 
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l'intérieur  de  la  République  et  dont  fait  mention  le 
Message  présidentiel,-  témoignent  combien  l'adminis- 
tration de  ^I.  le  président  Diaz  est  soucieuse  d'assurer 
ce  développement.  Les  grands  travaux  d'assainisse- 
ment de  la  ville  de  Mexico,  les  travaux  des  ports,  ceux 
des  diverses  Commissions  scientifiques  ou  techniques 
nommées  par  le  Gouvernement,  sont  autant  de  faits 
dont  la  seule  énumération  suffit  à  l'éloge  des  autorités 
mexicaines. 

Ces  nombreuses  améliorations  et  ces  grands  travaux 
n'ont,  d'ailleurs,  été  possibles  que  grâce  à  une  situa- 
tion financière  des  plus  prospères.  Et  nous  devons 
insister  sur  ce  point,  bien  que  nous  ayons  complète- 
ment étudié  récemment  encore  cette  situation. 

Le  Message  présidentiel  constate  que  le  précédent 
budget  s'est  soldé  par  un  excédent  de  recettes  et  que, 
selon  toutes  probabilités,  le  résultat  de  l'exercice  fiscal 
en  cours  sera  plus  satisfaisant  encore.  Il  fait  également 
remarquer  que  l'augmentation  des  recettes  publiques  a 
porté  sur  toutes  les  sources  de  revenus  nationaux,  «  ce 
qui  prouve  que  toutes  les  branches  de  l'activité  natio- 
nale sont  animées  d'une  impulsion  sans  précédent  m. 

Cette  activité  est  mise,  d'ailleurs,  en  parfaite  évidence 
dans  la  partie  du  Message  relative  au  Ministère  de 
f'omenlo.  On  y  voit  que,  dans  le  premier  semestre  seul 
de  l'année  fiscale  actuelle,  l'exportation  de  minerais  a 
augmenté  de  plus  d'un  million  de  piastres;  celle  des 
produits  agricoles,  de  plus  de  six  millions  et  celle  des 
articles  manufacturés,  d'un  demi-million.  Quant  à  l'in- 
dustrie manufacturière,  on  peut  se  rendre  compte  de 
ses  progrès  en  considérant  que,  durant  la  même  pé- 
riode, il  a  été  importé  au  Mexique  pour  plus  de  quatre 
millions  de  machines  diverses. 

Un  passage  du  Message  présidentiel  doit  attirer  par- 
ticulièrement notre  attention,  c'est  le  suivant  : 

Gomme  conséquence  naturelle  de  la  situation  satisfaisante 
de  la  République,  il  devait  se  produire  —  et  cela  s'est  en  effet 
produit  —  une  hausse  des  valem-s  mexicaines,  hausse  qui, 
non  seulement  est  profitable  par  son  heureuse  transcendance 
dans  toutes  les  questions  d'intérêt  public  ayant  trait  au 
crédit  da  pays,  mais  encore  qui  permet  de  considérer 
comme  une  proche  éventualité,  l'allégement  des  charges 
qui  pèsent  sur  la  Nation  par  le  fait  de  quelques-unes  de 
ses  dettes  à  gros  intérêt. 

JJ allégement  de  charges,  auquel  le  général  Diaz  fait 
ici  allusion,  est  la  conversion  de  la  dette  publique  que 
M.  Liniaotour  va  négocier  ici. 

Le  crédit  du  Mexique  est  assez  solidement  établi  à 
l'heure  présente,  pour  que  ce  pays  n'ait  plus  besoin  de 
payer  des  intérêts  de  fils  de  famille.  «  Ses  valeurs 
jouissent  à-  l'étranger  d'ime  estime  de  jour  en  jour 
plus  grande,  »  comme  le  dit  fort  justement  M.  le  Pré- 
sident de  la  République  ;  la  conversion  de  la  dette, 
qui,  il  y  a  encore  quelques  années,  aurait  pu  être 
considérée  comme  une  opération  hasardeuse,  sera  donc 
facilement  réalisable  et,  dès  maintenant,  nous  sommes 
certains  que,  par  les  soins  de  M.  le  Ministre  des 
Finances,  elle  sera  opérée  avec  autant  d'habileté  que 
de  succès. 

C'est  certainement  dans  cette  promesse  que  réside  la 
partie  principale  du  rapport  dont  nous  nous  sommes 
occupés. 

Georges  Bourgarel. 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  du 
Crédit  Foncier  de  France  a  eu  lieu,  le  22  courant,  sous 
la  présidence  de  M.  Labeyrie,  gouverneur. 

Le  campte  rendu  présenté  au  nom  du  Conseil  d'ad- 
ministration fait  ressortir  que,  pendant  l'année  1898,  le 
Crédit  Furicier  de  France  a  consenti  4.80G  nouveaux 
prêts  hypothécaires,  ])Our  une  somme  de  124  millions 
i'>'.)9.22'6  fr.  U.S,  y  compris  les  prêts  consentis  en  Algérie 
en  participation  avec  le  Crédit  Foncier  et  Agricole 
d'Algérie,  prêts  qui  s'élèvent,  comme  nombre,  à  99,  et. 


comme  montant,  à  5  029.500  francs,  en  augmentation 
de  2.023.100  francs.  En  comparant  ces  résultats  à  ceux 
obtenus  en  1897,  on  trouve  : 


Nombre  de 
prêts  consentis 

1897  1898 


Montant 
des  prêts 


Prêts  hypothéc.  : 
A  long  terme...    4.273  4.745 
A  court  terme. .        36  57 
Réalisés  avec  les 
fonds  du  capital  so- 
cial et  des  réserves         3  4 


1897 
(En  francs) 


1898 


125.333.611  122.814.478 
218.400  1.487.700 


100.208 


397.051 


4.312   4.806      125.652.219  124.699.224 

Ainsi,  les  prêts  ont  augmenté,  en  nombre,  de  494, 
mais  diminué,  en  valeur,  de  952.995  fr.  Par  contre,  le 
montant  des  remljoursements  anticipés  n'a  atteint  que 
107.583.425  fr.,  contre  117.588.958  fr.  en  1897.  Il  s'ensuit 
que  l'année  dernière,  le  montant  des  prêts  nouveaux 
a  dépassé  de  17.115.799  fr.  le  chifl:re  des  rembourse- 
ments anticipés. 

En  ce  qui  regarde  les  prêts  communaux,  le  Crédit 
Foncier  en  a  réalisé  832  nouveaux,  pour  un  montant 
de  90.510.659  fr.,  contre  937  prêts  de  même  nature 
consentis  en  1897  pour  une  somme  de  62.967.653  fr. 
D'où  une  diminution,  comme  nombre,  de  105,  mais 
une  augmentation,  comme  montant,  de  27.543.006  fr. 
Et  si  les  remboursements  anticipés  ont  atteint  28  mil- 
lions 654.234  fr.,  contre  25.012.185  fr.  en  1897,  il  n'en 
résulte  pas  moins  que  les  nouveaux  prêts  ont  dépassé 
les  remboursements  de  61.856.425  fr.  C'est  une  plus-va- 
lue importante  sur  l'année  précédente,  qui  n'accusait, 
comme  excédent  des  nouveaux  prêts  sur  les  rembour- 
sements anticipés,  que  37.955.468  fr. 

Aveo  les  chifl'res  que  nous  venons  d'indiquer,  et  en 
se  reportant  aux  comptes  anciens,  on  arrive  à  consta- 
ter que  le  Crédit  Foncier  de  France  a  réalisé,  depuis 
sa  fondation  jusqu'au  31  décembre  1898,  pour  4  mil- 
liards 406.368.040  fr.  de  prêts  hypothécaires,  et  depuis 
la  loi  du  6  juillet  1860,  pour  2.733.953.870  fr.  de  prêts 
communaux.  Par  suite  de  l'amortissement  semestriel 
des  remboursements  à  l'échéance  de  prêts  à  court 
terme,  et  des  remboursements  anticipés,  ces  deux  ca- 
tégories d'avances  se  trouvent  ramenées,  au  31  décem- 
bre dernier,  à  1.847.174.895  fr.  et  à  1.381.817.408  fr.,  se 
décomposant  ainsi  : 

Prêts  Prêts 
hypothécaires  communaux 


En    prêts   effectués  avec  les 


En  francs 


fonds  des  obligations  Fonciè- 
res ou  Communales,  suivant 

le  cas   1.789.938.702   1.3.31. 893. ail 

En  prêts   effectués   avec  les 

fonds  des  Bons  à  lots   »  26.891.729 

En   prêts  effectués  avec  les 

fonds  du  capital  social  et  des 

réserves   57.236.193  3.132.458 


1.847.174.81)5  1.381.917.498 

En  ne  comprenant  pas  les  prêts  effectués  avec  les 
fonds  du  capital  social  et  des  réserves,  on  arrive  a  éta- 
blir que  le  montant  total  des  avances  du  Crédit  Fon- 
cier atleignait,  en  fin  d'année  1898,  3.168.723.742  fr., 
soit  1.789.938.702  fr.  pour  les  prêts  hypothécaires,  et 
1.378.785.040  fr.  pour  les  prêts  communaux.  Ces  avan- 
ces avaientv  comme  contre-partie,  2.9.55.2'i5.426  fr. 
d'obligations  Foncières,  Communales  et  Bons  à  lois.  Et 
comme  les  prêts  communaux  l'emportaient  considéra- 
blement sur  les  obligations  Communales,  le  Crédit 
Foncier  s'est  vu,  cette  année,  dans  la  nécessité  de  pro- 
céder à  une  émission.  Cette  émission,  qui  a  eu  lieu  le 
21  février  dernier,  a  porté  sur  500.000  obligations  Com- 
mimales  de  500  francs  2.60  0/0,  avec  lots,  et  on  sait 
quel  succès  elle  a  obtenu. 
En  ce  (jui  regarde  les  produits  de  l'année  1898,  ils 
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attoigmMit  les  montants  suivanis.  Nous  les  rappro- 
chons do  ceux  de  l'exercice  précédent  : 

Produits  1897  1808 

En  francs 

Sur  prôls  liypothécaircs   78.098.556  83   77.569.362  42 

Moins  : 

latorèts  et  (l(''iH'nses  di.'s  obli- 
Foncières   68 . 301 . 363  38   68 . 336 . 652  58 

Solde   9.797.193  45     9.23-2.7()i)  84 

Sur  prêts  communaux   47.807.072  77  47.026.204  37 

Moins  : 

Intérêts  et  dépenses  des  obli-  , 

gâtions  Comnumales   4(i.001.95ô  12  44.380.998  06 

1.805.117  05     2.645.200  31 

Il  y  a  lieu  de  constater  une  diminution  sensible  dans 
les  produits  des  prêts  hypothécaires,  conséquence  natu- 
relle du  remplacement  de  prêts  anciens  eflectués  à  des 
taux  d'intérêt  élevés,  par  des  prêts  nouveaux  consentis 
à  un  taux  plus  faible.  Le  même  fait  est  à  signaler 
pour  les  prêts  communaux  ;  mais,  heureusement,  par 
compensation,  on  a  à  enregistrer  un  grand  allége- 
ment de  charges  résultant  des  réductions  d'intérêts  opé- 
rées sur  les  obligations  Communales  des  Emprunts 
1879  et  1892.  De  sorte  que  si  les  prêts  hypothécaires 
ont  produit  064.483  fr.  61  de  moins  qu'en  1897,  les 
prêts  communaux  donnent,  en  somme,  une  plus-value 
de  840.088  fr.  66.  C'était  le  contraire  qui  s'était  produit 
l'année  précédente. 

En  résumé,  les  produits  hypothécaires  et  communaux 
ont  atteint  un  montant  total  de  11.877.916  fr.  15,  au- 
quel il  faut  ajouter:  lo  les  bénéfices  nets  de  la  Banque 
ffypoDiécaire  en  liquidation,  qui  s'élèvent  à  207  mille 
187  fr.  85,  contre  112.989  fr.  69  en  1897;  2o  les  produits 
nets  du  capital  social,  des  réserves,  des  fonds  des 
comptes  courants  et 'des  capitaux  flottants,  2  millions 
18.865  fr.  98.  Soit,  au  total,  14.103.969  fr.  98,  dont  il 
convient  de  déduire  1.509.324  fr.  45,  qui  ont  été  versés 
aux  provisions  pour  l'amortissement  des  emprunts. 
Il  reste  un  solde  dé  12.594.645  fr.  53,  en  augmentation 
de  54.099  fr.  75,  qui,  joint  au  report  de  l'année  1897, 
80.321  fr.  82,  forme  un  montant  de  12.674.967  fr.  35. 
En  déduisant  les  frais  généraux,  qui  atteignent  4  mil- 
lions 44.402  fr.  95,  on  obtient  un  bénéfice  net  de 
8.630.504  fr.  40,  qui  a  été  réparti  ain.'^i.  Nous  compa- 
rons cette  répartition  avec  celle  de  l'année  dernière  : 

1897  1898 

(En  francs) 

Acompte  de  15  francs  distribué 

déjà  sur  341.000  actions   5.115.000   »   5.115.000  » 

Dividende  complémentaire  de  10 

francs  à  payer  le  !<■'•  juillet....  3. 410.000   »    3.410.000  » 

Réserve  obligatoire  10  0/0  sur 
bénéfices  nets  après  prélève- 
ment de  5  0/0  du  capital  social.  »        »         2.518  26 

Report  à  nouveau   80.321  82      102.986  14 

8.605.321  Si   8.630.504  40 

Comme  on  le  voit,  le  dividende  a  été  fixé  à  25  fr., 
comme  pour  l'exercice  1897,  ce  qui  a  amené  deux 
actionnaires,  lors  de  l'assemblée  générale  du  22  avril, 
et  après  la  lecture  des  rapports,  à  demander  qu'il  fût 
relevé,  et  que  le  Gouverneur  renonçât  à  sa  méthode 
d'accroissement  des  provisions  en  vue  d'arriver,  tn 
1924,  à  la  reconstitution  de  la  totalité  des  primes  à 
amortir  sur  les  emprunts.  Cette  ■  méthode,  ont-ils 
ajouté,  si  elle  était  toujours  ai)pliquée  rigoureusement, 
augmenterait  d'année  en  année  les  charges  du  Ct^édil 
Funcie7\ 

En  réponse  à  ces  observations,  M.  Labeyrie  a  rappelé 
que,  l'année  dernière,  il  avait  annoncé  la  mise  à  l'étude 
par  le  Gouvernement  et  par  le  Crédit  Foncier  de  la 
question  soulevée,  étude  qui  comportait  la  recherche 
des  moyens  à  adopter  pour  alléger  l'Etablissement  des 
charges  actuelles.  Toutefois,  on  ne  pouvait  se  baser 
sur  un  seul  exercice,  et  les  résolutions  qu'il  reste  à 
prendre  dépendront,  en  grande  partie,  des  conditions 
dans  lesquelles  se  poursuivra  l'œuvre  des  conversions 


d'emi)runt.  En  attendant  il  faut,  pour  assurer  lo  succès 
d(i  ces  conversions,  continuer  à  entourer  les  obligations 
de  toutes  les  garanties  et  de  toutes  les  sécurités  possi- 
bles, et,  par  suite,  persévérer,  jusqu'à  nouvel  ordre, 
dans  la  méthode  ciuployée  actuellement. 

C'est  par  des  applaudissements  que  les  actionnaires 
ortt  accueilli  les  paroles  de  M.  Lal)eyrie.  Ils  ont  ensuite 
approuvé,  à  l'unanimité,  les  comptes  présentés  et  le 
dividende  proposé.  Ils  ont  aussi  réélu  :  MM.  Gomel, 
Henri  Muret,  Tourreil,  administrîteurs  sortants,  et 
M.  Joubaire,  censeur  sortant.  Ils  ont,  en  outre,  confirmé 
la  nomination  faite,  à  titre  provisoire,  par  le  Conseil, 
de  M.  André  Lebon,  ancien  ministre  du  commei'ce  et 
des  colonies,  comme  administrateur,  en  remplacement 
de  M.  Rouland,  décédé. 

Ajoutons  qu'à  l'heure  actuelle  la  réserve  obligatoire 
du  CnklH  Foncier  de  France  s'élève  à  19.6(i0.36«  fr.  05 
et  la  provision  pour  l'amortissement  des  emprunts  à 
120.896.856  fr.  12.  Quant  aux  diverses  autres  réserves 
ou  provisions  (non  compris  la  réserve  commune  avec 
le  C7'édit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  qui  se  chiffre 
par  1.133.907  fr.  49),  elles  atteignent  le  montant  de 
22.996.666  fr.  71.  Soit,  au  total,  163.553.890  fr.  88. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANGE 

PENDANT  LES  TROIS  PREMIERS  MOIS  DE  1899 

RÉSUIÏIÉ  COMPARATIF  des  Importations  et  Exportations  par 
catégories  pendant  les  trois  premiers  mois  des  dix  der- 
nières années  (1888-1899)  : 

IMPORTATIONS  Commerce  spécial  (en  milliers  de  francs) 


Années 

Matières 
premières 

Objets 
fabriqués 

Objets 
d'alimen. 

Total  des 
import. 

Or,  arg. 
et  billon 

1899 

690.195 

162,688 

248.861 

1  101.744 

121.264 

1898 

619. 8G6 

158.630 

349.506 

1  127.942 

l(j0.6r-'3 

1897 

,6ii  ootj 

1?,2  "38 

217.f.31 

!. 012. 925 

95.480 

1896 

6UJ.243 

159.798 

269. 2 "2 

I .038  3! 3 

118. 453 

1895 

545  S't'i 

127.361 

229. 02o 

903  258 

172.382 

1894 

676.926 

137.460 

3'51  752 

1.176  138 

57  174 

1893 

56'.)  J'i9 

127.32., 

230.597 

926  969 

201.921 

li92 

Clv'.9o'2 

903.836 

488.847 

1  305  585 

0  734 

1891 

151  1-20 

348.773 

1.163.^49 

158.266 

1890 

690 . 405 

137.626 

337.592 

1.165.623 

51  134 

EXPORTATIONS  Commerce  spécial  (en  milliers  de  francs) 


Années 

Matières 

Objets 

Objets 

Colis 

Total  des 

Oi,  arg. 

preiii. 

fabriqués 

d'alimen. 

postaux 

export. 

et  billon 

1899 

2'25.833 

417.463 

119.302 

46.578 

810.176 

77.529 

1898 

208.312 

412. ses 

132.233 

39.737 

792  550 

E0.34U 

1897 

209.928 

413  072 

133  944 

43  505 

800,449 

50.529 

1896 

212,390 

443.634 

142,826 

36.797 

835.647 

72.227 

1895 

201.981 

436  32U 

117  696 

29.385 

785.382 

31.377 

1894 

170. 3>9 

401.284 

143.086 

23.255 

737  944 

36.5ô6 

1893 

202.916 

424  966 

149.467 

18.644 

795,993 

52.257 

1892 

188  894 

37i  436 

175,264 

12.t72 

751.466 

62.752 

1891 

185  301 

451  626 

169  398 

15  860 

832.185 

68.621 

1890 

213.843 

462  953 

193.177 

ll.ii57 

881.230 

52.212 

Résumé  des  échanges  avec  les  principaux  pays 

(En  milliers  de  francs) 

3  prfmier.s  .nois  1899 

"DÎffir 

p'  l'exp 


ÉTATS 


Russie  

Angleterre  

Allemagne  

Belgique  

Suisse  

Italie  

Espagne   

Turquie  

Etats-Unis  

Brésil  

Réjiubl.  ArK<^ntine 


Importât. 


Exportât. 


5.23« 
950  271 
91  081 
120.007 
49  559 
42.256 
29.902 
9  9  0 
31  454 
11.174 
8.515 


—  35  119 
+  121.988 
+  15  272' 
4-  50.513! 
4-  28.874: 
+  3.8;9, 

—  25.811, 

—  10.295' 

—  110.910 

—  5  285 

—  89.254 


Importât. 


258 
865 
.9u6 
.517 
.585 
1S6 
629 
.776 
.877 
.140 
.617 


Mais  1890 

Différ. 
P'  l'oip. 


Eiportat. 


1  972 
99  461 

34.716 
39.257 
20.238 
14.432 
10.9u8 
3.486 
13.565 
4.156 
3.733 


—  12.286 
■\~  60.596 
+  4  808 
+  14  740 
+  11  653 
+  1.2iS 

—  11.721 

—  2.990 

—  27.312 

984 

—  33.884 


r 
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Voici,  par  pays,  à  Timpoi-tation  et  à  Texportation,  les 
différences  par 'rapport  à  1898  : 

Importations  Exportations 
Augment.  Dimin.    Augment.  Dimin. 


Eussie   » 

Angleterre   3.365 

Allemagne   » 

Belgique   >; 

Suisse   1-417 

Italie   l-'/84 

Espagne   » 

Turquie   » 

Etats-Unis   » 

Brésil   46 

République  Argent..  36.523 


(Milliers  de  francs) 
»  29.893 


6.587 
3.5il 


26.719 
8.242 
58.129 


(Milliers  de  francs) 

2.106  » 

2.438 

11.072 


4.009 

» 

600 
9.354 
5.553 

8.520 
159 


1.133 
» 

2.206 


(MÉTAUX  PRÉCIEUX.  —  Importations  et  Exportations  des 
Métaux  précieux  pendant  les  trois  premiers  mois  des  an- 
nées 1897,  1898,  1899  (Valeur  en  milliers  de  francs)  : 


Matières 

IMÎORTITIOSS  (milliers  de  Ir.) 

EIPORIATIOSS  (millieri  it  tr.) 

1899 

1898 

1897 

1899 

1898 

1897 

Argent  en  lingots  

Argent  monnayé  

Monnaia  de  biUon  

Totaux  

21.520 
62.097 
7.489 
2i.l37 
18 

27.576 
31  474 
S.  608 
32.965 
27 

17,422 
20  800 
35.722 
21.507 
27 

11.239 
28.612 
2.031 
35  511 
13i 

8.530 
19.390 

2.291 
19.962 
164 

4.952 
12.909 

1.307 
30.086 

1.272 

121.264 

100.652 

95.479 

77.528 

50.310 

50.528 

RÉSUMÉ  des  perceptions  opérées  par  le  service  des 
douanes  et  le  service  des  contributions  indirectes  pendant 
les  trois'premiers  mois  des  années  1897,  1898  et  1899  : 

DESIGNATION 


Service  des  Douanes  : 

Droits  de  douanes  à  l'importation  

—  de  statistique  

—  de  navigation  

_   et  produits  divers  de  douanes.. . 

Taxe  de  consommation  des  sels  

Total  

Service  des  contribut.  indirectes 
Boissons  et  droit  de  fabr.  des  bières... 

Sels  

Sucre  indigène  (droit  de  fabrication)... 

Droits  divers  et  rec.  à  ditî.  titres  

Vente  des  tabacs   ■ 

—  des  poudres  

—  des  allumettes  

Total  

Total  général  des  perceptions.. 
A  déd.les  dép.  p  primes  ou  drawbacks 
Reste  acquis  au  Trésui-  


1899 

1898 

1897 

Mille  fr. 

Mille  fr. 

Mille  fr 

98.679 

133.781 

90.863 

1  623 

1.590 

i.509 

1.7S1 

1.840 

1.725 

1.223 

1.123 

946 

4.908 

4.963 

5,609 

103.214 

143.297 

100.652 

124.206 

119.903 

115.789 

2.387 

2.806 

2.595 

24.845 

23.351 

32.325 

24.623 

23.771 

24.131 

99.630 

94.515 

94.12! 

2.375 

1 .858 

1  96i 

6.18S 

6.020 

5.904 

284.254 

272.224 

276.829 

392.468 

415.521 

377.481 

240 

190 

184 

392.228 

415.331 

377.297 

AÉSUMÉ  de  la  navigation  de  la  France  pendant  les  trois 
premiers  mois  des  années  1898  et  1S'J2  (navires  chargés)  : 


Navires  français 

Avec  colonies  et  pos- 
sessions françaises 

Grande  pèche  

Etranger  : 
Pays  d'Europe  

—  hors  d'Europe. 

Total  

Navires  étrang. 

Avec  colonies  et  pos- 
sessions françaises 

Etranger  : 
Pays  d'Europe  

—  hors  d  Europe. 

Total  

Total  général  


ENTRÉE 

SORTIE 

1899 

1898 

1899 

189S 

Nomb 

de 
navir. 

Ton. 

Nomb 

de 
navir. 

Ton. 

Nomb 

de 
navir. 

Ton. 

Nomb 

de 
navir. 

Ton. 

574 
20 

(œilt.) 
451 
1 

468 
21 

(oiill.) 
377 

2 

471 
351 

(milt.) 
371 
45 

469 
307 

(mlU.) 
369 
37 

835 
126 

410 
213 

955 
129 

436 
214 

888 
12) 

402 
286 

997 
129 

406 
216 

1.555 

17076 

1.573 

1.030 

1.83i 

1.026 

1.902 

1.029 

25 

31 

25 

23 

37 

21 

53 

13 

4  434 
419 

2.046 
746 

4  014 

469 

t  92  ? 

859 

2  876 
89 

1.233 
342 

3.115 
132 

1  214 

2=9 

4.878 
6.433 

2..S2:i 
3.900 

Tr,Ô8 

6.08) 

2.805 
3.835 

3.002 
4.836 

i  ..'.97 
2.623 

3.2S0 
5.182 

iTsTt 

2.547 

TONNAGE  des  navires  ctiargés,  français  et  étrangers,  pen- 
dant les  trois  premiers  mois  des  années  1897,  1898  et  1899 
(entrées  et  sorties  réunies)  (En  tonneaux)  : 


Dunkerque  

Calais  

Boulogne  

Rouen  

Dieppe  

Le  Havre  

Honfleur  

Caen  

Cherbourg .... 

Saint-Malo  

Nantes  

Saint-Nazaire. . . 

La  Rochelle  

Bordeaux  

Bayonne   

Cette  

Marseille  

Nice  

Autres' ports  

Tous  les  ports 


1897 

1898 

1899 

Diffère 
par  rappor 

Totale 

nce 

t  à  1898 
% 

434 

C04 

461 

709 

481 

335 

+ 

19 

626 

+ 

4 

2 

283 

-150 

268 

801 

•26  i 

651 

4 

150 

1 

5 

193 

679 

320 

385 

338 

021 

+ 

17 

636 

+ 

5 

t-. 

216 

371 

274 

999 

262 

35 'j 

12 

645 

4 

5 

171 

483 

160 

398 

185 

219 

24 

821 

+ 

15 

4 

845 

m 

983 

436 

917 

971 

65 

465 

6 

6 

19 

6i5 

17 

415 

33 

Oï.2 

+ 

15 

637 

+ 

89 

7 

68 

022 

o8 

907 

78 

021 

■9 

114 

+ 

13 

2 

97 

597 

147 

023 

no 

582 

+ 

23 

559 

+ 

16 

0 

71 

906 

7î 

211 

74 

791 

-h 

3 

580 

+ 

5 

0 

69 

752 

67 

771 

64 

528 

3 

243 

4 

7 

171 

552 

19d 

311 

196 

002 

691 

+ 

0 

3 

172 

E06 

174 

361 

185 

148 

t 

10 

787 

+ 

6 

1 

435 

147 

490 

191 

432 

165 

58 

026 

11 

8 

97 

788 

99 

657 

104 

lo7 

4 

450 

+ 

4 

4 

273 

456 

237 

492 

258 

139 

20 

647 

8 

6 

1.601 

833 

1.851 

709 

2  042 

814 

191 

105 

X 

10 

» 

19 

283 

41 

30i 

34 

718 

6 

586 

15 

9 

384 

690 

450 

095 

400 

6C1 

50 

494 

11 

2 

5.627.992 

6.382  175 

6.524 

219 

-t-  142  044 

+ 

2.2 

EMPRUNT  DE  MINAS-GERAES 


Les  obligations  de  Y  Emprunt  5  0/0  de  l'Etat  de  Mi- 
nai-Geraès  ont  fait,  le  21  courant,  leur  apparition  à  la 
Cote  officielle  de  la  Bourse  de  Paris.  Cet  Emprunt  date 
de  l'année  1897,  mais  son  admission  sur  notre  Marché 
officiel  avait  dû  être  retardée  en  raison  de  questions 
diplomatiques  (affaire  du  Contesté)  réglées  aujourd'hui. 

Nous  avons  souvent  fait  ressortir  quelle  était  la  si- 
tuation de  la  province  de  Minas-Geraès.  Elle  est  aussi 
prospère  que  celle  de  la  province  de  Bahia,  et  si  son 
emprunt  ne  se  traite  encore  qu'à  des  cours  sensible- 
ment inférieurs  à  ceux  que  V Emprunt  de  Bahia  5  0/0 
a  atteints,  c'est  que  ce  dernier  a  été  créé  en  1888  et 
qu'il  est,  par  suite,  connu  depuis  plus  longtemps  de  nos 
capitalistes. 

Gomme  on  le  sait,  les  provinces  brésiliennes  ont  leurs 
finances  tout  à  fait  distinctes  de  celles  de  la  Confédéra- 
tion, et  c'est  ce  qui  fait  que,  même  au  plus  fort  de  la 
crise  brésilienne,  elles  n'ont  cessé  de  payer  en  or  les 
intérêts  de  leurs  dettes.  Mais  cet  état  de  choses  n'em- 
pêche pas  que  tout  ce  qui  se  prodait  de  favorable  dans 
le  pays  leur  est  profitable.  C'est  ainsi  que  l'amélioration 
du  change  signalée  ces  derniers  jours  —  et  qui  tend 
à  s'accentuer,  par  suite  des  effets  du  règlement  finan- 
cier intervenu  à  Londres  qui  a  abouti  à  la  création 
du  Funding  Brésilien  —  doit  avoir  une  heureuse  ré- 
percussion dans  tous  les  Etats  brésiliens. 

^Obligation  de  l'Emprunt  Minas-Geraès  5  0/0  rap- 
porte, annuellement,  25  francs,  payables  en  or,  ce  qui, 
aux  cours  actuels,  représente  un  rendement  de  plus  de 
6  3/4  0/0  l'an.  Elle  paraît  solidement  gagée,  et  consti- 
tue, comme  l'obligation  à'Espirito-Santo  une  excel- 
lente valeur  de  placement. 

Ajoutons,  pour  terminer,  que  c'est  la  Banque  de 
Paris  qui  fait  le  service  des  coupons  de  ces  deux 
emprunts. 

J.  M. 


Société  dlconomle  Politipe  Nationale 


Questions  de  l'Impôt  sur  le  Revenu 
et  de  la  Navigation  Intérieure 

La  quatorzième  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Eco- 
nomie Politique  Nationale  a  eu  lieu,  mercredi  dernier, 
19  courant,  à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Cauwès,  professeur  d'Econom.ie  politique 
à  la  Faculté  de  Droit  de  Paris. 

Etaient  présents  :  MM.  Auzou,  comte  de  Baurepaire,  Ber- 
thelemy,  Blanchevillc,  Georges  Bourgarel,  Garmichaël,  Gau- 
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wès,  Jules  Domcrguo,  EuvorU*  Ilerbaiilt,  Jaulieii,  Joui't- 
Pastro,  Lepoilclior,  Maurcl,  Mauzaize,  Faisant,  comlo  de 
Saint-Seine,  Souchon,  Touron,  etc.,  etc. 

S'étaient  fait  excnscr:  MM.  Jules  Méline,  Edmond  Tliéry, 
Léon  Fayol,  Robert  Charlie. 

La  Société  vote  l'admission  de  M.  Souchon,  profes- 
seur agréo-é  à  la  Faculté  de  Droit  de  Paris,  comme 
membre  titulaire. 

M.  Cauwès  résume  d'abord  la  discussion  de  l'impôt 
sur  le  revenu,  qui  a  occupé  les  trois  dernières  séances 
de  la  Société  et  fait  un  rapide  examen  du  projet  établi 
par  M.  Touron. 

En  ce  qui  concerne  la  cédule  D,  qui  comprendrait 
un  impôt  sur  les  intérêts  des  créances  hypothécaires, 
M.  Faisant  fait  observer  qu'il  y  aurait  là  une  source 
importante  d'impôts  qu'il  conviendrait  de  ne  pas  laisser 
échapper;  cet  avis  est  partagé  par  MM.  Cauwès,  Tou- 
ron, Mauzaize  et  Herbault,qui  reconnaissent  cependant 
la  difficulté  de  la  saisir. 

La  cédule  E  comprend  l'impôt  sur  les  capitaux  non 
productifs,  tels  que  meubles  meublants,  collections,  etc. 

M.  Touron  explique  qu'il  a  seulement  en  vue  d'at- 
teindre les  revenus  des  capitaux  possédés  et  non  les 
revenus  du  travail.  Ces  derniers  revenus  supportant 
déjà  un  poids  assez  fort  du  fait  des  indirects,  tant 
qu'on  ne  pourra  pas  diminuer  les  impôts  indirects 
indéfendables,  il  lui  paraîtrait  injuste  de  les  imposer 
par  l'impôt  direct. 

Au  point  de  vue  des  capitaux  non  productifs,  M.  Tou- 
ron déclare  que,  voulant  imposer  tous  les  capitaux  pos- 
sédés, il  doit  recheicher  ceux  qu'on  ne  peut  atteindre 
par  leur  revenu,  il  convient  donc  de  créer  une  cédule 
spéciale.  En  ce  qui  concerne  les  meubles,  on  devrait 
n'imposer  les  mobiliers  qu'à  partir  d'une  certaine 
valeur  locative  et  pour  ne  pas  encourir  le  reproehe  de 
créer  une  catégorie  de  citoyens  exemptés  de  l'iujpôt, 
on  pourrait  adopter  la  taxe  civique  proposée  par 
MM.  Pelletan,  Cavaignac,  etc. 

M.  Cauwès  fait  observer  que,  si  en  taxant  les  capi- 
taux non  productifs  on  peut  éviter  de  toucher  à  la 
question  des  revenus  du  travail,  on  évitera  de  graves 
difficultés  et  la  somme  à  en  tirer  n  est  pas  à  dédaigner 
puisque  l'enquête  extraparlementaire  a  évalué  à  20  mil- 
lions le  produit  de  l'impôt  sur  ces  derniers  revenus. 

M.  Faisant  constate  qu'il  y  a  une  certaine  originalité 
à  considérer  comme  impôt  sur  le  revenu  un  impôt  sur 
des  valeurs  improductives;  il  faudrait  nécessairement 
établir  une  valeur  d'estimation.  M.  Cauwès  déclare 
qu'on  y  arriverait  tout  naturellement  par  la  police  d'as- 
surance. 

Après  un  échange  d'o])servations  entreMM.  Mauzaize, 
Auzou,  Faisant,  Berthelemy,  Souchon  et  Touron, 
la  discussion  est  close  et  M.  Cauwès  propose  à  la  So- 
ciété de  commencer  la  discussion  sur  la  question  de  la 
navigation  intérieure. 

M.  Auzou  a  la  parole  pour  présenter,  au  nom  de  la 
2e  Section,  l'exposé  de  cette  question  : 

M.  Auzou  déclare  qu'avant  d'entreprendre  l'étude  appro- 
fondie de  celto  question  —  ce  qui  sera  fait  à  la  prochaine 
séance  —  il  est  bon  de  se  livrer  à  un  court  examen  de  la 
situation  géographique  et  de  déterminer  quelle  est  la  condi- 
tion naturelle  de  notre  réseau  navigable,  quel  est  le  parti  que 
nous  en  avons  tiré,  ce  que  nous  voulons  en  faire. 

L'erreur,  dit-il,  dans  laquelle  on  tombe  génf'ralement  en 
abordant  un  tel  sujet,  c'est  d'établir  une  comparaison  entre 
les  différents  pays,  comme  s'ils  formaient  des  quantités 
égales.  Il  s'en  faut  de  beaucoup  qu'il  en  soit  ainsi.  Au  point 
de  vue  de  la  navigation  intérieure,  la  France  est  dans  une 
situation  toute  particulière  :  c'est  un  pays  isolé,  qui  s-e  trouve 
dans  des  conditions  très  intérieures  pour  la  jonction  de  son 
réseau. 

Ce  réseau  est  exclusivement  national;  il  est  situé  sur  trois 
versants,  et  les  fleuves  français  ne  pouvant  se  trouver  que  sur 
l'un  de  ces  versants,  ont  forcément  une  étendue  très  faible  ; 
nous  avons  donc  une  très  petite  partie  de  cours  d'eau  utili 
sable. 

L'important,  au  point  de  vue  de  la  navigation  intérieure 
c'est  d'avoir  un  très  grand  cours  d'eau,  et  nous  possédons,  au 
contraire,  toute  une  série  de  compartiments  côtiers  qui  ne 
nous  servent  absolument  à  rien.  Tel  n'est  pas  le  cas  pour 
d'autres  pays,  notamment  pour  l'Allemagne. 

Un  autre  point  d'infériorité  se  trouve  dans  la  place  du  relief 


sur  notre  territoire  :  le  plateau  central  cmpèclie  les  jonction.'? 
et  vient  aggraver  sérieusement  la  situation. 

On  voit  donc  quelle  exagération  commeLlent  ceux  qui  van- 
tent l'excellence  de  notre  réseau  navigable. 

En  ce  qui  concerne  la  direction  des  afiluents,  la  situation 
est  meilleure  ;  la  Seine,  à  ce  point  de  vue,  a  d'énormes  avan- 
tages ;  mais  il  n'en  est  pas  de  même  pour  la  Loire,  la  (ma- 
ronne et  le  Rhône  ;  la  direction  de  nos  afiluents  ne  peut  donc 
nous  rendre  des  services  égaux  à  ceux  que  certains  pays 
étrangers  tirent  de  leur  constitution  géographique. 

D'autre  part,  les  inconvénients  présentes  par  le  reliel  peu- 
vent être  envisagés  à  un  autre  point  de  vue  :  celui  de  la 
pente  ;  la  plupart  des  lleuves  allemands  naissent  a  une  alti- 
tude modérée  et  deviennent  aussitôt  navigables  ;  il  n  en  est 
pas  de  même  des  nôtres:  nous  n  avons  que  la  beine,  t 
caut  et  la  Saône  qui  se  trouvent  dans  une  bonne  situation, 
les  autres  ont  use  pente  trop  forte. 

Quant  à  la  nature  du  sol,  nous  ne  sommes  pas  trop  mal 
partagés  ;  malheureusement  les  terrains  impermealjles  sont 
situés  dans  les  hauts  rehefs  ;  au  contraire,  la  plaine  est 
quelquefois  sur  un  sol  très  perméable  :  il  n  y  â  cependant  que 
pour  la  Loire  que  cette  situation  présente  un  réel  mcon- 

^"^Pour'le  chmat,  nous  sommes  dans  des  conditions  meil- 
leures :  les  pluies  tombent,  en  ellét,  toute  1  année  et  la 
répartition  suivant  les  saisons  est  assez  heureuse.  Quant  a 
l'évaporation,  elles  n'est  guère  redoutable  que  dans  les  régions 

%u^point  de  vue  de  l'ahmentation,  les  circonstances  natu- 
relles sont  contre  nous:  en  effet,  un  seul  de  nos  lleuves  a 
un  réservoir,  c'est  le  Rhône,  et  nous  n  avons  pas  de  lac.  ii.n 
ce  qui  concerne  hs  embouchures,  nous  sommes  encore  dans 
une  situation  plus  mauvaise.  ■    .  j-  „,^;r,ûr. 

Telle  est  la  situation  naturelle;  il  convient  d  examiner 
maintenant  quel  est  en  réalité  notre  reseau  navigable  .  _ 

L'Escaut  est  un  fleuve  parfait,  mais  nous  n  en  possédons 
qu'une  faible  partie.  La  Seine  est  le  type  le  plus  remarquable  . 
ses  affluents  ofl'rent  presque  tous  une  profondeur  de  deux 
mètres  et  les  navires  de  mer  peuvent  remonter  le  flauve 
jusqu'à  Paris.  Il  présente  cependant  un  inconvénient  :  presque 
tous  ses  affluents  sont  situés  sur  la  rive  droite. 

La  Loire  est  le  fleuve  le  plus  mauvais  que  nous  possédions , 
au  point  de  la  navigation  intérieure,  elle  n  existe  pas  ;  elle 
est,  d'ailleurs,  très  mal  dotée  comme  affluents  et  ce  cours 
d'eau  de  1.000  kilomètres  ne  joue  quun  rote  tout  a  mit 

insuffisant.  .  ,        ii„  .  „i-,onf 

La  Garonne  est  dans  des  conditions  peu  favorable.-, ,  quant 
au  Rhône,  il  a  l'avantage  do  posséder  sur  1  étendue  de  son 
bassin  des  pluies  qui  se  compensent  très  bien  ;  il  a  un  lae 
comme  régulateur;  des  glaces;  des  neiges;  il  est  donc  remar- 
((uable  au  point  de  vue  de  l'alimentation.  Mais  sa  pente  est 
terrible  -  il  n'est  pas  navigable  jusqu'à  Lyon  ;  de  ,Lyo"J^  f 
mer  la  vitesse  de  son  courant  est  excessive  ;  il  a  ete  merveu- 
leusement  amélioré,  mais  pour  la  remonte,  il  n  y  a  que.  tes 
gros  bâtiments  qui  peuvent  l'entreprendre;  enlin,  dans  sa 
partie  inférieure,  il  se  trouve  dans  une  situation  désastreuse. 

Voilà  donc  les  conditions  de  nos  fleuves  français.  Quant  a 
leur  jonction,  nous  en  avons  tiré  un  bon  parti  :  la  boire  se 
trouve  reliée  à  la  mer  de  deux  côtes;  elle.est  reunie  au 
Rhône  et  le  Rhône  est  relié  à  la  mer,  au  Rhin,  a  la  berne 
D'importants  travaux  ont  été  faits,  mais  nous  sommes  loin 
d'être  arrivés  à  leur  terme  et  beaucoup  de  choses  restt^i^ 
faire  pour  perfectionner  notre  réseau.  >-!,«i*.  j  ^'.'"^^^ 
C'est  ce  que  l'orateur  démontrera  dans  la  prochaine  séance. 

De  vifs  applaudissements  accueillent  ce  premier 
exposé,  et  après  avoir  remercié  l'orateur,  M.  Cauwès 
lève  la  séance  à  sept  heures. 


LES  PRINCIPES  DE  LA  SOCIOLOGIE  OBJECTIVE'^^ 

Bien  que  le  livre  que  nous  présentons  à  nos  lecteurs 
ne  rentre  pas  directement  dans  le  cadre  des  sujets 
traités  par  VEconomisle  Européen,  il  s'y  rattache  par 
certains  côtés  et  par  la  personnalité  de  1  auteur,  M. 
Adolphe  Coste,  qui  est  à  la  fois  un  philosophe,  un 
économiste  et  un  statisticien  de  haute  valeur. 

Depuis  Auguste  Comte,  et  surtout  depuis  Heri^ert 
Spencer,  la  sociologie  ou  l'étude  de  l'évolution  des 
société.^,  s'est  élevée  à  la  dignité  de  science,  mais  elle 
s'est  laissé  envahir  par  la  psychologie  et  c  est  contre 
cette  confusion  que  s'élève  M.  Coste.  La  base  de  la 

(1)  Paris,  Féhx  Alcan,  éditeur. 
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sociologie,  dit-il,  doit  être  non  pas  psychologiciue  et 
subjective,  mais  objective  et  expérimentale. 

En  ce  qui  concerne  la  tendance  au  raisonnement 
subjectif,  une  des  théories  les  plus  curieuses  et  crui  a 
eu  un  moment  quelque  vogue,  est  celle  qui  consiste 
a  taire  de  la  société  un  être  vivant,  non  par  fioure  de 
rùetorique  et  par  mélaphore,  mais  en  réalité.  M  Goste 
montre  très  bien  le  danger  de  cette  méthode  : 

«  On  commence  d'ordinaire  à  proclamer  insidieuse- 
«  ment  qu  il  ne  s'agit  que  d'analogies,  ensuite,  oubliant 
«  les  reserves  du  début,  on  conclut  comme  s'y  l'on 
«  avait  constaté  des  identités.  » 

La  coçpparaison  n'est  même  pas  instructive.  Si  on 
voulait  ediher  une  société  sur  le  tvpe  d'un  animal 
supérieur,  on  n  aboutirait  qu'à  un  .système  de  castes 
étroitement  et  héréditairement  attachées  à  leurs  fonc- 
tions, au-dessus,  une  féodalité  également  héréditaire 
commandant  aux  castes  et  pour  faire  l'office  de  nerfs 
Il  y  aurait  des  missi  dominici  faisant  leur  rapport  au 
donn^ânr  cerveau,  seul  pensant  et  or- 

«  Voilà,  dit  l'auteur,  un  maximum  biologique  aui 
serait  un  des  pires  minima  sociologiques  » 

Nous  considérons  comme  l'une  des  pages  maîtresses 
de  1  ouvrage  de  M.  Goste  la  ferme  réputation  de  cette 
étrange  et  dangereuse  théorie. 

,  M.  Goste  fait  souvent  appel  à  la  statistique  pour 
éclairer  les  faits  sociologiques  et  nous  avons  trouvé 
dans  son  livre,  avec  une  vive  satisfaction,  laconfirma- 
tion  d  un  fait  qui,  dans  des  recherches  d'une  tout  autre 
nature,  nous  avait  vivement  frappé,  à  savoir  l'impor 
tance  considérable,  prépondérante  de  l'élément  urbain 
L;a  va  eur  sociale  d'un  pays,  sa  puissance,  son  acti- 
vité ne  dépendent  m  de  sa  population,  ni  de  son  terri- 
toire, mais  en  grande  partie  du  rapport  de  la  première 
au  second,  c  est-a-dire  de  la  densité,  ou  mieux  encore  • 
du  nombre  de  points  où  la  densité  est  la  plus  grande 
vnies      ''^^^-^-^'"^^  des  villes,  et  surtout  des  grandes 

A;}r'  réserves  que  comporte  la 

difficulté  du  sujet  en  combinant  avec  la  population 
absolue  des  Etats  a  concentration  de  la  population 
dans  les  grandes  villes,  a  dressé  une  liste  de  comparai- 
son des  différents  pays.  La  France,  dans  cette  échelle 
étant  représentée  par  100,  la  Russie  l  est  par  103  l'\l' 
lemagne  par  1&2,  le  Royaume-Uni  par  260,  l'Italie  par 
b4.  Il  ne  s  agit  que  de  comparer  très  généralement  et 
abstra.tement  1  ensemble  des  forces.sociales  sans  consi- 
dérer application  que  les  nations  peuvent  en  faire 
soit  a  la  production,  soit  à  la  guerre.  Il  serait  très  inté- 
ressant de  rechercher  comment  cette  échelle  sociomé- 
trique  s  accorde  avec  les  divers  éléments  de  la  richesse 
sociale  que  Ion  commence  à  connaître  quelque  peu 

E  Angleterre  qui,  dans  l'Index  précédent,  occupe  un 
rang  SI  eleve  est,  suivant  notre  auteur,  parvenue  à  un 
degré  assez  avancé  de  la  période  de  l'évolution  sociale 
caractérisée  par  le  régime  individualiste  de  la  richesse. 
Ea  l<rancp  et  1  Allemagne  ne  semblent  qu'au  début  de 
cette  période. 

La  Russie  et  la  Turquie,  sans  constitution,  l'Autri- 
che-IIongrie  et  1  Espagne,  avec  une  constitution,  ne 
sont  i)as  encore  sorties  de  la  troisième  période  ou  pé- 
riode du  régime  administratif,  qui  comporte  toujours 
une  grande  part  d'étatisme,  d'esprit  de  classe,  de  fonc- 
tionnarisme et  de  privilèges. 

En  ce  qui  concerne  la  France,  M.  Goste  rappelle  aue 
comme  nuptialité  et  natalité,  elle  est' distancée  par 
1  Angleterre  et  par  la  Prusse  ;  tandis  que  chez  nous  le 
taux  des  suicides  est  supérieur  à  celui  que  l'on  constate 
dans  les  doux  autres  pays.  Ce  serait  là  l'indice  d'un 
certain  déséquilibre  social. 

En  quoi  consiste  ce  déséquilibre?  Suivant  M.  Goste 
nous  sommes  arrivés  à  un  moment  où  la  direction 
d  ensemble  du  mouvement  social  change  do  mains,  où 
elle/c happe  au  j.ouvoir  central  pour  être  prise  par  des 
individus  ou  plutôt  par  leurs  libres  associations.  Aupa- 
ravant, le  pouvoir  central  imposait  son  impulsion  et 
les  sujets  s  adaptant  aux  législations  nouvelles  travail- 
laient a  rétablir  l'équilibre  troublé  par  en  haut.  Désor- 


mais, les  individus  ou  leurs  groupements  prendront 
1  initiative  des  progrès  et  c'est  le  pouvoir  central  qui 
rçsistera  aux  mouvements  particuliers,  quelque  peu 
divergents,  les  conciliera,  les  coordonnera  et  les  main- 
tiendra dans  un  éijuilibre  nécessaire. 

Pierre  desEssars. 


\mi  et  Finaflciî 
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27  avril 
1.818.039.837 
1  207.y99.2fi6 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
20  avril 

Or   1  816  796.794 

Argent...    1  Mi  296  881 

■3  02 1.093. 676   3  025. 339. C9 4 
Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. 

Portefeuille  Paris  !  gf^'^  g?"^-"- 
(  Effets  Etranger 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  .... 

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avancés  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rêntes  de  la  Réserve  (ex-banques 

Rentes  disponibles  

Rentes  imtoobiliSées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque... 

hnmeubieg  de.s  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


20  avril 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834. ! 

mobilières  )  Ex-banques  département 
(  Loi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  '. 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.'.'! 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales! 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  . 

Réescompte  du  dernier  semestre  .  .  .  .  .  .  . 

■Divers  


3,021.093.676 


38  620 
295  038.499 


425.990.020 
3.866.000 
8  621  3)0 
188  060. 471 
238.136.31b 
180.000.600 
10.000.000 
2.980.750 
98.624  882 
100.000  000 
4.000.000 
15.045.224 

3.130.5 
8.407.444 
53.025  13 


27  avril 


4.656.(58  896 


Total. .. 


182  ^00.000 
8.002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
3.802.600.855 

2>.231  80b 

13.052  754 
103.782.265 
37>.908.601 

73.841.412 
1.727.207 

10.159.611 
2  052.562 

23  686  314 


3.025  339  C94 


28.299 
281.936.587 


474.113  847 
4.017.000 
8  621  300 
I84.6()3.5b2 
235.035.190 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
98. 62 i. 882 
100.000.000 
4.000.000 
15.087.231 

3.193.843 
8.407.444 

53  757.360 


.6^9  746  392 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.180  9r)8.600 
19.188.718 
13.3  2.486 
116.603  974 
410.159  618 
.  86. 391. 79a 
1  628  717 
10.558.748 
2.052.562 
23.905.667 


4.656.058.896  4.689.746.392 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie, 
—       à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


2  mai 

30  avril 

29  avril 

28  avril 

27  avril 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.625  3 

3  .  764.1 

3. -.21  0 

3  711.0 

3.781 .0 

3.292.8 

3.195  7 

3.143  8 

3  074.8 

3.025.3 

570  5 

SU. 9 

793  3 

921  0 

756  0 

305.7 

356.3 

351.3 

375  3 

4i9.6 

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

156  8 

198  8 

185  5 

200  8 

116.5 

484.9 

556  5 

613  2 

6il.4 

496  6 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

8  0/0 

pair 

pair 

pair 

3  %  C/00 

%  0/00 

1.598  7  1 

3.566  6 

3.798.7 

4  115.3 

7.354.» 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

—  Depuis  le  21  avril,  les  G5.000  obligations  de  500  fr 
l  a  65000  de  l'Emprunt  5  0/0  1897  do  l'Etat  de  Minas- 
Geraos  sont  admises  aux  négociations  de   la  Bourse  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Goto. 

65.000  obligations  do  500  fr.,  émises  à  390  fr.,  entièrement 
libérées  et  aU  porteur,  faisant  partie  d'une  émission  de 
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130.000  oblij^alions  remboursables  au  pair  par  tiragos  au 
sort  annuels  ou  par  rachats,  on  30  ans,  do  ISfl!)  à  1928. 

Inlorct  annuel  :  25  fr.,  payables  par  moitié  les  15  janvier  et 
15  juillet  de  chaque  année  ; 

Jouissance  courante  :  15  janvier  1899. 

A  terme,  les  négociations  auront  lieu  par  25  obligations  et 
les  multiples. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  rue  d'Antin,  3. 


Emprunt  Chinois  5  0/0  1898.  —  Le  public  a  souscrit 
24O.00U  obligations  do  l'Emprunt  Chinois  5  0/0  1898,  dont 
51.000  en  Belgique  et  189.000  en  France.  Le  nombre  des  sous- 
•cripteurs  selèvt  à  67.000.  Le  nombre  des  obligations  ofï'ertcs 
n'était  que  de  133.000. 

Les  souscriptions,  ayant  dépassé  la  q^iantité  de  titres  offerts 
au  public,  los  demandes  ne  peuvent  être  intégralement  servies. 

Les  souscripteurs  de  : 

1  obligation  recevront  1  obligation 

2  à  4  —  2  — 

5  à  7  —  3  — 

8  à  9  —  4  — 

Au-dessus  de  ce  dernier  chiffre,  les  demandes  seront  ser- 
vies à  raison  de  45  0/0  de  leur  montant,  toute  fraction  égale 
ou  supérieure  à  une  demi-obligation  donnant  droit  à  une 
obligation  entière. 

Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  du  royaume  do  Sei-bie  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  de  mars  1899,  aux  chiffres  suivants  : 

Monopole  des  tabacs  Fr.  576.682 

—  du  sel   194.285 

—  du  pétrole   162.984 

Douanes   457.991 

Impôt  de  rObrt   273.047 

Timbre   271.850 

Total  des  «recettes  brutes  du   mois   de  mars 
1899  Fr.  1.935.789 

Les  recettes  brutes  des  mois  précédents  étaient  ; 

Janvier  1899    1.793.692 

Février  1899   2.068.867 

Total  des  recettes  brutes  du  premier  trimestre 
de  1899   5.798.288 

Les  recettes  brutes  du  premier  trimestre  de  1898 
étaient  de   5.-545.332 

Surplus  de  recettes  brutes  pour  le  premier  tri- 
mestre de  1899  , .  252.956 

Les  recettes  nettes  du  premier  trimestre  1899 

ont  été  de   4.415.736 

Les  recettes  nettes  du  premier  trimestre  1898 

ont  été  de   4.136.211 

Surplus  de  recettes  nettes  pour  le  premier  tri- 
mestre de  1899   Fr.       279. .525 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 


Paranagua-Curi  tyba 

(111  kilom.)  (1)  1899 

Francs 

Recettes  du  mois  de  mars   389.548 

Recettes  des  mois  antérieurs   789.265 

JRccettes  totales  des  mois  écoulés  de^ 
l'exercice   1.178.813 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 
mois  de  mars   41.320 

Recettes  kilomctriqiies  annuelles  des 
mois  écoulés  de  l'exercice   43.069 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  mars   310.734 

Becettes  des  mois  antérieurs   605.367 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 
l'exercice   916.101 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 
mois  de  mars   11.956 

SRecettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  1  exercice   12  141 


1898 
Francs 

376.137 
752.683 

1.128.821 
39.898 
41.243 

312.501 
667.014 

979.515 
12.024 
12.981 


(1)  Garantie  par  kilomètre   20.608  Jr. 

(2)  —  —  5.084  Ir. 


Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris.  —  I/assom- 
bloo  aniiuollo  clos  actionnaires  du  (joniptoir  National  d'Es- 
compte d(^  Paris  a  ou  lieu  le  25  avril. 

Les  com[)tes  de  l'exercice  1898  ont  été  approuvés  et  le;  divi- 
dende de  cet  exercice  fixé  à  26  fr.  25  par  action,  payables 
12  fr.  50  depuis  janvier  dernier  et  13  fr.  75  au  31  juillet  pro- 
chain. 

MM.  Méliodon  et  Gambefort,  administrateurs  sortants,  ont 
été  réélus. 

MM.  Rol)(-rt  et  Dieterlen  ont  été  nommés  membres  de  la. 
Commission  de  contrôle,  en  remplacement  de  M.  Allain- 
Launay,  décédé,  et  Camille  Krantz,  démissionnaire. 

MM.  Baron  et  Blondeau  ont  été  nommés  commissaires  des 
comptes. 

Ces  diverses  résolutions  ont  été  votées  sans  discussion  et  à 
à  l'unanimité. 


Société  Fermière  de  l'Hôtel  Continental.  —  Les  ac- 

tion^naires  se  sont  réunis,  le  7  avril,  en  assemblée  générale, 
sous  la  présidence  de  M.  Parent,  président  du  Omseil. 

Après  la  lecture  des  rapports  des  commissaires  et  du  Con- 
seil, l'assemblée  a  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1898  présentés  par 
le  Conseil  d'administration  ; 

2°  Fixation  du  dividende  pour  l'exercice  1898  à  22  fr.  par 
action,  payable  à  partir  du  1"  juillet  prochain,  contre  le  cou- 
pon n"  6,  à  raison  de  21  fr.  12  par  action  nominative  et  20  fr.  10 
par  action  au  porteur  ; 

3°  Réélection  de  deux  administrateurs,  MM.  Tabouis  et 
Friser,  arrivés  au  terme  de  leur  mandat  et  rééligibles  ; 

4"  Ratification  d'un  contrat  passé  avec  M.  Prenais,  admi- 
nistrateur, pour  la  fourniture  et  l'entretien  de  l'argenterie  ; 

5°  Réélection  des  commissaires  pour  l'exercice  1899  et  fixa- 
tion de  leur  rémunération  comme  précédemment. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des 
finances  vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus 
indirects  ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois 
de  mars  1899  et  les  trois  premiers  mois  de  1899. 

Pour  le  premier  trimestre,  les  résultats  accusent  une  plus- 
value  de  27.718.000  fr.  par  rapport  aux  évaluations  budgô- 
taii'es  et  une  moins-value  de  16.923.000  fr.  par  rapport 
à  la  période   correspondante  de  1898  : 

BUDGET  DE  L'ÉTAT  (France  et  Algérie) 

RECOUVREMENTS  du  mois  de  mars  1809 


Désignation 
des 
produits 


FRANCE  (1898) 

Impôt  4  0/0  

Impôt  opérations  de  Bourse.. 

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  indirectes  

Sels  

Sucres  

Tabacs  

Allumettes,  poudres,  etc  

Postes,  Télégr.  et  Téléphones 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Ressources  exceptionnelles.. 
Recettes  d'ordre  

Totaux  pour  la  France... 

ALGÉRIE  (février  1899) 

Impôts  directs  

Impôt  4  0/0  

Enregistrement.  

Timbre  

Douanes  ;  

Contributions  diverses  

Tabacs  

Poudres  

Postes,  Télégr.  et  Téléphones 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Recettes  d'ordre....  

Totaux  pour  l'Algérie  


Recouvrements  (Milliers  de  francs) 


Recouv. 
de  mars 
1899 


1.59T 
5"î6 
45.2o9 
13.926 
37.266 
50.545 

2.111 
i3.-/94 
35.011 

3.102 
20.228 

I.IOT 
306 

1.632 

2.919 


■229.548 


11 

'251 
312 
1 .190 
'158 

19 

iO 
304 
13c 

2! 

28 
111 


Evaluât, 
budgé- 
taires. 


1 

827 

444 

43 

355 

12 

81 1 

32 

116 

49 

32 'i 

2 

Toi 

11 

890 

32 

789 

2 

966 

18  011 

1 

353 

302 

1 

324 

2 

135 

2. S 


213.43" 


12 
4 

287 
307 

m 

434 
19 
40 
297 
102 
6 
2.^ 


Différent 
par  rapp. 

aux 
évaluât, 
hudgétair. 


230 

132 
1.935 
1.114 
5.150 
1.221 

480 
1.904 
2.2-22 

136 
2.156 

246 
4 

307 

n 

784 


Différen"" 
par 
rapport 

à  1898 


30 
54 
;.84b 

in 

12.535 
215 
42 
2.519 
2.037 
133 
300 
379 
llô 
929 

1.681 


16.110  —  8.198 


+ 


1 

i 

30 
5 

285 
24 


2.540  4-  349 


9 
57 
lô 
109 
40 

5 

9 
58 
15 

3 
12 


+ 


151 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (France) 

RECOUVREMENTS  des  trois  premiers  mois  de  1899 


)ésignation 

des 
produits 


FRANCE  (S  lers  mois  1899) 

Impôt  4  0/0  

Impôt  opérations  de  Bourse.. 

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  indirectes  

Sels  

Sucres  

T.abacs  

Allumettes,  poudres,  etc  

Postes.  Télégr.  et  Téléphones. 

Domaines  

Forets  

Produits  divers  . . . .-  

Ressources  exceptionnelles.. 
Recettes  d'ordre  


Recouvrements  (Milliers  de  francs) 


Recouv. 
des 

3 

mois 
de  1899 


Totaux  pour  la  France.. 

mois  1899) 


ALGÉRIE  (2 

Impôts  directs  

Impôt  4  0/0  

Enregistrement  

Timbre  

Douanes  

Contributions  diverses  

Tabacs  

Poudres  

Postes, Télégr..et  Téléphones. 

Domaines  

Forêts  

Produits  divers  

Recettes  d'ordre  


Totaux  .... 


17.821 
1.819 
130  268 
41.'7I3 
99  131 
148.829 
7  295 
29.020 
99  630 
S  700 
57  213 
3.017 
1  065 
3.422 

6.664 


655  638 


17 

37 
531 
678 

.■m 

750 
41 
95 

679 

220 
42 
51 

242 


5.784 


Différences 

Evaluât. 

par  rapp. 

uinerenc»! 

budgé- 

aux 

par 

taires. 

évaluât. 

rapport 

bu 

Igétair. 

189» 

4Q  f)=r; 

— 

436 

+ 

353 

1  .  0<5 

+ 

296 

+ 

828 

Ici  \JoC 

+ 

3,215 

6.037 

41  56?» 

147 

+ 

754 

88  48  / 

10  644 

35.500 

liA'  1  fiQ 
1       .  I 

+ 

8,660 

+ 

5. 155 

g  i.204 

909 

474 

7.339 

+ 

1.966 

9-1.121 

5,509 

5.115 

7.990 

+ 

709 

+ 

684 

50,043 

+ 

7,199 

1.983 

9  Qt  /. 

897 

1.216 

1.113 

108 

+ 

66 

2.822 

+ 

599 

637 

6  237 

+ 

427 

2.03S 

627.920 

+ 

27,718 

16.923 

18 

1 

4 

34 

+ 

3 

9 

598 

+ 

33 

58 

677 

+ 

1 

+ 

5 

2.036 

261 

140 

631 

+ 

118 

105 

43 

2 

+ 

1 

90 

+ 

5 

+ 

21 

656 

+ 

22 

4- 

24 

191 

+ 

29 

+ 

75 

SO 

12 

48 

43 

7 

+ 

7 

232 

+ 

in 

+ 

10 

5.283 

+ 

501 

+ 

57 

Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Midi.  —  Les  action- 
naires de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Midi  ont  tenu 
leur  assemblée  générale  annuelle  le  25  avril,  sous  la  prési- 
dence de  M.  Aucoc,  président  du  Conseil  d'administration. 

L'assemblée  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice  1898  et 
fixé  à  50  fr.  par  action  le  dividende  de  cet  exercice. 

Elle  a,  en  outre,  réélu  MM.  Picot,  Bellaigue  et  Samazeuil, 
administrateurs  sortants. 


RECETTES  DES  CHEMINS   DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  2  au  8  avril  1899  (I4e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Mé  diter . 
—  phemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es;  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Rec.  br,  depuis 
le  lérjanvier 

1899 

1898 

1899 

1898 

2,813 

899 

802 

11  656 

10.851 

9.027 

8,450 

8,960 

110.270 

105.540 

513 

194 

138 

2  459 

1.815 

3.746 

4. 085 

4,262 

54 , 195 

53,051 

5.590 

3.524 

3,5.56 

41 ,334 

40.051 

6  829 

4,056 

3,999 

50,992 

47.918 

4.835 

3,490 

3  283 

41 ,319 

39  072 

3.4(8 

1,976 

2  030 

26,975 

27,092 

898 

131 

102 

1,647 

1 , 432 

1.039 

)52 

106 

1,893 

1,427 

296 

44 

51 

717 

551 

214 

n 

439 

368 

ICI 

29 

18 

3i0 

310 

Différence 
p' 1899 


î 


4.730 
644 
1.144 

1  283 
3.074 

2  247 
117 
214 
465 
166 

70 
29 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Les  dispositions  du  Marché  sont  restées  ce  qu'elles 
étaient  la  semaine  dernière,  c'est-à-dire  bonnes,  et  les 
a/laires  ont  été  très  actives.  On  a  eu  de  grosses  plus- 
values  à  signaler,  ces  derniers  jours,  sur  les  valeurs  les 
plus  en  vue.  Au  dernier  moment,  cependant,  on  se 
trouve  en  présence  d'allégements  qui  pèsent  un  peu  siu" 
la  cote.  11  est  vrai  que  c'est  aujourd'hui  que  commence 
la  liquidation  de  lin  de  mois  et  que  beaucoup  d'ache- 


teurs sont  désireux  de  mettre  en  réserve  au  moins  une- 
partie  des  bénéfices  acquis. 

Pour  les  reports,  on  estime  que,  comme  précédem- 
ment, l'argent  sera  facile.  Quant  au  taux  auquel  il  s'ob- 
tiendra, il  ne  devra  pas  beaucoup  s'écarter  de  celui 
pratiqué  en  liquidation  du  15  avril. 

*  La  lourdeur  de  nos  Rentes  Françaises  ^%rs,\s.iQ- 
et  les  affaires  auxquelles  elles  donnent  lieu  sont  très 
limitées.  Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  était  passé  à  102, 
finit  à  101  fr.  90.  Au  comptant,  on  le  retrouve  à  101  85 
Rente  3  i/2  0/0,  103  fr.  45  à  terme,  contre  103  621/2;- 
malgré  l'approche  de  son  coupon  trimestriel  qui  se  dé- 
tache le  du  mois  prochain.  Rente  3  0/0  amortis- 
sable, 100 fr.  10  au  comptant.  Elle  restait,  il  y  a  huit' 
jours,  à  100  fr.  30.  A  terme,  elle  s'inscrit  à  103  fr.  25. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  OjO  1892  sont  de- 
mandées à  494  fr.,  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Tonkin,  85 fr.,  contre  85  fr.  50:  Em- 
prunt 2  i/2  0/0  de  Madagascar,  87  fr. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  bien  tenues,  à  471  fr.  à  terme,  et  à  472  fr. 
au  comptant. 

^  En  raison  de  leur  solidité  et  des  avantages- 
qu'elles  procurent,  les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris 
conservent  toute  leur  fejrmeté.  Malheureusement,  pour 
la  plupart  d'entre  elles,  les  cours  élevés  auxquels  on 
est  parvenu  sont  une  entrave  pour  la  petite  épargne,. 
Toutefois,  il  est  une  catégorie  encore  accessible  :  c'est 
VEmprunt  1894-1896  que  la  Ville  n'a  écoulé  jusqu'à 
présent  qu'avec  une  lenteur  calculée.  Cet  emprunt, 
comme  nous  l'avons  fait  remarquer  précédemment,  se 
tient  encore  au-dessous  du  pair,  et  il  suffit  au  petit  ca- 
pitaliste de  verser  aux  guichets  de  la  Ville,  ou  à  ceux 
des  diverses  mairies  de  Paris  ou  encore  aux  Caisses  de 
nos  grands  Etablissements  de  Crédit,  la  somme  nette 
de  398  fr.,  pour  obtenir  un  titre  qui  rapporte  10  fr.  par- 
an.  Bien  plus,  même,  avec  100  fr.  25,  net  d'autres  frais, 
on  peut  obtenir  des  quarts  d'Obligations  1894-1896, 
avec  coupon  à  l'échéance  du  1er  mai  prochain,  alors 
que  les  quarts  d'Obligation  1892  sont  à  102  fr.  75,  et 
ceux  de  VEmprunt  1871  à  107  fr.  50. 

U Obligation  4  0/0  1865,  qui  finissait  à  544  fr.  25,. 
clôture  à  547  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  419  fr.- 
Obligations  3  0/0  1  871,  409  fr.;  Obligations  4  0/6 
1875,  559  fr.,  contre  553  f r^  ;  Obligations  4  0/0  1876, 
556  fr. 

Les  Obligations  2  0 / 0  1898,  qui  clôturaient  à  444  fr., 
restent  à  442  fr.  25;  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libé- 
rées de  265  francs,  394  fr.  ;  Obligations  1892  en- 
tièrement libérées,  400  fr. 

i(  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  été 
mouvementées  et  ont  fléchi  sensiblement.  Elles  repren- 
nent pourtant  et  se  retrouvent  à  3.995  fr.,  ne  perdant 
que  5  fr.  pour  la  semaine. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  dix-huit  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  7.364.905  fr.,  contre  4.110.574  fr.en  1898,  3.921.602  fr. 
en  1897,  3.535.476  fr.  en  1896,  1.910.040  fr.  en  1895  et 
3.900.612  fr.  en  1894. 

^  *  Le  Crédit  Foncier  de  France,  qui  finissait  à 
755  fr.,  a  d'abord  été  bien  tenu,  puis  est  revenu  à  740 
francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conservent 
une  très  bonne  tendance,  tout  en  se  tenant,  comme  de 
coutume,  à  l'écart  des  mouvements  que  la  spéculation 
imprime  à  certaines  valeurs  de  la  cote..  C'est  cette  fixité 
dans  les  cours  qui  fait,  au  reste,  que  les  petits  capita- 
listes affectionnent  ces  valeurs  avec  lesquelles  ils 
jouissent  d'une  tranquillité  absolue.  Toutefois,  il  faut 
noter  que  c'est  surtout  vers  les  titres  qui  n'ont  pas 
encore  dépassé  le  pair  que  se  portent  les  demandes  du 
public. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  s'ins- 
crivent au  même  cours  de  490  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1  879,  501  fr.  25;  Obligations  Commu- 
nales 3  0/0  1880,  498  fr. 

Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  clôturent  à 
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453  fr.  ;  Foncières  1885,  480  fr.  25,  contre  482  Ir.;  Cin- 
quièmes.  100  fr.  75. 

Les  Obligaliona  Communales  3  0/0  f891  finissent 
à  394  fr.;  Obligations  à  lois  3  0/0  1892,  estampillées, 
494  fr.;  Obligations  Foncières  1895,2  80  0/0,  entiè- 
rement libérées,  sans  changement  à  487  fr.  ;  Obliga- 
tions Communale<i  2  6  0  0/0  1899,  485  fr.  50. 

Les  actions  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  été  très  fermes  et  la  plupart  d'entre  eux  ont 
réalisé,  de  nouveau,  des  plus-values  importantes.  Ce- 
pendant, les  allégements  qui  se  produisent  ne  leur  per- 
mettent pas  de  "clôturer  tout  à  fait  à  leurs  plus  hauts 
cours. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous  lais- 
sions à  1.077  fr.,  n'en  finit  pas  moins  à  1.115  fr.  Dans 
le  rapport  des  commissaires  qui  sera  communiqué  à 
l'assemblée  générale  du  9  mai  prochain,  nous  voyons 
que  le  compte  de  profits  et  pertes,  pour  l'exercice  1898, 
accuse  un  solde  bénéficiaire  de  8. 151 .341  fr.  74  qui, 
joint  au  report  des  exei'cices  précédents,  soit  6  mil- 
lions 394.139  fr.  51,  donne  un  total  de  14.545.581  fr.  25. 
Comme  pour  l'exercice  1897,  le  dividende  a  été  fixé  à 
50  fr.,  mais  le  report  pour  les  exercices  futurs  atteint 
le  montant  de  7.948.359  fr.  03.  Comptoir  National 
d' Escompte,  616  fr.,  contre  614  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  progressé  de  912  fr.  à  terme  à 
933  fr.  et  de  915  fr.  au  comptant  à  934  fr. 

La  Société  Générale,  qui  s'échangeait  à  579  fr.,  a 
passé  à  586  fr.;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  636 
francs,  contre  633  fr.;  Banque  Française  de  V Afrique 
du  Sud,  en  hausse  à  98  fr.  à  terme  et  à  96  fr.  50  au 
comptant.  Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  pour  le  24  mai  prochain. 

ha  Banque  Internationale  de  Paris  clôture  à  638  fr., 
contre  036  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
15  mai  prochain.  Le  Conseil  d'administration  propo- 
sera, pour  l'exercice  1898,  la  répartition  d'un  dividende 
de  30  fr.  par  action.  C'est  ce  que  nous  laissions  prévoir 
dans  un  article  paru  dans  VEconomisle  Européen  du 
7  courant.  Rappelons  que  nous  disions  alors  que  ce 
dividende  était  attribué  à  chacune  des  8'J.OOO  actions 
qui  composent  actuellement  le  capital  de  la  Ranque, 
alors  que,  pour  1897,  les  35  fr.  de  dividende  répartis  ne 
s'appliquaient  qu'aux  50.000  actions  anciennes.  iîanr/2<e 
de  V Algérie,  890 fr.,  contre  885 fr.;  Banque  Parisienne, 
501  fr.;  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France,  145  fr.;  Obligations  de  475  fr., 
174  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles  restent  à  22^  fr.,  contre  221  fr.  50;  Com- 
pagnie Française  des  Mines  d'Or,  en  hausse  à  117  fr.; 
Crédit  Mobilier,  86  fr.  ;  Rente  Foncière,  450  fr,  à  terme 
et  au  comptant.  Les  résultats  de  cette  Société,  pour 
l'année  1898,  attirent  l'attention  sur  elle.  En  fait,  ses 
bénéfices  suivent  une  marche  progressive  des  plus  en- 
courageantes, et  si  l'on  tient  compte  de  la  sécurité  de 
ses  placements  immobiliers;  si,  d'autre  part,  on  consi- 
dère que  les  emprunts  hypothécaires,  qui  grèvent  son 
domainei  s'amortissent  régulièrement  par  le  simple  jeu 
des  annuités  et  qu'ain&i  la  garantie  du  capital  s'amé- 
liore d'année  en  année  en  même  temps  que  la  valeur 
intrinsèque  du  titre  s'accroît  parallèlement,  on  arrive 
à  trouver  que  l'action  de  la  Rente  Foncière  représente 
un  placement  attrayant. 

Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  de  nouveau  actives,  mais  leurs 
cours  sont  sensiblement  plus  mous. 

Le  Lyon,  qui  était  passé  à  1.965  fr.  à  terme  et  à 
1.962  fr.  50  au  comptant,  finit  à  1.955  fr.  et  à  1.960  fr.  ; 
Nord,  2.160  fr.  à  terme,  contre  2.170  fr.  Au  comptant,  il 
s'échange  à  2.164.  Midi,  1.395  fr.  au  comptant,  contre 
1.398  fr.  Les  actionnaires  ont,  le  25  avril,  approuvé  les 
comptes  de  l'exercice  1898,  et  la  fixation  du  dividende 
à  50  fr. 

UEst,  qui  restait  à  1.052  fr.  50.,  clôture  à  1.053  fr.; 
Orléans,  1.811  fr.  au  comptant,  contre  1.826  fr.  ;  Ouest, 
1.165  fr. 


Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
rnins  de  fer,  pour  la  quinzième  semaine  de  l'exercice 
en  cours,  accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de 
1898,  une  diminution  de  98y.000  fr.  11  s'ensuit  que,  du 
l«r  janvier  au  17  avril,  les  recettes  sont  en  plus-value 
de  12.017.000  francs  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France,  sont  à  358  fr., 
contre  349  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires, 
qui  avait  été  convoquée  pour  le  29  courant  ne  pourra 
avoir  lieu  vu  le  nombre  insuffisant  des  actions  déposées. 
Une  nouvelle  assemblée  sera  convoquée  ultérieure- 
ment. Chemins  Economiques  du  Nord,  560  fr.,  contre 
561  fr. 

if  l^e  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  continue  à  se  montrer  très  animé  et  à 
enregistrer  de  gros  mouvements. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  655  fr.,  contre  650  fr.  Action  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  à  1.257  fr.  Nous  la  laissions,  la  semaine  der- 
nière, à  1.282  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour 
mars,  accusent,  à  7.032.475  fr.  12,  une  diminution  de 
118.438  fr.  37  sur  le  mois  correspondant  de  1898.  Du 
1er  janvier  au  31  mars,  les  recettes  atteignent  1^  mon- 
tant de  23.560.856  fr.,  contre  23.817.945  fr.  29  l'année 
dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
finit  à  382  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  lourdes,  à 
620  fr.  Quant  aux  Chargeurs  Réunis,  que  nous  laissions 
à  1.250  fr.,  ils  clôturent  à  1.259  fr. 

Les  Omnibus,  qwi  restaient,  il  y  a  huit  jours,  à  1.700 
francs  ;  on  les  retrouve  à  1.710  fr.  Pour  la  quinzième 
semaine  de  1899,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se 
sont  élevées  à  978.952  fr.  65,  contre  1.025.984  fr.  20  pour 
la  semaine  correspondante  de  1898.  Du  le-- janvier  au 
15  avril  1899,  les  recettes,  à  14.421.341  fr.  80,  accu- 
sent une  plus-value  de  760.213  fr.  60  sur  1898.  Voilures 
à  Paris,  665  fr.,  contre  667  fr.  Ses  recettes,  pour  la  pre- 
mière quinzaine  d'avril,  sont  en  augmentation  de 
38.297  fr.  94  sur  celles  de  la  période  correspondante  de 
1898.  Du  1er  janvier  au  15  avril  1899,  les  recettes,  à 
5.922.293  fr.  10,  sont  en  augmentation  de  215.940  fr.  09 
sur  l'année  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  était  passée  à  635,  cote  630  fr.  ;  Société  Française 
d'Electro-Mélallurgie.  792  fr.,  contre  769.  Les  action- 
naires pourront  exercer  leur  droit  de  souscription  sur 
les  10. OOO  actions  nouvelles  de  cette  Société,  qui  vont 
être  émises  du  1er  au  15  mai,  à  raison  de  cinq  actions 
nouvelles  au  prix  de  625  fr.,  contre  sept  actions 
anciennes.  Ils  ont,  en  outre,  la  faculté  de  souscrire  au 
solde  de  ces  actions,  sur  lesquelles  le  susdit  droit 
préférentiel  n'aurait  pas  été  observé.  La  répartition 
relative  à  cette  deuxième  souscription  sera  faite  au 
prorata  des  demandes. 

Les  actions  de  la  Compagnie  de  Suez,  après  un  petit 
tassement,  ont  passé  à  3.840  fr.,  sur  le  bruit  qu'un 
groupe  d'actionnaires  se  proposait  de  demander  la 
division  des  actions  en  cinquièmes.  Elles  s'échangent, 
au  dernier  moment,  à  3.824  fr.  Parts  Civiles,  2.495  fr., 
contre  2.490  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  est  a  207  fr.,^ 
contre  198  fr.  Un  décret  daté  du  19  avril  a  approuvé  la 
substitution,  à  cette  Compagnie,  de  la  Compagnie  du 
Chemin  de  fer  MélropoHiain  de  Paris  comme  conces- 
sionnaire du  chemin  de  fer  métropolitain  dans  la  capi- 
tale. Etablissements  DecauviHe,Ti  ïv.  Procédés  Thom- 
son-Houslon,  1.515  fr.,  contre  1.510  fr. 

Les  actions  Malfidano.  qui  clôturaient  à  1.300  fr., 
ont  progressé  à  1.390  fr.  Société  d'Incandescence  par 
le  Gaz  {Bec  Auer),  480  fr.,  contre  505  fr.  Dynamite 
Centrale,  5i7  fr.  ;  Anciens  Etablissemenls  Cail,  432  fr., 
contre  415  fr.  ;  Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga, 
617  fr.  à  terme  et  620  fr.  au  comptant. 

La  Société  Indiistrielle  des  Téléphones  s'inscrit  à 
301  fr.  ;  Compagnie  de  Fives-Lille,  598  fr.;  Compteurs 
à  Gaz,  1.698,  contre  1.710  fr.  ;  Aciéries  de  France, 
1.099  fr.  ;  Compagnie  d'Aguilas,  422  fr.,  contre  416  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
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Panama  [en  ^fçîadario;?;  restent  un  peu  lourdes  Les 
Obligations  3  0/0  sontà  28  fr.,  contre  30  fr.;  Obligations 
4  0/0 -^S  fr.,  également  ;  Obligations  5  0/0,  3n  fr  50- 
Obligations  6  0/0  Ir- Série,  sans  changement,  à  43  fr  ' 
Obligations  2^  Série,  39  fr. 

,  *      Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  en  général 
trcs  bien  tenus.  ' 
Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  res 
^Jf'^'^     '  gagnent  1  fr.,  à  476  fr.;  Argentin  4  0/0 
1896  [Rescision),  63  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  très  fermes 
bien  que  ne  restant  pas  tout  à  fait  à  leurs  plus  hauts 
cours.  Renie  4  0/0  1889,  63  fr.  9u,  contre  62  35:  Ficn- 
dmg  Brésilien  5  0/0,  90  fr.  50. 

_  Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  restent  tou- 
jours demandés.  L'Obligation  5  0/0  de  Bahia  finit  à 
4do  Ir.  et  l'Obligation  de  l'Etat  de  Espirito-Santo,  à 
àài  ir.  50.  (Juant  aux  Obligations  5  0/0  de  Minas-Ge- 
raes  qui,  depuis  le  21  courant,  se  traitent  sur  le  Mar- 
che Officiel,  elles  se  négocient  à  367  fr.  à  terme  et  à  366 
au  comptant. 

Le  nouvel  Emprunt  Chinois  or  5  OjO  1898  est  de- 
mandé à  483  au  comptant  et  à  terme.  On  verra,  par 
l'avisque  nous  publions  dans  nos /n/orma^ons  Finan- 
cières, le  succès  qu'a  obtenu  l'émission  de  cetEmprunt. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  après  avoir  de 
nouveau  progressé  au-dessus  du  cours  rond  de  60  fr. 
se  tient  a  59  fr.  25  par  suite  de  réalisations  delîénéfices! 
Billets  Cubains,  6  0/0,210  fr.  contre  282  f>-.  ;  quant 
aux  5  0/0  qui  clôturaient  à  242  fr.,  ils  sont  délaissés 
pour  le  moment. 

La.  Rente  Italienne,  est  soutenue.  On  la  laissait  il 
7^Jl"it  jours,  à  94  fr.  87  1/2,  et  elle  est,  actuellement, 
a  9o  fr.  Oo. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  un  peu  plus  hési- 
tante. Elle  revient  de  26  fr.  40  à  26  10. 
_  Les  Fonds  Roumains  donnent  toujours  lieu  à  des 
échanges  suivis  au  comptant.  Le  4  0/0  Amortissable 
1896  reste  à  93  f.  50  les  grosses  coupures  et  à  94 
francs  50  les  petites;  4  0/0  Amortissable  1898,  ?4 
francs  4.)  les  petites  coupures. 

Les  Fonds  Russes  sont  plutôt  calmes.  Le  3  0/0  or 
1891-1894  s'inscrit  à  92  fr.  10,  contre  92  25.  Russe 
3  0/0  or  1896,  92  fr.  60  ;  Rente  4  0/0  1867-1869, 
103  fr.  40  les  grosses  coupures  et  103  fr.  .50  les 
unités;  Consolidés  Ire  et  S»  Séries,  102  fr.  contre 
101  fr.  20  ;  Rente  Intérieure  4  0/0,  100  fr.  50. 

Les  Valeurs  Ottomanes  se  sont  de  nouveau  un  peu 
alourdies.  La  Série  B,  qui  restait  à  48  fr.  20,  revient  à 
47  97  1/2;  Série  C,  27  fr.  10,  contre  27  25:  Série  D, 
23  fr.  Priorités  Ottomanes,  482  fr. 

*  *  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
clôture  a  500  fr.,  contre  502  fr.  Banque  Impériale  Otto- 
mane, 580  fr.  à  terme.  Banque  Nationale  du  Mexique, 
6o5  fr.  Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  pour  le  lO  mai  prochain  au  siège  social,  à 
Mexico.  Crédit  Foncier  Egyptien,  539  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0,  503  fr.  ;  Obligations  3  i/2,  501  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  de  la  République  Sud- Africaine,  359  fr. 
Robmson  South  African  Banking,  très  ferme  à  112  fr! 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons- Lits  et  des  G^^ands  Express  Européens  se 
retrouvent  à  804  fr.  50  au  comptant.  Les  recettes  du 
Icr  janvier  au  10  avril  ont  atteint  373.133  fr  contre 
3,j7.775  fr.  pour  la  même  décade  de  18;JS.  Du  ler  janvier 
au  10  avril,  les  recettes  se  chiflrent  par  3. 007.462  fr  , 
contre  2.661.244  fr.  en  1898. 

Les  Chemins  de  fer  Espagnols  subissent  un  peu  de 
tassement.  L'action  Andalous  revient  de  230  fr.  à 
212  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  183  fr.,  contre  195  fr.  ; 
Saragosse,  274  fr.,  contre  283  fr. 

Le  Rio-Tinln  a  poursuivi  sa  marche  en  avant  et 
franchi,  largement,  le  cours  rond  de  1.200.  Des  réali- 
sations le  ramènent  à  1.199  fr.  Sosnowice,  en  forte 
avance,  à  2.0-35  fr.,  après  même  2.0.50  fr.  au  plus  haut. 

Les  ObligaHons  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
soutenues.  Les  Obligations  3  C/0  Jonction- Salonique- 
Constanlmople  sont  à  270  fr.;  Obligations  anciennes 
4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et 


Obligations  4  0/0  nouvelles 


prolongement,  429  fr. 
{série  1896),  365  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  est  très  demandée  et  en 
avance  a  138  fr. 


MARCHÉ  E!M  BANQUE 

L'état  de  notre  Marché  s'est  encore  amélioré  cette  semaine 
Les  échanges,  en  effet,  ont  été  beaucoup  plus  suivis.  Toute- 
lois,  la  tendance  reste  irrégulière. 

^^L/  ^Jr^^'l^  ^/O  re.ste  en  forte  avance  à  72  fr.  10  contre 
5'  ';?^CJ%emAns  Ottomans,  124  fr.  50;  Ahwie,  523  fr 
contre  5-^0  fr.  ;  Tharsis,  239  fr.  ;  Cape  Copper,  118  fV  •  Lan- 
rium  (h-ec,  89  fr.  contre  90  fr.  :  Huanchaca,  71  fr.-  50 
/  ^>^i-eP'^ovieime,  qui  était  remontée  à  4.375  fr.,  finit  à 
t'  /  iin?'^H'.''^"^  changement,  à  1.230  fr.  ;  Huta-Ban- 
kowa,  4.510  fr.;  Haut-Volga,  670  fr.;  John  Cockerill,  2  360 
trancs  contre  2.385  fr.,  par  suite  de  grèves  en  Belgique 

L  Omnium  Russe  reste  à  632  fr.  ;  Doubowàia-Balka,  2  280 
francs  contre  2.290  fr.  ;  Vieille-Montagne,  en  hausse  de  60 
trancs,  a  890  fr.,  par  suite  de  la  fermeté  des  prix  du  zinc. 
Usines  de  Brmnsk,  1.420  fr.  contre  1.430  fr.;  Plaques  Lu- 
mière, 1.440  fr.  ;  Cercle  de  Monaco,  4.640  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  ont  fait  un  nouveau 
pas  en  avant  en  cotant  123  fr.  L'inauguration  de  la  ligne  de 
banit-Avertm  a  eu  lieu  samedi  dernier  avec  un  grand  succès 
Les  recettes  de  cette  ligne,  depuis  sa  mise  en  exploitation, 
S'^  n  o-Tf  journalière  de  250  fr.  en  semaine  et 

de  1.. 1^00  à  1.400  francs  le  dimanche,  alors  que  la  moyenne 
des  recettes  des  omnibus  à  chevaux  qui  faisaient  auparavant 
le  service,  n'était  que  de  50  fr.  environ. 

Les  Biscuits  Olibet  sont  à  102  fr.  26;  Mode  Nationale,  134 
francs;  Chaussures  Françaises,  168  fr.  50;  Chaussures  i.^  In- 
croyable »,  224.tr.;  Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies, 
Irancs;  Actions  de  la  Société  des  Eaux  gazeuses  et  mi- 
nérales, 125  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  oM. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaîa-Balka  

Haut- Volga  


27  avril 
523  ., 
72  10 
102  25 

4640  .. 
124  50 
168  50 
987  50 

4425  .. 

12.30  .. 

2280  .. 
670  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk. . . . 

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  

Volga- Vichera,  lib... 


27  avril 
4510  .. 
89  .. 

632 

1440  .. 

405  ., 
1225  .. 

2.39  .. 
1420  .. 
1700  .. 

890 

420  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


27  avril  1899. 

Le  beau  temps  n'a  pas  été  de  longue  durée  et  de  nouveau 
il  pleut  journellement.  La  température  est  cependant  plus 
douce  et  les  averses  ne  sont  pas  trop  défavorables  aux  ré- 
coltée ;  dans  les  terres  légères,  l'eau  est  venue  hâter  la  germi- 
nation des  dernières  semences. 

Aux  Etats-Unis,  les  dégâts  causés  pai-  la  rigueur  de  l'hiver 
sont  considéralîles  et  les  ensemencements  de  prmtemps  sont 
en  retard.  On  signale  également  des  pertes  occasionnées  par 
les  inondations  du  Missouri. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  , 

Liverpool.. 

Anvers  

Vienne  

Buila-Pesth 
Ghicago.  . . , 
New-York  . 


30mars 

6  avril 

13  avril 

20  avril 

23mars 

1899 

1899 

1899 

.  1899 

1899 

Vï. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

21  12 

20  87 

20  87 

21  12 

15  05 

15  05 

15  13 

15  42 

15  51 

16  87 

16  75 

16  75 

17  .. 

17  .. 

19  65 

18  52 

19  .. 

18  41 

18  27 

21  02 

18  69 

19  04 

18  00 

17  99 

13  65 

13  77 

13  70 

14  05 

13  68 

15  97 

15  32 

15  68 

15  96 

15  70 

L'ÉGONOxMISTE  EUROPEEN  —  France 


Los  afluircs  sont,  assez  actives.  Ea  raison  d'une  nouvelle 
diminution  du  stock  et  de  la  fermeté  de  l'étranger,  les  deman- 
des du  découvert  sont  assez  suivies. 

On  cote  en  clôture  : 


13  avril 

20  avril 

27  avril 

20  87 

20  87 

21  13 

21  12 

21  12 

21  37 

21  12 

21  37 

21  37 

21  .. 

n  12 

21  12 

20  87 

20  87 

20  87 

4  derniers  

20  62 

20  37 

20  37 

Farines.  —  Les  affaires  sont  toujours  calmes,  la  boulan- 
gerie n'achetant  que  pour  ses  besoins  immédiats.  La  marque 
de  Gorbeil  est  à  48  fr.  comme  la  semaine  dernière. 


On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

13  avril    20  avril 


27  avril 


Marques  de  choix   49  . .  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  ..  45  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
niicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  rO  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  42  87, 
contre  42  62  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Les  transactions  sont  presque  nulles.  Les  cours 
sont  les  suivants  : 


13  avril 

20  avril 

27  avril 

Courant  

13  75 

13  62 

13  62 

Mai   

13  87 

13  87 

13  87 

14  .. 

14  .. 

14  .. 

13  62 

13  50 

13  50 

Juillet-août  

13  37 

13  25 

13  25 

13  25 

13  12 

13  25 

Avoine.  —  Le  marché  est  toujours  calme 
sont  très  modérées. 


Courant  

Mai  

Mai-juin  . . . 
4  de  mai  . . . 
Juillet-août. 
4  derniers. . 


et  les  offres 


ALCOOL 


La  demande  du  découvert  est  assez  régulière.  On  tient 
1  hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant  46  fr.  37,  contre 
45  fr.  37  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de  35.775  pipes  de  155  hectolitres. 


Bien  ([u'on  ait  prédit  f|Uo  la  r('c(ilte  serait  très  précoce,  on 
n'a  pas  encore  regu  do  café  nouveau.  Pendant  toute  la  se- 
maine le  marché  du  Havre  a  été  inactif. 

Voici,  d'après  le  Monlldy  Sum7nary  of  Commerce  and 
Finance  of  tli.e  United  States,  les  chiffres  de  la  production 
universelle  du  café  depuis  1874-75  : 

Prix 

Années  Sacs  de  GO  kilogrammes       au  Havre 

—        '     Brésil      Autres  pays       Total  average» 


fr 

p"-50k. 

1874  75 . . . 

.  3.843.600 

4.295.400 

8.13T.O0O 

103 

1875-76 . . . 

.  3.505.800 

3.679.200 

7.1S5.000 

106 

1876-77  . . . 

.  3.294.000 

4.520,000 

7.814.000 

101 

1877-78 . . . 

.  3.498.200 

4.017.800 

7  516.000 

96 

1878-79 . . . 

.  4.718.000 

4.200.000 

8.918.000 

76 

1879-80 . . . 

.  3.172.000 

5.413.000 

8.. 585. 01)0 

84 

18S0-81 . . . 

.  5.553.000 

4.205.000 

9.7.Î8.C0O 

75 

1881-82 . . . 

.     5.562. OùO 

4.829.000 

10  391.000 

57 

1882  83 . . . 

.  6.711.000 

5.:-i69.000 

11.080.000 

50 

1883-84 . . . 

.  5.056.000 

4.711.000 

9.767.000 

62 

1884-85 . . . 

.  6.211.000 

5.229.000 

11.440.000 

52 

1885-86 . . . 

.  5.532.000 

3.956.000 

9.488.000 

48 

1886-87 . . . 

.  6.129.000 

4.183.00) 

10.312.000 

81 

1887-88... 

.  3.006.000 

4.071.000 

7.077.000 

94 

1888-89 . . . 

.  6.735.000 

3.863.200 

10.598.000 

97 

1889-90 . . . 

.  4.220.000 

4.438.200 

8.658.200 

103 

1890-91 . . . 

.  5.308.000 

3.989.000 

9.297.0(10 

109 

1891-92... 

.  7.376.000 

4.482.000 

11.858.200 

91 

1892-93 . . . 

.  6.193.000 

5.090.000 

11.283.000 

97 

1893-94... 

.     4. 307. 000 

4.895.000 

9.202.000 

103 

1894-95 . . . 

.  6.689.000 

4.947.000 

11.636.000 

94 

1895-96 . . . 

6.250.000 

3.944.000 

10.191.000 

90 

189 1-97... 

.  8.680.000 

3.928.000 

12.608.000 

61 

1897-93 . . . 

.  11.110.000 

4.eoo.ooo 

15.710.000 

39 

SUCRES 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


immes  nets 
13  avril 

20  avril 

27  avril 

Villes 

30  mars 
1899 

6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

16  62 

17  37 

17  37 

30  37 

31  .. 

32  12 

32  37 

32  50 

17  .. 

17  37 

17  25  ■ 

24  46 

25  06 

2!i  40 

26  98 

26  98 

17  .. 

17  37 

17  37 

24  62 

25  .. 

26  26 

26  87 

26  87 

17  12 

17  37 

17  12 

24  24 

24  69 

26  26 

26  90 

21  78 

16  82 

17  37 

17  12 

27  66 

27  9;! 

29  02 

29  86 

29  71 

16  .. 

16  12 

16  25 

Magdebourg  

25  .. 

25  50 

26  79 

27  67 

27  43 

44  28 

45  67 

46  35 

47  85 

47  81 

HUILES 

/o9°'ï^'  ~  ^■''^^  affaires  sont  nulles.  Le  disponible  est  à 
48  fr.  75,  comme  la  semaine  dernière. 

marché  est  peu  actif.  Le  disponible  reste  à 
44  fr.  12,  contre  44  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Dans  la  région  du  nord  on  commence  à  se  plaindre  de  la 
pluie  qui  arrête  les  ensemencements.  L'avance  sur  laquelle 
on  comptait  au  début  va  se  transformer  en  ri'tard. 

M.  Licht  évalue  comme  suit  la  superficie  ensemencée  pro- 
bable, en  betteraves  à  sucres,  pour  la  campagne  prochaine  : 


Pays 

Allemagne  De 

Autriche   — 

France   — 

Russie   • — 

Belgique   — 

Hollande   — 

Divers   — 

Total   — ~ 


Hectares 


420.000  à 
310.000 
240  000 
525.000 
52.000 
45.000 
58.000 


440.000 
320.000 
250.000 
550.000 
55.000 
47.000 
63.000 


1.650.000  à  1.725.000 


Voici,  d'autre  part,  comment  M.  Licht  évalue  la  récolte  du 
monde  :  , 

1897-1898    1898-1899  1898-1839 
résul. défin.  18  mars      22 avril 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d»   ) . . . 

Anvers  

Hambourg  

New-York  


30  mars 
1899 

6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  50 

34  50 

34  25 

34  25 

34  .. 

35  05 

34  75 

34  46 

34  14 

34  15 

36  .. 

36  .. 

35  75 

35  75 

85  75 

35  62 

65  62 

35  62 

35  31 

35  62 

28  21 

28  26 

28  83 

28  26 

28  54 

Tonnes 

Allemagne   1.852.857 

Autriche   831.667 

France   821.235 

Russie   738.715 

Belgique     265.397 

Hollande   125.658 

Autres  pays   196.245 

Totaux   4.831.774 


Tonnes 

1.725.000 
1.040.000 
835.000 
745.000 
220.000 
155.000 
160.000 


Tonnes 

1.725.000 
1.040.000 
835.000 
775.000 
220.000 
155.000 
160.000 


4.880.000  4.910.000 


532 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  -  France 


Il  y  aurait  donc,  en  faveur  do  la  campagne  actuelle,  une 
augmeiilation  de  78.'2"2G  tonnes. 

Au  18  mars,  M.  Licht  avait  estimé  la  production  coloniale 
à  2.650.000  tonnes;  au  22  avril,  il  ramène  son  évaluation  à 
2. 540.000  tonnes,  contre  2.529.000  tonnes  produites  en  1897-98. 

Voici,  pour  la  Grande-Bretagne,  le  mouvement  des  sucres 
pendant  les  trois  premiers  mois  de  cette  année,  comparative- 
ment à  celui  des  mois  correspondants  de  1898  : 

1898  1899 

(Tonnes) 

Importation  sucre  betterave   116.541  101.490 

—  —   canne   61.018  37.-^85 

—  —   raffiné   161.562  195.792 

Total  dos  importations   38.^.121  3-:i4.817 

Exportation  raffiné  et  Lrut   4.826  4.522 

Consommation   330.190  345.008 

Les  importations  sont  en  diminution  de  15.051  tonnes  pour 
les  sucres  de  betterave  et  de  23.483  tonnes  pour  les  sucres  de 
canne.  Quant  aux  raffinés,  ils  sont  en  augmentation  de 
34.230  tonnes.  La  consommation  s'est  accrue  de  14.818  tonnes 
et  les  exportations  ont  diminué  de  304  tonnes. 

Les  sucres  bruts  exportés  de  France  ont  été  de  15.710 
tonnes,  contre  26.781  pendant  les  trois  premiers  mois  de 
Tannée  dernière. 

A  Paris  les  transactions  sont  assez  actives  et  les  cours 
montrent  de  la  fermeté. 

On  cote  en  clôture  :  blanc  n»  3,  32  fr.  87,  contre  32  fr.  56  la 
semaine  dernière  ;  roux  hS%  32  fr.  50,  contre  32  fr.  37  ;  raffiné 
belle  sorte,  lOo  fr.  50,  sans  changement. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  Its  principaux  marchés  : 


Villes 

30mars 
1899 

6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  suint)lU0k. 

172  .. 

175  50 

190  50 

192  .. 

195  .. 

Roiibaix  (qualité  pei- 

5  45 

5  52 

6  .. 

5  87 

5  87 

Anvers  (    d»   )  le  kil. 

5  37 

5  47 

5  82 

5  75 

5  75 

Au  Havre  la  hausse  a  fait  de  nouveaux  progrès,  mais  le 
Marché  présente  peu  d'animation. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

SOmars 

6  avril 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

1899 

1899, 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  . .   

39  50 

39  .. 

39  25 

39  62 

39  .. 

Liverpool   

38  46 

m  27 

38  33 

38  33 

38  15 

New-York  

33  68 

32  88 

32  88 

32  71 

32  78 

Voici  la  situation  comparée  des  cotons  au  25  avril,  d'après 
le  bulletin  de  MM.  E.  Marande,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 

Stock 


1898 

Etats-Unis  Total 


1899 

Etats-Unis  Total 


(En  balles) 

Le  Havre....  261.900  227.000  221900 

Brème   368.800  370.700  3i6.400 

Barcelcmc  . . . .  84.000  89.000  121000 

Gènes   33.000  37.500  67.800 

Autr.  poi'ls  du 

Cimtincnt...  17.800  31.000  26.900 

l^ondres   »  3.000  » 

Liverpool....  1.142.000  1.250.000  1.561.000 

Ensemble..  1.907.500 

Etats-Unis  : 

Ports   688.000  688.000  798.000  798.000 

Intérieur...  309.000  309.  OUO  449.000  449.000 


234.900 
348.300 
125.500 
75.400 

59.000 
5.000 
1.645.000 


2.059.100      2.345.000  2.493.100 


Cotons  en  mer 
1898 


1899 


Etats-Unis 

Total 

Etats-Unis  Total 

13.300 

13.900 

19.100 

21.  ICO 

Brème   

55.700 

55.700 

34.200 

34.200 

Continent .... 

178.300 

269.300 

104.800 

188.800 

Angleterre  . . . 

151.000 

153.000 

60.000 

65.000 

Ensemble  . . 

398.300 

491.900 

218.100 

309.100 

Total  général. 

8.302.800 

3.548.000 

3.810.100 

4.049.200 

Existences  générales  connues 


1896 

2. 648.  OucT^.  118.000 
1898 

3.304.000  3.575.000 


1897 

2. 628.000'^.  005. 000 
1899 

3^823l)Ô0''~XÔ88!0Ô0 


Le  Marclié  du  Havre  a  été  peu  actif  cette  semaine,  et  les 
cours  dénotent  de  la  faiblesse. 


CUIVRE   ET  MÉTAUX 

On  a  beaucoup  parlé,  et  l'on  parle  encore  en  ce  moment, 
d'un  corner  sur  le  cuivre.  A  notre  avis  ces  bruits  ne  sont 
qu'une  simple  manœuvre  et  les  spéculateurs,  qui  comptent 
sur  la  continualicm  de  la  hausse  feront  bien  d'examiner  la 
situation  avec  soin. 

Le  cuivre,  qui,  il  y  a  trois  mois,  valait  à  Londres  64  liv. 
7  sh.  6  d.,  est  coté  aujourd'hui  77  liv.  5  sh.  Pendant 
cette  période  le  stock  a  augmenté  de  625  tonnes,  c'est-à-dire 
de  2  1/2  0/0,  et  cependant  le  prix  du  métal  s'est  accru  de 
plus  de  20  0/0. 

Comparons  maintenant  la  situation  à  celle  de  l'année 
dernière  à  la  même  époque.  En  avril  1898,  le  stock  du  cuivre 
s'élevait  à  2'^.588  tonnes  et  le  prix  du  métal  était  de  51  liv. 
10  sh.  Ces  chiffres  montrent  que  le  stock  actuel  est  en  dimi- 
nution de  9  0/0  et  les  prix  en  augmentation  de  49  0/0. 

Les  chiffres  de  la  consommation  ne  sont  pas  moins 
intéressants.  Pendant  les  trois  premiers  mois  de  1898,  la 
consommation  s'est  élevée  à  55.892  tonnes  ;  pendant  la  même 
période  de  1899,  il  n'a  élé  consommé  que  53.244  tonnes,  soit 
une  diminution  de  4  3/4  0/0.  Le  prix  coté  aujourd'hui  sur  le 
marché  ne  paraît  donc  pas  justifié  par  les  faits. 

Il  est  donc  certain  que  de  grandes  influences  sont  en  jeu. 
On  dit  que  les  Rockefellcr  et  la  Standard  Oit  Company  qui 
sont  à  la  tète  du  mouvement,  ont  risqué  leur  réputation  et, 
ce  qui  est  peut-être  plus  important,  leur  fortune  dans  cette 
opération. 

Le  but  poursuivi  serait  — comme  l'avait  indiqué  M.  Edmond 
Théry  —  de  fonder  un  Copper  Trîist  qui  ferait  l'acquisition 
de  toutes  les  mines  importantes  et  cjui  émettrait  des  actions 
pour  le  paiement  de  ces  propriétés. 

Ce  trust  exercerait  un  contrôle  sur  le  marché  du  cuivre, 
pousserait  le  prix  du  métal  jusqu'à  80  liv.  et  l'y  maintien- 
drait pendant  deux  ans  au  moins,  L'influence  de  la.Standard 
OU  est,  sans  aucun  doute,  très  grande,  mais  il  est  permis  de 
douter  qu'elle  puisse  mener  à  bonne  fin  ce  programme. 

Londres.  26  avril.  —  Les  avis  de  New-York  confirment 
que  le  syndicat  des  mines  de  cuivre,  en  voie  de  formation, 
sera  constitué  au  capital  de  40O  millions  de  dollars.  L'Ana- 
conda  a  été  achetée,  mais  le  Calumet  and  Hecla  reste  en 
dehors  de  la  combinaison. 

Le  correspondant  du  Standard,  à  Birmingham,  dit  que 
l'énorme  hausse  du  cuivre  cause  un  grand  préjudice  aux  in- 
dustries des  «  Midlando  »  à  Kynochs,  où  de  3.000  à  4.000 
ouvriers  étaient  employés;  il  n'en  reste  plus  que  2.000  environ 
et  encore  ne  travaillent  ils  pas  d'une  fai:on  continue.  Le  Gou- 
vernement a  décidé  d'arrêter  ses  ordres  de  cartouches  et 
d'obus  tant  que  les  prix  actuels  dureront.  Les  maisons  de 
fournitures  électriques  sont  dans  le  même  cas  et  toutes  souf- 
frent de  la  position  actuelle. 

A  Londres  (27  avril)  le  cuivre  en  barres  vaut  :  disponible, 
77  liv.  5  sh.  la  tonne;  à  3  mois,  76  liv.  17  sh.  6  d. 

L'étain  est  à  118  liv.  au  comptant  et  à  118  liv.  17  sh.  6d. 
à  3  mois. 

Le  plomb  anglais  est  coté  14  liv.  8  sh.  9  d.  la  tonne,  et  le 
plomb  espagnol  reste  à  14  liv.  5  sh. 

Le  zinc  disponible  demeure  à  28  liv.  12  sh.  6  d. 

A  Glascow  (27  avril)  la  fonte  est  cotée  63  liv.  pour  le  dis- 
ponible et  63  sb.  2  d.  à  un  mois. 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (22  avril)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  1S6  fr.  25,  contre  186 
francs  50  la  semaine  dernière;  ('«hili,  l""  marques,  200  fr., 
contre  190  fr. ;  en  lingots  et  plaques,  201  fr.,  contre  192  fr. 

Xavier  Girardot. 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés    des    principales    iVlarchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


iM  A  RC 1 1 A  N  D I  s  K  s ,  \'  A  LE  U  U  > 

MOYENNES  ANNUELLES 

PKIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  .Jeudi)  1899. 

24 

2 

9 

16 

23 

30 

6 

13 

20 

27 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

Fc  V  r 

Mars 

Mais 

Mai  s 

Mars 

Mars 

Avi  il 

Avi  il 

A  vri  1 

A  \'  r  i  1 

CÉRÉALES  (Paris) 

r  rancs 

b rancs 

Je  rancs 

_ 

V  rancs 

PRIX 

Francs 

Francs 

h rancs 

r  rancs 

V rancs 

b rancs 

r  rancs 

r  rancs 

^  rancs 

b rancs 

Francs 

Farine  (12  Marques) ...  157  kil. 

41  8i- 

42  85 

41  41 

.52  32 

.50  4.'i 

44  50 

43  50 

43  2ri 

42  62 

43  12 

43  12 

43  12 

42  87 

•42  62 

42  87 

—     (toutes  marques)  — 

45  3-2 

45  07 

46  44 

5(i  32 

.'H  .50 

48  « 

48  » 

46  75 

47  » 

47  » 

47  » 

47  » 

47  )) 

47  » 

47  » 

—     (Corbeil)   — 

46  3-2 

46  07 

45  66 

.57  32 

.58  80 

49  » 

49  » 

48  » 

48  » 

48  » 

48  » 

48  » 

48  .. 

48  » 

48  » 

Plé                             lûO  kil. 

IV  ZI 

Lu  14 

ni  '^W 
ij  .îo 

'î7 

0';  yo 

Z-)  oO 

9()  87 

.)()  '^j^ 

20  87 

20  87 

21  l'' 

20  87 

20  87 

ZI   1  z 

Soisjle   — 

12  34 

10  89 

11  61 

15  Si 

16  (i8 

H  50 

14  25 

13  87 

Ï3  75 

13  62 

13  50 

13  .'li) 

13  7.5 

13  62 

13  62 

19  43 

15  66 

15  04 

It)  73 

19  55 

17  37 

17  10 
i  l  IZ 

17  » 

i  i  Iz 

-17  A9 

1^:  AO 

10  OZ 

-1 1;  1K 
10  10 

10  OZ 

17  37 

17  37 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

1  ■79 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  30 

1  27 

1  34 

1  29 

1  27 

1  30 

1  35 

1  32 

1  27 

1  32 

2  21 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  95 

1  85 

1  83 

1  80 

1  80 

1  85 

1  80 

1  88 

1  90 

1  80 

Z  uy 

1  oy 

1  "70 

1  iy 

i  oZ 

1  7'-i 
1  10 

1  75 

l  10 

-1  7*i 

1  iO 

1  70 

1  J-j 

1  80 

4  7^^ 

1  io 

I  7 1 

1  77 
1     i  i 

1  73 

1  bo 

1  lo 

1  O'I 
1  Z4 

1  00 

J-  .-)U 

A  ^ifl 
i  jU 

1  Ki\ 
l  OU 

1  fin 
i  ou 

1  .JU 

1  '.R 
1  4o 

1  .jl 

1  40 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil. 

32  50 

28  6i 

30  44 

27  29 

31  17 

29  75 

30  » 

30  37 

30  75 

31  » 

30  62 

31  43 

32  56 

32  .56 

32  68 

—     raffiné  1^*^  qualité  — 

iUO  lô 

yy  oz 

lUU  oo 

96  69 

iUo  JZ 

l\)  i  00 

104  50 

104  50 

104  50 

104  .50 

105 

105  » 

t  nn 

lUO 

inn 

lUI)  JU 

Il  m  -'.0 
luo  ou 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

33  63 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

44  75 

45  » 

45  » 

41:  75 

44  87 

45  75 

45  37 

41  87 

i5  37 

4(5  37 

zo  oz 

Z4  zo 

zo  o  1 

28  37 

ol  Un 

o  t  >> 

Ô4 

34  » 

34  » 

O  t  ') 

0  i  " 

O  (•   -  . 

OU  OO 

oz  zy 

00  oo 

.57  43 

7". 

50  » 

-JU  zo 

/■O  7^^ 

49  75 

48  25 

'lR  7^; 

■^■O  iO 

4o  " 

'.R  7"; 

',a  7"i 

49    i  0 

—     lin   — 

^■y  zo 

41>  oo 

0  1 

^0  s*? 

-10  oU 

45  50 

40  ou 

45  75 

44  87 

^'î  O^A 

40  zo 

'lA.  0"i 
44  Zo 

1.  f,  7*: 

4-4  io 

f.f,  10 
44  IZ 

Suif   — 

Ou  yu 

03  ifo 

■ïo  ly 

44  72 

/.  07 

-tes  y  1 

oo  » 

56  » 

OD  » 

._)0  " 

UO  " 

56 

OD  )) 

00  » 

o6 

OO  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                             50  kil. 

42  .50 

45  12 

47  25 

42  57 

39  37 

38  62 

39  » 

39  25 

39  37 

38  87 

39  50 

39 

39  25 

39  62 

,39  » 

m  50 

115  50 

123  » 

llo  ZO 

123  50 

150  » 

151  .50 

153  » 

1(52  11 

165  50 

172  » 

175  .50 

190  50 

192  » 

1!)3  » 

95  12 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

36  25 

35  23 

34  75 

34  30 

35  23 

34  50 

34  50 

34  23 

34  23 

34  » 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  Ire  marq.).  100  kil. 

105  » 

113  >) 

126  25 

128 

139  87 

193  75 

192  50 

187  50 

183  50 

181  50 

176  50 

184  .50 

189  50 

190  « 

200  » 

188  15 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

280  » 

291  25 

286  50 

285  » 

291  » 

288 

295  » 

302  .50 

303  50 

305  » 

420  40 

365  (i3 

374  80 

437  30 

510  94 

700  n 

(i97  50 

675  » 

679  70 

687  50 

690  63 

696  88 

696  88 

698  41 

715  62 

r er  (Mui cndiiu)               luo  kii. 

■16  » 

14  25 

14  75 

15  50 

16  .50 

17  50 

18  » 

18  » 

18  23 

18  23 

19  » 

19  » 

19  » 

19  1) 

1!) 

16  50 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

17  12 

17  25 

17  75 

17  73 

17  25 

17  » 

17  » 

17  » 

17  50 

17  50 

jni\.£r\0£X£i  X  liNi4.iNt_*J.JtjrV  l^X^cil  la) 

COURS 

100  93 

101  89 

102  04 

10^  "î'. 
lUo  O  t 

iUZ  ol 

luz  yo 

lO'î  10 
lU.J  iZ 

102  3.'i 

103  35 

4  no"  90 

lUZ  zz 

1  no  « 

lUZ  " 

ini  <io 
lui  yz 

1  00 

lUz  •> 

,1 A 1  on 
lUi  yu 

3  1/2  0/0  1894  

107  28 

107  28 

105  65 

101^  (il 

10(i  f\(\ 
lUO  uo 

10'^  R*; 

100  oO 

■10'?  K7 
lUo  0  i 

10'^  RO 
loo  ou 

103  70 

103  60 

lUO  Ol 

lUo  OU 

1  (Yi  1^0 
lUo  OZ 

M\'>  fîO 
lUo  OZ 

lUO  40 

39G3 

3671 

3.597 

oOJZ 

000  J 

jyzu 

'-Ï000 
OJZU 

'4QR0 
oyou 

4100 

o .  7 1 U 

4070 

4UZ.> 

4UUU 

oyyo 

Crédit  Foncier   — 

948 

868 

660 

K70 
D/V) 

r;wo 

iO  i 

iou 

iOO 

765 

i  <)o 

ioz 

10-1 

i^O 

lOO 

710 
/  lU 

Crédit  Lyonnais  — 

l.)0 

777 
1  1 1 

77(; 

Ol-) 

RR7 
oo  J 

901 

oJO 

ROR 

oJo 

RUO 

yiz 

yo-o 

Banq.de'ParisetBays-Bas. .  — 

669 

804 

813 

S'il 

Jo  k 

ORl 

yoo 

OQ'"l 

yyo 

1019 

1008 

lUZ  1 

1  iViK 
lUoO 

lUOO 

1 1 177 

lU  1  / 

lilo 

loU  t 

loUO 

-10/.  ^^ 

ly'to 

01  1  0 

ziiy 

Ol  'ir\ 
zloU 

Ol  Q(\ 

zloU 

Ol  on 

9 1 1 

ZI  l.) 

ZlO'> 

218U 

2172 

2170 

2160 

—        P.-L.-M  — 

11 M 

1475 

1.565 

1757 

1915 

1942 

1942 

1940 

1965 

19)2 

1945 

1953 

1962 

1965 

1955 

2862 

o^4y 

3234 

3566 

3599 

3591 

3620 

3710 

3715 

3780 

3790 

3782 

3809 

3824 

xlÀJNijlUiii  LJkj   t  sxAlSKjiiu 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

SITUATIONS 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

ue  1 1  . 

delr. 

de  1  r 

Ot;  1 1  . 

de  f  r 

de  fri 

de  f  r 

de  fr 

de  Ir. 

(il'  11 . 

de  1  r. 

de  f  r. 

3.476 

3.. 527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.799 

3.8.'i5 

3.817 

3.803 

3.770 

3.828 

3.816 

3.813 

3.803 

3. 731 

1.821 

2.048 

1.978 

1.96-3 

1.875 

1.826 

1.823 

1.821) 

1.820 

1 .823 

1.811 

1.818 

1.815 

1.817 

l.«18 

■  r-'";!'!^""',  !",'  ' 'i' 

1.263 

1.244 

1.244 

1  9'>2 

1.22» 

1.201 

1.197 

1.197 

1.196 

1.199 

1.200 

1.204 

1.202 

1.204 

1.207 

.565 

.544 

693 

730 

798 

856 

875 

749 

724 

716 

833 

745 

740 

721 

756 

291 

312 

364 

358 

391 

403 

426 

424 

416 

416 

416 

440 

428 

426 

420 

Comptes  courants  particuliers  . . 

445 

547 

5r)6 

492 

491 

532 

479 

4.53 

422 

452 

480 

473 

438 

451 

497 

160 

202 

237 

221 

252 

143 

127 

101 

109 

114 

133 

102 

107 

104 

116 

ESCOmPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

0/ 

/o 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

/o 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

2.50 

2.20 

2 

2  » 

2.20 

3  » 

3  » 

3 

3  « 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

—             —  d'Angleterre 

2.11 

2  >> 

2-48 

2.78 

3.26 

3  >) 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

,  3  » 

3  « 

3  » 

3  )) 

3  » 

—             —  d'Allemagne 

3.12 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

4.50 

4.50 

4.50 

4.50 

4.50 

4.. 50 

4.50 

8  » 

4.50 

4.50 

4.30 

—             — d'Autr-Hongrit 

4.09 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5  » 

5  » 

5  « 

3  » 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  )i 

—             —     de  Belgique 

3  » 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3.50 

3.. 50 

3.. 50 

3.. 50 

3.. 50 

3.30 

3.50 

3.50 

3.80 

3.. 50 

—              —    de  Hollande 

2., 58 

2.. 50 

3.02 

3.14 

2.75 

2.50 

'2.50 

2.50 

2.30 

2.50 

2.50 

2.50 

2.  .50 

2.50 

2.30 

—              —  d'Italie 

5.70 

5  )) 

5  » 

5  » 

5  >. 

3  )> 

5  » 

3  » 

5  » 

5  » 

,5  .) 

3  .) 

5  » 

3  » 

6  » 

—             —    de  Russie. . . 

4.50 

5  » 

6.05 

3.87 

5.27 

5.50 

3.30 

5.50 

3.30 

5.30 

3-30 

5.50 

S  50 

3.80 

%  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

.Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

dffr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

do  f  r. 

defr. 

de  fr. 

Circulation  fiduciaire  tid,ale  

15.539 

16.073 

rt..537 

15.254 

H.  668 

14.364 

14.379 

14.346 

li.30i 

14.214 

H.  247 

14.. 576 

14.466 

14.412 

H.31(i 

iMI.-lissr-or  

6.9.52 
2.604 

7.863 

7.860 

8.746 

8.182 

8.379 

8.388 

8.312 

8.268 

8.261 

8.277 

8.144 

8.120 

8.157 

8.197 

l'iiirjissi'-argi'iit  

2.. 506 

2.513 

2.. 5.56 

2.494 

2.595 

2.611 

2  645 

2.(i51 

2.679 

2.6(57 

2.(5(52 

2.612 
3(5,1 

2.698 

2.730 

K;i|ipin  Ldc  l'(ir  à  la  circulation  % 

44,7 

48,9 

51,0 

57,3 

55,7 

58,3 

58,3 

57,8 

57,8 

58,8 

58,0 

55,0 

.57,9 

.57,2 

534 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  26  avril  1899. 
Le  Marché  Monétaire.  —  Les  Emprunts  d'Etat.  —  Le  Traité  avec  les 
États-Uuis.  —  Le  Cartel  du  Sucre  brut.  —  Valeurs  Coloniales. 

On  n'épi'ouve  aucune  inquiétude  au  sujet  de  l'issue 
des  incidents  divers  qui  sont  nés  entre  Américains  et 
Allemands  à  Samoa  et  aux  Philippines  :  l'on  sait  que 
tout  se  réduira  à  une  polémique  de  presse.  La  Gazelle 
de  Cologne,  qui  est  un  organe  quasi  officieux,  félicite 
le  public  de  n'avoir  accordé  à  tous  ces  événements  que 
le  peu  d'attention  qu'ils  méritent. 
^  Les  conditions  du  Marché  monétaire  continuent  à 
s'améliorer,  et  la  liquidation  vient  de  s'effectuer  de  la 
manière  la  plus  satisfaisante,  avec  un  bon  marché  re- 
latif des  reports.  Le  dernier  rapport  de  la  lîeichsbank 
est  également  très  favorable,  bien  qu'il  constate  une 
augmentation  des  exportations  d'or  en  Angleterre. 
Malgré  cette  émigration  de  l'or,  il  parait  certain  que 
la  Reichsbank  abaissera  jeudi  ou  vendredi,  le  taux 
de  son  escompte  de  4  1/2  0/0  à  4  0/0. 

Les  deux  émissions  publiques  que  je  vous  ai  annon- 
cées dans  ma  dernière  lettre:  l'emprunt  3  1/2  0/0  des 
Chemins  de  fer  bavarois  et  l'emprunt  3  1/2  0/0  de  la 
ville  de  Brème  paraissent  avoir  réussi  ;  on  a  même 
constaté,  à  la  suite  de  cette  réussite,  un  léger  relève- 
ment des  cours  des  fonds  d'Etats.  Il  n'en  est  pas  moins 
vrai  que  le  moment  paraît  peu  favorable  aux  émissions 
de  papier  d'Etat.  La  tentative  d'emprunt  faite  par  la 
Ville  de  Mayence  montre,  que  dans  l'Allemagne  du  Sud, 
les  emprunts  à  3  1/2  0/0  sont  impossibles,  qu'à  4  0/0 
même,  ils  sont  hasardeux.  Tous  les  capitaux  dispo- 
nibles se  portent  vers  les  actions  industrielles  sur  les- 
quelles la  spéculation  d'ailleurs,  devient  chaque  jour 
■  plus  importante  et  plus  audacieuse. 

Je  vous  ai  envoyé,  au  fur  et  à  mesure  de  leur  publi- 
cation, les  statistiques  publiées  sur  les  relations  com- 
merciales avec  les  Etats-Unis.  On  sait  aujourd'hui  à 
quoi  visaient  toutes  ces  statistiques  :  des  pourparlers 
entre  l'Allemagne  et  les  Etats-Unis,  tendant  à  la  con- 
clusion d'un  traité  de  réciprocité,  ont  eu  lieu  en  ce  mo- 
ment à  Berlin.  Ces  pourparlers,  dit-on,  sont  presque 
terminés  et  la  rédaction  du  traité  toute  prête.  On  croit 
toutefois  que  l'Allemagne  ne  pourra  pas  obtenir,  en  ce 
qui  concerne  la  clause  de'  la  nation  la  plus  favorisée, 
les  mêmes  concessions  que  la  France  et  cela  en  dépit 
des  concessions  auxquelles  elle-même  s'est  laissé  aller. 

Les  producteurs  de  sucre  brut  sont  en  train  de  se 
constituer  en  trust  ou  cartel.  C'est  un  vieux  projet  qui 
va  arriver  à  sa  réalisation.  Les  fabricants  de  sucre 
avaient  d'abord  rêvé  d'une  vaste  association  entre  les 
fabricantiB  allemands,  autrichiens  et  russes  :  ils  se 
contentent,  aujourd'hui,  d'un  cartel  entre  producteurs 
allemands.  Le  but  de  cette  constitution  en  cartel  est  de 
maintenir  le  prix  du  quintal  de  sucre  brut  à  88  0/0  de 
rendement,  à  25  marks  50.  Sans  entrer  dans  les  détails 
des  chiffres  donnés  parles  ouvrages  spéciaux,  on  peut 
estimer  que  par  le  seul  fait  de  la  constitution  de  ce 
cartel,  il  sera  prélevé  sur  les  consommateurs  un  tribut 
de  plus  dp.  55  millions  de  marks  par  an.  Une  partie  de 
la  presse  enregistre  le  fait  sans  commentaire:  la  plu- 
part des  journaux  demandent  une  loi  réprimant  de 
pareilles  tentative?  d'accaparement. 

•le  crois  devoir  vous  signaler,  comme  un  symptôme 
intéressant,  l'activité  qui  règne  sur  le  marché  des 
papiers  coloniaux.  Pour  ne  citer  qu'un  exemple,  les 
actions  de  la  Société  Sud-Cameroun  ont  dépassé  le 
courts  de  200  0/0, 


Momatioiis  îmm^  el  Fiuaiifc 

Les  Chemins  de  fer  Prussiens.  —  Les  résultats  de 
rox|iloi':iti(jn  dus  Choiniiis  de  Ii.t  on  mars  sont  très  satisfai- 
sants. Li's  recolles  de  tous  genres  accusent  une  sensible  aug- 
mentation. 

La  longueur  du  réseau  exploité  a  augmenté  de  590.48  km. 


et_  est  maintenant  de  29.898  km.   La  recette  kilométrique 
seleve,  pour  l'année  189S-1899,  à  42.2^5  M.  (+  1.710  M.) 
o  ^'^  "^^'^        ™ars  la  recette  kilométrique  a  été  de 

3.663  M.  (-H  164  M.) 

Recettes   

desVoya-  des  Mar-  Extraor- 
geurs     chandises  dinaires  Total 


Mars  1899   25.210 

Par  rapport  à  mars 

1898    -f  2.978 

Dans  l'année  1898-99  341 .200 
Par  rapport  à  1897- 

1898   +22.623 


(En  milliers  de  marks) 


71.183 

+  4.246 
829.183 


6.970  103.318 

-  !i!30  +  6.674 
79.691  1.250,074 


+47. soi   +  1.383  +71.309 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagemênts  à  vue.., 
Divers   


1899 


23  avril 


897  ?39 
24.212 
11  315 

■742.018 
61. n9 
10  679 
6^.450 


120.000 
30.000 
1.101  615 
546.240 

n.';87 


3ll.l5avril 


-I-  30.997 
+  1.49S 

—  5  5Câ 

—  26  019 

5.993 
432 
6  9ô8 


+ 


non  mod. 
non  mod. 

—  37.620 
-I-  25.618 

—  427 


1898 


23  avril 


0»  ISavril 


882  927  + 
22  695  -(- 

11  867 
7ÔD  618. 

74.281 

12  US? 
52  415 


120.000 
30.000 
.106  7i2 

491.167 
1^.021 


6.338 
647 
2  996 
+  l.l.3d-Z 

—  13  438 

—  19.8i6 

—  7.901 


non  moi, 
non  niod . 
—  32.156 
+  8  566 
+  7o-6 


Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 
1897  1898 


31  mars. 

7  avril. 
15  —  . 
23  —  . 
30   .-  . 


.  840,9 

.  856.0 

.  872,2 

,  895,4 

,  883,8 

Circulation 


86  b,  4 
876,6 
882,9 
648,9 


1897  1898 


mars . 
avril 


1201,2 
;  152,7 
1083,6 
1057,7 
1111,5 


1281,2 
1213,9 
1138,9 
1106,7 
1162,3 


1899 

827,8 
831,3 
866,7 
897,7 


1899 

J 265,0 
1212,7 
1139,2 
1101,6 


Lettres  dechangeetprêtssur 
1897  1898 


31  mars 
7  avril 


23  — 
30  - 


31  mar.5 
7  avril 
15    —  . 
23    —  . 
30    —  . 


826,1 
772,0 
702,6 
680,5 
733,4 


804,5- 

850,3 
773,9 
779,9 
833,6 


titres 
1899 

984,8 

913,4 
841,2 
809,2 


Réserve  de  billets 

1897  1898  1899 

—  12,3  --0,6  —109,8 

31,9  —19,0  —53,5 

120,2  68,1  39,5 

167,6  104,0  125,2 

103,4  16,7  — 


Le  Mouvement  maritime  de  Hambourg  en  1898.  — 

Le  mouvement  maritime  du  port  de  Hambourg  a  augmenté 
d'importance  pendant  l'année  18t!8.  On  pourra  s'en  assurer 
par  le  tableau  de  comparaison  suivant  : 

Importations  par  mer 

Tonnes  Marks 

1896    71.038.625  1.713,071.090 

1S9V    80.666.618  1.790.^^83.360 

1898   88.951.783  2.014.8-/0.140 

'  Exportations  par  mer 

Tonnes  Marks 

1896    32.406.6.55  1.439.210.120 

1897   :    36.406.655  1.435.213.520 

1898    39.625.533  1.493.361.390 


Courrier  de  la  Bonrse  de  BerHn 

Berlin,  le  27  avril  1899. 

Le  dernier  bilan  de  la  Reichsbank  a  très  favorablement 
impressionné  le  Marché,  où  tous  les  cours  sont  très  fermes 
et  l'activité  assez  importante.  Les  valeurs  des  charbonnages- 
ont  surtout  été  fort  demandées  cette  semaine.  Les  actions  des 
Banques  sont  en  hausse.  Les  Chemins  de  fer  allemands  et 
autrichiens  fermes. 

Sur  le  Marclié  des  fonds  d'Etat  on  remarque  surtout  la 
grande  fermeté  des  emprunts  mexicains.  Les  Fonds.espagnols, 
italiens,  argentins  et  turcs  sont  en  hausse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  . .  ;  l'Italien,  94  75;  les  Lom- 
bards, 27  20;  le  MobUier  Autrichien,  223  50;  l'Exlérieure, 
59  . . .  Clôture  ferme. 


/ 


1;KCX)N0MISTM  EUIIOPKI^N  -  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  2G  avril  189!). 
La  l/Uiuidation.  —  La  Situalioii.  —  Les  Droits  sur  les  Vins.  —  La 
Banque  il'Anglotcrrc  el  le  Marché  monétaire. 

La  liquidation  de  fin  avril  s'est  ellectoée  dans  d'assez 
bonnes  conditions  ;  l'argent,  quoique  cher,  l'a  moins 
été  que  pour  le  dernier  règlement  :  il  s'est  d'ailleurs 
montré  abondant  et  facile.  La  spéculation  a  constaté 
ce  fait  avec  satisfaction  et  tout  nous  porte  à  croire  à  la 
continuation  des  bonnes  tendances. 

Le  budget  de  sir  Michael  Hicks-Beacli  ne  cesse  de 
provoquer  de  vives  discussions,  mais  ces  critiques  ne 
s'écartent  guère  de  celles  que  V Economiste  Européen  a 
relevées,  et  il  est  regrettai )ie  que  le  chancelier  n'ait  pas 
pris  une  mesure  plus  radicale  en  ne  demandant  qu'au 
fonds  d'amortissement  les  ressources  nécessaires.  Les 
protestations  de  ceux  qui  se  sont  montrés  o^^posés  à  la 
mesure  auraient  été  plus  fortes,  mais  on  aurait  évité 
les  justes  réclamations  de  ceux  qui  se  trouvent  atteints 
par  les  nouveaux  impôts. 

Les  droits  sur  les  vins,  en  effet,  ne  mécontentent  pas 
seulement  les  pays  producteurs  du  continent:  ils  mécon- 
tentent aussi  les  consommateurs  anglais  et  les  colonies 
anglaises. 

On  n'ignore  pas  que  la  culture  de  la  vigne  a  fait  de  sé- 
rieux progrés,  notamment  en  Australie  et  que  les  vins 
de  cette  provenance  ont  réussi,  après  de  longs  efforts  et 
de  lourdes  dépenses,  à  entrer  dans  la  consommation 
anglaise.  Les  nouveaux  droits  vont  porter  un  coup  as- 
sez sérieux  à  cette  production  naissante. 

Le  Slal.ist  profite  de  la  nomination  du  nouveau  gou- 
verneMr  de  la  Banque  d'Angleterre  pour  demander  une 
réforme  dans  les  coutumes  de  la  Banque. 

Il  n'y  a  pas,  dit  notre  confrère,  de  danger  finan- 
cier imuiédiat;  mais,  cependant ,  tout  nous  indique 
que  nous  allons  avoir,  pendant  deux  ou  trois  ans,  de 
fortes  demandes  d'or  avec,  à  chaque  automne,  un  rel^-- 
voment  des  taux. 

Il  est  clair,  par  exemple,  qu'il  y  aura  un  nouveau 
resserrement  en  Allemagne  ;  d'autre  part,  les  Etats- 
Unis  sont  dans  une  telle  période  d'activité  industrielle 
et  spéculative  qu'il  serait  bien  étrange  que  l'argent  ne 
devînt  pas  plus  rare  et  plus  cher  en  septembre.  Enfin, 
le  Gouvernement  indien  se  prépare  à  un  grand  chan- 
gement monétaire:  dans  quelques  mois  la  Commission 
d'enquête  remettra  son  rapport  et  le  Gouvernement  de- 
vra décider  ce  qu'il  voudra  faire.  On  peut  donc  supposer 
que,  dès  l'automne,  l'Inde  commencera  à  acheter  plus 
d'or:  il  est  à  désirer  qu'elle  choisisse  un  autre  moment, 
mais  il  faut  être  prêt  à  toutes  les  éventualités.  Dans  le 
cas  où  l'or  serait  demandé  par  l'Allemagne,  les  Etats- 
Unis  et  l'Inde,  il  est  clair  que  les  taux  devraient 
monter;  en  admettant  que  l'Inde  retarde  ses  deman- 
des, il  faut  tout  de  même  prévoir  des  envois  en  Alle- 
magne et  aux  Etats-Unis. 

Dans  ces  conditions,  se  demande  notre  confrère,  la 
Banque  d' Angleterre  ne  devrait-elle  pas  déjà  faire  les 
préparatifs  nécessaires  et  renforcer  sa  réserve?  Si  elle 
avait  agi  en  appréciant  correctement  les  événements, 
sa  situation  serait  moins  faible  qu'elle  ne  l'est;  elle 
n'aurait  pas  placé  autant  sur  le  marché  et  aurait  accu- 
mulé plus  d'or. 

Le  moment,  poursuit  le  S^a/is^,  est  propice  pour  agir 
vigoureusement;  l'or  est  peu  demandé  et  la  Banque, 
l'attire  presque  sans  effort.  Mais  il  faut  que  le  courant 
soit  dirigé  vers  elle  d'une  façon  encore  plu?  active  et, 
pour  cela,  il  est  nécessaire  de  réformer  d'anciennes 
méthodes  et  d'agir  avec  résolution. 

On  o'ojectera  peut-être  que  la  Banque  est  une  entre- 
prise privée  et  qu'elle  n'a  aucun  devoir  vis-à-vis  du 
])ublic  ?  Notre  confrère  combat  vivement  une  telle 
opinion  :  La  Banque  d'Angleterre  est  avant  tout  le 
baïKpiicr  du  Gouvernement;  elle  est  en  second  lieu  le 
banipiier  de  tous  les  clearing  hou'^es  ;  elle  est,  en  troi- 
sième lieu,  la  seule  émeltrice  de  billets  pour  Londres 


et  ()0  miles  à  la  ronde.  Elle  est  enfin  la  gardienne  de  la 
dernière  réserve  du  pays.  «  Dans  c(>s  conditions,  on 
peut  insister  au  nom  de  la  communauté  commerciale 
l)0ur  dire  que  la  Banque  a  des  devoirs  jinhlics  et  qu'elle 
uègligc  ces  droits  lorsqu'elle  raan(|uo  de  fortilier  sa  po- 
sition au  moment  nécessaire.  » 

Nous  ajouterons  que  le  nouveau  gouverneur  parait 
entrer  dans  la  voie  indiquée  par  notre  confrère  :  cette 
semaine,  en  elfet,  on  a  constaté  des  achats  d'or  par  la 
Banque. 

BILAN   DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

27  avril  1899 
Département  des  ppéralio?is  d'émission 


PASSIF 


Billets  créés. 


Total. 


Liv.  st. 
45.935.000 


45  935.000 


ACTIF 

Dette  Hxe  dt  l'Etat. .  . 
Rentes  imniubilisées. . 
Or  monnayé  et  lingots 


l 
11, 

5, 
•29. 


IV.  st. 
015.000 
'/R-i.OOO 
135  000 


Total   45.935.000 


Département  des  opérations  ae  banque 

ACTIF 


PASSIF 

Li'i?.  st. 

Uapital  aocial   14.553.000 

Réserve  et  protits  et 

pertes   3.155.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   iï  54b. 000 

Comptes  particuliers..  38  181  000 

Billetsèsept  iours,etc.  i63.00C 


Total   68  600.000 


Rentes  disponibles  (k 

là  Banque)  

Portefeuille  et  avance' 
Billets  en  réserv»,... 
Or  et  arpent  monnayés 


Liv.  SI. 


388.000 
539.000 
536.000 
137.000 


Total   68.600.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilaa  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Ciiculatio» 

(excepté  les 
billetsïiTjours) 

DÉPOTS 

Dispon  dudé|) 
des  opérations 
de  -Banque 

> 

« 

-/) 

31.969 

26.656 

49  119 

45.149 

22  1U3 

26  ..   

.i2.6!'.3 

26.46.1 

511.024 

45.129 

23.023 

■2  fév  

32.975 

26.806 

50  414 

iD.t95 

22.969 

9  ..   

33  400 

26  4«-c) 

51  587 

lS.(i34 

23  715 

16  

23  »   

33.  .39» 

26  286 

52 . 633 

46.290 

24  512 

34  C62 

26.225 

53  455 

47  017 

24.637 

2  mars  

33 . 743 

26.781 

53  788 

48.467 

23  762 

9   

33.1  U 

26  627 

52.495 

47.765 

23.317 

33.038 

26  :-.53 

53.621 

48,810 

23  285 

23  »   

32  4w 

26.64i 

54.439 

50  310 

22  633 

30  »   

30  808 

2-7. 9:» 

5»  220 

58.074 

19.678 

30  091 

27.865 

50  872 

49  :23 

18.916 

13  ..   

3U  350 

27  659 

49.9G2 

18  260 

19  491 

20  

30 . 980 

27.151 

£0  525 

48-055 

20.329 

27  »   

31.272 

27.399 

50.729 

47.927 

20.673 

«  S  ■» 
^  «>  a 

H  a) 

Taux 

O  »  S 

x;  »H  «1 
S.S  « 

de 
l'es. 

o  £  Sic 

rt 

% 

45 

4d 

45Ji 

3 

46  ' 

» 

46  y» 

443/16 

■44% 
43% 

k\Y, 

33/; 
37 

» 
» 

39 

40/8 

40  3^ 

Le  Coût  des  Navires  de  guerre.  —  On  sait  i^éiiérale- 
nieiit,  dit  le  SelVs  Commercial  Intelligence,  ((ue  la  hausse 
du  prix  des  matières  iJnaTiières  et  l'augmentation  des  deman- 
des a  provoqué  une  élévation  du  coût  des  couslructioiis  na- 
vales. Le  tableau  suivant  pourra  donner,  à  ce  sujet,  des  indi- 
cations précises  : 


Construction  des  arsenaux  de  l'Etat 


Années 


1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
189G. 
1897. 
1898. 


Nombre 

Déplace- 

Coût 

Goût 

des  navires 

ment 

total 

par  tonne 

Tonnes 

Liv.  st. 

L.  sh. 

d. 

8 

22.520 

1.230.910 

49  0 

0 

8 

68.100 

3.847.590 

£6  10 

0 

9 

50.450 

2.9:20.4HO 

58  0 

0 

9 

32.400 

1.729.450 

53  0 

0 

8 

2(;.700 

1.803.510 

67  10 

0 

8 

70.350 

4.399.bH0 

60  10 

0 

9 

73.970 

4.287.(00 

.59  12 

0 

4 

31.885 

1.752.700 

55  0 

0 

9 

73.090 

4.575  120 

67  14 

0 

Ces  chiffres  montrent,  qu'entre  1890  et  1808,  l'augmentation 
du  coût  do  construction  a  été  d'environ  19  liv.  st.  par  tonne 
pour  les  navires  de  guerre.  Ce  l'ait  constitue  un  facteur  im- 
portant pour  les  dépenses  annuelles  de  la  marine. 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Liondres 

~~  Londres,  27  avril  1899. 
La  liquidation  de  fin  avril  s'est  effecluée  dans  de  bonnes 
conditions  et  bien  que  l'argent  ait  été  un  peu  cher,  il  n'a  pas 
atteint  le  niveau  observé  pour  le  règlement  antérieur. 
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i^'ECONOMISTE  EUROPÉEN  — 


Autriche-Hongrie  et  Belgique 


Les  perspectives  restent  toujours  favorables  et  les  cours 
sont  généralement  soutenus. 

Les  Consolidés  se  retrouvent  à  110  3/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ï Extérieure  d'Espagne 
reste  mouvementée  à  58  1/2.  IS Italien  est  sans  affaire  à 
94  ./..  Les  fonds  Ottomans  varient  peu. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  assez  bien  im- 
pressionné. Le  Brésil  4  0/0  reste  à  63  1/2. 

Les  Chemins  anglais  ont  des  affaires  assez  suivies. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  est  plus  calme. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  05  3/4,  VErie  à  14,  le  Nor- 
thern Pacific  à  81  1/2,  la  Philadelphie  à  11  5j8,VAtchison  à 
21  3/8,  le  Norfolk  à  71  3/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  26  avril  1899. 
Le  Marché  monétaire.  — Les  Sucres  autrichiens  et  les  Tarif.s  indiens. 
. —  Le  Budget  hongrois.  —  Les  Droits  de  Péage  aux  Portes  de  fer.  . 
—  Le  Commerce  extérieur. 

L'activité  est  partout  à  son  minimum  et  dans  les 
sphères  financières  le  marasme  provient,  surtout,  des 
mauvaises  conditions  du  Marché  monétaire  et  de  la 
rareté  persistante  du  numéraire.  Les  plus  optimistes 
attendent  quelque  amélioration  des  paiements  de  mai; 
d'autres  pensent  que  ces  disponibilités  seront  vite  ab- 
sorbées et  tout  à  fait  insuffisantes  à  répondre  aux 
demandes  croissantes,  surtout  à  Buda-Pesth. 

Je  vous  ai  parlé  des  droits  nouveaux  dont  les  Indes 
anglaises  avaient  frappé  les  sucres  autiuchiens  et  du 
dommage  considérable  qu'ils  causent  à  l'industrie  au- 
trichienne. Le  Gouvernement  austro-hongrois  a  envoyé, 
à  ce  sujet,  un  rapport  au  Gouvernement  anglais,  qui  a 
répondu  que  les  droits  pourraient  être  abaissés,  si 
l'Autriche  renonçait  à  encourager  par  des  primes 
d'exportation,  le  trafic  considérable  des  sucres  autri- 
chiens aux  Indes.  Le  Gouvernement  austro-hongrois  a 
communiqué  cette  déclaration  aux  fabricants  de  sucre 
dont  la  réponse  unanime  a  été  qu'on  ne  devait,  en 
aucun  cas,  toucher  aux  primes  d'exportation.  C'est  une 
grosse  faute  des  producteurs  autrichiens  car  les  primes 
d'exportation  sont  inférieures  aux  droits  dont  l'Angle- 
terre aurait  fait  remise. 

Le  Ministre  hongrois  des  finances  vient  de  soumettre 
au  Parlement  la  loi  budgétaire  pour  l'exercice  1899.  Tel 
qu'il  est  sorti  du  débat  parlementaire,  le  bilan  est  fixé 
comme  suit  : 

Les  dépenses  totales  sont  évaluées  à  508.252.446  flo- 
rins, les  recettes  à  503.303.603  florins.  Il  en  résulterait 
un  excédent  de  recettes  de  51.157  florins,  qui  serait 
affecté  aux  disponibilités  de  caisse. 

Les  dépenses  sont  divisées  en  trois  catégories  :  les 
dépenses  ordinaires  s'élèvent  à  460.005.399  florins,  les 
frais  transitoires  à  15.857.462  florins,  les  investis- 
sements à  47.389.585  florins.  Les  autres  dispositions 
budgétaires  répondent  exactement  à  celles  de  l'année 
précédente. 

Le  Gouvernement  hongrois  est  en  butte  à  de  très 
vives  récriminations  au  sujet  de  l'exagération  du  tarif 
de  droits  de  péage  qu'il  a  établis  sur  les  navires  passant 
aux  Portes  de  Fer,  sur  le  Danube.  On  considère  partout 
que  le  maintien  de  ce  tarif  équivaudrait  à  une  fer- 
meture des  Portes  de  Fer.  La  Chambre  de  Commerce 
de  la  Basse-Autriche,  la  Bourse  des  produits  agricoles 
de  Vienne,  ainsi  que  toutes  les  autorités,  dans  le  com- 
merce et  l'industrie,  ont  réuni  leurs  ijrotestations  pour 
en  saisir  ensemble  les  deux  Gouvernements  de  l'Em- 
pire. Si  ces  tarifs  étaient  maintenus,  le  trafic  serait 
contraint  de  recourir  à  la  voie  maritime  et  l'Etat,  qui 
a  contribué  à  la  régularisation  du  Danube  à  cet  endroit 
difficile,  aurait  plus  encore  à  en  souffrir  que  tous  les 
autres.  Les  Hongrois  se  verraient  dans  l'obligation  de 
renoncer  à  leur  projet  de  construire  à  Budapest  un 
port  de  commerce,  attendu  qu'un  tel  port  ne  peut  puiser 
son  importance  économique  ([ue  dans  les  résultats 
obtenus  par  suite  de  la  liberté  de  la  navigation.  Autre- 


ment dit,  si  le  tarif  projeté  vient  à  être  mis  en  vigueur, 
les  millions  que  l'on  devait  consacrer  à  l'établissement 
du  port  de  Budapest  seront  purement  et  simplement 
jetés  dans  le  Danube. 

Je  vous  adresse  par  ce  courrier  le  tableau  du  com- 
merce extérieur  pour  mars  et  le  premier  trimestre  de 
1898.  Vous  verrez  combien  l'abondance  de  céréales 
provenant  de  la  dernière  récolte  a  amélioré  le  bilan  de 
la  balance  commerciale,  en  faisant  cesser  les  impor- 
tations et  augmenter  les  exportations  de  blé.  Sur  divers 
autres  produits  naturels,  les  exportations  ont  aussi 
augmenté. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  bilan  du  commerce  exté- 
rieur de  l'Autriche-Hongrie  s'est  encore  amélioré  pendant  le 
mois  de  mars,  de  sorte  que  le  premier  trimestre  de  l'année, 
présente  une  amélioration  de  37  1/2  millions  de  florins  par 
rapport  à  celui  du  premier  trimestre  de  1898. 

Pour  mars,  le  solde  actif  est  de  3.4  millions  de  florins, 
alors  qu'en  1898  on  avait  constaté  un  solde  passif  de  10.8  mil- 
lions. Le  changement  ae  la  situation  du  marché  des  céréales 
est  surtout  cause  de  cette  amélioration. 

L'importation  des  céréales  a  diminué  de  17.8  millions  de 
florins;  l'exportation  des  céréales  a  augmenté  de  3  millions  de 
florins.  L'exportation  des  sucres  a  aussi  augmenté  de  8.7  mil- 
lions de  florins  et  celle  des  bois  de  4.5  millions. 

^Mars   Janvier-mars 

Par  rapport  Par  rapport 

1899     à  1898        1899     à  1898 

(En  millions  de  florins) 

Importations   75.6   (—   3.4)      203.8   {—   4  7) 

Exportations   79.0    (-j-  10.8)      209.3   (-f  32.8) 

+  3.4   {-   7.4)     4-  5.5   {—  28.1) 

Pour  le  premier  trimestre,  les  principales  transactions  don- 
nent les  chiffres  suivants,  en  millions  de  florins  ; 

Importations  :  Denrées  coloniales,  5.2  ( —  0.9  par^rapport 
au  premier  trimestre  1898)  ;  tabac  brut,  7.8  (-j-  1-6)  ;  céréales, 
5.8  (— 17.8)  ;  bétail,  1.5  (—  1.0)  ;  œufs,  3.2  (-(-  0.5)  ;  vin,  4.8 
(—  1.4);  coion,  15.5  (-(-0.7);  chanvre  et  jute,  6.4  (—1.6); 
laines,  18.1  (-f-  5.5)  ;  soies  et  soieries,  12.0  (-}-8.4);  zinc,  1.4 
(-)-  0.7);  cuivre,  3.3  (-j-l-l);  machines,  5.0  (-(-  1.0). 

Exportations  :  Sucre,  21.9  (-|-8.7);  céréales,  7.7  (-|-  3.0); 
fruits,  1.1  (+  0.5);  bétail,  6. 3  (4- 2.1);  chevaux,  5.7  (-f  1.5); 
œufs,  11.8(— 0.8);  bois,  23.0  (4-4.5);  charbons,  9.3  (4- 0.3)  ; 
laines  et  lainages,  7.8  (-|-  0.7);  soies  et  soieries,  4.7  (4-0.4); 
fers,  5.1  (4-  1.1). 


Coappier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  27  avril  1899. 

La  Bourse  est  ferme  quoique  les  transactions  soient  assez 
rares.  Le  bilan  de  la  Banque  d'Autriche  est  assez  favorable, 
ce  qui  arrête  les  réalisations.  La  liquidation  s'est  opérée 
dans  d'as.sez  bonnes  conditions,  les  reports  variant  de  5  3/4 
à  6  1/2  0/0. 

Les  (Aemins  lombards  sont  en  hausse. 

Les  fonds  d'Etat  sans  mouvement. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  357  70  ;  les  Lombards, 
58  . .  ;  la  Lœnderbank,  237  20;  les  Tabacs,  133  50;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  10;  l'Alpine,  243  60.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  26  avril  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  tendance  est  toujours  bonne  au  groupe  des  va- 
leurs espagnoles  par  suite  de  la  tenue  satisfaisante  du 
change,  qui  se  tient  aux  environs  de  20  0/0  de  perte. 

Le  Brésil  4  0/0  est  recherché  et  en  hausse  ;  il  est  cer- 
tain que,  grâce  à  l'énergie  du  président  Campos  Sal- 
les, le  Brésil  fait  de  sérieuses  économies  en  même 
temps  qu'il  augmente  notablement  les  recettes.  On  peut 
objecter  que  le  Brésil  ne  paye  ses  intérêts  qu'en  papier, 
mais  ce  papier  est  traité  couramment  sur  le  Marché  de 
Londres  à  80  ou  85  0/0  de  sa  valeur  nominale. 
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Le  Rio-Tinto  développe  son  mouvement  de  hausse 
avec  une  sorte  de  régularité  mathémathique,  il  est 
vrai  que  le  cuivre-métal  est  rigoureusement  poussé  en 
avant  et  que  le  mouvement  est  encore  loin  de  son 
terme. 

Le  Lot  du  Congo  est  de  nouveau  hésitant. 
Grande  fermeté  aux  Varsovie-Vienne  comme  suite 
aux  beaux  résultats  obtenus  dans  l'exploitation  de  la 
ligne  en  1898. 

Clôture  :  Extérieure,  58  25  ;  Saragosse,  270  ;  Nord  de 
l'Espagne,  186;  Brésil  40/0,  64;  Rio-Tinto,  1.200;  Rente 
Italienne  5  0/0,  95;  Rente  Portugaise  8  0/0,  26  3/8; 
Lot  du  Congo,  92  1/2  ;  Turc  C,  20  15  ;  Turc  D,  23  05  ; 
Banque  Ottomane,  583;  Chemins  Ottomans,  124  50; 
Métropolitain  de  Paris,  372  ;  Varsovie-Vienne,  capital 
710,  jouissance  515. 

Au  marché  du  comptant,  on  remarque  un  retour  vers 
les  titres  à  revenu  fixe  —  mieux  vaut  tard  que  jamais 
—  et  moins  d'entraînement  vers  les  émissions  de  cer- 
taines affaires  nouvelles  telles,  par  exemple,  \sl  Banque 
Centrale  d'Escompte  et  d'Emission,  dont  vraiment  le 
besoin  ne  se  faisait  nullement  sentir;  on  peut  encore 
ranger  dans  la  même  catégorie  l'émission  publique  des 
titres  d'une  Société  nouvelle  créée  récemment  à  Louvain 
sous  le  nom  d'Echidna  et  dont  les  créateurs  comptent 
wairaent  trop  sur  la  naïveté  du  public. 

Les  charbonnages  et  ,  les  actions  industrielles  sont 
lourdes,  résultat  des  grèves  qui  se  sont  produites  dans 
la  généralité  des  charbonnages  du  pays  et  qui  vont 
amener  la  suspension  du  travail  dans  de  nombreux 
établissements  sidérurgiques  par  suite  du  manque  de 
combustibles. 

La  Rente  3  0/0  se  tient  aux  environs  de  99  et  aux 
lots  de  ville  nous  notons  Anvers  à  104,  Bruxelles  àl05, 
Gand  à  89,  Liège  à  87  50,  Ostende  à  84  ;  le  lot  du  Congo 
est  indécis  à  92  25. 

A  l'emballement  dont  les  valeurs  cor.golaises  ont 
récemment  été  l'objet  a  succédé  un  peu  de  raison- 
nement, au  grand  profit  de  notre  Marché,  dont  le 
crédit  aurait  été  certainement  atteint  si,  par  suite  d'une 
continuation  de  la  hausse  de  ce  genre  de  titres,  un 
revirement  brusque  avait  dû  se  produire.  Nous  relevons 
dans  ce  compartiment  :  l'ordinaire  Haut-Congo  à  2130, 
la  privilégiée  Lomani  à  1.147  50,  les  Produits  du  Congo 
à  925  et  la  privilégiée  Katanga  à  l.OOO. 

Dans  le  compartiment  des  chemins  de  fer,  on  remar- 
que toujours  la  même  pénurie  d'affaires. 

Aux  valeurs  des  Banques,  la  dividende  Outre-Mer  est 
moins  recher.ihée  et  elle  perd  du  terrain  à  330,  il  est 
vrai  de  dire  qu'elle  a  été  poussée  trop  brusquement  en 
avant. 

Nous  noterons  finalement  quelques  cours  d'obliga- 
tions industrielles  et  diverses,  dont  la  tenue  est  géné- 
ralement satisfaisante  :  4  0/0  Nieuport  (Bains),  483  75- 
4  1/2  Congo,  526;  5  0/0  Sud-Ouest  Brésiliens,  347  50; 
4  0/0  Mutuelle  de  Tramways,  485;  4  0/0  Couillet,  500; 
4  0/0  Thy-le-Ghàteau,  470;  5  0/0  Eclairage  du  Centre, 
507  50;  4  1/2  Auxiliaire  Industrielle,  490. 


Comptoir  Peemans.  —  Les  résiillats  de  l'exercice  écoulé 
des  établissements  de  banques  de  la  place  de  Bruxelles  at- 
testent, comme  il  fallait  s'y  attendre,  de  l'activité  et  de  la 
prospérité  des  affaires  financières. 

Aujourd'hui,  c'est  le  rapport  du  Conseil  d'administration  de 
la  Société  anonyme  «  Comptoir  Peemans,  Change  et  Fonds 
Publics  »,  qui  nous  apporte  une  preuve  nouvelle  de  cette 
excellente  situation. 

En  effet,  les  bénéfices  réalisés  par  cet  Etablissement,  pen- 
dant 1  exercice  1898-i^9,  se  sont  élevés  à  257.2(11  fr.  «7,  tandis 
qu'ils  étaipnt  de  204.913  fr.  53  en  1897-98  et  de  187,161  fr.  96 
en  1896-97,  premier  exercice  de  la  Société. 

liCS  résultats  si  favorables  qui  marquent  la  troisième  année 
d'existence  du  Coinploir  Peemans  permettent,  après  la  créa- 
tion d'un  fonds  de  prévision  de  50  000  francs,  les  déductions 
et  les  prélèvements  divers,  d'attribuer  5  francs  aux  actions 
de  capital.  45  francs  aux  actions  ordinaires  entières  et  9  francs 
aux  cinquièmes  de  ces  dernières  actions. 

Les  dividendes  des  actions  ordinaires  avaient  été,  en  1897-98 
et  en  1896-97,  de  40  francs  pour  les  actions  entières  et  de 
8  francs  pour  les  cinquièmes  d'actions. 

C'est  avec  plaisir  que  le  monde  des  afiTaires  apprendra  ce 
j)ro§rès  qui  ira  s'accentuant  encore  comme  tout  le  fait  prévoir. 


Compagnie  Belge  des  Chemins  de  Fer  Réunis.  —  (lutte 
Cuinpat^nie  ;i  réuHsi',  au  cours  de  l'exercice  arrêté  au  15  jan- 
vier 1899,  un  l)énéfico  de  814.899  fr.  9i  leipiel,  conforim'rnent 
à  la  pro()osilion  du  Conseil  d'administration,  a  été  ri''parti  de 
la  manière  suivante  : 

Francs 


15  fr.  aux  28.000  actions  de  priorité   420.000  » 

10  0/0  au  fonds  d'amortissement  d'actions  de 

priorité                                         :   39.489  99 

3  fr.  50  à  titre  de  2"  dividende  aux  actions  de 

priorité  et  de  jouissance   97.846  » 

5  0/0  au  Conseil  d'administration  et  au  collège 

des  commissaires   19.744  99 

60  0/0  aux  actions  de  dividende   236.700  « 

Solde   1.118  96 


814.899  94 

Au  cours  de  l'exercice  qu'elle  vient  de  clôturer,  la  Compa- 
gnie est  intervenue,  avec  la  Société  anonyme  Paisse  Fran- 
çaise de  Chemins  de  fer  et  de  Tramways  et  la  Compagnie  de 
Railways  à  voie  étroite  dans  la  constitution  de  la  Fédération 
Française  et  Belge  de  Chemins  de  fer  et  de  Tramways,  fon- 
dée à  Bruxelles,  le  27  septembre  dernier,  au  capital  de  7  mil- 
lions de  francs.  On  sait  que  le  but  de  cette  Société  est  de  fédé- 
rer un  certain  nombre  d'entreprises  de  chemins  de  fer  et  de 
tramways,  strictement  limitées  statutairement,  et  de  prêter  à 
ces  entreprises  tout  concours  technique  et  financier. 

La  Compagnie  Belge  des  Chemins  de  fer  Rinmis  possède 
parmi  les  valeurs  non  cotées  de  son  portefeuille,  un  assez 
grand  nombre  d'actions  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
de  la  banlieue  de  Reims,  de  la  Compagnie  Générale  Fran- 
çaise de  Chemins  de  fer  vicinaux,  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  du  Périgord,  toutes  les  actions  de  priorité  du 
chemin  de  fer  de  Ivrentz  à  Belovar,  etc.,  etc.  (Elle  les  a  réali- 
sées récemment.) 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  la  banlieue  de  Reims 
a  vu,  pendant  l'exercice  1898,  accroître  ses  recettes  dans  une 
proportion  très  favorable  ;  l'augmentation  se  traduit  par 
11  0/0  d'excédent  sur  les  recettes  de  l'exercice  1897. 

La  Compagnie  Générale  française  des  chemins  de  fer  vici- 
naux possède  un  réseau  de  135  kilomètres  en  exploitation.  Les 
formalités  administratives  pour  la  ratification  de  trois  nou- 
velles concessions  par  les  pouvoirs  publics  suivent  leur  cours 
régulier. 

Depviis  la  clôture  de  l'exercice,  la  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  Réunis  a  réalisé  toutes  les  actions  du  Chemin  de  fer  de 
Krentz  à  Belovar. 

L'augmentation  de  capital  de  la  Compagnie  a  permis  à 
celle-ci  de  s'intéresser  dans  diverses  affaires  nouvelles,  elle  a 
souscrit  une  part  importante  dans  l'augmentation  du  capital 
de  la  Compagnie  Russe-Française  de  Chemins  de  fer  et  de 
Tramways.  Elle  a  souscrit  également  à  l'augmentation  du 
capital  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Pau,  Oléron, 
Mauléon  et  Tramway  de  Rayonne  à  Biarritz.  Enfin,  elle  s'est 
intéressée,  avec  la  Société  Générale  de  Chemins  de  fer  Eco- 
nomiques de  M.  Edouard  Empain,  dans  la  constitution  delà 
Société  Générale  de  Tramways  électriques  en  Espagne. 

On  le  voit,  les  opérations  do  la  Compagnie  s'étendent  sans 
cesse  et  il  faut  reconnaître  que  son  Conseil  d'administration 
s'entend  à  faire  un  choix  très  judicieux  dans  les  affaires. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  24  avril  1899. 
La  Situation.  —  Les  Carlistes.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espa- 
gne. —  La  Banque  de  Barcelone.  —  Le  Budget  de  la  Marine.  — 
Le  Rendement  des  Impôts. 

La  semaine  dernière  a  été  presque  entièrement  consa- 
crée à  discuter  le  résultat  des  élections  pour  la  Chambre 
des  députés  et  à  préparer  celles  des  sénateurs  :  il  est 
certain  que  le  Gouvernement  aura  une  majorité  nette 
de  plus  de  cent  voix  à  la  Chambre  haute.  Le  Ministre  de 
la  Gobernacion  s'occupe  des  prochaines  élections  muni- 
cipales, qui  auront  lieu  pendant  le  mois  de  mai.  Il  vou- 
drait que  l'industrie  et  le  commerce  y  fussent  repré- 
sentées ;  mais  je  ne  crois  pas  que,  pour  cette  fois,  les 
Conseils  municipaux  changent  de  manière  d'être  ;  les 
mauvaises  habitudes  se  perdent  plus  difficilement  que 
les  bonnes. 

La  preuve  en  est  qu'après  que  le  Gouvernement  a 
prêché  l'accomplissement  du  devoir  électoral,  c'est  à 
peine  si  20  0/0  des  électeurs  ont  pris  part  aux  scrutins 
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pour  la  Chambre  des  députés.  On  sait  déjà  que  celle-ci 
compte  au  moins  deux  cents  avocats,  c'est-à-dire  la 
moitié  de  ses  membres.  Nous  aurons  une  discussion 
lumineuse  sur  la  matière  créée  et  incréée,  ce  qui  ne 
fera  pas  avancer  beaucoup  la  solution  des  affaires, 
mais  qui  nous  conduira  doucement  jusqu'au  moment 
des  chaleurs.  Alors,  on  approuvera  à  la  hâte  les  lois  de 
finances  et  tout  sera  dit. 

On  a  mené  grand  bruit  autour  de  l'entretien  qui  a  eu 
lieu  ces  jours-ci  entre  le  duc  de  Tétouan  et  le  Prési- 
dent du  Conseil  des  Ministres.  On  a  vu,  par  la  suite, 
qu'il  n'avait  d'autre  but  que  de  s'occuper  de  la  Confé- 
rence du  désarmement,  dans  laquelle  l'Espagne  va  être 
rejDrésentée  par  le  duc  de  Tétouan  ;  mais  il  est  clair  que 
cette  nomination  prouve  les  excellents  rapports  de 
M.  Silvela  avec  les  anciens  amis  de  M.  Canovas.  Ce 
qu'on  ne  sait  pas,  c'est  quand,  ni  sur  quelles  bases 
aura  lieu  la  fusion  des  deux  branches  des  conserva- 
teurs, et  peut-être  les  tétouanisles  seront-ils  représen- 
tés au  bureau  de  quelqu'une  des  Chambres. 

Les  carlistes  font  parler  d'eux;  mais,  jusqu'à  présent, 
ae  n'est  pas  sérieux.  La  découverte  d'un  dépôt  d'armes 
c  Sardanola,  près  de  Barcelone,  n'a  aucune  importance, 
àe  n'est  pas  avec  des  fusils  Remington  qu'on  fera  face 
Cux  armes  à  répétition  de  l'armée  régulière. 

Notre  Bourse  a  été  assez  ferme  pendant  la  semaine  ; 
dans  d'autres  temps,  la  nouvelle  que  l'enchère  de 
Rente  intérieure,  achetée  pour  les  corporations  civiles, 
avait  été  adjugée  à  64  50  0/0  aurait  influencé  les  cours 
favorablement,  mais  la  tendance  est  à  la  baisse.  Les 
cours  de  l'Intérieure  sont  trop  hauts  par  rapport  à 
ceux  de  l'Extérieure,  car  il  est  certain  que  la  première 
de  ces  Rentes  sera  frappée  d'un  impôt  élevé  et,  alors,  si 
l'E.xtérieure  est  à  60  0/0  à  Paris,  l'Intérieure  ne  doit  pas 
être  à  64  0/0  à  Madrid.  Aussi  juge-t-on  la  baisse  iné- 
vitable et  si  elle  n'a  pas  commencé  encore,  c'est  en 
partie  à  cause  du  manque  de  titres,  mais  il  y  a  une 
grande  quantité  d'Extérieure  présentée  à  l'échange  et, 
une  fois  que  les  déposants  auront  reçu  les  titres  d'In- 
térieure et  pourront  les  offrir  sur  le  Marché,  les  bais- 
siers  seront  plus  à  l'aise  dans  leurs  mouvements. 

Il  ne  faudrait  pas  croire,  cependant,  que  la  Bourse 
soit  découragée  ;  elle  attend,  voilà  tout  ;  mais,  comme 
je  l'ai  dit  plus  haut,  elle  trouve  que  les  cours  sont  trop 
élevés.  Elle  a  escompté,  à  peu  près,  la  suspension  de 
l'amortissement  des  Bons  cubains,  des  Douanes,  des 
obligations  Philippines,  mais  il  faut  savoir  encore 
quelle  sera  la  durée  de  la  suspension  et  si  elle  s'étendra 
à  toute  la  Rente  amortissable  4  0/0. 

Le  cours  du  chèque  sur  Paris  a  remonté  un  peu 
jusqu'à  19  85  vendredi,  mais  sans  s'y  maintenir. 

Les  différences  entre  les  cours  de  lundi  dernier  et 
ceux  d'aujourd'hui  sont  les  suivantes  : 

17  avril     24  avril 


4  0/0  Intérieure   64  30  63  80 

4  0/0  E.\tprieurG   70  30  70  05 

4  0/0  amortissable   72  70  72  75 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  . .  101  10 

Douanes  5  0/0   94  .  !  94  80 

Philippines  6  0/0  .'  79  20  79  75 

Bons  cubains  6  0/0   67    .  66  60 

—         5  0/0   Ô8  20  57  70 

Banque  d'Espagne   412  . .  414  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs   270..  269  50 

Chèques  sur  Paris   18  25  19  50 

—         Londres   29  15  30  20 


Voici  le  détail  du  montant  des  valeurs  négociées  sur 
notre  place  pendant  le  mois  de  mars  des  années 
1898  et  1890  : 

Millions  de  pesetas 


,  xo^;o  io;7»  lui.  eu 

Intérieure  4  0/0    181  228  -|-  47 

Extérieure  4  0/0   73  25  —  48 

Amortissable  4  0/0   6  9  -j-  3 

Bons  du  Trésor   16  9  —  7 

Billets  de  Cuba  6  0/0   6  22  -(-  10 

—          5  0/0   10  .     27  4-  17 

Obligations  Philippines  6  0/0. . .  12  9  _  3 

—         Douanes   11  6  —  5 


Un  coup  d'œil  sur  ce  petit  tableau  fait  apprécier  im- 


médiatement les  changements  survenus  depuis  un  an 
dans  le  courant  des  opérations.  La  Rente  intérieure  a 
gagné  ce  qu'a  perdu  la  Rente  extérieure;  les  Bons  cu- 
bams  sont  également  en  progrès  ;  la  Rente  amortissa- 
ble et  les  obligations  des  Douanes  se  ressentent  un  peu 
de  l'incertitude  sur  le  sort  qui  leur  sera  réservé  défi'ni- 
tivement  et  sur  la  nature  des  compeiisations  que  les 
porteurs  attendent  en  échange  de  la  suspension  de 
1  amortissement. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  présente  peu  de 
changements.  L'argent  a  augmenté  encore  (5.500.000), 
comme  le  vous  l'ai  fait  pressentir  déjà;  les  escomptes 
sont  en  diminution  de  1.5  millions  ;  les  pagarès  négo- 
ciables du  Trésor  ont  augmenté  de  4  millions  ;  les 
comptes  courants  de  particuliers,  de  4  millions  égale- 
ment; les  profits  et  pertes,  de  2  millions. 

On  a  vendu  beaucoup  de  Rente  Intérieure  au  comp- 
tant à  Barcelone,  oii  on  aurait  voulu  atteindre  le  prix 
de  65  0/0,  ce  qui  nous  semble  bien  difficile  pour  les 
mêmes  raisons  que  nous  avons  données  au  sujet  de  la 
place  de  Madrid.  Les  nouvelles  reçues  de  Catalogne 
disent  qu'on  n'a  pas  perdu  complètement  la  crainte 
que  les  carlistes  y  fassent  quelque  algarade. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espa- 
gne ont  un  marché  très  actif  et  ont  atteint  le  cours  de 
49  0/0. 

Le  Ministre  de  la  marine  a  fait  connaître  les  gran- 
des lignes  de  son  prochain  budget.  Les  dépenses  ordi- 
naires pour  1899-1900  seront  de  83.975.00u  pesetas  en 
chiffres  ronds.  Le  budget  actuel  étant  de  25.19l'.000  pe- 
setas, l'augmentation  est  de  8. 785.000  pesetas,  mais 
dans  cette  somme  sont  compris  les  frais  occasionnés- 
par  les  traitements  du  personnel  qui  servait  aux  Colo- 
nies, ce  qui  fait  déjà  5.500.000  pesetas.  Le  reste  de 
l'augmentation  est  presque  absorbé  par  l'entretien  des 
navires  rapatriés  et  par  l'achat  d'une  calle  flottante. 
Le  chapitre  des  constructions  neuves  n'est  donc  pas 
augmenté,  aussi  attribue-t-on  au  Ministre  l'intention 
de  demander  l'ouverture  d'un  crédit  pour  la  réfection 
de  l'escadre. 

La  Gazette  vient  de  publier  les  recettes  générales  du 
Trésor  pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice  ac- 
tuel. Ces  recettes  se  sont  élevées  à  724.518  437  pesetas 
contre  624  682.211  pesetas  pendant  la  période  corres- 
pondante de  1897-1898:  609  269.668  pendant  la  même 
période  de  1896-1897  ;  578.301.729,  pendant  la  même 
période  de  1895-1896.  L'augmentation  est  de  99.836.226 
pesetas  par  rapport  au  dernier  exercice,  de  115  mil- 
lions 248.769  pesetas  par  rapport  à  1896-1897  et  de 
146.216.708  pesetas  par  rapport  àl895  1896. 

En  calculant,  d'après  les  résultats  observés  cette  an- 
née, la  moyenne  mensuelle,  nous  obtenons  une  re- 
cette de  80.5  millions,  soit  966  mitions  pour  l'année  en- 
tière. Ce  simple  fait  montre  que  les  revenus  dépassent 
actuellement  de  plus  de  200  millions  l'ancienne 
moyenne  annuelle  de  recettes  d'après  laquelle  la  plu- 
part des  projets  financiers  ont  été  élaborés.  Si  l'on  ré- 
duit, maintenant,  des  724.5  millions  obtenus  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  1898-1899  les  100  millions  pro- 
venant de  recettes  passagères,  nous  trouvons  un  total 
de  624.5  millions  qui  représente  une  recette  mensuelle 
de  69.3  millions  et  une  recette  fixe  annuelle  de  831.6 
millions. 

Cette  simple  constatation  nous  montre  que  le  pro- 
blème budgétaire  est  bien  difi'érent  de  celui  que  cer- 
tains pessimistes  ont  élaboré  :  le  Ministre  des  finances 
pourrait  peut-être  baser  ses  calculs  sur  un  revenu  de 
900  millions,  car  certaines  recettes  présentent  une  élas- 
ticité suffisante  pour  qu'on  envisage  un  revenu  supé- 
rieur à  celui  qu'elles  donnent  actuellement. 

Il  faut,  d'ailleurs,  ajouter  ([ue  l'argent  abonde,  que 
les  ressources  du  pays  tendent  à  se  développer  consi- 
dérablement et  comme  l'administration  s'améliore,  on 
peut  envisager  une  forte  expansion  des  recettes. 

Je  ne  puis  mieux  compléter  mes  renseignements  sur 
la  situation  qu'en  vous  donnant  le  résumé  suivant  des 
déclarations  que  M.  Villaverde,  ministre  des  finances, 
vient  de  faire  à  notre  confrère  le  Libéral  : 

C'est  pour  moi,  a  dit  le  Ministre,  un  principe  sur  lequel  ja 
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régie  toujours  ma  conduite,  do  garder  la  ri'sorve  la  plus  ab- 
solue sur  les  projets  qui  adectent  lo  cvvdil  public.  • 

Los  journaux,  ilo  quoique  nuance  (îu'ils  soient,  qui  répan- 
dent des  bruits  sur  mes  projets,  ne  font  qu'exprimer  leurs 
idées  personnelles. 

Aucune  des  informations  qu'ils  donnent  n'est  autorisée  et 
ces  intormations  ne  peuvent  servir  qu'à  dos  opérations  de 
Bourse. 

Je  ne  l'ignore  pas,  mais  c'est  au  public  à  se  montrer  plus 
avise  et  plus  méfiant. 

A  personne,  absolument  à  personne,  je  n'ai  communiqué 
ma  pensée  sur  le  point  de  savoir  si  l'impôt  sur  la  Rente  tou- 
chera les  porteurs  de  la  dette  étrangère. 

Tout  ce  que  l'on  peut  dire,  c'est  que  je  travaille  très  acti- 
vement à  mon  plan  financier,  mais  comme  ce  plan  n'est  pas 
termine,  toute  nouvelle  à  ce  suj(^t  serait  prématurée. 

Lorsque  mes  projets  seront  complètement  terminés,  on 
aura  occasion  de  les  connaître. 

En  attendant,  je  maintiens  la  résolution  que  j'ai  prise  de 
garder  là-dessus  une  absolue  réserve,  et  tout  ce  qu'on  en 
pourra  dire  sera  de  pure  fantaisie. 

On  ne  peut  qu'approuver  le  langage  tenu  par  le  Mi- 
nistre des  finances. 


"  et 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  l'exercice  1898-99.  —  La  Gaceta  vieni  de 
puDiier  letat  des  recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  l'exercice  1898-99  (juillet  1S98  à  fin 
mars  1899).  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1897-98  : 

Nature  des  recettes 


Contributions  immob  

Contributions  industr  

Impôt  : 

des  droits  royaux  

de  mines  

des  cédules  personnelles 

sur  appointements  

sur  paiements  de  l'Etat 
sur  voitures  de  luxe. . . 
Contributions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre  

Impôt  de  1  25  0/0  sur  "les 
intérêts  de  la  dette  inté-- 

rieure  

Droits  de  Douane . 

—  des  Consulats  ..." 
Impôt  : 

de  consommation  

spécial  sur  les  alcools  . 

sur  le  sucre  

spécial  sur  les  articles 

des  colonies  

sur  tarifs  de  ch.  de  fer' 

Timbre  d'Etat  

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives  

Tabacs  

Allumettes  ' .  ' 

Loteries  

Mines  de  Linarès. ...... . 

Produit  des  canaux  

Divers  

Rachat  du  service  mi'lit. ." 

Autres  ressources  

Recettes  spéciales  pour  les 
obligations   du  Trésor 
gagées  .sur  les  Douanes 
Impôt  spécial  de  guerre. 
Résultat  dos  exercices  de 
1850  à  1897-98  . 


donné  les  résultats  suivants  : 


Dépenses  budgétaires 
Exercices  clos  


1897-98 

1898-99 

■  (En  pesetas) 

105.758.064 

106.796.516 

28,002.564 

27.182.868 

19.427.867 

19.521.265 

2.419.023 

2.643.839 

6.182.672 

6.349.490 

16.951.827 

17.424.357 

3.797.586 

3.960.672 

315.736 

441.054 

3.267.960 

3.381.289 

2.589.757 

2. 427.. -^78 

73.878.260 

65.058.891 

1.391.283 

905.975 

57.280.076 

57.517.415 

1.063.116 

1.102.548 

3.617.576 

2.937.260 

7.613.774 

7.641.155 

9.351.846 

10.001.304 

36.280.190 

34.190.032 

1.826.499 

2. 242. 368 

71.250.000 

71.249.982 

3.364.583 

3.364.583 

19.450.773 

19.783.708 

735.141 

906.026 

1.006.507 

985.527 

1.016.634 

990.012 

30.733.000 

35. 539.. 500 

23.285.810 

63.746.142 

il  382.087 

73.808.143 

» 

35.523.704 

51.442.481 

46.895.220 

624.G82.211 

724.518.437 

les  dépenses 

ordinaires  on 

1897-98 

1898-99 

555.712.518 

572.538.745 

19.218.834 

25.207.730 

574.931.352 

597,746.475 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Dm  1"  janvier  au  8  avril  1899  (il  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesé  lus 

Poseliis 

Pe.sotas 

Pesetas 

Andalous  (1067  kil.) 

4.3)4  688 

3  821,507 

4.842.062 

4  819.876 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip.  (2010  k.) 

14  .'131.784 

12  607.199 

13  961.789 

14.463.956 

Àsluries  (784  kil.) 

3.654. 191 

3.512.6<)3 

4.098.456 

4.. 399. 652 

Lérida-Heus    (104  kil.) 

353. 6h2 

271. 4JI 

373  00 i 

108  554 

Almansu-Val..('i9<è  kil.) 

3.252  187 

2  926  517 

3.205.381 

3  370.705 

Saragosse  ....  (3650  kil.) 

15.583.868 

13.847.544 

16.273.708 

23.109.420 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suiie)  (1) 

Le  commerce  des  denrées  alimentaires  est  le  chapitre  le 
plus  important  des  exportations  de  la  Péninsule,  par  suite 
du  développement  qu'a  pris  la  culture  de  certains  produits, 
depuis  dix-huit  ans. 

(Commençons  par  le  vin,  l'article  le  plus  important  de  l'eit- 
portation  espagnole,  puisque  le  vin  rouge  représente,  à  lui 
seul  et  dans  une  année  de  transactions  très  réduites,  le  10  0/0 
de  l'exportation  totale. 

La  superficie  consacrée  actuellement  à  la  culture  du  vigno- 
ble est  de  1.745.503  hectares,  tandis  qu'en  1879  elle  était  de 
1.408.485,  ce  qui  représente  une  augmentation  de  337.018  hec- 
tares, c'est-à-dire  20  0/0  environ. 

Les  provinces  dans  lesquelles  la  surface  occupée  par  le» 
vignoble  dépasse  20.000  hectares,  sont  les  suivantes: 

Barcelone,  Tarragone,  Valladolid,  Valence,  Saragosse, 
Logrono,  Malaga,  Giudad-Real  Albacete.  Madrid,  Alicante, 
Lérida,  Zamora,  Girona,  Teverel,  Navarre,  Burgos,  Oviedo, 
Grenade,  Guadalajara,  Léon,  Jaen,  Avila. 

(La  plus  grande  partie  de  cette  superficie  est  formée  par 
des  terres  de  suano,  c'est-à-dire,  qui  n'ont  pas  d'autre  arro- 
sage que  la  pluie). 

Voyons  la  part  que  chacune  de  ces  provinces  a  prise  dans 
le  développement  du  vignoble  espagnol  : 

Année  1879  ~  Actuellement 


Barcelone  . . 
Tarragone. . . 
Valladoliit. . , 

Valence  

Saragosse . . . 
Logrono  . . . . 

Malaga  

Ciudad-Real . 
Albacete  . . . . 

Madrid  

Alicante  

Lérida  

Zamora  

Gérona  

Teruel  

Burgos  

Oviedo  

Grenade  

Guadalajara. 

Léon  

Jaen  

Avila  


(Hectares) 


113. 5C7 

125.000 

96.549 

111.000 

107.414 

105.200 

60.872 

93.800 

37.764 

90.000 

25.154 

87.100 

53.757 

80.000 

21.067 

67.700 

6.523 

60.800 

29.291 

54.400 

82.043 

54.000 

62.307 

48.000 

60.207 

48.800 

88.853 

47.800 

14.753 

47.600 

16.521 

37.700 

3.537 

37.500 

22.812 

82.400 

36.101 

26.100 

80.527 

25.570 

4.789 

25.100 

18.606 

20.042 

Les  provinces  où  les  vignobles  occupent  moins  de  20.000 
hectares  sont  :  Alava,  12.507;  Alméria,  6.883;  Badajoz, 
11.187;  Cacérès,  11.866;  Cadix,  19.610;  Corogne,  205,  Gui- 
puzcoa,  220;  Iluelva,  11.887;  Lugo;  3.747;  Oren.se,  19.706; 
Palencia,  2.135;  Pontevedra,  7.266;  Salamanca,  14.496;  San- 
tander,  1.241;  Ségovie,  9.900;  Séville,  10.800;  Soria,  2.600; 
Vizcaya,  7.915;  Baléares,  18.374;  Canaries,  7.064. 

Pour  nous  rendre  compte  de  l'importance  respective  de 
chacune  des  régions,  il  faut  grouper  les  provinces  qui  la 
composent.  Voici  les  résultats  : 

Hectares 

Catalogne   331.800 

Nouvelle-Gastille   216.000 

Andalousie   205.000 

Royaume  de  Léon   196.200 

Valence   190.600 

Aragon....;   183.400 

Vieille-Castille   158.500 

(1)  Voir  Économiste  Européen,  11°"  379  et  380. 
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Hectares 


Asluries  et  Galice   68.300 

Navarre   37.000 

Murcie  et  Albacete   85.000 

Estremadure   23.000 

Provinces  basques   20.000 

Baléares   18.300 

Canaries   7.O0O 


[A  suivre.) 


Coarrler  de  la  Boarse  de  Madrid 


Madrid,  27  avril  1899. 

ii 'approche  de  la  liquidation  a  déterminé  quelques  offres, 
qui  ont  alourdi  la  tendance.  Le  public  reste  bien  disposé, 
mais  les  cmirs  sont  plus  liésitants. 

On  cote  l'Intérieure  à  6J  25;  l'Extérieure  à  69  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  20  32. 


ITAOE 


LA  SITUATION 

Rome,  25  avril  1899. 
La  Rentrée  des  Chambres,  —  Discussion  au  sujet  de  l'Accord  anglo- 
francais.  —  Les  Projets  soumis  au  Sénat.  —  Projet  de  Convention 
commerciale  avec  les  Etats-Unis  et  la  Russie.  —  Le  Commerce 
extérieur. 

La  Chambre  reprend  ses  séances  aujourd'hui  et  sa 
première  discussion  portera  sur  le  budget  de  rectifica- 
tions de  l'exercice  1898-99,  dont  je  vous  ai  parlé  la  se- 
maine dernière.  Viendra  ensuite  la  discussion,  en 
seconde  lecture,  des  mesures  politiques,  discussion  que 
le  Ministère  a  1  intention  de  mener  rondement. 

Le  Sénat  se  réunit  depuis  le  17  et,  à  en  juger  par  le 
ton  des  débats,  la  Chambre  haute  n'est  pas  animée  de 
-dispositions  bien  favorables  vis-à-vis  du  Gouvernement. 

Une  très  vive  discussion  a  été  provoquée  par  l'inter- 
pellation de  MM.  Vitelleschi  et  di  Compo-Reale  au  sujet 
de  l'aceord  anglo-français  relatif  au  partage  d'une 
partie  de  la  Chine. 

L'opinion  italienne  a  vu  dans  cet  accord  une  atteinte 
portée  au  liinterland  de  la  Tripolitaine  sur  lequel  on 
a  toujours  des  visées.  L'amiral  Canevaro  a  répondu  à 
l'interpellation  en  faisant  un  long  exposé  de  la  situa- 
tion : 

Nous  aussi,  a-t^il  dit  on  terminant,  fîmes  ce  que  nous  pou- 
vions auprès  des  deux  Gouvernements  amis  prêts  à  descendre 
•dans  la  lice,  afin  de  prévenir  la  guerre,  et  ce  fut  grand  bien 
d'avoir  éloigné  le  péril  menaçant  la  civilisation  et  nous  ne 
devons  pas  trop  nous  plaindre  s'il  en  est  résulté  pour  le  hin- 
terland  tripolitain  un  préjudice  futur  incertain,  que,  d'ailleurs, 
nous  ne  pouvions  pas  empêcher. 

Le  Gouvernement  n'a  pas  manqué  de  demander  à  la  France, 
et  à  l'Angleterre  d'amicales  explications  qu'elles  nous  ont 
fournies  amplement,  de  manière  à  écarter  tout  doute  sur  leurs 
intentions  et  eu  les  accompagnant  de  témoignages  d'amitié. 

Les  assurances  qui  ont  été  données  établissent  qu'il  n'y  a 
à  redouter,  dans  le  présent  ni  dans  l'avenir,  aucune  entre- 
prise de  la  France  et  de  l'Angleterre  contre  la  Tripolitaine, 
que  rien  ne  sera  fait  pouvant  entraver  les  communications 
commerciales  entre  la  Tripolitaine  et  les  régions  centrales  de 
l'Afrique.- 

Les  interpellateurs  ont  répondu  à  ces  explications 
avec  une  telle  violence  que  M.  Canevaro  a  dû  protester 
vivement  et  la  discussion  a  été  close  après  une  décla- 
ration du  général  Pelloux  sans  qu'il  ait  été  présenté 
une  motion  de  blâme  ou  de  confiance. 

Parmi  les  projets  que  le  Sénat  examine  et  auxquels  il 
a  l'intention  de  faire  une  forte  opposition,  se  trouve 
celui  de  la  bonification  des  terrains  marécageux  qu'il 
serait  à  souhaiter  de  voir  voter  rapidement. 

Un  autre  projet  est  celui  relatif  à  l'assiette  définitive 
des  caisses  de  retraite  pour  le  personnel  des  chemins 
de  fer.  D'après  les  contrats  passés  lors  des  conventions 
de  1885,  entre  les  Compagnies  et  l'Etat,  les  premières 
s'étaient  engagées  à  donner  aux  caisses  un  chiffre  de 
subvention  fixe,  invariable.  Le  projet  de  loi  voté  tout 
dernièrement  par  la  Chambre  met  au  contraire,  à  la 
■charge  des  Cotnpagnies,  tout  le  service  des  pensions 
pour  les  employés  admis  depuis  1897. 


Ce  serait  une  violation  des  contrats,  contre  laquelle 
les  Compagnies  ont  déjà  protesté  et  que  le  Sénat  n'admet 
pas.  Aussi  la  Commission  sénatoriale  qui  examine  le 
projet  de  loi  aurait-elle  conseillé  au  Gouvernement  de 
chercher  une  voie  d'accommodement  avec  les  Com- 
pagnies, avant  que  commence  la  discussion  du  projet 
de  loi. 

La  convention  commerciale  conclue  dernièrement 
avec  la  France  a  eu  pour  conséquence  de  faire  proposer 
d'autres  accords.  C'est  ainsi  que  l'on  parle  de  négo- 
ciations avec  la  Russie  et  les  Etats-Unis. 

Notre  confrère,  la  Correspondance  d'Italie  croit  peu 
à  la  réussite  de  ces  accords. 

Relativement  au  traité  de  commerce  avec  la  Russie, 
la  plus  grande  difficulté  consiste  en  ceci  que  les  droits 
grevant  à  leur  entrée  en  Italie  les  deux  principaux 
produits  de  l'empire  russe,  c'est-à-dire  le  blé  et  le 
pétrole,  n'ont  pas  un  caractère  économique,  mais  fiscal. 
Ils  constituent  une  des  fortes  ressources  du  budget  des 
recettes,  lequel,  dans  les  conditions  actuelles  des 
finances,  ne  peut  y  renoncer. 

Les  négociations  avec  les  Etats-Unis  se  heurtent  aux 
mesures  défensives  que  l'Italie  doit  prendre  contre  les 
huiles  de  coton  et  autres  similaires,  dont  l'introduction 
en  Italie  croît  considérablement  et  facilite  trop  les  mé- 
langes qui  se  font  au  détriment  de  la  production  des 
huiles  d'olives.  D'un  autre  côté,  pendant  que  les  Etats- 
Unis  entendent  faire  prévaloir  des  tendances  opposées, 
ils  ne  croient  pas-  devoir  concéder  les  compensations 
que  l'Italie  demande  pour  les  vins,  le  produit  qui  l'inté- 
resse le  plus. 

Un  accord  sera-t-il  possible  ?  C'est  douteux,  et  des 
difficultés  presque  identiques  entravent  les  négocia-, 
lions  entre  la  France  et  les  Etats-Unis. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  en  mars  ont  été 
favorables  pour  les  exportations,  qui  à  fin  février  pré- 
sentaient une  diminution  de  2.606.000  lire.  La  valeur 
des  marchandises  exportées  en  plus  dans  le  mois  de 
mars  a  été  de  14.341 .000  lire  :  les  tissus  de  coton,  le 
bétail  et  les  produits  animaux  ont  principalement  con- 
tribué à  cette  augmentation. 

X  La  progression  des  importations,  qui  dans  les  deux 
premiers  mois  avait  été  d'environ  29  millions,  n'a  été 
que  d'environ  3  millions  en  mars. 


MmÉm  îmmm  et  Financières 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"  janvier  au  31  mars  1899 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 

Dul"janv.    Différ.  Du  lerjanv.  Diflfér. 
ci-TÉaoRiES  auSlrnars    sur  1898  au;<l  mars  surl898 

—  1899  —  1899  — 

Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire 


Spiritueux,  boissons  et  huiles 

10.482 

2  191 

35.669 

1.708 

Denrées  coleniales,  drogues 

11.469 

+ 

'2.491 

Î.634 

5âi 

Produits   chimiques,  articles 

médicinaux,  résines  et  par- 

15.-203 

+ 

)  .804 

10.917 

+ 

474 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 

,  9  161 

+ 

8.129 

3.085 

+ 

33» 

6.10'5 

1.003 

16.190 

+ 

3.212 

41.154 

+ 

3.253 

14.689 

+ 

5.794 

n.937 

+ 

2.037 

4.^80 

+ 

1.822 

39.948 

+ 

14.156 

69.774 

1.048 

12.358 

+ 

3  053 

10  754 

7., 377 

4.270 

+ 

1  050 

3.591 

+ 

1.107 

15.388 

+ 

2.495 

7.09^ 

-f- 

1.080 

Minéraux,   métaux   et  leurs 

46.329 

+ 

8.869 

9.959 

962 

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 

47.284 

9.217 

21.290 

+ 

606 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc.. 

45  851 

16.009 

29.  W3 

+ 

587 

Animaux,    produits    et  dé- 

pouilles d'animaux  

22. SIS 

1,828 

37.35S 

+ 

7  273 

7.133 

+ 

1.829 

7  432 

+ 

1.159 

.355.412 

-1-  31.354 

30a. 531 

-\-  11.734 

Métaux  précieux  

384 

616 

2.365 

+ 

399 
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L'Émigration  Italienne  en  1897.  — Nous  avons  donné, 
le  ly  aiuil  ilcrnici-,  les  rosulUits  jiénéraux  do  l'omigralion 
ilaliiMino  on  18i)7.  La  direction  de  la  SUilislii|ao  vient  do 
publier  les  chiffres  définitifs  de  cette  émiKialion.  Celte  i)u)>li- 
cation  ne  change  rien  aux  informations  déjà  reproduites  par 
nous  ;  il  convient  scuilenient  d'en  détacher  le  tableau  suivant 
de  la  destination  des  émigrés  : 

Chiffre 
Chiffre  proportionnel 
Pays  de  destination  effectif  % 

Autriche   30.440  10.15 

Hongrie  .t.   13.081  4.86 

Suisse   25.266  8.43 

France   19.566  6.53 

Belgique  et  Hollande   509  0.17 

.     Allemagne   21.080  7.03 

Angleterre  et  Irlande   616  0.20 

Pays  Scandinaves   75  0.03 

Russie   1.292  0.43 

Espagne  et  Portugal   .  560  0.19 

Serbie,  Roumanie,  Grèce, Tur- 
quie  10.852  3.C'Î 

Europe  (sans  destination)   1.978  0.65 

Total  pour  l'Europe   1^5.310  41.79 

Egypte   928  0.31 

Tunisie   593  0.20 

Algérie....   930  0.31 

Total  pour  l'Afrique  du  Nord      2.457  0.82 

Amérique  du  Nord   47.139  15.72 

—  du  Sud   123.075  41.05 

—  (sans  destination)..       1.080  0.36 

Total  pour  l'Amérique   171.294       57. ]3 

Asie,  Australie,  etc   794  0.26 

Total   299.855  100 

En  1897,  l'émigration  permanente  a  été  de  165.429  et  l'émi- 
gration temporaire  de  134.426  individus. 

Le  nombre  des  rapatriés  a  été,  pendant  la  même  année, 
de  71.069,  dont  22.292  venant  des  Etats-Unis;  20.192  du 
Brésil  ;  20.540  de  l'Argentine,  de  l'Uruguay  et  du  Paraguay  ; 
8.045  des  autres  pays. 

Le  Produit  des  chemins  de  fer.  —  A  fin  février  dernier, 
le  produit  approximatif  du  trafic  de  tout  le  réseau  italien 
dans  les  premiers  huit  mois  de  l'exercice  en  cours  s'est 
élevé  à  182.246.392  lire,  dépassant  de  9.920.779  lire,  celui 
constaté  dans  la  période  correspondante  de  1897-1898. 

A  cette  augmentation  ont  contribué  tous  les  réseaux  :  la 
Méditerranée  pour  4.817.269  hre  ;  l'Adriatique  pour  4  millions 
445.180;  le  Sicules  pour  318.903  lire,  èt  enfin  les  autres 
lignes  réunies  pour  7!)7.836  lire. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 


Rome,  27  avril  1899. 

Notre  Rente  est  en  meilleure  tendance  à  cause  des  achats 
du  Trésor  pour  l'emploi  des  sommes  à  sa  disposition. 

Le  marché  des  valeurs  reste  en  réaction. 

Notre  Rente  5  0/0  est  à  101  95  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  591  ...  Banque  Nationale,  960.  Méridionaux,  761. 


ROUMANIE 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Du  1"  janvier  au 
1"  mars  1899,  les  recettes  des  chemins  de  fer  roumains  se 
sont  élevées  à  la  somme  de  6.530.436  fr.  06,  contre  6  millions 
183.716  fr.  85,  pendant  la  même  période  do  l'année  1898,  ce 
qui  constitue,  pour  le  présent  exercice,  une  plus-value  de 
346.719  fr.  21. 

La  somme  de  6,530.486  fr.  06  a  été  produite  de  la  manière 
suivante  : 

Francs 

Voyageurs   2.774.744  95 

Bagages   54.128  72 

Marchandises,  grande  vitesse.        222.750  41 
—  petite  vitesse. .     8.478.811  98 

Somme  égale   6. 53". 436  06 

La  plus-value  ci-dessus  signalée  a  été  produite  par  les 
recettes  des  voyageurs  et  des'  m&rchandises  de  petite  vitesse 
tandis  que  colles  provenant  des  bagages  ot  des  marchandises 
de  vitesse  grande  ont  subi  uue  moins-value  de  40.000  francs 
environ. 


Changement  ministériel.  —  Doux  évén(!metits  arrivés 
consécutivement  ont  profondomonl  agité  la  vie  politiciue  do  la 
Itoumanic.  Le  30  mars,  le  Ministère  libéral,  présidé  par  M.  De- 
mètre  A.  Stourdza,  a  donné  sa  démission  e;  le  mémo  jour 
M.  Lascar  Catargi,  chef  du  parti  conservateur,  a  subitement 
cessé  de  vivre. 

Autant  a  été  grande  l'émotion  produite  dans  lo  pays  i)ar  la 
cliuto  du  Gouvernement,  autant  s'est  trouvée  difficile  la  situa- 
tion du  parti  conservateur,  qui,  justement  au  moment  de  la 
déclaration  de  la  crise  ministérielle,  s'est  vu  privé  de  son  chef 
à  l'improviste. 

Les  causes  pour  lesquelles  le  Cabinet  libéral  s'est  retiré  du 
pouvoir  sont  d'ordre  politique.  11  n'entre  donc  pas  dans  notre 
cadre  de  les  analjser  ici.  Ce  que  nous  pouvons  dire,  c'est  que 
la  démission  a  été  acceptée  par  le  Roi,  qui,  usant  de  sa  pré- 
rogative constitutionnelle,  a  mandé  au  Palais  MM.  G.  Gt. 
Cantacuzène,  le  nouveau  président  du  Comité  exécutif  du 
parti  conservateur,  et  M.  P.  P.  Carp,  chef  des  constitu- 
tionnels, avec  lesquels  il  s'est  entretenu  de  la  situation.  La 
crise  a  été  résolue  le  23  courant  et  voici  la  composition  du 
nouveau  Cabinet  : 

M.  George  Cantacuzène.    Président  du  Conseil  et  ministre 
de  l'Intérieur. 

Général  Mano   Ministre  des  Finances. 

Général  Jacob  Lahovary   Ministre  de  la  Guerre. 

M.  Take  .Ionesco   Ministre  de  l'Instruction  publique. 

M.  Disesco   Ministre  de  la  Justice. 

M.  Fleva   Ministre  des  Domaines. 

M.  John  Lahovary   Ministre  des  Affaires  étrangères. 

D'  Istradi   Ministi'o,  des  Travaux  publics. 


La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Le  Ministre  des 
finances  a  publié  la  situation  du  Trésor  au  31  janvier  1899. 

Nous  avons  donc  sous  les  yeux  le  résultat  des  encaisse- 
ments et  des  paiements  effectués  pendant  les  dix  mois  écoulés 
de  l'exercice  courant. 

Les  encaissements  se  sont  élevés,  pendant  cet  intervalle,  à 
la  somme  de  185.758.722  fr.,qui  se  décomposent  de  la  manière 
suivante  : 

Francs 

Contributions  directes   24.484.718  36 

—         indirectes   62.361.479  27 

Monopoles  de  l'Etat   42.671.802  15 

Ministères  : 

Domaines   18.584.546  67 

Travaux  pubUcs   14.800.120  » 

Intérieur   8.449.600  37 

Finances   1.544.2.')5  07 

Guerre   1.298.356  05 

Affaires  étrangères   88.011  60 

Cultes  et  Instruction  publique.  138.346  14 
Justice   845.075  88 

Revenus  divers   9.442.442  56 

184.209.354  56 

Encaissements  effectués  pendant 
les  années  précédentes  pour  le 
compte  de  l'exercice  1898-99. . . .     1 .170.456  34 

185.379.810  46 

Revenus  extraordinaires  non  pré- 
vus par  le  budget   378.912  22 

Total  des  encaissements..  185.758.722  68 
Comparativement  aux  années  précédentes,  les  encaisse^- 
ments  de  cette  année  ont  été  les  plus  élevés. 

En  effet,  les  encaissements  des  dix  premiers  mois  de  l'exer- 
cice étaient  : 

Francs 

1894-95   144.776.089 

1895  96   150.680.8-57 

1896-  97   170.145.887 

1897-  98   161.482.302 

1898-  99   184.209.354 

Gomme  on  le  voit,  fait  observer  le  Curierul  Financiar, 
les  encaisjoments  sont  allés  en  progressant  d'année  en  année, 
sans  qu'on  ait  eu  recours  à  la  création  de  nouveaux  impôts,  ce 
qui  prouve  l'accroissement  constant  de  la  richesse  publique. 

Les  paiements  effectués  pendant  les  dix  premiers  mois  de 
l'exercice  courant  s'élèvent  à  170.642.606  fr.  ;  les  paiements  de 
l'année  coui-ante  sont  supérieurs  de  4.686.771  fr.  à  ceux  de 
l'année  dernière  à  pareille  éjioque. 

Les  encaissements  étant  de  185  758.922  fr.  68  et  les  paie- 
ments de  170.6'(2.606  fr.  26,  il  en  résultait  au  31  janvier  1899, 
un  excédent  d'encaissement  de  15.116.116  fr.on  chiffres  ronds. 

Les  évaluations  budgétaires  pour  l'année  courante  étant  de 
222.095.009  fr.  et  les  encaissements  de  185.758.722  fr.,  il  reste 
encore  à  encaisser  d'ici  au  30  septembre,  date  de  la  clôture 
de  l'exercice,  36.336.278  fr. 
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Caisse  d'Épargne.  —  Au  1"'  mars  1899,  la  situation  de  la 
Caisse  il  épargne  était  la  suivante  ; 

Nombre  des  livrets  en  circulation  au  31  janv.  1899  112.017 
Nombre  des  livrets  nouveaux  délivrés  pendant  le 
mois  de  février   2.532 

Total   114.549 

Nombre  de  livrets  annulés  pendant  le  même  mois       1 .849 

Il  en  restait  donc  en  circulation,  au  1"  mars  1899  112.700 
Ces  livrets  représentaient  les  sommes  suivantes  : 

Total  des  dépôts  au  31  janvier  1899  Fr.  31.161.352 

Déposé  en  février  1899   1.460.091 

Total   32.622.443 

Retiré  pendant  le  même  mois   1.187.326 

Reste  en  dépôt  au  1"  mars  dernier  Fr.  31.4o.b.ll7 


RUSSIE 


Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  —  Mouvement  des 
dépôts  aux  Caisses  d'épargne  durant  le  mois  de  janvier 
1899  '. 


Entrées 


Sorties 


(En  roubles) 

Caisses  d'épargne  de  la 
Banque  de  l'Etat  : 

A  Saint-Pétersbourg.  2.389.000        1  864  000 

A  Moscou   2 . 249 . 000        1 . 386  !  000 

Dans  les  autres  villes  lO.O'JS.OOO  8.414.000 

Aux  Trésoreries  provin- 
ciales et  de  district. .  12.755.000  9.008.000 

Douanes   208.000  145.000 

Aux  Trésoreries  muni- 
cipales  14.000  11.000 

Fabriques  et  usines  .. .  .'i2.000  35.001) 

Caisses  d'é[)argne  pos- 
tales  5.104.000  4.163.000 

A  la  fin  du  mois,  les  dépôts  dans  ces  Caisses  s'élevaient 
à 545.056.000  roubles (2.819.321  livrets) 


Les  Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe  en  ±898  [Suite] 

II.  —  Budget  extraordinaire 

Roubl  -  crédit 

Recouvrements  effectués   87.800.000 

Dépenses  effectuées  tant  au  compte  des  crédits 
budgétaires  de  1898  que  pour  les  besoins,  plus 
loin  énumérés,  non  prévus  au  budget  de  1898.  254.311.000 

Voici  les  éléments  des  recouvrements  eflectués  (87.800.000 
roubles)  : 

Roubl. -crédit 

Dépôts  perpétuels  à  la  Banque  de  l'Etat   5.101.000 

Produit  de  la  réalisation  des  rentes  russes  4  0/0 
émises  pour  le  remboursement  au  Trésor  d'une 
partie  des  dépenses  elfeetuée.s.  di;  chef  du  re- 
trait de  la  circulation  de  5  séries  de  Bons  du 
Trésor,  pour  la  conversion  et  le  rembourse- 
ment anticipé  d'obligations  de  certains  che- 
mins do  fer  et  des  lettres  de  gage  4  1/2  0/0  de 
l'ex-Société  de  Crédit  foncier  mutuel,  pour  le 
règlement  de  tous  comptes  avec  les  action-  • 
naires  du  chemin  de  fer  de  Fastovo  et  pour 
faire  rentrer  au  Trésor  le  montant  des  prêts 
délivrés  à  des  Compagnies  de  chemins  de  fer.  77.066.000 

Produit  de  la  réalisation  dos  rentes  russes  4  0/0 
restant  de  l'échange  des  actions  du  chemin  de 
fer  do  la  Vistule   589.000 

Versement  elfectué  par  la  Compagnie  du  chemin 
de  fer  d  Ivangorod-Dombrova,  sur  son  capital- 
obligations,  en  remboursement  d'avances  et  do 
prêts  consentis  par  le  Trésor   3.476.000 

Vente  de  mines  dans  le  district  minier  de  Bo- 
goslovsk   1,540.000 

Receltes  accidentelles   28.000 

III.  —  Résultats  f/ênéraux 

Si  l'on  se  hase  sur  les  chiffres  donnés  plus  haut  des  recou 
vrements  et  des  débours  de  1898,  on  peut,  dès  à  présent  — 
autant  du  moins  que  le  permettent  tous  les  éléments  ci-des- 
sus, dont  la  vérification  n'e.st  pas  encore  complètement  termi- 
née —  tirer  les  conclusions  suivantes  sur  l'exécution  du  budget 
de  1898. 

1.  Les  recettes  ordinaires  étaient  inscrites  au  budget  de 


1898  pour  1.364.458.000  r.;  les  dépenses  ordinaires  y  étaient 
portées  pour  1.350.085.000  r.  Le  budget  ordinaire  prévoyait 
ainsi  un  excédent  de  recettes  de  14.373.000  r. 

En  fait,  les  recettes  ordinaires  ont  atteint  1.584.774.000  r. 
Au  chiffre  des  dépenses  ordinaires  prévues  au  budget  (  1  mil- 
liard 3û0.085.000  r.),  il  convient  d'ajouter:  10.249.000  r.  pour 
la  presqu'île  de  Koan-Toun  et  3.800.000  r.  affectés  au  service 
cl  intérêt  des  rentes  russes  4  0/0  émises  en  1898.  Ainsi  le  mon- 
1  ?i/  lo^/^^'P®'^®®®'  '-'^'^^  payées  que  restant  à  payer,  s'établit  à 
1.364.134.000  r.  ;  si  I  on  retranche  de  ce  chiffre  vi.559.000  r.  qui 
étaient  destinés  au  service  d'intérêt  et  d'amortissement  de 
certains  titres  et  qui  sont  demeurés  sans  emploi  par  suite  de 
l  appel  au  remboursement  anticipé  desdits  titres,  le  total  gé- 
néral des  dépenses  ordinaires  est  de  1.301.575  OUO  r.  Par  suite, 
le  budget  ordinaire  de  1898  se  solde  par  un  excédent  de  re- 
cettes de  223.199.000  r.  Cet  excédent  a  été  employé  à  faire  face 
aux  dépenses  extraordinaires  non  prévues  au  budget  de  1898. 
loni  extraordinaires  étaient  portées  au  budget  de 

1898  pour  3.300.000  r.  (dépôts  perpétuels  à  la  Banque  de  Rus- 
sie)  et  les  dépenses  extraordinaires  pour  121965.000  r.,  soit 
pour  120.6b5.000  de  plus  que  les  recouvrements  attendus, 
somme  a  laquelle,  lors  de  l'établissement  du  budget,  il  devait 
être  fait  face  par  1  excédent  des  recettes  ordinaires  sur  les  dé- 
penses de  même  nature  (14.373.000  r.)  et  par  un  prélèvement 
sur  les^disponibilités  du  Trésor  (106.292.000  r.) 

En  réalité,  les  ressources  extraordinaires  présentent  un  to- 
tal de  87.800.000  r. 

A  l'égard  des  dépenses  extraordinaires,  le  chiffre  des  pré- 
nÀ^Aa°  nnJ^^'^"®^^''"^^  (123.965.000  r)  doit  être  augmenté  de  : 
90.000.000  de  roubles  pour  la  construction  de  navires  ;  75  mil- 
lions de  roubles  pour  l'amortissement  delà  dette  sans  intérêt 
du  chef  de  l'émission  des  billets  de  crédit;  35.214.000  r.  pour 
faire  face  aux  dépenses  nécessitées  par  la  mauvaise  récolte 
dans  quelques  provinces  ;  13.5.55.000  r.  pour  le  rembourse- 
ment de  5  séries  de  Bons  du  Trésor  ;  17.816.000  r.  pour  le 
remboursement  anticipé  des  titres  de  l'emprunt  4  0/0  inté- 
rieur de  1887,  des  obligations  4-  0/0  des  chemins  de  fer  de 
Riajsk-Morchansk,  de  Koursk-Kharkow-Azow.  d'Orel-Griasi 
et  de  Fastovo,  des  obligations  4  1/2  0/0  de  la  Grande  Société 
des  chemins  de  fer  du  Transcaucase  et  de  Moscou  Smolensk  ; 
190,000  r.  pour  l'échange  des  actions  du  chemin  de  fer  de  Fas- 
tovo ;  32.138.000  r.  pour  le  remboursement  anticipé  des  let- 
tres de  gage  4  1/2  0/0  de  l'ex-Société  de  Crédit  Foncier  Mu- 
tuel non  présentées  à  la  conversion  ;  938.000  r.  pour  couvrir  les 
frais  de  conversion  et  de  remboursement  des  titres  ci-dessus 
et  24.800.000  r.  pour  prêts  délivrés  à  des  Compagnies  de  che- 
mins de  fer. 

Tout  compte  fait  de  ces  additions,  les  dépenses  extraordi- 
naires de  1898,  tant  payées  que  restant  à  payer,  s'élèvent  à 
413.616.000  r.,  dépassant  les  recettes  de  même  nature  (87  mil- 
lions 800.000  r.)  de  325.816.000  r. 

3.  Le  résultat  global  de  l'exécution  du  budget  de  1898  se 
présente  comme  suit  : 

Excédent  (-(-)  ou 
insuffisance ( — ) 
des  recettes 
'  comparativement 
Receltes    Dépenses   aux  dépenses 


Budget  ordinaire  

—  extraordinaire. 


(En  milliers  de  roubles) 
1.584.774   1.361.575     4-  223.199 
87.800      413.016     —  325.816 

102.617 


Total....    1.672. .574  1.775.191 


Ainsi,  en  résumé,  les  dépenses  effectuées  au  compte  du 
budget  de  189S  excédent  de  102.617.000  r.  le  total  des  recettes 
ordinaires  et  extraordinaires.  Si  l'on  prend  en  considération 
le  rattachement  aux  fonds  du  Trésor  des  crédits  annulés  du 
budget  de  1898  (non  compris  les  2.559.000  r.  dont  il  est  parlé 
plus  haut)  et  des  reliquats  s'élevant  à  10.000.000  de  roubles 
environ,  l'excédent  de  dépenses  sur  les  recettes  peut  être 
évalué  à  92  1/2  millions  de  roubles  (au  lieu  des  108.292  mil- 
lions de  rouilles  prévus  au  budget),  somme  prélevée  sur  les 
disponibilités  du  Trésor  impérial,  qui,  au  1"  janvier  1898, 
s'élevaient  à  214.733.000  r.  selon  le  compte  rendu  du  Contrôle 
de  l'Empire  pour  1897. 

En  outre,  dans  le  courant  de  l'année  civile,  il  a  été  payé  des 
dépenses  imputables  sur  d'autres  exercices.  Les  chiffres  ci- 
aprés  présentent,  pour  les  années  1897  et  1898,  le  total  des 
dépenses  imputées  sur  les  crédits  des  exercices  antérieurs 
(1898  :  crédits  de  1897  et  des  années  précédentes  ;  1897  :  cré- 
dits de  1896  et  des  années  précédentes)  : 


1898 


1897 


(En  millions  de  roubles) 

Dépenses  ordinaires   115.990  115.431 

—       extraordinaires   51. .594  68.322 

Total   167.584  183.753 
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BRESIL 

Un  Discours  de  M.  Campos  Salles.  —  Nous  avons  parlé 
la  soniaino  dernière,  du  voyage  quo  lo  Président  de  la  Répu- 
blique du  Brésil  vient  de  faire  à  Minas.  Voici,  d'après  notre 
confrère  le  Hrésil,  les  déclarations  faites  par  M.  Campos 
Salles  on  cette  circonstance  : 

«  Les  maux  actuels  proviennent  surfout  de  racharnement 
excessif  de  nos  luttes  intérieures,  qui  n'ont  plus  de  raison  d'être 
puisqu'elles  ne  portent  plus  sur  des  points  fondamentaux 
dans  i  ordre  des  idées  comme  dans  le  domaine  des  principes 
essentiels  do  l'administration  publique.  A  l'époque  de  l'oroa- 
msalion  de  la  République,  nous  avons  choisi  une  mauvaise 
voie  et  nous  sommes  arrivés  à  la  situation  présente  qui  est 
profondement  grave  et  qui  exige  un  effort  du  patriotisme  bré- 
silien. 

«  Après  l'élection  du  1"  mars,  j'ai  dit,  répondant  à  ceux 
qui  me  taxaient  d'optimisme,  que  je  n'étais  pas  un  décourasé 
que  j  avais  foi  dans  les  trésors  immenses  de  notre  sof  prodi- 
gieux. Plus  tard,  ayant  observé  le  courant  de  sympathie  aui 
présageait  la  prochaine  consolidation  de  notre  crédit  i'ai  dit 
que  J'étais  plein  d'espérance.  Eh  bien! 'maintenant  que  je 
parle  avec  la  connaissance  exacte  de  la  situation,  éclairé  par 
mon  expérience  propre  et  par  quatre  mois  de  gouvernement 
je  puis  dire  avec  l'assurance  de  celui  qui  montre  le  terme  des 
mauvais  jours  que  je  n'ai  pas  perdu  une  seule  de  mes  esoé- 
rances.  ^ 

«  Dans  le  concours  des  forces  nationales  qui  doivent  colla- 
borer a  1  œuvre  du  Gouvernement  de  la  République,  je  suis 
heureux  de  pouvoir  compter  efficacement  sur  l'appui  patrio- 
tique, sincère  et  désintéressé  que  m'offre  le  puissant  Etat  de 


Dette  de  1  Etat  de  Maranhao.  —  En  l'espace  de  huit  ans 
et  avec  les  seules  recettes  des  entrepôts  données  par  l'Etat  le 
Gouvernemeni  de  Maranhao  a  racheté  la  totalité  de  l'emprunt 
de  dOO  contos  a  la  Banque  de  la  République. 

Des  titres  de  la  dette  au  porteur  émis  pour  une  somme  de 
dOO  contos,  il  n  y  a  en  circulation  que  18  contos,  3.943  contos 
ayant  e  e  incmeres;  le  rachat  de  ces  titres  continue  à  être  fait 
graduellement  et  sans  quo  le  Gouvernement  ait  besoin  de 
recourir  a  un  emprunt. 

Grâce  à  la  recette  qui  a  dépassé  de  440  contos  les  prévisions 
budgétaires,  le  Gouvernement  a  pu  facilement  faire  face  à 
tous  ses  compromis. 


ÉTATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  -  Les  recettes  du 
iresor  ont  bénéficie,  en  mars,  d'un  excédent  de  14  051  668 
dollars  en  y  comprenant  le  paiement  de  11.798.314  dollars  au 

S'di  ^f^'^'^r'      P^'*^'"^'^^'     reste  un  excT 

dent  de  2.300.000  dollars.  Les  recettes  douanières  sont  suné- 
neuros  de  4.000.000  de  dollars  à  celles  de  février  et  les  re?e 
nus  intérieurs,  de  3.400.000  dollars. 

Les  dépenses  ont  été  inférieures  do  1.000.000  de  dollars  à 
celles  du  mois  précèdent  :  cette  diminution  est  due  entière- 
ment a  une  réduction  des  paiements  de  pensions 

Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  : 
Recettes 

Neuf  premiers 
.  mois 
Mars        de  1898-99 

(En  dollars) 

Douanes.                             20.933.436  151.810  087 

Revenus  intérieurs                 22.671.107  201  29,9 '56 1 

Divers                                  13.425.696  _a9^334>79 

Total                  57.030.239  383.444.427 

Dépenses 

r™      ^^^^vsQ^                   9.142.563  75.761.620 

Marinp 14.696.466  194.708.377 

f^l^^^                                  4.842.435  50.895  028 

I;^'J™s                               2.583.054  10  292  780 

^l-r^l?*'*  106:519:9?? 
'^'■^   462.109      29 . 324 . 523 

42.978.5/1  467.502.803 

Diff.  entre  les  rec.  et  les  dép.  4-14.051.668  -85.057.876 

Pour  les  trois  premiers  mois  de  1899,  les  résultats  des  re 

etts  Sa'nt's'f  "  l'or  du  Trés'or'  ott 

Ja.'ivie'-   41.774.930    51.122.771     298  749  075 

Février   37.979.332     43.918.929     230  413  206 

Mars   57.030.239    42.978.571     345.413  706 


Le  marché  rinaneiep  de  IVe%v-York 

New-York,  le  26  avEil  1899, 
Après  des  périodes  fréquentes  de  réalisations,  le  Marché 
reste  très  actif  et  très  ferme,  bien  inlluencé  par  les  nom- 
breux indices  d'activité  constatés  dans  la  situation  t/'énéralft 
du  pays.  ^  " 

Le  4  0/0  ancien  reste  à  113  1/4. 

Les  valeurs  industrielles  restent  actives  :  ce  sont  en  ce 
moment,  les  valeurs  sucrières  et  les  valeurs  cuprifères  nui 
attiren  principalement  l'attention,  à  cause  des  combinaisons 
dont  elles  sont  l  objet.  i^iauno 

Los  valeurs  des  Chemins  de  fer  ont  une  tendance  plus  ferme 
notamment  les  Grangers,  Illinois,  Louisville  et  Canadian 

-trRClIlC. 

OncoleVAtchison.à20  1/4:  le  Mil'waukee,klti8  l/i  ■  le  Tr,//f 
Shore,k  200   /.;l'fiWe,  àl3  ./.;  le  iîeatf^  l  a'Ai •  le 
Cahimet, il 8ï)0;  le  Cajiadian  Pacific,  km  3/4:  YlLlinoi^  c'pn 
-'^f/A^^P  Louisville,  à  68  1/8;  le  New-YorTcentraî 

à  140  1/4;  V Union  Pacific,  à  46  5/8.  ^encrai, 


MEXIQUE 


Le  Message  du  président  Diaz.  —  Nous  avons  publié 
un  trescourt  résume  télégraphique  du  message  lu  par  ! 
Président  de  a  République  du  Mexique  à  l'ocSasion  de  la 
reouverture  du  Congres.  Nous  sommes  heureux  de  pouvo  r 
reproduire  aujourd  hui  les  passages  principaux  de  cet  impor- 
tant document  que  nous  analysons  dans  nos  questions  du 

Après  avoir  parlé  des  rapports  avec  les  pays  étrangers  de 
la  situation  intérieure  et  de  l'instruction  publique  M  Por- 
fino  Diaz  s  occupe  ainsi  du  Ministère  de  Fomenta  : 

Fomenta.  -  Le  développement  auquel  sont  parvenues  les 
diverses  branches  de  'industrie  dont  s'occupe  le  Min  «tire  de 
Fomenta  caractérise  le  solide  état  de  progrès  maté,  ipi  ^tî!3 
lequel  se  trouve  heureusement  la  RépubTqtrLrrapiort  oui 
suit  donnera  une  idée  du  degré  d'avancement  atteint  na^ 
lù?âre  l  '^g"'^^^*^^^        l'industrie  manuirc- 

L'industrie  minière  est  celle  qui  se  développe  le  plus  ranide 
ment,  car  dans  la  période  à  laquelle  se  réfère  ce  rapnort  il  a 
ete  accorde  mille  quarante  titres  de  propriétés  minièrof 
recouvrant  onze  mille  quatre  cent  hmi\I^^tTen^^Yun 
hectare.  Le  nombre  total  des  titres  accordés  conformément  à 
la  nouvelle  législation  do  1892,  est  de  neuf  mille  tioTs  cent 
cinquante-trois,  recouvrant  soixante-dix-sept  mille  sent  cent 
soixante-quatorze  pertenencias  d'un  hectare.  L'exnortatfon 
des  minerais  a  également  subi  une  augmentation  notable 
Selon  les  renseignements  publiés  par  le  Ministère  des  Finan 
ces  et  qui  se  rapportent  aux  sept  mois  comptés  de  juiHet  à 
janvier  de  cette  année,  la  Valeur  de  l'exportation  des  produits 
mmeraux,  métalliques  et  non  métalliques,  s'est  élevée  à  cin 
quante-quatre  millions  trois  cent  onze  mille  piastres  en  ch  f' 
très  ronds  soit  une  augmentation  d'un  million  qimrante-tiois 
mille  piastres  sur  la  valeur  des  mêmes  produits  exSe's  X- 
rant  la  même  période  de  l'année  antérieure        «^-^Pories  au- 

A  titre  d'événement  iniportant  pour  l'industrie  minière  ie 
signalerai  que  lo  tunnel  d'exploration  de  Batopilas  C  a  n'rès 
de  trois  kilomètres,  dont  on  commença  la  constructio.  llTa 
quinze  ans,  et  qui  a  coûté  des  millions  de  piastres  commu 
nique  depuis  ces  jours-ci  avec  les  principaux  fllons  de  L 
région  minière  précitée.  "iuiis  ue  la 

L'industrie  agricole  présente,  de  son  côté,  des  progrés  no- 
tables. D  après  es  renseignements  fournis  par  les  Gouvernt 
ments  des  Etats  au  Ministère  de  i^ome A  la  valeur  de  it 
production  agricole  en  1897  s'est  élevée  à  deux  ce  ,t  s^xante- 
et-un  millions  et  demi  de  piastres,  en  chiffres  ronds  ce  aui 
donne  une  augmentation  de  trente-six  millions  et  demi^^ 
piastres  relativement  cà  la  valeur  de  cefte  production  SoB 
L  exportation  des  produits  agricoles,  dans  les  sept  moi? écou- 
les de  la  présente  année  fiscale,  s'est  élevée  à  vingt  et  un  minions 
cent  c.nquante-six  mille  piastres,  soit  une  augmentS  de 
SIX  millions  ^quatre-vingt-dix-neuf  mille  piastres  pour  l'exnor! 
KretlcS.^'""'"^^^  ^^'^      nièm^e  périod^  de^  VaZ°le 

Dans  mon  rapport  du  mois  de  septembre,  i'ai  déià  foit  r« 
marquer  que  1  on  avait  commencé  à  exporter  des  céréales  Te 
SUIS  heureux,  à  présent,  de  faire  observer  que  rexportation 
des  oranges,  qui  avait  été  arrêtée,  à  cause  des  droits  éw= 
imposés  sur  cette  marchandise  aux'  Etats-Unis!  a  repris  Jon 
cours,  alïïrmant  ainsi  le  crédit  dont  jouit  cet  a rttlp  Moi  " 
le  droit  protecteur  établi  par  la  natiin  vois  ne  d^'  omîel 
venant  do  .Jahsco,  San  Luis  Potosi  et  Sonora  ont  èti^  ^  • 
diées  à  Kansas  City,  où  il  en  a  été  vendn  nn,  'r  ^'^'^.expe- 
l'agent  du  Minis.èr'e  de  i^-"e.'.f  Infcte^v  11  Tuïq"^^ 
vier  de  1  année  actuelle,  quarante  et  un  mille  mit  causes'' re-" 
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présenlaiit  un  pruduit  brut  de  cent  vingt  et  un  mille  huit 
cent  quatro-ving[-dlx  huit  piastres,  or  américain. 

L'industrie  manufacturière  accomplit  rgalement  des  progrès 
notables  et  qui  se  révèlent  par  les  diverses  concessions  ac- 
cordées pour  l'utilisalion,  comme  force  motrice,  des  eaux  de 
juridiction  fédérale,  et  qui  donnent  lieu  à  l'établissement  de 
grandes  fabriques.  L'augmentation  constatée  des  importa- 
tions de  machines  et  celle  de  l'exportation  de  produits  manu- 
facturés sont  également  des  indices  certains  du  progrés  in- 
dustriel. La  valeur  des  machines  importées  dans  les  sept 
mois  de  la  présente  année  fiscale  s'est  élevée  à  quatre  millions 
cent  quarante  et  un  mille  piastres,  dépassant  ainsi  de  six 
cent  quatre-vingt  mille  piastres  leur  imporlation  durant  la 
même  période  de  l'année  fiscale  1897-1898.  Quant  à  la  valeur 
des  produits  manufacturés  exportés  durant  ces  sept  mois, 
elle  a  été  d'un  demi-million  de  piastres  de  plus  que  durant 
la  même  période  de  l'année  antérieure. 

Parmi  les  importants  travaux  hydrauliques  terminés  der- 
nièrement en  vertu  des  concessions  du  Gouvernement,  ceux 
de  l'Atoyac,  dans  l'Etat  de  Puebla,  figurent  au  premier  rang. 
Ils  ont  été  réalisés  grâce  aux  louables  efforts  d'un  particulier. 


part 
{A  suivre.) 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Dette  intérieure.  —  D'après  une  correspondance  de 
Buenos-Ayres  envoyée  à  Y  Anvers  Bourse,  on  commente 
beaucoup  dans  les  cercles  financiers  la  nouvelle  que  le  Gou- 
vernement s'occuperait  d'une  nouvelle  émission  de  titres  de 
la  dette  intérieure  pour  un  montant  de  sept  millions  de 
pesos. 

Voici  sur  quoi  portent  les  commentaires  : 

En  1894,  le  Congrès,  pour  consolider  la  dette  flottante  inté- 
rieure autorisa  une  émission  de  quinze  millions  de  pesos. 

En  189.J  fut  sanctionnée  la  loi  d'emprunt  en  faveur  du 
Tucuman  pour  un  montant  de  1.200.000  pesos. 

En  1890,  en  vertu  de  la  même  loi,  on  résolut  l'émission  de 
six  millions  de  plus,  destinés  à  la  construction  de  deux  lignes 
de  chemins  de  fer. 

L'auleur  du  projet  et  le  membre  informant  de  la  Commis- 
sion remarquèrent  que  ladite  émission  était  une  ampliation 
de  la  loi  mentionnée  de  1894. 

En  1897,  le  Congrès  vota  une  émission  spéciale  de  quatre 
millions  de  pesos  pour  la  destruction  des  sauterelles,  mon- 
tant qui  fut  porté,  dans  la  suite,  à  sept  millions  avec  la  même 
destination. 

Le  Pouvoir  exécutif  avança  de  l'argent  comptant  pour 
l'exécution  de  ces  dernières  lois,  se  réservant  l'émission  des 
titres  pour  le  moment  où  il  le  jugerait  opportun,  et  avec  le 
produit  de  laquelle  il  rembourserait  les  avances;  il  paraît 
qu'on  vient  de  vendre  les  derniers  fonds  qu'il  avait  en  caisse. 

Le  Pouvoir  exécutif  n'émit  pas  les  titres  destinés  à  Tucuman 
et  aux  lignes  de  chemins  de  fer  ;  il  exécuta  ces  travaux  avec 
le  solde  qui  lui  resta  des  15  millions  de  pesos  autorisés  en 
1894  pour  consolider  la  dette  flottante.  Surgit  la  question  de 
savoir  si  le  (iouvernement  a  maintenant  la  faculté  d'émettre 
lesdites  ampliations  à  la  loi  de  1894,  qui  s'élèvent  en  tout 
à  7.200.000  pesos. 

Le  Pouvoir  exécutif  a  répondu  affirmativement,  et  a  for- 
mulé, en  conséquence,  un  décret  ordonnant  d'émettre  la 
quantité  en  questiciU.  Ce  décret  a  été  tenu  en  réserve,  on  ne 
sait  pourquoi,  niais  il  paraît  qu'il  sera  promulgué  d'un 
moment  à  l'autre.  Il  argumente  que  pareille  émission  peut 
se  faire  par  suite  de  l'autorisation  légale  qui  ne  lui  a  pas  été 
enlevée  par  le  Congrès. 

Le  Conseil  du  crédit  public  en  pense  autrement.  D'après 
lui,  le  Pouvoir  exécutif  ne  peut  augmenter  l'émission  des 
15  millions  par  les  6  millions  votés  pour  lesdits  chemins  de 
fer.  11  considère  que  les  détenteurs  des  titres  émis  réclament 
contre  cette  amplification  alléguant  qu'elle  diminue  leur 
valeur,  en  retardant  l'amortissement  et  amoindrissant  l'avan- 
tage de  l'accumulation. 

Le  Congrès  a  c<jnclu,  lors  de  la  discussion,  qu'il  avait  été 
dans  l'idée  de  la  loi  d'émettre  6  millions  en  dehors  des 
15  millions  de  1894. 

Comme  les  travaux  furent  exécutés  avec  des  titres  compris 
dans  l'autorisation  des  premiers  15  millions,  et  comme  les 
crédits  spéciaux  afîectés  à  ces  travaux  n'ont  pas  encore  été 
employés,  il  doit  paraître  évident  qu'on  a  la  faculté  d'am- 
pliation. 


ASIE 


CHINE 

Participation  des  Pays  étrangers  au  Commerce  exté- 
rieur de  la  Chine.  —  \'oici,  d'apiès  le  rapport  annuel  des 


Douanes  maritimes  chinoises,  la  participation  des  divers 

paes  au  commerce  extérieur  de  la  Chine  en  1898  : 

Importation  Exportation  Total 
de  vers 

Taëls  Haîkwan 

Grande-Bretagne  84.903.474   10.715.952  45.678.426 

Hong-Kong                    97.214.017   63. 08a. 512  159.297.529 

Indes                            19,135.546     1.334.125  20.459.671 

Singapoure  et  Détroits..    2.620.128     2.151  630  4.771.758 

Australie,  NUe-Zélandc.      220. .592       914.037  1  134  629 

Sud-Afrique                            »            285.993  285.993 

Amérique  anglaise            1.964.914       367  810  2  332.724 

Etats-Unis                     17.163.312   11.986.771  29.150.083 

Amérique  du  Sud                    »                »  « 

Continent  européen  (Rus- 
sie exceptée)..,               9.307.792   25.929.114  35.326.906 

Russie  ;  Odessa,  par  mer.  1.454.281  5.004.991  6.459.272 
Russie  et   Sibérie,  via 

Kiakhta                                665     9.795.790  9.796.455 

Mandchourie  Russe             299.142     2.997.426  3  296.568 

Japon                            27.376.063   16.092.778  43.468.841 

Macao                            3.347.717     5.381.9.59  8.729.676 

Iles  Philippines                    14.133         85.718  99.851 

Gochinchine,  Tonkin  et 

Annam                             923.484       781.471  1.704.955 

Siam                                  206.394       698.866  905.260 

.lava  Sumatra                  1.445.039       347.325  1.792.364 

Turquie   d'Asie,  Perse,  , 

Egypte,  Algérie,  etc..       999.654     2.091.881  3.091.535- 
"Voici  quelle  a  été  la  proportion  dans  laquelle  les  pavillons 
étrangers  ont  participé  au  commerce  extérieur  : 

Tonnage  total  Pourcentage 

des  entrées         par  rapport 

Nationalités                   aux              au  au  comm« 
—                   ports  a  traité    tonnage  général 

Tonnes            —  — 

Grande-Bretagne               21.265.966       62.12  52.29 

Amérique                            239.152         0.70  0.45 

Allemagne                         1.685.098         4.92  5.37 

France                                420.078         1.23  1.99 

Hollande                               16.492         0.05  0.07 

Danemark                           144.481         0.42  0  28 

Espagne                                 1.050            »  » 

Suède  et  Norvège                  440.554         1.29  1.20 

Russie                                178.768         0.52  0.63 

Autriche                               44.936         0.13  0.11 

Belgique                                »               »  » 

Italie                                      »                5)  » 

Japon                               1.569.134         4.58  3.09' 

Pérou                                     »                »  » 

Brésil                                      »                »  » 

Portugal                                 5.845         0.02  » 

Corée....                               2.556         0.01  0.07 

Puissances  sans  traité.           31.898         0.09  0.04 

Chine                               8.187.572       23.92  34.41 


JAPON 

Emprunt  japonais.  —  On  écrit  de  Kobé  au  Financial 
News  que  le  Japon  émettra,  à  la  fin  de  l'exercice  actuel,  ou 
au  commencement  du  prochain,  un  emprunt  extérieur  destiné 
à  couvrir  les  dépenses  suivantes  : 

Yen 

Travaux  publics   12.k54.000 

Chemins  de  fer   9.212.900 

Formose   3.200.000 

Travaux  publics  reportés  du  3L  exerc.  71 .027.300 
Travaux  de  Chemins  de  fer       d"  8.. 364. 850 

104.059.050 

Le  Osaka  Mainichi,  parlant  des  négociations  qui  ont  été 
engagées  à  Londres  par  le  Ministre  du  Japon,  dit  qu'avant 
de  prendre  une  décision,  un  représentant  ira  au  Japon  con- 
férer directement  avec  le  Gouvernement. 


La  Récolte  du  Riz.  —  Le  Ministère  de  l'agriculture  et  du 
commerce  vient  de  publier  les  résultats  de  la  récolte  du  riz 
en  1898.  Cette  récolte  s'est  élevée  à  47.387.066  koku,  ce  qui 
représente  une  augmentation  de  1.718.443  koku  par  rapport 
aux  évaluations.  En  1897,  la  récolte  avait  été  de  33.039.293 
koku;  pendant  les  années  ordinaires,  la  moyenne  est  de 
38.564.463  koku. 

La  quantité  produite  l'année  dernière  dépasse  donc  de 
23  0/0  environ  la  production  des  années  ordinaires  et  de 
43  1/2  0/0  celle  de  1897. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 

Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Sitnart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 

0  9 

PRINCIP,  CHAPITRES 

VI  y  h 

Or 

Ar- 
gent 

Circul; 
fiduci 

C/cour 
et  dépo 
particu 

Porte- 
feuille 
escomp 

Avance 
s.  valeui 
mobilier 

Taux 
l'escon 

1 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


FRANCE  -  Banque  de  France 


.j  mai  

20  avril,,,, 
27  avril,,.. 

4  mai  


1.861 
1.817 
1.818 
1.822 


1.218 
1.20i 
1.207 
1.206 


3.748 
3.803 
3.781 
3.807 


604 
432 
497 
470 


856 
721 
756 
712 


30  avril 
l.'J  avril 
22  avril 
20  avril 


ALLEMAGNE  -  Banque  Impériale 


732 
726 
7S2 
732 


329 
3.57 
370 
360 


1.4.53 
1.424 
1.377 
1.448 


553 
651 
683 
658 


030 
960 
927 
996 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


31  mars  

31  janvier.. 
28  février.. 
31  mars. . . . 


ALLEMAGNE  -  Banques  locales 


69 


31 

36 
37 
35 


232 
221 
213 
2il 


97 
93 
87 
103 


299 
258 
206 
358 


393 
439 
4.32 


112 
91 
84 
91 


27 
24 
23 
25 


4  Xi 

i'À 


5  mai. 
20  avril 
27  avril 

4  mai. 


ANGLETERRE  -  Banque  d'Angleterre 

843 
775 
782 


760 


695 
686 
685 
696 


982 
953 
955 


820 
867 
863 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


ANGLETERRE 

120 
147 


19  février. . . 
2't  déceiabre 
21  janvier.. . 
18  février. . . 


133 
130 


959  871 

Banques  d'Écosse 

180 
200 
187 
180 


ANGLETERRE  -  Banques  d'Irlande 


19  février, 
24  décembre 
21  janvier.. . 
18  février . , . 


02 
07 
62 
65 


12 
10 
10 
10 


1,55 
160 
132 
150 


Encaisse 
métallique 

0  0 

PRINCIP.  CHAPITRES 

(D 

DATES 

^  ■S 
0. 

Or 

Ar- 
gent 

Circuli 
fiduci. 

ô'^  t: 

Porte- 
feuille 
esconij) 

.Vvauce 
^.  valeui 
iiiobiliéi 

X  3 
0 
:::  u 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE 

30  avril... 
15  avril. . . 

23  avril  

29  avril..., 


—  Banque  d'Autriche-Hongrie 


263 
263 
264 
264 


1.356 
1.3,58 
1.362 
1.418 


23 
28 
27 
38 


3()3 

378 
381 
4i3 


28  avril 
13  avril 
20  avril 
27  avril 


BELGIQUE  -  Banque  Nationale 


92 
87 
87 


1.' 
23 
23 
23 


492 
527 
527 
334 


48 
41 
45 
44 


410 
42  i 
439 
433 


BULGARIE 


31  mars, 
li  mars, 
22  mars. 
31  mars. 


Banque  Nationale 

93 
70 
68 


30  avri 

28  février... 

31  m.iis  

29  avril  


DANEMARK  -  Banque  Nationale 


82 
87 
86 
87 


121 
118 
123 
126 


12 
11 

5 


33 
29 
33 
34 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  avril 
15  avril. 
22  avril. 
29  avril, 


ESPAGNE  -  Banque  d'Espagne 


1898  31  mars.,, 

1899  31  janvier 
1899  28  février, 
1899  31  mars,,. 


246 
291 
291 
291 


GRÈCE 

9 


178 
308 
314 
318 


1.290 
1.471 
1.470 
1.472 


633 
797 
800 
802 


729 
1.150 
1.149 
1.149 


46 
44 
43 

46 


24 
38 
38 
38 


17 
18 
18 
18 


20 
13 
27 
28 


120 
75 
77 
90 


Banque  Nationale 


127 
123 
120 
118 


46 
42 
42 
43 


14 
16 
17 
19 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  avril. 
15  avril 
22  avril 
29  avril 


HOLLANDE  -  Banque  des  Pays-Bas 


10  avril. 
20  mars. 
31  mars. 
10  avril. 


72 
97 
97 
97 


ITALIE 

302 
295 
295 


r 

172 
172 
173 


453 
463 
463 
474 


—  Banque  d'Italie 


50 
52 
75 
73 


766 
794 
825 
815 


231 
235 
233 
233 


163 
135 
135 
141 


291 

279 
289 
284 


20  mars.. 
28  février 
10  mars. . 
20  mars.. 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1898 
1899 
1899 
1899 


20  mars.. 
28  février 
10  mars.. 
20  mars.. 


62 
6't 
6i 
64. 

ITALIE 

35 
35 
35 
35 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


NORVÈGE 

31  mars  

31  janvier. . . 
28  février. . . 
31  mars  


45 
43 
38 

PORTUGAL 


20  avril. 
5  avril. 

12  avril. 

21  avril. 


27 
27 
27 
27 


10 

216 

71 

34 

10 

214 

72 

46 

10 

215 

71 

47 

10 

215 

69 

48 

■  Banque  de  Sicile 

9 

31 

34 

22 

2 
2 

58 

39 

26 

38 

38 

25 

2 

39 

37 

24 

Banque  de  Norvège 

» 

1     81  1 

14 

44 

15 

51 

i  ii 

14 

52 

10 

58 

Banque  de  Portugal 

47 

362 

8 

72 
80 

49 

379 

13 

51 

379 

15 

80 

51 

380 

15 

81 

106 
106 
115 


16 
15 
2i 
24 


23 
24 
24 
24 


3 

3/, 


i'Â 
i'/t 


6% 
6'A 


3 

2'A 


4 

5/, 

5 

6 


L'ÉC(  )NO]\IISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Encaisse 

c 

-  o 

PRINCIP.  CHAPITRES 

laétallique 

c 

■y.  ^ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

—  s 

Tau 
l'escc 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


11  avril. 
21  mars. 
3  avril. 
10  avril. 


.H8 

■  4 

152 

29 

50 

13 

5 

56 

4 

15T 

20 

65 

13 

S 

.56 

4 

157 

20 

65 

13 

5 

55 

4 

151 

21 

6"ï 

12 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


8  avnl.  . 
23  ni;ii-s.. 
1"  avi  il. . 

S  avril.  - 


2.o:i2 

110 

2.21 1 

366 

2G0  1 

2.. ■150 

121 

1.621 

1  ^"4 

420 

231 

2..5;.5 

133 

1.580 

454 

422 

231  1 

2.536 

134 

1.592 

1  448 

130 

226  1 

4'/. 

5'/2 

5^ 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


mars  

2=> 

2 

76 

7 

26 

16 

22 

2 

80 

9 

31 

16 

» 

22 

2 

81 

10 

31 

17 

avril ..... 

22 

2 

80 

9 

31 

17 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


8  avril 
22  mars. 
31  mars. 

8  avril. 


4 

9 

23 

3 

7 

7 

6 

5 

9 

32 

7 

7 

7 

6 

5 

9 

33 

7 

7 

8 

6 

5 

9 

33 

7 

7 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


31 


mars  

41 

4 

85 

65 

67 

29 

4 

Uirembre  . 

44 

5 

99 

57 

91 

34 

5 

février. . . . 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

5 
6 

mars  

43 

6 

91 

75 

90 

29 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1898  31  mars  

1898  31  décembre 

1899  28  février. . . 
1899  31  mars  


Il 

13 

107 

572 

246 

128 

13 

18 

111 

628 

278 

137 

» 

13 

13 

1U4 

610 

264 

137 

)) 

13 

12 

111 

623 

278 

134 

)) 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  avril. 
16  avril. 
22  avril - 
30  avril. 


92 

10 

206 

883 

178 

41 

i% 

97 

10 

212 

953 

178 

48 

97 

10 

211 

953 

178 

48 

4 '4 

97 

10 

216 

953 

178 

48 

4 '/s 

TOTAUX 


1898 
1899 
1899 
1899 


.')  mai  

20  avril. . . . 
27  avril  

4  mai  


8.582 

2.;07 

14.715 

5 

458 

6.044 

1 

415 

» 

8.1.57 

2. 698 

14.412 

5 

723 

6.. 588 

1 

422 

8.197 

2.730 

14.316 

5 

753 

6.631 

1 

4u8 

» 

8.136 

2.725 

14.506 

5 

698 

6.759 

1 

444 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894 
1895 
1896 
1897 


31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 


6.952 

2.604 

15.539 

8.360 

i.690 

3.078 

» 

7.965 

2.574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.G53 

7.9.53 

2.. 578 

14.585 

8.8.58 

6.092 

3.6,-il 

8.746 

2.. 546 

15.254 

8.548 

6.661 

3.4.53 

» 

La  di'composition  de 
des  bilans  des  Banques, 

Les  totaux  ci-dessus, 
rentes,  ne  sont  donnés 


s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérité 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève  

i.,i8bonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Qa'nt-Pétersbourg. . 

tienne  (à  vue)  

—     (à  3  mois) . . .. 


30mars 

6  avril 

13avril 

20avril 

27avril 

4  mai 

48 

05 

48 

02 

4b 

07 

48 

05 

48 

15 

48 

12 

100 

il 

100 

27 

100 

27 

100 

28 

100 

27 

100 

28 

155 

10 

155 

75 

155 

75 

157 

158 

50 

160 

oO 

•21 

19 

19 

50 

19 

75 

20 

50 

19 

60 

80 

90 

80 

95 

80 

05 

81 

05 

81 

05 

81 

05 

100 

21 

100 

25 

100 

25 

100 

22 

100 

23 

100 

26 

100 

65 

100 

50 

too 

30 

100 

62 

100 

55 

100 

55 

23 

23 

23 

03 

22 

97 

23 

02 

22 

96 

80 

90 

80 

97 

80 

07 

8*^ 

1  6 

81 

08 

81 

12 

107 

83 

107 

95 

107 

60 

101 

^7 

107 

63 

107 

42 

100 

65 

100 

65 

100 

7u 

100 

69 

100 

63 

100 

Ô6 

794 

79i 

791 

798 

795 

795 

25 

43 

25 

43 

25 

45 

25 

41 

25 

42 

25 

42 

20 

9-.; 

18 

19 

2î 

19 

6-7 

20 

3? 

19 

05 

107 

72 

107 

8? 

107 

52 

107 

65 

107 

62 

107 

37 

37 

■22 

37 

2i 

37 

25 

37 

25 

37 

21 

37 

27 

47 

85 

47 

SI 

47 

90 

47 

85 

47 

8.. 

47 

90 

47 

80 

47 

8-2 

47 

8-2 

47 

80 

47 

80 

47 

82 

;  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
soit  de  nos  renseignements  particuliers, 
comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
qiia  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  :   


/■^LlAlUr^C    ne  DADIC 

OnAnUb  Ut  rMnIo. 

LfOUrS 

moyens,  du  Jeudi  de 

Paris 

• 
• 

Valeurs  a  trois  mo's 

Plus 

6  avril 

13avril 

20avril 

27a\ril 

4  mai 

Amsterdam,  pjpiïr  court. 

*  70 

205  50 

205  50 

205  50 

205  37 

205  37 

Allemaçjiie . .  — 

^  /o 

122  1'.: 

122  .. 

122  . 

122 

121  94 

4  % 
*  /o 

2U7 

206  75 

206  75 

206  87 

206  75 

Barcelone .  .  — 
Madrid  versem.  — 

4  % 

4  % 

419  75 

418  75 

416  50 

420  . . 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

370  .' 

372 

372  .. 

370  . . 

372  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  20 

25  1914 

25  18 

25  17  . 

25  175 

—         ....    ch.  coart 

3  % 

25  22 

25  2i  y, 

25  20.. 

25  19 

25  195 

Belgique —  — 

3  'À  % 

0  31p. 

0  31p. 

0  2  . p. 

0  3lp. 

0  31p. 

5  % 

7  :«p 

7  12p 

7  2.^p. 

7  25p. 

7  ..p. 

4  'Â  % 

0  16p 

0  75p. 

0  75p. 

0  75p 

0  75p. 

4  % 

516  50 

517  .. 

516  50 

516  . 

514  .. 

Matières  d'or  et  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

â440  <.3 

3440  43 

3438  71 

3438  7! 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.) . . 

218  89 

100  14 

100  14 

99  92 

103  97 

103  43 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916.'")  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—          —  (nouv.  titre  :  900") 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  do3  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


l 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (tranc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
GL-eoa  I drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

l 'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisso  (franc  or)  

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répiib.Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chiae(8banghil)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


6  avril 

i3avril 

20avril 

27avril 

4  mai 

1 

234 

1  233 

1  232 

1  232 

1  232 

1  232 

95 

22 

25  195 

25 

175 

25  )65 

25  155 

25  165 

2 

10 

2  09 

2  08 

2  08 

2  08 

2  09 

1 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1 

» 

0  84 

0  83 

0  83 

0  83 

0  83 

1 

» 

0  64 

0  64 

0  63 

0  63 

0  62 

2 

083 

2  07 

2 

07 

2  07 

2  07 

2  07 

1 

0  92 

0  92 

0  92 

0  92 

0  93 

5 

60 

3  73 

3 

75 

3  -ô 

3  73 

3  75 

2 

67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

1 

» 

0  99- 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

5 

18 

5  16 

5 

17 

5  16 

5  16 

5  14 

5 

43 

2  45 

2 

45 

2  45 

2  45 

2  45 

5 

» 

2  21 

2 

19 

2  15 

2  18 

2  12 

1 

89 

1  49 

1 

47 

1  50 

1  49 

1  49 

2 

84 

0  72 

0 

73 

0  73 

0  77 

0  78 

1 

67 

1  68 

1 

68 

1  67 

1  68 

1  68 

2 

58 

2  66 

2 

68 

2  68 

2  68 

2  68 

7 

47 

3  49 

3 

49 

3  50 

3  65 

3  5i 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  4  mai  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

..     99  80 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   120  20 

En  Angleterre   100  09 

En  Autriche- ffongrie ...  100  57 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   U9  05 

En  Grèce   160  50 

En  Hollande   ICO  42 

En  Italie   107  52 

En  Portugal   149  04 

Ën  Russie   100  20 

En  Suisse   toc  75 

k-ax  Etats-^nis   100  77 

Au  Mexiqjie   221  18 

En  Répuol.  Argentine . .  235  .. 

Ka  Chili   126  52 

Au  Brésil   364  10 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   211  .. 


Billets  Allemands  

—  Anglais   99  91 

—  Austro-Bongrois .  99  43 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   84  . . 

—  Grecs   62  30 

—  Hollandais   99  58 

—  Italiens   93  .. 

—  Portugais   67  09 

—  Russes   99  80 

—  Suisses   99  25 

Pièces  des  Etats-Unis   99  23 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép-  Argent.  42  64 

—  du  Chili   78  83 

—  du  Brésil   27  46 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Janon   103  87 

—  de  la  Chine   47  38 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  4  mai  1899. 

La  cote  des  changes  est  faible  en  général. 

Le  papier  lioUandais  à  205  37  est  toujours  au-dessous  du 
gold  poinl;\A  Banque  des  Pays-Bas  n'a  pas  perdu  d'or  la 
semaine  dernière:  la  situation  est  vraiment  étrange  et  on  ne 
s'explique  pas  que  la  Banque,  toujours  exposée  à  un  drainage 
de  métal  jaune,  s'obstine  à  laisser  son  escompte  à  2  1/2,  ce 
qui  ne  représente  pas  les  conditions  générales  du  Marché. 

La  devise  allemande  finit  à  121  94;  on  ne  remarque  [pas 
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chez  nos  voisins  de  nouvelle  tension  de  l'argent  et  chez  nous 
les  pensions  ont  pris  (in;  peut-être  faut-il  voir  dans  la  baisse 
du  change  sur  l'Allcniagne  l'cllet  du  retour  en  France  des 
capitaux  prêtés  par  nos  banques  alors  que  le  taux  de  la  Reichs- 
hank  était  plus  élevé  qu'aujourd'hui. 

Mauvaise  tenue  également  du  papier  autrichien.  La  Banque 
ne  donne  pas  d'or;  le  peu  qui  se  trouve  dans  la  circulation  est 
recherché  et  nous  en  recevons  de  petites  quantités. 

Le  papier  espagnol  passe  do  410  50  à  4'iO  ;  les  Etats-Unis 
Ont  remis  à  notre  ambassadeur,  M.  Gambon,  les  mand  its  des- 
tinés il  solder  l'indemnité  de  100  millions  pour  les  Pliilip- 
pines.  La  situation  monétaire  de  l'Espagne  se  trouvera  forte- 
ment améliorée  par  ce  versement. 

Le  papier  portugais  passe  de  370  à  372  ;  le  papier  russe  à 
3  mois  reste  an  cours  de  la  semaine  dernière,  mais  le  verse- 
ment a  un  peu  monté. 

Londres  n'a  que  de  très  petites  variations  ;  nous  le  laissons 
à  25  19  1/-2,  venant  de  25  19. 

Le  papier  belge  et  le  papier  suisse  sont  au  même  niveau 
que  la  semaine  dernière  ;  la  situation  monétaire  de  ces  deux 
pays  est  toujours  difficile,  comme  l'attestent  les  mouvements 
si  nombreux  d'or  et  d'argent  entre  ces  deux  pays  et  la  France. 
Le  change  sur  l'Italie  est  moins  mauvais,  grâce  à  la  petite 
reprise  qui  s'est  manifestée  sur  la  rente. 

Le  New-York  est  à  514;  les  aft'airos  se  traitent  à  un  prix 
plus  élevé,  mais  on  s'attend  pour  samedi  à  quelques  envois 
d'or  de  New- York  en  Europe. 

CHANGES  OE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Shanatiai  . . 
Yokohama . 


Valeurs  àTue 

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  , 

Rio-Janeiro. . ., 

"Vfalparaiso  

Bfienos  -  Ayres, 

prime  de  l'or 
Or  en  barres 
Argent  en  barres 


avril 


I/ll  9/16 
2/8  1/4 
2/0  5/8 


l/ll  7/8 
t/3  31/32 
1/4  ./ 
6  2'7/32 
14  l/Si 

125    . . 

77/9  3/4 
27  1/2 


12  avril 


1/11  9/16 
2/8  1/4 
2/0  3/4 


1/U  7/ 

1/3  31 '32 

1/3  31/32 

6  3) /32 

14  ./ 

127  80 

77/9  3/4 
27  7/16 


19  avril 


1/11  9/16 

2/8  3/8 
2/0  3/4 


1/11  7/ 

1/3  29/32 

1/3  29/32 

6  31/32 

14  5/32 

132  70 

77/9  1/4 

27  3/8 


26  avril 


1/11  3/4 

2/8  7/8 
2/0  3/4 


3  mai 


1/11  3/4 
2/8  3/4 
2/0  3/4 


2/.  ./.  2/0  1/8 
1/3  31/32    1/4  /. 


1/4  / 

7  5/16 

14  3/16 

128  80 

77,9  1/i 

28  ./. 


1/4  ./ 

7  13/32 
14  3/16 

135    . . 

77/9  1/4 
28  3/8 


La  hausse  de  l'argent  métal  n'a  pas  eu  grande  influence 
sur  les  changes  des  Détroits  et  de  la  Chine. 

L'émission  de  30  lacks  de  roupies  en  traites  et  transferts 
du  Gouvernement  sur  les  Indes,  faite, mercredi  parla  Banque 
d'Angleterre,  a  recueilli  pour  environ  650  lacks  de  sous- 
cription. La  répartition  s'effectuera  à  raison  de  5  0/0  des  de- 
mandes, à  16  d.  pour  les  traites  et  10  ]/3'2d.  pour  les  trans- 
ferts'. La  prochaine  vente  sera  de  40  lacks. 

Le  Rio-Janeiro  remonte  vigoureusement,  grâce  à  la  hausse 
des  valeurs  brésiliennes  dues  aux  déclarations  satisfaisantes 
du  président  Campos  Salles. 

Le  Valparaiso  reste  immobile  à  14  3/16.  A  Buenos-Ayres, 
la  prime  de  l'or  hausse  de  128  80  à  135. 

L'or  fait  toujours  1/2  0/00  de  prime  à  Paris  et  77/9  1/4  à 
Londres  ;  il  est  moins  activement  recherché  sur  les  deux 
places. 

L'argent  en  barres  a  encore  haussé  cette  semaine,  mais  il 
ne  clôture  pas  à  son  plus  haut  cours. 

■  On  a  parlé  d'un  syndicat  pour  soutenir  l'argent.  D'après 
notre  confrère  le  Statist,  ce  qui  a  donné  lieu  à  ce  bruit  c'est  que 
\  Americati  Smelting  and  refining  Company  acheté  le  mi- 
nerai à  un  prix  basé  sur  la  valeur  de  métal,  agissant  comme 
intermédiaire,  sans  prétendre  contrôler  la  production.  Le  seul 
moyen  d  élever  les  prix  serait  d'accumuler  un  stock,  mais  ce 
procédé  pourrait  amener  des  désastres;  les  Américains  pen- 
sent que  les  Espagnols  emploieront  ixne  partie  de  l'indenmité 
des  Philippines  en  achats  d'argent  avec  lequel  ils  rembourse- 
ront une  partie  de  leur  dette  à  la  Banque  d'Espagne  et  c'est 
dans  cette  prévision  que  les  vendeurs  d'argent  élèvent  leurs 
prix. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  l'Angleterre  a  expédié, 
du  21  au  27  avril,  110.703  liv.  st.  d'argent  en  Orient;  depuis 
le  commencement  de  l'année  les  envois  ont  été  de  1.968.545 
livres  sterling,  contre  2.822.668  liv.  st.  en  189><. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque-  de  France  a  augmenté  de 
4.183.01)11  fr.  La  circulation  a  pris  2.4b9.000  fr.  k  Paris  et 
rendu  4.0l3.0(i0  fr.  dans  les  succursales.  Les  achats  de  ma- 
tières se  sont  élevés  à  2.359.000  fr.  Il  est  venu  230.000  fr. 
d'Autriche,   125.000  fr.,  de  Belgique,  75.000  fr.  de  Suisse. 

L'argent  a  baissé  de  1.384.000  fr. 

La  circulation  a  prélevé  57.000  fr  à  Paris  et  rendu  6  mil- 
lions 170.000  fr.  dans  les  succursales.  Il  a  été  envoyé  1  mil- 


lion 712.000  fr.  en  Suisse,  0  millions  en  Belgique,  190.000  (t. 
il  Madagascar,  190.000  fr.  à  Grand-Bassam  ;  il  est  rentré 
51)5.000  fr.  de  Suisse. 

La  circulation  a  augmenté  de  26  millions,  les  comptes  cou- 
rants privés  ont  baissé  de  27  millions.  Le  compte  courant  du 
Trésor  est  tombé  de  116  â  74  millions.  Voici  l'cixplication  do 
cette  énorme  chute  :  le  budget  n'étant  pas  voté,  les  percep- 
teurs ne  peuvent  pas  poursuivre  les  contribual)les  qui  pren- 
nent hiur  temps  pour  s'acquitter;  les  contributions  indirectes 
rentrent  toujours  exactement,  mais  la  rentrée  des  contribu- 
tions directes  est  plus  difficile  et  le  Trésor  se  trouve  obligé 
de  puiser  davantage  sur  le  solde  de  son  compte  courant. 

Le  portefeuille  commercial  a  baissé  de  44  millions,  les 
avances  ont  progressé  de  10  millions. 

La  fin  du  mois  a  causé  les  mouvements  habituels  à  la 
Banque  d'Allemagne.  L'encaisse  métallique  totale  a  dimi- 
nué de  30  millions,  la  circulation  a  augmenté  de  71  millions, 
les  comptes  coura'nts  ont  baissé  de  25  millions,  le  portefeuille 
commercial  a  grossi  de  69  millions  et  les  avances  de  7  mil- 
lions. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Or  en  barres  t     9.000  Afrique  du  Sud  i  200.000 

Australie   17.000 

Excédent  des  sorties.  174.000 

Total  égal  i  200.000       Total  des  sorties. i  2G0.000 

Aux  4.350.000  fr.  sortis  pour  l'étranger  s'ajoutent  17  mil- 
lions 650. COO  fr.  prélevés  par  la  circulation,  en  sorte  que 
l'encaisse  se  présente  avec  une  diminution  de  22  millions. 
Les  autres  comptes  ont  peu  varié. 

Pas  de  changements  dans  l'encaisse  de  la  Banque  d'A  utri- 
che- Hongrie  qui,  d'ailleurs,  ne  donne  pas  d'or.  La  fin  du 
mois  a  fait  sortir  56  millions  de  billets,  les  comptes  courants 
ont  augmenté  de  11  millions,  le  portefeuille  de  62  millions, 
les  avances  de  3  millions. 

Pas  de  changements  à  la  Banque  de  Belgique. 

A  la  Banque  d'Espagne,  la  seule  modification  intéressante 
est  une  augmentation  de  13  millions  dans  les  avances. 

La  Banque  des  Pays-Bas,  malgré  un  change  défavorable, 
a  le  même  chiffre  d'or  que  la  semaine  dernière  ;  la  circula- 
tion a  augmenté  de  9  millions,  le  portefeuille  de  6  millions 
et  les  avances  de  9  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  19  millions  d'or,  les  autres 
comptes  sont  sans  changements  appréciables. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(Eq  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 
G  rande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  8  Depuis  du  8  Depuis 

au  ir>  ;iviil  lel"janv.    au  15  avril  lcl"janv. 


2.963.823 
878.854 
534.106 
393.614 


833.688  3.169.190 


6.633 


833.688 
566.802 
10.000 


3.109.190 
4.415.821 
1.070.321 


6.633 
.562.850 
5.262 


693.785  13.678.720 
248.537  1.146.631 
»  1.300 
2.375  353.408 


4.775.397 
40.360.154 
1.107.474 

48.499 


17.632  852.552 


944.697  15.180.039 
819.780  12.558.893 
904.560  13.711.047 


17.63! 
46.232 
48.203 


Banques  associées  de  New-Yorft 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollar 

Circula- 
tion 


1898  30  avril. 

1899  15  avril . 
1899  22  avril . 
1899  2.)  avril. 


Encaisse 


158.4 
188.1 
189.7 
189.2 


14.3 
14.0 
14.0 
14.0 


Dépôts 


6.58.5 
888.0 
884.0 
883.6 


901.051 
851.914 
639.074 

s) 

Portefeuill* 


570.2 
768.4 
7n0.6 
760.0 


Il  n'y  a  encore  aucun  mouvement  d'or  intéressant  à  New- 
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York;  les  petites  exportations  indiquées  à  la  l'ubrique  autres 
pays  sont  surtout  à  destination  de  Cuba.  L'argent  continue 
;i  s'expédier  en  quantités  assez  considérables. 

Les  Banques  associées  de  New-York  présentent  identi- 
quement les  mêmes  chilTres  qu'au  bilan  précédent. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

1899 

4  mars 

99.2 

172.0 

P.6 

3i.8 

59.1 

11  mars 

99.4 

166.0 

6.5 

30.3 

57.2 

18  mars 

99.5 

169.8 

5.2 

30.4 

58.7 

25  mars 

99.8 

171.0 

4.5 

81.7 

58.8 

La  Banque  du  Japon  a  un  peu  augmenté  sa  circulation, 
par  suite  d'une  plus  grande  admission  de  papier  à  l'escompte. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Comité  d'enquête  pour  la  Réforme  monétaire 
de  l'Inde 

Nous  avons  déjà  parlé  de  la  proposition,  qui  a  été 
faite  au  Comité  d'enquête  pour  la  réforme  monétaire 
de  l'Inde,  d'une  entente  bimétallique  internationale 
basée  sur  le  rapport  entre  l'or  et  l'argent  de  22  à  1. 
Voici  comment  le  Manchester  Courier  parle  de  cette 
proposition  : 

On  se  souvient  que  sir  F.  Forbes  Adam  avait  proposé,  l'été 
dernier,  si  les  Etats-Unis  adoptaient  la  frappe  libre  dans  un 
rapport  mettant  la  roupie  à  1  sli.  4  d.,  c'est-à-dire  un  rapport 
entre  l'or  et  l'argent  de  22  à  1,  que  l'Inde  rouvrît  ses  Mon- 
naies sans  que  le  système  monétaire  de  l'Angleterre  fût 
modifié.  Sir  Forbes  Adam  ignorait  si  un  pareif  système  pou- 
vait aboutir. 

Lord  Aldenham  s'est  adressé,  à  ce  sujet,  au  colonel  Hay, 
ancien  ambassadeur  des  Etats-Unis  en  Angleterre,  personna- 
lité à  laquelle  est  due  en  grande  partie  le  resserrement  des 
liens  entre  deux  fractions  de  la  race  anglo-saxonne,  et  qui 
occupe  aujourd'hui,  à  Washington,  la  situation  de  Secrétaire 
d'Etat. 

Lord  Aldenham  lui  a  soumis  la  question  et  lui  a  demandé 
que  le  Gouvernement  des  Etats-Unis  offrit  à  notre  Gouverne- 
ment de  rouvrir  ses  Monnaies  avec  le  rapport  de  22  à  1. 
pourvu  que  l'Inde  rouvrit  les  siennes. 

La  question  a  été  étudiée  par  le  Cabinet  américain  et  lord 
Aldenham  a  pu  mettre  sous  les  yeux  du  Comité  une  lettre  du 
Secrétaire  d'Etat,  déclarant  que,  si  le  Gouvernement  des  Etats- 
Unis  n'était  pas  prêt  pour  le  moment  à  faire  les  premières 
avances,  le  Président  et  la  majorité  du  Cabinet  restaient  favo- 
rables à  un  accord  international.  Dans  ce  but,  ils  seraient 
prêts  à  examiner  une  modification  du  rapport  proposé  en 
1887  et  il  n'y  a  aucune  raison  de  supposer  que  le  Gouverne- 
ment français  ne  serait  pas  disposé  à  examiner  de  nouveau 
la  question. 

11  est  impossible  d'exagérer  l'importauce  de  cette  commu- 
nication faite  avec  l'autorisation  expresse  du  colonel  Hay. 

Il  est  évident  que  si  le  Comité  recommande  ce  remède  et 
que  si  notre  Gouvernement  se  met  à  ce  sujet  en  rapport  avec 
les  Etats  Unis,  il  a  toutes  chances  d'aboutir. 

Il  faut  tellement  se  préoccuper,  dans  ces  matières,  de  l'opi- 
nion de  la  Cité,  que  l'on  se  demandera  aussitôt  comment  un 
tel  accord  y  serait  regardé. 

Sir  John  Lubbock,  qui  n'est  pas  seulement  un  banquier, 
mais  aussi  président  de  la  Gold  Standard  defenee  Asso- 
ciation, a  approuvé  ce  projet,  de  même  que  M.  H.  Tritton, 
directeur  de  la  maison  de  banque  Barclay  Bevan  and  C", 
vice-président  de  la  même  association.  Lord  Aldenham  a  dé- 
claré que  lord  Rothschild  est  également  favoraI)le  à  cet  ar- 
rangement, et  M.  Steplien  Ralli,  chef  de  la  maison  Pialli  frères, 
l'a  autorisé  à  dire  que  tous  les  commerçants  indiens  l'approu- 
vent. 

Lord  Aldenham  a  aussi  invoqué  l'opinion  de  M.  Barclay  et 
lu  une  lettre  de  sir  Forbes  Adam  sur  la  faveur  avec  laquelle 
ce  projet  serait  accueilli  par  toutes  les  personnes  du  Lancas- 
hire. 

Il  est  à  peine  besoin  de  dire  qu'un  remède  ayant  l'appui 
des  principaux  banquiers  de  Londres,  des  commerçants  in- 
diens de  la  Cite,  de  l'opinion  publique  du  Lancashire,  un  tel 
système,  disons-nous,  ne  peut  manquer  d'attirer  l'attention 
du  Comité.  On  se  souviendra  que  lord  George  llamilton,  par- 
lant il  y  a  un  an  à  la  Chambre  dos  Communes,  s'est  exprimé 
îivec  sympathie  sur  une  telle  solution,  si  elle  était  possible. 
Il  n'es^  pas  question  do  monométallisme  ou  de  bimétallisme, 


mais  si  les  diverses  difficultés  pouvaient  être  surmontées  il 
y  aurait  toutes  perspectives  d'un  règlement  définitif  de' la 
question  monétaire. 

Il  ne  semble  pas  cependant  que  celte  proposition  soit 
très  bien  accueillie  aux  Etats-Unis. 

On  lit,  en  effet,  dans  le  Journal  of  Commerce  and 
Commercial  Bulletin  de  New  York  ; 

La  proposition  faite  par  lord  Aldenham,  d'après  laquelle 
1  Angleterre  devrait  chercher  à  s'entendre  avec  les  Etats- 
Unis  et  la  France  pour  adopter  un  régime  bimétalliste  inter 
national  en  établissant  entre  l'or  et  l'argent  le  rapport  de  22 
a  1,  est  fatalement  destinée  à  échouer.  Le  monométallisme 
semble  de  plus  en  plus  appelé  à  triompher  et  d'ailleurs  ce 
rapport  de  22  à  1  est  purement  arbitraire,  puisqu'il  ne  cor- 
respond nullement  aux  conditions  actuelles  du  marché  d'a- 
près lesquelles  le  rapport  serait  d'environ  16  à  1.  Si  l'on  ac- 
ceptait de  discuter  cette  proposition,  il  serait  en  tout  cas 
préférable  de  prendre  l'ancien  rapport  que  d'en  fixer  un  nou- 
veau complètement  arbitraire. 


,  Le  Change  Brésilien 

«  De  l'ensemble  de  la  situation,  écrit  notre  confrère,  le 
Brésil,  il  paraît  impossible  qu'il  ne  résulte  pas  une  amélio- 
ration sensible  du  change,  surtout  avec  l'approche  de  la  récolte 
du  café  et  de  la  campagne  d'exportation.  Le  moment  va  venir, 
en  effet,  où  l'acheteUr  de  traites  va  se  trouver  en  présence  des 
offres  de  l'exportation  et,  par  conséquent,  moins  à  la  merci- 
de  la  spéculation  à  la  baisse. 

«  On  sait  à  cet  égard  quel  avantage  possède  la  spéculation. 
La  demande  de  traites  ne  peut  se  dissimuler:  le  commerce 
qui  a  des  remises  à  faire  à  l'étranger,  forcé  de  se  procurer 
des  lettres  de  change  à  cet  effet,  révèle  ses  besoins,  tandis 
que  les  Banques  et  les  exportateurs  qui  monopolisent  les 
traites  peuvent  tenir  caché  à  leur  aise  l'autre  facteur  des 
transactions:  l'offre.  L'acheteur  négocie  donc  à  l'aveugle  avec 
un  vendeur  qui  voit  clair  ;  de  plus  il  ne  peut  ajourner  son 
acliat  de  traites  au  delà  d'une  certaine  limite,  tandis  que  les 
Banques  et  souvent  l'exportateur  peuvent  retenir  les  traites  à 
leur  gré  jusqu'à  ce  que  l'acheteur  soit  forcé  de  passer  sous 
leurs  fourches  caudines  et  de  payer  le  prix  qu'ils  lui  impo- 
sent. Or,  ce  prix  n'est  pas  établi  que  pour  le  bénéfice  du  ven- 
deur d'or;  il  comprend  aussi  celui  des  intermédiaires  et  spé- 
culateurs à  qui  les  banquiers  font  des  facilités  de  crédit  et 
qui  entrent  dans  la  transaction  comme  un  élément  inutile  ef 
parasitaire.  C'est  ainsi  que  vendeurs  de  traites,  exportateurs 
et  spéculateurs  se  donnent  la  main  pour  exploiter  le  com- 
merce, le  Gouvernement  et  les  capitalistes  en  quête  de  traites. 

«  Et  il  n'y  a  qu'un  seul  moyen  de  remédier  à  cet  état  de 
choses  ;  c'est  de  mettre  la  balance  internattonale  du  côté  du- 
pays,  de  telle  sorte  que  l'offre  des  traites  l'emporte  sur  la  de- 
mande et  que  les  éléments  qui  spéculent  aujourd'hui  sur  la 
demande  de  lettres  de  change  soient  naturellement  amenés  à: 
spéculer  sur  l'offre,  le  spéculateur  se  portant  toujours  dir 
côté  où  souftle  le  vent.  Pour  cela,  il  suffit  de  produire  beau- 
coup et  de  n'importer  qué  ce  que  le  pays  ne  peut  pas  pro- 
duire sans  perte.  » 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

[Suite)  (1) 

Une  autre  raison  pour  laquelle  le  Mexique  n'a  pas  encore 
abandonné  tout  espoir  de  voir  l'argent  réhabilité  comme  métal 
monétaire,  c'est  la  croyance  que  les  intérêts  manufacturiers  de 
la  grande  Bretagne  souffriront  tellement  de  la  prime  donnée 
aux  industries  des  pays  à  étalon  d'argent  par  la  dépréciation 
du  métal  blanc,  que  l'Angleterre  coopérera  avec  les  Etats- 
Unis,  la  France  et  d'autres  pays  pour  favoriser  la  restaura- 
tion de  l'argent.  Je  n'ai  pas  personnellement  beaucoup  de 
confiance  en  ce  fait,  mais  je  constate  qu'au  Mexique  bien  des 
personnes  y  croient. 

Il  ne  peut  y  avoir  aucun  doute  sur  ce  fait  que  les  intérêts 
industriels  de  l'Angletrre  souffrent  fortement  de  la  déprécia- 
tion du  métal  blanc.  Dans  l'opinion  des  observateurs  compé- 
tents, le  mauvais  état  de  l'industrie  du  coton  est  due,  en 
grande  partie,  à  cette  dépréciation  qui  a  stimulé  la  fabrica- 
tion des  cotonnades  dans  plusieurs  autres  parties  du  monde. 

Le  Lancashire,  siège  de  cette  industrie  en  Angleterre, 
avait  jusqu'en  juillet  1867,  1.700  maisons  engagées  dans  ce 
commerce:  le  nombre  des  broches  était  de  62.000.000  et  le 
nombre  total  des  métiers  de  641.547.  Dans  ce  grand  centre 
industriel,  on  a  constaté  ce  spectacle  extraordinaire  d'une 
crise  sévissant  sur  toutes  les  branches  de  ce  commerce  : 
le  bilan  de  toutes  les  maisons,  à  de  rares  exceptions  près, 
accuse  de  grosses  pertes. 


(1)  Voir  l'Economiste  Eîcropéen,  n»  375  à  381. 
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L'exportation  du  coton  dans  l'Inde  a  diminué  considéra- 
blement, à  cause  de  la  famine,  de  la  peste,  de  la  diminution 
du  pouvoir  d'achat  de  l'argent  ;  en  même  temps,  les  faljriques 
de  machines  du  Nord  de  l'Angleterre  ont  eu  beaucoup  de 
travail,  mais  ces  broches  et  ces  métiers  sont  allés  à  l'étran- 
ger pour  y  grossir  le  volume  de  la  production  et  créer  de 
graves  problèmes  que  l'industrie  textile  anglaise  devra  ré- 
soudre dans  l'avenir.. 

Le  Mexique  offre  une  claire  démonstration  de  ce  qui  a  été 
dit  en  Angleterre  au  sujet  des  nouvelles  filatures  de  coton 
équipées  au  dehors  avec  des  machines  anglaises.  Le  résultat 
inévitable  de  ces  créations,  c'est  de  fournir  de  plus  en  plus, 
par  la  production  indigène,  aux  demandes  de  cotonnades.' 

L'Angleterre  donne  ainsi  les  engins  qui  servent  à  détruire 
le  volume  de  son  propre  commerce. 

Il  résulterait  donc  que  l'intérêt  de  l'Angleterre  lui  com- 
mande de  faire  quelque  chose  pour  l'argent,  d'accord  avec 
les  Etats-Unis,  la  France  et  l'Allemagne. 

On  croit  aux  Etats-Unis  que  le  Mexique  dé.sire  voir  ce 
pays  adopter  l'étalon  d'argent  afin  d'arriver  plus  facilement 
au  relèvement  du  prix  du  métal  et  à  l'établissement  d'une 
•fixité  des  cours.  C'est  une  erreur.  Beaucoup  de  Mexicains 
pensent  que  si  les  Etats-Unis  adoptaient  l'étalon  d'argent,  les 
forts  bénéfices  obtenus  aujourd'hui  par  la  vente  en  or  de  pro- 
duits que  nous  créons  cesseraient  immédiatement  pour  le 
grand  dommage  de  notre  pays.  Ils  sont,  par  suite,  opposés  à 
cette  réforme  monétaire. 

Le  Gouvernement  et  le  peuple  mexicains  seraient  sans 
doute  heureux  de  voir  le  Gouvernement  des  Etats-Unis,  avec 
sa  grande  situation  parmi  les  nations  commerçantes  du 
monde,  aider  à  la  restauration  du  prix  de  l'argent  ou  au 
moins  à  empêcher  sa  nouvelle  baisse  :  mais  beaucoup  pré- 
féreraient voir  les  Etats-Unis  adhérer  à  l'étalon  d'or,  car 
cette  résolution  signifierait,  pour  le  Mexique,  l'éloignement 
d'une  concurrence  et  une  prime  d'exportation  sur  les  produits 
tropicaux. 

On  m'a  souvent  demandé  pourquoi  le  Mexique  n'adopte  pas 
l'étalon  d'or  et  ne  se  place  pas  au  même  niveau  que  les 
grandes  nations  commerçantes  du  monde.  Je  demande  la 
permission  d'exprimer  quelques  opinions  personnelles  à  ce 
sujet. 

ïl  serait  bien  plus  difficile  pour  le  Mexique  d'adopter  l'éta- 
lon d'or  que  pour  les  Etats-Unis  d'adopter  l'éta-lon  d'argent. 
Ce  dernier  étalon  fonctionne,  en  effet,  au  Mexique  depuis 
400  ans  :  l'abandonner  en  faveur  d'un  étalon  plus  haut  de  va- 
leur entraînerait  d'énormes  pertes,  un  grand  trouble  pour  les 
affaires,  des  faillites  innombrables,  une  ruine  presque  uni- 
-verselle.  Au  contraire,  l'adoption  de  l'étalon  d'argent  par  les 
Etats-Unis,  qui  serait  évidemment  accompagnée  de  troubles 
sérieux  dans  les  afl'aires,  aboutirait  en  définitive  —  étant 
donné  la  grande  importance  de  ce  pavs  comme  nation  com- 
merçante et  industrielle  —  à  la  restauration  de  l'argent  comme 
métal  monétaire  par  les  autres  nations  commerçantes  du 
monde.  Cependant,  bien  qu'on  puisse  entrevoir  ce  résultat 
avec  une  certitude  raisonnable,  il  ne  serait  pas  prudent  d'ac- 
-complir  à  la  hâte  un  pareil  changement 

Bien  que  nous  ayons  souffert  jusqu'ici  tous  les  dommages 
que  l'étalon  d'argent  peut  créer,  nous  sommes  satisfaits  de 
cet  étalon,  parce  qu'il  n'a  pas  été  uniquement  un  mal  et  nous 
a  donné,  au  contraire,  des  avantages  très  précis. 

Xous  voulons,  par  conséquent,  attendre  pour  voir  le  résul- 
tat final  de  la  question,  connaître  les  suites  des  diverses  ex- 
périences faites  récemment  par  des  pays  à  étalon  d'argent  qui 
ont  passé  à  l'or,  comme  le  Japon,  le  Chili  et  l'Inde. 

Mon  opinion  personnelle  est  que  les  nations  commerçantes 
du  monde  arriveront  finalement  à  la  restauration  de  l'argent 
et  reviendront  au  bimétallisme,  qui  a  prévalu  pendant  si 
longtemps. 

Une  autre  raison,  qui  rend  difficile  pour  le  Mexique  l'adop- 
tion de  l'étalon  d'or,  c'est  que  nous  sommes  de  gros  produc- 
teurs d  argent,  n'étant  dépassés  sur  ce  point  que  par  les 
Etats-Unis.  Ce  serait  donc  nuire  à  nos  propres  intérêts  que 
de  déprécier  ce  métal  sur  notre  propre  marché  —  ce  qui  serait 
la  conséquence  de  notre  passage  à  l'étalon  d'or. 

Aujourd;hui,  l'argent  n'est  pas  déprécié  à  l'intérieur  du 
Mexique  :  il  y  a  le  même  pouvoir  d'achat  que  lorsqu'il  était 
au  pair  de  1  or  dans  le  rapport  de  16  à  1  ;  l'argent  n'a  été 
déprécie  que  sur  les  marchés  étrangers.  Si  nous  acceptions 
letalon  dor,  nous  amènerions  immédiatement  une  dépré- 
ciation du  métal  blanc  dans  notre  propre  pays  qui  est  notre 
marche  le  plus  grand  et  le  plus  important. 

Il  semblerait  facile  pour  le  Mexique  do  compenser  tous  les 
inconvénients  de  l'étalon  d'argent  en  décrétant  le  paiement  en 
or  de  la  totalité  ou  d'une  partie  des  droits  d'importation.  Un 
tel  projet  établirait  au  Mexique  deux  catégories  de  monnaies, 
et  lor,  étant  la  plus  précieuse,  déprécierait  la  monnaie  d'ar- 
gent dans  notre  propre  pays,  cela  pour  le  plus  grand  dom- 
mage de  tous  nos  inti'rèts. 

Il  y  a  une  autre  objection  à  ce  plan  :  nos  droits  d'impor- 
tation sont  si  élevés,  qu'ils  n'admettraient  pas  de  nouvelle 
augmentation.  Si  nous  les  percevions  en  or,  il  faudrait  les 
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réduire  de  50  0/0;  nous  n'aurions  rien  gagné,  nous  aurions 
augmenté,  au  contraire,  le  désavantage  des  fluctuations  du 
prix  de  l'argent. 

Si  nous  laissions  les  droits  d'importation  au  taux  actuel  et 
que  nous  les  rendions  payables  en  or,  nous  les  doublerions. 
Ils  deviendraient  alors  si  lourds  qu'ils  arrêteraient  com- 
plètement les  entrées  de  marchandises  étrangères  déjà  n'duites, 
à  cause  de  la  dépréciation  de  l'argent. 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  Wasliington. 
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FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


27  avril 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais (ch.f.  25  fr.  20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Ams'.erd^m)  ... 
Hongrie  o<-  4  %  (ch.  f.  'i  fr.  50). . 

ItaUe  i  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  tt.  80)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  i  %  1898  

RilSSie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

S'uède  3  K  1895  (ch.  t.  25  fr.  20). . 
suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1880  , 

Consolidé  Prusaien  3  %  à  Berlin)' 


101  90  33 
1)0  20  40 

102  .125 

100  85,33 
59  25  14 

2-i5  ..  .. 
96  62132 

103  25  25 
95  05123 
92  ..130 
26  10  26 
94  50  23 
92  10  30 
6-2  40  15 

101  .. |28 
100  55  33 

23  .  i23 
481  50  24 
92  ..'30 


2  94 

2  4» 

3  92 
2  O"! 
6  'ib 


4  mai 


E  r 


20  3  11 

81  3  8"! 
■76|4  2U 
65|3  26 
10  3  83 
62l4  23 
70:3  2;, 
60  6  41 
8513  46 
51:2  98 
..  |4  34 
01  4  15 
66  3  26 


102  17 
110  .. 

101  5ù 
ICO  "iâ 

6  )  20 
224  .. 

96  62 

103  25 
95  10 
91  50 
27  25 

91  40 

92  45 
62  70 
99  95 

100  50 
23  30 

483  . 
92  .. 


34  05  2  93 
40  .. |2  50 
25  37.3  94 
33  5812  97 
15  05  6  64 


32  20'3  11 
25  81 !3  87 
23  92  4  17 
30  50  3  27 

27  25  3  66 
23  60  4  23 
30  81 '3  24 
15  67l6  37 

28  55 '3  50 

33  où  2  98 
23  30 '4  29 
2i  15  4  14 
30  6b  3  26 
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Europe.  —  France.  L'argent,  pour  les  besoins  de  la 
liquidation,  a  été  en  général,  un  peu  plus  cher  qu'onne 
le  prévoyait.  Le  taux,  naturellement,  n'a  pas  été  uni- 
forma  pour  toutes  les  valeurs,  mais  on  peut  dire  que, 
dans  nombi-e  de  cas,  on  n'a  trouvé  des  capitaux  qu'aux 
environs  de  5  0/0  l'an.  Cette  circonstance,  toutefois, 
n'a  pas  modifié  les  dispositions  du  Marché,  bien  que, 
au  cours  de  ces  derniers  jours,  des  réalisations  aient 
été  signalées  dans  plusieurs  compartiments  de  la  cote. 

Le  groupe  de  nos  Sociétés  de  Crédit  est  très  ferme. 
Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  restent 
toujours  très  actives ,  et  certains  Fonds  d'Etat 
Etrangers,  que  l'on  avait  négligés  depuis  quelque 
temps,  semblent  attirer  de  nouveau  l'attention. 

Allemagne.  —  Les  conditions  du  marché  monétaire 
se  sont  améliorées  et  l'abaissement  du  taux  de  l'es- 
compte à  la  Reichsbank  n'est  plus  qu'une  question  de 
jours.  Les  émissions  de  papiers  industriels  sont  assez 
nombreuses  en  ce  moment. 

Les  lignes  de  navigation  de  Hambourg  accusent 
toutes  une  situation  très  florissante.  Le  trafic  augmente 
continuellement. 

On  parle  de  constituer  un  Syndicat  de  protection  des 
porteurs  de  titres  étrangers,  l'Allemagne  possédant  14 
milliards  de  marks  de  valeurs  étrangères. 

Angleterre.  —  La  diplomatie  anglaise,  poursuivant 
ses  négociations  avec  les  diverses  puissances,  vient  de 
signer  un  accord  avec  la  Russie  au  sujet  de  la  Chine  et 
des  concessions  de  chemins  de  fer  faites  dans  ce  pays. 
Il  n'établit  pas  formellement  des  sphères  d'influence, 
mais  il  engage  les  deux  pays  à  ne  se  point  gêner,  l'un 
l'autre,  dans  la  Mandchourie  et  le  bassin  du  Yang-Tsé. 

Le  Marché  s'est  beaucoup  occupé  de  la  formation 
du  trust  du  cuivre  :  il  ne  reste  pas  insensible  au  vif 
mouv»ement  d'organisation  de  Syndicats  qui  se  mani- 
feste aux  Etats-Unis  et,  sous  l'impulsion  venue  de 
New-York,  la  fièvre  de  ces  combinaisons  semble  s'em- 
parer de  l'Angleterre. 
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Auiriche.  —  On  pense  que  le  Gouvernement  autri- 
chien amènera  le  Gouvernement  hongrois  à  se  mettre 
de  son  avis  pour  l'acquisition  de  territoire  en  Chine. 

La  Société  allemande  d'électricité  Siemens  etHalske, 
se  constitue  en  Société  anonyme  par  actions  et  ses  va- 
leurs ont  été  reprises  par  des  Sociétés  autrichiennes. 

Il  se  fait  à  la  Bourse  une  grande  spéculation  à  la 
hausse  sur  les  valeurs  métallurgiques  et  charbonnières. 

Bulgarie.  —  En  1898,  les  importations  se  sont  éle- 
vées à  72.730.250  fr.,  au  lieu  de  83.994.236  fr.  en  1897. 
Les  exportations  ont  donné  66.537.007  fr.,  au  lieu  de 
59.790.511  fr. 

Espagne.  —  La  situation  politique  n'a  éprouvé 
aucun  changement  pendant  la  semaine  qui  vient  de 
s'écouler  :  les  élections  sénatoriales  ont  as&uré  une 
forte  majorité  au  Gouvernement  dans  la  Chambre 
Haute.  Les  tendances  du  Marché  restent  plus  favo- 
rables. 

En  mars,  les  importations  ont  atteint  80  millions  et 
les  exportations  62  millions. 

Les  recettes  des  douanes  ont  bénéficié  d'une  aug- 
mentation de  1.726.196  pesetas.  Elles  sont  en  train  de 
regagner  la  moins-value  inscrite  pendant  le  premier 
semestre  de  l'exercice.  Les  résultats  d'avril  seront 
encore  supérieurs  à  ceux  de  mars. 

Italie.  —  A  la  suite  des  vifs  incidents  provoqués  par 
la  discussion  de  l'interpellation  sur  la  politique  exté- 
rieure et  notamment  sur  les  affaires  de  Chine,  le  Cabinet 
a  donné  sa  démission. 

On  croit  que  le  général  Pelloux  sera  chargé  avec 
M.  Sonnino  de  former  le  nouveau  Ministère. 

Le  budget  de  rectification  pour  1898-99  avait  été  voté 
ces  jours-ci  sans  incidents. 

Norvège.  —  On  trouvera,  page  573,  une  analyse  des 
résultats  du  commerce  extérieur  des  treize  dernièi'es 
années  connues. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  message  du  Président 
Campos  Salles  a  produit  le  meilleur  effet  :  on  s'est 
aussi  occupé  du  message  du  Président  de  l'Etat  de  Para 
qui  prêche  la  participation  des  Etats  aux  charges  de 
l'Union. 

Etats-Unis.  —  L'excédent  des  exportations  sur  les 
imj)ortations  pour  les  six  premiers  mois  de  1899  a  été 
de  r^2. 623.313  dollars.  Pendant  la  même  période  de 
1898,  cet  excédent  avait  été  de  150.499.977  dollars  et, 
pendant  la  même  période  de  1897,  de  74.112.377  dollars. 

Mexique.  —  Nous  continuons,  page  575,  la  publica- 
tion du  message  du  président  Diaz. 

Asie.  —  Chine.  Dans  une  communication  faite  par 
M.  G.  R.  Wehrung,  conseiller  du  commerce  extérieur  à 
Shanghaï,  notre  ancien  collaborateur  constate  que  les 
graves  événements  politiques  qui  se  sont  déroulés  en 
1898  n'ont  pas  entravé  le  commerce  extérieur  de  la 
Chine. 

Malgré  les  craintes  relatives  à  une  conflagration  gé- 
nérale, en  dépit  de  la  guerre  hispanc-américaine,  qui 
devait  nécessairement  arrêter  les  échanges  avec  les 
Etats-Unis,  d'un  coup  d'Etat  à  Pékin,  des  inondations 
du  fleuve  Jaune,  de  la  famine  et  de  soulèvements  dans 
plusieurs  provinces,  l'année  dernière  marque  un  pro- 
grès sur  ses  devancières. 

Japon.  —  Le  nombre  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer  dont  les  lignes  sopt  ouvertes  au  trafic  est  de  41  :  leur 
capital  s'élève  à  214.015.000  yen,  leur  étendue  à  3.115 
milles  41. 
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La  Politique.  —  I^a  Rentrée  de  la  Chambre.  —  L'Armée  coloniale. 
—  Lea  IntcrpoUalions.  —  La  Loi  sur  les  Accidents  du  Travail.  — 
Le  Budget  au  Sénat. 

La  vie  parlementaire  reprend  son  cours  interrompu 
par  lef*  vacances.  En  rentrant,  la  Chambre  se  trouve  en 


présence  d'un  certain  nombre  d'interpellations  qu'il  va 
lui  falloir  liquider.  Les  débats  sur  l'Algérie  viendront 
lundi  prochain,  conformément  à  une  décision  anté- 
rieure. Ils  nécessiteront  plusieurs  séances,  un  grand 
nombre  d'orateurs,  même  en  dehors  des  députés  algé- 
riens, devant  intervenir  dans  la  discussion. 

Les  autres  interpellations  seront  discutées  le  ven- 
dredi; de  cette  façon  la  Chambre  pourra  consacrer  les 
autres  jours  de  la  semaine  à  des  débats  plus  utiles. 

Ce  n'est  pas  l'ouvrage  qui  manqup,  car,  en  dehors 
des  nouveaux  projets  déposés,  il  résulte  de  l'état  des 
travaux  législatifs,  dressé  par  M.  Pierre,  secrétaire 
général  de  la  Présidence  de  la  Chambre,  qu'au  moment 
où  celle-ci  reprend  ses  travaux,  il  existe  45  projets 
ou  propositions  de  loi  à  l'état  de  rapport  sur  le  fond  ; 
21  propositions  à  l'état  de  rapport  sommaire  ;  422  pro- 
jets ou  propositions  en  Commissions  spéciales;  15  pro- 
positions soumises  aux  Commissions  d'initiative  ; 
11  projets  de  loi  renvoyés  aux  Commissions  d'intérêt 
local,  et  28  projets  ou  propositions  à  soumettre  aux 
bureaux. 

On  voit  que  si  la  Chambre  chôme,  ce  ne  sera  pas 
faute  de  besogne. 


Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  28  avril,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Trois  Ministres  étaient  absents  :  MM.  Krantz,  Leygues  et 
Lockroy. 

Le  Ministre  de  la  Guerre  a  soumis  au  Conseil  le  texte  du 
projet  de  loi  sur  l'armée  coloniale  qu'il  avait  été  chargé  d'éla- 
borer. Ce  projet  rattache  au  Ministère  de  la  Guerre  l'armée 
coloniale.  Celle-ci  est  formée  par  les  troupes  de  marine  exis- 
tant déjà  ;  la  loi  de  1893  sur  les  engagements  est  incorporée 
dans  le  projet  de  loi  qui  règle  en  même  temps  les  conditions 
de  passage  de  l'armée  terre  dans  l'armée  coloniale  et  récipro- 
quement. Le  Conseil  s'est  livré  ce  matin  à  son  premier 
examen  du  projet  et  statuera  définitivement  mardi  prochain. 
Le  projet  sera  déposé  le  même  jour  sur  le  bureau  de  la 
Chambre . 

Le  Conseil  a  commencé  à  envisager  les  questions  que  sou- 
lève la  rentrée  de  la  Chambre. 

La  Chambre  a  mis  à  son  ordre  du  jour,  pour  la  l'eprise  im- 
médiate de  ses  travaux,  les  conditions  de  travail  dans  les 
enti-eprises  exécutées  pour  le  compte  de  l'Etat,  des  départe- 
ments et  des  communes.  Le  Gouvernement  et  la  Commission 
du  travail  sont  d'accord  sur  les  conclusions  à  soumettre  à  la 
Chambre.  Celles-ci  consistent  à  repousser  l'établissement  d'un 
minimum  de  salaire  et  d'un  maximum  des  heures  de  travail 
proposé  par  les  socialistes.  Elles  admettent  l'obbgation  de 
consacrer,  par  le  cahier  des  charges,  les  coutumes  régionales, 
en  ce  qui  concerne  létaux  des  salaires  et  les  heures  de  travail. 

'wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  2  mai,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  Tous  les  Ministres 
étaient  présents.  En  particulier,  M.  Georges  Leygues  a 
rendu  compte  de  son  voyage  en  Italie  et  de  son  séjour  à 
Rome,  dont  il  a  rapporté  les  meilleures  impressions. 

Le  Conseil  s'est  longuement  occupé  des  questions  que  sou- 
lève la  rentrée  de  la  Chambre  et  notamment  des  diverses  in- 
terpellations déposées  ou  annoncées  et  qui  s'élèvent  au  nom- 
bre d'une  vingtaine.  Ces  interpellations  se  divisent  en  trois 
groupes  distincts  : 

1°  Interpellations  sur  l'affaire  Dreyfus  ;  2°  interpellations 
sur  l'Algérie;  3°  interpellations  diverses. 

En  ce  qui  concerne  le  premier  groupe,  le  Gouvernement 
demandera  à  la  Chambre,  d'en  renvoyer  l'examen  après  l'ar- 
rêt de  la  Cour  de  cassation  sur  la  demande  de  revision. 

Les  interpellations  sur  l'Algérie  ont  été  fixées  par  la  Cham- 
bre d'une  manière  ferme,  au  lundi  8  mai.  Le  Gouvernement 
ne  demande  aucune  modification  à  cette  date. 

Restent  les  interpellations  diverses  :  le  Gouvernement  de- 
mandera à  la  Chambre  do  les  discuter  dans  l'ordre  chronolo- 
gique de  dépôt,  eu  consacrant,  chaque  semaine,  la  séance  du 
vendredi  à  cette  discussion,  pour  ne  pas  arrêter  le  cour,  des 
travaux  législatifs  proprement  dits. 

Le  Conseil  s'est  occupé  particuhèrement  des  interpellations 
annoncées  au  sujet  de  la  prochaine  mise  en  vigueur  de  la  loi 
du  9  avril  1898  sur  la  responsabilité  des  accidents  du  tra- 
vail. ,    ^      •    •  1    •  T 

Cette  loi  doit  entrer  en  application  le  1"'  juin  prochain.^  i^e 
Gouvernement,  par  l'organe  du  Ministre  du  commerce,  s  op- 
posera à  toute  motion  tendant  à  surseoir  à  celte  application. 
Si,  dans  la  pratique,  on  reconnaissait  que  la  loi  doit  être 
modifiée  sur  tel  ou  tel  point,  le  Gouvernement  ne  se  refusera 
pas  à  examiner,  d'accord  avec  le  Parlement,  les  modilieations 
qu'il  pourrait  être  nécessaire  d'y  apporter.  Mais  cela  ne  pour- 
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rait  être  fait,  en  tout  cas,  que  par  la  voio  ordinaire,  c  est-à- 
dire  par  vote  de  dispositions  législatives  coni|)lpnienlaires. 

A  ce  propos,  U.  Faul  Deloniljre,  ministre  du  commerce,  de 
concert  avec  le  Ministre  de  l'intérieur,  a  fait  si^înor  un  décret 
instituant  une  Commission  consultative  cliargee  d  examiner 
les  questions  relatives  à  l'applicalion  de  l'article  5  de  la  loi 
du  9  avril  1H98  .         ^  •  , 

Le  Ministre  des  affaires  étrann;eres  a  fait  savoir  qu  jl  deman- 
derait à  la  Chambre  de  nommer,  cette  semaine,  la  Commis- 
sion cliargée  d'examiner  la  convention  franco-anglaise  relative 
au  rè'^lement  des  questions  de  la  boucle  du  Niger  et  du  Bahr- 
el-Ghazal.  C'est  le  8  juin  qu'expire  le  délai  que  les  deux  puis- 
sances contractantes  s'étaient  assigné  pour  la  ratilication  de 

Côt  clCtG 

A  cette  occasion,  le  Ministre  des  affaires  étrangères  fera 
distribuer  un  Livre  jaune  contenant  la  correspondance  diplo- 
matique à  laquelle  a  donné  lieu  le  règlement  de  ces  deux 
affaires. 

'wv  La  reprise  des  débats  parlementaires  s'est  effectuée  le 
2  mai  dans  le  plus  grand  calme.  La  Chambre,  sur  la  demande 
du  Président  du  Conseil,  a  réglé  comme  suit  les  interpella- 
tions annoncées  :  celles  sur  l'Algérie  seront  discutées  le 
8  mai;  celles  relatives  à  l'affaire  Dreyfus  sont  renvoyées 
après  ie  prononcé  de  l'arrêt  de  la  Cour  de  cassation  ;  enfin 
les  autres  discutées  les  vendredis  de  chaque  semaine  jusqu  a 
épuisement.  ■ 
La  Chambre  s'est  occupée  ensuite  de  1  application  de  la  loi 
sur  les  accidents.  MM.  Gauthier  de  Clagny,  Phclion,  Graux, 
Aimond,  ont  demandé  l'ajournement  de  la  loi  jusqu  au 
1"  janvier  1900.  Le  Gouvernement  a  combattu  cette  idée  et 
annoncé  un  projet  de  loi  relatif  à  l'assurance  par  l'Etat  pour 
les  accidents  du  travail.  En  présence  de  cet  engagement,  la 
Chambre  a  donné  raison  au  Gouvernement. 

-wv  La  Commission  sénatoriale  des  finances  s'est  réunie  le 
2  mai,  sous  la  présidence  de  M.  Barbey.  Tous  les  membres 
étaient  présents.  On  a  discuté  le  rapport  de  M.  Franck-Chau- 
veair  sur  le  budget  des  colonies. 

-w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  hier,  en  conseil  de  Ca- 
binet, au  Ministère  de  l'Intérieur,  sous  la  présidence  de 
M.  Charles  Dupuy.  .   .  i 

M.  Paul  Delombre,  ministre  du  commerce,  a  entretenu  le 
Conseil  du  projet  de  loi  qu'il  prépare  en  vue  de  permettre 
d'organiser  l'assurance  contre  les  accidents  du  travail,  par 
l'Etat.  Il  s'agit  non  d'une  obligation,  mais  d'une  faculté 
donnée  aux  industriels  de  recourir  à  la  caisse  d'Etat  qui 
serait  organisée  par  une  transformation  de  la  caisse  de.ia 
existante'créée  par  la  loi  de  1868.  Le  (  îonseil  des  Ministres  achè- 
vera de  délibérer  aujourd'hui  sur  cette  question  de  façon  que 
le  projet  de  loi  puisse  être  déposé  à  bref  délai  sur  le  bureau 
de  la  Chambre.  ^         ,  i- 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères  fera  distribuer  samedi 
deux  Livres  jaunes  relatifs  aux  négociations  pour  le  règle- 
ment de  la  question  du  Niger  et  de  la  question  du  Bahr-el- 
Ghazal.  Cette  distribution  a  dû  être  retardée  jusqu  a  la  lin  do 
la  semaine  par  suite  de  la  nécessité  d'établir,  suivant  1  usage, 
une  entente  entre  les  deux  cabinets  de  Pans  et  de  Londres 
sur  les  pièces  devant  être  livrées  à  la  publicité. 

-w^,  La  Chambre  des  députés  a  commencé  hier  la  discus- 
sion de  diverses!  propositions  concernant,  les  conditions  du 
travail  dans  les  marchés  de  travaux  publics. 
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LE  CHÉDIT  AGRICOLE  MUTUEL 


(deuxième  article) 

La  question  du  crédit  agricole  est  posée  en  France 
depuis  plus  de  soixante  ans,  mais  —  comme  l'a  très 
judicieusement  observé  M.  Méline  —  on  avait, 
'jusqu'ici,  fait  fausse  route  en  cherchant  à  copier 
servilement  l'organisation  des  banques  ordinaires. 

Les  grands  Etablissements  de  crédit,  qui  Jurent 
créés  avecle  crédit  agricole  pour  objectif,  étaient 
placés  trop  haut  et  trop  loin  des  agriculteurs  pour 
les  connaître  ;  ces  Etablissements  opéraient  au  ha- 
sard et  les  agriculteurs  sérieux  se  rendant  compte 
des  risques  qu'ils  endossaient,  se  tenaient  en  dé- 
fiance, se  détournaient  d'eux.  Et  l'événement  leur 
donna  raison,  car  tous  ces  Etablissements  se  rui- 
nèrent et  le  plus  important  de  tous,  le  Crédit 


Agricole  de  18(10,  ({ui  était  cep(!n(laut  soutenu  par 
le  (iotiveniemniit  de  l'Empire,  subit  un  échec  tel- 
lement retentissant,  que  le  priiuùpe  même  du  cré- 
dit agricole  a  failli  être  irrémédiablement  compro- 
mis en  France. 

Ces  avorteraents  lamentables,  a  continué  M.  Mélinc, 
eurent  cependant  un  avantage  :  ce  lut  de  nous  remettre 
dans  la  bonne  voie  en  nous  faisant  loucher  du  doigt 
l'erreur  commise  et  qui  nous  avait  égarés.  On  comprit 
enfin  qu'en  s'obstinant  à  organiser  le  crédit  agricole  par 
en  haut,  alors  que,  par  sa  nature  même,  il  n'est  possible 
de  l'organiser  sérieusement  que  par  en  bas,  on  se  con- 
damnait à  l'impuissance  et  à  de  nouveaux  échecs.  La 
première  condition  pour  qu'une  banque  agricole  puisse 
réussir,  c'est  qu'elle  soit  placée  près  des  agriculteurs  et 
en  relations  étroites  avec  eux;  c'est  la  seule  manière, 
pour  ceux  qui  l'administrent,  de  connaître  la  valeur  pro- 
fessionnelle, la  probité,  la  solvabilité  de  l'emprunteur. 

Mais  cela  ne  suffit  pas  encore  pour  garantir  la  soli- 
dité de  la  banque,  tant  les  prêts  agricoles  sont,  par 
essence,  délicats  et  compliqués.  La  solvabilité  d'un 
agriculteur  n'est  pas  aussi  facile  à  déterminer  que 
celle  d'un  industriel  ou  d'un  commerçant;  elle  se  com- 
pose d'éléments  obscurs,  ignorés  du  public,  à  plus 
forte  raison  des  agents  d'une  banque  ordinaire,  et  que 
possèdent  seuls  ses  amis,  ses  voisins.  Ceux-là,  par 
exemple,  sont  bien  renseignés  et  se  trompent  rarement 
sur  le  degré  de  confiance  qu'on  peut  accorder  à  ceux 
qui  vivent  à  côté  d'eux  et  qu'ils  voient  tous  les  jours  ; 
toute  la  difficulté  est  d'obtenir  d'eux  qu'il  donnent  à 
ceux  qui  les  interrogent  des  renseignements  sincères 
et  sérieux,  au  lieu  de  certificats  de  complaisance. 

Il  n'y  a  pour  cela  qu'un  moyen  :  c'est  qu'ils  soient 
engagés  eux-mêmes  personnellement  et  pécuniairement 
dans  l'opération  de  prêt  sur  laquelle  on  les  consulte  et 
qu'ils  deviennent  ainsi  les  cautions  responsables  de 
l'emprunteur.  Mais  comment  décider  de  simpies  agri- 
culteurs à  jouer  ce  rôle  de  caution  qui  répugne  si  pro- 
fondément'à  leurs  habitudes  de  prudence  et  de  méfiance 
instinctive?  Pour  vaincre  leur  timidité  et  leurs  hésita- 
tions bien  naturelles,  on  n'a  jusqu'à  présent  découvert 
qu'un  seul  moyen,  c'est  de  faire  intervenir  leur  propre 
intérêt,  en  obtenant  de  celui  qu'ils  cautionnent  qu'il 
s'engage  à  son  tour  à  servir  de  caution  à  ceux  qui  l'au- 
ront garanti,  le  jour  oii  ceux-ci  auront  à  leur  tour  besoin 
de  crédit. 

Une  banque  de  crédit  agricole  ne  peut  être  qu'une 
association  d'agriculteurs  se  cautionnant  mutuelle- 
ment, obtenant  des  détenteurs  de  capitaux  —  grâce 
à  cette  gai  antie  commune  —  tous  les  délais^  de 
paiement  rendus  nécessaires  par  la  nature  même 
de  leurs  opérations.  Cette  banque  ne  doit  accorder 
de  crédit  qu'à  ses  membres  participants  et  cette 
réciprocité  de  concours  et  de  services  n'est  qu'une 
des  formes  les  plus  fécondes  de  ce  grand  principe 
de  la  mutualité  qui  est  en  train  de  transformer  le 
monde  :  «  Chacun  pour  tous  et  tous  pour  chacun  ». 

C'est  sur  ce  principe  que  fonctionne  depuis  dèja 
longtemps  le  crédit  agricole  en  Allemagne  et  en 
Italie  et  qu'a  été  basé  notre  loi  fondamentale  du 
5  novembre  1894,  dont  M.  Méline  a  été  le  promo- 
teur et  dont  il  a  le  droit  d'être  fier. 

*** 

La  loi  complémentaire  du  31  mars  1899  va  don- 
ner une  impulsion  décisive  à  l'organisation  du 
crédit  agricole  en  France,  car  il  n'y  existe  encore 
que  90  Sociétés  basées  sur  le  modèle  de  la  loi  de 
1894,  et  en  ajoutant  à  ces  Sociétés  celles  qui  fonc- 
tionnent d'après  le  type  Raiïeisen  ou  Rayneri  à 
responsabilité  illimitée,  ou  encore  celles  qui  sont 
établies  conformément  à  la  loi  de  1867  sur  les  Socié- 
tés, on  n'arrive  qu'à  un  total  approximatif  d'environ 
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800  assocn^  ions  decrédit  mutuel  agricole  fonction- 
nant actuellement.  Et  pour  être  impartial  fauWl 
ajouter  que  beaucoup  de  ces  associations  n'on 
^e^Sr^^'-'^'^^^-  -  n'existent%r5?.î 

Schult^e-Dehtzch  ou  Haffeisen,  dont  8.000  sont  de 

^esJ  taucount)""'  "«"^ 
tlur^lïnr^oi^^^^^^^ 

La  nouvelle  législation  française  diffère  de  la 
législation  allemande  sur  deux  points  essentiels  et 
M.Mehneen  a  expliqué  la  raison:  «  La  plupar 
des  banques  allemandes  reposent  encore  sTle 
principe  de  la  solidarité  illimitée  qui  oblige  chacun 
de  leurs  membres  à  répondre  sur  toute  sa  fortune 
du  paiement  de  toutes  les  traites,  de  toutes  les 

seriu  fSt'?r'?  ^i^T/'^J^^^"'^^'  En  France  i 
serait  tort  difficile  d'obtenir  de  la  masse  de  nos 

agriculteurs  cet  engagement  indéfin?  et  illimité 

nous  sommes  ainsi  faits  que  nous  voulons  tou  jours 

connaître  l'étendue  des  sacrifices  qu'on  nous  de 

mande  et  que  nous  avons  peur  de  l'inc?nnu Ces 

ZtTulZlT''' r"^^''       ces  tendances  ï 
notie  esprit  et  de  notre  caractère  national  cru'on 

ScoTr>>  i«  problème  du  crédi" 
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C'est  pour  cela  aue  la  loi  du  5  novembre  ISQi 
sans  interdire  d'une  manière  formeCla  sSué 
Illimitée  aux  Sociétés  qui  veulent  accepterTpr  n- 
cipe  permet  cependant  cà  celles  qui  désirent  s'y 
soustraire  de  limiter  la  responsabilité  et  es  en 'a^ 
gements  de  leurs  membres  au  montant  de  leur 
souscription  dont  le  minimum  peut  être  auss 
faible  que  le  décident  les  statuts  sociaux. 

Noire  système,  a  ajouté  M.  Méline,  diffère  encore  des 
banques  allemandes  et  italiennes  par  un  autrrcôté  fort 
important;  il  donne  à  nos  hanquesSocales  de  crédit  mu 

et  en  UlTen^  ?^'"\^"V^^"'"  '"^"^"^^  «°  Allemagne 
P  t  .  f  t  ^"''^ff^^nt  sur  une  institution  crui  nSus 
e.t  particulière  et  qui  constitue  pour  nous  une  suoé 
nonte  que  tout  le  monde  nous  envie  :  je  veJx  parler 
de  nos  syndicats  agricoles.  Vous  savez,  eh  effe  qu'aux 
termes  de  l'article  premier  de  la  loi  de  1894  les  Sociétés 
de  crédit  agricoles  mutuelles  doivent/poùi  bénSï 
des  avantages  fiscaux  que  leur  fait  la  loi,  ie  sï  com 
poser  que  de  membres  appartenant  à  uS  syndicat 
agricole  et  avoir  uniquement  pour  objet  les  opérations 
syndica?!.^'"'  membiC  dé  ces 

En  soudant  ainsi  nos  banques  agricoles  aux  svn 
dicats,  en  ne  leur  permettant  l'escompte  que  pour  îes 
seules  operations;^  qui  sont  delà  compétence  des  syn 
dicals  on  empêche  les  agriculteurs  d'emprunter  pJur 
un  autre  usage  que  pour  les  besoins  de  leur  exE- 
tation  ;  on  permet  à  l'administration  de  la  banque  de 
suivre  l'emploi  des  fonds  qu'elle  leur  foiiiniret  on 
donne  ainsi  à  son  crédit  une  solidité  inébranlable 
avec  de  paroi  les  précautions  il  n'y  a  pas  de  dé  ce  d  ion 
à  craindre  et  il  n'est  pas  possible  de  se  ruine"  ^ 

Gomme  preuve  à  l'appui,  M.  Méline  a  raconté 
1  histoire  de  la  petite  banque  de  crédit  agricole 
mutuel  qu  il  a  fondée,  avec  le  concours  derruel- 
ques  amis  dans  l'arrondissement  de  P.emiremont 

avril  1S9.)  c  est-a-dire  au  lendemain  de  la  promul- 
gation de  la  loi  du  5  novembre  1894.  A  l'origine  le 
caju  n  sonscrit,  sous  la  forme  variable,  s'élevait  à 
i/.O'lo  francs,  représentés  par  850  parts  de  20  fr 
reparties  entre  210  sociétaires.  Aujourd'hui  le  ca- 


pital social  s'élève  à  22.000  francs  (1.100  parts)  et 
le  nombre  des  sociétaires  à  270  ' 

Le  montant  des  prêts  directs  aux  sociétaires  - 
et  pour  être  sociétaire  de  la  banque  il  faut  être 
aussi  membre  du  Syndicat  agricole  -  qui  n'avait 
ele  pour  1895  que  de  13.000  fTancs  s'est  success 
vement  éleve;^à  27.000  fr.  en  1896?  à  43  000  fr  en 
189.  et  a  58.000  fr.  en  1898.  Quant  aux  opérations 
ilnIZïn  f  ^'^«^^"^Ptes  courants,  elles  ont  aug- 
tTon  p  tZ  ^  proportion  :  Depuis  sa  fondl- 

tion  la  banque  n  a  subi  aucune  perte  et  n'a  exercé 
aucune  poursuite.  ^uctexeioe 

m^tn*?il'^fT  l''"'  ^"téressante  :  la  petite  banque 
Î^^Snf'  Remiremont  appuyée  sur  son  Syndi- 
cat agricole,  a  crée  a  son  tour  une  petite  Société 
d  assurance  mutuelle  contre  la  mortalité  du  bétail 
et  qui  est  en  pleine  prospérité.  En  trois  ans  d'exis- 
chiSp 7.°on/^  ?e,^  sociétaires  assurés  a  atteint  le 
2  i  non  f.  1  ^  •''f' ^"'"^ée      capital  de 

de  ixS  l  g''.«î^lg''-e  1^  mortalité  exceptionnelle 
de  1898,  la  Société  a  pu  faire  face  à  tous  les  sinis- 
tres et  conserver  une  réserve  intacte  de  1  900  fr 
en  fin  d'exercice.         -  .^-^uu  u. 


Les  résultats  obtenus  dans  l'arrondissement 
de  Remiremont  démontrent  l'excellence  de  la  loi 
de  1894;  s  ils  ne  se  sont  pas  généralisés  en  France, 
c est  parce  que  la  petite  culture  est  pauvre  et 
qu  elle  n  ose,  ou  ne  peut  prélever  sur  ses  maigres 
ressources  le  capital  nécessaire  -  si  faible  soit-il 
—  pour  la  constitution  d'une  banque  mutuelle. 
L  ignorance  des  questions  financières,  dans  la- 
quelle se  trouve  le  monde  agricole,  l'insuffisance 
de  son  éducation  commerciale,  sa  méfiance  ins- 
tinctive et  ses  préjugés  en  matière  de  crédit  sont 
les  autres  causes  du  peu  d'empressement  qu'il 
a  mis  a  utiliser  ce  puissant  instrument  de  ré^^éné- 
ration.  ^ 

1       '^^^^^^  ^  '"^Iso"  qi^e  pour  modifier 

les  habitudes  et  la  routine  des  agriculteurs  il 
faut  que  les  hommes  éclairés,  qui  ont  leur  con- 
fiance, se  donnent  la  peine  de  les  instruire  et  de 
les  diriger;  il  faut,  surtout  au  début,  qu'ils  pren- 
nent en  mains  l'organisation  de  l'institution  nou- 
velle et  qu  Ils  leur  épargnent  la  préoccupation  des 
premières  expériences.  Les  banques  réoionales 
agricoles,  dont  le  chef  du  protectionnisme  fran- 
çais vient  de  créer  le  premier  type  à  Epinal, 
auront  pour  effet  certain  d'accélérer  l'élan  donné 
par  la  loi  de  1894,  car  en  mettant  à  la  disposition 
des  agriculteurs  le  capital  nécessaire  pour  greffer 
ae  petites  banques  mutuelles  sur  leurs  syndicats 
agricoles  et  en    leur  fournissant  gratuitement 
toutes  les  indications,  tous  les  éléments  d'une  oroa- 
nisation  facile  et  d'un  fonctionnement  pratique,  on 
aura,  du  même  coup,  supprimé  toutes  les  difficul- 
tés qui   empêchent  aujourd'hui,   en  France  le 
développement  du  crédit  agricole  mutuel. 

Voici,  d'ailleurs,  comment  M.  Méline  a  défini  le 
rôle  des  nouvelles  banques  régionales  agricoles: 

Les  banques  régionales  Ont  d'abord  pour  mission  de 
prélever  sur  les  ressources  mises  à  leur  disposition 
par  1  Etat,  avec  les  avances  de  la  Banque  de  France 
e  tonds  de  roulement  indispensable  au  fonctionnement 
des  petites  banques  locales.  Ce  sont  elles  éo-alement 
qui  doivent  prendre  le  papier  de  celles-ci  et  l'escomp- 
ter a  un  taux  d'intérêt  qui  peut  être  le  plus  bas 
possible,  puisqu'elles  recevront  l'argent  de  l'Etat 
sans  intérêt.  C'est  à  elles  qu'il  appartiendra  aussi 
d  organiser  les  avances  sur  warrants  agricoles  et  de  fa- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


ciliter  rapplication  de  la  loi  votée  récemment  par  le  Par- 
lement qui,  sans  cela,  menacerait  de  rester  lettre  morte. 

En  deliors  de  ce  concours  pécuniaire,  les  lianquos 
régionales  auront  une  autre  mission  à  remplir,  qui 
sera  peut-être  plus  importante  encore,  surtout  au 
début:  ce  sera  de  provoquer  partout,  par  leur  action 
et  par  leur  propagande,  la  création  de  banques  locales, 
de  présider  à  leur  formation,  de  leur  servir  de  tuteurs 
et  de  les  conduire  en  quelque  sorte  par  la  main.  Elles 
ne  devront  pas  s'arrêter  là;  leur  mission  sera  aussi  de 
donner  l'impulsion  à  toutes  les  œuvres  complémentaires 
qui  sont  comme  le  développement  naturel  de  la 
mutualité  agricole,  aux  Sociétés  d'assurances,  de 
secours,  enûn  aux  caisses  de  retraites,  qui  en  seront 
un  jour  le  couronnement  définitif. 

Et  M.  Méline,  passant  de  la  théorie  à  la  pratique, 
a  proposé  à  ses  auditeurs  de  ne  pas  se  séparer 
avant  d'avoir  posé  les  assises  de  la  première 
Banque  régionale  agricole,  et  recueilli  les  pre- 
mières souscriptions  devant  former  le  noyau  de 
son  capital  social. 

^  Quand  cela  sera  fait,  a  dit  M.  Méline  en  terminant, 
l'agriculture  aura  en  mains  l'instrument  de  son  éman- 
cipation et  elle  sera  maîtresse  de  ses  destinées  ;  elle 
sera  en  état  de  conjurer  toutes  les  crises  qui  vien- 
draient à  s'abattre  sur  elle,  et  son  avenir  ne  dépendra 
plus  que  de  son  esprit  d'initiative  et  de  son  courage. 
(Applaudissements  ) 

Cette  grande  évolution  ne  s'arrêtera  pas  là,  j'en  suis 
convaincu;  j'entrevois  qu'après  l'agriculture,  toutes  les 
autres  branchres  de  l'activité  nationale  finiront  par 
entrer  dans  le  courant  qu'elle  aura  créé.  Il  n'est  pas 
possible  que  les  ouvriers  à  leur  tour  n'ouvrent  pas  les 
yeux  à  l'évidence,  qu'ils  ne  soient  pas  frappés  de  ce  qui 
se  passe  autour  d'eux,  qu'ils  ne  comprennent  pas  tout 
le  mal  que  leur  font  ceux  qui  les  flattent  et  les  égarent, 
tout  le  temps  et  tout  le  terrain  qu'ils  perdent  en  lais- 
sant dégénérer  leurs  syndicats,  qui  pourraient  leur 
rendre  tant  de  services,  en  associations  purement  poli- 
tiques, en  machines  de  guerre  stériles  et  impuissantes, 
au  lieu  d'en  faire,  comme  les  agriculteurs,  des  associa- 
tions professionnelles  fécondes,  des  groupements  de 
force  pour  l'organisation  rationnelle  du  travail.  {Ap- 
plaudissements.) 

Qui  empêcherait  les  syndicats  ouvriers  de  s'organi- 
ser aussi  en  Sociétés  de  crédit  et  d'appuyer  sur  ces 
Sociétés  de  crédit  des  Sociétés  de  production?  C'est  là 
qu'est  l'avenir  du  prolétariat  et  il  s'en  apercevra  seu- 
lement le  jour  où  son  éducation  professionnelle  sera 
faite,  où  il  sera  assez  éclairé  pour  sortir  des  utopies 
et  où  il  pourra  prendre  lui  même  la  direction  pratique 
de  ses  propres  intérêts,  au  lieu  de  la  laisser  aux  faiseurs 
qui  le  fascinent  par  des  formules  creuses  et  vides. 

C'est  ainsi  que  s'opérera  la  réconciliation  du  capital 
et  du  travail;  quand  le  capital  sera  devenu  accessible 
à  tous,  quand,  au  moyen  du  crédit,  tout  le  monde 
pourra  en  avoir  sa  part,  à  la  seule  condition  d'être 
intelligent,  travailleur  et  probe,  la  lutte  des  classes 
n'aura  plus  de  raison  d'être  et  le  problème  social  sera 
bien  près  d'être  résolu. 

Ce  sont  là,  sans  doute,  des  vues  hardies  pour  l'heure 
présente,  des  horizons  bien  lointains,  une  révolution 
immense  dont  on  n'aperçoit  encore  que  les  premières 
lueurs  ;  j'en  conviens  et  les  hommes  de  mon  âge  ne 
peuvent  encore  la  voir  qu'avec  les  yeux  de  l'espérance; 
mais  ils  ont  le  devoir  de  la  préparer  pour  les  généra- 
tions qui,  elles,  la  verront  certainement  et  qui  en 
recueilleront  les  fruits,  parce  qu'elle  est  dans  la  force 
des  choses  et  qu'on  la  sent  déjà  dans  l'air. 

Celui  qui  a  dit  le  premier  que  le  vingtième  siècle  se- 
rait le  siècle  de  la  mutualité  a  vu  l'avenir  comme  dans 
un  éclair  et  n'a  lait  que  devancer  l'histoire. 

Ce  sera  l'honneur  de  la  réunion  que  nous  tenons  au- 
jourd'hui, de  la  réunion  d'Epinal,  de  poser  une  des 
premières  pierres  de  l'édifice  nouveau,  et,  quand  nous 
sortirons  d'ici,  nous  n'aurons  pas  perdu  notre  journée; 
en  travaillant  pour  l'agriculture  et  la  mutualité,  nous 


aurons  bien  travaillé  pour  la  France  et  la  République. 
[Applaudissements  chaleureitx  et  répétés.) 

Après  ce  magistral  discours,  la  réunion  d'P]pinal 
a  décidé,  à  l'unanimité,  la  création  de  la  Banque 
Régionale  de  l'Est  et  nommé  un  Comité  d'organi- 
sation composé  des  sénateurs  et  députés,  des 
bureaux  des  deux  banques  locales  d'Epinal  et  de 
Remiremont,  auxquels  ont  été  jointes  des  nota- 
bilités industrielles  et  commerciales  d'Epinal, 
MM.  Juillard,  maire;  Gilbert  Renault,  adjoint; 
Gebhart,  président  du  Tribunal  de  commerce; 
Peters,  Mégnin,  Hayet,  Huot,  ancien  maire; 
Vieille,  directeur  de  la  succursale  de  la  Banque 
de  France;  les  présidents  et  vice-présidents  des 
Comices,  Sociétés  agricoles  et  Syndicats. 

Les  statuts  de  la  nouvelle  Banque  ont  été  votés 
séance  tenante  et  la  première  feuille  d'adhésion  a 
immédiatement  réuni  le  premier  noyau  du  capital 
social. 

C'est  dans  des  conditions  presque  aussi  modestes 
que  fut  créée,  à  Paris,  le  15  novembre  1818,  la  pre- 
mière Caisse  d'Epargne  française.  Mais  nous 
croyons  sincèrement  que  le  23  avril  1899  — jour  de 
la  fondation  de  la  première  banque  régionale  agri- 
cole française  —  sera,  pour  l'histoire  économique  et 
sociale  de  notre  pays,  une  date  au  moins  aussi 
importante  que  celle  que  nous  venons  de  rappeler. 

Edmond  Théry. 

FIN 

Arras,  30  avril  1899. 

L'exemple  donné  par  M.  Méline,  à  Epinal,  vient  d'être 
suivi  par  le  Pas-de-Calais. 

U  Union  des  Syndicats  agricoles  de  ce  département  a  tenu 
hier  une  réunion  très  nombreuse  sous  la  présidence  de 
M.  Georges  Graux.  Cette  réunion  a  décidé  la  création  d'une 
banque  régionale  dans  le  Pas-de-Calais,  banque  destinée  à 
venir  en  aide  aux  banques  locales  déjà  créées,  et  à  participer 
à  la  subvention  de  40  millions  fournie  par  la  Banque  de 
France. 

Cette  banque  régionale  sera  constituée  au  capital  de  500  000 
francs,  divisé  en  10.000  coupures  de  CO  fr. 

Immédiatement  600  parts,  représentant  une  somme  do 
30.000  fr.,  ont  été  souscrites. 


LE  PRÉTENDU  RAPPORT  DE  M.  WITTE 

I^e  Times  du  27  avril  a  publié  un  mémorandum 
prétendu  secret  que  M.  Witte,  ministre  des  finances 
de  Russie  aurait  écrit  après  un  Conseil  de  Cabinet  où 
aurait  é-té  discutée  la  situation  économique  du  pays 
à  propos  de  certaines  mesures  prises  en  Transcaucasie 
contre  le  capital  étranger. 

Dans  ce  document,  M.  Witte  se  déclare  opposé 
à  toute  mesure  dirigée  contre  l'activité  étrangère  en 
Russie  ;  ce  pays  a,  en  eflet,  le  plus  grand  besoin  de 
capitaux  et  s'il  faut  rechercher  avec  quelle  nation  la 
Russie  peut  avantageusement  développer  ses  relations, 
M.  Witte  n'hésite  pas  à  répondre  :  avec  l'Angleterre. 
^  Le  Russe  est  le  premier  producteur  agricole  de 
l'Europe  et  l'Anglais  le  premier  consommateur.  Il 
serait  naturel  et  avantageux  que  le  Russe  fournît  aux 
besoins  de  l'Anglais.  Or,  M.  Witte  démontre  que  la 
la  Russie  n'apporte  que  fort  peu  de  chose  sur  l'énorme 
marché  de  produits  agricoles  que  sont  les  lies  Rritan- 
niques.  Elle  vend  pour  51  millions  de  roubles  de  blé  à 
l'Angleterre  et  pour  13  millions  de  roubles  d'avoine. 
Mais  les  Etats-Unis  l'ont  depuis  longtemps  dépassée 
et  en  vendent  respectivement  pour  1^3  et  18  millions 
de  roubles.  Sur  le  marché  du  bétail,  de  la  viande,  des 
salaisons,  des  cuirs,  la  Russie  est  dans  un  état  d'infé- 
riorité notoire.  Tous  ces  commerces  avec  l'Angleterre 
peuvent  et  doivent  être  développés. 

Il  y  a  plus.  L'Angleterre  n'est  pas  seulement  le  vrai 
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marché  agricole  de  la  Russie.  Ce  serait  aussi,  selon  les 
déclarations  attribuées  à  M.  Witte,  son  marché  finan- 
cier. 

«  L'Angleterre  —  aurait  écrit  le  Ministre  —  n'a  pas 
moins  d'importance  comme  marché  où  placer  les  fonds 
russes.  C'était  le  cas,  en  fait,  avant  les  troubles  de  la 
frontière  afghane,  qui  nous  oliligèrent  à  transférer  nos 
fond^>  à  Berlin,  et,  ensuite,  sous  la  pression  des  com- 
plications politiques,  en  France.  Mais,  à  ce  point  de 
vue,  il  n'est  guère  possible  d'entretenir  beaucoup 
d'espoir  dans  l'avenir.  La  France  ayant  placé  son 
argent  en  titres  russes,  trouve  superflu  de  faire  davan- 
tage. Au  contraire,  tandis  qu'elle  essaie  d'exporter 
ses  marchandises  en  Russie,  elle  ferme  hermétiquement 
la  porte  des  marchés  français,  au  moyen  de  droits 
prohibitifs,  aux  produits  de  l'agriculture  russe,  quoique 
de  sérieuses  relations  industrielles  .ou  commerciales 
ne  puissent  être  établies  que  sur  une  base  de  réci- 
procité. » 

Ces  considérations  suffiraient  à  M.  Witte  pour  re- 
commander à  son  attention  le  marché  anglais,  dont 
l'importance,  en  outre,  passe  de  beaucoup  celle  du 
marché  français.  Le  peuple  britannique  —  remarque 
le  Ministre  —  subordonne  le  choix  de  ses  relations  de 
commerce  à  ses  sympathies  générales.  A  celles-ci,  il 
ferait  même  des  sacrifices,  achetant  volontiers  plus 
cher,  s'il  peut  par  ce  moyen  favoriser  les  amis  de  sa 
politique. 

On  comprendra  que  la  publication  d'un  pareil  docu- 
ment venant  au  lendemain  de  la  signature  d'un  accord 
anglo  russe  pour  les  affaires  de  Chine  ait  produit  une 
cei-taine  impression  sur  le  marché  de  Londres.  Nous 
devons  reconnaître  que  notre  propre  marché  a  donné, 
dans  cette  circonstance,  une  grande  preuve  de  bon 
sens  (-n  se  refusant  à  croire  à  l'authenticité  du  rapport. 

Et,  en  agissant  ainsi,  le  public  français  ne  s'est  pas 
trompé.  M.  A.  Raflalovich,  conseiller  financier  du  Gou- 
vernement russe  à  Paris,  n'a  p^s  tardé  à  nous  infor- 
mer, en  effet,  que  d'après  des  renseignements  venant 
de  Saint-Pétersbourg,  de  la  source  la  plus  sûre  et  la 
plus  autorisée,  il  est  établi  que  ce  rapport  n'existe  pas 
et  que,  par  .  onséquent,  les  assertions  et  les  commen- 
taires du  Times  manquent  absolument  de  fondement. 

Ce  démenti  a  été  conbacré  par  une  déclaration  faite 
en  Conseil  des  ministres,  par  M.  Deh-assé.  Le  Ministre 
des  affaires  étrangères  a  informé,  mardi  dernier,  ses  col- 
lègues, que  des  communications  officielles  lui  permet- 
tent d'affirmer  que  le  rapport  secret  attribué  à  M.  Witte 
n'a  jamais  existé. 

Nous  n'avons  pas  dès  lors  à  discutar  un  pareil  docu- 
ment :  nous  nous  contenterons  de  féliciter  le  marché 
français  du  calme  qu'il  a  manifesté  en  n'y  ajoutant 
aucunement  foi. 

Georges  Bourgarel. 


Compagnie  Française  des  IVIétaux 


Les  actions  de  cette  Compagnie,  que  nous  laissions 
à  630  francs  vendredi  dernier,  ont  brusquement  baissé 
jusqu'à  5()0  fr.  à  la  séance  du  2  mai,  pour  remonter,  en 
clôture  de  ce  jour,  à  593  fr.  au  comptant  et  à  000  fr.  à 

Les  causes  de  celte  baisse  ayant  été  diversement 
appréciées,  nous  croyons  utile  de  les  présenter  sous 
leur  véritable  jour.  ,  , 

La  Compagnie  Française  des  Mi-lmi.T  avait,  a  la 
date  du  80  juin  1808  —  c'est-à-dire  à  la  date  du  dernier 
inveniaiie  social  —  un  stock  de  cuivre  s'élevant  à  en- 
viron 9.'i00  tonnes.  A  ])lusieurs  reprises,  dans  les  assem- 
blées générales  annuelles,  on  avait  demandé  au  Conseil 
s'il  ne  serait  pas  possible  de  réduire  ce  stock  et  de  dé- 
gager ainsi  la  Société,  dans  une  certaine  mesure,  des 
conséquences  de  la  fluctuation  du  prix  du  cuivre. 

Au  mois  de  novembre  dernier,  M.  Fontaine,  in-esi- 
dent  du  Conseil  d'administration,  — d'accord  sans  doute 
avec  M.  Mesureur,  vice-président,  qui  avait  dans  ses 


attributions  les  opérations  commerciales  de  la  Société 
comme  administrateur  délégué,  —  vendit  à  terme,  à  un 
prix  moyen  de  55  liv.  st.,  2.000  tonnes  de  cuivre  à 
prendre  sur  ce  stock.  Il  convient  de  constater  immédia- 
temeni  que  ce  prix  de  55  liv.  st.  était  le  plus  élevé  qu'on 
evit  enregistré  depuis  1891  et  que  le  stock  de  la  Compa- 
gnie Française  des  Mélaiioc  était  compté,  dans  l'in- 
ventaire social,  au  prix  de  40  liv.  st.  environ.  La 
Société  aurait  donc  réalisé  un  bénéfice  commercial 
d'environ  750.000  francs  si  le  cuivre  vendu  avait  été 
livré  au  moment  même  de  la  vente. 

Mais  les  2.0(i0  tonnes  ne  furent  pas  livrées  et  on 
reporta  l'opération  de  mois  en  mois  en  payant  simple- 
ment la  différence  entre  le  prix  de  vente  et  les  prix  du 
jour  ;  or,  il  semble  résulter  des  explications  qui  nous 
ont  été  fournies  à  la  Société,  que  du  chef  de  cette  diffé- 
rence, la  caisse  sociale  a  déboursé,  à  l'heure  actuelle, 
environ  800.000  francs. 

Si  la  réduction  du  stock  a  été  réellement  limitée  à  la 
vente  des  2.000  tonnes  en  question,  c'est-à-dire  si  le 
stock  actuel  de  la  Compagnie  Française  dus  Métaux, 
déduction  faite  des  2.000  tonnes  qu'elle  doit,  n'est  pas 
sensiltleme nt  inférieur  à  7.400  tonnes,  la  perte  des 
800.000  fr.  n'est  que  théorique  en  ce  sens  que  les  2.0Û0' 
tonnes  que  la  Société  a  conservées  dans  ses  usines  se 
sont  majorées  elles-mêmes  d'une  somme  équivalente. 
En  les  livrant  aujourd'hui,  la  Société  rentrerait  dans 
ses  débours  de  différence  et  se  trouverait  simplement 
dans  la  situation  où  elle  aurait  été  en  novembre  1898, 
si  elle  les  avait  livrées  au  moment  où  M.  Fontaine  a 
effectué  la  vente  à  terme. 

Mais  il  n'en  resterait  pas  moins  ce  fait  que  l'opéra- 
tion, au  lieu  de  procurer  à  la  Société  une  différence  de 
35  à  37  liv.  st.  par  tonne  (comme  elle  l'aurait  obtenue 
si  la  vente  s'était  produite  aux  cours  actuels),  ne  lui 
laissera  que  la  différence  d'environ  15  liv.  st.  indiquée 
ci-dessus. 

Le  Conseil,  qui  ignorait  la  vente  des  2.000  tonnes 
effectuée  par  son  Président,  a  blàmé  l'opération,  parce 
qu'elle  se  présentait  sous  la  forme  d'une  verite  à  décou- 
vert, d'une  simple  spéculation.  Il  a  estimé,  en  outre, 
qu'il  aurait  dû  être  mis  au  courant  du  projet  de  réduc- 
tion du  stock,  parce  que  c'était  une  opération  sociale 
vraiment  importante  et,  d'autre  part,  que  cette  réduc- 
tion— en  admettant  qu'elle  eût  été  reconnue  avanta- 
geuse pour  la  Société  —  au  lieu  d'être  pratiquée  en 
bloc  par  une  vente  commerciale,  aurait  dû  être  réalisée 
par  la  voie  industrielle  ordinaire,  c'est-à-dire  en  se 
contentant  de  ne  pas  remplacer  dans  le  stock  existant 
les  commandes  à  livrer  aux  clients  de  la  Société. 

M.  Fontaine  a  soutenu  que  la  vente  en  bloc  arrivait 
au  même  résultat,  mais  le  Conseil  n'a  pas  admis  cette 
thèse,  parce  que  la  Société,  au  moment  de  la  vente, 
n'était  pas  en  mesure  de  livrer  la  marque  de  cuivre 
vendue.  Un  vote  de  blâme  ayant  clôturé  la  discussion, 
MM.  Fontaine  et  Mesureur  ont  donné  leur  démission 
de  président  et  de  vice-président. 

Le  Conseil  a  reconstitué  son  bureau  séance  tenante 
en  nommant  président  M.  Vesier  et  vice-président 
M.  Lair,  qui  est  lui-même  vice-président  du  Crédit  In- 
dustriel, vice-président  des  Entrepôts  et  Alagasins  Gé- 
néraux de  Paris  et  administrateur  des  Aciéries  de 
France. 

En  résumé,  l'incident  a  moins  de  gravité  qu'on  ne  le 
supposait  d'abord;  nous  savons  d'ailleurs  que  le  nou- 
veau bureau  procède  actuellement  à  une  vérification 
générale  de  tous  les  comptes  de  la  Société,  et  qu'il 
fera  très  prochainement  connaître  aux  actionnaires  le 
résultat  de  cette  vérification. 

P.  B. 


SOCIÉTÉ  ANONYME 

(les  Cliarl)Oiiua«TS,  Mines  et  Usines  de  Sosiio)Yice 


Parmi  les  valeurs  qui,  dans  ces  derniers  temps,  ont 
le  plus  attiré  l'attention  du  Marché  de  Paris,  figure 
l'action  cle  la  Société  Anony)ne  des  Charbonnages, 
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Mines  el  Usines  de  Sosnotoice,  que  nous  retiouvonn  à 
2.2(i5  fi-.,  après  même  2.;«0fr. 

FouAoc  on  mal  1890,  celle  Société  a  pour  olijet  l'ex- 

Sloitation  de  houille  et  de  gisements  de  minerai,  situés 
ans  le  (iouvernement  de  Petrokow  et  de  Kiolce  (Po- 
logne): la  transformation  de  tous  produits  minéraux; 
enlin,  i'exploilation  des  fabriques  et  usines  destinées 
au  traitement  el  à  la  transformation  des  produits  des 
mines  et  des  gissments. 

Son  capital  avait  été  fixé,  à  l'origine,  à  17  millions  de 
francs  (4.250.000  roubles  or)  et  était  représenté  par 
34.(100  actions.  Au  mois  de  mai  1895,  il  fut  porté  à  26 
millions  de  francs  (6.500.000  roubles  or)  au  moyen  de 
l'émission  de  18.000  actions  nouvelles.  Il  est  donc 
actuellement  représenté  par  52.(j0û  actions,  qui  figurent 
dans  le  bilan  de  la  Société  pour  9.041.666  roubles  67  c. 
en  raison  de  la  réforme  monétaire  à  laquelle  a  procédé 
antérieurement  M.  de  Witte,  ministre  des  finances  de 
Russie.  En  dehors  de  son  capital-actions,  la  Société  a 
émis,  en  1890,  40.000  obligations  5  0/0  de  5U0  francs. 

Depuis  sa  constitution,  elle  a  distribué,  comme  divi- 
dendes :  33  fr.  33  pour  l'exercice  1891-1892;  20  fr.  pour 
l'exercice  1892  1893;  30  fr.  pour  l'exercice  1893-1894; 
40  fr.  pour  chacun  des  exercices  1894-1895  et  1895  1896; 
37  fr.  pour  l'exercice  1896-1897,  et  50  fr.  pour  l'exercice 
1897-1898.  L'année  sociale,  pour  la  Société,  commence 
le  l'"'  octobre  (Ntyle  russe)  de  chaque  année  pour  finir 
au  30  septembre  suivant  (style  russe). 

A  première  vue,  ces  chiiïres  ne  permettent  pas  de 
concevoir  comment  les  actions  de  la  Société  de  Sosno- 
wice  ont  pu  parvenir  aux  coura  que  nous  avons  cités 
au  début  de  cet  article,  après  être  restées  longtemps  à 
peu  près  stationnaires.  En  1895,  par  exemple,  leur 
cours  moyen,  pour  l'année,  s'établissait  à  906  fr.;  en 
1896,  à  890  fr.,  et  en  1897,  à  949  fr.  Ce  n'est  que  fin  jan- 
vier 1898,  c'est-à-dire  au  lendemain  de  l'assemblée 
générale  annuelle  qui  venait  de  se  tenir  à  Varsovie  et 
à  laquelle  les  comptes  de  l'exercice  1896  1897  avaient 
été  soumis,  qu'elles  s'inscrivaient  à  la  cote  au  cours  de 
1.175  fr.,  ce  qui  constituait  une  avance  d'autant  plus 
appréciable  que  les  bénéfices  réalisés,  au  cours  de  l'an- 
née sociale  dont  il  était  rendu  compte  n'avaient  permis 
qu'une  répartition  de  37  fr.  par  action,  contre  40  fr.  en 
1894-1895  et  1895-1896. 

Depuis  le  31  janvier  1898,  la  marche  en  avant  des 
actions  de  la  Société  de  Sosnowice  a  continué.  Au 
31  décembre  1898,  nous  les  retrouvpns  à  1.445  fr.  ;  un 
mois  plus  tard,  le  31  janvier  1899,  après  l'assemblée 
générale  annuelle  du  14/26  janvier,  à  1.498  fr. ,  et. 
enfin,  trois  mois  plus  tard  encore,  à  2.265  fr. 

Pour  nous  rendre  compte  de  ce  qui  pouvait  justifier 
une  telle  progression  des  cours,  nous  nous  sommes, 
naturellement,  reportés  au  rapport  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Société  pour  l'exercice  1897-1898.  Mal- 
heureusement, ce  document  ne  contient  que  des  rensei- 
gnements succincts.  Beaucoup  de  chifl'res,  cependant, 
et  qui  nous  permettent  de  constater  que  les  bénéfices 
nets  se  sont  élevés  à  1.323.806  roubles  03  c,  contre 
769.436  roubles  98  c.  en  1896-1897,  soit  une  augmen- 
tation de  554.369  roubles  05  c.  Cette  augmentation  a  per- 
mis de  répartir  aux  actions  un  dividende  net  de  50  fr. 
(975  000  roubles),  contre  37  francs  l'année  précédente 
(721.500  roubles),  et  d'afl'ecter  au  fonds  de  réserve,  pour 
constructions  nouvelles,  200.000  roubles. 

Un  point  et  c'est  à  peu  près  tout.  Car  sur  la  marche 
de  l'entreprise  et  sur  son  avenir,  le  rapport  dont  nous 
venons  de  parler  dit  simplement  : 

<'  La  production  du  charbon  pendant  l'exercice  écoulé 
a  atteint  16.067,689  koretz,  contre  15.580.335  koretz 
en  1896  1897,  soit  une  augmentation  de  487.354  koretz. 
La  marche  des  mines  a  été  régulière  et  les  résultats 
que  notre  industrie  du  zinc  a  donnés  sont  supérieurs 
à  ceux  de  l'exercice  précédent.  » 

Pas  un  mot,  par  exemple,  du  résultat  de  la  conversion 
des  Obligaiions  5  0/0  en  Obligations  4  0/0  à  laquelle 
venait  de  procéder  la  Société,  opération  qui,  conduite 
par  la  Société  générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, avait,  du  reste,  assez  bien  réussi,  puisque, 
en  dix-huit  jours,  les  cinq  sixièmes  des  Obligations 
5  0/0  avaient  accepté  ladite  conversion.  Pas  un  mot, 


non  ])luiii,  dos  projets  de  la  Société  ci  des  espérances 
qu'elle  concevait.  Si  le  silence  gardé  en  janvier  a  eu 
pour  objet  de  ne  pas  favoriser  la  spéculation,  il  faut 
reconnaître  maintenant  que  trop  de. prudence  nuit 
parfois. 

Car,  que  ne  dit-on  pas  aujourd'hui?  Que  le  domaine 
que  la  Société  possède  et  qu'elle  estimait  20  millions 
de  francs  a,  actuellement,  une  valeur  de  .35  millions  ; 
que  ses  gisements  de  houille  sont  iiiépuisaides;  qu'elle 
a  déjà  réalisé  pour  10  millions  de  terrains,  ou  vue  de 
l'érection  d'une  ville  nouvelle  à  Sosnowice  ;  que  ses 
mines  de  zinc  qui,  l'année  dernière,  lui  ont  procuré  des 
bénéfices  palpables  alors  qu'elles  ne  laissaient,  il  y  a 
quatre  ou  cinq  ans,  que  de  la  perte,  von%  cette  année, 
lui  être  très  proOtables  par  suite  de  la  hausse  du  miital; 
que,  dans  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  en 
cours,  la  Société  a  déjà  réalisé  des  profits  considé- 
rables; que  ces  profits,  auxquels  il  convient  d'ajouter 
l'économie  provenant  de  la  conversion  dont  nous 
avons  parlé  plus  haut,  permettent  d'espérer,  pour  l'an- 
née en  cours,  la  répartition  d'un  divi'lende  de  60  fr.,' 
disent  les  uns,  de  80  francs,  disent  les  autres;  que 
pour  l'exercice  prochain  on  serait  en  droit  de  compter 
sur  un  dividende  de  100  francs,  etc. 

Voilà,  certes,  des  perspectives  favorables.  Toutefois, 
si  le  rapport  présenté  à  l'assemblée  générale  du 
14/26  janvier  dernier  ne  nous  permettait  pas  de  les 
entrevoir,  il  nous  laissait  comprendre  que  de  grosses 
dépenses  étaient  prévues  pour  l'année  1898-1899.  Ces 
dépenses  s'élèveraient  à  1..340.300  roubles.  Des  crédits 
spéciaux  ont  bien  été  alloués  précédemment  jusqu'à 
concurrence  d'un  million  de  roubles  en  chiffres  ronds, 
mais  comme  le  bilan  n'en  porte  pas  trace  et  qu'il  n'a 
été  mis  en  réserve,  sur  les  bénéfices  de  1897-1898,  que 
200.000  roubles,  il  s'ensuit  que  l'année  .^ociale  en  cours 
aurait  à  supporter  de  lourdes  charges  prévues,  soit  plus 
de  1.100.000  roubles,  sans  compter  celles  non  prévues. 

De  combien  ces  charges  réduiront- elles  les  profits  de 
1898-1899,  et  combien  laisseront-elles  à  distribuer  aux 
actionnaires?  C'est  ce  qu'il  est  difficile  de  dire.  On  se 
trouve  là,  en  efl'et,  en  présence  de  probabilités  impos- 
sibles à  définir,  alors  que  l'on  n'a,  devant  soi,  qu'une 
certitude  :  c'est  le  dividende  réparti  pour  l'année 
dernière.  Or,  ce  dividende,  n'a  été  que  de  50  fr.  nets, 
ce  qui  représente  aux  cours  actuels,  pour  l'action  de  la 
Société  de  Sosnowice,  une  capitalisation  d'environ 
2  20  0/0  ! 

Naturellement,  il  se  peut  que  la  spéculation  porte  les 
titres  de  la  Société  Anonyme  des  Charbonnages,  Mines 
et  Usines  de  Sosnowice  à  des  cours  supérieurs  encore 
à  ceux  pratiqués  actuellement,  mais  il  n'en  est  pas 
moins  vrai  que  ce  qui  se  passe  donne  matière  à 
réflexion.  D'autant  plus  que,  s'il  faut  en  croire  ce  qui 
se  dit,  la  Société  aui'ait  éprouvé  récem.ment  un  certain 
mécompte.  Elle  voulait,  ériger  une  ville  nouvelle  sur  ses 
terrains  dont  elle  se  serait,  par  suite,  défaite  entièrement 
et  très  avantageusement.  Mais  pour  qu'un  tel  projet 
puisse  être  réalisé,  un  ukase  de  l'Empereur  de  Russie 
est  nécessaire  et,  paraît-il,  cet  ukase  aurait  été  difl'éré 
sine  die.  La  nouvelle  ville  s'impose,  dit-on.  Soit,  mais, 
pour  le  moment,  c'est  une  des  probabilités  dont  nous 
parlions  plus  haut  qui,  au  moins  momentanément, 
disparaît,  alors  que,  comme  certitude,  il  ne  reste 
toujours  que  les  50  fr.  de  dividende  de  l'exercice  passé. 

A.  Lechenet. 


mm  FRANÇAISE  DE  L'AFRIftUE  DU  SUD 


Créée  en  1895,  au  capital  de  50  millions  de  francs,  la 
Baraque  Française  de  l'Afrique  dît  Sud  avait  été, 
comme  on  s'en  souvient,  amenée,  au  mois  de  novem- 
bre 1897,  à  demander  à  ses  actionnaires  de  consentir 
à  un  sacrifice.  Un  montant  de  10  millions  de  francs 
ayant  été  compromis  dans  de  mauvaises  opérations, 
ainsi  que  l'avait  déclaré  l'honorable  président  de  la 
Banque,  M.  Siegfried,  à  l'assemblée  extraordinaire  du 
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29  novembre  1897,  les  actionnaires  avaient  été  invités 
à  réduire  le  caiîital  social  du  même  montant  de  10  mil- 
lions de  francs,  et  à  le  ramener,  par  suite,  à  40  millions 
de  francs.  T. a  Banque,  avait-il  été  dit  alors,  allait  res- 
ter avec  un  capital  intact  qui  devait  s'augmenter  d'une 
réserve  importante,  dans  la  quelle  on  devait  faire  en- 
trer toutes  les  sommes  provenant  de  la  liquidation  des 
10  millions  retranchés,  et  des  bénéfices  à  réaliser  du 
31  octobre  au  31  décembre  1897.  De  plus,  l'opération 
proposée  devait  permettre  aux  actions  de  la  Société  de 
conserver  leur  pair  nominal  de  100  francs. 

Y! Economiste  Europé?n  s'élexa.  contre  la  proposition 
qui  venait  d'être  faite,  et  que  la  majorité  des  action- 
naires avait,  du  reste,  acceptée.  La  lic^uidation  du  passé, 
disions-nous  en  substance,  aurait  pu  s'effectuer  pro- 
gressivement, en  tirant  le  meilleur  parti  des  circon- 
stances. Une  réduction  finale  du  capital  pouvait  être 
une  solution  rationnelle;  mais,  pour  la  décider,  il  con- 
venait :  que  les  actionnaires  eussent  connaissance  du 
chiffre  exact  des  pertes  à  imputer  sur  le  capital,  de  la 
valeur  pratique  du  nouveau  personnel  choisi  par  le 
Conseil  de  la  Banque,  ou  qu'une  amélioration  générale 
des  affaires  du  Transvaal,  eut  rendu  la  confiance  aux 
capitaux  européens. 

Le  tout,  en  effet,  n'était  pas  de  «  vouloir  j>  conserver 
aux  actions  de  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du 
Sud  leur  «  pair  nominal  »  ;  il  fallait  encore  que  ce 
«  pair  »  pût  être  maintenu,  et  c'est  ce  dont  nous  dou- 
tions. La  baisse,  ajoutions-nous  encore,  pouvait  se  pro- 
duire parce  que  les  actionnaires,  qui  n'avaient  pas  reçu 
de  dividende  en  1897,  savaient  désormais  que,  malgré 
la  perte  d'un  cinquième  de  leur  capital,  ils  n'en  rece- 
vraient pas  avant  le  mois  de  mai  ou  de  juin  1899,  et 
qu'un  certain  nombre  d'entre  eux,  soit  par  besoin,  soit 
par  crainte  de  l'avenir,  pouvait  avoir  l'idée  de  réaliser 
ses  titres. 

L'événement  nous  a  donné  raison,  puisque  ce  n'est 
qu'au  cours  de  ces  jours  derniers  que  les  actions  de  la 
Banqtte  Française  de  l'Afrique  du  Sud  —  après  avoir 
été,  pendant  longtemps,  fortement  dépréciées  encore — 
sont  venues  s'inscrire  aux  environs  du  pair,  circons- 
tance que  les  actionnaires  apprécieront  d'autant  plus 
qu'elle  paraît  être  la  conséquence  des  modifications 
qui  se  sont  définitivement  produites  dans  la  situation 
de  la  Banque. 

Nous  avons,  dans  notre  Revue  Hebdomadaire  du 
Marché  Financier  de  Paris  parue  dans  notre  numéro 
du  28  avril,  annoncé  que  les  actionnaires  de  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud  étaient  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  24  courant.  Nous 
ne  sommes  naturellement  pas  encore  en  possession  du 
rapport  du  Conseil  d'administration  relatif  à  l'exer- 
cice 1898,  mais  nous  avons  sous  les  yeux  celui  des 
commissaires,  qui  nous  fournit  les  renseignements 
suivants  : 

Le  compte  de  Profits  et  Pertes  accuse,  comme  re- 
cettes : 

Francs 


Pour  intérêts  et  commissions  diverses   1.447.796  41 

Pour  bénéfices  sur  réalisations  de  titres  et  par- 
ticipations financières   1.578.633  74 

Ensemble   3.026.430  15 


Si  on  déduit  de  ce  montant  les  frais  généraux,  qui 
atteignent  964.748  fr.  86,  on  obtient  un  solde  bénéfi- 
ciaire de  2.061.681  fr.  29,  que  le  Conseil  d'administra- 
tion propose  de  répartir  comme  suit  : 

Francs 


A  la  réserve  légale,  5  0/0   103.084  05 

Dividende  4  0/0  (4  francs)  aux  actions,   1. 600.000  » 

A  la  rcsorve  spéciale  pour  fluctuations  du  por- 
tefeuillii-titres,  réserve  qui  va  être  ainsi  portée 

à  2  millions  de  francs   226.333  43 

Amortissement  partiel  de  l'hôtel  de  la  Banque, 

à  Johannesburg   52,754  80 

Excédent  à  reporter  à  nouveau   79.510  01 


2.061.681  29 

Dans  le  bilan,  on  remarque  que  la  réserve  pour  amor- 


tissement des  anciennes  affaires  transvaaliennes  à 
liquider  ou  réorganisées,  figure  pour  3.537.815  fr.  7o.  A 
la  clôture  de  l'exercice,  ces  affaires  se  montant  à 
8.174.602  fr.  20,  la  dite  réserve  représente  environ 
45  0/0  de  ce  capital.  Quant  au  portefeuille  de  la  Société, 
il  comprend  :  11.249.379  fr.  21  d'actions,  d'obligations 
et  fonds  d'Etat  divers,  et  1.307.540  fr.  40  de  titres  immo- 
bilisés pour  représentation  dans  les  Compagnies.  Le 
tout  évalué  aux  cours  de  Paris  et  de  Londres  au  31  dé- 
cembre dernier.  Quant  aux  participations  financières, 
elles  atteignent  2.468.696  fr.  65. 

Très  vraisemblablement,  le  Conseil  d'administra- 
tion complétera  ces  renseignements  par  des  commu- 
nications ii  téressantt  s,  aussi  bien  sur  le  passé  que  sur 
le  présent.  La  hausse  des  valeurs  minières,  par 
exemple,  doit  être  profitable  à  la  Banque  à  divers 
points  de  vue.  D'autre  part,  les  opérations  nouvelles 
auxquelles  elle  s'est  intéressée,  et  qui  ont  un  carac- 
tère industriel  bien  compris,  doivent  avoir  porté  des 
fruits;  et  l'émission  des  16.000  actions  nouvelles  de  la 
Société  Française  d' Electro-Métallurgie,  par  exemple, 
à  laquelle  elle  procède  en  ce  moment,  ne  peut  que  lui 
procurer  des  bénéfices  très  appréciables.  On  peut  donc 
penser  que  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud 
réalise  maintenant  des  progrès  incontestables  :  Le  vin 
étant  tiré,  il  fallait  le  boire.  Tout  porte  à  croire  qu'il 
a  été  bu. 

J.  M. 


Société  Métallurgique  de  l'Oural- Volga 


Dans  la  Revue  Hebdomadaire  du  Marché  Financier 
de  Paris,  parue  dans  l'Economiste  Européen  du  7  avril 
1899,  nous  avons  brièvement  rendu  compte  des  assem- 
blées générales  ordinaire  et  extraordinaire  de  la  Société 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga  qui  s'étaient  tenues 
le  31  mars  dernier.  Il  nous  reste  maintenant  à  analyser 
les  déclarations  fournies  par  les  rapports  du  Conseil 
d'administration  sur  la  situation  actuelle  de  la  Société 
et  sur  les  perspectives  d'avenir  qui  lui  sont  réservées. 

Ainsi  qu'il  avait  été  prévu,  l'exercice  1897-1898,  qui 
a  pris  fin  le  30  septembre  dernier,  ne  pouvait  donner 
aucun  véritable  résultat.  L'année  entière  avait  été  em- 
ployée en  constructions,  en  installations,  en  prépara- 
tions d'exploitation  et  en  modifications.  Les  usines  de 
l'Oural,  par  exemple,  n'ont  produit  que  9.087  fr.  89 
comme  bénéfices  d'exploitation,  parce  que  la  Direction 
y  a  supprimé  la  fabrication  du  fer,  pour  préparer 
exclusivement  celle  de  la  fonte  destinée  à  l'aciérie  de 
Tsaritzyne.  D'autre  part,  et  poursuivant  la  mise  à 
exécution  de  son  programme,  la  Société,  au  cours  de 
l'exercice,  a  fait  cesser  tout  travail  aux  forges  d'Aw- 
ziano-Petrowsky  et  mis  hors  de  feu  l'ancien  haut  four- 
neau de  ce  domaine,  pour  y  substituer  un  haut  fourneau 
moderne  qui  n'a  été  mis  en  marche  qu'au  mois  de 
décembre  1898.  Un  mois  auparavant,  le  premier  four 
Martin-Siemens,  de  l'usine  de  Tsaritzyne,  a  commencé 
à  produire  de  l'acier  ;  et  ce  n'est  qu'au  mois  de  janvier 
1899  que  la  tôlerie  moyenne  est  entrée  en  fonctionne- 
ment. Quant  à  la  fonderie  de  fonte,  elle  travaille  bien 
depuis  dix-huit  mois  environ,  mais  ses  produits,  jus- 
qu'à présent,  n'ont  été  employés  que  pour  les  travaux 
de  construction  de  l'usine,  ce  qui  a  permis  toutefois  à 
la  Direction,  de  réaliser  des  économies  de  temps  et 
d'argent  dans  la  préparation  d'une  partie  du  matériel. 

Ce  n'est  donc  qu'avec  l'exercice  1898-1899 .  que  la 
période  d'exploitation  a  commencé  pour  la  Société  Mé- 
tallurgique de  l'Oural-Volga.  Toutefois,  elle  n'est 
encore  qu'à  son  début.  En  effet,  à  l'aciérie  de  Tsarit- 
zine,  qui  doit  comprendre  douze  fours  Martin-Siemens, 
trois  seulement  étaient  en  feu  à  la  date  du  31  mars,  et 
trois  autres  doivent  être  allumés  avant  la  fin  du  mois 
de  juin,  à  un  mois  d'intervalle  l'un  de  l'autre.  En  outre, 
les  petits  trains  pour  la  fabrication  des  tôles  minces  et 
des  petits  échantillons  sont  encore  en  voie  d'achève- 
ment, et,  bien  qu'en  état  d'avancement,  le  gros  train 
réversible  ne  pourra,  vraisemblablement,  fonctionner 
qu'en  septembre  prochain.  Ce  dernier  train,  destiné 
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à  dé])iter  un  très  gros  tonnage,  sera  alimenté  y  celte 
époque  parles  fours  Martin  Siemens  dont  la  construc- 
tion so  poursuit  en  ce  moment  comme  il  a  été  dit  plus 
haut.  Ajoutons  que  d'autres  installations  ont  encore 
été  reconnues  nécessaires. 

C'est  ainsi  qu'en  présence  de  la  rareté  et  du  renchéris- 
sement du  minerai  dans  le  Donetz,  le  Gouvernement 
russe  aj^ant  dû  se  préoccuper  de  la  création  de  voies  de 
communication  reliant  l'Oural  au  Volga,  la  Sociélé 
Mclalluryique  de  l'Oural-Volga  a  envisagé  le  moment 
où  elle  aurait  à  s'occuper  de  la  création  d'un  haut 
fourneau  à  Tsaritzyne.  Ce  haut  fourneau  serait  ali- 
menté par  les  domaines  de  l'Oural,  aans  lesquels  do 
nouvelles  recherches  effectuées  ont  encore  mis  à  décou- 
vert des  gisements  considérahles  de  minerai  à  haute 
teneur,  d'excellente  qualité,  et  susceptibles  d'assurer 
largement  les  besoins  de  la  Société  pour  la  fabrication 
de  la  fonte. 

Ainsi  donc,  par  la  force  même  des  choses,  la  Sociélé 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga  s'est  trouvée  immé- 
diatement amenée  à  élargir  son  programme,  et  à  sup- 
primer les  ajournements  de  constructions  envisagés  à 
l'origine.  Et  c'est  pour  faire  face  à  la  notable  augmen- 
tation de  dépenses  provenant  de  ce  fait  qu'elle  a  pro- 
cédé, comme  on  s'en  souvient,  en  février  et  en  mars 
derniers,  à  une  augmentation  de  son  capital  qui  a  été 
porté  à  25  millions  de  francs  par  l'émission  de  14.000 
actions  nouvelles,  sur  lesquelles  7.200  actions  ont  été, 
par  préférence,  réservées  aux  actionnaires  au  prix  de 
515  fr.  A  faire  remarquer  ici  que  les  propriétaires  d'ac- 
tions anciennes  ont  usé  intégralement  de  leur  droit  de 
préférence. 

Comme  on  le  voit,  la  Société  s'est  rendu  compte,  de 
suite,  de  tout  ce  qu'il  lui  fallait  faire  pour  se  mettre 
à  la  hauteur  des  circonstances,  et  il  convient  d'ajouter 
que,  tout  en  apportant  ses  soins  à  l'installation  de  son 
outillage,  elle  a  su  préparer  merveilleusement  son 
exploitation.  Ses  lingots  d'acier  ont  été,  dès  le  début, 
de  qualité  irréprochable,  et  elle  a  pu  ainsi  vérifier  ses 
prévisions  sur  les  résultats  si  avantageux  de  l'emploi 
de  fontes  au  bois  et  de  celui  du  naphte  comme  combus- 
tible. D'un  autre  côté,  ses  principaux  clients  ont  eu 
l'occasion  d'apprécier  la  nature  particulièrement  douce 
de  ses  tôles,  el  elle  peut,  dès  inaintenant,  compter  que 
sa  marque  sera  très  recherchée.  Les  ventes  qu'elle  a 
déjà  consenties  ont  été  réalisées  à  des  prix  plus  rému- 
nérateurs que  ceux  sur  lesquels  elle  comptait,  et  la 
demande  est  tellement  active  en  Russie  qu'elle  a  dû 
refuser,  cette  année,  un  chiffre  important  de  com- 
mandes. 

L'exercice  1893  1899  ne  donnera  certainement  pas 
encore  la  mesure  de  ce  qu'est  appelée  à  faire  là  Sociélé 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga.  En  premier  lieu,  et 
conformément  aux  résolutions  prises  par  l'assemblée 
générale  extraordinaire  da  23  février  dernier,  les 
comptes  sociaux  devant  être  désormais  arrêtés,  chaque 
année,  au  ler  juillet  russe  (13  juillet  n.  st.)  au  lieu  du 
39  septembre,  l'exercice  en  cours  ne  comprendra  que 
9  mois  et  13  jours.  C'est  pourquoi  ce  n'est  que  l'exer- 
cice 180!)  19U0  qui  verra  la  Société  en  pleine  exploita- 
tion. Et,  à  ce  propos,  il  est  bon  de  dire  que  la  Société 
se  trouve  déjà  en  présence  de  propositions  très  favora- 
bles, pour  le  placement  de  ses  produits  sur  l'année  1900. 

^Ge  qui  est  certain,  c'est  qu'en  1896  cette  Entreprise 
neatrevoyait  que  dans  un  avenir  très  éloigné  la 
possibilité  de  produire  elle-même  la  quantité  de  fonte 
nécessaire  à  une  fabrication  de  100  à  120.000  tonnes  de 
produits  finis,  et  que  tout  donne  lieu  de  croire  qu'elle 
produira,  dès  le  prochain  exercice,  80  000  tonnes  et 
au  cours  de  l'exercice  suivant,  100.000  tonnes,  sinon 
davantage.  Dans  ces  conditions,  l'avenir  de  la  Société 
doit  être  envisagé  avec  d'autint  plus  de  confiance 
qu  elle  n'a  pas  manqué  de  s'assurer  le  concours  d'un 
personnel  technique  et  administratif  de  premier  ordre 
qui  saurs  tirer  tout  le  parti  possible  de  l'ère  de  grande 
prospérité  qui  a  commencé,  en  Russie,  pour  la  métal- 
lurgie. 

A.  L. 
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Tableau  décennal  du  Commerce  de  la  France  de 
1887  à  1896.  —  La  Direction  générale  des  douanes 
vient  de  nous  faire  parvenir  les  deux  in-folio  qu'elle 
a  publiés  sui  les  résultats  généraux  du  commerce  de 
la  France  avec  ses  colonies  et  les  puissances  étran- 
gères, de  1887  à  1896. 

C'est  la  septième  publication  décennale  faite  depuis 
1827,  et  nous  constatons  que  l'Administration  s'est  at- 
tachée à  la  rendre  plus  importante  encore  que  les  pré- 
cédentes par  le  nombre  et  la  variété  des  documents. 

L'ouvrage  se  divise  en  cinq  sections,  qui  compren- 
nent :  1»  le  résumé  comparatif  et  analytique  des  résul- 
tats généraux  du  commerce  et  de  la  navigation  ;  2o  les 
comptes  spéciaux  par  pays  de  provenance  et  de  desti- 
nation ;  3°  les  comptes  spéciaux  pour  les  principales 
douanes  ;  4°  des  tableaux  graphiques  ;  5»  le  tableau  du 
développement,  par  espèces  de  marchandises,  des  im- 
portations et  des  exportations. 

Les  statistiques  ainsi  présentées  ont  été  dressées 
avec  beaucoup  d'art  et  de  clarté  ;  nous  attirons  spécia- 
lement l'attention  sur  les  tableaux  graphiques,  qui  nous 
montrent,  de  la  façon  la  plus  claire  et  la  plus  complète, 
l'ensemble  de  notre  mouvement  commercial  pendant 
une  période  de  soixante-dix  ans. 

Ce  travail  fait  le  plus  grand  honneur  à  la  Direction 
des  douanes. 

G.  B. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
27  avril 
1  81S.039.83T 
1  207.299  2f.6 


4  mai 
1  8-22  222.372 
1  -205  91ft  953 


Or  

Argent. .. 

3  02b. 339. 09 i    3  02S.  i38.326 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. 

Portefeuille  Paris  I  If'^---- 
{  Effets  Etranger 

Bons  du  Trésor  

Portéieùilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titl-es  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  FEtat  

Rentes  de  la  Uéçerve  

Rentes  de  la  Résetve  (ex-banques)  

Rentes  disponiblôs  

Rentes  immobilisées  

Sôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  dçs  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Ëimploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


•27  avril 


Total  

PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  J^»''^"  17  mai  1834   

mobilières      Ex^banques  denartement. 

(   Loi  du  9  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposéss  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escornpte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

■Divers  


Total.. 


4  mai 


3.025  339  C9i 

3  028 

.138.326 

28. -299 

42  664 

281.936.587 

286  -254.182 

47i.ll3 

847 

425 

.884.382 

4.017.000 

3 

.904.000 

8  621 

300 

8 

621  300 

184.603 

.562 

186  613  395 

236.035 

.  190 

242 

658  340 

180.000 

.000 

180.000.880 

10.000.000 

10.000.000 

2. 980. 750 

2 

980.750 

98.62i 

882 

98 

P24  851 

100.000 

000 

lOO.OOQ.OOO 

4.000.000 

4.000.0ÔO 

15.0S7.231 

15.090.652 

3.193 

843 

4 

191.511 

8.407 

444 

8 

407.444 

53  757 

360 

52 

496  465 

4.6S9  746 

392 

4.658 

198  266 

182.500 

000 

182 

500.000 

8.002 

313 

8 

O02.313 

10.000 

000 

10 

OOÔ.ÔOÔ 

2.980 

750 

2 

9.  lis 

000 

9 

i2&.q5o 

4.Ô0Ô 

000 

4 

OOÔ.ÇQO 

8.407 

444 

8 

407.444 

3.780  9o8 

600 

3.807 

334.120 

19.188 

718 

27 

9S2  502 

13.3  2 

486 

13 

409  254 

116.603 

974 

74 

450  435 

410.(59 

618 

396 

748  56b 

86.391 

792 

73 

778.434 

1  628 

717 

1 

561  992 

10.558 

7  48 

11 

?62.987 

2.052 

562 

2 

052.562 

23.905 

667 

24 

301  904 

4.689.746.392 

4.658 

198.266 

I 
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Comparaison  avec  les  années  précédentes 


y  11191 

'i  mai 

6  mai 

5  mai 

4  mai 

1895 

1896 

189"; 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.566  1 

3, an  1 

3. '.02  6 

3  TiT  5 

3  807  3 

Encaisse  

3.':i9l  .6 

3. '208  6 

3.15iJ  1 

3  019  6 

3.028  1 

468  » 

663.8 

681  8 

8:-.5  2 

712  1 

Avances  aux  partie. 

298.6 

J63.1 

3'i0  0 

392  8 

4S9  3 

—  àl'Ktat.... 

140  0 

140  0 

140  0 

180  0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

1G7  I 

r,7  4 

152  6 

)4T  5 

74  5 

partie. 

4î.b.4 

537  5 

491  6 

60i.4 

470  5 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/(1 

2  0/0 

2  O'O 

pair 

pair 

pair 

4  C/00 

%  0/CO 

Bénéfices  nets  

1.9  6  4 

3.504  6 

3.862.2 

4  317.4 

6.970  5 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Pai*  suite  de  rémission  à  625  fr.  de  16.000  actions  nouvelles 
de  500  fr.  de  la  Société  Française  d'Electro-Métallurgie,  dont 
la  souscription  est  réservée  par  préférence  aux  anciens  ac- 
tionnaires, du  1"  au  15  mai,  jusqu'à  concurrenc-^  de  10.000 ac- 
tions, soit  5  actions  nouvelles  pour  7  actions  anciennes. 

La  Gliambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  6  mai  inclus, 
lesdites  actions  se  négocieront  sous  deux  rubriques  distinc- 
tes, affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 
Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve. .porté  de  10.000  à  12.000. 


Depuis  le  1«'  mai,  les  14.560  actions  nouvelles  de  250  fr., 
libérées  de  62  fr.  50  et  nominatives,  n""  25441  à  40000,  de  la 
Société  «  Le  Nickel  »  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

(^es  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  ni)tre  Marché,  se  trouvera  porté  de  25.440  à  40.000. 

Les  actions  anciennes,  n°^  1  à  25440,  doivent  être  munies 
notamment  d'une  estampille  de  réduction  du  capital  et  de 
l'estampille  suivante  «  Capital  porté  à  10.000.000  de  francs 
par  émission  de  14.560  actions  nouvelles.  Assemblées  géné- 
rales des  10  novembre  et  10  décembre  1898.  » 


Depuis  le  1"  mai,  les  16.000  actions  nouvelles  de  375  fr., 
libérées  et  non  liljérées,  n°«  16001  à  32000,  de  la  Compagnie 
Fermière  de  l'Etablissement  Thermal  de  Vichy  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  l"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  deux  rubriques,  affectées  :  l'une  aux  actions  nou- 
velles entièrement  libérées  et  au  porteur,  jouissance  j  nillet 
1899,  et  l'autre  aux  actions  libérées  de  93  francs  75  et  nomi- 
natives. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  16.000  à  32  ÔOO. 

Les  16  000  actions  anciennes,  n"»  1  à  16<:0),  doivent  être 
munies  de  l'estampille  suivante:  «  Capital  porté  à  12.000.000 
de  francs  par  rémission  de  16.C00  actions  de  375  fr.  chacune, 
conformément  à  la  décision  de  l'assemblée  générale  extraor- 
dinaire des  actionnaires  du  22  juin  1898.  » 


Depuis  le  3  mai,  les  3.696  obligations  nouvelles  de  300  fr. 
4  0/0,  n"'  6305  à  10000,  de  la  Compagnie  Générale  Française 
et  Continentale  d'Eclairage  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bullelin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  6.304  à  10.000. 


Depuis  lo  3  mai,  les  22.400  actions  de  500  pesetas  de  la  So- 
ciété Union  Espagnole  des  Explosifs,  formant,  avec  les  27.600 
précédemment  admises,  les  5O.C0O  actions  dont  se  compose  le 
capital  social,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Tous  ces  litres  sont  inscrits  :'i  la  première  partie  du  Bulle- 
tin de  la  Cote  sous  la  même  rubrique. 


Depuis  le  4  mai.  les  2.000  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
5  0/0,  n°^  10001  il  12001,  de  la  Compagnie  (.iénérale  Madrilène 
d'Electricité  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 


Recettes  et  Dépenses  de  la  "Ville  de  Paris.  —  Situation 
sommaire  à  la  lin  du  mois  de  février  1899  : 

Nature  Pendant         Depuis  le 

des  Pendant  les  mois  commencement 

recettes  le  mois         antérieurs     de  l'exercice 

Ordinaires  :  Becettes  constatées 

Octroi   32.799.106     123.265.130  156.064.237 

Autres  recettes....  8.488.379     125.292.426  133,780.805 

Extraordinaires  : 

Fonds  généraux ...  24 . 590      18 . 578 . 402      18. 602 . 992 

—  spéciaux....  308.'<;33.457  _  161.757.093  469.990.550 

Totaux   349.5i5.533  ~ 428.893.052  778.488.585 

Ordinaires  :  Dépenses  ordonnancées 

Dette  municipale 

(l"  section)                  »  100.625.085  100.625.085 

Autres  dépenses. ..     3.233.368  180.785.485  184.018.858 

Extraordinaires  : 

Fonds  généraux...         33.817  7.760.115  7.793.933 

—  spéciaux. . . .  275.869.700  69.376.732  345.246.432 

Totaux   279.136.885     358.547.418  637.684.304 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  l"  au  31  mars  1899 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                         249.455  versements.. .  6.992.386  36 

Dans  les  départements  .  175.919       —        . .  2.959.778  58 

Ensemble           425.374 versements...  9.952.164  94 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   6.212.330  82 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   668.965  67 

Ensemble   6.881.296  49 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  95.956  » 
aux  noms  de  2.496  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   84.631.548  » 

réparties  entre  238.727  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   1.566.745  68 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales.  6.329.483  18 

En  rentes  3  ï/2  0/0   »  » 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Talileau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  mars  1899.   —  Versements 
reçus  de  28.J.093  déposa.its,  dont  39.572  nou- 
veaux  34.433.963  20 

Remboursements  à  143.286  déposants,  dont 
21.672  pour  solde  :   30.989.163  88 

Rentes  achetées  à  478  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   542.340  78 

31.531.504  66 

Excèdent  des  versements  Fr.     2.902.458  54 

Nombre  de  comptes  existant  au  81  mars  1899  :  3.215.298. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  tkisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  30  avril 

I8y9  ■ 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4.333.481  93 

Retraits  de  fonds   5.460.628  05  ■ 

Excédent  de  retraits   1.127.146  12 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  30  avril  1899,  12  mil- 
lions 289.7^5  fr.  78.  ,        .      ,  or^  -i 
Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  avril 

1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  507.424  fr.  13; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant.^  ,   ,     ,  . 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes. 
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pendant  le  mois  d'avril  1899,  s'est  61ové  à  5.0L2.S!)6  l'r.  20, 

dont  voici  le  déUiil  : 

Caisse  Nationale  d'épargne   ^■^'°â-^ol  ]n 

Caisse  d'assurance  eu  cas  d'accidents  1,0?^  %r 

Caisse  d'assurance  en  cas  de  décès  . .  01 


Total  égal  , 


5.012.8%  20 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  mai  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  27G 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  499 

T,e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l"  qualité  revient  à 
0  fr.  3191  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6382,  soit  à  0  fr.  64. 


Crédit  Industriel  et  Commercial.  —  La  Société  Géné- 
rale de  Crédit  Industriel  et  Commercial  vient  d  ouvrir  un 
nouveau  bureau  de  quartier  dans  Paris;  ce  bureau,  qui  porte 
la  lettre  P,  est  situé,  6,  chaussée  de  la  Muette. 


Société  centrale  des  Briqueteries  de  'Vaugirard.  — 

Les  actionnaires  se  sont  réunis  le  27  avril  en  assemblée  gé- 
nérale ordinaire  et  extraordinaire.  6.900  actions  étaient  pré- 
sentes ou  représentées.  _ 

L'assemblée  a  adopté  les  comptes  présentes  par  le  Conseil 
d'administration  et  v«té  la  répartition  d'un  dividende  de  9  fr.  50. 

Le  Conseil  a  accepté  les  vœux  émis  par  le  Comité  des  ac- 
tionnaires en  ce  qui  concerne  la  fabj:'ication  d'un  produit  bon 
marché,  concurremment  avec  les  produits  de  première  qua- 
lité qui  ont  été  jusqu'à  présent  la  spécialité  de  la  Société.  Le 
Conseil  indique  à  ce  sujet  que  cette  fabrication  est  déjà  com- 
mencée depuis  longtemps. 

L'asstemblée  extraordinaire  a  adopté  un  projet  de  réalisa- 
tion de  9.000  mètres  de  terrains,  qui  donneront  une  recette 
de  6  à  700.000  fr.,  et  autorisé  le  Conseil  à  employer  cette 
somme  en  achat  d'actions  de  la  Société. 

L'assemblée  a  réélu  le  Conseil  actuel  dont  le  mandat  vient 
à  expiration  tous  les  six^ns,  ec  nommé  MM.  Barbier  et  Lat- 
tes commissaires  des  comptes  pour  l'exercice  en  cours. 


Chemins  de  fer  de  l'Est- Algérien.  —  L'assemblée  géné- 
rale annuelle  s'est  réunie  le  19  avril  1899,  sous  la  présidence 
de  M.  Dehaynin,  président  du  conseil  d'administration. 

Les  résolutions  présentées  par  le  Conseil  d'administration 
ont  été  votées  à  l'unanimité. 

L'assemblée  a  approuvé  les  comptes  de  l'année  1898  et  fixe 
à  80  fr.  par  action  le  revenu  des  titres  sur  lesquels  un 
acompte  de  15  fr.  a  été  payé  le  15  novembre  1898. 

MM.  Brueyre  et  Lafaurie  ont  été  nommés  commissaires. 

Les  actionnaires  sont  prévenus  qu'en  vertu  de  la  décision 
de  l'assemblée  générale,  le  complément  du  revenu  des  actions 
fixé  à  15  fr.  (soit  nominatives  14  fr.  50,  au  porteur  13  fr.  68, 
impôts  déduits)  sera  payé  le  15  mai  prochain,  contre  remise 
du  coupon  n«  46,  à  Paris,  au  Crédit  Industriel,  et  chez  les 
correspondants  habituels  de  la  Compagnie  en  Algérie. 


Compagnie  Havraise  Péninsulaire  de  Navigation  à 
Vapeur.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  a  eu  lieu  le  19  avril. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires^  elle  a  approuvé  tels  qu'ils  lui  étaient  pré- 
sentés les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le  dividende  y 
afférent  à  30  fr.  par  action,  contre  25  fr.  pour  l'exercice  pré- 
cédent. 

Un  acompte  de  10  fr.  ayant  été  payé  le  20  novembre  der- 
nier, le  solde  de  20  fr.  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
20  mai  prochain. 

L'assemblée  a  réélu  les  administrateurs  sortants,  MM.  La- 
tham  et  de  Watteville,  et  renouvelé  pour  l'exercice  en  cours 
les  pouvoirs  des  commissaires  des  comptes,  MM.  Leclert  et 
Roubaud. 

Bons  de  l'ancienne  Caisse  Syndicale  des  Agents  de 
change  de  Lyon.  —  Le  10  avril  a  eu  lieu  le  soixante- 
quatrième  remboursement  des  Bons  de  l'ancienne  Caisse 
syndicale  des  Agents  de  change  de  Lyon. 

Il  a  été  amorti  275  bons,  au  prix  moyen  de  396  fr.  72. 

Le  prix  maximum  a  été  de  399  fr.  85;  le  prix  le  plus  bas  a 
été  de  394  fr.  75. 

Il  a  été  affecté  à  cet  amortissement  une  somme  de  110.000 


ncs  provcnanl  du  prélôvc^nient  do  30  0/0  sur  les  courtages. 
1  reste  actueilenieut  en  circuiatiDu  7.H90  bons,  représentant 
un  capital  noiuinal  d'environ  3.8'i."i.()00  fr. 


Société  Française  d'Incandescence  par  le  Gaz  (sys- 
tème Auer).  —  L'assemblée  générale  de  la  Société  l' ranraise 
d'Incandescence  par  le  Gaz  (système  Auer)  a  eu  lieu-  au  siegc 
social,  le  14  avril  1899.  ,   ,^       ^  ,  „ 

Les  comptes  ont  été  approuvés.  Le  bénéfice  net  de  1  exercice 
18:  8,  m(,ntanta  1.S79.018  fr.  71,  a  permis  la  distribution  d  un 
dividende  toLal  de  55  fr.  par  action.  ,  ,        ,  , 

De  nombreux  amortissemenls  ont  été  opères,  notamment  : 
50  000  fr  au  compte  brevets  divers;  50.0!i0  fr.  au  compte  im- 
mèuljle;  100.000  fr.  ont  été  affectés  au  fonds  de  prévoyance 
porté  à  6UO.U0O  fr.  Enfin,  263.215  fr.  Ql  sont  venus  augmenter 
le  report  à  nouveau  porté  ainsi  à  800.000  fr.  environ. 

M.  de  Carniéres  a  été  élu  administrateur  en  remplacement 
de  M.  Réalier-Dumas,  décédé.  .  x 

L'assemblée,  en  présence  de  ces  excellents  résultats,^  qui 
font  si  bien  augurer  de  l'avenir  de  la  Société,  a  adresse  des 
félicitations  à  la  direction. 


Docks  et  Entrepôts  du  Havre.  —  Les  actionnaires  se 
sont  réunis,  le  18  avril,  eu  assemblée  générale  ordinaire. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires,  ils  ont,  à  l'unanimité,  vote  les  resolutions 
suivantes  : 

L'assemblée  générale  : 

1»  Approuve  les  comptes  de  l'exêrcice  1898;       ^  ,.  .  ,  , 

2°  Fixe  la  somnife  à  distribuer  pour  intérêts  et  dividende 
de  l'exercice  1898  à  50  fr.  par  action  de  capital  nominatives 
et  à  48  fr.  60  par  action  de  capital  au  porteur  contre  remise 
des  deux  coupons  ir  42;  à  25  fr.  par  action  de  jouissance 
nominative  et  à  24  fr.  60  par  action  de  jouissance  au  porteur, 
contre  remise  du  coupon  de  dividende  n"  42,  net  de  1  impôt 
sur  le  revenu,  pavable  le  l"'  mai  prochain;  ^  ^  ,  „  , 

3-  Réélit  MM.  le  marquis  d'Audiffret-Pasquier  et  Ed.  Kaoul- 
Duval,  administrateurs  sortants; 

4»  Nommé  commissaires  des  comptes  pour  1  exercice 
MM.  Dumas  et  de  Moutalivet. 


Compagnie  d'Aguilas.  —  L'assemblée  générale  des^  action- 
naires a  eu  lieu  le  18  avril,  sous  la  présidence  de  M.  Oeorges 
Béjot,  président  du  Conseil,  dont  le  mandat  d'administrateur 
a  été  renouxelé  par  acclamation,  après  un  vote  de  remercie- 
ments unanimes  pour  le  dévouement  qu'il  a  apporte  aux 
alïairos  de  la  Compagnie.  ,  ,      ,  •  ,  n  

Après  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  et  de  celui  des  L,om- 
missaires  des  comptes,  l'assemblée  a  voté  à  l'unammite  les 
résolutions  suivantes  : 

1»  L'assemblée  générale,  conformément  au  rapport  des 
Commissaires,  approuve  le  rapport,  le  bilan  et  les  comptes 
qui  lui  sont  présentés  par  le  Conseil  d'administration  pour 
l'exercice  1898.  ,  „aj;4. 

En  conséquence,  elle  décide  de  porter  a  nouveau  au  cred  t 
du  compte  de  profits  et  pertes  le  solde  de  2.907  fr.  62  résul- 
tant de  la  liquidation  de  cet  exercice  ;  .    •     1  • 

2»  L'assemblée  générale  donne  décharge  pure  et  simple  a 
MM  G  Béjot,  T.  Benazet  et  F.  de  Laiglesia,  administrateurs, 
en  raison  de  l'accomplissement  du  mandat  qu'ils  exercent  au 
sein  du  Conseil  dadministration  de  la  Société  d  Exploitation 
des  mines  de  fer  de  Bedar,  en  représentation  de  la  Compa- 

^"3"  L'assemblée  générale,  par  application  de  l'article  19  des 
statuts,  réélit  administrateur  pour  6  ans  M.  G.  Bejot,  membre 
sortant  du  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie; 

4»  L'assemblée  générale,  en  exécution  de  1  article  aes 
statuts,  nomme  commissaires  chargés  de  la  vérification  des 
comptes  de  l'exercice  1899  MM.  le  comte  Petiton  et  V.  in- 
cheux.  Elle  fixe  à  1.200  fr.  l'allocation  accordée  à  chacun 
d'eux  à  raison  de  l'accomplissement  de  son  mandat. 


Tramways  de  Paris  et  du  département  de  la  Semé. 

—  L'assemblée  annuelle  des  actionnaires  de  cette  Société  s  est 
tenue  le  19  avril,  elle  a  approuvé  à  l'unanimité  le  rapport 
et  les  comptes  de  l'exercice  1898  qui  lui  étaient  soumis  et  fixe 
le  dividende  de  cet  exercice  à  28  fr.  par  action  de  capital  et  a 
3  fr.  par  action  de  jouissance,  payable  à  partir  du  1"  juillet 
prochain. 

L'assemblée  a  autorisé  le  Conseil  à  emprunter  par  voie 
d'émission  d'obligations  une  somme  de  5  millions  de  francs. 

M  J.  Delamalle,  administrateur  sortant,  a  été  réélu  ad- 
ministrateur. ,,,,     ,     ,T  T 

Les  pouvoirs  des  commissaires  sortants,  MM.  de  Mas  La- 
trie et  J.  Henrotte,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exêrcice  en 
cours. 
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Oural- Volga.  —  Les  actionnaires  de  la  Société  métallur- 
gique (le  1  Oural-Volga,  réunis  le  31  mars  en  assemblée  ordi- 
naire, oit  volé  à  l'unanimité  les  résolutions  suivantes  : 

I-  —  L'assemblée  générale, 

Après  avoir  pris  connaissance  du  rapport  fait  au  nom  du 
Conseil  d  administration  et  entendu  le  rapport  des  commis- 
saires venlicateurs,  approuve  le  bilan  et  les  comptes  de 
1  exercice  1897-1898,  tels  qu'ils  sont  résumés  dans  les  susdits 
rapports. 

-i-^L/'r^n^  ^^^^^^        compte  profits  et  pertes  de 

l/.Obl  fr.  Od  sera  reporté  à  l'exercice  suivant. 

II-  —  L'assemblée  générale, 

Sur  la  proposition  du   Conseil  d'administration,  nomme 
M.  Kotnstein  administrateur. 
III  —  L'assemblée  générale. 

Conformément  aux  stipulations  de  l'article  40  de  la  loi  du 
^  juillet  1867.  donne,  en  tant  que  de  besoin,  à  MM.  Benar- 
daky  Bixio,  Koch,  Kouljinsky,  Lombardo,  May,  Outine, 
-farat,  Kothstein,  toutes  autorisations  en  ce  cpii  concerne  les 
traités  et  marchés  à  passer  avec  les  Sociétés  dont  ils  sont 
administrateurs  ou  directeurs. 

IV.  —  L'assemblée  générale. 

Appelée,  aux  termes  de  l'article  31  des  statuts  à  procéder  à 
la  nomination  de  la  Commission  de  vérification  des  comptes 
pour  1  exercice  1898-1899, 

Désigne  MM.  Bonnassiës,  le  comte  d'Ayguevives,  Frédérix. 

Les  actionnaires,  réunis  ensuite  en  assemblée  extraordi- 
naire ont,  également  à  l'unanimité,  adopté  les  résolutions 
ci-apres  : 

I.  --  L'assemblée  reconnaît  sincère  et  véritable  la  déclara- 
tion de  souscription  des  14.000  actions  nouvelles  représentant 
7  millions  de  francs,  montant  de  l'augmentation  du  capital 
social  décidée  par  l'assemblée  générale  du  23  février  1899  et 
du  versement  de  la  totalité  du  capital  de  ces  actions,  ainsi 
que  dune  somme  supplémentaire  de  200.000  Ir.,  à  raison  de 
lo  fr.  par  action,  ladite  déclaration  faite  par  acte  de  M«  Du- 
four,  notaire  à  Paris,  du  21  mars  1899. 

En  conséquence,  le  capital  social  est  augmenté  de  7  mil- 
lions (le  francs  et  porté  à  25  millions  de  francs. 

Il-, —  L'assemblée  adopte  les  modifications  suivantes  aux 
articles  6,  9  et  11  des  statuts. 

La  rédaction  de  l'article  6  est  remplacée  par  la  suivante  • 

"rA^n^"''''  ^'^'^        à  25  millions  de  francs  et  divisé 

en  oO.OOO  actions  de  cinq  cents  francs  chacune.  » 

Art.  9.  —  Les  deux  premiers  paragraphes  de  cet  article 
sont  supprimes  comme  faisant  double  emploi  avec  l'article  11 
Le  dernier  alinéa  de  l'article  9  fera  l'objet  d'un  article  spécial 
qui  sera  l'article  11. 

Art.  11.  —  Cet  article  devient  l'article  9. 
Le  nouvel  article  11  sera  ainsi  rédigé: 
«  Tout  appel  de  fonds  est  interdit  au  delà  du  montant  de 
chaque  action.  » 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris  — 

o-o^noVoVl,^  opérations  du  mois  d'avril  1899  : 

t>oo.981  .dl7  ir.  54. 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  en  1898  et  1897 

—  Le  Ministère  des  Travaux  publics  vient  de  publier  les 
chinres  provisoires  des  Recettes  de  l'expioitalion  des  Che- 
?âno^  .  lon^-,''  français  d'intérêt  général  pcndaivt  les  années 
loJo  et  1o!j7. 


Voici  les  chiffres  principaux  : 


Noms 
des 
Compagnies 


Etat  

Nord  

Est  

Ouest  

Paris- Orléans 

P  -L.-M. ... 

Midi  

Ceint.de  Paris 

Grande  Cein- 
ture de  Paris 

C'"  diverses. . 

Chemins  non 
concédés .. . 

Totaux  


2  _g 


Kilora. 
2.813 
8.730 
4.645 
5.635 
G.  798 
9.005 
3.423 
32 

141 

989 

3'j2 


37.559 


Recettes  totales 
1898  1897 


Fram.'.s 
45.584.300 
215.448.962 
166.163.924 
172.427.384 
202.547.975 
125.211.93!) 
107. soi. 869 
8.282.101 

5.367.008 
9.613.553 

1.531.651 


1359.383.666 


Francs 
44.148.667 
210.0:38.946 
162.559.252 
165.943.188 
195.875.428 
407.347.784 
103.444.096 
8.088.415 

4.965.14 
9.588.770 

1.468.919 


Différence 
pour  1898 


1313. 468. 5y2 


Francs 
-i-  1.433.633 

—  5.410.016 

—  3.604.672 

—  6.484.246 
6.672.547 

—17.864.155 

—  3.760.773 

—  193.686 

-t-  401.861 
f  24.783 

+  "62.732 


+45.915.104 


Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  la  Compagnie  de  l'Est  a  eu  lieu  le  28  avril 
sous  la  présidence  de  M.  van  Blarenberghe,  président  du 
Conseil  d  administration. 

1Q?J'"^^i>  donné  son  approbation  aux  comptes  de  l'exercice 
1S98  et  fixe  a  35  fr.  50  par  action  le  dividende  de  cet  exercice. 

Elle  a,  en  outre,  réélu  MM.  Rogé,  Hottinguer  et  le  marquis 
de  La  Tour-du-Pin-Chambly,  administrateurs  sortants. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  liquidation  s'est  passée  d'une  manière  très  satis- 
faisante, c'est-à-dire  en  hausse.  Quant  à  l'argent,  il  a 
été  un  peu  cher  dans  certains  cas,  mais  il  n'a  iamais 
cessé  d'être  abondant. 

Les  dispositions  générales  sont  donc  restées  bonnes. 
Néanmoins,  au  cours  des  derniers  jours,  on  a  eu  à  en- 
registrer quelques  réalisations  de  bénéfices,  mais  ces 
réalisations  n'ont  pas  pesé  sur  le  Marché,  et  sur  nom- 
bre de  valeurs,  il  y  a  même  à  enregistrer  de  fortes 
plus-values. 

*  La  tendance  de  nos  Rentes  Françaises  n'a  pas 
varie,  et  les  échanges  sur  cette  catégorie  de  valeurs 
sont  toujours  des  plus  restreints.  Les  reports,  bien 
qu'encore  élevés,  n'ont  pas  atteint,  en  liquidation  de 
fin  avril,  les  cours  excessifs  du  mois  précédent. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  a  101  fr.  90  il  y  a 
huit  jours,  s'inscrit  à  102  fr.  17  1/^  fin  mai.  Bon  report 
a  été  de  27  et  31  centimes.  La  Rente  3  i/2  0/0,  que- 
nous  laissions  à  103  fr.  45,  a  détaché  son  coupon  tri- 
mestriel de  87  l/:2  centimes  et  finit  à  102  82  1/2,  ex- 
coupon fin  mai.  Son  report  a  été  de  35  et  39  centimes. 

Quant  au  3  0/0  amortissaUe,  il  s'échange,  au  comp- 
tant, à  100  fr.  60,  contre  100  fr.  10  la  semaine  dernière. 
A  terme,  on  le  délaisse.  Son  report  a  été,  en  liquida- 
tion, de  37  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  OjO  1892  sont  re- 
cherchées à  495  fr.,  contre  494  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  84  fr.  55 
contre  85  fr.  ;  Emprutil  2  1/2  0/0  de  Madagascar, 
8/  fr.  75. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  2  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  fermes,  à  469  fr.  à  terme,  et  à  470  fr  au 
comptant. 

^  ir  Les  diverses  catégories  à' Obligations  de  la 
Ville  de  Paris  conservent  toujours  un  très  bon  cou- 
rant de  transactions. 

l^' Obligation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  jeudi  der- 
nier à  547  fr.,  a  passé  à  555  fr.  ;  Obligations  3  0/0 
1869,  420  fr.,  contre  419  fr.;  Obligations  3  0/0  1871, 
409  fr.;  Obligations  4  0/0  1  875,  564  fr.,  contre  559  fr.  : 
Obligations  4  0/0  1  876,  560  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1898,  qui  restaient  à  442  fr.  25, 
s'inscrivent  à  441  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1892, 
libérées  de  265  francs,  394  fr.  ;  Obligations  1892  en- 
tièrement libérées,  -399  fr.  50. 

Quant  aux  Obligations  1894-1896  2  1/2  0/0,  on 
peut  les  trouver  aux  guichets  municipaux  à  395  fr., 
ex-coupon  de  mai.  En  présence  de  l'avilissement  du 
loyer  de  l'argent,  s'assurer,  en  prenant  ces  obligations, 
un  revenu  un  peu  supérieur  à  2  1/2  0/0  l'an,  et  prendre 
part,  en  même  temps,  à  646  000  francs  de  lots  annuels, 
c'est  faire,  évidemment,  un  placement  avantageux, 
d'autant  plus  qu'au  nombre  de  ces  lots  il  s'en  trouve 
quatre  d'une  valeur  de  100.000  francs  chaque. 

i(  ir  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  repris 
de  nouveau,  en  passant  de  3.995  fr.  à  4.072  fr.  sur  les 
beaux  bénéfices  qu'elle  vient  de  réaliser  cette  semaine. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  dix-neuf  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  7.371.470  fr.,  contre  4.115.270  fr.  en  1898,  3.798.765  fr. 
en  1897,  3.556.366  fr.  en  1896,  2.090.949  fr.  en  1895  et 
5.055.658  fr.  en  1894. 
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Le  Crédit  Foncier  de  France  est  à  739  fr.  au 
comptant,  contre  740  fr.  Dans  le  bilan  de  cet  Etablisse- 
ment ou  remarque  que  les  prêts  bypotliocaires  sont  en 
augmentation,  sur  la  situation  au "'^8  février,  de  8  mil- 
lions de  francs  ;  il  y  a  aussi  augmentation  de  3  1/2  mil- 
lions de  francs  dans  les  prêts  conuuunaux.  Le  mon- 
tant des  Obligations  Foncières  en  circulation  n'a  pas 
varié,  mais  les  Obligations  Communales  ont  progressé 
de  17  millions.  Les  bénéfices  pour  le  mois  de  mars  se 
sont  élevés  à  931.620  fr.  08,  ce  qui  porte  à  3.105,527 
francs  93  les  profits  réalisés  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  l'exercice  en  cours. 

Peu  de  variations  de  cours  dans  le  groupe  des  Obli- 
gations Foncières  et  Communales,  sur  lesquelles  les 
demandes  de  l'épargne  se  produisent  toujours  réguliè- 
rement. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
au  même  cours  de  490  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1  879,  502  fr.  ;  Obligations  Communales  3  0/0 
Î880,  496  fr.  50  contre  498  fr. 

.  Les  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  que  nous 
laissions  à  452  fr.,  sont  à  452  fr.  50  ;  Foncières  1885, 
480  fr.,  contre  480  fr.  25;  Cinquièmes,  100  fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i891  se  tien- 
nent à  394  fr.  25;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  es- 
tampillées, 494  fr.  ;  Obligations  Foncières  1895, 
2  80  0/0,  entièrement  libérées,  sans  changement  à 
487  fr.  ;  Obligations  Communale'!  2  60  0/0  1899, 
486  francs. 

-îdr  Au  cours  de  la  semaine  qui  vient  de  s'écouler, 
la  plupart  des  actions  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  encore  réalisé  de  nouveaux  progrès 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
passée  précédemment  à  1.115  fr.,  reste  à  1.135  fr., 
après  même  1.150  fr.  Comptoir  National  d'Escompte, 
623  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  avait  progressé  la  semaine 
dernière  à  933  fr.  à  terme  et  à  934  fr.  au  comptant, 
clôture  à  955  fr. 

'  La  Société  Générale  est  très  ferme,  à  585  fr.  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  640  fr.,  contre  633  fr.  ; 
Bafique  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  97  fr.  à 
terme  et  99  fr.  au  comptant.  Cette  Société  vient  d'être 
accréditée  comme  correspondant,  à  Paris,  de  la  Brilish 
South  Africa  Company  (Chartered). 

La  Banque  Internationale  de  Paris  s'avance  de  638 
francs  à  660  fr.,  avec  des  échanges  excessivement  ac- 
tifs. Le  rapport  des  Commissaires  de  cette  institution, 
pour  l'exercice  1898,  permet  de  se  rendre  compte  de 
l'excellente  situation  de  cette  Sociét"^.  Il  accuse  un  bé- 
néfice brut  de  3.798.697  fr.  43.  Si  on  déduit  de 
cette  somme  les  frais  généraux  de  toute  nature,  tan- 
tièmes, etc.,  soit  841.536  fr.  27,  ainsi  que  l'amortis- 
sement des  frais  relatifs  à  l'augmentation  du  capital 
et  qui  s'élevaient  à  349.747  fr.  69,  on  obtient  un  mon- 
tant de  bénéfices  nets  de  2.607.413  fr.  47,  auquel  il 
couvient  d'ajouter  les  profils  reportés  de  l'exercice  pré- 
cédent, soit  3.213.221  fr.  40,  sur  lesquels  235.781  fr.  39 
appartiennent  aux  administrateurs.  On  sait  que  le  divi- 
dende pro2)osé  par  le  Conseil  d'administration  est  de 
30  fr.  par  action.  Banque  de  l'Algérie,  885  fr.,  contre 
890  fr.  ;  Banque  Parisienne,  505  fr.  ;  Obligations  de 
400  francs  de  la  Société  des  Immeubles  de  France, 
145  fr.;  Obligations  de  475  fr.,  170  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  In- 
dustrielles clôturent  à  223  fr.  Cette  Société  fait  savoir 
aux  porteurs  de  ses  actions  et  de  ses  parts  de  fondateur, 
qu'elle  est  sur  le  point  de  constituer  la  Compagnie  Gé- 
nérale Commerciale  et  Industrielle,  dont  nous  avons 
parlé  dans  notre  numéro  du  21  avril,  et  qui  sera  créée 
au  capital  de  10  millions  de  francs.  Compagnie  Fran- 
çaise des  Mines  d'Or,  115  fr.,  contre  117  fr.;  Crédit  Mo- 
bilier, 87  fr.  ;  Rente  Foncière,  448  fr,  à  terme. 

■  ic  i(  Peu  d'échanges  sur  les  actions  de  nos  Grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer  qui  sont  un  peu  irré- 
gulières. 

Le  Lyon,  qui  finissait  à  1.955  fr.  à  terme  et  à  1.960 
francs  au  comptant,  s'échange,  sur  ces  deux  marchés. 


à  1.960  fr.  et  à  1.950  fr.;  les  assemblées  générales  ordi- 
naire et  extraordinaire,  qui  se  sont  tenues  le  27  avril, 
ont  approuvé  la  fixation  du  dividende  de  1898  à  57  fr. 
par  action  et  la  convention  intervenue  avec  l'Etat  pour 
Ja  suppression  du  compte  d'exploitation  ]»iu  tielIo.  A'orti, 
2.165  fr.  à  terme,  contre  2.160  fr.,  et  2.160  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.164  fr.  L'assemblée  générale  du  29  avril 
a  approuvé  la  répartition  d'un  dividende,  pour  1898, 
de  67  fr.  par  action.  Midi,  1.390  fr.  au  comptant,  contre 
1,395  fr. 

L'Est,  qui  restait  à  1.0.53  fr.,  s'inscrit  à  1.045  fr.; 
l'assemblée  générale  du  28  avril  a  voté  le  dividende 
proposé  pour  l'exercice  1898,  de  35  fr.  50  par  action  de 
capital.  Orléans,  1.805  fr.  au  comptant,  contre  1.811 
francs;  Ouest,  1.160  fr.  au  comptant. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer,  pour  la  seizième  semaine  de  l'exercice 
en  cours,  accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de 
1898,  une  augmentation  de  33.000  fr.  Par  suite,  du 
1er  janvier  au  24  avril,  les  recettes  sont  en  plus-value 
de  12,050,000  francs  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  350  fr. 
Chemins  Economiques  du  Nord,  569  fr.  50,  contre  560 
francs. 

^  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Comynerciales  a  été,  comme  dans  ces  temps  derniers, 
très  mouvementé  et  très  actif. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  660  fr.  au  comptant,  contre  655  fr.  Action  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  1.260  fr.,  contre  1,257  fr.  On  pré- 
tend, dans  certains  milieux,  qu'avant  un  mois,  on  aura 
fait  un  grand  pas  dans  la  voie  de  la  solution  de  la 
question  du  gaz.  On  ajoute  que  la  Compagnie  aurait 
fait  à  la  Municipalité  de  Paris  des  propositions  fort 
acceptables. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
clôture  à  330  fr,  ;  Messageries  Maritimes,  590  fr,, 
contre  620  fr.  ;  Chargeurs- Réunis,  1.250  fr. 

Les  Omnibus,  que  nous  laissions  à  1.710  fr.,  se 
retrouvent  à  1.690  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  la  seizième  semaine  de  l'exercice 
en  cours,  se  chiffrent  par  991.259  fr.  70,  contre 
969.7.51  fr.  90  pour  la  semaine  correspondante  de  1898. 
Du  le--  janvier  au  22  avril  1899,  les  recettes  totales 
se  montent  à  15.412.601  fr,  50,  accusant  une  augmen- 
tation, pour  1899,  de  781.721  fr.  40.  Voilures  à 
Paris,  660  fr.,  contre  665  fr.  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  29  avril  a  voté  la  répartition  proposée 
d'un  dividende  de  15  fr.  par  action. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  revenue  de  635  fr.  à  560  f r.  pour  reprendre  à  600  fr. 
Société  Française  d' Electro-Métallurgie.  780  fr.,  contre 
792  fr.  Nous  rappelons  que  l'émission  des  16.000  actions 
nouvelles  de  cette  Société  a  lieu  en  ce  moment.  Les 
actionnaires  anciens  ont  jusqu'au  15  courant  pour  user 
du  droit  de  souscription,  par  prélérence,  qui  leur  a  été 
accordé. 

Les  actions  de  la  Compagnie  de  Suez  sont  plus 
calmes,  à  3.825  fr.  au  comptant  et  à  3.820  fr.  à  terme. 
Parts  Civiles,  2.490  fr.,  contre  2.495  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  finit  à  216  fr., 
contre  207  fr.  A  l'assemblée  générale  qui  aura  lieu  le 
6  mai,  il  sera  proposé  la  distribution  d'un  dividende 
de  6  fr.  par  action,  sur  lequel  2  fr.  50  ont  été  déjà 
payés  en  juillet  1898,  à  titre  d'acompte.  Le  solde  béné- 
ficiaire, disponible  au  31  décembre  dernier,  s'élève  à 
1,862.045  fr.  16,  sur  lequel  on  prélève  :  93.102  fr.  25 
pour  la  réserve  légale;  1.285.714  fr.  26  pour  dividende 
aux  actions,  répartition  aux  parts  de  fondateur  et  tan- 
tième au  conseil  d'administration  ;  430.000  fr.  pour 
amortissement  des  frais  d'études  et  de  premier  établis- 
sement ;  quant  au  solde  de  53.228  fr.  65,  il  est  reporté 
à  nouveau.  Procédés  Thomson- Houston,  1.548  fr., 
contre  1.515  fr. 

Les  actions  Malfidano.  qui  avaient  progressé  à 
1.390  fr.,  ont  encore  monté  et  clôturent  à  1.500  fr.  au 
comptant.  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  (Bec 
Aicer),  470  fr.,  contre  480fr.  Dynamite  Centrale,  536 fr.; 
Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  en  hausse  de 
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08  l'r.  à  terme,  à  1385  fr.  et  de  09  fr.  50  au  comptant,  à 
(589  fr.  50.  Les  perspectives  d'avenir  de  cette  entreprise 
apparaissent  comme  des  plus  belles. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  ûnii  à303fr.; 
Etablisse^nents  DecauviHe,  en  hausse,  à  111  fr.  ; 
Anciens  EUiblissemenls  Cail,  426  fr.  ;  Compagnie  de 
Fives-Lille,  597  fr.  50;  Cotnpteurs  à  Gaz,  1.685,  contre 
1.698  fr.  ;  Aciéries  de  France,  1.095  fr.  ;  Coinpagnie 
d'Aguilas,  425  fr.  à  terme,  contre  423  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  du 
Canal  de  Panama  {en  liquidation)  sont  calmes.  Les 
Obligations  3  0/0  sont  à  28  fr.  50,  contre  28  fr.;  Obliga- 
tions 4  0/0,  29  fr.:  Obligations  5  0/0,  36  fr.,  contre 
36  fr.  50;  Obligations  6  0/0  1'^'=  Série,  42  fr.  ;  Obliga- 
tions 2"  Série,  39  fr. 

if  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  continuent  à  être 
très  bien  tenus  et  ils  se  montrent  actifs,  même  ceux 
que  l'on  avait  un  peu  négligés  depuis  quelque  temps. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  res- 
taient à  476  fr.,  finissent  à  479  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  en  nouvelle 
avance.  Le  4  0/0  1889  s'inscrit  à  66  fr.,  contre  63  fr.  9u, 
en  plus-value  de  2fr.  10;  Funding  Brésilien  5  0/0, 
91  fr.  50,  contre  90  fr.  50. 

Les  Emprunts  Provinciaux  àn  Brésil  ont  été  actifs. 
UObligntion  5  0/0  de  Bahia  reste  à  435  fr.  25  et  l'on 
demande  l'Obligation  de  VEtat  de  Espirito-Santo  à 
337  fr.  50.  Obligations  5  0/0  de  Minas-Geraès,  367  fr. 
à  terme  et  à  366  fr.  au  comptant,  comme  la  semaine 
dernière 

Le  nouvel  Emprunt  Chinois  or  5  §/0  1898  est  ferme 
à  483  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

La  Renie  Extérieure  Espagnole  a  passé  de  59  fr.  25 
à  60  fr.  60.  Elle  reste  à  60  fr.  20,  en  plus-value  de 
95  centimes.  Billets  Cubains  6  0/0,  271  fr.,  contre  270 
francs;  Billets  5  0/0,  237  fr. 

La  Rente  Italienne  a  progressé  de95fr.  05  à  95  fr.  70. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  soutenue,  mais  plu- 
tôt calme,  à  27  fr.  25. 

Les  f''onds  Roumains  ont  toujours  de  bonnes  deman- 
des au  comptant.  Le  4  0/0  Amortissable  1896  s'inscrit 
à  94  fr.  les  grosses  coupures  et  à  94  fr.  50  les  petites 
coupures;  4  0/0  Amortissable  1898,  94  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes  sont  plus  fermes.  Le  3  0/0  or 
1891-1894  clôture  à  92  fr.  45,  en  bénéfice  de  35  cen- 
times; Russe  3  0/0  or  1896,  92  fr.  90  contre  92  60  ; 
Rente  4  0/0  1867-1869,  103  fr.  60  les  grosses  coupu- 
res et  103  fr.  15  les  unités;  Consolidés  Ire  et  2^  Sé- 
ries, au  même  cours  de  102  fr.  ;  par  contre,  Rente  In- 
térieure 4  0/0,  99  80,  contre  100  fr.  50. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  mieux.  La  Série  B  est  ce- 
pendant sans  changement  à  48  20,  mais  la  -Série  C 
passe  de  27  fr.  10  à  27  fr.  60,  et  la  Série  D,  de  23  fr.  à 
23  fr.  30;  Priorités  Ottomanes,  483  fr. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
est  en  reprise  à  515  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
également  en  plus-value  à  601  fr.,  contre  580  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  du  Mexique,  645  fr.;  Actions  du  Crédit 
Foncier  Egyptien,  539  fr.  au  comptant  ;  Obligations 
4  0/0,506  fr.  ;  Obligations  3  1/2,  502  fr.  ;  Banque 
Nationale  de  la  République  Sud-Africaine,  360  fr.  à 
terme  ;  Robinson  South  Af7ncan  Banking,  103  fr.  con- 
tre 112  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons- Lits  et  des  Grands- Express  Européens  se 
retrouvent  à  810  fr.  à  terme,  mais  à  820  fr.  au  comp- 
tant. Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  11  au  20  avril, 
se  sont  élevées  à. 359. 880  fr.,  contre  319.819  fr.  en  1898, 
ce  qui  porte  les  recettes  totales  depuis  le  le''  janvier 
dernier,  à  3  367. 342  fr.,  contre  2.981.063  fr.  l'année  der- 
nière ;  d'où  une  diilerence,  en  faveur  de  l'exercice  en 
cours,  de  386.279  francs. 

Sur  les  Chemins  de  fer  Espagnols,  la  reprise  a  été 
apprécialjle.  L'action  Andalous  est  à  231  fr.,  contre 
212  fr.;  Nord  de  V Espagne,  189  fr.,  contre  183  fr.; 
Saragosse,  270  fr.  au  comptant  et  à  terme,  contre  274 
francs. 

Le  Rio-Tinto,  toujours  mené  par  la  spéculation,  a 
accentué  encore  son  avance  et  franchi,  un  moment,  le 


cours  rond  de  1.300  fr.  Il  finit  à  1.267  fr.,  contre  1.199 
la  semaine  dernière.  De  son  côté,  la  Sosnoioice  s'est 
élevée  au-dessus  du  cours  de  2.300  fr.,  mais  elle  revient 
à  2.<:65  fr.,  gagnant  encore,  sur  sa  clôture  de  jeudi  der- 
nier, 230  fr.  Nous  nous  reportons,  au  sujet  de  cette 
Société,  à  l'article  que  nous  lui  consacrons  plus  haut. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  soutenues.  L'Obligation  3  G/0  Jonction- 
Salonique  Conslantinople  reste  à  280  fr.  au  comptant  ; 
Obligations  anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société 
Smyrne-Cassaba  et  prolongement,  430  fr.  ;  Obliga- 
tions nouvelles,  367  fr.  au  comptant. 

On  s'est  occupé  de  nouveau,  dans  ces  derniers  jours, 
des  actions  de  la  Treasury  Gold  MininÊr,  la  seule  mine 
d'or  sud-africaine  cotée  sur  le  Marché  Officiel  de  Paris. 
Le  dividende  de  cette  Compagnie,  pour  l'année  1898,  a 
été  fixé  à  12  fr.  50,  sur  lesquels  il  n'a  été  encore  touché 
qu'un  acompte  de  5  fr.  L'acheteur  actuel  a  donc  droit 
au  solde  de  7  fr.  50.  En  se  basant  sur  les  résultats  de 
cette  entreprise  pendant  le  mois  de  mars  dernier,  le 
dividende,  pour  l'exercice  en  cours  qui  a  commencé  le 
l'=r  avril,  devrait  s'élever  à  16  fr.  25  minimum.  La 
durée  de  la  mine  est  estimée  entre  15  et  18  ans. 


MARCHE  E!M  BANQUE 

Les  affaires,  sur  notre  Marché,  ont  été  cette  semaine 
assez  actives,  et  la  tendance  est  satisfaisante. 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  était  monté  à  72  fr.  10,  gagne  encore 
2  francs  60  à  74  fr.  10;  Chemins  Ottomans,  en  hausse  à 
134  fr.  75  contre  124  fr.  50;  on  dit  qu'il  a  été  décidé  de 
constituer,  en  Turquie,  une  banque  spéciale  pour  le  place- 
ment de  ces  titres  «  à  tempérament  »;  Aljnne,  520  fr.  contre 
523  francs;  Tharsis,  243  fr.  contre  289  fr.;  Cape  Copper,  123 
francs;  Laurium  Grec,  89  fr.  50;  Quant  à  la  Huanchaca, 
elle  revient  de  71  fr.  5J  à  67  fr.  50,  malgré  la  fermeté  de  l'ar- 
gont-métal. 

La  Dniéproviemie,  que  nous  laissions  à  4.425  fr.,  reste  à 
4  445  fr.  ;  Donetz,  1.275  fr.  contre  1.230  fr.;  Huta-Bankowa, 
4.525  fr.;  Haut-Volga,  680  fr.,  en  bénéfice  de  10  fr.  ;  John 
Cockerill,  2.'-i25  fr.  contre  2.360  fr.;  Cercle  de  Monaco,  4.345 
francs,  ex-coupon.  Pour  maintenir  le  dividende  au  chiffre  de 
l'année  dernière,  il  a  fallu  prélever  300.0U0  fr.  sur  les  réserves. 

L' Omnium  Russe  s'inscrit  à  633  fr.  ;  Douhowdia-Balka, 
2.310  fr.  contre  2.280  fr.;  Vieille- Montagne,  875  fr.  ;  Usines 
de  Briansk,  i  .460  francs. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  très  fermes  et 
recherchées  à  126.  Après  la  ligne  de  Saint-Avertin  qui  vient 
d'être  inaugurée  avec  succès,  on  pousse  activement  les  tra- 
vaux de  la  ligne  de  Luynes  qui  pourra  être  mise  en  exploi- 
tation à  la  fin  du  mois  de  juin.  On  achève  en  même  temps  la 
transformation  du  réseau  urbain. 

Biscuits  Olibet,  146  fr.  50;  Mode  Nationale,  134  fr.  50; 
Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies,  202  fr.  ;  Actions  de  la 
Société  des  Eaux  gazeuses  et  minérales,  125  fr.  ;  Chaus- 
sures «  Incroyable.  »,  224  fr.  ;  Chaussures  Françaises,  169  fr. 
Les  bénéfices  de  1898  de  cette  Société,  qui  se  sont  soldés  par 
503.. ^05  fr.,  permettent  la  répartition  d'un  dividende  de  11  fr. 
aux  actions  et  de  60  fr.  aux  parts  de  fondateurs.  Les  réserves 
ordinaire  et  extraordinaire  ont  reçu  127.088  fr.  En  prévision 
de  nouveaux  développements  de  l'entreprise,  l'assemblée 
générale  du  28  avril  a  porté  le  capital  à  4  millions  1/2.  Cette 
augmentation  sera  obtenue  au  moyen  de  la  création  de  15  000 
actions  nouvelles  au  cours  de  115  francs,  qui  seront  réservées 
en  partie,  par  préférence,  aux  anciens  actionnaires. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss"» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Uoubowaîa-Balka — 
Haut-Volga  


4  mai 
.520  .. 
74  70 
146  50 

4345  .. 
134  75 
169  .. 

1017  50 

4445 

1275 

2310 
680 


Huta-Bankowa  . . . . . 

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  . . . 
Volga- Vichera,  hb.. 


4  mai 
4525  ,. 
89  50 

633  .. 
1445  ., 

405 

1270  .. 

2'i8  .. 
14fi0  .. 
1675  .. 

875 

485 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


é 

L'ÉCONOMISTE  ]<:UnOPEEN  -  France 


REVUE  COMMERCIALE 


4  mai  1899. 

Depuis  quelques  jours,  les  pluies  ont  cessé  et  le  beau  temps 
est  vi'venu.  Sous  riiilluence  bienfaisante  du  soleil,  la  végé- 
tation des  blés  et  avoines  de  printemps,  qui  était  quelque 
peu  en  retard,  va  prendre  son  essor.  La  levée  des  betteraves 
et  des  pommes  de  terre  sera  également  favorisée.  _ 

Dans  certaines  régions,  on  se  plaint  de  la  présence  de 
mauvaises  berbes  :  dans  d'autres,  par  suite  de  la  température 
défavorable,  les  blés  avaient  commencé  à  jaunir.  Fort  lieu- 
reusement,  ces  accidents  ne  sont  que  l'exception  et  les  pers- 
pectives des  récoltes  n'en  restent  pas  moins  satisfaisantes. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blè  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  

La  demande  a  été  peu  active  pendant  toute  la  semaine, 
mais  les  offres  n'étant  pas  très  nombreuses,  les  cours  se  sunt 
maintenus. 


6  avril 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  12 

20  87 

20  87 

21  12 

21  12 

15  05 

15  13 

15  42 

15  51 

15  91 

16  75 

16  75 

17  .. 

17  .. 

17  .. 

18  .52 

19  .. 

18  41 

18  27 

17  57 

18  69 

19  04 

18  06 

17  99 

17  40 

13  77 

13  70 

14  05 

13  68 

13  89 

15  32 

15  68 

15  96 

15  70 

14  73 

Courant  

Mai-juin  . . . 
Juillet-août. 
4  derniers . . 


20  avril 

27  avril 

4  mai 

20  87 

21  12 

21  12 

21  37 

21  87 

21  12 

20  87 

20  87 

20  87 

20  37 

20  37 

20  37 

Farines.  —  Le  marché  est  toujours  très  calme,  acheteurs 
€t  vendeurs  restant  sur  la  réserve.  La  marque  de  Corbeil  est 
à  48  fr.  comme  la  semaine  dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

20  avrjl     27  avril     4  mai 

Marques  de  choix   49  . .  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  45  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  rOjouts  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  fr., 
contre  42  87  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  sans  animation.  Les 
■cours  sont  les  suivants  : 

20  avril     27  avril       4  mai 


Courant  

Mai-juin  

.Juillet-août. 
4  derniers . . 


13  62 

14  .. 

13  25 
13  12 


13  62 

14  .. 

13  25 
13  25 


13  87 
13  87 
13  50 
13  37 


Avoine.  —  Il  se  traite  très  peu  d'affaires.  On  cote  aux 
100  kilogrammes  nets  : 

20  avril     27  avril       4  mai 


Courant  

Mai-juin  . . . 
.Juillet-août. 
4  derniers. . 


17  37 
17  37 
17  37 
10  12 


17  37 
17  37 
17  12 
16  25 


17  25 
17  37 
17  12 
16  12 


ALCOOL 


Au  début  de  la  semaine,  la  tendance  a  été  assez  ferme,  par 
suite  d'une  bonne  demande  de  la  part  du  découvert,  mais  ac- 
tuellement, les  affaires  sont  sans  activité. 

On  tient  l'heclo  litre  90»,  non  logé,  entrepôt  :  courant  43  fr.  12, 
contre  46  fr.  37  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de  37.050  pipes  de  155  hectolitres. 


HUILES 

Colza.  —  Le  marché  est  peu  animé.  Le  disponible  est  à 
49  fr.  25,  contre  48  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 

Lin  —  Les  transactions  sont  très  peu  importantes  mai^s 
les  cours  sont  bien  tenus.  Le  disponible  reste  à  44  fr.  /o, 
contre  44  fr.  12,  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


6  avril 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

1899 

1899 

1899 

189  t 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  50 

34  25 

34  25 

34  .. 

35  .50 

34  75 

34  46 

34  14 

34  15 

35  67 

36  .. 

35  75 

35  75 

35  75 

36  50 

65  62 

35  63 

35  31 

35  62 

36  87 

28  26 

28  83 

28  26 

28  54 

28  83 

Le  marché  du  Havre  est  toujours  très  peu  animé,  les  cours, 
cependant,  s'inscrivent  en  hausse. 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New-Y'ork. . . 


6  avril 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

lh99 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

31  .. 

32  12 

32  37 

32  50 

33  25 

25  06 

23  40 

26  98 

26  98 

28  30 

25  .. 

26  25 

26  87 

26  87 

27  75 

24  69 

26  26 

26  90 

2''.  78 

28  08 

27  93 

29  02 

29  86 

29  71 

30  97 

25  50 

26  79 

27  67 

27  42 

28  75 

45  67 

46  35 

47  85 

47  81 

49  24 

On  peut  évaluer  à  une  dizaine  de  jours  le  retard  apporte 
par  les  dernières  pluies  dans  les  ensemencements  de  bettera- 
ves Si  la  température  reste  favorable,  le  temps  perdu  sera 
bien  vite  regagné,  car  les  terres  se  trouvent  dans  des  condi- 
tions qui  permettront  à  la  récolte  de  croître  très  rapidement. 

L'Association  internationale  de  Statistique  sucnere  va  pro- 
céder très  prochainement  à  son  enquête  annuelle  sur  1  im- 
portance des  emblavements  de  betteraves  en  Europe. 

La  nouvelle  enquête  nous  donnera  des  renseignements  plus 
complets.  Il  résulte" d'ailleurs  d'un  examen  ^attentif  de  la  si- 
tuation générale  que  même  une  légère  augmentation  des  em- 
blavements de  betteraves  en  Europe  ne  présente  aucun  dan- 
ger, en  présence  de  la  réduction  considérable  des  stocks  de 

Voici  quel  serait,  d'après  le  Prager  Zuchey-marht,  le  mou- 
vement des  sucres  bruts  en  Europe,  depuis  le  1-;  septembre, 
commencement  de  la  campagne  actuelle,  jusqua  Im  mars, 
comparativement  à  celui  de  la  précédente,  même  période  . 

1898-99  Différence 


Production 


Autriclie. . . 
Allemagne. 

France  

Belgique  . . 
Hollande. . 


1897-98 


772.300 
752.100 
790. 2O0 
23'I.9U0 
120.600 


(En  tonnes) 
982.100 

1  6:i!.000 
803.000 
203. 5Ô0 
146.900 


Total  ...  3.666.100  3.768.500 
Russie,  fin  déc.        6Ô5.200  700.600 


209.800 
119.100 
12.800 
27.400 
20.300 

102.400 
35.400 


4.469.100 


Total   4.331.300 

Importations  de  sucres  coloniaux 
Angleterre   157.200       115.800  - 


France . 
Etats-Unis 


Total  

Tot^l  de  la  pro- 
duction et  de 
l'importation  . 


.57.100 

503.000 


49.700  — 
694.300 


717.3U0 


8.59.800 


137.800 


41.400 
7.400 
191.300 

142.500 


5.048.600     5.328,800      -^-  280.300 


564 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  -  France 


Livraisons  à  la  consommation 

Autriche                   214.900       228.800  -+-   13  900 

Allemagne                 407.900        439.700  31  800 

France                     248.900       262.t)00  ^   13  700 

Angleterre                 828.900       832.400  +     3  500 

Etats-Unis                697.700       904.200  +  206.500 

Total   2.398.300     2.667.700      -h  269.400~ 

On  voit  par  ces  chiflres  que  la  production  est  en  augmenta- 
.o°^"o,!;''  137.800  tonnes,-  que  l'importation  a  augmenté  de 
280.300  tonnes  et  la  consommation  de  2o9.400  tonnes. 
'-  A  Paris-,  les  cours  sont  fermes  par  suite  des  avis  reçus  do 
1  étranger.  On  cote  en  clôture  :  Liane  n°  3,  33  fr.  18  contre 
32  fr.  87  la  semaine  dernière;  roux  88°,  33  fr.  25  contre 
32  fr.  50;  raffiné  belle  sorte,  106  fr.  50,  sans  changement. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


6  avril 
1899 

13  avril 
1899 

20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

4  mai 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

175  50 

190  50 

102  .. 

195  .. 

203  .. 

5  52 
5  47 

6  .. 

5  82 

5  87 
5  75 

5  87 
5  75 

6  51 
6  10 

Le  Havre  (Buenos- 
Aj-res  en  suint)lUOk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   }  le  kil. 

La  troisième'  série  d'enchères,  à  Londres,  qui  s'est  ouverte 
le  2  courant  durera  16  jours  et  se  terminera  le  19.  Les  ventes 
comprendront  ISô.OuO  balles,  dont  11.000  composant  le  stock 
restant  après  les  dernières  enchères.  3.000  balles  environ  de 
ce  stock  sont  passées  en  d'autres  mains  avec  une  avance  de 
5  a  10  0/0  dans  leurs  prix;  leurs  détenteurs  les  mettront  en 
vente  a  nouveau  dans  l'espoir  de  réaliser  un  bénéfice. 

On  pense  généralement  que  les  enchères  s'ouvriront  avec 
une  avance  de  10  0/0  sur  les  prix  de  clôture  de  la  dernière 
série. 

Cette  semaine,  les  prix  sa  sont  élevés  sur  les  différents 
marches  et  en  particulier  au  Havre. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  . 
Liverpool  . 
New-York 


)  avril 
1899 


Fr. 
39  .. 
38  27 
32  88 


13  avril 
1899 


Fr. 

39  25 
38  33 
32  88 


20  avril 

27  avril 

4  mai 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

;-:9  62  ' 

39  .. 

39  .. 

38  33 

38  15 

38  33 

32  71 

32  78 

32  9i 

Voici,  d'après  la  Cation  Brokers'  Circular,  quelle  a  été  la 
consommation  du  coton  brut,  dans  la  Grande-Bretagne  pen- 
dant les  cinq  dernières  années  :  o  > 

Années  Balles         Années  Balles 


189  i   3.315.42G 

1895   3.313.580 

1896   3.300.060 


1897  3.2ô0.6fi0 

1898   3.457.140 


Cette  circulaire  évalue  comme  suit  les  dernières  récoltes  de 
lAiiiéiique  : 

Années  Balles         Années  Balles 


1894. 
18%. 
1896. 


7.527.211 
9.892.768 
7.162.473 


1897   8.714.011 

1898   11.180.960 


r,  9".,P.^^,^  évaluer  la  production  des  Indes,  de  l'Egvpte  et  du 
Brésil  a  2.000.000  de  balles  en  moyenne.  ^ 

La  consommation  de  la  Grande-Bretagne  reste,  comme  on 
le  voit,  a  peu  près  stationnaire;  celle  des  autres  contrées,  au 
contraire,  augmente  sans  cesse. 

iJepuis  plusieurs  années,  l'industrie  du  coton  en  Angleterre 
ne  procuni  aux  industriels  que  d.^s  bénéfices  très  minimes" 
aussi  onl-ils  du  continuer  de  travailler  avec  leur  vieil  outil- 
lage. Far  conire,  les  autres  pays  se  perfectionnent  de  jour  en 
jour,  et  11  II  est  pas  impossible  qu'à  un  moment  doilnô  l'An- 
gleterre _so  trouve  devancée  par  ses  concurrents. 

L  année  dernière,  à  l'annonce  d'une  récolte  très  abondante 


les  acheteurs  se  tinrent  sur  la  réserve  et,  de  ce  fait,  des  mil- 
liers de  métiers  furent  arrêtés  dans  le  Lancashire.  Dés  nue 
les  prix  furent  tombés,  les  acheteurs  se  ruèrent  sur  le  mar- 
che et  les  manufactures  durent  accepter,  à  des  conditions  peu 
rémunératrices,  des  quantités  de  commandes  qu'elles  n'ont  pas 
entièrement  exécutées  à  l'heure  actuelle.  Depuis,  les  prix  se 
sont  relevés  d  environ  1/2  denier  par  livre,  mais,  en  même 
temps,  les  commandes  se  sont  arrêtées. 

Les  ouvriers  tisserands  du  Lancashire  demandent  auiour- 
a  iiui  que  leurs  salaires  soient  augmentés  de  10  0/0;  il  e.st 
plus  que  probable  que,  eu  égard  à  la  situation  défavoraJjle 
dont  nous  venons  de  parler,  elle  ne  pourra  pas  leur  être 
accordée.  r  i 

Au  Havre,  le  marché  a  montré  cette  semaine  peu  d'ani- 
mation. 


CUIVRE  ET  MÉTAUX 


D  après  des  renseignements  reçus  par  le  Financial  Times 
le  syndicat  des  mines  de  cuivre  est  aujourd'hui  constitué' 
sous  la  dénomination  à'Amalgamated  Copper  Company  o'f 
New-Jersey.  Le  capital  de  la  nouvelle  Société  est  de  75  mil- 
lions de  dollars,  divisés  en  750.000  actions  de  100  dollars 

On  cite  comme  faisant  partie  de  la  combinaison  les  mines  • 
Anaconda  Copi^er  Company,  ParroU  Silver  and  Copper 
Company,  Washoe  Copper  Company,  Colorado  Smelting 
and  Mining  Company. 

Le  président  est  M.  Marcus  Daly;  M.  H. -H.  Rogers  a  été- 
nomme  vice-président  et  M.  William  G.  Rockefeller  secré- 
taire et  trésorier. 

Les  actions  sont  offertes  en  souscription  à  la  National- 
City  Bank  de  New-York. 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  du 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 
Merton  : 

Dul"janv.    2«quinz.  Depuisle 
au  15  avril  99  d'avril  99  l"janv.  99 


Importations , 
Délivraisons. . 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 
63.166         6.784  69.930 
64.422         6.835  71.317 


En  faveur  des  délivr, .     -)-  1.236     -f-  111 


+  1.367 
Tonnes 


Le  stock  visible  au  15  avril  s'élevait  à   26  640 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de'  là 
dernière  quinzaine  .'.   m 


On  obtient  le  stock  visible  au  30  avril   26.529 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 
Amé-  Espag.  Divers" 


^-  „   Aus- 

rique  Portug.  contr'»  Chili  tralie 


Total 


^    ,    .      .  (Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  avril  1899  ..  34.135   7.663   9.218   7.030   5.100   63  166 
2°  quinzaine  d  a- 
'^l'il  1899    3.354      795      6S5      950   1.000  6.784 


Depuis  le  l"-janv.  37.489   8.458   9.903   8.000   6.100  69.950 
Cours  des  Métaux  à  Londres 


Métaux 


(La  tonne) 

G  avril 
lîj99 

13  avril 
1899 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

71  18  9 
71  17  6 
Ml  10  0 
112   0  0 
14  10  0 
li   7  6 
2i  17  0 

72  1.5  n 
71  17  C 
113  .5  0 
113  17  (i 
14  12  (1 
14  10  0 
27  17  0 

54  4 
B4  6 

VA  1 
Si  3 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etaiu  :  disj)oriible. 

—  à  3  iiKii.'i. . . 
Plomb  anf;hii.s  :  disp 

—  eS[iagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . , 

Glascow 
Fonle  :  disponible. . 

—  à  1  mois. , . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (29  avril)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  197  fr.  50  contre  196 
Irancs  25  la  semaine  dernière;  Chili,  marques,'  201  fr.  25, 
contre  200  ir.;  en  lingots  et  plaques,  202  fr.  25,  contre  201  fr. 

Xavier  Girardot. 


20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

■i  mai 
1899 

£  .sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

76  7 

G 

77 

0 

7G  6 

3 

"0  n 

0 

70  17 

G 

76  . 

113  17 

6 

118  0 

0 

117  17 

6 

Ui  10 

0 

118  17 

G 

118  15 

14  11 

3 

li  8 

9 

14  7 

6 

14  C 

3 

14  Y, 

0 

14  3 

27  18 

9 

28  12 

G 

28  11 

3 

1 

G3 

0 

G2 

3 

56 

1 

63 

2 

62 

6 

TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    iVlarchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations . comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYE.NNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE 

OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

2 

Mar.s 

9 

Mars 

16 

Mars 

23 
Mars 

30 
Mars 

6 

Avril 

13 

Avril 

20 
Avril 

27 
Avril 

4 

Miii 

CÉRÉALES  (Paris) 

l'RIX 

Franc 

<  Franc 

5  Franc 

5  Franc 

s  Franc 

i  Franc 

5  Franc 

i  Franc 

>  Franc 

i  Franc 

5  Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  (12  Marques) ...  loi  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

11  84 
4.'i  32 
16  3-2 
19  21 

12  34 
19  43 

42  85 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
15  66 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 

32  32 
.56  32 
57  32 
25  37 

15  84 

16  73 

50  45 

57  50 

58  80 
25  80 
16  68 
19  .55 

43  .50 

48  » 

49  » 
20  87 
14  2.5 
17  12 

43  25 
46  73 
48  » 
20  37 
13  87 
17  .. 

42  62 

47  » 

48  » 
20  37 
13  75 
17  12 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  12 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
13  50 
16  62 

43  12 

47  » 

48  » 
21  12 
13  50 
16  73 

42  87 

47  i> 

48  » 
20  87 
13  7.'i 
16  62 

42  62 

47  » 

48  .. 
20  87 
13  62 
17  37 

'i2  87 

47  » 

48  » 
21  12 
13  6:! 
17  37 

43  « 

47  n 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  79 

2  27 
2  12 
i  73 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  27 
1  85 
1  75 
1  50 

1  34 
1  83 
1  73 
1  50 

1  29 
1  80 
1  73 
1  30 

1  27 
1  80 
1  70 
1  54 

1  30 
1  83 
1  75 
1  50 

1  35 
1  80 
1  80 
1  50 

1  32 
1  88 
1  73 
1  48 

1  27 
1  90 
1  71 
1  51 

1  32 
1  80 
1  77 
1  48 

1  80 
1  77 
1  47 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil. 

—    raffiné  l"'»  qualité  — 

Alcool  O/O                -  .  •.  •  .  .     liCL  LUI. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

32  50 
lO.j  13 

33  63 
2.5  62 
.50  56 
49  19 
59  90 

2&61 

99  ,52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  33 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 

44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

30  » 
104  30 
45  )) 
34  » 
50  » 
45  50 
56  » 

30  37 
104  50 

45  )) 
34  » 
50  23 

46  » 
36  » 

30  73 
104  .50 
44  75 
34  1) 
49  75 
46  50 
36  » 

31  » 
104  50 

44  87 
34  1) 
49  75 

45  73 
56  .. 

30  62 
103  .. 
45  73 
34  » 
48  25 
44  87 
56  .. 

31  43 
105 
43  37 
34  » 
48  75 
43  23 
56  » 

32  .56 
106  -  » 
44  87 
34  » 
48  » 
44  25 
56  » 

32  56 
106  50 

43  37 
34  .. 
48  73 

44  75 
36  » 

32  68 
106  .50 
46  37 
34  .. 
48  75 
44  12 
56  I) 

33  25 
107  .. 

43  12 

34  .. 

49  25 

44  75 
56  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                            50  kil. 

Laine..  :   100  kil. 

Café                              50 -kil. 

42  50 
111  50 
95  12 

45  12 
115  .50 
92  37 

47  25 
123  » 
73  37 

42  57 
113  25 
55  87 

39  37 
123  50 
37  12 

39  >) 
131  .50 
35  25 

*39  25 

153  » 
34  75 

39  37 
162  » 

34  50 

38  87 
165  50 
35  23 

39  .50 
172  » 
34  50 

39  .. 
175  .50 
34  50 

39  25 
190  .50 
34  25 

39  62 
192  » 

34  25 

39  » 
195  » 
34  » 

39 

203  » 

35  50 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  iOO  kil. 
Etain  Banka   — 

Fer  (Marchand)               100  kil. 

105  » 

lOO  i-J 

420  40 
16  » 
16  50 

113.  » 

365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
1(55  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 

15  .50 

16  37 

139  87 
202  » 
510  94 

16  .50 

17  12 

192  50 
291  25 
697  50 
18  » 
17  25 

187  50 
286  50 
675  » 
18  » 
17  73 

183  50 
283  >> 
679  70 
18  25 
17  75 

181  .50 
291  » 
687  50 
18  25 
17  23 

176  50 
288  » 
690  63 

19  ). 

17  » 

184  30 
295  » 
696  88 

19  .. 

17  .. 

189  30 
302  .50 
696  88 
19  » 
17  » 

190  » 
303  50 
698  44 
19  » 
17  SO 

200  .) 
305  1) 
713  02 
19  « 
17  .30 

201  25 
317  .30 
702  81 
19  50 
17  50 

MARCHÉ  FmANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

100  93 

101  89 

102  04 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1737 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3566 

103  15 
103  67 
3920 
7.50 
890 
988 
2130 
1942 
3.591 

103  12 
103  80 
3980 
755 
887 
993 
2120 
1940 
3020 

102  35 

103  70 
4100 

765 
901 
1019 
2125 
1965 
3710 

103  33 
103  60 
4025 
758 
906 
1008 
2115 
1942 
3713 

102  22 

103  67 
3910 

752 
893 
1024 
2135 
1945 
3780 

102  » 

103  60 
4070 

734 
896 
1035 
2180 
1953 
3790 

101  92 
103  62 
4025 
743 
892 
1033 
2172 
1962 
3782 

102  » 

103  62 
4000 

755 
912 
1077 
2170 
1965 
3809 

101  90 
103  43 
3993 
740 
933 
1115 
2160 
1955 
3824 

102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1133 
2165 
1960 
3820 

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.deParisetBays-Bas. .  — 

—        P.-L.-M   — 

107  28 
3963 
948 
758 
669 
1829 
1449 
2862 

107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1365 
3347 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

3.476 

3.. 527 
2.048 
1.244 
.544 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
338 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.223 
798 
391 
491 
232 

3.8.55 
1.823 
1-.197 
875 
426 
479 
127 

3.817 
1.820 
1.197 
749 
424 
453 
101 

3.803 
1.820 
1.196 
724 
416 
422 
109 

3.770 
1.823 
1 . 199 
716 
416 
432 
114 

3.828 
1.814 
1.200 
833 
416 
480 
133 

3.816 
1.818 
1.204 
745 
440 
473 
102 

3.813 
1.815 
1.202 
740 
428 
438 
107 

3.803 
1.817 
1.204 
721 
426 
451 
104 

3. 731 
1.818 
1.207 
7.56 

3.807 
1.822 
1.206 
712 
429 
471 
74 

Encaisse-or  

Encaissc-artjent  

1.821 
1.263 

565 

—  avances   

Comptes  courants  particuliers.. 

291 

445 
160 

312 
547 
202 

420 
497 
116 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —     de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Kncaisse-or  

Encaisse-argent  

Rai)portde  l'or  à  la  circulation  % 

% 

2.50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.58 
5.70 
4.. 50 

/o 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 

% 

2  )) 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3:14 

5  » 
S  87 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 

% 
3  fl 
3  » 
4.. 50 
3  » 
3.50 
2.. 50 
5  » 
3.30 

/o 

3  » 
3  » 
4.50 
3  « 
3.30 
■  2.50 
5  » 
5.50 

% 

3  » 
3  « 
4.50 
5  « 
3.. 50 
2.50 
5  » 
5  50 

7o 
3  » 
3  « 
4.50 
5  » 
3., 30 
2.50 
5  » 
5.50 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
5  ), 
3.3Ù 
2.30 
3  » 
5.30 

% 

3  » 
3  >> 
4.30 
5  » 
3., 30 
2.50 
5  » 
S. 50 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
3  » 
3.50 
2.  .50 
5  » 
5  30 

% 

3  » 
3  » 

/,  fft 

5  » 
3.30 
2.30 
5  » 
3.30 

3  » 

3  » 

4  50 

5  "» 
3.50 

2  30 

3  » 
3  50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  >) 
S. 50 

Million 
defr. 

13.. 539 
0.9.52 
2.604 
44,7 

Vlillion 
de  fr. 

16.073 
7.803 
2.. 506 
48,9 

Vlillion 
defr. 

14.537 
7.860 
2.513 
54,0 

«illion 
defr. 

15.2.54 
8.746 
2.. 5.56 
57,3 

Vlillion 
defr. 

14.668 
8.182 
2.494 
53,7 

Vlillion 
de  fr. 

14.379 
8.388 
2.011 

58,3 

\lillion 
defr. 

14.346 
8.312 
2  643 
57,8 

Million 
de  fr. 

14.304 
8.268 
2.651 
57,8 

Million 
defr. 

14.214 
8.261 
2.679 

58,8 

Million 
defr. 

14.247 
8.277 
2.667- 
58,0 

Million 
de  fr. 

14.576 
8.144 
2.662 

55,0 

Million 
defr. 

4.466 
8.120 
2.642 
56,1 

Vlillion 
defr. 

14.412 
8.137 
2.698 
57,9 

Million  i 
de  fr. 

4.316 
8.197 
2.730 
37.2 

Vlillion 
defr. 

14.. 506 
8.136 
2.725 

56,0 

560 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  3  mai  1899. 
L'Accord  anglo-russe.  —  Le  Marcht'  monétaire  et  la  Taux  de  l'Es- 
coDiiJte.  —  Les  nouvelles  Emissions.  —  Les  Lignes  de  Naviga- 
tion. —  Un   Syndicat   da  Protection  pour  les  Créanciers  de 
l'Etranger. 

La  publication,  dans  le  Times,  d'un  nouvel  accord 
commercial  entre  la  Russie  et  l'Angleterre  a  cau^é,  ici, 
une  vive  émotion.  Malgré  les  démentis  ultérieurs,  on 
ne  met  pas  complètement  en  doute  l'existence  d'un  pa- 
reil traité,  et  l'impression,  en  Allemagne,  est  franche- 
ment mauvaise.  Les  anglophobes,  qui  comptaient  sur 
l'appui  de  la  Russie,  sont  fort  désappointés  et  cherchent 
maintenant  à  pousser  le  Gouvernement  dans  une  voie 
dangereuse.  D'autre  part,  le  C-^binet  allemand  se  rend 
parfaitement  compte  que  la  position  de  l'Allemagne  en 
Chine  est  loin  d'avoir  élé  renforcée  par  l'entente  de 
l'Angleterre  avec  la  Russie. 

A  l'heure  où  j'écris,  l'abaissement  du  taux  de  1  es- 
compte de  la  Reichsbank  à  4  0/0  n'est  pas  encore  chose 
faite,  mais  on  l'annonce  toujours  pour  le  lendemain  et 
cette  mesure  ne  saurait  maintenant  être  reculée  bien 
loin.  Le  dernier  bilan  accuse  bien  une  situation  tendue, 
mais  pas  plus  tendue  qu'aux  autres  fins  de  mois.  Dans 
les  cercles  financiers,  on  estime  unanimement  que  cet 
abaissement  du  taux  de  l'escompte  ne  pourra  être 
reculé  de  plus  de  quelques  jours.  Sur  le  marché  libre, 
l'argent  n'est  plus  aussi  rare  et  son  taux  s'est  constam- 
ment maintenu  au-dessous  du  taux  de  l'escompte  offi- 
ciel. La  preuve  que  la  situation  monétaire  s'améliore  est 
que  la  Disconlv  Bank  a  décidé  de  ne  pas  retarder  davan- 
taoe  l'élévation  de  son  capital  social  de40  à  50  millions 
de°marks.  UEssener  Crédit  Anstaldt  et  quelques  autres 
banques  provinciales  ont  résolu  de  suivre,  à  l  instant 
même,  l'exemple  de  la  Disconlo  Bank.  D'autre  part,  les 
émissions  privées  d'actions  d'Etablissements  industriels 
sont  plus  nombreuses  que  jamais  et  toutes  ces  émis- 
sions paraissent  assurées  du  succès,  les  préférences  du 
public  continuant  à  se  porter  sur  ces  valeurs.  Un  jour- 
nal financier  caractérise  même  la  situation  de  la  Bourse  : 
hvpertrophie  de  valeurs  industrielles. 

'Quant  à  la  liquidation  de  fin  du  mois,  elle  a  passé 
inaperçue  et  le  plus  haut  cours  des  reports  a  été  de 

,4  1/2  6/0.  ,  „    .  . 

Je  dois  signaler,  en  passant,  1  opinion  de  plusieurs 
journaux  économiques  affirmant  que  la  crise  actuelle 
du  marché  monétaire  est  due  tout  entière  au  renché- 
rissement subit  du  prix  des  matières  premières  impor- 
tées, circonstance  qui  fait  passer  une  plus  grande 
(luantité  de  l'or  allemand  sur  les  marchés  étrangers. 
Au  premier  rang  de  ces  matières  premières  se  trouvent 
les  minerais  de  la  Nouvelle-Zélande  et  le  zinc  et  le 
cuivre,  dont  les  prix  ont  haussé  considérablement,  sur- 
tout sur  la  place  de  Londres  qui  fournit  toute  l'Alle- 
magne. ,  , 

Une  information  de  Hambourg  accuse  une  activité 
extraordinaire  sur  toutes  les  lignes  de  navigation  alle- 
mande. Les  bénéfices  sur  le  transport  des  marchandises 
restent  au  même  chifi're  que  l'année  dernière,  mais  le 
transport  des  vovageurs  a  pris  une  extension  inatten- 
due, à  la  suite  d'une  grande  émigration  de  Russes  et 
de  Galiciens  vers  l'Amérique.  Rien  ne  peut,  d'ailleurs, 
donner  une  idée  plus  saisissante  de  l'augmentation 
continue  de  la  prospérité  des  lignes  allemandes  que  le 
tableau  de  comparaison  suivant  des  dividendes  distri- 
bués et  des  cours  de  leurs  titres  : 

Divid.  en  %  Cours 

^ — •  ^^-i- — -      du  j  oiir 

1897      1898  % 

Deutscli.-Auslal.Dampfsch.-Ges. ...  8  10  140  45 

Deulscii.  Baiiipiscli.  Gos.  «Kosmos»  7  >^      9  142  fjO 

Deulsclic  Lrvaiili'-Linic   6  9  117  90 

Dfiulsclic  OsIrafriUa-Liiiie   3  •  3  98  » 

Ilamb.  Amci  ik.l'ackelfahrt-A.-Gcs..  6  9  125  10 

Jlanil..  Siulainerik.  D.-Gcs.  II.  Km..  12  16  1G8  95 

Nordd.  Llovd   5  7  129  45 


Malgré  la  difficulté,  pour  les  Villes,  de  placer  leurs 
emprunts,  la  Ville  de  Trêves  annonce  une  émission  de 
5.2uO.(JOO  M.  d'obligations  3  1/2  0/0.  On  émet  aujour- 
d'hui une  partie  de  cet  emprunt  :  2.000.000  de  M.  à 
95  50  0/0.  C'est  une  expérience  curieusement  attendue, 
dont  la  réussite  ou  l'échec  dictera  la  conduite  d'autres 
Villes,  qui  ont  besoin  d'argent  pour  leurs  travaux  pu- 
blics. 

Il  vient  de  paraître  une  brochure  qui  fait  quelque 
bruit  dans  les  milieux  financiers.  L'auteur,  un  finan- 
cier connu,  préconise  la  formation,  en  Allemagne, 
d'un  Syndicat  de  protection  des  porteurs  de  titres 
étrangers.  L'Allemagne,  paraît-il,  possède  pour  14  mil- 
liards de  marks  de  valeurs  étrangères,  dont  plusieurs 
milliards  sont  foi  tement  compromis.  A  l'accueil  una- 
nimement favorable  que  la  presse  a  fait  à  cet  appel, 
on  peut  prévoir  que  ce  Syndicat  de  protection  sera 
bientôt  constitué. 


MoMfitiûiis  ËMQiips  et  liiiaiicières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billeta  d'autres  banques.... 

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titras  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


1898 


29  avril 

îll.22avril 

iO  avril 

l>li,23avril 

8:3  515 

—  24.22'. 

848  85' 

—  34.076 

—  1.419 

22  120 

—  575 

Il  981 

666 

U  '(48 

-1-   2  881 

795  668 

4-  54  6o0 

144  3i3 

-|-  38.715 

rS.OTo 

-f  5.846 

89.252 

+  1 i  971 

10  624 

—  55 

0  418 

—  5.669 

63.886 

-f.    1  436 

43  784 

—  8.671 

120.000 

xion  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod 

1.158  245 

+  56.630 

1.162  328 

-1-  55  586 

525.959 

—  20.281 

442.704 

—  48  463 

18.338 

-1-  551 

1^.474 

+  453 

Comparaison  avec  1898  et  1897 


Stock  métallique 

Lettres  c 

1897 

1898 

1899 

31 

mars 

...     8 '.0,9 

882,8 

827,8- 

31  mars 

avril 

. .  856.0 

861,4 

831,3 

7  avril 

15 

...  8V2,2 

876,6 

866,7 

15  - 

23 

. ..  895,4 

882,9 

897,7 

23  — 

30 

...  883,8 

S18,9 

873,5 

30  - 

Circulation 

1 

1897 

1898 

1899 

31 

mars 

...  1201.2 

1281,2 

1265,0 

31  mars 

7 

avril 

..  1152.7 

1213,9 

1212,7 

7  avril 

15 

...  1083.6 

1138.9 

1139,2 

15  — 

23 

. ..  1057,7 

1106,7 

1101,6 

23  - 

30 

...  1111,5 

1162,3 

llDOi.î 

30  — 

1897     1898  1899 


826,1 
772,0 
702,6 
680,5 
733,4 


894,5 

85^1,3 
778,9 
779,9 
833,6 


913,4 
841,2 
809,2 
8c9,7 


Réserve  de  billets 


1897      1898  1899 


-12,3 
3  ',9 
120,2 
167,6 
103,4 


--0,6 
—19,0 
68,1 
104.0 
10,7 


-109,8 
~  53,5 

39,5 
125,2 

43,5 


L'Impôt  sur  les  Opérations  de  Bourse  en  Allemagne. 

—  L'Admiuisli-atiun  des  finances  vient  de  publier  le  rende- 
ment de  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse.  11  en  resuite 
que  le  timbre  sur  valeurs  mobilières  a  rapporté  en  mars 
18y9  •  1  6B7.6'i2  M.,  contre  2.008.669  M.  en  mars  1K98  et  pen- 
dant l'exercice  l«98-99  tout  entier  18.479.705  M.  (augmen- 
tation sur  l'année  fiscale  précédente  :  3.316.344  M.).  L  impôt 
perçu  sûr  lea  bordereaux  de  Bourse  s'est  élevé  en  mars  1899 
à  1.268.557  (diminution  sur  le  mois  correspondant  de  1898  : 
1.141.207  M.),  et  pendant  l'exercice  1898-99  à  13.547.892  M. 
(diminution  sur  l'exercice  précédent  :  178.180  M.). 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berfin,  le  4  mai  1899. 

Les  cours  restent  fermes  malgré  une  rareté  assez  grande 
des  affaires.  Les  Fonds  d'Elat  sont  en  général  assez  dé- 
laissés et  les  valeurs  industrielles  assez  recherchées.  La  cer- 
titude d'un  abaii=sement  du  taux  de  l'escompte  de  la  Reichs- 
bank  n'influe  pas  sur  les  transactions. 

Les  Fonds  turcs,  l'Italien  et  l'Espagnol  sont  fermes. 

Les  Chemins  de  fer  allemands  et  les  Banques  allemandes 
fermes,  mais  sans  demandes  suivies.  ,      ,  , 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  . .  ;  l'Italien,  9o  25;  les  Lom- 
bards, 26  70;  le  Mobilier  Autrichien,  224  70;  l'Extérieure, 
59  75.  Clôture  ferme. 
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ANGLETERRE 

LA  SITUATION 


Londres,  ;i  mai  1899. 
VAccoi-tl  anglo-russe.  —  Le  Marclu-.  —  Le  Trust  du  Cuivre.  —  Les 
■  Combinaisons  iudusti'ielles. 

La  diplomatie  anglaise  poursuit  le  règlement  de  ses 
conventions  avec  diverses  puissances.  C'est  ainsi  que 
nous  avons  eu,  depuis  six  mois,  l'accord  avec  l'Alle- 
magne au  sujet  de  l'Afrique  ;  les  accords  avec  la 
France  au  sujet  du  Soudan  et  de  la  vallée  du  Nil.  On 
nt^gocie  en  ce  moment  une  entente  avec  les  Etats-Unis 
et  l'Allemagne  au  sujet  de  Samoa,  et  l'on  vient  de  con- 
clure un  arrangement  avec  la  Russie  au  sujet  de  la 
Cbine. 

Le  secret  est  plus  ou  moins  bien  tenu  sur  ces  négo- 
tions  ;  si  nous  avons  connu  les  termes  des  instruments 
diplomatiques  signés  avec  la  France,  nous  ignorons 
complètement  ce  qui  a  pu  être  convenu  avec  l'Alle- 
magne au  sujet  de  Delagoa-Bay.  Nous  sommes  peu 
renseignés  sur  les  termes  de  l'accord  anglo-russe. 
Cependant,  en  réponse  à  une  question  de  lord  Kim- 
berley,  lord  Salisbury  a  cru  pouvoir  donner  quelques 
explications  à  la  Chambre  des  Lords,  explications  qui 
nous  montrent  au  moins  de  quoi  il  s'agit: 

L'arrangement,  a-t-il  dit,  est  surtout  relatif  aux  chemins 
de  fer  dans  nos  champs  d'opération  en  Chine. 

L'Angleterre  s'engage  à  ne  pas  entreprendi-e  et  à  ne  pas  en- 
courager des  Anglais  ou  des  personnes  d'autres  nations  à 
entreprendre  une  ligne  quelconque  de  chemin  de  fer  au  nord 
de  la  Grande  Muraille.  La  Russie  fait  exactement  la  même 
stipulation  concernant  la  vallée  du  Yang-tsé-Kiang. 

Il  y  a.  en  outre,  certains  accords  de  détail  au  sujet  de  la 
ligne  de  Niou-Tchouang,  qui  a  été  l'objet  de  si  nombreuses 
discussions.  ^ 

Je  désire  vivement  ne  pas  paraître  attacher  une  importance 
exagérée  aux  stipulations  particulières  de  l'arrangement; 
mais  j'attaclie,  naturellement,  une  grande  importance  à  la 
signature  de  cet  arrangement,  parce  qu'il  me  semble  être  un 
signe  de  bons  sentiments  entre  les  deux  Gouvernements  et 
cela  a  beaucoup  d'intérêt. 

Ce  qui  est  à  désirer  davantage,  c'est  que  ces  bons  sentiments 
puissent  grandir  entre  l'Angleterre  et  la  Russie.  Cet  arrange- 
ment aura  cet  avantage  qu'il  empêchera  la  possibilité  d'une 
collision  entre  les  Gouvernements  dans  cette  lointaine  partie 
du  monde.  C'est  donc  un  gage  d'accord  futur  pour  une  longue 
période  de  temps.  J'ai  confiance  que  cet  arrangement  con- 
duira à  d'autres  arrangements  sur  d'autres  sujets. 

En  somme,  l'accord  ne  porte  que  sur  la  Chine  et  ne 
s'applique  qu'aux  chemins  de  fer;  il  n'établit  pas 
formellement  des  sphères  d'influences,  mais  il  engage 
les  deux  paj^s  à  ne  se  point  gêner  l'un  l'autre  dans  Ta 
Mandchourie  d'une  part  et  dans  le  bassin  du  Yang-tsé 
de  l'autre. 

Il  a  le  grand  avantage  de  mettre  fin  à  une  lutte 
sourde  qui  pouvait  amener  à  tout  inoment  de  graves 
conflits;  son  principal  mérite,  à  nos  yeux,  est  donc  de 
consolider  la  paix. 

Cette  constatation  a  été  saluée  avec  joie  par  la 
presse  anglaise,  qui  a  vu  dans  la  convention  anglo- 
russe  un  heureux  prélude  aux  conférences  de  La  Haye. 
Le  Mnrché  a  accueilli  ces  nouvelles  avec  plus  de  calme 
mais  avec  autant  de  satisfaction. 

Il  s'est  beaucoup  occupé,  ces  jours-ci,  de  la  formation 
du  Irust  américain  du  cuivre  :  on  on  parlait  depuis 
longtemps;  des  informations  sensationnelles  avaient 
été  données  à  son  sujet,  des  démentis  nombreux  avaient 
dû  être  ensuite  publiés;. on  sait  enfin  que  la  combi- 
naison a  abouti,  mais  qu'elle  n'a  pa^  l'importance  qui 
lui  avait  été  primitivement  attribuée. 

Notre  Marché-  a  été  appelé  à  souscrire  aux  750.000 
actions  de  100  dollars  du  Irusl  :  il  porte  le  nom  A'Amal- 
gamaled  Copper  Comp'inx):  les  souscriptions  ont  été 
nombreuses;  il  faut,  d'ailleurs,  reconnaître  que  notre 
Marché  ne  reste  pas  insensible  au  vif  mouvement  de 
formation  de  syndicats  qui  se  produit  aux  Etals-Unis. 

Je  n'ai  pas  besoin  d'insister  ici  sur  ce  mouvement 
que  V Economiste  Européen  a  analysé  et  dont  il  a 
signalé  les  dangers.  Je  dois  seulement  constater  que 
sUr  l'impulsion  venue  de  New-York,  la  fièvre  des  syn- 


dicats commence  à  s'emparer  de  r,\ngleterro.  C'est 
dans  le  Lancashire  —  oi'i  les  affaires  languissaient 
depuis  longtemps  —  que  l'on  a  cherché  d'ai)ord  à  pro- 
vo(jucr  un  relèvement  des  prix  par  la  l'ormalion  de 
vastes  comliinaisons. 

Certains  industriels  anglais,  poussant  plus  loin  le 
mouvement,  ont  cherché  à  former  avec  leurs  confi-ères 
américains  une  alliance  paciUque  en  syndicjuant  leurs 
industries. 

L'effet  immédiat  de  ces  combinaisons  ou  de  ces 
projets  de  combinaisons  a  été  d'amener  un  relèvement 
sensible  de  quelques  prix  et  l'avenir  nous  dira  si  l'in- 
fluence énorme  prise  par  le  Marché  américain  sur  les 
places  anglaises  aura  été  bonne  ou  fâcheuse. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

4  mai  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 


BiUets  créés. 


Liv.  st. 
46  052  000 


Total   45  05-2.000 


ACTIF 

Dett«  fixe  df  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11.015.000 

5.'i85.000 
■28.25-2  000 


Total   45.052.000 


Département  des  opérations  ae  banque 
PASSIF 

Lit.  8t. 

liapital  social   14.553.000 

Réserve  et  proâts  «t 
pertes   3.148.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   il  382.000 

Comptes  particuliers..    38  362  000 

Billetsàsept  iours,etc.  154.00C 


Total   67  599.000 


ACTIF 

Liv.  si. 

Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)   13.373.000 

Portefeuilleetavance»  34  062.000 

Billets  en  réserv»   17.198.000 

Or  et  argentmonnayés  2.166.000 


Total   67.599.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

rr  * 
■  œ  ^ 

■S  -1 
®  '5  r- 

y    o  » 

S  ■£ 

DÉPOTS 

Dispon  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

RÉSERVE 

26  janv  

32.683 

26.460 

50.024 

45.129 

'23.0-23 

2  fév  

32.975 

26.806 

50  414 

45.595 

22.969 

33  400 

26  485 

51  587 

4S  (  34 

23  715 

16  » 

33. .98 

2ô  286 

52  633 

46 . 29U 

24  512 

23  »   

3ï  C62 

2  à.  2-25 

53  455 

47  017 

24.637 

33.743 

26. /SI 

53  1t& 

48.467 

•23.762 

33.1i4 

26  62T 

f-2.493 

47.765 

23.317 

33.038 

26  553 

53.621 

48  810 

23  285 

23  »   

32  477 

26.641 

54.439 

50  310 

22  633 

30  »   

30  808 

21  930 

59  220 

58.074 

19.678 

30  091 

27.895 

50  872 

49  7-23 

18.9S6 

13  »   

30  3c  0 

27  659 

49,9u2 

i8  266 

l9  491 

20   

30  980 

27.i51 

50  535 

48.055 

20.329 

» 

31.272 

27.399 

50  7-29 

47  927 

20  673 

30.418 

27.854 

49.7  54  1  48  -235 

19.364 

»  S  M 

«  "  H 

O  «  £ 

u  o 

O  «  tic 

o  2  tic 

Si  M  e 


4ô 

45/, 

46 

45'/, 
443/10 
44% 
433/, 
41 

33'/; 
37K 
39 

m 

40% 

40 


Taux 
de 
l'es. 


3/. 
3 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londre» 

Londres,  4  mai  1899. 

L'allure  générale  de  la  place  reste  favorable  et  l'on  constate 
un  besoin  général  d'affaires  dont  les  valeurs  indtistrieUes 
semblent  appelées  tes  premières  à  bénéficier. 

Le  marché  monétaire  n'est  pas  très  abondamment  pourvu, 
mais  les  bénéfices  réalisés  par  la  spéculation  sont  assez 
grands  pour  qtte  les  liquidations  ne  soient  pas  envisagées 
avec  trop  de  craintes. 

Les  exigences  des  capitaux  ne  sont  pas  de  naliire,  en  effet, 
à  décourager  les  acheteurs. 

Les  Consolidés  sont  à  110  3/8. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  {'Extérieure  d'Espagne 
est  à  59  1/8  avec  ttn  marché  agité.  IS Italien  est  un  peu  plus 
actif  à  94  1/2.  Les  fonds  Ottomans  sont  bien  tenus. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  ferme.  Le 
Brésil  4  0/U  est  demandé  à  65  1/4.  Les  valeurs  Mexicaines 
sont  bien  tenues  à  cause  de  la  reprise  de  l'argent. 

Les  Cliemîns  anglais  ont  des  aftaires  assez  suivies. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  est  assez  calme. 

Le  Canadinn  Pacific  est  à  99  1/2,  VErie  à  13  3/8,  le-Nor- 
thern  Pacific  à  81  ./.,  la  Philadelphie  à  11  ll8,VAtchison  à 
19  5/8,  le  Norfolk  à  70  ./.. 
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iVECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Autriche-Hongrie  et  Belgique 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  3  mai  1899. 
L'Aatriche-Iiongrie  en  Chine.  —  La  Transformation  de  la  Société 
Siemens  et  llalske.  —  Les  Lettres  de  Gage  hongroises.  —  La 
Spéculation  sur  les  valeurs  industrielles. 

La  situation  intérieure  est  à  l'apaisement  et  toutes 
les  préoccupations  politiques  sont  portées  sur  les  évé- 
nements d'E.N.trême-Orient  et  les  acquisitions  en  Chine 
auxquelles  jusqu'à  présent,  le  Gouvernement  hongrois 
a  fait  obstacle.  Dans  les  cercles  politiques  de  Vienne, 
on  assure  que  le  comte  Goluchowski  profitera  de  son 
séjour  en  Hongrie  pour  régler  les  questions  des  reven- 
dications de  TAutriche-Hongrie  en  Chine.  En  Autriche, 
la  majorité  de  l'opinion  publique  presse  le  Gouverne- 
ment de  réclamer  la  concession  sur  la  côte  chinoise 
d'un  territoire.  Un  revirement  d'opinion  s'est  produit 
également  en  Hongrie,  il  ne  serait  pas  insurmontable, 
que  le  comte  Goluchowski  obtienne  l'autorisation  de 
réclamer  une  concession. 

Les  conditions  du  Marché  monétaire  se  sont  amélio- 
rées à  la  suite  de  l'amélioration  constatée  à  Berlin, 
mais  on  ne  parle  pas  d'une  diminution  du  taux  de  l'es- 
compte à  la  Banque  Austro-Hongroise.  La  question  a 
été  posée  à  la  dernière  réunion  du  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Banque  et  l'on  a  passé  à  l'ordre  du  jour 
sans  prendre  aucune  résolution.  Dans  la  même  séance, 
a  été  résolue,  en  principe,  la  création  de  plusieurs  suc- 
cursales de  la  Banque,  dans  l'Empire  même  et  à 
l'étranger. 

Le  grand  événement  financier  de  Vienne  est  la  pro- 
chaine transformation  de  la  Société  d'Electricité  Sie- 
mens et  Halske,  qui  a  présentement  le  monopole  de 
l'exploitation  des  tramways  électriques  de  Vienne  en 
Société  anonyme  par  actions.  Cette  Société  travaille  à 
Vienne  depuis  tant  d'années  et  avec  un  tel  succès,  que 
la  réussite  de  son  projet  paraît  certaine.  Les  Etablisse- 
ments de  crédit  autrichiens  paraissent  dès  maintenant 
avoir  souscrit  toutes  les  actions  de  cette  entreprise  al- 
lemande. Le  prix  d'émission  fixé  à  133  1/2  0/0  laisse  à 
la  première  Société  un  bénéfice  de  1.100.000  florins. 

La  seconde  grande  opération  financière  relève  uni- 
quement du  Gouvernement  :  il  s'agirait  de  la  rentrée 
en  masse  dans  leur  pays  d'origine,  des  lettres  de  gage 
hongroises  passées  à  l'étranger.  Tout  ce  qu'on  peut  af- 
firmer de  certain  à  ce  sujet  est  que,  comparativement 
aux  années  précédentes,  la  vente  des  lettres  de  gages 
hongroises  a  eu  des  proportions  moindres  depuis  le 
commencement  de  l'année.  Gela  n'indique  cependant 
pas  une  rentrée  en  masse  de  ces  titres. 

Malheureusement,  il  faut  néanmoins  reconnaître  que, 
par  suite  de  la  cherté  de  l'argent,  ils  se  vendent 
moins  que  par  le  passé.  Une  vente  aussi  importante 
qu'autrefois  n'est  plus  possible  et,  tout  naturellement, 
cet  état  de  choses  exerce  une  regrettable  influence  sur 
la  conclusion  des  prêts,  de  même  que  sur  l'exécution 
de  certains  grands  travaux.  Une  telle  situation  ne  peut 
pas  contribuer  à  augmenter  la  prospérité  économique 
du  pays. 

Je  vous  envoie  par  ce  même  courrier  le  bilan  des 
chemins  de  fer  autrichiens  pour  1898.  Je  vous  enverrai, 
la  prochaine  fois,  celui  des  Chemins  de  fer  du  Sud  de 
l'Autriche.  Les  deux  bilans  accusent  une  assez  sen- 
sible augmentation  des  bénéfices  et  une  amélioration 
dans  l'exploitation.  Pour  ce  qui  est  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  autriehiens,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  décidé  d'émettre  un  emprunt  do  30  raillions 
de  florins  en  obligations  4  0/0  et  d'en  demander  l'auto- 
risation à  l'assemljlée  générale  des  actionnaires,  qui 
aura  lieu  le  27  mai  prochain.  L'émission  aurait  lieu 
très  peu  de  temps  après. 

Il  est  à  remarquer  qu'on  cherche  à  accoutumer  la 
place  de  Vienne  à  se  modeler  exactement  sur  celle  de 
Berlin.  Pour  commencer,  on  cherche  à  développer  ici 
l'engouement  qu'on  a  à  Berlin  pour  les  papiers  des 


charbonnages  et  des  métallurgies.  Gomme  début,  on  a 
vu  des  A'alpurs  de  cette  catégorie  monter  en  une 
semaine  de  200  à  500  marks.  Les  capitalistes  sérieux 
sont  surtout  effrayés  de  la  perspective  des  inévitables 
réactions  qu'une  pareille  spéculation  prépare  aux  mar- 
chés. La  hausse  toute  fictive  de  ces  valeurs  ne  pousse 
d'ailleurs  pas  aux  nouvelles  créations  ni  à  l'activité 
dans  les  établissements  anciens  dont  l'exploitation 
reste  précaire. 


Les  Chemins  Autrichiens.  —  Il  résulte  du  bilan  de  la 
Société  Autrichienne  Hongroise  Privilégiée  des  Chemins  de 
fer  de  l'Etat,  que  les  recettes  totales  de  l'exercice  1898  se  sont 
élevées  sur  le  réseau  autrichien  à  23.331.098  florins,  en  aug- 
mentation sur  1897,  de  1.170.511  fl.,  et  les  dépenses  à  15  mil- 
lions Gi5.G0i  fl.  en  augmentation  de  457.835  fl.,  d'où  un  excé- 
dent de  recettes  de  12.085.493  fl..  en  augmentation  de  712.676 
florins.  Le  produit  des  mines,  domaines  et  des  usines  métal- 
lurgiques, s'est  élevé  à  1.066.188  fl.  en  augmentation  de  228.283 
florins  sur  l'exercice  précédent. 


Courtier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  4  mai  1899. 
Les  cours  sont  fermes,  surtout  ceux  des  actions  de  Banque. 
Mais,  en  général,  on  ne  traite  d'affaires  que  sur  les  valeurs 
industrielles. 

Les  charbonnages  et  les  métallurgies  sont  en  hausse. 
Les  fonds  d'Etat  sont  généralement  fermes  mais  sans  trans- 
actions. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  358  40  ;  les  Lombards, 
56  70;  laLœuderbank,  243  ..  ;  les  Tabacs,  1S2  50;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  363  60;  l'Alpine,  244  30.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  3  mai  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Les  valeurs  espagnoles  ont  progressé  pendant  la 
huitaine  qui  vient  de  finir;  les  dispositions  générales 
révèlent,  du  reste,  une  sorte  d'accentuation  dans  les 
sentiments  optimistes  de  notre  marché  à  terme,  senti- 
ments dont  ont  bénéficié  non  seulement  le  Brésil  et  le 
Rio-Tinto,  mais  encore  le  groupe  ottoman,  que  nous 
avons  vu  faible  depuis  quelques  semaines.  C'est  parti- 
culièrement le  lot  turc  qui  est  travaillé,  par  suite  d'ar- 
ticles de  certains  journaux  financiers  français  et  alle- 
mands, qui  semblent  indiquer  pour  cette  valeur  le  dé- 
but d'une  chaude  campagne  de  presse. 

Mentionnons,  à  propos  de  la  Rente  brésilienne,  que 
l'affermage  du  cheihin  de  fer  central  revient  de  nou- 
veau sur  le  tapis;  on  s'occupera,  en  même  temps, 
paraît-il,  de  la  consolidation  des  trois  grands  réseaux 
de  chemins  de  fer  de  l'Etat  de  San-Paulo. 

Clôture  :  Extérieure,  58  1/2  ;  Saragosse,  275  ;  Nord  de 
l'Espagne,  189  ;  Brésil,  65  1/2  ;  Portugais  3  0/0,  26  1/2; 
Italien  3  0/0,  95  30;  Lot  du  Congo,  93;  Rio-Tinto, 
1.278;  Turc  C,  27  80  ;  Turc  D,  23  35;  Banque  Ottomane, 
600;  Lot  Turc,  129  3/4  ;  Cuba  6  0/0,  276  1/2  ;  Varsovie- 
Vienne  capital,  710  ;  jouissance,  521  ;  Métropolitain,  385. 

Au  compteiut,  la  lourdeur  dont  étaient  l'objet  les  va- 
leurs sidérurgiques  et  charbonnières,  par  suite  des 
grèves  qui  ont  éclaté  dans  les  charbonnages  a,  pour 
ainsi  dire,  complètement  disparu.  "On  a,  du  reste,  de 
meilleures  nouvelles  :  dans  le  Centi-e,  comme  dans  le 
Borinage  et  dans  le  bassin  de  Liège,  de  nombreux  ou- 
vriers ont  repris  le  travail  et  nous  ne  serions  pas  éton- 
nés d'apprendre  qTie  la  situation  fût  devenue  nor- 
male d'ici  à  peu  de  jours.  On  peut  donc  s'attendre  à  la 
reprise  du  mouvement  de  hausse,  que  les  susdites 
grèves  avaient  enraye  dans  une  certaine  mesure. 

Les  valeurs  de  zinc  profitent  toujours  des  prix  en 
hausse  du  zinc-métal. 

Kux  Glaceries,  les  Glaces  Nationales  Belges  sont  en 
hausse  à  775  sur  la  nouvelle  de  la  création,  par  cette 
Société,  d'une  filiale  en  Russie. 
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Lé^^èrc  amélioration  aux  Rentes  :  le  3  0/0  s'inscrit  ;l 
99  20  pour  la  l'e  série,  99  40  la  2o  et  99  ^0  la  3e.  Le 
2  1/2  est  à  90  50.  Les  Rentes  Indirectes  ne  donnent  tou- 
jours lieu  qu'à  des  négociations  restreintes  et  les  Lots 
de  Villes  ont  un  courant  très  calme  d'allaircs.  Le  Lot 
du  Congo  lléchit  à  92. 

Au  groupe  Congolais  nous  notons  les  cours  de 
2. 725 pour  la  Compagnie  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie au  Congo;  :2.200,  l'ordinaire  Haut-Congo  ;  1.420,  la 
privilégiée  iLomani  et  2.475  l'ordinaire  de.  la  même 
•Compagnie.  La  hausse  s'accentue  donc  de  nouveau 
dans  ce  groupe,  mais  les  opérations  y  sont  devenues 
plus  calmes. 

Les  transactions  aux  actions  de  Chemins  de  fer  ne 
portent  que  sur  la  part  Congo,  qui  cote  5.750  et  la  pri- 
vilégiée Central  Sud  Américain  à  2-35. 

Sans  être  très  animées,  les  affaires  sont  assez  sui- 
vies en  Tramways.  Notons  ici  la  bonne  réussite  de 
l'émission  des  Tramways  de  Bucarest  que  nous  avons 
annoncée  dans  un  précédent  numéro. 

Dans  le  compartiment  des  valeurs  de  crédit  la 
Banque  Nationale  se  trouve  à  2.725;  le  Crédit  Général 
Liégeois,  à  1.045;  la  Part  de  réserve,  à  2.830  ;  la  Banque 
de  Bruxelles,  à  160  ;  la  Caisse  Générale  des  reports, 
a  775  et  le  dividende  Outre  Mer  à  351  75. 

Le  compartiment  des  obligations  industrielles  et  di- 
verses m  donne  lieu  à  aucune  remarque  essentielle. 


et 


Société  Industrielle,  Charbonnière  et  Métallurgique 
du  Bassin  d'Ouspensk.  —  Voici  la  notice  qui  accompan-ne 

I  annonce  de  l'émission  de  cette  Société  : 

«  La  Société  Industrielle,  Charbonnière  et  Métallurgique  du 
bassin  d'Ouspensk  a  étj  constituée  le  28  avril/10  mai  1893 
sous  les  auspices  de  la  Société  anonyme  des  Charbonnages 
de  Marihaye.  , 

«  Son  capital,  primitivement  fixé  à  2.700.000  roubles  orou 

II  millions  de  francs  a  été,  suivant  autorisation  de  S.  Exc 
le  Ministre  des  finances,  porté  à  12  millions  de  francs  en 
juillet  18S'8.  » 

Il  est  entièrement  versé. 

La  Société  a  acquis  en  pleine  propriété  le  vaste  domaine 
d  Ouspensk  et  s'est  assuré,  par  long  bail,  le  droit  d'exploiter 
le  sous  sol  de  propriétés  voisines. 

Elle  dispose  de  plus  de  sept  mille  hectares  de  terrains 
charbonniers  où  de  grandes  richesses  sont  dé»  à  présent 
reconnues. 

L'extraction  actuelle  dépasse  mille  tonnes  de  charbon  par 
jour  ;  ce  chiffre  de  production  augmente  successivement  et 
doit  atteindre  deux  mille  tonnes  avant  un  an. 

120  fours  à  coke,  d'une  capacité  de  production  de  100  000 
tonnes  par  an,  sont  actuellement  à  feu.  Soixante  d'entre  eux 
marchent  avec  récupération  des  sous-produits,  goudron  et 
ammoniaque. 

78  fours  sont  en  construction  et  seront  terminés  pour 
1  arriere-saison  ,  ils  produiront  65.000  tonnes  annuellement 

Les  cokes  sont  d'excellente  qualité  et  très  recherchés 

Au  point  de  vue  de  l'écoulement  des  produits,  les  charbon- 
bonnages  d  Ouspensk  sont  des  mieux  situés  pour  alimenter 
les  usines  de  l'Est  et  du  Centre  de  la  Russie. 

Le  chemin  de  fer  particulier  d'Ouspensk  aboutit  à  la  ville 
■Oe  Lougansk,  où  se  trouvent  les  vastes  établissements 
Hartmann  et  une  cartoucherie  du  Gouvernement. 
.  11  dessert  sur  son  parcours  plusieurs  usines,  dont  la  plus 
importante  est  celle  de  l'Olkovaïa.  Celte  Société  est  obliaée 
par  une  convention  formelle,  à  se  servir  exclusivement  et 
pensk     ^^"^  '^^^  combustibles  de  la  Société  d'Ous- 

Elle  va  mettre  à  feu,  dans  le  courant  de  cette  année,  un 
deuxième  haut  lourneau  et  utilisera  dès  lors  environ  100.000 
tonnes  de  coke  par  an. 

dès  à  présent,  le  placement 
assure,  pendant  de  longues  années,  d'une  importante  partie 
de  sa  production  de  coke.  ^ 

La  création  de  ces  diverses  usines  a  amené  la  Société 
d  Ouspensk  a  prendre  des  mesures  pour  être  rapidement  à 
même  de  les  fournir  de  charbon  et  de  coke;  elle  a  dû  on 
conséquence,  donner  à  son  extraction  et  à  diverses  dè  ses 
installations  une  importance  plus  grande  que  celle  prévue  au 
■  début  de  1  entreprise  et  établir  son  chemin  de  fer  particulier 
dans  1-s  conditions  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  général  'ap- 
pelé a  laire  économiquement  face  à  un  trafic  important  dans 
un  avenir  rapproclié. 


Go  sont  ces  déponsos  qui  ont  nécessité  la  création  de  res- 
sources nouvelles  par  une  émission  d'obligations.  Ces  titres, 
au  capital  de  500  fr.,  produisent  4  0/0  d'intérêt  et  sont  frap- 
pés de  l'impôt  russe  de  5  0/0  sur  le  revenu  ;  Iv.  coujjon  de  10 
francs  est  ainsi  payable  par  9  fr.  50;  mais  la  Suciété  d'Ous- 
pensk prend  à  sa  charge  toute  augmentation  éventuelle  de 
l'impôt  russe. 

Le  13/S^5  avril  1899. 


BULGARIE 

Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Le  Gouvernement 
bulgare  vient  de  publier  la  statistique  du  commerce  extérieur 
en  1898. 

Voici  les  résultats  obtenus  :  • 

Valeurs 


Quantités 


Francs 
72.730.250 
66.537.007 


Kilos 

.     Importations   270.502.09G 

Exportations   46S.695.869 

L'importation  a  diminué  de  11.263.986  fr.  en  1898  par  rap- 
port à  1897  et  de  3.800.028  fr.  par  rapport  à  1896. 

L'exportation  a  augmenté  de  6.740.496  fr.  en  1898  par  rap- 
port à  1897  sans  pourtant  remonter  aux  chitfres  atteints  en 
1896  (108.739.977  fr.). 

Les  marchandises  dont  l'importation  s'est  accrue  de  1897  à 
1898  sont  celles-ci  :  rails  de  chemin  de  fer  et  matériel  acces- 
soire, augmentation,  1.210.486  fr.  ;  vins  ordinaires,  730.634; 
machines  diverses,  698.468;  articles  bruts  de  fer  fondu,  piè- 
ces brute  de  machines  et  roues  en  fonte,  poutrelles  en  fer, 
603.243;  wagons  de  marchandises  couverts  et  ouverts,  551.054; 
sucre  raffiné  en  caisses,  futailles  et  sacs,  424.330  fr. 


La  Banque  Nationale  de  Bulgarie.  —  A  l'occasion  du 
vingtième  anniversaire  de  la  Banque  Nationale  de  Bulgarie, 
le  Bulletin  de  la  Chambre  de  Commerce  de  Sophia  a  der- 
nièrement publié  sur  cet  Etablissement  de  crédit  un  article, 
dont  nous  extrayons  les  données  suivantes  : 

C'est  donc  en  aoiit  1879  que  cet  Etablissement  de  crédit  a 
commencé  ses  opérations. 

L'Etat  remettait  à  la  Banque,  à  titre  de  capital  de  fonda- 
tion, la  somme  de  1.800.000  fr.  et  celle  de  200.000  fr.  à  titre  de 
fonds  de  réserve. 

Le  27  janvier  1885  entrait  en  vigueur  la  nouvelle  loi  sur  la 
Banque,  laquelle  était  mise  à  exécution  le  1"  septembre  de  la 
même  année. 

C'est  de  cette  époque  que  date  la  nouvelle  période  de  l'acti- 
vité de  la  Banque  Nationale,  soumise  toujours  à  la  même 
législation.  Le  tableau  ci-après  démontre  le  progrès  constant 
des  opérations  de  la  Banque  : 

Mouvement 
Dépôts  à  terme  général 
Années  avec  intérêts     des  opérations 

(En  francs) 

  »  164.281.000 

  1.817.000  255.327.U00 

  1.908.000  225.713.000 

  2.884.000  227.7^2.000 

  9.770.000  893  439.000 

  13.575.000  540.304  000 

  14.435.000  570.693.000 

  19.038.000  499.101.000 

  27.457.000  620.369.000 

  34.916.000  90.>.936.000 

  39.79O-.0CO  1.2:^5.312.000 

  46.088.0Û0  1.432.672.000 

  55.931.000  1.589.465.000 

  58.744.619  environ  1  %  milliard 

En  même  temps  que  les  opérations  du  siège  central,  se 
développent  aussi  celles  des  succursales,  dont  le  nombre 
continue  d'augmenter.  Voici  le  mouvement  des  affaires  en 
1897  : 

Siège  de  Sophia  Fr.  856.400.000 

Succursale  de  Roustchoiik   331.300.000 

—  Varna   141  ..^00.' 000 

—  Philippopoli   140.500.000 

—  Tirnovo   97.900.000 

—  Bourgas   21.800.000 

Le  progrès  s'est  atfirmé  dans  toutes  les  opérations  de  la 
Banque  ;  mais  il  est  surtout  constaté  dans  l'accroissement  de 
son  capital  et  de  son  fonds  de  réserve.  En  effet,  au  moment 


1885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
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où  le  capital,  de  6  millions  de  francs  en  1885,  s'élevait  à 
9  ICO.OOO  fr.  en  1889,  son  fonds  de  reserve  s'élevait,  de  77.340 
francs  en  IBSti,  à  3  300.000  fr.  en  ISflÔ.  Quant  à  son  encaisse, 
eUe  s'élevait,  de  3.G00.0O0  fr.  en  1885,  à  8.500.000.  fr.  en  1888. 

Ouoique  la  Banque  ait  réussi  à  conclure,  avec  de  grands 
Etablissements  étrangers  ;ia  Deutsche  Bank,  par  exemple) 
de  ^'ros  emprunts  ù  des  conditions  favorables,  ses  émissions 
de  titres  ont  toujours  été  accueillies  par  le  public  bulgare 
avec  un  certain  scepticisme.  Ainsi,  la  circulation  des  billets 
de  banque  a  été  comme  suit  : 

En  1885  elle  a  été  de  213.000  En  1892  elle  a  été  de  471.000 
_  1886      —  49.000      —  1893      —  1.230.000 

1887  —  1.035.000  —1894  —  834.000 
_  1888      —  182  000      —  1895      —  1.680.000 

—  1889      —  401.000      —  1896      —  2.396.000 

_  1890  —  1.957.(100  —  1897  —  1.956.000 
_  189^      _         1.303.000      —  1898  (29  déc).  3.162.115 

Cependant,  le  récent  accroissement  de  la  circulation  des 
billets  de  banque  semble  établir  un  changement  dans  les 
dispositions  du  public.  _____ 

La  Question  financière.  —  Yoici,  d'après  le  Courrier 
des  Balkans,  les  conditions  de  l'emprunt  bulgare  qui  a  été 
négocié  récemment  à  Vienne  : 

«  Les  Banques  font  à  la  Bulgarie  une  première  avance  de 
5  millions.  Elles  jouissent  des  deux  précédentes  options  non- 
levées,  de  façon  à  exercer,  en  mai,  une  option  de  30  millions 
de  francs  et,  en  décembre,  une  autre  de  15  millions  de  francs, 
avec  engagement  pour  le  Gouvernement  bulgare  de  rem- 
bourser l'avance  d'environ  15  millions,  reçue  dans  ces  deux 
dernières  années.  Pour  ces  deux  options,  le  taux  d'émission 
sera,  d'après  l'accord  précédent,  de  87  0/0,  avec  l'intérêt  6  0/0 
l'an.  Les  Banques  se  chargent  de  la  conversion  et  de  l'unih- 
cation  des  titres  delà  Dette  publique  bulgare,  moyennant  un 
prêt  de  260  millions  à  5  0/0,  y  compris  un  nouvel  emprunt 
de  28  millions,  nécessaires,  pendant  Ips  trois  ans  à  courir,  à 
l'achèvement  de  tous  les  travaux  publics  (ports,  chemins  de 
fer,  etc.)  actuellement  en  cours.  Le  taux  d'émission  de  ce 
emprunt  de  conversion  est  lixé  à  8'.t  1/2. 

«  L'Empruc-t  des  Caisses  Agricoles  5  0/0  1896  étant  cote  à 
Paris  à  h2,  le  taux  de  89  1/2  fixé  pour  le  procliain  emprunt 
de  conversion  5  0/0  constitue,  pour  le  Trésor,  un  avantage 
incontestable.  » 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 

Madrid,  1"  mai  1899. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  Les  Augmentations  de  Dépenses.  — 
Les  Elections.  —  La  Banque  Hypothécaire  d'Espagne.  —  La 
Banque  d'Espagne.  —  Le  Commerce  extérieur.  —  Recettes  doua- 
nières. —  I>es  Raffinéurs  de  sucre. 

La  situation  politique  n'a  éprouvé  aucun  change- 
ment pendant  ces  huit  jours.  Le  Ministère  liquide  le 
mieux  possible  le  triste  héritage  que  lui  ont  légué  les  trois 
années  de  guerre  soutenue  par  l'Espagne,  mais  il  faut 
avoir  de  la  patience,  parce  que  les  suites  de  ces  désas- 
tres, sont  longues  à  guérir.  Néanmoins,  il  ne  faut  pas 
désespérer,  loin  de  là;  il  suffit,  comme  nous  avons  dit, 
que  chacun  y  mette  «n  peu  de  sien,  pour  que  l'Espagne 
se  relève  et  reprenne  son  rang. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre  place, 
à  huit  jours  de  distance  : 


Philippines  6  0/0. . . 
Bons  cubains  6  0/0. 
—         5  0/0. 


Londres 


24  avril 

l"  mai 

63  80* 

63  65 

70  05 

70  10 

72  75 

73  .. 

101  10 

101  10 

94  80 

94  50 

79  75 

76  50 

66  60 

66  25 

57  70 

57  15 

414  .. 

414  .. 

261)  50 

271  50 

19  50 

19  .; 

30  20 

29  99 

La  situation  du  Marché  a  été  à  peu  près  la  même  que 
la  semaine  dernière,  f[uoique  l'impression  pessimiste 
ait  perdu  du  terrain  dans  les  derniers  jours. 

Le  comptant  a  continué  h  être  très  offert,  avec  peu 
•  d'affaires,  et  la  place  de  Barcelone  a  poussé  de  son 


côté  à  la  baisse,  ce  qui  a  été  attrilmé  à  la  découverte 
du  dépôt  d'armes  dont  j'ai  parlé  dans  ma  dernière 
lettre. 

La  liquidation  de  fin  avril  s'annonce  comme  devant 
avoir  lieu  dans  de  meilleures  conditions  qu'on  ne  le 
croyait  il  y  a  quelques  jours,  grâce  en  partie  à  la  petite 
reprise  commencée  samedi.  Jusqu'à  ce  que  cette  opé- 
aticn  soit  finie,  on  ne  pourra  pas  dire  quelle  sera  la 
tendance  du  Marché. 

La  nouvelle  des  augmentations  de  crédit  demandées 
par  le  Ministre  de  la  Marine  et  par  le  Ministre  de  la 
Guerre  n'a  pas  produit  un  bon  eff  et  dans  le  monde  des 
affaires.  Le  budget  de  la  Marine  est  entre  les  mains  de 
M.  Villaverde,  qui  l'épluche  soigneusement.  Celui  de  la 
Guerre  n'est  pas  terminé  encore,  disent  les  amis  du 
Ministre  ;  mais,  en  attendant,  ils  annoncent  que  ce 
n'est  pas  33  millions  d'augmentation  qu'il  va  deman- 
der, mais  25  seulement.  L'opinion  est  tout  à  fait  oppo- 
sée à  toute  demande  de  crédits  pour  la  Guerre  et  pour 
la  Marine,  mais  il  ne  sera  pas  possible  d'éviter  une 
augmentation  de  dépenses  d'une  dizaine  de  millions  au 
moins  pour  le  traitement,  même  réduit,  des  officiers 
revenus  des  colonies.  Quant  aux  augmentations  d'ef- 
fectifs, je  crois  qu'on  y  renoncera.  On  supporte  que  les 
effectifs  flxés  par  la  loi  des  finances  de  l'année  der- 
nière soient  dépassés  de  plus  d'un  tiers,  parce  que  les 
menées  carlistes  justifient  la  nécessité  de  renforcer  cer- 
taines garnisons.  Mais  une  fois  cette  crainte  di'^parue, 
on  demandera  de  revenir  à  l'armée  ordinaire  de  80.000 
hommes  qui,  avec  14,000  gendarmes  et  13.000  doua- 
niers, suffit  amplement  à  maintenir  l'ordre.  Il  semble 
que  M.  Silvela  soit  un  peu  de  cet  avis,  parce  que  ses 
amis  disent  que  la  session  ne  sera  consacrée  qu'aux 
lois  des  finances  et  que  les  projets  de  réformes  mili- 
taires, annoncées  par  le  général  Polavieja,  seront  discu- 
tésseulementdans  la  deuxième  session.  Naturellement, 
les  journaux  militaires  :  El  Correo,  La  Correspon- 
cia  et  VEjercito  Espanol  sont  très  marris  de  ce  fait  ; 
mais  cela  ne  prête  pas  à  conséquence. 

Pour  que  M.  Silvela  puisse  mettre  en  pratique  ce 
plan,  il  faut  qu'il  ait  dans  la  Chambre  une  majorité 
à  lui,  ce  qui  me  conduit  à  parler  du  résultat  des  élec- 
tions sénatoriales  qui,  dans  la  plupart  des  localités, 
n'ont  pas  été  beaucoup  plus  animées  que  celles  de  la 
Chambre  des  députés. 

D'après  les  chiffres  que  l'on  connaît  déjà  et,  en  dé- 
duisant les  membres  du  clergé,  il  a  été  élu  100  minis- 
téjriels,  6  tétouanistes,  7  gamazistes,  42  libéraux,  1  ré- 
publicain, 1  romeriste,  1  nocédaliste  et  3  c  artistes.  En 
comptant  les  forces  respectives  de  chaque  groupe  dans 
la  partie  permanente  du  Sénat,  le  Ministre  de  Tinté- 
rieur  suppose  que  le  Gouvernement  aura  une  majorité 
absolue  de  30  à  40  voix  contre  toutes  les  oppositions 
réunies.  Par  conséquent,  on  peut  espérer  que  M.  Silvela 
pourra  développer  ses  plans  tranquillement,  d'autant 
plus  que  les  amis  de  M.  Gamazo  voteront  presque  cer- 
tainement avec  lui,  tant  qu'il  s'agira  d'économies  à 
introduire  dans  les  services. 

On  annonce  qu'un  des  projets  que  M.  Villaverde  sou- 
mettra aux  Chambres  dans  le  cours  de  la  première 
session  sera  la  modification  des  statuts  de  la  Banque 
Hypothécaire  d'Espagne,  demandée  par  son  Conseil 
d'administration,  afin  qu'elle  puisse  élargir  le  champ 
de  ses  opérations  pour  le  bénéfice  de  l'agriculture  et  de 
l'industrie.  Etant  donné  l'excellent  crédit  dont  jouit  cet 
Etablissement  et  l'appui  qu'il  reçoit  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  a  pris  une  part  si  impor- 
tante à  sa  fondation,  on  peut  espérer  que  cette  initia- 
tive aura  de  très  heureux  résultats. 

Le  bilan  do  la  Banque  d'Espagne  présente  peu  de 
changements  par  rapport  à  la  semaine  précédente.  Il  y 
a  eu  diminution  dans  les  comptes  à  l'étranger,  4  mil- 
lions; dans  le  compte  courant  du  Trésor  p'jblic,6  mil- 
lions; dans  les  prêts  sur  valeurs,  1.2;  dans  la  rubrique 
Divers,  14.5  millions.  Il  y  a  une  augmentation  de  4  mil- 
lions dans  l'encaisse  argent;  1.1  dans  la  circulation; 
2  dans  les  comptes  courants  et  1.3  dans  les  escomptes. 

L'année  dernière,  à  pareille  époque,  l'encaisse  or  s'é- 
levait à  245  millions  et  à  présent  à  291  ;  l'encaisse-ar- 
gent  à  178  millions  et  à  présent  à  318,  soit  186  millions 
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déplus  dans  les  espèces  ;  les  comptes  étrangers  ont  aug- 
menté de  12  millions;  la  circulation  de  181  millions; 
les  bénéliccs  de  15  millions. 

Nous  connaissons  déjà  les  résultats  du  commerce 
extérieur  en  mars.  Les  importations  ont  atteint  80  mil- 
lions, soit  22  de  plus  qu'en  1898  et  16  qu'en  1897.  Les 
trois  groupes  qui  forment  la  statistique  se  partagent  le 
progivs.  Les  drogues  et  les  produits  chimiques  gagnent 
1.500.000,  pesetas  ;  le  coton  brut,  6  millions;  le  lin,  le 
chanvre,  le  jute  et  les  autres  textiles  perdent  1  million; 
les  machines,  les  voitures  elles  navires  4.700.000,  dont 
près  de  4.000.000  pour  les  navires  en  fer  et  en  acier  ;  le 
blé,  4.500.000,  fournis  presque  entièrement  par  les 
Etats-Unis,  la  Russie  et  la  France  ;  le  cacao  perd 
600.000  pesetas;  le  café,  400.000;  à  remarquer  pour 
ce  produit  que  celui  de  Puerto-Rico  a  diminué  des  deux 
tiers,  qui  ont  été  compensés,  en  grande  partie,  par  les 
envois  de  provenances  diverses  ;  il  est  probable  qu'une 
fois  les  relations  renouées  avec  les  Antilles  l'impor- 
tation de  café  reprendra. 

L'exportation  a  diminué  de  23  millions  de  pesetas  : 
les  matières  premières  de  5  millions  ;  les  produits 
fabriqués  de  3  millions  ;  les  substances  alimen- 
taires de  15  millions.  Les  minerais  et  leurs  dérivés 
gagnent  2  millions  ;  les  métaux  et  leurs  dérivés  en 
perdent  6,  dont  i.800.000  pesetas  pour  le  plomb,  et  plus 
de  3  millions  pour  le  mercure  ;  les  tissus  de  coton, 
1.6(  0.000;  les  lainages  600.000. 

Sur  les  métaux  précieux  on  constate,  à  l'importation, 
une  diminution  de  7.900.000  pesetas,  dont  250.000  pour 
l'or  et  le  reste  pour  l'argent.  A  l'exportation,  il  y  a  une 
augmentation  de  440.000  pesetas  sur  l'or;  l'argent  n'a 
pas  de  changement  appréciable. 

En  résumé,  le  premier  trimestre  de  l'année  courante 
a  renversé  les  positions  des  deux  branches  du  com- 
merce extérieur  :  les  importations  ont  augmenté  de  46 
millions  par  rapport  à  1898,  tandis  que  l'^s  exporta- 
tions ont  diminué  de  43  millions  ;  il  faut  remarqer 
également  que  les  importations  sont  les  plus  fortes 
qu'on  ait  relevées  dans  la  même  période  depuis  1895. 
Mais  il  est  probable  qu'une  partie  au  moins  de  cette 
augmentation  a  pour  but  de  reconstituer  les  stocks  qui 
étaient  fort  épuisés.  D'ailleurs,  tant  qu'on  ne  pourra 
pas  se  rendre  compte  de  l'importance  des  relations 
que  l'Espagne  conservera  avec  ses  anciennes  colo- 
nies des  Antilles,  il  sera  difficile  de  mesurer  l'étendue 
des  modifications  éprouvées  par  le  commerce  exté- 
rieur. 

Il  faut  enfin  tenir  compte  de  ce  fait  que  l'améliora- 
tion du  change  a  enlevé  aux  exportations  le  stimulant 
sérieux  dont  elles  ont  bénéficié  pendant  l'année  pré- 
cédente. 

Les  recettes  des  douanes  ont  bénéficié  en  mars 
d'une  augmentation  de  1.726.196  pesetas.  Elles  sont 
en  train  de  regagner  la  moins-value  inscrite  pendant  le 
premier  semestre  de  l'exercice.  Les  résultats  d'avril 
seront  encore  supérieurs  à  ceux  de  mars. 

Les  raffineurs  de  sucre  sont  un  peut  inquiets  ;  ils 
avaient  cru,  sans  doute,  que  la  tolérance  de  l'admi- 
nistration allait  leur  permettre  de  continuer  à  jouir 
d'un  traitement  privilégié  parmi  les  contribuables. 
Malheureusement  pour  eux,  il  paraît  que  M.  Villa- 
Verde,  qui  connaît  très  bien  la  situation  et  qui  entend 
•son  affaire,  a  résolu  de  dénoncer  les  abonnements.  .Je 
vous  ai  déjà  indiqué  qu'il  se  passait  de  véritables  énor- 
mités  dans  la  perception  de  cet  impôt.  On  cite,  entre 
•autres,  l'exemple  d'une  fabrique  près  de  Madrid,  qui 
était  abonnée  pour  35.000  pesetas  et  dont  la  production 
a  atteint  2.000.000  de  kilogr.,  c'est-à-dire  que  l'Etat  a 
perçu  en  moins  16,45  pesetas  par  tonne,  soit  plus  de 
300.000  pesetas.  Le  fait  se  passe  de  commentaires.  La 
perte  des  colonies  a  singulièrement  favorisé  cette 
industrie,  puisque  les  sucres  étrangers  de  toutes  pro- 
venances importés  en  Espagne  payent  entre  divers 
impôts  102  pesetas  50  les  100  Kilogr.' Aussi,  les  fabri- 
cants de  galettes,  de  chocolats,  de  bombons  et  de  si- 
rop, viennent  de  faire,  au  Ministre  des  finances,  une 
pétition  demandant  la  diminution  de  ces  droits  exhor- 
bitants  et  une  compensation  qui  consisterait  à  la  res- 
titution des  droits  payés  quand  on  reporterait  le  pro- 


duit fabriqué.  Les  producteurs  de  betteraves  s'y  oppo- 
sent de  toutes  leurs  forces,  parce  qu'ils  vendent  leur 
produit  de  35  à  40  pesetas  la  tonne  et  craignent  de  de- 
voir diminuer  le  prix,  sans  réfléchir  que  si  on  aug- 
mente l'impôt  on  ne  créera  plus  tant  de  fabriques  et 
qu'ils  y  aura  alors  moins  do  concurrence. 


Madrid,  4  mai  1899. 

[Par  dépêché) 

On  a  lu  hier,  au  Conseil  des  ministres,  un  télégramme 
du  général  Rios  relatif  à  des  réclamations  faites  au 
sujet  de  fortes  sommes  d'argent  confisquées  aux  Phi- 
lippines par  les  Américains. 

Cette  dépêche  exprime  l'opinion  que  le  (iouverne- 
ment  de  Washington  se  montrera  conciliant  à  cet 
égard.  .  . 

La  Banque  d'Espagne  doit  remettre  aujourd  hui  au 
Gouvernement  119  millions  de  pesetas,  représentant 
l'indemnité  de  20  millions  de  dollars  versés  par  les 
Eiats-Unis.  .  , 

La  dette  flottante  du  Trésor  s'élevait,  au  1er  mai,  a 
568.618.393  pesetas. 

V Agence  Havas,  de  Paris,  communique  la  dépêche 
suivante  : 

Le  Gouvernement  français  a  fait  savoir  au  Gouver- 
nement espagnol  qu'il  le  verrait  avec  regret  frapper 
d'un  impôt  ou  d'une  réduction  le  coupon  de  sa  dette 
6xt6ri6urG. 

Il  lui  a  été  représenté,  dans  un  esprit  amical,  que  la 
plus  grande  partie  des  valeurs  espagnoles  se  trouvant, 
dans  les  mains  de  porteurs  français,  une  pareille  me- 
sure serait  de  nature  à  entraver  ses  négociations  avec 
le  marché  financier  dans  le  cas  où  l'Espagne  serait  de 
nouveau  forcée  de  faire  appel  à  son  concours. 


Mmûm  tmmm  et  Fiuaucières 

Commerce  Extérieur  de  l'Espagne 
TABLEAU  COIWPARATIF  des  importations  et  exportations 
pendant  le  mois  de  mars  des  années  1897,  1898  et  1899  : 
IMPORTATIONS 


Articles 
du  tarif  d'imporlat  on 


Pierres,  terres,  minéraux, etc. 
Métaux  et  leurs  dérivés  . . . 
Drogueries  et  produits  chim. 

Coton  et  ses  dérivés  

Autres  textiles  et  leurs  dériv. 
Laine,  poils  et  leurs  dérivés 

Soie  et  dérivés  

Papier  et  ses  applications. . 
Bois  et  ses  dérivés 


Animaux  et  dépouilles  

Mach.,  voilures  et  embarc... 

Pi'oduits  alimentaires  

Produits  divers  

(Or  monnayé  et  lingot' 
léciales!  Argent  — 

(Autres  

Totaux   


1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

6.307.656 

6.299.242 

6,974.425 

2.199.515 

1 .706.917 

2.101.48b 

5.389.840 

6.683.308 

6.875.880 

11.3S1.154 

8.339.162 

13,980.724 

3, 3-2 1.192 

3.i:i2  981 

2  142.316 

2.712.617 

2.384.4^12 

3  139.703 

2  173.278 

2.181.13S 

2  972.624 

695.784 

7?>8  420 

905.239 

9.118  :8S 

l,833.9-.>8 

3  193.219 

7.385.904 

5.115.157 

7.267.808 

3.451.967 

4  655.104 

9  319.545 

15.134.757 

11.216.413 

15.058.667 

491 .135 

363.707 

653.470 

3  187 

290.07 i 

32.385 

13.049.291 

12  075. 150 

4.454.135 

1.895.762 

3.750.196 

5  818.700 

77.682.227 

70.785,328 

84.890.357 

EXPORTATIONS 


Articles 
de  la  table  de  valeurs 


1.  Minéraux,  céramique,  etc.. 

2.  Métaux  et  leurs  dérivés  . . . . 

3.  Drogueriesetproduits  chim, 

4.  Articles  en  coton  manut'act. 

5.  Art.des  autres  textiles  manu. 

6.  Laine  et  ses  dérivés  

7.  Soies  et  ses  dérivés  

8.  Papier  et  ses  applications. . 

9.  Bois  

10.  Animaux  et  dépouilles  

11.  Machines   

12.  Produits  alimentaires  

13.  Divers   

Or  monnayé  et  lingots.:  

Argent  —   


Totaux 


1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

11.409.484 

10.529.810 

12  637.733 

8.459.480 

14.725.949 

8  429.732 

1.993.497 

2. 173, .^63 

1  595.644 

3.459.637 

4.011  421 

2.475.358 

322.237 

288.633 

186.819 

1,128.445 

1.227.301 

590.980 

5)8.122 

342.; 11 

209  248 

972. 3 i6 

9  11 .653 

668  780 

3  738  003 

3.979.148 

4.677,558 

4.988.260 

4.365.663 

3.609.512 

13.814 

65.287 

54.622 

28.830.431 

41.220.663 

26.468.302 

217.510 

2U8.515 

153.205 

137.950 

1  550 

442.800 

11.248.460 

830  855 

784.420 

77.467.676 

8i  912.221 

62,C8i.713 

57-2 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Italie 


Voici  les  résultats  du  i)remier  trimestre  des  trois  années  : 
Importations 
 Premier  trimestre  

1897             1898  1899 
(En  pesetas) 

Matières  premières. . .    86.500.869     87.520  887  102.129  485 

Articles  fabriqués....    49,848.749     46.192.396  G6.771  985 

Produits  alimentaires.    39.233.556     28.133.529  38.202.133 

175.583.174   161.845.812  207.103.603 

-Çi"                                   917.967      1.750.283  50.135 

Argent                          37.813.233     24.925.570  SO . 074 . 878 

214.314.374    188.521.665  237.228.616 

Exportations 

1897             1898  1899 
(En  pesetas) 

Matières  premières. . .    66.027.418     70  424.892  69  943  316 

Articles  fa])riqués  ... .    44.297.076     44.405.487  33 '757  881 

Produits  alimentaires.    83.198.966   112.127.189  79!446.343 

193.523.460   226.957.568  183.147.540 

•9'"                                   398.710         186.700  2  109  520 

A?-gent                          37.377.530      2.239.975  1 . 909 . 780 

231.299.700   22;^.  384. 243  187.16G.840 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  1"  janvier  au  15  avril  1899  (15  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous  (1067  kil.) 

4.596  074 

4.091  426 

5.160.422 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip.  (2070  k.) 

15.519  441 

13.627.875 

15  020.505 

15.607  C65 

Asturies  (784  kil.) 

3  896.233 

3  817.247 

4.404  204 

4.727.183 

Lériiln-Heiis    (104  kil.) 

372.491 

290.926 

400  231 

439  785 

Almansn-yal..(i'èQ  kil.) 

3.488  522 

3  165  50b 

3.475.634 

3.657  682 

Saragosse  .  ..  (3650  kil.) 

15.575  611 

14.9:6.108 

17.414.201 

25.841.087 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

On  voit,  par  les  chiffres  qui  précèdent,  que  dans  la  majeure 
.partie  des  provinces  de  l'Espagne  l'étendue  des  terrains  em- 
ployés à  la  culture  du  vignoble  a  augmenté  dans  des  pro- 
portions remarquables.  L'invasion  du  phylloxéra  qui  (s'étend 
de  plus  en  plus  dans  la  Péninsule),  a  diminué  déjà  dans  une 
certaine  mesure  la  capacité  productive  du  vignoble  espagnol 
mais  la  production  n'en  est  pas  moins  considérable  puis- 
quelle  varie  entre  25  et  28  millions  d'hectolitres,  ce  qui  don- 
nerait une  production  dépassant  quinze  hectohtres  par  hec- 
tare, d  une  valeur  de  plus  d'un  demi-milliard,  aux  prix  ac- 
tuels, car  il  y  a  quelques  années,  elle  valait  le  double  ce  qui 
explique  très  bien  les  travaux  des  viticulteurs  espagnols 
pour  conserver  le  marché  français  et  celui  du  Sud  de  l'Amé- 
rique, qui  ont  pour  eux  une  importance  capitale,  comme  nous 
allons  voir  par  le  mouvement  des  exportations  des  vins 
ordinaires  dans  ces  deux  régions  : 

.Années  France  Amér.duSud 


1879. 
1880. 
18S1. 
1885. 
1886. 
1887. 
1890. 
1H97. 
1898. 


(En  hectolitres) 
2.321.000  401.000 


4.447.003 
5.439.000 
5.497.000 
5.711.000 
6.509  000 
5.252.000 
3.696.000 
4.921.00') 


470.000 
344.000 
368.000 
349.000 
427.000 
477.000 
466.000 
485.000 


(Nous  no  comptons  pas  l'exportation  à  Cuba,  quoiqu'elle 
fut  de  près  de  500.000  hect.,  parce  que  c'était  une  colonie 
espagnole). 

Exportations  en  1879.  ... 
—  1898  ' 


2.722.000  hectolitres 
5.406.000  •  — 


Augmentation   2.684.000  — 

Boit  près  du  double. 

Ce  qui  est  curieux,  c'est  que  l'étendue  des  vignobles  n'ayant 
augmenté  guc  de  20  0/0  environ,  l'exportation  totale  ait  atieint 
dans  1  année  1889,  par  exsmple,  8. 405. 8.-j0  hectohtres,  c'est-à- 
dire  lo  triple  qu'en  1879.  Il  faudrait  croire  à  une  production 
Jorcee  u  outrance,  si  nous  ne  savions  déjà  qu'un  bon  nombre 

(1)  Voir  fîconomiste  Européen,  n"»  379  à  381. 


de  contribuables  compensent  largement  l'élévation  des  im- 
pots par  des  altérations  dans  les  déclarations  des  cotes  fon- 
cières, bi  nous  admettons  une  production  de  16  hectolitres  à 
1  hectare,  les  vignobles  existants  en  1879  auraient  donné  22  5 
millions  d  hectohtres.  Des  calculs  semi-ofticiels  assignaient 
"^"s  étendue,  presque  égale  à  celle  de 
18/9,  alors  que  dans  ces  huit  années  l'exportation  avait  déjà 
augmenteede  5  000.000  d'hectolitres.  Pour  arriver  à  ce  résultat 
U  aurait  fallu  que  le  rendement  des  vignobles  augmentât 
dans  des  proportions  exagérées  ou  qu'on  eût  pris  dans  la  con- 
sommation le  vm  exporté  en  plus,  ce  qui  n'est  pas,  puisque 
la  grande  extension  du  vignoble  espagnol  eut  lieu  dans  les 
premières  années  qui  suivirent  la  signature  du  traité  do  com- 
merce de  1882.  Nous  ne  croyons  pas  exagérer  en  disant  qu'il 
y  a  encore  150.000  hectares  de  vignobles  à  déclarer  au  Fisc. 

[A  suivre.) 

Coarpler  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  4  mai  1899. 
La  tendance  générale  de  notre  Marché  reste  plus  soutenue 
dans  1  attente  de  la  publication  des  projets  financiers  du  Gou- 
vernement. 

On  cote  l'Intérieure  à  63  65;  l'Extérieure  à  70  10  lie  change 
sur  Paris  est  à  19  05. 


ITAIJLE 

LA  SITUATION 


Rome,  2  mai  1899. 
Le  Budget  de  Rectification  pour  1898-1899.  —  Discours  de  MM.  Gio- 
litti  et  Borelli.  —  La  Situation.  —  Discussions  parlementaires.  — 
Bruits  de  Grise. 

La. Chambre  a  approuvé  le  budget  de  rectification  de 
l'exercice  courant  1898-99.  On  croyait  que  la  discus- 
sion fournirait  l'occasion  d'une  bataille  très  vive  entre 
le  Ministère  et  l'opposition  qui  désapprouve  l'admi- 
nistration de  MM.  Garcano  et  Vacchclli.  Il  n'en  a  rien 
été  ;  le  budget  a  été  approuvé  presque  sans  débat 
et  j'ai  peu  de  choses  à  ajouter  à  ce  que  j'ai  dit  du  projet 
en  lui-même  et  des  commentaires  qu'en  ont  donné 
MM.  Boselli  et  Saporito. 

Je  ne  peux  cependant  passer  sous  silence  les  discours 
prononcés  par  M.  Giolitti  et  par  le  président  de  la 
Commission  du  budget,  M.  Boselli. 

M.  Giolitti  a  montré  que  la  question  financière  est 
celle  qui  mérite  la  plus  grande  attention  du  Parlement, 
car,  avec  le  cours  forcé,  l'Italie  a  le  chifl're  leplus  haut  de 
dette  publique  et  d'impôts  grevant  les  classes  pauvres. 

En  examinant  les  causes  qui  ont  conduit  la  finance 
italienne  à  ces  graves  conditions  et  en  limitant  les  re- 
cherches à  la  période  de  1880  jusqu'à  ce  jour,  on  trouve 
de  1880  à  1889  une  phase  de  décadence,  tandis  que  de 
1889  à  1897  il  y  a  une  phase  d'amélioration. 

De  1880  à  1889,  les  dépenses  ordinaires  sont  en  aug- 
mentation de  388  millions,  tandis  que,  dans  la  seconde 
période,  l'augmentation  est  bien  moindre,  c'est-à-dire 
de  43  millions  seulement. 

Dans  cette  augmentation  de  dépenses,  les  construc- 
tions des  chemins  de  fer  ont  une  très  petite  imrt. 

L'orateur  a  fait  ensuite  observer  que  si  dans  la  pre- 
mière période  l'on  avait  compris  la  nécessité  de  dimi- 
nuer les  dépenses,  on  aurait  eu  les  moyens  non  seule- 
ment de  réduire  l'intérêt  de  la  rente,  mais  aussi  d'abolir 
certains  impôts. 

Mais  la  réduction  des  dépenses  ne  peut  pas  signifier 
que  les  services  publics  doivent  empirer.  Le  problème 
n'est  pas  de  dépenser  moins  mais  de  dépenser  mieux. 

Et  l'orateur  en  examinant  les  chiffres  des  budgets  de 
la  Marine,  de  l'Instruction  publique  et  de  la  Justice,  a 
démontré  qu'ils  sont  notablement  en  augmentation 
sans  que  l'on  remarque  une  amélioration.  Il  serait  donc 
nécessaire  tout  en  réglant  mieux  les  dépenses  de  cher- 
cher une  réforme  tributaire  allégeant  les  classes  les 
ïnoins  aisées. 

Le  Ministre  du  Trésor,  après  avoir  défendu  son, 
administration  contre  l'accusation  d'avoir  trop  élargi 
les  dépenses,  a  émis  la  proposition  de  pourvoir  à  la 
conversion  des  dettes  réductibles,  moyennant  un  non- 
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veau  titres  0/0,  qui  pourrait  ensuite  servir  à  un  but 
plus  élevé. 

Relativement  aux  réformes  tributaires,  M.  Vacchelli 
a  fait  allusion  à  un  projet  d'impôt  gidbal  sur  l'ensem- 
ble des  revenus  et  des  biens,  à  l'eflet  de  faire  une  dis 
tinclion  entre  les  modestes  et  les  grandes  fortunes. 

Après  le  Ministre,  M.  Borelli  a  reuris  avec  de  nou- 
velles argumentations  les  idées  exposées  dans  le  rap- 
port que  j'ai  déjà  anal3'sé. 

Il  a  démontré  que  la  réforme  tributaire  ne  peut  se 
faire,  en  Italie,  que  dans  lésons  d'une  diminution  d'im- 
pôts ;  on  lie  pourra  l'entreprendre  que  lorsque  le  bud- 
get sera  en  condition  de  récupérer  les  pertes.  Il  a  criti 
qué  l'impôt  global  rêvé  par  le  Ministre  du  Trésor, 
comme  pouvant  arrêter  le  développement  du  capital 
déjà  trop  lent  et  difficile. 

fei  la  discussion  du  budget  n'a  été  écoutée  par  la 
Chambre  que  d'une  façon  distraite,  il  n'en  a  pas  été  de 
même  de  l'interpellation  au  sujet  de  l'achat  d'un  croi- 
seur en  Angleterre.  Ce  débat  a  failli  provoquer  une 
crise  ministérielle  :  on  a  critiqué  ce  projet  d'achat  au 
point  de  vue  de  la  protection  du  travail  national  et  au 
point  de  vue  de  l'importance  politique  de  la  chose.  Le 
Ministre  de  la  marine  a  dû  proposer  de  renvover  à  la 
discussion  du  budget  de  son  département  là  motion 
qui  avait  été  présentée  :  il  s'est  engagé  en  outre  à  ne 
prendre  aucun  engagement  définitif  jusqu'à  ce  que  la 
Chambre  en  ait  décidé. 

L'opposition  qui  a  essayé  ses  forces  sur  ce  débat  re- 
deviendra plus  aggressive  encore  lors  de  la  discussion 
des  mesures  politiques  en  deuxième  lecture.  Le  Gou- 
vernement maintient  son  projet,  sauf  sur  quelques 
points  et  son  unique  objectif  pour  le  moment  est  de 
voir  approuver  ces  mesures.  Il  est  à  craindre,  cepen- 
dant, que  les  incidents  auxquels  vient  de  donner  lieu 
l'interijellation  sur  la  politique  extérieure  et  notam- 
ment sur  les  affaires  de  Chine  ne  hâtent  bien  des  so- 
lutions. On  parle  en  ce  moment  de  la  démission  de 
plusieurs  Ministres  et  je  ne  serais  pas  surpris  que  ces 
Bruits  fussent  confirmés. 


Rome,  3  mai.  (Par  dépèche) 

Comme  je  vous  le  faisais  pressentir,  le  Cabinet  a  donné  sa 
démission.  Dès  le  début  do  la  séance,  le  général  Pelions  a 
fait  connaître  à  la  Chambre  sa  détermination. 

«  La  tournure  de  la  discussion,  a-t-il  dit.  a  démontré  qu'une 
importante  minorité  de  la  Chambre  est  hostile  à  notre  poli- 
tique en  Chine,  qui  aurait  pour  elle  une  faible  majorité. 

_«  Tous,  cependant,  hostiles  ou  favorables,  s'unissent  pour 
desapprouver  la  conduite  suivie  par  le  Gouvernement  dans  ces 
cn-cqnstances.  Comment  pourrait-on  espérer  un  résultat  sa- 
tisfaisant d'une  discussion  ultérieure  ? 

«  Le  Cabinet  a  dû  se  préoccuper  des  résultats  que  pourrait 
avou-  un  vote  exphcite  de  la  Chambre  sur  une  question  aussi 
complexe  et  éviter  surtout  de  compromettre  les  importants 
intérêts  de  l'Etat,  dans  une  résolution  d'ordre  purement  par- 
lementaire. 

«  Plusieurs  orateurs,  tout  en  approuvant  l'idée  du  Cabinet 
touchant  :i  la  prise  à  bail  de  la  baie  de  San-Mun,  désapprou- 
vent la  méthode  qui  a  été  suivie.  Ils  voudraient  en  attribuer  la 
faute  surtout  au  Ministère  des  affaires  étrangères.  Le  Cabinet 
ne  peut  pas  consentir  à  cette  subtihié,  à  cette  distinction  entre 
le  programme  a  exécuter  et  l'exécution  même  de  ce  programme, 
il  ne  peut  pas  consentir  à  cette  distinction  des  responsabilités.  » 

Ces  déclarations  ont  produit  une  très  vive  émotion,  mais 
1  on  croit  que  le  général  Pelloux  recevra  mandat  de  former  le 
nouveau  Cabinet  et  probablement  de  faire  les  élections. 

^'■o'iuctioii  du  cuivre  et  du  sulfate  de  cuivre  en 
Italie.  —  11  existe  actuellement  en  Italie  huit  mines  de  cuivre, 
aont  quatre  en  Ligurie  et  quatre  en  Toscane.  Leur  production 
annuelle  est  de  98.000  tonnes  environ  déminerai  (calcopvrite) 
contenant  c  e  3  à  4  0/0  de  cuivre.  Ce  minerai  représente  une 
valeur  totale  de  plus  de  2.000.000  de  lire. 

Une  petite  partie  de  cette  production  —  4.000  tonnes  environ 
—  est  exportée  en  Angleterre.  Le  restant  est  traité 
en  Italie  :  le  minerai  provenant  des  mines  de  la  Ligurie  à 
Bargonasco,  près  Sestri  Levante;  celui  provenant  des  mines 
de  la  toscane,  dans  le  grand  étabUssement  de  la  «  Sociéta 
Metallurgica  Italiana  »  à  Livourne. 

Actuelleiueiit,  la  production  totale  des  fabriques  est  de  5.000 
tonnfs  par  an  environ  ;  or,  comme  l'importation  en  Italie  du 
on  nnÂ''\  suivre  a  atteint,  pendant  ces  dernières  années, 
JO.OOO  tonnes,  la  production  italienne  ne  représente  jusqu'à 
ce  jour  que  le  septième  environ  de  la  consommation. 


«  Il  est  donc  naturel,  fait  ol)seiver  le  Commercio  Italiano, 
que  de  nouvelles  Société,  se  forment  pour  la  production  du 
sulfate  de  cuivre;  et  tout  fait  croire  qu'elles  réussiront.  » 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Kome 

Rome,  4  mai  1899. 

Le  Marché  a  été  a.sscz  faiblement  influencé  jiar  les  incidents 
qui  se  sont  produits  ;'i  la  Chambre  et  parles  craintes  de  diffi- 
cultés pour  le  Ministère. 

Notre  Rente  h  0/0  est  à  102  27  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  598  ...  Banque  Nationale,  962.  Méridionaux,  770. 


NORVÈGE 


Le  Commerce  Extérieur  de  la  Norvège.  —  Nous  avons 
déjà  fait  connaître  précédemment  les  variations  annuelles  du 
Commerce  extérieur  de  la  Norvège.  Le  tableau  suivant  réunit 
les  résultats  des  treize  dernières  années  connues  (1885-1897)  : 
Importations  et  exportations  annuelles 


Poids 

Import.  Export. 

Millions 
de  kilogrammes 

1885   1.42-3.6  1.648.4 

1886   1.363.6  1.694  5 

1887   1.3:6.5  1.778  5 

1888   1.620.2  1.859.6 

1889   1.822.2  2.179.9 

1890   1.780.6  2.167.7 

1891   1.909.9  2.115  5 

1892   1.920.2  3.153.6 

1893   1.985.4  2.196.8 

1894    2.178.7  2.162.6 

1895   2.281.4  2.11-6.7 

1896   2.389.5  2.480.8 

1897   2.608.9  2.718.7 


Valeurs 

Import.  Export. 
Millions 
de  couronnes 


145.6 
135.2 
133.7 
158.4 
191.6 
208.7 
223.0 
200.0 
204.6 
206.0 
222.3 
240.2 
263.7 


101.9- 
102.8 
106.6 
122.4 
132.7 
131.1 
130.4 
126.5 
136.1 
132.0 
137.3 
147.8 
167.7 


L'importation  de  1897  est  supérieure,  comme  quantité  et 
comme  valeur,  à  celles  des  années  précédentes.  Quant  à  l'ex- 
portation, elle  est,  comme  quantité  et  comme  valeur,  en  aug- 
mentation d'environ  10  0/0. 

Les  principales  importations  de  1897  concernent  les  articles- 
suivants  :  céréales,  38.3  millions  de  couronnes,  contre  35.7 
en  1896;  articles  manufacturés ,  40.2  millions,  contre  35.8 
en  1896;  denrées  coloniales,  24.2  mUlions,  contre  26  4  en 
1896. 

L'importation  des  eaux-de-vie  et  des  spiritueux,  qui,- 
pendant  plusieurs  années,  a  été  en  diminution  sensible,  aug- 
mante  de  nouveau:  après  avoir  atfeint  1.036.000 litres  (593.000 
a  100  degrés  en  1894,  elle  n'était  plus  que  de  783. OCO  litres 
(438.000  à  100  degrés)  en  1896,  et  elle  a  été  de  989.000  litres 
(545.000  à  100  degrés)  en  1897. 

Si  l'on  groupe  les  importations  et  les  exportations  d'après 
les  pays  de  provenance  ou  de  destination,  on  obtient  les 
classements  suivants  : 

Importations 
Pays  1896  1897 

(En  couronnosl 

Allemagne   63 . 932 . 900     71 .  aiS .  300 

Grande-Bretagne  et  Irlande.     63.016.700     67.560  400 

Suède   38.292.200  42.277.800 

Russie  et  Finlande   21.316.100  24.079.200 

Danemark   10.991.800  12.085.700 

Pays  hors  d'Europe   11.423.900     13. 205. 200 

Belgique   8.845.000  9.624.400 

Pays-Bas   9.933.900  11.790.700 

France   5.219.000  4.057.500 


Exportations 
Grande-Bretagne  et  Irlande.  56.346.600 

Suède   22.792.300 

Allemagne   17.832.400 

Espagne   10.485.600 


Pays-Bas 

France  

Danemark  

Belgique  

Pays  hors  d'Europe 
Russie  et  Finlande  . 
Italie  et  Autriche . . . 


.591.600 
7.044.300 
4.835.900 
5.245.000 
6.281.600 
4.343.600 
2.796.600 


65.387.000 
25.724.300 
21.918.500 
9.602.100 
8.934.100 
7.358.500 
7. 203. 200 
6.527.100 
5.940.100 
4.461.400 
3.002.000 


On  peut  constater,  d'après  ces  chiffres,  que  les  transac- 
tions commerciales  avec  la  France  ont  diminué  en  ce  qui 
concerne  les  importations  et  légèrement  augmenté  pour  les- 
exportations. 
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BRËSIL. 

Un  Message  du  Gouverneur  de  l'Etat  de  Para.  —  Notre 
confrère  le  Brésil  vient  de  publier  une  analj'se  du  Message 
adressé  au  Congrès  de  l'Etat  de  Para  par  M.  Faes  de 
Garvallio,  gouverneur  de  cet  Etat.  Ce  document  présente  un 
intéièt  particulier  parce  qu'en  analysant  les  projets  financiers 
de  M.  Gampos  Salles  il  trace  un  plan  de  la  coopération  que 
devraient  apporter  les  divers  Etats  aux  finances  de  l'Union. 

Gomme  le  constate  le  D'  Paes  de  Garvalho,  le  Para  a 
depuis  longtemps  compris  que  les  Etats  doivent  soulager 
l'Union  des  charges  qui  lui  appartiennent. 

Mais,  ajoute  M.  Paes  de  Garvalho,  la  situation  monétaire 
contrarie  tons  nos  efTwts,  et  c'est  à  l'Union,  avec  l'aide 
de  tous  les  Etats,  qu'il  appartient  de  l'éliminer:  ici,  le 
Gouverneui-  fait  le  procès  du  papier-monnaie  inconvertible, 
des  émissions  des  banques  régionales,  du  mauvais  système 
financier  républicain  et  montre  la  baisse  du  change  faisant 
obstacle  à  l'immigration  de  capitaux  et  à  l'établissement 
d'une  situation  stable. 

Pour  consolider  le  crédit  national,  le  Para  est  prêt  à  tous 
les  sacrifices  ;  c'est  lui  le  premier  qui  a  prélevé  sur  sa 
recette  ordinaire  une  part  qu'il  tient  à  la  disposition  de 
l'Union,  c'est  lui  encore  qui  a  émis  l'idée  de  voir  les  Etats  se 
solidariser  et  assumer  une  seule  et  même  responsabilité  prête 
à  sauvegarder  le  crédit  national. 

Traitant  de  la  situation  financière  du  pays  en  1898,  M.  Paes 
de  Garvalho  reproduit  quelques  lignes  du  Message  de 
M.  Prudente  de  Moraes  relatives  aux  mesures  prises  ou 
suggérées  pour  l'améliorer,  cite  l'arrangement  financier  de 
Londres  que  M.  Gampos  Salles  considère  comme  la  clef  de 
la  solution  de  la  crise  financière  et  dit  que  l'accord  en 
question  n'est  qu'un  expédient  qui  met  les  pouvoirs  publics  à 
même  de  préparer  les  éléments  complémentaires  indiqués 
pour  arriver  à  la  solution  du  grave  problème  qui  se  pose  ; 
ces  éléments  sont,  entre  autres,  la  mise  en  valeur  du  papier- 
monnaie  par  son  rachat  graduel,  ou  par  la  création  d'un 
fonds  de  garantie,  ou,  encore,  la  fixation  sur  la  base  du 
mille  reis  de  37  deniers  de  toutes  les  dépenses  et  des  recettes 
douanières  de  l'Union. 

Le  milreis  de  27  deniers,  dit  le  gouverneur  de  Para, 
est  une  unité  de  fait  qui  prévaut  au  moment  de  toutes  les 
liquidations  et  donne  la  valeur  exacte  de  nos  bénéfices  ou  de 
nos  pertes  ;  son  adoption  dans  la  confection  du  budget  ferait 
comprendre  la  décadence  de  nos  ressources  réelles. 

La  confection  du  budget  fédéral  sur  la  base  déjà  citée  en- 
traînerait la  fixation  des  droits  de  douane  dans  la  même  forme 
et  fournirait  aux  pouvoirs  fédéraux  une  excellente  occasion 
d'orienter  les  tarifs  d'importation  en  visant  à  activer  la  pro- 
duction nationale  sans  préjudice  pour  le  consommateur. 

La  valeur  des  taxes  se'conservant  toujours  la  même,  le 
papier  seul  variant  suivant  les  oscillations  du  change,  le  Tré- 
sor serait  à  tout  moment  à  même  de  réaliser  en  espèces  ce 
dont  il  pourrait  avoir  besoin,  surtout  si  une  mesure  complé- 
mentaire venait  en  même  temps  permettre  aux  Etats  de  per- 
cevoir en  métallique,  sinon  tout,  du  moins  une  partie  de  leurs 
droits  d'exportation. 

S'il  faut  s'en  remettre  à  l'impôt  du  soin  de  produire  de  l'or, 
dit  M.  Paes  de  Garvalho,  c'est  aux  Etats  plutôt  qu'il  faut 
s'adresser,  car  les  acheteurs  de  leurs  produits  sont  plus  à 
même  de  payer  en  espèces  que  les  importateurs  qui  payent 
en  or  et  vendent  pour  du  papier-monnaie. 

Un  appel  adressé  aux  Etats  dans  le  but  de  relever  la  situa- 
tion financièie  ne  pourrait  rester  sans  écho;  tous  y  trouve- 
raient la  sauvegarde  de  leurs  intérêts  et  principalement  ceux 
qui,  comme  Sam  Paulo,  Minas,  etc.,  ont  des  engagements  à 
l'étranger.  Avec  les  garanties  qu'ils  donneraient  conjointe- 
ment avec  l'Union,  — ceci,  dit  le  Gouverneur  de  Para,  au  cas  où 
une  revision  de  l'arrangement  de  Londres  serait  possible,  — on 
pourrait  faire  en  Europe  une  opération  de  crédit  destinée  en 
partie  à  la  conversion  des  soldes  des  emprunts  de  186S  et  de 
1879  ou  à  leur  rachat,  à  satisfaire  les  besoins  du  Trésor  ou  à 
la  constitution  d'un  fonds  de  garantie  du  papier-monnaie  au- 
quel on  appliquerait  aussitôt  les  titres  or  de  l'emprunt  de 
1889,  dont  le  Gouvernement  se  rendrait  acquéreur  ;  on  réali- 
serait presque  en  même  temps  à  l'intérieur  une  opération 
de  crédit  dont  le  produit  serait  employé  à  la  consolidation 
d'une  partie  de  la  dette  flottante  ;  M.  Paes  de  Garvalho  sug- 
gère encore  une  mesure  qui  permettrait  simultanément  de 
racheter  du  papier-monnaie. 

Si  le  Para,  dit  le  Gouverneur,  représenté  par  toutes  ses 
classes,  travaillait  à  la  solution  du  problème  au  relèvement 
financier,  n^n  seulement  il  rendrait  un  grand  service  à  la 
Fédération,  mais  il  démontrerait  encore  une  fois  que  legoïsme 
d'Etat  n'a  pas  élu  et  n'élira  pas  ici  son  domicile. 

M.  Paes  de  Garvalho  a  exposé  ensuite  la  situation  finan- 
cière de  l'Etat,  qui  continue  de  prospérer. 


La  recette  de  l'exercice  1897-1898  a  été  de  20.000  contos, 
contre  li.OOO  contos  en  1896  1897,  et  a  permis  non  seulement 
de  rembourser,  dans  des  conditions  avantageuses,  l'emprunt 
de  1.500  contos  fait  à  diverses  Banques,  comme  aussi  de 
porter  l.OUO  contos  à  la  Caisse  des  dépôts  pour  être  employés 
aux  études  de  l'assainissement  de  la  capitale. 

Durant  le  premier  semestre  de  l'exercice  en  cours,  la  recette 
a  continué  sa  marche  ascendante  ;  elle  atteignait,  au  31  décem- 
bre dernier,  3. f  32  contos  or  ou  12.289  contos  papier,  soit  1.105 
contos  papier  de  plus  que  pendant  la  même  période  de  l'exer- 
cice 1897-1898. 

La  dette  passive  consolidée  se  trouve  réduite  à  2.648  contos 
500  mille  reis  et  sera  réduite  encore  de  800  contos  au  prochain 
exercice,  si  le  Congrès  ouvre  le  crédit  nécessaire  au  rachat 
du  restant  des  apolices  émises  pour  payer  la  Compagnie  des 
Eaux,  dont  le  Gouvernement  s'était  rendu  propriétaire. 

M.  Paes  de  Garvalho  constate  encore  que  l'élaboration  du 
budget  en  or  a  déjà  donné  de  bons  résultats  dont  les  effets  se 
sont  fait  favorablement  sentir  sur  la  dépense  ;  il  termine  son 
Message  en  demandant  au  Congrès  de  déterminer  la  part  c[ue 
doit  prendre  le  Para  aux  fêtes  commémoratives  du  quatrième 
centenaire  de  la  découverte  du  Brésil. 


ETATS-UNIS 


Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  déjà  publié  les 
chifTres  totaux  du  commerce  extérieur  en  mars. 

'Voici  les  résultats  détaillés  de  ce  commerce  : 
Marchandises 


1897 

1898 

1899 

Importations  : 
Exemptes  de  droits.. 

(En  milliers  de  dollars) 
41.115      26.648  34.489 
35.236      34.919  38.304 

Total  

76.351 

61.562 

72.793 

Exportations  : 

85.420 
1.862 

110.751 
1.869 

102.164 
2.299 

Total  

87.282 

112.620 

104.463 

Excédent  d'exportat. . 

10.931 

51.058 

31.670 

Or 
1.439 

575 

30.708 
728 

3.187 
1.109 

Excèdent  d'importat. 

864 

29.980 

2.078 

Argent 
1.998 
4.939 

2.577 

4.095 

3.125 
5.28S 

Excédent  d'exportat.. 

2.941 

1.518 

2.161 

Pour  les  3  premiers  mois  de  1899,  les  résultats  obtenus  sont 
les  suivants,  comparés  à  ceux  de  la  période  correspondante 
de  1898  et  de  1897  : 

1899  1898  1897 


(En  dollars) 

Exportations   313.914.736     315.964.523  261.055.216 

Importations   191.291.423 

122.623.313 


165.464.546  186.942.839 


Excéd.  d'export.     122.623.313     150.499.977  74.112.377 

L'excédent  des  exportations  sur  les  importations  a  donc  été, 
pour  les  trois  premiers  mois  de  1899,  de  122.623.313  dollars- 
Pendant  la  môme  période  de  1898,  cet  excédent  s'était  élevé  à 
150.499.977  dollars  et,  pendant  la  même  période  de  1897,  il 
n'avait  été  que  de  74.112.377  dollars.  Il  y  a  donc  eu,  cette  an- 
née, par  rapport  à  1S9S,  une  diminution  de  27.876.667  dollars 
dans  le  chiffre  de  l'excédent,  ce  qui  représente  une  moyenne 
de  lOO.OUO.OUO  de  dollars  par  an. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1898-99,  les 
résultats  ont  été  les  suivants,  comparés  à  ceux  de  la  période 
correspondante  des  cinq  années  précédentes  : 

Excédent 

Importations  Exportations    des  export. 


9  mois  de  1898-99. 

—  189-98. 

—  18i^6-97. 

—  1895-96. 

—  1894  95. 

—  ■  1893-94. 


499.095.033  947.919.405  447.924.372 

455  253.362  925.905.356  470.651.994 

49 •<  866.838  8-22.280.460  323.413.622 

607.650.496  678.241.057  70.590.561 

535  529.109  623.046.515  87.517.406 

486.308.14G  709.507.690  223.199.544 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  ~  Amérique 


575 


Le  Marché  l^Mnaiicier  de  I\ew-York 

New-York,  le  3  mai  1899. 

On  émet  ((uelques  doutes  sur  la  situation  ;  ce  fait  est  dû 
aux  moins  bonnes  statistiques  commerciales  qui  font  crain- 
dre des  exportations  d'or.  De  grands  elïorts  seront  laits  pour 
les  arrêter,  car  leur  retour  serait  le  signal  d'une  réaction. 

En  avril,  les  opérations  du  Stock-Exchange  ont  porte  sur 
IG  it4'i  D'-iS  actions,  ce  qui  représente  10.883.743  titres  de 
plus  qu'en  avril  1898.  et  sur  82.897.300  doll.  d'obligations,  ce 
qui  représente  56. 150.000  doll.  de  plus. 

Le  4  (J/0  ancien  est  à  113  ./.. 

Les  valeurs  industrielles  sont  toujours  fort  actives. 

Les  valeurs  des  Chemins  de  fer  ont  une  tendance  assez  sou- 
tenue. .  H<  „     ,      ,     T  , 

Oncoter.-i<(?Wson.àl9  7/8;le  Milwaukee,a.Vi7  ./.  ;  le  Lake 
Shore,  à  200  ./.  :  VErie,  à  13  1/2;  le  Reading,  à  21  1/4;  le 
Calumet, îx^Md:  le  Canadian  Pacific,  à  98  5/8;  Y  Illinois  Cen- 
tral àll5  3/4;  le  Louisville,  à  67  1/8;  le  New-York  Central, 
à  137  7; 8;  V Union  Pacific,  à  45  3/4. 


MEXIQUE 

Le  Message  du  président  Diaz  (Suite)  (1) 

Travaux  publics  et  communications.  —  Dans  le  port  de 
Veracruz  on  a  terminé  les  ouvrages  qui  défendent  la  baie 
contre  les  lames  produites  par  le  vent,  ainsi  que  le  quai  en 
acier;  des  vapeurs  de  haut  bord  se  sont  déjà  arrimés  à 
celui-ci.  , 

Depuis  septembre  jusqu'à  cette  date,  les  voies  ferrées  du 
pays  ont  été  augmentées  de  quatre  cent  cinquante-neuf  kilo- 
mètres et  demi. "Notre  réseau  ferré  a  aujourd'hui,  dans  son 
ensemble,  douze  mille  huit  cent  soixante-deux  kilomètres  ; 
dans  ce  chitlVe  sont  compris  soixante-seize  kilomètres  appar- 
tenant aux  tramways  particuliers  des  Etats. 

En  ce  qui  concerne  les  routes,  il  a  été  ouvert  au  trafic,  sur 
celle  de  Tula  à  Giudad  Victoria,  la  partie  la  plus  difficile  de  la 
Sierra-Madre,  jusqu'au  kilomètre  vingt-deux. 

Les  produits  du  chapitre  des  Postes,  dans  le  premier 
semestre  de  l'année  fiscale  actuelle,  se  sont  élevés  à  sept  cent 
soixante-sept  mille  piastres,  ce  qui,  en  comparaison  avec 
ceux  de  la  même  période  de  l'année  antérieure,  donne  une 
augmentation  de  quatre-vingt-cinq  mille  cinq  cents  piastres. 

Le  mouvement  d'expédition  des  mandats-poste  a  été  de 
huit  cent  soixante  et  un  mille  cent  quatre-vingt-douze  piastres, 
dans  l'année  189S-99,  soit  une  augmentation  approximative  de 
quarante-huit  pour  cent. 

Du  1"  juillet  au  31  décembre  1898,  il  a  été  établi  neuf 
Administrations  des  Postes  et  quarante  sept  Agences.  Avec 
cette  augmentation,  le  nombre  total  des  bureaux  existants 
s'élève  à  mille  sept  cent  dix-huit,  sur  lesquels  cinq  cent  qua- 
torze sont  autorisés  à  faire  le  service  des  mandats  poste  et 
deux  cent  cinquante-deux  celui  des  colis  de  marchandises. 

Dans  le  cours  du  même  semestre,  il  a  été  établi  cinquante- 
deux  nouvelles  lignes  de  communication  postale,  par  chemins 
de  fer,  voitures,  à  cheval  ou  à  pied,  et  ayant  une  extension  de 
deux  mille  cinq  cent  quatre-vingt-trois  kilomètres  ;  leur  coût 
est  de  vingt-quatre  mille  deux  cent  quatre-vingt-seize  piastres 
quarante-quatre  centavos. 

Sur  le  réseau  télégraphique  fédéral,  on  a  perfectionné  le 
tracé  des  lignes  sur  divers  points  et  prolongé  le  réseau  de 
Merida  à  Peto.  jusqu'à  Ishmul,  point  suffisamment  avancé 
sur  la  côte  orientale  du  Yucatan.  L'embranchement  de  Tepa 
à  Pichucalco,  qui  appartenait  au  Gouvernement  de  l'Etat  de 
Chiapas,  est  devenu  la  propriété  de  la  Fédération. 

Etant  donné  le  développement  qu'a  pris  la  correspondance 
télégraphique  dans  le  District  Fédéral,  il  est  devenu  néces- 
saire de  doubler  le  nombre  des  fils  qui  mettent  les  succur- 
sales en  communication  avec  la  Direction  et  de  faire  usage 
de  systèmes  à  transmission  rapide. 

Le  service  de  nuit  a  été  étendu  à  quarante-deux  bureaux 
du  réseau  et  l'on  y  a  observé  une  constante  augmentation 
dans  les  recettes. 

Pendant  le  semestre  de  jviillet  à  décembre  dernier,  le  mou 
vement  général  des  dépêches  transmises  par  tout  le  réseau  a 
été  supérieur  d'un  vingt  et  un  pour  cent  à  celui  de  la  période 
correspondante  de  Tannée  antérieure. 

Depuis  le  premier  du  mois  dernier,  la  direction  des  Télé 
graphes  publie  un  bulletin  journalier  des  cotes  commerciales, 
contenant  d'utiles  renseignements  pour  le  commerce  de  la 
République.  A  cette  publication  est  jointe  une  carte  météo- 
rologique, formée  des  données  recueillies  simultanément 
dans  vingt  huit  bureaux  établis  de  telle  sorte  qu'ils  embras- 
sent toute  l'étendue  de  notre  territoire.  L'utilité  de  ce  service 
est  d'autant  plus  appréciable  qu'étant  relié  comme  il  l'est 


(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  w  381. 


avec  celui  des  Etals-Unis,  il  forme  lo  réseau  météorologiquo 
complet  de  l'Amérique  du  Nord. 

Finances.  —  Les  budgets  de  l'année  économique  de  1897  à 
1898  se  sont  soldes,  comme  le  Ministère  des  finances  l'a  fait 
oi)()ortunémenl  connaître,  par  un  excédent  de  recettes  de 
près  d'un  million  de  piastres  sur  les  dépenses,  après  avoir 
couvert  tous  les  frais  ordinaires  de  l'Administration  et  payé 
avec  les  recettes  normales,  les  frais  de  caraiîtère  extraordi- 
naire autorisés  pendant  l'année,  frais  qui  se  sont  élevés  à 
plus  d'un  demi  million  de  piastres. 

Selon  toutes  les  probabilités,  le  résultat  de  l'exercice  éco- 
nomique actuel  sera  plus  satisfaisant  encore.  En  effet,  pen- 
dant le  premier  semestre  de  l'année  fiscale,  c'est-à-dire  de 
juillet  à  décembre  1898,  les  receltes  en  espèces,  par  voies  nor- 
males ont  dépassé  vingt-huit  millions  de  piastres,  somme 
supérieure  de  deux  millions  et  demi  à  celles  perçues  dans  la 
période  correspondante  de  l'année  antérieure. 

Il  faut  remarquer  que  cette  augmentation  des  revenus  na- 
tionaux s'est  manifestée  dans  toutes  les  sources  de  recettes  et 
principalement  dans  les  droits  d'importation  et  les  impôts  qui 
constituent  la  rente  du  timbre  ;  ce  qui  prouve  que  toutes  les 
branches  de  la  production  nationale  se  trouvent  animées 
d'une  activité  sans  précédent. 

Il  est  certain  que  les  dépenses  ont  été  également  plus  éle- 
Tées  que  celles  des  autres  années;  mais  cette  augmentation 
n'est  pas,  de  beaucoup,  proportionnelle  à  celle  des  recettes. 
Pour  cette  raison,  l'Exécutif  estime  que  l'on  doit  donner  un 
plus  grand  développement  aux  administrations  qui  en  ont 
besoin;  comme  principalement  celles  de  l'instruction  pri- 
maire, do  la  bienfaisance,  des  travaux  publics,  de  la  guerre 
et  de  la  marine  et  il  se  propose  de  présenter  sous  peu,  au 
Congrès,  des  projets  de  loi  dans  ce  sens. 

Comme  conséquence  naturelle  de  la  situation  satisfaisante 
de  la  République,  il  devait  se  produire  —  et  cela  s'est  en 
effet  produit  —  une  hausse  des  valeurs  mexicaines,  hausse 
qui,  non  seulement,  est  profitable  par  son  heureuse  transcen- 
dance dans  toutes  les  questions  d'intérêt  public  qui  ont  trait 
au  crédit  du  pavs,  mais  encore  qui  promet  de  considérer 
comme  une  proche  éventualité,  l'allégement  des  charges  qui 
pèsent  sur  la  Nation  par  le  fait  de  quelques-unes  de  ses  det- 
tes à  gros  intérêt. 

La  récente  admission  et  l'accueil  favorable  sur  les  marchés 
de  Hollande,  de  Belgique,  d'Allemagne  et  de  France,  de  cer- 
tains titres  de  notre  dette,  qui,  par  le  fait  d'être  remboursa- 
bles en  argent  et  de  ne  pas  jouir  de  garantie;»  spéciales, 
avaient  été  jusqu'à  présent,  moins  facilement  négociables  que 
les  autres,  indiquent  d'une  manière  éloquente,  l'estime,  de 
jour  en  jour  plus  grande,  dont  sont  l'objet  les  valeur  publi- 
ques mexicaines  à  l'étranger. 

Lors  de  la  discussion  des  projets  des  recettes  et  des  dépen- 
ses pour  l'exercice  1899-19U0  qui  vous  ont  été  soumis,  vous 
•prendrez  certainement  en  considération  le  mouvement  ascen- 
tionnel  de  nos  revenus  et  la  hausse  sensible  de  nos  valeurs 
publiques,  sans  perdre  de  vue,  toutefois,  les  règles  de  pru- 
dente prévision  dont  ne  se  sont  jamais  écartés  les  Pouvoirs 
législatif  et  exécutif  et  qui  ont  efficacement  contribué  à 
l'amélioration  et  à  la  consolidation  de  notre  situation  flnan- 
eière . 

L'opinion  publique  a  bien  accueilli  l'établissement  de  la 
Banque  Centrale  Mexicaine  qui,  non  seulement  est  la  pre- 
mière banque  refactionriaire  fondée  conformément  à  la  nou- 
velle loi  sur  les  institutions  de  crédit,  mais  qui  réunit  encore 
les  intérêts  de  toutes  les  banques  locales  de  la  Répu- 
blique. 

L'établissement  de  cette  Banque  donnera  sans  nul  doute 
une  directe  et  puissante  impulsion  non  seulement  au  com- 
merce et  à  l'industrie,  mais  encore  à  l'agriculture. 

Le  rapport  que  je  viens  de  vous  lire  vous  démontrera  que 
le  crédit  dont  jouit  le  pays  s'explique  non  seulement  par 
l'impulsisn  que  le  Gouvernement  a  réussi  à  donner  à  toutes 
les  branches  de  l'Administration,  mais  aussi  par  l'augmenta- 
tion delà  richesse  publique,  visible  partout  ei  qui  se  révèle, 
en  outre,  dans  les  diverses  données  des  Ministères  de  Fo- 
mento  et  des  travaux  publics,  non  moins  que  dans  celles 
fournies  par  le  Ministère  des  finances,  relativement  aux  bud- 
gets, car  leur  équilibre  aurait  été  impossible  sans  l'heureux 
développement  de  toutes  les  branches  du  commerce  et  de 
l'industrie  dans  la  République. 

Ce  résultat  flatteur  se  doit  principalement  —  comme  vous 
le  savez  —  à  l'influence  vivifiante  de  la  paix,  dont  .la  durée, 
par  bonheur,  peut  être  fermement  considérée  comme  assu- 
rée, grâce  au  bon  sens  du  peuple  mexicain  qui,  ayant  conquis 
naguère,  avec  une  héroïque  valeur,  ses  plus  chères  libertés, 
s'occupe  tranquillement  aujourd'hui  de  féconder,  par  son 
travail,  les  riches  éléments  qui  abondent  sur  le  territoire  na- 
tional. Pour  atteindre  au  bonheur  qu'il  mérite  à  tant  d'égards 
il  ne  lui  manquera  certainement  pas  ni  l'aide  efficace  d'un 
législateur  patriote  et  prudent,  ni  le  redoublement  de  zèle 
que  l'Exécutif  se  propose  d'apporter  dans  la  continuation  de 
ses  travaux  constitutionnels. 
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Exploitation  de  Gisements  de  Charbon.  —  Il  vient  de 
se  fontler  une  Compagnie  anglaise,  au  capital  de  tOO.OOO 
livres  sterling  et  qui  va  exploiter  les  grands  gisements  de 
charbon  du  district  de  Acatlan.  dans  l'État  de  Puebla. 

La  (Compagnie  a  déjà  acquis  le  droit  d'exploiter  le  sous-sol 
sur  une  étfndue  de  vingt  lieues  carrées. 

Le  cliariion  est.  parait-il,  de  qualité  supérieure  et  se  trouve 
en  grande  quantité. 

Une  ligne  de  chemin  de  fer  venant  s'embrancher  sur  une 
des  lignes  existant  déjà,  sera  construite.  Les  travaux  de  per- 
foration se  feront  jusqu'à  une  profondeur  de  500  mètres. 

Si  celte  exploitation  remporte  le  succès  attendu,  elle  pourra 
arrêter  le  déboisement  du  Mexique  tout  en  permettant  de 
réaliser  de  grandes  économies  sur  le  chauffage  des  chau- 
dières. 


ASIE 


CHINE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  déjà  fait  con- 
naître les  ré>ultats  du  commerce  extérieur  de  la  Chine. 

Nous  sommes  heureux  de  reproduire  aujourd'hui  les  com- 
mentaires publiés  à  ce  sujet  dans  le  Moniteur  Officiel  du 
Commerce,  par  noire  ancien  collaboniteur  M.  G.  R.  Wehrung, 
conseiller  du  commerce  extérieur  à  Shangha'i  : 

Les  graves  événements  politiques  qui  se  sont  déroulés  en 
1898  n'ont  pas  entravé  le  commerce  extérieur  de  la  Chine. 

Malgré  le.s  craintes  relatives  à  une  conflagration  générale, 
en  dépit  de  la  guerre  hispano-américaine  qui  devait  néces- 
sairement arrêter  les  échanges  avec  les  Etats-Unis,  d'un  coup 
d'Etat  à  Pélsin,  des  inondations  du  fleuve  Jaune,  de  la  famine 
et  de  soulèvement  dans  plusieurs  provinces,  l'année  dernière 
marque  un  progrés  sur  ses  devancières. 

D'après  les  chifïres  que  vient  de  publier  l'administration 
des  douanes  maritimes,  le  mouvement  total  a  été  de  368  mil- 
lions G16.483  haikv^-an  taëls  (l]  se  décomposant  comme  suit  : 

Haikwan  taëls 

Importations   209.579.834 

Exportations   159.037.149 

Les  recettes  douanières,  directes  ou  indirectes,  se  son*" 
élevées  à  2a. 503. 396  haikwan  taëls. 

Si  on  compare  ces  chiffres  à  ceux  de  1897,  on  constate  : 

1°  Aux  importations,  une  plus  value  de  6.750.709  haikwan 
taëls  en  faveur  de  1898  ; 

2°  Aux  exportations,  une  diminution  de  4.46i.209  haikwan 
taëls  ; 

30  Pour  les  recettes  douanières,  une  moins-valuc  de  23.818 
haikwan  taëls  13. 

Hàtons-nous  d'observer,  en  ce  qui  concerne  les  expor- 
tations, que  les  résultats  de  1897  accusaient  une  augmentation 
de  32  millions  de  haikwan  taëls  sur  ceux  de  1896. 

Les  statistiques  dressées  par  M.  Taylor,  le  distingué  com- 
missaire des  douanes  impériales,  nous  permettent  d'embrasser 
la  période  comprise  entre  1886  et  1898;  elles  montrent  que, 
pour  chacune  des  années  comprises  dans  cette  période,  la 
valeur  des  importations  a  excédé  celle  des  exportations. 

Faut-il  tirer  de  ce  fait  des  conclusions  défavorables  au 
crédit  de  la  Chine  et  considérer  ce  pays  comme  s'acheminant 
vers  la  faillite  ? 

M.  Taylor  dissipe  tout  malentendu  à  cet  égard. 
_  Les  écarts  proviennent  de  plusieurs  causes.  D'abord  les 
évaluations  de  la  douane  représentent  le  prix  des  choses  sur 
le  marché  indigène  ;  cela  veut  dire  que  les  montants  portés 
pour  les  importations  donnent,  en  réalité,  le  coût  des  mar- 
chandises augmenté  des  frets,  frais  et  droits  d'entrée,  ainsi 
que  du  bénéfice  du  marchand. 

Par  contre,  l'estimation  des  exportations  ne  comprend  pas 
les  droits  de  douane  perçus  à  la  sortie  et  ne  tient  pas  compte 
des  prix  réels  payés  par  les  exportateurs. 

En  second  lieii,  les  sommes  enregistrées  par  les  divers 
bureaux  des  douanes  ne  sont  pas  le  reflet  fidèle  de  tout  le 
commerce  extérieur  de  la  Chine.  Il  se  fait  un  trafic  considé- 
rable par  jonques  avec  la  Corée  et  avec  le  Sud,  trafic  pour 
lequel  on  n'a  pas  de  données  précises  ;  de  même,  le  commerce 
important  avec  la  Mongolie  et  le  Thibet  échappe  au  contrôle 
de  la  douane. 

Enfin,  un  facteur  important  est  fourni  par  les  navires 
étrangers  de  la  marine  marchande  ou  de  la  marine  de 
guerre;  les  débours  des  capitaines  ou  des  consignataires,  pour 

_  (1)  haikwan  taèl,  monnaie  de  compte  de  la  douane,  a  été 
évalue  a  3  fr.  70  pour  1898;  sa  valeur  est  d'environ  10  0/0 
supérieure  a  celle  du  taël  servant  de  base  aux  transactions  à 
Shanghaï. 


leurs  achats  d'approvisiounemenis,  constituent  une  source 
importante  de  recettes,  venant  grossir  celle  créée  par  les 
einigrants  ou  voyageurs  d'année  en  année  plus  nombreux  en 
ce  pays. 

M.  Taylor  estime  que  ces  apports  seuls  suffisent  à  assurer 
le  service  de  la  dette  publique.  Et,  s'appuyant  sur  d'autres 
données,  dont  1  analyse  l'entraînerait  trop  loin,  l'honorable 
rapporteur  du  Bureau  des  statistiques  démontre  que  la  Chine 
tait  tace  a  ses  obligations,  sans  effort  et  sans  qu'il  en  résulte 
une  perturbation  monétaire. 

Pendant  l'année  1898,  les  remises,  en  Europe,  effectuées 
pour  le  compte  du  Gouvernement,  par  l'entremise  des  Ban- 
ques étrangères,  ont  atteint  le  chiffre  respectable  de  18.000.000 
de  Haikwan  taëls  (66.600.000  fr.);  ce  papier  a  été  acheté  par 
tes  Banques  contre  les  exportations  vers  les  pays  d'outre-m.er 

Le  développement  des  entreprises  industrielles  et  minières 
—  écrit  en  substance  M.  Taylor  —  et  la  construction  du 
reseau  ferre,  exerceront,  dans  un  avenir  prochain,  une  in- 
fluence prépondérante  sur  le  développement  du  commerce 
Maigre  les  tâtonnements  du  début,  le  progrès  est  déjà  sensi- 
ble, et  SI  certains  articles  d'importation  se  heurtent  à  la  pro- 
duction indigène  ils  seront  remplacés  par  d'autres. 

Le  mouvement  de  la  navigation  de  ou  pour  les  pays  d'outre- 
mer et  les  côtes  se  chiffre  par  3 i. 233. 580  tonnes  anglaises 
transportées  par  52.661  navires  de  toutes  sortes  et  de  toutes 
nationalités. 

D'après  les  statistiques  officielles,  il  y  avait  dans  les  ports 
chinois,  a  la  fin  de  1898,  773  maisons  étrangères  et  13.421 
résidents  étrangers. 

En  réalité,  le  nombre  des  étrangers  résidant  dans  les  ports 
ouverts  est  supérieur  à  ce  chiffre,  mais  beaucoup  ne  sont  pas 
immatriculés.  Nous  n'avons  pas  non  plus  la  liste  des  maisons 
russes. 

Un  examen  attentif  des  statistiques  des  douze  dernières 
années  permet  de  constater  que  si  le  mouvement  du  commerce 
extérieur  de  la  Chine  est  en  progression,  la  part  de  l'Angle- 
terre a  décru  dans  une  forte  proportion.  Gela  tient,  en  partie, 
au  déplacement  du  commerce  des  thés  pour  lequel  le  Royaume- 
Uni  est,  aujourd'hui,  tributaire  de  l'Inde.  Gela  tient  aussi  à 
ce  fait  que  l'Angleterre  p.'a  plus,  comme  jadis,  l'entrepôt 
exclusif  des  produits  exportés  :  la  soie,  les  déchets  de  soie, 
les  peaux,  les  plumes  d'oiseaux,  etc.,  etc.,  sont  embarqués 
directement  pour  Marseille,  Trieste,  Hambourg  et  autres 
places  du  continent  européen. 

Ma  conclusion  sera  celle-ci  : 

Nos  compatriotes  ne  doivent  pas  perdre  courage.  Si  on 
considère  les  efforts  isolés,  l'énergie  dont  quelques-uns  ont 
fait  preuves  sur  certains  points,  à  Hankow,  notamment,  où 
la  concession  française  a  été  si  bien  organisée  par  une  com- 
munauté  prospère,  on  peut  avoir  foi  dans  l'avenir. 


JAPON 

Les  Dépenses  publiques.  —  Le  Kokumin,  signalant  la 
récente  augmentation  des  dépenses  publiques,  reproduit  le 
tableau  suivant  des  évaluations  des  dépenses  annuelles  : 

Ordinaires  Extraordinaires 

Yen  Yen 

1894   70.044.721  15.791.800 

1895   75.240.691  16.401.312 

1896   104.178.935  99.279.079 

1897   121.428.500  128.096.095 

1898   141.319.006  89.583  971 

1899   140.962.801  105.488.905 

Le  même  journal  constate  que  ceux  qui  sont  intéressés  à 
la  nationalisation  des  chemins  de  fer  s'efforcent  d'assurer  la 
prompte  réalisation  de  ce  plan.  Quelques  membres  du  parti 
constitutionnel  ont  voté  une  résolution  invitant  le  Gouverne- 
ment k  convoquer  une  session  extraordinaires  de  la  Diète 
pour  étudier  spécialement  la  question. 


Les  Chemins  de  fer.  —  D'après  les  dernières  recherches 
faites  par  le  Bureau  des  Chemins  de  fer,  le  nombre  et  le  ca- 
pital des  Compagnies  privées  de  chemins  de  fer  au  Japon  est 
le  suivant  : 


Compagnies 


Avec  charte  permanente  . 

—  temporaire  . . 
Lignes  ouvertes  au  trafic. 


Nombre  Capital 


Etendue 


Yen  Milles 

56      236.557.000  3.667.46 

74       91.G'i5.631  1.834.21 

41      214.015.000  3.115.41 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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métallique 
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Or 
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Tau; 
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FRANCE  —  Banque  de  France 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898  12  mai. . 

1899  '27  avril. 
1899  4  mai. . 
1899  H  mai.. 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898 
1898 
1899 
1899 


•19  ma:  s  

21  janvier  

18  février  

18  mars  


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898   12  mai  

1.86:^ 

1.2211 

3.699 

.'173 

871) 

423 

189  9  27  avril 

1.818 

i.2in 

3.781 

497 

7S6 

432 

1899    4  mai  

1 .822 

1.206 

3.807 

470 

712 

442 

1899   12  mai  

i.m 

1.2061 

3.761 

476 

711 

446 

736 

331 

1 . 112 

892 

103 

22  avril  

752 

370 

1.377 

683 

927 

84 

732 

360 

1.448 

6.^8 

996 

91 

738 

364 

1.428 

618 

923 

9o 

i'Â 
i'Â 


31 

mars  

69 

31 

232  1 

97 

299 

27 
21 

31 

janvier  

11) 

36 

221 

93 

2:18 

28 

février  

7.5 

37 

213 

87 

266 

23 

31 

71 

35 

241 

103 

358 

25 

864 

689 

1087 

895 

» 

782 

685 

935 

863 

» 

760 

696 

939 

871 

760 

693 

945 

854 

» 

115 

20 

172 

» 

135 

17 

187 

» 

» 

130 

17 

180 

» 

» 

125 

20 

180 

» 

» 

1898   19  mars  

62 

12 

1.32 

» 

» 

» 

1898   21  janvier.... 

62 

10 

132 

» 

» 

» 

» 

1899   18  février. . . . 

65 

10 

1.50 

» 

)) 

1899  18  mars  

62 

12 

150 

» 

» 
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AUTRICHE 

1898  7  mai. . 
189  9   23  avril. 

1899  29  avril. 
1899     7  mai. . 


Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898  5  mai. . 

1899  20  avril. 
189  9  27  avril. 
1899  4  mai.. 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1898 


1899 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1898 
1899 
1899 
1899 


/  mai . . 
22  avril. 
29  avril. 

6  mai . . 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1898  31  mars.... 

1899  31  janvier  . 
1899  28  février.. 
1899  31  mars.... 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1898   20  avril  

62 

10 

218 

74 

39 

1899    10  mars  

64 

10 

215 

71 

47 

1899    20  mars  

64 

10 

213 

69 

48 

1899   20  avril  

64 

10 

220 

70 

55 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1898 
1899 
1899 
1899 


31  mars. . . 
31  janvier 
28  février. 
31  mais... 


NORVEGE 

44 


Banque  de  Norvège 


38  1 
PORTUGAL 


Banque  de  Portugal 


25 
24 
24 
24 


1898     4  mai  

27 

47 

364 

10 

74 

24 

1899    21  avril  

27 

51 

380 

15 

81 

20 

1899    26  avril  

27 

51 

377 

15 

81 

21 

1899     3  mai  

27 

51 

379 

13 

81 

21 

743 

263 

1.337 

9-7 

366 

47 

757 

264 

1.362 

27 

381 

43 

757 

264 

1.418 

38 

443 

46 

737 

264 

1.410 

36 

430 

46 

94 

13 

488 

74 

418 

24 

87 

23 

527 

43 

439 

38 

88 

23 

534 

44 

435 

38 

91 

24 

530 

34 

431 

52 

avril  

3 

3 

4 

67 

22 

17 

mars  

4 

6 

2 

68 

25 

18 

mars  

4 

6 

2 

68 

25 

18 

avril  

4 

6 

3 

66 

26 

18 

.30  avril  

82 

121 

11 

33 

20 

28  février.... 

86 

123 

5 

33 

27 

87 

126 

4 

34 

28 

29  avril, ,  , 

87 

» 

126 

4 

34 

28 

246 

146 

1.307 

636 

724 

190 

291 

314 

1.470 

800 

1.149 

77 

291 

318 

1.472 

802 

1.149 

90 

291 

317 

1.487 

798 

1.148 

83 

» 

1    81  1 

14 

44 

1 

73  ; 

15 

51 

1 

86 

14 

52 

1 

1    91  1 

10 

58 

1 

3 

3K 
3Kî 


2 

127 

46 

14 

5 

2 

n 

123 

42 

16 

5 

» 

120 

42 

17 

5 

2 

» 

118 

43 

19 

5 

1898     7  mai  

72 

174 

456 

10 

16-3 

86 

189  9    22  avril  

97 

172 

463 

9 

135 

106 

189  9   29  avril  

97 

173 

474 

9 

141 

113 

1899     6  mai  

97 

172 

481 

7 

147 

118 

6% 
6K 

6K 


3 

2K 


1898   20  avril  

302 

50 

742 

247 

286 

15 

5 

1899   31  mars  

295 

75 

825 

233 

289 

24 

5 

1899   10  avril  . 

293 

73 

815 

233 

284 

24 

5 

189  9   20  avril, 

293 

71 

789 

249 

285 

21 

5 

189  8   20  avril  

33 

9 

52 

35 

21 

5 

1899    10  mars  

35 

2 

58 

38 

23 

3 

189  9   20  mars  

35 

') 

59 

37 

24 

3 

1899   20  avril  

35 

2 

53 

38 

26 

4 

.,A 
6 


5'/» 
5 '4 

5% 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


DATES 


riîINClP.  CHAl'ITRK.S 
I      i'^  CJ 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 

18  avril  

S8 

4 

152 

2'J 

50 

13 

1899 

3  avril  

36 

4 

■157 

20 

63 

13 

1899 

10  avril  .  , 

3o 

4 

157 

21 

m 

13 

1899 

35 

4 

15) 

21 

63 

13 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898 

16  avril  

2.  DOS 

118 

2.230 

459 

365 

254  1 

4'; 

1899 

1"  avril   

2.. 555 

133 

1.589 

454 

422 

231 

1899 

S  avril   

2.. 536 

134 

1.592 

4iS 

430 

226  1 

1899 

16  avril  ... 

2.451 

123 

1.635 

414 

428 

236  1 

5  h 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898   30  avril  

23 

2 

75 

11 

27 

16 

189  9    30  mars  

22 

2 

81 

10 

31 

17 

1899    15  avril  

2 

80 

9 

31 

17 

1899  29  avril  

22 

2 

78 

10 

32 

16 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898     8  avril  

4 

9 

23 

3 

7 

7 

18l>y    22;  mars  

3 

9 

32 

7 

7 

7 

1899   31  mars  

3 

9 

33 

7 

7 

8 

1899     8  avril  

5 

9 

33 

7 

7 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1898   31  mars  

41 

4 

85  ■ 

63 

67 

29 

1898   31  décembre  . 

44 

S 

99 

57 

91 

34 

1899   28  février. . . . 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

1899   31  mars  

43 

6 

91 

75 

90 

29 

5!4 

5  Vo 

6  ' 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1898   31  mars  

11 

13 

107 

572 

246 

128 

1898   31  (Ircembre  . 

13 

18 

111 

628 

278 

137 

189  9   28  lévrier.... 

13 

13 

104 

(ilO 

264 

137 

» 

1899    31  mars  

13 

12 

111 

623 

278 

134 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898     7  mai  

92 

10 

205 

883 

178 

41 

1899   22  avril  

97 

10 

211 

953 

178 

48 

189  9   30  avril  

97 

10 

216 

953 

178 

48 

1899     6  mai-  

97 

9 

215 

953 

178 

48 

i'i 
i'A 
i% 
i'Â 


TOTAUX 


1898   12  mai  

8.618 

2.48: 

14.. 550 

5..5fâ 

6.103 

1 

432 

189  9   20  avril  

8.197 

2.730 

14.316 

5.753 

6.631 

1 

4U8 

1899     4  mai  

8.136 

2.725 

14.. 506 

5  698 

6.759 

1 

444 

1899    12  mai  

8.0.56 

2.719 

14.458 

5.613 

6.662 

1 

470 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.952 

2.604 

15.. 539 

8.360 

4.690 

3.078 

1895   31  décembre  . 

7.963 

2.574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.653 

1896   31  ilécembre  . 

7.9.53 

2.. 578 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

» 

-1897    31  décembre  . 

8.746 

2.. 546 

15.2.54 

8.S48 

6.661 

3.453 

I,a  d(-composition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci^Jessus,  comprenant  des  situations  à  des  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  .qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


6  avril 

ISavril 

20avril 

27avnl 

4  mai 

12  mai 

48 

02 

48 

07 

48 

05 

48 
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48 

12 

48 

05 
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2: 

100 

27 

100 

28 

100 

27 

100 

28 
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25 

iSn 

To 
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50 
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oO 
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50 

19 

19 

50 

19 

75 

20 

50 

IB 
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19 

20 

80 

80 

05 

8! 

05 

81 

05 

81 

05 

81 

10 

100 

05 

100 

25 
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02 

100 

23 
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26 
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26 
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50 

too 

30 

100 

GO 

100 

55 

100 

55 

100 

42 

23 

23 

03 

22 

97 

23 

02 

m 

96 

22 

96 

80 

97 

80 

07 

8-^ 

te 

81 

08 

81 

12 

81 

08 

107 

95 

107 

00 

107 

-7 

107 

63 

107 

42 

106 

80 

100 

65 

100 

70 

100 

69 

100 

63 

100 

06 

100 

61 

794 

794 

798 

793 

795 

789 

25 

43 

25 

45 

25 

41 

25 

42 

25 

i2 

25 

43 

18 

19 

25 

19 

62 

20 

32 

19 

05 

18 

95 

107 

82 

107 

52 

107 

65 

107 

62 

107 

37 

106 

75 

âa'nt-Péterabourg. . 

37 

22 

37 

25 

37 

25 

37 

2? 

37 

27 

36 

20 

47 

8-! 

47 

90 

47 

85 

47 

8.^ 

47 

90 

47 

87 

—     (*  3  mois).... 

47 

82 

47 

82 

47 

80 

47 

80 

47 

82 

47 

82 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


inlrUl»  A  Uujn  Ull'"S 

Plus 

13avrii 

OOavril 

27avril 

4  mai 

12  mai 

^Vinst'Grdâin   p3[)icr  court 

4  0/ 
*  70 

205  50 

005  50 

2C5  37 

205  37 

A.II6IT151911G . .  — 

^  /o 

122 

122 

122 

121  94 

122 

Vienne-Tr.  y  — 

4 

206  7d 

206  75 

206  87 

206  75 

2u6  15 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

419  75 

il 8  75 

416  50 

420 

420 

Lisb.-Porto  .  — 

i  % 

372 

3'i2 

370 

372 

0  '3  . . 

St-Pétersb.  .  — 

4  %, 

263  50 

263  50 

263  £0 

263  50 

*O0  DU 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  19>^ 

2,S  18 

25  17 

25  175 

25  185 

—        ....    ch.  court 

3  % 

25  2:  % 

25  20.. 

25  19 

25  1!'5 

25  205 

Belgique   — 

3  /o  % 

0  31p. 

0  2  .p. 

0  3lp. 

0  31p. 

0  25p. 

Italie   — 

5  % 

7  I2p 

7  2àp. 

1  2Dp. 

7  ..p. 

6  50p 

Suisse   — 

4  'À  % 

0  75p. 

0  75p. 

0  75p 

0  75  p. 

0  75p. 

4  % 

517  .. 

516  50 

516  . 

514  .. 

516  .. 

Slatières  ti'or  el  d'argeut 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3440  43 

3438  71 

3i38  71 

3438  71 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.). . 

218  89 

100  14 

99  92 

103  97 

103  43 

103  97 

Quadruples  espagnols  

811  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916'") 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900"i) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  dos  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv,  st.  or) 
Autr.-Hoagrie  (H.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
OL'eoe  (drachme  pap.). 

Hollande  (tl.  or)  

halie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreispap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)...  . 

Pays 
Extra-Européens 

Ktats-Unis  (doli.  or;. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
CbiDe(8h3iigbat)(taëlarg.> 


>  2 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


083  ■ 


1  234 
35  22 

2  10 
1  » 
1  » 
1 
2 

1  »  . 
5  60  S 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


iSavril 

20avril 

27avril 

4  mai 

12  mai 

1  232 

1  232 

1  232 

1  232 

1  232 

25  175 

25  )d5 

25  155 

25  165 

25  185 

2  08 

2  08 

2  08 

2  09 

2  09 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  83 

0  83 

0  83 

0  83 

0  84 

0  64 

0  63 

0  63 

0  62 

0  62 

2  07 

2  01 

2  07 

2  07 

2  07 

0  92 

0  92 

0  92 

0  93 

0  93 

3  75 

3  -5 

3  73 

3  75 

3  78 

2  60 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  17 

5  16 

5  16 

5  14 

5  16 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  46 

2  19 

2  15 

2  18 

2  12 

8  21 

1  47 

1  50 

1  49 

1  49 

1  55 

0  li 

0  73 

0  77 

0  78 

0  79 

1  68 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

3  49 

3  ôO 

3  65 

3  5i 

3  54 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  vendredi  12  mai  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  05 

Kn  Autriche- ffongrie ...  100  57 

Eq  Belgique   100  25 

En  Espagne   117  80 

En  Grèce   160  50 

En  Hollande   ICO  30 

En  Italie   107  05 

En  Portugal   147  85 

En  Russie   100  20 

En  Suisse   tûO  75 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiW&ls  Allemands   99  82 

—  Anglais   99  95 

—  Auslro- Hongrois.  99  43 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   84  89 

—  Grecs   62  30 

—  Hollandais   99  70 

—  Italiens   93  50 

—  Portugais   67  63 


Russes. 
Suisses . 


99  80 
99  25 


100  38 

Au  Mexiqjie  

221  18 

En  Républ.  Argentine  . . 

226  20 

kn  Chili  

121  93 

359  49 

99  41 

96  26 

211  .. 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  62 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  20 

—  du  Chili   82  11 

—  du  Brésil   27  81 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   47  38 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  12  mai  1899. 

La  cote  des  (changes  est  un  peu  plus  ferme  que  la  semaine 
dernière  ce  qui  s'explique  par  l'attitude  de  la  Bourse  de 
Paris,  qui  a  travaillé  sur  toutes  les  valeurs  étrangères. 

Le  papier  hollandais  passe  de  20.5  37  à  205  62,  il  est  un  peu 
au-dessus  du  gold  point  d'entrée.  C'est  un  résultat  qui  fait 
honneur  au  sacg-froid  de  la  Banque  des  Pays-Bas  qui,  pen- 
dant la  bourrasque,  n'a  pris  aucune  mesure  restrictive  et  n'a 
perdu  que  4  millions  d'or;  il  reste  à  savoir  si  elle  a  rendu 
service  au  pays  en  maintenant  le  taux  d'escompte  à  2  1/2. 


L'ICGONOMISTJ*:  liUllOPÉEN  —  Statistique  générale 


I-e  papier  allpm;iiul  esl  -X  122,  en  légère  reprise. 

La  devise  autriclùenne  reste  i\-  20Ô  7;").  Cette  somaine,  il 
n'esl  pas  entré  d'or  austro-hongrois  à  la  Banque  de  France. 
Le  versement  sur  Madrid  esl  à  420  25,  pour  ainsi  dire  sans' 
changement;  \a  Banque  d'Espagne  dispose  aujourd'hui  de 
plus  de  81  millions  à  l'étranger,  dont  l'origine  est  le  verse- 
ment de  riiuleinnilé  américaine. 

Le  papier  portugais  continue  son  mouvement  de  reprise  ; 
peut-être  faut-il  en  chercher  la  cause  dans  la  possibilitc;  d'un 
ivrrangement  avec  l'Angleterre  et  l'Allemagne  relativement  à 
la  (juestion  depuis  si  longtemps  pendante  de  Delagoa-Bay. 

Le  papier  sur  Saint-Pétersbourg  reste  à  2(>8  50. 

Le  chèque  sur  Londres  est  plus  ferme  à  25  20  1/2. 

Le  papier  sur  la  Belgique  perd  0  fr.  25  au  lieu  de  0  fr.  31  0/0. 

La  pprte  du  papier  italien  a  encore  baissé  ;  la  Rente  est 
recherchée,  elle  a  sensiblement  haussé  cette  semaine  et  les 
achats  pour  compte  parisien  oiit  naturellement  eu  une  in- 
îluonce  favorable  sur  le  change  La  devise  suisse  perd  0.750/0. 
L'or  et  l'argent  de  la  Suisse  affluent  chez  nous,  et  ce  dernier 
métal  est  retiré  à  grand  frais  ;  les  banquiers  suisses  font  un 
métier  qui  leur  devient  réellement  onéreux  comme  le  montre 
la  décision  de  la  Banque  de  Genève  de  renoncer  à  l'émission 
«t  de  retirer  ses  billets. 

Le  papier  sur  New- York  est  à  516,  venant  de  514. 


CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 

12  avril 

19  avril 

26  avril 

3  mai 

11 

mai 

1/11  9/16 
2/8  1/4 
2/0  3/4 

1/11  9/16 

1/lt  3/4 

1/11  3/4 

1/11  13/16 

2/8  3/8 

2/8  7/8 

2/8  3/4 

2/8 

3/4 

2/0  3/4 

2/0  3/4 

8/0  3/4 

2/0 

3/4 

Valeurs  à^ue  : 

Singapoure  . . .. 

1/11  T/8 

1/11  7/8 

2/.  ./. 

2/0  1/8 

3/0 
1/4 

3/16 

1/3  31/32 
1/3  31/32 
6  31/32 

1/3  29/32 
1/3  29/32 
6  31/32 

1/3  31/32 
1/4  ./. 
7  5/16 

1/4  ./. 
1/4  ../ 
7  13/32 

•/■ 
■/• 

1/4 

Rio-Jàneiro.  . . . 

7 

17/32 

14  ./ 

14  5/32 

14  3/16 

14  3/16 

14 

3/4 

Buenos  -  Avres, 

prime  de  l'or.. 

127  80 

132  70 

128  80 

135    .  . 

126 

50 

Or  en  barres  . . 

77/9  3/4 

77/9  1/i 
27-  3/3 

77/9  1/4 

77/9  1/4 

77/9 

1/4 

Argent  en  barres 

27  7/16 

28  ./. 

28  3/8 

28 

3/16 

Malgré  une  petite  baisse  de  l'argent  en  barres,  le  papier  sur 
la  Chine  et  sur  Singapoure  est  un  peu  au-dessus  du  cours  de 
la  semaine  dernière.  Le  papier  japonais  ne  varie  plus. 

La  Banque  d' Angleterre  a  offert,  mercredi,  40  lacks  en 
traites  et  transferts;  les  demandes  se  sont  élevées  à 550 lacks; 
les  pri.'c  minima  ont  été  de  1  sh.  4  d.  pour  les  traites  et  de 
1  sh.  4  d.  1/32  pour  les  transferts;  les  souscripteurs  à  ces 
cours  ont  reçu  environ  ï  0/0  de  leurs  demandes. 

Le  Rio  de  Janeiro  s'est  beaucoup  amélioré;  les  valeurs  bré- 
siliennes, tant  de  l'Etat  que  les  provinciales,  sont  en  faveur; 
on  compte  beaucoup  sur  l'administration  du  président  Cam- 
pes Salles  pour  relever  les  finances  du  pays. 

Le  Valparaiso  gagne  9/16  et  s'inscrit  à  14  3/4. 

La  prime  de  l'or  à  Buenos- Ayres  a  baissé  de  près  de  10 
points,  mais  ces  mouvements  désordonnés  ne  sont  pas  bons 
et  n'indiquent  pas  des  efforts  logiques  pour  restaurer  la 
monnaie. 

Pas  de  changement  sur  l'or  à  Londres  et  à  Paris.  L'argent 
perd  3/16,  la  spéculation  à  la  hausse  s'est  subitement  arrêtée 
d'oii  ce  léger  recul. 

D'après  la  circulaire  Pixleyet  Abell,  l'Angleterre  a  expédié, 
da  28  avril  au  4  mai,  pour  65.001  liv.  st.  d'argent  dans  l'Inde 
et  en  Chine  et,  depuis  le  commencement  de  l'année,  pour 
2.033.546  liv.  st.,  contre  2.993.768  liv.  st.  en  1898. 

La  Banque  Impériale  d'Allemagne,  comme  il  était  facile 
de  le  prévoir,  vient  de  réduire  à  4  0/Ole  taux  de  son  escompte 
et  à  5  0/0  l'intérêt  de  ses  avances. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission  ' 

La  Banque  de  France  a  gagné,  cette  semaine,  3.755.000  fr. 
d'or. 

La  circulation  a  prélevé  1.019. 000  fr.  ;'i  Paris  et  rendu 
221.000  fi'.  dans  les  succursales,  il  a  été  acheté  pour  4  mil- 
lions ()2.0U0  fr.  de  matières,  il  est  venu  566.000  fr.  de  Suisse, 
335.000  fr.  de  Belgiçiue,  40.000  fr.  de  Smyrne,  25.000  fr,  de 
Tunis,  il  a  été  expédié  à  Bombay  475.000  fr.  en  pièces  de 
5  francs. 

L'argent  a  baissé  de  141.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
392.000  fr.  à  Paris  et  1.922.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a 
été  envoyé  2.497.000  fr.  en  Suisse  et  2  millions  en  Belgique, 
il  esl  rentré  1,3011.000  fr.  de  Belgique,  372.000  fr.  de  Suisse  et 
370.000  fr.  d'Italie. 

La  circulation  a  baissé  de  46  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  augmenté  de  0  millions,  le  portefeuille  n'a  pas 
changé,  les  avances  ont  progressé  de  4  millions.  Le  compte 
courant  du  Trésor  s'est  relevé  à  103  millions,  nous  avons 


expli(|uo  la  semaine  dernière  la  raison  de  sa  faiblesse,  duo 
en  grande  partie  à  l'absence  de  budget. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de  12 
millions,  la  circulation  a  diminué  do  20  millions,  les  compt(!s 
courants  de  40  millions,  le  portefeuille  de  73  millions  ;  les 
avances  ont  augmenté  de  5  millions,  la  situation  .s'est  nota- 
blement détendue  et  elle  justifie  pleinement  la  déci'^ion  prise 
par  la  Direction  d'abaisser  le  taux  de  l'escompte.  Nous  esti- 
mons cependant  qu'on  aurait  tort  de  compter  sur  le  bon  mar- 
ché de  l'argent,  non  seulement  en  Allemagne,  mais  mémo 
dans  toute  l'Europe.  La  reprise  brillante  d'alï'aires  à  laquelle 
nous  assistons  n'est  encore  qu'à  son  début  et,  si  on  en  juge 
par  les  périodes  analogues  que  nous  avons  traversées  dans  ce 
dernier  demi-siècle,  les  choses  iront  beaucoup  plus  loin  et 
■  les  affaires  on  cours  et  en  préparation  exigeront  de  nombreux 
appels  aux  capitaux  qui,  naturellement,  se  feront  payer. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  èli- 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Or  en  barres  £  260.000   Le  Cap  5ii  000 

Australie                     30.000  Excédent  des  entrées.  240.000 

Total  des  entrées.*  290.000       Total  égal  £  290.000 

Les  entrées  ont  dépassé  les  sorties  de  6  millions,  mai.'^  la 
circulation  a  également  prélevé  G  millions,  de  sorte  que  l'en- 
caisse reste  à  760  millions. 

Comme  la  semaine  dernière,  la  circulation  a  diminué  de 
3  millions,  les  dépôts  de  14  millions  et  le  portefeuille  de  17 
millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Autriche- Hong  rie  n'a  pas  vaii.'  : 
les  billets  ont  baissé  de  8  millions,  les  comptes  cmiranls  de 
2  millions,  le  portefeuille  de  13  millions,  les  avances  sont 
restées  à  46  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  gagné  4  millions  : 
la  circulation  a  perdu  une  somme  égale,  mais  les  comptes 
courants  ont  baissé  de  10  millions,  tandis  que  les  avances 
gagnaient  14  miUions.  Les  mouvements  de  ces  deux  derniers 
comptes  sont  probablement  la  consé'quence  de  lagievedes 
charbonnages,  les  industriels  doivent  se  procurer  des  res- 
sources pour  acheter  au  dehors  le  charbon  qu'ils  ne  trouvent 
pas  en  Belgique. 

A  la  Banque  d'Espagne,  la  circulation  a  a.ugmenté  de  15 
millions  ;  les  dépôts  ont  baissé  de  4  millions  et  les  av^mces  de 
7  millions.  La  hausse  si  marquée  des  valeurs  esp  ignoles  a 
porté  les  emprunteurs  à  réaliser  leurs  bénéfices  et  à  rem- 
bourser la  Banque. 

Le  point  le  plus  saillant  dans  le  bilan  de  la  Banque  d'halle 
est  une  baisse  de  26  millions  dans  la  circulation. 

A  la  Banque  de  Russie  on  remarque  une  diminution  de 
85  millions  dans  l'encaisse  or,  de  11  millions  dans  l'encai.sse 
argent,  une  augmentation  de  43  millions  dans  la  circulation  ; 
les  comptes  courants  et  les  dépôts  ont  iléchi  de  34  millions 
et  les  avances  ont  progressé  de  10  millions. 

Dans  les  totaux  réunissant  la  situation  des  Banques  eurp- 
péennes,  on  est  frappe  de  la  régularité  avec  laquelle  croissen  t 
les  avances  sur  titres.  Ceci  s'explique  tout  naturellement,  lés 
porteurs  de  valeurs  espèrent  encore  de  la  hausse,  mais  ils 
veulent  profiter  des  perspectives  offertes  en  ce  moment  par 
les  entreprises  industrielles  et  ils  empruntent  pour  se  lancer 
dans  ces  affaires.  C'est  une  spéculation  rationnelle  qui  réuS|Sit 
au  début,  mais  qui  devient  dangereuse  quand  on  ne  .-^ait  pas 
se  liquider  à  temps;  la  situation  du  portefeuille  avances  est 
de  nature  à  appeler  toute  la  soUicitude  des  banques  d'émis- 
sion, car  c'est  par  là  que  commencent  toujours  les  abus  du 
,  crédit  et  il  est  fort  utile  de  ne  pas  les  encourager  par  un  taux., 
'  trop  réduit. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-IWIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


du  15         Depuis  du  15  Depiir^^ 

OR'               au  22  avril  le  l"janv.  au  22  avril  lel^janv. 

Grande-Bretagne          »               »  23.154  2.991.977 

France                        »               »  250.900  1.129.734 

Allemagne                   »               »  324.240      858. -316 

Autres  pays  .. .      586.352   3.755.542  18.724  412.338 


Total  1899...      586.352   3.755.542      617.018  5.3<^â.4I5 
1898...        l(;..-)00   4.432.321  10.06.^.512  50. 425'. 666 
-   1897...        15.930   1.086.251        54.895  1.1G2V369 
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ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


765.060  14.443.780 
»  1.146.631 
»  1.300 
1.000  434.408 


766.060  16.026.119 
647.105  13.255.998 
958.425  14.669.472 


9.442  57.941 


100.035  960.587 

109.477  1.018.528 

17.594  869.508 

80.340  719.414 


Banques  associées  de  New-Yorft 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

1898   7  mai  . 

159.8 

14.6 

6.59.6 

1899  22  avril. 

189.7 

14.0 

884.0 

1899  2.^  avril. 

189.2 

14.0 

883.6 

1899   6  mai  . 

188.4 

13.9 

899.6 

Portefeuill" 


571.1 
760.6 
760.0 
776.7 

Il  y  a  eu,  du.  15  au  22  avril,  un  petit  arrivage  d'or  européen 
à  New- York,  mais  il  a  été  réexporté  en  grande  partie  à  Cuba. 
Les  dépi'its  et  le  portefeuille  des  Banques  associées  de  New- 
York  sont  en  progrès  marqué. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

1899 

18  mars 

99.5 

169.8 

5.2 

30.4 

58.7 

25  mars 

99.8 

171.0 

4.5 

31.7 

58.8 

l"""  avril 

98.8 

183.3 

3.0 

36.5 

61.5 

8  avril. 

9S.9 

171.8 

7.7 

36.6 

56.4 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'appelle  aucune 
observation  particulière;  cependant,  comme  dans  les  Banques 
européennes,  le  chiffre  des  avances  est  très  élevé. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  suisse 

Le  change  défavorable  de  la  Suisse  préoccupe  vivement 
nos  voisins.  On  lira  à  ce  propos,  avec  intérêt,  la  communica- 
tion suivante,  publiée  par  le  Journal  de  Genève  : 

«■  A  propos  du  change  sur  la  France  et  de  ses  inconvé- 
nients actuels  pour  la  Suisse,  on  entend  émettre,  sous  diffé- 
rentes formes,  l'opinion  que  l'infériorité  de  notre  change 
doit  être  attribuée  à  une  insuffisance  de  la  garantie  métalli- 
que des  billets  de  nos  banques.  Ces  billets,  dit-on,  obtien- 
dront toujours  et  partout  le  pair  lorsqu'ils  seront  entièrement 
représentés  par  du  numéraire. 

«  Il  semble  utile  de  faire  observer  que  ce  point  de  vue,  en 
désaccord  avec  la  théorie  du  billet  de  banque,  est  absolu- 
ment contredit  par  les  faits. 

«  Quel  est,  en  effet,  le  but  du  billet  de  banque?  De  mobili- 
ser dans  une  certaine  limite  le  portefeuille  d'effets  de  la  Ban- 
que, afin  d'augmenter  sa  puissance  d'escompte,  soit  de  crédit, 
en  faveur  du  public. 

«  Or,  si  le  billet  est  représenté  dans  les  caisses  de  la  Ban- 
que par  sa  totalité  en  numéraire,  quelle  est  son  utilité  ?  Uni- 
quement de  décliarger  les  poches  du  porteur  du  poids  du  nu- 
méraire; on  conviendra  que  c'est  trop  peu. 

«  Mais  le  billet  de  banque,  fût-il  représenté  entièrement 
par  du  numéraire,  ne  circulera  pas  au  pair  à  l'étranger,  si 
la  situation  économique  des  pays  ne  le  comporte  pas  ou  si 
des  circonstances  particulières  d'offre  et  de  demande  se  pro- 
duisent. 

«  En  voici  la  preuve  : 

0  Au  mois  de  novembre  1898,  le  Londres  a  valu  à  Paris 
25  fr.  42  par  livre  sterling,  ce  qui  représente  sur  l'or  une 
prime  do  sept  pour  mille,  ou  pour  le  billet  français  à  Londres 
une  perte  de  70  centimes  pour  100  francs. 

«  Ces  jours,  le  Londres  vaut  à  Paris  25,18,  soit  une  perte 
de  (>  1/2  centimes  sur  la  parité  en  or  de  la  livre  sterling.  Ni 
la  proportion  métallique,  ni  le  crédit  des  établissements  ne 
sont  en  jeu  dans  ces  Iluctuations. 

"  Mais  voici  une  démonstration  plus  directe  en  ce  qui 
nous  concerne  : 

<c  Le  29  du  mois  dernier,  la  Banque  nationale  de  Belgique 
accusait  une  encaisse  de  111  millions  de  francs  et  une  circu- 
lation de  billets  «le  523  millions,  tous  en  chiffres  ronds  :  la 
proportion  du  métal  est  donc  de  21  0/0. 

«  Le  ^9  du  même  mois,  les  banques  suisses  d'émission  ont 


une  encaisse  en  monnaie  légale  de  107  millions  pour  une- 
circulation  de  217  millions  :  proportion  49,30  0/0. 

«  Or,  dans  ces  conditions,  le  change  belge  est  à  Paris  à 
50  centimes  de  perte,  escompte  3  1/2  0/0,  tandis  que  le  change 
suisse  est  à  Paris  à  68  3/4  centimes  de  perte,  escompte  5  0/0. 

«  On  voit  donc  bien  que  la  proportion  du  métal  est  un 
lacteur  secondaire,  puisque  la  position  des  banques  suisses, 
du  double  plus  forte  que  celle  de  la  Banque  belge,  n'empêche 
pas  le  change  suisse  de  perdre  18  3/4  centimes  par  100  francs 
de  plus  que  le  change  belge,  sans  compter  la  différence  du 
taux  de  1  escompte. 

«  Mais  la  Suisse  ne  donne  pas  lieu  à  ces  grandes  opérations 
linancieres  qui  renversent  momentanément  les  conditions  des 
changes.  Elle  est  sous  le  coup  d'un  change  défavorable  et 
ruineux  parce  qu'elle  a  de  trop  gros  engagements  à  l'étranger, 
surtout  en  France. 

«  Nous  avons  vu  que  sa'  balance  commerciale  pour  1898  est: 
en  sa  défaveur  de  330  millions.  Pour  les  mois  de  janvier  et  de 
février  derniers,  les  recettes  des  douanes  suisses  sont  en  aug- 
mentation de  528.000  fr.  sur  la  période  correspondante  de 
1898  (1);  on  a  donc  acheté  à  l'étranger  davantage  que  précé- 
demnient  et  contracté  une  plus  grosse  dette. 

«  C'est  cette  tendance  qui  est  la  cause  principale  et  certaine 
des  conditions  du  change,  qui  finira  par  créer  un  malaise 
redoutable  dans  le  pays. 

«  Il  ne  faut  pas  laisser  errer  l'opinion  du  public  sur  ce- 
sujet;  il  ne  faut  pas  la  diriger  sur  des  causes  secondairés  ou 
purement  techniques.  Il  faut  lui  dire  la  vérité. 

«  Une  opinion  estime  que  parmi  les  causes  qui  dépriment 
notre  change  et  donnent  chez  nous  une  telle  prépondérance 
au  change  français,  il  en  est  qui  restent  obscures;  c'est  pos- 
sible. Mais  la  principale,  celle  de  l'exagération  de  nos  enga- 
gements à  l'étranger,  surtout  sous  la  forme  d'achats  en 
France,  est  indéniable,  elle  crée  des  conditions  économiques- 
et  politiques  qui  contiennent  en  germe  un  véritable  danger. 


L'Étalon  d'Argent  au  Mexique 

(Suite)  (2) 

A  ce  sujet,  il  est  intéressant  de  reproduire  la  lettre  adres- 
sée le  18  août  1897  par  M.  Don  José  Yves  Limantour,  Minis- 
tre des  finances  du  Mexique,  ■:>  M.  Ottomar  ITaupt,  une  auto- 
rité bien  connue  en  France,  en  matière  monétaire,  et  un  mo- 
nométalliste  or,  qui  nous  avait  conseillé  d'adopter  l'étalon 
d'or  et  qui  avait  même  proposé  un  moyen  pratique  de  le  faire. 
La  politique  du  Gouvernement  mexicain  est  clairement  indi- 
quée dans  cette  lettre  et  les  difficultés  de  l'adoption  de  l'éta- 
lon d'or  sont  indiquées  avec  beaucoup  d'habileté, 
a  Monsieur, 

«  Votre  lettre  du  21  juillet  m'est  parvenue  et  je  m'empresse 
de  vous  remercier  pour  les  intentions  louables  qui  vous  ont 
sans  doute  poussé  à  me  communiquer  vos  idées  sur  la  ques- 
tion monétaire  au  Mexique. 

Vous  avez  parfaitement  raison  quand  vous  m'assurez  qu'il 
ne  s'agit  pas  maintenant  d'une  discussion  académique  sur 
les  avantages  du  simple  ou  du  double  étalon,  mais  d'un  pro- 
blème essentiellement  pratique  dont  la  solution  s'impose  cha- 
que jour  de  plus  en  plus.  Il  s'est  écoulé  peu  de  temps  depuis 
que  cette  étude  a  été  entreprise  par  le  Ministère  que  je  di- 
rige et,  comme  vous  pouvez  le  comprendre,  le  Gouvernement 
suit  avec  attention  les  phases  générales  de  la  question  moné- 
taire, autant  qu'il  s'efforce  de  suivre  dans  toutes  leurs  nuan- 
ces les  conséquences  qui  peuvent  survenir. 

Il  est  certain  qu'une  panique  régne  à  ce  sujet  dans  le 
monde  et  qus,  sous  son  influence,  plusieurs  nations,  avec  ou 
sans  cause,  que  ce  soit  dans  un  but  lucratif  ou  par  une  ma- 
nie d'imitation,  ont  changé  leur  système  monétaire  et  mis 
l'argent  dans  l'ombre. 

Il  est  également  certain  que  d'autres  nations,  telles  que 
l'Inde  et  la  Chine,  qui  étaient,  d'énormes  consommateurs  de 
métal  blanc,  ont  diminué  ou  arrêté  leurs  achats  et  le  fait  est 
également  certain  que  la  production  de  ce  métal  a  constam- 
ment augmenté  dans  une  progression  très  rapide.  Toutes  ces 
circonstances  combinées  ont  augmenté  ou,  au  moins,  hâté  la 
dépréeidtion  de  l'argent. 

Cette  question,  cependant,  est-elle  réglée  fatalement  et  dé- 
finitivement ou  n'admet  elle  aucun  remède  ?  Vous  semblez  le 
penser,  mais,  pour  ma  part,  je  n'en  suis  pas  encore  con- 
vaincu et,  indépendamment  de  l'opinion  qu'on  puisse  avoir 
sur  cet  important  sujet,  bien  des  raisons  puissantes  existent 
pour  que  le  Mexique  ne  change  pas  son  étalon  monétaire, 
au  moins  tant  que  quelques-unes  de  ses  conditions  économi- 
ques actuelles  subsisteront. 


(1)  L'augmentation  est  même  d 
quatre  premiers  mois. 

(2)  Voir  l'Economiste  Européen,  n»  375  à  382 


1.123.537  fr.  pjur  les 
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Dans  ma  répoiuo  déjà  adressée  à  M.  Jacoby,  j'ai  essayé 
d'indiquer  en  détail  les  deux  sortes  de'difficultés  que  nous 
rencontrerions  pour  passer  de  l'étalon-argent  àl'étalon-or.  La 
première  de  ces  diflicultés  concerne  le  moyen  de  nous  pro- 
curer l'or  nécessaire  pour  notre  circulation;  la  seconde  (évi- 
demment la  plus  sérieuse)  touche  presque  à  l'impossible, 
car  elle  n'est  rien  moins  ([ue  la  nécessité  de  conserver  l'or 
dans  le  pays  et  de  supprimer  son  exportation. 

La  balance  commerciale  du  Mexique  est  très  défavorable  ; 
les  exportations  dépassent  de  beaucoup  les  importations  et 
•en  plus  de  la  valeur  de  ces  dernières,  il  faut  payer  en  or  le 
service  de  la  dette  extérieure,  l'intérêt  des  obligations,  les 
dividendes  des  chemins  de  fer,  ceux  de  bien  d'autres  entre- 
prises industrielles  et  minières  qui  ont  été  établies  ou  sont 
exploitées  avec  les  capitaux  étrangers.  Pendant  les  années 
favorables,  ce  désiquilicre  est  neutralisé  en  partie  par  l'effet 
du  nouveau  capital  européen  venant  chercher  un  placement 
dans  le  pays  ;  mais  ce  facteur  compensateur  disparaît  com- 
.I)lètement  dans  les  époques  de  fièvre  et,  en  outre,  quand 
l'argent  souffre  de  continuelles  dépréciations. 

Eh  bien,  en  réunissant  les  exportations  nécessaires  pour 
payer  ces  diverses  sommes  nous  trouvons  que  l'argent  repré- 
sente de  55  à  60  0/0  et  les  autres  produits  45  ou  40  0/0  des 
exportations  ;  en  d'autres  termes,  nous  exportons  65  000  000 
d'argent,  contre  45.000.000  ou  50.000.000  de  tous  les  articles 
reunis. 

Dans  ces  conditions,  quel  expédient  pouvons-nous  adopter 
pour  retenir  l'or  nécessaire  et  ne  pas  souffrir  les  déceptions 
éprouvées  par  les  autres  pays  qui  ont  adopté  l'étalon  d'or  et 
qui  ont  vu,  sans  pouvoir  l'empêcher,  l'exode  de  leur  métal 
jaune  ? 

_  En.  vérité,  je  n'ai  pu  répondre  d'une  manière  satisfaisante 
a  cette  question.  Aussi  longtemps  que  l'argent  reste  en  circu- 
lation, il  est  parfaitement  établi  par  la  loi  de  Gresham  que 
lor  est  invariablement  exporté  et  on  ne  peut  songer  à 
limiter  la  circulation  de  l'argent  dans  un  pays  qui  le  produit 
peut-être  plus  abondamment  que  toute  autre  nation  du 
monde. 

Emettre  des  certificats  d'or  pour  garder  le  métal  n'est  pas, 
à  mon  avis,  pratique,  car  si  ces  certificats  n'étaient  pas 
remboursables  à  la  volonté  du  porteur  il  s'ensuivrait  une 
question  délicate  de  crédit  et  ce  serait  nous  exposer  à  une 
série  de  désastres  imprévus  ;  s'il  en  était  autrement,  les 
certificats  seraient  immédiatement  convertis  en  or  et  le  métal 
se  trouverait  aussitôt  exporté. 

Croyez,  etc. 

J.-Y.  LiMANTOUr,.  » 

En  terminant,  je  pense  qu'il  est  hors  de  doute  que  la  prin- 
cipale, même  la  seule  cause  de  la  dépréciation  de  l'argent  se 
trouve  dans  sa  démonétisation  et  que  si  les  Monnaies  du 
monde  étaient  encore  ouvertes  à  la  frappe  libre,  comme 
avant  1872,  dans  le  rapport  existant  alors,  le  prix  de  ce  métal 
redeviendrait  ce  qu'il  était  par  rapport  à  l'or. 

Je  suis  certain  que  le  Gouvernement  mexicain  accepterait 
tout  rapport  que  les  nations  commerciales  du  monde  voudraient 
appliquer,  même  s'il  différait  de  l'ancien.  En  ce  qui  concerne 
ma  propre  opinion,  je  préférerais  rester  à  celui-ci,  parce  qu'il 
est  le  rapport  naturel  parce  qu'il  s'est  maintenu  pendant  près 
de  400  ans.  Tout  autre  rapport,  quel  qu'il  soit,  16,  20  ou  plus, 
serait  artificiel.  , 

Matias  Romero 
Ministre  du  Mexique  à  Washington. 


Le  Monnayage  au  Mexique 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  de  la  frappe  dans 
les  divers  Hôtels  de  Monnaies  du  Mexique  pendant  le  mois 
de  décembre  1898  : 

-Hôtels  desJVIonnaies    Argent        Or      Cuivre  Valeur  totale 

(En  piastres) 

Guliacan   190.000      2.385       »  192  385 

Guanajuato  . . . .      299.000     14.287       »  318'287 

Mexico  •    639.000     26.471     2.194  667:665 

Zacatccas   249.000         »  »  249.000 

Total   1.377.000     43.143     2.194  1.422.337 

Voici  les  résultats  totaux  du  mois  correspondant  de  1897  : 
Argent  Or        Cuivre   Valeur  totale 

Dec.  1897..,.    1.800.400      42.974      3.500  1.846.874 

Depuis  le  commencement  do  l'exercice  actuel,  les  résultats 
> mensuels  ont  été  les  suivants  : 

Argent        Or       Cuivre   Valeur  totale 

Juillet   2.466.000     74.177      4.000      2  544  177 

Août   2.146,060     60,561      3.000  2.209.621 


Septembre.. . 

Octobre  

Novembre. . . 
Décembre . , . 


Argent 

1. 605.000 
1.6.^)4.000 
1.278.387 
1.377.000 


Or 

62.090 
62.529 
38.647 
43.148 


Cuivre    Valeur  totale 


1.500 
2.194 


1.(1(57.090 
1.718,029 
1.317.034 
1.42<>.337 


Le  Monnayage  des  principaux  pays 

Nous  avons  déjà  publié,  d'après  le  rapport  du  Directeur 
de.s  Monnaies,  un  tableau  du  monnayage  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent en  1897.  Voici,  d'après  le  rapport  du  Directeur  de  la 
Monnaie  aux  Etats-Unis,  les  résultats  du  monnayage  des 
principaux  pays  en  189()  et  1897  : 

1896  1897 


Pays 
■ — - 

oT  " 

— 

Argent 

oT^ 

Argent 

(En  dollars) 

— 

Etats-Unis 

47.053.060 

23.089.999 

76.028.485 

18  487  2'?7 

Mexique  . . . 

565.985 

21.092.397 

417.176 

19.Ê0S.4Ô9 

Gr.-Bretagn" 

23.402.560 

6.470.352 

8.654.764 

Australie. 

34'.602!786 

37.289.873 

^> 

5.579.692 

25.227.996 

France 

21.719.880 

42.726.251 

8  !  493 

Allemagne  , 

25!i33!47d 

2.718.368 

30.145.656 

)) 

Russie  , 

10.284 

30.985.566  170.614.861 

35  392  493 

Autr.-Hong. 

33. 898^739 

7.904.911 

33  640  .^53 

5  722  3?)0 

Erythrée . . . 

)> 

771.800 

Espagne. . . , 

)> 

5.386.942 

2  890  407 

6.7;ii.l06 

Italie  

» 

» 

147  965 

307.957 

Serbie 

» 

)) 

1 .014.624 

Japon  

1.125.000 

13.399.062 

31.600.410 

4.266!()28 

Portugal . . , 

1.900.800 

» 

864.000 

Pays-Bas  . . 

» 

428.130 

» 

96  i.  800 

Norvège. , . . 

» 

66.900 

147.400 

Suède 

» 

109.007 

» 

.535"  319 

Danemark. . 

1,35  513 

Suisse  

1.544.000 

1.930 

1.544.000 

Turquie. . . , 

50.114 

7.473 

920.962 

440.435 

Effvnte  

)) 

562.770 

)) 

519  830 

Abyssinie . . 

)) 

376 

)> 

723  133 

Libéria  .... 

» 

12.000 

» 

Hong-Kong. 

» 

1.700.000 

» 

23.88().427 

Chine 

» 

8.638.6S0 

» 

10.636.955 

Indo-Chine . 

» 

12.542.772 

2.773.428 

Tunis 

232 

347 

632.500 

347 

Canada   

» 

140.000- 

65.964 

Terre-Neuv 

» 

98.000 

>; 

Costa-Rica', 

» 

» 

465.433 

» 

» 

Argentine  , . 

982.715 

» 

» 

1.508.087 

1.189.282 

Pérou  

» 

2.704.831 

449.807 

Colombie. . . 

» 

» 

559.480 

Equateur  . , 

169.798 

» 

623.687 

Chili  

5.424.686 

677.877 

49 

)> 

Uruguay . . , 

n 

» 

» 

•> 

Guatemala  . 

» 

» 

» 

» 

Honduras 
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» 

20.000 

Indes  Occid. 

britaisn  

» 

» 

C06.071 

Porto-Rico  . 

» 

167.240 

Indes  orient. 

allemandes 

» 

392 

» 

127.440 

Nouv.-Guin. 

allemande. 

» 

Monaco  .... 

386.000 

» 

Strails-Sett- 

lements  . . . 

» 

453.5i)4 

» 

134.000 

Etat  Congo. 

193.000 

» 

Maroc   

589.985 

» 

873.509 

Ile  Maurice. 

» 

» 

50,000 

» 

150.000 

3.322.752 

» 

Total...  195.899.517  153.395.740  437.719.345  167.760.297 


Situation  Muaicière  Générale 


Europe  —  France.  Les  dispositions  du  Marché  res- 
tent favorables  et  les  affaires  sont  très  actives.  C'est  la 
hausse  qui  l'a  encore  emporté  cette  semaine.  Cepen- 
dant, au  dernier  moment  et  à  cause  de  la  réponse  des 
primes  qui  a  lieu  aujourd'hui,  des  réalisations  se  sont 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Situation  financière  générale 


produites  qui  ne  nous  ont  pas  permis  de  clôturer  par- 
tout au  ])lus  haut. 

L'argent  reste  toujours  abondant,  mais  le  taux  des 
l  eports  pour  la  liquidation  de  quinzaine  ne  paraît  pas 
tlevoir  s  écarter  beaucoup  de  celui  praticpié  fin  avril. 

Les  Renies  Françaises  ont  été  plus  animées  que  pré- 
cédemment. 

'  Allemagne.  —  La  Reichsbanli  a  abaissé  le  taux  de 
son  escompte  de  4  1/2  0/0  à  4  0/0  et  le  taux  des  avan- 
ces sur  titres  de  o  1/2  0/0  à  5  0/0. 

Le  travail  des  Banques  pendant  le  premier  trimestre 
a  montré  encore  plus  d'activité  que  pendant  le  pre- 
mier trimestre  1808. 

Pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'année,  les  im- 
portations se  sont  élevées  à  9.027.444  tonnes  contre 
8.771.1101  dans  le  même  temps  de  1898  et  les  exporta- 
tions se  sont  élevées  à  7.(  09.684  tonnes  contre  6.890.134 
en  1898.  La  valeur  approximative  de  ces  importations 
est  de  1.295.961.000  M  (1.304.826.000  en  1898)  ;  la  valeur 
approximative  des  exportations  est  de  994.762.000  M 
(921.895.000  M). 

Angleterre.  —  La  publication  des  termes  de  l'accord 
anglo-russe  n'a  pas  été  fort  bien  accueillie  en  Angle- 
terre :  on  a  reprôché  à  cet  instrument  diplomatique 
de  ne  pas  délimiter  nettement  la  sphère  d'influence 
anglaise. 

Ce  fait  n'a  pas  eu,  d'ailleurs,  d'influence  sur  le 
Marché,  qui  a  été  occupé  par  la  liquidation  de  mi-avril 
et  par  la  baisse  des  actions  mines  d'or.  Cette  baisse 
parait  avoir  pris  fin;  quant  à  la  liquidation,  elle  s'est 
faite  avec  facilité. 

La  Chambre  des  Communes  vient  de  voter  quelques 
modifications  aux  nouveaux  droits  sur  le  vin  et  sur  les 
valeur^  étrangères  proposés  par  le  Chancelier  de 
l'Echiquier  dans  son  budget. 

Autriche.  —  Notre  correspondant  nous  envoie  un 
relevé  des  faveurs  acsordées  par  le  Gouvernement  hon- 
grois aux  différentes  industries  du  pays. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  s'améliorent, 
mais  on  ne  prévoit  aucun  abaissement  du  taux  de 
l'escompte  avant  jeudi  prochain,  jour  où  se  réunira  le 
Conseil  d'administration  de  la  Banque  Austro-Hon- 
groise. I 

On  constate  un  assez  grand  engouement  des  capita- 
listes autrichiens  pour  les  valeurs  industrielles  alle- 
mandes. 

Espagne.  —  La  Bourse  a  présenté  un  aspect  iden- 
tique à  celui  des  semaines  précédentes,  ce  qui  est 
logi(jue,  puisque  les  mêmes  causes  subsistent.  Le 
Marché  a  opposé  une  forte  résistance  à  la  baisse  ;  mais 
il  s'est  refusé,  en  même  temps,  à  s'orienter  nettement  à 
la  hausse. 

La  dette  flottante  du  Trésor,  qui  s'élevait  à  572  mil- 
lions 215.200  pesetas  87 le lei- avril,  était  de  568 millions 
018.393  pesetas  60  le  1er  mai  ;  elle  a  donc  diminué  de 
plus  de  3  millions  de  pesetas  pendant  le  mois  d  avril; 
Je  montant  de  la  dette  flottante  imputable  au  présent 
exercice  est  de  25.019.893  pesetas  60. 

De  tous  cêjtés  on  semble  vouloir  travailler  sérieuse- 
ment à  élargir  le  champ  de  l'industrie  espagnole. 

Italie.  —  On  s'est  surtout  occupé,  cette  semaine,  de 
la  solution  de  la  crise  ministérielle.  On  annonce  à  la 
dernière  heure  que  M.  Visconti-Venosta  s'est  rendu 
chez  le  général  Pelloux  et  lui  a  déclaré  qu'il  acceptait 
le  portefeuille  des  affaires  étrangères  dans  le  nouveau 
cabinet. 

Le  général  Pelloux  aura  en  conséquence  la  prési- 
dence et  l'intérieur  ;  M.  Visconti-Venosta,  les  affaires 
étrangères  ;  le  général  Mirri,  la  guerre  ;  l'amiral  Bet- 
tolo,  la.  .marine;  MM.  Lacava,  les  travaux  publics; 
Baccelli,  l'instruction  publique. 

On  assure  que  MM.  Boselli  et  Salandra  auront  le 
Trésor  et  les  Finances. 

Nous  connaissons  les  résultats  des  recettes  pu- 
bliques pour  les  dix  premiers  mois  de  l'exercice:  elles  se 
sont  élevées  à  1.128.096.000  livres,  soit  1.615.000  de 
plus  que  pour  la  période  correspondante  de  1897-1898 
et  16.3i4.000  de  plus  que  les  évaluations  budgétaires. 


Suisse.  —  Le  relevé  définitif  du  commerce  extérieur 
de  la  Suisse  en  1898,  non  compris  les  métaux  précieux, 
donne  pour  l'importation  1.065  millions  de  francs,  soit,' 
en  chiffres  ronds,  10  millions  de  plus  que  le  relevé  pro- 
visoire publié  en  février  ;  pour  l'exportation,  723  mil- 
Iions7.j0.000  francs.  Par  rapport  à  1897,  il  y  a  eu  en 
189b  une  augmentation  de  l'importation  de  34  millions 
et  de  l'exportation  dfe  30  1/2  millions. 

Turquie.  —  On  trouvera,  page  605,  une  analyse  des 
résultats  de  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  ottomans. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  droits  de  douane  perçus 
en  or  a  Rio-de-Janeiro,  Bahia  et  Pernambuco,  pendant 
le  premier  trimestre  de  1899,  se  sont  élevés  à  2.241  053 
milreis. 

Chili.  —  On  signale  une  diminution  très  grande  du 
commerce  d'importation  au  Chili.  Ce  fait  est  dû  à  l'ap- 
phcation  des  nouveaux  droits  qui,  pour  nombre  de  pro- 
duits étrangers,  sont  absolument  prohibitifs  ;  il  est  dû 
aussi  à  la  dépréciation  du  papier-monnaie. 

Etals-Uni^.  —  Le  Marché  de  New-York  a  été  assez 
agité,  à  cause  des  liquidations  qui  se  sont  produites  à 
la  suite  des  abus  de  spéculation  sur  les  valeurs  indus- 
trielles. 

En  mars,  les  recettes  des  chemins  de  fer  se  sont  éle- 
vées à  43.609.792  dollars,  ce  qui  représente  6.2  0/0  de 
plus  qu'en  mars  1898  et  15.7  0/0  de  plus  qu'en  mars  1892. 

Mexique.  —  Les  résultats  définitifs  du  commerce  ex- 
térieur pour  le  premier  semestre  de  1898-99  ne  modifient 
pas  sensiblement  les  chiffres  provisoires  déjà  publiés  : 
Ils  montrent  le  développement  énorme  des  exportations 
qui  ont  dépassé  de  8.788.858  piastres  celles  de  la  période 
correspondante  de  1897-98. 

Au  31  décembre  dernier,  le  nombre  total  des  mines 
diverseis  concédées  sur  l'étendue  de  la  République  était 
de  8.496  et  leur  étendue  totale  de  76.298  pesetas. 

République  Argentine.  —  Nous  analysons  p.  607,  le 
Message  du  président Roca.  Ce  document  constate  que 
le  revenu  en  1898  s'est  élevé  à  35  millions  de  pesos  or 
et  49  millions  de  papier.  Le  premier  trimestre  de  1899 
a  produit  11  millions  or  et  15  millions  papier.  L'aug- 
mentation est  due  principalement  à  la  nouvelle  taxe 
sur  l'alcool,  qui  permettra  de  régulariser  le  budget, 
avec  un  régime  sévère  d'économie. 

Asie.  —  Chine.  Nous  analysons  p.  607,  une  commu- 
nication de  M.  Sculfort,  conseiller  du  commerce  exté- 
rieur de  la  France  à  Hong-Kong,  sur  les  habitudes 
commerciales  de  la  Chine. 

Japon.  —  Le  déficit  des  32  et  33e  années  fiscales  s'é- 
lèvera à  140.401.387  yen  ;  il  faudra  y  faire  face  par  des 
emprunts  étrangers. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  *  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du   revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais (ch.f.  25  fr.  80/ 
Autriche  or  4  %  (oh.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amsierdrim)  . . . 
Hongrie  ot  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  tr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  K  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  frnssien  3  %  à  Berlin) 
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FRANCE 


La  Politique.  —  I-^e  Budget  au  Sénat.  —  Démission  de  M.  de  Krey- 
ciuot,  —  Remaniement  ministériel.  —  Los  Interpellations  sur 
r.Mjférie.  —  Ln  Loi  sur  los  Accidents  du  ïi-avail.  —  La  Revision 
de  la  Constitution. 

Ainsi  que  cela  était  prévu,  la  Commission  sénato- 
riale des  finances  a  terminé,  pendant  la  dernière 
semaine,  l'examen  du  Budget  de  1899,  et  le  rapporteur 
général,  M.  Ch.  Prevet,  a  pu  déposer  son  rapport  le 
jour  de  la  rentrée  de  la  haute  Assemblée.  Sur  les  ins- 
tances de  la  Commission  à  laquelle  s'est  joint  le 
Ministre  des  finances,  la  discussion  a  été  fixée  au  jour 
le  plus  rapproché  et  a  commencé  hier.  Dans  ces  condi- 
tions, le  rapporteur  général  espère  que  la  discussion 
pourra  être  terminée  pour  la  Pentecôte.  Le  Budget 
présenté  par  la  Commission  est  quelque  peu  di lièrent 
de  celui  voté  par  la  Chambre  des  députés.  Il  s'établit 

en  recettes  à  Fr .    3 . 477 . 307 . 800 

et  en  dépenses  à   3 . 477 . 038 .  786 

Soit  un  excédent  de  recettes  de. .  Fr.  269.014 

La  Commission  des  finances  a  écarté,  en  principe, 
tous  les  crédits  d'indication  votés  par  la  Chambre  et 
qui  sont,  dit  le  rapport,  la  source  de  dépenses  beau- 
coup plus  considérables,  dont  on  peut  souvent  même 
calculer  l'importance,  à  inscrire  dans  les  budgets 
futurs. 

Voici  les  principales  réductions  de  crédits  que  pro- 
pose la  Commission  : 

Finances.  —  1  million  (allocations  supplémentaires  aux 
retraiti^s  militaires,  des  douanes,  etc.)  ;  281.000  fr.  (personnel 
de  l'administration  des  douanes;. 

Le  total  des  diminutions  au  budget  des  finances  s'élève  à 
2.004.610  francs. 

Affaires  étrangères.  —  1.50.000  fr.  (mission  d'Ethiopie, 
crédit  transporté  aux  colonies). 

Intprietir.  —  100.000  fr.  (secours  aux  ouvriers  victimes 
d'accidents  de  travail)  ;  46.000  fr.  (secours  aux  victimes 
d'inondations,  grêle,  etc.i. 

Guerre.  —  360.000  fr.  (secours  et  gratifications  de  réforme). 

Marine.  —  150.000  fr.  (troupes  do  la  marine). 

Instruction  pubhque.  —  17.500  Ir.  (inspecteurs  de  l'ins- 
truction primaire  I. 

Beaux- Arts.  —  460.000  fr.  (Bibliothèque  Nationalei. 

Postes.  —  2.015.000  fr.  (sous-agents  des  postes  et  télé- 
graphes). 

Travaux  publics.  —  321.000  fr.  (routes  et  ponts,  entretien). 

Ainsi  qu'on  le  voit,  les  divergences  ne  sont  pas  consi- 
dérables et  l'accord  entre  les  deux  Assemblées  sera 
facile  à  réaliser  ;  cela  est  d'ailleurs  nécessaire  pour 
que  le  Budget  puisse  être  voté  pour  la  fin  du  mois. 


Les  Ministres  se  sont  réunis  le  5  mai,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  do  la  guerre  a  soumis  au  (conseil  un  projet  de 
loi  relatif  au  déclassement  d'un  certain  nomljre  de  places 
fortes,  notamment  de  Lille,  Perpignan,  etc. 

M.  de  Freycinet  a  été  autorisé  à  déposer  sur  le  bureau  de 
la  Chambre  le  projet  de  loi  organisant  l'armée  coloniale. 

-vw  Le  5  mai,  à  la  Chambre  des  députés,  M.  Gouzy  a 
questionné  M.  de  Freycinet  sur  la  suspension  du  cours 
d'un  professeur  à  l'Ecole  polytechnique.  M.  de  Freycinet  a 
répondu  en  couvrant  le  direcleiir  de  l'école,  mais  il  n'a  pu 
achever  son  discours  par  suite  de  l'obstruction  de  l'extrême 
gauche;  l'incident  a  été  clos  et  la  Chambre  a  repris  la  suite 
de  la  discussion  de  la  loi  sur  les  conditions  du  travail. 

-v-kv  A  l'issue  de  la  séance  de  la  Chambre  des  députés, 
M.  Ch.  Dupuy  s'est  rendu  auprès  de  M.  de  Freycinet  qui  ne 
lui  a  pas  caclié  q;ie  les  incidents  qui  avaient  marqué  la 
séance  lui  laissaient  l'impression  qu'il  devait  donner  sa  dé- 
ntission. 

Le  Président  du  Conseil  lui  a  exposé  avec  insistance  les 
diverses  considérations  qui  étaient  de  nature  à  modifier  les 
dispositions  que  manifestait  M.  do  Freycinet. 

MM.  Leygues  et  Legrand  ont  fait  ensuite  auprès  de  lui  une 
démarche  dans  le  même  but. 

M.  Charles  Dupuy,  après  en  avoir  référé  au  Président  de 


la  République,  a  convoqué  d'urgence  ses  collègues  on  Conseï 
do  Cabinet  pour  le  lendem:un  matin.  11  avait  aussi,  on  plus 
de  la  convocation  habitudlu,  adnsssè  à  M  do  Freycinet  une. 
lettre  personnelhi  iiour  lai  témoigner  condiien  ses  collègu(;s 
et  lui  seraient  heureux  de  le  voir  prendre;  part  à  un  Considl 
motivé  par  la  situation. 

An  nu.)tncnt  où  la  séance  allait  s'ouvrir,  M.  de  Freycinet  a 
fiiit  parvenir  la  lettre  suivante  à  M.  Charles  Dupuy  : 

«  Paris,  6  mai  1899. 

(c  ÏNlon  cher  Pi-ésident, 

«  .le  guis  profondément  touché  de  votre  lettre  succédant  à 
vos  afl'cctueuses  instances.  C'est  avec  de  bien  vifs  regrets  que 
je  me  si'pare  de  vous  et  de  collègues  qui  ont  tous  été  si  l)ons 
pour  moi.  Mais  je  ne  crois  pas  pouvoir  revenir  sur  ma  déter- 
mination. La  réilexion  n'a  fait  que  confirmer  mes  impres- 
sions' sur  la  séance  d'hier. 

«  Excusez-moi  donc  si  je  ne  suis  pas  des  vcMres  ce  matin. 

«  Agréez,  mon  cher  Président,  hi  nouvelle  assurance  de 
mon  entier  dévouement, 

«  Cii.  DE  Fkevcinet.  » 

Le  Président  du  (  lonseil  a  donné  lecture  de  cette  lettre  aux 
membres  du  Cabinet,  qui  ont  été  unanimes  dans  l'expression 
des  regiets  qui  bur  cause  le  départ  d'un  collègue  aussi  émi- 
nent  et  aussi  autorisé  que  M.  de  Freycinet. 

La  succession  de  M.  de  Freycinet  à  la  Guerre  a  été  offerte 
à  M.  Krantz,  qui  l'a  acceptée. 

Le  portefeuille  des  Travaux  publics,  devenu  vacant  par 
suite  du  passage  de  M.  Krantz  à  la  Guerre,  ;i  été  offert  à 
M,  Mones-tier,  sénateur  de  la  Lozère,  ingénieur  en  chef  des 
ponts  et  chaussées,  qui  a  fait  connaître  son  acceptation  à 
M.  Ch.  Dupuy. 

Le  8  mai,  la  ChamUre  a  commencé  le  débat  sur  les 
interpellations  algériennes,  qui  probablement,  prendra  plu- 
sieurs séances.  Mais,  auparavant,  elle  a  entendu  M.  Georges 
Berrv,  sur  les  causes  de  la  démission  de  M.  de  Freycinet; 
l'ordre  du  jour  pur  et  simple  a  été  voté  par  444  voix  contre  67. 

-w»,  La  Chambre  a  repris,  le  9  mai,  la  suite  de  la  discus- 
sion des  interpellations  algériennes.  M.  Marchai  a  terminé 
son  discours  et  demandé,  comnr.e  conclusion,  la  nomination 
d'une  Commission  de  83  membres  à  l'effet  de  rechercher  les 
modifications  qu'il  y  a  lieu  d'introduire  dans  la  législation  et 
dans  l'administration  de  l'Algérie. 

-vw  Le  Sénat  a  repris,  le  9  mai,  le  cours  de  ses  travaux. 
M.  Ch.  Prevet  a  déposé  son  rapport  général  sur  le  budget. 
L'ouverture  de  la  discussion  a  été  ensuite  fixée  au  vendredi 
12  mai. 

-wv.  Jjes  (Ministres  se  sont  réunis  le  9  mai  à  rElysi''e,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet.  Ils  se  sont  laitretenus  des  di- 
verses questions  à  l'ordre  du  jour  des  Chambres. 

Le  Conseil  a  approuvé  le  projet  élaboré  par  le  (Ministre  du 
commerce  en  vue  de  faciliter  rapi)lication  de  la  loi  du  9  avril 
lb9K  sur  la  r(.'spmisabilité  des  accidents  du  travail. 

Ce  priijet  de  loi  est  ainsi  conçu  : 

«  Les  opérations  de  la  Caisse  nationale  d'assurances  en  cas 
d'accidents,  caisse  créée  par  la  loi  du  11  juillet  1868,  sont 
étendues  aux  risques  prévus  par  la  loi  du  9  avril  1898  pour 
les  accidents  ayant  entraîné  la  mort  qu  une  incapacité  per- 
manente ou  partielle. 

«  Les  tarifs  correspondants  seront,  avant  le  l"  juin  1899, 
établis  par  la  Caisse  nationale  d'assurances  en  cas  d'accidents 
et  approuvés  par  décret  rendu  sur  le  rapport  des  Ministres 
du  commerce  et  des  finances.  » 

■wv  Les  bureaux  de  la  Chambre  ont  élu,  le  9  mai,  la  Com- 
mission qui  aura  à  étudier  les  diverses  propositions  relatives 
à  la  révision  de  la  Constitution. 

Les  commissaires  sont  :  MM.  Gerville-Réache,  Sahs,  Pour- 
teyron,  Lhopiteau,  Delanne,  Sembat,  Levraud,  Dumont,  Der- 
veloy  et  Bérard.  Sauf  deux,  tous  sont  favorables  en  principe  à 
la  revision.  Quelques-uns,  mais  c'est  le  petit  nomhre,  accep- 
tent la  diminution  du  nombre  des  députés  et  la  limitation  du 
droit  (le  veto  du  St'nal  dnmandée  par  la  proposition  de  M.  Ger- 
ville  liéache.  La  plupart  des  commissaires  désireraient  une 
entente  pr('alable  avec  le  Sénat  sur  cette  importante  c(uestion. 

-vw  La  Chambre  des  députés  a  discuté  hier  deux  nouvelles 
interpellations  :  la  première  de  M.  Viviani  et  la  seconde  de 
M.  Lasies,  toutes  les  deux  relatives  aux  faits  se  rattachant 
à  la  démission  de  M.  de  Freycinet.  Un  ordre  du  jour  de  con- 
fiance envers  le  Gouvernement  a  été  adopté  par  389  voix 
contre  63. 

vw  Le  Sénat  a  commencé  la  discussion  générale  du  Budget 
de  1899. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA 

OoestioH  te  Emploîés  et  ies  FoMioialres  Je  liât 

Depuis  de  nombreuses  années,  on  se  préoccupe 
dans  la  presse  et  dans  les  milieux  parlementaires 
«  du  flot  montant  des  dépenses  administratives  et 
de  1  inquiétante  augmentation  des  fonctionnaires 
et  employés  de  l'Etat  ».  En  effet,  il  ne  se  passe 
guère  de  session  que  la  discussion  du  budget 
n  apporte  de  nouvelles  récriminations  contre 
I  absurde  régime  de  centralisation  administrative 
qui  gouverne  notre  pays  depuis  près  d'an  siècle 
et  que  la  Commission  d'initiative  parlementaire 
ne  soit  saisie  de  plusieurs  projets  réformateurs 
ayant  pour  objet  de  refondre  la  vieille  machine- 
d  en  supprimer  au  moins  les  frottements  et  les 
rouages  inutiles  —  lisez  les  fonctionnaires  —  et 
d  alléger  ainsi  de  plusieurs  centaines  de  millions 
les  lourdes  dépenses  qui  grèvent  nos  budgets. 

Apres  examen,  les  projets  sont  généralement  re 
C9nnus  impraticables...  ou  plus  coûteux  que  la 
vieille  machine  elle-même  et  leurs  auteurs,  pour 
ne  pas  perdre  complètement  le  bénéfice  moral  des 
<>  laborieuses  »  recherches  qu'ils  ont  dû  faire 
transforment  alors  leurs  projets  en  amendements 
a  la  loi  des  finances  et  s'efforcent  d'obtenir  la  sup- 
pression de  quelques  modestes  emplois.,  que  l'on 
s  empresse  d'ailleurs  de  rétablir  l'année  suivante 
sous  une  autre  dénomination. 

C'est  ce  qui  explique  les  douzièmes  provisoires 
qui  sont  presque  devenus  un  état  de  choses  nor- 
mal alors  qu'il  fallait,  jadis,  des  circonstances 
vraiment  exceptionnelles  pour  en  demander 
1  usage  au  Parlement.  La  discussion  du  budget 
s  allonge  chaque  année  de  quelques  semaines  parce 
qu  elle  sert  de  prétexte  à  liquidation  de  promesses 
électorales,  dont  l'administration  est  généralement 
le  but. 

Tout  «  jeune  et  brillant  candidat  »  fait  ses 
premières  armes  contre  cette  galeuse,  cette  pelée 
cette  vieille  tondue;  contre  ces  fonctionnaires 
«  parasites,  inutiles,  inintelligents,  paresseux,  qui 
sont  la  plaie  du  pays,  »  etc..  Réforme  admiiiis- 
trative,  guerre  contre  les  abus  administratifs, 
décentralisation  administrative,  etc. . .,  telles  sont 
les  conclusions  dont  il  panache  son  proc^ramme 
électoral. 

^  S'il  est  nommé,  il  se  croira  tenu  de  les  développer 
a  la  tribune  de  la  Chambre  et  il  orofitera,  naturel- 
lement, de  ces  fameuses  discussions  générales 
budgétaires  où  l'on  connaît  rarement  ceux  qui 
parlent,  où  ceux  qui  parlent  connaissent  rarement 
leur  sujet,  et  où,  dans  tous  les  cas,  on  parle  rare- 
ment pour  dire  quelque  chose  de  pratique  ou 
d  utile.  Mais  si  le  «  jeune  et  brillant  député  « 
devient  un  jour  «  jeune  et  brillant  ministre  »,  il  se 
transformera  en  éloquent  défenseur  de  la  stabilité 
administrative  (et  ministérielle),  de  ces  fonction- 
naires «  intègres,  intelligents  et  laborieux,  auxi- 
liaires indispensables  des  pouvoirs  publics  qui 
sont  une  force  pour  les  nations,  etc.  ». 

Cette  guerre  contre  «  la  plaie  du  fonctionna- 
risme n  se  poursuit  ainsi  régulièrement  de  léf^is- 
lature  en  législature  ;  et  ce  qui  prouve  qu'elle °est 
surtout  académique  c'est  qu'il  n'est  jamais  venu  à 


1  idée  d  aucun  député  de  recenser  le  personnel  de 
cette  administration  abhorrée,  de  calculer  rigou- 
reusement l'importance  des  dépenses  inscrites  au 
budget  pour  sa  rémunération  à  telle  ou  telle  date. 
Ce  travail  de  compilation  vient  d'être  fait  par 
M.  Victor  Turquan,  ancien  chef  de  la  statistique 
générale  de  la  France  au  xMinistère  du  commerce  et 
de  1  industrie,  actuellement  receveur-  percepteur  à 
Lyon  ;  et  nous  estimons  que  les  statistiques  qu'il 
contient  et  les  faits  qu'il  met  en  relief,  sont  de 
nature  a  intéresser  ceux  de  nos  lecteurs  qui  suivent 
les  affaires  publiques. 

_M  Turquan  résume  dans  le  tableau  ci-après  les 
résultats  de  son  enquête  : 

Nombre  et  Traitements  des  fonctionnaires  et  employés 
de  l'Etat  à  dilTérentes  époques  : 


Dates 


1846 
185S 
1873 
1886 
1896 


Retenues 

pour 
pension 


Francs 

13.000.000 
17.800.000 
24.200.0Ù0 
27.500.000 


Montant  des 
traitements 


Francs 

245.000.000 
260.000.000 
340.000.000 
484.000.000 
627.000.000 


Nombre 

des 
employés 


188.000 
217. COO 
285.000 
350.000 
416.000 


Traite- 
ments 
moyens 


Francs 

1.300 
1.350 
1.400 
1.450 
1.490 


Ce  tableau  prouve  qu'en  cinquante  années,  la 
population  de  la  France  n'ayant  augmenté  que  de 
10  0/0,  le  nombre  des  fonctionnaires  et  employés 
de  l'Etat  s'est  cependant  accru  de  121  0/0  et  la 
moyenne  des  appointements  de  14,6  0/0.  Ces  chif- 
fres montrent  que  l'augmentation  des  fonction- 
naires porte  surtout  sur  les  employés  peu  rétri- 
bués. 

En  effet,  les  instituteurs  et  les  employés  des 
postes  et  télégraphes  figurent,  à  eux  seuls,  pour 
plus  de  50  0/0  dans  l'augmentation  constatée.  Il 
n'en  est  pas  moins  vrai  que  l'ensembk  des  traite- 
ments, qui  ne  représentait,  en  1846,  que  la  dixième 
partie  du  budget  des  dépenses,  en  absorbe  aujour- 
d'hui environ  la  sixième  partie. 

Le  tableau  suivant  donne  la  répartition  des 
fonctionnaires  et  employés  par  Ministère  : 

Répartition  des  fonctionnaires  et  employés  de  l'Etat 
par  Ministère  (1896)  : 

Nombre 
des 

Ministères  employés  Traitements 

et  totaux 
fonctionn 


Finances   ,  

Justice  

Affaires  étrangères. . . 

Intérieur  

Guerre  

Marine  

Instruction  publique. 

Beaux-Arts  

Cultes  

Commerce,  Industrie. 
Postes  et  Télégraphes. 

Agriculture  

Forets  

Travaux  Publics  

Colonies  

Totaux  


80.833 
15.184 
1.2;39 
17.121 
17.159 
21.381 
125.332 
903 
42.956 
1.644 
69.906 
2.'<)40 
4.786 
10.138 
4.389 


415.671 


Francs 
143.500.313 
34.406.190 
9.302.900 
35.245.297 
24.738.460 
34.451.465 
161.476.452 
2.173.235 
43.517.145 
4.263.279 
95.918.134 
5.536.819 
5.074.365 
19.207.043 
8.539.556 


627.350.653 


Traite- 
ment 
moyen 


Francs 
1.770 
2.265 
7.510 
2.260 
1.774 
1.611 
1.285 
2.255 
1.013 
2.583 
1.372 
2.098 
1.060 
1.886 
1.945 


1.490 


En  analysant  ces  chiffres,  on  constate  que  quatre 
services  :  les  P^inances,  l'Instruction  publique,  les 
Postes  et  Télégraphes  et  les  Cultes,  comprennent, 
a  eux  seuls,  :519.027  employés,  soit  76  0/0  du 
nombre  total,  et  qu'ils  absorbent  444./jl,'2.04i  fr., 
soit  71  0/0  des  traitements  totaux  :  ce  qui  met  leur 
salaire  moyen  annuel  à  1.39-'!  francs.  Enfin,  en 
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décomposant  l'ensemble  des  employés  d'après  leur 
sexe,  M.  Turquan  nous  indique  que  cet  ensemble 
se  subdivise  en  ;i;î!).5()()  employés-hommes  avec  un 
traitement  moyen  annuel  de  l.()7()  j'r.  et  76.165 
employées-femmes  avec  un  traitement  moyen 
annuel  de  !V23  francs. 

Il  s'ensuit,  d'après  M.  Turquan,  que  si  l'on  vou- 
lait faire  des  économies  atin  de  diminuer  les 
charges  budgétaires,  ce  ne  serait  pas  sur  les  petits 
traitements,  visiblement  modestes,  ou  pour  mieux 
dirç  insuffisants,  dont  se  contentent  les  trois  quarts 
des  employés  ou  fonctionnaires  de  l'Etat  —  les- 
quels remplissent,  d'ailleurs,  une  besogne  en  rap- 
port avec  leur  salaire  —  qu'il  conviendrait  d'opérer 
des  réductions. 

Est-ce  sur  les  gros  traitements?  On  va  en  juger: 
Sur  les  415,671  employés  ou  fonctionnaires  de 
l'Etat,  recensés  par  M.  Turquan,  402. 4:55,  c'est-à- 
dire  près  des  97  0/0,  ont  des  apoointements  an- 
nuels inférieurs  à  4.000  fr.  ;  11.251  touchent  de 
4.000  à  9.999  fr.,  et  1.985  seulement  ont  des  traite- 
ments supérieurs  à  10.000  fr.  La  décomposition  de 
cette  catégorie  donne  :  698  employés  ou  fonction- 
naires recevant  10.000  à  11.999  fr.  de  traitement; 
441  recevant  de  12.000  à  14.999  fr.  ;  521  recevant 
de  15.000  à  19.999  fr.  et  821  recevant  plus  de 
20.000  francs. 

Le  tableau  suivant  nous  donne  la  liste  des  plus 
.gros  traitements  : 

Liste  des  plus  gros  traitements  des  fonctionnaires 
de  la  République  française  : 


.585 


Désignation 


Total  des  Traitement 
Xombre  traitements  moyen 


Président  de  la  République.. 

Ministres  

Sous-secrétaire  d'Pîtat  

Présidents  du  Sénat  et  de  la 
Chambre  

Questeurs  du  Sénat  et  de  la 
Chambre  

Préfets  

Gouverneurs  Colonies  

Directeurs  (Ministères)  

Magistrats  (i^remier  président) 

Avocats  généraux  

Trésoriers  généraux  

Recteurs  d'Université  

Grand  Chancelier  de  la  Lé- 
gion d'honneur  

(îonsuls  

Ministres  plénipotentiaires.. . 

Ambassadeurs  


Francs 

Francs 

1.200.000 

1.200.000 

11 

660.000 

60.000 

1 

25.000 

25.000 

2 

144.000 

72.000 

6 

108.000 

18.000 

91 

2.070.000 

22.750 

17 

668.000 

89.300 

38 

648,000 

17.000 

29 

535.000 

18.400 

7 

120.000 

17.150 

87 

4.134.869 

47.400 

17 

270.000 

15.900 

1 

40.000 

40.000 

222 

8.639.500 

16.400 

25 

630.000 

25.200 

10 

400.000 

40.000 

Totaux. 


Sénateurs  et  députés  ... 
Totaux  


5(i5 
880 


15.292.369 
7.920.000 


27.066 
9.000 


1.445  23.213.369 


16.063 


Ainsi,  les  traitements  du  Président  de  la  Répu- 
blique, des  Ministres,  des  Présidents  du  Sénat  et 
de  la  Chambre  et  des  550  plus  gros  fonctionnaires 
de  l'Etat,  ajoutés  aux  traitements  des  sénateurs 
et  députés,  ne  représentent  qu'une  somme  de 
23.212.369  francs,  sensiblement  inférieure  à  l'an- 
cienne liste  de  l'Empereur,  qui  était  à  elle  seule 
de  25  millions  de  francs. 

M.  Turquan  raconte  qu'nn  certain  nombre  de 
députés  avaient  demandé  que  l'on  réduisît  les 
traitements  au-dessus  de  10.000  francs  d'après 
une  échelle  croissante  :  les  traitements  de  10  à 
12.000  francs  auraient  été  diminués  de  5  0/0  avec 
minimum  de  10.000  francs;  ceux  de  12  à  15.000  fr., 
de  10  0/0,  avec  minimum  de  12.000  francs,  etc.. 
Ces  honorables  pensaient  que  le  budget  pourrait 


ainsi  réaliser  plusieurs  millions  d'économie.  Or, 
M.  Turquan  a  calculé  que  la  réduction  totale  ne 
dépasserait  pas  600.000  francs. 

En  fait,  la  réduction  des  traitements  ne  procu- 
rerait d'économie  sérieuse  que  si  elle  portait  sur 
les  97  0/0  des  employés  et  fonctionnaires,  dont  le 
salaire  annuel  est  inférieur  à  4.000  francs.  Mais, 
comme  il  ne  se  passe  pas  d'année  sans  que  le 
Parlement  vote,  au  contraire,  des  dispositions 
ayant  pour  but  de  relever  les  traitements  de  cer- 
taine catégorie  de  ces  modestes  serviteurs  de  l'Etat, 
il  est  à  présumer  que  la  fameuse  réforme  admi- 
nistrative restera  longtemps  encore  à  l'état  de 
projet. 

L'un  des  tableaux  les  plus  intéressants  de 
M.  Turquan  est  celui  qui  décompose,  par  tête  de 
contribuable,  les  dépenses  de  notre  administration 
publique  pour  l'année  1896  : 

Ce  que  coûte  chaque  Ministère  à  chaque  contribuable 
français  {1896) 

Francs 


Finances 


Pouvoirs  publics  

Services  généraux  

Frais  de  régie,  perception,  exploi 
tation  


Total  du  ministère  . . 

•Justice  

Affaires  étrangères  

Intérieur  


Marine  

Instruction  publique  . 

Beaux-Arts  

Cultes  

(Commerce  

Postes  et  télégraphes . 

Agriculture  

Forêts  

Travaux   

Colonies  


Total 


.  1.243.777.152 

32  40 

13.211.720 

0  34 

19.. 514. 810 

0  51 

- 

196.247.888 

5  11 

31.649.000 

0  82 

.  1.504.400.570 

39  18 

34.696.733 

0  91 

14.937.800 

0  39 

76.387.112 

2  ). 

692.434.807 

18  10 

237.147.390 

6  15 

194.108.146 

5  05 

13.442.785 

0  35 

43.181.653 

1  12 

26.558.044 

0  69 

175.301.474 

4  55 

28.657.583 

0  75 

13.076.790 

0  34 

233.530.450 

6  10 

33.036.013 

0  86 

3.321.047.350     87  » 


Si  l'on  déduit  des  chiffres  précédents:  1°  Le 
service  de  la  Dette  publique  et  les  remboursements, 
non-valeurs,  etc.,  que  la  réforme  administrative  ne 
saurait  évidemment  réduire;  2"  les  dépenses  de  la 
Guerre  et  de  la  Marine,  qui  sont  dans  le  même 
cas  ;  3°  les  frais  de  régie,  perception,  exploitation, 
Postes  et  Télégraphes,  que  les  statistiques  compa- 
rées nous  montrent  proportionnellement  moins 
élevés  en  France  que  partout  ailleurs  et  qui  sont, 
en  outre,  des  dépenses  productives  ;  4"  enfin,  les 
dépenses  de  l'Instruction  publique  et  des  Travaux 
publics,  que  le  Parlement  a  toujours  une  tendance 
à  relever  :  il  ne  reste  qu'une  dépense  totale  d'envi- 
ron 318  millions  de  francs  pour  les  Pouvoirs  pu- 
blics, les  Services  généraux  des  Ministères,  la 
Justice,  les  Affaires  étrangères,  l'Intérieur,  les 
Beaux- Arts,  les  Cultes,  le  Commerce  (qui  comprend 
la  marine  marchande),  l'Agriculture,  les  Eaux  et 
Forêts  et  les  Colonies:  soit,  en  moyenne,  8  fr.  33 
par  tête  d'habitant. 

C'est  sur  cette  catégorie  d'employés  et  de  fonc- 
tionnaires que  la  fameuse  réforme  administrative 
pourrait  opérer  ses  coupes  sombres,  car  il  ne  faut 
pas  songer  à  réduire  les  salaires  des  instituteurs 
et  institutrices,  des  ca::tonniers,  des  facteurs  ru- 
raux et  employées  des  Postes,  des  douaniers,  des 
préposés  et  agents  inférieurs  des  Contributions 
indirectes,  des  ouvrières  et  ouvriers  des  manufac- 
tures de  l'Etat,  etc.,  dont, le  nombre  total  dépasse 
350. 000»  . , 
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La  conclusion  de  l'étude  de  M.  Turquan,  c'est 
qu'il  faut  chercher  ailleurs  les  économies  budgé- 
taires, dont  on  j^arle  si  volontiers  pendant  les  pé- 
riodes électorales. 

Ajoutons,  pour  terminer,  que  certains  candidats 
ont  à  la  fois  promis  à  leurs  électeurs  la  diminution 
de  leurs  impôts  et  la  rémunération  des  fonctions 
publiques  actuellement  gratuites,  telles  que  celles 
des  conseillers  municipaux,  conseillers  généraux 
et  conseillers  d'arrondissement.  Ces  trois  catégories 
de  mandataires  comprennent  457.900  représentants 
(452.000 +  2.900 +  3.000)  auxquels  il  faudrait  logi- 
quement ajouter:  1.800  juges  suppléants,  2.000 
juges  de  Tribunaux  de  commerce  et  800  conseillers 
prud'hommes.  Et  nous  ne  rappelons  que  pour 
mémoire  la  question  des  retraites  obligatoires  et 
les  nombreux  projets  d'assistance  et  de  prévoyance 
sociales,  dont  le  budget  de  l'Etat  devra  aussi  sup- 
porter les  frais. 

Edmond  Théry. 


Nous  apprenons  avec  plaisiï  que  YAcadé7nie  des 
Sciences  morales  et  politiques  d'Espagne  vient  de  dé- 
cerner le  premier  prix  du  concours  ordinaire  de  1897  à 
M.  André  Barthe,  notre  correspondant  à  Madrid. 

Le  mémoire  présenté  par  notre  correspondant  trai- 
te de  l'influence  exercée  par  le  développement  des 
transports  terrestres  et  maritimes  sur  les  marchés  et 
sur  la' baisse  des  prix;  il  examine,  en  outre,  les  rap- 
ports de  ce  développement  avec  la  libre  concurrence 
entre  pays  d'organisations  économique  et  financière 
distinctes. 

Nous  adressons  nos  vives  félicitations  à  notre  cor- 
respondant pour  ce  succès  aussi  flatteur  que  mérité. 


Le  Message  de  M.  Campos  Salles 


.  Nous  n'avons  encore  reçu  qu'un  court  résumé  télé- 
graphique du  Message  adressé  par  M.  Campos  Salles 
au  Congrès  brésilien  pour  la  reprise  de  ses  travaux.  Ce 
résumé  nous  permet,  cependant,  de  constater  qu'après 
six  mois  d'administration,  le  nouveau  Président  de  la 
Piépubiique  n'a  pas  seulement  à  faire  des  promesses 
pour  l'avenir,  mais  qu'il  peut  attirer  l'attention  du 
public  sur  des  résultats  acquis. 

Une  double  tâche  était  off  erte  à  l'activité  de  M.  Cam- 
pos Salles  :  rétablir  la  paix  intérieure  ;  restaurer  les 
finances  du  pays.  Il  s'est  appliqué  de  toutes  ses  forces 
à  l'accomplissement  de  ce  but  :  sa  nomination  avait  pu 
être  considérée  comme  une  victoire  du  parti  de  l'ordre; 
il  a  voulu  que  tous  ses  actes,  conformes  à  son  pro- 
gramme, tendissent  à  assurer  l'apaisement. 

Et,  en  effet,  depuis  son  élection,  la  tranquillité  la 
plus  absolue  n'a  cessé  de  régner  dans  le  pays  :  les 
vieilles  querelles  ont  été  oubliées  et  le  Président  a  pu 
recueidir,  au  cours  d'un  voyage  à  travers  l'Etat  le  plus 
conservateur  de  l'tJnion,  des  acclamations,  dont  la 
spontanéité  et  l'élan  ont  été  des  plus  significatifs. 

On  peut  voir  dans  ce  fait  la  consolidation  définitive 
dos  institutions  républicaines  et  le  Couvernement  se 
trouve,  dès  lors,  on  mesure  de  laisser  de  côté  les  affaires 
purement  politiques  se  rattachant  aux  petites  ques- 
tions (le  parti,  pour  s'occuper  surtout  des  problèmes 
administratifs. 

Cette  amélioration  de  la  situation  intérieure  a  une 
autre  avantage.  Gomme  l'a  constaté  M.  Campos  Salles, 
elle  permet  au  (iouvernement  de  pratiquer  une  politique 
de  tolérance  qui  attire  à  lui  toutes  les  bonnes  volontés 
et  les  efforts  de  tous  les  lirésiliens  pour  l'o'uvre  diffi- 
cile, mais  cependant  réalisable,  de  la  reconstitution 
économique  et  financière  du  pays. 

C'est  là,  en  effet,  qu'est  le  point  le  plus  délicat  de  la 
fâche,  assumée  par  le  nouveau  Président,  car  c'est  à  cette 


reconstitution  qu'est  intimement  lié  l'avenir  du  pays. 

Dans  son  manifeste  inaugural,  M.  Campos  Salies 
avait  présenté  ainsi  le  programme  de  réformes  écono- 
miques et  financières  qui  doit  conduire  à  cette  reconsti- 
tution : 

Répartir  les  services  publics  de  manière  que  le  budget  fé- 
déral n'ait  la  charge  que  de  ceux  qui  sont  d'un  caractère  es- 
sentiellement fédéral,  racheter  graduellement  le  papier-mon- 
naie, fontrôler  sévèrement  la  perception  des  revenus,  exclure 
du  tarif  douanier  un  protectionnisme  inopportun,  réduire  les 
dépenses  fédérales,  développer  les  revenus,  supprimer  le  dé- 
ficit, relever  le  change  et  le  crédit,  et,  en  rétablissant  la  con- 
fiance, ranimer  le  courant  fécondant  de  l'importation  de,bras 
et  de  capitaux  étrangers,  auxquels  une  ample  protection  sera 
accordée. 

Ce  programme  fut  accueilli  avec  la  plus  grande  fa- 
veur, mais  on  attendait  de  savoir  comment  M.  Campos 
Salles  en  poursuivrait  l'application.  Les  déclarations 
contenues  dans  le  message  actuel  nous  montrent  de 
quelle  façon  il  entend  mettre  en  pratique  ce  plan  de 
relèvement  économique  du  pays. 

Le  Président  s'est  d'abord  occupé  de  la  cession  du 
chemin  de  fer  Central,  qui,  étant  donnée  la  grande 
valeur  de  cette  propriété  nationale,  doit  exercer  uné 
influence  décisive  sur  le  régime  financier.  M.  Campos 
Salles  s'est  déclaré  résolument  partisan  de  cette  ces- 
sion, mais  il  se  réserve  de  choisir  le  moment  opportun 
pour  l'eflectuer,  afin  de  la  faire  dans  les  meilleures 
conditions. 

Une  mesure  plus  urgente  est  la  diminution  de  la 
masse  du  papier-monnaie  en  circulation. 

Le  Président  en  fera  un  des  points  capitaux  de  sa 
politique  financière.  Une  autre  mesure  essentielle  sera 
la  création  d'un  fonds  de  garantie  du  papier,  constitué 
par  les  droits  de  douane  perçus  en  or,  augmentés  de 
5  0/0  ;  le  fonds  d'amortissement  du  papier  sera  cons- 
titué par  le  produit  des  fermages  des  chemins  de  fer 
déjà  cédés  à  bail,  par  le  paiement  des  dettes  des  banques 
envers  le  Trésor  et  par  les  produits  de  la  vente  d'autres 
biens  ou  valeurs  de  l'actif  national. 

Le  Président  s'est  déclaré,  en  outre,  favorable  à  l'abro  • 
gationde  la  loi  de  1875  autorisant  des  émissions  de  papier- 
monnaie  ;  il  a  annoncé  qu'à  l'avenir  des  bulletins  men- 
suels seront  publiés  concernant  l'état  des  émissions. 
Il  s'est  prononcé,  de  plus,  contre  les  monopoles  et  la 
protection  qui,  au  Brésil,  dit-il,  signifient  prohibition  et 
diminution  des  recettes  des  douanes. 

"  Les  résultats  de  l'exercice  1897  sont  encore  incom- 
plets; mais,  d'après  les  informations  recueillies  aujour- 
d'hui, on  constate  que  les  recettes  s'élèvent  approxima- 
tivement à  362.860  contos  de  reis  et  le  chittre  approxi- 
matif des  dépenses  à  409.290  contos  de  reis,  au  lieu  de 
372.810  qu'on  a\ait  prévus.  Il  y  aurait  donc  un  déficit 
de  46.430  contos;  mais  ce  chiffre  sera  réduit,  espère-t- 
on, par  les  augmentations  de  recettes  sur  les  diâ'érents 
chapitres  non  encore  liquidés. 

Pour  l'année  courante,  le  Président  prévoit,  d'après 
les  résultats  du  premier  trimestre,  un  excédent  de 
30.378  contos  de  reis;  il  rappelle  que,  dans  le  courant 
de  l'année,  le  solde  de  l'emprunt  de  2  millions  contracté 
à  Londres,  en  1897,  devra  être  remboursé  ;  le  Gouver- 
nement aura  également  à  payer  32.000  contos  de  reis 
de  billets  du  Trésor  et  d'emprimts  aux  banques.  Les 
bons  effets' de  la  convention  signée  à  Londres  au  mois 
de  juin  1898  se  feront  pleinement  sentir  en  1900. 

Le  Président  a  poursuivi  son  Message  en  recomman- 
dant la  plus  stricte  économie,  outre  diverses  mesures 
parmi  lesquelles  nous  relevons  la  restitution  à  l'Union 
par  les  Etats  de  divei'ses  taxes  lui  appartenant  réelle-- 
ment  et  il  a  terminé  par  ces  mots  : 

«  Une  conduite  de  persévérante  fermeté  ayant  pour 
but  de  produire  et  d'économiser,  conduira  la  Républi- 
que à  la  conquête  certaine  du  suprême  idéal  financier 
qui  n'a  jamais  été  obtenu  jusqu'à  ce  jour,  c'est-à-dire  à 
l'équilibre  du  budget  sans  le  recours  à  de  nouvelles 
émissions  ou  à  de  nouveaux  emprunts.  » 

*** 

Le  document  que  nous  venons  d'analyser  n'insiste 
pas  assez  sur  les  résultats  déjà  obtenus  par  les  réfor- 
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mes  (le  M.  Campos  Salles.  Mais  ce  que  le  Président  n'a 
pas  (lit,  les  journaux  brt^siliens  le  signalent,  et  c'est  avec 
une  vive  satisfaction  (-[u'il  montrent  combien  la  situa- 
tion est  difïérente  de  ce  qu'elle  était  il  y  a  un  an  à 
peine,  quand  le  Trésor  ne  s'Jivait,  d'un  jour  à  l'autre,  où 
trouver  l'aroent  nécessaire  pour  iiayer  les  dépenses 
courantes  ou  pour  faire  face  à  ses  dettes. 

<«  Tout  en  ayant  incinéré  14.000  contos  de  reis,  con- 
formément aux  dispositions  du  contrat  de  fimding, 
écrit  la.  Brazilinn  Review,  l'Administration  de  M.  Cam- 
pos Salles  a  remboursé  à  la  Banque  de  la  République 
11 . 000.000  de  railreis  empruntés  aux  périodes  de  trouble  ; 
elle  a  racheté  pour  20.250.000  milreis  de  billets  du  Tré- 
sor trouvés  en  circulation  et  il  n'en  existe  plus  en 
cours.  En  même  temps,  elle  a  rempli  religie.usement 
tous  ses  engagements  au  dehors  sans  émettre  un  seul 
bon  du  Trésor,  et  elle  dispose  à  la  Banque  de  la  Répu- 
blique d'un  crédit  de  2.600.000  milreis,  au  lieu  du  débit 
habituel.  Tout  cela  a  été  fait  par  le  seul  moyen  de 
l'économie  dans  les  dépenses  et  de  meilleures  méthodes 
de  perception. » 

Et  notre  confrère  conclut  par  ces  mots  :  «  Une  telle 
transformation  prouve  la  sincérité  et  l'efficacité  de  la 
nouvelle  Administration.  »  C'est  en  effet,  la  seule  con- 
clusion à  tirer. 

Georges  Bourgarel. 


Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

A  la  date  du  28  avril,  et  dans  notre  Revue  Hebdoma- 
daire du  Marché  Financier  de  Parts,  nous  avons  an- 
noncé que  les  actionnaires  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas  étaient  convoqués  en  assemblée  générale  an- 
nuelle pour  le  9  mai.  En  même  temps  nous  indiquions 
brièvement  les  résultats  obtenus  au  cours  de  l'année  so- 
ciale 1898,  et  le  dividende  qui  avait  été  fixé  par  le  Con- 
seil d'administration.  Ce  dividende,  de  50  francs,  est  le 
même  que  celui  réparti  pour  l'exercice  1897;  mais  des 
comptes  présentés  aux  actionnaires  le  9  courant,  il  n'en 
résulte  pas  moins  aue  les  bénéfices  réalisés  par  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Paris-Bas  continuent  à  être  des 
plus  remarquables;  c'est  ce  qu'atteste  le  compte  de 
Profits  et  Pertes  que  nous  rapprochons,  comme  de 
coutume,  de  celui  de  l'exercice  précédent  : 


Avoir 


1897 


1898 


(En  Francs) 

Commissions   1.228.192  05  2.124.697  39 

Intérêts  et  bénéfices  du  porte- 

^  feuille   2 . 515 . 959  55  3 . 756 . 880  60 

Reports  ,   680.158  96  858.928  45 

Fonds  publics,  actions  et  obU- 

gations   4.356.509  87  1.716.082  54 

Di'^'ers  •   126.830  89  >.  » 

Bénéfices  nets  des  succursales. . .  711.025  51  1.312.414  39 

Totaux   9.618.676  83  9.769.003  37 


Débit 

Timbre  et  impijts  

Frais  généraux  

Entretien  des  immeubles  

Ports  de  lettres  et  de  titres,  frais 
4'étude,  voyages,  etc  

Dotation  de  la  caisse  de  retraite 
pour  les  employés  

Jetons  de  présence  des  censeurs 
et  commissaires  

Allocation  au  Conseil  

Allocation  proportionnelle  à  la 
Direction  et  au  perspnnel  su- 
périeur de  Paris  

Solde  créditeur  

Totaux   9.618.667  93   9.7(:)9.003  37 

D'après  les  chiffres  que  nous  venons  d'indiquer, 
l'augmentation  des  profits  nets,  d'une  année  à  l'autre, 
est  de  112.513  fr.  85,  bien  qu'en  1898  les  circonstances 
n'aient  pas  toujours  été  favorables,  aussi  bien  au  point 


152.180  85 
897.718  60 
21.801  13 

118.070  16 

25.000  » 

7.920  » 
100.000  » 


257.140  30 
8.038.837  89 


154.140  65 
929.546  75 
21.663  98 

122.739  05 

15.000  » 

8.320  » 
100. COU  » 


266.251  20 
8. 151.. 341  74 


de  vue  de  la  politique  extérieure  qu'au  point  de  vue 
écoii,omi((ue  et  financier. 

Ainsi  (ju'on  peut  le  voir  par  le  tableau  ci-dessus,  les 
Fonds  publics,  actions  et  obligations,  ont  donné 
2.C40.427  fr.  33  de  moins  de  bénéfices  ([u'en  1897.  Cotte 
dimmution,  dit  le  rapport  du  Conseil  d'administration, 
s  explique  parles  aniortissemenls  que  l'on  a  cm  devoir 
pratiquer  sur  certaines  valeurs.  Au  reste,  l'exercice 
précédent  avait  bénéficié  de  la  plus-value  ac(]uise  par 
les  obligations  des  Chemins  de  fer  Argentins  dont  la 
liquidation  est  terminée.  D'autre  part,  cette  année,  et 
malgré  une  hausse  importante,  on  a  laissé  figurer, 
dans  le  bilan,  au  même  prix  qu'en  1807,  les  obligations 
de  la  Com.pagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de  la 
province  de  Santa-Fé  pour  le  règlement  desquelles  les 
négociations  se  poursuivent  avec  le  Gouvernement 
argentin. 

Les  Commissions  accusent  une  augmentation  de 
896.50.-)  fr.  34.  Elles  atteignent  2.124.697  fr.  39,  dont 
1.300.000  fr.  environ  proviennent  des  opérations  cou- 
rantes de  banque.  Les  Intérêts  et  bénéfices  du  porte- 
feuille, joints  aux  Reports  sont,  à  4.615.809  fr.  05,  en 
plus-value,  sur  l'année  précédente,  de  1.419.690  fr.  54. 
Enfin  les  succursales,  qui  n'avaient  donné,  en  1897, 
que  711.025  fr.  51,  ont  produit,  cette  année,  1  million 
312.414  fr.  39.  C'est  la  preuve  de  l'activité  qu'ont  su 
déployer  leurs  Directeurs  et  leurs  Comités  consultatifs 
au  cours  de  l'exercice  social. 

Conformément  aux  articles  46  et  47  des  statuts,  la 
répartition  des  profits  s'est  effectuée  de  la  manière 
suivante.  Nous  établissons  ici  encore  une  comparaison 
avec  l'année  précédente: 

1897  1898 
(En  francs) 

Bénéfices  nets   8.038.827  89     8.151  341  74 

Plus  :  solde  reporté  de  l'exer- 
cice précédent   4.952.633  84     6.394.239  51 

A  répartir   12.991.461  73   14.545.581  25 


Dividende  de  50  fr.  par  nction.  6.250.000 

Au  Conseil  d'administration, 
conformément  à  l'article  46 
des  statuts   

Report  au  crédit  (lu  compte 
de  profits  et  portes  de  l'exer- 
cice suivant   6.394.239  51 


6.250.000 


347.222  22       347.222  22 


7.948.359  03 


12.991.461  73  14.545.581  25 
Comme  on  le  voit,  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas  a,  comme  d'ordinaire,  agi  avec  prudence  dans  la 
fixation  du  dividende,  et  l'augmentation  du  report  à 
nouveau  constitue  pour  elle,  sous  la  forme  la  plus  dis- 
ponible, un  supplément  de  réserve  destiné  a  parer  à 
toutes  les  éventualités.  Faisons  observer,  pourtant,  que 
la  variété  de  ses  placements  constitue  toujours,  pour 
elle,  une  division  de  risques  qui  est  à  prendre  en  sé- 
rieuse considération.  En  effet,  les  valeurs  qui  lui  appar- 
tiennent sont  représentées  par  266  natures  de  titres  se 
décomposant  ainsi  : 

Francs 

Fonds  d'Etats   9.644.865  22 

Actions  et  obligations   43 . .""iSe . 273  30 

Participations  diverses   9.363.464  86 

Ensemble   62.594.403  38 

Bien  qu'en  1898  les  grandes  opérations  d'émission 
aient  été  rares,  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a 
trouvé  à  s'intéresser  dans  un  grand  nombre  d'affaires. 
Conjointement  avec  les  principaux  Etablissements  de 
crédit  et  banquiers  de  Paris,  et  après  avoir  pris  une  part 
active  à  sa  préparation,  elle  a  participé,  comme  garant, 
à  la  réalisation  de  la  portion  réservée  à  la  France  de 
l'Emprunt  Hellénique  2  1/2  0/0,  garanti  solidaire- 
ment par  la  France,  la  Russie  et  l'Angleterre.  Associée 
avec  une  autre  grande  institution  de  la  place,  elle  a 
contracté  l'Emprunt  Finlandais  3  0/0  de  55  millions 
de  francs  et  Y  Emprunt  Norvégien  31/2  0/0  de  20  mil- 
lions de  couronnes.  Ces  deux  opérations  sont  terminées. 
Elle  a  encore  pris  part  à  l'émission  d'un  Emprunt 
Romnain  4  0/0  amortissable  de  180  millions  de  francs 
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affecté  à  la  conversion  de  la  Rente  5  0/0  amortissable 
1882  à  1888.  La  liquidation  de  cette  affaire  est  très 
prochaine.  D'autre  part,  elle  a  participé  à  la  création 
de  la  Société  Franco-Suisse  pour  V Industrie  Electri- 
que, dont  les  titres  qui  se  négocient  sur  la  place  de 
Genève  ont  trouvé,  en  Suisse,  le  plus  favorable  accueil. 

Parmi  les  autres  grandes  opérations  auxquelles  elle 
a  pris  part,  il  faut  citer  :  l'augmentation  du  capital  de 
l'Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et  de  Tram- 
ways ;  la  conversion  des  Obligations  4  0/0  du  Crédit 
Foncier  Egyptien;  la  constitution  de  la  Société  Géné- 
rale Française  des  Télégraphes,  au  capital  de  10  mil- 
lions de  francs,  et  dont  l'objet  est  l'extension  à  donner, 
dans  un  intérêt  national,  aux  rés'îaux  télégraphiques 
sous  marins  français  ;  l'émission  des  actions  nouvelles 
delà  Compagnie  de  Mozambique;  l'augmentation  du 
capital  de  la  Société  de  Crédit  Foncier  du  Royaume 
de  Hongrie.  De  leur  côté,  les  succursales  de  Bruxelles, 
d'Amsterdam  et  de  Genève  ont  participé  à  l'émission 
d'actions  de  la  Société  Générale  Belge  d' Entreprises 
Electriques  ;  à  la  Conversion  des  Emprunts  de  la  Ville 
d'Ostende  ;  aux  emprunts  de  "Etat  Indépendant  du 
Congo  et  de  la  Ville  de  Vienne  {Autriche)  ;  à  l'émis- 
sion des  obligations  de  la  Société  Métallurgique  de 
Taganrog,  des  obligations  3  1/2  0/0  de  V Illinois  Cen- 
tral, et  des  actions  de  la  Société  des  Pétroles  de  Moeara- 
Enim;  à  un  Syndicat  constitué  pour  garantir  l'émission 
d'un  Emprunt  3  1/2  0/0  de  15  millions  de  francs  de 
la  Ville  de  Zurich  ;  à  une  émission  de  9  millions  de 
francs  en  Obligations  4  0/0  de  la  Banque  pour  Entre- 
prises Electriques  à  Zurich;  à  l'émission  d'une  pre- 
mière série  de  V  Emprunt  3  1/2  OjO  de  60  millions  de 
francs  de  la  Compagnie  du  Jura-Simplon,  garanti  par 
la  Confédération. 

•  Le  rapport  du  Conseil  d'administration  mentionne 
encore  que  la  Banque  a  vu  avec  satisfaction  la  cessa- 
tion des  hostilités  entre  l'Espagne  et  les  Etats-Unis  ; 
que  la  paix  ne  pourra  que  favoriser  les  rapports  qu'elle 
entretient  avec  ces  deux  nations,  et  servir  les  intérêts 
qu'elle  a  déjà  dans  ces  pays;  que  dès  que  les  relations 
amicales  ont  été  resserrées  entre  la  France  et  l'Italie, 
elle  s'est  empressée  de  renouer  avec  nos  voisins  des 
rapports  datant  de  plusieurs  années,  mais  qui  avaient 
été  momentanément  interrompus.  Enfin  que  les  réfor- 
mes économiques  déjà  introduites  par  le  nouveau 
Président  des  Etats-Unis  du  Brésil  permettent  de  bien 
augurer  de  l'avenir  de  cette  riche  contrée,  où  la  Ban- 
que a  des  intérêts. 

Au  sujet  de  la  Société  minière  et  métallurgique 
Volga- Vichera,  le  rapport  fait  remarquer  que  les 
espérances  que  cette  affaire  faisait  naître  ne  se  sont 
réalisées  qu'en  partie.  De  nouvelles  ressources  sont 
nécessaires  pour  permettre  à  cette  entreprise  l'exécu- 
tion en  entier  de  son  programme  primitif.  Son  Con- 
seil d'administration  s'occupe  de  rechercher  les  voies 
et  moyens  les  plus  avantageux  pour  se  les  procurer. 

En  résumé,  et  en  dépit  des  circonstances,  l'année 
1898  a  été  mise  à  profit  par  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas.  Il  en  sera  certainement  de  môme  pour  l'an- 
née 1899,  et  pour  en  être  convaincu,  il  n'y  a  qu'à  se 
reporter  à  l'appui  que,  d'accord  avec  les  Gouverne- 
ments Irançais  et  belge,  et  de  concert  avec  les  grands 
établissements  de  Paris  et  de  Bruxelles,  elle  a  donné  à 
la  Société  d'Etude  de  Chemins  de  fer  en  Chine.  On 
sait  que  la  conséquence  récente  de  cet  appui  a  été 
l'émission,  pour  le  compte  du  Gouvernement  chinois, 
d'un  emprunt  dont  le  produit  est  destiné  à  la  construc- 
tion du  grand  chemin  de  fer  d'Hankéou  à  Pékin.  Inu- 
tile de  rappeler  le  succès,  très  justifié  d'ailleurs,  qu'a 
obtenu  cette  émission, 

L'assemljlée  générale  du  9  mai  a  approuvé  à  l'unani- 
mité, et  sans  débat,  les  comptes  qui  lui  étaient  sou- 
mis. Elle  a  réélu,  comme  administrateur,  M.  Dutilleul, 
administrateur  sortant,  et  comme  censeur,  M.  Choppin 
de  .Janvry,  censeur  sortant.  Elle  a  enfin  renommé 
comme  commissaires,  et  toujours  à  l'unanimité,  MM. 
Timrncrman  et  Levot. 

Avant  de  se  séparer,  et  sur  la  proposition  de  l'un  d'en- 
tre eux,  les  actionnaires  ont  unaniment  adopté  un  vote  i 


de  remerciements  au  Conseil  d'administration  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  pour  la  façon  dont 
les  affaires  de  la  Société  ont  été  conduites  et  pour  les 
beaux  résultats  obtenus  en  1898. 

A.  Leghenet. 


C*®  Internationale  des  Wagons-Lits 

ET  DES  GRANDS-EXPRESS  EUROPEENS 


Ainsi  que  nous  l'avions  mentionné  dans  un  article 
spécial  paru  dans  l'Economiste  Européen  du  21  avril, 
l'assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires  de 
la  Compagnie  Interna tionale  des  Wagons-Lits  et  des 
Grands  Express  Européens,  qui  avait  été  convoquée 
pour  le  18  avril,  n'a  pu  se  tenir  à  cette  date,  vu  le 
nombre  insuffisant  d'actions  déposées.  Convoqués  à 
nouveau,  les  actionnaires  se  sont  réunis  le  8  courant 
et,  conformément  aux  propositions  du  Conseil  d'admi- 
nistration, ont  décidé  de  porter  le  capital  actuel  de  35 
millions  à  50  millions  de  francs,  par  la  création  de 
300.000  actions  nouvelles  de  500  francs  chacune. 

Usant  des  pouvoirs  "qui  lui  ont  été  conférés  à  ce 
sujet,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  a 
réservé  16.000  actions  qu'il  emploiera  au  règlement  de 
la  fusion  de  la  Compagnie  Foncière  des  Grands-Hôtels 
avec  la  Compagnie  des  Wagons-Lits,  fusion  qu'il  lais- 
sait entrevoir  dans  son  rapport  sur  l'exercice  1898. 
Quant  aux  14.000  autres  actions,  elles  sont  offertes,  par 
préférence,  aux  actionnaires,  conformément  à  l'article 
5  des  statuts,  au  prix  de  740  fr.  Comme  ces  nouvelles 
actions  participeront  à  la  totalité  du  dividende  de  1899 
—  mais  non  au  solde  de  dividende  de  1898  —  les  sous- 
cripteurs ont  à  ajouter,  au  prix  d'émission  de  740 fr.,  les 
intérêts  à  4  0/0  sur  cette  somme,  à  partir  du  l^^r  janvier 
dernier. 

Les  conditions  de  la  souscription  qui  a  été  ouverte  le 

10  courant  et  qui  prendra  fin  le  20  mai  sont  les  sui- 
vantes : 

Il  sera  tout  d'abord  versé,  par  action,  240francs,  plus 
les  intérêts  depuis  le  1er  janvier  1899.  Le  solde  de  500  fi-., 
plus  les  intérêts  à  4  0/0  l'an  à  partir  de  la  même  date 
du  1er  janvier,  pourra  être  payé  à  toute  époque  avant 
le  l«r  septembre  prochain.  A  noter  que  chaque  action 
souscrite  doit  être  libérée  en  un  seul  versement  de  500 
francs.  Toutefois,  le  souscripteur  de  plusieurs  actions 
a  la  faculté  de  les  libérer  successivement. 

Ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus  haut,  les  nouvelles 
actions  participeront  à  la  totalité  du  dividende  de  1899, 
et  elles  seront  assimilées  aux  actions  anciennes,  à  par- 
tir du  1er  juillet  prochain.  Ajoutons  que  la  Cote  offi- 
cielle sera  demandée,  pour  ces  titres,  aux  Bourses  de 
Paris,  de  Bruxelles  et  d'Amsterdam. 

Chaque  actionnaire  porteur  de  cinq  actions  ancien- 
nes, a  droit  de  souscrire  par  préférence,  à  une  action 
nouvelle,  moyennant  le  versement  à  effectuer  coinme 

11  vient  d'êtrs  dit,  et  à  charge  par  lui  d'avoir,  en  sous- 
crivant, à  présenter  les  titres  dont  il  est  détenteur  pour 
les  faire  estampiller.  Les  demandes  des  porteurs  de 
moins  de  cinq  actions  seront  favorisées  dans  la  mesure 
du  possible. 

Les  demandes  de  souscription  doivent  être  adressées  : 
à  Paris,  au  Bureau  de  la  Direction  Générale  de  la  Com- 
pagnie, ou  à  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dé- 
veloppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  f 
à  Bruxelles,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser  l'In- 
dustrie Naiionale;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Wertheim 
et  Gompertz  ;  à  Liège,  chez  MM.  Nagelmackers  et  fils, 
banquiers,  et  MM.  Meuffels.  Neef  et  C»,  banquiers  ;  à 
Londres,  chez  MM.  Williams  Deacon  et  Manchester 
and  Salford  Bank,  Limited;  enfin,  à  Cologne,  chez 
MM.  Sal.  Oppenheim  Junior  et  C'«,  banquiers. 

L'émission  à  laquelle  il  est  procédé  et  que  nécessi- 
tait l'immense  développement  qu'ont  pris  et  que  sont 
encore  appelés  à  prendre  les  services  de  la  Compagnie, 
obtiendra,  certainement  le  même  succès  que  celle  qui 
avait  eu  lieu  l'année  dernière  en  suite  de  la  décision  prise 
par  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du  19  avri 
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1898.  On  sait  ([ue  cette  opération  avait  laissé,  et  après 
déduction  de  tous  frais,  une  somme  de  3.059.904  fr.  91, 
qui  a  été  tout  entière  employée  en  augmentation  des 
amortissements. 

Ce  qu'il  ne  faut  pas  perdre  de  vue,  c'est  que  la  Com- 
pagnie des  Wagohs-Liis  et  des  Grands  Express  Eu- 
ropéens n'est  encore  qu'au  début  de  ses  développe- 
ments. L'an  dernier  elle  disait,  qu'ayant  atteint  les  li- 
mites do  l'Europe,  elle  était  prête  à  s'élancer  au  delà. 
Ce  grand  pas  en  avant  dans  des  régions  nouvelles  est 
fait.  A  quelques  mois  d'intervalle,  et  en  raison  des 
contrats  d'essai  passés  pour  le  Transsibérien  et  pour 
les  Chemins  de  fer  du  Gouvernement  égyptien,  elle  a 
pris  pied  en  Asie  et  en  Afrique.  Il  ne  déi)end  que  d'elle 
de  s'y  affermir  et  de  s'y  étendre.  Tous  ses  efforts,  on 
peut  en  être  sûr,  tendront  à  ce  résultat,  et  comme  le 
disait  récemment  le  Conseil  d'administration,  les  ac- 
tionnaires peuvent,  dès  à  présent,  envisager  sans  té- 
mérité, mais  non  sans  orgueil,  le  moment  où  les  -s  oi- 
tures  de  la  Compagnie  rayonneront  de  Gibraltar  à 
Vladivostok  et  Pékin,  et  d'Alexandrie  au  Cap  de 
Bonne-Espérance. 

Faisons  encore  observer  que  les  recettes  de  cette  en- 
treprise continuent  à  progresser.  Du  1er  janvier  dei'nier 
au  20  avril,  elles  se  sont  élevées  à  3.867.342  fr.,  contre 
2.981.063  fr.  pendant  la  période  correspondante  de  l'an- 
née dernière,  soit  une  augmentation  de  386.279  fr.,  ou 
111/2  0/0  environ. 

P.  B. 


Société  Française  d'Electro-Métallurgie 


C'est  après-demain,  15  mai,  que  clôture  la  souscrip- 
tion aux  16.000  actions  nouvelles  de  500  francs  de  la 
Société  Française  d'Electro- Métallurgie  cré^esen  vertu 
du  vote  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  des 
actionnaires  du  20  avril  dernier,  assemblée  dont  nous 
avons  rendu  compte  dans  le  numéro  380  de  l'Econo- 
miste Européen. 

A  la  date  du  28  avril,  nous  avons  publié  les  condi- 
tions de  cette  émission.  Rappelons-les  brièvement. 

Lesdites  actions  nouvelles,  qui  portent  le  capital  de 
la  Société  de  7  à  15  millions  de  francs,  sont  émises  au 
prix  de  625  fr.,  payables,  250  fr.  en  souscrivant  ;  125 
francs,  à  la  répartition,  et  250  fr.  le  15  juin  prochain. 
Elles  sont,  jusqu'à  concurrence  de  10.0  0  titres,  réser- 
vées, par  privilège,  aux  actionnaires,  à  raison  de  cinq 
actions  nouvelles  pour  ,  sept  anciennes.  Les  mêmes 
actionnaires  ont  encore  la  faculté  de  souscrire  condi- 
lionnellement  pour  le  solde  des  lO.OCO  actions  nou- 
velles sur  lesquelles  il  n'aurait  pas  été  exercé  de  droit 
préférentiel.  La  répartition  relative  à  cette  seconde 
souscription  sera  faite  au  prorata  des  demandes.  La 
souscription  a  été  ouverte  le  1er  mai  à  la  Banque  Fran- 
çaise de  l'Afrique  du  Sud  et  sera  close,  comme  nous 
l'avons  dit  plus  haut,  le  15  courant. 

Nous  avons  constamment  tenu  nos  lecteurs  au  cou- 
rant de  la  marche  des  affaires  de  la  Société  Française 
d'Electro-Métallurgie.  Néanmoins,  nous  croyons  de- 
voir rappeler  quelles  ont  été  ses  opérations  depuis  sa 
création. 

Constituée  définitivement  le  13  juillet  1893,  pour  une 
durée  de  bù  ans,  la  Société  a  pour  objet  l'exploitation 
des  vastes  usines  créées  àDives  par  M.Secrétan  pour  la 
production,  par  voie  électrolytique,  des  tuyaux  de 
cuivre  rouge  et  la  fabrication  du  cuivre  par  tous  les 
procédés  connus.  Depuis  sa  constitution,  ses  ventes 
annuelles  ont  «porté  sur  les  chiffres  suivants  :  en  1893- 
1894  (dix-huit  mois),  1.268.003  kil.  42;  en  1895,  1  mil- 
lion 398.322  kil.  67  ;  en  1896,  1.587..342  kil.  77  :  en  1897, 
3.560.669  kil.  95;  en  1898,  5.556.244  kil.  16. 

Les  bénéfices  ont  suivi  la  même  progression.  Ils  ont 
atteint  :  En  1893-1H94,  119.166  fr.  02;  en  1895.  229.522 
francs  20  ;  en  1896,  30L436  fr.  11  ;  en  1897,  50 1.922  fr.  82; 
en  18?8,  1.173.082  fr.  11.  Remarquons,  ici,  que  les 
résultats  obtenus  en  1898,  sont,  à  eux  seuls,  aussi 
importants  que  ceux  des  quatre  premières  années. 
Ouant  à  ceux  de  l'exercice  en  cours,  ils  sont,  d'après 


les  déclarations  mêmes  qui  ont  été  faites,  des  plus 
encourageantes  et  tout  laisse  prévoir,  qu'à  moins  de 
circonstances  imprévues,  ils  seront  en  rapport  avec 
l'importance  du  capital  nouveau. 

Cette  augmentation  de  capital  à  laquelle  il  est  procédé 
est,  comme  l'ont  été  les  précédentes  du  reste,  rendue 
nécessaire  par  l'afllux  des  commandes  qui  oblige  à  la 
construction  d'ateliers  nouveaux  et  par  le  développe- 
m.ent  à  donner  au  stock  pour  faire  face  à  l'extension 
des  opérations  commerciales  et  industrielles.  Enfin, 
elle  permettra  l'annulation  des  5.000  parts  de  fondateur 
qui  avaient  été  créées  à  la  constitution  de  la  Société. 

Ces  parts,  comme  nous  l'avons  défini  déjà,  avaient 
droit,  après  diverses  attributions  statutaires,  à  une 
somme  fixe  de  112.500  fr.  et  à  une  fraction  du  reliquat 
des  bénéfices.  Elles  ont  reçu,  pour  l'exercice  1898,  à  ces 
divers  titres,  une  somme  globale  de  141.165  fr.  22.  Il 
s'ensuit  que  leur  suppression  augmente  sensiJ)lement, 
pour  l'avenir,  le  revenu  de  l'actionnaire  qui,  d'autre 
part,  sera  libre,  désormais,  de  procéder,  sans  entrave, 
à  tous  les  amortissements  et  modifications  d'actif  qu'il 
jugera  bon  d'effectuer. 

P.  B. 


Société  Métallurgique  de  l'Oural- Volga 


Dans  l'Economiste  Européen  du  7  courant,  nous 
avons  exposé  la  situation  actuelle  de  la  Société  Métal- 
lurgique de  l'Oural-Volga  et  défini  ses  perspectives 
d'avenir.  Il  nous  faut  aujourd'hui  revenir  sur  cette 
Société  au  sujet  d'une  opération  en  voie  de  prépara- 
tion. 

En  vertu  d'une  résolution  prise  par  l'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  du  31  mars  1898,  le  Conseil  d'ad- 
ministration de  cette  Société  avait,  à  la  date  du  13  avril 
suivant,  décidé  la  création  de  36.000  obligations  4  0/0, 
remboursables  au  pair  par  tirages  semestriels,  dont  le 
dernier  prendra  place,  au  plus  tard,  le  1er  avril  1938. 

Or,  nous  croyons  savoir  que  sur  ces  36.000  obligations 
35.625  seront  oft'ertes  en  souscription  au  public  le 
25  mai  courant.  A  Paris,  ô'est  la  Banque  Internatio- 
nale de  Paris  qui  recevra  les  souscriptions.  On  pourra 
souscrire  également  au  Havre,  au  Crédit  Havrais  ;  à 
Lille,  au  Crédit  du  Nord;  à  Marseille,  à  la  Société 
Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de 
Dépôts,  et  dans  les  agences  et  succursales  de  ces  ban- 
ques. Enfin,  à  l'étranger,  plusieurs  grandes  maisons  de 
banque  prêteront  leurs  guichets  pour  cette  opération. 
La  souscription  sera  donc  ouverte  aussi  :  à  Saint  Pé- 
tersbourg,  à  la  Ban'qne  Internationale  du  Commerce 
et  à  la  Banque  d'Escompte  de  Saint-Pétersbourg  ;  à 
Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas  et  à  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  de 
Dépôts  ;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal 
et  C°. 

Le  prix  d'émission  sera  fixé  à  482  fr.  50,  qui  seront 
payables  par  versements  échelonnés  jusqu'en  août 
prochain.  Toutefois,  pour  les  souscripteurs  qui  vou- 
dront procéder  à  la  libération  immédiate  des  titres  qui 
leur  seront  attribués,  le  prix  net  d'émission  sera  établi  à 
480  fr.  75. 

Une  remarque  à  faire:  la  Société  Métallurgique  de 
V Oural-Volga  prend  à  sa  charge  tous  les  impôts  qui 
grèvent  ou  pourront  grever  par  la  suite  ces  obligations 
aussi  bien  en  France  qu'en  Russie.  I^es  porteurs  tou- 
cheront donc,  en  tous  temp=!,  leur  revenu  de  20  fr.  net, 
revenu  qui  sera  payable  semestriellement  les  15  avril 
et  15  octobre  de  chaque  année. 

Ce  système  du  paiement  des  intérêts  net  sera  vive- 
ment apprécié  du  public.  Il  favorise  considérablement 
le  capitaliste  qui  n'aura  jamais  à  se  préoccuper  des 
impôts  auxquels  sont  ou  peuvent  être  soumises  les 
valeurs  mobilières.  Enfin,  et  pour  les  souscripteurs  qui 
se  libéreront  au  moment  de  la  répartition  et  qui,  par 
suite,  n'auront  à  débourser,  en  tout,  qu'une  somme  de 
480  fr.  75,  il  fait  ressortir  le  revenu  annuel  de  l'obliga- 
tion 4  0/0  de  la.  Société  Métallurgique  de  VOural-Volga 
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à  4  16  0/0  net.  Faisons  observer  que  dans  ce  calcul, 
nous  ne  tenons  naturellement  pas  compte  de  la  prime 
de  remboursement  au  pair.  • 
_  En  raison  des  avantages  qu'elles  offrent  et  des  garan- 
ties dont  elles  jouissent,  garanties  qui  reposent  sur  les 
immenses  propriétés  de  la  Société,  les  nouvelles  obli- 
gations recevront  certainement  le  meilleur  accueil  de 
nos  capitalistes  qui  ont,  en  outre,  à  prendre  en  consi- 
dération ce  fait  qu'elles  ne  tarderont  certainement 
pas  à  s'élever  aux  cours  auxquels  se  tiennent,  présen- 
tement, les  oldigations  4  0/0  d'autres  grandes  entre- 
prises, comme  celles  de  la  Société  des  Houillères  de 
Doinbrotca  qui,  coupon  détaché  en  avril  dernier, 
s'échangent  au  prix  de  510  fr.,  ou  comme  celles  de  la 
Société  d'Industrie  Houillère  de  la  Russie  Méridio- 
nale, que  nous  retrouvons,  également  ex-coupon 
d'avril,  aux  environs  de  505  fr. 

J.  M. 


Société  minière  et  métallurgique  Yolga-Yichéra 


A  l'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Société 
Minière  et  Métallurgique  Volga -Vichérn  qui  a  eu  lieu 
le  2/14  mars  dernier  à  Moscou,  il  a  été  rendu  compte 
du  1er  exercice  de  cette  Société  constituée  à  Moscou  le 
30  juin/12  juillet  1897. 

Ce  premier  exercicerqui  a  pris  fin  le  30  septembre 
1098,  comprend  donc  exceptionnellement  une  durée  de 
quinze  mois,  et  il  s'est  soldé  par  un  montant  de  bénéfices 
de  40.819  r.  57  qui  ont  été  appliaués  à  l'amortissement 
des  immeubles  de  l'usine  de  Koûtime. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  donne,  sur 
les  divci-s  él/'iiients  de  l'entreprise,  des  renseignements 
étendus.  Ces  éléments  se  composent,  sur  la  Vichéra, 
dans  l'Oural,  de  l'usine  de  Koutime,  des  mines, 
forêts  et  haut-fourneaux  de  la  Vichéra,  et,  sur  le  Volga 
près  de  Kazan,  du  domaine  de  Paratof.  ^ 

L'usine  de  Koutime,  avec  les  mmes,  les  forêts,  les 
hauts-fourneaux  et  le  chemin  de  fer  de  37  kilomètres 
lui  appartenant,  est  en  exploitation  régulière  depuis 
plusieurs  années.  Elle  avait  été  régulièrement  transfé- 
rée à  la  Société  Volga- Vichéra  par  acte  notarié  en  date 
du  2/14  mars  1898  ;  mais  depuis  ce  transfert,  la  jouis- 
sance de  la  mine  Alexandrovsky,  qui  alimente  actuel- 
lement les  hauts-fourneaux  de  Koutime,  a  été  con- 
testé à  la  Société.  Cette  dernière  en  a  donc  été  tem- 
porairement privée;  toutefois,  la  propriété  de  cette 
mine  vient  de  lui  être  définitivement  assurée,  et  elle  a 
assigné  M.  Ernest  Spies  son  cédant,  pour  le  rembour- 
sement des  dommages  subis,  et  cela  en  vertu  de  la 
garantie  formellement  donnée  par  lui  dans  son  acte 
de  cession. 

Malgré  ces  difficultés,  l'usine  de  Koutime  a  donné, 
pendant  l'exercice,  un  produit  net  de  215.662  r.  39.  Il 
faut  faire  remarquer  que  ce  résultat  ne  correspond  pas 
h  la  production  d'une  année  entière  de  douze  mois.  Les 
hauts  fourneaux  ont  bien  travaillé  pour  le  compte  de 
la  Société  du  ler  avril  1897  au  30  septembre  1898,  soit 
pendant  dix-huit  mois,  mais  la  réalisation  des  fontes 
produites  pendant  cette  période  n'a  porté  que  sur  la 
production  qui  se  trouvait  entreposée  au  port,  sur  la 
Vichéra,  lors  de  l'ouverture  de  la  navigation  1898,  en 
mai  dernier.  La  partie  non  réalisée  est  donc  venue 
grossir  momentanément  les  stocks  de  fonte  existant  en 
fin  d'exercice,  mais  elle  a  été  écoulée,  depuis  le  30  sep- 
tembre, dans  des  conditions  satisfaisantes  et  dont  pro- 
fitera rexerci{;e  en  cours. 

Dans  les  mines,  forêts  et  hauts  fourneaux  de  la  Vi- 
chéra, les  gîtes  de  fer,  dont  la  reconnaissance  et  l'amé- 
nagement ont  été  poursuivis  pendant  les  deux  étés 
1897  et  ■J898,  présentent  des  concentrations  minérales 
moins  aliondantes  qu'on  ne  l'avait  espéré.  L'exploita- 
tion devra  donc  être  organisée  et  menée,  simultanément, 
dans  trois  ou  quatre  mines  à  la  fois,  pour  obtenir  la 
production  annuelle  voulue  en  minerai.  De  là,  im  certain 
retard  dans  la  mise  en  production  de  l'allaire,  et  une 
augmentation  des  dépenses  prévues  à  l'origine.  Dos 
exploitations  régulières  sont,  cependant,  organisées  et 


en  pleine  activité  à  Verkni-Tchouvalsk,  à  Nijni-Tchou- 
valsk  et  à  Choudia,  dans  la  partie  liante  du  bassin  de 
la  Vichéra.  Ajoutons  qu'à  l'usine  à  fonte  de  Vijaika, 
établie  au  point  le  plus  facilement  accessible  du  do- 
maine de  la  Société  dans  l'Oural,  à  32  kilomètres  de  la 
ville  de  Cherdine,  le  matériel  et  les  machines  soufflantes 
sont  à  pied  d'œuvre,  et  deux  hauts  fourneaux  sont  en 
pleine  construction,  qui  produiront  environ  30.000 
tonnes  de  fonte  par  an.  Le  troisième  haut  fourneau,  qui 
sera  établi  lorsque  son  alimentation  économique  en 
minerais  et  en  charbon  de  bois  sera  assurée,  pourra 
porter  à  45.000  tonnes  de  fonte  environ  la  production 
annuelle  de  l'usine. 

Les  usines  de  dénaturation  du  Volga  sont  en  cons- 
truction, à  36  kilomètres  de  Kazan,  au  point  où  le  che- 
min de  fer  de  Moscou  à  Kazan  traverse  le  fleuve.  Un 
chemin  de  fer  de  près  de  4  kilomètres,  construit  par  la 
Société,  relie  les  usines  au  chemin  de  fer.  L'aciérie,  en 
construction,  a  été  étudiée  pour  produire  exclusivement 
tout  d'abord  des  tôles  et  des  larges  plats  qui  manquent 
sur  le  marché  russe,  et  les  laminoirs  qui  ont  été  com- 
mandés pour  produire  les  tôles  les  plus  grandes  qui  se 
fabriquent  actuellement,  pdurront,  dans  dix-huit  mois 
environ,  livrer  annuellement  60.000  tonnes  de  produits 
finis. 

Du  bilan  de  la  Société,  il  ressort  que  l'ensemble  des 
acquisitions  faites,  les  installations,  travaux,  appro- 
visionnements divers  et  exploitations  à  l'Oural,  n'ont 
pu  se  faire  qu'en  immobilisant,  sous  des  formes  diver- 
ses, dans  un  temps  relativement  court,  des  sommes 
très  considérables.  Les  deux  industries  réunies,  de  la 
production  de  la  fonte  sur  la  Vichéra  et  de  sa  dénatu- 
ration sur  le  Volga  devaient,  d'après  le  programme 
arrêté  à  l'origine,  absorber  des  capitaux  de  beaucoup 
supérieurs  au  capital-actions  de  la  Société,  qui  s'élève 
à  9.375.000  roubles-crédit  ou  25  millions  de  francs.  Or, 
le  Conseil  d'administration  estime  que  le  moment  est 
venu  de  se  procurer  les  ressources  nécessaires  pour 
réaliser,  en  son  entier,  le  programme  primitif. 

Quel  moyen  adoptera-t-on  ?  Augmentera-t-on  le  ca- 
pital-actions ?  Emettra-t-on  des  obligations  ou  créera- 
t-on  une  Société  spéciale,  qui  donnera  aux  usines  du 
Volga  tout  le  développement  qu'elles  comportent? 
C'est  ce  que  le  Conseil  d'administration  étudie  en  ce 
moment.  Lorsqu'il  sera  fixé,  il  soumettra  à  une  assem- 
blée générale  extraordinaire  les  propositions  qui  lui 
sembleront  le  plus  avantageuses. 

Les  actionnaires  de  la  Société  minière  si  métallur- 
gique Volgn-Vichéra  ont,  à  l'assemblée  du  2/14  mars, 
approuvé,  à  l'unanimité,  le,  rapport  qui  leur  était  pré- 
senté. Ils  ont  voté  le  budget  des  dépenses  pour  l'exer- 
cice 1898-1899  qui  se  montent  :  1°  à  2.400.000  roubles 
pour  les  usines  de  la  Vichéra  et  pour  l'usine  de  Kou- 
time, somme  destinée  à  des  constructions  et  à  des 
aménagements  divers  ;  2°  à  3.000.000  de  roubles  pour 
les  usines  du  Volga,  qui  serviront  à  l'achat  d'un  lot  de 
terrains  et  à  différentes  constructions.  Enfin,  les  ac- 
tionnaires ont  aussi  fixé  au  1/13  juin  la  date  du  verse- 
ment du  quatrième  quart  (31  r.  ou  125  fr.)  restant  à  ap- 
peler sur  les  actions  qui  n'ont  pas  été  déjà  libérées  par 
anticipation. 

J.  M. 


Morinatiofls  ÈoflOffliîiiiei;  et  Financières 


L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris  pour 
le  mois  d'avril  dernier  présente  une  moins-value  de 
306. a82  fr.  par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et  une 
dininution  de  575.480  fr.  par  rapport  au  résultat  d'avril  1898. 

Lo  produit  des  quatre  mois  éfoul('S  de  1899  —  qui  s'élève  à 
50.054.063' francs  —  présente  une  plus-value  do  47.813  francs 
]iar  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et  une  augmentation 
de  443.070  francs  par  rapport  au  résultat  de  la  période  cor- 
respondante de  1898. 


Nomination  d'Agent  de  Change.  —  Par  décret  du  Pré- 
sident de  la  République,  en  date  du  8  mai  1899,  rendu  sur 
la  proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  de  Laforcade 
(  Maric-Louis-Paul)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la 
Bourse  de  Paris. 


L'ÉCONOMISTP]  EUROPÉEN  —  France 


591 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Elncaisse  de  la  Banque  : 

■4  mai 

Or   1  8-22  '222.372 

irgent...    1  205.91fv  953 


12  mai 
1825  977.818 
1  20r..714.269 


3  028.138.326    3  031. 752. 117 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

o  _»  r    -11    r>    •    1  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  gg.-^^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avancés  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Restes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  im'taobilisées  

Bétel  et  mobilier  de  la  Banque  

hnmeubles  dçs  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (         '^^  "  ""^^  1^^* 
J^f.f.i  !,„  \  Ex-banques  département, 
mobilières  |  ^  .^j^   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Esbompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


4  mai 

12 

mai 

3  028.138.326 

3.031 

752  117 

42 

66i 

455.93! 

286  254 

182 

268 

685.836 

425.884 

382 

4il 

885  057 

3.904 

000 

560.000 

8  621 

300 

8 

644  900 

186  613 

395 

195.543.765 

2'i2.6i8 

340 

237 

813. 9i2 

186.000 

800 

180 

060.000 

10.000.000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

98.P24 

851 

98.924.851 

IOÛ.000.000 

100.000.000 

4.000 

000 

4.000.000 

15.090 

652 

15 

124.606 

4.191.511 

4 

243.201 

8.407 

444 

8 

407.444 

52.496 

465 

32.524.254 

4.65S.198 

266 

4.644 

547  656 

182.500 

000 

182 

500.000 

8.002 

313 

8 

002.313 

10.000 

000 

10 

000.000 

2. 980 

750 

2 

980.750 

9.li25 

6Ô0 

9 

125.000 

4.000 

000 

4 

ODO.OOO 

8.407 

444 

8 

407.444 

3.807.334 

120 

3.761 

387.360 

27.9»2 

502 

21 

034.782 

13.409 

254 

13 

37) .346 

74.450 

435 

103 

030.396 

396. 7 'i8 

565 

404 

217  977 

73.778 

434 

71 

498.773 

1.561 

992 

1 

506.774 

11.562 

987 

12 

061.280 

2  052 

562 

'2 

052.562 

24  301 

904 

29 

372.896 

4.e58.198 

266 

4.644 

547.656 

Total  

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


16  mai 

15  mai 

13  mai 

12  mai 

12  mai 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Circulation  ^ 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.547.6 

3.641.5 

3.6'.3  9 

3.699.8 

3.761.4 

Encaisse  

3.293.2 

3.217  3 

3.179  1 

3.084.0 

3.031  8 

Portefeuille  

4i9  8 

638.9 

677  0 

870  4 

710  6 

Avances  aux  partie. 

293.4 

353.6 

351.5 

422  0 

433.4 

—      à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

169  3 

186  1 

180  5 

188  6 

103,0 

partie. 

446.4 

632.7 

593  2 

172.9 

475  7 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  O'O 

pair 

pair 

pair 

3  %  0/00 

1  'A  0/CO 

Bénéfices  nets  

2.199.5 

3.857  9 

4.164.7 

4  705.4 

7.818.1 

La  ëommission  permanente  des  valeurs  de  douane  s'est 
réunie  le  6  mai,  au  Ministère  du  Commerce,  de  l'Industrie, 
des  Postes  et  des  Télégraphes,  sous  la  présidence  de  M.  A. 
Picard,  président  de  section  au  Conseil  d'Etat,  et  a  approuvé 
les  taux  d'évaluation  de  l'année  1898  arbitrés  par  les  quatre 
sections  commerciales  pour  les  marchandises  d'importation 
et  d'exportation. 

Avis  et  Décisions  de  la  Chanlbre  syndicale  des  Agents 
de  Change'  de  Paris 

Depuis  le  8  mai,  les  2.400  obligations  4  0/0  de  la  Compa- 
gnie du  Chemin  de  fer  du  Bois  de  Boulogne  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

2.400  obligations  de  300  fr.  4  0/0,  émises  â  250  fr.,  libérées 
et  au  porteur,  remboursables  au  pair  par  tirages  au  sort  an- 
nuels en  trente  ans,  de  1901  à  1930; 

Intérêt  annuel  :  12  fr.,  payables  par  moitié  les  janvier  et 
1"  juillet; 

.louissance  courante  :  1"  janvier  1899. 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  à  la  Banque  In- 
ternationale de  Paris,  rue  Saint-Georges,  3  et  5. 


Depuis  le  8  mai,  les  41.000  actions  n»-  43501  à  8r)000  do 
l'Ancienne  Sléarinerie  Frédéric  Fournier  (L.  Félix  {''ournier 
et  C'")  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

41.500  actions  de  100  fr.,  libérées  et  au  porteur,  formant 
avec  les  'i.i.50ù  actions  d'apport  non  négociables  actuellement, 
les  85.000  actions  dont  se  compose  le  capital  social  ; 

.Jouissance  courante:  16  janvier  1899,  i-x-coupon  n"  1. 

Les  actions  anciennes  n"  43501  à  6UO0()  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante:  «  Capital  porté  à  8.5IJ0.(lil()  fr.,  di- 
visé en  85.0110  actions  de  101)  fr.  chacune.  Délibération  de 
l'assemblée  générale  des  14  novembre  et  23  décemtire  1898.  » 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Mar- 
seillaise de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  rue  Auber,  4. 


Depuis  le  8  mai,  les  4.01)0  actions  de  500  fr.,  libérées  et  au 
porteur,  de  la  Compagnie  d'Exportateurs  ot  d'Iniporlateurs 
réunis  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  da  Bulletin  de 
la  Cote. 

Siège  social  à  Paris,  54,  rue  des  Petites-Ecuries. 


Depuis  le  9  mai,  les  1.300  actions  de  lOO  fr.,  n"^  2.3701  :i 
25000.  et  les  3.000  obligations  de  COO  fr.  4  0/0  de  la  Compa- 
gnie Urbaine  d'Eau  et  d'Electricité  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  23.700  à  25.000. 

Les  3.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  465  fr.,  li- 
bérées et  au  porteur,  sont  remboursables  au  pair,  par  tirages 
au  sort  annuels  de  1905  à  1942,  et  productives  d'un  intérêt 
annuel  de  20  fr.,  payables  par  moitié,  les  l"  mai  et  1°'  no 
vembre. 

Jouissance  courante  :  1"  mai  1899. 


Depuis  le  9  mai,  les  10.000  actions  nouvelles  de  loi)  fr., 
liliérées  et  au  porteur,  n»»  loOOl  à  20000,  de  la  Comiiagnie  du 
Littoral  de  la  Méditerranée  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits,  à  la  2"=  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  lO.ODO  :i  20.000. 

Les  actions  anciennes,  n°»  1  à  10000,  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à  deux  miUions  de 
francs  ».   

Depuis  le  12  mai,  les  100.000  actions  de  250  fr.,  libérées  et 
non  libérées,  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  Métropoli- 
tain de  Paris  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  deux  rubriques,  affectées  :  l'une  aux  actions 
entièrement  libérées  et  au  porteur  (coupon  1  attaché)  et  l'au- 
tre aux  actions  libérées  de  ()2  fr.  50  et  nominatives. 

Siège  social  à  Paris,  avenue  de  l'Opéra,  31. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  chez  M.  Benard 
et  Jarislowsky,  rue  Scribe,  19,  et  à  la  Banque  Internationale 
de  Paris,  rue  Saint-Georges,  8  et  5. 


Par  suite  de  l'émission  à  740  fr.  de  30.000  actions  nouvelles 
de  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et  des 
Grands  Express  Européens,  dont  la  souscription,  ouverte  du 
10  au  20  mai,  est  réservée  aux  actionnaires  de  la  Société 
jusqu'à  concurrence  de  14.000  actions,  soit  une  action  nou- 
velle pour  cinq  actions  anciennes, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  13  mai  inclus, 
les  actions  de  ladite  Société  seront  cotées  sous  deux  rubri- 
ques distinctes,  att'ectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

En  liquidation  du  15  mai,  les  livraisons  s'effectueront  en 
titres  non  estampillés. 

Un  versement  de  75  fr.  (2°,  3"  et  4°  quarts)  étant  appelé  le 
20  mai  sur  les  actions  non  libérées  de  l'Omnium  LyonnaiK 
de  Chemins  de  fer  et  Tramways, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  12  mai,  les 
actions  de  ladite  Société  ne  seront  plus  négociables  qu'en  ti- 
tres antièrement  lil>érés  et  au  porteur. 


Jusqu  a  leur  assimilation  en  ce  qui  concerne  les  droits  au 
dividende  de  l'exercice  eu  cours,  lesdites  actions  continueront 
à  être  inscrites  sous  trois  rubriques  distinctes,  affectées  • 

La  première,  aux  40.000  actions,  n<"  34085  à  74084,  iouis- 
sance  mai  1897  ; 

La  deuxième  aux  34.084  actions,  n-  1  à  34084,  jouissance 
29  septembre  1898  ; 

La  troisième,  aux  25.916  actions,  n°»  74085  à  lOOOOO,  jouis- 
sance 29  septembre  1898.  ^ 

Carrières  et  Scieries  de  Bourgogne  (Renard,  Fèvre 

—  -l^es  afîaires  de  cette  Société  ayant  pris,  ces  der- 
nières années,  une  forte  extension,  l'assemblée  générale  des 
o'lin"Aa,V'f  8, mars  a  décidé  de  porter  son  capital  ù 
<i.550  000  fr.  pari  émission  de  1.700  actions  nouvelles,  au 
pris  de  550  fr. 

La  souscription  est  ouverte  du  10  au  25  mai,  au  Siège 
social,  237,  rue  L;ifayette.  " 
Les  actionnaires  actuels  ont  un  droit  de  préférence. 
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Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
Ç^^cernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1"  au  10  mai 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3.638.117  47 

Retraits  de  fonds   6.393.863  47 

Excédent  de  retraits   2.755.746  » 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  10  mai  1899,  14  mil- 
lions 995.481  fr.  78. 

jgCapitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  mai 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  488.704  fr.  22; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d  épargne  ordinaires  :  néant. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des  finan- 
ces vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus  indi- 
rects ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois 
d  avril  1899  : 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  8.871.500  fr.  par 
^oP,P,o''LaV  budgétaires  et  une  diminution  de 

1^  9i8.  bOO  tr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1898. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

-^Q^;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse, 
547500;  les  douanes,  2.897.000;  les  contributions  indirectes 
2.094.000;  les  sels,  101.000;  les  sucres,  4.301.000;  les  contri- 
butions indirectes  (monopoles),  785.000;  les  postes,  695.400- 
les  télégraphes,  396.300  ;  les  téléphones,  127.300. 
Les  moins-values  portent  sur  : 

L'enregistrement,  3.006.000  ;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs 
mobilières,  934.500. 

Par  rapport  au  mois  d'avril  1898,  il  y  a.augmentation  sur  : 

r-^nr/'"^??'"*''  999.000;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse, 
/O.OOO;  1  impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  258  000 
les  contributions  indirectes,  768.000:  les  sels,  99  000' les  su; 
cres,  2.580.000;  les  télégraphes,  09.300;  les  téléphones,  113.700- 
II  y  a  diminution  sur  : 

L'enregistrement,  3.020.000;  les  douanes,  14.501.000-  les 
contributions  indirectes  (monopoles),  66.000;  les  postes 
313.600.  ' 

Banque  Spéciale  des  "Valeurs  Industrielles.  —  L'assem- 
blée générale  extraordinaire  des  actionnaires  de  la  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  réunie  le  8  mai  1899  a 
i-ecf)nnu  sincère  et  V(5ritable  la  déclaration  de  souscription  et 
de  versement  des  100.000  actions  nouvelles  faite  par  le  Con- 
.soil  d'administration  de  la  Société  suivant  acte  par  M«  IIoc- 
quet,  notaire  à  Paris,  le  15  avril  1899. 

Le  capital  de  la  Banque  Spéciale  se  trouve  donc  définitive- 
ment porté  à  20  millions  de  francs. 


Compagnie  Continentale  Edison.  —  L'assemblée  générale 
des  actionnaii'cs  de  la  Compagnie  Continentale  Edison  qui  a 
eu  lieu  le  3  mai,  a  approuvé  le  rapport  du  Conseil  d'admi- 
iiisti-ation  ainsi  que  le  bilan  et  les  comptes  de  l'exercice  1898 
et  fixé  à  30  fr.  par  action  le  dividende  do  cet  exercice,  à  3  fr. 
la  redevance  due  aux  parts  de  fondateurs. 

L'assemblée  a  donné  quitus  de  leur  mandat  d'administra- 
'■eurs  à  MM.  A.  Chalard,  décédé,  Elie  Léon  et  Cliarles  Porgès, 
démissionnaires,  et  nommé  administrateurs  MM.  Siécel 
Leanté  et  EUissen. 

Les  pouvoirs  des  commissaires  sortants,  MM.  .Jutet  et 
Oibert,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exercice  en  cours. 


Bateaux-Parisiens.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  a  eu  lieu,  à  Lvon,  le  22  avril. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient  pré- 
sentes, les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le  dividende  v 
afférent  a  25  fr.  par  action. 

Un  acompte  de  10  fr.  ayant  été  payé  en  novembre  dernier 
le  solde  de  15  fr.  sera  payé  à  partir  du  1"  mai  prochain,  dé- 
duction faite  des  impôts,  à  raison  de  : 

14  fr.  40  pour  les  titres  nominatifs; 
13  fr.  57  pour  les  titres  au  porteur. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER   FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  16  au  22  avril  1899  (16«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Pàris-Lyon-Mé  diter . 
—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Esî  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Oue  st- Algérien  

Arzew  à  Ktalfallah. . 
Médoc  


1  Kilomètres' 
Y  exploités' 

Rec.  br.  de 
lasemâiiie 

Reo.  br.  depuis 
le  l'rjaiîVier 

Différence- 
P'  1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

910 

867 

13  477 

12.721 

+ 

755^ 

9.0-27 

8.450 

2  280 

127.270 

122  570 

4.700 

513 

174 

151 

2  833 

2.109 

724 

3.146 

4.060 

4.003 

62.523 

61.251 

1.272 

5.590 

3.351 

3.400 

47.9-2o 

46.9-20 

1  006 

6  8-29 

3.911 

3.899 

58.830 

55.718 

î 

3.112 

4.835 

3.187 

3  268 

47.791 

45  972 

1  819 

3.418 

2.066 

2.165 

30.99i 

31  378 

384 

898 
1.087 

105 

82 

1.887 

1.608 

278 

119 

lis 

2.145 

1.653 

t 

491 

296 

60 

47 

816 

636 

-1- 

180 

214 

27 

27 

524 

'i58 

+ 

66 

101 

23 

26 

387 

362 

+ 

25 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  dispositions  du  Marché  sont  restées  ce  qu'elles- 
étaient  la  semaine  précédente,  c'est-à-dire  bonnes. 
Bien  plus,  on  s'est  occupé  davantage  de  valeurs  que 
l'on  avait  négligées  dans  ces  derniers  temps,  comme 
les  Fonds  d'Etat  et,  en  particulier,  Iqs  Renies  Françai- 
ses. Cependant  l'approche  de  la  liquidation  de  quin- 
zaine qui  commence  aujourd'hui  par  la  réponse  des 
primes,  nous  a  valu  des  réalisations  de  bénéfices,  mais 
ces  réalisations,  tout  en  pesant  un  peu  sur  la  cote,  ont 
été  très  bien  supportées. 

*      Au  cours  de  la  semaine,  les  Rentes  Françaises 
ont  été  actives;  aussi  leur  tenue  est-elle  sensiblement- 
meilleure. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  que  nous  laissions  à  103 
francs  17  1/2,  clôture  à  102  fr.  50.  Au  comptant,  il 
s'inscrit  à  H)2  fr.  25.  Rente  3  i/2  0/0,  102  87  1/2 
contre  102  fr.  82  1/2.  Au  comptant,  elle  cote  102  fr.  70' 
Quant  à  la  Rente  3  0/0  amortissable,  qui  restait  à 
100  fr.  60  au  comptant,  cote,  à  terme,  100  fr.  85. 

Les,  Obligations  Tunisiennes  3  0/01892  sont  fermes- 
à  494  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,  85  fr.  contre  84  fr.  55  ;  Emprunt 
2  i/2  0/0  de  Madagascar,  également  à  85  fr. 

Les  Obligations  de  V Emprunt  2  i/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  bien  tenues  à  465  fr.  à  terme,  et  à  466  fr. 
au  comptant. 

^  ic  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  donnent 
toujours  lieu  à  des  échanges  très  suivis. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  était  montée  à  555  fr., 
reste  à  551  fr.  ;  Obligations  3  OjO  1869,  419  fr.  contre 
420  fr.;  Obligations  3  0/0  1  871,  409 fr.  bO;  Obligations 
4  0/0  1  875,  559  fr.  contre  564  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
1876,  562  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265 
francs,  à  393  fr.  75;  Obligations  entièrement  libérées, 
397  fr.. C'est  dans  quelques  jours  que  se  détache,  sur 
ces  titres,  le  coupon  semestriel.  Obligations  2  0/0  1898, 
443  fr.  contre  441  fr. 

Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  précédemment,  la  • 
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Ville  de  Paris  délivre  en  ce  moment,  à  guichets  ou  verts, 
la  dernière  série  des  titres  de  son  Hmprunl  2  1/2  0/0 
de  1891-1896.  Les  cours  fixés  sont  :395  fr.  pour  l'obli- 
gation entière  et  lOU  fr.  pour  le  quart  d'obligation.  En 
ce  qui  regarde  ces  quarts,  il  faut  considérer  que  le  cours 
auquel  le  petit  capitaliste  peut  se  les  procurer  est  infé- 
rieur à  celui  des  quarts  similaires  de  Y  Emprunt  1802. 
Il  y  a  donc  là,  pour  la  petite  épargne,  un  avantage  dont 
elle  doit  profiter  pour  entrer,  à  bon  compte,  dans  une 
valeur  de  premier  ordre  offrant,  tout  à  la  fois,  des 
chances  de  fortune  sous  la  forme  de  lots  importants 
tirés  tous  les  trois  mois  et  la  certitude  d'une  appré- 
ciable plus-value  de  capital  à  bref  délai. 

i(  ii;  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  après  leur 
mouvement  de  hausse  de  la  semaine  précédente,  sont 
revenues  à  4.020  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour 
les  vingt  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  7.818.C79  fr.,  contre  4.7(»5.751  fr.  en  1898,  4.164.683  fr. 
en  1897,  3.857.962  fr.  en  1896,  1.906.411  fr.  en  1895  et 
4.861.550  fr.  en  1894. 

i(  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  sont 
fermes  mais  calmes,  à  735  fr.  au  comptant. 

Dans  ces  derniers  jours,  on  a  remarqué  d'intéres- 
santes demandes  en  Obligations  Foncières  et  Commu- 
nales, pour  lesquelles  il  existe  encore  une  certaine 
marge  de  plus-value.  Comme  on  s'attend  à  un  prochain 
retour  aux  grandes  valeurs  de  placement,  un  peu  né- 
gligées dans  ces  derniers  temps  au  profit  des  valeurs 
de  spéculation,  les  capitalistes  avisés  prennent,  dès 
maintenant,  leurs  dispositions  en  conséquence.  Natu- 
rellement, c'est  vers  les  obligations  encore  au-dessous 
du  pair  que  vont  de  préférence  les  achats,  et  il  n'est 
pas  sans  intérêt  de  signaler  particulièrement,  parmi  les 
titres  qui  doivent  attirer  particulièrement  l'attention, 
les  Obligations  Communales  1879,  qui  sont  du  type 
2.60  0/0,  comme  les  dernières  obligations  créées,  les 
Obligations  Communales  de  1899,  d'autant  plus  qu'il 
apparaît  comme  très  possible  que  c'est  ce  type  de  taux 
que  le  Crédit  Foncier  adoptera  à  l'avenir. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  que 
nous  venons  de  citer,  clôturent  à  490,  contre  490.  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1879,  25;  Obligations  Com- 
munales 3  0/0  1880,  au  même  cours  de  496  50. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  que  nous  lais- 
sions à  452  50,  finit  à  456  ;  Foncières  1885,  479,  contre 
480;  Cinquièmes,  101. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i891  restent  à 
394;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées,  494; 
Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  entièrement 
libérées,  487  ;  Obligations  Commicnales  2  60  0/0 
1899,  486. 

■i  *  Le  groupe  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  est  de  nouveau  favorisé. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  finissait 
à  1.135  fr.,  clôture  ainsi;  Comptoir  National  d'Es- 
compte, 621  fr.,  contre  623  fr. 

La  Société  Générale  est  très  ferme,  à  587  fr.,  contre 
585  fr.;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  peu  mouve- 
menté, mais  bien  tenu  à  634  fr.,  ex-coupon  de  7  fr.  50; 
Banque  Française  de  VAfrique  du  Sud,  en  hausse 
à  105  fr.  à  terme,  contre  97  fr.,  et  à  107  fr.  au  comptant, 
contre  99  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  n'a  pas  eu  de 
peine  à  maintenir  son  avance  de  ces  derniers  temps; 
elle  finit  même  à  668  fr.,  contre  660  fr.  On  fait  remar- 
quer, à  juste  titre,  que,  bien  qu'internationale  par  son 
titre,  cette  Institution  est  une  de  nos  Banques  les  plus 
parisiennes  en  raison  des  affaires  auxquelles  elle  s'in- 
téresse et  parmi  lesquelles  il  convient  de  citer  :  le 
Chemin  de  fer  Métropolitain,  de  Paris  ;  la  Plateforme 
Electrique,  de  l'Exposition  de  1900  ;  les  Voiticres 
Eleclromobiles,  les  Tramways  de  Pénétration,  etc. 
Banque  de  V Algérie,  887  fr.  .50,  contre  885  fr.;  Banque 
Parisienne,  bOO  îr.;  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  137  fr.;  Obliaations 
de  475  fr.,  167  fr. 


Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  finit 
demandée  à  224  fr.  L'assemblée  générale  extraordi- 
naire des  actionnaires  du  8  courant  a  reçu  la  déclara- 
tion notariée  de  la  souscription  aux  100.000  actions 
nouvelles  de  la  Société  dont  le  capital  se  trouve,  par 
suite,  porté  maintenant  à  20  millions  de  francs.  Com- 
pagnie Française  des  Mines  d'Or,  119  fr.,  contre  11.5 
francs;  Crédit  Mobilier,  92  fr.  ;  Rente  Foncière,  ferme, 
à  445  fr.  L'assemblée,  qui  n'a  pu  encore  avoir  lieu 
faute  d'un  dépôt  suffisant  de  titres,  sera  convoquée  de 
nouveau,  certainement  avant  la  fin  du  mois.  La  pro- 
gression constante  des  revenus  immoJjiliers  accusée 
par  les  résultats  du  dernier  exercice,  la  stabilité  du 
revenu  aujourd'hui  incontestable,  et  les  perspectives 
d'avenir  de  la  Société,  ont  attiré  de  nouveau  l'attention 
de  l'épargne  sur  cette  valeur. 

Les  transactions  sur  les  actions  de  nos  Grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer  sont  toujours  res- 
treintes. La  tenue  de  ces  titres,  cependant,  reste  satis- 
faisante. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.960  fr.  à  terme  et  à 
1.950  fr.  au  comptant,  a  détaché  un  coupon  de  37  fr. 
brut=.  et  clôture,  respectivement,  à  1.920  et  à  1.910  fr.; 
Nord,  2.173  fr.  à  terme  et  2.162  fr.  au  comptant,  contre 
2.165et  2.160  fr.  jeudi  dernier  ;  Midi,  1.390  fr.  au  comp- 
tant. Il  cotait  ainsi  il  y  a  huit  jours. 

L'Est  est  à  1.030  fr.,  ex  coupon  de  15  fr.  50,  contre 
1.045  fr.  jeudi  dernier;  Orléans,  1.805  fr.  au  comp- 
tant; Ouest,  1.160  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

Les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  pour  la  dix-septième  semaine 
de  l'exercice  en  cours,  une  diminution  insignifiante  de 
4.000  fr.  sur  la  semaine  correspondante  de  1898.  Il 
s'ensuit  que,  du  1er  janvier  au  29  avril,  les  recettes 
sont  en  plus-value  de  12.246.000  francs  sur  l'année  der- 
nière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  355  fr.; 
actions  des  Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord, 
575  fr.,  contre  569  fr.  50. 

il  ic  Après  un  moment  d'hésitation,  conséquence  de 
la  liquidation  de  fin  avril,  le  groupe  des  Valeurs  Indus- 
trielles et  Commerciales  est  de  nouveau  actif.  Toute- 
fois, sur  certaines  valeurs,  des  réalisations  se  produi- 
sent qui  rendront  le  marché  plutôt  irrégulier. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
un  peu  mous  à  651  fr.,  contre  660  fr.  Compn gnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  1.250  fr.,  en  moins  value  de  10  ii.  Le 
Conseil  municipal  de  Paris  va  aborder,  prochaine- 
ment, la  question  de  l'abaissement  du  prix  du  gaz. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
clôture  à  332  fr.,  contre  330  fr.  ;  Messageries  Mariti-  ' 
mes,  en  reprise  de  20  fr.,  à  610  fr.  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  cette  Compagnie  a  décidé  de  fixer  le  divi- 
dende  pour  l'exèrcice  1898,  à  17  fr.  50,  contre  25  francs 
pour  l'exei-cice  précédent.  Cette  diminution  aurait  pour 
cause  l'augmentation  du  prix  du  charbon.  Au  reste,  à 
l'assemblée  du  30  mai,  le  Conseil  d'administration  don- 
nera, à  ce  sujet,  des  explications  étendues.  Chargeurs- 
Réunis,  1.255  fr.,  contre  1.250  fr.,  avec  un  coupon  de 
20  fr.  payable  le  20  courant. 

Les  Omnibus,  qui  restaient  à  1.690  fr.  au  comptant, 
se  retrouvent  à  1.705  fr.  Pour  la  17«  semaine  de  l'exer- 
cice en  cours,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont 
élevées  à  1.014.681  fr.  55,  contre  967.595  fr.  75  pour  la 
semaine  correspondante  de  1897.  Du  le''  janvier  au 
29  avril  1899,  les  recettes,  à  16.427.283  fr.  05,  accusent 
une  différence  de  828.807  Ir.  20  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours.  Voitures  à  Paris,  660  fr.,  contre  669  fr.  Pour 
la  seconde  quinzaine  d'avril,  les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie ne  se  sont  élevées  qu'à  968.276  fr.,  contre  1  mil- 
lion 34.612  fr.  89  l'année  dernière.  Par  suite,  du 
le--  janvier  au  30  avril,  les  recettes  totales,  qui  attei- 
gnent le  montant  de  6.890.569  fr.  81,  ne  sont  plus  que 
de  149.603  fr.  91,  supérieures  à  celles  de  la  période  cor- 
respondante de  1897. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaitx 
sont  bien  tenues  à  600  fr.  ;  les  actions  de  la  Société 
Française  d' Electro-Métallurgie,  qui  finissaient  à  780 
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francs,  se  trajtent  maintenant  à  702  fr.,  titres  estam- 
pillés de  leur  droit  de  souscription  aux  actions  nou- 
velles. 

Le  Suez  a  été  un  peu  discuté.  Il  clôture,  cependant, 
à  3.8-22  fr.  à  terme,  contre  3.820  fr.  Au  comptant,  on  le 
traite  à  3.815  fr.  Paris  Civiles,  :2.495  fr.  au  comptant, 
contre  2.490  fr.  A  terme,  elles  sont  à  2.500  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  passé  de 
216  fr.  à  243  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires, 
<iui  a  eu  lieu  le  0  courant,  a  approuvé  les  comptes  qui 
lui  étaient  soumis,  et  la  répartition  d'un  dividende  de 
6  0/0.  Ce  dividende  sera  mis  en  paiement  le  le''  juillet, 
sous  déduction  de  l'acompte  de  2  fr.  50  déjà  payé  et  des 
impôts.  Procédés  Thomson- Houston,  1.595  fr.,  contre 
1.518  fr.  L'assemblée  générale  du  4  mai  a  voté  la  répar- 
tition d'un  dividende  de  50  fr.  par  action,  comprenant 
l'intérêt  statutaire  de  5  0/0  su.i-  le  capital  nominal. 

Les  actions  Malfidano  clôturent  à  1.450  fr..  contre 
1.500  fr.  Société  d'Incandescence  par  le  Gaz  {Bec 
Auer),  529  fr.,  contre  470  fr.  Dynamite  Centrale,  538  fr. 
Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  en  nouvelle 
plus-value  de  33  fr.,  à  718  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à 
315  fr.;  Etablissements  Decauville,  110  fr.  contre 
111  fr.  ;  Anciens  Etablissements  Cail,  426  fr.  ;  Com- 
pagnie de  Fives-Lille,  590  fr.  ;  Compteurs  à  Gaz,  1.690 
francs,  contre  1.685  fr.  ;  Compagnie  d'Aguilas,  425  fr. 

Les  actions  de  250  fr.  du  Chemin  de  fer  Métropo- 
litain de  Paris  ont  été  introduites,  hier,  12  mai,  sur  le 
Marché  Officiel  de  Paris,  au  comptant.  Les  actions 
libérées  restent  demandées  à  475  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  du 
Canal  de  Panama  {en  liquidation)  ont  été  plus  recher- 
chées. Les  Obligations  3  0/0  restent  à  31  fr.  75,  contre' 
28 fr.  50;  Obligations  4  0/0,  kl  fr.;  Obligations  5  0/0, 
40  fr.  75,  contre  3B  fr.  ;  Obligations  6  0/0  1^^  Série, 

47  fr.  ;  Obligations  2"  Série,  43  fr. 

-t(  ^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  en  général, 
très  fermes. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  clôtu- 
raient à  479  fr  ,  se  retrouvent  à  480  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  bien  tenus.  Le 
change,  à  Rio-de-.Janeiro,  s'améliore.  Le  Brésilien 
4  0/0  1889,  qui  était  monté  à  66  fr.,  a  accentué  son 
avance  à  66  fr.  45;  Fxmding  Brésilien  5  0/0,  91  fr. 

Les  Einpricnts  Provinciaux  du  Brésil  sont  deman- 
dés :  l'Obligation  5  0/0  de  Bnhia  à  445  fr.  et  l'Obliga- 
tion de  l'Etat  de  Espirilo-Santo  à  337  fr.  Quant  aux 
Obligations  5  0/0  de  Minas- Geraès,  elles  s'inscrivent 
à  369  fr.  à  terme  et  au  comptant. 

h' Emprunt  Chinois  or  5  0/0  1898  est  très  soutenu  à 
484  fr.  à  terme  et  à  483  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  après  être  passée  de 
60  fr.  2iJ  à  61  fr.  40,  revient  à  60  fr.  85,  ce  qui  lui  cons- 
titue encore,  pour  la  semaine,  nne  avance  de  65  cen- 
times. Billets  Cubains  6  0/0  ,  276  fr.,  contre  277  fr.; 
Billets  5  0/0,  2^Siv. 

La  Rente  Italienne  est  en  nouveau  bénéfice  et  reste 
à  96  fr.  .50,  contre  95  fr.  70. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  a  été  très  demandée  sur 
divers  bruits  mis  en  circulation  ;  elle  finit  à  27  50, 
contre  27  25. 

Les  Fonds  Roumains  continuent  à  être  recherchés 
par  les  portefeuilles.  Le  4  Oj 0  Amortissable  1896  est 
ferme  à  92  45;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  92  65. 

Les  Fonds  Russes  sont  calmes.  Le  3  0/0  or  1891- 
1894  clôture  à  92  fr.  .50,  contre  92  fr.  45  ;  Rente  or 

3  0/0  1896,  également  à  92  fr.50,  contre  92  90  ;  Rente 

4  0/C  1867-1869,  101  fr.  60  les  grosses  coupures, 
e.\-coupon,  et  101  fr.  30  les  unités;  Consolidés  et 

Séries,  101  fr.  85;  contre  102  fr.  ;  Rente  Intérieure 
100  fr.  20. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  bien  tonus,  mais  sans  va- 
riation sensible.  La  Série  i?s'échangp.  à48fr.l0,  contre 

48  fr.  20;  Série  C  au  même  cours  de  27  fr.  60;  Série  1), 
23  fr.  32  1/2,  contre  23  fr.  30;  Priorités  484  fr. 

if  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-A^ctrichiens 
a  de  nouveau  progressé.  On  la  retrouve  à  529,  contre 
515  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  sans  change- 


ment à  601  fr.  On  parle  toujours  d'opérations  finan- 
cières en  préparation  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
654  fr.,  contre  645  fr.  ;  Actions  du  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien, 534  fr.  f  O  au  comptant,  et  535  fr.  à  terme  ;  Obli- 
gations 4  0/0,  505  fr.  ;  Obligations  3  1/2  0/0,  501  fr.; 
Banque  Natiojiale  de  la  République  Sud- Africaine, 
367  fr.  à  terme,  contre  360  fr.  ;  Robinson  South  Afri- 
can  Banking,  113  fr.,  contre  103  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands-Express  Européens,  que 
nous  laissions  à  810  fr.  à  terme,  et  à  820  fr.  au  comp- 
tant, sont  demandées,  respectivement  à  815  et  à  813. 

Sur  les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols,  la 
bonne  tendance  s'accentue.  Les  Andalous  ont  passé  de 
231  fr.  à  275;  les  Saragosse,  de  276  fr.  à  285  fr.,  et  les 
Nord  de  l'Espagne  de  189  fr.  à  220  fr.  La  raison  de  la 
hausse  de  ces  derniers  titres  est  l'arrivée,  à  Paris,  de 
Don  Faubtino  R.  San-Pedro,  président  du  Conseil  d'ad- 
ministration de  laCompagnie,  et  de  M.  Barat,  directeur 
général  de  la  Compagnie,  qui  sont  venus  pour  exami- 
ner la  question  de  l'arrangement  avec  les  obligataires 
dont  nous  avons  parlé  dans  V Economiste  Européen 
du  21  avril. 

Le  Rio-Tinio  a  été  agité.  Il  revient  de  1.267  francs  à 
1.244  fr.  D'autre  part,  la  Sosnowice  a  réli'Ogradé  de 
2.265  fr.  à  2.220  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  calmes.  L'Obligation  3  C/0  Jonction-Salo- 
nique-Conslanlinople  finit  à  277  fr.  ;  Obligations  an- 
ciennes 4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne-Cas- 
saba  et  prolongement,  432  fr.  ;  Obligations  nouvelles, 
370  francs. 

La  Treasury  Gold  Mining,  a  monté  à  160  fr.,  après 
même  162  fr.  Son  rendement  en  avril  s'est  élevé  à 
4  692  onces,  contre  4.678  onces  en  mars.  Ses  bénéfices 
ont  atteint  9.138  liv.  st.,  en  augmentation  de5381iv.  st. 
sur  le  mois  précédent. 


MARCHE  E!M  BANQUE 


La  tenue  de  ce  Marché  est  très  satisfaisante,  et  cette  se- 
maine, en  dépit  d'un  jour  de  congé,  les  échanges  ont  été  actifs. 

Le  Brésil  5  0/0  est  de  nouveau  très  ferme,  à  74  fr.  80 
contre  74  fr.  70;  Chemins  Ottomans,  plus  calmes  mais  très 
soutenus,  et  sans  variation  appréciables  135  fr.;  Alpine, 
518  fr.  contre  520  fr.  ;  T/iarsis,  ii28  fr.,  ex-dividende  de  13  75, 
contre  243  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier;  Cape  Copper,  122  fr. 

La  Huannhaca  est  plutôt  calme  à  69  fr.  La  Bniéprovienne 
s'inscrit  à  4.525  fr.  contre  4.445  fr.  ;  la  Bonetz,  que  nous 
laissions  à  1.275  fr.,  clôture  à  1.487  fr.  50;  Huta-Bankowa, 
4.600  fr.  contre  4.525  fr.  ;  Raut-  Volga,  en  hausse,  à  703  fr.  75; 
Cercle  de  Monaco,  en  recul,  à  4.190  fr. 

Vi' Omnium  Russe  reste  à  634  fr. ;  Volga-Vichera,  bien 
tenue,  ;'i  442  fr.  50;  Usines  de  Briansh,  1.447  fr.  50;  actions 
des  Tramways  de  Tours,  en  nouvelle  avance  de  129  fr.  avec 
un  courant  d'affaires  des  plus  réguliers.  Le  succès  du  système 
«  Diatto  »,  que  la  Compagnie  a  été  la  première  à  appliquer, 
a  été  constaté  par  toute  la  presse,  et  l'attention  du  public 
s'est  portée  sur  cette  affaire  qui  réunit  d'intéressantes  per- 
spectives d'avenir. 

Les  Chaussures  Françaises  sont  à  169  fr.  ;  Chaussures 
«  Incroyable  »,  224  fr.;  Mode  Nationale,  133  fr.  50;  Taver- 
nes Pousset  et  Royale  réunies.  I2b  h.  \  actions  delà  Société 
des  Eaux  gazeuses  et  minérales ,  125  fr.  ;  Biscuits  Olibet, 
146  fr.  50. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Ohauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut-Volga  


12  mai 

518  .. 
74  80 

146  50 
4190  .. 

i.sr,  .  . 

160  .. 
10(10  .. 
'«525  .. 
1487  50 
2430  .. 

703  75 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lundère  , . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  ex 

Usines  Briansk  

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  

Volga-Vichera,  lib... 


12  mai 
4600  .. 
90  .. 

634  .. 
1447  50 

405  .. 
1275  .. 

230  .. 
1447  50 
1675  .. 

852  50 

442  50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


1-2  mai  1899. 

Nous  avons  eu  cette  semaine  un  temps  sec,  mais  très  froid. 
Dans  certaines  régions  des  gelées  blanches  se  sont  produites. 
Ce  refroidissement  do  la  température  arrête  la  végétation,  et 
bien  que  les  perspectives  des  récoltes  soient  toujours  salis- 
faisantos,  la  chaleur  est  attendue  impatiemment  par  la  culture. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  87 

21  12 

21  12 

20  87 

15  13 

15  42 

15  51 

15  91 

15  74 

16  75 

17  .. 

17  .. 

17  .. 

16  87 

19  .. 

18  41 

18  27 

17  57 

17  59 

Buda-Pesth  

19  04 

18  06 

17  99 

17  40 

17  47 

13  70 

14  05 

13  68 

13  89 

13  58 

15  68 

15  96 

15  70 

14  73 

15  01 

Cette  semaine  les  offres  de  la  culture  ont  été  un  peu  plus 
suivies  et  la  meunerie  se  tenant  sur  la  réserve,  les  cours  ont 
quelque  peu  baissé. 

On  a  coté  en  clôture  : 

27  avril       4  mai        12  mai 

Courant   21  12  21  12  21  12 

Juin  .-.  21  37  21  12  21  12 

Juillet-août   20  87  20  87  20  87 

4  derniers   20  37  20  37  20  50 

Farines.  — Les  affaires  sont  toujours  très  calmes.  La  mar- 
que de  Corbeil  est  à  48  fr.  comme  la  semaine  dernière. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

27  avril      4  mai     12  mai 

Marques  dé  choix   49  . .        49  . .       49  . . 

Premières  marques   47  50       47  50      47  50 

Bonnes  marques   46  50       46  50      46  50 

Marques  ordinaires   45  . .        45  ..      45  . . 

Conditions  :  le  sac  rte  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  10/0 
d'escompte,  ou  à  SO  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  fr.  12, 
contre  43  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  peu  animé;  mais  les 
cours  sont  bien  tenus  sur  la  nouvelle  que  l'épiage  s'est  ef- 
fectué par  un  temps  défavorable  : 

27  avril       4  mai         12  mai 


Courant  

Juin  

Juillet-août. 
4  derniers. . 


13  62 

14  .. 

13  25 
13  25 


13  87 
13  87 
13  50 
13  37 


14  .. 

13  87 
13  62 
13  37 


Avoine.  —  Les  affaires  sont  limitées  et  les  offres  de  la 
culture  sont  très  restreintes.  On  cote  aux  100  kilogrammes 
nets  : 


Courant. . . . 

Juin  

Juillet-août. 
4  derniers. . 


27  avril 

4  mai 

12  mai 

17  37 

17  25 

17  37 

17  37 

17  37 

17  62 

17  12 

17  12 

17  37 

16  25 

16  12 

10  12 

ALCOOL 


Le  marché  a  présenté  ces  jours  derniers  beaucoup  d'ani- 
mation. Les  offi-es  ont  été  très  suivies  et  le  découvert  a  pro- 
fité de  l'occiision  pour  se  racheter. 

On  tient  l'hoclo  itrc  90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant  40  fr.  37, 
contre  43  fr.  12  la  semaine  dernière. 

Le  stock  est  de  36.175  pipes. 


HUILES 

Colza.  —  Les  transactions  sont  sans  activité.  Le  dispo- 
nible est  à  49  fr.  37,  contre  49  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  La  tendance  est  calme.  Le  disponible  reste  à 
44  fr.  87,  contre  44  fr.  75  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  mai'cliés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

1899 

1899 

189;) 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

l''r. 

Fr. 

Fr. 

34  25 

34  25 

34  ,. 

35  50 

35  75 

34  46 

34  14  - 

34  15 

35  67 

35  41 

35  75 

35  75 

35  75 

36  50 

37  25 

35  62 

35  31 

35  62 

36  87 

«6  50 

28  83 

28  26 

28  54 

28  83 

28  83 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  MM.  G.  Duuring  et  Zoon, 
les  stocks  du  café   sur  les   huit  principaux  Marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"  mai  : 
1896 


1897 


1898 


1899 


(En  tonnes) 

Angleterre   12.750  14.800  15.400  21.200 

Hambourg   17.P00  28.200  il.  400  43.100 

Anvers   7.050  12.150  17.750  17.700 

Le  Havre   30.050  45:800  68.000  91.000 

Bordeaux   2.600  2.950  4.100  5.400 

Marseille   4.200  5.050  5.500  5.250 

Trieste   11.350  13.650  12.900  14.150 

Pays-Bas   16.300  18.000  32.400  35.450 

Totalau  l"''  mai. . .  102.800  140.600  197.450  233.250 
Total  au  1"  avril..    101.300   134.200    191.000  227.700 

Différ.aul"mai..    -f  1.500   +6.400   +6.450  +5.550 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  mai, 
à  378.040  tonnes,  contre  385.170  au  l''  avril,  soit  une  dimi- 
nution de  7.130  tonnes. 

Pendant  les  trois  premiers  mois,  la  consommation  a  été 
la  suivante  : 

1896       1897       1898  1899 
(En  tonnes) 

Allemagne   36.070     39.350     47.540  44.890 

France   18.440     19.000     20.210  19.650 

Autriche-Hongrie.      9.410      9.410     10.220      8.720  . 

Angleterre   3.110      3.250      3.21(f  3.340 

Belgique   6.800      5.660      8.120  6.880 

Suisse   2.190      1.850      2.840  2.060 

76.020     78.520     92.140  85.540 

Au  Havre,  le  marché  est  peu  animé  et  les  all'aires  sont  li- 
mitées aux  besoins  immédiats  de  la  consommation. 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

13  avril 

20  avril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

1^99 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

-  Fr. 

32  12 

32  37 

32  50 

33  25 

32  25 

2ii  40 

26  98 

20  98 

28  30 

26  93 

26  25 

26  87 

26  87 

27  75 

27  87 

26  26 

26  -90 

2'i  78 

28  08 

28  08 

29  02 

29  86 

29  71 

30  97 

30  03 

26  79 

27  67 

27  42 

28  75 

28  .. 

46  35 

47  85 

47  81 

49  24 

47  10 

Les  ensemencements  de  betteraves,  favorisés  par  la  tempé- 
rature actuelle,  se  font  dans  des  conditions  normales.  Il  faut 
espérer,  cependant,  que  la  clialèur  viendra  activer  la  germi- 
nation. 

Nous  avons  publié,  dans  notre  dernier  numéro,  la  statis- 
tique *du  Prager  Zuckermarkt  sur  le  mouvement  des  sucres 
en  Europe  ;  les  chiffres  donnés  par  la  Central  Verein  sont 
sensiblement  les  mêmes. 

D'après  cette  dernière  pulilication,  l'exportation  de  l' Autri- 
che-Hongrie, de  l'Allemagne  et  de  la  France,  pour  la  période 
août-mars,  accuse  un  excédent  de  94.000  tonnes  sur  l'an  der- 
nier ;  celle  de  l'Allemagne  seule  présente  une  plus-value  de 
218.900  tonnes,  alors  (jue  la  France  a  un  déficit  de  124.000 
tonnes.  Cette  exportation  se  présente  comme  suit  : 

1897-98  1898-99 


Tonnes 

Autriche-Hongrie  .      329 . 770 

Allemagne   615.022 

France....-   318.511 

Ensemble   1.203.303 


Tonnes 
494.116 
668.375 
194.913 

1,357.404 


596 


T/ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


Ces  chilTres  se  décomposent  de  la  façon  suivante  : 

1898-99 


Raffiné  Brut 


Total 
en  sucre  brut 


Autriche-Hongrie   380.358      71  498      494  116 

Allemagne   312.943     320.662  668.375 

I-'raiice   84.419     101.115  194.913 

Ensemble....     777.720     493.275  1.357.404 

1897-98 


Autriche-Hongrie   286.817 

Allemagne   314.586 

France   98.122 


11.086 

265.482 
209.475 


329.770 
615.022 
318.511 


Ensemble...     699.525     486.043  1.263.303 
L'exportation  en  raffiné  présente  donc  un  excédent  de 
78.000  tonnes  et  celle  dn  sucre  brut  de  7.000  tonnes.  Ces  excé- 
dents proviennent  surtout  de  l'Autriche  et  de  la  Hongrie,  car 
la  France  s'inscrit  avec  un  fort  déficit. 

Toujours  d'après  la  même  source,  les  stocks  au  1»'  avril  se 
comparent  comme  suit  : 

1898  1899 


Autriche-Hongrie. 

Trieste  

Allemagne  

Hambourg  

France  


(En  milliers  de  tonnes) 


Ensemble  , 

Contre  le  1"  mars. . 

Diminution  en  mai  s 


444 

442 

14 

15 

888 

758 

122 

59 

451 

496 

1.919 

1.770 

2.109 

2.026 

190 

256 

MM.  ^^  illett  fct  Gray,  de  New-York,  estiment  comme  suit 
la  jiroduction  du  sucre  dans  )e  monde  pendant  la  campagne 
en  cours,  comparativement  à  celle  des  deux  années  précé. 
dentés  : 


Amérique  

Asie  

Autralie  

Afrique  

Europe  (Espagne) 


1896-97 

Tonnes 
1.476.069 
74' 1.420 
384.220 
298.0  10 
8.000 


1897-98  1893-99 


Tonnes 
1.564.471 
776.581 
362.833 
245.000 
8.000 


Tonnes 
1.386.2C>0 
823.000 
455.000 
315.000 
8.000 


2  906.709   2.956.885  2.987.260 


En  ajoutant  à  cette  évaluation  la  production  européenne 
estimée  par  M.  Licht,  on  a  le  total  suivant  : 

1896-97      1897-98  1898-99 

Tonnes      Tonnes  Tonnes 

Europe   4.916.496   4.831.774  4.910.000 

Hors  d'Europe   2.906.709   2.956.885  2.987.260 

Total   7.823.205   7.788.759  7.897.260 

soit,  une  augmentation  de  108.601  tonnes. 

Les  marchés  étrangers  dénotent  de  la  faiblesse  et  influen- 
cent noire  place.  On  cote,  en  clôture  :  blanc  n°  3,  32  fr.  37 
contre  32  fr.  18  la  semaine  dei  nière  ;  l  oux  88°,  32  fr.  25,  contre 
3J  fr.  2.J  ;  ramné  belle  sorte,  106  fr.  50,  sans  changement. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 
Villes 


13  avril 
1899 

20avril 
1899 

27  avril 
1899 

4  mai 
1899 

12  mai 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

190  50 

192  .. 

195  .. 

203  .. 

197  50 

6  .. 
5  82 

5  87 
5  75 

5  87 
5  75 

6  51 
6  10 

5  97 
5  82 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Rouhaix  ''qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d»   j  le  kil. 

A  Londres,  la  troisième  série  d'enchères  s'est  ouverte  avec 
une  avance  de  15  à  20  0/0  dans  les  prix  pour  les  laines 
mérinos.  Malgré  les  nouvelles  de  l'Angleterre,  les  marchés 
français  ont  montré  peu  d'animation  et  les  coui  s  sont  lé- 
gèrement en  baisse. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

13  avril 

20  avril 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  . . , . .  . . 

39  25 

39  62 

Liverpool   

38  33 

•38  33 

New-York  

32  88 

32  71 

27  avril 
1899 


Fr. 
39  .. 

38  15 
32  78 


4  mai 
1899 


Fr. 
39  .. 

38  33 
32  94 


12  mat 
1899 


Fr. 
39  75 
38  70 
33  28 


■yoici  la  situation  comparée  des  cotons  au  2  mai,  d'après- 
le  bulletin  de  MM.  E.  Marande,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 


Stock 
1898 

Etats-Unis  Total 


1899 

Etats-Unis  Total 


258.000 
378.200 
97.000 
33.000 

17.200 

1.145.000 


(En  ballesl 


Le  Havre  .... 

Brème  

Barcelone  .... 

Gênes  

Autr.  ports  du 
Continent. . . 

Londres  

Liverpool  

Ensemble..    1.928.400   2.075.700      2.293.800  2.444.900 


273.300 
380.100 
102.000 
37.500 

30.800 
3.000 
1.249.000 


216. 300 
341.500 
121.000 
59.700 

27.300 

1.533.000 


229.  OOO- 
343.200- 
125.. 500 
66.000 

60.200 
5.000 
1.616.000 


Etats-Unis  : 

Ports  

Intérieur  . . . 


669.000  669.000 
288.000  288.000 
Cotons  en  mer 
1898 


787.000 
427.000 


787.000 
427.000- 


'1899 


Havre  

Brème  

Continent  

Angleterre  . . . 

Ensemble . . 

Total  général. 


Etats-Unis 

Total 

Etats-Unis 

Total 

5.200 

5.800 

10.000 

14. ICO 

50.900 

50.900 

25.400 

25.400 

142.100 

216.100 

105.600 

188.600 

102.000 

105.000 

66.000 

75.000- 

300.200 

377.800 

207.000 

302.100- 

3.185.600   3.410.500      3.719.800  3.961.000- 

Existences  générales  connues 
  1896    1897 

2.558.000   3.014.000  ^^^î^^m^^zwTm 

1898  1899 

3^214?ÔÔo"^3l5rÔ()0  3772?mr'^T98r000 

Au  Havre,  les  affaires  sont  assez  suivies  et  les  cours  son 
fermes. 


CUIVRE  ET  MÉTAUX 

D'après  les  journaux  de.Boston,  la  souscription  aux  actions- 
de  la  Amalgamated  Copper  Company  of  New-Jersey  aurait 
atteint  412.000.000  de  dollars,  soit  à  peu  près  5  fois  et  deniie 
le  montant  du  capital. 

MalRré  les  avis  reçus  de  l'Amérique,  le  marché  de  Londres 
a  été  plus  calme  cette  semaine. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

13  avril 
18119 


Métaux 


Cuivre  on  barres  : 

Disponible  

\  3  mois  

Elaiii  :  disponible. . 

—  à  .S  mois. . . . 
Plomb  ant,'lais  :  rlisp. 

—  CS|Kij;no|:- 
Zinc  :  (lisp.)iiilili'.  .  . 

Glfisroir 

Fiiiilp  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 


£  sh.  d. 

72  15  0 

71  n  6 

113  ^  0 

113  17  H 

14  12  (i 

14  10  0 

27  17  6 


ri4  1 
5i  3 


20  avril 

•21  avril 

i  mai 

11  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

£.  sh.  d. 

i  sh. 

1. 

t  sh. 

d. 

£  sh.  d- 

76  7 

6 

77  5 

0 

76  6 

3 

77  15  ^ 

76  r; 

0 

7(;  17 

6 

7fi  . 

76  7  6 

113  17 

6 

118  0 

0 

117  17 

6 

117  ..  . 

114  10 

0 

118  17 

fi 

118  15 

117  15  . 

14  11 

3 

14  8 

9 

14  7 

6 

14  8  9- 

14  6 

3 

14  5 

0 

14  3 

14   4  6 

27  IS 

9 

28  12 

6 

28  11 

3 

28  11  3 

s;; 

1 

63 

0 

62 

3 

63  8 

56 

1 

63 

■> 

62 

6 

63  8-- 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (6  mai)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  196  fr.  25,  contre  197 
francs  50  la  semaine  dernière;  Chili,  1"'  marques,  200  fr., 
contre  201  fr.  25;  en  lingots  et  plaques,  201  fr.  25,  contre 
202  fr.  25, 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de   la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  .Jeudi)  1899. 

OU 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

9 

Mars 

16 

Mars 

23 
Mar.s 

30 
Mars 

6 

Avril 

13 
Avril 

20 
Avril 

27 
Avril 

4 
Mai 

12 
Mai 

CÉRÉALES  (Paris) 

l'RlX 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  (12  Marques) ...  151  kil. 

—  (toutes  lUcirques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé  lûO  kil. 

Seigle...   — 

Avoine   — 

41  84 
4.5  32 
46  3-2 
19  21 
12  34 
19  43 

42  85 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
15  66 

41  41 
46  44 
45  (5(5 
19  38 
11  61 
15  04 

.52  32 
56  32 
.57  3'' 
25  37 

15  84 

16  73 

50  4,5 
"57  .50 

'JO  OO 

25  80 
16  68 
19  55 

43  25 
46  75 

>' 

20  37 
13  87 
17 

42  62 
47  » 

^  » 

20  37 
13  75 
17  12 

43  12 

47  » 

'to  » 

20  87 
13  62 
17  12 

43  12 
47  » 

4o  » 

20  87 
13  50 
16  62 

43  12 
47  » 

40  » 

21  12 
13  50 
16  73 

42  87 
47  » 

4o  » 

20  87 
13  75 
16  62 

42  62 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  37 

42  87 

47  « 

48  » 
21  12 
13  62 
17  37 

43 

47  n 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 

43  12 

47  » 
48.  » 
20  87 
14 

17  .37 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  79 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  34 
1  85 
1  75 
1  50 

1  29 
1  80 
1  75 
1  50 

1  27 
1  80 
1  70 
1  54 

1  30 
1  85 
1  75 
1  50 

1  35 
1  80 
1  80 
1  50 

1  32 
1  88 
1  75 
1  48 

1  27 
1  90 
1  71 
1  51 

1  32 
1  80 
1  77 
1  48 

1  29 
1  80 
1  77 
1  47 

1  33 
1  82 
1  71 
1  46 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  no  3  100  kil. 

—     raffiné  U"  qualité  — 

Alcool  3/0  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

32  .50 
10.")  13 

33  63 
2.5  62 
50  56 
49  19 
.59  90 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
.55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
.57  43 
37  93 
44  72 

31  17 

103  92 
44  80 
31  06 
.53  75 
40  83 
48  97 

30  37 
104  .50 

45  » 
34  » 
50  25 

46  1) 
56  n 

ou  10 

104  50 
4i  75 
34  .. 
49  75 
46  50 
56  » 

31  » 
104  50 

44  87 
.34  » 
49  75 

45  75 
56  » 

•in  fio 

ou  Di 

105  .. 

45  75 
34  » 
!&  25 
44  87 
.56  .. 

105  » 
45  37 
34  » 
48  75 
45  25 
56  » 

61  M 
106  .1 
44  87 
34  » 
48  » 
44  25 
56  » 

32  .56 
106  50 
45  37 
34  .. 

48  75 
44  75 
,56  )> 

32  68 
106  ,50, 
46  37 
34  .. 
4«  75 
44  12 
56  >- 

33  25 
106  50 

43  12 

34  .. 

49  2.5 

44  75 

■  56  n 

32  37 
106  .50 
40  37 
34  » 
49  37 
-44  87 
56  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                            50  kil. 

Laine  . .  :   luO  kil. 

Café                               50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

42  50 
111  .50 
95  12 

45  12 
115  50 
92  37 

47  25 
123  » 
73  37 

42  57 
ll3  25 
55  87 

39  37 
123  50 
37  12 

39  25 
1.53  » 
34  75 

39  37 
162  » 
34  50 

38  87 
165  50 
35  25 

39  50 
172  » 
34  50 

39  » 
173  .50 

34  30 

39  23 
190  .50 
34  25 

39  62 
192  .) 

34  2:5 

39  » 
195  » 
34  » 

39  » 
203  » 
35  50 

39  75 
197  30 
35  75 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l^c  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)               100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

105  » 
188  75 
420  40 
16  » 
16  50 

113  » 
174,62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
1(5  » 

128 
168  25 
437  30 
15  .50 

139  87 
202  » 
510  94 
16  .50 

il   1  z 

187  50 
286  50 
675  » 
18  .) 

1  l  J.J 

183  50 
285  » 
679  70 
18  25 

L  i  iD 

181  .50 
291  » 
687  50 
18  25 

176  50 
288  » 
690  63 
19  « 

1/  » 

184  .50 
295  .) 
096  88 
19  » 
17  » 

189  .'iO 
302  ,50 
696  88 
19  >> 
17  » 

190  » 
303  50 
698  44 
19  » 
17  50 

200  » 
30:i  » 
71.5  02 
19  » 
17  .50 

201  23 
317  .50 
702  81 
19  .50 
17  50 

200  » 
313  » 
714  » 
19  50 
17  .50 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  do  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.deParisetBays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—       P.-L.-M  — 

Suez  — 

100  93 
107  -28 
3963 
948 
758 
669 
1829 
1  i49 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1 475 
3249 

102  04 
105  (55 
3.597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 

8:51 

1945 
17.57 
3234 

102  81 

10(5  0(; 

3567 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3566 

103  12 
103  80 
3980 
7.55 
887 
995 
2120 
1940 
3620 

102  35 

103  70 
4100 

7(55 
901 
1019 
2125 
1965 
3710 

103  .33 
103  (50 
4025 
758 
906 
1008 
2115 
1942 
3715 

102  22 

103  67 
3910 

752 
895 
1024 
21315 
1945 
3780 

102  » 

103  60 
4070 

754 
898 
1035 
2180 
19,53 
3790 

101  92 
103  62 
4025 
745 
892 
1035 
2172 
1962 
3782 

102  « 

103  62 
4000 

755 
912 
1077 
2170 
1963 
3809 

101  90 
103  45 
3995 
740 
933 
lll.'l 
21(10 
1955 
3824 

102  17 
102  82 
4072 
739 
933 
1135 
2165 
1960 
3820 

102  ."lO 
102  87 
4020 
73.5 
958 
1135 
■'173 
1920 
3822 

BANQITE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Fjocaissc-or  

Enc;iisse-a  rgent  

Portefeuille  escunipto  

—  :iv;ilic'cs  

Comptes  cnui  :iiil<  iiarliculiers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOIÏIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escomi)te  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'AnKleterrc 

—  — '  d'Alli'iii;if;ni. 

—  — d'Aulr-H(iii-iii' 
'       —              —     de  lielni(pic. 

—  —  deHollaiidc. 

—  —  (l'Italie  

—  —     de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉIVIISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Kiir:ii~,('-or  

Imicj  i>-r  arf;ent  

Ua|i|ini  i,(l(;  l'or  à  la  circulation  %| 

Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.263 

565 

291 

445 

160 

Million 
de  f  r. 

3.527 
2.018 
1.244 

312 
547 
202 

Million 
dei'r. 

3.607 
1.978 
1.244 

D.M 

364 
.  566 
237 

Million 
defr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 

3.094 
1.875 
1^225 

798 

391 

491 

2.52 

Million 
defr. 

3.817 
1.821) 
1 . 197 

749 

424 

453 

101 

Million 
de  fr. 

3.803 
1.820 
1.196 

724 

416 

422  ' 

109 

Million 
defr. 

3.770 
1.823 
1.199 

716 

416 

4.52 

114 

Million 
defr. 

3.828 
1.814 
1.200 

8:33 

416 

480 

135 

Million 
defr. 

3.816 
1.818 
1.204 

745 

440 

473 

102 

Million 
defr. 

3.813 
1815 
1.202 

740 

428 

438 

107 

Million 
defr. 

3.803 
l.«17 
1.204 

721 

426 

431 

104 

Million 
de  fr. 

3.781 
1.818 
1.207 

7:56 

420 

497 

116 

Million 
defr. 

3.807 
1.822 
1.206 

712 

429 

471 
74 

Million 
de  f  r. 

3.7(51 
1.826 
1.206 

711 

433 

476 

103 

% 

2.50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.58 
5.70 
4.50 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.. 50 
5  » 
5  .. 

% 

2  .. 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6,03 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  « 

3  » 
3.14 

5  « 
5.87 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
3  » 
S. 27 

3 

3  1) 
4.50 
5  » 
3.50 
2.. 50 
5  » 
5.50 

% 

3  » 
3  >. 
4.. 50 
5  n 
3.. 50 
2.50 
5  » 
5, 50 

0/ 

/o 
3  » 
3  » 
4.30 
5  » 
3.. 50 
2.50 
5  » 
3.50 

/o 
3  » 
3  » 
4.. 50 
5  .) 
3.50 
2.50 
5  » 
S.  30 

% 

3  >> 
3  » 
4.50 

3..5() 
2.50 
5  » 
3. 50 

% 

3  » 
3  » 
4.5(1 
5  » 
3.. 50 
2.  ,50 
5  I) 
5  50 

% 

3  » 
3  « 
4.30 
3  » 
3.. 50 
2.30 
5  )) 
3.30 

/o 

3  » 

3  » 

4  30 

5  » 
3.. 50 

2  30 
5  » 

3  50 

% 

3  « 
3  » 
4.50 
5  » 
3.90 
2.30 
5  ,). 
5.30 

3  » 

3  « 

4  » 
3.  » 
3.50 
2.50 
3  ). 
3.30 

Million 
defr. 

15.. 539 
6.9.52 
2.604 

41,7 

Million 
de  fr. 

16.073 
7.863 
2.. 506 

48,9 

Million 
defr. 

14.. 537 
7.8(;0 
2.513 

54,0 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.. 5.56 
.57,3 

Million 
defr. 

14.668 
8.182 
2.494 

55,7 

Million 
defr. 

14.340 
8.312 

2  6-45 
.57,8 

Million 
defr. 

14.. 304 

8.268 
2.6,51 
,57,8 

Million 
defr. 

14.214 
8.261 
2.679 
58,8 

Million 
defr. 

14.247 
8.277 
2.667 
58,0 

Million 
defr. 

14.. 576 
8.144 

2.6(52 
.55,0 

Million 
de  f  r. 

14.466 
8.120 
2.642 
50,1 

Million 
de  fr. 

14.412 
8.1.57 
2.698 

57,9 

Million 
defr- 

14.316 
8. 197 
2.730 
57,2 

Million 
defr. 

l'i..506 
8.136 
2.725 
56.0 

\Iill  ion 
defr. 

14.4.58 
8.05(; 
2.719 

55,7 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  10  mai  1899. 
Convention  anglo-allemande  en  Chine.  —  L'Abai.ssement  du  Taux  de 
TEscompte  à  la  «  Reichsbank  ».  —  La  Loi  sur  les  Banques.  —  Le 
Travail  des  Banques.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Tout  est  calme  à  l'extérieur  et  aucune  prpoccupation 
politique  n'a  pesé  sur  notre  Marché.  Le  discours  (jue 
M.  Cecil  Rhodes  a  prononcé  à  l'assemblée  de  la  British 
South  Atriea  Company  a,  malgré  quelques  allusions 
malveillantes  à  l'ingérence  des  Allemands  dans  les 
conquêtes  britanniques,  produit  une  impression  plutôt 
favorable,  à  la  suite  de  l'affirmation  que  les  intérêts 
allemands  sont  partout  associés  et  solidaires  des  inté- 
rêts anglais. 

Une  dépêche,  arrivée  avant-hier  de  Pékin,  nous  a 
appris  que  les  négociations  depuis  longtemps  pendantes 
entre  les  Gouvernements  anglais  et  allemand  au  sujet 
de  l'emprunt  du  chemin  de  fer  anglo-allemand  de  Tien- 
Tsin  à  Chin-Iviang,  ont  abouti  à  un  accord  satisfaisant. 
On  s'attend  à  ce  qu'un  contrat  préliminaire,  relative- 
ment à  un  emprunt  de  185.000.000  de  francs  à  5  0/0, 
soit  signé  prochainement.  L'exploitation  des  diverses 
sections  du  chemin  de  fer  projeté  sera  soumise  au 
contrôle  des  commissaires  anglais,  allemands  et 
chinois. 

Les  conditions  du  Marché  financier  se  sont  amélio- 
rées au  point  que  le  Conseil  d'administration  de  l'a 
Reichsbank  a  pris,  enfin,  la  résolution  attendue  depuis 
longtemps  d'abaisser  le  taux  de  l'escompte  à  4  0/0  et 
celui  des  avances  sur  titres  à  5  0/0.  C'est,  depuis  lundi, 
chose  officielle.  L'argent,  sur  le  marché  libre,  est  abon- 
dant et  depuis  plusieurs  jours  est  resté  bien  supérieur 
aux  demandes.  Seulement,  on  ne  se  fait  nulle  part 
aucune  illusion  sur  la  durée  du  temps  où  le  taux  de 
l'escompte  officiel  pourra  rester  à  ce  ni  veau  relativement 
bas  pour  l'Allemagne.  On  estime  qu'à  la  fin  du  mois 
d'aoïit  procliain  nous  reverrons  le  taux  élevé  du  com- 
mencement de  l'année. 

Le  Pai'lement  a  enfin  voté  la  loi  sur  la  Reichsbank 
dont  je  vous  ai  parlé.  Les  propositions  du  Gouverne- 
ment ont  été  presque  toutes  acceptées  :  le  fonds  de  rou- 
lement a  été  fort  augmenté  et  le  privilège  des  autres 
banques  d'émission  a  été  à  ce  point  restrein,t  qu'elles 
seront  bientôt  dans  l'obligation  de  renoncer  elles- 
mêmes  au  droit  d'émission. 

Puisque  j'en  suis  aux  délibérations  du  Reichstag,  je 
crois  intéressant  de  vous  faire  savoir  que  la  Commis- 
sion des  finances  vient  d'adopter  le  tarif  suivant  pour 
les  envois  de  poste  non  fermés  : 

Pour  des  cartes  postales,  de  5  à  2  pf.;  pour  des  im- 
primés jusqu'à  ."30  grammes,  de  3  à  2  pf.;  jusqu'à  100 
grammes,  à  3  pf.;  jusqu'à  250  grammes,  à  5  pf.;  jus- 
qu'à 500  grammes,  à  10  pf.;  jusqu'à  1.000  grammes,  à 
15  pL;  pour  des  échantillons  de  marchandises  jusqu'à 
2.50  grammes,  à  5  pf.;  jusqu'à  250  grammes,  à  10  pf. 

Un  coup  d'œil  sur  le  travail  des  banques  pendant  le 
premier  trimestre  de  l'année  courante  permet  d'affir- 
mer que  toutes,  qu'elles  aient  porté  leurs  efforts  sur 
les  émissions  de  papier  ou  sur  les  opérations  commer- 
ciales et  industrielles,  ont  vu  grandir  leur  activité  et 
leurs  bénéfices  par  rapport  au  rendempnt  du  premier 
trimestre  de  l'année  précédente.  En  même  temps,  on 
constate  une  augmentation  générale  des  stocks  moné- 
taires ou  métalliques  dans  ces  banques.  Malheureuse- 
ment, on  constate  aussi  qu'elles  continuant  à  partici- 
per de  plus  en  plus  aux  nouvelles  fondations  exotiques, 
aux  créations  dans  les  pays  lointains,  où  elles  risquent 
toujours  une  trop  grande  partie  de  leurs  capitaux. 

Je  vous  envoie  par  ce  courrier  le  bilan  du  commerce 
extérieur  de  l'Allemagne  pendant 'le  mois  de  mars  et 
pendant  le  premier  trimesti'e  de  l'année.  Vous  consta- 
terez que  la  progression  des  importations  comme  des 
exportations,  continue  régulièrement.  Vous  constaterez 
aussi  que,  dans  les  importations  comme  dans  les  expor- 
tations, le  chiffre  du  volume  augmente  bien  plus  rapi- 
dement que  le  chilïre  de  la  valeur. 


iaiies  fit  ! 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Aiitres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1899 


18S8 


6  mai 

3il.29avril 

7  mai 

DllSOavril 

881  433 

+  7.918 

854 

982 

4-  6.131 

i,'3.323 

-1-  531. 

22 

950 

-1-  830 

13  058 

-t-    1  077 

13 

398 

—  1.350 

■J38  208 

—  58  460 

713 

i23 

—  30.910 

75.967 

-1-  2.892 

84 

387 

—   i  865 

10  736 

+  112 

7 

636 

-1-    1  218 

6a. 727 

—   1  159 

42 

991 

—  793 

120.000 

non  mod. 

120 

000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30 

000 

non  niod 

1.1 iâ  7o8 

—  15.477 

1.129 

080 

—  33.248 

494.168 

—  31  791 

445 

956 

-t-  3.252 

18.516 

-1-  178 

it 

731 

+  257 

Comparaison  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique  l  Lettres  de  change  et  prêts  sur 

1897      1898      1899  1897  1898 


30  avril. 
7  mai  . 

15  —  . 
23  ~  . 

31  —  . 


30  avril 
7  mai  . 

15  —  . 
23   —  . 

31  —  . 


883,8     818,9  873,5 


,  899,8 
913,1 
,  929,1 
,  918,6 

Circulation 


855,0 
861,8 
883,4 
863,2 


30  avril  ..     733,4  833,6 


7  mai 


23  — 
31  — 


1897      1898  1899 


1111,5 
:  082,4 
1044,4 
1020,2 
1045,1 


1162,3 
1129,1 
1092,2 
1056,3 
1077,8 


1153.2 
1142,8 


797,8 
796,2 
761,1 
785,7 

Réserve  de  billets 

1897 


707,2 
678,6 
664,1 
717,4 


titres 

1899 

869,7 
814,2 


1898  1899 


30  avril . 
7  mai  . 

15  —  . 
23    -  . 

31  —  . 


103,4 
143,9 
199,6 
238,2 
205,2 


16,7 
55,5 
101,3 
156,7 
114,5 


43,5 
68,5 


Le  Commerce  extérieur  pendant  le  premier  trimestre. 

—  Pendant  le  mois  de  mars,  les  importations  en  Allemagne 
se  sont  élevées  à  3.138.177  tonnes  de  1.000  kilogrammes, 
contre  3.255.215  tonnes  en  mars  1898  et  2.928.111  en  mars  1897. 
Les  métaux  précieux  comptent  pour  69  tonnes. 

La  diminution,  par  rapport  à  1898,  provient  surtout  des 
drogueries,  produits  chimiques,  céréales,  bois,  huiles,  char- 
bons, etc..  Des  43  articles  du  tarif  douanier,  21  accusent 
une  augmentation  et  22  une  diminution. 

Les  importations  totales  du  premier  trimestre  de  1899 
s'élèvent  à  9.027.444  tonnes,  contre  8.771.901,  en  1898,  et 
7.857.770,  en  1897.  Dans  ces  chiffres,  les  métaux  précieux 
figurent  pour  258  tonnes. 

Les  exportations  du  mois  de  mars  se  sont  élevées  à 
2.453.595  tonnes,  contre  2.393.848  tonnes  en  mars  1898  et 
2.255.869  tonnes  en  mars  1897.  Les  métaux  précieux  figurent 
dans  ce  chiffre  pour  33  tonnes. 

L'augmentation  provient  surtout  des  charbons,  minerais. 
18  articles  du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation  et  25 
une  diminution. 

Les  exportations  totales  du  premier  trimestre  de  1899  se 
sont  élevées  à  7.009.684  tonnes,  contre  6.8ti0.134  tonnes  dans 
le  premier  trimestre  de  1898  et  6.070.568  tonnes,  en  1897.  Les 
métaux  précieux  figurent  dans  ce  chiffre  pour  101  tonnes. 

La  valeur  approximative  des  importations  du  premier 
trimestre  s'élève  à  1.295.960.000  marks,  contre  1. 304.8^:6. 000, 
en  1898.  Les  métaux  précieux  :  73.635.000  M.,  contre  83  mil- 
lions 869.000  M.  en  1898. 

La  valeur  approximative  des  exportations  du  premier 
trimestre  s'élève  à  995.762.000  M.,  contre  921.895.000  M.  en 
1898.  Métaux  précieux  :  52.848.000  M.,  contre  16.693.0U0  M. 
en  1898. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  le  12  mai  1899. 

Le  Marché  qui  avait  été  animé  toute  la  semaine  est  devenu 
lourd.  L'annonce  d'une  gi'ève  de  mineurs  dans  le  bassin  de  )a 
Saarafait  reculer  toutes  les  actions  de  Charbonnages  et,  dans 
la  suite,  toutes  les  autres  actions  industrielles. 

Les  actions  des  Banques  ont  aussi  soulfert  et  sont  en  recul. 
Le  Marché  des  fonds  d'Etat  accuse,  seul,  quelque  fermeté. 
L'Italien  e.st  un  peu  faible,  mais  l'I^spagnol  et  le  Turc  sont 
très  fermes  et  en  légère  hausse.  Tous  les  fonds  allemands 
sont  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  20  ;  l'Italien,  95  60  ;  les  Lom- 
bards, 26  30;  le  MobUier  Autrichien,  224  20;  l'Extérieure, 
60  40.  Clôture  ferme. 


L'ÉCONOMISTE  KUROPÉKN  -  Angleterre 
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ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  10  mai 

L'Accord  auglo-russo.  —  Le  Marclié.  —  Affaires  du  Trar 
La  Liquidation  de  Mai-Avril.  —  Le  Commerce  extérii 

On  connaît  aujourd'hui  les  termes  de  l'accon 
russe.  Sa  lecture  ne  modifie  nullement  les  appn' 
que  je  vous  en  donnais  la  semaine  dernière  : 
effet,  les  deux  paragraphes  essentiels  de  l'acco 

1.  La  Russie  s'engage  à  ne  pas  réclamer  pour  s 
et  en  faveur  des  sujets  russes  ou  autres  des  conces 
conques  de  chemins  de  fer  dans  le  bassin  du  Yang- 
pas  contrecarrer  directement  ou  indirectement 
région  les  demandes  de  concessions  de  chemin  de  fe 
par  le  Gouvernement  britannique. 

2.  La  Grande-Bretagne,  de  son  côté,  s'engage  à  i 
mer  pour  son  compte  et  en  faveur  de  sujets  brit: 
autres  des  concessions  quelconques  de  chemins  d 
du  Grand  Mur  de  Chine  et  à  ne  pas  contrecarrer 
ou  indirectement  dans  cette  région  les  demandes 
siens  de  chemins  de  fer,  appuyées  par  le  Gouven 

Les  contractants  stipulent,  en  outre, 
nullement  en  vue  de  porter  atteinte  aux 
taats  de  la  Chine.  Ils  s'engagent,  par  c< 
faire  part  au  Gouvernement  chinois  de  cet 
qui  écarte  toute  cause  de  complication  et 
à  consolider  la  paix  dans  l'Extrême-Oriei 

La  satisfaction  avec  laquelle  on  avait  ? 
nouvelle  de  l'accord  a  fait  place,  api'ès  qu 
les  termes,  à  un  sentiment  de  dépit.  Noi 
constaté  un  fait  pareil  lors  de  la  signatui 
truraents  diplomatiques  et  il  semble  c 
anglais  oublie  qu'un  accord  de  cette  na 
jours  aboutir  à  un  échange  de  concessio  i. 

Quoi  qu'il  en  soit,  voici  les  principaiec  .  3s 
dirigées  contre  l'arrangement  actuel  : 

«  Ce  que  nous  appréhendions,  écrit  la  Westminster  Gazette. 
se  trouve  être  la  vérité.  D'un  côté,  la  sphère  d'inlluence  russe 
est  nettement  délimitée  et  comprend  toute  la  Chine  septen- 
trionale jusqu'à  la  Muraille  de  Chine,  tandis  que  notre  sphère 
à  nous  est  simplement  citée  sous  la  dénomination  de  «  bassin  du 
Yang-Tsé  ».  Rien  de  plus  vague  que  cette  dénomination.  De 
plus,  l'accord  est  muet  sur  les  tarifs  différentiels  dans  les 
deux  sphères. 

«  Nous  regrettons,  conclut  notre  confrère,  que  le  Gouver- 
nement n'ait  pas  trouvé  moyen  d'introduire  dans  l'accord  des 
clauses  qui  eussent  inauguré  la  politique  des  «  chemins  de 
fer  ouverts.  » 

Le  Globe  fait  les  mêmes  remarques  et  demande 
qu'avant  toutes  choses  on  détermine  nettement  ce  qu'il 
faut  entendre  par  le  bassin  du  Yang  Tsé. 

Le  marché  s'est  peu  occupé,  d'ailleurs,  de  cette  ques- 
tion :  son  attention  a  été  plus  particulièrement  attirée 
par  la  liquidation  de  mi-avril  et  par  la  campagne 
dont  les  valeurs  de  mines  d'or  ont  été  l'objet. 

Cette  campagne,  qui  avait  surtout  des  causes  politi- 
ques, parait  être  terminée  aujourd'hui  et  l'on  signale 
une  détente  dans  les  rapports  avec  le  Transvaal. 

En  ce  qui  concerne  la  liquidation,  on  a  pu  constater 
que  les  craintes  émises  au  sujet  d'un  resserrement 
monétaire  sont  fort  exagérées;  l'argent,  en  effet,  a  été 
abondant  et  les  reports  se  sont  maintenus  à  un  niveau 
modéré. 

Je  vous  envoie  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  mars  et  des  quatre  premiers  mois  de  1899.  Celte  sta- 
tistique a  été  accueillie  avec  la  plus  grande  satisfaction, 
car  elle  montre  la  continuation  d'une  reprise  signalée 
depuis  le  commencement  de  l'année  et  accentue  l'aug- 
mentation des  exportations.  Notre  confrère  le  Financial 
News  estime  cependant  qu'il  convient  de  ne  pas  s'exa- 
gérer les  faits  et  il  cherche  à  juger  la  situation  du 
commerce  d'exportation  en  établissant  les  comparaisons 
sur  une  plus  longue  période  d'années. 

Pour  cela  il  emploie  la  méthode  des  index-numbers, 
le  chiffre  100  représentant  les  sorties  de  produits 


manufacturés  pendant  les  quatre  premiers  mois  do  189G. 
Voici  quelle  est  la  situation  : 

189B  1897  1898  1899 

100  98  90  95 

Ces  chill'res,  dit  notre  confrère, modéreront  certnine- 
it  la  satisfaction  éprouvée  en  examinant  la  compa- 
.on  entre  1898  et  18yO.  Les  exportations  de  produits 
nufacturés  se  sont  relevées  un  i)eu  de))uis  l'année  der- 
re,  mais  elles  ne  sont  pas  au  niveau  de  1807  et  restent 
n  au-dessous  des  chift'res  de  1890.  Un  autre  fait,  peu 
réable  à  signaler,  c'est  la  constante  augmentation 
s  exportations  de  matières  premières.  L'Angleterre 
ntinue  à  vider  ses  réserves  de  charbon  pour  le  béné- 
;e  de  l'étranger.  Voici,  en  effet,  les  chiffres  desexpor- 
itions  de  charbon  pendant  les  quatre  premiers  mois  des 
uatre  années  : 

1896  1897  1898  1899 

i.iv.  st..  4.588.471  4.814.276  5.109.257  6.731.172 
Un  autre  fait  regrettable  est  le  déclin  du  commerce 
du  sucre  anglais  et  colonial,  comme  on  peut  le  voir 
dans  le  relevé  suivant  des  importations  de  sucre  brut 
des  Indes  occidentales  : 

1896  1897  1898  1899 

Cwt   524.070     332.980     346.675  334.099 

Et  dans  le  relevé  des  exportations  de  sucre  raffiné 
du  Royaume-Uni  : 

1896  1897  1898  1899 

Cwt....     334.260     275.277     234.487  222.825 
11  n'y  a  donc  pas  que  des  sujets  de  satisfaction  dans 
la  statistique  du  Board  of  Trade. 


Londres,  11  mai  {Par  dépêche). 
La  Chambre  s'est  occupée  des  taxes  sur  les  vins.  Elle  a  re- 
poussé par  192  voix  contre  37  un  amendement  tendant  à 
exempter  les  vins  des  colonies  des  nouveUes  augmentations 
d'impôt. 

M.  Courtney  a  proposé  un  amendement  tendant  à  sou- 
mettre les  vins  non  mousseux  importés  en  bouteilles  à  la 
même  taxation  que  les  autres  vins,  c'est-ù-dire  à  la  taxation 
dépendant  du  degré  de  force  alcoolique,  ce  qui  les  exempterait 
de  la  surtaxe  de  a  sh.  par  gallon. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  accepté  cet  amendement 
avec  l'addition  d'une  surtaxe  de  1  sh.  par  gallon  pour  les  vins 
en  bouteilles.  L'amendement  a  été  ainsi  adopté.  Au  cours  de 
la  séance,  le  Chancellera  dit  qu'il  est  disposé  à  abaisser  de, 
3  d.  la  taxe  de  1  sh.  o  d.,  en  frappant  les  vins  de  moins  de 
30  degrés,  il  frapperait  en  même  temps  d'une  surtaxe  de  1  sh. 
par  galion  les  spiritueux  importés  en  bouteille. 

La  Chambre  s'étant  réunie  en  Comité  de  finances,  le  Chan- 
celier de  l'Echiquier  a  accepté  un  amendement  fixant  le  droit 
de  timbre  sur  les  obligations  étrangères  et  sur  les  actions  au 
porteur  à  1  sh.  par  lUO  liv.  st.,  au  lieu  de  5  sh.,  comme  le 
portait  la  propo.sition  antérieure.  L'amendement  a  été  adopté. 


iBfûriiiatioas  Éconoiiies  et  Finaiicières 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre  en  avril 

IMPORTATIONS  EN  ANGLETERRE 

(Avril  1899) 


DÉSIGNATION 

Avril 
1899 

Comparais»" 

avec 
avril  1898 

1  1 

mois 
1899 

Comparaison 
i  I"»  mois 
de  189S 

t 

ï 

£ 

Animaux  vivants. . . 

937.214 

18,627 

2 

898 

788 

601.329 

Articles  d'ali/nentat. 

Exempts  

y-i 

.977.920 

1.2Si.380 

5J 

749 

972 

1.275.538 

Taxés  

1 

951  53-' 

+ 

52.160 

7 

614 

201 

783.949 

3i7.191 

30.255 

1 

505 

308 

4- 

92.027 

Métaux  

0 

.1.39.860 

+ 

389,051 

9 

056 

019 

-1- 

1.827.223 

Prod.chimiq.,  coul. . 

520. 52 i 

14.777 

2 

4f6 

396 

+ 

137.354 

Huiles  

828.935 

-1- 

214.831 

2 

937 

316 

+ 

274.744 

Mat.  premièro»  textil. 

6.333.883 

1. 276. 812 

28 

595 

350 

2  278.146 

Mat.  premièresautr»' 

3 

.63i.95C 

+ 

493.989 

13 

630 

373 

+ 

296  259 

Objets  fabriqués... 

.953.430 

436.950 

30 

273 

957 

+ 

5i7  620 

i 

323. '.63 

149  298 

5 

312 

■i\ô 

+ 

136.302 

98.055 

1.062 

461 

598 

48.747 

Totaux  

39 

.357.022 

l  889,694 
(=  21  % 

157 

551 

443 

-1 

1.766.180 
=  1.1  % 

0)00 
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EXPORTATIONS  DE  L'ANGLETERRE 

(Avril  18!«) 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat. 
Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Mét.  et  ouvrages  en 
mét.(sauf  les  mach.) 

Machines  

Confections  

Frod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tôt.  desprod.  angl. 

Vaisseau.x  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  


Transit  


Transit  et  Exportât.  25.4-26.111  + 


Avril 
1899 


£ 

65.22 
8-26.252 
2.015.422 
■;.269.609 

2  863.743 
1.532.75:2 
613.474 
724.988 
2.8i9.-27D 
204.372 


18  935.081 


492.365 


19.457.446 
5.9d8.665 


Comparais»' 
avec 
avril  1898 


21.670 
54.376 
570.097 
625  539 

19.T.351 
II .283 
44.664 
40  142 
71.028 
49.867 


+ 


t 1.469  070 
t=  8-4  % 


+  492.335 


,11  961.435 
"•"(=11  2  % 
,  j  170.588 
=  2  7  % 


12.132  023 

5  % 


1"^  mois 
1899 


É 

■269  817 
3.333.662 
7.759.410 
32.246.219 

11.142.638 
6.048.082 
3  094. 9U 
3  039.515 

11.087.105 
773.474 


68.794.833 


2  716.654 


81  511.487 
-22.209.305 


103.720.792  + 


Comparaison 

i  mois 
de  1896 


+ 


t 

78.332 
133.284 
.7D9.842 
185.489 

412.273 
S15.469 
6.-280 
6.308 
165.287 
110.980 


+ 


3  591.704 

:=  4  7  % 


+  2.716.654 


+ 


6.308.358 
=    8.4  % 
959. 2S0 
=  45% 


7.267.638 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

11  mai  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 

Liv.  8t. 

eillets  créé!.   45 . 108 . 000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées.. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total....  


Total   45  108.000 

Département  des  opérations  de  banque 


Liv.  st. 
11.015.000 

5.785.000 
-28.3C8  OOt 

45.108.000 


PASSIF 

Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserije  et  profits  et 

pertes   3.150.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   il  390.000 

Comptes  particuliers. .  37  792  000 

Billetsiaept  jours, etc.  127.00C 


Total   67  012.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avance* 

Billets  en  réserve  

Or  et  argeutmonnayés 


Liv.  st. 

13.373.000 
34  164.000 
17  385.000 
2.090.000 


Total   67.012.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

B  œ  h 
.2  .o 
eo  -® 

3  U-B 

o  ©  -œ 

.T.  ^  <D 

'S 

DÉPOTS 

Dispon  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

RÉSERVE 

2  fév  

32.975 

26.806 

50.414 

45.595 

22.969 

9  >.   

33.400 

26  485 

51  587 

4S.(.34 

23  715 

33.d98 

26.286 

52  633 

46. -290 

24  512 

23  »   

34  C62 

26. -225 

53  455 

47  017 

24.637 

33.743 

26.781 

53  788 

48.467 

23.762 

9  ..   

33.144 

-26.6-27 

52.495 

47.765 

23.317 

1(3  ))   

33.038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

23  

32.477 

26.644 

54.439 

50  310 

22  633 

30   

30  808 

2T.930 

59  220 

.58.074 

19.678 

30  091 

27.895 

50  872 

49  723 

18.996 

13   

3u  350 

27  659 

49.902 

48  266 

l9  491 

30 . 980 

27.451 

50  525 

48 . 055 

20.329 

27  »   

31.-272 

27.399 

50.7-29 

47  9-27 

20  673 

30.418 

27.854 

49.744 

48  235 

19  364 

11   

30  398 

27.7-23 

49. 18'.' 

47.537 

19.475 

»  S  œ 

g  «  a 

Taux 

■2  5  â 

de 

■g  £  » 

o  »  60 

l'es. 

a..SS  « 
o  £  60 

% 

45  K 

46 

» 

46 

45% 

443/16 

44% 

43% 

» 

411^ 

33</; 

» 

37X 

» 

39 

40/8 

iO\ 

» 

40 

39% 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  12  mai  1899. 

La  !i(|uidation  do  mi-avril  s'est  ell'ectuée  dans  d'assez 
}xjnnes  (-umlitions  ;  les  reports  n'ont  été  ni  cliers  ni  difliciles. 

L'attention  du  public  a  été  retenue,  pendant  la  première 
partie  de  la  Sfmaine,  pai-  la  baisse  des  mines  d'or  ;  depuis 
deux  jour.s  cette  tendance  s'est  beaucoup  modifiée. 

Les  Consolidés  sont  à  110  7/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  VExtérieure  d'Espagne 
reste  à  (iO  1/8.  JJ Italien  est  peu  mouvementé  à  95  3/8.  Les 
fonds  Ottomans  restent  fermes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Américaines  est  hésitant.  Le 
Brésil  4  O/O  se  retrouve  à  66  .  / . .  Les  valeurs  Mexicaines 


sont  comme  influencées  formellement  par  la  tenue  de  l'argent 
métal. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  calme. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  reste  hésitant. 

Le  Canadian  Pacificest  à  100  3/8,  VErie  à  13  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  79  1/2,  la  Philadelphie  k  10  blSjAtchison  à 
19  1/8,  le  Norfolk  à  68  3/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  10  mai  1899. 
Le  Compromis  austro-hongrois.  —  L'Industrie  hongroise.  —  Le  Taux 
de  l'Escompte.  —  Engouement  pour    les  Valeurs  industrielles 
allemandes. 

Un  calme  parfait  règne  en  politique  et  l'on  n'a  prêté 
qu'une  attention  distraite  aux  dissertations  qui  ont 
paru  dans  divers  journaux  allemands  au  sujet  d'un 
futur  partage  de  l'Autriche  entre  l'Allemagne,  la  Hon- 
grie et  la  Russie.  Mais  le  fait  seul  que  de  pareils  arti- 
cles ont  pu  faire  le  tour  d'une  certaine  presse  est  un 
signe  des  temps  fort  caractéristique. 

On  a  de  nouveau  négocié  au  sujet  du  compromis 
austro-hongrois.  Au  mois  d'août  1898,  les  Gouverne- 
ments hongrois  et  autrichien  avaient  décidé  que,  dans 
le  cas  où,  jusqu'en  1903,  un  traité  de  douane  et  de 
commerce  ne  serait  pas  établi  entre  les  deux  pays  par 
les  pouvoirs  constitutionnels,  le  slatu  quo  serait  (pro- 
longé jusqu'à  ce  qu'une  loi  en  décidât  autrement. 

Le  Ministre,  de  l'intérieur  hongrois  vient  d'adresser 
au  cabinet  autrichien  une  note  dans  laquelle  il  demande 
qu'on  retire  des  conventions  faites  en  août  dernier  cette 
clause  de  prolongation  qui  y  était  insérée. 

On  est  d'avis  que  le  Gouvernement  autrichien  désire 
ne  pas  consentir  à  la  demande  de  la  note  hongroise  et 
négocier  de  nouveau  à  ce  sujet.  Il  voudrait,  notam- 
ment, obtenir,  pour  la  durée  du  privilère  de  la  Banque, 
une  durée  telle  que  le  futur  traité  de  douane  et  de  com- 
merce en  devienne  plus  facile. 

Je  vous  ai  déjà  annoncé  que  le  Gouvernement  hon- 
grois publie  à  époques  fixes  sous  le  nom  de  «  rensei- 
gnements sur  la  Hongrie  »  le  détail  des  faveurs  accor- 
dées par  l'Etat  aux  indu.stries  privées.  Le  fascicule 
relatif  à  1898  vient  de  paraître.  On  y  voit  que  parmi  les 
faveurs  accordées  aux  fabriques,  usines  et  autres 
entreprises  industrielles,  figure  l'exemption  d'impôts 
prévue  dans  la  loi  de  1890,  ainsi  que  des  subventions 
peu  importantes  en  espèces.  35  fabriques  ont  participé 
à  ces  largesses  de  l'Etat  :  17  à  Budapest  et  18  en  pro- 
vince. En  outre,  les  faveurs  accordées  précédemment 
à  divers  établissent  nts  ont  été  prolongées.  Dans  18  cas, 
elles  l'ont  été  pour  dix  ans,  dans  un  pour  huit  ans, 
dans  sept  pour  cinq  ans,  et  dans  deux  pour  quatre  et 
trois  ans.  Parmi  les  fabriques  auxquelles  s'est  intéressé 
ainsi  le  Gouvernement  hongrois,  figurent  deux  fabri- 
ques d'huile,  des  fabriques  de  colle,  d'argile,  de  ma- 
chines agricoles,  de  toile  cirée,  d'objets  de  serrurerie, 
de  caissons  de  machines,  d'objets  d'or  et  d'argent,  de 
fils  télégraphiques,  de  câbles,  de  fils  de  laiton,  de  bois 
sculpté,  de  couleurs  et  produits  chimiques,  enfin  trois 
petites  et  une  grande  fabrique  à  filer  la  laine.  Il  a  été 
distribué,  en  1898,  pour  favoriser  l'industrie,  une 
somme  ronde  de  G80.000  florins,  dont  570.000  en  sub- 
ventions directes  à  des  fabriques,  65.000  à  de  petites 
industries,  et  42  000  à  des  industries  domestiques  pra- 
tiquées à  domicile.  Les  dépenses  faites  pour  l'enseigne' 
ment  industriel  ne  sont  pas  comprises  dans  ce  total. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  s'étant  fort 
améliorées  à  la  suite  de  l'abondance  de  numéraire 
qu'on  avait  constatée  sur  les  places  allemandes,  on 
s'attendait  à  ce  qu'un  abaissement  du  taux  de  l'es- 
compte de  la  Banque  Auslro -Hongroise  suivit  l'abais- 
sement de  l'escompte  à  la  Reichsbank.  Mais  vous 
savez  que  les  variations  du  taux  de  l'escompte  sont 
toujours  décidées  par  les  administrateurs  dans  lettr 
réunion  du  jeudi.  Or.  jeudi  prochain,  c'est  jour  de  fête. 
Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  Austro-Hon- 
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groise  ne  se  réunira  donc  que  jeudi  en  huit  et  d'ici  là 
on  no  saurait  parler  d'un  changement  quelconque.  Sur 
le  marche  libre  les  offres  d'argent  sont  bien  supérieu- 
res aux  demandes,  et  le  taux  de  l'escompte  libre  a 
reculé  au-dessous  de  i  J/2  0/0. 

On  constate,  depuis  plusieurs  semaines,  un  engouo- 
ment  excessif  des  capitaux  autrichiens  pour  les  valeurs 
des  industries  allemandes  ce  qui  est,  ici,  un  cas  tout 
nouveau.  A  toutes  les  Bourses  allemandes  on  procède 
à  des  achats  très  importants  de  ces  valeurs  pour  le 
compte  des  capitalistes  d'Autriche.  On  en  tire,  à 
Vienne,  la  conclusion  doublement  douloureuse  que  nos 
capitaux  s'écartent  également  de  nos  fonds  d'Etat  na- 
tionaux et  de  nos  industries  nationales.  Les  capitalis- 
tes, qui  recherchent  des  valeurs  à  dividendes,  se  rabat- 
tent sur  les  valeurs  industrielles  allemandes,  comme 
dans  la  certitude  que  l'industrie  autrichienne  est  frap- 
pée d'impuissance  par  les  impositions  sous  lesquelles 
l'écrase  une  législation  draconienne. 


Les  Chemins  de  fer  Autrichiens.  —  La  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Autrichiens  vient  de  publier  les  principaux 
chiffres  des  comptes  de  l'exercice  1898,  dont  nons  résumons 
■ci-après  les  résultats  : 

1898  1897 

Keseau  autrichien,  y  compris  le  —   

réseau  complémentaire  et  la  ligne  Florins 
Brùnn-Rossilz  : 

Receltes   28.331.098   +  1.170.511 

Dépenses   15.645.604   +  457.835 


Excédent   12.685.493    -f-  712.676 

•Garantie  de  l'Etat  pour  le  réseau 

complémentaire   642.029   -(-      17  807 

Annuité  pour  le  réseau  hongrois. .  9.743.974  +  7^191 
Produit  net  des  mines,  usines  et 

domaines   1.066.188    -f     228  280 

Eecettes- diverses   529  945    424 

Dépenses  diverses   1.086.'3o9   +  220.436 

Les  comptes  définitif  fixent  à  1.170.511  florins  la  plus-value 
■des  recettes  par  rapport  à  celles  de  l'année  précédente,  en 
augmentation  de  852.700  florins  sur  le  chiffre  des  relevés  pro- 
visoires. Les  dépenses  se  sont  accrues  de  457  835  florins 
L'excédent  net  des  recettes  ressort  ainsi  à  712.676  florins 


Couicpier  de  la  Bourse  de  'Vienne 

Vienne,  12  mai  1899. 

Les  affaires  sont  de  plus  en  plus  rares,  mais  les  cours  ne 
fléchissent  cependant  pas,  sans  doute  à  cause  de  la  publication 
■dun  bilan  très  favorable  de  la  Banque  Austro-Hongroise. 

En  fin  de  Bourse,  sur  des  avis  de  Berlin,  tous  les  cours  se 
sont  pourtant  tassés  un  peu. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  359  75  ;  les  Lombards 
55  70;  la  Laîoderbank,  247  20;  les  Tabacs,  133  50;  les  Chemins 
•de  fer  Autrichiens,  361  3o;  l'Alpine,  243  10.  Clôture  soutenue 


BELGIQUE 

LA  SITUATION 


Bruxelles,  10  mai  1899. 
La  Situation  du  Marché 

On  continue  à  progresser  sur  le  Marché  du  terme  et 
la  progression  est  presque  générale. 

Il  faut  citer,  parmi  les  valeurs  le  plus  activement 
traitées,  laSaragosseet  le  Nord  de  l'Espagne  dont  l'ani- 
mation se  répercute  sur  l'Extérieure,  la  tenue  du  change 
s'améliore  du  reste.  De  Rio-de  Janeiro,  on  signale  le 
-change  dumilreis  à  7  d.  17/32. 

Le  Métropolitain  est  vigoureusement  orienté  à  la 
hausse. 

Le  Rio-Tinto  est  moins  soutenu  que  pendant  la  pré- 
•cédente  semaine,  nous  n'en  voyons  cependant  aucune 
raison. 

Clôture  :  Extérieure,  59  50;  Saragosse,  278  75;  Nord 
de  l'Espagne,  202;  Brésil  4  0/0,  67  25;  Portugais  3  0/0 
27.50;  Italien  5  0/0,  95  20;  Lot  du  Congo,  95  50-  Rio- 
Tinto,  1.240;  Turc  C,  27  20;  Turc  D,  23  75;  Banque 


Ottomane,  602  50;  Lot  Turc,  180;  Cuba  6  0/0,276; 
Varsovie-Vienne  capital,  710;  Jouissance,  525  ;  Métro- 
politain, 460. 

Au  comptant,  la  faiblesse  des  Rentes,  tant  directes 
qu'indirectes  ne  f^it  que  s'accentuer.  Voici  le  3  0/0  des- 
cendu à  99  pour  la  l'  e  série,  99  50  la  2"  et  99  la  3°.  Les 
Lots  de  Villes  ne  modifient  pas  sensiblement  leur  atti- 
tude, le  Lot  du  Congo  accuse  un  léger  progrès  à  92  50. 
Nous  constatonsparcontinuation,  une  accalmie  dans  le 
compartiment  des  obligations  industrielles  et  diverses. 
Nous  y  remarquons  quelques  arbitrages  d'obligations 
de  Chemins  de  fer  en  faveur  d'obligations  de  Tramways. 

L'entrain  n'est  pas  vif  non  plus  aux  valeurs  de  Ban- 
ques. Le  dividende  Outre-Mer  se  tasse  à  349  50,  consé- 
qaence  de  quelques  nouvelles  réalisations.  Le  Crédit 
Général  Liégeois  tombe  à  1.017  50,  Part  de  Réserve, 
2.375  francs. 

On  ne  traite,  pour  ainsi  dire,  d'une  façon  suivie  aux 
actions  de  chemins  de  fer  que  la  part  fondateur  Congo 
qui  a  perdu  du  terrain  à  5.735  fr. 

Le  groupe  des  Tramways  s'améliore  :  les  dividendes 
des  Tramways  Bruxellois  cotent  367  50,  les  recettes 
d'avril  dernier  dépassent  de  31.124  fr.  70  celles  du  mois 
correspondant  de  1898.  On  demande  les  privilégiées 
Réunis  à  382  50  et  les  ordinaires  de  la  même  Société  à 
375,  les  ordinaires  Russo-Française  de  Chemins  de  fer 
et  Tramways  font  bonne  contenance  à  370.  Les  actions 
privilégiées  et  ordinaires  de  la  Société  anonyme  des 
Tramways  de  Constantinople  font  leur  apparition  à  la 
cote  officielle,  respectivement  à  106  et  à  41. 

Les  cours  sont,  en  général,  soutenus  aux  actions  de 
la  sidérurgie  et  il  y  a  une  lourdeur  partielle  aux  char- 
bonnages. 

La  tendance  est  toujours  bonne  aux  titres  du  zinc. 
L'Astarienne  est  à  6.937  50  ;  l' Austro-Belge,  à  597  50; 
la  Nouvelle-Montagne,  à  845,  et  la  Vieille-Montagne,  à 
870  fr. 

groupe  des  valeurs  congolaises,  on  traite  particu- 
lièrement la  Compagnie  du  Congo  à  2.925  ;  la  privilégiée 
Katanga,  à  1.350;  l'ordinaire  Lomani,  à  2.500;  les  Ma- 
gasins Généraux,  à  2.125,  et  l'ordinaire  Haut-Congo,  à 
2.195  fr.  50. 


Société  Anonyme  d'Eclairage  Electrique  à  Saint-Pé- 
tersbourg. —  Cette  Société,  qui  constitue  une  création  de  la 
Russo-belge  d'entreprises  électriques,  a  réuni  ses  actionnaires 
en  assemblée  générale  le  1"  de  ce  mois. 

Dans  cette  assemblée,  il  a  été  rendu  compte  de  la  période 
d'introduction  de  la  Société,  celle-ci  ne  date,  en  effet,  que  de 
mai  1897. 

Nos  lecteurs  en  connaissent  l'objet,  nous  rappellerons  néan- 
moins qife  le  but  essentiel  consiste  dans  l'exploitation  de 
l'éclairage  électrique  de  Saint-Pétersbourg  et  que  la  Société 
a.  par  un  ukase  de  S.  M.  l'Empereur,  reçu  l'autorisation 
régulière  de  fonctionner  en  Russie. 

Dès  le  mois  de  juin  1897,  à  l'intervention  de  ses  délégués 
en  Russie,  la  Société  fit  l'acquisition  d'un  terrain  au  centre  de 
Saint-Pétersbourg,  comportant  une  superficie  do  1956  27/64 
sagènes  carrés,  soit  environ  9.000  mètres  carrés  et  situé  au 
quai  de  la  rivière  Fontanka  et  du  canal  Wedensky  sous  les 
numéros  104  et  2. 

Par  des  contrats  forfaitaires  intervenus  avec  la  Société 
«  Electricité  et  Hydraulique  «  de  Charleroi,  la  construction 
de  la  grande  usine  et  du  bâtiment  d'administration  fut  con- 
fiée à  celle-ci. 

Les  travaux  commencèrent  vers  la  fin  de  l'hiver  1897-1898  ; 
les  fondations,  très  profondes  à  cause  de  la  nature  du  sol  à 
Saint-Pétersbourg,  furent  exécutées  pendant  l'hiver,  à  la  lu- 
mière électrique,  sous  des  abris  chauffés. 

On  a  pu  ainsi  entamer  les  maçonneries,  le  bâtiment  prin- 
cipal dès  le  printemps  de  l'année  dernière,  et  grâce  à  l'acti- 
vité de  l'entrepreneur  général,  la  mise  sous  toit  du  bâtiment 
principal  a  été  terminée  le  15  août,  et  celle  du  bâtiment  d'ad- 
ministration le  25  novembre. 

Les  quatre  cheminées,  de  50  mètres  de  hauteur,  étaient 
aclievées  au  mois  d'octobre. 

Actuellement  six  unités  de  500  Cv  sont  installées  et  une 
septième  est  en  montage.  Huit  cliaudières  sont  installées  et 
deux  autres  seront  prêtes  u  être  mises  en  fonctionnement  à 
bref  délai. 

Le  tableau  de  distribution  est  monté  avec  cinq  panneaux 
de  machines  et  dix  panneaux  de  feeders.  Toute  sa  partie  cen- 
trale est  posée,  avec  appareils  de  contrôle,  appareils  de  mise 
en  parallèle,  etc. 
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Au  juin  1898,  le  nombre  total  de  luiiipes  s'élevait  à 
J6.830  et  se  réparlissail  comme  suit  : 

Malkow   9.215 

Lesnikow   4,301 

Villié   1.301 

MiUionnaïa    2.013 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  8  mai  1899. 
Lu  Situation.  —  La  Bourse.  —  Le  Bilan  de  la  Banque  d'Espagne.  — 
La  Dette  flottante.  —  Nouvelles  industrielles  et  agricoles. 

La  politique  ne  nous  a  offert  rien  de  bien  nouveau 
pendant  la  semaine  dernière.  On  a  continué  à  s'occu- 
per sérieusement  des  élections  municipales;  quoi- 
qu'elles n'aient  pas  eu  lieu  encore,  on  sait  déjà  qu'elles 
se  feront  presque  partout  au  milieu  de  l'indifférence 
générale. 

La  séparation  du  maréchal  Lopez  Dominguez,  du 
parti  libéral,  n'a  d'importance  pour  ce  parti  que  comme 
symptôme  d'une  désagrégation,  qui  n'est  peut-être  pas 
loin,  parce  que  beaucoup  de  libéraux  reprochent  à  M. 
Sagasta  son  attitude  pendant  la  guerre  et  plus  encore 
après  la  suspension  des  hostilités.  Ils  trouvent  que, 
pendant  cette  période,  il  n'a  rien  fait  pour  éviter 
d'être  renvoyé  du  Pouvoir.  Cependant,  et  tant  que 
M.  Sagasta  vivra,  le  gros  du  parti  le  respectera  par 
considération  personnelle. 

L'adresse  que  les  républicains  ont  présentée  à  M. 
Gastelar  et  la  réponse  de  celui-ci  auraient  causé  beau- 
coup plus  d'effet  si  le  parti  républicain  n'était  pas  si 
profondément  divisé. 

Un  autre  thème  de  discussion  a  été  celui  des  obser- 
vations faites  par  le  Ministre  des  finances  à  son  collè- 
gue de  la  guerre,  à  propos  des  augmentations  de  crédit 
pour  le  prochain  budget.  11  est  facile  de  comprendre 
que  M.  Villaverde  a  dû  apprendre  avec  déplaisir  qu'il 
avait  à  cliercher  quelques  dizaines  de  initiions  de  plus, 
ce  qui,  dans  la  situation  actuelle,  est  une  tâche  des  plus 
pénibles  ;  aussi  y  a-t-il  eu  du  tirage  entre  les  deux 
Adininistrations,  mais  on  annonce  qu'à  la  suite  d'une 
entrevue  des  deux  Ministres,  celui  de  la  guerre  a  con- 
senti à  diminuer  uu  peu  ses  prétentions. 

L'arrangement  n'était  pas  difficile:  il  a  consisté  sim- 
plement en  ce  fait  que  le  Ministre  de  la  guerre  s'est  dé- 
cidé à  porter  sur  plusieurs  années  les  crédits  néces- 
saires pour  la  réfection  de  l'armement  et  pour  la  dé- 
fense des  côtes,  au  lieu  de  les  porter  en  une  seule  fois 
au  prochain  budget. 

Notre  Bourse  a  présenté  un  aspect  identique  à  celui 
des  semaines  précédentes,  ce  qui  est  logique,  puisque 
les  mêmes  causes  subsistent.  Le  Marché  a  opposé  une 
forte  résistance  à  la  baisse,  mais  il  a  refusé  en  même 
temps  de  s'orienter  nettement  à  la  hausse;  malgré 
l'amélioration  des  cours  de  la  Rente  Extérieure  à  Pa- 
ris, ce  n'est  que  samedi,  lorsqu'on  sut  que  le  cours  de 
(il  0/0  avait  été  dépassé,  que  notre  place  s'est  décidée  à 
suivre  le  mouvement. 

La  liquidation  de  fin  avril  a  eu  lieu  sans  incident 
fâcheux 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  à  huit  jours  de 
distance  : 

1"  mai     8  mai 

0/0  Intérieure   63  65      63  45 

4  0/0  Extérieure   70  10      71  80 

4  0/0  amorLissable   73  . .       72  25 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  10     101  10 

Douanes  5  0/0  ,   94  50      94  'lO 

Philippines  6  0/0   76  50      78  75 

Bons  cubains  0  0/0   66  25      66  25 

—         5  0/0   57  15      57  30 

Banque  d'Espagne   41'1  . .    '  414  75 

(Compagnie  Fermière  des  Tabacs   271  50     274  50 

«Chèques  sur  Paris   19..       18  îlO 

—  Londres   29  99      29  98 

Le  Jjilan  de  la  Banque  d'Espagne  a  éprouvé  peu  de 
changements  dans  la  plupart  de  ses  postes  :  1.3  mil- 


lions de  moins  dans  l'encaisse-argent,  6.7  millions 
dans  les  prêts  et  5  dans  les  comptes  courants  ;  la  circu- 
lation a  augmenté  de  15.5  millions  et  les  comptes  des 
correspondants  étrangers  de  38  inillions. 

La  dette  flottante  du  Trésor,  qui  s'élevait  à  572  mil- 
lions 215.206  pesetas  87  le  1er  avril,  était  de  568  mil- 
lions 618.393  60  le  1er  mai;  elle  a  donc  diminué  de 
plus  de  3  millions  de  pesetas  pendant  le  mois  d'avril  ; 
le  montant  de  la  dette  flottante  imputable  au  présent 
exercice  est  de  25.619.893  pesetas  60. 

De  tous  côtés  on  semble  vouloir  travailler  sérieuse- 
ment à  élargir  le  champ  de  l'industrie  espagnole.  Sur 
les  bords  de  l'Ebre,  à  Flix,  on  a  commencé  a  installer 
une  fabrique  de  carbure  de  calcium,  qui  devra  pro- 
duire, dit-on,  30.000  tonnes  par  an.  D'autre  part,  la 
Société  du  Fomenta  de  la  Produccion  Nacional,  de 
Barcelona,  va  présenter  à  la  junte  d'exportation,  qui 
fonctionne  au  Ministère  d'Etat,  un  projet  créant  une 
banque  d'exportation  pour  favoriser  l'industrie  espa- 
gnole. 

L'exportation  d'oranges  va  en  diminuant  ;  le  port  de 
Gandia  n'a  expédié  à  Londres  que  7.000  caisses  en 
quinze  jours  et  bientôt  les  envois  cesseront  ;  les  stocks 
des  raisins  secs  sont  également  sur  le  point  d'être  épui- 
sés et  les  ports  de  Dénia  et  de  Gandia,  les  plus  impor- 
tants pour  ce  commerce,  font  les  derniers  envois.  La  sai- 
son des  oignons  d'hiver  est  terminée  à  Valence  ;  celle 
des  oignons  d'été  commencera  bientôt  et  s'annonce  très 
bien.  Comme,  l'année  dernière,  les  prix  ont  été  très  ré- 
munérateurs, les  agriculteurs,  croyant  que  cela  allait 
devenir  définitif ,  ont  fait  de  grandes  plantations,  ce  qui. 
amènera  peut-être  un  avilissement  des  prix  à  cause  de 
l'abondance  du  légume.  On  a  commencé  la  vente  des 
abricots  verts  pour  la  France,  à  des  prix  variant  de  86 
à  200  pesetas  les  ICO  kilos,  suivant  la  qualité  et  la  gros- 
seur. Les  premières  tomates  pour  l'exportation  se  trai- 
tent à  52  pesetas  les  lÛO  kilos.  Les  cerises  à  destination 
de  la  France  se  payent  150  pesetas  les  100  kilos. 

Le  phylloxéra  s'étend  de  plus  en  plus  et  les  viticul- 
teurs de  Jevez  sont  très  alarmés  à  cause  des  ravages  de 
cet  insecte.  D'autre  part,  on  annonce  que  les  saute- 
relles ont  fait  leur  apparition,  avec  une  intensité 
variable,  à  Séville,  Huelva,  Cordoue,  Badajoz,  Gacérès, 
Ciudad-Real,  Tolède  et  Madrid.  La  province  la  plus 
attaquée  est  celle  de  Badajoz  ;  à  Séville  et  à  Cordoue,  la 
température  très  élevée  qui  règne  depuis  deux  mois  a 
favorisé  le  développement  de  l'insecte. 


et 


Recettes  Douanières.  —  'Voici  les  résultats  des  recettes 

douanières  pendant  le  mois  de  mars  dernier  comparé  au 
mois  correspondant  des  deux  années  antérieures  : 

Receltes  Evaluations 
Mars  effectuées      budgétaires  Différence 

(En  pesetas) 

1897   11.132.839      10.3S3.33S  +  799.506 

18!>8   9.183.355      10.333.333  —  1.149.978 

1899   11.743.113      10.016.917  -f  1.726.196 

Les  droits'  d'importation  et  d'exportation  ont  donné  les 
résultats  suivants  : 

Droits  Droits 
Mars  d'importation  d'exportation 

(En  pesetas) 

1897   10.152.828  35.178 

1898   8.068.647  16.519 

1899   10.541.397  97.830 

Pour  les  neuf  premiers  mois  des  trois  exercices  1896-97, 

1897-98  et  1898-99,  les  receltes  douanières  ont  été  les  sui- 
vantes : 

Pesetas 

189Ô-97   95.953.168 

1897-  98   79.049.988 

1898-  99   66.433.958 

Los  événements  de  1898  ont  forcément  influencé  les  recettes 
du  commencement  de  l'exercice  ;  mais,  pendant  les  dernier» 
mois,  elles  se  sont  sensiblement  relevées. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  ^"5  avril  1899  (16  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pusetas 

Pe.sotas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous       .  (1067  kil.) 

4. 901  9?4 

4.399  218 

5.569.362 

5.490.689 

Nord  de  l'Espagne  : 

Li;/ne  princi/i.  (2010  k.) 

16.551.41T 

14.449.657 

16.002.017 

16.688.166 

Asttiries  (I8i  kil.) 

4.150.869 

•4.(85.334 

4.683  539 

5.029.172 

Lérida-Heus    (104  kil.) 

390. 662 

306.552 

427,753 

171  053 

Almansa-  V"«/..(499  kil.) 

3.'?41.6S3 

3  376.592 

3.731.870 

3.930.212 

Saragosse  .  ..  13650  kil.) 

n. 810. 871 

15.978. 471 

18.868  199 

26.696  799 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suiie)  (1) 

La  culture  du  blé  est  une  des  plus  importantes  pour  l'Es- 
pagne. Dans  un  des  précédents  numéros  de  l'Economiste 
Européen  nous  avons  indiqué  les  altérations  constatées  dans 
l'exportation  et  dans  l'importation  du  blé  et  de  la  farine. 
Maintenant  nous  allons  nous  borner  à  rendre  ccmpte  de  l'im- 
•  portance  des  récoltes  et  des  changements  dans  la  superficie 
qui  y  consacrée. 

Il  est  bien  difficile  de  prendre  un  point  de  départ  pour  se 
rendre  compte  de  ce  qu'était  la  culture  du  blé  à  une  époque 
même  récente.  Osorio  écrivait  qu'aux  temps  prospères  de 
l'Espagne  la  superficie  ensemencée  occupait  la  moitié  du 
territoire,  c'est-à-dire  suivant  ses  calculs,  une  étendue  équiva- 
lente à  12  millions  d'hectares  pour  le  blé  et  le  seigle  et  à  6 
millions  pour  l'orge  et  l'avoine.  Il  évaluait  la  récolte  de  blé  et 
de  seigle  à  210.00u.000  de  fanégues.  soit  115.000.000  d'hecto- 
litres, ce  qui  est  exagéré  au  moins  de  la  moitié.  Suivant 
Gabarriu,  les  terres  à  blé  occupaient,  au  commencement  du 
siècle,  2.900.U00  hectares  produisant  17.100.000  hectolitres, 
soit  5.8G  hectolitres  à  l'hectare,  chiffre  qui  est  plus  conforme 
à  la  réahté.  Vers  1830,  on  estimait  que  le  blé  se  cultivait  sur 
une  étendue  de  5.137.000  heciares,  qui  auraient  produit  en- 
viron 25.000.000  d'hectolitres,  et  en  1S79,  la  superficie  employée 
à  Ja  culture  des  semences  et  des  céréales,  était  de  20.123.374 
fanégues  ou  près  de  13.000.000  d'hectares,  dont  6  1  /2  millions 
pour  le  blé.  La  baisse  des  prix  et  les  ciiangements  de  cul- 
tures ont  fait  diminuer  cette  étendue,  qui  a  été  en  1898  de 
3.861.977  hectares,  dont  3.G1G.581  pour  les  terres  de  secano  et 
245.396  pour  les  terres  arrosées  ;  cela  fait  40  0/0  de  moins 
qu'en  1879. 

Naturellement  les  récoltes  ont  diminué  de  leur  côté  dans  de 
fortes  proportions.  La  moyenne  de  la  période  décennale  de 
1877-1887  fut  évaluée  à  52  millions  d'hectolitres,  tandis  que 
celle  de  1898,  qui  a  été  excellente,  ne  s'est  élevée  qu'à  43  mil- 
lions 649.900  hectolitres. 

Il  est  bien  entendu  que  ce  ne  sont  là  que  des  chiffres 
approximatifs,  car  on  doit  faire,  en  ce  qui  concerne  la  culture 
du  blé,  la  même  observation  qu'au  sujet  de  la  culture  du  vi- 
gnoble, à  savoir  que  ;  les  calculs  de  la  superficie  ensemencée 
sont  sujets  à  caution. 

Cependant,  nous  pouvons,  malgré  tout  nous  faire  une  idée 
assez  exacte  de  la  crise  éprouvée  par  la  culture  du  blé  en 
comparant  la  superficie  moyenne  des  terres  à  blé  dans  quel- 
ques provinces  dans  la  période  1884-87  avec  celle  de  1898  ; 


Années 


Provinces 


Alava   

Avila  

Barcelone  

Burgos  

Huesc  a  

Lérida   

Logrono.  ......... 

Palencia  et  Léon 

Salamanca  

Santander  

Navarre  

Ségovie  , 

Tarragone  . 
Valladolid....! '.  ". 

Biscaye  

Zamora  

Saragosse  


1884-87 

1898 

(En  hectares) 

37.510 

19.982 

138.086 

49.280 

7.182 

41.868 

200.251 

192.348 

103.022 

152.65!) 

114.000 

74.404 

42.000 

36.115 

125.285 

169.370 

279.801 

111.251 

2.600 

4.509 

93.403 

67.273 

119.112 

48.020 

16.628 

24.410 

146.019 

149.680 

14.300 

4.227 

125.272 

129.682 

122.000 

114.450 

1.689.871 

1.390.068 

Différence  en  moins  :  299.803 


0 


(1)  Voir  Économiste  Européen,  n°'  379  à  382. 


La  diminution  du  terrain  en.^emencé  étant  de  2.600.00_ 
hectares  et  celle  constatée  dans  Irs  dix-liuit  provinces  ci-des' 
sus  étant  de  .300.000  hectares,  il  reste  2.300.000  liectares  à 
distribuer  entre  trentr  et  une  provinces,  (lela  n'est  jias  possi- 
ble, car  précisément  les. plus  i)roductric(!s  se  trouvent  parmi 
celles  que  nous  avons  citées  et  il  ne  serait  pas  logique  de  sup- 
poser ((ue  celles-ci  n'ont  perdu  ([u'un  neuvième  pendant  que 
les  autres  en  perdaient  huit. 

On  constate  à  Barcelone  le  progrés  de  la  culture  du  blé,  qui 
a  été  de  pair  avec  le  développement  de  la  minoterie  que  nous 
signalions  dans  notre  précédent  article.  La  pi'oduclion  du  blé 
dans  cette  province  a  passé  de  44.000  hectolitres  en  1884  (6.8 
à  l'hectare)  a  663.903,  hectolitres  en  189S  (10.84  à  l'hectare). 
C'est  la  quatrième  province  de  l'Espagne  pour  le  rendement 
des  terres  de  secano,  mais  comme  cette  production  suffit 
pas  pour  faire  marcher  les  moulins  toute  l'année,  les  indus- 
triels achètent  du  blé  dans  l'intérieur,  quand  il  est  bon  mar- 
ché, et  àl'étranger  (comme  ils  le  font  à  présent)  quand  les  agri- 
culteurs du  pays  leur  demandent  plus  cher. 

Pour  terminer  nous  donnons  ci-après  le  détail  de  la  pro- 
duction par  hectare  dans  chaque  région  en  1898  : 


Régions 


Navarre  

Aragon   

Catalogne  

Provinces  basques 
Asturies  et  (5alice 
Vieille  Castille  . . . 

Valence  

Murcie  

Léon  

Nouvelle  Castille. . 

Andalousie  

Baléares  

Canaries  

Estrimadure  


Moyenne 

Quint.  m(''t. 
20.22 
14.46 
13.43 
13.43 
12.34 
11.95 
11.79 
10.75 
10.62 
19.40 
10  12 

8.26 

7.61 

5.58 


Ce  sont  les  provinces  des  régions  du  Nord  avoisinant  la 
France  qui  donnent  le  coefficient  le  plus  l'devé,  tandis  que  les 
deux  Castilles,  qui  ont  la  réputation  d'être  les  régions  les 
plus  importantes  pour  la  culture  du  blé,  vienn(>nt  assez  loin 
en  arrière.  Ea  comparant  seulement  les  trois  provinces  de 
l'Aragon  avec  les  trois  plus  importantes  des  Castilles,  nous 
verrons  qu'elles  se  suivent  d'assez  près  : 

Quint,  mét. 

Saragosse   1.8.58.852 

Viesica   1.430.330 

Teruel   705.458 


Quint,  mét. 

Burgos   1.907.451 

Valladolid   1.026.494 

Salamanca   1.496.136 


3.994.640 
soit  moins  de  10  0/0. 


4.430.081 

(A  suivre) 


Courrier  de  la  Boars-ie  <3e  Illa.dricl 

Madrid,  12  mai  1899- 

La  tendance  générale  ne  se  modifie  pas;  ce  sont  toujours 
les  variations  de  l'Extérieure  qui  règlent  notre  Marché  et  ce 
fonds  ne  cesse  d'être  ferme  sur  les  places  du  dehors. 

On  cote  l'Intérieure  à  61  57;  l'Extérieure  à  71  50;  le  change 
sur  Paris  est  à  19  30. 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  9  mai  1899. 
La  Crise  ministérielle.  —  La  Situation.  —  Les  Recettes  publiques. 
—  Les  Récoltes. 

Je  n'ai  rien  à  ajouter  à  la  dépèche  que  je  vous  ai 
adressée  la  semaine  dernière  pour  vous  annoncer  la 
démission  du  Cabinet.  Cette  solution  était  indiquée  de- 
puis longtemps:  le  Ministère  ne  disposait  pas  d'une 
majorité  suffisante  et  la  moindre  discussion  mettait 
so  n  existence  en  péril.  On  regrette  seulement  que  sa 
démission  ait  été  donnée  dans  des  formes  aussi  excep- 
tionnelles et  que  le  général  Pelloux  ait  abandonné  la 
partie  sans  attendre  le  vote  de  la  Chambre,  vote  qui 
aurait  pu  être  contraire  à  la  politi([ue  étrangère  de  son 
Cabinet:  celte  décision  a  fait  craindre  qu'il  passât  ou- 
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tre  et  décidât  aussitôt  l'occupation  de  la  baie  de  San 
Mun. 

Bien  des  nouvelles  ont  été  mises  en  circulation,  de- 
puis la  crise,  au  sujet  de  sa  solution  :  j'éviterai  d'enre- 
gistrer ces  informations  que  les  événementspourraient 
ne  pas  tarder  à  démentir;  le  seul  fait  qui  paraît  être 
certain,  c  est  que  le  général  Pelloux  formera  le  nouveau 
Cabinet.  M.  Sonnino  l'aidera-t-il  dans  sa  tùche C'est 
la  question  qui  se  pose  et  qui  ne  tardera  pas  à  être  ré- 
solue ;  il  s  agira  ensuite  de  savoir  si  le  nouveau  Cabi- 
net pourra  gouverner  avec  la  Chambre  actuelle. 

Ce  serait  à  souhaitpr  car,  dans  les  circonstances  ac- 
tuelles, avec  les  troubles  de  l'année  dernière  qui  n'ont 
pas  ete  oubliés,  avec  la  question  de  l'amnistie,  une  con- 
sultation nationale  pourrait  être  dangereuse. 

Les  questions  principales  en  face  desquelles  le  Cabi- 
net se  trouvera  sont  au  nombre  de  trois  :  la  Chine  et  la 
politique  extérieure;  les  finances  ;  les  projets  poli- 
tiques. ■'  ^ 

Le  tort  du  Ministère  qui  vient  de  tomber  a  été,  en 
ce  qui  concerne  la  Chine,  de  ne  pas  faire  comprendre 
exactement  ce  qu'il  voulait;  ce  qu'on  lui  a  surtout  re- 
proche c  est  de  ne  pas  avoir  eu  une  politique  franche  ; 
1  entrée  de  M.  Sonnino  dans  lè  nouveau  Cabinet  écar- 
terait la  crainte  d  aventures  et  aiderait  à  l'apaisement 
sur  la  question  extérieure. 

Quant  aux  finances,  il  suffit,  pour  s'en  faire  une 
Idée  exacte,  de  rappeler  les  précédents. 

«Voilà  deux  Ministères,  constate  l'/<a^îe,  qui  soulèvent 
à  ce  sujet  les  plus  vives  objections  grâce  à  leur  manie 
de  reformes  prématurées  et  indigestes.  C'est  bien  le 
«  londo  disgravio  ..  qui  anui  énorinémentàM.Luzzatti 
dont  les  mentes  incontestables  ne  sont  niés  que  par  les 
Ignorants  ou  les  envieux.  Et  c'est  bien  l'abolition  du 
droit  sur  les  farines  qui  a  ruiné  M.  Vacchelli,  dont  la 
doctrine  et  la  probité  sont  appréciés  par  toutes  les 
personnes  impartiales.  » 

Vaguement  l'Italie  demande  des  réformes  tributaires 
mais  personne  ne  sait  par  où  commencer.  En  attendant' 
tous  ceux  qui  ont  du  bon  sens  s'accordent  à  déclarer 
qu  avant  d'entreprendre  cette  œuvre  aussi  difficile  des 
réformes,  il  faut  consolider  l'équilibre  du  budget  Ce 
qu  il  y  a  de  mieux  à  faire,  c'est  d'attendre  pendant 
quelques  années  en  rassurant  les  contribuables  et  en 
leur  promettant  de  ne  pas  empirer  leur  situation  déjà 
SI  grave.  Ce  programme  est  facile,  et  il  suffit  d'avoir 
du  bon  sens  pour  l'adopter.  Un  ministre  qui  se  bor- 
nerait a  consolider  l'équilibre  du  budget,  à  Ijien  admi- 
nistrer et  à  obtenir  par  la  bonne  et  sage  administration, 
des  économies  sérieuses,  deviendrait  en  quelques  mois 
très  populaire  en  Italie. 

Reste  la  question  des  projets  politiques,  sur  laquelle 
Il  a  ete  impossible  jusqu'ici  de  se  mettre  d'accord.  Ce 
sont  la  aiiaires  intérieures  sur  lesquelles  je  n'ai  pas  à 
insister,  si  ce  n'est  pour  constater  les  diflicultés  qu'elles 
soulèvent  pour  le  moment. 

Comme  vous  le  voyez,  la  situation  est  loin  d'être 
lacile  et  ce  n  est  pas  une  tâche  légère  qu'entreprendra 
le  nouveau  Cabinet. 

Nous  connaissons  aujourd'hui  les  résultats  des  re- 
cettes publiques  pour  les  dix  premiers  mois  de  l'exer- 
fL^^nni^?  se  sont  élevées  à  1 . 128.096. 000  lire,  soit 
l.blô.OOO  de  plus  que  pour  la  période  correspondante 
de  1807-98  et  16.344.000  de  plus  que  les  évaluations 
budgétaires.  ^ 

Le  mois  d'avril  semble  avoir  été  moins  favorable  que 
son  devancier.  Au  31  mars,  en  effet,  la  plus-value  sur 
1  exercice  précédent  était  de  4.828.000  et  touchant  les 
prévisions  budgétaires  de  21.457.000  lire. 

Toutefois,  les  prévisions  finales  de  l'exercice  ne 
devront  pas  être  sérieusenient  compromises. 

Bien  que  le  dévelo].pement  de  la  végétation  soit 
quelque  peu  en  retard,  les  conditions  générales  de  la 
campagne  sont  assez  Itonnes  jiartout  dans  la  pénin- 
sule ;  les  froments  se  maintiennent  beaux  et  promet- 
tent ;  les  vignes  pour  lesquelles  a  déjà  commencé  le 
traitement  au  sulfate  de  cuivre  et  soufre  sont,  jusqu'ici 
indemnes  d'invasions  cryptogamiques  ;  les  oliviers  et 
autres  arbres  fruitiers  orit  bonne  apparence. 


Les  semailles  de  printemps  sont  à  bon  point:  on 
commence  a  faucher  le  premier  foin  ;  la  campagne  des 
vers  a  soie  se  présente  sous  de  bons  auspices.  A  part 
quelques  localités,  la  grêle  n'a  pas  causé,  en  général 
de  dommages  sérieux.  ^  ' 


Momiatioiis  ËconoMips  et  Fmcières 

tinn^^*%V®  publique  italienne.  -  Il  ressort  de  la  situa- 
898  qq»  nL  if  n  m '"''L '^'^        ^'  trimestre  de  l'exercice 
1898-99),  que  la  Dette  publique  totale  de  lltalie  (perpétuelle  et 
amortissable)  est  de  582.185.896  lire  69  de  rente  annuelle,  cor- 
respondant a  un  capital  de  12.914.330.630  lire  78.  Ces  totaux 
se  repartissent  comme  suit  entre  les  ditTérentes  dettes  : 
Chapitres  administrés  par  la  Direction  générale 
de  la  Dette  publique 

Eente 

Grand-Livre   L.  470.596.047 

Kentes  à  porter  au  Grand-Livre  339  944 
Rentes  au  nom  du  Saint-Siège.  8.225.000 

Dettes  rachetables 
Dettes  inscrites  séparément.. 


Capital 
9.641.287.296 
6.799.261 
64.500.000 


 12.595.132 

(comptabilités  diverses   58.516.052 

545.272.177 


302.603.826 
1.716.520.629 

11.731.710.014 


Chapitres  administrés  par  la  Direction  générale  du  Trésor 
Dettes  amortissables 

Emprunt  anglais  3  0/0..., 

Indemnités  pour  dommages 
causés  par  les  troupes  bour- 
boniennes en  Sicile  

Annuité  de  rachat  du  Chemin 
de  fer  de  la  Haute-Italie  

Bons  du  Trésor  à  longue 
échéance  

Certificats  nominatifs"  '  tréntè- 
naires  5  0/0  pour  construc- 
tion de  chemins  de  fer  

Totaux   L. 

Résumé  : 
Dette  administrée  par  la  Direc- 
tion de  la  Dette  publique  

D»   par  le  Trésor  .' . 


214.019 

7.133.973 

246.265 

4.925.300 

26.720.458 

980.079.787 

7.276.349 

141.349.000 

2.456.627 

49.132.555 

36.913.719 

1 

182.620.616 

545.272.177 

11 

731.710.014 

36.913.719 

1 

182.620.616 

Total  général   582.185.896  12.914.330.630 

Pendant  les  trois  premiers  trimestres  de  l'exercice,  le  ca- 
pital nominal  s'est  augmenté  de  14.9^8.863  hre  57  et  la  renie 
de  661.136  lire  22. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  dix 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (1"  juillet  à  fin  avril), 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent. 
En  voici  le  tableau  : 

Résultats  à  fin  avril 


Chapitres 


Taxe  sur  les  affaires. 
Imp.  fonds  rustiques 

—  propriété  bâtie. . 

—  richesse  mobil. . 
Taxe  de  construction 
Douanes,  dr.  marit.. 
Droits  de  consomm. . 

Tabacs  

Sels...:  

Loterie  


1898-99 


167.659.819 
89.144.430 
73.837.823 

206.480.589 
•42.805.644 

198.862.092 
67.378.235 

162.408.004 
61.466.495 
58.053.405 


1897-98  Différences 


(En  lire) 

166.254.367 
89.207.277 
73.723.146 

206.027.184 
41.892.046 

210.081.780 
66.949.020 

155.810.381 
00.449.226 
56.176.129 


-f 1.405. 452 

—  62.847 
-f  114.177 
+  45-3.405 
-r  913.598 

—  11219.688 
+  429.215 
-f6. 597. 623 
-1-1.017.269 
-M. 877. 276 


1128.096.036  1126.570.556  -f  1.525. 480 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  12  mai  1899. 
En  déjdt  de  quelques  réalisations  provoquées  par  l'incerti- 
tude de  la  solution  de  la  crise  ministérielle,  on  doit  recon- 
naître ([ue  cette  crise  n'a  pas  eu  beaucoup  d'intluence  sur  le 
Marché. 

A  ^J?}^^  ^  ^       ^"^  ■'      Méditerranée  se  tiennent 

a  560  ...  Banque  Nationale,  972.  Méridionaux,  778. 
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SUISSE 


Commerce  extérieur  de  la  Suisse.  —  Le  relevé  défiiiilif 
(lu  conunorce  exlorieur  de  la  Suisse  en  1898,  non  compris  les 
métaux  précieux,  donne  pour  l'importation  1.065  millions  de 
francs,  soit,  en  chiflTres  ronds,  10  millions  de  plus  que  le  re- 
eve  provisoire  publié  en  février;  pour  l'exportation  723 'mil- 
lions /50.000  francs.  Par  rapport  à  1897,  il  y  a  eu  en  1898 
une  augmentation  de  l'importation  de  34  millions,  et  de  l'ex- 
portation de  30  1/2  millions. 


Compte  d Etat  fédéral.  —  Le  compte  d'Etat  delà  Confé- 
dération pour  ]8<)8  vient  de  paraître  avec  la  partie  générale 
du  rapport  du  Conseil  fédéral  sur  cet  objet.  Nous  avons  déjà 
.^"^IV  A'^^  ^  quelque  temps,  les  résultats  principaux  du 
compte  d  Ltat.  Rappelons  seulement  que  les  recettes  de  la 
Confédération  se  sont  élevées  en  1898  à  95  277  453  fr  et  les 
deperises  à  94.109.942  fr.,  laissant  ainsi  un  boni  de  1  million 
16/.  511  fr.,au  heu  du  déficit  de  45.000  fr.  prévu  par  le  bu.lget. 

Le  Conseil  fédéral  constate  dans  son  rapport  que  la  période 
des  gros  excédents  de  recettes  est  passée.  En  1896,  le  boni 
s  est  eleve,  en  chiffres  ronds,  à  7.700.000  fr.,  en  1897  à  4  mil- 
lions 200.000  fr.  En  1898,  il  n'est  plus  que  de  1  200  000 
un  déficif        prochaine,  il  sera  probablement  remplacé  par 

Ce  fait  provient  de  ce  que  les  dépenses  ont  augmenté  plus 
rapidement  que  les  recettes.  De  1897  à  1898,  les  dépenses  se 
sont  accrues  de  6  793.000  fr.,  passant  de  87.300.000  fr  Tnlus 
de  94  niillions.  Les  recettes  n'ont  augmenté  que  de  3  700  000 
francs  (95.200.000  fr.,  contre  91.500  000  fr.  en  1897) 

Les  Chambres  auront  à  examiner  ces  chiffres  en  même 
temps  que  la  situation  financière  de  la  Confédération,  dans 
leur  prochaine  session  de  juin. 

Les  Chemins  de  fer  en  1897.  -  Suivant  la  statistique 
des  chemins  de  fer  pour  l'année  1897,  publiée  dernièrement 
les  chemins  de  fer  suisses  (grandes  lignes,  lignes  secondaires 

de  1  2inTfiq^R7^^  ?F       ''^Pi'^l  d'établissement 

n?n  bénéfice  net  de  42.282.043  fr..  soit 

d,49d  0/0.  Il  a  ete  transporte  52.958.694  vovao-eurs  et 
millions  49.553  tonnes  de  marchandises,  bagages^et  animaux 

La  Consommation  de  l'Alcool  en  Suisse  —  Il  a  été 

consomme,  en  Suisse,  pendant  l'année  1896  :  226.090  hecto 
iîi'n'cSla  n^Pn?*''?'','?'  1 -856.000  hectolitres  de  bière  et  2  m  l- 
é?e  dP  nATi'r'^"*'"'''  Ces  chiffres  représentent,  par 

tete  de  population,  une  consommation  moyenne  annuel  e  de 
11  litres  de  spiritueux,  92.5  litres  de  bière  et  132  5  litres  de 
vin.  En  admettant  un  prix  moyen  de  1  fr.  50  par  litre  de 
spiritueux  ;  de  1  fr.  par  litre  de  vin  et  de  20  centimes  par  li 
trede  bière,  la  population  delà  Suisse,  e^estrSnt  s^^^ 
consommation  de  la  moitié  des  chiffres  que  nous  venons 


TURQUIE 

Campagne  cotonnière  de  1897-98  en  Egypte  -  La 

Société  «  Alexandna  General  produce  Association  a  publié 
récemment  le  résumé  de  ses  observations  sur  la  production 
1897-im  égyptiens  pendant  la  campagne 

Il  ressort  de  ce  tableau  que,  pendant  cette  période,  le  total 
des  exportations  s'est  élevé  à  6.397.068  cantars,  soit  une  au^ 
mentation  c  e  660.011  cantars  sur  le  chiffre  de  Tannée  1896-97 
qui  avait  été  de  5.737.057  cantars  i  «innée  leyb-J/-, 

Ces  exportations  se  répartissent  de  la  façon  suivante  • 

GonUnenf  ""qV?»  KQO  '=°?tre  2.648  116  en  18964897; 

Continent,  3.278.890  cantars,  contre  2.700.137  en  1896-1897  • 
Etats-Unis,  415.967  cantars,  contre  388.814  en  1896.18«J7  ' 
teursX  hull?tt''HÎ'-^'^  kilogr.,et  par  continent,  les  rédac- 
Sgleterre  désignent  tous  les  pays  d'Europe,  sauf 

Quant  aux  prix,  ils  ont  été,  en  général  très  hns  1q  POTv.r^„ 
îf:4  t%lT\tl'  '  "^^^  -feS'le"clïl;'eVs'S 
t'i?àri  se  cïïpteT5  fr.V'"'  '^""'^^"^^^  ^  '  ^e 

Comme  l'année  précédente,  la  richesse  de  la  récolte  est  pu 
grande  partie  cause  de  la  modicité  de  ces  prL  Une  hausse 
subite  d  un  talari  s'est  produite  du  14  au  22  avril  la  mfr 
çhandise  étant  alors  revenue  à  9,  lorsque  la  guerre  e^fro' 

jusqu'à  la  dernière  semaine  de  la  campagne  '^^^^*^'«n^^nt 


Les  Chemins  de  fer  en  Turquie.  —  M.  Alexis  Key  di- 
recteur de  la  Comi)agnie  Salonique-Cl.jnstantinoi.le  vient  de 
tCqïesen'lsï?  «"'^  l'-'^I'loitation  des  lignes 

•  Il  constate  que  l'exploitation  des  chemins  de  fer  a  coûté 
mon  s  de  8  millions  de  francs  au  budget,  dépense  ample- 
ment compensée  par  les  services  précieux  qu'ils  rendent  en 
temps  de  paix  comme  aux  époques  de  mobilisations  généra- 
les ou  partielles. 

Les  réductions  de  tarifs  divers,  ainsi  que  l'amélioration 
marquante  apportée  aux  divers  services,  à  côté  de  l'organi- 
sation meilleure  dans  l'exploitation  matérielle  des  lignes  ont 
contribue  largement  a  un  regain  de  trafic  très  important, 
consolidant  ainsi  la  situation  des  diflërentes  Compagnies 
tout  en  leur  assurant  un  avenir  large  et  prospère 

Le  tableau  ci-dessous  montre  l'importance  réelle  des  lieneg 
actuellement  en  exploitation  et  en  construction  : 


Orientaux  : 


TURQUIE  D'EUROPE 


Kilomètres 


Constantinople-Andrinople   319 

Dédéagatch-Andrinople   149 

Andrinople-Bellova   2i3 

Tirnova-Yamboii   107 

Salonique- Mitrovitza                 '. .  ; . .  '  363 

Uskub-Zebefdjé   85 

Bellova- Vakarel   461/4 

Salonique-Monastir  — 


220 


Salonique-Constantinople  510  1 


/2 


Anafolie . 


TUROUIE  DASIE 


Haïdar-Pacha-Ismid   91  1 /4 

Ismid-Angorah   ' /«^  1 /o 

Iskicheïr-Koniah   41?^/^ 

Mondaniah-Brousse   41  l  M 

Aïdin-Railway  :  ' 

Smyrne-Aïdin-Dincr   37g  1/2 

et  7  lignes  de  moindre  importance  isq 

Smyrne  Cassaba   '      "  '     ift»  q/a 

Jonction  Bournabat-Soma  96  1/9 

Alacheïr-Karahissar   0.^0  ' 

Mersnie-Adana  .  V. .  '  67 

Jaff a- Jérusalem  ....',*..." §6  1  /■> 

Beyrouth-Damas  155    '  " 

Damas-Hauran  .  \  .  .  \ ,  ,  '  \  jo3 

St.  J.  d'Acre-Damas  (en  eonstrucVioii')." .' i  !  253 

1  ^q^T-l^^'"','^*'^  «  Orientaux  »  a  une  longueur  exploitée  de 
viron  iwfr'''''^i  a  donné,  en  1897,  une  recette  totale  d'en- 
tJres     ""'^^'"''^  'Ion'  ^  millions  de  recettes  mili- 

1  S^qÎ^ÎoT"'^  ''-'''î'^!^*' fr.  par  kilomètre,  soit, 
1  894.500  fr  payée  a  la  Sublime  Porte  sert  de  garantie  à 
1  emprunt  4  0/0  de  1884,  et  ^st  versée  directement^  dans  les 
caisses  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

Le  reseau  du  Salonique-Constayitinople  est  d'une  impor- 
tance beaucoup  moindre,  sa  longueur  totale  n'atteint  aue  500 
ItTill.^  '^^^Z'  recettes%,lométriques  n'ont^atte^ïï 
?re  h;  s  /SA  VP""""  '«^I•ecettes  civiles,  mais  dépassent  le  ch^- 
fre  de  8.480  fr.  pour  les  recettes  militaires. 

Salonique-Mojiastir,  d'une  longueur  totale  de 
219  kilomètres  200  mètres  a  donné  2.587.530  fr.  pour  les  re- 
cettes générales,  tant  militaires  que  civiles 

Le  reseau  d'Anatolie,  qui  comprend  les  trois  lignes  princi- 
pales de  Ismid  a  Angoral,  d'Haïdar-Pacha  à  Ismid  et  d'Es- 
kicheir  a  Koniah,  a  donné  les  recettes  kilométriques  respec- 
tives suivantes  :  13.558  fr.  4b;  13.558  fr.  48  et  6  712  fr  03^ 

La  ligne  Smyrne-Cassaba,  dont  la  longueur  totale,' prolon- 
four"l89'7"îP,"''  ^"r*  i^î^  kilomètres^200  mètres,^donne 
pour  1897  une  recette  kilométrique  de  13.594  fr.  05  pour 

^tr.'^'fr  q'^'"*'"',  P.ï-olongement  vient  avec  une  recette  de 
d.UbfJ  tr.  93  par  kilomètre. 

Il  reste  deux  réseaux,  plutôt  lignes  principales  •  l'Aidin 
Railway  (516  kilomètres,  fr.  par  kStre  et'le  che 

min  de  fer  de  Beyrouth- Damas-Hauran  dont  les  250  kilomè- 
tres ont  donne  une  recette  kilométrique  de  9.319  fr.  82 

11  resuite  d  un  dernier  tableau,  dressé  par  M.  Rey  et  ten- 
dant à  établir  la  part  des  capitaux  étrangers,  répartis  par 
nationalités,  engagés  dans  l'exploitation  des  d  verLs  fgnes 

16.03d.141  fr.  (lignes  Salonique-Constantinople:  Smyrne-Cas- 
saba  et  Beyrouth-Damas).  ^   '  omyrne  L,as. 

Puis  vient  l'Allemagne  pour  15.285.172  fr  (lignes  Salonianp 
Monastir  ;  Haïdar-Angorah  et  Eskicheiî-Konilh)  L'Autriche 
vient  en  troisième  rang  avec  12.937.130  fr.  pour  les  OrieÏ! 

Et  enfin  en  quatrième  et  dernier  lieu,  les  capitaux  anglais 
pour  une  somme  totale  de  3.924.051  fr.  (ligne  Aïdin) 

Les  capitaux  étrangers  ont  donc  alimenté  la  mise  en  ex- 
ploi  ation  des  lignes  turques  avec  de  sérieux  appo  nts  puis- 
quils  s'elevent  au  joli  total  de  53.181.494  fr  P'''* 


•JO(i 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Les  Droits  de  Douane.  —  Voici  le  minitant  des  droits 
de  douane  perçus  en  or  à  Rio  de  Janeiro,  Baliia  et  Pcrnani- 
huco.  pendant  le  l''  trimestre  de  1899  : 

Rio  dr  Janeiro   1  .r)16.537S451 

Bahia   401.597  778 

Pernambuco   322. ^>17  98 ^ 

Total   2.241.053S211 

Ces  trois  douanes  sont,  avec  celle  de  Santos,  les  plus  im- 
portantes de  la  République.  Le  South  American  Journalïait 
remarquer  que  leur  produit  constitue  plus  de  la  moitié  des 
recettes  du  Brésil.  Voici,  en  etTet,  quelle  a  été,  pendant  les 
trois  dernières  années,  leur  moyenne  mensuelle  : 

1896    17.800.0008000 

1897 .  14.. W. 000  000 

1898!.'!!!!!!'!'...   i4. 400.000  odo 

■    Moyenne  générale ....        15 . 500 .  OOUgOOO 


tuellement,  pour  un  grand  nombre  de  produits  étrangers, 
sont  absolument  prohibitifs. 

Depuis  le  mois  de  juillet  dernier,  les'  afifaires  d'importa- 
tion sont  absolument  déprimées. 

Le  môle  fiscal,  naguère  constamment  rempli  de  marchan- 
dises venant  de  l'étranger,  travaille  à  peine  trois  ou  quatre- 
jours  par  semaine 


Les  Recettes  publiques  de  Sao  Paulo.  —  Voici  quelles 
ont  été  les  i-eceltes  pulîliques  de  l'Etat  de  Sao  Paolo  en  1898  ; 

Droit  d'exportation   26.334.2438600 

Impôt  sur  le  transfert  de  propriété  entre  vifs.  5.312.224  805 

^      _                 —            après  décès.  2.143.100  752 

Transit   }-^fAtl 

Timbres   ^-'S^®?/ 

S^^i-taxe   973.645  333 

Droits  de  voirie  •   934.845  458 

_     d'eau....   877.137  607 

Impôt  sur  les  immeubles   6ii9.708  3-î9 

Ressources  diverses   435.721  079 

Recettes  extraordinaires   1.598.  764  018 

Total....   42.279.559g916 


CHILI 

Décroissement  du  Commerce  d'importation  au  Chili. 

  D'après  une  communication  du  Gérant  du  Consulat  de 

France  à  Valparaiso,  l'Administration  des  Douanes  de  cette 
ville  vient  de  publier  le  tableau  ci-après,  qui  donne,  mois 
par  mois,  le  chiffre  de  ses  entrées  pendant  les  deux  derniers 
e-xercices  : 

1897  1898 

(En  piastres) 

Janvier    .        .  845.008  98  1.300.146  26 

Février.  !!.  ..  959.389  53  1.113.952  29 

Mars     .!.    ...  1.894.97(^  21  1.630.295  63 

Avril"           .  1.400.298  74  1.210.610  83 

Mai   1.278.738  93  1.169.346  69 

.Juin !.  1.134.584  72  995.255  26 

.Juillet   1.361.377  03  492.104  43 

Août      .    ..  I.;i50.326  76  1.861.024  01 

,  Septembre  ! . . . .  1 . 345 . 776  26  1 .3 1 1 . 150  47 

Octobre.          .  1.494.792  64  1.104.265  36 

Novembre   1.512.720  77  1.046.789  21 

Décembre   2.088.833  81  1.335.572  45 

(i)  16.666.826  38     14.576.512  89 

Il  ressort  de  ces  chiffres  que  la  douane  de  Valparaiso  a 
perçu,  en  1893,  2.090.311  piastres  de  moins  qu'en  1897. 

L'Administration  cliilienne  prétend  que  les  causes  de  cette 
diminution  sont  au  nombre  de  deux  : 

1"  La  quantité  extraordinaire  des  marchandises  importées 
au  Chili  pendant  les  mois  de  novembre  et  décembre  1897, 
dans  le  but  d'éviter  le  paiement  des  droits  plus  élevés  éta- 
blis par  la  nouvelle  loi  douanièi-e,  entrée  en  vigueur  le  1" 
janvier  et  i,-  . 

2°  La  perturbation  produite  dans  le  commerce  d  importa- 
tion pendant  le  mois  de  juillet  dernier  par  la  fermeture  des 
banques,  par  la  loi  dite  «  de  délai  »  (moratoria),  par  le  réta- 
blissement du  cours  forcé  du  papier-monnaie  et  par  le  paie- 
ment obligatoire  en  or  des  droits  de  douane. 
.  L'adminislratioir  douanièn;,  en  donnant,  ces  raisons,_  est 
évidemment  dans  le  vrai,  mais  elle  oublie  qu'il  faut  peut-être, 
sinon  sûrement,  cliereher  la  vraie  cause  de  la  diminution  de 
ses  entrées  dans  les  droits  mêmes  qu'elle  perçoit  et  qui  ac- 


Les  navires  venant  d'Europe  n'apportent  plus  à  Valparaiso 
qu'un  fret  minime.  L'explication  de  ces  faits  est  facile:  la 
dépréciation  du  papier-monnaie  diminue  la  puissance  d'achat 
des  traitements  et  des  salaires  et  la  grande  majorité  de  la  po- 
pulation se  voit  dans  l'obligation  de  restreindre  ses  dé- 
penses. 

Il  est  à  remarquer  que  la  douane  de  Valparaiso  a  encaissé, 
jusqu'au  30  juin,  7.512.999  piastres  en  1897,  et  7.425.606  en 
1898.  La  moins-value  de  2  090.311  piastres  sur  les  entrées  de 
1898  provient  donc  presque  entièrement  des  recettes  du  2»  se- 
mestre, autrement  dit  de  la  nouvelle  émission  de  papier- 
monnaie. 

Tout,  d'ailleurs,  laisse  jusqu'à  présent  supposer  que  les 
entrées  douanières  de  1899  seront  encore  inférieures  à  celles 
de  l'année  qui  vient  de  s'écouler. 


ETATS-UNIS 


La  Dette  publique.  —  Voici  le  tableau  du  montant  de  la 
dette  publique  des  Etats-Unis 'et  des  intérêts  payés  annuel- 
lement depuis  1870  : 

Montant         Intérêts  payés 
de  la  dette  annuellement 


(1)  Au  change  de  IS  pence. 


Années  fisi-ales 


1870-  71   

1871-  72  

1872-  73  

1873-  74  

1874-  75  

1875-  76  

1876-  77  

1877-  78  

1878-  79  

1879-  80  

1880-  81   

1881-  82  

1882-  83  

1883-  84  

1884-  85  

1885-  86  

1886-  87  

1887-  88  

1888-  89  

1889-  90  

1890-  91  

1891-  92  

1892-  93  

1893-  94  

1894-  95  

1895-  96  

1896-  97  

1897-  98  


046 
934 
814 
710 
738 
722 
710 
711 
794 
797 
723 
639 
463 
338 
226 
196 
146 
021 
950 
829 
723 
610 
585 
585 
635 
716 
847 
847 


(En  dollars) 


455.722 
696.750 
794.100 
,483.950 
930.750 
676.300 
e85.450 
888.500 
735.650 
643.700 
993.100 
567.750 
810.400 
.229.150 
,563.850 
150.950 
,014.100 
,692.350 
,522.500 
,853.990 
313.110 
,529.120 
,029.330 
,037.100 
,041.800 
202.060 
363.890 
,367.470 


118. 
111. 

103. 
98. 
98. 
96. 
96. 
93. 
94. 
83. 
79. 
75. 
57. 
51. 
47. 
47. 
45. 
41. 
38. 
33 
29 
23 
22 
22 
25 
29 
35 
37 


784.960 
949.330 
988.463 
049.804 
796.004 
855.690 
104.269 
160.643 
654.472 
773.7"/8 
633.981 
018.695 
.360.110 
.436.709 
.926.432 
.014.133 
.510.098 
.780.529 
.991.935 
.752.354 
.417.603 
.615.735 
.893.883 
.894.194 
.394.385 
.140.792 
.021.378 
.585.056 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  des  Com- 
pagnies de  chemins  de  fer  se  sont  élevées,  en  maiis,  à  43  mil- 
lions 609.792  dollars,  ce  qui  représente  6.2  0/0  de  plus  que 
pendant  le  même  mois  de  1898  et  15.7  0/0  de  plus  qu'en 
mars  1892. 

Les  résultats  de  ce  mois  sont  aussi  satisfaisants  que  ceux 
de  janvier. 

Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des  recettes  dressé  par  caté- 
gories : 

Mars  %  par 

"Tagg  1898~~~  1898^^''°'^1892 

Trunk   9.094.657  8.859.024  -f-  2.7  4-  8.6 

Autres  lignes  de  l'Est  1.304.041  1.141.759  -fl4.2  -f28.2 

Central-Oaest   7.480  767  7.100.016  +  5.4  +15.7 

Orangers..   4.547.982  4  181.715  +  8.8  +13.6 

Sud    9.009.228  8.258.635  +  9.2  +24.8 

Sud-Ouest  •   7.134.488  6.745.420  +  5.8  +10.0 

Pacific   5.038.629  4.790.978  +  5.6  +22.2 

Lignes  des  Etats-Unis  4:3.609.792   41.072.547   +  6.2  +15.7 

—  du  Canada.. .    2.098.000     2.050.000   +  2.3  +33.4 

—  du  Mexique  . .    2.527.273     2.290.670   +10.3  +81,9 

Tobal  48.235.065  45.413.217 

Recettes  de  février. . .  35.651.088   36.4ti0.623   +  2.2 
-      de  janvier..  40.379.604   37.876.525   +  6.6 


+  b\2  -H8.6 

+  0,3 
+16.2 


I/KCONOMISTK  liUKOPKKN  -  Asio 


l^e  Marché  Financier  de  IVew-VurIt 


  -Now.-York,  le  11  mai  1899. 

Los  abus  comiuis  par  la  spéculation  sur  certaines  aflaires 
industrielles  détenninent  do  temps  en  tenips  des  roaction.s 
assez  vives.  Nous  en  avons  encore  eu  la  preuve  cette  semaine  : 
sans  motif  apparent,  on  a  constaté  un  recul  généi'al  qui  l'Iait 
d'une  nature  purement  spéculative  et  n'avait  d'autre  cause 
que  des  liijaidatioiis. 

La  tendance  générale  est  plus  soutenue  aujourd'hui. 

Le  Marché  monétaire  l'este  ferme. 

Le  4  0/0  anweh  est  à  113  1/4. 

Les  valeurs. industrielles  ont  subi  de  fortes  liquidatiims. 

Les  valeurs  des  Chemins  de  fer  ont  bleu  résisté. 

OncoleVAtchison.hlS  5/8;  le  Miiwaukee,kV4'iS/i;  le  Lake 
Shore,  i\  198  ■ .  / .  ;  VErie,  à  12  3/4  ;  le  Reading,  k  20  3/8  ;  le 
CaZMme*,à820  ;  le  Canadian  Pacific,  k^l  ./.;  ïlllinois  Cen- 
tral. àll4  1/2';  le  Louisville,  à  65  1/8;  le  New-York  Central, 
à  132  5/ 8 ;  r Union  Pacific,  à  42  7/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  Extérieur  du  premier  semestre  de 
1898-99.  —  Nous  avons  publié,  le  10  mars  dernier,  d'après 
une  communication  du  Service  -de  statistique  du  Ministre 
des  hnances  du  Mexique,  les  résultats  provisoires  du  Com- 
merce extérieur  du  1"'  semesti-e  1898-99-  Nous  recevons  au- 
jourd'hui les  résultats  définitifs  :  on  pourra  constater  qu'ils 
ne  présentent  .pas  de  difTérences  bien  sensibles  avec  eeux 
que  nous  avons  déjà  repi-oduits  : 

Importations 


1"  semestre  En  or  En  argent 

(En  piastres) 

1898  99    22.601.359  48.428.820 

1897-98    20 . 595 . 799       46 . 387 . 123 

Diff.  en  1898-99   +  2.005.560     +  2.041.697 


Exportations 

 Marchandises 

Exemptes 

1"  semestre        de  droits       Taxées  Total 

(En  piastres-argent) 

1898-99   62.053.944     14.762.175  76.816.119 

1897-98    57.046.600     10.980.661  68.027.261 

Diff.  en  1898-99.  -h5. 007. 344   +3. î 81 .514   -f 8. 788. 858 


Les  Mines  du-  Mexique.  —  Voici,  d'après  les  statistiques 
officielles,  le  nombre,  la  nature  et  l'étendue  des  concessions 
minières  existant  au  31  décembre  dernier  dans  la  République 

Nature  des  Nombre  des  Etendue 

mines  propriétés  des  propriétés 


Hectares  ares 


Or  

854 

8.508 

72 

—  etargerit'.'.".'.'. . . ..... 

1.735 

13.694 

51 

—  etcuivre.  

55 

456 

51 

4.045 

33.734 

82 

165 

1.233 

67 

—   et  plomb  .'.  

1.069 

8.493 

02 

—   et  fer  

44 

317 

40 

3 

35 

» 

Cuivre  

190 

1.538 

43 

6 

32 

55 

—   et  fer  

21 

182 

76 

Plomb  

19 

104 

53 

7 

118 

Fer  ;  

102 

2.145 

22 

29 

2G7 

» 

41 

» 

100 

5.230 

68 

91 

» 

Opale  

15 

 47 

» 

2 

23 

» 

1 

1 

» 

8.496 

76.298 
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RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Message  du  Président  Roca.  —  Jj'ouvnrture  du 
Congrès  a  eu  lieu  le  1"'  mai.  Dans  h;  Message  adressé'  à  cette 
occasion,  le  i)résident  Roca  a  constaté  d'abord  f[ue  tout  danger 
d'une  ruptuH!  avec  le  Chili  est  aujourd'hui  écarté,  la  ques- 
tion de  la  frontière  des  Andes,  dans  la  section  du  Nord,  ayant 
élé  réglée  et,  dans  la  section  du  Sud,  ayant  ét(;  soumise  à 
l'arbitrage  do  la  Kcino  d'Angleteri-e. 

Après  avoir  parlé  de  son  voyage  sur  la  cote  de  Patagonie 
et  des  projets  formés  à  la  suite  de  ce  voyage,  en  ce  qui  con- 
cerne le  développement  des  voies  de  communication  et  la 
réglementation  de  l'immigration,  le  Président  a  abordé  la 
question  financière. 

11  a  constaté  que  le  revenu  en  1898  s'est  élevé  à  35  millions 
de  pesos  or  et  4iJ  millions  de  pesos  papier.  Le  premier  trimes- 
tre de  18119  a  produit  11  millions  or  et  15  millions  papier. 
L'augmentation  est  duc  principalement  à  la  nouvelle  taxe  sur 
l'alcool  qui  permettra  de  régulariser  le  budget,  grâce,  d'autre 
part,  à  un  régime  sévère  d'économies. 

On  n'a  pas  encore  émis  l'emprunt  de  30  millions  autorisé 
par  le  Congrès  en  1898,  parce  que  les  premières  propositions 
n'étaient  pas  assez  favorables  ;  on  en  a  reçu  de  meilleures, 
mais  l'emprunt  ne  sera  émis  qu'à  des  conditions  faisant  hon- 
neur au  crédit  de  l'Argentine. 

Quant  aux  dettes  provinciales,  les  négociations  pour  leur 
règlement  continuent.  Le  Gouverne inent  national  payera  aux 
créanciers  l'intérêt  sur  les  titres  nationaux  de  garantie  acquis 
par  les  provinces  quand  les  emprunts  furent  contractés. 

En  ce  qui  concerne  la  question  du  papier-monnaie,  le  pré- 
sident Roca  dit  qu'il  est  absolument  nécessaire  de  placer  la 
circulation  fiduciaire  sur  une  base  plus  solide.  Les  billets 
doivent  être  convertis  en  or  et  leurs  constantes  fluctuations, 
si  préjudiciables  au  commerce  général,  doivent  cesser.  Il  se 
propose  d'effectuer  la  conversion  en  accumulant  une  forte 
réserve  d'or  et  en  améliorant  graduellement  et  sans  secousse, 
par  ce  moyen,  la  valeur  de  la  circulation  jusqu'à  ce  qu'elle 
atteigne  le  pair. 

L'encaisse  métallique  serait  constituée  à  la  Banque  de  la 
Nation. 

Le  commerce  extérieur,  pour  1898,  est  en  excédent  de 
30  millions  sur  1897. 

La' dette  extérieure  s'élève  actuellement  à  275  millions  de 
pesos  or  ;  il  y  a,  en  outre,  34  millions'  émis  pour  le  règlement 
de  la  dette  de  '  la  province  de  Buenos-Ayres  et  16  millions 
pour  la  dette  de  la  Banque  nationale. 

La  dette  intérieure  s'élève  à  40.:i75.817  pesos  en  or  et  lO'i 
millions  595.!I33  pesos  en  papier. 

L'impression  produite  par  le  Message  a  été  favorable. 


Les  Exportations  de  Bétail  de  la  République  Argen- 
tine. —  Les  exportations  de  gros  bétail  de  la  République 
Argentine  pour  tous  pays,  en  1898,  se  sont  chiffrées  par 
238.121  têtes,  dont  89.368  ont  été  reçues  par  le  Royaume- 
Uni.  Il  est  curieux  de  noter  que  ces  animaux  sont  évalués  à 
6  livres  (150  francs)  à  peine  dans  la  République  Argentine, 
alors  qu'en  Angleterre  le  prix  est  évalué  à  15  livres  (375 
francs). 

Point  de  doute  que  l'Europe  reçoive  les  meilleurs,  ceux  qui 
sont  envoyés  aux  abattoirs  de  l'Uruguay  étant  de  qualité  in- 
férieure, et  les  frais  de  fret  et  d'assurance  doivent  être  ajou- 
tés à  la  valeur  des  animaux  livrés  en  ce  pays-ci,  mais  la 
différence  est  beaucoup  plus  grande  qu'on  n'aurait  pu  lo 
penser. 

Les  exportations  de  moutons  se  sont  élevées  à  505.358, 
dont  430.075  ont  élé  reçus  par  le  Royaume-Uni,  et,  en  outre, 
il  y  a  eu  1.350.000  quintaux  de  mouton  étranger  (viande  de 
mouton). 

Les  exportations  d'autres  animaux  se  chiffrent  par  4.942 
chevaux,  2.112  mules  et  709  porcs. 


ASIE 


,  CHINE 

Les  Courtiers  Chinois.  —  Dans  une  communication  faite 
à  l'Office  du  Commerce  extérieur  par  M.  Seulfort.  conseiller 
du  commerce  extérieur  do  la  France  à  Hong-Kong,  nous 
trouvons  les  renseignements  suivants  sur  certaines  habitudes 
commerciales  de  la  Chine  : 

Les  commandes  que  le  commissionnaire  reçoit  pour  des 
articles  européens  lui  sont  amenées  par  des  courtiers  indi- 
gènes ayant  des  relations  avec  lo  comprador,  qui  est  le  pre- 
mier courtier  attaché  spécialement  à  la  maison.  Ces  courtiers 
indigènes  courent  la  ville  avec  des  échantillons  pour  les  pro- 
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duits  nouveaux  ou  avec  des  prix  simplement  pour  les  arti- 
cles dont  la  demande  est  régulière.  Le  courtier  amène  au 
commissionnaire  l'acheteur,  qui  est  un  négociant  chinois  re- 
cevant lui-même  ses  ordres  de  l'intérieur  du  pays  où  se 
trouvent  les  marchands  en  détail  ou  boutiquiers  cliinois. 

C'est  avec  cet  aclieteur,  grand  négociant  chinois  de  la  place, 
que  le  commissionnaire  l'ait  son  cuntrat.  L'acheteur  s'engage 
à  prendre  livraison  delà  marcliandise  à  un  prix  de.. .,  con- 
tre paiement,  dans  un  délai  de  deux  mois  après  l'arrivée  du 
navire.  S'il  prend  livraison  de  suite,  le  commissionnaire  lui 
doit  un  escompte  de  2  0/0  ;  s'il  prend  livraison  dans  les  deux 
mois  seulement,  l'acheteur  n'a  pas  droit  à  l'escompte.  Par- 
fois il  demande  une  prolongation,  qu'il  est  souvent  bon  d'ac- 
corder, comme  le  font  les  Allemands.  Si  l'acheteur  chinois  ne 
prend  pas  livraison  de  suite,  les  marchandises  sont,  à  leur 
arrivée,  emmagasinées  dans  des  magasins  généraux,  qui  dé- 
livrent au  commissionnaire  un  warrant  et  qui  lui  font  payer 
un  droit  très  peu  élevé. 

Le  fabricant  d'Europe  tire  sur  le  commissionnaire  à  quatre 
mois  de  date  et  lui  fait  délivrer  les  documents  contre  accep- 
tion alin  qu'il  n'ait  pas  à  se  servir  de  l'intermédiaire  de  la 
banque  ;  mais  souvent  aussi  des  tirages  sont  faits  par  le  fa- 
bricant d'Europe  à  90  jours;  documents  contre  paiement;  ce 
qui,  quand  le  Chinois  ne  prend  pas  de  suite  livraison  de  la 
marchandise,  oblige  le  commissionnaire  européen  à  recourir 
à  un  crédit  de  banque  qui  coûte  de  6  à  8  0/0  l'an  à  Hongkong 
et  de  8  à  10  quelquefois  à  Shanghaï.  C'est  alors  la  banque  qui 
possède  le  warrant  et,  chaque  fois  que  l'acheteur  chinois 
veut  prendre  livraison  d'une  partie  du  chargement,  il  faut 
recourir  à  la  banque,  faire  un  versement,  etc.,  ce  qui  coûte 
cher,  cause  beaucoup  d'ennuis  et  discrédite  le  commission- 
naire auprès  des  Chinois.  Il  y  a  donc  lieu  de  retenir  ce  point. 
Les  marchandises  étant  livrées,  suivant  les  cas,  dans  des 
délais  plus  ou  moins  longs  contre  paiement,  quand  l'inter- 
médiaire européen  est  honnête,  le  fabricant  d'Europe  peut,  en 
toute  confiance,  tirer  à  longue  échéance,  documents  sur  sim- 
ple acceptation.  On  peut,  par  ces  détails,  sa  faire  une  idée  de 
la  très  grande  importance  des  magasins  généraux  en  Chine 
pour  l'exportation  comme  pour  l'importation. 

La  contre-partie  du  contrat  avec  le  Chinois  comprend  les 
engagements  que  prend  vis-à-vis  de  lui  le  commissionnaire. 
Ce  dernier  s'engage  à  livrer  au  prix  de  . . .  telle  quantité, 
telle  qualité,  dans  tels  délais,  mais  sans  indemnité  en  cas  de 
non-exécution.  Il  ne  faut  toutefois  pas  user  de  cette  clause, 
car  les  courtiers  chinois  mettraient  le  commissionnaire  à 
l'index. 

Dans  les  conditions  actuelles  du  ma:rché  en  Chine  il  n'est 
pas  encore  possible  de  songer  à  la  suppressioh  de  l'intermé- 
diaire. Le  comprador  est  indispensable  pour  garantir  le  paie- 
ment ou  tout  au  moins  le  prix  de  livraison  par  l'acheteur. 
Le  courtier  verra  en  ua  seul  jour  plus  de  clients  que  le  com- 
missionnaire n'en  pourrait  voir  en  un  mois.  Le  gros  négociant 
centralisateur  des  ports  est  en  relation  par  les  associations  de 
province  ou  les  corporations  dont  il  fait  partie,  avec  les  mar- 
chands en  détail.  Enfin  ces  détaillants  sont  en  relations  avec 
le  consommateur  ou  directement  ou  par  l'intermédiaire  du 
colporteur. 

Le  développement  des  communications  pourra,  à  l'avenir, 
modifier  les  relations  commerciales  du  monde  blanc  avec  le 
inonde  jaune,  car  alors  on  sera  en  rapport  avec  les  Chinois 
non  par  de  simples  points  de  contact,  mais  par  des  larges 
surfaces  ;  ce  développement  n'existe  pas  en  ce  moment,  on  ne 
sait  pas  quand  il  aura  lieu  et  un  Européen,  courant  lui-même 
après  le  Chinois  pour  lui  vendre  sa  marchandise,  ferait  si 
peu  d'affaires  qu'il  ne  pourrait  pas  vivre  même  avec  20  0/0  de 
bénéfices  nets. 


JAPON 

Construction  d'un  chemin  de  fer  à  Formose.  —  Les 

Advance  Slteets  of  Consular  Reports  annoncent  que  les 
autorités  de  Formose  ont  demandé  un  crédit  de  40  millions 
de  yen  pour  la  construction  d'une  nouvelle  ligne  de  chemin 
de  fer  et  pour  l'amélioration  du  port  de  Keelung.  Le  Gouver- 
nement japonais  a  approuvé  le  projet,  et,  comme  les  travaux 
sont  urgents  et  d'une  jjrande  utilité,  il  est  probable  que  la 
Diète  votera  le  crédit  nécessaire. 

Il  existe  déjà,  dans  l'île  de  Formose,  une  voie  ferrée 
d'environ  115  kilomètres  de  longueur,  de  Keelung  à  Teckcham 
(llsin-Chick).  La  nouvelle!  ligne  aura  une  longueur  d'environ 
335  kilomètres  et  partira  de  Teckcham  pour  aboutir  à  ïakou. 

Une  grande  partie  du  matériel  fixe  et  roulant  nécessaire 
pour  ce  chemin  de  fer  devra  être  importée  de  l'étranger. 


L'indemnité  de  Guerre.  —  D'après  le  Jiji,  le  budget 
général,  pour  la  33°  année  fiscale,  a  été  voté  par  la  Diète, 
avec  peu  de  modifications,  ainsi  que  les  évaluations  supplé- 
mentaires pour  les  31'  et  32'  années.  La  situation  du  compte 


de  l'Indemnité  et  les  affectations  à  faire  sur  ce  compte  sont 
maintenant  très  claires  ;  en  voici  le  détail  : 

Yen 

Montant  de  l'indemnité   364.386.087 

Affectation  pour  expansion  militaire,  l''  période.  17.350.1.52 

—  —       2'  période.  38.358.596 

—  maritime,  1"  période.  22.192.709 

—  —       2'  période.  118.3-24.718 

Etablissement  d'une  fonderie  de  fer   579.762 

Dépenses  spéciales  d'armement   78.957.164 

—  ; —        et  dépenses  pour 
la  section  de  correspondance  du  département 

des  transports  militaires   8.173.579 

Dépenses  supplémentaires  pour  Formose   5.959.048 

Sommes  transférées  au  fonds  Impérial . .    20.000. 000 

Sommes  appliquées  aux  besoins  maritimes,  aux 

fonds  de  secours  et  d'instruction  publique   50.000.000 

Total  des  applications  déterminées   359.795.731 

Balance   4.5Ê0.356 

D'après  les  explications  fournies  par  les  fonctionnaires  ^  à 
la  Commission  du  budget,  les  dépensés  déjà  réglées  et  les 
évaluations  arrêtées  sont  les  suivants  : 

Yen 

Dépenses  déjà  déterminées   179.525.114 

Somme  transférée  au  fonds  Impérial..   20.000.000 

Appliqués  aux  emprunts  publics  et  aux  obliga- 
tions industrielles   38.960.601 

Montant  afférent  aux  emprunts  publics  pour  la 

31«  année   70.654.039 

Déboursé  en  comptes  généraux  et  pour  le  che- 
min de  fer  de  Séoul  Inchhon   7.075.351 

Total   316.215.105 

Montant  de  l'indemnité   364.386.087 

Solde   48.170.982 

Ce  solde  est  à  reporter  aux  comptes  de  la  33'  année  fiscale. 

Les  chiffres  représentant  les  dépenses  de  la  32'  année  sont 
les  suivants  : 

Yen 

Dépensé  pendant  la  31"  année  sur  les  applica-  — 
lions  du  fonds  d'indemnité  mais  reporté  à  la 

32»  année   26.097.915 

Evaluations  arrêtées  pour  la  33'  année   31.818.363 

Emprunts  à  émettre  pour  faire  face  au  déficit  du 
compte  général  et  aux  frais  pour  la  Banque  de 

Formose   9.712.838 

Fonds  pour  la  marine,  les  secours,  l'instruction 

publique    50.000.000 

Total   117.629.118 

Ce  total,  joint  au  solde  à  reporter  à  la  32'  année,  donne  la 
situation  siyvante  : 

Solde  reporté   48.170.982 

Dépenses  évaluées   1 17 . 629 . 118 

Balance  (déficit)   69.458.135 

Si  les  recettes  de  l'indemnité  et  celles  réalisées  sous  la 
forme  d'emprunts  publics  sont  réunies,  on  obtient  la  somme 
de  147.3-33.979  yen.  En  déduisant  de  ce  total  les  48.170.982  yen 
à  reporter,  il  reste  un  déficit  de  99.162.996  yen. 

Le  compte  suivant  se  présente  pour  la  33"  année  : 

Yen 

Application  du  fonds  d'indemnité  23.752.738 

Dépenses  en  emprunts  publics   17.485.653 


Total. 


  41.238.391 

En  ajoutant  ce  total  au  déficit  de  99.169.996  yen,  on  obtient 
140.401.387  yen. 

C'est  à  ce  chiffre  que  s'élève  le  déficit  des  32'  et  33'  années 
fiscales,  déficit  auquel  il  faudra  faire  face  par  des  emprunts 
étrangers.  Les  chiffres,  après  la  340  année  fiscale,  représen- 
tant les  dépenses  du  fonds  d'indemnité  et  les  emprunts  pu- 
blics sont  les  suivants  : 


Années 
fiscales 


Fonds  Emprunta 
d'indemnité  publics 


Total 


34'   18.232.951 

35'   6.773.702 

36°   2.952.842 

37'   528.385 

38'   72.347 


Yen 

17.118.289  35.351.240 

15.631.373  23.405.075 

7.937.000  10.889.843 

3.856.468  4.384.853 

7.751.050  7.223.397 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  —  Imprimene  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (F;n  millions 


de  fr. 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 
cft  P 


o  "S  c. 


1898  20  mai. 

1899  4  mai. 
1899  12  mai. 
1899  18  mai. 


■  — 

FRANCE  —  Banque  de  France 

1.867 
1.822 
1.826 
1.833 


as  — 
ce  '.3 


1.22;! 
1.206 

3.667 

576 

810 

387 
442 

3.807 

470 

712 

1.206 

3.761 

476 

711 

446 

1.211 

3.743 

476 

703 

44!) 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


Banque  Impériale 


736 

331 

1.412 

557 

892 

103 

7.52 

370 

1.377 

683 

927 

84 

732 

360 

1.448 

658 

996 

91 

738 

36  i 

l.-i28 

618 

923 

95 

ALLEMAGNE 

8  mai. . 
22  avril. 
29  avril. 

8  mai . . 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

31  mars  

28  février. 
31  mars. . . 
30  avril... 


4 


69 

31 

252  1 

97 

75 

37 

213  1 

87 

71 

35 

241 

103 

72 

35 

227 

98 

299 
266 
358 
288 


23 
25 
23 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


902 

086 

1077 

857 

760 

» 

696 

9.59 

871 

760 

693 

945 

854 

mai  

755 

692 

937 

853 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


19  m.):s... 
21  janvier. 
18  IV'vrier. 
18  mars.. . 


115 
135 
130 
125 


20 
17 
17 
20 


172 
187 
180 
180 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

19  mars. . . 
2t  janvier. 
18  février. 
18  mars.. . 


62 

12 

1.52 

» 

62 

10 

152 

» 

» 

65 

10 

150 

62 

12 

1.50 

» 

» 

DATES 


Or 


Ar- 
gent 


3  CJ 


PRl.\cn>.  CHAPITRES 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1  mai. . . 
23  avril .  , 
29  avril. . 

7  mai. . . 


12  ma 
27  avril. 
4  mai . . 
10  mai . . 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


7  avril. 
22  mars. 
31  mars. 

7  avril. 


DANEMARK 

30  avril. . . 

28  février. 

31  mars. . . 

29  avril. . . 


Banque  Nationale 


14  mai . . 
29  avril. 
6  mai . . 
13  mal. . 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  mars  

31  jan\  ier  . . . 
28  février. . . . 
31  mars. . . . .  . 


14  mai . 
29  avril 
6  mai. 
13  mai. 


HOLLANDE 

I  72 


Banque  des  Pays-Bas 


30  avril. 
10  avril. 
20  avril. 
30  avril. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

303 
295 
295 


20  avril. 
10  mars. 
20  mars. 
20  avril. 


ITALIE  — 

62 
64 
64 
64 


Banque  de  Naples 

10  218 
10  215 
10  215 
220 


10 


74 
71 
69 
70 


20  avril. 
10  mars. 
20  mars. 
20  avril. 


ITALIE 

35 
35 
35 
35 


Banque  de  Sicile 

2 


52 
58 
59 
53 


35 
38 
37 
38 


21 
25 
24 
26 


NORVEGE 


31  mars  

31  janvier  

28  février  

31  mais  


44 
45 

45 
38 


PORTUGAL 


4  mai . . 
21  avril. 
26  avril. 

3  mai. . 


Banque  de  Norvège 

81  11  14  44 

73  ;  15  51 

86  14  52 

91  11  10  58 

Banque  de  Portugal 

74 
81 
81 
81 


27 

47 

364 

10 

27 

51 

380 

15 

27 

51 

377 

15 

27 

51 

379 

13 

25 
24 
24 
21 


24 
20 
21 
21 


743 
757 

263 

1.3.37 

22 

366 

47 

264 

1.362 

27 

381 

43 

757 

264 

1.418 

38 

4« 

46 

757 

264 

1.4)0 

36 

430 

46 

91 

15 

489 

37 

410 

24 

88 
91 

23 

53i 

44 

435 

38 

24 

530 

34 

431 

52 

90 

23 

533 

36 

419 

52 

3 

3 

4 

67 

22 

17 

4 

6 

2 

68 

25 

18 

4 

6 

2 

68 

25 

18 

4 

6 

3 

65 

26 

18 

82 

121 

11 

33 

20 

86 
87 

123 

5 

33 

27 

126 

4 

34 

Ï8 
28 

87 

» 

126 

4 

34 

246 
291 

122 

1.318 

672 

763 

107 

318 

1.472 

802 

1 

149 

90 

291 

317 

1.487 

798 

1 

148 

83 

291 

817 

1.489 

799 

1 

147 

85 

2 

127 

46 

14 

5 

2 

» 

123 

42 

16 

5 

2 

» 

120 

42 

17 

5 

2 

» 

118 

43 

19 

5 

174 

451 

12' 

166 

83 

173 

474 

9 

141 

115 

172 

481 

7 

147 

118 

170 

474 

9 

144 

118 

3 

3!4 
3K 
3 'A 


6'/, 
6K 


3 

2/, 
2K 


51 

740 

236 

290 

16 

5 

73 

815 

233 

284 

24 

5 

71 

789 

249 

285 

21 

5 

68 

J9:i 

232 

302 

24 

5 

4 

5'/, 

5 

6 


5^ 
5K 
5'/, 
5^ 


GIO 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  — 


Statistique  générale 


DATES 


l'R[>.C.ll'.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898  avril  

58 

3 

13f5 

30 

.33 

12 

1899    10  avril  

53 

'i 

137 

21 

en 

13 

1899   n. avril  

o3 

4 

13) 

21 

03 

13 

1899   24  avril  

33 

4 

133 

20 

02 

13 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


189  8   23  avril  

2.!)i3 

120 

2  '*3'i 

433 

339 

236  1 

1899     iS  avril   

2.. 330 

134 

ï'392 

4i8 

430 

220 

1899    16  avril  

2.431 

123 

1.033 

41  i 

428 

236 

1899  23  avril  

2.  tel 

i-sl 

1.018 

418 

429 

235  1 

4'/. 

S'/; 

3^ 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898   30  avril   

23 

2 

73 

11 

27 

16 

1899    3fl  mars  

22 

■> 

81 

10 

31 

17 

1899    13  avril  

22 

2 

80 

y 

31 

17 

1899  29  a\Til  

22 

2 

78 

10 

32 

16 

)) 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


22  avril . . . 
31  mars. . . 
8  avril  . . 
22  avril. . . 


4 

9 

24 

4. 

7 

7 

6 

3 

9 

33 

7 

7 

8 

0 

3 

9 

33 

7 

7 

8 

0 

6 

9 

33 

7 

7 

8 

0 

SUEDE  —  Banque  Royale 


31  mars  

31  décembre  . 

28  février  

31  mars. . . 


41 

4 

83 

03 

67 

29 

44 

3 

99 

57 

91 

34 

43 
43 

6 

85 

72 

81 

29 

6 

91 

75 

98 

29 

3K 
5K 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1898  31  mais  

11 

13 

107 

372 

2W 

128 

1898    31  iléceml)re  . 

13 

18 

111 

i;2S 

278 

137 

189  9    28  lévrier. . . . 

13 

13 

104 

010 

204 

137 

1899    31  mars  

13 

12 

111 

023 

278 

13i 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1898    14  mai  

92 

10 

203 

883 

178 

41 

1899   30  avril  

97 

10 

210 

933 

178 

48 

1899     0  mai  

97 

9 

215 

933 

178 

j8 

1899    13  mai  

93 

9 

214 

934 

178 

48 

4% 
i'Â 


TOTAUX 


1898  12  mai. 

1899  4  mai. 
1899  12  mai. 
1899  18  mai. 


8.. 395 

2.409 

14 

548 

5 

567 

6.037 

1.380 
l.-Ui 

8.136 

14 

306 

5 

698 

6.7.3t) 

8.0.J6 

2.fv.) 

14 

438 

5 

613 

6.662 

1 .470 

8.089 

2.723 

14 

411 

3 

592 

6.384 

1 . 490 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.9.32 

2.004 

13., 339  1 

8.300 

4.690 

3.078 

» 

1895   31  décembre  . 

7.963 

2.. 374 

16.. 320 

8.760 

6.03o 

3.653 

H 

1896   31  décembre  . 

7.9.33 

2.378 

14.. 383  1 

8.8.38 

6.09-2 

3.631 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2..';46 

13.234  1 

8.548 

6.661 

3.-433 

1898   31  décembre  . 

8.100 

2.636 

14.975  ' 

8.999 

7.020 

3.394 

)) 

La  décomposition  des  Encaisses  en  or  et  en  argent  résulte  soit 
des  bilans  des  Banques,  soit  de  nos  renseignements  particuliers. 

Les  totaux  ci-riessus,  comprenant  des  siliialions  à  dos  dates  diffé- 
rentes, ne  sont  donnés  qu'à  titre  de  simple  renseignement;  ils  ne 
s'écartent,  d'ailleurs,  que  très  peu  de  la  vérité. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  lieMomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


iSavril 

20avril 

'27avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

48  07 

48  05 

48  15 

48  1-2 

48  05 

48  10 

100  -27 

100  28 

100  27 

100  2« 

100  25 

100  22 

155  75 

157  . 

158  50 

160  oO 

160  50 

166  75 

19  50 

19  75 

20  50 

IS  60 

19  20 

19  20 

80  05 

8!  05 

81  05 

81  05 

81  10 

■81  10 

100  -25 

100  22 

100  23 

100  26 

100  26 

100  18 

toc  30 

100  0-2 

100  55 

100  ;5 

100  42 

100  il 

23  03 

22  07 

23  02 

22  96 

22  96 

22  97 

80  07 

8'"  CO 

81  08 

81  12 

81  08 

81  10 

Gènes  

107  CO 

107  -7 

107  63 

107  4-2 

106  80 

106  95 

100  70 

100  69 

100  63 

100  66 

100  64 

100  60 

79i  .. 

798  .. 

7y5 

795  .  . 

789  . 

786  50 

25  45 

25  41 

25  42 

25  42 

25  43 

25  42 

l'J  '25 

19  62 

20  32 

19  05 

IS  95 

19  25 

Rome  

107  52 

107  65 

107  62 

107  37 

106  75 

106  85 

aainl-JPétersbourg. . 

37  25 

37  25 

37  2? 

37  27 

36  20 

37  15 

il  00 

47  85 

47  8.. 

47  90 

47  87 

47  87 

—     (i  3  mois)  

47  «-2 

47  80 

47  80 

•47  82 

47  82 

47  82 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mes 

Plus 

■2Uavril 

27a  V  n  1 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

Aiîîsf GrdSLiîi.  papier  court. 

^  70 

205 

50 

205  37 

205  37 

2C5  62 

205  dO 

Allemagne . .  — 

4  % 

122 

122 

121  94 

122  . 

122  .. 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

206 

75 

206  87 

206  75 

206  75 

206  75 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

418 

75 

416  60 

420  . 

420  25 

419  .. 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

372 

370  .. 

372  . 

375  .  . 

38C  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263 

50 

263  EO 

263  50 

263  50 

263  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

3  % 

25  IJ 

, 

25  17  . 

25  175 

25  185 

25  185 

—         ....    ch.  court 

3  % 

25  20.. 

25  19 

25  195 

25  205 

25  205 

Belgique   — 

3  %  % 

0  2 

p. 

0  3lp 

0  31p. 

0  25p. 

0  22p. 

5  % 

7  2: 

p. 

7  25p. 

7  -..p. 

6  50p 

6  50p. 

Suisse   — 

4  %  % 

0  75p. 

0  75p. 

0  75p. 

0  76p 

0  69p. 

4  % 

516 

60 

516  . 

514  .. 

516  .  . 

516  .. 

Matières  d'or  el  d'argeut 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3438 

71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

Argent   id.    (le  kil.) . . 

218  89 

99 

92 

103  97 

103  43 

103  97 

lOv!  33 

Quadruples  espagnols  

80 

50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25 

80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916"')  . 

20 

60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  900"") 

40 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

27 

50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  dos  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

"Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

20jvril 

27avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  232 

1  232 

i  232 

1  232 

1  232 

Angleterre  (liv.  st.  or) 

95  22 

25  1(35 

25  155 

25  165 

25  185 

25  185 

Autr.-Hongrie  (il.  or). 

2  10 

2  08 

2  (8 

2  09 

2  09 

2  09 

Belgique  (franc  or). . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.) 

1  » 

0  83 

0  83 

0  83 

0  84 

0  84 

Oj-ece  (drachme  pap.). 

1  » 

0  63 

0  63 

0  62 

0  62 

0  63 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  92 

0  92 

0  93 

0  93 

0  98 

Portugal  (milreispap.) 

5  60 

3  75 

3  73 

3  75 

3  78 

3  83 

Russie  (roubles  or.). . 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Suisse  (franc  or)...  . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.  or).. 

5  18 

5  16 

5  16 

5  14 

5  16 

5  16 

Mesique  (piastre  arg.) 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5  » 

2  15 

2  18 

2  12 

2  21 

2  27 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  50 

1  49 

1  49 

1  55 

1  57 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

0  73 

0  77 

0  78 

0  79 

C  81 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  6S 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

Chiae(8banghil)(taëlarg.) 

7  47 

3  50 

3  65 

3  54 

3  54 

3  54 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  18  mai  1899 


100  francs 

en  billets  de  banqiie  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  05 

En  A  ulriche-Hongrie ...  1 00  57 

En  Belgique   100  22 

En  Espagne   118  12 

En  Grèce   156  75 

En  Hollande.   ICO  36 

En  Italie   107  05 

En  Portugal   145  90 

En  Russie   100  20 

Bn  Suisse   100  6'J 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
.  valent  en  France  : 

Billets    99  82 

—  .  Anglais   99  95 

—  Auslrù-Bongrois.  99  43 

—  Belges    99  78 

—  E^ag.nols   84  63 

—  Grées   63  79 

—  Hollandais   99  6i 

—  Italiens. 


....      93  50 

Portugais   68  53 


Rtisses. 
Suisses . 


99  80 
99  31 


Aux  Etals-linis  

100  38 

•  221  18 

En  Républ.  Argentine . . 

219  80 

120  33 

338  C9 

99  41 

96  26 

211  .. 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  62 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  R^p.  Argent.  45  48 

—  du  Chili   83  07 

—  du  Brésil   29  57 

Pièces  des /nrfes  ;..  100  59 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   47  38 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  BIETAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  18  mai  1899. 

Il  n'y  a,  pour  ainsi  dire,  pas  de  mouvement  sur  la  cote 
des  changes.  On  remarque  une  nouvelle  réaction  sur  la 
devise  hollandaise,  qui  finit  à  205  •'30  à  M  mois,  soit  207  55  à 
vue.  Elle  se  retrouve  au  gold  point  d'entrée  ;  cependant,  on 
ne  voit  pas  d'or  hollandais  venir  chez  nous  ni  en  Angléterre, 
et  l'encaisse  de  la  Banque  ne  diminue  pas. 

Pas  de  changement  sur  le  papier  allemand  ni  sur  le  papier 
autcichien,  ce  dernier  est  aussi  au  gold  point  d'entrée,  mais 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  -  Statistique  générale 


Cil 


il  n'y  a  pas  m  cette  semaine  d'arrivages  d'or  austro-lionptrois 
à  la  Banque  de  France.  Le  papier  espagnol  à  iV.)  ne 
s'écarte  pas  de  son  cours  de  la  s(>n)aine  dernière.  Le  papier 
portugais  continue  ;'i  liausser  sans  cause  appréciaJjle. 

Le  Saint-Pétorsbourg  ;\  o  mois  est  immobile,  mais  le  ver- 
sement à  14  se  rapproclie  du  cours  auquel  nous  pouvons 
envoyer  de  l'or  en  Russie.  Il  est  certain  que  la  faveur  extraor- 
dinaire dont  jouissent  les  alïaires  industrielles  russes  est  la 
cause  de  ce  mouvement. 

Pas  de  changement  sur  le  Londres.  La  porte  des  devises 
belge  et  suisse  s'est  un  peu  atténuée,  mais  pas  dans  des  pro- 
portions suffisantes  pour  arrêter  les  mouvements  si  impor- 
tants qui  se  font  entre  la  France  et  ces  deux  pays.  Le  papier 
italieu  se  consolide  à  G  1/2  0/0  au-dessous  du  pair.  Le  New- 
York  se  lier.t  à  516. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Go  arsmoyensdu  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. 
Shanghaï  . . 
Yottohaïna . 


19  avril 

96  avril 

3  mai 

1 1  mai 

17  mai 

l/lt  9/16 

2/8  3/8 
2/0  3/4 

l/ll  3/4 

2/8  7/8 
2/0  3/4 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

I/U  13/16 
2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  13/16 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  7/8 

1/3  29/3? 
1/3  29/32 
6  31/32 
14  5/32 

2/.  ./. 

1/3  31/32 
1/4  ./. 

7  5/16 
14  3/16 

2/0  1/8 
1/4  ,/. 
1/4  ../■ 
7  13/32 
14  3/16 

2/0  3/16 
1/^  ./. 
1/4  ./. 
7  17/32 
14  3/4 

2/C  3/16 
t/3  31/33 
1/3  31/32 
7  31/32 
15  ./ 

132  70 

77/9  1/4 
'il   3/ S 

128  80 
77/9  1/4 
28  ./. 

135  .. 

77/9  1/4 
28  3/8 

126  ÎO 
77/9  1/4 
28  3/16 

119  80 
77/9  1/4 
28  1/16 

Valeurs  àT*ie  : 

Singapoure  , . . . 

Bombay  

Calcutta  

R  jo-.iàneiro. . . . 

yklpai-aiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Oi-  en  barres . . . 
Aj-genten  barres 

L'argent  en  barres  a  perdu  1/8,  mais  les  devises  chinoises 
et  celles  des  détroits  n'en  ont  pas  été  influencées. 

La  Banque  d  Angleterre  a  procédé  mercredi  à  la  mise  en 
vente  de  40  lacks  de  roupies  en  traites  et  transferts;  les  trans- 
ferts ont  été  adjugés  au  cours  minimum  de  16  d.  et  les  traites 
à  celui  de  15  31/32;  les  souscripteurs  à  ces  cours  recevront 
environ  10  0/0  de  leurs  demandes. 

Le  papier  sur  Rio  continue  à  hausser,  il  gagne  7/16  dans 
le  courant  de  la  semaine;  le  Valparaiso  gagne  1/4  etiinit  :'i  15. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  tombe  de  136  20  à 
119  80  0/0. 

L'or  est  toujours  à  1/2  0/00  au-dessus  du  pair  à  Paris  ;  à 
Londres,  l'once  standard  se  tient  à  77.9  1/4;  mais,  sur  les 
deux  places,  cette  prime  est  à  peu  près  théorique,  car  les 
Banques  de  France  et  d'Angleterre  achètent  les  matières 
au  pair  et  elles  s'en  sont  procuré  cette  semaine  pour  une 
somme  assez  élevée.  L'argent  est  en  légère  baisse  ;  M.  Sauer- 
beck  ne  pense  pas  que  le  métal  blanc  puisse  dépasser  beau- 
coup 29  1/16,  car  à  ce  prix  le  Japon,  qui  a  adopté  le  rapport 
1/32.  vendi-ait  son  stock. 

_  L&s  exportations  d'argent  en  Orient  faites  par  Londres  ont 
été,  du  6  au  11  mai,  de  32.707  liv.  st.;  depuis  le  1"  janvier, 
elles  se  sont  élevées  à  2.066.253  liv.  st.,  contre  2.988.468 liv.  st! 
en  1898. 

La  Banque  de  lîussie  vient  d'abaisser  à  4  1/2  le  taux  le 
plus  bas  de  ses  escomptes,  et  celui  des  avances  à  5  0/0. 

Notre  confrère  L'Economista,  de  Madrid,  dit  que  le 
Ministre  des  linances  a  sollicité  la  Banque  d'Espagne  de 
réduire  le  taux  de  l'escompte  et  des  avances  qui  est 
de  5  0/0,  Cette  mesure  ne  paraît  pas  indiquée.  En  négli- 
geant la  question  de  l'encaisse,  puisque,  pratiquement,  les 
billets  ont  cour.s  forcé,  il  faut  considérer  que  le  porte- 
feuille et  les  avances  forment  un  total  de  1.3o2  mil- 
lions, supérieur  à  celui  qu'on  relève  dans  toutes  les 
autres  banques  d'émission  européennes;  la  Banque  donne 
tout  le  crédit  qu'elle  peut  donner  et  il  y  aurait  à  craindre 
qu'un  abaissement  du  taux  n'amenât  de  nouvelles  demandes 
qui  pourraient  bien  excéder  les  forces  de  l'Institution.  Dans 
des  circonstances  moins  sérieuses,  la  Banque  de  France  la 
Banque  d'Angleterre,  la  Banque  d'Allemagne  ont  pratiqué 
des  taux  bien  supérieurs  à  5  0/0  ;  il  ne  faut  d'ailleurs  pas 
perdre  de  vue  que  la  baisse  de  l'escompte  serait  probablement 
suivie  d  une  hausse  de  l'agio. 


Situation  générale  des  Barvques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  reçu  cette  semaine  7  355  000  fr 
d'or,  la  circulation  a- rendu  394.0(10  fr.  à  Paris  et  4  502  000  fr' 
dans  les  succursales,  il  a  été  acheté  pour  1.909  000  fr  de  ma- 
tières. Il  est  venu  150.000  fr.  de  Serbie,  150.000  fr.  de 
^^Z'.^'f'  ^?^j>^P  t.*"-  de  Belgique,  100.000  fr.  de  Suisse  et 
30.000  fr.  de  fcalonique,  il  n'y  a  pas  eu  de  sortie 

L'argent  a  augmenté  de  5.'210.0Û0  fr.  La  circulation  a  rendu 
2.427. OOO  Ir.  a  Paris  et  8.298.000  fr.  dans  les  succursales-  il 
est  venu  445  000  fr.  de  Suisse.  Les  sorties  ont  été  de  190  (KIO 
francs  pour  Madagascar,  1.285.000  fr.  pour  la  Siùsse,  50.000 


francs  pour  Oran,  35.OÛ0  fr,  pour  La  Réunion  et  30.000  fr. 
pour  le  Dahomey. 

La  circulation  fiduciaire  a  baissé  de  18  raillions,  les  dépôts 
.et  comptes  courants  n'ont  pas  varié,  le  portefeuille  est  en 
baisse  de  8  millions  et  les  avances  en  progrès  de  3  millions. 

Au  moment  de  meltre  sous  presse,  de  nombreux  bilans  ne 
nous  sont  pas  encore  parvenus,  notamment  celui  de  la  Ban- 
que d'Allemagne. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres.... £  112.000  Amérique  du  Sud..£     9  000 

Australie                     16.000  Excédent  des  entrées.  119.000 

Total  des  entrées . £  128 . 000       Total  égal  £  128.000 

La  circulation  a  repris  une  somme  égale  à  l'excédent  des 
entrées,  de  sorte  que  l'encaisse  n'a  pas  changé.  La  circula- 
tion a  baissé  de  3  miUions,  les  comptes  courants  de  14  mil- 
hons  et  le  portefeuille  de  17  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  BeUjique  est  de  113  millions 
au  heu  de  115  ;  la  circulation  a  progressé  de  3  millions,  les 
dépôts  de  2  raillions  ;  le  portefeuille  a  diminué  de  12  miUions 
les  avances  n'ont  pas  changé. 

La.  Banque  d'E.^pagne  donne  des  chiffres  analogues  à  ceux 
du  bilan  précédent  ;  il  n'y  a  pas  non  plus  de  modification  sen- 
sible a  la  Banque  des  Pays-Bas. 

L'encaisse  argent  de  la  Banque  d'Italie  a  diminué  de 
A  inilhons,  c'est  de  la  monnaie  divisionnaire  mise  en  circu- 
lation :  les  dépôts  ont  diminué  de  17  millions;  le  portefeuille 
a  pareillement  augmenté  d'une  somme  de  17  miUions  •  les 
avances  sont  en  progrès  de  3  millions,  ' 

A  la  Banque  de  Russie,  il  y  a  une  rentrée  d'or  de  30  mil- 
lions, une  rentrée  d'argent  de  4  millions  ;  les  billets  ont 
diminue  de  17  millions;  les  dépots  ont  augmenté  de  4  mil- 
lions ;  les  autres  comptes  n'ont  pas  varié. 

Nous  donnons  aujourd'hui  les  totaux  des  principaux  comp- 
tes des  banques  au  31  décembre  1898;  on  constate  une  très 
torte  diminution  de  l'encaisse-or,  imputable  surtout  à  la  Ban- 
que de  Russie,  qui  a  remplacé  des  billets  par  de  For  L'ar- 
gent a  augmenté  principalement  h  la  Banque  d'Espagne,  la 
circulation  des  billets  n'a  pas  sensiblement  varié  ;  nous  en 
dirons  autant  des  dépôts  et  des  comptes  courants,  mais  les 
portefeuilles  commerciaux  ont  augmenté  de  plus  d'un  mil- 
liard; les  avances  sont  slalionnaires. 

L'accroissement  du  portefeuille  et  la  diminution  des  en- 
caisses or  sont  les  signes  les  plus  frappants  de  l'activité  des 
atlaires  et  à  ce  titre  nous  attirons  très  spécialement  l'atten- 
tion de  nos  lecteurs  sur  nos  totaux  hebdomadaires  qui 
d  après  une  théorie  bien  connue,  constituent  un  baromètre 
économique  d'une  grande  précision. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AGX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Mcta^ix  précieux  à  New- York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899... 


du  22         Depuis  du  22  Depuis 

au  29  avril  lel>«rjaiiv.    au  29  avril  lel^janv. 


2.991.977 
1.129.754 
858.346 
20.336  432.664 


-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


54.096  3.809.C38 

54.096  3.809.633 

123.1.53  4.555.474 

6.533.872  7.620.123 

629.500  15.073.280 

256.455  1.403.086 

2.380  3.680 

9.713  444.121 


20.326  5.412.741. 
9.012.785  59.438.451 
174.976  1.387.345 


»  57.941 

»  » 

»  » 

24.257  976.844 

24.257  1.034.785 
99.785  969.293 
29.434  748.848 

Toujours  absence  complète  de  mouvements  d'or  à  New- 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New- York  a  au.^- 
mente  de  8  millions  de  dollars,  les  dépôts  de  2  miUions  de 
dollars,  le  porteleuUIe  a  baissé  de  6  miUions  de  dollara 


898.048  10.924.167 
763.038  14.019.036 
970.410  15.639.882 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Chronique  monétaire 


Les  compensations  au  clearing-house  de  New-York  attei- 
gnent des  chiffres  inconnus  jusqu'à  ce  jour. 

Banques  associées  de  Neio-Yorfi 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

1893  14  mai  . 

163.4 

1899  2)  avril. 

189.2 

1899   6  mai  . 

188.4 

1899  1:î  mai. . 

196.6 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill 

14.7 

666.7 

573.7 

14.0 

883.6 

760.0 

13.9 

899.6 

776.7 

13.8 

yoi.6 

770.8 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Hausse  du  Métal-argeat 

Nous  avons  reproduit  les  intéressantes  études  que 
M.  Alfred  Reymarck  a  publiées  sur  la  hausse  probable 
du  métal-argent.  .  . 

Notre  savant  confrère  poursuit  aujourdhui  ces 
études  et,  après  avoir  analysé  les  causes  de  la  reprise 
actuelle,  estime  que  la  hausse  doit  encore  s'accentuer. 
Nos  lecteurs  nous  sauront  certainement  gré  de  repro- 
duire ce  nouvel  article  : 

Pour  expliquer  la  reprise,  on  a  prétendu  que  «  la  spécu- 
culation  »  en  était  cause;  qu'un  «  syndicat  »  s  était  forme  a 
New-York  et  Londres.  Ce  sont  là  des  raisons  dont  peuvent 
se  contenter  ceux  qui  étudient  superficiellement  les  questions 
économiques  et  monétaires,  mais  qui  ne  sont  pas  sérieuses. 

Les  causes  de  hausse  du  métal-argent  sont  toujours  celles 
que  nous  avons  précédemment  exposées  :        .   ,    ,  ■  ,  -, 

1»  Augmentation  des  usages  et  des  besoins  industriels  du 
métal-argent  au  fur  et  à  mesure  que  les  prix  de  ce  métal  ont 

*'^2»^^AuKmentation  des  besoins  de  monnaie  divisionnaire 
d'argent  en  France,  en  Belgique,  en  Italie,  en  Suisse  surtout, 
où  fargent  fait  absolument  défaut  ;  .    ,  , 

3»  Diminution  des  stocks  monétaires  argent  dans  les 
grandes  banques;  ,    ,  .  .     j-  i 

4"  Arrêt  dans  la  production  du  metal-argent,  tandis  que  la 
consommation  augmente,  . 

Au-dessous  de  «5  1/2  à  25  d.,  les  propriétaires  de  mines 
n'ont  aucun  intérêt  à  épuiser  leurs  mines  et  a  jeter  le  métal 
dans  la  circulation,  étant  donnés  les  frais  dexiraction,  le 
coût  des  salaires,  les  bas  prix. 

Par  contre,  plus  bas  était  cote  le  metal-argent,  plus  la 
consommation  industrielle  s'est  accrue.  En  18u'7,  celte  con- 
sommation n'aurait  pas  été  moindre  de  928.000  kilos,  d'après 
le  directeur  des  monnaies  des  Etats-Unis,  mais,  comme  1  a 
fait  remarquer  M.  de  Foville,  dans  son  rapport  au  ministre 
des  finances,  ce  n'est  là  qu'un  aperçu  incomplet. 

Ces  causes  de  reprise  du  métal  argent  que  nous  indiquions 
.subsistent  plus  que  jamais,  pendant  qii^<l.a?ti;p,  non  moins 
importantes,  sont  survenues  et  ont  attire  1  attention  des 
personnes  qui  suivent  le  marché  monétaire  du  monde  en- 
tier Nous  voulons  parler  de  l'expansion  coloniale  de  1  Eu- 
rope dans  lExtrême-Orient,  de  la  prise  de  possession  de  la 
Clfine  par  les  grands  pays  européens.  La  France  a  Ue 
crosses  dépenses  à  effectuer  en  Indo-Chine  pour  des  travaux 
publics.  L'Europe  devra  dépenser  près  d'un  milliard  en  cons- 
tructions de  chemins  de  fer  et  travaux  divers  en  salaires. 
Le  vieux  continent  se  prépare  à  transformer  de  tond  en 
coml)le  le  vieux  pays  jaune  et  à  attirer  à  lui  toute  une  popu- 
lation do  plus  de  3C0  millions  d'habitants.  Les  Chinois  et 
Indo-Chinois  ne  connaissent  qu'un  .seul  mode  de  paiement . 
l'ai-Kent.  Comme  l'écrivait  spirituellement  M.  Léon  bay, 
u  le  métal  blanc  efil  celui  dans  lequel  les  races  jaunes  iaûïent 
leur  monnaie,  tandis  que  le  mêlai  jaune  est  celui  dont  les 
races  blanches  fabriquent  le  leur.  »  Les  travaux  que  1  Eu- 
rope effectue  et  effectuera  dans  ces  pays  devront  être  payes  en 
métal  blanc.  C'est  un  débouché  énorme  ouvert  a  la  consom- 
mation do  cette   monnaie,   dépréciée  véritablement  outre 

""on'pèut  dire,  sans  doute,  que  si  le  métal  blanc  hausse  dans 
de  fortes  proportions,  les  propriétaires  de  imnes  pourront 
augmenter  de  même  leur  production  et  que,  des  lors,  1  équi- 
libre se  rétablira  entre  l'oflre  et  la  demande  sans  faire  monter 
les  prix.  C'est  fort  possible,  mais  cette  hypothèse  ne  se  réali- 
sera pas  et  voici  pourquoi:  les  pays  grands  producteurs 
d^rgcnt  sont  les  Etats-Unis,  le  Centre  et  le  Nord-Ameriquc  : 
de  même  que  pour  le  cuivre  et  bientôt  pour  la  lontc,  Linrr. 
la  houille  et  lignite,  ils  sont  les  maîtres  du  marche  du  monde . 
sm  une  productiok  totale  de  2.3.^.5 .894  kilos  d  argent,  eu 
1897,  l.^s  Etats-Unis,  le  Centre  et  le  Nord-Amenque  ont  pro 


duit  4.071.000  kilos,  soit  76  0/0  de  la  production  du  monde! 
Les  propriétaires  de  mines  d'argent  connaissent  aussi  bien 
que  nous  les  grands  besoins  dont  ce  métal  est  l'objet  :  comme 
leur  intérêt  est  de  vendre  le  plus  cher  possible  le  produit  de 
leurs  mines,  ils  se  garderont  de  le  déprécier,  en  forçant  le 
chiffre  de  la  production,  car  les  cours  actuels  ont  toujours 
été  considérés  par  eux  comme  -dépréciés  au  delà  de  toute 
limite  raisonnable. 

Des  faits  qui  précèdent,  la  conclusion  qui  se  dégage  pour 
nous  est  fort  simple  :  ■ . 

1°  La  reprise  des  cours  du  métahargent  que  nous  indi- 
quions comme  probable  au  commencement  de  cette  année, 
s'est  produite,  mais  elle  ne  fait  que  commencer  à  se  dessiner; 

2»  Les  prix  du  métal -argent  sont  appelés  à  s'établir,  comme 
première  étape,  aux  environs  de  30  d.;  ils  s'élèveront  ensuite 
peu  à  peu  jusqu'aux  prix  moyens  de  1893,  cotés  à  Londres, 
soit  35  d.  3/8,  et  se  rapprocheront  ensuite  des  prix  moyens 
de  1892,  soit  39  d.  13/16,  au  fur  et  à  mesure  que  l'expansion 
européenne  en  Chine  se  développera. 


L'étalon  d'or  à  Saint-Domingue 

Nous  croyons  devoir  reproduire  les  passages  suivants  du 
Message  adressé  par  le  Président  de  la  République  de  Saint- 
Domingue  au  Congrès  national.  Nos  lecteurs  y  verront  les 
embarras  créés  à  ce  pays  par  un  régime  monétaire  hybride;, 
ils  verront  que,  mal  instruit  par  les  événements,  le  Gouver- 
nement dominicain  a  décidé  l'adoption  complète  de  l'étalon 
d'or,  sans  se  rendre  compte  des  charges  que  cette  réforme- 
entraînera  pour  lui  et  des  conséquences  qu'elle  pourra  avoir  : 

«  Les  difficultés  dans  le  marché  extérieur,  dit  le  Message, 
augmentées  par  les  conséquences  économiques  et  financières 
de  la  guerre  entre  les  Etats-Unis  et  l'Espagne,  principalement 
dans  les  eaux  et  sur  les  territoires  voisins,  se  reflétèrent, 
en  1898,  avec  une  transcendance  périlleuse  dans  le  marche 
intérieur  et  prenant  pied  dans  le  nouveau  système  monétaire 
implanté  dans  le  pays  et  plus  encore  dans  la  récente  émission 
de  billets  faite  par  la  Banque  nationale,  causèrent  dans  le 
pays  une  panique  sans  fondement  et  empirèrent  de  toutes 
façons  la  situation  économique,  parce  que  le  taux  du  change 
entre  l'or  et  la  monnaie  nationale  étant  incertain,  la  stabilité 
du  prix  des  choses  se  trouvait  détruite  au  préjudice  du 
consommateur  et  avec  risques  pour  le  commerce  de  se  laisser 
entraîner  dans  des  opérations  d'agiotage.  En  effet,  étant  donnée 
la  dépréciation  de  notre  monnaie  par  rapport  à  sa  valeur 
légale,  il  devenait  impossible  de  savoir  jusqu'où  elle  pourrai 
être  réduite  relativement  à  l'or  à  l'époque  du  recouvrement 

cIGS  éctlécLllCGS  ^' 

«  Le  Gouvernement  fut  tellement  éprouvé  pour  ce  motif, 
dans  le  service  de  la  dette  extérieure,  qu'il  dut  demander  la 
sanction  d'une  loi  rendant  obligatoire  le  paiement  en  monnaie 
d'or  ou  en  traites,  des  droits  d'exportation,  pour  éviter  ainsi 
en  partie  le  déséquilibre  causé  dans  son  budget  par  la  dif- 
férence existant  entre  le  taux  du  change  commercial  et  le 
change  officiel.  »  , 

L'exportation  payait  auparavant  ses  droits  en  argent  national 
à  deux  piastres  indigènes  pour  une  piastre-or,  se  soustrayant 
ainsi  au  paiement  d'un  tiers  du  tribut,  tandis  qu'il  incombait 
au  Gouvernement  une  perte  égale  à  ce  que  gagnait  l'expor- 
tation, quand  arrivait  pour  lui.  Gouvernement,  le  moment  de 
régler  ses  comptes  avec  ses  créanciers  à  l'étranger,  règlement 
qu'il  ne  pouvait  opérer  qu'avec  les  sommes  provenant  des 
droits  de  douanes.  . 

Le  Gouvernement,  en  établissant  le  système  monétaire  ac- 
tuel avec  l'étalon  or  et  son  équivalent  en  monnaie  nationale, 
avait  eu  la  pensée,  non  seulement  de  préparer  l'évolution  dé- 
finitive vers  l'or  monnayé  en  supprimant  les  secousses  vio- 
lentes qui  auraient  pu  en  résulter,  mais  encore  d'exciter  à  un 
emploi  utile  les  capitaux  qui,  suivant  les  notions  en  desac- 
cord avec  la  science  économique,  rendaient  improductives, 
surtout  à  la  campagne,  des  sommes  importantes.  Les  campa- 
gnards, en  effet,  après  avoir  converti  en  or  leur  monnaie 
nationale,  ont  la  fâcheuse  habitude  d'enfouir  cette  monnaie 
clsns  lâ.  tcrrG 

La  nouvelle  monnaie  et  les  billets  de  banque,  n'ayant  pas 
pour  eux  le  mémo  attrait  que  l'or,  poussèrent  nos  agricul- 
teurs à  la  confier  également  aux  soins  de  la  terre,  mais  par 
un  autre  procédé  que  l'enfouissement  de  la  monnaie  même  ; 
en  la  convertissant  en  semences  généreuses  qui,  en  se  multi- 
pliant indéfiniment,  centuplent  la  valeur  des  richesses  agri- 
coles Le  progrès  a  pu  être  noté  dès  le  commencement  des 
récoltes  postérieures  à  l'émission,  qui  ont  été  les  plus  abon- 
dantes que  le  pays  ait  jamais  produites.  _ 

Nos  industries,  qui  en  sont  à  leur  début,  n  auraient  pas 
pu  supporter  sans  désastre  le  doublement  du  prix  de  la 
main-d'œuvre  qui  se  serait  imposé,  si  nou^  étions  passes  de 
la  monnaii!  mexicaine  d'argent  à  l'or  monnaye. 

Le  Gouvernement  crut  devoir  prévenir  le  mal  en  optant 
pour  la  monnaie  (|ui  fut  émise,  avec  une  valeur  de  2  pour  1, 
relativement  à  l'or. 
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On  aurait  ym  penser  que  toute  crise  était  conjurée  en  limi- 
lant  l'émission  i\  1. 600.000  piastres,  parce  que  la  limitation 
par  elli>-même  constituait  une  garantie  solide  de  la  stabilité 
de  la  valeur  de  la  monnaie,  une  fois  qu'aurait  été  proscriste 
la  monnaie  étrangère  on  argent  et  que  la  monnaie  nationale 
pouvait  être  appliquée  au  paiement  du  Fisc  et  des  drc>its 
municipaux  qui  se  montent  à  plusieurs  millions  de  piastres 
par  an,  ainsi  qu'aux  transactions  d'un  pays  où  la  population 
excèdo  un  demi-million  d'habitants ,  de  même  que  pour 
l'échange  des  valeurs  qui  dépassent  énormément  la  somme  de 
•l'émission. 

Il  n'y  avait  donc  aucune  raison  pour  expliquer  la  paui<iue 
nouvelle  qui  s'est  produite  lors  de  la  dernière  émission  de 
billets  faite  par  la  Banque,  et  il  faut  l'attribuer  à  l'insuffisance 
des  notions  économiques  chez  la  généralité  des  habitants  du 
pays,  qui  voit  un  danger  dans  une  émission  limitée  à  un 
chiffre  inférieur  aux  nécessités  journalières  de  la  population. 

Cette  insuffisance  de  bons  principes  économiques  met  la 
fortune  publique  à  la  merci  du  premier  agioteur  venu  qui 
aspire  à  faire  monter  le  taux  du  change.  En  faisant  une  offre 
supériexire  au  cours  du  change  du  jour,  il  établit  un  nouveau 
taux  ;. l'alarme  s'ensuit  et  les  commerçants,  se  préparant  à 
•une  hausse  imaginaire,  fixent  à  leurs  marchandises  des  prix 
exorbitants,  qui  se  maintiennent  pendant  longtemps,  étant 
donnée  l'incertitude  où  ils  sont  quant  au  taux  qui  existera 
au  moment  de  leurs  échéances,  et  cela  sur  l'initiative  d'un 
seul  spéculateur.  Pendant  ce  temps,  le  prix  de  la  main- 
d'œuvre,  comme  il  arrive  lorsqu'il  n'y  a  pas  de  fermeté  dans 
le  taux  de  change,  reste  presque  invariable,  relativement  à  la 
valeur  de  la  monnaie,  et  crée  une  situation  désastreuse  pour 
l'ouvrier  et  l'artisan  dont  le  salaire  est  hors  do  proportion 
avec  la  hausse  atteinte  par  les  objets  de  consommation  et 
suffit  à  peine  à  faire  face  aux  besoins  les  plus  urgents  de  la 
vie  matérielle,  puisque  la  valeur  effective  de  la  monnaie  avec 
laquelle  ils  sont  payés  a  subi  une  considérable  dépréciation. 

Le  Gouvernement,  en  présence  de  cette  fâcheuse  situation, 
et  croyant  le  moment  venu  d'introduire  dans  le  pays  l'étalon 
d"or  monnayé,  mesure  qui  améliorera  l'état  précaire  de  l'arti- 
san et  de  l'ouvrier  et  conjurera  les  maux  qui  menacent  la 
nation  et  ses  richesses,  a  entamé  des  pourparlers  avec  des 
capitalistes  étrangers,  en  vue  d'opérations  dont  le  résultat  — 
si  elles  se  réalisent  —  serait  le  retrait  total,  à  courte  échéance, 
des  billets  en  circulation  et  leur  remplacement  par  de  l'or 
monnayé,  de  manière  à  ce  que  toutes  les  transactions  du  pays 
puissent  s'opérer  au  moyen  de  cet  argent,  faisant  ainsi  dis- 
paraître les  prétextes  d'alarmes  trop  souvent  répétées  et  si 
préjudiciables  à  la  richesse  privée  et  publique. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
■  jculés  sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  avril  1899. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  1877,  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


Moyenne 

Index-numbers  mensuels 

1878-1887  

79 

Février  1895   

60.0 

1888-1897  

67 

Juillet  1896  

59.2 

1889.....  

72 

Mai  1898  

,  66.4 

1893  

68 

Septembre  1898. . . 

.    63  9 

1894  

63 

Décembre  1898... 

.  63.8 

1895  

62 

Janvier  1899 

65.4 

1896  

61 

Février  1899 

65.8 

1897  

Mars  1899  

65.6 

1898  

64 

Avril  1899  

.  66.1 

L'index-number  montre  une  reprise  due  principalement  à 
la  hausse  des  métaux.  Les  prix  des  grains  se  sont  à  peu  près 
maintenus.  Les  produits  animaux,  le  sucre,  le  café  et  le  thé 
sont  sans  changement  ou  légèrement  plus  hauts.  Parmi  les 
textiles,  la  laine  de  mérinos  a  enregistré  une  nouvelle  hausse 
et  se  tient  à  60  0/0  environ  au-dessus  du  plus  bas  cours 
coté  en  1895,  tandis  que  les  laines  grossières  australiennes  et 
anglaises  sont  encore  à  10  0/0  meilleur  marché  qu'à  cette 
époque. 

L'influence  de  la  haussa  de  la  laine  de  mérinos  sur  l'index- 
number  des  produits  textiles  a  été  cependant  neutralisée  par 
la  baisse  du  chanvre  et  la  tendance  '  lourde  du  jute.  Les 
matières  premières  diverses  sont,  dans  leurensemble,  au-des- 
sous des  prix  anciens,  à  cause  de  la  baisse  des  prix  du 
pétrole  et  d'un  léger  recul  de  l'huile  de  palme,  du  suif  et  dos 
peaux. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
.mières,  les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Mai  Déc.  Mars  Avril 
1895   1896   1898   1898   1899  1899 


Prod.  alimentaires., 
Matières  premières. 


63.8 
57.0 


60.0 
58.6 


71.5 
62.7 


65.6 
62.4 


65.4 
65.7 


65.5 
66.6 


On  voit  que  la  hausse,  depuis  la  (in  d(i  l'année  dfïrnière, 
est  (lue  aux  matières  premières  et,  parmi  coUos  ci,  presque 
exclusivement  aux  métaux,  à  la  laine  mérinos,  à  la  soie  et  au 
chanvre. 

Los  charbons  d'usage  domestique  sont  sans  changement; 
le  prix  moyen  d'exportation  des  charbons  est  un  pou  plus 
liaut,  mais  ceux  du  coton,  du  lin,  du  jute,  de  la  laine  anglaise, 
de  la  plupart  des  matières  premières  diverses,  telles  que  : 
suif,  huiles,  nitrate,  indigo,  etc.,  restent  à  un  niveau  beau- 
coup plus  bas. 

Le  tableau  suivant  du  prix  comparatif  dos  prix  des  métaux 
peut  être  intéressant  : 

Moyenne  Fin 
.    IsëTrTîssg^    1898  1899 
(Par  tonne) 

Fer,  fonte  écossaise....  sh.      69         45  >^     49*^     63  K 

—  hématite   »         49         57         63  }Z 

(Suivre   £      75         i7         b7  y.  77 

Etain....   105         78         86       118  % 

Plomb   £0  %     Il  %     13  }t     14  % 

Zinc   21  %     19         24         S8  % 

Lé  prix  du  fer  n'est  pas  beaucoup  au-dessus  de  la  moyenne 
de  la  période  standard  1867-1877,  période  pendant  laquelle 
les  prix  du  cuivre,  de  l'étain,  du  zinc  étanènt  plus  élevés 
qu'aujourd'hui.  Le  prix  le  plus  élevé  payé  pour  le  cuivre 
pendant  la  spéculation  française  a  été  d'environ  80,  81  liv.  st. 
La  raison  de  la  hausse  actuelle,  quoique  spéculative  jusqu'à 
un  certain  point,  est  différente  de  celle  de  1887-1888,  époque 
où  le  métal  fut  accaparé  et  où  son  prix  tomba  à  35.40  liv.  st. 
après  l'échec  de  la  spéculation.  Avec  une  production  constam- 
ment croissante,  les  stocks  visibles  sont  maintenant  plus 
faibles  qu'ils  n'ont  été  depuis  bien  des  années. 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(fiO  d.  8i  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Fin  Août  97.  23   7/8  d.:=39.2   Fin  Janv.  99  27  7/16  =45.1 

—  Mars 98  .  25  11/16  =42.2    —  Mars  99  27  7/16d.=45.1 

—  Sept. 98.  28  1/4    =46.4     —  Avril  99   28  3/4  =47.3 

—  Déc.  98.  27  5/16  =44.9 

Après  une  période  remarquablement  calme,  il  y  a,  depuis 
juin,  un  petit  mouvement  à  la  fin  de  chaque  mois,  mais 
il  y  a  une  limite  bien  connue  à  la  spéculation  sur  ce  métal, 
c'est  la  parité  japonaise  de  29  1/16  d.  Si  ce  prix  est  beaucoup 
dépassé,  la  masse  de  monnaie  d'argent  japonaise  sera  échan- 
gée contre  l'or. 

FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTATS 


12  mai 


Français  3  %  (pe 
ConsoUdéS  anglaiâ(ch.f.25fr.20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Eit.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (i  Amsierd«m)  . . . 
Hongrie  ot  4  %  (ch.  f.  'i  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f,  25  tr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

SUède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  réQte  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

-       Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prusnien  3  %  à  Berlin) 


18  mai 


1  s 

So 

a  ^ 

|S 

S  o 

M 

«s  ^ 

102  50 

3'.  16 

2  92 

102  42 

34  14 

2  92 

110  30 

40  10 

2  49 

110  75 

40  27  2  48 

lOl  10 

25  42 

3  93 

101  55 

25  38 '3  93 

99  45 

33  15 

3  01 

100  .. 

33  33  3  . . 

60  85 

15  21 

6  57 

64  10 

16  02 

6  24 

224  .. 
96  25 

32  C8  3  11 

96  25 

32  08 

3  11 

103  .  . 

25  '75 

3  88 

102  60 

25  65 

3  89 

96  10 

24  12 

4  14 

96  20 

24  05 

4  15 

91  .. 

30  33 

3  29 

91  .  . 

30  33 

3  29 

211  50 

27  50 

3  63 

27  75 

27  75 

3  60 

92  65  23  16 

4  31 

93  .. 

23  25 

4  20 

92  50 

30  83 

3  21 

92  52 

30  8i 

3  24 

63  .. 

15  75 

6  34 

63  .. 

15  75 

6  34 

100  .. 

28  57 

3  tû 

100  40 

28  68 

3  43 

100  . 

33  33 

3  -, 

ICO  . . 

33  33 

3  .. 

23  32 

23  32 

i  2 

23  25 

23  25 

4  30 

484  .. 

,24  20 

4  1 

485  . 

24  -25 

4  12 

92  20  30  "Ï3 

3  25 

92  20 

30  73 

3  25 

.  SitualM  Fimcière  Générale 

Europe.  —  France.  La  semaine  qui  prend  fin  a  été 
très  active.  La  liquidation  du  15  mai,  qui  s'est  effec- 
tuée très  facilement,  bien  qu'avec  des  reports  toujours 
un  peu  élevés,  a  laissé  intactes  les  bonnes  dispositions 
de  la  place.  On  n'a  relevé  qu'un  moment  d'hésitation  : 
c'est  lorsque  nous  sont  parvenues  les  dépêches  du 
Transvaal,  dépêches  que  l'on  a  eu  vite  fait,  du  reste, 
de  réduire  à  leurs  justes  proportions. 
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Parmi  les  Fonds  clra7igers,  la  Rente  extérieure  Es- 
pagnole s'est  fait  particulièrement  remarquer.  On  s'est 
beaucoup  occupé  aussi  des  Fonds  Brésiliens.  Ouant 
aux  Sociétés  de  Crédit,  elles  sont  très  fermes,  et  le 
groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Cotnmerciales 
a  donné  lieu  à  d'importants  échanges. 

Allemagne.  — Les  conditions  du  marché  monétaire 
s'améliorent  toujours  :  on  ne  compte  cependant  sur 
aucun  abaissement  du  taux  de  l'escompte  au-dessous 
de  4  0/0. 

Le  Gouvernement  a  envoyé  des  enquêteurs  en  Amé- 
rique pour  savoir  s'il  doit  autoriser  les  Compagnies 
d'assurances  américaines  à  ouvrir  des  succursales  en 
Prusse. 

La  presse  constate  que  la  nouvelle  convention  anglo- 
russe  en  Cliine  ne  lèse  pas  les  droits  de  l'Allemagne. 

Angleterre.  —  La  demande  de  concession  d'une 
ligne  directe  devant  relier  Pékin  aux  chemins  de 
fer  de  la  Mandchourie  faite  par  le  Gouvernement  russe 
au  Gouvernement  chinois  a  provoqué  les  protestations 
les  plus  vives  en  Angleterre. 

Ce  fait  n'a-  pas  eu  cependant  beaucoup  d'influence 
sur  le  Stock-Exchange  ;  le  public  s'est  occupé  davan- 
tage des  incidents  relatifs  au  Transvaal.  On  croit 
cependant  que  ces  incidents  vont  amener^une  prompte 
solution  des  questions  intéressant  ce  pays. 

Autriche.  —  On  signale  une  tendance  très  sérieuse 
des  fabricants  autrichiens  à  transporter  leurs  indus- 
tries en  Hongrie,  où  elles  sont  plus  protégées  et  plus 
favorisées. 

Les  bilans  du  Lloyd  pour  1898  et  des  Chemins  au- 
trichiens pour  le  premier  trimestre  de  1899  sont  satis- 
faisants et  accusent  un  développement  continu  de 
l'activité. 

Le  bruit  court  que  le  Gouvernement  a  renouvelé  le 
privilège  de  la  Banque  Austro-Hongroise. 

Espagne.  —  Le  décret  abolissant  l'estampillage  n'a 
pas  Ijeaucoup  surpris  ;  on  s'y  attendait  plus  ou  moins. 
Cette  mesure  est  très  attaquée  par  les  porteurs  espa- 
gnols d'Extérieure  et  par  le  public  qui  désire  que  toutes 
les  catégories  de  créanciers  soient  traitées  sur  le 
même  pied,  mais  le  Ministre  ne  pouvait  faire  autre- 
ment que  prendre  cette  mesure. 

On  a  prêté  à  M.  Villaverde  l'intention  de  créer  un 
impôt  élevé  sur  le  revenu,  et  ce  bruit  a  un  peu  gêné 
les  transactions  ;  il  n'a  pas  cependant  de  données  plus 
officielles  que  toutes  les  autres  nouvelles  répandues  au 
sujet  des  projets  du  Ministre  des  finances. 

Italie.  —  Le  fait  le  plus  satisfaisant  que  l'on  puisse 
relever  dans  la  nouvelle  combinaison  ministérielle, 
c'est  la  présence  de  M.  Visconti-Venosta  aux  affaires 
étrangères.  Cette  présence  signifie  le  maintien  d'une 
politique  étrangère  prudente  et  habile  de  la  conti- 
nuation des  rapports  cordiaux  avec  la  France.  Reste  à 
savoir  si  le  Cabinet  pourra  trouver  à  la  Chambre  un 
appui  suffisant. 

Les  recettes  publiques  donnent  en  ce  moment  de 
meilleurs  résultats  et  l'on  espère  que  l'équilibre  du 
budget  ne  souffrira  pas  de  la  diminution  constatée  en 
avi'il  dans  le  rendement  des  impôts. 

Ru»sie.  —  En  janvier,  les  recettes  et  dépenses  publi- 
ques ont  atteint  les  chiffres  suivants  : 

Budget  ordinaire 

Roubles-crédit 

Recettes   141.285.000 

Dépenses   131.199.000- 

Budget  extraordinaire 

Recettes   280.000 

Dépenses   9.842.000 

Amérique.  —  Brésil.  D'apès  les  déclarations  conte- 
nues dans  le  Message  du  Président  de  l'Etat  de  Bahia, 
en  1898,  la  recette  totale  a  été  de  19.279  contos. 

La  dépense  totale  a  été,  en  1898,  de  19.082  contos  et 
a  laissé,  partant,  un  solde  de  197  contos  de  reis. 


D'après  les  prévisions  du  Trésor,  la  recette  de  l'exer- 
cice en  cours  est  estimée  à  14.408  contos  et  la  dépense 
à  13.952  contos  de  reis. 

Etats-Unis.  —  Le  World  publie  une  interview  de 
M.  Gage,  dans  laquelle  celui-ci  dément  le  bruit  de 
l'émission  iTuminente  d'un  emprunt. 

Il  ajoute  qu'il  y  aura  cette  année  un  déficit  de  plus 
de  cent  millions  de  dollars,  mais  il  espère  que  ce  défi- 
cit sera  réduit  à  30  millions  l'année  prochaine.  Le 
déficit  de  cette  année  est  dû  aux  dépenses  de  guen'e. 

M.  Gage,  en  terminant,  a  dit  qu'il  ne  prévoyait  pas 
la  nécessité  d'émettre  les  200  millions  d'obligations 
autorisées  par  la  loi. 

Mexique.  —  Pendant  les  huit  pTemiers  niois  de 
1898-1899,  les  importations  se  sont  élevées  à  31.255.053 
piastres,  au  lieu  de  27.403.342  pour  la  même  période  de 
1897-189;^.  Les  exportations  ont  été  de  92.866.218 
piastres,  au  lieu  de  83  981.254. 

République  Argentine.  —  On  trouvera,  page  640, 
des  renseignements  sur  le  développement  de  la  culture 
des  céréales  dans  ce  pays. 

Asie.  —  Inde.  Il  est  entré  en  1897-1898,  dans  les 
ports  de  l'Inde,  9.759  navires  jaugeant  7. 784.630  ton- 
nes, au  lieu  de  9.940  navires  jaugeant  7.698.685  tonnes 
en  1896-1897.  Les  vapeurs  représentent  en  1897-1898 
84.3  0/0  du  tonnage  total  et,  en  1896-1897,  86.1  0/0. 

Japon.  —  Nous  publions,  page  640,  un  tableau  des 
taux  d'intérêts  pratiqués  au  Japon. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1899.  —  La  Loi  sur  les  Accidents 
du  TravaiL  —  La  Grève  des  facteurs  des  Postes. 

La  discussion  du  budget  au  Luxembourg  semble  de- 
voir être  très  rapide.  Les  leaders  des  divers  partis 
sont,  en  effet,  d'accord  pour  reconnaître  qu'à  l'époque 
tardive  où  leur  avait  été  transmise  la  loi  de  finances, 
il  ne  leur  restait  qu'à  approuver  la  loi  votée  par  la 
Chambre,  en  n'y  apportant  cjue  de  très  légères  modifi- 
cations. Tout  donne  donc  à  penser  qu'aucun  conflit 
sérieux  ne  s'élèvera  à  ce  sujet  éntre  les  deux  Assem- 
blées et  que  le  budget  de  1900  pourra  enfin  être  mis 
en  vigueur  le  le>"  juin,  soit  en  retard  de  cinq  mois. 

Passant  donc  très  patriotiquement  l'éponge  sur  les 
regrettables  errements  du  passé  et  ne  voulant  créer 
aucun  incident  à  ce  sujet,  le  Sénat  n'en  a  pas  moins 
tenu  à  prouver  qu'en  aucune  façon  il  ne  voulait  enga- 
ger sa  responsabilité  en  la  matière,  et  il  a  pris  ses  me- 
sures pour  sauvegarder  l'avenir. 

En  effet,  dans  sa  séance  de  samedi,  aussitôt  après  le 
discours  du  Mmistre  des  finances,  les  membres  de  la 
haute  Assemblée  ont  renvoyé  à  la  Commission  des 
finances  le  projet  de  résolution  suivant  : 

Le  Sénat  invite  le  Gouvernement  à  pi-ovoquer  l'accord  des 
pouvoirs  publics  en  vue  de  rendre  applicable  pour  1900  le 
budget  qui  sera  voté  pour  1899. 

Sans  doute,  la  mesure  est  tout  à  fait  insolite  et  ex" 
traordinaire,  mais  elle  ne  l'est  pas  plus  que  l'état  de 
choses  où  nous  vivons  et  qui  est  arrivé  à  son  point  le 
plus  aigu. 


-ww  Le  13  mai,  le  Sénat  a  continué  la  discussion  du  budget 
de  1900  et  a  volé  les  crédits  du  Ministère  des  affaires  étran- 
gères et  une  partie  de  ceux  du  Ministère  du  commerce. 

-vw  La  Commission  financière  du  Sénat  a  mis  à  l'étude  les 
moyens  ;i  employer  pour  obtenir  le  vote  du  budget  de  1900 
avant  la  lin  de  T'exercice  1899,  tout  en  respectant  le  texte 
conslitulionnel  qui  prescrit  le  vote  annuel  du  budget.  M.  Pey- 
tral,  ministre  des  finances,  a  déclaré  que  le  Gouvernement 
examinerait  la  question. 

-w..  Le  15  mai,  le  Sénat  a  terminé  la  discussion  du  budget 
du  Commerce  et  vote  celui  de  l'Ecole  centrale  des  arts  et  ma- 
nufactures. 

M.  I-'élix  Martin  a  ensuite  interpellé  le  Gouvernement  sur 
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la  date  de  lu  niiso  en  vigueixr  do  la  loi  sur  les  accidents  du 
travail.  L'ordre  du  jour  suivant  a  été  adopté  par  19i  voix 
contre  5'i  : 

«  Le  Sénat  invite  lo  (iouvernement  à  présentiu'  d'urgence 
un  projet  de  loi  prorogeant  l'application  de  la  loi  du  9  avril 
1898  ;  celte  prorogation  ne  pourra  ^'xcéder  un  mois,  qui  pren- 
dra cours  à  partir  du  jour  oii  la  caisse  des  accidents  aura 
publié  ses  tarifs  au  Jourtiiil  Officiel  et  admis  les  industriels 
à  contracter  des  polices.  » 

-vw  La  Chambre  des  députés  a  continué,  le  15  mai,  la 
discussion  des  intei'pellations  relatives  à  l'Algérie. 

Le  16  mai,  le  Sénat  a  voté  les  budgets  de  la  .Justice, 
de  l'Imprimerie  nationale,  de  la  Légion  d'honneur  et  com- 
mencé la  discussion  de  celui  des  Postes  et  Télégraphes. 

La  Chambre  a  discuté  le  projet  de  loi  relatif  à  l'appli- 
cation de  la  loi  du  9  avril  1898,  aux  opérations  de  la  Caisse 
nationale  d'assurances  contre  les  accidents  du  travail.  La 
discussion  a  pris  toute  la  séance. 

Le  projet  (le  loi  a  été  voté  avec  quelques  amendements. 
Voici  le  texte  adopté  : 

«  Article  1"'.  —  Les  opérations  de  la  Caisse  nationale 
d'assurances  en  cas  d'accidents,  créée  par  la  loi  du  11  juillet 
1868,  sont  étendues  aux  risques  prévus  par  la  loi  du  9  avril 
1898,  pour  les  accidents  ayant  entraîné  la  mort  ou  une  inca- 
pacité permanente,  absolixe  ou  partielle. 

«  Les  tarifs  correspondants  seront,  avant  le  1«''  jrrin  1899, 
établis  par  la  Caisse  nationale  d'assurances  en  cas  d'accidents 
et  approuvés  par  décret  rendu  sur  le  rapport  du  Ministre  du 
commerce  et  de  l'industrie,  des  postes  et  des  télégraphes  et 
du  Ministre  des  finances. 

«  Les  primes  devront  être  calculées  de  manière  que  le 
risque  et  les  frais  généraux  d'administration  de  la  Caisse 
soient  entièrement  couverts,  sans  qu'il  soit  nécessaire  de  re- 
courir à  la  subvention  prévue  par  la  loi  du  11  juillet  1868. 

«  Art.  2.  —  La  loi  du  9  avril  1898  ne  sera  appliquée  qu'un 
mois  après  le  jour  où  la  Caisse  des  accidents  aura  publié  ses 
tarifs  au  Journal  Officiel  et  admis  les  industriels  à  contracter 
des  i)olices,  et  où  ces  tarifs  auront  été  approuvés  par  décret 
rendu  sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie, 
des  postes  et  des  télégraphes  et  du  Ministre  des  finances. 

<i  En  aucun  cas  cette  prorogation  ne  pourra  excéder  le 
1"  juillet  1899.  )^ 

-v-kv  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  6  mai,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Louliet. 

Le  Conseil  s'est  occupé  de  la  discussion  de  la  loi  sur  la 
Caisse  des  assurances  en  cas  d'accidents. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  fait  connaître  que  la  Commis- 
sion interministérielle  instituée  pour  la  rédaction  des  statuts- 
types  prévus  par  l'article  5  de  la  loi  du  9  avril  1898  sur  la 
responsabilité  des  accidents  a  terminé  ses  travaux,  (^es 
statuts-types  paraîiront  au  Journal  Officiel:  ils  seront  éga- 
lement insérés  dans  lo  Bulletin  des  Communes,  de  manière 
à  permettre  aux  intéresst's  de  s'entendre  avant  le  1"  juin  1899 
avec  les  Sociétés  d'assurances  en  vue  des  contrats  à  passer. 

Continuant  la  discussion  du  Budget  de  1899,  le  Sénat 
a  voté  le  17  mai  les  crédits  des  Ministères  suivants  :  postes 
et  télégraphes;  colonies;  chemin  du  fer  de  la  Réunion  et  Inté- 
rieur. 

Les  facteurs  des  postes  de  Paris  se  sont  mis  en  grève 
liier  matin. 

■wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  18  mai,  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Ministère  de  l'Intérieur,  sous  la  présidence 
de  M.  Charles  Dupuy. 

M.  Leygues,  ministre  de  l'Instruction  publique  M  des 
Beaux-Arts,  retenu  aux  obsèques  de  M.  Francisque  Sarcey, 
et  M.  Mougeol,  sous-secrétaire  d'Etat  aux  Postes  et  Télégra- 

Elies.  retenu  à  l'Hôtel  des  Postes,  n'assi&taient  pas  à  la  déli- 
ération. 

Le  Conseil  s'est  entretena  de  la  grève  des  facteurs  et  des 
mesures  à  prendre  pour  assurer  le  fonctionnement  du  servii  e 
des  postes.  Il  a  ensuite  procédé  à  l'expédition  des  affaires 
courantes. 

La  grève  des  facteurs  devait  nécessairement  avoir  un 
écho  au  Palais-Bourbon.  MM. de Baudry-d'Asson etEmile Cère 
ont  interpellé  le  Gouvernement,  qui  a  demandé  la  discussion 
immédiate. 

M.  Charles  Dupuy  a  déclaré  que  des  agents  commissionnés 
et  payés  par  l'Etat  ne  peuvent  pas  refuser  leur  service  à  l'Etat. 

Dès  maintenant,  le  service  de«  postes  est  assuré  au  moyen 
de  réquisitions. 

Que  les  facteurs,  a-t-il  ajouté,  n'oublient  pas  qu'il  y  a  der- 
rière eux  des  milliers  de  personnes;  et  s'ils  ne  reprennent 
pas  leur  service,  ils  seront  purement  et  simplement  rem- 
placés. 

M.  Dupuy  a  terminé  en  déclarant  que  le  Gouvernement  ne 
capitulerait  pas  devant  la  sommation  des  agents  des  postes  ; 


et  il  a  insisté  pour  que  la  Chambre  vote  l'ordre  du  jour 
suivant  : 

«  La  Chambre,  approuvant  les  déclarations  du  Gouverne 
mont  et  confiante  dans  son  énergie  pour  assurer  les  services 
publics,  i)asse  i\  l'ordre  du  jour.  » 

Cet  ordre  du  jour  a  été  adopté  par  383  voix  contre  112. 

-vw  Le  Sénat  a,  lui  aussi,  discuté  une  interpellation  rela- 
tivi^  ;'i  la  grève  des  facteurs  et  a  adopté  h  l'unanimité  un  or- 
dre du  jour  de  confiance  envers  le  Gouvernement.  Avant  cette 
discussion,  le  Sénat  avait  adopté  les  luidgets  des  beaux-arts 
et  de  l'Algérie. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  PROCHAINE  CONVERSION  MEXICAINE 


^Economiste  Européen  vient  d'achever  la  pu- 
blication de  la  très  intéressante  étude  de  M.  Ma- 
tias  Romero  sur  VEtalon  d'argent  au  Mexique 
ou,  plus  exactement,  sur  les  conséquences  de  la 
baisse  de  l'argent  par  rapport  à  Tor,  pour  les 
finances,  l'industrie  et  le  commerce  extérieur  de 
ce  pays. 

M.  Matias  Romero,  ancien  ministre  des  finances, 
puis  représentant  du  Mexique  à  Washington,  a 
écrit  cette  étude  —  que  notre  excellent  collabora- 
teur M.  Georges  Bourgarel  a  traduite  d'une  façon  si 
remarquable  —  pour  redresser  certaines  erreurs 
que  les  monométallistes  américains  et  européens 
avaient  mises  en  circulation  relativement  à  la 
situation  économique  de  la  République  mexicaine, 
et  pour  expliquer  les  raisons  majeures  de  la  fidé- 
lité du  Gouvernement  mexicain  à  l'étalon  d'argent, 
malgré  la  dépréciation  de  ce  métal. 

Nos  lecteurs  ont  pu  apprécier  la  clarté  et  la 
modération  avec  lesquelles  M,  Matias  Romero  a 
traité  son  sujet,  et  ils  savent  maintenant  que  si 
les  hommes  d'État  qui  gouvernent  le  Mexique, 
avec  tant  de  sagesse  et  de  compétence,  ont  conservé 
la  piastre  d'argent  comme  unité  monétaire,  c'est 
qu'ils  ont  mtirement  pesé  les  avantages  et  les 
inconvénients,  pour  leur  pays,  de  l'étalon  d'argent. 

Nous  avons  été  heureux  de  donner  l'hospitalité 
à  l'élude  si  complète  et  si  documentée  de  M.  Ma- 
thias  Romero,  parce  qu'elle  était  la  confirmation 
éclatante  de  nos  propres  observations;  elle  démon- 
trait, comme  nous  l'avions  fait  précédemment, 
que  si  la  dépréciation  de  l'unité  monétaire  mexi- 
caine s'était  d'abord  présentée  sous  la  forme  d'une 
augmentation  proportionnelle  du  service  de  la 
Dette  extérieure  payable  en  or,  elle  avait,  par 
contre,  provoqué  un  tel  développement  de  l'acti- 
vité nationale  mexicaine  sous  tous  ses  aspects, 
que  l'augmentation  des  ressources  normales  de 
l'Etat  —  sans  relèvement  de  la  quotité  des  im- 
pôts —  a  permis  au  Trésor  de  faire  face  à  toutes 
ses  charges  d'ordre  extérieur,  de  réduire  sensi- 
blement sa  dette  flottante  et  de  mettre,  en  outre, 
à  la  disposition  des  travaux  publics  des  sommes 
relativement  considérables. 

Ces  résultats,  que  l'on  considérait  comme  théo- 
riquement impossibles  en  1895,  sont  aujourd'hui 
indéniables,  car  tous  les  consuls  européens  en  rési- 
dence au  Mexique  les  ont  signalés  dans  leijrs 
rapports  ;  ils  justifiejit  victorieusement  l'habile  • 
politique  financière  de  M.  José  Yves  Limantour, 
mise  en  relief  par  l'étude  de  son  prédécesseur  que 
nous  voulons  simplement  compléter  par  qiuelqiUies 
observations  personnelles. 
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Dans  un  article  publié  dans  l'Economiste  Euro- 
péen du  11  février  1898,  nous  constations  que  les 
résultats  du  commerce  extérieur  mexicain  pour 
les  années  1893-1894  et  1894-1895,  qui  suivirent 
immédiatement  lagrande  baisse  de  l'argent,  avaient 
prouvé  l'exactitude  de  notre  théorie  de  la  double 
répercussion  des  changes  : 

En  effet,  écrivions-nous,  les  importations  étran- 
gères, qui  avaient  été  de  50  millions  de  piastres  en 
1890-1891  et  de  i3  millions  de  piastres  en  1892-lS9o, 
tombèrent  brusquement  à  30  millions  en  1893-1895, 
tandis  que  les  exportations  des  produits  autres  que  les 
métaux  précieux,  qui  n'avaient  pas  dépassé  27  mil- 
lions en  1S90-1891,  et  31.004.916  en  1892-1893,  atteigni- 
rent 32.858.927  piastres  en  1893-1894. 

L'année  suivante,  1894-1895,  fut  encore  plus  favo- 
rable :  les  importations  s'élevèrent  à  34  millions  de 
piastres  et  les  exportations  des  produits  autres  que  les 
métaux  précieux  atteignirent  38  millions  de  piastres. 

L'année  1895-1896  donne  la  même  progression  et  l'an- 
née 1890-1897  s'est  présentée  avec  42  millions  de  pias- 
tres à  l'importation  et  45  millions  à  l'exportation. 

Entre  1890-1891  et  1896-1897,  les  exportations  des 
produits  mexicains,  toujours  abstraction  faite  des  mé- 
taux précieux,  ont  augmenté  de  plus  de  18  millions  de 
piastres,  soit  66  0/0  par  rapport  aux  chiffres  de  1890- 
1891,  tandis  que  les  importations  ont,  au  contraire, 
diminué  de  plus  de  7.800.000  piastres,  soit  prés  de 
16  pour  cent. 

De  son  côté,  l'exportation  des  métaux  précieux 
extraits  au  Mexique,  qui  n'était  que  de  25  millions  de 
piastres  en  1872-1873  et  de  36  millions  en  1890-1891,  a 
dépassé  66  millions  de  piastres  en  1896-1097. 

De  sorte  qu'en  1890-1891,  les  exportations  mexicaines, 
marchandises  et  métaux  précieux  réunis,  atteignaient 
à  peine  63  millions  de  francs,  contre  50  millions  d'im- 
portations, laissant  un  excédent  d'exportations  de  13 
millions  de  piastres  environ. 

En  1«96-1897,  le  total  des  exportations  mexicaines 
s'est  élevé  au  chiffre  énorme  de  111. 346. 494  piastres, 
contre  42.204.095  piastres  d'importations,  représentant 
un  excédent  d'exportations  de  plus  de  69  millions  de 
piastres. 

La  progression  s'est  poursuivie  en  1897-1898, 
car  l'excédent  de  l'année  précédente  a  été  dépassé  : 
les  exportations  se  sont  élevées  à  128.972.749  pias- 
tres et  les  importations  à  43.603.492;  ce  qui  revient 
à  dire  que  les  exportations  ont  dépassé,  cette  an- 
née 1h,  les  importations  de  la  somme  énorme  de 
85.309.257  piastres! 

Les  résultats  jusqu'ici  connus  de  l'exerciceactuel 
nous  montrent  que  l'accroissement  des  exportations 
se  continue  sans  arrêt  et  il  suftît  de  jeter  un  simple 
coup  d'cèil  sur  le  développement  de  l'exploitation 
des  richesses  naturelles  du  pays  pour  constater 
que  ce  phénomène  est  rationnel  :  D'après  les  décla- 
rations contenues  dans  le  dernier  Message  prési- 
dentiel, que  VEconomisle  Européen  a  analysé, 
dans  le  seul  premier  semestre  de  l'année  fiscale 
actuelle,  Texportation  des  minerais  a  augmenté  de 
plus  d'un  million  de  piastres:  celle  des  produits 
agricoles,  de  plus  de  six  millions,  et  celle  des  arti- 
cles manufacturés,  d'un  demi-million.  Quant  à 
l'industrie  manufacturière,  on  peut  se  rendre 
compte  de  so^j  progrès  en  considérant  que,  durant 
la  même  période,  il  a  été  importé  au  Mexique  pour 
plus  de  quatre  millions  de  piastres  de  machines 
diverses. 

l'*our  donner,  enfin,  une  idée  exacte  des  richesses 
minières  du  pays,  nous  répéterons  qu'à  la  fin  de 
l'aimée  1898,  le  nombre  des  min<'s  de  toute  nature 
concédées  dans  la  République  était  de  8.49C,  et  leur 
étendue  totale  de  76.298  hectares. 


Un  pareil  développement  de  toutes  les  branches 
de  l'activité  nationale,  survenu  en  moins  de  six 
années,  explique  la  prodigieuse  augmentation  des 
recettes  publiques  mexicaines,  portant  d'ailleurs 
sur  toutes  les  sources  ^e  revenus. 

Voici,  en  effet,  le  tableau  des  recettes  budgétaires 
normales  du  Mexique  depuis  que  M.  Limantour  a 
pris  le  portefeuille  des  finances  (9  mai  1893)  : 

Recettes  publiques  ordinaires  du  Mexique 

Années  Piastres 

1^9-  93    37.692.393  31 

Î893-94   40.211.747  13 

l*-9i-95   43.945.699  05 

1895-  96   50.521.470  42 

1896-  97  •   51.500.628  75 

1897  98   59.697.984  £5 

Les  excédents  budgétaires  réalisés  pendant  cette 
période  ont  donc  permis  au  Gouvernement  mexi- 
cain de  faire  face  à  l'augmentation  de  dépenses  que 
la  dépréciation  de  l'argent  a  imposée  au  service 
de  la  dette,  et  il  est  bon,  à  ce  sujet,  d'établir  quelle 
était,  à  la  fin  de  l'exercice  dernier,  la  situation  de 
cette  dette  : 

De'te  publique  mexicaine  à  la  fin  de  1898 

Piastres 

Dette  payable  en  or,  à  raison  de  cinq  piastres  — 

par  livre  sterling   107.995.600 

Dette  payable  en  argent   103.118.050 

Dette  tloitante   1.401.808 

212.515.458 

Il  faut  ajouter,  à  ce  total  du  capital  de  la  Dette, 
le  montant  des  intérêts  non  perçus,  Soit   2.375.597 

Soit  un  total  général  de   214.891.055 

Le  service  de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  de 
la  dette  figure  au  budget  1898-99  pour  19.964.268 
piastres-argent  :  lé  Mexique  comptant  actuelle- 
ment 12.700.000  habitants,  c'est  une  charge  par 
habitant  d'environ  8  francs  en  argent.  Il  suffit  de 
comparer  ce  chiffre  avec  ceux  des  principaux 
Etats  d'Europe  pour  se  convaincre  de  l'excellente 
situation  financière  du  Mexique  et  comprendre  le 
relèvement  merveilleux  dont  son  crédit  extérieur 
a  bénéficié  pendant  les  six  dernières  années. 

Cours  du  Mexicain  6  0/0  sur  le  Marché  de  Londres  à 
la  tin  des  années  suivantes  :  . 

1893,  66  50;  —  1894,  72  50;  —  1895,  86  50;  —  1896, 
96  19;  —  1897,  96  87;  -  1898,  100  50;  —  17  mai 
1899  :  103  50. 

Ce  petit  tableau  est  vraiment  trop  éloquent  pour 
qu'il  soit  nécessaire  de  le  commenter. 

Nous  avons  vu  que  le  montant  de  la  Dette  exté- 
rieure mexicaine  s'élève  à  107.995.600  piastres-or. 
Trois  de  ces  emprunts  sont  en  6  0/0  et  représentent 
un  capital  nominal  de  9'i.495.900  piastres-or  dont 
voici  le  détail  : 

Piastres-or 

Emprunt  1888   50.820.200 

—  1890   29.377.500 

—  1893   14.797.900 

94.495.600 

Depuis  le  1«''  janvier  1898,  ces  trois  emprunts 
sont  remboursables  et  le  niveau  que  leurs  cours 
ont  atteint  sur  les  marchés  anglais  et  allemands 
peut  aujourd'hui  permettre  au  Gouvernement 
mexicain  d'en  opérer  la  conversion  et  de  réduire 
ainsi,  d'une  manière  appréciable,  les  charges  d'in- 
térêt en  or  qui  pèsent  sur  le  budget  de  l'Etat. 

C'est  pour  réaliser  cette  opération  que  M.  José 
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Yves  Limantour  a  enlrepris  le  voyage  dont  nous 
avons  parlé  le  mois  derniei"  et  nous  pouvons  ajou- 
ter aujourd'hui  que  l'accueil  sympathique  et  em- 
pressé qu'il  a  rencontré  dans  les  milieux  financiers 
américains  et  européens  prouve  qu'on  apprécie  à 
leur  juste  valeur  la  situation  économique  ot  finan- 
cière actuelle  du  Mexique,  et  l'habileté  consommée 
du  Ministre  qui  a  eu  le  courage  d'y  maintenir 
l'étalon  d'argent,  malgré  les  attaques  passionnées 
dont  il  était  l'objet  et,  qui  a  su,  en  moins  de  six 
années,  accomplir  pour  le  bien  de  son  pays  l'ceuvre 
de  régénération  dont  nos  lecteurs  ont  suivi  les 
étapes  successives. 

Edmond  Théry. 


L'Estampillage  de  la  Rente  Extérieure 

DESPAGNE 


Nul  ne  peut  savoir,  à  l'heure  actuelle,  quelles  sont 
les  intentions  du  Ministre  des  finances  d'Espagne  au  su- 
jet du  traitement  à  réserver  à  la  Rente  extérieure.  Des 
conseils  ont  pu  lui  être  donnés,  des  polémiques  ont  pu 
s'engager  sur  la  question  de  l'exemption  d'impôt  dont 
devrait  bénéficier  cette  dette,  mais,  jusqu'ici,  M.  Villa- 
verde  a  gardé  un  silence  complet,  -et  les  informations 
publiées  n'ont  eu  aucun  caractère  officiel  ni  officieux. 

Un  fait,  cependant,  vient  de  se  produire,  qui  nous 
■permet  d'entrevoir  les  projets  du  Ministre  et  qui  donne 
une  base  sérieuse  à  nos  déductions  :  c'est  la  publica- 
tion du  décret  paru  dans  la  Gaceta  du  15  courant  et 
dont  voici  la  traduction  complète  : 

Expûsé  des  motifs 

La  foi  du  17  mai  1898  a  ordonné  au  Gouvernement  de  V.  M. 
l'adoption  des  mesures  nécessaires  pour  qu'à  partir  de 
f'échéance  du  1"  octobre  1898  on  ne  payât  à  l'étranger  que 
les  coupons  de  fa  dette  extérieure  appartenant  réellement  et 
effectivement  à  des  étrangers. 

Conformément  à  cette  disposition  législative,  ont  été  pris 
les  ordres  ro3'aux  des  20  et  25  juin  1898. 

Par  le  premier,  il  a  été  prescrit  que  les  Déiégations  des 
finances  à  Paris,  Londres  et  Berlin  timbreront  les  titres  ap- 
partenant à  des  étrangers  et  [es  inscriront  dans  un  registre 
•où  seront  inscrits  le  nom  et  le  domicile  du  porteur.  Pour 
cette  présentation  et  cet  estampilfage,  un  délai  était  fixé  qui 
devait  expirer  le  30  du  même  mois  de  juin  1898.  Par  le  second 
des  ordres  royaux,  ce  terme  a  été  prorogé  jusqu'au  10  juillet 
suivant. 

Le  décret  royal  du  9  août  dernier  a  contenu  de  nouveaux 
règlements  pour  le  paiement  en  monnaie  étrangère  et  na- 
tionale des  coupons  de  la  dette  pulilique  extérieure,  suivant 
qu'ils  appartiennent  à  des  étrangers  ou  des  nationaux,  et 
entre  autres  règlements,  celui  qui  autorise  la  présentation 
des  titres  pour  leur  estampillage  et  leur  enregistrement  aux 
Délégations  des  finances  d'Espagne,  pour  que  soient  dûment 
justifiées  la  condition  d'étranger  et  la  propriété  des  valeurs 
qui  seraient  présentées. 

L'esprit  et  la  tendance  de  la  loi  et  des  dispositions  prises 
pour  son  application  ont  été  évidemment  dirigés  poiu-  sépa- 
rer un  jour  —  que  ce  soit  le  \"  octobre  1898  ou  une  au- 
tre date  postérieure  —  la  dette  de  l'Etat  qui,  pour  appartenir 
:i  des  étrangers,  doit  conserver  un  domicile  à  l'étranger,  de 
celle  qui,  parce  qu'elle  est  possédée  par  des  espagnols,  a 
perdu  celte  condition,  conformément  aux  dispositions  de  la 
loi  du  17  mai  1898. 

On  ne  conçoit  pas  le  but  de  l'estampillage  ni  celui  de  l'en- 
registrement si  les  registres  restent  indéfiniment  ouverts.  Par 
suite,  le  Ministère  soussigné,  en  présence  de  la  double 
nécessité  d'autoriser  les  opérations  préliminaires  au  paiement 
du  coupon  du  1"  juillet  prochain,  et  de  proposer  dans  un  bref 
délai  aux  Chambres  du  Royaume,  avec  l'autorisation  de 
V.  M.  et  d'accord  avec  le  Conseil  des  Ministres,  les  mesures 
réclamées  pour  la  liquidation  des  obligations  et  des  dettes  de 
la  guerre,  doit,  comme  une  des  bases  fondamentales  de  son 
pénible  travail,  connaître  avec  exactitude  quelle  partie  de  la 
dette  extérieure  est  domiciliée  actuellement  à  l'étranger  et 
quelle  autre  partie  est  soumise  au  régime  établi  par  la  loi 
pour  les  titres  appartenant  à  des  Espagnols.  Dans  ce  but,  il 
propose  à  V.  M.,  d'accord  avec  le  Conseil  des  Ministres,  de 
fermer  les  registres  détenus  par  les  délégations  des  iinances 


d'Esi)agnc  à  Londres,  Paris  et  Berlin,  en  vertu  des  disposi- 
tions précitées. 

Telles  .sont,  Madame,  les  motifs  du  projet  de  décret  ci-joint. 

Madrid,  13  mai  1899. 
Raimondo  Eernandez  'Villaverde 

Décret  royal 

Sur  la  proposition  du  Ministre  des  Iinances,  d'accord 
avec  le  Conseil  des  Ministres, 

Au  nom  de  mon  auguste  fils  et  Roi  don  Alfonso  XIII 
et  comme  reine  régente  du  royaume, 

•Je  décrète  ce  qui  suit  : 

«  Article  premier.  —  A  partir  du  jour  de  la  publica- 
tion de  ce  décret,  n'aura  plus  lieu  aucune  inscription 
sur  les  registres  ouverts  dans  les  délégations  de  l'Ad- 
ministration des  finances  espagnoles  à  Londres,  Paris 
et  Berlin,  afin  que  l'on  puisse  prendre  note  des  titres 
de  la  Dette  extérieure  de  l'Espagne  qui  sont  entre  les 
mains  des  étrangers. 

«  Art.  ^.  —  Les  délégations  susdites  enverront  à  la 
Direction  Générale  de  la  Dette,  dans  les  limites  du 
délai  que  celle-ci  leur  fixera,  un  rapport  spécial  conte- 
nant la  série,  le  numéro  d'ordre  et  le  montant  des  ti- 
tres inscrits  sur  lesdits  registres.  » 

Donné  au  Palais,  le  13  mai  1899. 

Maria  Cristina. 

La  publication  de  ce  décret  a  été  accueillie  de  façon 
diverse.  D'aucuns  ont  prétendu  que  le  Gouvernement 
espagnol  avait  simplement  voulu  connaître  l'impor- 
tance de  la  dette  Extérieure  possédée  parles  étrangers. 
Nous  ne  nous  attarderons  pas  à  discuter  ce  singulier 
argument  :  les  rapports  des  délégations  financières 
parvenaient  régulièrement,  en  effet,  au  Gouvernement 
et  le  public  a  été  tenu  fidèlement  au  courant  des  ins- 
criptions faites.  Ce  n'est  donc  pas  à  un  simple  besoin 
de  statististique  que  répond  le  décret  actuel. 

Le  marché  de  Paris  a  voulu  voir  dans  cette  me- 
sure un  prélude  à  l'exemption  de  tout  impôt  pour 
les  titres  de  la  Rente  Extérieure  possédés  parles  étran- 
gers. En  analysant  attentivement  les  termes  du  décret, 
nous  devons  reconnaître  que  cette  explication  paraît 
être  parfaitement  fondée.  Si  le  Ministre  des  finances 
avait  l'intention  de  n'établir  aucune  distinction  entre 
la  Dette  intérieure  et  la  Dette  extérieure,  il  n'aurait  eu 
aucun  besoin  de  prendre  les  dispositions  que  l'on 
connaît.  Au  contraire,  dans  son  exposé  des  motifs, 
M.  Villaverde  a  écrit  que,  pour  établir  le  projet  de  ré- 
formes et  de  liquidation  qu'il  doit  soumettre  aux  Cortès, 
il  est  essentiei  qu'il  connaisse  exactement  Vimpor- 
tance  de  la  Dette  extérieure  doinicdiée  à  Vétranger  et 
de  la  Dette  soumise  au  régime  créé  par  la  loi  pour 
les  litres  appartenant  à  des  Espagnols.  Il  consacre  donc 
la  distinction  établie  déjà  parlaloi  de  l'a/Tidavi^,  main- 
tenue par  les  dispositions  subséquentes  :  or,  cettedistinc- 
tion  serait  absolument  inutile  si  le  Gouvernement  es- 
pagnol voulait  appliquer  le  même  traitement  à  toute  la 
Dette  pubhque,  comme  le  lui  conseillent  les  organes  de 
l'opposition. 

C'est  un  fait  à  constater,  en  effet,  que  la  campagne 
dirigée  en  Espagne  contre  tout  traitement  de  faveur 
réservé  à  la  Dette  extérieure  domiciliée  à  l'étranger  est 
conduiteparl'opposifion,  qui  en  fait  une  arme  politique. 
Les  journaux  officieux  constatant  qu'aucune  déclara- 
tion n'a  été  faite  qui  leur  permît  de  prendre  position, 
restent  dans  l'expectative.  Il  n'y  a  que  quelques  jour- 
naux indépendants,  plus  clairvoyants  que  les  autres, 
plus  soucieux  des  intérêts  matériels  du  pays,  qui 
clierchent  à  éclairer  l'opinion  publique  et  à  lui  mon- 
trer les  raisons  militant  en  faveur  d'une  distinction 
à  établir  entre  les  deux  parties  de  la  Dette. 

Parmi  ces  journaux,  nous  citerons  principalement  un 
important  organe  économique,  la  Estafela,  de  Madrid, 
qui  vient  de  publier  sur  le  privilège  de  l'Extérieure  un 
article  fort  remarqué.  Notre  confrère  s'y  attache  à 
montrer  que  la  situation  n'est  pas  aussi'simple  que 
d'aucuns  le  croient  et  si,  en  principe,  toutes  les  dettes 
du  pays  doivent  avoir  le  même  traitement,  les  termes 
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du  problème  se  modifient  sensiblement,  quand  il  s'agit 
de  régler  la  liberté  d'action  du  Gouvernement  en  ce 
qui  concerne  l'Extérieure. 

Il  y.  a,  en  effet,  la  promesse  faite  jtar  l'ambassadeur 
d'Espagne  à  Londres  aux  créanciers  réunis  pour  l'ac- 
ceptation de  la  convention  de  1882,  déclaration  d'après 
laquelle  les  coupons  de  la  nouvelle  dette  émise  en  repré- 
sentation de  l'ancienne  resteraient  exempts  de  tout 
impôt.  Cette  promesse  a  été  ratinée  et  approuvée  en 
■pleines  Cortès  par  le  ministre  des  finances  d'alors  : 
M.  Caniacho. 

On  n'a  pas  manqué  d'objecter  que  la  conversion  en 
1883  de  la  dette  de  1876  équivalait  à  une  novation  du 
contrat  et  que,  par  suite,  toutes  les  stipulations  corres- 
pondant à  l'ancienne  dette  qui  n'ont  pas  été  reproduites 
expressément  dans  le  nouveau  règlement  restent  sans 
effet.  «  Mais,  écrit  La  Estafela,  d;ins  une  question  d'or- 
dre international,  ces  habiletés  sont  sans  valeur,  quand 
elles  tendent  à  considérer  comme  nulles  les  déclarations 
et  promesses  faites  par  la  bouche  du  représentant  offi- 
ciel d'une  nation,  alors  que  son  Gouvernement  Les  a 
endossées  et  approuvées  solennellement.  » 

Sur  ce  point,  il  ne  peut  donc  y  avoir  de  discussion. 
Une  autre  objection  est  fondée  sur  la  généralité  de  la 
promesse  et  sur  ce  fait  que  M.  Camacho  l'a  éten- 
due en  termes  exprès  à  la  rente  intérieure  créée  dans 
les  mêmes  circonstances.  Or,  l'Intérieure  a  été  frappée 
de  nouveaux  impôts  depuis  1882. 

L'argument  aurait  une  valeur  si  les  nouvelles  charges 
cfai  ont  pesé  sur  le  coupon  de  cette  rente  avaient  été  sup- 
portées également  par  l'Extérieure,  mais  ce  n'est  pas 
le  cas  et  on  ne  peut,  dès  lors,  induire  de  l'abandon  de 
leurs  droits,  consenti  implicitement  par  les  porteurs  de 
la  rente  intérieure,  un  égal  renoncement  de  la  part  des 
porteurs  de  l'Extérieure. 

On  voit  donc,  par  cette  différence  dans  l'observation 
des  promesses  et  stipulations  communes  aux  deux 
classes  de  Dettes,  que  le  Gouvernement  a  toujours  établi 
une  distinction  entre  elles  et  a  donné  à  l'Extérieure  un 
caractère  privilégié. 

Ce  caractère  a  été  encore  accentué  par  d'autres  me- 
sures, notamment  la  fameuse  loi  relative  à  l'estampil- 
lage etl'af'fidavil.  >•  Par  cette  loi,  écrit  la  Eslafeta,  le 
porteur  étranger  d'Extérieure  estampillée  s'est  con- 
sidéré légalement  dans  une  situation  plus  forte,  puis- 
qu'il aeu,  implicitement  reconnu  par  le  gouvernement, 
le  droit  nécessaire  pour  obtenir  un  traitement  différent. 
Son  titre  n'avait  rien  auparavant  qui  le  distinguât  du 
titre  de  môme  catégorie  possédé  par  un  Espagnol  : 
l'estampillage  lui  a  facilité  la  résistance  contre  toute 
aggravation  que  l'Etat  se  croirait  autorisé  à  imposer  par 
voie  législative  aux  porteurs  nationaux.  » 

La  situation  est  ainsi  nettement  établie.  Notre  excel- 
lent confrère  est  loin  d'approuver  le  traitement  privilé- 
gié réservé  à  l'Extérieure  par  les  déclarations  inconsi- 
dérées ou  les  fautes  que  les  anciens  Gouvernements 
ont  commises.  Mais  il  constate  que  des  droits  et  des 
devoirs  ont  été  ci'éés  et  que  le  Ministre  actuel  ne  peut 
se  soustraire  aux  engagements  pris. 

La  mesure  prise  ces  jours-ci  par  M.  Villaverde  nous 
prouve,  eu  tous  les  cas,  qu'il  reconnaît  la  nécessité  d'éta- 
blir une  distinction  entre  les  deux  classes  de  dettes  :  il 
poussera,  nous  l'espérons,  cette  distinction  jusc£u'à  sa 
dernière  conséquence  logique. 

En  faisant  ainsi,  il  agira  conformément  aux  princi- 
pes de  la  justice  et  de  l'équité  (|ui  sont  encore  les  meil- 
leurs principes  de  gouvernement;  il  relèvera  plus  haut 
encore  le  crédit  de  l'Espagne,  dont  la  Rente  extérieure 
deviendra  l'étalon;  il  resserrera  enfin  les  relations  éco- 
nomiques de  son  pays  avec  l'étranger.  Et  l'Espagne  a 
trop  pu  apprécier  le  prix  de  ces  relations  pour  qu'elle 
songe  à  y  renoncer,  au  moment  où  elles  vont  lui  être 
d'un  tel  àjjpui  pour  la  liquidation  de  son  passé  et  sa  ré- 
génération définitive. 

Georoes  Bourgarel. 


BANQUE  INTERNATIONALE  DE  PARIS 


Dès  le  7  avril  dernier,  et  dans  un  article  consacré  à 
la  Banque  Internationale  de  Paris,  nous  laissions 
pressentir  cfue  le' dividende  des  actions  de  cette  Société, 
pour  l'exercice  1898,  serait  fixé,  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration, à  30  fr.  Ainsi  que  nous  l'avons  fait  remar- 
quer dans  notre  Revue  Hebdomadaire  dit  Marché 
Financier  de  Paris  du  28  avril,  nos  prévisions  étaient 
bien  fondées  et,  comme  il  convient  de  le  faire  remarquer 
de  nouveau,  ce  dividende  est  répartiaux  80.000 actions 
formant  le  capital  actuel  de  la  Banque,  alors  que  pour 
l'exercice  1897,  les  50.000  actions  alors  existantes 
n'avaient  reçu  que  35  fr.  chaque. 

En  dépit  des  circonstances  défavorables  qui  se  sont 
produites  l'année  dernière  et  dont,  du  reste,  font 
mention  tous  les  rapports  de  nos  Sociétés  de  crédit,  la 
Banque  Internationale  de  Paris  a  donc  su  tirer  avan- 
tageusement parti  de  la  situation  à  laquelle  elle  est 
parvenue.  Sur  le  terrain  des  Entreprises  industrielles, 
il  ne  lui  a  peut-être  pas  été  permis  de  recueillir  tous 
les  bénéfices  qu'elle  était  en  droit  d'espérer  de  son 
initiative  et  de  son  activité  ;  néanmoins,  elle  a  su  tirer 
bon  parti  des  ressources  nouvelles  mises  à  sa  disposi- 
tion par  l'augmentation  de  son  capital,  et  les  profits 
qu'elle  a  réalisés  lui  auraient  permis  de  distribuer  au 
capital  actuel  un  dividende  équivalent  à  celui  de  1897, 
si  elle  n'avait  cru  devoir  amortir  les  frais  relatifs  à 
l'émission  des  actions  nouvelles,  ainsi  que  diverses 
dépenses  spéciales.  Parmi  ces  dernières  figurent,. notam- 
ment, celles  occasionnées  par  les  aménagements  nou- 
veaux auxquels  il  a  fallu  procéder  dans  des  bureaux 
devenus  aujourd'hui  insuffisants  à  ce  point,  que  le 
Conseil  d'administration  s'occupe,  présentement,  de 
s'assurer  une  autre  installation  mieux  appropriée  aux 
besoins  présents  de  la  Société,  et  pouvant  se  prêter 
plus  facilement  au  développement  de  ses  opérations  et 
de  ses  services. 

En  résumé,  les  bénéfices  de  l'exercice  même  se  sont 
établis  comme  suit  :  Pour  intérêts,  reports,  commissions, 
changes  et  divers,  2.565.852  fr.  89,  contre  1.583.836  fr.  51 
en  1897  ;  pour  fonds  publics  et  participations,  1  million 
232.84'i  fr.  54,  contre  1.705.361  fr.  71  l'année  précédente. 
D'où  un  total  de  profits,  pour  1898,  de  3.798.697  fr.  48, 
en  augmentation  de  509.499  fr.  21  sur  l'année  1897.  Par 
suite,  la  liquidation  de  l'exercice  se  présente  ainsi  : 

Francs 


Bénéfices  de  l'exœrciee   3.7D8.697  43 

Moins  : 

Frais  généraux,  imp^its,  patentes  et  contribu- 
tions, frais  d'études,  voyages,  amortissement 
complet  des  frais  relaiifs  à  l'augnientation  du 
capital,  ctc   1.191.^  96 

Reste^ comme  soMe   2.<j07.4l3  47 


représentant  les  bénéfices  nets  propres  à  l'exercice. 

Sur  ce  solde  il  a  été  prélevé,  pour  la  réserve  légale, 
conformément  à  l'article  44  des  statuts,  130.370  fr.  67. 
Il  restait  donc  2.477.042  fr.  80.  A  ce  montant,  il  con- 
vient d'ajouter  les  bénéfices  reportés  à  nouveau  de 
l'exercice  précédent,  soit  :  3.213.221  fr.  40.  On  obtient 
alors  un  total  de  5.690.264  fr.  20  qui  a  reçu  l'applica- 
tion suivante  : 

Fiiancs 

Rcpai'tition  d'un  dividende  do  5  0/0  aux  actions,  — 


soit  25  fr.  par  titre   2.000.000  « 

Prélèvement  d'une  sonume  de  444.444  fr.  40  sur 
laquelle  10  (t/0,  soit  44.444  fr.  44  reviennent 
aux  administrateurs,  le  fiolde  de  40O.(iO0  fr. 
permettant  de  compléter,  à  30  fr.,  le  dividende 

des  actions   444.444  44 

Excédent  dispcaible  à  reporter  à  nouveau  : 

Appartenant  aux  actionnaires   3.006.778  5'i 

Appartenant  au  Conseil  d'administr-ation   289.041  22 


5.690.264  20 


Par  suite,  les  réserves  diverses  de  la  Banque  Inler- 
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nationale  de  Paris  s'élèvent,  maintenant,  à  7.381,604 
francs  "S,  se  décomposant  comme  suit  : 

Francs 

Réserve  légale   1 . 494 . 82(i  23 

Fonds  de  prévoyance   2.880.000 

Boiiétices  reportée   ;j.006  778  54 

Ensemble   7.381.604  76 

D  faut  noter  que  ce  montant  appartient  exclusive- 
ment aux  actionnaires,  la  part  des  administrateurs  dans 
le  fonds  de  prévoyance  et  dans  les  bénéfices  reportés, 
soit  412.255  fr.  51,  étant  tenue  par  nous  à  part. 

Si  nous  nous  reportons  maintenant  au  bilan  de  la 
Société,  nous  trouvons  que  ses  exigibilités  et  disponi- 
lités  atteignent  :  les  premières,  31.857.607  f  r.  17  et  les 
secondes,  53.389.765  fr.  53.  Dans  ce  second  montant 
nous  ne  faisons  pas  figurer  :  les  avances  à  court  terme, 
les  avances  sm-  garanties,  les  comptes  courants  débi- 
teurs et  les  comptes  divers;  autrement,  nous  obtien- 
drions an  total  de  74.883.498  fr.  78.  De  même,  nous  ne 
faisons  pas  entrer  en  ligne  de  compte  les  participations 
et  les  immeubles,  ensemble  6.712.413  fr.  10.  On  peut 
donc  dire  que  la  situation  de  la  Banque  Internationale 
reste,  comme  précédemment,  des  plus  solide. 

Gomme  nous  l'avons  déjà  fait  si  souvent  remarquer, 
la  Banque  Internationale,  tout  en  poursuivant  l'ez- 
tension  de  ses  opérations  courantes  de  banque,  s'Inté- 
resse d'une  manière  toute  particulière  aux  affaires 
industrielles.  Elle  répond  ainsi  au  gré  du  public.  Or,  la 
liste  des  entreprises  dans  lesquelles  elle  s'est  intéressée 
ou  qu'elle  a  créées,  depuis  le  commencement  de  l'année 
1898,  est  longue.  Nous  ne  retiendrons  que  les  princi- 
pales, qui,  pour  la  plupart,  sont  déjà  bien  connues  de 
nos  lecteurs.  Citons  donc  :  Chemin  de  fer  Métropoli- 
tain de  Paris;  Compagnie  Générale  de  Traction; 
Compagnie  des  Transports  Electriques  de  l'Exposition 
de  1900;  Compagnie  Française  des  Voilures  Electro- 
mobiles  ;  Société  Métallurgique  de  l' Oural-Volga  ; 
Société  Générale  Française  de  Télégraphes  ;  Société 
Industrielle  d'Electricité;  Société  d'Industrie  Houil- 
lère de  la  Russie  Méridionale,  dont  la  Banque  avait 
entrepris  la  réorganisation  en  1892,  etc.  De  plus,  en 
raison  de  ses  relations  avec  la  Compagnie  Française 
de  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  elle  a  participé  aux 
principales  affaires  dont  cette  Société  s'est  occupée  et 
elle  acquis,  en  participation  avec  un  groupe  américain 
et  diverses  maisons  européennes,  les  tramways  de  la 
Havane  qu'une  Société  américaine  va  reprendre. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  la  Banque  a  pris  part  : 
à  la  conversion  des  Obligations  du  Crédit  Foncier 
Egyptien,  à  l'émission  des  Obligations  3  1/2  0/0  de 
la  Compagnie  Générale  des  Voitures  à  Paris,  des 
Obligations  4  0/0  de  la  Coynpagnie  des  Etablissements 
Lazare  Weiller.  des  actions  de  la  Société  Praneo- 
Suisse  pour  l'industrie  électrique,  de  l'Emprunt  Hel- 
lénique 2  1/2  0/0  garanti  par  les  Gouvernements 
français,  anglais  et  russe,  et  de  VEtnprunt  Finlandais 
3  1/2  0/0.  Enfin,  elle  s'est  largement  intéressée  dans 
l'Emprunt  Chinois  or  5  0/0  dont  l'émission  a  eu  lieu 
avec  un  entier  succès. 

Nous  avions  raison,  on  le  voit,  de  parler,  au  début, 
da  l'initiative  et  de  l'activité  de  la  Banqite  Internatio- 
nale.  Mais  ce  qu'il  nous  reste  à  dire,  c'est  que  les  ré- 
sultats d'un  grand  nombre  des  affaires  engagées  au 
cours  de  l'exercice  dernier  ne  figurent  pas  "an  bilan 
dressé  au  31  décembre  1898.  Notons,  entre  autres,  le 
Chemin  de  fer  M/'lropolitain  de  Paris,  la  Compagnie 
des  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  ainsi  que 
la  plupart  des  opérations  engagées  avec  la  Compagnie 
Française  des  Mines  d'or  et  d' Exploration.  On  peut 
donc  concevoir,  pour  l'année  1899,  les  plus  belles  espé- 
rances. 

Il  va  de  soi  que  les  actionnaires  de  la  Banque  Inter- 
nationale de  Paris  ont,  à  l'assemblée  générale  du 
15  courant,  fait  un  accueil  chaleureux  à  toutes  les 
communications  qui  leur  étaient  faites,  et  qu'ils  ont 
voté,  sans  aucune  observation  et  à  l'unanimité,  les  ré- 
solutions qui  leur  étaient  soumises.  Ajoutons  en  termi- 
nant, que  cette  Institution  se  prépare  certainement  un 
nouveau  succès  avec  l'émiasion  des  Oèligalions  4  0/0 


de  la  Société  Mélalhirgique  de  l'Oural-Volga  dont  la 
souscription  aura  lieu  le  25  courant,  comme  nous  le 
laissions  prévoir  samedi  dernier.  Ainsi  ([uo  nous  l'avan- 
cions alors,  le  prix  d'émission  a  été  fixé  à  482  fr.  50 
(480  fr.  75  pour  les  titres  qui  seront  libérés  à  la  répar- 
tition), et  l'intérêt  de  20  fr.  que  rapportent  ces  oblirra- 
tions  est  net  de  tout  impôt.  A.  Lechenet! 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  VOITURES  A  PARIS 


L'assemblée  générale  annuelle  de  la  Compagnie  Gé- 
nérale des  Voitures  à  Paris,  qui  s'est  tenue  le  29  avril 
dernier,  a  été  des  plus  intéressantes.  Non  seulement, 
en  effet,  les  actionnaires  avaient  à  approuver  les  comp- 
-  tes  de  l'exercice  1898,  mais  encore  ils  devaient  recevoir 
les  communications  du  Conseil  d'administration  tou- 
chant la  transformation  du  matériel,  transformation 
dont  il  a  été  tant  parlé  antérieurement. 
Tout  d'abord,  examinons  les  comptes. 
Pour  la  Compagnie  Générale,  l'exercice  dernier  a 
été  des  plus  défavorables.  D'un  côté,  les  recettes  ne  se 
sont  élevées  q;u'à  21.159.243  fr.  45,  contre  21  millions 
392.187  fr.  14  en  1897,  d'où  une  diminution  de  232.943 
francs  69;  de  l'autre,  les  dépenses  ont  atteint  20  mil- 
lions 276.791  fr.  40,  soit  une  augmentation  de  858.561 
francs  07  sur  l'exercice  précédent.  Par  suite,  les  béné- 
fices nets  qui  se  chiffraient,  en  189"^,  par  1.973.956  fr.  81, 
sont  descendus  à  832.452  fr.  05,  d'où  ime  diminution 
d'une  année  à  l'antre,  de  1.091.504  fr.  76. 

Pour  expliquer  la  diminution  des  recettes,  il  faut  se 
rappeler  que  l'année  1898  a  été,  en  général,  difficile 
pour  les  industries.  La  guerre  hispano-américaine,  la 
tension  momentanée  des  rapports  enti-e  la  France  et 
l'Angleteire,  les  grèves  qui  ont  éclaté  à  Paris,  les 
malheureux  incidents  qui  se  sont  continués  à  l'inté- 
rieur, et  peut-être  même  l'approche  de  l'Exposition 
de  l^OO,  ont  nui  à  nombre  d'entreprises  et,  notamment, 
aux  transports  de  luxe,  pour  ainsi  dire.  La  capitale,' 
en  tait,  a  été  beauconp  moins  fi-équentée  qu'au  cours 
des  années  précédentes  et,  d'autre  part,  les  affaires, 
en  général,  ayant  été  moins  actives,  les  Parisiens  se 
sont  restreints  sur  l'emploi  d'un  mode  de  locomotion 
relativement  coûtenx. 

Voilà  donc  les  causes  de  dimiiMition  dans  les  recet- 
tes. Quant  aux  augmentations  de  dépenses,  elles  se 
décomposent  par  190.189  fi-.  87  pour  les  accidents  jugés, 
des  exercices  antérienrs  et  de  l'exercice  1898;  par 
170.616  fr.  20  pour  l'habillement  des  cochei-s  et,  sur- 
tout, p  ar  l'aggravation  des  charges  fiscales,  car,  en 
1898,  il  n'a  plus  été  question  de  l'épidérrrie  de  morve 
qui,  au  cours  des  années  1895, 1896  et  189/,  avait  causé 
à  la  Compagnie  une  perte  de  pins  de  2niillions  de  francs. 

Il  faut  reconnaître  que  les  charges  fiscales  frappent 
durement  la  Compagnie  Générale.  Elles  représentent, 
pour  1898,  sous  forme  de  taxes,  impôts  et  octroi,  un 
montant  de  3.660.408  fr.,  supérieur  de  475.214  fr.  à 
celui  acciUBé  en  1897,  ex>ercioe  qui^  déjà,  en  raison  dea 
naesures  nouvelles  adoptées  en  1896,  s'était  signalé  par 
une  aggravation  s'élevant  à  1.545.278  fr.  51.  Aussi, 
pendant  que  les  actionnaires  se  trouvent  mis  en  pré- 
sence d'un  solde  bénéficiaire  de  882.452  fr.  05,  l'Etat  et 
la  Ville  de  Paris  perçoivent-ils  une  somme  plus  de  qua- 
tre fois  supérieure. 

Il  n'y  a  plus  alors  à  s'étonner  si  le  dividende  qui, 
pour  1897,  s'élevait  à  28  f  r.  80,  a  dû  être,  en  1898,  con- 
sidérablement réduit.  On  l'a  fixé,  comme  on  sait,  à  16 
francs  par  action  de  capital,  et  voici  comment  s'est 
établie  la  répartition,  qne  nous  rapprocJioas  de  celle  à 
laquelle  il  avait  été  procédé  l'amiée  dernière  : 

1897  1898 

,  (En  frajncs') 

Ben&fices  nets  de  l'exercioe   1.973.956  81   882.452  05 

dont  il  faut  déduire  : 
5  0/0  pour  la  réserve  légale.   93.697  84     44.122  60 

1.875.258  97  838.329  45 

L  amortissejjûemt  des  actions  a 

absorbé                                          58.000   »  60 . 500  » 

SGi4es  disponibles               1 , 817 . 258  97  777.829  45 
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En  1897,  I3  solde  disponible  avait  permis,  tout 
d'abord,  d'attribuer  aux  actions  le  dividende  statutaire 
de  25  francs  par  titre.  Mais,  cette  fois,  la  somme  de 
777.829  fr.  45,  à  laquelle  il  convient  d'ajouter  le  solde 
reporté  de  1897,  soit  6.279  fr.  35,  n'a  laissé  qu'un  mon- 
tant à  distribuer  de  784.1(8  fr.  80.  En  donnant  aux 
actions  13  fr.  40  de  dividende,  on  employait  une  somme 
de  782.372  fr.  40  et  il  ne  restait  à  reporter  à  nouveau 
que  1.736  fr.  40.  C'est  alors  que  le  Conseil  a  cru  pou- 
voir ulil'ser  la  réserve  (-xtraordinaire  de  prévoyance, 
qui  s'élevait  à  150.000  fr.  Sur  cette  somme,  14.000  fr. 
revenaient  statutairement  au  Conseil  d'administration. 
Il  restait  alors  136.000  fr.  appartenant  aux  85.000 
actions  formant  le  capital  social  et  que  le  Conseil  leur 
a  répartis  à  raison  de  1  fr.  60  par  action,  tant  ordinaire 
que  de  jouissance.  En  conséquence,  le  dividende  des 
actions  ordinaires  a  pu  être  porté  à  15  fr.  (13  fr.  40 
-)-  1  fr.  60)  et  le  dividende  des  actions  de  jouissance  a 
été  fixé  à  1  fr.  60. 

Nous  n'avons  pas  l'intention  d'entrer  dans  tous  les 
détails  que  fournissent  et  le  rapport  préliminaire  du 
Conseil  d'administration  et  le  rapport  supplémentaire 
lu  aux  actionnaires.  Mentionnons,  toutefois,  qu'au 
passif,  le  chapitre  «  obligations  »  est  en  augmentation 
de  11.576.000  fr.,  valeur  nominale  des  23.152  obligations 
émises  conformément  aux  décisions  prises  par  l'as- 
semblée générale  du  26  novembre  1898.  Cette  émission 
a  eu  lieu  en  même  temps  qu'il  était  procédé  à  la  conver- 
sion des  obligations  1888  4  0/0  en  obligations  3  1/2  0/0. 
L'opération  s'est  exécutée,  dit  le  rapport,  dans  les  meil- 
leures conditions.  Elle  avait  été,  au  reste,  garantie  par 
un  grand  Etablissement  financier  de  Paris,  et  les  deux 
tiers  des  obligataires  anciens  ont  accepté  de  recevoir 
des  obligations  nouvelles  en  remplacement  de  leurs 
titres. 

Quant  à  la  question  des  voitures  automobiles,  il  res- 
sort et  des  explications  fournies  et  des  informations 
que  nous  avons  recueillies,  que  si  la  Compagnie  Géné- 
rale n'a  encore  été  à  même,  jusqu'ici,  que  de  mettre 
en  circulation  un  nombre  très  restreint  de  nouveaux 
véhicules,  c'est  en  raison  de  circonstances  indépen- 
dantes de  sa  volonté. 

Depuis  quelque  temps,  vingt  voitures  à  traction 
électrique  circulent  dans  les  rues  de  Paris.  Elles  au- 
raient dû  sortir,  plus  nombreuses  encore,  dès  le 
1er  novembre  1898,  —  on  comptait  sur  50  pour  cette 
date,  et  sur  50  pour  le  1er  janvier  dernier,  —  si  la 
Compagnie  n'avait  pas  eu  à  enregister  un  mécompte. 

Aux  dates  voulues,  cent  voiture?,  plus  dix  en  ré- 
serve, avaient  été  tenues  prêtes.  Malheureusement,  par 
suite  d'un  manque  de  parole  d'un  fournisseur,  — 
circonstance  qui  a  donné  lieu  à  un  procès  en  cours, 

—  les  accumulateurs  firent  défaut.  Une  autre  So- 
ciété fut  choisie  qui  accepta  de  fournir,  pour  fin 
mars  dernier,  vingt  accumulateurs.  Ces  accumulateurs 

—  il  en  faut  deux  par  voiture  —  servirent  aux  dix 
fiacres  automobiles  qui  apparurent  dans  Paris  au 
cours  des  fêtes  de  Pâques.  Depuis,  il  en  fut  fourni 
d'autres,  et  dix  nouvelles  voitures  furent  mises  en 
circulation.  C")mme  les  livraisons  d'accumulateurs  se 
poursuivent  au  fur  et  à  mesure,  la  Compagnie  mettra 
sous  peu  en  circulation  les  autres  fiacres .  automo- 
biles qui  sont  prêts  à  sortir,  mais  il  est  bon  de  prendre 
en  considération  que,  pour  le  moment  au  moins,  la 
Compagnie  ne  songe  pas  à  la  transformation  complète 
de  son  matériel. 

Elle  a,  en  effet,  décidé  de  procédera  un  essai  qui 
doit  porter  sur  cent  voitures.  Ces  cent  voitures  suffi- 
ront pour  établir,  au  bout  d'un  certain  temps,  les 
avantages  de  la  traction  mécanique.  Ce  n'est  qu'après 
connaissance  des  résultats  acquis  par  l'expérience, 
que  le  Conseil  d'administration  étudiera  la  question 
dans  son  ensemble  et  soumettra  aux  actionnaires,  s'il 
y  a  lieu,  les  voies  et  moyens  à  adopter  pour  réaliser, 
en  son  entier,  le  plan  de  transformation  du  matériel 
de  la  Compagnie. 

Si  les  expériences  auxquelles  on  procède  actuellement 
réussissent,  la  Compagnie  aura  à  faire  face  à  d'im- 
portantes dépenses.  Les  cent  premières  voitures  ont 


coûté  environ  10.000  francs  pièce.  On  voit  donc  les 
débours  qu'occasionnera  la  transformation  d'une 
■grande  partie  du  matériel  roulant.  Il  est  vrai,  que  par 
contre,  et  s'il  est  prouvé  que  l'électricité  coûte  moins 
cher  que  la  traction  animale,  d'importantes  économies 
pourront  être  réalisées  dans  le  tratic. 

En  résumé,  pour  la  Compagnie  Générale  des  Voilu- 
res  à  Pai  is,  il  faut  savoir,  maintenant,  attendre.  Son 
président,  M.  Bixio,  est  un  homme  d'initiative,  très 
persévérant,  très  énergique,  qui  a  la  confiance  de  ses 
actionnaires.  Espérons  qu'il  aura  aussi  la  réussite. 

P.  B. 


LES  ILES  SAMOA 


La  question  des  îles  Samoa  ayant  failli  susciter  un 
conflit  entre  l'Allemagne  d'une  part  et  l'Angleterre  et  les 
Etats-Unis  d'autre  part,  nous  croyons  devoir  donner 
quelques  renseignements  sur  la  situation  de  ces  îles. 

Elles  se  trouvent  à  3.220  kilomètres  environ  au 
sud  et  483  kilomètres  à  l'ouest  des  îles  Havaï  et  à 
14  degrés  au  sud  de  l'Equateur  ;  elles  sont  presque 
en  ligne  droite  entre  San  Francisco  et  r.\ustralie, 
un  peu  au  sud  de  la  ligne  de  navigation  réunissant  les 
îles  Philippines  au  canal  projeté  de  Nicaragua  ou  de 
Panama.  Leur  importance  spéciale  se  trouve  donc 
plutôt  dans  leur  situation  comme  station  de  charbon 
que  dans  leur  valeur  commerciale;  leur  population  est, 
•en  effet,  fort  restreinte  et  leur  commerce  presque  nul. 

Le  groupe  est  formé  de  douze  îles,  dont  deux  inhabi- 
tées ;  leur  surface  totale  est  de  2.737  kilomètres  carrés, 
et  leur  population,  d'après  les  dernières  évaluations, 
se  compose  de  36.000  individus,  dont 200 sujets  anglais, 
125  allemands,  25  américains,  25  français  et  25  de  di- 
verses nationalités.  Les  35.600  indigènes  appartiennent 
à  la  race  polynésienne. 

Cette  population  se  trouve  principalement  dans  les 
trois  îles  d'Upolou  (16.600),  Savaii  (12.500)  et  Tutuila 
(3.700).  Ces  îles  sont  d'une  origine  volcaniques,  mais 
leur  sol  est  fertile  et  produit  la  noix  de  coco,  le  coton, 
le  sucre  et  le  caté  ;  le  premier  de  ces  produits  est  de 
beaucoup  le  plus  important  :  on  en  tire  le  copra  du 
commerce,  article  dont  l'exportation  s'est  élevée,  en 
1896,  à  12.565.909  livres,  évaluées  à  1.156.800  fr.  Cette 
exportation  est  surtout  allée  vers  l'Allemagne,  car  ce 
pays  en  contrôle  le  commerce  par  une  Compagnie  éta- 
blie depuis  longtemps  aux  îles  Samoa. 

Les  revenus  des  îles,  provenant  des  taxes  et  des 
droits  de  douanes,  ne  dépassaient  pas,  en  1894,  176.900 
francs  et  jusqu'à  1838  les  étrangers  seuls  ont  payé  des 
impôts  ;  l'année  dernière,  cependant,  un  droit  de  capi- 
tation  de  5  fr.  par  tête  a  été  imposé  aux  indigènes  :  les 
résultats  de  cette  perception  ne  sont  pas  encore  connus. 

Le  commerce  est  entre  les  mains  des  maisons  alle- 
mandes, anglaises  et  américaines,  mais  ces  dernières 
ont  pris  récemment  une  importance  plus  grande.  Les 
importations  générales,  qui  consistent  en  articles  de 
mercerie,  huiles,  tôle  galvanisée,  conserves  «t  bœuf 
salé,  avaient  été  de  1.520.775  fr.  en  1896;  elles  se  sont 
élevées  à  1.648.150  fr.  en  1897.  Les  exportations,  qui  ne 
se  composent  presque  que  de  copra,  ont  été  de  1.318.235 
francs  en  1896  et  de  1.195.975  fr.  en  1897. 

En  1897,  77  vaisseaux  déplaçant  81.736  tonnes  (Angle- 
terre, 41.527  tonnes  ;  Etats-Unis,  31.729;  Allemagne, 
1.266)  sont  entrés  dans  le  port  d'Apia,  sans  compter  les 
navires  de  guerre. 

Quant  à  la  circulation  monétaire,  le  traité  de  1889, 
dont  nous  parlons  plus  loin,  a  reconnu  la  monnaie 
américaine  comme  monnaie  d'échange  du  pays  ;  mais 
l'or  et  l'argent  anglais  s'y  trouvent  presque  exclusive- 
ment au  taux  de  4  sh.  par  dollar. 


Ces  brèves  notes  nous  montrent  que  l'importance  de 
ces  îles  est  fort  mince  ;  il  n'en  est  pas  moins  vrai  qu'à 
cause  de  leur  situation  géographique,  les  îles  Samoa 
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ont  été,  depuis  longtemps,  l'objet  des  convoitises  de 
l'Angletorre,  de  l'Allemagne  et  des  Etats-Unis. 

Le  Gouvernement  de  ces  îles  avait  appartenu  de 
temp.?  immémorial  aux  deux  maisons  royales  de 
Malietoa  et  Tupea  ;  en  1873,  sur  la  proposition  des 
résidents  étrangers,  une  Chambre  des  nobles  et  une 
Chambre  des  représentants  furent  établies  avec  Ma- 
lietoa et  le  chef  de  la  maison  de  Tupea  comme  rois. 
Dans  la  suite,  le  pouvoir  revint  à  Malietoa  seul,  mais 
celui-ci  fut  déposé  en  1887  par  le  Gouvernement  de 
Berlin,  sous  prétexte  de  mauvais  traitements  inlligés 
aux  sujets  allemands  résidant  dans  l'île  et  Malietoa, 
fut  déporté  en  Nouvelle-Guinée,  puis  aux  Gamérons, 
enfin,  à  Hambourg.  En  même  temps,  Tamosese,  chef 
iTidigène,  fut  proclamé  roi  par  les  Allemands,  cela  en 
dépit  des  protestations  des  Consuls  anglais  et  améri- 
cains. Mataafa,  parent  de  Malietoa,  fit  la  guerre  à 
Tamosese  et  réussit  à  le  détrôner. 

En  1889,  une  conf-^rence  eut  lieu  à  Berlin  entre  les 
représentants  de  l'Allemagne,  de  l'Angleterre  et  des 
Etats-Unis  ;  il  en  résulta  un  traité  garantissant  la 
neutralité  des  îles  et  donnant  des  droits  égaux  aux 
sujets  des  trois  puissances  signataires. 

Le  traité  reconnaissait  l'indépendance  du  Gouverne- 
ment de  Samoa  et  le  droit  pour  les  indigènes  d'élire  un 
roi  et  de  choisir  une  forme  de  Gouvernement  d'après 
leurs  lois  et  leurs  coutumes.  Une  Cour  suprême  fût 
établie  à  Samoa  (dont  le  juge  est  actuellement  un 
Américain)  ;  à  ce  tribunal,  doivent  être  portées  toutes 
les  contestations  relatives  aux  droits  de  propriété  et 
toutes  les  affaires  entre  indigènes  et  étrangei-s. 

En  même  temps,  le  traité  interdisait  toute  aliénation 
future  dfs  terres,  sauf  quelques  exceptions  .déter- 
minés ;  il  fixait  la  capitale  à  Apia  et  nommait  une 
Commission  chargée  d'examiner  les  titres  de  propriété 
présentés  par  les  étrangers  sur  les  terres  achetées  aux 
indigènes.  Cette  Commission  confirma  la  possession  de 
75.000  acres  de  terre  aux  Allemands,  36.000  aux  Anglais, 
21.000  aux  Américains. 

En  même  temps,  Malietoa  était  réinstallé  en  novem- 
bre 1889;  il  garda  le  pouvoir  jusqu'à  sa  mort,  survenue 
le  22  août  1898.  L^s  Consuls  étrangers  prirent  à  cette 
date  la  direction  des  affaires,  en  attendant  l'élection 
d'un  successeur. 

C'est  à  la  suite  de  cette  élection  qu'un  désaccord  est 
survenu  entre  les  représentants  des  trois  puissances 
et  qu'un  conflit  a  éclaté,  dont  on  a  craint  les  consé- 
quences. 

Les  trois  pays  intéressés  viennent  de  décider  l'envoi 
à  Apia  d'une  Commission  internationale,  mais  une 
circonstance  en  compliquera  singulièrement  les  tra- 
vaux :  c'est  l'adoption,  imposée  par  l'Allemagne,  du 
principe  de  l'unanimité  pour  les  délibérations  des  Com- 
missaires. 

Malgré  ces  difficultés,  il  est  difficile  de  croire  que  les 
choses  puissent  se  compliquer  pour  un  objet  aussi 
mince  :  le  seul  côté  de  cette  question  qui  puisse  nous 
intéresser,  c'est  de  savoir  si  les  relations  de  l'Alle- 
magne avec  les  Etats-Unis  et  l'Angleterre  ne  subiront 
pas  le  contre-coup  de  ce  différend. 

G.  B. 


LA  GRÈVE  DES  FACTEURS  DES  POSTES 


A  la  suite  du  rejet,  par  le  Sénat,  du  crédit  de  2  mil- 
lions de  francs  inscrit  au  Budget  de  1899,  et  qui  avait 
pour  objet  d'augmenter  le  traitement  de  début  des 
sous  agents  des  Postes,  ley  facteurs  des  Postes  de 
Paris  se  sont  mis  en  grève  hier  matin.  Il  s'ensuit  que 
plusieurs  de  nos  correspondances  de  l'étranger,  notam- 
ment celle  de  Bruxelles,  ne  nous  sont  pas  encore  par- 
venues à  l'heure  où  nous  mettons  sous  presse. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  Avuri.  1899 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  P'rance 
pendant  les  quatre  premiers  mois  de  l'année  1899. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
30  avril  1899,  à  1.448. 27."). 000  fr.  et  les  exportations  à 
1.178.210.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
d'avril  : 

AVRIL 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS              1899  1898  Dif.  en  1899 

Objets  d'alimentation       91.805  129.7^0  —  38.42.5 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   200.265  198.068  +  2.197 

Objets  fabriqués   54.961  52.735  -f-  2.-526 


Totaux   346.531  330.233  —  33.702 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  57.474  58.767  —  1.293 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   114  481  87  137  -f  27.344 

Objets  fabriqués   17S.893  168. .539  -f  10.3)4 

Colis  postaux   17.186  14.587  -(-  2.599 


Totaux   368.034       329.030      +  39.0(14 


Le  tableau  suivant  donne,  du  1er  janvier  au  30  avril 
1899,  le  mouvement  du  commerce  extérieur  comparé 
à  celui  de  l'année  1898  : 


QUATRE  PREMIERS  MOIS 


(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1899 

1898 

Différences 

Objets  d'alimentation 

340.166 

479.236 

139.070 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

890.460 

817. 8Î4 

+ 

72.586 

Objets  fabriqués 

217.649 

211.065 

+ 

6.. 584 

Totaux  

1.441275 

1.508.175 

59.900 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 

176.776 

191.000 

14.221 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

341.314 

295.4^9 

+ 

45.865 

Objets  fabriqués  

51'6.356 

580.807 

15.549 

63. 76 4 

54.324 

+ 

9.440 

Totaux  

1.178.210 

1.121,580 

56.630 

Informatioiis  Éconiips  et  FlnaociÈres 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Un  dernier  versement  est  appelé,  du  15  au  31  mai,  sur  les 
oMigations  de  l'Einprunt  2  1/2  0/0  1892  de  la  Ville  de  Paris, 
à  raison,  savoir  : 

De  75  fr. ,  net  68  fr.  01,  après  déduction  d'un  coupon  de 
6  fr.  99  par  obligation  entière  ; 

Et  de  18  fr.  75,  net  17  fr.  02,  après  déduction  d'un  coupon 
de  1  fr.  73  par  quart  d'olîligation. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  25  mai',  lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables 
qu'en  titres  entièrement  libérés. 

Jusqu'à  l'échange  des  titres  provisoires  contre  les  titres 
délinitifs,  ces  obligations  continueront  à  être  inscrites  à  la 
Cote  sons  une  rubrique  spéciale. 

En  liquidation  de  fin  mai,  les  livraisons  se  feront  exclu- 
sivement en  titres  libérés. 


Un  versement  de  150  fr.  plus  les  intérêts,  soit  150  fr.  737, 
étant  appelé  le  31  mai  sur  les  obligations  non  libérées  de 
l'Emprunt  Chinois  5  0/0  1898, 

La  Chambre  Syndicale  a  décidé,  qu'à  partir  du  25  mai,  les- 
dites obligations  ne  se  négocieront  plus  qu'en  titres  libérés  de 
332  fr.  50  ; 

En  liquidation  do  fin  mai,  les  livraisons  se  feront  exclusi- 
vement en  titres  libérés  de  332  fr.  50. 
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Depuis  le  18  mai,  les  5.525  obligations  de  500  fr.  5  0/0, 
2'  série,  numérotées  de  3b572  à  44200,  de  laOmpagnie  Fran- 
çaise des  Câbles  Télégraphiques  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  preQiière  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  ral)rique  que  les  obligations  anciennes 
de  2'  série. 

Par  suite,  le  nombre  desdrtes  obligations,  négociables  sur 
notre  maoïehfi,  se  troore  porté  de  24.011  à  29.53tj  (n°»  142Q1  à 
44200;.   

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banqae  : 

l'J  mai  18  mai 

Or   1.8-25  977.818  1.S33M2TI6 

àrgent...    1.005  771269    i  210.S8i.023 
3  03l.7o2.117    3  044.316.739 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

r.    »  c     n    T3    •„  (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

ATances  sur  lingots  à  Paris  

Arancés  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avancés  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

^Tances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rêlites  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disppnïMês  

Rentes  immobilisées  

Sôtél  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  dçs  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  <les  succursales  •  

Blmploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

ni,prvp<!  (  17  mai  1834  

neseives  i  Ei-banques  département. 

mobilières  |  ^oi  du  9  juin  1^7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursaleis. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


12  mai 


18  mai 


3.031  752 

tl7 

3.044,316.739 

931 

68  693 

268. 68i 

836 

251 

721.499 

441 .885 

057 

448 

475.610 

3.560 

000 

2 

755.000 

8  614 

900 

8 

624  2)0 

195.543 

765 

198 

293.977 

•237.813 

942 

239 

036. 456 

180.000 

000 

180 

000.000 

10.000 

000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

98.924 

851 

9>i 

P24  851 

100.000 

000 

100 

000  000 

4.000 

000 

4 

000.000 

15.124 

606 

15 

2U.627 

4.213 

201 

4 

255.742 

8.407 

444 

8 

407.444 

32.524 

254 

34 

542.887 

4.644  547 

656 

4.654 

606.483 

182.500 

000 

182  500.000 

8.002 

313 

8 

002.313 

10.000 

000 

10 

OOÔ.OOO 

2.980 

750 

2 

980.750 

9.125 

000 

9 

125. ÔÔO 

4.000 

000 

4 

000.000 

8.407 

444 

8 

4Ô7.444 

3.761  387 

360 

3.742  791.925 

21.034 

782 

23 

.492  793 

13.371 

346 

12 

.285  205 

103.030 

396 

129 

.274  042 

404  217 

977 

398 

.485  397 

71.495 

.773 

77 

.192.455 

1  506 

774 

1 

.432.748 

12.061 

.280 

12.526.769 

2.052 

.562 

2 

052.562 

29  372 

.896 

30 

057  074 

4.644.547 

.65P 

4.£54.6C6.i80 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


24  mai 

21  mai 

20  mai 

20  mai 

18  mai 

1893 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.509  9 

3.595.5 

3.646  4 

3.667.3 

3.712.8 

Encaisse  

3.299.7 

3.241.9 

3.195  0 

3  092.5 

3.044  3 

Portefeuille  

HO  0 

586.6 

620  7 

809  9 

703  2 

Avances  aux  partie. 

292.9 

3,52.0 

350.1 

386  6 

437  3 

—       à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

192  6 

177  5 

176  1 

197  9 

129  3 

partie. 

501.8 

544.4 

490  i 

576.0 

475  7 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  O'O 

Prime  de  l'or  

pair 

pair 

pair 

3  0/00 

%  0/00 

Bénéfices  nets  

2.422  2 

4.108  0 

4.508.4 

5  010.5 

8.271 .0 

Banque  de  l'Indo-Chine.  —  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  )a  Banque  de  l'Indo-Chino,  présidée  par 
M.  Denormandie,  a  eu  lieu  le  17  mai. 

Elle  a  approuvé  les  comptes  do  l'exorcico  1898  et  fixé  à 
25  francs  par  action  {sur  lesquels  12  fr.  50  ont  été  déjà  payés, 
;'i  titre  d'acompte  le  2  janvier  dernier)  le  chiffre  du  dividende 
annuel  ;  ratifié  la  nomination  d'administrateur  de  M. _  Léon 
Miisson  en  remplacement  de  M.  Enders,  et  lenonvelé  pour 
uni:  période  de  cinq  années  les  pouvoirs  de  MM.  Demacliy  et 
ricnrolte,  administrateurs  sortaBts. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Curityba 

(lllldlom.)  (1)  1899  1898 

Fran^cs  Francs 

Recettes  du  mois  d'avril   343.785  386.560 

Recettes  des  mois  antérieurs   1.178.813  1.128.821 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   1.522.5M  1.515.381 

Recettes  liilométriqTies  annuelles  du 

mois  d'avril   87.682  42.370 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   41.799  41.526 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  Idl.)  (3) 

Recettes  du  mois  d'avril   275.141  317.157 

Recettes  des  mois  antérieurs   916. lUl  979.515 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   1.191.242  1.296.673 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'avril   10.939  12.610 

Recettes  kilométriques  anmielles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   11  846  12.889 


Compag^nie  Française  pour  l'Exploitation  des  Procé- 
dés Thomson-Houston.  —  L'assemblée  générale  a  eu  lieu 
le  4  mai,  sous  la  présidence  de  M.  Emile  Mercet,  président  du 
Conseil.  Après  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration et  du  rapport  des  commissaires,  l'assemblée  a  approuvé, 
à  l'unanimité,  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  approuve,  dans  toutes  leurs  par- 
ties, le  rapport  du  Conseil  d'administration  et  celui  des  com- 
missaires, ainsi  que  les  comptes  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils 
viennent  d'être  présentés  et  détaillés,  et  arrête  en  conséquence 
à  la  somme  de  3.142.055  fr.  72^  le  solde  créditeur  du  compte 
de  profits  et  pertes; 

2°  L'assemblée  fixe  le  dividende  de  l'exercice  1898  à  25  fr. 
par  action  ancienne,  en  sus  des  intérêts  à  5  0/0  sur  le  mon- 
tant nominal  de  chaque  action,  soit  ensemble  50  fr. 

Deux  acomptes  de  chacun  12  fr.  50,  soit  ensemble  25  fr., 
ayant  été  distribués,  le  premier  le  1"  juillet  1898  et  le  second 
le  16  janvier  dernier,  le  solde  de  25  fr.  sera  payé  à  partir  du 
1"  juillet  prochain,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  la 
loi,  sur  les  actions  n"  1  à  50000. 

L'assemblée  décide  que  le  solde  du  compte  de  profits  et 
pertes,  montant  à  151.151  fr.  48,  sera  reporté  à  nouveau  à 
l'exercice  1S99; 

o°  L'assemblée  générale  réélit  comme  administrateurs  : 

MM.  A.  Postel-Vinay,  Eug.  Griffin,  E.  Thurnauer  et  Ch. 
Bui-rell,  administrateurs  sortants; 

4°  L'assemblée  générale  nomme  M.  Ch.  de  Loménie  admi- 
nistrateur de  la  Société  ; 

5°  L'assemblée  générale  décide  qu'il  y  a  deux  commissaires 
pouvant  agir  ensemble  ou  séparément  pour  le  rapport  à  faire 
à  l'assemblée  générale  sur  les  comptes  de  l'exercice  1899;  elle 
nomme,  pour  remplir  ces  fonctions  pendant  l'exercice  1899, 
MM.  Monnier  et  Béglet,  avec  faculté  pour  chacun  des  deux 
commissaires  d'accomplir  seul  le  mandat  ci-dessus,  en  cas 
d'empêchement  de  son  collègue  pour  une  cause  quelconque. 

Elle  fixe  à  1.000  fr  la  rémunération  de  chacun  d'eux; 

6°  L'assemblée  générale  donne,  en  tant  que  de  besoin,  et 
conformément  aux  termes  de  l'article  40  de  la  loi  du  24  juillet 
1867.  l'autorisation  à  ceux  des  administrateurs  qui  font  partie 
de  différentes  Sociétés  ou  maisons  ayant  des  rapports  d'affaires 
avec  la  Compagnie  Française  pour  l'Exploitation  des  Procé- 
dés Thomson-Houston,  de  conclure  des  affaires  avec  ladite 
Compagnie. 

A  l'issue  de  la  séance,  M.  le  président  Emile  Mercet  s'est 


liers  ou  complémentaires  sur  1  

sociales.  De  nombreux  actionnaires  ont  largement  profite  de 
cette  cordiale  invitation. 


Compagnie  Nouvelle  des  Tramways  de  Roubaix  et 
Tourcoing.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  dos  action- 
naires s'est  réunie  au  siège  social  à  Roubaix,  le  20  avril  1899. 

Les  comptes  de  l'exercice  1898  présentés  par  le  Conseil  d'ad- 
ministration ont  été  approuvés  à  l'unanimité  par  l'as.semblée. 

En  conséquence,  le  dividende  de  1898  a  été  fixé  à  35  fr.  par 
action  sur  lesquels  un  acompte  de  15  fr.  a  été  distribue  en 
janvier  dernier. 


(1)  Garantie  par  kilomètre  20.608  Ir. 
Î2)      —  -  5.084  fr. 
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L'assemblée  a  renouvelé  pour  trois  années,  le  mandai  de 
M.  Alfred  Joubert,  comme  membre  du  Conseil  d'admislration. 

I.c  Commissaire  dos  coniptos,  M.  Jules  Ligney  a  été  réélu 
pour  l'exercice  1899. 


compagnie  Lyonnaise  de  Tramways.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  dos  actionnaires  s'ect  réunie  au  siège  so- 
cial à  Lyon,  le  27  avril  1899. 

Les  comptes  de  l'exercice  1898,  présentés  par  le  Conseil 
d'administration  ont  été  approuvés  à  l'unanimité  d«  ras- 
semblée. ,  ,  „   ,  .  r>«  i. 

En  conséquence,  le  dividende  de  1898  a  été  fixe  a  30  Ir.  par 
action  sur  lesquels  un  acompte  de"10  fra.ïi«s  a  été  distribué  en 
janvier  dorniec. 

L'assemblée  a  renouvelé  pour  trois  années  le  mandat  de 
M.  J.  Plas.s«,  comme  membre  du  Conseil  d'administration. 

Le  Commissaire  des  comptes,  M.  Pokmus,  a  été  réélu  pour 
l'exercice  1899. 


Compagnie  Française  des  Voi«s  Ferrées  Economiques. 

—  L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  s'est  réu- 
nie au  siège  social,  le  29  avril  .1899. 

L'assemblée  a  approuvé,  à  l'unanimité,  les  comptes  présen- 
tés par  le  Conseil  d'administration  pour  l'exercice  1898. 

Le  dividende  de  1898  a  été  fixé  h  40  fr.  par  action,  sur  les- 
quels un  acompte  de  15  fr.  a  été  distribué  en  janvier  dernier 
et  150  fr.  par  part  de  fondateur. 

L'assemblée  a  réélu  pour  six  années.  M.  Henri  Ghavoix, 
comme  membre  du  Conseil  d'administration. 

L'assemblée  a  nommé  aux  fonctions  de  Commissaires  des 
comptes  pour  l'exercice  1899,  MM.  J.  Fiasse  et  Jules  Ligney. 


S<)ciété  Générale  des  Chaussitres  Françaises.  —  Les 

assemblées  générales  ordinaire  et  extraordinaire  ont  été  te- 
nues le  27  avril. 

En  tant  qu'ordinaire, -rassemblée  a  approuvé  les  comptes 
de  l'exercice  1893-1899  et  fixé  le  dividende  à  11  fr.  par  action 
et  60  fr.  à  la  part  de  fondateur.  Elle  a  renommé  MM.  Des- 
champs, Vallard  et  Vimard  commissaires  pour  l'exercice 
1899-1900. 

Puis,  l'assemblée  extraordinaire,  constituée  avec  le  même 
bureau,  a  délibéré  sur  le  rapport  du  Conseil  et  adopté  l'aug- 
mentation du  capital  de  la  Société  porté  de  8  millions,  à 
4.500.000  fr.  La  moitié  des  actions  nouvelles  est  réservée  à  la 
souscription  par  préférence  des  ancitns  actionnaires. 

L'émission  aura  lieu  à  115  fr.,  dont  40  fr.  en  souscrivant; 
les  75  fr.  restant  seront  appelés  selon  les  besoins  et  sur  avis 
du  GonseU. 


Docks  et  Entrepôts  de  Marseille.  —  Les  actionnaires 
de  la  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts  de  Marseille  se  sont 
réunis  le  28  avril  en  a3.semblée  annuelle  et  ils  ont  approuvé 
à  l'unanimité  les  résohxtions  suivantes  : 

I.  —  Sur  le  rapport  de  la  Commission  de  vérification  des 
comptes  et  conformément  à  la  proposition  du  Conseil  d'ad- 
ministration;, 

L'assemblée  générale  approuve  les  comptes  de  l'exereice 
1898. 

IX.  —  Sur  le  rapport  de  la  Commission  de  vérification  des 
comptes  et  conformément  aux  propositions  du  Conseil  d'ad- 
ministration. 

L'assemblée  générale  fixe  à  20  fr.  le  dividende  de  l'exercice 
1898  pour  chacune  des  75.618  actions  de  capital  existant  au 
1"  janvier  1898  et  autorise  le  prélèvement  sur  le  solde  dispo- 
nible d'une  somme  de  450.000  fr.  à  verser  au  fonds  de  pré- 
voyance, le  reliquat,  119.091  fr.  28,  devant  être  reporté  à 
l'exercice  en  cours. 

III.  —  Sur  la  proposition  du  Conseil  d'administration, 
L'assemblée  générale  réélit  administrateurs  pour  cinq  ans 

MM.  Bergasse,  Jouet-Pastré  et  Laugel,  dont  les  pouvoirs 
prenaient  fin  cette  année. 

IV.  —  L'assemblée  générale  décide  que  les  comptes  de 
l'exercice  1899  seront  soumis  à  l'examen  de  MM.  Pellet  et 
Delocre  avec  faculté  d'opérer  ensemble  ou  individuellement. 


Chemins  de  fer  de  Paris -Lyon-Méditerranée.  —  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  27  avril,  sous 
la  présidence  de  M.  Tirman,  président  du  Conseil  d'adminis- 
l  ration. 

Elle  a  ratifié  la  convention  intervenue  avec  l'Etat  pour  la 
suppression  du  compte  d'exploitation  partielle. 

Elle  a  donné  son  approbation  définitive  aux  comptes  de 
l'exercice  1897  et  approuvé  provisoirement  ceux  de  1898  en 
fixant  à  57  fr.  par  action  le  dividende  do  cet  exercice. 

Elle  a  enfin  nommé  administrateur  M.  Amédée  Girod  de 
l'Ain  et  réélu  les  administrateurs  sortants  :  MM.  Lefèvre- 


Pontaiis,  Charles  Mallet  et  le  baron  de  Nervo,  ain.si  que  les 
membres  do  la  Commission  do  vérification  dos  comptes  :  MM. 
do  la  Toujriierie,  de  llaynal,  Boyor,  de  Billy  cl  liou-ruet-Au- 
bertoL 


Compagnie  Générale  Française  de  Tramways.  —  L'as- 
semblée iionéride  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  1<!  27 
avril,  sous  la  prosidonce  de  M.  Rostang,  président  du  Conseil. 

AiJi'ès  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'administration  et 
<le  celui  des  commissaires,  les  résolutions  suivantes  ont  été 
votées  par  la  réunion  : 

1»  Apri's  avoir  ontemdii  la  lectuTo  des  rapports,  l'assemblée 
générale  déclare  approuver,  dans  toutes  leurs  parties,  le  rap- 
port du  Consf  il  d'administration,  le  bilan  et  les  comptes  de 
l'exercice  1898,  tels  qu'ils  lui  sont  présentés  ; 

2»  L'assemblée  générale^  adoptant  la  répartition  'des  béné- 
fices proposée  par  le  Conseil  d'administration,  fixe  le  dividendxî 
de  l'exercice  1898  à  27  fr.  50  par  action  ancienne  et  à  4  fr.  416 
par  action  nouvelle,  sous  déduction  des  impôts  de  financée; 
décide  que  ce  dividende  sera  mis  en  distribution  à  partir;  du 
1"  mai  prochain  et  approuve  le  report  à  nouveau  au  crédii 
des  actionnaires  de  88.936  fr.  82; 

3»  L'assemblée  générale  approuve  et  ratifie  la  convention 
intervenue  entre  la  Ville  de  Cambrai  et  la  Compagnie  à  la 
date  du  16  novembre  1898  pour  la  création:  d'ua  réseau  de 
tramways  dans  cette  ville  et  sa  banlieue  ; 

4»  L'assemblée  générale  donne,  en  tant  que  de  besoin  et 
conformément  aux  termes  de  la  loi  de  1867,  l'autorisation 
à  ceux  des  administrateurs  qui  font  partie  de  différentes  So- 
ciétés ayant  des  rapports  d'affaires  avec  la  Compagnie  Géné- 
rale Française  de  Tramways  de  conclure  des  affaires  avec 
la  "Compagnie  ; 

5»  L'assemblée  générale  donne  quitus  de  la  gestion  de  MM. 
les  administrateurs  AUain-Launay  et  Beamish,  décédés  ; 

6»  L'assemblée  générale  nomme  aux  fonctions  de  commis- 
saires des  comptes,  pour  l'exercice  1899,  MM.  Cliarton  et 
Monnier,  avec  faculté  d'agir  ensemble  ou  séparément  en  cas 
de  maladie  ou  d'empêchement,  et  fixe  leur  rémunération  à  la 
somme  de  1.000  fr.  pour  chacun  d'eux. 


Etablissements  Decauville  aîné.  —  L'assemblée  an- 
nuelle des  actionnaires  de  la  Société  des  Etablissements  De- 
cauville aîné  s'est  tenue  le  15  avrU,  elle  a  approuvé  à  l'una- 
nimité les  résolutions  suivantes  ; 

I.  _  L'assemblée  générale  après  avoir  entendu  lecture  des 
rapports  du  Conseil  d'administration  et  des  commissaires  en 
approuve  tous  les  termes  ainsi  que  les  comptes  et  bilan  de 
l'exercice  1898  qui  lui  sont  présentés. 

Elle  approuve  les  divers  amortissements  appliqués  aux 
immeubles,  à  l'outillage  et  aux  frais  de  constitution  de  la 
Société,  conformément  d'ailleurs  aux  décisions  prises  à  cet 
égard  par  les  assemblées  antérieures. 

Elle  approuve  également  l'amortissement  intégral  du  solde 
de  la  créance  Bernstein  pour  132.948  fr.  16,  ainsi  que  l'amor- 
tissement des  pertes  résultant  de  l'incendie  et  évaluées  à 
200.000  fr.  . 

Enfin,  elle  approuve  l'attribution  de  38.092  fr.  60  a  la  re- 
serve légale  et  décide  de  reporter  à  nouveau  le  solde  crédl'- 
teuT  du  compte  profits  et  pertes,  soit  890.811  fr.  20-. 

II.  —  L'assemblée  générale  réélit  comme  commissaires, 
pour  l'exercice  1899,  MM.  ZerUng  et  Tomasi  avec  faculté  pour 
eux  d'agir  ensemble  ou  séparément. 

III.  —  L'assemblée  approuve  les  opérations  et  marchés 
traités  avec  les  Sociétés  ou  entreprises  dans  lesquelles  les 
administrateurs  de  la  Société  peuvent  avoir  des  intérêts  di- 
rects ou  indirects. 

IV.  —  L'assemldée  générale  maintient  au  même  chiff"re^  de 
50.000  fr.  le  montant  des  jetons  de  présence  du  Conseil  d'ad- 
ministration. 


Compagnie  d'Assurances  Générales  sur  la  Vie.  —  Les 

actionnaires  de  la  Compagnie  d'Assurances  Générales^  sur  la 
vie  des  hommes  se  sont  réunis  le  25  avril  en  assemblées  or- 
dinaire et  extraordinaire,  sous  la  présidence  de  M.  le  baron 
Alph.  Mallet,  président  du  Conseil  d'administration. 

L'assemblée  ordinaire  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice 
1898,  qui  lui  étaient  soumis  et  fixé  le  dividende  de  cet  exercice 
à  1.000  francs  nets  par  action. 

MM.  le  baron  Alph.  :Mallet  et  Et.  Trubert,  administrateui'S 
sortants,  ont  été  réélus. 

MM.  Amédée  Dufaure,  le  comte  de  Peyronnet  et  le  marquis 
de  Saint-Pierre  ont  été  nommés  commissaires  pour  1899. 

L'assemblée  extraordinaire,  qui  s'est  tenue  ensuite,  a  pro- 
rogé la  Société  pour  une  durée  de  quatre-vingt-dix-neuf  ans, 
à  partir  du  12  février  1900  et  elle  a  approuvé  la  modification 
dans  ce  sens  de  l'article  2  des  statuts. 
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Compagnie  Générale  de  Traction.  —  Les  actionnaire.? 
de  la  Compagnie  Générale  de  Traction  se  sont  réunis  le  5  mai 
en  assemblée  ordinaire,  soiis  la  présidence  de  M.  Henrotte, 
président  du  Conseil  d'administration,  et  ont  approuvé  sans 
discussion  et  à  l'unanimité  les  résolutions  dont  voici  le  texte  : 

I.  —  L'assemblée  générale  approuve,  dans  toutes  leurs 
parties,  le  rapport  et  les  comptes  de  l'exercice  1808,  tels  qu'ils 
sont  présentés  par  le  Conseil  d'administration  et  les  commis- 
saires et  fixe  à  1.200.000  fr.  la  somme  à  répartir  aux  action- 
naires, soit  6  0/0  du  capital  social,  et  à  57.142  fr.  60  celle  à 
attribuer  aux  2  i. 500  parts  de  fondateur. 

Ces  répartitions  seront  mises  en  paiement  à  partir  du 
1"  juillet  1899,  sous  déduction  des  acomptes  payés  et  des 
impositions. 

II.  —  L'assemblée  générale,  conformément  à  l'article  40  de 
la  loi  du  24  juillet  1867,  approuve  les  traités  passés  et  les 
opérations  faites  avec  divers  de  ses  administrateurs  ou  avec 
diverses  Sociétés  ou  maisons  dont  certains  administrateurs 
sont  administrateurs  on  gérants. 

Elle  autorise  chacun  des  membres  du  Conseil  à  traiter, 
jusqu'à  la  prochaine  assemblée  générale  annuelle,  et  tant 
pour  leur  compte  personnel  que  pour  celui  des  Sociétés  dans 
lesquelles  ils  sont  également  intéressés,  toutes  opérations  qui 
seront  agréées  par  le  Conseil  d'administration  ou  la  Direction 
de  la  Compagnie  Générale  de  Traction. 

III.  —  L'assemblée  générale  délègue  au  Conseil  d'adminis- 
tration tous  pouvoirs  pour  donner  aux  parties  qui  y  ont 
figuré  décharge  des  engagements  par  elle  contractés  envers  la 
Compagnie  Générale  de  Traction  et  d'Electricité,  par  le  traité 
du  26  février  1896. 

IV.  —  L'assemblée  générale  donne  décharge  et  quitus  sans 
restriction  à  M.  Georges  Renard  de  sa  gestion  comme  admi- 
nistrateur de  la  Société  jusqu'au  3  juin  1898,  date  de  sa 
démission. 

Y.  —  L'assemblée  générale  nomme  MM.  R.  de  Mas-Latrie 
et  L'Epine,  commissaires,  chargés  de  faire  un  rapport  sur 
l'exercice  1899  et  fixe  à  2.000  fr.  la  rémunération  de  chacun 
d'eux. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  23  au  29  avril  1899  (ne  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 

■  exploités 

Rec.  br.  dç 
la  semaine 

Reo.  br.  depuis 
le  l"jânvier 

Différence 
p' 1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

Etat  

2.813 

8fiD 

842 

H  342 

13  563 

+ 

779 

Pâris-Ly  on-Mé  diter . 

9.0i7 

8.430 

8  250 

135.700 

i30  820 

4. 880 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

183 

153 

3  0l6 

2.262 

754 

3.746 

4.110 

illl 

66.783 

65.362 

1.421 

5.590 

3.311 

3.3:5 

51.237 

50.235 

1  002 

6  829 

4.088 

3.992 

62.918 

59.710 

3.208 

Esî  

4.835 

3.134 

3  Ofià 

50.925 

49  037 

1  888 

Midi  

3.418 

1 .934 

2  181 

32.928 

33  500 

572 

898 

131 

105 

2.018 

1.713 

: 

305 

1.087 

170 

139 

2.315 

1.793 

521 

Ouest- Algérien  

296 

61 

53 

878 

689 

188 

Arzew  à  Kfalfallah. . 

214 

01 

34 

546 

4â3 

+ 

62 

Médoc  

101 

21 

20 

409 

3?3 

+ 

26 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 

La  liquidation  dvt  15  mai,  à  Paris,  s'est  effectuée 
aussi  facilement  que  les  précédentes,  avec  l'argent 
abondant  bien  que  toujours  un  peu  cher.  Les  disposi- 
tions d'ensemble  ne  se  sont  donc  pas  modifiées.  A  un 
moment,  et  sur  les  dépêclies  relatives  au  Transvaal,  il 
y  a  bien  eu  une  nuance  d'hésitation,  mais,  depuis,  on 
.s'est  repris  complètement.  Dans  certains  groupes  même, 
comme  le  groupe  espagnol,  on  a  fait  de  nouveaux  pro- 
grés et  certaines  va'eurs  industrielles  se  sont  distin- 
guées d'une  façon  toute  particulière. 

Quant  aux  alïaires,  elles  ont  été  très  actives. 

ir  Nos  Rentes  Françaises  continuent  à  témoigner 
d'une  grande  fermeté.  Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait 
à  102  fr.  50,  a  d'abord  dépassé  ce  cours,  mais  il  finit 
è  10:2  fr.  42  1/2.  Au  comptant,  on  le  traite  à  102  fr.  30, 
contre  102  fr.  25.  Rente  3  i/2  0/0,  102  85,  contre 
102  fr.  87  1/2.  Au  comptant,  elle  cote  102  fr.  60.  Renie 


3  0/0  amortissable,  100  fr.  80  au  comptant.  Elle  finis- 
sait, vendredi  dernier,  à  100  fr.  60.  A  terme,  elle  est 
négligée. 

hes  Obligations  Tunisiennes  3  0/0 1892  sont  deman- 
dées à  496  fr.  ;  Emprunt  2  d/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonhin,  au  même  cours  de  85  fr.  ; 
Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar,  85  fr. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  i/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  sont  bien  tenues  à  466  francs  à  terme  et  au 
comptant. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  conti- 
nuent à  avoir  un  marché  très  actif. 

'WObltgalion  4  0/0  1865,  qui  restait  à  551  fr.,  clôture 
à  553  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  418  fr.  50,  contre 
419  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  411  fr.  ;  Obligations 

4  0/0  1  875,  555  fr.  50,  contre  559  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
1876,  557  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265 
francs,  sont  à  392  fr.  75  et  ne  se  négocieront  plus  que 
jusqu'au  24  courant  inclus.  On  sait  que  le  septième  et 
dernier  versement,  sur  ces  titres,  doit  être  effectué  le 
31  mai  au  plus  tard.  Ce  versement  s'élève,  pour  les 
obligations  entières,  à  75  fr.,  ou  mieux  à  i'8  fr.  01, 
déduction  faite  du  coupon  de  6  fr.  99;  et  pour  les- 
quarts  d'obligation  à  18  fr.  75,  soit  17  fr.  02  net,  en 
tenant  compte  du  coupon  de  1  fr.  73.  Obligations  1892 
entièrement  libérées,  390  fr.,  ex-coupon  au  15  mai; 
Obligations  2  0/0  1  898,  442  fr.  contre  443  fr. 

Parmi  les  titres  de  la  Ville  de  Paris  dont  la  tendance 
soit  Î3ien  marquée,  il  faut  signaler  les  Obligations  de 
V Emprunt  2  1/2  0/0  1894-1896.  La  Ville  les  délivre 
directement  à  ses  guichets  au  prix  de  395  fr.  Or,  à  ce 
prix,  elles  donnent  un  revenu  qui  n'est  pas  très  éloigné 
de  celui  de  notre  Rente  3  0/0  perpéltielle,  et  cette 
différence  est  largement  compensée  par  les  lots  dont 
elles  sont  pourvues  et  qui  donnent  lieu  à  quatre 
tirages  par  an,  comportant,  chacun,  un  gros  lot  de 
100.000  fr.  Ajoutons  que  l'émission  du  solde  de  cet 
Emprunt  est  très  avancée.  Rappelons  que  les  quarts 
d'obligations  sont  aussi  délivrés  directement  au  prix  de 
100  francs.  ^ 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui  clôtu- 
raient à  4.020,  gagnent  20  fr.  à  4.040. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
vingt  et  une  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  8.271. C27  fr.,  contre  5.010.512  fr.  en  1898,  4. .508.473  fr. 
en  1897,  4.108.083  fr.  en  1896,  2.199.520  fr.  en  1895  et 
5.242.643  fr.  en  1894. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  que 
nous  laissions  à  735  au  comptant,  montent  de  10  fr.  à 
745  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  un 
marché  toujours  des  plus  suivi.  Les  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1879  finissent,  sans  changement, 
à  490;  Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  Ad7  50;  Obli- 
gations Commîcnales  3  0/0  1880  k9ô,  contre  496  50. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  qui  clôturait  à 
456,  s'inscrit  à  455;  Foncières  1885  au  même  cours  de 
479;  Cinquièmes  100. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'échangent 
à  394;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampillées, 
493  75;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées,  485;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,  486  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  eu  uno  excellente  tenue. 

La  Banque  de  Paris  el  des  Pays-Bas,  qui  cotait, 
vendredi  dernier,  1.135  fr.,  reste  à  1.140  fr.  ;  Comptoir 
National  d'Escompte,  621  fr.,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Société  Générale  a  passé  un  moment  de  587  fr. 
à  610  francs.  Elle  est  demandée,  en  dernière  heure,  à 
(505  francs.  Le  bilan  do  cette  Société,  au  30  avril,  vient 
d'être  publié.  La  comparaison  avec  la  situation  au 
31  mars  fait  ressortir,  dans  le  chiffre  global,  une  aug- 
mentation de  18  millions  de  francs.  Les  principales 
variations  sont,  au  passif,  19  1/2  millions  de  francs 
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dans  les  comptes  courants  créditeurs,  2  millions  de 
francs  dans  les  comptes  do  chèques  et,  à  l'actif,  Il  mil- 
lions dans  le  portefeuille,  4  1/2  millions  dans  les 
avances  sur  garantie.  ., 

Les  bénélices  du  mois,  frais  généraux  déduits,  se 
montent  à  318.000  fr.  Par  suite,  les  profits  nets  depuis 
le  commencement  de  l'année  atteignent  1.251.000  fr. 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  034  fr.  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud,  très  active  et  très 
ferme,  à  106  fr.  à  terme,  et  à  107  fr.  au  comptant.  On 
dit  que  cette  Société,  qui  vient  de  remporter  un  succès 
dans  l'émission  des  nouvelles  actions  de  la  Société 
Française  d' Electro-Métallurgie,  s'intéresse  mainte- 
nant à  la  colonisation  du  Congo. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  (368  fr.,  clôture  à  670  fr.,  gagnant  2  fr.  Comme 
nous  le  mentionnons  plus  haut,  dans  un  article  spé- 
cial, l'assemblée  génf^rale  des  actionnaires,  réunie  le 
15  courant,  a  voté,  à  l'unanimité,  toutes  les  résolutions 
qui  lui  étaient  soumises.  Elle  a  ratiiié  la  nomination, 
comme  membres  du  Conseil  d'administration,  de  M. 
Paul  Dansette  et  de  M.  le  comte  Adhéaume  de  Chevi- 
gné,  ce  dernier  en  remplacement  de  M.  Ed  Delessert, 
décédé.  Elle  a  élu,  comme  administrateur,  M.  Morel 
Kahn,  jusqu'ici  censeur;  réélu  MM.  Ernest  May  et 
Guillaume  Beer,  administrateurs  sortants;  élu,  comme 
censeur,  M.  Alfred  Picard,  et  réélu  M.  le  comte  Isidore 
Salles.  Enfin,  elle  a  nommé,  comme  commissaires,  pour 
l'exercice  1899,  MM.  F.  de  Garrère,  Ch.  Durand  et  G. 
Pfeilfer.  Banque  de  V Algérie,  sans  changement,  à 
887  fr.  50:  Banque  Parisienne,  500  fr.;  Obligations  de 
400  francs  de  la  Société  des  Immeubles  de  France, 
136  fr.  50;  Obligations  de  475  fr.,  166  fr.  50. 

La  Banque  Spéciale  des  Yaleurs  Industrielles  est 
très  ferme  à  224  50.  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or,  comme  vendredi  dernier,  à  119  fr.  ;  Crédit  Mobi- 
lier, 9i  fr.,  contre  92  fr.  ;  Rente  Foncière,  446  fr.  L'as- 
semblée générale  des  actionnaires  de  cette  dernière  So- 
ciété, qui  n'avait  pu  se  tenir  par  suite  du  nombre  in- 
suffisant d'actions  déposées,  est  convoquée  pour  le  29 
mai  courant. 

On  s'occupe  peu  de  nouveau  des  actions  de  nos 
Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer  qui  restent 
indécises. 

Le  Zyon,  qui  s'inscrivait  à  1.920  fr.  à  terme  et  à 
1.910  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  sur 
ces  deux  marchés,  à  1.911  fr.,  et  à  1.910  fr.  Nord, 
2.172  fr.  à  terme,  contre  2.173  fr.,  et  2.165  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.162  fr.  ;  Midi,  1.385  fr.  au  comptant.  Il 
cotait  vendredi  dernier,  1..390  fr. 

UEst  est  encore  à  1.030  f  r.  ;  Orléans,  1.800  fr.  au 
comptant.  Il  finissait,  la  semaine  dernière,  à  1.805  fr. 
Ouesl,  1.153  fr.  au  comptant,  contre  1.160  fr. 

Pour  la  dix-huilième  semaine  de  l'exercice  en  cours, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  accusent, 
sur  la  semaine  correspondante  de  1898,  une  augmenta- 
tion de  416.000  fr.  Par  suite,  du  ler  janvier  au  6  mai, 
les  recettes  sont  en  plus-value  de  12.662.000  francs  sur 
l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  356  fr.; 
actions  des  Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord, 
571  fr.,  contre  575  fr. 

i(  iç  Dans  le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  on  signale  des  réalisations  assez  nom- 
breuses et  souvent  importantes. 

Les  Entrevois  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
finissaient  à  651  fr.,  se  traitent  à  656  fr.  Compa- 
gnie Parisienne  du  Gaz,  en  hausse  de  40  francs, 
à  1.290  fr. 

]ja  Compagnie  Générale  Transatlantique,  qui  restait 
à  332  fr.,  cote  335  fr.  Les  actionnaires  sont  convoqués 
en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  31  mai.  Les 
résultats  de  l'exercice  1898  ont  été,  dit-on,  plus  satis- 
faisants que  le  précédent,  mais  le  Conseil  d'adminis- 
tration, par  prudence,  ne  proposera  qu'un  dividende 
de  15  francs,  égal  à  celui  distribué  pour  1897.  On 
ajoute  que  toutes  les  lignes  de  la  Compagnie  sont, 
cette  année,  en  progrès  sensible,  notamment  celles  de 
la  Méditerranée.  Il  faut  dire,  en  outre,  que  la  Compa- 


gnie vient  de  créer  une  ligne  régulière  do  vapeurs  pour 
le  transport  des  marchandises  et  des  émigrants  entre 
le  Havre,  Pauillac  et  New- York,  ligne  dont  elle  attend 
de  bons  résultats.  Messageries  Maritimes,  600  fr., 
contre  610  fr.  Chargeurs- Réunis,  1.2.58  fr.  Nous  rap- 
pelons que  ces  titres  ont  un  coupon  de  20  francs  payable 
le  20  courant. 

I,es  Omnibus  ont  passé  de  1.705  fr.  à  1.710  fr.  Les 
recettes  de  cette  entreprise,  pour  la  IS''  semaine  de 
1899,  se  sont  élevées  à  1.038.801  fr.  05,  en  augmen- 
tation de  38.7.50  fr.  15  sur  la  semaine  correspondante 
de  1898.  Du  le"-  janvier  au  6  mai,  les  recettes,  à 
17.466.174  fr.  10,  sont  en  plus  value  de  867.5.57  fr.  35  sur 
l'année  dernière.  Voitures  à  Paris,      fr.,  contre  660  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
sont  à  500  fr.  ;  actions  de  la  Société  Française  d'Elec- 
tro-Métallurgie.  696  fr.  La  souscription  aux  actions 
nouvelles  de  cette  Société  a  été  close  le  15  courant.  Sur 
les  10.000  litres  offerts,  8.781  ont  été  souscrits  en  raison 
du  droit  de  privilège,  par  530  actionnaires  porteurs  de 
12.622  actions  anciennes.  Il  restait  ainsi  1.219  actions  à 
répartir  aux  souscripteurs  conditionnels  qui  ont  ré- 
clamé, de  leur  côté,  5  890  actions.  La  répartition  aux 
souscriptions  condilionnelles  s'élèvera  donc  environ  à 
20  0/0  des  demandes. 

Le  Suez  a  été  mouvementé,  et  il  reste  de  nouveau 
un  peu  discuté.  L'action  cote  3.785  fr.  à  terme,  contre 
3.822  fr.,  et  3.785  fr.  au  comptant,  contre  3.815  fr. 
Parts  Civiles,  sans  affaires. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  passé  de 
243  fr.  à  282  iv.  Procédés  Thornson-Houston,  1.605  fr., 
contre  1  595  fr.  Actions  Malfidano  1.440  fr.  Société 
d'Incandescence  par  le  Gaz  {Bec  Auer),  490  fr.,  contre 
5^9  fr.;  Dynamite  Centrale,  550  fr.  ;  Société  Métallur- 
gique de  r  Oural-Volga,  720  fr.,  en  avance  de  2  francs. 
L'émission  de  35.625  obligations  4  0/0  net  à  laquelle 
cette  Société  procède  le  25  courant  par  l'entremise  de 
la  Banque  Internationale  de  Paris  et  de  diverses  mai- 
sons de  banques  ou  Sociétés  étrangères  à  Saint-Péters- 
bourg, Bruxelles  et  Amsterdam,  a  lieu,  ainsi  que  nous 
l'indiquions  samedi  dernier,  au  prix  de  482  fr.  50  et 
même  de  480  fr.  75  pour  les  souscripteurs  qui  ?c  libére- 
ront à  la  répartition.  Rappelons  que  le  programme  de 
cette  Société  comprend  l'établissement  à  Tsaritzyne, 
sur  le  Volga,  d'une  puissante  aciérie  marchant  au 
naphte,  et  qui  est  alimentée  par  les  fontes  de  l'Oural 
auxquelles  viendront  s'ajouter,  par  la  suite,  les  fontes 
produiten  à  Tsarilzyne  même  avec  les  minerais  de 
l'Oural  et  le  coke  du  Donetz.  Ajoutons  que  la  Société 
s'est  assuré  un  siège  de  fabrication  de  fonte  au  bois 
dans  l'Oural  et  que  ses  domaines,  dans  cette  partie  de 
la  Russie,  comprennent  environ  .500.000  hectares  de 
forêts,  sans  tenir  compte  des  propriétés  diverses  dont 
l'exploitation  lui  a  été  concécée  en  vertu  de  baux  à 
longue  échéance.  .  .  ooa 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  a  320  tr.; 
Etablissements  Decauville,  142  fr.,  contre  110  fr.  ; 
Anciens  Etablissements  Cail,  445  fr.  ;  Co?npteurs  a 
Gaz,  1.670  fr.,  contre  1.690  fr.  ;  Compagnie  d'Agmlas, 
420  fr.  .    ^  „ 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Pa- 
ris restent  demandées  à  475  fr. 

Les  Obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  du 
Canal  de  Panama  {en  liquidation)  sont  en  hausse. 
Obligations  3  0/0  36  fr.,  contre  31  fr.  75;  Obligations 
4  0/0,  36  fr.  50;  Obligations  5  0/0,  46  fr.  50;  Obli- 
gations 6  0/0  1^'  Série,  .58  fr.  ;  Obligations  2^  Série, 
49  fr. 

if  -je  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  en  général, 
très  fermes.  Quelques-uns  sont  même  en  hausse  im- 
portante. „ 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  se  re- 
trouvaient à  480  fr.,  sont  maintenant  à  4^6  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  de  nouveau 
demandés.  Le  Brésilien  4  0/0  1889,  clôture  à67  fr.  90, 
contre  66  fr.  45;  Funding  Brésilien  5  0/0,  91  fr.  70. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  conservent 
leur  bonne  allure  et  finissent  :  l'Obligation  5  0/0  de 
Bahia  à  460  fr.  ;  l'Obligation  de  l'Etat  de  Espirilo- 
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Santo  à  340  fr.,  contre  337  fr.  Quant  aux  Obligations 
5  0/0  de  Minas-Geraès,  elles  se  ti'aitent  à  371  fr.  au 
comptant  et  à  terme. 

L'Emprunt  Chinois  or  5  0/0  i89fi  est  ferme  à  482 
francs  à  terme  et  à  483  fr.  an  comptant,  sans  chaiige- 
ment. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  passé  de  60  fr.  85 
à  6i  fr.  45.  Elle  se  retrouve,  au  dernier  moment,  à 
64  fr.  10.  Billets  Cubains  6  0/0,  276  fr.,  comme  il  y 
a  huit  jours  ;  Billets  5  0/0,  237  fr. 

La  Rente  Italienne  a  reperdu  une  petite  partie  de 
son  avance  précédente.  Elle  clôture  à  96  fr.  20,  contre 
96  fr.  50. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  en  avance  de  25  cen- 
times à  27  f r.  75,  contre  27  fr.  50  vendredi  dernier. 

Les  Fonds  Roumains  restent  demandés.  Le  4  0/0 
Amortissable  1896  est  ferme  à  92  fr.  45;  Rente  4  0/0 
Amortissable  1898,  93  fr. 

Les  Fonds  Russes  sont  un  peu  négligés.  Le  3  0/0 
or  1891-1894  clôture  à  92  fr.  52  1/2,  contre  92  fr.  50  ; 
Rente  or  3  0/0  1896,  93  fr.  50  ;  Rente  4  0/0  18m- 
1869,  101  fr.  65;  Consolidés  1^^  et  2^  Séries ,  102  fr.  75; 
Rente  Intérieure,  100  fr.  20. 

Les  Fonds  Ottomans  restent  un  peu  irréguliers.  La 
Série  B  revient  de  48  fr.  10  à  47  fr.  90  ;  Série  C, 
27  fr.  40,  contre  27  fr.  60  ;  Série  D,  23  fr.  25,  en  légère 
moins-value  de  7  1/2  centimes  ;  Priorités,  485  fr. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
se  maintient  bien  à  524  fr.  Banque  Impériale  Otto- 
mane, 600  iv.,  contre  601  fr.  Banque  Nationale  du 
Mexique,  665  fr.,  en  bénéfice  de  il  fr.;  Actions  du  Cré- 
dit Foncier  Egyptien,  550  fr.  au  comptant  et  549  fr.  à 
terme:  Obligations  4  0/0,  505  fr.  50,  contre  505  fr.  ; 
Obligations  3  1/2  0/0,  501  fr.  ;  Banque  Nationale  de 
la  République  Sud- Africaine,  370  fr.,  contre  367  fr.; 
Robinson  South  African  Banking,  109  fr.,  contre  113. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands- Express  Européens,  qui 
clôturaient  à  815  fr.  à  terme  et  à  813  fr.  au  comptant, 
sont  respectivement  à  790  fr.  et  à  800  fr.,  ex-droits  de 
souscription  aux  nouvelles  actions  dont  nous  avons 
parlé  la  semaine  dernière.  Rappelons  que  cette  sous- 
cription sera  close  demain  20  mai. 

Le  groupe  des  Cheynins  de  fer  Espagnols  est  tou- 
jours très  ferme,  bien  que  ne  restant  pas  aux  plus 
hauts  cours.  Les  Andalous  s'inscriventà  283  fr.,  contre 
275  fr.;  Sara  gosse,  en  plus-value  de  7  fr.,  à  292  fr. 

Le  Nord  de  V Espagne  est  à  221  fr.  Le  Président  du 
Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie ,  Don 
î'austino  R.  San  Pedro,  et  l9  Directeur  général,  M.  Ba- 
rat,  qui,  ainsi  que  nous  le  disions  samedi  dernier, 
étaient  arrivés  à  Paris  le  9  mai,  sont  repartis  le  15, 
après  avoir  longuement  et  utilement  conféré  avec  Lîs 
membres  du  Conseil  d'administration  du  Comité  de 
Paris  et  le  Conseil  du  Comité  des  obligataires.  Nous 
croyons  savoir  que  la  prochaine  assemb'.ée  générale 
des  actionnaires,  qui  devait  se  tenir  le  20  courant  à 
Madrid  et  qui  a  été  ajournée  sine  die  à  cause  du  nom- 
bre insuffisant  de  titres  déposés,  sera  à  nouveau  con- 
voquée pour  les  premiers  jours  de  juillet,  et  que  cette 
assemblée  se  doublera  d'une  assemblée  générale  ex- 
traordinaire qui  sera  saisie,  s'il  y  a  lieu,  d'une  propo- 
sition d'arrangement.  Nous  tiendrons  nos  lecteurs  au 
courant  de  cette  question. 

Le  Rio-Tinlo  a  été  de  nouveau  agité,  mais  il  reste  en 
avance  de  6  fr.,  à  1.250  fr.  La  statistique  du  cuivre,  au 
15  mai,  accuse  une  augmentation  de  628  tonnes  sur  la 
situation  au  le  mai.  Sosnowice,  très  mouvementée, 
mais  en  reprise.  Elle  clôture  à  2.550  fr.,  contre  2.220  fr. 
et  après  2. .590  fr.  au  plus  haut. 

].,es  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Cheinins 
de  /er  sont  soutenues.  L'Obligation  3  G/0  Jonction-Sa- 
lonique-Conslantinople  cote  278  h\  ;  Obligations  an- 
ciennes 4  0/0  (série  1894)  de  la  Société  Smyime-Cas- 
saba  et  prolongement,  429  fr.  ;  Obligations  nouvelles, 
379  francs. 

La  Treasury  Gold  Mining,  à  153  fr.,  ex-solde  de 
divide  nde  de  7  fr.  50,  conserve  toute  l'avance  conquise 
dans  ces  derniers  temps. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Bien  que  les  affaires  aient  été  plutôt  calmes  cette  semaine 
quelques  gros  mouvements  se  sont  produits. 

Le  Brésil  5  0/0  n  de  nouveau  progressé  ;  il  est  maintenant 
à  76  fr.  05  contre  74  fr.  80;  Chemins  Ottomans,  plus  lourds, 
à  132  fr.  75  contre  135  fr.  :  A  Ipine,  512  fr.  ;  Tharsis,  229  fr.  50. 
en  bénéfice  de  1  fr.  50  ;  CapeCopper,  121  fr.  50  contre  122  fr. 

La  Hucmchaca  est  lourde  ;i  G3  fr..  perdant  6  fr.  ;  Dniépro- 
vienne,  en  forte  liausse,  à  4.995  fr.  contre  4  525  fr.  ;  Donetz, 
1.420  fr.  ;  Huta-Bankowa,  4.720  fr.  contre  4.600  fr.  ;  Haut- 
Volga,  685  fr.  ;  quant  à  la  Doubowàia-Balka,  qui  clôtui-ait  à 
2.430  fr.,  elle  a  bondi  à  2.800  fr.  et  finit  à  2.660  fr. 

L'Omnium  Russe  clôture  à  635  fr.  ;  Volga-Vichera,  en 
hausse,  à  495  fr. ,  gagnant  52  fr.  50  pour  la  semaine  ;  par  contre, 
Usines  de  Briansh,  1.425  fr.  contre  1.447  fr.  50;  Cercle  de 
Monaco,  on  reprise  de  65  fr.,  à  4.255  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  en  nouvelle 
plus-value,  à  131  fr.  50.  Les  recettes  du  premier  mois  d'ex- 
23loitation  de  la  ligne  de  Tours  à  Saint-Avertin  sont  de  beau- 
coup supérieures  aux  prévisions.  Pour  tout  l'exercice  en 
cours,  et  si  la  progression  actuelle  se  maintient,  les  chitïres 
qui  avaient  servi  de  base  aux  évaluations  seront  donc,  vrai- 
semblablement, dépassés.  Les  travaux,  sur  la  ligne  de  Luynes, 
sont  activement  poussés  en  ce  moment,  et  cette  ligne  sera 
mise  en  exploitation  au  mois  de  juillet  prochain. 

Les  Chaussures  Françaises  sont  toujours  fermes,  à  169 fr.  50; 
de  même,  les  Chaussures  «  Incroyable  »,  222  fr.  ;  Mode  Na- 
tionale, 133  fr.  50  ;  Tavernes  PÔusset  et  RoyaÀe  réunies, 
185  fr.  ;  actions  de  la  Société  des  Eaux  gazeue^s  et  miné- 
rales^ 125  fr.  ;  Biscuits  Olibet,  146  fr.  50. 


VALEURS  EN  BAJNaUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act.. . 
Const.Méc.MidiRuss'= 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut- Volga  


18  mai 
512  .. 
76  05 
146  50 

42.55  .. 
132  75 
169  50 

11.50  .. 

4995  .. 

1420  .. 

2660  .. 
685  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  GUff  

Vieille-Montagne  

Volga-Vichera,  iib... 


18  mai 
4720  .. 
91  50 

635  .. 
1447  .. 

405  .. 
1265  .. 

229  50 
142.T  .. 
1675  .. 

850  .. 

495  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


18  mai  1899. 

La  température  a  été  plus  douce  cette  semaine.  Nous  avons 
eu  des  averses  orageuses  qui  ont  fait  le  plus  grand  bien  aux 
récoltes  en  terre. 

Si  la  chaleur  devient  bientôt  définitive  et  s'il  ne  survient 
rien  d'anormal  d'ici  la  moisson,  la  pi'oduction  du  blé  ne  sera 
que  très  peu  inférieure  à  celle  de  l'an  dernier. 


CÉRÉALES 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

20  àvril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

21  12 

21  12 

20  87 

20  62 

15  42 

15  51 

15  91 

15  74 

15  78 

17  .. 

17  .. 

17  .. 

16  87 

16  75 

18  41 

18  27 

17  57 

17  59 

17  17 

18  06 

17  99 

17  40 

17  47 

h>  71 

14  05 

13  68 

13  89 

13  58 

13  36 

15  96 

15  70 

14  73 

15  01 

15  04 

Le  rapport  mensuel  du  Bureau  de  l'Agriculture  de 
Washington  publie  les  renseignements  suivants.  La  super- 
hcie  ensemencée  en  blé  d'hiver  est  de  25.900.000  acres,  soit 
une  diminution  d'environ  4  millions  d'acres  surles  premières 
évaluations  ;  l'année  dermère.  les  onsemencements  de  blé 
d'hiver  avaient  été  de  25.736.689  acres.  La  condition  moyenne 
du  blé  d'hiver  au  l-  mai  est  de  76.2  0/0  contre  77.9  le  mois 
passé,  86.5  on  mai  1898,  80.2  en  1897,  82.7  en  1896  et  82.9 
en  1895. 
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Voici  lo  dt'lail  clos  ooiiJilions  pour  les  principaux  Etats 


Pensylvanie  

Texas  

Tennessee  

Ohio  

Micliigan  

Indiana  

Illinois    

Missouri  

Kansas  

Californie  

Conditions  moyennes. 

La  condition  moyenne  du 
contre  84.9  au  1"  avril,  et  de  94.5  en  1898, 
en  1896,  88.7  en  1895.  .  . 

La  proportion  moyenne  des  labours  de  printemps  termines 
est  de  57  2  0/0  contre  72.4  en  1898,  61.9  en  1897,  79.6  en 
1896  et  83  2  en  1895;  il  y  a  donc  beaucoup  de  retard. 

Le  Secrétaire  du  New-York  Produce  Exchange  estime, 
d'après  ces  chillïes,  la  récolte  du  blé  d'hiver  ù  318.750.000 
bushels  (111.562.500  hectolitres),  contre  377.370.000  bushels 
(132.069.500  hectolitres)  le  mois  dernier. 

Voici  quelle  a  été  la  production  du  blé  d'hiver  pendant  les 
six  dernières  aimées  : 


L895 

1896 

1897 

1898 

1899 

93 

64 

96 

96 

8() 

55 

93 

98 

86 

67 

90 

93 

9:î 

93 

78 

85 

55 

82 

82 

82 

78 

90 

81 

95 

60 

87 

85 

61 

87 

68 

90 

90 

37 

86 

54 

90 

81 

54 

88 

65 

48 

m 

78 

105 

64 

97 

100 

97 

26 

96 

82.9 

82.7 

80.2 

86.5 

76.2 

d'hiver  est  de  86.6  0/0 
en  1897,  87.7 


Estimation  P' 
—  1< 
Eécolte  1893  , 

—  1897. 

—  1896. 

—  1895. 

—  1894. 

—  1893. 


mai  1899.. 

avril  1899 . 


Hectolitres 
111.562.500 
132.079.500 
132.932.551 
116.444.336 
92.518.650 
90.198.150 
114.239.650 
96.424.150 


D'après  les  dernières  données  officielles,  voici  quelle  serait, 
cette  année,  la  production  de  l'Australie  : 

"  Provinces  1898  1899 


Australie  méridionale. . . 
Nouvelle-Galles  du  Sud. 
Queensland,  Australie.. 
Occident  et  Tasmanie. . . 
Nouvelle-Zélande  


Hectolitres 
3.808.872  7.040.710 


1.445.400 
3.801.600 
1.110.600 
2.041.2U0 


3.534.001 
3.323.520 
1.260.000 
3.844.800 


Totaux   12.207.672  19.003.031 

Il  y  aurait  donc,  en  faveur  de  1899,  une  augmentation  de 

■6.795.359  hectolitres. 

Sur  le  marché  de  Paris,  malgré  les  offres  plus  nombreuses, 

la  tendance  a  été  calme. 


On  a  coté  en  clôture 


Courant  

Juin  . 

Juillet-août. 
4  derniers . . 


4  mai 
21  12 
21  12 

20  87 
20  37 


12  mai 
20  87 
20  87 
20  62 
20  37 


18  mai 
20  62 
20  62 
20  37 
20  25 


Farines.  —  Les  affaires  sont  toujours  très  calmes  en  liou- 
langerie.  La  marque  de  Corbeil  est  à  48  fr.  comme  la  semaine 
dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

4  mai      12  mai     18  mai 
49  ..        49  .. 
47  50 
46  50 
45  .. 


47  50 
46  50 
45  .. 


Marques  de  choix   49  . . 

Premières  marques   47  50 

Bonnes  marques   46  50 

Marques  ordinaires   45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  fr.  37, 
contre  43  fr.  12  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Le  marché  est  encore  sans  animation.  Les  cours 
sont  les  suivants  : 

4  mai  12  mai.  18  mai 

Courant                    13  87  14  . .  14  . . 

Juin                         13  87  13  87  14  .. 

Juillet-août               13  50         13  62  13  75 

4  derniers                 13  37  13  37  13  37 

Avoine.  —  Il  se  traite  peu  d'affaires,  la  graineterie  se  te- 
nant sur  la  plus  grande  réserve  : 

4  mai  12  mai  18  mai 

Gourant   17  25  17  37  17  62 

Juin   17  37  17  62  17  87 

Juillet-août   17  12  17  87  17  37 

4,deEniei3S   16  12  16  12  16  12 


ALCOOL 

La  tendance  est  moins  fenuo  qu'elle  n'était  il  y  a  quelques 

'"on  tient  l'hectolitre  90»,  non  logé,  entrepôt  :  courant  39  fr.87, 
contre  40  fr.  37  la  semaine  dernière. 
Le  stock  est  de  35.750  pipes. 


HUII.BS 

Colza.  —  La  demande  est  assez  régulière.  Le  disponible 
est  il  49  fr.  75,  contre  49  fr.  37  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  Les  affaires  sont  nulles.  Le  disponible  est  à 
44  fr.  75,  contre  44  fr.  87  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix.d.11  Cafô  sur  les  principaux  .marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


d° 


Le  Havre  (Santos  good 

average) 
Londres  ( 

Anvers  

Hambourg 
New-Yorlc 

Sur  tous  les  marcliés,  et 
transactions  sont  limitées. 


20  avril 

27  avril 

4  mai 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  25 

34  .. 

35  50 

84  14 

34  15 

35  67 

-35  75 

35  75 

36  50 

35  31 

35  62 

36  87 

28  26 

28  54 

28  83 

12  mai 
1899 


Fr. 


en  particulier  au 


35  75 
35  41 

37  25 
«6  56 
28  83 

Havre, 


18  mai 
1899 


Fr. 


35  .. 

35  31 
37  .. 

86  56 
28  83 


les 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New- York. . . 


SOavril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

32  37 

32  50 

33  25 

32  25 

32  75 

26  98 

20  98 

28  30 

26  93 

27  67 

26  87 

26  87 

27  75 

27  87 

27  37 

26  90 

2S  78 

28  08 

28  08 

27  56 

29  86 

29  71 

30  97 

30  03 

29  92 

27  67 

27  42 

28  75 

28  .. 

27  92 

47  85 

47  81 

49  24 

47.  10 

47  10 

D'après  l'enquête  faite  par  V Association  Sucrière  Inter- 
nationale, voici  les  chiffres  concernant  l'étendue  de  la  cul- 
ture de  la  betterave  :  ,  . 

Augment. 


1897 


1898 


(En  hectares) 

Allemagne     ...      436.993      42G.641      426.846  0.04 

iShe   302.122      310.000      322.200  3.9 

Bek'ique   55.100        ■)3.455        58.130  8./ 

France       .  ...      228.479      2:38.910      255.542  7.0 

Hollande!   35.798       44.560       46.901)  5.2 

Russie   401.260      438.23a      510.494  16.5 

Suède   23.665       22.917       26.418  15.3 

Totaux...    1.483.417   1.584.718   1.646.536  7.0 

M  Sachs,  directeur  du  bureau  belge  et  néerlandais,  a  reçu 
un  télégramme  de  Java  estimant  la  production  de  1  île  a 
670.000  tonnes,  contre  735.000  l'an  dernier,  soit  un  déficit  de 
65.000  tonnes.  .     ,   ,  , ,       ,  , 

Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  tableau  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  sucres  pendant  les  huit  premiers 
mois  de  la  campagne  1898-99.  Voici  un  résume  de  ce  tableau  : 
En  Tonnes  1897-98  1898-99 


Fabriques  : 

En  activité   " 

Arrêtées  

N'ayant  pas  travaillé  ;    ^ 

Betteraves  mises  en  œuvre   6.401.088 

Quantités  de  jus  déféqués  (heptol.)  ^%;,'^hr' 

Degré  moyen  du  jus  déféqué   a°  o 

Ressources  : 

Reprises   în^  Î^I 

Production  :  charges   t,ï^l^Z 

—         excédents..   ^l".'^!" 

Totaux   899.519 


344 
,  1 


6.105.631 


129.108 
473.185 
251.863 

854.156 
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Livraisons  : 

Acquittements.!   Ifi6.417  189.387 

Franchises  libérées   12.967  15.244 

Admissions  temporaires   167.406  123.468 

Exportations   177.021  6S.406 

Sucres  en  cours  de  route   9.531  50.106 

Totaux   583.342  446.701 

Stock  au  30  avril   366.177  407.455 

Totaux   899.519  854.156 

Production  du  mois  d'avril   3.206  2.306 

Exportations  d'avril   12.213  6.740 

Livraisons  d'avril   49.239  47.694 

A  Paris,  le  marché  est  ferme.  Sur  des  avis  favorables  de 
l'étranger,  la  demande  est  assez  active,  mais  les  vendeurs  se 
montrent  encore  très  réservés.  On  cote  en  clôture  :  Blanc  n"  3. 
;-3  fr..  contre  32  fr.  37  la  semaine  dernière  ;  roux  88°,  32  fr.  87, 
contre  32  fr.  37  ;  raffiné  belle  sorte,  106  fr.  50,  sans  change- 
ment. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 
Villes 


20  avril 
1899 

27  avril 
1899 

4  mai 
1899 

12mai 
1899 

18  mai 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

192  .. 

195  .. 

203  .. 

197  50 

197  50 

5  87 
5  75 

5  87 
5  75 

6  51 
6  10 

5  97 
5  82 

5  80 
5  77 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roiibaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d"   )  le  kil. 

C'est  toujours  la  fermeté  qui  domine  sur  tous  les  marchés; 
cependant  en  France,  les  couj's  sont  en  légère  baisse. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


20  avril 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

1899 

1899 

1899 

1893 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

;-:9  62 

39  .. 

39  .. 

39  75 

39  50 

38  33 

38  15 

38  33 

38  70 

38  15 

32  71 

32  ■38 

32  9i 

3H  28 

33  45 

Le  Havre  

Liverpool   

New-York  

Les  craintes  d'une  grève  au  Lancashire  sont  aujourd'hui 
écartées.  Un  accord  est  intervenu  entre  les  fabricants  et  les 
ouvriers,  dont  les  salaires  ont  été  augmentés  de  2  1/2  0/0. 
De  là  l'aclivité  que  l'on  a  remarqué  ces  jours  derniers  sur  les 
marché.s  anglais.  Les  manufacturiers,  prévoyant  que  bientôt 
ils  seraient  dans  l'obligation  d'arrêter  leurs  métiers,  avaient 
déserté  le  marché  depuis  deux  où  trois  semaines;  l'arrange- 
ment conclu,  ils  ont  dû  faire  des  achats  considérables. 

La  nouvelle  d'une  diminution  de  9  1 /2  à  10  0/0  dans  les 
ensemencements  de  coton  aux  Etats-Unis  a  également  eu  une 
certaine  influence  sur  les  prix.  Actuellement  la  tendance  est 
plus  calme  tant  en  France  qu'à  l'étranger. 

Voici  la  situation  comparée  des  cotons  au  16  mai,  d'après 
le  bulletin  de  MM.  E.  Maraade,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 


Stock 
1898 

Etats-Unis  Total 


1899 

Etats-Unis  Total 


Le  Havre  .... 

Brème  

Barcelone  .... 

Gênes  

Autr.  poris  du 
Continent. . . 

]..ondres  

Liverpool  .... 

Ensemble  . . 

Etats-Unis  : 

Ports  

Intérieur  . . . 


(En  balles) 

2-33.500  .    249.500  200. 300  214.700 

3)3.200  335.800  336.900  338  900 

911.000  91.000  103.000  107..'')00 

3).0J0  44.100  69.800  77.70J 

16.400  31.500  29.000  63.600 

»  3.000  »  6.000 

1.115.00)  1.210.000  1.467.000  1.549.000 


1.827.100   1.987.400      2.206.000  2.357.400 


576.000 
240.000 


576.000 
240.000 


743.000 
385.000 


743.000 
385.000 


Cotons  en  mer 


Havre  

Brème  

Continent . . 
Angleterre  . 

Ensemble  . 

Total  général.    2.936.900  3.223.800  3.544.200  3.809.800- 

Existences  générales  connues 

1896  1897 

2^324ÀBo'^C808T(K)o  ^^^^mT^J^mAm 

1898  1899 
2.940.000     3.^30.000  3^5Î3!o0O'"^X828?0Ôo 


1898 

1899 

Etats-Unis 

Total 

Etats-Unis 

21.800 

24.400 

32.200 

35.4C0 

23.600 

22.600 

23.700 

23.700- 

129.400 

263.400 

87.300 

190.300 

120.000 

130.000 

67.000 

75.000- 

293.800 

440.400 

210.000 

3i4.400 

CUIVRE   ET  MÉTAUX 


La  production  européenne,  en  avril,  s'est  élevée  à  7.911" 
tonnes,  portant  le  total,  pour  les  quatre  mois  de  l'année,  à 
29.239  tonnes,  contre  26.801  en  1893,  même  période.  La  pro^ 
duclion  américaine,  en  avril,  fut  de  19.955  tonnes,  portant  le 
total,  pour  les  quatre  mois,  à  80.39i  tonnes,  contre  78.856  en 
1898,  même  période. 

Les  exportations  américaines,  en  avril,  ont  été  de  7.423 
tonnes,  et,  pour  les  quatre  mois,  39.432  tonnes,  contre  45.932 
en  1898,  même  période. 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  du 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 
Merton  : 

Dul^'janv.    1'»  quinz.    Depuis  le 
au  30  avril  99  de  mai  99  l"janv.  99 


Importations . 
Délivraisons. . 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  04J 
69.950         8.210  78.160 
71.317         7.583  78.899 


En  faveur  des  délivr. .     -|-  1.367  — 


628     ■  -f  739 
Tonnes 


Le  stock  visible  au  30  avril  s'élevait  à   26.529 

En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   628 


On  obtient  le  stock  visible  au  15  mai   27.157 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portng.  contr»'  Cliili   tralie  Total 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

30  avril  1899...  37.489  8.458  9.903  8.000  6.100  09.950 
1"  quinzaine  de 

mai  1899   2.0-32      794   2.60i   2.000      70}  8.210 


Depuis  le l^janv.  89.541   9. 2')2  12.567  10.000   6.800  78.160 

Le  marché  du  cuivre,  à  Londres,  a  été  très  régulier  pen- 
dant celte  dernière  huitaine.  Les  cours,  néanmoins,  s'inscri- 
vent en  hausse. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


20  avril 
189;J 

27  avril 
1899 

k  mai 
1899 

l'2  mai 
1899 

18  mai. 
1839 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

*  sh.  d. 

£  sh. 

1. 

£  sh. 

d. 

76  7 

6 

77  5 

0 

76  6 

3 

77  15 

78  .. 

76 

0 

76  17 

6 

76  . 

76  7 

6 

75  12 

6 

113  17 

6 

118  0 

0 

Il7  17 

6 

117  .. 

117  10 

0 

114  10 

0 

118  17 

6 

118  15 

117  15 

118  5 

n 

14  H 

3 

14  8 

9 

H  7 

6 

14  8 

9 

14  6 

3 

14  6 

3 

14  .5 

0 

14  3 

14  4 

6 

14  2 

6 

27  IS 

S) 

28  12 

6 

28  11 

3 

28  11 

3 

28  11 

3 

55 

1 

63 

0 

62 

3 

63 

8 

70 

0 

56 

1 

63 

2 

62 

6 

63 

8 

70 

0 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Elain  :  disponible. . 

—  à  ,3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
l<'(inle  :  disponible.. 


A  Paris,  les  derniers  cours  offlciels  (13  mai)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  (Jlhili,  marques  ordinaires,  198  fr.  50,  contre  196 
francs  25  la  semaine  dernière;  Chili,  1"»  marques,  201  fr.  50, 
contre  200  francs;  en  lingots  et  plaques,  202  fr.  50,  contre - 
201  fr.  25. 

Xavier  Giraedot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARC.IIANDISKS,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CEREALES  (Paris) 

l'BlX 

Farine  (12  Marques)  . . .  157  kil 

—  (toutes  raar(iues)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé   iOO  kil 

S('ij{lo   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  VUlette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 


Moutons  . 
Porcs  ... 


SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX. 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil 

—     ral'tiiié  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule.....  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 


Coton. . 
Laine  . . 
Café.... 


. .  50  kil 
. ..  100  kil 
. ..   50  kil 


METAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  niarq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (Ir  .Icudi)  1899. 


1894 


Francs 

-il  84 
«  32 
4(i  32 
19  21 
12  34 
19  43 


Francs 

42  85 
45  07 
4(i  07 
19  14 
10  89 
15  66 


1  79 

2  27 
2  12 
1  73 


32  .50 
105  13 

33  63 
25  62 
50  56 
49  19 
59  90 


42  50 
111  .50 
95  12 


. .  actions 


3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  

Banque  de  France. . 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banci.dc'Pariset  Pays-Bas. .  — 
Gonipagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M  — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escunipte  .  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers  . 
Compte  courant  du  Trésor  


105  » 
188  75 
,20  40 
16  » 
16  50 


100  93 
107  28 
3963 
948 
7.58 
669 
1829 
1449 
2862 


ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale... 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 


Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.2(i3 

565 

291 

415 

160 


% 

2.. 50 
2.11 
3.12 
4.09 
3 

2.. 58 
5.70 
4.50 


Million 
defr. 

15.. 539 
6.9.52 
2.004 


1895 


1  63 

2  17 
2  09 
1  66 


28  61 
99  ,52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
.52  93 


45  12 
115  50 
92  37 


113  » 
174  62 

365  63 
14  25 
16  » 


1896 


Francs 

41  41 
46  44 
45  66 
19  "38 
11  61 
15  04 


1  52 
1  99 
1  89 
1  15 


30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


47  25 
123  » 
73  37 


101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 


126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 


Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.24i 

.541 

312 

547 

202 


0/ 

/o 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 


Million 
defr. 

16.073 
7.863 
2.. 506 
48,9 


102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 


Million 
de  f  r. 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 


% 
2 

2.4: 

3.65 

4.09 

2.85 

3.02 

5  » 

6  05 


Million 
defr. 

14.537 
7.860 
2.513 

54,0 


1897 


Francs 

.52  32 
56  32 
.57  32 
25  37 

15  84 

16  73 


Francs 

50  M 

57  ;io 

58  80 
2,5  80 
16  68 
19  .55 


1  46 
1  96 
1  79 
1  24 


27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 


2  57 
113  25 
55  87 


128 

168  25 
437  30 

15  50 

16  37 


103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 


Million 
de  fr. 

3.687 
1.9(i3 
1.222 

730 

358 

492 

221 


% 
2 

2.78 
3.84 

4  ; 
3  : 
3.1 
5 

5  87 


Million 
de  f  r 

15.25 
8.746 
2., 5.56 
57,3 


1898 


1  39 
1  89 
1  82 
1  24 


31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 


39  37 
123  50 
37  12 


139  87 
202  » 
510  94 

16  50 

17  12 


102  81 
106  06 
3.567 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3566 


Million 
de  f  r 

3,09 

1,875 

1,225 

798 

391 

491 

252 


% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  n 

5.27 


Million 
defr 

14.668 
8.182 
2.494 
55,7 


16 

Mars 


Francs 

42  62 
-47  » 
48  » 
20  37 
13  75 
17  12 


23 
Mars 


Francs 

43  12 

47  .. 

48  >) 
20  87 
13  62 
17  12 


1  29 
1  80 
1  75 
1  50 


30  75 
104  50 
44  75 
34  » 
49  75 
46  50 
56  » 


39  37 
1(;2  » 
34  50 


183  50 
285  » 
679  70 
18  25 
17  75 


102  35 

103  70 
4100 

765 
901 
1019 
2125 
1965 
3710 


Million 
defr. 

3.803 
1.820 
1.196 

724 

416 

422 

109 


3.50 
2.50 
5  » 
5  50 


Francs 

-43  12 
-47  » 
48  » 
20  87 
13  50 
16  62 


1  27 
1  80 
1  70 
1  54 


31  » 
104  50 

44  87 
34  )) 
49  75 

45  75 
56  » 


38  87 
165  50 
35  25 


181  50 
291  » 
687  50 
18  25 
17  25 


103  35 
103  60 
4025 
7.58 
906 
1008 
2115 
1942 
3715 


Million 
defr. 

3.770 
1 .823 
1.199 

716 

416 
■  452 

114 


Million 
de  fr. 

14.304 
8.268 
2.651 
57,8 


0/ 

70 

3  ; 
3  ; 
4.50 
5 
3.. 50 
2.50 
5 
5.50 


Million 
defr. 

14.214 
8.261 
2.679 
58,8 


30 
Mars 


6 

Avril 


1  30 
1  85 
1  75 
1  50 


30  62 
105  .. 

-45  75 
34  » 
48  25 
44  87 
.56  .- 


39  50 
172  » 
34  50 


Francs 

43  12 

47  » 

48  « 
21  12 
13  50 
16  75 


1  35 
1  80 
1  80 
1  50 


31  -43 
105  » 
-45  37 
34  » 
48  75 
45  25 
.56  » 


13 
Avril 


20 

Avril 


Francs 

42  87 

47  » 

48  » 
20  87 
13  75 
16  62 


1  32 
1  88 
1  75 
1  48 


32  56 
106  .. 
44  87 
34  >) 
48  » 
44  25 
56  >) 


176  .50 
288  » 
090  63 
19  » 
17  » 


102  22 

103  67 
3910 

752 
895 
1024 
2135 
1945 
3780 


Million 
defr. 

3.828 
1.814 
1.200 

833 

416 

480 

135 


39  » 
175  .50 
34  .50 


184  .50 
295  » 
096  88 
19  » 
17  » 


102  » 

103  60 
4070 

754 
898 
1035 
2180 
1953 
3790 


% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
5. 50 


Million 
de  f  r. 

14.247 
8.277 
2.(567 
58,0 


Million 
defr. 

3.816 
1.818 
1.204 

745 

-440 

473 

102 


39  25 
190  50 
34  25 


Francs 

42  62 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  37 


1  27 
1  90 
1  71 
1  51 


32  56 
106  50 
45  37 
34  .. 
48  75 
44  75 
56  » 


27 
Avril 


Francs 


Mni 


Francs 

43  >. 

47  » 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 


1  32 
1  80 
1  77 

1  -48 


189  .50 
302  50 
696  88 
19  » 
17  » 


101  92 
103  62 
4025 
745 
892 
1035 
2172 
1962 
3782 


50 


3.. 50 
2.50 
5  » 
5.50 


Million 
defr. 

14.. 576 
8.144 
2.662 
55,0 


Million 
de  f  r. 

3.813 
1.815 
1.202 
740 
428 
438 
107 


% 

3  » 
3  » 
4.50 
S  .) 


39  62 
192  » 
34  25 


190  » 
303  50 
698  44 
19  » 
17  50 


102  » 

103  62 
4000 

755 
912 
1077 
2170 
1965 
3809 


32  68 
106  50 
46  37 
34  .. 
48  75 
44  12 
j6  » 


39  » 
195  » 
34  » 


200  » 
305  » 
715  62 
19  » 
17  50 


1  29 
1  80 
1  77 
1  47 


12 
Mai 


Francs 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
14 

17  37 


18 
Mai 


Francs 

43  37 

47  » 

48  » 
20  62 
14 

17  62 


33  25 
106  50 

43  12 

34  . . 
-49  2:; 

44  7.'» 
56  » 


39  » 
203  » 
35  50 


101  90 
103  45 
3995 
740 
933 
1115 
21(» 
19.55 
3824 


Million  Million 
defr.  defr 


3.803 
1.817 
1.204 
721 
426 
451 
104 


3.. 50 
2.50 
5  » 
5  50 


Million 
de  fr. 

14.466 
8.120 
2.642 
56,1 


3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  .) 
5.50 


Million 
defr. 

14.412 
8.1.57 
2.698 
57,9 


3.731 
1.818 
1.207 
7.56 
420 
497 
116 


0/ 
/o 

3  » 

3  » 

4  50 

5  » 
3.50 
2  50 
5  .. 
5  50 


Million 
defr 


4.316 
8.197 
2.730 
57,2 


201  2.5 
317  50 
702  81 
19  50 
17  .50 


1  33 
1  82 
1  71 
1  46 


32  25 
RIO  50 
40  37 
34  » 
49  37 
44  87 
56  » 


39  75 
197  50 
35  75 


200  » 

315 

714  » 
19  50 
17  .50 


102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1135 
21(;5 
1960 
3820 


Million 
defr. 

3.807 
1.822 
1.206 

712 

429 

471 
74 


3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.. 50 
2.50 


5.50 


Million 
de  f  r. 

14.506 
8.136 
2.725 
56,0 


102  ,50 
102  87 
4020 
735 
958 
1135 
2173 
1920 
3822 


Million 
defr. 

3.761 
1.826 
1.206 

711 

433 

476 

103 


70 

3  > 
3  > 


3.50 
2.50 
5  » 
5.50 


1  29 
1  86 
1  77 
1  48 


32  75 
106  50 
i')  87 
34  » 
49  75 
44  75 
56  » 


39  50 
197  50 
35  » 


201  50 
311  25 
714  06 
20  » 
18  11 


102  4-; 

102  8.": 
4040 
745 
966 
1146 
2172 
1911 
3785 


Million 
defr. 

3.743 
1.833 
1.211 
703 
4^7 
476 
129 


Million 
de  fr. 

14.458 
8.0.56 
2.719 
55,7 


% 
3  » 

3  « 

4  » 

5  » 
3.50 
2.50 
5  11 
4.50 


Million 
defr. 

14.411 
8.089 
2  723 
56,2 


630 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLKMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  17  mai  1899. 
La  Gojiv.6ntion  augio-russe  eu  Chine.  —  La  Reicbshank.  —  Le  Prix 
des  Fers.    —  Les   Compagnies   d'Asssuraiices   américaines.  — 
L'Ejnigration. 

On  se  félicite,  à  Berlin,  de  pouvoir  constater  que  la 
convention  qui  vient  d'être  conclue  entre  la  Russie  et 
l'Angleterre  au  sujet  des  chemins  de  fer  chinois  laisse 
parfaitement  indemnes  les  intérêts  allemands.  Gela 
posé,  la  majorité  de  la  presse  conseille  au  Gouverne- 
ment de  modérer  ses  ambitions  en  Extrême-Orient  et 
de  cominencer  à  s'assimiler  ce  qu'elle  y  possède  et  de 
s-e  rattacher  étroitement  ses  conquêtes  par  des  liens 
moraux  et  économiques.  Maintenant,  l'unanimité  des 
journaux  constate  aussi  que  la  nouvelle  convention 
favorise  exclusivement  l'expansion  russe. 

L'abaissement  du  taux  de  l'escompte  à  la  Reichsbank 
continue  à  produire  les  meilleurs  effets  :  il  est  certain 
qu'il  n'a  pas  causé  le  recul  des  cours  qu'on  a  constaté, 
depuis,  sur  le  marché.  11  n'y  a  là  qii'une  simple  coïn- 
cidence. A  la  Reic.hsbanh  même  la  situation  s'est  amé- 
liorée elle  président  de  cet  établissement  annonce  une 
nouvelle  amélioration.  Cependant  on  ne  croit  pas  que 
le  taux  de  l'escompte  officiel  descende  jamais  au-des- 
sous de  4  0/0.  L'opinion  générak  est  qu'il  restem  à 
4  0/0  jusqu'à  fia  août  et  puis  remontera.  Sur  le  mar-^ 
ohé  monétaire,  le  numéraire  est  assez  aboiuiamt  et.  les 
oiïres  supérieures  aux  demandes. 

Le  public  a  été  bien  impressionné  par  le  calme  des 
mineurs  en  grève  dans  le  bassin  de  la  Saar.  On  crai- 
gnait une  grève  monstre,  un  abandon  général  du  tra- 
vail comme  en  1889  :  heureusement  il  n'en  est  rien  et 
le  mouvement,  limité  aux  travailleurs  de  quelques 
puits,  n'inflaera  que  peu  sur  la  produstion  générale. 

Sur  le  marché  des  fers,  les  prix  sont  toujours  assez 
élevés,  à  cause  de  l'abondance  des  demandes  et  ils 
montent  encore.  Dans  le  Palatinat  et  en  Westphalie, 
on  demande  pour  la  tonne  de  fer  fondu  145  marJis; 
170  marks  pour  les  autres.  Mais  à  mesure  que  les 
commandes  de  l'intérieur  augmentent,  celles  du  dehors 
diminuent,  la  clientèle  étrangère  de  nos  métallurgies 
semblant  se  détacher. 

Je  vous  avais  annoncé,  au  mois  de  janvier  dernier, 
qu'une  enquête  était  ouverte  pour  décider  si  l'on  devait 
accorder  de  nouveau  aux  Com|)agnies  d'assurances 
américaines  sur  la  vie:  la  New-York  et  la  Muhoal 
Li^e,  l'autorisation  de  fonctionner  en  Prusse.  On  avait 
dit  que  des  spécialistes  compétents  seraient  envoyés 
en,  Amérique  pour  examiner  sérieusement  la  question 
sur  les  lieux  mêmes.  En  exécution  de  cette  décision, 
M.  de  Knebel-Dœberitz,  conseiller  s-upérieur  du  Gou- 
vernement, expert  émérite  en  matière  d'assurances,  et 
M.  le  conseiller  De  Bieberstein,  se  s^ont  rendus  à  New- 
York. 

La  défense  qui  avait  été  faite  aux  grandes  Compa- 
gnies américaines  de  fonctionner  en  Pmsise  avait,  na- 
guère, causé  une  vive  émotion  de  l'autre  côté  de 
l'Océan.  Si  l'on  parvient,  comme  cela  semble  probable, 
à  conclure  un  compromis,  il  est  possible  que  ce  réta- 
blissement de  l'accord  sur  le  terrain  économique  puisse 
également  avoir  des  conséquences  politiques  d'une 
certaine  importance. 

L'émigration  d'outre-mer  accuse  une  recrudescence 
d'activité  depuis  le  commencement  de  Tannée.  Le 
chiffre  des  émigrants  qui  sont  sortis  par  Hambourg, 
pendant  le  mois  d'avril  est  plus  considérable  que  pcn- 
daint  les  quatre  années  précédentes  :  22.637  en  1899, 
contre  10. 8i8  en  avril  189S.  Même  recrudescence  par 
Bflême:  il  est  sorti  par  ce  port,  du  l"^'  janvier  1899 
à  fin  avril,  24.017  éraigi-ante  contrée  20.953  dans  le 
même  temps  do  1898. 

•J'apprends  au  derniei-  moment  qu'un  budget  supplé- 
mentaire vient  d'être  présenté  au  Ueichulag  :  il  ne  com- 
prend que  des  demandes  de  crédits  militaires.  Le  plus 
impoiaant,  de  0  millions,  est  de.stinè  à  l'achat  d'un 
grand  champ  de  manœuvres  à  Bitche,  en  Alsace. 


Momatiois  Iwmm  et  Fmcîères 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1899 

1898 

6 

mai 

i3ll.29avril 

7  mai 

D».30avril 

ACTIF  (milliers  de  marks) 

88 

1  433 

+  7.918 

854.982 

6.131 

i3.3!3 

-t-  530 

-22.950 

830 

EUUets  d'autres  banques 

1 

S  058 

+    1  077 

13  398 

1,350 

Lettres  de 

738  208 

—  58  460 

713.123 

30.910 

75.967 

-(-  2.892 

84.387 

\  865 

10  736 

-i-  112 

7  636 

+ 

1  218 

6 

a..727 

—    1  159 

42.991 

793 

PASSIF  (milliers  d«  marka) 

120.000 

won  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

Dôn  tnod 

l.liâ  768 

—  15.477 

1.129  080 

33.248 

Aiitres  engag&mèntB  à  vue. 

494.168 

—  31 .791 

445.956 

+ 

3.252 

18.516 

-1-  178 

U.731 

257 

Comparaisoa  avec  1898  et  1897 

Stock  métallique 

1  Lettres  de  change  et  prêts  surtitoes 

1897  1898 

1899 

1897  1898 

ie99 

30  avril... 

883,8  Si8,9 

873,5 

30  avril  . .     733,4  833,6 

839,7 

î  mai  . . . 

899,8  85b,0 

8Sl,i 

7  mai  ...     707,2  797 

,8 

814,2 

15   —  ... 

913,1  861,8 

15  - 

-    ...     678,6  796,2 

2S  —  ... 

929,1  883,4 

23  - 

-    ...     66i,l  761,1 

31  —  ... 

918,6  863,2 

31  - 

-    ...     717,4  785,7 

Ciroulaiion 

Réserve  de  billets 

1897  1898 

1899 

1897  1898 

1898 

39  avril  .. 

1111,5  1162,3 

115ï>.2 

30  avril  . .      103,4  16,7 

43,5 

T  mai  ... 

;082,4  1129,1 

1142,8 

7  mai  ...      143,9  55,5 

68,5 

15   —  ... 

1044,4  1092,2 

15 

-    ...     199,6  101,3 

23   —  ... 

1020,2  10b6,3 

23 

-    ...     -238,2  156,7 

31   —  ... 

1045,1  1077,8 

31  - 

-    ...     205,2  114,5 

•  ■  1  ■ 

Importations  de  Vins  et  de  Raisins  secs  à  Hambourg. 

—  En  1897,  il  est  entré  à  Hambourg  :  104.616  quintaux  mé- 
triques de  vins  venant  de  France,  d'une  valeur  moj'enne  de 
83  marks  ;  46.854  quintaux  métriques  venant  d'Espagne,  va- 
leur moyenne  78  marks  ;  21.264  quintaux  métriques  de  Por- 
tugal, valeur  moyenne  9l  marks;  28.372  quintaux  métriques 
d'Italie,  valeur  moyenne  56  marks  ;  5.064  quintaux  métriques 
d'Algérie,  valeiu-  moyenne  53  marks  ;  19.140  quintaux  métri- 
(jues  d'Asie  Mineuie,  valeur  moyenne  44  marks. 

Parmi  ces  vins,  il  s'en  trouvait  de  très  ordinaires,  valant, 
rendus  à  Hambourg  (port  franc),  de  20  à  25  marks  l'hecto- 
litre. 

Hambourg  a  importé  par  mer,  en  1897,  69.370  qumtaux 
métriques  de  raisins  secs  de  Corinthe  provenant  de  la  Grèce 
et  des  îles  lonienuH'S,  et  101.572  quintaux  métriques  de  rai- 
sins secs  de  l'Asie  Mineure.  Les  exportations,  également  par 
mer,  s'élevaient  à  38.893  qitintaux  métriques  pour  les  deux 
espèces,  auxquels  il  faut  ajouter  45.439  quintaux  métriques 
sortis  par  chemins  de  fer  eti  59.204.  quintaux  métiiq.mes  par 
■«oie  de  l'Elliie  en  ajnont. 

On  est  parvenu  à  fabriquer  chimiquement  à  Hambourg  la 
plupart  des  bouquets  des  crus  français. 


L'Importation  des;  cérèaileis  et  des  produits  agriootes 
on  1898.  —  La  valeur  des  produits  agricoles  importés  en 
Allemagaie  pendant  l'année  1898  s'est  élevée  à  1.876.010.000 
marks,  soit  approximativement  le  tiers  de  la  valeur  totale  des 
importations:  5.477.641.000  marks. 

Gér-éales,  millions  de  marks,  contre  780.7  en  1897  ;  vinB, 
43  millions,  contre  41  ;  beurre,  16  millions  3,  contre  15  1/2; 
viande  fraîche  et  préparée,  81  millions,  contre  51  ;  fruits  secs, 
25  millions,  contre  21  ;  semences  et  plantes  potagères,  3  mil- 
lions 4,  contre  3.1  ;  farine,  7  millions,  au  lieu  de  8.4;  tabacs, 
138  millions,  contre  111  ;  bestiaux,  141,  contre  151;  animaux 
et  produits  animaux,  137  millions,  au  lieu  de  126  ;  peaux  et 
pelleleries,  189  millions,  au  lieu  de  177  ;  cheveux,  crins, 
plumes,  soies  de  porc,  89  millions,  contre  93  :  lin  et  autres 
matières  textiles  végétales,  hormis  le  coton  et  le  jute,  98  1/2, 
contre  85  ;  houblon,  7.4,  contre  8.3  ;  cire,  5  millions  de  marks, 
contre  4  millions  de  marks  en  1897. 

L'importation  de  la  volaille  vivante  s'élève  en  1898  à  9  mil- 
lions 1/2  de  marks  :  celle  de  la  volaille  morte,  à  5  millions  1, 
provenant  surtout  d'Autrictoe-Hongrie,  d'Italie  et  aussi  de 
France,  mais  en  bien  moins  grande  quantité.  Les  17  millioiBfi 
et  demi  de  marks  de  fromages  proviennent  de  la  Hollande, 
de  la  Suisse  et  aussi  de  France.  Pois  :  11  millions  de  marks, 
venant  de  Russie. 

La  consommation  des  fruits  frais  s'accroît  chaque  année  en 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  AiigLete»rre 


AllrniHKiK!-  En  18i)i,  l'Alleinaane  n'achetail  à  l'élrangor  que 
pour  -^l  millions  do  marks  de  Iruils  trais  ;  en  18i)7,  elle  en 
aclifUiil  pour  ;i6  millions  et,  ou  1898,  pour  46  millions.  L'Au- 
thcho-IIongrio  el  la  Suisse  sont  les  principaux  fournisseurs 
de  fruits  eu  Allemagne  ;  viennent  ensuite  :  l'Italie,  la  Hol- 
lande, la  Suède,  la  Belgique,  les  Etats-Unis,  la  France  et  la 
Russie. 

Pour  les  onifs  de  volaille,  la  valeur  des  importations  s  est 
chifl'rée,  en  1898,  à  7,1  millions  et  demi  de  marks,  contre  67 
en  1897.  Les  principaux  pays  fournisseurs  sont  la  Kussie  et 
l'Autriche-Hongrio,  puis  viennent  l'Italie,  la  Hollande  et  la 
Ko'imauie.  La  Russie  avait  expédié  en  Allemagne,  en  1897, 
645  millions  d'œufs. 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  le  18  mai  1899. 

La  tendance  est  à  l'abstention.  Les  affaires  sont  calmes, 
mais  l'on  ne  sent  encore  aucune  envie  de  réaliser. 

Les  actions  des  établissements  métallurgiques  gardent  de 
la  fermeté,  les  actions  des  charbonnages  sont  moins  fermes 
mais  sans  baisse. 

Les  actions  des  bauques  ne  fléchissent  pas.  Les  fonds 
espagnols  sont  fermes,  ainsi  que  les  valeurs  américaines.  Sur 
tout  le  reste,  il  y  a  peu  d'affaires  et  l'on  s'attend  à  des  tasse- 
ments de  cours. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  92  20  ;  l'Italien,  95  50  ;  les  Lom- 
bards, 26  30;  le  Mobilier  Autrichien,  223  60;  l'Extérieure, 
68  40.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  17  mai  1899. 

Les  Aifaires  de  Chine.  —  La  Situation.  —  Les  Nouvelles  du  Trans- 
vaftl.  —  Le  Marché.  —  Les  M.ûdificatiQns  au  Projet  de  Budget.  — 
Ijes  Dépôts  aux  Caisses  d'Epargne. 

J'avais  raison  d'émettre,  la  semaine  dernière,  des 
l'éserves  au  sujet  des  conséquences  que  pourrait  avoir 
l'accord  anglo-russe  à  propos  des  affaires  de  Chine.  Cet 
accord  est  à  peine  signé  que  la  nouvelle  concession 
d'une  ligne  directe  devant  relier  Pékin  aux  chemins  de 
fer  de  la  Mandchourie,  faite  par  le  Gouvernement  du 
Tsar  au  Gouvernement  chinois  provoque,  en  Ajigle- 
terre,  les  protestations  les  plus  vives;  le  Times  a  pré- 
tendu  que  cette  demande  détruit  la  récente  convention 
qui  avait  pour  objet  d'empêcher  tout  conflit  entre  les 
deux  puissances.  Les  autres  journaux  sont  plus  vio- 
lents et  demandent  au  Gouvernement  russe  de  dés- 
avouer M.  de  Giers.  L'incident  est  venu  à  la  Glîambre 
des  Communes  et  voici  les  déclarations  faites  à  ce  sujet 
par  M.  Brodrick,  le  secrétaire  parlementaire  aux  alïai- 
i"es  étrangères  : 

Il  est  exact,  a-t-îl  dit  qfue  le  chargé  d'affaires  britaimiques  à 
Pékin  a  fait  savoir  que  le  Gouvernement  russe  avait  adressé 
au  Tsung-li-Yamen  la  demande  d'une  voie  aboutissant  à  Pékin. 

Nous  ne  savons  pas,  a  ajouté  M.  BrodKick,de  quel  poLntidu 
ohemin  de  fer  de  la  Mandchourie  le  trcmçon  projeté  partira.  Le 
Tsnug-li-Yamen  a  refusé  jusqu^ù  présent  d'accorder  cette  con- 
cession. Le  Gouvernement  anglais  ne  peut  pas  se  prononcer  sur 
une  telle  affaire  avant  de  connaître  tous  les  faits.  L'extension 
dti  chemin  de  fer  de  Mandchourie  à  Pékin  n'affecte  en  aucune 
manière  le  bassin  du  Yang-Tsé,  qui  a  fait  l'objet  d'un  accord 
récent  avec  la  Russie. 

Il  paraît  être  évident,  en  effet,  que  le  récent  accord 
donne  à  la  Russie  le  droit  dont  elle  vient  d'user.  Si  ce 
droit  est  préjudiciable  aux  intérêts  anglais,  l'ADgle- 
terre  n'avait  qu'à  ne  pas  signer  les  conventions;  s'il 
n'est  préjudiciable  qu'aux  intérêts  de  la  Compagnie 
anglo-chinoise  de  Ghanghaï-Kouan,  le  Gouvernement 
anglais  n'a  aucune  raison  de  s'en  froisser. 

Quoi  qu'il  en  soit,  cet  incident  nous  montre  que  les 
affaires  de  Chine  n'ont  pas  fini  de  nous  causer  des  préoc- 
cupations et  que  nous  pouvons  nous  attendre  à  des  sur- 
prises. 

Cette  question  n'a  pas  eu,  cette  semaine  encore, 
beaucoup  d'influence  sur  le  Stock  Exchange  :  le  public 
boursier  s'est  occupé  davantage  des  incidents  relatifs 
au  Transvaal.  Au  fond,  les  questions  intéressant  ce 


pays  approchent  d'une  solution.  Le  pi'ésident  Kriiger 
a  toujours  tempoi'isé  et  le  parti  imi)érialiste  anglais 
a  voulu  lui  imposer  des  réformes  industrielles  autant 
que  des  réformes  politiques;  on  a  annoncé,  puis  dé- 
menti, puis  annoncé  à  nouveau  que  le  Président  accepte 
de  venir  à  Cape-Town  pour  conférer  avec  le  haut  com- 
missaire anglais,  sir  Alfred  Milucr.  11  lui  sera  fait  des 
demandes  très  nettes  relativement  aux  droits  politiques 
des  uitlanders,  et  cela  sur  un  ton  péremptoire. 

Reste  à  savoir  si  les  arrestations  annoncées  aujour- 
d'hui à  Pretoria  ne  vont  pas  compliquer  les  choses. 

Cette  instabilité  politique  a  de  fâcheuses  inlluences 
pour  le  Marché  des  mines  d'or,  où  sont  engagés  de  gros 
intérêts,  et  les  fluctuations  de  ces  valeurs  iniluencent 
forcément  l'ensenable  de  la  place. 

En  dehors  du  groupe  minier  les  tendances  sont  assez 
calmes  et  les  cours  pourraient  bénéficier  de  l'abondance 
monétaire. 

Je  vous  ai  télégraphié,  la  semaine  dernière,  les  mo- 
diJications  apportées  par  la  Chambre  des  Communes 
au  projet  de  budget  de  sir  Michaël  Hicks-Beach.  Je 
n'ai  pas  à  y  revenir,  si  ce  n'est  pour  insister  sur  ce  fait 
que  l'augmentation  du  droit  d'entrée  sur  les  vins,  de- 
mandé par  quelques-uns  pour  les  colonies,  n'a  pas  été 
accordée. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  déclaré,  à  la  Chambre 
des  Communes,  qu'il  consentait  à  ce  que  l'argent  dé- 
posé aux  Caisses  d'épargne  fût  prêté  aux  autorités  'lo- 
cales du  Royaume-Uni,  aux  colonies  de  la  Couronne  et 
au  Gouvernement  des  Indes.  C'est  là,  dit  le  Daily  Gra- 
phie, une  mesure  excellente  pour  les  Indes,  qui  pour- 
ront ainsi  emprunter  à  meilleur  compte. 

L'intérêt  payé  en  Angleterre  dans  les  Caisses  d'épar- 
gne est  de  2  1/2  0/0  et  le  Daily  Graphie  considère  que 
la  réforme  ne  sera  pas  complète  tant  qu'il  n'aura  pas 
été  réduit  à  2  0/0. 

Cette  réduction  représenterait  58Ç.00O  liv.  st.  par  an. 


el 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

18  mai  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF 

Liv.  st. 

Billets  oréés    ii  901  000 


Total   ii  901.000 


ACTIF 

Dette  axe  dei  l'Etat. . , 
Rentes  immobilisées. . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
Il.0t5.000 

5.'i85.000 
28  ICI  OOC 


Total   44.901.000 


département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

\j\V.  st. 

Gapilal  social   14.553.000 

RéserTie  et  profits  et 

pertes   3.163.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   il  458.000 

CompteStpartiauliers. .  31  461  000 

Billets  à  sept  j  ourSietc.  1 50 .  OOC 


Total   66.  "-94.000 


ACTIF 

Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (i 

la  Banque)   13.373.000 

Bortefeuilleet  avance»  34  101.000 

Billets  en  réserve   H  'il9.000 

Or  et  argant monnayés  2.101.000 


Total   66,1914.000 

STAT1STIQU1  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  moniiayé 
et 

Lingots 

■r.l 

o  aJ  o 

-  S  « 
.  —Â 

DÉPOTS 

"«  « 
"  S-» 
o  0"^ 

s,  9 
. -,  © 
Q-a 

RÉSKRVa 

«  3  » 
°       O . 

O  .e  a 

■s>  a 

u  v> 
O  »  60 

0  £  ta) 

01  0 

Taux 
de 
l'es. 

% 

33.400 

26  48b 

51.587 

lS.(i34 

23  715 

46 

16  »   

33.»98 

2ô  286 

52  633 

46 . 290 

24  512 

46% 

» 

23  »   

34  C62 

26.225 

53  455 

47  017 

24.637 

45% 

33.743 

26.781 

53  788 

48,467 

23,762 

443/16 

9  

33.114 

26-627 

52.495 

47,765 

23,317 

44% 

33.038 

26  553 

53.621 

48.810 

23  285 

43% 

32  4-!7 

26.644 

54.439 

50  310 

22  633 

4l>^ 

» 

30  808 

21 . 930 

59  220 

58.074 

19.678 

33  y; 

30  091 

27.8S5 

50  872 

49  V23 

18.996 

37K 

» 

13    »   , . 

30  3&0 

27  659 

49.902 

48  266 

19  -491 

39 

» 

■20  ..   

30  980 

27.451 

50  525 

48 . 055 

20.329 

40!/» 

27  »   

31.272 

27.399 

50  729 

47  927 

20  673 

40  \ 

30.418 

27.854 

49.7i4 

48.235 

19  364 

40 

» 

30  398 

27  723 

49  182 

47.537 

19  47.i 

39% 

16   

30.202 

27.682 

4S.919 

47.474 

19,320 

39^ 

4 
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Mouvement  des  Métaux  précieux.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  métaux  i^récieux  pendant  le  premier  trimestre  des 
années  1898  et  1899,  en  livres  sterling  : 

07- 

1898  1899 

Importations  de  :                     —  — 

Afri([ue  du  Sud                         4.003.994  4.671.029 

Australasie                              1.382.415  1.023.130 

Indes  Orientales                          403.930  419.310 

Amérique                                   289.746  395.238 

France                                    1.835.479  260.196 

Autres  pays                              ]  .843.277  25 i. 009 

9.258  841  7.022.912 


Exportations  en  : 

Allemagne  et  Russie   3.050.783  3.183.922 

Amérique   5.684.290  1.852.358 

Indes  Orientales   737.620  613.843 

.Japon   »  462.000 

France   422.805  298.009 

Autres  pays   277.982  590.605 

10.173.480  7.000.737 
La  valeur  des  arrivages  d'argent  s'élève  à  4. 021.000  liv.  st., 
dont  2.503.000  provenant  des  Etats-Unis,  630.000  de  France! 
545.000  de  Bela;ique  et  210.000  du  Mexique. 

Celle  des  envois  est  de  3.980.000  liv.  st.,  dont  1.188.000  ex- 
portées aux  Indes  Orientales,  4.203.000  en  Russie,  420.000  en 
Chine,  330.000  en  Belgique  et  231.C00  en  France. 

Construction  des  Navires.  —  D'après  la  statistique  du 
Lloyd's,  il  y  avait,  à  l'exclusion  des  navires  de  guerre,  597 
navires,  jaugeant  1.385.715  tonnes,  en  construction  dans  les 
■chantiers  du  Royaume-Uni  à  la  fin  du  l"'  trimestre  de  1899. 
En  voici  le  détail,  comparé  aux  résultats  obtenus  à  la  fin  du 
trimestre  correspondant  de  1898  : 

1"'  trimestre 


Nombre 

Tonnage 

Nombre 

Tonnage 

Vapeurs  : 

508 

1.372.045 

525 

1.172.203 

Fer  

57 

10.003 

52 

8.698 

3 

241 

2 

•  135 

Total 

568 

1.382.289 

579 

1.181.036 

Voiliers  : 

5 

1.110 

3 

i.f98 

Fer  

» 

« 

» 

£ois  

24 

2.316 

24 

2.087 

Total  ... 

29 

3.426 

27 

4,085 

507 

1.385.715 

606 

1.185.121 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londreei 


Londres,  18  mai  1899. 

La  tendance  générale  est  resiée  assez  calme  jusqu'à  la 
séance  d'hier  où  les  nouvelles  du  Transvaal  ont  produit  une 
impression  très  fâcheuse  et  provoqué  un  sensible  recul  des 
cours.  Les  dispositions  ne  sont  améliorées  et  le  marché  reste 
plus  calme. 

Les  Consolidés  sont  à  110  5/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  ^Extérieure  d'Espagne 
s'est  avancée  à  G3  7/16.  L'Italien  est  assez  soutenu  à  95  1/8.  Les 
fonds  Ottomans  restent  calmes. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud- Américaines  est  assez  soutenu.  Le 
Brésil  4  0/0  se  retrouve  à  67  1/2.  Les  valeurs  Mexicaines 
sont  très  fermes. 

Les  Chemins  anglais  ont  une  allure  peu  mouvementée. 

Le  groupe  des  Chemins  américains  reste  calme. 

Lé  Canadian  Pacifict<A\,  à  100  1/2,  YErie  à  13  1/4,  le  JVo>-- 
thern  Pacific  à  79  1/2,  la  Philadelphie  à  10  \\k,\:Atchisonk 
19  3/8,  le  Norfolk  à  69  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  17  mai  1899. 
Le  Taux  de  l'IOscompte.  —  lOxoile   des  Fabricants  autricliiens  en 
\\ax\<2v\i:.  —  Les  Kecelles  du  Lloyd  autricliion.  —  Les  Recettes 
des  Clieiiiins  autrichiens. 

C'est  jeudi  prochaia  que  se  réunira  le  Conseil  d'ad- 
ministration de  la  Banque  Austro-Hongroise  pour 


décider  s'il  y  a  lieu  d'abaisser  le  taux  de  l'escompte  à 
4  0/0.  Dans  les  cercles  financiers,  on  considère  la  chose 
comme  faite,  d'autant  plus  que  sur  le  marché  libre,  le 
numéraire  est  si  abondant  qu'on  le  trouve  au-dessous 
de  ce  taux.  Cependant,  on  ne  serait  pas  surpris  qu'au 
dernier  moment,  la  Banque  n'abaissât  le  taux  de  son 
escompte  que  d'un  demi  pour  cent. 

Je  vous  ai  tenu  au  courant,  dans  ma  dernière  lettre, 
des  négociations  poursuivies  entre  les  Gouvernements 
hongrois  et  autrichien  au  sujet  du  compromis.  On 
assure  aujourd'hui  que  les  Ministres  autrichiens  et 
hongrois  n'ont  pu  s'entendie  au  sujet  du  renouvelle- 
ment du  privilège  de  la  Banque  Austro-Hongroise,  le 
Gouvernement  autrichien  proposant  la  date  de  1904, 
avec  le  maintien  jusqu'alors  des  statuts  actuels,  et  le 
Gouvernement  hongrois  proposant  1900,  avec  la  mise 
en  vigueur  immédiate  des  nouveaux  statuts. 

On  ne  sait  comment  a  fini  ce  conflit  et  cependant  le 
bruit  courait  aujourd'hui  que  le  Gouvernement  a  pure- 
ment et  simplement  renouvelé  le  privilège,  tel  qu'il 
existe,  de  la  Banque  Austro-Hongroise. 

Les  facilités  accordées  par  le  Gouvernement  hon- 
grois à  la  formation  des  nouvelles  entreprises,  mises 
en  opposition  des  difficultés  soulevées  devant  elles  par 
le  Gouvernement  autrichien;  a  porté  ses  fruits  naturels. 
Les  chefs  de  certaines  maisons  autrichiennes  des  plus 
importantes  ont,  paraît-il,  le  projet  de  fonder  des 
fabriques  en  Hongrie.  Parmi  eux,  l'on  compte  des 
représentants  des  i^lus  anciennes  industries,  notam- 
ment en  ce  qui  concerne  la  production  textile.  Inutile 
d'ajouter  que  le  Gouvernement  fait  les  offres  les  plus 
flatteuses  pour  décider  les  fabricants  viennois,  les  tis- 
seurs de  Bohème  et  autres  à  fonder  en  Hongrie  dos 
établissements  industriels.  D'importants  sacrifices  pé- 
cuniaires seront  faits  volontiers  dans  ce  but,  des  sub- 
ventions assez  considérables  en  argent  seront  payées 
aux  industriels  autrichiens,  ce  qui  n'avait  pas  lieu 
jusqu'ici.  Tout  naturellement,  ce  qui  se  passe  à  cet 
égard  éveille  la  plus  grande  attention  en  Autriche. 

La  perspective  très  sérieusement  envisagée  d'une  sé- 
paration douanière  entre  les  deux  Etats  favorise  singu- 
lièrement cet  exode.  Le  Gouvernement  autrichien  est 
impuissant  à  enrayer  ce  mouvement.  Il  s'efforce  bien 
depuis  quelque  temps  à  mettre  l'industrie  autrichienne 
en  mesure  de  supporter  la  concurrence  étrangère.  Il 
se  manifeste  en  ce  moment  à  Vienne,  d'excellentes  dis- 
positions en  ce  sens.  Mais,  d'autre  part,  les  charges  qui 
pèsent  sur  les  industriels,  sous  forme  d'impôts  et  taxes 
de  toute  nature,  ne  sont  pas  faites  pour  faciliter  la  tâ- 
che des  intéressés. 

Dans  le  bilan  des  entreprises  de  transport  on  cons- 
tate, au  contraire,  certains  éléments  de  prospérité  et 
comme  une  recrudescence  d'activité.  Le  bilan  du 
Lloyd  autrichien  de  1898,  accuse  pour  cette  année,  un 
total  de  recette  de  10.240.619  floi'ins  ce  qui  constitue 
sur  l'année  précédente,  une  augmentation  de  1.150.828 
florins.  Il  faut  ajouter,  à  cela,  l'augmentation  conven- 
tionnelle de  2.910.0  0  florins  stipulée  par  le  Gouver- 
nement. Le  bénéfice  net,  tous  frais  d'exploitation  dé- 
duits s'est  élevé  à  514.287  florins,  alors  qu'il  n'avait  été 
que  de  402.394  florins  l'année  précédente. 

La  situation  des  Chemins  de  fer  autric'hiens  n'est 
pas  moins  satisfaisante.  En  mars,  ils  ont  fait  une  re- 
cette totale  de  8.772.416  florins  ce  qui  constitue  en  réa- 
lité, une  légère  diminution  sur  la  recette  de  mars  1898, 
à  cause  des  immenses  importations  de  céréales  qui  fu- 
rent désastreuses  au  pays,  ne  saurait  être  prise  pour 
base  d'une  année  moyenne,  de  sorte  que  malgré  la 
comparaison,  le  résultat  de  l'exercice  du  mois  de  mars 
peut  être  tenu  pour  très  satisfaisant.  D'ailleurs,  dans 
le  premier  trimestre  de  1899,  les  recettes  des  chemins 
de  fer  autrichien  se  sont  élevés  à  24.447.141  llcrins  ce 
qui  constitue,  sur  les  recettes  de  la  même  période  de 
1898,  une  augmentation  de  571.160  florins. 


Les  Lombards.  —  Le  bilan  1898  de  la  Compar/nie  des 
Chemins  de  fer  Sud  de  l'Autriche  accuse  un  bénéfice  net 
de  366.359  tlorins,  soit  703.855  llorins  de  moins  que  l'année 
dernière.  Le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'assemblée 
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générale  des  aclioniiaires  de  fixer  le  dividende  à  un  franc  par 
action  el  de  reporter  lo  solde  de  32.536  florins  au  nouveau 
compte. 

L"enseinble  des  recettes  brutes  s'est  élevé  à  48.502.741  flo- 
rins, en  augmentation  do  1.040.152  florins  sur  l'année  précé- 
dente. -Los  frais  d'exploitation  se  sont  élevés  à  22.141.767 
llorins,  en  augmentation  do  l.t'34.588  florins.  Du  produit  net 
ainsi  obtenu,  il  faut  retrancher  les  -  frais  généra lix,  l'impôt 
sur  le  revenu  et  autres  dépenses.  Il  reste  alors  un  solde  de 
19.452.710  llorins,  auquel  il  faut  ajouter  divers  produits 
spéciaux  de  sorte  que  le  produit  entier  de  l'exercice  1898 
s'élève  à  20.069.862  florins,  en  diminution  de  693.104  llorins 
par  i-apport  à  celui  de  lb97. 

Le  paiement  d'un  dividende  de  1  franc  absorbe  351 .985 
florins  ;  il  restera  32.536  florins  à  reporter  au  compte  de 
l'exercice  1899. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  18  mai  1899. 
Le  début  a  été  soutenu,  mais,  dans  le  cours  de  la  séance, 
presque  tous  les  cours  ont  fléchi.  Les  afTaires  sont  très  rares, 
et,  dans  tous  les  domaines,  les  offres  supérieures  aux  de- 
mandes. 

L'es  valeurs  industrielles,  ainsi  que  les  actions  des  banques, 
fléchissent  légèrement.  Les  Fonds  d'Etat  sont  sans  affaires. 

Sur  le  marché  libre,  l'argent  est  assez  abondant  et  les  re- 
ports assez  bas. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  357  70  ;  les  Lombards, 
■57  70;  la  Lœnderbank,  244  50  ;  les  Tabacs,  134  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  360  oO;  l'Alpine,  244  15.  Clôture  calme. 
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Société  anonyme  des  Mines  et  Fonderies  de  zinc  de 
la  Vieille-Montagne.  —  Le  bénéfice  brut  réalisé  par  la  So- 
-oiété  anonyme  des  Mines  et  F-^nderies  de  zinc  de  la  Vieille- 
Montagne,  pendant  l'année  l(-98,  a  été  de  6.5  53.073  fr.  83  qui 
a  permis  d  allouer  comme  dividende  36  fr.  par  dixième  d'ac- 
tion, sur  112.500  dixième. 

Eh  1898,  le  cours  moyen  du  zinc  brut  a  été  df?  507  fr.  80 
par  tonne,  contre  434  fr.  85  en  1897  :  le  cours  du  plomb  a  été, 
en  18t8,  de  330  fr.  93.  soit  une  hausse  de  17  fr.  6S  à  la  tonne 
-comparativement  à  1898. 

Voici  comment  s'exprime  le  rapport  présenté  à  l'assemblée 
générale  de  cette  Société,  au  sujet  de  sa  production  et  des 
travaux  de  ses  divers  établissements,  etc. 

«  Nos  fonderies  ont  produit  69.351  tonnes  de  zinc  brut,  nos 
laminoirs  68.745  tonnes  de  zinc  laminé  et  nos  fabriques  de 
blanc  de  zinc  8.894  tonnes  de  blancs  divers. 

Les  cours  ont  passé  de  450  fr.  en  janvier,  à  500  fr.  en  juil- 
let, pour  atteindre  590  fr.  en  décembre  (moyenne  500  fr.  en- 
viron). 

Ce  mouvement  de  hausse  a  été  rapide.  La  nature  de  notre 
commerce,  qui  s'adresse  à  des  industries  multiples  et  impli- 
que des  engagements  de  durée,  ne  nous  pîirmet  pas  de  suivre 
-pas  à  pas  les  Iluctuations  de  la  cote  de  Londres. 

Cet  état  de  choses  nous  a  singulièrement  servi  dans  toutes 
les  baisses,  si  l'on  veut  s'en  souvenir. 

L'enchérissement  des  charbors  s'est  produit,  comme  nous 
l'avions  prévu,  et  s'accentuera  encore  cette  année,  nous  avons 
lieu  de  le  croire. 

La  prospérité  des  charbonnages,  nos  voisins,  et  de  l'indus- 
trie entière  rend  la  main-d'œuvre  chaque  jour  plus  rare.  Nos 
ouvriers  tirent  avantage  de  cette  situation  :  nous  sommes,  du 
J*este,  les  premiers  à  les  en  faire  bénéficier. 

Les  minerais  ont  atteint  des  prix  inconnus  jusqu'à  ce  jour; 
leur  valeur,  relative  au  cours,  n'a  jamais  été  aussi  élevée. 
Nous  entrevoyons  cependant  pour  celte  année  un  marché 
moins  tendu,  par  .suite  d'un  accroissement  de  production, 
-conséquence  naturelle  de  ces  prix. 

Nous  constatons  ainsi  que  les  trois  éléments  principaux 
des  prix  de  revient  ont  augmenté  le  coût  du  zinc  brut  dans 
l'exercice  1898. 

Dans  les  dix  dernières  années,  nos  mines  ont  produit  des 
minerais  pour  une  valeur  estimée  à  73.174.785  fr.  81. 

Sous  peine  d'appauvrir  l'avoir  social,  il  est  indispensable 
de  remplacer  les  mines  épuisées  par  des  mines  nouvelles. 

Nos  mines,  heureusement,  se  présentent  comme  prospères. 
Nos  agences  de  Suède,  de  Bensberg,  de  Moresnet  et  de  Nen- 
thcad,  sans  compter  d'autres  centres  moins  importants,  nous 
assurent  de  sérieuses  réserves  pour  l'avenir. 

A  Bensberg,  la  laverie  est  terminée  et  fonctionnera  dans 
de  bonnes  conditions. 

A  Moresnet,  de  nouvelles  découvertes  en  blendes  rem- 
placent, dans  une  certaine  mesure,  les  calamines  qui  tendent 
à,  disparaître  et  que  nous  conservons  pour  les  fabrications 
spéciales. 


La  construction  d'une  grande  laverie  s'impose  en  1899. 

A  Ncntiicad  (Cumberland),  nous  travaillons  à  porter  la  pro- 
duction de  4.500  à  20.000  tonnes.  L'exécution  de  co  pro- 
gramme nécessitera  de  notables  dépenses. 

En  Suède,  la  situation  reste  la  même  et  aussi  satisfaisante. 

Tous  nos  efforts  tendent,  non  seulement  à  maintenir,  mais 
à  développer  la  production  de  nos  mines,  principale  source 
de  nos  bénéfices. 

Notre  usine  à  Baelen-Wezel  aura  quintuplé  d'importance 
avant  la  fin  de  l'année  et  pourra  désulfurer  75.000  tonnes  de 
blendes.  De  plus,  les  gaz  sulfureux  seront  transformés  en 
acide  sulfurique  dans  une  usine  spéciale  afin  de  réaliser  un 
profit  qui  nous  échappait  jusqu'à  présent.  • 

Tous  ces  travaux,  tant  aux  mines  qu'à  Baelen-Wezel  et 
dans  nos  autres  usines,  ne  sont  pas  sans  entraîner  des  immo- 
bilisations considérables. 

Pour  compléter  les  services  rendus  à  nos  ouvriers  et  à  leurs 
familles  par  l'asile  de  Cointe,  nous  avons  créé  à  côté  de  la 
section  des  vieillards,  une  section  pour  les  orphelines.  Cette 
œuvre  nous  a  paru  d'autant  meilleure  qu'elle  répondait  à  un 
besoin  immédiat. 

Les  sœurs  de  Saint-Vincent  de-Paul  ont  bien  voulu  nous 
prêter  le  concours  de  leur  inépuisable  dévouement  pour  orga- 
niser l'école  ménagère,  les  cours  d'instruction  pratique  et 
aussi  pour  donner  à  ces  enfants  une  éducation  appropriée  à 
leur  condition. 


Notre  Commerce  extérieur.  —  Pendant  les  quatre  pre- 
miers mois  de  l'année  1899,  les  importations  se  sont  élevées 
à  651.261.000  fr.,  contre  697.572.000  fr.  pendant  la  même 
période  en  1898  ;  il  y  a  donc  augmentation  comparativement 
à  Tannée  précédente,  de43.689.0CO  fr.  ou  7  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  quatre  prtmiers  mois  de 
l'année  1899,  533.810.000  fr.,  contre  508.036.000,  soit  une  aug- 
mentation de  25.774.000  fr.  ou  5  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
117.451.000  francs. 

Les  droits  de  douane  perçus  les  quatre  premiers  mois  do 
1899  se  sont  élevés  à  15.975.265  fr.,  contre  15.096.567  fr.  en 
1898;  il  y  a  donc  de  ce  chef,  augmentation  de  878.698  fr.  ou 
6  0/0. 


Le  Commerce  de  l'Etat  du  Congo  en  1898.  —  Le 

mouvement  général  du  commerce  en  1898  s'est  élevé  à  50  mil- 
lions 581.855  fr.,  excédant  de  9.697.556  fr.  le  total  de  1897  ; 
soit  :  importations.  25.185.138  fr.  ;  expoi  talions,  25.3f6.707  fr. 

Le  commerce  spécial,  c'est-à-dire  les  produits  qui  sont  ori- 
ginaires de  l'Etat  Indépendant  et  les  marchandises  importées 
pour  la  consommation  intérieure,  représente  une  valeur  glo- 
bale de  45.247.928  fr.  5),  se  décomposant  comme  suit  : 

Francs 

Exportations   22.163.481  66 

Importations   23.984.446  65 

Le  chiffre  des  exportations  s'est  accru  de  46  0/0  com- 
paré à  celui  de  l'année  1897. 

11  marque  une  augmentaiion  de  750  0/0  sur  la  valeur  du 
commerce  spécial  d'exportation  en  1888. 

Cet  accroissement  considérable  du  commerce  d'expor- 
tation pendant  la  période  décennale  qui  vient  de  finir  est  dû, 
en  grande  partie,  au  développement  qu'a  pris  le  trafic  du 
caoutchouc. 

En  188S,  il  fut  déclaré,  à  la  sortie,  pour  260.000  francs  de 
cette  gomme;  en  1898,  les  exportations  de  ce  produit,  dont  la 
presque  totalité  fut  dirigée  sur  Anvers,  atteignirent  la  somme 
de  15.850.000  francs. 

Dans  le  commerce  spécial  des  importations,  la  Belgique 
occupe  également  la  première  place  avec  un  chiffre  de 
15.468.565  fr.  01  sur  la  somme  totale  de  23.084.446  fr.  65. 

Dans  la  statistique  des  produits  exportés  de  l'Etat  du 
Congo  en  1898,  après  le  caoutchouc  dont  nous  venons  de 
reproduire  les  chiffres,  figurent  par  ordre  d'importance 
l'ivoire  pour  4.319.260  fr.  ;  les  noix  palmistes  pour  1  million 
279.768  fr.  95,  et  l'huile  de  palme  pour  666.869  fr.  37. 

Voici,  d'autre  part,  la  comparaison  des  exportations  de 
l'année  1898  avec  les  années  antérieures  : 
Valeurs 


('ommerce  Commerce 

spécial  général 

1888    2  609.300  35  7.393.348  17 

1889   4. 29?. 543  85  8.572.519  19 

1890    8.242. 19.J  43  14.109.781  27 

1891   5  353.519  37  10.535.619  25 

1893   5.487.632  89  7.52!i.979  68 

1893   6.206.134  68  7.514.791  39 

1894    8.761.622  15  11.031.704  48 

18to    10.943.019  17  12.135.656  16 

1896   12.389.599  85  15.091.137  62 

1897   15.146.976  32  17.457.090  85 

1898    22.163.481  66  25.396.706  40 
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Xous  faisons  suivre  ce  tableau  de  la  comparaison  des  im- 
liortaiions  de  l'année  1898  avec  celles  des  années  précédentes. 

Valeurs  

Commerce  Commerce 
spécial  général 

1893   9.175.103  34      10. 148.418 'ÎG 

1894   11.194.722  96  11.854.02172 

1895   10.685.847  99  11.836.033  76 

1896   15.227.776  44  16.040.370  80 

1897   22.181.462  49  23.427.197  83 

^  1898   23.084.446  05  25.185.138  66 

Les  paj'S  imporlateurs  ^commerce  spécial),  par  ordre  de 
Taleur.  sont  les  suivants,  et  en  chiffres  ronds  : 

1°  La  Belgique,  avec  15  1/2  millions  ;  2°  l'Angleterre,  avec 
3  1-2  millions;  3°  l'Allemagne,  avec  11/2  million;  4°  les 
Pays-Bas.  avec  1  million  ;  5°  la  France,  avec  400. OÛO  fr.  Puis 
viennent  l'Italie,  le  Portugal  et  les  Possessions  portugaises. 


ESPAGNE 


LA  'SITUATION 


Madrid,  15  mai  1899. 
La  ^Situation.  —  Le  Budget  du  Ministère  de  Fonrento.  —  Les  Elec- 
tions municipales.  —  L'Abolition  de  l'Estampillage.  —  La  Banque 
d'Espagne.  —  La  Bourse.  —  Les  Haffinsurs  de  Sucre. 

La  politique  continue  à  être  plongée  dans  le  ma- 
rasme, duquel  elle  ne  sortira  pas  jusqu'au  moment  de 
l'ouverture  des  Chambres,  sauf  imprévu.  La  semaine 
dernière,  on  a  beaucoup  parlé  des  divergences  entre  le 
Miniistre  de  la  guerre  et  celui  de  l'intérieur,  à  cause  de 
modifications  que  ce  dernier  voudrait  introduire  dans 
le  projet  de  loi  de  recrutement  élalioré  par  le  général 
Polavieja  ;  mais  il  est  probable  que  cela  s'arrangera. 

Le  Ijudget  du  Ministère  des  colonies  est  déjà  entre 
leB  mains  de  M.  Villaverde.  Les  économies  introduites 
sont  de  2  millions,  quoique  le  total  présente  une  aug- 
mentation de  5  millions  sur  le  budget  précédent,  mais 
cela  provient  de  ce  que  le  Ministre  a  fait  entrer  dans 
les  prévisions  une  somme  suffisante  pour  ne  pas  devoir 
demander  des  crédits  supplémentaires  à  la  fin  de 
l'exercice.  C'est  plus  correct.  Parmi  les  économies 
figure  la  suppression  de  la  station  œnotechnique  d'Es- 
pagne à  Londres,  mesure  qui  est  déjà  très  critiquée. 
Une  innovation  heureuse  dans  le  budget  spécial  des 
travaux  publics  est  la  spécification  qu'il  y  aura  à  dé- 
penser pour  les  journées  d'ouvriers  et  pour  le  matériel. 

Les  élections  municipales  ont  eu  lieu  au  milieu  de 
la  plus  profonde  indilterence.  Le  public  n'y  a  pris  au- 
cune part,  sauf  dans  certains  collèges,  et  le  résultat  en 
était  connu  d'avance. 

Le  décret  abolissant  l'estampillage  n'a  pas  beaucoup 
surpris  ;  on  s'y  attendait  plus  ou  moins  et  les  spécula- 
teurs comme  les  auU-es.  Cette  mesure  est  très  attaquée 
par  les  porteurs  espagnols  d'Extérieure  et  par  le  nom- 
breux public  qui  désire  que  toutes  les  catégories  de 
créanciers  soient  traitées  sur  le  même  pied.  A  mon 
avis,  le  Ministre  ne  pouvait  pas  faire  autre  chose.  On 
lui  reproche  d'empêcher  les  porteurs  espagnols  de  con- 
vertir leur  capital  en  or,  mais  à  cela  on  peut  répondre 
que  l'idée  de  Vaffldavii  et  de  l'estampillage  a  été  préci- 
sément de  limiter  la  sortie  de  la  Rente  extérieure, 
pour  diminuer  de  ce  côté  les  dépenses  du  Trésor. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  n'oflre  pas 
de  grandes  variations  :  l'encaisse  n'a  presqhe  pas 
changé  ;  les  comptes  à  l'étranger  ont  augmenté  de 
45  millions;  la  circulation  de  plus  d'un  million  ;  les 
prêts  sur  titres,  deux  millions;  les  comptes  courants 
un  million  ;  les  bénéfices  atteignent,  pour  quatre  mois 
et  demi,  37,7  pesetas  :  cela  fera  plus  de  100  millions 
pour  l'année  entière,  si  le  mouvement  continue.  Sans 
doute  le  portefeuille  diminuera  un  peu  avec  le  ver- 
sement de  l'indemnité  pour  la  cession  des  Philippi- 
nes, mais  cette  diminution  de  revenu  sera  compensée 
par  le  bénéfice  rjuc  la  Banque  retirera  de  la  négocia- 
tion du  montant  de  celte  indemnité  qu'elle  a  acheté 
au  cours  de  15  0/0  et  qu'elle  pourrait  négocier,  actuel- 
lement, aux  environs  de  liJ  0/0.  Il  est  à  craindre  que  si 


les  sauterelles  finissent  par  causer  des  ravages  sérieux 
dans  les  récoltes,  déjà  assez  compromises  parda  séche- 
resse, il  ne  faille  recourir  à  des  importations  de  cé- 
réales étrangères  dont  le  paiement  donnera  lieu  à  une 
aggravation  du  change  et  à  une  diminution  du  porte- 
feuille-or de  la  Banque. 

La  Bourse  a  été  morne;  les  transactions  sont  fort 
réduites,  au  grand  déplaisir  des  intermédiaires  et  des 
spéculateurs,  mais  le  gros  du  public  ne  se  décide  pas  à 
se  remettre  aux  affaires.  La  meilleure  preuve  de  cette 
stagnation  est  dans  la  comparaison  du  montant  des 
valeurs  traitées  pendant  le  mois  d'avril  dernier  et  le 
mois  d'avril  1898  : 

Millions  de  pesetas 
1898  1899 

Intérieure  4  0/0   143  205 

Extérieure  4  0/0   49  ,12 

Amortissable  4  0/0   9  7 

Bons  du  Trésor   3  18 

Billets  de  Cuba  6  0/0   8  11 

—  5  0/0   16  12 

Obligations  Philippines  6  0/0. . .         1  9 
*        —        Douanes   10  7 

Total   239  276 

Augmentation  en  1899    37 

Si  l'on  compare  la  situation  de  l'Espagne  au  mois 
d'avril  de  l'année  dernière,  en  pleine  fièvre  guerrière, 
avec  la  situation  actuelle,  la  paix  signée,  la  tranquillité 
rétablie,  la  crainte  d'une  guerre  carliste  bien  diminuée, 
on  peut  trouver  étrange  que  les  afl'aires  n'aient  pas 
repris  davantage,  mais  à  cela  il  y  a  un  motif  :  c'est  l'in- 
sistance avec  laquelle  on  répète  que  le  Ministre  des 
finances  veut  créer  un  impôt  élevé  sur  le  revenu,  et  le 
capital  se  tient  en  garde.  Cette  idée  de  créer  un  impôt 
sur  le  revenu  n'est  pas  neuve  en  Espagne.  M.  Venancio 
Gonzalez  voulut  l'établir  il  y  a  une  douzaine  d'années, 
mais  elle  rencontra  une  telle  opposition  qu'il  y 
renonça.  Peut-être  M.  Villaverde  sera-t-il  plus  heureux. 
D'ailleurs,  il  existe  déjà  sur  les  valeurs  mobilières. 

Il  est  clair  que  les  hauts  cours  ne  pouvaient  pas 
résister  à  une  pareille  situation  et  les  valeurs  sont 
pour  la  plupart  au-dessous  des  prix  d'il  y  a  deux  mois. 
Nous  en  donnons  ci-après  la  comparaison. 

13  mars     8  mai    13  mai 

4  0/0  Intérieure   64  10      63  45      63  40 

4  0/0  Extérieitre   73  75      71  80      71  10 

4  0/0  amortissable   74  25      72  25      72  30 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  60     101  10     101  35 

Philippines  6  0/0   92  85      73  75      75  05 

Bons  cubains  6  0/0   76  40      66  25      66  20 

—         5  0/0    67  90      57  30      57  15 

Banque  d'Espagne».   410  ..     414  75     414  .. 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs.  260..  274  50  272  50 
Douanes  5  0/0   92  20      94  40      94  55 

D'autres  rumeurs  ont  contribué  à  enrayer  le  mouve- 
ment de  hausse  que  favorisait  la  fermeté  de  la  Rente 
extérieure  à  Paris,  surtout  la  nouvelle,  non  confirmée 
par  le  Ministre  des  finances,  que  le  déficit  auquel  il 
doit  faire  face  atteindra  plus  de  300  millions  de  pesetas. 

La  baisse  des  obligations  des  Philippines,  commen- 
cée il  y  a  quinze  jours,  a  continué  encore  pendant  une 
partie  de  la  semaine  dernière.  Les  porteurs  espèrent 
pourtant  qu'une  fois  que  l'indemnité  de  20.000.000  de 
dollars  ne  leur  aura  pas  été  attribuée,  on  les  fera  en- 
trer dans  l'arrangement  des  autres  dettes  coloniales, 
mais  avec  des  conditions  plus  douces.  , 

Le  cours  des  chèques  sur  l'étranger  a  été  très  peu  at- 
teint par  le  paiement  de  l'indemnité  de  guerre.  On  croyait 
qu'ils  auraient  baissé  davantage. 

8  mai     13  mai 

Chèques  sur  Paris   18  95      18  80 

—         Londres   29,  96      29  94 

Je  crois  qu'on  pourrait  chercher  la  clef  de  ce  mys- 
tère dans  le  fait  que  les  arbitragistes  et  les  spécu- 
lateurs, convaincus  que  le  Gouvernement  allait  sup- 
primer l'estampillage  de  l'Extérieure,  supposent  que 
du  moment  où  il  ne  sera  plus  possible  de  se  procurer 
des  francs  par  la  vente  d'Extérieure,  le  cours  du  papier 
étranger  va  remonter  à  30  et  40  0/0.  .J'espère  qu'ils  se 
trompent.  D'ailleurs,  la  Banque  d'Espagne  a  main- 
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tenant  à  l'étranger  une  provision  d'or  suffisante  pour 
faire  face  pendant  longtemps  aux  besoins  du  Gouver- 
nement et,  par  conséquent,  elle  n'aura  pas  à  s'adresser 
au  marché  pour  augmenter  son  portefeuille  or. 

Les  raffineurs  de  suero  se  défendent  à  leur  tour  et 
accusent  les  fabricants  catalans  de  mauvais  procédés  à 
leur  égard.  Ils  disent  que  la  protection  à  l'industrie 
nationale  doit  être  la  même  pour  toutes  ses  branches  et 
que  les  industriels  catalans  qui  ont  fait  élever  les  ta- 
rifs douaniers  eu  leur  faveur  devraient  avoir  des  con- 
sidérations env  ers  les  industriels  des  autres  régions. 
Je  n'entrerai  pas  en  ce  moment  dans  la  discussion  de 
ce  point,  mais  il  me  semble  que  les  raffineurs  se  sont 
mis  eux-mêmes  dans  une  mauvaise  position  pour  se 
défendre  avee  un  plein  succès,  parce  qu'ils  n'ont  pas 
payé  à  l'Etat  ce  qu'ils  auraient  dû.  Le  manque  d'im- 
portation de  sucres  coloniaux  a  causé  en  1898  un  dé- 
ficit de  27.000  tonnes  dans  la  consommation  de  la 
Péninsule.  J'admets  qu'on  en  ait  emplo^'é  30  0/0  de 
moins  à  cause  de  l'augmentation  des  prix,  il  n'en  est 
pas  moins  vrai  que  la  production  nationale  a  founiile 
reste  et  que  dans  le  deuxième  semestre  de  1897,  l'impôt 
sur  Le  sucre  ayant  produit  854.312  pesetas  71,  le 
deuxième  semestre  de  1898  n'en  a  produit  que  804.940 
pesetas  17,  ce  qui  n'est  pas  logique. 

Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  l'industrie  sucrière 
acquiert,  en  Espagne,  un  développement  de  plus  en 
plus  considérable  et  qu'il  y  a  actuellement  trente -six 
usines  en  activité  ou  en  construction.  On  peut  voir  le 
moment  où  il  y  aura  pléthore  de  sucre,  qui  n'en  sera 
pas  meilleur  marché. 


Mormalloïïs  Éconoiips  et  Fmcières 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Sui(e)  (1) 

La  culture  de  l'oHyier  est  une  des  grandes  sources  de  re- 
venu des  agriculteurs  de  la  Péninsule,  notamment  en  Anda- 
lousie, en  Catalogne  et  en  Aragon,  mais  la  récolte  en  est  très 
irrégulière,  parce  que,  après  des  années  d'abondance,  vien- 
nent des  périodes  de  disette. 

De  même  que  beaucoup  d'autres  cultiires,  celle  de  l'olivier 
a  pris  un  gi'and  développement  depuis  le  commencement  du 
siècle.  En  1803,  la  récolte  d'huile  était  évaluée  à  690.350  hec- 
tolitres, et  actuellement  elle  s'élèverait  à  près  de  3.000.000. 
La  superficie  consacrée  était,  en  1878,  d'un  peu  plus-  de 
800.000  hectares  et,  en  1888,  de  1.153.827,  mais  il  ne  faudrait 
pas  croire  que  cette  augmentation  de  plus  de  300.000 hectares 
en  dix  ans  vienne  exclusivement  du  développement  des  plan- 
tations. Certes,  on  a  fait  des  plants  d'oliviers  en  grandes 
quantités,  mais  on  eu  a  relevé  aussi  un  grand  nombre  qui 
n'avait  pas  été  compris  dans_  les  statistiques.  Le  nombre 
d'arbres  peut  être  estimé  à  115.000.000,  à  raison  de  100  à 
l'hectare,  et  la  production  moyenne  annuelle  serait  de  3  litres 
par  olivier,  en  tenant  compte  de  ce  que  nous  disons  plus 
haut  au  sujet  de  l'irrégularité  des  récoltes. 

L'exportation  d'huile  et  d'olives  est  d'une  certaine  impor- 
tance, mais  la  principale  consommation  a  lieu  sur  le  marché 
intérieur. 

Voici  le  détail  de  l'exportation  de  ces  deux  produits,  de  dix 
en  dix  ans  : 

Années  Huile  Ohves 

Kilogrammes 

1850    3.H52.361  909.656 

1860   4.274.942  2.353.693 

1870    6.114.379  1.075.548 

1880   13.910.993  1.755.357 

1880   14.615.863  » 

1895   16.642.274  4.978.002 

1896   22.882.846  4.191.256 

1897  ♦    12.045.479  3.566.178 

De  toutes  façons  et  même  en  négligeant  des  années  d'expor- 
tation très  importante,  comme  1896,  par  exemple,  on  voit  que 
les  exportations  d'huile  ont  presque  triplé  depuis  1850  et 
celles  des  olives  ont  plus  que  doublé. 

Les  importations  présentent  de  grandes  variation*  puisque 
d'une  année  à  l'autre,  on  a  constaté  parfois  50  0/0  d'écart. 

Le  jour  où  les  agriculteurs  espagnols  seront  organisés 
pour  tirer  parti  de  ce  produit,  la  quantité  d'huile  augmentera 

(1)  Voir  Économiste  Européen,  n"'  379  à  383. 


dans  des  proportions  considérables,  actuellement  la  plupar  ' 
des  exploitants  enqiloient  des  moyens  d'cxlraclion  tout  à  fai'- 
primitifs  ;  la  cueillette  se  fait  à  la  légère,  sans  .séparer  les 
qualitc.s  et  sans  tenir  compte  de  l'état  de  maturité  du  fruit, 
d'oii  il  résulte,  qu'en  gém'Tal,  l'huile  a  un  goût  très  prononcé 
qui  la  rend  impropre  ;'i  l'exportation  telle  ((uellc.  La  clarifica- 
tion a  lieu  à  l'étranger,  mais  il  est  probable  que  d'ici  à  quel- 
ques années,  les  procédés  de  préparation  auront  été  améliorés 
et  la  ralïïnerie  française  aura  à  lutter  avec  un  nouveau  con- 
current. 

A  l'appui  de  cette  afîirmation,  nous  citerons  la  dill'érence  de 
prix  entre  l'huile  de  Valence  où  on  l'élabore  d'une  façon  plus 
soignée  et  celles  d'Andalousie  et  du  Nord,  qui  sont  cotées  à 
un  prix  assez  inférieur. 

La  production  la  plus  élevée  est  colle  des  provinces  du 
Midi:  Cordoue,  600.000  hectolitres  environ  ;  .Jaen,  presque 
autant  ;  Séville,  433.000.  Ces  trois  provinces  fourniront  plus 
de  la  moitié  de  la  récolte  totale  de  l'Espagne. 

La  culture  de  l'olivier  a  été  très  éprouvée  par  la  baisse  des 
prix.  Il  y  a  vingt  cinq  ans,  un  arbre  en  plein  rapport  était 
évalué  à  50  ou  60  pesetas,  tandis  qu'à  présent  il  n'est  estimé, 
en  général,  qu'à  20  ou  25  pesetas  au  maximum.  Inversement, 
le  prix  de  l'huile,  qui  avait  été  en  diminuant  depuis  1870,  a 
augmènté  dans  de  fortes  proportions  depuis  quelques  années. 

[A  suivre) 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  22  avril  1899  {16  semaities) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

I 

'esetas 

Pesetas 

Andalous      . ,  (1067  kil.) 

4.907  9Î4 

4.399  218 

5.S69.362 

5.490.689 

Nord  de  l'Espagne  ; 

Lii/ne  prinrip.  (2070  le.) 

16.551.477 

li. 449. 657 

16 

002.017 

16.688.166 

Asturies  ,  ...  (784  kil.) 

4.150.869 

4.(8o.33'< 

4 

633  539 

5.029.172 

Lérida-Reus    (104  kil.) 

390.662 

306.552 

427.753 

171  053 

A/mansa-  Va/.. (499  kil.) 

3.741.682 

3  376.592 

3 

731.870 

3.930.212 

Saragosse  ...  (3650  kil.) 

17  810.871 

15.978. 471 

13 

868  199 

26.696  799 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  IS  mai  1899. 

Le  Marché  a  été  forcément  influencé  par  la  forte  hausse  de 
l'Extérieure  à  l'étranger  :  auparavant,  la  tendance  était  hési- 
tante à  cause  du  bruit  d'un  projet  d'impôt  sur  le  revenu. 

On  cote  l'Intérieure  à  02  60;  l'Extérieure  à69  ..  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  19  25. 


ITAI^IE 


LA  SITUATION 

Rome,  16  mai  1899. 

La  Solution  de  la  Crise.  —  M.  Viscoiili-Venosta.  —  La  Situation.  — 
Les  Recettes  douanières.  — Le  Change  et  la  Circulation  fiduciaire. 

La  crise  ministérielle'est  résolue  et,  comme  on  k  pré- 
voyait, c'est  le  général  Pelloux  qui  a  formé  le  Cabinet 
dont  voici  la  composition  : 

MM.  le  général  Pelloux,  présidence  et  intérieur; 
Visconti-^'enosta,  affaires  étrangères; 
le  sénateur  Bonasi,  justice; 
le  député  Carminé,  finances; 
le  député  Boselli,  trésor; 
le  général  Mirri,  guerre  ; 
l'amiral  Bottolo,  mai-ine: 
Bacceli,  instruction  publique; 
Lacava,  travaux  publics; 
le  député  Salandra,  agriculture; 
le  député  di  San  Giuliano,  postes  et  télégraphes. 

Le  fait  le  plus  satisfaisant  que  nous  ayons  à  relever 
dans  cette  combinaison  est  la  présence  de  M.  Visconfi- 
Venosta  aux  affaires  é-trangères.  Cette  présence  signifie 
le  maintien  d'une  politique  étrangère  prudente  et  habile 
et  la  continuation  des  rapports  cordiaux  avec  la  France. 

L'analvse  que  nous  avons  publiée  du  rapport  de 
M.  Boseili  sur  le  budget  de  rectification  doit  vous 
montrer  que  le  nouveau  Ministre  du  Trésor  a  des  idées 
très  pratiques  en  matière  financière  ;  il  est  partisan 
de  réformes  très  sages  dont  il  s'ef[orcera  sans  doute  de 
réaliser  l'application. 
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Dans  son  ensemble,  ce  Ministère  pourrait  faire  beau- 
coup de  bien,  mais  c'est  un  Ministère  de  combat  et  l'ori 
ignore  encore  s'il  trouvera  auprès  des  Chambres  l'appui 
dont  il  aurait  besoin.  On  peut  être  au  moins  persuadé 
que  M.  Visconti-Venostaiéduira  les  incidents  extérieurs  . 
qui  ont  causé  la  chute  de  l'ancien  Cabinet  à  des  pro- 
portions tout  à  fait  compatibles  avec  les  intérêts  mo- 
raux et  matériels  du  paj'S. 

Les  recettes  publiques  présentent  de  meilleurs  ré- 
sultats. Pour  la  première  décade  de  mai,  les  douanes 
ont  eu  une  recette  supérieure  de  2.300.000  L.  en  com- 
paraison de  la  première  décade  du  mois  de  mai  1898; 
cette  augmentation  est  due  en  partie  à  un  plus  grand 
mouvement  dans  l'importation  des  blés. 

Dans  les  tabacs  on  a  eu  à  vérifier  une  augmentation 
de  1.219.175  L.,  chiffre  vraiment  extraordinaire  si  l'on 
considère  qu'il  ne  s'agit  que  d'une  décade. 

Les  sels  aussi  sont  en  augmentation  pour  une  somme 
de  219.926  L. 

Ces  faits  montrent  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  de  se 
préoccuper  de  la  baisse  constatée  en  avril  dans  le  ren- 
dement des  impôts.  L'équilibre  du  budget  n'en  souf- 
frira probablement  pas. 

La  Correspondance  d'Italie  s'occupant  de  la  ques- 
tion du  change  s'ffforce  d'établir  qu'on  invoque  à  tort, 
comme  principale  cause  de  sa  déprécia'ion,  l'état  de  la 
circulation  fiduciaire.  "  Son  influence  sur  la  tenue  du 
change,  dit-elle,  ne  saurait  être  nii'e.  Mais  si  cette 
influence  s'exerce  dans  ce  sens  qu'elle  maintient  un  élé- 
ment déterminant  de  l'agio,  peut-on  voir  cette  même  in- 
fluence dans  les  mêmes  phases  de  fluctuation  de  l'agio?» 

Il  est  intéressant  de  voir  à  ce  sujet,  ajoute  notre 
confrère,  les  fluctuations  de  la  circulation  des  Ban- 
ques et  celles  du  change,  du  31  décembre  1899  au  30 
avril  dernier.  Nous  ne  mettons  pas  en  ligne  de  compte 
la  circula' ion  de  l'Etat,  car  elle  ne  subit  pas  de  modi- 
fications importantes  : 

Circulation  Change 
Lire 

31  décembre  1898   1.12Î.300.000        107  80 

10  janvier  1899   1. 131.000.000        107  90 

•20         —    1.110.900.000       107  70 

31         —    1.115.700.000       107  72 

10  février  1S99   1.095.100.000       107  57 

20         —    1  076.300.000       107  72 

28         —   '    1.096.100.000       108  12 

10  mars  1819   1.077.000.000       108  15 

£0       —    1.071.800.000        107  85 

31        —    1.107.000  OCO       107  80 

10  avril  1809   1.090.700.000        107  72 

20       —    1.062.700.000       107  67 

30       —    1. 068.000. 000       107  52 

Il  suffit  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  ces  chiffres  pour 
se  convaincre  qu'il  n'y  a  pas  de  rapport  entre  le  mon- 
tant de  la  circulation  et  les  cours  du  change,  et  cela 
est  tout  à  fait  logique.  La  circulation  mal  gagée  des 
Banques  et  du  Trésor  —  véritable  découvert  sous 
forme  d'un  emprunt  sur  la  circulation  fiduciaire  — 
reste  invariable,  ou  s'amoindrit  petit  à  petit,  au  fur  et 
à  mesure  que  les  Banques  liquident  leurs  immobilisa- 
tions. Or,  c'est  ce  découvert  qui  exerce  son  action  sur 
le  change  en  déterminant  l'agio.  Par  contre,  les  fluc- 
tuations décadaires  de  la  circulation,  dépendant  des 
opérations  de  commerce  des  Banques  et  étant  par  con- 
séquent représentées  par  des  gages  réels  et  solides,  ne 
peuvent  nullement  peser  sur  le  change. 


et 


Les  Chemins  de  fer  Italiens.  —  Le  rapport  du  sénateur 
Roux  sur  le  projet  de  subvention  kilométrique  aux  Chemins 
de  fer  roncédés  à  l'industrie  privée,  contient  des  renseigne- 
ments intéressants  sur  la  construction  des  voies  ferrées  de- 
liuis  18É0,  c'est  à-dire  depuis  la  constitution  du  Royaume 
actuel  jusqu'à  nos  jours. 

En  186(1,  il  y  avait  en  Italit  2.038  kilomètres  de  chemins  de 
fer;  au  iiO  juin  1898  on  en  comptait  15.077  kilom.;  l'augmenta- 
tion a  «lonc  été  de  13.639  kilom.,  ou  363  par  an. 


Les  2.038  kilomètres  existant  en  1860  se  divisaient  ainsi  : 

Longueur  Rapport% 
enkilomètr"  enkilomètr" 

1°  Piémont  et  Ligurie   915  44  80  ^ 

2»  Lombardie-Vénétie   451  22  13  ' 

3°  Etats  Pontificaux........  233  11  48 

4°  Toscane   832  15  80 

5»  Provinces  méridionales . . .  107  5  74 

2.038  100  » 

Des  13.639  kilomètres  de  voies  ferrées  construits  depuis 
1860,  8.419  kilomètres  l'ont  été  par  l'Etat,  soit  directement, 
soit  par  l'intermédiaire  de  la  Société  des  Chemins  de  fer  et 
5.220  kilomètres  ont  été  concédés  à  l'industrie  privée. 

Parmi  les  premiers,  il  y  a  encore  88  autres  kilomètres  et, 
parmi  les  seconds,  215,  ce  qui  fait  que  le  réseau  total,  cons- 
truit ou  en  construction,  atteint  16.000  kilomètres. 

Le  coût  moyen  des  chemins  de  fer  construits  par  l'Etat  ou 
par  son  intermédiaire  a  été  de  400.000  lire  ;  le  coût  des  lignes 
concédées  à  l'industrie  privée  s'est  élevé  seulement  à  146.500 
lire.  On  comprend  cette  différence  si  l'on  constate  que  ces 
dernières  lignes  sont  des  réseaux  secondaires  ou  complémen- 

La^ répartition  des  voies  ferrées  italiennes  par  réseau  et 
par  produit  se  trouve  indiquée  dans  le  tableau  suivant  : 

Produit 

kilométrique    Absolu  Kilom. 

Réseau  Méditerranée.      5.782      133.079.917  23.048 

—  Adriatique...  5.780  113.184.563  19.687 
_     Sicile.    1.093        10.319.207  9.441 

—  Sarde  ..  1.0.3?.  2.483.095  2.406 
Chemins  de  fer  divers . .      1.552       12.211.912  7.909 

—  Soc.  Vénétie         438         2.300.301  5.157 

Total   15.677      273.578.995         —  ^ 

Produit  moyen —         —  —  17.49i 

On  voit  que  la  différence  du  trafic  de  réseau  à  réseau  est 
énorme. 


La  Situation  du  Trésor.  —  Nous  trouvons,  dans  le  rap 
port  de  M.  Saporito,  que  notre  correspondant  a  analysé,  le 
tableau  suivant  pour  les  huit  derniers  exercices  des  reliquats 
passifs  du  budget  et  des  résultats  d'ensemble  de  la  situation 
du  Trésor,  c'est-à-dire  fonds  de  caisse  et  déficit  financier  ou 
de  Trésorerie.  Les  chiff'res  afférant  à  1898  99  sont  naturelle- 
ment des  chiffres  de  prévision  : 

Reliquats     Fonds  Déficit 
passifs     de  caisse   du  Trésor 

(Millions  et  milliei's  de  lire) 

1891-  92   234.600  231.000  'i99.200 

1892-  93   167.400  247.000  493.000 

1893-  94   131.000  33'i.4i0  355.700 

1894-  95   201.400  349.700  415.800 

1895-  96   175.400  318.400  420. 4C0 

1896-  97    193.300  300.400  420.500 

1897-  98   181.200  313.200  415.800 

1898-  99   189.500  345.400  423.500 

«  Comme  on  le  voit,  fait  observer  la  Correspondance 
d'Italie,  les  reliquats  passifs  se  maintiennent  depuis  quelques 
exercices  à  un  niveau  presque  constant;  de  sorte  qu'ils  ne 
menacent  pas  la  situation  du  Trésor,  dont  le  déficit,  du  reste, 
ne  subit  pas  de  variations  importantes.  » 

De  ces  considérations,  M.  Saporito  veut  tirer  la  conclusion 
que  la  situation  du  Trésor  ne  demande  pas  les  mesures  récla- 
mées par  l'ancien  Ministre,  lequel  voulait  réduire  la  dette  flot- 
tante au  moyen  d'une  émission  de  rente  consolidée.        ^  _ 

«  Mais,  ajoute  notre  confrère,  on  ne  saurait  être  de  l'avis 
de  M.  Saporito..  Etant  donnée  l'émijsion  des  bons  du  Trésor 
poussée  à  ses  dernières  limites,  tout  besoin  de  caisse  ne  sau- 
rait être  satisfait  que  par  des  avances  des  Banques  d'émis- 
sion. M.  Saporito  propose  encore,  au  besoin,  de  retirer  le  la 
Caisse  des  Dépôts  et  Prêts  les  sommes  d'or  et  d'argent  affec- 
tées à  la  garantie  des  billets  de  l'Etat  et  de  les  passer  aux 
Banques  d'émission.  GeUes-ci  s'en  serviraient  en  guise  de  ga- 
rantie de  leur  excédent  de  circulation.  Mais  nous  avons  à  peine 
besoin  de  montrer  combien  ctt  expédient  serait  fâcheux,  en 
présence  de  l'excès  existant  dans  la  circulation  fiduciaire  et 
de  l'élévation  des  changes.  » 

La  situation  budgétaire  ne  permettant  pas  de  réduire  le  dé- 
ficit du  Trésor  par  des  plus-values  de  recettes,  mieux  vaut  sans 
doute  émettre  de  la  rente  perpétuelle.  La  situation  est  ce 
qu'elle  est;  il  faut  la  regarder  en  face  et  y  porter  des  remèdes 
eflicaces. 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  18  mai  1899. 

La  situation  de  la  crise  ministérielle  a  été  bien  accueillie 
par  le  publie  et  la  tendance  générale  reste  plus  ferme. 

Notre  Rente  ft  0/0  est  à  102  50  ;  les  Méditerranée  se  tiennent 
à  601  ...  Banque  Nationale,  967.  Méridionaux,  775  50. 


RUSSIE 


Les  Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe  pendant 
le  mois  de  janvier  1899.  —  Des  états  provisoires  que  le 
Ministère  des  finances  a  reçus  des  caisses  de  son  ressort  et 
de  ses  correspondants  étrangers,  il  résulte  que,  en  janvier 
1899,  les  recettes  et  les  dépenses  pvibliques  ont  atteint  les 


chilTres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués  •.   141.285.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1899  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1899  et  ceux 
.  des  exercices  antérieurs   131.199.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Roubl  -  crédit 

Recouvrements  effectués   286.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1899  :   9.842.000 


Les  résultats  respectifs  des  doux  années  1899  et  1898,  pour 
le  mois  de  janvier,  se  présentent  comme  suit  ; 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1899   141.885.000 

—  de  1898   148.037.000 


Soit,  pour  le  mois  de  janvier  1899,  une  diffé- 
rence en  moins  de   6.753.000 

Des  plus-values  ont  été  réalisées  sur  les  chapitres  ci-après  : 

Roubl. -crédit 

Monopole  de  vente  des  spiritueux   2.280.000 

Boissons   2.032.000 

Taxes  sur  le  commerce  et  l'industrie  .-. .  1,294.000 

Droits  de  mutation   917-.000 

Forêts   870.000 

Taxe  sur  le  i-evenu  des  valeurs  mobilières   855.000 

Taxe  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des  mar- 
chandises par  chemin  de  fer  en  grande  vitesse.  325.000 

Timbre,  greffe  et  enregistrement   237.000 

Postes   164.000 

Droits  sur  les  mines   115.000 

Monnaie   94.000 

Annuités  de  rachat   67.000 

Fonds  de  cciicours  au  Trésor   55.000 

Télégraphes  et  téléphones   41.000 

Fermages  et  concessions  de  droits  d'exploitation.  29.000 

Indemnités  de  guerre   16.000 

Sucres   3.000 

Par  contre,  des  moins-values  ont  été  constatées  sur  les  re- 
venus suivants  : 

Roubl. -crédit 

Réseau  de  l'Etat   9.632.000 

Annuités  dues  par  des  Compagnies  de  Chemins 

de  fer   2.576.000 

Produit  des  valeurs  mobilières  appartenant  à 

l'Etat  et  bénéfice  sur  opérations  de  banque   983.000 

Douanes   753.000 

■  Huiles  minérales   727.000 

Usines,  établissements  techniques  et  magasins 

de  l'Etat   625.000 

Droits  divers.   391.000 

Recouvrement  de  prêts  et  d'autres  débours   147.000 

Allumettes   51.000 

Droits  sur  les  assurances  contre  l'incendie   44.000 

Contribution  foncière  et  impôt  personnel   22.000 

Tabacs   20.000 

Aliénation  de  propriétés  immobilières   7.000 

Recettes  accidentelles  ou  sans  importance   158.000 

La  moins-value  de  9,6  millions  r.  constatée  sur  le  Réseau 


de  VEtat  provient  de  ce  que,  en  janvier  1898,  il  avait  été  porté 
en  recette  des  montants  de  8,2  millions  r.  concernant  l'exploi- 
tation des  lignes  de  l'Etat  en  1895  et  de  plus  de  4  millions  r. 
de  recettes  non  classées,  soit  un  total  de  13  millions  r.  environ. 
Si  on  défalque  cette  recette  accidentelle  de  ces  13  millions  r. 
du  total  des  recouvrements  de  janvier  1898p'(35,9  millions  r.), 
jl  ressort  que  les  recettes  de  janvier  1899  (26,3  millions  r.) 


dépas.sent  le  cliiirrc  correspondant  de  1W)8—  de  3,4  millions  r. 

La  diminution  du  produit  des  Annuilcs  dues  par  des  Com- 
pagnies de  c/i.emins  de  fer  est  due  à  ce  que  la  (Compagnie 
des  chemins  de  fer  du  Sud-Est  avait  effectué  dés  h;  mois  de 
janvier  18b8  les  paiements  qui  lui  incorniiaieiit  ])our  1898, 
alors  que  ce  n'est  qu'en  février  dernier  qu'elle  a  versé  à  l'Etat 
les  sommes  dues  par  elle  pour  1899. 

La  diminution  do  983.000  r.  du  chapitre  Produit  des 
valeurs  mobilières  appartenant  à  VElat  et  bénéfices  sur 
opérations  de  Banqne  a  été  prévue  au  budget  de  1899  et  est 
la  conséquence  de  la  réduction  du  chiffre  porté  en  recette  par 
le  Trésor  des  jjénélices  de  la  Banque  de  Russie  pour  1897. 

Dépenses  Différence 
effectuées  de  18Ç9 

en  p'  rapport 

1899       1898       à  1898 
(En  millions  de  roubl. -crédit) 

Dépenses  (autres  que  celles  du 
service  de  la  dette  publique) 
à  imputer  sur  le  budget  de 

l'exercice   103.959    109.983   —  1.029 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 
le  budget  de  l'exercice  que  sur 

les  budgets  antérieurs   22.240     24.032   —  1.792 

131.199   134. OiO   —  2.821 

II.  —  Budget  extraordinaire 

Roubl. -crédit 

En  1899,  les  recouvrements  de  janvier  se  sont 


élevés  à   286.000.000 

En  1898,  ils  avaient  été  de   14.000.000 

Soit,  pour  1899,  une  augmentation  de...  272.000.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  le  mois  de  janvier  pré- 
sentent : 

Roubl. -crédit 

Pour  1899,  un  total  de  -.   9.842.000.00O 

—   1898        —    5.001. OOO.OOO 

Soit,  pour  1899,  une  augmentation  de..  4.841.000.000 


En  outre,  pendant  le  mois  de  janvier,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputaljles  sur  les  budgets  de  1898  et  des 
années  précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres 
ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1899  et  1898,  le 
total  des  dépenses  de  janvier  qui,  au  moment  de  leur  acquit- 
tement, ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets  que  celui -ele 
l'exercice  en  cours  (c'est-à-dire,  pour  janvier  1899,  sur  les 
exercices  1898,  1897,  etc.,  et,  pour  janvier  1898,  sur  les  exer- 
cices 1897.  1896,  etc.)  : 

Différence 
■     1899  1898  en  1899 

(En  milliers  de  roubles) 

Dépenses  ordinaires          27.180.000  27.385.000   —  205.000 

extraordinaires.    8.602.030   6.118.000   -f 2. 484. 000 

Total   35.782.000  33.503.00U   -f2. 279. 000 

L'Industrie  sucrière  en  Russie.  —  Dans  les  provinces 
du  Sud-Ouest  et  du  Centre,  on  a  constaté,  en  1898,  une  diminu- 
tion dans  la  production  betteraviére  ;  mais  les  provinces  de 
la  Vistule  ont  donné,  au' contraire,  un  excédent.  Au  lieu  de 
36.442.996  berkovetz,  soit  environ  5.850.000  tonnes  en  1897, 
on  a  récolté  3'4.967.955  berkovetz,  soit  approximativement 
5.600.000  tonnes  de  betteraves. 

C'est  par  le  maintien  des  prix  sur  le  marché  national,  ob- 
tenu en  limitant  les  quantités  pouvant  être  livrées  à  la  con- 
sommation, que  le  Gouvernement  russe  encourage  l'exporta- 
tion ;  les  moyens  employés  sont  artificiels  comme  le  système 
des  primes.  En  Russie,  on  oblige  les  fabricants  à  faire  de 
leurs  excédents  deux  parts  :  l'une,  dite  réserve  disponible, 
peut  être  exportée  avec  drawbach  de  l'accise,  ou  bien  être 
vendue  sur  le  marché  intérieur,  mais  en  payant  double  accise  ; 
l'autre,  appelée  réserve  intangible,  est  vendue  seulement  sur 
l'ordre  du  Gouvernement,  lorsque  les  prix  trop  élevés  rendent 
excessifs  les  bénéfices  des  Sociétés  sucrières.  Les  industriels 
ont  ainsi  un  plus  grand  avantage  à  écouler  à  l'étranger  la  ré- 
serve disponible  qu'à  payer  double  accise,  et  ils  s'y  prêtent 
volontiers  malgré  les  cours  très  bas  du  marché  de  Londres, 
parce  que  le  marché  intérieur  leur  assure  une  large  compen- 
sation. 

Une  circulaire  du  Ministre  des  finances  estimait,  au  mois 
de  décembre  1898,  à  46.359.819  pouds,  soit  741.757  tonnes,  la 
production  de  sucre  blanc  pour  la  campagne  prochaine.  Elle 
fixait  à  35.500.000  pouds  la  consommation  do  l'Empire  et  à 
10  859.189  pouds  l'excédent.  Déduction  faite  des  2.500.000 
pouds  pour  la  réserve  intangible,  les  feibricants  russes  pou- 
vaient exporter  8.359.189  pouds. 


'm 
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BRJESIL 


Message  du  Gouverneur  de  l'Etat  de  Bahia.  —  Voici, 
d"aprc3  le  Brésil,  un  résunié  du  Message  que  M.  Luiz  Vianna, 
gouverneur,  a  adressé,  le  7  avril  dernier,  au  Congrès  de  l'Etat 
de  Bahia.  à  l'occasion  de  l'ouverture  de  la  session  législative. 

Après  avoir  constaté  que  l'ordre  et  la  tranquillité  régnent 
dans  tout  le  domaine  de  l'Etat,  le  Gouverneur  annonce  que,  pour 
aider  au  développement  de  l'agriculture  et  au  relèvement  de  la 
culture  de  la  canne  dans  les  municipes  de  Santo  Amaro  et  de 
San  Francisco,  où  elle  a  été  jadis  llorissante,  il  a  fait  établir 
deux  usines  à'  sucre  dans  le  premier  de  ces  municipes  et  a 
contracté  la  construction  d'une  troisième  à  San-Francisco  ;  le 
nombre  d'usines  existantes  est  actuellement  de  dix-sept.  Le 
Gouvernement  a  encore  importé  des  semences  de  coton  des 
Etats-Unis,  des  plants  de  vignes  de  Sam  Paulo  et  des  semen- 
ces de  maniçoba  de  Geara  :  ces  dernières  ont  permis  de  cons- 
tater que  cette  plante  ;'i  caoutchouc  croît  en  abondance  dans 
divers  municipes  de  l'Etat.  La  sécheresse  a  réduit  la  produc- 
tion du  café  et  du  tabac,  mais  le  cacao,  cultivé  dans  la  zone 
qui  traverse  les  rivières  de  Jequitinhonha  et  Pardo,  n'a  pas 
été  atteint. 

Passant  à  l'industrie  extractive,  le  Gouverneur  parle  de  la 
récente  découverte  de  riches  mines  de  manganèse  dans  le  nmni- 
cipe  de  Santo  Antonio  de  Jésus,  dont  une  a  déjà  exporté  3.000 
tonnes  de  minerai  ;  l'exploitation  des  sables  monazifères  du 
Prado  continue  de  prospérer  et,  par  suite  d'un  arrangement 
conclu  entre  le  Gouvernement  et  le  concessionnaire,  les  droits 
perçus  par  l'Etat  s'élèveront  cette  année  à  plus  de  400  contos 
contre  \()5  contos  l'an  dernier;  M.  Luiz  Vianna  cite  aussi  la 
découverte  de  gisements  aurifères  et  diamantifères  dans  le 
rio  Itapicuru,  municipe  de  Tucano. 

Pour  répondre  aux  besoins  de  la  navigaiion  du  Sam  Fran- 
cisco, qui  offre,  avec  ses  affluents,  un  réseau  fluvial  de  2.000 
kilomètres  de  parcours,  reliés  à  la  capitale  par  un  cliemm  de 
fer  de  600  kilomètres,  M.  Luiz  Vianna  a  fait  l'acquisition  de 
deux  vapeurs  et  en  a  commandé  un  troisième,  actuellement 
en  chantier  à  .Joazeiro  ;  une  chaloupe  à  vapeur,  que  l'Etat  a 
achetée  à  l'Union,  fait  le  service  de  navigation  des  affluents  ; 
à  la  suite  d'une  entente  avec  l'administration  de  la  (jompagnie 
Viagao  do  Brazil,  la  navigation  du  Sam  Francisco  et  de  ses 
affluents  va  prendre  un  nouvel  essor. 

Pendant  le  cours  de  l'année  dernière,  les  voies  ferrées  de 
l'Etat  n'(int  suln  que  peu  de  modifications  :  c'est  ainsi  que  la 
Compagnie  d'Agoa  Comprida  n'a  construit  que  26  kilomètres 
de  voie  jusqu'à  Candeia,  que  celle  de  Santo  Amaro  n'a  fait 
que  deux  petits  eml)ranchements  et  que  l'on  a  conclu  les 
travaux  du  tronçon  qui  va  de  San  Miguel  à  Nova  Lage  ; 
actuellement,  pour  desservir  l'Etat  de  Bahia,  on  ne  compte 
que  1.2.')6  kilomètres  de  chemin  de  fer  en  trafic  ;  il  y  en  a 
179  en  construction  et  724  kilomètres  projetés. 

M.  Luiz  Vianna  en  arrive  ici  à  la  partie  financière  de  son 

En  1898,  la  recette  totale  a  été  de  19.279  contos,  contre  16.518 
contos  en  1897  et  la  recette  ordinaire  s'est  élevée  à  14.198 
contos,  contre  11.307  contos  en  1897.  '         .  , 

La  dépense  totale  a  été,  en  1898,  de  19.082  contos  et  a  laisse 
partant  un  solde  de  197  contos  de  reis. 

D'après  les  prévisions  du  Trésor,  la  recette  de  l'exercice  en 
cours  est  estimée  à  14.408  contos  et  la  dépense  à  13.952  contos 
de  reis.  ,       ,  „  . 

La  dette  passive  de  l'Etat  est  représentée  par  1  emprunt 
extérieur  contracté  à  Paris,  dont  il  reste  en  circulation  pour 
17.525,000  fr.  d'obligations,  ce  qui  au  change  du  pair  équivaut  à 
6.191  contos  ;  les  emprunts  intérieurs  consolidés  s'élevant  à 
5.181  contos  et,  enfin,  la  dette  flottante,  qui  se  monte  à  3.037 
contos. 

La  dette  active,  c'est-à-dire  les  créances  de  l  Ltat,  se  com- 
pose de  sommes  dues  par  l'Union  du  chef  d'impôts  perçus 
par  elle  pour  le  compte  de  Bahia,  avant  la  constitution  défi- 
nitive dr  l'Etat,  des  engagements  de  la  municipalité  de  la 
ville  de  Bahia,  pour  l'acquisition  des  services  et  matériel  et 
d'éclairage  de  celte  capitale,  soit  100.000  liv.  st.  ;  enfin,  de 
2.151  contos  d'arriérés  dus  par  les  contribuables.  De  la  dette 
de  la  municipalité  il  est  déjà  échu  quatre  versements,  pour 
une  valeur  de  1.584  liv.  st.  sans  que  l'Etat  ait  encore  rien  reçu. 


Voici,  à  ce  sujet,  les  renseignements  intéressants  que  publi 
le  Recueil  consulaire  belge  : 

«  La  production  du  caoutchouc,  pendant  ces  quarante  der- 
nières années,  a  augmenté  dans  une  proportion  rapide.  En 
18B0,  elle  était  de  2.400  tonnes.  Elle  a  donc  décuplé  depuis 
cette  époque. 

Dans  le  tableau  suivant  de  seize  années  d'exportation,  les 
chifi'res  correspondent  aux  récoltes  du  l"'  juillet  au  30  juin. 

Destination 


La  Production  du  caoutchouc.  —  l^e  caoutchouc  est  le 
]n-oduit  qui  vient  en  seconde  ligne  dans  l'exportation  du 
Brésil.  Le  café  en  repn'sentanl  les  3/4,  le  caoutchouc  figure 
pour  les  5/8  du  quart  restant. 

(Juoiqnc  l'Etat  du  Ccara  ait  commencé,  depuis  quelques 
années,  à  produire  la  gomme  avec  succès,  c'est  l'A-mazonie 
(surtout  les  Etats  du  Para  et  de  l'Amazone)  qui  fournit  la 
presque  totalité  de  cet  article  d'exportation. 


Années 


Etats-Unis  Europe 


Total 


1881-  83 . 

1882-  83 . 

1883-  84 . 

1884-  85 . 

1885-  86 . 

1886-  87 . 

1887-  88 . 

1888-  89 . 

1889-  90 . 

1890-  91 . 

1891-  92 . 

1892-  93 . 

1893-  94 . 

1894-  95 . 

1895-  96 . 

1896-  97. 


l  En  tonnes) 
4.430 
4.995 
5.502 
5.433 
5.137 
6.004 
5.275 
7.111 
6.318 
6.995 
7.168 
7.071 
9.205 
8.514 
11.116 
12.368 


9.753 
9.764 
11.167 
11.^92 
12.909 
13.350 
15.384 
16.041 
15.587 
16.457 
18.761 
18.839 
19.831 
19.571 
21.084 
22.216 


5.323 
4.769 
5.665 
6.459 
.  ..  7.772 
7.346 
10.109 
8.930 
•9.269 
9.462 
11.593 
11.768 
10.626 
11.057 
9.968 
9.848 

La  plus  grande  partie  du  caoutchouc  expédié  en  Europe  a 
pour  destination  l'Angleterre,  soit,  èn  18D6  1897,  10.331 
tonnes  sur  un  total  de  12.368. 

La  cote  du  caoutchouc,  au  Para,  pendant  la  période  1896- 
1897,  a  varié  entre  les  limites  de  6.500  et  de  8.450  reis  le 
kilogramme,  pour  la  qualité  fine  et  de  2.650  à  4.250  reis, 
pour  le  sernamby.  La  cote  anglaise  correspondant  à  la  même 
période,  pour  la  quantité  fine,  a  oscillé  entre  2  sli.  5  d.  et 
3  sh.  7  1/2  d.  la  livre.  La  cote  américaine,  même  qualité  et 
même  poids,  a  varié  de  79  à  88  1/2  cents. 

L'Etat  du  Para  perçoit  21  0/0  et  celui  de  l'Amazone  23.0/0 
sur  la  valeur  des  exportations  de  caoutchouc.  Cet  impôt 
forme  leur  principale  ressource.  Sur  les  9.172  tonnes,  valant 
50.298  contos  de  reis,  sorties  des  ports  de  l'Amazone,  en 
1895,  l'Etat  a  fait  une  recette  de  8.843  contos.  Pour  1896,  les 
chitïres  ont  été  respectivement  de  9.113  tonnes,  valant  62.502 
contos  de  reis  et  produisant  11.327  contos  de  reis  de  droits. 

Le  caoutchouc  forme  près  de  99  0/0  de  l'exportation  totale 
de  cet  Etat. 

Pour  le  Para,  les  conditions  sont  à  peu  près  les  mêmes.  » 


ÉTATS-UNIS 


Le  Développement  économique  de  Chicago.  —  Nous 
trouvons  dans  un  rapport  de  M.  Georges  Kitt,  coisul  de 
France  à  Chicago,  les  intéressants  renseignements  qui  sui- 
vent sur  le  développement  économique  de  cette  {ilace. 

Les  totaux  des  virements  effectués  dans  les  clearing  banks 
des  Etats-Unis  avaient  montré,  dans  toute  l'étendue  du  terri- 
toire, de  1892  à  1894,  une  diminution  de  27  0/0  environ. 
C;étaient  là  des  années  de  crise.  L'année  1895  avait  montré 
un  relèvement  de  17  0/0  ;  mais  l'améhoration  ne  s'était  pas 
continuée  en  1896,  puisqu'il  y  avait  eu  cette  année  un  nou- 
veau déclin  de  3  0/0.  L'année  1898,  montra  un  nouveau  point 
de  départ  d'amélioration  avec  un  surplus,  vis-à-vis  de  l'année 
précédente,  de  11  0/0.  L'année  1897  enfin,  a  dépassé  toutes  les 
espérances  avec  une  majoration  nouvelle  de  20  0/0  sur  celle 
de  1897.  Dans  ce  mouvement,  Chicago  a  présenté,  en  1898,  un 
gain  de  21  0/0  sur  ses  opérations  de  1897,  decO  0/0  sui-  celles 
de  1894,  et  de  8  0/0  sur  celles  de  189^,  qui  jusqulici  avaient 
formé  le  point  culminant. 

Ce  résultat,  en  1898,  est  d'autant  plus  saillant  que,  suivant 
l'estimation  générale,  les  valeurs  des  principaux  articles  du 
commerce  étaient  en  cette  année  de  10  0/0  environ  inférieures 
à  celles  de  1892. 

Par  rapport  aux  autres  grands  centres  financiers,  Chicago 
semble  avoir  définitivement  pris  le  second  rang,  venant  im- 
médiatement après  New-Yorlt.  Le  total  atteint  par  ses  opéra- 
tions de  virement  elTectuées  a  été  de  5.551. (i'j4. 000  dollars, 
contre  4.575.693.000  dollars  eu  1897  et  5.135.771.000  dollars  en 
1892.  Boston,  qui  occupe  le  troisième  rang,  a  présenté  un  to- 
tal de  5.445. lOl.OOO  dollars,  contre  5.095.619.000  en  1897  et 
5.105.389.000  en  1892.  .Je  rappellerai  ici  ce  que  j'avais  déjà  si- 
gnalé l'année  di>rnièr-e,  que  le  marché  de  Chicago  étant  tout 
spécialement  un  marché  de  produits  et  non  de  valeui\s  mobi- 
hères,  ces  chiffres  s'y  rapportent  surtout  à  des  spécula-tions 
ondes  affaires  effectives  basées  sur  la  vente  à  terme  ou  au 
comptant  de  réels  produits,  tandis  que  ceux  atl'érents  à  New- 
York,  qui  est  le  grand  centre  financier  des  Etats-Unis,  repve- 
sentent  davantage  un  mouvement  purement  financier.  C'est 
ce  qui  explique  l'énorme  diiTérence  en  faveur  de  New- York. 
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Los  rositltats  des  cloarings  do  cette  pl:ice,  qui  ont  été  do 
42.0-23. 187.000  dollars,  contre  33.427.027.000  dollars  en  1837  et 
36.602.409.(100  dollars  en  1892. 

Les  lian(iuos  do  (^liica^o  ont  eu,  durant  le  courant  de  l'an- 
née 1898,  plus  d'arpont  (lu'il  no  leur  était  possible  d'en  pla- 
cer avec  avantage;  des  sommes  considéral)lcs  lurent  en  con- 
séquence prêtées  à  l'Europe  et  particulièrement  à  Berlin; 
c'est  h\  d'ailleurs  la  continuation  d'un  état  nouveau  qui  s'est 
révélé  pour  la  première  l'ois  en  1897. 

Les  chill'res  présentés  par  le.s  totaux  afférents  aux  vire- 
monts  do  l)anquc,  comprenant  à  la  fois  les  opérations  du 
commerce  effectif  et  de  la  spéculation,  ne  donnent  pas  un 
apori;u  suflisaniracnt  exact  des  transactions  commerciales 
réellement  oll'i^ctuoQs.  Ces  transactions  sont  indiquées  d'une 
façon  bien  plus  précise  par  les  donr.ées  suivantes. 

Le  total  de  1893  se  répartit  ainsi  : 

Commerce  dit  des  produits  (grains,  viandes,  etc.)  489:000.000 
de  dollars. 

Commerce  en  gros  auti'o  que  de  ces  produits,  618.000.000 
de  dollars. 

Articles  de  la  production  industrielle  de  Chicago,  613.000.000 
de  dollars. 

Si  l'on  traduit  en  francs  au  taux  moyen  de  1  dollar  00 
(5  fr.  20),  cet  énorme  total  de  transactions  effectives  de  cette 
place,  on  obtient  la  somme  ronde  de  huit  milliards  et  deux 
cents  millions  de  francs. 

La  liste  rétrospective  montrera  mieux  que  de  longs  expo- 
sés le  chemin  parcouru  par  Chicago  durant  cette  dernière 
moitié  du  dix-neuvième  siècle  au  point  de  vue  de  l'ensemble 
annuel  de  ses  transactions  effectives. 


Milliers 
de  dollars 
20.000 
.     '  97.000 
310.000 
336.000 
377.000 
437.000 
514.000 
575.000 
566.000 
587.000 
595.000 
650.000 
764.000 
900.000 
.  1.015.000 
1882   1.045.000 


Années- 
1850.... 
18i«..., 
1868.... 
1869.... 
1870.... 
1871-72 . 
1873..., 
1874.... 
1875..., 
1876..., 
1877..., 
1878..., 
1879..., 
1880..., 
1881..., 


Années 


Milliers 
de  dollars 


1883   1.050.000 

1884   933.000 

1885   959.000 

1886    997.000 

1887   1.103.000 

1888   1.125.000 

1869   1.177.t00 

1890   1.380.000 

1891   1.459.000 

1892   1.538.000 

1893   1.435.000 

1894   1.280.000 

1895   1.316.000 

1896   1.216.000 

1897   1.400.517 

1898   1.577.085 


C'est  là  assurément  le  tableau  d'un  développement  gran- 
diose ;  il  corrobore  l'affirmation  des  hommes  compétents  re- 
lative au  vaste  rayonnement  du  grand  commerce  de  distri- 
bution de  ce  centre.  Ce  rayonnement  s'étend  .jusqu'à  500  mil- 
les américains,  soit  environ  800  kilomètres  dé  distance,  sur 
une  population  de  près  de  30  millions  d'habitants,  nonobs- 
tant la  concurrence  partielle  des  autres  grands  centres  se- 
condaires, qui,  eux  aussi,  progressent  sur  l'étendue  de  ce 
rayonnement. 

Les  cent  à  cent  vingt  milUons  de  francs  de  valeur  des 
marchandises  importées  des  pays  étrangers  sur  cette  place, 
si  importante  que  soit  cette  somme  en  elle-même,  font  bien 
maigre  figure  sur  l'énorme  total  atteint  et  indiqué  plus  haut 
de  8  milliards  200  millions  de  francs.  Il  en  sera  ainsi  long- 
temps encore  aussi  longtemps  que  les  produits  européens  ren- 
contreront à  leur  entrée  sur  ce  continent  des  droits  si  élevés, 
si  prohibitifs,  aussi  longtemps  aussi  qu'à  l'abri  de  ces  droist 
ce  peuple  exubérant  et  d'une  aciivité  infatigable  continuera  à 
marcher  dans  la  voie  incessante  du  progrés,  non  seulement 
pour  l'amélioration  de  la  valeur  de  ses  produits,  mais  en- 
core pour  la  simplification  de  ses  procédés  et  l'économie 
toujours  plus  graade  de  sa  production. 

La  Question  budgétaire.  —  On  mande  de  New- York  au 
Times  : 

«  Le  bruit  court  avec  persistance  que  le  Président  songe 
sérieusement  à  convoquer  les  Chambres  en  session  extra- 
ordinaire, et  cela  pour  raisons  financières  aussi  bien  qu'à 
cause  de  la  question  des  Philippines.  Il  y  a  déjà,  en  effet, 
depuis  le  commencement  do  l'année  fiscale,  un  déficit  budgé- 
taire de  plus  de  100  millions  de  dollars.  Les  mesures  que  le 
Président  proposerait  au  Congrès  auraient  pour  but  d'empê- 
cher, d'une  part,  de  toucher  à  la  réserve  d'or  actuelle, 
d'autre  part,  de  la  reconstituer.  » 


et, 


Lue  Miipehé  Fiivaneiep  de  ]%ew-\^Oflrk 


New- York,  le  17  mai  1899. 
La  mort  d'un  gros  spéculateur  a  provoqué,  au  début  de  la 
semaine,  une  réaction  assez  vive  dans  la  crainte  que  ce  décès 
ne.  fûA  suivi  d«  fartes  réalisations. 


La  tendance  a,  depuis  lors,  repris. 

Le  WorW  publie  une  interview  de  M.  Cage,  dans  laqûelle 
celui-ci  dénient  le  bruit  de  l'émission  imminente  d'un  em- 
prunt. 

Il  ajoute  qu'il  y  aiira  cette  année  un  déficit  de  plus  de  cent 
millions  do  dollars,  mais  il  espère  que  ce  déficit  sera  réduit 
à  trente  millions  l'année  prochaine.  Le  déficit  de  cette  année 
est  dû  aux  dépenses  de  guerre. 

M.  Gage,  en  terminant,  a  dit  (ju'il  ne  prévoyait  pas  la  né- 
cessité d'émettre  les  200  millions  d'obligations  autorisés  par 
la  loi. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  113  1/2. 

Les  valeurs  des  (Chemins  de  fer  sont  calmes. 

Oncotel'/lic/iîson.  àl8  5/8;  le  Miiuoauki;e,k  1245/8;  le  Lake 
Shore,  à  198  ./.  ;  VErie,  à  12  7/8;  le  Reading,  à  19  7/8;  le 
Cah<mei,  à  830  ;  le  Canadian  Pacific,  à  "8  3/8;  Y  Illinois  Cen- 
tral, àll4  5/8;  le  Louismlle,  à  65  3/8;  le  New-York  Central, 
àl33  1/2;  VUition  Pacific,  à  43  1/2. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  en  Février.  —  Le  service  de 
statistique  du  Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  com- 
munique les  résultats  provisoires  des  importations  et  des 
exportations  pendant  les  huit  premiers  mois  do  1898-99  (1"' 
juillet  1898  au  28  février  1899)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Huit  premiers  mois 


1898-99 


1897-98 


Différ.  en 
1898-99 


(En  piastres) 

Matièi es  animales   2.084,920  1.517.562  +  567.358 

—  végétales   4.042.918  3.973.242  +  669.676 

—  minérales....  7.302,726  0.862.759  -|-  439  967 

Textiles   6.219.437  5.389.357  +  830.080 

Prod.chim.etpharmac.  1.245.240  1.267.031  —  21.791 

Spiritueux   1. 650. 539  1.415.039  +  235.470 

Papier  et  ses  applicat. .  1.133.421  879.086  -h  254.385 

Machines..   4.883.127  3.887.890  -f  995.237 

Voitures   565.100  887.920  —  322.820 

Armes  et  explosifs   733.337  652.788  +  80.549 

Divers   794.288  670.638  +  123.650 

Total   31.255.053   27.403.342  "+3^85^711 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Huit  premiers  mois 

Différ.  en 

1898-99        1897-98  1898-99 
(En  piastres) 

Produits  minéraux   60.488.261   58.857,074    -M  631  187 

—  végétaux   24.460.589   18.343.009  4-6.117.580 

—  animaux   0.268.932     5.653.561    -|-    615  371 

—  manufacturés.  1.633.804  1.076.703  -f-  557.101 
Divers   14.632         30.907   —  16.275 

Total   92.866.218'  83.961.254  4-8.904.964 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois'de  fé- 
vier  et  les  huit  premier.s  mois  de  1898-99  ; 

Résumé  comparatif 

Importatian  Esporta- 

En  01       En  argent  En  argent 

(En  piastres) 

Pévri'er  : 

1-899                              4.200.989     8.893.515  11.036.807 

1898                              3.713.488     8.199.355  10.637.118 

Différence  en  1898. . . .  +    487.501  4-    699.160  4-  399.689 

8  mois  juillet  à  février  : 

1898-99    31.255.053   66.821.376  00.875.607 

1897-98   27.403.342   61.388.094  89.700.520 

Différence  en  1898-99.  4-3. 85t. 711  -f  5. 433. 282  4-10.175.087 

La  difl'érence  constatée  entre  les  chiû'res  du  résumé  com- 
paratif ei  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  au.iimentée  de  la  dilïérence  existant  entre  le  prix  do  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 

On  voit  que  les  exportations  ne  s'arrêtent  pas  dans  leur 
4)rogre6sioa. 


6i0 


L'ÉCONOISIISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes,  pen- 
dant le  mois  d'avril  1899,  se  sont  élevées  à  2.568.000 
piastres.  ,  . 

Voici  le  tableau  comparatif  des  recettes  mensuelles  depuis 
l'exercice  budgétaire  1895  96  : 

1896-97  1895-96 


1898-99  1897-98 


Juillet....  piast.  1.672.000  1.645.000 

Août   1.987.000  1.919.000 

Septembre   2.085.000  1.675.000 

Octobre   2.149.000  1.858.000 

Novembre   2.433.000  1.980.000 

Décembre   2.424.000  2.110.000 

Janvier   2.349.000  1.881.000 

Février   2.182.000  1.775.000 

Mars   2. 293.000  2.080.000 

Avril   2.568.000  1.915.000 

Mai  .'   »  1.889.000 

Juin   »  1.985  000  

Totaux   22.142.000  22.712.000  23.289.000  23.076.000 


1.703.000 
1.945.000 
1.943.000 
2.035.000 
2.030.000 
2.292.000 
2.036.000 
1.902.000 
2.074.000 
1.684.000 
1.7«2.C00 
1.863.000 


1.599.000 
1.754.000 
1.758.000 
2.031.000 
2.237.000 
1.890.000 
2.153.000 
2.023.000 
2.071.000 
1.952.000 
1.835.000 
1.753.000 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Culture  des  céréales.  —  La  culture  des  céréales  qui 
prédomine  dans  l'agriculture  argentine  s'est  développée  Irès 
lentement  dans  le  début;  car  en  1862,  il  fallait  encore,  pour 
la  consommation  locale,  importer  15.000  tonnes  de  froment, 
et  ce  fut  seulement  en  18?7  qu'il  resta  un  excédent  pour  l'ex- 
portation. Néanmoins,  à  partir  de  cette  date,  la  production 
prit  un  essor  considérable,  et  cela  malgré  les  grands  domma- 
ges causés  par  les  sauterelles  dans  les  dernières  années. 

Ainsi,  la  surface  cultivée  de  froment,  qui  était  en  1888  de 
315.438  hectares,  augmenta  jusqu'à  2.049.683  en  1895.  Cette 
augmentation  correspond  en  grande  partie  aux  provinces  de 
Santa-Fé,  de  Buenos  Ayres,  de  Cordoba  et  d'Entre-Rios.  La 
culture  de  cette  céréale  s'est  également  introduite  dans  les 
immenses  territoires  nationaux. 

L'augmentation  de  la  culture  du  ma'is  n'est  pas  aussi 
grande  que  celle  du  froment  ;  mais  elle  est  également  très 
importante.  La  production  s'en  répartit  plus  proportionnelle- 
ment sur  les  différentes  parties  du  pays,  étant  en  connexité 
intime  avec  l'élève  du  bétail. 

La  superficie  di  la  culture  de  l'orge  a  doublé  pour  ainsi 
dire,  de  28.672  hectares  en  1838  à  54.574  hectares  en  1895.  La 
culture  qui  accuse  relativement  encore  le  plus  grand  dévelop- 
pement, c'est  celle  de  la  graine  de  lin.  Lors  de  la  dernière  es- 
timation, cette  culture  se  pratiquait  presque  exclusivement 
dans  les  provinces  de  Buenos- Ayres,  de  Santa-Fé  et  d'Entre- 
Rios,  sur  une  surface  totale  de  121.103  hectares  en  1888.  La 
surface  cultivée  représente  aujourd'hui  40.000  hectares,  soit 
plus  du  triple. 

La  culture  de  la  luzerne,  si  importante  pour  l'exporlation 
et  surtout  pour  l'élève  du  bétail,  a  doublé  de  1888  à  1895. 

A  cet  essor  de  l'agriculture  correspondent  les  progrès  réa- 
lisés dans  la  technique  par  l'emploi  des  machines  agricoles, 
ainsi  qu'on  peut  le  constater  par  les  chifTres  suivants  : 

1888  1895 

Charrues   160.693  272.278 

Moissonneuses   16.669  3o.l92 

Herses   >'  71.690 

Batteuses  à  vapeur   818  2.8&1 

Autres  machines  agricoles  à  vapeur.        »  1 .577 

—  à  eau. ...        »  1.811 

—  à  vent...       '■mi  966 

Depuis  1889,  l'exportation  de  céréales  s'est  accrue  comme 
suit  : 

Farine  de 

Froment    froment       Mais  Grainedelin 
(En  tonnes) 


22.806 
327.894 
395.555 
470.110 

1893   1.003.137 


18-J9. 
18TO. 
1891. 
1892. 


1894.. 
1895. , 
1890. 
1897. 
1898. 


1.608.249 
1.010.269 
532.001 
101.845 
645.161 


3.361 
12.018 

7.015 
18.849 
37.721 
40.753 
53.935 
51.732 
41.443 
31.943 


432.591 
707.282 
65.909 
445.935 
84.514 
54.876 
772.318 
.570.517 
374.942 
717.105 


28.196 
30.721 
12.213 
42.987 
71.199 
101.435 
270.443 
229.675 
162.447 
158.904 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Mouvement  de  la  Navigation.  —  l>e  nombre  total  et  le 
tonnage  des  navires  (voiliers  et  vapeurs)  qui  sont  entrés  ot 


sortis  dans  les  ports  de  l'Inde  avec  un  chargement  ou  sur 
lest  ont  été,  pendant  les  deux  derniers  exercices  : 

Tonne 

Nombre      Tonnes  moyenne 


1896-  97 . . 

1897-  98, . 


9.940 
9.759 


7.698.585 
7.784.630 


774 
798 


Le  commerce  d'exportation  ayant  été  restreint,  le  nombre 
de  navires  a  diminué,  mais  on  constate,  par  contre,  une  aug- 
mentation dans  le  tonnage. 

Les  vapeurs  représentant  84.3  0/0  du  tonnage  total,  contre 
86.1  0/0  en  1896-97. 

Le  nombre  total  de  navires  sous  pavillon  étranger  qui  sont 
entrés  et  sortis  pendant  l'année  1897-98  a  été  de  1,191,  contre 
1.034  en  1896-97,  avec  un  port  de  1.137.969  tonnes,  contre 
1.103.066  tonnes  en  1896-97. 

Les  principaux  pavillons  ont  été  : 

1896-97  1897-98 
Nombre  Tonnes   Nombre  Tonnes 

Allemand   2)6  411.214  244  391.493 

Autrichien   112  239.729  124  265.486 

Français   116  156.399  96  120.413 

Norvégien   80  75.548  117  109.437 

Italien   54  96.855  53  107.392 

Arabe   315  46.206  472  57.938 

Américain......  2  2,150  3  4.888 


JAPON 

Le  Taux  d'intérêt.  —  Le  Trésor  japonais  vient  de  publier 
le  résultat  de  son  enquête  sur  les  taux  d'intérêts  pratiqués  à 
Tokio  et  dans  les  principaux  centres  pendant  le  mois  de 
janvier  dernier. 

Le  taux  annuel  pour  les  emprunts  fixes  a  varié  dans  l'en- 
semble du  .pays  entre  7  1/2  et  20  0/0,  la  moyenne  générale 
ayant  été  de  11.9  0/0.  Pour  les  emprunts  courants,  le  taux 
calculé  par  jour  a  varié  entre  2  et  5  sen .  par  100  yen,  la 
moyenne  générale  étant  3.46  sen.  Les  deux  taux  extrêmes  et 
la  moyenne  pour  les  dépôts  ont  été  de  8.5,  2.5  et  6.6  0/0  l'an 
respectivement,  tandis  que  le  taux  quoditien  correspondant 
pour  les  dépôts  courants  a  été  de  2.3  1/2,  1.54  sen  par  100 
yen.  Le  taux  d'escompte  quotidien  a  varié  entre  0.5  et  1.8  sen 
pour  103  yen,  la  moyenne  étant  3.51  yen. 

Voici  le  tableau  des  taux  pratiqués  dans  les  principales 
places  : 

Emprunts  Dépôts        ^  ^ 

Courant  Gourant  quotidien 

Fixe       pour      Fixe      pour  •  pour 
%      100  yen      %      100  yen    100  yen 

Toypo   10.3       2.89       7.0       1.67  2.73 

Kyoto   ^9.5       2.81       6.5       1.16  2.45 

Osaka   9.9       2.95       5.8       1.63  2.66 

YokoKama..      10.1        2.95       7.5       1.68  2.66 

Kobé   9.9       2.98       6.2       1.60  2.65 

Nagasaki,...      11.0       3.20       6.5       1.65  3.10 

Niigata   11.7       3.40       6.5       1.40  3.10 

Nagoya   8.7       2.70       7.2       1.70  2.50 

Hakodate....         »         3.23       7.0       1.60  3.13 

Ce  tableau  a  été  établi  par  le  Trésor  d'une  façon  différente, 
des  anciennes  méthodes.  Le  taux  pour  les  emprunts  fixes  est 
basé  sur  les  emprunts  sur  titres,  dont  le  montant  ne  dépasse 
pas  10.000  yen  et  n'est  pas  inférieur  à  1.000  et  dont  le  terme 
est  de  trois  mois.  Le  taux  pour  les  dépôts  courants  a  été  cal- 
culé comme  précédemment,  c'est-à-dire  d'après  le  taux  quo- 
tidien pour  100  yen.  Mais  pour  les  dépôts  fixes  on  a  pris 
comme  base  le  taux  annuel  des  dépôts  de  six  mois. 


Fabrication  des  Montres.  —  D'après  le  Times  dn  Japon, 
les  importations  de  montres  dans  l'Empire  sont  en  diminu- 
tion, l'industrie  locale  s'étant  organisée  pour  la  production  de 
cet  article,  à  Nagoya  :  la  fabrique  de  Hayaski  seule  produit 
mensuellement  de  7  à  8.000  montres.  La  production  totale  de 
cette  ville  dépasse  20.000  montres  par  mois. 

D'autres  manufactures  ont  été  établies  à  Osaka,  Tokio  et 
Kioto  et  la  production  annuelle  du  Japon  dépasse  actuelle- 
ment 360.000  montres.  L'effet  de  cette  concurrence  à  outrance 
a  été  une  baisse  considérable  des  prix  et  les  industriels  sen- 
tent le  besoin  de  se  réunir  en  un  Congrès  pour  discuter  les 
meilleures  mesures  à  prendre  afin  d'enrayer  les  pertes  qui 
ne  peuvent  manquer  do  résulter  de  cet  état  de  choses. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presae,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  uiillinns  de  fr.) 


Encaisse 

PRINCIP.  CH.\PITRES 

métallique 

.2  S 

r/j  'J'  a: 

o  t:  ^ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Gircnl 
fiduci 

C/C(iui 
et  dépc 
partiel 

O  — 

Tau; 
l'esco: 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898   26  mai  

1.870 

1.227 

3.654 

575 

822 

.385 

1899   12  mai  

1.2U6 

3.7(41 

476 

711 

446 

1899    18  mai  

1.8:i3 

1.211 

3.743 

476 

703 

449 

1899   25  mai  

1.838 

1.215 

3.701 

469 

631 

444 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898   15  mai  

743 

334 

1.365 

614 

803 

102 

4 

1899   29  avril  

732 

3G0 

1.448 

638 

996 

91 

4'/> 
4Vi 

1899     8  mai  

738 

364 

1.428 

618 

923 

93 

1899   13  mai  

733 

371 

1.381 

670 

903 

97 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  mars  

69 

31 

252  1 

97 

299 

27 

28  février  

73 

37 

213  1 

87 

266 

23 

31  mars  

71 

35 

241 

103 

358 

25 

30  avril 

72 

35 

227  1 

98 

2s8 

23 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898  26  mai. 

1899  11  mai. 
1899  18  mai. 
189  9  23  mai. 


930 

686 

1087 

840 

760 

» 

693 

945 

854 

» 

735 

692 

937 

8.53 

743 

6b7 

926 

854 

» 

VA 
3 
3 
3 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


898    19  m;i;s  

115 

20 

172 

» 

» 

1899   21  janvier.. . . 

133 

17 

187 

)) 

1899   18  février.... 

130 

17 

180 

)) 

1899   18  mars,  . . 

125 

20 

180 

)) 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898   10  mars  

62 

12 

1.32 

» 

» 

1899    '21  janviiu'.... 

62 

10 

1.32 

» 

1899    18  février. . . . 

63 

10 

150 

» 

1899   18  mars  

62 

12 

130 

» 

» 

Encaisse 

c  , 

PRIN'CIP.  CHAPITRKS 

0-, 

métallique 

.2  u. 

ce  ce 

-o  — . 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Cil-cul 
fiduci 

C/cour 
et  dépc 
liartici 

Porte 
feuill 
escomf 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1898  13  mai. . 
189  9  29  avril. 

1899  7  mai.. 
1899  15  mai.. 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899 


1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK 

30  avril.... 

28  février. . 

31  mars  

29  avril. . . . 


Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


739 

263 

1.325 

23 

353 

46 

4 

757 

264 

1.418 

38 

4B 

46 

3 

757 

264 

1.410 

36 

430 

46 

5 

756 

263 

1.375 

25 

382 

43 

5 

mai  

92 

13 

483 

35 

407 

23 

avril  

91 

24 

530 

34 

431 

.52 

mai  

90 

23 

533 

36 

419 

52 

91 

24 

327 

33 

411 

32 

82 

121 

11 

33 

20 

86 

123 

3 

33 

27 

87 

126 

4 

34 

28 

87 

» 

126 

4 

34 

28 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  - 


1898 
1»99 
1899 
1899 


30  avril... 
28  février. 

31  mais... 
30  avril... 


43 
45 
38 
43 


Banque  de  Norvège 

I  88 
I  86 
91 
I  93 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1898    21  mai  

246 

115 

L.'ilO 

668 

753 

121 

1899     6  mai  

291 

317 

1.487 

798 

1.14S 

83 

1899    13  mai  

291 

317 

1.489 

799 

1 . 147 

85 

1899   20  mai  

296 

320 

1.483 

797 

1.027 

85 

3 

3'/2 
3!4 
3/. 


avril  

3 

3 

4 

67 

22 

17 

7 

mars  

4 

6 

2 

68 

23 

18 

8 

avril  

4 

6 

3 

66 

26 

18 

8 

avril  

3 

5 

3 

67 

26 

18 

8 

4yo 
4  y. 

4!4 


31  mars  

2 

127 

46 

14 

5 

31  janvier  . . . 

2 

» 

123 

42 

16 

5 

28  février. . . . 

» 

120 

42 

17 

5 

2 

» 

118 

43 

19 

5 

1898   21  mai  

72 

175 

440 

12 

162 

82 

1899     6  mai  

97 

172 

481 

7 

147 

118 

1899   13  mai  

97 

170 

474 

9 

144 

118 

1899   20  mai  

96 

170 

465 

14 

142 

117 

6K 


3 

2/* 


189  8   30  avril  

303 

51 

740 

236 

290 

16 

5 

1899   10  avril  

293 

73 

813 

233 

284 

24 

5 

189  9   20  avril 

295 

71 

789 

249 

283 

21 

5 

189  9   30  avril. 

293 

68 

793 

232 

302 

24 

5 

1898 

20 

avril  

62 

10 

218 

74 

39 

25 

S 

1899 

10 

mars  

6i 

10 

215 

71 

47 

24 

5 

1899 

20 

mars  

64 

10 

215 

69 

48 

24 

5 

1899 

20 

64 

10 

220 

70 

55 

24 

5 

1898   20  avril 

35 

2 

32 

33 

21 

5 

5 

1899    10  mars  

35 

2 

58 

38 

25 

3 

S 

189  9   20  mars  

33 

39 

37 

24 

3 

3 

1899   20  avril  

33 

2 

53 

38 

26 

3 

16 

50 

8 

1  * 

14 

52 

1 

!  5 

10 

58 

1 

1  ^ 

16 

57 

8 

\  6 

1898    11  mai  

27 

47 

362 

11 

76 

23 

189  9   26  avril  

27 

51 

377 

15 

81 

21 

1899     3  mai  

27 

51 

379 

13 

81 

21 

1899    10  mai  

27 

51 

379 

17 

79 

21  - 

5/. 


642 
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DATES 


Encaisse 
métallique 


PRINXIP.  CHAPITRES 


■T.  'f- 
^  ^  T 


^  9 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


i  mal. . 
n  avril. 
24  avril. 
l"  mai. . 


o7 

5 

137 

•26 

55 

13 

5 

5.5 

4 

15'. 

21 

63 

13 

S 

.5.5 

4 

153 

20 

62 

13 

5 

33 

4 

1.53 

21 

63 

12 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898  l'Miiai  

2.939 

123 

2.2.57 

444 

372 

275  1 

1899    16  avril  

2.451 

123 

1.635 

414 

428 

236 

1899   23  avril   

2.4ïsi 

127 

1  618 

418 

429 

235 

1899    1"  mai  

2.518 

136 

1.582 

430 

430 

2i3 

5'/2 
5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  avril   

23 

2 

7o 

11 

27 

16 

22 

'> 

81 

10 

31 

17 

22 

2 

80 

9 

31 

17 

22 

2 

78 

10 

32 

16 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


30  avril 
8  avril. 
22  avril 
30  avril. 


4 

9 

26 

4 

7 

7  . 

6 

3 

9 

33 

7 

7 

8 

6 

6 

9 

33 

7 

7 

8 

6 

5 

9 

33 

7 

7 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1898  30  avril  

1898  28  février. . . . 

1899  31  mars  

1899  30  ayril  


41 

5 

82 

71 

70 

33 

4 

43 

(i 

85 

72 

81 

29 

5 

43 

6 

91 

75 

90 

29 

6 

43 

6 

87 

74 

94 

22 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


11 

13 

107 

587 

255 

132 

1898   28  février.... 

13 

13 

104 

610 

264 

137 

1899   31  mars  

13 

12 

111 

623 

278 

134 

» 

1899   30  avril  

13 

12 

106 

643 

279 

135 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898   21  mai  

92 

10 

203 

883 

178 

41 

97 

9 

215 

959 

183 

'  48 

1899   13  mai  

98 

9 

214 

939 

183 

48 

189  9    20  mai  

93 

10 

210 

959 

183 

48 

4K 
i'Â 


TOTAUX 


1898  26  mai  

8.684 

2.472 

14.458 

5.633 

6.040 

1.422 

1899   12  mai  

8.0.56 

2.719 

14.458 

5.613 

6.662 

1.470 

» 

1899  18  mai  

8.089 

2.723 

14.411 

5  592 

6.. 584 

J.49il 

1899   25  mai  

8.141 

2.747 

14.210 

5.663 

6.346 

1.478 

)) 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.952 

2.604 

13.. 539 

8.360 

4.690 

3.078 

1895   31  décembre  . 

7.965 

2.. 574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.653 

» 

1896   31  décembre  . 

7.9.53 

2.. 578 

14.. 585 

8.8.58 

6.092 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.. 546 

15.254 

8.548 

6.661 

3.4.53 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2.636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.^94 

» 

Les  tdtaux  provisoires  que  nnusdonnims  chaque  semaine  diiïèrent 
des  totau.x  définilifs  au  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse  el  d'Irlande 
qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  pat  an  et  qui  s'élèvent  à  des  chitïres 
très  imijortants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


20avril 

27av 

ril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

2f)  mai 

48 

05 

48 

15 

48 

12 

48 

05 

48 

10 

4b  07 

100 

28 

100 

27 

100 

28 

100 

25 

100 

22 

100  25 

157 

158 

50 

160 

50 

160 

50 

156 

75 

156  50 

19 

75 

20 

50 

19 

60 

19 

20 

19 

20 

19  50 

8! 

05 

81 

05 

81 

05 

81 

10 

81 

10 

81  10 

100 

22 

100 

23 

100 

26 

100 

26 

100 

18 

100  22 

100 

62 

100 

55 

100 

55 

100 

42 

100 

42 

100  42 

22 

97 

23 

02 

22 

96 

22 

96 

22 

97 

22  98 

8-^ 

C6 

81 

U8 

81 

12 

81 

08 

81 

10 

81  13 

m 

"7 

107 

63 

107 

42 

106 

80 

106 

95 

106  92 

100 

69 

100 

63 

100 

66 

100 

64 

100 

60 

100  58 

198 

795 

795 

789 

786 

50 

769  50 

25 

41 

25 

42 

25 

42 

25 

43 

25 

42 

25  42 

19 

62 

20 

32 

19 

05 

18 

95 

19 

25 

19  Ô2 

107 

65 

107 

62 

107 

37 

106 

75 

106 

85 

106  92 

8a  1  nt-Pétersbourg. . 

37 

25 

37 

27 

37 

27 

36 

20 

37 

15 

37  10 

47 

85 

47 

8.S 

47 

90 

47 

87 

47 

87 

47  87 

—     («3  mois) .... 

47 

80 

47 

80 

47 

82 

47 

82 

47 

82 

47  82 

Valeurs  à  trois  mo<s 

Plus 

27avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

Amsterdam,  papier  eonrt. 

4  % 

205  37 

205  37 

205  62 

205  50 

203  62 

Allemagne . .  — 

4  % 

122  . 

121  94 

122  . 

122  .. 

121  94 

Viemie-Tr.  .  — 

4  % 

206  87 

206  75 

206  75 

206  7b 

206  75 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

4t6  50 

420  . 

420  23 

419  .. 

417  50 

Llsb.-Porto  .  — 

4  % 

370  .. 

372 

375  . 

38C  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

263  50 

263  50 

263  50 

264  .. 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres   — 

3  % 

25  17  . 

25  175 

25  185 

25  185 

25  185 

—        ....    ch.  court 

3  % 

25  19p. 

25  195 

25  205 

25  20:-. 

25  205 

Belgique   — 

3  %  % 

0  3lp. 

0  31p. 

0  25p. 

0  22p. 

0  3lp. 

5  % 

7  25p 

7  ..p. 

6  SOp 

6  50p 

6  82p. 

Suisse   — 

4  'Â  X 

0  75p. 

0  75p. 

0  76p 

0  69p. 

0  69p. 

4  % 

516  . 

514  .. 

516  .. 

516  .. 

515  .. 

Ualières  d'or  el  d'arqenl 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

Argent   id.    (le  kit.) . . 

218  89 

103  97 

103  43 

103  97 

lOï  33 

102  33 

Quadruples  espagnols  

80  ".0 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916">)  . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titre  :  OOO"») 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suède 

07  50 

i;7  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'aprèa  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Antr.-Hongrie  (fl.  or) 
Belgique  (franc  or). . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  orl  

Italie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreis  pap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Snisso  (franc  or)  

Pays 
Ebctra-Européens 
Etats-Unis  (de II.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chiae(8hiiighaï){taëlarg.) 


1  234 
85  22 

2  10 
1  » 
1  » 
1 
2 
1 
5 
2 
1 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
27a\Til   4  mai    12  mai  18  maiÎ25  mai 


083  £ 

60 
67 


5  18 
5  43 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


1  232 
25  155 

2  08 
0  99 
0  83 
0  63 

2  07 
0  92 

3  73 
2  66 
0  99 


5  16 
2  45 
2  18 
1  49 

0  77 

1  68 

2  68 
55 


1  232 
25  165 

2  09 
0  99 
0  83 
0  62 

2  07 
0  93 

3  75 
2  66 
0  99 


5  14 
2  45 
2  12 
1  49 

0  78 

1  68 

2  68 

3  54 


1  232 
25  185 

2  09 
0  99 
0  84 
0  62 

2  07 
0  93 

3  78 
2  66 
0  99 


5  16 
2  45 
2  21 
1  55 

0  79 

1  68 

2  68 

3  54 


1  232 
25  185 

2  09 
0  99 
0  84 
0  63 

2  07 
0  93 

3  83 
2  66 
0  99 


54 


1  231 
25  175 

2  09 
0  99 
0  84 
0  63 

2  07 
0  93 

3  88 
2  66 
0  99 


5  15 
2  45 
2  27 
1  53 

0  83 

1  67 

2  68 

3  54 


AUX  COURS  DES  CHANGES 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  21 

En  Angleterre   100  05 

En  Autriche-Hongrie ...  )00  57 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   118  57 

En  Grèce   156  50 

En  Hollande   ICO  30 

En  Italie   107  08 

"Ën  Portugal   144  01 

En  Russie   100  17 

En  Suisse   100  69 


du  jeudi  2.5  mai  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

Billets  A  ^^ewiands   99  76 

—  Anglais   99  95 

—  Austro-Hongrois.  99  43 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   84  33 

—  Grecs   63  89 

—  Hollandais   99  70 

—  Italiens   93  38 

—  Portugais   69  43 


Russes. 
Suisses . 


99  83 
99  31 


Aux  Etats-linis  

100  58 

221  18 

En  Répuol.  Argentine . . 

220  30 

123  52 

342  16 

100  .. 

96  26 

211  .. 

Pièces  des  Etats-Unis   99  42 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  45  48 

—  du  Chili   80  95 

—  du  Brésil   29  22 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Janon   103  87 

—  de  la  C  A  me   47  38 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  25  mai  1899. 

La  cote  des  changes  dans  son  ensemble  est  plus  faible  que 
la  semaine  dernière.  La  devise  hollandaise  remonte,  il  est 
vrai,  de  205  50  à  205  62,  mais  le  papier  allemand  réagit  de 
122  à  121  94;  le  papier  autrichien  reste  à  206  75,  ce  qui  est 
un  fort  mauvais  cours.  Le  versement  sur  Madrid  est  à  417  50, 
à  la  suite  des  mouvements  en  sens  divers  qui  se  sont^roduits 
.sur  les  valeurs  espagnoles. 

Le  papier  portugais  est  en;  pleine  reprise.  Cette.. hau3se> ne 
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peut  ôlre  attribuée  qu'à  raïuélioration  qui  semble  se  mani- 
fester au  Brésil  et  h  l'uotion  de  la  spéculation. 

Lo  rouble  est  en  hausse,  tant  pour  lo  papier  à  3  mois  que 
pour  le  papier  à  vue.  La  Banque  Iinpériale  a  retiré  6  rail- 
lions sur  ses  déjicMs  à  l'étranger,  avec  lesquels  elle  est  à  peu 
près  niaî*r(!sse  du  cours  du  rouble. 

Le  Londres  reste  au  môme  niveau  que  la  semaine  dernière, 
Les  pays  faisant  partie  àe  l'Union  latine  présentent  de  mau- 
vais cours.  Le  papier  belge  perd  0,31  0/0  au  lieu  de  U.22,  le 

Sapier  italien  G,02  au  lieu  6,50,  le  papier  suisse  reste  à 
,69  0/0  au-dessous  du  pair  ;  aussi  l'or  et  même  l'argent  de 
nos  alliés  monétaires  afilue  à  la  Banque  de  France  sousl'in- 
lluence  du  change  et  n'en  ressort  qu'à  grands  frais  pour  les 
banques  étrangères,  non  pas  que  la  Banque  de  France  exige 
une  prime  du  un  avantage  quelconque  pour  donner  du  métal 
blanc,  mais  pour  ceux  qui  le  prennent  à  la  Banque  de  France, 
le  métal  est  du  change  et  ce  change  se  vend  au-dessus  du 
pair. 

Le  JVeio- rbWf,  est  tombé  à  515,  il  s'en  faut  de  bien  peu 
qu'il  n'arrive  au  point  où  les  Américains  nous  expédient 
de  l'or. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 

24  mai 


Valeurs  à  4  mois 

26  avril 

3  mai 

11  mai 

n  mai 

1/11  3/4 

1/11  3/4 

1/11  13/16 

1/11  13/16 
2/8  3/4 

2/8  7/8 

2/8  3/4 

2/8  3/4 

2/0  3/4 

2/0  3/4 

2/0  3/4 

2/0  3/4 

Valeurs  àTue: 

Singapoure  .... 

î/.  ./. 

2/0  1/8 

2/0  3/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
7  17/32 
14  3/4 

2/C  3/16 

1/3  31/32 
1/4  ./. 
7  5/16 

1/4  ./. 
1/4  ../ 
7  13/32 

1/3  31 '32 
1/3  31/32 
7  31/32 

Rio-Janeiro.  . . . 

yalparaiso  

14  3/16 

14  3/16 

15  ./ 

Buenos  -  Avrea, 

prime  de  l'or.. 

128  80 

135    . . 

126  20 

119  80 

Or  en  barres  . . 

77/9  1/4 

77/9  1/4 

77/9  1/4 

77/9  1/4 

Argent  en  barres 

28  ./. 

28  3/8 

28  3/16 

28  1/16 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 


2/0  1/8 
1/3  15/16 
1/3  15/16 
7  29/32 
14  9/18 


120 

77/9 
28 


30 
1/4 
1/S 


Malgré  une  hausse  de  1/16  sur  l'argent  en  Ijarres,  le  Hong- 
Kong  et  le  Singapoure  ont  perdu  respectivement  1/16.  Le 
Shanghaï  est  immobile. 

La  roupie  est  en  légère  réaction. 

L'émission  de  40  lacks  de  roupies  faite  mercredi  dernier 
par  les  soins  de  la  Banque  d'Anyîeterre  a  été  souscrite  à 
15  15/16  d.  pour  les  traites  et  15  31/32  d.  pour  les  transferts. 
La  répartition  s'efiFectuera  à  raison  de  34  0/0  des  demandes. 

Le  Rio  est  un  peu  plus  faible,  il  réactionne  de  1/16;  le 
Valparaiso,  de  son  côté,  recule  de  3/8,  la  prime  de  l'or  à 
Buenos-Ayres  est  à  peu  près  au  même  niveau  que  la  semaine 
dernière. 

L'or,  à  Paris  et  à  Londres,  n'a  pas  augmenté,  malgré  des 
demandes  assez  suivies  du  continent  qui  ont  absorbé  à  peu 
près  toutes  les  offres  et  n'ont  laissé  entrer  à  la  Banque  d'An- 
gleterre qu'une  somme  insignifiante. 

L'argent  en  barres  est  à  28  1/8,  contre  28  1/16.  L'Inde  fait 
quelques  achats  dans  les  environs  de  28,  mais,  à  la  moindre 
-hausse,  les  Américains  se  montrent  disposés  à  vendre. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  les  expéditions  de 
métal  blanc  faites  de  Londres  en  Orient,  du  12  au  18  mai, 
ont  été  de  52.500  liv.  st.  Depuis  le  commencement  de  l'année, 
elles  se  sont  élevées  à  2.118.753  liv.  st.,  contre  3.Ô78.468 
livres  sterling  en  1898. 

La  Banque  d' 4-Utriche-IIongrie  a  ramené,  le  18  mai,  le 
taux  de  son  escompte  de  5  à  4  1/2;  c'est  évidemment 
l'exemple  de  la  Banque  d'Allemagne  qui  l'a  déterminée  à 
cette  réduction  que  n'indiquait  pas  l'état  du  change  ;  il  est 
juste  de  dire  que  la  circulation,  les  comptes  courants  et  le 
portefeuille  sont  en  forte  diminution. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  s'est  acerue,  cette 
-semaine,  de  4.767.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  220.000  fr.  à  Paris  et  1.787.000  fr; 
dans  les  succursales  :  il  a  été  acheté  pour  2.425.000  fr.  de 
matières.  11  est  venu  165.000  fr.  de  Suisse,  60.000  fr.  de  Bel- 
gique, 60  000  fr.  de  Salonique  et  50.000  fr.  de  Tunis.  Il  n'y  a 
pas  eu  de  sortie. 

L'encaisse  argent  a  augmenté  de  3.719.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  2.581.000  fr.  à  Paris  et  2.250.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  est  rentré  243.000  fr.  de  Suisse, 
250.000  fr.  d'Italie  et  75  000  fr.  du  Sénégal  ;  il  a  expédié  1  mil- 
lion 680.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  baissé  de  42  millions,  les  comp- 
tes courants  de  7  millions,  le  portefeuille  de  52  millions  et 
les  avances  de  4  millions.  La  fin  du  mois  va  ramener  du 
papier  à  l'escompte  et  relever  le  portefeuille  qui,  aujourd'hui; 
est  au  chiflfre  le  plus  bas  de  cette  année. 


L'encaisse  de  la  Banque,  d' Al Lemagne  a  gagné 22  millions, 
la  circulation  a  perdu  47  millions,  les  comptes  courants  ont 
augmenté  de  52  millions,  le  portefeuille  a  diminué  de  18  mil- 
lions et  les  avances  ont  augmenté  de  2  millions. 

Le  28  avril,  le  projet  de  loi  relatif  à  la  prorogation  du  pri- 
vilège de  la  Reichsbank  a  été  voté  en  troisième  lecture  ;  le 
capital  est  élevé  de  120  à  180  millions  de  M.  Les  actionnaires 
auront  un  préciput  de  3  1/2  0/0;  après  les  prélèvements  au 
profit  de  la  réserve,  l'excèdent  des  bénéfices  sera  attribué 
pour  les  trois  quarts  à  l'Etat  et  pour  un  quart  aux  action- 
naires; la  marge  d'émission  est  portée  de  293  à  450  millions 
de  M.;  la  Banque  ne  pourra  appliquer  de  taux  dilli'rentiel 
que  quand  le  taux  officiel  sera  inférieur  à  4  0/0.  I^qs.  Banques 
locales  conservent  leur  droit  d'émission  mais  ne  peuvent 
plus  escompter  au-dessous  du  taux  de  la  Reichsbank.  Nous 
publierons  prochainement  un  article  sur  cette  importante  loi. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d' Angleterre  çe  rédui- 
sent, cette  semaine,  à  une  entrée  d'or  de  ll.COO  liv.  st.  ve- 
nant d'Australie;  il  n'y  a  pas  eu  de  sortie.  La  circulation  a 
prélevé  environ  12  millions.  Les  billets  n'ont  pas  changé,  les 
dépôts  ont  baissé  de  11  millions,  le  portefeuille  reste  au 
même  point  qu'il  y  a  huit  jours. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  la  circulation  a  baissé 
de  35  millions,  les  dépôts  de  11  millions,  le  portefeuille  de 
48  millions. 

Nous  trouvons  des  mouvements  de  même  nature  à  la 
Banque  de  Belgique  :  baisse  de  6  millions  dans  la  circula- 
tion, de  3  millions  dans  les  comptes  courants  et  de  8  millions 
dans  le  portefeuille. 

La  Banque  d'Espagne  présente  un  bilan  remarquable  : 
l'encaisse  or  augmente  de  5  millions,  l'encaisse  argent  de  3 
millions  ;  la  circulation  baisse  de  6  millions,  mais  le  porte- 
feuille fléchit  de  120  millions,  portant  évidemment  sur  les 
papiers  du  Trésor.  Les  disponibilités  de  la  Banque  à  l'étran- 
ger sont  de  140  millions,  en  progrès  de  14  millions  sur  le  bilan 
précédent. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  37  millions  d'or  et  9  millions 
d'argent,  la  circulation  a  baissé  de  36  millions,  ses  comptes 
courants  ont  augmenté  de  12  millions  et  ses  avances  de  8  mil- 
lions. 

Le"»  Banques  d'émission  suisses  ont  perdu  3- millions  d'or. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New- York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1899... 

—  1898... 

—  1897... 


du  29  avril  Depuis 
au  6  mai    le  1"  janv. 


279.900  4.089.538 

279.900  4.039.538 
5.005  4.560.479 
2.621.249  10.241.372 

667.140  15.740.420 
20.600  1.423.686 
3.680 

2.000  446.121 


du  29  avril  Depuis 
au  6  mai    le  1"  janv. 

■>  2.991.977 
250.900  1.880.654 
858.346 
43.315  477.979 


294.215  5.708.956 
2.916.849  62. 355.300 
91.541  1.428.880 

»  57.941 


60.902  1.037.746 


689.740  17.613.907 
791.047  14.810.083 
876.100  16.515.982 


60.902  1.095.687 
29.210  998.503 
59.867  808.715 


Banques  associées  de  Neio-York 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars 

Circula 
tion 


1898  21  mai 

1899  6  mai 
1899  13  mai. 
1899  20  mai . 


Encaisse 


169.4 
188.4 
196.6 
203.2 


14.7 
13.9 
13.8 
13.8 


Dépôts 


666.7 
899.6 
901.6 
902.3 


Portefeuill» 


573.7 
776.7 
770.8 
763.5 


Rien  d'intéressant  dans  les  mouvements  d'or  à  New- York. 
Les  expéditions  d'argent  sont  légèrement  au-dessus  des  deux 
années  précédentes  ce  qui  tient  au  cours  relativement  satis- 
faisant et  positivement  rémunérateur  de  l'argent  en  barres. 
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Les  Banques  associéi^s  de  Neic-York  ont  reçu  environ 
7  millions  de  dollars  de  métal. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la  Banque 
du  Japon  ne  nous  est  pas  encore  parvenu. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Budget  des  Monnaies  et  Médailles 

Rapport  présenté  au  Sénat  par  M.  Fougeirol, 
Président  de  la  «  Ligue  bimétallique  française  » 

Le  budget  des  Monnaies  et  Médailles  de  l'an  passé  se 
soldait  aux  recettes  et  aux  dépenses  par  une  somme 
de  4.450. 8U0  francs,  avec  un  excédent  de  recettes  sur 
les  dépenses  de  1.961.150  francs. 

Celui  de  cette  année  se  solde  par  une  somme  bien 
supérieure  :  7.4i5.500  francs  aux  recettes  et  aux  dé- 
penses, avec  un  excédent  de  recettes  sur  les  dépenses 
de  1.9T3.650  francs,  qui  est  sensiblement  le  même. 

Cette  énorme  différence  de  3  millions  environ  entre 
les  chiffres  de  cette  année  et  de  la  précédente  est  uni- 
quement due  à  l'inscription  au  chapitre  9  bis  de  pareille 
somme  provenant  de  l'émission  de  3  millions  de  mon- 
naies divisionnaires  d'argent  fabriquées  avec  deslingots, 
en  vertu  de  la  convention  internationale  conclue  le 
29  octobre  1897  avec  nos  alliés  de  l'Union  latine. 

Cette  convention  a  eu  pour  but  de  permettre  aux 
nations  contractantes,  dont  le  stock  de  monnaie  divi- 
sionnaire était  devenu  insuffisant,  soit  par  le  frai,  soit 
par  l'augmentation  de  leur  population,  soit  par  l'exten- 
sion de  leur  domaine  colonial,  d'augmenter  leurs  con- 
tingents de  monnaie  divisionnaire.  La  part  de  la  France 
dans  cette  augmentation  a  été  de  130  millions. 

L'article  2  de  cette  convention  impose  aux  nations 
alliées  l'obligation  de  demander  à  des  refontes  d'écus 
anciens  le  métal  nécessaire  à  ces  nouvelles  monnaies. 
Néanmoins,  le  même  article  autorise  chacune  de  ces 
nations  à  frapper  jusqu'à  concurrence  de  3  millions  de 
francs  à  l'aide  de  lingots  d'argent,  à  la  condition  de 
consacrer  le  bénéfice  qui  en  résultera  à  constituer  un 
fonds  de  réserve  destiné  à  l'entretien  de  sa  circulation 
d'or  et  d'argent. 

C'est  pour  profiter  de  ce!te  clause  que  le  budget  de 
cette  année  porte  en  recette  les  3  millions  qui  consti- 
tuent la  différence  capitale  avec  le  précédent. 

Par  contre,  l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses 
est  sensiblement  le  même  que  celui  de  l'année  précé- 
dente, malgré  le  bénéfice  supplémentaire  que  l'on  doit 
réaliser  sur  cette  frappe  de  3  millions,  parce  qu'en  vertu 
de  la  réserve  faite  relativement  à  l'emploi  de  ce  béné- 
fice, on  a  porté  en  dépenses  :  1°  au  chapitre  11  bis, 
600.000  francs  pour  l'entretien  de  nos  monnaies  d'or  et 
d'argent  cette  année;  2»  au  chapitre  13  bis  1.000.000  de 
francs  i^our  la  réserve  destinée  au  même  emploi  dans 
l'avenir. 

Ces  deux  sommes,  de  1.600.000  francs,  représentent, 
avec  les  1.400.000  francs  portés  au  chapitre  9  pour 
l'achat  des  lingots  d'argent,  les  3  millions  de  monnaie 
divisionnaire  qui  figurent  aux  recettes. 

En  dehors  de  cette  opération,  qui  constitue  la  diffé- 
rence capitale  entre  le  budget  précédent  et  celui  qui 
nous  est  soumis  aujourd'hui,  le  budget  initial  déposé 
par  le  Gouvernement  n'a  subi,  à  la  Chambre,  qu'une 
modification,  qui  a  consisté  à  relever  de  10.400  francs 
le  crédit  provenant  de  la  vente  des  médailles,  à  la  suite 
d'un  v(f;u  émis  par  la  Commission  du  budget  de  la 
Chambre  en  vue  de  l'unification  du  tarif  do  vente  des 
médailles  frappées  par  l'Administration  des  Monnaies, 
et  de  5.4O0  francs  au  chapitre  2,  l'arlicle  3  correspon- 
dant à  l'entretien  des  coins. 

.Jusqu'ici  les  particuliers  obtenaient  la  frappe  de  mé- 
dailles à  l'aide  des  coins  appartenant  aux  diverses 
administrations,  au  même  prix  que  celle  des  médailles 
provenant  de  coins  dont  ces  particuliers  étaient  eux- 
mêmes  propriétaires;  à  l'avenir,  le  tarif  pour  les  mé- 
dailles, dont  les  coins  sont  la  propriété  des  diverses 
administrations,  sera  le  même  que  pour  celles  dont  le 
coin  appartiontià  la  Monnaie. 


Mais  si  c'est  là  la  seule  modification  apportée  par  la 
Chambre,  je  dois  vous  signaler  que  le  budget  initial 
déposé  par  le  Gouvernement  a  été  modifié  par  une  lettre 
du  Ministre  des  Finances  à  M.  le  Président  de  la  Com- 
mission du  budget  de  la  Chambre  en  date  du  23  mars  ■ 
1899.  Cette  lettre  fait  les  relèvements  de  crédit  sui- 
vants : 

Aux  recettes  : 

1°  Chapitre  premier  (Art.  quater)  :  285.000  francs  au 
lieu  de  lUO.OOO  francs. 

Cette  augmentation  est  justifiée  par  la  possibilité  de 
raffiner  cette  année  15  millions  d'écus  aurifères  au  lieu 
de  8  millions  prévus  au  début  de  l'année. 

Aux  dépenses  : 

2°  Chapitre  7  (Art.  8  bis)  :  170. OCO  francs  au  lieu  de 
60.000  francs.  Augmentation  justifiée  par  les  frais 
d'affinage  des  pièces  de  5  francs  en  argent  démonétisées 
dont  le  titre  est  supérieur  à  celui  des  monnaies  divi- 
sionnaires. Cette  augmentation  porte  à  495.000  francs 
au  lieu  de  385.000  le  montant  total  du  chapitre  7. 

S"  Enfin,  au  chapitre  13  (Art.  unique),  un  relèvement 
de  75.000  francs.  Application  au  Trésor  de  l'excédent 
des  recettes  sur  les  dépenses. 

Quant  aux  différences  que  vous  pourrez  constater, 
soit  aux  l'ecettes.  soit  aux  dépenses,  entre  les  divers 
chiffres  du  budget  actuel,  elles  sont  justifiées  par  la 
différence  d'activité  des  divers  services. 

Nous  nous  bornerons  à  en  citer  quelques  exemples. 
La  diminution  de  150.000  francs  au  chapitre  premier 
est  justifiée  par  le  ralentissement  prévu  de  nos  frappes 
d'or.  Celles  de  94.250  francs  et  de  322.000  francs  aux 
deux  articles  suivants,  parce  que  nous  n'aurons  cette 
année  que  32  millions  d'écus  anciens  à  transformer  en 
monnaie  divisionnaire  au  lieu  de  40  millions  l'année 
précédente  et  ainsi  de  suite. 

Nous  ne  croyons  pas  devoir  insister  sur  ces  détails 
et  nous  nous  bornerons  à  vous  proposer  l'adoption  du 
budget  des  Monnaies  et  Médailles  tel  qu'il  est  sorti  des 
délibérations  de  la  Chambre.  Mais  nous  vous  deman- 
dons la  permission  de  constater  d'abord  la  marche  as- 
censionnelle du  travail  dans  notre  Hôtel  des  Monnaies 
et  Médailles  depuis  quatre  ou  cinq  ans,  et  de  vous  pré- 
senter ensuite  quelques  réflexions  personnelles  au  rap- 
porteur que  lui  suggèrent  l'étude  de  la  frappe  que  nous 
avons  eu  à  faire  pour  la  Russie. 

Depuis  1895,  notre  Hôtel  des  Monnaies  a  repris  une 
activité  longtemps  inconnue. 

La  valeur  des  pièces  frappées  par  lui,  qui  n'avait  été 
que  de  33  millions  en  1894,  s'est  successivement  élevée  : 

En.  1895  à   158  millions 

En  1896  à   240  — 

En  1897  à   344  — 

En  1898  à  (l,er  semestre  seul')  170  — 

L'augmentation  de  cette  activité  est  due  non  seule- 
ment à  nos  propres  besoins,  mais  aussi  aux  nombreuses 
frappes  que  les  nations  étrangères  nous  ont  confiées,  et, 
en  particulier,  à  celles  que  nous  avons  eu  à  faire  pour 
la  Russie. 

Pour  nous-mêmes,  nous  avons  eu  à  frapper  plus  de 
11  millions  de  pièces  d'or  pour  une  valeur  de  plus  de 
220  millions,  ce  qui  fait,  en  une  seule  année,  autant 
que  pendant  les  deux  dernières  et  dix  fois  plus  que 
pendant  les  dix  années  précédentes.  Nous  avons  eu  à 
faire  un  travail  bien  plus  considérable  encore,  bien  # 
qu'il  ne  s'agisse  que  d'une  valeur  moindre.  Nous  avons 
eu  à  frapper  plus  de  23  millions  de  pièces  de  monnaie 
debillon  dont  la  valeur  ne  dépasse  pas  1.400.000  francs. 

(A  suivre)  Ed.  Fougeirol. 


La  Réforme  Monétaire  aux  États-Unis 

La  Commission  préliminaire  dos  républicains  de  la  Cham- 
bre, chargée  d'étudier  les  réformes  de  la  circulation  moné- 
taire, a  adopté  :  1°  Le  remboursement  en  or  sur  les  taxes  de 
toutes  les  valeurs  ;  2»  la  remise  en  circulation,  seulement  en 
échange  d'or,  des  greenbacks  remboursés  en  or  ;  3°  l'autori- 
sation aux  banques  nationales  d'émettre  des  billets  pour  une 
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valeur  é«alo  .\  ccUo  des  valeurs  du  (Jouverncment  qu'elles 
ont  on  dépôt  au  'l'rosor  ;  4»  la  réduction  do  moitié  du  niini- 
mum  du  capital  autorisé  par  la  loi  pour  les  banques  natio- 
nales'. 

La  Circulation  aux  États-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etals-Unis  do  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  tableaux  relatifs  aux  monnaies 
d'or  et  d'argent,  certificats,  billets  de  l'Etat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1"  avril  1899. 
Voici  les  cliitlVes  à  celte  date  : 

Montant  Dans 
total  frappé     les  caisses        Dans  la 
ou  émis       du  Trésor  circulation 

En  dollars 

Monnaies  d'or   851.601.448   156.745.506  694.855.942 

Dollars  argent   475.193.158   410.656.670  64.536.488 

Monnaies  division- 
naires d'argent. .  76.390.984      6.894.375  69.496.609 

Billets  des  Etats- 
Unis   346.681.016     .36.161.899  310.519.117 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   94.954.280         878.579  94.075.701 

Billets  des  Banques 

Nationales   243.134.892      2.873.462  240.261.430 

•Certilicats  d'or   34.526.829      1.634.180  32.892.649 

—  d'argent.  402.627.504      3.753.498  398.874.006 
Certificats  monétai- 
res  22.895.000         560.000  22.335.000 

Totaux   2.548.003.111    620.158.169  1 . 927 . 846 . 942 

La  popvilation  des  Etats-Unis,  au  1"  avril  1899,  étant 
évaluée  à  75.737.000  habitants,  la  circulation  par  tête  d'habi- 
tant ressort  à  25  dollars  45  ;  au  1"  avril  1898,  la  popula- 
tion était  évaluée  à  74.122.000  habitants;  la  circulation  res- 
sortait, à  cette  date,  à  23  dollars  69  par  tête. 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en 
mars  1899  : 

l^mars        1"  avril     Ditïérence  au 
1899  1899         1"  avril  99 

En  dollars 

Monnaies  d'or   702.305.269  694.855.942  —  7.449.327 

Dollars  argent   63.135.375  64.536.488  +  1,401.113 

Monnaies  division- 
naires d'argent . .  69.143.844  69.496.609  -|-  352.765 

Billets  des  Etats- 
Unis   308.305.398  310.519.117  +  2.213.719 

Billets  du  'Trésor 
(loi  du  14  iuillet 

1890)   94.204.4.59  94.075.701  —  128.758 

Billets  des  Banques 

Nationales   239.275.723  240.261.430  +  985.707 

Certificats  d'or  ....  32 . 966 . 889  32 . 892 .649  —      74 . 190 

—  d'argent.  396.400.705  398.874.006  -f  2.473.301 
Certificats  monétai- 
res  23.105.000  22.335.000  —  770.000 

Totaux   1928.842.612  1927.846.942   —  995.670 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  *  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuai),  

ConsoUdéS  anglais(ch.f.25fr.20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amslerd«m)  ... 
Hongrie  oi-  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

ItaUe  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  tr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  t898  

RÙSSiè'3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Smde  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Sùlsse  rente  3  ^  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  i  %  1890  

^Consolidé  i>ras(ien3  %  i  Berlin) 


18  mai 


25  mai 


il 

S  T 

le 

S  2. 

s  o 

.  s  u> 

m  m. 

|l 

102  42 

34  14 

2  92 

102  40 

3'i  13 

2  92 

110  75 

40  27 

2  48 

110  .. 

40  .. 

2  50 

101  55 

25  38 

3  93 

lOi  5ù 

25  37 

3  94 

100  .. 

33  33 

3  .. 

ICO  .. 

33  33 

3  . . 

6i  10 

16  02 

6  24 

6i  07 

16  01 

6  2i 

96  25 

32  08 

3  11 

96  .  . 

32  .. 

3  12 

102  6û 

25  65 

3  89 

102  50 

25  62 

3  90 

96  20124  05 

4  15 

96  .. 

2i  .. 

4  16 

91  .. 

30  33 

3  29 

92  .. 

30  66 

3  25 

27  75 

27  75 

3  60 

27  70 

27  70 

3  61 

93  .. 

23  25 

4  30 

9.3  25 

23  31 

4  28 

92  52 

30  84 

3  21 

92  95 

30  98 

3  Sl2 

Oî  .. 

15  75 

6  34 

65  . 

16  25 

6  15 

100  40 

28  68 

3  48 

lOû  50 

28  71 

3  48 

100  . . 

33  33 

100  40 

33  46 

2  98 

23  25 

23  25 

|4  30 

23  .. 

23  .. 

4  34 

485  .. 

24  25 

14  12 

491  . 

24  55 

4  07 

92  20 

30  73.3  25 

92  10  30  70.3  23 

Sitiiatioii  FiuanciÈre  Générale 


Europe.  —  France.  La  semaine  a  été  mouvementée. 
Après  la  hausse  de  ces  derniers  temps  sur  certaines 
valeurs,  des  réalisations  un  peu  hùlives  ont  eu  lieu 
<iui,  pendant  deux  jours,  ont  impressionné  la  cote.  A 
riieure  actuelle,  on  est  beaucoup  plus  calme,  et  la  ten- 
dance est  de  nouveau  bonne. 

On  commence  à  parler  de  la  liquidation.  Peut-être 
amènera-t-elle  de  nouveaux  allégements  qui  n'empê- 
cheront pas,  toutefois,  le  Marché  de  rester,  au  fond, 
très  solide. 

Allemagne.  —  L'abaissement  du  taux  de  l'escompte 
à  la  Reichsbank  et  la  grande  abondance  de  numéraire 
qu'on  trouve  sur  le  marché  a  favorisé  la  reprise  des 
affaires  :  on  constate  une  hausse  importante  surtout 
sur  les  actions  métallurgiques  et  minières.  Les  indus- 
tries du  fer  sont  plus  prospères  que  jamais,  et  les  com- 
mandes sont  très  abondantes. 

Les  nouvelles  des  récoltes  dans  l'Allemagne  du  Sud 
sont  bonnes. 

On  annonce  l'émission,  à  Berlin,  d'un  nouvel  em- 
prunt russe  4  0/0  de  110  millions  de  roubles.  La  haute 
banque  allemande  est  encore  intéressée  dans  la  con- 
version des  emprunts  mexicains. 

Angleterre.  —  Les  capitaux  disponibles  sont  abon- 
dants :  ils  trouvent  un  emploi,  car  on  annonce  un  em- 
prunt de  dix  millions  de  livres  pour  l'Argentine,  et  un 
autre  de  dix  millions  pour  le  Japon.  ' 

Les  affaires  avec  le  Transvaal  sont  sur  le  point  de 
recevoir  une  solution,  et  l'on  pense  que  le  Président  du 
Transvaal  et  le  Haut  Commissaire  britannique  arran- 
geront les  différends. 

Autriche.  —  Le  Conseil  d'administration  de  la  Ban- 
que Austro-Hongroise  a  abaissé  le  taux  de  l'escompte 
officiel,  ainsi  qu'on  l'avait  fait  prévoir,  mais  à  4  1/2  U/0 
seulement,  et  non  4  0/0,  comme  on  pouvait  espérer. 

Le  Gouvernement  hongrois  déposera,  après  les  fêtes 
de  la  Pentecôte,  sur  le  bureau  du  Reichstag,  les  propo- 
sitions relatives  au  compromis  avec  l'Etat  cisleithan, 
propositions  qui  ne  comprendront  pas  la  question  de 
la  prorogation  du  privilège  de  la  Banque- Austro-Hon- 
groise, au  sujet  de  laquelle  les  négociations  restent  pen- 
dantes. 

Malgré  l'état  assez  précaire  de  toutes  les  branches  de 
l'activité,  on  semble  constater  une  reprise  des  affaires 
à  la  Bourse  de  Vienne,  surtout  dans  les  affaires  au 
comptant. 

Espagne.  —  Le  Ministre  des  finances  aura  bientôt 
en  mains  tous  les  budgets  des  différents  Ministères  et 
pourra  établir  un  budget  complet. 

La  Bourse  de  Madrid  est  maussade  et  avec  des 
transactions  réduites. 

Italie.  —  Les  nouveaux  Ministres  se  sont  réunis 
pour  élaborer  le  programme  à  proposer  à  la  Chambre. 
Le  Président  du  Conseil  voudrait  que  l'on  continuât  la 
discussion  en  seconde  lecture  des  projets  politiques 
qu'il  ne  veut  plus  abandonner. 

La  Chambre,  qui.avait  été  saisie,  avant  la  crise  mi- 
nistérielle, du  budget  de  la  colonie  d'Erythrée  pour 
l'exercice  financier  de  1899-1900,  va  être  appelée  à  s'en 
occuper  au  cours  de  la  prochaine  discussion  des  bud- 
gets. 

Roumanie.  Au  1er  avril  1399,  la  dette  publique  de 
Roumanie  s'élevait  à  1 . 292 . 240 . 081  francs.  Cette  dette 
sera  amortie  d'ici  à  19G0. 

La  dette  en  titres  s'élève  à  1.235.739.100  francs  de 
capital  nominal. 

Suède.—  La  Société  des  Maîtres  de  Forges  suédois  a 
publié  le  relevé  suivant  de  la  production  en  1898;  ces 
chiff'res  représentent  des  tonnes  de  1.000  kilog.  : 

Fonte  brute   533.800  522.200  - 

Massiaux   189.000  197.700  + 

Lincots  d'acier  Bessemer   107.500  102.400  — 

Lingots  de  fer  martelé   160.800  152.500  — 


11.600 
8.700 
5.100 
8-300 
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Turquie.  —  Le  commerce  allemand  porte,  depuis  le 
voyage  de  l'empereur  Guillaume  en  Turquie,  une 
attention  toute  particulière  sur  les  marchés  du  LeA^ant. 

Voici,  pour  les  cinq  dernières  années,  les  chiffres 
des  exportations  de  l'Allemagne  en  Turquie  : 


Avec  les  Exportatiims 

Années                 commandes  purement 

de  l'Etat  commerciales 

1.000  marks  1.000  marks 

1893                                  40.961  27.811 

1894                                 34.384  23.483 

1895                                 39.028  21.027 

189G                                 28.021  20.48(i 

1897                                  30.921  27.289 


Amérique.— Brésil.  Pendant  la  Ire  quinzaine  d'avril, 
le  Trésor  a  reçu  des  douanes  de  l'Union  la  somme  de 
69.361  liv.  st.  provenant  de  la  perception  des  10  0/0  de 
droits  d'importation.  Suivant  le  Jornal  do  Commercio, 
les  négociations  entre  le  Gouvernement  fédéral  et  la 
banque  Rural  e  Hypothecario ,  tendant  à  l'échange 
des  titres  de  l'emprunt  or  4  0/0  émis  à  Rio  en  1889  par 
le  Ministère  Ouro  Preto,  que  détenait  cet  établissement, 
contre  des  titres  de  l'emprunt-papier  6  0/0  1897 
viennent  d'aboutir. 

Etats-Unis.  —  Suivant  une  enquête  faite  par  l'i'ue- 
ning  Post,  de  Chicago,  la  récolte  du  blé  d'hiver  se  pré- 
senterait sous  des  aspect  favorables  ;  on  parle  de 
demi-rendement.  On  va  plus  loin  encore  :  on  fait  res- 
sortir (jue  les  stocks  visibles  ne  sont  que  de  35  000.000 
de  boisseaux  actuellement,  tandis  qu'ils  étaient  de 
75.000.000  de  boisseaux  il  y  a  quatre  ans,  lorsque  la 
récolte  se  présenta  dans  des  conditions  à  peu  près 
semblables.  On  reconnaît  que  la  surface  ensemencée  a 
été  très  large  ;  mais  malgré  cette  étendue,  on  prédit 
qu'il  y  aura  peu  de  blé  disponible  pour  l'expoi'tation, 
si  tant  est  que  la  récolte  suftise  aux  besoins  indigènes. 
Il  faut  reconnaître  que  l'hiver  dernier  a  été  exception- 
nellement rigoureux  et  qu'en  bien  des  contrées  la 
neige  n'a  pas  donné  une  protection  suffisante  à  la  ré- 
colte. Néanmoins,  il  semble  qu'il  y  a  quelque  exagéra- 
tion dans  ces  rapports  pessimistes. 

A  la  Rourse  de  New-York  la  tendance  reste  indécise. 

Mexique.  —  Il  y  a  dans  ce  pays  8.101  haciendas  ou 
propriétés  rurales.  Sur  ce  chiflre,  3.400  sont  consa- 
crées à  la  culture  des  céréales,  1.560  à  l'élevage  du 
bétail,  1.385  à  la  culture  de  la  canne  à  sucre,  395  à 
celle  du  henequen,  373  à  celle  du  café,  339  à  celle  du 
cacao,  335  à  celle  du  coton,  279  à  celle  du  maguey  et  à 
la  production  du  piilque,  134  à  celle  du  maguey  pour 
fabriquer  le  mezcal,  92  à  celle  du  tabac  et  5  à  celle  de 
la  vigne. 

République  Argentine.  —  Une  lettre  adressée  de 
Buenos-Ayres  an  British  Trade  Journal  signale  l'atti- 
tude énergique  et  'entreprenante  d'un  groupe  de  maisons 
américaines  qui  arrivent  à  un  gros  chiffre  d'affaires 
par  l'exposition  préalable  des  produits  qu'elles  vendent 
dans  de  grands  locaux  de  Buenos-Ayres.  Les  négo- 
ciants américains  résidant  dans  l'Argentine  se  mettent, 
dans  ce  but,  en  relations  avec  une  maison  de  premier 
ordre  de  New- York  qui,  par  sa  situation,  peut  obtenir 
des  marchandises  à  crédit  et  leur  envoie  pour  être 
exposées -à  Buenos-Ayres  à  titre  d'échantillons,  pour 
exportations,  des  coifres-forts,  des  machines  et  des 
instruments  agricoles,  des  bicyclettes  et  une  quantité 
d'autres  produits. 

Asie.  —  Chine.  Les  règlements  douaniers  du  Yang- 
Tsé,  définitivement  arrêtés,  ainsi  que  ceux  pour  la 
"navigation  intérieure,  entrent  en  vigueur  le  1er  avril. 
Ils  viennent  d'être  publiés  par  l'Administration  des 
Douanes. 

Les  nouveaux  règlements  du  Yang-Tsé  ont  pour  but 
spécial  d'assimiler  le  régime  douanier  du  grand  lleuve 
à  celui  qui  existe  pour  les  ports  de  la  côte. 

■Japon.  —  On  annonce  la  conclusion  définitive  à 
'Londres  de  l'emprunt  japonais  dont  il  a  été  question 
ces  derniers  temps.  Il  s'agit  .d'un  4  0/0  or  au  montant  I 


de  10  millions  de  livres  sterling  à  90  0/0  avec  une  com- 
mission de  1  à  1 1/2  0/0  décomptée  au  Syndicat  qui  en 
garantit  l'émission. 
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La  Politique.  —  La  Revisiuri  de  la  Constitution.  —  Incompatibilité 
ministérielle.  —  Le  Budget  de  1900.  —  Fin  de  la  Grève  des  Fac- 
teurs. 

Les  membres  élus  de  la  Commission  chargée  d'exa- 
miner les  diverses  propositions  relatives  à  la  revision 
de  la  Constitution  de  1875  sont  tous  ou  presque  tous 
favorables  à  cette  revision  ;  mais  si  la  majorité  est 
acquise  au  principe,  les  commissaires  sont  loin  d'être 
d'accord  sur  les  détails,  et  leurs  opinions  sont  telle- 
ment diverses  que  l'entente  sera  difficile,  sinon  impos- 
sible. 

Les  uns  réclament,  en  effet,  l'augmentation  des  pré- 
rogatives du  Chef  de  l'Etat,  tandis  que  les  autres  ne 
veulent  pas  en  entendre  parler  ;  celui-ci  cherche  à  dimi- 
nuer les  droits  du  Sénat,  celui-là,  au  contraire,  déclare 
qu'il  n'y  faut  point  toucher.  Sur  toutes  les  questions, 
les  sentiments  sont  aussi  différents,  de  telle  sorte  qu'il 
est  facile  de  déduire  que  la  Commission  de  revision 
n'aboutira  pas. 

D'un  autre  côté,  il  y  a  une  grande  agitation  dans  le 
monde  politique  au  sujet  de  la  proposition  de  loi  de 
M.  le  sénateur  Bisseuil,  relative  à  l'incompatibilité  du 
mandat  de  sénateur  ou  de  député  avec  les  fonctions 
ministérielles.  On  discute  avec  beaucoup  d'âpreté  tous 
les  côtés  de  la  question  et,  naturellement,  les  avis  sont 
des  plus  partagés,  sauf  cependant  sur  la  présidence  du 
Conseil,  que  la  majorité  semble  vouloir  exclusivement 
réserver  à  un  membre  du  Parlement. 

La  proposition  de  M.  Bisseuil  mérite  d'être  sérieuse- 
ment étudiée.  Peut-être,  en  effet,  avec  quelques  sages 
amendements,  arriverait-elle  à  nous  donner  des  minis- 
tres capables  de  diriger  l'Administration  à  la  tête  de 
laquelle  ils  sont  placés  et  n'étant  pas  obligés  de  s'en 
remettre  exclusivement  aux  bureaux  pour  les  réformes 
à  apporter. 


La  grève  des  facteurs  des  postes  a  pris  fin  le  19  mai  au 
matin  et  n'a,  par  conséquent,  duré  qu'un  seul  jour. 

-vwv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  19  mai,  à 
l'Elj'sée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a  été  informé  de  la  fin  de  la  grève  des  facteurs. 
Le  travail  a  été  repris  et  l'on  n'a  pas  constaté  plus  d'absences 
que  d'habitude. 

Une  dépèche  reçue  par  le  Ministre  de  l'intérieur  a  fait 
connaître  que  la  grève  des  terrassiers  de  Marseille  avait  pris 
tin.  Le  travail  a  repris  dans  221  chantiers,  comprenant  a. 900 
ouvriers. 

Le  Conseil  s'est  occupé  des  diverses  questions  à  l'ordre  du 
jour  des  Chambres.  Il  n'acceptera  pas  d'autres  interpella- 
tions en  dehors  de  celle  sur  l'Algérie,  actuellement  en  cours. 
Pour  toutes  celles  qui  pourraient  être  déposées,  il  demandera 
leur  renvoi  à  l'un  des  vendredis  successifs. 

I^e  Sénat  a  continué,  le  19  mai,  la  discussion  du  Budget 
de  IPOO  et  a  adopté  les  crédits  de  la  marine  et  de  la  Caisse 
des  invalides  de  la  marine. 

La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  des 
interpellations  sur  l'Algérie. 

Le  20  mai,  le  Sénat  a  discuté  le  projet  de  loi  relatif  aux 
accidents  du  travail  et  Ta  adopté.  Reprenant  ensuite  la  dis- 
cussion du  Budget,  le  Sénat  a  voté  les  crédits  du  ministère  de 
la  Guerre. 

-v^  Le  Président  do  la  République  a  quitté  Paris  le  21  mai 
à  8  h.  10  du  matin,  se  rendant  à  Dijon  pour  inaugurer  le  mo- 
nument élevé  à  la  mémoire  du  président  Garnot.  L'arrivée  à 
Dijon  a  eu  lieu  i\  1  h.  1/2  de  l'après-midi.  Après  la  cérémonie 
d'inauguration,  M.  Loubet  a  donné  lecture  d'un  décret  auto- 
risant la  Ville  de  Dijon  à  faire  figurer  dans  ses  armoiries  la 
croix  de  la  Légion  d'honneur.  La  journée  a  été  close  par  un 
banquet  offert  par  la  Ville  dans  la  salle  des  Etats  de  Bour- 
gogne. 

•vvv^  Le  lendemain,  22  mai,  le  Président  de  la  République  a 
assiste  à  l'inauguration  de  la  nouvelle  Cliambre  de  Com- 
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morco.  Il  est  reparti  de  Dijon  à  5  h.  1/2  du  soir  et  est  arrivé 
à  Paris  à  10  h.  1/2. 

Le  Conseil  dos  Ministres  s'est  réuni  le  23  mai,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  du  voyage  que  le  Président  de  la 
République  vient  de  faire  à  Dijon  et  de  l'accueil  enthousiaste 
<iu'a  reçu  M.  Loubet  et  dont  il  a  rapporté  une  très  vive  im- 
pression. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  des  diverses  affaires  en 
cours  et  des  incidents  qui  se  sont  produits  récemment  :'i  Gre- 
noble ainsi  que  de  celui  de  la  Chambre  de  Commerce  fran- 
(.•aise  à  Bruxelles. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  soumis  à  ses  collègues  le  projet 
de  loi  relatif  à  l'organisation  des  services  postaux  entre  la 
France  et  la  Corse,  qui  doit  être  prochainement  déposé  sur 
le  bureau  de  la  Chambre. 

Le  Ministre  des  Colonies  a  fait  savoir  à  ses  collègues  qu'il 
donnerait,  le  26  mai,  un  grand  dîner  en  l'honneur  du  général 
Gallieni  à  l'occasion  de  son  retour  en  France. 

-vw  Le  23  mai,  le  Sénat  a  adopté  les  crédits  du  Ministère 
des  travaux  publics  et  ceux  des  chemins  de  fer  de  l'Etat. 

'v^i/v  M.  Mougeot,  sous-secrétaii'e  d'Etat  aux  Postes  et  Té- 
légraphes, vient  de  prendre  un  arrêté  aux  termes  duquel,  à 
partir  du  l"  juillet  prochain,  la  Caisse  d'épargne  postale, qui 
lie  fonctionnait  que  dans  les  communes  où  étaienl  établis  des 
bureaux  de  poste,  s'étendra  aux  plus  petits  établissements 
postaux  des  moindres  communes  de  France,  c'est-à-dire  aux 
services  des  facteurs  receveurs  des  campagnes. 

■wv  Le  Sénat  a  tenu  deux  séances  le  24  mai.  Il  a  terminé 
la  discussion  du  budget  des  dépenses  et  a  commencé  celle  du 
budget  des  recettes. 

La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  des 
interpellations  sur  l'Algérie. 

-vw  Le  Journal  Officiel  du  25  mai  a  publié  la  loi  étendant, 
en  vue  de  l'application  de  la  loi  du  9  avril  1898,  les  opéra- 
tions de  la  caisse  nationale  d'assurances  en  cas  d'accidents. 

■w»-  Hier,  le  Sénat  a  tenu  deux  séances  et  a  continué  la 
discussion  du  budget  des  recettes. 

-vfcv  La  (,lliambre  des  députés  a  continué  la  discussion  des 
interpellations  sur  l'Algérie. 

-wv  Le  Sénat,  qui  va  terminer  la  discussion  du  Budget, 
a  modifié  bon  nombre  des  crédits  adoptés  par  là  Cham- 
bre, qui  se  montre  disposée  à  les  rétablir  pour  la  plupart.  La 
Commission  de  la  Chambre  a  déjà  rétabli  l'amendement 
Groussier  relatif  aux  facteurs,  mais  on  prétend  qu'au  Luxem- 
bourg les  sénateurs  persisteront  à  en  maintenir  la  suppres- 
sion. L'accord  paraît  actuellement  difficile  à  établir  entre  les 
deux  Assemblées  et  les  quelques  séances  dont  le  Parlement 
pourra  disposer  avant  la  fin  du  mois  ne  seront  pas  de  trop 
pour  y  arriver.  Plusieurs  sénateurs  et  députés  doutent  qu'on 
parvienne  à  temps  pour  éviter  un  nouveau  douzième  que  le 
Ministère  des  Finances  aurait  déjà  préparé. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Les  Banques  Coloniales  en  1897-1898 

Nous  avons  sous  les  yeux  le  rapport  que  vient  de 
publier  la  Gommifsion  de  surveillance  des  Banques  co- 
loniales pour  l'exercice  1897-1898,  et  que  nous  allons 
résumer  : 

Le  mouvement  des  opérations  d'escompte  et  de  prêts 
de  ces  Etablissements  au  cours  du  dernier  exercice 
ressort  du  tableau  suivant  : 


Banques 


de  la 

de  la 

■  de  la 

du 

Marti- 

Guade- 

Réu- 

de la 

Séné- 

nique 

lovipe 

nion 

Guyane 

gal 

(En 

milliers 

i  de  francs) 

Elïets  i  sur  place. 

8.783 

2.627 

11.673 

3.176 

3.111 

Avances  sur  : 

85 

3R 

50 

384 

15 

66 

4.725 

j  780 

13 

3.458 

7.535 

1.379 

» 

'  » 

■Métaux  prcc. . 

290 

81 

31 

35 

130 

Marchandises. 

125 

379 

,30 

» 

52 

de 
rindo- 
Chine 


•  42.398 


Les  principales  variations  sur  l'exercice  1890-1897 
sont  les  suivantes  : 

A  la  Banque  de  la  Martinique,  les  entrées  d' «  effets 
sur  place  »,  sont  en  diminution  de  7.578.192  fr.,  et 
celles  des  «  avances  sur  récoltes  »,  en  diminution  de 
902.464  fr.  Le  taux  des  opérations  a  été  de  :  0  0/0  l'an 
pour  les  effets  sur  place  à  deux  signatures;  0  0/0  l'an 
pour  les  prêts  sur  matières  d'or  et  d'argent;  5  0/0  l'an 
pour  les  prêts  garantis  par  récoltes;  6  0/0  l'an  pour  les 
prêts  garantis  par  marchandises  ;  6  20  0/0  l'an  pour 
des  emprunts  communaux;  6  0/0  l'an  pour  toutes  les 
autres  opérations. 

A  la  Banque  de  la  Guadeloupe,  les  principales 
diminutions  portent:  sur  les  entrées  d'« effets  sur 
place»,  1.640.040  fr.;  sur  les  «avances  sur  récoltes  », 
2.680.255  fr.  Quant  au  taux  des  opérations,  il  a  été  de 
5  0/0  l'an  pour  les  prêts  sur  récoltes,  et  de  6  0/0  pour 
toutes  les  autres  opérations. 

Pour  la  Banque  de  la  Réunion,  les  moins-values  des 
entrées  d' <<  effets  sur  place  »  portent  sur  1.242.999  fr., 
et  sur  894.495  fr.  pour  les  k  avances  sur  marchandises  »; 
par  contre,  il  y  a  une  légère  augmentation  de  50.594  fr. 
sur  les  «  avances  sur  récoltes  ».  Pendant  l'exercice,  le 
taux  des  opérations  a  été  de  :  8  0/0  pour  les  effets  sur 
place  à  deux  signatures  ;  5  0/0  pour  les  prêts  sur  ré- 
coltes; 9  0/0  pour  les  prêts  sur  marchandises  d'impor- 
tation ;  7  0/0  pour  les  prêts  sur  denrées  coloniales; 

7  0/0  pour  les  prêts  sur  actions  de  banque  ;  6  0/0  pour 
les  prêts  sur  dépôts  de  matières  d'or  et  d'argent;  6  et 

8  0/0  pour  les  prêts  sur  titres  divers. 

A  la  Banque  de  la  G-uyane,  les  entrées  des  «  effets 
sur  place  »  ont  gagné  275.595  fr.,  et  le  taux  des  opéra- 
tions a  été  de  6  0/0  pour  les  effets  de  place,  de  5  0/0 
pour  les  obligations  sur  titres  de  rentes  et  sur  actions 
de  la  Banque,  de  8  0/0  pour  les  prêts  sur  dépôts  de 
matières  d'or  et  d'argent.  Quant  à  la  Banque  du  Séné- 
gal, elle  a  perdu,  d'une  année  à  l'autre,  sur  les  entrées 
des  «  effets  sur  place  »,  4  304.840  fr.  08,  et  le  taux  de 
ses  opérations  a  été  de  6  0/0  pour  les  effets  sur  place,  les 
obligations  sur  actions,  les  avances  sur  marchandises 
et  sur  titres  de  rente,  et  de  9  0/0  pour  les  avances  sur 
matières  d'or  et  d'argent. 

Reste  la  Banque  de  V Indo-Chine.  Cette  dernière  a 
enregistré  les  augmentations  suivantes  :  6.707.404  fr.  sur 
les  »  escomptes  et  effets  à  l'encaissement  »  ;  i  million 
861.178  fr.  sur  les  «  avances  diverses»;  46.388.771  fr. 
sur  les  «  opérations  de  change  »  ;  36.487.261  fr.  sur  les 
«  opérations  de  remises  sur  l'Europe  et  sur  diverses 
places  »;  9. 901. 509  fr.  sur  les  «  émissions  sur  l'Europe  ». 
Comme  diminution  on  trouve  :  2.987.136  fr.  sur  les 
dépôts  en  comptes  courants.  Ajoutons  que  le  taux  des 
opérations  a  été  de  6  à  12  0/0  pour  les  avances  et  es- 
comptes, et  de  8  0/0  pour  les  prêts  sur  récoltes. 

La  situation  de  l'encaisse  métallique  et  de  la  circu- 
lation des  banques  coloniales  au  30  juin  1898,  sauf 
pour  la  Banque  de  V Tndo-Chine  dont  la  situation  est 
celle  du  31  décembre  1897,  présentait  les  chiffres  sui- 
vants : 

Encaisse  .Circulation 
Francs 

Banque  de  la  Martinique. ...      2 . 449 . 996      6 . 740 . 545 

—  de  la  Guadeloupe...      3.177.946  7.801.105 

—  de  la  Réunion   3.375.439  11.857.411 

—  de  la  Guyane   872.319  1.748.775 

—  du  Sénégal   442.613  717.810 

—  de  rindo-Chiae   12.624.769  25.159.881 

Les  bénéfices  réalisés  par  ces  Institutioiis  ont-rétéiles 
suivants  : 

Pour  la  Banque'de-la  Martinique  :  630 A99  fr.  47,  ou, 
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480.198  fr.  88,  après  déduction  des  charges  et  dépenses 
diverses.  Les  effets  en  souffrance,  pendant  l'exercice, 
se  sont  élevés  à  1.S63.252  fr.  88.  En  raison  des  mesures 
prises  pour  apurer  le  portefeuille  et  en  présence  de  la 
nécessité  de  reconstituer  la  réserve,  aucune  répartition 
de  dividende  n'a  pu  être  proposée. 

Les  profits  de  la  Banque  de  la  Guadeloupe  ont  at- 
teint 695.527  fr.  50  et,  après  déduction  des  cliarges  et 
dépenses  diverses,  404.265  fr.  25.  Les  effets  en  souf- 
france, qui  atteignaient  le  montant  de  720.278  fr.  34  au 
30  juin  1897,  se  sont  trouvés  atténués,  au  30  juin  1898, 
de  6.324  fr.  37.  Pour  cette  Banque,  aucun  dividende 
n'a  été  déclaré,  et  sa  situation  reste  difficile  en  raison 
de  la  crise  économique  que  traverse  la  colonie  et  des 
fâcheux  errements  suivis  pendant  ces  dernières  an- 
nées. 

La  Banque  de  la  Réunion  a  gagné  453.098  fr.  nets, 
qui  ont  été  employés  en  partie  à  l'apurement  du  por- 
tefeuille revenu  de  288.598  fr.  au  30  juin  1897,  à 
138.658  fr.  au  30  juin  1898,  et  aussi  au  règlement  de  di- 
verses créances.  Le  solde  a  été  appliqué  à  une  distri- 
bution de  dividende  de  12  fr.  50  par  action,  distribu- 
tion que  le  Gouvernement  de  la  colonie  a  cru  pouvoir 
autoriser,  malgré  les  instructions  qui  avaient  été  don- 
nées à  ses  prédécesseurs. 

'La.  Banque  de  la  Guyane  a.  réalisé,  comme  profits 
nets,  137.213  fr.,  et  a  distribué  102  fr.  60  par  action. 
Ses  effets  en  souffrance,  qui  s'élevaient  à  98.262  fr.  08 
au  30  juin  1897,  sont  revenus  à  92.030  fr.  39.  De  son 
côté,  la  Banque  du  Sénégal,  a  gagné  net  51.263  fr.  11  ; 
son  compte  d' «  Effets  en  souffrance  »,  ne  s'élève  plus 
qu'à  115.667  fr.  94,  et  elle  a  été  autorisée  à  distri- 
buer, pour  le  second  semestre  de  l'exercice  1897-1898, 
un  dividende  de  5  0/0  par  an.  Enfin,  la  Banque  de 
l'Indo-Chine  a  vu  ses  bénéfices  nets  s'établir  à  732.534 
francs,  ce  qui  lui  a  permis  de  distribuer  25  fr.  par  ac- 
tion. Au  reste,  au  sujet  de  cette  dernière  Société,  nous 
nous  reportons  à  l'article  que  nous  lui  avons  consacré 
dans  l'Economiste  Européen  du  11  juin  1898. 

En  résumé,  la  situation  de  la  Banque  de  V Indo-Chine 
reste  très  favorable;  celle  de  la  Banque  du  Sénégal 
s'est  sensiblement  améliorée,  et  celle  de  la  Banque  de  la 
Martinique  s'est  ressentie  du  concours  que  lui  ont  prêté 
d'abord  M.  Sévène,  inspecteur  de  la  Banque  de  France, 
envoyé  en  mission  à  la  Martinique  par  le  Gouvernement, 
€t,  plus  tard,  M.  Gaubère,  attaché  à  la  Banque  de 
France  et  actuellement  directeur  de  cet  Etablisse- 
ment. Par  contre,  la  Banque  de  la  Guadeloupe  se 
ressent  toujours,  comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  de 
la  crise  économique  qui  a  sévi  sur  la  colonie,  et  la  Ban- 
que de  la  Réunion  reste  encore  dans  un  état  iri-égu- 
lier,  puisque  le  montant  total  des  billets  en  circulation 
•et  des  récépissés  à  ordre  payables  à  vue  dépassait, 
au  30  juin  1898,  le  triple  de  son  encaisse  métallique. 

Edmond  Théry. 


CAISSE  NATIONALE  D'ÉPARGNE 


Le  Ministre  du  Commerce,  de  l'Industrie,  des  Postes 
et  Télégraphes  vient  d'adresser  au  Président  de  la  Ré- 
puldique  son  rapport  annuel  sur  les  opérations  de  la 
Caisse  Nationale  d'Epargne  pendant  l'année  1897. 
Comme  de  coutume,  ce  travail  est  volumineux,  et  il 
faut  86  borner  à  en  extraii-e  les  principales  données. 

Les  recettes  se  sont  élevées  à  366.696.152  fr.  66, 
contre  355.274.278  fr.  73  en  1897,  elles  remboursements 
à  327.292.819  fr.  39,  contre  342.522.859  fr.  27  l'année 


précédente.  Ces  chiffres  se  décomposent  de  la  manière 
suivante  : 

Recettes 

Francs 

454.793  premiers  versements  représen- 
tant une  somme  de   113.076.725  83 

2. 484.225  versements  ultérieurs  pour  une 

somme  de   253.551.425  07 

47  comptes  transférés  de  la  Caisse 
générale  d'épargne  et  de  re- 
traite belge   11.723  76 

5.620  parties  d'arrérages  perçus  sur 
les  inscriptions  de  rentes  lais- 
 sées  en  dépôt   59.278  » 

Soit2.944,685  opérations  représentant  la  som- 
me globale  de   ...    366.699.152  66 

Remboursements  divers 

1.149.771  remboursdments  partiels  /  qoi  coq  -tan 

245.496  remboursements  intégraux  ...  j  '^^'-■^'^■fou  ài 
5.200  acliats  de  rentes  pour  lesquels 

il  a  été  employé  une  somme  de      5.607.479  32 
53  comptes  transférés  à  la  Caisse 
générale  d'épargne  et  de  re- 
traite belge   26.028  » 

437  remboursements  effectués  en 
Belgique  sur  livrets  de  la  Caisse 
nationale  d'épargne   136.151  70 

Soitl.400.957  opérations  formant  une  somme 

totale  de   327.392.819  39 

D'où  un  excédent  de  recettes  de  39.306.333  fr.  27. 

Pour  connaître  le  montant  des  sommes  dues  aux  dé- 
posants à  la  date  du  31  décembre  1897,  il  convient 
d'abord  de  se  reporter  au  compte  général  des  déposants 
établi  au  31  décembre  1896  et  d'ajouter  les  montants 
ci-après  : 

Francs 

Sommes  dues  aux  déposants  au  31  décembre 

1897   784.950.207  41 

A  ajouter  : 

1°  Excédent  des  recettes  de  l'année  1897   39.306.333  27 

2»  Intérêts  capitalisés  au  profit  des  déposants 
au  31  décembre  1897   19.088.504  94 

3»  Intérêts  capitalisés  aux  comptes  rembour- 
sés intégralement  dans  le  courant  de  l'année         862.654  31 

Total   844.207.699  93 

contre  784.950.207  fr.  41  au  31  décembre  1896,  d'où  une 
augmentation  de59.257.492  fr. 52  d'une  année  à  l'autre. 

Cet  actif,  de  844.207.699  fr.  93,  est  représenté  par  les 
valeurs  de  l'Etat  français  qui  appartiennent  à  la  Caisse 
Nationale  d'Epargne,  par  le  solde,  à  cette  date,  de  son 
compte  courant  à  intéi-êts  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  et  par  le  montant  des  opérations  &e 
rapportant  à  l'année  1897,  mais  réglées  avec  le  Trésor 
public  de  France  dans  les  premiers  jours  de  1898  seu- 
lement. Voici  le  détail  de  ces  valeurs  : 

Valeurs  appartenant  à  la  Caisse  Nationale  d'Epar- 
gne au  31  décembre  1897  : 

Francs  Francs 

7.756.120   y  de  niâtes-  3  0/0  perpétuelles 

ayant  coûté   244.823.015  26 

10.161.300   »  de  re.nte.s  3  0/0  amortissables 

pour  l'acqiùsition  desquelles 

il  a  été  employé   297.926.151  41 

.3.727.846    »  de  rentes  3  1/2  0/0  achetées 

pour    113.081.082  34 

4.384.607  16  de  rentes   en   obligations  et 

bons  du  Trésor  achetés  pour    148.437.517  65 

26.029. 873  16              Total   804.267.766  66 

Solde  du  compte  courant  à  intérêts  avec  la 

Caisse  des  Dépôts   38.365.959  89 

Opérations  de  1897  réglées  en  1898   1.573.973  38 

Ensemble   844.207.699  93 

Soit  une  somme  égale  à  l'avoir  des  déposants.  Toute- 
fois, en  dehors  des  valeurs  en  portefeuille  et  du  compte 
courant  à  la  Caisse  de  Dépôts  et  Consignations,  la 
Caisse  Nationale  d'Epargne  possède,  à  titre  de  fortune 
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])ersonnello  ou  de  dotation,  un  capital  de  11.83;2.398  Ir. 

représenté  ainsi  :  ^ 
^  Francs 

lAmds   de  dotation  versés  à  la  Caisse  dos 

Dépôts  et  (^.o.isignations   ^'^  foU^l  Â 

Iininc ublc   1.429.530  06 

11.832. 398  » 

Par  suite,  le  total  général  des  valeurs,  capitaux  et 
immeuble,  composant  l'actif  de  la  Caisse  Nationale 
d'Epargne,  s'élève  à  851! .  040 . 097  fr.  93. 

Pour  l'année  1897,  les  remplois  de  fonds  auxquels  a 
Drocédé  la  Caisse  s'établissent  ainsi  : 
^  Francs 

Ac}iats  : 

656.250  fr.  de  Rente  3  0/0  perpétuelle,  ayant 
coûté   22.483.3b4  44 

1.396.000  fr.  de  Rente  3  1/2  0/0  perpétuelle, 
ayant  coûté   42.311.768  23 

387.500  fr.  de  rente  Bons  du  Trésor,  ayant 
cûiité   20.000.000  » 

84.795.132  67 
Par  contre,  on  compte  comme  «  sorties  »  . 

Francs 

Amortissement  de  70.860  fr.  de  Rente  3  0/0 
amortissable   2.077.593  13 

Amortissement  de  407.495  fr.  32  de  rente  en 
Bons  et  Obligations  du  Trésor   18.590.893  » 

20.668.486  13 

Il  s'ensuit  <iue  les  résultats  de  l'année  1897  se  tra- 
duisent par  une  augmentation  de  portefeuille  de 
64.126.646  fr.  r)i  en  capital  employé  et  de  1  million 
961.400  fr.  68  pour  les  arrérages  sur  les  différentes 
valeurs.  (Juant  aux  revenus,  de  la  Caisse  Nationale 
d'Epargne,  ils  se  sont  élevés  à  la  somme  de  26  mil- 
lions 408.630  fr.  88,  se  décomposant  ainsi  : 

Intérêts  servis  par  la  Caisse  des  Dépôts  et 

Consignations  :  Francs 
Sur  les  capitaux  placés  en  compte  courant.        766.398  90 
Sur  les  fonds  de  la  dotation   147.159  b2 

Arrérages  des  rentes  achetées  pour  le  compte 
de  la  Caisse  Nationale  d'Epargne  (coupons 
d'avril,  juillet,  octobre  1897,  janvier  1898) ..    25.170.438  27 

Primes  d'amortissement  sur  le  3  0/0  amortis- 
sable  ~?^t«o', 

Divers  {vente  de  documents,  etc.)   W.iil 

Total  égal   26.408.630  88 

Intérêts  servis  aux  déposants  en  1897   19.951  159  25 

Reste   6.457.471  63 

comme  revenus  applicables  aux  frais  d'administration. 
Ces  derniers  s'étant  élevés  à  3.412.589  fr.  45,  il  en  ré- 
sulte que  le  bénéfice  pour  l'année  1897,  —  boni  qui  a 
été  versé  au  compte  de  la  dotation,  —  a  atteint  3  mil- 
lions 44.882  fr.  18,  en  augmentation  de  125.071  fr.  59 
sur  celui  de  l'année  précédente. 

Ces  résultats  sont  très  satisfaisants.  Quant  aux  ser- 
vices que  la  Caisse  Nationale  d'Epargne  a  rendus  en 
1897,  on  peut  s'en  rendre  compte  par  le  chiffre  des 
livrets  nouveaux  délivrés,  et  qui  s'est  élevé  à  454.793, 
se  décomposant  ainsi  ; 

Désignation  Hommes  Femmes  Total 


Chefs  d'établissements  agricoles, 

industriels  et  commerciaux   19.030  9 

Journaliers  et  ouvriers  agricoles.  44.196  18 

Ouvriers  d'industrie   '33.228  32 

Domestiques   18.532  37 

Militaires  et  marins   15.055 

F.uiployés   29.510  11 

Professions  libérales   11.159  3 

Propriétaires,  rentiers  et  person- 

nes.'sans  profession   12.295  45 

Mineurs  n'exerçant  aacune  pro- 
fession :   57.601  54 

Nomades   552   

Totaux   241.158  213 

D'autre  part,  il  a  été  délivré  527  livret 


.422 
.225 
.484 
.454 
127 
.715 
.225 


28.452 
62.421 
65.712 
55.986 
15.182 
41.225 
14.384 


.917.  58.212 


182 


112.485 
734 


.635  454.793 
s  nouveaux 


aux  Sociétés  do  toute  nature, 
ration  : 

Seciétés  do  secours  mutuels  

Syndicats  ou  Associations  professionnelles 

Compagnies  de  sapeurs-pompiers  

Comices  agricoles  

Cercles  et  Mi;ss  d'officiers   

Cercles  et  Mess  de  sous-ofUciers  

Sociétés  de  coopération  

Sociétés  de  bienfaisance  

Sociétés  diverses  


et  dort  voici  i'énumé- 


Total . 


216 
84 
24 
(i 
24 
19 
28 
32 
94 

527 


Si  on  passe,  maintenant,  aux  tableaux  de  classe- 
ment, on  trouve  que  c'est  le  département  de  la  Seine 
rui,  en  1897,  a  réalisé  le  plus  grand  nombre  d'opéra- 
tions à  1  252.368.  Viennent  ensuite  :  le  Nord,  avec 
152.679;  Seine-et-Oise,  avec  130.594;  Pas-de-Calais, 
avec  116.483;  les  Bouches-du-Rhône,  avec  108.513; 
puis  la  Haute-Garonne,  avec  70.802,  etc.  Le  dernier  dé- 
partement est  la  Lozère,  avec  le  chiffre  de  8.367.  Mais 
si  la  Seine  vient  en  premier  comme  chiffre,  elle  arrive 
presque  en  dernier  lieu  au  point  de  vue  de  la  moyenne 
des  versements  qui  s'établit  à  124  fr.  52.  Cette  moyenne, 
65  départements  l'ont  dépassée  ;  le  premier,  c'es-t 
l'Aveyron,  avec  239  fr.  80,  et  25  se  sont  tenus  au-des- 
sous, dont  la  Seine  avec  89  fr.  62.  Le  département  qui 
se  rapproche  le  plus  de  ladite  moyenne  est  l'Aisne, 
avec  122  fr.  66,  et  celui  qui  s'en  éloigne  le  plus,  le  Pas- 
de-Calais,  avec  74  fr.  87. 

Comme  dernière  comparaison,  il  est  intéressant  d'éta- 
blir un  rapprochement  des  résultats  obtenus  par  les 
diverses  Caisses  d'épargne  postales  européennes  et  du 
Canada,  en  1897  : 

Nom  des  pays 
et 

année  de  fondation 
des 

Caisses  d'épargne 
postales 


Autriche  j  Epargne 
1883     1  Chèques 

Canada  (186S)  

France(18S2).  ycom- 
pris  l'Algérie"  et  la 
Tunisie  

Hongrie  i  Epargne. 

(1  l'év.86)l  Chèques. 

Italie  (1876)  

Pays-Bas  (1881)  

Royaume-Uni  (1861) 

Suéde  


Nombre 
de  dé- 
posants ■ 
au  31  déc. 
1897 

Milliers 
de  dép's 

Montant 

des 
sommes 

dues 
aux  dé- 
posants 

Milliers 
de  fr. 

Moyenne 

par 
déposant 

Nombre 
de  dé- 
posants 
par 
1.000 
habitants 

Montant 

des 
sommes 

dues 
par  1000 
habitant» 

Fr. 

Fr. 

1.2U 

1)4.453 

92 

50 

4.532 

3  4 

186.688 

5.457 

1 

7.3H3 

141 

172  OsS 

1.215 

27 

33.088 

2.89-2 

844.207 

29! 

75 

21.917 

314 

25.b58 

81 

17 

5 

2-2.447 

2.181 

» 

3.013 

52i.843 

1-3 

105 

18.336 

621 

1-26. 37r> 

202 

127 

25.6i0 

2.9^2.916 

403 

ISl 

73 . 1 12 

4y5 

80.711 

162 

99 

16.111 

En  résumé,  les  chiffres  fournis  affirment  la  prospé- 
rité toujours  croissante  de  la  Caisse  Nationale  d'Epar- 
gne, et  une  remarque  est  ici  à  faire  : 

Depuis  plusieurs  années,  les  Caisses  ordinaires 
d'Epargne  ont  eu  à  enregistrer  plus  de  retraits  que  de 
versements,  conséquence  naturelle  de  la  dernière  loi 
sur  les  Caisses  d'Epargne  qui,  comme  on  le  sait,  a 
réduit  le  montant  des  dépôts  et  supprimé  des  facilités 
grâce  auxquelles  les  Caisses  d'épargne  avaient  jus- 
qu'alors revêtu,  en  quelque  sorte,  le  caractère  de  So- 
ciétés de  dépôts.  ()r,  ce  qui  s'est  passé  aux  Caisses 
Ordinaires,  n'est  pas  à  relever  pour  \a  Caisse  Nationale 
d'Epargne,  puisque  ses  remboursements  ont  toujours 
été  inférieurs  aux  dépôts.  Il  est  vrai  que  la  clientèle 
de  cette  dernière  n'est  pas  tout  à  fait  la  même,  et  que 
les  versements,  -très  fractionnés,  émanent  surtout  de 
petits  déposants.  A  ce  point  que,  sur  les  2.892.476 
livrets  qui  étaient  en  circulation  au  1er  janvier  1898, 
on  en  comptait  1.184.761  de  20  fr.  et  au-dessous;  626.482 
de  21  à  100  fr.  ;  301. 4B7  de  101  à  200  fr.;  224.904  de  201 
à  500  fr.,  etc.  lit  pourtant,  en  1897,  le  chiffre  moyen  des 
premiers  versements,  qui  était  de  239  fr.  en  1895  et  de 
233  fr.  en  1896,  s'est  élevé  à  2i9  fr. 


Georges  Bourgarel. 
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mm  FRANÇAISE  DE  L'AFRIftUE  DU  SUD 


Conformément  à  l'avis  qu'elle  avait  adressé  précé- 
demment à  ses  actionnaires,  la  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud  a  tenu,  mercredi,  son  assemblée  géné- 
rale annuelle. 

Dans  V Economiste  Européen  du  5  courant,  nous 
ayons  déjà  donné  quelques  renseignements  sur  les 
résultats  de  l'exercice  1898.  Les  bénéfices  réalisés  se 
sont  élevés  à  3.026.430  fr.  15,  ou  mieux  à  2.061.681 
francs  29,  sous  déduction  des  frais  généraux  se  chif- 
frant par  964.748  fr.  86.  Sur  ce=  2.061.681  fr.  29,  1  million 
600.0U0  fr.  ont  servi  à  répartir  un  dividende  de  4  fr. 
par  action,  et  le  solde,  comme  nous  l'avons  établi  à  la 
susdite  date  du  5  mai,  a  été  affecté  à  divers  amortisse- 
ments et  réserves  et  au  report  à  nouveau. 

La  situation  de  la  Société  ressort  nettement  du  bilan 
dressé  au  31  décembre  18v)8,  et  qui,  rapproché  de  celui 
au  31  décembre  1897,  accuse  des  variations  intéres- 
santes à  relever.  Tout  d'abord,  on  doit  se  souvenir  que 
les  écritures  relatives  à  la  diminution  du  capital  social 
.  n'avaient  pas  pu  être  effectuées  en  1897.  Ainsi  que  le 
mentionnait  le  rapport  du  Conseil  d'administration 
présenté  à  l'assemblée  générale  du  14  juin  1898,  elles 
ne  pouvaient  être  régularisées  d'une  façon  définitive 
qu'au  fur  et  à  mesure  du  règlement  de  chaque  affaire. 
Aussi  est-ce  pour  la  première  fois,  cette  année,  que  le 
capital  réduit  de  40  millions  de  francs  figure  au  bilan. 

Le  chapitre  «  Actions,  Obligations  et  Fonds  d'Etats  » 
est,  pour  1898,  en  diminution  de  2.031.331  fr.  20;  mais 
il  convient  d'observer  qu'au  31  décembre  1897,  il  com- 
prenait les  titres  immobilisés  pour  représentation  dans 
les  Compagnies,  titres  qui,  cette  fois,  forment  un  article 
à  part.  Les  «  Participations  financières  »,  qui  s'éle- 
vaient, en  1897,  à  6.431.142  fr.  75,  comprenaient  2  mil- 
lions 893.327  fr.  pour  participations  à  Paris,  et  3  mil- 
lions 537.815  fr.  75  pour  participations  au  TransvaaL 
Ces  dernières  figurent  maintenant  au  compte  «  Ancien- 
nes affaires  transvaaliennes  ».  Ace  sujet,  faisons  remar- 
quer que  celles  à  «  liquider  »  ont  déjà  subi  un  amortis- 
sement partiel,  et  qu'au  passif  figure  une  réserve  de 
3.716.981  fr.  09  destinée  à  faire  face  aux  pertes  qui 
pourraient  résulter  des  liquidations  à  effectuer  encore. 
Comme  le  montant  de  ces  anciennes  affaires  «  à  liqui- 
der »  s'élève  à  8.174.602  fr.  20,  la  prévision  atteint  en- 
viron 45  0/0  du  capital  engagé.  Enfin,  la  réserve  pour 
«  ffuctuations  du  portefeuille-titres  »  se  trouve  main- 
tenant portée  à  2  millions  de  francs. 

Au  cours  de  l'exercice  1898,  et  en  dehors  de  ses 
opérations  courantes  sur  les  valeurs  minières,  opéra- 
tions qui  ont  été  fort  importantes,  \^  Banque  Fran- 
çaise de  l'Afrique  du  Sud  a  pris  part  à  l'émission 
d'une  partie  des  actions  de  réserve  de  la  Nourse  Deep 
et  de  la  Robinson  Deep.  Elle  a,  en  outre,  participé  à 
l'émission  des  obligations  Vogelstruis  Consolidated 
Deep,  Witwatersrand  Deep  ei  Consolidated  Main  Reef. 
Elle  a  aussi  pris  un  intérêt  dans  une  avance  consentie 
à  la  Driefoniein  Deep,  et  prêté  son  concours  à  l'intro- 
duction sur  le  Marché  en  Banque  de  Pai'is,  par  des 
maisons  amies,  des  actions  de  la  Lancaster  et  de  la 
Windsor  qui  ont  progressé,  respectivement  de  70  et 
75  fr.,  à  100  fr.  et  à  90  fr.  Enfin,  elle  a  elle  même 
apporté  à  la  place  de  Paris  les  titres  de  la  grande 
Compagnie  minière,  la  i^ani'/Mme.s,  introduits  à  860 fr., 
et  (jui  cotent  maintenant  des  cours  Jjien  supérieurs. 

Mais  la  Banque  a  jugé  que  son  activité  ne  devait 
pas  se  limiter  aux  seules  affaires  minières,  et  elle  a  i 
cherché  à  développer  son  crédit  en  s'intéressant  aux 
grandes  affaii'es  qui  se  traitaient  autour  d'elle.  De 
concert  avec  les  principales  Société  de  la  place,  elle  a  : 
donc  pris  pai  t  à  la  formation  de  la  Société  Française 
des  Téléf/riip/ies  qui  a  procuré  à  la  Compagnie  des  ( 
Câbles  Télégraphiques  les  capitaux  nécessaires  à  son  s 
exploitation.  lïUe  s'est  intéressée,  pour  ne  citer  que  les  ( 
principales  affaires,  à  la  constitution  du  Chemin  de  1 
fei-  Métropolitain  de  Paris,  du  Clœmin  de  fer  de 
IIankoiv-I^éki/1,  de  la  Société  des  Raffineries  de  Soufre  ; 


I  Réunies,  de  la  Compagnie  Générale  d' Electro-Chimie, 
de  la  Compagnie  Générale  d'Electricité,  de  la  Société 
Franco-Suisse  pour  l'Industrie  Electrique,  delà  Société 
Industrielle  d'Electricité  (procédés  Weslinghouse), 
de  la  Banque  Internationale  d'Etudes  et  d'Explo- 
ration. Elle  a  aussi  participé  à  la  transformation  delà 
Société  d?s  Corps  Creux,  à  l'augmentation  du  capital 
de  la  Banque  Internationale,  la  Banque  Suisse  et 
Française,  et  pris  une  part  importante  dans  des 
opérations  avec  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
à  laquelle  elle  s'était  intéressée  dès  l'origine.  Elle  a  : 
conconcouru  à  l'émission  de  l'Emprunt  Hellénique 
2  1/2  0/0  et  à  l'Emprunt  Russe  3  1/2  0/0  nouveau  ; 
émis  elle-même  avec  plein  succès  les  Obligations  Hypo- 
thécaires 4  0/0  de  la  Société  Française  d'Electro- 
Métallurgie,  et,  enfin,  pris  ferme  les  obligations  hypo- 
thécaires du  nouvel  hôtel  qui  a  été  ouvert,  place 
Vendôme,  sous  le  nom  de  «  Ritz  Hôtel  »  et  dont  le 
succès  s'affirme  tous  les  jours. 

L'exercice  1898,  dit  le  rapport,  a  donc  commencé  à 
témoigner  d'une  activité  satisfaisante,  sans  donner 
pourtant  encore  la  mesure  de  ce  que  la  Société  peut 
faire.  Néanmoins,  cette  activité  l'a  déjà  mise  dans  la 
nécessité  d'organiser,  sur  une  mesure  plus  large,  ses 
services  financiers  et  de  renseignements.  En  Angle- 
terre, elle  a  ouvert  une  agence  qui  lui  est  fort  utile 
pour  ses  rapports  avec  les  Sociétés  minières  et  pour  le 
mouvement  des  titres  de  ses  clients  ;  elle  a,  de  plus, 
jugé  intéressant  de  suivre  de  plus  près  le  mouvement 
des  affaires  en  Belgique  et,  dès  le  mois  de  juillet  der- 
nier, elle  a  envoyé  à  Bruxelles  un  agent  spécial  en 
attendant  qu'elle  ouvre,  dans  cette  ville,  une  agence. 

Voici  tout  ce  qui  a  trait  aux  opérations  du  siège 
social  de  Paris.  Quant  à  la  succursale  de  Johannes- 
burg, elle  développe  régulièrement  ses  relations,  bien 
qu'elle  ait  dû  consacrer  beaucoup  de  temps  aux  affaires 
anciennes  dont  la  liquidation  ou  la  réorganisation  ont 
nécessité,  l'année  précédente,  le  sacrifice  que  les  action- 
naires ont  consenti  sur  le  capital  initial  de  la  Société. 

Après  la  lecture  du  rapport  et,  comme  nous  le  pré- 
sumions, le  président,  M.  Jacques  Siegfried,  a  été 
amené  à  donner,  de  vive  voix,  quelques  explications 
complémentaires.  Un  actionnaire  a  demandé  qu'il  fût 
donné  désormais  par  la  Banque,  avec  les  comptes  pré- 
sentés par  elle,  un  détail  de  toutes  les  valeurs  compo- 
sant son  portefeuille.  Cette  communication,  a-t-il  dit, 
démontrerait  que  les  actions  de  la  Banque  Française 
de  l'Afrique  du  Sud  ont  une  valeur  intrinsèque  supé- 
rieure aux  cours  qu'elles  ont  actuellement  en  Bourse. 
Au  reste„cet  actionnaire  s'est  empressé  de  reconnaître 
que  s'étant  lui-même  présenté  dans  les  bureaux  de  la 
Société  pour  obtenir  la  communication  dont  il  parle,  il 
avait  immédiatement  reçu  satisfaction.  ' 

Le  Président  a  répondu  à  cette  observation  en  fai- 
sant donner  lecture  des  détails  réclamés.  Comme  il  est 
dit  au  rapport,  le  portefeuille  s'élève  à  11.V42.379  fr.  21 
qui  se  divise  ainsi  :  Fonds  d'Etats,  93.973  fr.  ;  Actions 
minières  5.260.154  francs  35  ;  Obligations  minières, 
439.401  fr.  10;  Actions  industrielles'  et  diverses, 
1.922.2.55  fr.  61;  Obligations  industrielles  'et  diver- 
ses, 3.526.595  fr.  15.  Or,  dans  les  actions  minières  on 
trouve  destitres  de  la  Croion  Deep,  de  la.  Klein  fonte  in, 
de  l'East  Rand,  de  la  Ferreira  Deep,  de  la  Heriot,  de 
la  K7tights,  de  la  Rose  Deep,  de  la  Rand  Victoria,  de 
la  Treasury,  de  la  Rand  Mines,  etc.  Chacune  de  ces 
valeurs  ne  figure  que  pour  un  chiffre  modeste.  Seule, 
la  Rand  Mines  est  indiquée  pour  3  millions  de  francs. 
Mais  comme  le  fait  remarquer  le  rapport  des  commis- 
saires, l'évaluation  de  toutes  ces  valeurs  a  bien  été 
faite  au  cours  du  31  décembre  dernier  de  Paris  et  de 
Londres.  Dans  les  actions  industrielles  et  diverses, 
figurent  des  actions  de  la  Compagnie  Générale  de 
Traction,  de  la  Société  Métallurgiqrce  de  l'Oural- Volga 
etc.  Enfin  dans  les  obligations  industrielles  et  diver- 
ses, on  remarque  des  titre^du  Bechuana la nd  Railway 
du  Mexican  Tramway  et  pour  2.38()  000  fr.  d'obliga- 
tion du  R  tz  Hôtel  dont  il  a  été  parlé  plus  haut. 

Après  cette  lecture,  M.Siegfried  a  déclaré  que  c'était 
avec  plaisir  qu'il  donnait  ces  renseignements  aux 
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associés  de  la  Banque,  mais  qu'il  se  refuserait  toujours 
à  les  publier,  jugeant  une  telle  publication  peu  con- 
fonae  aux  intérùt^  de  la  Société. 

Un  autre  actionnaire,  tout  en  adressant  ses  rcmor- 
cieuients  au  (<onseil  d'administration  pour  sa  gestion,  a 
semblé  l'aire  allusion  à  la  composition  du  portefeuille 
de  la  Banque,  en  demandant  si  le  moment  n'était  pas 
venu,  pour  elle,  de  s'intéresser  .davantage  encore  aux 
Compagnies  transvaaliennes,  les  réformes,  qui  sont  à 
la  veille  d'être  accordées  laissant,  en  effet,  pressentir 
que  les  titres  de  ces  entreprises  vont  prendre  prochai- 
nement un  nouvel  essor.  Le  Président  a  répliqué  que 
les  raines  d'or  restaient  la  grande  préoccupation  de  la 
Banque  puisque,  ainsi  que  le  rapport  en  fait  foi,  elle 
est  représentée  actuellement  dans  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  dix-sept  Compagnies  du  Rand  et  qu'elle  est 
le  correspondant  ou  l'agent,  en  France,  de  vingt-quatre 
de  ces  Sociétés.  C'est  une  situation  qui  lui  permet  de  sui- 
vre régulièrement  la  marche  des  grandes  Compagnies  du 
Rand,  de  participer  à  leurs  opérations,  et  de  tenir  sa 
clientèle  toujours  au  courant.  Mais  1-a  Banque  ne  spé- 
cule pas  et  elle  ne  doit  chercher  qu'à  faire  fructifier  ses 
capitaux.  Il  lui  arrive  donc,  naturellement,  d'employer 
des  disponibilités  en  valeurs  minières  ;  toutefois, 
comme  les  mines  d'or  sont  intermittentes,  comme  ses 
statuts  l'autorisent  aussi  à  s'occuper  de  toutes  autres 
affaires,  il  est  naturel  qu'elle  s'intéresse  aussi  à  ce  qui 
touche  à  l'industrie.  Quand  on  a  un  capital  de  40  mil- 
lions de  francs,  a  dit  M.  Siegfried,  et  qu'on  ne  veut  pas 
spéculer,  il  faut  bien  trouver  des  débouchés  pour  son 
argent.  Ce  qui  ne  veut  pas  dire  que  les  entreprises  in- 
dustrielles soient  le  principal  objectif  de  la  Banque. 

Parlant  de  la  liquidation  des  anciennes  affaires  de 
Johannesburg,  M.  Siegfried  a  déclaré  qu'elle  marchait 
très  bien,  qu'elle  serait  peut-être  longue,  mais  qu'on 
n'éprouvait,  de  ce  côté,  aucun  ennui.  Bref,  l'avenir  se 
présente  dans  les  meilleures  conditions  et,  l'année  1899 
ayant  commencé,  sous  tous  les  rapports,  sous  d'excel- 
lents auspices  —  le  succès  obtenu  lors  de  la  récente 
émission  des  16.000  actions  nouvelles  de  la  Société 
Française  d' Electro-Métallurgie  en  est  une  preuve  — 
on  peut  espérer  sur  des  résultats  très  favorables  et  en 
nouveau  pi'ogrès. 

Toutes  les  explications  fournies  par  le  Président  ont 
été  accueillies  par  des  applaudissements,  et  l'assemblée 
s'est  séparée  après  avoir  approuvé,  à  l'unanimité  moins 
une  voix,  les  comptes  de  l'exercice  1898  et  après  avoir, 
à  l'unanimité,  ratifié  la  nomination  de  M.  Henri  Bous- 
quet en  qualité  d'administrateur  et  réélu,  comme  com- 
missaires ,  MM.  Eonnet,  Le  Barrois  d'Orgeval  et 
Delhorbe. 

A.  Lechenet. 


Valeurs  Brésiliennes 


^  L'attention  de  nos  capitalistes  s'est  de  nouveau  por- 
tée, dans  ces  derniers  temps,  sur  les  Valeurs  Brési- 
liennes. La  Rente  4  0/0  or  Brésilienne  1889  qui  se 
tenait,  fin  avril,  aux  environs  de  64  a,  depuis  cette 
date ,  franchi  le  cours  de  68  ,  et  si  elle  ne  l'a  pas 
tout  à  fait  conservé,  elle  n'en  reste  pas  moins  en  avance 
considérable.  De  son  côté,  le  Funding  Brésilien  5  0/0 
a  progressé,  profitant,  lui  aussi,  de  l'amélioration  sen- 
sible qui  s'est  produite,  ces  dernières  semaines,  dans 
les  cours  du  change  à  Rio-de-Janeiro. 

Ce  mouvement,  sur  les  Fonds  Brésiliens,  avait  été 
prévu  par  nous  depuis  longtemps  et  il  n'est,  au  fond, 
que  la  conséquence  de  la  politique  financière  du  Prési- 
dent actuel  de  la  République  du  Brésil,  M.  Manaoël 
Ferras  de  Campos  Salles,  celui-là  même  qui,  sans  se 
dissimuler  ni  l'importance,  ni  la  difficulté  de  l'œuvre 
qu'il  entreprenait,  déclarait,  à  la  veille  de  prendre  pos- 
session du  Pouvoir,  que  ■<  le  jour  où  le  Brésil  pourrait 
être  gouverné  et  administré,  la  prospérité  nationale 
serait  assurée.  »  Toutefois,  à  côté  des  Fonds  Fédéraux 
Brésiliens,  il  existe,  comme  nous  l'avons  fait  déjà 


remarquer  à  plusieurs  reprises,  des  valeurs  (pii  de- 
vraient, elles  aussi,  profiter  considéraljlemenl  d(!  l'amé- 
lioration qui  se  produit  dans  la  situation  générale  du 
Brésil  :  nous  voulons  parler  des  Fonds  Provincia  ux. 

Les  Fonds  Provinciaux  cotés  à  la  Boui'se  de  Paris 
sont  au  nombre  de  trois  :  lo  les  Obligations  5  0/0 
1888  de  la  Province  de  Bahia,  connues  depuis  long- 
teuigs  de  nos  capitalistes  ;  2"  les  Obligations  .5  0/0 
1894  de  CElat  de  Espirtto-Santo  ;  3o  les  Ubligalions 
5  010  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  qui  ne  se  traitent 
sur  notre  Marché  officiel  que  depuis  le  21  avril  der- 
nier. 

Or,  si  on  établit  une  comparaison  entre  ces  catégo- 
ries de  titres  et  la  Rente  Brésilienne  4  0/0  or  1889, 
on  trouve  que  cette  dernière,  qui,  le  20  avril,  clôturait 
à  62  3.5,  cote  présentement  67  75,  soit  une  haus'-e  de 
plus  de  5  points.  A  la  même  date  du  20  avril,  l'Obliga- 
tion 5  0/0  Bahia  finissait  à  435  fr.;  elle  est  aujourd'hui 
à  460  fr.,  en  plus-value  de  25  fr.  par  obligation,  ce  qui 
représente,  sur  100  fr.,  une  augmentation  de  5  points. 
Mais  l'Obligation  5  0/0  E spirito-Santo  n'a  progressé 
que  de  4  fr.  50,  ou  1  point  0/0  environ,  en  passant  de 
337  fr.  à  341  fr.  50,  et  l'Obligation  5  0/0  de  Minas- 
Geraès,  en  montant  de  365  fr.  à  378  fr.,  n'a  bénéficié 
que  d'une  plus-value  de  13  fr.  par  obligation  ou  2 
points  60  0/0. 

Nous  répéterons  donc,  de  nouveau,  que  nous  nous 
trouvons,  pour  les  Obligations  de  l'Etat  de  Espirito- 
Santo  et  pour  celles  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  en 
présence  d'une  anomalie  dont  nous  paraissons  être  les 
seuls  à  ne  pas  nous  rendre  compte. 

En  effet,  à  la  date  du  15  mars  dernier,  ainsi  que  nous 
le  mentionnions  dans  l'Economiste  Européen  du  17  du 
même  mois,  une  émission  a  eu  lieu  à  Londres,  qui 
portait  sur  un  million  de  livres  sterling  d'un  Ejnprunt 
5  0/0  de  l'Etat  de  Sao-Paulo,  et  cet  emprunt  était  of- 
fert au  public  anglais  au  cours  de  90  0/0,  soit  à  450  fr. 
par  obligation  de  500  francs  nominal  !  A  cette  épo- 
que, la  Rente  Brésilienne  4  0/0  or  i889  ne  cotait  que 
b3  30. 

Ainsi  que  nous  le  mentionnions  alors,  cet  Em- 
prunt de  l'Etat  de  Sao-Paulo  devait  être  affecté  à  des 
travaux  à  effectuer  dans  certaines  villes  de  la  province. 
Or,  le  produit  des  Obligations  de  l'Etat  de  Espirito- 
Santo  avait  servi  à  l'achèvement  du  chemin  de  fer  du 
Sud  de  l'Etat  de  Espirito-Santo,  et  de  même,  l'Emprrcnt 
de  l'Etat  de  Minas-Geraès  avait  été  employé  au  déve- 
loppement des  voies  ferrées  de  l'Etat.  Ce  qui  veut  dire 
que,  d'un  côté,  comme  de  l'autre,  l'argent  demandé  aux 
capitalistes  a  servi  au  développement  du  pays. 

On  sait  —  et  bien  que  nous  l'ayons  dit  à  divers  re- 
prises, nous  croyons  devoir  le  faire  remarquer  encore 
—  que  les  provinces  brésiliennes  ont  leurs  finances 
tout  à  fait  distinctes  de  celles  de  la  Confédération,  et 
c'est  cette  situation  qui  leur  a  permis,  même  au  plus 
fort  de  la  crise  brésilienne,  de  continuer  à  payer  en  or 
les  intérêts  de  leurs  dettes.  Pour  cette  raison  déjà,  leurs 
emprunts  devraient  attirer  l'attention  du  public.  Mais 
il  en  est  une  autre  également  importante  :  nous  voulons 
parler  du  taux  d'intérêt  qu'ils  procurent  aux  cours 
actuels,  en  dehors  de  toute  perspective  de  plus-value. 
Au  prix  de  341  fr.  50,  l'Obligation  5  0/0  de  Espirito- 
Santo,  jouissance  5  avril,  donne  un  rendement  de  plus 
de  7  0/0.  Au  prix  de  378  francs,  l'Obligation  de  l'Etat 
de  Minas-Geraès  5  0/0,  offre  un  placement  de  6  90  0/0 
l'an  environ,  et  elle  a  un  coupon  de  12  fr.  50  à  déta- 
cher le  15  juillet  prochain.  De  tels  titres  peuvent  donc 
permettre  aux  rentiers  de  relever  sensiblement  l'inté- 
rêt moyen  de  leurs  portefeuilles,  intérêt  qui,  par  suite 
des  conversions  qui  se  sont  constamment  succédé  au 
cours  de  ces  dernières  années,  s'est  vu  considérable- 
ment réduit. 

Rappelons  que  le  service  des  coupons  des  susdits 
Emprunts  de  Espirito-Santo  et  de  Minas-Geraès  se  fait 
aux  guichets  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 

J.  M. 
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des  Docks  et  Entrepôts  de  Marseille 

A  la  date  du  12  août  1897  nous  disions,  en  examinant 
la  situation  de  la  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts 
di  Marseille,  que  les  résultats  de  rexercice  social  1896, 
dont  nous  venions  de  rendre  compte,  laissaient  espérer 
que  dès  que  la  paix  serait  définitivement  conclue  en 
Orient,  cette  Société  pourrait  envisager  l'avenir  sous 
des  couleurs  plus  riantes.  Cependant  l'exercice  1897  a 
encore  laissé  à  désirer  en  raison,  notamment,  du  défi- 
cit de  79.089  tonnes  qu'a  laissé  la  campagne  des  graines 
oléagineuses,  campagne  qui  s'est  ressentie  de  la  mau- 
vaise récolte  de  l'Inde.  Mais,  en  1898,  la  situation  s'est 
sensiblement  modifiée  par  suite  des  réapprovisionne- 
ments auxi[uels  il  a  fallu  procéder  en  France. 

En  1897,  les  importations  destinées  à  combler  le 
déficit  de  notre  récolte  de  céréales  avaient  été  re- 
tardées par  la  venue,  sur  le  marché,  d'importantes 
réserves  que  possédait  notre  agriculture  ;  mais  il  était 
alors  déjà  aisé  de  prévoir,  pour  le  commencement  de 
1898,  un  mouvement  progressif  d'arrivages.  Et  en  eftet, 
par  suite  de  l'épuisement  complet  des  stocks  et  de  la 
suspension,  du  4  mai  au  30  juin  1898,  des  droits  sur 
les  blés,  mesure  rendue  nécessaire  pour  assurer  la 
consommation  et  le  réapprovisionnement  du  pays, 
l'importation  a  pris  un  développement  que  l'on  n'avait 
pas  encore  connu,  et  les  débarquements  de  céréales, 
aux  quais  de  la  Compagnie,  ont  atteint  994.686  tonnes, 
soit  une  augmentation  de  194.801  tonnes  sur  1897. 
Jamais  ce  chiffre  n'avait  encore  été  atteint,  le  plus  im- 
portant ne  s'étant  élevé,  en  1893,  qu'à  930.648  tonnes. 

Il  s'ensuit  que  les  résultats  généraux  de  l'année 
sociale  1898  sont  en  augmentation  sensible  sur  ceux 
des  exercices  précédents,  ainsi  qu'en  témoignent  les 
chiffres  suivants  : 

Exercices 


1896            1897  1898 
(En  francs) 

8.329.516     8.040.736  9.356.428 

5.659.129     5.317.105  6.163.593 

2.670.387     2.723.631  3.192.835 


Produits  d'exploitation . . 
Dépenses  

Produits  nets  

Il  ressort  du  rapprochement  ci-dessus  que  les  pro- 
duits nets  de  1898  sont  en  augmentation  de  469.204  fr. 
sur  ceux  de  1897  et  de  522.448  fr.  sur  ceux  de  1896. 

Or,  pour  l'exercice  1890,  le  dividende  avait  été  fixé  à 
18  fr.  par  action  de  capital.  Ce  dividende  avait  été 
maintenu  pour  1897;  cependant  les  bénéfices  réalisés  re- 
présentaient alors  20  fr.  51. 1  )e  même,  l'excédent  obtenu 
en  1898,  bien  qu'important,  n'a  amené  le  Conseil  d'admi- 
nistration qu'à  proposer  la  répartition,  pour  1898,  d'un 
dividende  de  20  fr.  Ce  dividende  est  inférieur  au  chiffre 
de  bénéfices  accusés  et  qui  représente  27  fr.  par  action 
de  capital.  Toutefois,  il  faut  observer  que  l'accroisse- 
ment des  produits  résultant  d'un  déficit  de  la  récolte 
en  France  assez  exceptionnel  pour  avoir  entraîné  la 
suspension  des  droits  d'entrée  pendant  deux  mois,  la 
Compagnie  a  pu  penser  qu:elle  aurait  trop  peu  de 
chances  de  maintenir,  pour  l'avenir,  une  augmentation 
trop  forte  de  dividende.  D'autre  part,  son  fonds  de  pré- 
voyance a  besoin  d'être  encore  notablement  accru  pour 
fournir,  le  cas  échéant  —  et  sans  recourir  à  un  nouvel 
emprunt  qui  viendrait  grossir  les  charges  d'intérêt  déjà 
si  considérables  —  les  ressources  nécessaires  pour  les 
améliorations  futures  à  apporter  dans  ses  moyens 
d'exploitation.  ]5ref,  comme  nous  venons  de  le  dire,  le 
dividende  n'avant  été  fixé  qu'à  20  fr.  par  action,  la  ré- 
partition des  profits  s'est  effectuée  de  la  manière  sui- 
vante •  nous  établissons  ici  un  rapprochement  avec  les 
répartitions  auxqyelles  on  s'était  arrêté  pour  les  deux 
exercices  précédents  • 


Bénéfices  de  l'exploitation. . 
Placements  de  fonds  


Exercices 

1896 

1897 

1898 

(En  francs) 

2. 070. 387 

2.723.631 

3.192.835 

4.389 

17.925 

42.519 

2.r.74.776 

2.741.556 

3.235.354 

Dont  il  faut  déduire  les  charges  sociales  : 

Exercices 

1896  "1897"  1898 

(En  francs) 

Service   de   l'Emprunt  de 

1860                                   638.735  638.340  633.525 

Service   de  l'Emprunt  de 

1871                                    323.675  324.220  324.085 

Amortissement  d'actions 

(143  pour  1896,  150  pour 

1897,  et  157  pour  1898)..,        71.500  75.000  78.500 

Redevance  à  la  Ville  de  Mar- 
seille                                  100.000  100.000  100.000 

Intérêts  des  fonds  apparte- 
nant à  la  Caisse  des  re- 
traites                                 45.718  49.866  53.939 

1.179.628  1.187.426  1.195.049 

Soldes                                 1.495.148  1.554.130  2.040.305 

Plus  :  report  de  l'exercice 

précédent                              41.331  50.839  41.146 

1.536.479  1.604.959  2.081.451 


Sur  ces  montants,  il  a  été  prélevé  : 

Exercices 


1898 


Dividende  aux  actions  de 
capital  existantes  à  raison 
dé  18  fr.  pour  1896  et  1897, 
et  de  20  fr.  pour  1898..._. 

Versement  au  fonds  de  pré- 
voyance     119.242 

Report  à  nouveau   50 . 839 


1897 

(En  francs) 


1898 


1.366.398   1.363.824  1.512.360 


200.000 
41.145 


450.000 
119.091 


Somme  égale. 


1.536.479   1.604.969  2.081.451 


Ainsi  le  fonds  de  prévoyance  se  trouve  porté,  mainte- 
nant, à  800.000  francs.  La  Compagnie  pourra  donc 
procéder,  à  sa  convenance,  à  certaines  installations  ren- 
dues nécessaires  par  l'importance  croissante  des  dé- 
barquements de  céréales.  Au  reste,  les  dépenses  qui 
seront  faites  à  ce  point  de  vue  ne_  seront  pas  plus 
improductives  que  celles  qui  ont  été  consenties  pour 
l'extension  de  l'éclairage  électrique,  dépenses  qui  pa- 
raissent pouvoir  être  amorties  au  moyen  des  économies 
que  la  Compagnie  compte  réaliser,  tout  en  se  mettant 
à  même  d'effectuer  les  manutentions  de  nuit  dans  des 
conditions  plus  avantageuses  qu'auparavant. 

En  résumé,  et  comme  le  stipule  le  rapport  présenté 
aux  actionnaires  à  l'assemblée  générale  du  28  avril 
dernier,  l'expérience  de  l'année  qui  vient  de  s'écouler 
et  la  comparaison  de  ses  résultats  avec  ceux  des  exer- 
cices précédents  démontre,  une  fois  de  i)lus,  que  le  prin- 
cipal facteur  du  trafic  de  la  Compagnie  des  Bocks  et 
Entrepôts  de  Marseille  réside  dans  l'importation  des 
céréales.  Mais  comme  ce  facteur  est  essentiellement 
A-ariable,  il  faut  tenir,  grand  compte  de  ses  fluctuations 
pour  apprécier  sainement  la  situation  de  cette  entre- 
prise à  la  fin  de  chaque  exercice. 
^  P.  B. 


La  Conférence  du  Désarmement 


On  sait  le  rêve  qu'  a  fait  l'Empereur  Nicolas  II  :  ar- 
river à  débarrasser  les  nations  européennes  du  fardeau 
des  armements;  arrêter  les  peuples  sur  le  chemin  de  la 
ruine  où  les  précipite  la  course  aux  canons,  aux  fusils, 
aux  projectiles,  aux  navires,  aux  armées  et  aux  flottes 
perfectionnés.  On  a  compté  qu'il  sort,  bon  an  mal  an,  5 
milliards  delà  poche  des  contribuables  européens  pour 
entretenir  en  état  de  faire  la  guerre. .  .  l'élite  de  la  jeu- 
nesse, qu'on  arrache  pendant  des  années  aux  travaux 
utiles  et  aux  occupations  productives.  L'Europe  entière 
sombrera,  à  ce  régime,  dans  une  inévitable  banque- 
route, et  c'est  pour  conjurer  ce  funeste  avenir  que  le 
Tsar  a  provoqué  la  réunion  d'une  Conférence  où  les 
délégués  de  tous  les  pays  chercheront,  en  commun, 
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quel  état  pourrait  remplacer  l'état  de  paix  armée  et 
d'armements  ruineux  sous  lequel  nous  périssons. 

La  pensée  est  généreuse,  mais  nul  ne  s'illusionne  sur 
ses  résultats.  On  déplorera...  et,  sans  doute,  perpétuera 
le  statu  quo.  Mais,  quoi  qu'il  en  soit,  la  tentative  est 
curieuse  et,  dût-elle  rester  stérile  dans  le  présent, 
elle  aura  fatalement,  dans  un  avenir  plus  ou  moins 
rapproché,  des  conséquences  telles,  qu'il  est  intéres- 
sant d'en  étudier  dès  maintenant  les  phases,  les  évo- 
lutions et  les  progrès. 

Done,  le  18  mai,  s'est  réunie  à  La  Haye  la  «  Confé- 
rence du  désarmement  »,  à  laquelle  le  Tsar  avait  invité 
tous  les  Etats. 

La  première  séance  a  été  tout  entière  remplie  par  des 
formalités  protocolaires  :  souhaits  de  bienvenue  adres- 
sés aux  délégués  par  M.  de  Beaufort,  ministre  des  af- 
faires étrangères  de  Hollande;  discours  de  M.  de  Staal, 
délégué  de  Russie,  président  de  la  Conférence,  et  télé- 
grammes de  félicitations  à  la  Reine  de  Hollande  et  à 
d'autres  souverains. 

Mais,  dès  cette  première  réunion,  il  a  été  décidé  que 
la  Conférence  désignera  trois  Commissions  chargées  de 
préparer  les  travaux. 

La  première  Commission  étudiera  la  question  de  la 
limitation  des  armements  et  des  dépenses  militaires. 

La  deuxième  Commission  s'occupera  de  la  réglemen- 
tation des  lois  de  la  guerre. 

La  troisième  Commisbion,  qui  devra  être  la  plus  im- 
portante au  point  de  vue  des  résultats  pratiques,  étu- 
diera l'usage  de  bons  offices,  de  médiation  et  d'arbi- 
trage facultatif. 

Le  lendemain,  M.  Bourgeois,  le  comte  Munster,  sir 
Julian  Pauncefote,  M.  White  et  tous  les  chefs  des  dé- 
légations ont  assisté  à  une  réunion  qui  a  eu  lieu  dans 
la  matinée,  chez  M.  de  Staal.  On  est  tombé  d'accord 
pour  la  nomination  de  trois  Commissions  correspon- 
dant aux  trois  groupes  de  questions  annoncées. 

Dans  le  but  de  faciliter  la  nomination  des  commis- 
saires, il  a  été  décidé  que  chaque  chef  de  délégation 
désignerait  lui-même  et  sous  sa  propre  responsabilité, 
parmi  ses  délégués,  ceux  qui  devrônt  faire  partie  de 
telle  ou  telle  Commission.  Chacune  de  ces  Commis- 
sions doit  avoir  un  président,  un  vice-président  et  un 
rapporteur.  Il  est  probable  que  les  Commissions  de- 
vront se  subdiviser  et  un  même  délégué  être  désigné 
pour  plusieurs  Commissions.  Chaque  nation  figurant 
à  la  Conférence  est  représentée  dans  chaque  Commis- 
sion. 

Les  quatre  pi'emiers  points  de  la  circulaire  du  comte 
Mouravief  seront  étudiés  par  la  Commission  de  désar- 
mement. 

Les  trois  points  suivants  seront  réservés  à  la  Com- 
mission des  lois  de  la  guerre. 

Le  huitième  et  dernier  point  sera  réservé  à  la  Com- 
mission de  médiation. 

Il  va  de  soi  (ju'aucun  avis  pratique  n'a  encore  été 
émis.  On  peut  dire  seulement  que  tous  les  délégués  ap- 
portent à  leur  tâche,  la  plus  grande  conscience  et  la 
plus  grande  activité.  Le  seul  point  intéressant  à  rap- 
porter est  l'opinion  formulée  sur  la  Conférence  par 
plusieurs  chefs  de  délégation. 

M.  White,  premier  délégué  américain,  a  dit  : 

Je  suis  plein  d'espoir  qu'il  sera  possible  d'atteindre  un  but 
pratique  et  utile.  Le  scepticisme  des  premiers  jours  doit  faire 
place  à  de  sérieuses  espérances,  sans  toutefois  rien  exagérer. 

Les  paroles  de  l'Empereur  d'Allemagne  ont  contribué  à  amé- 
liorer la  situation.  Je  crois  que  nous  pourrons  arriver  à  un  cer- 
.  tain  résultat  au  sujet  de  la  médiation  et  de  l'arbitrage.  Il  sera 
sans  doute  impossiljle  de  leur  donner  un  caractère  obligatoire, 
mais,  tout  au  moins,  on  pourra  leur  donner  un  caractère  facul- 
tatif. Je  crois  qu'après  la  Conférence  les  Puissances  verront 
qu'elles  ont  à  leur  disposition  un  moyen  de  régler  leurs  diffé- 
rends autre  que  celui  de  la  guei're.  Gela  constituera  un  im- 
mense progrès. 

J'ai  également  la  confiance  que  d'importantes  améliorations 
pourront  être  apportées  dans  les  lois  en  usage  de  la  guerre 
pour  humaniser  la  guerre  spécialement,  en  étendant  à  la 
guerre  la  Convention  de  Genève  de  1864  sur  la  guerre  navale 
de  terre,  et  en  augmentant  la  protection  de  la  propriété  privée 
dans  les  guerres  navales. 

Quant  aux  questions  de  la  réduction  des  armements  qui  est 


réservée  aux  études  de  la  prendéro  (lommissioii,  je  ne  puis 
rien  dire.  Du  reste,  nous  ne  pouvons  pas  encore  avoir  sur  tous 
les  points  autre  chose  que  dos  espérances,  puisque  les  travaux 
de  la  Conférence  n'ont  pas  encore  commencé. 

Un  aulre  chef  de  délégation  d'une  grande  puissance 
a  constaté  que  le  seul  fait  que  le  Tsar  est  contraire  à  la 
guerre  exercera  une  grande  inlluence  dans  le  monde  en 
faveur  de  la  paix. 

Un  troisième  chef  de  délégation,  après  avoir  déclaré 
qu'il  était  impossible  que  la  Conférence  se  séparât  sans 
avoir  rien  fait,  conclut  en  ces  termes  : 

Tous  les  délégués  sont  unanimes  à  penser  que  beaucoup 
peut  être  fait  pour  humaniser  la  guerre  et  pour  la  rendre 
lieaucoup  plus  rare  en  généralisant  la  médiation,  mais  il 
semble  fort  difticile  de  prendre  une  décision  pratique  au  sujet 
de  la  réduction  des  armements.  Aussi  l'opinion  est  que  cette 
question  viendra  loin  derrière  les  deux  autres  dans  les  préoc- 
cupations du  Congrès,  dont  le  véritable  but  est  de  travailler 
à  établir  le  moyen  de  résoudre  sans  guerre  les  difficultés  inter- 
nationales. 

Un  quatrième  chef  de  délégation  a  déclaré  lui  aussi 
que  la  question  du  désarmement  ne  pouvait  être  réglée 
par  un  aréopage  de  diplomates. 

L. 


Société  dlconomle  Polilipe  Naliouale 


Question  de  la  Navigation  intérieure 

La  quinzième  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Eco- 
nomie Politique  Nationale  a  eu  lieu  le  mercredi 
17  courant,  à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Cauwès,  professeur  d'Econom.ie  politique 
à  la  Faculté  de  Droit  de  Paris. 

Etaient  présents  :  MM.  Auzou,  Blanclieville,  Georges  Bour- 
garel,  Robert  Charlie,  Jules  Domergue,  Euverte,  Froidevaux, 
Hélot.  Jouët-Pastré,  Lepelletier,  March,  Maurel,  Mauzaize, 
Moucheront,  Faisant,  Rodier ,  Têtard,  Edmond  Théry, 
Vacher,  etc.,  etc. 

S'étaient  fait  excuser  :  MM.  Jules  Méline,  Georges  Graux^ 
Carmichaël,  Fayol  et  N.  Ilerbault. 

La  Société  à  voté  l'admission  de  MM.  Guche,  professeur  à 
la  faculté  de  droit  de  l'université  de  Grenoble,  et  Sauvaire- 
Jourdan,  professeur  agrégé  à  la  faculté  de  droit  de  l'université 
de  Bordeaux. 

M.  Auzou  a  la  parole  pour  continuer,  au  nom  de  la 
2"  section,  l'exposé  de  la  question  de  la  navigation 
intérieure. 

Il  explique  d'abord  les  insuffisances  présentées  par  notre 
réseau  navigable  :  il  constate  que  parallèlement  à  la  fron- 
tière nord,  ce  réseau  offre  des  solutions  de  continuité  très 
regrettables  qu'il  importerait  de  combler.  Quant  à  la  Loire, 
elle  n'a  presque  pas  de  navigation.  Des  efforts  vont  être 
faits,  cependant,  pour  remédier  à  cet  inconvénient:  de.s  péti- 
tions nombreuses  ont  été  signées  qui  demandent  l'améliora- 
tion du  fleuve  et  l'on  a  pu  constituer  un  syndicat  disposant 
de  sommes  considérables  qui  a  fait  faire  des  études  impor- 
tantes, et  a  décidé  de  donner  au  fleuve,  de  Nantes  à  Angers 
une  profondeur  de  1"',50  à  l^iSO. 

D'autres  travaux  d'études  ont  été  entrepris  sur  une  autre 
section  et  l'on  peut  espérer,  aujourd'hui,  que  tôt  ou  tard,  les 
industries  du  centre  de  la  France  seront  en  communication 
avec  l'Océan.  C'est  l'œuvre  la  plus  importante  qu'il  y  ait  à 
faire  comme  jonction. 

Il  faudra  s'occuper  ensuite  du  réseau  des  canaux  et  suivre 
pour  cela  le  projet  de  M.  Ivrantz.  Une  autre  entreprise 
nécessaire  sera  l'établissement  d'un  canal  réunissant  la  Ga- 
ronne au  reste  du  réseau  français. 

Quant  au  Rhône,  il  n'y  a  presque  aucune  jonction  à  éta- 
blir :  ce  fleuve  peut  être  encore  amélioré,  mais  il  ne  reste 
que  très  peu  à  entreprendre  pour  en  faire  une  voie  meilleure. 
Le  seul  canal  intéressant  serait  celui  qui  réunirait  le  Rhône 
à  la  Loire. 

Ajoutons  comme  voie  de  jonction  celle  de  l'Oise  qui  existe^ 
mais  qui  est  insuffisante. 

Il  y  aurait  donc,  pour  joindre  nos  voies  de  navigation, 
des  travaux  considérables  à  faire  ;  il  serait  encore  nécessaire 
d'avoir  une  unité  entre  nos  voies  de  navigation  ;  nous  en 
sommes  loin  :  la  profondeur  de  nos  fleuves,  en  efl'et,  est  tout 
à  fait  inégale:  il  serait  de  la  première  nécessité  d'unifier  notre 
réseau  navigable,  il  resterait  ensuite  à  joindre  notre  iiavir 
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galion  intérieure  avec  la  navigation  maritime,  car,  à  ce  point 
de  vue,  notre  situation  est  fort  incomplète.  Il  y  a  dèux  pro- 
jets :  Pans  port  de  mer  et  le  canal  des  Deux  Mers;  le  premier 
est  très  faisable  ce  n'est  qu  une  question  d'argent  ;  quant  au 
second,  un  projet  vient  d'être  déposé  de  nouveau  et  les  avis 
sont  partagés  à  son  sujet. 

Il  est  une  autre  jonction  qui  doit  nous  occuper  :  c'est  celle 
avec  les  chemins  de  fer  etnous  devons  reconnaître  que  la  lutte 
entre  les  Compagnies  rend  la  situation  très  défavorable.  La 
concurrence  faite  par  les  voies  navigables  n'est  cependant  pas 
extraordinaire  et  si  l'on  compare  ce  qui  se  passe  h  l'étranger 
avec  ce  qui  se  passe  cliez  nous,  on  est  effrayé  des  conséquen- 
ces que  cette  lutte  a  pour  notre  pays. 

En  ce  qui  concerne  la  batellerie,  la  situation  n'est  pas 
merveilleuse  :  la  dimension  des  bateaux  est  réglée  par  les 
écluses;  quant  à  leur  forme,  les  ingénieurs  sont  unanimes  à 
la  critiquer  et,  de  plus  en  plus,  s'impose  l'emploi  de  la  ma- 
rine à  vapeur  :  on  sera  forcé  d  y  venir. 

Quant  à  l'outilIagG,  il  n'y  en  a  pas  et  il  suffit  da  parcourir 
un  de  nos  ports  pour  s'en  rendre  compte  :  l'outillage  privé  est 
seul  remarquable,  mais  ce  n'est  qu'un  outillage  privé  et  tou- 
-  tes  les  Chambres  de  Commeice  se  sont  plaintes  de  la  situa- 
tion. 

Malgré  ces  conditions  désastreuses,  notre  navigation  inté- 
rieure donne  des  résultats  remarquables:  c'est  ce  qui  prouve 
sa  vitalité  et  ce  fait  est  d'autant  plus  important  que  si  nous 
examinons  la  situation  fluancière,  nous  constaterons  que  nous 
manquons  totalement  d'argent  et  que,  d'année  en  année,  les 
crédits  sont  réduits. 

Il  est  impossible  de  continuer  de  cette  façon  et  de  distri- 
buer, comme  on  le  fait,  les  crédits  goutte  à  goutte.  Bien  des 
solutions  se  présentent,  mais  après  avoir  remarqué  l'impuis- 
sance de  l'Etat  à  fournir  à  toutes  sortes  de  besoins,  on  doit 
rechercher  s'il  ne  conviendrait  pas  de  procéder  aune  spécia- 
hsation  de  l'impôt  :  on  a  parlé  du  rétablissement  des  ancien- 
nes taxes  de  navigation  intérieure,  mais  ce  serait  la  mort  de 
cette  navigation  ;  on  a  proposé  aussi  un  système  de  péages 
établis  jusqu'au  remboursement  :  plusieurs  questions  secon- 
daires se  présentent  à  ce  sujet. 

En  résumé,  constate  M.  Auzou,  nos  voies  navigables  sont 
insuffisantes  comme  tracé  et  comme  dimension,  il  faut  donc 
en  créer.  Pour  atteindre  ce  but,  l'argent  est  nécessaire  et 
comme  l'Etat  ne  peut  le  procurer,  on  doit  s'adresser  à  l'ini- 
tiative privée. 

Après  avoir  remercié  M.  Auzou  pour  le  très  complet 
exposé  qu'il  a  voulu  développer,  M.  Cauwès  fait  obser- 
ver qu'il  importe  de  sérier  les  questions  analysées  dans 
son  rapport;  il  faudrait  donc  examiner  : 

1»  Le  réseau  national  de  la  France  ; 

2o  Les  lacunes  des  lignes  de  jonction  et  l'unification 
des  types; 

3"  La  batellerie  et  l'outillage. 

La  question  financière  se  relie  à  la  deuxième  de  ces 
questions. 

Il  tient  ensuite  à  présenter  quelques  observations  à 
M.  Auzou,  qui  a  peint  peut  être  la  situation  sous  un 
jour  trop  défavorable;  pour  lui,  la  situation  est  mau- 
vaise, mais  pas  autant  que  l'a  dit  l'auteur. 

La  parole  est  ensuite  donnée  à  M.  Hélot,  qui  déve- 
loppe, dans  une  substantielle  communication,  cetle 
constatation  que  nous  manquons  de  moyens  suffisants 
pour  conduire  nos  produits  dans  les  centres  d'expor- 
tation. Il  ne  partage  pas  l'avis  de  M.  Auzou  quand 
celui-ci  voit  la  solution  dans  un  grand  système  de 
réseaux.  Avec  le  système  actuel,  nous  pourrions 
répondre  aux  nécessités  du  jour.  Prenant  le  seul 
exemple  du  réseau  du  Nord,  il  fait  observer  que  nos 
canaux  et  rivières  peuvent  y  suffire  largement  à  con- 
dition d'être  mieux  utilisés. 

On  remarque,  en  effet,  qu'à  certaines  époques  de 
l'année,  les  frets  luontent  d'une  façon  étonnante  et  cela 
tient  uniquement  à  ce  que  nos  bateaux  sont  immo- 
bilisés vers  nos  charbonnages;  l'augmentation  ne  vient 
donc  pas  de  l'insuffisance  du  matériel,  mais  dosa  mau- 
vaise utilisation. 

Une  réforme  s'impose  :  les  Chambres  de  Commerce 
de  la  région  du  Nord  se  sont  réunies  pour  l'examiner 
et  divers  projets  ont  été  élaborés  qui  pourraient  faci- 
liter «ne  solution. 

M.  Ilelot  explique  un  de  ces  projets  et  cite  des  chiffres 
intéressants. 

Après  avoir  remercié  M.  Hélot  de  son  intéressante 
communication,  M.  Cauwès  lève  la  séance  à  sept  heures. 

G.  B. 


Mormatioiis  Iconoiiiiîues  el  Fiiiaicières 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

18  mai  25  mai 

Or   1.833.;^3^.^l6  1  838  099.546 

Argent...    1 .210.684.023  12)4  103.765 

3.044.316  739   3  05i,803  312 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. . . . 

Portefeuille  Paris  \  ^fl^  If"^ 

(  Effets  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avancés  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

hnmeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Eimploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  *^34  

mobilières     Ex-ljanques  département. 

(  Loi  du  9  juin  iSol  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

divers  

Total  


18  mai 


25  mai 


3  044.316.739 

3.052 

803  312 

68 

693 

4.771 

254  72; 

.499 

242 

435.905 

448.476 

6!0 

4t8 

88-4  33i 

2.755.000 

2 

755.000 

8  624 

2  0 

8 

667  900 

198  29 î 

977 

195 

80» . o2o 

239.026 

4N6 

236 

795.063 

180.000.600 

180 

000.000 

10.000.000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

915. 904 

851 

98 

924.851 

100.000  000 

100 

000.000 

4.000 

000 

4 

000.000 

15.211 

627 

15 

221.679 

4.955.742 

4 

272.452 

8.407 

444 

8 

407.444 

34.542.887 

53 

568.894 

4.654  606.480 

4.625 

529  138 

182.500 

000 

182 

500.000 

8.002 

313 

8 

002.313 

10.000 

000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

9.125 

000 

9 

125.000 

4.000 

000 

4 

000.000 

8.407 

444 

8 

407.444 

3.742  791 

925 

3.701 

304.495 

23,492 

793 

20 

030.172 

12  285 

205 

13 

223.673 

129.274 

042 

155 

933.232 

398. 4S5 

397 

392 

834  574 

77.192 

45b 

76 

662.306 

1.432 

748 

1 

4U9  529 

12.526 

769 

12 

972.763 

2  052 

562 

2 

052.562 

30  G57 

074 

24 

090.372 

4.654.606 

480 

4.625.529.188 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


30  mai 

28  mai 

28  mai 

26  mai 

25  mai 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.246  6 

3.581.1 

3.635  0 

3.653  9 

3  701  3 

3.301.7 

3.250  9 

3.204  1 

3  096.9 

3.052  8 

515  6 

632.4 

664  4 

821  8 

651  3 

Avances  aux  partie. 

290.0 

347.6 

349  6 

385  1 

432.6 

—      à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140  0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

197  7 

170  7 

201  6 

218  3 

15b.  9 

—    _  partie. 

490.4 

630  3 

519  4 

564.9 

969  5 

Taui  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

2  0/0 

3  O.'O 

pair 

pair 

pair 

3  0/00 

%  0/00 

2.213  4 

3.960  6 

4.399.0 

5  243.8 

8.700.3 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  23  mai,  les  3.863  obligations  de  500  fr.  3  0/0  de 
la  Société  des  Voies  ferrées  du  Dauphiné  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

3.863  obligations  de  500  fr.  ;i  0/0,  libérées  et  au  porteur, 
faisant  partie  d'une  émission  de  4.1)00  obligations  rembour- 
sables au  pair,  par  tirages  au  sort  annuels  en  68  ans,  de 
1900  à  1967. 

Intérêt  annuel  :  15  fr.  payables  par  moitié  les       avril  et 
1''  octobre  ; 
Jouissance  courante  :  l"  avril  1899; 

A  partir  de  la  même  date,  les  2.500  obligations  de  500  fr. 
3  0/0  (jouissance  janvier-juillet),  qui  étaient  inscrites  à  la 
2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote,  sont  admises  à  la  1':'  partie 
dudit  Bulletin. 
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Lo  vorH(>m('nt  des  2»,  3"  et  4"  quarts,  soit  187  fr.  50,  étant 
appelé  lo  l'  f  juin  procliaiii  sur  les  actions  nouvelles,  n""  25441 
à.400U0,  de  la  Société  «  Le  Nickel  », 

La  (ihambre  Syndicale  a  décidé  qii'à  partir  du  24  mai, 
Icsdites  actions  nouv'elles  n»  seront  plus  négociables  qu'en 
titi'cs  entièrement  libérés  et  délinilil's,  teinte  bleue,  coupon 
n"  1  attaché. 

Jusqu'à  nouvel  avis,  les  actions  n"»  1  à  25440,  qui  se  négo- 
cient sous  une  rubrique  distincte,  continueront  à  circuler  en 
titres  anciens,  teinte  verte. 


Depuis  le  S3  mai  présent  mois,  les  4.090  obligations  de 
500  fr.  4  1/2  0/0  de  la  Société  des  Forges  et  Fonderies  de 
Montataire  sont  admises  admises  aux.  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2°  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

4. OSO  obligations  de  500  fr.  4  1/2  0/0,  émises  à  490  francs, 
entièrement  libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair, 
par  tirages  au  sort  annuels,  de  1901  à  1928. 

Intérêt  annuel  :  22  fr.  50  payables  semestriellemjent  les 
1"  avril  et  l"  octobre. 

Jouissance  courante  :  1"  avril  1899. 


Depuis  le  23  mai.  les  6.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0  de 
la  Compagnie  du  Gaz  de  Mulhouse  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1'  =  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 
.  6.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0  émises  au  pair,  libérées 
et  au  porteur,  lemboursables  à  500  fr.  par  tirages  au  sort 
annuels  en  trente-cinq  ans,  de  1899  à  1933. 

Intérêt  annuel  :  20  fr.  payables  par  moitié  les  1"  janvier  et 
1"  juillet  ; 
..Jouissance  courante  :  1"  janvier  1899. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant    le   mois   d'avril  1899.   —  Versements 
reçus  de  255.250  déposaats,  dont  35.276  nou- 
veaux '.   32.422.374  93 

Remboursements  à  138.067  déposants,  dont 
21.135  pour  solde   29.520.438  24  . 

Rentes  achetées  à  476  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   554.134  80 

30- 074.  .571  04 

Excédent  des  versements  Fr.     2.347.803  89 

Nombre  de  comptes  existant  au  30  avril  1899  :  3.229.439., 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  30  avril  1899 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                           1 . 104  versements. . .  114 .690  53 

Dans  les  départements .    45.823       —        ..  579.030  » 

Ensemble            46.927  versements.. .  693.720  53 

Payé  aux  déposants  :  ' 

Arrérages  de  rentes  viagères   1.248.204  54 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   860.094  36 

Ensemble   2.108.358  90 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à...  124.298  » 
aux  noms  de  3.464  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.214.061  » 

réparties  entre  237.725  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   8.063.781  65 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 

^nales   705.416  14 

En  rentes  3  1/2  0/0   „  „ 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  (baisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  mai 
1899  ; 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4.390.966  82 

Retraits  de  fonds   5.847.958  07 

Excédent  de  retraits   1.4.56.991  25 

Excédent  de  retraits  du  1"''  janvier  au  20  mai  1899,  16  mil- 
lions 452.473  fr.  03. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  mai 
1899  : 


1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  460.508  fr.  85; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Le  Mouvement  commercial  des  Colonies  françaises 
en  1897.  —  Voici,  d'après  la  Revue  Coloniale,  le  résumé 
du  mouvement  commercial  des  colonies  en  1897  : 


Colonies 


1»  Importations 

De      Des  colonies  De 
France     françaises  l'étranger 


Totaux 


(En  francs) 

Martinique..  10.018.374  1.479.555  9.il90.309  21.488.238 

Guadeloupe..  8.771.642  90G.366  8.766.766  18.444.774 

Réunion  ....  11.661.099  4.371.134  5.629.4.50  21.661.683 

Guyane   6.345.799  452.528  2.628.952  9.427.279 

Saint  -  Pieri'e 

etMiqueloQ.  153.271  »  149.058  302.329 

Inde   727.111  30  895  2.887.005  3.6.51.011 

N.-Calédonie.  ^. 526. 640  310.020  3.972.576  9.809.236 

Tahiti   390.112  888  3.354.138  3.745.138 

Indo-Chine  : 

Cochinchine 

et  Cambodge  27.691.813  3.504  40.895.872  68.591.189 

Annam   226.837  »  4.537.0.38  4.764.775 

Tonkin   17.372.068  »  18.365.425  35.737.493 

Sénégal   14.638.9.57  2.347.382  12. 193. .59»  29.179.937 

Soudan   2.367.718  2.846.619(1)       »(1)  5.214  337 

Guinée   1.209.365  15.782  6.412.928  7.638.075 

Côte  d'Ivoire.  687.576  15.523  3.990.729  4.693.828 

Dahomey...  2.838.208  5.404.748  8.242.956 

Totaux  . .  110.626.590  12.786.196  129.179.492  2-52.592.278 
2°  Exportations 

Martinique..  17.580.281  589.417  1.146,905  19.316.603 

Guadeloupe..  15. .361. 883  790.862  1.55.031  16.307.776 

Réunion   17.419.779  (i31.456  431.293  18.482.528 

Guyane   6.952.901  '    52.618  226.795  7.2-32.314 

Saint  -  Pierre 

etMiquelon.  3.882  »  14.690  18  572 

Inde   3.839  595  261.083  10.877.179  14.977.857 

N.-Calédonie.  3.331.440  1.345  3.712.239  7.045.024 

Tahiti.......  311.035  »  2.839.632  3.150.667 

Indo-Chine  : 

Cochinchine 

etCambodge  11.481.886  '  2.846.785  82.070.933  96.399.604 

Annam   316.. 504  »  2.636.443  2.9.52.947 

Tonkin   1.494.386  10.145  19.096.824  20.601.355 

Sénégal   13.414.336  2.691.131  5.031.184  21.136.651 

Soudan   2.789.391(2)      »{2)  ..  2.789.391 

Guinée   623.742  52.212  6.049.322  6.725.276 

Côte  d'Ivoire.  2.241.883  1.545  2.475.231  4.718.659 

Dahomey  . . .  1.514.810  12.874  4.251.172  5.77S.856 

Totaux..  98.677.734  7.941.473  141.014.873  247.034.080 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  recettes  brutes  do  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  du  royaume  de  Serbie  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  d'avril  1899,  aux  chiffres-suivants  : 

Francs 

Monopole  des  tabacs.   686.403i 

—  du  sel   382.915 

—  du  pétrole   99.541 

Douanes   313.249 

Impôt  de  rObrt   196.660 

Timbre  ;   406.235 

Total  des  recettes  brutes  du  mois,d'avril  1899. . .  2.085.003 
Les  recettes-brutes  en  avril  1898  étaient  de   1.882.068 

Surplus  de  recettes  brutes  pour  avril  1899   202.935 

Les  recettes  nettes  d'avril  1899  se  calculent  comme  suit  : 

Recettes  brutes   2. 085. 003 

d'où  il  faut  retrancher  les  débours  pour  achat  do 

matières  et  frais  généraux,  s'élevant  ensemble  à  236.879 

Recettes  nettes  d'avril  1899..    1.8'j8.124 

Les  recettes  nettes  d'avril  1898  étaient  de  .  1.517.197 

Surplus  des  recettes  nettes  pour  avril  1899   3.30.927 

(1)  Dans  ce  chiffre  figure  1.569.000  fr.  de  marchandises 
françaises  ayant  transité  par  le  Sénégal  et  1.252.0U0  fr.  de 
produits  étrangers  ayant  passé  par  la  même  colonie. 

(2)  Tous  ces  produits  transitent  par  )e  Sénégal. 
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Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  mai  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  310 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  533 

T.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l"  qualité  revient  à 
0  fç.  3195  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6390,  soit  à  0  fr.  64. 


Recettes  et  Dépenses  de  la  Ville  de  Paris.  —  Situation 
sommaire  à  la  fin  du  mois  de  mars  1899  : 


Nature 

des 
recettes 

Ordinaires  : 

Octroi  

Autres  recettes  

Extraordinaires  : 
Fonds  généraux . .  . 

—  spéciaux.... 

Totaux  

Ordinaires  : 
Dette  municipale 

.    (!'■'  section)  

Autres  dépenses. , . 
Extraordinaires  : 
Fonds  généraux... 

—  ■  spéciaux  


Pendant         Depuis  le 
Pendant  les  mois  commencement 

le  mois  antérieurs     de  l'exercice 

Becettes  constatées 
13.194.045      34.172.501  37.366.540 
6.681.923       5.009.690  11.691.614 


469.350 
27.950.000 


77.512 
22.580.802 


546.862 
50.530.802 


48.295.319      51.840.506  100.135.826 


Dépenses  ordonnancées 


4.186.110 
14.267.258 

611.107 
4.102.633 


58.737.182 
19.538.800 

1.058.002 
9.402.686 


32.923.292 
33.806.058 

1.669.110 
13.505.320 


Totaux   23.167.109      58.736.672  81.903.781 


Canal  de  Suez.  —  Le  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie du  Canal  de  Suez,  dans  sa  séance  du  24  mai,  a  décidé 
de  proposer  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires,  qui  aura 
lieu  le  6  juin,  de  fixer  ainsi  qu'il  suit  le  revenu  total  de 
l'exercice  1898  : 

Brut  Net 

Par  action  de  capital   107  747   100  » 

Par  action  de  jouissance   82  747     76  460 

Par  part  de  fondateur   46  617     43  555 


Compagnie  du  Chemin  de  fer  du  Nord.  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
du  Nord  a  eu  lieu  le  29  avril,  sous  la  présidence  de  M.  Grio- 
let,  vice-président  du  Conseil  d'administration. 

Elle  a  ratifié  une  convention  avec  l'Etat  pour  la  conces- 
sion de  nouvelles  voies  ferries  sur  les  quais  du  port  de  Dun- 
kerque,  approuvé  deux  traités  relatifs  à  des  avances  en  fa- 
veur des  lignes  d'intérêt  local  de  Guise  au  Catelct  et  de  Roisel 
à  Hargicourt,  ainsi  qu'un  traité  avec  le  département  de  la 
Seine-Inférieure  pour  l'exploitation  de  la  ligne  de  Bucliy  à 
Saint-Saëns. 

Elle  a  donné  son  approbation  définitive  aux  comptes 
de  l'exercice  1H97  et  approuvé,  sous  réserve  de  vérification 
par  la  Commission  spéciale,  les  comptes  de  l'exercice  1898, 
dont  le  dividende  a  été  fixé  à  67  fr.  par  action  entière. 

Elle  a  enfin  nommé  administrateurs  de  la  (Compagnie 
MM.  Georges  Massoa  et  Albert  Dehaynin,  et  réélu  les  ad- 
ministrateurs sortants,  ainsi  que  les  membres  de  la  Commis- 
sion des  comptes. 

Compagnie  Générale  des  Voitures  à  Paris.  —  L'as- 

soml)lée  annuelle  des  actionnaires  de  la  Compagnie  Gé- 
nérale des  Voitures  à  Paris,  qui  a  eu  lieu  le  29  avril,  sous  la 
présidence  de  M.  Bixio,  président  du  Conseil  d'administration, 
a  voté  les  résolutions  suivantes  : 

I.  —  L'assemblée  générale,  après  avoir  pris  connaissance  du 
rapport  fait  au  nom  du  Conseil  d'administration  et  du  rap- 
port de  la  Commission  de  vérification  des  comptes,  nommée 
par  l'assemblée  générale  du  30  avril  1898,  approuve  le  bi- 
lan, les  comptes  et  répartitions  -de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils 
sont  résumés  dans  les  susdits  rapports,  fixe  à  15  fr.  par  action, 
sous  déduction  de  l'impôt,  le  dividende  dudit  exercice,  et  dé- 
cide qu'un  acompte  de  7  fr.  50  ayant  été  distribué  en  janvier 
1899,  sur  ce  dividende,  le  paiement  du  solde,  soit  7  fr.  50 
pour  les  actions  de  capital  et  1  fr.  00  pour  les  actions  de 
jouissance,  aura  lieu,  à  partir  du  lundi  3  juillet  1899,  sous 
déduction  de  l'impôt; 


II.  —  L'assemblée  générale,  appelée,  aux  termes  des  sta- 
tuts, à  procéder  au  renouvellement  partiel  du  Conseil  d'ad 
ministration  sur  la  présentation  des  membres  restant  en  fonc- 
tions, réélit  :  1°  M.  de  Ghevigné  ;  2»  M.  de  Kergorlay;  3»  M.  de 
Kermaingant  ;  et  ratifie  la  nomination  de  M.  Pierre  Darcy,  en 
remplacement  de  M.  de  Guntz,  décédé; 

III.  —  L'assemblée  générale,  appelée,  aux  termes  de  l'ar- 
ticle 24  des  statuts,  à  procéder  à  la  nomination  de  la  Commis- 
sion de  vérification  des  comptes  pour  l'exercice  1899,  désigne 
MM.  Dukas,  Ruiz,  deTraz. 


Petit  Journal.  —  L'assemblée  générale  annuelle  a  eu  lieu 
le  29  avril. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  commissaires,  l'assemblée  a  approuvé  les  comptes  de 
l'exercice  1898,  lesquels  font  ressortir  un  bénéfice  net  de 
3.929.586  fr.  45. 

Le  dividende  a  été  fixé  à  65  fr.  par  action,  contre  62  fr.  50 
pour  l'exercice  précédent. 

Une  somme  de  60  fr.  ayant  déjà  été  payée  en  quatre  acomp- 
tes de  15  fr.  chacun,  le  solde  de  5  fr.,  moins  l'impôt,  est  mis 
en  distribution  depuis  le  1"  mai,  en  même  temps  qu'un  pre- 
mier acompte  de  15  fr.  brut  sur  le  dividende  de  l'exercice  1899. 

Ce  coupon  est  payable  à  raison  de  18  fr.  60  par  action  au 
porteur  et  de  19  fr.  20  par  action  nominative. 


Société  «  Gaz  et  Eaux  ».  —  Les  actionnaires  se  sont 
réunis  le  18  mai  en  assemblée  générale  ordinaire. 
Ils  ont,  à  l'unanimité,  voté  les  résolutions  suivantes  : 
1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  d'administration  et  le  rapport  des  commissaires, 
approuve  le  bilan  et  les  comptes  tels  qu'ils  viennent  de  lui 
être  soumis  ; 

2°  L'assemblée  générale  fixe  à  27  fr.  50  par  action  le  divi- 
dende de  l'exercice  1898  (dix-huitième  exercice). 

Un  acompte  de  10  fr.  ayant  été  distribué,  le  complément  de 
ce  dividende  sera  payé,  sous  déduction  de  l'impôt,  à  partir 
du  1"  juillet  prochain  : 

En  16  fr.  80  pour  les  titres  nominatifs, 

Et  16  fr.  10  pour  les  titres  au  porteur. 

Elle  décide  que  les  25  0/0  attribués  aux  çarts  de  souscrip- 
tion d'origine  seront  payés,  à  partir  de  la  même  date,  à  raison 
de  16  fr.  66  pour  chacune  des  1.000  parts,  soit  15  fr.  .99, 
impôts  déduits  ; 

3°  L'assemblée  générale,  en  exécution  de  l'article  21  des- 
statuts, nomme  comme  administrateurs  MM.  Dreux  et  Foulon 
de  Vaulx,  administrateurs  sortants  ; 

4°  L'assemblée  générale  nomme  commissaires  pour  l'exer- 
cîce  1899,  MM.  Pestel  et  Arnal,  avec  la  faculté  d'agir  ensemble 
ou  séparément,  en  cas  d'empêchement  de  l'un  d'eux,  et  fixe  à 
500  fr.  la  rémunération  qu'il  y  a  lieu  d'accorder  à  chacun 
d'eux. 


Imprimerie  Chaix.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  de,  la  Société  anonyme  de  l'Imprimerie  Chaix, 
Imprimerie  et  librairie  centrales  des  Chemins  de  fer,  a  eu 
lieu  le  15  avril. 

L'assemblé-e  a  approuvé  les  comptes  de  l'année  1898  et, 
après  prélèvement  des  amortissements,  a  fixé  à  45  fr.  par  ac- 
tion le  dividende  de  l'année. 

Un  acompte  de  12  fr.  50  sur  le  dividende  a  été  distribué  le 
15  novembre  dernier.  Le  solde  de  32  fr.  50  par  action  sera 
payé,  à  partir  du  15  mai  prochain,  sauf  déduction  de  l'im- 
pôt, sur  détachement  du  coupon  n°  2  (titres  nouveaux),  aux 
Caisses  de  la  Société  Générale,  rue  de  Provence,  56,  et  dans 
ses  bureaux  de  quartier. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  30  avril  au  6  mai  1899  (1S«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Pàris-Lyon-Méditer . 

—  Chemins  Algériens.. 

Word  

Oiiest  

Orléans...»  

Esî  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelflaa  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


m  05 

u 

Rec.  br.  de 

Rec.  br.  depuis 

la  semaine 

le  l«'janvier 

Différence 

1  " 

1899 

1899 

1898 

1899 

1898 

2.813 

848 

T.0 

15  !90 

14  303 

- 

887 

9.0-27 

8.090 

8  010 

143.790 

138  830 

4.960 

513 

173 

1.11 

3  189 

2.393 

796 

4.013 

3.829 

70.796 

69.191 

1.605 

5.590 

» 

51 .237 

f.0.235 

1  002 

6  8-29 

62.918 

59.710 

3.208 

4.835 

3,370 

3  223 

54.295 

52  260 

- 

2.035- 

3.418 

1 .966 

2  003 

34.894 

35.503 

609 

898 

135 

90 

2.154 

1.8C'4 

ï 

350 

1.087 

141 

113 

2.466 

1.907 

549 

296 

42 

42 

921 

732 

-f 

183 

214 

25 

23 

571 

t06 

65 

101 

26 

22 

43b 

405 

30 
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Compagnie  du  Métropolitain.  —  L'assembh'e  extraordi- 
naire des  actionnaires  de  la  Compagnie  du  Métropolitain 
s'est  tenue  le  14  avril  sous  la  présidence  de  M.  Bénard. 

Elle  a  approuvé  à  l'unanimité  les  modifications  des  statuts, 
conformément  à  l'avis  du  Conseil  d'Etat  en  date  du  25  août 
1808. 

La  plus  importante  de  ces  modifications  consiste  on  la 
suppression  des  parts  bénéficiaires,  ce  cjui  laisse  aux  action- 
naires la  totalité  des  produits  nets  de  l'entreprise  en  dehors 
de  l'allocation  de  8  0/0  au  Conseil  d'administration. 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 

Au  cours  des  deux  derniers  jours  de  la  semaine  qui 
finit,  le  Marché  de  Paris  avait  encore  affirmé  davan- 
tage ses  bonnes  dispositions.  Mais,  au  retour  des  va- 
cances de  la  Pentecôte,  on  a  eu  à  compter,  sur  les 
valeurs  qui  avaient  le  plus  progressé  dans  ces  derniers 
temps,  avec  des  réalisations  provoquées  par  l'approche 
de  la  liquidation.  Ces  réalisations  ont  occasionné  un 
moment  de  recul  assez  accentué.  De  plus,  la  baisse  du 
Suez,  conséquence  des  mesures  sanitaires  qui  viennent 
d'être  prises,  est  venue  ajouter  au  malaise  passager; 
Mais  au  dernier  moment,  le  Marché  allégé,  se  ressai- 
sit et  clôture  ferme. 

if  -jf  Nos  Rentes  Françaises  n'ont  été  que  peu  affec- 
tées par  les  brusques  mouvements  qui  se  sont  produits 
dans  les  autres  compartiments  de  la  cote.  Le  3  0/0 
Perpétuel,  qui  finissait  à  102  fr.  42  1/2  à  terme,  cote 
102  fr.  40.  Au  comptant,  il  se  traite  au  même  cours  de 
102  fr.  40,  contre  102  30.  Rente  3  1/2  0/0,  102  87-1/2, 
contre  102  85.  Au  comptant,  on  la  retrouve  à  102  80. 
Rente  3  0/0  amortissable,  100  fr.  60  au  comptant, 
sans  changement.  On  est,  à  terme,  à  102  50. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  496  fr.,  finissent  à  497;  Emprunt  2  1/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  85  fr.  ; 
Emprunt  2  1/2  0/0  de  Madagascar,  sans  change- 
ment à  85  fr. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  clôturent  à  466  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
très  feriïies. 

U Obligation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  à553fr.,  reste 
à  555  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  419  fr.,  contre 
418  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875,  557  fr.,  contre 555  fr.  50;  Obligations 
4  0/0  1876,  également  à  557  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  de  265 
francs  ont  disparu  de  la  cote>  comme  nous  l'annoncions 
la  semaine  dernière.  Obligations  2  1/2  0/0  entière- 
ment libérées,  titres  définitifs,  388  fr.  ;  Obligations 
2  0/0  1898,  441  fr. 

Au  sujet  des  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  obli- 
gations que  la  Ville  de  Paris  délivre  directement  à  ses 
guichets,  il  faut  remarquer  qu'avant  le  1er  mai,  date  à 
laquelle  un  coupon  de  5  fr.  a  été  détaché,  les  unités 
étaient  émises  à  397  fr.  et  les  quarts  à  100  fr.  25.  Par 
suite,  à  partir  de  cette  date,  le  prix  d'émission  aurait 
dû  être  normalement  de  392  fr.  pour  les  unités  et  de 
99  fr.  pour  les  quarts.  Mais,  vu  l'aftluence  toujours 
croissante  des  souscripteurs,  le  prix  actuel  d'émission 
est  de  395  fr.  pour  les  unités  et  de  100  fr.  pour  les 
quarts.  Cette  reprise  des  cours  est  un  indice  qui  permet 
de  croire,  dès  maintenant,  que  le  pair  ne  tardera  pas 
d'être  atteint,  même  pour  les  unités. 

i(  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui  étaient 
passées  à  4.040,  sont  revenues  à  4.005. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
vingt-deux  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  8.700.311  {r.,  contre  5.243.847  fr.  en  1898,  4.349.050  fr. 
en  1897,  3.960.662  fr.  en  1896,  2.422.220  fr.  en  1895  et 
5.473.263  fr.  en  1894. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  à  745  fr.  la  semaine  dernière,  finissent  à  736 
francs. 


Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  tou- 
jours un  marché  trrs  actif. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont, 
comme  jeudi  dernier,  à  490;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1  879,  496  fr.  ;  Obligations  Communales  3  0/0 
1880,  497  fr.  75.  ,  . 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  que  nous  lais- 
sions à  455  fr.,  s'inscrit  à  453  fr.  75;  Foncières  1885, 
479  fr.  ;  Cinquièmes  100  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i 891  s'échangent 
à  394  fr.  75;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estam- 
pillées, 494  fr.;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0, 
entièrement  libérées,  485  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1  899,  486  fr. 

if  Les  actions  de  nos  grands  Etablissements  de 
Crédit  se  sont  un  peu  ressenties  momentanément,  des 
fluctuations  qui  se  produisaient  dans  les  groupes  des 
Fonds  d'Etat  et  des  Valeurs  Industrielles.  Leur 
tenue,  cependant,  reste  des  plus  satisfaisante. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  1.140  fr.,  s'inscrit  au  même  cours  ;  Comptoir 
National  d'Escompte,  également  sans  variation  à 
621  fr. 

La  Société  Générale  se  maintient  toujours  bien,  et 
clôture  à  600  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
634  fr.  ;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
ferme  à  105  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
a  eu  lieu  mercredi.  Nous  nous  reportons,  à  ce  sujet,  à 
l'article  que  nous  publions  plus  haut.  Mentionnons 
toutefois  ici,  que  212  actionnaires,  porteurs  de  193.734 
actions  étaient  présents  ou  représentés. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  finit  à  665  fr.  ; 
Banque  de  l'Algérie,  887  fr.  50.  Le  dividende  du 
semestre  qui  a  pris  fin  le  30  avril  dernier  vient  d'être 
déclaré.  Il  a  été  tixé,  impôt  déduit,  à  7  fr.  81  pour  les 
actions  nominatives,  et  à  7  fr.  50  pour  les  actions  au 
porteur.  Il  est  payable  dès  maintenant.  Banque  Pari- 
sienne, 498  fr.  ;  Obligations  de  400  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  137  fr.  ;  Obliga- 
tions de  475  fr.,  166  fr.  50. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est 
active  à  225  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or, 
120  fr.,  contre  119  fr.  ;  Crédit  Mobilier,  90  fr.  ;  Rente 
Foncière,  435  fr. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grandes  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  a  été  calme. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.911  à  terme  et  à 
1.910  fr.  au  comptant,  s'inscrit  sur  ces  deux  marchés 
respectivement  à  1.912  fr.  et  à  1.910  fr.  Nord,  négligé 
à  terme,  et  2.170  fr.  au  comptant,  contre  2.165  h\Midi, 
1.395  fr.  au  comptant,  en  avance  de  10  fr. 

L'Est,  qui  restait  à  1.030  fr.,  cote  1.026  îi:;  Orléans, 
1.800  fr.  au  comptant,  sans  changement;  Ouest,  1.150 
francs  au  comptant.  Nous  le  laissions,  la  semaine 
dernière,  à  1.153  fr. 

Pour  la  dix-neuvième  semaine  de  l'exercice  en  cours, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  accusent, 
sur  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  une 
augmentation  de  473.000  fr.  Par  suite,  les  recettes,  du 
1er  janvier  1899  au  13  mai,  sont  en  plus-value  de 
13.135.000  fr.  sur  l'exercice  1898. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  restent  à  354  fr.; 
actions  des  Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord, 
au  même  cours  de  571  fr. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  de  nouveau  eu  à  supporter  des  réalisations  qui  ont 
occasionné,  sur  certaines  valeurs,  des  mouvements  en 
arrière  importants. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
se  traitaient  à  655  fr.,  restent  à  650  fr.;  Compagnie  Pa- 
risienne  du  Gaz  a  de  nouveau  progressé  de  1.290  fr.  à 
1.350  fr.,  mais  elle  revient  à  1.305  fr.  On  dit  que  le 
Conseil  municipal  de  Paris  va  être  prochainement  saisi 
de  la  question  de  l'abaissement  du  prix  du  gaz  et  on 
croit  qu'une  entente  finira  par  se  faire. 

I^a  Compagnie  Générale  Transatlantique,  que  nous 
laissions  à  335  fr.,  reste  ainsi.  On  a,  ces  jours  derniers, 
annoncé  que  le  patïjuebot  Bretagne  s'était  échoué  k 
l'intérieur  du  bassin  de  l'Erié  ;  mais  une  autre  dé- 
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pêche,  venue  depuis,  rapporte  qu'il  a  pu  être  renfloué 
€t  qu'il  n'a  pas  subi  d'avaries.  Messageries  Maritimes, 
comme  la  semaine  dernière,  à  600  fr.;  Chargeurs- Réu- 
nis, 1.240  fr. 

_  Les  Omnibus,  qui  clôturaient  à  1.710  fr.,  ont  passé 
a  1.749  fr.  Les  recettes  de  cette  entreprise,  pour  la 
11»'  semaine  de  1899,  se  sont  élevées  à  1.030.654  fr.  05, 
contre  9/1.597  fr.  90  pour  la  semaine  correspondante 
'laf'\  janvier  1899  au  13  mai,  les  recettes,  à 

18.496.828  fr.  6o,  accusent  une  plus  value  de  926.613 
francs  50  pour  l'exercice  en  cours.  Voilures  à  Paris, 
1)25  fr.,  contre  645  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
pour  la  première  quinzaine  de  mai  1899,  se  sont  élevées 
a  973.956  fr.,  contre  1.021.217  fr.  39  pour  la  même 
qumzame  de  1898.  Du  l':!-  janvier  au  15  mai  1899,  les 
recettes  se  chiffrent  par  7.864.5,'5  fr.  81,  contre  7.762.183 
francs  29  pour  la  période  correspondante  de  1898,  soit 
une  différence  de  102.342  fr.  52  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
s'inscrivent  à  580  fr.  ;  actions  de  la  Société  Française 
d  Electro-Métallurgie.  710  fr.,  contre  696  fr. 

Le  Suez  a  été  très  agité  en  raison  de  la  remise  en 
vigueur  du  règlement  de  quarantaine  contre  la  peste 
bubonique  qui  a  fait  son  apparition  à  Alexandrie 
L'action  revient  de  3.785  fr.  à  terme  et  de  3.785  fr.  au 
comptant  à  3.715  fr.  et  à3.720fr.;  Parts  Civiles,2A20îr. 
Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  vient  de 
fixer  le  dividende  total,  pour  l'exercice  1J<98,  à  100  fr. 
nets  par  action  de  capital,  à  76  fr.  46  nets  par  action  de 
jouissance  et  à  43  fr.  555  par  part  de  fondateur. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction ,  qui  était 
montée  à  282  fr.,  perd  13  fr.  à  269  fr.;  Procédés  Thom- 
son-Houslon.  l.'^HSîr.,  contre  1.605  fr.;  actions  Mal/î- 
dano,  1.44q  fr.;  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz 
(Bec  Auer),  495  fr.;  Dynamite  Centrale,  545  fr.  ;  Société 
Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  680  fr. 

C'est  hier  qu'a  eu  lieu  la  souscription  aux  35.625 
Obligations  4  0/0  nets  de  cette  Compagnie,  souscrip- 
tion qui  a  eu  lieu  aux  guichets  de  la  Banque  Interna- 
tionale de  Paris.  On  dit  qu'elle  a  obtenu  un  plein  suc- 
cès. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  à  316  fr.; 
Etablissements  Decauville,\\k  îw  ;  Anciens  Etablis- 
sements Cail,  458  fr.,  contre  445  fr.  ;  Compteurs  à 
Gaz,  sans  changement,  à  1.670  fr.  ;  Compagnie  d'Agui- 
las,  400  fr. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Pa- 
ris, qui  restaient  demandées  la  semaine  dernière  à 
475  fr.,  ont  passé  à  530  fr.  ;  Obligationsde  la  Compa- 
gnie Interocéanique  du  Canal  de  Panama  (en  liqui- 
dation) plus  lourdes.  L'Obligation  3  0/0  est  à  32  fr., 
contre  .36  fr.  Obligations  4  0/0,  32  fr.  25;  Obligations 
5  0/0,  41  fr.  50,  contre  46  fr.  50;  Obligations  6  0/0 
ir»  Série,  .50  fr.  ;  Obligations  2"  Série,  45'fr.  75. 

On  retrouve  à  490  fr.  les  actions  de  la  Compagnie 
Nouvelle  des  Ciments  Portland  du.  Boulonnais,  dont 
l'assemblée  générale  va  avoir  lieu  dans  quelques  jours. 
Actions  de  l'Omnium  Lyonnais  de  Tramivays,  120  fr. 

if  i(  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  .sont  irréguiiers. 

Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  qui  res- 
taient à  476  fr.,  gagnent  3  fr.,  à  479  fr. 

Les  Fonds  Brésiliens  fédéraux  sont  excessivement 
fermes,  bien  que  ne  restant  pas  tout  à  fait  à  leurs  plus 
hauts  cours.  Brésilien  4  0/0  1889,  67  fr.  75;  Ficnding 
Brésilien  5  0/0,  91  fr.  85. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  actifs  : 
l'Obligation  5  0/0  de  l'Etat  de  Espirito-Sanlo  a  été  très 
recherchée  et  passe  de  337  fr.  à  341  fr.  50.  Obligations 
5  0/0  de  Minais- G eraès,  également  demandée  et  finissant 
à378lr.,  contre  .371  fr.  Obligation  5  0/0  de  Bahia,  455  fr. 

L'Emprunt  Chinois  or  5  OjO  1898  a  donné  lieu  à 
d'intéressants  échanges  :  il  finit  à  483  fr.  A  ce  prix,  ce 
fonds  donne  un  revenu  de  plus  de  5  15  0/0.  On  sait 
que  cet  emprunt  est  revêtu  de  la  garantie  du  Gouver- 
nement cliinois,  et  que  son  produit  sert  à  la  construc- 
tion de  la  nouvelle  ligne  de  chemin  de  fer  de  Hankow- 
Pékin. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  après  être  passée 


de  64  fr.  10  à  66  fr.  90,  revient  à  64  07  1/2.  Billets 
Cubains  6  0/0,  294  fr.,  contre  276  fr.;  Billets  5  0/0, 
2o/  francs. 

La  Rente  Italienne,  un  peu  impressionnée  par  l'op- 
position que  rencontre  le  nouveau  Cabinet  italien,  re- 
vient de  96  fr.  20  à  96  fr. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  finissait  jeudi 
dernier  à  27  fr.  75,  se  maintient  à  27  fr.  70,  sans  varia- 
tion appréciable. 

Les  Fonds  Roumains  restent  fermes.  Le  4  0/0 
Amortissable  1896  s'échange  à  92  fr.  50,  et  le  4  0/0 
Amortissable  1898  est  demandé  à  93  fr.  25. 

Les  Fonds  Russes  sont  bien  tenus.  Le  3  0/0  or 
1891-1894  reste  à  92  fr.  95,  coatre  92  fr.52  j/2;  Rente 
or  3  0/0  1896,  93  fr.,  contre  92  fr.  50  ;  Rente  4  0/0 
1867-1869,  102  fr.  10,  gagnant  45  centimes;  Consoli- 
dés ire  et  2e  Séries,  102  fr.  50  ;  Rente  Intérieure  4  0/0 
100  fr.  60.  ' 

Les  Fonds  Ottomans  sont  plus  mous.  La  Série  B  a 
fléchi  de  47  fr.  90  à  47  fr.  50;  Série  C,  27  fr.  15,  contre 
27  fr.  40  ;  Série  D,  en  moins-value  de  25  centimes  ; 
Priorités,  490  fr.,  contre  485  fr. 

*  *  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  clôturait  à  524  fr.,  se  retrouve  k  523  fr.  Banque 
Impériale  Ottomane,  593  fr.,  contre  600  fr.  Banque 
Nationale  du  Mexique,  660  fr.  ;  actions  du  Crédit 
Foncier  Egyptien,  530  fr.  au  comptant,  et  532  fr.  à 
terme,  contre  550  fr.  et  549  fr.la  semaine  dernière; 
Obligations  4  0/0,  506  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0,  501 
francs  ;  Banque  Nationale  de  la  République  Sud- 
Africaine,  365  fr.,  contre  370  fr.;  Robinson  South 
African  Banking,  108  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens  sont 
demandées  à  797  fr.  à  terme  et  à  802  fr.  au  comptant. 
Les  recettes  nettes  des  voitures,  du  1er  au  10  mai,  se 
sont  élevées  à  312  817  fr.,  contre  266.914  fr.  en  1898,  ce 
qui  porte  la  totalité  des  recettes,  depuis  le  1er  janvier, 
à  4.033.267  fr.,  en  augmentation  de  458.933  fr.  sur  1898. 

Le  groupe  des  Chemins  de  fer  Espagnols  est  fer- 
mement tenu.  Les  Andalous  s'inscrivent  à 280 fr.,  contre 
283  fr.;  le  Sara  gosse  finit  à  289  fr.,  et  le  Nord  de  l'Es- 
pagne passe  de  221  fr.  à  230  fr. 

Le  Rio-Tinto,  d'abord  agité,  ne  perd,  en  définitive, 
que  6  fr.,  à  1.244  fr.  La  Sosnoioice  fléchit  de  2.550  fr. 
à  2  510  fr.,  par  suite  de  réalisations. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  calmes.  L'Obligation  3  C/0  Jonction-Salo- 
nique  Constantinople  est  à  277  fr.  ;  Obligations  an- 
ciennes 4  0/0  {série  1894)  de^la  Société  Smyrne-Cas- 
saba  et  prolongement,  431  fr.  ;  Obligations  nouvelles, 
377  francs. 

La  Treasury  Gold  Mining  s'est  à  peine  ressentie  des 
mouvements  que  l'on  a  signalés  sur  le  marché  des  va- 
leurs sud-africaines.  Elle  se  tient  à  154  fr.,  contre  157 
francs  il  y  a  huit  jours. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  a  été,  en  raison  des  jours  de  fêtes, 
peu  animé  celte  semaine. 

Le  Brésilien  5  0/0  revient  de  76  fr.  05  à  75  fr.  70;  Otto- 
mans,  132  fr.  contre  1.3a  fr.  75;  Alpines,  505  fr.,  en  recul  de 
7  francs  ;  Tharsis,  un  peu  impressionnée  par  les  mouvements 
du  Rio-Tinto.  226  fr.  contre  229  fr.  50.  Cape  Copper,  123  fr.; 
cette  Ç-ompagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  intérimaire 
de  5  .shiUings,  qui  sera  mis  en  paiement  le  juillet. 

La  Huanchaca,  qui  avait  fléchi  la  semaine  dernière  ;i  63  fr., 
clôture  à  65  fr.;  Dniéprovienne,  4.985  fr.,  ne  reperdant  que 
10  francs  sur  sou  avance  antérieure;  Donetz,  1.390  fr.  contre 
1.420  fr.;  Huta-Bankowa,  4.715  fr.,  sans  changement  no- 
table; Haut-Volga,  690  fr.  Quant  à  la  Douboioàia-Balka, 
qui  s'inscrivait  ;'i  2.660  fr.,  elle  se  traite  à  2.595  fr. 

L'Omnium  Russe  se  retrouve  à  634  fr.  ;  Volga- Vichera, 
demandée,  à  490  fr.  Noua  nous  reportons,  au  sujet  de  cette 
entreprise,  à  l'article  que  nous  lui  avons  consacré  dans 
VEconomisle  Européen  da  13  courant.  Usines  de  Briansk, 
1.460  fr.  contre  1.425  fr.  ;  Cercle  de  Monaco,  4.2d0  fr.,  en 
recul  do  15  francs. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  l'objet  de  nou- 
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velles  demandes  qui  les  portent  à  134  fr.  Il  est  vrai  ((ue  les 
porspcctives  de  cette  entreprise  sont  des  plus  encourageantes 
et  qu'elles  laissent  entrevoir,  pour  les  actionnaires,  dos  reve- 
nus rémunéni  leurs. 

Chaussures  Françaises  170  fr... contre  169  fr.  50;  Chaussu- 
res «  Inrroyable  »,  822  fr.;  Mode  Nationale,  133  fr.  50;  Ta- 
vernes Potisset  et  Royale  réunies.  197  fr.  50;  actions  de 
la  Société  des  Eaux  gazeuses  et  minérales ,  125  fr.  ;  Biscuits 
Olibet,  146  fr.  50. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,  act... 
Gonst.Méc.MidiEu^s'= 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut- Volga  


95  mai 
505  .. 

75  70 

146  50 
4240  .. 

132  .. 

170  .. 
116Ô  .. 
498Î  .. 
1390  .. 
2595  .. 

690  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soiide). 

Tharsis  

Usines  Briansk. . . . 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . . 
Volga- Vichera,  lib. 


25  mai 
4715  .. 
98  25 

634  .. 
1435  .. 

405  .. 
1250  .. 

226  .. 
1460  .. 
1700  .. 

835  .. 

490  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


25  mai  1899. 

La  chaleur  et  les  pluies  orageuses  de  la  dernière  quinzaine 
ont  été,  en  général,  favorables  aux  récoltes.  Dans  quelques 
régions,  l'épiage  des  blés  est  commencé.  Les  plantes  fourra- 
gères poussent  activement. 

Les  ensemencements  de  betteraves  ont  été  poursuivis  avec 
activité  pendant  ces  derniers  jours  et  on  peut  les  considérer 
auj^ourd'hui  comme  terminés. 


CÉRÉALES 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  12 

21  12 

20  87 

20  62 

20  62 

15  51 

15  91 

15  74 

15  78 

16  38 

17  .. 

17  .. 

16  87 

16  75 

16  75 

18  27 

17  57 

17  59 

17  17 

17  60 

Buda-Pesth  

17  99 

17  40 

17  47 

K)  71 

17  32 

13  68 

13  89 

13  58 

13  36 

13  96 

15  70 

14  78 

15  01 

15  04 

15  51 

La  hausse  domine  sur  les  marchés  étrangers  et  en  parti- 
culier à  New-York  et  Ghicago,  par  suite  de  rapports  pessi- 
mistes concernant  la  récolte  des  Etats-Unis. 

Ces  nouvelles  n'ont  eu  aucune  influence  en  France  où  les 
acheteurs  se  montrent  peu  empressés  en  raison  du  temps 
favorable. 

On  a  coté  en  clôture  ; 

12  mai       18  mai       25  mai 


Courant  

Juin  

Juillet-août. 
4  derniers . . 


20  87 
20  87 
20  62 
20  37 


20  62 
20  62 
20  87 
20  25 


20  62 
20  87 
20  87 
20  87 


Farines.  —  Les  afTaires  sont  toujours  très  peu  actives.  La 
marque  de  Gorbeil  est  à  48  fr.  comme  la  semaine  dernière. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

4  mai      12  mai     18  mai 

Marques  de  choix   49  . .  49  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  47  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  46  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  45  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  lui.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  aclicLeurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  fr.  87, 
comme  il  y  a  huit  jours. 


Voici  quelles  ont  été  nos  importations  et  exportations  do 
blé  et  farine  pendant  les  quatre  premiers  mois  des  trois  der- 
nières années  ; 

Commerce  spécial 
(En  quintaux  métriques) 

DifFér.  par 

1897  1898  1899  rapp.;il898 


182.876 
1.584 


Blé 

6.186.112 
l.SS'^ 


490.688  —5.695.424 
3.899  -f-  2.661 


Importations  

Exportations  .... 

En  fav.  derimp..-hl81.292  -f6. 184. 874  4-486.789  —5.698.085 

Farine 

Importations....     69.261         56.547      71.490  -f  14.943 


Exuortations  . . , 


68.972 
289 


66  197      45.161  —  5-1.036 


En  fav.  de  l'exp..  +     289   —     9.650  -)-  26.329  -f-  35.979 

L'énorme  diminution  que  l'on  remarque  dans  les  importa- 
tions de  blé  en  1899  s'explique  naturellement  par  l'abc -nuance 
de  la  récolte  de  1898,  qui  a  été  officiellement  estimée  à 
131.050.220  hectolitres,  contre  86.900.088  en  1897. 

Le  stock  du  blé  en  entrepôt,  au  30  avril  1899,  s'élevait  à 
59.929  quintaux  ;  celui  de  la  farine  était  de  27.971  quintaux. 

Seigle.  —  Dans  l  espérance  d'une  belle  récolte  les  offres  de 
la  culture  sont  importantes  et  il  en  résulte  une  baisse  dans 
les  cours.  Les  cours  sont  les  suivants  : 

12  mai      18  mai        25  mai 

Gourant   U  ..  14  . .  18  75 

Juin   13  87  14  ..  13  87 

Juillet-août   13  62  13  75  13  50 

4  derniers   13  37  13  87  13  37 

Avoine.  —  Les  détenteurs  se  montrent  moins  réservés, 
mais  la  graineterie,  comptant  sur  un  fléchissement  des  prix, 
achète  fort  peu  On  cote  en  clôture  : 

12  mai       18  mai       25  mai 


Courant   17  37  17  62 

Juin   17  62  17  87 

Juillet-août   17  37  17  37 

4  derniers   16  12  16  12 


17  87 
17  62 
17  25 
16  .. 


ALCOOL 


Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les  sept  pre- 
miers mois  de  la  campagne  1898-99,  soit  du  l"  octobre  au 
30  avril  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1898,  de   603.615 

La  production  a  donné   1.8.52.142 

L'importation  a  fourni   69 . 972 

Total  des  ressources.   2.525.729 

A  déduire  : 

Exportation   172.8,39 

Livraison  au  commerce   1.512.620 

  1.685.459 


Stock  an  30  avril  1899 


840.270 


hectolitres,  contre  723.071  hectolitres  en  1898,  soit  une  aug- 
mentation de  117.199  hectolitres  pour  1898-99. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 


Alcools  de  : 

Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves  

Mélasses  

Substances  diverses. 


1897-98 


84.(')25 
7.788 
50.481 
320.163 
797.231 
365.431 
392 


1898-99  Difl'érence 


(Hectolitres) 
65.089 
7.243 
66.497 
424.410 
9.50.492 
329.802 
8.609 


-f  30.464 

—  545 
-f-  16.016 
+  104. S4 7 
-f  153.261 

—  35.629 
-f-  8.217 


Totaux   1.576.111    1.852.142   +  276.031 

Le  marché  est  assez  animé  et  il  y  a  quelques  demandes 
de  la  part  du  découvert. 

On  tient  l'hecto  litre  90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant  39  fr.  75, 
contre  89  fr.  87  la  semaine  dernière. 

Le  stock  à  ce  jour  est  de  34.725  pipes. 
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Colza.  —  Il  se  traite  quelques  affaires.  Le  disponible  est 
à  50  fr.  12,  contre  49  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  Le  marché  est  complètement  inactif.  Le  disponible 
reste  à  44  fr.  87,  contre  44  fr.  75  la  semaine" dernière. 


CAFÉS 

Prix,  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


'  finalement  jusqu'à  20  et  25  0/0  au-dessus  des  cours  de  clôture 
de  la  deuxième  série. 

Naturellement,  les  autres  qualités  ont  subi  l'influence  de 
cette  hausse  et  ont  augmenté  de  valeur. 

La  quatrième  série  commencera  le  27  juin,  la  cinquième  le 
19  septembre  et  la  sixième'  le  28  novembre. 

En  France,  les  marchés  se  montrent  un  peu  irréguliers, 
mais  la  fermeté  domine  cependant. 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  .. 

35  50 

35  75 

35  .. 

34  75 

34  15 

85  67 

35  41 

35  31 

85  06 

85  75 

36  50 

37  25 

37  .. 

36  50 

85  62 

36  87 

m  56 

36  56 

36  56 

28  54 

28  83 

28  83 

28  83 

28  54 

Au  Havre,  les  affaires  sont  très  calmes  et  les  prix  sont  en 
baisse  de  25  centimes  sur  ceux  de  la  semaine  dernière. 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

32  50 

33  25 

32  25 

32  75 

32  52 

26  98 

28  30 

26  93 

27  67 

27  78 

26  87 

27  75 

27  87 

27  37 

27  62 

2''.  78 

28  08 

28  08 

27  56 

27  95 

29  71 

30  97 

80  03 

29  92 

30  66 

27  42 

28  75 

28  .. 

27  92 

28  55 

47  81 

49  24 

47  10 

47  10 

47  10 

JVI.  J.  Bureau  constate  que  les  journaux  de  l'île  Maurice 
ont  manifesté  une  vive  satisfaction  à  la  suite  du  vote  des 
droits  compensateurs  indiens.  D'après  eux,  l'effet  immédiat 
de  ces  droits  a  été  de  faire  monter  les  sucres  sur  les  marchés 
de  l'Inde.  L'augmentation  sur  les  prix  offerts  avant  la  pré- 
sentation de  la  loi,  soit  9  roupies  3/4.  a  été  de  1  roupie  1/4. 

Il  conviendrait  cependant,  dit  M.  Bureau,  de  tenir  compte 
de  l'amélioration  générale  qui  se  produit  depuis  quelques 
mois  dans  les  cours  des  marchés  de  l'univers  et  qui  résulte 
visiblement  de  la  raréfaction  des  ressources  comparées  à  la 
demande.  ,  - 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  planteurs  de  l'île  Maurice  sont  satis- 
faits; ils  s'attendent  à  mieux  vendre  leurs  sucres  dans  l'Inde; 
les  actions  de  leurs  sucreries  sont  en  hausse;  bref,  l'avenir 
leur  apparaît  sous  les  couleurs  les  plus  riantes.  Ils  ne  peu- 
vent, toutefois,  se  dissimuler  que,  si  le  marché  indien  est  de- 
venu particulièrement  avantageux  pour  les  sucres  de  canne 
non  primés,  il  va  y  avoir  là,  une  vive  attraction  pour  les  pro- 
duits des  pays  convenablement  placés  pour  exporter,  et,  par 
suite,  ce  débouché  deviendra  de  moins  en  moins  rémunéra- 
teur. On  annonce  déjà  que  l'Egypte,  notamment,  s'apprête  à 
développer  sa  production  en  vue  du  marché  de  l'Inde. 

Grâce  à  la  température  de  ces  derniers  jours  la  levée  des 
premières  betteraves  semées  s'opère  dans  de  lionnes  condi- 
tions. Bans  beaucoup  d'endroits  les  binages  sont  commencés. 

Malgré  la  hausse  signalée  de  l'étranger,  le  marché  de  Paris 
est  calme.  On  cote  en  clôture  :  Blanc  n"  3,  33  fr.  12,  contre 
32  87  la  semaine  dernière  ;  roux  88°,  32  fr.  52,  contre  32  fr.  75; 
raffiné  belle  sorte,  106  fr.  50,  sans  changement. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 


Villes 

27  avril 
1899 

4  mai 
1899 

12  mai 
1899 

18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  suint)100k. 

195  .. 

203  .. 

197  50 

197  50 

194  50 

lîoubaix  (qualité  poi- 

5  87 

6  51 

5  97 

5  80 

5  97 

Anvers  (    d»   )  le  kil. 

5  75 

6  10 

5  82 

5  77 

5  92 

La  troisième  série  d'enchères  de  laines  coloniales  à  Londres, 
qui  s'était  ouverte  le  2  courant,  s'est  terminée  le  19.  11  a  été 
offert  185.000  lialles.  contre  206.000  l'année  dernière. 

Les  laines  fines,  dont  les  premiers  prix  étaient  en  avance 
de  15  à  20  0/0  sur  ceux  du  mois  de  mars,  ont  été  poussés 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


27  avril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

39  .. 

39  .. 

39  75 

39  50 

39  37 

38  15 

38  33 

38  70 

38  15 

88  33 

32  78 

32  94 

33  28 

33  45 

33  40 

Le  Havre  

Liverpool  

New-York  

M.  Saunderson,  consul  général,  dans  un  rapport  au 
Foreign-Ofiice  dit  qu'il  existait  aux  Etats-Unis,  en  1898, 
17.570.290  broches,  contre  17.î'56.537  en  1897.  L'augmentation 
provient  principalement  du  sud,  où  l'on  comptait  3.011.196 
broches  en  1896,  3.456.537  en  1897  et  3.670.000  en  1898.  Bans 
le  nord,  il  y  avait  13.800.000  broches  en  1896  ;  leur  nombre 
s'est  élevé  à  13.900.000  en  1897  et  est  resté  le  même  en  1898. 

Les  exportations  de  toiles  de  coton  des  Etats-Unis  ont  été 
de  330.000.000  de  yards  en  1898,  contre  285.700.000  yards  en 
1897.  Il  a  été  expédié  :  en  Angleterre,  11.269.000  yards, 
chiffre  en  augmentation  de  2.0UO.0OO  de  yards  sur  celui 
de  1897,  mais  égal  à  celui  de  1896;  au  Canada,  18.200.000 
yards,  soit  une  augmentation  de  4.000.000  de  yards  sur  1897  et 
une  diminulion  de  17.000.000  de  yards  sur  1896  ;  en  Chine, 
156.3CO.000  yards,  soit  22.800  yàrds  en  plus;  aux  Indes 
Orientales  anglaises,  7.Ç00.000  yards,  soit  lO.OOO.OCOde  yards 
en  moins. 

Les  exportations  de  New- York  ont  atteint  248  millions  de 
yards,  contre  197  millions  de  yards  en  1897. 

Les  importations  de  coton  manufacturé  venant  de  l' Angle- 
terre ont  été  d'une  valeur  de  2.040.000  liv.  st.,  contre  2.740.000 
livres  sterling  en  1897  ;  il  y  a  donc  diminution  d'environ 
25  0/0. 

Au  Havre  la  tendance  est  calme  et  les  prix  sont  en  légère 
baisse. 


CUIVRE   ET  MÉTAUX 

Bans  leur  dernier  rapport  sur  le  cuivre,  MM.  James  Lewis 
et  Son  disent  que  les  affaires  ont  été  très  restreintes  pendant 
la  dernière  quinzaine.  Les  spéculateurs,  craignant  un  «  cor- 
ner »  sur  le  stock  disponible  de  la  part  des  Américains,  se 
sont  éloignés  du  marclié.  Les  achats  de  spéculation  sont 
strictement  confinés  à  la  couverture  des  ventes  déjà  effec- 
tuées. 

B'aprèsun  journal  financier  de  New-York,  la  Arnalgama- 
ted  Copper  Company  s'associera  neuf  mines  de  cuivre.  Elle 
se  propose,  autant  que  possible,  de  donner  de  la  stabilité  au 
marché  du  cuivre  ;  son  but  n'est  pas  de  faire  monter  les  prix, 
mais,  au  contraire,  d'empêcher  une  avance  injustifiée. 
,  Elle  est  persuadée  qu'en  maintenant  les  cours  sur  une  base 
ferme,  la  demande  sera  plus  forte  et  qu'il  en  résultera  pour 
elle  de  plus  grands  bénéfices. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Mélaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mnis  

Etaiii  :  disponible. . 

—  à  moi.';. . .  , 
Plomb  anglais  :  disp 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible. 

—  à  1  mois. . 


27  avril 

4  mai 

19  mai 

18  mai 

25  mai 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

,  £  sh.  d. 

77  .5  0 

7C  6 

3 

77  15 

78  .. 

77  7  ft 

7G  17  fi 

7fi  . 

76  7 

6 

75  12 

'6 

7fi  2  6 

118  0  0 

in  17 

è 

117  .. 

117  10 

0 

117  10  0 

US  17  fi 

118  15 

117  15 

118  5 

0 

118  2  6 

14   8  9 

14  7 

é 

14  8 

9 

14  6 

3 

14   5  0 

14  0 

14  3 

li  4 

6 

14  2 

6 

14   1  3 

28  12  G 

28  11 

3 

28  11 

3 

28  11 

3 

28  11  3 

fi3  0 

62 

3 

63 

8 

70 

0 

63  9- 

63  2 

62 

6 

63 

8 

70 

0 

63  11 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (20  mai)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  198  fr.  . .,  contre  198 
francs  50  la  semaine  dernière;  Chili,  marques,  201  fr.  50, 
sans  changement;  en  lingots  et  plaques,  204  fr.  50,  contre 
202  fr.  50. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de-  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  .Ieudi)  1899. 

ou 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

23 
Mars 

30 
Mars 

6 

Avril 

13 
Avril 

20 

Avril 

27 
Avril 

4 
Mai 

12 

Mai 

18 
Mai 

25 
Mai 

CÉRÉALES  (Paris) 

l'BIX 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  (12  Marques) . . .  157  kil. 
—     (toutes  marques)  — 

11  Si 

43  32 
46  32 
19  21 

12  34 
19  43 

4Z  o.) 

45  07 

46  07 
19  14 
10  89 
13  66 

4141 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
13  04 

56  32 
.57  32 
2.3  37 

15  84 

16  73 

.  )u  t.  > 
.57  .50 
58  80 
23  80 
16  68 
19  .3.3 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  12 

4o  l£ 

47  » 

48  » 
20  87 
13  50 
16  62 

47  » 

48  « 
21  12 
13  50 
16  73 

/:o  fLi 
o  t 

47  » 

48  » 
20  87 
13  75 
16  62 

4Z  OZ 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  37 

4Z  0  J 

47  » 

48  » 
21  12 
13  62 
17  37 

■to  » 

47  » 

48  )) 
21  12 
13  87 
17  25 

47  » 

48  » 
20  87 
14 

17  37 

4o  3/ 

47  » 

48  » 
20  62 
14  » 
17  62 

43  37 

47  » 

48  >> 
20  62 
13  7.3 
17  37 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  79 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  27 
1  80 
1  70 

1  54 

1  30 
1  83 
1  73 
1  30 

1  35 
1  80 
1  80 
1  30 

1  32 
1  88 
1  75 
1  48 

1  27 
1  90 
1  71 
1  51 

1  32 
1  80 
1  77 
1  48 

1  29 
1  80 
1  77 
1  47 

1  33 
1  82 
1  71 

1  46 

1  29 
1  86 
1  77 
1  48 

1  29 
1  86 
1  83 
1  "47 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n°  .3  100  kil. 

—    raffiné      qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   liectol. 

—     lin   — 

32  50 
lOo  lo 

33  63 
25  (52 
50  56 
49  19 
59  90 

28  61 

99  52 
31  13 
24  25 
52  29 
49  23 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  33 
46  68 
46  79 

27  29 

38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 

31  » 
104  50 
44  87 
34  >> 
49  75 
43  73 
56  » 

30  62 
103  . . 

45  75 
34  » 
48  25 
44  87 
56  .- 

31  43 
105  » 
43  37 
34  » 
48  73 
45  23 
56  » 

32  .36 
106  » 
44  87 
34  i> 
48  " 
44  23 
36  » 

32  56 
106  50 
45  37 
34  .. 
48  73 
44  73 
36  » 

32  68 
106  50 
46  37 
34  .. 
48  75 
44  12 
56  » 

33  25 
106  50 

43  12 

34  .. 
49  23 

44  73 
36  » 

32  23 
106  .30 
40  37 
34  i> 
49  37 
44  87 
36  » 

32  87 
lOfi  30 
39  87 
34  .) 
49  7.3 
44  73 
56  » 

33  12 
106  .30 

39  73 

34  » 
.30  12 
44  87 
57  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                             50  kil. 

Laine..  :   100  kil. 

4^  50 
m  50 
93  12 

45  12 
113  .30 
92  37 

47  ''3  ■ 
123  ~» 
73  37 

42  57 
113  25 
55  87 

39  37 
12i$  .50 
37  12 

38  87 
165  50 
35  25 

39  50 
172  » 
34  50 

39,  » 
175  50 
34  50 

190  .50 
34  25 

.JÎ7 

192  » 
34  23 

39  » 
193  » 
34  » 

oJ  » 

203  » 

33  .30 

oo  nv 
39  i.j 

197  .30 

33  73 

90  t:'A 

197  30 
33  » 

39  37 
194  50 
34  75 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Gliili      niarq.).  100  kit. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)               100  kil. 

Acier  (Rails)   — ■ 

105  » 
188  75 
120  40 
16  » 
16  50 

113  » 
174  62 
363  63 
14  25 
16  » 

126  2;^ 
163  62 
374  80 
14  75 
16  0 

128  » 
168  25 
437  30 

15  .50 

16  37 

139  87 
202  » 
310  94 

16  50 

17  12 

181  50 
291  » 
687  50 
18  23 
17  25 

176  50 
288  » 
690  63 
19  » 
17  » 

184  50 
295  » 
696  88 
19  » 
17  » 

189  50 
302  50 
696  88 
19  » 
17  .. 

190  » 
303  30 
698  44 
19  » 
17  50 

200  » 
305  » 
715  62 
19  » 
17  .50 

201  25 
317  .30 
702  81 
19  .50 
17  .50 

200  )> 
313  >• 
714  » 
19  SO  • 
17  30 

201  50 
311  23 
702  80 
20  » 
18  » 

201  .30 
312  .30 
702  80 
20  » 
17  50 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

C9URS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891..'.!!'.]".!".!.'.!'.'.'.'. 

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq. de'Paris et  Pays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—        P.-L.-M  — 

Suez  — 

100  93 
107  28 
3963 
948 
7.58 
669 
1829 
14^19 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1 473 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1363 
3347 

103  34 
lOli  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1737 
3234 

102  SI 
lui;  m; 

3.5r.7 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3.366 

103  35 
103  (W 
4(125 
738 
906 
1008 
2115 
1942 
3715 

102  22 

103  67 
3910 

752 
895 
1024 
2135 
1945 
3780 

102  » 

103  60 
4070 

754 
896 
1035 
2180 
1933 
3790 

101  92 
103  62 
4025 
745 
892 
1035 
2172 
■  196'^ 
3782 

102  » 

103  62 
4000 

7.55 
912 
1077 
2170 

3809 

101  90 
103  45 
3995 
740 
933 
1115 
2160  ■ 

3824 

102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1135 
2165 

3820 

102  .50 
102  87 
4020 
733 
938 
113.3 
2173 
1920 
3822 

102  42 
102  85 
4040 
74.3 
966 
1146 
2172 
1911 
3785 

102  10 
102  87 
4005 
736 
962 
1140 
2170 
1912 
3715 

BANaUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
de  f  !■. 

Million 
del'r. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Circulation  fiduciaire . . •  

l'Jir;iiss('-nr  

i;iic:n-<c-:il'^'ent  ■  

l'iirli'ri'uille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  pai-liculiers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  

3.476 
1.821 

1  .ZOO 

563 
291 
445 
160 

3.327 
2.048 
1 .244 
344 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1 .244 
693 
364 

2:i7 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
338 
492 
221 

3.094 
1.875 
1 . 225 
798 
391 
491 
232 

3.770 
1 .823 
1 .199 
716 
416 
452 
114 

3.828 
1.814 
1 .200 
833 
416 
480 
135 

3.816 
1.818 
1.204 
745 
440 
473 
102 

3.813 
1.815 
1.202 
740 
428 
438 
107 

3.803 
1.817 
1.204 
721 
426 
431 
104 

3.7S1 
1.818 
1.207 

7;;6 

420 
497 
116 

3.807 
1.822 
1.206 
712 
429 
471 
74 

3.761 
1.826 
1.2(J6 
711 
433 
476 
103 

3.743 
1.833 
1.211 
703 
437 
476 
129 

3.701 
1.838 
1.215 
631 
433 
469 
1.36 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'AiiKleterri' 

    d'AlIlMIIIl^'MI' 

—  — d'Autr-Il.iii^iir 

—  —      de  Bclj,'iqile. 
^  —              —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMURE 

% 

2.50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 
4.30 

% 

2.20 
2  » 
3.13 
4.30 
2.60 
2.30 
5  » 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

3  » 
6.03 

% 

2  )) 
2.78 
3.84 
4  » 

3  » 
3.14 
3  » 
S. 87 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 
5  » 
5.27 

/o 
3  » 
3  » 
4.50 
5  )) 
3.. 30 
2.50 
3  » 
5.50 

.  % 

3  » 
3  » 
4.30 
5  » 
3.50 
2.50 
5  .) 
5.50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
3  » 
3.. 30 
2.30 
5  » 
S. 50 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
5  » 
3.50 
2.30 
5  » 
5  50 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
5  .) 
3.50 
2.50 
3  » 
3.50 

/o 

3  » 

3  » 

4  30 

5  >> 
3.50 
2  50 
5  » 
5  50 

0/ 

3  » 
3  >. 
4.30 
.3  1) 
3.. 30 
2.50 
3  » 
3.50 

% 
3  » 

3  » 

4  >' 
3  » 
3.. 30 
2.. 50 

5  » 
5.50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
4.50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 
4.. 50 
3.50 
2.50 
,3  » 
4  50 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  1-. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

i\Iilllon 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Circulation  fiduciaire  totale  

lOiuiaissc-iir  '  

l'wiriiissi'-nrtîent  

Uappni  lde  l'or  à  la  circulation  % 

15.. 539 
6.9.';2 
2.604 
4Î,7 

16.073 
7.863 
2..50(! 
48,9 

14.337 
7.860 
2.513 

34,0 

15.234 
8.746 
2..3.';6 
57,3 

14.6)68 
8.182 
2.494 
35,7 

14.214 
8.261 
2.679 
38,8 

14.247 
8.277 
2.667 
58,0 

14.. 576 
8.144 
2.662 

53,0 

14.466 
8.120 
2.642 
56,1 

14.412 
8.1, -a 
2.(i98 
57,9 

14.316 
8.197 
2.7;J0 
57,2 

14.. 506 
8.136 
2.725 
36,0 

14.4,38 
8.0:i6 
2.719 
53,7 

14.411 
8.089 
2  723 
56,2 

14.210 
8.141 
2.747 
37,3 

662 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  24  mai  1899. 
Hausse  des  Valeurs  métallurgiques.  —  Prospérité  des  Industries  du 
Fer.  —  Les  Récoltes.  —  Un  nouvel  Emprunt  russe.  —  Les  Fonds 
espagnols.  —  Les  Impôts  de  Bourse. 

Le  calme  est  parfait  en  politique  et  aucune  préoccu- 
pation ne  vient  de  ce  côté.  A  l'abaissement  du  taux  de 
l'escompte  à  la  Reichsbank,  a  succédé  sur  le  marché 
monétaire  une  grande  abondance  de  numéraire  qui, 
sur  toutes  les  Bourses,  a  donné  une  grande  impulsion 
aux  affaires.  Les  valeurs  métallurgiques  —  et  partant 
les  charbonnières  —  ont  considérablement  monté  cette 
semaine.  Ce  mouvement  vient,  non  pas  de  la  spécula- 
tion, mais  des  rapports  très  véridiques  qui  montrent 
partout  nos  industries  métallurgiques  excessivement 
prospères.  Les  commandes  sont  plus  abondantes 
qu'elles  ne  l'ont  jamais  été  et  les  prix  restent  très  ré- 
munérateurs. 11  est  certain  que  le  hilan  du  premier  se- 
mestre pour  les  métallurgies,  ainsi  que  pour  les  char- 
,bonnages,  fournira  des  résultats  tout  à  fait  inespérés. 
Quelques  détails  donneront  une  idée  de  la  prospérité 
de  nos  usines  :  en  avril  1899,  la  production  du  fer  brut 
s'est  élevée  en  Allemagne  à  666.625  tonnes,  contre 
583.418  tonnes,  en  avril  1898.  Dans  les  quatres  pre- 
miers mois  de  1899,  on  a  produit  2.658  443  tonnes  de 
fer  brut,  contre  2.390.940  tonnes,  dans  la  même  pé- 
riode de  l'année  précédente.  Enfin,  j'apprends  à  l'ins- 
tant que  le  Gouvernement  russe  a  donné  à  une 
grande  maison  de  Berlin  un  ordre  pour  la  construc- 
tion de  48  locomotives  destinées  au  chemin  de  fer  si- 
bérien. Cette  commande,  qui  représente  une  somme  de 
trois  millions  de  marks,  ne  serait  que  la  première  d'une 
série  stipulée  par  traité. 

Les  nouvelles  des  récoltes  sur  pied  sont  très  satisfai- 
santes. Dans  l'Allemagne  du  Sud,  la  Bavière  et  la 
Saxe,  notamment,  grâce  à  la  sécheresse  de  l'automne 
et  à  la  douceur  de  l'hiver,  les  semailles  d'automne  ont 
presque  partout  réussi. 

Le  manque  de  neige  de  cet  hiver  a  été  moins  nuisi- 
ble que  les  gelées  tardives  du  printemps. 

Le  trèfle  et  la  luzerne  ont  bien  passé  l'hiver.  Los 
prairies  sont  un  peu  en  retard,  mais  donnent  de  belles 
espérances. 

En  traduisant  ces  appréciations  par  l'échelle  de  notes 
qui  suit,  on  obtient,  pour  la  Bavière  et  la  Saxe,  le  ta- 
bleau statistique  suivant  (Notes,  1  ;  excellent;  2  :  bon; 
3  :  médiocre;  4  insuffisant)  : 

Froment  d'hiver   2.04 

Epeautre  d'hiver   2.34 

Seigle  d'hiver   1.99 

Trèfle   2.27 

Luzerne   2.11 

Prairies   2.13 

On  s'attend,  en  Allemagne,  à  un  prochain  emprunt 
russe.  On  sait,  ici,  que  le  Gouvernement  russe  a  suc- 
cessivement tàté  la  haute  banque  de  Paris  et  celle  de 
Londres  et  qu'il  s'est  finalement  rabattu  sur  Berlin. 
On  ne  manque  pas  de  val(-urs  russes,  cependant  on 
pense  que  nos  portefeuilles  pourront  encore  absorber 
celui-là.  Il  s'agit  de  110  millions  de  roubles  d'emprunt 
du  Gouvernement  russe  à  4  0/0,  qui  sera  émis  sur  la 
place  de  Berlin,  dans  un  avenir  très  pi  ochain: 

D'autre  part,  la  haute  banque  berlinoise  est  encore 
fort  intéressée  à  une  grande  opération  :  la  conversion 
de  l'emprunt  mexicain,  (jui  doit  se  faire  presque  exclu- 
sivement par  nos  financiers. 

La  haute  finance,  comme  le  public,  semblent  d'ail- 
leurs s'intéresser  aux  fonds  d'Kiat  étrangers  autant 
qu'aux  valeurs  industrielles  et  les  transactions  sur  ces 
valeurs  sont  assez  importantes.  Les  fonds  espagnols 
])araissont  surtout  fort  recherchés  et,  en  moins  de 
huit  jours,  ils  ont  haussé  de  4  0/0. 

Une  des  circonstances  qui  montre,  d'ailleurs,  le 
mieux  l'activité  qui  règne  ù  notre  Bourse,  est  le  rende- 
ment des  impôts  de  Bourse  pendant  le  premier  mois 


du  nouvel  exercice:  l'impôt  sur  les  opérations  a  rap- 
porté en  avril  1.657.205  M.,  contre  1.139.382  en  avril 
1898.  Il  est  vrai  que  l'impôt  sur  le  timbre  a  rapporté 
1.848  527  M.,  contre  2.753.434  M.  en  1898,  en  moins- 
value  de  904.907  M. 


Mmûm  Écoiips  et  Fmcies 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  chaiifce  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  , 

PA,SSIF  (Milliers  de  marks 

Capital  social  

Réserve  

'';irculation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. . 
Divers  


1899 


15  mai 

Dif.  6  mai 

11  mai 

S99  TiS 

■ir  18.280 

861.83] 

^4.511 

+    1  2l8 

i3  651 

te  933 

■+■  3.8Î5 

14  790 

723  9J8 

—  14  280 

714.3,7 

77.343 

■f-  i.rnt^ 

81.819 

10  671 

—  65 

7  787 

b7.if'0 

—  5.447 

44  395 

120.000 

non  mod. 

120.000 

30.000 

non  mod. 

30.000 

t. 104.470 

—  38.Î98 

1.09?  236 

530.347 

-f-  42  179 

491.257 

19.59;: 

-h  1.076 

15.15t. 

1898 


6.8-.9 
700 

1  392 
924 

2  568 
■  51 

1 . 404 


non  mod. 
non  mod. 
—  36. 814 
-1-  45.271 
-f-  425 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


7  fév. 
15  » 
■23 

28  » 

7  mars 
15  ). 
23  » 
30  » 

7  avril 
1 5  » 
22  n 

29  >• 

6  mai 
13  » 


o 

« 

Taux. 

o  j: 

"rt 
u 

~aj 

o 
13 

> 

Ôj  ^ 

M  .a 

de 
l'esc. 

U 

o 

Oh 

< 

% 

855 

1.071 

392 

579 

81 

f-  112 

5 

878 

1.035 

422 

546 

80 

4-  176 

907 

1.013 

504 

580 

72 

-  223 

8R6 

1.050 

■  485 

593 

93 

-  167 

f-S'.i 

1.039 

486 

605 

71 

-  180 

,  » 

910 

1.0.30 

555 

636 

70 

-  214 

922 

1.060 

574 

688 

68 

-  191 

» 

828 

1.265 

503 

864 

120 

-  110 

831 

1.213 

489 

808 

105 

-  53 

» 

867 

1.139 

521 

768 

73 

f-  60 

» 

.898 

1.102 

546 

742 

67 

-  125 

873 

1  158 

526 

797 

73 

-  43 

» 

881 

1.143 

494 

7.38 

76 

-  68 

900 

1  .'104 

536 

724 

77 

-  130 

La  Production  du  fer  en  Allemagne. —  D'après  les  re- 
levés statistiques  établis  par  la  Société  allemande  des  indus- 
triels du  fer  brut  de  l'Empire  allemand  (y  compris  le  grand 
duché  de  Luxembourg),  la  production  s'est  élevée,  pendant  le 
mois  de  mars,  à  716.725  tonnes.  La  production,  en  février 
1899,  s'est  chiffrée  par  632.042  tonnes.  Du  1"  janvier  au 
81  mars  18!^!9,  il  a  été  produit  2.013.758  tonnes,  contre  1  mil- 
lion 809.525  tonnes  dans  la  période  correspondante  de  l'année 
précédente. 

L'Émigration  par  'Mer.  —  Dans  les  trois  dernières 
années,  l'émigration  par  mer  a  suivi  un  mouvement  ascen- 
tionnel  continu  comme  en  témoigne  le  tableau  suivant  : 

Emigration  en  avril 


Hambourg  Brème 


1897. 
1898. 
1899. 

1897. 
1898. 
1699. 


3.567 
4.171 
9.694 


5.535 
9.321 
3.695 


Emigration  pendant  les 
4  premiers  mois 


9.490 
10.845 
21.553 


12.255 
20.953 
22.472 


Courrier  de  la 'Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  25  mai  1899. 

Les  dispositions  sont  à  la  hausse  bien  que  les  aflaires 
restent  calmes.  C'est  le  calme  des  semaines  qui  ont  des  jours 
de  fête. 
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La  hiiusBc  sur  les  actions  d(îs  iiiolallurf,'ios  ol  des  cliai  J)on- 
nages  s'açcuntue  encore. 

Les  fonds  d'Ktat  sont  un  jkhi  plus  lourds,  surtout  les 
fonds  allemands,  car  les  étrangers,  t\otaninient  les  fonds 
espafinols,  turcs  et  italiens  ont  un(^  bonne  tenue. 

L'arnont  est  assez  facile  à  '.i  5/S  0/0. 

On  a  coté  k  3  0/0  Consolidé,  40;  l'Italien,  95  25  ;  les  Lom- 
bards, 2(5  20;  le  Mobilier  Autrichien,  223  40;  l'Extérieure, 
62  3U.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  24  mai  1899. 
Le  Marché.  —  Einpnmt  argentin.  —  Eipprunt  japonais.  —  Les  Rap- 
ports avec  le  Transvaal.  —  La  Conférence  de  Blœmfontein. 

Les  fêtes  de  la  Pentecôte  ont  provoqué,  comme  de 
coutume,  une  diminution  dans  le  courant  des  échanges, 
mais  la  tendance  générale  du  Marché  est  restée  assez 
ferme  et  active.  Les  spéculateurs  ont  été  moins  influen- 
cés par  les  événements  politiques  et  les  capitaux  dis- 
ponibles ont  conservé  une  grande  abondance. 

Ils  vont  avoir  bientôt  l'occasion  de  trouver  un  emploi  : 
on  annonce,  en  effet,  un  emprunt  de  dix  millions  de 
livres  pour  l'Argentine  et  un  autre  de  10  millions  pour 
le  Japon.  Le  premier  de  ces  emprunts  avait  été  négocié 
à  la  fin  de  l'année  1898,  mais  on  le  croyait  abandonné. 
On  voit  aujourd'hui  qu'il  n'en  est  rien  et  que  la  Répu- 
blique s'est  adressée  à  notre  place  pour  consolider 
quelques  dettes  flottantes  et  rembourser  quelques  em- 
prunts anciens. 

L'emprunt  japonais  est  plus  important  quant  à  la 
somme  et  quant  aux  conséquences.  11  ne  s'agit  plus, 
cette  fois,  d'un  opération  intérieure,  mais  d'un  emprunt 
extérieur  autorisé  par  le  Parlement  japonais  et  devant 
être  négocié  au  dehors.  Il  portera  intérêt  de  4  0/0  et 
sera  émis  à  90  0/0,  c'est-à-dire  qu'il  offrira  un  place- 
ment de  4  1/2  0/0,  ce  qui  est  sans  doute  peu  pour  un 
emprunt  asiatique. 

Son  but  est  de  permettre  l'achèrement  des  entreprises 
militaires  et  navales  que  le  Japon  a  décidées  à  la  suite 
de  la  campagne  contre  la  Chine  :  c'est-à-dire  qu'une 
forte  partie  du  produit  de  l'émission  restera  en  Angle- 
terre. L'opération  aura  aussi  pour  effet  de  resserrer  les 
liens  politiques  existant  entre  les  deux  pays. 

Les  affaires  avec  le  Transvaal  paraissent  être  en  voie 
de  solution.  Voici,  en  effej;,  les  déclarations  faites  ces 
jours-ci  par  M.  Chamberlain  à  la  Chambre  des  Com- 
munes, au  sujet  de  l'invitation  envoyée  par  le  Président 
de  l'Etat  Libre  à  sir  A.  Milner,  de  venir  se  rencon- 
trer avec  M.  Kriiger  à  Bloemfontein  : 

«  Sir  A.  Milner,  a-t-il  dit,  a  accepté,  avec  mon 
approbation,  l'invitation  avec  le  vif  espoir  d'arriver  à 
un  arrangement  satisfaisant  et  comme  une  preuve  du 
désir  du  Gouvernement  anglais  de  maintenir  des  rela- 
tions courtoises  avec  la  République  Sud-Africaine. 

«  Le  but  de  la  Conférence  est  de  discuter  la  situation, 
en  vue  d'arriver  à  un  arrangement  que  le  Gouver- 
nement puisse  accepter  et  recommander  aux  Uitlanders 
comme  une  concession  raisonnable  à  leurs  justes 
revendications  et  comme  constituant  un  règlement  des 
difficultés  qui  menaçaient  de  compromettre  les  bonnes 
relations  qu'il  est  du  désir  du  Gouvernement  de  voir 
constamment  exister  entre  lui  et  le  Gouvernement  de 
la  République  du  Transvaal. 

«  Je  crois  savoir  que  M.  Kriiger  a  déclaré  que  les 
termes  de  la  réponse  de  sir  A.  Milner  dépassent  ses 
intentions;  mais  qu'il  reste  disposé  à  se  rendre  à 
Bloemfontein,  et  qu'il  discutera  bien  volontiers  toutes 
les  propositions  de  nature  à  amener  un  accord  satis- 
faisant entre  le  Transvaal  et  l'Angleterre  et  à  assurer 
le  maintien  de  la  paix  dansle  suddc  l'Afrique,  pourvu, 
toutefois,  qu'il  ne  soit  pas  porté  atteinte  à  l'indépen- 
dance de  la  République.  La  date  de  la  Conférence  serait 
le  30  mai.  » 

Au  banquet  sud-africain,  M.  Goschen  a  exprimé  le 


désir  de  voir  le  Président  et  le  Haut  Commissaire 
arriver  à  une  entente  : 

«  Le  président  Kriiger,  a-t-il  dit,  roconnait  la  néces- 
site de  donner  quelques  satisfactions  à  <tcux  qui  con- 
tril)uent  si  largement  à  lu  richesse  du  [)ays  pour  qui 
ils  travaillent.  11  comprendra  que  le  contomtement,  la 
prospérité,  la  loyauté  de  toutes  les  populations  d'un 
pays  constituent  la  meilleure  garantie  de  son  indépen- 
dance. » 

C'est  là.  on  le  sait,  la  thèse  soutenue  depuis  lon^'temps 
par  l'Angleterre  :  il  semble  que  le  moment  n'est  plus 
éloigné  où  le  Transvaal  cédera. 


et 
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Département  des  opérations  d'émission 


PASSII-' 

Billets  créés  


TutaL. 


Liv.  st. 
44.474.000 


4 i. 474. 000 


ACTIF  Liv.  st. 

Dette  fixe  lie  l'Ktat...  II. 015. 000 

Rentes  immobilisées.  ,").7sr).000 

Oi-  monnayé  et  lingots  ■>').674.O0O 


Total. 


Département  des  opérations  de  banque 


l'ASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.5.53.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.165.000 

Trésor  et  administra- 
tion ])ubliqiie   il  637.000 

C(ini|ites  parliciiliers  .  37  060  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  i32.00C 

Total   66  5  47.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banfpie)   13 

Portefeuilleetavances  34 

Billets  en  réserve.  ...  16 

Or  et  ars»ent  monnayés  -2 


474.000 


Liv.  st. 

.373.000 
151.000 
5.S0.000 
043.000 


Total   (56  547.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bi'an  de  la 
 Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


UATP: 


16  tV'V. 

23  » 

■2  mars 

9  .1 

16  » 

•2'i  >. 

CO  » 

fi  avril 

13  » 

20  .. 

27  » 

4  niai 

il  » 

18  » 

25  » 


33. „9» 
34  C6-2 
33.743 
33.144 
33.038 
32  4-7 
30  808 
30  091 
30  350 
30  980 
31.272 
30.418 
30  398 
30.202 
^9.717 


^  t/ï  ^ 

■0  3 
^  H" 

u  ^  m 

P. 

26  286 

52  633 

46.290 

24  512 

25.225 

53  455 

47  017 

24.63'. 

26.781 

53  788 

48.467 

•^3.762 

26  627 

52.495 

47.765 

23.317 

26  :.53 

53.621 

48.810 

23  285 

26.641 

54.439 

50  3)0 

22  633 

27. 930 

59  220 

58.074 

19.678 

27.8S5 

50  872 

49  723 

18.996 

27  659 

49  9u2 

48  26b 

19  491 

27.  «51 

£0  535 

48.05b 

20.329 

27.399 

50  729 

47  927 

20  67  i 

27.854 

49.744 

48  235 

19  36( 

27  723 

49  182 

47.537 

19  47  . 

27.682 

48  919 

47.474 

19.320 

27.494 

48  697 

47.524 

19.023 

46% 

44  3/16 
443/8 
43  y, 
4 1  V, 
33 

37^ 
39 

m» 

40  \ 

40 
39  5/8 
39  K 
39 


Taui 

de 
l'esc. 

% 
3 


La  Consommation  des  Alcools.  —  Le  Times  vient  de 
publier  une  statistique  dressée  par  M.  D.  Burns,  et  dans  la- 
quelle est  relevée  la  quantité  de  «piritueux  consommée  dans 
le  Royaume-Uni  pendant  l'année  18!)8.  Il  ressort  do  ce  travail 
qu  il  y  a  augmentation  notable  dans  la  consommation  des 
boissons  alcoohques  en  Angleterre,  en  Ecosse  et  en  Irlande 

Dans  les  trois  Royaumes,  cette  consommation  représente- 
rait la  somme  de  154.480.034  livres  sterling  (soit  3.H6i!.000  000 
de  francs  environ). 

Elle  est  en  augmentation  de  55  millions  de  francs  sur  l'exer- 
cice précédent  et  d'environ  'm  milhons  sur  la  moyenne  des 
vingt-cinq  dernières  années.  De  187!)  à  188!),  l'habitude  de  la 
boisson  avait  paru  diminuer  très  sensiblement,  au  point  que 
dans  l'année  1886,  par  exemple,  la  consommation  était  de  682 
millions  de  francs,  inférieure  à  celle  de  1876.  Mais,  depuis 
lors,  la  consommation  a  repris  une  marche  ascendante  II 
convient,  il  est  vrai,  de  tenir  compte  de  l'accroissement  de  la 
population,  qui  est  très  considérable.  Toutefois  cet  accroisse- 
ment n  a  guère  été,  entre  1897  et  1808,  que  de  1  0/0,  tandis 
que,  durant  la  même  période,  l'augmentation  de  la  consom- 
mation a  ete  de  1  1/8  0/0. 

,0"  évaluait,  en  1898  la  population  des  Iles  Britanniques  à 
40.188. 000  ames  d  ou  il  résulterait  que  la  consommation  a  été 
de  ,i  livres   16  shillings  10  pence  1/2,  soit  07  francs  par 
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tête.  Dans  ce  dernier  chiffre,  la  bière  est  entrée  pour  60  francs 
environ,  les  spiritueux  proprement  dits  pour  27  francs,  le 
vin  ot  le  reste  pour  10  francs. 

La  quantité  totale  d'alcool  représentée  par  ces  diverses 
l)oissons  enivrantes  est  évaluée  à  '.10.157.771  gallons.  (405  mil- 
lions 710.000  litres). 

Les  sommes  dépensées  en  boissons  dans  le  Royaume-lTni, 
pendant  les  vin^t-cinq  dernières  années,  atteiuiient  le  chiffre 
énorme  de  3.31)5  millions  de  livres  sterling,  bien  près  de  85 
milliards  de  francs. 


Coarrier  de  la  Boarse  de  Londrec» 

'    Londres,  25  mai  1899. 

La  semaine  a  compté  peu  de  jours  de  travail,  le  Stock- 
Exchange  avant  chômé  du  vendredi  soir  à  mardi  matin; 
mais  ce  repos  a  plutôt  nui  aux  dispositions  du  marclié  qui, 
au  reste,  n  a  que  peu  traité. 

Sur  les  fonds  internationaux,  nous  avons  été  lourds. 
J^' Extérieure  d'Espagne,  en  particulier,  après  avoir  de  nou- 
veau progressé  sur  les  indications  fournies  par  Paris,  a  re- 
culé par  suite  des  offres  qui  nous  venaient  du  continent.  Sur 
les  fonds  Ottomans,  un  peu  de  tassement. 

Les  valeurs  Sud-Américaines  ont  été  pou  traitées.  Elles 
restent  cependant  soutenues.  Valeurs  Mexicaines,  calmes. 

Les  Chemins  anglais  se  sont  plutôt  tasst'S.  Les  recettes, 
pendant  les  jours  "de  fête  ont  laissé  à  désirer  par  suite  du 
mauvais  tenips.  Chemins  américains,  mous  sur  la  tenue  de 
New- York.  ,    ,  , 

Le  Canadian  Pacific  est  à  101  3/8,  YErie  à  13  ./.,  le  Nor- 
thern Pacific  à  78  1/2,  la  Philadelphie  àlO  lj%,VAtchison  à 
18  3/8,  le  Norfolh  à  69  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  24  mai  1899. 
L'Abaissement  du  Taux  de  l'Escompte  officiel.  —  Le  Compromis 
austro-hongrois.  —  Affaires  financières.  —  La  Sùdbahn. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  Austro- 
Hongroise  a  abaissé  le  taux  de  l'escompte  officiel,  ainsi 
que  je  l'avais  fait  prévoir  :  mais  à  4  1/2  0/0  seulement, 
et  non  à  4  0/0,  comme  on  pouvait  espérer.  La  situation 
dia  marclié  monétaire  faisait  compter  sur  un  abaisse- 
ment d'un  pour  cent  entier  et,  à  ce  point  de  vue,  on  a 
ressenti  une  déception.  Le  taux  de  5  0/0  de  l'escompte 
officiel  était  pratiqué  depuis  le  25  novembre  1898. 

Une  autre  déception  est  l'échec  des  négociations  pour 
la  conclusion  définitive  du  compromis  austro-hongrois. 
C'est  sur  la  question  de  la  Banque  Austro-Hongroise 
que  les  pourparlers  ont  été  rompus.  L'Autriche  désirait 
que  le  privilège  de  la  Banque  prît  fin  en  1904,  en  même 
temps  que  le  compromis  provisoire.  La  Hongrie  vou- 
lait la  prolongation  pure  et  simple  des  statuts  actuels 
jusqu'en  1910.  Dans  ces  conditions,  aucun  accord 
n'ayant  pu  se  faire,  il  a  été  décidé  que  le  Gouvernement 
hongrois  déposera  après  les  fêtes  de  la  Pentecôte,  sur  le 
bureau  du  Pieichstag  ses  propositions  relatives  au  com- 
promis avec  l'Etat  Cisleithan,  propositions  qui  ne  com- 
prendront pas  la  question  de  la  prorogation  du  privi- 
lège de  la  Banque  Austro-Hongroise,  au  sujet  de  laquelle 
les  négociations  restent  pendantes. 

Malgré  l'état  assez  précaire  de  toutes  les  branches  de 
l'activité  on  semble  constater  une  reprise  des  affaires  à 
la  Bourse  de  Vienne,  surtout  des  affaires  au  comptant. 
Au  point  de.  marasme  où  était  tombé  le  Marché,  une 
légère  reprise  ne  signifie  pas  grand'chose  :  il  importe 
néanmoins  de  constater  cet  heureux  symptôme.  La 
timidité  de  la  Banque  Austro-Hongroise,  qui  n'a  pas 
osé  abaisser  le  taux  d'im  pour  cent  entier,  contribuera 
d'ailleurs  à  étouffer  dans  l'œuf  ce  semblant  de  reprise. 

En  dépit  de  cette  stagnation  presque  générale  des  > 
affaires  financières,  plusieurs  opérations  assez  impor- 
tantes sont  en  préparation  ou  sur  le  point  d'aboutir.  La 
Lcmderbank,  aidée  d'autres  concours  financiers,  vient 
d'aclieter  20.000  actions -des  Nouveaux  Tramways  de 
Vienne.  Le  capital  de  cette  entreprise  comprend  39.561 
actions,  soit  ib.O'A  actions  de  i)riorité  et  24.000  autres, 
de  sorte  que  la  majorité  est  entre  les  mains  du  groupe. 


D'autre  part,  on  parle  d'un  accord  des  établissements 
Schuckert,  dont  les  actions  sont  en  grande  partie  dans 
le  portefeuille  de  la  Lfenderbank.  Ces  établissements 
se  chargeraient  de  la  transformation  de  la  traction  des 
Nouveaux  TranTways  et  de  la  construction  d'un  che- 
min de  fer  électrique  local  allant  jusqu'à  Vœslau.  Le 
réseau  des  Nouveaux  Tramways  allant  jusqu'à  l'Opéra 
formerait  ainsi  jonction  à  la  cité. 

L'assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires 
du  Phénix  Autrichien-Incendie  vient  d'adopter  les 
propositions  qui  lui  étaient  soumises,  relativement  à 
l'émission  de  10.000  actions  nouvelles.  Le  Conseil 
d'administration  a  fait  savoir  aux  actionnaires  pré- 
sents que  les  titres  nouveaux  étaient  pris  ferme  par  un 
groupe  financier  de  Paris  au  prix  de  150  florins,  dont  le 
tiers  est  destiné  à  la  création  d'un  fonds  de  réserve 
extraordinaire  pour  les  assurances  contre  la  grêle.  Les 
résolutions  adoptées  par  l'assemblée  générale  sont  as- 
surées de  la  sanction  administrative. 

Enfin  la  Providentia,  Société  d'assurances  récem- 
ment fondée  sous  les  auspices  de  deux  Etablissements 
de  crédit  autrichiens,  à  Vienne,  convoque  ses  action- 
naires en  leur  première  assemblée  générale  ordinaire. 
Le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'assemblée  de 
doter  les  diverses  réserves  de  sommes  représentant  le 
maximum  statutaire  et  de  fixer  le  dividende  à  5  0/0  du 
capital  social. 

Je  vous  ai  tenu  au  courant  du  différend  qui  avait 
éclaté  entre  les  actionnaires  et  les  administrateurs  de 
\a.Siidbahn  au  sujet  de  la  résolution  prise  par  ces  der- 
niers de  payer  les  intérêts  des  obligations  en  or.  L'Ad- 
ministration vient  de  prendre  une  mesure  qui  calmera, 
dans  une  certaine  mesure,  le  mécontentement  des  ac- 
tionnaires. Tout  en  posant  en  principe  qu'il  est  tout  à 
fait  inadmissible  de  réduire  les  intérêts  des  obliga- 
taires au  profit  des  actionnaires,  elle  assure,  toutefois, 
qu'une  instance  de  la  Compagnie  pour  obtenir  une  rec- 
tification de  la  somme  des  impôts  sur  le  revenu  serait 
en  bonne  voie  d'être  résolue  favorablement.  Il  s'agirait 
d'une  diminution  d'impôts  de  près  d'un  million  de  flo- 
rins. .  


MormÉofls  Éconoffliîues  et  financières 


Les  Chemins  de  fer  Austro-Hongrois.  —  En  1898,  l'Ad- 
ministration des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  a  dépensé  en  amé- 
liorations une  somme  de  5.6  millions  de  couronnes  :  3.6  mil- 
lions en  constructions  de  lignes  et  2  millions  en  achat  de  ma- 
tériel. 

Les  recettes  de  Texploitation  se  sont  élevées  à  56.66  mil- 
lions de  couronnes  (-\-  2.34).  Les  dépenses  de  l'exploitation, 
sans  compter  les  impôts,  se  sont  élevées  à  24.66  miUions 
(J|-0.54).  L'excédent  est  donc  de  32.04  miUions  (-1-  1.81)  et 
le  coefficient  de  l'exploitation  ressort  à  43.44  0/0  (—0.90  0/0). 
Les  recettes  ont  donc  augmenté  de  4.31  0/0,  les  dépenses 
de  2.18  0/0. 

Les  recettes  provenant  des  voyageurs  (31.57  0/0  des  recet- 
tes totales)  sont  supérieures  de  4.83  0/0  à  ceUes  de  l'année 
précédente.  Les  recettes  du  transport  des  marcliandises  ont 
augmenté  de  3.79  0/0. 

Le  trafic  total  s'élève  à  2.860  millions  de  tonnes  kilométri- 
ques (+ 4.2  0/0). 

Le  rendement  net  du  réseau  total  a  été  de  25.27  miuions 
de  couronnes;  la  garantie  de  l'Etat  s'est  élevée  à  1.28  mil- 
lions de  couronnes. 


Conrrier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  25  mai  1899. 

Transactions  rares.  Les  affaires  manquent  d'importance  et 
les  financiers  d'entrain. 

Les  fonds  d'Etat  et  les  actions  des  banques  sont  complète- 
ment délaissés  ;  on  ne  constate  quelques  opérations  que  sur 
des  valeurs  industrielles  ou  de  charbonnages. 

L'escompte  libre  est  à  4  1/4  0/0,  mais  le  numéraire  est  peu 
abondant. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  358  10  ;  les  Lombards, 
54  50  ;  la  Lœnderbank,  244  ..  ;  les  Taljacs,  139  50  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  359  . .  ;  l'Alpine,  239  70.  Clôture  lourde. 
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BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  24  mai  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Notre  Marché  du  terme  est  favorablement  influencé 
par  les  bonnes  dispositions  que  manifestent  ceux  de 
Londres  et  de  Paris.  La  situation  politique  est,  du 
reste,  en  ce  moment  aussi  favorable  que  possible  et  le 
marché  monétaire  ne  laisse,  non  plus,  rien  à  désirer. 

La  Rente  Brésilienne  est  de  plus  en  plus  ferme  ;  on 
s'en  occupe  très  activement  à  Londres  où  elle  est  à  la 
hausse,  et  les  journaux  anglais  sont  quasi  unanimes 
pour  dire  que  cette  hausse  prendra  de  grandes  propor- 
tions quand  seront  réalisées  les  mesures  financières 
tendant  à  la  reconstitution  du  Lloyd  brésilien,  des 
Compagnies  des  chemins  de  fer  Sapucahy,  Sorocabana 
Ituana,  Ouest  de  Minas  et  de  celle  de  Melhoramentos, 
enfin  du  port  de  Rio-de-Janeiro,  par  l'apport  de  capi- 
taux étrangers. 

Il  y  a  également  progrès  pour  la  Rente  Italienne,  le 
change  sur  Paris  s'améliore  et  les  nouvelles  du  Trésor 
italien  relatives  au  rendement  des  impôts  sont  bonnes. 

.  Le  Lot  du  Congo  est  peu  traité  et  reste  à  ses  anciens 
cours  qui  sont  faibles. 

Beaucoup  d'affaires  en  Portugais  3  0/0.  On  s'attend 
à  une  hausse  sur  ce  titre  par  suite  de  l'intervention  de 
l'Angleterre  dans  le  règlement  de  la  situation  finan- 
cière du  Portugal. 

Cours  de  clôture  :  Brésil  4  0/0  67,  Rente  Espagnole 
62,  Italien  5  0/0  96  20,  Turc  G  27  40.  Turc  D  23  25,  Ban- 
que Ottomane  600,  Madrid-Saragosse  291,  Nord  de 
l'Espagne  223,  Rio-Tinto  1.280,  Vaisovie-Vienne,  jouis- 
sance 514,  Lot  du  Congo  91  50,  Portugais  3  0/0  27  5/8, 
Chemins  Ottomans  132,  Cuba  6  0/0  296,  Métropolitain 
505. 

Le  marché  du  comptant  reste  dans  des  dispositions 
satisfaisantes.  Cependant,  quelques  bons  comparti- 
ments sont  négligés  par  suite  de  la  tendance  de  jour  en 
jour  plus  grande  de  consacrer  les  capitaux  à  des  entre- 
prises de  spéculation,  nous  entendons  parler  spécia- 
lement des  entreprises  congolaises  qui  attirent  la 
grande  attention  du  Marché.  Chaque  jour,  du  reste,  il 
en  naît  de  nouvelles  qui  peuvent  devenir  bonnes, 
nous  l'admettons  volontiers,  mais  dont  rien  ne  justifie, 
à  l'heure  présente,  les  cours  élevés  qu'on  leur  attribue. 

Parmi  les  compartiments  négligés,  nous  avons  à 
citer,  comme  précédemment,  ceux  des  Rentes,  des 
Lots  de  Villes  et  des  obligations.  Le  3  0/0  fait  pour  sa 
Ire  série,  99;  pour  la  2e,  99  50;  pour  la  3e,  99  40.  Aux 
Lots  de  Villes,  on  traite  :  Anvers,  à  103  50  ;  Bruxelles, 
à  105  50;  Bruxelles-Maritime,  à  86;  Gand,  à  881/4; 
Ostende,  à  85  1/2.  Le  Lot  du  Congo  est  à  85  1/2.  Sauf 
quelques  rares  valeurs  de  tramways,  le  compartiment 
des  obligations  a  été  totalement  négligé. 

Il  n'y  a  rien  de  bien  intéressant  à  relever  aux  valeurs 
de  banques. 

Aux  actions  de  Chemins  de  fer  l'intérêt  se  limite, 
comme  précédemment,  aux  actions  du  Chemin  de  fer 
du  Congo  ;  les  transactions  auxquelles  elles  donnent 
lieu  sont  cependant  moins  nombreuses  que  de  cou- 
tume. Les  recettes  d'avril  se  sont  élevées  à  850.000  fr. 
L'Ordinaire  fait  1.730  et  la  Part  de  fondateur,  5.875. 

Le  marché  des  valeurs  de  Tramways  est  ferme.  C'est 
le  29  mai  courant  que  la  Mutuelle  de  tramways  ouvrira 
ses  guichets  à  l'émission  de  50.000  actions  de  capital 
de  la  Société  Générale  des  Tramvays  d'Anvers,  au 
prix  de  115  fr.  ;  cette  souscription  aura  lieu  également 
à  Anvers  aux  guichets  de  tous  les  Etablissements  de 
Crédit. 

Le  capital  de  cette  affaire  est  de  10.000.000  de  francs, 
représenté  par  100.000  actions  de  100  fr.  chacune. 

Il  a  été  créé,  en  outre,  100.000  actions  de  dividende 
et  10.000  parts  de  fondateur,  les  unes  et  les  autres,  sans 
désignation  de  valeur. 

La  Compagnie  générale  des  Tramways  d'Anvers 
s'est  assurée,  dès  à  présent,  la  propriété  de  toutes  les 


lignes  desservant  actuellement  l'agglomération  anvor- 
soise.  Ces  différentes  lignes  ont  un  développement  de 
43  kilomètres.  Elles  desservent  une  pojjuhition  de 
370  mille  habitants.  Elles  ont  donné,  en  1898,  une 
recette  brute  globale  de  2.300.000  francs. 

Les  changement  sont  peu  nombreux  en  titres  se  rap- 
portant à  la  Métallurgie  du  fer  et  de  l'acier,  et'  le  mar- 
ché des  Charbonnages  manque  en  ce  moment  d'intérêt. 


Bruxelles,  25  mai  1899. 

U Extérieure  clôture  à  63  1/8;  V Italien  fait  95  90;  Belge 
3  010,  99  50;  Turc  D,  23  15. 


Amylo  (Sociêlê  anonyme.  Siège  social,  34,  rue  de  Luxem- 
bourg, à  Bruxelles).  —  II  résulte  du  rapport  présenté  par  le 
Conseil  d'administration  de  cette  Société  à  l'assemblée  géné- 
rale du  27  avril  dernier,  que  malgré  les  difficultés  qui  accom- 
pagnent une  première  année  d'exploitation,  les  affaires  sont 
en  pleine  prc.spèrité. 

Gomme  on  le  sait,  la  Société  «  Amylo  »  a  pour  objet  l'ex- 
ploitation de  brevets  relatifs  à  la  distillerie;  bien  qu'elle  fût 
absolument  édifiée  sur  l'importance  du  procédé  dont  elle  a 
acquis  les  brevets,  il  était  nécessaire  de  rechercher  le  meil- 
leur mode  de  leur  application,  les  dispositifs  les  mieux  appro- 
priés pour  obtenir  les  effets  utiles  et  les  résultats  les  plus 
satisfaisants.  Celte  tâche  a  été  remplie  et  la  Société  est  par- 
venue, aujourd'hui,  à  des  résultats  que  l'on  peut  considérer 
comme  parfaits. 

Au  point  de  vue  do  l'utilisation  pratique,  le  nombre  relati- 
vement considérable  de  contrats  passés  avec  d'importantes 
distilleries  prouve  à  l'évidence  que  le  procédé  Amylo  a  défi- 
nitivement conquis  dans  l'industrie  le  rang  que  lui  prédi- 
saient les  savants. 

Parmi  une  trentaine  de  distilleries  environ  qui  ont  passé 
avec  la  Société  des  contrais  de  licence,  il  suffira  de  citer  quel- 
ques établissements  dont  l'importance  reconnue  peut  donner 
la  plus  éclatante  sanction  à  la  valeur  du  procédé  à  l'Amylo- 
myces. 

En  France  :  les  «  Distilleries  Buquot  CoUadon  et  Boulet, 
réunies  »,  à  Rouen;  «  Distilleries  du  Pouzin  »  (Ardèche); 
«  Gavroy  »,  à  Beaumoni,  et  «  Gharbonneaux  Lelarge  »,  à 
Melle  (Deux-Sèvres). 

En  Espagne:  «  Vano-Hermanos  »,  à  Valence;  «  Castelvi 
Pujol  »,  à  Barcelone.  En  Indo  Ghine  :  «  la  Distillerie  Fon- 
taine »,  à  Hanoï. 

En  Itahe  :  «  la  Distillerie  Paolo  de  Simone  et  la  Distillerie 
Petriccione  »  à  St-Giavanni  à  Teduccio. 

Ed  Autriche-Hongrie  :  «  l'Erste  î^emesYarer  Spiritus  Bren- 
nerei  und  Ralïinerei  Actien  Gesellschaft  ». 

Enfiu,  en  Belgique,  les  «  distilleries  Louis  Meeus  »  à  Wy- 
neghem,  «  Springuel  »  à  Huy,  «  Distillerie  et  Malterie  de 
l'Ancre  »  à  Anvers,  «  Glaes  »  à  Gurange  lez-Hasselt. 

Malgré  la  crise  très  grave  que  traverse,  en  Belgique,  la 
distillerie  industrielle,  les  firmes  belges  que  nou^_  venons  de 
mentionner  n'ont  pas  hésité  à  adopter  le  procédé  à  l'Aniylo- 
myces,  dont  les  résultats  leur  donnent,  du  reste  pleine  satis- 
faction. 

Le  bilan,  clôturé  au  31  décembre  1898,  accuse  un  solde  de 
3.284.757  fr.  03  ;  les  bénéfices  réalisés  sont  de  193.079  fr.  94 
permettant  la  distribution  de  30  fr.  par  titre  aux  6.0U0  actions 
privilégiées. 


BULGARIE 


L'Arrangement  relatif  aux  Chemins  de  fer.  —  Le  con-. 

trat  concernant  le  règlement  des  rapports  futurs  entre  la  Bul- 
garie a  été  signé  entre  le  Gouvernement  bulgare  et  le  con- 
seiller légiste  D'  Adler  et  le  sous-directeur  Millier.  La  teneur 
du  contrat,  qui  met  tin  aux  différends  qui  existaient  depuis 
quelque  temps  entre  le  Gouvernement  bulgare  et  la  (Compa- 
gnie, est  la  suivante  :  Le  Gouvernement  bulgare  renonce  à 
la  construction  de  la  ligne  parallèle  de  Sarambey-Philippo- 
poli-Tchirpan  à  Nova-Zagora.  Vu  que  le  tronçon  entre  Tchir- 
pan  et  Nova-Zagora  de  celte  ligne  de  concurrence  est  à  trois 
quarts  achevé,  le  Gouvernement  bulgare  va  terminer  cette 
partie  et  relier  la  ville  de  Tchirpan  —  située  sur  la  ligne  pa- 
rallèle —  à  la  station  Tchirpan  de  la  ligne  ferrée  des  Orien- 
taux. Une  fois  achevée,  çelte  nouvelle  ligne,  qui,  par  la  sta 
tion  Tchirpan,  mènera  de  la  ville  de  Tchirpan  à  Nova-Za- 
gora, sera  livrée  à  l'exploitation  par  la  (Jlompagïiie  des  Orien- 
taux. 

La  Compagnie  payera  à  la  Bulgarie  pour  bail  de  la  ligne, 
longue  de  95  kilomètres,  une  somme  qui,  partant  d'un  mini- 
mum annuel  de  700  fr. .par  kilomètre,  atteindra  dans  une 
série  d'années  la  somme  de  1.500  fr. 
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En  outre,  le  Gouvernement  bulgare  participera,  dans  la 
projiortion  de  45  0/0,  dans  les  Lénéflces  annuels  de  la  Com- 
pagnie, dés  que  ces  bénéfices  dépasseront  la  somme  de  10.333 
francs  par  kilomètre.  Le  (iouvernement  bulgare  s'engage 
non  seulement  à  cesser  les  travaux  sur  la  ligne  parallèle  de 
Sarambey-Philippopoli-Tcliirpan,  mais  aussi  à  ne  plus  con- 
struire de  ligne  concurrente. 

La  Compagnie  déclare  accepter  le  tarif  de  convention  Dour 
marchandises  sur  toutes  ses  lignes,  lequel  est  de  beaucoup 
inférieur  au  tarif  local  actuel. 

Jusqu'ici,  ce  tarif  réduit  n'était  en  vigueur  que  pour  les 
transpons  en  transit,  c'est-à-dire  pour  les  marchandises  cir- 
culant entre  les  stations  des  pays  signataires  de  la  Conven- 
tion-à  Quatre  ;  tandis  qu'à  l'avenir  il  sera  appliqué  à  toutes 
les  lignes  et  stations  de  la  Compagnie  sises  sur  territoire 
bulgare  En  outre,  la  Compagnie  accorde  un  rabais  de  35  0/0 
sur  le  tarif  conventionnel  relatif  au  transport  de  machines, 
d'objets  d'installation  i)Our  fabriques  et  établissements  indus- 
triels —  afin  d'encourager  l  industrie  bulgare.  Le  Gouverne- 
ment bulgare  a  ratifié  ce  contrat,- à  la  condition  que  le  con- 
trat concernant  l'arrangement  financier  serait  aussi  accepté 
dans  le  délai  convenu. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  22  mai  1899. 
•  La  Situation.  —  Les  Crédits  pour  le  Ministère  de  la  Guerre.  —  La 
prochaine  Session.  —  La  Bourse.  —        Banque  d'Espagne.  — 
Marchés  agricoles  et  industriels, 

La  politique  chôme.  Depuis  quelque  temps  on  ne 
.  publie  même  pas  de  nouveaux  programmes  de  régéné- 
ration. Est-ce  à  cause  de  la  chaleur  étouffante  qui  a 
commencé  cette  année  plus  tôt  que  d'habitude  ou  parce 
que  tout  le  monde  est  dans  le  secret  du  sort  qui  attend 
les  réformateurs?  Je  n'en  sais  rien,  mais  pour  le 
moment  nous  sommes  au  calme  plat. 

Le  Ministre  des  finances  aura  bientôt  en  mains  tous 
les  budgets  des  différents  Ministères  et  il  a  beaucoup 
avancé  l'étude  des  budgets  des  recettes,  au  sujet  des- 
quelles il  a  longuement  conféré  samedi  avec  les  direc- 
teurs des  services.  C'est  ce  qui  intéresse  le  plus  actuel- 
lement. 

Dans  les  cercles  politiques,  on  commence  à  faire  des 
calculs  sur  la  durée  de  la  prochaine  session.  En  dédui- 
sant du  mois  de  juin  les  jours  fériés  et  celui  de  l'ou- 
verture des  Chambres,  il  n'y  a  que  vingt-trois  jours 
ouvrables,  desquels  il  faudra  en  employer  au  moins 
quinze  pour  constituer  les  Chambres;  je  serais  très 
surpris  que  l'Adresse  soit  discutée  en  huit  jours  et  on 
ne  itourra  pas  commencer  à  étudier  les  lois  de  finances 
avant  les  premiers  jours  de  juillet  et,  comme  il  n'y  a 
dans  ce  mois  que  vingt-trois  jours  disponibles,  il  est 
permis  de  douter  que  les  lois  de  finances  soient 
approuvées  dans  le  courant  du  mois  quoique  la  cha- 
leur soit  une  aide  puissante  pour  la  discussion  des  lois 
budgétaires.  Cela  permettra  au  Ministère  de  demander 
l'autorisation  de  mettre  en  vigueur  son  budget,  qui 
vaudra  mieux  que  celui  résultant  d'une  discussion 
interminable  aux  Chami^res. 

La  Bourse  continue  à  être  maussade  et  avec  des 
transactions  réduites,  bien  que  la  semaine  dernière 
nous  ait  apporté  deux  éléments  d'agitation  :  d'abord, 
le  décret  limitant  l'estampillage  ;  ensuite,  la  hausse  des 
billets  de  Cuba,  qu'un  journal  de  Cuba  a  attribuée  à  ce 
que  le  Syndicat  des  porteurs  français  a  demandé  le 
paiement  en  or  des  intérêts  de  la  Dette  coloniale. 

Relativement  au  premier  point,  il  semble  acquis  que 
les  achats  de  Rente  extérieure  faits  au  comptant, 
avant  la  publication  du  décret  du  13  courant,  et  pour 
lesquels  on  prouvera  pleinement  qu'ils  appartiennent 
à  des  étrangers,  seront  admis  à  l'estampillage. 
_  En  ce  qui  concerne  le  paiement  en  or  des  billets  de 
Cuba,  il  me  semljle  que  la  hausse  de  ces  valeurs  est 
due  simplement  au  fait  que  ces  porteurs  ayant  été 
sul'lisamment  atteints,  on  estime  que  ces  valeurs  ne 
seront  pas  plus  frappées  que  les  autres  et,  en  ce  cas, 
si  on  tient  compte  de  ce  que  la  Rente  extérieure  4  0/0 
est  à  G3  0/0  et  les  billets  de  Cuba  5  0/0  à  57,  la  hausse 


de  ceux-ci  est  tout  indiquée,  à  moins  qu'on  ne  fasse 
baisser  le  4  0/0. 

Le  marché  du  4  0/0  a  été  agité  et  en  forte  baisse  pen- 
dant les  premiers  jours,  mais  il  s'est  remis  un  peu  en- 
suite, sans  atteindre  les  cours  de  la  semaine  précé- 
dente, sauf  la  Rente  amortissable,  qui  a  rattrapé  la 
perte  et  au  delà.  Les  obligations  du  Trésor  et  celle  des 
f)ouanes  ont  suivi  les  oscillations  du  4  0/0;  obliga- 
tions des  Philippines  très  fermes  et  clôturent  en  hausse  ; 
les  billets  de  Cuba,  qui  étaient  en  baisse,  ont  com- 
mencé à  monter,  sur  la  nouvelle  de  Paris  dont  il  est 
question  plus  haut.  Les  actions  de  la  Banque  d'Es- 
pagne sans  changement  ;  celles  des  Tabacs  ont  oscillé 
un  peu  et  finissent  au  même  cours  que  samedi.  Les 
cours  des  chèques  sur  l'étranger  montèrent  un  peu 
mardi,  mais,  contrairement  aux  prévisions  de  certains, 
n'ont  pas  continué  leur  mouvement  ascensionnel  que 
pourra  contenir,  d'ailleurs,  pendant  longtemps  la  Ban- 
que d'Espagne. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  aujourd'hui 
avec  ceux  des  8  et  13  mai. 

8  mai     13  mai    22  mai 

4  0/0  Intérieure   63  45      63  40      63  05 

4  0/0  Extérieure   71  80      71  10      69  50 

4  0/0  amortissable   72  25      72  30      72  10 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  10     101  33     100  95 

Philippines  6  0/0   73  75      75  05      76  .. 

Bons  cubains  6  0/0   66  25      66  20      69  . . 

—         5  0/0   57  30      57  15      59  65 

Banque  d'Espagne   414  75     414  . .     413  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs.     274  fiO     272  50     272  . 

Douanes  5  0/0   94  40      94  55  93.! 

Chèque  sur  Paris  .-.         »         18  80      19  12 

--        r^ondres   »         29  94      30  02 

Ne  sachant  pas  le  montant  de  la  retenue  qu'aura  à 
subir  le  coupon  de  Rente  qui  échoit  le  1er  juillet,  la 
Chambre  syndicale  des  agents  de  change  a  résolu  que 
tous  les  titres  vendus  seraient  livrés  avec  ce  coupon. 

Il  parait  que  l'accord  entre  le  Ministre  des  finances 
et  la  Banque  d'Espagne  pour  le  renouvellement  des 
obligations  du  Trésor  n'est  pas  encore  définitif. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  est  meilleur  que 
celui  de  la  semaine  dernière.  L'or  a  augmenté  de  5 
millions  ;  l'argent  3 1/4;  les  correspondants  à  l'étranger 
14  ;  les  escoiïiptes  ont  diminué  de  119  1/2  millions  à  la 
suite  du  paiement  de  l'indemnité  de  guerre,  qui  a  per- 
mis au  Gouvernement  de  rembourser  à  la  Banque 
cette  même  somme  d'avances  ;  la  circulation  a  diminué 
de  6  millions. 

On  signale  de  Barcelone,  la  création  d'une  ligne  de 
vapeurs  entre  ce  port  et  Fernando-Pô;  le  premier  na- 
vire est  parti  avec  un  plein  chargement  de  marchan- 
dises espagnoles  et  on  parie  de  créer  dans  cette  colo- 
nie une  factorerie  exclusivement  catalane. 

Les  éléments  espagnols  du  Chili  essayent  de  hréer 
à  Valparaiso  une  banque  espagnole  et  on  annonce 
que  quelques  marchands  de  tissus  qui  achetaient 
avant,  leurs  marchandises  en  France  et  en  Allemagne 
ont- commencé  à  adresser  leurs  commandes  à  Barce- 
lone. 


Momatloiis  hmm  et  FiïïaDclères 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  6  mai   1899  (18  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous  (1067  kil.) 

5.547  141 

4  99Ô  159 

6.387  253 

6  273  .Ml 

Nord  de  l'Espagne  : 

Lifjne  princip.  (2070  k.i 

18.Ô54  898 

16  345.512 

18. 216.560 

19.032.72$ 

Asluries  (784  kil.) 

4  600  9. '8 

4.620.24'. 

5.2il  217 

5- 66-2.573 

Lérida-Reus    (104  kil.) 

424.213 

341.4^4 

482.736 

521  857 

Almansa-Yal.\k^^  kil.) 

4.213.371 

3  871.367 

4.272.932 

4.479  921 

Saragosse  (3650  kil.) 

20  014.509 

18.126.669 

21.492  346 

30.308  48» 

L'Importation  du  Charbon.  —  D'après  les  statistiqneg 

officielles,  les  chiffres  de  l'importation  du  charbon  dans  lei 
sept  places  principales  qui  achètent  du  combustible  et  qui 
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représentent  les  trois  quarts  du  charbon  étranger  consommé 
eu  Espagne,  ont  été  les  suivants,  en  1897  et  1898  : 

Houille 

1897  1898 

(Tonnes) 

•Barcelone   571.476  475.034 

Bilbao   395.092  291.353 

Valence   92.301  68.761 

Carthagène   79. 731  72.145 

Huelva   65.081  66.056 

Sé  ville   58.881  37.344 

Cadix   60.509  43.296 

■Coke 

Barcelone   4.000  11.411 

Bilbao   130.452  91.879 

Carthagène   33.730  33.350 

Huelva   10.693  13.405 

Séville   1.069  1.0(58 

Cadix   653 


L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

L'élevage  du  bétail  a  toujours  été  une  des  grandes  richesses 
de  lEspagne.  Tout  le  monde  sait  la  réputation  dont  jouis- 
saient les  laines  mérinos,  pour  ne  parler  que  de  ce  produit, 
mais  les  soins  accordés  à  l'industrie  pastorale  finirent  par 
donner  lieu  à  des  abus  qui  rejaillirçnt  sur  la  culture  des 
terres,  à  la  suite  des  exigences  de  la  fameuse  corporation 
formée  par  les  éleveurs,  El  Honrado  Concejo  de  la  Mesta, 
lin  des  quatre  fléaux  qui  ravageaient  l'Espagne,  selon  un 
satirique  du  dix-septième  siècle.  Ces  ravages  étaient  causés 

Ï)ar  le  passage  des  troupeaux  qui  descendaient  du  Nord  vers 
e  centre  et  l'Ouest,  entrant  partout  et  empêchant  les  agri- 
culteurs de  jouir  de  leurs  terres,  parce  que  la  Mesta  avait 
obtenu  que  les  terrains  qui  n'auraient  pas  été  travaillés  une 
année  fussent  convertis  pour  toujours  en  prairies  et,  d'autre 
part,  elle  avait  fait  défendre  d'enclore  les  champs  pour  que 
les  troupeaux  tras  humante  s  (émigrants)  eussent  le  passage 
facile.  Ces  abus  n'allaient  pas  sans  exciter  de  vives  récla- 
mations de  la  part  des  agriculteurs  et  il  y  a  fort  longtemps 
qu'ils  n'existent  plus.  Malgré  tout,  l'élevage  du  bétail  n'était 
pas  si  prospère  qu'on  aurait  pu  le  croire  et,  à  la  fin  du  siéele 
dernier,  les  éleveurs  espagnols  se  lamentaient  amèrement  du 
mauvais  état  des  aft'aires,  aggravé  par  la  guerre  désastreuse 
de  1793  que  le  ministre  des  finances,  Diego  Gardoqui,  consi- 
dérait comme  la  plus  funeste  que  l'Espagne  eut  soutenue 
jusqu'alors,  et,  en  fait,  dans  l'espace  de  vingt-quatre  ans,  les 
progrès  se  limitèrent  à  une  augmentation  de  150.000  tètes, 
en  1803,  par  rapport  à  1779.  Le  recensement  fait  en  18o3 
donna  les  résultats  suivants  : 

Têtes 

Bêtes  à  cornes   2.680.000 

Bêtes  à  laine  •. . .    12 . 000 . 000 

Porcs   2.100.000 

Chevaux.   140.000 

Mulets   214.000 

Anes   236.000 

Total   17.370.000 

Les  cinq  années  de  la  guerre  de  l'Indépendance,  la  fameuse 
disette  de  1812,  suivies  des  troubles  de  toute  espèce  qui  déso- 
lèrent l'Espagne  pendant  tant  d'années,  ne  permettaient  pas 
de  développer  en  grande  échelle  la  richesse  du  pays.  Cepen- 
dant, et  par  la  force  des  choses,  l'augmentation  de  la  popu- 
lation amena  peu  à  peu  une  augmentation  du  bétail,  imposée 
d'ailleurs  par  les  progrès  de  l'agriculture,  et,  en  1860,  on 
relevait  l'existence  de  20.318.553  têtes  d'animaux  de  toute 
espèce  ;  le  recensement  de  1891,  le  dernier  qui 'ait  été  fait, 
donne  un  total  de  21.958.229  têtes,  soit  1.639.676  en  81  ans, 
ce  qui  représente  à  peine  54.000  têtes  de  plus  par  an,  ou 
8  0/0  en  tout  pour  cette  période. 

Voici  la  comparaison  du  nombre  de  .bestiaux  de  chaque 
£Spèce,  à  ces  deux  époques  .' 

1860  1891  , 

Tkloutons   13.773.804  18.3.59.473 

Chèvres...,   2.615.281  2.534.219 

Porcs   1.162.676  1.9ii7.864 

Bœufs   1.460.253  2.217.659 

Anes   537.322  753.914 

Mulets   458.942  767.928 

Chevaux   310.275  397.172 

Totaux   20.318.553  21.958.229 

(1)  Voir  L'Économiste  Européen,  n""  379  à  384. 


Les  chifl'res  ci-dessus  font  ressortir  assez  bien  les  transfor- 
mations imposées  à  celt(!  industrie.  Le  nombre  des  bôtes  à 
laine  a  légèrement  diminué,  mais  en  revanche,  les  autres  cha- 
pitres sont  en  progrès  sensible,  ce  qui  est  tout  naturel,  puis- 
que la  population  a  augmenté  et  les  besoins  aussi  et  même 
dans  une  plus  forte  proportion,  à  cause  du  (liWeloppemont  de 
la  richesse.  L'impulsion  donnée  à  l'agriculture  résulte  de 
l'augmentation  du  nombre  de  mulets,  d'ânes,  de  bo'ufs;  il  y 
a  également  plus  de  chevaux,  ce  qui  correspond  en  partie  au 
besoin  du  luxe.  Cependant,  en  comparant  les  chiffres  de  1803 
avec  ceux  de  1891,  nous  remarquerons  que  l'augmentation  du 
bétail,  n'est  pas  en  rapport  avec  celle  de  la  population.  En 
1803,  il  y  avait  un  peu  plus  de  10.000.000  d'iiabitants  possé- 
dant 17.37O.0i'0  têtes  de  bétail.  En  1891,  la  population  était  de 
plus  de  17.000.000  avec  22.000.000  de  bestiaux.  Le  nombre  des 
habitants  aurait  augmenté  de  70  0/0  et  le  bétail  de  30  0/0 
seulement? 

Cela  est  inadmissible,  et  démontre  l'urgence  de  faire  un 
recensement  aussi  exact  que  possible  du  bétail  qu'il  y  a  en 
Espagne,  car,  certainement,  il  en  est  de  ceci,  comme  des  au- 
tres branches  de  l'agriculture,  dont  nous  nous  sommes  occu- 
pés et  dans  lesquelles  l'occultation  atteint  de  fortes  propor- 
tions, au  préjudice  du  fisc  et  des  patentés  qui  ne  sont  pas  en 
mesure  de  dissimuler  tout  ou  partie  de  leurs  propriétés  ou 
de  leurs  bestiaux. 

Les  provinces  les  plus  riches  en  bétail  sont  : 

Cheva%ix 

Valence,  28.733;  Séville,  27.228;  Corogne,  25.565;  Cadix, 
20.865;  Navarre,  16.320. 

Mules 

Huesca,  44.170;  Grenade,  38.314;  Ciudad-Real,  36.051; 
Murcie,  34.718;  Badajoz,  33.471;  Valence,  30.765;  Teruel, 
30.254;  Guadalajara,  29.171. 

Anes 

Murcie,  42.620;  Grenade,  38.630;  Badajoz,  3S.273; 
manca,  35.339;  Cacérès,  34.572;  Ciudad-Real,  31.380. 

Bœufs 

Oviedo,  363.977;   Santander,  193.392; 
Léon,  159.604;  Lugo,  150.793. 

Moutons 

Badajoz,  939.000;  Teruel,  767.526;  Salamanca,  623.272; 
Cacérès,  ol7.456;  Saragosse,  533.608.  Navarre,  521.858; 
Sovia,  487.109;  Logrono,  421.655. 

Chèvres 

Ciudad-Real,  196.501;  Cacérès.  191.264;  Badajoz,  108.354; 
Grenade,  108.272. 

Porcs 

Badajoz,  136.450;  Oviedo,  134.955;  Lugo.  108.263;  Coro- 
gne, 92.006;  Cacérès,  90.368. 

Lès  exportations  ont  beaucoup  augmenté;  mais  depuis 
quelques  années  il  a  commencé  à  diminuer.  Voici  le  détail 
de  dix  en  dix  ans  : 


Sala- 


Corogne,  169.480; 


Années 


1850. 
1860. 
1870. 
1880. 


Têtes 

6.866 
89.486 
74.706 
173.661 


Années 


1890. 
1895. 
1896. 
1897. 


Tètes 

74.060 
397.668 
412.412 
329.352 


.La  France  et  l'Angleterre  étaient,  avant,  les  meilleures 
clientes  de  l'Espagne,  pour  l'achat  du  bétail;  mais,  depuis 
quelques  années,  ce  commerce  a  bien  diminué.  En  voici  la 
preuve  : 

Exportations 


Années 


en  France   en  Angleterre 


(Unités) 

1880   119.154  22.634 

1885   4.485(1)     12.713  ' 

18«9    22.127  15.223 

1894   48.38S(2)  1.540 

1897   17.639  7.205 

On  voit  que  la  diminution  a  été  assez  rapide  et  que,  si. on 
retranclie  quelques  exportations  exceptionnelles,  la  moyenne 
des  exportations  pour  la  France  depuis  1^89  n'atteint  qu'un 
sixième,  à  peu  prés,  de  ce  qu'elle  était  en  1880.  Quant  à  la 
diminution  des  envois  à  destination  de  l'Angleterre,  qui  ache- 
tait principalement  des  bêtes  à  cornes,  elle  a  été  très  rapide 
également,  puisqu'elle  n'est  plus  que  le  tiers  de  celle  de  1880. 
Le  commerce  des  laines  est  très  important,  mais  sujet  à  de 

(1)  Année  de  choléra. 

(2)  Dont  32.590  de  race  porcine. 
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graiules  fluctuations.  Yoici  le  détail  des  exportations  de  ce 
produit  depuis  l'année  1850  : 

Tonnes  Tonnes 


1850. 
1860. 
1870. 
1880. 


5.506 
4.657 
2.515 
6.241 


1890. 
18^5. 
1896. 
1897. 


5.340 
13.785 
14.680 
12.460 


(La  hausse  du  change  a  influencé  visiblement  l'exportation 
■de  cet  article,  qui  a  bénéficié  aussi  de  la  diminution  des  arri- 
vages de  laines  d'Australie.) 

(A  suivre] 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  25  mai  1899. 

On  a,  ces  jours  derniers,  beaucoup  plus  parlé  que  tra- 
Taillé,  aussi  la  tendance  est  indécise,  en  raison  des  déclara- 
tions qui  viennent  d'être  faites. 

On  cote  l'Intérieure  à  62  92;  l'Extérieure  à  6S  90 :1e  change 
sur  Paris  est  à  19  70. 


ITAOE 

LA  SITUATION 


Rome,  23  mai  1899. 
Les  Projets  du  Ministère.  —  La  .Situation.  —  Budget  de  l'Erythrée. 
—  Le  Paiement  des  Droits  de  Douane  en  or. 

Les  nouveaux  Ministres  se  sont  réunis  pour  élaborer 
le  programme  à  proposer  à  la  Chambre.  Le  Président 
du  Conseil  voudrait  qu'on  continuât  la  discussion  en 
seconde  lecture  des  projets  politiques  qu'il  ne  veut  plus 
abandonner.  D'autre  part,  M.  Boselli  insiste  pour  l'ins- 
cription à  l'ordre  du  jour  de  son  projet  sur  les  Univer- 
.sités  et  il  voudrait  qu'on  y,  consacrât  les  séances  du 
matin. 

Gomme  ces  deux  discussions  prendront  une  trentaine 
de  séances,  il  est  à  souhaiter  qu'on  les  laisse  de  côté; 
la  discussion  du  budget  est  plus  indispensable. 

Il  semble,  d'ailleurs,  qu'avant  de  chercher  les  projets 
à  présenter,  le  Ministère  doive  avant  tout  s'assurer  de 
l'importance  de  sa  majorité.  Il  est  donc  probable  que  le 
Cabinet  s'efforcera  d'abord  de  provoquer  un  vote  des- 
tiné à  faire  se  prononcer  la  Chamljre  et  de  connaître 
ainsi  l'importance  et  l'étendue  de  sa  popularité.  Tout 
le  monde,  d'ailleurs,  parait  désirer  ce  vote. 

La  Chamln'e  qui  avait  été  saisie,  avant  la  crise  mi- 
nistérielle, du  budget  de  la  colonie  d'Erythrée,  pour 
l'exercice  financier  de  1899-1900,  va  être  appelée  à  s'en 
occuper  au  cours  de  la  prochaine  discussion  des  bud- 
gets. Voici  les  données  de  ce  chapitre  : 

Les  dépenses  sont  évaluées  à  10.322.400  lire,  dont 
8.130.800  lire  constituant  la  participation  directe  de 
l'Etat  et  le  reste  est  fourni  par  les  entrées  de  la  colonie. 
Dans  le  détail  des  dépenses  on  relève  : 

Les  dépenses  du  personnel  civil,  424.000  lire  ;  dépenses 
de  caractère  politique,  525.000  1.  ;  exercice  du  chemin 
de  fer  Massaouah-Saati,  125.000  1.  ;  casuel,  145.500  1.  ; 
travaux  publics,  729.400  1.  ;  annuités  de  la  maison  Pi- 
relli  de  Milan,  180.000  1.  ;  paiement  de  briques,  220.000 
lire;  dépenses  militaires,  6.819.200  1.;  bandes  rétri- 
buées, 400.000  1,  ;  prisons,  32.000  1.  ;  chemins,  70.000  1.  ; 
eau  distillée  et  glace,  40.000  ;  renouvellement  de  la  ligne 
télégraphique  de  la  colonie,  250.000  1.  ;  subvention  à  la 
Société  du  Benadir,  400.000  1.  et  représentationitalienne 
en  Ethiopie,  30.000  lire. 

Voici  quelques  données  prises  dans  le  rapport  de 
M.  Saporito  dont  je  vous  ai  déjà  parlé,  sur  les  eff'ets  du 
décret  de  novembre  1883,  qui  a  rétabli  le  paiement  en 
or  des  droits  de  douane  : 

Pour  les  trois  exercices  1895-90  à  1897-98,  les  recettes 
douanières  se  sont  réparties  .selon  les  catégories  métal- 
liques suivantes  : 

1895-96  1  896-97  1897-98 


Or   23.015.699 

ECUS   13.945.235 

Monnaies  division.  91.216.709 


Si  l'on  ajoute  aux  recettes  douanières  celles  parve- 
nues au  Trésor  pour  certains  services  tel  que  celui  des 
postes,  on  a  au  total  de  l'entrée  en  espèces  métalliques 
pendant  les  ti-ois  exercices  indiqués,  les  sommes  sui- 
vantes : 

Entrées 

1895-96  1896-97  1897-98 

(En  lire) 

Or   113.715.579     125.746.004  130.796.244 

Ecus   35.530.025     112.436.345  55.316.470 

Monnaies  division.    136.420.103     145.670.243  155.156.947 

Sorties 

Or.:                         94.422.392  87.422.392  83.522.286 

Ecus                         12.722.700  19.136.935  23.381.545 

Monnaies  division.    134.612.342  145.379.925  154.783.636 

Le  total  des  entrées  en  or  étant  de  370.257.827  lire 
et  celui  des  sorties  de  265.004.825  lire,  le  Trésor  a  donc 
réalisé  de  ce  fait,  pendant  les  trois  exercices,  un  béné- 
fice de  105.255.502  lire  en  or.  Pour  les  écus  et  mon- 
naies divisionnaires,  le  bénéfice  a  été  de  71.041.640  lire. 
Le  Trésor  a  pu  ainsi  augmenter  .de  96  millions  ses 
réserves  d'or  et  d'écus  et  c'est  ce  qui  l'a  dispensé 
d'avoir  recours  à  des  mesures  financières  pour  obtenir 
la  devise  métallique  que  le  rétablissement  du  paie- 
ment des  droits  de  douane  en  or  lui  a  donné. 


(En  lire) 

19.939.172  22.428.783 

16.854.955  19.669.105 

10.743.305  5. 351. 347 


et 


Importation  et  exportation  des  vins  en  1898.  —  Le 

Midi  de  l'Italie  a  fourni,  en  1898,  plus  du  tiers  de  l'expor- 
tation totale  des  vins  en  fûts.  Le  chiffre  de  911. OQO  hectolitres 
atteint  par  les  provinces  méridionales  est  le  plus  élevé 
depuis  1894. 

Les  augmentations  les  plus  considérables,  depuis  cinq  ans, 
ont  été  relevées  dans  les  achats  de  l'Autriche,  de  l'Allemagne 
et  de  l'Amérique  du  Sud.  Les  expéditions  pour  la  France  et 
la  Suisse  sont,  au  contraire,  restées  à  peu  près  stationnaires. 
L'Amérique  du  Nord,  qui  avait  demandé  prés  de  .34.000  hecto- 
litres en  1897,  n'entre  plus,  en  1898,  que  pour  14.000  hecto- 
litres dans  les  ventes  des  provinces  méridionales  d'Italie  à 
l'étranger.  L'Angleterre,  qui  en  avait  acheté,  ces  dernières 
années,  une  moyenne  de  3U. 000  hectolitres,  n'en  achetait  plus, 
en  1898,  que  24.000  hectoUtres. 

Pour  tout  le  royaume,  l'exportation  de  vins  en  bouteilles 
s'élevait  à  3.812.50J  bouteilles  en  1898,  contre  4.721.200  en 
1897  ;  la  part  revenant  au  Midi  de  la  péninsule  est  environ, 
du  quart  de  l'exportation  totale. 

L'importation  des  vins  est  presque  nulle  dans  le  sud  de 
l'Italie.  Il  n'est  entré,  en  effet,  dans  les  différents  ports  que 
470  hectolitres  de  «vins  en  tonneaux  et  31.200  bouteilles, 
tandis  que  cette  importation  atteint  le  chiffre  de  76.887  hecto- 
litres et  de  218.900  bouteiUes  en  1893  pour  toute  l'Itahe. 

L'Italie  méridionale  produit,  chaque  année  plus  de  10  mil- 
lions d'hectolitres  de  vins,  c'est-à-dire  plus  du  tiers  de  la 
récolte  de  l'Italie  entière  qui  se  rapproche  ordinaii-ement  de 
28  millions  d'hectolitres,  mais  qui  a  atteint,  en  1898,  31  mil- 
lions 1/2  d'hectolitres,  par  suite  des  conditions  exception- 
nellement favorables  de  la'  température  dans  le  nord  du 
royaume. 

La  région  adriatique  sud  est  celle  qui  donne  la  plus  grande 
quantité  de  vins.  Sa  production  s'est  élevée  à  6  millions  1/2 
d'hectolitres,  l'an  dernier.  Les  trois  provinces  qui  fournissent 
les  plus  belles  récoltes  dans  cette  région  sont  :  la  province 
de  Bari,  1.8.5O.O0O  hectolitres  ;  la  province  de  Lecce,  1.900.000 
hectolitres;  la  province  de  Foggia,  1.200.000  hectolitres. 

Sur  le  versant  de  la  mer  Thyrrénienne,  la  production  n'a 
pas  atteint  4  millions  d'iiectolitres.  La  province  de  Milan  a 
produit  C.IS.OOO  hectoUtres  ;  celle  de  Gosenza  600.000  hecto- 
litres, et  celle  de  Salerne  527.000  hectolitres. 

D'une  année  à  l'autre,  la  quantité  de  vin  produite  par  les 
provinces  du  Sud  est  sensiblement  la  même,  et  les  chiffres, 
exprimés  en  hectolitres,  ne  varient  que  d'une  manière  insi- 
gnifiante. Cette  régularité  de  la  production,  qui  tient  à 
l'équilibre  des  saisons  dans  la  région  constitue  un  avantage 
précieux  pour  les  viticulteurs,  auxquels  elle  permet  de 
fournir,  chaque  année,  des  quantités  égales  à  leurs  acheteurs 
de  l'étranger  et  des  provinces  du  Nord  de  l'Italie. 


La  Caisse  d'épargne  de  Rome.  —  La  Caisse  d'épargne 
de  Rome  qui,  par  son  importance,  est  l'une  des  premières 
d'Italie,  vient  de  publier  le  compte  rendu  de  sa  gestion 
pour  1898. 


L'ÉCONOMISTI*]  EUROPEEN  —  Roumanie  et  Suède 


Voici  les  principales  d(  iinécs  du  bilan  : 

Francs 

Actif   100. 978. -«gs  72 

rassif....   88.011.9Bl  65 

Produits  de  l'exercice   4.701.385  53 

Dépenses   4.158.802  04 

Bénéfices  nets   542.583  48 

Patrimoine  dej'lnstitiit   12.966.334  07 

L'actif  se  décompose  comme  il  suit  : 

Prêts  et  comptes  courants  hvpotlié- 

caires  ".   39.795.767  66 

Prêts  et  comptes  courants  chirogra- 

phaires   1.979.044  06 

Soit   41.774.811  72 

Titres  d'Etat  ou  garantis   36.351.642  50 

Titres  fonciers,  obligations,  etc   7.523.437  50 

Près  la  Banque  d'Italie   1.081.S91  41 

Fonds  urbains  et  ruraux   5.652.725  83 

Reliquat  de  rentes   4.619.637  13 

Crédits  et  capital  mobilier.   2.993.477  66 

Comptant  en  caisse   980.571  97 

Total   100.978.295  72 

Le  passif  comprend  :  ' 

Dépôls  à  épargne,  capital  et  intérêts.  87.232.497  12 

Redevances  sur  biens  fonds   27.381  40 

Soit   87.250.878  52 

Bons  en  circulation   204.760  » 

Certiflcafs  à  intérêts   ,     22.490  31 

Dettes  et  reliquats   524.832  82 

Total   88.011.96r65 

En  comparant  l'actif   100.978.295  75 

Avec  le  passif   88.011.961  62 

On  a  pour  le  patrimoine  de  caisse. .  12.966.334  07 

laquelle  somme  se  décompose  ainsi  ; 

Fonds  de  dotation   26.878  » 

'—    de  réserve   10.764.594  69 

—  de  prévoyance  pour  lesvaleurs  1.500.000  » 

—  pour  pertes  éventuelles   127.333  90 

—  de  bienfaisance   4.950  » 

Excédent  net  1898   542.583  48 

Soit  comme  ci-dessus..  12.966.334  07 

Les  dépôls,  au  31  décembre  1898,  étaient  constitués  pour 
76.408  livrets  pour  le,  total  sus-indiqué  de  87.232.497  fr.  12, 


Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 

Rome,  25  mai  1899. 
L'agitation  que  l'on  constate  dans  le  monde  politique  exerce 
une  influence  sur  les  aflfaires.  On  attend,  avec  quelque  impa- 
tience, les  interpellations  qui  vont  être  faites  contre  le  nou- 
veau Cabinet. 

La  Rente  est  plus  lourde  à  102  30;  Méridionaux,  774  ..  ; 
les  Méditerranée  sont  à  600  50.  Banque  Nationale,  960  ... 


ROUMANIE 


La  Dette  publique  de  la  Roumanie  au  1"  avril  1899. 

—  D'après  la  situation  du  Trésor  arrêtée  le  30  septembre  1898, 
la  dette  publique  de  la  Roumanie,  au  1"  avril  1898,  s'élevait 

a  Fr.  1.222.534.025 

Dans  le  courant  des  exercices  1897-98  et 
1898-99  la  dette  publique  s'est  augmentée  : 

1°  D'un  nouvel  emprunt  de   75.000.000 

2"  D'un  emprunt  de  conversion  de   105.000.009 

Total  Fr.  1.402.534.025 

Mais  il  y  a  lieu  de  déduire  le  capital  en  cir- 
culation des  nouveaux  emprunts  convertis  . . .  94,488.300 

Fr.  1.308.045.725 
Dans  le  courant  de  l'année  1898-99,  il  a  été 
amorti  des  titres  pour  un  capital  de   15.805.694 

La  dette  publique,  au  l"  avril  1899,  s'élevait 
donc;'!  Fr.  1.292.240.031 

Cette  dette  sera  amortie  d'ici  à  1960  et  consiste  en  titres  au 


porteur,  ;'i  roxccplioii  di:  l:i  dettes  envers  la  (paisse  des  dépôts 
rt  cell(!  du  clicmia  do  fer  Lemberg-(^/crnovilz  pour  lesquelles 
il  n'a  pas  été  émis  des  titres  négociables  en  Bourse. 

La  dette  en  titres  s'élève  à  1.235.739.100  fr.  do  capital  no- 
minal, savoir  : 

759.452.600  fr.  décapitai  nominal  portant  intérêt  à  4  0/0; 
476.286.500  fr.  à  5  0/0,  dont  347.516.000  fr.  de  capital  nomi- 
nal peuvent  être  convertis  en  litres  de  rente  4  0/0,  confor- 
mément à  la  nouvelle  loi. 

Le  capital  de  1.235.739.100  fr.  se  compose  de  1.007.010  ti- 
tres, savoir  : 

Capital 
nominal 


4.456  titres  de 
584.868  — 
237.9.57  — 
82.839  — 
96.236  — 
857  — 


100  fr. 

500 
1.000 
2.500 

5.nno 

20.000 


représentant..  Fr. 


445.600 
292.434.000 
237.957.000 
.306.597.500 
481.165.000 
17.140.000 

1.235,739.100 


1.007.010  — 

Depuis  1864,  époque  à  laquelle  a  été  contracté  le  premier 
emprunt  Stern  de  22  millions  jusqu'à  la  fin  de  l'année  1893- 
1899,  le  capital  nominal  emprunté  par  l'Etat  roumain  accuse 
une  somme  de  2.245.644.863  fr. 

La  dette  amortie  jusqu'au  31  mars  1899  est  de  292.715.620 
francs  et  la  dette  convertie  jusqu'à  la  même  époque  est  de 
660.689.212  fr. 

Si  nous  comparons  le  cours  des  émissions  d'aujourd'hui 
qui  se  font  en  rentes  de  4  0/0  à  90  1/2,  avec  celui  des  anciens 
emprunts  où  l'Etat  empruntait  à  8  0/0  et  émettait  des  obli- 
gations domaniales  à-80fr.  nous  voyons  combien  a  progressé 
le  crédit  public  en  Roumanie. 


SUEDE 


Production  du  fer  en  Suède  en  1898.  —  En  attendant 
la  publication,  toujours  un  peu  tardive,  des  statistiques  offi- 
cielles pour  l'année  écoulée ,  le  Ministre  de  France  à 
Stockholm  transmet  un  aperçu  de  la  production  des  mines 
métallurgiques  en  Suède  pour  l'année  1898. 

La  Société  des  maîtres  de  forge  suédois  a  publié  le  relevé 
suivant  : 

Production  en  1898  exprimée  en  tonnes 
de  1.000  kilog. 

Fonte  brute  '  583.800  522.200  -  11  600 

Massiaux   189.000  197.700  +  8.700 

Lingots  d'acier  bessemer   107.500  102.400  —  5.100 

Lingots  de  fer  martelé   160.800  152.500  —  8.300 

Pendant  les  dix  dernières  années,  la  moyenne  a  élé  : 

Pour  la  fonte  473.700  tonnes  (maximum  1897,  533.800  ton- 
nes, minimum  1889;  416.000  tonnes). 

Pour  le  fer  en  massiaux  210.600  tonnes  (maximum  1892, 
235.400  tonnes,  minimum  1896;  189.000  tonnes). 

Lingots  d'acier  bessemer  S3.900  tonnes  (maximum  1896, 
115.300  tonnes,  minimum  1889;  £0.300  tonnes). 

Lingots  de  fer  martelé  99000  tonnes  (maximum  1897,  160. SCO 
tonnes,  minimum  1889  ;  55.500  tonnes). 

L'exportation  du  fer  a  porté  su  ries  quantités  suivantes  (en 
tonnes  de  1.000  kilog.)  : 

1897  1898 

Fonte  brute  et  pour  lest   73.300      91.700    -f-  18.400 

Lingots   6.90O       9.000    +  2.100 

Massiaux  et  fer  brut  en  barres.  19.200  18.300  —  900 
Fer  en  barres  laminé  ou  forgé.    1.59.900     160.900    -|-  1.000 

Fer  en  barres  (rebut)   3.200       4.000    +  800 

Fils  laminés   6.500       4.700   —  1.800 

Tôles  de  fer....   3.000       3.000  » 

Fils  tréfilés   600  800    -f  200 

Clous   2.300       2.600    +  30O 

La  Société  des  maîtres  de  forge  suédois,  en  publiant  ces 
chiffres  statistiques,  constate  l'activité  de  l'industrie  du  fer  en 
Suède  et  prévoit  une  année  favorable  à  en  juger  par  l'impor- 
tance des  marchés  déjà  conclus  en  Suède,  pour  des  livraisons 
de  fer  à  l'étranger. 

Cette  Société  publie  les  cours  suivants,  exprimés  en  livres 
sterling,  par  tonne,  de  1.016  kilog.  franco  à  bord,  sans  es- 
compte ; 

Gothembourg  Stockholm 

Liv.  st.  Liv.  st. 

27  janvier  1893  Fer  forgé  ordinaire.    9   5   0  9   2  6 

—  Ferlaminé ordinaire.   8  17   6  8  15  0 

—  Ferlaminé  supérieur   9   0   0  8  17  6 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Turquie 


TURQUIE 


Le  Commerce  allemand  en  Turquie.  —  Le  Consul 
général  de  France  à  Hambourg  constate  que  le  commerce 
aUeniand  porte,  depuis  le  Toyage  de  l'empereur  d'Allemagne 
en  Turquie,  plus  encore  que"  par  le  passé,  son  attention  sur 
l.es  marchés  du  Levant,  où  il  espère  évincer  gi-ad-uellement 
tous  ses  rivaux. 

Les  événements  de  1895  et  1896  (insurrection  crétoise,  soulè- 
vement dans  le  Hauran,  troubles  en  Macédoine)  et  la  guerre 
turco-grecque  de  1897  avaient  provoqué  un  recul  assez  notable 
du  commerce  d'importation  en  Turquie;  mais  dès  1897,  grâce 
aux  bonnes  récoltes,  on  pouvait  constater  une  reprise  des 
affaires. 

Il  n'est  pas  aisé  de  déterminer  exactement  l'importance  des 
envois  de  l'Allemagne  en  Turquie  ;  le  seul  point  de  repère  se 
trouve  dans  la  statistique  allemande,  mais  celle  ci  n'indique 
pas  toutes  les  marchandises  allemandes  pénétrant  en  Tur- 
quie, attendu  qu  elles  y  parviennent  dans  bien  des  cas  par 
voie  indirecte.  Toutefois  et  sous  cette  réserve,  il  est  possible  da 
constater  que  pendant  les  cinq  dernières  années,  les  exporta- 
tions allemandes  à  destination  de  la  Turquie  ont  atteint  les 
valeurs  suivantes  :. 

Marks 

1893   40.961.000 

1894   34.384.000 

189."   39.0ii8.0ÛO 

1896   28.021.000 

I8i^7   30.921.000 

Dans  CCS  valeurs  sont  comprises  les  fournitures  allemandes 
au  Gouvernement  ottoman  ainsi  que  les  fournitures  en  ma- 
tériel pour  la  construction  des  voies  ferrées.  Si  l'on  déduit 
ces  envois  qui  n'ont  qu'un  caractère  exceptionnel,  du  mou- 
vement commercial  proprement  dit,  on  obtient  pour  les  expor- 
tations régulières  les  données  ci-après  ; 

.  Marks 

1893   27.811.000 

1894   23.483.000 

1895   21.027.900 

1896  •.  20.486.000 

1897    27.239.000: 

La  reprise  en  1897  est  donc  très  sensi])le  et  les  négociants 
allemands  s'attendent  à  voir  les  affaires  avec  la  Turquie  se 
développer  de  plus  en  plus.  Ils  prétendent  que  le  commerce 
autrichien  et  le  commerce  français  diminuent  dans  l'empire 
ottoman,  que  le  commerce  anglais  y  est  stationnaire.  A  côté 
des  progrès  lents  mais  continus  du  commerce  russe,  ils  esti- 
ment que  seules  l'Italie  et  l'Allemagne  montrent  aujourd'hui 
un  développement  marqué  en  Turquie. 

"  D'après  le  Hambur  gis  cher  Correspondent  c'est  l'industrie 
textile  allemande  qui  remporte  le  plus  de  succès:  désormais 
l'Autriche  serait  distancée  pour  les  cotonnades,  la  France 
pour  les  doublures,  les  velours  de  coton,  les  étoffes  demi- 
soie  et  les  soieries  en  déchets  de  soie,  les  peluches,  les  fla- 
nelles lisses,  blanches  et  de  couleur,  les  étoffes  pour  meubles 
imprimées,  les  étoffes  de  robe  à  dessins  en  laine  pure  ;  la 
Belgique  et  l'Angleterre  pour  les  confections  (hommes).  Aussi 
ce  journal  envisage  t-il  sous  les  plus  riantes  couleurs  l'avenir 
commercial  de  l'Allemagne  en  Turquie.  «  Les  chemins  de 
fer,  écrit-il,  commencent  à  pénétrer  dans  des  parties  de  l'em- 
pire ottoman  ju.squ'ici  presque  inacessibles  au  commerce  eu- 
ropéen ;  le  voyage  de  1  empereur,  qui  a  rendu  les  Allemands 
si  populaires  en  Turquie,  ne  manquera  pas  de  produire  ses 
fruits  et  d'assurer  à  l'Allemagne  une  large  part  dans  le  trafic 
futur.  » 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Ottomans.  —  Les  recettes 
des  Chemins  de  fer,  pendant  l'année  1898,  comparées  avec 
celles  de  l'année  précédente,  ont  été  les  suivantes  ; 


1.  —  Compagnies  avec  garantie 
Compagnies  1898  1897 


Différ. 


(Livres  turques) 

Ilaïdar-Pacha   293,260  341.938  —  48.G78 

Kski-Chéliir-Koiiiali   76.382  131.392  —  55.010 

Saloniquc-Monasiir   86.072  113.852  —  27.780 

Jonct.  Salon iquo-Conatantinople  64.904  227.167  —162.263 
Smyrne-Cas.saha  : 

Ancien  réseau   161.886  158.783  -f  3.103 

Prolongement   34.979  8.111  4-  27.868 

Totaux...   717.483   980.243  —262.760 

A  part  le  chemin  de  fer  de  Gassaba  (ancien  réseau)  qui 


montre  une  légère  augmentation,  les  recettes  de  tous  les 
autres  réseaux  sont  en  diminution.  Cependant,  pour  les.  che- 
mins de  fer  de  Jonction  et  de  Salonique-Monastir,  la  moins- 
value  provient  des  transports  militaires  dont  a  bénéficié  l'an- 
née 1897.  Abstraction  faite  de  ces  transports  pour  les  deux 
années,  le  trafic  ordinaire  de  ces  deux  lignes,  surtout  de  celle 
de  la  Jonction,  marque,  au  contraire,  en  1898,  un  léger  pro- 
grès. 

La  diminution  la  plus  sensible  est  celle  de  la  ligne  d'Eski- 
Chéhir-Koniah.  Elle  se  chiffre  par  55.010  liv.  t.,  soit  un  peu 
plus  de  40  0/0.  Elle  se  trouve  compensée  en  partie  par  l'aug- 
mentation de  la  garantie  exigible  qui,  de  219  liv.  t.  78  par 
kilomètre,  a  été  portée,  en  février  dernier,  à  290  liv.  t.  31, 


IL  —  Compagnies  sans  garantie 
Compagnies  1878  1897 


Différ. 


(Livres  turques) 

Orientaux,  au  31  décembre  : 

Ordinaires   476.060  446.740  -f  29.320 

Militaires   29.114  121.395  —  92.281 

Totaux    505.174  568.135  —  62.961 

Smyrne-Aïdin,  au  31  octobre...  199.468  294.957  —  95.489 

Beyrouth-Damas,  au  30  novem.  79.532  94  603  —  15.131 

Moudania-Broixsse       —        .  10.055  8.390  -f  1.665 

Mersine-Adana            —        .  19.5S1  13.255  -f  6.326 

Jaffa-Jérusalem           —        .  30.396  21  644  -f   8  752 


Les  Budgets  de  l'Egypte.  —  Nous  empruntons  au  Bul- 
letin de  Statistique  le  tableau  suivant  du  budget  de  l'Egvpte, 
de  1895  à  1899  :  =  sjf  . 

Recettes 

■  1895      1898      1897      1898  1899 


(Milliers  de  liv. 


Impôt  foncier  .-.  

4.870 

4.870 

4.877 

Autres  contrib.  dir. 

130 

130 

132 

780 

740 

770 

870 

930 

975 

200 

200 

200 

170 

170 

173 

Pêcheries  

98 

.  90 

85 

Droits  de  navigation 

78 

75 

70 

Timbre  et  enregistr. 

40 

39 

38 

Droits  divers  , 

30 

31 

30 

Ch.  de  fer  et  télégr. . 

1.742 

1.763 

1.798 

Port  d'Alexandrie.  . 

130 

120 

125 

Postes  et  phares. . . . 

297 

268 

265 

Minist.  de  la  Justice 

380 

380 

.  395 

Rachat  service  milit. 

90 

95 

95 

Loyers  propriétés  de 

l'Etat  

86 

90 

90 

Gouv.  de  Sûuakim.. 

15 

15 

13 

Pensions  

55 

57 

58 

Economies  de  lacon- 

135 

147 

» 

Recettes  diverses  . . . 

64 

50 

45 

Totaux  

10.260 

10.260 

10.235 

4.872 
137 
850 
1.000 
204 
180 
75 
70 
38 
30 
1.847 
180 
267 
426 
100 

90 
13 
60 


50 


4.661 
132 
900 
l.COO 
210 
183 
60 
57 
38 
32 
1.967 
145 
194 
480 
100  • 

95 
12 

62 


271 


10.440  10.600 


Dépenses. 
1895      1896  1897 


1898 


1899 


Tribut  turc   665.0  665.0  665.0      665.0  665.0 

Dettes  consol.  et 

non  consolidée.  3.770.8  3.802.6  4.058.1  4.104.5  4  057.9 

Liste  civile   253.8  253.8  253.8  253.8  253  8 

Min.  des  Finances  119.7  86.0  85.1  86.0  87  1 

—  de  la  Guerre  476.2  481.3  480.9  524.3  524.3 

Autres  Ministères  1.766.0  1.768.7  1.948.3  1.649.3  1.660.0 
Services  admin.  et 

de  perception . .  320.6  328.0  325.6  319  0  321.7 

Douan.  et  g.-côtes  149.2  155.8  162.2  163.8  173  3 

Octrois   33.3  34.5  84.9  34.2  27.2 

Sel  et  natron . . . .  46.2  44.7  44.6  47.0  46.8 

Pêcheries   9.3  10.0  10.1  14  1.4 

Navigation   3.0  3.0  3.1  3.1  2  2 

Ch.  de  fer  et  télégr.  871.6  881.8  917.1  949.1  1.000.7 

Port  d'Alexandrie  23.0  28.0  28.0  28.0  31.7 

Postes  et  phares.  207.2  213.9  207.6  212.4  141  4 

Gouv.deSouakim  119.7  120.4  120.5  120.5  110.5 

Pensions   430.0  430.0  430.0  439.0  439.0 

Suppr.  la  corvée.  250.0  250.0  250.0  250.0  250.0 

Assain.  du  Caire.  40.0  40.0  »  »  » 

Divers   44.6  3L9  204.5  688.9  765.1 

Totaux   9.600.0  9.630,0  10.230,0  10.440.0  10.560.0 
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AMÉRIQUK 


BRÉSIL. 

Les  Recettes  douanières  en  or.  —  Pendant  la  première 
(uiinzainc  d'avril,  lu  Trésor  a  reçu  do  diverses  douanes  de 
1  Union  la  somme  do  G'i.361  liv.  st.,  provenant  de  la  percep- 
tion en  or  de  10  0/0  des  droits  d'importation;  en  cliiirr(^s 
ronds,  le  Para  a  remis  27.354  liv.  st.;  Bahia,  15.816  liv.  st.; 
Pernambuco,  13.182  liv.  st  ;  Rio  Grande  du  Sud,  9.223  liv.  st.; 
Maranhao,  2.929  liv.  st.  et  Cuyaba,  905  liv.  st. 


Les  Opérations  de  conversion.  —  Suivant  le  Jornal  do 
Commercio,  les  négociations  entre  le  Gouvernement  fédéral 
et  la  banque  Rural  e  Hypothecario,  tendant  à  l'échange  des 
titres  de  l'emprunt  or  4  0/0  émis  à  Rio  en  1889  par  le  Minis- 
tère Ouro  Preto,  que  détenait  cet  établissement,  contre  des 
titres  de  l'emprunt-papier  6  0/0  1897  viennent  d'aboutir,  la 
banque  Rural  e.  Hypothecario  ayant  reçu  aux  lieu  et  place  de 
chaque  titre  de  un  conto-or,  un  titre  de  un  conto  huit  cent 
mille  reis-papier.  D'après  notre  confrère  de  Rio,  l'échange 
aurait  porté  sur  neuf  mille  et  quelques  titres-or  4  0/0  contre 
18.000  titres-papier  6  0/0  1897. 

«  Ce  qui  reste  maintenant  en  circulation  de  l'emprunt-or 
4  0/0  1889,  écrit  le  Brésil,  s'élève  à  environ  neuf  mille  titres 
d'un  conto  de  reis  et  il  est  à  supposer  ou  que  le  Trésor  fé- 
déral offrira  en  échange  aux  détenteurs  de  ce  reliquat  les 
mêmes  conditions  qu'il  a  consenties  à  la  banque  Rural  e 
Hypothecario,  ou  qu'il  fera  racheter  sur  le  marché  ce  qui 
reste  en  circulation  de  l'emprunt-or  1889,  comme  il  fait  ra- 
cheter, parait-il,  les  titres  de  l'emprunt-or  6  0/0  1868.  » 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  Gouvernement  brésilien  s'efforce  de 
convertir  en  papier  toute  la  dette  intérieure  en  or,  c'est-à- 
dire  les  emprunts-or  1889  et  1868,  car  celui  de  4  1/2  0/0  1879 
fait  partie  de  l'arrangement  de  Londres,  et  est  devenu  par  ce 
fait  partie  intégrante  de  la  dette  extérieure. 

Au  sujet  de  ce  dernier  emprunt,  le  Jornal  do  Commercio 
a  appelé  l'attention  du  Gouvernement  sur  le  non  paiement 
aux  détenteurs  brésiliens,  en  titres  du  Funding  Loan,  des 
coupons  échus  depuis  le  mois  de  juin  1898.  En  effet,  il  pa" 
raît  que  ces  derniers,  au  lieu  de  faire  encaisser  leurs  coupons 
à  Londres  par  l'intermédiaire  d'une  des  banques  de  Rio,  les 
ont  déposés  à  la  Caisse  d'amortissement,  et  celle-ci  attend 
encore  qu'on  lui  envoie  de  Londres  le  montant  correspon- 
dant de  l'emprunt  de  consolidation,  d'où  le  retard  dont  se 
plaint,  avec  raison,  notre  confrère  de  Rio. 

Mais  d'ailleurs,  suivant  les  dernières  informations, 
l'échange  des  coupons  contre  des  certificats  de  Funding 
allait  commencer  le  3  mai  et  donner  satisfaction  aux  por- 
teurs brésihens  de  l'emprunt  1879,  vraiment  par  trop  mis  en 
état  d'infériorité  par  rapport  aux  créanciers  étrangers. 


ETATS  -UNIS 


La  Récolte  du  blé.  —  Suivant  une  enquête  faite  par  VEve- 
ning  Posi,  de  Chicago,  la  récolte  du  blé  d'hiver  se  présente- 
rait sous  des  aspects  défavorables;  on  parle  de  demi-rende- 
ment. On  va  plus  loin  encore  :  on  fait  ressortir  que  les  stocks 
visibles  ne  sont  que  de  35.000.000  de  boisseaux  actuellement, 
tandis  qu'ils  étaient  de  75.000.000  de  boisseaux  il  y  a  quatre 
ans,  lorsque  la  récolte  se  présenta  dans  des  conditions  à  peu 
près  semblables.  On  reconnaît  que  la  .surface  ensemencée  a 
été  très  large;  mais  malgré  cette  étendue,  on  prédit  qu'il  y 
aura  peu  de  blé  disponible  pour  l'exportation,  si  tant  est  que 
la  récolte  suffise  aux  besoins  indigènes.  Il  faut  reconnaître 
que  l'hiver  dernier  a  été  exceptionnellem.ent  rigoureux  et 
qu'en  bien  des  contrées  la  neige  n'a  pas  donné  une  protection 
suffisante  à  fa  récolte.  Néanmoins,  il  semble  qu'il  y  a  quelque 
exagération  dans  les  rapports  pessimistes  ci-dessus. 


L'Exportation  des  vins  de  Californie  e^  Europe.  — 

«  Pour  la  première  fois,  écrit  M.  de  Trobriand,  consul  de 
France  à  San  Francisco,  on  a  été  à  même  de  donner  les 
chiffres  exacts  de  l'exportation  des  vins  en  Europe  pendant 
l'année  1898.  Ces  statistiques  ont  été  publié'es  par  le  Secré- 
taire du  collège  de  viticulture  pratique  qui  avait  pris  l'ini- 
tiative de  les  recueillir.  Le  total  de  l'exportation  s'est  élevé  à 
557.671  gallons,  représentant  une  valeur  de  193.583  dollars, 
soit  près  d'un  million  de  francs. 

Ce  résultat  a  été  une  surprise  pour  les  expéditeurs  eux- 
mêmes,  ([ui  croyaient  que  leur  exportation  ne  dépasserait  pas 
100.000  galons. 

L'Allemagne  et  l'Angleterre  sont  les  principaux  clients  des 
vins  dfi  Californie.  Voici,  d'aUleurs,.  les.  quantités,  expédiées, 


Koit  par  mer,  soit  par  chemin  de  1er,  avec  la  valeu 
à  ces  envois  et  la  désignation  dos  pay.s  (|ui  les  ont 


r  attribuée 
reçus  : 

'Valeur 


Caisses 

Gallons 

Dollars 

Allemagne  : 

—  . 

— 

— . 

102 

91.527 

19.291 

Par  chemins  de  fer  

•5 

114.759- 

45.823 

107 

206.286 

65.114 

Angleterre  : 

Ole  FiCO 

75 . 266 

Par  chemin  de  fer  

3 

121.275 

48.522 

10  > 

3a7.844 

123.788 

» 

8.070 

3.208 

Danemark  

» 

27 

15 

Italie  

4 

» 

16 

France  

» 

10 

4 

Autres  pays  d'Europe  non 

13 

5.434 

1.138 

17 

13.541 

4.381 

Récapitulation  : 

107 

206.286 

65.114 

108 

337.844 

123.788 

Autres  pays  d'Europe  , . . 

17 

13.541 

4.381 

Totaux  généraux. 

232 

557.671 

193.283 

Le  journal  Wine  Trade  Review,  de  Londres,  prévoit  que 
la  demande  des  vins  de  Californie  en  Angleterre  n'ira  qu'en 
augmentant,  et  il  attribue  le  goût  que  le  public  anglais 
semble  prendre  à  ces  vins  aux  efforts  incessants  de  la  maison 
Grierson  Oldam  et  Compagnie,  qui  s'occupe  de  leur  placement 
dans  la  métropole. 

Quant  à  l'exportation  en  Allemagne,  elle  a  été  favorisée 
par  l'exposition  internationale  d'Hambourg  qui  a  permis  aux 
acheteurs  allemands  d'apprécier  les  «  Ports  »,  les  «  Sherries  » 
et  autres  vins  fabriqués  en  Californie. 

Les  exportations  de  ces  vins  pendant  les  mois  de  janvier  et 
de  février  de  cette  année  ont  été  importantes  et  font  espérei- 
aux  expéditeurs  et  aux  producteurs  qu'elles  dépasseront  les 
chiffres  de  l'année  précédente. 


L.e  Marché  Fiaancier  de  IVew-York 

New-York,  le  24  mai  1899. 

La  tendance  générale  est  restée  indécise  ces  jours  derniers, 
en  raison  de  la  faiblesse  des  valeurs  du  groupe  Flower,  le 
gros  spéculateur  décédé  récemment.  Le  bruit  mis  en  circula- 
tion que  le  rapport  officiel  sur  l'état  des  semailles  serait  moins 
favorable  a  aussi  un  peu  pesé  sur  les  actions  des  lignes  de 
Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  Enfin,  tandis  que  le  métal-argent 
se  maintenait  bien  et  remontait  même  un  peu,  le  cuivre 
s'alourdissait.  Aussi  les  grandes  valeurs  de  cuivre,  qui 
avaient  tout  d'abord  monté,  sont-elles  moins  bien  tenues. 

On  retrouve  la  Calumet- Hécla  à  830;  la  Boston-Montana 
à  364  et  VAnaconda  à  60  75. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  :  Atchison,  17  3/4;  Milwaukee 
132  5/8:  Lake  Shore,  202;  Erie,  12  1/4;  Reading,  19  5/8;  Ca- 
tiadian  Pacific,  98  1/4;  Illinois  Central,  112  3/4  ;  Louisville 
65  1/8;  New-York  Central,  130  7/8;  Union  Pacific,  41  3/8. 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  ne  subit  pas  de  mouvements.  II 
reste  à  113  1/2. 

Le  «  call  money  »  s'est  un  peu  détendu  ;  il  se  tient  entre 
2  1/2  et  3  0/0.  Les  avances  à  temps  sont  aussi  plus  faciles, 
de  3  1/2  à  4  0/0.  ' 

Le  Stock-Exchange  fermera  ses  portes  lundi  et  mardi  pour 
les  fêtes  du  «  Décoration  Day  ». 


MEXIQUE 

La  Production  Agricole  au  Mexique.  —  Nous  relevons, 
dans  l'Annuaire  Statistique  de  la  République  Mexicaine 
pour  1897,  les  renseignements  suivants  au  sujet  de  la  pro- 
duction agricole  au  Mexique  : 

Il  y  a  dans  ce  pays  8.101  haciendas  ou  propriétés  rurales. 
Sur  cechifl're,  3.400  sont  consacrées  à  la  culture  des  céréa- 
les, 1.560  à  l'élevage  du  bétail,  1.385  à  la  culture  de  la  canne 
à  sucre,  3J5  à  celle  du  henequen,  373  à  celle  du  café  239  à 
celle  du  cacao,  335  à  celle  du  coton,  279  à  celle  du  maguey 
et  à  la  production  du  pulque,  134  à  celle  du  maguey  pour 
fabriquer  le  mescal,  92  à  celle  du  tabac  et  5  à  celle  de  la 
vigne. 

L'Etat  de  Guanajnato  occupe  le  premier  rang  pour  la  cul- 
ture des.céi-éales,.a.vec  364  haciendas,  vient  ensuite  l'Etat  de 


/ 
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Puobla  avec  :î28.  puis  celui  de  Jalisco  avec  275.  Viennent  en- 
suite, par  rang  d'importance,  les  Etats  de  Morelos,  de  Golima 
et  le  iJistrict  Fédéral. 

Voici  la  valeur  de  la  production  annuelle  des  céréales  dans 
la,  République  : 

Piastres 

Orge  Hfctol.      3.116.479    '  5.503.243, 

Riz   Kilogr.     21.136.002  2.254.462 

Maïs   —         42.964.684  87.233.671 

Blé   —       263.987.047  18.68U.475 

Soit  un  total  pour  la  production  des  céréales  de  113.670.851 
piastres,  environ  neuf  piastres  par  habitant,  chiffre  qui  est 
vraisemblablement  encore  trop  insuffisant  si  on  le  compare 
avec  ceux  des  autres  pays. 

La  Culture  de  la  Vanille  au  Mexique.  —  Le  consul  des 
Etats-Unis  à  Papantla  (Etat  de  Veracruz)  vient  d'adresser 
à  son  Gouvernement  un  rapport  sur  la  culture  de  la  vanille 
au  Mexique.  Après  avoir  expliqué  d'une  façon  succincte,  les 
conditions  dans  lesquelles  cette  culture  peut  être  entreprise 
de  la  façon  la  plus  avantageuse,  et  les  procédés  d'exploitation 
les  plus  propres  à  assurer  une  bonne  récolte,  ce  consul  fait, 
en  ces  ternies,  l'éloge  de  la  colonie  française  de  San  Rafaël 
.licaltepec,  qui  doit  en  grande  partie  sa  prospérité  à  la  culture 
de  la  précieuse  orchidée  : 

«  La  majeure  partie  de  la  vanille,  produite  dans  ce  district, 
est  cultivée  dans  les  er. virons  de  Papantla,  d'où  elle  est  ex- 
portée par  la  voie  de  Veracruz  —  car  il  est  beaucoup  plus 
facile  de  se  rendre  à  Veracruz  par  eau  qu'à  Papantla  par 
terre.  —  .Je  ne  considère  pas  que  Papantla  ofï're,  au  point  de 
vue  de  cette  culture,  de  meilleures  conditions  naturelles  que 
les  autres  terrains  de  ce  district.  Le  succès,  dans  cette  région, 
est  donc  uniquement  dû  aux  colons  qui  s'y  sont  établis  il  y  a 
des  années  :  des  Français  patients,  industrieux,  foncièrement 
travailleurs  qui  sont  venus  pauvres,  avec  leurs  nombreuses 
familles.  Les  femmes  et  les  enfants  les  ont  aidés  dans  toute 
la  mesure  de  leurs  efforts,  et  ils  se  sont  enrichis  presque 
tous.  Quelques-uns  d'entre  eux  vivent  maintenant  en  France, 
d'autres  ont  définitivement  fixé  leurs  foyers  à  Mexico.  » 

Le  rapport  conclut  en  disant  qu'il  est  exporté  annuellement, 
de  Papantla,  pour  2.000.000  de  piastres  environ  de  vanille  aux 
Etats-Unis. 


Les  Capitaux  Américains. — On  se  préoccupe  vivement, 
aux  Etats-Unis,  de  l'exode  des  capitaux  américains  vers  la  Ré- 
publique Mexicaine.  Le  champ  d'action  queles  entreprises  lo- 
cales des  Etats-Unis  offrent  aux  capitalistes  est  plus  vaste 
que  celui  du  Mexique,  mais  la  raison  de  la  plus  grande  at- 
traction du  pays  mexicain  consiste  dans  le  marasme  relatif 
de  la  production  dans  une  contrée  sans  hiver,  où  la  nature 
est  si  l'iche  que  le  coût  de  l'existence  se  réduit  presque  à 
zéro.  C'est  pourquoi  il  se  forme  de  grandes  Compagnies,  dont 
le  résultat  ne  doit  pas  se  faire  attendre  longtemps,  la  contrée 
donnant  beaucoup  de  produits  précieux,  pour  ainsi  dire  sans 
frais  d'exploitation. 

Ces  Compagnies  se  créent  pour  la  production  du  café, 
sucre,  caoutchouc,  vanille,  fruits  de  toute  espèce,  minerais 
et  bétail. 

La  plus  grande  partie  des  exportations  se  fait  aux  Etats- 
T'nis  et,  à  l'exception  du  café,  de  la  vanille  et  de  quelques 
autres  produits  qui  ne  s'exploitent  pas  dans  l'Union,  toutes 
les  marchandises  mexicaines  font  concurrence  à  celles  de 
l'Amérique.  La  conséquence  naturelle  de  cet  état  de  choses 
sera  que  le  capital  américain  placé  au  Mexique,  ayant  à 
compter  avec  moins  de  frais  de  production,  ruinera  nombre 
d'industries  américaines. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Concurrence  américaine  dans  la  République  Argen- 
tine. —  Une  lettre  adi'essée  de  Buenos-Ayres  au  British 
Trade  Journal  signale  l'attitude  énergique  et  entreprenante 
d'un  groupe  de  maisons  américaines  qui  arrivent  à  un  gros 
chiffre  d'affaires  par  l'exposition  préalable  des  produits 
qu'elles  vendent  dans  de  grands  locaux  de  Buenos-Ayres.  Les 
négociants  américains  résidant  dans  l'Argentine  se  mettent, 
dans  ce  but,  en  relations  avec  une  maison  de  .premier  ordre 
de  New-York  qui,  par  sa  situation,  peut  obtenir  des  mar- 
ciiandises  à  crédit  et  leur  envoie  pour  être  exposées  à  Buenos- 
Ayres  à  litre  d'échantillons,  pour  exportations,  des  coffres- 
forts,  des  macliines  et  des  instruments  agricoles,  des  bicy- 
clettes et  une  quantité  d'autres  produits.  C'est  sur  le  vu  de 
ces  échantillons  que  se  font  les  transactions  et  que  sont 
données  les  commandes.  Ce  système  a  l'avantage  de  faire 
connaître  aux  commerçants  argentins  des  articles  qui 
n'auraient  jamais  été  vendus  par  les  autres  voies  ordinaires, 
mais  il  a  aussi  l'inconvénient  d'augmenter  les  prix  à  cause 
du  nombre  des  commissions  qu'il  faut  payer  avant  que  la 
marchandise   n'arrive   au  consommateur.  En    dehors  des 


articles  ci-dessus  spécifiés,  le  correspondant  de  Buenos-Ayres 
mentionne  comme  pouvant  être  introduits  dans  le  pays  avec 
profit,  malgré  la  concurrence  américaine,  les  articles  en  fer 
émaillé  (enlozados),  le  fil  de  fer  pour  haies  et  clôtures  et  les 
appareils  pour  l'application  de  l'électricité.  A  noter  que  les' 
Anglais,  les  Français  et  les  Allemands  ont  avec  la  République 
Argentine  des  communications  par  navires  à  vapeur  plus 
faciles  que  celles  des  négociants  des  Etats-Unis  qui,  pour 
écrire  chez  eux,  empruntent  presque  invariablement  la  voie 
d'Angleterre.  La  main-d'œuvre  est,  d'un  autre  côté,  plus 
chère  aux  Etats-Unis  que  dans  les  autres  pays. 


ASIE 


CHINE 

Règlements  douaniers  du  Yangtzé.  —  On  écrit  de  Shan- 
ghaï, le  20  mai's  1899:  Les  règlements  douaniers  du  Yangtzé, 
définitivement  arrêtés,  ainsi  que  ceux  pour  la  navigation  in- 
térieure, entrent  en  vigueur  le  1"  avril.  Ils  viennent  d'être 
publiés  par  l'Administration  des  Douanes. 

Les  nouveaux  règlements  du  Yangtzé  ont  pour  but  spécial 
d'assimiler  le  régime  douanier  du  grand  fleuve  à  celui  qui 
existe  pour  les  ports  de  la  côte  : 

1°  Le  dédouanement  cesse  d'être  obligatoire  à  Shanghaï  et 
les  marchandises  venant  de  l'étranger,  à  destination  du  fleuve, 
et  réciproquement,  pourront  être  transbordées  à  Shanghaï  ; 

2°  Les  vapeurs  peuvent  obtenir  leur  «  spécial  river  pass  » 
soit  à  Shanghaï,  Woosung  ou  Tching-Kiang,  et,  de  ce  fait, 
éviter  des  retards  considérables  ; 

3°  Les  produits  indigènes,  qui  payaient  à  la  sortie  de  la 
rivière  le  droit  de  1  /2  0/0  à  l'exportation  et  pour  le  commerce 
sur  la  côte,  ne  seront  soumis  qu'au  simple  droit  d'exporta- 
tion à  la  sortie.  Ce  demi-droit  du  commerce  sur  la  côte  ne 
pourra  être  exigible, qu'à  destination; 

4°  Les  thés,  à  l'arrivée  à  Shanghaï,  au  lieu  d'acquitter  les 
demi-droits  (commerce  sur  la  côte)  déposeront  un  bond  pour 
le  montant  desdits  droits. 

Ces  diverses  modifications  apportées  aux  règlements  doua- 
niers pour  le  Yangtzé,  répondent  aux  desiderata  du  com- 
merce étranger. 

Les  stipulations  relatives  à  la  navigation  à  vapeur  dans 
l'intérieur  sont  entièrement  différentes  de  celles  concernant 
le  Yangtzé.  Il  s'agit  d'une  simple  facilité  donnée  au  commerce 
pour  le  transport  dans  l'intérieur  des  provinces,  par  vapeur 
ou  Jjateau  chinois  remorqué.  Un  dédouanement  à  Shanghaï  ou 
dans  un  port  ouvert  nécessiterait  l'établissement  de  nouveaux 
bureaux  douaniers  dans  les  villes  de  l'intérieur.  Il  n'en  est 
nullement  question  pour  le  moment. 

Les  marchandises  étrangères  allant  d'un  port  ouvert  au 
commerce  dans  l'intérieur  des  provinces  acquitteront  d'abord 
les  droits  ordinaires.  Elles  pourront  ensuite  être  dirigées 
dans  l'intérieur,  soit  en  se  munissant  d'une  passe  de  transit, 
soit  en  payant  les  taxes  de  likin  ou  autres.  Cette  navigation 
à  vapeur  développera  surtout  le  mouvement  des  passagers. 
Qviant  au  commerce,  il  rencontre  encore  trop  d'entraves  dans 
l'intérieur  pour  s'y  développer  autant  qu'il  le  devrait. 


JAPON 

Emprunt  japonais.  —  On  annonce  la  conclusion  définitive 
à  Londres  de  1  emprunt  japonais  dont  il  a  été  question  ces 
derniers  temps.  Il  s'agit  d'un  4  0/0  or,  d'un  montant  de  10  mil- 
lions de  livres  sterling  à  90  0/0,  avec  une  commission  de 
1  à  1  1/2  0/0  décomptée  au  Syndicat  qui  en  garantit  l'émis- 
sion. 

La  Bourse  de  Tokyo.  —  On  vient  d'inaugurer  avec 
beaucoup  de  solennité  les  nouveaux  locaux  de  la  Bourse  de 
Tokyo.  A  ce  propos  le  Tokyo  Eoening  News  a  publié  le 
tableau  suivant  du  nombre  des  actions  traitées  à  terme  sur 
ce  marché  pendant  les  21  années  de  son  existence  : 


Nombre 

Nombre 

Années 

d'actions 

Années 

d'actions 

1878  

171 

1889  

2.038.542 

1879  

8.257 

1890  

«873.674 

1880  

6.837 

1891  

r.  296. 410 

1881  

9.422 

1892  

1.(29.389 

3.601 

1893  

2.657.146 

1883  

5.701 

1894     ,  . 

1.830.918 

104.080 

1895  

2.817.766 

1885  

56.833 

1896  

3.803.146 

1886  

703.333 

1897  

3.571.811 

1.278.316 

1898  

.  3.731.790 

907.660 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montbl. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (Eu  iiiillinns  de  fr.) 


Encaisse 

l'KINCie.  CHAPITRES 

mélallique 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Ç  ^ 

Tau> 

lescoi 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


2  juin. 
18  inai. 
23  mai. 
juin. 


1.S07 

! 

3.717 

:i3.S 

860 

388 

2 

l.,s:i3 

l.ill 

3.143 

47ii 

703 

440 

3 

1.838 

1.2i:i 

3.701 

4G9 

n3l 

4  \  4 

3 

1.842 

1.218 

3.770 

480 

778 

440 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


23 


mai  

7(,2 

342 

1.320 

639 

847 

104 

mai  

738 

304 

1.4218 

618 

!)23 

9."i 

7.i3 

371 

1.381 

670 

903 

97 

■  778 

383 

1.32!) 

731 

890 

87 

ALLEMAGNE  -  Banques  locales 


31 

iiiai's  

69 

31 

2:;2 

97 

299 

27 

» 

28 

lévrier .... 

7.J 

37 

213  1 

87 

266 

23 

3! 

ma  rs  

71 

3,j 

103 

358 

25 

30 

avili  

72 

35 

241  1 

98 

288 

23 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

2  juin 
11  mai 

.18  mai 


i''  juin. 

ANGLETERRE 


926 

» 

694 

1060 

817 

» 

3 

7."i5 

692 

937 

853 

3 

743 

6,>7 

926 

854 

3 

754 

696 

914 

862 

» 

3 

Banques  d'Ecosse 


898 

19 

11.5 

20 

172 

» 

» 

1899 

21 

jaiiviiM'. . .  . 

133 

17 

187 

)) 

1899 

18 

février. . . . 

130 

17 

180 

)) 

1899 

18 

125 

20 

180 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898    19  mars  

62 

12  1 

152 

» 

» 

1899   21  janvier.... 

62 

10 

152 

1899   18  février.... 

65 

10 

150 

» 

6i 

12 

150 

» 

» 

Encaisse 

a 

PKINCII".  CUA 

'ITKKS 

métallique 

o  2^ 

L.  r 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiducî 

o  ^  — 

u  ■£  S. 

Porte 
feuill 
escoiu] 

^  r  ;i 
-5  ^.  2 

Tau: 
l'esco 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


22  avril. 
7  avril. 
14  avril. 
22  avril. 


DANEMARK 

1898  30  avril... 
189  9  28  février. 
31  mars... 
29  avril... 


Banque  Nationale 


1899 
1899 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


28 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
lî<99 
1899 
1899 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1898  11  mai. 

1899  3  mai. 
1899  10  mai. 
1899  n  mai. 


733 
757 

264 

1.296 

28 

334 

45 

4 

mai .  .■  

264 

1.410 

36 

430 

46 

S 

mai  

756 

265 

1.37.5 

25 

382 

45 

5 

756 

265 

1.361 

28 

364 

44 

.4K 

mai  

90 

15 

485 

47 

410 

23 

m.ii  

90 

23 

533 

36 

419 

52 

mai  

91 

24 

527 

33 

411 

52 

mai  

88 

23 

532 

38 

421 

52 

3 

3 

3 

58 

22 

18 

4 

6 

3 

66 

26 

18 

3 

5 

3 

67 

26 

18 

4 

4 

3 

66 

26 

18 

82 

121 

11 

33 

20 

86 

» 

123 

5 

33 

27 

87 

126 

4 

34 

28 

87 

126 

4 

34 

28 

45 

» 

1     88  1 

16 

30 

8 

28  février.... 

45 

!     86  1 

14 

52 

i 

38 

91 

10 

38 

1 

45 

1     93  1 

16 

37 

8 

3 

3J4 


TA 


4'/, 
i'Â 


1898 

28  iii.ii  

216 

108 

1 

305 

669 

776 

106 

5 

1899 

291 

317 

1 

489 

799 

1 

147 

85 

5 

1899 

20  mai  

296 

320 

1 

483 

797 

1 

027 

85 

5 

1899 

296 

323 

1 

479 

801 

1 

028 

87 

5 

mars  

2 

127 

46 

14 

5 

ja uvier  .  . . 

2 

» 

123 

42 

16 

3 

IV'vrii^r. . . . 

120 

42 

17 

5 

2 

» 

118 

43 

19 

5 

mal  

72 

175 

439 

10 

158 

80 

mai  

97 

170 

474 

9 

141 

118 

97 

170 

465 

14 

142 

117 

97 

172 

461 

13 

141 

116 

6!4 
6'/, 

6/: 


3 

2'A 


10  mai  

303 

53 

728 

240 

284 

16 

5 

20  avril  

295 

71 

789 

2i!t 

285 

21 

5 

30  avril  

295 

68 

793 

232 

302 

24 

5 

296 

66 

■  775 

227 

293 

27 

5 

1898    10  mai  

62 

10 

9-5> 

72 

37 

25 

189  9   20  avril  

64 

10 

22Î 

70 

.55 

24 

1899    30  avril  

61 

11 

2''3 

70 

."15 

24 

1899    10  mai  

64 

11 

225 

70 

53 

2i 

10  mai  

35 

2 

51 

36 

24 

3 

20  avril  

35 

2 

53 

38 

26 

3 

30  avril  

35 

') 

34 

37 

27 

10  mai  

3.5 

2 

52 

37 

25 

i 

27 

47 

362 

M 

76 

23 

27 

51 

379 

Î3 

81 

21 

27 

51 

379 

a 

79 

21 

27 

51 

380 

18 

78 

21 

3/j 
3  il 
5^, 


(374 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


DATES 


l'RINClP.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 

9 

ri" 

S 

1H8 

30 

37 

13 

1899 

24 

avril  

35 

4 

153 

20 

02 

13 

1899 

■.liai  

ii.') 

4 

1.-.3 

21 

03 

12 

1899 

8 

00 

5 

l.ji 

20 

62 

12 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898     S  mai  

2.922 

119 

2.280 

480 

309 

229  1 

1899  23  avril 

2.181 

127 

1.018 

418 

429 

233 

1899   1"  mai  

2..j18 

130 

1..582 

430 

130 

213 

1899     8  mai  

2.51."; 

•  137 

1..579 

429 

434 

210 

5 

5 '4 
4K. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


189  8   30  avril 

23 

2 

75 

II 

27 

10 

» 

1899    15  avril    ,  . 

22 

2 

80 

0 

31 

17 

1899   29  avril 

22 

■  2 

78 

10 

32 

k; 

1899    15  mai  

21 

2 

77 

10 

33 

10 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898     8  mai  

4 

9 

27 

4 

7 

7 

1899   22  avril 

6 

9 

33  . 

7 

7 

8 

189  9   30  avril. 

5 

9 

33 

7 

7 

8 

1899     8  mai  

0 

9 

32 

7 

^  7 

8 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


189  8   30  avril 

41 

3 

82 

71 

70 

33 

189  8   28  février.... 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

1899   31  mars  

43 

6 

91 

75 

90 

29 

189  9   30  avril 

43 

6 

87 

74 

94 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1898   30  avril  .  . 

11 

13 

107 

387 

235 

132 

1898    28  février  

13 

13 

104 

610 

264 

137 

1899    31  mars  

13 

12 

111 

623 

278 

134 

» 

189  9   30  avril  

13 

12 

106 

643 

279 

133 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898   28  mai  

93 

11 

200 

893 

193 

37 

1899    13  mai  

98 

9 

214 

959 

183 

48 

189  9   20  mai  

93 

10 

210 

939 

183 

48 

1899   27  mai.^  . 

93 

10 

208 

959 

183 

48 

3K 
4'X2 
4^ 

4^2 


TOTAUX 


1898 

2  juin  

8.6,'.2 

2.473 

14 

063 

3 

630 

6.019 

1.378 

1899 

18  mai  

8.089 

14 

411 

5 

392 

6.584 

l.Wii 

1899 

25  mai  

8.1U 

I747 

14 

210 

5 

603 

0.346 

1.478 

1899 

1''  juin  

8.177 

^.760 

14 

198 

5 

757 

0.4.33 

1.473 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.952 

2.604 

15.339 

S.  360 

i.690 

3.078 

1895    31  décembre  . 

7.965 

2 . 574 

10.320 

8.706 

6.035 

3.0,33 

1896    31  di'cembre  . 

7.9.33 

2.. 378 

14., 385 

8.838 

6.092 

3.031 

» 

1897    31  di'rt'iiibre  . 

8.7i6 

2.546 

13.254 

8.548 

0.601 

3.4.33 

» 

1898   31  décembre  . 

8.100 

2.636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.094 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  iléfinitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  déiiots,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'ErusHP 
et  fl'JridiKie  qui  ne  sunt  |iubliés  que  deux  fois  par  an  et  ipii  s  éb'vcnt 
à  des  cliilfii's  Irés  imiHirlants. 


COURS  ET  REVUE   DES  CHANGES 


ÎHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


îTavril 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

l»r  juin 

48 

15 

48 

12 

48 

05 

48 

10 

4b 

07 

48 

12 

100 

'i'i 

100 

28 

100 

25 

100 

22 

100 

25 

100 

25 

158 

50 

160 

oO 

160 

50 

1E6 

75 

156 

50 

152 

50 

20 

50 

19 

60 

19 

20 

19 

20 

19 

50 

22 

50 

81 

06 

81 

05 

81 

10 

81 

10 

81 

10 

8! 

10 

100 

23 

100 

26 

100 

26 

100 

18 

100 

22 

100 

20 

lUO 

55 

100 

,=  5 

100 

42 

100 

kl 

100 

42 

100 

65 

23 

02 

22 

96 

22 

96 

22 

97 

22 

98 

23 

81 

08 

81 

12 

81 

08 

81 

10 

81 

13 

81 

ri 

107 

63 

107 

42 

106 

80 

108 

95 

106 

92 

107 

0*; 

100 

63 

100 

66 

100 

6'» 

100 

60 

100 

58 

100 

56 

795 

795 

789 

780 

50 

769 

50 

756 

25 

42 

25 

« 

25 

43 

25 

42 

25 

42 

25 

42 

20 

32 

19 

05 

18 

95 

10 

25 

19 

62 

22 

107 

62 

107 

37 

106 

75 

106 

85 

106 

92 

107 

26 

iSaf  nt-Péterebourg. . 

37 

27 

37 

27 

36 

20 

37 

15 

37 

10 

37 

in 

47 

8.S 

47 

9ù 

47 

87 

47 

87 

47 

87 

47 

il 

;   ii—     (»  3'moia).  . 

47 

80 

47 

82 

47 

82 

47 

82 

47 

82 

f. 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mes 

Amsterdam,  papier  wurl, 
Allemagne..  — 
Vierme-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem,  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 


Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—        ....    ch.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York  

Matières  d'or  et  d'argeul 

Or  en  barre  (le  kii.). 
Argent   id.    (le  kil.). . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916°') 
—         —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


moirfS 

3  % 

3  % 

3  % 
5  % 

4  \ 

4  % 
au  pair 
3137  » 

218  89 


205  3  7 
121  94 

206  75 

420 
372 
263  50 


25  175 
25  195 

0  31p. 

7  ..p. 

0  75  p. 

514  .. 


3438  71 
103  43 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
'J7  50 


12  mai 


2(5  62 
122 
206  75 

420  25 
375 
263  50 


25  185 
25  205 
0  25p. 
6  f  Op 
0  75p 
516  .  . 


3438  71 
103  97 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


18  mai 


205  50 
122 

206  75 


419 
38C 
263  50 


25  185 
25  20.S 

0  22p. 

6  50p 

0  69p. 

516  . 

3438  71 

10.!  33 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


25  mai 


205 
121  94 

206  75 


417  50 
385  .. 
264  .. 


25  185 
25  205 

0  3lp. 

6  62p 

0  69p. 

515  . 

3438  71 
!02  33 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


l'rjuiii 


205  37 
122  .. 

506  75 


406  50 
385  .. 
264  .. 


25  19  . 
25  21p. 

n  25p. 

6  87p. 

0  62p. 

514  50 

3138  71 
102  33 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

leur  1 

pair 
rancs  1 

Valeurs  en  francs 

au  change  du  jour 

a 
> 

S  g 

4  mai 

12  mai 

18 

mai 

25 

mai 

1er 

juin 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1  232 

1  232 

1 

232 

1 

231 

1 

232 

Angleterre  (liv.  st.  or) 

S5 

22 

25  165 

25  185 

25 

185 

25 

175 

25 

175 

Autr.-Hongrie  (fl.  or). 

2 

10 

2  09 

2  09 

2 

09 

2 

09 

2 

09 

Belgique  (franc  or). . . 

1 

0  99 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.) 

1 

» 

0  83 

0  84 

0 

84 

0 

84 

0 

82 

0?ece  (drachme  pap.). 

1 

» 

0  62 

0  62 

0 

63 

0 

63 

0 

65 

aollande  (fl.  or)  

2 

083 

2  07 

2  07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

1 

0  93 

0  93 

0 

9H 

0 

93 

0 

93 

J'ortugal  (milreispap.) 

5 

60 

3  75 

3  78 

3 

83 

3 

88 

3 

88 

Russie  (roubles  or.). . 

2 

67 

2  66 

2  66 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

Suisse  (franc  or)...  . 

1 

0  99 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pajs 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (dall.  or;.. 

5 

18 

5  14 

5  )6 

5 

16 

5 

15 

5 

14 

Mexique  (piastre  arg.) 

5 

43 

2  45 

2  45 

2 

45 

2 

45 

2 

45 

Répub.Arg.(pesopap.) 

5 

» 

2  12 

2  21 

2 

27 

2 

27 

2 

24 

Chili  (peso  or)  

1 

89 

1  49 

1  55 

1 

57 

1 

53 

1 

56 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

0  78 

0  79 

0 

8i 

0 

83 

0 

83 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1  68 

1  68 

1 

68 

1 

67 

1 

67 

Japon  (yen  argent)... 

2 

58 

2  68 

2  68 

2 

68 

2 

68 

2 

68 

Ghine(Shaiiiibaî)(taëlarg.) 

7 

47 

3  54 

3  54 

3 

54 

3 

si 

3 

57 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi       juin  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  18 

En  Anglelerre   100  Oo 

En  A  uLriche-Hongrie ...  1 00  57 

Eq  Belgique   100  25 

En  Espagne   121  78 

En  Grèce   152  .50 

En  Hollande   !C0  42 

En  Italie   i07  37 

En  Portugal   144  01 

En  Russie   100  17 

En  Suisse   100  62 


100 

68 

221 

18 

En  Répuhl.  Argentine . . 

222 

30 

121 

15 

342 

16 

100 

96 

26 

209 

24 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  82 

—  Anglais   99  97 

—  Austro-Hongrois.  99  43 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   82  It 

—  Grecs   65  57 

—  Hollandais   99 

—  Italiens   93  13 

—  Portugais   69  43 

—  Russes   S9  83 

—  Suisses   99  38 


Pièces  des  Etats-Unis   99  32 

—  du  Mexique   4a  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  45  98 

—  du  Chili   82  57 

—  du  Brésil   29-22 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   47  78 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  1"  jtiin  1899. 

Le  papier  hollandais  est  en  nouvelle  et  sérieuse  réaction, 
il  est  très  sen.siblement  au-dessous  du  gold  point  d'entrée, 
sans  que  l'encaisse  de  la  Banque  des  l'ays-Bas  en  soit  lou- 
cliée  et  que  sa  Direction  semble  s'en  émouvoir.  Il  nous  est 
impossible  de  comprendre  cette  situation. 

La  devise  allemande  revient  à  122.  le  bilan  de  la  Banque 
Impériale  est  fort  satisfaisant  et  justifie  pleinement  la  réduc- 
tion du  taux  de  l'escompte. 

i^a  Banque    Autriche-Hongrie,  bien  que  le  florin  soit  as- 


IVEdONOMISTE  KUUOPÉEN  -  Statistique  générale 


G7r 


sez  l'aililo  chez  nous,  a  baissé  son  oscompte  ;  il  est  vrai  qu'elle 
ne  donne  pas  d'or,  mais  que  le  billet  ait  ou  n'ait  pas  cours 
forcé,  la  détérioration  duchan<,'e  n'en  est  pas  moins  IViclieuse 
et  il  n'y  a  pas  d'autre  moven  de  la  combattre  que  de  relever 
l'escompte. 

Le  papier  sur  l'Espagne  est  en  baisse  à  /lOB  50,  contre  417 
francs  50.  La  cause  en  est  dans  la  mauvaise  humeur  de  la. 
Banque  provoquée  par  la  suspension  de  l'amortissement. 
Pour  protester  contre  cette  mesure,  cependant  indispensable 
elle  a  cpsso  de  liv.-er  des  traites  sur  l'étranger.  On  peut 
s'étonner  d'une  pareille  attitude  chez  un  Elablisjement  qui  a 
gagne  des  sommes  énormes  dans  ses  relalions  avec  l'Etat. 
Du  reste,  on  peut  être  assuré  que  la  Banque  ne  manquera 
pas  de  venir  à  résipiscence,  ainsi  que  le  lui  commandent  ses 
intérêts. 

Le  papier  portugais  conserve  toute  sa  hausse  des  dernières 
semaines  et  linit  à  ;^85. 

Le  rouble  est  également  très  ferme  ;  le  versement  se  rap- 
proche du  poi[it  où  il  deviendra  possible  d'expédier  de  l'or  à 
Saint-Pétersbourg. 

Les  variations  du  Londres  sont  très  limitées  ;  le  chèque  se 
tient  toujours  dans  les  environs  du  pair  ;  le  marché  de  Paris 
a  acheté  de  gros  paquets  d'actions  et  les  a  levées. 

Il  n'y  a  pas  grande  amélioration  sur  les  devises  des  pays 
de  VVmon  Latine;  la  Suisse  et  le  Belgique  nous  envoient 
toujours  de  l'or  et  continuent  leur  trafic  d'argent  avec  la 
France;  l'Italie  commence  aussi  à  v  prendre  part.  Le  New- 
York  est  bas,  il  pourrait  nous  arriveV  de  l'or  américain. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. 
Shanghaï  . . 
Yokohama . 


3  mai 

1 1  mai 

17  mai 

24  mai 

31  mai 

1/11  3/4 

■2/8  3/4 
2/0  3/4 

I/ll  13/16 
2/8  3/4 
2/0  3/4 

t/11  13/16 
2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/lt  13/16 

2/9  ./ 
2/0  3/4 

■2/0  1/8 
1/4  /. 
1/4  ,./ 

1  13/32 
14  3/16 

2/0  3/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
7  17/32 
14  3/4 

2/C  3/16 
1/3  31 '32 
1/3  31/32 
7  31/32 
15  ./ 

2/0  1/8 
1/3  15/16 
1/3  li/IS 
7  29/32 
14  9/18 

2/0  3/16 
1/3  Jt./I6 
1/3  15/16 

7  7/8 
14  7/8. 

135  . 

77/9  1/4 
28  3/8 

125  50 
77/9  1/4 
28  3/16 

119  80 
77/9  1/4 
28  1/16 

120  30 
77/9  1,4 
28  1/8 

122  30 
77/9  1/4 
28  1/16 

Valeurs  à  Tue 

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro.  . . . 

Yalparaiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  i'or.. 
Or  e.i  barres 
Argenten  barres 

Malgré  1/10  de  baisse  sur  l'argent  en  barres,  on  remarque 
un  peu  de  reprise  sur  les  changes  orientaux  ;  l'emprunt  jano- 
nais  en  préparation  a  causé  quelques  inquiétudes  à  Londres, 
mais  il  ne  sera  émis  que  successivement,  et  les  arrivages 
d'or  suffiront  à  le  solder,  mais  la  Banqw;  d'Angleterre\e 
pourra  plus  compter  sur  les  envois  des  mines  pour  renforcer 
ses  reserves. 

Les  souscripteurs  à  l'émission  de  30  Iraks  de  roupies,  faite 
mercredi  par  les  soins  de  la  Banque  d'Angleterre,  en  traites 
et  transferts  sur  les  Indes,  se  sont  élevées  à  28;)  lacks  de 
traites  et  162  de  transferts.  La  répartition  s'ellectuera  à  raison 
de  G  0/0  des  demandes  à  15  15/16  d.  et  15  81/32  d. 

Le  Rio  est  toujours  assez  bien  tenu.  Le  Valparaiso,  à  14  7/8 
gagne  5/16.  La  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  a  un 'peu  aue-^ 
mente.  ^ 

L'or  reste  au  même  prix  que  la  semaine  dernière,  tant  à 
Paris  qu'à  Londres;  cependant,  les  cours  cotés  ne  sont  pas  les 
cours- torts.  11  a  été  fait  des  achats  à  2  0/00  de  prime'  la 
Russie  a  fait  quelques  demandes  à  Londres.  ' 

L'argent  a  un  peu  baissé,  mais  il  adonné  lieu  à  des  affaires 
importantes  avec  i'Inde. 

D'après  la  circulaire  Pixiey  et  Abell,  du  29  avril  au  5  mai 
il  a  été  e.Kpédié  de  Londres  en  Orient  122. 93i  liv.  st.  d'arcrent 
métal.  Dapuis  le  commencement  de  l'année,  les  ë\portatroas 
ont  été  de  2.241.685  liv.  st.,  contre  3.078.468  liv.  st.  eu  lfs98 

Il  n  y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  cliangement  dans  les  taux 
d  escompte  officiels. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la^an^we  de  France  a  grossi,  cette  se- 
maine, de  3. .544. 000  fr. 

La  circulation  a  pris  1.899.000  fr.  à  Paris  et  rendu  555  000 
francs  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  2.433  000  fr 
de  matières. 

Il  est  venu  en  outre  2  millions  de  Constantinople  315  OOO 
francs  de  Suisse  et  140.000  fr.  de  Belgique.  ^o.uvu 
L'argent  a  augmenté  de  3.158.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.646.000  fr.  à  Paris  et  2.739  000  fr 
dans  les  succursales;  il  a  été  expédié  3  millions  en  Belgique 
2,058.0: 10  fr.  en  Suisse.  11  est  venu  3,300.000  fr.  de  Belsiaue' 
281.000  fr.  de  Suisse  et  250.000  fr.  d'Italie.  ' 

La  fin  du  mois  a  amené  une  émission  de  billots  de  09  mil- 


lions, les  dépôts  ont  gagné  11  millions,  lo  portefeuille  127 
millions,  et  les  avances,  5  millions. 

Gomme  nous  lo  disions  plus  haut,  le  bilan  de  la  liamiue 
d  Allemagne  est  très  bcm  :  l'encaisse  gagne  37  millions  la 
circulation  diminue  de  .52  millions,  les  dépôts  augraentent  de 
Ui  millions,  le  portefeuille  diminue  de  9  millions  et  les  avances 
de  10  millions  ;  la  Banque  est  donc  en  bonne  situation  pour 
taire  tace  aux  besoins' de  tin  de  mois. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  celte  semaine,  13  000  liv 
sterling  d'Australie  et  cédé  20.000  liv.  st.  pour  le  continent" 
soit  une  s  irtie  nette  de  7.000  liv.  st.,  ou  175  000  fr  mais  là 
circulation  a  rendu  11  millions.  La  circulation  a  augmenté 
do  9  millions,  les  dépôts  de  18  millions  et  le  portefeuille  du 
8  millions.  Pas  de  changement  dans  l'encaisse  de  la  Banque 
d  Autriche-Hongrie;  la  circulation  a  baissé  de  14  millions  et 
le  portefeuille  de  18  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  les  changements  Its  plus  im- 
portants sont  une  augmentation  de  5  millions  dans  les  dépots 
et  de  10  millions  dans  le  portefeuille.  Nous  ne  voyons  aucune 
modification  intéressante  dans  le  bilan  de  la  Banque  d'Es- 
pagne m  dans  celui  de  la  Banque  des  Pays-Bi^s. 

La  Banque  d'Italie  a  perdu  2  millions  d'argent;  sa  circu- 
lation a  baissé  de  18  millions,  ses  dépôts  de  5  millions  son 
portefeuille  de  9  millions;  ses  avances  ont  augmenté  de 
3  millions.  ° 

Les  différents  comptes  de  la  Banque  de  Russie  ne  présen- 
tent que  peu  de  changements.  La  Banque  vient  de  publier  la 
composition  de  son  encaisse-or  au  l"/13  mai  nous  le  don- 
nons Cl  après  en  faisant  observer  que  la  Banque  comprend 
dans  son  encaisse  métallique  ses  disponibilités  à  l'éiranaer 
que  nous  donnons  sous  une  autre  rubrique  pour  des  Ai- 
sons  souvent  expliquées  ici  ; 

Composition  de  l'encaisse  or  de  la  Banque  de  Russie 
1/13  mai  1899 

Roubles 


Lingots  

Bons  de  l'Administration  des  Mines.!.' 
Monnaies  des  frappes  antérieures  à  1886 
Monnaies  conformes  à  la  loi  de  1885 
Frappes  de  1897  et  années  suivantes..! 

Monnaies  étrangères  

Billets  des  Banques  étrangères.  '.  '.  '. .  '.  '.  '.  '. 

r.  .  ,  ,T  .  Roubles. 
Or  :  A  la  Monnaie  

Chez  les  Correspondants  étrangers 

Dans  les  Trésoreries  des  districts .. 

Total  général  Roubles.      %0. 9)6. 109 

Erancs..  2.. 562. 502. 957 
On  remarque  le  chiffre  éncrme  de  monnaies  étrangères 
?o  o-/°\.Q  ^.«."que.  Depuis  un  an,  il  s'est  augmenté  de 
18.2/4..)83  roubles,  tandis  que  les  diverses  monnaies  russes 
ont  fortement  diminué  par  suite  des  émissions  de  monnaies 
faites  pour  retirer  les  billets. 
Les  autres  Banques  ne  présentent  aucnu  chiffre  intéressant. 


339.556.280 
34.074.651 
2.827.9]'i 
3.160.681 
144.374.057 
344,878.679 
1.283.C04 

870.155.266 
35.214.848 
1  G. 789. 995 
3S. 816. 000 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  aUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS     ■  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899... 

—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1899... 

—  1898 . . . 

—  1897... 


du  6         Depuis  du  6  Depuis 

au  13  iii:ii    lelorjanv.     au  1.3  niai  le  1"  janv. 


2.991.977 
231.600  1.612.254 
5.950  864.290 
29.723  505.702 


228.1/10    i. 318. 478 


228.940 
600 


,318.478 
4.5C1.079 


2.860.23'i  13.101.008 

/93.915  16.534. '3% 
1.423.686 
3.680 
400  446.521 


794.315  18. 408. '222 
852.667  15. 66 i. 650 
899.000  17.414.982 


267.273  5.974.229 
2.073.067  64.428.367 
71.646  1.500.532 

»  57.941 


81.0,35  1.118.781 

81.035  1.176.722 

19.267  1.017.770 

64.465  873.180 


GTG 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  Neiv-Yorh 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1893  28  mai  . 

173.9 

14.7 

696.0 

589.7 

1899  l:i  mai  . 

19B.6 

13.8 

901.6 

770.8 

1899  20  mai.. 

20>i.2 

13.8 

902.3 

763.5 

1899  21  mai . . 

206.3 

13.8 

889.7 

745.9 

Nous  ne  donnons  que  pour  mémoire  les  mouvements  d'or 
-à  New-York  :  l'encaisse  des  Banques  associées  a  un  peu 
augmenté,  mais  les  dépôts  et  le  portefeuille  soat  en  baisse. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen' 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

1899 

l"  avril. 

98.8 

183,3 

3.0 

36.9 

61.5 

8  avril. 

98.9 

171.8 

7.7 

33.4 

56.4 

22  avril. 

99.5 

172.0 

3.9 

36.9 

51.4 

29  avril. 

100.4 

181.8 

3.5 

43.1 

52.8 

Tous  les  comptes  de  la  Banque  du  Japon  sont  en  augmen- 
tation par  suite  de  la  lin  du  mois. 
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Le  Budget  des  Monnaies  et  Médailles 

(Suite)  11) 

Rapport  présenté  au  Sénat  par  M.  Fougeirol, 
Président  de  la  «  Ligue  bimétallique  française  » 

Pour  les  autres  nations,  nous  avons  eu  à  exécuter 
aussi  diverses  frappes. 

L'Indo-Chine,  la  Tunisie,  la  Martinique,  le  Chili, 
l'Ethiopie,  le  Maroc,  nous  ont  donné  des  commandes  ; 
..nais  la  plus  importante  de  toutes  est  celle  que  nous 
avons  eu  à  faire  pour  la  Russie. 

Nous  avons  eu,  en  elïet,  à  frapper  pour  elle  46  mil- 
lions 755.438  pièces  de  50  copecks  chacune. 

C'est  là  un  travail  considérable  que  nous  avons  pu 
exécuter  dans  les  délais  voulus  et  à  la  satisfaction  de 
ceux  qui  nous  l'avaient  confié  ;  grâce  à  l'habileté  de 
notre  Direction,  à  la  perfection  do  nos  méthodes,  à  la 
science  de  nos  ingénieurs,  à  l'expérience  de  nos  ou- 
vriers et  à  la  puissance  de  notre  outillage. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  faire  remarquer  que  cha- 
cune de  ces  pièces  de  50  copecks  pesant  10  grammes, 
le  métal  argent  qui  a  servi  à  les  fabriquer  pesait 
4G7.554  kil.  38,  ayant  une  valeur  marchande  d'environ 
46.755.488  francs,  si  l'on  admet  pour  l'argent  le  prix  de 
100  francs  le  kilo,  soit  une  baisse  de  50  0/0  sur  sa  va- 
leur au  pair. 

Ces  40.755.438  pièces  sont  des  demi-roubles.  EUes 
valent  donc  en  Russie  23.377.719  roubles  qui,  à  l'ancien 
pair  de  4  francs  par  rouble,  auraient  eu  autrefois  une 
valeur  monétaire  de  93.510.876  francs. 

Le  rouble' ne  vaut  aujourd'hui  que  2  fr.  66  environ. 
La  Russie  a  donc  créé  ainsi  une  valeur  monétaire  de 
(;2.18'i.732  fr.  50  et  réalisé  sur  l'achat  du  métal  argent 
un  bénéfice  de  15.429.29i  fr.  50. 

11  n'est  pas  sans  intérêt,  non  plus,  de  mettre  en  lu- 
mière qu'alors  que  la  Russie  continue  à  frapper  des 
pièces  d'argent  du  même  poids  que  les  anciens  rouljles, 
qui  continuent  à  valoir  im  rouble,  elle  a  au  contraire 
diminué  le  poids  de  ses  roubles  d'or,  puisque  sur  ses 
anciennes  pièces  d'or  de  10  roubles,  dont  le  poids  est 
resté  inchangé,  elle  inscrit  la  valeur  de  15  roubles  au 
lieu  de  celle  de  10. 

Elle  fait  ce  que  nous  ferions  nous-mêmes  si,  conti- 
nuant à  frappcj.  des  pièces  d'argent  de  25  grammes  qui 
vaudraient,  comrnc  par  le  passé,  5  francs,  nous  inscri- 
vions sur  nos  pièces  de  10  francs  en  or  :  valeur,  15  fr., 
au  lieu  de  :  valeur,  10  francs. 

On  peutse  demander,  alors  que  l'écart  entre  la  va- 
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leur  marchande  de  l'argent  et  l'ancien  pair  est  d'envi- 
ron 50  0/0,  comment  il  se  fait  que  la  Russie,  dans  sa 
réforme  monétaire,  s'arrête  ainsi  à  moitié  route  et 
cherche  à  fixer  à  33  0/0  de  perte,  au  lieu  de  .50  0/0,  la 
baisse  de  son  ancien  rouble.  On  peut  se  demander 
pourquoi  elle  n'a  pas  fait  comme  le  Japon,  qui  a  carré- 
ment inscrit  sur  ses  anciennes  pièces  d'or  de  4  yens  le 
double  de  leur  ancienne  valeur  au  pair,  soit  8  yens. 

Serait-ce  pour  mettre  son  étalon  monétaire  en  harmo- 
nie avec  celui  que  l'Angleterre  cherche  à  établir  dans 
l'Inde,  en  donnant  à  la  livre  sterling  en  or  pouvoir  libé- 
ratoire pour  15  roupies,  alors  que  sa  valeur  au  pair 
n'était  que  de  10  roupies? 

Je  crois  pour  ma  part  que  c'est  là  la  vraie  raison. 

Ce  qui  m'autorise  à  le  croire,  c'est  ce  qui  ressort  de 
l'enquête  anglaise  si;r  la  réforme  monétaire  de  l'Inde  et 
les  tendances  qui  s'y  révèlent.  Cette  enquête  met  en 
lumière  la  nécessité  pour  l'Angleterre,  afin  de  délivrer 
l'Inde  des  difficultés  monétaires  où  elle  se  débat,  soit 
de  rétablir  dans  l'Inde  la  libre  frappe  de  l'argent,  soit 
de  rechercher  une  entente  monétaire  avec  d'autres  na- 
tions pour  le  rétablissement  de  la  libre  frappe  de  l'or  et 
de  l'argent,  non  pas  dans  l'ancien  rapport  de  1  à  15  1/2, 
mais  dans  un  rapport  nouveau  de  1  à  21  ou  de  1  à  23-. 

Cette  enquête  laisse  aussi  supposer  qu'il  n'y  aurait 
rien  d'impossible  à  ce  que  sous  peu  des  ouvertures  fus- 
sent faites  par  l'Angleterre  aux  Etats-Unis  en  vue  de 
les  faire  entrer  avec  la  Russie  et  l'Inde  dans  ce  nouveau 
concert  bimétallique;  et  déjà  les  bimétallistes  anglais 
se  demandent  avec  anxiété  quelle  serait,  en  présence 
de  ces  tentatives,  l'attitude  de  la  France. 

Ce  n'est  pas  sans  une  certaine  satisfaction  que  les 
bimétallistes  français  considèrent  ces  tentatives.  Elles 
seront,  en  effet,  un  hommage  rendu  à  la  thèse  qu'ils 
ont  toujours  soutenue,  à  savoir  que  l'unique  moyen  de 
donner  au  monde  une  commune  mesure  de  la  valeur 
des  choses,  c'est  de  relier  par  un  lien  légal  les  deux 
étalons  qui  se  divisent  le  monde. 

Cet  hommage  serait  d'autant  plus  complet  qu'il  s'agi- 
rait en  réalité  du  rétablissement  du  birtiétallisme.  La 
seule  différence  avec  l'ancien  consisterait  dans  le  rap- 
port, qui  ne  serait  plus  le  même,  mais  qui  serait  abso- 
lument arbitraire,  puisqu'il  n'aurait  aucune  relation 
avec  le  rapport  de  valeur  commerciale  actuelle,  celui 
de  1  à  33. 

A  tant  faire  que  de  choisir  ainsi  un  rapport  arbi- 
traire, pourquoi  ne  pas  prendre  l'ancien  rapport,  celui 
dans  lequel  ont  été  frappées  l'immense  majorité  des 
monnaies  actuellement  existantes,  qui  aurait  l'avan- 
tage de  ne  rien  troubler  au  point  de  vue  monétaire? 

Enfin,  par  un  juste  retour  des  choses  d'ici-bas,  ce  se- 
rait précisément  ceux  qui  les  premiers  ont  méconnu  la 
vérité  monétaire  et  provoqué  par  leur  exemple  la  rup- 
ture du  lien  légal  entre  les  deux  étalons,  qui,  victimes 
de  trpubles  financiers  inextricables  dans  leurs  rapports 
avec'la  plus  vaste  et  la  plus  riche  de  leurs  colonies 
asiatiques,  seraient  ainsi  amenés  â  prendre  l'initiative 
d'un  retour  à  la  vérité  monétaire. 

Nous  n'avons,  quant  à  nous,  qu'à  attendre  les  ouver- 
tures. Nous  avions,  en  effet,  proposé  nous-mêmes,  d'ac- 
cord avec  les  Etats-Unis,  la  meilleure  solution  du  pro- 
blème. L'Angleterre  a  repoussé  nos  propositions.  Son 
Gouvernement  a  refusé  de  tenir  les  engagements  qu'il 
avait  solennellement  pris  devant  la  Chambre  des  Com- 
munes. L'expectative  s'impose  donc  à  nous;  mais  nous 
avons  le  devoir  de  veiller,  car  si  ces  tentatives  venaient 
à  réussir,  en  dehors  de  nous  avec  le  nouveau  rapport 
proposé,  elles  pourraient  avoir  pour  résultat  de  consa- 
crer définitivement  la  dépréciation  de  notre  stock  mo- 
nétaire argent. 

Je  ne  crois  pas,  toutefois,  que  le  danger  soit  très  pro- 
chain. La  possibilité  d'une  entente  des  Etats-Unis  avec 
l'Angleterre  sur  la  base  de  l'adoption  d'un  nouveau 
rapport  pourrait  séduire  les  bimétallistes  internatio- 
naux américains,  peut  être  même  quelques  républi- 
cains, partisans  de  l'or,  effrayés  du  triomphe  possible 
deBryan  et  du  bimétallisme  national  ;  mais  la  grande 
quantité  de  dollars  ou  de  lingots  d'argent  représentés 
par  des  greenbacks    dans  la  circulation  monétaire 
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amé.nciiiiio  serait  un  olistacle.  Il  laudrait,  en  effet, 
pour  réaliser  le  nouveau  rai)|>ort,  soit  augmenter  le 
poids  des  dollars  d'argent,  soit  diminuer  celui  des 
dollars  d'or.  Les  AuK'ricains  ne  consentiront  pas  a 
subir  la  i)erte  sur  leur  stock  monétaire  actuel  qui  leur 
serait  imposée  par  la  première  solution  sans  une  sé- 
rieuse compensation;  quant  à  la  seconde,  c'est  l'Angle- 
terre ([ui  n'en  voudrait  pas,  car  elle  entraînerait  une 
diminution  générale  dans  la  valeur  de  la  monnaie 
américaine,  qui  serait  trop  préjudiciable  aux  intérêts 
■économiques  anglais. 

Nous  serions  nous-mêmes  cruellement  frappés  si 
nous  n'agissions  alors  à  notre  tour.  Il  importait  dès 
aujourd'hui  d'appeler  l'attention  de  notre  Gouverne- 
ment sur  ce  point  afin  qu'il  ne  soit  pas,  le  cas  échéant, 
pris  au  dépourvu. 

Ed.  Fougeirol. 


La  Frappe  aux  Etats  Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Mor,ii;res 
des  Etats-Unis  pendant  l'année.  1898  et  les  quatre  prenuers 
mois  de  1899  : 

1898  1899  ^ 

Or""    ^     Argent  Or  Argent 

Janvier      .  3  420  000  1.624.000  18.032.000  1.642.000 

Février'""..  4'085.302  1.167.?.64  14.848.800  l..")98.000 

Mars    .'.  .  5.385.463  1.488.139  12.176.715  2,346  557 

Avril  8.211.400  948.000  7.894.475  2.159.449 

Mai    '     ..  7.717.500  1.433.000  »  » 

.Juin'    '..  .  0.903.9S2  ]. 432. 185  »  » 

Juillet    ....  5.853,900  1.027.834  ..  » 

Août       ..  9.344.200  2.350.000  »  >> 

Septembre..  7.S85.315  2.178.389 

Octobre....  5.180.000  3.354.191  » 

Novembre..  5.006.700  2.755.251  »  » 

Décembre . .  9.492,045  3.275.481  »  » 

■    Total...    77.985.757   23.034.034   52. 951. 9".  10  7.746.006 

En  avril,  les  Monnaies  ont  frappé  7.894.475  dollars  d'or, 
2.159.440  dollars  d'argent  et  13.070  dollars  de  monnaie  divi- 
sionnaire d'argent,  soit  au  total  10.066.994  dollars. 


La  monnaie  de  cuivre  chinoise 

Dans  son  rapport  sur  l'année  1898,  M.  F.  E.  Taylor,  secré- 
taire des  Douanes  maritimes  chinoises,  publie  les  considéra- 
tions suivantes  sur  la  rareté  de  la  monnaie  de  cuivre  : 

Une  réelle  difficulté  pour  le  Gouvernement  provient 
de  la  rareté  des  cash  de  cuivre,  difficulté  qui  augmen- 
tera, car  la  valeur  intrinsèque  du  cash,  comme  métal, 
est  actuellement  plus  grande  que  celle  de  l'argent  contre 
lequel  on  l'échange.  La  monnaie  de  cuivre  achetable 
contre  un  taèl  d'argent,  coûte  au  Gouvernement,  pour 
le  métal  (cuivre  et  zinc)  non  moins  de  1,354  taèl — 
prix  qui  ne  comprend  pas  le  coût  de  la  frappe.  Ce  fait 
n'a  pas  seulement  diminué  la  frappe  mais  provoqué 
une  disparition  des  monnaies,  due  à  leur  refonte. 

Ceci  a  été  écrit  par  M.  Taylor  au  commencement  de  mars 
dernier,  c'est-à-dire  ((uand  le  cuivre  valait  50  liv.  st.  environ 
par  tonne  :  comme  le  prix  s'est  élevé  depuis  à  80  liv.  st.  les 
difficultés  monétaires  du  Gouvernement  chinois  n'ont  pu  que 
s'accentuer. 
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Europe.  —  France.  La  liquidation  de  fin  mai  s'est 
effectuée  facilement,  avec  des  taux  de  reports  assez 
élevés  pourtant.  Auparavant,  des  réalisations  avaient 
été  signalées  qui  ont  rendu  un  moment  la  tendance 
plutôt  irrégulière.  On  s'est  repris  ensuite  ;  mais,  au 
dernier  moment,  on  procède  à  de  nouveaux  allége- 
ments, qui  pèsent  un  peu  sur  la  cote,  sans  modifier 
toutefois,  au  fond,  les  bonnes  dispositions  de  la  place. 

Le  compartiment  des  Yaleurs  industrielles  a  été 
très  agité,  et  de  fortes  variations  ont  été  enregistrées 
sur  le  Rio-Tinlo.  Les  Rentes  Françaises  sont  hési- 
tantes. 


Allemagne ■  —  Les  négociations  pour  lo  ti'aité  do 
commerce  anglo-allemand  paraissent  assez  laborieuses 
et  ne  seront  guère  terminées  au  80  juillet.  Sur  lo  mar- 
ché monétaire  l'argent  n'est  pas  rare,  actuellement, 
mais  les  grands  emprunts  étrangers  qu'on  prépare 
amèneront  bientôt  une  tension  sérieuse. 

L'engouement  du  public  pour  les  valeurs  industrielles 
continue. 

Le  bilan  du  commerce  extérieur  de  l'Allemagne  pour 
avril  et  les  quatre  premiers  mois  de  l'année  que  nous 
publions,  page  G94,  accuse  une  situation  très  lloris- 
sante. 

Angleterre.  —  Le  Marché  conserve  des  tendances 
calmes  :  on  a  encore  parlé  des  difficultés  monétaires  et 
les  craintes  émises  à  ce  sujet  avaient  quelques  raisons 
d'être,  à  cause  de  l'annonce  de  diverses  émissions,  dont 
la  plus  imminente  est  celle  de  l'emprunt  japonais  de 
dix  millions  de  livres. 

On  a  craint  que  le  produit  de  cet  emprunt  ne  quittât 
immédiatement  l'Angleterre,  mais,  pour  calmer  ces 
appréhensions,  le  Ministre  du  .lapon  à  Londres  a  com- 
muniqué une  note  officieuse  déclarant  que,  '<  sans  en- 
gager la  liberté  d'action  de  son  Gouvernement,  il  pou- 
vait assurer  que  celui-ci  n'avait  pas  l'intention  de  pro- 
voquer une  sortie  d'or  quelque  peu  importante  ». 

Autriche.  —  La  discorde  augmente  entre  l'Autriche 
et  la  Hongrie  au  sujet  de  la  conclusion  du  compromis 
austro-hongrois.  On  croit,  cependant,  que  les  préten- 
tions de  la  Hongrie  finiront  par  être  acceptées  par 
le  Ministère  autrichien  qui  succédera  à  celui-ci. 

L'industrie  métallurgique  n'est  guère  florissante  en 
Autriche  :  elle  ne  fait  que  peu  de  progrès. 

Le  bilan  du  commerce  extérieur  pour  le  mois  d  avril 
accuse  un  solde  actif  de  7.5  millions  de  florins. 

Bulgarie.  —  En  1898,  les  importations  se  sont  éle- 
vées à  72.730.250  fr.  et  les  exportations  à  66.537.007  fr. 
Par  rapport  à  1897,  les  premiers  sont  en  diminution  de 
11.263.986  fr.  et  les  seconds  en  augmentation  de  G  mil- 
lions 746.496  fr. 

Espagne.  —  L'événement  le  plus  considérable  qui  ait 
eu  lieu,  depuis  la  guerre  hispano-américaine,  a  été  la 
mort  de  M.  Gastelar  ;  quoiqu'il  fût  presque  entièrement 
retiré  de  la  politique  active,  il  n'en  conservait  pas 
moins  une  influence  considérable,  surtout  parmi  les 
indifférents  qui  sont  fort  nombreux. 

La  situation  générale  n'a  pas  changé.  On  attend  im- 
patiemment la  réunion  des  Chambres,  qui  vont  avoir 
à  traiter  les  affaires  les  plus  importantes  qui  leur  aient 
été  soumises  depuis  longtemps. 

La  Bourse  a  été  très  agitée  toute  la  semaine,  en  par- 
tie à  la  suite  des  oscillations  du  Marché  de  Pans  et  en 
partie  à  cause  de  l'effet  du  décret  suspendant  l'amor- 
tissement de  la  Rente  4  0/0.  ^ 

Grèce.  —  Nous  publions,  page  700,  une  analyse  du 
premier  rapport  de  la  Commission  internationale  de 
contrôle  chargée  de  surveiller  la  perception  des  revenus 
affectés  au  service  de  la  Dette  extérieure  hellénique. 

Les  évaluations  budgétaires  pour  1899,  prévoient  les 
dépenses  à  99.347.624  dr.  et  les  recettes  à  105./9o.6o8, 
soit  un  excédent  de  6.448.034  dr. 

Italie.  —  La  situation  politique  paraît  s'être  un  peu 
améliorée  :  le  Gouvernement  a  retrouvé  une  majorité-a 
la  Chambre.  .  ,. 

Le  mouvement  des  échanges  commerciaux  de  1  Italie 
avec  l'étranger,  au  cours  du  mois  d'avril  écoulé,  pré- 
sente des  résultats  assez  satisfaisants  et  marquant  un 
progrès  sur  ceux  obtenus  dans  le  mois  de  mars.  En  el.- 
fet,  les  exportations  de  l'Italie  durant  le  mois  d  avril 
sont  supérieures  de  21  millions  sur  le  chiffre  d  avril 
1898;  en  mars,  l'augmentation  avait  été  d  environ  14 
millions  et  demi. 

Amérique.  —  Brésil.  En  vertu  d'une  loi  votée  le  31 
décembre  1898,  le  Gouvernement  brésilien  met  en  ad- 
judication l'affermage  des  trois  chemins  de  fer  sui- 
vants :  1"  la  ligne  Sud  de  Pcrnambuco,  située  dans  l'Etat 
de  Pernambuco  et  mesurant  194  kilomètres  ;  2"  le  che- 


678 


\'^,'-}o^'V'-^^°  i;'-an'^^isco,  dans  l'Etat  de  Bahia 
1  Ft.V  ]  Vi    "'^''.V  ^^g"^      Pa^lo  Affonso,  dans 

•eafes  iâtef'^V  .1^.  omètres.  Les  soumissions  seront 
iLLues  jusqu  au  dl  juillet. 

•••ib^S^^nw  élevées  en  1897, 

ParifnnoKriïf'/^  H'  .^^Po^-t^tions  à  64.754.133 
iai  lappoit  a  lannée  précédente,  les  premières  ont 
i^aisse  de  8.580.000,  et  les  secondes  de  g.OOsSsi 
Etats-Unis.  -  La  dette  nette  du  Gouvernement 

'""'T'^  f^'  T'-^^"'-'  «'^«t  augmen^^de  pl?s  dé 
p  millions  de  dollars  en  avril,  dont  20.000  000  de  do? 
ars  provenant  du  paiement  fait  à  l'Espagne  La  deîte 
SedS"f^^.'nf  r'"*^"^'  laLîance  de  l'en! 
^S  omT  hp  n  tT'''^'*-'''"^'^  284.000.000  à 
^bd.UUU.OOO  de  dollars.  La  dette  nette  est  maintonant 
d'environ  L173.000.000  de  dollars.  maintenant 

déSpfnt-Te^"''  diverses  augmentations  de  capital 
aecidee.^  pai  les  grandes  Banques  du  Mexique  consti- 

Sioaî.f  dÏÏ"?  symptôme  lie  l'esprit  d'iîuiative  et 
depiogies  des  financiers  mexicains  et  étraneers  oui 
dirigent  ces  grandes  iostitutions.  Elles  prouvent  auss 
que  a  demande  des  capitaux  au  Mexique  est  de  S 
en  plus  considérable,  àLuse  des  progrèl  fncessant?  du 

Uruguay.  -  En  mars,  les  recettes  douanières  se 

?î?527rrnfé'-^''-'''  '''''  avaLnl  "té  de 

/lo.O/ïi/  p.  en  lévrier. 

te,^.^Jfi7p'"'''-^-^^^'  diflicultés  soulevées  entre  l'Angle- 
fa  ,  ,1,  p'if de  la  demande  de  concession 
aplan  es  dernière  puissance,  ne  sont  pas  encore 
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FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  «  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétue!). . . . 
Consolidés  anglais(ch.f.25^r.20 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50)  ' 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  i  %  (ch.  f.  J  fr.V."' 
Grèce  5  %  1881  (en  auspension). 
Hollande  3  %  (à  Amslerdam)  .. 
Hongrie  o,-  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 
Italie  i  %  nei..  . 
Norvège  3  %  (ch.  f.  iiïr'.ïd)'.'.'.' 
Portugal  3  %  (1  fr  net).. 
Roumanie  4  %  189S. 
Russie  3  %  or  1891  libéré.! 

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  t.  25  fr.'  20)  '  ' 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  gérie  D 

Priorité  4  %  1890  ' 

ConsoUdé  PrnsaieD  3  %  à  Berlin) 


102 
110 
10) 
ICO 

6i 
■2-2i 

96 
102 


40(3'.  13  2  92!l02  22  34  0l'2  91 
.|40  .12  50  109  50j3y  81 '2  61 
5u  25  ri  ra  94  102  30  25  57  3  91 
.  133  33  3  ..  99  30i33  10:3  02 
07,16  01  6  2i    65  65|16  4l|6  09 


27 
93 
92 
65 
100 
100 
23 
491 
92 


.  .  32 

50|25 
..l2i 
. .  i  ?,t) 
70  27 
25  23 
95130 
16 


28 
33 
|23 
.  ,24 
10 '30 


..3 

62  3 
..U 

66!3 
70,3 
3l!4 
98  3 
25  i  6 
7l|3 
46  2 
■■|4 
55  4 
70  3 


12  95 
9illl02 
161  96 
26!  90 
6!  27 
28 1  93 
22  93 
15  65 
48  100 
98  100 
34  23 
07;49l 
25  91 


87l3I 
S.O  25 
45124 
.  .  i30 
25 1 27 
35  23 
80  30 
25  16 
40  28 
40  33 
20  23 
.-j24 
70 '30 


95'3  12 
62! 3  9û 
H  4  14 
.  3  33 
25  3  67 
3314  28 
93  3  23 
31  6  13 
68'3  4S 
46  2  98 
2ù|4  31 

55  4  07 

56  3  27 


d   "pms  aue^t^'f  r'^'^-  -tuation  poli^que 

leuse?!      ^     ^^«"^^iee,  serait  deA  enue  des  plus  péril^ 

A  quand,  maintenant,  le  budget  de  1900? 


FRANGE 


^%r°î'"*ï"f -,  -       ^f'^-'''  '^^  189^^-  -       Caisse  nationale  d'As- 
^"1  ^"•'.''^'■'^  -  Le  Général  Galhon,  en 

1  r<incc.  —  Kelour  du  coininandant  Marchand. 

Enfin  le  budget  d'e  1899  a  été  voté 

Frincl  ?h,  IT''''^'^  ,'.  •^^P"'^  le  rétablissement  en 
fiance  du  régime  républicain,  que  le  Parlement  aura 
mis  autant  de  temps  u  élaborer  la  loi  definances,  ren- 
dant ainsi  nécessaire  le  vote  de  cinq  douzièmes  pro- 

Le  vote  a  été  acquis  dans  la  nuit  du  30  au  31  mai  et 
Journal  Officiel  data  mai  a  pu  promulguer  S  loi 
J  isqu  au  dernier  moment,  on  a  craint  les  différences  de 
vues  ues  deux  Assemblées,  et  par  conséquent  un  nou- 
veau douzième.  Au  Palais-Bourbon,  le  Président  du 
Lonse.!  a  adjuré  les  députés  de  ne  pas  laisser  le  bud- 
get en  suspens  au  milieu  des  diflicultés  de  l'heure  pré- 
.senteetle  benat  satisfait  d'avoir  eu  gain  de  cause  sur 


ri^7^lïrifte'?ln?i^"o'î^'  g°^\«rneur  de  Madagascar,  ar- 
micîi  ir  M  Cuul^tn     ^-  ^-T^^  ^  ^té  reçu  l'après- 

miai  par  M.  (juillain,  ministre  des  colonies 

Au  cours  de  entrevue,  qui  a  duré  une  heure  et  demiP  1a 
gênerai  tialheni  a  exprimé  au  Ministre  toute  Ta  satisfaction 
quil  avait  éprouvée  en  laissant  notre  grande  colon  fafrf 
came  dans  une  situation  très  favorable 

^  ensuite  entretenu  le  Ministre  de  la 
construction  des  chemins  de  fer  à  Madagascar. 

-v^  Le  Journal  Officiel  a  publié,  le  27  mai  le  décret 
approuvant  les  tarifs  établis  par  la  Caisse  na Uonale  d'assu 
ranres  en  cas  d'accidents,  en  conformilé  de  la  loTdu  24  maî 
1899,  le  tarif  maximum  des  primes  à  payer  par  lOOfr  de^a 
aires  pour  assurer  les  risquer  prévus  plr  ifloi  du  9  avrn 
1W8  pour  les  accidents  ayant  entraîné  la  mort  ou  une  inc" 
paci  c  permanente,  absolue  ou  parlii-lle.  et  la  note  s  ir  le 
lonctionnement  de  la  Caisse  nationale  d'assurances  en  cas 
man899    '  ^^^^  l'application  de^a'loi  dull 

p Jc^'c"'  h  conditions  générales  du  fonctionnement  de  la 
Caisse  nationale  d  assurances. 

tie^d^?FHf-^if'°"f^''''>''^'"^i''='^'  «"^^  placée  sous  la  garan- 
gnaîfoit     '       '  ^l'^s  'Impôts  et  consi- 

Tout  chef  d'entreprise  peut  demander  à  contracter  une  as- 
surance, SOI  dans  les  bureaux  de  la  direction  u/nérale  soit 
aux  caisses  des  trésoriers-payeurs  généraux,  receveurs  parti 
cuhers  des  hnances,  percepteurs  d"es  contributions  clirecte« 
et  receveurs  des  postes  Cette  assurance  porte,  au  cl  Ôix  du 
souscripteur,  sur  tout  le  personnel  employé  ou  sur  ri  e  frac 
lion  seulement  de  ce  personnel.  «ui  une  irac 

Les  primes  sont  payables  trimestriellement  chez  tous  les 
comptables  ou  sont  souscrites  les  polices 

Elle  comprend,  soit  le  seul  paiement  des  rentes  et  pensions 
accordées  aux  victimes  ou  à  leurs  ayants  droit,  soit'^  en  ou' 
tre  de  ces  i^ntes  et  pensions,  le  paiement  des  frais  médicaux 
pharmaceutiques  et  funéraires.  "■euita.ux, 

-vv^  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  27  mai  pour 
entendre  le  rapport  de  M.  Pelletan  sur  les  modilications  an- 
portees^  par  le  Sénat  au  budget  de  1899.  Ce  raTort  constate 
que  le  Sénat  a  modifié  72  chapitres  et  il  lui  reB  c  So  r 
risque  de  soulever  les  plus  graves  conflits  constitutionne  s 
en  s'arrogeant  le  droit  d'augmenter  certains  créd  s  et  dl 
créer  certains  chapitres. 

Il  repror-he  également  au  Sénat  d'avoir,  malgré  le  retard 
apporte  au  vote  du  budget,  exposé  le  pa^s  à  "de  nouveaux 
douzièmes  par  les  modifications  profondes  et  inutiles  qu'il  a 
introduites  au  budget.  h  " 

, M.  Pelletan  bhVme    d'autre    part,    le  Gouvernement  de 

^p«?A'■P^^,''o"/™^''^''''''^^'  dû,  soutenu  devant  le  Sénat 
les  votes  de  la  Chambre. 

La  Commission  a  adopté  le  rapport  concernant  tous  les 
amendcmen  s  tendant  à  l'augmentation  du  traitement  du  pe- 
tit personnel  :  1  amendement  Groussier  relatif  aux  facteurs 
1  amendement  Jourde  relatif  aux  unifications  de  retraites 

La  Commission  a  ramené  a  ;!0  millions,  chiflre  voté  par  la 
'.hambre,  la  somme  destinée  à  la  liquidation  des  oblioations 
sexennaircs,  somme  que  le  Sénat  avait  portée  à  33  millions. 

Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  28  mai  dans  le 
département  de  la  Seine.  M.  Krantz,  sénateur  inamovible, 
étant  decede,  le  sort  avait  désigné  la  Seine  pour  un  npuveau 
siège  au  Sénat.  M.  A.  ïhuiUier,  président  du  Conseil  général, 
radical,  a  ete  élu.  ' 
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-wv  Une  élection  législative  a  ou  lieu  à  Avcsnes  (Nord). 
M.  Léon  Piisqual,  républicain,  a  été  élu  en  remplaCLMUont  de 
M.  Guillemiu,  d-icédé. 

•wv  Le  29  mai,  le  Sénat  a  discuté  une  interpellation  sur  la 
situation  de  la  colonie  de  la  Guadeloupe.  Un  ordre  du  jour, 
accepté  par  le  Gouvernement,  a  été  adopté. 

wv  La  Chambre  des  députés  a  discuté  à  nouveau  le 
Budt,'et,  retour  du  Sé;iat.  et  a  voté  certaines  modifications  à 
son  projet. 

•wv  Le  Si'nat  et  la  Chambre  ont  voté  le  30  mai  le  Budget 
de  18!li).  Il  n'a  pas  fallu  moins  de  deux  et  trois  si'ances  dans 
cha(|i-ie  Chambre  pour  arriver  à  ce  résultat.  On  a  craint  un 
nuiment  un  contlit  entre  li  (Jiiambre  et  le  Sénat.  C'est  à  mi- 
nuit que  M.  Peytral  revint  au  Sénat,  sur  les  conseils  du  rap- 
porteur pfénéral'  qui  déclara  que  la  Chambre  ayant  accepté 
cinq  des  modilications  votées  par  le  Sénat,  grâce  à  l'interven- 
tion du  Président  du  Conseil,  et  reconnu  ainsi  les  droits  du 
Sénat,  celui-ci  ne  pouvait  ([ue  céder  à  son  tour  sur  les  deux 
derniers  points.  L'asseml)lée  s'est  ralliée  à  cette  solution. 
L'accord  est  donc  établi. 

Le  Sénat  s'est  ajourné  à  mardi  prochain. 

'vw  Le  commandant  Marchand,  dont  nous  résumons  plus 
loin  la  belle  exploration,  est  arrivé  à  Toulon,  à  bord  du 
d'Assas,  le  30  mai.  Reparti  de  Toulon  le  31  mai  au  soir,  il 
est  arrivé  à  Paris,  hier  1"  juin,  à  9  h.  1/2  du  matin.  Après 
un  déjeuner  offert  auMinistère  de  la  Marine,  le  commandant 
a  été  conduit  à  l'Elysée  ou  ii  a  été  reçu  par  le  Président 
de  la  Képublique. 

-vw  La  Chambre  des  députés  s'est  réunie  hier  et  a  com- 
mencé la  discussion  d'une  proposition  de  Là  ayant  pour 
objet  de  modifier  la  loi  concernant  les  accidents  du  travail. 


RECETTES   DES  CHEMINS   DE   FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  7  au  13  mai  1899  (10»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat ...   

Paris-Lyon-Méditer . 

—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Uédoc  


S  -S 


2.813 
9.0i7 
513 
3.1^0 
r..&9(l 
6  829 
4.83S 
3.418 


Rec.  br.  de 
la  semaine 


1.087 
296 
214 
101 


,520 

no 

îdi 

,CSij 

. 

.793 
12;. 
)2o 
47 
56 
2i 


1  alo 

1.^2 
3-8;'8 
3.  Ui6 
3 .  f.8(i 
3  095 
1  815 
90 
lO'j 
42 
23 
23 


Reo.  br.  depuis 
le  l"janvier 


1899 


Ih  C8& 
l.-|(  .310 
3  :;59 
74. 6:- 8 
57 , 700 
70.317 
57.5-.'5 
36  bS-i 
2.^79 
2.585 
968 
598 
46  i 


1898 


15  :71 
tio  140 
2.525 
73. (.49 
ît3.6î(8 
6q..S'.7 
55  J55 
37  318 


Différence 
p"-  !S99 


916 
5. nu 

8.U 
1.609 

1  012 
3.470 

2  170 

6n 

38 1 
571 
193 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Les  Valeurs  Successorales  eu  Fraucc 


(premier  article) 

M.  Emman-ael  Besson,  chef  du  personnel  à  la  Di- 
rection générale  derEuregistrement,  vient  de  faire  à 
la  Société  de  StatisLique  de  Paris  une  communica- 
tion des  plus  intéressantes  sur  la  progression  des 
valeurs  successorales  au  XIX^  siècle.  L'impôt  sur 
les  successions,  ce  survivant  du  régime  féodal,  n'a 
pas  été  complètement  corrigé  par  la  RévoluLion  de 
son  origine  première;  il  est  resté  entaché  d'empi- 
risme et  d'arbit,raire  et,  comme  l'a  fort  judicieuse- 
ment fait  observer  M.  Besson,  sa  réforme  s'impose 
«  si  l'on  veut  réconcilier  les  pratiques  de  notre  fis- 
calité avec  les  principes  de  la.  science,  du  droit  et 
de  l'équité.  » 

Au  point  de  vue  fiscal  proprement  dit,  l'impôt 
successoral  a  le  grand  mérite  d'apporter  très  régu- 
lièrement 3()0  millions  de  recettes  au  budget  de 


l'Mtat.  Au  point  de  vue  social  il  pourrait  devenir 
l'impôt  par  excellence  s'il  était  étal)li  dans  des 
conditions  plus  [larfaites  d'évaluation  et  sur  des 
hases  plus  raiiounelles  de  perception.  Dans  son 
état  d'imperlection  actuelle,  ses  augmentations 
successives  présentent  encore  un  grand  intérêt 
pour  l'économiste,  en  ce  sens  qu'elles  donnent  une 
idée  suffisamment  exacte  des  variations  et  des 
transformations  survenues  depuis  le  commence- 
ment du  siècle  dans  la  masse  des  fortunes  privées. 

M.  Besson  a  patiemment  étudié  les  statistiques 
successorales  qui,  depuis  bientôt  cent  ans,  se  sont 
déposées  et  stratiliées  dans  les  archives  du  Minis- 
tère des  finances,  un  peu  à  la  manière  des  forma- 
tions géologiques.  D'autres  statisticiens  avaient 
déjà  exploré  ces  archives,  mais  leurs  observations, 
disséminées  dans  une  foule  de  recueils,  ne  fournis- 
saient que  des  données  incomplètes  sur  la  matière; 
le  travail  de  M.  Besson  ajustement  le  grand  avan- 
tage de  compléter  toutes  les  observations  précé- 
dentes en  faisant  l'historique  de  notre  législation 
successorale  et  en  groupant  dans  des  tableaux 
synoptiques  des  chiffres  d'ensemble  qui  n'acquiè- 
rent de  valeur  réelle  que  lorsqu'ils  sont  compa- 
rables entre  eux  et  rapprochés  les  uns  des  autres. 


La  Révohition  —  dit  M.  Besson  —  a  aboli,  avec  les 
autres  taxes  royales,  le  droit  de  centième  denii-r,  ou  plutôt 
elle  l'a  transformé.  L'ancienne  taxe  successorale  est 
devenue  une  contribution  publique,  assise  sur  la  valeur 
des  biens  transmis  par  décès.  Elle  a  élargi,  en  même 
temps,  son  cercle  d'action.  I^es  dévolutions  en  ligne 
directe,  autrefois  affranchies,  rentrent  sous  le  joug.  Les 
héritiers  de  cette  catégorie  bénéficieront  d'une  certaine 
atténuation  du  tarif;  mais  ils  payeront  l'impôt  comme 
les  autres.  Ainsi  le  veut  le  principe  d'égalité  fiscale 
inscrit  dans  la  Déclaration  des  droits  de  l'homme. 
C'est  à  partir  de  ce  moment  (jue  commence  à  "émerger, 
dans  le  champ  des  statistiques  financières,  cette  annuité 
successorale  dont  nous  allons  étudier  la  formation,  la 
croissance  et  le  définitif  développement. 

Dans  cette  évolution,  nous  distinguerons,  pour  plus 
de  méthode  et  de  clarté,  trois  phases  principales  :  La 
première,  qui  se  prolonge  jusqu'en  1850,  se  caractérise, 
sinon  par  l'ajjsence,  fout  au  moins  par  la  médiocre  et 
lente  progression  de  l'élément  mobilier  :  c'est  la  période 
de  formation  ; 

La  deuxième,  qui  emjjrasse  les  vingt  années  écoulées 
de  1850  à  1870,  est  signalée  par  l'apparition  d'un 
nouveau  facteur.  Les  fonds  d'Etats  français  et  étrangers 
prennent  place,  pour  la  première  fois,  dans  le  cortège 
des  valeurs  assujetties  à  l'impôt  ; 

Enfin,  la  troisième  période,  qui  s'ouvre  au  lendemain 
des  événements  de  1871,  est  celle  de  l'expansion  de  la 
richesse  mobilière  :  au  groupe  des  fonds  d'Etat  s'ajoute 
l'armée  imposante  des  valeurs  négociables  de  toute 
nature,  actions  ou  obligations  françaises  et  étrangères. 
Grossie  de  ces  affluents  considérables,  l'annuité  succes- 
sorale prend  une  ampleur  de  plus  en  plus  grande.  A  la 
fois  tributaire  du  fisc  et  de  la  statistique,  elle  procure 
au  premier  des  plus-values  inespérées,  elle  met  aux 
mains  de  la  seconde  un  incomparable  instrument 
d'observation. 

La  première  période  présente  peu  d'intérêt  parce 
que  la  base  de  l'impôt  successoral  n'est  encore  que 
très  imparfaitement  établie  ;  il  n'existe  plus  de 
privilège,  plus  d'exception  quant  aux  personnes, 
mais  c'est  la  fortune  immobilière  qui  supporte  à 
peu  près  tout  le  poids  fiscal  de  la  succession.  Gela 
s'explique  à  merveille  :  les  valeurs  mobilières,  qui 
sont  devenues  aujourd'hui  prépondérantes  dans  les 
successions,  étaient  des  quantités  négligeables  au 
commencement  du  siècle.  En  effet,  au  81  décem- 
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bre  I8I0,  ]a  cote  officielle  des  agents  de  change  de 
Pans  ne  comptait  que  5  valeurs,  et  à  la  fin  de  la 
Keslauvation  le  nombre  de  ces  valeurs  s'élevait 
seulement  k  30. 

Voici,  en  résumé,  comment  se  présente  l'annuité 
successorale  pendant  la  période  1826-1849  ••: 

Annuité  successorale  :  Période  1826-1849. 
{Millions  de  francs) 
An-  Meu-      Im-  Au-  Meu-  Im- 

nees  bles    nieiiJjles  Totale     nées  Jiles  meublfs 


1826. 
1827. 
1828. 
1829. 
1880. 
1831. 
1832. 
1833. 
1834. 
1835. 
1886. 
1837. 


■457.1. 
474.2 
470.4 
49Ô.0 
SÙ8.1 
453. 8 
588.9 
f24.3 
519.1 
'^54.0 
565 . 5 
613.5 


8^6 
8S5 
917 
943 
832 
l.(  Gi 

938 
940 
9i-() 
974 
1.Û62 


1.337.3 
1.360.2 
1.355.8 
1.412.5 
1.451  1 
1.286.3 
1.053.1 
1.462.3 
1.459.4 
1.540.3 
1.539.7 
1.676.4 


1^38. 
1^39. 
1840. 
1841. 
1842. 
1843. 
1844. 
1845. 
1846. 
1847. 
1848. 
1849. 


561.2 
573.7 
609.0 
615.3 
668.2 
651.5 
668.4 
^59. 7 
649.5 
784.0 
7-''0.9 
735.5 


954.5 
!i56.5 
999.5 
1.025.1 
1.099.9 
1.696.3 
1.120.2 
1.082.4 
1.051.3 
1.271.0 
1 .244.7 
1.154.1 


Totale 

1.515.7 
1.530.2 
1.608.5 
1.640  4 
1.768.1 
1.747.8 
1.788.6 
1.742.2 
1.700.8 
2.055.0 
1.995  6 
1.889.6 


Entre  1826  et  1849  la  valeur  de  l'annuité  succ™ 
sorale,  calculée  d'après  l'impôt  qui  fraopait  alors 
les  successions,  a  augmenté  de  o52.;!  millions  de 
francs,  soit  41  0/0,  dont  278.5  millions  pour  la 
fortune  mobilière  et  273.8  millions  pour  les  biens 
immeubles. 

On  sent  déjà  l'influence  de  l'introduction  des  va- 
eurs  mobilières  dans  les  fortunes  privées  •  c'est 
le  22  avril  1818  que  fut  créée  la  première  Compa- 
gnie d  assurances  françaises  (  la  Compagnie  Royale 
d  Assurances  Maritimes),  imis  vinrent  successi- 
vement la  Compagnie  d'Assurances  Générales 
contre  l  Incendie  autorisée  le  14  février  1819  la 
Compagnie  d'Assurances  Générales  sur  la  Vie 
autorisée  le  22  décembre  1819,  etc.  Mais  ce  furent 
es  chemins  de  fer  qui  donnèrent  le  grand  essor  à 
la  fortune  mobilière  française. 

Let  lois  ,lu2(i  avril  et  17  juillet  18;];!  organisè- 
rent 1  explciitation  des  voies  ferrées  en  France  •  en 
18;W  les  concessions  portaient  à  peine  sur  405  ki- 
lomètres, dont  149  en  exploitation  et  256  en  cons- 
truction ;  mais,  au  commencement  de  l'année  1848 
le  reseau  exploité  atteignait  déjà  1.860  kilomètres' 
représentant  un  capital  de  pi'emier  établissement 
de  plus  de  7  milliards  de  francs 


La  seconde  période,  allant  de  l'année  1850  à 
culier^  ^^'  ^  inclus,  mérite  un  examen  tout  parti- 
Cette  période  dit  M.  Besson,  s'ouvre  par  une  loi  fis- 
cale (le  la  plus  haute  importance  au  point  de  vue  de 
notre  sujot.  Il  .s'.git  de  la  loi  du  18  mai  1850,  qui  sou- 
met al  nnpot  des  successions  les  fonds  puJjlics  fran- 
çais et  étrangers,  jusqu'alors  exonérés  de  celte  taxe 
Le  egislatcur  ne  >e  Lorne  pas  à  frapper  les  litres  de 
rente  li'an.-ais  et  (étrangers  ;  il  étend  le  même  réoime 
aux  actions  des  Compagnies  «  d'indifstrie  et  de  finan- 
ces >.etrang(u-es  dépendant  d'une  succession  récrie -^ar 
la  loi  fram-aiso.  Extension  des  plus  légitimes.  La  con- 
currence des  titrn.o  étrangei's  serait  devenue  redoutable 
si  ces  valeurs  étaient  restées  en  possession  d'une  im- 
munité fiscale  retirée  aux  titres  français.  Seules  les 
obligations  ries  Sociétés  étrangères  demeurèrent  provi- 
soirement allranchies  de  l'impôt  successoral. 

La  loi  de  1850  .sou mettait  à  l'action  du  Fisc  trois 
nouvelles  branches  de  la  fortune  publique  :  la 
rente  française,  les  fonds  publics  étrangers  et  les 
actions  des  Sociétés  étrangères  appartenant  aux 
successions  ouvertes  en  Fiance.  M.  Besson  a  pro- 


fite des  nouveaux  éléments  de  statistique  que  lui 
otlrait  ce  mode  de  perception  pour  donner  plus  de 
cietaiis  surla  composition  de  l'annuité  successorale 
elle-même. 

Voici  le  tableau  synoptique  qu'il  nous  donne 
pour  la  période  observée  : 

Annuité  successorale  :  Période  1850  1872. 
'Millions  de  francs) 
Annuité  mobilière 

Fondh 
Rente  publics 
fran-  et  actions  -lutres 
Années     çaise   étrang.  meubles 


1850. 

1851. 

1852. 

1863. 

1854. 

1855. 

1856. 

1857. 

18j8. 

1859. 

1860. 

1861. 

1832. 

1863., 

1864.. 

1865.. 

1866. . 

1867.. 

1868.. 

1869.. 

1870. . 

1871. . 

1872. . 


9,8 
71,6 
99,2 
85,5 
9l),1 
92,8 
96,1 
108,3 
08,1 
108,3 
109.0 
108,5 
108,2 
108,7 
125,3 
136,5 
135,0 
175,3 
144,7 
152,3 
128.4 
150,2 
118,8 


3,8 
14,7 
18,  i 
15,5 
11,3 
15,6 
17,3 
23.3 
26,8 
28,4 
30,2 
33,5 
40,1 
39,4 
43,5 
55,8 
55,9 
47,2 
59,4 
44.4 
47.3 
98,3 
63,5 


791,4 

658.8 
711,8 
738,7 
724,8 
869,5 
838,2 
830,2 
987,1 
928,5 
1.040,7 
937,2 
:. 005,6 
1.065,8 
1.165,7 
1.182,1 
1.264,1 
1.332,3 
1.394,5 
1.457,5 
1.373,8 
2.1(J0,5 
1.620,5 


Total 

805,0 
745,1 
829,1 
839,8 
826,0 
977,9 
951,7 
962,9 
1.111,9 
1.065,2 
1.180,0 
1.079,2 
1.154,0 
1.214,0 
1.334,5 
1.374,5 
1.455,0 
1.555,0 
1.598,6 
1.654,2 
1.549,5 
2.349,1 
1.802,9 


Im- 
meubles 

1.220,2 

1.086,2 

1.217,7 

1.176,4 

1.180,2 

1.428,9 

1.242,2 

1.279,4 

1.456,1 

1.378,2 

1.543,9 

1.383,6 

1.525,5 

1.516,9 

1.661,8 

1.654,5 

1.816,8 

1.767,2 

1.856,3 

1.982,5 

1.822,7 

2.661,8 

2.148,3 


Annuité 
totale 

2.025,3 

1.831,3 

2.046,8 

2.016,2 

2.006,3 

2.406,9 

2.193,9 

2.241,3 

2.568,1 

2.443.4 

2.723,9 

2.462,8 

2.679,5 

2.731,0 

2.996,3 

3.029,0 

3.271,8 

3.322,2 

3.455,0 

3.636,7 

3.372,2 

5.010,9 

3.951,2 


M.  Besson  remarque  judicieusement  que  le  pre- 
mier fait  qui  se  dégage  de  ce  tableau  c'est  la  con- 
tinuité, la  régularité  avec  lesquelles  se  poursuit 
le  développement  de  la  richesse  successorale.  Tou- 
tes les  branches  de  la  matière  imposable  partici- 
pent à  la  majoration,  mais  c'est  la  fortune  mobi- 
lière qui  réalise  décidément  les  plus  grands  pro- 
grès. ^ 

L'ensemble  de  la  valeur  des  capitaux  mobiliers 
annuellement  transmis  par  les  successions  a,  en 
eff'et,  augmenté  de  plus  de  105  0/0  entre  1850  et 
1869,  tandis  que  pendant  la  même  période,  la 
fraction  de  l'annuité  successorale  s'appliquant 
aux  biens  immeubles  n'a  progressé  que  de  62  0/0 
En  remontant  à  1826,  la  différence  est  encore 
plus  sensible,  car  nous  relevons  alors  une  aug- 
mentation de  262  0/0  pour  les  capitaux  mobiliers 
contre  seulement  125  0  0  pour  les  immeubles. 

Pour  rendre  sa  statistique  plus  claire,  M.  Bes- 
son rappelle  qu,e  la  loi  du  Vô  mai  1863  a  influé 
aussi,  dans  une  appréciable  mesure,  sur  le  déve- 
loppement de  l'annuité  mobilière,  en  généralisant 
l'application  de  l'impôt  des  successions  aux  obli- 
gations des  Compagnies  étrangères,  exclues  précé- 
demment de  la  taxe.  Les  effets  de  cette  loi  addi- 
tionnelle se  font  sentir,  dès  l'année  1864,  par  un 
accroissement  de  valeur  taxée  de  pi'ès  de  100  mil- 
lions. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Le  Commandant  Marchand 

La  France  vient  de  faire  au  commandant  Marchand 
et  à  ses  compagnons  l'accueil  enthousiaste  que  méri- 
taient ces  vaillants  explorateurs  qui,  pendant  tiois 
ans,  ont  lutté  contre  tant  d'obstacles  et  dont  les  efforts 
n'ont  cependant  pas  reeu  la  consécration  qu'ils  dési- 
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raient  :  l'accroisseDient  de  notre  domaine  colonial  et 
l'extension  de  l'inlluence  française  en  Afrique. 

Pour  comprendre  la  légitimité  de  ces  acclamations, 
il  faut  se  rendre  compte  de  l'importance  de  l'entre- 
prise et  de  la  grandeur  du  but  poursuivi. 

Depuis  de  longues  années,  l'Angleterre  suit  en  Afri- 
que,avec  une  ténacité  remar([uable,  une  politique  singu- 
lièrement habile,  qui  tend  à  réunir  la  colonie  du  Gap  à 
la  basse  Egypte,  l'our  la  réaliser,  l'Angleterre  a  succes- 
sivement mis  la  main  sur  l'Egypte,  écarté  par  un  ulti- 
matum brutal  le  Portugal,  qui  voulait  unir  sa  colonie 
do  Mozambique  à  sa  colonie  du  Congo,  gagné  à  sa  cause 
l'Etat  indépendant  du  Congo,  qui,  sans  une  protesta- 
tion de  la  France,  ouvrait  à  l'Angleterre  la  dernière 
-/.one  qui  lui  échappe  encore  entre  le  Cap  et  l'Egypte, 
et  poussé  dans  l'intérieur  jusqu'au  Nil  sa  colonie  de 
l'Est  africain. 

Si,  d'autre  part,  elle  parvenait  à  unir  les  territoires 
de  la  Compagnie  anglaise  du  Niger  à  la  haute  Egypte, 
l'Afrique  aurait  été  en  quelque  sorte  coupée  par  une 
croix  anglaise  dont  le  centre  eût  été  le  lac  Tchad  et 
dont  les  quatre  extrémités  eussent  abouti,  l'une  au 
Niger,  l'autre  au  Gap,  la  troisième  à  Zanzibar  et  la  der- 
nière à  Alexandrie.  C'était  la  mainmise  de  l'Angleterre 
sur  l'Afrique.  Il  fallait  à  tout  prix  empêcher  la  réalisa- 
tion de  la  »  croix  britannique  »  et  l'urgence  était  d'au- 
tant plus  grande  que,  dès  1895,  les  Anglais  se  dispo- 
saient visiblement  à  achever  leur  plan,  en  préparant  la 
conquête  du  Soudan  égyptien. 

Le  Gouvernement  français  avait  bien  deviné  ce  plan. 
En  dehors  des  protestations  traditionnelles  en  faveur 
de  l'indépendance  de  l'Egypte,  un  seul  moyen  s'olïrait  à 
nous  de  lui  faire  échec  :  nous  établir  fortement  dans  le 
haut  Oubangui  et  étendre  peu  à  peu  l'influence  fran- 
çaisé  sur  les  populations  des  régions  du  Bahr-el-Ghazal 
et  du  haut  Nil,  que  les  Anglo-Egyptiens  avaient  dé- 
claré abandonner  sans  esprit  de  retour. 

C'est  de  cette  mission  que  dès  1893  avait  été  chargé 
M.  Liotard,  gouverneur  des  colonies,  nommé  commis- 
saire du  Gouvernement  dans  l'Oubangui.  Après  un  sé- 
jour en  France  en  1895,  M.  Liotard  rejoignait  son 
poste  et  commençait  à  établir  l'influence  française  dans 
les  régions  du  haut  M'Bomou,  récemment  cédées  par 
l'Etat  indépendant  du  Congo,  et  dans  les  territoires  du 
haut  Nil. 

Mais  les  projets  des  Anglais  se  précisaient.  D'une 
part,  M.  Cecil  Rhodes  ne  cessait  de  proclamer  la  néces- 
sité et  l'urgence  de  l'union  du  Gap  au  Caire  :  ce  vaste 
projet  devenait  l'article  principal  du  programme  de 
l'impérialisme  britannique  et  l'audacieuse  attaque  du 
docteur  .Jameson  contre  le  Transvaal  prouvait  bien 
que  nos  concurrents  se  montraient  peu  scrupuleux 
dans  le  choix  des  moyens. 

D'autre  part,  on  apprenait  de  source  sûre  que  la  con- 
quête du  Soudan  égyptien  était  décidée  en  principe  : 
déjà  une  colonne  s'organisait  pour  aller  réoccuper  Don- 
gola,  sur  le  Nil,  et  la  marche  en  avant  de  l'armée  an- 
glo-égyptienne du  sirdar  Kitckener  allait  commencer. 

C'est  à  ce  moment  (1895-1896)  que  prit  naissance  et 
corps  le  projet  de  renforcer  notre  action  dans  le  haut 
•Oubangui.  M.  Liotard  n'allait  plus  suflire  à  sa  tâche  : 
il  fallait  aller  plus  vite  et  faire  plus  grand.  Le  Gouver- 
nement décida  qu'une  colonne  militaire  serait  envoyée 
dans  le  haut  Oubangui  pour  appuyer  et  étendre  l'action 
de  M.  Liotard.  Et,  tout  naturellement,  c'était  dans  les 
régions  du  Nil  qu'elle  devait  se  rendre  en  toute  hâte. 

Le  chef  désigné  fut  le  capitaine  Marchand.  La  mis- 
sion, solidement  constituée,  quitta  la  France  par  les 
paquebots  des  25  avril,  10  mai,  25  mai  1896  et  Mar- 
chand s'embarqua  lui-même,  le  25  juin,  à  Marseille, 
rassuré  par  les  derniers  télégrammes  du  Congo  qui  lui 
permettaient  d'e-pérer  que  toute  sa  mission,  hommes 
et  matériel,  serait  rapidement  transportée  sur  la  côte 
du  Gabon  à  Brazzaville,  notre  port  sur  le  fleuve  Congo, 
et  de  là  dans  l'Oubangui. 

Nous  n'avons  pas  à  nous  étendre  sur  les  difficultés 
que  le  capitaine  Marchand  rencontra  dès  son  arrivée  ; 
nous  constaterons  seulement  que  tous  les  obstacles  fu- 
rent surmontés  par  cette  poignée  de  braves  et  que,  le 


10  juillet  1898,  la  mission  Congo-Nil  parvenait  à  Fa- 
choda,  où  elle  plantait  le  drapeau  français. 

La  mission  était  arrivée  à  son  but  !  Mais,  pendant 
ces  trois  années,  notre  diplomatie  n'avait  pu  agir  de 
concert  avec  l'expédition  ;  l'Angliïterre  avait  j)oursuivi 
ses  conquêtes  en  Egypte  et  l'on  se  souvient  de  l'émo- 
tion qui  s'empara  du  public  quand,  au  lendemain  de 
la  prise  d'Omdurman,  on  apprit  la  présence  de  Marchand 
à  Fachoda. 

Les  incidents  qui  se  produisirent  alors  soulevèrent 
des  orages  à  Londres  et  à  Paris  et  mirent  les  deux  di- 
plomaties sur  les  dents. 

La  presse  anglaise  a  écrit  M.  Terrier,  secrétaire  général  du 
Comité  (le  l'Afrique  Française,  no  gardant  aucune  retenue, 
criait  à  la  violation  du  droit  ;  l'opinion  pu))lique  suivait  ce 
mouveini'nt  etlo  Gouvernement  anglais  lui-mônie  aggravait  le 
conflit  par  la  brusquerie,  la  brutalité  qu'il  apportait  dans  sa 
demande  d'explications.  De  véritables  ultimatums  étaient 
adressés  à  notre  Ministre  des  affaires  étrangères,  et  on  les 
appuyait  d'armements  navals  considérables.  On  niait  à  la 
France  tout  droit  d'intervention  dans  les  affaires  du  Nil.  Le 
grand  journal  anglais  Le  Times,  organe  gallophobo  par  oxcel- 
lenci',  encourageait  lord  Salisbury  dans  cette  voie  d'intransi- 
geance; d'autres  journaux  allaient  encore  plus  loin  :  l'un  deux 
proposait  de  faire  disparaître  la  mission  Marchand  en  lui 
coupant  les  vivres  et  en  la  laissant  périr  de  faim.  Toute  l'An- 
gleterre était  à  la  guerre  ! 

Nous  n'avons  pas  à  commenter  ces  événements  poli- 
tiques, mais  simplement  à  rappeler  les  faits.  M.  Del- 
cassé,  ministre  des  affaires  étrangères,  faisant  valoir 
que  le  rapport  de  Marchand  sur  l'occupation  de  Fa- 
choda envoyé  par  le  Congo  et  par  l'Abyssinie  ne  lui 
était  pas  parvenu,  obtint  qu'un  officier  de  la  mission 
serait  autorisé  à  venir  de  Fachoda  par  le  Nil  et 
l'Egypte  pour  lui  en  apporter  une  copie.  Le  capitaine 
Baratier  fut  désigné  pour  cette  mission.  Le  24  octobre, 

11  arrivait  à  Paris,  le  cœur  plein  d'espoir  ;  on  apprit 
bientôt  que  Marchand  lui-même,  voulant  compléter 
ses  explications,  avait  quitté  Fachoda  pour  venir  au 
Caire,  afin  de  se  mettre  en  relations  avec  le  Gouverne- 
ment et  de  demander  qu'on  le  soutînt... 

Le  4  novembre,  une  courte  note,  communiquée  à  la 
presse,  annonçait  que  le  Conseil  des  Ministres  avait 
«  résolu  de  ne  pas  maintenir  à  Fachoda  la  mission 
Marchand  »  et  le  14  décembre,  la  mission  abandonnant 
Fachoda  revint  par  la  voie  de  l'Abyssinie. 

Il  est  inutile  de  récriminer  et  de  protester  contre 
l'échec  de  cette  grande  entreprise  fertile,  malgré  tout, 
en  conséquences  économiques,  puisqu'elle  a  ouvert  à 
notre  influence  de  grandes  contrées  inexplorées  et 
qu'elle  contribuera,  espérons-le,  à  nous  créer  les  dé- 
bouchés que  notre  expansion  réclame. 

Nous  devons,  aujourd'hui,  saluer  le  grand  exemple 
moral  que  nous  ont  donné  le  commandant  Marchand 
et  ses  compagnons,  et  dans  les  hommages  qu'on  leur 
adresse  une  pensée  doit  dominer,  c'est  qu'on  peut  at- 
tendre beaucoup  d'ime  race  qui  produit  des  hommes 
ayant  fourni  les  qualités  d'endurance  et  d'initiative  qui 
ont  été  celles  des  membres  de  la  mission  Congo-Nil. 

Georges  Bourgarel. 


Canal  Maritame  de  Suez 


Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Universelle  dic 
Canal  Maritime  de  Suez  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  annufUe  pour  le  6  juin. 

Nous  avons  sous  les  yeux  le  rapport  qui  sera  pré- 
senté au  nom  du  Conseil  d'administration  par  le 
prince  Auguste  d'Arenberg,  président,  et  d'après  lequel 
nous  constatons  qu'en  1898,  les  recettes  de  la  Société 
ont  dépassé  celle  de  tous  les  exercices  précédents. 

L'exploitation  de  la  Compagnie  avait  été  peu  favo- 
rable en  1897.  Cependant,  lors  de  l'assemblée  générale 
du  7  juin  1898,  le  président  avait  laissé  entendre  que 
l'ouverture  au  commerce  européen  de  nouveaux  ports 
chinois  et  la  construction,  en  Chine,  de  nouvelles  voies 
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ferrées,  ne  pouvaient  avoir  qu'une  intluence  heureuse 
sur  le  tratic  du  canal,  et  déjà,  à  Cftte  mt'me  date,  les 
recettes  accusaient,  sur  l'exercice  précédent,  un  excé- 
dent appréciable.  Cette  amélioration  s'étant  accentuée 
jusqu'en  fin  d'exercice,  on  en  arrive  à  la  constatation 
qui  ressort  du  tableau  ci-dessous,  qui  comprend  les 
résultats  de  l'année  écoulée  comparés  à  ceux  de  l'an- 
née précédente  : 

Exercice  1897     Exercice  1898 
En  francs) 

Recette  totale   70. 607. 029  40     87.90(5.254  99 

Moins  : 

Dépenses  de  toute  nature,  y 
compris  l'intérêt  et  l'amor- 
tissement du  capital  social, 
l'intérêt  et  ramollissement 

■  des  titres  de  coupons  conso- 
lidés, etc   36.291.498  68     39.116.436  60 

D'où  excédent  des  recettes  sur 

les  dépenses   39.315.530  72     48.789.818  39 

Dont  il  y  a  lieu  de  déduire 

l'acompte  distribué  les 

.   l  -- janvier  1898  et  1899    15. '132,957  74     15.492.957  74 

Solde  à  répartir   i!3.822.572  98     33.296.860  65 

L'année  dernière,  au  susdit  solde  de  23  822.572  fr.  98 
et  pour  parfaire  le  dividende,  il  avait  été  ajouté  un 
montant  de  890.176  fr.  42  appliqué  en  fin  d'exercice 
1896  à  une  réserve  spéciale, et  une  somme  de  708.095  fr. 67 
lirélevée  sur  la  portion  disponible  de  la  réserve  statu- 
taire qui,  au-dessus  du  chiffre  de  5  millions  de  francs, 
peut  être  employée,  en  totalité  ou  en  partie,  conformé- 
ment à  l'article  62  des  statuts  et  avec  l'autorisation  de 
l'assemblée  générale,  à  augmenter  la  masse  distribua- 
ble  des  bénétices  à  répartir.  On  avait  ainsi  obtenu  un 
total  de  25.420  845  fr.  07  qui  avait  permis  de  porter  à 
'/2  fr.  622  le  dividende  revenant  à  chaque  action,  divi- 
dende qui,  augmenté  de  l'intérêt  statutaire  de  25  fr., 
représentait  un  revenu  brut  de  97  fr.  622  par  action, 
soit  un  levenu  net  de  90  fr.,  inférieur  de  2  fr.  50  au 
dividende  de  1896. 

Pour  l'exercice  1898,  et  en  raison  des  résultats  obte- 
nus, la  situation  se  trouve  modifiée.  Sur  l'excédent  de 
recettes  sur  les  dépenses  qui  atteint,  comme  on  l'a  vu 
]dus  haut,  48.789.818  fr.  30,  il  a  été  prélevé  3  0/0,  pour 
la  réserve  statutaire,  soit  1.463.694  fr.  55.  De  plus,  on 
a  rétabli  au  crédit  de  cette  même  réserve,  la  somme  de 
708.095  fr.  67  qu'elle  avait  fournie  en  1897  et  qui  avait 
été  alfectée  au  dividende.  On  se  trouve  donc  en  pré- 
sence d'un  prélèvement  total  de  2.171  790  fr.  22  qui 
ramène  le  solde  à  répartir  de  33.290  8(  0  fr.  65  à  31  mil- 
lions 125.070  fr.  43.  Cette  dernière  somme  a  servi  à 
lixer  ie  dividende  à  82  fr.  747,  somme  qui,  augmentée 
de  l'intérêt  de  25  fr.,  représente,  pour  1898,  un  revenu 
iirut  de  107  fr.  747  et  un  revenu  net  de  !00  fr.,  en  aug- 
mentation de  10  fr.  sur  l'exercice  précédent.  En  même 
temps,  la  réserve  statutaire  qui  n'atteignait  plus  que 
7.679.837  francs  91  au  31  décembre  1X97,  «e  trouve 
relevée  à  9.8.jl.628  fr.  13,  par  suite  des  prélèvements 
dont  il  a  été  parlé  plus  haut. 

Le  développement  du  tratic  qui  avait  subi  un  recul 
assez  sensible  en  1897  s'est  donc,  au  cours  de  l'année 
dernière,  affirmé  de  nouveau,  ainsi  qu'on  peut  s'en 
rendre  compte  par  le  rapprochement  des  produits  de 
cet  exercice  avec  ceux  des  deux  exercices  précédents  : 

Transit  et  Xarigntion 

189G  1897  1898 

Xaviras   3.409  2,98«  3..^i03 

Jaugeage  en  tonneaux . .  8.566.233  7.899.374  9.238.6i3 

i'eceto  provenant  du 
droit  spécial  de  navi- 
gation, en  francs   76.4S7.717  70  918.410  82.65r.42l 

Pas.sagers   31)8. 2'i3  191.215  219.55-i 

liecette   des  passagers, 

en  franco   3.082.432  1.912.150     2. 195. .".45 

itecettes  accessoires,  en 

francs   387.369  383.060  476.688 

J'iiTclls  totale  du  transit, 

en  francs   79.9.57.518  73.214.220  85.329.654 


Le  rapport  fait  observer  que  certains  faits  se  sont 
produits  pendant  l'exercice  écoulé  qui  sont  de  nature, 
quelques-uns  au  moins,  à  produire  des  accroissements 
de  trafic  dans  les  exercices  futurs. 

Les  expéditions  de  blés  indiens  en  Angleterre  qui, 
par  suite  de  la  peste  et  de  la  famine  dans  l'Inde,  avaient 
subi  de  fortes  diminutions  en  1896  et  en  1897  —  elles 
ne  s'élevaient,  pour  cette  dernière  année,  qu'à  29.000 
tonnes  —  sont  remontées  à  484.000  tonnes  en  1898. 
D'un  autre  côté,  les  blés  de  Birmanie  dirigés  sur  la 
Grande-Bretagne  ont  atteint  185.000  tonnes,  en  aug- 
mentation de  41.000  tonnes  d'une  année  à  l'autre,  et  les 
envois  de  houille  anglaise  dans  l'Inde  ont  passé  de 
598  OOÛ  tonnes  à  666.000  tonnes.  Bref,  l'amélioration  de 
la  situation  économique  de  l'Inde  a  eu  pour  consé- 
quence de  porter  le  mouvement  maritime  entre  ce  pays 
et  l'Europe  et  l'Amérique,  de  3.688.000  tonneaux  à 
4.686.000  tonneaux,  soit  une  augmentation,  pour  1898, 
<le  998.000  tonneaux.  Ajoutons  que  la  navigation  en 
provenance  ou  à  destination  de  l'Extrême-Orient  a 
augmenté  de  160.000  tonneaux  ;  que  le  nombre  des  bâ- 
timents de  guerre  ou  affrétés  ayant  transité  pendant 
l'année  se  chiffre  par  161  jaugeant  net  310  600  ton- 
neaux, contre  114  navires  et  216.000  tonneaux  en  1897  ; 
enfin,  que  le  mouvement  maritime  entre  les  Etats-Unis 
et  les  pays  d'Orient  présente  déjà  une  certaine  impor- 
tance, puisqu'il  a  passé  de  194.000  tonneaux  en  1896  à 
316.000  tonneaux  en  1898,  soit  plus  de  3  0/0  du  transit 
total. 

Il  est  intéressant,  ici,  de  relever  la  décomposition, 
par  pavillons,  des  navires  qui  ont  transité  l'année  der- 
nière ;  nous  rapprochons  cette  décomposition  de  celle 
des  trois  années  précédentes  : 

Pavillons  1895      1896      1897  1808 

Allemand   314  322  325  356 

Américain   5  »  3  4 

Anglais   2.318  2.162  1.905  2.295 

Argentin   »  „  ,>  1 

Austro-Hongrois....  72  71  78  85 

Belge    ,)  1  ),  „- 

CIdnois   2  »  3  4 

Danois   1  »  2  8 

Egyptien   2  2  3  10 

Espagnol   33  62  48  49 

Français   2",8  218  202  221 

Hellénique   »  »  „  j) 

Italien   78  230  71  74 

Japonais  ,   2  10  36  46 

Mexicain   »  »  1  „ 

Néerlandais   192  20»  206  193 

Norvégien                  .      57  39  48  47 

Ottoman   36  37  7  54 

Portugais   3  7  1  3 

Roumain   »  »  „  i 

Russe   39  47  44  48 

Sarawak   »  l  »  „ 

Siamois   »  »  2  » 

Suédois   2  »  1  2 

3.434     3.409     2.986  3.503 

A  l'assemblée  générale  du  6  juin,  l'honorable  Prési- 
dent de  la  Compagnie  tiendra  certainement,  comme 
d'ordinaire,  à  fournir  des  explications  verbales  com- 
plémentaires aux  actionnaires.  En  attendant,  signa- 
lons que,  depuis  le  janvier  dernier  jusqu'au  31  mai, 
les  recettes  du  canal  accusent,  sur  là  période  corres- 
pondante de  1898,  une  augmentation  de  3.860.000  fr., 
et  que  la  Compagnie  s'applique  constamment  à  réduire 
ses  dépenses  d'exploitation  proprement  dites,  à  ce 
point,  qu'en  1898,  et  malgré  une  forte  augmentation 
dans  le  service,  lesdites  dépenses  ne  se  sont  élevées 
qu'à  24.464.267  fr.  94,  contre  24.490  921  fr.  68  en  1897. 
Ces  résultats  sont  de  nature  à  confirmer  toute  con- 
fiance dans  l'avenir  de  cette  magnin([ue  entreprise  et 
dans  les  espérances  que  l'on  conçoit  au  sujet  de  nou- 
velles plus-values. 

A.  Lechenet. 
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(liiiuiiim  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  cl  Tramways 


Dans  notre  Revue  Hebdomadaire  du  Mardié  finan- 
cier de  Paris  du  26  mai,  nous  avons  signalé  les  actions 
de  la  Société  VOmnium  Lyonnais  des  Chemins  de  fer 
et  Tramways.  Ces  titres  ne  sont  pas  tout  à  fait  des 
nouveaux  venus  sur  la  place  de  Paris.  Ils  figurent,  en 
elVet,  à  la  Cote  of'icielle  de  notre  Bourse,  depuis  le 
10  janvier  dernier,  mais  c'est  surtout  dans  ces  derniers 
temps  que  l'attention  s'est  portée  sur  eux  d'une  manière 
toute  particulière. 

Formé  à  Lyon,  le  31  décembre  1895,  et  définitivement 
constitué  le  17  janvier  18913,  VOmnium  Lyonnais  de 
Chemins  de  fer  ei  Tramicays  a  pour  objet  toutes  opé- 
rations industrielles,  commerciales,  immobilières  et 
linancières  en  France  et  à  l'étranger,  et  plus  spéciale- 
ment celles  qui  se  rattachent  à  l'industrie  des  chemins  ■ 
de  fer  et  tramways. 

Son  capital  avait  d'abord  été  fixé,  à  l'origine,  à  750.000 
francs  ;  mais  le  di-veloppement  de  ses  opérations  l"a 
amené  à  le  porter,  dans  l'année  même  de  sa  constitu- 
tion, à  1.500.0U0  fr.,  puis  à  4  millions  de  francs  en  1897, 
alors  que  le  groupe  de  nos  principaux  Etablissements 
de  crédit.  Banque  dè  Paris  et  des  Pays-Bas,  Banque 
Inlernalion/ile  de  Paris,  Crédit  Lyonnais,  Société 
Générale  et  Crédit  Industriel  et  Commercial,  prit, 
dans  ses  affaire, sun  intérêt  important.  Enfin,  en  1898, 
le  susdit  capital  fut  élevé  à  10  millions,  représentés  par 
lOO.OiiO  actions  de  100  fr.,  et  c'est  à  cette  époque  que  la 
Société  a  réuni  à  ses  affaires  celles  de  la  Compagnie 
Nouvelle  d'Electricité. 

La  Société  a  entrepris  la  construction  et  l'exploita- 
tion de  nombreuses  lignes  de  tramways  :  à  Armen- 
tières,  Bourges,  Cannes,  Cette,  Fontainebleau,  Pau, 
Poitiers,  Saint-Quentin,  Troyes,  etc.  Déjà,  plusieurs 
réseaux  —  auxquels  on  s'occupe  de  donner  une  plus 
grande  extension  —  sont  en  exploitation  :  Bourges, 
Cannes,  Fontainebleau  et  Saint-Quentin.  Quant  à  ceux 
d'Armentières,  de  Celte,  de  Poitiers  et  de  ïroyes.  on  en 
active  l'achèvement.  D'autre  part,  VOmmum  Lyon- 
nais s'est  chargé,  pour  le  compte  de  la  Compagnie  des 
Tramioays  de  Roubaix,  de  la  construction  de  son  ré- 
seau et,  pour  le  compte  de  la  Compagnie  des  Omnibus 
de  Paris,  de  l'établissement  d'une  usine  qu'elle  exploi- 
tera elle  même,  et  qui  produira  et  fournira  la  force 
électrique  nécessaire  aux  voitures  de  la  Compagnie 
des  Omnibus  qui  font  le  service  entre  le  Louvre  et 
Vincennes  En  dehors  de  ce  qui  précède,  VOmmum 
Lyonnais  a  pris  des  participations  dans  diverses  entre- 
prises; il  a  installé,  à  .\rudy,  près  de  Pau,  une  usine 
de  carbure  de  calcium;  il  a  acquis  des  forces  hydrau- 
liques considérables  dont  il  saura  tirer  profit,  etc. 

La  Société  a  son  siège  à  Lyon,  mais  elle  a  établi  un  i 
bureau  à  Paris.  Sur  les  bénéfices  nets  qu'elle  réalise, 
un  prélèvement  de  5  0/0  doit  être  tout  d'abord  effectué 
pour  être  porté  à  la  réserve  légale,  jusqu'à  ce  que 
celle-ci  atteigne  le  .quart  du  capitalsocial.il  est  ensuite 
réservé  la  somme  nécessaire  pour  attribuer  aux  actions, 
avant  toute  autre  répartition,  un  intérêt  de  0  0/0  l'an. 
Sur  le  solde,  15  0/0  reviennent,  au  Conseil  d'adminis- 
tration, et  le  surplus  est  distribué  aux  actionnaires 
dans  la  proportion  de  75  0/0,  et  aux  parts  de  fonda- 
teurs dans  la  proportion  de  25  0/0.  Il  est  bon  d'ajouter 
que,  d'après  les  staluts,  les  actionnaires,  réunis  en  as- 
semblée générale,  ont  le  droit  de  voter  tous  prélève- 
ments destinés  à  la  création  d'un  compte  d'amortisse- 
ment du  capital-actions  et  d'une  réserve  facultative. 

En  somme,  VOmnium  Lyonnais  a  devant  lui  un  vaste 
champ  d'opérations  qu'il  exploite  prudemment  et  pro- 
gressivement. Il  a  de  nouvelles  et  intéressantes  affaires 
en  préparation  qui  laissent  entrevoir  pour  lui  un  ave- 
nir des  plus  favorabl  s.  Il  était  donc  intéressant  de 
donner  sur  lui  quelques  renseignements,  surtout  au 
moment  où  la  faveur  des  capitalistes  se  porte  spéciale- 
ment sur  les  valeurs  des  Sociétés  qui  s'occupent  d'élec- 
tricité, de  traction  ou  de  transport. 

Ajoutons  que  le  service  des  coupons  de  cette  Société 


est  fait  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Cré- 
dit Lyonnais,  à  la  Société  Générale,  à  la  Banque  In- 
ternationale de  Paris  et  au  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial. 

i.  M. 


RENTE  FONCIÈRE 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Rente 
Foncière  a  eu  lieu  le  29  mai. 

Du  rapport  qui  a  été  soumis  aux  intéressi'S,  il  res- 
sort que  la  situaiion  de  la  Société  continue  à  s'amé- 
liorer grandement,  ainsi  que  l'atteste  le  compte  de 
profits  et  pertes  pour  l'année  1898,  et  que  nous  rappro- 
chons de  celui  de  l'exercice  1897  ; 

 Exercices   

1897     ^  Isââ 
(En  francs) 

Revenu  foncier  brut   4 . 889 . 560  30   4 . 895 . 641  40 

Moins  : 

Cliarges  d'exploitation   758.188  76      731.205  67 

Revenus  nets   4.0S1.371  54   4.164.435  73 

Les  chiffres  qui  précèdent  accusent  une  augmenta- 
tion de  56.081  fr.  10  dans  le  revenu  foncier  brut,  et 
une  réduction  de  26.98-3  fr.  09  dans  les  cliarges.  Il  s'en- 
suit que  le  revenu  net  de  1898  est  en  augmentation  de 
83.064  fr.  19  sur  celui  de  1897.  En  ajoutant  au  solde  net 
de  4.164.435  fr.  73  :  1"  le  report  de  l'exercice  précédent, 
194.874  fr.  10;  2°  les  intérêts  et  dividende  s  65.262  fr.  16; 
et  3°  les  produits  divers,  10.640  fr.  82,  on  nrrive  à  un 
total  de  4.435.212  fr.  81,  dont  il  faut  déduire,  pour 
frais  généraux,  annuité  des  emprunts  au  Crédit  Fon- 
cier de  France,  prélèvement  pour  insufflsauce  du  re- 
venu Marbeuf,  etc  ,  une  somme  de  3  544.474  fr.  68,  ce 
qui  laisse  un  solde  disponible  de  899.738  fr.  13. 

Ce  solde  a  été  réparti  de  la  manière  suivante  : 


Francs 

Réserve  légale,  5  0/0  sur  695.864  fr.  03  repré- 
sentant le  solde  disponible,  déduction  faite  du 
report  de  l'exercice  précédent   34.793  20 

Répartition  d'un  dividende  de  16  fr.  50  aux 
40.000  actions  de  la  Société   660.000  » 

A  porter  à  un  fonds  de  provision  destiné  à  faire 
face,  jusqu'à  due  concurrence,  aux  travaux 
exceptionnels  ou  de  gros  entretien  à  exécuter 
dans  les  immeubles  de  la  Société   150.000  ■» 

Solde  à  reporter  à  nouveau   45.9i4  93 

Somme  égale  «90.738  13 


L'augmentation  du  dividende,  d'un  exercice  à  l'autre, 
est  peu  importante,  puisqu'il  avait  été  distribué  aux 
actionnaires,  pour  l'exercice  1897,  un  mont+nt  de  15 
francs.  Toulefois,  il  faut  remarquer  qu'il  aurait  pu 
être  réparti  davantage  cette  année,  si  le  Conseil  d'ad- 
ministration n'avait  pas  cru  devoir  réserver  une  somme 
de  150. COO  francs,  qui  permettra  d'assurer,  autant  que 
possible,  la  stabilité  des  dividendes,  en  les  mettant  à 
l'abri  des  à-cou})s  qui  pourraient  se  produii'e  par  suite 
des  travaux  à  effectuer  dans  les  immeubles  afin  de  les 
mettre  continuellement  en  état  de  répondre  aux  exi- 
genres  croissantes  de  la  location.  Cette  mesure  de  pré- 
voyance est  certainement  à  approuver,  puisqu'on  1898, 
les  travaux  dont  il  vie§t  d'être  parlé  ont  réduit  les  bé- 
néfices de  l'exercice  de  75.181  fr.  87,  ce  montant  ayant 
été  amorti  sur  les  profits  réalisés.  Grâce  à  elle  donc, 
les  dépenses  exceptionnelles  avec  lesquelles  on  pourra 
avoir  à  compter  désormais  seront  imputées  au  compte 
de  prévision  établi,  et  laisseront  aux  exercices  à  venir 
la  disponibilité  de  leur  revenu  normal. 

Plusieurs  constatations  favorables  sont  à  fairedansles 
comptes  de  la  Société.  Les  lovers  en  retard,  qui  étaient 
de95.429  fr.  05  en  1896,  et  de  52.372  fr.  85  en  1897,  ne 
s'élèvent  plus  qu'à  30.236  fr.  80.  Les  créances  douteuses, 
pour  lesquelles  une  provision  figure  au  passif  du  bi- 
lan, ont  é'té  ramenées  de  48.147  fr.  39  à  35.952  fr.  59. 
L'année  précédente,  ce  compte  avait  été  déjà  réduit  de 
19.513  fr.  19,  Enfin,  la  somme  que  la  Rente  Foncière  a 
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pavée  en  1898  pour  couvrir  rinsuflîsance  du  revenu  du 
doiniiine  de  Marbeuf  (Société  Générale  Immobilière), 
n"'\  atteint  que  210.325  fr.  96.  Elle  avait  été  de  264.925 
francs  83  en  1897,  et  de  369.459  fr.  69  en  1896.  A  no- 
ter que  cette  dernière  amélioration  est  la  conséquence 
d'une  diminution  dans  les  charges  d'exploitation  du 
domaine  dont  le  revenu  brut,  à  1.685.405  fr.  60  n'ac- 
cuse, sur  1897,  qu'une  plus-value  de  9.133  fr.  45. 

En  résumé,  l'amélioration  des  soldes  créditeurs  inau- 
gurée en  1896,  a  continué  en  1898  sa  marche  progres- 
sive par  le  fait  de  l'exploitation  normale  des  immeu- 
bles, et  sans  que  cet  exercice  ait  profité  d'aucun  béné- 
fice exceptionnel.  Ces  soldes,  pour  les  quatre  derniers 
exercices,  s'établissent  ainsi  :  En  1895,  13.489  fr.  11  ; 
en  1896,  576.047  fr.  30  ;  en  1897,  828.938  fr.02;  en  1898, 
890.738  fr.  13.  Nous  sommes  heureux  d'avoir  à  consta- 
ter ce  résultat  et,  comme  nous  l'avons  dit  ancienne- 
ment alors  qu'on  voulait  escompter  trop  tôt  la  situa- 
tion nouvelle  de  la  Rente  Foncière,  il  fallait  voir  le 
nouveau  Conseil  d'administration  à  l'œuvre.  Aujour- 
d'hui, il  convient  de  lui  savoir  gré  de  ses  efforts,  de 
sa  persévérance,  de  son  administration  prudente,  et 
des  résultats  auxquels  il  est  parvenu. 

Dans  le  rapport,  il  est  parlé  de  l'opération  réalisée 
depuis  la  clôture  de  l'exercice  1898,  à  laquelle  nous 
avons  fait  allusion  en  temps,  dans  notre  Revue  Hebdo- 
madaire du  Marché  Financier  de  Paris,  mais  que 
nous  allons  rappeler  brièvement. 

On  sait  que  la  Rente  Foncière  avait  rétrocédé  anté- 
rieurement, à  une  Société,  pour  10.000  actions  de  100  fr. 
de  cette  Société,  son  fonds  de  commerce  de  la  Blan- 
chisserie de  Courcelles  et  son  stock  de  linge,  lesquels, 
à  la  suite  de  diverses  opérations,  avaient  été  ramenés, 
dan'^  son  bilan,  au  chiffre  de  649.001  fr.  87.  Elle  avait 
donc  de  ce  chef,  déjà  réalisé,  précédemment,  un  béné- 
fice de  350.998  fr.  13.  Or,  ces  10.000  actions  ayant  été 
vendues  dernièrement  au  prix  de  122  fr.  50  1  une,  li 
s'ensuit  que  cette  opération  laissera,  pour  l'exercice  en 
cours,  un  bénéfice  de  225.000  fr.,  ce  qui  représente  plus 
de  5  fr.  50  par  action.  .       ^    ^r.  • 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  29  mai  a 
approuvé  toutes  les  résolutions  qui  lui  étaient  propo- 
sées et  voté  la  fixation  du  dividende  à  16  fr.  50  par  ac- 
tion. Ce  dividende  sera  mis  en  paiement  à  partir  du  8 
courant,  contre  remise  du  coupon  no  24. 

1  .  r>. 


LA  QUESTION  DU  GAZ  A  PARIS 

La  ire  Commission  du  Conseil  municipal  vient  d'ac- 
cepter les  conclusions  d'un  rapport  de  M.  Sauton 
relatif  à  l'expiration  du  monopole  de  la  Compagnie 

du  (iaz.  ,     .  1  n  1 

Voici  le  texte  de  ces  conclusions,  sur  lesquelles  le 
Conseil  aura  à  se  prononcer  au  cours  de  sa  prochaine 
session  : 

Le  Conseil  invite  le  Préfet  de  la  Seine  : 

1»  A  négocier  avec  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  en  vue 
de  ré^lerles  conditions  suivant  lesquelles  se  fera  la  trans- 
mission à  la  Ville  de  Paris,  de  l'actif  existant  au  31  décembre 
1905  étant  entendu  que  les  canalisations  sous  les  voies 
publiques  seront  livrées  gratuitement  à  la  Ville  de  Pans  ; 
'■  2"  A  présenter  au  Conseil  municipal  un  cahier  des  charges 
en  vue  de  l'exploitation,  à  partir  du  l'^]anvier  1906,  par  une 
Société  fermière,  du  service  public  de  feclairage  et  du  chaui- 

^^(^^c^hicr'^'^de's  charges  devra  prévoir  l'éventualité  de  la 
fusion  des  divers  services  puljlics  d'éclairage,  tant  par  le  gaz 

*^'3»  VbS  ràdhésion  de  la  Compagnie  du  Gaz  à  un  aliais- 
semont  du  prix  du  ga.  de  10  centimes,  la  diminut.pn  de  recette 
rltvMnt  .-.lr('  b  ilanc/";  par  la  conversion  des  obligations  4  0/0 
en  0  1  'ia«  s  3  0/()  amortissables  à  partir  de  1906,  et,  pour 
L  sfurKs  au  moyen  de  l'émission  d'obligations  du  même 
tvne  UROu'à  conciirrcnce  delà  somme  nécessaire; 
^4^A  né-Oder  avec  les  municipalités  des  59  communes  de  la 
b-mlieu"  desservies  par  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  qui 
désireraient  conlinuir  à  être  desservies,  à  partir  du  1"  jan- 
V  e7l%(  T.ar  la  Compagnie  fermière  exploitant  les  usines  de 
là  vi  le  de  Paris,  en  vue  de  faire  profiter  les  consommateurs 


actuels  d*une  réduction  de  10  centimes  sur  le  prix  de  vente 
du  gaz. 

Vendredi  dernier,  un  meeting,  provoqué  par  les 
groupes  syndicaux  qui  avaient  déjà  pris  l'initiative 
d'un  vaste  pétitionnement  adressé  au  Conseil  munici- 
pal, a  été  tenu  au  Girque-d'Hiver.  Il  était  présidé  par 
M.  Expert  Besançon,  président  du  Comité  central  des 
Chambres  syndicales,  assisté  de  MM.  Fauré-Lepage, 
président  de  l'Alliance  syndicale  du  commerce  et  de 
l'industrie  ;  Legrand,  président  de  l'Association  génér 
raie  du  commerce  et  de  l'industrie  des  tissus  et  des 
matières  textiles  ;  Marguery,  président  du  Comité  de 
l'Alimentation  parisienne;  F.  Bertrand,  président  du 
Groupe  de  l'industrie  et  du  bâtiment  ;  Hartmann,  pré- 
sident de  rUnion  des  Syndicats  de  l'alimentation  en 
gros.  Enfin,  le  meeting  était  sous  le  haut  patronage  de 
la  Chambre  de  Commerce  de  Paris,  représentée  à  la 
réunion  par  M.  Fumouze,  vice-président  delà  Chambre 
de  Commerce. 

Les  groupes  qui  avaient  adhéré  au  meeting  repré- 
sentaient 200  Chambres  syndicales  patronales,  appar- 
tenant à  tous  les  corps  de  métiers  et  comprenant  plus 
de  40.000  membres.  Il  est  donc  permis  de  dire  que  le 
commerce  et  l'industrie  parisiens  ont  été  unanimes  à 
formuler  la  même  revendication,  tendant  à  l'abaisse- 
ment immédiat  du  prix  de  l'éclairage. 

Après  une  conférence  de  M.  Beauregard,  qui  a  très 
clairement  exposé  l'état  de  la  question,  l'assemblée  a 
voté  à  l'unanimité  la  résolution  suivante  : 

Les  Chambres  syndicales  parisiennes,  réunies  en  un  mee- 
ting au  Cirque  d'Hiver,  le  vendredi  26  mai  1899,  pour  la  dé- 
fense de  leurs  intérêts  professionnels,  conformément  à  la  loi 
du  21  mars  1884,  renouvellent  les  vœux  émis  en  leur  nom  par 
les  groupes  dont  eUes  font  partie  au  sujet  de  ral)aissement 
immédiat  des  prix  de  l'éclairage  et  du  chauffage  par  le  gaz  et 
l'électricité  :  à  20  cent,  le  mètre  cube  pour  l'éclairage,  15  cent, 
le  mètre  cube  pour  la  force  motrice  et  les  emplois  industriels 
pour  le  gaz;  et  à  0  fr.  75  l'hectowat-heure  pour  l'éclairage 
électrique.  ,    ,   ■  x  i 

Pour  permettre  ultérieurement  un  nouvel  abaissement  des 
prix,  elles  déclarent  se  rallier  à  toute  convention  qui  assure- 
rait à  la  Ville  de  Paris  la  faculté  de  racheter  à  n'importe 
quelle  époque  les  exploitations  concédées,  adressent  des  re- 
merciements au  Conseil  Municipal  et  à  l'Administration  pré- 
fectorale pour  les  études  qu'ils  ont  entreprises  sur  les  péti- 
tions des  groupes  syndicaux  et  insistent  particulièrement 
auprès  d'eux  pour  qu'ils  réaUsent,  dès  le  1"  janvier  1900,  les 
décisions  de  la  première  Commission. 

Donnent  mandat  au  bureau  de  la  réunion  de  transmettre 
au  Conseil  Municipal  la  présente  résolution. 

Nous  reviendrons  sur  cette  question,  qui  intéresse  à 
un  si  haut  point  la  population  parisienne. 

.1.  M. 


LE  BUDGET  DE  1899 

Le  Journal  Officiel  a  promulgué,  dans  son  numéro  du 
31  mai  1890,  la  loi  portant  fixation  du  budget  gé- 
néral des  dépenses  et  des  recettes  de  l'exercice  1899.  Ce 
budget  se  résume  dans  les  deux  chiffres  suivants  : 

Becettes  totales  Fr.  3.477.761.840 

Dépenses  totales   3.477.575.535 

Ex.cédent  de  recettes. .  186.305 

Voici  le  détail  des  dépenses  et  des  recettes  de  l'exer- 
cice : 

Dépenses  (France) 
Finances  :  Dette  consolidée 

Rentes  3  1/2  0/0   693.679.350 

Rentes  3  0/0   456.040.954  ) 

Dette  remboursable  à  terme  ou  par  annuités..  317.796.554 

Dette  viagère   238.421.011 

Total  de  la  Dette  publique....  1.249.896.915 

Pouvoirs  publics   on-nQ/'«?n 

Service  général   20.034.610 

A  reporter   1.283.234.085 
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1.51i).G48.383 
35.112.933 
16.18t5.800 


Report   1.283.234.085 

Frais  de  ro-ie,  do  perception  et  d'exploitation 
des  impôts  et  revenus  pul>lios   ^04.Ufc)O.^J» 

Reinbourseiuents  et  restitutions,  non-valûiirs  et  ^^^^  ^ 

primes.   '  ~' 

Total  général  du.  Ministère  des  finances 

Justice  

Affaires  étrangères  

Intérieur  : 

Service  de  l'Intérieur   Îq-ao/ '^Rq 

Service  des  Cultes   43.024.553 

Guerre  : 

Service  ordinaire   ''oi  n/o'—n 

Service  extraordinaire   24.y4d./OU 

Marine  :  

Instruction  publique  et  Beaux- Arti  : 
Service  de  l'Instruction  publique   201 . 797  006 
Service  des  Beaux-Arts   Io.bdo.b90  ) 

Commerce  et  Industrie 


Intérieur,  I.o0'i.7a2  fr.;  Guerre,  O.o08.0,9  Ir.  ;  Marine, 
16.643.504  fr.;  Instruction  publique  et  I  eaux-Arts, 
3.073.232  fr.;  Postes  et  Télé-raphes. 
V.^riculture,  877.075  fr.  ;  Travaux  publics,  4.1.54.3/0  tr. 
'  \ux  recettes,  les  prévisions  ont  été  au^'inenteeè  sur 
les  chapitres  suivants:  Impôts  revenus  indirects 
51  66-^  935  fr.;  Monopoles  et  exploitations,  11.443.900 
francs.  Par  contre,  celles  des  Impôts  directs  ont  ete  ré- 
.biitp^  de  21  411  fr.  et  le  chapitre  Ressources 
duitt!,  ae  41. -1^.111       . —   600.000  fr. 


121.081.880     a  été  supp 


exceptionnelles  qui,  pour  1898,  s'élevait  à  7 
a  été  supprimé  dans  le  Rudget  de  1899. 


P.  B. 


649.496.036 
303.600.510 

217.432.696 


Commerce  et  Industrie   I 

Pnc:tP«  Pl  TélftçrraDhes   185. 480. 1-^4  ) 


Postes  et  Télégraphes 
Colonies 


Agriculture  : 

Service  général  ,  

Frais  de  régie,  perception,  etc.. 
Eemboursements  et  restitutions 


30.701.433 
13.i;8B.583 
28.162 


218.922.977 
90.794.762 

44.716.178 


187.618.864 


Tra va ux  publ ics  : 

Dépenses  ordinaires   -.«^'n^'on? 

Dépenses  extraordinaires  . .    10/  .UoU.oy* 

Total  général  des  dépenses  pour  la  France. .  3.404.563.019 

Dépenses  (Algérie) 

Finances  

Justice  

Cultes  


2.622.250 
961.070 

Intérieur  

Instruction  publique   ^w'.n 


75.000 
120.000 
G.  117. 571 
3.108.590 

Travaux  publics   22.031.000 

Total  des  dépenses  p' l'Algérie. 


Beaux- Arts. . 
Commerce  et  Industrie 
Postes  et  Télégraphes.. 
Agricultu 


73.012.516 

Total  général  des  dépenses  

Recettes  rTrance) 


73.012.516 
3. 477. 575. 535 


Impôts  directs     fm  fm  fi^ 

Impôts  et  revenus  indirects..   raf-nrn  im 

Produits  de  monopoles  et  exploitations   ''^}-oia  nn 

Produits  et  revenus  du  Domaine   -t-rXi  tà,. 

Produits  divers   ob. 612.694 

Ressources  exceptionnelles   /.oq'^qi 

Recettes  d'ordre   6/.498./31 

Total  général  des  recettes^  pour  la  France..  3.423.609.469 

Recettes  (Algérie) 

Sî^S^'S^nusïndin.u:::: 

Monopoles  et  exploitations  

Produits  et  revenus  du  Domaine 

Produits  divers  

Recettes  d'ordre  

Total  dej  recettes  (Algérie). 


27.870.800 
5.442.300 
4.452.150 
1.239.140 
3.434.140 


54.152.371 
Total  général  des  recettes.. 


■54.152.371 
3.477.761.840 


En  comparant  les  chiffres  ci-dessus  à  ceux  du  Budget 
de  1898.  que  publia  le  Journal  Officiel  du  14  avril  1898 
(xoh'Y Econo7)iiste  Eiiro2)éen  dn  15  avril  1898,  page  462) 
on  constate  sur  les  dépenses  totales  la  différence  sui- 

A^ante  :  ^^^^ 

1808  1899 


,477.575.535 
44.157.140 


Dépenses  totales   3.433.418.395  3 

Augmentation  de  dépenses  pour  1899. . 

Les  dépenses  de  1898  excédaient  celles  de  1897  de 

48.050.911 fr.  ,    „        •  ,oan 

Les  augmentations  de  dépenses  de  1  exercice  1899 
portent  principalement  sur  les  services  suivants  :  Fi- 
nances 4.258.496  fr.  ;  Affaires  étrangères,  777.000  fr.  ; 


LES  PORTEURS  DE  VALEURS  ÉTRANGÈRES 


Sous 

pon 

tant  article,  sur  lequel  nous  appelons  d'autant  plus 
volontiers  l'attention  de  nos  lecteurs  quil  contime 
tout  ce  que  nous  n'av.  ns  cessé  de  dire  et  de  repeter  sur 
cette  grave  question.  , ,  ,  , 

Nous  avons  tant  de  fois,  ici  même,  parlé  des  dangers 
que  couraient  les  16  milliards  de  capitaux  français 
placés  à  l'étranger,  par  suite  de  l'abandon  dans  lequel 
ils  se  trouvaient,  que  nous  ne  croyons  pas  nécessaire 
de  revenir  aujourd'hui  sur  ce  point.  Mais  il  est  bon 
que  la  presse  vraiment  soucieuse  des  mterots  du  pays 
éclaire  le  public  sur  cette  question  capitale.  Or,  la 
Revue  Politique  et  Parlemenlaire,  qui  a  emprunte 
divers  renseignements  à  plusieurs  ouvrages  de  M. 
mond  Théry,  notamment  aux  Valeurs  mobilières  en 
France  le  fait  avec  une  netteté  et  une  précision  tout  a 
fait  remarquables,  signalant  les  pertes  énormes  subies 
par  les  capitaux  français  placés  à  l'étranger,  pendant 
ces  dernières  années.  i  -i^ 

Nous  ne  reviendrons  pas  davantage  sur  le  roLe,  ties 
bien  exposé  par  notre  confrère,  de  la  Corporatiofi  of 
Foreign  bondholders.  Nous  nous  nous  bornerons  a 
constater  que  l'exemple  donné  par  les  Anglais  avait  été 
déjà  suivi  par  la  Belgique  et  que  l'Allemagne  se  pré- 
pare à  le  suivre.  ,.     .  , 

Plu<  tard,  assurément,  on  s'étonnera  qu  il  ait  laliu 
si  lon<^temps  pour  qu'une  institution  nationale  chargée 
de  déf'endre  les  capitaux  français  placés  a  1  étranger 
se  soit  fondée  en  France. 

Elle  l'est  enfin,  et  il  ne  reste  plus  qu  a  la  faire  con- 
naître et  apprécier,  ce  que  la  Revue  Politique  et  Par- 
leimnlaire  fait  dans  les  termes  suivants  : 

Nous  arrivons  enfin  à  la  France  oii.  il  y  V^^^'itl^?,!  T-ïfs 
nous  n'aurions  pu  que  constater  une  lacune  déplorable,  ma  s 
oHous  sommes  heureux  de  pouvoir  aujourd'hui  prendre  acte 
de  la  création  d'une  institution  dont  le  besoin  s  était  tait  vi- 

^'comme'ï  est  trop  souvent  d'habitude  dans  notre  pays,  ce 
n'est  pas  à  l'initiative  individuelle  que  revient  1  honneur  de 
celte  création:  si  cette  initiative  avait  puutilemen  .  ainsi  que 
nous  l  avons  déjà  dit,  constituer  divers  Comités  spéciaux  dont 
auèlnues  iuis  ont  rendu  des  services  très  apprecial,les,  elle  a 
élTinsuffisanle  à  généraliser  celle  action  et  à  créer  une  ins- 
tilu  ion  permanente  d  intérêt  public.  Il  parait  que  cest  aux 
mesures  prises  par  M.  Cochery.  ministre  des  finances. qu  est 
due  ^a  réalisation  d'une  idée 'qui  avait  souvent  ete  omise  ; 
fois  de  [rp  'éparation  de  la  loi  du  13  avril  1898  qm  a  entrame 
la  réorganisation  du  Marché,  il  aurait  impose  a  la  Chambre 
syndicale  des  Agents  de  change  de  Pans,  comme  charge  d3 
fa  disposition  qui  allait  renforcer  leur  privilège,  de  constituer 
uue  Issociatlo^de  défense  et  de  faire  face  aux  frais  de  pre- 

""Nou?Sfp~  s  qu'approuver  le  Ministre  et  la.Chambre 
syndicale  d'être  entiVs  dans  cette  voie  d'une  manière  aussi 


praliaue  mais  nous  devons  aussi  les  féliciter  de  la  sagesse 
avec  laquelle,  une  fois  avoir  groupé  les  concours  essentiels 
aux  d-buts  de  l'œuvre,  ils  ont  voulu  lui  assurer  une  indivi- 
dualité absolue  et  l'indépendance  nécessaire  pour  qu  elle  puisse 
remplir  sa  mission  avec  toute  l'autorité  convenable. 

Cette  Association  [Association  Xationale  des  Porteurs 
français  d^.s  Valeurs  étrangères)  est  à  peine  au  lendemain 
de  sa  fondation,  nous  ne  pouvons  par  suite  la  juger  sur  ses 
œuvres  ;  nous  nous  contenterons  d'en  faire  connaître  les 
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grandes  lignes.  IcUts  qu'elles  sonl  accusées  par  une  nolice 
qui  vient  d'être  livrée  à  la  pulilicité  (Ij. 

L'Association  est  permanente  et  constituée  sous  la  forme 
d'association  libre,  pour  laquelle  elle  se  propose,  après  un 
certain  temps  de  fonctionnement  que  le  Conseil  d'Etat  a  tou- 
jours jugé  indispensable,  de  demander  la  déclaration  d'utilité 
publique. 

C'est  bien,  en  effet,  «ne  œuvre  d'intérêt  général  que  l'on  a 
entendu  constituer,  car  les  membres  de  l'Association  ont  même 
abdiqué  tout  droit  sur  laiéserve.  Les  fonds  libres,  au  cas  de 
dissolution,  doivent  être  employés  au  profit  de  toute  autre 
institution  cn'ée  dans  un  but  d'intérêt  général. 

Elle  paraît  attacher  beaucoup  d'importance,  et  en  cela  elle 
parait  avoir  raison,  à  la  constitution  l'archives  relatives  à  la 
constitution,  au  fonctionnement,  à  la  situation  iinancière  des 
Sociétés  commerciales  étrangères  dont  les  titres  circulent  sur 
le  Marché  financier  on  concernant  les  Etats  dont  les  em- 
prunts sont  cotés  à  la  Bourse  ou  en  Banque. 

Au  cas  où  une  valeur  étrangère  négociée  en  France  serait 
en  soulTrance  et  où  l'Association  déciderait  d'intervenir  dans 
l'intérêt  des  porteurs,  elle  préviendrait  ceux  de  ses  adhérents 
intéressés  dans  la  valeur  et  elle  convoquerait,  par  la  voie  de 
la  presse,  tous  les  porteurs  .pour  désigner  les  membres  d'un 
Comité  spécial  à  cette  affaire;  elle  se  ferait  représenter  elle- 
même  par  un  ou  deux  de  ses  membres  dans  chacun  de  ces 
Comités  ;  mais  une  fois  quelle  aur;iit  ainsi  présidé  à  leur  for- 
mation, elle  leur  laisserait  l'indépendance  de  leur  action,  en  se 
bornant  à  mettre  ses  ;ivchives  à  leur  disposition  et  à  leur 
prêter  le  concours  de  son  installation,  de  ses  bureaux  et  de 
son  iulluence.  La  situation  qu'elle  se  donnera  à  ce  point  de 
vue  paraît  donc  intermi'diaire  entre  la  centralisation,  un  peu 
trop  forte  peut-être,  qui  a  été  souvent  reprochée  au  Council 
of  foreign  bondholders  et  le  mode  de  fédération  que  nous 
venons  d'indiquer  comme  étant  celui  adopté  par  l'Associa- 
tion anversoise. 

Nous  souhaitons  à  cette  Association  de  rester  fidèle 
à  son  programme,  qui  est  fort  sagement  conçu,  de 
grouper  autour  d'elle  les  concours  les  plus  compétents 
et  d'acquérir  dans  un  avenir  rapproché  l'autorité  et 
l'influence  qui  seront  la  juste  récompense  des  services 
qu'elle  aura  rendus  au  public. 

G.  B. 


La  Conférence  du  Désarmement 


Depuis  sa  constitution  en  Commissions  et  en  Sections, 
la  Conférence  de  La  Haye  a  travaillé  sérieusement. 
^Samedi  dernier,  la  troisième  Commission  (arbitrage) 
s'est  réunie  à  deux  heures,  sous  la   présidence  de 
M.  Bourgeois. 

M.  Bourgeois  a  exposé  la  question  de  la  médiation 
et  de  l'arbitrage  et  a  développé  l'ordre  des  travaux  que 
la  Commission  pouvait  suivre.  Il  a  établi,  dès  ledp])ut, 
le  principe  qu'il  serait  désirable  de  recourir  aux  moyens 
pacifiques,  de  préférence  à  la  force,  pour  régler  les  dif- 
férend-i  entre  nations. 

Ensuite,  on  a  repris  la  série  des  questions  examinées, 
en  commençant  par  celles  sur  lesquelles  l'accord  est 
plus  facile,  pour  arriver  enfin  à  celles  sur  lesquelles 
l'accord  est  plus  difficile. 

L'exposition  impartiale  et  claire  de  ces  questions  ter-- 
minée,  Je  Pr(;sident  a  déposé  devant  la  Commission  le 
projet  qu'il  avait  reçu  du  délégué  russe  avant  la  séance. 
Ce  projet,  très  étudié,  comprend  quarante  articles. 
^  Un  premier  délégué  a  donné  comme  suit,  selon 
l'agence  Ilavas,  son  impression  sur  les  travaux  de  la 
Conférence  : 

<f  II  n'y  a  aucun  doute  que  la  deuxième  Commission 
ne  parvienne  à  trouver  de  sérieuses  améliorations  pour 
humaniser  la  guerre,  et,  d'après  les  premiers  échanges 
d'opinions,  nous  avons  aussi,  maintenant,  presfjue  la 
quasi  certitude  que  quelque  chose  sera  fait  dans  ce 
sens,  pour  la  médiation  et  i'arJjitrage. 

_«  Peut-être  les  résultats  ne  seront-ils  pas  aussi  consi- 
dérables que  ceux  que  l'opinion  publique  attend  de 
nous;  néanmoins,  nous  sommes  convaincus  qu'ils  se- 
ront considérables. 

"  Quant  à  la  réduction  des  armements,  c'est  tout  au 


(1)  Les  Inireaux  de  l'Association  Nationale  des  Valeurs 
étrangères  sont  situés  .5,  rue  Caillou,  Paris. 


plus  si  la  Conférence  pourra  faire  quelques  légères 
recommandations  aux  Gouvernements,  mais  il  ne  faut 
pas  attendre  sur  ce  point  rien  de  bien  effectif.  » 

Le  même  délégué  a  ajouté  : 

«  Nous  avons  reçu  plusieurs  pétitions  des  Commis- 
sions arménienne,  macédonienne  et  autres;  nous  ne 
pourrons  pas  en  délibérer  parce  que  les  instructions  de 
tous  les  délégués  sont  de  ne  pas  sortir  des  questions 
contenues  dans  la  circulaire  du  comte  Mouravief  et 
que  la  Conférence  a  pris  la  décision  de  se  conformer 
strictement  à  ces  instructions.  La  raison  en  est  que 
nous  sommes  une  Conférence  réunie  dans  un  but  bien 
défini  dont  nous  ne  pouvons  pas  sortir,  et  non  un  Con- 
grès, comme  celui  de  Berlin  de  1878  qui  pouvait  traiter 
toutes  les  questions  parce  qu'il  était  réuni  pour  reviser 
les  traités  qui  avaient  refait  la  carte  de  l'Europe. 

«  Cependant,  la  Conférence  a  décidé  de  désigner  un 
certain  nombre  de  membres  qui  formeront  des  Com- 
missions spéciales  chargées  de  recevoir  toutes  les  sug- 
gestions, projets  et  pétitions  qui  nous  sont  adressés  dii 
dehors;  mais  cela  ne  changera  rien  à  la  règle  infiexible 
que  nous  avons  adoptée  de  ne  pas  sortir  des  points  de 
la  circulaire  du  comte  Mouravief.  » 

Dans  les  premiers  jours  de  cette  semaine,  les  Com- 
missions se  sont  de  nouveau  réunies. 

Les  deux  sections  de  la  première  Commission  (dé- 
sarmement) se  sont  réunies  lundi  ;  ce  sont  celles  de  la 
guerre  et  de  la  marine.  La  discussion  a  été  plutôt  une 
simple  conversation.  Il  est  4  prévoir  que,  sur  ceite  grave 
question  du  Gouvernement,  on  n'arrivera  à  aucun  ré- 
sultat. 

Il  n'en  est  pas  de  même  de  la  troisième  Commission 
(arbitrage).  A  la  section  de  rédaction  on  a  discuté  le 
projet  russe  dont  les  six  premiers  articles  ont  été  adop- 
tés, sauf  de  légères  modifications  de  rédaction. 

Le  comte  Nigra  a  déposé  le  projet  italien,  au  sujet 
de  la  médiation  et  de  l'arbitrage,  sous  forme  d'amen- 
dements en  six  articles  au  projet  russe.  Ce  projet  de- 
mande que  la  médiation  et  l'arbitrage  ne  puissent  pas 
arrêter  la  mobilisation  et  les  préparatifs  de  guerre. 

Les  Américains  ont  déposé,  également  sous  forme 
d'amendement,  un  projet  prescrivant  qu'en  cas  de  dif- 
férend entre  deux  nations,  chacune  d'elles  choisisse 
une  nation  et  que  les  deux  nations  choisies  servent 
d  arbitre  pour  régler  le  différend  sans  effusion  de 
sang. 

Cet  amendement  est  indépendant  d'un  projet  éta- 
blissant un  tribunal  arbitral  permanent  que  les  Améri- 
cains ont  l'intention  de  déposer  dans  le  courant  de  la 
semaine. 

En  somnie,  autant  qu'on  en  peut  juger  du  dehors  et 
parles  communications  faites,  ([uoi  ([u'onen  ait  décidé, 
à  la  presse,  les  Commissions  dans  leurs  réunions  ont 
accentué  l'esprit  libéral  de  la  Conférence  et  manifes- 
tent toutes  les  trois  un  égal  désir  de  ne  pas  se  séparer 
sans  avoir  fait  œuvre  utile.  La  Commission  d'arbitrage 
a  le  rôle-Ie  plus  facile  ;  elle  est  en  face  d'une  table  rase. 
Si  l'on  en  juge  par  les  personnalités  qu'elle  a  choisies: 
io  pour  la  présidence  ;  2°  pour  constituer  son  Comité 
d'études,  elle  -semble  animée  des  dispositions  les  plus 
novatrices;  non  seulement  elle  a  pour  président 
M.  Bourgeois,  mais  elle  a  placé  à  la  tête  de  son  Comité 
M.  le  chevalier  Descamps,  véritable  apôtre  d'une  juri- 
diction internationale.  Et  combien  d'autres  indices 
dans  le  même  sens  peut-on  déjà  relever  ! 

  L.  P. 

niiiîniialioiis  ÉcoEomidiies  ei  Fluancières 


Les  Agents  de  change  en  province.  —  Par  décret  en 
date  du  8  niai,  le  nombre  des  agents  de  change  des  Bourses 
de  Marseille  et  de  Bordeaux  est  réduit  à  18,  et  celui  de  la 
Bourse  de  Toulouse  est  ramené  à  7. 

Jusqu'ici  le  nombre  des  agents  de  change  était  de  19  à 
Marseille,  de  20  à  Bordeaux  et  de  8  â  Toulouse. 

Les  Chambres  syndicales  des  agenls  de  change  de  ces 
Bourses  verseront  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations, 
pour  être  tenue  à  la  disposition  des  intéressés,  une  somme 
représentant  la  valeur  des  charges  supprimées. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  U  Banque  : 
mai 

Or   1  83s  099. E. 46 

Argent...    1  ■2)4, 703  765 


ter  juin 
1 .8il.6i3.OI2 
1  -317.861  993 


25  mai 


3  052  803  312    3  05t'.505.00ô 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

„    .       .,,    „        l  Effets  Paris  

PorteteuiUe  Pans  |  gg-^j^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avancés  sur  ling-ots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  ,  

Rentes  immobilisées  

Hôtèl  et  mobilier  de  la  Banque  

tomeûbles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

-   et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total . 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

_  ,  (  Loi  du  17  mai  1834  

Héserves  \  Ex-banqùes  département, 

mobilières  |  ^oi  du  Ô  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés   

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

■Divers  


Total  


3.0d\;  803  312 


4.771 
212.435.905 


juin 


Achats  et  Ventes  de  Rentes  effectués  pour  le  compte 
des  départements 

Fendant  le  1"  trimestre  de  l'année  1899 

Cours  moyen 
du  l^r  trimestre' 


3;  059. 505. 006 


2.373.6S9 
267.221.088 


4C8.88Ï  .337 

5:0.970.733 

2.755.000 

2.8ii.000 

8  667  900 

8  6'i6  5)0 

195. 808. 826 

201  820.218 

236.795.C63 

235.726-280 

180.000.000 

180.000.000 

10,000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

98.92i.851 

98.924  851 

100.000.000 

100,000  000 

4.000.000 

4.000.000 

15.221.679 

15.186.536 

4.272.452 

5.198.634 

8.407.444 

8.407.444 

53.568.894 

39,411  652 

4.625  529  1S8 

4.75^.217  403 

182.500.000 

8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.701  304.495 
20.030.172 
13.223,673 
155.933,232 
392  83i  5T4 
76.662,306 
1  409  529 
12.972.763 
2.052,562 
24  090.372 


182  500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.98Ô.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.770  437.655 
18  035.574 
13  610  515 
17  4.324  352 
375. 5ii  2S0 
I0'i.65b,9'i7 
I ,3S4  121 
13.6=6.480 
2  052.562 
54  530  407 


4.625.529.188    4.753.217. 'i03 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


6  juin 
1895 

4  juin 
1896 

3  juin 
1897 

2  juin 
1898 

l"  juin 
1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.616  8 

3,615,7 

3.707  3 

3.717.4 

3,770,4 

3.2fl9.7 

3.267  i 

3.218  0 

3  095.6 

3.059  5 

295  5 

528.0 

705-3 

860  2 

778.2 

Avances  aux  partie. 

301.0 

358.7 

351 . 4 

3S8  0 

437  6 

—      à  l'Etat.... 

140,0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

Xi'ô  3 

14S  2 

183  9 

223  8 

174.3 

partie. 

446.0 

551.4 

481  3 

534.8 

480.2 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  O'O 

pair 

pair 

pair 

3  K 

K  0/00 

Bénéfices  nets  

2,115.0 

3.951  5 

4.301,3 

4  843.5 

8.457.8 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  29  mai,  les  actions  et  parts  de  fondateur  de  la 
(.lompagnie  IndusLrielle  de  Traction  pour  la  France  et  l'étran 
ger  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  coinpUint 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  premièi'e  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

10.000  actions  de  500  fr.,  entièrement  libérées  et  au  porteur, 
jouissance  8  mai  1899,  ex-coupon  1; 
4.000  parts  de  fondateur,  coupon  n»  1  attaché. 
Siège  social  à  Paris,  28,  rue  du  Rocher. 


Depuis  le  30  mai,  les  25.300  obligations  nouvelles  de  500  fr  , 
numérotées  de  66'207  à  9150G  de  l'emprunt  5  0/0  do  Minas- 
Geraès,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant et  à  terme. 

Ces' titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  n»'  1  à 
05000. 

Ear  suite,  le  nombre  dos  obligalions  dudit  emprunt,  négo 
ciables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  65.000  à  90.300 
(n-  1  à  91506). 


Cours  moyens  de  luiiv. 
la  Rente  :  — 

Francs 

3  0/0  perpétuelle.. . .  101  82 
3  0/0  amortissable  . .  100  37 
3  1/2  0/0    lOi  25 

Achats  en  Rentes  : 

3  0/0  perpétuelle.. . .  458  564 

3  0/0  amortissable  . .  70  170 

3  1/2  0/0    370.897 

Totaux,  des  achats 

Capitaux  correspon- 
dant aux  achats 
(milliers de  francs). 

Ventes  en  Rentes  : 

3  0/0  perpétuelle. . . . 

3  0/0  amortissable  . 


Kl 


M;ir> 


Francs  Francs 

102  84  102  53 
100  12  100  22 

103  80  103  18 


354  JI5  488.018 
60.010    11,-!  760 
322  222  482.071 


1899 

Francs 

102  39 
100  90 

103  84 


1898 

Francs 
103  45 
102-  17 
lOb  97 

Totaux  du  li"^  tximr«_ 

1899  1898 
1.300  897  1.072.694 
2i8  9'xO        97  810 
1,175.190  1,000.^4'.'. 

899  631    741.547  1-183.849    2.725.027  2.179.2.4)7 


28.983     2i.251  34.832 


88.041 


70. 8  U 


207  002 
16.335 

1/2  0/0    99  373 


99.611 
!0  110 

136.314 


137.158 
11.880 
182  845 


4'.3.77l  512.740 
as  325  48.470 
418.532  367.634 


Totaux  des  Ventes 
Capitaux  correspon- 
dant   aux  ventes 
(milliers  de  francs)  10 


322.710    246.035    331. o83       900  628  928.844 


8.357  10.389 


29  266 


30  517 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  '  Opérations 
concernant  les  (baisses  d'épargne  ordinaires,  du  21'  au  31  mai 

isyo  ■  i . 

Dépôts  de  fonds  Fr.     5.306.035  7Ô  , 

Retraits  de  fonds   5.355.587  69      '  ^  , 

Excédent  de  retraits   49.551  93 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  31  mai  1899,  16  mil- 
lions 502.1  (24  fr.  96. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  mai 
1899  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  575.752  fr.  96;     .  .  , 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitau.x  encaisses 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  .des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant.  , 
Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  do  rentes, 
pendant  le  mois  de  mai  1899,  s'est  élevé  à  6. 697. 048  fr.' 47, 
se  répartissant  comme  suit  : 

Caisse  Nationale  d'épargne   5.234.378  24 

Caisse  ualionalo  des  retraites  pour  la 

vieillesse:   1.437.693  06 

Caisse  d'assurances  en  cas  d'accidents  24.077  17 

Total  é"';a  


6.697.048  47 


Compagnie  Française  des  Télégraphes  de  Paris  à 
New-York.  —  Contrairement  à,  ce  qui  a  été  dit  par  quelques- 
uns  de  nos  confrères,  celte  Compagnie  n'a  pas  perdu  le  pro- 
cès en  appel  (jue  lui  intentent  actuellement  les  Compagnies 
aimlaises,  pour  la  bonni'  raison  que  la  Cour  de  Rome,  ilevant 
laqui^lle  l  all'aire  avait  i'U-  iviivoyée  par  la  (.'.our  de  Cassation, 
n'a  pas  encore  shiliu'' i(n.iiil  au  fond  el  ne  statuera  qu'après 
que  les  experts  iKiniin.'s  pai-  •■lie  auront  élabli  les  comptes  et 
examiné  si  la  demande  en  reprise  des  6.400.000  fr.  réçlamés 
par  les  Compagnies  anglaises  est  l'ondi'e,  ou  si,  au  contraire, 
il  y  a  lieu  de  la  rejeter  purement  et  simplement,  comme  cela, 
a  eu  lieu  déjà  en  1894. 

Cette  expertise  durera  environ  six  mois  et  au  cas  on  la 
Compagnie  des  Télégtaplies  de  Pans  à  New-York  n'obtien- 
drait pas  satisfaction,  elle  aurait  encore  le  droit  de  se  pour- 
voir en  cassation  pour  y  être  jugée,  toutes  l'.hambres 
réunies. 

Nous  rappellerons,  comme  mémoire,  que  par  suite  de  la 
cession  de  ses  lignes  à  la  Société  des  Câbles  télégraphiquas, 
la  C.ompagnie  a  reru  56.000  actions  libérées  de  250  fr.  qui  lui 
constituent  lui  actif  de  14  millions. 


Oural-'Volga  [Avis  de  répartition].  —  Les  souscriptions 
de  1  à  .50  obligations  seront  servies  intégralement,  et,  au  delà, 
il  sera  fait  une  réduction  de  30.0/0. 

Le  versement  de  répartition  de  100  fr.  devra  être  effectué 
du  l^'au?  juin.  Les  souscripteurs  qui  désireraient  libérer  en- 
tièrement leurs  obligations  auront  à  verser  430  fr.  75  par  titre. 
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Société  Générale  des  Cirages  Français.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  25  mai. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils 
lui  étaient  présenti's,  les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le 
dividende  y  afférent  à  27  fr.  50  par  action,  comme  pour  l'exer- 
cice précédent. 

Un  acompte  de  12  fr.  50  aj-ant  été  payé  le  5  janvier  dernier, 
le  solde  de  15  fr.  sera  mis  en  paiement  à  partir  du  5  juillet 
prochain. 

Les  commissaires  des  comptes,  MM.  Baral  et  Guasco,  ont 
vu  renouveler  leurs  pouvoirs  pour  l'exercice  en  cours. 


Compagnie  du  Boléo.  —  L'assemblée  générale  ordinaire 
de  la  Compagnie  du  Boléo  a  eu  lieu  le  29  inai. 

Les  comptes  de  l'exercice  1898  ont  été  approuvés. 

Le  bénéfice  net  s'est  élevé  à  3.441.292  fr.  60,  après  prélève- 
ment de  1.301.7U2  fr.  41  d'amortissement. 

Le  chiffre  des  bénéfices  de  1897  s'était  élevé  à  2.862.830 
francs  G6. 

Le  dividende  a  été  fixé  à  107  fr.  195  par  action  et  .')2  fr.  36 
par  centième  de  part  de  fondateur,  soit  12  fr.  195  et  9  fr.  50 
respectivement  de  plus  que  l'année  dernière. 

M.  (Jlumenffe  a  été  réélu  administrateur  pour  six  ans. 

MM.  Ludovic  de  Sinçay  et  Michel  Berger  ont  été  nommés 
commissaires-vérificateurs  des  comptes  de  1899. 


Mines  de  Malfidano.  —  L'assemblée  générale  des  action- 
naires a  eu  lieu  le  27  mai. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  d'ad- 
nainistration  et  des  commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils 
étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  1898-1899  et  fixé 
le^  dividende  y  afférent  à  50  fr.  par  action  de  capital  et  à 
37  fr.  50  par  action  de  jouissance,  contre  40  fr.  et  27  fr.  50 
pour  l'exercice  précédent. 

Un  acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  payé  en  novembre  ,1898, 
le  solde  est  payable  comme  suit,  à  pai-tir  du  1"  juin,  au  siège 
du  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  dans  ses  succursales  : 

Par  action  de  capital  nominative,  36  fr.; 

Par  action  de  capital  au  porteur,  sur  remise  du  coupon 
n»  10,  34  fr.  90; 

Par  action  de  jouissance  nominative,  86  fr.; 

Par  action  de  jouissance  au  porteur,  sur  remise  du  coupon 
H»  51,  34  fr.  50. 

Ces  chiffres  sont  établis  déduction  faite  des  impôts. 

M,  Albert  Crozes,  administrateur  sortant,  a  été  réélu. 

Les  pouvoirs  des  commissaires  des  comptes,  MM.  Ch. 
Marindaz  et  0.  Gallice  ont  été  renouvelés  pour  l'exercice  en 
cours. 


Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie.  —  L'assemblée  gé- 
«érale  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  29  mai. 

Après  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et  du  Commissaire 
des  comptes,  la  réunion  a  voté  : 

1°  Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils 
résultent  des  rapports  lus  à  l'assemblée  ; 
2°  La  répartition  des  bénéfices,  soit  1.321.444  francs,  de  la 


manière  suivante  : 

Francs 

5  0/0  à  la  réserve  obligatoire   52.667 

5  0/0  aux  actions  sur  le  capital  versé   750.000 

A  la  réserve  pour  le  domaine   100. 000 

A  la  réserve  extraordinaire   100.000 

Au  fonds  de  prévoyance   100.000 

A  reporter  à  l'exercice  suivant  ,   518.777 

Total   1.321.444 


Cliaque  action  ayant  droit  à  un  dividende  de  12  fr.  50  moins 
l'impôt,  et  un  acompte  de  5  francs  ayant  été  payé  en  janvier, 
le  solde,  soit  7  francs,  sera  payé  le  l"  juillet,  impôt  déduit; 

3°  L'assemblée  a  réélu  pour  cinq  ans  M.  de  Neufville,  par 
mains  lovées,  ainsi  que  M.  Ramet; 

4"  Elle  a  réélu  pour  trois  ans  M.  P.  Meliodon; 
_  5"  Elle  a  enfin  continué,  pour  l'exercice  en  cours,  les  fonc- 
tions de  commissaire  des  comptes  à  M.  .1.  Warot. 


Crédit  Foncier  Franco-Canadien.  —  Les  actionnaires  de 
la  Société  de  Crédit  Foncier  Franco-Canadien,  réunis  le 
26  mai  en  assemblée  annuelle,  ont  approuvé,  à  l'unanimité, 
les  résolutions  dont  voici  le  texte  : 

I.  —  L'assemblée  générale  approuve  dans  toutes  leurs  par- 
ties le  rapport  et  les  comptes  de  l'exercice  1898,  et  autorise 
le  (Conseil  à  prélever  sur  les  bénéfices  :  une  somme  de 
4.6'i2  dollars  29  pour  être  portée  au  fonds  de  réserve;  elle  fixe 
à  8  fr.  par  action  le  montant  du  dividende,  dont  le  paiement 
aura  lieu  à  partir  du  l"  juin  prochain,  sous  déduction  des 
impôts  prévus  par  les  lois  de  finances,  et  à  2  fr.  98  par  part, 


la  somme  à  répartir  à  chaque  part  de  fondateur,  payable  ■ 
également  à  partir  du  l"  juin,  sous  déduction  des  impôts. 

II.  —  L'assemlîlée  générale  confirme,  comme  administra- 
teur, M.  Henri-J.  Barbeau,  déjà  nommé  à  titre  temporaire 
par  le  Conseil. 

III.  —  L'assemblée  générale  réélit  administrateurs,  pour- 
une  période  de  trois  années  :  MM.  de  Molinari,  Wurtelle, 
Denfert-Rochereau. 

IV.  —  L'assemblée  générale  réélit,  pour  une  période  de 
trois  années  :  M.  Brisset,  commissaire-censeur. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  Marché  de  Parie,  qui  restait  l'ei-rae  en  dernière 
lieure  il  y  a  Jiuit  jours,  s'est  montré  irrégulier  pendant 
les  premiers  jours  de  la  semaine,  en  raison  des  allége- 
ments auxquels  on  a  procédé,  allégements  qui  ont  pesé 
sur  l'ensemble  de  la  cote.  Néanmoins,  la  place  s'est 
montrée  très  résistante.  Les  règlements  de  fin  mai  se 
sont  opérés  facilement  et,  en  dépit  de  quelques  nou- 
velles dépréciations  sur  des  valeurs  spéciales,  les  dis- 
positions générales  restent  bonnes. 

i(  Nos  Rentes  Françaises  ont  été  plus  lourdes- 
Toutefois  elle  ne  clôturent  pas  à  leurs  plus  bas  cours. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  il  y  a  huit  jours  à 
102  fr.  42  1/2  à  terme,  fin  mai,  finit,  fin  juin,  à 
102  fr.  22  1/2.  Le  report  de  ce  fonds  a  d'abord  été 
traité  à  40  centimes;  il  est  descendu  ensuite  à  25  cen- 
times. Au  comptant,  on  cote  102  fr.  10,  contre  102  fr.  40. 
La  Rente  3  1/2  0/0,  que  nous  laissions  à  102  87  1/2, 
en  liquidation,  se  retrouve,  fin  juin,  à  102  fr.  90,  avec 
32  et  42  centimes  de  report.  Au  comptant,  elle  s'inscrit 
à  102  fr.  65,  contre  102  fr.  80  il  y  a  huit  jours.  Rente 
3  0/0  amortissable,  100  fr.  40  au  comptant,  contre 
100  fr.  60  fin  juin,  elle  cote  100  fr.  55,  avec  39  et  32  cen- 
times de  report. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  finis- 
saient à  497  fr.,  sont  à  495  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  84  fr., 
contre  85  fr.  :  Emprunt  2  1/2  0/0  de  Madagascar, 
84  fr.  25. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo- 
Chine  clôturent  à  465  fr.  75  au  comptant,  et  à  466  fr. 
à  terme. 

i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont 
toujours  un  bon  courant  d'affaires. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  555  francs, 
s'échange  à  553  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  ^2^  îr^ 
contre  419  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.  50; 
Obligations  4  0/0  1875,  556  fr.  50,  contre  557  fr.; 
Obligations  4  0/0  1  876,  555  fr.  25. 

'i^Q?,  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées  se  retrou- 
vent à  399  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1  898,  440  fr.  Obliga- 
tions 1894-1896,  recherchées  sur  le  marché  à  394  fiv 
les  unités,  et  à  99  fr.  les  quarts. 

ir  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont  à 
4.025  Ir.,  en  avance  de  20  fr. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
vingt-trois  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  8.457.846  fr.,  contre  4.844.487  fr.  en  1898,  4.301.372  fr. 
en  1897  ,  3.951.581  fr.  en  1896,  2.213.410  fr.  en  1895  et 
5.404.140  fr.  en  1894. 

Le  Crédit  Foncier  de  France  s'inscrit  à  745  fr.,. 
contre  736  francs  la  semaine  dernière.  Pendant  le  mois 
d'avril,  les  prêts  liypothécaires  ont  augmenté  d'un  mil- 
lion de  francs,  et  les  prêts  communaux,  de  8  1/2  mil- 
lions. Les  ])énèfices  du  mois  se  chifi'rent  par  915.136  fr.29,. 
ce  qui  porte  le  montant  des  profits  réalisés,  depuis  le 
commencement  de  l'année,  à  4.020.664  fr.  22. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  enre- 
gistrent des  achats  qui  laissent  prévoir,  sur  cette  caté- 
gorie de  titres  de  toute  sécurité,  des  cours  plus  élevés. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  490  francs,  conservent  facilement  ce  cours; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1  879,  498  fr,,  contre  496- 
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francs;  Obligations  Communales  3  0/0  1880,  fr., 
avec  un  tirage  le  5  courant.  . 

L'Obliaation  Foncière  3  0/0  1883,  qui  finissait  a 
453  fr.  75,  s'inscrit  à  451  fr.;  Foncières  1885,  au  même 
cours  de  479  fr.  ;  Cinquièmes  100  fr.  50 

Les  Obligations  Communales  3  0/0^891  sont  k  39.), 
contre  394  fr.  75;  Obligations  à  lots  3  0/0  i892,  es- 
tampillées, 494  fr.  ;  Obligations  Foncières  1895, 
2  80  0/0,  entièrement  libérées,  sans  changement  a 
485  fr  ;  Obligations  Communale<i  2  60  0/0  1899, 
485  fr.  Toutes  ces  obligations  ont  un  tirage  le  5  de  ce 
mois.  ^ 

-fc  *  Le  Marché  des  actions  de  nos  grands  Etabli 
sements  de  Crédit  a  été  un  peu  hésitant  au  début  delà 
semaine.  Il  s'est  repris  maintenant  et  affecte  de  nou- 
veau une  tendance  très  ferme.  .  . 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait 
à  1.140  fr.,  clôture  à  1.130  fr.  avec  un  report  de  2  fr.  /o 
Comptoir  National  d'Escompte  619  fr.,  contre  621  Ir 
La  Société  Générale  a  été  peu  mouvementée  et  se 
retrouve  à  602  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
631  fr.;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  i>ua, 
105 fr.  à  terme  et  au  comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Parts  s  inscrit  à  bbl 
fv&ncs; Banque  de  l'Algérie,  sans  variation  a  »87  ti'- ^U; 
Banque  Parisienne,  en  bénéfice  de  5  Ir.,  à  5^3  ir. 
Obliqations  de  400  francs  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France,  136  fr.  50  ;  Obligations  de  475  fr.,  163  tr 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est 
demandée  à  225  fr.  Cette  Société  vient  déterminer, 
avec  un  plein  succès,  l'émission  de  la  Compagnie 
Générale  Commerciale  et  Industrielle,  au  capital  de 
10  millions  de  francs.  Les  titres  de  la  Société  nouvelle, 
mis  à  la  disposition  des  actionnaires  et  des  porteurs  de 
narts  de  fondateurs  de  la  Banque  Spéciale,  ont  ete 
demandés  par  plus  de  2.800  souscripteurs.  Co»np«5'«*e 
Française  des  Mines  d'Or,  119  fr.  contre  120  fr.  ■ 
Crédit  Mobilier,  84  fr.  ;  Rente  Foncière,  438  ir;  Fon 
cière  Lyonnaise,  375  fr.  L'assemblée  générale  action- 
naires de  cette  Société  a  eu  lieu  le  27  mai.  Elle  a 
approuvé  les  comptes  de  l'exercice  1898,  et  fixe  le  divi- 
dende à  15  fr.  par  action. 

if  ic  Toujours  peu  de  mouvements  à  enregistrer 
.  dans  le  groupe  de  nos  Grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer.  j.  .  ,  n,r 

Le  ivor.  clôture  à  1.920  fr.  a  terme  et  a  1.915  au 
comptant,  contre  1.912  fr.  et  1.910  fr.  la  semaine  der 
nière.  Le  Nord,  qui  restait  à  2.170  fr.  au  comptant 
s'échange  sur  ce  marché,  au  même  cours.  A  terme,  il 
est  un  peu  plus  actif  que  précédemment,  et  cote  2.172 
francs.  Midi,  1.390  fr.  au  comptant,  contre  1.395  fr. 

L'Est,  qui  finissait  jeudi  dernier  à  1.026  fr.,  se  traite 
à  1  025  fr  •  Orléans,  1.790  fr.  au  comptant,  contre  1.800 
francs;  Ouest,  1.150  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  a  350 tr. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  vient  d  avoir 
lieu  a  fixé  à  12  fr.  par  action  (impôts  non  deauits)  le 
dividende  afférent  à  l'exercice  1898.  Actions  des  C/(e- 
mins  de  fer  Economiques  du  Nord,  fermes  a  570  tr 
il  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
entêté  agitées.  Sur  plusieurs,  des  réalisations  impor_ 
tantes  ont  eu  lieu  qui  ont,  à  un  certain  moment,  pesé 
beaucoup  sur  les  cours. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  que 
■  nous  laissions  à  650  fr.,  sont  à  640  fr.;  Compagnie  Pa- 
risienne du  Ga^,  1.325  fr.,  contre  1,305  fr.  il  y  a  huit 
iours.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pendant  le 
mois  d'avcil,  se  sont  élevées  à  6.158.079  fr.  87,  contre 
6  078  468  fr.  19  en  avril  1898.  Depuis  le  l-'  janvier 
1899  jusqu'au  30  avril,  les  recettes  se  chiffrent  par 
29.758.936  fr.  52.  soit  une  diminution  de  117.476  fr.  94 
sur  l'exercice  précédent. 

\a  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  calme 
à  333  fr.  WJessageries  Maritimes,  595  fr.,  contre  600  fr. 
L'assemblée  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  a  eu 
lieu  le  30  mai.  Elle  a  voté  les  comptes  de  1  exercice 
1898  et  fixé  le  dividende,  pour  cet  exercice,  a  1/  Ir.  5U, 
contre  ''5  fr  l'année  précédente.  Cette  réduction  pro- 
vient, en  partie,  des  charges  du  service  des  obligations. 


charges  qui  ont  augmenté  de  180.000  fr.,  par  suite  de 
l'emprunt  émis  l'année  dernière  et,  en  partie,  de  la 
cherté  du  combustible  qui  a  affecté  les  Repenses  de 
l'exploitation.  Chargeurs- Reums,  1.230   Ir.,  contre 

'Les  Omnibus,  qui  avaient  progressé  à  1.749  fr.,  clô- 
turent en  nouvelle  liausse,  à  1.818  tr.  au  comptant. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pom' la20"  «em aine  de 
l'année  en  cours,  se  chiffrent  par  1.037. ,  /.3  Ir.  05  contre 
995  196  fr  25  pour  la  semaine  correspondante  de  ISJ». 
Du  le^  janvier  1899  au  20  mai,  les  recettes  ont  atteint 
19  534  601  fr.  45,  accusant  une  augmentation  de  1  mu- 
lion  39.190  fr.  55  sur  l'exercice  1898.  Voitures  a  Pans, 
640  fr  ,  contre  625  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
sont  en  reprise  à  605  fr.;  Société  Française  d  Electro- 
Métallurgie,  fermes,  à  708  fr.  On  sait  que  1  augmenta- 
tion du  capital  de  cette  Société  vient  de  se  faire  dans 
d'excellentes  conditions.  „    .  ^  4  • 

tTsuez,  que  nous  laissions  à  3.715  fr.  a  terme  et  a 
8.720  fr.  au  comptant,  gagne  sur  ces  deux  marches  &  tr., 
à  3  720  f r.  et  à  3^.725  fr.  Les  mesures  sanitaires,  prises 
en  raison  de  l'apparition  de  la  peste  en  Egypte,  n  en- 
travent que  peu  la  navigation.  Parts  Civiles,  2.430  ti., 

"""^rcomlagnie  Générale  de  Traction  remionte  de 
■^^fr  à '>94  f  r  •  Procédés  Thomson-Houston,  1.580  ti., 
actions  ^Malfîdano,  1.455  fr.,  contre  1.445  fr.  L'assem- 
blée des  actionnaires  de  cette  Compagnie  qui  a  eu  lieu 
le  27  mai,  a  approuvé  les  comptes  de  1  exercice  1898- 
1899  et  fixé  à  5u  fr.  par  action  de  capital  et  a  3/  tr.  OU 
par  action  de  jouissance  le  dividende^  de  cet  exercice. 
société  d'Incandescence  parle  Gaz{BecAuer)  480  fi 
contre  495  fr.;  Dynamite  Centrale,  543  fr. ,  Société 
Métallurqique  de  l'Oural-Volga,  m  fr.  Comme  nous 
l'avions  laissé  pressentir  il  y  a  huit  jours,  la  souscrip- 
tion aux  36  625  Obligations  4  0/0  nets  de  cette  Société, 
souscription  qui  a  eu  lieu  aux  guichets  de  la  Banque 
Internationale  de  Paris,  a  obtenu  un  plein  succès.  Les 
demandes  ont  dépassé  de  beaucoup  le  chiilre  des  obli- 
gations émises.  Les  souscripteurs  de  là  50  obi  gâtions 
feront,  toutefois,  servis  intégralement,  mais  les  sous- 
criptions supérieures  ne  recevront  que  30  0/0  de  leurs 
demandes.  Ajoutons  que  le  versement  de  répartition 
devra  être  effectué  du  le-'  au  7  juin.  Quant  aux  sous- 
cripteurs qui  désireront  libérer  entièrement  leurs  obli- 
gatins,  ils  auront  à  verser  430  fr.,75  par  titre _  _ 
La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  a  320  tr., 
Etablissements  Decauville,  120  fr.,  contre  114  fr.  ; 
Anciens  Etablissements  Cail,  448  f^'-;  ^«^^^7  « 
Gaz  1  650  fr.  contre  1.670;  Compagnie  d'Aguilas,  400. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Pa- 
r-ts  ont  un  marché  actif  et  res'tent  à  529  fr.;  Obligations 
de  la  Compagnie  Interocéanique  f ^^^^«^«/^f ^„  ^f' 
nama  {en  liquidation),  hésiX^nie^.  V Obligation  3  0/0 
est  à  81  fr.  50,  courte  32  h:;  Obligations  4  ^/O,  8.  fr.. 
Obligations  5  0/0,'àd  fr,  50,  contre  41  ^^--l^^^  Obliga- 
tions 6  0/0  1^"  Série,  48  fr.,  en  moms-value  de  2  ir., 

"Kanîe       actton^cle  la  Compagnie  N ^11^ 

firiSMr.if.fej^s^ 

^iès^Adéries  de  France  clôturent  à  1015  fr.  Les 
actionnaires  de  cette  Société  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  extraordinaire  pour  le  20  juin  procliain. 
L'oi-dfe  cîu  jour  porte  :  augmentation  du  capital  ;  émis- 
sion d'obligatioAs  4  0/0  jusqu'à  concurrence  de  4  mil- 
lions de  francs. 

^  ^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  eu,  quelques- 
uns  au  moins,  à  supporter  des  allégements  de  posi- 
tions Ils  finissent,  néanmoins,  en  bonnes  dispositions. 

Les  Fonds  Brésiliens  Fédéraux  n  ont  pas  tout  a 
fait  conservé  leurs  cours  précédents.  Le  4  0/0  188^ 
reste  à  67  fr.  20  contre  67  fr.  75;  Funding  Brésilien 
0/0,  91  fr.  50,  contre  91  fr.  85. 

Les  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  sont  rechei- 
chés  •  l'Obligation  5  0/0  de  l'Etat  de  Espirito-Santo  a 
progressé  de  341  fr.  50  à  347  fr.  50;  Obligations  5  0/0 
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de  Minns-Gemès,  381  fr.,  contre 378 fr.;  Obligation  5  0/0 
de  Bahia,  46('  tr.  a  /  ^ 

UEinprunt  Chinois  or  5  0/0  189S  attire  en  ce  mo- 
ment 1  attention  des  portefeuilles.  On  le  demande  à 
4«d  tr.  an  comptant  et  i  terme. 

4  h^^^'TX^  ^-^^eVïeî/re  Espagnole  est  en  reprise  de 
1  11.  D/  l/z  cent.,  a  6ofr.  65,  avec  nn  report  de  18  et  de 
10  cent.  Les  Billets  de  Ciiba  ont  reperdu  l'avance  qu'ils 
la  semaine  précédente  Les  Btllets 

-  nin  •''oi,'?"*  ^  '  '«"^^"'^  294  fr.,  et  les  Billets 

o  0/0  a  2dfa  Ir.,  contre  257  fr. 

Renie  Italienne  est  soutenue.  Nous  la  laissions 
f,^-^]!  ""li^  y  a  ^'"it  .io"i's,  et  elle  cote  au  dernier  moment 
.'b  tr.  4o,  avec  un  rpport  de  19  et  21  ceni 
^  La  liente  Portugaise  3  0/0  a  un  peu  fléchi.  Elle 
s  inscrit  a  2/  ir.  25,  en  moins-value  de  45  cent,  pour  la 
semaine.  ^ 

Les  Po7i(ls  Roumains  ont  toujours  un  bon  courant 
de  demandes    Le  4  0/0  Amortissable  1896  reste  à 

tr.  o(),  et  le  4  0/0  Amortissable  1898  à  93  fr 
^or^f  -^onds  liîisses  sont  calmes.  Le  3  0/0  or  1891- 

?o1n  ilo^\U^'^-n-  80,  contre  92  fr.  9Ô;  Rente  or 

3  o/u  1896,  92  fr.-  /O,  en  moins  value  de  30  centimes: 
Rente  4  0/0  1  867-1869,  102  fr.,  contre  102  fr.  lo' 

fnXaW^  Se^^V^e^  102  fr.lO;  Rente  Intérieure 

4  0/0  100  fr.  5.J. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus.  La  Série  B  qui 
clôturait  à  47  fr.  50,  finit  à  47  fr.  40;  Série  C,  27  fr.  30, 
contre  2/  fr.  15  ;  Série  D,  23  fr.  20;  Priorités,  488  fr. 
contre  490  fr. 

★  *  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
es  revenue  de  523  fr.  à  510  fr.  Banque  Impériale 
Ottomane,  û9ofr.,  contre  593  fr.  On  dit  que  cette  So- 
ciété déclarera,  lors  de  sa  prochaine  assemblée  un  di- 
vidende de  5  0/0  pour  l'exercice  1898;  Banque  Natio- 
nale du  Mexique,  665  fr.  ;  actions  du  Crédit  Foncier 
Egyptien,  539  fr.  au  comptant,  et  537 fr.  à  terme,  con- 
^^rMn^L?^  -'32  fr.  la  semaine  dernière  ;  06Zj^a<ions 
4  0/0,  508  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0,  501  fr.  ;  Ban- 
que Nationale  de  la  République  Sïid-Afriraine  365 
francs  ;  Robinson  South  African  Banking,  108  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lils  et  des  Grands- Express  Européens  finis- 
sent a  /98  fr.  à  terme,  et  à  800  fr.  au  comptant.  Les 
demandes  de  souscription  aux  actions  nouvelles  de 
cette  Compagnie  réservées  exclusivement  aux  action- 
naires, ont  dépassé  le  nombre  de  titres  offerts  Du  11 
au  ^0  mai,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  éle- 
vées a  313.523  fr.,  contre  257.861  fr.  en  1897.  Par  suite, 
du  1er  janvier  is99  au  20  mai,  les  recettes  atteignent  le 
montant  de  4.346,790  fr.,  en  augmentation  de  514..595 
Irancs  de  l'année  dernière. 

Le  compartinr^nt  des  Chemins  de  fer  Espagnols  est 
très  terme.  Les  A?îdalous  sont  à  318 fr.,  contre  280fr  • 
e  Saragosse  s'inscrit  à  284  fr.,  contre  289  fr.,  et 
le  Nord  de  l  Espagne  à  227  fr.  à  terme,  et  à  229  fr.  au 
comptant.  L'assemblée  générale  ordinaire  des  action- 
naires de  cotte  Compagnie,  qui  n'avait  pas  eu  lieu  le 
20  mai  dernier  par  suite  du  nombre  insuffisant  d'ac- 
tions d(;pos<'es,  est  convoquée  pour  le4  juillet  prochain 
a  Madrid.  Elle  sera  suivie  d'une  assemblée  générale 
extraordinaire  .jui  aura  pour  objet  l'examen  et  l'ap- 
probalion,  s'il  y  a  lieu,  d'un  projet  de  conveino  avec 
les  porteurs  d'obligations  payables  à  l'étranger,  projet 
dont  nous  avons  déjà  parlé,  et  sur  lequel  nous  revien  - 
drons. 

Le  Rio-Tînto,  a  été  très  mouvementé,  surtout  dans 
la  séance  d'Iner.  Il  a  lléclii  à  1.162  fr.  et  reste  à  1.182, 
en  perte  de  62  fr.  pour  la  semaine.  Sosnoivice  très 
agitée  aussi  mais  restant  en  forte  reprise  à  2.790  fr.  con- 
tre 2..51I)  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  de  nouveau  calmes.  L'Obligation  3  0/0 
Jonction  Salonique  Conslanlinople  finit  au  même 
coui'sde  277  fr.  ;  Obligations  anciennes  4  0/0  (série 
189  i)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et  prolonge- 
ment, 42'i  fr.  ;  Obligations  nouvelles,  376  francs. 

La  Treasury  Gold  Mining  se  maintient  facilement 
aux  environs  de  ses  cours  précédents.  On  la  retrouve 


a  1.J,.  fr.,  contre  154  fr.  D'après  une  dépêche  de  Johan- 
nestnirg  11  a  ete  déclaré  à  l'assemblée  du  18  mai  que 
9cf  ri- r*'^"^^  de  l'exercice  clos  le  31  mars  étaient  de 
à  oilfJno".  ®*  que  les  réserves  de  minerai  s'élevaient 
a  215. bOO  tonnes. 


MARCHÉ  ESM  BANQUE 

Hpr,!ip!f  ■'i!'^  Banque  a  été  Joeaucoup  plus  animé  dans  ces 
derniers  jours,  mais  il  reste  irré-irulier 

Le  Brésilien  5  010  et.t  revenu  de  75  l'r  70  à  75  fr  ■  Che- 
chcat  norr fr.  On  dit  que  le  syn 
H«H  nn^^  ocf  ^Z''-"*^''  ''^^  titres  à  tempérament  dans  les 
?ou  à  f.  'l?.fi"'ti^emeDt  constitué.  La  direction  en  serait 
coniRe  a  a  Banque  Impériale  Ottomane.  Le  nombre  des 
oi«  f  ^1?.'^''^^''''  ^^•'-'''^  de  50.000.  Tharsis,  plus  lourde  à 
?inV«-  •  "  1?"'^'  ^'-"i's  ont  été  mis  en  cîrcuia- 

tion  sur  cette  Société  qui,  disait  on,  se  trouverait  liée,  pour 
ses  ventes,  par  des  contrats  anciens.  Cependant,  le  Président 
de  la  Compagnie  a  déclaré,  à  l'assemblée  du  22  avril,  que  la 
produclion  du  cuivre,  aux  mines,  serait,  celte  année,  proba- 
blement inférieure  et  le  prix  de  revient  un  peu  plus  cher, 
mais  les  prix  de  vente  sont  maintenant  beaucoup  plus  élevés. 
Cape  Copper,  117  fr.  50  contre  l:>li  fr. 

La  Huanchaca,  qui  était  resU'e  à  65  fr.,  finit  à  62  fr  • 
Dnieprovienne,  4.900  fr.  contre  4.985  fr.  On  dit  que  cette 
Société  serait  sur  le  point  de  procéder  à  une  augmentation 
ue  capital  de  ^.3  0/0;  quatre  actions  anciennes  auraient  le 
droit  de  souscrire  à  une  action  nouvelle  ;  Donetz,  1  415  fr  • 
iTM^a-^awÂoioa  4.6U0  fr.  contre  4.715  fr.;  Haut-Volga, 
bli  fr.  50  ;  Doubowàia-Balka,  2.730  fr. 

h' Omnium  Russe  se  retrouve  à  635  fr.  ;  Volga-Vichera, 
recherchée  à  460  fr.  ;  Usines  de  Briansh,  1.425  fr.  contre 
1.4bO  fr.  ;  Cercle  de  Monaco,  4.225  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  continuent  à  être 
recnercliees  ;  elles  s'inscrivent,  au  ilernicr  moment,  à  136  fr  50 
t.  activité  que  déploie  cette  entreprise  laisse  entrevoir  que  dès 
le  commencement  de  juillet,  une  autre  partie  du  réseau 
entrera  dans  la  période  d'exploitation. 

Les  Chaussures  Françaises,  que  nous  laissions  à  170  fr., 
gagnent  1  fr.  à  171  fr.  ;  Chaussures  «  Incroyable  »,  222  fr  • 
Mode  Natiofiale,  133  fr.  50;  Tavernes  Pousset  et  Royale 
réunies.  196  fr.  ;  actions  de  la  Société  des  Enux  gazeuses  et 
minérales,  125  fr.  ;  Biscuits  Olibet,  146  fr  50 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  .' . 

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act... 
Const.Méc.MidiRussi» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka. . . . 
Haut-Volga  


juin 
51(j  . 

75  .. 
146  50 

4225  .. 
134  25 
171  .. 

1120  .. 

;soo  .. 

1415  . 
2730  .. 
672  50 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  

Volga-Vichera,  lib... 


l«r  j 

4600 
97 

635 
1430 

405 
12.55 

216 
1425 
1700 

821 

460 


50 

50 
25 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 


1'  juin  1899. 

Z.0  Ministère  de  l'.-Vgriculturc  a  publié  dans  le  .Toutnal 
Officiel,  du  27  mai,  l'évaluation  des  récoltes  en  terre  au 
10  mai,  d'après  les  rapports  des  professeurs  dépailementaux 
d  agriculture.  Voici  lo  résumé  des  renseignements  réunis  par 
le  Mmistère  au  sujet  de  l'état  des  cultures  : 

Blé  d'hiver.  16  départements  ont  la  note  très  bon,  63  la 
note  bon,  6  la  note  assez  bon,  1  la  note  passable. 

Blé  de  printemps.  5  départements  ont  la  note  très  bon,  36 
la  note  bon,  .5  la  note  assez  bon;  40  départements  ne  cultivent 
pas  le  blé  do  printemps. 

Seigle.  15  départements  ont  la  note  très  bon,  53  la  note 
lion,  14  la  note  assez  bon,  1  la  note  passable,  1  la  note  nté- 
diocre  ;  2  départements  n'ont  pas  de  seigle. 

Avoine  de  printemps.  12  départements  ont  la  note  très 
bon,  48  la  note  bon,  18  la  note  assez  bon,  1  la  note  passable, 
1  la  note  médiocre;  6  départements  ne  cultivent  pas  l'avoine 
de  printemps. 
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Orge  de  printemps.  11  (lépartcMm'uls  ont  la  notre  très  bon, 
89  la  uoto  lion,  l'i  la  note  assez  bon,  2  1a  note  passable; 
dans  ()  départements  l'orge  de  printemps  n'avait  pas  levé  au 
10  mai  et  l'i  départements  ne  la  cultive  pas. 

Fourrages  annuels.  S)  départements  ont  la  noie  très  bon, 
'lO  la  note  bon,  30  la  note  assez  bon,  4  la  note  passable,  1  la 
note  médiocre,  2  n'ont  pas  de  fourrages  annuels. 

Prairies  arti/icielle.':.  '■)  départements  ont  la  note  très  bon, 
38  la  note  bon,  30  la  note  assez  bon,  G  la  note  passable,  3  la 
note  médiocre. 

Prairies  naturelles.  IG  départements  ont  la  note  très  bon, 
421a  note  bon,  23  la  note  assez  bon,  4  la  note  passable,  1  la 
note  médiocre. 

Pommes  de  terre.  7  départements  ont  la  note  très  bon,  23 
la  note  bon.  l'i  la  note  assez  bon,  1  la  note  passable,  1  la 
note  médiocre  ;  dans  40  départements  les  pommes  de  terre 
n'étaient  levées  le  10  mai  que  d'une  façon  incomplète. 

En  ce  qui  concerne  le  blé,  il  importe  de  compléter  ces  ren- 
seignements sonimaii-es. 

Pour  le  blé  d'hiver,  dans  3  départements  la  superficie  en- 
semencée est  supérieure  de  6  à  10  0/0  à  celle  de  1897  98, 
dans  18  elle  est  supérieure  de  1  à  5  0/0,  dans  'rS  elle  est 
égale,  dans  15  elle  est  inférieure  de  1  à  5  0/0,  dans  1  elle 
est  inférieure  de  6  0/0,  dans  1  elle  est  inférieure  de  13  0/0. 

Pour  le  blé  de  printemps,  dans  38  départements,  la  super- 
ficie ensemencée  est  égale  à  celle  de  1897-98,  dans  2  elle  est 
inférieure  de  1  à  5  O/tî,  dans  1  elle  est  inférieure  de  lu  0/0, 
dans  4  elle  est  inférieure  de  6  à  10  0/0,  dans  1  elle  est  infé- 
rieure de  40  0/0. 

Il  résulte  de  l'examen  des  chiffres  de  l'évaluation  ministé- 
rielle que,  cette  année,  la  surface  ensemencée  en  blé  d'hiver 
est  sensiblement  égale  à  celle  de  l'an  dernier,  qui  a  été  offi- 
ciellement estimée  à  0.86vi.O><0  hectares. 

Quant  à  l'état  cie  culture,  la  comparaison  des  notes  des  dif- 
férents départements  accuse  pour  cette  année  une  infériorité 
générale  d'environ  5  O/o.  Les  mêmes  remarques  peuvent 
s'appliquer  au  blé  de  printemps. 

En  admettant  que  la  surface  ensemencée  soit  à  peu  près 
égale  à  celle  de  l'année  dernière  et  que  l'état  de  culture  soit 
en  diminution  de  5  0/0,  on  peut  évaluer  la  prochaine  récolte 
de  blé  à  1^4  millions  d'hectolitres,  contre  131  millions  l'an 
dernier. 

Au  début  de  la  semaine  que  nous  passons  en  revue,  le 
temps  était  pluvieux  et  très  froid  ;  fort  heureusement  la  tem- 
pérature est  maintenant  plus  favorable. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  luO  kilogrammes) 


Villes 


4mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

L'  juin 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  12 

20  87 

20  62 

20  62 

20  37 

15  91 

15  74 

15  78 

16  38 

17  18 

17  .. 

16  87 

16  75 

16  7  i) 

17  12 

17  57 

17  59 

17  17 

17  60 

18  33 

17  iO 

17  47 

10  71 

17  32 

18  18 

13  89 

13  58 

13  36 

13  96 

14  98 

14  73 

15  01 

15  Oi 

15  51 

15  96 

Paris    

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  

Sur  les  marchés  étrangers  la  hausse  a  dominé  pendant 
toute  la  semaine  par  suite  de  rapports  défavorables  sur 
rArm'iupii'.  1/1  sé<'heresse  qui  a  détruit  de  25  à  fO  0/0  de  la 
récolte  rduiiiaiiK.'  et  l'absence  de  pluie  dans  le  sud  ouest  delà 
Rassie  ont  également  contribué  à  la  fermeté  de  l'article.  La 
récolte  américaine  est  toutefois  le  facteur  principal.  Le  ren- 
dement de  cette  dernière  ne  semble  pas  devoir  dépasser  en 
blé  d'hiver  28)  millions  de  bushols,  coritre  380  l'an  dernier 
et  comme  le  blé  de  printemps  avec  son  acréage  réduit  ne  don- 
nera probablement  pas  plus  de  200  millions  do  bushels.  con- 
tre 295  la  saison  précédente,  le  total  de  la  récolte  américaine 
serait  d'environ  500  millions  de  bushels,  contre  675  en  1898. 
Si  l'on  prend  en  considération  que  les  Etats-Unis  ont  besoin 
de  400  millions  de  bushels  pour  leur  consommation  intérieure 
l'importance  de  ce  déficit  apparaît  avec  toute  sa  gravité.  11  ne 
resterait  donc  qu'un  excédent  exportable  de  100  millions  de 
bushels,  contre  275  millions  l'an  dernier. 

Ces  nouvelles  n'ont  eu  qu'une  très  faible  inlluence  sur  le 
marché  de  Paris;  la  demande  a  été  cependant  assez  active, 
mais,  par  contre,  les  offres  ont  été  suivies. 

On  a  coté  en  clôture  : 

18  mai       25  mai 


Gourant                    20  62  20  62 

Juillet,   .... 

.Juillet-aoùt                20  37  20  37 

4  derniers                 20  25  20  37 


l'"'  juin 

20  67 
20  62 
20  62 
20  62 


Farines.  —  Le  marché  montre  de  l'activité;  la  teridancr 
est  ferme.  La  marque  de  Gorbeil  est  à  'i7  fr.,  contre  48  Ir.  la 
semaine  dernière. 

On  côtelés  autres  marques  en  disponible  : 

12  mai      18  mai     1"  juin 

Marques  de  choix   V.)  . .       49  48 

Premières  marques   47  50       47  50       4b  00 

Bonnes  marques'   46  50       46  50       45  oO 

Marques  ordinaires   45  ..        45  ..        44  . . 

GonditioDS  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptan-t,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte.  ,  .  ,„  „  o-, 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  a  43  tr.  87, 
contre  43  fr.  37  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Il  se  traite  fort  peu  d'affaires.  Les  cours  sont 

les  suivants  :  .        ,    •  ■ 

18  mai      25  mai       1"  juin 

Gourant                    14  . .  13  75  13  87 

Juillet    ....  14îi7 

•luiUet-août                13  75  13  50  13  62 

4  derniers                 13  37  13  37  13  62 

Avoine.  —  Les  transactions   sont  nulles.  On  cote  en 

clôture  :  .       ,    .  • 

18  mai       2o  mai       1  '  juin 

Gourant   17  62  17  37  17  37 

Juillet  ....  ....  17  37 

Juillet-aoùt". .  17  37  17  25  17  25 

4  derniers   16  12  16  . .  16  12 


ALCOOL 


Le  marché  est  assez  animé:  la  demande  est  active  de  la 
part  du  découvert.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  : 
courant  40  fr.  25.  contre  39  fr.  75  la  semaine  dernière. 

Le  stock  au  1"'  juin  est  de  33.850  pipes. 


HUILES 

Colza.  —  Les  affaires  sont  très  calmes.  Le  disponible  est 
à  49  fr.  50,  contre  50  fr.  12  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  Les  transactions  sont  nulles.  Le  disponible  reste  à 
45  fr.,  contre  44  fr.  87  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 
average) 


d»  ). 


Londres  ( 
Anvers. . . 
Hambourjj 
New-York 

Au  Havre,  la  situation  est  la  môme;  acheteurs  et  vendeurs 
sont  très  réservés. 


4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

le'  juin 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Ff. 

Fr. 

35  50 

35  75 

35  .. 

34  75 

34  50 

35  67 

3  '>  41 

35  31 

35  06 

35  06 

36  50 

37  25 

37  .. 

36  50 

36  50 

;-t6  56 

36  56 

36  56 

85  62 

28  83 

28  83 

28  83 

28  54 

27  40 

SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 


(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  

New-York  

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  mai,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  rendement 


4  mai 

12  mai 

18  mai 

95  mai 

1"'  juin 

1899 

11-99 

1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  25 

32  25 

32  75 

32  52 

32  87 

28  30 

26  93 

27  67 

27  78 

27  34 

27  75 

27  87 

27  37 

27  62 

27  37 

28  08 

28  08 

27  56 

27  95 

27 

30  97 

30  03 

29  92 

30  66 

30  13 

28  75 

28  .. 

27  92 

28  55 

27  75 

49  24 

47  10 

47  10 

47  10 

47  10 

69» 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  ainsi  que  le 
n  ndement  des  sirops  en  sucre.  En  voici  le  résumé  : 

 Au  15  mai  

Fabriques  inactives   3  1 

—  en  activité   »  » 

—  ayant  terminé   344  344 

Jours  de  ràpage   23.726  23.198 

Betteraves  travaillées              Tonnes.  6.402.058  6.105.620 

Prise  en  charge,  raffiné               —  496.144  473.185 

Quantités  turbin,  brut                 —  714.199  723.517 

—           raffiné              —  675.883  688.493 

Rendements  %de  betteraves  en  raffiné.  10  66  11  27 

Densité  nioyeime  des  betteraves   7.6  8.0 

Rendement  par  degré  de  densité   1  39  1  41 

Mélasses  épuisées                   Tonnes.  94.694  117.816 

Rendement  %  en  mélasse   1  48  1  93 

Rendement  premier  jet  : 

Masse  cuite                             Hectol.  8.146.620  8.338.270 

Production  en  raffiné              Tonnes.  555.510  589.044 

Rendement  en  raffiné  %  de  betteraves.  8  68  9  65 

Rendement  deuxième  Jet  : 

Masse  cuite                            Hectol.  2.494.209  2.316.453 

Production  en  raffiné              Tonnes.  100.197  85.112 

Rendement  en  raffiné  ^  ^  de  betteraves.  1  56  1  39 

Rendement  antres  Jets  : 

INIasse  cuite                            Hectol .  1 . 61 1 . 043  1 . 340 . 902 

Production  en  raffiné              Tonnes.  20.178  14.336 

Rendement  en  raffiné  %  de  Jjetteraves.  0  32  0  23 

Les  pluies  ont  arrêté  les  travaux  des  champs  et  en  particu- 
lier les  binayv^s  ;  d'autre  part  la  végétation  a  soufTert  des  der- 
niers froids.  Il  n'y  a  heureusement  aucun  dommage  sérieux, 
mais  la  culture  attend  impatiemment  le  beau  temps. 

Voici  la  situation  des  stocks  visibles  aux  dernières  dates 
dans  les  principaux  pays  : 

Pays  Dates          1897  1898  1899 

(Tonnes) 

France   l«'mai..  475.328  404.279  450.435 

Angleterre..  27  mai..        93.737  80.700  54.889 

Allemagne  ..  l"mai..  553.028  626.264  482.946 

Hambourg..  24  mai..        67.300  150. OUO  115.300 

Autriche   l-mai..  380.000  330.000  315. OOu 

Hollande....  15  mai..        79.588  66.311  33.363 

Belgique....  15  mai..        78.355  86.808  78.083 

Total  en  Europe. . .    1.727.286   1.744.362  1.530.116 
Sous  voiles  Europe. .         8.737        28.956  13.969 

Total   1.736.023   1.773.318  1.544.085 

Etats-  Unis..  25  m  ai . .  596 . 296  340 . 57 3  245 . 000 
Sous  voiles  Etats- Unis.         5.017       22.857  24.-387 

Total   i!.  337. 336    2.1b6.748  1.813.472 

Cuba   25  mai..        27.641        85.221  78.000 

Total  général.. . .    2.364.977    2.221.969  1.891.472 
Semaine  précédente.    2.347.032   2.243  030  1.887.017 

Augmentation...        17.!ti5         »  4.4.55 
Diminution   »  21.061  » 

Déficit  sur  l'année  dernière,  330.497  tonnes. 

Les  stocks  visibles  relatifs  à  l'Autriche  ne  sont  que  provi- 
soires pour  1899. 

Les  prix  ont  fléchi  sur  tous  les  marchés  étrangers.  Le 
marclié  de  Paris,  inlluencé'  au  début  de  la  semaine  par  la 
situation  défavorable  des  autres  places,  est  maintenant  plus 
ferme.  On  cote  en  clôture  :  Blanc  n°  3,  33  fr.  81,  contre 
33  fr.  12  la  semaine  dernière;  roux  88»,  32  fr.  87,  contre 
32  fr.  52  ;  raffiné  belle  sorte,  1C6  fr.  50,  sans  changement. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 


4  mai 
1899 


Fr. 
203  .. 


G  51 
6  10 


12  mai 
1891) 


Fr. 

197  50 


5  97 
5  82 


18  mai 
1899 


Fr. 
197  50 


5  80 
5  77 


!.j  mai 
1899 


Fr.- 
l'.)4  50 


5  97 
5  92 


Fr. 
195  . 


5  95 
5  90 


d'affaires,  la  consommation  étant  maintenant  suffisamment 
pourvue.  Les  prix  des  laines  fines  sont  très  fermes,  ceux  des 
autres  qualités  se  maintiennent  difficilement. 


1"  juin 
1899 


Les  laines  n'ont   donné  lieu  qu'à  un  très  faible  courant 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

4  mai 
1899 

12  mai 
1899 

18  mai 
J899 

25  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

39  .. 

39  75 

39  50 

39  37 

39  50 

Liverpool   

38  33 

38  70 

38  15 

38  33 

38  51 

New-York  

32  94 

33  28 

33  45 

33  40 

33  51 

Voici  la  situation  comparée  des  cotons  au  30  mai,  d'après 
le  bulletin  de  MM.  E.  Maraude,  J.  Lang  et  F.  Lefebvre  : 


Stock 


1898 


Etats-  Unis 


Total 


1899 

Etats-Unis  Total 


(En  balles) 

Le  Havre....  206.000  223.000         188.800  204.700 

Brème   313.400  315.100         298.400  301.500 

Barcelone....  -  94.000  93.000         111.000  116.000 

Gênes   35.000  38.000          69.800  77.700 

Autr.  ports  du 

Continent...  18.300  34.700 

Londres   »  3.000 

Liverpool  ....  I.(i82.000  1.171.000 

Ensemble . .  1.748.700  1.882.800   

Etats-Unis  : 

Ports    484.000  484.000         700.000  700.000 

Intérieur...  213.000  213.000         360.000  360.000 


29.500  63.900 

»  6.000 

1.395.000  1.477.000 

2.092.500  2.246.800 


Cotons  en  mer 
1898 

lïtltrUnîs  Total 


1899 

Etats-Unis 


Total 


27.300 
23.200 
96.800 
105.000 


27.300 
23.200 
241.800 
114.000 


35.400  S5.4CO 

43.100  43.100 

102.800  211.800 

55.000  64.000 


252.300  406.300 


236.300  354.300 


Havre  

Brème  

Continent  

Angleterre  . . . 

Ensemble  . . 

Total  général.    2.698.000   2.986.100      3.388.800  3.661.100 

'    Existences  générales  connues 
1896   •  1897 

2jio5ÀjÔo'''X598?oôo  ^^^^mf^^j^Tm 

1898  1899 
^^TOLœO^^TÔÔTToÔo  3y352^ÔÔ0"^3^640T000 
Sur  tous  les  marchés  la  tendance  est  calme. 


CUIVRE   ET  MÉTAUX 


Cours  des  Métaux  à 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 


1  mai 
1899 

19  mai 
1S99 

18  mai 
18!  19 

2."i  mai 
1899 

i"  juin 
1899 

£  sh. 

d. 

£  sli. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

76  6 

3 

77  15 

78  .. 

77   7  fi 

73  15  . 

76  . 

76  7 

6 

75  12 

è 

76  2  6 

75  10  . 

117  17 

è 

117  .. 

117  10 

0 

117  10  0 

117  17  & 

118  15 

117  15 

118  5 

0 

118   2  6 

118  10  0 

14  7 

6 

14  8 

9 

14  6 

3 

14   5  0 

14  7  fi 

14  3 

14  4 

6 

14  2 

6 

14   1  3 

14  3  1 

28  U 

3 

28  11 

3 

28  il 

3 

28  11  3 

28  2  6 

62 

3 

63 

8 

70 

0 

63  9 

64  6  1/2 

62 

6 

63 

8 

70 

0 

63  H 

64  9 

Guivrc  en  barres  : 

Dispciuilile  

A  :i  mois  

Elaiu  :  disponible. 

—  à  3  mois.. . 
Plomb  anulais  :  disi> 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponililo. . 

Gla  seoir 
Fonte  ;  disponible. 

—  à  1  mois. . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (27  mai)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  lf'8  fr.  50,  contre  198 
francs  la  semaine  dernière;  Chili,  L"  marques,  202  fr.  .., 
contre  201  ir.  50;  en  lingots  et  plaques,  204  fr.  50,  sans 
changement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU    D'EN  SE  IW  BLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  "VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  (12  Marques) . . .  157  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbcil)   — 

131,1   lûO  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs  •••  — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris 

PRIX 

Sucre  lilanc  n»  3   100  kil 

—  ratliné  l"  qualité  — 

Alcool  3/0  Nord   liectol 

Fécule   100  kil 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — . 

DIVERS  (Le  Havre) 


Colon.. 
Laine  . , 
Café..., 


,.  50  kil 
. .  loO  kil 
. .   50  kil 


Francs 

41  84 
45  32 
4(i  3-2 
li»  21 
12  34 
19  43 


METAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l"  marq.).  100  kil 

Etain  Banka    — 

Zinc  à  Londres   tonnf 

Fer  (Marchand)   100  kil 

Acier  (Rails)  

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Peritétuel  . .  -  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  action? 

Crédit  Foncier   — 

Ci'('ili(  lAonnais   — 

Bajiq.di' Farisell'ays-Bas.  ,  — 

Conniai'nie  du  Nord   — 

—        P.-L.-M  — 

Suez  — 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  IIEBDOM ADAIUKS  (1.^  .Jeudi)  1899. 


1894 


Francs 

42  85 
07 
40  01 
19  14 
10  89 
15  66 


1  79 

2  27 
2  12 
1  73 


32  50 
105  13 

33  63 
25  62 
50  56 
49  19 
59  90 


42  50 
111  50 
95  12 


105 

188  II) 
20  40 
16 
16  .50 


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Enca  isse-or  

Encaissi'-argent  

Portefruille  escompte  

—  avances  

Comptes  Cdiiraiils  |i;ii1iriiliers  . 
Compte  courant  du  'l  ii',-i>r  


ESCOMPTE 

Escompte;! 


100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
(;69 
1829 
1449 
2862 


Million  Million 


OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

laBanquede  France. . 

—  d'Anj^leterre 

—  d'.VlIcinafjTK 

—  d'Autl-IIiill;4li( 

—  di'  BcliAiipic 

—  de  Ilollandi' 

—  dlt;ilic  

—  de  UiisMr. .  . 


BANQUES  EUROPEENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DlicEMURB 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  ror  à  la  circulation  % 


1895 


1  63 

2  17 

2  09 
1  66 


28  61 
99  .52 
31  15 
24  25 
.52  29 
49  25 
52  93 


45  12 
115  50 
92  37 


113 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 


101  89 

107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 


1896 


rancs 

H  41 
46  44 
(:i6 
19  38 
11  61 
15  04 


1897 


Francs 

,52  32 
r,6  32 
57  32 
2:i  37 

15  8i 

16  73 


Francs 

0  45 
7  50 

18  80 
25  80 
16  6S 

19  .55 


1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 


.30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


47  25 
123  » 
3  37 


42  57 
113  25 
55  87 


126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 


102  04 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 


de  fr 

3.476 
1.821 
1.263 
565 
291 
4 15 
160 


% 

2.50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 
4.50 


Million 
defr. 

15.539 
6.9.r2 
2.604 
44,7 


defr. 

3.527 
2.0i8 
1.244 
544 
312 
517 
202 


Million 
de  f  r 

3.607 
1 .978 
1.24- 
693 
364 
.566 
237 


% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 


Million 
de  fr. 

16.073 
7.863 
2.. 506 
48,9 


% 
2 

2.48 
3.65 
4.09 
2.8: 
3.02 

5  » 

6  05 


Million 
defr 

14.537 
7.860 
2.,513 
54,0 


1  46 
1  96 
1  79 
1  24 


27  29 
96  69 
38  il 

28  37 
.57  43 
37  93 
44  72 


128 
168  25 
437  30 

15  !;o 

16  37 


103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 


Million 
de  fr 

3.6«7 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 


% 
2 

2.78 

3.8 

4 

3 

3. 

5 

S  87 


Mill 
de  fr 

15 

8^746 
2.5.56 
57,3 


1898 


1  39 
1  89 
1  82 
1  24 


31  17 

103  92 
80 
31  06 
53  75 
40  83 
8  97 


30 
Mar? 


Francs 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
13  50 
16  62 


1  30 
1  85 
1  75 
1  50 


30  62 
105  .. 
45  75 
34  » 
48  25 
87 
56  .. 


6 

,\vril 


F'rancs 

43  12 

47  » 

48  » 
21  12 
13  50 
16  73 


13 
Avril 


20 
Avril 


Francs 

42  87 

47  » 

48  » 
20  87 
13  75 
16  62 


1  33 
1  80 
1  80 
1  50 


39  37 
123  50 
37  12 


139  87 
202  » 
ilO  94 

16  50 

17  12 


176  .50 
288  .. 
690  63 
19  » 
17  » 


102  81 
106  06 
3567 
680 
845 
934 
2119 
1915 
3566 


Million 
defr. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 


% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  n 
S. 27 


Million 
defr 

14.668 
8.182 
2.494 
55,7 


31  43 
105  » 
45  37 
34  » 
48  75 
45  25 
56  » 


39  50 
172  » 
34  50 


102  22 

103  67 
3910 

7.52 
895 
1024 
2135 
1945 
37S0 


39  » 
175  50 
34  .50 


184  .50 
295  » 
696  88 
19  " 
17  » 


Francs 

42  02 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  37 


1  32 
1  88 
1  75 
1  48 


32  36 
106  » 
44  87 
34  » 
48  » 
44  25 
56  » 


1  27 
1  90 
1  71 
1  51 


32  56 
106  50 
45  37 
34  .. 
48  75 
44  75 
56  » 


39  25     39  62 
190  50  192 
34  25     34  2! 


189  50 
302  .50 
696  88 
19  » 
17  « 


190 
303  50 
698  44 

19 

17  50 


102  '< 

103  60 
4070 

754 
896 
1035 
2180 
1953 
3790 


Million 
defr. 

3.828 
1.814 
1.200 
833 
416 
480 
135 


50 


3.5Ù 
2.50 
5  >) 
5.30 


Million 
de  f  r. 

14.247 
8.277 
2.667 
58,0 


.Million 
de  fr. 

3.816 
1.818 
1.204 
74.5 
440 
473 
102 


101  92 
103  62 
4025 
745 
892 
1035 
2172 
1962 
3782 


% 

3  « 
3  » 
4.50 

5 

3.50 
2.30 
3  » 
5.50 


Million 
defr. 

14.. 576 
8.144 
2.662 
35,0 


Million 
defr. 

3.813 
1.815 
1.202 
740 
428 
438 
107 


% 

3  » 
3  » 
4.30 
3  » 
3.50 
2.30 
3  » 
5  50 


Million 
defr. 

14. 466 
8.120 
2.642 
56,1 


102 
103  62 
4000 
7.53 
912 
1077 
2170 
1965 
3809 


27 
Avril 


Mai 


rancs 

42  87 

47  « 

48  » 
21  12 
13  62 
17  37 


Francs 

43  '• 

47  » 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 


1  32 
1  80 
1  77 
1  48 


32  68 
106  50 
46  37 
34  .. 
48  75 
44  12 
56  » 


39 
195  » 
34  » 


200 
305  » 
715  62 

19 

17  50 


101  90 
103  i: 
3995 
740 
933 
1115 
2160 
19.55 
3824 


Million 
defr 

3.803 
1.817 
1.204 

721 

426 

451 

104 


% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  ■  » 
3.50 
2.50 
5  » 
3.50 


Million 
de  fr. 

14.412 
8.157 
2.698 
37,9 


Million 
de  fr 

3.731 
1.818 
1.207 

7.56 

420 

497 

116 


3 
3 

4  50 

5  » 
3.50 

2  50 
5  » 

3  50 


Million 
lie  f  r 

14.31( 
8.197 
2.730 
37,2 


1  29 
1  80 
1  77 
1  47 


33  25 
106  .50 

43  12 
34 
49 

44  iO 
56  » 


39 
203  » 
35  50 


201  25 
317  50 
702  81 
19  50 
17  .50 


102  17 
102  82 
4072 
739 
9.55 
1135 
21(i3 
1960 
3820 


Million 
de  f  r 

3.807 
1.822 
1.206 

712 

429 

471 
7 


3 
2.30 
5  » 
5.30 


Mill 
de  f  r 

14. 
8.136 
2.72: 
56,0 


12 
Mai 


43  12 

7  » 

8  » 
20  87 
14  » 
17  37 


Francs 

3  37 

47  « 

48  » 
20  62 
14  » 
17  62 


1  33 
1  82 
1  71 
1  46 


32  25 
106  50 
40  37 
34  » 
49  37 
44  87 
i6  » 


39  7 
197  50 
35  75 


18 
Mai 


Francs 

43  37 

47  » 

48  » 
20  62 
13  75 
17  37 


1  29 
1  86 
1  77 
1  48 


32  87 
106  50 
39  87 
34  » 
49  75 
44  7:: 
56  >; 


39  50 
197  50 
35  » 


23 
Mai 


.Juin 


Francs 

43  87 

46  » 

47  >' 
20  37 
13  87 
17  37 


1  29 
1  86 
■1  85 
1  47 


33  12 
106  50 

39  75 

34  >> 
50  12 
44  87 
.37  >. 


33  81 
106  50 
0  25 
34 
49  50 
45 
58 


39  37 
194  .50 
34  75 


200 
315 


19  50 
17  30 


201  30 
311  25 
702  80 
20  » 
18  » 


102  .50 
102  87 
4020 
735 
9.58 
1135 
ai73 
1920 
3822 


Million 
defr. 

3.761 
1.826 
1.206 
711 

m 

476 
103 


201  50 
312  .50 
702  80 

20 

17  30 


102  42 
102  83 
4040 
745 
966 
1146 
2172 
1911 
3785 


Million 
defr. 

3.743 
1.8;33 
1.211 

703 

437 

476 

129 


102  40 
102  87 
4005 
736 
962 
1140 
2170 
1912 
3715 


Million 
defr. 

3.701 
1.838 
1.215 
651 
433 
469 
156 


0/ 

70 


3.50 


Million 
defr. 

14.4.58 
8.0.16 
2.719 
55,7 


0/ 

3  » 
3  )i 


3.50 
2.50 
5  » 
4.50 


Million 
defr. 

14.411 
8.1)89 
2  723 
56,2 


3 
3 
4 

4.50 
3.. 50 
2.50 
5  » 
4.50 


Million 
de  fr 

14.210 
8.111 
2.747 
57,3 


1  28 

1  79 
1  43 


39  50 
195 
34  50 


202 
:il5 
692  05 

20 

19 


102  22 
102  87 
4025 
745 
964 
1130 
21 
1920 
3720 


Million 
defr 

3.770 
1 .842 
1.218 
778 
438 
480 
174 


% 
3  ) 

3  ) 

4  > 
4.. 50 
3.. 50 
2.50 
5 
4.50 


MiUiim 
defr. 

14.198 
8.177 
2.766 
57,3 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  AUemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  31  mai  1899. 
1,6  Traité  de  Commerce  anglo-allemand.  —  Le  Marché  monétaire.  — 
Les  Emprunts  des  Villes.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Une  note  officieuse  parue  dans  un  grand  nombre  de 
journaux  annonce  que  le  projet  de  loi  concei-nant  les 
relations  commerciales  entre  l'Allemagne  et  l'Angle- 
terre, dont  a  été  sai^i  le  Reichstag,  prolonge  le  traité 
provisoire  jusqu'au  delà  du  30  juillet  de  cette  année.  Il 
est  dit,  dans  l'exposé  des  motifs,  que  les  négociations 
qui  sont  pendantes  ne  pourrontêlre  terminées  jusqu'au 
30  juillet  1899.  On  en  conclut,  dans  le  public,  que  les 
n^ociations  sont  laborieuses;  on  sait  que  les  obstacles 
viennent  des  droits  excessifs  que  veut  imposer  le  Gou- 
vernement britannique  aux  importations  allemandes 
dans  ses  colonies. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  n'est  pas  rare  dans 
ce  moment  et,  pour  la  liquidation,  le  taux  des  reports 
a  varié  entre  4  1/2  et  5  1/2  0/0.  L'escompte  du  marché 
libre  est  à  3  7/8  0/0.  On  s'attend,  cependant,  à  une 
rar-^faction  très  prochaine  du  numéraire  et  à  une  aug- 
mentation du  taux  de  l'escompte,  à  cause  des  grandes 
affaires  financières  que  prépare  et  va  lancer  la  haute 
lianque,  d'accord  et  de  compte  à  demi  avec  la  haute 
banque  anglaise.  En  première  ligne,  l'emprunt  argentin 
de  6  millions  de  livres  sterling  et  le  grand  emprunt 
japonais  de  10  millions  de  livres  sterling,  qui  seront 
émis  simultanément  à  Londres  et  à  Berlin. 

L'accord  anglo-allemand  pour  la  construction  du 
chimiin  de  fer  de  Ïientsin-Chiukiang  et  l'emprunt  chi- 
nois de  7.40  millions  de  livres  sterling,  qui  en  dépend, 
suivra  de  près  les  opérations  précédentes.  ' 

Aussi,  la  détente  constatée  depuis  trois  semaines  dans 
la  situation  du  marché  monétaire  ne  continuera-t  elle 
pas  et  reverrons-nous  bientôt  la  tension  qui  a  caracté- 
risé tout  l'hiver  et  le  printemps.  Ce  qu'on  appelle  ici  : 
«  la  situation  d'automne  »  se  dessinera  bientôt. 

L'engouement  pour  les  valeurs  industrielles  continue 
sur  toutes  les  Bourses.  Il  n'est  personne  qui  ne  se  rende 
compte  qu'on  a  exagéré  la  hausse,  qu'on  a  imprudem- 
ment multiplié  ces  valeurs  et  cependant  achats  et  créa- 
tions continuent  de  plus  belle,  comme  si  l'on  ne  vivait 
]>as  dans  la  perspective  constante  de  la  catastrophe 
llnale. 

Tout  le  monde  veutproliter  de  l'aubaine  passagère. 
^  A  un  cert  iin  point  de  vue,  les  circonstances  semblent 
donner  raison  aux  spéculateurs,  car  jamais  la  situation 
de  notre  métallurgie  n'a  été  si  prospère.  L'exportation, 
comme  la  consommation  intérieure,  augmentent  tou- 
jours et  les  prix  haussent.  Le  Syndicat  des  fabricants 
de  lils  de  fer  a  pu  augmenter,  cette  semaine,  le  prix  de 
la  tonne,  de  2  mnrks.  Dans  les  chiffres  du  cornmerce 
extérieur,  pendant  les  quatre  premiers  mois,  que  nous 
pulsions  plus  loin,  la  majeure  partie  de  Tauguientation 
des  exportations  provient  des  objets  en  fer  et  du  sucre. 

Malgré  cette  faveur  unique  dont  jouissent  les  valeurs 
à  dividende,  plusieurs  villes  tentent  des  emprunts  à 
4  0/0,  voire  même  à  3  1/2  0/0.  La  Ville  de  Mayence 
émet  un  emprunt  «le  3  millions  de  marks  à  4  0/0.  La 
Ville  de  Magdebourg  émet  un  autre  emprunt  de  3  mil- 
lions de  marks,  mais  à  3  1/2  0/0  seulement.  La  Ville 
de  Cologne  annonce,  au  même  taux,  un  emprunt  de 
'.)  millions  de  marks  et  la  Ville  de  Dortmund  un  em- 
])runtde  7.300.000  marks.  Aucune  de  ces  opérations 
n'est  encore  sortie  des  banques,  n'a  encore  été  offerte 
au  public.  Aussi  ne  peut-on  savoir  l'accueil  que  leur 
feront  les  capitalistes,  mais,  généralement,  on  est  peu 
rassuré  sur  l'issue  et  l'on  trouve  ces  tentatives  l)ien 
liHsardenses  dans  les  dispositions  où  sont,  aujourd'hui, 
les  cercles  financiers. 

Le  bilan  du  coinmei'cn  extérieur  pour  les  quatre  pre- 
miers mois,  constate  que  la  pi'ogression  des  importa- 
tions et  des  ex])ortations  continue  sans  cosse.  On  sait  ce 
que  cetlf  progression  a  été  ju.squ'ici.  \)e  1892  à  1898, 
les  importations  ont  passé  de  29.5  millions  de  tonnes  et 


4.220  millions  de  marks  à  42.7  tonnes  et  5.477  millions 
de  marks.  Dans  le  même  temps,  les  exportations  ont 
passé  de  l!). 8  millions  de  tonnes  et  315  millions  de 
marks  à  30  millions  de  tonnes  et  4.000  millions  de 
marks.  Les  premiers  chiffres  de  1899  prouvent  que  ce 
mouvement  ascensionnel  s'accentus  encore. 


iDfomiatioiis  îmmm  et  Financières 

BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 
Mi'tal  et  01-  l'ii  liiif,'(]ts  

]-i]|h'l>  du  TiV'-.,!'   

liilli'l-  il  :i  ni  ri'<  |i;iiiques  

Lrlln..,  ,||.  cliniiH-e  

Prel.s  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

P.\SSIF  (.Milliers  de  marks) 

Capital  Sdcial  

Rései've  

^)ii-culation  de  hiUels  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1899 

■2^  mai 

Uif.  15  mai 

9-29  2.4* 

f  29.531 

i5.20U 

+  6-'9 

—  4.789 

716  1S■^ 

—    :  146 

70  040 

—  7.. '■'03 

10  40 

—  270 

56.071 

—    1  209 

120.000 

non  mod. 

30.000 

ui.iti  mod. 

1  063  05S 

—  41.i.l2 

-j-  50.789 

19.68» 

-h  96 

1898 


23  mai 


883.410 
24  789 
Il  59i 

677.649 
83.487 
8  212 
44  510 


120.000 
30.000 
1.0h6  348 

ôll  50(^ 
15.792 


Dit.  14mai 


+  21.579 
+    1 . 139 

—  3.199 

—  36.698 
-I-  1  668 
+  425 
-j-  115 


non  mod. 
non  mod. 
—  35.888 
-I-  20.281 
+  636 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


a.^  ril 


o 

Taux 

o  ^ 

lelei 

?■  -2 

de 
l'esc. 

a. 

"  c 

£ 

% 

87S 

l.o:c. 

5  5() 

80 

-t- 
-t- 

176 

907 

i.-ui:! 

.'')0  4 

5S() 

72 

22.3 

8S6 

1.050 

485 

593 

93 

167 

889 

l.o:j9 

486 

605 

71 

î 

180 

» 

910 

1.030 

.^).55 

6.36 

70 

214 

922 

1.060 

574 

688 

68 

-1- 

191 

828 

1.265 

503 

864 

120 

ifo 

s;u 

1 .213 

489 

808 

105 

53 

867 

1 . 139 

521 

708 

73 

+ 

60 

,8'.i8 

1.102 

546 

742 

67 

125 

873 

1  158 

526 

797 

73 

î 

43 

» 

881 

1 .  !  13 

49  4 

738 

76 

es 

900 

1.104 

536 

724 

77 

+ 

1.30 

9i'.l 

1.063  1 

587  1 

717 

70 

+ 

197 

Le  Commerce  extérieur.  —  Pendant  le  mois  d'avril  1899. 

les  %m.portaiioiïs  se  sont  élevées  à  3.7J6.4.M)  tonnes  de  l.OOO 
kilog.,  contre  fJ. 490.289  en  avril  1898  et  3.364.594  en  avril 
1897.  La  plus-value  est  donc  de  225.861  et  361. 5ûC  tonnes. 

Dans  le  chiffre  d'avril,  les  métaux  précieux  figurent  pour 
•35  tonnes. 

L'augmentation  vient  surtout  des  :  déchets  (11.018);  fers 
(20.889);  minerais  (179.721);  matières  premières  diverses 
;  25.725)  :  pierres  (15.742)  ;  charbons  (97.204)  ;  ont,  au  contraire, 
diminué  :  produits  chimiques  (;3.261)  :  chanvre  et  jute 
;  10.490);  céréales  (55.803):  a6  des  43  articles  du  tarif  doua- 
nier donnent  une  augmentation  ;  17,  une  diminution. 

Les  inrportalions  totales  des  quatre  premeirs  mois  de 
l'année  donnent:  12.743. .^gs  tonnes  contre  12.262. 191  tonnes 
dans  la  même  période  do  1898,  soit  une  augmentation  de 
481.402  tonnes.  L'augmentation  vient  surtout  :  des  minerais 
(3^2.780)  ;  des  pierres  (54.6(54)  ;  des  charbons  (64.049);  des 
fers  (48.427)  ;  les  produits  chimiiiues  accusent  une  forte  di- 
minution ainsi  que  les  céréales. 

Les  exportations  du  mois  d'avril  donnent  un  chifTre  de 
2,437.414  tonnes,  contre  2.364.940  en  avril  1898  et.  2  222.689 
en  avril  1897,  soit  une  augmentation  de72.''i74  et21'i.72'>.  Dans 
les  chiffres  d'avril,  les  métauK  précieux  figurent  pour  24 
tonnes. 

Ont  augmenté  :  les  exportations  de  charbons  {65.4001  ;  de 
minerais  (42.474)  :  30  des  43  articles  du  tarif  douanier  accu- 
sent une  augineiitatii)n.  Les  pierres,  les  fers  et  les  céréales 
accusent  une  diminution. 

Les  exportations  totales  des  quatre  premiers  mois  de 
l'année  se  sont  élevées  à  9.447.098  tonnes,  contre  7.255.074  et 
8.293.9.'')6  dans  la  môme  période  des  années  1898  et  1897  ;  les 
augmentations  sont  donc  de  192  014  et  1.1-53.842  tonnes. 
L'augmentation  vient  principalement:  des  charbons  (I82.0.")6)  ; 
des  minerais  (77.617)  ;  l'exportation  des  céréales  a  considé- 
rablement diminué  (53.046). 


L'iiCONOMISTK  KUiiOl'KKN  -  Angleterre 


69â 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Boilin,  le  l"  juin  1899. 

Les  cour.-<  restent  fei-mes  quoi(iU('  les  alluires  soient  un  peu 
rares.  Les  faveurs  du  publii-.  sont  toujours  pour  les  actions 
des  uiétallurKlo.s  et  des  charbonnages. 

Les  actions  de.s  banques  après  des  mouvements  ii-n'^uliers 
restent  sur  une  légère  baisse. 

Les  tonds  d'Etal  sont  sans  affaires.  L'Italien  et  les  fonds 
Kspajjinols  sont  fermes.  Les  Lots  Turcs,  en  recul.  Les  Che- 
mins i^ombards  restent  faibles. 

L'esconipte  liors  banque  est  à  8  1/2  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  91  90;  lltalien,  93  40;  les  Lom- 
bards, 29  . .  ;  le  Mobilier  Autrichien,  223  40  ;  l'Extérieure, 
64  40.  Clôture  lourde. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  31  mai  1899. 
"Anniversaire  de  la  Reine  Victoria.  —  Les  .\tfaires  du  Transvaal.  — 
I^e  Marché.  —  La  Situation  monétaire.  —  Emprunt  japonais.  — 
—  Le  Crédit  du  .Japon   et  de  la  Russie.  —  Uu  Discaurs  de  Sir 
William  llarcourt. 

L'Angleterre  a  fêté  ces  jours-ci  le  80e  anniversaire  de 
la  reine  Victoria.  Cette  fête  n'a  donné  lieu  à  aucune 
solennité  particulière,  mais  elle  a  permis  aux  sujets  de 
Sa  Majesté  d'affirmer,  une  fois  de  plus,  leur  loyalisme, 
et  aux  pays  étrangers  de  rendre  hommage  à  l'influence 
morale  bienfaisante  et  pacifique  que  la  Reine  a  exercée. 

Un  fait  consolant  à  constater,  c'est  que  les  craintes 
de  guerre  qui  ont  paru  devoir  assombrir  la  fin  de  ce 
long  régne  semblent  être  dt^finitivement  écartées.  Nous 
n'avons  pas  à  revenir  sur  le  conflit  qui  a  menacé  d'écla- 
ter avec  la  France,  ni  sur  les  incidents  chinois  qui  ont 
abouti  à  l'entente  que  l'on  connaît.  Les  affaires  du 
Transvaal  avaient  suscité,  en  derniei-  lieu,  de  vives 
appréhensions;  or,  de  ce  côté,  la  situation  s'est  sensi- 
blement améliorée.  On  ne  peut  rien  dire  de  délinitif  tant 
que  le  résultat  des  conférences  de  M.  Kritger  et  de  sir 
Alfred  Milner  ne  sera  pas  connu  ;  mais  on  est  en  droit 
de  croire  que  l'entrevue  aboutira  à  l'établissement  d'un 
nouveau  modus  Vivendi,  pour  une  durée  plus  ou  moins 
longue. 

.  Le  Marché  conserve  des  tendances  calmes  :  on  a  en- 
core parlé  de  difficultés  monétaires,  et  les  craintes 
émises  à  ce  sujet  avaient  quelque  raison  d'être,  à  cause 
de  l'annonce  de  diverses  émissions,  dont  la  plus  immi- 
nente est  celle  de  l'emprunt  japonais  de  dix  millions  de 
livres,  dont  le  prospectus  sera  probablement  publié 
demain. 

On  a  craint  que  le  produit  de  cet  emprunt  ne  quittât 
immédiatement  l'.-^ngleterre  ;  mais,  pour  calmer  ces 
appréhensions,  le  Ministre  du  Janon  à  Londres  a  com- 
muniqué une  note  officieuse  déclarant  que  :  «  sans  en- 
gager la  liberté  d'action  de  son  Gouvernement,  il  pou- 
vait assurer  que  celui-ci  n'avait  pas  l'intention  de 
provoquer  une  sortie  d'or  quelque  peu  importante,  >> 

Cette  déclaration  a  produit  un  bon  effet;  on  estime 
cependant  que  les  banquiers  ne  doivent  pas  se  montrer 
moins  circonspects,  à  cause  de  l'incertitude  oii  l'on  se 
trouve  des  besoins  d'or  des  Etats-Unis  et  à  cause  aussi 
de  l'état  de  la  réserve  de  la  Banque  d'Angleterre. 

L'emprunt  japonais  remportera  un  succès  d'autant 
plus  grand  que  les  sympathies  anglaises  vont  franche- 
ment vers  l'Empire.du Soleil  Levant  et  que  le  parti  im 
périaliste  caresse  toujours  l'espoir  de  faire  aboutir  un 
projet  d'entente  a.yec  ce  pays  et  avec  les  Etats  Unis, 
pour  1h  partage  de  la  Chine. 

Ace  point  de  vue,  la  Russie  serait  moins  certaine  de 
réussir  à  placer  ici  un  emprunt,  bien  que  son  crédit 
soit  très  supérieur  à  celui  du  .Japon.  Un  article  du 
Times  ne  nous  laisse  aucun  doute  à  ce  sujet  : 

La  Rtissie,"  écrit-il,  pense  ol>tenir  de  nous  l'argent  dont  elle 
compte  se  servir  en  Chine  contre  nous.  On  dit  dans  la  Cit('' 
qu'elle  songe  à  un  nouvel  emprunt  stir  le  Mitrclié  anglais  et, 
si  ce  l)fuit  court,  c'est  que  la  Rn^^sie  est  en  ti-ain  de  sonder  le 
terrain.  Nous  espérons  que  nos  capitalistes  y  regarderont  à 


d('ii\  fois  avant  de  prêter  des  sommes  dont  on  veut  se  servir 
contre!  iion.s.  On  a  souV(!nt,  dit  qiuï  le  sentiment  était  e,\clii 
des  all'aires  chez  li'S  .\iighiis,  tandis  (lu'cn  l''r;uiC(!  il  joue  un 
rol<!  c<)nsidérahl(!  dans  les  transactions  linain;iéres.  Mais  on 
observe  aussi  que,  même  en  faisttnt  vibrer  la  corde  du  senti- 
iiienl,  la  Russie  a  beaucoup  de  mal  à  tirer  (le  nouvetiu  de 
l'argent  de  la  poche  d(,'s  l<'rai\(;ais,  et  les  ctipit.ilisti^s  anglais 
trouveront  des  |)liiceineiits  plus  si'irs  et  [)lus  pi'olilahhîs  que 
ceux  qui  laissent  froids  li  s  Français  et  li'S  Alieiriands. 

Le  .lapon  a  besoin  de  dix  millions  de  livres  et  a  l'intention 
de  s'ttdresser  pour  cela  à  l'Angleterre.  Or,  le  .lapon  a.  tin  crédit 
st'ir  et  ses  intérêts  en  Extrême-Orient  sont  identicpies  aux 
nôtres,  (^omme  on  ignore  jusqu'à  quel  point  M.  de  Wilte 
aura  le  droit  de  mettre  à  exécution  ses  brillantes  einiccptions 
linanoières.  il  n'y  aurait  rien  de  surprenant  à  ci;  qm-  di  s  gens 
qui  ont  de  l'arg  nt  à  prêter  regardent  aux  Nt-iions  dr  leurs 
futurs  débiteurs  plutôt  qu'aux  professions  de  foi  qu'ils  font  à 
la  Conférence  de  la  paix. 

On  voit  dans  ces  déclarations  un  effet  de  la  mauvaise 
humeur  provoquée  par  la  derni(';re  demande  de  (  onces- 
sion  faite  par  la  Russie  au  lendemain  de  la  signature 
de  l'entente  avec  l'Angleterre. 

Au  moment  oii  la  France  fait  au  commandant 
Marchand  un  accueil  enthousiaste,  il  est  intér--ssant  de 
signaler  le  discours  prononcé  à  Monmouth  par  sir 
William  Hareourt.  L'ancien  chef  du  parti  libéral  a 
sévèrement  critiqué  la  politique  de  lord  Salisbury  :  il 
a  déclaré  que  l'occupation  des  régions  tropicales  en 
Afrique  ne  constitue  aucun  bénéfice  sérieux  et  que 
l'Angleterre  a  été  poussée  à  cette  occupation  par  un 
groupe  de  capitalistes  et  de  jingoés  n'ayant  aucun  lien 
avec  le  peuple.  «  La  continuation  de  cette  occupation, 
a-t-il  ajouté,  mettra  ce  pays  dans  la  nécessité  d'entre- 
tenir de  grandes  forces  militaires  et  l'obligera  plus  tard 
à  adopter  la  conscription.  » 


îiolis 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

1" juin  1899 

Département  des  opératioii><  d'émission 


T<il:il. 


r,iv.  si. 

l'i  .849.0IIIJ 


.849.011(1 


ai;tik  Liv.  st. 

Hi'lli-  lixi'  (le  l'Ktat...  il.ntr,.00ft 

Rentes  ininmliilisees  .  ri.TNri.UOO. 

Or  niDUnavi'  et  luieols  -.'S.OVi^.OlK) 


Total   ii.8i0.0ll0 


l'ASSU' 

Capital  Mieiiil  

Réserve   et   pi'nlits  et 

perte,-  

Ti'ésiii'  et  ,'iilnuiii>ll"i- 

tii  lU  piilil  iipie  

( '.nin])li's  pa j1  iriiliers  . 
ISillets  à  sept  j.iui's.  etc. 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv,  st. 
iinii 


Total. 


ii. 

3.105.000 

il  48' ,000 
3f  162  000 

8:i,00C 

66  9(?3.000 


.\r.TIF 

Rentes   dispiiiiildes  fa 

la  liamiue)  

Piiilefemllei'l  avances 
Hillets  iV'M'i'xe.  ,  . 
Dr  et  ai'^^eiil  miiniiayés 


Liv.  st. 

13,368.000 
34  494.000 
17  0;9,000 
■J,09-i.000 


Total   ii6  ysio.ûûO 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bi'an  de 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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» 
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Les  Joint  Stock  Banks.  —  h'Econornist  vient  de  publier 
son  résumé  aniuiel  sur  la  situation  des  banques  anglaises. 
L'étude  actuelle  euibrasse  toutes  les  Joint  Stock  Banks  et 
toutes  les  banques  privées  ((ui  publient  des  comptes. 
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Il  y  a  un  an,  le  montant  total  du  capital  payé  de  toutes  les 
Joint  Stock  Hanks  du  Royaume-Uni  s'élevait  à  7G. 521. 000 
livres  sterling,  et  le  total  actuel  est  de  76.827.000,  soit  une 
augmentation  de  306.000  liv.  st.  pour  l'année. 

À  cette  augmentation,  les  banques  anglaises  ont  contribué 
pour  284.000  liv.  st.  et  les  banques  écossaises  et  irlandaises 
pour  11.000  liT.  st. 

Les  23  banques  privées  dont  les  comptes  sont  publiés  ont 
un  total  en  capital  et  réserves  de  7.081.000  liv.  st.,  ce  qui  re- 
présente 67.000  liv.  st.  de  plus  qu'il  y  a  un  an. 

Toutes  les  banques  privées  sont  en  Angleterre  ;  quant  aux 
Joint  Stock  Banks,  voici  comment  leur  capital  est  réparti 
entre  les  trois  divisions  du  royaume  : 

Capital  Capital 
souscrit  versé 
Angleterre  (v  compris  l'île  de  î  ï 

Man  etles'ilesdelaManche)   214.3il.000  60.389.000 

Ecosse   29.157.000  9.313.000 

Irlande   25.549.000  v.lg.j.OOO 

269.047.000  76.827.000 

Le  chiffre  des  dépôts  répartis  entre  les  diverses  banques 
ne  cesse  de  progresser. 

Au  20  octobre  1894,99  banques  détenaient  402.034.000  liv.: 
au  18  mai  1895,  100  banques,  419.026.000;  au  19  octobre  1895, 
438.866.000;  au  16  mai  1896,  -4.55.561.000;  97  banques,  en  dé- 
tenaient 499.112.000  au  17  octobre  1896;  95  banques,  495.233.000 
au  22  mai  1897;  91  banques,  508.289.000  au  23  octobre  1897  ; 
527.248.000  au  21  mai  1898;  90  banques,  541.309.Û(J0  au  22  oc- 
tobre 1898  et  88  banques,  548.552.00 J  au  20  mai  1899. 

L'encaisse  de  ces  Ijanques,  dans  laquelle  on  compi-end  les 
ressources  réalisables  à  bref  délai,  est  toujours  d'environ  le 
quart  des  dépôts  ;  voici  les  variations  qu'elle  a  subies  : 

20  mai  1893.... £   93,384.000  pour  £  396.638.000  de  dépôts 

21  oct.  1893  . . .     89.434.(100   —      393.132.000  — 

19  mai  1894....     87.814.000   —      393.587.000  — 

20  oct.  1894....     93.685.000   —      402.034.000  — 

18  mai  1895....    106.391.000   —      419.026.000  — 

19  oct.  1895  .. .  106.165.000  —  438.863.000  — 
16  mai  1896. .. .    111.208.000   —      455.561.C00  — 

■  17  oct.  1896....    124.736.000   —      499.112.000  — 

22  mai  1807 ....    115 . 870 . 000   —      495 . 233 . 0(J0  — 

23  oct.  1897....    124.000.000   —      508.289.000  — 

21  mai  1898. .. .    125.980.000   —      .527.248.000  — 

22  oct.  1898. .. .    131.547.000   —      541.309,000  — 

20  mai  1899....    136.741.000   —      548.552.000  — 
L'institution  du  clearing-hoi/se  permet  de  restreindre  l'en- 
caisse au  minimum  en  évitant  les  gros  retraits  d'espèces. 

Voici  les  chiffres  les  plus  intéressants  fournis  par  les  bi- 
lans des  Joint  Stock  Banks  anglaises  ;  ces  chiffres  donnent 
une  idée  de  leur  puissance  : 

Nombre  des  Banques,  y  compris  la  Banque  d'Angle- 


terre, au  20  mai  1899    88 

Nombre  des  succursales  .'   3.588 

Valeur  au  cours  du  jour  du  capital  versé. £  194.738.150 

Capital  souscrit   213.965.891 

Capital  versé  *.   60.284.339 

Réserves  et  profits  et  pertes   36.495.251 

Billets  au  porteur   28.245.648 

Acceptations   20.999.576 

Créanciers  divers   4.911.884 

Dépôts  et  comptes  courants   591.963.209 

Espèces  et  valeurs  à  court  terme   106.079.845 

Titres  en  portefeuille   152.911.863 

Escomptes  et  avances   394.429.724 

Immeubles  et  mobilier     29.478.476 


La  situation  des  Banques  d'Ecosse,  dont  les  affaires  reposent, 
pour  la  majeure  partie,  sur  le  crédit  personnel,  ne  s'est  pas 
modifiée.  Les  onze  Banques  d'Ecosse  possèdent  conjointe- 
ment un  capital  de  29.157.000  liv.  st.;  leur  circulation  est  in- 
signifiante :  7.764.162  liv.  st.  ;  mais  leurs  dépôts  s'élèvent  à 
98.624.520  liv.  st.  Les  escomptes,  prêts  et  avances  des  Banques 
d'Ecosse  sont  de  66.621.744  liv.  st.  sur  lesquelles  50.069.401 
livres  sterling  représentent  des  crédits  personnels  accordés 
sous  forme  de  cash  accounts,  avec  la  garantie  de  deux  per- 
sonnes solvables. 

Voici  la  situation  des  23  banques  privées  qui  pnl)licnt  leurs. 


comptes  ; 

Nombre  de  Banques   23 

(Capital  di's  associés  et  rési-rve  £  7.030.667 

Dépôts  et  com|)les  coui'ants   41.226.408 

Billets  au  porteur   533.844 

Esi)èces  ('t  valeurs  à  court  ternie   lO  846.809 

Titres  en  portefeuille   14.725.377 

Avances   22.363.544 


Courrier  de  la  Bourse  de  Liondres 

Londres,  l"' juin  1899. 

L'attention  du  Marché  est  attirée,  en  ce  moment,  par  les 
émissions  annoncées  et  notamment  par  l'emprunt  japonais. 
Ou  craignait  que  cette  opération  n'entrainât  un  fort  drainage 
de  l'or,  mais  les  déclarations  officieuses  du  représentant  du 
Japon  ont  rassuré  le  public. 

Les  Consolidés  sont  à  lo9  7/16. 

Le  groupe  international  conserve  la  même  allure  :  l'Exté- 
rieure a  repris  sur  Paris;  les  Fonds  Ottomans  et  l'Italien  sont 
calmes. 

Les  valeurs  Sud-Américaines  sont  peu  traitées  :  on  se 
préoccupe  moins  de  suivre  les  fluctuations  de  l'agio  sur  l'or 
que  de  conserver  des  cours  moyens  à  l'abri  de  toute  surprise. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes.  Les  Chemins  américains 
varient  peu. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  102  ./.,  YErie  à  12  7/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  77  3/8,  la  Philadelphie  à  10  3IS,VAtchison  à 
18  3/4,  le  Norfolk  à  68  1/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  31  mai  1899. 
Le    Compromis  austro-hongrois.  —  Le    Marché   monétaire.  —  La 
Situation  des  Métallurgies.  —  Les  Sucres.  —  La  Marine  mar- 
chande. —  Le  Commerce  extérieur  en  .Vvril. 

On  discute  toujours  autour  du  compromis  austro- 
hongrois  et,  à  ce  sujet,  la  scission  est  plus  profonde 
que  jamais  entre  les  deux  Gouvernements.  Aujourd'hui 
ui  l'Autriche,  ni  la  Hongrie  ne  veulent  revenir  de  leurs 
prétentions.  La  première  propose  :  si  en  1904,  les  deux 
Etats  n'ont  pas  conclu  de  compromis  définitif,  le  stalu 
quo  sera  prolongé  indéfiniment,  d'autant  plus  que  le 
statut  commun  de  la  Banque  Austro-HongToi?e  ne  vient 
à  échéance  qu'en  1910.  La  seconde  propose  :  si,  en  1904, 
les  deux  Etats  n'ont  pas  conclu  le  comj^romis  définitif, 
nous  nous  considérerons  comme  ayant  recouvré  notre 
autonomie  et  le  statut  de  la  Banque  Autro-Hongroise 
comme  arrivé  ipso  facto  à  sa  fin.  On  discute  sans  re- 
lâche et  aussi  sans  concessions  réciproques  ;  mais,  à  la 
tournure  que  prennent  les  choses,  il  paraît  toujours 
plus  évident  que  l'avis  de  la  Hongrie  l'emportera  et 
que  le  Cabinet  autrichien  actuel  cédera  sa  place  à  un- 
autre  plus  conciliant. 

La  reprise  que  je  vous  avais  signalée  dans  les  af- 
faires de  la  Bourse  de  Vienne  ne  s'est  pas  maintenue. 
Outre  les  inquiétudes  que  cause  l'incertitude  de  la 
situation  politique,  on  assiste  à  une  raréfaction  du  nu- 
méraire et  l'on  prévoit  que  la  liquidation  de  fin  du 
mois  ne  passera  pas  sans  encombres.  Sur  le  marché 
libre,  l'escompte  est  au  taux  de  l'escompte  officiel  et  ce 
n'est  que  tout  accidentellement  qu'on  trouve  de  l'ar- 
gent à  4  3/8. 

L'activité  extraordinaire  qui  règne  en  Allemagne, 
dans  les  industries  métallurgiques  n'a  pas  trouvé  de 
répercussion  en  Autriche.  Un  rapport  officiel  constate 
que  l'exportation  des  fers  est  peu  importante  et  que  la 
consommation  intérieure  n'est  guère  plus  élevée.  L'ini- 
tiative privée  a  fait  défaut,  dans  ces  derniers  temps, 
et  les  producteurs  autrichiens  ne  se  sont  pas  tenus  au 
courant  des  perfectionnements  et  des  procédés  de  vente 
nouveaux.  Aussi  de  1893  à  1898,  alors  que  l'exporta- 
tion totale  de  l'Allemagne  s'est  accrue  de  G54  millions 
de  marks,  l'exportation  de  l'Autriche  n'a-t  elle  aug- 
menté que  de  3  millions  de  florins  et,  dans  l'augmeata- 
tion  de  l'exportation  allemande,  celle  des  fers  entre 
•l^our  la  plus  grande  part.  Et  en  Autriche,  où  depuis 
dix  ans,  la  consommation  intérieure  des  fers  n'a  pas 
augmenté,  les  produits  allemands  viennent  faire  con- 
currence aux  produits  autrichiens  sur  les  marchés  na- 
tionaux mêmes.  A  noter  aussi  qu'en  Hongrie  les  plaintes 
des  métallurgistes  sont  aussi  vives  qu'en  Autriche  : 
comme  en  Autriche,  l'arrêt  presque  complet  dans  la 
construction  des  chemins  de  fer  est  la  principale  cause 
de  cette  stagnation. 

A  côté  de  ces  constatations  pessimistes,  il  en  est 
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d'autres  plus  favorables.  L'exportation  dos  sucres  ne 
cesse  de  progresser  et  les  chilïres  du  dernier  mois 
d'avril  accusent  une  augmentation  considérable  par 
rapi^ort  au  mois  davril  1898.  ( )a  a  exporté  dans  ce 
mois  d'avril,  en  Angleterre,  181.370  tonnes:  sur  Ham- 
bourg, 13-2.000  tonnes;  sur  Trieste,  120.773  tonnes;  au 
Japon,  22.736  tonnes. 

Les  bilans  de  la  marine  marchande  montrent  aussi 
une  heureuse  progression.  Les  services  de  l'Amérique 
donnent  des  résultats  très  satisfaisants  et  les  lignes  du 
Brésil  ont  vu  considérablement  augmenté  le  fret  à 
l'aller  comme  au  retour.  Ces  lignes  ont  développé  leurs 
services  de  la  Plata.  11  en  est  de  même  des  lignes  qui 
desservent  les  Indes  qui  prennent  de  jour  en  jour  une 
plus  grande  extension. 

Entin  je  vous  envoie,  par  le  même  courrier,  le  bilan 
du  commerce  extérieur  pour  avril.  Il  est  très  favorable. 
La  comparaison  avec  les  résultats  des  mois  d'avril  des 
six  années  précédentes  est  tout  à  l'avantage  du  dernier. 
En  avril  1897,  on  a  constaté  un  solde  actif  de  2.9  mil- 
lions de  florins;  en  avril  1896,  un  solde  de  passif  de 
5.9;  en  avril  1895,  un  solde  actif  de  0.3;  en  avril  1894, 
un  solde  passif  de  1.4;  en  avril  1893,  un  solde  actif 
de  7.5.  Cette  fois,  on  constate  aussi  un  solde  actif  de 
7.5  millions.   


loues  et  El 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  mois  d'avril  donne,  au 
point  de  vue  du  commerce  extérieur,  des  résultats  assez  sa- 
tisfaisants. L'excédent  des  exportations  a  atleint  7. .5  millions 
de  florins  alors  qu'en  avril  1898  on  avait  constate  un  excé- 
dent d'iniporlations  de  13.3  millions  de  florins.  L'amehora- 
tion  est  donc  de  20.8  millions  de  florins. 

Le  tableau  de  ces  transactions  est  le  suivant  : 

Avril  Janvier-avril 

Par  rapport  Par  rapport 

1899     à  1698        1899     à  1898 

(En  millions  de  florins) 

Importations   68.3   (-   7.1)     '272,1    (-  11.8) 

E.vportations   75.8   (+  13-7)      285.1  (+40.5) 

Solde   +7.5   (-13.3)     +13.0   (-  45.3) 

Pendant  les  quatre  premiers  mois  do  l'année  1899,  les 
principales  transactions  ont  été  : 

Importations  :  Denrées  coloniales,  7.0  (—  1.2  par  rapport 
à  la  même  période  de  l'année  précédente);  tabac  brut,  11.5 
(+ 2.9)  ;  céréales,  7.8  (- 27.8)  ;  bétail,  2.1  (-  1.2);  œufs,  4.8 
(+  O.B)  ;  vin,  6.3  (—  1.7)  ;  coion.  20.9  (+  1.1)  ;  chanvre,  7.7 
—  1.9  ;  laines  et  lainages,  23.2  (+  t).5)  ;  soies,  15.7  (+  2.6); 
zinc,  1.9  (-+- 0.8);  cuivre  brut,  4.6  (+  1.5);  machines,  6.7 
(+0.7). 

Exportations  :  Sucre.  32.9  (+  15.0)  ;  céréales,  9.8  (+  4.4)  ; 
bétail,  8.7  (+2.7):  chevaux,  8.1  (-f-2.0);  œufs,  15.4  (—2.6); 
bois,  32  9  (+  6.2)  :  charbons,  13  (+ 0.7)  ;  coton;  3.9  (+ 0.8) ; 
laines  et  lainages,  10. l  (+  0.9);  soies,  6.1  (+  0.6);  fers, 
7.2  {+  1.4);  machines,  2.3  (+1.0). 


Les  Chemins  Autrichiens.  —  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  do  la  Société  Aulridiienne-Hongroise  Privilégiée 
des  Chemins  de  l'Etat  s'est  réunie,  sous  la  présidence  du 
chevaber  de  Taussig.  Les  comptes  de  l'exercice  1898  ont  été 
approuvés  et  le  dividende  fixé  à  31  fr.  L'assemblée  a  ensuite 
autorisé  le  Conseil  d'administration  à  émettre  un  emprunt 
obbgations  jusqu'à  concurrence  de  40  millions  de  florins, 
obligations  dont  l'inti'rèt,  l'amortissement  et  les  conditions 
d'émission  seront  arrêtés  par  le  Conseil,  au  mieux  des  inté- 
rêts de  la  Société. 


Coufpîer  de  la,  Boarae  de  Vienne 

Vienne,  1"  juin  1899. 

Les  cours  sont  assez  soutenus,  ))ien  que  les  transactions 
soient  de  moins  en  moins  importantes.  Les  valeurs  indus- 
trielles et  minières  sont  les  plus  recherchées.  Les  actions  des 
Banques  restent  formes. 

A  la  clôture,  tous  les  cours  fléchissent  un  peu. 


On  a  coté  le  iVlobilicr  Autrichien  357  20  ;  l.'S  Lombards, 
54  ''O-  la  LaMulerbank,  241  70;  les  Tabacs,  144  20;  les  (diemins 
de  For  Autrichiens,  357  50  ;  l'Ai pin(',  2:19  30.  Clôlun;  U-.vmo. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  31  mai  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  huitaine  a  été  relativement  calme  au  marché  du 
terme,  il  y  a  eu  cependant  beaucoup  de  mouvement 
autour  de  l'action  du  Métropolitain  de  Paris  laquelle, 
après  avoir  lléchi  d'une  façon  assez  sensible,  se  trouve 
finalement  en  reprise.  _ 

Le  change  de  Madrid  sur  Pans  est  a  20  bo  0/0,  sa 
tenue  n'est  plus  aussi  bonne  qu'il  y  a  huit  jours,  mais 
on  se  préoccupe  peu  de  ce  fait  car  si  le  groupe  espa- 
gnol ne  montre  pas  l'ardeur  que  nous  lui  avons  connue 
récemment,  il  n'en  fait  pas  moins  bonne  contenance. 

On  délaisse  complètement  le  groupe  Ottoman  et  on 
discute  le  Rio-Tinto  bien  que  les  prix  du  cuivre-métal, 
à  Londres,  conservent  toute  leur  fermeté. 

La  Rente  brésilienne  s'est  peu  modifiée.  Le  change 
du  milreis  est  signalé  à  7  d.  13/16. 

Cours  de  clôture  :  Brésil  4  0/0.  67  1/8  ;  Rente  espa- 
gnole, 63  7/8  ;  Italien  0/0,  95  40  ;  Turc  C,  27  30  ;  Turc 
D,  2310;  Madrid-Saragosse,  285;  Nord  de  l'Espagne, 
232  •  Rio-Tinto,  1.225  ;  Lot  du  Congo,  89  3/4  ;  Portugais 
3  0/0,27  1/8;  Chemins  ottomans,  129  1/2;  Métropoli- 
tain, 510. 

Au  marché  du  comptant  nous  voyons  un  certain  ra- 
lentissement. L'avis  quasi  unanime  de  la  presse  finan- 
cière, à  propos  de  la  spéculation  dont  les  valeurs 
coloniales,  en  général  étaient  l'objet,  a  arrêté  dans  une 
notable  mesure  le  mouvement  fiévreux  dont  ces  valeurs 
étaient  l'objet.  Il  y  a  eu  de  ce  côté  des  réalisations 
assez  nombreuses  qui  ont  pesé  sur  les  cours. 

D'autre  part,  la  Commission  de  la  Bourse  s'est  emue 
de  la  spéculation  qui  se  faisait  concernant  des  titres 
de  Sociétés  dont  les  statuts  n'étaient  pas  encore  officiel- 
lement publiés  ou,  même,  des  titres  dont  l'existence 
n'était  pas  encore  consacrée  par  un  acte  constitutif  au- 
thentique. 'Voici  la  décision  prise  à  ce  sujet  par  la  sus- 
dite Commission  : 

.<  A  l'avenir,  il  est  strictement  interdit  de  traiter  au 
«  parquet  des  opérations  sur  des  valeurs  dont  les  titres, 
«  ou  tout  au  moins  les  bons  provisoires,  ne  peuvent 
«  pas  être  livrés  dans  les  délais  prévus  par  le  règie- 
«  ment. 

«  Cette  mesure  n'aura  pas  d'effet  rétroactif  et  ne  sera 
«  appliiiuée  qu'aux  Sociétés  non  constituées  à  la  date 
«  du  lei'  juin  1899. 

a  Toutefois,  les  valeurs  ayant  donné  heu  jusqu  a  pré- 
ce  sent  à  un  courant  de  ti'ansactions  et  dont  les  titres 
«  ne  seraient  pas  délivrés  au  30  juin  1899,  ne  pourront 
«  plus  être  traitées  au  parquet  à  partir  de  cette  date.  » 

C'est  une  bonne  mesure  qui  eût  été  meilleure  si  elle 
avait  été  faite  plus  tôt.  ... 

Il  a  été  procédé,  pendant  la  dernière  buiiaine,  a 
l'émission,  du  reste  signalée  dans  notre  précèdent  nu- 
méro, de  50.000  actions  de  capital  de  100  fr.  de  la  Com- 
pagnie Générale  des  Tramways  d'Anvers. 

Le  public  a  fait  bon  accueil  à  cette  oiicration.  _ 

La  Rente  3  0/0  n'a  pas  encore  repris  la  lermete  d  al- 
lure qui  devrait  être  sa  caractéristique  constante  :  la 
l'-e  série  est  à  98  90  et  la  2^  à  99  02. 

Les  échanges  sont  très  modérés  aux  rentes  mairectes, 
aux  lots  de  villes  et  aux  obligati^yns  industrielles; 
dans  le  deuxième  de  ces  compartiments,  nous  avons  à 
mentionner  la  lourdeur  toujours  plus  grande  du  Lot 
Congo,  à  89  75.  .       ,  , 

Transactions  très  restreintes  aux  actions  de  banques. 

On  s'est  occupé,  plus  que  d'habitude,  de  certains 
titres  de  chemins  de  fer,  principalement  de  la  privi- 
légiée Central-Sud-Américain,  qui  hausse  à  300  fr.. 
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sur  la  nouvelle  que  le  Ministre  des  Travaux  publics  de 
la  République  Argentine  aurait  déposé  sur  le  bureau  de 
la  Chambre  des  députés  le  projet  de  loi  réglant  l'arran- 
j^ement  entre  le  Gouvernement  argentin  et  les  liquida- 
teurs de  1h  Société  du  grand  chemin  de  fer  Central 
sud-américain.  La  part  de  fondateur  Chemin  de  fer  du 
Congo  est  ferme  également  à  5.712  50.  Les  chiffres  offi-. 
ciels  des  recettes  de  la  Compagnie  pendant  les  mois  de 
décembre  et  janvier  dernier  sont  respectivement  de 
8'j6.747  fr.  51  et  70c!.4G3  fr.  46. 

La  fermeté  reste  la  note  dominante  des  titres  de 
tramwaj's. 

Le  groupe  sidérurgique  a  bénéficié  d'une  certaine 
amélioration,  qui  ne  manquera  pas  de  prendre  de  plus 
fortes  proportions,  et  les  charbonnages  restent  mo- 
mentanément dans  le  calme. 


Bruxelles,  1"  juin  1899. 

U Extérieure  clôture  à  64  5/16:  V Italien  fait  96  30  :  B( 
3  OiO,9d  ..  ;  Turc  D,  23  10. 


Tôleries  d'Anvers  [Socipté  anonyme  .  —  Voici  quelques 
reiisriirnements  au  sujet  de  la  Société  anonyme  des  Tôleries 
d  Anvers,  qui  mettra  en  vente  par  émission  "publique,  les  6  et 
/  de  cf^  mois:  6.000  actions  privilégiées  de  lUO  fr.  et  1.500 
obligations  4  1/2  0/0,  valeur  nominale  .'00  fr. 

Les  Tôleries  d'Anvers  seront  construites  sur  un  terrain 
d  une  superficie  de  prés  de  sept  hectares,  faisant  suite  au 
terrain  industriel  sur  lequel  seront  placées  les  Aciéries  d  An- 
vers. Elles  seront  reliées  à  la  gare  d'Hoboken  par  un  chemin 
de  1er  particulier;  elles  comprendront  deux  divisions  dis- 
tinctes :  la  première  sera  réservée  à  la  fabrication  de  la  tôle 
moyenne  :  la  seconde  à  la  fabrication  de  la  tôle  fine. 

Le  bénéfice  normal  annuel  d'une  entreprise  telle  que  celle 
des  Tôleries  d'Anvers  est  évalué  à  43i.000  fr.  Dans  le  cas 
présent  les  bénéfices  peuvent  être  aisément  doublés,  'si  l'on 
tient  compte  des  conditions  spéciales  dans  lesquelles  vont  se 
trouver  les  Tôleries  d'Anvers.: 

Celles-ci  se  Irouvent,  en  elfet,  dans  les  meilleures  conditions 
d  approvisionnement  et  d'expédition  par  eau,  puisqu'elles 
profiteropt  du  quai  à  l'Escaut,  appartenant  aux  Aciéries 
d  Anvers. 

Les  tôleries  sont  reliées  à  la  gare  d'Hoboken. 

Les  matières  premières  lui  seront  fournies  par  voie  spéciale 
venant  des  Aciéries  d'Anvers. 

Les  chutes  de  cisaillage  et  de  fabrication  seront  revendues 
aux  Aciéries. 

Enfin,  les  produits  seront  de  tout  premier  choix,  car  ils 
seront  travaillés  exclusivement  en  acier  Martin. 
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Le  Commerce  extérieur  en  1898.  —  Pendant  l'année 
1S08,  h.'s  inqjorlations  se  sont  élevées  à  72.730.^.50  fr.  et  les 
exportations  à  6rt..5;i7.00?  fr.  Par  rapport  à  1897,  les  pre- 
mières sont  en  diminution  do  11 .263.986  fr.  et  les  secondes 
en  augmentation  de  ().746.49t)  fr. 

Voici  comment  se  sont  répartis  les  échanges  entre  les  diffé- 
rents jiays  : 

Importations  Exportations 


Pays        En  18118    Parrapp.à!)7    En  1898  Parrapp.à97 


(En 

francs; 

(En 

francs) 

Autr.-llon. . 

20.4.54.S21 

1.159.541 

9.684.305 

+ 

6.08S.954 

Angleterre  . 

17.:18:i.630 

5.694.2S3 

10.3'il.7l)8 

6.952.116 

Beigi(|ui' . . . 

3.716.2  .9 

-1- 

1.3'iK.580 

8.ti(i3.76'< 

+ 

3..5;<4.877 

Allemagne  . 

9.;-yo.544 

i.mii3 

7.181.431 

603.380 

+ 

(;i.962 

1.396.881 

+ 

354.080 

Italie 

2.707.315 

451. 48S 

2.236.848 

+ 

1.4'^3.157 

Uoumanie. . 

1 .5;i2.336 

70 '1.259 

597.920 

+ 

232.022 

Russie  

3.166.416 

1.042.602 

121.9:^2 

+ 

47.248 

Etats-Unis. 

397.009 

-f 

H8.484 

306.3.S0 

+ 
+ 

288.976 

814.491 

r271.563 

674.861 

418.510 

'l'urquie  

7.4'.4.*-85 

2.043.633 

16.614.057 

+ 

5.078.863 

Eraiice  

4.310.686 

+ 

]93.0«3 

7.149.360 

1.356.053 

Hollande. . . 

122.116 

+ 

66.006 

739.503 

372.818 

Suisse  

556.191 

380.110 

9.480 

+ 

2.480 

Suède  et 

Norvège, . 
Autr.  Etats. 

51 .476 
152.0.ri7 

+ 

23.218 
1..567 

1  818.623 

2.093.254 

72.730.250 

—11.263.986 

66.537.007 

+ 

6.746.496 

Parmi  les  principaux  articles  d'importation,  nous  relevons  : 
les  matières  et  produits  textiles,  2 1.^5.6. '9  fr  ;  les  métaux  et 
produits  métallurgiques,  10.722.336  fr.  ;  les  denrées  coloniales, 
5.35i.898  fr;  les  machines,  instruments  et  appareils,  5  mil- 
lions 99.438  fr.;  tes  matières  brutes  et  produits  de  l'industrie 
du  bois,  de  la  sculpture  et  du  tressage,  4.131.578  fr.  ;  les 
peaux  et  peausseries,  3.953.205  fr.  ;  les  pierres,  terres, 
verres,  etc.,  2.815.526  fr.  ;  les  huiles,  graisses,  cire,  2  mil- 
hons  5H9.713  fr.;  les  résines,  huiles  minérales  et  matières 
colorantes,  2.020.203  fr.,  etc. 

En  ce  qui  concerne  les  exportations,  les  céréales  et  divers 
produits  des  blés  entrent  pour  48.4'.>4.343  fr.  dans  le  chiffre 
total,  les  matières  et  produits  textiles  pour  3.618.152  fr.,  les 
produits  ahmentaires  d'animaux  pour  3.377.468  fr.,  les 
animaux  vivants  pour  3.315.598  fr.,  les  peaux  et  peausseries 
pour  2.6S7.657  fr.,  les  parfumeries  pour  2  591.754  fr.,  .te. 

Il  y  a  eu  augmentation,  aux  importations,  pour  les  rails, 
vins,  machines,  fers  et  fontes.  M-agons.  sucre,  bois,  huile  de 
noix  et  de  sésame,  peaux,  articles  en  fer  et  ciment.  Du  côté 
des  exportations,  les  accroissements  se  constatent  aux  diverses 
céréales,  farines,  œufs,  peaux  d'agneaux  et  de  chevreaux 
brutes,  essence  de  rose," passementerie  et  tabacs. 

Les  droits  d'importation  et  d'exportation  ont  été  les 
suivants  pour  les  deux  dernières  années  : 

Droits  Droits 
d'import.      d'expert.  Totaux 

(En  francs) 

1898   11.K5S.739      761.750  12.620.489 

1897   13.809.490      83:i.l29  14.642.619 

Il  y  a  donc  eu  diminution  pour  1898  de  1.950.751  fr.  des 
droits  d'importation,  de  71.3/9  fr.  aux  exportations  et  de 
2.022  130  fr.  au  total. 

Par  contre,  le  droit  d'accise  perçu  sur  les  boissons 
alcooliques  reçues  de  l'étranger  et  sur  les  marchandises 
coloniales  a  rapporté  3.911.471  fr.  en  189»,  contre  3.781.024  fr. 
eu  1897.  Enfin,  le  droit  d'accise  perçu  sur  les  principaux 
produits  indigènes  a  passé  de  13.33  ;. 765  fr.  en  1807  à  17  mil- 
lions 2:!1.621  fr.  en  18  )8,  en  plus  value  de  3.894.856  -fr  pour 
1898,  dont  3.550.834  fr.  pour  l'alcool. 
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LA  SITUATION 

Madrid,  29  mai  1899. 

La  Mort  de  M.  Cagtelar.  —  I.a  Situation.  —  La  lîourse.  —  La  Banque 
d'Espagne.  —  Nouvelies  industrielles. 

L'événement  le  plus  considérable  qui  ait  eu  lieu 
depuis  la  guerre  hispano-américaine  a  été  la  mort  de 
M.  Castelar.  Je  n"ai  pas  à  m'occuper  du  rôle  politique 
de  cet  homme  d'Etat,  mais  je  dois  dire  que  c'était  un 
ami  sincère  de  la  l'rance  et  qu'on  fait  bien  de  l'y 
regretter.  Quoiqu'il  fut  presque  entièrement  retiré 
de  la  politique  active,  il  n'en  conservait  pas  iiioinsune 
inlluence  considérable,  surtout  parmi  les  indilférents, 
qui  sont  fort  nombreux  ici,  et  il  se  servait  de  cette 
inlluence  pour  soutenir  la  Reine  régente,  au  grand 
déplaisir  de  ses  anciens  amis.  Maintenant  qu'il  a 
disparu,  nous  assisterons  peut-être  à  un  nouveau  grou- 
pement de  partis,  car  les  amis  qui  le  suivaient  se 
réuniront,  les  uns,  aux  libéraux,  et  les  autres,  aux 
républicains. 

La  situation  générale  n'a  pas  changé.  On  attend 
impatiemment  la  réunion  des  Chambres:  elles  vont 
avoir  à  traiter  les  all'aires  les  plus  importantes  qui 
leur  aient  été  soumises  depuis  longtemps.  Dans  cinq 
jours,  elles  commenceront  leurs  travaux,  maison  n'est 
pas  fixé  encore  sur  le  contenu  de  l'Adresse  que  lira  la 
Reine  régente  et  dont  la  teneur  sera  arrêtée,  au  moins 
en  principe,  dans  le  Conseil  des  Ministres  de  mardi.  II 
est  pei-mis  de  croire  que  ce  discours  accordera  la 
préférence  à  la  question  économique,  dont  l'importance 
prime  toutes  les  autres. 

M.  Villaverde  continue  à  étudier  le  budget  de  la 
guerre  ;  on  prétend  qu'il  veut  y  faire  des  obser- 
vations, non  seulement  sur  l'ensemble,  mais  sur  la 
distribution. 

Les  fonctionnaires  sont  inquiets;  il  y  a  de  quoi. 
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Malj^rë  la  réserve  observée  par  le  Mini&tre,  il  y  a  cer- 
tains indices  des  mesures  qu'on  adoptera,  et  l'une 
d'elles  est  l'augmentation  de  la  retenue  sur  les  trai- 
tements, qui  atteindra  peut-être  20  0/0. 

On  annonce,  d'autre  part,  que  M.  Villaverde  a  ofï'ert 
au  Maire  de  Barcelone,  c|ui  lui  a  fait  une  visite  dans 
ce  but,  de  diminuer,  dans  la  plus  large  mesure  qu'il 
pourra,  l'impôt  provisoire  de  guerre,  mais  sans  dire  de 
combien. 

La  Bourse  a  été  très  agitée  toute  la  semaine,  en 
partie  à  la  suite  des  oscillations  du  Marché  de  Paris  et 
en  partie  à  cause  île  l'eft'et  du  décretsuspendant  l'amor- 
tissement de  la  Rente  'i  0/0,  mesure  que  les  intéressés 
ont  qualifiée  d'illégale,  d'arbitraire,  etc.  Il  faudrait 
pourtant  se  rendre  compte  que  le  Ministre  des  finances 
n'a  pas  trouvé,  qu'on  sache,  le  moyen  de  multiplier  les 
écus  et  que  si  aucune  catégorie  de  créanciers  ne  veut 
faire  des  sacrifices,  les  contribuables  refuseront  de 
supporter  de  nouvelles  charges,  ce  qui  sera  encore 
pire.  Il  est  regrettable,  certainement,  de  voir  diminuer 
son  revenu,  mais  si  par  l'intransigeance  des  intérêts 
on  arrivait  à  une  faillite,  il  y  a  tout  lieu  de  croire  que 
les  porteurs  y  perdraient  Ijeaucoup  plus.  La  preuve 
qu'on  a  dû  y  réfléchir,  c'est  que,  la  première  impres- 
sion passée,  les  cours  de  l'Amortissable  se  sont  remis, 
parce  qu'on  a  compris  que  le  Ministre  ne  pouvait  pas 
faire  autrement. 

Les  valeurs  coloniales' ont  eu  un  marché  assez  animé, 
tant  les  Bons  cubains  que  les  Obligations  des  Phi- 
lippines. Il  n'est  pas  logique,  ainsi  que  je  vous  l'ai  dit, 
que  des  titres  rapportant  5  0/0  et  6  0/0  comme  les  Bons 
Cubains  soient  capitalisés  à  un  taux  moins  élevé  que 
la  Rente  intérieure. 

Les  devises  étrangères  ont  éprouvé  une  hausse  un 
peu  ■  sensible,  attribuée  aux  besoins  des  importations 
et,  comme  la  Banque  d'Espagne  n'a  pas  délivré  de 
chèques,  par  mauvaise  humeur,  dit-on,  le  Marché  a  été 
resserré. 

La  semaine  a  fini,  comme  d'habitude,  dans  l'atonie  et 
sans  opérations.  On  a  constaté  la  réapparition  du 
report,  qui  avait  voyagé  longtemps  hors  de  nos  murs. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  aujourd'hui 
avec  ceux  des  l'à  et  22  mai  : 

13  mai    22  mai    29  mai 

4  0/0  Intérieure   63  40  63  05  62  60 

4  0/0  E.\tprieure   71  10  69  50  68  65 

4  0/0  amortissable   72  30  72  10  70  . . 

Bons  du  Trésor  5  0/0.   101  35  100  95  100  80 

Philippines  6  0/0   75  05  76..  76.. 

Douanes  5  0/0   94  55  93..  90  ^5 

Bons  cubains  6  0/0   66  20  69..  l«  . . 

—         5,0/0   57  15  59  65  59  .. 

Banque  d'Espagne   414  . .  413  . .  408  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs.  272  50  272  ..  263  .. 

Clièque  sur  Paris   18  80  19  12  20  82>^ 

—        Londres   29  94  30  02  30  38^ 

La  Banque  d'Espagne  a  très  mal  pris  la  suspension 
de  l'amortissement  de  la  Rente  4  0/0,  et  quelques-uns 
de  ses  Administrateurs  voulaient,  parait  il,  que  l'amor- 
tissement eût  lieu  quand  même,  mais  ce  pronuncia- 
miento  d'un  nouveau  genre  n'a  pas  été  approuvé  par 
leurs  collègues.  La  Banque  savait  bien  que  le  Ministre 
devait  suspendre  les  amortissements  pour  boucler  son 
budget,  et  son  étonnement  ett  bien  fait  pour  étonner, 
car  elle  ne  perdrait  rien,  à  mon  avis,  à  se  montrer 
moins  intransigeante.  Cette  mesure  entraînera  une 
petite  diminution  de  bénéfices  pour  la  Banque,  mais 
-  l'année  est  assez  bonne  et  les  affaires  avec  le  Trésor 
suffisamment  fructueuses  pour  qu'elle  puisse  '-énoncer 
temporairement  au  petit  bénéfice  (1.000.000  de  pesetas 
par  an  en  moyenne)  que  lui  a  procuré  l'amortissement. 
D'ailleurs,  son  Administration  a  peut-être  oublié  que 
la  Banque  gagna  dix-neuf  millions  de  pesetas  dans 
l'échange  de  ses  valeurs  contre  la  Rente  amortissable. 
Quoiqu'il  en  soit,  le  Ministre  des  finances  et  la  Banque 
sont  en  froid  en  ce  moment. 

Le  bilan  de  la  Banque  offre  peu  de  changements: 
2.600.000  pesetas  de  plus  en  argent,  8.000.O0O  de  plus 
en  pagarés  du  Trésor,  3.000.000  de  plus  en  comptes 
courants,  4.000.000  en  moins  dans  la  circulation. 


Les  relations  commerciales  avec  le  Mexiijue  com- 
mencent à  devenir  très  actives.  Le  seul  port  de  liarce- 
lone  a  exiiédié,  en  avril  dernier,  pour  divers  ports  do 
cette  R(!publique  plus  de  <S.0()0  colis  de  marchandises 
diverses.  Si  ce  mouvement  continue,  on  pourra,  cette 
même  année,  atteindre  14  ou  15  millions  de  pesetas, 
c'est-à-dire  le  double  des  années  pn'cédentes. 

lin  annonce  de  Bilbao  la  constitution  delà  Compania 
Canlabrica  de  Naeeqacion,  constituée  avec  des  capi- 
taux espagnols  ;  d'Almeria,  on  écrit  que  les  travaux 
d'épuisement  des  mines  de  Sierra  Almagrera  sont 
assez  avancés  pour  que  certaîVies  mines  paissent  com- 
mencer à  préparer  des  travaux  d'extraction.  Un  syn- 
dicat de  capitalistes  belges  a  converti  en  Société  ano- 
nyme et  va  transformer  complètement  les  hauts  four- 
neaux de  la  maison  Heredia  à  Malaga.  De  Teruel,  on 
dit  que  des  ingénieurs  anglais  étudient  les  bassins 
miniers  de  la  province.  Il  semble  qu'il  y  ait  une  véri- 
table éclosion  d'affaires  diverses. 

Les  raffmeurs  de  sucre  seront  un  peu  plus  contents, 
car  on  annonce  que  le  Ministère  n'a  pas  l'intention  de 
diminuer  les  droits  de  douanes  sur  ce  produit,  du 
moins  pour  le  moment.  Comme  l'exportation  de  pro- 
duits employant  le  sucre  n'est  pas  extrêmement  consi- 
dérable (390' tonnes  de  chocolat,  341  de  bonbons,  227  de 
biscuit),  on  peut  croire  que  les  fabricants  n'obtien- 
dront pas  tout  ce  qu'ils  ont  demandé.  En  attendant, 
on  annonce  la  création  de  deux  nouvelles  usines  en 
Galice. 


Éruatlois  Immz  eî  Financières 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  13  mai   1899  {19  semaines} 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous       ,  (1067  kil.) 

5.828  811 

5. '262  -200 

6.387  2b3 

6  273.201 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princij/.  (2010  k.) 

19.631  5i9 

17  319. 89S 

19.3'i3.6Cl 

■20.198.59'i 

A.^turies  ('784  kil.) 

4  86i  13! 

4.912. 1.5 

5.555  866 

6  0o3.200 

[j'i-idu-lletis    (104  kil.i 

441,841 

3oO  6v2 

505.869 

552.110 

A//;î«H.Sft-F«/..(499  kil.l 

4.43i  228 

4  115  421 

4.536.1i3 

4.%7  376 

Saragosse  .  ..  (3660  kil.l 

•21  -m. m 

l9.345.»4t 

22.8ts6  o98 

,32.107  915 

La  Suspension  de  l'Amortissement.  —  Voici  l'ordre 
royal  suspendant  l'amortissement  du  4  (I/O  amortissable  : 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

En  date  du  13  courant,  il  a  été  annoncé,  en  vertu  de  l'ordre 
royal  du  5  du  même  mois,  que  seront  admis  à  la  Direction 
(iénêrale  de  la  Dette,  à  partu'  du  l"  juin  prochain  :  les  cou- 
lions de  la  Dette  4  0/0  intérieure  et  extérieure;  les  inscrip- 
lions  nominatives  de  la  même  rente,  et  les  actions  des  tra- 
vaux publics  et  routes,  de  34  millions  du  réaux  pour 
l'échéance  du  l"'- juillet  prochain,  à  la  cundilion  (|ne  le  reçu 
de  ces  valeurs  no  préjuge  pas  les  résolutions  législatives 
qu'il  y  a  lieu  d'appliquer  à  cette  échéance,  cette  obligation 
étant  atlectée  à  l'année  économique  1S9'.)-I'.»(JU  :  il  est  néces- 
saire qu'à  cette  même  condition  soient  soumises  toutes  les 
autres  obligations  de  la  Dette  qui  aflécteni  le  budget  de  la 
susdite  aniu'e  iTominiiiiue  el,  en  con^éiiuence,  S.  M.  le  Roi 
(q.  D.  g.),  el  i'n  son   ii  la  lleine  régente,  a  liien  voulu  dé- 
cider que  le  tirage  pour  l  a uior I issenieii t  de  la  Dette  4  0/0 
amortissable,  qui  devait  avoir  lieu  le  2  juin  prochain,  soit 
suspendu. 

Madrid,  19  mai  1899. 

R.  Villaverde. 

M.  le  Gouverneur  de  la  Banque  d'Espagne. 
En  conséquence,  le  tirage  de  la  Dette  amortissable  annoncé 
le  1(3  courant  pour  le  21  juin  prochain  est  suspendu. 


Madrid,  24  mai  1899. 


Le  Secrétaire, 
.lu AN  DE  Morales  y  Sbrrano. 
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Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  dix  pre- 
miers mois  de  l'exercice  1898-99.  —  La  Grireta\imt  de 
publirr  l'élal  des  ivceUes  du  Trésor  L'Si)a!j;nol  pendant  Jes 
dix  premiers  mois  de  l'exercice  1898-99  yuillet  lb98  à  lia 
avril  1899^.  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pen- 
dant la  période  correspondante  de  1897-98  : 

Nature  des  recettes  1897-98  1898-99 

—  (En  pesetas) 

Contributions  immob   107.419.073  108,623.455 

Contrilmtions  industr....  28.702.130  27.766.206 
Impôt  : 

des  droits  royaux   21.764.760  22.064.106 

domines   2.675.610  2.739.717 

des  cédilles  personnelles  6 . 335 . 362  6 . 430 . 802 

sur  appointements   19.375.578  20.075.363 

sur  paiements  de  l'Etat  4.843.935  4.798.762 

sur  voitures  de  luxe. . .  315.966  451.938 

Contriliiitions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre  4.786.580  4. S7 1.038 

Impôt  de  1  25  0/0  sur  les 
intérêts  de  la  dette  inté- 
rieure  2.650.805  2.461.655 

Droits  de  Douane   81.415.498  77.696.192 

—     des  Consulats  ... .  1.5U6.743  1.017.814 

Impôt  : 

de  consommation   62.070.622  62.689.181 

spécial  sur  les  alcools  .  1.268.059  1.221.356 

sur  le  sucre   4.125.833  2.230.268 

spécial  sur  les  articles 

des  colonies   8.709.235  8.991.083 

sur  tarifs  de  ch.  de  fer.  10.263.444  11.154.593 

Timbre  d'Etat   40.330.241  38.161.768 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.820.499  2.242.368 

Tabacs   79.165.636  79.166.649 

Allumettes   3.718.750  3.718.750 

Loteries   19.932.136  21.3t.8.289 

Mines  de  Linarès   828.891  999.776 

Produit  des  canaux   1.085.712  1.049.055 

Divers   1.493.554  1.510.0.50 

Rachat  du  service  milit. . .  32 . 374 .  .500  35 . 545 . 000 

Autres  rrssoum.s   25.487.381  65.257.988 

Recettes  spéciales  pour  les  '■ 

obligations   du  Trésor 

gagées  sur  les  Douanes  42  413.091  77.099.954 

Impôt  spécial  de  guerre. .  »  38.042.677 
Résultat  des  exercices  de 

1850  à  1897-98    52.475.564  47.889.893 

Total   609.361.203  "^778.325.709 

Pendant  la  même  période,  les  dépenses  ordinaires  ont 
donné  les  résultats  suivants  : 

1897-93  1898-99 


Dépenses  budgétaires 
Exercices  clos  


667.030.041 
19.851.867 


653.269.820 
25.932.028 


Total 


686.881.909  679.201.843 


Assemblée  de  la  Compagnie  Madrid-Saragosse  à 
Alicante.  —  L'assemblée  annuelle  de  la  (Compagnie  Madrid 
à  Saragosse  et  à  Alicante  a  eu  lieu  le  28  mai.  Le  Conseil 
a  été  autorisé  à  créer  141.000  actions  de  500  francs  avec  cou- 
pon 08  attaché,  destinées  à  remplacer  les  actions  de  l'ancienne 
Compagnie  Tarragone-Franee  conformément  à  l'arrangement 
du  27  janvii.T.  Le  Conseil  a  été  aussi  autorisé  à  émettre 
150.000  obligations  de  500  pesetas  portant  intérêt  à  4  1/2  0/0 
amortissables  en  72  ans,  hypotlièque  sur  les  lignes  Tarra- 
goiKvPYance. 

MM.  Gustave  de  Rothschild,  Montesino,  Maristany  ont  été 
réélus  administrateurs. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Itlstdrid 


Madrid,  1"'  juin  1899 

La  tendance  reste  toujours  indécise.  La  mort  de  Castelar 
■et  ses  funérailles  ont  attiré  l'attention  et  détourné  quelque 
peu  le  puljlic  des  affaires. 

On  cote  l'Intérieure  à  62  20;  l'Extérieure  à  6S  . .  ;lechange 
sur  Paris  est  à  22  ... 


GRÈCE 


Les  Réformes  du  Ministère  Théotokis.  —  D'après  le 
Messager  d'Athènes,  on  serait  à  peu  près  fixé  sur  l'étendue 
et  l'importance  des  réformes  que  le  Gouvernement  se  propose 
de  soumettre  à  la  Chambre. 

Parmi  les  plus  urgentes,  on  signale  l'abolition  du  droit  de 
consommation  sur  le  vin  et  celle  de  l'impôt  sur  les  animaux 
de  labour. 

Le  tarif  douanier  sera  modilié  de  manière  à  rendre  moins 
onéreux  les  droits  d'importation  sur  quelques  marchandises 
dont  la  taxe  égale  souvent  le  prix  d'achat  à  l'étranger.  Il  est 
un  autre  projet  de  loi  d'intérêt  économique,  sur  lequel  il 
n'est  pas  superflu  d'appeler  l'attention  :  nous  voulons  parler 
du  projet  devant  abolir  la  retenue  sur  les  raisins  de 
Corintlie.  Les  malversations  qui  se  sont  produites  ont  montré 
l'insuffisance  des  mesures  prises  pour  défendre  les  intérêts 
des  producteurs  auxquels  on  imposait  cependant  d'appré- 
ciables sacrifices.  Le  Ministre  des  finances  fait  élaborer  un 
projet  qui  doit,  dans  son  esprit,  améliorer  la  situation  fort 
critique  des  producteurs  de  raisins  de  Gorinte  sans  aucune 
perte  pour  le  Trésor. 

Parmi  tous  les  projets  de  loi  qui  feront,  sous  peu,  l'objet 
des  délibérations  de  la  Chambre,  on  mentionne  spécialement 
la  nouvelle  division  administrative  du  Royaume  ;  ce  n'est 
plus  seize,  mais  27  «  nomarques  u  qui  gouverneront  la  Grèce. 


Rapport  de  la  Commission  internationale  de  contrôle. 

—  La  Commission  internationale  chargée  de  surveiller  la 
perception  des  revenus  affectés  au  service  de  la  dette  exté- 
rieure hellénique  vient  de  publier  son  rapport  annuel,  dans 
lequel  sont  exposées  les  opérations  qu'elle  a  effectuées  depuis 
le  10  mai  1898,  date  de  son  entrée  en  fonction,  jusqu'au 
31  décembre  de  la  même  année. 

La  première  tâche  de  la  Commission  a  été  de  remettre  à  la 
Turquie  le  montant  de  Tindemnité  de  guerre  que  la  Grèce  a 
dû  lui  payer  en  vertu  du  traité  intervenu  entre  les  deux  pays. 
Elle  a  ensuite  organisé  le  service  administratif  qui  lui  était 
confié.  Le  service  du  contrôle  desrecelte.s  assignées  au  service 
de  la  dette  publique  de  la  Grèce  fonctionne  normalement 
depuis  le  13  juillet. 

Les  attributions  de  la  Commission  internationale,  telles 
qu'elles  ont  été  déterminées  par  la  loi  de  contrôle,  consis- 
taient à  surveiller  la  perception  et  la  répartition  des  revenus 
de  l'Etat  affectés  au  service  des  emprunts  suivants  :  a)  l'em- 
prunt-or  contracté  pour  payer  à  la  Turquie  l'indemnité  de 
guerre,  fixée  à  4  millions  de  L.  t.,  et  les  indemnités  particu- 
lières, estimées  par  le  traité  de  paix  à  un  maximum  de 
100.000  L.  t.;  b)  l'emprunt  de  1833  garanti  par  la  France,  la 
Grande  Bretagne  et  la  Russie;  c)  les  emprunts-or,  consolidés 
ou  remboursables,  conclus  par  l'Etat  hellénique  à  l'étranger 
de  1881  à  1893  inclusivement;  d)  l'emprunt  ou  les  emprunts  à 
contracter  aux  termes  de  la  loi  :  1°  pour  couvrir  le  délîcit  de 
1897;  2"  pour  rembourser  ou  convertir  la  dette  flottante  en 
or;  3°  pour  fournir  les  fonds  nécessaires  aux  paiements  à 
faire  en  1898  aux  porteurs  de  la  dette-or  existante,  et  4°  pour 
faire  face  aux  déficits  de  1898  et  des  années  suivantes. 

Les  recettes  de  la  Commission  pour  les  huit  mois  de  1898 
s'élèvent  à  150.006.282  fr.  or  et  36.824.504  dr.  et  se  répartis- 
sent comme  suit  : 

Francs-or  Drachmes 
Emprunt  garanti  2  1/2  0/0  —  — 

1898,  après  déduction  des 
dépenses  jusque  la  fin  de 

1898   149.340.199  81  »  » 

Fonds  remis  par  le  Gouverne- 
ment grec  à  MM.  Hambro 
et  fils  pour  le  service  du 

funding  loan   S58.465    »  » 

Recettes  brutes  des  sources  de 
revenus  assignées  au  ser- 
vice de  la  dette  publique. . .         355.177  50   36.756.016  65 

Solde  des  recettes  du  Trésor.  »        »         67.888  72 

Intérêts  de  certains  dépôts 
faits  pour  le  service  de  la 

dette  publique  ;  2.440  29  »  » 

Achat  d'un  chèque  de  50.000  fr. 
di'posé  à  la  Banque  d'An- 
gleterre  50.000  " 

Produits  de  ventes  de  pro- 
priétés   "        "  598  50 

Total   150.006.282  60  36. 824.503  87 
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Les  d('-pensos  olïeclftées  pondant  la  mémo  périodo  ()nt  otô 
de  IW.sà.V.K.  fr.  et  29.722.41)5  drachmes  et  ont  ctc  diMu- 
Diiées  (io  la  manière  suivante  : 


Francs-or 


Draclimes 


Indemnité  do  guerre   l  l 

Dette  IloUanto  or   31.356.658  90 

Paiemoul  do  8  0/0  addition- 
nels sur  l'intérêt  du /-MWrfmfir  „,  010  -r 

Sommes  remises  aux  maisons 

Sommes  remises  à  la  Banque 
Nationale  de  Grèce  pour  le 

service  de  l  emprunt  papier.  "        "  ..o 

Remise  à  la  Banque  d'Angle- 
terre pour  l'achat  d'un  chè- 

que  de  50.000  Ir   "        >'  72.272^0 

Dépenses  faites  par  la  Banque 
de  France  et  par  la  Ban(iuo 

Nationale  de  Grèce   -it'    "  ^" 

Dépenses  de  la  Commission 

internationale  de  contrôle..  22.586  58         92.420  11 

Payé  à  la  Société  de  la  régie 

pour  la  perception  des  reve-  ^^^^^  ^ 

Pa"iemenls  au* Trésor"  public'. !  3.507.371  10   24.058.346  90 

Totaux       ..  140. 8 H5. 494  65   29.7^2.495  44 

Solde  au  31  décembre.*. . .  9.170. -87  95     7.102.008  48 

Totaux   150.006.282  60   36.834.503  87 

Voici  comment  a  été  réparti  le  solde  ci-dessus  : 

Francs-or  Drachmes 

AlaBanqued'Angleterrel7.185  ,j—    ,  ~" 

liv  st.  18  sh.  6  d  

A  la  Banque  de  France   601.433  46 

A  1^  Banque  de  Bussie  19.460 

roubles  25   48.636  2o 

A  MM.  Ilambro  et  fils  9.346 

liv.  st.  1  sh   333.601  2o 

Sommes  placées   7.673.910  23 

A  la   Banque  Nationale   de  ^^^^  ^^^^^^^ 

A  la  Société  de  ià Végie'. ■    31 . 843  50       383 . 797  32 
A  la  (caisse  de  la  Commission 

internationale    "  a.o'ào  ^0 

9.170.787  95     7.102.0U8  43 

La  Commission  fait  observer  que  l'importance  relative  de 
ce  solde  ost  due:  1°  au  fait  que  le  Gouvernement  grec,  d'ac- 
cord avec  la  Commission  internationale,  a  desiro  garder  pour 
le  service  de  l'anni'e  1899  le  solde  de  l'emprunt  2  1/2  0/0  ga- 
ranti et  2°  à  la  circonstance  qu'à  la  fin  de  1898  certaines 
questions,  notamment  celle  relatives  aux  plus-values,  étaient 
en  suspens,  étant  saumises  à  la  discussion  du  Gouvernement 
grec  et  de  la  Commission  internationale.  Il  fallait  attendre 
une  solution  à  ces  questions  avant  de  continuer  le  paiement 
au  Trésor  de  l'État.  • 

La  seconde  partie  du  rapport  traite  ensuite  du  service  de 
la  dette  publique-or.  Le  montant  remis  aux  maisons  chargées 
de  co  service  est  de  11.986.933  fr.,  les  paiements  faits  ont  ab- 
sorbé 7  9.5'.->.9ii5  fr,  ;  il  est  resté  ainsi  aux  mains  des  banques 
un  solde  de  4.0v!e .968  fr.  .  . 

Le  produit  brut  annuel  des  sources  de  revenus  assignées 
au  service  do  la  dette  publique  avait  été  estimé  dans  le  rè- 
glement de  l'aiicit-nne  dette  à  28.900.000  draclimes.  Il  devait 
donc  être  pour  la  période  comprise  entre  le  10  mai  et  le  31 
décembre  de  18.6>6.027  drachmes.  Mais,  comme  les  quatre 
premiers  mois  de  l'année  avaient  été  improductifs,  la  Com- 
mission fixa  l'estimation  à  19.528.060  drachmes.  Oi-,  la  re- 
celte a  été  en  réalité  de  25.498.416  drachmes.  Il  y  a  donc  eu 
une  plus-value  de  5.970.356  fr.  Cependant,  après  de  longs 
pourparlers  avec  le  Gouvornement,  il  a  été  décidé  de  déduire 
de  ce  total  2.068.875  drachmes  représentant  la  moitié  de  la 
valeur  du  stock  des  timbres  non  employés  à  la  fin  de  l'an- 
née, laquelle  moitié  a  été  attribuée  à  1  exercice  1»99. 

Le  montant  de  la  plus-value  s'est  donc  trouvé  ainsi  réduit 
à  3.301.481  dr.  61.  Déduisant,  conformément  au  règlement, 
18  0/0  pour  les  dépenses  du  contrôle,  il  reste  2.707.21.")  dr.  93. 
La  loi  exige  que  60  0/0  de  cette  somme,  avec  l'économie  réa- 
lisée par  suite  de  l'amélioration  du  change,  servent  à  aug- 
menter l'intérêt  et  le  fond  d'amortissement  des  emprunts.  Il 
est  ainsi  resté  à  la  disposition  de  la  Commission  un  montant 
de  2.419.802  dr.  02  qui  a  été  distribué  comme  suit  :  1°  une 
augmentation  de  4  0/0  de  l'intérêt  primitif  a  été  accordée 
pour  les  emprunts  du  groupe  I  (emprunt  4  0/0  monopole 
1887  et  fundina  lonn  5  0/0  1893),  ce  qui  a  porté  l'interét  du 
premier  à  47  0/0  de  l'intérêt  primitif  et  celui  du  second  à 


36  0/0-  2°  une  augrr.ontation  do  2  0/0  est  aussi  attribuée  aux 
emprunts  des  deux  autres  K^-^'IPO^.  Partant  ainsi  mlér^^^ 
navé  à  34  0/0  do  l'intérêt  primitif.  onlinJ»  les  fonds  1  amor- 
lissement  ont  été  renforcés.  La  Commission  attire  1  attention 
sur  le  résultat  favoral)le  de  la  première  année  de  son  lonc- 

^''Lo'rïp'o'-t  s'occupe  en  détail  des  diverses  sources  de  reve- 
nus dont  le  produit  est  réservé  au  service  de  la  la  ^o "Ç.  Le 
rendement  des  droits  perçus  à  la  douane  du  l''''e'',.P'';^™^*^.^^ 
progrès  considérable.  Bien  (jne  le  niouvement  d  inipoi talion 
de  céréales  dans  la  capitale  ait  quohiuochose  d  extraordinaire 
à  cause  de  la  tin  de  la  crise  par  laquelle  a  passe  hi  (.rece,  la 
Commission  doit  avoir  des  raisons  d'espérer  que  la  prospé- 
rité du  port  ira  en  augmentant.  L'activité  en  serait  l"^''  plu^ 
grande   encore  si  l'on  achevait  lo  chemin  de  1er  de  Piree- 

^  La  perception  du  droit  établi  sur  le  tabac  s'elïectue  norma- 
lement. Certaines  améliorations  ont  dû  être  cependant  appor- 
tées à  ce  service  et  il  reste  encore  beaucoup  a  faire  pour 
combattre  la  contrebande  qui  prive  le  Fisc  d  importants  reve- 
nus. La  Commission  est  obbgée,  à  ce  su.iet,  do  signaler  la 
coupable  indifférence  de  certains  fonctionnaires  a  1  égard  des 
fraudeurs  Cette  complaisance  officielle  a  aussi  contribue  a 
réduire  le  revenu  de  l'émeri  de  Naxos.  En  outre,  la  vente 
de  cet  article  est  contrariée  par  la  concurrence  que  lemeri 
de  Smyrne  lui  fait  avec  d'autant  plus  de  succès  que  la  baie 
de  Naios  est  inaccessible  pendant  la  plus  grande  partie  de 
l'année.  Afin  de  remédier  à  ce  grave  inconvénient,  1  on 
s'occupe  des  moyens  d'établir  un  dépôt  d'emeri  a  Syra. 

Le  Budget  de  1899.  —  Les  évaluations  Imdgétaires  pour 
1899  prévoient  les  dépenses  à  S9.347.624  dr.  et  les  recettes  a 
105.'79ô.658,  soit  un  excédent  de  6. 448.034  dr. 

Par  rapport  au  budget  de  1898,  que  la  Chambre  n  a  pas 
encore  voté,  ces  estimations  présentent  une  diminution  de 
1 .7^)7.216  dr.  aux  dépenses  et  une  augmentation  de  18.0b9.0o8 
drachmes  aux  recettes. 

Le  service  de  la  Dette  publique  entre  pour  29  millions  de 
drachmes  dans  les  dépenses.  En  faisant  abstraction  des  char- 
o-es  de  la  dette,  on  constate  que  les  dépenses  proposées  pour 
Îh99  sont  inférieures  de  3.358.802  dr.  à  celles  de  1806:  il  y  a 
une  diminution  de  2  milUons  de  drachmes  dans  le  budget  de 
la  Guerre  et  de  1  million  1/2  dans  celui  de  l'Intérieur. 


ITAT-.IE 


LA  SITUATION 

Bome,  30  mai  1899. 

Le  nouveau  Miiiister,.  el  la  Chaml)r.^.  -  ha.   Situntion.  -  L'iixposi- 
tion  de  Gnme.  —  Le  Coiiimcrce  extérieur. 

Le  général  Pelloux  s'est  contenté,  en  exposant  son 
programme,  d'insister  sur  deux  points  :  il  a  montré 
l'uro-ence  des  mesures  politiques  dont  la  discussion 
devra  venir  avant  celle  de  toute  autre  question  ;  il  a 
émis,  à  propos  de  l'affaire  de  San-Moun,  cette  réserve  de 
reprendre  avec  le  Gouvernement  chinois  les  négocia- 
tions en  vue  d'une  solution  satisfaisante  n'engageant 
de  responsabilités  ni  linancières  ni  militaires.  ^ 

Dès  te  premier  jour,  l'opposition  a  paru  décidée  a 
livrer  bataille  avec  la  plus  grande  énergie  et  l'on  a  pu 
craindre,  un  moment,  que  le  nouveau  Cabinet  ne  su- 
bisse un  échec  immédiat,  mais  le  bon  sens  a  paru 
avoir  enfin  le  dessus  et  une  majorité  suthsante  s  est 
rangée,  pour  l'instant,  du  côté  du  Ministère. 

Les  Ministres  ont  décidé  d'examiner  leurs  budgets 
respectifs  pour  y  introduire  les  modifications  jugées 
opportunes.  On  espère  donc  que  si  l'exercice  provisoire 
devenait  nécessaire,  les  budgets  à  appliquer  répon- 
draient au  programme  de  finance  sévère  que  le  Cabinet 
actuel  s'est  proposé.  . 

Ace  sujet,  je  crois  utile  de  reproduire  un  nouveau 
passaoe  du  récent  rapport  de  M.  Boselli,  auj^ourdhui 
Ministre  du  Trésor,  qui  nous  donnera  des  indications 
précises  sur  ses  idées  en  matière  de  finances  publi- 
ques : 

La  Commission,  écrivait'-il  comme  président  de  la  Com- 
mission du  budget,  exprime  le  vœu  que  se  consolide  le  bud- 
get à  la  faveur  des  meilleures  recettes  des  impots  existants, 
évitant  de  nouvelles  charges;  que  la  direction  ftnanciere  ait 
en  vue  de  combattre  aujourd'hui  les  fortes  dépenses  pour  ne 
pas  mettre  la  perturliation,  par  de  nouveaux  impots,  dans  le 


702 


L'ECOx\OMlSTE  EUROPÉEN  —  Italie 


réveil  ('f.iiinmi(|iie  du  pays  ot  de  préparer,  par  la  solidité  du 
hud^ret.  dans  un  proche  avenir,  la  réforme  tributaire  con- 
forme aux  Vd'ux  du  pays. 

La  Commission  a  confiance  que  la  marche  économique  sera 
telle  qu  elle  aidera  au  mouvement  naturel  et  pro!,'ressif  de  la 
prospérité  nationale,  mais  ne  servira  en  aucune'façon  à  ali- 
menter, justifier  et  fuire  naître  les  illusions  du  crédit  et  les 
spéculations  artificielles  d'oii  découlent  infailliblement  les 
crises  et  la  ruine. 

Le  Roi  vient  d'inaugurer  l'Exposition  Internationale 
d'Electricité,  et  Nationale  de  l'Industrie  de  la  Soie,  or- 
ganisée par  la  ville  de  Côme,  pour  honorer  la  mémoire 
de  Yolta  et  le  centenaire  de  l'invention  de  la  pile  élec- 
trique. 

Dans  le  discours  prononcé,  à  cette  occasion,  par  le 
ministre  Salandra,  je  relève  les  passages  suivants  : 

^  Il  est  certain  que  pour  les  applications  industrielles  de 
l'électricité,  rilalie  ne  mérite  pas  la  même  place  que  pour 
les  inventions  Les  découvertes  de  nos  inventeurs  furent  in- 
génieusement appliquées  par  les  peuples  les  mieux  préparés. 
Il  nous  manquait  la  facilité  du  Rrand  capital  et  cet  ensemble 
de  dispositions  qui  constituent  l'ambiant  économique. 

Mais  dans  cette  même  infériorité,  nous  voyons  des  signes 
évidents,  sûrement  constatables,  qui  démontrent  que  nous 
sommes  sur  une  voie  de  progrès. 

La  consommation  de  l'énergie  électrique  dans  le  but  d'illu- 
minaiion  pulilique  et  privée,  ou  de  force  motrice  dans  des 
buts  d'industrie,  a  plus  que  doublé  en  Italie  dans  ces  cinq 
dernières  années. 

Depuis  1881,  plus  de  lOO  millions  de  lire  ont  été  employés 
en  actions  do  Sociétés  anonymes  pour  des  entreprises  élec- 
triques. Si  on  y  ajoute  les  capitaux  des  maisons  privées,  des 
Sociétés  d'autre  forme  et  des  entreprises  qui,  cons'ituées  dans 
d'autres  buts,  se  livrent  aux  applications  électriques,  il  n'est 
pas  exagéré  de  doubler  ce  chiffre. 

Toutes  nos  plus  grandes  villes  sont  ou  seront  sous  peu 
parcourues  par  des  tramways  électriques:  des  petites  villes, 
même  d'humb  es  bourgades  rurales  ont  le  même  moyen  de 
se  procurer  à  bon  marché  le  plus  étonnant  système  d'éclai- 
rage. 

Déjà  à  la  fin  de  1896,  il  y  avait  plus  de  mille  établissements 
délectricité  et  autres  ;  beaucoup  s'y  sont  ajoutés  et  s'y  ajou- 
teront dans  peu,  parmi  lesquels  l'établissement  colossal  de 
Paderno. 

Déjà  on  construit  en  Italie  presque  toute  sorte  de  matériel 
électrique,  tel  qu'il  peut  défier  techniquement  la  comparai- 
son avec  les  ateliers  éiraiigers  les  plus  renommés. 

Et  en  attendant  l'Etat  se  préoccupe,  comme  c'est  son  devoir, 
du  problème  vital  pour  nous  de  l'utilisation  de  la  force  hy- 
draulique pour  latransmission  électrique  et  de  méthodes  plus 
aptes  à  l'effectuer  sur  les  voies  ferrées. 

Le  Ministre  a  parlé  ensuite  de  l'exposition  des  soie- 
ries : 

L'exposition  réunie  en  cette  capitale  de  l'industrie  sérici- 
cole,a-t-il  dit,  sera,  elle  aussi, un  argument  deréconfortants  pré- 
sages pour  notre  avenir  économique.  On  a  constaté  les  nota- 
bles progrès  techniques  accomplis  en  cette  forme  de  produc- 
tion, qui  va,  suivant  noire  génie  national,  de  l'agriculture  à 
la  manufacture,  de  la  manufacture  à  l'art. 

Par  s(.n  développement  progressif  on  a  des  indices  siîrs  au 
sujet  du  chilfre  de  notre  commerce  international. 

L'exportation  des  prcduils  séricicoles  dans  les  dix  dernières 
années  a  donné  de  81U  à  378  millions  de  lire.  Il  est  vrai  que 
l'importation  a  été  de  77  à  120  millions. 

Mais,  en  cette  même  période  de  temps,  l'importation  des 
ti.ssus  et  autres  objets  de  soierie  a  diminué  de  328.000  kilo- 
grammes en  18S8  à  304.000  en  W.)8. 

L'augmentation  dans  la  valeur  de  notre  importation  est 
due  à  une  majeure  introduction  de  matières  premières  qui 
est  encore  une  preuve  de  l'augmentation  de  l'activité  indus- 
trielle. 

En  somme,  l'industrie  séricicole  italienne  est  désormais  de 
nature  à  résister  à  la  dangereuse  concurrence  étrangère. 

Le  Gouvernement  connaît  son  devoir  pour  l'aider  autant 
que  possible  et  surtout  no  pas  la  troubler. 

La  législation  économique  et  les  conventions  commerciales 
doivent  se  suivre  selon  les  exigences  pratiques  de  l'état  actuel 
de  notre  développement  industriel. 

Le  mouvement  des  échanges  commerciaux  de  l'Italie 
avec  l'étranger,  au  cours  di^  mois  d'avril  écoulé,  pré- 
sente des  résultats  assez  satisfaisants  et  marquent  un 
progrés  sur  ceux  obtenus  dans  le  mois  de  mars.  En 
effet,  les  exportations  de  l'Italie  durant  le  mois  d'avril 
sont  supérieures  de  21  millions  sur  le  chiffre  d'avril 
IH'M:  on  mars,  l'augmentation  avait  été  d'environ 
14  millions  et  demi. 


et  Fiîiaiicières 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"  janvier  au  30  avril  1899 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CiTEQORIBS 


Du  1er  janv 

auSjnvril 
1899 


Dilîér.  Du  1er  janv.  Différ. 
sur  1898  au  :« avril  sur  1898 


Spiritueux,  hoissons  et  huiles  li.o42 
Denrées   coloniales,  drogues 

et  tabacs    18.581 

Produits  chimiques,  articles 
médicinaux,  résines  et  par- 
fumeries   -22  23i 

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie   H  5"78 

Chanvre,  lin,  jute,  etc   7  958 

Coton   54  90n 

Laine,  crin,  poils   26  178 

Soie   ■59  889 

Bois  et  paille   17  ,791 

Papie»- et  livres   6.047 

Peaux   19  76C 

Minéraux,   métaux   et  leurs 

dérivés   61.252 

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 
res et  cristaux   65.401 

Céréales,  farines,  pâtes,  etc..    63  331 
Animaux,    produits    et  dé- 
pouilles d'animaux   31  507 

Objets  divers   0.027 


Totaux   482.479 

Métaux  précieux   1.441 


1899 

s  s'entendent  en  mil) 

iers  de  lire 

2  631 

47  874 

301 

+ 

2.899 

1 .949 

919 

+ 

2  30S 

14  414 

+ 

451 

+ 

2.667 

■i  088 

+ 

313 

1.513 

20.877 

+ 

3.596 

+ 

2.816 

18.409 

+ 

6.851 

+ 

4  7<8 

5  988 

4- 

2.441 

-f-  16.267 

129  5!^ 

+ 

9.17',» 

+ 

5  Idï 

15  602 

5.1,30 

+ 

t  672 

4.6-0 

+ 

1.137 

+ 

3.506 

9.821 

+ 

1.956 

-1-  14.716 

14.647 

+ 

1.197 

-1-  14.689 

29.180 

+ 

7U 

33.461 

38.420 

+ 

1.741 

+ 

472 

50.9f)0 

+ 

8  390 

+ 

1.985 

9  831 

+ 

1  365 

-|-  36.232 

416.232 

-f-  32.954 

+ 

250 

4.122 

+ 

1  247 

Situation  du  Trésor.  — La  situation  du  Trésor  au  30  avril 
dernier  présente  une  amélioration  sur  celle  au  31  mars. 

D'un  mois  à  l'autre,  le  fonds  de  caisse,  qui  était  de  267 
millions  800.000,  est  monté  à  296.600.(i00  lire.  La  plus-value 
porte  sur  les  disponibilités  de  caisse  des  Trésoreries  qui  ont 
passe  de  10(5.600.000  à  140.000.000  à  140. •<!00.000  lire  Les  fonds 
en  route  et  à  l'étranger  ont  par  contre  faibli  de  51.200.000  à 
46.400.000  lire. 

En  même  lemps,  l'excédent  des  dettes  siu'  les  créances  de 
Trésorerie,  qui  était  de  -384.200.000,  est  descendu  à  «56  millions 
300.1  00  lire.  La  circulation  des  bons  du  Trésor,  de  299  794  a 
baissé  à  ai'S  5()6.900. 

Le  compte  de  caisse  ne  comprend  pas  91.2.50.000  en  monnaie 
meialhque,  dont  70  millions  en  or  et  21  1  /4  millions  en  écus, 
qui  se  trouvent  déposés  à  la  Caisse  des  dépots  et  prêts  en 
garantie  des  billets  d'Etat. 

Les  recettes  du  mois,  au  compte  du  budget,  se  sont  élevées 
à  156.800,000  et  les  paiements  du  même  chef  à  100.100.000 
lire. 

Les  recouvrements  et  les  paiements  budgétaires  des  dix 
premiers  mois  de  l'exercice  se  présentent,  dans  leur  ensemble, 
comme  suit  : 

Recettes  ordinaires  elïectives..    1.339.300.000   -f-  22.500.000 

Recettes  extraordinaires  effec- 
tives et  mouvement  des  capi- 
taux  45.100.000   4-  15.800  OOO 

Virements   36.700.000  1.200.000 

Ensemble  dos  recouvrements..    1 . 42L  lOii.OuO   -(-  39.500  000 

Paiements   1.248.900.000   -f  29.800.000 

Il  va  sans  dire  que  ce  surplus  do  recouvrements  vis-à-vis 
des  paiements  va  disparaître  à  la  suite  du  paiement  du 
coupon  de  juillet. 

Caisses  d'épargne  postales.  —  D'après  le  compte  rendu 
des  opérations  faites  par  les  Caisses  postales  d'épargne 
jusqu'à  la  fin  de  février  1899.  le  crédit  des  déposaiils  s'élevait, 
le  28  février,  à  594.330.767  lire  99  contre  589.700.235  lire  14 
à  la  lin  de  janvier.  Ces  sommes  étaient  respectivement  répar- 
ties ;  à  la  fin  de  janvier,  en  3.409.753  livrets  et  à  la  fin  de 
février  en  3.431.500  livrets. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  l"  juin  1899. 
La  situation  générale  ne  s'est  pas  sensiblement  modifiée  :  le 
succès  remporté  à  la  Chambre  par  le  nouveau  Cabinet  est 
seulement  de  nature  à  provoquer  un  raffermissement  des 
tendances. 

La  Rente  est  à  102  75;  Méridionaux,  778  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  60'i  ...  Banque  Nationale,  980  ... 
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BRESIL 

Affermage  des  Chemins  de  fer.  —  En  vertu  d  une  loi 
voli'c  U)  ol  drci'iulire  hsys,  le  Gouveniem(!iil,  brésilien  met  en 
adjudii^îilion  l'alVei'inai^e  des  trois  chemins  de  fer  suivants  : 
1°  la  ligne  Sud  de  Henuimbuco,  située  dans  l'Etat  de  Periiani- 
buco  et  mesurant  19 'i  kilomètres;  2"  'e  chemin  de  fer  de  Sao 
Francisco,  dans  l'Etat  de  Baliia,  453  1/3  kilomètres;  8°  la 
ligne  de  Puulo  AITonso,  dans  l'Etat  d'Alagoas.  17  kilomètres. 
Les  soumissions  seront  reçues  jusqu'au  31  juillet. 


Le  Message  du  président  Campos  Salles.  —  Nous 
avons  déjà  analysé  le  Message  présenté  au  (Congrès  national 
du  Brésil,  à  l'ouverlure  de  la.  troisième  législation  par  M.  de 
Campos  Salles.  La  Haceta  Commercial  e  financeira  nous 
communique  aujourd'hui  le  texte  complet  de  ce  Message.  En 
voici  les  passages  qui  intéressent  plus  particulièrement  le 
public  français  : 

VOIES  DE  COMMUNICATION 

Une  longue  expérience  a  démontré  qu'il  n'y  a  pas  d'avan- 
tages réels  à  maintenir  les  entreprises  de  chemins  de  fer  sous 
l'administration  de  l'Etat.  Outre  les  charges  qui  résultent 
pour  le  Trésor  de  leurs  déficits  constants,  elle  ne  peuvent 
même  pas  acquérir,  en  vertu  même  de  l'insuflisance  des  res- 
sources budgétaires,  sans  parler  d'obstacles  d'autre  nature, 
l'expansion  et  les  améliorations,  que  les  nécessités  du  trafic 
réclament,  circonstance  qui  concourt  beaucoup  pour  retenir 
ou  retarder  le  progrès  des  zones  qu'elles  servent.  Par  consé- 
quent, les  remettre  à  l'aciivilé  féconde  de  la  gestion  stimulée 
par  l'intérêt  particulier,  c'est,  non  seulement  dégager  le  Trésor 
Fédéral,  sut)siiiuaiit  le  régime  du  déficit  k  celui  de  la  recette 
assurée,  comme  élargir  leurs  conditions  de  prospérité  au 
bénéfice  de  l'industrie  et  du  commerce. 

G'esi,  en  etiet,  un  fait  connu  que  tous  les  chemins  appar- 
tenant à  l'Etat,  à  la  charge  de  l'administration  publique,  à 
l'exception  de  celai  de  Porto  Alegre  à  Uruguayna,  ont  tou- 
jours vécu  sous  le  régime  des  déficits,  dans  lequel  est  entré 
aussi,  depuis  quelque  temps,  le  chemin  de  fer  Central  du 
Brésil  Cependant,  on  constate  maintenant,  que  quand  elles 
sont  livrées  à  l'administration  particulière,  toutes  ces  voies 
ferrées  arrivent  aussitôt  à  fournir  des  soldes  progressifs,  qui 
donnent  au  développement  des  recettes  nationales,  un  concours 
satisfaisant. 

«  Ainsi,  par  exemple,  le  chemin  de  fer  de  Baturité  qui 
accusait,  en  l'S96.  un  déficit  de  47;396  milreis  566,  et,  en  1897, 
de  125;92a  milreis  859.  a  donné  du  1"  mai  1898,  date  à 
laquelle  a  commencé  l'administration  particulière,  jusqu'au 
31  décembre,  un  solde  de  419.478  milreis  825. 

Le  chemin  de  fer  de  Sobral  eut  en  1896  un  déficit  de  Rs. 
77:601  Inilr^•is  230,  et,  en  1897,  de  janvier  à  octobre,  un  dé- 
ficit de  69:781  milreis  105  ;  cependant,  quoique  n'étant  sous 
l'administration  particulière  qu'à  peine  depuis  le  \"  no- 
vembre, il  apparat,  pendant  les  deux  derniers  mois  de  l'an- 
née 1897,  un  soldts  de  27:251  milreis  345.  Le  solde  de  l'année 
1898  s'est  élevé  à  la  somme  de  92:758  milreis  120. 

Au  chemin  de  fer  Central  de  Pernambuco,  la  balance  indi- 
quait en  1896  un  déficit  de  192:439  milreis  272,  et,  en  1897,  le 
déficit  s'était  élevé  à  596:643  milreis  396,  et  encore,  pendant 
les  mois  de  janvier  à  avril  1893,  il  y  en  eut  un  de  193:134  mil- 
reis 597.  Livré  le  1"  mai  à  son  afl'ermeur,  la  balance  de  cette 
date  au  31  décembre  de  la  même  année  présentait  le  solde 
de  86:542  milreis  211. 

Là  est  l'éloquente  et  irrésistible  constatation  des  chiffres. 

En  présence  d'une  telle  évidence,  la  direction  à  suivre, 
quant  aux  autres  chemins  de  l'Union,  était  indiquée.  L'ad- 
judication publique  est  ouverte  pour  l'affermage  des  che- 
mins de  fer  de  S:io  Francisco,  Paulo  Alfïonso  et  Sul  de 
Pernambuco. 

Le  Gouvernement  n'a  pas  cru  devoir  comprendre  dans  cet 
appel  à  la  concurrence  publique  le  chemin  de  fer  Central  du 
Brésil,  le  plus  important  de  tous  les  chemins  de  fer  appar- 
tenant à  l'Union,  se  réservant  pour  faire  usage  de  l'autorisa- 
tion qui  lui  a  été  concédée  par  le  Congrès  fédéral,  de  choisir 
l'occasion  opportune  pour  une  opération  qui,  eu  égard  à  la 
valeur  considérable  de  cette  importante  propriété  nationale, 
devra  exercer  une  influence  décisive  sur  notre  régime  finan- 
cier. 

Le  revenu  de  ce  chemin  a  été  de  80.386:487  milreis  744  en 
1897,  il  s'est  élevé  l'année  dernière  à  34.098:051  milreis  515. 
Malgré  cela  l'exercice  a  été  fermé  avec  un  dé;îe«i  considérable 
aggravant  sensiblement  l'état  oppressif  du  'Trésor.  Et  cepen- 
dant, la  zone  étendue  qu'il  sert,  comprenant  les  trois  grands 
Etats  du  (centre  «  Saint-Paul,  Minas  Geraea  et  Rio-de-Ja- 
neiro  »  offre  les  plus  favorables  conditions  de  prospérité  à  la 
puissante  entreprise.  Il  sutlit  de  stimuler  l'expansion  des 


variétés  de  produits  de  cette  zone.  Pour  sa  part,  dans  la 
sphèrede  sa  cornpiUence,  le  (iouvernenient  a  stimulé  le  mou- 
vement d'encourag(!nient  en  décrétant  une  sensible  réduction 
du  prix  de  transport  en  faveur  de  certains  produits  agri- 
coles. 

Le  Gouvernement  pense  généraliser  une  mesure  identique 
à  toutes  les  voies  de  transport,  terrestres  on  maritimes  où 
son  intervention  dans  ce  sens  aura  sa  raison  d'ctro.  ' 

{A  suivre.) 


CHILI 

Commerce  Extérieur  en  1897.  —  Le  commerce  exté- 
rieur du  Chili  en  1897  a  été  laible.  Il  se  résume  comme  suit: 

•Piastres 

I  m  portations   65 . 502 . 805 

Exportations   61.754.133 

Total   180.256.938 

Comparativement  à  1896,  les  importations  ont  baissé  de 
8.580.000  piastres  et  les  exportations  de  9.605.281  piastres 
ce  qui  représente  une  diminution  totale  de  IS. 185. 281  piastres! 

Il  y  a  eu  une  diminution  sensible  dans  les  importations  de 
matières  premières,  de  locomotives,  de  matériel  de  chemins 
de  fer,  de  charbons,  etc. 

Les  produits  provenant  des  pays  composant  l'empire  bri- 
tannique figurent  pour  30.581.586  piastres,  et  ceux  de  l'Alle- 
magne pour  16.474.602  piastres.  Ces  deux  chiffres  accusent 
respectivement  une  diminution  de  1.747.239  et  de  3.606.341 
piastres. 

Le  Chili  a  exporté  en  1897  vers  les  pays  de  l'empire  bri- 
tannique pour  42.001.882  piastres,  soit  une  diminution  de 
plus  de  12  millions  de  piastres,  vers  l'Allemagne  pour 
10.859. 692  piastres,  ce  qui  marque  une  augmentation  de 
750.000  piastres  environ.  Les  exportations  de  nitrate  ont  été 
de  23.441.905  quintaux,  représentant  une  valeur  de  6  millions 
de  piastres.  

ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur  d'avril.  —  Nous  rapprochon  j„ 
ci-dessous,  les  résultats  du  commerce  extérieur  d'avril  189.J 
de  ceux  obtenus  pendant  le  même  mois  des  cinq  années  pré- 
cédentes : 

Excédent 

Importations  Exportations  d'exportations 
(En  dollars) 

1899   65.231.536      88.377.194  23.145.658 

1898   55.946.410      99.314.816      43  868  406 

1897   101.322.406      77.648.786  *23.'673.620 

1896   58.649.579      71.091.747      12.442  168 

1895    68.749.958      65.255.641      *3.494  317 

1894   60.090.037      64.124.812  4.034.775 

*  Excédent  d'importations. 

En  prenant  les  résultats  des  dix  mois  terminés  le  30  avril, 
la  balance  des  exportations  est  la  suivante  : 

Dollars 

18^9   471.104.069 

1898   514.020.400 

1897   299.740.002 

1896   83.032.729 

1895   84.023.089 

1894   227.234.319 


La  Dette  publique.  —  La  dette  nette  du  Gouvernement, 
moins  l'encaisse  du  Trésor,  s'est  augmentée  de  plus  de  23  mil- 
lions de  dollars  en  avril,  dont  20.0i  O.OOO  de  dollars  provenant 
du  paiement  fait  à  l'Espagne.  La  dette  brute  a  augmenté 
légèrement,  mais  la  balance  de  l'encaisse  du  Trésor  s'est 
trouvée  réduite  de  284.000.000  à  263.000.000  de  dollars.  La 
dette  nette  est  maintenant  d'environ  1.173.000.000  de  dollars. 


Lie  Marché  Financier  de  Xew-Yorlc 

New-York,  le  31  mai  1899. 

La  Bourse  a  été  fermée  pendant  deux  jours  et  cette  inter- 
ruption de  séances  a  provoqué  naturellement  un  ralentisse- 
ment assez  fort  dans  le  courant  des  ('changes.  Le  public  reste 
toujours  bien  impressionné  et  les  diverses  statistiques  pu- 
bliques montrent  que  s'il  y  a  eu  une  légère  diminution  dans 
l'activité  publique,  la  situation  ne  cesse  pas  d'être  très 
favorable. 
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Les  Viik'urs  industrielles  restent  toujours  très  actives. 

Les  Ciieniins  de  fer  cotent  :  Atrhison,  17  3/4;  Milwnukee, 
122  1/4:  Laka  Sltore,  20;3;  Erie,  12  1/2;  Reading,  19  3/4;  Ca- 
nadian  Fnrifir,  99  1/4;  Illinois  Central,  111  ./.  ;  Louisville, 
04  3/4;  Ne<c-York  Central,  129  1,  'i  ;  Union  Pacific,  41 1/4. 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  reste  à  113  1/2. 


MEXIQUE 


Augmentation  du  capital  de  la  Banque  Nationale  et 
de  la  Banque  de  Londres.  —  En  vertu  d'une  circulaire 
qu'elle  vient  de  faire  publier,  la  Banque  Nationale  du 
Mexique  annonce  qu'elle  va  demander  à  ses  actionnaires  le 
paicnienient  de  trois  dixièmes  d'actions,  c'est  à-dire  trois  ver- 
sements d'une  somme  de  10  piastres  par  action,  aux  datessui- 
vantes  :  1"  juillet  et  2  octobre  1899  et  2  janvier  1900.  Ces  ver- 
sements seront  prélevés  sur  les  bénéfices  de  l'année  actuelle. 

Le  capital  nominal  de  la  Banque  est  constitué  par  200.000 
actions  de  100 piastres  chaque.  Ces  actions  n'ont  été  libérées 
que  pour  le  45  0/0  de  leur  valeur,  ce  qui  fait  que  le  capital 
verse  ne  s'élève  actuellement  qu'à  9.000.000  de  piastres.  Grâce 
aux  -versements  annoncés,  ce  capital  sera  augmenté  de  (1  mil- 
lions de  piastres.  En  outre,  il  est  très  possible  que  le  Conseil 
d'administration  décide,  au  moyen  d'un  prélèvement  sur  les 
dividendes,  d'augmenter  cette  'dernière  somme  d'un  million 
de  piastres,  ce  qui  porterait  le  capital  à  16.000.000  de  piastres. 

On  annonce  également  que  la  Banque  de  Londres,  dont  le 
Capital  effectif  est  actuellement  de  10.000.000  de  piastres,  a 
l'intention  d'augmenter  ce  chiffre  de  5.000.000  de  piastres, 
c'est-à-dire  de  porter  ce  capital  à  15.0  lO.OCO  de  piastres. 

Ces  augmentations  constituent  un  excellent  symptôme  de 
l'esprit  d'initiative  et  de  progrès  des  financiers  mexicains  et 
étrangers  qui  dirigent  les  grandes  institutions  que  nous  ve- 
nons de  citer.  Elles  prouvent  aussi  que  la  demande  des  capi- 
taux, au  Mexique,  est  de  plus  en  plus  considérable,  à  cause 
des  progrès  incessants  du  pays. 


Un  vaste  Projet.  —  Une  correspondance  deMérida  ;i  l'un 
de  nos  confrères,  nous  fait  part,  écrit  l'e  Mexique,  d'un  projet 
dont  il  est  fortement  question  dans  les  Etats  de  la  cote  mé- 
ridionale du  Golfe  du  .Mexique  et  dont  la  réalisation  facilite- 
rait grandement  le  trafic  entre  ces  régions  et  le  reste  de  la 
République. 

11  s'agit  de  la  construction  d'une  voie  ferrée  entre  Campê- 
che,  Tabascn  et  Veracruz.  Cette  ligne  serait  donc  le  prolon- 
gement da  chemin  de  fer  Péninsulaire  qui  a  été  inauguré 
dans  les  derniers  mois  de  l'année  dernière  et  qui  relie,  comme 
on  le  sait,  Campèche  à  Mérida. 

On  pourrait  donc,  grâce  à  la  ligne  projetée,  se  rendre  di- 
rectement, de  Mexico  l'i  l'une  de  ces  dernières  villes,  sans 
avoir  à  faire  une  traversée  de  trente-six  heures  (de  Veracruz 
à  Progreso)  et  surtout  sans  avoir  fcesoin  d'attendre  de  deux  à 
six  jours  l'arrivée  du  vapeur  faisant  le  trafic  entre  les  ports 
du  Golfe. 

Tout  compte  fait,  on  poun-ait,  après  la  construction  de 
cette  ligne,  traverser  le  Mexique  du  nord  au  sud  depuis  la 
frontière  jusqu'à  la  capitale  du  Yucatan,  en  quatre-vingt-seize 
lieures  environ. 

Il  existe  une  difficulté  pour  la  construction  de  la  voie, 
c'est  le  passage  a  travers  la  région  conniie  sous  le  nom  des 
«  tremblements  »,  dans  l'Etat  cle  Tabasco.  Le  terrain  y  est 
extrêmement  mouvant,  on  ne  peut  y  circuler  qu'avec  des  pré- 
cautions extrêmes,  car  il  n'est  pas  rare,  paraît-il,  d'y  voir  des 
gens  et  des  animaux  disparaître  tout  à  coup  dans  une  cre- 
vasse qui  s'ouvre  sous  leurs  pas  et  qui  se  referme  sur  eux.  A 
cet  endroit  sinistre,  les  lignes  télégraphiques  sont  souvent 
détruites,  car  les  poteaux  tombent  fréquemment. 

C'est  le  passage  à  travers  cette  région  qui  constituerait  la 
partie  la  plus  pénible  de  la  pose  de  la  nouvelle  voie.  Il  fau- 
drait sans  doute  se  livrer  à  d'immenses  travaux,  dont  le  coût 
probable  fait  reculer  les  capitalistes  qui  s'occupent  de  ce 
projet. 

La  difficulté  est  grande,  ajoute  le  Mexique,  mais  nous  ne 
la  considérons  pas  comme  tout  à  fait  insurmontable  et,  en 
dernier  lieu,  il  nous  semble  qu'elle  serait  résolue  en  modi- 
fiant le  tracé  de  la  future  ligne  de  façon  à  ce  qae  celle-ci  n'ait 
pas  à  traverser  la  partie  dangereuse. 

Le  projet  que  nous  venons  de  signaler  est,  croyons-nous, 
assez  important  pour  qu'on  l'étudié  sous  toutes  ses  faces.  Sa 
mise  à  exécution  permettra  aux  Etats  de  "Veracruz,  Tabasco, 
Campêche  et  Yucatan  d'exphjiter  leurs  ressources  sur  une 
vaste  échelle  et  d'être  en  communications  constantes  et  faciles 
entre  Mexico  et  le  reste  de  la  République. 


URUGUAY 

Recettes  douanières  de  l'Uruguay.  —  Les  recettes  per- 


çues en  mars  à  la  douane  uruguayenne  se  sont  élevées  à 
1.063.183  piastres  et  se  répartissent  comme  suit  ; 

Droits  d'importation  Piastres  894.261 

Droits  d'exportation   88.922 

Départements  :  estimation   80.0UO 

Total  Piastres  1.063.183 

Voici  le  tableau  donnant  les  recettes  mensuelles  de  la 
douane  depuis  1896  : 

1896  1897  1898  1899 

(En  piastres) 

Janvier....  1.065.819  756.109  826.283  908.306 

Février   960.464  783.792  841.590  716.527 

Mars   1.101.270  726.327  1.220.555  1.063.183 

Avril  ......  1.035.918  697.986  1.018.872  » 

Mai   701.314  704.270  757.198  » 

Juin   665. 6 il  620  083  654.957  » 

Juillet   806.609  643,044  1.008.008  » 

Août   821.979  527.880  668.337  « 

Septembre..  879.582  760.945  755.083  » 

Octobre....  823.725  845.168  658.046 

Novembre..  665.115  678.613  613.771 

Décembre..  732.781  798.889  817.587  » 

Total...    10.260.217     8.542.990     9.830.282  2.688.076 

Les  recettes  de  mars  sont  un  peu  inférieures  à  celles  de 
la  période  correspondante  de  189S,  mais  elles  atteignent  la 
moyenne. 


ASIE 


CHINE 

Les  Chemins  de  fer  Russes  en  Chine.  —  On  télégraphie 
de  Pékin  au  Times  : 

Depuis  quelque  temps  des  négociations  sont  entamées 
entre  le  Gouvernement  chinois  et  la  Banque  russo-chinoise 
pour  un  emprunt  de  30  millions  de  taëls,  qui  servirait  au 
prolongement  du  chemin  do  fer  russe  de  Ghantoung  à  Taï- 
Yuen-Kou  jusqu'à  Si-Ngan-Fou  la  capital  du  Ghan-Si,  c'est-à- 
dire  jusqu'à  la  grande  route  de  l'Asie  centrale. 

Le  Ministre  russe  a  notifié  au  Tsung-li-Yamen  qu'aucune 
concession  pour  un  chemin  de  fer  venant  du  Sud  pour  rejoin- 
dre la  section  de  Taï-Yuen-Fou,  du  chemin  de  fer  de  Ghan- 
toung à  Si-Ngan-Fou,  ne  pourrait  être  accordée  par  la  Chine 
sans  le  consentement  préalable  du  Gouvernement  l'usse. 

Etant  donné  que  l'agent  du  syndicat  anglais  à  Pékin  a  fait 
savoir  à  la  légation  britannique  que,  conformément  à  l'arti- 
cle 17  de  son  contrat  avec  le  Tsung-li-Yamen,  le  syndicat 
construirait  le  chemin  de  fer  venant  du  Sud,  le  Gouvernement 
anglais  devrait  demander  à  la  Cliine  de  neteniraucun  compte 
des  notifications  faites  par  la  Russie  au  Tsung-li-Yamen. 

Le  Tsung-li-Yamen  a  donné  son  consentement  à  l'établis- 
sement, à  Pékin,  d'une  école  russe  qoii  serait  spécialement 
chargée  de  former  des  interprètes  et  des  employés  de  che- 
mins de  fer.  Le  Gouvernement  cliinois  se  cliargëra  des  frais 
d'établissement  de  cetle  école. 

Le  Times,  dans  un  article,  constate  que  d'un  seul  coup  la 
sphère  d'influence  russe  a  été  étendue  jusqu'à  la  frontière 
naturelle  de  la  vallée  du  Yang-Tsé  et  que  la  Russie  donne 
seule  l'ordre  de  ne  tenir  aucun  compte  des  concessions  ac- 
cordées au  syndicat. 

Le  Times  ajoute  qu'il  est  assez  curieux  devoir  les  Chinois 
accepter  de  prendre  à  leur  charge  les  frais  de  fondation 
d'une  école  russe  qui  sera  l'instrument  de  leur  propre  assu- 
jettissement. Il  termine  en  disant  que  la  politique  d'hésitation 
du  Gouvernement  anglais  contraste  singulièrement  avec 
l'énergie  que  déploie  la  Russie. 


PERSE 

Sucrerie  belge  à  Kerizek.  —  La  Sucrerie  belge  de  Keri- 
sek  n'a  pas  donné  les  bénéfices  qu'on  en  attendait.  Pour  la 
dernière  compagne  sucrière,  les  recettes  n'ont  atteint  en  effet 
que  680.000  fr.  environ,  soit  une  perte  d'un  tiers  sur  les  cal- 
culs de  la  Société. 

Bien  que  le  sucre  produit  à  Kerizek  soit  vendu  meilleur 
marché  à  Téhéran  que  le  sucre  importé  de  Russie,  on  estime 
que  cet  Etal)lissement  continuera  à  travailler  à  perte  tant 
qu'il  n'arrivera  pas  à  rendre  2  millions  de  kilogrammes  de 
sucre  au  moins  par  campagne,  c'est-à-dire  près  du  triple  du 
chiffre  atteint  jusqu'ici. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PBINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

■S  h 

^  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valeu 
mobilié 

Tau: 
l'esco 

FRANCK  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


9  juin. 
25  mai. 
le'  juin. 

8  juin. 


1.873 

1.234 

3.641 

493 

701 

387 

2 

1.838 

1.215 

3.701 

4(59 

d.5l 

444 

H 

1.842 

1.218 

3.710 

480 

778* 

449 

3 

1.848 

1.220 

3.723 

483 

663 

v:& 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898   31  mai  

745 

334 

1.347 

616 

870 

113 

4 

1899    IS  mai  

753 

371 

1.381 

670 

9ftj 

97 

4 

189  9   23  mai  

778 

383 

1.329 

734 

896 

87 

4 

1899   31  mai  

767 

378 

1.380 

739 

959 

95 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898 

31  mars  

.1  69 

31 

252  1 

97 

299 

27 

n 

1899 

28  février. . . 

75 

37 

213 

87 

266 

23 

1899 

■  '71 

35 

241 

103 

358 

25 

» 

1899 

.1  72 

35 

227  1 

98 

288 

23 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


9  juin. 
18  mai. 
juin. 
9  juin. 


950 

0S6 

1115 

815 

743 

» 

6h7 

926 

854 

» 

754 

» 

696 

944 

862 

7.59 

691 

934 

832 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


16  av:il  

115 

20 

177 

18  février  

130 

17 

180 

» 

» 

125 

20 

180 

» 

127 

20 

187 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


16  avril  

62 

10  1 

157  1 

» 

» 

» 

18  février. . . . 

65 

10 

1.50 

» 

» 

62 

12 

150 

» 

60 

12  1 

157 

» 

» 

Encaisse 

c 

PRINCIP.  CHAPITRKS 

métallique 

o 

!n  ^ 
^  ÎT" 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dép( 
partiel 

Porte 
feuill 
esconi] 

H  £~ 

Si 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1898   3)  mai  

732 

264 

1.307 

24 

339 

37 

4 

1899   15  mai  

756 

265 

1.375 

25 

382 

45 

5 

189  9   23  mai  

756 

265 

1..361 

28 

364 

44 

4/4 

1899   31  mai  

760 

266 

1.375 

34 

384 

44 

4'/, 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


2  juin  

18  mai,... 

2!>  mai  

1"  juin. . . . 


95 

16 

479 

39 

412 

24 

91 

24 

527 

3i 

411 

52 

88 

23 

532 

38 

421 

52 

93 

24 

536 

37 

430 

53 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1898   30  avril  

2 

3 

4 

(i5 

22 

18 

1899   14  avril   

3 

5 

3 

67 

26 

18 

189  9   22  avril  

4 

4 

3 

66 

26 

18 

189  9  30  avril  

3 

5 

3 

67 

26 

18 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1898  31  mai.. 

1899  28  mars. 
1899  31  avril. 
1899  31  mai.. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1898 
1899 
1899 
1899 


4  juin. 
20  mai. 
27  mai. 

3  juin. 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1898 
1899 
1899 
1899 


'(  juin.. 
27  mai . . 
:j  mai. . 
3  juin.. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


10  mai. . 
20  avril. 
30  avril. 
10  mai . . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  mai. . 
20  avril. 
30  avril. 
10  mai. . 


62 

10 

00) 

72 

37 

25 

64 

10 

22Ï 

70 

55 

24 

64 

11 

223 

70 

.55 

24 

64 

11 

225 

70 

53 

24 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  avril  

28  février.... 

31  mais  


45 
45 
38 

45 


86 
91 

93 


16 
14 
10 
16 


50 
52 
58 
57 


1899   30  avril 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


25  mai. 
10  mai. 
1899  17  mai. 
1899   24  mai. 


1898 
1899 


3 

3'/, 
3'/, 
3-/2 


7% 


84 

120 

18 

26 

21 

4 

87 

» 

126 

4 

34 

28 

4'/, 

87 

126 

4 

34 

28 

95 

» 

126 

9 

27 

28 

5K 

246 

105 

1.314 

671 

785 

112 

5 

296 

320 

1.483 

797 

1.027 

85 

5 

296 

323 

1.479 

801 

1.028 

87 

5 

296 

328 

1.476 

785 

1.026 

93 

5 

30  avril  

2 

124 

49 

14 

4 

28  février. . . . 

2 

» 

120 

42 

17 

5 

2 

» 

118 

43 

19 

5 

30  avril  

2 

116 

44 

18 

5 

72 

175 

437 

12 

161 

79 

97 

170 

465 

14 

142 

117 

97 

172 

461 

13 

141 

116 

97 

171 

462 

13 

132 

115 

654 
6/2 

6)4 


3 

2)4 


303 

53 

728 

240 

284 

16 

5 

295 

71 

789 

249 

285 

21 

5 

295 

68 

793 

232 

302 

24 

5 

296 

66 

775 

227 

293 

27 

5 

35 

2 

51 

36 

24 

3 

5 

avril  

35 

2 

33 

38 

26 

3 

5 

35 
35 

9 

54 

37 

27 

3 

5 

2 

52 

37 

25 

3 

5 

!  5 

I  6 


27 

47 

371 

13 

79 

23  1 

27 

51 

379 

i7 

79 

21 

27 

51 

380 

18 

78 

21 

27 

52 

381 

17 

78 

22  k 

5)i 


706 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  généraL 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
189B 
1899 


m 

f) 

i:i8 

32 

57 

13 

4 

1.ï:j 

21 

63 

12 

00 

5 

20 

62 

12 

l.j  mai  

o4 

5 

151 

21 

6U 

12  f 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898 

16 

mai  

2.1)23 

119 

2.265 

486 

359 

245  1 

1899 

je, 

2. .518 

136 

1-582 

430 

430 

243 

1899 

S 

mai  

2.515 

13"; 

l.rw'J 

42!) 

434 

240 
241 

iÔ99 

16 

2.318 

140 

1.566 

438 

425 

i'Â 
4'/> 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898 

30 

avril  

23 

2 

11 

27 

16 

1899 

15 

a\Til  

2 

80 

9 

31 

17 
16 

1899 

29 

22 

2 

78 

10 

32 

1899 

15 

m.ii  

21 

2 

77 

10 

33 

16 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898 

8  mai  

4 

9 

27 

4 

7 

7 

1899 

2-2  avril 

6 

9 

33 

7 

7 

8 

1899 

30  avril 

5 

9 

33 

7 

8 

1899 

8  mai  

5 

9 

32 

7 

7 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1898   .30  avril.  . .  . 

41 

5 

82 

71 

70 

33 

189  8   28  février. . . . 

43 

li 

85 

72 

81 

29 

1899   31  mars  

43 

6 

91 

75 

90 

29 

1899    30  avril  

43 

6 

87 

74 

94 

22 

■J,'/.i 

6 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1898   30  avril  

Il 

13 

107 

587 

255 

132 

» 

1898   28  li'vrier.  . . . 

13 

13 

1Û4 

610 

264 

■  137 

» 

1899   31  mars  

13 

12 

111 

623 

278 

134 

189  9   30  avril  

13 

12 

106 

643 

279 

133 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898     4  juin  

93 

1! 

200 

889 

165 

40 

189  9   20  mai  

93 

10 

210 

959 

183 

48 

1899  27  mai  

93 

10 

208 

959 

183 

48 

1899     3  juin  

95 

10 

209 

959 

183 

48 

334 
4,'/> 
4 '4 


TOTAUX 


1898 

9  juin  

8.672 

2. 468 

14 

419 

5 . 656 

3.838 

1 

383 

1899 

8.141 

2.747 

14 

210 

5  663 

6.346 

1 

478 

» 

1899 

l-'jiiin  

8.177 

2.766 

14 

198 

5 . 757 

6.455 

1 

473 

» 

1899 

8  juin  

8.195 

2.774 

14 

219 

5.762 

6.372 

1 

494 

« 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.952 

2.6041 

15.. 539 

8.360 

4.690 

3.078 

« 

1895    31  décembre  . 

7.965 

2.. 574 

16.320 

8.766 

6.035 

3.653 

» 

1896   31  décembre  . 

7.9.53 

2.578 

14.. 585 

8.858 

6.092 

3.6.51 

1897    31  déeenilire  . 

8.746 

2.51(; 

15.254 

8.. 548 

6.661 

3- 4.53 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2.636| 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépots,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  irirlnnde  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  jiar  au  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  im|iorlants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôtura  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


•4  mai 

12  mai 

18  mai 

2.'i  mai 

Icrjuin 

8  juin' 

48  12 

48  05 

48  10 

4b  07 

48  12 

48  07 

100  28 

100  25 

100  22 

100  25 

100  25 

100  28 

160  60 

160  ÎO 

156  75 

156  50 

152  50 

153  75 

19  60 

19  20 

19  20 

19  50 

22  50 

22  50 

81  05 

81  10 

81  10 

81  10 

81  10 

81  10 

100  26 

100  26 

100  18 

100  22 

100  20 

100  27 

100  E5 

100  42 

100  42 

!00  42 

100  05 

100  65 

22  96 

22  96 

22  97 

22  98 

23  .  . 

23  .. 

81  12 

81  08 

81  10 

81  13 

81  07 

81  13 

107  42 

106  80 

106  95 

106  92 

107  2^ 

107  01 

100  66 

100  64 

100  60 

100  58 

100  56 

100  58 

795  .. 

789  . 

786  50 

769  50 

756  .. 

756  .. 

25  49 

25  43 

25  42 

25  42 

25  42 

25  42 

19  05 

18  95 

19  25 

19  62 

22  . 

20  75 

107  37 

106  75 

106  85 

106  92 

107  26 

107  02 

aaînt-Péterabourg. . 

37  27 

36  20 

37  15 

37  10 

37  10 

37  15 

47  9ù 

47  87 

47  81 

47  87 

4.7  M 

47  87 

—     à  3  mois) . 

m  8â. 

4.7  82. 

47  82 

47  82 

«  82 

-47  82 

CHANGEA  Df  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris 


ïdleiirs  à  trois  mo's 

Amaterdam.  pipi«r  court 
Allemagne . .  — 
Vieiuie-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb. -Porto  .  — 
at-Pétersb.  .  — 

Valeun  à  vue 

Londres  ....  — 
—        ....    ch.  cfturt 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York  

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.)'. . 
Argent    id.    (le  liil.). . 
Quadruples  espagnole 
Aigles  des  Etats-Unis  , 
Impér.  Russie  (titre  : 

—  —  (nouv.  titr( 
Couroimes  dé  Suède  . 


Plus 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

I^juiii 

8  juin 

*  70 

205  6Î 

.cUD  t>u 

— —— 

20t>  02 

- 

2Co  37 

205  2a 

4  % 

122  . 

122 

121  9i 

122 

4  % 

206  75 

206  75 

206  75 

206  75 

206  75 

4  % 

4  % 

420  25 

419  .. 

417  50 

406  50 

411  50 

4  % 

375  . 

38C  .. 

385  .. 

385 

385 

4  % 

263  .50 

263  50 

264  .. 

964 

964 

moins 

3  % 

25  185 

25  185 

25  185 

25  19  . 

25  195 

3  %. 

25  205 

25  20.S 

25  205 

95  a».. 

95  195; 

3  K  % 

0  25p. 

0  22p. 

0  31p. 

0  2,=.p. 

0  31p. 

5  % 

6  rop 

6  50p 

6  8?p. 

6  87p. 

6  75p. 

4  !4  % 

0  7dp 

0  69p.- 

d  -DQp. 

0  62p.- 

0  62p. 

4  % 

516  .  . 

516  .  . 

515  . 

514  bO 

514  50 

au  pair 

3437  » 

343&.7r 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

218  89 

103  97 

10^  33 

102  33 

102  33 

101  23 

3  . . ,  . 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

916m)  . 

25  80 

25  80 

25  80 

95  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

:  9(3051) 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .  , 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

2'7  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Oïéce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreispap.) 
Russie  (roubles  or>).. 
Suisse  (franc  or)..... 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or;. . 
Mexique  (piastre  arg.) 
RépuL  Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Ghine(SbaD|ihji)(taëlarg.) 


3  m  2 
.2  "^S 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

12  mai 

18 

mai 

25  mai 

l'rjuin 

8  juin 

1  234 

1  232 

1 

232 

1  931 

1  932 

1  231 

25  22 

95  185 

25 

135 

95  175 

95  175 

95  175 

2  10 

2  09 

2 

09 

9  09 

9  C9 

2  09 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  84 

0 

84 

0  84 

0  82 

0  83 

1  » 

0  62 

0 

63 

0  63 

0  65 

0  65 

2  083 

2  07 

2 

07 

9  07 

9  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0 

98 

0  93 

0  93 

0  93 

5  60 

3  78 

3 

83 

3  88 

3  88 

3  88 

2  67 

2  66 

2 

66 

9  66 

2  66 

2  66 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  16 

5 

16 

5  15 

5  14 

5-14 

5  43 

9  -45 

2 

45 

9  45 

9  45 

9  45 

5  M 

2  21 

2 

27 

9  27 

2  24 

2  26 

1  89 

1  55 

1 

57 

1  53 

1  56 

1  60 

2  84 

0  79 

0 

8i 

0  83 

0  83 

0  85 

1  67 

1  68 

1 

68 

1  67 

1  67 

1  67 

9  58 

2  68 

9 

68 

2  68 

2  68 

2  68 

7  47 

3  54 

3 

54 

3  5i 

3  67 

3  53 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   loo  24 

En  Angleterre   100  C9 

En  Autriche-Hongrie .. .  100  57 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   120  30 

En  Grèce.  .  .•   153  75 

En  Hollande   ICO  48 

En  Italie   107  23 

En  Portugal   144  01 

En  Russie   100  17 

En  Suisse   100  62 


du  jeudi  8  juin  1899 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  :~ 
Billets  A /^emawrfs   99  76 


Anglais 

Austro-Hongrois. 

Belges   99  69 

Espagnols   83  12 

Grecs   65  01 

Hollandais   99  C2 

Italiens   93  25 

Portugais   69  43 

Busses   99  83 

Suisses   99  38 


99  91 
99  43 


Aux  Etals- Vnis   100  08 

Au  Mexin'jie   921  18 

En  Républ.  Argentine ..  220  90 

Au  Chili  ,  1 18  12 

Au  Brésil   334  11 

Aux  Indes   loO  . . 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   211  61 


Pièces  des  Etats-Unis. . . 

—  du  Mexique  

Billets  de  la  Rép.  Argent 

—  du  Chili  

—  du  Brésil  

Pièces  des  Indes   loo 

—  du  Javon   io3  8'7 

—  de  la  Chine   47  25 


99  32 
45  21 
45  26 
84  65 
29  92 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  8  juin  1899. 
La  cote  des  changes  est  partout  faible  ;  bien  que  les  porte- 
feuilles des  banques  d'émission  atteignent  un  niveau  assez 
élevé,  les  ressources  disponibles  sont  plus  considérables  et 
les  diver.s  marcliés  se  suffisent  à  eux-mêmes,  ce  qui  l'ait  que 
les  retraits  d'or,  de  place  à  place,  ont  pour  le  moment  cessé 
Le  papier  hollandais  est  très  faible  et  chez  nous  au-dessous 
du  gold  point  d'entrée,  La  devise  allemande  a  un  peu  baisse, 
c'est  le  résultat  de  la  diminution  du  taux  de  l'escompte. 
Malgré  les  mouvements  da  lin  de  mois,  la  situation  de  la 
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lîeiclisbanU  esl  restre  bonne  et  rien  n'indiquo  chez  elle  le 
moindre  ressert eiuent. 

Le  papier  autrichien  est  toujours  faible;  l'Autriche  nous 
envoie  un  i>eii  d'or  ;  l'abaissement  du  taux  de  l'escompte  nous 
semble  avoir  été  pn'maturé. 

Le  versement  sur  Madrid  est  passé  de  406  50  à  411  50;  les 
rapports  sont  toujours  tendus  entre  la  Banque  et  le  Gouvorno- 
meut.  La  cession  des  Mariannes,  des  Carolines  et  des  Pcle\V 
à  l'AUeinagne,  moyennant  25  millions  do  pesetas,  est  une  opé- 
ration judicieuse;  l'Espagne  ne  pouvait  rien  faire  de  ces  pos- 
sessions pauvres  et  éloignées  et  elle  les  vend  certainement  un 
prix  satisfaisant,  sans  compter  que  les  Espagnols,  sous  la 
domination  allemande,  conserveront  les  avantages  dont  ils 
jouissaient  sous  le  régime  antérieur. 

I^e  Lisbonne  reste  à  385. 

Le  Saint-Pétersbourg  à  3  mois  est  à  2G4  et  le  versement  à 
267  1/-2,  c'est-à-dire  sensiblement  au-dessus  du  pair. 
Le  chèque  sur  Londres  est  à  25  19  1,  2  au  lieu  de  "25  21, 
Le  marché  de  Paris  a  vendu  beaucoup  de  valeurs  sud- 
africaines.  Les  Anglais  semblent  vouloir  recommencer  sur 
les  mines  d'or  le  coup  qu'ils  ont  fait  si  longtemps  sur  les  cui- 
vres, mais  là,  comme  il  ne  saurait  être  c(uestion  de  restrein- 
dre les  stocks  et  de  réduire  une  production  qui  se  vend  tou- 
joui'S  au  même  prix,  il  font  naître  des  incidents  politiques 
qu'ils  grossissent  à  plaisir,  effraient  les  porteurs  de  valeurs 
minières,  ramassent  dans  les  ba*»  cours  ;  puis  le  tour  étant 
joué,  toutes  les  dilficultés  s'aplanissent  comme  par  enchante- 
ment et  le  public  reprend  en  hausse  les  titres  vendus  en 
baisse. 

Le  change  belge  s'est  empiré,  l'or  nous  arrive  de  Belgique; 
le  change  suisse  est  stationnaire,  quant  au  change  italien,  il 
est  un  peu  mieux,  la  rente  a  été  assez  soutenue. 

La  New-York  reste  à  514  50,  les  bruits  d'une  mauvaise  ré- 
colte ne  sont  pas  confirmés  ;  la  nôtre  s'annonçant  bien,  nous 
n'avons  pas  à  craindre  d'embarras  de  ce  chef. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 

Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Sliaffshaï  . . 
Yokohama . 


U  mai 

17  mai 

24  mai 

31  mai 

7  juin 

I/U  13/16 
2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  13/16 
2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  13/16 
2/9  ./ 
2/0  3/4 

1/U  3/4 
2/8  5/8 
2/0  3/4 

2/0  3/16 
1/4  ./. 
1/4  ,  ./. 

1  n/32 

14  3/4 

2/0  3/16 
1/3  31 '32 
1/3  31/32 
7  3)/32 
15  ./ 

2/0  1/8 
1/3  15/16 
1/3  15/16 
7  ^29/ 32 
14  9/16 

2/0  3/16 
1/3  tb/16 
1/3  15/16 
7  7/8 
14  7/8 

2/0  ./ 
1/3  15/16 
1/3  13/16 
8  1/16 
15  1/4 

126  20 
77/9  1/4 
•28  3/16 

119  80 
77/9  1/4 
28  1/16 

120  30 

77/9  1/4 
28  1/8 

122  30 

■!7/9  1/4 
28  1/16 

120  9» 
77/9  1/4 
27  11/16 

Valeurs  à  lue  : 

Singapoure  — 

Bombay  

Ca'lçutta  

RiO;  Janeiro.  . . . 

\jàiparâiso  

Buenos  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . 
Argent  en  barres 

La  hausse  du  métal-argent  a  fait  un  peu  rétrograder  les 
changes  orientaux,  le  Yokohama  ne  varie  pas.  La  roupie 
reste  à  1/3  15/ IB,  l'argent  dans  l'Inde  est  devenu  plus  faible. 

Le  Rio  s'améliore  sensiblement,  nous  le  laissons  à  8  1/16; 
c'est  un  grand  soulagement  pour  les  finances  du  pays.  Bonne 
situation  aussi  du  Valparaiso,  qui  gagne  3/8  dans  Ta  semaine 
et  se  rapproche  du  pair. 

A  Buenos-Ayres,  la  primo  de  l'or  est  à  peu  près  station- 
naire. 

L'or  en  barres  est  à  1/2  0/00  au-dessus  du  pair  ;  à  Paris,  à 
Londres  il  se  traite  à  77  9  1/4,  c'est  ù  peu  près  la  même 
prime  qu'à  Paris. 

L'argent  est  en  baisse  de  3/8. 

D'après  la  Circulaire  Pixley  et  Abell,  il  a  été  expédié  de 
Londres  en  Orient,  du  26  mai  au  1"  juin,  155.000  liv.  st.  de 
métal  blanc,  et,  depuis  le  commencement  de  l'année,  2  mil- 
lions 396.685  liv.  st.,  contre  3.123.768  liv.  st.  en  1898. 

La  Banqiie  de  JSelgique  a  élevé,  aujourd'hui,  de  1/2  0/0 
les  taux  d'escompte  en  vigueur  qui  sont  fixés  comme  suit  : 

Traites  acceptées,  4  0/0; 

Effets  de  commerce  non  acceptés,  4  1/2  0/0: 

Coupons  d'emprunts  belges  à  moins  de  100  jours,  4  0/0; 

Achats  et  ventes  de  valeurs  sur  l'étranger,  4  0/0; 

Le  taux  d'intérêt  des  prêts  sur  fonds  publics  est  fixé  à  3  0/0. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  gagne  cette  semaine 
5.909.O0O  fr. 

La  circulation  a  pris  030.000  fr.  à  Paris  et  rendu  4  millions 
202.000  fr.  dans  les  succursales,  il  a  été  acheté  pour  2  mil- 
lions 412.000  fr.  de  lingots.  Il  est  venu  200.000  fr.  de  Bel- 
gique, 100.000  fr.  d'Autriche,  50.000  fr.  de  Salonique  et  il  a 
été  expédié  125.000  fr.  à  Bombay  en  pièces  de  5  fr. 

L'argent  a  progressé  de  2.382. 000  fr. 


La  circulation  a  rendu  861.()0U  fr.  à  Paris  et  2.715.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  1.900.000  de  Belgique  et 
264.000  fr.  de  Suisse;  il  a  été  expédié  2  millions  en  Belgique, 
1.308.000  fr.  en  Suisse  et  50.000  fr.  à  Madagascar. 

l^a  circulation  des  billets  a  baissé  de  41  millions;  les 
comptes  courants  sont  stationnaires  ;  le  portefeuille  n'a  i)erdii 
que  la  somme  insignifiante  de  15  millions  et  les  avances  ont 
gagné  6  millions. 

La  tin  du  mois  'a  amené  les  mouvements  habituels  à  lu 
Banque  iV Allemagne  :  l'encaisse  a  diminué  do  16  millions, 
la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de  51  millions,  les 
comptes  courants  de  5  millions,  le  portefeuille  de  63  millions 
et  les  avances  de  8  millions. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  étt' 
les  suivants  : 


Entrées 
Achat  en  barres. . .  .6 
.\ustralie  


Sorties 

56.000    Santos  i  5.000 

5.000   Excédent  des  entrées.  56.000 


Total  des  entrées. £  61.000 


Total  égal  £  61.000 


Les  entrées  dépassent  les  sorties  de  1. 400.000  fr.  auxquels  , 
il  faut  ajouter  3.600.000  fr.  restitués  par  la  circulation,  qui-' 
portent  l'augmeutation  de  l'encaisse  à  5  millions. 

La  circulation  a  baisse  de  5  millions,  les  dépôts  de  10  mil-' 
lions  et  le  portefeuille  de  30  millions. 

Malgré  l'état  du  change, -la  Banque  d'Autriche- Hongrie 
gagne  4  millions  d'or;  la  circulation  fiduciaire  grossit  de 
14  millions,  les  comptes  courants  de  8  millions  et  le  porte- 
feuille de  20  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  gagne  7  millions  et 
le  portefeuille  9  millions;  ce  sont  les  chiffres  les  plus  sail- 
lants de  la  semaine. 

La  Banque  de  Danemark,  d'un  mois  à  l'autre,  a  reçu 
8  millions  d'or  compensés  par  une  diminution  de  7  millions 
dans  le  portefeuille. 

A  la  Banque  d'Espagne,  l'argent  est  en  augmentation  de 
5  millions;  les  dépôts  ont  diminué  de  16  millions,  le  porte- 
feuille de  2  millions;  les  avances  ont  progressé  de  6  millions. 

A  la  Banque  des  l'ays-Bas,  le  seul  mouvement  important 
est  une  diminution  do  9  millions  datis  le  portefeuille. 

Le  bilan  de  la  Banque  de  Russie  accuse  une  augmentation 
d'or  de  3  millions,  une  augmentation  d'argent  de  pareille 
somme,  une  diminution  de  13  millions  dans  la  circulation  ; 
les  autres  postes  no  présentent  que  des  variations  de  peu 
d'intérêt. 

Le  Bulletin  Russe  de  Statistique  \ient  de  publier  le  tableau 
suivant  qui  complète  celui  que  nous  avons  donné  la  semaine 
dernière  : 

Banque  de  Russie 


^Monnaies  étrangères  se  trouvant  dans  ses  caves  : 

Au  1"  janvier 

1895  1899 


Dénomination 
des  unités  monétaires 


Valeur  en  francs) 

Dollars  des  Etats-Unis   114.619.748  372.328.100 

Livres  sterling   152.470.596  202.279.530 

Rcichsmark   100.731.041  133.571.160 

Francs  .France, Belgique, Su^ssci  58.934.803  81.188.785 

Pesetas   »  28.705.705 

Condors  du  Chili   >>  4.417.320 

Yen  du  .Japon   852.504  18.201.000 

Lire    3.484.100  4.702.575 

Florins  d'Autriche   3.009.930  3.492.320 

Lei  de  Roumanie   1.059.850  1.070.520 

Drachmes   514.140  565.980 

Livres  turques   8.046.040  341.750 

Ducats  d'Autriche   50.238  78.230 

Marks  de  Finlande   1.958.7C0  251.260 

Dinars  de  Serbie   .     27.Ç0O  .  30.510 

Kronor  de  Suède  et  Norvège  ....  19.803  22.3'/5 

Florins  des  Pays-Bas   9.0i8  12.925 

Ducats  dits  de  Hollande   4.613  6.815 

Kronor  de  Danemark   1.342  4.000 

Couronnes  d'Autriche   »  3.110 

Lefs  de  Bulgarie   »  1.700 

Monnaies  de  la  Eépubl.  Argent.  »  100 

Totaux   445.794.083  914.275.830 

Excédent  des  entrées  pendant  ces   ■ — —  —  

quatre  années   468 . 481 . 747  fr. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  aJX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . , 
—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 


IMPORTATIONS 


du  Depuis  du  13  Depuis 

au  20  mai    lel'rjanv.     au  20  mai  le  1"  janT. 


»                »  14.008 

»               »  37Ô.350 

»                »  n 

63.5V1  4.382.049  7(;.573 


3.005.985 
1.988.604 
864.296 
582.275 


63.571  4.382.049 
10.000  4.571.079 
1.209.è92  14.311.060 

889.490  17.423.825 
1.423.686 
500  4.180 
8.560  455.081 


466.931  6.441.160 
2.600.217  67.028.584 
27.544  1.528.076 


6.120 


64.061 


127.656  1.246.437 


Total  1899...      898.550  19.306  772 

—  1898...       722.931  16.;i85.581 

—  1897...       913.453  18.328.435 

Banques  associées  de  New-Yorh 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


133.776  1.. 310. 493 
99.200  1.116.970 
57.350  930.530 


1898  4  juin.. 

1899  20  mai.. 
1899  27  mai . . 
1899   3  juin.. 


Encaisse 


175. f, 
20<.2 
206.3 
205.7 


Circula- 
tion 


14.7 
13.8 
13.8 
13.6 


Dépôts 

Portefeuill* 

709.4 

601.6 

9)2.3 

7H3.5 

889.7 

745.9 

890.1 

746.6 

A  part  une  petile  importation  d'or  français  à  New- York  il 
n  y  a  nen  d  intéressant  à  signaler;  la  situation  des  Banques 
associées  est  la  même  qu'au  bilan  précédent 
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Le  Bimétallisme  en  France 

Quatrième  Assemblée  générale  annuelle  de  la  «  Ligue 
Nationale  bimêtal  ique  » 

La  quatrième  assemblée  annuelle  deld.  Ligue  Natio- 
nale Bimétallique  a  eu  lieu  le  7  juin,  à  dix  heures 
S0U3  la  présidence  de  M.  Ed.  Fougeirol  sénateur  pré' 
.sident  effectif  :  388  membres  de  la  Ligue  étaient  pré 
sents  ou  représentés. 

Après  avoir  communiqué  à  l'assemblée  les  lettres 
(1  excuses  adressées  par  plusieurs  membres  absents  le 
Président  donne  la  parole  à  M.  d'Artois,  secrétaire-âd- 
(Oint  de  la  Commission  financière,  chargé  de  présenter 
le  rapport  de  cette  Commission  sur  les  comptes  de 
1  exercice  1898-99. 

D'après  ce  document,  le  bilan  au  1er  juin  1899  s'éta 
blit  comme  suit  : 

BILAN  AU  1er  juj^  1899 

Les  recettes  totales  de  la  Ligue  se  sont  élevées  du 
avril  1898  au  1er  juin  1899,  à  la  somme 

<lc   21  9,j,j  17 

ot  les  dépenses  à  '  '  "    ig  "ogij  i-g 

laissant  ainsi  en  caisse  au  l'^r  juin  deinier 
clôture  de  l'exercice  1898-1899,  une  somme 

disponible  de   3;^-^  54 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  : 

Recettes 

Kiicaisse  au  1er  avril  1898    3.9?5  24 

Six  mois  de  loyer  d'avance  1.900  >- 

Montant  des  cotisations  et  donations. .  .  .  .  .    16. 129  9-5 

Total  des  recettes   21.955  17 


Dépenses 

Loyer  et  contributions   4  195  80 

Bulletin  de  la  Ligue   o'iivï  „ 

Frais  d.  poste.....   s?? 

Personnel   6  m  l 

Frais  généraux  et  divers   "  '       ' sna  7A 

Traduction  Chabry   .3.750  » 

Total  des  dépenses   18.284  53 

Après  avoir  constaté  les  économies  faites  pendant 

I  exercice  sans  que  la  Ligue  ait  diminué  sa  sphère 
a  action,  le  rapport  poursuit  : 

Le  personnel  de  la  Ligue  a  été  diminue.  Il  ne  se 
compose  plus  que  d'un  rédacteur-traducteur  au  lieu  de 

Et  cependant,  Messieurs,  notre  Bulletin  n'a  rien 
perdu  de  sa  valeur.  C'est,  vous  le  savez,  grâce  au  dé- 
vouement do  notre  sympathique  secrétaire  général, 
M.  Edmond  Ihery,  et  de  ses  collaborateur.s  de  VEcono- 
miUe  Européen  que  le  Bulletin  de  la  Ligue  peut  être 
rédige  dans  de  semblables  conditions. 

Vous  vous  associerez,  j'en  suis  sûr,  de  grand  cœur 
Messieurs,  aux  félicitations,  aux  remerciements  que 
votre  Commission  financière  vous  propose  d'adresser  à 
celui  qui  est  l'àme  de  notre  Ligue,  M.  Edmond  Thérv 
et  a  ses  dévoués  collaborateurs  de  \ Economiste  Euro- 
péen. 

Passci^ns-nous  en  revue  les  autres  chapitres  de  dé- 
penses /  Tous,  Messieurs,  vous  avez  pu  le  constater,  sont 
en  diminution.  .  >- 

Cette  sage  administration  des  deniers  de  la  Ligue  a 
permis  a  votre  Conseil  de  publier  en  encartac^e  la  belle 
traduction  de  l'ouvrage  de  M.  Del  Mar  :  «  Les  Systèmes 
monétaires  »,  par  notre  collègue,  M.  Chalny. 
La  dépense  s'est  élevée,  de  ce  chef,  à  3.75Ô  francs 
Nous  traversons,  Messieurs,  comme  vous  l'a  si  bien 
J^jt^ressortir  M.  Edmond  Théry,  une  période  d'expec- 

Les  efforts  tentés  par  votre  Ligue  ont  été  bien  près 
d  aboutir,  mais  nous  avons  dû  nous  incliner  devant  le 
non  possuinus  de  l'Angleterre.  Est-ce  à  dire  que  cet 
échec  doive  nous  décourager  et  nous  faire  abandonner 
la  lutte  Non,  la  question  reste  entière  et  notre  Lio-ue 
a  le  devoir  de  persévérer  dans  la  grande  tâche  qu'elle 
s  est  imposée  et  le  jour  où  il  faudra  frapper  le  grand 
coup  et  cette  fois  réussir,  nous  serons  prêts,  nous  étant 
bien  pré[)arés  pendant  la  période  de  trêve,  si  nous 
pouvons  nous  exprimer  ainsi,  que  nous  traversons  en 
ce  moment.  Nous  serons  les  premiers  sur  la  brèche  et 
le  succès  couronnera  nos  efforts.  ' 

II  nous  reste  à  vous  parler.  Messieurs,  du  chapitre 
des  recettes  de  la  Ligue  et,  ici  encore,  nous  avons  la 
satisfaction  de  constater  que  la  foi  au  succès  final  de 
notre  cause  n'a  pas  diminué,  que  le  nombre  de  nos  ad- 
hérents est  resté  sensiblement  le  même  et  que  nous 
pouvons  envisager  l'avenir  avec  calme  et  confiance 

L  examen  auquel  s'est  livré  votre  Commission  finan- 
cière des  dépenses  de  la  Ligue  avec  toutes  les  écono- 
mies réalisées  lui  permet  d'établir  que  14  à  15.000  fr. 
suffiront  à  assurer  complètement  le  fonctionnement  de 
notre  Société  en  continuant  notre  propagande.  C'est 
la.  Messieurs,  un  résultat  qui  ne  peut  se  réaliser  que 
grâce  aux  concours  dévoués  et  désintéresses  que  nous 
rencontrons. 

Le  rapport  termine  en  demandant  à  l'assemblée 
d'approuver  les  comptes  et  de  voter  la  résolution  sui- 
vante : 

L'Assemblée  générale  de  la  Ligue  Nationale  Bimé- 
tallique, réunie  au  siège  social  de  la  Ligue  Nationale 
Bimétallique,  14,  rue  de  Grammont  le  7  juin  1899, 
après  avoir  entendu  le  rapport  de  la  Commission 
financière,  approuve  les  comptes  de  l'exercice  1898- 
1899  tels  ([u'ils  sont  établis  par  ce  Rapport,  et  adresse- 
dos  félicitations  aux  membres  de  son  Bureau,  à 
M.  rAdministratcur-délégué,  à  notre  sympathique 
secrétairn  général,  M.  Edmond  Théry,  et'à  ses  colla- 
borateurs. » 

Cette  résolution  a  été  votée  à  l'unanimité.  M.  Edmond 
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Tliéry  a  communiqué  ensuite  à  l'Assemblén  le  rapport 
du  Conseil  général  de  la  Ligue  sur  les  événements 
monétaires  de  l'année  qui  vient  de  s'écouler. 

«  L'année  qui  vient  de  s'écouler,  dit-il,  a  été  une  année 
d'expectative  et  il  me  suffira  de  résumer  les  diverses 
études  que  le  Bulletin  Officiel  de  la  Ligue  a  publiées 
depuis  le  28  juin  1898,  date  de  notre  dernière  assemblée 
générale,  pour  vous  montrer  que  la  situation  du  monde, 
au  point  de  vue  monétaire,  est  exactement  aujour- 
d'hui ce  qu'elle  était  alors.» 

M.  Edmond  Théry  s'occupe  d'abord  de  l'enquête  en- 
treprise par  le  Gouvernement  anglais  sur  l'établisse- 
ment de  l'étalon  d'or  aux  Indes  :  il  fait  observer  que  le 
côté  le  plus  curieux  de  cette  enquête,  c'est  qu'elle  ar- 
rive à  ci-tte  constatation  que  le  projet  de  l'établissement 
d'un  étalon  d'or  aux  Indes  est  surtout,  combattu  par 
les  raonoraétallistes-or,  qui  se  sont  les  plus  énergique- 
ment  opposés  à  toute  concession  directe  de  l'Angleterre 
en  faveur  du  Bimétallisme  international. 

«  Le  seul  fait  très  évident,  ressortant  de  l'enquête, 
c'est  que  les  pi-opositions  du  Gouvernement  indien  ne 
restent  plus  debout  et  qu'elles  ne  peuvent  être  soute- 
nues. » 

Le  rapport  passe  ensuite  à  l'examen  de  la  question 
monétaire  aux  Etats-Unis. 

La  guerre  contre  l'Espagne,  dit-il,  a  rejeté  an  second  plan, 
pendant  l'année  lHt)8,  la  question  monétaire  américaine  ;  les 
élections  pour  le  Congrès,  qui  ont  eu  lieu  le  8  novembre,  au 
lendemain  de  la  guerre,  ont  surtout  porté  sur  les  questions 
de  politique  intérieure  et  extérieure  posées  par  les  événe- 
ments. Les  républicains  revendiquant  le  succès  de  la  guerre, 
il  semblait  que  ce  parti  allait  obtenir  un  triomphe  électoral  : 
il  n'en  a  pas  été  ainsi  et  peu  s'en  est  fallu  que  le  pré<«ident 
Mac-Kinley,  victorieux  dans  la  campagne  militaire,  fût  com- 
plètement battu  dans  la  campagne  électorale. 

A  vrai  dire,  la  question  de  l'argent  ne  s'est  pas  posée  ;  c'est 
ce  qui  a  fait  dire  à  certains  journaux  antisilveristes  que  le 
parti  de  l'argent  n'existait  plus  aux  Etats-Unis. 

La  vérité,  c'est  que  les  élections  de  novembre  1898  n'ont 
pas  modifié  la  position  des  deux  grands  partis  qui  ont  lutté 
pour  la  monnaie  en  1896,  et  tout  semble  indiquer  que  c'est 
encore  la  question  de  la  libre  froppe  de  l'argent  qui  domi- 
nera la  campagne  électorale  présidentielle  de  1900. 

Poursuivant  son  examen  de  la  question  monétaire 
dans  le  monde,  M.  Edmond  Théry  constate  que  deux 
grands  faits  économiques,  survenus  pendant  l'année 
1898,  ont  une  fois  de  plus  montré  la  justesse  de  notre 
théorie  sur  les  conséquences  de  la  hausse  des  changes  ; 

10  Le  développement  de  la  prospérité  industrielle  et 
agricole  du  Mexique,  on  l'étalon  d'argent  a  été  main- 
tenu dans  toute  sa  vigueur  ; 

2o  La  crise  du  change  espagnol,  dont  les  effets  écono- 
miques méritent  un  examen  spécial.  Et  l'orateur 
s'étend  sur  ces  deux  points. 

11  lui  reste  à  examiner  les  plus  importantes  études 
monétaires  publiées  pendant  l'année.  C'est  d'abord  la 
très  remarquable  traduction  que  notre  dévoué  collègue 
M.  A.  Chabry  a  faite  du  grand  ouvrage  de  M.  Alexandre 
del  Mar,  ayant  pour  titre  :  Les  Systèmes  Monétaires, 
Histoire  monétaire  des  principaux  Etals  du  monde 
ancien  et  moderne. 

Il  faut  signaler  ensuite  la  très  intéressante  étude 
sur  Les  Monnaies  et  les  Métaux  précieux  en  Chine, 
qui  nous  a  été  adressée  de  Shanghaï  par  MM.  Tillot  et 
Mil-Pécheur.  C'est  un  travail  des  plus  documentés,  dont 
les  éléments  seront  certainement  utilisés  par  Ihs  éco- 
nomistes européens  qui  auront  bientôt  à  étudier  les 
conséquences,  pour  leurs  pays  respectifs,  de  la  trans- 
formation économique  de  la  Chine. 

A  citer  également  l'étude  de  M.  Boissevain,  d'Ams- 
terdam, sur  V Elasiicilé  de  la  circulation  en  Hollande, 
et  celle  de  M.  Le  Myre  de  Vilers  sur  le  Clumge  en 
Cochiiichine. 

Pour  ne  rien  oublier,  il  faut  rappeler  encore  le  savant 
rapport  présenté  le  mois  dernier,  au  nom  de  la  Com- 
mission des  finances  du  Sénat,  par  le  président  de  la 
Ligue,  M.  Fougeirol,  rapporteur  du  budget  des  Mon- 
naies et  Médailles. 


M.  Edmond  Théry  fait  ensuite  la  constatation  sui- 
vante, qui  reçoit  des  applaudissements  unanimes  : 

Il  nous  est  particulièrement  agréable  de  rappeler,  dans 
notre  Rapport  annuel,  que  M.  Emile  Loubet,  Président  d'hon- 
neur de  la  Ligue  JS'niionale  Bimétallique,  a  été  investi,  le 
18  février  dernier,  des  hautes  fonctions  de  Président  de  la 
République. 

Le  Conseil  général  de  la  Ligue,  qui  n'a  jamais  oublié  que 
M.Emile  Loubet  fut  un  des  principaux  fondateurs  de  notre 
Association,  a  été  très  heureux  de  la  haute  marque  de  con- 
fiance que  son  premier  Président  effectif  venait  de  recevoir. 
Nous  vous  proposons  de  vous  associer  aux  respectueuse.s 
félicitations  qui;  le  Conseil  lui  a  adressées  en  cette  circons- 
tances, car  nous  sommes  persuadés  que  le  nouveau  Prési- 
dent de  la  République,  resté  notre  Président  d  honneur, 
continuera  à  s'intéresser  à  nos  travaux  comme  il  s'y  intéres- 
sait à  la  présidence  du  Sénat. 

Le  rapport  parle  ensuite  des  pertes  faites  pendant  le 
dernier  exercice  par  le  Conseil  général  de  la  Ligue  et 
rappelle  les  services  que  MM.  le  comte  Arman.i,  vice- 
président  de  la  ligue,  le  baron  Reille,  Dauphin,  Trib.ou, 
ont  rendu  au  bimétallisme. 

La  Ligue  a  eu  également  à  déplorer  la  mort  de 
MM.  Hardon  et  Paul  Senart. 

Les  conclusions  du  rapport  du  Conseil  général  ont 
été  accueillies  par  des  maïques  chaleureuses  d'appro- 
bation. 

Les  scrutateurs  donnent  ensuite  au  président  le  ré- 
sultat du  scrutin  pour  les  conseillers  généraux  sor- 
tants. Ces  conseillers  généraux,  présentés  par  le  Conseil 
général,  ont  tous  été  réélus  par  des  majorités  variant 
entre  379  et  383  voix. 

Après  une  discussion  à  laquelle  prennent  part 
MM.  Fougeirol,  Théry,  Chabry,  Séverin,  d'Artois, 
Bourgarel,  Winter,  etc.,  la  séance  est  levée  à  midi. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Itr  juin 


Français  3  %  (perpétuel).  

CoasoUdéS  anglais(ch.f.25fr.20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  60). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch-  f-  <  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Am8l6rdn.ni)  . . . 
Hongrie  o,?  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

ItaUe  i  %  net  

Norvège  3  %  (ch-  f  ?5  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  t.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D. . 

Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Pmsdien  ^%  i  B«rlin) 


8  juin 


SimalM  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  La  semaine  n'a  pas  été  favo- 
rable. Nous  avons  eu  à  compter  avec  les  incidents  in- 
térieurs, avec  des  allégements  de  positions  et,  enfin, 
avec  la  baisse  des  valeurs  de  Mines  d'or.  Il  s'ensuit 
que  le  Marché  a  été  mouvementé,  et  qu'il  reste  mou  et 
hésitant.  Toutefois,  à  part  quelques  rares  exceptions, 
les  m.oins-values,  d'une  semaine  à  l'autre,  ne  sont  pas 
très  importantes. 

Allemagne.  —  L'Allemagne  vient  dè  traiter  avec  l'Es- 
pagne pour  l'acquisition  du  groupe  des  îles  Carolines, 
dans  le  Pacifique,  au  prix  do  2ô  millions  de  marks.  II 
est  certain  que  le  Reichstag  votera  ce  crédit. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  satisfaisante. 
L'engouement  pour  les  valeurs  industrielles  continue. 
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Les  rapports  sur  l'activité  de  la  marine  marchande 
montrent  la  situation  sous  un  jour  très  favorable. 

Nous  publions,  page  726,  un  extrait  du  rapport  de 
M.  de  Chappedelaine,  consul  de  France,  sur  l'augmen- 
tation do  la  population  et  la  balance  commerciale. 

Angleterre.  —  L'événement  financier  de  la  semaine 
est  l'émission  de  l'emprunt  japonais,  qui  a  été  ouverte 
et  fermée  mardi  et  qui  a  obtenu  le  succès  que  l'on 
était  en  droit  d'attendre. 

En  fin  de  semaine  on  s'est  surtout  occupé  du  résul- 
tat de  la  conférence  de  Blam.fontein,  et  le  Marché  a 
très  mal  accueilli  l'échec  éprouvé  par  le  Gouverne- 
ment anglais. 

Aîilriche.  —  La  crise  politique  persévère,  et  avec  une 
acuité  encore  inconnue.  On  s'attend  généralement  à  la 
démission  du  Cabinet  autrichien  et  au  triomphe  des 
prétentions  hongroises  dans  les  négociations  pour  le 
Compromis. 

Dans  les  sphères  financières,  l'activité  est  encore 
satisfaisante.  L'argent  n'est  pas  rare  à  4  1/2  0/0. 

On  croit  qu'une  convention  est  déjà  intervenue  entre 
le  Gouvernement  et  certaines  lignes  privées  pour  un 
yachat  par  l'Etat. 

La  dette  publique  autrichienne  s'élève  à  2.732  mil- 
lions de  florins. 

Espagne.  —  L'ouverture  de  la  session  des  nouvelles 
Chambres  a  eu  lieu  avec  le  cérémonial  habituel.  Le 
lait  saillant  du  message  lu  à  cette  occasion  est  l'an- 
nonce de  la  vente  des  archipels  que  l'Espagne  conser- 
vait encore  en  Extrême-Orient. 

'  M.  Silvela  voudrait  que  les  Chambres  fussent  cons- 
tituées le  15  pour  commencer,  le  plus  tôt  possible,  la 
discussion  du  budget.  S'il  n'y  avait  pas  moyen  d'en 
finir  avant  le  l'i"  juillet,  on  demanderait  l'autorisation 
de  mettre  provisoirement  en  vigueur  la  loi  budgétaire 
pour  pouvoir  payer  le  coupon  à  l'échéance. 

Grèce.  —  M.  Théotokis  a  présenté  le  budget  pour 
1809. 

Les  recettes  sont  évaluées  à  105.795.G58  drachmes  et 
les  dépenses  ordinaires  à  99.347.623  drachmes.  Le  bud- 
get se  solderait  donc  avec  un  excédent  de  6.418.035  dr. 

Italie.  —  L'attention  est  retenue  par  les  discussions 
parlementaires  qui  ont  été  fort  mouvementées.  L'ex- 
trême gauche  a  organisé  un  obstructionnisme  contre  la 
discussion  en  seconde  lecture  du  projet  sur  les  mesures 
j)olitiques.  Cette  tactique  va  reculer  la  discussion  du 
budget. 

.  Pour  les  4  premiers  mois  de  1899,  les  recettes  doua- 
nières ont  produit  83.825.606  lire,  contre  89.039.942  lire 
pendant  la  période  correspondante  de  1898. 

Suisse.  —  D'après  les  calculs  du  Conseil  fédéral,  les 
dépenses  de  la  Confédération,  loin  de  diminuer,  vont 
continuer  à  augmenter  de  plusieurs  millions  chaque 
année. 

Pour  parer  à  l'augmentation  des  dépenses,  le  Conseil 
fédéral  écarte  le  relèvement  des  droits  de  douanes  et 
l'impôt  sur  la  bière  ;  il  reste  le  monopole  du  tabac. 
C'est  à  cette  solution  que  le  Conseil  fédéral  se  range. 

Amérique.  —  Brésil.  D'après  les  déclarations  con- 
tenues dans  le  message  du  Président  de  l'Etat  de  Sao 
l'aulo,  la  situation  de  cet  Etat  n'a  pas  été  trop  forte- 
ment affectée  en  1898  par  la  baisse  du  café,  principal 
produit  d'exportation. 

L'Etat  de  Sao  Pauio  a  donné  une  preuve  du  dé^'elop- 
pemenl  de  ses  ressources  puisque,  malgré  tout,  les 
prévisions  budgétaires  de  l'exercice  1898  ont  été  dépas- 
sées de  prés  de  318  contos  de  reis. 

Canada.  —  L'ensemble  des  échanges  opérés  on 
1897-98  s'est  élevé  à  304.475.736  dollars  contre  257  mil- 
lions 168.862  dollars  en  1896-97.  Les  exportations  ont 
atteint  164.152.(j83  dollars  et  les  importations  140  mil- 
lions 323.053  dollars. 

Etats-Unis.  — Les  résultats  budgétaires  d'avril  ont 
été  affectés  par  le  paiement  de  l'indemnité  de  20  mil- 
lions do  dollars  fait  à  l'Espagne.  Ce  paiement  a  porté 


le  total  des  dépenses  à  65.949.106  doUai's  ;  les  recettes 
ont  été  de  41.611.587  dollars. 
La  tendance  de  la  Bourse  est  très  peu  active. 

Mexique.  —  Les  négociations  conduites  par  M.  Li- 
mantour,  ministre  des  finances,  au  sujet  de  la  con- 
version de  la  dette  extérieure  mexicaine,  ont  abouti. 
L'emprunt  5  0/0  d'un  montant  nominal  de  23.000.000 de 
piastres  garanti  par  les  Douanes,  remboursable  en 
45  ans  et  inconvertible  pendant  une  période  de  dix 
ans,  a  été  pris  par  la  maison  Bleichrœder,  la  Deutsche 
Bank,  la  Dresdner  Bank,  J.-S.  Morgan  de  New- York, 
J.-S.  Morgan  de  Londres  et  la  Banque  Nationale  du 
Mexique. 

République  Argentine.  —  D'après  les  déclarations 
du  Message  présidentiel  lu  à  l'ouA^erture  des  Chambres, 
c'est  surtout  le  mouvement  du  commerce  général 
d'importation  et  d'exportation  qui  atteste  ^depuis 
quelques  années  une  activité  croissante.  En  1898,  il 
laisse  un  excédent  de  trente  millions  sur  l'année  anté- 
rieure; «  témoignage  irrécusable  de  la  vitalité  du  pays, 
qui  se  charge,  enhn,  de  rétablir  l'équilibre  presque 
toujours  troublé  par  les  excès  de  consommation  impro- 
ductive ». 

Asie.  —  Chine.  A  fin  mars,  le  montant  des  billets  en 
circulation  des  banques  de  Hong  Kong  était  de  9  mil- 
lions 821.228  piastres  et  celui  des  espèces  en  réserve 
de  6.150.000  piastres. 

Japon.  —  Les  manufacturiers  de  Kyoto  protestent 
contre  l'importance  des  taxes  supportées  par  l'in- 
dustrie. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  Revision  du  Procès  Dreyfus.  —  Les  Manifes- 
tations d'Auteuih  —  Les  Poursuites  contre  le  général  Mercier.  — 
Le  Privilège  de  la  Banque  de  l'Algérie.  —  Les  Services  Maritimes 
postaux  avec  la  Corse. 

L'arrêt  de  la  Cour  de  cassation,  prononçant  la  revi- 
sion du  procès  Drej^fus,  était  attendu,  et  l'on  espérait 
que  l'apaisement  suivrait  de  près  sa  publication.  Vain 
espoir  !  Sauf  quelques  exceptions,  les  deux  partis 
restent  en  présence.  Les  révisionnistes  vainqueurs, 
pressent  le  Ministère  de  leur  accorder  de  nombreuses 
poursuites  contre  les  personnalités  en  vue  ayant  pris 
position  dans  l'affaire. 

Leurs  adversaires,  eux,  vont  jusqu'à  mettre  en  cause 
le  nom  respecté  du  Président  de  la  République.  C'est 
ainsi  que  la  journée  de  dimanche  a  été  troublée  par  de 
très  regrettables  incidents.  M.  Loubet,  qui  avait 
accepté  d'honorer  de  sa  présence  les  courses  d'Auteuil, 
a  été  insulté  et  un  des  manifestants  a  essayé  de  le 
frapper. 

La  droiture  du  caractère  du  Chef  de  l'Etat,  le  sou- 
venir de  ses  services  eussent  dû  le  mettre  à  l'abri  d'un 
pareil  outrage.  L'indignation  publique  l'a  vengé,  d'ail- 
leurs, amplement  d'une  injure  qui,  par  sa  grossièreté 
même,  retombe  à  ses  pieds  sans  l'atteindre. 


-wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  2  juin,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  J^ou])et. 

Le  Ministre  des  finances  a  réclamé  à  ses  collègties  leurs 
proposilions  pour  le  Jjudget  de  1900. 

Les  Ministres  des  finances  et  de  l'intéi'ieur  ont  fait  signer 
un  projet  de  loi  aulorisanl  la  prorogation  des  taxes  d'octroi 
jusqu'au  31  déceni])re  1!X)0. 

Le  Ministre  des  colonies  a  fait  signer  des  décrets  portant  : 
1"  orp;anisation  du  personnel  des  travaux  pulilics  dans  les 
colonies  ; 

2°  Concession  territoriale  au  Congo  français  à  M.  Leplus. 

-vw  Le  2  juin,  la  Chamlire  des  députés  a  continué  la  dis- 
cussion de  la  proposition  de  loi  ayant  pour  objet  de  modifier 
la  loi  du  9  avril  1898  concernant 'les  responsabilités  des  acci- 
dents dont  les  ouvriers  sont  victimes  dans  leur  travail. 

■v^  Le  Gouvernement  a  décidé  que  les  membres  de  la  mis- 
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sioii  Murchaïul,  y  compris  les  soldats  soudanais,  participe- 
raient ti  lu  revue  du  14  juillet.  .  ,.,  .         ^  A- 

Le  conimaiuliuit  Mairliand  partira  à  bref  délai  pour  le  de- 
parlement  do  l'Ain,  son  pays  natal,  et  ne  reviendra  à  Pans 
nue  pour  le  14  juillet.     '  .  •  ^ 

Il  repartira  ensuite  pour  achever  son  congé  en  province  et 
reviendra  fi  Paris  en  octobre  pour  prendre  part  !i  la  séance 
solennelle  de  la  Société  de  géographie,  dans  laquelle  il  lera  le 
récit  de  son  voyage  à  travers  l'Afrique. 

-vw  La  Cour  de  cassation,  dans  sa  séance  du  3  juin,  a  pro- 
noncé son  arrêt  cassant  et  annulant  le  jugement  du  Conseil 
de  guerre  rendu  à  Paris,  le  22  décembre  1894,  contre  le  capi- 
taine Dreyfus,  et  lenvoyant  ce  dernier,  pour  être  jugé  à  nou- 
veau, devant  le  Conseil  de  guerre  de  Bennes. 

-vw  Le  Président  du  Conseil  et  les  Ministres  de  la  justice, 
de  la  guerre,  de  la  marine  et  des  colonies,  se  sont  réunis  le 
4  juin  au  Ministère  de  l'intérieur  pour  s'entretenir  des  me- 
sures à  prendre  en  vue  du  retour  de  Dreyfus  en  France. 

La  conférence  a  duré  de  dix  heures  à  onze  heures  et  demie. 
Les  résolutions  suivantes  ont  été  prises  : 

Le  croiseur  Sfax,  qui  est  à  Fort-de-France,  va  se  rendre 
aux  lies  du  Salut  pour  y  prendre  Dreyfus;  il  y  sera  jeudi 
soir  ou  vendiedi  matin.  Il  pourra  en  repartir  pour  la  France 
le  dimanche  11  juin. 

La  traversée  des  îles  du  Salut  à  Brest  durera  environ 
quinze  jours. 

C'est  donc  le  26  juin  que  le  Sfax  mouillera  à  Brest. 

A  bord,  le  capitaine  Dreyfus  sera  soumis  à  un  régime  ana- 
logue il  celui  qui  a  été  appliqué  autrefois  au  lieutenant  de 
Segonztic  lorsqu'il  a  été  conduit  de  France  au  Sénégal  pour 
y  être  traduit  devant  un  Conseil  de  guerre. 

Le  capitaine  Dreyfus  occupera  une  cabine  d'officier  dans 
laquelle  ses  repas  lui  seront  servis. 

11  pourra  sortir  sur  le  pont  dans  l'après-midi,  de  une  heure 
à  quatre  heures. 

A  son  arrivée  à  Brest,  le  capitaine  Dreyfus  sera  remis  a 
l'autorité  militaire  pour  être  transféré  à  la  prison  miUtaire 
de  Rennes. 

■vw  Dimanche  4  juin,  la  journée  des  Courses  d'Auteuil  a 
été  troublée  par  des  manifestations  inqualifiables.  Le  Prési- 
dent de  la  République,  qui  avait  bien  voulu  honorer  les 
Courses  de  sa  présence,  a  été  accueilli  par  des  cris  hostiles, 
et  un  manifestant  a  tenté  de  frajiper  M.  Loubet.  Un  certain 
nomlDre  d'arrestations  ont  été  opérées. 

•vw  Le  Conseil  de  Ministres  s'est  réuni  le  5  juin,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

La  séance  s'est  prolongée  jusqu'à  midi  et  demi  et  a  été 
marquée  par  des  décisions  très  graves. 

Le  Conseil  a  décidé  que  le  Garde  des  Sceaux  adresserait  à 
la  Chambre  une  lettre  pour  lui  communiquer  le  passage  de 
l'arrêt  de  la  Cour  de  cassation  visant  le  général  Mercier,  afin 
qu'elle  juge  si  elle  doit  exercer  la  prérogative  que  lui  attribue 

I  article  12  de  la  loi  constitutionnelle  du  16  juillet  1875  et  aux 
termes  duquel  «  les  Ministres  peuvent  être  mis  en  accusation 
par  la  Chambre  des  députés  pour  crime  commis  dans  l'exer- 
cice de  leurs  fonctions  ».  En  ce  cas,  on  le  sait,  les  Ministres 
sont  jugés  par  le  Sénat.  La  Chambre  aura  donc  à  décider  si 
elle  défère  le  général  Mercier  devant  le  Sénat  constitué  en 
Haute-Cour  de  justice. 

Le  Ministre  de  la  guerre  a  donné  l'ordre  d'ouvrir  une  insj 
.  truction  contre  l'cx-commandant  Esterhazy  pour  s'être  procuré 
une  pièce  appartenant  au  dossier  secret  et  en  avoir  fait  usage. 

II  s'agit  de  la  pièce  dite  «  document  libérateur  «,  qu'Esterhazy 
a  eu  en  sa  possession  et  qu'il  a  restituée  ultérieurement  contre 
reçu  du  Ministre  de  la  guerre. 

En  outre,  le  Ministre  de  la  guerre  a  confié  au  général  Du- 
chesne,  membre  du  C.onseil  supérieur  de  la  guerre,  le  soin  de 
procéder  à  une  enquête  sur  la  manière  dont  le  général  de 
Pellieux  a  dirigé  l'information  contre  Esterhazy  et  sur  le  rôle 
qu'il  a  joué  dans  celte  aifaire.  Le  général  de  Pellieux  avait 
lui-même  sollicité  cette  enquête,  il  y  a  deux  mois,  mais  le 
Gouvernement  avait  décidé  alors  d'ajourner  toutes  les  mesures 
de  ce  genre  jusqu'à  ce  que  la  Cour  de  cassation  eût  rendu  son 
arrêt. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  ensuite  occupé  des  mesures 
qui  se  rattachent  aux  incidents  du  procès  Déroulède. 

A  ratson  de  leur  attitude  dans  ce  procès,  le  conseiller  Tardif 
qui  a  présidé  les  assises  est  renvoyé  devant  le  Conseil  supé- 
rieur de  la  magistrature,  et  l'avocat  général  Lombard  est 
relevé  de  ses  fonctions  et  remplacé  par  le  substitut  Jambois. 

Le  Conseil  s'est  aussi  occupé  des  incidents  scandaleux  qui 
se  sont  passés  aux  courses  d'Auteuil.  Le  Président  du  Conseil 
acceptera  pour  le  jour  même  la  discussion  des  interpellations 
qui  doivent  lui  être  adressées  à  la  Chambre. 

Il  a  indiqué  les  mesures  qu'il  a  prises  et  celles  qui  pour- 
raient l'être  ultérieurement. 

La  séance  de  la  Chambre  des  députés  a  été  très  agitée. 
Au  cours  d'une  interpellation  sur  les  scandales  des  courses 
d'Auteuil,  un  député  monarchiste,  M.  de  Largentaye,  a  été 


frappé  de  la  censure  avec  exclusion  temporaire;  devant  son 
refus  de  quitter  la  salle,  le  président  a  du  interrompre  la 
séance  et  M.  de  Largentaye  a  clé  expulsé  manu  niililari.  La 
séance  a  été  ensuite  reprise  et,  après  h'S  explications  do 
M.  Dupuy,  l'ordre  du  jour  suivant  a  été  adopSé  par  b26  voix 

contre  178  :  ,,„,,.,  ^ 

«  La  Chambre,  llétrissant  les  scandales  d  Auteiul  et  ap- 
prouvant les  déclarations  du  Gouvernement,  passe  à  l'ordre 
du  jour.  "  ,  .  , 

Ensuite,  par  279  voix  conti'e  2.33,  la  Chaml)re  a  a.iourne 
après  la  décision  du  Conseil  de  guerre  de  Rennes,  les  propo- 
sitions relatives  à  la  mise  en  accusation  du  géneial  Mercier, 

La  Chambre  a  voté  l'affichage,  dans  toute  la  France,  de 
l'arrêt  de  la  Cour  de  cassation.  - 

-vw  Comme  la  Chambre,  le  Sénat  a  tenu  à  rendre  un  res- 
pectueux hommage  au  Président  de  la  Eej)ublique.  An  début 
de  la  séance  du  6  juin,  le  président,  M.  Fallières,  a  eloquem- 
ment  flétri  le  scandale  d'Auteuil  ;  une  motion  déposée  par  les 
quatr(>  groupes  répuldicains  s'est  associée  à  ces  parohs  et  a 
été  volée  par  258  voix  contre  20.  Au  cours  du  débat,  M.  Le 
Cour-Grandmaison  a  encouru  le  censure.  Le  Sénat,  après 
avoir  voté  quelques  projets  de  loi  d'interet  local  et  valide 
l'élection  de  M.  Thuillier  dans  la  Seine,  s'est  ajourne  à  au- 
jourd'hui. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  8  juin,  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous  la  présidence  dé 
M.  Charles  Dupuy. 

Le  Ministre  des  Finances  a  été  autorisé  à  déposer  sur  le 
bureau  de  la  Chambre  deux  projets  de  loi  portant  : 

1°  Prorogation  du  privilège  de  la  Banque  de  l'Algérie  pour 
une  période  de  deux  années,  à  partir  du  1"  novembre  1899; 

2»  Ouverture  de  crédits  supplémentaires  sur  l'exercice  1899 
pour  les  Ministères  de  la  Guerre,  de  la  Marine  et  des  Co- 
lonies. 

Le  Conseil  a  terminé  l'examen  du  projet  de  loi  concernant 
la  réorganisation  des  services  maritimes  postaux  entre  le  Con- 
tinent et  la  Corse.  , 

Les  principales  améliorations  apportées  parle  projet  a  1  état 
de  choses  actuel  sont  les  suivantes  : 

Le  service  de  Marseille  à  Ajaccio,  que  la  Compagnie  Frais- 
sinet  exécute  actuellement  à  titre  facultatif,  est  rendu  obhga- 
toire.  . 

Le  prolongement  hebdomadaire  d'Ajaccio  a  Propriano  est 
doublé  ;  Sartène  trouvera  dans  ce  doublement  des  facilités 
nouvelles  pour  le  mouvement  des  voyageurs  et  des  marchan- 

'  'lcs  services  rattachés  à  Nice  sont  portés  de  deux  à  quatre 
par  semaine. 

La  ligne  actuelle  de  Nice  à  Ajaccio,  qui  dessert  en  ete  les 
escales  de  Calvi  et  de  l'île  Rousse  alternativement,  sera  directe 
en  toute  saison,  ce  qui  améliorera  sensiblement  les  relations 
entre  les  deux  chefs-lieux.  .  , 

Il  est  créé  un  service  circulaire  autour  de  la  Corse,  destine 
à  relier  toutes  les  semaines,  en  alternant  dans  le  sens  de  la 
marche,  les  escales  d'Ajaccio,  Propriano,  Bonifacio,  Porto- 
Vecchio,  Bastia,  Maccinagio,  Saint- Florent,  l'Ile  Rousse, 
Calvi  et  Ajaccio.  Il  est  ainsi  remédié  à  la  lacune  si  regret- 
table qui  laisse  aujourd'hui  sans  moyens  de  communication 
entre  eux  et,  pour  quelques-uns,  avec  le  continent,  les  prin- 
cipaux ports  du  littoral  corse. 

C'est  par  voie  d'adjudication  qu'aura  lieu  la  concession  de 
l'entreprise  dont  la  'durée  est  fixée  à  15  ans.  Il  devra  être 
offert  une  vitesse  d'au  moins  14  no'uds  pour  l'un  des  services 
hebdomadaires  à  assurer  sur  chacune  des  lignes  de  Marseille 
à  Ajaccio,  Marseille,  Bastia  et  Nice  à  Calvi  ou  l'île  Rousse. 
A  ce  minimum  de  vitesse  moyenne  annuelle  correspond, 
d'autre  part,  l'obligation  pour  l'adjudicataire  de  mettre  en 
service  des  bateaux  susceptibles  de  donner  aux  essais  ou 
dans  toute  autre  circonstance  une  vitesse  de  15  nœuds  1/2  a 
16  noeuds.  .  . 

Quant  aux  tarifs,  le  projet  prévoit  un  tarif  maximum  infe- 
rieur  d'un  cinquième  environ  au  tarif  maximum  en  vigueur. 

La  subvention  de  l'Etat  est  portée  de  355.000  fr.  à  475.000  fr. 

-vw  Hier,  la  Chambre  des  députés  a  repris  la  discussion  de 
la  proposition  de  loi  sur  les  accidents  du  travail, 


QUESTIONS  DU  JOUR 


les  Valeurs  Successorales  en  France 


(deuxième  article) 
Nous  arrivons  à  la  dernière  période,  1873-1897,  à 
la  fin  de  laquelle  la  valeur  des  capitaux  mobiliers 
soumis  aux  taxes  successorales  l'emporte  sur  la 
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valeur  des  biens  meubles.  C'est,  naturellement,  la 
partie  la  plus  complète  et  la  plus  intéressante  de 
1  étude  de  M.  Besson,  que  nous  voudrions  repro- 
duire presque  en  entier  : 

Le  législateur,  qui  avait  à  solder  la  rançon  de  l'année 
tragique,  a  puisé  largement  à  cette  source  nouvelle  II 
s  est  appliqué  à  circonvenir  les  valeurs  mobilières  de 
toutes  parts,  les  atteignant  à  la  fois  par  rii-.pôt  direct 
du  revenu,  par  la  surtaxe  des  droits  de  timbre  et  de 
transmission  entre  vifs,  et  enfin  par  une  aggravation 
sensible  du  régime  fiscal  des  mutations  par  décès 

On  peut  affirmer,  sans  crainte  d'exagérer,  que  la  for- 
tune mobilière  a  supporté,  pour  une  très  large  part  le 
poids  accablant  de  nos  désastres.  Elle  a  été,  n'en  dé- 
plaise a  ses  détracteurs,  l'un  des  principaux  auxiliai- 
res de  notre  relèvement  national.  Gardons-nous  de  ta- 
rir cette  précieuse  ressource  par  des  expériences  aven- 
tureuses. Elle  n'est  pas  inépuisable.  (  )u'elle  reste  la 
suprême  réserve  des  mauvais  jours. 

Vous  connaissez  l'objet  et  la  portée  des  réformes 
inaugurées,  f-n  matière  de  droits  de  succession,  par  la 
loi  du  23  août  1871.  Cette  loi  efface  les  restrictions  que 
celles  de  18-39  et  1863  avaient  laissé  subsister.  Elle  as- 
sujettit a  cet  impôt  tous  les  fonds  publics  étrangers 
toutes  les  actions  ou  obligations  étrangères,  en  un  mot 
toutes  les  valeurs  mobilières  étrangères  de  quelque  na- 
ture qu  elbs  soient,  dépendant  d'une  succession  régie 
par  la  loi  française.  La  règle  est  générale.  EUe  s'appli- 
que même  a  celles  de  ces  valeurs  (jui  font  partie  de 
1  Hérédité  d  un  étranger  domicilié  en  France,  avec  ou 
sans  autorisation. 

Ce  n'est  pas  tout.  Quelques  années  après  la  mise  à 
exécution  de  la  loi  de  1871,  le  fisc,  jnneant  qu'il  avait 
eu  la  main  trop  légère,  réclama  de  nouvelles  rigueurs 
contre  la  ricbesse  successorale.  Une  loi  du  21  juin  1875 
lui  accorda  cette  nouvelle  satisfaction,  d'abord  en  rele- 
vant de  ^0  à  25  le  multiple  de  canitalisation  du  revenu 
des  immeubles  ruraux  et.  d'autre' part,  en  déclarant 
passible  de  l'impôt  le  bénéfice  des  assurances  sur  la 
vie. 

Le  résultat  auquel  tendaient  ces  aggravations  de 
taxes  ou  ces  développements  delà  base  de  l'impôt  ne 
se  fit  point  attendre  :  sans  nous  arrêter  à  l'année  1871 
dont  le  produit  budgétaire,  exceptionnellement  élevé' 
correspond  à  un  excès  de  mortalité,  nous  voycms  pres- 
que au  lendemain  de  la  loi  du  23  août,  l'annuité  totale 
des  successions  toucher  à  la  cote  de  4  milliards  Dès 

1  année  187.5,  cette  ligne  est  francliie  définitivement 
L  annuité  poursuit,  sans  obstacle,  sa  marche  en  avant, 
lelle  est  sa  force  d'expansion,  qu'en  quatre  ans  elle 
gagne  un  nouveau  milliard.  L'exercice  1879  se  signale 
par  une  annuité  de  5  milliards,  applicable  aux  valeurs 
mobaieres  de  toute  nature  jusqu'à  concurrence  de 

2  milliards  392  millidns. 

A  partir  de  ce  moment,  la  situation  se  consolide 
plutôt  ((u'elle  ne  s'accentue.  L'annuité  reste  station- 
nairc,  jusqu'aux  environs  de  l'anné-^  1884.  Mais  dès 
188o,  elle  se  remet  on  route.  Soutenue  par  le  contin- 
gent de  p'us  en  plus  fort  de  la  richesse  mobil-ère, 
elle  se  hâte  vers  la  conquête  du  sixième  milliard  Ce 
but  est  att^-int  en  1892  :  l'annuité  successorale  de  cet 
exercice  se  chiffre  exactement  par  6  milliards  'iU4  mil- 
lions, dont  3  milliards  275  millions  prélevés  sur  les 
biens  meubles  et  3  milliards  129  millions  sur  les  im- 
meubles. 

L'annuité  successorale  de  1892  a  été  la  plus 
élevée  de  la  période  1873-1<S!)7  comme  l'anniiifé 
succfîssoralftde  1871  le  futpourl'a  période  1850  :87'2 
Le  relèvement  de  1892  est  attribué  par  le  Bulletin 
de  Hialii<l:i,q>ie  du  Ministère  des  linnnces  à  une  épi- 
démie d'iufluenza  très  meurtrière,  cette  n niiée-là. 

M.  Besson  en  tire  cette  conclusion  que  l'explica- 
tion ne  doit  pas  être  négligée  et  que  lorsqu'on  voit 
monter  la  courbe  des  lionoraires  des  médecins  il 
est  prudent  d'appliquer  un  coefficient  do  réduc- 
tion à  l'annuité  successorale....  sous  peine  d'attri- 


buer au  développement  de  la  richesse  publique  les 
conséquences  d'un  simple  accroissement  de  mor- 
talité. 

Annuités  successorales  'de  1873  à  1897 

{Millions  de  francs) 

 Annuité  mobilière 

Fonds  Valeurs 
d'Etat  mobilièr. 
franç.  et  franç.  et  Autres 
Anné"étrang.   étrang.  meubles 


IHT6. 
"?74. 

1876. 
1x77. 
1878. 
1879. 
1880. 
1881. 
1882. 
1883. 
1884. 
1885. 
1886. 
1887. 


1889. 
1890. 
1891. 
1893. 
1893. 
1894. 

189&. 
1896. 
1897. 


164,9 
2u2,2 
236,3 
252,2 
248,8 
297,5 
363,6 
339,3 
357,2 
298,3 
319,4 
274,4 
315,4 
351,4 
405,7 
372,4 
40  i, 6 
467,1 
418,7 
443.8 
424,5 
416,5 


257,5 
231,7 
289,3 
336,4 
318,6 
419,9 
4«8,6 
488,1 
522,9 
493,5 
610,0 
568,8 
625,7 
634,7 
771,1 
7^6,4 
738,6 
893,7 
1.086,7 
1.267,7 
999,2 
967,1 


1.592,4 
438,9  1.072,7 


1.308,6 
1.424,3 
1.511,3 
1.534,6 
1.473,7 
1.537,2 
1.540,5 
1.650,1 
1.528,7 
1.576,2 
1.618,1 
1.583,6 
1.681,6 
1.630,1 
1.471,9 
1.465,7 
1.370,2 
1.528,1 
1.413,9 
1.563.7 
1.472,5 
1.479,8 

1.340,7 
1.286,8 


Total 

1.731,1 
1.838,3 
2.037,0 
2.123,2 
2.041,3 
2.254,6 
2.392,8 
2.477,6 
2.408,9 
2.368,1 
2.547,5 
2.426,9 
2.622,8 
2.616,3 
2.648,8 
2.624,6 
2.513,5 
2.889,0 
2.919,4 
3.275,2 
2.896,3 
2.863,4 

2.933,2 
2.798,4 


Im-  Annuité 
meubles  totale 


1.980,5 

2.073,2 

2.216, 

2.-578,5 

2.396.8 

2  493  8 

2.610,9 

2.787,9 

2.505,2 

2.65K,8 

2.695,1 

2.651,5 

2.785,1 

2.7.=i2,8 

2.760,2 

2.747.5 

2,545,3 

2.922,1 

2.872,3 

3.129,6 

2.844,9 

2.886.5 

3.042,9 
2.704,8 


3.711,6 
3.9.31,5 
4.253.6 
4.701,7 
4.438,2 
4.748,4 
5.003,7 
5.265,6 
4.914,2 
5.026,9 
5.242,7 
5.078,4 
5.406,9 
5.369,2 
5.409,0 
5.372,1 
5.058,8 
5.811,2 
5.791,8 
6,404,8 
5.741,3 
5.749,9 

5.976,1 
5.503,2 
5.621,7 

Le  tableau  ci-dessus  démontre  qu'à  partir  de 
1891,  l'annuité  succer sorale  mobilière  l'a  définiti- 
vement emporté  sur  l'annuité  successorale  immo- 
bilière. Ce  résultat  ne  surprendra  pas  ceux  de  nos 
lecteurs  qui  ont  suivi  nos  études  sur  les  valeurs 
mobilières  en  France  et  qui  savent  quel  merveil- 
leux développement  cette  forme  de  la  richesse  pu- 
blique a  pris  dans  notre  pays  pendant  le  dernier 
quart  de  ce  siècle. 

Nous  avons  établi,  en  nous  appuyant  sur  des 
stalistiqups  soigneusement  contrôlées,  qu'on  pou- 
vait admettre  avec  quelque  certitude  que,  sous  la 
double  influence  des  créations  nouvelles  et  des  de-  • 
mandes  répétées  de  notre  épargne  publique,  le 
capital  nominal  des  valeurs  mobilières  françaises 
avait  augmenté  de  18.468  millions  de  francs  entre  le 
1"  juillet  1880  et  le  1"  juillet  1897  et  que,  par  suite 
de  la  hausse  à  peu  près  générale  dont  les  grandes 
valeurs  nationales  composant  le  portefeuille  fran- 
çais avaient  bénéfi-cié  pendant  la  même  période, 
l'augmentation  de  valeur  de  ce  portefeuille  attei- 
gnait 22.274  millions,  en  la  calculant  d'après  les 
cours  officiels  de  clôture  des  deux  dates. 

En  admettant  que  10  0/0  des  nouveaux  titres 
français  créés  entre  1880  et  1897  aient  été  acquis 
par  des  capitalistes  étrangers  et  en  évaluant  à 
11  mi  Iliards  de  francs  la  valeur  des  nouveaux  titres 
étrangers  introduits  dans  le  portefeuille  français 
pendant  la  même  période,  nous  étions  arrivé  à  cette 
conclusion  qu'en  dix-sept  années  la  valeur  des 
titres  mobiliers  possédés  par  les  capitali^tps  fran- 
çais s'était  arcnie  de  31  niiliiards  de  francs  :  87.](U 
millions  en  1897  contre  55.914  millions  en  1880,  soit 
une  majoration  de  55  0/0. 
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On  avait  trouvé  cette  augmentation  exagérée. 
Or,  les  statisti([iics  présentées  par  M.  Besson  nous 
montrent  qu"en  1880.  l'annuité  successorale  mobi- 
lière comprenait  ;)39,3  millions  de  fonds  d'Etat 
français  et  étrangers  et  188.1  millions  d'autres  va- 
leurs mobilières  françaises  et  étrangères,  soit  au 
total  827.4  millions  de  francs  de  titres  mobiliers  ; 
et  qu'en  189G  —  dernière  année  donnée  par  le 
tableau  ci-dessus  —  l'annuité  successorale  mobi- 
lière s'est  élevée  au  chilfre  total  de  1.511,6  millions 
de  francs,  dont  438.9  millions  pour  les  fonds  d'Etat 
français  et  étrangers  et  1.07'2,7  millions  pour  les 
autres  valeurs  mobilières  françaises etétrangères..., 
ce  qui  représente  une  augmentation  de  82  0/0  par 
rapport  à  l'annuité  de  1880. 

Hâtons-nous  de  dire,  avec  M.  ?3esson,  qu'il  ne 
faut  attacher  à  cps  chiffres  aucune  signitication 
absolue;  ils  ne  donnent  que  de  simples  indica- 
ttons  générales,  mais  un  fait  s'en  dégage  cependant, 
c'est  rénorme  progression  de  la  fortune  mobilière 
depuis  1872. 

'  C'est  avec  le  titre  mobilier  que  le  territoire  a  été 
libéré,  que  notre  Trésor  a  pu  solder  cette  énorme 
rançon  de  guerre  qui  paraissait  irréalisable  au  len- 
demain de  nos  désastres;  c'est  avec  le  titre  mobi- 
lier que  nous  avons  reconstitué  noti  e  défense  na- 
tionale; c'est  encore  avec  cet  instrument  merveil- 
leux que  nous, avons  pu  compléter  notre  of-ganisa- 
tion  économique  :  la  statistique  de  l'annuité 
successorale  permet-elle  de  calculer  exactement 
l'importmce  actuelle  de  cette  source  de  la  richesse 
publKiue?  Non  I  d'abord  parce  qu'on  n'est  pas  tout 
à  fait  (l'accord  sur  le  coefficient  qu'il  convient  d'ap- 
pliquer pour  déterminer  la  valeur  du  tout  d'après 
la  valeur  de  l'annuité  ;  ensuite,  parce  que  cette  der- 
nière n'est  elle-même  que  très  imparfaitement 
établie  à  cause  des  dissimulations,  des  fausses  dé- 
clarations, c'est-à-dire  des  difficultés  d'évaluation 
du  capital  réellement  transmis  qui  se  présen- 
tent à  chaque  héritage. 

On  admet  généralement  lê  coefficient  35  ;  en 
d'autres  termes,  on  suppose  que  les  biens  meubles 
et  immeubles  sont  l'objet  d'une  mutation  par  décès 
de  leurs  propriétaires  tous  les  35  ans  en  moyenne, 
et,  par  conséquent,  que  l'annuité  successorale  — 
en  admettant  qu'elle  soit  l'expression  fidèle  de  la 
valeur  totale  des  patrimoines  transmis  par  succes- 
sions dans  le  courant  de  l'année  —  est  égale  à  la 
Sô^^e  partie  des  fortunes  privées. 

Ce  rapport  se  dégage  des  tables  de  mortalité  ;  il  se 
confond  avec  la  durée  moyenne  de  survie,  qui  a  été 
jadis  évaluée  à  31  ans,  puis  à  33  ans  et  enfin  à  35 
ans. 

«  Or,  dit  M.  Besson,  cette  moyenne  a  été  calculée 
sur  l'ensemble  des  décès  et,  vous  le  savez,  tous  les 
décès  ne  sont  pas,  il  s'en  faut,  suivis  de  déclara- 
tions de  succession.  Ces  déclarations  n'excèdent 
guère  le  nombre  de  400.000.  La  moitié,  ou,  plus 
exactement,  60  0/0  des  décès  restent  donc  impro- 
ductifs et  n'apportent  aucun  tribut  à  l'annuité  des 
valeurs  taxées. 

«  Dans  ces  conditions,  pouvons-nous,  sans  im- 
prudence, adopter  comme  régulateur  de  la  dévolu- 
tion des  valeurs  héréditaires  la  durée  moyenne  de 
survie?  Est-il  permis  d'appliquer  à  ces  deux  quan- 
tités différentes  une  commune  mesure?...  » 

Après  avoir  fait  ces  réserves,  M.  Besson,  s'ap- 
puyant  sur  la  durée  moyenne  de  survie  de  1873  et 


de  189'i,  dresse  le  bilan  de  fortune  privée  française 
aux  deux  années  observées  : 


Valeur  en  millions  Accroissement 

de  rens(niil)le  dos  divers 

de  bi  fortune  privée  ('•iémeiils 

Eléments          '     ~  '  '       de  la 

de  l'annuité            en  18/3         en  1894  fortune  privée 

successorale            (mul-           !mul-  de 

tiplc  32j        tiplo  35)  1873  à  1894 

(Millions  de  francs) 

Fonds  d'Etat  français 

et  étrangers                   5.280          14.577  9.297 

Valeurs  mobilières 
françaises  et  étran- 
gères                           8.240          33.849  25.609 

Autres  meubles               41.875          51.793  9.918 


Total  des  meubles..     55.393         K  O.P.i9  44. «24 

Immeubles.  ;   63.:i76         101.027  37.651 

Total  général...    118.771         201.246  82.475 


Le  tableau  ci-dessus  ne  résume  que  la  fortune 
privée  des  citoyens,  se  transmettant  par  voie  de 
succession.  Elle  laisse  de  côté  les  richesses  mobi- 
lières et  immohilières  de  l'Etat,  des  villes  et  des 
collectivités  anonymes.  Enfin,  la  facilité  avec 
laquelle  les  titres  au  porteur,  trouvés  dans  les 
héritages,  peuvent  être  soustraits  à  l'action  du 
fisc,  permet  de  supposer  que  le  chiffre  de  48.436 
millions  de  fr-ancs  indiqués  comme  total  des  titr  es 
mobiliers  appartenant  à  la  fortune  privée  des 
citoyens,  est  notablement  inférieur  à  la  réalité  des 
faits. 

En  effet,  d'après  nos  calculs  particuliers,  l'en- 
semble des  valeurs  mobilières  existant  en  France 
au  1'=''  juillet  1894  représentait  un  capital  d'environ 
82  milliards  de  francs  décomposés  en  59  milliards 
de  titres  français  et  23  milliards  de  titres  étrangers. 
Si  de  ce  total  de  82  milliards  on  retranche  environ 
7  milliards  appartenant  aux  caisses  d'épargne, 
aux  Compagnies  d'assurances;  aux  caisses  de 
retraite,  aux  communautés  et  aux  collectivités 
diverses,  il  resterait  environ  75  milliards  de  francs 
pour  la  fortune  privée  des  citoyens,  contre  les 
48.426  millions  dégagés  de  l'annuité  successorale. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'étude  de  M.  Besson  fournit 
des  indications  précieuses  et  sa  communication 
nous  fait  espérer  que  dans  l'avenir  la  statistique 
successorale  sera  encore  plus  riche  en  rensei- 
gnements. 

Les  statistiques  de  nos  comptes  budgétaii'es  ne  révè- 
lent pas  la  composition  particulière  de  chacune  des 
grandes  catf^gories  de  valeurs  que  nous  venons  de 
mettre  en  évidence.  Quelle  est,  au  juste,  la  part  des 
valeurs  françaises,  celle  des  titres  étrangers,  celle  des 
créances,  des  dépôts  en  compte  courant,  des  meubles 
corporels  '?  C'est  ce  que  les  comptes  n'éclaircissent 
point. 

Mais  j'ai  là,  sous  la  main,  un  document  du  plus  haut 
intérêt,  l'iclic  en  données  inédites.  C'est  une  statis- 
tique très  détaillée  des  valeur?  de  succession  et  de 
conimunaiité  déclarées  dans  les  bureaux  d'en  régi  sti-e- 
meiit  pendant  l'année  1898.  Le  cadre  de  cette  statistique 
est  absolument  neuf.  On  y  passe  successivement  en 
revue  tous  les  éléments  de  l'annuité  successorale,  en 
arrêtant  la  part  de  chacun  d'eux.  Ainsi,  sous  la  rubrique 
des  valeurs  mobilières,  on  sépare  nettement  les  rentes 
françaises  des  effets  publics  étrangers;  les  actions  et 
les  obligations  y  sont  également  classées  suivant  leur 
nationalité;  quant  aux  biens  meubles  autres  que  les 
titres  négociables,  on  énumère  successivement  les 
assurances  sur  la  vie,  le  numéraire,  les  livrets  de 
caisses  d'épargne,  les  créances,  les  fonds  de  commerce, 
les  dépôts  dans  les  banques,  etc. 

Cette  nouvelle  conception  de  la  statistique  successo- 
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raie  nous  prouve  que  le  fisc  cherche  à  élargir  ses  mé- 
thodes, et  ne  craint  plus  de  faire  pénétrer  l'air  et  la 
lnaii(''re  d;.ns  le  laboratoire  oii  s'accomplissent  les  mys- 
tères de  la  finance.  Grâce  aux  relations  qui  existent 
aujourd'hui  entre  l'Administration  de  l'Enregistrement 
et  notre  Société,  nous  pouvons  espérer  que  cette  alchimie 
financière  n'aura  hientôt  plus  de  secrets,  et  que  tout  se 
passera  au  grand  jour,  dans  un  prochain  avenir. 

Nous  prenons  acte  de  la  promesse  de  M.  Besson 
et  nous  associerons  aux  félicitations  que  son  très 
remarquable  travail  mérite,  le  nom  de  M.  Fer- 
nand  Faure,  directeur  général  de  l'Enregistrement 
et  du  Timbre  et  président  actuel  de  la  Société  de 
Stadstiqiie  de  Paris,  car  c'est  lui,  en  effet,  quia 
eu  l'idée  de  cette  réforme  de  la  statistique  succes- 
sorale et  qui  l'a  réalisée. 

Edmond  Théry. 


L'ANGLETERRE  ET  LA  CHINE 


Notre  correspondant  de  Londres  nous  a  tenus  au 
courant  des  derniers  incidents  qui  se  sont  produits 
entre  l'Angleterre  et  la  Russie,  à  propos  de  la  Chine. 
Nos  lecteurs  savent  donc  que  la  signature  d'un  accord 
délimitant  les  sphères  d'influence  de  ces  deux  puis- 
sances européennes  dans  l'Empire  du  Milieu  est  loin 
d'avoir  mis  fin  à  leurs  compétitions  et  que  la  demande 
faite  par  la  Russie  d'une  nouvelle  concession  de  che- 
mins de  fer  a  soulevé  les  colères  de  l'impérialisme 
anglais. 

C'est  là  une  nouvelle  phase  de  la  lutte  entreprise  au 
lendemain  du  traité  de  Sliimonoseki,  alors  que  les 
grandes  nations  de  l'Occident,  trop  à  l'étroit  dans  leurs 
frontières,  ont  voulu  assurer  à  leurs  produits  des  dé- 
l'ouchés  nouveaux  et  ont  pris  position,  en  vue  du  par- 
tage de  la  Chine. 

Vis-à-vis  de  ce  paj's,  l'Europe  s'est  trouvée  en  pré- 
sence de  deux  solutions  :  la  politique  de  la  «  porte  ou- 
verte »  préconisée  par  l'Angleterre,  et  le  régime  des 
n  sphères  d'influence  »  tel  qu'il  semble  résulter  des 
traités  récemment  signés  par  le  Céleste-Empire. 

Le  second  de  ces  systèmes  a  été  expérimenté  par  la 
France  et  l'Angleterre  en  Afrique;  il  en  est  sorti  des 
contestés  continuels  au  sujet  des  hinterlands,  mais  il  a 
du  moins  l'avantage  de  limiter  les  ambitions  de  cer- 
taines puissances,  de  mieux  équilibrer  la  situation  et 
de  diminuer,  par  conséquent,  les  causes  de  conflits. 

Le  système  de  la  porte  ouverte  aurait,  au  contraire, 
pour  ell'et  de  livrer  au  commerce  anglais,  à  son 
influence,  à  sa  pénétration,  le  continent  chinois  tout 
entier,  y  compris  les  zones  jusqu'à  présent  réservées  à 
l'exploitation  des  autres  puissances.  On  comprend,  dès 
lors,  l'enthousiasme  avec  lequel  ce  système  est  préconisé 
par  nos  voisins  d'outre-Manchc. 

C'est  pour  défendre  ce  système  que  lord  Beresford, 
ayant  parcouru  la  Chine  pour  le  compte  de  l'Association 
des  Chambres  de  Commerce,  vient  de  puJjlier  un  gros 
ouvrage  sur  le  démembi'ement  de  la  Chine,  ouvrage 
dont  le  but  est  «  d'assurer  la  prépondérance  des 
intérêts  commerciaux  non  seulement  de  la  race 
anglaise,  mais  de  toute  la  race  anglo  saxonne  en  Ex- 
trême-Orient ». 

Ces  seuls  mots  nous  fixent  très  nettement  sur  la 
poli-iique  de  l'Angleterre  :  elle  espère,  en  effet,  rallier 
à  ses  projets  les  nations  qui  ne  possèdent  point  de 
concossic'ns  territoriales  en  Chine  et  dont  les  intérêts 
paraissent  être  purement  commerciaux.  Elle  veut 
apporter  l'entrave  la  plus  complète  aux  progrès  de  la 
liusbic  en  Mandchouric  ;  de  l'Allemagne  auClian-Toung; 
de  la  France  dans  la  Chine  méiidi(malc.  On  est  donc 
fixé  sur  le  sens  donné  à  celle  politifjiie  de  la  «  porte 
ouA  crto  »,  et  si  quelques-uns  conservaient  encore  quel- 
ques illusions  à  ce  sujet,  certains  incidents  qui  viennent 
de  se  produire  à  Shanghaï,  et  sur  lesquels  la  presse 


anglaise  s'est  bien  gardée  d'insister,  suffiraient  à  les 
faire  disparaître. 

Au  nomin-e  des  industries  croissantes  à  Shanghaï 
figurent,  au  premier  rang,  les  filatures  de  coton.  Elles 
ont  été  montées  pour  la  plupart  avec  des  capitaux  étrauT 
gers  (français  en  grande  partie),  elles  occupent  plus  de 
30.00L)  indigènes  et  produisent  un  article  de  grande 
consommation. 

Leur  avenir  paraissait  devoir  être  fort  brillant,  mais 
ces  entreprises  ont  dû  lutter,  en  dehors  des  difficultés 
inhérentes  à  la  mise  en  pratique  d'idées  nouvelles  dans 
un  pays  foncièrement  conservateur,  avec  les  inpedi- 
menta  résultant  des  likins  et  des  douanes  maritimes. 

La  matière  première,  en  eftet,  supporte  des  droits 
de  likin  avant  d'arriver  aux  filatures  et  celles-ci  doi- 
vent payer  des  droits  de  sortie  sur  les  produits  manu- 
facturés. 

Cette  dernière  taxe  n'est  pas  prévue  par  les  traités  : 
elle  est  perçue  en  vertu  d'errements  injustifiés.  Les 
droits  ayant  été  acquittés,  au  début,  sans  protestation, 
on  continue  à  les  percevoir.  Ils  constituent  une  charge 
qui  ne  grève  pas  les  articles  similaires  de  l'Inde  et  du 
Japon  et,  dans  ces  conditions,  la  lutte  contre  les  im- 
portations de  ces  deux  pays  ne  peut  être  soutenue  avec 
succès. 

On  comprend  que  les  administrateurs  et  directeurs 
des  filatures  locales  se  soient  émus.  Ils  ont  tenu,  le 
11  avril,  une  réunion  dans  laquelle  a  été  discuté  le 
principe  d'une  action  commune  tendant  à  obtenir  le 
dégrèvement  des  charges  supportées  à  tort. 

On  ne  pouvait  s'attendre  a  constater  une  divergence 
d'opinions  entre  les  étrangers  établis,  à  Shanghaï,  car, 
quelle  que  soit  leur  nationalité,  ils  doivent  tous  s'inté- 
resser au  développement  économique  de  ce  port  ;  les 
Anglais  présents  à  la  réunion  se  sont  cependant  élevés 
contre  une  proposition  tendant  à  en  référer  au  corps 
diplomatique,  alléguant  que  la  mesure  demandée  irait 
à  rencontre  des  intérêts  anglais  de  l'Inde. 

Un  simple  examen  des  statistiques  douanières  nous 
explique  cette  attitude. 

Èn  1898,  les  filés  de  coton  livrés  sur  le  marché  de 
Shanghaï,  pour  être  réexpédiés  dans  les  divers  ports 
de  la  côte,  se  décomposaient  comme  suit  : 

666.000  piculs  de  provenance  indienne,  241.000  pi- 
culs  de  provenance  japonaise,  28.000  piculs  de  prove- 
nance anglaise,  87.000  piculs  provenant  des  filatures 
de  Shanghaï.  * 

Ce  tableau  a  son  éloquence  et  l'incident  en  question 
comporte  un  enseignement.  Il  montre  que  le  commerce 
anglais  en  Extrême-Orient,  basé  sur  l'importation  et 
les  transports  d'outre-mer,  n'ayant  d'autre  objectif  que 
la  vente  des  marchandises  importées,  se  préoccupe  peu 
des  progrès,  en  matière  de  ressources  locales. 

Il  prouve  que  l'organisation  des  douanes  maritimes- 
chinoises  s'adapte  bien  plus  aux  intérêts  du  commerce 
anglais  qu'aux  intérêts  véritables  delà  Chine. 

En  résumé,  les  filateurs  de  Shanghaï  réclament  la 
suppression  de  droits  injustes,  mesure  qui  permettrait 
au  consommateur  indigène  de  ne  plus  être  tributaire 
de  l'Inde  et  du  Japon  pour  des  articles  de  première  né- 
cessité, et  les  commerçants  anglais  refusent  de  s'asso- 
cier à  une  réclamation  qui  porterait  atteinte  au  com- 
merce de  l'Inde. 

Que  faut-il  penser,  dès  lors,  de  la  campagne  si  ag- 
gressive  menée  en  Chine  même,  depuis  le  passage  de 
lord  Charles  Beresford,  campagne  qui  s'appuie  s"ur  la 
fameuse  théorie  de  la  porte  ouverte.  A  en  croire  une 
certaine  presse,  l'Angleterre  réclamerait  la  liberté 
absolue  des  échanges  qu'elle  aurait  la  prétention  de  dé- 
fendre contre  les  attaques  des  autres  nations,  et  elle 
serait  seule  à  prononcer  l'abolition  dos  barrières 
fiscales. 

On  voit,  par  le  fait  que  nous  venons  de  rapporter,  ce 
qu'il  faut  penser  do  ces  aflirmations. 

Plus  on  étudie  de  près  la  politique  de  l'Angleterre  en 
Extrême-Orient  et  plus  on  comprend  que  ce  pays  a 
préparé,  depuis  des  années,  la  mainmise  sur  le  com- 
merce de  la  Chine  :  les  douanes  maritimes  ont  été  or- 
ganisées avec  cet  objectif  que  l'Empire  du  MiUcu  doit 
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('ivc  le  di'bouchiï  exclusif  des  produits  de  l'Inde  ou  de  I 
la  Métropole  angUiise.  Or,  d'année  en  année,  dci)uis 
que  les  théi  de  l'Inde  ont  chassé  du  marché  de  Londres 
les  Ihés  du  Céleste  Empire,  l'Angleterre  diminue  ses 
achats  tout  en  augmentant  ses  ventes. 

C'est  tout  le  contraire  qui  se  produit  avec  la  France, 
qui  ne  vend  rien  à  la  Chine,  mais  qui  lui  achète  en 
grandes  (juantités  dos  soies  et  autres  produits  payés  en 
deniers  comptants. 

Cette  situation  nous  empêche  de  nous  désintéresser 
des  incidents  dont  l'Extrême-Orient  est  le  théâtre  ; 
elle  nous  autorise  à  nous  élever  contre  toutes  les 
tentatives  destinées  à  accaparer  le  marché  chinois 
pour  le  bénéfice  d'uns  seule  nation;  elle  nous  permet 
enfin  de  montrer  ce  qu'il  y  a  de  vrai  dans  les  formules 
libérales  dont  se  masque  l'impérialisme  anglais. 

Georges  Bourgarel. 


GO^^rPAGNIE  NOUVELLE 

DES  CIMENTS  POBTLAND  DU  BOULONNAIS 


Dans  nos  précédentes  Revues  Hebdomadaires  du 
Marché  Financier  de  Paris,  nous  avons  parlé  de  l'at- 
tention que  l'on  prêtait  de  nouveau,  depuis  qvrelque 
temps,  aux  actions  de  la  Compagnie  Nouvelle  des  Ci- 
ments Porlland  dit  Boulonnais. 

Constituée  en  mai  1881,  cette  Société,  dont  le  capital 
social  est  de  5  millions  de  francs,  divisé  en  10.000  ac- 
tions de  500  fr.  libérées  et  au  porteur,  avait  pour  objet 
la  construction  et  l'exploitation  d'usinf  s  à  Desvi'es  (Pas- 
de  Calais);  la  fabrication  des  cTiaux  hydrauliques  et 
des  ciments  naturels  et  cuits  ;  en  un  rnot,  l'exploita- 
tion, la  manutention  et  la  vente  de  tous  produits  céra- 
miques, minéraux  et  autres. 

Après  avoir  distribué  des  dividendes  de  35  fr.,  en 
1889  et  1890,  de  30  fr.  en  1891,  1892  et  1893,  la  Compa- 
gnie Nouvelle  des  Ciments  Porlland  du  Boulonnais 
n'avait  plus  réparti  que  20  fr.  pour  les  exercices  1894 
et  1895,  et  15  fr.  pour  1896  et  1897.  Mais  une  améliora- 
tion s'est  produite  au  cours  de  1898,  ainsi  qu'il  ressort 
des  comptes  présentés  jiar  le  Conseil  d'administration 
à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  s'est  tenue 
le  2  courant. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  se  sont  élevés  à  252.653 
francs  20.  Sur  ces  bénéfices,  il  a  été  prélevé,  pour 
amortissements  divers,  la  somme  de  40.000  fr.,  et  du 
solde  de  212.653  fr.  20,  il  a  été  déduit  10.632  fr.  66,  re- 
présentant les  5  0/0  statutaires  affectés  à  la  réserve  lé- 
gale. Il  restait  donc,  alors,  un  montant  de  202.020 
francs  5i,  auquel  est  venu  s'ajouter  le  report  de  l'exer- 
cice 18!t7,  soit  164.935  fr.  75.  D'où  une  somme  totale 
de  366.956  fr.  29,  que  le  Conseil  a  proposé  de  répartir 
ainsi  : 

Francs 

Dividende  de  20  fr.  par  action  aux  10.000  ac- 
tions de  la  Société  . . .    300.000  » 

Keporl  à  nouveau   106.956  29 

Somme  égale   360.956  29 

Comme  on  le  voit,  il  y  a,  dans  le  dividende,  une  aug- 
mentation de  5  francs  ;  et  cette  augmentation  aurait  pu 
être  plus  sensible  encore  si  le  Conseil  d'administration, 
toujours  prudent,  n'avait  cru  devoir  continuer  à  repor- 
ter à  nouveau  un  solde  important. 

Des  explications  contenues  dans  le  rapport,  il  résulte 
que  la  situation  de  la  Société  se  modifie  considérable- 
ment de  jour  en  jour.  En  1898,  sa  production  a  pris  un 
développement  qui  n'avait  pas  encore  été  atteint,  et  le 
tonnage  delà  vente  a  suivi  cette  progression  satisfaisante. 
C'est  ce  qui  explique  pourquoi  les  bénéfices,  malgré  la 
cherté  des  combustibles  de  toute  nature  et  l'influence 
d'anciens  marchés  peu  rémunérateurs  sur  son  prix 
moyen,  ont  dépassé  sensiblement  ceux  des  années  pré- 
cédentes, sans  cependant  s'élever  encore  au  chiffre  que 
leur  assignent,  pour  l'exercice  en  cours,  les  prévisions 
de  la  Société. 


C'est  (jueles  vastes  travaux  attendus  avec  imjiaticnce 
par  l'industrie,  et  acluelleuient  en  coui's  d'exécution, 
ont  déjà  profondément  modifié  et  modifieront  encore  le 
marché  des  ciments  portland.  Cet  état  de  choses  aurait 
môme  permis  à  la  Société  de  livrer,  en  1898,  aux  grands 
chantiers  de  l'intérieur  sa  production  tout  entière,  si  lo 
souvenir  d'uncpériode  moins  prospère  et  l'intérêt  (ju'elie 
a  à  s'assurer  de  durables  débouchés  pour  l'avenir,  ne 
l'avaient  pas  déterminée  à  ne  pas  sacrifier  complètement 
sa  clientèle  d'exportation  avec  laquelle  elle  a  conservé 
un  certain  courant  d'affaires.  11  faut,  en  elfet,  et  bien 
que  le  ciment  ne  puisse  se  fabriquer  partout,  que 
l'étranger  reste  notre  tributaire.  p]t  la  fabrication  des 
ciments  a  été  poussée  à  un  si  haut  point  chez  nous  que 
l'Angleterre,  par  exemple,  qui  nous  en  fournissait  an- 
ciennement, nous  en  demande  maintenant. 

Dans  le  rapport  présenté  le  2  juin  aux  actionnaires, 
il  est  dit,  comme  nous  l'avons  mentionné  plus  haut, 
que  l'exercice  1898  a  eu  à  subir  l'influence  d'anciens 
contrats  peu  rémunérateurs.  Ces  anciens  contrats 
passés  au  cours  des  années  précédentes,  au  moment 
de  la  dépression,  auront  encore  une  petite  répercussion 
sur  1899  ;  néanmoins,  nous  croyons  pouvoir  dire  que 
la  situation,  à  l'heure  actuelle,  est  telle,  que  la  Com- 
pagnie peut  compter  retirer,  cette  aimée,  de  ses  exploi- 
tations, un  bénéfice  net  de  9  fr.  par  tonne.  Comme 
elle  produit  actuellement  55.000  tonnes  par  art,  c'est  un 
profit  total  de  500.000  fr.,  en  chiffres  ronds,  qu'elle 
réalisera.  Or,  le  capital  social  n'est  cjue  de  5  millions 
de  francs;  et  en  admettant  que  l'on  procède  à  de  larges 
prélèvements  pour  les  amortissements,  les  réserves, 
etc.,  il  restera  certainement  encore  de  quoi  répartir 
aux  actions  un  dividende  de  6  0/0,  soit  30  fr. 

Nous  reA'enons  donc  à  l'état  de  choses  qui  existait  en 
1892  et  en  1893.  Mais  ce  n'est  certainement  là  qu'un 
commencement,  car  avec  les  nouveaux  contrats  qu'elle 
consent  maintenant,  la  Compagnie  Nouvelle  des 
Ciments  Portland  du  Boulonnais  peut  réaliser  jusqu'à 
15  fr.  de  bénéfice  net  par  tonne.  Il  serait  donc  facile  de 
voir  les  dividendes  se  relever,  dans  un  temps  peu 
éloigné,  au  plus  haut  chiffre  atteint  jusqu'à  présent, 
c'est-à-dire  à  35  fr.,  montant  distribué  en  1889  et  en 
1890,  en  attendant  qu'ils  le  dépassent. 

Ce  qui  est  certain,  c'est  que  le  champ  d'action  de  la 
Compagnie  ne  peut  que  s'élargir  maintenant.  En  effet, 
l'emj^loi  du  ciment  devient  partout  une  nécessité,  et 
nous  n'avons  qu'à  jeter  les  yeux  autour  de  nous,  — 
ne  serait-ce  qu'à  Paris  seulement,  —  pour  nous  rendre 
compte  de  la  consommation  de  ce  produit.  C'est  lui  qui 
sert  pour  les  travaux  du  Métropolitain,  —  travaux  qui 
se  poursuivront  pendant  plusieurs  années  encore,  — 
pour  l'établissement  des  voies  de  tramways,  pour  le 
pavage.  Bien  plus,  le  ciment  «  armé  »  est  demandé 
maintenant  pour  la  construction  ;  on  l'utilise  pour 
l'édification  de  monuments,  comme  cela  a  lieu  à 
l'Exposition  Universelle  en  ce  moment,  pour  l'établis- 
sement des  ponts  de  chemins  de  fer,  etc. 

Il  ne  faut  donc  pas  s'étonner,  en  présence  des  résul- 
tats acquis  dès  maintenant  et  des  perspectives  d'avenir 
de  la  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments  Portland  du 
Boulonnais,  de  voir  ses  actions  s'inscrire  de  nouveau 
au-dessus  du  pair,  en  voie  de  reconquérir,  avant  peu, 
les  hauts  cours  pratiqués  en  1893.  Rappelons  qu'en 
cette  année,  le  cours  moyen  s'était  établi  à  547  fr.  50. 

A.  Lechenet. 


Canal  Maritime  de  Suez 


Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  dans  l'Economiste 
Européen  du  2  courant,  l'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires de  la  Compagnie  Universelle  du  Canal 
Maritime  de  Sue:x  a  eu  lieu  mardi  6  juin.  Contraire- 
ment à  ce  cjui  s'était  passé  l'année  dernière,  le  vote 
des  résolutions  à  l'ordre  du  jour  n'a  pas  donné  lieu  à 
scrutin.  L'assemblée  a,  en  effet,  voté  à  mains  levées  et 
à  Vunanimilé  :  1»  l'approbation  du  rapport  du  Conseil 
d'administration  ;  2o  les  conclusions  du  rapport  de  la 
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Commission  de  vérification  des  comptes  de  l'exercice 
;  30  la  répartition  du  dividende  pour  189.S  fixé  à 
lOO  fr.  nets  par  action  de  capital  ;  à  '6  fr.  46  par  action 
de  jouissance,  et  à  43  fr.  555  par  part  de  fondateur, 
contre  ^0  fiv  nets  par  action  de  capital,  6(5  fr.  799  par 
action  de  jouissance,  et38^fr.  032  par  part  de  fondateur, 
pour  l'exercice  précédent  ;  4o  la  nomination,  comme 
membres  de  la  Commission  de  vérification  pour  l'exa- 
men des  comptes  de  l'exercice  1899,  de  MM  Micard,de 
Sincaj',  GiUjert-Houcher,  Cliatonay  et  Bérenger;  5°  la 
confirmation  de  la  nomination,  comm'e  administrateurs, 
de  MM.  le  baron  de  Courcel,  président  de  la  Compa- 
gnie du  Cfiemm  de  fer  de  Paris  à  Orléans,  le  vicomte 
Melchior  de  Vogué,  de  l'Académie  française,  et  Plate, 
président  du  (Jonseil  du  Norddeiitscher  Lloyd,  en  rem- 
placement de  MM.  Th.  Desbrières.  Ad.  P(igiioux  et 
baron  de  Caters,  décédés;  60  la  réélection  de  MM.  G. 
.Jonnart,  H.  Boucard,  R.  Guichard  et  lord  Rathmore, 
administrateurs  sortants. 

Avant  les  votes  que  nous  venons  d'énumérer,  un 
échange  d'observations  a  eu  lieu  entre  le  Président, 
M.  le  prince  d'Arenberg,  et  quelques  actionnaires. 
Ces  observations  ont  surtout  porté  sur  la  question  des 
détaxes,  et  sur  la  question  de  la  division  des  titres 
dont  on  a  parlé  depuis  quelque  temps. 

Au  sujet  de  la  question  des  détaxes,  le  Président  a 
laissé  entendre  qu'il  était  encore  bien  tôt  pour  s'en 
préoccuper,  atiendu  qu'il  faut  que  le  dividende  des  ac- 
tions ait  atteint  125  fr.,  pour  que  les  actionnaires  soient 
amenés  à  porter  leur  attention  sur  ce  point.  Or,  on  est 
encore  bien  éloigné  d'une  telle  prévision  de  dividende, 
et  les  circonstances  générales  peuvent  se  modifier  telle- 
ment, qu'il  serait  inutile  d'envisager,  dès  maintenant, 
la  solution  de  cette  question.  Au  reste,  quand  il  sera 
nécessaire,  le  Conseil  saura  défendre  avec  énergie  les 
intérêts  des  actionnaires. 

Au  sujet  de  la  division  des  actions  en  cinquièmes,  le 
Président  a  nettement  déclaré  que  le  Conseil  y  était 
absolument  opposé.  Les  titres  du  Suez,  a-t-il  dit  en 
substance,  sont  admirablement  classés  dans  les  porte- 
feuilles d'une  clientèle  que  l'on  peut  qualifier  d'excep- 
tionnelle. Or,  quel  avantage  retirerait  cetle  clientèle 
de  la  division  des  actions?  Aucun.  Bien  plus,  la  spé- 
culation s'emparerait  des  valeurs  du  Suez  et  les  sou- 
mettrait à  des  fluctuations  constantes,  et  ce,  au  grand 
détriment  des  véritables  actionnaires.  D'autre  part, 
pour  arriver  à  la  division  demandée,  il  faudrait  une 
réforme  des  statuts  qui  ne  pourrait  avoir  lieti  qu'avec 
l'autorisaiion  du  Gouvernement  ottoman.  Cette  autori- 
sation à  obtenir  rencontrerait  certaines  difficultés  qu'il 
faut  savoir  envisager.  Bref,  et  après  avoir  tout  bien 
considéré,  le  Président  s'est  opposé  à  toute  division 
des  titres,  et  ses  déclarations  ont  été  chaleureusement 
approuvées. 

Comme  nous  l'avons  dit  au  début,  toutes  les  résolu- 
tions proposées  ont  été  votées  à  l'unanimité.  Nous 
sommes  loin  des  incidents  qui  s'étaient  produits  les 
années  précédentes.  Il  est  vrai  qu'à  la  date  du  10  j  uin  1898, 
et  en  rendant  compte  de  l'assemblée  qui  s'était  tenue 
la  3  du  même  mois,  nous  disions  que  les  discussions 
qui  s'étaient  ouvertes  à  cette  réunion  avaient  été  toutes 
théoriques,  et  nous  ajoutions: 

Il  n'en  a  pas  toujours  été  ainsi  lors  des  assemblées  précé- 
dentes, et  on  ne  peut  que  se  montrer  satisfait  d'un  change- 
ment d'altitude  qui  permet  d'augurer  que,  bientôt,  l'entente 
entre  le  Con-eil  d'administration  et  les  actionnaires  sera  com- 
plète sur  tous  les  points.  Il  est,  certes,  .compréhensible  que 
les  actionnaires  aient  le  désir  de  voir  leurs  dividende  pro- 
gresser ;  mais,  d'un  autre  côté,  il  semble  qu'il  n'y  ait  qu'à 
patienter,  attendu  que  la  Compagnie  de  Suez  paraît  n'avoir 
pas  longtemps  à  attendre  pour  voir  ses  bénéfices  progresser 
considérablement. 

L'attente,  pour  les  actionnaires,  n'aura  pas  été  lon- 
gue, puisqu'ils  reçoivent,  pour  1898,  10  fr.  de  plus  que 
pour  1897.  Quant  à  l'entente,  elle  paraît  bien  établie 
maintenant.  Nous  sommes  des  premiers  à  nous  en 
montrer  satisfaits,  mais  nous  devons  dire  qu'elle  n'est 
que  la  juste  récompense  des  soins  qu'apportent,  dans 
leur  gestion,  ceux  qui  ont  accepté  la  direction  de  cette  [ 


colossale  et  splendide  entreprise  qu'est  la  Compagnie 
Universelle  du  Canal  Mariiime  de  Suez. 

^   -      J.  M. 


LE 

Marché  des  Pétroles  au  début  de  l'année  1899 


Au  début  de  cette  année,  la  situation  se  présentait 
tavorable  pour  les  vendeurs,  aussi  favorable  qu'elle 
est  depuis  la  fin  du  commerce  autonome  des  pétroles 
en  Allemagne.  En  1896,  on  cotait  encore  le  tonneau 
5  marks  60  à  Brème  ;  depuis  novembre  1897,  le  cours 
s'est  maintenu  à  7  marks. 

Cette  hausse  ne  vh-nt  pas,  comme  on  pourrait  croire, 
d'une  spéculation,  mais  d'une  diminution  de  la  pro- 
duction d'huile  américaine  qui  a  forcé  la  'Compagnie 
du  Standard  OU  à  élever  ses  prix.  Mais  il  résulta'^im- 
nié  liatement,  de  cette  hausse,  un  redoublement  d'acti- 
vité dans  le  percement  de  nouveaux  puits,  notamment 
dans  rOhio,  la  Virginie  orientale,  l'indiana.  On  pro- 
céda, dans  le  seul  mois  de  novembre  lb97,  à  plus  de 
percements  que  dans  les  deux  années  écou  ées. 

Mais  les  terresTiouvellement  exploitées  se  montrè^:ent 
d'abord  d'un  rapport  peu  rénumérateur.  Tandis  que 
sur  les  terrains  épuisés  de  Pensylvanie  on  a  pu  extraire, 
de_159  puits,  7.318  doubles  quintaux  en  octobre,  et  de 
155  puits,  8.547  doubles  quintaux  en  novembre,  les 
nouveaux  terrains  n'ont  produit  pendant  la  même 
époque  que  2.539  doubles  quiniaux  de  254  puits,  et 
2.767  doubles  quintaux  de  256  puits.  Tous  les  nouveaux 
puits  étaient  loin  de  couvrir  les  besoins  et  les  appro- 
visionnements diminuaient  d'une  façon  inquiétante  ; 
dans  le  district  de  Lima,  l'approvisionnement  d'huile, 
du  1er  janvier  au  1er  novembre,  est  tombé  de  29.841.436 
doubles  quintaux  à  20.389.594  doubles  quintaux.  La 
Compagnie  du  «  Standard  Oil  »  souffrait  donc,  après 
comme  avant,  de  la  disette  d'huile  et  l'exportation  du 
pétrole  en  Europe  s'en  ressentit;  tandis  que  pendant 
l'année  1897,  10.341.681  barils  de  pé  rôle  avait  été  im- 
portés d'Amérique,  dans  les  ports  européens,  ce  chiffre 
s'est  trouvé  réduit  à  10.244.064  barils  dans  l'année 
suivante. 

Cette  pénurie  a  favorisé  considérablement  la  vente  du 
pétrole  russe  dans  toute  l'Europe.  La  Compagnie  an- 
glo  caucasienne  a  vendu  8.200.535  puds.  l'année  der- 
nière, sur  le  Marché  de  Londres.  Aujourd'hui,  une  ac- 
tivité fiévreuse  se  manifeste  dans  tous  les  terrains  pé- 
trolifères  de  la  Caspienne,  et,  sans  arrêt,  on  ouvre 
de  nouveaux  puits  dans  le  Caucase  et  la  Transcaspie. 

Une  forte  concurrence,  pour  les  Américains  et  les 
Russes,  est  venue  de  l'industrie  du  pétrole  des  Indes 
orientales  qui,  quoique  récente,  prend  une  rapide  ex- 
tension. Le  centre  de  cette  industrie  est  dans  les  îles 
de  la  Sonde.  Toutes  les  exploitations  se  trouvent  exclu- 
sivement entre  les  mains  des  Hollandais. 

En  juillet  1898,  l'industrie  de  Sumatra  dut  traverser 
une  crise  difficile  par  suite  de  la  forte  baisse  des  sour- 
ces d'huile,  et  la  Compagnie  du  «  Standard  Oil  »  crut 
le  moment  favorable  pour  s'installer  sur  les  terrains 
miniers  de  Langkat;  mais  ses  efforts  échouèrent  contre 
la  résistance  du  Gouvernement  hollandais.  Comme  les 
terres  d'huile  minérale  à  Java  et  Bornéo,  non  seule- 
ment n'ont  pas  diminué  depuis,  mais  même  devinrent 
d'un  rapport  plus  rémunérateur;  qu'en  outre,  la  pro- 
duction augmenta  par  de  nouveaux  percements,  cette 
jeune  industrie  travaille  aujourd'hui  avec  beaucoup  de 
succès. 

Le  marché  chinois,  notamment,  pourra,  à  une  épo- 
que rapprochée,  être  conquis  entièrement  parle  pétrole 
de  Langkat. 

La  rapidité  avec  laquelle  cette  huile  se  fraye  un  che- 
min sur  les  marchés  chinois  est  démontrée  par  le  relevé 
suivant  : 

Importation  en  Chine         1895  1896  1897 

(En  gallons) 

Pétrole  américain   23. 05."). 000   33.5JO.000   48  212.505 

—  russe   26.566.000   28.2tô.O0O  36.924.125 

—  des  îles  de  la  Sonde   2.395.000    5.151.000  14.311.000 


L'KGONOMISTK  EIJROPKMN  —  France 


717 


Nous  n'avons  pas  encore  lo  rolové  pour  1898.  mais 
on  peut  évaluer  l'exportation  des  pétroles  des  îles  de 
la  Sonde  à  X!0  millions  de  gallons  environ. 

,lMS(|u'i\  ce  jour,  le  Japon  n'a  joué  qu'un  rôle  secon- 
daire dans  la  production  du  pétrole  et  était  oblijié  d'en 
im[)orter  anniu-llement  pour  environ  0  millions  de  yen. 
Mais  déjà  vers  la  tin  de  l'année  dernière,  l'industrie 
des  huilVs  minérales  de  ce  pays  a  suln  une  augmenta- 
tion quand  plusieurs  capitalistes  eurent  enlrpp'is  l'ex- 
ploitation rationelle  des  terrains  entre  Hokkaido  et 
Akito.  Eu  décembre,  on  avait  déjà  pratiqué  60  perce- 
ments dont  le  nombre  s'est  encore  accru  depuis  ;  on 
forma  également  un  Syndicat  en  vue  des  besoins  du 
paj's  et  de  la  consommation  des  ports  chinois. 

La  Roumanie  a  incontestal)lement  de  l'avenir  sous  le 
rapjiort  de  la  production  d'huile  minérale  et  si,  jusqu'en 
ces  derniers  temps,  son  industrie  n'a  pu  prospérer, 
c'est  uniquement  par  suite  des  lacunes  que  présente  la 
législation  de  ce  pays.  Depuis  que  la  Société  «  Steana 
Romana  »  et-t  pourvue  d'un  capital  sutïisant ,  les 
transactions  commencent  à  prendre  une  allure  régu- 
lière. Ladite  Société  se  propose  surtout  d'utiliser  en 
amont  la  voie  de  transport  si  favorable  du  Danube 
pour  introduire  son  pétrole  en  Allemagne. 

En  Galicie,  l'industrie  des  pétroles  a  pris  une  exten- 
sion imprévue  dans  ces  dernières  quatre  années;  tou- 
tefois, elle  n'est  pas  encore  aujourd'hui  en  mesure  de 
faire  face  à  la  consommation  de  la  Monarchie  austro- 
hongroise  :  il  lui  faudra  trois  années  au  moins  pour  y 
arriver.  Actuellement,  contre  une  consommation  an- 
nuelle de  2  millions  1/2  de  doubles  quintaux,  on  cons- 
tate une  production  de  3  millions  1/4  de  doubles-quin- 
taux d'huile  brute,  ce  qui  donne  pour  l'huile  éclairante 
un  déficit  annuel  cle  un  demi-millii>n  de  doubles-quin- 
taux. Une  belle  perspective  s'ouvre  pour  l'industrie  des 
pétroles  russes  et  des  Indes  orientales  dans  l'utilisation 
des  résidus  dn  la  distillation,  comme  matériel  de  chauf- 
fage pour  les  navires.  Déjà  actuellement,  on  consonime 
annuellement  en  Russie  près  de  200  millions  de  pud 
de  ces  résidus  et  ce  chiffre  pourra  s'élever  considéra- 
blement dans  l'année  courante. 

Partout  on  projette  de  chauffer  la  marine  de  guerre 
avec  ces  résidus  de  pétrole  et  l'Angleterre,  qui  pos>ède 
de  grands  dépôts  d'huile  minérale  à  Bornéo,  a  installé, 
dans  ces  derniers  temps,  des  dépôts  importants  de  ma- 
tériel de  chantïage  liquide  le  long  de  la  côte  indienne 
et  chinoise,  et  pi  ojette  d'installer  peu  à  peu  ces  sortes 
de  dépôts,  partout  où  il  existe  des  stations  de  char- 
bons. 

La  situation  du  marché  du  monde  en  pétroles,  au 
commencement  de  la  présente  année,  peut  être  résumée 
ainsi  :  la  production  d'huile  minérale  prend  une  exten- 
sion tellement. rapide  que  déjà  1  offre  défiasse  la  de- 
mande. Il  en  résulte  que,  si  momentanément,  surtout 
en  Allemagne,  les  conjonctures  tirées  de  l'état  du  mar- 
ché ne  permettent  pas  de  prévoir  une  baisse  des  prix 
élevés  du  pétrole,  dans  un  temps  pioche,  celte  b'isse 
devra,  cependant,  survenir  par  suite  de  la  rivalité  in- 
dustrielle des  différents  pays  producteurs. 

L.  P. 


La  Conférence  du  Désarmement 

Elle  continue  silencieusement  mais  utilement  ses 
travaux. 

Au  commencement  de  la  semaine,  les  délégués  amé- 
ricains ont  déposé  un  projet  concernant  un  Tribunal 
d'arbitrage. 

Le  Tri l)un al  aura  un  siège  central  permanent  et  se 
composera  au  moins  de  trois  juges  non  natifs  et  n'ha- 
bitant pas  dans  le  pays  des  puissances  qui  auront  à 
régler  nn  litige. 

Les  d  'pen&es  générales  seront  partagées  proportion- 
nellement. 

En  cas  de  nouveaux  faits  ou  de  circonstances  surve- 
nant dans  les  trois  mois  après  la  décision,  le  Tribunal 
pourra  juger  dans  les  mêmes  affaires  et  entre  les 
mêmes  puissances. 


Le  recours  à  ce  Tribunal  sera  faciillatif  pour  les 
puissances  signataires.  Le  Tribunal  ne  connaîtra  des 
litiges  qu'après  avoir  reçu  l'assurance  que  les  parties, 
accepteront  sa  décision. 

La  convention  entrera  en  vigueur  et  le  Tribunal  sera 
constitué  lorsfjue  les  neuf  puissances,  dont  huit  appar- 
tenant à  l'Europe,  une  à  l'Amérique,  et  dont  quatre 
seront  signataires  de  la  Déclaration  de  Paris  de  ltS56, 
auront  adhéré  à  la  convention. 

En  outre  du  projet  ci-dessus,  les  délégués  américains 
ont  proposé  un  projet  spécial  pour  la  médiation,  por- 
tant qu'en  cas  de  différend  survenant  entre  deux  |)uis- 
sances,  chacune  de  ces  dernières  choisira  une  autre 
puissance  qui  servira  de  témoin.  Ces  témoins  travail- 
leront à  concilier  les  deux  adversaires.  Même  lorsque 
la  guerre  aura  éclaté,  elles  continueront  leurs  efforts 
pour  mettre  fin  le  plus  tôt  possible  aux  hostilités. 

Pendant  ce  temps,  la  Commission  de  l'arbitrage, 
présidée  par  M.  Léon  Bourgeois,  a  étudié  et  adouté  le 
projet  de  sa  sous-Commission  sur  les  bons  offices  et  la 
médiation. 

En  voici  les  pi-incipales  dispositions  : 

Article  premier.  —  Afin  de  prévenir  autant  que  pos- 
sible le  recours  à  la  force  dans  les  rapports  internatio- 
naux, les  puissances  signataires  ont  convenu  d'em- 
ployer tous  leurs  efforts  pour  amener,  par  des  moyens 
pacifiques,  une  solution  des  différends  qui  pourl-aient 
surgir  entre  elles. 

Art.  2.  —  En  conséquence,  les  puissances  étrangères 
décident  qu'en  cas  de  dissentiment  grave  ou  de  conflit, 
avant  d'en  appeler  aux  armes,  elles  auront  recours,  à 
moins  quK  des  circonstances  exceptionnelles  ne  s'y  op- 
posent, aux  bons  offices  et  à  la  médiation  d'une  ou  de 
plusieui  s  puissances  amies  

Art.  5.  —  Les  fonctions  de  médiateur  cess;ent  du  mo- 
ment où  il  est  constaté  soit  par  une  des  parties  en  li- 
tige, soit  par  le  méiliateur  lui-même,  que  la  transac- 
tion ou  les  bases  de  l'entente  amicale  proposées  par  lui 
ne  sont  pas  acceptées. 

Art.  6.  —  Les  bons  offices  ou  la  médiation,  soit  sur 
le  recours  des  parties  en  litige,  soit  sur  l'initiative  des 
puissances  étrangères  au  conflit,  ont  exclusivement  un 
caractère  de  conseil  amical. 

Art.  7.  —  L'acceptation  de  la  médiation  ne  peut  pas 
avoir  pour  effnt,  sauf  une  convention  contraire,  d'in- 
terrompre, de  retarder  ou  d'entraver  la  mobilisation  et 
;  les  autres  mesures  préparatoires  à  la  guerre.  Si  elle 
intervient  après  l'ouverture  des  hostilités,  elle  n'inter- 
rompt pas,  sans  une  convention  contraire,  les  opéra- 
tions militaires  en  cours  

Ces  travaux  constituent,  comme  on  voit,  un  sériaux 
acheminement  vers  la  disparition  du  d mger  de  guerre 
—  tout  au  moins  vers  sa  disparition  partielle. 

Cependant,  pour  donner  une  idée  des  espérances  — 
ou  des  désillusions —  qu'inspire  encore  cette  réunion, 
il  importe  de  rapporter  ce  passage  caractéristique  de 
la  Gazelle  de  Cologne  : 

Dans  les  cercles  où  l'on  est  au  courant  de  ce  qui  se 
passe  à  l'intérieur  de  la  Conférence  de  la  paix,  on 
parle  avec  reconnaissance  de  l'attitude  du  représentant 
de  la  Russie. 

Il  semble  que  ce  dernier  ait  pour  but  constant  de 
laisser  les  voies  de  la  conciliation  aussi  grandes  ou- 
vertes que  possible  vis  à-vis  des  projets  plus  ou  moins 
développés  'le  modifications.  Il  a  une  attitude  fort  ac- 
cueillante ou,  au  moins,  sait  garder  la  neutralité. 

Au  contraire,  l'attitude  de  la  plupart  des  représen- 
tant^ d'Etats  de  moindre  importance  semble  bien  faite 
pour  compromettre  tous  les  résultats  pratiques  des  tra- 
vaux actuels  de  la  Conférence. 

Ces  délégués  cherchent  à  atteindre  un  but  trop  idéal 
en  voulant  faire  disparaître  les  différences  qui  existent 
entre  les  forces  des  divers  Etats.  Il  est  clair  que  par  là 
on  n'app'ochera  point  de  la  réalisation  du  programme 
de  la  Conférence  et  qu'on  ne  fera  même  aucun  urogrès. 

Lo''S([ue,  par  exemple,  des  grandes  puissances,  où  les 
conditions  de  la  vie  diffèrent  aussi  essentiellement, 
comme  l'Allemagne,  l' Autriche-Hongrie,  la  France  et 
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les  Etats-rnis  peuvent,  à  la  suite  d'im  vote,  avoir  la 
minorité,  il  n"est  pas  besoin  cVctre  grand  prophète  pour 
prévoir  que  les  décisions  ainsi  prises  à  la  majorité  par 
les  autres  nations  seront  destinées  à  rester  lettre  morte. 

L.  P. 


Mormatious  Économipes  et  Fiaucières 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


juin 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

l'rjuiu  8  juin 

Or   1 .8il.6i3.012  l.SiT  5.52.20T 

Argent...    1  217.861.993  1  220  2i3.24i6 

a  OS'.'. 505. 006    3  057.-i9o.4b3 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour. . . . 

Portefeuille  Paris  |^|[^  g— "  -  ;  ; 

Bons  du  Trésor  

PortéfeùiUès  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avancés  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Pjtis  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rêntes  de  lâ  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  dispQuihlès  

ftentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'âdmiiiislration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Ejnploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additiôris  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834   

mobUières      ^x-ljanques  département. 

(  Loi  du  9  juin  ISoT  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


8  juin 


3  059.505.CC6 

3.067  795  453 

2.3"/3.699 

68.106 

26';.221.C88 

216 

966. «8 4 

DlU.9iO.733 

416 

320  249 

2.84i.00û 

2.798.000 

8  646  5)0 

8 

J324  300 

201  820.218 

195 

5^1.345 

235.726  m 

248 

076.414 

180.000.000 

180 

000.000 

10.000.000 

10 

000.000 

2.980.750 

2. 

980.750 

9>i.9-:i  851 

99 

224.221 

100.000  000 

100 

000.000 

4.000.000 

4 

000.000 

15.186.536 

15 

1J2.9S5 

5.198.634 

227.80b 

8.407.444 

8 

407.444 

39.411.662 

35 

046.167 

4.753.217-403 

4.646 

210  1(^7 

182  500.000 

182 

50O.OOO 

8.002.313 

8 

002.313 

10.000.000 

10 

000.000 

2.980.7^0 

2 

980.750 

9.125.000 

9 

125.000 

4.Ô00.000 

4 

000.000 

8.407.444 

8 

407.444 

3.770  437.655 

3.728 

858.545 

18  035. 57i 

18 

732.387 

13  610  515 

-  13 

034.474 

174.324  352 

132 

255 . 1 40 

375.5U.2?0 

408 

433  681 

101.655.947 

74 

422.821 

1.3j4  121 

1 

318.658 

i3.6r6.480 

14 

240.871 

2  052.562 

2 

.052.562 

5i  530  407 

27 

.840. 454 

4.753.217.103 

4.6i6 

.210.107 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


13  juin 
1895 

11  jnin 
1896 

10  juin 
1897 

9  juin 
1898 

8  j  u  i  n 
1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.494.0 

3.588.4 

3.642  5 

3  641.0 

3.728  9 

3.297.5 

3.278  2 

3.216  6 

3,107.3 

3.C07  8 

407  6 

537.7 

.591  1 

701  1 

663  3 

Avances  aux  partie. 

296.8 

350.2 

354  3 

3S6  7 

443  6 

—      à  l'Etat  

140.0 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

201.0 

159  0 

183  7 

207  3 

132  3 

partie. 

450.3 

559  8 

468  4 

493.3 

i«2  9 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  O'O 

pair 

pair 

pair 

4  0/00 

%  0/00 

Bénéfices  nets  

2.381.7 

4.271  3 

4.621.7 

5  210.6 

9.013.1 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re 
vient  du  pain  pour  la  premiùre  quinzaine  de  juin  1899, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  105 

Frais  de  paiiificatiou   12  fr.  223 

Total   41  fr.  .328 

T.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kiloji^ramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3179  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6358,  .soit  à  0  fr.  64. 


L'Octroi  de  Paris.  —  Les  produits  de  l'octroi  de  Paris  se 
sont  élevés,  pendant  le  mois  de  mai  1899,  à  12.486.588  fr.,  en 
augmentation  de  ôOi.191  fr.  sur  les  produits  de  mai  1898  et 
en  diminution  de  144.911  fr.  sur  les  évaluations  budgétaires 
correspondantes. 

Les  produits,  depuis  le  1"  janvier  189.1,  se  sont  élevés  à 
62.540.651  fr.,  en  augmentation  de  94^.261  fr.  sur  l'année 
1898  et  en  diminution  de  97.098  fr.  comparativen  ent  aux 
évaluations  budgétaires. 

Comité  des  Obligataires  de  la  Compagnie  Madrilène 
d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz.  —  Une  réunion 
des  obligataires  de  la  Compagnie  Madrilène  d'Eclairage  et  de 
Chauffage  par  le  Gaz  se  tiendra  dans  les  bureaux  de  l'Asso- 
ciation Nationale  des  Porleurs  français  de  Valeurs  étran- 
gères, 5,  rue  Gaillon,  le  samedi  17  juin  courant,  à  quatre 
heures,  à  l'efl'ut  d'tntendre  l'exposé  de  la  situation  et  de  dé-, 
cider  sur .  toutes  mesures  à  prendre  dans  leur  intérêt.  Les 
délégués  chargés  de  représenter  ces  obligataires  seront  dési- 
gnés au  cours  de  cette  réunion. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des  finan- 
ces vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus  indi- 
rects ainsi  que  des  monopoles  de  l'Elat  pendant  le  mois 
de  mai  1899.  Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  20  mil- 
lions 52.500  fr.  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et 
une  augmentation  de  9.8d3.900fr.  par  rapport  à  la  période  cor- 
respondante de  1898. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur:  l'enregistrement,  2.693.500:  le'timbre,  1 . 418.0OO  ;  l'impôt 
sur  les  opérations  do  Bourse,  259  000;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les 
valeurs  moliilicres,  1.010. .500;  les  douanes,  3.933.000;  les  con- 
tributions directes,  1.414.0Ô0:  les  sels,  2*5.000;  les  sucres, 
5. 'il'i .  lUU ;  les  Cdntributions  indirectes  (monopoles),  2.505.000; 
h^.s  postes,  949.  lUU;  les  télégraphes,  78.200;  les  téléphones. 
3,52.100. 

-  Par  rapport  au  mois  de  mai  1898,  il  y  a  augmentation  sur  : 
l'enregistrement,  1.905.000;  le  timbre,  1.096.000;  l'impôt  sur 
les  opérations  de  Bourse,  223.000;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les 
valeurs  mobilières,  504.500;  les  contributions  indirectes, 
459.000;  les  sucres,  3.980.000;  les  contributions  indirectes 
(monopoles),  2. 29/. 000;  les  postes,  384.300;  les  téléphones, 
191.600. 

Il  y  a  diminution  sur:  les  douanes,  1  .OOO.COO  ;  les  sels, 
30.000;  les  télégraphes,  170.500. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Sud.  —  L'assemblée 
générale  a  eu  lieu  le  30  mai.  Après  la  lecture  des  différents 
rapports  et  des  conventions  soumises  à  la  ratification  des 
actionnaires,  l'assemblée  a  voté,  à  l'unanimité,  les  résolutions 
suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  des 
commis-aires,  approuve  le  Jjilan,  les  comptes  et  le  rapport 
qui  lui  sont  présentés  par  le  Conseil  d'administration. 

En  conséquence,  elle  fixe  à  12  fr.  par  action  (impôts  non 
déduits)  le  dividende  afférent  à  l'exercice  1898  ;  ce  dividende 
sera  mis  en  paiement,  sous  déduction  des  impôts  établis  par 
les  lois  de  finances,  le  15  juilLît  prochain  ; 

2°  L'assemblée  générale,  conformément  à  l'article  42  des 
statuts,  approuve  : 

(a)  Le  traité  de  rétrocession  et  le  cahier  des  charges  y  an- 
nexé signés  les  22  et  26  avril  1899  entre  la  Compagnie  et  le 
Préfet  de  la  Côte-d'Or  et  concernant  l'exploitation,  l'entretien 
et  une  partie  des  travaux  et  fournitures  de  premier  établisse- 
ment de  la  ligne  de  tramways  de  Dijon  à  Saint-Seine-F Ab- 
baye ; 

(b)  Le  traité  de  rétrocfession,  signé  les  S8  avril  et  l"'  mai 
entre  la  Compagnie  et  le  Préfet  de  la  Côte-d'Or  et  concernant 
l'entretien  et  une  partie  des  travaux  et  fournitures  de  pre- 
mier étaldissernent  de  la  ligne  de  tramway  de  Mornay  à  Cham- 
plitte  ; 

3°  L'assemblée  générale  ratifie  la  nomination  faite  à  titre 
provisoire  par  [le  Conseil  d'administration,  conformément  à 
l'article  20  des  statuts  et  nomme  administrateur  pour  cinq 
ans,  et  en  remplacement  de  M.  Joseph  Gay,  M.  René  Picard, 
ancien  chef  de  l'exploitation  de  la  Compagnie  Paris-Lyon- 
Méditerrauée,  actuellement  conseil  de  la  même  Compagnie  ; 

4°  L'assemblée  générale,  en  conformité  des  articles  3(i  et  32 
des  statuts,  nomme  commissaires  pour  l'exercice  1899, 
MM.  Brueyre  et  Loubery,  qui  acceptent,  et  fixe  à  1.500  fr.  la 
rétribution  allouée  à  chacun  d'eux.  Ils  pourront  exercer  leur 
mandat  ensemble  ou  séparément,  chacun  pouvant  agir  seul 
dans  le  cas  oi\  l'un  d'eux  viendrait  à  manquer  ou  être  em- 
pêclié. 

Avant  de  se  séparer,  MM.  les  actionnaires  ont  voté  par  ac- 
clamations des  remerciements  à  l'honorable  M.  Gay,  qui  a  dû 
quitter  la  présidence  pour  celle  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  de  l'Ouest.  M.  le  président  Suquet,  interprète 
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des  iiu'iul)ivs  du  Conseil,  ainsi  ((uc  MM.  les  commissaires 
des  oomplos,  représenlanlles  actionnaires,  se  sont  joints  aux 
témoignaijes  de  rassemblée  pour  remercier  M.  (Jay  do  son 
dévoucnu^nt  dont  la  Compagnie  a  si  largement  bénélicié  pen- 
dant son  passage  à  la  présidence. 

M.  (îay  a  remercié  en  termes  èmiis,  réservant  son  concours 
ultérieur  et  son  dévouement  d'actioimaire  à  la  Compagnie. 


Société  Française  de  Reports  et  Dépôts.  —  Les  action- 
naires, réunis  le  20  mai,  en  assemblée  générale  ordinaire, 
ont,  k  l'unanimité,  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale,  conformément  aux  propositions 
développées  dans  lo  rapport  du  Conseil  d'administration  et 
aux  conclusions  de  MM.  les  Commissaires,  approuve  le  bilan 
et  les  comptes  de  la  Société  au  31  décembre  1898. 

Elle  tixc  le  dividende  de  l'exercice  1898  à  la  somme  de 
687.500  fr.,  soit  27  fr.  10  bruts  par  action,  sur  lesquels  10  fr. 
ont  été  payés  le  2  janvier.  Le  solde  de  17  fr.  50  sera  payé  à 
partir  du  i"  juillet,  sous  déduction  des  impôts  établis  parles 
lois  de  finance  ; 

2»  L'assemblée  générale  réélit  pour  une  période  de  six  ans 
M.  Paul  Mirabaud  comme  administrateur  ; 

3'  L'assemblée  générale,  conformément  à  l'article  31  des 
statuts,  nomme  M.  le  baron  Cerise  et  M.  Raoul  Sautter, 
commissaires,  chargés  de  faire  un  rapport  à  la  prochaine 
assemblée  Générale,  sur  la  situation  de  la  Société,  sur  le 
bilan  et  les  comptes  de  l'exercice  1899,  avec  faculté  pour 
chacun  d'eux,  d'exercer  seul  le  mandat  ci  dessus,  en  cas 
d'empêchement  de  son  collègue  pour  une  raison  quelconque 
et  fixe  à  mille  francs  l'allocation  qu'il  y  a.lieu  d'accorder  à 
chacun  d'eux. 


Société  des   Docks   et   Houillères   de  Tourane.  — 

L'assemblée  générale  constitutive  a  eu  lieu  au  siège  social, 
34,  rue  Laffitte,  le  vendredi  19  mai. 

Le  rapport  du  .Commissaire  vérificateur  des  apports, 
concluant  à  l'appi-obation  des  avantages  accordés  aux  fonda- 
teurs, a  été  adopté  à  l'unanimité. 

L'article  19  des  statuts  a  été  modifié  :  le  nombre  des  admi- 
nistrateurs est  porté  à  onze. 

Ont  été  nommés  à  ces  fonctions  : 

M.  Ulysse  Pila  ;  M.  J.-B.  Malon  ;  M.  Cambefort  (du 
Comptoir  d'Escompte)  ;  M,  Albert  Rêy  (président  de  la  Société 
Marseillaise}  ;  M.  Guillaume  Piey  [Banque  Internationale)  ; 
M.  Girod,  de  l'Ain  (Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas ,  ; 
M.  Keller,  ingénieur  des  mines  [Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial) ;  M.  Kimerling  ;  M.  Pradelle;  M.  Piickmers,  arma- 
teur à  Brème  ;  M.  Wagner. 

MM.  Frachon  et  A.  Chaumier,  sous-directeur  de  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud,  ont' été  désignés  comme 
commissaires  des  comptes  pour  le  premier  exercice  ;  leurs 
émoluments  ont  été  fixés  à  l.OCO  francs. 

Le  montant  des  jetons  de  présence  alloués  au  Conseil 
d'administration  est  fixé  à  14.000  fr.  par  an. 

Les  statuts  ont  été  approuvés  et  la  Société  a  été  déclarée 
définitivement  constituée. 


Banque  Transatlantique. — L'assemblée  générale  annuelle 
des  actionnaires  a  eu  lieu  le  6  mai,  sous  la  présidence  de 
M.  Eugène  Pereire,  président  du  Conseil. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et. 
des  commissaires,  l'assemblée  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui 
étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  1898  et  fixé  le 
dividende  y  afférent  à  12  fr.  50  par  action,  soit  5  0/0  du 
capital  versé. 

Un  acompte  de  G  fr.  25  ayant  été  distribué  en  janvier  der- 
nier, le  solde,  soit  0  fr.  25,  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
1"  juillet  prochain. 

L'assemblée  a  réélu  les  administrateurs  sortants,  MM.  Ga- 
vini,  Géry  et  Hall'on,  et  renouvelé  pour  l'exercice  en  cours 
les  pouvoirs  du  commissaire  des  comptes,  M.  Lepage. 

Toutes  les  résolutions  ont  été  votées  à  l'unanimité. 


Coinpagnie  Franco-Algérienne.  —  L'assemblée  extra- 
ordinaire des  actionnaires  a  eu  lieu  le  23  mai,  en  présence 
du  délégué  de  l'Etat.  86  actionnaires  étaient  présents  et  plus 
de  30.000  actions  représentées.  M.  Lebaudy  avait  délégué  ses 
pouvoirs  avec  mandat  impératif. 

Après  lecture  d'une  déclaration  des  commissaires  au  con- 
cordat sur  la  situation  sociale,  la  gestion  et  les  comptes  de 
la  Compagnie  depuis  le  concordat  et  la  reprise  de  l'exploita- 
tion, les  propositions  du  Conseil  ont  été  adoptées  à  la  majorité 
de  78  voix  contre  8.  Une  protestation  de  M.  Lebaudy  a  été 
jointe  au  procès-verbal. 

La  modification  à  l'article  43  des  statuts,  qui  était  proposée 
par  le  Conseil,  consiste  à  limiter  à  20  le  nom))re  des  voix 
attribuées  à  tout  actionnaire  porteur  d'un  nombre  de  titres 
supérieur  à  500. 


Mines  de  la  Grand'Combe.  —  L'assemblée  des  action- 
naires de  la  Compagnie  des  Mine.s  de  la  Grand'Combe,  qui  a 
eu  lieu  le  27  mai,  a  approuvé  !i  l'unanimité  le  rapport  ilii 
(Conseil  d'administration,  celui  descoinmissaii  c^s  et  les  comptes 
de  l'exercice  1898  se  soldant  par  un  bénéfice  de  l.KG7.0ri9  fr. 
Sur  cette  somme,  796.875  fr.  ont  été  affectés  au  paiement  du 
dividende  de  l'exercice,  fixé  par  l'assemblée  à  la  somme  do 
30  fr.  par  action,  et  le  surplus  a  été  au  fonds  de  garantie  de.s 
retraites  ainsi  qu'à  diverses  réserves. 

Les  pouvoirs  de  Mascai-t,  président  de  la  Compagnie,  admi- 
nistrateur sortant,  et  ceux  des  commissaires  des  comptes  ont 
été  renouvelés. 


Banque  Nationale  d'Haïti.  —  Les  .actionnaires  de  la 
Banque  Nationale  d'Haïti  se  sont  réunis  le  k9  mai  en  assem- 
blée annuelle  ;  ils  ont  approuvé  les  comptes  de  1898  et  fixé  le 
dividende  de  cet  exercice  à  29  fr.  par  action  et  à  15  fr.  50  par 
part  bénéficiaire. 

M.  Georges  May,  administrateur  sortant  a  été  réélu  et  M.  A. 
Jung  a  été  nommé  administrateur  en  remplacement  de 
M.  Miot,  décédé. 

Les  pouvoirs  des  commissaires,  MM.  Ch.  Durand  et 
Charles-Félix  Bastien,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exer- 
cice 1899. 


Compagnie  Générale  des  Eaux.  —  L'assemblée  annuelle 
des  actionnaires  de  la  Compagnie  (générale  des  Eaux,  qui  a 
eu  lieu  le  29  mai,  a  approuvé  les  comptes  de  rexercice  1898 
et  fixé  le  dividende  de  cet  exercice  à  71  fr.  par  action. 

Elle  a,  en  outre,  donné  au  Conseil  l'autorisation  d'émettre, 
au  mieux  des  intérêts  de  la  Compagnie,  et  dans  la  forme  que 
déterminera  le  Conseil,  des  obligations  pour  une  somme  de 
20  millions. 

MM.  E.  Joly  de  Bammevillc  et  A.  Gérard,  administrateurs 
sortants,  ont  été  réélus. 

MM.  de  MarcheviUe,  Bouruet-Aubertot  et  A.  Girod  de  l'Ain 
ont  été  réélus  membres  de  la  Commission  des  comptes 
de  1899. 


Eclairage  Electrique.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis 
le  23  mai  en  assemblée  générale. 

Après  avoir  entendu  les  explications  fournies  par  le  Con- 
seil, ils  ont,  à  l'unanimité,  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Société 
l'Eclairage  Electrique,  réunie  le  23  mai  1899  en  séance  ordi- 
naire, approuve  la  convention  passée  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration avec  l'Office  des  Rentiers,  relativementau  placement 
de  2.800  obligations  et  à  la  souscription  au  pair  des  700  obli- 
gations nouvelles  créées  en  vertu  de  l'article  8  des  statuts, 
par  décision  du  Conseil  d'administration  en  date  du  17  mars 
1899  ; 

2°  L'assemblée  ratifie  la  nomination  de  MM.  Robard  et  de 
Lapisse,  comme  administrateurs  de  la  Société,  pour  deux 
années. 


Escombrera-Bleyberg.  —  Les  actionnaires  de  la  Compa- 
gnie Française  des  Mines  et  Usines  d'Escombrera-BlejOierg, 
réunis  le  25  mai  en  assemblée  ordinaire,  ont  voté  les  résolu- 
tions suivantes,  sans  discussions  et  à  l'unanimité  : 

1»  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  d'administration  et  celui  des  commis.saires,  approuve 
lesdits  rapports  dans  toutes  leurs  parties,  ainsi  que  le  bilan 
et  les  comptes  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils,  viennent  de  lui 
être  présentés  ; 

2»  L'assemblée  générale  fixe  à  60  fr.  par  action  le  dividende 
total  de  l'exercice  1898  : 

3»  L'asseml)lée  générale  réélit  MM.  E.  Frésart  et  baron  L.  de 
Terwangne,  administrateurs  sortants  ; 

4°  L'assemblée  générale  nomme  MM.  L.  Peyronnet  et 
B.-A.  de  Vaux,  commissaires  des  comptes  pour  l'exercice 
1899,  en  donnant  à  chacun  d'eux,  en  cas  d'empêchement  de 
son  collègue,  la  faculté  d'accomplir  seul  le  mandat  confié  aux 
commissaires. 

Elle  fixe  à  l.COO  fr.  l'allocation  attribuée  à  chacun  d'eux. 


Chantiers  et  Ateliers  de  la  Gironde.  —  L'assemblée 
générale  a  eu  lieu  le  3  juin. 

A  la  suite  de  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et  des 
commissaires,  et  après  délibération,  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  a  adopté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  approuve,  dans  toutes  leurs  parties 
le  rapport  du  Conseil  d'administration  et  celui  des  commis- 
saires, ainsi  que  les  comptes  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils 
viennent  d'être  présentés  et  détaillés,  et  arrête,  en  consé- 
quence, à  la  somme  de  233.819  fr.  87,  le  solde  créditeur  de 
profits  et  pertes; 
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2°  L'assemblée  fixe  à  30  fr.,  soit  6  0/0  par  action,  le  mon- 
tant du  dividende  de  l'exercice  l«t)8. 

Un  acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  distribué  le  15  décemlire 
•18it8,  le  solde  de  17  fr.  bO  sera  payé  à  partir  du  15  juin,  sous 
déduction  des  impôts  élablis  par  la  loi. 

L'assemblée  décide  que  le  solde  du  compte  de  profits  et 
pertes  sera  reporté  à  l'exercice  1899  ; 

3°  L'assemblée  approuve  la  nomination  de  M.  Eugène 
Schneider  comme  administratetir  ; 

4°  Conformément  aux  articles  17  et  18  des  statuts,  l'assem- 
blée réélit  administrateurs  M.  Lebelin  de  Dionne  et  M..  Du- 
filhol,  membres  sortants  ; 

5°  L'assemblée  générale  décide  qu'il  y  aura  deux  commis- 
saires pouvant  agir  ensemble  ou  séparément  pour  le  rapport 
il  faire  à  l'assemblée  générale  sur  les  comptes  de  l'exercice 
1899;  elle  nomme  pour  remplir  ces  fonctions,  pendant  l'exercice 
1899,  M.  Georges  Marchand  et  M.  Edouard  de  Traz,  avec 
faculté  pour  chacun  des  deux  commissaires  d'accomplir  seul 
.le  mandat  ci-dessus,  en  cas  d'empêchement  de  son  collègue 
pour  une  cause  quelconque. 

Elle  fixe  à  1.000  fr.  l'allocation  de  chacun  deux  ; 

6°  L'assemblée  générale  autorise,  en  exécution  de  l'article 
40  de  la  loi  du  24  juillet  1867,  MM.  Tandonnet  et  Schneider, 
administrateurs,  à  faire  tout  traités  et  marchés  avec  la  So- 
ciété. 

Elle  autorise  également  le  Conseil  d'administration  à  uti- 
liser, s'il  le  juge  convenable,  les  services  de  la  maison  de 
banque  Perier,  Mercet  et  C'°,  en  raison  de  la  piésencede 
deux  de  ses  membres  dans  le  Conseil  d'administration. 


Compagnie  Générale  des  Eaux  pcrur   l'étranger.  — 

L'assemblée  générale  a  eu  lieu  le  5  juin. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
et  des  commissaires,  elle  a  voté  à  l'unanimité  les  résolutions 
suivantes: 

1°  Approbation  du  rapport  du  Conseil  d'administration  et 
des  comptes  de  recettes  et  dépenses  pour  l'exercice  1898. 

Fixation  à  18  fr.  50  par  action  du  dividende  de  1898; 

2°  Réélection  de  trois  membres  du  Conseil  d'administration 
soi-tants  par  rang  d'ancienneté:  MM.  le  baron  R.  Hotlinguer, 
Albert  Mallet  et  A.  Langlois  ; 

8°  Nomination  comme  membres  de  la  Commission  de  véri- 
fication des  comptes  pour  l'exercice  1899,  de  MM.  de  Marche- 
ville,  Bouruet-Aubertot  et  Amédée  Girod  de  l'Ain. 


Saint-Etienne,  Firminy,  Rive-de-Gier  et  extensions. 

—  Les  actionnaires  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  ;'i 
Voie  Etroite  de  Saint-Etienne,  Firminy,  Rive  dc-Gier  et 
extensions  se  sont  réunis,  le  39  mai,  en  assemblée  générale. 

L'assemblée  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice  1898,  tels 
qu'ils  ont  été  présentés  parle  Conseil  d'administration,  ainsi 
que  les  rapports  dudit  Conseil  et  celui  des  commissaires. 

Elle  a  fixé  à  25  fr.  par  aciion  le  dividende  à  distribuer 
pour  l'exercice  1898,  sous  déduction  des  impôts  dûs  à  l'Etat 
et  de  l'acompte  de  10  fr.  distribué  en  janvier  dernier  sur  ce 
dividende. 

Elle  a  réélu  administrateur  de  la  Compagnie,  pour  une  nou- 
velle période  de  six  années,  M.  Emile  Francq,  dont  le  mandat 
était  expiré. 

Elle  a  arceplé  la  démission  de  M.  A.  Lemoine,  administra- 
teur, et  lui  a  accordé  quiius  de  sa  gestion. 

Elle  a  nommé  enfin  commissaires  des  comptes,  pour  l'exer' 
cice  1899,  MM.  J.  Plasse  et  N.  Polonus,  commissaires  sor- 
tants. 

Tontes  les  résolutions  ont  été  votées  successivement  à 
l'unanimité. 


Compagnie  Générale  Commerciale  et  Industrielle.  — 

La  Banque  Spéciale  ries  Valeurs  industrielles  vient  de  termi- 
ner avec  un  plein  succès  l'émission  de  la  Compaginie  Géné- 
rale Commerciale  et  Industrielle,  au  capital  de  10  millions  de 
francs. 

Les  titres  de  la  Société  nouvelle,  mis  à  la  disposition  des 
porteurs  d'actions  et  de  parts  de  fondateur  de  la  Banque 
Spéciale,  ont  été  demandés  par  plus  de  2.800  souscripteurs. 


Messager  de  Paris.  —  L'assemblée  générale,  réunie  le 
20  mai,  a  fixé  le  dividende  de  l'exercice  couru  du  1=''  février 
1898  au  ;-{l  janvier  18>i9  à  30  fr.  nets  par  action  de  capital  et 
à  5  fr.  nets  par  action  de  jouissance. 
.  Ces  sommes  .sont  payées  depuis  le  1"  juin  courant. 


Messageries  Maritimes.  —  L'assemblée  générale  ordi- 
naire a  eu  lieu  le  30  mai. 


Elle  a  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée,  après  avoir  entendu  le  rapport  du  Conseil 
d'administration  et  celui  du  Commissaire,  approuvent  les 
comptes  de  l'exercice  1898  ; 

2°  Le  dividende  de  l'exercice  1898  est  fixé  à  17  fr.  50  par 
action,  savoir  : 

7  fr.  50  déjà  payés  en  vertu  des  pouvoirs  donnés  au  Conseil 
d'administration  par  l'article  40  des  statuts. 

10  fr.  payables,  sous  déduction  de  l'impôt,  à  partir  du 
1"  juin. 

Le  reliquat  de  29.549  fr.  15  sera  porté  au  crédit  de  l'exercice 
1898  et  entrera,  sauf  liquidation  de  cet  exercice,  dans  les 
comptes  de  profits  et  pertes  de  l'exercice  1899  ; 

3°  L'assemblée  générale,  en  exécution  de  l'article  40  de  la 
loi  du  24  juillet  1867,  donne,  en  tant  que  de  besoin,  aux 
membres  du  Conseil  d'administration  qui  pourraient  avoir  à 
prendre  ou  à  conserver  un  intérêt  direct  ou  indirect  dans  des 
entreprises  ou  marchés  faits  avec  la  Société  ou  pour  son 
compte,  toutes  autorisations  et  décharges  nécessaires  ; 

4°  Sont  nommés  commissaires  pour  l'exercice  1899,  confor- 
mément à  l'article  36  des  statuts  et  avec  faculté  d'agir  sépa 
rément  en  cas  d'empêchement,  de  démission  ou  de  décès  de 
l'un  d'eux,  MM,  L.  Dumont  et  le  comte  de  Semallé. 


Les  Grèves  en  1898.  —  Il  y  a  eu,  en  1898,  368  grève» 
ayant  atteint  1 .967  établissements  ;  le  nombre  total  des  gré- 
vistes a  été  de  82.065  et  celui  des  jours  chômés  de  1.216.306. 

Les  grèves  de  jl8)8  ont  donné  les  résultats  suivants  : 

Résultats  Etablisse- 
des  grèves         Grèves      ments  Grévistes 

Réussites   75  328  10.594 

Transactions   183         1.989  32.546 

Echecs   170  350  38.925 

Total   '    368         1.967  82.065 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  Algériens  pendant 
les  années  1898  et  1897.  —  Le  Ministère  des  Travaux 
publics  vient  de  publier  les  chiffres  provisoires  des  recettes 
do  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  Algériens  pendant  les 
années  1898  et  1897, 


Voici  les  chiffres  principaux 


Longueur 
Noms  toiale 
des  Compagnies  31dt  c.98 


Recettes 


P.-L.-M  

Est-Algérien.. . , 
Bône-Guelma  et 
prolongements 
Ouest  Algérien. . 
Franco-Algérien 
Mokta-el-Hadid. 

Totaux. . , . 

Tramways  


Kilom. 
513 

898 

1.056 
379 
668 
33 


1898  • 

Fr. 
9.267.508 
6.155.916 

7.318.227 
8.321.330 
3.025.170 
61.298 


3.547  29.149.449 
125  1.138.536 


1897 

Fr. 

8.253.576 
5.814.058 

6.343.731 
3.027.608 
2.471.105 

64  695 

'25.974.773 
633.623 


Différence 
pour  1898 

Fr. 
-1-1013.932 
-f  341.858 

-f  974. 4S6 
-f  293.722 
-f  5r)4.065 
—  3.397 

-1-3174.676 

-J-  504.913 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  14  au  20  mai  1899  (20»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
1  exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Rec.  br.  depuis 
le  lerjanvier 

Différence 
p' 1899 

1899 

4898 

1899 

1898 

Etat  

2.813 

810 

16  928 

15  94  i 

- 

984 

Paris-Lyon-Méditer . 

9.033 

»  390 

7  490 

l.-,9.70C 

153  530 

6.070 

—  Chemins  Algériens.. 

513 

-J.'l 

169 

3  560 

2.694 

866 

'i.td'i 

3-87i 

78.922 

76. 9. '3 

1.999 

3.42Î 

3. 125 

61  (22 

f,9.8l3 

1  309 

6  861 

i.Oiô 

3.707 

74.33J 

70.554 

3.779 

Es'.  :  

4.83.S 

■i.WJ 

3  06H 

60.994 

58  418 

2  576 

Midi  

3.4t8 

1  .9lh 

1 

38.602 

39  077 

475 

898 

122 

89 

2.'iOI 

1.983 

417 

I.C87 

)6ti 

123 

2.7-^1 

2.137 

614 

Ouest- Algérien  

296 

4t 

4-1 

1.010 

8)9 

+ 

190 

Arzew  à  KraUallah. 

214 

31 

3J 

629 

562 

+ 

67 

IVIédoc  

101 

29 

23 

493 

463 

+ 

29 
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Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

M-iuv.Mm-nt  Kouci-al  des  ciiirratioiis  du  mois  de  mai  1899  : 
9:^0.708..')*)  ff.  48. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Le  Marché  de  Paris  s'est  montré  très  nerveux  celte 
semaine..  Tout  d'abord,  les  incidents  intérieurs  ont 
exercé,  sur  la  tenue  de  la -cote,  une  certaine  influence; 
puis  on  a  eu  à  compter  avec  des  réalisations  sur  quel- 
ques valeurs  spéciales,  comme  le  Rio-Tinto;  enlin,  est 
venue  la  baisse  des  valeurs  minières  sud-africaines 
qui  a  eu,  elle  aussi,  une  répercussion  sur  le  Marché 
ofûciel.  Il  n'y  a  donQ  pas  lieu  d'être  surpris  si  on  reste 
généralement  hésitant  et  même  lourd  dans  plusieurs 
cas. 

if  i(  Nos  Renies  Françaises  ne  se  sont  que  légère- 
ment ressenties  des  incidents  de  dimanche  dernier  aux 
courses  d'Auteuil,  et  leur  lourdeur  n'a  d'abord  été  que 
passagère.  Cependant,  au  dernier  moment,  elles  se 
conforment  de  nouveau  à  l'aDure  générale  du  Marché, 
et  restent  hésitantes. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  clôturait  à  102  fr.  22  1/2, 
à  terme,  finit  à  102  fr.  10.  Au  comptant,  il  se  traite  à 
101  fr.  95,  contre  102  10.  Rente  3  i/2  0/0,  102  67  1/2 
à  terme,  contre  102  fr.  90.  Au  comptant,  elle  se  re- 
trouve à  102  fr.  40,  contre  102  fr.  65.  Rente  3  0/0 
amortissable,  100  fr.  30  au  comptant,  contre  100  40. 
A  terme,  elle  est  délaissée. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  que  nous 
laissions  à  495 fr.  50,  sont  à  496;  Emprunt  2  i/2  0/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  84  fr.  25, 
contre  84  fr.  ;  Emprunt  2  i/2  0/0  de  Madagascar, 
85  fr. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo- 
Chine  clôturent  à  465  fr.  au  comptant,  et  à  463  fr. 
à  terme. 

if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
fermement  tenues. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  553  francs, 
s'échange  à  554  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  869,  420  fr.  50, 
contre  424  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  410  fr.  25, 
avec  un  coupon  à  détacher  le  mois  prochain  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875  ,  556  fr-,  contre  556  fr.  50;  Obli- 
gations 4  0/0  1  876,  555  fr. 

Les,  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées,  clôturent 
au  même  cours  de  399  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
440  fr.  ;  Obligations  1894-1896,  demandées  sur  le 
marché  à  393  fr.  les  unités,  et  à  99  fr.  les  quarts. 

ir  i(  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont  en 
nouvelle  avance  à  4.040  fr.,  gagnant,  pour  la  semaine, 
20  fr. 

IjCS  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Pjtablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
vingt-quatre  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  9.013.066  fr.,  contre  5.210.616  fr.  en  1898,  4.621.723  fr. 
en  1897,  4.271.320.  fr.  en  1896,  2.115.038  fr.  en  1895  et 
5.348.638  fr.  en  1894. 

if  if  Le  Crédit  Foncier  de  France  est  très  bien  sou- 
tenu à  740,  mais  calme. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conti- 
nuent à  avoir  un  marché  actif. 

Les  Obligations  Co7nmuna.les  2  60  0/0  1879,  qui 
finissaient  à  490,  conservent  ce  cours;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879  Ad6.  contre  498;  Obligations  Com- 
munales 3  0/0  1880  495. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  qui  détachera 
son  coupon  semestriel  le  mois  prochain,  reste  à  452  ; 
Foncières  1885  sans  changement  à  479  fr.;  Cinquiè- 
mes, 100  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i891  sont  à  394, 
contre  395;  Obligations  à  lots  3  0/0  i892,  estampil- 
lées, 494  ;  Obligations  Foncières  1895,  8  80  0/0,  en- 
tièrement libérées,  479,  ex-coupon  ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  485. 


-V  Le  groupe  des  action-!  de  nos  Grandt  Etablis- 
sements de  Crédit  a  été  ])eu  mouvemenlé,  mais  sa 
tenue  est  quand  même  satisfaisante. 

I-a  Banque  de  Paris  e>  des  Pays-Bas,  qui  restait 
à  1.130  fr.,  clôture  a  1.125  fr.  ;  Comptoir  National 
d'Escompte,  620  fr.,  contre  619  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  s'inscrit  à  970  fr.  Dans  le  bilan 
de  cet  Etabliss-ement,  au  30  avril,  on  relève  les  princi- 
pales variations  suivantes  sur  celui  au  31  mars:  à 
l'actif,  augmentation  de  9  millions  dans  le  portefeuille 
et  de  19  millions  dans  le  comptes  courants  dél)iteurs, 
mais  diminution  de  13  millions  dans  les  rei  orts.  Au 
passif,  augmentation  de  6  millions  dans  les  dépôts  et 
bons  à  vue,  de 2  1/2  millions  dans  les  comptes  courants 
créditeurs,  et  de  2  1/2  millions  dans  les  acceptations. 

La  Société  Générale  se  retrouve  à  603  fr.,  contre 
602  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  634  fr.; 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  99  fr.  à  terme 
et  99  fr.  50  au  comptant. 

La  Banque  Inter^nalionale  de  Paris  s'échange  a 
645  fr.;  Banque  de  l'Algérie,  825  fr.;  Banque  Pari- 
sienne, 500  fr.,  contre  503  îr.;  Obligations  de  4  00  francs 
de  la  Société  des  Immeubles  de  France,  135  fr.  25  ; 
Obligations  de  475  fr.,  163  fr. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  con- 
serve toute  sa  fermeté  à  225  fr.  50.  Compagnie  des 
Mines  d'Or,  120  fr., contre  119  fr.  ;  Crédit  Mobilier, 
84  fr.  50.  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  con- 
voqués en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le  il  cou- 
rant. Rente  Foncière,  425  fr.,  ex-coupon  de  16  fr.  50. 
L'Exposition  Universelle  de  1900  doit  largement  profiter 
à  cette  Société  qui,  comme  on  le  sait,  est  intéressée 
pour  une  large  part  dans  les  bénéfices  de  la  Société  du 
Grand-Hôtel,  de  VHùlel  Scribe,  et  dans  l'atfaire  du 
Quartier  Marbeuf.  Foncière  Lyonnaise,  372  fr.  50, 
contre'  375  fr. 

if  if  Le  compartiment  de  nos  Grandes  Compagnies  . 
de  Chemins  de  fer  s'est  montré,  dans  ces  derniers 
jours,  plus  lourd  que  précédemment,  à  de  rares  excep- 
tions près. 

Le  Lyon  clôture  à  1.901  fr.  au  comptant  et  à  1.906 
francs  à  terme,  contre  1.920  fr.  et  1.915  fr.  la  semaine 
dernière.  A'ord,  2.175  fr.  au  comptant,  contre  2.170  fr. 
C'est  le  mois  prochain  que  l'on  détache  sur  ce  titre  un 
coupon  de  45  fr.  92  pour  les  actions  nominatives  et  de 
43  fr.  pour  les  actions  au  porteur.  Midi,  plus  mou  à 
1.377  fr.  au  comptant,  en  perte  de  13 fr. 

L'Est,  qui  restait  jeudi  dernier  à  1.026  fr.,  s'échange 
à  1.015  fr.;  Orléans,  1.790  fr.  au  comptant,  sans  chan- 
gement; Ouest,  1.160  fr.,  en  avance  de  10  fr. 

Pour  la  21*^  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Coynpagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent  une  augmentation  de  1  216.000  ir.  sur  la  se- 
maine correspondante  de  1898.  Du  l'^r  janvier  1S99  au 
20  mai,  les  recettes  sont  en  plus-value  totale  de  17  mil- 
lions 340.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  343fr.; 
actions  des  Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord, 
560  fr. 

il  if  L'attention  s'est  encore  portée  cette  semaine 
sur  le  marché  des  Valeurs  Industrielles  ei  Commer- 
ciales, dont  la  tenue  est  quelque  peu  irrégulière. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
étaient  revenus  à  640  fr.,  ne  s'écartent  pas  de  ce  cours; 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.300  fr.,  contre  1.325 
francs. 

I^a  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  a  334 
francs.  L'assemblée  générale  annuelle  n'ayant  pu  se 
tenir  le  31  mai  par  suite  du  nombre  insutli-^ant  d'ac- 
tions déposées,  est  convoquée  à  nouveau  pour  le  29_cou- 
rant;  Messageries  Maritimes,  57f>  îr.,  routre  595  îr.; 
Chargeurs- Réunis,  1.225  fr.,  en  moins-value  de  5  fr. 

Les  Omnibus,  qui  avaient  progressé,  la  semaine 
dernière,  jn-qu'i  1.818  fr.,  sont  revenus  à  1.800  fr. 
Les  recettes  de  la  Compagnie,  pour  la  21"=  semaine  de 
1899,  se  s^ont  élevées  à  1.020. 7i  5  fr.  05,  contre  977.041 
francs  80  pour  la  semaine  correspondante  de  1898.  Du 
lei-  janvier  1899  au  27  mai,  les  recettes,  à  20  millions 
555.306  fr.  50,  accusent,  sur  l'année  dernière,  une  aug- 
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mcntation  de  1.082.853  fr.  80.  Voilures  A  Paris,  Q,2Qh-., 
contre  6i0  f  r.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
seconde  quinzaine  de  mai,  se  sont  élevées'  à  1  million 
30.181  fr.  56,  contre  1.115.sa83  tV..76  pour  la  quinzaine 
correspondante  de  1898.  Du  l^r  janvier  1899  au  81  mai, 
les  recettes  totales  s'établissent 'à  8.89i.'/07  f  r.  37,  soit 
une  augmentation  de  17.240  fr.  Si  sur  l'année  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
sont  à  001  fr.,  contre  GOô  fr.,  et  à  607  fr.  au  comptant, 
Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
extraordinaire  pour  le  .30  courant,  pour  recevoir  com- 
munication de  l'opération  sur  les  cuivres,  faite  par  les 
anciens  président  et  vice-président  de  la  Société,  et  pour 
prendre,  à  ce  sujet,  toutes  résolution  et  délibération. 
Société  Française  cV El(;clro-Mélullurgie .IQï  fr,  contre 
708fr.,  il}'  a  huit  jours.  Le  dividende  de  l'exercice 
1898,  fixé  à  40  fr.  par  l'assemblée  générale  des  action- 
naires du  27  mars  dernier,  sera  mis  en  paiement  le 
15  courant  aux  caisses  de  la  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud,  à  raison  de  38  fr.  40  par  titre  nomi- 
natif et  37  fr.  36  par  titre  au  porteur. 

Le  Suez  finit  à  3.670  fr.  à  terme  et  au  comptant, 
contre  3.720  fr.  et  3.723  fr.  il  y  a  huit  jours.  Parts  Ci- 
viles, 2.420  fr.,  contre  2.430  fr.' 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  reste  à  305 
francs;  Procédés  Thomson-Houston,  1.542  fr.;  actions 
Malfidano,  1.350  fr.,  ex  coupon  de  37  fr.  50,  contre 
1.445  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier.  Société  d'Incan- 
descenx-e  par  le  Gaz  {Bec  Auer),  460  fr.;  Dynamite 
Centrale,  .536  fr.  contre  543  fr.  ;  Société  Métallurgique 
de  l'Oural-Volga,  mo  h. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à  316 
francs  à  tei me  et  à  318  fr.  au  comptant;  Etablisse- 
ments Decauville,  118  fr.,  contre  120  fr.  ;  Anciens 
Etablissements  Cail,  425  fr.;  Compteurs  à  Gaz,  sans 
variations  à  1.650  fr.;  Cotnjjagnie  d'Aguilas,  395  fr. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de 
Paris  ont  passé  de  .529  fr.  à  535  fr.  ;  Obligations  de  la 
Compagnie  Interocéanique  du  Canal  de  Panama 
sont  calmes.  L'Obligation  3  0/0,  qui  cotait  31  fr.  50, 
est  à  30  fr.  75;  Obligations  4  0/0,  31  fr.,  contre  32  fr.; 
Obligations  5  0/0,  39  fr.  ;  Obligations  6  0/0  li' Série, 
47  fr.,  contre  4S  fr.;  Obligations  2<=  Série,  44  fr.  50. 

On  continue  à  rechercher  les  actions  de  la  Compa- 
gnie Nouvelle  des  Ciments  Portland  du  Boulonnais, 
qui  sont  en  hausse  à  bOb  fr.  Actions  de  l'Omnium 
Lyonnais  de  Tramioays,  en  plus-value  de  5  fr.,  à  129 
francs. 

Les  Aciéries  de  France,  que  nous  laissions  à  1.015 fr., 
ont  passé  à  1.070  fr. 

*  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  fermes. 

Les  Fonds  Brésiliens  Fédéraux  sont  bien  tenus. 
Le  4  0/0  1889  est  demandé  à  67  fr.  50  et  le  Fimding 
Brésilien  à  91  fr.  70.  De  leur  côté,  les  Emprunts  Pro- 
vinciaux du  Brésil  sont  très  demandés  et  l'améliora- 
tion du  change  doit  leur  valoir  des  cours  bien  supérieurs 
à  ceux  pratiqués  actuellement.  Obligations  5  0/0  de 
l'Etat  de  Espirito-Sanlo,  350  fr.,  contre  347  fr.  50; 
Obligations  5  0/0  de  Minas-Geraès,SWih\  à  terme,  en 
avance  de  3  f  r. ,  et  385  fr.  au  comptant;  Obligations  5  0/0 
de  Bahia,  450  fr. 

L'Emprunt  Chinois  or  5  OjO  1898  est  de  nouveau 
recherché  par  les  portefeuilles.  On-  le  retrouve  à  482  50 
au  comptant  et  à  483  fr.  à  terme. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à  65 
francs  6.j,  clôture  àOSfr.  35;  Billets  Cuba  6  0/0, 
278  fr.,  contre  277  fr.;  Billets  5  0/0,  245  fr.,  contre 
236  fr. 

La  Rente  Italienne  est  calme  à  96  fr.  25,  contre 
06  fr.  45.  C'est  le  mois  prochain  qu'elle  détache  son 
coupon  semestriel  de  2  fr. 

La  Itente  Portugaise  3  0/0  n'a  que  peu  varié. 
On  la  retrouve  à  27  22  1/2,  contre  27  55  il  y  a  huit 
jours. 

Les  Fonds  Roumains  enregistrent  toujours  de  bon- 
nes demandes  au  comptant.  Rente  4  O/'o  Amortissa- 
i>le  1890,  92  fr.  45,  4  0/0  Amortissable  1898  au 
même  cours  de  93  fr. 

Les   Fonds  Russes  ont  offert  peu  d'animation.  Le 


3  0/0  or  1891-1894  est  il  92  fr.  65,  contre  92  fr.  80; 
Renie  or  3  0/0  1896,  92  fr.  40  ;  Rente  4  0/0  1867- 
1869,  102  fr.  20,  contre  102  fr.  ;  Consolidés  lreet2o 
Séries,  102  fr.  25;  Rente  Intérieure  4  0/0  100  fr.  65. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  plus  fermes.  La  Série  B, 
est  remontée  de  47  fr.  40  à  48  fr.  20;  Série  C,  au  même 
cours  de  27  fr.  30;  Série  D,  23  fr.  15;  Priorités,  493 
francs,  en  plus-value  de  5  fr. 

"Ar  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  était  revenue  à  510  fr.,  se  maintient  à  ce  cours. 
Banque  Impériale  Ottomatie,  589  fr.  contre  595  fr. 
Oa  annonce  comme  exacte  la  déclaration  parle  Conseil 
de  cette  Banque,  lors  de  la  prochaine  assemblée  géné- 
rale, d'un  dividende  de  5  0/0  pour  l'exercice  1898. 
Banque  Nationale  du  Mexique,  sans  variation  à 
663  fr.  ;  actions  du  Crédit  Foncier  Egxjptien,  539  fr. 
au  comptant,  et  538  fr.  à  terme;  Obligations  4  0/0, 
508  fr.;  Obligations  3  H2  0/0,  502  fr.  ;  Banque  Na- 
tionale de  la  République  Sud- Africaine,  355  fr.  ; 
Robinson  Soulh  A  frican  Banking,  103  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
^Vagons-Lils  et  des  Grands-Express  Européens  sont 
en  hausse  de  14  fr.,  à  812. 

Le  compartimïnt  des  Chemins  de  fer  Espagnols  a 
été  mouvementé,  et  il  clôture  au-dessous  de  la  clôture 
d'il  y  a  huit  jours  :  Andalous,  303  fr.,  contre  318  fr.  ; 
Sa?-agosse,  en  moins-value  de  21  fr.,  à  263  fr.  ;  Nord 
de  l'Espagne,  216  fr.  à  terme  et  au  comptant,  contre 
227  fr.  et  229  fr.  la  semaine  dernière. 

Influencé  par  la  dernière  statistique  du  cuivre,  qui 
accusait,  au  ler  juin,  une  augmentation  de  3.000  tonnes 
sur  la  quinzaine  précédente,  le  Rio-Tinto  a  d'abord  re- 
culé à  1.155  fr.  Il  a  repris  ensuite,  mais  on  le  retrouve 
à  1.142,  en  perte  de  40  fr.;  Sosnoioice,  de  nouveau 
agitée.  Elle  finit,  après  diverses  alternatives  de  fermeté 
et  de  lourdeur,  à  2.675  fr.,  contre  2.790  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  soutenues.  L'Obligation  3  G/0  Jonction 
Salonique-Constantinople  clôture  à  278  fr.  ;  Obliga- 
tions anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société 
Smyrne-Cassaba  et  prolongement,  428  fr.  ;  Obliga- 
tions nouvelles,  {Série  1896)  380  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  ne  s'est  pas  ressentie  des 
variations  que  l'on  a  signalées  sur  le  marché  sud-afri- 
cain. Néanmoins,  elles  sont  légèrement  plus  lourdes  à 
154  fr.  environ. 


MARCHÉ  E!M  BANQUE 


Sur  ce  Marclié  on  est  de  nouveau  revenu  au  calme,  et 
quelques  valeurs  seulement  ont  continué  à  faire  preuve  d'une 
certaine  animation. 

Le  Brésilien  5  0/0,  qui  était  revenu  à  75  fr.,  gagne  45  cen- 
times à  75  fr.  45  ;  Chemins  Ottomans,  132  fr.  75  contre  134 
francs  25;  Tharsis,  moins  bien  à  208  fr.  50  contre  216  fr.  50, 
en  concordance  avec  la  tenue  du  Rio-Tinto;  Cape  Copper,  114 
francs  50  contre  117  h\  50. 

La  Huanchaca,  qui  finissait  à  62  fr.,  reste  à  61  fr.  50; 
Dniéprovienne,  4.650  fr.  contre  4.900  fr.;  Donetz,  1.387  fr.; 
Huta-Bankowa,  4.500  fr.  contre  4.600  fr. ;  Haut-Volga,  675 
francs;  Douhoiodia-Balha,  2.775  fr.,  en  bénéfice  de  45  fr. 

L'Omnium  Russe  reste  à  63i  fr. ;  Volga-Vichera,  464  fr., 
en  plus-value  de  4  fr.  ;  Usines  de  Briansh,  1.416  fr.  25  contre 
1.4<;5  francs  ;  Cercle  de  Monaco,  4.080  fr.,  en  réaction  de  145 
francs. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  sont  à  135  fr.  Le 
premier  exercice  de  celte  Compagnie  va  prendre  fin  le  30  juin, 
et  c'est  au  cours  du  second  semestre  de  Tannée  que  rassem- 
blée générale  annuelle  avu  a  lieu.  Il  y  a  tout  lieu  de  croire  que 
les  indications  qui  seront  alors  fournies  au,\  actionnaires  se- 
ront de  nature  à  leur  donner  toute  satisfaction.  Ajoutons  que 
les  résultats  obtenus  sur  la  ligne  de  Vouvray  et  sur  la  ligne 
de  Saint-Avertin  confirmeront  les  prévisions  que  l'on  avait 
établies  à  l'origine.  Disons  encore  que  la  Compagnie  s'occupe 
activement  de  la  mise  en  exploitation  de  la  ligne  de  Tours  à 
Luynes  avec  embranchement  sur  Fondettes. 

Les  Cluiussures  Françaises  s'inscrivent  à  172  fr.  50.  Cette 
Société  mettra  en  paiement,  à  partir  du  j5  juin  :  le  dividende 
de  l'exercice  1898-99,  pour  les  parts  de  fondateur,  soit  60  fr. 
par  titre;  pour  les  actions,  le  solde  du  dividende  de  l'exer- 
cice 189S-99,  soit  2  fr.  25  par  titre;  et  enfin,  aux  actions,  un 
premier  acompte  trimestriel  de  dividende  de  2  fr.  25  pour 
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rcsorcicc  1899-1900;  Chaussures  «  Incroyable  »,  223  h-.: 
Mode  Nationale,  ISà  fr.  50.  . 

Tavernes  Pousset  cl  Royale  réunies,  199  Ir.  ;  actions  de 
la  Société  des  Eaux  gazeuses  et  minérales,  126  li'.  ;  ISiscmls 
Olibet,  Vil  fr  .  Un  qualriome  acompte  Lrimeslriel  de  divi- 
dende'*era  pavé,  sur  CCS  LiLres,  à  partir  du  25  fouranl,  contre 
ronuso  du  coupon  n»  4,  à  raison  de  1  fr.  61  nets  d'impôts 
pour  les  titres  au  porteur,  et  de  1  fr.  68  nets  d'impôts  pour 
les  titres  nominatifs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act. , . 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut- Volga  


S  juin 

510  .. 
75  45 

147  .. 
4080  .. 

132  75 

172  50 
1100  .. 

;()50  .. 

1387  .. 
2775  .. 
675  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  

Pontgibaud  

vSud  Russe  (Soude). . . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  

Volga- Vicliera,  lib... 


8  ju 
4500 
99 

634 
1415 

405 
1260 

208 
1416 
1700 

770 

4(54 


50 


25 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 

8  juin  1899. 

Depuis  quelques  jours  le  temps  est  beau  et  chaud.  Les 
perspectives  des  récoltes  sont  en  général  très  satisfaisantes. 
La  chaleur  favorise  l'épiage  des  blés  pour  lequel  les  pluies  et 
le  froid  du  mois  dernier  auraient  été  très  funestes. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

12  mai 
1899 

18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

F 

r. 

Fr. 

Fr. 

Paris   

20  87 

20  62 

20 

62 

20 

37 

20  3? 

15  74 

15  78 

16 

38 

16 

60 

16  82 

Anvers  

10  87 

16  75 

10 

75 

17 

12 

17  12 

17  59 

17  17 

17 

60 

18 

33 

18  64 

17  47 

16  71 

17 

33 

18 

18 

18  43 

13  58 

13  36 

13 

96 

14 

98 

14  32 

15  01 

15  Oi 

15 

51 

15 

96 

15  34 

A  Paris,  par  suite  du  temps  favorable  à  la  récolte,  les  offres 
sont  très  suivies,  mais  la  demande  est  également  active. 
On  a  coté  en  clôture  : 

25  mai       1"''  juin       8  juin 


Gourant  

Juillet,  

Juillet-août. 
4  derniers . . 


20  62 

20  37 
20  37 


20  37 
20  62 
20  62 
20  62 


20  37 
20  37 
20  62 
20  75 


Farines.  —  Les  acheteurs  se  montrent  peu  empressés.  La 
marque  de  Gorbeil  est  à  47  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

18  mai     l^juin       8  juin 

Marques  de  choix   49  . .  48  . .  49  . . 

Premières  marques   47  50  46  50  47  50 

Bonnes  marques   46  50  45  50  46  50 

Marques  ordinaires   45  . .  44  . .  45  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  Idl.  bruts)  restent  à  43  fr.  62, 
contre  43  fr.  87  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.' —  Les  affaires  sont  encore  très  calmes.  Les  cours 
sont  les  suivants  : 


25  mai 

1"  juin 

8  j 

uin 

13 

75 

13 

87 

13 

75 

14 

37 

13 

62 

Juillet-août. . . . 

13 

50 

13 

62 

13 

50 

4  derniers  

13 

37 

13 

63 

13 

87 

Avoine.  —  Par  suite  <1(î  la  sécheresse  les  acheteurs  sont 
plus  nombreux.  On  cote  en  clôture  : 


Courant. . . . 

Juillet  

Juillet-août. 
4  derniers. . 


25  nuii 

l-  juin 

8  juin 

17  37 

17  37 

17  62 

17  37 

17  62 

il  25 

17  25 

17  37 

16  .. 

16  12 

l(i  37 

ALCOOL 

Le  marché  est  ferme  grâce  aux  haussiers.  On  tient  l'hecto- 
litre 90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant  42  fr.  37,  contre  40  fr.  25 
la  semaine  dernière. 

Le  stock  au  8  juin  est  do  33.450  pipes. 


HUILES 

Colza.  —  Le  marclié  est  sans  animation.  Le  disponible  est 
à  49  fr.  25,  contre  49  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 

Lin.  —  L'inactivité  règne  toujours  sur  le  marché.  Le  dis- 
ponible reste  à  45  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


12  mai 

18  mai 

25  mai 

X}'  jviin 

8  juin 

1899 

1899 

'  1899 

1899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  75 

36  .. 

34  75 

34  50 

33  75 

33  41 

35  31 

35  06 

35  06 

33  83 

37  25 

37  .. 

36  50 

36  50 

35  75 

66  56 

36  56 

36  56 

35  62 

35  .. 

28  83 

28  83 

28  54 

27  40 

27  40 

Voici  d'après  la  circulaire  de  MM.  G.  Duuring  et  Zoon, 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  Marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  l"'  juin  : 


Angleterre 
Ilamljonrg 
Auvers  .... 
Le  Havre  . 
Bordeaux. . 
^larseille. . 

ïrieste  

Pays-Bas  . 


1896 

1897 

1898 

(En  tonnes) 

12.150 

15.550 

16.8110 

19.1.50 

28.300 

411.350 

6.P00 

12.950 

17.300 

29.550 

48.400 

76.000 

2.550 

3.250 

4.250 

4.150 

4.800 

5.500 

9.300 

11.450 

10.8.50 

15.700 

18.300 

32.200 

1899 


24.900 
40.5'00 
17.400 
92.100 
5.500 
5.100 
12.900 
33.850 


Total  au  1"  juin. 
Total  au  l"'  mai. 


99  450  143.000  203.250  232.250 
102.800   140.600   197.450  233.250 


Difïér.  aul"juin.    -3.350   -f2.400   +5.800  -1.000 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  .s'élevait,  a.u  l"  juin, 
à  373.250  tonnes,  contre  378.040  au  T'  mai,  soit  une  dimi- 
nution de  4.790  tonnes.  • 

Pendant  les  quatre  premiers  mois,  la  consommation  a  ete 
la  suivante  : 

1896       1897  1898 


1899 


Allemagne   45.920 

France.   24.750 

Autriche-Hongrie.  12.420 

Angleterre   

Belgique  

Suisse...  


(En  tonnes) 
47.370  58.120 


4.350 
8.910 
2.940 


24.740 
12.290 
4.370 
7.740 
2.500 


26.950 
13.830 

4.440 
11.170 

3.740 


55.670 
26.060 
12.280 
4.640 
9.410 
2.760 


99.290     99.010   118.250  110.820 
Au  Havre,  le  marché  est  toujours  très  calme  et  les  coui's 
sont  en  baisse. 


SUCRES 

Grâce  au  changement  de  température  les  travaux  des 
champs,  qui  avaient  dû  être  interrompus  pendant  les  der- 
nières pluies,  ont  pu  être  repris.  La  végétation  qui  était  quel- 
que peu  en  retard  a  repris  son  essor  et  il  y  a  lieu  d'espérer 
q^ue  le  retard  que  les  cultivateurs  appréhendait  se  changera 
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en  l<^fréro  avance  si  le  temps  reste  favorable.  Dans  quelques 
régious  on  commençait  à  se  plaindre  des  dégâts  causés  par 
lesins.  ctes  et  lenvaliis.scment  des  ma-.ivaises  herbes,  mnis  il 
y  a  lieu  de  croire  que  ces  plaintes,  qui  d'ailleurs  n'étaient 
que  locales,  ne  se  reproduiront  plus,  les  jeunes  betteraves 
prenant  assez  de  vigueur  pour  résister. 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
NbW-York. . . 


12  mai 
1^99 

18  mai 
1899 

•PS  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

32  2n 

32  75 

32  52 

32  87 

33  75 

tcG  93 

27  67 

27  78 

27  84 

27  58 

27  87 

27  37 

27  6i 

27  37 

27  50 

28  OS 

27  56 

27  95 

27 

27  82 

29  92 

30  66 

30  13 

30  34 

28  .. 

27  92 

28  55 

27  75 

28  12 

47  10 

4/  10 

47  10 

47  10 

47  10 

Voici  quel  serait,  d'après  le  Prager  Zucke'^warlH,  le  mou- 
vement des  suci-es  bruts  en  Europe,  depuis  le  1"  septembre, 
commencement  de  la  campagne  actuelle,  jusqu'à  fin  avril, 


Production 

1897-98 

1898-99 

Différence 

Autriclie  

Allemagne  

France  

Belgique  

Hollande    . . 

788.200 
1.771.800 
794.4(10 
23u.9('0 
121.500 

(En  tonnes) 
1.006.900 
1.650.(100 
805.000 
203.500 
147.500 

+  218.700 

—  121.800 
+  11.200 

—  27.400 
-4-  26.000 

Total  

Russie,  fiiijanv. 

3.706.800 
683.000 

3.813.500 
719.700 

+  106.700 
86.700 

Total  

4.8S9.800 

4. 53:3.  a  (JO 

-h  143.400 

Importations  de  sucres  coloniaux 

Anglelerre   169.700       136.100      —  83.600 

France   63.200         57.500      —     5  7U0 

Etats-Unis   6*1.1. 600 


Total...'  

Total  de  la  pro- 
duction et  de 
l'importation  . 


8::!7.3('0 


898.5'jO  1.030.9U0 


5.283.300  5.564.100 
L/rmisons  à  la  consommation 


Autriche  . . . 
Allemagne. . 

P'rance  

Angleterre. , 
Etats-Unis. . 


2 '12.000 
460. 9Û0 
285  400 
953.700 
803.300 


2f2.fO0 
497.000 
291.400 
î'5:-f.4ÛO 
1.044.000 


Total   2.745  300  3.048.800 


171.700 
132.400 


4-  275.80i: 


20.500 
86.100 
6.000 
800 
240.700 

303.070"" 


On  voit  par  ces  chiffres  que  la  production  est  en  augmen- 
ation  de  143.400  tonnes,  que  l'importation  a  augmenté  de 
132.4(10  tonnes  et  la  consommation  de  30-l.OuO  tonnés. 

A  Paris,  la  tendance  est  ferme  par  suite  d'une  bonne  de- 
mande de  la  part  des  haussiers. 

On  cote  en  clôture  :  Blanc  n»  8,  34  fr.  68,  contre  33  fr.  81 
la  semaine  dernière  ;  roux  88",  83  fr.  75,  contre  32  fr.  87  : 
raffiné  belle  sorte,  106  fr.  50,  sans  changement. 


CUIVRE   ET  MÉTAUX 

Dans  leur  rapport  mensuel,  MM.  James  Lewis  et  Son  di- 
sent que  la  consommation  du  cuivre  est  toujours  très  faible. 

Le  cuivre  standard,  qui,  le  !"  mai,  avait  clé  coté  77  liv. 
2sh.  K  (1.  au  comptant,  tomba  le  lendemain  a  75  liv.  15  sh., 
puis  s'éleva  le  16  à  79  liv.  5  sh.  Pendant  la  deuxième  quin- 
zaine, les  prix  allèrent  en  décroissant  et  le  cours  de  clôture 
du  31  mai  fi"it  75  liv.  17  sh.  6  d.  Pour  le  cuivre  à  trois  mois,  le 
recul  atteignit  à  un  certain  moment  de  2  liv.  10  sh.  par  tonne, 
mais  par  suite  d'achats  de  la  part  des  Américains,  qui  cher- 
client  proliablemen;  à  défendre  la  valeur  dos  actions  des  mi- 
nes d-  cuivre  en  leur  possession,  cet  écart  diminua  gra- 
duellement jusqu'à  5  sh. 

Le  Erif/ineerinQ  and  Mining  Journal,  de  New-York,  cons- 
tate, dans  la  production  des  mines  américaines,  une  diminu- 
tion (\>:  3.8)5  tonnes  en  avril,  comparativement  au  même 
mois  do  l'année  dernière,  alors  que  pour  les  autres  pays  il 
y  a  augmentation  do  900  tonnes.  11  ajoute  que  ce  fait  doit'ôtre 
attribué  aux  mines  Montana,  parmi  lesquelles  l'Anaconda 
|)nncipalement  a  eu  une  très  forte  réduction  dans  son  ren- 
dement. 

La  s])éculalion  effrénée  sur  les  actions  des  mines  de  cuivre 


semble  devoir  se  calmer  à  Boston:  entre  le  25  avril  et  le  11 
mai,  la  valeur  de  ces  titres  a  diminué  de  35  millions  de  dol- 
lars. Les  actions  de  piOdcdlars  de  la  Amalgamated  Copper 
Cowpa>7î/ sont  tombées  à  75  dollars. 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  du 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 
Merton  : 

Dul^'janv.  2'quinz.  Depuisle 
au  15  mai  99  de  mai  93  l"janv.  99 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kib  048) 
Importations   78.1(-;0       11  491         89  tiôl- 
Délivraisons. . . . . .              78.899         8  492  87-191 


En  faveur  des  délivr. .  .    -f-     789   2.999 


-  2.260 
Tonnes 


Le  stock  visible  au  15  mai  s'élevait  à   27  157  ' 

En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  là 
dernière  quinzaine   2.999 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  mai   80.156 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr»'  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  mai  1899....  39.541  9.252  12.567  10.000  6.800  78.1GO 
2'    quinzaine  de 

mai  1899   4.573   1.259   3.559   1.200      900  11.491 

Depuis  le l"janv.  44.114  10.511  16.126  11.200   7.700  89.651 


Cours  des  Métaux  à 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 
 •  

12  mai 
la99 

18  mai 

18;:)9 

2.'i  mai 
1899 

1"  juin 

isyg 

8  juin 
1899  - 

Cuivre  en  barres  : 

€  sh. 

d. 

£  sli. 

d. 

£  sh.  d. 

*  sh.  d. 

£  sh.  d. 

Dippniiible  

11  15 

78  .. 

77  7 

6 

lo  1.5  . 

Tj  9  4 

A  3  mois  

7G  7 

6 

7S  12 

è 

76  2 

6 

7.-;  10  . 

75  11  3 

Etain  :  (tis|ioiiiiilc. . 

in  .. 

117  10 

0 

117  10 

0 

117  17  6 

ll6  12  6 

tn  is 

118  5 

0 

118  2 

6 

118  10  0 

117   1  6 

Plomb  anglais :disp. 

14  8 

9 

14  6 

3 

14  f; 

0 

14   7  6 

14  10  . 

—     espagnol  :  — 

14  4 

6 

14  a 

6 

14  1 

3 

14   3  1 

14  5  . 

Zinc  :  disponible. . . 

28  11 

3 

28  11 

3 

28  11 

3 

'28   2  6 

27  11  3 

Gldscow 

P'onte  :  disponible.. 

63 

8 

70 

0 

63 

9 

64   6  1/2 

6'i.  8 

—      à  1  mois. . . 

63 

8 

70 

0 

63  11 

6i  9 

64  11 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (8  juin)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  lii6  fr.  50.  contre 
198  fr.  50  la  semaine  dernière;  Chili,  l"=  marques,  20"  fr., 
contre  202  fr.;  en  lingots  et  plaques,  202  fr.,  contre  204  fr.  50. 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  pi'incipaux  marchés  : 


Villes 

12  mai 
1899 

18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayres  en  suint)10Gk. 

197  50 

197  50 

194  50 

195  .. 

197  50 

Roubaix  (qualité  pci- 

5  97 

5  80 

5  97 

5  95 

5  95 

Anvers  (    d°   )  le  kil. 

5  82 

5  77 

5  92 

5  90 

5  85 

Au  Havre,  le  marché  est  soutenu  et  l'on  constate,  cette  se- 
maine, une  légère  avance  dans  les  prix. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

12  mai 
1899 

18  mai 
J899 

25  mai 
1899 

1"'  juin 
1899 

8  juin 
1^<99 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  , 

39  75 

39  50 

;-'9  37 

39  50 

3V)  50 

Liverpool  

38  70 

38  15 

38  88 

38  51 

38  88 

New -York  

33  28 

33  45 

83  40 

33  51 

33  80- 

Au  Havre,  la  tendance  est  soutenue 


Xavier  Girardot.— 


I. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés    des    principales    iVlarchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEUl^S 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1899. 

ou 

'  SITUATIONS 

1894 

1895 

'  1896 

1897 

1898 

6 

Avril 

13 
Avril 

20 
Avril 

27  . 
Avril 

4 
Mai 

12 
Mai 

18 
Mai 

23 
Mai 

1er 

.Juin 

8 

.luiit 

CÉRÉALES  (Paris) 

1>R1X 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

France 

l<"raiics 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Françs 

Francs 

l''rarics 

Francs 

Farine  (12  Marques)...  157  kil. 

—  (It)ules  nuuHiues)  — 

—  (Corboil)   — 

Blé  lùO  kil. 

Seigle   — 

41  8i 
45  3-2 
4(i  32 
l'J  21 
12  34 
19  43 

42  83 

45  07 

46  07 
19  11- 
10  89 
15  66 

41  41 
46  4't 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 

5-)  3-) 

56  32 

57  32 
23  37 
13  84 
16  73 

30  4.'i 
.37  50 
38  80 
23  80 
16  68 
19'  53 

43  12 

47  » 

48  « 
21  12 
13  30 
16  73 

0  i 

47  )) 

48  » 
20  87 
13  73 
16  62 

47  » 

48  » 
20  87 
13  62 
17  37 

47  » 

48  n 
21  12 
13  62 
17  37 

4.1  '> 

47  n 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 

4.3  Ali 

47  » 

48  » 
20  87 
14  » 
17  37 

4-0  0/ 

47  » 

48  » 
20  62 
14  » 
17  62 

43  3/ 

47  ■ 

48  » 
20  62 
13  73 
17  37 

43  87 

46  >i 
47 

20  37 
13  87 
17  37 

43  62 

46  » 

47  » 
20  37 
13  75 
17  62 

BESTIAUX  (à  La  VlIIette; 



ridx 

1  79 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 

,   2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  35 
1  80 
1  80 
1  .'iO 

1  32 
1  88 
1  73 
1  48 

1  27 
1  90 
1  71 
1  31 

1  32 
1  80 
1  77 
1  48 

1  29 
1  80 
1  77 
1  47 

1  33 
1  82 
1  71 
1  46 

1  29 
1  86 
1  77 
1  48 

1  29 
1  S-i 
1  83 
1  47 

1  28 
1  72 
1  79 
1  43 

1  27 
1  62 
1  67 
1  41 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

TRIX 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil. 

—     raffiné  l''  qualité  — 

Alcool  3/6  îs'ord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — 

32  50 
103  13 

33  63 
23  62 
50  56 
49  19 
.59  90 

28  61 

99  52 
31  15 
24  25 
52'  29 
49  23 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
■38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

*3I  17 

103 
44  80 
31  06 
.53  7.-| 
40  83 
48  97 

31  43 
103  » 
43  37 
3i  i> 
48  73 
43  23 
36  » 

32  36 
106  » 
44  87 
34  i> 
48  » 
44  23 
56  » 

32  36 
106  30 
45  37 
34  .. 
48  73 
4-4  73 
36  1. 

32  68 
106  50 
46  37 
34  .. 
48  75 
44  12 
.56  n 

33  23 
106  50 

43  12 

34  .. 
49  25 

44  75 
56  » 

32  25 
lOB  50 
40  37 
34  » 
49  37 
44  87 
.36  » 

32  87 
106  .30 
39  87 
34  » 
49  7.3 
44  73 
36  » 

33  12 
106  30 

.39  73 

34  1) 
.30  12 
44  87 
57  » 

33  81 
106  .50 

40  25 

34  » 
49  50 
45  » 
58  » 

34  68 
106  30 

42  37 
34  » 
49  23 

43  .. 
.38  50 

DIVER     (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                              50  kil. 

Laine..:  100  kil. 

Calé                              50  kil . 

42.50 
111  .50 
95  12 

45  12 
113  50 
92  37 

47  25 
123 
73  37 

42  57 
113  25 
55  87 

39  37 
123  50 
37  12 

39  » 
175  .50 
34  .50 

39  23 
190  .30 
34  25 

'39  62 

192  » 
34  25 

39  » 
195  » 
34  » 

39  .. 
203  » 
35  50 

39  75 
197  .30 
35  73 

39  30 
197  50 
33  » 

39  37 
194  80 
34  73 

39  50 
193  » 
34  50 

39  .30 
197  50 
33  73 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Cliili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  B;ink:i   — 

Zinc  à  Jj.mdres   tonne 

Fer  (Marchand)               100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétnel  

3  1/2  0/0  1891  

Banq.dePai-isetPays-Bas. .  — 

103  » 
188  73 
420  40 
16  » 
16  50 

113  » 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  .. 
168  25 
437  30 

15  .50 

16  37 

139  87 
202  » 
510  94 

16  .50 

17  12 

184  .50 

295  » 
696  88 
19  » 
17  » 

189  30 
302  30 
696  88 
19  )) 
17  » 

190  n 
303  50 
b98  44 
19  I) 
17  50 

200  « 
305  » 
713  62 
19  » 
17  50 

201  25 
317  30 
702  81 
19  .50 
17  50 

200  » 
315  » 
714  » 
ij  ou 
17  30 

201  30 
311  23 
702  80 

18  » 

201  50 
312  .30 
702  80 
2U  » 
17  50 

202  » 
315  » 
692  05 
20  » 
19  » 

200  » 
314  » 
678  21 
21  » 
19  » 

100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
669 
1829- 
1449 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 

1757 
3234 

102  81 
106  06 
3.567 
680 
843 
934 

91  '1 Q 

1913 
3566 

102  » 

103  60 
4070 

754 
898 
1035 
zioU 
1953 
3790 

101  92 
103  62 
4025 
745 
892 
1035 

ZI 

1962 
3782 

102  » 

103  62 
4000 

753 
912 
1077 
2170 
1965 
3809 

101  90 
103  45 
3995 
740 
933 
1113 
2160 
19.33 
3824 

102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1135 
2165 
1960 
3820 

102  50 
102  87 
4020 
735 
9.58 
1135 
2173 
1920 
3822 

102  42 
102  85 
4040 
743 
966 
1146 
2172 
1911 
3783 

102  40 
102  87 
4005 
736 
962 
1140 
2170 
1912 
3715 

102  22 
102  87 
4025 
745 
964 
1130 
2172 
1920 
3720 

102  10 
102  67 
4040 
740 
970 
1123 
217,3 
1906 
3670 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.263 

563 

291 

445 

160 

Million 
defr. 

3.. 327 
2.048 
1.244 
544 

Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
de  fr. 

3. 687 
1.963 
1.222 

730 

3.38 

492 

221 

Million 
de  f  r. 

3.094 
1  875 
1.225 

798 

:39l 

491 

252 

Million 
de  fr. 

3.816 
1.818 
l'204 

745 

440 

473 

102 

Million 
defr. 

3.813 
1  815 
l!202 

740 

428 

438 

107 

Million 
defr. 

3.803 

1   SI  1 
1  .oi  J 

1.204 
721 
426 
451 
104 

Million 
defr. 

3.731 

i  olo 

1.207 
756 
420 
497 
116 

Million 
de  f  r. 

3.807 
1 . 822 
1.206 

Million 
de  f  r. 

3.761 
1 . 826 
1.206 

Million 
de  fr. 

3.743 
1.833 
1.211 

Million 
defr. 

3.701 
1.838 
1.215 

Million 
defr. 

3.770 
1 .842 
1.218 

Million 
defr. 

3.729 
1.848 
1.220 

—  avances   

CoTYlntp^  Pnill'antc  no  l'f  inn  1  î /ii.û. 
'-t'.'iii|J Itr»  ^.UUiclULS  jjai  Licuiiei  S  .  . 

Compte  courant  du  Trésor  

ESCOWIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 
1       —             —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —     de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  ,  

Encaisse-argent  

Rapi)ortde  l'ur  à  la  circulation  % 

312 
547 
202 

712 
429 
471 
74 

711 

433 
476 
103 

703 
437 
476 
129 

651 
433 
469 
156 

778 
438 
480 
174 

663 
444 
483 
131 

% 

2.59 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 
4.30 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 

'  % 
2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
3  » 
5.27 

% 

3  )) 

3  » 
4.50 

3.30 
2.30 
5  » 
5. 50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.30 
2.50 
5  » 
5  50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
S. 50 

A> 

3  » 

3  » 

4  30 

5  » 
3.50 
2  30 
5  » 
5  50 

% 

3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.50 
2.50 
5  » 
5.50 

% 
3  » 

o  M 

4 

5  >> 
3.30 
2.50 
5  » 
5.50 

% 
3  » 

3  » 

4  » 

5  » 
3.50 
2.50 
5  .) 
4.S0 

% 

3  » 

3  » 

4  » 
4.30 
3.30 
2.50 

5  » 
4  50 

% 
3  » 

3  » 

4  « 
4.fi0 
3.a0 
2.50 
3  » 
4.50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 

4.50 

2-:  30 
3  » 
4.50 

Million 
de  f  r. 

15.530 
G  952 
2.604 
44,7 

Million 
defr. 

16.073 
7.863 

2  .506 
48,9 

Million 
defr. 

14.537 
7.860 
2.513 

34,0 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 

2., 5.56 
37,3 

Million 
de  fr. 

14.668 
8.182 
2.494 
53,7 

Million 
defr. 

14.576 
8.144 
2.662 
53,0 

Million 
defr. 

14.466 
8.120 
2.6-42 
56,1 

Million 
defr. 

14.412 
8.157 
2.698 
57,9 

Million 
de  fr. 

14.316 
8.197 
2.730 
57,2 

Million 
de  fr. 

14.. 306 
8.136 
2.725 
56,0 

Million 
de  fr. 

14.458 
8.0.36 
2.719 
55,7 

Million 
defr. 

14.411 
8.089 
2  723 
56,2 

Million 
de  fr. 

14.210 
8.141 
2.747 
57,3 

Million 
defr. 

14.198 
8.177 
2  7H6 
57,5 

Million 
do  fr. 

14.219 
8.195 
2.774 
.57,6 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  7  juin  1899. 
L'Achat  des  Carolines.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Valeurs 
niétallurgitiues  et  charbonnières.  —  Les  Valeurs  des  Compagnies 
de  Navigation. 

Le  orand  événement  de  la  semaine  est  la  nouvelle  ac- 
quisition coloniale  de  l'Allemagne.  Les  négociations, 
secrètement  conduites  depuis  l'automne  dernier,  entre 
les  Gouvernements  allemand  et  espagnol,  viennent  d'a- 
boutir à  l'acquisition  par  l'Empire,  pour  la  somme  de 
25  millions  de  marks,  des  trois  groupes  d'îles  :  les  Ga- 
rolines,  les  Palaos  et  les  Mariannes.  En  tout  1.450  mil- 
les carrés,  avec  36.000  habitants,  dont  870  blancs. 

La  presse  allemande,  sauf  la  presse  socialiste,  ap- 
prouve sans  rései-^-e  C3tte  nouvelle  extension  du  do- 
maine colonial.  Mais  les  organes  avancés  et  socialistes 
trouvent  étrange  qu'on  ait  payé  25  millions  une  terre 
qui,  selon  eux,  n'a  aucune  valeur  ni  stratégique,  ni 
commerciale.  Les  députés  socialistes  annoncent  même 
qu'ils  combattront,  au  Reichstag,  l'achat  de  ces  îles. 
Toutefois,  il  est  dès  à  présent  certain  que  le  crédit  de- 
mandé par  le  Gouvernement  sera  accordé. 

Pour  le  moment,  la  situation  du  marché  monétaire 
est  satisfaisante,  et  le  mois  de  juin  a  commencé  dans 
des  circonstances  plus  favorables  qu'on  ne  l'avait  es- 
péré. On  n'en  vit  pas  moins  dans  la  perspective  d'une 
grande  tension  monétaire  peur  la  fin  de  l'été.  Le  tra- 
vail des  Banques  est  également  des  plus  actifs  et,  en 
dehors  de  la  préparation  des  emprunts  étrangers  dont 
je  vous  ai  parlé  dans  ma  dernière  lettre,  toutes  parti- 
cipent, en  ce  moment,  à  de  grosses  entreprises  colonia- 
les ou  exoliqfles. 

Mais  l'engouement  général  est  toujours  aux  valeurs 
métallurgiques.  Pour  en  donner  une  idée,  il  suffira  de 
constater  que  les  cours  des  actions  de  Bochumer  et  de 
la  Laiira  ont  augmenté  de  25  0/0  en  quatre  semaines. 

Et  notez  qu'avant  cette  haussa,  les  cours  étaient  déjà 
à  un  niveau  très  élevé.  Les  rapports  qui  viennent  des 
métallurgies  contribuent  à  accentuer  encore  ce  mouve- 
ment. La  prospérité  extraordinaire  de  l'industrie  métal- 
lurgique dépasse  de  beaucoup,  en  intensité,  et  surtout 
en  durée,  le  maximum  qu'on  avait  voulu  lui  assigner. 
Nos  usines  connaîtront  d'ailleurs  de  meilleurs  jours 
et,  jusqu'à  présent,  on  ne  constate  aucun  symptôme  de 
la  réaction  —  inévitable. 

En  attendant,  on  a  les  meillfiures  indications  sur  les 
dividendes  des  Sociétés  dont  l'exercice  financier  s€  ter- 
mine le  30  juin.  Partout  on  constate  des  augmentations. 
La  Harpener  Berqhau  GeseLlschafl  annonce  un  divi- 
dende de  à  10  0/b;  le  Bochumer  Verein,  15  et  peut- 
être  même  16  0/0;  le  Hœrâer  Bergioerks  et  HiiUen 
Verein,  de  11  à  12  0/0;  le  Dortmunder  Union,  de  5  à 
6  0/0;  la  Banli  f  ïtr  induslrielle  Unlernehmungen  de 
Francfort,  7  0/0. 

Avec  les  valeui-s  métallurgiques  et  charbonnières,  la 
hausse  pousse,  aussi,  les  actions  des  Compagnies  de 
navigation.  L'acquisition  des  Garolines,  qui  va  avoir 
pour  conséquence  induljitable  une  demande  de  crédit 
pour  l'augmentation  de  la  marine  de  guerre,  a  eu  pour 
contre-coup  une  hausse  de  toutes  les  actions  de  trans- 
l)ort  maritime.  On  sait  que  le  Norddeutsclier  Lloyd  de 
Hambourg  a  distribué  l'année  dernière  un  dividende 
tic  7  0/0.  Il  sera  plus  considérable  cette  année  et  la  pre- 
mière conséquence  de  cette  perspective  a  été  l'autori- 
sation donnée  par  les  actionnaires  au  Conseil  d'admi- 
nistration d'augmenter  le  capital  social. 


Mormtioiis  Êcoioiiiiiiiies  et  Fiuaiicières 


Les  Chemins  de  fer  Prussiens  —  Lps  résultats  du 
mois  d'avril  sont  satisfaisants  :  les  roceltcs  sont  en  sensible 
augaieiitalidM  sur  d'Iles  du  mois  d'avril  18it8. 

La  longueur  du  réseau  exploité  a  augmenté  de  G34  kiloni. 


—  Allemagne 


et  est  maintenant  de  29.033  km.   La  recette  kilométrique 
s'est  élevée  à  3.379  M.  (-i-  83  M.).  Voici  les  détails  : 
 Recettes 

desVoya-  des  Mar-  Extraor- 
geurs     cliandises  dinaires  Totales 

(En  milliers  de  marks) 

Avril  1899   28.829      65.774       6.456  101.059 

Par  rapijort  à  avril 
1898    4-  675   -t-  8.473     -f-   405   +  4. "554 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1899 

1898 

7\i  mai 

Dit.  -.'3  mai 

31  inai 

liif.  23  mai 

ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

916  196 

—  13  OiS 

863.  m 

—  20.233 

'.'4.863 

—  33; 

23  163 

—  1.021 

13  799 

•f  1.65h 

12  251 

+  600 

76T  030 

+  50  218 

696. 42C 

-f-  18.771 

16.859 

-1-  5.819 

89.953 

-t-  b.766 

tO  003 

-h  398 

7  428 

-       78  i 

ST.  161 

-1-    1  090 

44  799 

4-  289 

PASSIF  (Minière  de  m;irl«) 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

n(]n  mod. 

30.000 

non  mod. 

'Circulation  de  billets  

t. 103  sis 

-1-  4O.7b0 

1.077  846 

-1-  21. 49* 

Autres  engagements  à  vue.. . . 

f>91.004 

-i-    3  868 

492  977 

—  18.53! 

20.089 

-1-  401 

16.233 

-1-  481 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  ohaçitres  du  Bilan  de  la 

Banqae  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 

et  iU'sent 

Circulntioii 

oj  -y. 

C' 

Portelcuillej 

<i3 

a 

> 
< 

Réserve 
de  lîillets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

■23  fév.  

907 

1.013 

504 

BRO 

72 

h  223 

28  »   

8S6 

1.050 

485 

593 

93 

-  167 

m) 

1.039 

486 

605 

71 

-  180 

» 

15  »   

910 

.1.030 

555 

6,36 

70 

-  214 

922 

1.060 

574 

688 

68 

r  191 

» 

30  »   

828 

1.265 

503 

864 

120 

-  110 

83:1 

1.213 

489 

808 

105 

-  53 

» 

15  »   

867 

1 .139 

521 

768 

73 

-  60 

» 

898 

1.102 

546 

742 

67 

-  125 

29  >.   

873 

1.158 

526 

797 

73 

-  43 

881 

1  143 

494 

738 

76 

-  68 

900 

1.104 

536 

724 

77 

-  130 

23  »   

9;9 

1.063 

587 

717 

70 

-  197 

31  >  

916 

1.104 

591 

767 

75 

-  143 

L'Augmentation  de  la  population  et  la  balance  com- 
merciale. —  Sous  ce  titre,  M.  de  Gliappedelaine,  consul  de 
France  a  publié  un  rapport  où  il  explique  que  le  développe- 
ment inoriï  du  commerce  allemand  vient  surtout  de  l'aug- 
menlation  de  sa  population. 

La  population  du  territoire  douanier  de  l'Empire,  depuis  le 
milieu  de  l'année  1898,  jusqu'au  milieu  de  l'année  1898,  est 
passée  de  50.060.000  habitants  à  54.530.000,  c'est-à-dire  que 
dans  cette  période  de  cinq  ans,  qui  correspond  en  même  temps 
à  la  mise  en  vigueur  des  traités  de  commerce,  il  y  a  eu  un 
accroissement  de  4.750.000  habitants. 

Pendant  ce  temps,  non  seulement  l'importation,  mais  en- 
core plus  l'exportation  ont  progressé.  Ces  chiffres  sont  les 
suivants  : 

Importation 

Métal  précieux 

Millions  Millions  Millions 
de  tonnes     de  marks     de  marks 


1893   29.5  4.227     dont  208 

mys   28.8  4.184  172 

1894   32.0  4.285  347 

1895   33. 5  4.246  125 

1896   36.4  4.558  250 

1«97   40.1  4.864  183 

1898   42.7  5.477  359 

Ex^iortation 

1832   19.8  315     dont  196 

1893   21.8  3.244  152 

1894   22.8  3.051  90 

1895   23.8  3.424  106 

1896   25.7  3.7.'3  228 

1897    28.0  3.786  151 

1898   30.0  4.001  255 
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La  stat  istique  des  quantilcsa  ici  plus  d'iaiportaiico  que  celle 
des  valeurs,  parce. que  les  oscillations  de  ])rix  jouent  un  rôle 
trop  consiilérablo  pendant  une  période  aussi  courte.  D'après 
les  quantités,  l'iniporlation  a  augmenté  de  plus  du  tiers  et 
l'exportation  dans  une  propurlion  encore  plus  lorlc.  L'accrois- 
sement en  valeur  a  été  de  0/0  à  l'importation  et  "de  27  0/0 
à  l'oxporlation.  ' 

Le  développement  des  moyens  de  production  de  la  nation  a 
dû  marcher  de  front  avec  cette  élévation  extraordinaire  du 
commerce  extérieur:  de  l'Allemagne,  Ainsi,  d'après  la  statis- 
tique, il  y  avait  : 

Eu  1892       En  1897 


Tètes  Tètes  Tètes 

Chevaux                        3.836.000  4.088.000  +  202.000 

Bêtes  à  cornes..             17.555.000  18.490.000  -f     '.135  OOO 

Porcs...                       12.174.000  14.274.000  +  2.100.000 

Moutons                       13.583.000  10.866.000  —  2.723.000 


L'élévation  de  la  valeur  du  capital  et  de  son  produit  a  donc 
profité  à  l'agriculture. 

Dans  l'industrie,  l'augmentation  des  mo3'ens  do  production 
ne  se  montre  pas  seulement  par  un  excédent  énorme  dans 
l'exportation  des  objets  fabriqués,  mais  par  l'accroissement 
rapide  des  machines  à  vapeur. 

Il  n'y  a  pas  de  statistique  de  l'Empire  sous-  oe  rapport, 
mais  celle  du  Royaume  de  Prusse  indique,  pour  la  monar- 
chie, les  chiffres  suivants  : 

Total  en    Sans  les  machines 
chevaux-vapeur   des  navires 


1888   1.083  000  155.000 

1892    2.209.000  » 

189i}   2.956.000  2.694.000 

1897   n. 366. 000  2.882.000 

1898    3.422.000  3.128.000 


En  dix  ans.  la  force  des  machines  à  vapeur  de  la  Prusse  a 
plus  que  doublé,  et  le  développement  le  plus  considérable 
correspond  à  la  période  pendant  laquelle  les  traités  de  com- 
merce ont  été  en  vigueur. 

Les  mines  et  les  hauts  fom'neaux  présentent  aussi  un  sur- 
croît de  production  énorme,  à  savoir  : 

,  1888        1892  1896 

(Millions  de  tonnes) 

Charbons  de  terre   65.3       71.3  85.6 

Minerais  de  fer   10.6       11.5  14.1 

For  brut   4.3         4,9  6.3 

En  un  mot,  partout  dans  l'industrie,  la  capacité  de  pro- 
duire devient  plus  grande. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  8  juin  1899. 
Les  dispositions  de  la  Bourse  restent  fermes,  quoiqu'on 
ait  connu  une  activité  plus  grande.  Bien  que  les  cours  res- 
tent élevés,  on  observe  dans  tous  les  domaines  une  assez 
grande  réserve  qui  constraste  avec  l'engouement  excessif 
qu'on  manifestait,  hier  encore,  pour  toutes  les  valeurs  indus- 
trielles. 

Les  actions  des  Banques  restent  fermes. 

Le  Marché  des  Fonds  internationaux  accuse  une  excellente 
tenue.  L'Espagnol,  Tltalien  et  le  Mexicain  sont  on  hausse. 

Le  compte  hors  banque  reste  à  4  l/'i  O/o. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  91  80  ;  l'Italien,  95  40  ;  les  Lom- 
bards, 30  20;  le  Mobilier  Autrichien,  224  80;  l'Extériexire, 
65  . . .  Glôtvire  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  7  juin  1899. 

L'Kiiipnint  japonais.  —  Le  Marché  moiirtaire.  —  La  Situation.  — 
L'.\ccord  anglo-russe.  —  Le  Livre  hlou  sur  cette  question.  —  La 
Banque  d'.4ngleterre  et  la  Réserve-or. 

T/événement  financier  de  la  semaine  e,st  l'émission  de 
l'emprunt  japonais,  qui  a  été  ouverte  et  fermée  hier  et 
qui  a  obtenu  le  succès  que  l'on  était  en  droit  d'attendre. 

L'emprunt  4  0/0  a  porté  sur  10  millions  de  livres, 
mais  comme  des  souscriptions  sont  venues  du  Japon 
pour  2  millions,  il  n'y  a  eu  à  souscrire  ici  que  Smillions. 
La  durée  de  l'emprunt  est  de  cinquante  cinq  ans,  mais, 


à  partir  du-  l^r  janvier  190'J,  il  sera  remijoui'sahle  à  100 
par  tirages  semestriels. 

liB  taux  d'émission  a  été  fixé  à  00  0/0  et  les  ver- 
sements ont  été  répartis  comme  suit  :  5  0/0  en  sous- 
crivant, 15  0/0  à  la  répartition,  15  0/0  le  17  juillet 
15  0/0  le  17  août,  20  0/0  le  11  septembre  et  20  0/0  le 
18  octo))re. 

Les  Etablissements  émetteurs  sont  :  la  Yokohama 
specie  Bank,  la.  Parr's  Bank,  la  Hong-Kong  and  Shan- 
ghaï Banking  L'orporalion,  la  Chartered  of  IndiaAus- 
tralia  and  China.  Les  EtaJjlissements  ayant  reçu  2  0/0 
de  commission,  le  montant  remis  au  "Gouvernement 
japonais  ne  sera  que  de  88  0/0.  Il  sera  employé,  pour  la 
plus  grande  partie,  à  la  construction  de  cliemins  de  fer 
et,  pour  le  reste,  à  l'étaljlissement  d'aciéries  et  à  l'exten- 
sion du  réseau  téléphonique. 

Le  marché  monétaire  avait  été  primitivement  affecté 
par  la  perspective  de  cette  émission,  mais,  après  avoir 
constaté  que  le  prospectus  répartissait  les  versements 
sur  quatre  mois  et  après  s'être  rendu  compte  que  les 
précautions  ont  été  prises  pour  que  les  achats  d'or  au 
compte  du  Japon  ne  troublent  pas  la  place,  les  spécu- 
se  sont  montré  rassurés  et  une  détente  s'est  produite 
sur  le  marché  monétaire. 

Il  est  à  prévoir  que  les  émissions  du  mois  de  juin 
commencées  par  l'emprunt  japonais  atteindront  un 
chiffre  respectable.  En  mai,  on  a  compté  trente-cinq 
affaires  nouvelles,  deux  emprunts  publics  et  quatorze 
émissions  d'anciennes  Sociétés. 

Le  capital  émis  s'est  ainsi  élevé  à  30.700.000  livres^ 
contre  12.800.000  livres  en  mai  1898.  La  hausse  du 
cuivre  a  facilité  la  formation  d'un  certain  nombre  de 
Sociétés  et  l'on  peut  s'attendre  à  la  création  de  nouvelles 
Compagnies  intéressées  à  la  production  de  ce  métal. 
A  ce  point  de  vue,  la  plus  forte  ali'aire  du  mois  a  été 
l'émission  du  trust  américain,  VAmalgamated  Copper 
Compa-ny,  qui  paraît  avoir  éprouvé  déjà  des  difficultés 
et  qui  a  été  l'objet  de  vives  attaques  sur  les  marchés 
américains. 

Un  Livre  bleu  vient  d'être  publié  qui  expose  les  né- 
gociations ayant  abouti  à  l'accord  anglo  russe  dans  la 
question  des  chemins  de  fer  chinois. 

On  y  lit  qu'au  cours  d'une  entrevue  entre  le  chargé 
d'affaires  russe  à  Londres  et  M.  Balfour,  le  12  août  1898, 
celui-ci  fît  ressortir  la  gravité  de  la  situation  à  la  suite 
de  l'attitude  de  M.  Pavvloff  dans  l'aflaire  de  l'emprunt 
pour  la  prolongation  du  réseau  du  Nord.  C'est  alors 
que  le  chargé  d'affaires  russe  suggéra  les  principes  d'un 
aiicord.  Il  poursuivit  de  longues  négociations  souvent 
piêtes  à  être  rompues  ;  mais  les  deux  parties  se  mon- 
trèrent conciliantes,  quoique  lord  Sali^bury  écrivît,  le 
22  février,  à  l'ambassadeur  d'Angleterre  à  Saint-Péters- 
bourg, qu'il  regrettait  que  la  prolongation  des  hostilités 
eût  aljouti  à  réduire  la  portée  et  l'étendue  de  l'accord. 

Voici  comment  la  Westminster  Gazette  analyse  ce 
document  : 

La  lecture  du  dernier  Livre  Bleu  sur  la  Chine  tend  à  nous 
confirmer  dans  l'opinion  que  l'affaire  du  Chemin  de  fer  de 
New-Tcliang  a  été  mal  engagée.  Ce  document  diplomatique 
nous  raconte  les  différentes  démarches  qui  ont  finalement 
abouti  à  la  convention  anglo-russe.  Les  négociations  ont  com- 
mencé dès  le  mois  de  mars  de  l'an  dernier  ;  M.  Balfour,  alors 
au  Foreign  Ollice,  semble  avoir  poussé  ces  négociations  autant 
qu'il  lui  fut  pos.sible  ;  mais  toutes  sortes  d'atermoiements  se 
produisirL'nt  et  la  convention,  en  somme,  fut  presque  signée 
en  blanc,  )iuiK(|udn  n'y  définît  aucunement  les  splières  d'in- 
térêt respectives. 

11  est  intéressant  de  noter  que  le  comte  'Mouravief  suggéra, 
à  un  moment,  qu'on  ferait  bien  de  définir  les  limites  du 
«  bassin  du  Yang-Tsé  »,  mais  lord  Salisbury  ne  s'empressa 
aucunement  de  le  faire,  et  bien  qu'il  essayât  de  faire  insérer 
dans  la  convention  une  clause  garantissant  l'Angleterre  contre 
des  tarifs  de  transports  plus  élevés  ou  contre  une  différence 
de  traitement  sur  les  chemins  de  fer,  il  ne  put  y  réussir. 

Vous  voyez  que  c'est  la  question  de  délimitation  des 
sphères  d'influence  qui  continue  de  soulever  le  plus  de 
réclamations. 

Je  vous  ai  tenu  au  courant  des  discussions  que  pro- 
voquait dans  la  Cité  «  la  négligence  avec  laquelle  la 
Banque  d' AyigleLerre  protège  sa  réserve  d'or.  »  g 

Un  de  nos  confrères  croit  savoir  que  les  critique 
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faites  ont  produit  une  certaine  impression  à  la  Banque. 
Celle-ci  n'auruitpas,  pour  le  moment,  l'intention  de  pu- 
blier une  explication  officielle- de  ses  actes,  mais  après 
avoir  examiné  la  question  en  séance  du  Conseil,  il  ne 
serait  pas  impossible  qu'elle  publiât  quelques  commu- 
nications sur  ce  sujet,  afin  de  mettre  un  terme  à 
l'anxiété  publique. 

lufoiiaîioiis  IcoiiMips  et  Mmm 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

8  juin  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


Billets  créés. 


Tulal. 


Liv.  st. 
15.01.6.000 


.055.000 


ACTIF  Liv.  st. 

Detle  fixe  de  l'Etat...  Il.Ol.-^.OOO 

Rentes  ininiobilisées  .  ô.lS.î.OOO 

Or  inonnavé  et  lingots  98.:o6.000 


Total. 


45.056.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.653.000 

Rései-ve  et  profits  et 

pertes   3.119.000 

Trésor  et  administra- 
tion pul.li(iue   10  988  000 

Coniiites  particuliers  .  31  372  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  132. OOC 

Total   66  164.000 


Liv.  st. 


ACTIF 

Rentes  ilispniiibles  (à 

la  I!;nu|nei   13.365.000 

Porti'lVuillr  et  avances  33  265.000 

Billet.-^  eu  n'M'rve   17  4?-;.000 

Or  et  ar^i'ut  luonnavés  ii. 104.000 


Total   66  16i.OOO 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


■i  mars 

9  » 
16  » 
23  » 
30  » 

6  avril 
13  ■>. 
•20  » 
27  » 

4  mai 
11  .. 
18  » 
25  .. 
1"  juin 


r-  ^ 

^  o 

a 

o 

i6.  iïl 

63  788 

;i3.n4 

26.627 

f-2.49.5 

33.0a8 

26  b53 

53.621 

37  4 -.7 

26.641 

54.439 

:jO  808 

ÎT.930 

59  2Î0 

30  091 

27.8S5 

50  872 

au  Sr.O 

27  659 

49.9.2 

30  98u 

27.i51 

50  525 

31  272 

27.399 

50  729 

30.418 

n.854 

49.714 

30  ,t98 

27  72.-) 

ï9  I?'.' 

30.202 

27.682 

48  919 

•■9  717 

27  49  i 

48  697 

30.141 

v7.82o 

49  2i3 

30.360 

27.629 

4S.360 

o 


48 . 467 
47.765 

48  810 
50  3l0 
58  07  i 

49  723 
i8  26b 
48.055 

47  927 

48  235 
47.537 
47.474 
47  524 
47.8(52 
46.633 


23.762 
23.317 
23  285 
22  633 
19.678 
18.996 

19  491 
20.329 

20  673 
19  361 
19  47i 
19,320 
19.023 
19  121 
19.531 


X  C 

-ir  -,  O 


5^  0£ 


44  3/16 
44  3/8 
43  3/8 
41  1/2 
33  1/8 

37  1/4 

39  ./. 

40  1/8 
40  3/4 
40  ./. 
39  5/8 
3)  1/2 

39  / 

38  3/4 

40  3/8 


Taux 

de 
l'esc. 

% 
3 


Les  Droits  sur  les  "Vins.  —  Voici,  après  les  modifica- 
tions demandées  par  la  Chambre  des  Communes,  quels  sont 
les  nouveaux  droits  d'importation  sur  les  vins  : 

Tous  vins  ne  dépassant  pas  30  degrés  d'esprit  de  preuve 

(17.22  degrés  centésimaux)  le  gallon   1  sn.  S  d. 

dépassant  HO  degrés  mais  ne  dépassant  pas  42  de- 
grés d'esprit  de  preuve,  le  gallon   3  sh. 

Par  chaque  degré  ou  fraction  de  degré  au-dessus 
de  42  degrés,  droit  additionnel  par  gallon   0  sh.  3  d. 

Vins  mousseux  en  JDouleilles,  droit  additionnel 
par  gallon   -  sh.  (3  d. 

Vins  non  mousseux  en  bouteilles,  droit  addi- 
tionnel par  gallon   1  sh. 

Alcools  importés  en  bouteilles,  surtaxe  par 
gallon   1  sh. 

Courrier  de  la  Bourse  de  L.ondreH 

Londres,  8  juin  1899. 

Le  Marché  n'a  pas  montré,  cette  semaine,  de  dispositions 
fort  actives..  L'emprunt  japonais  a  bion  déterminé  quelques 
variations,  mais  les  nouvelles  du  Transvaal  ont  accaparé 
toute  l'attention  du  public  et,  sans  savoir  rien  de  précis  au 
sujet  de  la  Conférence  de  Blo'infontein,  la  spéculation  bais- 
sière  a  cru  devoir  précipiter  ses  offres.  La  tendance  reste 
donc  assez  réservée. 

Les  Consolidés  sont  ;i  108  7/l(i. 

Le  groupe  international  est  plus  hésitant  :  l'Extérieure 
reste  à  64  1/4;  les  Fonds  Ottomans  sont  assez  soutenus  et 
l'Italien  reste  calme. 

Les  vnleurs  Sud-Américaines  sont  assez  fermes,  surtout 
les  Fonds  argentins. 


Les  Chemins  anglais  sont  calmes.  Les  Chemins  américains 
restent  soutenus. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  101  ./.,  VErie  à  13  ./.,  le  Nor- 
thern Pacific  à  78  .  / . ,  la  Philadelphie  à  10  lii,VAtchison  k 
18  1/4,  \Norfolk  à  70  3/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  7  juin  1899. 
La  Crise  politique  en  .Vutriche-Hongrie.  —  La  Reprise  des  Affaires 
aux.  Bourses.  —  Les  futures  Emissions.  —  Le  Rachat  des  Gbeming 
de  fer.  —  Les  Recettes  de  l'Etat  hongrois. 

La  crise  politique  persévère  et  avec  une  acuité 
jusqu'ici  inconnue.  On  considère  la  démission  du  Ca- 
binet autricliien  comme  plus  probable  que  jamais.  Les 
volontés  de  la  Hongrie  paraissent  de  plu-*  en  plus  de- 
voir prédominer  dans  les  négociations.  En  attendant, 
en  Hongrie  même,  l'agitation  contre  l'Autriche  aug- 
mente et  le  parti  de  l'indépendance  pousse  de  plus  en 
plus  à  une  si^paration  économique,  qui  serait  le  pré- 
lude d'une  séparation  politique.  Dans  les  sphères  gou- 
vernementales même,  on  ne  se  dissimule  pas  la  gravité 
de  la  situation  et  le  premier  Ministre  hongrois,  M.  de 
Szell,  a  déclaré  officiellement  que  l'état  de  choses  était 
inquiétant  et  qu'une  crise  est  imminente,  soit  en  Hon- 
grie, soit  en  Autriche.  Le  Fremdenblatt,  de  Vienne, 
résume  la  situation  dans  ces  termes  significatifs  : 

<<  Le  premier  devoir  du  Gouvernement  autrichien  est 
de  convoquer  le  Parlement.  Ni  M.  de  Szell,  ni  le  comte 
Thun  ne  peuvent  céder.  La  difficulté  des  négociations 
entre  les  deux  Cabinets  rend  une  solution  favorable 
très  aléatoire.  Ce  dont  l'Autriche  a  besoin  est  un  chan- 
gement de  système  et  non  de  personnes.  » 

Les  inquiétudes  qui  se  manifestent'  ainsi  dans  lés 
sphères  politiques  n'ont  que  peu  de  contre-coup  sur  les 
sphères  financières.  L'activité,  sans  être  grande,  an- 
nonce cependant  des  velléités  de  reprises.  Cette  amé- 
lioration est  due  au  retour  du  numéraire  dans  les 
marchés  monétaires,  aux  bonnes  nouvelles  relatives 
aux  moissons  qui  arrivent  de  toutes  les  provinces  et  à 
la  faveur  dont  recommencent  à  jouir  toutes  les  valeurs 
industrielles.  Ceci  par  sympathie  avec  les  Bourses  de 
l'Allemagne;  sur  le  marché  libre  l'escompte  reste 
cependant  à  4  1/2  0/0.  taux  de  l'escompte  officiel,  et  ne 
descend  que  très  accidentellement  à  4  3/8  0/0.  Le  tnux 
des  reports  monte  jusqu'à  6  0/0.  Dans  le  monde  des 
Banques  et  des  Bourses  on  attend  impatiemment  que  le 
Marché  ait  repris  de  l'activité  et  les  capitalistes  de  la 
confiance.  En  efifet,  on  annonce  l'émission  plus  ou 
moins  prochaine  de  Rentes  hongroises  4  0/0  or,  des 
obligations  3  0/0  de  la  Société  des  Chemins  Sud  de 
l'Autriche,  et  de  l'emprunt  des  Chemins  autrichiens. 
Ces  opérations  ont  grande  chance  d'être  favorisées  par 
la  détente  qui  s'est  produite  sur  le  marché  monétaire  et 
dont  l'effet  s'est  accentué  sur  les  cours  des  changes. 

Le  rachat  par  l'Etat  des  chemins  de  fer  appartenant 
aux  Compagnios  privées  est  de  nouveau  la  principale 
question  à  Tordre  du  jour.  On  sait  qu'au  moment  de  la 
création  d'un  Ministère  spécial  des  chemins  de  fer,  la 
présence  dans  ce  département  de  certaines  personna- 
lités manifestement  hostiles  à  l'existence  des  voies  pri- 
vées permettait  déjà  d'affirmer  les  tendances  qui  se 
font  jour,  à  cet  égard,  dans  le  Gouvernement  présidé 
par  le  comte  Thun. 

On  croit,  d'ailleurs,  qu'une  entente  est  déjà  interve- 
nue entre  le  Gouvernement  et  les  lignes  qui  sont  dési- 
gnées pour  être  rachetées  d'abord  et  au  nombre  des- 
quelles figure  les  Nord-Ouest  Autrichiens. 

Il  semble  probable  que  le  Parlement  sera  de  nouveau 
saisi,  cet  automne,  des  projets  de  lois  tendant  à  ap- 
prouver les  traités  élaborés  avec  ces  Compagnies.  Si 
la  majorité  parlementaire  refusait  d'y  adhérer,  on 
prendrait  en  considération  l'application  de  l'article  14 
de  la  Constitution,  qui  autorise  le  Gouvernement  à 
agir,  dans  certains  cas,  sans  le  concours  des  pouvoirs 
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législatifs.  Or,  tout  semble  indiquer  que  la  prochaine 
session,  par  suite  de  l'obstruction  systématique,  ne 
sera  que  de  courte  durée  et  qu'alors  s'ouvrirait  l'ère 
des  solutions  par  décisions  gouvernementales. 

On  ne  croit  pas  cependant  que  le  Gouverneni'^  nt  entre 
résolument  dans  la  voie  du  rachat  des  chemins  de  fer, 
surtout  qu'il  rachète  dans  un  avenir  prochain  les  che- 
mins de  fer  du  Sud  de  l'Autriche  ou  les  Chemins  Au- 
triciiiens,  car  il  n'oserait  prendre  une  pareille  initiative 
sans  l'autorisation  formelle  du  Parlement. 

L'Etat  hongrois  vient  de  publier  l'état  des  recettes  et 
dépenses  pendant  le  premier  trimestre  de  1899  Les  re- 
cettes totales  se  sont  élevées  à  109.748.712  florins 
(—4.385.993  11.  par  rapport  à  la  même  période  de  l'an- 
née précédente)  et  les  dépenses  se  sont  élevf^es  à 
138. 6J4.125  florins  (— 5.062.776  fl.).  La  balance  du  pre- 
mier trimestre  accuse  aussi  une  amélioration  de  676.783 
florins  par  rapport  à  celle  de  1898. 


Conrpier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  8  juin  1899. 

Les  tendances  sont  fermes,  malgré  la  rarelé  des  transac- 
tions. Les  valeurs  industrielles  sont  assez  recherchées.  Les 
Fonds  d'Etat  et 'les  actions  des  Banques  sont  solides. 

Toutes  les  actions  des  Chemins  de  fer  nationaux  sont  en 
hausse. 

L'escompte  est  au  taux  de  l'escompte  officiel. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  360  ..  ;  les  Lombards, 
67  . .  ;  la  Lœnderbank,  241  50;  les  Tabacs,  144  50;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  357  50;  l'Alpine,  236  60.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  7  juin  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  note  générale  du  Marché  du  terme  ne  s'est  pas 
modifiée  :  le  caloie  domine,  les  acheteurs  paraissent 
4ié>itants,  manque  d'uniformité  persiste.  Il  est  vrai 
que  la  période  des  vacances  avance  à  grands  pas. 
Tandis  que  l'Extérieure  espagnole  e.'^t  en  progrès  par 
suite  de  la  légère  détente  du  change  de  Madrid  sur 
Paris,  les  actions  de  Madrid-Sara gosse  et  du  Nord  de 
l'Espagne  n'atteignent  plus  les  cours  que  nous  avons 
cités  il  y  a  huit  jours. 

I  es  acheteurs  restent  nombreux  pour  l'action  du 
Métropolitain  de  Paris  et  on  remarquera,  par  la  nomen- 
clature des  coors,  qu'il  y  a  de  ce  côté  une  nouvelle 
hausse  prévue  depuis  quelque  temps. 

A  Londres,  le  prix  du  cuivre-métal  a  baissé,  et  à 
New- York,  les  valeurs  se  rapporlaut  à  ce  métal  sont 
l'objet  d'une  crise  dont  les  effets  ont  considérablement 
afl'aii'li  le  Rio-Tinto.  Cours  de  clotui-e  :  Brésil  4  0/0, 
67  5/8;  Rente  Esj)agnoie,  65  3/8;  Italien  5  0/0,  96  40; 
Turc  G,  27  50;  Turc  D,  23  40;  Madrid  Saragosse, 
265  3/4;  Nord  de  l'Espagne,  217;  Rio-'iinto,  L174;  Lot 
du  Congo,  90  1/2;  Portugais,  3  0/0;  Chemins  Ottomans, 
132  1/2  ;  Métropolitain,  551. 

L'apfiroche  des  vacances  et  les  fortes  chaleurs  que 
nous  avons  depuis  quelques  jours  produisent  aussi 
leur  effet  au  marché  du  comptant.  Les  transactions 
sont  calmes;  il  est  vrai  que  de  nombi'euses  entreprises 
n-^uvelles  sollicitent,  en  ce  moment,  des  capitau.\  assez 
importants. 

Noions  à  propos  de  l'émission  de  la  Compagnie  Géné- 
rale des  Tramways  d'Anvers,  qui  a  eu  lieu  récemment 
•et  dont  nous  avons  déjà  annoncé  le  succès,  que  la  ré- 
partition vient  d'être  fixée  comme  suit  :  les  souscrip- 
teurs i-ecevront  5  0/0  de  leurs  demandes,  avec  minimum 
d'un  titre,  les  fractions  au  delà  d'un  demi  étant  calcu- 
lées en  faveur  des  souscripteurs. 

Les  diverses  séries  de  la  Rente  3  0/0  ont  «^té  traitées 
comme  suit  :  Ire  «érie  98  75,  2e  08  70  3«  98  85  ;  la  fal- 
l)lesse  l'esté  donc  la  note  dominante  de  ces  tilres  ;  il  en 
est  de  même  pour  les  Rentes  indirectes  et  les  lots  de 
'Villes.  On  ne  s'est  pas  beaucoup  occupé  des  obligations  I 


industrielles  et  diverses.  Parmi  celles  qtii  ont  figuré  le 
plus  souvent  à  la  cote,  nous  noterons  le  4  0/0  Nicuport 
Bains  à  483  50;  le  4  1/2  0/0  Congo,  à  527  ;  le  3  0/0  Mos- 
cou, à  306;  le  4  1/2  Ekaterinoslaw,  à  489  ;  le  4  0/0  Mé- 
tallurgique, à  400  ;  le  4  0/0  Providence  Russe,  à  497  50; 
le  4  0/0  Conduites  d'eau,  à  505,  le  4  1/2  Monceau- 
Fontaine,  à  l."25  et  le  4  1/2  Glaces  de  Charleroi  à  516. 

«Il  n'y  a  pas  beaucoup  de  fluctuations  intéressantes  à 
signaler  au  groupe  des  valeurs  de  Crédit,  si  ce  n'est  la 
consolidation  de  la  Dividende  Outre-Mer  à  313  50;  la 
Banque  Nationale  se  relève  à  2.820,  la  section  centrale 
de  la  Chambre  des  Représentants  a  admis  le  renouvel- 
lement du  privilège  de  cet  Etablissement  ;  le  Crédit 
Général  Liégeois  conserve  sa  stabilité  à  1.010,  et  la 
Caisse  de  Reports  et  de  Dépôts  accentue  ses  bonnes 
dispositions  à  780. 


Hauts-Fourneaux  de  Biélaïa  (Donetz)  Société  anonyme  . 
—  La  Société  des  Hauts-Fourneaux  de  Biélaïa  s'est  constituée 
le  29  avril  1899,  au  capital  de  10.000.000  de  francs  représenté 
par  40.000  actions  piivilégiées  de  250  fr.  chacune. 

Il  a  en  outre  été  créé  28^000  actions  ordinaires  sans  dési- 
gnation de  valeur  nominale. 

La  Société  des  (Charbonnages  de  Biélaïa,  qui  possède  un 
domaine  houiller  d'une  étendue  de  4.200  hectares,  a  concédi' 
à  cette  Société  de  Hauts-Fournaux  : 
I  1°  Les  terrains  nécessaires  à  l'établissement  d'une  usine 
métallurgique,  de  ses  dépendances  et  de  ses  agrandissements 
éventuels  ; 

2°  Le  droit  d'usage  à  frais  communs  de  sa  voie  de  raccor- 
dement au  chemin  de  fer  du  Sud-Est; 

3»  Le  droit  d'extraire  gratuitement  sur  le  domaine  tous  les 
matériaux  de  conslruclion  nécessaires  à  ses  établissements 
ahisi  que  le  minerai  de  fer,  la  castine,  le  sable  de  fonderie; 

4°  Le  droit  de  puiser  à  la  rivière  Biélaïa,  l'eau  nécessaire 
à  son  industrie. 

Ces  droits  d'usage  sont  concédés  pour  la  durée  la  plus 
longue  que  permet  la  loi  russe,  et  sont  toujours  renouve- 
lables au  profit  de  ladite  Société  des  Hauts-Fourneaux  et  à 
son  gré. 


Société  Belgo-Russe  pour  la  Fabrication  des  Glaces. 

—  La  Socifté  Beic/o  Russe  a  été  constituée  les  4/16  juillet 
189G,  sous  le  patronage  de  la  Socifté  anonyme  des  Glaces 
de  Roux.  Sa  création,  sous  forme  de  Société  russe,  a  été  au- 
torisée par  ukase  impérial,  en  date  du  mois  d'avril  1^96.  Le 
capital  de  la  Société  est  de  6.50(1.000  francs,  représenté  par 
13.000  actions  de&Oii  francs,  entièrement  libérées. 

Les  usines  sont  situées  à  Lakasli,  gouvernement  de  Riazan 
(Russie);  elles  sont  capables  de  produire  annuellement  75.000 
mètres  carrés  de  glaces  polies. 

La  coiistrucLinn  des  usines  a  été  conclue  et  réalisée  en  vue 
de  doubler  la  falu'icati"n  moyennant  uiio  dépense  représen- 
tant un  tiers  environ  de  la  dépense  initiale  de  construction. 
Les  usines  ont  ét''  mises  on  marcho'au  mois  de  jnin  1898. 

Les  prévisions  e.\posées  lors  de  l;i  création  de  la  Société, 
tant  comme  prix  de  revient  que  comme  qualité  et  vente  des 
produits,  se  sont  trouvées  complètement  vérifiées. 

La  Société  s'est  assurée  récemment  l'exploitation  exclusive 
dans  tout  l'Empire  de  Russie  de  brevets  importants. 

Diins  les  conditions  actuelles  de  production  et  de  vente,  le 
bénéfice  bruL  atuiuel  est  approximalivement  de  1.400.0(10  fr.; 
avec  une  production  double  de  ce  ([u'elle  est  ^icluellenient,  on 
peut  prévoir  que  le  bénétice  brut  di'passcia  prolial)lenient 
2.800.U(iO  francs,  la  r. 'partition  des  frais  gi'iii  iaiix  devant 
avoir  comme  résultat  d'al)ais.ser  notablement  le  prix  de  revient. 


Métallurgique  du  Nord.  —  La  (Compagnie  Russo-Belge 
«  La  Métallurgique  du  Nord»  a  su  développer,  et,  même 
mieux,  à  certains  points  de  vue,  créer  en  Russie  une  industrie 
qui  répondait  à  un  réel  besoin  dans  ce  pajs. 

La  Russie  était,  en  eliét,  Liibutaire  des  pays  étrangers  pour 
toute  une  série  d'apparrils  mécaniques.  La  So(;iété  reprit 
d'abord  une  entreprise  très  connue,  la  firme  E.  Tillemans 
et  C'*,  dont  l'usine  avait  déjà  acquis  une  véritab'e  impor- 
tance; mais  bientôt,  ses  affaires  croissant,  elle  dut  agrandir 
considérablement  ses  installations. 

Le  programme  actuel  de  l'exploiiation  comprend  :  une 
chaudronnerie  et  une  f  ndorio  de  fer  importantes,  un  atelier 
de  construction  permettant  d'usiner  les  produits  de  la  fon- 
derie et  de  la  forge,  une  installation  de  forges,  une  division 
spéciali^  pour  la  fabrication  des  appareils  de  levage  en  gé- 
néral. 

Une  telle  amplification  de  la  puissance  industrielle  de  cette 
Société,  correspondant  aux  be.«oins  de  la  demande,  devait  na- 
turellement entraîner  une  augmentation  du  i  apilal.  Test  l'ex- 
plication de  l'émission  des  12  et  13  juin,  qui  porte  sur  4.000 
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obligations  de  500  francs,  offertes  au  prix  de  487  fr.  50,  et 
i.OOO  actions  de  liiO  fr.,  au  prix  de  117  fr.  50. 

L'estimation  des  bénéfices  à  réaliser  basée,  tant  sur  les  rap- 
ports de  la  direction  teclinique  que  sur  l'opinion  des  adminis- 
trateurs siégeant  en  Russie,  estimation  qui  permet  d'espérer 
que  l'on  pourra  attribuer  20  0/0  environ  au  capital  actions, 
dit  sufiisamnient  tout  l'intérêt  sérieux  de  cette  émission. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  (5  juin  1899. 
L'Ouverture  des  Chanibres.  —  Ija  Situation.  — La  Bourse.  —  La 
d'Espagne.  —  Le  Commerce  extérieur. 

L'ouverture  de  la  session  des  nouvelles  Chambres  a 
eu  lieu  avec  le  cérémonial  habituel,  mais  quoique  on 
ait  regardé  avec  plaisir  les  beaux  .attelages  de  la  Cour, 
l'intérêt  qu'inspirait  le  contenu  de  l'Adresse  était  plus 
fort.  C'est  un  document  court,  mais  substantiel  et  qui 
a  fait  faire  la  griitiace  à  ceux  qui  s'attendaient  à  le 
voir  inspiré  d'un  certain  optimisme,  qui  ne  s'y  trouve 
pas. 

Le  Message  rappelle  d'abord  les  douleurs  et  les  maux 
de  la  patrie,  dont  il  faut  tirer  expérience.  Mais  le 
recueillement  et  le  silence  sont  préférables  aux  plaintes. 
La  Régente  dit  qu'à  la  suite  de  vives  difficultés  parle- 
mentaires et  du  changement  ministériel,  elle  a  ratifié  le 
traité  de  paix  selon  l'art.  54  de  la  Constitution. 

Le  Gouvernement  antérieur  a  estimé  qu'il  ne  conve- 
nait pas  à  l'Espagne  de  garder  les  Carolines,  les 
Palaos  et  le  restant  des  Mariannes.  Il  a  signé  avec 
l'Empereur  d'Allemagne  une  convention  cédant  ces 
territoires.  Le  projet  sera  soumis  immédiatement  aux 
Gortès  : 

Nos  rapports  avec  les  Puissances,  poursuit  le  Message, 
sont  très  cc'rdiaux  et  très  amicaux  ;  nous  devons  spécialement 
de  la  reconnaissance  à  Léon  XIII,  qui  nous  a  donné  tant  de 
fois  l'appui  de  son  autorité  morale. 

La  tâche  la  plus  importante,  la  plus  urgente  et  la  plus 
difficile  qu'impose  votre  mandat,  c'est  d'équilibrer  les  finances 
en  liquidant  les  charges  résultant  de  la  guerre,  au  moyen  des 
ressources  ordinaires  et  permanentes,  grâce  à  une  politique 
d'économie  énergique  et  sévère. 

Inspiré  par  cet  esprit,  mon  Gouvernement  demandera  avec 
votre  concours  des  sacriflces  douloureux  pour  le  pays,  mais 
qui  seront  répartis  équitablement  entre  toutes  les  classes  de 
l'Etat. 

En  même  temps  que  le  budget  général,  on  vous  soumettra 
plusieurs  projets  ayant  "pour  but  de  liquider  les  charges 
créées  par  In  i)erte  de  nos  possessions  et  les  campagnes 
coloniali'S,  de  réorganiser  certaines  dettes,  de  réformer  les 
renies  publiques  en  on  créant  de  nouvelles,  en  nous  basant, 
pour  l'ensemble  de  ces  projets,  snr  cette  idée  que  nous 
voulons  et  que  nous  pouvons  donner  pour  fondement  essentiel 
à  notre  politique,  notre  franchise  '.'t  à  notre  budget  notre 
solvabilité. 

.l'ai  confiance  que  le  peuple  fera  preuve  pendant  la  paix  de 
la  même  résignation  que  pendant  la  guerre,  car  les  temps 
sont  criti((ues.  La  présente  session  ne  donnera  pas  le  temps 
de  tout  faire,  mais  la  prochaine  verra  des  projets  réorga- 
nisant l'armée  et  la  marine  sur  la  base  du  service  oldiga- 
toire,  complétant  la  défense  des  cotes  et  des  frontières, 
régularisant  la  situation  des  fonctionnaires,  décentralisant 
les  administrations  provinciales  et  municipales  afin  do  les 
placer,  dans  cerlains  cas,  sous  la  surveillance  de  l'Etat, 
réformant  le  (.'.odi-  pi'nal,  aiiportant  certaines  modifications  à 
la  loi  électorale,  aux  incompa'ti))ilités  et  au  réseau  dus  chemins 
de  fer  secondaires. 

Les  Chambres  ont  commencé  à  élire  leurs  grandes 
Gommiesions,  ce  qui  a  donné  lieu  à  des  incidents  assez 
vifs  entre  les  amis  de  M.  Gamazo  et  ceux  de  M.  Sa- 
gasta.  Au  Sénat  et,  à  la  suite  d'une  intervention  du 
maréchal  Martine/,  Campos  en  faveur  des  gamazistes. 
le  Gouvernement,  afin  de  maintenir  la  paix,  a  renoncé  à 
élire  un  ministériel  dans  la  Commission  de  validation 
des  pouvoirs  pour  y  laisser  entrer  un  gamaziste. 

M.  Silvela  voudrait  que  les  Chambres  fussent  cons- 
tituées le  1.')  pour  commencer  le  plus  tôt  possible  la 
discussion  du  budget.  S'il  n'y  avait  pas  moyen  d'en 
finir  avant  le  1^  juillet,  on  demanderait  l'autorisation 


de  mettre  provisoirement  en  vigueur  la  loi  budgétaire 
pour  pouvoir  payer  le  coupon  à  l'échéance. 

L'annonce  de  la  vente  des  archipels  que  l'Espagne 
conservait  encore  dans  l'Extrême-Orient  a  éclaté 
comme  une  bombe.  On  n'avait  pas  eu  connaissance  de 
ce  fait,  dont  les  suites,  au  point  de  vue  économique 
pourront  aller  plus  loin  qu'on  ne  croit,  attendu  que 
parmi  les  stipulations  relatives  à  ce  traité  figurent, 
parait-il  quelques  importantes  concessions  douanières 
à  certains  produits  allemands,  auxquels  on  appUquera 
le  même  traitement  qu'aux  provenances  d'autres  pays 
à  traité. 

On  a  remarqué  que  le  discours  du  Trône  semble  in- 
diquer que  le  budget  extraordinaire  de  la  guerre  sera 
réservé  pour  la  deuxième  session.  C'est  heureux  pour 
les  contribuables. 

Notre  Bourse  a  mal  commencé  la  semaine,  mais  la 
fin  a  été  pire.  Pour  amener  un  recul  il  suffisait  de  la 
proximité  de  la  liquidation  et  de  l'ouverture  des  Cham- 
bres, desquelles  on  attend  le  vote  de  nouveaux  impôts; 
mais  quand  les  hommes  d'affaires  se  sont  rendu 
compte  des  sacrifices  qu'on  va.  leur  demander,  il  y  a  eu 
une  recrudescence  de  craintes  qui  a  pesé  très  lourde- 
ment sur  les  cours.  Au  premier  moment,  les  valeurs 
cubaines  ont  été  les  plus  atteintes,  à  la  suite  du  bruit 
qu'elles  seraient  soumises  à  un  impôt  double  de  celui 
des  autres  rentes,  mais  elles  se  sont  ensuite  remises, 
parce  qu'on  a  jugé  qu'elles  ne  seront  pas  plus  mal  ti-ai- 
tées  que  le  4  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  à  la  fin  des  deux 
dernières  semaines  avec  ceux  cotés  aujourd'hui  : 

22  mai    29  mai    5  juin 

4  0/0  Intérieure   63  05  62  60  60  85 

4  0/0  Extérieure   69  50  68  65  6B  65 

4  0/0  amortissable   72  10  70  . .  68  40 

Bons  du  Trésor  5  0/0   100  95  100  80  110  90 

Philippines  6  0/0   76  . .  76  . .  75  80 

Douanes  5  0/0   93..  90  25  89  80 

Bons  cubains  6  0/0   69..  68..  67  90 

—         5  0/0   59  65  59  ..  58  85 

Banque  d'Espagne   413  . .  408  . .  4'>3  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs.  272  6.  263  ..  2S5  .. 

Chèque  sur  Paris   19  12  20  82%  24  7& 

—        Londres   30  02  30  38^  .... 

Les  valeurs  des  Compagnies  industrielles  ont  été 
enveloppées  dans  la  baisse  parce  qu'on  annonce  que 
le  Ministre  des  finances  va  créer  un  impôt  sur  le  re- 
venu. Les  cours  du  papier  sur  les  places  étrangères 
sont  répartis  comme  au  meilleur  temps  de  la  crise,  ce 
qu'il  est  permis  d'expliquer  par  le  fait  que  la  Banque 
d'Espagne  n'a  pas  délivré  de  chèques,  quoique  le  bruit 
ait  couru  qu'elle  en  donnerait,  lorsque  le  cours  attein- 
drait 25  0/0. 

Le  bilan  delà  Banqtie  d'Espagne  présente  peu  de  chan- 
gements; il  y  a  une  augmentation  de  4,8  millions  à  l'en- 
caisse argent;  6  millions  aux  avances  sur  titres.  Il  y  a 
2,5  millions  de  moins  dans  la  circulation  et  16,5  dans 
les  comptes  courants  ;  ceci  est  dû,  en  partie,  à  des  re- 
traits opérés  pour  des  achats  de  valeurs,  favorisés  par 
la  baisse  de  celles-ci. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur,  en  avril,  pré- 
sente le  même  caractère  que  pendant  le  mois  de  mars, 
c'est-à-dire  une  augmentation  des  importations  et  une 
diminution  des  exportations. 

Le  total  des  importations,  sans  les  métaux  précieux, 
est  de  80  millions,  en  avance  de  25  millions  sur  le  mois 
d'avril  1898;  l'exportation  a  été  de  G6  millions,  soit 
Ode  moins  que  pendant  le  même  mois  de  1898. 

A  l'importation  les  trois  groupes  qui  la  composent  sont 
en  avance  :  matières  premières,  7,6  millions  ;  denrées 
alimentaires  6,5  millions  ;  objets  fabriqués,  10,7  mil- 
lions. 

A  l'exportation  il  n'y  a  que  les  denrées  alimentaires 
qui  sont  en  perte  :  8  millions  ;  les  deux  autres  groupes 
sont  en  léger  progrès  sur  1898;  matières  premières,  1 
million;  objets  fabriqués  1  million. 

Le  commerce  maritime  a  importé  336.662  tonnes, 
soit  100.000  environ  de  plus  qu'en  1898  ;  les  exportations 
ont  été  de  1.206.733  tonnes,  en  avance  de  261.000  ton- 
nes sur  la  même  période  de  1898.  Dans  cette  augmen- 
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tation  le  pavillion  espagnol  a  recueilli  la  moitié  de 
l'importalion  et  plus  du  quart  de  l'exportation.  11  faut 
signaler,  à  ce  sujet,  les  elîorts  de  la  marine  expagnolc 
pour  augmenter  sa  part  dans  le  commerce  de  la  Pénin- 
sule avec  l'Amérique  du  Sud.  On  a  même  annoncé  ijae 
le  Gouverneuient  chilien  a  passé  un  contrat  avec  la 
Compagnie  transatlantique  espagnole  pour  relier  régu- 
lièrement les  ports  du  Chili  avec  ceux  du  Brésil. 

Mûiiatîûiis  hmm  6t  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Dm  i"  janvier  au  20  mai   1899  {20  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous  . ...  (1067  kil.) 

6.101  369 

Û.D32  271 

7.167  842 

6  9J1.400 

Nord  de  l'Espagne  : 

Liijne  priucip.  i^OlOk.) 

20.643  702 

18  298  102 

20.450.627 

21  37';  356 

Ashuies   (184  kil.) 

5  121  14^ 

5.202.299 

5.867  826 

6  319.191 

Lérida-neus    (104  kil,) 

4' S. 853 

378  466 

527.716 

576  97Ô 

Almansa-Val..('ia9  kil.) 

4.639  02fa 

1  352  23i 

4.792.457 

5.026  100 

Saragosse  ....  (3650  kil.) 

32  <i87  186 

20.5b7.381 

24.271  737 

33  948  519 

Commerce  Extérieur  de  l'Espagne 
TABLEAU  COMPARATIF  ilês  importations  el  exportations 
pendant  le  mois  d'avril  des  années  1897,  1898  et  1899  : 

IMPORTATIONS 


Articles 

1897 

1898 

1899 

du  tarif  d'importation 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

1.  Pierres, terres,  minéraux, etc. 

6 

.208.243 

7 

578 

709 

7 

298 

480 

2.  Métaux  et  leurs  dérivés  . . . 

1 

9;6.261 

1 

727 

847 

2 

415 

397 

3.  Drogueries  et  produits  chim. 

6 

.0/4.960 

5 

461 

813 

7 

6  78 

621 

7 

667.215 

9 

8ù9 

796 

15 

501 

346 

5  Autres  textiles  et  leurs  dériv. 

1 

779. 46 i 

2 

ti04 

115 

2 

784 

027 

6.  Laine,  poils  et  leurs  dérivés 

1 

862.974 

1 

824 

790 

3 

419 

158 

7.  Soie  et  dérivés  

0 

C91.388 

1 

939 

467 

2 

562 

727 

8.  Papier  et  ses  applications.. 

773. 9S1 

699 

806 

737 

995 

2 

120  886 

2 

727 

934 

2 

850 

947 

10  Animaux  et  dépouilles  

5 

223.690 

6 

187 

739 

8 

791 

506 

11.  Mach.,  voituresetembarc... 

3 

149.011 

2 

861 

338 

9 

188 

442 

12.  Produits  alimentaires  

14 

.126.755 

8 

447 

304 

14 

929 

502 

5S4.825 

53! 

510 

566 

927 

/Or  monnayé  et  lingot^ 

61  200 

25 

Spéciales!  Argent  — 

14 

809.474 

851 

301 

923 

283 

2 

510.836 

3 

181 

234 

607 

636 

71.021.163 

58 

.437 

702 

81 

256.319 

EXPORTATIONS 


Articles 
de  la  table  de  valeurs 


1.  Minéraux,  céramique,  etc.. . 

2.  Métaux  et  leurs  dérivés  . . . . 

3.  Drogueriesetproduits  chim. 

4.  Articles  en  coton  manufact. 

5.  Art. desautres textilesmanu, 

6.  Laine  et  ses  dérivés  

7.  Soies  et  ses  dérivés  

8.  Papier  et  ses  applications. . 

9.  Bois  

10.  Animaux  et  dépouilles  

11.  Machines   

12.  Produits  alimentaires  

13.  Divers   

.Or  monnayé  et  lingots  

Argent  —   


Totaux 


1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

10.814.006 

11.871.960 

15.863.332 

10.831.357 

8.59i.509 

7  367.281 

1 .555.981 

2.339.620 

1.867.596 

3.27ô.4'j8 

4.236.162 

5.846.997 

283.467 

321.438 

356.821 

1.27 '1.376 

1.141.286 

718.423 

480.625 

560.907 

273.655 

918.135 

895.303 

1  430.364 

3  514  334 

3.902.903 

3.400.679 

4.468.985 

4.456.731 

4.900.483 

53.352 

46.239 

138. 09i 

22.666.366 

32.216.783 

24.221.926 

2 10.300 

231 ,900 

266.075 

157.360 

80  480 

566. il  0 

16.553.350 

2.409  830 

)  ùld.320 

77.058.432 

75.029.056 

68. 234. 456 

Voici  les  résultats  des  quatre  premiers  mois  des  trois 
dernières  années  : 

Bnportaiions 

4  premiers  mois   

"^1898  1899 

[En  pesetas) 

117.860.420  140.444.302 

36.597.503  53.131.645 

G2.951.6G8  93.869.677 


1897 

Matières  premières...  110.354.201 

Articles  fabriqués          53 .321 . 309 

Produits  alimentaires.  68.010.119 

231.685.629 

Or   979.167 

Argent   52.623.707 


217.409.591 
1.750.283 
27.776.871 


287.445.624 
50.160 
80.998.161 


285.287.503   2'i6.93(i.745  318.493.945 


Exportation.^ 


.1897 

90.511.502 
57.494.358 
105.865.822 

253.871.182 

Or   556.070 

Argent   53.930.880 

3U8. 3.58. 132 


Matières  premières . . . 
Articles  fabriqués  . . . . 
Produits  alimentaii'es . 


1898 
(Imi  pcsctiis) 

94.480.0H0 

58.9r)2.2.^7 
145.343.7'i8 

298.776.085 
267.180 
4.6'i9.805 

303.093.070  255.401 


95. 
50. 
1()3. 


143 
987. 

668. 


249, 
2 

2. 


799 
675 
92(; 


792 
205 
269 

266 
930 
100 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  8  juin  1899. 

On  s'occupe  toujours  beaucoup  des  projets  financiers  du 
Gouvernement  et  la  crainte  de  charges  nouvelles  rend  le 
public  très  réservé  dans  ses  transactions  financières. 

On  cote  l'Intérieure  à  61  . .  ;  l'Extérieure  à  66  80  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  20  75. 


GRÈCE 


termes 


Le  Projet  de  budget  de  1899.  —  Voici  en  quels 
M.  Théotokis  a  présenté  le  budget  de  1899  : 

«  Les  recettes  sortt  évaluées  à  105.795.658  drachmes  et  les 
dépenses  ordinaires  à  99.347.623  dr.  Le  budget  se  soldera  par 
un  excédent  de  6.448.035  dr. 


a 

nis 


nous  retranchons  les  dépenses  du  service  de  la  dette,  il  nous 
reste  pour  76.701.277  dr.  de  recettes,  ce  qui  nous  laisse,  pré- 
lèvement fait  des  70.283.346  dr.  pour  les  dépenses,  un  excédent 
de  6.448  000  drachmes. 

«  Mais  pour  être  exact,  je  dois  porter  à  la  connaissance  de 
la  Ohambre  que  l'on  a  compris  dans  les  recettes  3.859.258  dr. 
qui  ne  sauraient  être  considérées  comme  une  recette  constante, 
cette  somme  provenant  delà  vente  pour  une  somme  égale  de 
raisins  secs  provenant  eux-mêmes  de  la  retenue  efl'ectuée  en 
1895,  1896  et  1897.  Déduction  faite  de  cette  somme,  l'excédent 
se  réduit  à  2.588.775  dr. 

«  A  cette  somme,  nous  devons  forcément  ajouter  1.200.COO 
drachmes  pour  taxé  à  4  dr.  par  milliers  de  livres  devant  pro- 
venir de  l'exportation  des  raisins  secs,  jusqu'au  5  août,  encore 
en  dépôt,  de  la  récolte  évaluée  à  300.000.000  de  livres  de  1898, 
avec  l'addition  des  dépenses  évaluées  à  160.CO0  dr.  Il  est  évi- 
dent que  ces  sommes  doivent  figurer  au  budget  de  1899,  la 
liquidation  des  raisins  en  dépôt  et  le  recouvrement  ne  pou- 
vant se  faire  avant  la  clotuie  de  l'exercice  18'.i8.  Ils  se  feront, 
certainement,  jusqu'à  la  fin  de  1899.  Par  suite,  la  part  de  la 
taxe  afférente  au  Trésor,  doit  figurer  comme  recette  au  budget 
de  1899. 

«  C'est  ainsi.  Messieurs,  que  l'excédent  budgétaire  est  de 
3.948.775  dr.  Si,  à  cette  somme,  nous  ajoutons  une  somme  que 
nous  pouvons  évaluer  à  3  000.0(10  de  drachmes  de  crédits  non 
employés,  novxs  aurons  un  excédent  de  0.948. 775.  Si,  mainte- 
nant, nous  passons  aux  dépenses,  nous  verrons  qu'elles  com- 
prennent des  dépenses  qui  ne  sont  pas  des  dépenses  ordinaires 
du  budget.  Comme,  par  exemple,  l&O. 000  dr.  pour  la  participa- 
tion de  la  Grèce  à  l'Exposition  de  Paris,  716.576  dr.  pour  la 
construction  de  chaudières,  dépense  extraordinaire  qui  ne  se 
reproduira  pas  régulièrement. 

«  Si  nous  déduisons  ces  sommes  des  70.283.000  dr.,  ainsi 
que  1.709.674  dr.  pour  dépenses  d'exercices  clos,  c'est-à-dire 
si  nous  retranclions  en  tout  2.576.2,50  dr.,  les  dépenses  attei- 
gnent le  cliiti're  de  67.707.093  dr.,  en  diminution  de  3.358.802 
draclimes  sur  celles  de  l'exercice  18!i(i.  Je  i)arle  de  eet  exercice, 
la  comparaison  n'étant  pas  possible  avec  les  dépenses  des 
exercices  1897  et  1898,  par  suite  des  circonstances  exception- 
nelles que  vous  savez. 

«  Mais  si  nous  comparons,  Messieurs,  les  dépenses  du 
budget  de  1899  à  celles  du  projet  pour  1898,  nous  ver.rons  que 
les  crédits  demandés  pour  le  bud.uet  do  1899  sont  de  99.347.623 
drachmes,  tandis  que  ceux  de  1898  sont  de  87.254.858  dr.,  aux- 
quels il  faut  ajouter  13.888.981  dr,  accordées  à  la  suite  de  décla- 
rations du  Ministre  des  finances,  5.527.655  dr.  de  crédits  sup- 
plémentaires et  5.495.655  dr.  de  crédits  extraordinaires,  soit 
11  022.715  dr.  en  tout.  Donc  l'ensemlde  des  dépenses  de  1898 
est  de  112.167,533, 
différence  en  moins 
cice  1898, 

«  Dans  ce  chiffre  ne  sont  pas  compris  les  8.000,000  de  drach- 
mes donnés  à  titre  de  prêts  aux  habitants  de  la  Thessalie,  ce 
qui  porte  la  différence  totale  à  20,809.931  dr.  » 

Parmi  les  projets  de  loi  qui  sont  soumis  à  la  Chambre  et 
qui  intéressent  les  finances  du  pays,  il  faut  signaler  celui  con- 


co  qui  nous  donne,  par  comparaison,  une 
s  de  12.819.931  sur  les  dépenses  de  l'exer- 
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cernant  la  substitution  à  l'impôt  sur  le  vin  d'un  impôt  sur  les 
vignes  et  celui  relatif  à  la  retenue  sur  les  raisins  secs. 


Les  Mines  et  Carrières  de  Grèce.  —  L'Economiste 
d'Orient  publie  une  étude  intéressante  sur  les  mines  et  car- 
rières de  la  Grèce.  Notre  confrère  constate  que  l'exploitation 
du  minerai  égale  le  quart  du  total  de  l'exploitation  annuelle 
de  tous  les  produits  belléniques.  Le  tableau  suivant  le  prouve  : 
Exportation  Exportation 
générale  de  minerais 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


.Fr. 


71.150.202 
72.860.431 
80.734.074 
89.438.100 


18.626.916 
14.617.689 
19.4^9.248 
20.960.786 


L'exportation  des  minerais  contrebalance  en  quelque  sorte 
la  perte  de  l'or  qu'occasionne  l'importation  des  céréales. 
Cette  compensation  s'établit  comme  suit  : 

Importation  Exportation 
de  céréales  déminerais 


1895. 
1896. 
18ii7. 
1898. 


.Fr. 


27. 585. 91  .'3 
29.202.491 
33.140.633 
37.116.931 


18.626.916 
14.617.689 
19.429.248 
20.960.786 


Il  en  résulte  une  moyenne  de  l'exportation  du  minerai  en 

francs  or  de   20.000.000 

Si  nous  y  ajoutons  l'émeri  de  Naxos   500.000 

les  marbres   200.000 

la  terre  de  Santorin   SOO.OOO 

nous  constatons  une  moyenne  de   21.000.000 

Le  tableau  suivant  indique  les  quantités  et  la  valeur  des 
produits  de  mines  exportés  pendant  les  années  1891-1890  : 

Plomb  argentifère  à  546  fr.  la  tonne  : 
Années    Tonnes     Francs  Années    Tonnes  Francs 


1896... 
1895... 
1894... 


14.714  8.033.844 
16.094  9.114.924 
15.432  8.425.872 


Galène  à  452  fr.  : 
1896...      2.513  1.124.596 
1895...      3.b29  1.640.308 
1894...       4.868  2.250.960 

Fer  manganesifére  à  16  fr. 
1896...    2t 0.425  4.166.800 
1855...  lH3.h24 
1894...  167.750 

Minerai  de  zinc 
1896...  17.724 
1895...  18.8.55 
1894...  21.178 


3.092.544 
2.684.000 

calamine) 
3.(i48..-)?8 
3.243.(160 
3.642.21(; 

Minerai  de  zinc  ^blende)  à 
1896...       1.0'i4       167  O'iO 
1805...       6.360      992.1  M 
1894...       1.563  213.828 

Autres  minerais  :'i  8.  francs 
1896...     41.888  3.')5.104 
1895...      10.737  85.896 
1894...     93.542  748.336 

Pouzzolane  de  Santorin  à  0 
1890...    864.053  172.808 
1895...    472.112  94.422 
18.94...    389. 2U2  77.841 

Emeri  de  Naxos  : 

1X90...     5h  280  340.527 

1895...     88.484  461.808 

1894...    2i)5.733  oW.mi 


1893. 
1892. 
1891. 

1893. 
1832. 
1891. 

la  tonne 
1893. 
1892. 
1891. 

à  172  fr. 
1893. 
18VI2. 
1881. 

160  fr.  la 
1893. 
18^2. 
1891. 

la  tonne 
1893. 
1892. 
1891. 

r.  20  le 
1«93. 
1892. 
1891. 

1893. 
1892. 
1891. 


15.430 
16.512 
14.528 


4.175 
2.645 
3.946 


109.8R9 
..  161.796 
..  78,739 

la  tonne  : 
..  19.924 
..  25.490 
..  21.666 

tonne  : 

6.677 
1.700 
2.870 

540 

;  !  7!236 
coflin  : 
..  474.048 
..  415,688 
..  589.062 

..  18,182 
..  16. .590 
,.  19,872 


8.424.780 
9.01*5.552 
7.933.288 


1.887.100 
1.215.540 
1.783.593 


1.757.904 
2.588.736 
1.159.834 

3.426.928 
4.394.280 
3.726,552 

1.041.612 

265,200 
447,720 

4,320 
12.584 
58.602 

94.810 
83.118 
117.812 

218.184 
199,080 
180.461 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  6  juin  1899. 
iJiscussions  parlementalies.  —  Les  Allai res  de  Chine,  —  Les  Projets 
politiques.  —  M.  Visconti-Venosta.  —  L'Obstruction. 

Les  «liscussions  parlementaires  ont  été  assez  inoiive- 
ment''ns.  ,\près  réleclion  du  notiveau  président  de  la 
Gliiimiire,  M.  Ghrisaglia,  on  a  abordé  la  question  de 
San-Mun. 


M.  Visconti  Venosta  a  déclaré,  encore  une  fois,  que 
le  Gouvernement  n'avait  pas  la  moindre  intention  d'oc- 
cuper cette  baie  ou  tout  autre  endroit  de  l'Empire- 
Géleste.  Il  ne  veut  faire  qu'une  politique  purement 
commerciale. 

Le  Président  du  Conseil,  en  prenant  à  son  tour  la 
parole,  a  dit,  quant  à  la  question  chinoise,  qu'il  n'avait 
rien  à  ajouter  à  ce  que  son  collègue  avait  déclaré,  en 
oubliant  peut-être  qu'il  y  a  à  peine  vingt  jours,  il  avait 
annoncé  des  projets  que  M.  Visconti- Venosta  paraît  ne 
pas  vouloir  suivre. 

M.  le  marquis  Di  Rudini,  en  persistant  plus  que 
jamais  dans  la  résolution  de  ne  rien  faire  pour  affai- 
blir le  Ministère,  a  pris  acte,  avec  plaisir,  des  déclara- 
tions du  marquis  'Visconti-Venosta.  exactement  con- 
formes, d'ailleurs,  à  ce  qu'il  avait  dit  lui-même  dans 
une  séance  précédente. 

Très  habile  et  très  écouté  par  la  Chambre,  le  marquis 
di  Rudini  a  déclaré  qu'il  votait  pour  le  Ministère  parce 
qu'il  avait  la  plus  grande  confiance  dans  le  Ministre 
des  affaires  étrangères. 

A  ces  mots,  M.  Fortis  n'a  pas  pu  se  taire,  et,  trf(s  ha- 
Ijilement  lui  aussi,  a  dit  que  c'est  M.  Visconti-Venosta 
qui  a  dû.  accepter  les  idées  du  Cabinet  précèdent,  parce 
que  sans  cela,  ni  M.  Baccelli  ni  M.  Lacava  ne  seraient 
restés  dans  le  Ministère. 

L'équivoque  sautait  aux  yeux  de  tout  le  monde,  et 
on  voulait  à  tout  prix  faire  parler  le  Pr'^sident  du  Con- 
seil pour  le  dissiper;  mais  le  général  Pelloux  s'est  tu. 

Dans  ces  conditions,  l'ordre  du  jour  accepté  par  le 
Cabinet  a  été  approuvé  par  une  majorité  de  cent  voix. 

Cette  majorité,  due  aux  déclarations  de  M.  Visconti- 
Venosta,  prouve,  comme  je  vous  l'ai  fait  pressentir,  que 
sa  présence  au  Pouvoir  est  un  fort  atout  dans  le  jeu 
du  Cabinet, 

Après  la  question  de  Chine  est  venue  la  discussion, 
en  seconde  lectare,  du  projet  sur  les  mesures  politi- 
ques. L'Extrôme-Gauche  a  organisé  contre  ce  débat 
un  obstrue ionnisme  qu'il  était  facile  de  prévoir.  Il 
était  évident,  en  effet,  que  ce  projet  soulèverait  la 
plus  vive  opposition  de  la  part  des  représentants  du 
parti  qu'il  frappe  plus  directement,  et  l'on  doit  regret- 
t-'r  qu'après  la  crise  ministérielle  le  général  Pelloux 
n'ait  pas  saisi  l'occasion  qui  se  présentait  à  lui  de  s'en 
débarrasser  en  renvoyant  toute  discussion  sine  die  et 
en  se  bornant  à  demander  que  la  loi  de  l'année  dernière 
fût  prorogée  pour  un  an. 

Une  pareille  décision  eût  ramené  le  calme  et  aurait 
permis  de  faire  approuver  le  budget  dans  le  temps 
voulu  par  la  Constitution. 

Il  n'en  a  pas  été  ainsi  et  nous  sommes  en  présence 
maintenant  d'une  série  d'amendements  qui  rendra 
toute  discussion  utile  impossible  et  qui  prolongera  in- 
définiment l'agitation. 


ÎBforniatioiis  Écoioiipes  et  Financières 


Recettes  douanières. 


Voici  le  tableau  des  recettes 


douanières  italiennes  pour  les  quatre  premiers  mois  de  1898 
et  1899  : 


1899 

1898 

Diff. 

en  1899 

(En  lire) 

Droits  d'importation. .. 

78.318.479 

81.593,750 

—2 

975.271 

—     d'cxpnrtalinn  ,  .  . 

.3(i4,x65 

409.475 

4i.610 

Surtaxes  de  faljricaLion 

1178.179 

1.060.S72 

87. «93 

Droits  lie  statistique... 

705.014 

837.944 

122.930 

378.313 

858,  ()06 

19.607 

Taxe  sur  les  soufres  de 

Sicile  

209.928 

.  228,050 

18.128 

214. 174 

211.954 

+ 
+ 

2.220 

2, COI. 754 

9.6'i9.y>-r) 

12,469 

Totaux 


88.S25.6U6   87.039.942  —3,214.330 


Productions  des  carrières.  —  Les  5,307  carrières  ita- 
liennes, en  aciivilé  en  1897,  ont  donné  7.304  SOI  tonnes  fte 
matériaux  pour  constructions,  ornements  et  nsages  indus- 
triels, i-eprésenlant  une  valeur  totale  de  3'>. 197. 1*88  lire  — 
En  première  ligne  se  trouvent  les  carrières  de  Canari  avec 
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8.852.720  lire  de  marbre,  pierre  qui  s'extrait  ép;aleinent 
dans  li's  provinces  de  Lucques  et  de  Turin;  cette  dernière 
donne  le  diitlre  le  plus  élevé  en  calcaire  pour  chaux  et  ci- 
ments. 

Gènes  fournit  l'ardoise,  Pise  l'albAtre,  la  Loinbardie  la 
pierre  à  aiguiser,  Naples  le  tuf,  la  Sicile  la  lave,  Florence  la 
pierre  de  construction. 


L'Industrie  du  Sucre  en  Italie.  —  Voici,  d'après  les  sta- 
tistiques de  la  Direction  générale  des  Douanes,  le  tableau  de 
la  production  et  du  commerce  du  sucre  en  Italie  depuis 
1889-1890  : 

Importations 
de  sucre 
raffiné 
Quintaux 


Années 


Quantité 
moyenne 


Production 
intérieure  consommée 
Quintaux  par  habitant 


Kilg. 

1889-90   866.670           6.358  2.913 

189U91   ■         854.496           7.8S4  2.859 

189192..   846.514  15.724  2.341 

1892-  93    831.969  I0.6.i5  2.759 

1893-  Vj   711.822  11.471  2.570 

1891-95   74 '•.745  28.898  2.476 

18:^5-96    735.158  26.475  2.449 

En  1884-H5,  la  consommation  moyenne  a  été  de  3.280,  kilog. 
elle  a  toujours  décru  def)uis  avec  l'augmentation  des  droits 
qui  étaient  en  1885  de  4b.5'J  au  lieu  de  S8  et  de  99. 

Voici  quels  sont  aujourd'hui  les  droits  d'entrée  et  la  taxe 
de  production  : 

Sucre  brut,  droit  en  or  par  quintal  L.   88  » 

—  ralfiné  —    99  „ 

—  indigène,  taxe  de  production  par  quintal   67  20 

Les  droits  sont  en  or  et  la  taxe  intérieure  en  monnaie  légale, 
ce  qui  augmente  la  différence  entre  88  et  67  2 1  d'au  moins  un 
septième  pour  cent  de  88  lir»^,  ou  bien  de  6  lire  16,  portant 
ainsi  la  protection  douanière  à  environ  27  lire.  Il  y  a,  en 
outre,  le  fait  que,  lorsqu'on  produit  du  sucre  au  delà  d  un 
rendement  donné  l'impôt  descend  encore,  et,  par  suite,  la 
protection  monte  et  atteint  30  lire  et  plus  par  quintal. 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Rome 

Rome,  8  juin  1899. 
L'attention  est  retenue  par  les  débats  parlementaires  et  les 
discussions  engagées  ne  sont  pas  de  nature  à  encourager 
beaucoup  les  allaires.  La  tendance  reste  donc  inactive  et  ré- 
servée. 

La  Rente  est  à  102  87  ;  Méridionaux,  781  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  605  ...  Ranque  Nationale,  1.0U9  ... 


SUISSE 

Les  Finances  de  la  Suisse.  —  Le  Conseil  fédéral  vient 
de  faire  paraître  son  rapport  sur  les  finances  de  la  Confédé- 
ration. 

Le  rapport  commence  par  jeter  un  coup  d'œil  sur  l'histoire 
des  finances  fédéral- s  pendant  ces  vingt-cinq  dernières  années. 
Après  une  courte  période  de  déficits  qui  a  suivi  l'acceptation 
de  la  Conslitulion  de  1874,  l'Administration  a  eu  la  ))onne 
fortune  de  voir,  pendant  les  années  1878  à  1890,  les  comptes 
de  la  Confédération  boucler  par  des  bonis  qui  ont  varié  entre 
66.000  fr  (Ih78)  et  3  millions  (1886).  De  1891  à  1893,  par  suite 
des  dépenses  pour  le  nouvel  armement  do  l'infanterie  et  pour 
les  fortifications,  la  période  des  déficits  a  recommei.cé.  Pen- 
dant ces  trois  années,  les  excédents  de  dépenses  se -sont 
montés  à  un  total  de  ^2  millions.  A  partir  de  189i,  les  crédits 
militaires  extraordinaires  ont  cessé.  Les  comptes  ont  de  nou- 
veau bouclé  par  des  bonis  qui  se  sont  élevés,  en  1895,  à  4  600 
mille  francs;  en  1896,  à  7.700.000  fr.;  en  1897,  à  4.200.000  fr. 
et,  en  ls98.  encore  à  un  peu  plus  d'un  million. 

En  revanche,  il  sera  Me  maintenant  que  l'on  doive  rentrer 
dans  une  p.'riode  de  déficits.  Ce  serait  le  cas,  surtout  si  les 
projets  d  assurance  venaient  à  être  appliqués.  C'est  pourquoi 
dit  le  Conseil  fédéral,  les  Chambres  ont  eu  parfaitement 
raison  de  demander  avant  le  vote  définitif  de  ces  projets  à 
être  renseignées  exactement  sur  la  situation  financière  do  la 
Gontédéralion. 

Le  rapport  examine  ensuite  les  charges  que  les  projets 
d  assurances  imposent  à  l'Etat.  Ces  chdrgos,  d'après  les  déci- 
sions de  l'Assemblée  fédérale,  se  monteront,  y  compris  l'assu- 
rance militaire,  à  8.H45.C00  fr.  par  an.  Le  Conseil  fédéral 
exprime  à  plusieurs  reprises  ses  regrets  de  ce  que  les  Cham- 
bres aient  abandonné  les  termes  du  «  compromis  de  Neuchà- 


tel  »,  d  après  lequel  les  dépenses  annuelles  de  l'assurance 
devaient  se  monter  au  maximum  à  cinq  ou  six  millions,  grâce 
à  une  réduction  des  subventions  fédérales. 

Mais  aujourd'hui  c'est  en  présence  d'un  crédit  de  huit 
millions  par  an,  en  chiffres  ronds,  que  la  Confédération  se 
trouvera  placée  si  les  assurances  enlr.  nteii  vigueur.  La 
question  se  pose  donc  de  savoir  si  elle  a  les  ressources  né- 
cessaires pour  faire  face  à  cette  dépense. 

A  cette  question,  le  Conseil  fédéral,  on  le  sait,  repond  néga- 
tivement. Sur  la  base  des  rapports  détaillés  de  chaque  dépar- 
tement, il  a  établi  un  «  budget  d'avenir  pour  les  années  1899 
à  1903.  Ce  budget,  dans  lequel  les  dépenses  des  assurances 
ne  sont  pas  comprises,  établit  les  prévisions  suivantes  : 

Francs 

1899  Recettes   06. 525. 000 

—  Dépenses   98.620.000 

—  Déficit   2.095.000 

1900  Recettes   100.580.000 

—  Dépenses   104.130.000 

—  Déficit   3.550.000 

1901  Recettes   103.660.000 

—  Dépenses   106.455.000 

—  Déficit   2.795.000 

1902  Recettes   106.372  OOO 

—  Dépenses   106.630.000 

—  Déficit   258.000 

1903  Recettes   109.624.000 

.—   Dépenses   109.470.000 

—  Boni   154.000 

Ainsi,  d'après  les  calculs  du  Conseil  fédéral,  malgré  les 

pressantes  recommandations  qui  lui  ont  été  adressées  de 
chercher  les  économies  à  réaliser  dans  tous  les  départements, 
les  dépenses  de  la  Clonfédération,  loin  de  diminuer,  vont  con- 
tinuer à  augmenter  de  plusieurs  millions  chaque  année. 

Pour  parer  à  l'augmentation  des  dépenses,  le  Conseil 
fédéral  écarte  le  relèvement  des  droits  de  douanes  et  l'impôt 
sur  la  bière;  il  reste  le  monopole  du  tabac.  C'est  à  cette 
solution  que  le  Conseil  fédéral  se  range.  Le  rapport  des 
experts,  publié  au  mois  de  janvier,  éviiluait  le  produit  de  ce 
monopole  à  six  millions  et  demi  par  an,  déduction  faite  de 
1  amortissement  du  capital  d'exploitation.  Le  Conseil  fédéral 
s  est  livré  à  de  nouveaux  calculs  qui  lui  fournissent  —  sur 
le  papier  —  un  produit  net  de  huit  millions.  S'il  se  réalisait, 
il  boucherait  à  peu  près  le  trou  des  assurances  et  des  subven- 
tions scolaires. 

Le  Conseil  fédéral  propose  donc  aux  Chambres  de  se  pro- 
noncRr  en  principe  pour  le  monopole  du  tabac,  sous  les 
reserves  et  dans  les  conditions  qui  ont  été  indiquées  précé- 
demment. 


Emprunt  du  canton  de  Berne.  —  Le  canton  de  Berne 
vient,  dit-on,  de  conclure  ru  emprunt  3  1/2  0/0  au  montant 
de  l-j.OUO.OOO  de  francs  avec  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas  et  le  Crédit  Lyonnais,  au  prix  de  96  0/0.  L'amortis- 
semmt  ne  commencera  que  dans  dix  ans,  soit  en  1910,  et 
devra  être  terminé  en  1924. 

L'emprunt  ne  sera  présenté  à  la  souscription  qu'en  France, 
parce  qu'on  craint  d'augmenter  la  tension  déjà  existante  sur 
le  marché  monétaire  en  Suisse  et  qu'il  ne  pouvait  être  qu'utile 
à  ce  pays  de  faire  venir  de  l'argent  du  dehors. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  du  Jura- 
Simplon  se  sont  élevées  en  avril  à  2.762.000  fr.,  contre 
2.834.000  en  avril  1898.  Los  dépenses  se  sont  montées  à 
1.638.000  fr.,  contre  1.448.000.  L'excédent  des  recettes  pour  les 
quatre  premiers  mois  de  1899  s'élève  à  3.82O.200  fr.,  contre 
3.990.900  fr.  dans  la  période  correspondante  ne  1898. 

—  Les  recettes  de  la  ligne  de  la  rive  gauche  du  Lac  de 
Thoune  se  sont  élevées  en  avril  à  34,940  fr.,  contre  33.162 
en  avril  1898.  Du  1°'  janvier  à  fin  avril,  les  recettes  ont  été  de 
113.'J00  fr.,  contre  102.980,  dans  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 

—  Les  recettes  du  Chemin  de  fer  de  l'Union  Suisse  se  sont 
élevées  en  avril  1899  à  843.700  fr.,  les  dépenses  à  481.000, 
soit  un  excédent  de  362  70O  fr.,  contre  378.364  en  avril  1898. 

—  Les  recettes  du  Nord-Est  en  avril  1899  se  sont  élevées 
à  2.189.500  fr.,  contre  2.230.025  fr.  en  avril  18y8. 

Les  dépenses  ont  été  de  l.!i34.500  fr.,  contre  1.318.909  fr. 
en  avril  1898. 

L'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  est  955.000  fr  , 
contre  911.116  fr.  en  1898. 

Pour  les  quatre  premiers  mois  de  l'année,  l'excédent  des 
recettes  est  de  2  921 .111  fr.,  soit  188.498  fr.  de  plus  que  pour 
la  période  correspondante  de  1898. 
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BRESIL 

Le  Message  du  Président  Gampos  Salles  (suite)  (1) 

FINANCES 

La  poliliciue  financière  a  été  et  continuera  d'êire  la  princi- 
cale  préoccupation  de  mon  Gouvernement.  Il  faut  attaquer 
et  résoudre  les  importants  problèmes  qu'elle  présente,  dans 
sa  complexité,  tant  par  l'action  de  l'Exéeulif,  comme  parles 
résolutions  du  Législatif. 

La  première  question  qui  surgit  et  que  le  Gouvernement 
tient  comme  la  plus  importante,  au  point  de  vue  de  la  reha- 
bilitation économique  et  financière,  est  celle  de  la  valorisation 
du  papier-monnaie  ,     ,  .  j.r  i 

Sous  la  domination  funeste  du  cours  force,  et  a  défaut 
d'indicateur  direct,  qui  n'existe  que  quand  le  papier  est 
converlible  «le  criiérium  pour  connaître  1  insuffisance  ou 
l'excès  de  la  circulation  fiduciaire  est  l'état  du  change  ». 

Parmi  nous,  il  parait  hors  de  doute,  eu  égard  aux  diverses 
phases  par  lesquelles  nous  avons  passé,  que  le  niveau  de  la 
cote  du  change  est  descendu  bien  plus  bas  que  ce  que  1  on 
pourrait  justifier  par  la  balance  internationale  ou  parles 
agitations  de  la  politique  intérieure.  ,  • 

L'explication  du  phénomène  se  trouve  donc  dans  la  dépré- 
ciation de  la  monnaie.  ... 

Dans  un  pays  comme  le  nôtre,  ou  circule  une  masse 
énorme  de  papier  avec  cours  forcé,  l'or  abandonne  son 
importante  fonction  d'agent  de  la  circulation  et  entre  dans 
la  caté'ïo.-ie  de  simple  marchandise.  Alors  s  opère  la  grande 
transformation,  en  vertu  de  laquelle,  cessant  d  être  unile 
pour  mesurer  les  volumes,  il  en  vient  lui-même  a  être  mesure, 
comme  toutes  les  autres  marchandises,  par  l'unite  du  papier- 
monnaie  im  onvertible  :  d'oii  il  résulte  que,  lorsque  les  prix 
des  marchandises  s'élèvent  comme  actuellement,  le  prix  de 
l'or  qui  fonctionne  comme  marcliandise,  hausse  aussi,  et 
l'augmentation  de  la  prime  de  ce  métal  se  traduit  par  la 
baisse  du  change.  Mais,  les  limites  extrêmes  de  la  dépression 
atteintes  les  oscillations  les  plus  insignifiantes  du  change  se 
traduisent  par  de  grandes  diliérences  sur  la  valeur  de  1  or, 
excitant  tous  les  stimulants  de  l'ambition  et  élevant  la 
spéculation  à  son  maximum  d'intensité.  Lette  spéculation, 
enoendrée  par  la  crise  elle-même,  devient  à  son  tour  la  cause 
TvrSductrice  de  la  plus  grande  dépression;  et  voilà,  comment, 
se  forme  un  vrai  cercle  vicieux,  dont  on  ne  peut  sortir  quen 
attaquant  par  sa  racine  la  cause  originaire  —  la  dépréciation 
du  papier-monnaie.  ,  „  .  . 

Par  conséquent,  il  est  évident  que  le  moyen  d  agir  avec 
eflicacité  contre  un  excès  de  papier-monnaie  avec  cours  force, 
consiste  à  pro-oquer  la  contraction  par  le  rachat,  service 
pour  lequel  il  faudrait  constituer  un  fond  spécial. 

Ceci  revient  à  dire  que  le  rachat  du  papier-monnaio  cons- 
titue un  des  points  capitaux  de  la  politique  financière  du 
Gouvernement.  ,       ,  ,         ,  , 

Outre  ce  système  indirect,  par  lequel  la  part  du  papier 
retiré  valorise  celle  qui  reste  en  circulation,  nous  pouvons 
aussi  réaliser  la  valorisation  directe,  instituant  un  fonds  de 
garantie  pour  ce  même  papier.  Celui-ci  est  un  autre  point 
capital  de  la  politique  financière  du  Gouvernement. 

Lp  fonds  de  rachat  pourra  être  constitue  par  le  produit  des 
chemins  de  fer  affermés,  moins  le  Central,  par  tous  les  excé- 
dents budr/plaires,  par  la  somme  provenant  du  paiement  de 
dettes  de  différentes  banques  et  par  toutes  les  recettes  even- 

^'^Le^foiids  de  garantie  de  l'émission  pourra  être  constitué 
avec  le  produit  de  la  taxe  de  5  O/U  en  plus,  en  or  de  l'impor- 
tation cl  le  solde  du  produit  de  toutes  les  perceptions  en  or. 

Afin  de  pouvoir  servir  avec  ampleur  les  nécessites  d  occa- 
sion il  est  indispensable  que  le  Gouvernement  soit  autorise 
à  employer  le  fonds  de  rachat  à  l'augmentation  du  fonds  de 
garantie  et  vice  versa,  selon  la  situation  du  change  et  d  ac- 
cord avec  la  r.'duction  opérée  dans  la  circulation;  de  manière 
que  le  fonds  de  rachat  puisse  être,  on  tout  ou  partie  trans- 
formé en  fonds  de  garantie,  à  la  condition,  cependant,  que 
celui-ci  ne  soit  jamais  réduit  à  moins  de  la  moitié  de  sa  valeur. 
Toutefois  étant  données  les  circonstances  exceptionnelles, 
auxquelles  fait  allusion  la  loi  de  1875,  et  qui,  jusqu'aujour- 
d'hui a  eu  comme  seul  remède  l'émission  autorisée  par  la 
propre  loi,  il  est  nécessaire  que  le  Gouvernement  puisse 
retirer  de  ce  fonds  une  somme  déterminée,  pour  être  appli- 
quée aux  fins  indiquées  dans  la  même  loi  avec  la  clause  im- 
pérativc  d'être  restituée,  dans  un  court  délai,  a  sa  primitive 

destination.  ,  .      .  , 

(A  suivre.) 


Message  du  Président  de  l  Etat  de  Sao  Paulo.  —  Nous 
relevons,  dans  le  Message  adressé  par  le  Président  de  Sao 
Paulo  au  Congrès  de  l'Etat  et  publié  par  notre  confrère  Le 
Brésil,  les  passages  suivants  relatifs  à  la  situation  écono- 
mique. ^  1 .  , 

Cette  situation  n'a  pas  été  trop  fottement  affectée  par  la 
baisse  du  café,  principal  produit  d'exportation. 

L'Etat  de  Sao  Paulo  a  donné  une  preuve  du  développe- 
ment de  ses  ressources  puisque,  malgré  tout,  les  prévisions 
budgétaires  de  l'exercice  1898  ont  été  dépassées  de  pi;ès  d^^. 
318  contos  de  reis.  . 

La  recette  de  l'exercice  1898  s'est  élevée  à  43.279  contos  5ù9. 
milreis  et  la  dépense,  y  compris  les  dépenses  extraordi- 
naires qui  ont  été  considérables,  a  été  de  55.2Vi  contos  de  reis 
occasionnant  un  déficit  de  12.974  contos;  les  .dépenses  ex- 
traordinaires comprennent:  les  travaux  d'assainissement 
exécutés  dans  la  capitale  et  à  l'intérieur,  qui  ont  coûté  12.196 
contos,  alors  que  le  crédit  budgétaire  n'était  que  de  6.000  con- 
tos de  reis  ;  les  exercices  échus,  le  paiement  d'intérêts  divers 
et  les  différences  de  change  pour  lesquels  le  budget  avait 
alloué  un  crédit  d'ensemble  de  3.153  contos,  alors. que  ces  di- 
verses dépenses  s'élevèrent  à  plus  de  11.476  contos  de  rejs. 

La  dette  flottante  est  de  22.290  contos  et  le  Président  veut 
la  consolider  au  moyen  d'un  emprunt  de  1  million  de  livres 
sterling  dont  la  négociation  se  poursuit  à  Londres.  La  dette 
extérieure  s'élève  à  9.b22  contos  224  milreis  au  change  de 
27  d.  et  comprend  688.500  liv.  st.  de  l'emprunt  fait  en  1888  à 
Londres,  par  l'intermédiaire  de  MM.  Luiz  Clohen  et  fils,  et 
416  ZOO  liv.  st.  des  deux  emprunts  qu'a  faits  la  Compagnie. 
Cantareira  en  1881  et  1<S8S  par  l'intermédiaire  de  la  Banque 
British  of  South  America  et  dont  le  seryice  est  à  la  charge 
du  Trésor  pauliste.  i      ,  ^ 

La  dette  extérieure  consolidée  se  réduit  a  2.4/0  contos  et  la 
dette  active  de  l'Etat  s'élève  à  la  somme  de  38.105  contos  747 

™L'abrogation  de  la  loi  n°  421  du  27  juillet  1893,  en  permet- 
tant de  suspendre  les  travaux  d'assainissement. non  encore 
commencés  et  de  donner  aux  municipes,  moyennant  certaines 
clauses  et  le  remboursement  des  dépenses  faites  par  le  Tré- 
sor, les  travaux  en  voie  d'exécution,  a  fait  disparaître  la 
principale  source  de  d'ipenses;  un  grand  changement  a  donc 
été  apporté  A  la  situation  et,  par  suite  des  nouvelles  mesures 
déjà  adoptées  ou  que  le  Gouvernement  compte  prendre  du- 
rant la  session  législative,  le  président  espère  voir  rétabli 
l'équilibre  financier. 


(1)  "Voir  l'Economiste  Européen,  n' 
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CANADA 

Le  Commerce  extérieur  du  Canada  en  1897-98.  — 

L'ensemble  des  échanges  opérés  en  1897-98  est  représenté  en 
valeur  par  304.475.736  dollars,  contre  257.168.8(y2  dollars 
pour  l'exercice  précédent,  soit  une  augmentation  de  47  mil- 
lions 306.874  dollars. 
Le  total  ci-dessus  se  décompose  comme  suit  : 

Exportations   lfii.152.683  dollars 

Importations   140.323.053  — 

Le  montant  des  droits  perçus  s'élève  à  22.1-57.788  dollars, 
soit  2  265  792  dollars  de  plus  que  pour  l'exercice  l«!)6-9/. 

La  moyenne  des  droits  prélevés  sur  l'ensemble  des  pro- 
duits importés,  y  compris  ceux  admis  en  franchise,  a  ete  de 

16  95  0/0.  La  moyenne  pour  l'exercice  précédent  était  de 

17  87  0/0.  Les  modifications  introduites  dans  le  tarif  du 
^3  avril-20  juin  1897  expliquent  cet  abaissement  dans  la  pro- 
portionnalité des  taxes  encaissées  par  la  douane.  Il  est  a 
prévoir  que  cet  état  de  choses  ne  se  reproduira  pas  pour 
l'exercice  suivant.  Du  1"  juillet  1897  au  30  juin  1898  la  plus 
grande  partie  des  Etats  en  rapports  de  commerce  avec  le 
Canada  (les  Etats-Unis  exceptés)  ont  bénéficié  d'une  réduction 
de  12  1/2  0/0  par  rapport  aux  droits  inscrits  au  tant,  bi, 
pendant  le  mois  de  juillet  de  l'année  dernière,  les  mêmes 
Etats  ont  pu  profiter  d'une  réduction  d'un  quart,  ce_privilege, 
pour  les  onze  mois  subséquents,  aura  été  reserve  exclusi- 
vement à  la  Grande-Bretagne  et  à  certaines  de  ses  colonies. 
Dans  ces  conditions,  la  quotité  des  droits  perçus,  par  rapport 
à  la  totalité  des  valeurs  déclarées,  se  relèvera  très  proba- 
blement d'une  manière  assez  sensible.  -,    ,    ^  j 

Dans  le  mouvement  du  commerce  du  Canada,  la  Grande- 
Breta-^ne  figure  pour  137.409.735  dollars  :  lOi.998.818  dollars  à 
rexpo^rtatiou,  32.500.917  dollars  à  l'importation  ; 

Les  Etats-Unis  pour  121.410.926  dollars  :  45.70o.3.j6  dollars 
à  l'expoiitation,  78.705.590  dollars  ;i  l'importation. _ 

Par  rapport  à  l'exercice  précédent,  les  exportations  à  desti- 
nation de  la  Grande-Bretagne  se  sont  accrues  de  2/./00.000 
doUirs  les  importations  ont  augmenté  de  3  millions  de 
dollars'  Au  contraire,  les  exportations  à  destination  des 
Etats-Unis  ont  diminué  de  3.600.000  dollars,  alors  que  les 
importations  de  produits  américains  dans  le  Dominion  aug- 
mentaient de  17  millions  de  dollars.  , 

Le  commerce  avec  l'Allemagne  accuse  une  légère  dimi- 


nutiou  :  7.- .'iB.SlO  dollars  cm  1897,  7.431.462  dollars  eu  181)8. 
Colto  diminution  est  sans  doute  accidentelle,  l^os  résullat.s 
à  provoir  de  l'exercice  eu  cours  en  donneront  probaljloniont 
la  preuve. 

Avec  Terro  Ncnvo,  le  comniorco  du  Canada  a  passé  de 
•i.l44.«4  dollars  en  1897,  à  2.633.184  dollars  en  1898.  Avec  les 
Indes  Occidonlales,  il  y  a  diniimition  (4.;i22.230  dollars  en 
1897,  3.82i».346  dollars  seulement  en  1898).  Avec  l'Amérique 
du  Sud.  augmentation  d'un  demi-million  de  dollars  environ 
(2.0ili.083  dollars  en  1897  ,  2.505.195  en  1898).  Avec  la  Chine 
et  le  Japon,  la  dill'érence  est  en  sens  contraire  :  3.300.331 
dollars  en  1897,  2.82J.890  en  18?8. 

En  ce  qui  concerne  la  France,  après  a,voir  été  longtemps 
stationnaire,  le  mouvement  de  ses  échanges  avec  le  Canada 
ressort  avec  une  augmentation  appréciable  dans  les  statis- 
tiques du  Gouvernement  fédéral. 

De  3.292.047  dollars  en  1896-1897,  le  chiffre  des  entrées  et 
des  sorties  s'est  élevé,  d'un  •  exercice  à  l'autre,  à  5.000.613 
dollars. 
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ETATS-UNIS 

Recettes  et  dépenses' publiques.  —  Les  lé.sultats  bud- 
^^'■^.w^vwnV'',^  ont  été  atlV'Ctés  j.ar  le  pai.^ment  de  l'indemnité 
de  20.000.000  de  dollars  fait  à  l'Espagne.  Ce  paiement  a  porté 
le  total  des  dépenses  à  66.000.000  de  dollars,  chiffre  nui  n'a 
ete  dépasse  qu'en  juillet  dernier,  c'est-à-dire  au  plus  fort  de 
la  guerre  (74.O00.0U0  de  dollars).  La  situation  paraît  d'autant 
plus  défavorable,  quand  on  établit  la  comparaison  avec  mars 
que,  pendant  ce  mois,  les  recettes  ont  été  grossies  de  12  mil- 
bons  de  dollars,  versés  par  le  Central  Pacific.  Le  déficit 
d  avril  a  été  de  24.000.000  de  dollars,  dont  4.000.000  do  dollars 
proviennent  des  dépenses  ordinaires  du  Gouvernement. 
_  Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  : 
Recettes 

10  1"«  mois 
Avril  de  1898-99 

(En  dollars) 

Douanes   17.645.946     169  456  033 

Revenus  intérieurs   22.207.100     223  506  660 

Di-vers   1.758.541  31.093.321 

Total   41.611.587  424.056.014 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   28.657.604  104  419  254 

  15.937.159  210 .' 6 15  !  537 

Manne   4. 627. 863  55.522  894 

Indiennes   995.963  11.288  743 

Pensions   10.369.068  116.889:043 

Intérêts   5.361.446  34.685.968 

Total   65.949.  i  Ob'  533.451.409 

.      Excédent  des  dépenses.  24.337.519  109.&95.395 

.  Pour  les  quatre  premiers  mois  de  1899,  les  chiffres  des 
recettes,  des  dépenses  et  du  montant  net  de  l'or  du  Trésor 
ont  ete  les  suivants  : 

1899    Montant  net 

 de  l'or 

Kecettes       Dépenses       du  Trésor 

(En  dollars) 

i^n^ei"   41.774.930     51.182.771  228  652  341 

F«'"er   37.909.332     43.918.929  231  124  638 

Ma^'.s   57.030.239     42.978.571  245.413  706 

^'i-il   41.611.587     65.949.106  246  116  48^ 


Prévisions  sur  la  Récolte  du  blé.  —  Si  la  récolte  du  blé 
d  hiver  s  annonce  comme  mauvaise  dans  la  partie  centrale  de 
f-r^  ^'^1^     présente,  au  contraire  da  s 

des  conditions  assez  favorables  dans  les  dis  ricts  du  Michi^' ii 
de  l  ind.ana,  des  Etats  de  la  côte  de  l'Atlantique  et  drcel  è"d 
moyeZe.'  '«^dément  sera  supérieur  à  ielui  d'une  année 

D'après  le  Times  Herald,  de  Chicago,  la  récolte  du  blé 
d  hiver  pourrait  atteindre  300.000.000  de  boisseaux ,  cl  iffrc  ind^^ 

d  ete  ae  d^rf.ooo  000  de  boisseaux.  La  plus  mauvaise  récolte 
pendant  cette  période,  était  de  258.000.000  de  boisseaux  ' 
La  récolte  du  ble  do  printemps,  l'an  dernier,  s'élevait"  à  293 
mil  ions  de  boisseaux,  répondant  à  un  rendement  except  onnel 
de  6  boisseaux  par  acre.  En  moyenne,  le  rendement^  sSe 
à  13  boisseaux  par  acre.  En  raison  des.  conditions  climaté- 
riques  ta^rab  es,  ce  te  année,  à  l'époque  des  semailles  le 
rendement  de  la  récolte  du  blé  de  printemps  parait  devoir 
3'e  ablir  entre  240.000.000  et  280.000.000  de  l^oisseaux 


Le  marché  l<'inaiicici*  de  I\ew-York 

New-York,  le  7  juin  1809. 
Los  affaires  sont  d(^  moins  en  moins  actives;  hier  289  OOOac- 
tions  seulement  ont  changé  de  mains.  C'est  la  plus  petite  quan- 
tité enregistr.,-e  depuis  le  mois  de  novembre  pcnir  une  session 
entière.  Dans  le  courant  de  la  séance  d'aujourd'hui,  le  Mar- 
che s  est  raffermi  et  la  clôture  estasse/  fei-nic  L'argent  métal 
est  calme,  mais  il  y  a  plus  d'offres  que  de  demandes  et  les 
'!"Ja  ,  ^S*^?'V.*ï?'r^^ine  pou  en  conséquence.  Les  taux  clôturent 
de  60  1/2  a  ol  1/4. 
Les  valeurs  industrielles  sont  assez  mouvementées 
Les  Chemins  de  fer  cotent  :  Atchison,  18  ./.  •  Milwaukee 
124  3/4:  Lake  Shore,  203  1/2;  Erie,  12  3/4;  Reàdim/,  20  1/4- 
Canadian  Pacific,  98  7/8;  Illinois  Central,  113  1/4-  Louif- 
vUle,  ^iil  3/H;  New-York  Central,  180  1/4;   Union' Pacific, 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  reste  à  113  3/4. 


MEXIQUE 

La  Conversion  de  la  Dette  mexicaine.  —  Les  pro- 
messes contenues  dans  le  dernier  message  présidentiel  c'crit 
le  Mexique,  viennent  d'être  portées  sur  le  terrain  de  la  pra- 
tique. Le  2  avili  dernier,  M.  le  général  Diaz  annoneait  aitx 
Chamfires  quil  était  permis  de  considérer  comme  une  pro- 
che éventualité  l'allégement  des  charges  qui  pèsent  sur  la 
nation  par  le  fait  de  quelques-unes  de  ses  dettes  à  arcs 
intérêt  n  n  était  pas  difficile  de  deviner  que  cet  allégement 
signifiait  la  conversion  de  la  dette. 

M.  le  licencié  Roberto  Nunez,  sous-secrétaire  d'Etat  au  Mi- 
nistère des  luiances,  vient,  en  elfet,  de  soumettre  à  l'approba- 
tion des  Chambres  le  projet  de  loi  suivant' 

<^  Article  premier.  -  L'Exécutif  est  autorisé  à  convertir  la 
Dette  publique  mexicaine,  payable  en  or,  en  la  remplaçant 
par  une  autre  qui,  bien  ipic  repri'sentant  uu  plus  fort  capi- 
tal nominal,  payera  un  intérêt  inférieur  à  6  0/0  et  exio-era 
pour  les  intérêts  un  crédit  moindre  que  celui  affecté  actuel- 
lement a  cet  objet. 

«  Article  second.  —  L'Exécutif  rendra  compte  au  Contrés 
du  résultat  de  cette  opération.  »  ° 

D'autre   part    l'agence  Reuter      publié  la  dépêche  sui- 
■vante  envoyée  de  Pans  : 
■  Les  négociations  conduites  par  M.  Limantour,  ministre 
des  finances,  au  sujet  de  la  conversion  de  la  drlir  extérieure 

!îl?rl*f' 9q'nmnnn°^"-  .^-^'r^""""'  '^"'^  nomi- 

nal de  23.OCO.000  de  piastres  garanti  par  les  Douanes,  rem- 
boursable en  4:.  ans  et  inconverlifde  pendant  une  période  de 
dix  ans,  a  ete  pris  par  la  maison  Bleichrreder,  la  Deutsche 
Bank,  la  Dresdner  Bank,  .1.  S.  Morgan  de  xVow-York  ,J  S 
Morgan  de  Londres  et  la  Banque  Nationale  du  Mexiàue  Le 
nouvel  emprunt  sora  égalemont  émis  à  New-York  et  le  mon- 
tant qui  y  sera  place  sera  employé  au  paiement  partiel  en 
espèces  de  la  dette  extérieure  6  0/0. 


Le  Cuivre  dans  l'Etat  de  Chihuaha.  —  Notre  confrère  le 
ISatwnal  vient  de  consacrer  un  article  à  l'abondance  des  mi 
nés  e  gisements  de  cuivre  dans  la  région  de  Chiluiahua  II 
rappelle  qu  avant  la  conquête,  c'est  de  cette  région  aue  les 
anciens  Mexicains  recevaient  tout  le  cuivre  dont  ils  faisaient 
un  SI  grand  usage.  Bien  que,  dans  ces  dernières  années  de 
nouvelles  mines  aient  été  découvertes  dans  l'Etat  de  Chilîua- 
hua,  leur  exploitation  n'a  pas  encore  atteint  une  importance 
digne  de  leurs  richesses.  Il  y  a  là  une  lacune  à  combler  car 
la  consommation  de  ce  métal  a  augmenté  dans  d'immenses 
proportion  (conséquence  des  progrès  des  industries  électrioues) 
et  les  prix  de  ce  même  métal  se  sont  élevés  notablement  ' 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Message  du  Président  de  la  République.  —  Nous 
reproduisons,  du  Message  du  Président  de  la  République 
Argentine  lu  a  l'ouverture  de  la  38"  période  Législative  les 
passages  concernant  la  situation  économique  et  iinanciérè- 

»  (Juant  a  la  question  économique,  je  suis  heureux  'do 
constater  que  lâ  crise  dont  a  souffert  la  République  entre 
dans  une  période  de  déclin  rapide,  ainsi  que  le  démontrent 
divers  phénomènes.  wnLicm, 

«  C'est  surtout  le  mouvement  du  commerce  général  d'impor- 
tation et  d  exportation  qui  atteste  depuis  quelques  années  une 
activité  croissante.  En  1898,  il  laisse  un  excédent  de  trente 
";l''.ons  sur  1  année  antérieure  ;  témoignage  irrécusable  de  la 
vitalité  du  pays,  qui  se  charge  enfin  de  rétablir  l'équilibre 
fmpi?oTuct?v''e.°"''  ""^^'^  consoinmation 

«  Le  chiffre  de  trente-deux  milUons  dont  l'cxporta'tioii 
surpasse  l  impor  at.on  dans  la  dernière  année,  roSente  un 
eflort  considérable  du  travail  et  de  la  production  f/uf ne  din^f- 
nuera  pas  cette  année-ci,  suivant  tes  cfonnées  déjà  connne^et 
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qui  nous  fournit  la  mesure  de  la  proportion  dans  laquelle 
augmente  la  richesse  publique  et  se  modifie,  en  notre  faveur, 
le  solde  du  commerce  international. 

«  L'e.\amen  des  détails  nous  indique  que  la  généralité  des 
produits  a  augmenté  et  qu'il  est  surgi  de  nouvelles  sources 
de  richesses  qui,  en  peu  de  temps,  ont  atteint  un  grand  déve- 
loppement. Sous  ce  rapport,  on  peut  citer  le  bétail  sur  pied 
qui  a  figuré  à  l'exportation  pour  un  chiffre  de  dix  millions  de 
pesosor. 

«  Naturellement,  ce  mouvement  favorable  du  pays  se 
réflète  dans  notre  situation  financière.  Le  Trésor  a  perçu  en 
1898  35.677.513  pesos-or,  et  49.745.358  pesos-papier. 

«  Les  recettes  du  premier  trimestre  de  l'année,  qui  ont  été 
de  1L355.000  pesos  or  et  15.614.6i8  pesos-papier  font  prévoir 
qu'elles  seront,  cette  année-ci,  encore  bien  supérieures  à 
l'année  précédente. 

«  A  ce  résultat  concourra  principalement  1  application  de  la 
loi  qui  grève  la  consommation  de  l'alcool. 

«  Tout  cela  a  servi  à  faire  honneur  aux  engagements  de  la 
nation  à  l'intérieur  et  à  l'extérieur.  Les  dettes  ont  été  servies 
conformément  aux  lois  et  aux  contrats.  Toutes  les  obligations 
contractées  en  Europe,  du  chef  d'armements,  chemins  de 
fer,  ont  été  remplies  avec  la  même  exactitude. 

«  Les  premières  propositions  faites  pour  la  conclusion  de 
l'emprunt  de  trente  millions  n'ont  pas  paru  être  inspirées  par 
des  antécédents  si  dignes  de  confiance,  ce  qui  prouve  ce  qu'il 
en  coiite  de  rétablir  le  cr'^dit  une  fois  perdu. 

((  Tenant  compte  de  cela,  et  appréciant  aussi  les  pertur- 
bations auxquelles  aurait  pu  donner  lieu  la  réalisation  de 
cette  opération  de  crédit  et  l'importation  de  numéraire  qui 
s'en  serait  suivie,  dans  des  moments  d'appréciation  rapide 
du  moyen  d  échange,  .j'ai  cru  prudent  de  suspendre  les  négo- 
ciations commencées  à  cet  égard. 

«  Je  puis  vous  annoncer,  aujourd'hui,  qu'il  m'a  été  proposé 
de  nouvelles  et  de  plus  satisfaisantes  conditions.  L'emprunt 
sera  seulement  conclu  dans  des  conditions  qui  feront  honneur 
au  crédit  argentin. 

B  La  dette  extérieure  qui  pèse  directement  sur  la  nation  est 
actuellement  de  275.447.775  pesos  or,  outre  les  trente  quatre 
millions  de  pesos  émis  pour  le  règlement  de  la  dette  extérieure 
de  la  province  de  Buenos-Ayres,  dont  le  service  incombe  à 
celle-ci  et  outre  les  sept  millions  émis  pour  éteindre  la  dette 
de  la  Banque  Nationale  et  servis  par  cet  Etablissement. 

((  Pour  arriver  à  c^  résultat,  entre  autres  moyens,  on  peut 
recommander  la  formation  de  fortes  encaisses  métalliques 
dans  la  Banque  de  la  Nation.  Les  utilités  de  cette  Banque  ne 
pourraient  recevoir  de  meilleures  destinations,  étant  donné 
(ju'elles  sont  susceptibles  de  grande  augmentation  par  suite 
du  développement  de  ses  opérations. 

«  Nous  aurions  ainsi  harmonisé  tous  les  intérêts,  cherchant 
par  le  chemin  le  plus  court  l'établissement  d'une  situation 
normale,  avec  la  monnaie  saine  et  universelle,  calmant  en 
même  temps  les  clameurs  justifiées  de  ceux  qui  se  voient  pré- 
judiciés  par  le  phénomène  d'une  appréciation  rapide  du 
moyen  de  circulation. 

»  La  proposition  de  la  conversion  constitue  un  véritable  plan 
financier;  elle  nous  obbge  à  réorganiser  et  à  moraliser  les 
ressorts  de  l'Administration,  à  introduire  dans  le  budget 
toutes  les  économies  possibles,  à  éviter  les  frais  exagères,  a 
réduire  ou  à  supprimer  certaines  charges,  et  rétablir  enfin 
l'équilibre  des  finances  publiques,  sans  lequel  il  serait  impas- 
sible d'arriver  au  régime  de  la  conversion.  Nous  disculerons 
en  commun  les  movens  que  conseillent  les  circonsiances, 
compris  dans  les  idées  générales  que  je  viens  d'exposer,  qui 
démontrent  à  la  fois,  comme  il  est  loin  de  l'esprit  de  mon 
Gouvernement  le  projet  de  recourir  à  une  nouvelle  émission 
de  papier  monnaie  pour  nous  sauver  des  difficultés  réelles  ou 
apparentes  de  la  situation  présente. 

«  L'émission  de  papier-monnaie  est  simplement  un  moyen  de 
désespoir  que  seuls  les  grands  conflits  ont  pu  suggérer  ou 
justifier.  En  pleine  paix,  en  une  ère  de  réiablissement  écono- 
mique et  financier,  cet  expédient  ruineux  manquerait  absolu- 
ment d'explicaiion.  .     .  -,     r  , 

«  Pour  ce  travail  de  régénération,  ce  sont  surtout  les  dou- 
vernemenls  locaux  qui  doivent  prêter  leur  concours  et  il  est 
bien  établi  que  le  personuf^l  administratif  est  bien  supérieur 
aux  nécessités  officielles.  Il  y  a  plusieurs  provinces  qui  font 
plus  de  frais  que  les  Etats  les  plus  riches  de  l'Amérique  du 

Nord.  .  .,       .  I 

«  Les  Administrations  dispendieuses  contribuent  en  granae 
partie  aux  crises  dont  nous  subissons  les  effets  et  augmen- 
tent par  de  lourdes  charges  les  frais  de  production. 

«  Le  mouvement  industriel  du  monde  menace  de  misère  et 
de  ruine  les  nat  ons  ncanables  d'offrir  leurs  produits  drins  des 
conditions  avantageuses  à  la  consommation  universelle.  Le 
pays  doit  donc  s'efforcer  d'augmenter  et  d'améliorer  en  quan- 
tité, qualité  et  pri-  ces  branches  de  production  qui  ont  un 
débouché  facile  à  l'étranger,  s'abstenir  de  protéger  des  'iidus^ 
tries  factices  qui  se  trouvent  dans  des  conditions  d  luferiorite 
irrémédiable,  au  grand  détriment  de  nos  grandes  et  réelles 
industries,  l'élève  du  bétail  et  l'agriculture,  susceptibles  d'ac- 
quérir ua  développement  prodigieux.  » 


ASIE 


CHINE 

La  Circulation  des  Banques  de  Hong-Kong.  —  "Voici, 
d'après  les  chiffres  fournis  par  les  grandes  Banques  de^ 
Hong-Kong,  quel  a  été,  pendant  le  mois  de  mars  1899,  le 
montant  de  leurs  billets  en  circulation  et  de  leurs  espèces  en 
réserve  : 

Billets  Espèces 
Banques  en  circul.  en  réserve 

En  piastres 

Ghartered  Bank  of   India,  Australia 

and  China   2.469.637  1.500.000 

Hong-Kong   and    Shanghaï  Baiiking 

Corporation   6.902.870  4.500.000 

Banque  Nationale  de  Chine  (Limited).       448.721  150.000 

9.821.228  6.150.000 


JAPON 


Charges  supportées  par  les  industriels  Japonais.  — 

L'union  des  Industriels  de  Kyoto  est  peu  satisfaite  des  aug- 
mentations subies  récemment  par  les  taxes  sur  les  affaires  : 
elle  considère  que  ces  charges  sont  de  nature  à  arrêter  le 
développement  industriel  du  pays.  En  conséquence,  elle  a 
confié  à  un  Comité  spécial  le  soin  de  faire  unn  enquête  sur  la 
situHtion  des  divers  établissements  et  le  rapport  publié  par 
ce  Comité  renferme  des  informations  intéressantes. 

Le  Comité  a  supposé  une  manufacture  modèle  dont  le  capi- 
tal, le  personn  1.  etc.,  sont  calculés  d'après,  les  rapports  pu- 
bliés parles  principales  Compagnies  du  Japon  pendant  le  se- 
cond semestre  de  l'sQS. 

La  Compagnie  modèle  ainsi  imaginée  a  un  capital  de  fOO.OOO 
yen;  elle  possède  des  établissements  mesurant  5.000  tsubo, 
et  leur  loyer  est  évalué  à  10.000  yen.  Elle  emploie  20  di- 
recteurs ou  employés  et  500  ouvriers;  elle  peut  produire 
500.000  yen  de  marchandises  par  an  avec  un  bénéfice  de 
8  0/0.  Les  charges  supportées  par  un  tel  établissement  sont 
les  suivantes  : 

Taxes  nationales 

Yen 

Impôt  foncier  (5  0/0  de  la  valeur  du  terrain)   250,000 

Income  taxe  (2  1/2  0/0  de  bénéfices  s'élevant  à 

■  40.00C  yeni   1.000.000 

Taxe  d'affaires  sur  le  capital   750,000 

—  sur  le  loyer  (4  0/0)   400,000 

—  sur  le  nombre  des  employés  (1  yen 

par  tête)    20,000 

—  sur  les  ouvriers  (30  sen  par  tête).  150.000 

2.570,(00 

Taxes  locales 

Taxe  locale  sur  les  affaires   554,000 

—  foncière    126,910 

—  sur  les  maisons   0.876 

681.786 

Taxes  municipales 

Taxe  foncière   35.500 

Taxe  basée  sur  la  Taxe  locale  sur  les  affaires  . . .  332,400 
—  nationale  sur  les  affaires.  594,000 

Taxe  sur  les  maisons   0,270 

Taxe  basée  sur  l'Income-tax   350,000 

Versement  à  la  Chambre  de  Commerce   45,000 

1.357,170 

Total  général   4.608,956 

Les  taxes  locales  et  municipales  sont  calculées  d'après  les 
taux  appliqués  à  Kyoto.  Le  Comité  estime  que  l'imposition 
d'une  charge  publique  pareille  sur  une  Compagnie  ne  réali- 
sant que  40. 000  yen  de  bénéfice  par  an  est  excessive. 


L'Industrie  du  fer  au  Japon.  —  Un  arrangement  a  été 
fait  avec  le  Gouvernement  chinois  pour  o))lenir  le  minerai  de 
fer  nécessaire  au  Gouvernement  japonais  pour  ses  fonderies. 
Deux  experts  japonais  vont  partir  à  ce  propos  à  Hangyang. 
Le  Gouvernement  s'e?t  aussi  entendu  avec  une  maison  cali- 
fornienne pour  la  fourniture  de  500.000  tonnes  de  minerai. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Ém'ssion  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 
métallique 


DATES 


.2  £ 
■S '3 


2^ 


PRINXir.  CHAPITRES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


16  juin., 
je'  juin. . 
8  juin.. 
15  juin.. 


1.87,'i 

1.235 

3.630 

467 

662 

386 

2 

1.842 

1.218 

3.  no 

480 

778 

449 

3 

1.848 

1.2211 

3.729 

483 

663 

455 

3 

1.854 

1.219 

3.740 

450 

658 

446 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898 

8 

752 

338 

1.315 

627 

832 

112 

4 

1899 

23 

778 

383 

1.329 

734 

896 

87 

4 

1899 

31 

767 

378 

1.380 

739 

9.59 

95 

4 

1899 

1 

juin  

766 

377 

1.351 

737 

934 

88 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898  31  mai  

69 

31 

225  1 

93 

273 

26 

» 

1899   31  mars,    .  . 

71 

35 

241  1 

103 

358 

25 

» 

1899   30  avril 

72 

35 

227 

98 

2«8 

23 

» 

1899   31  mai  

73 

36 

225  1 

104 

2S6 

19 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898  15  juin. 

1899  l"juin. 
1899  y  juin. 
1899  15  juin. 


954 

» 

683 

1122 

833 

» 

3 

754 

» 

696 

944 

862 

3 

759 

>) 

691 

934 

8:-l2 

3 

776 

6h'i 

954 

831 

n 

3 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898    16  av;i!  

115 

20 

177 

» 

» 

1899   18  lévrier.... 

130 

17 

180 

» 

125 

20 

180 

» 

» 

1899   15  avril  

127 

20 

187 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898   16  avril  

62 

10 

157 

» 

» 

1899   18  lévrier  

65 

10 

150 

» 

» 

» 

1899   IH  mars  

62 

42 

150 

» 

1899   13  avril  

60 

12 

157 

» 

» 

» 

DATES 


o 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1898 

8 

731 

264 

1.302 

25 

341 

47 

4 

1899 

23 

756 

265 

1.361 

2ii 

364 

44 

i'Â 

1899 

31 

mai  

760 

266 

1.375 

34 

384 

44 

i% 

1899 

7 

760 

267 

1.366 

29 

369 

46 

i'Â 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


9  juin. 
2!i  mai. 
1=' juin. 

8  juin. 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1898 
1899 
1899 
1899 


11  juin. 
27  mai. 
3  juin- 
10  juin. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


94 

16 

477 

41 

397 

24 

88 

23 

532 

38 

421 

52 

93- 

24 

536 

37 

430 

53 

92 

23 

522 

35 

412 

54 

189  8   30  avril    . . 

2 

3 

4 

65 

22 

18 

1899   14  avril  , 

3 

5 

3 

67 

26 

18 

1899  22  avril  , 

4 

4 

3 

66 

26 

18 

189  9   30  avril    . .  . 

3 

5 

3 

67 

26 

18 

3 


1% 


1898 

31 

84 

120 

18 

28 

21 

4 

1899 

28 

mars  

87 

» 

126 

4 

34 

28 

1899 

31 

87 

126 

4 

34 

28 

i% 

1899 

31 

95 

126 

9 

27 

28 

246 

106 

1 

318 

691 

792 

97 

5 

293 

323 

1 

479 

801 

1.02S 

87 

5 

296 

328 

1 

476 

785 

1.026 

93 

5 

297 

328 

1 

484 

798 

1.028 

94 

5 

189  8   30  avril  

2 

124 

49 

14 

4 

189  9   28  février  

2 

» 

120 

42 

17 

5 

1899  31  mars  

» 

118 

43 

19 

5 

1899   30  avril  

2 

» 

116 

44 

18 

5 

1898 
1899 
1899 
1899 


11  juin.... 

27  mai  

3  juin.... 
10  juin  


1  72 

176 

430 

15 

158 

76 

97 

172 

461 

13 

141 

116 

97 

171 

462 

13 

132 

115 

1  97 

166 

451 

11 

119 

114 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1898  20  mai  

303 

52 

723 

243 

275 

16 

189  9   30  avril  

295 

68 

793 

232 

302 

24 

1899    10  mai  

296 

66 

775 

227 

293 

27 

1899  20  mai  

295 

63 

764 

228 

286 

29 

6'/, 
6/» 


3 

2}'' 
2 'A 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1»99 
1899 
1899 


20  mai  

35 

2 

32 

36 

22 

3 

5 

30  avril  

35 

2 

54 

37 

27 

3 

5 

35 

9 

52 

37 

25 

3 

S 

35 

2 

51 

38 

30 

O 

5 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


.30  avril.... 
28  février. . 

31  mais  

30  avril.... 


45 
45 
38 


86 
91 

93 


16 
14 
10 
16 


50 
52 
58 
57 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1898 

31 

27 

48 

377 

13 

86 

22 

1899 

17 

27 

51 

380 

18 

78 

21 

1899 

24 

27 

.52 

381 

17 

78 

22 

1899 

31 

27 

52 

381 

16 

78 

21 

5'/, 

5  y. 


1»  ^ 


1898  20  mai  

62 

11 

221 

73 

36 

25 

î  • 

1899   30  avril  

64 

11 

223 

70 

55 

24 

1899    10  mai   

64 

11 

225 

70 

53 

24 

5 

189  9   20  mai  

64 

11 

226 

69 

52 

24 

5 

7oS 


I /ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  géaérale 


DATES 


Or 


riUNCIl'.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898    22  mai  

;;7 

S 

lo7 

3i 

56 

12 

S 

1899     8  :nai  

0 

15i' 

20 

62 

12 

5 

1899    13  mai.  

54 

0 

151 

21 

60 

12 

5 

1899   ti  mai  

Li4 

0 

149 

22 

60 

12 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898   2:i  mai  

2.0U8 

116 

2.263 

524 

361 

240  1 

1899     8  m  ii  

2.515 

137 

1..579 

429 

434 

2iO 

2. 518 

140 

1.366 

438 

425 

2U 

1899   23  mai  

2.491 

137 

1.569 

474 

443 

233 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898   31  mai  

22 

2 

77 

12 

30 

16 

189  9    29  avril   

2 

78 

lu 

32 

16 

1899    15  mai   

21 

2 

77 

10 

33 

16 

1899   31  mai  

21 

2 

78 

10 

3i 

16 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898  22  mai  

4 

9 

28 

3 

7 

8 

6 

189  9    30  avril  

9 

33 

7 

7 

8 

6 

1899     8  mai  

9 

32 

7 

7 

8 

6 

1899  22  mai  

5 

9 

32 

7 

7 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


189  8  30  avril... 

189  8  28  février. 

1899  31  mars... 

189  9  30  avril. . . 


41 

5 

82 

71 

70 

33 

4 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

5'/ 

43 

6 

91 

75 

90 

29 

6 

43 

6 

87 

74 

94 

22 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


18  9  8   30  avril  .  . 

11 

13 

107 

587 

255 

132 

189  8   28  février  

13 

13 

104 

610 

264 

137 

1899   31  mars  

13 

12 

111 

623 

278 

134 

» 

1899   30  avril  

13 

12 

106 

643 

279 

135 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1898  11  juin. 

1899  27  mai. 
1899  3  juin. 
1899  10  |uiu. 


93 

12 

198 

889 

165 

40 

93 

10 

208 

959 

183 

48 

95 

10 

209 

959 

183 

48 

96 

10 

207 

959 

183 

48 

4^2 
4K2 


TOTAUX 


1898 
1899 
1899 
1899 


16  juin. 
l"juni. 
8  juin. 
13  juin. 


8.616 

2.474 

14.. 335 

5.714 

5.763 

1.366 

» 

8.177 

2.766 

14.198 

5  757 

6.4.55 

1.473 

8.195 

2.774 

14.219 

5.762 

6.372 

1.494 

» 

8.191 

2.762 

14.155 

5.794 

6.311 

1.471 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894  31  décembre  . 

6.9.32 

2.604 

15.. 539 

8.360 

4.690 

3.078 

n 

1895   31  flécembre  . 

7.963 

16.320 

8.766 

6.033 

3.0.53 

1896   31  di'cembre  . 

7.9.53 

2.' 578 

14.. 585 

8.858 

6.092 

3.651 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

13.2.54 

8.. 348 

6.661 

3.4.53 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2.636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  déOnilifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  (l'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  HEVUE   DES  CHANGES 


;HANGE  sur  paris  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 

Changes  sur  Paris,  de  : 


12  mai 

18  mai 

25  mai 

1er  juin 

8  juin 

15  juin 

48  05 

48  10 

48  07 

48  12 

48  07 

48  20 

100  25 

100  22 

100  25 

100  25 

100  28 

100  30 

160  £0 

156  75 

156  5C 

15<i  50 

153  75 

15'i  50 

19  20 

19  20 

19  50 

22  50 

22  50 

21  90 

81  10 

81  10 

81  10 

8!  lû 

81  10 

81  10 

100  2e 

100  18 

100  22 

100  20 

100  27 

100  16 

100  42 

100  42 

100  42 

100  65 

100  65 

100  95 

22  06 

22  97 

22  98 

23  . 

23  .. 

22  97 

81  08 

81  10 

81  13 

81  07 

81  13 

81  10 

106  80 

106  95 

100  92 

107  2^ 

107  (11 

107  11 

100  64 

100  60 

100  58 

100  56 

100  58 

100  58 

"89  . 

780  50 

769  50 

756  . 

756  . 

753  .. 

25  43 

25  42 

25  42 

25  42 

25  42 

25  k\ 

18  95 

19  25 

19  Ô2 

22 

20  75 

21  37 

106  75 

106  85 

106  92 

107  26 

107  (j2 

107  05 

Saint-Pétersbourg. . 

36  20 

37  15 

37  10 

37  10 

,37  15 

37  30 

47  8T 

47  87 

47  87 

47  ht 

47  87 

47  85 

—     à  3  mois) .  . 

47  8i2 

47  82 

47  82 

47  82 

47  82 

■47  80 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Vdleiirs  à  trois  mo's 

Plus 

18  mai 

-3  mai 

fer  ■ 

o  juin 

lè  juin 

Amsterdam,  papier  court. 

4  % 

205  50 

205  6-J 

205  37 

305  25 

205  12 

Allemagne..  — 

4  % 

122  .. 

121  9i 

122  .  . 

121  94 

121  91 

Vienne-Tr.  .  — 

4  % 

206  73 

206  75 

206  75 

206  75 

21)6  75 

Barcelone.  .  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

4  % 

419 

417  50 

4(^6  50 

411  50 

411  50 

Lisb.-Porto  .  — 

4  % 

38C  .. 

385  . . 

385  . 

385  .. 

390  .. 

St-Pétersb.  .  — 

4  % 

263  50 

264  .. 

264  . 

264  . 

263  .. 

Valeurs  à  vue 

moins 

Londres    — 

3  % 

25  185 

25  185 

25  19 

25  195 

25  n 

—        ....    cb.  court 

S  % 

25  20:-ï 

25  205 

25  21. 

25  195 

25  19 

Belgique   — 

■i  %  % 

0  22p. 

0  3lp, 

0  25p. 

0  31p. 

0  25p. 

5  % 

6  50p 

6  82p. 

6  87p 

6  75p. 

6  75p, 

Suisse   — 

4  %  \ 

0  69p. 

0  e9p. 

0  O'.'p. 

0  62p. 

0  62p. 

4  % 

516  . 

515  . 

514  »0 

514  50 

514  50 

Matières  d'or  et  d'arjfeiil 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kii.).. 

3437  » 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

Argent    id.    (le  kil.). . 

218  89 

10/  33 

j(l2  33 

102  33 

101  23 

101  23 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  8i 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  : 

916"»).. 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—         —  (nouv.  titi'e 

:  9bOm) 

40  .. 

40  .. 

40  . 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

'.'7  50 

27  50 

Valeur  dos  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Ho2çrie  (fl.  or 
Belgique  (tranc  or). . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Oïèce  (drachme  pap.). 

aollande  \&.  cri  

fialie  (lira  pap.)  

l'ortugal  (milreispap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)  

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doit.  or;.. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peBO  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Sbaiigbai)(taëlarg.) 


1  234 
95  22 


10 


083 


5  18 
5  43 
5  )) 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
18  mai  25  mai  lorjuin    8  juinll5juin 


1  232 
25  1S5 

2  09 
0  99 
0  84 
0  63 

2  07 
0  93 

3  83 
2  66 
0  99 


1  68 

2  68 

3  54 


1  231 
25  175 

2  09 
0  99 
0  84 
0  63 

2  07 
0  93 

3  88 
2  66 
0  99 


5  15 
2  45 
2  27 
1  53 

0  83 

1  67 

2  68 

3  54 


1  232 
25  175 

2  09 
0  99 
0  82 
0  65 

2  07 
0  93 

3  88 
2  66 
0  99 


5  14 
2  45 
2  24 
1  56 

0  83 

1  67 

2  68 

3  57 


1  231 
25  175 

2  09 
0  99 
0  83 
0  65 

2  07 
0  93 

3  88 
2  66 
0  99 


5  14 
2  45 
2  26 
1  60 

0  85 

1  67 

2  68 

3  53 


1  231 
25  155 

2  09 
0  99 
0  83 
0  64 

2  07 
0  93 

3  93 
2  65 
0  99 


5  14 
2  45 
2  30 
t  63 

0  84 

1  67 

2  68 

3  54 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  15  juin  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  24 

En  Angleterre   100  1 1 

Autriche-Hongrie .. .  100  57 

Eq  Belgique   100  25 

En  Espagne   130  30 

En  Grèce   154  50 

En  Hollande   ICO  54 

En  Italie   107  23 

En  Portugal   142  16 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   tOO  62 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A /^emawds   99  76 

—  Anglais   99  89 

—  Austro-Hongrois.  99  43 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   83  12 

—  Grecs   64  72 

—  Hollandais   99  iô 

—  Italiens   93  25 

—  Portugais   70  51 


Russes. 
Suisses . 


Aux  Etats-linis  

100 

68 

221 

18 

En  Répuol.  Argentine.. 

217 

20 

115 

94 

338 

09 

Aux  Indes  

100 

96 

26 

211 

01 

99  61 
99  38 


99  32 


Pièces  des  Etats-Unis. 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  46  02 

—  du  Chili   86  84 

—  du  Brésil   29  57 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   47  38 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  15  juin  1899. 

La  devise  lioUandaise  esl  en  nouvelle  baisse;  nous  la  lais- 
sons à  20.'')  12  ;ï  trois  mois,  scit  ù  207  17  à  vue, 

Londres  :'i  Amsterdam  est  coté  12  12  1/2;  le  gold  point  de 
sortie  est  atteint  puiscpi'il  s'établit  à  12  14,  plus  11  jours 
d'intérôls  au  taux  de  la  Banque  des  Pays-Bas:  l'encaisse-or 
et  le  portefeuille  étranger  n'ont  toujours  pas  changé. 

Le  papier  allemand  reste  au  même  point  que  la  semaine 
dernière;  de  ce  côté  la  détente  subsiste  et  Ja  Reichsbank  est 
en  état  de  fe.ire  face  à  de  larges  demandes.  Pas  de  change- 
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ment  sur  le  Vienne,  l'abaissement  du  taux  de  l'escompto  a 
laissé  le  Marché  assez  indillercnt. 

Le  versement  sur  Madrid  est  à  411  50,  comme  il  y  a  huit 
iours.  Le  Lisbonne  passe  de  385  à  390,  en  sympathie  avec 
ramolioration  de  la  situation  é.î'^nomique  du  l.resil.  Le 
Saint-Pétersbourg  est  en  baisse  :  le  papier  à  3  mois  finit  a 
26;5  au  lieu  de  '204  et  le  versement  à  256  3/4  au  heu  de  267  1/J. 

Le  chèque  sur  Londres  est  fermement  tenu,  depuis  fort 
longtemps  il  pivote  autour  du  pair.  La  perte  du  papier 
heUre  est  en  diminution  :  de  0,31  elle  est  tombée  à  0,2oO/0, 
le  papier  suisse  est  inchangé,  aussi  on  constate  à  la  Banque 
de  France  les  mouvements  de  métaux  liabituels  avec  la 
Belgique  et  la  Suisse. 

Le  papier  italien  reste  à  6,75  0/0  au  dessous  du  pair. 

Le  New-York  est  à  514  50.  Nous  ne  recevons  pas,  jusqu'ici, 
d'or  des  Etats-Unis  ;  la  Banque  d'Angleterre  commence  ;)  en 
voir  arriver,  mais  l'or  est  très  abondant  de  l'autre  côté  de 
l'Atlantique  et  ces  expéditions  n'ont  rien  d'alarmant. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Hong-Kong. 
StTanghaï  .. 
Yokohama . 


n  mai 

24  mai 

31  mai 

7  juin 

14  juin 

1/11  13/16 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  13/16 

2/9  ./ 
2/0  3/4 

1/11  3/4 

2/8  5/8 
2/0  3/4 

1/11  11/16 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

2/C  3/16 
1/3  31 '32 
1/3  31/32 
7  31/32 
15  ./ 

2/0  1/8 
1/3  15/16 
1/3  15/16 
7  29/32 
14  9/18 

2/0  3/16 
1/3  lb/i6 
1/3  15/16 
7  7/8 
14  7/8 

2/0  ./- 
1/3  15/16 
1/3  15/10 
8  1/16 
15  1/4 

2/0  3/4 
1/3  lb/16 
1/3  31/32 
8  ./. 
15  9/16 

119  80 
77/9  1/4 
28  1/16 

120  30 
77/9  1/4 
28  1/8 

122  30 

77/9  1/4 
28  1/16 

120  90 
77/9  1/4 
27  11/16 

117  50 
77/9  1/4 
27  11/16 

Valeurs  àTue  : 

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

RiQjJàneiro.  . . . 

■Vjâiparâiso  

BÙen'ôs  -  Ayres, 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . 
Argent  en  barres 

Bien  de  saillant  sur  les  changes  orientaux;  l'argent  en 
barres  n'a  pas  varié  :  le  Hong-Kong  perd  1/16,  le  Shanghaï 
gagne  1/8  et  le  Singapoure  3/4. 

L'émission  de  50  laks  de  roupies  en  traites  et  transferts, 
faite  mercredi  par  les  soins  de  la  Banque  d'Angleterre,  a 
recueilli  plus  de  660  laks  de  souscriptions  ;  la  répartition 
aura  lieu  à  raison  de  91  0/0  des  demandes  à  15  31/33  d.  pour 
les  traites  et  à  16  d.  pour  les  transferts. 

Le  Rio  perd  1/16  sur  la  semaine  dernière,  mais  le  Valpa- 
raiso  gagne  5/16;  de  ce  côté,  la  situation  s'améliore  sensible- 
ment. 11  y  a  un  peu  de  baisse  sur  la  prime  de  l'or  à  Buenos- 
Ayres. 

A  Londres  l'or  reste  à  77/ 9  1/4,  mais  ce  cours  est  a  peu 
prés  nominal  car  la  Banque  d'Angleterre  trouve  à  acheter  à 
77/9  et  ne  se  montre  pas  disposée  à  aller  plus  loin,  bien  que 
l'emprunt  japonais  et  l'emprunt  russe  parais'-ent  devoir  ali- 
sorber  des  quantités  assez  importantes  de  métal. 

L'argent  en  barres  reste  à  27  11/16.  La  hausse  qui  s'est 
manifestée  a  été  mise  à  profit  par  les  Etats-Unis  qui  ont  ex- 
pédié par  New-York  du  l"  janvier  au  27  mai  20.329.077  dol- 
lars d'argent  au  lieu  de  17.128.860  dollars  en  1898  et  de 
19.182.939  en  1897.  ^ 

Du  2  au  8  juin  Londres  a  envoyé  en  Orient  204. /83  liv.  st. 
d'argent  et  depuis  le  1"  janvier  2.601.468  liv.  st.,  contre 
3.180.958  liv.  st.  en  1898. 

Il  n'y  a  pas  de  changements  à  signaler  cette  semaine  dans 
les  taux  d'escompte  officiels. 

Les  compensations  effectuées  au  clearing-house  de  Londres 
du  1"  au  7  juin  ont  été  de  170.444.000  liv.  st.,  cont  139  mil- 
lions 48.000  liv.  st.  en  1898. 

Pour  les  vingt-trois  premières  semaines  de  1899  elles  s'élè- 
vent à  4.183.107.000  liv.  st.,  en  1898  elles  avaient  été  de 
3.650,213.000  liv.  st. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  de  la  Banque  de  France  a  augmenté  de  6  mil- 
lions 876.000  fr.  La  circulation  a  prélevé  689.000  fr.  à  Paris 
et  749.0011  fr.  dans  les  rîuccursales.  Il  a  été  acheté  pour  6  mil- 
lions 489.000  fr.  de  matières;  il  en  a  été  vendu  pour  605.000 
francs.  Il  est  venu  1.662.000  fr.  de  Suisse,  520.000  fr.  d'Au- 
triche. 300.000  fr.  de  Belgique;  il  a  été  expédié  52.000  fr.  à 
Tripoli  en  pièces  de  5  fr. 

L'encaisse  argent  a  diminué  de  1.125.000  fr.  La  circulation 
a  rendu  1.792.000  fr.  à  Paris  et  2.404.000  fr.  dans  les  succur- 
sales ;  il  est  venu  2.150.000  fr.  de  Belgique,  220.000  fr.  de 
Suisse  et  75.000  fr.  d'Italie  ;  il  a  été  exporté  6  millions  en 
Belgique,  1.5SO.0O0  fr.  en  Suisse,  136.000  fr.  à  Madagascar  et 
50.000  fr.  à  Alger.  La  circulation  des  billets  a  augmenté  de 
11  millions,  les  comptes  courants  ont  baissé  de  23  millions, 
le  portefeuille  de  5  millions  ;  les  avances  ont  augmenté  d'un 
million.  Ce  compte  montre  une  extraordinaire  btabilitè  qui 


s'explique  par  ce  fait  que  nombre  de  porteurs  de  valeurs  Je 
premier  ordre  empruntent  pour  acheter  des  valeurs  indus- 
trielles plus  rémunératrices. 

La  Banque  de  France  rend  un  grand  service  au  marché 
dos  rentes  et  des  obligations  qui,  avec  les  tendances  actuelles 
du  public,  verrait  de  grandes  ventes,  si  la  Banque  n'était 
pour  elles  un  refuge  toujours  ouvert. 

Pas  de  changement  dans  l'encaisse  de  la  Banque  d'Alle- 
magne ;  les  mouvements  au  bilan  sont  fort  peu  étendus  :  la 
circulation  a  baissé  de  29  millions,  le  portefeuille  de  25  mil- 
lions et  les  avances  de  7  miUions. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d' Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Australie  £   71.000    Destinât,  inconnue.  £  24.000 

Etats-Unis   251.000   Pérou   10.000 

Egypte   6.000   Excédent  des  entrées.  294.000 

Total  des  entrées. £  328.000       Total  égal  £  328.000 

Les  entrées  ont  dépassé  les  sorties  de  7.350.000  fr.,  comme 
la  circulation  a  rendu  environ  10  millions,  nous  trouvons  que 
l'encaisse  a  progressé  de  17  millions.  Le  point  le  plus  inté- 
ressant est  l'entrée  de  251.000  fr.  d'or  venant  des  Etats-Unîs. 

La  presse  anglaise  mène  une  campagne  assez  vive  contre  la 
Banque  d'Angleterre,  qui  d'après  elle,  ne  défend  pas  assez 
son  encaisse.  Ces  reproches  sont  injustes,  la  Banque  fait  ce 
qu'elle  peut,  mais  elle  est  liée  par  une  législation  fort  restric- 
tive qu'elle  est  obligée  de  respecter  tant  qu'elle  n'est  pas  abro- 
gée. C'est  la  loi  et  non  les  hommes  qu'il  faut  incriminer. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Autriche-Hongrie  n'a  pas 
changé;  la  circulation  a  baissé  de  9  millions;  les  dépôts  qui 
n'oiît  guère  d'importance,  ont  perdu  5  millions  ;  le  portefeuille 
a  baissé  de  15  millions.  Comme  dans  plusieurs  autres  Ban- 
ques les  avances  ont  augmenté,  elles  gagnent  2  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique  nous  trouvons  des  mouvements 
analogues  ;  baisse  de  14  millions  sur  la  circulation,  de  3  mil- 
lions sur  les  comptes  courants,  de  18  millions  sur  le  porte- 
feuille; hausse  d'un  million  sur  les  avances. 

La  situation  de  la  Banque  d'Espagne  est  à  peu  près  la 
même  que  celle  de  la  semaine  précédente. 

A  la  Banque  des  Pays-Bas,  l'or  n'a  pas  changé;  l'argent  a 
diminué  de  5  millions,  la  circulation  de  11  millions,  les  dépôts 
de  2  millions,  le  portefeuille  de  13  millions  et  les  avances  d'un 
million. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  27  millions  d'or  et  3  millions 
d'argent;  les  dépôts  ont  augmenté  de  36  millions;  le  porte- 
feuille est  en  plus-value  de  18  millions;  les  avances  ont  reculé 
de  8  millions. 

Pas  de  changement  dans  les  Banques  suisses. 

Le  Conseil  national  a  voté  aujourd'hui  15  juin,  par  116  voix 
contre  9,  le  premier  examen  du  projet  d'une  Banque  centrale 
d'émission,  destiné  à  remplacer  le  projet  d'une  Banque 
d'Etat  qui  a  été  repoussé  par  le  peuple  le  18  février  1897. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 


(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1899. . . 

—  1898... 

—  1897.. 


du  20         Depuis  du  20  Depuis 

au  27  mai    lel"janv.     au  27  mai  lel«rjanv. 


9.311  3.015.296 

296.112  2.284.716 

96.500  960. 7è6 

71.391  653.666 


750.984  5.133.033 


750 . 98  i   5 . 133 . 033      473 . 31 4   6 . 914 . 474 
4.571.079   1.836.352  68.86i.936 
2.850.000  17.161.060       44.612  1.572.688 


ARGENT 

Grande-Bretagne  1.021.655  18.445.480 

France   »  1.423.686 

î  Allemagne   »  4.180 

Autres  pays ....  650      455 . 731 

Total  1899...  1.022.303  20.329.077 

—  1898...  743.299  17.128.880 

—  1897...  854.504  19.182.939 


3.865 
3.249 


67.926 
3.249 


145.730  1.392.167 

152.844  1.463.342 

18.227  1.135.1,97 

146.054  1.076.584,^ 


7'i0 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  -  Chronique  monétaire 


B'inques  associées  de  Neio-Yorh 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1S93  11 
I8v)9  27 
1899  :i 
1899  10 

juin. . 
mai. . 
juin., 
juin.. 

179  2 
20li.3 
20.-).  7 
204.2 

14.7 
13.8 
13.6 
13. G 

724.2 
8S9.7 

8;io.i 

897.8 

610.9 
74Î.9 
746.6 
757.4 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  est  en 
recul,  mais  la  sit'iaiion  reste  Irè-!  solide  et  on  ne  remarque 
aucun  symptôme  de  tension  rao:iétaire. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 

Porte- 
feuille 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

18  i9 

15  avril. 

103.4 

174.6 

5.7 

a  avril. 

99.5 

3.9 

29  avril. 

100.4 

1«1.8 

3.5 

6  mai. . 

101.5 

168.0 

9.6 

37.0 
36.9 
43.1 
40.4 


Avances 


54.8 
51.4 
52.8 
42.9 


îje  bilan  de  la  Banque  du  Japon  montre  une  diminulion 
sssez  importante  des  avances,  c'est  le  seul  point  intéressant 
à  sinjnaler. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  mn  1-^99. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  1877,  étant  100 
VOICI  les  cliulres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 
Moyenne  Index-numbers  mensuels 

1878-1887    79  Février  1895    60  0 

1888-1897   67  Juillet  1896   59'2 

1889   72  Mai  1898   66'4 

1893    68  Septembre  1898....  63  9 

1894   63  Décembre  1898   63  8 

1895    62  Janvier  1899   65  4 

1896    61  Février  1899  ....  fi5  8 

1897   62  Mars  1899  '. .  es'ô 

1898    64  Avril  1899   66  1 

Mai  1899   66.6 

L'index-numbfr  montre  une  nouvelle  reprise  due  principa- 
lement à  la  hausse  du  prix  de  la  viande.  Le  blé  et  l'avoine 
sont  un  peu  plus  chers,  mais  le  beurre  est  plus  bas,  comme 
cela  se  prodiiit  chaque  année  à  pareille  époque. 

Parmi  les  métaux,  le  fer  est  encore  en  hausse  et  a  bien 
maintenu  son  avance  depuis  la  fin  du  mois  dernier;  le  cuivre 
et  rétain  qui,  à  celte  époque,  étaient  un  peu  plus  bas,  ont 
encore  fléchi. 

Il  n'y  a  pas  ou  de  changement  matériel  pour  les  textiles  et 
les  arlicles  divers,  .sauf  le  pétrole,  qui  a  regagné  la  baisse  du 
irioi.s  précédent. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Fév.  Juin.  Mai  Déc.  Avril  Mai 
1895   1896   1898    1898   189J  1899 

Prod.  alimentaires..  63.8  60.0  71.5  65.6  65.5  66.4 
Matières  premières..  57.0  58.6  62.7  62.4  66.6  66.7 
Les  prix  et  index-numbers  de  Vargent  ont  été  comme  suit 

ffiO  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 

a'argent  =  100). 

Fin  AoiU  97  .  23  7/8  d.=39.2   Fin  Mar.s  99  27  7/16d.=45.1 

—  Mars98.  25  11/16  =42.2    —  Avril  99   28  3/4  =47.3 

—  Sept.98.  2S  1/4    =4H.4    —  Mai  93..    28  1/16  =46.1 

—  Déc.  98  .  27  5/16  =44.9 

La  tendance  du  métal  a  été  un  peu  plus  faible. 


La  question  du  cash  en  Chine 

Nous  avons  signalé  les  graves  dillicnités  qne  la  raréfaction 
de.s  cash  (monnaie  de  enivre)  sonl^ivait  en  (Jliine.  La  popu- 
lation européenne  de  l'Empire  du  Milieu  se  préoccupe  beau- 
r.oup  de  la  situation  faite  au  commerce  par  c  tte  ran'faciion, 
tjt  voici  que  la  Chambre  de  Commerce  de,  TientNin  vient 
d'adresser  un  mémoire  au  vice-roi  pour  attirer  son  attention 
sar  ce  point. 


Le  mémoire  montre  l'insutrisance  manifeste  d^s  cash  de 
cuivre  en  circulation  pour  faire  face  aux  demandes  ordinai- 
res du  commeice.  Il  demande  au  vice-roi  de  prendre  telle 
action  prompte  et  décisive  qu'il  jugera  convenable  pour  amé- 
liorer la  situation,  dont  la  gravité  est  indiscutable  ;  U  com- 
merce d  exportation  du  port  se  trouve,  en  effet,  arrêté  par 
1  élévation  du  prix  des  cash,  car  l'achat  des  produits  se  fait 
presque  entièrement  avec  cette  monnaie. 

Les  mesures  que  la  Chambre  de  Commerce  propose  sont 
les  suivantes  :  ^  ^ 

1°  Etablir  par  proclamation  le  dollar  d'argent  et  sps  divi- 
sions en  monnaie  d'argent  jusqu'à  10  cents,  comme  légal 
tender,  au  change  de  1.000  cash  par  dollar- 

2°  Inviter  les  likin  et  autres  perceptions  officielles  de 
taxes  de  la  province  du  Chili  à  accepter  le  dollar  d'argent  et 
ses  division.s  en  monnaie  d'argent  en  paiement  de  touies  les 
sommes  depassimt  100  cash; 

3»  Prohiber  eniièrement,  au  profit  des  dollars  et  de'?  cents, 
1  usage  des  cash  de  cuivre  dans  les  chemins  de  fer  impé- 
riaux, soit  pour  le  paiement  du  transport  des  voyageurs  soit 
pour  le  paiement  des  transports  de  marchandises.  Les  avan- 
tages de  cettH  mesure  sont  aussi  évidents  pour  les  Gomba- 
gnies  de  chemins  de  fer  que  pour  les  voyageurs. 

La  Chambre  de  Commerce  prétend  que" l'adoption  de  cette 
mesure  aura  pour  conséquence  immédiate  de  rendre  le  dollar 
principal  moyen  d'échange  :  le  cash  de  cuivre,  employé  seu- 
lement pour  les  petites  transactions,  deviendra  bientôt  suffi- 
sant pour  les  besoins. 

La  proposition  tend,  en  réalité,  à  établir  bien  nettement 
1  argent  comme  elalon  monétaire  et  à  ne  faire  employer  le 
cuivre  que  pour  les  transactions  inférieures  à  10  cents. 


La  Circulation  fiduciaire  du  Portugal 

Nous  trouvons  dans  le  rapport  présenté  aux  Cortès 
portugaises  par  M.  de  Espregueira,  ministre  des  finan- 
ces, des  renseignements  intéressants  sur  la  circulation 
fiduciaire  du  Portugal.  Nous  reproduisons  toute  la 
partie  de  ce  Message  qui  concerne  cette  question  : 

Lorsqu'il  est  indispensable  d'avoir  recours  au  régime  du 
cours  forcé,  comme  cela  a  eu  lieu  chez  nous,  la  situation  du 
change  se  complKjue  encore  davantage,  ait^ndu  que  l'incon- 
vertibiliie  delà  circulation  fiduciaire  est  toujours  une  cause 
déterminante  de  p^rte  et  de  variations  du  change,  qui  peuvent 
prendre  de  grandes  proportions,  indépendamment  des  autres 
causes  économiques  dont  il  ressent  l'influence.  L'inconverti- 
bihle  des  billets  de  banque  est,  à  elle  seule,  la  cause  de  la 
depress-ion  de  la  valeur  de  la  seule  monnaie  qui  circule  et 
1  excédent  de  la  circulation  l'aggrave  encore  davantacre  sur- 
tout lorsque  cet  excédent  devient  nécessaire  pour  faire  face 
aux  dépenses  de  l'Elat.  C'est  notre  cas  ;  et  il  me  semble  inu- 
tile d-i  prétendre  l'ignorer. 

L'histoire  de  la  Banque  de  Portugal  est  étroitement  liée  à 
celle  des  finances  publiques  pendant  les  sept  dernières  années 
parce  qu'on  a  eu  souvent  recours  à  elle  pendant  cette  période' 
afin  d  assurer  les  paiements  urgents  de  l'Etat,  lorsque  les 
circonstances  ne  permettaient  pas  l'emploi  d'autres  moyens 
_  C'est  ainsi  que,  le  7  mai  1891,  la  Banque  a  été  autorisée  à 
échanger,  pendant  le  délaide  trois  mois,  ses  billets  représentatifs 
de  la  monnaie  d'or  contre  de  la  monnaie  d'argent,  tout 
d  abord,  et  contre  moitié  argent  et  moitié  or,  lorsque  le  Gou- 
vernement et  la  Banque  reconnaîtraient  la  nécessité  de  cette 
mesure,  l'exécution  de  l'aiticle  9  de  la  loi  du  29  juillet  1854 
deniHurant  ainsi  suspendue.  Le  maximum  des  billets  en  cir- 
culation fut  fixé  au  triple  des  existences  en  métal  et  en  même 
temps,  le  compte  courant  du  Trésor  fut  élevé  à  4  000  contos 
de  reis,  et  aut.irisation  fut  donnée  de  frapper  de  la  monnaie 
d'argent  jusqu'à  concurrence  2:000  contos  de  reis.  Le  Gouver- 
nement déclara  aussi  qu'il  mettrait  à  la  disposition  de  la 
Banque,  eu  or,  et  dans  le  délai  de  trois  mois,  le  montant 
qu  il  lui  devrait. 

Ces  mesures  étaient  fondées  sur  ce  fait  que  le  Trésor  ne 
pouvait  s'empêcher  d'augmenter  temporairement  son  compte 
de  crédit,  tant  que  le  recouvrement  du  produit  de  l'emprunt 
autorisé  par  la  loi  du  23  mars  do  ladite  année  ne  serait  pas 
achevé,  et  sur  ce  qu'il  était  également  indispensable  de  mettre 
la  Banque  en  posilion  de  fournir  aux  autres  Etablissements 
de  crédit  et  au  commerce  les  ressources  pour  les  transactions 
intérieures,  sans  que  les  réserves  delà  Banque  disparussent. 

Mais  on  s'aperçut,  quelques  jours  après,  an  moyen  des  ren- 
seignements obtenus  de  la  Banque  elle-même  et  d'ailleurs 
que  ces  mesures  n'étaient  point  suffisantes.  Le  10  dudit  mois 
il  fut  décrété  un  sursis  de  soixante  jours  pour  le  paiement 
de  lettres  de  change,  de  billets  à  ordre,  de  dépôts,  de  titres 
commerciaux  et  fiduciaires  ;  et  la  loi  du  30  juin  suivant  auto- 
risa la  réforme  du  régime  monétaire  et  de  la  Banque  de  Por- 
tugal. Peu  après,  le  9  juillet,  quand  le  sursis  accordé  le  9  mai 
allait  expirer,  la  continuation  de  l'inconvertibilité  des  billets 
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do  la  Banque  dePorluRïil  fut  décrétée,  sous  la  couiilion  que 
la  circulation  de  eus  billets  ne  pous-rait  excéder  la  limite  fixée 
par  la  loi  d'i  28  juillet  1887,  et  que  toute  anginenlatiun,  môme 
en  dedans  de  cette  llinite,  de  la  quantité  dn  billets  émis  ne 
pourrait  avoir  lieu  sans  l'autorisalion  du  Gouvernement.  Le 
débit  du  compte  courant  du  Trésor  était  déjà  de  6.609:451  mil- 
reis  83a  reis  ;  par  décision  ministérielle  du  16  de  ce  mois,  une 
nouvelle  émission  de  2:000  contos  de  reis  en  billels  fut  auto- 
risée. Mais  celte  mesure  ne  fut  pas  suffisante  ;  car,  le  20  aoi~it 
suivant,  la  Banque  fut  auforisée  à  porter  l'émission  jusqu'à 
la  limite  fixée  pi<rla  loi,  déjà  cilée,  de  1887. 

Celte  résolut, on  était  fondée  sur  ce  que,  eu  égard  à  l'état 
du  compte  courai:t  avec  le  Trésor,  la  Banque  ne  pouvait  pas 
subvenir  régulièrement  aux  opérations  indispensab.es  au 
commerce  et  à  1  indus! rie,  parce  que  la  restriction  établie  pour 
l'émission  fiduciaire  s'y  opposait. 

La  circulalion  des  billets  s'élevait  donc  alors  à  27.000 
contos  de  reis,  mais  le  Gouvernement  déclarait  en  même 
temps  qu'il  était  en  tram  de  faire  des  opérations  destinées  à 
couvrir  iriimédialemeiit  son  débet. 

On  reconnut  bieniôt  la  nécessité  d'augmenter  encore  l'émis- 
sion des  billels  de  la  Banque  de  Portugal,  attendu  que  les 
mêmes  motifs  qui  avaient  déterminé  les  augraeniations  suc- 
cessives exisiaient  toujours.  Par  décret  du  17  oclobre  18  )1,  le 
Gouvernement  autorisa  la  Banque  de  Portugal  à  atteindre  le 
chiffre  de  31:5'l()  contos  de  reis,  le  Trésor  garantissant  l'excé- 
dent de  sou  débet  en  compte  courant  par  une  délégation 
représentative  de  la  somme  de  9:000  contos  de  leis,  qu'il 
pouvHit  se  procurer  par  une  série  nouvelle  de  l'emprunt  des 
tabacs,  aux  termes  du  contrat  du  36  février  1891  et  de  la  loi 
du  2  !  mars  de  la  même  année. 

(lela  n'a  pas  suffi.  Par  contrat  du  4  décembre  de  l'an  pré- 
cité, la  circulation  fiduciaire  fat  augmentée  encore  une  fois  ; 
la  Banque  fut  autorisée  à  émettre  des  billets  jusqu'à  concur- 
rence de  40:50U  contos  de  reis,  ctiiffre  qui  correspondait  au 
titre  de  son  capital  social. 

Le  montant  des  bdlets  en  circulation  au  commencement  du 
mois  de  mai  1H91  était  de  8:2.S0  contos  de  reis,  tt  le  31  dé- 
cembre de  la  même  année  il  s'élevait  à  3i:760  contos  de  reis. 

Il  y  avait  donc  eu,  en  huit  mois,  une  augmentation  de 
26:580  contos  de  reis. 

Dés  le  commencement  de  l'année  suivante,  ce  chiffre  s'aug- 
mentait de  1:688  contos  de  reis  en  janvier  et  de  3:226  contos 
de  reis  en  mars. 

La  situation  financière  du  Trésor  continuant  à  s'aggraver, 
la  décision  minisiérielle  du  4  avril  1892,  prise  sur  proposilion 
de  radininistralion  générale  de  la  Banque,  éleva  la  limite  de 
la  circulation  fiduciaire  au  chiffre  de  5i:000  contos  de  rei*, 
comme  mesure  transitoire,  jusqu'à  ce  que  le  moyen  de 
retourner  au  régime  normal  fût  réglé  d'un  commun  accord. 

La  limite  fut  successivement  élevée  à  63:000  contos  de  reis 
par  contrat  du  8  février  1«95,  et  à  72:0i  0  con'.os  de  reis  par 
décret  du  ;^0  juin  1898,  fondé  sur  la  loi  du  30  septembre  de 
l'année  précèdt  nle.  Le  crédit  gratuit  du  Gouvernement  s'est 
élevé,  par  1"  contrat  de  1895,  à  21:000  contos  de  reis,  et  de- 
puis juiilet  1898,  à  27  :  000  contos  de  reis. 

Ce  que  je  viens  d'exposer  si  rapidement  fait  bien  voir  com- 
ment le  mi>niatitde  la  circulation  fiduciaire  allait  toujours  en 
augmentation  successive  et  quelle  aide  la  Banque  de  Portugal 
prêtait  au  Gouvernement. 

Pendant  toute  cette  période,  la  provipïon  des  réserves  mé- 
talliques s'est  élevée  de  3:9:]8  contos  de  reis,  à  la  fin  avril 
1891,  à  13:261  contos  de  reis  au  31  décembre  1898,  et  la  cir- 
culation des  billets  s'est  élevée  7:9ôl  contos  de  reis  jusqu'à 
69:ti55  contos,  c'est-à-dire  que  la  proportion  entre  les  réserves 
métalliques  et  la  circulation,  qui  était  de  49.4  0/0  en  avril 
1891,  a  baissé  à  19  0/0  à  la  fin  de  l'année  1898. 

En  examinant  aussi  quelle  a  été,  à  différentes  époques,  le 
montant  des  disponibilités  de  la  Banque,  ou  la  différence  entre 
la  circulation  des  billets  et  les  sommes  dues  par  le  Gouver- 
nement, il  est  facile  de  reconnaître  qu'il  n'était  pas  sensible- 
ment inférieur  en  décembre  1898  à  ce  qu'il  avait  été  pendant 
d'autres  années  précédentes,  et  qu'il  était  même  supérieur  à 
quelques-unes  de  ces  années.  Et  si,  en  1898,  les  disponibilités 
n'étaient  pas  plus  fortes,  c'est  parce  que  la  Banque  n'avait 
pas  encore  placé  une  partie  de  l'émission  de  l'emprunt  auto- 
risé pour  le  paiement  des  classes  inaclives. 

Le  Goiivernemf  nt  ne  voyait  donc  aucune  cause  qui  justifiât 
la  noixvelle  auguinnlation  de  la  circulalion  fiduciaire  ;  bien  au 
contraire,  tout  lui  conseillait  de  tâcher  de  la  restreindre,  sur- 
tout parce  que  les  réserves  métalliques  n'avaient  pas  aug- 
menté et  que  le  montant  des  valeurs  facilement  négociables 
sur  ks  marchi^s  étrangers,  à  l'actif  de  la  Banque,  n'était  pas 
plus  considérable. 

Le  Gouverm-ment  s'est  refusé  à  consentir  à  une  augmenta- 
tion de  la  circulation  des  billets,  malgré  les  instances  de  l'As- 
sociation commtrciale  de  Lisbonne,  et  aujourd'hui  il  est  évi- 
dent qu'un  le!  expédient  aurait  été  une  erreur  des  plus  graves 
dans  celle  conjoncture,  puisqu'il  ne  pouvait  pas  même  s'ex- 
pliquer par  les  nécessités  réelles  du  commerce  et  de  l'indus- 


trie, attendu  que  la  valeur  du  portefeuille  commercial  de» 
banques,  en  octobre,  était  plus  élevée  que  celle  do  tous  les 
mois  écoulés  jusqu'en  juillet,  le  chiflro  des  dépôls  n'ayant 
pas  diminué  considérablement. 

.le  me  suis  occupé  liés  largement  de  cette  question,  qui  me 
parait  avoir  actuellement  une  grande  irnporiance.  et  nous 
devons  diriger  tous  nos  efforts  :'i  restreindre  la  circulation 
des  notes  inconvertibles,  car  la  grande  dépression  du  change 
provient  principalement  de  l'excès  de  cette  circulalion. 

Le  cout.at  du  9  lévrier  18V5  a  établi  le  moyen  d'arriver  à 
ce  résultat  d'une  manière  |  régressive  et  le  Gouvernement  Pa 
déjà  employé;  mais  l'exécution  de  ce  contrat,  par  sa  lenteur 
excessive,  ne  suffit  pas  :  il  faut  employer  tous  les  moyens 
capables  de  faire  cesser  le  plus  rapidement  possible  l'mcon- 
vertibilité  dos  bilkts,  et,  dans  ce  but,  il  me  parait  évident 
que  la  circulation  fiduciaire  actuelie  doit  se  restreindre,  si  la 
réserve  métallique  ne  peut  augmenter  dans  la  proportioa 
nécessaiie.  . 

Le  Gouvernement  appellera  opportunément  votre  attention 
sur  les  moyens  les  plus  propres  à  pourvoir  à  ce  besoin,  sans 
trop  peser  sur  l'Etat. 

La  Question  monétaire  dans  la  République  Argentine 

Voici  la  partie  du  Message  du  Président  de  la  République 
argentine  qui  concerne  la  question  monétaire. 
Le  problème  monétaire  se  pose  comme  suit  : 
Le  pays  a  vécu  presque  toujours  sous  le  régime  de  l'incon- 
version,  mais  sans  abandonner  l'espoir  de  sortir  de  ce  sys- 
tème, quoiqu'en  général  aient  fait  défaut  une  proposition 
nette  et  les  moyens  nécessaires  pour  en  venir  à  bout.  A  me- 
sure que  la  nation  a  progressé,  par  l'importation  de  capitaux 
et  d'hommes,  et  par  le  crédit  accordé  sur  les  marchés  étran- 
gers, la  nécessité  de  sortir  de  l'insécurité  et  des  fluctuations 
qui  'empêchent  le  crédit,  éloignent  les  capitaux,  mettent 
obstacle  à  l'immigration  et  énervent  le  mouvement  commer- 
cial s'est  fait  sentir  de  plus  en  jdus. 

Le  cours  forcé  et  la  dépréciation  de  la  monnaie  qui  varus 
constamment  dans  l'un  ou  dans  l'autre  sens,  suivant  les  cir- 
constances, créant  et  détruisant  des  fortunes,  agit  aussi 
comme  la  plus  onéreuse  et  la  plus  cruelle  des  contributions, 
pesant  surtout  sur  les  classes  peu  aisées  et  troublant  toutes 
les  relations  des  échanges  et  de  la  vie  civile,  soit  que  la  mon- 
naie légale  se  déprime  dans  d-s  proportions  exagérées,  favo- 
risant singulièrement  les  dibiteurs,  soit  qu'elle  s'apprécie 
rapidement,  aggravant  notablement  le  poids  des  dettes. 

On  a  dit  qu'une  des  causes  qui  influe  le  plus  sur  les  tlu«- 
tualions  du  papier,  c'est  le  manque  de  confiance  dans  les 
inclinations  et  les  tend-ances  du  bouvernement.  Il  convient 
alors  d'affirmer  l'intention  de  sortir  de  cette  sitiiation  ou  de 
marcher  résolument  vers  le  rétablissement  des  paiements  en 
monnaie  effective.  , 

Le  pays  est  intéressé  à  résoudre  le  problème.  Ce  quil  im- 
porte, c'est  que  la  liquidation  du  passé  s'ellectue  dans  les  con- 
ditions les  moins  onéreuses  et  les  moins  violentes,  arrivant 
à  l'équilibre  sans  sacrifier  des  intérêts  précieux  formes  sons 
un  système  légal.  Les  Pouvoirs  publics  doivent  examiner 
cette  situation  et  tracer  la  ligne  de  conduite  que  conseillent 
les  circonstances.  . 

La  nation  doit,  un  jour  ou  l'autre,  rétabhr  les  paiements  en 
espèces  ou  retourner  à  la  conversion  ;  ceci  ne  peut-être  un  tait 
imprévu  ni  une  solution  précipitée.  Il  conviendra  alors  de 
fixer  un  terme  pour  la  mener  à  fin,  ou  déterminer  les  époques 
successives  auxquelles  elle  pourrait  se  réaliser  partiellement, 
imitant  les  grandes  puissances  qui,  dans  des  circonstances 
analogues,  établirent  un  type  de  converMon,  sur  une  échelle 
décroissante,  jusqu'à  entrer  en  plein  dans  la  circulation  mé- 
tallique 

La  Grande-Bretagne,  qui  suspendit  la  conversion  ponr 
52  jours  et  supporta  les  effets  du  cours  forcé  pendant  ik.  ans, 
adopta  ce  procédé  de  stricte  équité.  . 

En  suivant  cet  exemple  respectable,  nous  donnerions  le 
temps  nécessaire  pour  que  tous  les  intérêts  communs  se  pré- 
parassent et  s'accoutumassent  à  la  nouvelle  situation  qui  sur- 
viendrait sans  secousses.  Personne  n'ignore  les  maux  graves 
qui  résultent  de  la  situation  d'incertitude  actuelle  et  ne  met 
en  doute  qu'ils  se  reproduiront  indéfi. iiment,  si  on  ne  s  in-ge- 
niait  à  y  mettre  fin  par  un  système  de  conversion  graduelle, 
au  moyen  de  la  désignation  d'un  type  qui  se  baserait  sur  la 
réalité  des  conventions  et  des  faits.  _  ^ 

Le  Président  a  déclaré  ensuite  que  pour  arriver  a  ce  résul- 
tat on  peut  recommander,  entres  autres  moyens,  la  formation 
de  fortes  encaisses  métalliques  dans  la  Banque  de  la  nation. 
On  harmoniserait  ainsi  tous  l-s  intérêts,  cherchant  par  le 
chemin  le  plus  court  l'établissement  d'une  situation  normale 
avec  la  monnaie  saine  et  universelle.  _ 

«  La  proposition  de  la  conversion  constitue  un  véritable 
plan  financier;  elle  oblige  à  réorganiser  et  à  moraliser  les 
ressorts  de  l'Administration,  à  introduire  dans  le  budgc* 
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toutes  les  économies  possibles,  à  éviter  les  frais  exagérés,  à 
réduire  ou  à  supprimer  certaines  charges,  et  rétablir  enfin 
l'équilibre  des  finances  publiques,  sans  lequel  il  serait  im- 
l>ossiljle  d'arriver  au  régime  de  la  conversion.  Ede  montre 
qud  est  loin  de  l'esprit  du  Gouvernement  le  projet  de  recou- 
rir à  une  nouvelle  émission  de  papier-monnaie  pour  se  sau- 
ver des  difficultés  réelles  ou  apparentes  de  la  situation  pré- 
sente. 

«  L'émission  de  papier-monnaie  est  simplement  un  moyen 
de  désespoir  que  seuls  les  grands  conflits  ont  pu  suggérer 
ou  justifier.  En  pleine  paix,  en  une  ère  de  rétablissement 
économique  et  financier,  cet  expédient  ruineux  manquerait 
absolument  d'explication.  » 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)... 
Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.  20/ 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3   

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  AmsierdJim)  ... 
Hongrie  oi-  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Rriorité  4  %  1890  

Consolidé  Vmggien  3%  i  Berlin) 
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II 
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1 
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2  93 

109  90 

39  95 

2  50 

109  90 
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102  DÛ 

25  62 
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Europe.  —  France.  La  crise  ministérielle,  qui  a 
éclaté  subitement  lundi,  n'a  produit  aucune  impression 
sur  le  Marché  de  Paris.  On  s'est  plutôt  occupé  de  la 
liquidation  de  quinzaine,  qui  vient  de  se  passer  facile- 
ment, avec  des  taux  de  reports  modérés.  L'aroent,  en 
eû'et,  s'est  obtenu  aux  environs  de  4  1/2  0/0,  cours 
moyen. 

On  a  paru  craindre,  un  moment,  un  certain  resser- 
rement monétaire.  Ce  resserrement,  qui  n'aurait  rien 
d'extraordinaire  à  cette  époque  de  l'année,  ne  s'est  pas 
encore  fait  sentir,  et  on  peut  croire  qu'il  ne  se  produira 
pas  de  sitôt,  les  coupons  de  juillet  devant  lancer  dans 
la  circulation  des  capitaux  considérables. 

Le  Marché  a  été  un  peu  irrégulier,  cette  semaine.  Il 
finit,  cependant,  avec  des  dispositions  satisfaisantes. 

Allemagne.  --  L'acquisition  des  iles  Mariannes,  qui 
paraît  ne  devoir  soulever  aucune  difficulté  à  l'intérieur, 
a  provoqué  un  conflit  avec  le  .Japon. 

On  s'attend  à  un  prochain  resserrement  du  numéraire 
sur  le  Mardi é  financier. 

On  parle  toujours  d'une  prochaine  réaction  des  cours 
des  valeurs  industrielles  qui  ont  été  poussés  beaucoup 
trop  haut. 

On  annonce  une  émission  de  80  millions  de  marks 
de  Consolidés  saxons  3  0/0  au  prix  de  83  1/2  0/0. 

Les  nouvelles  des  récoltes  sont  assez  satisfaisantes. 

Angleterre.  —  Au  commencement  de  la  semaine,  le 
Marché  a  été  fort  mal  inlluencé  par  la  nouvelle  de 
l'échec  de  la Conférence  de  Blœmfontein.  Certains  spé- 
culateurs ont  cru  devoir  profiter  de  cotte  circonstance 
pour  exercer  une  forte  pression  sur  les  cours  des  va- 
leurs minières  et  c'est  à  la  résistance  opposée  par  le 
Marclié  de  Paris  que  nous  devons  l'avortement  de  cette 
baisse. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  de  mai  sont  fa- 
vorables :  les  importations  ont  augmenté  de  3.1':0.450 


livres  sterling,  mais  les  exportations  ont  bénéficié  d'une 
progression  de  3.163.904  liv.  st.  (déduction  faite  des 
ventes  des  navires  qui  ne  figuraient  pas  précédemment 
dans  les  comptes)  ;  les  réexportations  ont  augmenté 
aussi  de  640.262  liv.  st. 

Autriche.  —  Le  conflit  qui  menaçait  d'éclater  entre 
les  deux  parties  de  la  Monarchie  paraît  coniuré.  On 
assure  que  l'entente  est  complète  entre  l'Autriche  et  la 
Horigrie  au  sujet  du  Compromis. 

L'argent  n'est  pas  rare  sur  le  marché  monétaire  et  le 
taux  de  l'escompte  libre  est  à  4  3/16  0/0. 

Les  nouvelles  des  récoltes  sont  peu  rassurantes  et 
les  inquiétudes  sont  grandes. 

Par  contre,  l'industrie  sucrière  est  prospère. 

Bulgarie.  —  La  convention  pour  le  rachat  des  che- 
mins de  fer  Orientaux  ayant  été  annulée,  par  suite  de 
sa  non  ratification  par  le  Gouvernement  ottoman,  le 
contrat  d'emprunt  stipulé  en  vue  de  ce  rachat  avait 
également  été  déclaré  non  avenu.  Le  Ministère  bul- 
gare a  engagé  de  nouvelles  négociations  avec  le  syn- 
dicat de  banques  qui  avait  conclu  la  première  opéra- 
tion, en  vue  de  se  procurer  les  fonds  nécessaires. 

Ces  négociations  viennent  d'aboutir  à  une  conven- 
tion pour  la  création  d'un  emprunt  5  0/0  or  d'un  mon- 
tant nominal  de  260  millions  de  francs. 

Espagne.  —  La  vérification  des  pouvoirs  étant  sur 
le  point  d'être  terminée,  la  Chambre  va  être  en  mesure 
de  fonctionner.  Sa  première  discussion  roulera  sur  le 
projet  de  vente  à  l'Allemagne  des  archipels  espagnols 
de  l'Extrême  Orient.  On  attend  pour  samedi  le  dépôt 
des  projets  financiers. 

La  place  de  Madrid  se  remet  lentement  de  la 
dépression  éprouvée  par  les  cours  dej^uis  quelques 
semaines.  Le  manque  de  nouvelles  sur  les  intentions 
de  M.  Villaverde  a  cependant  entraîné  une  incertitude 
dans  l'orientation. 

Italie.  —  Après  deux  jours  de  vacances,  la  Chambre 
a  recommencé  la  discussion  des  projets  politiques 
accompagné  naturellement  de  l'obstructionisme  de 
l'Extrême-Gauche. 

Dans  les  séances  du  matin,  elle  a  commencé  la  dis- 
cussion du  budget  de  prévisions  pour  l'exercice  1898- 
1899.  Et  comme  il  serait  impossible  de  les  discuter  tous 
avant  la  fin  du  mois,  le  Ministre  du  Trésor,  après 
décision  du  Conseil  des  Ministres,  a  demandé  six 
douzièmes  provisoires. 

Au  Sénat,  M.  Boselli  a  prononcé  un  discours  très  re- 
marqué en  présentant  le  budget  définitif  de  l'exercice 
courant. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  continuons,  p.  766,  la 
puldication  du  Message  du  président  Campos  Salles. 

Les  recettes  douanières  du  premier  trimestre  ont 
donné  un  excédent  de  5.370  contos  de  reis.  Ce  résultat 
est  d'autant  plusfaverable  que  d'importantes  quantités 
de  marchandises  ont  été  importées  avant  le  commen- 
cement de  l'exercice  dans  la  crainte  de  l'augmentation 
des  droits. 

Etats-Unis.  —  Le  Marché  n'a  pas  montié  beaucoup 
d'animation  pendant  cette  semaine,  et  les  bruits  relatifs 
à  la  situation  dans  les  Philippines  ont  permis  aux 
baissiers  de  peser  sur  les  cours.  Bien  que  la  clôture  ne 
se  fasse  pas  au  plus  bas,  la  tendance  demeure  hésitante 
et  faible. 

Mexique.  ~  En  mai  1899,  les  recettes  douanières  se 
sont  élevées  à  2.474.000  piastres,  au  lieu  de  1,889.000 
en  mai  1898.  L'augmentation  a  donc  été  de  585.000 
piastres. 

République  Argentine.  —  Pour  le  premier  trimestre 
de  1899,  les  importations  ont  atteint  19.821.071  pesos-or, 
au  lieu  de  26,080.196  en  1898;  les  exportations,  47  mil- 
lions 532.893,  au  lieu  de  43.970.805. 

Asie.  —  Chine.  Le  commerce  allemand  travaille 
activement  à  développer  ses  opérations  en  Chine  au 
moj'en  de  communications  directes  avee  ce  pays.  Le 
pavillon  allemand  se  dispose  à  pénétrer  dans  le 
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Yanhtse-Kiang  où.  jusqu'ici,  les  Compagnies  chinoises 
et  anglaises  étaient  seules  représentées. 

_  Pour  l'année  fiscale  1898-99.  la  balance  en 
faveur  de  l'inde  s'est  élevée  à  5.6'o.8„  Rs  980. 


FRANCE 


ronvoy(Hî  à  la  Comitiisaion  du  hiuX^o.i.  T.a  Chambre  a  repris 
.■nsuite  la  discussion  des  inU'rpellalions  sur  la  qiu^stiori  al- 
géi'ienue. 

^  Le  Journal  Officiel  a  publié  dans  son  nuinén.  du 
11  juin  un  rapport  du  Ministre  des  finances  au  Pn;sident 
de  la  République.  Ce  rapport  a  trait  aux  traitemon  s  fixes 
attribués  aux  trésoreries  générales  et  .[ue  la  (Jianib  e  des 
députés,  au  cours  de  la  discussioa  du  Budget,  a  réduit  de 

^"uÏÏéSrdu  31  décembre  1889  répartissait  les  trésoreries 
générales  en  cinq  classes  comportant,  savoir  : 


La  Politique.  -  Crise  Ministérielle.  -  Les  Crédits  supplémen- 
taires. —  Les  Trésoriers-payeurs  généraux.  —  La  Convention 
franco-anglaise. 

A  la  suite  d'une  interpellation  de  M.  Vaillant,  relative 
aux  inchlents  de  dimanche  soir,  le  Ministère  préside 
Dar  M  Dupuy  a  donné  sa  démission.  Ce  Ministère 
existait  depuis  le  3  novembre  1898.  démissionnaire  le 
l-T  juin  1899,  il  aura  vécu  7  mois  et  9  jours. 

XJn  des  derniers  actes  du  Gouvernement  a  été  le  dépôt 
d'un  projet  de  loi  portant  ouverture  sur  le  Budget  de  1699, 
de  crédits  extraordinaires.  Ce  projet  est  intéressant  a 
signaler  car  c'est  le  bilan  des  événements  de  la  tin 
de  1898.  Lorsqu'on  appi'it  le  séjour  du  commandant 
Marchand  à  Fachoda,  le  Gouvernement,  devant  1  atti- 
tude de  l'Angleterre,  se  vit  dans  la  nécessite  de  ren- 
forcer, sur  certains  points,  la  défense  du  littoral  tant 
en  France  que  dans  les  colonies 

La  carte  à  payer  s'élève  au  chiffre  de  61 -600.022  ti., 
savoir  :  guerre,  23.237.862  fr.  ;  marine,  32.908.200  fr.  , 
colonies,  4.454.500  fr. 

Sans  doute,  ces  dépenses  entraînent  une  lourde  aug- 
mentation de  charges  pour  le  Budget  rte  1899  et  on 
pourrait  craindre  que  l'équilibre  de  ce  Budget  n  en  lut 
sérieusement  compromis.  Il  est  permis  d'espérer,  tou- 
tefois que  ces  sacrifices  nouveaux  imposes  par^  les 
nécessités  de  la  défense  nationale  n'auront  pas,  a  ce 
point  de  vue,  de  trop  fâcheuses  conséquences. 

Le  rendement  des  impôts  a  présenté,  en  effet,  pen 
dant  les  premiers  mois  de  l'année,  des  plus-values  régu- 
lières et  considérables.  Les  prévisions  de  recettes  se 
trouvent  à  la  date  du  le-'  juin  dépassées  :  poui-  ia 
France,  de  56.967.000  fr.  ;  pour  l'Algérie,  de  1.4o7.3q0 
francs  ;  total,  58.424.300  fr.  ;  de  telle  sorte  que  les  cré- 
dits extraordinaires  compris  dans  le  présent  projet 
sont,  dès  maintenant,  à  peu  près  couverts  par  les  plus- 
values  réalisées  au  cours  des  cinq  premiers  mois  de 
l'exercice.  On  peut  donc  considérer,  dit  l'expose  des 
motifs,  qu'à  moins  de  circonstances  imprévues,  le 
Budget  de  1899  se  soldera  encore  dans  de  bonnes  con- 
ditions. 


1"  classe,   5  trésoreries, 
2«      —  20 
3-      —  20 
4»      —  20 
5«      —  20 


traitement  fixe. 


25.000  fr. 
20.0(10  fr. 
16.000  fr. 
14.000  fr. 
12.000  fr. 

en  renfermant 
budgétaire,  le 


•w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le 9  juin,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet.  .  ^     ,   ,  .... 

Le  Président  du  Conseil  et  le  Ministre  de  la  guerre  ont  tait 
connaître  qu'ils  avaient  eu  une  conférence  avec  le  gênerai 
Zurlinden,  gouverneur  militaire  de  Pans,  et  le  pretet  de  po- 
lice en  vue  d'arrêter  les  mesures  d'ordre  pour  la  journée  de 

dimanche.  .  , .       ■    j-t  t 

Le  Ministre  du  commerce  a  tait  signer  un  décret  instituant 
une  médaille  d'honneur  qui  pourra  être  attribuée  aux  contre^ 
maîtres  et  ouvriers  de  l'Exposition  universelle  de  ISOO  qui 
seront  jugés  les  plus  méritants.  .  j 

Ces  médailles  seront  distribuées  le  jour  de  1  ouverture  de 
l'Exposition.  .    , .     ^        i  + 

Le  Ministre  des  colonies  a  fait  signer  trois  décrets  portant 
roncessions  territoriales  au  (iongo  français,  a  MM.  -Jobet, 
Monthaye  et  à  la  Compagnie  française  du  Congo  et  des  colo- 
nies françaises.  ... 

Le  Ministre  des  colonies  a  ensuite  entretenu  le  L,onseii  ae 
deux  projets  de  lois  :  le  premier  relatif  à  un  emprunt  de 
60  millions  que  la  colonie  de  Madagascar  demande  1  autori- 
sation de  contracter  pour  l'exécution  du  Chemin  de  ter  de 
Tananarive  à  la  côte  est,  et  de  divers  autres  travaux  publics  ; 
le  second  ayant  pour  objet  d'autoriser  la  colonie  de  Mada- 
gascar à  émettre  les  9.00Ô  dernières  obligations  de  l'emprunt 
de  1897. 

.ww  Le  9  juin,  à  la  Chambre  des  députés,  M.  Cruppi  a  de- 
posé  une  proposition  de  loi  tendant  à  réformer  la  procédure 
devant  la  Chambre  des  mises  en  accusation,  (-lelte  loi  a  ete 
votée  immédiatement.  Une  proposition  de  M.  Dejeante  ten^ 
dant  à  ouvrir  au  Ministère  de  l'intérieur  un  crédit  de  600.000 
francs  au  bénéfice  des  ouvriers  de  Montceau-les-Mines  a  ete 


Pour  répondre  au  vœu  du  Parlement,  tout 
la  dépense  dans  la  limite  du  nouveau  crédit  _ „ - 
Ministre  des  Finances  estime  qu'i  y  a  h»-u,  d  une  part,  d  at 
triJnier  aux  l-,  2-  et  3«  classes  des  traitements  de  18.000, 
16.000  et  14.C00  fr.  au  lieu  de  ceux  qui  leur  étaient  aUoues 
en  vertu  du  décret  précité  du  31  décembre  1880  (2o.000 
20  000  et  16.000  fr.).  et,  d'antre  part,  de  reunir  en  une  seule 
classe,  la  4'-,  au  traitement  fixe  de  12.000  fr..^  les  quarante 
trésoreries  générales  qui  formaient  les  4-  et  o'  classes,  aux 
tSnents  respectifs  de  14.000  et  de  12.000  fr.  Ainsi  de  er- 
minés,  les  traitements  fixes  des  trésoriers  payeurs  gei^eraux 
s'élèveront  à  la  somme  de  1.202.000  fr.,  inférieure  de  203.000 
francs  au  crédit  qui  avait  été  demandé  par  le  Gouvernement 
dans  le  projet  de  Budget.  ,    t.  -  -j    t  i    lo  Pânn 

Ce  rai'port  est  suivi  d'un  décret  du  Président  de  la  Eepu- 
blique  approuvant  le  rapport  du  Ministre  des  Finances. 

A  partir  du  1"  juin  1890,  les  traitements  attribues  aux 
trésoreries  générales  sont  répartis  comme  suit  : 
5  trésoreries  à  18.000  fr. 
22  trésoreries  à  16.000  fr. 
20  trésoreries  à  14.0O0  fr. 
40  trésoreries  à  12.000  fr. 
-wv  Dimanche,  la  journée  du  Grand  Prix  de  Paris,  sauf 
quelques  incidents  sans  importance,  s'est  passée  le  mieux  au 
inonde.  Il  n'y  a,  pour  ainsi  dire,  pas  eu  de  manifestations 
contre  M.  le  Président  de  la  République.  La  seule  bagarre 
un  pou  grave  a  été  le  fait  de  groupes  socialistes  qui,  vers 
6  heures?  ont  manifesté  prés  d'un  café-restaurant  du  bois  de 
Boulogne.  L'attitude  de  la  population  a  ete  plutôt  mdiflerente 
et  calme.  Dans  la  soirée,  il  y  a  eu  quelque  agitation  sur  les 
boulevards  où  la  police  a  dû  charger  à  plusieurs  i-epnses 
Quelques  scènes  de  désordres  se  sont  produites  rue  Mont- 
martre. 

^  Le  12  juin,  à  la  Chambre  des  députés,  une  interpella- 
tion de  M.  Vaillant  «  sur  les  violences  exercées  par  la  police 
contre  les  républicains  ..,  a  donné  heu  à  un  débat  contus  sur 
les  ordres  du  jour.  Après  avoir  obtenu  que  la  *-hambre  re- 
poussât rordri  du  jour  pur  et  simple,  M.  .le  Président  du 
Conseil  a  refusé  d'accepter  toute  motion  qui  ne  portât  expli- 
citement le  mot  confiance.  Un  seul  des  ordres  du  jour  pré- 
senté par  un  groupe  de  radicaux  présentait  cette  condition. 
La  Chambre  a  voté,  avec  une  forte  majorité  composée  de 
membres  de  la  droite,  du  centre  et  de  l'extreme-gauche.  un 
ordre  du  jour  déclarant  qu'elle  n'accorderait  sa  confiance  qu  a 
un  Gouvernement  défendant  à  la  fois  les  institutions  républi- 
caines et  l'ordre  public.  Les  Ministres  ont  alors  quitte  la  salle 
des  séances.  La  Chambre  s'est  ensuite  ajournée  au  lundi  ly 
juin. 

^  A  l'issue  de  la  séance  de  la  Chambre,  à  5  heures  et 
demie,  M.  Charles  Dupuy,  accompagné  de  ses  coUegues  a 
remis  au  Président  delà  République  la  démission  coUective 

*^\e ^Président  de  la  République  a  accepté  cette  démission  et 
a  prié  les  Ministres  démissionnaires  de  se  charger  de  1  expé- 
dition des  affaires  courantes  jusqu  a  la  nomination  de  leurs 
successeurs. 

^  Le  13  juin,  le  Président  de  la  République  a  reçûtes 
visites  traditionnelles  des  Présidents  du  Sénat  et  de  la 
Chambre. 

^  Le  Président  de  la  République  a  reçu,  le  14  juin, 
M  Poincaré,  député  de  la  Meuse.  „   ,  ,       •    ■  j 

Après  avoir  conféré  avec  lui,  il  lui  a  offert  la  mission  de 
former  un  Clabinet.  .  .    ,  ,x  • 

M  Poincaré  a  exprimé  le  desir  de  consulter  ses  amis.  En 
sortant  de  l'Elysée,  M.  Poincaré  a  fait  une  visite  de  cour- 
toisie à  M.  Ch.  Dupuy.  ,r         ,      ,      -  ■ 

Il  est  allé  conférer  ensuite  avec  M.  Deschanel.  président  de 
Chambre  des  députés,  et  avec  M.  FaUières,  président  du  benat. 
-w^  Le  14  juin,  M.  Delcassé  a  procédé  avec  M.  Michael 
1  Herbert,  ministre    plénipotentiaire    qui  gère  l'ambassade 
I  d'Angleterre  pendant  l'absence  de  sir  Edmund  Monson,  a 
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léchante  r^es  ratilicM lions  du  Président  de  ]a  République  et 
•  •  lôno  '^'"""nique  sur  la  convention  conc  ueà  Paris  le  14 
juin  1898  pour  lu  délimitation  des  possessions  Irancaises  de 
a  Cole  d  ivoire,  du  Soudan  et  du  Dahoniey,  et  des  colonies 
britanniques  de  la  côie  d'Or  et  du  Lagos  et  d'autres  posses- 
sions briianniques  à  l'Ouest  du  Niger,  ainsi  que  pourla  délimi- 
talioii  (les  possessions  l'iançaises  et  briianniques  et  des  sphè- 
res d  influence  des  deux  pays  à  l'Est  du  Niger  et  sur  la 
dre^TârmaJs'S'"'  "  convention,  signée  à  Lou- 

.^i^  ^"'"ff-T?"  ^I"''*^^  ^^'O''"  consacré  sa  matinée  d'hier  à 
conférer  avec  MM.  Ribot.  Sarrien  et  Méline,  qu'il  n'avait  pu 
renconirer  la  veille,  s'est  rendu  à  onze  heures  et  deniie'^^à 

'^•^  Président  delà  République 

du  résultat  de  ses  démarches. 

rJLfJ^tT""'  f;0ul5et  qu'il  aceptait  définitivement  la 
mission  déformer  le  (.abinet.  En  raison  des  encoui-ngemenls 
quil  a  reçus  des  groupes  républicains  des  deux  Cliambres 
h  i  nntAll" de  concours  colleclifs  ou  individuels  qui 
lui  ontete  doniiecs,  M.  Poincaré  se  considère  comme  certain 
de  mener  a  lerme  la  mission  dont  il  s'est  charg.'  Mais  en 
raison  des  négociations  qui  lui  restent  à  poursuivre,  il  ne 
avan\Psrm:d?;;r!.chain"'  --^i^^^ion  du  nouveau  Cabinet 
T\Im"  7' dé  i.  maintenant,  s'est  assuré  le  concours  Je 

H'.niVi      f  entreront  dans  le  Cabinet  et  va. 

d  autre  part,  oflrir  un  portefeuille  à  M.  Monis,  sénateur 

etuuil  ain  .le  conserver  leurs  portefeuilles  comme  il  l'a  déià 
demande  à  M.  Delcassé  qui  a  donné  son  consenlement 

Ajoutons  que  M.  Poincaré  a  décidé  de  mMinlenir  m'  Mou- 
geoi  au  bous-secrétariat  des  Postes  et  Télégraphes. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


la  Loi  sur  les  AccMeiils  dii  Travail 

Plusieurs  de  nos  lecteurs  nous  ont  demandé  un 
bon  commentaire  de  Ja  loi  du  9  avril  1898  sur  les 
responsaljilit's  relatives  aux  accidents  dont  les  ou- 
vriers sont  victimes  dans  leur  travail,  et  sur  la  loi 
complémentaire  du  24  mai  1899  étendant  les  opé- 
rations de  la  Glisse  nationale  d'assurances  en  cas 
d  accidents,  créée  par  la  loi  du  11  juillet  1868,  aux 
risques  prévus  par  la  loi  du  9  avril  1898. 

Nous  venons  d'en  lire  un,  que  nous  considérons 
comme  excellent  et  qui  nous  a  intéressé  au  su- 
prême degré.  Il  a  pour  auteur  un  jeune  avocat  du 
barreau  de  Marseille,  M.  Raoul  Valensi,  et  a  été 
ediie  a  i  ans  par  la  Librairie  générale  de  juris- 
prudence Marchai  et  Billard. 

Dans  une  courte  introduction,  M.  Raoul  Valensi 
rappelle  que  si  cette  loi  sur  les  accidents  du  tra- 
vail, réclamée  depuis  près  de  vingt  années,  a  étési 
vigoureusement  défendue  et  si  énergiquement  atta- 
quée, cVst  qu'elle  soulevait  un  triple  problème- 
économique,  social  et  juridique. 

S'il  est  vrai  que  la  transformation  de  l'outillage 
moderne,  l'uliiisation  de  plus  en  plus  générale  de 
1  électricité  et  de  l'énergie  chimique,  imposent  ac- 
tuellement aux  ouvriers  des  risques  d'accidents 
que  les  créat-^urs  du  Gode  civil  ne  pouvaient  pré- 
voir, et  s'il  est  rationnel  et  équitable  de  faire  sup- 
porter aux  patrons  les  conséquences  pécuniai.'-es 
de  ce  nouvel  état  de  choses  industriel,  il  fallait  ce- 
pendant trouver  une  formule  législative  qui  n'im- 
posât point  à  l'industrie  nationale  des  frais  d'as- 
sur;inces  hors  de  proportion  avec  les  bénéfices 
qu  elle  peut  réaliser. 

La  loi  du  9  avril  1898  ne  donnait  qu'une  solution 
partielle  du  problème  à  résoudre  ;  1h  monde  indus- 
triel (fui  n'av.iit  pas  protesté  contre  le  principe 
londamenlal  de  cette  loi,  s'est  cependant  ému,  et 


avec  raison,  quand  il  a  pu  nettement  apprécier  les 
conditions  de  son  application. 

L'Associalion  de  V Industrie  et  de  V Agricul- 
ture Françaises,  présidée  par  l'honorable  M.  Mé- 
line, dans  son  assemblée  générale  annuelle  de 
mars  1889,  a  mis  en  relief  les  insurmontables 
dilhcultes  que  les  moyennes  et  les  petites  entre- 
prises industrielles  allaient  renconirer  pour  se 
couvrir  des  risques  nouveaux  dérivant  de  cette  loi. 
Llle  a  démontré  qu'avec  le  tarif  des  primes  exi- 
gées par  les  Compagnies  d'assurances  contre  les 
accidents,  le  plus  grand  nombre  de  ces  entreprises 
était  voué  à  une  ruine  certaine  et  que  s'il  était  ad- 
missible que  les  ouvriers  victimes  d'un  accident, 
et  leur  famille,  fussent  protégés  contre  leurs  pro- 
pres fautes,  le  législateur  devait  cependant  calcu- 
ler le  poids  de  la  charge  nouvelle  qui  en  résulterait 
pour  l'industrie,  de  manière  à  rendre  possible 
I  application  de  cette  loi. 

Sans  revenir  sur  les  protestations  de  toute  na- 
ture dont  le  Parlement  fut  saisi  que'ques  mois 
avant  la  date  fixée  pour  la  mise  en  vigueur  de  la 
nouvelle  loi  (1er  juin  jggg)^  il  nous  suffira  de  rap- 
peler que  le  Gouvernement  admit  le  bien-fondé 
des  réclamations  concernant  laquestion  des  primes 
et  qu'il  présenta,  dans  les  premiers  jours  du  mois 
de  mai,  un  projet  de  loi  complémentaire  éiendant, 
en  vue  de  l'application  de  la  loi  du  9  avril  1898,  les 
opérations  de  la  Gaisse  nationale  d'assurances  en 
cas  d'accidents. 

L'artiide  2  de  ce  projet  —  voté  par  le  Parlement 
et  promulgué  sous  forme  de  loi  le  24  mai  suivant 
—  stipulait  que  la  loi  du  9  avril  1898,  ne  serait  ap- 
pliquée qu'un  mois  après  le  jour  où  la  Gaisse  des 
accidents  aurait  publié  ses  tarifs  à  l'0//7c/f?;  et  ad- 
mis les  industriels  à  contracter  des  polices  d'assu- 
rances, mais  qu'en  aucun  cas,  cette  prorogation  ne 
pourrait  excéder  le  l"  juillet  1899. 

Le  grand  problème  des  accidents  du  travail  se 
trouvant  ainsi  résolu,  il  s'agissait  d'expliquer  aux 
intéressés,  industriels  et  ouvriers,  les  conséquences 
matérielles  des  dispositions  des  deux  lois  et  leur 
mode  p-atique  d'application.  G'estce  que  M.  Raoul 
Valensi  vient  de  faire  d'une  manière  lumineuse. 

Son  Commentaire  théorique  et  pratique  suit 
naturellement  les  nouvel-les  lois  article  par  ar- 
ticle, analyse  lesarguments  que  la  discussion  par- 
lementaire a  mis  en  évidence,  et  en  dégage  la  doc- 
trine. Trente-trois  pages  sont  consacrée's  à  l'ar- 
ticle lei'  de  la  loi  du  9  avril  1898,  dont  voici  le 
texte  : 

Art.  /er.  _  Les  accidents  survenus  par  le  fait  du 
travail,  ou  à  l'occasion  du  travail,  au.v  ouvriers  et 
employés  occupés  dans  l'industrie  ùu  bâtiment,  les 
usines,  manufactures,  chantiers,  les  entreprises  de 
transports  par  terre  et  par  eau,  de  chargement  et  de 
déchaigem-nt,  les  magasins  publics,  mines,  minières, 
carriér.  s  et,  en  outre,  dans  toute  exploitation  ou  partie 
d'exploitation  dans  laquelle  sont  fabriquées  ou  mises 
en  œuvre  des  matières  explosives,  ou  dans  laquelle  il 
est  fait  usvge  d  une  machine  mue  par  une  force  autre 
que  celle  de  l'iiomme  ou  des  animaux,  donnent  droit, 
au  profit  de  la  victime  ou  de  ses  refu-ésentants,  à  une 
mdemnilé  à  la  charge  du  chef  de  l'entreprise,  à  la  con- 
dition que  l'interniplion  ait  duré  plus  de  quatre  jours. 

Les  ouvriers  qui  travaillent  seuls,  d'ordinaire,  ne 
pourront  être  assujettis  à  la  présente  loi  par  le  fait  de 
la  collaboration  accidentelle  d'un  ou  de  plusieurs  de 
leurs  camarades. 

L'introduction,  dans  la  législation  française,  du 
principe  du  risque  professionnel  résulte  des  termes 
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mêmes  de  l'article  premier  de  la  loi  du  9  avril, 
M.  Haoul  Valensi  examine  toutes  les  définitions 
qui  ont  été  données  du  risque  professionnel  et  il 
constate  que  les  législations  étrangères  ont  été 
moins  timiiies  que  la  nôtre,  car  c'est  en  1884  «  que 
la  législation  allemande,  entièrement  remaniée  et 
mise  en  harmonie  avec  les  progrès  de  l'industrie, 
faisait  du  risque  professionnel  la  base  même  de  la 
loi  sur  la  responsabilité  patronale.  Trois  ans  plus 
tard,  il  pénétrait  dans  la  loi  autrichienne  du 
-2S  décembre  1887.  Quelques  années  après  la  législa- 
tion industrielle  de  l'Europe,  presque  tout  entière, 
se  trouvait  modifiée  sous  l'influence  de  l'exemple 
donné  par  l'Allemagne  et  par  l'Autriche.  » 

Et,  à  la  fin  du  volume,  l'auteur  donne  une  ana- 
lyse très  détaillée  de  la  législation  du  travail  actuel- 
lement en  vigueur  en  Allemagne,  en  Autriche,  en 
Suisse,  en  Angleterre  et  en  Italie. 

Au  point  de  vue  pratique,  les  commentaires  des 
articles  11,  12,  13  et  14  seront  précieux  pour  les 
directeurs  des  entreprises  industrielles  qui  vou- 
dront bien  se  pénétrer  des  conséquences  de  la 
nouvelle  loi.  Il  s'agit  ici  :  1"  de  la  forme  prescrite 
pour  la  déclaration  des  accidents;  3"  de  l'enquête 
contradictoire  que  le  juge  de  paix  est  tenu  de  faire 
dans  les  vingt-quatre  heures  après  la  réception  du 
certificat  médical  indiquant  que  la  blessure  paraît 
devoir  entraîner  la  mort  ou  une  incapacité  perma- 
nente absolue  ou  partielle  du  travail;  3"  de  la 
forme  dans  laquelle  l'enquête  contradictoire  devra 
avoir  lieu  ;  4"  enfin,  des  pénalités  encourues  par  les 
chefs  d'industrie  ou  leurs  préposés  qui  contre- 
viendraient aux  dispositions  de  l'article  11. 

M.  Raoul  Valensi  explique  le  sens  et  la  portée 
de  ces  quatre  articles,  qui  forment  le  Titre  II  de  la 
loi,  et  indique  d'une  manière  très  claire  la  marche 
à  suivre  pour  les  patrons,  les  ouvriers  ou  leurs 
représentants,  en  cas  d'accidents. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  le  Titre  IV, 
Les  Garanties,  l'auteur  a  fait  suivre  les  articles 
25.  26, 27  et  28  du  décret  du  28  février  1899  portant 
Règlement  d'administration  publique  sur  l'organi- 
sation du  fonds  de  garantie  et  sur  l'application  des 
articles  26,  27  et  28  de  la  loi  du  9  avril  1898. 

La  loi  du  24  mai  1899  ayant  complété  la  loi  du 
9  avril  1898,  le  volume  porte  en  appendice  le 
texte  de  cette  loi,  un  exposé  succinct  de  la  réorga- 
nisation de  la  Caisse  Nationale  d'Assurances  en 
cas  d'accidents,  du  mode,  du  fonctionnement  de 
cette  Caisse,  de  la  nature  et  de  la  durée  de  ses 
polices  d'assurances,  du  mode  de  paiement  des 
primes,  et,  enfin,  le  tableau  complet  des  tarifs  de 
la  Caisse,  approuvés  par  décret  du  26  mai  1899. 

Nous  avons  tenu  à  présenter  nous-même  le 
volume  de  M.  Raoul  A^alensi  à  nos  lecteurs  parce 
que  ce  commentaire,  théorique  et  pratique,  de  la 
loi  du  9  avril  1898,  des  règlements  d'administration 
publique  et  de  la  loi  du  24  mai  1899  qui  la  com- 
plètent, répond  absolument  —  eu  égard  à  la  com- 
plexité de  cette  nouvelle  législation  du  travail  en 
France  —  à  un  besoin  public. 

Edmond  Théry. 


La  Conversion  Mexicaine 


Nous  avons  publié,  la  semaine  dernière,  le  texte  du 
projet  de  loi  soumis  à  la  Chambre  mexicaine  pour  au- 
toriser la  conversion  de  la  dette  6  0/0  et  nous  avons  an- 
noncé eu  même  temps  que  les  pourparlers  engagés 
pour  cette  conversion  avaient  abouti. 


Au  moment  où  cette  opéraiion  est  sur  le  point  de  se 
faire, nous  croyons  intéressant  de  donner  quelques  dé- 
tails sur  la  dette  qui  va  être  convertie. 

On  n'a  pas  oublié  la  crise  économique  tra^'ersée  il  y 
a  quelques  années  par  le  Mexique.  C^tle  crise  obligea 
le  Gouvernement  à  contracter,  en  1888,  un  emprunt 
de  lo.500.UU01iv.  st.,  au  taux  annuel  de  G  0  0.  Le  but 
principd  (le  cette  opéiation  était  ta  régularisation  et 
la  conversion  de  la  dette  extérieure,  c  était  un  premier 
pas  tait  vers  le  rétat lissement  du  crédit  national.  Le 
Gouvernement  avait  voulu  également,  par  ce  moyen, 
consoli  ler  la  dette  flottante  qui  s'élevait  à  rlus  de 
20.000.000  de  piastres,  et  au  paiement  de  laquelle  était 
affecté  50  0/0  des  revenus  publics  et  enfin  créer  les  res- 
sources nécessaires  pour  faire  face  au  budget  des  dé- 
penses qui  était  de  39.000.(  00  de  piastres,  alors  que  les 
recettes  probables  ne  dépassaient  pas  27.000.1/00  de 
piastres. 

L'emprunt  fut  contracté  à  Berlin  en  mars  1888,  par 
l'intermédiaire  de  la  Banque  Bleichroeder,  de  M.Vl.  An- 
tony  Gibbs  and  Son,  de  Londres  et  de  la  Banque  Na- 
tionule  du  Mexique.  Les  prêteurs  prirent  ferme  3  mil- 
lions lOOMO  liv.  st.  et  le  reste  par  des  opérations  suc- 
cessives. 

Deux  années  après,  en  juillet  1890,  le  Mexique  fit  avec 
les  maisons  ci-dessus  et  la  Banque,  une  autre  opéra- 
tion du  même  genre  à  6  0/0  d'intérêt  par  an,  dont  le 
produit  était  destiné  à  la  conversion  des  sommes  dues 
par  le  Gouvernement  aux  Compagnies  de  chemin  de 
fer  pour  subventions  échues. 

Enfin,  en  1893,  à  la  suite  de  la  baisse  imprévue  du 
métal-argent  et  de  la  perte  des  récoltes  pendant  deux 
années  consécutives,  il  se  produisit  une  crise  qu'il  fal- 
lut forcément  conjurer;  c'est  dans  ce  but,  comme 
aussi  pour  résilier  les  contrats  de  fermage  des  Hôtels 
de  Monnaies  et  pour  terminer  le  chemin  de  fer  de  Te- 
huantepec,  quele  Mexique  lit,  avec  les  maisons  déjà  ci- 
tées, une  troisième  opération  pour  la  somme  de  3  mil- 
lions de  livres  sterling  à  6  0/0  d'intérêt  par  an  ;  les  pré- 
teurs prirent  ferme  1.600.000  livres  et  le  reste  à  des 
époques  ultérieures. 

La  pression  exercée  par  les  circonstances  au  cours 
desquelles  furent  négociés  ces  emprunts,  ainsi  que  la 
nature  de  l'affectation  de  leurs  produiis,  les  justifient 
pleinement.  Ces  opérations  ont,  d'ailleurs,  servi  à 
réorganiser  les  finances  du  pays,  à  rétablir  son  crédit, 
à  relever  la  nation  de  son  abattement  chronique;  ces 
emprunts  ont  préparé,  enfin,  un  avenir  prospère,  en 
imprimant  une  vigoureuse  impu'sion  à  des  travaux  pu- 
blics d'importance  indiscutable  et  qui  ne  peuvent  être 
exécutés  sans  recourir  aux  capitaux  étrangers,  que 
dans  les  pays  où  —  au  contraire  de  ce  qui  avait  lieu  au 
Mexique  il  y  a  peu  d'années  encore  —  l'esprit  d'entre- 
prise est  développé. 

Non  seulement  le  Mexique  a  fait  avec  une  stricte  ré- 
gularité le  service  des  intérêts  et  de  l'amortissement  de 
ces  emprunts,  ce  qui  a  inspiré  confiance  dans  la  solva- 
bilité du  pays;  mais  encore  il  a  obtenu  la  mise  on  jeu 
de  sources  de  richesses  auparavant  improductives:  il 
est  parvenu  par  l'habile  gestion  du  président  Diaz  et  de 
son  ministre  des  finances,  M.  J.-Y.  Limantour,  à  im- 
primer à  fous  les  revenus  fédéraux  un  mouvement  as- 
censionnel qui  permet  au  pays  de  voir  ses  budgets  sol- 
dés avec  un  excédent.  En  un  mot,  le  Mexique  est  entré 
franchement  dans  une  période  de  bien-être  et  de  déve- 
loppement dont  les  cours  des  valeurs  nipxicaines  ont 
prohlé  sur  les  principaux  marchés  étrangers. 

Cps  valeurs  ayant  dépassé  le  pair,  et  le  crédit  du 
Mexique  jouissant  d'une  faveur  universelle,  le  Gouver- 
nement a  pensé  qu'il  ne  serait  pas  juste  de  persister  à 
grever  les  contribuables,  au  bénéfice  des  créanciers, 
d'un  service  dont  le  coM  peut  être  diminué.  Il  a  re- 
connu qu'il  ne  pouvait  continuer  à  faire  bénéficier  ces 
créanciers  d'un  intérêt  excessif,  au  lieu  de  réduire  cet 
.  intérêt  dans  une  mesure  légitima,  et  d'aflecter  ce  qui 
sera  économisé  au  développement  de  certains  services 
publics  ou  à  la  diminution  de  quelques  impôts. 

M.  Limantour  s'est  donc  rais  en  rapport  avec  lee 
maisoûs  de  banque  européennes  et  il  n'a  eu  aucune 
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peine  à  conclure  la  conversion.  Un  emprunt  5  0/0  d'un 
montant  nominal  de  23  millions  de  piastres  garanti 
parles  Douanes,  remboursable  en  45  ans  et  inconver- 
tible pendant  une  période  de  dix  ans,  a  été  pris  dans  ce 
but  par  la  maison  Bleichrœder,  la  Deutsche  Bank,  la 
Dresdner  Bank,  J.  S.  Morgan  de  New-York,  .7.  S.  Mor- 
gan de  Londres  et  la  Banque  Nationale  du  Mexique. 
Le  nouvel  emprunt  sera  également  émis  à  New-York 
et  son  produit  sera  employé  à  la  conversion  de  la  dette 
extérieure  6  0/0,  qui  s'élève  actuellement  à  21.700  000 
livres  sterling. 

Ce  nouveau  fonds  augmente  légèrement  le  capital 
de  la  dette,  mais  il  comporte  un  intérêt  plus  faible,  et 
le  pays  est  ainsi  amené  à  diminuer  sensiblement  la 
somme  nécessaire  pour  le  service  de  l'intérêt  annuel 
de  sa  dette  extérieure. 

Les  porteurs  de  la  dette  or  6  0/0  actuelle  se  trouvent 
donc  placés  dans  l'alternative  d'accepter  l'échange  de 
leurs  titres  contre  ceux  de  la  nouvelle  émission  ou  de 
se  résigner  à  subir  le  remboursement  au  pair. 

Etant  donné  le  crédit  du  ^^lexique  et  l'importance  du 
rendement  olfert  par  le  nouveau  titre,  leur  choix  n'est 
pas  douteux.  Nous  n'exprimerons  qu'un  regret,  c'est 
que  le  Marché  français  reste  à  l'écart  de  cette  opéra- 
tion. 

E.  T. 


L'Iniliistrie  du  fotou  en  Extrciue-Orienî 


Nous  avons  parlé,  la  semaine  dernière,  des  difficul  tés 
rencontrées  par  les  filatures  de  coton  nouvellement 
établies  en  Chine  et  de  la  concurrence  qu'elles  ont 
à  soutenir  avec  les  importations  de  l'Inde  et  du  Japon. 
Le  Moniteur  Officiel  du  Commerce  vient  de  publier 
trois  rapports  qui  nous  permettent  de  nous  faire  une 
idée  très  exacte  de  la  situation  de  ces  industries  et  qui 
corroborent  pleinement  ce  que  nous  avons  dit. 

La  Chine  est  le  principal  objectif  des  filateurs  in- 
diens et  japonais  qui  trouvent  dans  ce  pays  un  débou- 
ché très  important  devant  devenir  plus  considérable 
encore  par  l'ouverture  de  nouveaux  ports  et  des  mar- 
chés intérieurs. 

.lusqu'en  1895,  l'industrie  de  la  filature  et  du  tissage 
du  coton  avait  été  très  prospère  dans  l'Inde  :  chaque 
année  de  nouvelles  fabriques  se  créaient  et  dans  son 
rapport  sur  le  commerce  général  en  1895-96,  M.  Klo- 
bukowski  signalait  l'existence  de  144  usines  employant 
34.14G  métiers  et  9.712.290  broches,  représentant  un 
capital  d'environ  193  millions  de  roupies. 

Ce  développement  s'est  sensiblement  arrêté  dans  la 
suite  et,  depuis  1896,  l'industrie  indienne  a  subi  une 
crise  pénible,  due  en  grande  partie  à  la  concurrence 
du  Japon.  I-*ar  suite  de  cette  concurrence,  le  prix  des 
filés  de  coton  a  subi  une  baisse  importante  sur  tous 
les  marchés  sur  lesquels  sont  dirigés  principalement 
les  proiiuits  des  manufactures  des  Indes.  Les  stocks 
invendus  ont  abondé  et  la  demande  spéciale  qui  se  pro- 
duit généralement  et  relève  les  prix  au  profit  des  pro- 
ducteurs a  presque  complètement  cessé. 

Les  filateurs  japonais,  qui  ont  augmenté  subitement 
de  près  de50  0/0  le  nombre  de  leurs  métiers  ont  inondé 
le  marché  chinois  de  leurs  filés,  les  oJlrant  au-dessous 
du  prix  coûtant,  devant  la  nécessité  de  récupérer,  par 
leur  \'ente,  une  partie  de  leurs  frais  pour  pouvoir  con- 
tinuer à  faire  marcher  leur  industrie. 

En  conséquence  de  cette  surcharge  il  v  avait  déjà 
sur  les  marchés  cliinois,  à  la  fin  de  l'exercice  l8y7-98, 
97.000  jjalles  de  filés  do  coton  exportés  des  Indes  non 
encore  vendues  ni  ;iiên)e  sorties  dos  Douanes;  pendant 
le  cours  du  dernier  exercice  ce  stock  s'est  encore  beau- 
coup augmenté  et  s'élève  à  130.000  balles. 

Le  développement  de  l'industrie  du  filage  du  coton 
au  Japon  a  été  prodigieux,  comme  le  montre  le  tableau 


suivant,  qui  indique  le  nombre  de  broches  et  le  chiffre- 
de  la  production  du  fil  : 

Nombre  Fil  fabriqué 

de  broches  en  kwans  (1) 

1893    331.781  10.  (566. 744 

1894....   476.  ]33  14.620.008 

1895   508.706  18.437.011 

189fc>   692.284  20.585.485 

1^97.   790.022  26.142.357 

1898  (]  anvier-octobre) ...     1 . 233 . 661  26 . 209 . 416 

Durant  la  période  de  1893  à  la  fin  de  1897,  il  y  a  eu 
une  augmentation  de  plus  de  205  9/10  0/0  dans  le 
nombre  des  broches  et  de  plus  de  245  0/0  dans  la  pro- 
duction du  fil.  L'augmentation  pour  l'année  1898  est 
encore  plus  remarquable,  la  production  ayant  dépassé, 
en  dix  mois  seulement,  celle  de  l'année  précédente  tout 
entière. 

L'augmentation  dans  le  nombre  des  broches  en  ac- 
tion pendant  ces  dix  mois  de  1898  accuse,  par  compa- 
raison avec  le  nombre  constaté  l'année  précédente  le 
chifl're  énorme  de  440.000  broches  en  plus.  Si  l'on  veut 
connaître  la  quantité  de  fil  exportée  durant  ces  mêmes 
six  années,  voici  ce  que  l'on  trouve  : 

Quantité  Valeur 
en  kwans        en  yens 

1893   50.563  59.166 

1894   566.218  955.530 

1895.,   566.262  1.034.479 

1896    2.075.954  4.029.425 

1897   6.735.596  13.490.197 

1898  (janvier-octobre)...  8.881.518  16.430.056 

La  quantité  de  fil  exporté  a  augmenté  de  plus  de  175 
fois  et  la  valeur  de  plus  de  227  fois.  Ce  remarquable 
développement  est  dû  autant  à  l'activité  générale  du 
pays  qu'au  taux  élevé  du  dividende  touché  par  les  ac- 
tionnaires des  Compagnies  de  filage  avant  la  guerre 
sino-japonaise. 

Mais  cette  prospérité  financière  ne  s'est  pas  main- 
tenue :  plus  l'industrie  s'est  développée  et  plus  le  taux 
des  dividendes  a  diminué,  tellement  que  les  Compa- 
gnies de  filage  durent,,  à  la  fin  de  1897,  demander 
L'aide  du  Ministre  des  finances,  de  la  Banque  du  Japon 
et  de  la  Specie  Bank. 

Le  Gouvernement  fit  consentir  par  la  Specie  Bank 
un  prêt  de  3  millions  de  yen  et  donner  de  grandes  fa- 
cilités pour  la  prise  d'hypothèque  sur  les  marchandi- 
ses. Les  filateurs  de  coton  d'Osaka,  eux  aussi,  réussi- 
rent à  garantir  des  emprunts  importants  faits  à  la  Ban- 
que Industrielle  du  Japon.  Malgré  ces  secours,  la 
moyenne  du  dividende  déclaré  pour  le  premier  semes- 
tre de  1898  était  seulement  de  0,59  0/0,  taux  bien  au- 
dessous  de  celui  donné  pendant  la  période  correspon- 
dante de  l'année  j^récédente. 

Dans  d'aussi  défavorables  circonstances,  plusieurs 
filatures  suspendirent  leurs  travaux  ou  cessèrent  leurs 
affaires.  Ditterentes  mesures  furent  proposées  en  vue 
d'améliorer  la  situation,  mais  il  fut  finalement  dé- 
cidé, dans  une  assemblée  de  l'Union  des  Filateurs 
de  coton,  que  chaque  Compagnie  faisant  partie  de 
l'Union  devrait  observer  chaque  mois,  à  partir  de 
janvier  1899,  pendant  quatre  jours  et  quatre  nuits, 
une  suspension  d'affaires  et  qu'une  subvention  an- 
nuelle de  500. (JOO  yen  serait  demandée  au  Gouverne- 
ment dans  le  but  de  donner  de  l'impulsion  à  l'exporta- 
tion du  fil  de  coton.  Voilà  quels  ont  été  les  efi'orts  faits 
par  les  filateurs. 

«  Il  peut  y  avoir  diverses  causes  qui  ont  rais  les 
filateurs  dans  la  situation  embarrassée  actuelle,  écrit 
le  Shorjijo  Shimbun,  mais  la  surproduction,  la  di- 
sette de  fonds  de  roulement,  aussi  bien  que  l'aug- 
mentation des  salaires  et  du  prix  du  charbon  et  la  di- 
luinntion  du  cours  de  la  vente  du  fil  de  coton  doivent 
être  reconnues  comme  les  principales.  Il  ne  faut  pas 
perdre  de  vue  qu'en  général,  les  Compagnies  de  filage 
ont  dépensé  la  plus  grande  partie  de  leur  capital  dans 
l'achat  du  matériel  et  qu'elles  recourent  encore  actuel- 
lement au  dangereux  procédé  de  paiement  des  dettes 

'  !)  Le  liwan  =  3  kilogr.  756. 
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courantes  au  moyen  d'obligations  ou  d'emprunts,  qui 
exigent  un  intérêt  très  lourd.  Tout  cela  réclame  la  plus 
fjrande  attention  de  tous  ceux  qu'intéresse  l'industrie 
du  lilage  du  coton.  » 

Ciette  situation  a  eu  cependant  pour  conséquence  de 
rendre  encore  plus  Apre  la  lutte  entreprise  pour  évincer 
les  autres  produits  des  marchés  étrangers  et  le  tableau 
suivant  de  l'importation  du  lil  à  Shangliaï,  de  1895  à 
mai  1898,  nous  montrera  que  ces  efforts  ont  été  cou- 
ronnés de  succès  : 

Fil  japonais      Fil  indien     Fil  anglais 
Kwans  Kwans  Kwans 

189!>   493.216         8.903.104  438.941 

1891)   1.509.600       13.132.280  G36.928 

1897    2.860.9(54         9.741.114  326.000 

18a8{5mois)       2.430.504         4.744.414  246.816 

Pour  garder  cette  situation  prépondérante,  les  Japo- 
nais comptent  sur  la  qualité  de  leur  fil,  et  pour 
regagner  le  terrain  perdu,  les  Indiens  comptent  sur 
l'abondance  de  leurs  récoltes  autant  que  sur  le  bon 
marché  de  la  main-d'œuvre. 

La  situation  serait  bien  difféi-ente  pour  l'Inde,  si  ce 
pays  était  resté  fidèle  à  l'étalon  d'argent  et  avait  ainsi 
bénéficié  de  l'avantage  que  le  passage  du  Japon  à 
l'étalon  d'or  pouvait  lui  donner.  Mais,  aujourd'hui,  le 
cours  élevé  de  la  roupie  constitue  un  désavantage  réel 
pour  l'exportateur  indien. 

L'exportateur  des  Indes  qui  envoie  sur  le  marché  de 
Shanghaï  une  quantité  de  marchandises  équivalant, 
par  exemple,  à  10  liv.  st.,  reçoit  environ  100  dollars, 
un  peu  plus,  un  peu  moins,  selon  que  le  cours  du  dollar 
est  un  peu  au-dessous  ou  un  peu  au-dessus  de  2  shillings. 
Ces  100  dollars  lui  représentaient  un  retour  de  fonds 
de  171  roupies  environ,  quand  la  roupie  avait  le  cours 
normal  de  1  sh.  2  d.,  et  ne  lui  représentent  «plus  que 
150  roupies  au  cours  de  1  sh.  4  d. 

Il  y  a  là  un  désavantage  évident,  et  comme  le 
constate  parfaitement  le  gérant  de  notre  Consulat 
général  à  Calcutta  :  «  Si  les  filateurs  des  Indes  ont 
moins  souûert  qu'on  le  craignait  de  l'élévation  du 
change,  c'est  sans  doute  parce  que  le  Japon,  dont  la 
concurrence  s'est  établie  si  rapidement,  a  jugé  égale- 
ment favorable  à  son  intérêt  d'élever  le  cours  de  la 
monnaie  d'argent,  en  établissant  un  étalon  d'or,  et  parce 
que  les  industries  de  la  manufacture  de  coton  ne  sont 
pas  encore  très  développées  en  Chine.  » 

Ces  dernières  industries  se  sont  sensiblement  déve- 
loppées, comme  nous  le  constations  dans  notre  dernier 
article,  et  l'on  pourrait  peut-être  envisager  le  jour  où 
le  marché  chinois  deviendra  le  plus  important  des 
concurrents  pour  les  filateurs  de  l'Inde  et  du  Japon. 

Certains  obstacles  s'opposent  cependant,  pour  l'ins- 
tant, au  développement  de  ces  industries.  Ces  obstacles 
sont  ceux  que  nous  avons  indiqués  et  qui  proviennerit 
des  likins  et  des  douanes  maritimes.  Les  filatures  chi- 
noises ont,  en  outre,  un  désavantage  qui  résulte  de  ce 
que  la  monnaie  commerciale,  le  dollar,  n'est  pas  la 
monnaie  usitée  dans  les  petits  paiements  pour  lesquels 
on  emploie  couramment  la  monnaie  chinoise  en  cuivre 
dont  la  valeur  n'a  pas  varié  proportionnellement  à  la 
baisse  du  dollar,  et  tandis  qu'anciennement  on  obtenait 
1.200  de  ces  monnaies  pour  un  dollar  on  n'en  reçoit 
plus  maintenant  que  800.  Il  y  a  donc  une  augmentation 
d'un  tiers  dans  les  frais  généraux  qui  se  rapportent 
aux  gages  des  coolies  et  des  ouvriers  employés  dans  les 
manufactures. 

Contre  les  premiers  de  ces  obstacles,  il  y  a  les  pro- 
testations des  intéressés  qui  seront,  espérons-le,  enten- 
dues des  représentants  diplomatiques.  Contre  les  autres, 
il  y  a  la  campagne  entreprise  par  la  Chambre  de 
Commerce  de  Tientsin  et  qui  aboutira  peut-être  à  une 
première  réforme  monétaire. 

Mais  nous  ne  devons  pas  oublier  que  la  Chine  est  le 
pays  conservateur  pai'  excellence;  la  meilleure  perspec- 
tive que  les  filateurs  de  coton  de  l'Extrême-Orient  aient 
devant  eux,  c'est  l'ouverture  de  nouveaux  débouches 
qui  assurera  pour  longtemps  une  clientèle  à  la  produc- 
tion sans  cesse  croissante  des  divers  pays  intéressés. 

Georges  Bourgarel. 


SOCI ÉTÉ  MAPtSEl  M  A I S  K 

de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  de  la  Société 
Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et  Commercial  pour 
l'exercice  1898,  qui  a  été  soumis  aux  actionnaires  lors 
de  l'assemblée  générale  du  5  avril  dernier,  présentait 
un  intérêt  particulier. 

11  faut  se  rappeler  en  effet  que,  sur  les  sollicitations 
répétées  d'un  grand  nombre  d'actionnaires,  les  admi- 
nistrateurs de  la  Société  avaient  été  amenés,  l'année 
dernière,  à  permettre  à  leiu's  associés  la  libération  de 
leurs  titres  par  anticipation,  au  moment  où  ils  le  juge- 
raient convenable,  et  ce,  pendant  une  période  de  cinq 
ans.  Par  contre,  la  Société  s'aliénait,  pendant  ce  temps, 
le  droit  que  lui  réservaient  ses  statuts  de  faire  l'appel 
du  complément  de  capital. 

Lorsque  cette  résolution  fut  adoptée,  on  se  demanda, 
tout  d'abord,  ce  qu'il  adviendrait  du  dividende  futur  des 
actions.  Mais  le  Conseil  fit  alors  observer  que  la  seule 
dilïérence  qui  pouvait  exister,  pour  le  moment,  entre 
les  actions  entièrement  libérées  et  celles  libérées  de 
moitié,  ne  consistait  que  dans  l'intérêt  statutaire  à  ser- 
vir tout  d'abord  sur  500  francs  pour  les  unes,  et  sur  250 
francs  sur  les  autres.  Par  suite,  le  dividende  à  attri- 
buer, suivant  les  bénéfices,  continuerait  à  être  le  même 
pour  toutes  les  actions,  puisque  le  nombre  de  titres  en 
circulation  ue  variait  pas.  Restait  à  savoir  ce  que  se- 
rait ce  dividende.  C'est  alors  que  le  Conseil  déclara 
que,  selon  lui,  la  nécessité  de  faire  produire  un  intérêt 
de  4  0/0  l'an  au  capital  nouveau  que  les  actionnaires 
allaient  fournir  en  libérant,  n'était  pas  de  nature  à 
préoccuper  beaucoup,  et  que  les  fonds  qui  seraient  ver- 
sés ne  pourraient  que  contribuer  à  donner  plus  d'am- 
pleur et  plus  d'activité  aux  affaires  de  la  Société  qui 
répartissait  déjà  à  ses  associés,  en  intérêt  et  dividende, 
une  somme  représentant  10  0/0  du  capital  versé  par 
eux. 

L'événement  a  donné  raison  aux  prévisions  du  Con- 
seil. En  efl'et,  l'activité  des  affaires  de  la  Société  en 
1898  s'est  traduite,  pour  l'ensemble,  par  une  augmen- 
tation de  1.200  millions  de  francs  sur  l'exercice  précé- 
dent. Certainement  les  conditions  générales  financières 
et  commerciales  ont  favorisé  ce  mouvement,  surtout 
pendant  le  dernier  trimestre  de  l'année,  alors  que: 
l'élévation  du  taux  régulateur  des  banques,  dans  tous 
les  grands  Marchés  do  l'Europe,  offrait  aux  capitaux 
des  emplois  plus  rémunérateurs  que  parle  passé;  mais 
il  faut  ajouter  que  les  ressources  nouvelles,  provenant 
de  la  libération  successive  des  actions,  a  également 
contribué  à  l'extension  des  opérations  de  la  Société, 
tout  en  lui  permettant  de  diminuer  sensiblement  ses 
engagements  en  cours,  c'est-à-dire  le  chiffre  de  ses 
acceptations  et  de  ses  endossements. 

Cette  extension  des  opérations  s'est  traduite,  en  fin 
de  compte,  par  un  bénéfice  de  b. 287. 184  fr.  74,  y  com- 
pris le  solde  de  3.145  fr.  94.  reporté  de  l'exercice  précé- 
dent, contre  3.103.913  fr.  13  en  1897,  3.035.538  fr.  15  en 

1896  et  3.023.581  fr.  en  1895.  En  déduisant  du  susdit 
montant  de  3.287.184  fr.  74,  le  réescompte  de  porte- 
feuille, les  intérêts  des  fonds  déposés  et  les  frais  géné- 
raux, soit  1.189.609  fr.  94,  on  a  obtenu,  comme  béné- 
fices nets,  la  somme  de  2.097.574  fr.  80,  contre  2  mil- 
lions 37.883  fr.  10  l'année  précédente,  d'où  une  augmen- 
tation de  60.000  fr.  en  chiffres  ronds.  Il  a  donc  été  fa- 
cile de  procéder  à  la  l'épartition  suivante,  que  nous 
rapprochons  de  celle  qui  avait  eu  lieu  pour  l'exercice 

1897  : 

 Exercices   

"  1897~"  1898 
(En  francs) 

Aux  actions,  à  titre  d'intérêt  à  4  0/0     600.000   »  713.020  » 

—        à  titre  de  dividende..     962.500   »  967.208  90 

Au  Conseil  d'administration              143.!)30  93  138. 140  88 

Au  Président                                  28.706  18  27.628  17 

A  la  réserve  immobilière                   300.000    »  250.000  » 

Report  à  l'exercice  suivant                 S.Vi^  94  1.576  85 

2.037.883  05   2.097.574  80 
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Par  suile,  le  dividende  des  actions  libérées  de  250 
francs  s'est  trouvé  fixé,  comme  précédemment;  à 
26  fr.  04,  et  celui  des  actions  entièrement  libérées  à 
36  fr.  16,  soit  un  revenu  net  distribué  de  9  66  0/0,  par 
rapport  à  la  moj'enne  du  capital  versé  pendant  l'année, 
et  cela  tout  en  permettant  de  doter  la  réserve  immobi- 
lière d'un  montant  de  250.000  francs.  L'ensemble  des 
réseives  diveises  de  la  Société  s'élève  donc  maintenant 
à  7.75U.000  francs  et  se  décompose  ainsi  : 

1897  1898 
(En  francs) 

Késerve  statutaire   3.0CO.000  3.000.000 

Réserve  supplémentaire...  3.U00.000  3.000.000 
Eéserve  immobilière   1.500.000  1.750.000 

7.500.0U0  7.750.000 
Du  bilan  communiqué  aux  actionnaires,  il  ressort 
que  les  disponibilités  de  la  Société,  non  compris  les 
Immeubles  sociaux  qai  figurent  à  l'actif  pour  4  mil- 
lions 40.000  francs,  atteignent  un  total  de  81.503.293 
francs,  selon  le  détail  suivant  : 


Lisponibilitês  :  Francs 

Caisse  et  Banques   l.>-'00.175 

Portefeuille  commercial   31.586.709 

Renies,  actions  et  obligations   12.945.432 

Repor.s  et  avances  sur  titres   11.463.286 

Comptes  courants  et  crédits  sur  garanties.  20.006.147 

Correspondants  débiteurs   3.742.5'.4 

Total   81.543.293 

Par  contre,  on  trouve,  comme  exigibililés  : 

Francs 

Comptes  de  dépôts   36.471  810 

Comptes  d'encaissement   330.560 

Correspondants  créditeurs   3.118.081 

Effets  à  payer   15.946.951 

Dividendes  à  payer   1.190.537 

Ensemble   57.057.939 


L'excédent  des  disponibilités  atteint  24  et  demi  mil- 
lions de  francs  contre  21  millions  l'année  dernière,  ce 
qui  constitue,  pour  la  Société,  une  excellente  situa- 
tion. 

Comme  le  fait  observer  le  rapport,  des  progrès  sen- 
sibles sont  à  noter,  pour  l'exercice  1898,  dans  les  divers 
services,  en  particulier  dans  celui  des  titres,  dont  le 
mouvement  d'entrée  et  de  sortie  a  porté  sur  231.000  ti- 
tres de  plus  que  l'année  précédente,  et  dont  les  stocks 
déposés  dans  les  caveaux  de  Marseille  et  de  Paris  au 
31  décembre  1898,  sont  en  augmentation  de  116.000  ti- 
tres par  rapport  au  31  décembre  1897.  Quant  aux  affai- 
res auxquelles  la  Société  a  pris  part  au  cours  de  l'exer- 
cice, on  peut  les  résumer  ainsi  :  la.  Société  Marseillaise 
a  participé  à  la  plupart  des  émissions  et  des  opérations 
financières  présentées  au  public  par  les  grands  E'.a- 
blissements  de  crédit,  et  ce,  dans  les  conditions  de 
modération  et  de  prudence  qu'elle  a  toujours  obser- 
vées; elle  a  pris  une  participation  importante  dans  la 
Société  formée  à  Marseille  par  M.  Félix  Fournier,  de- 
venu administrateur  de  la  Banque;  elle  s'o^t  appliquée 
à  donner  le  plus  d'extension  possible  à  ses  afl:aires 
de  banque  et,  malgré  les  chi.iïres  importants  auxquels 
ces  affaires  se  sont  élevées,  il  n'y  a  eu  à  prélever,  pour 
le  compte  «  Contentieux  »,  aucune  somme  sur  les  bé- 
néfices de  l'année. 

Pour  terminer  nous  dirons  que  la  libération  faculta- 
tive des  actions  s'est  opérée  chaque  jour  et  sans  inter- 
ruption. Cette  libération  laissée,  comme  nous  l'avons 
rappelé  plus  h:nit,  à  la  convenance  des  actionnaires, 
portait,  au  31  décembre  1893,  sur  15.179  actions,  pour 
un  capital  de  3.794.750  fr.  Elle  s'effectue  donc  dans  les 
conditions  que  prévoyait  le  Conseil  d'administration, 
et  on  peut  avancer  dès  maintenant  que  le  versement 
intégral  du  capital  social  sera  complété,  certainement, 
avant  la  période  de  cinq  ans  laissée  aux  actionnaires. 

A.  Lechenet. 


CANAL  DE  CORINTHE 


A  la  date  du  28  octobre  1898,  nous  analysions,  dans 
un  article  ^pécial,  les  résultats  obtenus  par  celte  Com- 
pagnie pendant  l'année  1897  et  le  premier  semestre  de 
l'exercice  1898,  et  nous  faisions  remarquer  que,  pour  la 
période  écoulée  du  1er  janvier  au  3U  juin  de  celle  der- 
nière année,  il  y  avait  à  constater,  non  pas  des  progrés, 
mais  bien  plutôt  un  nouveau  recul  dans  les  recettes  de 
l'entreprise.  Nous  ajoutions  que  ce  recul  était  insigni- 
fiant, mais  qu'il  devait  quand  même  être  pris  en  consi- 
dération. Or,  les  chifi'res  publiés,  depuis,  sur  le  trafic 
de  la  Compagnie  pendant  l'exercice  écoulé,  confirment 
que  la  situation  reste  toujours  difficile,  et  que  le  se- 
cond semestre  de  1898  a  laissé  encore  plus  à  désirer  que 
le  premier. 

Voici,  en  effet,  comment  s'établit  le  compte  de  profits 
et  pertes  pour  l'exercice  entier,  comparé  à  celui  se  rap- 
portant à  l'année  précédente  : 

Recettes 


1897 

1898 

Loyers  et  divers  

(Drachmes) 
269. y 54      271  965 
27.046 
3.583 

Total  

299.fc88 

271.i.65 

A  ajouter  : 

2.666 

503 

Total  

302.549 

27=i.468 

Dépenses 

Frais  d'administration  

Frais  d'exploitation  

Impôts  en  France  

40.915 
231.362 

7  "785 
1.314 

24.748 
284.818 
4.135 
6.316 
1.111 

Excédent  de  recettes  

281.376 
21.173 

271.128 
1.340 

S02.549 

272.468 

Comme  on  le  voit,  le  résultat  définitif  est  insignifiant, 
puisque  les  recettes  ne  dépassent  les  dépenses  que  de 
1.340  dr.,  et  nous  avions  raison  de  dire  plus  haut  que 
le  second  semestre  de  l'année  dernière  avait  été  plus 
défavorable  que  le  premier,  puisqu'à  la  date  du  30 
juin  1898,  l'excédent  des  recettes  sur  les  dépenses 
s'établissait  à  6.114  drachmes. 

Pourtant  les  droits  de  péage  se  maintiennent.  Mais, 
par  contre,  les  «  loyers  et  divers  »  ne  produisent  rien 
et  les  »  ateliers  »  au  lieu  de  rapporter  27.046  fr.,  comme 
en  1897,  ont  exigé,  en  1898,  une^  dépense  de  4.135  fr. 

Naturellement  il  faut  se  souvenir  qu'au  cours  de 
l'exercice  1897,  la  Compagnie  avait  prodédé  à  l'appli- 
cation de  certaines  mesures  adoptées  antérieurement: 
réduction  des  droits  de  péage,  surtout  pour  les  paque- 
bots postaux  de  grand  tonnage  ;  suppression  du  droit 
payé  pour  les  passagers,  dont  le  contrôle  était  très 
difficile,  et  qui  a  été  remplacé  par  une  augmentation 
du  droit  de  péage  ;  remorquage  gratuit  des  bateaux  à 
vapeur  jaugeant  plus  de  8(J0  tonnes,  etc.  Malheureu- 
sement, on  ne  voit  pas  jusqu'à  quel  point  ces  mesures 
ont  aidé  au  développement  du  transit.  La  Compagnie 
cherche,  d'autre  part,  à  faire  des  économies  et  elle  y  a 
réussi  précédemment  ;  mais  à   l'heure  actuelle,  ses 
frais  sont  bien  réduits,  et  il  lui  sera  difficile  de  les 
ramener  à  un  chbTre  sensiblement  inférieur  à  celui 
accusé  présentement.  A  ce  sujet,  faisons  remarquer  que 
les   frais  généraux,  pour  l'année  dernière,  compren- 
nent treize  mois.  Jusqu'alors,  en  effet,  les  appointe- 
ments du  mois  de  décembre,  qui  ne  sont  payés  que  le 
2  janvier,  figuraient  au  compte  de  l'année  suivante.  On 
a  tenu  cette  fois  à  rétablir  les  choses,  et  en  raison  de 
cette  circonstance,  les  économies  réalisées  sont  plus 
sensibles  réellement  qu'il  ne  semble  à  première  vue. 

Faut-il  espérer  que  l'année  1899  apportera  quelque 
changement  important  dans  les  recettes  de  l'entreprise  ;' 
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A  en  juger  par  les  droits  de  péage  perçus  au  cours  des 
quatre  premiers  uiois  de  l'exercice  en  cours,  ce  chan- 
gement ne  bcra  que  bien  minime: 
^  Péage 

Ton-         en  en 
Décades  Bateaux     nage   drachm*»  francsor 

Du  2  au  11  janvier   61  8. 899  ô.liiO  284 

12  au  21     —    59  8.016  6. s 3)  45 

'>2  au  31     —    83  10.806  6.85i  188 

ï"  au  10  février   80  13.709  8.3«9  601 

11  au  20     —    "ïa      10.510      6.974  4W 

21  février  au  2  mars. .  72  13.731  S.VOi  124 
3  au  12  mars   76  12.460  7.418  877 

13  au       —    73  10.714  6.h56  800 

as  mars  au  1='- avril . .  92  12. 492  8.418  6% 

2  au  11  avril   69       9.59J      6.494  241 

12  au  21    —    94      13.931      8.832  8:-6 

22  avril  au  1"  mai. .. .      74      15.318      6.962  704 

Ainsi,  du  2  janvier  1899  au  1er  mai,  il  n'a  été  encaissé 
que  87.8'J9  drachmes  et  5.876  fr.  or,  soit,  au  total,  97.0()0 
drachm  s  environ.  Pour  l'année  entière,  on  (lourrait 
donc  espérer  surune  recelte  totale  de  291.000  drachmes, 
ce  qui.  en  admettant  que  les  dépenses  restent  les  mêmes, 
laisserait  un  excédent  de  20.000  drachmes.  C'est  encore 
plus  qu'insufti>ant,  alor.s  que  le  comj  te  de  «  Profits  et 
Pertes  »  qui  tigure  au  bilan,  va  toujours  en  augmen- 
tant, par  suite  des  écritures  passées  tous  les  six  mois 
pour  charges  aliera-it  aux  obligations.  Ce  compte,  en 
effet,  qui  s'^-levait  à  3.723.715  drachmes  au  31  décembre 
1896,  a  passé  à  5  102.552  drachmes  au  31  d'^cembre  1897 
et  à  6,300.045  drachmes  au  31  décembre  1898.  Et  nous 
sommes  loin  du  moment  —  si  jamais  ce  moment  arrive 
—  où  il  pourra  être  atténué  même  légèrement. 

Bref,  des  comptes  produits,  il  résulte  que  les  recettes 
réalisées  servent  uniquement  à  payer  le-  frais  d'entre- 
tien etles  appointements  des  employés  de  la  Compagnie. 
Pourtant,  nous  n'avons  plus  à  faire  avec  une  entreprise 
en  cours  d'exécution.  Le  canal  est  complètement  ouvert 
à  la  navigation,  et  si  celle  ci  ne  l'ctUise  pa-^,  c'est  qu'il 
était  loin  d'être  indispensable  comme  on  paraissait  le 
croire. 

P.  B. 


LES  ILES  CAROLINES 


Les  Chambres  espagnoles  discutent  en  ce  moment  le 
projet  de  loi  relatif  à  la  cession  à  l'Allemagne  des  lies 
Garolines,  de  Palaos  et  de  la  plus  grande  partie  des  îles 
Mariannes. 

Voici  le  texte  de  ce  projet  : 

1»  L'Empire  allemand  reconnaîtra  dans  ces  îles,  aux  ordres 
religieux  espagnols,  l''S  mêmes  droits  et  les  mêmes  libertés 
qu'il  n  connaît  aux  missions  des  ordres  relij^ieux  allemands  ; 

2»  L'Empire  allemand  donnera  au  commerce  et  aux  éta- 
blissements agricoles  espagnols  le  même  traitement  et  les 
mêmes  facilités  qu'il  donne  dans  lesdits  archipels  aux  éta- 
blissements avjricolos  et  au  commerce  allemands; 

3°  L'Espagne  pourra  établir  et  conserver,  m^me  en  temps 
de  guerre,  un  dépôt  de  charbon  pour  la  marine  de  guerre  et 
la  marine  marchande  dans  l'archipel  des  Gnrolines,  un  autre 
dans  l'archipel  des  Palaos  et  un  autre  dans  l'archipel  des 
Mariannes; 

4°  L'Empire  allemand  indemnisera  la  cession  des  territoi- 
res susdits  moyennant  la  somme  do  25  millions  de  pesetas 
qui  sera  livrée  à  l'Espagne. 

De  plus,  le  Gouvernement  de  S.  M.  et  le  Gouvernement 
impérial  ont  convenu  que  celui-ci  solliciterait  du  (Conseil  fé- 
déral etdu  Parlement  allemand  l'autorisation  nécessaire  pour 
accorder  aux  importations  espagnoh'S  en  Allemagne  les  droits 
de  la  nation  la  plus  favorisée  :  il  e.st  entendu  que  celte  auto- 
risation précédera  la  ratification  de  l'accord  de  transfert  de 
souveraineté  des  îles  du  Pacifique. 

Réci|ir()inieinent,  le  Gouvernement  de  S.  M.  donnera  aux 
importations  allemanles.  en  Espagne,  les  droits  du  tarif  con- 
ventionnel facultatif  pour  elles  par  la  loi  du  10  juillet  189i. 

Jjesdites  concessions  mutuelles  dans  Iss  tarifs  douaniers 
entrer'int  en  application  le  même  jour  dans  les  deux  pays  et 
resteront  en  vigue  ir  pendant  cinq  ans,  s'il  n'intervient  pas 
auparavant  un  nouvel  accord,  quant  aux  relations  commer- 
ciales, entre  IfS  deux  nations. 

Du  moment  où  les  Philippines  avaient  été  abandon- 
nées par  l'Espagne,  la  possession  de  ces  archipels  ne 


pouvait  plus  être  ([u'un  fardeau  pour  le  Trésor,  tandis 
que  les  25  millions  de  pesetas  ({u'il  va  l'cccvoir  du  Gou- 
vernement allemand  lui  seront  d'une  utilité  évidente. 

Un  dilTérend  s'était  élevé,  en  1885,  entre  l'Espagne  et 
l'Allemagne  au  sujet  des  iles  Carolines  :  Les  Espagnols 
ne  les  occupant  pas  effectivement,  le  Gouveruement 
allemand  les  avait  considérées  comme  res  nutlius  et 
l'affaire  dut  être  soumise  à  l'arbitrage  du  Pape,  qui  se 
prononça  en  faveur  des  revendications  espagnoles. 

Les  archipels  en  question  vont  continuer  maintenant 
la  chaîne  des  possessions  allemandes  dans  l'oc'an 
Pacifique  :  les  îles  Marschall,  la  Nouvelle  Guinée  alle- 
mande et  l'archipel  Bismarck  se  relieront  ainsi  à  la 
partie  de  cet  océan  plus  rapprochée  du  continent  asia- 
tique. 

Une  des  îles  Mariannes,  l'île  de  Guam  a  été  déjà  cedee 
par  l'Espagne  aux  Etats-Unis;  les  autres  qui  vont 
appartenir  à  l'Allemagne  comprennent  1 .140  kilomètres 
carrés;  leur  population  est  delO.OOO  habitants  environ, 
tous  d'origine  tagale,  comme  les  indigènes  des  Philip- 
pines. 

En  ce  qui  concerne  les  600  ou  700  îlots  constituant 
les  archipels  des  Carolines  et  Palaos,  leur  superficie 
est  de  1.450  kilomètres  carrés  et  leur  population  de 
36.000  habitants.  Cinq  seulement  d'entre  eux  mesu- 
rent plus  de  100  kilomètres  carrés  de  sup.^rlicip  ;  ce 
sont  ceux-ci  qui  ont  des  montagnes  d'origine  volca- 
nique. 

La  plupart  de  ces  îles  sont  susceptib'es  de  dévelop- 
pement économique  :  elles  jouissent  d'une  végétation, 
très  riche  ;  les  cocotiers  y  sont  très  nombreux;  on  y 
voit  des  palmiers  de  toutes  sortes,  des  arbres  fruitiers, 
des  plantes  alimentaires,  etc.;  elles  renferment  déjà 
quelques  établissements  ressortissant  de  l'Allemagne. 

On  ne  sait  encore  si  le  sol  des  Carolines  contient  des 
richesses  minérales,  mais,  en  revanche,  les  produits 
de  la  pèche  y  sont  très  abondants.  Ces  iles  jouissent  de 
très  bons  ports  et  les  communications  y  sont  faciles. 

Depuis  la  découverte  des  Carolines,  au  commencement 
du  XVle  siècle,  les  Espagnols  ne  s'en  sont  pas  beau- 
coup o.-,cupés,  et  elles  n'étaient  guère  visitées  que  par 
des  pêcheurs  de  baleines.  Dans  les  derniers  temps,  les 
Allemands  y  avaient  fondé  des  établissements  et 
s'étaient  efforcés  d'en  exploiter  les  richesses  La  proxi- 
mité des  îles  .Marschall  avait  favorisé  leurs  relations. 
Ce  sont  les  Allemands  qui  forment,  dès  à  présent,  l'élé- 
ment colonisateur  dans  ces  îles  ;  ils  vivent  en  bons 
termes  avec  les  indigènes,  et  l'on  peut  s'attendre  à  ce 
que  ces  colonies,  dans  l'avenir,  soient  appelées  à  une 
assez  grande  prospérité. 

En  même  temps  que  les  Gortès  discutent  le  projet  de 
cession,  le  Parlement  allemand  a  été  saisi  de  l'arran- 
gement conclu  avec  le  Gouvernement  espagnol.  Il  a  été 
informé  des  négociations  engagées  pour  la  concession 
réciproque  d'un  tarif  conventionnel  et  les  propositions 
nécessaires  lui  seront  faites  dès  que  les  Chambres  espa- 
gnoles auront  approuvé  la  vente  des  colonies. 

G.  B. 

La  Conférence  du  Désarmement 

On  a  beaucoup  travaillé  et  discuté,  depuis  une 
semaine,  sans  qu'il  n'ait  rien  transpiré  au  dehors  de 
ces  débats.  Peut-être  parce  qu'on  n'est  arrivé  à  aucun 
résultat  pratique  ou  définitif. 

On  sait,  toutefois,  que  la  sous-Commission  navale 
de  la  seconde  Commission  a  terminé  ses  travaux.  On 
assure  que  l'accord  ne  s'est  fait  sur  aucune  des  ques- 
tions soumises  à  son  examen,  et  notamment  sur  la 
question  des  naviies  sous-marins. 

D'après  le  b  ighlad,  de  La  Haye,  le  Délégué  américain 
s'est  opposé  d'une  manière  absolue  à  toute  restriction 
relativement  aux  inventions.  L'Angleterre  et  les  Etats 
de  secnd  ordre  l'ont  appuyé. 

La  deuxième  Commission  a  arrêté  que  les  neutres 
auront  la  faculté  de  laisser  passer  les  malades  et  les 
blessés  sur  le^rs  territoires,  s'il  est  impossible  de  les 
évacuer  autrement  et  sous  la  condition  que  ce  traite- 
ment s'appliquera  également  aux  deux  belligérants. 
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De  plus  le  Gouvernement  neutre  ne  peut  rendre  les 
blesses  et  es  malades,  une  fcis  admis  sur  Je  ten?to  re 
neutre,  qu'a  leur  pays  d'origine  '-«ixitoue 

Cependant  on  n'a  pu  encore  rien  décider  au  sujet  de 

permanence  réelle  serait  bien  accueillie  surSpar  les 
petites  puissances  et  par  la  Russie;  mais  la  p^unai  t 
des  grandes  puissances  croient  qu'il  n'est  l'as  poS  e 

Ma^^'^el^-r^?'^^''^^^^"*^^  lapU/anenc 
i.Ualgie  cela,  il  est  incontestable  ' 


;^jbiee.tfaitach;eiï^m^ïàir 
tenu  1  institution  d'un  tribunal  d'arbitrage  siégeant  en 


permanence. 

Plusieurs  projets  dans  ce  sens  sont  déjà  m'énarés  • 

Ils  sortiront  des  portefeuilles  des  déléa?  Prépaies  , 
d  amendements. 


ues  sous  forme 

h-tScâl.!;!'.''""*^"'  estlep,.i„c,„al  adver 

M  de  Munster  a  soutenu,  dit-on,  que  la  m-ODo^itinn 
darbitrage  était  incompatible  avé?  la  so^,  v^pv;^] 


d'un 
vin 


patible  avec  la  souveraineté 
monarque  qui  base  son  pouvoir  sur  le  droU  di- 

On  a  cependant  des  raisons  de  croire  que  l'attitude 
du  Délègue  allemand  n'est  pas  définitive.  D'ail  eurs  la 
discussion  va  continuer,  et  la  question  du  iîunS 
d  arbitrage  n'est  nullement  compromise  ^^i^unai 


L.  P. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANGE 

EN  MAI  1899 


L'Imprimerie  Nationale  Vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  pF 
ministration  des  douanpa  c.,nv  i„  L..,  ; 


r.or,  1    f  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 

pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'année  1899 

l.es  importations  se  sont  élevées,  du  1er 
31  mai  18:)9,  à  1.8J1.282.000  fr.  et  les 
1.516.812.000  francs 


janvier  au 
exportations  à 


de'^maff'^'"^^     décomposent  comme  suit  pour  le  mois 


MAI 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS  1899 

Objets  d'alimentation  85  853 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   222  798 

Objets  fabriqués...'.'  63.356 

Totaux   373.007 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  58  935 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie. . . 
Objets  fabriqués. 
Colis  postaux  . . . 


96  629 
172,082 
10.936 


Totaux. 


1898 
140.152 

206.024 
49.912 

396.088 

54.260 

66.535 
114.212 
16.403 

251.410 


Dif.  en  1899 


53.299 

+ 

1G.774 

+ 

18.444 

23.081 

+ 

4.695 

+ 

30.094 

+ 

57.870 

5.4G7 

+ 

87.192 

338.602 

Le  tableau  suivant  donne,  du  1er  janvier  au  31  mai 
l'ti'oi'Se  SnlT898  ^^'^  «-^extérieur  comparé 


CI.NQ  PREMIER.?  MOIS 


IMPORTATIONS 


Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués'..'.'".' 

Totaux  

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués!!!.' 
Colis  postaux  '. 

Totaux  


(Milliers  de 

francs) 

1899 

1898 

427.019 

619.388 

1.11:3.258 

1.023.898 

281.005 

260.977 

1.821.282 

1.904.263 

2;J5.731 

245.260 

4.37.943 

361. 98 i 

768.438 

695.019 

74.700 

70.727 

1.516.812 

1.372.990 

Différences 

—  192.. 369 

+  80,. 360 
+  20.028 

—  82.981 

—  9.529 


+ 
+ 
+ 


75.959 
73.419 
3.973 


-f  143.822 


ell 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


15  juin 
1.85i.l-27.-î3,S 
1  219. 118. -91 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
8  juin 

Or   1.84"/  552.207 

Argent...    1  220, '2  i3- 246 

3  067.-,9o,4b3  3.073.546.525 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour.. 

Portefeuille  Paris  1  M^ï^  Paris...!!. 

D       j        ,  <■  Effels  Etranger . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales 

Avances  sur  ling-ots  à  Paris 

Avancés  sur  lingots  dans  les 'succursales 

Avancés  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  delà  Réserve  ..!!!!!!  !  !  !  ! 
Rentes  de  la  Réserve  (ex-'b'anqu'es) 

Rentes  disp^uj^es   . 

Rentes  infmohilisées  !!!!!' 

Hôtel  et  mobilier 'de  la  Banque!!!' 

Immeubles  dçs  succursales  

Dépenses  d'admiiiislration  de  1 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  " 
Divers   


8  juin 


anque 


Total. 

PASSIF 

Capital  de  la  Banque 


Bénéfices  en  additions  au  capital!!!!!' 
Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834. . .  !  !  !  ! 
mobilières  )  f-^-hanques  département. 

„  ,  (   Loi  du  9  juin  1857   

Réserve  immobilière  de  la  Banque 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation 

Arrérages  de  valeurs  déposées  !"' 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur'"' 

Comptés  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les 'succursales" 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers'!!! 
Réescompte  du  dernier  semestre 
m  vers  


Total  


3.067  795  453 


68.105 
2i6.965.884 


418. 3ï0  2 
2.7.^8.000 
8  624  300 
19o.5il.345 
248.076.414 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.224.221 
100.000.000 
4.000.000 
15.132. 965 

5.227.80b 
8.407.444 

35.046.167 


15  juin 


4.6i6  210  !(.■ 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980,750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.728  858.5 
18,732.387 
13.031.474 
132.255.140 
408. 43S  681 
■/4. 422. 824 
1  318  658 
14. 240.871 
2.052.562 
27.840.454 


3  073.546.525 


27 . 930 
247.34  7.850 


410.622.086 

8  646  ISO 
19 4  362.480 
243.193  SOI 
18«.OOO.0Oe 
10.000.000 
2.980.759 
9:'.  608  687 
100.000.006 
4.000.000 
15.202.188 

5.2Ô1.389 
8.407.444 

48.627.939 


4.651.834  675 


4.646,210.107 


182  500,000 
8.002.313 

lo.ooô.ooe 

2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407,444 
3,739  733.495 
17,  'i-.'S  546 
19  8'8  793 
161.593  092 
377,291  145 
72. 916.704 
1 .275  444 
14.779.303 
2  052.562 
26  '.i.'6  881 


4.651.834.675 


Comparaison  avec  les  années  précédente 


20  juin 
1895 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  ! 

Avances  aux  partie 

—      à  l'Etat  

Compt,  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


millions 
3.472,0 
3.302.3 
377.8 
295.3 
140.0 
2!3.l 
448.7 
2  0/0 
pair 
2.431,7 


IS  juin 

17  juin 

1896 

1897 

millions 

millions 

3.E,82.5 

3.627  5 

3.294.3 

3.226  7 

5S2.6 

576.4 

347.9 

358.6 

140.0 

140.0 

171  5 

195  4 

565.2 

460  5 

2  0/0 

2  0/0 

pair 

pair 
4.888.9 

4.471.8 

16  juin 
1898 


15  juin 
1899 


millions 
3.629.8 
3  110.1 
662  2 
38b  6 
180.0 
218  5 
466.7 

2  0/0 

3  0/00 
5  592.5 


millions 
3.739.7 
3.073  5 
638  0 
431.6 
180.0 
161.6 
450  2 
3  O'O 

y,  0/00 

9.517.9 


Mouvements  des  Caisses  d'Epartine  —  Onèratinr,» 
concernant  les  (baisses  d'épargne  ordinaires,  "du  i"  au  îo  ju°n 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4  264  801  25 

Retraits  de  fonds   6.104.992  81 


Excédent  de  retraits   1.8i0.191  56 

lioSS6'r.1?''       ^"  ^°  j^^^  18  mil- 

^^(^.pitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1-  au  10  juin 

diJlirer  70^'!566lr.'99;''P°''"''  ^^^^^^^  ^'^P^''^""'^  - 
sur  fe^  vl'/p,?^f '^""^  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
c7\J^^At  composant  le  portefeuille  provenant  des 

caisses  d  épargne  ordinaires  :  néant. 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 
Depuis  le  12  juin,  les  litres  de  l'Emprunt  Hongrois  k  1/2  0/0 
or  1881)  ue  sont  plus  négociables  qu'en  titres  munis  d'une 
nouvelle  feuille  de  coupons. 


en 


Depuis  le  la  juin,  les  100.000  actions  nouvelles  de  100  fr., 
„.ilièrement  libérées  et  au  porteur,  n»'  100001  à  200000,  de  la 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rultrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  100.000  à  200.000. 

Les  actions  anciennes,  n»'  1  à  100000,  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à  vingt  millions  par  dé- 
cision de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  11  mars  1899.  » 


Depuis  le  12  juin,  les  4.000  obligations  nouvelles  de  300  fr. 
5  0/0,  n»*  6001  à  10000,  de  la  Compagnie  pour  l'Eclairage  des 
Villes  et  la  Fabrication  des  Compteurs  et  appareils  divers 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  litres  sont  inscrits  à  la  partie  du  Bulletin  de  la  (Joie 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  Marché,  se  trouve  porté  de  6.000  à  10.000. 


Depuis  le  13  juin,  les  obligations  de  l'Emprunt  3  0/0  1897 
de  l'Etat  des  Grisons  seront  admises  aux  nigociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Ledit  emprunt,  au  capital  nominal  de  10  millions  de  francs 
est  représenté  par  20.000  obligations  de  500  fr.,  émises  à  485 
francs,  libérées  et  au  porteur  ;  remboursables  au  pair,  par 
tirages  au  sort  annuels,  en  50  ans,  de  1908  à  1952. 

Intérêt  annuel  :  15  fr.  payables  par  moitié  les  avril  et 
1«"  octobre. 

Jouissance  courante  :  1"  avril  1899. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  19,  et  à  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas,  rue  d'Antin,  3. 


Les  obligations  5  0/0  de  la  Société  Le  Nickel  étant  appelées 
au  remboursement  dès  le  15  juin,  ont  cessé  d'être  négociables 
à  la  Bourse  de  Paris  à  partir  de  cette  date. 


/i.^i29.(KI0  l'rancs,  conln:  941.000  francs  sinilcmciit  distribués 
aux  actionnaires.  D'aulre  jiart,  grâce  aussi  à  de  meilleures 
conditions  économiques,  le  montant  des  iminoliilisalious  du 
portefeuille  a  été.  notablement  réduit  et  la  créancy  du  Trésor 
s'est  abaissée  à  un  niveau  auquel  elle  n'était  pas  descendue, 
depuis  un  grand  nombre  d'années. 

«  Toutefois,  malgré  l'importance  de  ces  résultats,  nous 
avons  été  amenés  à  reconnaître  qu'à  l'expiration  de  la  proro- 
gation actuellement  en  cours  l'actif  do  la  Banque  de  l'Algérie 
se  trouverait  encore  comprendre,  pour  un  cliiffre  très  supé- 
rieur à  ses  réserves,  des  valeurs  non  susceptibles  de  figurer 
dans  l'actif  d'une  Banque  d'émission.  ,  , 

«  En  conséquence,  et  bien  que  nous  eussions  préfère  ne 
pas  recourir,  pour  la  seconde  fois,  à  une  mesure  provisoire, 
il  nous  a  semblé  nécessaire  de  prolonger  de  nouveau  la  période 
d'attente  pendant  un  délai  suffisant  pour  que  la  Banque  de 
l'Algérie  pût  revenir  à  un  état  aljsolument  normal. 

«  Or,  en  prenant  pour  base  les  résultats  dos  dernières 
années,  il  y  a  tout  lieu  de  penser  qu'au  bout,  de  deux  ans  le 
nouvel  accroissement  des  réserves  et  la  réalisation  progrès^ 
sive  de  la  partie  non  encore  liquide  de  l'actif  auront  apure 
la  situation.  C'est  pourquoi  nous  avons  cru  devoir  fixer  a 
deux  années  encore  la  durée  de  la  nouvelle  prorogation  pro- 
visoire. » 


Banque  de  l'Algérie.  —  Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé, 
M.  Peylral  a  déposé  un  projet  de  loi  prorogeant  le  privilège 
de  la  Banque  de  J'^Z^'erie  jusqu'au  31  octobre  1901;  voici 
l'exposé  des  motifs  qui  accompagne  ce  projet  : 

«  Le  privilège  de  la  Banque  de  l'Algérie,  qui  expirait  le 
31  octobre  1807,  a  été  prorogé  de  deux  ans,  c'est-à-dire  jus- 
qu'au 31  octobre  1899,  par  la  loi  du  9  juillet  1897. 

«  Pour  justifier  cette  prorogation  provisoire,  l'exposé  des 
motifs  faisait  remarquer  que  tant  que  la  question  du  renou- 
vellement du  privilège  de  la  Banque  de  France  n'était  pas 
réglée,  il  était  impossible  d'apporter  des  propositions  concer- 
nant le  régime  fiduciaire  de  l'Algérie.  Le  délai  de  deux  ans 
accordé  par  la  loi  devait,  d'ailleurs,  permettre  d'étudier  les 
diverses  solutions  en  présence  et  de  préparer  la  réalisation  de 
celle  qui  aurait  été  adoptée. 

«  Depuis  lors,  l'attention  du  Gouvernement  s'est  tout  natu- 
rellement portée  sur  celle  de  ces  solutions  que  la  plupart  des 
assemblées  électives  algériennes  ont  sollicitée,  c'est-à-dire  sur 
le  renouvellement  à  long  terme  du  privilège  de  la  Banque  de 
l'Algérie. 

«  Mais  on  sait  que  la  Banque  de  l'Algérie  s'est  laissé 
entraîner,  pendant  une  certaine  période,  en  faveur  de  l'agri- 
culture et  de  la  colonisation,  à  des  opérations  qui  ont  inimo- 
bilisé  une  partie  de  ses  ressources.  Comme  le  privilège 
d'émission  ne  peut  être  accordé  qu'à  un  établissement  dont  la 
situation  soit  absolument  saine  et  liquide,  il  était,  avant  tout, 
nécessaire  de  s'assurer  si,  à  la  date  du  31  octobre  1899,  la 
Banque  de  l'Algérie  serait  entièrement  dégagée  des  embarras 
causés  par  ses  anciens  errements. 

«  Une  sérieuse  amélioration  s'est  incontestablement  pro- 
duite, depuis  quelques  années,  dans  la  situation  de  la  Banque. 
La  réduction  progressive  des  dividendes  a  fortifié  les  réserves 
dans  une  très  large  mesure,  et  c'est  ainsi  que,  pour  les  trois 
semestres  réglés  depuis  l'ouverture  de  la  période  de  proro- 
gation provisoire  —  30  avril  et  31  octobre  1898,  30  avril  1899, 
—  l'attribution  aux  réserves  ne  s'est  pas  élevée  à  moins  de 


Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord.  —  L'assemblée 
Générale  annuelle  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  10  mai  dernier. 
°  Après  audition  des  rapports,  elle  a  approuvé  les  comptes 
de  l'exercice  1898,  se  soldant  par  un  bénéfice  net  de  592.178 
francs  57. 

11  a  été  réparti  comme  suit  : 

Réserve  légale  Fr.     29.608  92 

Dividende  aux  actions  de  capital   526.455  » 

Dividende  aux  actions  amorties  (à  verser  au 

fonds  d'amortissement)    13.545  » 

Prélèvement  statutaire  pour  l'amortissement         ^  ,  ,r 

des  actions   "''T'In^  oa 

Solde  à  reporter  à  nouveau   4.804  30 

^Total  Fr.   59'^  .178  57 

Cette  répartition  Tait  ressortir  un  dividende  de  22  fr.  50 
brut  par  action,  soit  net  26  fr.  43. 


Le  Funding  Brésilien.  —  A  la  demande  de  plusieurs  de  . 
ses  adhérents.  l'Association  Nationale  des  porteurs  français 
de  valeurs  étrangères  est  intervenue  auprès  de  lianquiers  cor- 
respondants du  Gouvernement  du  Brésil,  et  leur  a  signalé 
les  inconvénients  qui  résultent  :  1°  de  l'absence  de  coupures 
de  titres  du  Funding  inférieures  à  20  liv.  st.  ;  2°  de  ce  fait  que 
ces  coupures  ne  pouvaient  s'acquérir  qu'au  moyen  de  la  réu- 
nion de  certificats  de  la  même  échéance. 

Sur  le  premier  point,  la  création  de  coupures  inférieures  a 
20  liv.  st.  a  été  reconnue  impraticable.  Sur  le  second,  les 
porteurs  obtiennent  satisfaction.  En  effet,  dans  le  but  de  faci- 
liter les  transactions,  les  certificats  fractionnaires  de  n'im- 
porte quelle  dénomination  d'emprunt  peuvent,  désormais,  être 
échangés  contre  l'une  des  coupures  existantes  du  Funding. 


de  fer  Brésiliens 


Compagnie  Générale  de  Chemins 

Paranagua-Curityba 

(111  kilom.)  (1)  1899  1898 

Francs  Francs 

Recettes  du  mois  de  mai   370.338  391.827 

Recettes  des  mois  antérieurs   1.522.598  1..j1o.381 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   1.892.937  1.907.209 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  mai   39.283  41.0t)<J 

Recettes  kilométriques  annuelles  des  /irqi,' 

mois  écoulés  de  l'exercice    41.288  41. oo2 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  mai   309.491  ^80-^19 

Recettes  dos  mois  antérieurs   1.191.242  1.296.673 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de  _ 

l'exercice.   1.560. /34  1.677.493 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  mai   14-217  14.653 

Recettes  Ivilométriquos  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   12  334  13.251 

(1)  Garantie  par  kilorattrc!   20.608  Ir. 

(2)  —  —  5.084  fr. 
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Gaz  de  Lyon.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis  le  26  mai 
Uernier  en  assemblée  générale  extraordinaire  à  l'effet  d'ap- 
prouver d.  Cnitivement  le  traité  intervenu,  à  la  date  du 
14  mars  189 1  entre  la  Compagnie  du  Gaz  et  la  Société 
d  Energie  Electrique. 

Après  lecture  du  rapport  de  M.  Bussy,  commissaire-vérifi- 
cateur. I  assemblée  a  approuvé,  définitivement  et  à  l'nnani- 
mile,  le  frai  le  passé  avec  la  Société  d'Energie  Electrique.  Elle 
a  accepte  les  a|)p(.rts  de  celte  Société  ainsi  que  les  clauses 
conditions  et  charges  sous  lesquelles  ils  ont  été  faits,  notam- 
ment 1  attribution  à  la  Société  d'Energie  Electrique  de  <!  dOO 
ac  ions  de  la  Compagnie  du  Gaz  de  Lyon  de  ^50  fr.  chacune 
entici  ement  libérées. 

A  cet  effet   l'ass  mblée  a  voté  ensuite  l'augmentation  du 
c-pi  al  social,  qui  est  porté  de  Kl  millions  à  10.5(10  000  fr 
par  la  création  de  2.(  Ou  actions  de  2.=i0  fr.  chacune.  Enfin  elle 
a  vote  diverses  modifications  aux  st  ituts.  ' 

La  Compagnie  du  Gaz  de  Lyon  peut  donc,  d'ores  et  déjà 
utiliser  les  excédents  de  force  de  la  Compai^nie  des  Omnilius 
et  Tramways  de  Lyon,  soit  pour  l'éclairage  privé,  soit  pour 
1  éclairage  public  et  soit  comme  force  motrice. 

Société  Française  d'Electro-Métalluryie.  -  Les  action- 
naires de  la  Société  Française  d'ElecIro-Mclallurgie  se  sont 
reunis  en  assemblée  générale  extraordinaire  le  lu  juin  cou- 
rant sous  la  présidence  de  M.  Slouls,  président  du  Conseil 
«administration. 

D'après  la  feuille  de  présence,  19  959  actions,  soit  plus  de 
la  moitié  du  capital,  étaient  représentées. 

A  1  unanimité,  l'assemblée  a  reconnu  sincère  la  déclaration 

on,r'\?^  Conseil  d  administration,  de  la  souscription  de 
Ib.OOO  actions,  dune  valeur  nominale  de50i  f  r  ,  représentant 
laugmentation  de  capital  de  8  millions  de  francs  décidée  par 
lassemblee  générale  extraordinaire  du  20  avril  18!:9 

En  conséquence,  le  capital  sncial,  qui  était  de  7  millions 
*e  francs,  se  trouve  porté  à  15  millions  de  francs. 

Société  Française  des  Charbonnages  du  Tonkin  — 

A£s  actionnaires  réunis  le  8  juin  en  assemblée  générale,  ont 
Tûte  les  resolutions  suivantes  :  s  j  " 

1»  L'aPsemidf'e  générale,  après  avoir  entendu  la  lecture  du 
rapport  des  commissaires  des  comptes  et  celle  du  rapport 
îv.  iZI*"  *  ,  '^^m,l"i'^tralion,  approuve  les  comptes  de  Fexer- 
ece  1898,  tels  quils  figurent  dans  le  bilan  présenté  par  le 
Conseil  d  administration  ;  i'  ic 

2«_  L'assemblée  générale  ratifie,   pour  une  durée  de  six 
années,  la  nomination  d'administrateur  de  M.  Monvoisin 
nomination  faite  à  titre  provisoire  par  le -Conseil  d'adminis- 
tration, dans  le  courant  de  l'exercice  ; 

xÂl  L'assemblée  ge^nérale  réélit,  en  qualité  d'administrateurs, 
MM.  A.  Luc  et  L.  Gilbert; 

4»  L'a<!semblée  générale  nomme,  en  qualité  de  commissaires 
des  comptes  avec  pouvoir  dagir  dans  les  termes  de  l'article 
fJ  û/s  statuts,  MM  Pelletier,  Sanglier  et  Lévy.  Elle  fixe  à 
1.0(10  fr  le  chiffre  des  honoraires  alloués  à  chacun  d'eux  pour 
1  exer  ution  de  ce  mandat  ;  ^ 

5»  Conformément  à  larticle  40  de  la  loi  du  24  juillet  1867 
lassemblee  générale  approuve  les  opéralions  faites  en  1  98 
par  la  SiiCiete  avec  MM.  J.  Audresset  et  A.  Luc,  administra- 
leuns  et  les  autorise,  en  tant  que  de  besoin,  à  traiter  avec  la 

30C16L6. 


Chenains  de  fer  de  l'Ouest-Algérien.  —  Les  actionnaires 
reunis  le  9  juin  en  assemblée  générale  ordinaire,  ont  voté  les 
resolutions  suivantes  : 

1°  L'as.semblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport  du 
Conseil  dadministialion  et  celui  des  commissaires  de  v  rifi- 
'^'?orl^.'''î™P^®'^'  approuve  les  comptes  et  le  bilan  de  l  exer- 
«ice  1898  tels  qmls  lui  ont  été  présentés.  Elle  approuve 
notamment  la  repartition  de  25  francs  faite  aux  actionnaires 
pour  1  exercée  ]X98  et  reporte  à  l'exercice  1899  le  solde  du 
compte  de  liquidation  de  l'exercice  189S,  s'éievantà  880  771  fr  88 
j  compris  808.546  fr.  i=,3  reportés  de  l'exercice  1897;  '  ' 

-i"  L'assemblée  générale  réélit  administrateurs,  pour  une 
période  de  trois  an.s,  MM,  Bordet  et  Hiélard; 

H"  L'assemblée  générale  nomme  commissaires  de  vérifica- 
tion des  comptes  pour  l'année  1809,  MM.  Aron,  ancien  ban- 
quier, elle  baron  de  Lassus-Saint-(Jeniès,  administrateur  de 
la  bocH'lo  générale,  avec  mission  de  présenter,  ensemble  ou 
«^parement,  le  rapport  sur  les  comptes  de  cet  exercice  et 
lacu  te  pour  chacun  d'eux  de  remplir  seul  cette  mission  en 
<a.s  de  demi.ssion  ou  d'empêchement  de  l'autre.  Leur  rémuné- 
ration individuelle  est.  fixée,  comme  précédemment,  à  I..5(i0  fr  • 
4°  L  assemblée  générale,  après  avoir  entendu  les  explica- 
tions du  Conseil,  autorise,  conformément  à  l'article  40  de  la 
loi  du  24  luillet  1867,  les  ine-nbres  du  Conseil  d'administra- 
Qon,  tant  en  leur  qualité  d'administrateurs  d'autres  Sociétés 
que  personnellement,  à  participer  aux  traités  passés  ou  à 
jasser,  s  il  y  a  lieu,  avec  la  Compagnie. 


Mines  d'Aguas-Tenidas.  —  L'assemblée  générale  ordi- 
naire des  actionnaires  a  eu  lieu  le  31  mai. 

Après  avoir  entendu  la  ledure  des  rapports,  elle  a  approuvé 
les  comptes  de  l'exercice  1898,  lesquels  ne  comportaient  pas 
la  distributiùi.  d'un  dividende.  ' 

Le  Conseil  d'administration  vient  d'accepter  les  offres  d'une 
bociete  anglaise  pour  le  rachat  de  toute  l'aflaire,  matériel  et 
mines  ensemble,  pour  un  prix  qui  ressortirait  à  84  fr.  par 
action.  Les  actionnaires  auraient,  en  outre,  un  priviKge  de 
souscription  au  capital  de  la  nouvelle  affaire. 

Une  assemblée  générale  extraordinaire  vient  d'être  convo- 
quée, a  laquelle  sera  soumis  ce  projet. 


Compagnie  Française  d'Entreprises  Militaires  et 
Civiles  (Etablissements  A,  Godillot  et  Helbronner  réunis) 
—  Lassemblee  générale  ordinnaire  a  eu  lieu  le  12  juin 

Apres  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  Commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient 
présentes,  les  comptes  de  l'exercice  1897-1898  et  décidi'  que 

•  or-'iHVr'^'o"'''^''  ''<^™P^*^  de   profils  et  pertes,  s'élevant 
a  M3^.b.O  tr.  87,  serait  employé  en  amortissement 
1QQa^^^^'^T^if'^  ^  ':ééiu  pour  six  ans,  à  partir  du  17  décembre 
1899  MM.  Bordet  et  Carher,  administrateurs  sortants 

Elle  a,  enfin,  renouvelé,  pour  l'exercice  ]8:-9,  le  mandat 
des  commissaires  des  comptes,  MM,  Bruel  et  Goldschmidt. 

Le  Conseil  d'administration  a  fait  connaître  dans  son  rap- 
port qu  il  serait  en  mesure,  d'ici  trois  mois,  d'ellectuer  une 
répartition  qui  serait  au  minimum  de  75  fr.  par  action  mais 
vraisemblablement  de  100  fr.  ' 


RECETTES   DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  21  au  27  mai  1899  (21.  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Mé  diter . 

—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  , 

Es^  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


2.813 
9.033 

513 
3.7.S0 

590 
6  867 

S'dh 
3.418 

898 
1,087 

296 

214 

101 


Rec,  br,  de 
la  semaine 


Rec,  br,  depuis 
le  l"janvier 


1899 

1898 

1899 

913 

790 

17  8  1 

»  440 

7  62u 

168.140 

lî<9 

156 

3  Ti2 

4,249 

4  178 

83.321 

3.357 

3.529 

64  ^^Ç) 

4.)91 

4.f8! 

78.524 

3.44K 

3  l'.6 

6  4.44? 

1 .9^7 

1  897 

-iO  .=  59 

133 

9'! 

2.Dj5 

Ibi 

125 

2.913 

62 

45 

1.072 

27 

25 

656 

26 

19 

519 

1898 


Différence 
P' 1899 


16  734 
I6(  250 
2.850 
8i .  ICI 
63. 3^? 
7  4.635 
61  564 
40.974 
2.080 
2.V62 
865 
587 
483  !-|- 


-f     1  107 


892 
2  220 
1  137 
3.889 
.2  878 
415 
454 
650 
206 
69 
35 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 

Nous  avons  eu  à  constater,  cette  semaine,  encore  un 
peu  d'irrégu'arité  sur  le  Marché  de  Paris.  La  réponse 
des  primes  de  quinzaine  a  donné  lieu,  en  eff-t,  à  quel- 
ques mouvements  assez  bru-ques;  toutefois,  la  liqui- 
d^ition  s'étant  effectuée  d'une  manière  très  satisfai- 
sante, avec  d.  s  taux  de  reports  peu  élevés,  4  1/2  0/0  en 
moyenne,  l'ensemble  reste  plutôt  bien  disposé.  On  ne 
clôture  cependant  pas  aux  plus  hauts  conrs  de  la  se- 
maine. 

Les  événements  intérieurs  n'ont  eu  aucun  pffet  sur 
la  Cote.  On  a  un  peu  parlé  du  resserrement  probable 
de  l'argent;  mais  nous  sommes  à  la  fin  d'un  semestre, 
et  ce  fait,  s'il  s'était  produit,  aurait  trouvé  là  son  ex- 
plication. Au  reste,  un  resserrement  de  l'argent  ne 
pourrait  être,  actuellement,  que  momentané,  car  l'é- 
chéance des  coupons  de  juillet  va  rejeter  le  mois  pro- 
chain, dans  la  circulation,  des  capitaux  considérables. 

★  *  La  chute  du  Ministère  n'a  pas  affecté  le  mar- 
ché de  nos  Renies  Françaises,  qui  se  tiennent  fermes 
en  atteailant  la  formation  du  nouveau  Cabinet. 

Le  3  0/0  Perpétuel  a  passé  de  102  fr.  10  à  terme  à 
102  fr.  22  1/2.  Ati  comptant,  il  finit  à  102  fr.  10,  contre 
101  fr.  95.  C'est  aujourd'hui  que  se  d^'iache,  sur  ce 
fonds,  le  coupon  trimestriel  de  75  centimes.  Nente 
3  i/2  0/0,  102  fr.  82  1/2  à  terme,  contre  102  67  1/2. 
Au  comptant,  elle  restait,  il  y  a  huit  jours,  à  102  fr.  40, 
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et  elle  se  retrouve  à  102  fr.  GO.  Renie  .V  0/0  aniorlia- 
sable,  lUO  fr.  5J>  au  comptant,  contre  100  30.  C'est  le 
premier  du  mois  prochain  que  le  cuupon  trimestriel  de 
75  centimes  sera  détaché  snr  ce  fonds. 

Les  Oblii/alions  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  finis- 
saient à  400  fr  ,  sont  à  495  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0 
du  froleclural  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  sans  clian- 
gement  à  H'i  fr.  25;  Emprunt  2  1/2  0/0  de  Mada- 
gascar, 8'i  fr.  50. 

Les  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  se  retrouvent  à  -405  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

^  Peu  de  variations  dans  le  groupe  des  Obliga- 
tions de  la  Ville  de  Paris,  qui  donne  pourtant  lieu  à 
des  échanges  très  actifs. 

L'Of)i!(j(Uion  4  0/0  1865,  qui  restait  à  554  francs, 
clôture  à  553  fr.  ;  Oô^ô-aiions  3  0/0  1869,  ^22  îr.  15, 
contre  420  f r.  50  ;  Obligations  3  0/0  1871,  412  fr.  50; 
Obligations  4  0/0  1875,  bb-i  fr.  25,  contre  556  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  1  876,  555  fr. 

hes  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées,  s'échan- 
gent à  387  fr.  50;  Obligations  2  0/0  1  898,  439  fr.  ; 
Obligations  1894-1896,  393  fr.  ;  quarts,  99  fr. 

ir  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont  à 
4.035  francs,  en  moins-value  insignifiante  de  5  francs. 

IjCS  bénéflcps  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
vingt-cinq  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours, 
à  9.517.914  fr.,  contre  5.592.480  fr.  en  1898,  4.888.985  fr. 
en  1897,  4.471.8U  fr.  en  1896,  2.381.741  fr.  en  1895  et 
5.608.126  fr.  en  1894. 

Le  Crédit  Foncier  de  France  était,  il  y  a  huit 
jours,  à  740.  On  le  retrouve  au  même  cours  au  comp- 
tant, et  à  735  à  terme. 

Le  mouvement  des  demandes  en  Obligations  Fon- 
cières et  CommMnaZes  tend  à  reprendre  une  nouvelle 
activité.  Il  est  certain  que  les  remplois  de  juillet  ne 
pourront  que  profiter  à  cette  catégorie  de  valeurs. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
clôturaient  à  490,  s'inscrivent  au  même  cours;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1  879,  498.  contre  496;  Obliga- 
tions Communales  3  0/0  1880,  497. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  qui  restait  à  452, 
cote  460;  Foncières  1885,  489,  en  avance  d'un  franc  ; 
Cinquièmes,  100. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  395, 
contre  39i;  Obligations  à  lots  3  0/0  1892,  estampil- 
lées, 494  ;  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées,  479  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1899,  485. 

Le  groupe  des  actions  de  nos  Grand'i  Etablis- 
sements de  Crédit  est  un  peu  plus  mou. 

La  Banque  de  Paris  e'.  des  Pays-Bas,  qui  clôtu- 
rail  jeudi  dernier  à  1.125  fr.,  finit  ainsi  fin  courant. 
Ces  titres  ont  à  détacher,  le  mois  prochain,  un  coupon 
de  28  fr.  80  par  action  nominative  et  de  27  fr.  95  par 
action  au  porteur.  Comptoir  National  d'Escompte,  618 
francs,  contre  620  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  se  traite  à  969  fr.  h  terme,  fin 
juin,  contre  970  fr.  la  semaine  dernière. 

La  Société  Générale,  qui  finissait  à  602  fr.,  reste  à 
603  fr.  Cette  Société  procède,  le  20  courant,  à  l'émis- 
sion, au  cours  de  49J  fr.,  de  12.000  obligations  4  0/0  de 
500  fr.  de  la,'  Compagnie  Générale  de  Construction.  Les 
fonds  provenant  de  cette  émission  sont  destinés  :  à 
rembourser,  au  Crédit  Foncier  de  France,  le  solde 
d'environ  1.50  >. 000  fr.  d'un  emprunt  de  2  millions  de 
francs;  à  rembourser  divers  créanciers  et  à  l'augmen- 
tation du  fonds  de  roulement  de  la  Soci^"té.  Une  hypo- 
thèque sur  les  immeubles  de  la  Société  est  conférée 
aux  nouvelles  obligations  qui  sont  créées  jouissance  du 
ler  mars  d  rnier. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  s'échange  à 
634  fr.  ;  la  Banque  Française  de  V  Afrique  du  Sud, qui 
a  détaché  son  dividende  de  4  fr.,  clôture  à  9t)  fr.  à  terme 
et  à  96  fr.  50  au  comptant. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  passé  de 
645  fr.  à  ti50  fr.  fin  juin.  i?a^^/z<e  de  r  A  lgérie,ld  )îv., 
confie  825  fr.  ;  nous  nous  reportons  à  ce  que  nous  pu- 


blions d'autre  part,  et  qui  a  trait  à  la  |)rorogalion  du 
privilège  de  cette  Banque  pour  une  période  de,  deux  ans 
à  partir  du  l'^''  novcmi)rc  1899.  Banque  Parisienne, 
503  fr.,  contre  .500  fr.;  Obligations  de  4  00  francs  de  la 
Société  des  Immeubles  de  France,  135  fr.  25  ;  Obli- 
gations de  475  fr.,  161  fr. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est 
demandée  à  226  fr.  Depuis  le  12  juin,  les  100.000  ac- 
tions nouvelli^s  de  cette  Société  sont  admises  aux  né- 
gociations de  la  Bourse,  au  comptant,  et  inscrit;es  sous 
la  même  rub  iqueque  les  actions  anciennes.  Compa- 
gnie des  Mines  d'Or,  116  fr.,  contre  120  fr.;  Crédit 
Mobilier,  85  fr. 

La  Rente  Foncière,  dont  l'exereice  en  cours  s'an- 
nonce favorablement  clôture  à  422  fr.  Foncière  Lyon- 
naise, 372  fr.  50. 

if  Peu  d'activité  sur  les  actions  de  nos  Grandes 
Compagnies  de  Chemins  de  fer,  qui  n'ont  cessé  de  ré- 
gler leur  attitude  sur  celle  de  nos  tonds  Nationaux. 

Le  Lyon  qui  restait  à  1.901  fr.  au  comptant  et  à  1.906 
francs  à  terme,  finit  à  1.903  fr.  au  c  uuptant  ;  à 
terme,  il  est  délaissé.  Nord,  2.170 fr.  au  comptant,  con- 
tre 2.175  fr.,  comme  le  Lyon,  il  est  négligé  à  terme. 
Midi,  1.383  fr.  au  comptant,  gagnant  6  francs. 

L'Est  s'échange  à  1.020  au  comptant,  contre  1.015  fr.; 
rOr/éan.<!,  à  1.785  fr.,  contre  1.790  fr.  Quant  à  VOuest 
qui  s'était  avancé  la  semaine  précédente  à  1.160  fr.,  il 
finit  à  1  155  fr. 

Pour  la  22«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de  1898  une 
diminution  de  991.000  fr.  Par  suite,  du  l-^r  janvier  1899 
au  20  mai,  les  recettes  sont  en  plus-value  totale  de 
16.500.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  clôturent  à  342  fr. 
et  celles  des  Chemins  de  fer  Economiques  du  Nord, 
à  560  francs.—^ 

it  if  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Cominerciales  a  été  de  nouveau  mouvementé,  et  sur 
quelques  titres  spéciaux,  des  variations  importante  sont 
été  à  signaler. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  qui 
se  tenaient  aux  environs  de  640  fr.,  sont  à  636  fr.  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz,  1.290  fr.,  contre  1,300,  il 
y  a  huit  jours. 

]a  Compagnie  Générale  Transatlantique  s'échange 
à  335  fr.,  contre  334  fr.  Le  total  des  recettes  de  cette 
Compagnie,  en  1898,  s'est  élevé  à  47.407.578  fr.  53  et 
celui  des  dépenses  à  41.013.709  fr.  78.  En  déduisant 
5.085.000  fr.  pour  les  amortissements  et  60  dOO  fr.  pour 
la  réserve  statutaire,  on  se  trouve  en  présence  d'un 
bénéfice  n^t  de  1.248.868  fr.  75.  Messageries  Maritimes, 
en  reprise  de  25  fr.,  à  600  fr.  Chargeurs- Réunis,  1.200 
fi'ancs,  contre  1.225  fr. 

Les  Omnibus,  qui  étaient  revenus  à  1.800  fr.,  perdent 
encore  10  fr.  à  1.790  fr.  Pour  la  22»  semaine  de  1899, 
les  recettes  de  cette  Entreprise  se  chiffrent  par  1.106.961 
francs  15,  contre  989  623  fr.  20  pour  la  semaine  corres- 
pondante de  1898.  Il  s'ensuit  que  du  le--  janvier  1899 
au  3  juin,  les  recettes  totales  accusent,  a  21.562.267 
francs  65,  une  augmentation  de  1.110. 191  fr.  75  sur 
l'année  dernière.  Voitures  à  Paris,  637  fr.,  contre  626. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaicx 
finissent  à  598  fr.  fin  juin,  contre  601  fr.  Société  Fran- 
çaise d' Electro-Métallurgie,  t)63  fr..  ex-coupon  de  40 
francs,  contre  704  fr.  Les  actionnaires  de  c  tte  Société 
sont  invités  n  déposer  leurs  titres  aux  guichets  de  la 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  en  vue  de 
leur  échange  contre  les  actions  nouvelles  mentionnant 
le  capital  porté  à  15  millions  de  francs. 

Le  Suez  est  mou  à  3.663  fr.  à  terme,  contre  3.670  fr., 
et  à  3.6t)0  au  comptant.  Les  mesures  sanitaires  prises 
pour  combattre  la' peste,  en  Egypte,  nuisent  momenta- 
nément à  son  trafic.  Parts  Civiles,  2.416  fr.,  contre 
2.420  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  que  nous 
laissions  à3it7  fr.,  s'échange  à  309  fr.  Procé'iés  TJiom- 
son-Houslon.  1.525  fr.,  contre  1.542  fr.  ;  Malfidano, 
1.375  fr.,  en  bénéfice  de  25  îr.;  Société  d'Incandescence 
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par  le  Gaz  {Bec  Axier),  sans  changement,  à  460  fr.  ; 
Dynamite  Centrale,  537  fr.  ;  Société  Mélallurnique  de 
rOural-Volga,  627  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  s'inscrit  à 
315  fr.  à  terme  et  au  comptant;  Etablissements  Decau- 
ville,  116  fr.,  contre  118  fr.;  Anciens  Etablissements 
Cail,  435  fr.;  Compteurs  à  Gaz,  1.680  fr.,  en  reprise 
(le  30  fr.  ;  Compagnie  d'Aguilas,  390  fr.,  contre  395  fr. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de 
Paris,  qui  étaient  passées  à  535  fr.,  clôturent  à531fr.; 
Aciéries  de  France,  1.0-50  fr.,  contre  1.070  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments 
Portland  du  Boulonnais  sont  recherchées  à  510  fr., 
en  bénéfice  de  5  fr.  ;  actions  Omnium  Lyonnais  de 
Tramways,  128  fr. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  {en  liquidation)  sont  soutenues.  On  retrouve 
l'Obligation  3  0/0,  à  31  fr.  25,  contre  30  fr.  75;  Obliga- 
tions 4  0/0,  31  fr.  50,  contre  31  fr.  ;  Obligations  5  0/0, 
40  fr.  ;  Obligations  ire  série  6  0/0,  49  fr.  75,  contre 
kl;  Obligations  2"  Série,  ib  fr.  50.  On  annonce  que 
le  président  Mac  Kinley  vient  de  désigner  les  membres 
de  la  Commission  instituée  en  vertu  de  la  résolution  du 
Congrès  du  3  mars  dernier  et  qui  aura  pour  mission 
l'étude  comparative  des  projets  de  canaux  inter- 
océaniques par  les  routes  de  Panama  et  de  Nicaragua. 

*  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  actifs, 
mais  plutôt  agités. 

Les  Fonds  Brésiliens  Fédéraux  sont  un  peu  plus 
lourds.  Le  4  0/0  1889  revient  de  67  fr.  50  à  66  65. 
Funding  Brésilien,  90  80,  contre  91  70.  Huant  aux 
Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  ils  continuent  à 
donner  lieu  à  des  demandes  très  suivies.  Obligations 
5  0/0  de  l'Etat  de  Espirito-Santo,  385  fr.,  en  plus- 
value  de  8  fr.  ;  Obligations  5  0/0  de  Minas-Geraès, 
385  fr.  à  terme,  contre  384  fr.,  et  385  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  385  fr.  Obligations  5  0/0  de  Bahia,  456 fr., 
en  avance  de  6  fr. 

^Emprunt  Chinois  or  5  0/0  1898  reste  ferme  et 
recherché  à  483  fr.  à  terme  et  à  482  fr.  50  au  comptant. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  sur  laquelle  on  a 
pesé  au  moment  de  la  réponse  des  primes  se  relève  et 
finit  à  66  fr.  15  fin  juin,  avec  un  report  de  14  et  15  cen- 
times, contre  65  fr.  35  jeudi  dernier.  C'est  aujourd'hui 
vendredi  que  le  Ministre  des  finances  doit  lire,  au 
Conseil  des  Ministres  ses  projets  financiers.  Ils  seront 
présentés  samedi  à  la  Chambre,  à  la  fin  de  la  séance. 
Billets  Cuba  6  0/0,  283  fr.,  contre  278  fr.  ;  Billets  5  0/0, 
250  fr.,  gagnant  également  5  fr. 

La  Rente  Italienne  est  bien  tenue  à  96  fr.  40  fin  juin, 
contre  96  fr.  25,  malgré  les  difficultés  que  rencontre  le 
Gouvernement  italien  devant  l'obstructionnisme  d'une 
partie  de  la  Chambre  des  députés. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  se  retrouve  à  2710,  contre 
27  22  1/2  il  y  a  huit  jours. 

Les  Fonds  Roumains  sont  très  fermes.  La  Rente 
4  0/0  Amortissable  1896  est  à92fr.  50;  4  0/0  Amor- 
tissable 1898,  92  fr.  95. 

Les  Fonds  Russes  sont  lourds.  Le  3  0/0  or  1891- 
1894  finit  à  92  fr.  10,  contre  92  fr.  65  ;  Rente  or  3  0/0 
1896,  92  fr.,  contre  92  fr.  40;  Rente  4  0/0  1867-1869, 
101  fr.  75,  en  moins-value  de  45  centimes  ;  Consolidés 
l^^et2^  Séries,  102  fr.40;  Rente  Intérieure  4  0/0,  99 
francs  45. 

Les  Fonds  Ottomans  sont  de  nouveau  moins  bien. 
La  Série  B,  qui  était  remontée  à  48  fr.  20  reste  à  47 
francs  .50;  Série  C,  27  fr.  17  1/2,  contre  27  fr.  30;  Série 
D,  au  même  cours  de  23  fr.  15;  Priorités,  491  fr., 
contre  493  fr. 

if  if ,  La.  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  restait  à  510  fr.,  clôture  à  ,507  fr.  On  annonce 
qu'elle  a  oljtenu  du  Gouvernement  autrichien  la  con- 
cession pour  la  création  d'un  établissement  métallur- 
gique à  Vienne,  Banque  Impériale  Ottomane,  581  fr.. 
contre  589  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, (Wj  fr. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Société 
a  fixé  le  dividende  de  1898  à  10  piastres  40  par  action, 
sur  lesquelles  5  piastres  sont  affectées  à  l'augmenta- 
tion du  capital  versé  sur  chaque  action.  Un  acompte 


de  2  piastres  70  ayant  été  déjà  payé  en  janvier,  le  solde 
en  espèces,  de  2  piastres  70,  sera  payé,  à  partir  du 
1er  juillet,  à  i-aison  de  6  fr.  95,  à  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas 

L'action  du  Crédit  Foncier  Egyptien  finit  à  535  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  510  fr.;  Obligations  3  1/2  0/0, 
501  fr.  Banque  Nationale  de  la  Réoublique  Sud- 
Africaine, 3Q0  fr.  ;  Rûbinson  South  African  Banking, 
101  fr.  ^ 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands-Express  Européens  que 
nous  laissions  à  812  fr.  conservent  ce  cours  au  comp- 
tant et  cotent  815  fr.  à  terme.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  du  21  au  31  mai,  se  sont  élevées  à  343.398 
francs,  contre  289.116  fr.  pendant  la  décade  correspon- 
dante de  1898.  Du  1er  janvier  1899  au  31  mai,  les  recet- 
tes totales  accusent,  à  4.346.790  fr.,  une  augmentation 
de  568.877  fr.  sur  1898. 

Par  suite  de  réalisations,  le  groupe  des  Chemins  de 
fer  Espagnols  a  été  un  peu  plus  lourd.  Les  Andalous 
sont  revenus  de  303  fr.  à  299  fr.  ;  le  Saragosse,  de 
263  fr.  à  259  fr.  ;  et  le  Nord  de  VEspagne,  de  216  fr. 
à  terme  et  au  comptant  à  209  fr.  et  à  210  fr. 

L'action  Rio-Tinio  a  repris  de  1.142  fr.  à  1.150  fr. 
fin  juin  avec  un  report  de  3  fr.,  Sosnoioice,  2.815  fr. 
contre  2.675  fr.  Le  report,  sur  cette  valeur,  a  été  de 
7  et  de  8  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  sont  calmes.  ^Obligation  3  0/0  Jonction 
Salonique-Conslantinople  reste  à  276  fr.  ;  Obligations 
anciennes  4  0/0  {série  1894)  de  la  Société  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongejnent,  430  fr.  ;  Obligations  nouvel- 
les {Série  1896)  317  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  se  retrouve  à  142  fr. 
Les  bénéfices  réalisés  par  cette  Compagnie,  en  mai, 
sont  excellents. 
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Peu  d'affaires,  cette  semaine,  sur  ce  Marclié.  Seules  quel- 
ques valeurs  continuent  à  avoir  un  courant  d'échanges  rela- 
tivement satisfaisant. 

Le  Brésilien  5  0/0,  qui  était  monté  à  75  fr.  45,  est  revenu 
à  75  fr.  10;  Chemins  Ottomans,  132  fr.  contre  132  fr.  75; 
Tharsis,  214  fr.  contre  208  fr.  50;  Cape  Copper,  116  fr.  50. 

La  Huanchaca  clôture  à  59  fr.  ;  Bniéprovienne,  4.775  fr. 
contre  4,650  fr.  ;  Donetz,  1.880  fr.  ;  Huta-Bankowa,  4.335  fr.; 
Haut-Volga,  625  fr.  ;  Douboioaïa-Balka,  en  recul  de  75  fr.,  à 
2.700  francs.  Le  coupon  de  ces  titres  sera  mis  en  paiement 
le  1"  juillet  prochain,  à  raison  de  i4  fr.  par  action  nomina- 
tive et  de  23  fr.  par  action  au  porteur. 

L'Omnium  Russe  reste  à  634  fr.;  Volga-Vichera,  495  fr. 
contre  464  fr.  ;  Usines  de  Briansk,  1.387  fr.  50;  les  bénéfices 
de  cette  Société,  pour  1898,  se  chiffrent  par  3.625.000  roa- 
bles  contre  4  millions  en  1897;  cette  diminution  est  due  aux 
incendies  qui  ont  été  signalés  au  cours  de  l'exercice;  Cercle 
de  Monaco,  4.090  fr.  contre  4.080  fr.  Actions  Makeevka,  545 
francs.  L'assemblée  générale  des  actionnaires,  qui  avait  été 
convoquée  pour  le  13/25  mai,  n'a  pu  avoir  lieu  par  suite  du 
nombre  insuffisant  des  titres  déposés.  Elle  a  été  convoquée  à 
nouveau  poui^  le  19  juin/1"  juillet;  Constructions  Mécani- 
ques du  Midi  de  la  Russie,  1.075  fr.  contre  1.100  fr.  Cette 
Compagnie  met  en  paiement,  le  1"  juillet  prochain,  aux  gui- 
chets de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays  Bas,  un  dividende 
de  16  fr.  80  nets  d'impôts  aux  actions  et  de  4  fr.  878  nets 
d'impôts  aux  parts  de  fondateui-. 

Les  actions  des  Tramways  de  Tours  ont  subi,  ces  der- 
niers jours,  un  petit  tassement  par  suite  de  réalisations  de 
bénéfices.  Elles  n'en  clôturent  pas  moins  à  129  fr.  50.  L'exer- 
cice de  la  Compagnie  doit  être  clos  le  30  courant,  c'est-à-dire 
avant  que  la  totalité  du  réseau  puisse  être  mise  en  exploita- 
tion; mais  les  résultats  obtenus  d'ores  et  déjà  sur  la  partie 
du  réseau  construit  sont  des  plus  intéressants,  et  conlirment 
les  prévisions  que  l'on  avait  émises  sur  l'avenir  de  l'affaire. 
Il  semble  donc  que,  dès  le  second  exercice,  ces  prévisions  se 
trouveront  pleinement  réalisées. 

Les  Cluiussnres  Françaises  sont  à  169  fr.,  ex-coupon  de 
4  fr.  50  représentant,  pour  une  moitié,  le  solde  du  dividende 
pour  1898-1899,  et  pour  l'autre  moitié,  un  premier  acompte 
trimestriel  pour  l'exercice  en  cours.  Chaussures  «  Incroya- 
ble »,  223  fr.  Mode  Nationale,  133  fr.  50. 

Les  Tavernes  Pousset  et  Royale  réunies  sont  à  200  fr.; 
actions  de  la  Société  des  Eaux  gazeuses  et  minérales ,  126  fr.  ; 
Biscuits  Olibet,  147  fr.,  ex-coupon  de  1  fr.  75. 
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Alpines,  act  

Brésil  5  %  

lUscuils  01ibt>t  ox 

Orclo  Monaco  (paris) 
Chom.  Otlonuuis,  obi. 
(^<hauss.Franç.,acl.cx 
Consl.Mcc.Midilluss>° 

Dniôprovienno  

Donutz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut-Volga  


VALEURS  EN  BANQUE 

ITi  juin 
502  .. 

75  10 
\M  .. 
■'MM  .. 
132  .. 
1G9  .. 
1075  .. 
4775  .. 
13N0  .. 
2700  .. 
055  .. 


lIala-r>ankowa  . . . 

Lauriuni  Grec  

Omnium  Russe... 
Plaques  Lumière  . 

Ponlgibaud  

Sud  Busse  (Soude) 

Tliarsis  

Usines  Briansk... 

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  . 
Volga- Vichera,  lib 


1.-.  ju 
432i) 
99 

\m 

405 
1255 

214 
1387 
1700 

795 

495 


25 


50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


REVUE  COMMERCIALE 

15  juin  1899. 

La  culture  se  montre  satisfaite  de  la  température  actuelle, 
sauf  sur  quelques  points  où  l'on  réclame  un  peu  d'eau,  princi- 
palement pour  l'avoine.  L'épia ge  des  blés  s'est  effectué  dans 
des  conditions  normales  et  le  temps  sec  a  fait  disparaître  les 
mauvaises  herbes;  les  perspectives  sont  de  plus  en  plus  fa- 
vorables et  il  est  permis  maintenant  de  considérer  comme  un 
minimum  le  chiffre  de  134  millions  d'hectolitres  auquel  a  été 
évaluée  la  future  récolte  de  blé. 

Nous  publions,  d'autre  part,  le  tableau  du  commerce  exté- 
rieur de  la  France  pendant  les  cinq  premiers  mois.  Comparées 
à  celles  de  la  période  correspondante  de  189»,  les  importations 
ont  diminué  de  82.981.000  fr.:  les  exportations  sont,  au  con- 
ti-aire,  en  augmentation  de  143.822.000  fr.  L'amélioration  de 
notre  situation  commerciale  est,  comme  on  le  voit,  assez 
sensible. 

CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

l"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

20  62 

20  37 

20  37 

19  87 

15  78 

16  38 

16  60 

16  32 

16  50 

16  75 

16  75 

17  12 

17  12 

16  75 

17  17 

17  60 

18  33 

18  64 

19  21 

16  71 

17  32 

18  18 

18  43 

18  69 

13  36 

13  96 

14  98 

14  32 

14  51 

15  04 

15  51 

15  96 

15  34 

15  63 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pestli  

Chicago  

New-York  

Le  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington  donne  les  ren- 
seignements suivants  sur  l'état  de  la  culture  au  1"'  juin 

Les  rapports  préliminaires  reçus  sur  la  récolte  de  blé  de 
printemps  indiquent  que  la  superficie  ensemencée  a  été  ré- 
duite de  470.000  acres,  soit  de  2.5  0/0  sur  l'an  dernier.  Vingt 
Etats  annoncent  une  augmentation  de  10.000  acres  et  au-des- 
sus, six  donnent  ensemble  une  augmentation  de  240.000  acres 
et  14  une  diminution  de  815.000  acres.  Dans  le  Dakota-Nord 
la  réduction  est  de  7  0/0,  dans  le  Minnesota  de  5  0/0,  dans 
riowa  de  8  0/0,  dans  le  Wisconsin  de  3  0/0,  dans  le  Ne- 
braska  de  1  0/0;  il  y  a,  par  contre,  augmentation  de  4  0/0 
dans  le  Dakota-Sud  et  de  6  0/0  dans  l'Etat  de  "Washington. 

Le  tableau  suivant  indique  par  Etat  la  condition  moyenne 
du  blé  d'hiver  : 

Etats 


Pensylvanie . 
Maryland . . . 

Virginie  

Texas  

Tennessee.  . . 
Kentucky  . . . 

Ohio  

Michigan  

Indiana  

Illinois  

Missouri . . . . 

Kansas  

Washington. 


1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

1899 

liuin  Ijuin  Ijuin  Ijuin  Imai  1  juin 

96 

70 

102 

96 

86 

77 

99 

80 

107 

98 

83 

79 

96 

68 

90 

104 

78 

72 

56 

80 

111 

92 

67 

77 

83 

84 

100 

93 

78 

76 

80 

65 

94 

99 

76 

72 

70 

50 

88 

87 

82 

78 

77 

73 

79 

97 

60 

45 

56 

70 

60 

95 

68 

53 

51 

87 

38 

84 

54 

38 

70 

eo 

45 

96 

65 

60 

37 

85 

88 

104 

64 

53 

92 

98 

100 

103 

76 

100 

98 

100 

107 

» 

87 

102 

98 

73 

33 

96 

81 

54 

66 

115 

100 

85 

71.1 

77  S 

78.5 

90.8 

76.2 

67.3 

Californie  

Oklahoma  

Conditions  moyennes 

Le  Secrétaire  du  New-York  Produce  Exchange  estime, 
d'après  ces  chiffres,  la  récolte  du  blé  d'hiver  à  282.310.000 


bushels  (98.808.500  hectolitres),  alors  ([iie  le  mois  dertuer  il 
l'évaluait  à  318  750  <iOO  l)usiudK  (111.562.500  liectolilres).  Il 
évalue  la  récolte  du  blé  de  i)rintemps  à  285.000.000  busliels 
i99.i!GO.000  heclolitres).  Le  tableau  suivant  uidu|ue  les  éva- 
luations successives  de  la  récolte  du  blé  d'iiiver  et  de  prm- 
temps  basées  sur  les  perspectives  depuis  le  1"'  avril,  compa- 
rativement aux  résultats  des  six  années  précédentes  : 

Blés  d'hiver  Blé  de  print.    •  Total 

(En  hectolitres) 
1"  juin  1899  98.808.500     !)9.960.000  198.768.500 

1"  mai  1899  111.562.500  «  » 

avril  1899   132.079.500  »  » 

Récolte  189S  '  .  ..  132.932.551  103.369.495  230.302.046 
_  ^18'I7'"  ■  116  444.336  69.107.872  185.552.208 
_      1896 '.     92'.518.650     57.170.750  149.<)89.400 

_      1895   90  198.150     73.287.900  163.i8(i.050 

_  1894 114  239.050  46.853.800  161.093.4.Î0 
—  1893".!'.;;".'.!!  96.424.650  42.2^5.05')  128.649.700 
Ainsi,  d'après  cette  évaluation,  la  récolte  totale  du  ])Ié  ne 
serait  cette  année  que  de  198.700.000  hectolitres  en  chiffres 
ronds,  contre  236  millions  l'an  dernier,  soit  une  diminution 
de  plus  de  37  millions  d'hectoUtres.  Dans  certains  centres 
commerciaux  on  prétend  même  que  les  perspectives  actuelles 
ne  feraient  prévoir  qu'une  récolte  de  175  millions  d'hectolitres. 

Par  suite  de  la  sécheresse,  la  récolte  est,  paraît-U,  forte- 
ment compromise  en  Roumanie  et  dans  le  sud  de  là  Russie, 
mais  on  ne  connaît  pas  exactement  l'étendue  des  dégâts. 

Ces  nouvelles  ont  produit  un  mouvement  de  hausse  sur  les 
marchés  étrangers;  à  Paris  la  tt-ndance  est  calme. 
On  a  coté  en  clôture  :  , ,  .  . 

1"  juin       8  jum       lo  juin 

Courant   20  37  20  37  19  87 

Juillet   20  62  20  37  20  12 

Juillet-août   20  62  20  62  20  12 

4  derniers   20  62  20  75  20  87 

Farines.  —  Le  marché  ne  présente  que  peu  d'animation. 
La  marque  de  Gorbeil  est  à  47  fr.,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

l"juin      8  juin      15  juin 

Marques  de  choix   48  . .        48  . .        48  . . 

Premières  marques   46  50       46  50       46  50 

Bonnes  marques   45  50       45  50       45  50 

Marques  ordinaires   44  . .        44  . .        44  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  42  fr.  62, 
contre  43  fr.  62  il  y  a  huit  jours. 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  presque  nulles.  Les  cours  sont 
les  suivants  :  . 

1"  juin       8  juin        15  juin 

Courant   13  87  13  75  13  25 

Juillet   14  37  13  62  13  50 

.Juillet-août   13  62  13  50  13  25 

4  derniers   13  63  13  87  13  62 

Avoine.  —  Par  suite  de  la  sécheresse  les  acheteurs  se 
montrent  empressés.  On  cote  en  clôture  : 

juin       8  juin      15  juin 

Courant   17  37  17  62  17  87 

Juillet   17  37  17  02  17  87 

Juillet-août   17  25  17  37  17  87 

4  derniers   16  12  16  37  16  87 


ALCOOL 

Cette  semaine,  le  marché  a  été  très  ferme.  On  tient  l'hecto- 
litre 90°,  non  logé,  entrepôt  :  courant  42  fr.  87,  contre  42  fr.  37 
il  y  a  huit  jours. 

Le  stock  est  de  32.275  pipes. 


HUILES 

Colza.  —  Le  marché  est  peu  plus  animé.  Le  disponible 
est  à  50  fr.,  contre  49  fr.  25  la  semaine  dernière. 

Lin.  —  La  demande  est  assez  régulière.  Le  disponible  reste 
à  40  fr.  50,  contre  45  fr.  il  y  a  huit  jours. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN  —France 


CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

1"  juin 
189:1 

8  juin 
1899 

15  juin 
lfs99 

fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  .. 

34  75 

34  50 

33  75 

33  50 

35  31 

35  06 

35  06 

33  8:-< 

33  83 

37  .. 

36  50 

36  50 

35  75 

35  50 

36  56 

36  56 

3.^  62 

35  .. 

35  .. 

28  83 

28  54 

27  40 

27  49 

26  5i 

cours  ont  fléchi  de  nouveau. 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

'  Magdebourg 
New-York. . . 


18  mai 
1^99 

'=?5  mai 
18ti9 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
l>-'99 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

32  75 

32  52 

32  87 

33  75 

33  75 

27  67 

27  78 

27  34 

27  58 

27  42 

27  37 

27  62 

27  37 

27  50 

27  50 

27  56 

27  95 

27  5T 

27  8-2 

27  82 

99  92 

30  66 

30  13 

30  34 

3'>  45 

27  92 

28  55 

27  75 

28  12 

27  92 

47  1') 

47  10 

47  10 

47  10 

47  81 

Par  suite  de  la  température  favorable  dont  nous  jouissons 
actuellement  les  bin^.ges  et  les  démariages  sont  poursuivis 
activemenl  tant  en  France  qu  a  letrang.  r.  La  végétât  on  a 
tait  d  enormes  progrès  et  dans  certaines  régions  on  constate 
une  légère  avance  sur  l'année  derniire. 

La  siluaiion  des  marchés  européens  n'a  présenté  cette  se- 
maine aucun  fait  saill.int,  mais  la  tendance  reste  bonne. 

La  Société  des  Industriels  de  sucre  d'Allemagne  exprime 
dans  son  compte  rendu  annuel  l'opinion  suivante: 

«  Il  n'y  a  pas  à  regretter  que  le  Clungrés  International  de 
liruxel.e-i  soit  re-lé  sans  ré-ultat.  car  Cuba  et  les  Philippines 
ayant  cliange  de  propriétaire  et  l'Anglelerre  ayant  adopté  un 
système  de  protection  pour  les  sucres  de  ses  dépendances 
d  ouire-mer,  la  concurrence  du  sucre  de  canne  va  devenir  de 
plus  en  plus  menaçante.  Le  sucre  de  betterave  ne  doit  sa  su- 
périorité qu'à  un  pur  ellet  du  hasard  et  il  faut  s'attendre 
maintenant  à  voir  prospérer  la  culture  des  cannes  à  sucre 
appuyée  qu'elle  sera  par  les  capitaux  et  les  capacités  techni- 
ques bien  connues  des  Américains.  » 

A  Paris,  les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  •  Blanc  n»  3 
ooJ^''il''  34  fr.  1,8  la  sei^^aine  dernière  ;  roux  88° 

ôd  tr.  /5  sans  changement  ;  raffiné  behe  sorte  lOd  fr.  50  sans 
changement. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

18  mai 

25  mai 

J899 

1899 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

39  50 

39  37 

Liverpool   

38  15 

38  33 

New-York  

33  45 

33  40 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

39  50 

39  fiO 

39  50 

38  51 

38  88 

38  88 

33  5i 

33  80 

3:i  51 

Ln  ce  qui  regarde  les  Elats  Unis,  les  rapports  envoyés  par 
les  agents  et  les  correspondants  jusqu'au  1"  juin  indiquent 
une  diminution  d'environ  8  0/0  comparativement  à  la  surlace 
cultivée  en  1898.  Toutefois,  les  rapports  concernant  divers 
Etals  sont  contradictoires  et  le  département  de  l'agriculture 
ne  donnera  pas  d'estimation  q  .autiialive  de  la  surface  plantée 
avant  d  avoir  pu  les  établir  d'une  manière  plus  définitive.  Il 
est  certain  qu'il  y  a  eu  des  réductions  notables,  car  non  seu- 
lement les  plantations  ont  été  de  prime-abord  inférieures  à 
celles  d',  l'année  dernière,  mais  il  y  a  eu  quelques  nouveaux 
labours.  En  général,  les  semences  de  faible  qualité  n'ont  pas 
germe  Les  diminutions  indiquées  sont  les  suivantes  •  Caro- 
line Nord  et  Tenessec,  11  0/0;  Caroline  Sud  et  Alabama, 
/  0/0;  (Jeorgie,  Louisiane  et  Arkaiisas,  10  0/0;  Texas,  9  0/0' 
Mississipi,  2  ii/O-  Territoire  indien,  4  0/0  ;  Oklahama,  15  0/0. 

La  moyenne  générale  de  la  condition  est  de  85.7,  contre  89 
en  1898. 

Une  grande  activité  règne  en  ce  moment  sur  tous  les  mar- 


ches et  principalement  en  Angleterre.  Si  les  cours  ne  sont  pas 
plus  élevés,  cela  tient  aux  boni.es  nouvelles  que  l'on  a  reçues 
au  sujet  de  la  récolte  des  Indes  et  de  l'£./yple 


LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 

Au  Havre,  le  marché  reste  ferme  par  suite  des  nouvelles 
annonçant  la  continuation  de  la  sécheres-e  en  Australie  et 
d  une  bonne  demande  de  la  part  de  la  consommation 


18  mai 
1899 

25  mai 
1899 

1"  juin 
!8!)9 

8  juin 

18'^9 

15  juin 
lfs99 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

197  50 

194  50 

i95  .. 

197  50 

196 

5  80 
5  77 

5  97 
5  92 

5  95 
5  90 

5  95 
5  85 

5  95 
5  87 

CUIVRE   ET  MÉTAUX 

Voici,  d'après  le  Engineering  and  Minime/  Journal,  quelle 
a  ete  la  production  du  fer  et  de  l'acier  en  1897  et  lb98  ; 

Fonte  Différence 
par  rapport 


1897 


1893 


à  18y7 


Etats-Unis   9.807.123 

Angleterre   8.930.'086 

Allemagne   6.889.087 

Total... 


(En  tonnes  métriques) 


11.962.317 
8.^09.-<;49 
7.402.817 


4-2.155.194 
160.837 
513.630 


Production  uni  verse" 


Etats-Unis 
Angleterre. 


25.6<;6.296 
7.878.71-0 

2<.134.;  8! 
8  373.104 

+2.;  08.087 
+  491.324 

=  33.505.(176 

3'i.,5'i7.4x7 

-|-H.(i(r2.4n 

Acier 

7.289.300 
4  559.736 
5.091.294 

9.045.315 
4.631^.042 
5. 7.^4.:- 07 

-f 7. 756. 015 
+  79.306 
+  64<.013 

10.940.330 
4.038  849 

I9.418.f.t)'t 
4. 01 '.368 

-H^. 4. 8. 334 
+  5:2.519 

24.030.U32  +3.050.853 


ProducLionuniverse""  20.9i9.179 

Gomme  on  le  voit,  les  Etats-Unis  tiennent  le  premier  rang- 
et  aucune  puissance  ne  peut  songer  à  rivaliser  avec  eux 
L  année  dernière  leur  produciion  a  été,  pour  la  fonte,  d'un 
tiers  de  la  production  universelle  et,  pour  l'acier,  des  trois 
hnilieraes.  Les  Etats-Unis  ont  fourni  33.7  0/0  de  la  produc- 
tion totale  de  la  fonte,  l'Angleterre  24  0/0  et  l'Allemagne 
20  3  0/U;  soit  77  0/0  pour  l'ensemble  de  ces  trois  pays 
^J^'^.  II"'  concerne  l'acier,  les  Elats-Unis  ont  produit 
37. e  0/0,  lAlle;r.agne  23.9  0/0  et  l'Angleterre  19.3  0/0,  soit 
80.8  0/0  pour  les  trois  pa.ys. 

La  France  vient  au  quatrième  rang  avec  la'  production  sui- 
vanle  :  fonte,  2.534.4i7  tonnes,  contre  2.472.143  en  1897- 
acier,  1 .441 .633  tonnes,  contre  1  281.595. 

Nous  produisons  donc  trois  fois  moins  de  fonte  que  l'Alle- 
magne et  quatre  fois  moins  d'acier. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

18  mai 
181)9 

2îi  mai 
1899 

1"  juin 
18119 

8  juin 
1899 

l.'i  iuiri 
1.S99 

Cuivre  en  barres  : 

£ 

sh. 

d. 

£ 

sh. 

d. 

£ 

sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£ 

sh. 

d. 

Disponible  

78 

77 

7 

6 

7o 

15 

75  9 

4 

75 

10 

73 

12 

è 

76 

2 

6 

7ï 

in 

7;;  U 

3 

75 

7 

6 

Etain  :  disponible. . 

117 

10 

0 

117 

10 

0 

117 

n 

6 

ll6  12 

C 

116 

12 

6 

-      à  3  mois. . . . 

118 

S 

0 

118 

2 

6 

118 

10 

II 

m  7 

6 

117 

7 

6 

Plomb  anglais  :  disp. 

14 

6 

3 

14 

0 

14 

7 

6 

H  10 

J4 

8 

9 

—     e-^])aKnol  :  — 

U 

a 

6 

14 

1 

3 

14 

3 

1 

14  5 

14 

4 

6 

Zinc  :  disponible. . . 

28 

11 

3 

28 

11 

3 

28 

2 

6 

27  11 

3 

27 

Glascow 

l'ontc  :  disponible.. 

70 

0 

63 

9 

64 

6  1/2 

64 

8 

66 

5 

—       à  1  mois. . . 

70 

U 

63 

11 

64 

9 

61 

11 

66 

8 

A  Paris,  les  derniers  cours  offlciels  (10  juin)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaire»,  L;7  fr.,  contre 
19/  fr.  fO  la  semaine  dernière;  Chili,  marques,  20»  fr., 
sans  changement;  en  lingots  et  plaques,  201  fr.  50,  contre 
201  francs. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan   de   la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


M.VRCIIANDISKS,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1899. 

oo 

SITUATIONS 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

13 
Avnl 

20 
Avril 

27 
Avril 

4 

12 

Mai 

18 

Mai 

23 
Mai 

\  er 

.Juin 

8 

•Juin 

13 
■loin 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  (12  Marques) ...  lô'i  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   - 

41  84 
4.5  32 
46  32 
19  21 

19  43 

42  83 

43  07 
46  07 
19  14 
10  89 
13  66 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 

.52  32 
.56  32 
.57  32 
25  37 
13  84 
16  73 

50  43 

57  .50 

58  ^0 
23  80 
16  tiS 
19  33 

42  87 

47  » 

48  » 
20  87 
13  75 
16  62 

42  62 

47  » 

48  » 
20  87 
13  6  '^ 
17  37 

42  87 

47  » 

48  » 
21  12 
13  ôo 
17  37 

43 

47  n 

48  » 
21  12 
13  87 
17  25 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
14  " 
17  37 

43  37 

47  » 

48  » 
20  62 

17  62 

43  37 

47  » 

48  » 
20  62 
13  75 
17  37 

43  87 

46  » 

47  » 
20  37 

10  o  / 

17  37 

43  62 

46  » 

47  » 
20  37 

l.J  1.0 

17  62 

42  62 

46  n 

47  » 
19  87 

lo  l.i 

17  87 

BESTIAUX  (à  La  VilleUej 

PRIX 

1  79 

2  27 
2  12 
1  73 

1  63 

2  17 

2  09 
1  66 

1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  32 
1  88 
1  75 
1  48 

1  27 

1  90 
1  71 
1  31 

1  32 
1  80 
1  77 
1  48 

1  29 
1  80 
1  77 

1  33 
1  82 
1  71 
1  46 

1  29 
1  86 
1  77 

1  -K) 

1  29 
1  8-1 

1  83 

1  iT 

1  28 
1  72 
1  79 

1  27 

1  62 
1  67 

■1     /i  1 
i  -Il 

1  26 
1  57 
1  67 
1  43 

SUCRES  ET  DIVERS  (Parisi 

Sucre  blanc  n"  3   100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

.\Icool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  lUU  kil. 

—     lin   — 

32  50 
10.5  13 

33  63 
2.Ï  62 
50  .56 
49  19 
59  90 

28  61 
99  32 

31  15 
24  25 

32  29 
49  23 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
23  37 
.53  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
37  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
41  80 
31  06 
.53  73 
41)  83 
48  97 

32  36 
106 
44  87 
34  » 
48  » 
44  23 
36  » 

32  .56 
106  .50 
45  37 
34  .. 
48  75 
44  73 
56  >) 

32  68 
106  .50 
46  37 
34  .. 
48  73 
44  12 
56  » 

33  23 
106  30 

43  12 

34  .. 
49  23 

44  75 
56  » 

32  23 
106  30 
40  37 
34  » 
49  37 
44  87 
56  « 

32  87 
106  50 
39  87 
34  « 
49  75 
44  73 
56  » 

33  12 
106  .50 

39  73 

34  » 
.50  12 
44  87 
57  » 

33  81 
106  30 

40  23 

34  1) 
49  50 
45  » 
58  » 

34  68 
106  30 
42  37 
34  n 
49  23 
43 

38  50 

34  81 
106  30 
42  87 
34  » 
50  » 
46  50 
59  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton                            50  kil. 

Laine..  :   luo  kil. 

42  .50 
111  30 
93  12 

43  12 
113  50 
92  37 

47  23 
123  .. 
73  37 

42  57 
113  25 

53  87 

39  37 
123  50 
37  12 

39  23 
1911  .50 
34  25 

39  62 
192  » 
34  23 

39  » 
193  » 
34  » 

39  " 
203  » 
35  30 

39  75 
197  30 
33  75 

39  .50 
197  50 
33  » 

39  37 
194  50 
34  73 

39  50 
195  » 
34  50 

39  50 
197  50 
oo  /o 

39  .50 
196  » 

00  00 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l'»  marq.).  100  kil. 

Fer  (Marchand)              100  kil. 

.\cier  (Rails)   — 

105  » 
188  75 
120  40 
16  » 
16  30 

113  » 
174  62 
363  63 

14  23 

16 

126  23 
163  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  « 
168  23 
437  30 

15  .50 

16  37 

139  87 
202  » 
310  94 

16  50 

17  12 

189  .50 

302  30 
696  88 
19  » 
17  .. 

190  » 
303  50 
098  44 
19  » 
17  50 

200  » 
303  » 
713  62 

19  .. 

17  30 

201  25 
317  50 
702  81 
19  .50 
17  50 

200  » 
313  » 
714  » 
19  30 
17  50 

201  50 
311  25 
702  80 
20  » 
18  » 

201  30 
312  .50 
702  80 
20  » 
17  30 

202  » 
315  « 
692  05 
20  « 
19  » 

200  » 
314  » 
678  21 
21  » 
19  » 

200  >> 
313  30 
664 
22 

19  .. 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/9  0/0  1891  

Banque  de  France  actions 

Banq.deParisetPavs-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

100  93 
107  28 
3963 
948 
7.38 
669 
1829 
1449 
2862 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

1Ù2  01 
105  65 
3397 
660 
777 
813 
1805 
1.565 
3347 

103  34 
1U6  61 
3692 
679 
776 
831 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  92 
103  62 
4023 
743 

840 

1033 
2172 
1962 
3782 

102  » 

103  62 
40f)0 

733 

1077 
2170 
1963 
3809 

101  90 
103  43 
3993 
740 

1113 
21(i0 
1933 
3824 

102  17 
102  82 
4072 
739 
yoo 
1135 
2163 
1960 
3820 

102  30 
102  87 
4020 
733 

300 

1133 
2173 
1920 
3822 

102  42 
102  83 
4040 
743 
noo 
1146 
2172 
1911 
3783 

102  40 
102  87 
4003 
736 

1140 
2170 
1912 
3713 

102  22 
102  87 
4023 
743 

1130 
2172 
1920 
3720 

102  10 
102  67 
4040 
740 
9'0 
1123 
217.5 
1906 
3670 

IQO  90 

102  82 
4033 
733 
969 
1125 
2170 
1903 
30()3 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 

Million 
defr. 

3.327 

Million 
defr. 

3.607 

Million 
de  fr. 

3.687 
1.963 
1 .  '>22 

730 

358 

492 

221 

Million 
defr. 

3.0Ji 
1.873 
1.225 

798 

391 

491 

2.52 

.Million 
defr. 

3.813 
1.815 
1.202 

740 

428 

438 

107 

Million 
defr. 

3.803 
1.817 
1.204 

721 

426 

451 

104 

Million 
de  fr. 

3.731 
1.818 
1.207 

7.56 

420 

497 

116 

Million 
de  f  r. 

3.807 
1.822 
1.206 

712 

429 

471 
74 

Million 
defr. 

3.761 
1.826 
1.2U6 

711 

433 

476 

103 

Million 
defr. 

3.743 
1.8.33 
1.211 

703 

437 

476 

129 

Million 
de  f  r. 

3.701 
1.838 
1.213 

631 

433 

469 

136 

Million 
defr. 

3.770 
1.842 
1.218 

778 

438 

480 

174 

Million 
de  fr. 

3.729 

Million 
de  f  r. 

3.740 

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

1.263 
563 
291 
445 
160 

2.0i8 
1.244 
341 
312 
.547 
202 

1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

1.848 
1.220 
663 

1.833 
1.219 
658 
438 
430 
162 

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor..  . 

444 
483 
131 

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  dWllemagne 
i       —              — d'Autr-Hongrie 
;      —            —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —     de  Russie.. . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale....". 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  for  à  la  circulation  % 

% 

2.. 50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.;J8 
5.70 
4.50 

% 

2.20 

2  » 
3.13 
4.30 
2.60 
2.50 

3  « 
5  » 

% 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.83 
3.02 

5  » 

6  03 

% 

2  1) 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
3  87 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 
3  )i 
3.27 

% 

3  » 
3  » 
4.01) 
3  « 
3.30 
2.50 
5  » 
5  30 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
3  » 
3.50 
2.50 
5  » 
5.30 

0/ 

3  » 

3  » 

4  50 

5  » 
3.30 

2  30 

3  50 

% 

3  » 
3  » 
4.30 
3  » 
3.. 50 
2. 30 
5  » 
3.50 

% 
3  » 

3  » 

4  » 
3  » 
3.50 
2.30 
3  .) 
3.30 

% 
3  » 

3  » 

4  » 
3  » 
3.50 
2.50 
3  » 
4.30 

% 

3  » 

3  » 

4  » 
4.30 
3.. 50 
2.30 

3  » 

4  50 

3  » 

3  » 

4  » 
4.30 
3.. 50 
2.30 
3  1) 
4.50 

% 

3  » 

3  » 

4  » 
4.30 
4  » 
2.50 
3  » 
450 

% 

3  » 

3  » 

4*.  50 

4  » 
2.30 

5  » 
4. 50 

.Million 
defr. 

15.339 
6  932 
2.604 
44,7 

Million 
defr. 

16.073 
7.863 
2.. 506 
48.9 

Million 
defr. 

14.. 537 
7.800 
2.513 
.54,0 

Million 
defr. 

15.2,54 
8.746 
2.. 5.56 
.57.3 

Million 
defr. 

14.668 
8.182 
2.494 
.53,7 

Million 
defr. 

14.466 
8.120 
2.642 
.56,1 

Million 
de  fr. 

14.412 
8.1. '17 
2.698 
37.9 

Million 
de  fr. 

14.316 
8.197 
2.730 
37,2 

Million 
defr. 

11.. 506 
8.136 
2.723 
56,0 

Million 
defr. 

14.458 
8.036 
2.719 
53,7 

Million 
defr. 

14.411 
8.089 
2  723 

56,2 

Million 
defr. 

14.210 
8.141 
2.747 
.37,3 

.Million 
defr. 

14.198 
8.177 
2  766 
37,5 

Million 
de  f  r. 

14.219 
8.193 
2.774 

37,6 

Million 
defr. 

14.1.53 
8.185 
2.703 
37. S 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin.  14  juin  1899. 
Un  Coniiit  avec  le  Japon  à  propos  des  Iles  Mai'iannes.  —  Le  Marché 
financier  et  monétaire.  —  Les  Valeurs  industrielles.  —  La  Con- 
version de  l'Emprunt  mexicain.  —  L'Emprunt  de  la  Saxe.  —  Les 
Récoltes. 

L'acquisition  des  îles  Mariannes  paraît  ne  devoir 
soulever  aucune  difficulté  à  l'intérieur.  On  n'a  entendu 
que  de  très  vagues  protestations  et,  au  Parlement,  le 
vote  des  crédits  pour  le  paiement  de  ces  îles  à  l'Espagne 
ne  fait  aucun  doute.  . 

Au  dehors,  le  Japon  a  vivemeut  protesté  et  a  fait  de 
sérieuses  représentations  à  Berlin  et  à  Madrid.  II  en 
résultera  une  tension,  évidemment  de  longue  durée, 
dans  les  rapports  entre  les  Gouvernements  allemand 
et  japonais. 

On  signale  partout  une  détente  dans  l'activité  finan- 
cière et  il  semble  que  nous  allons  entrer  dans  une 
période  de  marasme  qui  menace  de  se  prolonger.  Les 
Banques,  qui  ont  tant  travaillé  depuis  le  début  de 
l'année,  commencent  aussi  à  se  plaindre  de  l'abstention 
de  leurs  clients  et,  comme  toujours,  accusent  de  cette 
situation  les  lois  de  Bourse. 

On  commence  aussi  à  redouter  l'époque  où  se  mani- 
festera le  resserrement  prévu  de  l'argent,  sur  le  marche 
monétaire.  Juin  amène  presque  toujours  une  disette 
de  numéraire.  Depuis  que  la  Banque  Impériale  avait 
abaissé  le  taux  de  son  escompte  à  4  0/0,  on  n'avait  plus 
eu  aucune  préoccupation  au  sujet  de  l'argent.  Mainte- 
nant des  inquiétudes  se  font  jour,  et  cependant  le  stock 
métallique  de  la  Reichsbank  est  plus  élevé  que  celui 
de  l'année  dernière  à  pareille  époque. 

Il  est  de  régie  de  parler  tous  les  jours  du  prochain 
krach  des  valeurs  industrielles.  Non  que  la  prospérité 
des  industries  décline  ou  que  les  usines  de  toutes  caté- 
gories soient  moins  pourvues  de  commandes,  mais  parce 
qu'on  s'est  livré  sur  les  actions  des  industries  à  une 
telle  spéculation,  qu'on  les  a  poussés  à  des  cours  si 
exagérés,  qu'une  réaction  est  inévitable  quel  que  soit, 
d'ailleurs,  le  rendement  de  ces  industries.  Ainsi  dans 
la  rage  de  spéculation,  on  a  exagéré  les  prévisions  des 
meilleures  affaires.  Pour  ne  citer,  ici,  que  deux  exem- 
ples, les  cours  des  actions  des  usines  de  Buderus 
avaient  été  poussées  jusqu'à  162  0/0  du  prix  d'émis- 
sion. Le  Conseil  d'administration  vient  de  faire  savoir 
que  le  dividende  probable  serait  de  6  0/0,  comme  l'an- 
née dernière  et  il  en  est  résulté  une  baisse  de  30  0/0  des 
cours.  On  avait  fait  courir  le  bruit  que  les  métallurgies 
la  Laurahûtle  donneraient  pour  le  dernier  trimestre 
une  plus-value  de  recettes  de  500.000  M.  et  l'on  avait 
poussé  les  cours  en  conséquence.  Or,  la  pbis-value  a 
été  à  peine  du  tiers  de  cette  somme.  Et  tout  est  à  l'ave- 
nant. Une  catastrophe  est  inévitaljle  dans  un  avenir 
plus  ou  moins  rapproché.  La  seule  consolation  qu'on 
peut  faire  valoir  dès  à  présent,  c'est  qu'au  moment  de 
la  débâcle,  nos  Banques  ne  seront  que  peu  ébranlées  : 
aucune  n'est  très  directement  intéressée  aux  spécula- 
tions dont  on  redoute  le  plus  l'issue. 

La  conversion  de  l'Emprunt  mexicain,  pour  la  plus 
grande  partie  aux  mains  des  financiers  allemands,  a 
été  fort  bien  accueillie  ici.  On  sait  que  les  Allemands 
possèdent  pour  environ  440  millions  de  marks  de  ces 
titres,  dont  une  grande  partie  aux  mains  des  banques. 
La  Dresdner  Bank  et  la  Deutsche  Bank  ont  vu  hausser 
les  cours  do  leurs  titres  dès  qu'on  a  su  leur  partici- 
pation à  cette  opération  financière. 

Une  autre  grosse  opération  linancière  est  en  perspec- 
tive :  un  em[)runt  saxon  3  0/0  de  80  millions  de  marks. 
La  nouvelle  n'en  est  oflicielle  que  depuis  hier.  Le  prix 
d'émission  sera,  dit-on,  de  83  1/2  0/0,  soit  4  0/0 
au  dessous  des  cours  que  cotent  les  emprunts  anciens 
du  Iloyaume  de  Saxe.  On  est  étonné  que  cet  Etat 
emprunte  à  des  co'uditions  qui  font  baisser  les  cours 
de  ses  anciens  titres  et  ébranlent  fortement  tout  le 
Marché  des  fonds  d'Etat  allemands. 


On  a  d'assez  bonnes  nouvelles  des  récoltes.  On  peut 
prédire,  sur  les  données  actuelles,  une  année  d'excel- 
lente moyenne,  surtout  en  blé.  En-  ce  moment,  les 
provisions  paraissent  toutes  épuisées.  De  janvier  à  fin 
mai,  l'excédent  des  importations  des  céréales  de  tous 
genres,  sur  les  exportations,  a  dépassé  le  chiffre  de 
dix  millions  de  quintaux. 


Momatiois  Éconoiiiipes  et  îiiiaiicières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  liillets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers  


1899 


1898 


1  juin 

liit  31  mai 

7  juin 

Bit.  31  mai 

914  T36 

—  i.m 

871.893 

4-  8.716 

j-  155 

2i  537 

4-  769 

U  920 

—  1.87f 

12  720 

-j-  469 

7i6  »l7 

—  20  213 

670.617 

—  25.803 

70.513 

—  5.346 

89.166 

—  87 

10  5î,9 

+  5b6 

7  435 

+  1 

62.208 

+    5  047 

43  725 

—  1.074 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

uiin  mod. 

30.000 

non  mod. 

I.C81  ('93 

-  22.725 

1.051  667 

—  26.179 

589. 9sl 

—  1.023 

501  749 

-1-  8.772 

20.697 

-1-  608 

16.677 

+  404 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


fêv. 
mars 

» 

avril 
» 
)) 

mai 
)> 

juin 


886 
88'.) 
910 
922 
828 
831 
867 
S'.l8 
873 
881 
900 
9-29 
916 
914 


.050 
.039 
.030 
.060 
.265 
.213 
.139 
.102 
.158 
143 
.104 
.063 
.104 
.081 


485 
486 
555 
574 
503 
489 
521 
546 
526 
494 
536 
587 
591 
590 


593 
605 
636 
688 
864 
808 
768 
742 
797 
738 
724 
717 
767 
747 


93 
71 
70 
68 
20 
105 
173 
67 
73 
76 
77 
70 


4-  167 

4-  m 

-\-  214 
-j-  191 

—  ilo 

—  53 
60 

125 
43 
68 
130 
197 
+  143 
-t-  164 


Taux 

de 
l'esc. 


Le  Canal  «  Empereur-Guillaume  ».  —  Le  Canal  «  Em- 
pereur-Guillaume »  a  été  traversé,  pendant  l'exercice  de  1898, 
par  25.816  navires  imposables,  représentant  3.117.840  tonnes 
de  tonnage  net;  sur  ce  nombre,  17.738  navires  avaient  un 
chargement  de  2.5B2.558  tonnes,  22.540  navires  portaient  le 
pavillon  allemand,  27  le  pavillon  belge,  497  le  pavillon  bri- 
tannique, 906  le  danois,  4  le  français,  687  le  hollandais,  248 
le  norvégien,  157  le  russe,  735  le  suédois  et  15  des  pavillons 
divers  étrangers.  ,  , 

Les  redevances  payées  pour  la  traversée  du  canal  s  élèvent 
au  chiffre  net  de  1.47'8.685  marks  et  les  droits  prélevés  (y  com- 
pris ceux  de  remorquage)  à  1.-590.484  marks. 


Les  Syndicats  Ouvriers  en  Allemagne.  —  La  Com- 
mission gi'nërale  des  Syndicats  allemands  a  publié  son  rap- 
port d'où  nous  extrayons  les  chiffres  suivants  des  ouvriers 
syndiqués  : 


En  1891   287.659 

En  1892   244.724 

En  lHi3   229.810 

En  1894   252.044 


En  1895   259.954 

En  1896   3H5.088 

En  1897   419.169 


Ce  nombre  est  relativement  minime,  car  on  compte  en 
Allemagne  plus  de  6  milUons  d'ouvriers.  Sur  les  femmes 
ouvrières,  dont  on  compte  un  million,  11.000  à  peine  sont 

syndiquées.  .  ■  ■  en  n^n  o,^r,t 

Les  typographes  sont  les  mieux  oi'gamses,  66  0  0  sont 

syndiques.  Parmi  les  métallurgistes,  on  compte  60.000  syn- 
diqués, soit  10  0/0  du  nombre. 


L'ii'AlONOMlSTK  EUROPÉEN  -  Angleterre 
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Courrier  d«  I»  Boar$««  de  Berlin 

Berlin,  le  15  juin  1899. 

Les  affaires  deviennent  plus  rares  et  les  cours  lléchisaent. 
On  a  constaté  un  recul  gémirai,  sur  le  bruil,  d  ailleurs  non 
confirmé,  d'une  émission  de  Rente  ;î  0/0. 

Les  valeurs  industrielles  et  métallurgiques  sont  moins  de- 
mandées et  les  cours  sont  généralement  on  recul. 

L'Extérieure,  le  Mexicain  et  l'Italien  sont  assez  soutenus. 

L'argent  devient  plus  recherché.  ^.  on  .  t 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  90  . .  ;  l'Italien,  9o  30  ;  les  Lom- 
bards. 3120;  le  Mobilier  Autrichien,  223  90;  1  Extérieure, 
65  25.'  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  14  juin  1899. 
Les  Affaires  du  Transvaal.  —  La  Liquidation.  —  Le  Marché  moné- 
taire. —  La  Banque  d'Angleterre.  —  L'Emprunt  japonais.  —  Le 
Commerce  extérieur. 

Au  commencement  de  la  semaine,  le  Marché  a  été 
fort  mal  influencé  par  la  nouvelle  de  l'échec  de  la  Con- 
férence de  Blœmiontein.  Certains  spéculateurs  ont  cru 
devoir  profiter  de  cette  circonstance  pour  exercer  une 
forte  pression  sur  les  cours  des  valeurs  minières,  et 
c'est  à  la  résistance  opposée  par  le  Marché  de  Paris 
que  nous  devons  l'avortement  de  cette  campagne  de 
baisse. 

En  dépit  des  bruits  que  les  intéressés  ont  mis  en  cir- 
culation, la  paix  n'a  pas  dû  être  troublée,  en  effet,  parce 
que  M.  Kruger  et  sir  A.  Milner  ne  se  sont  pas  entendus 
sur  le  terrain  politique,  et  si,  au  premier  abord,  quel- 
ques impérialistes  ont  rêvé  une  expédition,  personne 
ne  songe  plus  aujourd'hui  à  une  guerre  immédiate 
entre  l'Angleterre  et  le  Transvaal. 

Comme  M.  Chamberlain  l'a  indiqué,  la  Grande-Bre- 
tagne continuera  d'exercer  une  forte  pression  sur  le 
Gouvernement  boer  pour  l'amener  à  ses  vues,  mais 
cette  pression  sera  toute  pacifique  et  les  uitlanders  fe- 
ront bieu  de  détourner  leur  attention  des  questions 
politiques  pour  la  porter  sur  les  que^tions  industrielles. 
Ils  n'ont,  de  ce  côté,  que  des  constatations  satisfaisantes 
à  faire  et  des  bénéfices  à  espérer. 

Une  des  causes  de  l'amélioration  du  Marché  se  trouve 
dans  la  facilité  avec  laquelle  s  est  effectuée  la  liquida- 
tion de  quinzaine  :  elle  a  été  aidée  par  des  reports  peu 
élevés.  On  voit  donc  que  les  craintes  émises  au  sujet 
d'un  resserrement  de  l'argent  n'avaient  pas  de  raison 
d'être  :  toutes  les  avances  faites  par  la  Banque  ont  été 
remboursées  et  il  est  resté  des  capitaux  en  nombre  suf- 
fisant pour  répondre  à  tous  les  besoins. 

Comme  je  vous  l'avais  dit,  la  souscription  à  l'em- 
prunt japonais  n'a  eu  aucune  inlluence  sur  le  Marché. 
A  propos  de  cette  opération,  il  est  bon  de  constater 
qu'elle  est  loin  d'avoir  oljtenu  le  succès  que  la  prime 
cotée  au  début  permettait  de  supposer.  Le  public  n'a 
pris,  en  réalité,  que  20  à  30  0/0  de  ce  qui  lui  était  of- 
fert, et  ce  sont  les  Etablissements  garants  de  l'emprunt 
qui  devront  verser  le  solde. 

La  prime  a  naturellement  disparu  aujourd'hui  pour 
se  transformer  en  perte,  tandis  que  le  nouvel  emprunt 
russe  des  chemins  de  fer  fait  prime.  Ce  fait  prouve  que 
le  public  anglais  reste  pratique  et,  qu'en  dépit  des  cam- 
pagnes faites,  il  va  d'a'oord  aux  valeurs  les  plus  solides 
sans  se  préoccuper  des  intérêts  politiques. 

Je  vous  ai  parlé  de  la  campagne  entreprise  contre  la 
Banque  d'Angleterre  pour  l'amener  à  augmenter  le 
chiffre  de  ses  réserves  ;  les  critiques  ne  cessent  pas  : 
elles  sont  faites  avec  plus  ou  moins  d'acrimonie,  suivant 
les  cas.  Il  est  bien  évident  ceiiendant  que  la  Banque  ne 
peut  être  responsable  d'une  situation  dont  elle  souffre 
autant  que  personne;  il  vaudrait  mieux  lui  fournir  des 
moyens  sûrs  de  la  modifier  au  lieu  de  censurer  son 
administration. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  de  mai  sont  fa- 
vorables ;  les  importations  ont  augmenté  de  3.170.450 


livres  sterling,  mais  les  exportations  ont  bénéficié  d'une 
progression  de  3.163.904  liv.  st.  (déduction  faite  des 
ventes  de  navires  qui  ne  figuraient  pas  précéilemment 
dans  les  comptes)  ;  les  réexportations  ont  augmenté 
aussi  de  640.262  liv.  st. 

A  l'exception  des  produits  chimiques  et  des  colis 
postaux,  tous  les  chapitres  de  l'importation  ont  monté. 
Ce  sont  les  métaux  bruts  et  les  matières  premières  né- 
cessaires à  l'industrie  qui  ont  donné  les  aug.nentations 
les  plus  importantes. 

Le  prix  élevé  des  métaux  compte  pour  beaucoup 
dans  la  plus-value,  mais  les  quantités  importées  sont 
aussi  plus  considérables. 

En  ce  ([ui  concerne  l'exportation,  l'augmentation  est 
générale;  on  constate  surtout  celle  des  matériaux 
bruts,  du  charbon,  du  coton  et  des  métaux. 

La  valeur  totale  des  exportations  de  marchandises 
depuis  le  commencement  de  l'année  est  de  104.541.727 
livres  sterling,  contre  93.094.483  liv.  st.  en  1898,  soit 
une  augmentation  de  11.447.244  liv.  st.,  qu'il  convient 
de  réduire  à  6.755.608  liv.  st.,  si  l'on  déduit  les  ventes 
des  navires. 


MoiiÉous  ftoHompes  et  Mm 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

15  juin  1899 
Département  des  opérations  d'émission 


Billets  créés. 


Tnlat 


Liv.  st. 
45.728.000 


.7-28.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat... 
Rentes  immobilisées  . 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Liv.  st. 

li.oiri.ooo 
.^.isri.ooo 

28.9:8.000 
i5.7i8.00O 


Département  des  opérations  de  banque 


C,a]iital  social  

Rcsei've  et  prolits  et 

pertes  

Tri'siir  et  ailniinistra- 

tiiiu  |iul)liipie  

Cnniptes  particuliers  . 
liilletsàsept  jours,  etc. 


Liv.  st. 

li.  5,53. 000 

3.130.000 

U  C86.000 
38  160  000 
160.00C 


Total. 


67  089.000 


ACTIF  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  .' .  13.363.000 

Portefeuille  et  avances  33  243.000 

Billets  en  réserve   18  3';8.000 

Or  et  argent  monnayés  ICO.OOO 


Total   m  089.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Mifiiers  de  liv.  st.) 


DATE 


avril  , 


9  mars 

10  » 

■a  » 

30 

6 
13 
20 
•27 

4 

11  » 
18  .. 
25  » 
l'i-  juin 

8 

15  » 


mai 


Mi 

038 
4-7 
808 
091 
3a0 
980 
.272 
.418 

m 

.202 
717 

.141 
360 

.028 


S-  = 

.2  o 


627 
b53 
6'i'i 
930 
8S5 
659 
,(51 
.399 
.854 

723 
.6S2 

494 
.820 
.629 

^5*^ 


f.2 . 495 
53.621 
54.439 
59  220 
50  872 
49,902 
50  535 
50  729 
49.714 
t9  18'.' 

48  919 
48.097 

49  213 
4S  360 
49.246 


<^  r- 

—  .§  2 
||| 

on  d 
e  ai 
lent 

0  S  tu 

0 

Gé  " 

47.765 

-•3.317 

44  3/8 

48,810 

23  285 

43  3/8 

50  310 

22  633 

41  1/2 

58.074 

19.678 

33  1/8 

49  V23 

18.996 

37  1/4 

18  266 

l9  491 

39  ./. 

48.055 

20.329 

40  1/8 

47  927 

20  673 

40  3/4 

48  235 

19  36i 

40  ./. 

47.537 

19  475 

39  0/8 

47.474 

19.320 

3j  1/2 

i7.524 

19.023 

39  / 

47.862 

19  121 

38  3/4 

46  633 

19.531 

4U  ."/S 

46.611 

20.478 

41  1; 16 

Taux 

de 
l'csc. 

% 

3 


Création  d'un  Office  de  Renseignements  commer- 
ciaux. —  Au  cours  de  la  deuxième  séance  du  Congrès  des 
Chambres  de  Commerce  du  l^oyaume-Uni,  M.  liitchie,  pré- 
sident du  Board  of  Trade,  a  conlirmé  la  nouvelle  déjà  donnée 
par  sir  S.  Northcote,  en  annonçant  qu'il  se  proposait  de 
constituer  un  Office  de  renseignements  commerciaux,  qui  se- 
rait diri!,^é  par  un  Comité  composé  de  délégués  du  Ministère 
de  l'Inde,  du  Foreign  OlBce  et  du  Ministère  des  Colonies, 
ainsi  que  de  représentants  du  commerçe  anglais.  De  son  côté, 
le  Foreign  Office  a  demandé  au  Parlement  une  somme  de  2.000 
I  livres  sterling,  qui  lui  permettra  de  recueillir  à  l'étranger, 
'  au  moyen  de  pereonnes  spécialement  déléguées  à  cet  efl'et,  les 
renseignements  commerciaux  nécessaires.  Enlin.  le  Board 
of  Trade  Journal  va  devenir  hebdomadaire,  de  menaael 
qu'il  était. 


760 


i^'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Autriche-Hongrie 


Le  Commerce  extérieur  en  Avril.  —  Les  chiffres 
du  commerce  extérieur  de  l'Angleterre,  pendant  le  mois 
de  mai  189-1,  laissent  apparaître,  sur  1^  mois  de  mai  lh98, 
une  augment  ition  de  8.4  O/O  à  l'importation  et  une  augmenta- 
tion de  1/.7  (I/O  à  l'exportation.  Pour  les  cinq  premiers  mois 
del'année  189  >, l'augmentation  à  l'importation  est  de  11.7  (j/u; 
et  l'exporlalion  accuse,  sur  la  période  correspondante  de 
1898,  une  augmentation  de  7.2  0/0. 

IMPORTATIONS  EN  ANGLETERRE 

(Mai  1899) 


DÉSIGNATION 

Mai 
1899 

Comparais»» 
avec 
mai  1898 

5  1 

"5  mois 
1899 

Comparaison 
ô  le  s  mois 
de  lS9i 

Animaux  vivants. . . 

999. b03 

+ 

30  o;8 

3 

898 

291 

661.271 

Articles  d'alimentat. 

I i. 395.831 

24  999 

67 

145  8' 6 

1 

299.837 

2  0-,8.0<9 

90.7)7 

9 

704 

I3U 

679  265 

3«9  167 

+ 

199.ri0. 

1 

S87 

714 

-1- 

2f«9.:80 

2.6-20.(91' 

+ 

S22  7lD 

11 

67rf 

li.y 

-(- 

2 

6;9  9-i9 

Prod.chimiq.,  coul. . 

4.'«.S22 

17  53  ; 

911 

■n- 

+ 

119.f>17 

7i8.18i 

+ 

20»  0."i4 

3 

7(i.S 

109 

+ 

478  7P8 

Mat.  première»  textil. 

i>  537.507 

+ 

131  iri.' 

31 

13-2 

H7 

2 

146  99^ 

Mât.  preniièr"autrs> 

'1  4  ;5  09v 

825. 2:- 3 

IS 

(  65 

46  ' 

+ 

1 

121  492 

Objets  fabriqués. . . 

r.9  4.300 

+ 

7S3..M1 

3^ 

2  8 

257 

+ 

1 

30»  931 

1  186. t84 

-h 

178  3U 

6 

499 

iHf 

+ 

311  6H 

Colis  postaux 

Hl  187 

22.94 

54'* 

73 

71 .6S7 

40.876.828 

+  i 

3.170  450 
=  8.4  % 

I9(t.4l3.3ly 

+1 

1 

416, 3i6 
0.7  % 

EXPORTATIONS  DE  L'ANGLETERRE 

(Mai  1899) 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alin. entât. 
Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Met.  et  ouvrages  en 
mét.{sauf  les  niach.i 

Machines  

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tôt.  desprod.  angl. 

Transit  

Transit  et  Exportât. 


Vaisseaux  neufs  r  on 
enregistrés  comme 
anglais  


Mai 
1899 


97.498 
895.989 
2.303.195 
7.100  348 

3.578  1^3 
1.761  S-U 
6^6.919 
870  275 
3.178.220 
219  537 


2l.0?i5.258 
5.746.790 


2o.8u2,0di 


1.974.982 


Comparais»» 


avec 
mai  1898 

+ 

7  476 

34.9*9 

+ 

724. 3 

629. ao9 

+ 

811.810 

+ 

218.617 

-l- 

96.  C2'. 

202  313 

+ 

353  0«2 

+ 

5  '.992 

I  (3. 163. 90. 
+■(  =  17  7  % 

,  (  640.26: 
+  j  =  12  5  % 


,13  8u4 
'T")=16 


+  1  974.982 


5  i<"'  mois 
1899 


367  31  ■ 
4.229.6-  1 
10  062  90 
39. 706.567 

14.720  791 
7.8:2  9  6 
3  781. (-3 
3.9..S'.-,90 

14  2n5  32.=> 
993  I  1 1 


99  850,091 
27.956. îOl 


127  806.192 


4  691.636 


Comparaison 

5  1»"  mois 
Je  1898 


f 

—  70.856 
4-  16S.263 
4-  2  481.184 
+  814.758 


1.257  081 
1  131.^86 
89  741 
196.005 
518. S69 
163.972 


75j  608 
7  2  % 
I  1  1  599. 54> 
"^"1=    6  0% 


8  355.150 


=    7.0  % 


+  4.691.636 


Surproduction  de  tonnage  et  perspective  d'une  ré- 
duction dans  le  Prix  des  constructions  navales.  —  Le 

Moniteur  (jffi.  ici  du  Commerce  reproduit  l'ititéressante 
communicîilion  suivante  faite  par  M.  Ricault,  consul  de 
France  à  Newcaslle  : 

Comme  on  le  sait,  le  grand  nombre  de  commandes  con- 
fiées, dans  le  cours  de  l'année  dernière,  aux  chantiers  de 
Marine  de  la  Grande-Bretagne,  a  provoqué  une  hausse  con- 
sidérable dans  le  prix  de  construction  des  nouvemx  navires. 
Le  district  de  la  cote  Nord-Est  anglaise  n'a  pas  éié  moins 
favorisé  sous  ce  rapport  que  les  autes  centres  de  production 
de  ce  pays.  Maintenant  encore,  tous  les  ctabli-^semenls  de  la 
Tyne  ont  en  mains  des  ordres  à  exécuter  qui  leur  assurent 
du  travail  pour  plus  de  six  mois;  néanmoins,  et  ceci  est  im- 
portant à  C(jnslater,  il  est  indéniable  que  1  on  rel>^ve,  dès  au- 
jourd'hui, dos  indices  qui  font  pressentir  que  l'on  ne  tardera 
pas  à  se  trouver  en  présence  d'une  surproduction  de  tonnage. 
En  effet,  depuis  plusieurs  semaines  dé|à,  la  demande  pour  de 
nouveaux  navin  s  s'est  ralentie  d'une  façon  très  sensible  et 
tout  fait  même  prévoir  que,  d'ici  peu,  ce  mouvement  s'accen- 
tuera encore  d'avantage,  d'autant  plus  que  les  cnurs  actuels 
des  frets  sont  de  3i)  à  40  0/0  environ  au-dessous  de  ce  qu'ils 
étaient  à  pnrpille  é[ioque  de  l'année  dernière. 

Aussi  voit-on.  depuis  quelque  temps,  quantité  d'armateurs 
anglais  qui  cfierchent  à  proliter  des  prix  si  avantageux  du 
moment  pour  se  d>-f  arc  entre  les  mains  d'armateurs  étran- 
gers de  lenrs  vieux  navires  ou  même  de  tons  li'urs  bâtiments 
d'une  construction  relativement  récente  si  les  machines  de 
ceux-ci  n*-  soni  jias  conçues  d'après  les  derniers  perl'ectionne- 
ments  réa'isés  par  la  science  pour  augmenter  la  vitesse  et 
réduire  en  môme  temps  la  dépense  de  combustible. 


Cet  état  de  choses  devrait  donc  amener,  à  brève  échéance, 
une  baisse  rapide  des  prix.  Toutefois,  étant  donné  que  l'on 
se  trouve  au  commencement  de  la  saison  d'été,  au  cours  de 
laquelle  l'industrie  des  transports  maritimes  e.^t  toujours  plus 
active,  il  ne  faudrait  pas  s'attendre,  nous  assure-t-on,  à  un 
mouvement  rétrograde  très  prononcé  d'ici  à  un  certain  temps, 
et  très  probablement,  peut  être  avant  une  année.  Dans  tous 
les  cas,  une  fluctuation  dans  le  sens  d'une  dépression  paraît 
inévitable  maintenant.  C'esi  la  marche  inéluctable  des  affaires: 
après  u-e  grande  période  de  hausse  il  faut  toujours  s'attendre 
à  une  péri(jde  corres|iondHnte  de  baisse,  et  il  en  sera  de  même 
de  toutes  les  industries  si  nombreuses  qui  dépendent  en  quel- 
que sorte  des  constructions  depuis  la  fonte  ordinaire,  le  lingot 
et  la  plaque  d'acier  jusqu'aux  cornières  et  aux  boulons  et 
même  jusqu'aux  métaux,  comme  les  cuivres,  par  exemple, 
dont  les  cours  ont  atteint,  dans  ces  derniers  mois,  des  niveaux 
qu'on  n'avait  pas  vus  depuis  de  longues  années. 

Toutes  c  s  con'iitions  indiquent  combien  il  importe  de  se 
montrer  circonspect  présentement,  aussi  bien  sous  le  rapport 
de  nouvelles  commandes  de  navires  qu'à  l'égard  de  tout  achat 
d'anciens  bâtiments,  soit  en  Angleterre,  soit  ailleurs.  Nos 
armateurs  français  se  sont  déjà  rendu  compte,  sans  doute, 
de  la  situation.  Quoi  qu'il  en  soit,  nous  avons  onsidéré 
comme  un  devoir  de  nous  faire  l'écho  de  ce  qui  se  dit  sur 
ce  te  question  dans  les  cercles  les  mieux  informés  de  notre 
circonscription.   

Courrier  de  la  Bourse  de  Liondres 

Londres,  15  juin  1899. 
Au  début  de  la  semaine,  le  Marché  a  été  très  mal  influencé 
par  les  incidents  avec  le  Transvaal;la  tendance  s'est proi,'res- 
sivement  améliorée  au  fur  et  à  mesui-e  que  les  craintes  de 
complications  ont  éié  écartées  et  les  bonnes  conditions  de  la 
liçiuidation  de  mi-juin  ont  déterminé  une  amélioration  gé- 
nérale. 

Les  Consolidés  sont  à  108  3/4. 

Le  groupe  international  est  plus  délaissé  :  l'Extérieure 
reste  à  65  1/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  moins  fermes  et 
l'Italien  reste  peu  animé. 

Les  valeurs  Sud-Américaines  sont  bien  tenues,  surtout 
les  Fonds  argentins  et  brésiliens. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes.  Les  Chemins  américains 
ont  subi  une  légère  défiression. 

Le  Canadien  Pnri/îcest  à  99  1/2,  YErie  à  13  7/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  77  5/x,  la  Philadelphie  à  10  5j8,VAtchison  k 
18  1/8,  le  Norfolk  à  70  1/8. 

AUÏRIGHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

'Vienne,  14  juin  1899. 
Le  Compromis  austro-hongrois.  —  La  Fin  du  Gonfl  t.  —  Le  Marché 
financier  et  monétaire.  —  L'Etat  des  Récoltes.  —  L'Industrie 
sucriére. 

Le  grave  conflit  qui  menaçait  d'éclater  entre  les  deux 
parties  de  la  monarchie  astro-hongroise  paraît  conjuré. 
On  annonce  que  l'eatente  est  complète  entre  les 
ministres  autrichien  et  hongrois  au  sujet  de  la  ques- 
tion du  Compromis.  Le  traité  douanier  qui  unit  les 
deux  monarchies  restera  en  vigueur  jusqu'en  1906.  Le 
privilège  de  la  Banque  Austro  Hongroise  prendra  égale- 
ment fin  en  19()0,  en  même  temps  que  le  traité  doua- 
nier; les  nouveaux  statuts  de  cette  Banque  en'reront 
immédiatement  dans  la  pratique.  M.  de  Sz^il  s'est 
engagé  à  défendre  cet  arrangement  devant  les  Chambres 
hongroises.  En  Autriche,  le  Parlement  étant  suspendu, 
il  sera  sanctionné  par  décret. 

On  se  félicite  partout  qu'on  ait  pu  éviter  à  la  Cou- 
ronne la  mission  extrêmement  douloureuse  de  trancher 
ce  difîérend.  Le  consentement  mutuel  des  deux  parties 
augmentera  ainsi  la  valeur  et  la  force  du  contrat.  En 
tous  cas,  on  constate,  dès  à  présent,  une  détente  consi- 
dérable dans  les  rapports  des  deux  pays.  Malgré  les 
grandes  concessions  faites  à  la  Hongrie,  l'opinion 
publique,  en  Autriche,  accueille  favorablement  cet 
accord.  Une  conséquence  se  dégage  à  première  vue  de 
ces  conventions. 

Comme  le  Compromis  doit  expirer  en  1906  et  que  la 
plupart  des  traités  de  commerce  avec  l'étranger 
expirent  en  1903,  le  Gouvernement  austro  hongrois 
s'efforcera  d'obtenir  la  prolongation  de  ces  traités  jus- 
qu'en 1906,  aQn  que  le  Compromis  et  les  traités  expirent 
en  même  temps. 
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Il  devra  donc  entamer,  dans  une  période  très  rap- 
proch  e,  des  négociations  assez  délicates  avec  divers 
Etais  européens.  On  paraît  ne  pas  s'être  assez  préoc- 
cupé dans  les  deux  Ministères  des  dilTicullés  qui  pour- 
ront naître  dans  la  suite,  de  ces  négociations  si  les 
(Gouvernements  étrangers  n'y  apportent  pas  la  plus 
extrême  bienveillance.  ,    •  i 

Il  est  à  noter  que  l'annonce  de  la  conclusion  du 
Compromis  n'a  pas  provoqué  dans  le  pays  l'enthou- 
siasme qu'on  espérait.  Dans  les  sphères  financières  on 
ne  s'est  guère  occupé  de  cet  incident  et  l'on  n  a  pas 
constatA  de  meilleures  tendances  ou  une  recrudescence 
des  affaires.  L'activité  que  j'avais  constatée  la  semaine 
dernière  sur  le  marche  des  valeurs  métallurgiques  a 
déjà  ces^é  et  les  bourses  ont  déjà  l'aspect  des  vacances. 
La  confiance  ne  reviendra  entièrement  que  quand 
l'avenir  de  la  Banque  Austro-Hongroise  sera  deiinili- 
vement  réglé,  ce  qui  maintenant  ne  saurait  tarder.  En 
tous  cas,  la  constitution  d'une  Banque  d'Etat  spéciale 
pour  la  Hongrie,  dont  on  parlait  très  sérieusement  la 
semaine  dernière,  paraît,  à  présent,  un  fait  tout  im- 
possible. 

L'argi^nt  n'est  pas  rare  sur  le  Marche  monétaire  ;  les 
offres  restent  même  supérieures  aux  demandes  et  l  es- 
conipte  libre  fléchit  légèrement  à  4  3/16  0/0.  On  a 
constaté,  t  lute  la  semaine,  d'assez  importantes  arri- 
vées d'or,  de  l'Allemagne  principalement. 

Dans  les  banques,  on  parle  de  profiter  de  ces  bonnes 
dispositions  du  marché  monétaire  pour  le  lancement 
de  diverses  émissions  industrielles. 

Il  est  vrai  que  les  nouvelles  des  récoltes  paralysent 
toutes  les  initiatives.  De  partout  arrivent  des  rapports 
qui  montrent  la  s  tuation  des  campagnes  sous  un  jour 
peu  favorable.  Les  gelées  d'avril  et  de  mai  ont  grave- 
ment compromis  les  récoltes  et  partout  la  vegAtalion 
est  très  en  retard.  Pour  comble,  en  Bohême,  en  Moravie 
et  en  Basse-Autriche,  les  pluies  abondantes  ont  aggrave 

les  dégâts.  ,    ,    ,  i 

Le  blé  a  moins  souffert  que  le  seigle  de  la  tempéra- 
ture, et  son  aspect  est,  en  général,  satisfaisant.  Le 
colza  est  assez  clairsemé  et  court,  en  Bohême  et  en 
Moravie.  La  récolte  des  fruits  parait  devoir  être  peu 
abondante  à  cause  des  pluies  froides  tombées  au 
moment  de  la  floraison.  Les  abricotiers,  jê.-hers,  ceri- 
siers ont  surtout  souffert. 

Les  prairies  donneront  une  abondante  récolte  dans 
les  Alpes,  en  Basse-Autriche  et  en  Carniole. 

La  plantation  des  pommes  de  terre  a  été  un  peu 
retardée  par  les  pluies  dans  le  Tyrol.  L'hu.nidité  a 
aussi  exercé  une  inlluence  fâcheuse  sur  les  vignobles. 

Les  prix  des  céréales  avaient  subi  une  baisse  mar- 
quée jusqu'au  19  mai.  Les  mauvaises  nouvelles,  reeues 
à  cette  d-ite,  (ie  l'état  des  récoltes  en  Roumanie  et  dans 
le  sud  de  la  Russie,  ont  fait  remonter  les  cours. 

On  cotait,  à  Vienne,  au  19  mai  :  froment  :  mai-juin, 
8  fl.  70  ;  seigle  :  mai-juin,  7  11.  49  ;  avoine  :  mai-juin, 
5  fl.  88;  mHÏs  :  mai- juin,  4  fl.  73. 

En  oppo-ition  à  ces  renseignements,  on  a  les  meil- 
leures nouvelles  sur  l'activité  de  l'industrie  sucrière. 
L'augmentation  de  la  production  et  de  l'exportation  est 
telle  qu'elle  est  la  principale  cause  de  la  plus  value 
constatée,  depuis  le  commencement  de  l'exercice,  dans 
les  recettes  des  chemins  de  fer.  Et  cette  production 
croit  encore  de  jour  en  jour.  Actuellement,  le  chiffre 
d'hectares  emblavés  peut  être  évalué  à  380.000.  Cal- 
culée sur  la  moyenne  obtenue  dans  la  dernière  période 
quinquennale,  la  production  sucrière  atteindrait  envi- 
ron 1.100,001)  tonnes.  Le  rendement  pourrait  ainsi 
dépasser  celui  de  l'an  dernier,  qui  était  déj  i  très  élevé. 
Sous  ce  rapport  donc,  les  perspectives  demeurent  favo- 
rables. 


Les  Caisses  d'Epargne.  -  L'année  \m  a  vu  une  au^- 
monlalion  coiisidérablo  de  l'activilé  des  caisses  d  épargne  J-o 
nombre  des  déposants  a  augmenie  de  '  ^  '  ^  'A';?/.  iTÔ 
argent  de  5  9-1.147  tlorins  el  les  di'poLs  en  liln;s  de  j^>'l^-i''^> 
lloTins.  Les  intérêts  capitalibés  se  sont  clevos  a  la  lia  ao 
l'année  à  l  ,r).0.«r,4  tlorins  Le  total  des, ^leP!'^'"  'f  ^i.  hmo'' QU 
la  fin  de  189Sà  1.818.(V2H;  les  dépôts  s  élevaient  a  5y.H9,i.yi4 
florins  argent  Ht  23.4'i«.080  tl.  en  titres.  On  a  acheté  pour 
!i8.7.j4.81u  llorins  do  titres  aux  dej osants. 


La  Dette  publique  Autrichienne.  —  La  Commission  de 
la  Dette  piiblinue  vient  de  publier  la  situation  de  la  Dette  au 
31  décembre  I8'.W.  La  Délie  générale  se  chiffre  par  2.*3.5  mil- 
lions de  florins,  en  diminution  de  27.800.000  florins  sur 
l'année  pW'cédt  ntf.  Oettc  diminution  provient  principalement 
de  l'amortissement  d'emprunt  à  lots  et  du  remboursement  de 
Bons  du  Trésor. 


Coairrier  de  la,  Bourse  de  Vienne 

'     Vienne,  l.'i  juin  1899. 
Bourse  calme  et  transactions  assez  rares,  mi-is  en  général, 
la  fermeté  domine.  Les  Fonds  d'Etat  sont  soutenus,  les  ac- 
tions de  "Jhemins  de  fer  et  de  transport  de  tous  genres  assez 

Les  valeurs  métallurgiques  et  minières  sont  lourdes  et 

finissent  en  réaction. 
Les  actions  des  Banques  sont  fermes 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  ;;o8  20  ;  les  Lombards, 
69  90  ;  la  Lœnderbank.  240  . .  ;  les  Tabacs,  1  1  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  357  . .  ;  l'Alpine,  2-36  7u,  Clôture  soutenue. 


BELGIQUE 

LA  SITUA  TION 


Bruxelles,  14  juin  1899. 
La  Situation  du  Marclié 

Le  marché  à  terme  ne  se  distingue  pas  en  ce  moment 
par  la  fermeté.  Il  se  met,  du  reste,  au  ton  de  celui 
de  Paris.  D'autre  part,  Londres  est  hésit^nt  sur  toutes 
les  valeurs  en  général.  Signalons  comme  troisième  élé- 
ment de  lataiblesse  dont  tous  les  grands  marchés  sont, 
du  reste,  frappés  en  ce  moment,  la  tension  du  loyer  de 
l'argent.  ,  ,.,  .  , 

Il  convient  de  noter  que  l  action  du  Métropolitain  de 
Paris  offre  une  grande  résistance  au  courant  général 
de  baisse  qui  domine  sur  notre  place. 

Cours  de  clôture  :  Brésil  4  0/0,  66  1/4  ;  Extérieure, 
6i  3/4  ;  Saragosse,  258  1/2  ;  Nord  de  l'Espagne,  200 1/2  ; 
Métropolitain,  533  1/2;  Rio-linto,  1.180;  Italien  5  0/0, 
90-  Lot  (lu  Congo,  89;  Varsovie-Vienne,  capital,  /OO  ; 
jouissance,  508;  Turc?  D,  23  10;  Chemins  ottomans, 
129  1/4 

La  tenue  du  comptant  est  la  même  que  celle  du 
terme,  la  faiblesse  domine  et  les  transactions  sont  peu 
nombreuses.  On  sent  l'approche  des  vacances  et  le 
Marché  a,  du  reste,  besoin  de  repos. 

Voici  les  derniers  cours  de  la  Rente  3  0/0  :  Ire  série 
97  75  2e  série  98,  3=  série  98  20  ;  le  2  1/2  est  à  89  50.  En 
Rentes  indirectes  et  en  Lots  de  villes  les  transactions 
ont  été  clairsemées,  la  note  est  la  môme  pour  les  mul- 
tiples valeurs  rangées  dans  la  catégorie  des  obligations 
industrielles  et  diverses. 

La  faiblesse  domine  égalemement  dans  le  compar- 
timent des  Banques;  seule  la  Dividende  Outre-Mer  a  eu 
un  peu  d'animation,  elle  clôture  à  .303  50;  la  Capital 
est  inchangée  à  670.  Banque  Nationale,  2.830;  Crédit 
o-énéral  de  Belgique.  150  50;  Part  de  réserve,  22  50. 
"  Aux  Chemins  de  fer,  les  opérations  restent  réduites 
aux  titres  du  chemin  de  fer  du  Congo  dont  1  ordinaire 
s'inscrit  à  l,7tO  et  la  Part  de  fondateur  a  5  6/5,  la 
Privilégiée  Sud-Ouest-Brésilien  conserve  toute  sa  fer- 
meté à  407  50. 

Le  marché  des  Tramways  paye  en  ce  moment  son 
tribut  à  la  sfaonation,  voire  même  à  la  réaction  inévi- 
table après  la  période  asceniionnelle  que  nous  vêtions 
de  traverser  et  qui  appelait  fatalement  des  réalisations 
qui  ont  alourdi  les  cours. 

Il  en  est  de  même  pour  les  titres  de  la  sidérurgie  et 
des  charbonnages,  qui  ont  cependant  les  meilleures 
raisons  pour  s'oiienter  vers  la  fermeté  et  la  hausse. 

La  faiblesse  est  aussi  la  note  caractéristique  du 
groupe  Congolais  et  la  baisse  fait  des  progrès  sur  la 
Compagnie  du  Congo  à  2.500,  la  Privilégiée  Katanga  a 
1.175,  la  Privilégiée  Lomani  à  1.175  également  et  les 
Magasins  Généraux  du  Congo  à  1.710. 
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MormalMS  Écomps  el  Miiaicières 

Société  Anonyme  des  Chemins  de  fèr  Economiques 
du  Nord.  —  La  Société  Anonyme  des  Chemins  de  fer  Eco- 
nomique du  Nord  a  tenu  son  assemblée  générale  ordinaire 
le  10  mai  dernier. 

Il  résulte  du  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administra- 
tion que  la  longueur  totale  des  lignes  exploitées,  qui  était  de 
3;!0  kilomètres  environ  au  31  décembre  1897,  n'a  pas  varié 
depuis  cette  date.  Une  ligne  est  actuellement  en  construction: 
celle  de  Portel  à  Boulogne,  Bonningues  et  Tournehem  ;  la 
Société  espère  que  cette  ligne  pourra  être  ouverte  à  l'exploi- 
tation, tout  au  moins  partiellement  pendant  l'exercice  en 
cours,  malgré  les  retards  résultant  des  difficultés  particuliè- 
res que  rencontrent  son  exécution,  notamment  en  ce  qui 
concerne  les  acquisitions  de  terrains  qui  ont  nécessité  une 
longue  procédure  et  des  dépenses  importantes. 

Dans  la  catégorie  des  lignes  concédées  non  encore  en  cons- 
truction se  trouvent  les  chemins  de  fer  d'intérêt  locardu  sud 
de  Lourches  à  Cambrai.  L'exécution  des  travaux  sera  en- 
treprise dès  que  la  convention  intervenue  avec  le  Département 
du  Nord  aura  reçu  l'approlîation  de  1" Administration  supé- 
rieure. 

Voici,  d'après  le  rapport  présenté  par  le  Directeur  au  Con- 
seil d'administration  quels  ont  été  les  résultats  de  l'exploita- 
tion pour  chacune  des?  lignes: 

Tramirays  de  Valenciennes.  Le  bénéfice  d'exploitation 
réalisé  pendant  l'exti-cice  1897  a  été  de  404.761  fr.  58,  celui  de 
1898  est  de  418. 9B3  fr.  86,  soit  une  plus-value  de  14.201  fr.  78. 
Bien  qu'on  ait  dû  procéder  en  1898  à  des  réfections  de  voie, 
les  dépenses  de  cet  exercice  sont  restées  inférieures  à  celles  de 
1897.  Il  a  été  transporté  2.200.347  voyageurs  et  20.500  tonnes 
de  marchandises. 

Tramways  d'Armentières  à  Halluin.  Les  recettes  de  l'ex- 
ploitation se  sont  élevées  au  chiffre  de  88.984  fr.  70;  le  nombre 
de  voyageurs  transportés  a  été  de  316.618. 

Tramway  de  Saint-Amand  à  Hellenies.  L'exploitation  de 
cette  ligne  a  donné,  en  1898,  une  recette  totale  de  60.814  fr.;le 
tonnage  des  marchandises  transportées  a  été -fie  3.430  tonnes  ; 
le  nombre  de  voyageurs  est  représenté  par  110.562. 

Ligne  d'Annemasse  à  Samoens  et  embranchements.  Les 
résultats  d'exploitation  continuent  à  être  satisfaisants.  Ils 
accusent  une  recette  totale  de  275.807  fr.  65.  en  augmentation 
de  21.731  fr.  85  sur  le  résultat  correspondant  de  l'exercice 

1897.  Il  a  été  transporté  274.826  voyageurs  et  30.736  tonnes  de 
marchandises. 

Ligne  de  Vienne  à  Charavines  et  des  Qiiatre-Chemins  à 
Voiron.  La  recette  totale  a  éié,  en  1898,  de  319.278  fr,  85  ;  le 
nombre  de  voyageurs  transportés  a  été  de  496.264,  et  le  poids 
en  marchandises  transportées  atteint  64.735  tonnes. 

Tramicay  de  Grenoble  à  Veurey.  Cette  ligne  a  donné,  en 

1898,  une  recette  totale  de  86.592  fr.  14  ;  le  nombre  des  voya- 
geurs teansportés  s'est  élevé  à  235.131  ;  7.696  tonnes  de  mar- 
chandises ont  également  été  transportées  en  1898. 

Ligne  de  Lens  à  Trêvent.  Les  recettes  d'exploitation  ont 
été,  en  1898,  de  208.221  fr.  17:  il  a  été  transporté  307.000  voya- 
geurs et  37.702  tonnes  de  marchandises. 

Le  bilan  arrêté  au  31  décembre  1898  se  solde  par  28.746.990 
francs  75  et  le  compte  de  profits  et  pertes  accuse  un  solde 
bénéficiaire  de  592.178  fr.  57,  réparti  comme  suit  : 

Réserve  légale   Fr.     29.608  92 

Dividende  aux  actions  de  capital   526.455  » 

Dividende  aux  actions  amorties  (à  verser  au  fonds 

d'amortissement)   13.545  » 

Prélèvement  statutaire  pour  l'amortissement  des 

actions   17.765  35 

Solde  il  reporter   4.804  30 

La  Population  belge.  —  Le  relevé  officiel  du  chiffre  de  la 
population  belge  par  province,  par  arrondissements  adminis- 
tratifs, et  par  commune,  à  la  date  du  31  décembre  1898,  vient 
de  paraître. 

La  population  totale  de  la  Belgique  était,  à  cette  date,  do 
6.669.7.32  habitants,  dont  812.509  pour  la  province  d'Anvers; 
L261.595,  pour  le  Brabant  ;  802.821,  pour  la  Flandre  occideii 
taie;  l.f)2').9IH,  pour  la  Flandre  orientale;  1.1:22.01)0.  pour  le 
Hainaut;  835.031,  pour  la  province  de  Liège;  239.665,  pour  le 
Limbourg  ;  219.G7G,  pour  le  Luxemijourg  et  350.418  pour  la 
province  de  Namur 

Le  Brabant  est  donc  toujours  la  province  la  plus  peuplée  ; 
puis  viennent  le  Hainaut,  la  Flandre  orientale,  Liège  et  en 
cinquième  ligne  Anvers.  Le  Luxembourg  reste  la  province 
la  moins  peuplée. 

Voici  la  population  des  chefs-lieux  :  Anvers,  277.576;  Bruxel- 


les. 207.910;  Bruges,  51.225;  Gand,  162.652  ;  Mons,  25.585; 
Liège,  169.202  ;  Hasselt,  14.815  ;  Arlon,  7.943  et  Namur  32.208. 

Anvers  est  donc  le  plus  peuplé  des  chefs-lieux  de  province, 
et  Arlon  le  moins  peuplé. 

Les  Impôts  pendant  le  premier  trimestre  1899.  — 

Voici  l'état  comparatif  du  produit  des  impôts  directs  et  des 
impôts  indirects  pendant  les  années  1899  et  1898  : 


Impôts  directs 

Montant 
.des  rôles 


Nature  des  impôts 


1899 


1898 


Recouvrements 
effectués 

1899~ 


Contrilnition  foncière . . . 

personnelle 


Droit  de  patente   2.723 

Totaux   31.232 


(Milliers  de  francs) 
18.427     20.771  82 
10.081     11.273  38 


2.902  203 


324 


88 
35 
197 

321 


34.947 

II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations  Recouvrements 

^  l898~ 


Nature  des  impôts 


1899 


1898 


1899 


Douanes,  accises  et  re- 
cettes diverses   24.501 

Enregistrement   13.243 

Péages   52.758 

Capitaux  et  revenus  . .  3 . 408 

Remboursements   1 . 0-i2 

totaux  généraux..  9i.96't 


(Milliers  de  francs) 


25.762 
13.516 
49.640 
3.415 
1.052 


24.381 
12.769 
50.715 
3.217 

1.037   

92.122     98.886  86.704 


22.385 
12.580 
47.518 
3.182 
1.037 


BULGARIE 


Discours  du  Trône.  —  Voici  les  passages  principaux  du 
discours  du  Trône  lu  le  28  mai  à  l'ouverture  de  la  session 
extraordinaire  du  Sobranié  : 

«  Vous  n'ignorez  pas.  Messieurs  les  députés,^  la  pénible 
situation  financière  du  pays,  qui  a  provoqué  la  démission  du 
précédent  Ministère.  Aussi,  mon  devoir  constitutionnel  m'im- 
posait-il, après  la  formation  du  Ministère  actuel,  de  faire 
appel  au  peuple  bulgare,  pour  qu'il  eût  à  se  prononcer,  par 
de  nouvelles  élections  législatives,  sur  les  questions  finan- 
cières et  économiques  qui  intéressent  le  pays.  Je  constate 
avec  plaisir  que,  par  suite  de  la  liberté  complète  qui  a  pré- 
sidé aux  élections  législatives  du  25  avril,  les  citoyens  bul- 
gares ont  pris  à  ces  élections  une  part  inaccoutumée  jusqu'à 
présent  et  que  la  Représentation  nationale,  élue  en  ce  jour, 
comprend  des  hommes  les  plus  marquants  de  toutes  les 
opinions  et  convictions  politiques  existant  en  Bulgarie  : 
c'est  là  une  garantie  que  les  questions  dont  il  s'agit  recevront 
Lur  juste  solution. 

«  Messieurs  les  Députés, 

«  Mon  Gouvernement  soumettra  à  votre  examen  et  à  votre 
décision  éclairés  les  conventions  qu'il  a  conclues,  à  savoir  : 

«  1°.  Convention  concernant  la  conversion  des  dettes 
actuelles  de  l'Etat  et  la  conclusion  d'un  nouvel  emprunt; 

«  2°.  Convention  pour  le  règlement  des  questions  litigieuses 
avec  la  Compagnie  des  chemins  de  fer  Orientaux,  relatives 
aux  lignes  de  chemin  de  fer  exploitées  par  elle  et  situées  sur 
le  territoire  bulgare,  ainsi  que  pour  la  cession  à  bail  à  ladite 
Compagnie  de  l'axploitaiion  de  la  ligne  Tchirpan— Stara- 
Zagora— Nova-Zagora,  nouvellement  construite  et  appar- 
tenant à  l'Etat. 

«  Convaincu  de  votre  protriotisme,  je  ne  puis  douter  que 
vous  emploierez  tous  vos  soins  ettous  vos  efforts  à  examiner 
avec  attention  les  conventions  dont  il  s'agit  et  les  autres 
propositions  que  mon  Gouvernement  aura  à  vous  soumettre, 
et  que  vous  leur  donnerez  la  solution  nécessaire,  en  ayant 
en  vue  les  difficultés  financières  que  traverse  le  pays,  la 
sauvegarde  de  son  crédit  et,  en  général,  les  besoins  et  les 
intérêts  de  la  patrie.  » 

Conversion  Bulgare.  —  La  conversion  pour  le  rachat  des 
chemins  de  fer  Orientaux  ayant  été  annulée,  par  suite  de  sa 
non  ratification  par  le  Gouvernement  ottoman,  le  contrat 
d'emprunt  stipulé  en  vue  de  ce  rachat  avait  également  ete 
déclaré  non  avenu,  et  le  Ministère  bulgare  avait  engage  de 
nouvelles  négQpiations  avec  le  Syndicat  des  banques  qui  avait 
conclu  la  première  opération,  eii  vue  de  se  procurer  les  fonds 
nécessaires. 

Ces  négociations,  annonce  le  Currierul  Fmanciar,  vien- 
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nent  d'aboutir  à  une  convention  conclue  entre  lo  Ministre 
dos  linanoo"  le  Bulgarie  et  un  Syndicat  comprenant  :  la 
Ranair  /«<erna<ion««e  de  Paris,  la  Banque  de  Paris  et 
la  t<'<nque  des  Pays-Autrichiens,  \e  Wiener 
Banh-Vere  n  \^  Deutsche  Vereinshank,  la  Mitteldeuische 
Creditban/  et  la  Banque  Nationale  Bulgare  pour  a 
rr.W  ion  a  un  emp  5  0/0  or.  d'un  montant  nominal  de 
260^m  ion^de  fr^=  10.400.000  liv.  st.  =  210.000.000  rm  ^- 
iïïSôoO  couronnes  or,  q^i  prendra  la  dénomination 
d'Emprunt  Bulgare  unifié  des  Chemins  d^J^Au-l^  des 
1899  el  est  destiné  :  1°  à  rembourser  au  pair  les  tities  des 
emprunts  bulgares  6  0/0  de  1888,  de  1889  et  de  1892  non  en- 
core amortis;  20  au  remboursement  de  la  dette  tlottaM^^ 
3°  à  la  construction  des  lignes  de  chemin  de  fer  TLhirpan- 
Stara-Zagora-Nova-Zagora,  RadomivJaislendil^rontiere  P  i- 
Iippopoli4varlovo-Kazanlyk-Stara-Zagora  ou  Nova-Zagora, 
Eoustchonk-Tirnovo-Tirnovo-Stara-Zagora  ou  Nova-Zagora, 

'VIrempTuS''sera  repre;senté  par  520.000  obligations  de 
500  fr.  or,  aux  parités  de  20  Iiv.  st.,  405  Rm.  et  4^6  20  cou- 
ronnes  or  d'Autriche,  rapportant  un  intérêt  annuel  de  5  0  0 
de  leur  valeur  nominale,  payable  en  or  es  f^fAl  L 

novembre  de  chaque  année,  soit,  par  12  fr.  50,0.10  liv.  st., 
10  125  Rm.,  11  91  couronnes  or  d  Autriche  par  coupon,  le 
premier  paiement  ayant  lieu  le  1-/13  novembre  i899.  L  em- 
prunt sera  amorti  en  40  années,  par  tirages  au  sort  annuels 
Sont  le  premier  aura  lieu  le  1-/13  avril  1900;  les  obligations 
sorties  seront  payées  en  or  à  leur  valeur  noniinale  en  même 
temps  que  le  premier  coupon  venant  à  échéance  après  le 
tirase.  Les  remboursements  se  feront  aux  guichets  des  ban- 
crues  contractantes  et  aux  établissements  désignes  par  ce  les  ci 
à  Berlin  et  Francfort  en  reichsmark.  a  Londres  en  livies 
sterling,  à  Bruxelles,  Genève,  Zurich  et  Baie  en  francs,  a 
Amsterdam  en  florins.  .     .  ^  „^„;„ 

Le  remboursement  anticipé  des  obhgations  ne  pourra  avoir 
lieu  qu'à  partir  du  1"  janvier  1902.  •„+â^âf= 
Le  service  de  cet  emprunt,  en  amortissements  et  intérêts, 
sera  garanti  ;  1»  par  les  revenus  généraiix  de  la  Bulgarie 
2°  par  le  produit  général  revenant  à  la  Bulgarie  du  chef  de 
sa  propriété  ou  de  l'exploitation  de  toutes  lignes  ferrées 
existantes  dans  le  pays,  ainsi  que  des  ports  de  Varna  et  de 
Bourgas  pour  la  partie  non  affectée  à  un  autre  emprunt,  par 
le  produit  de  la  ligne  de  Vakarel  à  Bellova  et  celui  a  retirer 
des  lignes  à  construire  énumérées  ci-dessus;  une  première 
hypothèque  sera  prise  sur  ces  dernières  au  nom  des  obliga- 
taires et  une  seconde  sur  les  ports  de  Varna  et  de  Bourgas 
et  sur  les  lignes  actuelloment  affectées  à  la  garantie  des  em- 
prunts 6  0/0  de  1889  et  1892.  ,  . 

L'emprunt  est  pris  ferme  par  les  banques  au  prix  cle 
89  1/2  0/0  sous  déduction  d'une  jouissance  de  trois  mois, 
plus  la  fraction  courue  du  coupon.  Ce  prix  pourra  être  paye 
par  les  banques  en  obligations  6  0/0  des  emprunts  de  1888, 
1889  et  1892,  calculées  au  pair  et  augmentées  de  la  portion 
courue  du  coupon.  Toutefois,  lorsque  les  banques  auront 
ainsi  acquis  et  payé  en  obligations  6  0/0  un  montant  nominal 
de  50  millions  de  francs  du  nouvel  emprunt  5  0/0,  les  acqui- 
sitions ultérieures  seront  réglées  en  espèces  pour  les  25  mil- 
lions suivants,  puis  les  banques  auront  de  nouveau  le  droit 
de  donner  en  paiement  des  obligations  des  emprunts  de  1888, 
1889  et  1892. 
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Madrid,  12  juin  1899. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  La  Ven- 
dange de  1S98.  —  Nouvelles  agricoles. 

Les  Clhambres  seront  complètement  en  mesure  de 
fonctionner  cette  semaine.  Le  Sénat,  qui  est  un  peu  en 
avance,  va  même  commencer  aujourd'hui.  M.  Silvela 
y  lira  le  projet  de  vente  à  l'Allemagne  des  archipels 
espagnols  de  l'Extrême-Orient.  Il  y  a  lieu  de  croire  que 
la  discussion  ne  sera  pas  longue,  car  l'opération  est 
fort  avantageuse  pour  l'Espagne,  qui  aurait  eu  à  faire 
des  frais  onéreux  pour  conserver  ces  colonies  qui  n'au- 
raient été  que  des  nids  de  fonctionnaires.  Aux  premiers 
pourparlers,  le  Gouvernement  espafjnol  demanda  40 
millions  de  pesetas;  ses  prétentions  se  sont  ensuite 
réduites  à  25  millions. 

La  discussion  des  validations  a  retardé  an  peu  le 
travail  de  la  Chambre;  notamment  la  validation  de 
l'élection  de  M.  Morayta,  beaucoup  de  députés  lui  ont 
reproché    sa  participation  aux  loges  maçonniques 


des  Philippines,  auxquelles  on  attribue  l'insurrectioa 
qui  a  abouti  à  la  perte  de  la  colonie.  La  discussion  n  a 
pas  pu  Unir  samedi,  parce  qu'il  n'y  a  pas  eu  assez  de 
votants,  mais  il  est  presque  certain  (lu  elle  se  termi- 
nera aujourd'hui.  La  Chambre  pourra  être,  a  la  hn  de 
la  semaine,  en  mesure  d'entendre  l'expose;  des  plans  de 
M  Villavcrde  qui  comportent,  dit-on,  trente-deux 
projets  de  loi,  dont  on  attend  la  publication  avec  une 
impatience  très  justifiée.  i    i-  c;^r. 

Notre  place  se  remet  tout  doucement  de  la  dépression 
éprouvée  par  les  cours  depuis  quelques  semaines  La 
liausse  ne  semblait  pas  facile  à  obtenir,  après  la  lec- 
ture de  l'Adresse  qui  avertissait  les  capita  istes  des 
exigences  du  Trésor  espagnol  pour  faire  lace  aux 
besoins  de  la  liquidation  des  guerres  malheureuses  de 
ces  dernières  années,  mais  il  faut  croire,  qu  a  lorce  d  en 
entendre  parler,  les  rentiers  ont  fini  par  ne  plus  s  y 
reconnaître,  et  tantôt  ils  semblent  vouloir  se  défaire  de 
leurs  titres  à  des  cours  en  baisse,  tantôt  ils  les  poussent 
comme  si  M.  Villaverde  avait  renoncé  a  mettre  ses 
projets  à  exécution.  ,  . 

La  vérité  est  que  le  manque  de  nouvelles  précises 
sur  les  intentions  de  M.  Villaverde  entraîne  1  incer- 
titude dans  l'orientation  du  Marché.  On  prétend  a  ce 
sujet  qu'il  n'y  a  pas  un  accord  absolu  dans  le  Cabinet 
au  sujet  de  quelques-unes  des  résolutions  proposées  par 
le  Ministre  des  finances.  Celui-ci  a  besoin  d  argent 
pour  équilibrer  son  budget  et  veut  le  prendre  ou  il  y  en 
a  mais  il  projette  aussi,  paraît-il,  une  reforme  du 
système  d'impôts  et  quelques-uns  de  ses  collègues 
craignent  qu'il  y  ait  des  difficultés  à  l'intérieur,  sans 
réfléchir  qu'il  est  indispensable  de  rajeunir  les  moules 
dans  lesquels  est  coulée  l'administration  des  finances 
dont  la  mise  à  flot  est  la  base  du  succès  du  Cabinet 
conservateur.  M.  Villaverde  ne  s'arrêtera  certainement 
pas  devant  quelques  critiques  non  justifiées.  _  _ 

A  partir  du  6,  la  Rente  Intérieure  a  commence  a 
D-aoner  dr  terrain  et  samedi  elle  a  clôturé  55  centimes 
plus  haut  que  lundi  dernier  ;  la  Rente  Extérieure  a 
gagné  65  centimes,  l'Amortissable,  TU  centimes;  les 
Billets  de  Cuba  ont  éprouvé  assez  de  fluctuations, 
mais,  finalement,  ils  ont  gagné  40 centimes;  les  actions 
de  la  Banque  d'Espagne  et  de  la  Compagnie  fermière 
des  Tabacs  ont  commencé  à  regagner  leurs  cours  précé- 
dents. Le  cours  des  chèques  sur  Pans  a  baissé  de 

"oliSmie  que  la  Compagnie  des  Alluniettes  a  con- 
senti à  élever  sa  redevance  annuelle  a  5.000.000  de 
pesetas  au  lieu  de  4.250.000  qu'elle  paye  actuellement. 

Les  changements  des  cours  d'une  semaine  a  1  autre 
ont  été  les  suivants  : 


4  0/0  Intérieure  . . . 
4  0/0  Extérieure  . . 
4  0/0  amortissable 


29  mai 

5  juin 

12  juin 

63  05 

60  85 

61  30 

69  50 

6b  65 

67  40 

72  10 

68  40 

70  30 

100  95 

100  t!0 

101  25 

76  .. 

75  80 

77  50 

93  .. 

89  80 

90  35 

69  .. 

67  90 

68  40 

59  65 

58  85 

59  40 

413  .. 

403  .. 

407  .. 

272  .. 

265  .. 

19  12 

24  75 

*2i  75 

30  02 

30  75 

Philippines  6  0/0  

Douanes  5  0/0  

Bons  cubains  6  0/0  

—         5  0/0  

Banque  d'Espagne   

Compagnie  Fermière  des  Tabacs. 

Chèque  sur  Paris   

—  Londres  

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  présente  600  000 
pesetas  de  plus  à  l'argent  ;  600.000  dans  les  comptes  ; 
6  200.000  à  la  circulation;  13  millions  aux  comptes 
courants;  1,7  dans  les  escomptes;  les  bénéfices  delà 
semaine  s'élèvent  à  1.800.000  pesetas. 

On  annonce  que  l'Administration  de  la  Banque  est 
d'accord  avec  le  Gouvernement  pour  réduire  a  4  0/0- 
l  intérêt  que  paye  le  Trésor  sur  les  avances  de  la  Ban- 

"^^Tr  semble  également  qu'on  soit  resté  d'accord  pour 
diminuer  l'intérêt  des  escomptes  à  4  0/0,  mesure  qui 
était  à  l'étude  depuis  le  mois  dernier  et  qui  est  jugée 
nécessaire  par  le  Ministre  des  finances.  On  annonce, 
également,  que  le  contrat  pour  le  service  de  trésorerie 
a^été  prorogé  pour  un  an.  ,       .  .  . 

Le  résultat  de  la  vendange  de  1898  est  maintenant 
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connu.  11  a  été  recueilli  32.436.006  q.  m.  de  raisins  dont 
32  436.106  cmplo\vs  à  la  vinification  ont  fourni  un 
peu  plus  de  20.000  000  d'hectolitres  de  vin.  La  ven- 
dange a  été  très  bonne  dans  une  province,  bonne  dans 
10,  passable  dans  23,  mauvaise  dans  2,  tt  très  mau- 
vaise dans  3.  La  moyenne  du  prix  a  été  de  lS,8r>  pese- 
tas l'hectolitre.  Le  prix  le  plus  bas  a  été  11,70  à  Val- 
iadolid  ;  le  plus  haut  82,.^0  à  Oviedo. 

On  fait  courir  le  bruit  qu'une  Compagnie  anglaise 
au  capital  de  125  millions  de  pesetas  se  dispose  à 
entreprendre  le  commerce  des  vins  de  la  Rioja,  d'Ali- 
cante  et  de  quelques  autres  régions.  Il  me  semble  que 
si  la  nouvelle  fst  exacte,  il  doit  y  avoir  une  exagéra- 
tion dans  le  chilTre  du  capital.  Puisque  je  parle  du  vm 
je  dois  signaler  les  dégâts  du  philloxéra  dans  )a  région 
d'Urgel,  d'où  on  écrit  qu'il  ne  va  plus  rester  une 
seule  vigne  ancienne.  Comme  les  cépages  américains 
tarderont  longtemps  encore  à  être  en  rapport,  les 
viticulteurs  sont  fort  mécontents. 

L'expoitation  de  tomates  et  d'oignons  par  les  ports 
du  Levant  est  très  active  et  plus  importante  que  celle 
de  1898.  __________ 

Mormations  tmmw  et  ïmmm 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  27  mai   1899  (21  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous    ,  . .  (1067  kil.) 

6  373  78a 

5.793  E-63 

7.513  762 

7.250.386 

Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  princip.  (2070  k. 

2;. 695  891 

19  244  617 

21.512.990 

92  486.587 

Asluries  ("784  kil.i 

5  a8-i.o73 

5. 510. 250 

6.192  761 

6  690.099 

Lérida-Reus    (104  feil. 

476.993 

395.639 

547. 61i 

601.893 

Almansa-VaL.f.'i^^  kil.) 

4.866  4b0 

4  .=>79  908 

5.013.860 

5.266  395 

Saragosse  (3650  kil.) 

93  3:9  268 

21. 681.714 

25.480  8^0 

35.654  362 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

Il  serait  trop  long  et  inutile  d'entrer  dans  des  détails  mi- 
nutieux sur  toutes  les  producUons  du  sol  de  l'Espagne,  aussi 
nous  allons  nous  borner  à  comparer  le  développement  de 
l'exportation  des  plus  importantes,  des  denrées  alimentaires 
autres  que  celles  dont  nous  avons  déjà  rendu  compte.  Nous 
prendrons  comme  terme  de  comparaison  l'année  18^2,  époque 
;'i  laquelle  le  commerce  espagnol  commença  à  prendre  du  dé- 
veloppement, et  l'année  189/,  dernière  année  à  peu  près  nor- 
male, parce  que  les  exportations  de  189S  ont  été  forcpes  d'une 
façon  tout  à  fait  extraordinaire  à  la  suite  de  l'élévation  du 
change  étranger.  , 

Le  tableau  ci  après  fait  ressortir  l'importance  des  résultats 
obtenus  par  l'Espagne  dans  cette  branche  de  son  commerce  : 

Années 


Produits 


1897 


Gibier  et  volailles  

Lard  et  saindoux  

Viandes  salées  ou  fumées  . . , 

Beurre  

Poissons  frais  

Coquillages  

Sardines  salées  et  pressées 

Poissons  

Riz  

Orge  


Se 

Mais  

Autres  céréales  (sauf  le  blé). 

Pois  chiches  

Légumes  secs  

Aul.x  

Oignons  

Pommes  de  terre  

Autres  légumes  


A  reporLer. 


Tonnes 

24 

345 

25 

248 

59 

397 

221 

463 

5:-i3 

2.667 

1H7 

174 

3.300 

5.288 

709 

1.380 

783 

24.271 

2/8 

19 

2.6f)2 

233 

100 

10.608 

MO 

7.2.")1 

3.Gno 

5.340 

l.t46 

2.681 

1.9(17 

2.-;  06 

4.736 

50.475 

2.H28 

17.7-11 

1  .f)71 

6.945 

25  549  140.i!22 


Amandes . . 

Olives  

Noisettes  . . 
Châtaignes 
Arat-hides 


Report   25.549 

  4.086 

1.722 

  5.321 

  SOI 

  4.433 

Figues  sèches   5.059 

Noix   ^63 

Raisins  secs   41.778 

Fruits  frais   4.356 

Grenades   -"89 

Citrons   5.415 

Oranges   ll(i.667 

Raisins   17.9H9 

Anis   263 

Piment   793 


140.232 

8  699 
3.585 
8.0-23 
1.350 


2. 


31 
19 

3 
3 

27ii 
19 

1 


866 
146 
852 
..^18 

.im 

.^'3l 
.7K0 
.989 
9. '9 
.829 


Totaux . 


  234.000  520.000 

-f  286.000 

C'est  un  beau  résultat,  qui  pourrait  être  augmenté  encore 
et  qui  fait  ressortir  les  progrès  réalisés  par  les  agriculteurs 
espagnols.  Même  en  supnosant  que  le  commerce  espagnol 
soit  totalement  évincé  du  marché  des  Antilles,  ce  qui  ne 
semble  guère  probable,  du  moins  pour  certains  produits 
agricoles,  il  n'y  aurait  qu'à  déduire  du  montant  dn  ceux-ci 
les  40.0U0  tonnes  environ  de  denrées  alimentaires  que  l'Es- 
pagne envoyait  à  Cuba,  c'est  à-dire  moins  de  -  10  0/0,  ce 
qui  n'est  pas  une  perte  irréparable.  Il  suffira  de  baisser 
les  prix  de  ces  denrées,  qui  sont  très  élevés,  pour  les  placer 
sur  le  marché  intérieur.  Maintenant  il  est  certain  que  si 
les  agriculteurs  et  les  intermédiaires  veulent  tirer  de  la 
situation  le  même  parti  qu'au  moment  où  les  besoins  de  1  ar- 
mée donnaient  lieu  à  des  exportations  anormales,  ils  se  pré- 
parent des  mécomptes  qu'ils  pourraient  éviter,  du  moins  en 

partie.  ,  ,      .  , 

[A  suivre) 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  15  juin  1899. 

Après  avoir  été  fermement  tenue,  la  Bourse  s'est  Irouvée 
un  peu  impressionnée  par  la  moins  bonne  tendance  de  l'E.xte- 
rieure  à  Paris.  ,  1  1 

On  cote  l'Intérieure  à  62  52;  l'Extérieure  a  68  20;  le  change 
sur  Paris  est  à  21  37. 


(1)  Voir  L'Économiste  Européen,  n°»  379  à  385. 
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LA  SITUATION 

Rome,  13  juin  1899. 

La  Situation   parlementaire.  —  L'01)struction.  —  Les  Budgets.  — 
Exposé  financier  de  JI.  Boselli. 

Après  deux  jours  de  vacances,  la  Chambre  s^est 
réunie  de  nouveau  aujourd'hui  et  a  recommencé  la 
discussion  des  projets  politiques,  accompagnée  natu- 
rellement de  l'obstructionnisme  de  l'extrême  gauche. 

Cette  malheureuse  discussion  arrive  à  provoquer  la 
plus  grande  irritation,  et  comme  le  Gouvernement  ne 
peut  se  résoudre  à  laisser  annihiler  toute  l'activité  du 
Parlement,  il  a  fait  présenter  par  M.  Sonnino  un  projet 
de  modification  du  règlement  des  Chambres,  ahn  de 
couper  court  à  toutes  les  discussions  oiseuses.  _ 

Ce  projet  n'est  cependant  pas  encore  approuvé  et  il  ne 
pouria  l'être  promptement,  car  il  est,  lui  aussi,  l'objet 
de  l'obstructionnisme  de  l'extrême-gauche. 

La  Chambre  a  abordé,  en  attendant,  la  discussion  des 
budgets  de  prévision  pour  l'exercice  1899-1900.  Et 
comme  il  serait  impossible  de  l'^s  discuter  tons  avant 
la  fin  du  mois,  le  Ministre  du  Trésor,  après  décision 
du  Conseil  des  Ministres,  a  demandé  six  douzièmes 
provisoires.  Nombre  de  députés  supposent  que  ce  pro- 
jet une  fois  approuvé,  la  Chambre  ne  sera  plus  en 
nombre  pour  discuter  et  délibérer. 

Pendant  que  la  Chambre  perd  son  temps,  le  Sénat 
examine,  et  avec  attention,  les  divers  projets  q^n  1"} 
sont  soumis.  Il  vient  notamment  d'approuver  le  budget 
définitif  de  l'exercice  courant,  et  ce  débat  a  ])ermis  a 
M  Boselli,  ministre  du  Trésor,  de  faire  un  expose  de  là 
situation  écbnomique  du  pays,  en  même  temps  que  du 
programme  financier  du  Ministère.  L  importance  de  cet 
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exposé  nie  drtermine  à  vous  en  communiquer  une 
analyse  détaillée  : 

L'exefcice,  a  t-il  dit,  so  clôturera  avec  une  plus-value  de 
3  millions,  qui  loulefois,  ne  sui'lisont  pas  à  établir  l'équilibre 
durable,  parce  que  s'il  y  a  d'une  part  des  services  publics  de 
suprême  importance,  auxquels  il  faut  pourvoir,  d'autre  part, 
il  faut  exclure  pour  le  moment  l'idée  d'ajouter  de  nouvelles 
charges. 

Par  conséquent,  il  est  nécessaire  de  faire  des  économies 
vraies,  continues  et  rdisounables  et  de  résister  avec  une  in- 
vincible opiniâtreté  à  des  dépenses  nouvelles  tout  en  mettant 
un  frein  aux  dépenses  actuelles. 

Il  y  a,  d'ailleurs,  des  symptômes  de  réveil  économique  dans 
le  pays. 

Les  taxes  sur  les  aff;iires  s'améliorent,  celles  sur  la  pro- 
priété bâiie  progressent;  les  chemins  de  fer,  les  postes  et  té- 
légraphes sont  en  augmtî'ntation  de  receltes. 

Très  considérable  a  été  le  produit  des  tabacs  et  l'Adminis- 
tration doit  en  êire  félicitée.  C'est  là  un  indi.-e  de  bien-être 
qui  reVient,  et  que  démontre  encore  l'augmentation  dans  la 
consommation  du  sel,  du  pétrole,  du  sucre,  etc. 

Le  Ministre  a  fait  connaître  les  causes  économiques  de  la 
diminution  des  recetles  de  douanes  sur  le  sucre  et  le  blé. 

Le  Ministre  a  rappelé  l'émission  élevée  des  bons  du  Trésor 
elle  chiffre  minime  de  la  réserve  métallique  disponible,  tout 
en  faisant  noter  l'amélioration  obtenue  et  en  affii  mant  que  les 
disponibilités  do  caisse  sont  suffisantes  aux  besoins,  quoi- 
qu'on n'ait  pas  encore  eu  recours  aux  anticipations  statutaires  ; 
actuellement,  il  n'y  a  nul  besoin  de  recourir  à  de  nouvelles 
mesures  de  Trésor. 

Tout  fait  croire  que  le  réveil  économique  du  pays  conti- 
nuera parce  qu'il  se  rattache  à  un  mouvement  généial  d'acti- 
vité industrielle  dans  tout  le  monde  civilisé. 

Et  l'Italie  est  prête  à  participer  à  ce  mouvement  par  le  re- 
cueillement des  années  passées  et  le  capital  aci;umulé  pendant 
ce  temps. 

La  somme  des  capiiaux  d'épargne  placés  dans  des  Insti- 
tuts publics  est  de  2  milliards  200  millions. 

Mais  deux  dangers  peuvent  entraver  le  développement  de 
notre  vie  économique 

L'artifice  de  la  spéculation  et  une  finance  imprudente  et 
aveugle  qui  compromettrait  le  crédit  public  ou  semblerait 
l'avant  coureur  de  nouvelles  menaces  fiscales. 

Si  le  déficit  renaissait,  le  crédit  solide  qui  aujourd'hui  est 
reconnu  à  nos  titres  d'Etat,  tomberait  de  nouveau.  Il  faut  vi- 
ser à  la  hausse  de  ces  titres  non  par  des  impatiences  intem- 
pestives ni  avec  des  artifices  de  banquiers,  mais  p>ir  une 
finance  très  sérieuse  qui  est  le  seul  moyen  propre  à  renforcer 
le  Trésor  d'un  grand  Etat. 

M.  Boselli  a  dit  ensuite  qu'il  comptait  sur  la  loyale  et  ef- 
ficace coopération  des  Instituts  d'émission  envers  lesquels  il 
n'aura  ni    dulgences  excessives  ni  pointilleuses  rigueur.s. 

Aucune  faveur  ne  doit  être  accordée  pour  aucun  but,  sous 
aucune  forme. 

L'Etnt  ne  doit  pas  troubler  l'œuvre  d'épurement  et  doit 
obliger  les  Einblissements  à  rester  dans  le  droit  chemin. 

Ce  n'est  pas  la,  a  continué  le  Ministre,  le  programme  d'une 
finance  entreprenante.  C'est  un  programme  de  réfection  ;  il 
s'appliquera  à  la  réforme  tributaire,  mai.s  sous  trois  condi- 
tions : 

1°  Qu'on  raffermisse  d'abord  suffisamment  le  budget  et  le 
Trésor  ; 

2"  Qu'il  n'en  résulte  aucun  dommage  pour  le  Trésor,  même 
au  premier  moment  de  l'application  ; 

8°  Qu'il  s'iigisse  de  réformes  tendant  à  diminuer  réellement 
les  charges  existantes. 

Le  Ministre  a  terminé  en  exprimant  le  vœu  que  le  Sénat 
approuve  ce  programme  qui  s'inspire  des  traditions  sénato- 
riales ;  il  a  atlirmé  que  le  Cabinet  mettra  tout  son  zèle  à  ce 
que  celte  première  période  de  son  œuvre  renforce  le  budg^'t 
et  assure  la  paix  aux  contribuables;  qu'il  n'oubliera  pas  les 
services  publics,  les  nécessités  de  la  défense  et  de  la  gr  andeur 
politique,  ce  qui  est  une  œuvre  démocratique,  que  la  vraie 
démocratie  italienne  comprendra  et  appuiera. 

Ces  déclarations  ont  fait  une  très  bonne  impression, 
et  l'on  a  généralement  approuvé  un  programme  qui 
consiste  à  rf'sisler  à  toutes  les  nouvelles  demandes  de 
dépenses,  tout  en  cherchant,  dans  les  économies,  l'amé- 
lioration budgétaire  qui  permettra  la  réforme  fiscale 
sans  tomber  dans  le  déficit. 


et 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  onze 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (1"  juillet  à  fin  mai), 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent. 


En  voici  le  tableau  : 
Chapitres 


Résultats  à  fin  mai 
1898-y9  l8'.)7-!):i  Différences 


(En  lire) 

Taxe  sur  les  affaires.  183. 961.341  181 .196. /jrjl  +  2.764.893 

Imp.  fonds  rustiques  89.144.4:-t0  8f).2l)7.i!77  —  62.847 

—  propriétébâtic..  73.837.323  73  721.1  i6 -f  114.177 

—  richesse  mobil..  310.612.427  211.441748  —  t<31.321 
Taxe  de  construction  46.()S5.947  4't. 91 1 .7/2  +  1 .174.175 
Douanes,  dr.  marit..  221. (W3. 965  222 . "80 . :-{57  —  5  986.392 
Droits  de  consomm..  74.036.950  7;-i.5l6.';27  +  520.223 

Tabacs   179.7-W.(i29  171  689. lOo  -f  8.040.923 

Sels   67.58J.147  66. 35s. 787  +  1.223.360 

Loterie   64.232.423  6l.244.8Sl  -f-  2.987.542 

1.210.316.935  1. 20 J. 372. 2^2  +  9.944.733 


Les  Revenus  du  Monopole  du  Sel  en  Italie. — -D'après 
une  statistique  publiée  par  le  BuLlftin  de  la  Chambre  de 
Commerce  de  Milan,  le  revenu  total  du  monopole  du  sel  en 
Italie,  en  1897-1898,  a  été  de  72.684.216  lire  59,  provenant  : 

Lire 

Du  montant  des  quantités  livrées  aux  maga-  — 

sins  de  vente   71.347.396  88 

Du  montant  des  quantités  vendues  directement 

par  les  magasins  de  dépôt  aux  industriels..  1.272.264  41 

De  l'étranger   22.060  » 

Des  manufactures  de  tabac   9.513  20 

De  la  colonie  d'Erythrée   4.500  » 

Des  indemnités  pour  sel  manquant   571  35 

De  receltes  éventuelles   27.445  58 

Des  contraventions   465  17 

T(Aal   72.684.216  59 


Les  Coopératives.  —  En  1898,  il  a  été  fondé,  en  Italie, 
355  Sociétés  coopératives  et  89  Sociétés  commerciales  d'une 
autre  forme,  quoique  coopératives,  soit  auiolal  4'<6  Sociétés. 
En  1897,  les  nouvelles  Sociétés  avaient  atteint  lechiHre  de501. 

Les  355  nouvelles  Sociétés  coopératives  se  répartissent 
comme  suit  : 


Lombardie 
Piémont. . . 

Vénétie  

Toscane  

Emilie  

Latium  . . . , 

Sicile  

Marche  


58  Ligurie   15 

53  Campr.nie   13 

46  Calabrie   7 

41  0  m  brie   7 

40  Fouilles   5 

29  Sardaigne   3 

18  Abruzzes   2 

17  Basihcata   1 


Parmi  ces  355  Sociétés  on  compte  :  25  banques  populaires 
et  coopératives  de  créd  t  à  responsabilité  limitée;  77  banques 
catholiques  rurales;  129  Sociétés  de  consommation  ;  79  So- 
ciétés de  travail;  14  Sociétés  de  production  (dont  7  laiteries 
et  1  distillei'ie)  ;  7  consortium  agraires  et  coopératifs  agri- 
coles; 21  Sociétés  d'assurances;  1  Société  de  construction  de 
maisons  ouvrières;  8  Sociétés  diverses,  dont  4  coopératives 
pour  1  éclairage  électrique. 


L'Exportation  des  'Vins.  —  Voici,  pendant  les  quatre 
premiers  mois  de  1898  et  de  1899,  quelle  a  été  l'exportation 
des  vins  italiens  : 

1898  1899 


En  tonneaux 

Ilectol. 

Lire 

Hectol. 

Lire 

3.939 

315.120 

3.805 

304.400 

12.850 

1.028.000 

14.452 

1.156.160 

940.850 

24.462.490 

747.038 

19.462.490 

En  bouteilles 

Centaines 

Lire 

Centaines 

Lire 

7.745 

830.675 

6.076 

698.740 

36 

4.140 

69 

7.935 

2.442 

339.080 

2.281 

319.340 

Vins  en  flasques. 

3.547 

532.050 

2.195 

329.250 

Courrier  de  1».  Bourse  de  Rome 


Rome,  15  juin  1899. 

Le  Marché  reste  assez  bien  impressionné  par  les  déclara- 
tions que  le  Ministre  du  Trésor  a  faites  au  Sénat.  La  situa- 
tion se  modifl<!  peu. 

La  Rente  est  à  102  90  ;  Méridionaux,  780  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  603  ...  Banque  Nationale,  1.004  ... 


76r. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Message  du  Président  Campos  Salles  {suite)  (1) 
Vais  i.our  que  ces  mesures  puissent  fournir  des  résultats 
solides'el  durat^les,  il  est  d'indiscutable  convenance  d  élimi- 
ner dès  à  présent,  la  faculté  d'émission  concédée  par  h.  loi 
déià  cftée  de  1875,  pour  que,  avant  tout  on  mette  un  terme  au 
mistère  qui  a  entouré  le  mouvement  de  notre  émission  et 
qui  a  tant  concouru  à  la  déplorable  dépression  moné- 
taire à  laquelle  nous  sommes  arrivés.  Chassée  de  son  but. 
danrrappUcation,  cette  loi  a  créé  une  vraie  dictature  finan- 
citÂ  rans  ormant  en  ressource  presque  ordinaire  du  Trésor 
une  mesure  de  nature  exceptionnelle  et  provisoire.  Repro- 
dSiteT  dans  notre  législation  avec  un  caractère  permanen  les 
mesures  qu'elle  consacre  ont  donné  lieu  aux  abus  résultant 
Trénonne  masse  de  papier  qui.  de  cette  source  sont^venues 
à  la  circulation.  Par  conséquent,  sa  conservation  dans  le 
corns  de  nos  lois  entraînera,  pour  le  moins,  la  permanence  de 
S  de  dTtiance  qui,  par  lui-même,  su  fit  à  neutraliser  les 
nlns  sincères  efforts  dans  le  sens  du  rachat.  ,  ,  ,  . 
P  Dans  le  but  d  atténuer  les  funestes  effets  d'un  tel  régime 
sans  doute  a-gravés  par  le  manque  de  pub  icite,  le  Gouver- 
nement a  résolu  de   faire  publier  mensuellement  l'état  du 

"^P^rTe^^mViSTe  Gouvernement  propose  comme  mesure 
comptementaire  de  son  plan,  la  suppression  du  régime  crée 
nar  la  loi  du  29  mai  1875,  maintenu  par  les  actes  législatifs 
postérieurs  Les  mesures  de  caractère  exceptionnel  y  consi- 
gnées seront  suppléées  de  la  manière  ci-dessus  indiquée. 
^  Ces'éîéments  sont  ceux  qui  me  paraissent  les  plus  surs  pour 
obienir  la  valorisation  du  papier-monnaie  Je  considère  aussi 
aue  cèliA  ci  sera  le  premier  pas  fait  dans  la  voie  de  1  établis- 
sement de  a  circulation  métallique  et  la  fondation  de  banques 
dTmTssion  de  billets  convertibles,  problème  a  République 
ne  peut,  ni  ne  doit  manquer  de  résoudre,  dans  le  plus  bre^ 

**ï'excès  de  papier-monnaie  avec  cours  forcé  représente  le 
faveur  prépondérant  dans  notre  crise  financière,  et  agita 
son  tour  comme  agent  puissant  dans  notre  crise  économi- 
que De  à  viennent  l'élévation  du  prix  de  l'or  et  de  la  consé- 
quente augmentation  des  prix  des  objets  importes,  faisant 
hausser  considérablement  le  coût  de  la  production  de  tout  ce 

%'ura'ut^e'°(^!trce  même  excès  de  papier-monnaie  en- 
aeSd^-ant  a  fausse  croyance  de  la  surabondance  de  capitaux, 
IroduWt  la  très  funeste  agitation  fébrile,  qui  pénétra  au 
leTn  de  a  propre  agriculture  et  donna  un  développement  par 
?rïï  rapide  à  Ta  production  du  café,  ouvrant  des  marges  a  la 
snéculation,  nu  grand  détriment  de  son  prix  de  vente. 
^Dans  les  ndultries  manufacturières,  l'action  malfaisante  de 
cet  agent  encore  plus  accentuée.  La  manie  des  grandeurs, 
engendrée  par  ces  émissions,  détermina  la  création  d  en^re- 
crfses  industrielles  de  toutes  les  espèces  imaginab  es.  Mal- 
heureusement la  réahténe  tarda  guèreà  éteindre  les  itlusions 
Tes  iTquTdat.ons  brusques  et  violentes.  Produisant  des  pertes 
considérables,  concourent  à  détruire  une  grande  partiè  de 
îa  fortune  publique  et  privée,  appauvrissant  chaque  fois 

*'"po?r''enra?e7'ces  désastres,  une  ressource,  pire  que  le 
fut  mise  en  œuvre:  on  créa  un  tarif  douamer  extra- 
nrote^teurTour  maintenir  des  industries  complètement  arti- 
cles ren%érissant  de  cette  manière  .'f'^f^de  toute  l_a 
rmnulat ion  au  profit  de  quelques  industriels.  Le  tant  protii- 
Œ  conduise  au  monopole  de  fait,  au  détriment  des  produits 

^^cS^revient  à  dire  que  nous  nous  trouvons  virtuellement 
dévovés  de  la  bonne  direction  économique. 

Il  est  temps  de  suivre  la  vraie  orientation,  et  pour  cela,  ce 
nu'  1  nous  faire,  c'est  tenter  d'exporter  tout  ce  que  nous 
DoÙrrons  produire  meilleur  marché  que  les  autres  peuples  et 
Fmporter  ce  qu'ils  peuvent  produire  dans  de  meilleures  con- 

•^'Ausli^fairTsubordonner  le  tarif  douanier  des  principes 
exS  csTl  une  réforme  que  je  considère  comme  capitale 
dans  la  politique  financière  du  Gouvernement. 

Valorisant  notre  circulation  fiduciaire  et  donnant  un  régime 
stanb  à  notre  monnaie,  nous  aurons  ouvert  l'entrée  franche 
aux  clpi.aux  étrangers,'  disposés  ^  solHcaer  Remploi  ava^ 
taffpux  aue  leur  promettent  nos  incomparables  ricnesses 
naturelles  %Ms  il  faut  aussi  veiller  à  notre  recelte  et  no 
jlS  perdœ  de  vue  le  programme  des  économies  neces- 
saires.  suivre.) 


Message  du  Président  de  l'Etat  de  Sao-Paulo.  --  Voici 

encore  quelques  données  intéressantes  P"ses  da_ns  le  Mes- 
sage du  Président  de  l'Etat  de  Sao-Paulo  sur  la  situation  de 
cet  Etat:  o  i 

«  En  1898,  le  nombre  d'immigrants  arrives  a  ^ao  -t-aulo  a 
été  dé  27  214,  et,  d'après  les  contrats  du  b  août  18J/,  àU.iM 
doivent  être  ntroduits  cette  année  ;  les  centres  coloniaux  sont 
aunombredo  six,  et  quelques-uns  ont  deja  rembourse  au 
Trésor  toutes  les  dépenses  qu'ils  avaient  occasionnées 

A  la  fin  de  l'année  dernière,  la  longueur  des  voies  ferrées 
en  trafic  était  de  3.225  kilomètres,  dont  1.107  de  conce|.ion 
fédéral  et  2.118  de  concession  de  lEtat;  419  kilomètres 
étaient'en  construction.  A  cette  même  époque  on  avait  traite 
pour  la  construction  de  plus  de  1.821  kilomètres,  dont  1.584 
de  concession  fédérale,  et  287  de  concession  de  1  Etat. 

En  1898  on  a  livré  au  trafic  120  kilomètres  de  hgnes,  dont. 
35  kilomètres  de  la  Compagnie  Union  Sorocabana  et  Ituana 
entre  San  Manoel  et  Bom  .Jardim  ;  26  kilomètres  _du  chemin 
de  fer  d'Araraquara,  entre  Araraquara  et  Itaquere  ;  a»  kilo- 
mètres de  la  Compagnie  Funilense,  entre  Guanabara  et  i^  unit 
et  3  kilomètres  de  la  Compagnie  Mogyana,  embranchement 
d'Itapira,  entre  la  station  d'Eleuterio  et  la  riyiere  de  ce  nom 

Le  service  de  navigation  fluviale  a  ete  réduit  de  202  Ivito- 
mètres,  en  conséquence  de  la  suspension  de  la  navigation  aes 
rivières  Una,  Jacupiranga  et  Yuquia  que  faisait  la  Compagnie 
Sud-Paulista.  La  longueur  des  lignes  de  navigation  lluviaie 
est  actuellement  de  574  kilomètres  dont:  2n0  sur  la  rivière 
Mogvguassu  desservis  par  la  Compagnie  Paulista,  sur 
les  rivières  Piracicaba  et  Tiété  parcourus  par  les  vapeurs  de 
la  Compagnie  Mogyana  et  Ituana  et  15i  sur  la  rivière  Ribeira 
que  dessert  la  Compagnie  Sud-Paulista  de  navigation. 


Les  Recettes  douanières.  —  On  connaît  aujourdhui  les 
recettes  douanières  brésiliennes  pour  le  premier  trimestre  de 
l'année  courante.  Ces  chiffres  ne  sont  pas  complets  il  man- 
nue  en  effet,  ceux  de  Manaos.  Corumba  et  Penedo ,  mais, 
d'après  les  résultats  connus,  on  constate  que  les  recettes  ont 
donné  50.008  contos,  contre  56,976  pendant  la  même  période 
de  1898.  Il  y  aurait  donc  une  diminution  de  6.9bS  contos  .  eue 
n'est  qu'apparente;  un  examen  plus  approfondi  de  la  situa- 
tion nous  montre,  en  effet,  qu'un  dixième  des  recettes  de  la 
présente  année  ayant  été  payé  en  or,  la  situation  se  piesente 
comme  suit  :  Total 

Monnaie  en  monnaie 

3  mois         brésilienne       Or  brésihenne 


1898. 
1899. 


56.976 
45.008 


(En  contos) 
5.000 


Excédent  en  1899. . . , 


56.976 
62.346 

5.370 


On  voit  donc  que  les  recettes  douanières  ont  ete  favorables 
et  si  l'on  considère  les  importantes  quantités  de  marchandi- 
ses importées  avant  la  fin  de  1898  pour  éviter  le  nouveau 
tarif,  on  trouve  la  situation  plus  favorable  encore. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  -  Le  Summary  of  Finance 
and  Commerce  of  the  United  States  Pnbbe  le  tab  eau  sui- 
vant des  résultats  du  commerce  extérieur  en  1897  et  18«8  . 

IMPORTATIONS  DE  MARCHANDISES 

(Métaux  précieux  non  compris 


Année  1897 


Nature 
des  marchandises 
importées 


Valeurs 
Dollars 
220.494.113 


Propor- 
tions 


(1)  Voir  l'Economiste  Kuropéen,  n<"  386  et  387. 


Denrées  alimentaires 
et  animaux  vivants 

Matières  brutes  à 
l'usage  de  l'indus- 
trie indigène  

Articles  ouvrés,  au 
moins  en  partie,  à 

81.171.885 

Articles  manufactu- 
rés à  l'usage  de  la 
consommation   iJS.BiîO.eS'i 

^^.tZ:'::  83.327.475 


/o 
29.70 


Année  1898 

Propor- 

Valeurs  tions 

Dollars  % 
187.829.802  29.58 


238.765.874   32.15   199.249.418  31.85 


10.93     59.127.686  9.31 


16.00 
11.22 


104.804.809 
83.946.514 


16.50 
12.76 


Total    742.595.229  100.00   634.958.229  100. OO 

Les  articles  imposés  à  l'exportation  entrent  dans  les  totaux 
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ci-dessus  pour  'MQ  millions  de  dollars  en  1898,  contre  3d5 
«u  1897. 

EXPORTATIONS  DE  M.USCHANDISES 

{Réexportations  non  comprises) 


Année  1897  Année  1898 

dos  produits                        Propor-  Propor- 

exportés              Valeurs      lions  Valeurs  lions 

Dollars  Dollars  Vu 

Produits   de  l'agri- 
culture                  730.294.792   67.63  851.922.450  69.06 

Objets  fabriqués....    279.616.898   25.89  307.924.994  24.96 

Produits  des  mines.     19. 792.790     1.83  25.851.092  2.09 

—  des  forêts.     40.834.864     3.78  39.030.313  3.16 

—  des  pêches.      5.649.945     0.52  5.819.208  0.47 

—  divers              3.645.001     0.35  3.016.771  0.36 


Total..'         1079. 834. 296  100.00  1233.564.828  100.00 


Les  réexportations  ressorlent  à  21.929.530  dollars  pour 
1898,  contre  19.874.749  pour  1897. 

Les  métaux  précieux  ne  sont  pas  compris  dans  les  tableaux 
ci-dessus. 

Voici  la  situation  en  ce  qui  les  concerne  : 

n  a  été  importé,  en  18^8,  pour  158.151.833  dollars  d'or 
contre  34.032.812  dollars  en  1897. 

11  en  a.  été  exporté  pour  16.194.954  dollars  contre  34.276.401 
en  1897. 

Pour  l'ai'gent,  les  entrées,  en  1898,  ont  été  de  29.126.255 
dollars,  tandis  que  les  sorties  ont  atteint  53. 797. 104 «dollar s. 


Le  ]lla,rché  Fina,ncier  de  I\ew-York 


New-York,  le  14  juin  1899. 

Le  Marché  n'a  pas  montré  lieaucoup  d'animation  pendant 
cette  semaine  et  les  bruits  relatifs  à  la  situation  dans  les  Phi- 
lippines ont  permis  aux  baissiers  de  peser  sur  les  cours.  Bien 
que  la  clôture  ne  se  fasse  pas  au  plus  bas,  la  tendance  de- 
meure hésitante  et  faible. 

Le  Marché  monétaire  n'est  pas  très  bon  :  les  avances  pour 
la  journée  se  font  à  1  1/2  0/0  et  on  offre  à  2  0/0.  Le  change 
sterling  est  ferme  et  les  effets  à  vue  sont  en  légère  hausse. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  :  Atchison,  Yl  1/2;  Miivoaukee, 
1261/2;  Lake  Shore,  206  ./.;  Erie,  12  3/8;  Readitig,  21  ./.  ; 
Canadian  Pacific,  98  ./.;  Illinois  Central,  112  3/4;  Louis- 
ville,  67  1/4;  New-York  Central,  1311/4;  Union  Pacific, 
40  7/8. 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  reste  à  113  3/4. 


MEXIQUE 

Modifications  au  Budget  de  l'année  fiscale  1898-99. 

—  Dans  une  de  ses  dernières  séances,  la  Chambre  des  dépu- 
tés du  Mexique  a  voté  un  projet  de  loi  présenté  par  M.  le 
Ministre  des  Finances  et  demandant  que  les  budgets  des 
différents  Ministères  pour  l'année  fiscale  1898-99  soient  aug- 


mentés des  sommes  suivantes  : 

Piastres 

Affaires  Etrangères   33.000 

Intérieur   66.000 

.luslice  et  Instruction  publique   65.000 

Fomente    55.000 

Communications  et  Travaux  publics   452.300 

Postes   26.500 

Télégraphes   25  000 

Guerre.   316.  oOO 

Total   1.039.300 

En  outre,  il  a  été  voté  : 

Pour  le  commencement  des  travaux  du  Palais  du 

Pouvoir  législatif   25 . 000 

Pour  les  dépenses  et  le  traitement  du  personnel  du 

chantier  maritime  national  de  Guayamas   8.000 

Pour  frais  imprévus  de  l'Ecole  navale   4.000 

Pour  le  paiement  de  l'armement  acheté  en  Europe 

(dépense  additionnelle  du  Ministère  de  la  Guerre)  .50.000 

Total  des  augmentations   1.126.300 


L'état  très  satisfaisant  des  finances  mexicaines,  écrit  notre 
confrère  Le  Mexique,  permet  amplement  ces  augmentations, 
lesquelles  sont,  d'autre  part,  considérées  comme  absolument 
nécessaires.  Sur  le  total  ci-dessus,  il  faut  considérer,  en  effet, 
que  170.000  piastres  sont  consacrées,  par  exemple,  à  des  frais 
de  réfection  et  d'exploitation  du  Chemin  de  fer  de  Tehuan- 
tepec;  120.000  piastres  sont  affectées  aux  travaux  de  dessè- 
chement ;  100.000  piastres  sont  destinées  aux  dépenses  extra- 
ordinaires et  impérieuses  du  Ministère  de  la  Guerre,  etc.,  etc. 


D'autre  pari,  il  est  fait,  sur  le  mémo  budget  1898-90,  les 
réductious  suivantes  permises  par  suite  de  la  suppression  ou 
de  la  réduction  de  divers  services  : 

Piastres 

Sur  le  chapitre  de  l'Intérieur   26. .500  » 

—  de  Fomento   14.022  30 

—  des  (îoinmnnications. . . .     22.000  » 

—  des  Postes   26.500  » 


Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes,  pen- 
dant le  mois  de  mai  1899,  se  sont  élevées  à  2.474.000 
piastres. 

Voici  le  tableau  comparatif  des  recettes  mensuelles  depuis 
l'exercice  budgétaire  1895-96  : 

1898-99      1897-98      1896-97  1895-96 
Juillet....  piast.    1.672.000   1.645.000   1.703.000  1.599.000 


Août   1.987.000  1.919.000  1.945.000  1.754.000 

Septembre   2.085.000  1.675.000  1.943.000  1.758.000 

Octobre   2.149.000  1.858.000  2.035.000  2.031.000 

Novembre   2.433.000  1.980.000  2.030.000  2.237.000 

Décembre   2.424.000  2.110.000  2.292.000  1.890.000 

Janvier   2.349.000  1.881.000  2.036.000  2.153.000 

Février   2.182.000  1.775.000  1.902.000  2  023.000 

Mars   2.293.000  2.080.0(»0  2.074.000  2.071.000 

Avril   2.568.000  1.915.000  1.684.000  1.952.000 

Mai   2.474.000  1.889.000  1. 782.000  1.855.000 

Juin   »  1.985  000  1.863.000  1.753.000 


Totaux   24.616.000  22.712.000  23.289.000  23.076.000 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Message  du  Président  de  la  République.  —  Nous 
complétons  la  publicalion  qui'  nous  avijns  faite,  la  semaine 
di'rnièro,  du  Message  du  Président  de  la  liépublique  Argen- 
tine : 

La  dette  intérieure  en  or,  servie  par  la  nation,  est  de 
40.375.877  pi^sos  et  celle  en  papier  de  104.595.VJ33  pesos. 

Il  convient  de  séparer  du  cadre  de  cette  dette  un  chiffre  no- 
minal, provenant  de  fifres  émis  pour  garantir  la  circulation 
de  la  monnaie  fiduciaire,  chiffre  qui  est  seulement  un  élément 
de  confusion,  étant  donné  que  la  nation  a  recouvré  en  grande 
partie  ces  titres  et  s'est  déclarée  responsable  de  l'émission  des 
banques. 

11  n'y  a,  dès  lors,  d'autre  dette  sous  ce  rapport  que  celle 
qu'implique  le  papier-monnaie  que  ces  litres  garantissent. 

D'accord  avec  mes  déclarations  antérieures,  j'ai  lâché  de 
faire  conclure  les  arrangements  concernant  les  dettes  exté- 
l'ieures  des  provinces  sur  la  base  des  lois  et  des  engage- 
ments antérieurs.  Il  m'est  agréable  de  consigner  ici  que  la 
province  de  Bnenos-Ayres  s'est  acquittée  sans  difficulté  des 
obligations  qui  lui  incombaient  et  a  effectué  ponctuellement 
ses  paiements  à  l'étranger. 

Les  créanciers  extérieurs  de  Santa-Fé  ont  reçu,  pour  leur 
part,  les  titres  correspondant  au  règlement  convenu  par  la 
province  et  accepté  par  le  Gouvernement  national.  L'arran- 
gement de  l'Entre-Rios  avec  ses  créanciers  a  été  approuvé 
ad  référendum,  devant  être  soumis  au  Congrès.  Ont  été  éga- 
lement aplanies  les  difficultés  qu'on  opposait  à  l'exécution 
immédiate  des  arrangements  conclus  antèrieiirement  avec  les 
provinces  de  Corrientes  et  San  Liùs. 

Le  Gouvernement  national  livre  aux  créanciers  extérieurs 
de  Tucuman,  San-Jiian,  Mendoza  et  Calamarca,  les  intérêts 
qui  correspondent  aux  titres  de  4  1/2  0/0  que  ces  provinces 
ont  acquis  avec  l'or  de  leurs  emprunts,  jusqu'à  ce  qu'arrive 
le  moment  des  arrangements  définitifs  oii  seront  consultés 
en  toute  équité  les  droits  des  ci'éanciers  et  les  ressources  des 
débiteurs. 

Une  province  seulement  entreprend  les  négociations  pour 
mobiliser  sa  dette  arriérée,  mais  j'espère  qu'elle  fera  son  de- 
voir et  que  je  pourrai  vous  annoncer  sous  peu,  avec  une  sa- 
tisfaction patriotique,  qu'il  n'y  a  pas  un  seul  litre  argentin 
national  ou  provincial  qui  n'ait  été  servi  religieusement. 

Les  grands  travaux  du  port  de  la  capitale,  qui  ont  eu  et 
qui  auront  une  infiuence  considérable  sur  le  mouvement 
commercial  et  l'accroissement  des  recettes  sont  arrivées  à 
bonne  fin,  ayant  coûté  à  la  nation  trente-cinq  millions  de  pe- 
sos-or, qui  représentent  une  valeur  inférieure  aux  bénéfices 
que,  directement  ou  indirectement,  ils  ont  procurés  au  pays. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Département  de  statis- 
tique de  la  République  Argentine  vient  de  publier  la  statis- 
tique du  commerce  extérieur  de  ce  pays  pendant  le  premier 
trimestre  de  1898  et  de  1899. 
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En  voici  les  cliiffres  :         j„,portations  Exportations 

(En  pesos-or) 

.    .  ■      ♦  „  iao«  2B  080  196      4S. 970.805 

1"  trimestre  IgS. . . .   ^^^^  47.r.8a.893 

^uamentation  en  1899.  3.740.876  3.562.0S8 

La  balance  en  ^-71:.  de^a  B^publique^^ 

^T^itTvTsl^u^^^^^^^^^^^  ^e^la^nes  s'e.pédie  au 
•^To^mme^îVeT/artissent  les  importations,  par  pays 

de  provenance  :  trimestre  de 

Importations  "l898  ^^^^m^ 
(En  pesos-or) 

TT  ■  9  596  771  11.383.548 

Royaume-Uni   33u0  716       3.68. .693 

Allemagne..   v'/io  4.2:5 

Indes  occidentales   ^  ^^^^ 

Belgique   6  457  7.556 

Bolivie   i73"v)2't  1.0'i0.970 

Brésil   ^-34^  19.(182 

î^hili   915;5h7  645.742 

Espagne.   1  896  827  3.513.086 

Etats-Unis   o70B9>5  2.827.638 

F/an'^^   3:373:586  3.693.244 

Italie...   18  445  27.356 

Hollande   Mb  105  292  607 

Paraguay   2r348  23.733 

Portugal   n9'892  129.607 

Uruguay   9f<'2n7  li.598 

Autres  pays    — 

Total  des  importations.  26.080.196  29.821.072 
On  voit  que  les  Etats-Unis  sont  le  concurrent  le  plus  re 
doutable  de  l'Angleterre. 


Depuis  le  r,>glement  de  1891.  les  remises  mensuelles  pour 
le  se.-vlce  de  la  dette  extérieure  ont  été  régulièrement  faites 
et  ont  toujour 
exci''deMts  ont 
marché. 


rs  s"u>rau"paiVment  intégral  des  arrérages  Les 
■  à  l'amortissement  par  rachats  sur 


le 


La  Situation  financière 

de  statistique 
l'Uruguay,  la 
s'élevait,  au 


URUGUAY 

_  D'après  le  dernier  annuaire 
du  Gouvernement  de 


31  décembre  1897,  à 


120.765.0j7  pesos,  en 
le  total  de 


lions  786.387  pesos 

47.595.192  pesos.  ^nnrmp  durant  cette  période  de 

La  progression  a  don    t     n        durant  ^^^^  que.  d'après 

vingt  années,  et  d  auiani  pju»  ^  l'Uruguay  n'est 

les  ^derniers  recensements  la  populat^^^^^    1  u 
que  de  840.72.3  l^^bilants  ce  qu  fait  un  pea  p  ^^^^^ 
par  tête,  soit,  en  comptant  la  piastre  a.  ou-, 
minale,  715  fr.  environ.  l'Uruguay  a  consi- 

II  est  juste  d'ajouter  que  si  nombre 
dérablement  augmente    d  a^^^^^  An  réseau  de 

de  travaux  utileb,  tels         ''^  ^  , .  ^  304  kilomètres,  et 

chemins  de  ^^r,  dont  la  longueur  depass^^^^  ^ 

réS'drfn^ti^utfons  dTcrédit,  V  paraissent  marcher 

assez  bien.       ^  ,  . ,  . 

Le  nouveau  Président  . 
prévaloir  une  politique  de  stncte 


a  promis  de  s'employer  à  faire 
■         économie.  Passant  des 


a^.vc=  Tfviënt  de  faire  accepter  par  le  Minis 
tère  et  les  Ghaïubrel' une  réduction  de  500.000  pesos 


promesses  aux  actes, 


ASIE 


CHINE 

La  Circulation  des  Banques  de  Ho'^g-^f"^;,- ^jé 

d'après  les  chifl'res  fournis  par  les  g'-andes  Banques  de 
Mnna  Kone  ouel  a  été,  pendant  le  mois  a  avril  i« 
Montant  df  leurs  billets  en^circulation  et  de  leurs  espèces  en 

réserve  :  Billets  Espèces 

Banques 


Ghartered  Bank  of  India,  Australia 

and  China  '  ".■ 'f,"  "  "i"  ' '  "  * 

Hong-Kong   and    Shanghai  Banking  ^ 

B£ïï:^NrnaiedeGMnV(Limi^èd^:     '4.6:8  2 


en  circul.  en  réserve 
En  piastres 

1.500.000 


4.500.000 
150.000 


environ 

sur  les  dépenses  de; Jv^^^^^  ,J  débordement 

Ne  Pa.rv>endra't-il  qu  a  met^^^^  longtemps  toute  la  politique 
t'^'^^c^^l^'^  déj^  un  résultat,  un 

«Te'service  de  la  ^^^ette  publique  h^^^^^^^^^^^ 
5.640.743  pesos  et  celui_deja^garantiejcaic  ^  i5.799.232  r,esos 


10.016. 7L6  6.150.000 


Naviaation  allemande  en  Chine.  -  Il  résulte  d'une 
?She  de  l'ambassadeur  de  France  à  Benin,  écrit  le 


S^SrSi  ^^S^^Su^ier^^xiS 

g  ancres  dont  les  bâtiments  desservent  les  côtes  chmoises  . 
E  sfrvfces  de  cabotage  maritime  avaient  ete,  d  autre  part, 

"TuiSird^l^i'  fe'VavXn  allemand  se  dispose,  à  pénétrer 
d.ns\e  Yan  tse-Iviang  où,  jusqu'ici ,  des  Corn ,.agnies  ang  aises 
Pt  chinoises  de  navigation  à  vapeur  étaient  seules  represen- 

doute  amenée  à  développer 
entreprend. 


rapidement  l'exploitation  qu'elle 


INDES  ANGLAISES 

raniîée  fiscale  1898-99  (1"  avril  au  31  mars  1899)  . 

Importations 
Marchandises....  Rs  68.gf,^82 
Métaux  précieux  ....  1^'°^'^^'^^ 
Council  bills   28,lO,oSfin  ^^^^^^^^^^^^q 

Exportations 
Marchandises....  Rs  1.12,72,29.293 
Métaux  précieux  ... .  1,20,13,11,100 


Balance  en  faveur  de  l'Inde  . .  Rs  5>66,85,980 

t  iRQR      ont  donc  été  de  Rs  b>iA/.ôi.-i04 

Les  iniporta  ions  de  l^f  f^^^^.^g"^  1,  diminution  est  donc 
au  lieu^de  Rs  ^'Q-^-^'^^'^/b^isse  vient  surtout  de  la  diminu- 
1a*^^,.  ^nt..,i«.  filés,  sucre  et  autres  ar- 


5.01.190  en  1897-98;  la  diminution  est  donc 
b/d.  La  baisse  vie 
Uon^rsémré;s;de  métaux,  «.to^^^^^^^^^ 


de  93.68.712  ou  1. 


pour  945.635  pesos,  sur  un  budget  total  de  15.799.232  pesos 

^^'^o'^^aitquelaDet.e  S  1/2  0/0  Je  VUrug^^^ 

par  les  receltes  des  douanes,  /^f  ""^^"^[l^rpour  constituer 

àites  receltes.  La  Dette  5  V^' ^mise  tn  10^   1  j 

i  capital  de  la  Banque  national^^  ^.^l^- 

10.253.763 

189'*   10.K24.155 

189o   10. 2 i6. 829 

18-^5  8.540.934 

S::::::::::::::::::;::-" 


ticles  d'alimentation.  f^'^^'^^^^Z  d^Allemagne  ont  di- 

ressant  de  noter  que  «^ll^^j^^-ÎP^t  Rs  43.48.130  en  1898-99. 
minué  de  Rs  .l-2';«8-0f^^p^.„^^^^Rs  1  56.60.100àBsl.85  56. 
ccllesdeMaur;ceontaugmentedeK^^^^^^^^ 


au"lieude"Rs  97.53.96.722  en  1897-98  ;  raugmentation  est  donc 
de  15.18  32.571  ou  16.6  0/0   Les  augmentations 


riz,  coton. 


principales 
huiles;  il  y  a  eu 


Il  y  a  eu  une  f  ^g^^entation  cons.d^^^^^  P^^^^ 
de  l'or,  augmentation  qui  ^  est  élevée  a  i  ^j^inué, 
iï^fonï^de  M.Kn  o^n%st"ll97-98^  à  23.163.425  en 
1898-1899.  » 


Le  r>^^r^Mnire-Gérant  :  Jules  Montel. 


 :          j„  1,  prpsae  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 

ation 
aire 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

TKINCIP.  CH.\P1TRES 


O  3  O 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1898 
1899 
1899 
1899 


23  juin. 
8  juin. 
1.5  juin. 
2'2  juin. 


1.881 

1.237 

3.581 

496 

65ti 

387 

2 

1.848 

1.2-20 

3.729 

483 

G63 

4.55 

3 

1.85'. 

1.219 

8. 7 10 

450 

6,58 

446 

3 

1.872 

1.222 

3.GS7 

489 

m 

418 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898  15  juin  

1899  31  mai  

^  juin  

15  juin  


1899 
1899 


768  1 

345 

1.300 

651 

814 

113 

4 

767 

378 

1.380 

739 

959 

95 

4 

166 

377 

1 .351 

737 

934 

88 

4 

777 

383 

1.337 

784 

948 

89 

4 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898  31  mai  

69 

31 

225 

93 

273 

26 

» 

1899   31  mars  

71 

35 

2U  1 

1U3 

358 

25 

1899   30  avril  

72 

35 

227 

98 

288 

23 

1899  31  mai  

73 

36 

225  1 

104 

286 

19 

» 

1898 
1899 
1899 
1899 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

23  juin.. 
9  juin. . 
15  juin. . 
22  juin.. 


962 

» 

683 

1115 

827 

n 

759 

» 

691 

934 

832 

» 

776 

6t)l 

954 

831 

787 

684 

936 

818 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


1898 

16  ay:il  

115 

20 

"  177 

» 

» 

1899 

18  février. . . . 

130 

17 

180 

» 

1899 

125 

20 

180 

» 

1899 

127 

20 

187 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


Encaisse 

PRINXIP.  CHAPITRES 

v 

métallique 

O  QJ 

ri '5 

~o  ^ 

X  Ç 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépi 
partiel 

o  3  o 

Avanc 
s.  valei 
mobilit 

Tau 
l'escc 

1 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

15  juin. . 
31  mai. . 
7  juin.. 
15  juin.. 


732 

264 

1.302 

25 

341 

47 

760 

266 

1.375 

34 

384 

44 

760 

266 

1.366 

29 

369 

46 

760 

267 

1.341 

38 

345 

45 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


16  juin. 
l»f  juin. 
8  juin. 
15  juin. 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


18  juin. 
3  juin. 
10  juin. 
17  juin. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


189  8  30  avril. . . 

1899  28  février. 

1899  31  mars.. . 

189  9  30  avril... 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1898  18  juin.. 

1899  3  juin.. 
1899  10  juin.. 
1899  17  juin.. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1898 

16  avril  

G2 

10 

157  II 

» 

» 

» 

1898 

1899 

18  février  

65 

10 

150  1 

» 

» 

» 

1899 

1899 

62 

12 

150 

» 

1899 

7  juin. 

1899 

60 

12 

157 

H 

» 

1899 

14  juin. 

1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


31  mai. 
10  mai. 
20  mai. 
31  mai. 


302 
296 
295 
296 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1898  31  mai. 

1899  10  ni;ii. 
189  9  20  ni;ii. 
1899  31  mai. 


ITALIE 

a5 

35 
35 
35 


Banque  de  Sicile 

54  36 
52  37 
51 
51 


38 
39 


189  8  30  avril.... 

189  9  28  février.. 

1899  31  mars.... 

189  9  30  avril.... 


NORVEGE 

45 
45 
38 


—  Banque  de  Norvège 


45 


91 

93 


16 
14 
10 
16 


50 
52 
58 
57 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


4 

4!4 
4!4 
4K 


94 

16 

476 

32 

395 

23 

3 

93 

24 

536 

37 

430 

53 

3K* 

92 

23 

522 

35 

412 

54 

4 

89 

24 

528 

40 

425 

52 

4 

14 

3 

2 

4 

57 

23 

18 

7/. 

30 

3 

5 

3 

67 

26 

18 

8 

7 

3 

5 

3 

67 

25 

18 

8 

li 

3 

5 

3 

67 

25 

18 

8 

mai  

84 

120 

18 

26 

21 

4 

mars  

87 

» 

126 

4 

34 

28 

4^4 

87 

126 

4 

34 

28 

i% 

95 

» 

126 

9 

27 

28 

5K. 

246 

108 

1.315 

752 

816 

92 

5 

296 

328 

1.476 

785 

1.026 

93 

5 

297 

328 

1.484 

798 

1.U28 

94 

5 

307 

332 

1.481 

799 

1.028 

% 

5 

2 

12i 

49 

14 

4 

2 

» 

120 

42 

17 

5 

y 

» 

118 

43 

19 

5 

2 

» 

116 

44 

18 

5 

72 

176 

421 

13 

152 

75 

97 

171 

462 

13 

132 

115 

97 

,  166 

451 

11 

119 

114 

96 

160 

443 

11 

119 

115  l 

6K 
6/, 


3 

2 'A 


52 

732 

244 

276 

16 

5 

66 

775 

227 

293 

27 

5 

63 

764 

228 

286 

29 

5 

59 

776 

231 

282 

36 

5 

mai  

62 

10 

222 

73 

36 

23 

5 

64 

11 

225 

70 

33 

24 

5 

mai  

64 

11 

226 

69 

52 

24 

5 

64 

11 

231 

72 

54 

23 

5 

27 

48 

383 

23 

86 

20 

27 

52 

381 

16 

78 

21 

27 

51 

382 

15 

76 

21 

27 

51 

382 

13 

76 

21  1 

5'/i 
5 '4 


770 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Encaisse 
métallique 


DATES 


l'RINCIP.  CHAPITRES 


a.,2  ^ 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  PSris  sur  : 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


189  8  30  mai. 

1899  l.j  mai. 

1899  mai. 

1899  29  mai. 


37 

5 

1.57 

33 

56 

12 

5 

S4 

5 

151 

21 

60 

12 

5 

S4 

0 

149 

•22 

60 

12 

.5 

54 

5 

150 

21 

63 

12 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1898 
1899 
1899 


1898 
1899 
1899 
1899 


23  mai. 
8  mai . 
16  niai. 
23  mai. 


2.908 

116 

2.263 

524 

361 

240  1 

2.515 

137 

1.579 

429 

434 

240 

2.518 

140 

1.566 

438 

425 

241 

2.491 

137 

1.569 

474 

443 

233  1 

4K 
4'/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


.il  mai. . . 
2'.l  avril. . 
15  mai  - . . 
31  mai. .. 


22 

2 

77 

12 

30 

16 

» 

2 

78 

10 

32 

16 

21 

2 

77 

10 

33 

16 

21 

2 

78 

10 

34 

16 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


31  mai. 
8  mai. 
22  mai. 
31  mai. 


3 

9 

29 

3 

7 

8 

9 

32 

7 

7 

8 

3 

9 

32 

7 

7 

8 

5 

9 

32 

7 

7 

8 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


30  avi'il. . . 
-28  février. 

31  mars... 
30  aTril... 


41 

5 

82 

71 

70 

33 

4 

43 

6 

85 

72 

81 

29 

43 

6 

91 

75 

90 
94 

29 

6 

43 

6 

87 

74 

22 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


30  avril.... 
:28  lévrier. . 

31  mars  

30  avril.... 


11 

13 

107 

587 

255 

132 

» 

13 

13 

104 

610 

264 

137 

13 

12 

111 

623 

278 

134 

» 

13 

12 

106 

643 

279 

135 

)> 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


18  juin. 
3  juin, 
lll  juin. 
17  juin. 


93 

12 

197 

889 

165 

40 

93 

10 

209 

939 

183 

48 

96 

10 

207 

959 

183 

48 

96 

9 

208 

960 

165 

46 

TOTAUX 


1898 
1899 
1899 
1899 


23  juin. 
8  juin. 
15  juin. 
22  juin. 


8.696 

2.483 

14.276 

5.814 

5.783 

1.359 

» 

8.195 

2.774 

14.219 

5  762 

6.372 

1.494 

» 

8.191 

2.762 

14. 155 

5.794 

6.311 

1.471 

8.178 

2.764 

14.083 

5.881 

6.251 

1.480 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1894 
1895 
1896 
1897 
1898 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


6.9.52 

2.604 
2.. 574 

15 

539 

8.360 

4.690 

3.078 

n 

7.965 

16 

320 

8.766 

6.033 

3.653 

7.953 

2.. 578 

14 

.585 

8.858 

6.092 

3.651 

» 

8.746 

2.. 546 

15 

254 

8.. 548 

6.661 

3.4.53 

» 

8.160 

2.036 

14 

975 

8.999 

7.620 

3.L.94 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
de»  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
el  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de:  


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople  

Francfort  

Gènes  

Genève  

i^isbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Sa'nt-Pétersbourg. . 

Vienne  (à  True)  

—     i  8  moii) . .  .. . 


18  mai  '2f.  mai  l"juin    8  juin  15  juin  22  juin 


48  10 
100  2-2 
156  To 
19  20 
81  10 
100  18 
100  4'i 
22  97 
8t  10 
106  95 
100  60 
786  50 
25  42 
10  25 
106  85 
37  15 
47  87 
4T  82 


4b  07 
100  25 
156  5C 
19  bO 
81  10 
100  22 
tOO  42 
22  98 
81  13 
106  92 
100  58 
769  50 
25  42 
19  62 
106  92 
37  10 
47  87 
47  82 


48  12 
100  25 
152  50 

22  50 
8!  10 

100  20 
100  65 

23  . 
81  07 

107  2" 
100  56 
756  . 
25  42 
22 
107  26 
37  10 
47  81 
47  82 


48  07 
100  28 
153  75 

22  50 
81  10 

100  27 
100  65 

23  .. 
81  13 

107  01 
100  58 
756  . 
25  42 
20  75 
107  02 
37  15 
47  87 
47  82 


48  20 
100  20 
151  aO 

21  90 
81  10 

100  16 
100  95 

22  97 
81  10 

107  11 
100  58 
753  .. 
25  41 
21  37 
107  05 
37  30 
47  85 
47  80 


48  17 
100  17 
152  £0 
22  75 
81  10 
100  15 
100  95 
22  98 
81  08 
107  42 
100  51 
733  . 
25  41 
21  85 
107  35 
37  27 
47  90 
47  82 


ïdleurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  court. 
Allemagne..  — 
Vienne-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeurs  à  vue  moins 

Londres   —  3  % 

—        ....    ci.  court       3  % 

Belgique   —       3  ^  % 

Italie   —  5  % 

Suisse   —  Vi 

New-York   4  % 

Malières  d'or  et  d'argent  au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.)..  3437 
Argent   id.    (le  kil.)..   218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916™) 
_         _  (uouv.  titre  :  900' 
Couronnes  de  Suède  


Plus 


25  mai 

lerjuin 

8  juin 

15  juin 

22  juin 

205  6-.' 

205  37 

205  2d 

205  12 

205  '25 

121  9i 

122  . 

121  91 

121  91 

122  06 

206  7b 

206  75 

206  75 

206  75 

206  87 

417  50 

406  50 

411  50 

411  50 

41C  .. 

385  .. 

385  . . 

385  . . 

390  . . 

400  . . 

264  .. 

264  . . 

264  . . 

263  . . 

263  .. 

25  185 

25  19  . 

25  195 

25  17 

?5  18 

25  205 

25  21.  . 

25  195 

•25  19 

25  20 

0  31p. 

0  25p. 

0  31p. 

0  25p. 

0  19p. 

6  62p. 

6  87p 

6  /5p. 

6  75p 

7  .p. 

0  69p. 

0  6'.' p. 

0  62p. 

0  62p 

0  56p. 

515  . 

514  bU 

514  50 

514  50 

514  50 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

3438  71 

102  33 

102  33 

101  23 

101  23 

101  ï3 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

25  8" 

25  80 

25  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

40  .. 

40  . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

■2  7  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr. -Hongrie  (fl.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Gi'ece  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

fialie  (lira  pap.)  . . 

l'ortugal  (milreispap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)..... 

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (dcU.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(pesopap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(8baD9liiI)(taëlarg.) 


a  a  o 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

S. 

a 

22  juin 

^Sg 

25  mai 

lerjuin 

8  juin 

15  juin 

1  234 

1  231 

1  232 

1  231 

1  231 

1  232 

85  22 

25  175 

25  175 

25  175 

25  155 

25  155 

2  10 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  84 

0  82 

0  83 

0  83 

0  82 

1  » 

0  63 

0  65 

0  65 

0  64 

0  65 

2  083i    2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

5  60 

3  88 

3  88 

3  88 

3  93 

4  04 

2  67 

2  66 

2  66 

2  66 

2  65 

2  65 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  15 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

5  43 

2  45 

2  4b 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  27 

2  24 

2  26 

2  30 

2  29 

1  89 

1  53 

1  56 

1  60 

1  63 

1  55 

2  84 

0  83 

0  83 

0  85 

0  84 

0  83 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  6S 

2  58 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

7  47 

3  54 

3  57 

3  53 

3  54 

3  57 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  23  juin  1899 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  07 

En  A utriche-Hongrie  ...  1 00  5 1 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   120  74 

En  Grèce   152  .!,0 

En  Hollande   ICO  48 

"Ën  Italie   107  52 

En  Portugal   138  ei 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  66 


knx  Etats-'Unis   100  68 

Au  Mexique   221  18 

En  Bépuhl.  Argentine ..  217  70 

Au  Chili   121  93 

Au  Brésil   342  16 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   î09  24 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  87 

—  Anglais   99  93 

—  Austro- Hongrois.  99  49 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   8-2  82 

—  Grecs   65  57 

—  Hollandais  -  99  52 

—  Italiens   93  .. 

—  Portugais   72  II 

—  Russes   89  61 

—  Suisses   99  44 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  32 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  45  84 

—  du  Chili   82  . . 

—  du  Brésil   29  22 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  87 

—  delà.  Chine   47  79 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  22  juin  1899. 
T,e  papier  hollandais  qui  était  tombé  hier  au-dessous  de 
20.5,  reprend  un  peu  aujourd'hui  grâce  au  relèvement  du 
taux  de  l'escompte  à  Amsterdam  ;  pour  une  cause  analogue, 
Ja  hausse  de  rescoropte  à  la  Reichsbank,  le  papier  allemand 
passe  de  121  91  à  122  06.  La  devise  autrichienne  se  relevé 
légèrement. 

Le  versement  sur  Madrid  se  tient  toujours  à  peu  près  au 
même  prix,  410,  ce  qui  correspond  à  une  prime  de  1  or  de 
22  0/0.  U  est  surprenant  qu'elle  n'ait  pas  plus  hausse,  après 
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la  violente  secousse  que  viennent  ^'éprouver  les  v.Ueurs^ 
nn,ili>«  Nous  constatons  une  hauissG  de  10  points  sur  la  ut 
vrsfpoS.ise  '  c'est  l'anu-liovalion  des  alTaires  l.resil.ennes 

^tnSler  iï'ùS-  le  versement  sur  Saint-Pùters- 

bou?"  est  A  m  50;  il  est  légèrement  au-dessous  du  pair, 
Lnrù^  sï-trè  tenu  au-dessus  du  pair  avec  tant  d'obstmalion. 
^Nous  rouvons  le  Londres  à  -20  20,  ce  qui  tondrait  a  fa.ro 
croire  que  la  place  de  Paris  aurait  acheté  des  actions  de 
minfis  d'or  en  profitant  de  la  liaisse.  . 

n  n'y  a  pas  de  changement  important  sur  le  papier  des 
pays  dl  V Union  laUnl  La  perte  du  papier  italien  a  augmente 
de  1/4;  elle  est,  aujourd'hui,  de  7  0/0;  il  faut  voir  la  1  effet 
riii  naièment  du  prochain  coupon. 

L^NeTyork  est  à  514  50  ;  ce  cours  permet  l'iraporlation, 
par  la  France,  de  l'or  américain. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Coars  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Shanghaï  .. 
Yokonama . 


24  mai 

31  mai 

7  juin 

14  juin 

21  j 

uin 

1/11  3/4 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11  13/16 
2/9  ./ 
2/0  3/'4 

1/11  3/4 
2/8  5/8 
2/0  3/4 

1/11  11/16 

2/8  3/4 
2/0  3/4 

1/11 

2/9 
2/0 

5/8 

•/• 

3/4 

2/0  1/8 
1/3  15/16 
1/3  lî/16 
1  29/32 
14  9/18 

2/0  3/16 
1/3  lb/l6 
1/3  15/16 
7  '7/8 
14  7/8 

2/0  / 

1/3  i^/te 

1/3  15/16 
8  1/16 
15  1/4 

2/0  3/4 
1/3  15/16 
1/3  31/32 
8  ./. 
15  9/16 

2/C 
1/4 
1/4 
7 
14 

1/16 
./. 

29/32 
3/4 

120  30 

n/9  1/4 

28  1/8 

122  30 
77/9  1/4 
28  1/16 

120  9'i 
77/9  1/4 
27  11/16 

117  90 
77/9  1/4 
27  11/16 

117 

77/9 
27 

70 
1/4 
13/16 

Valeurs  àTue  : 

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

Rip-Janeiro.  . .. 

Valparaiso  

ëueiiôs  -  Ayres, 
prime  de  l'or. 
Or  en  "nanes 
Argent  en  barres 

Les  changes  orientaux  sont  variables  :  le  Hong-Kong  perd 
1/16     mail  le  Shangha'i  gagne  1/4;  le  Singapoure  recule 

'^'^Nius'retrouvons  la  roupie  au  pair,  en  reprise  de  1/16  sur 

la  semaine  dernière.  .  •  v,i„  .  i„  Voir<î, 

Le  Rio  recule  de  3/32,  sans  cause  appréciable  le  Valpa- 
raiso  perd  13/16.  A  Buenos-Ayres  la  prime  de  l'or  na  pas 

''^TpaVis  la  prime  de  l'or  est  de  1/2  0/00;  à  Londres,  Fonce 
standard  se  vend  77/9  1/4,  mais  la  demande  n  est  pas  forte 
et  la  Banque  d'Angleterre  achète  autant  qu  elle  veut 

D'après  la  douane,  le  mouvement  de  l'or,  en  Angleterre,  se 
résume  ainsi  pour  le  mois  de  mai  : 


Exportations 

Liv.  st. 

Allemagne   171.000 

France    138.000 

Portugal   10.000 

Espagne   202.  OOO 


a  décru  de  31  millions;  les  avances  sont  en  plus-value  de 

^  L'e'biïan  de  la  Banque  d' Allemagne  est  satisfaisant  et 
n'indique  nas  de  tension  monétaire  particulière  Pour  que  a 
Direction  ait  élevé  l'escompte,  il  doit  s'être  produit  des  faits 
ane  nous  révélera  sans  doute  la  prochamo  situation. 

L'encaisse  métallique  est  de  1.160  millions  contre  1  •  l-'iS,  la 
circulation  hduciaire  de  1.337  raillions  au  l.eii  de  1.3.)1  ;  les 
comptes  courants  ont  augmenté'  de  57  millions,  le  portefeuille 
de  14  millions  et  les  avances  d'un  million,  ce  qui  ne  pirait 
lias  exagéré  pour  l'échéance  du  15. 

A  \z.'Banque  d'Angleterre,  le  mouvement  d  or  de  la  semaine 

Entrées  ■  Sorties 

TTInts-lInis  £  319.000   Le  Gap  £ 

HolSnde  :  :  :  :  :  :    . .     45 . 000   Excédent  des  entrées.  264.000 

Total  des  entrées. £  364.000       Total  égal  £  364.000 

Les  entrées  ayant  dépassé  les  sorties  de  6.600.000  fr.  et  la 
circulation  ayant  rendu  environ  4  millions,  1  encaisse  est  en 
augmentation  de  11  millions.  La  circulation  n  a  pas  change  ; 
■les  comptes  courants  ont  baisse  de  18  millions,  et  le  poite- 
feuille  de  13  millions.  Le  rapport  de  la  reserve  aux  engage- 
ments est  de  42  1/2,  contre  41  7/16  il  y  a  huit  jours 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a.  perdu  une  très  petite 
quantité  d'or  ;  l'argent  n'a  pas  varie  ;  la  circulation  des  bil- 
lets a  tléchi  de  1.365  à  1.341  millions;  les  comptes  courants 
ont  gagné  9  millions,  tandis  que  le  portefeuille  baisse  de  24 
millions  ;  les  avances  ont  subi  un  recul  insignifiant. 

Il  n'y  a  que  des  variations  sans  importan'îe  au  bilan  de  la 
Banque  de  Belgique:  un  point,  ceoenlant,  attire  1  attention 
c'est  que  depuis  un  an  les  avances  ont  plus  que  double.  La 
cause  doit  en  être  cherchée  dans  l'activile  qui  se  manifeste  a 
la  Bourse  de  Bruxelles  et  dans  la  faveur  dont  y  jouissent,  en 
ce  moment,  les  valeurs  congolaises 

La  Banque  d'Espagne  a  gagne  10  milhons  dor  et  4  mil- 
lions d'argent;  les  autres  postes  du  bilan  se  retrouvent  au 
même  point  que  la  semaine  dernière.  ^-ii;^,,  -qw- 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  perdu  environ  1  million  d  or 
c'est  neu  nar  rapport  à  l'état  du  change;  elle  s  est  décidée  a 
porter  son  escompte  à  3  0/0:  la  circulation  fiduciaire  a  dimi- 
nué de  6  millions;  les  autres  comptes  n  ont  pas  change. 

La  Banque  d'Italie,  dont  le  bilan  ne  présente  cette  semaine 
aue  des  variations  sans  importance,  a  vu  sa  situation  beau- 
coup s'améliorer  au  cours  de  ces  dernières  années  ;  on  ne  peut 
que  rendre  hommage  au  sang-froid  et  a  1  habileté  de  sa  Di- 

^'^Lèrautres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


Importations 

Liv.  st. 

Allemagne   38.000 

France    88.000 

Portugal   18.000 

rLspaguB  

144.000  521.000 
L'argent  est  en  reprise  de  1/8;  il  y  a  d'assez  bonnes  de- 
mandes de  l'Inde,  et  on  parle  d'une  grève  dans  une  grande 

"'D'ip^r^rifcrrculaire  Pixley  et  Abell.  il  a  .été  expédié,  du 
9  au  15  juin,  101.600  liv.  st.  d'argen  en  Orient  et  2.703.068 
livres  sterling  du  1"  janvier  au  15  juin,  contre  3  199.9.38  liv. 
sterling  pendant  la  période  correspondante  de  18J8. 

Le  19  juin,  la  Banque  d'Allemagne  a  relevé  son  escompte 
de4  à  4  1/2  0/0,  ses  avances  de 4  1/2  a  5  1/2  0/U. 

Le  21,  la  Banque  des  Pays-Bas  a  porte  son  escompte  de 

^  Du7\l'Ï4  juin,  les  compensations  au  Clearing  house  de 
Londres  ont  élé  de  135.488.000  liv.  st.,  contre  lo4.537.000  liy. 
îterSng  pendant  la  même  semaine  de  1898  ;  mais  depuis  1^ 
commencement  de  l'année,  elles  se  sont  élevées  à  183.312.000 
livres  sterling,  contre  160.830.000  liv.  st.  en  1898. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  se  présente  cette 
semaine  en  augmentation  de  17.640  000  francs. 

La  circulation  a  rendu  1.079.000  fr.  a  Paris  et  2.010  000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  14^296.000  fr.  de 
matières.  Il  est  venu  80.000  fr.  de  Suisse,  75.000  de  Belgique, 
60.0U0  fr.  de  Salonique  et  40.000  fr.  de  Smyrne. 

il  n'y  a  pas  eu  de  sorties. 

L'encaisse-argent  a  grossi  de  3.221.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.500.000  fr.  à  Pans  et  3.321.0,10  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  190.000  fr.  de  Suisse 

Il  a  été  exporté  190.000  fr.  à  Madagascar,  120.000  fr.  à  là 
Réunion  et  1.480.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  diminue  de  53  millions,  les 
comptes  courants  ont  progressé  de  39  millions;  le  portefeuille 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  aJX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 


du  27  mai  Depuis  du  27  mai  Depuis 
au  3  juin    le  1"  janv.      au  3  juin  lel"  janv. 


Grande-Bretagne  1.225.000 

France   »  " 

Allemagne   »  » 

Autres  pays  . . .  38. .503  5.171.536 

Total  1899...  1.263.503  0.396.536 

—   1898...  8.000  4.579.079 

~   1897...  1.160.800  18.321.860 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . .. 


1.225.000  20.765 


20.761 


3.036.061 
2.284.716 
960.796 
674.427 


41.526  6.956.000 
9.427  68.874.363 
79.709  1.652.397 


914.825  19.360.305 
1.423.686 
4.180 

6.517  462.248 


8.C18 


76.544 
3.249 


104.156  1.496.323 


Total  1899          921  342  21.250.419      112.774  1.576.116 

—   1898  "        919.169  18.048.049       10.341  1.145.538 

_   1897.'.".      921.845  20.104.784       50.488  1.127.072 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula 
tion 


Encaisse 

1898  18  juin.. 

1899  3  juin.. 
1899  10  juin.. 
1899  17  juin.. 

182.9 
205.7 
204.2 
197.2 

14.7 
13.6 
13.6 
13.6 


Dépôts 

Portefeuill* 

731.0 

610.3 

890.1 

746.6 

897.8 

757.4 

907.8 

773.8 
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Le  l)ilan  des  Banques  associées  de  New-York  indique 
toujours  une  grande  activité  d'affaires  ;  l'encaisse  diminue  : 
l'or  prend  le  chemin  de  l'Angleterre,  mais  dans  des  propor- 
tions qui  ne  sont  pas  de  nature  à  inquiéter.  Ce  qui  est  plus 
sérieux,  c'est  que  le  budget  de  1898  1I9  se  solde  par  100  mil- 
lions de  dollars  de  déficit,  sur  lesquels  il  faut,  à  la  vérité, 
imputer  20  millions  de  dollars  payés  à  l'Espagne  pour  la 
cession  des  Philippines  et  3  millions  de  dollars  de  secours 
donnés  aux  Cubains. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

(Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

1899 

22  avril. 

99.5 

172.0 

3.9 

36.9 

51.4 

29  avril. 

100.4 

181.8 

3.5 

43.1 

52.8 

6  mai.. 

101. .5 

168.0 

9.6 

40.4 

42.9 

20  mai.. 

101.6 

166.1 

5.3 

35.3 

42.7 

Nous  ne  voyons  rien  de  bien  saillant  dans  le  bilan  de  la 
Banque  du  Japon  ;  le  chiffre  des  avances  dépasse  toujours 
celui  du  portefeuille  commercial  ;  cette  situation  n'est  pas 
satisfaisante  et  il  serait  utile  de  la  modifier. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Monnaies  de  billon  de  l'Indo-Chine 

Nous  trouvons  dans  V Avenir  du  Tonhin  l'intéres- 
sante étude  suivante  sur  les  monnaies  de  billon  de 
rindo-Chine  : 

La  première  monnaie  de  billon  de  l'Indo  Chine  se  confond 
avec  la  pemière  monnaie  de  billon  de  l'Asie  et  daterait  de  la 
grande  invasion  de  l'an  214  avant  J.-C.  On  faisait  alors 
usage  en  Asie  de  monnaies  de  bronze  ayant  la  forme  de  cou- 
teaux composés  d'une  lame,  d'un  manche  et  d'un  anneau  pour 
les  suspendre.  Ces  couteaux-monnaie  avaient,  à  l'origine,  une 
longueur  de  0"'135  et  portaient  sur  la  lame  le  caractère  Minh. 
Ils  furent  remplacés,  vers  l'an  500  de  l'ère  chrétienne,  par  des 
couteaux  longs  de  0"'180  dans  lesquels  la  lame  et  l'anneau 
avaient  augmenté  considérablement  en  proportion  du  man- 
che qui  tendait  déjà  à  disparaître.  Cette  disparition  s'effec- 
tua enfin,  puis  ce  fut  le  tour  de  la  lame  dont  une  partie  de  la 
matière  fut  employée  à  renforcer  l'anneau.  De  ce  jour  fut 
créée  la  sapèque  ou  monnaie  de  billon  asiatique  dont  la  ca- 
ractéristique est  le  trou,  plus  souvent  carré  que  rond,  qui 
est  percé  en  son  centre  et  qui  permet  de  l'enfiler  en  chape- 
lets ou  ligatures. 

Avec  notre  habitude  de  juger  les  choses  sur  l'apparence, 
nous  répétons,  aujourd'hui,  que  toutes  ces  monnaies  sont  en 
cuivre  ou  en  zinc  et  même  certaines  j^ersonnes  prétendent 
qu'elles  sont  en  terre.  Il  y  a  là  toute  une  série  d'erreurs  qu'il 
importe  de  rectifier.  Aucune  sapèque  n'est  en  terre  et  nous  ne 
connaissons,  pour  notre  part,  aucune  argile,  si  réfractaire 
soit-elle,  qui  puisse  résister  aux  transports,  aux  chocs  et  à 
'usage  auxquels  sont  exposées  les  monnaies  de  billon  asiat- 
iques. Il  suffit  de  ramasser  par  terre  une  sapèque  brisée 
pour  voii-  que  l'on  se  trouve  en  présence  soit  d'un  métal,  soit 
d'un  alliage,  et  si  la  pièce  de  monnaie  possède,  sur  ces  faces, 
un  aspect  terreux,  il  faut  l'attribuer  à  ce  fait  qu'une  partie  du 
moule  en  terre  s'est  détachée  pour  se  joindre  au  métal  de  la 
pièce. 

Cette  monnaie  de  billon  est  donc  en  métal,  mais  il  s'en 
faut  de  beaucoup  que  ce  métal  soit  du  cuivre  ou  du  zinc  pur. 
Si  l'on  parcourt  l'iiistoire  de  ces  monnaies  de  b  lion,  on  voit 
quelles  ont  été,  j'allais  dire  frappées,  alors  qu'il  faut  dire 
moulées,  avec  les  alliages  les  plus  divers.  Au  quatorzième 
siècle  de  l'ère  chrétienne,  le  roi  Minhtang  notamment  em- 
prunta aux  Malais  de  liam  àp,  vaincus  et  réduits  en  vassa- 
lité par  son  père  (Ahutong  1293  à  1314)  l'usage  de  la  mon- 
naie d'étain  (1).  Sous  ses  successeurs  cette  monnaie  fut  suc- 
cessivement adultérée  par  des  remplacements  de  plus  en 
plus  considérables  de  zinc,  métal  qui  dés  cette  époque,  avait 
une  moindre  valeur  commerciale.  Sous  la  dynastie  des  Mac, 
qui  régnèrent  sur  Cao-bang  et  Thaï  :!guyèn  un  autre  métal 
adultéra  l'étain,  mais  cette  monnaie  de  liillon,  mal  moulée  du 
reste  et  en  petit  nombre,  a  complètement  disparu  de  nos 
jours. 


(1)  C'est  probablement  de  celte  époijue  que  date  l'exploita- 
tion des  mines  d'étain  de  llin-Boun,  signalée  au  Laos  par 
Francis  Garnier  et  dont  nous  n'avons  commencé  l'exploitation 
qi  *  'lans  ces  dernières  années. 


La  fraude  monétaire,  qui  avait  été  opérée  autrefois  parla 
substitution  du  zinc  à  l'éiain,  s'est  continuée  à  une  époque 
plus  contemporaine  de  nous  par  la  substitution  au  zinc 
d'autres  métaux  au  moins  pour  la  partie.  Aujourd'hui  la 
matière  métallique  qui  constitue  la  sapèque  n'est  plus  qu'un 
alliage  mal  défini  dans  lequel  toutefois  le  zinc  est  prépondé- 
rant. La  même  fraude  a  été  opérée  pour  la  sapèque  en  cuivre 
qui  n'est  plus  aujourd'hui  en  cuivre  plus  ou  moins  pur.  Le 
métal  cuivre  n'y  entre  en  effet  que  pour  6'J  0/0  en  moyenne 
alors  que  le  métal  zinc  occupe  une  proportion  d'euviron  35  0/0 
et  qu'un  autre  métal  mal  défini,  peut-être  un  mélange  d'anti- 
moine et  d'arsenic,  forme  2  ou  3  0/0. 

Les  monnaies  de  billon,  dites  par  abréviation  de  cuivre  ou 
de  zinc,  furent  les  seules  que  nous  rencontrâmes  lors  de  no- 
tre premier  établissement  en  Cochinchine.  '  Pour  être  plus 
exact  il  n'y  avait  guère  que  de  la  monnaie  de  zinc,  car  la 
monnaie  de  cuivre  du  Yunnan  n'arrivait  pas  jusqu'en  notre 
possession  et  les  quelques  pièces  de  ce  métal  qui  furent  mou- 
lées sous  Nguyen-van-Nhac,  Nguyen-van-Hue  et  son  fils 
Dong  Tonn,  tous  prédécesseurs  et  adversaires  de  Gia-long, 
avaient  disparu.  Elles  furent  démonétisées  sans  doute  par 
Gia-long,  leur  rival  victorieux,  auquel  on  doit  l'émission  en 
1813  d'une  monnaie  de  billon  en  zinc  restée  en  usage. 

De  Gialong,  à  l'époque  de  notre  intervention,  on  ne  connaît 
que  deux  nouvelles  émissions  de  monnaie  de  billon'  de  zinc. 
La  première  eut  lieu  sous  Minh-Mang,  de  1825  à  1H3S;  la 
deuxième  sous  Tu-duc,  en  1849.  Ces  deux  monnaies,  ainsi  que 
la  monnaie  de  Gialong,  furent  tirées  des  mines  de  la  province 
de  Thai-Nguyen. 

Sous  la  domination  française,  l'absence  de  monnaie  divi- 
sionnaire fit  accepter  tout  d'abord  en  Cochinchine  la  monnaie 
de  zinc  conune  monnaie  légale  et  la  valeur  de  la  ligature  fut 
fixée  au  cinquième  de  la  piastre.  Cette  proportion  donnait  à 
la  ligature  une  valeur  trop  forte  qui  la  fit  refluer  immédiate- 
ment vers  le  Trésor  public.  On  eut  bientôt  en  caisse  à  Saigon 
pour  près  de  deux  millions  de  ligatures  dont  il  fallut  se  débar- 
rasser. L'ordre  fut  donné  ;i  tous  les  services  qui  employaient 
des  annamites  de  payer  les  salaires  jusqu'à  concurrence  du 
quart  en  ligatures.  Mais  le  reflux  des  sapèques  s'accentuant 
toujours  vers  le  Trésor,  il  fallut  les  condamner,  ce  qui  eut 
lien  à  la  date  du  31  décembre  1868. 

Catte  décision  malheureuse,  car  elle  démonétisa  une  masse 
considérable  de  monnaie  de  billon,  fort  appréciée  et  indis- 
pensable dans  notre  colonie,  était  d'autre  part  prématurée. 
Nous  n'avions  pas  alors  suffisamment  de  pia^-tres  et  surtout  de 
monnaie  divisionnaire  pour  nous  passer  de  cette  monnaie 
asiatique.  Il  fallut  créer  de  nombreuses  exceptions  locales  à 
l'arrêté  précité  et  notamment  Bien  Hoa,  aux  portes  de  Saigon, 
fut  autorisée,  en  1869,  à  payer  le  tiers  de  ses  impôts  en  liga- 
tures, 'Vinh-Long  les  deux  tiers  et  Sadec  également  les  deux 
tiers. 

L'introduction  à  Saigon,  en  1872,  de  la  piastre  mexicaine 
portant  une  aigle  posée  sur  un  plant  de  nopal,  puis  en  1874 
du  dollar  américain  vint  simplifier  la  question  de  la  rentrée 
des  impôts.  A  partir  de  ce  moment,  les  Chinois  commencèrent 
à  exporter  la  monnaie  de  sapèques  se  réservant  d'en  tirer 
parti  au  Tonkin  qui  ne  nous  appartenait  pas  alors  ou  de  la 
convertir  ep  zinc  commercial.  Ce  ne  fut  Toutefois  qu'en  1880 
que  les  exportations  s'accentuèrent  par  suite  de  l'introduc- 
tion en  Cochinchine  de  la  monnaie  divisionnaire  spéciale  à 
cette  colonie.  Sur  les  4.047.518  pièces  de  monnaie  qui  furent 
enregistrées  à  l'exportation  par  le  port  de  Saigon,  1.282.785 
appartiennent  à  l'année  1880, 

Cepf^ndant,  et  par  suite  de  cette  sortie  de  numéraire,  les  re- 
lations entre  indigènes  étaient  gênées,  et  par  suite  les  rela- 
tions entre  indigènes  et  Français.  Pour  remédier  à  cet  état 
de  choses  le  Gouvernement  local  eut  recours  à  df  s  '  xpé  licnts. 
En  1878  il  fit  truuer  des  centimes  français  à  ]'al•^e  \:  {  de  Sai- 
gon et  les  mit  en  circulation.  Ce  procédé  enlevai!  à  cette  mon- 
naie française  le  dixième  de  sa  valeur  et  laissait  sa  valeur 
nouvelle  sans  correspondance  avec  la  monnaie  de  billon  anna- 
mite. Dans  un  fort  court  espace  de  temps,  toutes  ces  pièces 
vinrent  reprendre  leur  place  dans  les  caves  du  Trésor. 

Le  Gouvernement,  abandonnant  ce  système,  créa  en  1879 
une  sapèque  de  cuivre  mesurant  20  millimètres  de  diamètre, 
8/10  de  millimèire  d'épaisseur  et  pesant  2  grammes.  L'échec 
fut  encore  plus  complet.  On  ne  peut  pas  dire  que  ces  pièces 
re\inrent  au  Trésor  français;  la  vérité  est  quelles  n'en  sorti- 
rent pas,  étant  donné  la  vive  répugnance  que  les  anamites 
éprouvèrent  à  l'endroit  d'une  pareille  monnaie. 

Tels  sont  les  divers  renseignements  que  l'on  possède  jus- 
qu'à ce  jour  sur  les  monnaies  de  billon  en  usage  chez  les 
annamites.  Nous  avons  passé  à  dessein  et  sous  silence  divers 
moulage-^  de  basse  monnaie  tentés  notamment  sous  Thanh- 
Thai.  Mais  il  n'y  eut  là  que  des  essais  et  non  une  véritable 
émission  de  monnaie  nouvelle.  Il  en  sera  autrement  de  la 
nouvelle  émission  de  sapèques  que  prépare  le  Gouvernement 
actuel  et  qui  aura  pour  but  de  mettre  un  terme  au  renchéris- 
sement de  toutes  choses  qu'entraîne  la  rareté  de  la  monnaie 
actuelle  de  billon. 
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La  Question  do  l'Argent  aux  Etats-Unis 

Les  orfîiuies  du  monopole  de  l'or,  écrit  le  National  Watch- 
man,  de'NVashington,  proclament  que  la  question  de  l'argent 
est  morte  ;  ils  pourront  se  convaincre,  avant  l'élection  do  1900, 
quf  celle  question  a  toujours  la  même  vilalilé.  qu'elle  n'a 
perdu  aucune  de  ses  forces  et  qu'elle  a  plus  d'adhérents  que 
jan\ais,  parce  que  le  peuple  l'a  généralement  mieux  com- 
prise. 

Pendant  l'année  dernière,  des  conditions  commerciales  et 
iudustrielles  extraordinaires  ont  prévalu  qui  ont  relevé  mo- 
mentanément les  Etals-Unis  de  lour  disette  d'or  et  ont  rendu 
l'état  des  aflaires  plus  satisfaisant.  Si  ces  conditions  extraor- 
dinaires se  maintenaient  indéfiniment,  la  question  de  l'argent 
cesserait  d'être  une  question  politique,  mais  les  chances 
sont  pour  que  ces  conditions  disparaissent  cette  année-ci,  pour 
que  nous  nous  trouvions  en  présence  d'une  situation  normale 
et  que  l'étalon  d'or  redevienne  intolérable. 

D'après  les  avis  actuellement  recueillis,  la  récolte  sera  or- 
dinaire :  dans  l'Amérique  du  Sud,  en  Europe  et  en  Asie,  elle 
dépassera  la  movenne  ;  s'il  est  possible  que  nous  ayions  un 
excédent  d'exportations  suffisant  pour  faire  conformer  nos 
pjix  à  ceux  de  l'Europe,  la  concurrence  entre  les  autres  pays 
SUT  les  marchés  oùl'excédent  est  vendu  sera  assez  grande  pour 
abaisser  sensiblement  les  prix  du  blé.  Quand  celte  situation 
se  manifestera,  la  concurrence  des  pays  à  étalon  d'aigent  se 
produira  d'elle-même  et  le  bas  prix  du  change  de  l'argent  ren- 
dra encore  la  production  du  blé  et  du  coton  sans  profit  pour 
le  fermier  américain. 

Si  le  monde  avait  été  soumis  çiu  bimétallisme  en  18%,  1897 
et  ixy»,  quand  les  Etats-Unis  ont  eu  des  récoltes  exceplion- 
Helies  et  l'Amérique  du  Sud,  l'Europe  et  l'Asie  des  rfcoltes 
déficitaires,  le  prix  du  blé  américain  et  du  coton  aurait  non 
seulement  progressé,  à  cause  de  l'insuffisance  de  la  récolte 
dans  les  autres  pays,  mais  aurait  sensiblement  augmenté  en- 
core à  cause  du  plus  grand  volume  de  monnaie  des  pays  où 
nos  exct>dents  ont  été  vendus.  La  balance  commerciale  en 
notre  faveur  aurait  donc  été  encore  plus  forte,  notre  prospé- 
rité s'en  serait  accrue  et  les  bénéfices  de  nos  fermiers  auraient 
augmenté  matériellement. 

Les  charges  annuelles  extérieures  concernant  les  intérêts 
des  placi'menls  étrangers  faits  dans  ce  pays  les  frets  payés 
aux  navires  étrangers,  les  dépenses  des  Américains  au  dehors 
s'élèvent  environ  ii  400  millions  de  dollars.  Donc,  dans  les 
années  ordinaires,  après  avoir  payé  nos  importations  avec 
nos  exportations,  il  nous  faut  vendre  400  millions  d'autres 
marchandises  pour  avoir  une  balance  en  notre  faveur.  Ainsi, 
en  1898,  l'excédent  de  nos  exportations  ayant  été  de  615  mil- 
lions 433,676  dollars,  nous  n'avons  pu  importer  des  autres 
pays  que  l04.9S5.283  dollars  d'or.  Il  semble,  cependant,  que 
nonobstant  l'augmentation  de  la  production  du  métal  jaune 
dans  l'Afrique  du  Sud,  cette  importation  a  causé  une  grande 
disette  en  Europe  et  a  tellement  atïecté  le  niveau  des  prix,  qije 
la  tendance  sera  en  faveur  du  drainage  de  l'or  pendant  l'année 
prochaine. 

De  plus.  l'Exposition  à  Paris  attirera  de  nombreux  Améri- 
cains, et  les  dépenses  de  nos  nationaux  à  l'étranger  doublera 
de  ce  fait. 

En  raison  de  ces  considérations,  ceux  qui  proclament  la 
mort  de  la  question  de  l'argent  feront  bien  de  réfléchir.  Ces 
questions  ne  sont  jamais  réglées  tant  qu'elles  ne  le  sont  pas 
convenablement.  li  est  juste  de  constater  que  le  peuple  amé- 
ricain est  suffisamment  instruit  aujourd'hui  sur  la  question 
monétaire,  pour  assurer  promptement  son  règlement  correct. 

En  tous  cas,  elle  sera  une  question  importante  en  1900,  et 
elle  aura  l'appui  de  bien  des  personnes  qui  lui  étaient  oppo- 
sées, par  ignorance,  en  1896. 
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Europe.  —  France.  Nous  avons  eu,  cette  semaine, 
un  Marché  très  tourmenté.  Les  réalisaiions  qui  se  sont 
succédé  dans  tous  les  compartiments  de  la  cote,  nous 
ont  valu,  sur  un  grand  nombre  de  valeurs,  des  mouve- 
ments brusques  et  des  dépréciations  de  cours  très 
sensibles.  Vraisemblablement,  la  place  se  trouve  main- 
tenant considérablement  dégagée,  et  il  est  à  croire  que 
les  positions  à  la  hausse  se  trouvent,  à  l'heure  actuelle, 
des  plus  l  estreintes. 

Dans  ces  conditions,  et  malgré  le  resserrement  de 
l'argent  que  l'on  signale  sur  quelques  marchés  étran- 
gers, la  liquidation  de  fin  de  mois  s'effectuerait  sans 
difficulté. 

Allemagne.  —  La  Banque  de  l'Empire  a  augmenté 
le  taux  de  son  escompte  de  4  à4  1/3  0/0. 


L'annonce  de  l'émission  d'un  emprunt  de  80  millions 
de  M.  3  0/0  du  royaume  de  Saxe  à  83  1/2  0/0  a  ébranlé 
tout  le  marché  des  rentes  nationales  et  même  celui  des 
valeurs  métallurgiques. 

Les  Compagnies  allemandes  continuent  la  lente  con- 
quête de  la  Turquie  d'Asie. 

L'émigration  par  les  ports  allemands  est  toujours  en 
grande  augmentation. 

Angleterre.  — On  est  revenu  à  une  appréciation  plus 
calme  de  la  situation  vis-à-vis  du  Transvaal  et  la  pu- 
blication du  dernier  Livre  Bleu  n'a  pu  que  contribuer 
à  créer  ces  dispositions.  . 

Le  Marché,  bien  impressionné  par  ce  fait,  aurait  re-- 
pris  si  la  situation  politique  en  France  n'avait  cause 
des  inquiétudes  et  si  la  tenue  du  Marche  de  Pans 
n'avait  influencé  la  tendance. 

La  Chambre  des  Communes  a  rejeté  à  une  forte  ma- 
jorité une  motion  de  Sir  H.  Fowler  tendant  à  faire  rap- 
porter la  mesure  prise  par  le  Gouvernement  de  1  Inde, 
qui  impose  des  droits  sur  l'importation  des  sucres 
primés. 

Autriche.  —  Le  compromis  austro-hongrois  peut 
être  considéré  comme  signé. 

Notre  correspondant  nous  a  envoyé  et  nous  avons 
publié,  page  793,  les  principales  dispositions  de  «et 
accord  douanier  commercial  économique  et  monétaire. 

A  la  Bourse  de  Vienne  les  cours  sont  faibles  et  les 
affaires  rares. 

Espagne.  —  La  Chambre  s'est  constituée  et  M.  Villa- 
Aerde  a  pu  dé\elopper,  samedi,  dans  un  discours  de 
deux  heures,  les  grandes  lignes  de  ses  projets  de  re- 
formes des  finances  ;  il  a  rendu  compte,  en  même  temps, 
des  résultats  des  budgets  de  1897-98  et  1898-99  :  e 
premier  a  laissé  un  déficit  de  65.42.Ô.321  pesetas  et  le 
second  en  offre  déjà  un  de  47.152.487.  Le  budget  extra- 
ordinaire de  1898 '99  est  en  déficit  de  78  millions. 

Tout  le  monde  reconnaît,  en  Espagne,  que  M.  Villa- 
verde  vient  de  faire  une  œuvre  considérable  et  on 
estime  généralement  que  l'ensemble  de  son  plan  aura 
l'approbation  de  la  majorité  des  Corlès. 

Italie.  —  Le  projet  d'exercice  provisoire  pour  six 
mois  a  été  voté  sans  que  sa  discussion  ait  provoque  a 
la  Chambre  l'obstructionnisme  de  l'extrême  gauciie.  Le 
succès  remporté  à  ce  sujet  par  fe  Gouvernement  sem-- 
ble  prouver  qu'en  dehors  des  questions  politiques,  il 
ne  rencontrera  pas  l'opposition  irréductible  qui  1  affai- 
blit en  ce  moment. 

Les  importations,  en  Italie,  des  cinq  premiers  mois 
de  l'année  1899  ont  augmenté  de  14.793.504  lire  et  es 
exportations  de  43.853.720  lire,  en  comparaison  des 
premiers  mois  de  1898. 

Russie.  —  Pendant  les  deux  premiers  mois  de  1899, 
les  recettes  et  les  dépenses  publicjues  ont  atteint  les 
chiffres  suivants  : 

Budget  ordinaire 
Recettes  ..    255.431 .000  roubl.-crédit 

Dépenses!;.!   213.8u7.000  - 

Budget  extraordinaire 

Recettes   14. 449  000 roubl.-crédit 

Dépenses   37.834.000 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  terminons  la  publica- 
tion du  Message  du  président  Campos  Salles. 

Mexique.  —  Dès  le  1er  janvier  1899  a  été  mis  en  vi- 
gueur une  importante  convention,  conclue  entre  les 
principales  Sociétés  exploitant  des  voies  ferrées  au 
Mexique,  pour  régler  la  répartition  du  transport  des 
marchandises  importées.  Celte  entente,  supptimant 
une  concurrence  désastreuse,  est  un  grand  bienfait 
pour  les  Compagnies  intéressées. 

Etats-Unis.  —  Le  Marché  a  perdu,  depuis  quelque 
temps,  la  grande  activité  que  nous  remarquions  au 
commencement  de  l'année.  Les  dispositions  sont  tou- 
jours favorables,  mais  les  transactions  ne  présentent 
plus  autant  d'ampleur  et  l'on  constate,  après  tout  mou- 
vement de  hausse,  d'importantes  réalisations. 
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En  ce  moment,  cependant,  les  meilleurs  avis  donnés 
au  sujet  de  l'état  des  semailles,  contribuent  à  redonner 
du  ton  à  certaines  valeurs  et  à  entretenir  des  tendances 
plus  actives. 

République  Argentin?.  —  En  1898,  l'importation  des 
vins  dans  la  République  Argentine  a  atteint  558.994 
hectolitres  au  lieu  de  «84.084  en  1897. 

La  prochaine  récolte  promet  d'être  abondante. 

Asie.  —  Chine.  La  Société  des  Chemins  de  fer  de 
Chantung  vient  d'être  définitivement  constituée  au 
capital  de  51  millions  de  marks. 

Japon.  —  L'approche  du  moment  où  le  régime  des 
capitulations  va  prendre  fin,  les  étrangers  qui  seront 
désormais  soumis  à  la  juridiction  d'un  code  japonais  ne 
sont  i)as  sans  préoccupation. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel),  

ConsoUdés  anglais (ch.f.  25  fr.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). 
Hollande  3  %  (i  Amsierdism)  ... 
Hongrie      4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (eh.  f.  25  fr.  20). . . . 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Kiissie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  K  1895  (ch.  1.  25  fr.  20). . 
Siiisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Briorité  4  %  1890  
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La  Politique.  —  La  Crise  Ministérielle.  —  Rappel  de  M.  Bour- 
geois. —  La  Loi  sur  les  Accidents  Jdu  Travail.  —  Le  Nouveau 
Ministère. 

La  crise  est  terminée  !  Après  plusieurs  jours  de  dé- 
marches, M.  Poincaré  a  dû  renoncer  au  mandat  qui  lui 
avait  été  confié  et,  dés  lundi,  le  Président  de  la  Répu- 
blique faisait  appeler  M.  Waldeck-Rousseau,  dont  le 
nom  avait  été  prononcé  dès  la  démission  de  M.  Dupuy  ; 
mais,  de  même  que  M.  Poincaré,  M.  Waldeck-Rousseau 
a  été  contraint  de  renoncer,  pour  l'instant,  à  constituer 
un  Cabinet  à  l'heure  môme  où  l'on  croyait  qu'il  avait 
abouti. 

Sur  le  conseil  de  M.  Brisson,  le  Président  de  la  Répu- 
blique a  fait  télégraphier  à  M.  Léon  Bouigeois,  chef 
de  la  délégation  fram-aise  à  la  Conférence  de  la  paix, 
l'ordre  de  quitter  immédiatement  La  Haye  et  de  venir 
conférer  avec  lui.  M.  Léon  Bourgeois  n'a  pu  que  s'in- 
cliner et  il  est  venu  discuter  avec  M.  Loubet  et  M.  Del- 
cassé  sur  les  difficultés  de  la  situation. 

M.  Bourgeois,  qui  occupe  une  place  prépondérante  à 
La  Haye,  n'a  pas  voulu  revenir  sur  son  refus  d'accep- 
ter le  Pouvoir,  mais  il  a  bien  voulu  user  de  son  in- 
fiuence  sur  ses  amis  politiques  pour  aider  à  la  fin  de  la 
crise.  M.  Wahleck- Rousseau,  de  nouveau  appelé, 
ayant  accepté  la  mission  de  former  le  Cabinet,  a  réussi 
à  le  constituer,  et  le  Journal  Officiel  d'aujourd'hui  pu- 
bliera les  décrets  nommant  les  nouveaux  ministres. 


•vw  Le  16  juin,  M.  Poincaré  a  rendu  visite  à  MM.  Henri 
Brisson,  Ribot  et  Sarrien.  Pour  faciliter  à  M.  Poincaré  l'ac- 
complissement  de  sa  Làclie,  au  succès  de  laquelle  il  s'intéres- 
sait vivement,  M.  Ilonri  Brisson  a  léléfîraphiô  à  M.  Léon 
Bourgeois,  son  ancien  collègue,  pour  essayer  de  le  faire  re- 


venir sur  sa  détermination  de  la  veiUe  et  lui  faire  accepter 
un  portefeuille. 

Mais  à  sept  heures  du  soir,  M.  Poincai  é,  ayant  reconnu 
l'inutililé  de  ses  efforts,  est  allé  rendre  compte  de  ses  dé- 
marches au  Président  de  la  République  et  il  lui  a  déclaré 
qu'en  présence  des  difficultés  qu'il  rencontrait,  il  renonçait  à 
la  mission  de  constituer  un  Cabinet. 

-wv  Le  17  juin,  le  Président  de  la  République  a  conféré 
successivement  avec  le  Président  du  Sénat  et  celui  de  la 
Chambre.  L'aprés-midi,  il  a  convoqué  les  anciens  présidents 
du  Conseil  présents  à  Paris  ou  appartenant  encore  au  monde 
parlementaire.  Ces  anciens  présidents  sont  MM.  Rouvier, 
Henri  Brisson,  Méline  f  t  Ribot. 

Il  y  a  cinq  autres  présidents  du  Conseil  encore  existants  ; 
mais  deux  étaient  absents  de  Paris  :  MM.  de  Freycinet  et 
Léon  Bourgeois,  deux  n'appartiennent  plus  à  la  vie  parle- 
mentaire :  MM.  Casimir-Perier  et  Goblet,  et  enlin  M.  Charles 
Dupuy  étant  le  président  qu'il  s'agit  de  remplacer,  ne  pou- 
vait être  appelé  dans  la  circonstance  présente. 

La  conclusion  de  ces  entretiens  a  été  que  le  chef  de  l'Etat, 
à  la  fin  de  l'après-midi,  faisait  prier  M.  Waldeck-Rousseau 
de  venir  le  voir,  dans  la  soirée. 

Arrivé  à  huit  heures  cinquante-cinq  minutes,  le  sénatettr 
de  la  Loire  est  demeuré  pendant  plus  d'ime  heure  avec 
M.  Loubet,  dont  il  a  pris  congé  à  dix  heures. 

A  l'issue  de  cette  entrevue,  l'Elysée  a  communiqué  à  la 
presse  une  note  ainsi  conçue  : 

«  M.  Waldeck-Rousseau  a  été  reçu,  à  neuf  heures,  par  le 
Président  de  la  République. 

(I  Eloigné  pendant  toute  cette  semaine,  il  a  exprimé  au 
Président  de  la  Répubhquo  le  désir  de  réfléchir  jusqu'à 
demain,  avant  de  prendre  aucune  résolution.  » 

-wv  La  journée  du  18  juin  a  été  employée  par  M.  Wal- 
deck-Ronsseau  à  consuUer  divers  hommes  poUtiques. 

-wv  Le  19  juin,  M.  Waldeck-Rousseau  s'est  rendu  deux 
fois,  dans  la  matinée,  à  l'Elysée,  à  dix  heures  et  à  onze 
heures.  Dans  l'intervalle,  il  est  allé  conférer  avec  MM.  Del- 
cassé  et  Georges  Leygues. 

A  l'issue  de  sa  seconde  visite  à  l'Elysée,  il  a  communique 
à  la  presse  la  note  suivante  : 

<c  M.  Waldeck-Rousseau  a  été  reçu  par  M.  le  Président  de 
la  RépubUque  et  lui  a  rendu  compte  de  l'état  de  ses  négocia- 
tions. Il  lui  a  exprimé  l'espoir  qu'elles  aboutiraient  dès^ije 
soir.  » 

-w,.  La  Chambre  des  députés  s'est  réunie  le  19  Juin,  mais 
après  une  vive  discussion  la  séance  a  été  renvoyée  au  mer- 
credi. 

-wv  Tout  comme  la  Chambre,  le  Sénat  n'a  fait  qu'ouvrir  et 
fermer  sa  séance. 

M.  Bernot,  cependant,  a  appelé  l'altention  du  Sénat  sur 
l'urgence  extrême  qu'il  y  avait  à  ce  que  les  industriels  soient 
fixés  sur  l'application  de  la  loi  du  9  avril  1898  concernant  les 
responsabihtés  des  accidents  dont  les  ouvriers  sont  victimes 
dans  leur  travail.  On  est,  en  effet,  à  la  veille  de  l'application 
de  la  nouvelle  législation  sur  les  accidents  du  travail,  sans 
que  les  industriels  puissent  savoir  sous  quel  régime  ils  doi- 
vent être  placés,  si  leurs  contrats  d'assurances  seront  dé- 
clarés caducs  ou  s'ils  seront  maintenus. 

En  conséquence,  M.  Bernot  a  demandé  que  la  proposition 
de  loi  relative  à  la  résihation  de  certains  contrats  d'assu- 
rances, soit  mise  en  tète  de  l'ordre  du  jour  de  la  prochaine 
séance,  soit  jeudi,  à  moins  que  les  circonstances  n'exigent 
une  convocation  plus  prompte.  Le  Sénat  a  ratifié  la  demande 
de  M.  Bernot. 

-wv  Le  19  juin  au  soir,  les  négociations  engagées  depuis 
deux  jours  par  M.  Waldeck-Rousseau  ont  été  rompues  a 
l'heure  où  il  paraissait  qu'eUes  dussent  aboutir  définitive- 
ment. „ ,  , 

M.  Waldeck-Rousseau  s'est  rendu,  a  neuf  heures  un  quart, 
à  l'Elysée,  et  à  l'issue  de  son  entretien  avec  M.  Loubet,  on  a 
communiqué  à  la  presse  la  note  suivante  : 

«  M.  Waldeck-Rousseau  a  revu  ce  soir  le  Président  de  la 
République  et  lui  a  fait  connaître  que,  n'ayant  pu  se  mettre 
complètement  d'accord  avec  tous  ceux  de  ses  collègues  dont 
il  avait  sollicité  le  concours,  il  se  voyait,  à  son_  grand  regret, 
obligé  de  déchner  la  mission  qu'il  avait  acceptée.  ». 

'WV  Le  20  juin,  le  Président  de  la  République  a  reçu  suc- 
cessivement dans  la  matinée  MM.  Delcassé  et  Poincaré  qu'il 
a  de  nouveau  consulti's  sur  la  situation. 

L'après-midi,  M.  Loubet  a  reçu,  à  titre  consultatif,  M.  Bris- 
son, avec  qui  il  s'est  entretenu  de  Ja  situation. 

Sur  les  conseils  de  M.  Brisson,  M.  Loubet  a  décidé  de  faire 
appi'l  au  concours  de  M.  Léon  Bourgeois.  Sur  sa  demande 
le  Ministre  des  affaires  étrangères  a  télégraphié  à  M.  Léon 
Bourgeois  de  quitter  la  Conférence  de  La  Haye  et  de  venir 
immédiatement  à  Paris.  M.  Léon  Bourgeois  a  pris  le  train 
de  7  h.  30  du  soir  pour  Paris. 
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_  1„  suite  do  la  pu))lication  d'une  lettre  .  «Pressée  à 
AiTlonrv  Ravarhi  par  le  vice-amiral  de  CuverviUe,  ce  der- 

30us-chef  d  etal-major  gênerai. 

M  Roiiraeois  est  arrivé  à  Paris  le  20  juin  a  6  heures 
duTalîn  A  -  hei°res!  i  s'est  rendu  à  l'Elysée  pour  conlerer 
aiU  M  ie  Présîdent'de  la  République,  qui  lui  a  demande 
d'acceuter  la  mission  de  former  le  e.abmel. 

Tl  a  répondu  qu'absent  depuis  plusieurs  semaines,  il  eta  t 
nécessS  àvanl  toute  réponse,  d'examiner  la  situation  poli- 

"*^'evenu  à  6  heures  du  soir,  M.  Bourgeois,  de  nouveau -vive- 
ment soicité  par  M.  le  Président  de  la  République  lux  a 
Répondu  qu'il  était  touché  de  cette  marque  de  confiance  et 
m?  am-'  it  été  heureux  de  pouvoir  répondre  a  son  appel, 
^lisïu  ne  se  croyait  pas  indiqué  dans  les  circonstances 
actuelles  pour  constituer  un  Cabinet. 

La  Chambre  des  députés  a  renvoyé  sa  prochaine 
séance  au  lundi  2tà  juin. 

.v^Le  Président  de  la  Républiqije  a  ^^it  appeler  hi^^^ 
matin.  M.  Waldeck-Rousseau,  et  lui  a  demande  de  repiendre 
iû=  npanriations  pour  la  formation  du  Ministère.  , 

M  ŒecS  s'est  rendu,  à  neuf  l/;^;^res,  a  1  Ely«^^^ 

et  a  conféré  pendant  une  heure  avec  M.  Loubet.  Il  a  consenti 

'  nrasTJsf  ^erfl'Elysée  à  -uf .^eu-s  et  d^^^^^^^^^^ 
a  pris  part  à  la  seconde  partie  de  l'entretien  de  M.  \^  aldeck 

''Tu  sortir  de  mSe!  m;  Waldeck-Rousseau  a  repris  immé- 
diat ronllel  pour  ,arlers  qu'U  avait  roin^^^^^^ 

Le  Cabinet  a  été  défimtivement  constitue  dan^, 
tenue  au  Ministère  des  Affaires  étrangères  et  qm  s  est  tci 
minée  à  six  heures  du  soir. 

Voici  la  composition  du  Cabinet  : 

Présidence  du  Conseil  et  intérieur  £'<^jf  ^^S^- 

Sceaux  et  Justice   Moms 

Aflaires  étranKeres  •  Delcasse. 

Commerce,  Industrie,  Postes  et 

Fi^S^'^^-:::::::::::::::  S^^' 

însti uction  publiciue   Georges  Leypues. 

Travaux  pul'dics   ZlZiT 

rnliinies    lJecrai>>. 

IgrTcÙhure."  :   JeanBupuy. 

Les  nouveaux  Ministres  se  sont  rendus  à  lElyse>  pour 
être  présentés  au  Président  de  la  République. 

^  Le  Sénat  a  tenu  séance  et,  s'est  occupé  de  J^a  propos^^^^^^^^ 
de  loi  ayant  pour  objet  de  résilier  certains  contiats  dassu 
rances.   . 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  LIPBATIOII  MAKCllRE  ESPAfflOLE 


La  liquidation  du  Passé 

M  Pnif^cerver  avait  déclaré,  l'année  dernière,  que 
la  liquidation  financière  de  l  Espagne  serait  terri- 
ble. Dans  l'étude  publiée  dans  Y  Economiste  Euro- 
péen, en  mars  dernier,  nous  avons  démontre 
en  nous  appuyant  sur  des  chiffres  et  des  faits  ri- 
goureusement exacts  —  que  cette  liquidation  était 
cependant  possible,  mais  que  le  règlement  des  dé- 
penses de  la  guerre  et  des  déficits  accumules  ne 
pouvait  être  réalisé  que  par  étapes  successives, 
mrce  que  l'état  actuel  de  crédit  de  1  Espagne  et 
la  méconnaissance  à  peu  près  générale  de  sa.  véri- 
table situation  économique  intérieure,  rendaient 
trop  aléatoire  une  liquidation  en  bloc.  Nous  ajou- 
tions en  matière  de  conclusion  : 

«  La  vérité,  c'est  qu'il  y  a  une  série  de  liquidations  à 
faire,  chacune  arrivant  à  son  heure,  prolitant  de  1  amé- 


lioration acquise  par  la  précédente  et  consolidant,  à 
son  tour,  l'édilice  de  la  ré-cnoralion.  domine 
«  La  première  de  ces  opérations,  celle  .pu  domine 
to  tel  es  autres,  c'est  d'abord  l'adoption  d  un  pro- 
™me  de  réformes  d'ordre  linan<ncr,  so.gnçusement 
éSé!dont  le  point  de  départ  doit  être  1  établissement 
d'un  solide  équilibre  budgétaire.  . 

Cet  équilibre  peut  facilement  ^ 
sures  simples  et  rapides,  n'exigeant  pas  de  demande 
de  conr;"n  0  et  n'imposant  aux  créanciers  espagnols 
aue  des  sacrifices  temporaires  dont  le  développement 
de  là  proS  'ité  éconoïn.que  de  l'Espagne,  et  une  bonne 
gestXdeï  finances  publiques,  auront  bientôt  tait  dis- 
paraître toute  trace. 

Nous  venons  d'étudier  avec  soin  les  ;28  projets  de 
liquidation  et  de  réorganisation  budgétaire  que 
M  Villaverde,  ministre  des  finances  du  «-abinet 
Siivela ,  a  présentés  samedi  dernier,  aux  Lortes 
espac^noles  -  projets  que  nos  lecteurs  trouveront 
Sment  résSmés  plas  loin  -  et  nous  n  hési- 
tons pas  à  constater  immédiatement  que  M.  Villa- 
verde n'a  point  trahi  la  confiance  que  ses  compa- 
triotes ont  placée  en  lui  et  que  l'Espagne  grave- 
ment atteinte  au  point  de  vue  économique  et  finan- 
cer par  une  mauVaise  gestion  budgétaire  de  vingt 
années  finalement  écrasée  par  trois  années  de 
auerre  coloniale  ruineuse  et  par  une  lutte  inégale 
contre  les  Etats-Unis,  a  heureusement  trouve  un 
financier  d'Etat  à  hauteur  des  circonstances  excep- 
tionnellement graves  qu'elle  traverse. 

Dans  un  discours  préliminaire  —  qui  mente 
d'être  lu  très  attentivement,  car  c  est  un  chet- 
d'œuvre  de  clarté  et  de  précision  -  Villaverde 
après  avoir  nettement  exposé  les  difficultés  de  la 
situation,  montre  toute  l'étendue  des  sacrifices  que 
le  pays  d'evait  s'imposer.  11  a  loyalement  reconnu 
les  droits  des  porteurs  étrangers  de  la  Dette  Exté- 
rieure, a  tracé  un  plan  très  sage  et  très  pratique  de 
la  liquidation  du  passé  et  propose  un  programme 
facilèment  réalisable  des  réformes  fisca  es  qui 
pourront  assurer,  dans  l'avenir,  1  équilibre  des 
finances  espagnoles  et  la  régénération  économique 

'^'pS^bien  faire  saisir  à  nos  lecteurs  l'ensemble 
des  projets  de  M.  Villaverde,  il  nous  suffira  de 
résumer  son  discours 

Les  comptes  de  la  guerre  établissent  que  du 
4  mars  1895  au  31  mars  1899  on  a  paye  (il  ne  s  a- 
ait  que  d'obligations  reconnues  et  liquidées) 
î  969  millions  de  pesetas.  A  ces  1.969  millions  de  pe- 
setas il  faut  ajouter  les  engagements  non  encore 
liauidés,  qu'il  évalue  à  260  millions  de  pesetas. 
Les  dépenses  de  guerre  se  sont  donc  élevées  a 

0  009  millions  de  pesetas  dont  deux  parties  seule- 
ment n'ont  pas  été  payées  au  moyen  du  crédit  : 
«oit  23  millions  provenant  de  la  souscription  na- 
tionale et  27  924.6'il  pesetas  provenant  des  impots 
spéciaux  et  extraordinaires  créés  pour  la  guerre. 

Voilà  les  résultats  présentés  par  les  comptes. 
Mais  on  étudie  mieux  la  liquidation,  et  d  une  ma- 
nière plus  pratique  que  dans  les  comptes  en  exa- 
minant les  dettes  qui  la  représentent  car  les  chif- 
fres cités,  quelque  considérables  qu  ils  soient,  ne 
sont  que  il  première  partie  des  dépenses  de  la 
guerre  :  il  convient  d'y  ajouter  les  dettes  coloniales 
et  leur  service  qui  vont  peser  sur  le  budget  de 
l'Etat. 

«  Les  diverses  avances  —  a  dit  le  Ministre  -  dont  au- 
cune n'est  consolidée,  et  au  moyen  desquelles  on  a  tait 
face  à  ces  énormes  dépenses,  s'élevaient,  au  dl  mars 

1  dernier,  à  1.185  miUions  de  pesetas.  En  ajoutant  a  celte 
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somme  les  260  millions  de  découvert  dont  il  est  ques- 
tion plus  haut,  on  obtient  un  premier  chiffre  de  1.415 
millione  de  dettes  effectives  dont  les  intérêts  doivent 
être  désormais  payés  par  le  Trésor. 

«  Les  dettes  des  colonies  s'élèvent,  de  leur  côté,  à 
rénorme  somme  de  1.469  millions  de  pesetas.  L'an- 
nuité nécessaire  pour  faire  face  aux  intérêts  de  ces 
deux  masses  d'obligations  s'élève  à  211  millions  de 
I^esetas.  Il  faut  y  ajouter  les  services  du  budget  colo- 
nial qui  vont  passer  dans  le  budget  de  la  Péninsule, 
tels  que  les  charges  de  justice,  de  la  guerre,  de  la  ma- 
rine, du  fomento,  des  classes  passives.  Ces  services 
s'élèvent,  au  total,  à  48  millions  de  pesetas. 

"  Par  conséquent,  l'annuité  que  la  liquidation  impose 
au  budget  de  la  Péninsule,  en  prenant  la  totalité  des 
obligations  sans  transformation  aucune,  est  de  259 
millions.  En  déduisant  de  ces  259  millions  les  intérêts 
correspondant  aux  119  millions  de  pesetas  que  produit 
l'entrée  de  20  millions  de  dollars  versés  par  les  Etats- 
Unis  d'après  le  Traité  de  Paris,  l'annuité  liquide  impo- 
sée par  les  guerres  coloniales  et  la  guerre  extérieure 
sur  le  budget  de  la  Péninsule  s'élève  à  252.700.000 
pesetas.  » 

En  résumé,  les  résultats  de  la  liquidation  de 
guerre  proprement  dite  se  traduisent  par  une 
nouvelle  dette  d'Etat  de  1.469  millions,  un  décou- 
vert du  Trésor  de  1.445  millions  (réduit  à  1..326 
millions  par  le  versement  de  l'indemnité  améri- 
caine) représentant  ensemble  —  intérêts  et  amor- 
tissements compris  —  une  annuité  globale  de 
252.700.000  pesetas. 

Mais,  à  ces  nouvelles  dettes,  il  faut  ajouter  la 
dette  flottante  ordinaire  du  Trésor,  qui  s'élève  au- 
jourd'hui à  576  millions  de  pesetas,  qui  atteindra, 
d'après  M.  Villaverde,  probablement  G17  millions 
au  oO  juin  prochain,  à  cause  des  règlements  en 
cours,  et  qu'il  faudra  aussi  consolider. 

En  réunissant  ces  trois  éléments  au  déficit  moyen 
des  dernières  années,  on  arrive  à  cette  constata- 
tion qu'il  faut  trouver  —  soit  par  des  augmenta- 
tions de  recettes  ordinaires,  soit  par  des  réductions 
de  dépenses  normales  —  une  somme  d'environ  300 
millions  de  pesetas  pour  réaliser  l'équilibre  bud- 
gétaire. 

II 

L'équilibre  Budgétaire 

«  Ce  problème  —  a  continué  le  Ministre  —  était  hérissé 
de  difficultés  presque  invincibles  :  il  peut  être  cepen- 
dant résolu;  if  faut  pour  cela  accepter  courageusement 
les  mesures  nécessaires  et  suivre  l'exemple  que  d'au- 
tres pays,  dans  des  circonstances  analogues,  ont  donné 
à  l'Espagne. 

«  Le  pror  lème  ne  consiste  pas  seulement  à  trouver  ces 
300  millions  avec  des  réductions  de  dépenses  et  des 
réformes  dans  le  budget  des  recettes;  il  doit  aussi  et 
surtout  donner  aux  créanciers  de  l'Etat  la  sécurité  du 
lendemain,  qui  vaut  mieux  que  toutes  les  garanties  et 
hypothèques. 

«  Je  crois  que  nous  pouvons  arriver  à  cette  solution, 
parce  que  l'état  de  nos  finances  publiques,  le  déficit  et 
la  situation  actuelle  de  notre  Trésor,  ne  proviennent, 
heureusement,  ni  d'une  décadence  de  la  richesse  pu- 
blique, ni  de  l'affaissement  des  forces  productives  de 
l'EspHgnp. 

«  La  période  de  désordre  financier  que  nous  venons  de 
traverser  a  été,  au  contraire,  une  période  de  prospérité 
pour  la  richesse  générale  du  pays,  de  prodigieux  déve- 
lopptment  pour  sa  puissance  manufacturière  et  com- 
merciale, et  pour  toutes  les  branches  de  sa  production 
agricole. 

«  En  dehors  de  l'impulsion  anormale  que  la  prime  du 
change  a  donnée  à  l'exportation  espagnole  en  1898  et, 
par  suite,  à  la  production  nationale,  le  développement 
de  cette  dernière  est  manifeste.  Pour  s'en  rendre  | 


compte,  il  sufïit  de  comparer  le  chiffre  du  commei'ce  en 
1850  avec  celui  du  commerce  en  1897  : 

<<  De  168  millions  en  1850,  l'importation  s'est  avancée 
à  910  millions  en  1897.  L'exportation  a  progressé  de 
122  millions  à  1.075.  Le  chiff  re  total  du  commerce  exté- 
rieur, qui  était  de  290  millions  en  1850,  était  de  1.985 
millions  en  1897. 

«  Notre  population,  qui  était  de  15.400.000  âmes  en 
1852,  est,  d'après  le  recensement  dont  les  résultats  vont 
être  bientôt  publiés,  de  18.089.000  habitants. 

«  Que  dire,  enfin,  de  l'immense  développement  de  notre 
production  minière,  de  notre  outillage  économique,  de 
notre  marine  marchande,  de  la  richesse  mobilière,  des 
capitaux? 

«  Toutes  ces  grandes  transformations  matérielles  ne 
se  reflt^tent  que  très  imparfaitement,  il  est  vrai,  dans 
la  progression  de  nos  recettes  publiques  ;  mais  c'est 
une  vérité  évidente,  qui  saute  aux  yeux,  qu'elles  révè- 
lent une  augmentation  considérable  de  la  richesse  na- 
tionale. 

«  Et  ce  serait  pour  nous  une  grande  responsabilité  si, 
gouvernant  un  pays  de  plus  de  18  millions  d'habitants, 
possédant  les  qualités  que  l'on  connaît,  ayant  tant  de 
ressources  naturelles,  tant  de  germes  de  richesses  dans 
son  sol  :  nous  ne  cherchions  à  établir  enfin  un  budget 
des  finances  de  l'Etat  conçu  d'après  des  principes  qui 
seront  pour  lui  des  conditions  d'indépendance  et 
de  vie.  » 

M.  Villaverde  obtient  l'équilibre  budgétaire  : 
d'une  part,  avec  des  réductions  dans  les  dépenses, 
notamment  sur  le  service  de  la  dette  publique,  et  par 
des  conversions  de  dettes  existantes,  dont  on  trou- 
vera le  détail  ci-après  ;  et,  d'autre  part,  par  un  ac- 
croissement des  recettes  ordinaires,  soit  en  en 
créantde  nouvelles,  soit  en  modifiant  les  anciennes. 

Chacune  de  ces  réformes  est  l'objet  d'un  projet 
de  loi  spécial  dont  l'exposé  des  motifs  dégage  les 
conséquences  fiscales  et  économiques  de  la  réforme 
et  justifie  les  raisons  sur  lesquelles  le  Ministre 
s'est  appuyé  pour  l'adopter. 

Avec  l'adoption  de  l'ensemble  de  ces  projets,  les 
recettes  et  les  dépenses  du  budget  de  1899-1900 
s'équilibreront  de  la  manière  suivante  : 

Dépenses   937.178.134  pesetas 

Recettes   937  930  415  — 


Excédent  des  recettes   752.281  — 

Telles  sont  les  grandes  lignes  du  plan  de  liqui- 
dation et  de  réorganisation  des  finances  espagnoles 
exposé  par  M.  Villaverde  et  nous  pouvons  ajouter, 
sur  la  foi  de  notre  correspondant  de  Madrid,  que, 
si  la  presse  d'opposition  critique  quelques-unes  de 
ses  parties,  l'opinion  générale  en  approuve  l'esprit 
et  la  considère  comme  répondant  parfaitement  à  la 
situation. 

m 

La  Question  de  la  Dette  Extérieure 

La  question  qui  préoccupe  le  plus  les  porteurs 
étrangers  de  valeurs  espagnoles  est  celle  qui  con- 
cerne le  traitement  de  la  Dette  Extérieure  estam- 
pillée. 

Les  coupons  de  cette  Dette  seront-ils  soumis  à 
l'impôt  de  20  0/0,  qui  frappera  désormais  ceux  des 
Rentes  intérieures,  ou  seront-ils.  au  contraire, 
exempts  de  tout  impôt  comme  par  le  passé  ?  Voilà 
la  question  qui  domine  actuellement  la  situation 
des  Marchés  extérieurs,  et  dont  certaines  parties 
des  projets  présentés  aux  Gortès,  incontestable- 
ment mal  interprétées,  ont  merveilleusement  servi 
aux  baissiers  peur  écraser  les  cours  de  l'Exté- 
rieure et  de  toutes  les  valeurs  espagnoles. 
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Voyons  d'abord  ce  que  dit,  à  ce  sujet,  1  expose 
des  motifs  du  projet  de  loi  ayant  trait  à  l'impôt  de  ; 
20  0/0  sur  les  coupons  de  la  Dette  publique  : 

«  Ne  sera  pas  sujette  à  l'impôt  la  Dette  du  Trésor  ;  en 
seront  encore  exemptes  les  obligations  qui  représentent 
la  Dette  flottante,  les  annuités  de  prêts  de  la  maison 
Rothschild  et  de  la  Compagnie  fermière  des  labacs, 
ainsi  que  les  intérêts  des  dépôts  nécessaires  en  metal- 

^^Ton  n'exigera  pas,  non  plus,  Vimpôl  stcr  les  coupons 
de  la  Délie  perpétuelle  Extérieure  appartenant  à  des 
Etrangers,  jusqu'à  ce  qu'un  Convenio  soit  fait  avec 
le  Conseil  des  porteurs  de  Londres,  modifiant  la  dé- 
claration du  28  juin  1882.  » 

Voilà  déjà  un  premier  fait  bien  précis  :  L'exposé 
des  motifs  déclare  nettement  que  les  coupons  de  la 
Dette  Extérieure  appartenant  auxEtrangers, c'est-à- 
dire  estampillée,  ne  payeront  pas  l'impôt  tant  que 
l'arrangement  conclu  à  Londres  en  1882,  entre  le 
Gouvernement  espagnol  et  le  Council  of  Foreign 
Bondholders,  n'aura  pas  été  modifié. 

Et  comment  s'exprime  le  projet  de  loi? 

«AW.9.— Le  Gouvernement  concernera  avec  le  Con- 
seil des  porteurs  de  dettes  étrangères  de  Londres  une 
modification  à  la  déclaration  du  28  juin  1882,  afin  que 
les  intérêts  de  la  Dette  Extérieure  4  0/0  possédée  par 
des  Etrangers  soient  grevés  par  l'impôt  sur  les  utilités. 

«  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  couvrir  les  frais  de 
cette  négociation  en  les  déduisant  du  produit  de  l'impôt 
sur  ladite  dette,  et,  sans  préjudice,  il  peut  pourvoir, 
dès  maintenant,  à  ces  frais  avec  la  Dette  flottante  du 
Trésjr.  » 

Mais  ce  qui  est  plus  important  encore,  c'est  de 
connaître  la  manière  exacte  dont  M.  Villaverde  a 
lui-même  interprété,  dans  son  discours  de  samedi 
dernier,  le  sens  et  la  portée  de  ce  projet. 

Or  voici  la  traduction  littérale  de  la  déclaration 
faite  à  ce  sujet  par  le  Ministre  : 

Il  me  reste  à  traiter  une  question  qui  a  donné  lieu  à  bien 
des  discussions,  :ï  savoir  si  l'impôt  sur  le  revenu  et  la  ri- 
chesse mobilière  affecterait  ou  non  les  coupons  de  la  Hente 
Extérieure  frappés  du  timbre  et  qui  se  trouvent  entre  les 
mains  d'étrangers.  En  réalité,  le  moment  actuel  n'est  guère 
celai  qui  convient  pour  traiter  cette  question,  mais  c  est  au 
moment  de  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  le  revenu  et  la 
richesse  mobilière  que  s'en  offrira  l'occasion. 

Si  nous  examinons  la  question  au  point  de  vue  des  prin- 
.cipes  et  si  nous  considérons  l'exemple  donné  par  des  nations 
comme  l'Angleterre.  l'Autriche,  l'Italie  et  la  Russie,  qui  ont 
frappé  sous  une  autre  forme  la  Rente  d'un  impôt,  il  n  y  a  pas 
de  raison  pour  que  dans  le  projet  de  loi  en  question  on  ne 
soumette  pas  à  un  impôt  les  coupons  de  la  Dette  Exte- 

l'ieure  (1).  .,,,^11  • 

Mais  il  y  a  une  raison  spéciale,  indépendante  de  la  nature 
de  cet  impôt,  à  savoir  :  le  pacte  solennel,  la  déclaration 
signée  à  Londres  en  exécution  d'un  ordre  royal  et  avec 
l'approbation  du  Conseil  des  Ministres,  déclaration  signée 
par  le  Ministre  plénipotentiaire  d'Espagne  et  par  le  Président 
du  Conseil  des  détenteurs  des  coupons  de  la  Rente  Exté- 
rieure. ,    .   ,     ,  1  LL 

Dans  cette  déclaration,  en  effet,  il  a  ete  établi  que  la  DeUe 
Extérieure  4  0/0,  considérée  comme  équivalente  à  l'ancienne 
Dette  Extérieure  3  0/0,  laquelle  était  exemple  d'impôts  en 
vertu  d'une  loi  de  1876,  serait  également  exempte  de  toute 
imposition. 

Pour  ce  qui  est  de  cette  question,  le  Gouvernement  vous 
propose  de  l'autoriser  à  entrer  en  négociations  avec  le  Pré- 
sident du  Conseil  des  détenteurs  de  la  Dette  Extérieure  à 
J.ondres,  afin  d'arriver  à  une  modification  de  la  déclama- 
tion susdite,  à  condition,  bien  entendu,  que  l'accord  qui  en 
résulterait  n'aurait  pas  d'autre  portée.  Il  ne  s'agit  même  pas, 
H  vrai  dire,  d'un  accord,  et  cette  convention  ne  porterait  en 
aucune  façon  atteinte  à  notre  indépendance  économique. 


(1)  M.  Villaverde  fait  ici  une  confusinn  :  l'Angleterre  a  sa  Rente 
frappée  d'un  impôt  mais  elle  n"a  pas  de  Uetlc  extérieure  proiirement 
dite;  quant  à  l'Autriche  et  à  la  Russie,  elles  ont  bien  un  impôt  sur 
leurs  Rentes  intérieures,  mais  leurs  Emprunts  extérieurs  sont  exempts 
(le  tout  impôt. 


Les  solutions  que  le  Gouvernement  vous  propose  pour  ré- 
soudre la  crise  actuelle  sont  des  solutions  qui  n'ont  pour  but 
que  d'établir  l'indépendance  de  l'Espagne  au  point  de  vue 
économique. 

La  seule  question  dont  il  s'agisse  quand  noua  proposons 
de  modifier  cette  déclaration,  c'est  d'obtenir  r/ne  l'on  consente 
à  nous  laisser  établir  un  impôt  sur  la  Re  nte  Extérieure  ianrfw 
que  nous  nous  sommes  expressément  enaagés  à  ne  pas  en 
établir.  Je  ne  nie  point  que  les  circonstances  ne  soient  peu 
favorables,  car.  si  nous  avons  obtenu  des  concess  ons  du 
Conseil  des  détenteurs  de  la  Dette  Extérieure  en  1876  et  en 
1«82,  c'est  à  un  moment  où  l'Espagne  ne  payait  pas  les  rentes 
de  sa  Dette.  Mais,  à  mon  avis,  ce  serait  taire  oflense  au  bon 
sens  et  à  l'élévation  de  vues  des  détenteurs  étrangers  de  notre 
X)eUe  que  de  croire  qu'ils  ne  s'entendront  pas  pour  collaborer 
aux  eflorts  que  fait  le  peuple  espagnol  afin  de  triompher  des 
difficultés  extraordinaires  qui  pèsent  sur  lui. 

Est-il  possible  d'exposer  la  question  avec  plus 
de  franchise  et  plus  de  clarté?  Le  Gouvernement 
espagnol  reconnaît  solennellement  que  l'Espagne 
a  pris,  en  1882,  l'engagement  de  ne  jamais  établir 
d'impôt  sur  la  Rente  Extérieure  4  0/0. 

Ceci  met  d'abord  à  néant  toutes  les  affirmations 
de  ceux  de  nos  confrères  espagnols  et  français,  qui 
préten.iaient  que  le  Gouvernement  avait  parfai- 
tement le  droit  de  frapper  la  Dette  Extérieure, 
estampillée  ou  non,  au  même  titre  que  les  Dettes 

La  loyauté  de  M.  Villaverde  les  désarmera-t-ils? 
Nous  en  doutons,  car  ils  disent  maintenant  que  si 
le  Gouvernement  espagnol  avait  voulu  sérieuse- 
ment respecter  le  droit  des  porteurs  étrangers 
de  la  Dette  Extérieure  estampillée,  il  n'aurait 
pas  demandé  aux  Cortès  l'autorisation  de  négocier 
un  accord  pour  arriver  précisément  à  leur  faire  su- 
bir le  même  impôt  qu'aux  porteurs  des  Dettes  in- 

Le  Gouvernement  espagnol  vient  de  reconnaître 
d'une  manière  formelle  et  décisive  le  droit  des 
porteurs  étrangers  de  la  Dette  Extérieure  à  ne  su- 
bir aucun  impôt:  Voilà  une  première  question 
définitivement  résolue.  Il  désire  cependant  entrer 
en  négociations  avec  ces  porteurs  pour  tâcher  d'ob- 
tenir leur, adhésion  à  l'impôt  de  20  0/0  qui  va 
frapper  les  coupons  des  Dettes  intérieures  :  Mais 
c'est  son  droit  absolu,  et  la  franchise  avec  laquelle 
il  pose  la  question  fait  un  devoir  aux  créanciers 
étrangers  de  l'examiner  avec  bienveillance. 

En  effet,  les  paroles  formelles  du  Mi'^istre  des 
finances,  la  déclaration  contenue  dans  l'exposé  des 
motifs  et  les  termes  de  l'article  9  du  projet  con- 
cernant l'impôt,  établissent,  d'une  manière  incon- 
testable, que  le  Gouvernement  espngnol  ne  frap- 
pera la  Dette  Extérieure,  appartenant  aux  étran- 
gers, de  l'impôt  de  20  0/0,  ou  d'un  impôt  quelcon- 
que, que  si  ces  porteurs  adhèrent  finalement  à  sa 
proposition...  puisque  le  Trésor  espagnol  n'exi- 
gera pas  l'impôt  sur  les  coupons  de  la  Dette  per- 
pétuelle Extérieure  appartenant  à  des  étrangers 
jusqu'à  ce  qu'un  Convenio  soit  fait  avec  le  Con- 
seil des  porteurs  de  Londres,  modifiant  sa  décla- 
ration du  28  juin  1882. 

Donc,  pas  de  doute  possible,  les  coupons  de  la 
Dette  Extérieure  estampillée  seront  exemptés  de 
tout  impôt,  c'est-à-dire  seront  payés  intégralement 
en  or,  tant  que  le  Gouvernement  espagnol  n'aura 
pas  obtenu  le  Convenio  qu'il  se  propose  de  négo- 
cier avec  le  Council  of  Foreign  Bondholders  de 
Londres. 

Une  nouvelle  question  se  pose  ici  :  Pourquoi  le 
t  Gouvernement  espagnol  ne  vise-t-il,  dans  les  négo- 
'  dations  à  ouvrir  avec  les  porteurs  étrangers  de  la 
'    Dette  Extérieure,  que  le  Conseil  des  porteurs  an- 
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orlais?M.  Villaverde  n'a  rien  dit  sur  ce  point, 
mais  (les  renseignements  que  nous  avons  reçus  de 
Madrid,  il  semble  résulter  que  le  Gouvernement 
espagnol  n'a  parlé  que  du  Conseil  des  porteurs  de 
Londres,  que  parce  que  l'engagement  de  1882  a  été 
signé  à  Londres  par  le  Ministre  plénipotentiaire 
d'Espagne  et  par  le  Président  de  ce  Conseil. 

Mais  rien  ne  prouve  que  le  Gouvernement  espa- 
gnol voudra  écarter  des  négociations  les  représen- 
tants des  porteurs  français,  lesquels  porteurs  sont 
aujourd'hui  beaucoup  plus  nombreux  que  les  por- 
teurs anglais  —  les  états  officiels  de  la  Dette  es- 
tampillée en  font  foi  —  et  tout  prouve  au  contraire 
que  le  Council  ofForeign  Bondholders  de  Londres, 
ne  voudra  entrer  en  pourparlers  avec  le  Gouverne- 
ment espagnol  qu'après  s'être  concerté  et  mis  d'ac- 
cord avec  les  représentants  des  porteurs  français. 

Voici,  en  effet,  la  lettre  que  ce  Conseil  a  fait  par- 
\emrkV Association  nationale  des  porteurs  fran- 
çais des  valeurs  étrangères  à  la  veille  même  du 
dépôt  des  projets  de  liquidation  dont  nous  venons 
de  parler  : 

Council  of  Foreign  Bo7id.holders. 
Londres,  9  juin  1899. 

Messieurs, 

Le  Comité  des  Foreign  Bondholders  s'est  préoccupé 
de  l'intention  qu'on  attribue  au  Gouvernement  espa- 
gnol de  fi-apper  d'un  impôt  les  coupons  de  l'Elstérieure. 
A  une  réunion  du  Comité  exécutif  des  Porteurs  de 
Fonds  espagnols,  tenue  ici  le  8  courant,  il  fut  résolu 
d'adresser  une  lettre  aux  Représentants  des  Porteurs 
français  pour  leur  demander  s'ils  avaient  pris  ou  se 
proposai^m  de  prendre  des  mesures  à  ce  sujet. 

C'est  pour  cette  raison  que  je  viens  vous  demander 
de  bien  vouloir  m'informer  de  vos  vues  et  de  vos  inten- 
tions. 

Je  vous  rappelle  que  lors  de  l'Assemblée  générale  des 
Porteurs  de  Fonds  espagnols,  tenue  ici  le  2  juin  1882, 
la  résolution  votée  pour  accepter  les  conditions  pro- 
posées par  le  Gouverniiment  espagnol  concluait  par 
les  stipulations  suivantes  : 

"  Etant  entendu  que  le  Conseil  et  le  Comité  pren- 
«  dronl  les  mesures  nécessaires  pour  que  les  coupons 
«  des  titres  4  0/0  soient  exempts  d'impôts.  « 

Cette  stipulation  fut  insérée  dans  V Arrangement  et 
la  Déclaration  signés  par  le  Ministre  plénipotentiaire 
d'Espagne  en  Grande-Bretagne  et  le  Président  du  Go- 
mité,  le  28  juin  1883. 

Voici  un  extrait  de  ce  document  : 

«  Et  le  Ministre  d'Espagne  déclare,  au  nom  et  avec 
«  V autorisation  de  son  Exc.  Don  Juan  Francisco  Ga- 
«  macho,  minisire  des  finances  de  Sa  Majesté  le  Roi 
«  d'Espagne,  que,  la  loi  du  2  I  juillet  demeurant  en 
«  vigueur  [  l'article  4  de  ladite  loi  exempte  de  tous 
«  impôts  les  titres  de  In  Dette  extérieure  espagnole), 
«  les  prescriptions  dudit  article  s'appliquent  aux  titres 
'<  du  nouveau  4  0/0  qui  sera  créé  en  échange  des  an- 
«  ciens  titres  3  0/0,  et  que,  par  suite,  les  coupons  de 
«  la  nouvelle  Dette  extérieure  4  0/0  jouissent  de 
«  l'exemption  des  impôts  de  toute  nature.  » 

C'est  par  un  ordre  Pioyal,  pris  en  Conseil  des  Mi- 
nistres, que  le  Ministre  d'Espagne autorisé  à  faire 
cette  déclaration,  et  le  Ministre  des  tinanc,es,  aux  Cor- 
tès,  ajouta  que,  bien  que  la  déclaration  ne  fût  pas 
absolument  nécessaire  puisque  l'exemption  d'impôt 
résultait  de  la  législatiou  déjà  en  vigueur,  on  l'avait 
cepenihint  faite  pour  permettre  au  Comité  des  Foreign 
Bondliolders  de  mener  à  bonne  fin  les  engagements 
qu'il  avait  pris  vis-à-vis  des  porteurs  présents  à  la 
réunion. 

Veuillez  recevoir,  etc. 

Signé  :  .T.  S.  Cooper, 
Secrétaire. 

Kous  croyons  savoir  que  V Association  natio- 


nale des  porteurs  français  de  valeurs  étrangères 
s'est  immédiatement  mise  en  rapport,  à  ce  sujet, 
avec  le  Council  of  Foreign  Bondholders  et  que 
deux  de  ses  délégués  doivent  partir  pour  Londres 
aujourd'hui  même.  De  tout  ce  qui  précède,  il  ré- 
sulte donc  que  les  détenteurs  de  la  Dette  exté- 
rieure estampillée,  qu'ils  soient  Anglais  ou  Fran- 
çais, auraient  grand  tort  de  se  laisser  émouvoir  par 
les  bruits  tendancieux  et  les  fausses  nouvelles 
qu'on  colporte  à  Londres  et  à  Paris  depuis  samedi 
dernier,  puisque,  en  fin  de  compte,  le  Gouverne- 
ment espagnol  ne  fera  rien  sans  leur  assentiment 
formel. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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Amortissement  et  dettes  coloniales 

Article  premier.  —  Est  supprimé  ramortissement  de  la 
dette  4  0/0  amortissable  et  des  obligations  du  Trésor  gagées 
sur  les  recettes  des  douanes. 

En  équivalence  dudit  amortissement  et  à  partir  des 
échéances  des  juillet  et  15  août  de  la  préserite  année  inclu- 
sivement, on  liquidera  et  payera  trimestriellement  une  bonifi- 
eation  sur  les  intérêts  desdites  dettes,  à  raison  de  13  0/0  du 
montant  des  coupons  présentés  au  paiement  par  les  porteurs 
de  4  0/0  amortissable  et  de  23  0/0  du  montant  de  ceux  des 
obligations  du  Trésor  gagées  sur  les  recettes  des  douanes. 

Les  titres  de  la  dette  4  0/0  amortissaJjle  que  garde  dans 
son  portefeuille  la  Banque  d'Espagne,  continueront  d'être 
considérés  parmi  les  valeurs  énumérées  à  l'article  5  de  la 
loi  du  14  juillet  1891. 

Art.  2.  —  La  suspension  de  l'amortissement  des  Jjillets 
hypothécaires  de  Cuba  émis  en  1886  et  1890  continuera. 

Sans  préjudice  des  négociations  ultérieures  pour  obtenir  la 
reconnaissance,  la  garantie,  la  réintégration  et  l'approbation 
successive  des  intérêts  et  de  l'amortissement  des  deu.\  séries 
de  billets  hypothécaires  de  Ca.hB.  à  la  charge  des  recettes  pu- 
bliques de  cette  île  hypothéquées  pour  leur  paiement,  l'Etat 
comprendra  dès  maintenant  en  un  chapitre  de  la 3°  section  du 
budget  des  obligations  générales,  sous  la  dénomination  de 
«  Dettes  provenant  de  colonies  »,  le  crédit  législatif  néces- 
saire pour  satisfaire  aux  intérêts  de  ces  dits  l)illets  hypothé- 
caires, après  avoir  liquidé  et  déduit  20  0/0  du  montant  des 
coupons  présentés  au  recouvrement,  pour  égaliser  les  condi- 
tions particulières  à  cette  dette  coloniale  avec  celles  des- 
des  dettes  du  royaume. 

Art.  3.  —  Dans  un  article  du  même  chapitre  du  budget  des 
obligations  générales  de  l'Etat,  sera  consigné  le  crédit  légis- 
latif qu'exige  le  paiement  des  intérêts  des  obligations  hypo- 
thécaires du  Trésor  des  Philippines  après  une  déduction  de 
15  0/0  du  montant  des  coupons  présentés  au  recouvrement, 
comme  solde  entre  l'équivalence  de  leur  a7nortissement  et  le 
décompte  de  l'intérêt  colonial.  Est  supprimé  l'amortissement 
de  celte  dette. 

Autorisation  d'emprunter 

Art.  4.  —  Le  Gouvernement  de  S.  M.  est  autorisé  à  émet- 
tre et  négocier,  clans  la  forme  qu'il  jugera  la  plus  sûre,  la 
plus  économique  et  la  plus  convenable  pour  les  intérêts  de 
l'Etat,  un  oii  plusieurs  emprunts  de  liquidation  et  consolida- 
tion, cela  daus  les  quantités  nécessaires  pour  obtenir  avec  le 
type  ((ue  di-crélera  le  Conseil  des  Ministres,  jusqu'à  une  li- 
mite maxima  de  1.300  millions  de  pesetas  effectifs. 

Au  moyen  de  ces  opérations  de  crédit,  on  convertira  en  le- 
nouveau  fonds  à  émettre,  comme  le  décrétera  le  Gouverne- 
ment au  moment  qu'il  jugera  opportun,  les  dettes  suivantes 
et  dé))its  du  l'résor  :  obligations  des  Douanes,  obligations  du 
Trésor,  pagarès  du  Ministre  des  colonies  cédés  à  la  Banque 
hypothécaire  d'Espag.ie  ou  à  d'autres  Banques,  Jianquiers  et 
Sociétés  de  crédit,  enlin  la  partie  des  pagarès  des  colonies 
escomptés  par  la  Banque  d'Espagne  que  le  Gouveru' ment 
jugera  convenable  de  convertir.  Le  Gouvernement  pourra 
aussi  destiner  le  produit  de  ces  émissions  à  solder  les  obliga- 
tions non  encore  payées  pour  compte  des  guerres  coloinales 
ou  provenant  des  budgets  des  colonies;  à  réintégrer  à  la 
Banque  d'Espagne  le  solde  de  son  compte  de  crédit  avec  ga- 
rantie ou  à  solder  les  autres  débits  du  Trésor  et  à  faire  face 
'  aux  dépenses  de  la  défense  des  côtes  et  frontières  du  royaume, 
d'accord  avec  les  plans,  projets  et  budgets  que  le  Conseil 
des  Ministres  approuvera  et  après  la  concession  des  crédits 
législatifs  nécessaires  que  le  Gouvernement  sollicitera  des 
Cortés. 


IV'liCONOMISTE  EUROPEEN  —  France 


779 


Art.  5.  —  L'émission  ou  les  émissions  aulorisécs  par  l'ar- 
licle  antérieur  se  feront  en  dette  perpétuelle  ou  amortissable 
dans  un  terme  de  50  ans  au  moins,  avec  intérêt  annuel  dans 
l'un  ou  l'autre  cas  de  5  0/0  et  garantie  des  recottes  des  Doua- 
nes ou  du  T.ibac;  ces  produits  entreront  directement,  au  fur 
et  à  mesure  de  leur  perception,  à  la  Banque  d'Espagne,  ((ui 
sera  chargée  de  les  appliquer  au  service  des  intérêts  et  de 
l'amortissenient  de  la  nouvelle  dette,  moyennant  la  commis- 
sion dont  on  conviendra. 

Le  paiement  des  intérêts  et  l'amortissement  se  feront  à  Ma- 
drid et  dans  les  places  du  Royaume  que  le  Gouvernement 
fixera:  ils  se  feront  en  pesetas. 

ArtI  6.  —  Le  Ministre  des  finances  est  autorisé  à  contrac- 
ter comme  provenant  des  colonies  la  dette  flottante  qu'exige 
le  paiement  immédiat  des  obligations  à  découvert  pour  les 
paiments  relatifs  aux  guerres  coloniales  et  pour  les  résul- 
tats des  budgets  de  Cuba,  de  Porto-Rico  et  des  Philippines  ; 
il  est  autorisé  à  disposer  du  reste  des  valeurs  émises  d'après 
l'autorisation  concédée  par  la  loi  du  17  mai  1898.  Celte  dette 
ne  s'ajoutera  pas  à  celle  qui  peut  se  créer  en  vertu  de  la  loi 
budgétaire  :  les  comptes  de  l'une  et  de  l'autre  restent  dis- 
tincts. 

Circulation  des  Billets.  —  Intérêts  de  la  Banque 

Art.  7.  —  Est  abrogé  le  paragraphe  2  de  l'article  unique  de 
la  loi  du  17  mai  1898  par  lequel  le  Gouvernement  est  autorisé 
à  augmenter  la  faculté  d'émission  de  billets  au  porteur  con- 
cédée à  la  Banque  d'Espagne  jusqu'à  2.500.000.000  de  pesetas  ; 
sont  terminés  les  effets  du  décret  royal  du  9  août  de  la  même 
année  autorisant  la  Banque  pour  ladite  augmentation. 

Le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  est  autorisé,  par  la  pré- 
sente loi,  à  convenir  avec  la  Banque  d'Espagne  de  l'extension 
de  son  privilège  d'émission  fiduciaire  à  f.OO  millions  de  pe- 
setas sur  les  autorisations  de  la  loi  du  14  juillet  1891,  soit  jus- 
qu'à 2  milliards  de  pesetas,  avec  les  mêmes  garanties  d'au 
moins  la  moitié  du  montant  de  l'excès  de  circulation  sur  la 
limite  antérieure,  en  métallique  ou  barres  d'or  ou  d'argent  et 
le  quart  nécessairement  en  or. 

Comme  compensation  de  la  faculté  concédée  à  la  Banque, 
celle-ci  réduira  à  un  type  annuel,  qui  ne  pourra  excéder  80/0, 
les  intérêts  qu'elle  perçoit  sur  la  valeur  des  pagarés  des  co- 
lonies qu'elle  conserve  en  portefeuille  ;  elle  ouvrira  au  Trésor 
un  compte  de  crédit  avec  la  garantie  et  les  intérêts  qui  se 
trouvent  stipulés,  afin  de  satisfaire  aux  paiements  de  la  dette 
flottante  spéciale  dont  il  est  parlé  à  l'article  antérieur. 

Dans  le  même  accord,  on  stipulera  la  forme  dans  laquelle 
la  Banque  devra  réaliser  son  portefeuille  de  dette  amortis- 
sable 4  0/0. 

Les  opérations  de  la  Banque  avec  le  Trésor  seront  l'objet 
de  conventions  spéciales,  conformes  aux  statuts  de  cet  Eta- 
blissement et  aux  lois  ;  mais  leurs  conditions  pourront  être 
différentes  de  celles  établies  pour  les  accords  avec  les  particu- 
liers. 

Conversion  de  l'Extérieure 

Art.  8.  —  Le  Gouvernement  continue  à  être  autorisé  à  con- 
vertir, autant  qu'il  le  juge  convenable  pour  les  intérêts  de 
l'Etat,  les  titres  de  la  Dette  perpétuelle  Extérieure  en  Inté- 
rieure, avec  le  bénélice  indiqué,  sans  qu'il  puisse  dépasser 
dix  pesetas  d'augmentation  sur  chaque  cent  pesetas  de  capital 
nominal.  On  ne  payera  à  l'étranger  d'autres  coupons  de  la 
Dette  Extérieure  que  ceux  appartenant  aux  titres  estampillés 
et  inscrits  comme  propriété  des  étrangers  dans  les  registres 
des  délégations  financières  et  des  consu.lats  d'Espagne  :  de 
plus,  il  faudra  toujours  que  l'on  présente  les  titres  à  chaque 
échéance  et  que  l'on  certifie  qu'ils  continuent  d'être  la  pro- 
priété des  étrangers,  cela  moyennant  les  dispositions  que  dé- 
terminera un  règlement. 

Les  coupons  des  autres  titres  de  la  Dette  perpétuelle  Exté- 
rieure continueront  à  être  payés  en  pesetas. 

Convenio  avec  les  étrangers 

Art.  9.  -  Le  Gouvernement  conviendra  avec  le  Conseil  des 
porteurs  de  titres  étrangers  de  Londres  une  modification 
de  la  déclaration  du  28  juin  1882,  afin  que  les  intérêts  de  la 
Dette  Extérieure  4  0/0  perpétuelle  appartenant  aux  étrangers 
soient  grevés  de  l'impôt  sur  les  utilités  de  la  richesse  mobi- 
lière. 

Le  Gouvernement  est  autorisé  à  couvrir  les  frais  de  cette 
négociation  eu  les  déduisant  du  produit  de  l'impôt  sur  ladite 
dette  et,  sans  préjudice,  il  peut  pourvoir  dès  maintenant  à 
ces  frais  avec  le  tlottaut  du  Trétor. 

Projet  de  loi  sur  les  utilités 

Article  premier.  —  A  partir  du  1°'  juillet  1899,  il  sera 
établi  une  contribution  sur  les  utilités  de  la  richesse  mobi- 
lière qui  grèvera  les  articles  suivants  : 

1°  Les  utilités  qui,  sans  le  concours  du  capital,  s'obtien- 
nent en  récompense  de  services  ou  de  travaux  personnels  ; 

2°  Les  intérêts,  dividendes,  bénéfices,  primes   et  autres 


produits  quelconques  du  capital  placé  dans  quelque  forme 
que  ce  soit  de  contrat  civil  ou  commercial  ; 

3°  Les  utilités- que  le  travail  lie  l'homme  joint  au  capital, 
produisent  dans  l'exercice  des  industries  non  grevées  sous 
une  autre  forme  et  déterminées  expressément  par  cette  loi-; 

4"  Toute  utilité,  en  général,  non  grevée  par  une  autre  con- 
tribution directe. 

Art.  2.  —  Est  sujette  au  paiement  de  cette  contribution, 
toute  personne,  naturelle  ou  judiciaire,  nationale  ou  iHran- 
gère,  on  raison  dos  utilités  qu'elle  a  obtenues  sur  le  territoire 
espagnol,  soit  qu'elles  se  trouvent  payées  à  l'intérieur  on 
en  dehors  du  territoire  par  des  personnes  ou  des  entités 
domiciliées  ou  résidant  sur  ce  territoire  ;  soit  qu'elles  se 
payent  sur  le  territoire  espagnol. 

Art.  3.  —  Pour  le  paiement  de  la  contribution  qui  grève 
les  quatre  catégories  spécifiées  dans  l'art.  1""'  on  étabUt  les 
quatre  tarifs  suivants  ; 

Tarif 

Utilités  provenant  du  travail  personnel 
Payeront  : 

1°  10  0/0  de  leurs  appointements,  soldes,  assignations, 
rétributions  et  gratifications  ordinaires  et  extraordinaires  : 

Les  directeurs,  gérants,  conseillers,  administrateurs,  com- 
missaires, délégués  et  représentants  des  Banques,  Gompa- 
gi.ies,  Sociétés,  Monts-de-Piété,  Caisses  d'épargne  et  Corpo- 
rations de  toutes  classes; 

2»  5  0/0  des  appointements,  soldes,  assignations,  rétribu- 
tions ordinaires  et  extraordinaires  dont  jouissentles  employés 
des  Banques,  Compagnies,  Sociétés,  Monts-de-Piété,  Caisses 
d'épargne,  Corporations  de  toutes  classes,  maisons  de  banque, 
de  commerce  et  particulières; 

3°  3  0/0  de  leurs  soldes,  etc.  :  les  agents  des  Compagnies 
d'assixrances  nationales  et  étrangères;  les  artistes  drama- 
tiques et  lyriques;  les  artistes  de  cirque,  etc. 

4°  Les  bénéficiaires  des  classes  passives  de  l'Etat,  civils  et 
militaires,  contribueront  dans  la  proportion  suivante  : 

Jusqu'à  2.500  pesetas   16  0/0 

De  2.501  à  5.000  pesetas   18  0/0 

De  5.001  et  au-dessus   20  0/0 

5°  Les  soldes  et  frais  de  représentation  des  classes  actives 
civiles  et  militaires  en  service  actif  contribueront  dans  la 
proportion  suivante  : 

Jusqu'à  1.499  pesetas   10  0/0 

De  1.500  à  2.500  pesetas   12  0/0 

De  2.501  à  5.000  pesetas   14  0/0 

De  5.001  à  7. .500  pesetas   16  0/0 

De  7.501  à  12.50i)  pesetas   18  0/0 

De  12.500  et  au-dessus   20  0/0 

Les  gratifications,  primes  et  indemnités  contribueront  pour 
12  0/0; 

6°  Les  soldes  et  gratifications  des  militaires  en  service  actif 
qui  sont  sous  les  armes  contribueront  dans  l'échelle  suivante  : 

Commandants  et  colonels   6  0/0 

Lieutenants  et  capitaines   3  0/0 

7°  Les  soldes  des  employés  des  députations  provinciales  et 
municipalités  contribueront  dans  la  proportion  suivante  : 

Jusqu'à  1.000  pesetas   6  0/0 

De  1.001  à  5.000  pesetas   12  0/0 

De  5.001  et  au-dessus   16  0/0 

Tarif  2" 
Utilités  provenant  du  capital 

Payeront  : 

1°  20  0/0,  les  intérêts  de  la  dette  de  l'Etat  ; 

2°  5  0/0,  les  dividendes  des  actions  des  Banques  d'émission 
et  d'escompte,  soit  qu'elles  opèrent  sur  les  immeul)les,  soit 
qu'elles  opèrent  sur  les  valeurs  mobilières; 

3°  3  0/0,  les  dividendes  des  actions  des  Sociétés  de  toute 
catégorie,  y  compris  les  Sociétés  minières  et  ceux  des  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer  ou  qui  exploitent  des  tramways  ou 
autres  concessions,  qu'elles  soient  ou  non  réversibles  à  l'Etat 
ou  aux  municipalités,  et  ceux  des  uctions  des  Compagnies  de 
navigation  ; 

4°  5  0/0,  les  intérêts  annuels  des  emprunts  et  obligations  des 
députations  provinciales  et  municipalités;  des  banques.  So- 
ciétés, Compagnies  et  entreprises  de  toute  sorte  ; 

5°  3  0/0,  les  intérêts,  produits  et  bénéfices  annuels  des 
comptes  en  participation  et  commandite  de  Sociétés,  Gompa-» 
gnies,  entreprises  et  commerçants; 

G»  3  0/0,  les  intérêts  des  cédules  et  prêts  hypothécaires, 
prescrivant,  comme  base  de  liquidation,  le  rendement  légal 
qaiandil  n'a  pas  été  convenu  d'intérêts  ; 

7"  3  0/0,  les  intérêts  des  prêts  sans  hypothèque  consignés 
dans  les  écritures  publiques  ou  documents  privés,  efi'ectués 
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rar  des  personnes  qui  ont  réalisé  l'opéralion  accidentellement 
sans  exercer  l'industrie  de  prêteur  comprise  au  paragraphe  il, 
tarif  2'  de  la  contribution  industrielle;  on  prendra  pour  base 
l'intérêt  légal  quand  il  n'y  aura  pas  d'intérêt  convenu. 

TARIF  3= 

Utilités  provenant  du  travail  uni  au  capital 

Payeront  :  ,  ..        .  , 

1»  15  0/0  les  utilités  li-^uides  qu'obtiennent  les  Banques 
d'émission  et  d'escompte,  soit  qu'elles  opèrent  sur  les  im- 
meubles ou  valeurs  mobilières  ; 
2"  12  0/0  :  ,  ^.  , 

aj  Celles  qu'obtiei;inent  les  Sociétés  par  actions,  excepte  les 

""b^^cèlles  des  Compagnies  anonymes  qui  exploitent  des 
tramways  et  autres  concessions  qui  ne  concernent  pas  des 
chemins  de  fer  et  quelles  soient  ou  non  réversibles  a  1  Etat 
ou  aux  municipalités  ;  ,  ,      ^  ■     ^     i  „ 

3»  7  0/0  des  utilités  qu  obtiennent  les  Compagnies  de  che- 
mins de  fer  et  de  navigation  ; 

a)  Les^utilités  des  Sociétés  de  production  et  de  consom- 

™6)'Les  bénéfices  liquides  annuels  des  Sociétés  coopératives 
(l6  crédit 

50  2  0/0  des  primes  d'assurances  effectuées  en  Espagne  par 
les  Compagnies  nationales  et  étrangères  d'assurances  contre 

6»  0  50  b/0  des  primes  d'assurances  effectuées  en  Espagne 
par  les  Compagnies  régulières  d'assurances  sur  la  vie,  les 
accidents,  les  assurances  maritimes  de  transport. 

TARIF  4° 

Les  autres  utilités 

Payeront  :    .  .  , 

1»  5  0/0  de  leur  montant  les  autres  utihles  en  gênerai, 
à  l'exception  de  celles  qui  proviennent  directement  de  la  pro- 
priété agricole  ou  urbaine  et  qui  sont  grevées  par  une  autre 
contribution  directe  ;  ■  ,  a 

2»  Payeront  20  0/0  des  sommes  quils  touchent  les  propue- 
taires  de  charges  de  justice. 


En  ce  qui  concerne  spécialement  les  chemins  de  fer, 
il  résulte  des  dispositions  contenues  dans  les  tarifs  2 
et  3  ci-dessus  que  les  Compagnies  qui  payaient  précé- 
demment une  contribution  industrielle  de  b  1/4  U/U, 
verront  cet  impôt  élevé  à  7  0/0.     _  „     ,  .. 

En  dehors  de  cette  taxe  supportée  par  1  exploitation 
proprement  dite,  les  actionnaires  des  Compagnies  qui 
toucheront  des  dividendes  verront  ces  dividendes  dimi- 
nués de  3  0/0.  Quant  aux  obligataires,  ils  supporteront 
une  retenue  de  5  0/0  sur  le  montant  de  leurs  coupons. 

Par  exemple,  le  coupon  des  obligations  l^e  série  du 
Nord  de  l'Espagne,  qui  est  actuellement  de  7  pes.  125, 
subira  une  retenue  de  7,125  X  0,05  =  0,356,  et  recevra 
net  :  7,12-5  -  0,356  =  6,769. 


Impôts  sur  la  richesse  minière 

Article  premier.  —  Les  titres  de  propriété  minière,  qui 
seront  demandés  à  partir  du  1"  juillet  de  cette  année,  seront 
accordés  dans  un  délai  de  quatre  mois  en  comptant  a  parhr 
du  iour  où  le  gouverneur  civil  de  la  province  aura  décrète  la 
mise  en  application  du  nouveau  régime,  en  tant  qu  il  ne  se 
produira  aucune  réclamation  au  sujet  du  passage  de  la  de- 
mande par  les  divers  échelons  de  la  flliere  admmistrative. 

j^rt  2  —  L'impôt  annuel  calculé  suivant  la  superficie  pour 
les  concessions  minières  sera  de  cinq  pesetas  par  hectare  a 
cartirdu  1"  juillet  de  cette  année.  En  seront  exceptées  les 
concessions  comprises  dans  la  seconde  section  établie  par  la 
loi-décret  du  29  décembre  1868,  lesquelles  payeront  six 
Tîesctas  par  hectare.  De  même  pour  les  concessions  de  corn- 
Lstibles  minéraux,  qui  continueront  à  être  imposées  de 
nuatre  pesetas.  Pour  que  les  concessions  qui  seront  accordées 
denuis  le  1»'  juillet  soient  rangées  sous  le  titre  de  concessions 
de  fer  oa  de  combustibles  minéraux,  il  sera  nécessaire  que 
l'Ingénieur  en  chef  du  district  minier  fasse  un  rapport  sur 
les  motifs  qui  les  font  ranger  dans  lune  ou  1  autre  de  ces 

*^^Les°"oncessioDS  minières  qui  seront  accordées  après  la 
publication  de  cette  loi  demeurent  soumises  à  une  augmen- 
tation de  10  0/0  sur  l'impôt  normal,  si,  au  bout  d  un  an  à 
partir  du  jour  de  l'obtention  de  la  concession,  les  travaux 
n'ont  pas  été  commencés  dans  la  mesure  et  sous  la  forme 
déterminées  par  le  règlement.  Cette  augmentation  sera  de 


20  0/0  si,  au  bout  de  la  seconde  année,  lesdits  travaux  ne 
sont  pas  encore  commencés.  Dès  qu'ils  commenceront,  cette 
imposition  supplémentaire  sera  supprimée  en  comptant  à 
partir  du  trimestre  dans  lequel  ils  auront  été  commencés. 
Si  trois  années  s'écoulent  sans  que  la  mine  ait  été  mise  en 
exploitation,  la  concession  sera  annulée  de  fait  et  le  terrain 
qu'elle  occupait  pourra  être,  sans  aucun  frais,  reporté  sur  les 
registres. 

An.  3.  —  La  richesse  minière  payera  3  0/0  de  son  produit 
brut.  Par  produit  brut  d'une  mine  on  entend  la  valeur  inté- 
grale du  minerai  tel  qu'il  se  trouve  dans  les  dépôts  ou  maga- 
sins de  la  Société,  prêt  à  être  vendu  directement  ou  exporté. 

Art.  4.  —  Les  ingénieurs  des  mines  affectés  au  service  des 
districts  miniers  inspecteront  la  richesse  mélallurgique  mi- 
nière en  vue  d'établir  et  de  prélever  les  impôts  et  ils  détermi- 
neront la  valeur  des  différentes  sortes  de  minerais  produites 
dans  les  exploiiations. 

Si  la  valeur  attribuée  par  l'ingénieur  aux  produits  d'une 
exploitation  est  supérieure  de  moins  de  5  0/0  à  celle  déclarée 
par  l'exploitant,  le  délégué  de  l'Administration  des  finances 
approuvera  le  compte,  mais  en  adoptant  les  chiffres  donnés 
par  l'ingénieur. 

Dans  le  cas  où  la  différence  en  question  atteindrait  ou  dé- 
passerait 5  0/0,  il  sera  procédé  à  une  enquête  scientifique  et, 
s'il  est  prouvé  qu'il  y  a  fraude,  l'affaire  sera  instruite  devant 
une  Commission  adniinistrative  de  laquelle  fera  partie  l'ingé- 
nieur en  chef  du  district  minier. 

Toutes  les  fois  que  les  ingénieurs  auront  à  abandonner  leur 
résidence  officielle  pour  procéder  aux  visites  nécessaires  pour 
l'exécution  des  dispositions  de  cette  loi,  leur  seront  allouées 
les  indemnités  réglementaires,  conformément  à  l'ordonnance 
du  17  juin  1898,  article  5:  dispositions  établies  pour  les  im- 
pôts miniers. 

jlrt.  6.  —  Il  n'y  aura  ni  arrangements  ni  conventions 
pour  faire  rentrer  l'impôt  calculé  sur  la  superficie  ni  l'impôt 
qui  porte  sur  le  produit  brut  des  exploitations,  mais  on  res- 
pectera ce  qui  existe  actuellement,  en  le  modifiant  conformé- 
ment aux  nouveaux  types  d'impositions. 

A  partir  du  1"  juillet  de  cette  année,  est  supprimée  la  taxe 
supplémentaire  de  30  0/0  ajoutée  à  l'impôt  calculé  suivant  la 
superficie  —  taxe  qui  avait  été  étabUe  par  la  loi  du  30  juin 
1892,  article  8. 

Le  Ministre  des  finances  publiera  un  règlement  contenant 
les  dispositions  nécessaires. 

[A  suivre.) 


La  Question  du  Sucre  en  Angleterre 


Dans  l'étude  qu'il  a  consacrée  à  la  question  du 
sucre  en  Europe  et  aux  Etats-Unis,  notre  rédacteur  en 
chef,  M.  Edmond  Théry,  ayant  expliqué  les  raisons 
de  l'échec  de  la  conférence  de  Bruxelles,  a  établi  que  le 
seul  fait  pouvant  amener  l'Allemagne,  l'Autriche  Hon- 
grie et  la  Fran'^e  à  supprimer  les  primes  accordées  à 
l'exportation  de  leur  sucre  indigène,  serait  la  généra- 
lisation, par  tous  les  pays  importateurs  de  sucre,  de 
la  mesure  adoptée  par  les  Etats-Unis  au  lendemain  du 
jour  où  l'Allemagne  a  inauguré  le  régime  des  primes  à 
la  sortie. 

Les  Etats-Unis,  en  effet,  ont  frappé  les  sucres  alle- 
mands d'un  droit  équivalant  à  la  prime  et  ont  appliqué 
la  même  mesure  aux  sucres  des  pays  qui  ont  imité 
l'Allemagne.  Le  Marché  américain  s'est  donc  trouvé 
fermé  aux  sucres  des  colonies  anglaises  et  c'est  naturel- 
lement sur  le  Marché  anglais  —  métropolitain  ou  co- 
lonial —  que  les  producteurs  de  ces  colonies  cherchent 
à  écouler  leurs  produits;  la  lutte  qu'ils  y  engagent 
contre  les  sucres  primés  :  allemands,  austro-hongrois 
et  français,  est  d'autant  plus  vive  que  ces  derniers, 
ayant  eux-mêmes  perdu  le  grand  Marché  américain,  se 
défendent  avec  la  plus  grande  énergie  sur  le  Marché 
anglais. 

«  Le  Gouvernement  de  la  Reine  se  demandait,  des  lors, 
M.  Edmond  Théry,  restera-t-il  neutre  et  la  Métropole 
britannique  sacri'fiera-t-elle  ses  colonies  sucrières  au 
principe  du  libre-échange  —  nécessaire  à  son  indus- 
trie, à  son  commerce  extérieur,  et  surtout  à  sa  marine 
marchande  —  comme  elle  a  déjà  sacrifié  son  agri- 
culture? » 

Le  Gouvernement  anglais  vient  de  répondre  à  cette 
question  en  demandant  à  la  Chambre  des  Communes 
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de  ratifier  les  droits  sur  les  sucres  étrangers  appUqués  |  ^^o^ce^erni^r^.^^^^^^ 

dans  rinde,  c'est-à-dire  en  faisant  un  nouveau  pas  '^^  ^  ^^«  ^4^,1^;;^,"^  316.1^ 

dans  la  voie  de  la  protection.                   .  o,V„n-.ontitinn  de  999  387  fr.   49,   dans  les  charges 

On  évalue  à  trois^niUions  de  tonnes  envu-on  la  pi^-  JV^gJ  |f  ^^^..^tt  q^^^^^               cette  situation  impose 

duclion  du  sucre  dans  l'Inde,  tandis  q  e  les  importa-  d  i^^èiet  un  ^ou  q              résent,  et  combien  il  est 

tions  étrangères,  dont  l'Allemagne  ^                   ^^^^^  néJessÏÏr7qu'e  le  ^redouble^  d'efiorts,  en  vue  de  pro- 

Dissent  la  moitié,  s'él èv.nt  «eulemen  à  ^^^0.000  tonne^  îrque'  des  accroissements  de  recettes  et  de  ralentir  la 

Le  Gouvernement  de  l'Inde  ne  se  P'^ipait  donc  pas  c^^^  3.^ssion  des  dépenses.  Il  est  vrai  qu'un  certain 

la  situation,  et.  quand  en  mai  189X,  lord  t.lgin   «^t  P  «g  «ssion  aes      l           notamment  celles  qui  ont 

invité  par  la  Métropole  à  établir  des  droits  d  en  ee  .  ^e  ces  ^^^^^^^^        matériel  roulant,  le  renfor- 

sur  les  sucres  étrangers,  se  refusa-t-U  a  prendre  une  P^^^^uU  am^b^^^^                              ^^^^.^^^  ^^^^^ 

pareille  mesure.  ^-^^At  imnnrtantps  ne  sont  pas  des  dépenses  ordinaires; 
^  Celte  demande  fut  faite  de  nouveau  au  mois  d  août,  ^^P^'^^j^^^^^^^^  se  reproduire  pendant  plu- 
mais sans  plus  de  succès,  et,  au  mms  janvier  der-  ^^'^  f^ll^^^^^^^^^  peut-être  s'aggraver  à  un  certain 
nier,  lord  Curzon  étant  nomme  vice-roi  des  Indes,  le  «^^urs  exercices  eip  le  service  maritime  entre  Calais 

Gouvernement  de  la  Reine  le  mit  en  denieur^^^^^^^^^  rSo^iVe/inau^u  hLen^^^^^^^   parla  Compagnie, 

ces  droits,  afin  de  sauver  les  planteurs  de  1  lie  Maiii  ce  Uo^vre^j^^mau^^^^  i^    ^^^^^  ^^^^ 

qui  ne  pouvaient  plus  lutter  contre  la  concurrence  do  t  viai^^^^^^^^^^ 

allemande  et  autrichienne.  .  P^nnpmpnt  des  recettes  du  chemin  de  fer  lui-même  ; 

Celle  décision  a,  naturellement,  provoque  une  vive  l^PP^"  fj^^  f^^f  les  principaux  express, 

émotion  dans  le  clan  libre-échangiste  anglais    11  es  enfin    ^mplo^p  oc^^  réalisera 

bien  évident,  en  effet,  que  cette  '^^«u?  Pjijf  ^f^^^P^^JJ  un  3  prorès^ur  le  public  mais,  tout  au  moins 

^:^tZ^J:^%^!^?^^^  KÏÏoifexSen\^T  JoL  de  ces  véhicules  rendra 

des  Intilles    Déj.!  au'moment  de  l'élaborat^^  '^Tmaintenant  on  passe  aux  détails  que  fournit  la 

budget  d.  1899  19U0,  pareille  éventualité  avait  ete  env^^^  TomCgn  e  su.  s^^^^  on  constate,  qu'en 

sage^e  et  l'imposition  d'un  droit  d'entrée  sur  les  sucies  rLttes  de  6.365.097  fr.  35,  dont 

étrangers  avait  trouvé  des  défenseurs.  18J8  la  pui   ^auie  ^^^^^^^^      ^ .  _ 

La  majorité  avec  laquelle  la  Chambre  des  Gommu-  il  a  été  pai lô  plus  naui^ 

nés  a  ratifié  la  décision  du  Gouvernement  ^dieri  nous  ge"  s  L284  87o    .  con^^^^  66^  f^,  contre  1  221.984  fr.; 

permet  de  dire  que  le  terrain  est  mamtenaiit  p^^^^^^^  PeUte  blesse  4  7^^^^  plus  value  de  2  mil- 

et  que  le  Gouvernement  anglais  peut  a  ler  jusqu  au  P^t^te  vitesse  4^^^^^^ 

bout  dans  sa  tentative  de  protection  de  lindusaie  l^^^^^f  JJf  f^J,V^ 

ToTeulfait  pouvait  l'arrêter,  c'était  la  crainte  de  ^^'^^  pj^il209U  fr  transportés  a  présenté 

modifier  sa  politique  écononomique,  mais  nous  savons        Le  .7°,,^''^^^^^         (3  339  53ô  voyageurs)  ; 

^'^  j^""-  Georges  Bourgarel.  de  'accroissement  :  2.7r  8.852  voyageurs  et  L047  680  fr., 

GEORGES  iiouRGAR  |  ^^^^.^  ^^^^^^^  l  augmeuta lion  n  est  que 

de  196  244  fr.  pour  34.243  voyageurs  de  plus,  et  sur  la 
ire  classe,  de  36.018  fr.  pour  46.440  voyageurs  nouveaux. 

Compagnie  du  Chemin  de  fer  du  Nord  1  ,  «sr^'S/nre^u'Srit'rn^ïnLrVi^o^^ 

  postaux  de  10  kilos,  et  la  «  pelite  vilesse  »  présente,  en 

Les  résultats  de  l'année  sociale  1898  ont  été,' pour  la  tonnage  et  en  produits,  les  différences  ci-après  : 

Compagnie  du  Chemin  de  fer  du  Nord,  et  en  ce  qui  ^ggg          ^gg-,  Différences 

concerne  les  recettes,  aussi  satisfaisants  que  ceux  des  _             _  _ 

deux  exercices  précédents.  L'augmentation  1^^^^^^^^^  Houille  et  coke,  tonnes . .    12.878.8:0  12.101.223  +  777.627 

l'exercice  1897  s'est,  en  eftet,  élevée  a  6.365.097  fr.  3î3,  M^"      _           francs..    47.09s.847  44.300.-6S  -{-2.748.5/9 

«SSS'^^SS^X^S^^K  Autresinarc.and.,tonn.    16.J0..3   ™   +  0.8.00 

Siif  ir^-aToirmS^^^^^^  cette  progression  dans  le  transpoi-t  de  la  h-iHe  et 

iréocSi-  poil-  l'avenir  du  fléchissement  qu'on  cons-  du  coke  s'établit  comme  suit,  pour  les  dix  dernièies 

tate  sur  la  progression  des  recettes  du  service  des  années  : 

voyageurs.  Quant  à  l'augmentation  des  recettes  de  la  du  Nord  Bassins 

petite  vitesse,  elle  est  toujours  due  principalement  au  belges, anglais 

développement  et  à  l'accroissement  des  Iransporls  de  Années     Pas  de-Galais  et  allemands  Totaux 

charbons  et  de  coke.  Et  si,  d'autre  part,  l'agriculture  _               _  _  — 

ne  cesse  pas  d'accomplir  de  nouveaux  progrès,  par  (En  tonnes) 

contrp,  la  plupart  des  industries  restent  à  peu  près  ^ggg              7  347.827       2.53.5.178        9. 883. 005 

stationnaires  elles  usines  métallurgiques  elles-mêmes,  7'713.260       2.909.685       10.6?2  945 

bien  que  ne  pouvant  actuellement  faire  face  aux  corn-  1891'"          7  2«6.895       2.97i.P30  10.261.825 

mandes,  ne  paraissent  pas,  sur  le  réseau  de  la Compa-  ^g^^,, 7  82X  2(i0       2.745.385       10.073  5^5 

gnie,  prendre  un  développement  en  rapport  avec  celui  7.300.835       2.734  490  10.035.325 

que  l'on  constate  à  l'étranger.  Le  Conseil  d'adminis-  ^  976.805       2.382.655  10.339.460 

tration  ne  peut  donc,  cette  année  encore,  qu'exprimer  ^g^^ 8  651.180       2.214.020  10.865.200 

des  doutes  sur  la  durée  du  mouvement  actuel  des  re-  ^g^'g 9  446  Ofâ       2.018.770  11.464.802 

celtes  et,  à  plus  forte  raison,  sur  une  recrudescence  de  ^^^^ lo' 213  978       1.887.245  12.101.233 

leur  progression,  abstraction  faite  des  résultats  tem-  1        ^ggg 10  907  920       1.970.930  12.878.850 

poraires  qu'on  est  en  droit  d'attendre  de  l'Exposition  '  •^,ïj  ^.^^^^^.^  t^bieau,  la  progression  des 

Un  autre  sujet  de  préoccupation  est  l'accroissement  provenances  des  bassins  du  Nord  et  du  Pas-de-Calais 

des  déuenses.  Il  a  été  tel,  cette  année,  qu'avec  une  ne  fait  que  s  accentuei .  rift  ooq  f,.    pn  1897 

augmentation  de  recettes  brutes  de  6.365.097  fr.  35,  |     Les  dépenses  ont  passé  de  106.516.223  fi.,  en  1897, 
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à  lM.5ti.j.:!li  fr.  Pour  les  trois  derniers  exercices, 
voici  la  progression  qu'elles  ont  suivie  : 


1898 


1897 


1896 


Administration  centrale   —     85.802  —     85  802  —    23  800 

Exploitation    -4-1.282.6:^4  -f 1.282. 634  +2  701 '949 

Iraction  et  matériel  ....  +1. 874. 589  -H. 874. 589  +2"393'878 
Ira  vaux  et  surrallance.  +1.978.146  +1.978.146  +1.692!  251 
Sur  l'ensemble  des  dé-  ^ 
penses   +5.049.567  +5.049.567  +7.764.218 

Le  coefficient  de  l'exploitation  est  de  50.74  0/0  tan- 
dis  qu  il  était  de  49.89  0/0  en  1897;  de  50.190/0  en  1896- 
^ino^  ^/^-^^  '^'^^^  '  '^^  52  0/0  en  1894  ;  de  51.81  0/6 
''^ionP/^  ;      '^9-  48  0/0  en  1891  ;  de 

4 /.4b  0/0  en  1890  ;  et  de  48.01  0/0  en  1889.  Quant  au 

AÎoà  Hw^nVT  '^'^  ^^^i"'  était  de  2  fr.  226  en 
1S89  ;  de  2  tr.  040  en  1890  ;  de  2  fr.  22  en  1891  •  de  1 
franc  985  en  1892;  de  1  fr.  953  en  1893;  de  1  fr.  fc63  en 
1894;  de  1  fr.  981  en  1895  ;  de  1  fr.  950  en  1896,  et  de 

1  fr  9o  en  1897,  il  s'est  chiffré,  en  1898,  par  2  fr.  005 
cout  relativement  faible  malgré  l'accroiseement  des 
dépenses,  dit  le  rapport,  et  cela  parce  que  l'augmenta- 
tion du  nombre  des  kilomètres  parcourus  diminue  la 
part  de  chacun  des  kilomètres  dans  les  frais  généraux. 
,.  ^'^■"l'^l'^i^etres  parcourus,  en  1898,  s'élèvent  à  55  mil- 
lions 03/  .lo4  comprenant  voyageurs  et  marchandises.  Ils 
n  atteignaient  que  54.621.026  en  1897.  Il  y  a  donc  une 
augmentation  de  1.016.128  kilomètres.  Mais  si  on  se 
reporte  a  dix  années  en  arrière,  on  trouve  que  l'auo-- 
mentation  de  kilomètres  dans  le  service  des  vovanem^s, 
sur  année  1888,  est  de  11  millions  de  kilomètres,  alors 
que  la  recette  kilométrique  dans  le  même  service  est 
revenue  de  2  fr.  45  en  1888,  à  2  fr.  15  en  1898 

Les  dépenses  de  premier  élaJjlissement  pour  travaux 
complémentaires,  matériel  roulant  et  maritime  etc. 
qui  s  élevaient  au  31  décembre  1897,  à  1.590  897  813  fr' 
ont  passé  au  31  décembre  1898,  à  1.620.761.440 'fr.  en 
augmentation  de  29.863.632  fr.  tan.Us  que  les  ressour- 
f.'^.i''^,^  !«^^^s  ont  été  portées  à  1 .527.035.744  fr.  contre 
1.017.424.522  r.  au  31  décembre  1897,  d'où  un  accrois- 
sement de  9.611.221  fr.  Cet  accroissement  de  ressources 
S^'^y^'^nL'^®  l'émission  de  21.688  obligations  série  G 

2  1/2  0/0,  qui  ont  produit  9.698.402  fr.  donnant  un 
fïr.Vi-^^^  ™'5yen  par  obligation  de  447  fr.  17  contre 
45o  Ir.  93o  en  1897,  et  un  prix  moven  net  de443  fr  158 
contre  4o2  fr.  12  l'année  précédente.  Enfin,  le  taux 
^^l^^r.,  intérêt  et  d'amortissement,  qui  était,  en  1897, 
de  3.804  0/0,  a  passé,  en  1898,  à  3.914  0/0,  tandis  que 
le  taux  moyen  d'intérêt  et  prime  de  remboursement 
non  compris  l'amortissement,  s'est  établi  à  3,122  9  0/0 
contre  3  010.9  0/0  en  1897.  ^  ' 

En  résumé,  les  résultats  de  l'exercice  1898  ont  per- 
mis de  fixer  le  dividende  à  67  francs,  y  compris  l'in- 
térêt statutaire  de  16  fr.  par  action,  contre  64  fr.  pour 
189/.  La  répartition  de  ce  dividende  a  laissé  un  solde 
disponible  de  7.251.638  fr.,  qui  a  été  reporté  à  la  ré- 
serve extraordinaire.  Cette  réserve  avait  été  réduite  au 
montant  de  1.003.648  fr.  par  suite  des  prélèvements 
opères  lors  du  règlement  des  derniers  exercices.  Mais 
cette  réserve,  ainsi  que  le  fait  observer  le  Conseil,  ne 
doit  plus  être  seulement  destinée,  comme  autrefois,  à 
faire  lace  soit  à  des  dépenses  ou  charges  imprévues, 
sfjit  a  des  dépenses  ou  charges  arriérées,  soit  aux  rec- 
tifications que  peuvent  faire  subir  aux  comptes  des 
exercices  clos  les  décisions  prises  par  le  Ministre  des 
travaux  publics  sur  l'avis  de  la  Commission  de  vérifi- 
cation des  comptes.  Elle  doit,  en  effet,  être  assez  élevée 
dans  l'avenir  pour  servir,  en  outre,  et  tout  au  moins 
dans  une  forte  proportion,  à  pourvoir  à  l'insuffisance 
que  pourraient  présenter  les  ressources  actuellement 
affectées  au  service  des  pensions  de  retraite.  Aussi  sa 
reconstitution  doit-elle  être  entreprise  dès  à  présent  et, 
autant  qu'il  sera  possible,  le  Conseil  veut  qu'elle  soit 
poursuivie  résolument  car  la  Compagnie  ne  paraît  pas 
assurée  de  retrouver,  au  moins  à  ])ref  délai,  des  dispo- 
nibilités égales  à  celles  que  l'exercice  1898  a  données. 
Et  comme  son  bénéfice  actuel  peut  décroître  au  moin- 
dre fléchissement  des  recettes  par  suite  de  l'accroisse- 


ment constant  des  dépenses  d'exploitation  et  des  char- 
ges d'intérêts  et  d'amortissement,  elle  veut,  autant 
qu'il  dépend  d'elle,  ne  laisser  à  l'avenir  que  ses  propres 
charges.  C'est  le  plus  sûr  moyen  d'assurer  la  prospé- 
rité de  l'entreprise,  et  de  lui  permettre  de  réaliser 
toutes  les  espérances  que  l'on  est  en  droit  de  concevoir 
a  son  sujet. 

A.  Lechenet. 


COMPAGNIE  GÉNER41E  DE  CONSTRUCTION 

Nous  avons  mentionné,  il  y  a  huit  jours,  dans  notre 
Revue  Hebdomadaire  du  Marché  Financier  de  Paris 
que  la  Société  Générale  émettait  le  20  courant,  au  prix 
de  490  francs,  12.000  obligations  hypothécaires  4  0/0  de 
500  francs  de  la.  Compagnie  Gejiérale  de  Constrticlion, 
obligations  gagées  par  une  première  hypothèque  sur 
tous  les  immeublps  de  la  Compagnie,  et  remboursables 
au  pair  en  quarante  et  un  ans.  Comme  il  était  aisé  de 
le  prévoir,  la  Société  Générale  n'a  pas  pu  servir  toutes 
les  demandes  qui  lui  sont  parvenues. 

Trois  jours  avant,  c'est-à-dire  le  17  juin,  on  avait 
introduit  sur  le  Marché  en  Banque,  les  54.934  actions 
de  la  même  Compagnie  qui,  avec  les  5.066  titres  qui  se 
négocient  déjà  sur  le  Marché  officiel  de  Paris,  consti- 
tuent le  capital  social  actuel  de  l'entreprise,  soit  6  mil- 
lions de  francs,  représenté  par  60.000  actions  de  100 
francs. 

Constituée  en  1879,  la  Compagnie  Générale  de  Cons- 
truction a  pour  objet  :  la  fabrication,  tant  en  France 
qu'à  l'étranger,  de  tout  ce  qui  a  rapport  à  l'industrie  du 
matériel  fixe  et  roulant  des  chemins  de  fer,  tramways, 
voitures  pour  services  publics  ou  particuliers  ;  l'obten- 
tion de  toutes  concessions  de  chemins  de  fer  et  de 
tramways,  leur  exploitation;  le  droit  de  faire  ou  de 
s'associer  à  toutes  entreprises  de  travaux  publics  géné- 
ralement quelconques  en  France  et  à  l'étranger,  et  ce 
avec  le  droit  de  céder  tout  ou  partie  des  travaux  ou  des 
marchés  qu'elle  aurait  entrepris  ou  obtenus,  avant 
comme  après  leur  exécution. 

Depuis  sa  constitution,  la  Société  a  passé  par  diverses 
phases  que  nous  pouvons  résumer  ainsi.  Son  capital  a 
été  successivement  augmenté,  réduit,  puis  de  nouveau 
augmenié.  Quant  aux  dividendes  répartis,  ils  se  sont 
établis  ainsi  depuis  la  formation  de  la  Société  :  57  fr. 
pour  l'exercice  1879,  60  fr.  pour  188(1,  47  fr.  50  pour 
1881  et  30  fr.  pour  1882.  Ue  1883  à  1888,  aucune  distri- 
bution n'a  été  faite.  Pour  1889,  les  actionnaires  ont 
reçu  5  francs,  et  10  francs  pour  1890.  Nouvel  arrêt  de 
1891  à  1897  mais,  en  1898,  la  situation  se  modifie.  Ce 
dernier  exercice,  en  effet,  s'est  traduit,  après  déduction 
de  toutes   charges  financières,    par  un  bénéfice  de 
578.272  fr.  37.  Une  partie  de  ces  profits,  soit  231. 987  fr.  09 
a  été  affectée  à  couvrir  les  pertes  des  années  précé- 
dentes ;  il  a  été  porté,  à  l'amortissement  de  créances  ir- 
recouvrables, 104.180  fr.  02,  et  le  solde,  après  les  prélè- 
vements statutaires,  a  permis  la  répartition  :  1»  D'un 
dividende  de  5  francs  aux  32.000  actions  qui  représen- 
taient le  capital  de  la  Société  avant  l'assemblée  géné- 
rale du  29  juin  1898;  2°  d'un  dividende  de  2  fr.  50  aux 
28.000  actions  nouvelles  émises  le  1er  juillet  1898  en 
vertu  de  l'autorisation  donnée  par  la  susdite  assemblée. 
Ce  qui  veut  dire  que  l'année  sociale  1898  a  permis,  au 
moyen  des  bénéfices  réaliséb,  de  couvrir  les  pertes  an- 
térieures, d'amortir  les  créances  jugées  irrécouvrables, 
et  de  distribuer  5  0/C  l'an  d'intérêt  sur  le  capital  social. 
Et  comme  le  profit  total  de  l'exercice   s'est  chiffré 
comme,  nous  venons  de  le  dire,  par  578.272  fr.  37,  on 
trouve/ en  faisant  abstraction  des  charges  qu'il  a  dû 
supporter  pour  le  passé,  qu'il  a  atteint  un  montant 
■eprésentant  un  dividende  de  10  0/0  ou  10  francs  par 
action. 

Il  est  bon  de  dire  ici  que  ces  profits  industriels  ont 
été  obtenus  avec  un  chiffre  de  fournitures  de  8.326.410 
francs.  Or,  d'après  les  chiffres  qui  nous  sont  commu- 
niqués par  la  Direction  de  l'entreprise,  des  résultats  de 
beaucoup  supérieurs  à  ceux  énoncés  plus  haut  seraient 
d'ores  et  déjà  assurés  pour  l'exercice  en  cours. 
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En  elVet,  du  janvier  au  oO  avril  1899,  la  Compa- 
gnie Générale  de  Construclion  aurait  achevé  i^our 
2  775  000  l'r.  do  Iravaux,  qui  lui  auraient  laissé  un 
bénéfice  de  fabrication  de  l'.tiO.OOO  fr.  D'autre  part,  le 
carnet  de  commandes  actuel  atteindrait  17. 242.000  ir.  a 
livrer  dans  les  dix-huit  mois,  et  on  pourrait  évaluer  à 
S  millions  de  francs  les  autres  travaux  qui  seront 
ache\-és  avant  le  31  décemljre  prochain.  Ces  travaux 
laisseraient,  d'après  les  prévisions,  un  profit  de  940.000 
francs.  On  se  trouverait  donc  en  présence  d'un  total  de 
bénéfices  de  1.300.000  fr.  Le  service  financier  (intérêts 
de  banque  et  service  d'obligations,  y  compris  l'amor- 
tissement) absorbant  350.000  fr.,  il  resterait  un  solde 
net  de  95O.fiO0  fr.  environ,  qui  permettrait,  aux  termes 
de  l'article  43  des  statuts,  la  répartition  d'un  divi- 
dende de  plus  de  12  fr.  50  à  chacune  des  60.000  ac- 
tions de  la  Société. 

Si  maintenant,  on  se  reporte  au  bilan  de  la  Compa- 
gnie établi  au  31  décembre  dernier,  on  remarque  qu'à, 
f'actif,  le  montant  des  immobilisations,  terrains,  cons- 
tructions, voies  ferrées  et  matériel,  s'élève  à  7.305.000 
francs.  La  contre-partie  de  ce  montant  est  représentée, 
au  passif,  par  les  0  millions  de  francs  du  capital  social 
et  par  la  dette  hypothécaire  de  1.407.000  fr.  du  Cnkliù 
Foncier  de  France,  dette  qui  va  être  remboursée  avec 
partie  du  produit  de  l'émission  d'obligations  à  laquelle 
il  a  été  procédé  le  20  courant.  Ouant  au  passif  exigible, 
qui  comprend  03.968.637  fr.  d'effets  à  payer  et  de  crédi- 
teurs divers,  il  est  inférieur  de  486.060  fr.  aux  dispo- 
nibilités de  la  Société  dont  la  situation,  par  suite,  se 
présente  très  favorablement. 

Dans  son  rapport  pour  l'exercice  1898,  le  Conseil 
d'administration  a  fait  ressortir  que  les  espérances 
qu'il  concevait  sur  l'avenir  de  la  Société  se  sont  enfin 
réalisées.  Il  faut  ajouter  que  sa  préoccupation  cons- 
tante, au  cours  de  ces  dernières  années,  a  porté  sur  le 
perfectionnement  de  l'outillage,  sur  la  réduction  des 
frais  généraux  et  sur  les  prix  de  revient.  Ses  eff'orts, 
ainsi  qu'en  témoignent  les  comptes  de  1898,  ont  été 
couronnés  de  succès.  Au  reste,  au  sujet  de  cette  Entre- 
prise, nous  croyons  devoir  reproduire  l'appréciation 
émise  par  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
Internationale  des  Wagons-Lits  et  des  Grands  Ex- 
press Européens  dans  le  rapport  annuel  communiqué 
aux  actionnaires  de  cette  dernière  Compagnie  à  l'as- 
semblée générale  du  18  avril  1899  : 

En  ce  qui  concerne  la  Compo.f/nie  Générale  de  Construc- 
tion, mentionne  ledit  document,  c'est  elle  qui,  par  ce  temps 
d'encombrement  des  usines  de  toute  l'Europe  coïncidant  avec 
nos  besoins  croissants  et  urgents  de  matériel,  nous  a  permis 
de  tenir  nos  engagements  et  d'ouvrir  les  nouveaux  services 
dont  nous  avions  demandé  et  obtenu  la  concession.  Quel  au- 
rait été  notre  embarras  si,  grâce  aux  efforts  de  cette  Compa- 
gnie de  Saint-Denis,  qui  est  nôtre,  nous  n'avions  pu  du 
moins  subvenir  au  plus  pressé  !  Sans  la  Compagnie  (Géné- 
rale de  Construction,  il  faut  l'avouer,  nous  aurions  pu  con- 
tinuer l'exploitation  courante,  mais  le  grand  dèveloppenient 
de  notre  entreprise  aurait  subi  un  temps  d'arrêt,  peut-être 
un  recul. 

A.insi  donc,  la  Compagnie  Générale  de  Construction 
est  le  fournisseur  attitré  de  la  Compagnie  Internatio- 
nale des  Wagons-Lits,  dont  la  clientèle  régulière  assure 
le  fonctionnement  ininterrompu  de  ses  ateliers.  En 
outre,  elle  compte,  dans  sa  clientèle,  toutes  les  grandes 
Compagnies  de  chemins  de  fer  et  toutes  les  grandes 
Compagnies  de  tramways.  Voilà  ce  qui  explique  l'ex- 
tension dont  ses  affaires  ont  bénéficié  depuis  quelques 
mois,  et  comment  elle  se  trouve  en  quelque  sorte  liée 
au  développement  des  diverses  entreprises  de  traction. 

La  Compagnie  possède,  à  l'heure  actuelle,  deux  ate- 
liers :  l'un  à  Saint-Denis  (Seine)  et  l'autre  à  Marly 
(Nord).  Ces  ateliers  ont  une  superficie  d'environ  17  hec- 
tares et  leurs  bâtiments  couvrent  une  surface  d'envi- 
ron 70.000  mètres.  Elle  occupe  déjà  1.500 ouvriers;  son 
chiffre  d'affaires  et  ses  commandes  sont  en  constante 
progression  et  l'extension  de  sa  clientèle  semble  lui 
assurer,  pour  l'avenir,  les  plus  larges  débouchés.  On 
est  donc  amené  à  croire  que  l'exercice  1899  sera,  en 
réalité,  pour  la  Compagnie  Générale  de  Construction, 


le  premier  exercice  normal  de  la  période  d<!  travail 
que  la  prospérité  des  entreprises  de  traction  et  le  déve- 
loppement de  la  Compagnie  Inlernulionale  des  Wn- 
aons-Lils  ouvrent  à  son  activité. 

.1.  M. 


La  Conférence  du  Désarmement 


Les  choses  ne  marchent  pas  toutes  seules.  Depuis 
quelque  temps,  on  a  vu  surgir  une  série  de  difficultés 
qui,  sans  être  insuimontables,  sont  de  nature  à  retarder 
les  délibérations  et  peut-être  même  à  compromettre  le 
succès  pratique  de  cette  assemblée  internationale. 

Jusqu'ici,  en  fait  de  résultats  acquis,  il  n'y  a  guère  à 
placer  à  l'actif  de  la  Conférence  que  le  vote  par  la  Com- 
mission, dite  navale,  du  projet  relatif  à  l'application  de 
la  Convention  de  Genève  à  la  guerre  maritime. 

La  grande  pierre  d'achoppement  est  toujours  l'insti- 
tution d'un  tribunal  permanent  d'arbitrage  auquel 
l'Allemagne  est  hostile.  Et,  en  dépit  des  négociations, 
cette  question  n'a  pas  fait  un  pas  en  avant.  Le  Comité 
de  rédaction  de  l'arbitrage  ne  se  réunit  même  pas. 

En  attendant  que  l'Allemagne  déclare  définitivement 
si,  sur  cette  question,  elle  veut,  oui  ou  non,  marcher 
d'accord  avec  les  autres  puissances,  le  désir  général  de 
la  Conférence  est  en  faveur  de  l'établissement  d'une 
organisation  d'arbitrage  facultatif. 

Il  est  incontestable  que  l'impression  augmente  tous 
les  jours  que  la  Conférence  ne  se  séparera  pas  avant 
d'avoir  fait  quelque  chose  dans  ce  sens,  même  si  l'Al- 
lemagne ne  croyait  pas  devoir  se  joindre  aux  autres 
Puissances.  Dans  ce  dernier  cas,  il  n'est  pas  probable 
que  beaucoup  de  puissances  imitent  l'Allemagne.  On 
parle,  cependant,  d'une  ou  deux  qui  suivraient  son 
exemple,  notamment  de  la  Turquie  qui  semble  tenir  la 
question  de  l'arbitrage  en  médiocre  estime. 

L'Italie,  ainsi  que  l'Autriche,  autant  que  cela  peut 
transpirer  dans  le  public,  ont  une  attitude  des  plus 
conciliantes.  Il  est  impossible  de  savoir  au  juste  quand 
le  Comité  de  rédaction  sur  l'arbitrage  reprendra  ses 
travaux;  il  est  probable,  cependant,  que,  vu  les  dispo- 
sitions générales,  ce  sera  mercredi,  même  si  la  réponse 
de  l'Allemagne  n'est  pas  venue.  Pendant  qu'à  Berlin, 
on  étudie  la  question  de  savoir  s'il  convient  que  l'Alle- 
magne donne  ou  non  son  adhésion,  rien  n'empêche  les 
délégués  de  La  Haye  de  poursuivre  le  travail  de  discus- 
sion^'et  de  rédaction  du  projet  d'arbitrage. 

Use  pourrait  qu'on  arrivât  à  un  moyen  de  concilia- 
tion par  un  projet  nouveau  sur  lequel  l'accord  en  prin- 
cipe semble  établi,  et  qui  consisterait  dans  l'établisse- 
ment d'un  bureau  très  restreint  comme  personnel, 
lequel  serait  ét  'bli  à  La  Haye,  sous  l'autorité  des 
représentants  ordinaires  des  puissances.  En  cas  de 
confiit  entre  deux  puissances,  et  sur  la  demande  de 
ces  puissances,  les  représentants  à  La  Haye  seraient 
chargés  de  réunir  un  tribunal  d'arbitrage  pour  juger  le 
différend.  , 

Il  n'existerait  donc  aucun  tribunal  d  arbitrage  en 
l)ermanence.  On  établirait  une  procédure  qui  devrait 
être  suivie  pour  former  un  tribunal  quand  l'occasion 
s'en  présentera.  L'arbitrage  serait  facultatif  pour  tous 
les  cas.  Donc,  l'article  10,  déjà  voté,  et  énumérant  les 
cas  obligatoires  pour  l'arbitrage,  devrait  être  annulé. 

En  effet,  les  délégués  allemands  sont  convaincus  que 
leur  Gouvernement  n'acceptera  l'arbitrage  obligatoire 
en  au3un  cas. 

Ce  nouveau  projet  est  dû,  en  grande  partie,  aux  dé- 
légués américains. 

M.  White  a  eu  de  fréquentes  conférences  a  ce  sujet 
avec  M.  de  Munster.  Ce  projet  a  été  accepté  par  les  dé- 
légués allemands. 

MM.  Zorn  et  Stengel  sont  chargés  de  le  présenter  a 
l'Empereur  et  de  plaider  en  sa  faveur.  La  question 
actuelle  est  de  savoir  si  l'Empereur  consentira. 

L.  P. 
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Mes  et  F 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

15  juin  22  juin 

Or                1  .854.427.133  1  872.057.924 

A.rgent...    1  219.118.791  1.222.340  190 

3.073  546.525    3  094  408. 114 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour  

Portefeuille  Pam  |  ^f^f,^  P"^- ;  ;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

ATances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Bétel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeuble»  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Êanploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  17  mai  1834   

môbiUères  '^,*ÎP4'-'«'"«°'- 
(  Loi  du  9  juin  18o7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paj-er  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


15  juin 


22  juin 


3  073.546 

525 

3.094  408 

114 

27 

930 

19 

562 

247.347.850 

220.962 

955 

410.622.086 

403 

2-9 

595 

236 

000 

8 

646 

no 

8 

646 

100 

194 

362 

480 

196 

j73 

531 

243 

193 

SOI 

242  751 

1C8 

180.000 

000 

180.00U 

000 

10 

000.000 

10 

000 

000 

2 

980 

750 

2.980 

750 

gy 

608 

687 

99 

6  8 

687 

100.000  000 

100.000 

000 

4.000.000 

4 

000 

000 

15.202 

15.256 

890 

5 

251 

389 

272 

221 

8 

407.444 

8 

407 

444 

627  939 

69  957 

345 

4.651 

834 

675 

4.665 

Î9u 

367 

182 

500 

006 

182 

500 

000 

8 

002 

313 

8 

002 

313 

10 

000 

000 

10 

000 

000 

2 

980 

750 

2 

980 

750 

9 

125 

000 

9 

125 

000 

4 

000 

000 

4 

000 

000 

8 

407 

444 

8 

407 

444 

3.739 

733 

495 

3.686 

75(. 

525 

17 

4.-8 

546 

16 

80  4 

935 

19 

8!8 

793 

12 

i56 

684 

161 

593 

m 

190 

lfi4 

015 

377 

29  i 

145 

420 

391 

673 

72 

916 

70 'i 

68 

431 

308 

1 

275 

444 

1 

246 

C86 

14 

779 

303 

15 

355 

812 

2 

052 

562 

2 

052 

562 

26 

926 

881 

27 

031 

.225 

4.651.834 

.675 

4.665.290.367 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


27  juin 

25  juin 

2;  juin 

23  juin 

22  juin 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.461  4 

3.544.6 

3.59i  8 

3  530.8 

3  686  8 

3.306.3 

3.30?  7 

3.2'.i8.9 

3  118.4 

3.C94  4 

45)  0 

52J.8 

553  6 

656  3 

627  3 

296.5 

350.5 

354.2 

386  4 

439  2 

140  0 

140  0 

140  0 

180.0 

180.0 

215.6 

207  3 

202  4 

242  7 

ISO  2 

534.1 

581.5 

685.1 

668.6 

488  8 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

2  O'O 

pair 
223.9 

pair 

pair 

3  0/00 

3  0/00 

4.527.2 

5.102.6 

5  869.1 

10.073.6 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Paris 

Depuis  le  22  juin,  le.s  40.000  obligation.s  4  0/0  delà  Société 
de.ç  Charbonnages,  Mine.s  et  Usines  de  Sosnowice  sont  ad- 
mises aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

(Jes  litres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

40.000  obligations  de  500  fr.,  émises  au  pair,  libérées  et  au 
porteur;  remboursables  à  500  fr.,  par  tirages  au  sort  annuels, 
de  1900  à  1931. 

Intérêt  annuel  :  20  fr.,  payables  par  moitié,  les  1"  janvier 
et  1"  juillet  ; 
Jouissance  courante  :  1"  janvier  1899. 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations 
efl'ecluées  pendant  le  mois  de  mai  1899.  —  Versements 
reçus  de  2ï8.33y  déposants,  dont  35.196  nou- 


veaux  31.963.752  5^ 

Remboursements  à  139.821  déposants,  dont 
17.874  pour  solde   29.5i0.838  93 

Rentes  achetées  à  531  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   599.274  26 

30.140.101  1& 

Excédent  des  versements  Fr.     1.823.651  33 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  mai  1899  :  3.222.311-. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  31  mai  1899 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris   6.971  versements.. .        952.027  06 

Dans  les  départements .    47.445       —        ..        577.686  25 


Ensemble            54.416  versements.. .  1.529.713  31 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   526.570  80 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   2.176.657  85 

Ensemble   2.703.228  75 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à...  877.249  » 
aux  noms  de  3.H95  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.591.310  » 

réparties  entre  241.4-.^4  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   2.274.820  91 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  625.504  26 

En  rentes  3  1/2  0/0    1.232.765  48 


Crédit  Mobilier.  —  L'assemblée  générale  ordinaire  du 
Crédit  Mobilier  a  eu  lieu  le  17  juin,  sous  la  présidence  de 
M.  Baudesson  de  Richebourg ,  administrateur  délégué  ; 
M.  Charles  Wallut,  président  du  Conseil  d'administration, 
n'ayant  pu,  par  raison  de  santé,  assister  à  la  réunion. 

L'assemblée  a  pris  les  résolutions  suivantes  : 

I.  —  L'assemblée  générale,  après  avoir  entendu  le  rapport 
du  Conseil  d'administration  et  celui  de  MM.  les  commis- 
saires annuels,  approuve  les  comptes  et  le  bilan  tels  qu'ils 
lui  sont  présentés. 

Cette  résolution  est  votée  par  990  voix  contre  74. 

II.  —  L'assemblée  générale  réélit,  pour  une  période  de  six 
ans,  MM.  Charles  Wallut  et  Raymond  Le  Brun,  administra- 
teurs sortants. 

Cette  résolution  est  votée  à  l'unanimité  moins  2  voix. 

III.  —  L'assemblée  générale  nomme  MM.  V.  de  Sainte- 
Marie  et  R.  de  Séze,  commissaires,  à  l'effet  de  présenter  un 
rapport  sur  les  comptes  de  l'exercice  1899,  étant  entendu 
qu'en  cas  d'absence  ou  d'empêchement  de  la  part  de  l'un 
d'eux,  le  rapport  pourra  être  présenté  par  un  seul  commis- 
saire, et  elle  fixe  leur  rémunération  à  I.COO  fr.  pour  chacun. 

Cette  résolution  est  votée  à  l'unanimité. 


Obligations  du  Gaz  de  Madrid.  —  Nous  apprenons  que 
les  obligataires  du  Gaz  de  Madrid  viennent  de  tenir  une 
première  assemblée,  dans  laquelle  ont  été  votées  à  l'unani- 
mité les  résolutions  suivantes  : 

1"  Résolution.  —  Les  obligataires  de  la  Compagnie  Madri- 
lène d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz,  réunis  le  17  juin 
1899,  dans  les  locaux  de  l'Association  Nationale  des  porteurs 
français  de  valeurs  étrangères,  nomment  pour  la  défense  de 
leurs  intérêts  un  C  omité  composé  de  MM.  Léon  Drouin, 
Tony  Chauvin,  A.  Desouches,  Eugène  Sée,  Emile  Salle,  avec 
facilité  de  se  compléter  par  l'adjonction  des  concours  qu'il 
jugera  nécessaires, 

Le  Comité  aura  son  siège  dans  les  bureaux  de  l'Associa- 
tion Nationale,  5,  rue  Gaiilon. 

2«  Résolution.  —  L'assemblée  invite  le  Comité  à  se  mettre 
en  relations  avec  la  Compagnie,  afin  de  connaître  ses  inten- 
tions et  de  discuter  avec  elle  un  projet  d'accord  qui  sera  sou- 
mis aux  obligataires  dans  une  prochaine  réunion,  et  qui  por- 
tera sur  un  remaniement  du  tableau  d'amortissement  et  sur 
les  garanties  que  le  Comité  jugera  pratiques  pour  assurer 
une  bonne  gestion  des  affaires  de  la  Société  dans  l'avenir.  _ 

Le  Comité  de  défense  des  obligataires  de  la  Compagnie 
Madri'éne  d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz,  élu  dans 
la  réunion  du  17  courant,  est  entré  en  pourparlers  avec  le 
Conseil  d'administration  de  cette  Société.  Il  est  intervenu  un 
projet  d'accord  qui  sera  soumis  aux  obligataires  dans  une 
réunion  qui  se  tiendra,  le  samedi  24  courant,  dans  les  locaux 
de  l'Association  Nationale,  5,  rue  Gaiilon,  à  2  h.  1/2. 
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I  PS  intéressés  qui  désireraient  prendre  part  à  cette  assem- 
W.^e  très  importante  peuvent  demander  des  cartes  d'entrée  a 
celte  adresse.   

Aciéries.  Hauts-Fourneaux  et  Forges  de  Trignac.  — 

L'fssembléc  générale  ordinaire  des  actionna  res  de  la  Société 
d^af  Aciéries,  ^Hauts-Fourne        et  Forges  de  Tngaac  a  eu 

"  Api^i'Uoir'entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil  et 
des  Commissaires,  elle  a  approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient 
Ïésenrs  les  comptes  de  l'ex^ercice  1898  soldant  par  un  bé- 
néfice net  de  973.452  fr.  85  qui  a  été  réparti  comme  suit  : 

gS„V^'^^^^^^^ï::::.•;;::::::  i^"- 

Report  à  nouveau  •   ooq  "on  oï 

Réserve  pour  transformations   2rfa./»U 

Total  égal   973.452  85 

Le  dividende,  fixé  en  conséçiuence  de  cette  «Partition  à 
25  fr.  par  action  comme  pour  l'exercice  {^recèdent,  sera  mis 
en  paiement,  sous  déduction  des  impôts,  a  partir  du  l"juillet 

^TSmblée  a  nommé  M.  Charles  Roux  administrateur  en 
remplacement  de  M.  Mesureur,  démissionnaire.  Elle  a  reelu 
MM  Berger  et  Dreyfus,  admistrateurs  sortants. 

Enfin,  elle  a  renouvelé  pour  rexercice  cours  Ifs  pouvoirs 
des  commissaires  des  comptes,  MM.  F.  Le  Roy  et  F.  Picard. 

Aciéries  de  France.  —  L'assemblée  générale  ordinaire 
detactionnaires  a  eu  lieu  le  20  juin  11  677  actions, étaient 
présentes  ou  représentées.  M.  L.  W  Ravenez.  président, 
après  avoir  lu  le  rapport  du  Conseil  d  administration,  a  ex- 
posé lelmotifs  qui  ont  fait  choisir  de  préférence  une  émis- 
sion d'obligations  à  une  augmentation  du  capital-actions 
Deux  actionnaires  onl  successivement  pris  la  Parole  au  sujet 
de  l'interprétation  à  donner  aux  statuts  sur  les  avantages  que 
le  Tribunal  est  seul  à  même  d'apprécer.  Une  dernière  répli- 
que de  M.  Ravenez  a  clôturé  cette  discussion,  puis  la  reunion 
a  voté,  à  la  majorité  la  première,  à  l'unanimité  la  seconde, 
les  résolutions  ci-dessous  : 

1°  L'assemblée  autorise  le  Conseil  d'administration  à  por- 
ter  le  capital  social  de  dix  millions  de  francs  a  10  millions 
cent  mille  francs  par  l'émission  de  deux  cents  actions  nou- 
velles de  500  francs,  à  libérer  entièrement  lors  de  la  sous- 

^'"outre'ces  500  fr.,  le  souscripteur  de  chaque  action  devra 
verser  la  somme  de  300  fr.,  représentant  le  montant  propor- 
tionnel des  réserves  ordinaires  tt  extraordinaires  afférentes  a 
chacune  des  actions  anciennes.  Cette  dernière  fcomme  sera 

^°L'aLemblée^décide,  conformément  aux  art.  6  et  39  des  sta- 
tuts que  la  moitié  des  actions  ainsi  créées  devra  être  mise  a 
la  disposition  des  porteurs  de  parts  de  fondateur,  qui  pour- 
ront les  souscrire  au  pair  du  capital  nominal  augmente  des 
300  fr  ci"ClGSSU.s  * 

oo  L'assemblée,  conformément  à  l'art.  12  des  statuts,  donne 
pouvoir  au  Conseil  d'administration  de  procéder  à  une  émis- 
sion nouvelle  de  8.000  obligations  de  500  fr.,  rapportant  4  0/0, 
remboursables  en  trente-deux  années,  et  en  tous  points  con- 
formes aux  titres  précédemment  émis,  et  représentant  un 
chiffre  total  de  4  millions  de  francs.  „ 

Elle  l'autorise  à  traiter  de  la  négociation  de  ces  titres  avec 
tous  Etablissements  de  crédit,  et  notamment  avec  la  bociele 
Générale  pour  favoriser  le  développement  du  commerce  et  de 
l'industrie  en  France,  et  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  et  conformément  aux  accords  verbaux 
éventuels  intervenus,  dès  le  26  mai  1899,  entre  lesdits  Etablis- 
sements et  le  Président  du  Conseil  d'administration. 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  28  mai  au  3  juin  1899  (î-'"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  -  Opérations 
coifcemanTles  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  ^0  jum 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3.109.029  83 

Retraits  de  fonds  


f .48. 479  20 


Désignation  des 
lignes 


Btat  

Pàris-Lyon-Méditer . 
—  Chemins  Algériens.. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Es*.  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . 
Médoc  


§2 


2,813 
9.0:)3 
513 
3.7^0 
5.590 
6  86T 
4.83f. 
3.418 
898 
1.087 
296 
214 
101 


Rec.  br.  de 

Reo.  br. 

depuis 

lasemaine 

le  l"janvier 

Différence 

1899 

P' 

1899 

1898 

1899 

1898 

859 

832 

18  701 

17  567 

- 

- 

1  134 

8  -'90 

9  000 

1(6.430 

170  250 

6.180 

181 

180 

3  9S3 

3  O  JO 

893 

'..181 

4  Si(i3 

87.6.18 

85.30i 

2  354 

3  449 
l.(-:>0 

3.411 

67  628 

66.753 

1  175 

3  9."^6 

«2.54'é 

78.591 

3.9n3 

3.34t 

3  55'. 

67  783 

65  118 

2  665 

1  .888 

2  Oii 

42  4  .7 

43  OiS 

57! 

vn 

99 

2.662 

2.180 

481 

141 

67 

113 

3  o:n 

2.375 

: 

681 

50 

1  139 

916 

+ 

223 

29 

28 

635 

61S 

+ 

69 

27 

29 

547 

513 

+ 

33 

Excédent  de  retraits   2 . 439 . 449  37 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  20  juin  1899,  20  mil 
'ca^Uauf  employés  eu  achats  de  rentes  du  U  au  20  juin 
^Tpour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 

Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Pans 

Les  dispositions  du  Marché  qui  restaient  encore  sa- 
tisfaisant^ il  y  a  huit  jours,  se  sont  co"^^dérab  ement 
modifiées  ensuite.  Les  mouvements  qui  se  sont  pioduits 
sm  le  Soupe  des  Valeurs  Espagnoles;  es  réalisations 
ruxqullles^on  a  procédé  «ur  les  titres  les  p  us  en  vue 
dans  ces  derniers  mois;  le  prolongement  de  la  crise 
min?stér?elle  en  France;  la  menace  d'une  guerre  en  re 
VAneieterre  et  le  Transvaal  :  tout  cet  ensemble  de  faits 
et  de  circonstances  nous  ont  valu  des  dépréciations  de 
cours  parfois  considérables.  On  reste  mieux,  néan- 
moins, sur  toute  la  ligne.  Il  faut  espérer  que  les  real  - 
sations  qui  se  sont  produites  depuis  samedi  auront  ea 
pou?  résultat  de  d-^giger  la  place  qui  était  visiblement 
trop  chargée  à  la  liausse.  Et  il  faut  espérer  aussi  que 
toutes  les  fausses  nouvelles  qui  ont  été  mises  en  cir- 
culation depuis  cette  date  et  qui  ont  ete  successive- 
ment démenties,  n'auront  plus  d'effet  sur  lacr.duhté 

^""Le'ïèïserrpment  de  l'argent,  dont  on  parlait  la  se- 
maine dernière,  a  amené  plusieurs  Banques  étrangères 
à  relever  le  taux  de  leur  escompte.  Ici  ce  resserrement 
ne  se  fait  pas  sentir,  et  en  raison  de  ce  qui  vient  de  se 
passer  ces  jours  derniers,  il  est  à  croire  quil  naura 
pas  beaucoup  d'eflet  sur  notre  liquidation  de  fin  de 
mois. 

♦  -ir  Nos  Renies  Françaises  ont  été  un  peu  plus 
molles  que  précédemment  Leurs  moins-values  sur  la 
semaine  précédente  ne  sont,  cependant,  pas  bien  im- 

^^^he'^S^O/O  Perpétuel  qui  finissait,  il  y  a  huit  jours,  à 
102  fr  22  1/2  à  terme  et  à  102  fr.  10  au  comptant  clô- 
ture, sur  ces  deux  marchés  à  101  fr.  ,35  et  a  101  fr.  30 
ex  coupon  de  75  centimes  détaché  le  16  coiirant.  Rente 
3  i  12  0/0, 102  fr.  45  à  terme,  contre  102  82  1/2.  et 
102  fr.  35,  au  comptant,  contre  102  fr.  iO.  Ren'e  3  0/0 
amortissable,  100  fr.  70  au  comptant.  Elle  finissait, 
il  V  a  huit  iours,  à  100  fr.  55. 

les  Obliialions  Tunisiennes  3  0/0  1892  qui  res- 
taient à  495  fr,  sont  à  494  fr.;  Emprunt  2  i/2  0/0 
Z  Protectoraî  de  l'Annam  et  du  TonKtn,  84  fr. 
contre  84  fr.  25;  Emprunt  2  1/2  0/0  de  Mada- 

^TeTomaiions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0^ 

Chine  clôturent  à  464  fr.  au  comptant  et  a  463  Ir.  à 

tGriHG. 

*  ^  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  conti- 
nuant à  avoir  un  marché  animé.  M  Caron,  .conseiller 
municipal  de  Paris,  au  nom  de  la  Commission  des 
Emprunts,  vient  de  déposer  son  rapport  tendant  a 
Siss^on  dans  le  plus  bref  délai  possible,  de  Uo  mil- 
ioîs  d'ob li.rations  sur  l'emprunt  de  16d  millions  au- 
lorisé  par  la  loi  du  4  avril  1898  pour  la  construc^mn  du 
Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Pans.  Les  115  mil- 
lions représentent  la  dépense  nécessaire  a  1  exécution 
des  42  kilomètres  qui  constitueront  la  première  partie 
du  réseau  métropolitain.  ■  rro  * 

I^'Ohl.'aation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  a  553  francs, 
se  retrouve  à  547  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  869,  420  Ir., 
Contre  422  fr.  75;  bbligations  3  0/0  1871,  presque 
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sans  changement  à  411   fr.  25;   Obligations  4  0/0 

1875,  o52  fr.  ,  contre  553  fr.  25;  Obligations  4  0/0 

1876,  551  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées,  re=!tent 
demandées  à  38/  fr.50;  Obligations  2  0/0  1898,kSQîv  ■ 
Obligations  2  1/2  .0/0  1894-1896,  393  fr.  50,  contré 
393  fr.  ;  quarts,  104  fr.  25. 

*  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont  re- 
venues de  4.035  à  4.000,  mais  elles  remontent  à  4.040. 

Les  bénéfices  nets  des  escomptes  et  intérêts  divers  de 
notre  grand  Etablissement  de  crédit  s'élèvent,  pour  les 
yingt-six  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours 
a  10.083.591  fr.,  contre  5.869.146  fr.  en  1898,  5.102.660  fr 
en  1897,  4.527.242  fr.  en  1896,  2.431.799  fr.  en  1895  et 
o.  /'40.037  fr.  en  1894. 

Le  Crédit  Foncier  de  France  est  revenu  de 
73o,  au  comptant  et  à  terme,  à  720  et  722.  Il  se  re- 
trouve, au  dernier  moment,  à  722  et  à  725. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  n'ont  que 
peu  varié.  Le  nombreux  public  qui  s'occupe  de  ces  va- 
leurs leur  reste  fermement  attaché.  Les  obligations  à 
lots  du  Crt-dU  Foncier  forment,  comme  on  sait,  huit 
catégories.  Or,  avec  une  seule  obligation  prise  dans 
chacune  de  ces  huit  catégories,  on  participe  annuelle- 
ment a  44  tirages  à  lots,  et  on  place  son  argent,  sur 
ces  titres  de  tout  premier  ordre,  à  un  taux  voisin  de 
3  0/0. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  que 
nous  laissions  cà  490,  conservent  facilement  ce  cours  ■ 
Obligations  Foncières  3  0/0  1  879,  496.  contre  498; 
Obligations  Communales  3  0/0  1880,  495. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883,  qui"  c'ôturait  à 
452,  est  ferme  à  454  50;  Foncières  1885,  479,  contre 
489  ;  Cinquièmes,  100. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  i891  se  re- 
trouvent à  393,  contre  395;  Obligations  à  lots  3  0/0 
1892,  estampillées,  494  ;  Obligations  Foncières  1895, 
2  80  0/0,  entièrement  libérées,  lilQ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  au  même  cours  de  485. 

\  *  Le  compartiment  des  actions  de  nos  Grandes 
Sociétés  de  Crédit  est  plus  lourd;  cependant,  on  est  en 
reprise  appréciable  sur  les  plus  bas  cours  pratiqués. 

La  Banque  de  Paris  e'.  des  Pays-Bas  est  revenue 
un  moment  à  1.060  fr.  Elle  reste,  au  dernier  moment,  à 
1.080  fr.  Comptoir  Nati@nal  d'Escompte,  612  fr.,  contre 

618  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  restait,  jeudi  dernier,  à  969  fr. 
a  terme;  il  a  lléchi  à  946  fr.  et  clôture  à  949  fr. 

La  Société  Générale  est  restée  très  ferme.  On  la  re- 
trouve à  600  fr.,  contre  603  fr.  Le  bilan  de  cette  Société 
au  31  mai  accuse  de  nouvelles  augmentations  dans  le 
chiffre  des  affaires  traitées.  Le  portefeuille  a  progressé 
de  10  1/2  millions  de  francs  d'un  mois  à  l'autre,  les 
comptes  courants  créditeurs  de  5  millions,  les  comptes 
courants  débiteurs  de  3  1/2  millions.  Les  résultats  bé- 
néficiaires du  mois  se  sont  élevés  à  320.682  francs, 
frais  généraux  déduits.  Ajoutons  que  le  Journal  Offi- 
ciel du  18  juin  a  publié  le  décret  autorisant  la  trans- 
formation de  cette  Société  en  Société  anonyme  dans 
les  termes  des  lois  des  24  juillet  1867  et  1er  a6irt  1893. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  s'inscrit  a  633 
francs,  contre  631  fr.;  la  Banque  Française  de  l'Afri- 
que du  Sud  se  ressentant  de  la  dépréciation  momen- 
tanée des  valeurs  de  mines  d'or,  est  revenue  de  96  fr. 
à  terme  et  de  96  fr.  .50  au  comptant  à  91  ir. 

La  Banque  Internationale  de  Pans  se  traite  à 

619  fr.  à  terme  et  à  622  fr.  au  comptant,  après  610  et 
617  fr.  au  plus  bus  ;  sur  ce  titre  il  sera  payé,  à  partir 
du  1er  juillet  prochain,  un  coupon  net  de  16  fr.  80  par 
action  nominative  et  de  10  fr.  195  par  action  au  por- 
teur. Banque  de  l'Algérie  sans  variation  à  790  fr. 
Banque  Parisienne,  505  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ;  Obli- 
f/ations  de  400  francs  de  la  Société  des  Immeubles  de 
France,  1.32  fr.  50  ;  Obligations  de  475  fr.,  162  fr.  50. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  à 
~23  fr.  ne  s'écarte  pas  de  ses  hauts  cours  précédents. 
Conipagnie  des  Mines  d'Or,  106  fr.,  contre  116  fr., 
subissant,  elle  aussi,  l'influence  des  dispositions  du 
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marché  sud-africain  ;  Crédit  Mobilier,  76  fr.  L'assem- 
blée générale  du  17  juin  a  approuvé  les  comptes  etde 
bilan  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés, 
et  reelu,  pour  une  période  de  six  ans,  MM.  Charles 
Wallut  et  Raymond  Le  Rrun,  administrateurs  sortants. 

La  Rente  Foncière  entraînée,  elle  aussi,  est  revenue 
a  385  fr.  Il  faut  se  souvenir  que  les  résultats  de  1898 
ont  fa  t  non  seulement  ressortir  les  avantages  dont 
jouit  ce  titre  au  point  de  vue  du  revenu,  mais  qu'ils 
font  entrevoir  encore,  pour  l'e.Kercice  en  cours,  la  pro- 
babilité d'une  augmentation  de  dividende.  En  effet, 
1  année  1899  n'aura  pas  à  supporter  certaines  charges 
qui  ont  réduit  le  solde  disponible  de  l'exercice  précé- 
dent, tels,  par  exemple,  les  frais  de  gros  entretien,  qui 
ont  été  amortis  intégralement,  et  en  prévision  desquels 
il  a  ete  créé  une  reserve  de  1.50.000  francs.  Foncière 
Lyonnaise,  360  fr.,  contre  372  fr.  50. 

ic  Le'î  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  se  sont  alourdies. 

Le  Lyon,  qui  clôturait  jeudi  dernier  à  1.903  fr.,  est 
revenu  à  1.87o  fr.;  il  s'échange,  au  dernier  moment,  à 
1.882  fr.;  Nord,  2.160  fr.  au  comptant,  contre  2.170  fr. 
A  terme,  il  cote  2.165  fr.;  Midi,  1.360  fr.,  contre  1.383 
francs,  après  1.357  fr.  50  au  plus  bas. 

L'Est  se  traite  à  1.015  fr.,  contre  1.020  fr.;  l'Orléans 
perd  10  fr.  à  1.775  fr.  Quant  à  l'Ouest,  il  a  reculé  de 
1.1.j5  fr.  à  1.146  fr.,  et  clôture  ainsi. 

Pour  la  23=  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de  1898,  une 
diminution  de  78.000  fr.  Il  s'ensuit  que  du  l'=r  janvier 
1899  au  27  mai,  les  recettes  sont,  sur  la  même  période 
de  l'année  dernière,  en  augmentation  de  16.571.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  340  fr.  50, 
contre  342  fr.,  et  celles  des  Chemins  de  fer  Econo- 
miques du  Nord  à  550  fr.,  en  moins- value  de  10  fr. 

•ki^  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
eu  à  subir,  en  général,  d'importantes  variations  de 
cours. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  620  fr.,  contre  636  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  1.265  fr.,  contre  1,290.  Le  Conseil  municipal  de 
Paris,  dans  sa  séance  du  16  juin  a  fixé  à  huitaine  la 
discussion  du  rapport  de  M.  Sauton  sur  l'abaissement 
du  prix  du  gaz. 

I^a  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  à  335, 
comme  il  y  a  huit  jours  ;  Messageries  Maritimes  plus 
lourdes,  à  590  fr.,  (-outre  600  fr.,  se  ressentant  des  me- 
sures sanitaires  prises  en  Egypte  et  qui  doivent  avoir 
une  certaine  répercussion  sur  ses  services.  Chargeurs- 
Réunis,  sans  changement  à  1.200  francs. 

Les  Omnibus  ont  repris  de  1.790  fr.  à  1.800  fr.  Pour 
la  23°  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recettes  de 
cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  1.023.586  fr.  95,  con- 
tre 959  200  70,  pendant  la  semaine  correspondante  de 
1898.  Du  le--  janvier  1899  au  10  juin  dernier,  le  montant 
total  des  recettes  atteint  le  chiffre  de  22.595.854  fr.  60, 
soit  une  augmentation  de  1.174.577  fr.  95  sur  l'année 
dernière.  Voilures  à  Paris,  635  fr.,  contre  637.  Les  re- 
cettes de  cette  entreprise,  pour  la  première  quinzaine 
de  juin,  se  chiffrent  par  1.016.164  fr.  75,  en  diminution 
de  37.385  fr.  85  sur  la  quinzaine  correspondante  de 
1898.  Du  l«r  janvier  1899  au  15  juin,  les  recettes  to- 
tales s'établissent  à  9.910.872  fr.  12,  soit  une  diminu- 
tion, sur  l'année  dernière,  de  20.145  fr.  53. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
restent  à  570  fr.,  contre  598  fr.  Société  Française  d'E- 
lectro-Métallurgie,  670  fr. 

Le  Suez  est  revenu  de  3.663  fr.  à  teji'me,  à  3.600  fr. 
Au  dernier  moment,  il  cote  3.635  fr.  Parts  Civiles, 
2.835  fr.,  contre  2.416  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  fléchi  de 
309  fr.  à  272  fr.  Elle  finit  à  2.-5  fr.  ;  Thomson-Eous- 
ton,  1.437  fr,,  contre  1.525  fr.,  après  1.405  au  plus 
bas;  Malfidano,  1.325  fr.,  en  moins-value  de  50  fr.; 
par  contre,  Société  d' Incandescence  par  le  Gaz  (Bec 
Auer),  515  fr.,  contre  460  fr.  ;  Dynamite  Centrale,  527 
francs,  contre  537  fr.  ;  Société  Métallurgique  de  l'Ou- 
ral-Volga, 610  fr. 
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La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  ferme, 
à  319  fr.  Etablissements  Decauville,  111  Ir.,  contre 
11(3  fr.;  Anciens  EtablissemenLs  Cail,  425  fr.;  Comp- 
teurs à  Gaz,  au  même  cours  de  1.680  fr.,  conservant 
leur  a\  aiu'e  antérieure  ;  Compagnie  d'Aguilas,  360  fr. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de 
Paris,  qui  clôturaient  à  535  fr.  sont  revenues  à 489  ir. 
Aciéries  de  France,  1.020  fr.,  contre  1.050  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments 
Portland  du  Boulonnais,  498  fr.;  actions  Omnium 
Lijonnais  de  Tramways,  12d  fr. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  Interocéanique  de 
Panama  [en  liquidation)  sont  plus  lourdes.  VObli- 
galion  3  0/0  est  revenue  de  31  fr.  25  à  30  fr.  ;  les  Obli- 
gations 4  0/0,  de  31  fr.  50  à  30  fr.  ;  les  Obligations 
5  0/0  de  40  fr.  à  39  fr.  50.  On  retrouve  les  Obligations 
i^^  Série  à  47  fr.,  et  les  Obligations  2"  Série,  à43  fr.50. 
On  continue  à  parier  d'une  combinaison  en  prépara- 
tion qui  consisterait  dans  la  vente  de  l'actif  de  la  Com- 
pagnie Nouvelle  à  une  Société  américaine,  qui  paye- 
rait cet  actif  partie  en  argent,  et  partie  avec  une  par- 
ticipation aux  bénéfices  de  la  future  entreprise. 

if  if  Dans  le  compartiment  des  Fonds  d'Etat 
Etrangers,  d'importantes  variations  de  cours  ont  été  à 
enregistrer,  mais  nulle  part  on  ne  reste  au  plus  bas 
cours. 

Le  Brésil  4  0/0  1889  que  nous  laissions  à  66  45, 
clôture  à  64  50;  Fundin^f  Brésilien,  au  môme  cours 
de  90  80.  Emprunts  Provinciaux  du  Brésil  animés. 
Les  Obligations  5  0/0  de  VEtat  de  Espirilo-Sanlo 
sont  à  358  fr.  ;  Obligations  5  0/0  de  Minas-Geraès, 
381  fr.  à  terme  et  380  fr.  au  comptant  ;  Obligations 
de  Bahia,  4-55  fr.  contre  456  fr. 

L'Empriml  Chinois  or  5  0/0  1898  reste  à  482  fr.  50 
au  comptant,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  rétrograde  de  65 
francs  35  à  61  fr  ;  elle  reprend  à  62  fr.  05.  Nous  nous 
reportons,  au  sujet  de  ce  fonds,  à  l'article  que  publie 
plus  haut  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  Théry, 
et  qui  a  trait  aux  nouveaux  projets  financiers  espa- 
gnols. 

La  Rente  Italienne  a  été  lourde,  malgré  le  succès 
remporté  par  le  Ministère  dans  le  vote,  à  une  forte 
majorité,  de  six  douzièmes  provisoires  du  budget  de 
l'exercice  1899-1900.  Elle  a  reculé  de  96  f r.  40  à  95  fr.  60; 
au  dernier  moment  elle  cote  95  fr.  75. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  tombée  de  27  10  à 
25  52  1/2,  Elle  reste  en  reprise  à  35  80. 

Les  Fonds  Roumains,  qui  n'ont  pas  à  compter  avec 
la  spéculation,  restent  demandés.  La  Renie  4  0/0 
Amortissable  1896  est  à  91  fr.  50;  4  0/0  Amortissable 
1898,  92  fr.  80. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  entraînés.  Le  3  0/0  1891- 
1894  or  finit  à  90  fr.  50,  contre  92  fr.  10;  Rente  or  3  0/0 
1896,  90  fr.  90,  contre  92  fr.;  Rente  4  0/0  1867-1869, 
101  fr.  50,  en  recul  de  25  centimes  ;  Consolidés  l^e  et  2e 
Séries,  102  fr.  40;  Rente  Intérieure  4  0/0,  99  fr.  20. 

Les  Fonds  Ottomans  ont  été,  pour  la  plupart,  dépré- 
ciés aussi.  La  Série  B.  que  nous  laissions  à  47  fr.  50,  a 
fléchi  à  46  fr.  60;  Série  C,26  fr.  50,  contre  27  fr.  17  1/2, 
après  26  fr.  30  au  plus  bas  ;  Série  D,  plutôt  calme,  à 
22  f  r.  87  1/2,  contre  23  f  r.  15  ;  Priorités,  sans  change- 
ment, à  491  fr. 

ic  i(  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens, 
qui  restait  à  507  fr.,  finit  à  505  fr.;  Banque  Impériale 
Ottomane,  566  fr.,  en  recul  de  15  fr.;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  QQ-Z  fr.,  contre  665  fr. 

L'action  du  Crédit  Foncier  Egyptien  clôture  à  532fr.  ; 
Obligations  4  0/0,  506  f  r.  ;  Obligations  3  1/2  0/0, 
502  fr.;  Banque  Nationale  de  la  République  Sud- 
Africaine, 3i0  fr.  ;  Robinson  Soulh  A  frican  Banking, 
85  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Wagons-Lits  et  des  Grands-Express  Européens  ont 
eu  une  très  ferme  attitude.  Elles  clôturent  à  805  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  le''  au  10  juin,  attei- 
gnent 257.628  fr.,  contre  223.729  fr.  l'année  dernière. 
Depuis  le  1er  janvier  jusqu'au  10  juin,  le  total  des  re- 


cettes s'élève  à  '1.917. 816  fr.,  en  augmentation  (ic(;02.776 
francs  sur  runnoe  dernière. 

La  baisse  de  la  Rente  Extérieure  Espagnole  a  eu 
une  répercussion  sur  les  actions  des  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  Espagnols  qui  rc])rcnnent  |)ourtant 
sensiblement,  au  dernier  moment.  J.cs  Andalous  ont 
lléchi  de  299  fr.  à  200  fr.,  ils  clôturent  à  224  fr.;  le 
Nord  d'Espagne,  que  nous  laissions  a  209  fr.,  a  coté 
un  moment  155  fr.  11  se  retrouve  à  175  ir.;  Sara- 
gosse,  220  fr.,  contre  259  fr.,  après  200  fr.  au  plus  bas. 

L'action  Rio-Tinlo  a  été  très  agitée.  Elle  est  tombée 
de  1.150  fr.  à  1.042  fr.  Clôture,  1.088  fr.;  Sosnounce, 
également  très  mouvementée.  Des  réalisations  l'ont  fait 
reculer  de  2.815  fr.  à  2.610  fr.  En  dernière  heure,  elle 
est  à  2.650  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins 
de  fer  se  sont  bien  maintenues  et  les  variations  qu  elles 
accusent  sur  jeudi  dernier  sont  à  peu  près  nulles. 
L'Obligation  3  G/0  Jonction -Salonique- Cens lantt- 
nople  est  à  272  fr.;  Obligations  anciennes  4  0/0  (série 
1894)  de  la  Société  Smyrne-Cassaba  et  prolonge- 
ment, 425  fr.,  contre  430  fr.  ;  Obligations  nouvelles 
(Série  1896),  373  fr. 

La  Treasury  Gold  Mining  s'est  un  peu  ressentie  des 
variations  imprimées  à  tout  le  marclié.  Elle  cotait, 
jeudi  dernier,  142  fr.,  et  elle  est  maintenant  à  132  fr., 
mais  demandée. 


MARCHÉ  E!M  BANQUE 

Il  ne  fallait  pas  s'attendre,  celte  semaine,  à  une  grande 
animation  de  ce  Marché,  en  présence  de  la  tendance  générale 
de  la  place.  On  n'a  donc  que  peu  travaillé,  et  on  reste  faible 
sur  un  certain  nombre  de  valeurs  et  hésitant  sur  beaucoup 
d'autres.  .,         ,        -         .  -,r 

Le  Brésil  5  0/0,  qui  était  revenu  il  y  a  huit  jours  a  7o 
francs  10,  a  été  agité  et  clôture  à  73  fr.  40;  Chemins  Otto- 
mans, 127  fr.  contre  132  fr.  On  dit  que  le  Syndicat  qui  s'était 
formé  récemment  pour  l'achat  de50.0UO  Lots  turcs  a  constitue 
un  nouveau  Syndicat  pour  l'achat  de  50. 000  autres  Lots. 
Tharsis,  205  fr.  contre  214  fr.;  Cape  Copper,  111  fr.  50,  en 
recul  de  ô  francs.  _  •  - 

La  Huanrhnca  clôture  à  56  fr.  contre  u9  fr.  ;  Dmepro- 
vienne,  4.G'.I0  fr.,  perdant  85  fr.  ;  X>owe<3,  1.320  fr.  contre 
1  380  francs;  par  contre,  Huta-Bankoioa,  4.400  fr.,  en 
avance  de  75  fr.  ;  Haut-Volga,  <oQb  ïr.  ;  Doiibowaia-Balka, 
2.(;9U  fr.  contre  2.700  francs. 

L'Omnium  Russe  est  sans  variation  à  634  fr.  ;  .Usines  de 
Bnansk,  1.382  fr.  50  contre  1.3^7  fr.  50;  Volga-Vichera, 
4G0  fr  ■  Cercle  de  Monaco,  i.025  francs,  en  recul  de  65  fr. 

L'action  Tramways  de  Tours  finit  à  124  fr.  Comme  nous 
l'avons  dit  précédemment,  la  fin  de  l'exercice  s'approche,  et 
les  résultats  obtenus  permettront  de  .se  rendre  compte  de 
l'avenir  réservé  à  cette  affaire.  Bien  que  le  réseau  ne  soit  point 
achevé  encore,  et  que  la  lifjne  de  Saint-Avertin  n'ait  été  mise 
en  circulation  que  depuis  trois  mois  environ,  il  y  a  heu  de 
croire  que  les  comptes  pour  l'année  sociale  f898-1899  laisse- 
ront entrevoir  la  prochaine  réalisation  des  prévisions  d'origme. 

Les  Chaussures  Françaises  sont  fermes  à  169  fr..  Mode 
Nationale,  également  très  bien  tenue,  à  133  fr.  50.  Fermeté 
aussi  sur  les  Biscuits  OLibet,  à  147  fr.  ;  sur  les  Tavernes 
Pousset  et  Royale  réunies,  à  200  fr.,  et  sur  les  actions  de 
la  Société  des  Eaux  gazeuses  et  minérales,  à  126  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Construction 
ont  un  marché  très  actif  à  162  fr.  Nous  nous  reportons  a 
l'élude  que  nous  consacrons  plus  haut  à  cette  Société, 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Cliem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,acl... 
Const.Méc.MidiRussi" 

Dniéprovienne  

Donelz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut-Volga  


'S  juin 

502  .. 
73  40 

147  .. 
4025  .. 

127  .. 

169  .. 
1055  .. 
4690  .. 
1320  .. 
2690  .. 

605  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe.... 
Plaques  Lumière  . . 

Pontqibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  . . 
Volga-Vichera,  lib. 


22  ju 
4400 
94 

634 
1330 

405 
1250 

205 
1382 
1700 

775 

460 


50 


50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


22  juin  1899. 

Depuis  quelques  jours  la  température  s'est  modifiée  et  nous 
avons  maintenant  un  temps  relativement  trop  frais  pour  la 
saison;  la  culture  se  plaint  de  la  sécheresse  et  bien  que  la 
situation  des  récoltes  soit  toujours  satisfaisante  il  est  à 
souhaiter  qu'un  peu  d'eau  vienne  activer  la  végétation.  Les 
betteraves  et  surtout  les  avoines  auraient  grandement  besoin 
d'humidité. 

On  a  commencé  à  couper  les  fourrages  et  il  semble  que 
1  on  puisse  compter  sur  une  récolte  moyenne. 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  mai'chés  du  monde 
(Les  100  liilogrammes) 


Villes 

25  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  

20  62 

20  37 

20  37 

19  87 

20  12 

16  38 

16  60 

16  32 

16  50 

16  35 

Anvers  

16  75 

17  12 

17  12 

16  75 

17  50 

17  60 

18  33 

18  64 

19  21 

20  37 

Buda-Pesth  

17  32 

18  IH 

18  43 

18  69 

19  69 

13  96 

14  98 

14  32 

14  51 

14  35 

New-Yorlv  

15  51 

15  96 

15  34 

15  63 

15  58 

Les  per  spectives  de  la  récolte  restant  favorables  le  marché 
de  Paris  est  calme;  les  offres  sont  assez  nombreuses  mais  Ja 
meunerie  vendant  difficilement  ses  farines  n'achète  que  fort 
peu. 

On  a  coté  en  clôture  : 

8  juin       15  juin       22  juin 


Courant  

Juillet,  

Juillet-août. 
4  derniers. . 


20  37 
20  37 
20  62 
20  75 


19  87 

20  12 
20  12 
20  37 


20  12 
20  37 

20  37 

21  .. 


Farines.  —  Vendeurs  et  aclieteurs  se  montrent  peu  em- 
pressés. La  marque  de  Gorbeil  est  à  47  fr.,  comme  la  semaine 
dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

8  juin      15  juin     22  juin 

Marques  de  choix   48  . .  48  . .  48  . . 

Premières  marques   46  50  46  50  46  50 

Bonnes  marques   45  50  45  50  45  50 

Marques  ordinaires   44  . .  44  . .  44  . . 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  çn  boulangerie,  1  0/0 
d'escompto,  ou  à  :  0  jours  sans  escompte. 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruits)  restent  à  42  fr.  87, 
contre  ■52  fr.  62  la  semaine  dernière. 

Voici  quelles  ont  été  nos  importations  et  exportations  de 
blé  et  farine  pendant  les  cinq  premiers  mois  des  trois  der- 
nières années  : 

Commerce  spécial 
(En  quintaux  métriques) 

Différ.  par 

1897  1898  1899  rapp.àl898 

Blé 

Importations          243.861     8.789.633     633.556  —8.156  077 

Exportations   2.178  2.424        4.209  +  1.785 

En  fav.  de  rimp.. +241. 683  +8.787.209  -f629.3i7  —8.157.862 
Farine 

Importations....     87.563         74.712      83.196  +  8.484 


94.663  64.161 


30.502 


Exportations   f5.746 

En  fav.  de  l'cxp..  —  1.817   +    19.951  —  10.035^  38.986 

En  ramenant  la  farine  en  blé  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  farine  pour  100  kilogrammes  do  froment,  nous  obtenons 
les  résultats  suivants  pour  la  période  du  1"  aoiît  au  31  mai  : 

1897-98  1898-99 


Importations   13.726.928  2.803.940 

Exportations   247.660  284.984 


Soit,  en  hectolitres  au  poids  moyen  de  75  kilogrammes  : 

Campagne  1898-99   3.358.608 

—        1897-98   17.97-i.357 

Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  très  calme.  Les  cours 
sont  les  suivants  : 


8  juin 

15  j 

uin 

22  juin 

13  75 

13 

25 

13  60 

Juillet  

13  62 

13 

50 

13  50 

Juillet-août  

13  50 

13 

25 

13  50 

13  87 

13 

62 

13  87 

Avoine.  —  Les  acheteurs  sont  plus  réservés  que  la  se- 
maine dernière,  mais  cependant  les  cours  sont  bien  tenus. 
On  cote  en  clôture  : 

8  juin  15  juin      22  juin 

Courant                   17  62  17  87         17  87 

Juillet                      17  62  17  87         18  15 

Juillet-août               17  37  17  87         17  87 

4  derniers                 16  37  16  87         16  87 


ALCOOL 

Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les  huit  pre- 
miers mois  de  la  campagne  1898-99,  soit  du  1"  octobre  au 
31  mai  : 

Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  septembre  1898,  de . 

La  production  a  donné  

L'importation  a  fourni   


603.615 
....  1.985.807 
80  103 

Total  des  ressources   2.669.524 

A  déduire  : 

Exportation   196.086 

Livraison  au  commerce   1.684.027 

  1.880.113 

Stock  au  31  mai  1899   


789.411 

hectolitres,  contre  707.557  hectolitres  en  1898,  soit  une  aug- 
mentation de  81.854  hectolitres  pour  1898-99. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1897-98      1898-99  Différence 


Alcools  de  : 

Vins  

Cidres,  poirés  

Marcs  et  lies  

Farineux  

Betteraves  

Mélasses  

Substances  diverses. 

Totaux  


36.154 
8.768 
50.814 
375.073 
800.432 
441.438 
393 


(Hectolitres) 
68.244 
8.698 
66.546 
484.515 
9.Î0.492 
398.422 
8.890 


+  32.090 

—  70 
+  15.732 
+  1(19.442 
+  150.060 

—  43.016 
+  8.497 


1.713.072   1.985.807   +  272.735 


Les  affaires  sont  peu  actives.  On  tient  riieclolitre  90°,  non 
logé,  entrepôt:  courant  42  fr.  87  comme  il  y  a  huit  jours. 
Le  stock  à  ce  jour  est  de  31.850  pipes. 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  pi-incipaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

25  mai 
1899 

1"'  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

;-:9  37 

39  59 

39  50 

39  50 

39  .. 

38  33 

38  51 

38  88 

38  88 

38  51 

33  40 

33  51 

33  80 

33  51 

31  97 

On  écrit  d'Egypte  que  les  plantations  de  l'année  ont  bonne 
apparence.  Au  nord  du  Delta,  la  végétation,  un  peu  tardive 
en  raison  des  pluies  de  l'hiver,  a  repris  vigoureusement  depuis 
quelques  semaines.  Bien  que  la  statistique  accuse  une  diffé- 
rence en  moins  pour  les  graines  de  coton,  on  espère  que  la 
récolte  sera  au  moins  aussi  abondante  que  l'année  dernière» 
pendant  laquelle  l'eau  d'irrigation  avait  manqué  dans  beau- 
coup d'endroits. 

En  faveur  de  l'importation..  +13.479.268   +2.518.956       j     Au  Havre,  le  marché  est  calme. 
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LAINE 


Villes 


35  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

194  50 

195  .. 

197  50 

196  .. 

196  50 

5  97 
5  92 

5  95 
5  90 

5  95 
5  85 

5  95 
5  87 

5  85 
5  82 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suinl)100k. 

Roubaix  (qualité  poi- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°   )  le  kil. 

Au  Havre,  la  tendance  reste  soutenue,  bien  que  les  affaires 
soient  moins  actives. 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Londres  

Anvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New-York. . . 


25  mai 
1899 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

32  52 

32  87 

33  75 

33  75 

32  75 

27  78 

27  34 

27  58 

27  43 

26  61 

27  62 

27  37 

27  50 

27  50 

26  75 

27  95 

27  5''. 

27  83 

27  82 

26  78 

30  66 

30  13 

30  34 

30  45 

29  40 

28  55 

27  75 

28  13 

27  92 

26  92 

47  10 

47  10 

47  10 

47  81 

47  10 

Par  suite  de  l'abaissement  de  la  température,  la  végétation 
des  betteraves  n'a  pas  réalisé  les  progrès  désirables.  La  pluie 
est  impatiemment  attendue. 

Le  Jour-» al  Officiel  vient  de  publier  le  tableau  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  sucres  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  la  campagne  1898-99.  Voici  un  résumé  de  ce  tableau  : 

Du  1"  sept,  au  31  mai 


Fabriques  : 
Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Betteraves  travaillées   Tonnes. 


Ressources  : 

Prise  en  charge  

Excédents  moins  manquants. 


Reprises  . 
Rentrées . 


Total  de  la  production. 
Total  


Livraisons 
Acquittements  : 
Fabriques 


Entrepôts 


droit  plein)  

droit  réduit)  

sucrage)  

sucre  de  mélasse)  

sucre  libéré)  

consommation  ordinaire). 

suc '•âge)  

En  cours  de  transport  

Admissions  temporaires  : 

Fabriques  

Entrepôts  

En  cours  de  transport  

Exportation  : 

Des  fabriques  

Des  entrepôts  

Total  


Stocks  au  31  mai  : 
Sucres  achevés  en  fabrique.. 

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks . 
Contre,  au  30  avril  

Diminution  en  mai  — 


A  Paris,  la  faiblesse  a  dominé  toute  la  semaine  sur  le  mar- 
cIk's  ou  raison  dos  avis  reçus  des  places  étrarigoros.  Les  cours 
de  clôture  sont  les  suivants  :  Blanc  n°  3,  34  fr.  68,  contre 
34  IV.  81  la  semaine  dernière  ;  roux  88»,  32  fr.  75,  contre 
33  fr.  75;  raffiné  belle  sorte,  106  fr.,  conlro  106  fr.  50. 


1897-98 

1898-99 

(Tonnes) 

3 

1 

s 

344 

344 

6.401.088 

6.105.620 

496.144 

473.185 

221.465 

254.250 

717.609 

727.435 

183.410 

129.107 

19.212 

26.318 

930.231 

882.860 

23.386 

25.895 

12.825 

17.367 

5.789 

13.655 

» 

1 

208 

787 

117.345 

106.975 

9.655 

17.570 

20.773 

32.683 

9.530 

13.641 

123.636 

93.2.58 

48.562 

29.578 

98.20i 

24.222 

107.250 

63.585 

577.158 

43X.316 

1898 

1899 

(Tonnes) 

30.640 

22.879 

22.3.33 

18.729 

240.303 

301 .795 

293.276 

343.403 

366.176 

407.454 

72.900 

61.051 

CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  

Au  Havre,  la  tendance  est  soutenue  et  les 
reprise.  — 


25  mai 
1899 

1='  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

23  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  75 

34  50- 

33  75 

33  50 

34  .. 

35  06 

35  06 

33  8H 

33  83 

34  75 

36  50 

36  50 

35  75 

35  50 

35  50 

36  56 

35  62 

35  .. 

85  .. 

35  62 

28  54 

27  40 

27  40 

26  54 

26  54 

cours  sont  en 


CUIVRE   ET  MÉTAUX 

Voici  les  mouvements  des  importations  et  délivraisons  du 
cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après  la  Circulaire 

Dul"janv.  1"  qumz.  Depuisle 
au  31  mai  99  de  juin  99  1"  janv.  99 


Importations 
Délivraisons. . 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048 
89.651         7.1H9  96.790 
87.391         8. 014  95.405 


En  faveur  des  délivr..     —  2.260     +  875 


-  1.385 
Tonnes 


Le  stock  visible  au  31  mai  s'élevait  à   30.156 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   875 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  juin   29.281 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

^Sl^mifîsgg..^"^  44.114  10.511  16.126  11.200   7.700  89.651 
1'"   quinzaine  de 
juin  1899    4.886      478      575      400      800  7.139 

Depuis  le  l"janv.  49.000  10.989  16.701  11.600   8.500  96.790 

Les  statistiques  accusent,  pour  les  cinq  premiers  mois  de 
cette  année,  une  diminution  dans  la  consommation  du  cuivre 
de  32  3/8  0/0  en  Angleterre  et  de  15  7/8  0/0  en  France. 

On  lit  dans  le  circulaire  de  MM.  James  Lewis  et  Son  que 
le  fait  caractéristique  de  la  dernière  quinzaine  a  été  la  baisse 
des  actions  des  Compagnies  de  mines  de  cuivre.  La  confiance 
que  l'on  plaçait  sur  la  Âmalgamated  Copper  Company  pour 
soutenir  le  prix  du  métal  est,  de  ce  fait,  bien  ébranlée. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 
1"  juin 


Métaux 


Cuivre  en  Iwri'es  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponiljle. . 

—  à  3  mois  — 
Plomb  anglais  :disp 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible.  • . 

Glascow 
Fonte  ;  disponible. 


2.5  mai 
1899  1S99 


£  sh.  d. 

77   7  6 

76  2  0 

117  10  0 

118  2  6 

14  0 

14  1  3 

28  H  3 


63  9 
63  11 


£  sh.  d. 

lo  15  . 

73  10  . 

117  17  6 

118  10  0 
14  7  6 
14  3  1 
28  2  6 


6  1/2 
9 


8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

75  9  4 

75  10  . 

73  17  6 

75  11  3 

75  7  6 

75  15  . 

116  12  6 

116  12  6 

117  17  6 

117   7  6 

117   7  6 

118  12  6 

14  10  . 

14  8  9 

14  12  6 

14  5  . 

14   4  6 

14  8  9 

27  11  3 

27  ..  . 

27  16  3 

6i  8 

66  5 

66  11 

64  11 

6G  8 

67  3 

1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (17  juin)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  l'.-6  fr. .  contre 
197  fr.  la  semaine  dernière;  Chili,  P"  marques,  198  fr.  50, 
contre  200  fr.  ;  en  lingots  et  plaques,  201  fr.  50,  sans  chan- 
gement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 


Farine  (12  Marques) ...  157  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gurbeil)   — 

Blé  lûO  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 


BESTIAUX  (à  La  Villettej 

l'RIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris 

PKIX 

Sucre  lilanc  n»  3   100  kil. 

—     raffiné  1"  qualité  — 

.\lciiol  3/6  Nord   hectnl. 

Fi'cule..   100  kil 

Huile  de  colza   — 

—      lin   — 

Suif   — 

DIVERS  (Le  Havre) 

emx 


Coton  

Laine . .  : 
Café  


50  kil 

luu  kil 
.50  kil 


METAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l"-"  niarq.).  100  kil. 

Etain  Bauka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  (Kails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  O  'O  Perpétuel  

3  l;-2  0/0  1891  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Ci'i'dit  Lyonnais  — 

Banq.de'ParisetPavs-Bas. .  — 
Conina^^nie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANaUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Jùirajssi'-or  

Encaisse-argent  

l'ortid'euille  escompte  

—  avances   

Coni|)tes  coui-ants  particuliers  .. 
Compte  courant  du  Ti'ésor  

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à-laBanquedc  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'.\lleni3.t;ne 

—  — d'Autr-HouHrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  ■  —  d'Italie  

—  —     di'  Uu!.sie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  I)lici;MIiRB 

Circulation  fiduciaire  totailft  

I':iicaisse-(]r  

Eiiiai^se-ai'gent  

Ra]]p'.ii  di'  l'or  à  la  cii'culation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1894 


Franc; 

41  84 

45  32 

46  3-2 
19  21 
12  34 
19  43 


1  79 

2  27 
2  12 
1  73 


32  .50 
lU.'i  13 

33  (33 
25  G2 
50  5(-i 
49  19 
59  90 


i2  50 
111  50 
!J5  12. 


105  » 
188  75 
i20  40 
16  » 
16  50 


100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
669 
1829 
1449 
2862 


.Million 
de  fr. 

3.476 
1.821 
1.2(53 

565 
291 
4  i.'i 
161) 


% 

2.50 
2.11 

3.12 
1.09 
3  » 
2.58 
5.70 
4.51) 


Million 
de  fi'. 

5.. 539 
6  952 
2.604 
4i,7 


1895 


Francs 

42  85 

45  1)7 

46  07 
19  li 
10  89 
15  66 


1  63 

2  17 
2  09 
1  66 


28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 


45  12 
115  50 
92,  37 


H3  >> 
171  62 
365  63 
n  25 
16  .. 


101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
801 
1804 
1475 
3249 


Million 
defr. 

3.. 527 
2.048 
1.244 

544 

312 

547 

202 


% 

2.20 
2  » 
3. 15 
4.30 
2.60 
2.50 


Million 
defr. 

16.073 
7.863 
2  'iOli 
48.9 


1896 


Francs 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 


1  52 
1  99 
1  89 
1  15 


30  4i 
lUO  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


1897 


Francs 

52  32 
5(1  32 
57  32 
25  37 

15  84 

16  73 


1  46 
1  96 
1  79 
1  2i 


27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 


47  25  42  57 
123  »  113  25 
73  37     55  87 


126  25 
165  62 
374  80 
U  75 
16  -> 


102  04 
105  65 
3.597 
660 
777 
813 
1805 
1.5li5 
3347 


Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

5(i6 

237 


% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
.5  » 
6  05 


Million 
defr. 

14.537 
7.861) 
2.513 
54,0 


128  >. 
168  25 
437  30 
l.'i  .'iO 
16  37 


103  34 
1U6  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
17.57 
3234 


Million 
de  f  r. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 


% 

2  « 
2.78 
3.84 

4  » 

3  « 
3.14 

5  « 
S  87 


Million 
de  fr'. 

15.254 
8.7.4.6 
2..5.';6 
57,3 


1898 


Francs 

50  45 

57  .50 

58  80 
25  80 
16  68 
19  .55 


1  39 
1  89 
1  S2 
1  24 


31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
.53  7:; 
40  83 
48  97 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1899. 


20 
Avril 


39  37 
123  50 
37  12 


139  87 
202  » 
10  94 

16  .50 

17  12 


102  81 
106  06 
3567 
680 
84T 
93:; 
2119 
1915 
3583 


Million 
de  fr. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 


0/ 

/o 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 

5.27 


Million 
defr. 

14.668 
8.182 
2.494 
55,7 


Francs 

42  62 
-47  » 
48  » 
20  87 
13  62 
17  37 


1  27 
1  90 
1  71 
1  51 


56 
1U6  50 
45  37 
34  .. 
48  7.5 
44  75 
56  » 


39  62 
192  » 
34  25 


190  « 
303  50 
698  44 
19  « 
17  50 


102  » 

103  62 
4000 

755 
912 
1077 
2170 
1965 
3809 


Million 
defr. 

3.803 
1.817 
1.204 

721 

426 

451 

104 


.50 


3.51) 
2.50 


Million 
de  fr. 

14.412 
8.1.57 
2.698 
57,9 


27 
Avril 


Francs 

42  87 

47  » 

48  I) 
21  12 
13  62 
17  37 


1  32 
1  80 
1  77 
1  48 


Mai 


32  68 
1U6  .50 
46  37 
34  ^_ 
48  75 
4i  12 
56  » 


39  » 
195  » 
34  » 


200  « 
305  » 
715  62 
19  » 
17'  50 


101  90 
103  45 
3995 
740 
933 
1115 
2160 
1955 
3824 


Million 
de  fr. 

3.731 
1.818 
1.207 

7.56 

420 

497 

116 


3  >> 

3  » 

4  50 

5  >> 
3.. 50 
2  50 
5  » 
5  50 


Million 
defr. 

14.316 
8.197 

2.730 
.57,2 


Francs 

43  » 

47  » 

48  >) 
21  12 
13  87 
17  25 


1  29 
1  80 
1  77 
1  47 


33  25 
106  50 

43  12 

34  .. 
49  25 

44  75 
56  » 


39  » 
203  » 
35  .50 


201  25 
317  .50 
702  81 
19  50 
17  50 


102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1135 
2165 
1960 
3820 


Million 
defr. 

3.807 
1.822 
1.206 
712 

429 
471 


3  » 
3  » 
4.50 
5  » 
3.. 50 
2.50 
5  « 
5.50 


Million 
defr. 

14.. 506 
8.136 
2.725 
,56,0 


12 
Mai 


Francs 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
14  » 
17  37 


1  33 
1  82 
1  71 
1  46 


32  23 
106  50 
40  37 
34  >' 
49  37 
44  87 
56  » 


39  75 
197  50 
35  75 


200  » 
315  » 
714  » 
19  50 
17  50 


102  50 
102  87 
4020 
735 
9.58 
1135 
2173 
1920 
3822 


Million 
defr. 

3.761 
1.826 
1.206 
711 

433 
47(; 
103 


0/ 
/a 

3  » 
3  > 


3.50 
2.50 
5  » 
5.50 


Million 
defr. 

14.4.58 
8.0.16 
2.719 

.55,7 


18 
Mai 


Francs 

43  37 

47  » 

48  >> 
20  62 
14  » 
17  62 


1  29 
1  86 
1  77 
1  48 


32  87 
106  50 
39  87 
34  » 
49  75 
44  75 
56  » 


39  .50 
197  50 

35  » 


201  50 
311  25 
702  80 
20  )) 
18  » 


102  42 
102  85 
4040 
745 
966 
1146 
2172 
1911 
3785 


Million 
defr. 

3.743 
1.833 
1.211 

703 

437 

4/6 

129 


0/ 

3  » 
3  >) 


3.50 
2.50 
5  » 
4.50 


Million 
de  fr. 

14.411 
8.089 
2  723 
.56,2 


23 
Mai 


Francs- 

43  37 
47 

48  )) 
20  62 
13  75 
17  37 


1  29 
1  86 
1  85 
1  47 


33  12 
106  .50 

39  75 

34  » 
.50  12 
44  87 
57  » 


39  37 
194  50 
34  73 


201  .30 
312  .50 
702  80 
20  » 
17  50 


102  40 
102  87 
4005 
736 
962 
1140 
2170 
1912 
3715 


Million 
de  fr. 

3.701 
1.838 
1.215 

651 

433 

469 

156 


3  » 

3  >> 

4  » 
4.50 
3.. 50 
2.. 50 

5  » 
4  50 


Million 
defr. 

14.210 
8.141 
2.747 
57,3 


.Juin 


Francs 

43  87 

46  » 

47  » 
20  37 
13  87 
17  37 


1  28 

\  TQ 

1  79 
1  43 


33  81 
106  50 

40  23 

34  )) 
49  50 
45 

58  » 


39  50 
195  » 
34  50 


202  » 
315  » 
692  05 
20  » 
19  » 


102  22 
102  87 
4025 
745 
964 
11.30 
2172 
1920 
3720 


Million 
defr. 

3.770 
1.842 
1.218 

778 

438 

480 

174 


% 
3  » 

3  » 

4  » 
4.. 50 
3.. 50 
2.50 

5  » 
4.50 


Million 
de  fr. 

14.198 
8.177 
2  766 
57,5 


•Juin 


Francs 

43  62 

46  » 

47  » 
20  37 
13  75 
17  62 


1  27 
1  62 
1  67 
1  41 


34  68 
106  50 
42  37 
34  >> 
49  25 
45  » 
38  50 


39  50 
197  50 
33  75 


200  » 
314  » 
678  21 
21  » 
19  » 


102  10 
102  67 
4040 
740 
970 
1125 
2175 
1906 
3li70 


Million 
defr. 

3.729 
1.848 
1.220 

663 

444 

483 

131 


% 

3  » 

3  « 

4  )) 
4.. 50 

4  » 
2.50 

5  .) 
4.50 


Million 
defr. 

14.219 
8.195 
2.774 
57,6 


15 

•Juin 


Francs 

42  62 

46  » 

47  « 
19  87 
13  2.-; 
17  87 


1  26 
1  57 
1  67 
1  43 


34  81 

106  50 

42  87 

34  » 

50  » 

46  50 

59  >> 


39  50 
196  » 
33  50 


200 
313 
664 
22 
19 


102  22 
102  82 
4033 
735 
969 
1125 
2170 
1903 
3663 


Million 
de  f  r. 

3.740 
1.8.35 
1.219 

658 

438 

450 

162 


3  » 

3  » 

4.50 

4  •> 
2.50 
3  )) 
4,50 


Million 
defr. 

,4.1.35 
8.185 
2.763 
57,8 


L'KCONOMISTK  EUR0PÉ1':N  -  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  21  juin  1899. 

L'Allemagne  et  1«  Transvaal.  —  Jlodilications  proposées  aux  Tarifs 
douaniers.  —  L'Emprunt  3  0/0  de  Saxe.  —  L'Elévation  du  Taux 
de  l'Escompte.  —  L'Allemagne  en  Orient.  —  .Vugmenlatioa  des 
P^migrants. 

On  a  peu  remarqué  la  nouvelle  attitude  du  Gouver- 
nement allemand  dans  les  derniers  incidents  du  Trans- 
vaal :  elle  mérite  cependant  d'être  signalée.  S'il  faut  en 
croire  des  bruits  autorisés,  le  présidpnt  Kriiger  aurait 
reçu  l'assurance,  qu  à  Berlin,  on  verrait  d'un  bon  œil 
certaines  concessions  aux  réclamations  de  l'industrie 
minière.  Ainsi  s'expliq'aeraient  certaines  concessions 
déjà  otïertes.  La  presse  anglaise  s'efforce  de  tirer  de  ce 
fait  des  conclusions  évidemment  exagérées  :  elle  vou- 
drait faire  croire  que  l'Angleterre  a  l'appui  de  l'Alle- 
magne dans  sa  campagne  contre  la  République  du 
Transvaal.  On  peut  nffirmer  le  contraire,  les  démar- 
ches amicales  de  l'Alleiïiagne  se  bornent  à  de  vagues 
conseils  de  modération  donnés  au  président  Krûger. 

La  Commission  des  finances  du  Reischtag  a  repris 
ses  travaux  mais  n'a  encore  fait  qu'adopter  une  aug- 
mentation de  crédit  pour  la  participation  de  l'Allema- 
gne à  l'Exposition  de  1900.  Le  seul  événement  intéres- 
sant qui  s'est  passé  au  Reichstag  est  le  dépôt  d'un 
projet  de  loi  relatif  aux  changements  suivants  à  appor- 
ter dans  l'ar-ticle  du  tarif  douanier  de  1879  : 

1°  Les  marchandises  des  Etats  où  les  marchandises 
allemandes  seront  soumises  à  un  iiupôt  proportionnel 
à  leur  valeur,  verront  élever  la  taxe  sur  la  valeur  et 
non  la  taxe  d'octroi  ordinaire  autant  que  le  permettront 
les  conventions  ; 

2°  Les  marchandises  importées  des  Etats  où  l'Alle- 
magne ne  jouit  pas  du  traitement  de  la  nation  la  plus 
favorisée,  pourront  être  frappées  de  droits  de  200  0/0 
au  lieu  de  100  0/0  qui  sont  appliqués  maintenant  et  les 
marchandises  non  imposables  pourront  être  imposées 
pour  40  0/0  de  leur  valeur  au  lieu  de  20  0/0  de  taxe 
qu'on  peut  leur  appliquer  maintenant. 

En  même  temps  le  Reichstag  a  été  saisi  d'un  projet  de 
traité  de  commerce  tendant  à  rétablir,  entre  l'Allema- 
gne et  l'Espagne,  la  clause  de  la  nation  la  plus  favo- 
risée et  à  abolir  les  tarifs  difl'érentiels  appliqués  ac- 
tuellement par  les  deux  pays. 

Mes  prévisions  au  sujet  d'une  élévation  du  taux  de 
l'escompte,  à  la  Reichsbanh,  se  sont  réalisées.  Depuis 
lundi,  le  taux  de  l'escompte  officiel  est  remonté  à 
4  1/2  0/0  et  celui  des  avances  sur  titres  à  5  1/2  0/0. 
Toujours  le  mois  de  juin  avait  amené  un  resserrement 
de  l'argent,  mais  jamais  ce  resserrement  n'avait  été 
aussi  accentué  ni  aussi  prématuré.  Samedi  dernier,  le 
taux  de  l'escompte  libre  était  monté  subitement  à 
4  1/4  0/0,  Depuis  le  commencement  de  la  semaine,  et 
en  dépit  de  l'élévation  du  taux  de  l'escompte,  les 
demandes  allluent  aux  guichets  de  la  Reichsbanh.  Le 
taux  de  4  0/0  a  duré  du  9  mai  au  19  juin. 

L'émotion  causée  par  la  prochaine  émission  de 
80  millions  de  rente  3  0/0  du  royaume  de  Saxe  à 
83  1/2  O/O,  à  un  t^uix  qui  est  de  4  1/2  0/0  au-dessous 
du  cours  du  jour  est  loin  d'être  calmée  :  les  cours  de 
toutes  les  rentes  allemandes  ont  baissé  et,  par  contre- 
coup, il  en  est  résulté  une  perturbation  considérable 
sur  le  marché  des  valeurs  industrielles.  C'a  été  comme 
un  avertissement,  d'ailleurs  entendu,  qui  marquera 
peut-être  le  commencement  de  la  réaction  sur  ces 
papiers. 

Le  premier  effet  de  cette  annonce  a  été  queleCTi-and- 
Duché  de  Hesse,  également  emprunteur,  émet  son  em- 
prunt à  4  0/0  :  il  emprunte  21  j/2  millions  de  marks 
au  taux  de  4  0/0  au  cours  de  100  1/2  0/0.  L'emprunt  a 
été  pris  ferme  par  un  consortium  de  banquiers. 

La  lente  conquête  de  la  Turquie  et  principalement 
de  la  Turquie  d'Asie  par  les  capitalistes  et  financiers 
allemands  se  continue  sans  interruption.  On  com- 
mence à  calculer  maintenant  seulement  l'importance 
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des  concessions  obtenues  par  l'empereur  fiuillaurae. 
Nous  apprenons  que  la  Compagnie  allemande  dos  che- 
mins de  fer  d'Anatolie  doit  (!n\  oyor  en  Asie  Mineure 
une  mission  d'exploration  qui  partira  au  commence- 
ment do  l'automne  et  étudiera  le  tracé  d'un  chemin  de 
fer  d'yVngora  à  Bagdad,  puis  les  conditions  de  naviga- 
bilité siu- l'Euphrate  et  de  lâ  atteindra  Konin.  C'est 
suivant  les  résultats  donnés  par  cette  expédition  qu'on 
tranchera  la  question  de  savoir  si  la  jonction  des  che- 
mins de  fer  d'Anatolie  à  l'Euphrate  et  an  bassin  du  Ti- 
gré doit  se  faire  par  Angora  ou  i)ar  Konin.  On  ne 
soupçonnait  guère,  au  moment  de  l'obtention  de  la 
concession,  toute  la  puissance^^politique  et  commer- 
ciale qu'en  retirerait  l'Empire. 

C'est,  avec  la  prise  des  Carolines,  deux  circonstan- 
très  favorables  à  la  navigation  allemande,  navigation 
qui  a  aussi  profité  considérablement  de  l'augmentation 
inattendue  de  l'émigration  pendant  les  cinq  premiers 
mois  de  l'année  :  04.000  émigrants  sont  sortis  des 
ports  de  l'Empire  du  1er  janvier  à  fin  mai,  près  de 
20.000  de  plus  que  dans  la  même  période  de  l'année 
dernière. 


MûriiiatMS  Écoiipes  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers 

de  marks) 

1899 

1898 

15  juin 

Hit.  7  juin 

15  juin 

liii.  7  juin 

Métal  et  or  en  lia 

^■uts  

928. Ûh3 

-f-  13. 3« 

890.563 

-f-  18.670 

Billets  du  Tr/'-soi- 

e.os"! 

i-  1.069 

25.?36 

+    1  299 

Billets  d  aulres  In 

n  b92 

-h  5.672 

16  6. '5 

-h  3,905 

Letircs  de  eli;iii^e 

158  386 

-h  11.569 

6r.l.305 

—  19.312 

10.981 

-H  468 

90.576 

•f  1.410 

11.934 

+  1.375 

8.08-2 

-\-  64T 

54  ys2 

-  7.2-36 

43.567 

—  15S 

PASSIF  (Millier 

5  de  marks) 

126.000 

non  mod. 

120.000 

non  nii  id. 

30.000 

non  miid. 

30.000 

non  iiiod. 

Circulation  de  bi 

lels  

1.070  ('23 

—  1 1 .07u 

1.040  049 

—  1..6t8 

Autres  eiigaj;emei 

its  à.  vue. . . . 

6-26.936 

4-  36  955 

û-iO  563 

-h  18.814 

21. ose 

-h  389 

15.912 

—  ■735 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Ban([ue  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


c 

— 

a 

o 

'Ji 

TauK 

DATE 

o  ■- 

cula 

va  ne 

de 
l'esc. 

^  C 

o 

< 

s 

u 

P- 

% 

7  mars  .  

889 

i.o:w 

'i8G 

005 

71 

l.SO 

15  »   

910 

1.030 

555 

636 

76 

1 

--'3  «   

922 

1 .060 

574 

688 

68 

4- 

191 

» 

828 

1.265 

503  ■ 

86  i 

20 

110 

7  avril  

831 

1.213 

489 

808 

105 

53 

)> 

15  «   

867 

1  .139 

521 

768 

173 

60 

22  »   

89S 

1 . 102 

5'i6 

742 

ti7 

l-.'5 

)i 

29  »   

873 

1 . 1 58 

5-26 

797 

7.3 

43 

)) 

S.S1 

1  113 

49  'i 

738 

76 

08 

15  

900 

1.104 

536 

724 

77 

130 

4 

9-29 

1.063 

587 

717 

70 

197 

31  »   

916 

1 .104 

591 

767 

75 

4- 

143 

7  juin   

914 

l.lJSl 

590 

747 

71 

1- 

164 

15  »   

928 

1.070 

627 

758 

71 

1- 

195 

La  Navigation  intérieure.  —  L'Office  de  Statistique  donne 
les  renseignements  suivants  sur  le  développement  de  la  navi- 
gation intérieure  allemande,  de  1872  à  1897. 

Durant  l'année  18!)7,  les  transactions  en  marchandises  sur 
navires  ont  augmenti'^  dans  des  proportions  assez  considé- 
rables, par  rapport  aux  années  précédentes,  sur  presque 
toutes  les  voies  fluviales  allemandes.  En  fait  de  navires  à 
voiles,  on  a  compté,  dans  les  années:  1877,  17.083:  1882, 
17.855;  18S7,  19.287;  1892,  21.318,  et  1897,  20.611. 

Tandis  que  le  nombre  de  navires  à  voiles  ne  s'est  pas  sen-. 
siblement  modifié  dans  le  cours  de  vingt  années,  leur  capa- 
cité a  été  plus  que  doublée  durant  cet  espace  de  temps,  car 
en  1877,  la  capacité  de  16.893  de  ces  navires  (la  capacité  de 
190  navires  n'est  pas  connue)  s'est  élevée  à  1.3'j6.00o  tonnes, 
tandis  qu'en  1897,  celle  de  20.360  navires  à  voiles  est  de 
3.2G6  087  tonnes  (on  manque  d'indications  pour  251). 
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Le  chiffre  des  bateaux  à  vapeur  recenses  s  est  eleve,  en 
1877  à  570  seulemeat  ;  mais,  augmentant  considérablement, 
de  recensement  à  recensement,  il  a  atteint  le  nombre  de  l\))à 
en  1897.  Dans  ce  nombre  sont  compris  816  vapeurs  a  voya- 
ceurs  lyl  vapeurs  à  marchandises,  876  vapeurs  remorqueurs, 
42  vapeurs  à  cable  (chaîne)  et  28  bacs  à  vapeur. 

Cette  même  statistique  donne  également  le  tableau  synop- 
tique des  transactions  maritimes  dans  les  ports  aUemands 
durant  l'année  1897.  ,  ,  . 

Suivant  ce  tableau,  en  1897,  il  est  entre  et  sorti  dans  ces  ports 
(en  considérant  toute  l'étendue  des  côtes  allemandes),  dans  un 
but  commercial,  154.851  navires,  d'un  tonnage  net  de  33  mil- 
liards 116.59S  tonnes  enregistrées,  ce  qui  représente  une  aug- 
mentation de  7.315  navires  (5  0/0)  et  de  2.070.110  tonnes  enre- 
gistrées (6,7  0/0)  par  rapport  à  Tannée  précédente. 

En  1875  le  total  de  tous  les  navires  entrés  et  sortis  a  ete  de 
87  558,  représentant  un  tonnage  de  12.722.710  tonnes  enregis; 
trées;  depuis  cette  époque,  le  nombre  de  navires  a  donc  subi 
nne  augmentation  de  76.9  0/0  et  le  tonnage  de  160.3  0/0. 

L'augmentation  de  plus  en  plus  importante  des  transac- 
tions a  été  amenée  par  le  développement  incessant  de  la  navi- 
cation  à  vapeur,  car,  tandis  que,  dans  1  année  187o,  17.1«9 
bateéux  à  vapeur  d'un  tonnage  net  de  7.181.061  tonnes  enre- 
gistrées sont  entrés  ou  sortis,  les  chiffres  correspondants  de 
l'année  IS'-i'l  ont  été  77.485  avec  28.512.592  tonnes  enregistrées  ; 
les  transactions  par  bateaux  à  vapeur  ont  donc  quadruple 
dans  rint.^rvalle.  Par  contre,  les  transports  par  navires  a 
voiles  quoique  le  nombre  des  navires  entrés  et  sortis  soit 
monté'  de  70.039  à  77.366  depuis  1875,  elles  ont  baissé  comme 
tonnage  d^^  5  540.649  tonnes  à  4.604.006.  ,  •„ 

La  circulation  totale  des  navires  entrés  et  sortis  se  chitirait 
en  1897,  pour  la  Baltique,  à  63.471  d'un  tonnage  net  de  11  mil- 
lions 470. 3fi9  tonnes  enregistrées,  contre  56.148  navires  avec 
10  521.813  tonnes  dans  l'année  1893.  Dans  une  proportion  de 
beaucoup  la  plus  forte,  c'est-à-dire  50.5  0/0  du  nombre  et  /4  0/0 
du  tonna'^e  des  navires  entrés  ou  sortis  dans  la  région  de  la 
Baltique  durant  l'année  1897  se  répartissent  dans  les  transac- 
tions avec  l'Etranger.  . 

Dans  la  région  de  la  mer  du  Nord,  le  total  des  navires  entres 
et  sortis,  durant  l'année  1897,  a  atteint  le  chiffre  de  91.777 
•d'un  tonnage  total  de  21.736.899  tonnes  enregistrées  net, 
contre  77.905  navires  avec  18.888.259  tonnes  enregistrées  pour 
l'année  1893. 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

BerUn,  le  22  juin  1899. 
Le  marché  est  faible  et  sans  grandes  affaires,  surtout  à 
cause  de  la  rareté  du  numéraire,  l'argent,  pour  la  liquida- 
tion, avant  atteint  5  3/4  0/0.  Les  valeurs  les  plus  atteintes 
sont,  après  les  Fonds  d'Etat  allemands,  les  valeurs  interna- 

Ho  I13.1CS 

Les  valeurs  métallurgiques  et  minières  montrent  quelque 
faiblesse  mais  finissent  sans  grand  recul. 
Les  charbonnages  seuls  sont  fermes.  ,  , 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  89  75;  l'Italien,  94  75;  les  Lom- 
bards, 30  30;  le  Mobilier  Autrichien.  221  50;  1  Extérieure, 
60  70.'  Clôture  plus  ferms. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  21  juin  1899. 
Les  Affaires  du  Transvaal.  —  M.  Chamberlain  et  le  Livre  bleu.  — 
Les  Primes  sur  le  Sucre  aux  Indes.  —•  L«  Commerce  extérieur  en 
1898  (chiffres  définitifs). 

On  est  revenu  à  une  appréciation  plus  calme  de  la 
situation  vis-à-vis  du  Transvaal,  et  la  publication  du 
dernier  Livre  Bleu  n'a  pas  peu  contribué  à  créer  cette 
disposition.  Ce  document  qui  contient,  notamment,  la 
loncrue  dépêche  en  date  du  4  mai  dernier,  de  sir  Alfred 
Milner,  semble  avoir  été  publié,  aujourd'hui,  par  le 
Ministre  des  colonies  pour  peser  sur  le  Gouvernement 
et  hâter  une  solution  violente.  Mais  l'attitude  de  M. 
Chamberlain  a  été  sévèrement  jugée  :  on  lui  a  repro- 
ché d'avoir  manqué  aux  devoirs  de  sa  charge  et,  en 
compromettant  le  haut  commissaire,  d'avoir  porté 
atteinte  à  son  propre  prestige. 

Cette  attitude  du  public  a  eu  pour  conséquence  de  taire 
changer  de  ton  au  Ministre  des  colonies,  qui  a  paru  com- 
prendre la  nécessité  de  temporiser.  On  a  beaucoup 
remarqué,  à  ce  point  de  vue,  un  article  du  Birinm- 
gham-Posl,  journal  iuspiré  par  M.  Chamberlain. 


Ce  journal  constate  qu'il  existe  de  très  forts  argu- 
ments contre  une  intervention  par  les  armes  dans  le 
conflit  existant  actuellement  entre  la  Grande-Bretagne 
et  le  Transvaal.  Il  ajoute  que  l'échec  de  la  Conférence 
de  Bloemfontein  ne  doit  pas  empêcher  la  reprise  des 
négociations,  et  il  se  plaint  que  l'on  excite  la  défiance 
du  président  Kriiger  contre  le  Ministre  des  colonies, 
au  moment  où  celui-ci  va  avoir  à  régler  les  conditions 
capables  de  permettre  un  arrangement  amical. 

Cette  dernière  protestation  peut  nous  surprendre, 
car  si  quelqu'un  a  contribué  à  entretenir  cette  défiance, 
c'est  bien  M.  Chamberlain  lui-même. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  Cabinet  semble  avoir  décidé 
aujourd'hui  d'épuiser  les  moyens  de  concilation  et  de 
ne  recourir  à  aucune  menace.  On  doit  espérer  qu'il 
réussira  et,  en  attendant,  le  Marché  a  accueilli  avec 
faveur  cette  modification  d'attitude.  Il  est  ffichenx  que 
la  place  de  Paris  ait  troublé,  depuis,  les  dispositions. 

La  question  des  primes  sur  le  sucre  vient  de  provo- 
quer un  débat  des  plus  vifs  à  la  Chambre  des  Com- 
munes. Cette  Chambre  vient  de  rejeter,  en  effet,  par 
298  voix  contre  152,  une  motion  de  sir  H.  Fowler  ten- 
dant à  faire  repousser  Vindian  tariff  act  de  1»89,  qui 
autorise  le  vice-roi  de  l'Inde,  assisté  de  son  Conseil,  à 
imposer  sur  tout  article  qui  reçoit  des  primes  dans  son 
pays  d'origine  un  droit  additionnel  égal  à  cette  prime. 

Le  vice  mi.  ayant  profité  de  cette  faculté  et  ayant  dé- 
cidé l'imposition  d'un  droit  destiné  à  protéger  l'indus- 
trie sucrière  aux  Indes,  sir  H.  Fowler  a  vigoureusement 
protesté,  en  présentant  une  motion,  contre  la  tendance 
marquée  par  les  mesures  du  Gouvernement  de  l'Inde 
à  l'égard  des  sucres  primés  d'Autriche,  d'Allemagne 
et  de  France.  «  C'est  un  précédent  protectionniste,  a-t-il 
dit  ;  c'est  le  commencement  de  la  lutte  contre  le  libre- 
échange.  L'Angleterre  n'oserait  pas  se  traiter  comme 
elle  traite  l'Iude.  Elle  est  bien  heureuse  d'avoir  le  sucre 
étranger  à  bon  marché.  Pourquoi  prête-t-elle  les  mains 
aune  tentative  pour  le  faire  payer  cher  à  ses  colonies?» 

Lord  George  Hamilton,  ministre  de  l'Inde,  a  répondu 
que  les  Etats-Unis  ayant  frappé  les  sucres  primés  d'un 
droit  équivalent  aux  primes,  ITnde  s'était  trouvée  me- 
nacée d'êire  inondée  par  les  sucres  continentaux. 
C'était  la  ruine  pour  l'industrie  locale  ;  il  fallait  donc 
réagir.  Si  les  mesures  prises  dans  l'Inde  pouvaient  avoir 
en  Allemagne,  en  Autriche  et  en  France  un  retentisse- 
ment assez  considérable  pour  faire  supprimer  les  pri- 
mes officielles  consenties  par  les  Gouvernements,  ce 
serait  un  grand  bien.  .        ^       v  i, 

Le  débat  a  été  résume  par  sir  H.  Campbell  Banner- 
man  qui  a  accusé  le  Gouvernement  de  prendre  à  son 
compte  les  mesures  protectionnistes.  «  Le  jour  où  il 
l'osera,  a-t-il  ajouté,  il  compte,  sans  doute,  les  appli- 
quer en  Angleterre.  » 

Le  vote  de  la  Chambre  peut  être  considère,  en  eliet, 
comme  un  pas  fait  dans  la  voie  du  protectionnisme. 

Le  Board  ofTrade  vient  de  publier  son  rapport  an- 
nuel sur  le  commerce  extérieur.  Ce  document  définitif 
montre  que  les  chiffres  provisoires  déjà  publiés  étaient 
très  près  de  la  vérité  :  les  chiffres  rectifiés  ne  provoquent 
donc  pas  la  moindre  modification  aux  appréciations 
que  nous  avons  données  des  tendances  du  commerce 
6xtérit'ur  en.  1898. 

Les  importations,  qui  s'élevaient  à  470.604.198  liv. 
sterling,  ont  été,  en  réalité,  de  470.378.583  liv.  fat.  Les 
exportations  se  sont  élevées  à  233.350.240  liv.  st.,  au 
lieu  de  233.390.792  liv.  st.,  chiffre  primitivement  pu- 
blié et  les  réexportations  à  60.654.748  liv.  st.,  au  lieu 
de  60  619  199  liv.  st.  Le  commerce  total  a  donc  été  de 
764.392.571  liv.  st.,  au  lieu  de  764.614.189  liv.  st. 
Voici  comment  se  sont  réparties  les  exportations  : 

Exportation  en 


1898 


1897 

'    (En  livres  sterling) 

Angleterre  et  Pays 

de  Galles   209.489.393 

Ecosse   23.643.143 

Irlande   226.704 

Royaume-Uni . 


211.315.706 
22.617.611 
286.391 


1896 


217.377.847 
22.532.428 
235.276 


233.359.240     234.219.708  240.145.551 
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On  voit  que,  par  rapport  à  1897,  la  diminution  des 
oxportatioDS  a  été  de  860.468  liv.;  mais  cette  situation 
s'est  beaucoup  améliorée  cette  année-ci. 


et  Fi 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

22  juin  1899 
Département  des  opérations  d'émission 
PASSIF        Liv.  st. 


Billets  créés   46.225.000 


Total   46.225.000 


ACTii'  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11. 015.000 

Rentes  immobilisées.  5.185.000 

Or  monnayé  et  lingots  29.425.000 

Total    46.225. 000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.138.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11  714.000 

Comptes  particuliers.  37  îiO  000 

Billets  àsept  jours,  etc.  151. OOC 


Total   66.996.000 


Liv.  st. 


ACTIF 

Rentes  disjionibles  (à 

la  Banque)   13.363.000 

Porlefeuilleetavances  32  707.000 

Billets  en  réserve   18  862.000 

Or  et  argent  monnayés  2.064.000 


Total   66  996.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé  1 
et  1 
Lingots  1 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à 7  jours) 

a 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

16  mars  

23  »   

30   

33.038 
32  4-'7 
30  808 

26  i>b.i 
26.641 
2T.930 

53.621 
54.439 
59  220 

48,810 
5iJ  3)0 
58  07  4 

23  285 
22  633 
19.678 

43  3/8 
41  1/2 
33  1/8 

3 

6  avril  

13  »   

20  

30. 091 
30  3b0 

30  98(1 

27.895 
27  659 
27.i51 

50  872 
49.9,2 
50  535 

49  723 
18  26b 
48.055 

18.996 
19  491 
20.329 

37  1/4 

39  ./. 

40  1/8 

27  »   

31.27-2 

27.399 

50  729 

47  927 

20  67  î 

40  3/4 

30.418 

27.854 

'(9 . 7  14 

48  235 

19  36i 

40  ./. 

» 

11  »   

18   

25  »   

30  398 
30.202 
■■9  717 

27  72:< 
i7.682 
27  494 

i9  18'.' 

48  919 
48.697 

47.537 
47.471 
47.524 

19  i7:i 
19.320 
19. 023 

39  5/8 
3J  1/2 
39  / 

)> 

8  

30. 141 

30  36C 

v7  82o 
27.629 

49  243 
4S  360 

47.862 

46  633 

19  121 
19.531 

3s  3/4 
40  3/8 

» 

15  

31  028 

2;.?50 

49.246 

46.611 

20 , 178 

41  7/16 

» 

22  »   

31.489 

27  363 

49.151 

46.070 

20.926 

42  1/2 

été 


Le  Mouvement  de  la  navigation.  —  Le  mouvement  de 
la  grande  navigation  à  l'entrée  et  à  la  sortie  des  ports  du 
Royaume-Uni  a  dépassé,  en  1898,  de  ;i4.019  tonneaux  le  chif- 
fre de  1897,  déj;i  supérieur  de  2.761. ."lâO  tonnes  à  celui  de 
1896.  Il  s'est  élevé  à  73.978.446  tonneaux,  dont  34.515.804  à 
l'entrée  et  39. 462. 642  à  la  sortie. 

Dans  ce  total,  la  part   du  pavillon  britannique 
la  suivante  : 

Entrées   Tonnes.  25.171.847 

Sorties   27.959.322 

Total   53.131.169 

En  1897,  la  part  de  ce  pavillon  avait  été  comme  suit  : 

Entrées   Tonnes.  25.339.G55 

Sorties   28.101.298 

Total   53.440.9.J3 

Les  autres  pavillons  ont  liguré  dans  les  proportions  sui- 
■yantes  : 


Norvège  

Allemagne  . . , 

Hollande  

Suède  

Danemark  . . , 

France  , 

Espagne   

Belgique  

Russie  

Italie..   

Etats-Unis  . . . 
Autriche  . . . . , 

Grèce  

Portugal  


Total 

Entrée 

Sortie 

Total 

en  1897 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

2.624.125 

2 

326 

145 

4.956 

270 

4. 796. 103 

1.273  885 

2 

.134 

805 

3.408 

690 

3.042.043 

1.117.161 

î 

.214 

402 

2.331 

563 

2.312.582 

1.033.993 

1 

.871 

775 

2.305 

768 

2.178.321 

699. ô84 

1.331 

349 

2.030 

933 

1.917.944 

614.553 

882 

4H4 

1.497 

017 

1.591.613 

630.447 

546 

071 

1.176 

.518 

1.266.959 

494.62-2 

593 

984 

1.068 

606 

1.053.647 

341.049 

316 

109 

657 

158 

583.769 

135.450 

304 

968 

440 

418 

353.606 

150.168 

146 

919 

297 

087 

686.279 

65.587 

118 

894 

184 

481 

226.500 

33.581 

111 

201 

144 

782 

240.173 

35.504 

38 

944 

74 

.448 

99.939 

Le  tonnage  sous  pavillon  français  est  un  des  seuls  qui  ail 
diminué,  il  reste  toutefois  supérieur  à  celui  de  1896:  1.376.682 
tonnes. 

L'Espagne,  les  Etats-Unis,  la  Grèce  et  le  Portugal  sont 
dans  le  même  cas.  Pour  les  deux  premiers,  la  guerre  qui  a 
éclaté  entre  eux  explique  assez  ce  résultat.  On  peut  noter 
que  la  diminution  a  été  beaucoup  plus  considérable  pour  les 
Etats-Unis  que  pour  l'Espagne. 

Sur  un  mouvement  de  navigation  de  11.587.1.30  tonnes  entre 
l'Angleterre  et  les  Etats-Unis  (contre  11.321.69.)  en  1897),  le 
pavillon  britannique  a  pris  10. 3^6.113  tonnes  {6.325.456  à  l'en- 
trée et  4.004.657  à  la  sortie),  ne  laissant  au  pavillon  améri- 
cain que  le  chili're  de  290.359  tonnes,  inférieur  lui-même  à  ce- 
lui du  pavillon  norvégien  :  320.411  tonnes. 

Le  mouvement  du  cabotage,  y  con.pris  l'intercourse  avec 
l'Irlande,  accuse  les  chiffres  suivants  : 

Entrées  Sorties  Total 

Tonnes  Tonnes  Tonnes 

1897..     .      31.932.645      30.824.872  62.757.517 
1898...!.".      31. 189.354      30.555.630  61.744.984 
La  part  des  pavillons  étrangers  réunis  n'atteint  que  151.596 
tonnes  à  l'entrée  et  137.498  à  la  sortie.  , 

Le  l""'  avril  1898,  une  décision  administrative  a  excepte  de 
la  navigation  maritime  le  commerce  fait  par  l'estuaire  de  la 
Tamise  à  l'ouest  d'une  ligne  imaginaire  tracée  entre  Reeulver 
Towers  ex  Golne  Point,  Il  en  résulte,  d'après  les  e-^timations 
de  la  douane,  une  diminution  totale  de  tonnage  de  1.800.000 
tonnes,  de  sorte  que,  comme  pour  la  grande  navigation,  le 
cabotage  aurait  présenté  en  1898  quelque  augmentation  sur 
le  chitt're  de  1897.   

Courrier  de  la.  Bourse  de  L.ondre» 

~    Londres,  22  juin  1899. 

Les  dispositions  générales  de  la  spéculation  se  sont  amé- 
liorées au  début  de  celle  semaine;  on  a  envisagé  la  question 
du  Transvaal  avec  beaucoup  plus  de  calme  et  de  confiance  : 
on  aurait  assisté  à  une  reprise  assez  vive  si  le  Marché 
n'avait  été  impressionné  par  la  crise  ministérielle  française 
et  par  la  mauvaise  tenue  de  la  place  de  Paris. 

Les  Consolidés  sont  à  107  13/16. 

Le  groupe  international  est  assez  agité  :  l'Extérieure  a 
été  entraînée  ;'i  61  3/4  par  la  baisse  survenue  à  Paris;  les 
Fonds  Ottomans  sont  hésitants  tt  l'Italien  est  peu  actif. 

Les  valeurs  Sud-Américaines  sont  assez  soutenues,  surtout 
les  Fonds  argentins  et  brésiliens. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes.  Les  Chemins  américains 
n'ont  pas  subi  beaucoup  de  changements. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  98  7/8,  VEr  ie  à  12  5/8, 
thern  Pacific  à  77  ./  ,  la  Philadelphie  à  10  1/2,1'^! 
17  5/8,  le  Norfolk  à  69  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  21  juin  1899. 

Le  Compromis  austro-bongrois . 

Après  vous  avoir  régulièrement  lenu  au  courant  des 
longues  et  laborieuses  négociations  engagées  entre  les 
Gouvernements  autrichien  et  hongrois  pour  la  conclu- 
sion d'un  nouveau  compromis,  je  vous  ai  annoncé,  la 
semaine  dernière,  que  l'accord  s'était  fait  sur  toutes  les 
questions  d'où  dépend,  pour  une  durée  de  sept  ans,  le 
maintien  de  l'unité  douanière,  monétaire  et  économi- 
que de  l'Empire. 

Je  crois  nécessaire  de  développer  les  points  déjà 
connus  de  cette  convention. 

Le  nouveau  Compromis  durera  jusqu'en  1907.  Il 
règle  le  régime  douanier  entre  l'Autriche  et  la  Hongrie, 
la  question  des  impôts,  de  la  Banque  et  des  monnaies, 
et  enfin  celle  de  la  quote  part,  c'est-à-dire  de  la  mesure 
dans  laquelle  chacune  des  deux  moitiés  de  la  Monar- 
chie devra  contribuer  aux  dépenses  communes. 

Le  traité  douanier  et  commercial  n'apportera  pas  de 
modifications  essentielles  à  l'ancien  état  de  choses. 

L'union  douanière  des  deux  moitiés  de  la  Monar- 
chie qui,  pour  l'étranger,  est  la  question  principale, 
reste  en  tous  cas  assurée.  En  ce  qui  concerne  les  im- 
pôts, on  parait  décidé  à  augmenter  la  taxe  sur  les 
sucres,  mais  l'augmentation  de  l'impôt  sur  la  bière  et 
les  eaux-de-vie  sera  probablement  ajournée.  11  en  est 
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(le  même  pour  l'augmentation  de  l'impôt  sur  le  sucre. 

Enfin,  les  deux  Gouvernements  ont  encore  convenu 
que  la  répartition  des  impôts  indirects  —  conséquem- 
ment  des  impôts  sur  le  sucre,  les  eaux-de-vie  et  la  bière 
—  aurait  lieu,  désormais,  non  pas  en  proportion  de  la 
production,  mais  de  la  consommation.  Cette  innova- 
tion vaudra  à  la  Hongrie  une  augmentation  de  3  à  4 
millions  d'impôts  annuels  aux  dépens  de  l'Autriche. 
Une  des  parties  les  plus  importantes  des  conventions 
est  celle  qui  règle  la  question  de  la  Banque  et  de  la 
Yaluta. 

A  cet  égard,  on  est  convenu  de  ce  qui  suit  :  La  Banque 
Austro-Hongroise  obtient  le  prolongement  de  son  pri- 
vilège jusqu'à  l'année  1910,  avec  la  restriction  que  ce 
privilège  expirera  déjà  dès  l'année  1906,  si  à  cette  épo- 
que l'unité  du  territoire  douanier  venait  à  être  'dénon- 
cée. La  concession  du  privilège  impose  pour  la  Banque 
des  sacrifices  très  lourds.  Elle  devra  remettre  environ 
15  millions  sur  la  dette  de  75  millions  encore  due  par 
l'Etat,  de  sorte  que  cette  dette  se  trouvera  réduite  à  60 
millions.  Toutefois,  le  Gouvernement  autrichien  rem- 
boursera, sur  ses  réserves  monétaires,  30  millions  de 
florins-or  à  la  Banque,  sur  laquelle  somme  il  lui  sera 
remboursé  30  0/0  en  50  annuités  non  susceptibles  d'in- 
térêt (par  conséquent,  en  tenant  compte  de  la  perte 
effective  d'intérêt),  soit  4  1/2  millions. 

La  dette  restante  de  30  millions  de  florins  sera  im- 
muable jusqu'à  la  fin  du  privilège.  En  outre,  la  Banque 
accorde  aux  deux  Administrations  d'Etat  cette  part  de 
bénéfice  :  le  produit  dépassant  une  rémunération  du 
capital-actions  sera  partagé  par  moitié  entre  la  Banque 
et  les  Administrations  d'Etat  ;  le  produit  donnant  une 
rémunération  de  capital  de  plus  de  6  0/0  sera  réparti 
par  les  deux  tiers  aux  Administrations  d'Etats.  La 
répartition  de  cette  part  de  bénéfice  entre  les  deux 
Administrations  d'Etats  se  fera  au  prorata  des  affaires, 
réalisées  par  la  Banque  d'émission  dans  les  deux  terri- 
toires. 

Comme  compensation,  il  a  été  accordé  à  la  Banque 
de  porter  son  capital-actions  de  90  millions  de  florins, 
par  un  versement  provenant  du  fonds  de  réserve,  à 
105  millions  de  florins.  Les  modifications  introduites 
dans  son  organisation  ne  sont  pas  moins  importantes. 
Le  Gouverneur  sera  nommé  pour  quatre  ans  et  a  un 
droit  primordial  illimité  par  rapport  à  toutes  les  déci- 
sions du  Conseil  général.  Le  Conseil  général  sera  com- 
posé d'un  nombre  égal  de  sujQts  autrichiens  et  de 
sujets  hongrois.  La  sphère  d'action  de  la  Direction  de 
Biidapest  sera  élargie  considérablement,  les  sessions 
du  Conseil  général  devront  avoir  lieu  alternativement 
à  Vienne  et  à  Budapest  ;  —  en  un  mot,  il  a  été  pris  une 
série  de  dispositions  qui  transforment  la  Banque  en 
Institution  de  «  haute  politique  »  et  la  soumettent 
entièrement  à  l'influence  des  deux  Gouvernements.  Il 
est  vrai  iju'on  peut  craindre,  en  se  basant  sur  une 
expérience  de  longues  années,  qu'en  réalité  la  volonté 
seule  du  Gouvernement  hongrois  sera  décisive.  On 
peut  admettre,  dès  maintenant,  que  la  Banque  rati- 
fiera cette  convention,  rien  moins  que  favorable. 

En  ce  qui  concerne  la  réforme  monétaire,  les  deux 
Gouvernements  ont  convenu  que  les  112  millions  de 
florins  de  la  dette  flottante,  en  bons  du  Trésor,  seront 
retirés  de  la  circulation,  et  respectivement  remplacés 
par  des  billets  de  banque,  dont  le  remboursement  sera 
fait  en  pièces  de  couronnes  or,  à  la  Banque  d'émis- 
sion. 

En  outre,  le  Gouvernement  autrichien  va  décider  que 
la  dette  des  salines  soit  uniquement  à  la  charge  de 
l'Autriche  —  dette  flottante,  contractée  par  l'émission 
d'obligations  de  priorité  sur  les  établissements  des 
salines  de  l'Etat —  sera  détachée  de  la  dette  en  bons  du 
Trésor  et  remboursée  par  une  émission  de  rentes 
d'Etat.  Une  décision  relative  à  la  reprise  des  paie- 
ments en  numéraire  n'a  évidemment  pas  encore  été 
X)riso;  toutefois,  on  a  décidé  de  mettre  en  vigueur,  à 
partir  du  Ifir  janvier  1900,  le  cours  forcé  de  la  valeur 
en  couronnes  et  la  comptabilité  en  couronnes. 

On  ne  sait  pas,  jusqu'à  présent,  ce  qui  a  été  décidé 
par  rapport  à  la  quote-part.  On  affirme,  cependant,  que 


le  Gouvernement  hongrois  avait  consenti  à  élever  de 
31.8  à  34.5  0/0  sa  contribution.  Dans  cette  élévation, 
on  ne  saurait  reconnaître  la  contrevaleur  des  avan- 
tages matériels  qui  découlent  pour  la  Hongrie  du  nou- 
veau règlement  des  impôts  indirects  seuls. 

En  ce  qui  concerne  les  autres  questions  importantes, 
telles  que  la  procédure  des  soumissions  dans  les  deux 
Etats,  le  traitement  équivalent  de  l'industrie,  la  sup- 
pression de  l'impôt  autrichien  sur  les  rentes  hon- 
groises, le  statu  quo  sera  maintenu  pour  le  moment. 

Voilà,  dans  ses  grandes  lignes,  le  nouveau  com- 
promis, dont  on  doit  ajourner  toute  critique  tant  que 
le  texte  des  conventions  n'aura  pas  été  publié  d'une 
manière  officielle. 

L'important,  c'est  que  la  monarchie,  dans  le  plus 
prochain  avenir,  restera  indemne  de  convulsions  éco- 
nomiques, qui  auraient  sans  doute  amené  autrement  la 
séparation  immédiate  des  deux  royaumes. 


L'Exportation  du  fer.  —  Le  brait  a  couru  ces  jours  der- 
niers que  la  Compagnie  métallurgique  V Alpine  avait  inter- 
rompu ses  envois  de  fer  brut  en  AUemagne.  Renseignements 
pris,  elle  exécutera  encore  ses  traités  qui  la  lient  pour  deux 
ans  et  puis  cessera,  à  cause  des  tarifs  des  chemins  de  fer  au- 
trichiens. 

La  Société  l'Alpine  exportait  annuellement  800.000  quin- 
taux de  fer  en  Allemagne. 

L'exportation  totale  des  métallurgies  s'est  élevée  dans 
Tannée  18'.'5  à  1.654.017  quintaux;  en  1896,  à  2.143.899  quin- 
taux; en  1897,  à  2.478.559  quintaux;  en  1899,  à  3.023.167 quin- 
taux; et  dans  les  quatre  premiers  mois  de  1899  à  1.085.975 
quintaux. 

CoDjfpiep  de  la  Boupse  de  Vienne 

Vienne,  22  juin  1899. 

Peu  d'affaires  et  peu  de  fermeté  sur  les  cours.  Les  Rentes 
nationales  qui  ont  été  les  premières  à  fléchir  ont  entraîné  tout 
le  marché. 

Les  actions  des  Banques  et  les  papiers  industriels  sont 
faibles  ;  seules  les  valeurs  de  charbonnages  montrent  quelque 
fermeté. 

L'argent  est  rare  et  mente  à  5  1/2  0/0  pour  les  reports. 

On  a  coté  le  MobUier  Autrichien  854  40  ;  les  Lombards, 
68  50  ;  la  Lœnderbank,  236  . .  ;  les  Tabacs,  139  . .  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  343  70  ;  l'Alpine,  235  50.  Clôture  soutenue. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TION 


Bruxefles,  21  juin  1899. 
La  Situation  du  Marché 

La  situation  du  marché  du  terme  n'est  pas  bonne,  le 
courant  de  baisse  semble  vouloir  entraîner  toutes  les 
valeurs.  Mais  les  offres  dominent  surtout  en  Extérieure, 
en  Saragosse  et  en  Nord  de  l'Espagne. 

Les  dispositions  dominantes  du  Marché  et  la  nou- 
velle dépréciation  du  change  du  milreis  à  7  d.  29/32 
exercent  une  fâcheuse  influence  sur  la  tenue  du  Brésil 
4  0/0.  Le  Métropolitain  est  également  entamé  d'une 
façon  sérieuse.  Tout  le  groupe  ottoman  olfre  une  cer- 
taine résistance.  Le  Conseil  de  la  Dette  publique  otto- 
mane fait  annoncer  que  les  recettes  variables  du  mois 
de  mai  1899  se  sont  élevées  à  98.916  liv.  t.,  contre 
96.423  liv.  t.  pendant  le  même  mois  de  1898,  soit  une 
augmentation  de  2.493  liv.  t. 

Cours  de  clôture  :  Brésil  4  0/0,  62  5/8  ;  Extérieure 
espagnole,  60  1/2  ;  Saragosse.  204  ;  Nord  de  l'Espagne, 
159  ;  Métropolitain,  487;  Bio-Tinto,  1.050;  Italien  50/0, 
95  40  ;  Lot  du  Congo,  87  3/4  ;  Varsovie-Vienne,  capital, 
708  et  jouissance  507;  Turc  C,  26  75  ;  Turc  D,  22  65  ; 
Chemins  ottomans,  125. 

Le  marché  du  comptant  a  besoin  de  repos,  son  allure 
l'atteste  bien  clairement.  Les  nombreuses  émissions 
publiques  qui  se  sont  succédé  depuis  le  début  de 
l'année  ont  complètement  modifié  les  positions  géné- 
rales de  l'épargne  belge,  dont  le  goût  pour  la  spécula- 
tion, pour  le  gain  facile  et  immédiat  se  développe  d'une 
façon  incroyable. 
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T  a  Rente  3  0/0  ne  dépasse  encore  que  de  quelques 
contiies"i:  co?/rs  de  98  e't  reste  très  calme  ;  les  transac- 
tions sont  insio-nifiantes  en  Rentes  induectes,  les  Lots 
de  Villes  ne  donnent  lieu  qu'à  ^cs  échanges  peu 
animés  également,  le  Lot  du  Gongc  descend  a  88  12, 

'^RnTaHen  -Séressant  à  relever  dans  l'attitude 
générale  de  nos  obligations  industrielles  et  diveraes 
^  Tout  le  compartiment  des  Banques  est  resté  ties 
calme  et,  endeliors  des  actions  de  dividende  de  1  Outre- 
Mer  il  n  V  a  pas  eu  de  transactions  importantes.  On 
annonce  ^ue  cette  Société  va  participer  à  la  constitu- 
tion d'une  Société  hollandaise,  au  capital  de  3  millions 
de  florins,  qui  aurait  pour  objet  la  reprise  des  usines 
des  deux  Sociétés  Eschweiier-Bergwerksverein  et 
Wurmrevier-Gesellschaft.  La  Part  de  Reserve  est  a 
2  255,  le  Crédit  Général  Liégeois  à  1 .005,  1  action  Oré- 
dit  Général  de  Belgique  à  152,  la  Banque  de  Bruxelles 
à  840,  la  Dividende  Outre-Mer  à  30(3  et  la  Banque  Na- 
tionale à  2.830.  *  .  -,  ,-,1  •  j„ 
Aux  actions  de  chemins  de  fer,  la  part  du  Lhemm  de 
fer  du  Congo  perd  du  terrain  à  5.750,  les  autres  valeurs 
de  cette  rubrique  sont  sans  changement.  Le  groupe  des 
Tramways  fait  preuve  d'une  activité  relative  et  nous 
croyons  être  à  la  veille  d'un  mouvement  caractérisé  de 

^^ÈTdépit  de  la  grande  prospérité  de  l'industrie  sidé- 
rurtriqueet  charbonnière,  les  titres  de  ces  deux  catégo- 
ries^'ont  enregistré  des  reculs  de  cours  relativement  im- 
portants. Presque  toutes  les  usines  ayant  de  1  ouvrage 
pour  une  période  dépassant,  dans  certains  cas,  une 
année,  le  moment  est  venu  sans  doute  de  profiter  des 
bas  cours  actuels  de  ces  valeurs. 

Les  titres  du  Zinc  sont,  la  plupart,  en  recul,  bien  que 
les  prix  du  métal  conservent  une  bonne  tendance. 

Aux  actions  diverses,  la  majorité  des  titres  sont  dé- 
laissés, mais  les  valeurs  commerciales  congolaises  ont 
eu  un  léger  mouvement  de  reprise  :  L'Ordinaire  Haut- 
Congo  est  à  2.067  50,  la  Privilégiée  Lomani  a  1.230,  la 
Compagnie  du  Congo  à  2.600,  la  Privilégiée  Katanga  a 
1.180  francs.  ____________ 

Momations  Écoiiomipes  et  Mnm 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 
Cina  premiers  mois  de  l'année  1899  les  importations  se  sont 
élevées  il  827.930.0a0  h:,  contre  789.780.000  pendant  la  même 
période  en  1898  ;  il  y  a  donc  augmentation  comparativement  a 
l'année  précédente,  de  38.150.000  fr.  ou  5  0/0.  . 

Les  exportations  ont  atteint,  les  cinq  premiers  mois  de 
l'année  1899,  664.987.000  h.,  contre  650.148.000,  soit  une  aug- 
mentation de  14.839.000  Ir.  ou  2  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépasse  les  exportations  de 
162.943.000  fr.  .  ■  •„ 

Les  droits  de  douane  perçus  les  cinq  premiers  mois  de 
1899  so  sont  élevés  à  19.880.218  fr.,  contre  18.805.062  en  1898, 
il  y  a  donc,  de  ce  chef,  augmentation  de  1.115.1ob  Ir.  ou  b 
pour  cent. 

Les  recettes  des  Chemins  de  fer  belges  en  1898.  —  Le 

Moniteur  vient  de  publier  le  compte  rendu  du  mouvement 
et  des  recettes  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  pendant  1  année 
1898.  Les  résultats  de  l'exploitation  sont  )n-illa_nts:  pondant 
les  douze  mois,  les  chemins  de  fer  ont  encaisse  18d.8(U./d8 
francs  68,  tandis  qu'en  1897  les  recettes  au  profit  du  I  resor  ne 
se  sont  élevées  qu'à  172.459.813  fr.  93.  L'augmentation  en 
faveur  de  1898  est  donc  de  11.410.924  fr.  75,  bien  qu  aucune 
ligne  nouvelle  n'ait  été  livrée  à  l'exploitation , 

Caisse  d'Épargne  et  de  Retraite  Belge.  —  Pendant  le 
mois  de  janvier  1899,  le  nombre  des  versements  sest  eleve 
au  chifl're  de  394.607,  ayant  porté  sur  une  somme  totale  de 
33  394.114  fr.  33.  Pendant  le  même  mois,  le  chillre  des  rem- 
boursements était  de  63.893,  ayant  porté  sur  la  somme  de 
23.203.721  fr.  74.  Les  versements  ont  donc,  pendant  le  mois 
qui  nous  occupe,  dépassé  les  remboursements  de  10  millions 
190  392  fr.  59.  Le  nombre  des  livrets  ouverts,  toujours  pen- 
dant le  même  mois,  s'élève  à  32.877;  celui  des  livrets  soldes 
à  6.G54  :  il  reste  donc  un  excédent  de  26.223  du  cote  des  h- 
vrct  s  ouverts 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1898  étant  de  580.112.430  fr.  62, 
le  chiffre  total  du  solde  au  31  janvier  dernier  s'élève  a  590  mil- 


lions 302.823  fr.  21,  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  1.545.474. 


T  es  Postes  et  Télégraphes  belges  en  1898.  —  L'ad- 
miiîislrS  des  Poste!  accuse  une  prospérité  analogue^ 
Toutes  les°?ubriques  de  service  présentent  un  tort  bon..  Ln 
i«||7  Ips  sommes  encaissées  s'élevaient  a  21.0^.).«b<i  ii.  ,  en 
Sis,  elles  o^Uté  de  22.645.412  fr.  08,  soit  une  majoration  de 

'  Le'  con^Veïs  télégraphes   et  téléphones  n^^^^^^ 
favorable.  Les  recettes  de  1897  ont  ete  de  ..'-l^^'^f  «^^A^ 
pendant  l'exercice  dernier,  elles  se  ^°.^  .'^''Z  :,oi;<^^^^^ 
francs  03,  accusant  ainsi  une  augmentation  de  73J.4,J.)  u.  0/ 
ou  de  plus  de  10  0/0  sur  l'année  antérieure. 

T  PS  Contributions  foncières  en  Belgique.  —  La  contri- 
hiJ^lon  foS  rapporte  annuellement  au  Trésor  environ 

''voiS'd'aprèÏTs-résultats  de  1895,  comment  se  répartit 
cette  somme  par  province  :  Francs 

A  .  2.544.560  52 

Anvers    5.599.862  88 

Brabant   ^  07=,  71 S  79 

Flandre  Occidentale   Z'ii'i  ntci  il 

Flandre  Orientale   Ô3 

Hainaut   2.981  667  09 

Liège   q28  792  19 

Limbourg   S '094  04 

NamTr  r.'.:::::::::::::::::'-'.:  1.008:895  85 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 


Madrid,  19  juin  1899. 

LaSituation.-  Les  Projets  de  M.  Villaverde.  -  La  Bourse.  -  La 
Banque  d'Espagne. 

Le  Sénat  a  commencé  la  discussion  de  la  réponse  au 
discours  du  Trône,  qui  a  été  asse&  houleuse,  a  la  suite 
du  discours  du  comte  de  las  Almenas,  qui  a  vivement 
reproché  aux  anciens  généraux  gouverneurs  des  colo- 
nies leur  incapacité  pour  administrer  en  temps  de  paix 
et  en  temps  de  guerre.  Il  est  probable  que  l'Adresse 
sera  votée  avant  la  fin  de  la  semaine. 

La  Chambre  s'est  constituée  et  M.  ViUaverde  a  pu 
développer  samedi  dans  un  discours  de  deux  heures, 
les  grandes  lignes  de  ses  projets  de  reformes  des  finan- 
ces il  a  rendS  compte  en  même  temps  des  résultats 
des'budgets  de  1897-1898  et  1898-1899:  le  premier  a 
laissé  un  déficit  de  65.425.321  pesetas  et  le  second  en 
ofl-re  déjà  un  de  47.152.487.  Le  budget  extaordinaue  de 
1898-1899  est  en  déficit  de  78  millions. 

L'ensemble  des  projets  de  loi  dans  lesquels  le.Mmis- 
tre  des  finances  a  développé  son  plan  de  liquidation 
et  d'équilibre  budgétaire  forme  un  grand  volume  que 
ie  vous  ai  expédié  dès  dimanche  soir,  vous  laissant  le 
soin  d'en  dégager  les  conséquences  pour  1  avenir  eco- 
nomiffue  de  l'Espagne.  . 

On  critique  naturellement  tel  ou  tel  de  ces  projets 
selon  le  point  de  vue  auquel  on  se  place,  mais  tout  le 
momie  reconnaît  ici  que  M.  Villaverde  vient  défaire 
une  œuvre  considérable  et  on  estime  généralement 
que  l'ensemble  de  son  plan  aura  1  api3robation  de  la 
majorité  des  Cortès,  car  il  a  essaye  d'être  équitable 
dans  la  mesure  du  possible,  soit  au  point  de  vue  des 
charges  nouvelles  à  imposer  au  pays,  soit  en  ce  qui 
concerne  les  sacrifices  à  demander  aux  créanciers  de 

^  lîa  Bourse  qui  avait  oscillé  très  peu  pendant  la  se- 
maine s'est  rittrapée  aujourd'hui.  Il  y  a  des  cours  de 
toute  espèce,  en  hausse,  en  baisse  mais  il  n  est  pas 
possible  de  se  rendre  compte  de  l'eftet  des  projets  du 
Ministre.  Il  faut  que  le  public  les  étudie  et  pour  cela  il 
aura  besoin  de  quelques  jours,  mais  aujourd  hui  la 
plupart  des  cours  finissent  en  hausse  prononcée. 

Le  bilan  de  la  Banque  présente  10  millions  de  plus 
en  or,  3  en  argent,  2  aux  comptes  courants  ;  il  y  a  ^ 
millions  de  moins  dans  les  prêts  et  2,  3  dans  la  circu- 
lation. 
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Voici  les  cours  cotés  aujourd'hui  sur  notre  place 
comparés  avec  ceux  des  deux  semaines  précédentes  : 

5  juin  12  juin  19  juin 

4  0/0  Intérieure                               60  85  61  SO  62  70 

4  0/0  Extprieure                              Gt>  65  67  40  68  75 

4  0/0  amortissable                           68  40  70  30  70  . 

Bous  du  Trésor  5  0/0                      100  90  101  25  101  50 

Philippines  6  0/0                             75  80  77  50  76  50 

Douanes  5  0/0                                 89  80  90  35  92  80 

Bons  cubains  6  0/0                          67  90  68  40  70  75 

—         5  0/0                          58  85  59  40  60  40 

Banque  d'Espagne                          403  . .  403  . .  404  . . 

Compagnie  Fermière  des  Tabacs.     265  ..  271  25  275  50 

Chèque  sur  Paris                             24  75  21  75  22  15 

—        Londres   30  75  80  75 

Ces  cours  démontrent,  d'une  manière  évidente,  que 
le  monde  financier  espagnol  accueille  bien  les  grandes 
lignes  de  la  liquidation  et  de  la  réorganisation  finan- 
cière proposées  par  le  Gouvernement. 

Voici  quelques  extraits  des  journaux  espagnols  ap- 
prouvant ou  critiquant  les  projets  de  M.  ViUaverde  : 

La  Epoca  déclare  que  si  une  partie  de  la  presse  est  mé- 
contente des  sacriflces  que  les  nouveaux  projets  de  loi  finan- 
ciers demandent  aux  contriliuables,  c'est  qu'elle  ne  songe 
qu'aux  sacrifices  même  et  non  aux  circonstances  qui  les  ren- 
dent absolument  indispensables.  Il  faut  faire  preuve  du 
même  courage  que  l'Angleterre  en  1735,  la  Prusse  en  1812  et 
la  France  en  1870.  La  Epoca  ne  croit  guère  que  l'on  puisse 
réduire  de  beaucoup  les  dépenses.  Rogner  sur  le  budget  de 
radniiiiistralion  n'économiserait  guère  et  risquerait  de  désor- 
ganiser les  services. 

La  Correspondencia  conseille  de  ne  pas  trop  précipiter  son 
jugement  sur  les  projets  de  cette  importance.  Elle  déclare  que 
t?us  les  Espagnols  doivent  se  pénétrer  des  nécessités  de 
l'heure  présente  et  faire  résolument  les  saci'ifices  qui  s'impo- 
sent, sans;  se  livrer  à  des  récriminations  et  des  luttes  inté- 
rieures. 

El  Correo.  Le  discours  du  Ministre,  clair  et  méthodique, 
révèle  une  étude  minutieuse  de  la  question  et  un  sincère  désir 
de  réu  sir. 

L'impression  a  été  bonne  et  la  majorité  a  accueilli  la  fin 
de  l'exposé  avec  des  sstlves  nourries  d'applaudissements. 

El  Bia.  Cet  exposé  a  une  note  constante,  c'est  que  la  pro- 
priété agricole  n'est  pas  grevée  de  nouvelles  charges.  Une 
note  reste  éloquente  et  digne  d'attention,  c'est  que  M.  Villa- 
verdeaévilé  les  artifices  dangereux  en  présentant  son  travail; 
il  l'a  fait  en  échange  avec  une  sincérité  complète  pour  for- 
muler ses  pensées,  ce  qui  constitue  tout  un  programme 
économique  et  ce  qui  synthétise  toute  une  politique  en 
matière  financière. 

Imparcial.  Nous  ne  pouvons  méconnaître  que  l'impression 
du  discours  prononcé  hier  par  le  Ministre  des  finances  a  été 
bonne  : 

M.  Romero  Robledo  interrogé  par  diverses  personnes  au 
sortir  de  la  salle  des  séances,  a  dit  : 

<i  Vous  savez  qu'en  principe  je  trouve  mal  tout  ce  qui  vient 
de  ces  personnes;  mais  je  dois  dire  que  l'œuvre  du  Ministre 
des  finances  est  d'une  trop  grande  importance  pour  que  je 
puisse  la  juger  en  3  minutes.  Pour  cela,  je  ne  peux  donner 
toute  mon  opinion.  » 

M.  Pi  y  Margall,  républicain,  a  dit  que  le  discours  du  Mi- 
nistre ne  lui  a  pas  causé  une  mauvaise  impression. 

Les  libéraux  sont  réservés  en  général.  Ils  approuvent  la 
décision  relaiive  à  l'impôt  sur  la  rente  et  l'exemption  de  toute 
charge  pour  la  richesse  agricole  déji'i  trop  chargée.  Par  con- 
tre, ils  critiquent  1  impôt  sur  l'alcool  et  trouvent  les  prévi- 
sions de  recettes  exagérées. 


iauec  et  Mmm 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  27  mai   1899  (21  semaines) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Andalous   (1067  kil.) 

6.373  780 

5.793  t63 

7.513  762 

7.250.386 

Nord  de  l'Espagne  : 

Li'jiic  princip.  i2070  k.) 

V.M^  821 

19  24i  617 

21.512.990 

22  486,587 

Asluries    .    .  i784  kil.) 

5  ?.Hi.im 

5.510.2.")0 

6.192  761 

6  690  092 

Lài'ldn-neus    (104  kil.) 

476. 9S3 

395  632 

s47.6n 

601.893 

À  linnnsa-  K«/..I499  kil.) 

4.866  4b0 

4  F.  79  908 

fi. 013. 860 

5.266  395 

Saragosse  ....  (3650  kil.) 

23  309  268 

21.681.714 

25.480  820 

35.654  362 

L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

Nous  avons  rendu  compte,  aussi  sommairement  que  possible, 
du  développement  du  commerce  espagnol,  mais  il  faut  nous 
occuper,  à  présent,  de  l'instrument  sans  lequel  les  produits  in- 
dustriels ou  agricoles  de  la  Péninsule  ne  pourraient  pas  circu- 
ler et  n'auraient  pas  atteint,  par  conséquent,  le  degré  de  pros- 
périté dont  ils  jouissent  actuellement.  Nous  parlons  des 
moyens  de  transport,  du  développement  desquels  il  faut  dire 
quelques  mots. 

L'Espagne  baignée  par  la  mer  ou  par  l'Océan  sur  une 
étendue  de  3.318  kilomètres,  alors  que  sesfrontières  terrestres 
ne  mesurent  que  1  664  kilom.,  a  toujours  été  une  puissance 
maritime  ;  les  ports  de  Barcelone,  de  Cadix,  de  Santander 
ont  depuis  longtemps  une  importance  considérable  :  ensuite 
sont  venus  prendre  leur  part  du  trafic  ceux  de  Valence, 
d'Alicante,  de  Malaga,  de  Huelva,  de  la  Corogne,  de  Eijou, 
de  Bilbao,  et  d'autres  encore,  et  à  mesure  que  les  communi- 
cations intérieures  s'amélioraient  le  commerce  maritime 
augmentait,  sans  atteindre  cependant  l'importance  à  laquelle 
il  peut  aspirer,  mais  depuis  u*  certain  temps,  on  travaille 
beaucoup  pour  lui  donner  de  l'essor,  et  il  est  probable  que  si 
des  événemenis  imprévus  ne  viennent  pas  entraver  ces  ten- 
tatives et  que  celles  ci  soient  conduites  judicieusement, la  ma- 
rine espagnole  ne  tardera  pas  beaucoup  à  prendre  un  rang 
plus  élevé  que  celui  qu'elle  occupe  actuellement  dans  la  liste 
des  marines  européennes. 

Il  est  à  remarquer  qu'à  mesure  que  le  commerce  maritime 
s'est  développé,  la  part  des  pavillons  étrangers,  l'anglais  sur- 
tout, a  augmenté  dans  des  proportions  beaucoup  plus  grandes 
que  celles  du  pavillon  espagnol,  comme  on  verra  par  les  ta- 
bleaux ci-après  où  nous  avons  relevé,  de  dix  en  dix  ans,  le 
nombre  dps  navires  et  celui  des  tonnes  de  marchandises  char- 
gées ou  déchargées.  C'est  surtout  à  l'exportation  qu'on  remar- 
que la  part  si  importante  de  la  marine  étrangère. 

Navires  chargés  entrés 

 Navires  Tonnes  déchargées 

Années         Espagnols  Etrangers  Espagnols  Etrangers 

1855   3.506  2.076  192.000  317.000 

1865   3.771  3.171  215.000  723.000 

1875   4.376  4.729  325.000  789.000 

1885   6.266  5.097  708(00  1.9H5.000 

1895   6.75i  4.590  804.000  2.333.000 

1897   6.615  4.090  823.000  2.291.000 

Augmentation...     3.109         2.014       031.000  1.974.000 

Le  nombre  de  navires  entrés  sous  pavillon  espagnol  ou 
étranger  a  augmenté  à  peu  près  dans  la  même  proportion, 
bien  qu'il  y  ait  un  léger  avantage  pour  le  pavillon  étranger; 
mais  en  ce  qui  concerne  les  tonnes  déchargées  la  dift'èrence 
est  énorme,  car  elle  atteint,  pour  les  marchandises  arrivées 
sous  pavillon  éiranger,  plus  du  triple  de  celles  arrivées  sous 
pavillon  espagnol.  C'est  en  1885  que  les  transports  faits  sous 
pavillon  étranger  ont  commencé  à  se  développer,  alors  que 
dans  les  années  précédentes,  la  marine  espagnole  transportait 
à  peu  près  la  moitié  du  tonnage  ;  la  marine  étrangère  a 
pris  dans  les  trois  dernières  années,  une  avance  très  consi- 
dérable. 

Navires  chargés  sortis 

Pavillon   Tonnes  chargées 

Pavillon  Pavillon 
Années         Espagnol  Etranger    Espagnol  étranger 

1855   4.169  4.184  246.000  .525.000 

1865   3.506  3.030  224.000  519.000 

1875   4.801  6.783  496.000  1.842.000 

1885    5.312  7.542  808.000  4. 959. 0^0 

1K95    7.043  7.737  1.323.000  6.747.000 

1897   7.154  8.595  1.596.000  8.474.000 

Augmentation...     2.985         4.411     1.350.258  7.945.924 

On  voit  que  le  nombre  des  navires  espagnols  sortis  n'a  aug- 
menté que  de  70  0/0,  tandis  que  celui  des  navires  étrangers 
a  augmenté  de  plus  de  100  0/0.  En  ce  qui  concerne  les  tonnes 
chargées,  la  différence  est  encore  plus  forte  :  la  part  du  pavillon 
espagnol  a  augmenté  de  5.50  0/0  et  celle  du  pavillon  étranger 
de  plus  de  1  500  0/0;  encore  faut-il  rappeler,  en  ce  qui  con- 
cerne le  pavillon  espagnol,  qu'une  partie  de  l'augmentation 
constatée  provient  des  expéditions  faites  aux  colonies,  dont 
nous  avons  précédemment  constaté  le  développement  à  la  suite 
des  armées  expéditionnaires. 

(A  suivre) 

V  Voir  L'Économiste  Européen,  n<»  379  à  386. 
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Courrier  de  la  Boarse  de  Madrid 


Madrid,  22  juin  1899. 

Les  commentaires  auxquels  a  donné  lieu  la  publicalion 
des  projets  financiers  de  M.  Villaverde  ont  été  assez  favo- 
rables, mais  leur  influence  sur  la  Bourse  a  été  combattue 
par  l'agitation  dont  l'Extérieure  a  été  l'objet  sur  les  marchés 
étrangers. 

On  cote  l'Intérieure  à  62  ..  ;  l'Extérieure  à  68  25;  le  change 
sur  Paris  est  à  21  85. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  20  juin  1899. 

La  Situation  parlementaire.  —  L'Obstructionnisme.  —  Elections 
municipales.  —  Les  Projets  politiques.  —  Mesures  budgétaires. 
—  Bonification  des  Terrains  marécageux.  —  Le  Commerce  exté- 
rieur. —  Le  Port  de  Gènes. 

Le  général  Pelloux  peut  se  convaincre  chaque  jour 
de  plus  en  plus  de  la  faute  qu'il  a  commise  en  mainte- 
nant la  discussion  de  ses  projets  politiques.  Cette  mal- 
heureuse question  retarde  tous  les  travaux  parlemen- 
taires et  provoque  une  lassitude  générale  dont  le 
Ministère  pourrait  bien  supporter,  tôt  ou  tard,  les  con- 
séquences. 

La  lassitude  n'existe  pas  seulement,  en  effet,  dans 
les  milieux  parlementaires,  elle  gagne  peu  à  peu  le  pays; 
on  vient  de  le  voir  à  propos  des  élections  municipales 
dans  quelques  villes  du  nord,  tèllesque  Milan  et  Turin, 
où  radicaux  et  socialistes  l'ont  emporté.  Notre  excel- 
lent confrère  la  Correspondance  d'Italie  a  parfaite 
ment  indiqué  les  motifs  qui  ont  dû  déterminer  ces 
votes.  <<  L'opinion  publique,  constate-t-il,  n'est  pas  en 
parfaite  correspondance  avec  les  classes  dirigeantes. 
Elle  ne  comprend  pas  les  luttes  acharnées  de  la  poli- 
tique ;  elle  ne  désire  qu'une  bonne  administration,  sou- 
cieuse des  grands  intérêts  économiques  du  pays.  Après 
les  leçons  du  passé,  les  populations  ont  été  désagréa- 
blement impressionnées  à  propos  de  l'aventure  qu'on 
voulait  courir  en  Chine.  La  Haute  Italie,  qui  travaille 
sérieusement  et  qui  a  sur  la  politique  coloniale  des 
idées  bien  arrêtées,  s'est  vigoureusement  levée  contre 
les  projets  du  précédent  Cabinet.  Maintenant,  c'est 
cette  même  partie  du  pays,  surtout  la  Lombardie  con- 
servatrice, qui  réclame  à  grands  cris  des  lois  restric- 
tives de  la  liberté  de  la  presse  et  d'association;  mais 
une  autre,  une  grande  partie  de  la  nation,  trouve 
qu'après  les  événements  pénibles  de  mai  1898,  on  pou- 
vait s'attendre  à  des  mesures  législatives  plus  appro- 
priées que  des  lois  restrictives  de  la  liberté.  Les 
troubles  de  1898  ont  dégénéré,  il  est  vrai,  en  manifes- 
tations socialistes;  mais  ils  ont  eu  leur  origine  dans  le 
malaise  économique,  dans  le  prix  élevé  du  pain,  ren- 
chéri par-dessus  le  marché  par  des  droits  d'octroi  très 
lourds  dans  certaines  régions  à  l'intérieur  du  pays.  » 

Les  projets  de  MM.  Garcano  etVacchelli,  comportant 
l'abolition  de  ces  droits,  n'ont  pas  obtenu  les  suffrages 
de  la  Commission  parlementaire  chargée  de  les  exami- 
ner, surtout  parce  que  les  charges  nouvelles  à  imposer 
aux  contribuables  ont  été  jugées  plus  gênantes,  du 
moins  pour  les  classes  aisées,  que  les  droits  qu'on 
voulait  abolir.  Mais  avoir  mis  de  côté  ces  mesures 
d'ordre  économique  et  social,  et  avoir  concentré  tous 
les  eft'orts  sur  les  mesures  politiques,  voilà,  probable- 
ment, ce  que  le  pays  ne  comprend  pas  entièrement  et 
qui  a  irrité  les  classes  populaires. 

En  dépit  de  cette  situation,  il  faut  constater  que  les 
conditions  économiques  du  pays  s'améliorent  et  qu'on 
peut  prévoir  le  jour  où  la  situation  budgétaire  permet- 
tra d'aborder  la  réforme  tributaire  réclamée  pour  la 
pacification  générale.  Mais  on  devra  d'abord  sortir  de  la 
période  de  crise  où  nous  nous  trouvons  et  suivre  pen- 
dant longtemps  une  politique  de  recueillement  et  d'éco- 
■  nomie. 

Le  projet  d'exercice  provisoire  pour  six  mois  a  été 


voté  sans  que  sa  discussion  ait  provoqué  à  laChamijro 
l'obstructionnisme  de  l'extrême  gauche.  Le  succès 
remporté  à  ce  sujet  par  le  (Jouvernemest  semble 
bien  prouver  qu'en  dehors  des  questions  politiques, 
il  ne  rencontrera  pas  l'opposition  irréductible  qui  l'af- 
faiblit. 

Comme  autre  travail  utile  à  mettre  à  l'actif  des 
Chambres,  il  faut  signaler  encore  le  vote  du  projet  de 
loi  pour  la  bonification  des  terrains  marécageux.  Cette 
loi  va  donner  lieu,  incessamment,  à  d'importants  tra- 
vaux et  à  la  transformation  de  vastes  terrains,  aujour- 
d'hui incultes. 

Le  montant  des  travaux  de  bonification  inscrit  dans 
la  loi  est  de  1.350.087. 500  lire  dont  144.303.231  à  la  charge 
de  l'Etat.  La  dépense  est  répartie  sur  34  exercices,  à 
partir  de  celui  de  1900- 1901  ;  dans  les  trois  premiers,  la 
somme  inscrite  est  de  8.162.500  lire. 

La  direction  géuérale  des  gabelles  vient  de  publier 
les  résultats  de  la  statistique  commerciale  mensuelle 
au  31  mai  dernier. 

Les  importations  en  Italie  des  cinq  premiers  mois  de 
l'année  1899  ont  augmenté  de  14.793.504  lire  et  les  ex- 
portations de  13  millions  853.720  lire,  en  comparaison 
des  premiers  mois  de  1898. 

La  sous-Commission  financière  pour  le  projet  de  loi 
sur  l'autonomie  du  port  de  Gênes  a  étudié  dans  ses 
dernières  réunions  quelques  propositions  qui  n'entraî- 
neraient que  des  dépenses  couvertes  par  les  recettes  du 
port  lui-même. 

En  outre,  on  cherche  une  combinaison  financière  qui 
écarterait  tout  nouveau  concours  de  l'Etat,  afin  de  ne 
pas  troubler  l'équilibre  du  budget. 

La  Commission  pense  que  par  une  légère  taxe  sur 
les  marchandises,  on  pourra  effectuer  le  premier  desi- 
deratum, sans  porter  dommage  au  mouvement  com- 
mercial du  port  de  Gênes. 


Mormatioiis  Ecoioiipes  et  Financières 


Le  Budget  de  l'Erythrée.  —  Pour  l'exercice  1899-1900, 
les  crédits  pour  la  colonie  Erythréenne  sont  évalués  à  10  mil- 
lions 342.400  lire,  dont  8.130.(i00  fournis  par  l'Etat,  le  reste 
étant  couvert  par  les  recettes  de  la  colonie. 

La  dépense  pour  le  personnel  civil  est  évaluée  dans  les  pré- 
visions à  424.UUO  lire;  dépenses  politiques,  525.000;  chemin 
de  fer  Massaouah  Saati,  125.000  ;  casuel,  145.000  ;  travaux  pu- 
blics, 7^9.400;  annuité  à  la  maison  Pirelli,  180.000;  matériaux 
de  construction,  220.000;  dépenses  militaires,  6.819.200; 
soldes,  400.000  ;  prisons,  32.C0O  ;  manutention  des  routes, 
70.000;  eau  distillée  et  glace,  40,000;  renouvellement  du  ré- 
seau télégraphique,  250.000  ;  subvention  à  la  Société  du  Bé- 
nadir,  400.(100  ;  frais  de  représentation,  80.000. 

On  a  porté,  cette  année,  comme  économie,  le  produit  des 
cultures  pour  une  somme  de  50.000  liv.  et  une  somme  égale 
est  économisée  sur  les  frais  de  culture. 

L'année  prochaine,  comme  on  procédera  à  des  essais  de 
culture,  on  mettra  seulement  20.000  lire  aux  recettes  et  30.000 
lire  aux  dépenses. 

Les  locations  de  terrains  du  domaine,  dont  on  tirait  seule- 
ment 50.000  lire  environ  autrefois,  rapportent  aujourd'hui 
suffisamment  pour  qu'on  les  cote  dans  les  prévisions  à 
250.000  lire  pour  l'année  prochaine. 


Production  de  l'huile  d'olive.  —  Pour  la  campagne 
1898-99,  la  production  de  l'huile  d'olive  en  Italie  est  évaluée 
à  2.800.000  hectolitres,  soit  200.000  hectolitres  de  moins  que 
la  normale.  Ce  chiffre  présente,  toutefois,  par  rapport  aux 
récoltes  de  189H-y7  et  de  1897  98,  des  augmentations  respec- 
tives de  388.000  hectolitres  et  de  700.000  hectolitres. 

Onze  régions  agricoles,  sur  douze  qui  composent  le  royaume, 
produisent  de  l'huile,  mais  pour  deux,  la  Lombardie  et  la 
Vénétie,  la  prodnction  est  insignifiante  et  oscille  de  4.000  à 
4.fi00  hectolirtes.  C'est  l'Italie  méridionale  et  la  Sicile  en 
première  ligne,  puis  la  Toscane  qui  sont  les  centres  de 
production  le-i  plus  importants.  En  1898-99,  les  provinces 
qui  ont  eu  la  plus  belle  récolte  se  classent  comme  suit: 
Lecce  (400.000  hectolitres),  Bari  (217.000),  Messine  et  Pérouse 
(130.000),  Florence  et  Palerme  (lOo.OOO).  La  production  a  été 
presque  nulle  dans  celle  de  Padoue  (440  hectolitres),  Gôme 
(300),  licence  (160)  et  Bergame  (100) 

Dans  les  deux  provinces  qui  constituent  la  circonscription 
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du  consulat  général  de  Gènes,  celle  de  Gênes  accuse  un  rende- 
menl  de  ÔO.UuO  hectolitres,  soit,  par  rapport  ^J^'-^^'  2/.o00 
hectoUtresen  plus,  et  par  rapport  a  1898-9/,  39.340  hecto- 
litres  en  plus,  et  celle  de  Porl-iMaunce  un  rendement  de 
52  000  hectolitres,  contre  IS.OuO  en  18y7-v8  et  14.950  en  189b-97. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  22  juin  1899. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  fort  calme  et  les  affaires 
manquent  quelque  peu  d'animation.  La  situation  politique 
exerce  quelque  intluence  sur  elles.  tvt.j-x„. 

La  Rente  est  à  102  25;  Méridionaux,  778  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  598  ...  Banque  Nationale,  990  ... 


RUSSIE 


2.621.000 


Les  Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe  pendant  les 
deux  premiers  mois  de  1899.  —  Des  états  provisoires  que 
le  Ministère  des  finances  a  reçus  des  caisses  de  son  ressort  et 
de  SCS  correspondants  étrangers,  il  résulte  que,  pendant  les 
deux  premiers  mois  de  1899,  les  recettes  et  les  dépenses 
publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués  /;.V/  255.431.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1899  et  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1899  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   ^id.»u/.uuu 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués  14 . 449 . 000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1899  et  1898,  pour 
les  deux  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 
L  _  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements      18|.  ;  Ijf^.Z 

Soit,  pour  les  deux  premiers  mois  de  1899,  une 

différence  en  moins  de  

Des  plus-values  ont  été  réalisées  sur  les  chapitres  ci-après  : 

Roubl. -crédit 

Boissons    5.556.000 

Monopole  de  Vente'dés'spiritueux  ,   ?  ' ofu  ' non 

Taxes  sur  le  commerce  et  1  industrie   î  "  7n9  nnn 

Droits  de  mutation   !  "  f  on  '  ""^ 

Forëls  •  

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières  

Timbre,  greffe  et  enregistrement  

Droits  divers  ••••  

Taxe  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des  mar- 

chandises  par  chemin  de  fer  en  grande  vitesse.  g-JJJ 

Monnaie   otss'noo 

Fonds  de  concours  au  Trésor   o^n  ma 

Télégraphes  et  téléphones   • 

Droits  sur  les  mines   33  000 

Aliénation  do  propriétés  domaniales   21 . 000 

Par  contre,  des  moins-values  ont  été  constatées  sur  les  re- 
venus suivants  :  Roul)l.-crédit 

Réseau  de  l'Etat   l'fiS'ffi 

Douanes   {'mn  non 

Huiles  minérales  •  •  •  ;  1-030.000 

Produit  des  valeurs  mobilières  appartenant  a 

l'Etat  et  bénéfice  sur  opérations  de  banque. . . .  y78.UUU 
Usines,  établissements  techniques  et  magasins 

d/  wf'if                                     ••   b^y.uuu 

e  1  1^10.1   .(jc  r.nn 

Indemnités  de  guerre   145  000 

Annuités  dues'  'par  'des  Compagnies  de  Chemins 

Contribution  fon'cièrê  et  impôt  personnel   î^'mn 

Allumettes  •  •  •  •  ■■■■       ■  ,?"nm 

Fermages  et  concessions  de  droits  d exploitation.  4i.U(JU 

Annuités  de  rachat  

Passeports  ■•  

Droits  sur  les  assurances  contre  1  incendie  

Recouvrement  de  prêts  et  d'autres  déliours  

•  Recettes  accidentelles  ou  sans  importance   I4i.uw 


1.489.000 
982.000 
836.000 
390.000 


41.000 

12.000 
9.000 
4.000 


Dépenses  Différence 
effectuées      •   de  18^9 
en  p'  rapport 

1899       1898       à  1898 
(En  millions  de  roubl.-crédit) 

Dépenses  (autres  que  celles  du 
service  de  la  dette  publique) 
à  imputer  sur  le  budget  de 

l'exercice   179.502   180.071   -  569 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 

le  budget  de  l'exercice  que  sur  ^  qko 

les  budgets  antérieurs   34.30J     42.157   —    I .»i>^ 

213.807   222.228   —  8.421 
IL  —  Budget  extraordinaire 

Roubl.-crédit 

En  1899,  les  recouvrements  des  deux  premiers         ,,q  nnn 

mois  se  sont  élevés  à   ,,nn  Ânn 

En  1898,  ils  avaient  été  de   1.102.0U0\ 

Soit,  pour  1899,  une  augmentation  de...  13.347.000 

Le  montant  de  14.449.000  r.  se  décompose  comme  suit  : 

Roubl.-crédit 

Réalisations  de  rentes  russes  4  0/0  (séries  n<"  214 
•  et  215)  émises  pour  le  remboursement  anticipe 

de  certains  emprunts  intérieurs  4  0/0   14.1o7.000 

Dépôts  perpétuels   292.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  deux  premiers  mois 

présentent  :  t>    ,  1      ■  v* 

^  Roubl. -crédit 

Pour  1899,  un  total  de   ^^??^nan 

  ]^gc)8      9.416.000 

Soit,  pour  1899,  une  augmentation  de..  28.418.000 
En  outre,  pendant  les  deux  premiers  mois,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1898  et  des 
années  précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres 
ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1899  et  1898,  le 
total  des  dépenses  des  deux  premiers  mois  qui,  au  moment 
de  leur  acquittement,  ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets 
que  celui  de  l'exercice  en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  deux 
premiers  mois  1899,  sur  les  exercices  1898,  1897,  etc.,  et, 
pour  les  deux  premiers  mois  1898,  sur  les  exercices  1897, 

1896,  etc.)  :  „ 
'  Différence 

1899  1898  en  1899 

(En  roubles-crédit) 

Dépenses  ordinaires          46.439.000  42.185.000  -f  4.254.O0O 

-      extraordinaires.  19.497.000  12.350.000  -f  7.147.000 
Total   65.936.000  54.535.000  -fil. 401. 000 


Les  Chemins  de  fer  russes  en  1898.  —  Le  Messager 
des  Finances,  vient  de  publier  un  tableau  statistique  du 
mouvement  commercial  des  Chemins  de  fer  russes  en  1898. 
Le  total  de  la  recette  brute  a  été  de  plus  de  457  millions  de 
roubles,  en  augmentation  de  25  millions  sur  1897.  Le  mouve- 
ment des  voyageurs  se  chiffre  par  près  de  71  milhons  de  per- 
sonnes contre  65  en  1897  ;  le  mouvement  des  marchandises  a 
été  de  6.024  millions  de  pouds  en  1898,  contre  5.562  milhons 
en  1897.   

Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  —  Mouvement  des 
dépôts  aux  Caisses  d'épargne   durant  le  mois   de  février 

^^^^  '  Entrées  Sorties 

(En  roubles) 

Caisses  d'épargne  de  la 
Banque  de  l'Etat  : 

A  Saint-Pétersbourg.  1.429.000  1-302.000 

t  Moscou  r.  1.441.000  1.323.000 

Dans  les  autres  villes  8.377.000  6.837.000 

^-^^XIE":  10.648.000  8.034.000 

Douanes   130.000  106.000 

Aux  Trésoreries  mimi-  ^^rv 

cipales   39-000  45.000 

Fabriques  et  usines  .. .  66,000  33.00U 

"^el  . 4. 468.000  3.359.000 

A  la  fin  du  mois,  les  dépôts  dans  ces  Caisses  s'élevaient 
à 550.615.000  roubles (2.850.227  livrets). 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Le  Message  du  Président  Campos  Salles  [suite  et  /in)  (1) 
Le  tableau  général  do  l'exercice  de  1898  montre  «no  re- 
cette de  807.0-23:291  milreis  67-2,  qui  doit  selcver  à  o.jlob0:.^18 
milreis  060,  avec  l'addition  de  4::t.8:!7.1'2(;  milreis  388  de  re- 
cette probable  des  balances  ^ui  n'ont  pas  été  envoyées  au 
Trésor  Réunissant  à  cette  somme  celle  du  semestre  addi- 
tionnel, calculée  pour  une  égale  période  de  l'anm?^^  antérieure, 
à  II  401-015  milreis  93-3.  nous  aurons  ;ib'2.861:3o3  milreis  992, 
laquelle' somme,  comparée  ;i  celle  fixée  par  la  loi  du  budget 
343  653-000  milreis,  présente  une  augmentation  de  <!U:4!UH..>)« 
milreis  982.  La  dépense  votée  de  372.812:42i  milreis  109 
s'élève  à  409.290:70t>  milreis  04* ,  avec  l'accroissement  de 
36.478:-282  milreis  174  de  crédits  extraordinaires  ouverts  pen- 
dant la  période  respective.  ^-a  -,  a 

Comparant  la  recette  à  la  dépense,  on  constate  un  deticit  de 
46  4-'9-372  milreis  052  sensiblement  réduit  avec  les  excédents 
budgétaires  des  propres  crédits,  lors  de  la  liquidation  deti- 
nitive  de  l'exercice. 

Ouant  à  l'année  courante,  d'après  les  renseignements  re- 
cueillis jusqu'à  présent,  relatifs  à  la  perception  du  premier 
trimestre,  la  recette  a  atteint  77.0-25;309  milreis,  ce  qui  per- 
met de  l'évaluer  pour  les  douze  mois  à  308.101:236  milreis. 
Si  à  cette  somme  l'on  ajoute  11.401:015  milreis  932,  recette 
présumée  du  semestre  additionnel,  et  40.000:000  milreis,  dif- 
férence provenant  des  10  0/0  en  or  des  impôts  d'importation, 
nous  aurons,  comme  recette  probable  de  cette  année, 
359.502:251  milreis  932.  .,..0001 
Déduisant  de  cette  recette  la  dépense  évaluée  a  328  mil- 
lions 623.257  milreis  386,  il  reste  un  solde  de  30.878:994  mil- 

^^Toutefois,  en  ce  qu\  est  relatif  à  la  recette,  le  calcul  est 
pessimiste,  parce  que  la  diminution  de  11  000.000  milreis  000 
aux  recettes  douanières  da  premier  trimestre  de  l'année  cou- 
rante, comparée,  aune  égale  période  de  l'année  passée  est 
due  à  l'anticipation  de  l'importation  résultant  de  1  impôt  de 
10  0/0  en  or-  c'est  un  fait  facile  à  vérifier  en  comparant  la  re- 
cette de  décembre  1898  avec  celle  de  décembre  1897  tout  en  fai- 
sant observer  que  celle-là  a  été  supérieure  à  celle-ci  exacte- 
ment de  11.000:000  milreis. 

Par  conséquent,  la  prévision  d'une  meilleure  recette  pour 
les  trimestres  subséquents  est  justifiée.  ^ 

Outre  cela,  l'augmentation  des  taxes  des  impots  de  consom- 
mation déjà  existantes  et  la  création  de  nouvelloî  taxes  com- 
menceront seulement  à  donner  des  résultats  dans  le  deuxième 
trimestre  ;  presque  tous  les  règlements  respectifs  sont  déjà 
expédiés. 

Il  est  bon.  cependant  de  rappeler  que  sur  cet  exercice-ci  re- 
tombent: la  troisième  partie  des  charges  de  l'accord  de  Lon- 
dres, correspondant  au  dernier  semestre  de  l'année  passée  ; 
le  reste  de  l'emprunt  de  deux  millions  de  livres  sterling  ;  le 
rachat  déjà  réalisé  de  près  de  32.000:000  milreis  en  billets 
du  Trésor  dus  à  la  Banque  de  la  République  ;  c'est  seulement 
l'année  prochaine  que  nous  pourrons  jouir  de  tous  les  avan- 
tages provenant  de  l'accord  de  Londres. 

Je  rappelerai  encore,  qu'en  vertu  de  ce  même  accord,  nous 
aurons  à  racheter  jusqu'à  la  fin  de  l'année  courante  plus  de 
40  000-000  milreis  de  papier-monnaie  :  jusqu'à  présent,  ce 
rachat  atteint  14.000:000  milreis.  Toutefois,  il  ne  faut  pas 
oublier  qu'il  est  insuffisant  et  fait  en  augmentant  notre  dette 

Ceci  indique  la  nécessité  de  réduire  nos  engagements  ex- 
ternes en  or,  ou  tout  au  moins  atténuer  cette  augmentation. 

C'est  ce  que  nous  obtiendrons  en  rachetant  les  emprunts 
intérieurs  de  1868  et  1889,  opération  qui  exige  une  somme  su- 
périeure à  50.000:000  milreis.  Comme  vous  le  voyez,  il  nous 
faut  des  ressources  de  valeur  considérable.  Mais,  comme  il  est 
évident  que  nous  ne  pouvons  compter  sur  un3  augmentation, 
nous  devrons  recourir  à  de  fortes  réductions  aux  dépenses,  une 
fois  que  celles  que  nous  avons  faites  ne  suffiront  pas. 

Les  caisses  de  pension  comme  elles  doivent  être  constituées, 
n'ont  pas  besoin  d'être  maintenues  par  l'Etat,  et  il  n'y  aurait 
aucun  Trésor  capable  de  supporter  les  pesantes  charges  qu'elles 
créent.  Il  convient  d'examiner  ce  problème  en  face  et  de  le  ré- 
soudre. Les  retraites  indament  concédées  constituent  d'autres 
charges  desquelles  il  faut  alléger  le  Trésor.  Une  loi  de  revi- 
sion s'impose  comme  nécessité  indéclinable,  comme  un  devoir 
des  Pouvoirs  publics. 

Finalement,  si  nous  perfectionnons  nos  appareils  de  per- 
ception, soit  douaniers  ou  intérieurs,  si  nous  supprimons 
quelques  services  inutiles,  que  nous  possédons  encore,  si  nous 
en  ajournons  d'autres,  qui  ne  sont  pas  urgents,  si  nous  rédui- 
sons les  dépenses  fédérales  exclusivement  aux  services  fédé- 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n"  386  à  388. 


saux  si  nous  défendons  au  moyen  do  lois  appropriées  les 
droits  do  l'Union  relatifs  à  certains  impOls  pres(iuo  absorbi-s 
par  les  Etats,  parmi  lesquels  ressort  l'impôt  du  timbre,  nous 
pourrons  espérer  avec  confiance  notre  réhabilitation  future. 

En  ce  qui  a  trait  au  timbre,  une  loi  cpii  définisse  avec  pré- 
cision dans  la  pensée  constilutionnellL',  la  compétence  de 
l'Union,  opposant  une  n'sistance  ellicace  aux  invasions  des 
pouvoirs  dns  Etats,  est  de  la  plus  grande  urgence. 

Aux  articles  7  et  9,  la  Constitution  a  statué  qu'on  règle,  les 
taxes  de  timbre  peuvent  seulement  être  décrétées  par  le  Pou- 
voir fédéral  au  bénéfice  du  Trésor  fédéral.  C'est  seulement 
par  exception  et  dans  les  cas  strictement  spécifies  que  les 
Pouvoirs  des  Etats  peuvent  les  décréter.  Maigre  la  clarté  du 
texte  la  prédilection  déraisonnable  pour  les  intérêts  locaux, 
qui  se  manifeste  de  toutes  les  manières,  a  trouve  les  moyens 
d'arriver  à  travers  d'abus  persistants,  à  l'inversion  complète 
du  précepte  constitutionnel,  excluant  de  la  règle  la  compé- 
tence de  l'Union  pour  la  colloquer  dans  les  limites  restreintes, 
de  l'exception  et  vice-versa,  tirant  les  Etals  de  l'exception 
pour  leur  donner  l'ampleur  de  la  règle  générale. 

L'obscurité  de  la  loi  du  10  décembre  1896  a  beaucoup  con- 
couru pour  cela. 

Ce  qui  est  certain,  c'est  que  l'impôt  du  timbre,  qui  pro- 
duisit en  1891  une  recette  de  10.400:118  milreis  73,  au  lieu  de 
présenter  comme  généralement  cela  arrive,  une  augmenta- 
tion successive  aux  exercices  subséquents,  a,  au  contraire, 
présenté  des  ré.sultals  bien  inférieurs.  Ceci  revient  à  dire  que 
le  Trésor  fédéral  est  tous  les  ans  privé  d'une  portion  consi- 
dérable de  ses  recettes  et  que  cette  exceptionnelle  solhcitude 
de  la  part  des  organes  des  intérêts  locaux  doit  servir  de  sti- 
mulant à  la  vigilance  de  ceux  à  qui  il  appartient  de  prendre 
soin  des  affaires  de  l'Union. 
Il  est  urgent  que  l'Union  revendique  ses  droits. 
Messieurs  les  Membres  du  Congrès  national  : 
Je  suis  convaincu  que  la  solution  de  la  question  financière 
dépend  moins  des  forces  naturelles  du  pays  que  des  adroites 
mesures  que  le  pouvoir  public  devra  adopter. 

La  situation  se  trouve  suffisamment  éclaircie.  Elle  se  charge 
elle-même  d'indiquer  la  nécessité  d'une  action  énergique,  sans 
hésitations,  ni  ajournements,  dans  laquelle  les  urgences  du 
Trésor  fédéral  soient  résolument  mises,  au  point  culminant 
des  intérêts  supérieurs,  comme  le  critérium  supérieur  de 
toutes  les  délibérations 

Si  en  votre  haute  sagesse  vous  décidez  d  adopter  les  mesures 
législatives  qu'à  présent  je  soumets  à  votre  examen,  outre 
celles  que  pourront  vous  suggérer  votre  expérience  et  votre 
patriotisme,  je  n'hésiterai  pas  à  assumer,  dans  leur  exécution, 
la  responsabilité  des  résultats  de  nos  efforts  communs. 

Une  conduite  de  fermeté  et  de  persévérance,  ayant  en  vue 
de  produire  et  économiser,  conduira  la  République  à  la  con- 
quête assurée  du  suprême  idéal  financier,  jamais  atteint  jus 
qu'à  ce  jour —l'équilibre  budgétaire,  sans  émission  ni  em- 
prunt. — 

ÉTATS-UNIS 

Les  Opérations  des  Clearing-Houses  américains  en 
1897  et  en  1898.  —  D'après  une  statistique  publiée  par  le 
JouDial  of  the  Institute  of  Bankers  les  compensations 
effectuées,  en  1898,  par  les  81  principales  Chambres  de  com- 
pensation américaines  se  sont  élevées  à  13  776,972  liv.  st., 
au  lieu  de  11.458.057  en  1897,  soit  une  augm^mlation 


de 


Villes 


Nombre 
de 

membrés 


New- York..  .  65 

Chicago   22 

Boston   52 

Philadelphie. 
Saint-Louis.. 

Pittsburg  

Baltimore  . . . 
S.  Francisco. 
Cincinnati. . . 
Kansas  City  . 
N. -Orléans  . . 
Minneapolis 
Cleveland  . . . 
Louisvillc . . . 

Détroit   18 

Omaha   8 

Providence . .  29 
Milwaukee . .  10 
Saint- Paul  ..  10 

Buffalo   18 

Columbus,0.  13 


17 
19 
26 
14 
17 
7 
11 
10 
13 
15 


Compen- 
sation 
en  1897 
(Milliers 

de 
liv.  st.) 
8.394.356 
1.103.467 
1.085.129 
734.335 
291.092 
195.090 
187.973 
162.631 
129.231 
117.055 
87.145 
92  045 
77.856 
69.401 
6S.360 
63.912 
53.075 
52.377 
44.221 
43.225 
41.856 


Difler. 

Compen- 

Différ. 

par 

sation 

par 

rapport 

en  1805 

rapport 

à  1896 

(Milliers 

à  1895 

de 

0 

liv.  st.) 

/o 

-4-'25.6 

6.085.405 

15.8 

-H  20.6 

915.139 

3.7 

+  6.5 

1.019.124 

H-  13.3 

-f-  13.9 

644.574 

-H  1.9 

-+-  6.5 

273.341 

-h  18.0 

19.0 

163.927 

-h  10.0 

-t-  18.1 

159.135 

H-  10.5 

-h  8.3 

150.158 

-f-  9.9 

3.1 

125.357 

+  7.0 

8.2 

108.167 

-j-  7.4 

-H  4.7 

83.196 

—  10  9 

-+-  11.0 

82.920 

-4-  5.5 

-h  22.6 

63.473 

-+-  6.0 

+  8.0 

64.322 

+  12.3 

-h  14.5 

60.385 

1.0 

-+-  ,".1.3 

48.678 

-t-  15.8 

—  0.5 

53.348 

-4-  4.1 

-t-  2.9 

50.907 

10.2 

11.8 

39.54-3 

—  13.6 

2.1 

42,340 

—  3.5 

+  12.6 

37.162 

-h  6.0 

Le  nombre  total  des  membres  des  81  Chambres  est  de  834. 


t 


800 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


Opérations  du  Glearing-House  de  New-York.  —  Nous 
avons  publié,  dans  noire  numéro  du  12  novembre  1897,  le 
tableau  des  opérations  du  Cleari7ig-house  de  New-York  de- 
puis 1.S53-54  jusqu'à  1895-96.  Voici  les  résultats  des  années 
1896-97  et  1897-9»  : 

1896-97  1897-98 


Nombre  de  banques  affiliées.  66 

Capital  tdollars)   59.022.700 

Compensation  (dollars)   31.337.760.948 

Soulte  en  numéraire  (dollars)  1.908.901.898 
Rapport  des  compensations 
aux  soultes  0/0   6,0 

On  sait  que  le  Clearing-house  de  New-York  fait,  à  lui 
seul,  plus  de  la  moitié  du  montant  total  des  compensations 
opérées  aux  Etats-Unis  par  les  Etablissements  de  ce  genre. 


65 

59.022.'>Ù0 
39.853.413.948 
2.338.529.016 

5,9 


Lie  Marché  Financier  de  ]\ew-York 


New-York,  le  21  juin  1899. 

Le  Marché  a  perdu,  depuis  quelque  temps,  la  grande  acti- 
vité que  nous  remarquions  au  commencement  de  l'année.  Les 
dispositions  sont  toujours  favorables,  mais  les  transactions 
ne  présentent  plus  autant  d'ampleur  et  l'on  constate,  après 
tout  mouvement  de  hausse,  d'importantes  réalisations. 

En  ce  moment,  cependant,  les  meilleurs  avis  donnés  au  .su- 
jet de  l'état  des  semailles  contribuent  à  redonner  du  ton  à 
certaines  valeurs  et  à  entretenir  des  tendances  plus  actives. 

La  facilité  des  capitaux  s'accentue  de  plus  en  plus  sur  le 
Marché  monétaire  et  on  descend  jusqu'à  13/4  0/0  pour  les 
avances  de  la  journée.  Le  change  sterling  est  ferme  et  les 
effets  à  vue  et  à  bO  jours  accusent  une  certaine  plus-value. 
L'argent-métal  est  lourd  et  les  barres  clôturent  faibles  de 
60  5/8  à  61  3/8. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  :  Atchison,  17  ./.  ;  Milwauhee, 
126  ./.  ;  Lake  Shore,  206  ./.  ;  Erie,  12  ./.  ;  Reading,  20  1/4; 
Canadian  Pacific,  95  1/2;  Illinois  Central,  112  ./.;  Louis- 
ville,  m  ij^;  New-York  Central,  132  1, 8;  Union  Pacific, 
38  1/2. 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  reste  à  113  3/4. 


MEXIQUE 


Chemins  de  fer. —  Dés  le  1"  janvier  1899  a  été  mis  en  vi 
gueur  une  importante  convention,  conclue  entre  les  princi- 
pales Sociétés  exploitant  des  voies  ferrées  au  Mexique  pour 
régler  la  répartition  du  transport  des  marchandises  impor- 
tées. On  a  pris  comme  base  de  cette  répartition  la  proportion 
des  affaires  faites  à  Vera-Gruz  et  à  Tampico  en  1898.  11  a  été 
attribué  au  Chemin  de  fer  Mexicain  et  à  l'Interocéanique 
79,4  0/0  des  marchandises  venant  d'Europe  et  43,1  0/0  prove- 
nant de  celles  des  Etats-Unis,  le  premier  prenant  deux  tiers 
de  cette  donnée  proportionnelle  et  le  second  un  tiers.  Celte 
entente,  .supprimani.  une  concurrence  désastreuse,  est  un 
grand  bienfait  pour  les  Compagnies  intéressées. 


Progrès  de  l'Industrie  minière  en  Sonora.  —  On  an- 
nonce que  les  mines  du  district  de  Lampazos,  Sonora,  don- 
nent en  ce  moment  de  très  jolis  bénéfices.  D'immenses  quan- 
tités de  minerai  ont  été  extraites,  dernièrement,  de  la  mine 
du  De  Tajo.  On  a  retiré  jusqu'à  120  onces  d'argent  par 
tonne. 

TIne  très  grande  activité  règne  également  dans  les  mines 
à'Amelia,  Anela  et  Grande,  du  même  district.  Dans  l'une 
de  ces  mines,  le  rendement  par  tonne  a  atteint  près  de  1.200 
onces  d'argent. 

Dernièrement,  on  a  dénoncé,  en  Sonora,  les  mines  de  San 
Miguel  et  Sonora.  Toutes  deux  renferment  de  l'or  et  do  l'ar- 
gent. Elles  sont  situées  près  de  Campas. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Importations  de  Vins.  —  Voici,  depuis  l'aimée  1889,  les 
importations  de  vins  dans  la  République  Argentine  : 

Hectolitres  Hectolitres 


1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 


1.056.491  1894   587.483 

8H5.154  1895   5.53.668 

323.526  1896    535.698 

518.696  1897   684.084 

523.324  1898   558.994 


La  prochaine  récolte  du  vin  promet  d'être  abondante  dans 
la  Républi(juc  Argentine.  Les  deux  provinces  de  Mendoza  et 
de  San  Juan  fourniront  seules  plus  de  1  million  d'hectolitres. 


lia  récolte  sera  bien  inférieure  dans  les  autres  provinces  : 
Rioja,  Gatamarca,  Salta,  Entre-Rios,  Buenos-Ayres,  Cordoba 
et  San  Luis.  Pour  ces  dernières,  on  peut  l'évaluer  en 
moyenne,  approximativement,  à  25.000  hectolitres  par  pro- 
vince. 


L'Immigration.  —  Nous  avons  déjà  publié  les  résultats 
généraux  de  l'immigration  dans  la  République  Argentine  en 
1898.  Les  arrivées  de  personnes,  pendant  cette  année,  se  sont 
reparties  comme  suit  : 

Passagers   28.956 

Immigrants   95.190 

Total   124.146 

Les  immigrants  se  divisent  en  deux  grandes  catégories  : 
ceux  arrivant  de  Montevideo,  28.060,  et  ceux  qui  viennent 
d'au  delà  des  mers,  67.130.  Voici  la  répartition  de  ces  derniers 
d  après  les  nationalités  : 

Italiens   39.135 

Espagnols   18.716 

Français   2.449 

Turcs  1.503 

Russes   1.459 

Allemands  779 

Anglais   632 

Autrichiens   593 

Les  chiffres  suivants  indiquent  les  arrivées  (d'au  delà  des 
mers)  et  les  départs  pendant  les  cinq  dernières  années  : 

Arrivées  Départs 

1894   54.730  20.586 

1895    61.226  20.398 

1896   102.6^3  20.415 

1897   72.978  31.192 

1898   67.130       30.802  ^ 


ASIE 


CHINE 

Société  du  Chemin  de  fer  de  Chantung.  —  La  Société 
des  Chemins  de  fer  de  Chantung  vient  d'être  définitivement 
constituée,  au  capital  de  54  millions  de  reichsmarks,  pouV 
l'exploitation  d'une  concession  de  chemins  de  fer  dans  la  pro- 
vince de  Chantung  (Chine)  La  ligne  partira  de  Tsintau,  dans 
le  Kia-Tchéou  (possession  allemande)  à  Tsinanfu,  avec  un 
embranchement  vers  le  bassin  houiller  de  Poschan.  Font 
partie  du  premier  Qonseil  d'administration  :  MM.  de  Hanse- 
mann  (président),  de  la  Disconto  Gesellschaft,  Frentzel,  Lud- 
wig  Bbhrens,  Ludwig  Born,  Bus,  etc. 

Le  conseiller  Fischer  a  été  nommé  directeur  général. 


JAPON 

Le  Régime  des  capitulations.  —  Le  moment  approche 
où  le  vieux  régime  des  capitulations  prendra  fin  au  Japon. 
Les  étrangers  résidant  dans  l'empire  du  Mikado  seront  sou- 
mis à  la  juridiction  et  au  Code  japonais,  et  beaucoup  d'entre 
eux  se  demandent  si  leur  activité  économique  ne  souffrira 
pas  dans  la  nouvelle  situation  que  leur  créera  le  régime  des 
traités  revisés. 

Voici,  entre  autres,  la  question  de  l'acquisition  des  terres 
par  des  étrangers. 

Les  traités  en  vigueur  ne  leur  accordent  que  le  droit  de 
louer  à  bail  des  propriétés  foncières. 

Le  Gode  admet  aussi  ce  qu'il  appelle  «  la  possession  de  la 
surface  »  ;  il  crée  une  catégorie  de  personnes  qui  tiennent  le 
milieu  entre  les  propriétaires  proprement  dits  et  des  loueurs 
à  bail  prolongé. 

On  voit  bien  que  les  industriels  et  entrepreneurs  étrangers 
ne  sont  guère  encouragés  à  créer  des  établissements  au  Japon 
ni  à  faire  élever  des  constructions  coûteuses. 

Les  commerçants  trouveront  dans  le  nouveau  Gode  civil 
japonais  un  article  qui  est  de  nature  à  les  intéresser  particu- 
lièrement. 

Le  Gode  reconnaît  aux  Sociétés  anonymes  la  «  personnalité 
légale  ».  Une  telle  Société  ou  Compagnie  a  le  droit  d'acquérir 
des  immeubles. 

Gomme  des  étrangers  peuvent  faire  partie  de  n'importe 
quelle  Compagnie  commerciale  ou  Société  d'actions,  il  y  a  là 
un  moyen  pour  eux  d'acquérir  des  terres. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  .  En  millions  <S" 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAI'ITRCS 

méta!lii[ue 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

—  o 

FRANCE  —  Banque  de  France 


189  8   30  juin  

1899    l.ï  juin  

1899   il  juin  

1899  il)  juin  


l.STT 

i.iisi 

3.70r> 

.•>4 1 

877 

39(i 

.) 

l.sr.i 

\.im 

o.T'tO 

4.Ï0 

&")8 

44« 

3 

1.872 

1.22-2 

3.HS7 

W) 

0-27 

418 

3 

1.8S4 

l.ilOl 

3.739 

.•)o3 

778 

450 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1898 
1899 
1899 
1899 


jUlIl. 

1  juin, 
l  'i  juin. 
23  juin. 


772 

3't7 

1.382 

m 

1.030 

226 

4 

76t) 

377 

1.331 

737 

9:i4 

88 

4 

7/  / 

3S3 

1.337 

784 

948 

89 

4 

776 

382 

1.373 

SIÎU 

1  07; 

83 

4K 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1898   31  mai  

GO 

31 

223 

93 

273 

26 

» 

1899   31  mars  

71 

33 

241  1 

103 

3.38 

23 

1899   30  avril  

~i 

33 

227 

98 

2»8 

2:5 

1899  31  mai  

73 

3ij 

223  1 

104 

2S6 

19 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1898 
1899 
1899 
1899 


30  juin. 
15  juiu. 
juin. 


9li3 

683 

1.113 

827 

3 

776 

» 

6^4 

936 

83  i 

3 

787 

684 

945 

818 

3 

791 

7Ô6 

1039 

948 

» 

3 

29  juin 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1898 

16  av:il  

lio 

20 

177 

)> 

1899 

18  lévrier. . . . 

130 

17 

180 

» 

)) 

>) 

1899 

125 

20 

180 

Yi 

» 

1899 

127 

20 

187 

» 

)) 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1898    16  avril  

62 

10 

137 

» 

» 

» 

» 

1899   18  février  

63 

11) 

130 

» 

» 

62 

12 

150 

)ï 

1899   13  avril  

60 

12 

137 

J) 

DATES 


Encaisse 
métallique 

5  g 

Or 

Ar- 
gent 

'■3''- 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1898  23  juin. 

1899  7  juin. 
1899  la  juin. 
1899  23  juin. 


734 

263 

1.291 

27 

327 

47 

4 

760 

266 

1.366 

29 

360 

46 

760 

267 

1.341 

38 

343 

43 

4Î4 

760 

26S 

1.347 

47 

423 

31 

4 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1898  23  juin. 

1899  8  juin. 
1899  1..  juin. 
1899  22  juin. 


94 

13 

4SI 

32 

422 

24 

92 

23 

522 

35 

412 

54 

8J 

24 

5'i8 

40 

423 

°- 

31  n 

8J 

23 

317 

42 

423 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1898  22  mai  

3 

3 

57 

23 

18 

8 

1899     7  mai  

3 

3 

3 

67 

23 

18 

8 

1899    14  mai  

3 

5 

3 

67 

23 

18 

S 

1899   22  mai  

3 

5 

3 

66 

23 

18 

8 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1898   31  mai  

84 

120 

18 

26 

21 

1899   28  mars  

87 

» 

126 

4 

34 

28 

1899   31  avril  

87 

126 

4 

34 

28 

1899   31  mai  

93 

» 

126 

9 

27 

28 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1898 
1899 
1899 
1899 


jUin.. . 
10  juin.. . 
i7  juin.. . 
24  juin.. . 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1898  3o  avril... 

1899  28  février. 
1899  31  mars... 
189  9  30  avril... 


2 

124 

49 

14 

4 

2 

» 

120 

42 

17 

3 

2 

118 

43 

19 

3 

2 

116 

44 

18 

3 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1898 
1899 
1899 
1899 


2-1  juin., 
10  juin. 
17  juin. 
24  juin. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVEGE 


1898 
1«99 
1899 
1899 


31  mai  

31  mais  

30  avril  

31  mai  


44 

» 

38 

43 

43 

Banque  de  Norvège 

I  85 
91 

93 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1898  13  juin  

1899  31  m:ù  

1899     7  juin  

1899   14  juin  


4 

4'/, 
5}4 


246 

107  1 

1.322  1 

7-.i4 

843 

90 

.3 

2;_I7 

328 

1.484 

79S 

1.028 

94 

5 

307 

332 

1.4S1 

799 

1.02s 

96 

3 

312 

336 

1.480  1 

800 

1.027 

99 

3 

1  "3 

176 

421 

14 

130 

76 

97 

166 

431 

11 

119 

114 

96 

161) 

443 

11 

119 

113 

88 

138 

451 

16 

132 

127 

6% 
6% 
6'Â 


3 

2% 
2'/. 

3 


1898   31  mai  

302 

52 

7.32 

244 

276 

16 

5 

1899    lu  mai  

2!)6 

66 

775 

293 

27 

3 

1899   -20  mai  

2J5 

li3 

764 

228 

286 

29 

3 

1899   31  mai  

296 

59 

776 

231 

2s2 

36 

3 

1898 

31 

mai  

02 

10 

0->-) 

73 

36 

23 

3 

1899 

10 

64 

11 

223 

70 

Ixi 

24 

5 

1899 

20 

64 

11 

226 

69 

52 

24 

3 

1899 

31 

mai  

64 

11 

234 

72 

34 

23 

3 

1898 

31 

33 

2 

54 

1  36 

24 

3 

3 

1899 

10 

33 

2 

52 

37 

23 

3 

5 

1899 

■20 

33 

2 

51 

38 

30 

3 

3 

1899 

31 

33 

2 

31 

,  39 

31 

o 

5 

13 

i 

f 

1  * 

10 

!  6 

16 

57 

1 

1  ^ 

13 

60 

1  6 

27 

48 

3S:5 

23 

20 

97 

.32 

381 

16 

1 

21 

27 

51 

382 

13 

21 

27 

51 

382 

13 

S  21 

5  H 
5'/, 

5/, 


802 


I/IÎGONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Encaisse 
métallique 


DATES 


rEINCIP.  chapitre: 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1898 
1899 
1899 
1899 


6  juin. 
22  niai . 
29  niai. 

3  juin. 


S7 

S 

135 

33 

36 

12 

.54 

S 

149 

22 

tiO 

12 

34 

0 

130 

21 

63 

12 

53 

5 

148 

21 

62 

12 

3  o 


RUSSIE  —  Banque  Impériale 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  do  Paris  sur  : 


1898  iSjuiu... 
189  9  23  mai... 

1899  l<"iiiin... 
1899  S  juin... 


2.92(; 

UN 

4 

214 

6U0 

354 

230  1 

2.491 

137 

ï 

569 

474 

443 

233 

2.3110 

141 

1 

336 

446 

444 

236 

2.503 

138 

1 

557 

493 

467 

234  1 

4^2 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1898 
1899 
1899 
1899 


10  juin.... 

15  mai  

31  mai  

l(i  juin. . . . 


92 

2 

74 

11 

31 

16 

» 

21 

2 

77 

10 

33 

16 

« 

21 

2 

78 

10 

34 

16 

20 

2 

77 

10 

3(i 

14 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1898  8  juin. 
189  9  22  mai. 

1899  31  mai. 
1899  8  juin. 


4 

9 

28 

2 

8 

8 

6 

9 

32 

7 

7 

8 

6 

3 

9 

32 

7 

7 

8 

0 

3 

9 

32 

7 

7 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1898 
1898 
1899 
1899 


31  mai.. 
31  mai'S. 
30  avi-il. 
3!  mai  . 


41 

3 

87 

60 

68 

35 

43 

6 

91 

75 

90 

29 

43 

6 

87 

74 

94 

22 

43 

6 

89 

36 

90 

20 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1898  31  mai.. 

1898  31  mars. 
189  9  30  avril. 

1899  31  mai.. 


11 

15 

107 

.394 

264 

133 

» 

13 

12 

111 

623 

278 

134 

13 

12 

106 

643 

279 

133 

» 

13 

11 

99 

646 

272 

135 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


189  8  23  juin. 

1899  10  juin. 

1899  17  juin. 

189  9  24  juin. 


93 

12 

198 

889 

165 

40 

96 

10 

207 

939 

183 

48 
46 

96 

9 

208 

960 

163 

96 

10 

207 

9(iO 

163 

46 

4 

4'/. 

4K> 
4  M 


TOTAUX 


189  8  30  juin... 

1899  13  juin.. . 

1899  22  juin.. . 

189  9  29  juin... 


8.718 

2.487 

14.628 

5.907 

6.229 

1 

474 

» 

8.191 

2.762 

14.1.33 

5.794 

6.311 

1 
1 

471 

» 

8.178 

2.76i 

14.083 

5.881 

6.231 

480 

8.263 

2.763 

14.189 

6.114 

6.766 

1 

393 

TOTAUX 

1894  31  décembre  .  6.9.32 

1895  31  décembre  .  7.965 

1896  31  di'cembre  .  7.9.33 

1897  31  décembre  .  8.746 

1898  31  décembre .  8.160 

I^cs  totaux  provisoires  que 
des  totaux  définitifs  au  31  déc- 
nent  les  dépots,  le  porlefcuill 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  pulj 
à  des  chiffres  très  importants 


aux  31  décembre 


2.604  15. .339  8.360  4.690  3.078 

2.574  16.320  8.766  6.035  3.633 

2.. 378  14.. 383  8.838  6.092  3.651 

2.. 346  13.2.34  8.548  6.661  3.4.33 

2.636  14.973  8.999  7.620  3-594 

nous  donnons  chaque  semaine  différent 
■niliri'  rn  ce  que  ces  derniers  compren- 
rl       .ivances  des  Banques  d'Ecosse 
lies  ipie  diuix  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 

ïHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes  

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople . . 

Francfort  

aênes  

Genève  

i^isbonne  

Londres  

Madrid  

Rame  

ewiat-Pétersljourg. . 

Vlcnoe  (i  vae)  

—     à  8  mois) .  .. . 


4b  07 
100  -25 
156  5C 
19  bO 
81  10 
100  îi 
100  42 
22  98 
81  13 
100  92 
100  58 
769  50 
25  42 
19  62 
106  92 
37  10 
47  87 
47  82 


1er  juin 

8  juin 

15  juin 

22  juin 

29  juin 

48  12 

48  07 

48  20 

48  17 

48  15 

100  25 

100  28 

100  20 

100  17 

100  12 

152  50 

153  75 

15i  oO 

152  50 

i;o  50 

22  50 

22  50 

21  90 

22  76 

22  ÔO 

8!  10 

81  10 

81  10 

81  10 

81  10 

100  20 

100  27 

100  16 

100  15 

100  12 

100  65 

100  65 

100  95 

100  95 

100  32 

23  . 

23  .. 

22  97 

22  98 

23  .. 

81  07 

81  13 

81  10 

81  08 

81  10 

107  2 ' 

107  01 

107  11 

107  42 

107  .. 

100  56 

100  58 

100  58 

100  51 

100  49 

756  . 

756 

753  .. 

733  . 

728  . 

25  42 

25  42 

25  41 

25  41 

25  42 

22 

20  75 

21  37 

21  85 

22  62 

107  26 

107  02 

107  05 

107  35 

107  02 

37  10 

37  15 

37  30 

37  27 

37  27 

47  fel 

47  87 

47  85 

47  90 

47  90 

47  82 

47  82 

47  80 

47  82 

47  85 

Vdleurs  à  trois  mo's 

Amsterdam,  papier  court, 
Allemagne . .  — 
Vienne-Tr.  .  — 
Barcelone.  .  — 
Madrid  versem.  — 
Lisb.-Porto  .  — 
St-Pétersb.  .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—         ....    cb.  coiirl 


Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York  

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kii.). 
Argent   id.    (le  kil.). 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  gie»") 

_  _  (nouv.  titre  :  900"") 
Couronnes  de  Suéde 


Plus 


Irrjuin 


moins 


3  % 

3  % 

4  % 

5  % 
4  Y2  ■) 

4  % 
au  pair 
3437 
218  89 


205  37 
122  . 

206  75 


406  50 
385  . 
264  .. 


25  19 
25  21. 
n  25  p 
6  87p 
0  6'.'p. 
514  &0 

3438  71 
102  33 

80  51 
25  8' 
20  60 
40 
27  50 


8  juin 


205  2= 
121  9i 

206  75 


411  50 
385  . 
264 


25  195 
25  195 
0  31p 
6  75p, 
0  62p 
514  50 

3436  71 
101  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
'J7  50 


15  juin 


22  juin 


205  12 
121  91 

206  TE) 


411  50 
390  .. 
263  . 


25  17 

25  19 
0  25p 
6  7Sp 
0  62p 
514  ôO 

3438  71 
101  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


29  juin 


205  25 
122  06 

206  87 


41C 

400 
263 


25  18 

25  20 
0  19p 
7  P 
0  56p 
514  50 

343S  71 
101  v3 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


205  -jS 
121  94 

206  75 


Î08  25 
400  .. 
263  .. 


25  17 
25  19 

0  12p. 

6  75p. 

0  ôôp. 

514  50 


3438  71 
101  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeur  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Autr.-Hongrie  (11.  or). 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.) 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

lialie  (lira  pap.)   . 

f'ortugal(milreispap.) 
Russie  (roubles  or.). . 
Suisse  (franc  or)  

Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doU.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent).. . 
Chine(SbaDgtiaI)(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


"  S 

1er  juia 

8  juin 

15  juin 

22  juin 

29  juin 

1  234 

1  232 

1  231 

1  231 

1  232 

1  231 

25  22 

25  175 

25  175 

25  155 

25  155 

25  155 

2  10 

2  09 

2  09 

2  09 

2  09 

2  08 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  82 

0  83 

0  83 

0  82 

0  82 

1  » 

0  65 

0  65 

0  64 

0  65 

0  66 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

5  60 

3  88 

3  88 

3  93 

4  Oi 

4  04 

2  67 

2  66 

2  66 

2  65 

2  65 

2  65 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

5  14 

5  43 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

2  45 

5  » 

2  24 

2  26 

2  30 

2  29 

2  31 

1  89 

1  56 

1  60 

1  63 

1  56 

1  54 

2  84 

0  83 

0  85 

0  84 

0  83 

0  84 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  68 

1  68 

2  58 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

2  68 

7  47 

3  5'; 

3  53 

3  54 

3    57 1    3  57 

AUX  COURS  DES  CHANGES 
100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne   '00  24 

En  Angleterre   100  11 

En  Autriche-Hongrie...  100  57 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   121  26 

En  Grèce   150  50 

En  Hollande   ICO  48 

Italie   107  23 

En  Portugal   138 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  56 


du 


en  bil 


jeudi  29  juin  1899 
100  francs 

Uets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
'&i\ï&\,i  Allemands   99  76 

—  Anglais   99  89 

—  Austro- Hongrois .     99  43 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   82  4ô 

Grecs. 


66  44 

—    Hollandais   99  52 

Italiens   93  25 

Portugais   72  14 

Russes   S9  61 

Suisses   99  44 


knx  Etats- iJnis   100  68 

Au  Mexique   221  18 

En  Républ.  Argentine ..  215  80 

Au  Chili   122  72 

Au  Brésil   338  09 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   96  26 

En  Chine   '209  24 


Pièces  des  Etats-Unis   99  32 

—  du  Mexique   45  21 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  46  33 

—  du  Chili   81  48 

—  du  Brésil   29  58 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Javon   103  87 

—  de  la  Chine   47  79 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  29  juin  1899. 

La  cote  des  changes  est  faible.  Le  papier  hollandais  se  re- 
trouve à  205;  la  Banque  des  Pays-Bas  commence  à  être 
sérieusement  touchée  par  la  dénivellation  du  change,  l'en- 
caisse a  diminué  et  l'or  a  pris  surtout  le  chemin  de  l'Angle- 

'"^Le'  papier  allemand  reste  à  121,94  et  le  papier  austro- 
hongrois  à  206,75;  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  ne  donne 
pas  d'or  mais  si  elle  ménage  son  encaisse  et  si  elle  maintient 
un  taux  d'escompte  relativement  bas,  on  retrouve  par  ail- 
leurs ce  que  l'on  ne  paye  pas  sur  l'escompte. 


L  KGONOMISTE  EUROPÉEN  —  Statistique  générale 


Le  Madnd  ost  faible  à  /.08  2r.  le  papier  porluRais  à  400 
conserve  su  hausse  récente,  lo  rouble  h  3  mois  est  ;i  2M,  le 
versement  à  520(5  ;i/4  ost  en  hausse  de  1/4.      ^  v 

Le  Londres  reste  toujours  a  peu  près  au  même  cours  ,  il  y 
a  en  ce  moment,  un  trafic  très  aclif  sur  les  actions  de  mines 

''Le^ïpler  beSVsî  miê'ux.  la  perte  est  de  0,12  0/0  la  perle 
du  mpiir  italien  a  un  peu  diminué  :  elle  est  de  6  75  au  heu 
do  7  ;  celle  du  papier  suisse  reste  a  0,5b  0/0. 

Le  New-York  est  toujours  très  bas,  aussi,  les  exportations 
d'or  commencent  à  devenir  importantes.  Si  les  bruits  relatifs 
à  une  mauvaise  récolle  aux  Etats-Unis  se  confirmen  il 
pourrait  bien  y  avoir  des  embarras  de  l'autre  cote  de  1  Atlan- 

'"V!es  exportations  d'.r  qui  se  produisent,  malgré  une  ba- 
lance commerciale  magnifique,  ne  peuvent  provenir  qug  de 
rachats  de  titres  et  de  fonds  sur  les  Marches  européens. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  jeudi,  de  Londres  sur 


Valeurs  à  4  mois 


Hong-Kong. 
Slîànghai  .. 
YôlTonaina . 


Valeurs  àirue  : 


31  mai 


1/11  13/16 

2/9  ./ 
2/0  3/4 


1  juin 


14  juin 


1/U  3/4   1/11  11/16 

2/8  5/8  2/8  3/4 
2/0   3/4    2/0  3/4 


2/0  3/ 
1/3  15/16 
1/3  31/32 
8  ./. 
15  9/16 

in  20 
71/9  1/ 
27  11/16 


21  juin 

Î8  juin 

1/11  5/8 
2/9  ./. 
2/0  3/4 

1/11  3/4 
2/9  /. 
2/0  3/4 

2/C  1/16 
1/4  ./. 
1/4  ./. 
7  29/32 
li  3/4 

2/0  1/16 
1/4  ./. 
1/4  ./ 
7  3i/32 
14  11/16 

117  70 

77/9  1/4 
27  13/16 

115  80 

77/9  1/4 
27  11/16 

Singapoure  ....   2/0  3/16  2/0  ./ 

Bombay   1/3  lb/i6  1/3  I0/I6 

Calcutta   1/3  15/16  1/3  l5/l6 

RiQ^-Janeiro.  . . .      7   7/8       8  1/16 

■^alp-araiso   14   7/8      15  1/4 

Baèiîos  -  A-yres, 

prime  de  lor..    l22   30      120  90 
Or  en  barres  ..  77/9    1/4  77/9  1/4 
Argent  en  barres     28   l/16i   27  11/16 

Il  n'y  a  p9s  de  changement  appréciable  sur  les  remises  sur 
l'Extrême-Orient. 
La  roupie  reste  au  pair.  „  ,  ,  , 

Les  souscriptions  à  l'émission  de  50  laks  de  roupies  en 
traites  et  transferts  sur  les  Indes  faite  mercredi  par  les  soins 
de  la  Banque  d'Angleterre  ont  atteint  412  laks  pour  les 
traites  et  17tt  pour  les  transferts.  Les  souscriptions  a  Ib  d. 
pour  les  traites  et  16  d.  1/32  pour  les  transferts  recevront 
8  0/0  de  leurs  demandes.  .       ,   -  • 

Le  papier  sur  Rio  a  haussé  de  1/16,  le  Valparaiso  a  baisse 
de  pareille  fraction.  A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  a 
115  80  après  1L7  70.  ,  ,     -,  -, 

L'or  reste  toujours  au  môme  prix  :  7//91/4  1  once  standard 
à  Londres,  mais  la  plupart  des  affaires  sont  traitées  au  prix 
de  la  Banque,  soit  77/9;  cependant  la  Banque  vient  de  haus- 
ser son  prix  à  76/5  1/2  pour  les  aigles  d'Amérique. 

L'argent  en  barres  a  baissé  de  1/8;  New-York  a  beaucoup 
offert  et  l'Inde  n'a  acheté  que  modérément. 

Les  exportations  d'argent  de  Londres  en  Orient  du  Ib  au 
22  juin  se  sont  élevées  à  285.174  liv.  st.,  et  depuis  le  1"  jan- 
vier à  2.938.242,  contre  3.252.250  liv.  st.  en  1898. 

La  Banque.  Impériale  de  Russie  vient  d  élever  son 
escompte,  qui  était  de  4  1/2  et  de  5  U/0,  à  5  1/2  et  6  0/0  ;  e 
taux  des  avances,  qui  était  de  5  et  de  5  1/2  0/0,  a  ete  porte 
à  7  et  7  1/2.  ,  .,  . 

On  croit  qu'en  considération  de  la  situation  monétaire 
l'escompte  de  faveur  des  instituts  de  crédit  italiens  sera 
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Les'compensations  au  clearing-house  de  Londres  du  22  au 
21)  juin  ont  été  de  167  millions  de  livres  sterhng,  contre  IbO 
millions  de  livres  sterling  en  1898. 


Voici  lo  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre 
Entrées  Sorties 
Achat  en  liarrcs  ....£  213.000   Lo  Cap... 


 £  100.000 

Excédent  des  (mirées.  448.000 


il,,llande   290.000 

laats-tinis   1-000 

Australie   35.000   

Total  des  entrées. £  548.000       Total  égal  £  548.000 

L'excédent  des  entrées  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  so 
chiffre,  celte  semaine,  par  11.200.000  fr.  sur  lesquels  la  circu- 
lation a  prélevé  7.200.000  fr.,  en  sorte  que  l'augmentation  du 
métal  jaune  n'est  que  de  4  millions. 

Les  banquiers  ont  offert,  hier,  une  fete  au  Chanceher  de 
l'Echiquier;  ce  dernier  a  dit  que  si  les  impôts  avaient  aug- 
menté celte  année,  la  quantité  d'or  avait  aussi  augmente  en 
Angleterre.  ... 

«  On  a  suggéré,  a-t-il  dit,  de  créer  ici  une  immense  reserve 
«  d'or  ;  je  n'en  suis  pas  partisan  et  je  ne  crois  pas  que  le 
«  Parlement  sanctionne  celle  idée. 

«  La  Banque  d'Angleterre  a  pour  devoir  de  conserver  une 
«  réserve  d'or  suffisante  pour  faire  face  aux  nécessites  de  ses 
«  propres  transactions.  La  réserve  en  or  de  la  Banque  d  An- 
«  gleterre  est  aujourd'hui  beaucoup  plus  faible  qu  il  y  a 
«  quelques  années.  »  .  ,  ,  j 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  engage  vivement  les  grandes 
banques  à  combiner  leurs  efforts  avec  la  Banque  d'Angle- 

La  circulation  de  la  Banque  d'Angleterre  est  en  augrnen- 
talion  de  22  millions  ;  les  comptes  courants  passent  de  945  a 
1.039  millions  et  le  portefeuille  de  818  à  948  millions  en  con- 
séquence des  besoins  de  lin  de  mois.  ■  ^  rr 

L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banque  d  Autriche-Hon- 
grie n'ont  pas  changé;  les  comptes  courants  ont  augmente  de 
9  millions,  le  portefeuille  de  78  millions  et  les  avances  de 
6  millions.  , 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  5  milhons  d  or,  c  est  le  chil- 
fre  le  plus  saillant  de  son  bilan.  , 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  perdu  8  milhons  d  or,  c  est 
à  peu  près  le  chiffre  d'or  hollandais  entré  cette  semaine 
à  la  Banque  d'Angleterre;  il  parait  y  avoir  quelques  be- 
soins de  crédit  en  Hollande,  car  le  portefeuille  passe  de  119 
à  132  millions,  malgré  une  certaine  diminution  du  portefeuille 
étranger  et  les  avances  progressent  de  12  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  6  millions  d'or  et  mis  en  cir- 
culation 3  millions  d'argent,  les  comptes  courants  et  dépôts 
ont  progressé  de  49  millions  et  le  portefeuille  commercial  de 
23  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  a  aucune  remarque 
particulière. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  aGX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS  ' 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  gagné  12.-407.G00 
francs.  ,  . 

La  circulation  a  pris  2.581.000  fr.  à  Pana  et  rendu  1  mil- 
lion 365.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour 
13.648.00à  fr.  de  matières,  il  en  a  été  vendu  pour  211.000  fr., 
il  est  venu  101.000  fr.  de  Tunis,  50.000  fr.de  Belgique  et 
35.000  fr.  de  Smyrne. 

L'argent  a  diminué  de  2.810.000  fr. 

La  circulation  a  rapporté  282.000  fr.  à  Paris  et  pris  413.000 
francs  dans  les  succursales  ;  il  a  été  expédié  2.900.000  fr.  en 
Suisse  et  50.000  fr.  à  Porto-Novo  ;  il  est  revenu  271.000  fr. 
de  Suisse. 

L'approche  de  la  fin  du  mois  a  produit  les  mouvements 
habituels:  la  circulation  a  augmenté  de  72  millions,  les 
comptes  courants  de  44  millions,  le  portefeuille  de  151  mil- 
lions, les  avances  de  2  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  n'a  pas  éprouve  de 
grands  changements;  la  circulation  a  augmenté  de  38  mil- 
lions, les  comptes  courants  de  85  millions,  le  portefeuille  de 
129  millions  avec  perspective  d'une  augmentation  plus  consi- 
dérable au  prochain  bilan. 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1899. . . 
—  1898... 
-  1897... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 


du  3  Depuis  du  3  Depuis 

au  lu  juin    le  l^janv.    au  10  juin  lel"janv. 


1.500.000  2.725.000 

2.000.000  2.000.000 

1.000.000  1.000.000 

45.300  5.216.836 

4.545.3Û0  10.941 .836 
»  4.579.079 
263.194  18. 585. 054 

804.340  20.164.045 
1.423.686 
228.740  232.920 
51.812  514.060 


6.922 
598.397 
154.400 

8.733 


3.042.S83 
2.883.113 
1.115.196 
683.160 


768.452  7.724.452 
16.412  68.890.775 
66.472  1.718.869 


2.873 


79.417 
3.249 


47.290  1.543.618 


Total  1899...    1.084.892  22.335.311  50.163 

—  1808..        912.753  18.960.802  1.667 

—  1897...      978.146  21.082.930  22.8-36 

Banques  associées  de  New-Yorfi 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


1.626.279 
1.147.205 
1.149.908 


1898  25  juin.. 

1899  10  juin.. 
1899  17  juin.. 
1899  24  juin.. 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill" 

184.1 

14.7 

737.6 

612.6 

204.2 

13.6 

897.8 

757.4 

197.2 

13.6 

907.8 

773.3 

194.0 

13.6 

909.0 

778.9 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


—  Chronique  monétaire 


Les  sorties  d'or  de  New-York,  du  3  au  10  juin,  ont  été  im 
portâmes  :  près  de  23  milhons  de  francs  avec  une  importation 
reJativement  faible  ;  la  France  a  été  le  plus  gros  preneur  d'or 
américain. 

Du  17  au  24  juin,  les  Banques  associées  de  New-ïork  ont 
été  mises  assez  sérieusement  à  contributnn;  files  ont  perdu 
«ne  cinquantaine  de  millions  de  francs  pendant  le  mois  de 
juin;  les  dépôts  et  la  circulation  ont  augmenté. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 

Avances 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

18  jy 

43.1 

29  avril. 

100.4 

181.8 

3.5 

(S  mai.. 

101.5 

168  0 

9.6 

40.4 

13  mai. . 

101.5 

lrt7.5 

6.6 

37.5 

20  mai. . 

101.6 

166.1 

5.3 

35.3 

52.8 
42.9 
38.7 
42.7 

Rien  de  particulier  à  Banque  du  Japon  qu'une  augmenta- 
tion des  avances. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  de  l'argent  aux  États-Unis 

On  câble  de  New  York  que  le  parti  démocrate  vient 
de  choisir  sa  plateforme  électorale  :  la  libre  frappe  de 
l'argent  est  en  tête.   

La  Frappe  de  Monnaies  divisionnaires  en  Turquie 

La  question  de  la  frappe  de  monnaies  d'appoint  a  été  ré- 
solue dans  ce  sens  que  l'on  émettra,  d'ordre  du  Souverain, 
des  pièces  de  10  paras  en  argent  et  de  5  paras  en  cuivre.  Le 
projet  de  la  création  de  monnaies  en  nickel  a  été  ab.uidonné 
:r  cause  delà  facilité  avec  laquelle  on  pourrait  contrefaire  les 
pièces  de  ce  métal.  Toutefois,  on  a  décid  '  de  frapper,  pour  le 
moment  seulement,  des  pièces  de  5  paras  en  monnaie  de 
billon.  A  cet  effet,  le  Ministère  des  finances  a  reçu  l'or  Ire  de 
s'entendre  avec  des  spécialistes  et  avec  la  Banque  Impériale 
Ottomane  et  de  communiquer  le  résultat  de  ses  démarches  à 
la  Sublime-Porte. 

Le  Comité  d'enquête  pour  la  Réforme  monétaire 
de  l'Inde 

Il  n'y  a  rien  de  nouveau  à  dire  au  sujet  des  travaux  du  Co- 
mité d''enquéte  pour  la  réforme  monétaire  de  l'Inde.  Ses 
membres  poursuivent  l'élaboration  de  leur  rapport  et  le  Bi- 
metaUist  croit  savoir  que  ce  document  sera  publié  dans  quel- 
ques semaines. 

En  atlemiant,  ajoute  notre  confrère  anglais,  nous  somnaes 
eu  possession  des  commentaires  publiés  par  les  journaux  in- 
diens, après  la  réception  du  second  volume  des  témoignages 
et  il  n'est  pas  surprenant  de  voir  que  la  solution  rencontrant 
leur  plus  chaude  approbation  est  celle  proposée  par  sir  Forbes 
Adam. 

Le  point  saillant  de  ce  second  volume  est  1  importance 
donnée  à  cette  proposition,  dont  les  détails  ont  été  minutieu- 
sement fournis  et  dont  la  possibilité  a  éti  clairement  démon- 
trée par  lord  Aldenlinni  et  M  Barclay. 

Cet  arrangement  international  a  reçu,  on  le  sait,  l'appui  de 
sir  John  Lubbock,  M.  Courtney,  M.  Herbert  Trilton,  lord 
Northbrook,  et  de  commerçants  comme  MM.  Stephen  Ealli 
et  MacdonaM. 

Il  n'est  pas  surprenant,  conclut  le  Bimetalhst,  que  les 
journaux  indiens  manifestent  leur  préférence  pour  cette  solu- 
tion, car  elle  permet  rait  aux  Monnaies  indiennes  d'être  rou- 
vertes à  l'argent;  elle  donnerait,  en  même  temps,  un  change 
stable  de  1  sh.  4  d.  par  roupie  et  elle  écarterait  tous  les  dan- 
gers et  désavantages  pour  l'industrie  et  le  commerce  qu'en- 
traînerait l'étalon  d'or. 


R.3'.r.iit  dos  Monnaies  divisionnaires  au  Mexique 
Le  Mexique  avait  décidé  depuis  longtemps  déjà  que  les 
pièces  de  2.3  et  fO  centavos  seraient  rel.iées  .le  la  circulation 
et  remplacées  par  des  pièces  de  20  et  40  centavos.  ('.<  tle  iii.  - 
sure  vient  d'être  mise  en  rigueur  dès  aujourd'hui  et  jusqu'au 
15  juin,  U  public  a  éié  invité  à  se  présenter  la  Trésorerie 
Gém'rale  de  la  Nation,  pour  changer  ses  vieilles  pièces  con- 
tre la  nouvelle  inunnaie. 

Los  anciennes  pesetas  seront  refondues  et  converties  en  pie- 
ces  de  20  centavos. 


Les  Exportations  d'or  des  États-Unis 

Les  envois  d'or  des  Etats-Unis,  constate  le  St'Uist,  ont  at-- 
teint  maintenant  de  grandes  proportions  :  leur  total  est 
d'environ  10.OjO.000  de  dollars.  On  a  été  surpris  que  C(ït  or 
soit  envoyé,  car  la  balance  commerciale  en  faveur  de  ce 
pays  est  encore  très  importante  et  les  crédits  américains  en 
Europe  sont  supposés  suffisants  pour  faire  face  au  paiement 
des  titres  achetés  et  à  celui  de  l'indemnité  espagnole. 

Ces  envois  prouvent,  cependant,  que  les  achats  de  valeurs 
par  les  Etats-Unis  ont  été  beaucoup  plus  importants  qu'on  ne 
l'a  cru.  C-s  achats  et  l'absorption  de  titres  par  les  capitalistes 
américains  doivent  avoir  été  énormes. 

Mais  en  dehors  de  l'immense  quantité  de  titres  rachetés, 
les  Etats-Unis  ont  reçu,  depuis  lf>y6,  de  très  importants  mon- 
tants d'or.  De  temps  en  temps,  on  a  constaté  de  fortes  impor- 
tations d'or  venant  d'Europe,  mais  l'Australie  en  a  envoyé- 
sans  diseontinuer,  et  il  en  est  venu  aussi  du  Klondyke  et  de 
la  Colombie  britannique.  En  dehors  de  ces  arrivées,  les  Etats- 
Unis  ont  gardé  par  devers  eux  leur  grande  production.  Par 
suite,  en  ce  moment,  le  montant  d  or  et  de  valeurs  possédés 
parce  pays  dépasse  tous  les  chiffres  obtenus  jusqu'ici. 

En  mai  189f),  l'or  dans  les  caisses  du  Trésor  des  Etats-Unis- 
s'élevait  à  151. OOO.OOo  de  dollars  et  celui  détenu  par  les  Ban- 
ques Nationales  à  lfi8.000.0OO  de  dollars,  soit  au  total  300  mil- 
lions de  dollars  environ.  A  la  fin  de  mai  189.t,  le  Trésor  en 
détenait  261.000.000  de  dol.  et  les  Banques  Nationales,  317  mil- 
lions de  dollars,  soit  au  total  578.0il0.000  de  dollars.  En  deux 
ans,  le  stock  visible  a  donc  augmenté  de  90  (i/O-  La  compa- 
raison suivante  de  l'or  détenu  par  leTi  ésor  et  les  Banque  Na- 
tionales pendant  les  six  dernières  années  montrera  toute  l'im- 
portance de  la  siluation  actuelle. 

Stock  visible  d'or  aux  Etats-Unis 

31  mai  Trésor     Banques  Nationales  Total 

(En  dollars) 

1899    ...  261.201.000  317.210.000  578.411.000 

1895  ....  207  701.000  267.615.0  lO  475.346.000 
lb97...  .  181. 70/. 000  190.3iiri.00û  372.103.000 

1896  .  ..  151.307.000  15/. 762. 000  30*. 069.000 
1895  ..  147.601  000  177.264  000  324.9.55.000 
189i  .  .  l'iS.OrtS.OOO  2u3.5i»8.000  351.576.000 
1893   195.518.000  168.863.000  365.381.000 

On  ne  peut  guère  s'attendre  à  une  diminution  ;  il  faut  pré- 
voir, au  contraire,  de  nouvelles  accumulations.  Depuis  quel- 
ques semaines,  il  est  vrai,  les  Etats-Unis  nous  ont  rendu  de 
l'or,  mais  cela  ne  provient  pas  d'une  balance  défavorable  : 
cela  provient,  de  ce  fait  que  l'argent  est  si  abondant  que  les 
capitalistes  américains  achètent  des  valeurs.  Quand  les  ex- 
portations affecteront  le  taux  de  l'argent  à  New-York,  les 
achats  de  valeurs  s'arrêteront,  la  balance  commerciale  due 
aux  Etats-Unis  par  l'Europe  s'accentuera  encore  et  l'afllux 
d'or  retournera  en  Amérique. 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Le  Bureau  des  statistiques  des  Etats-Unis  de  l'Amérique 
du  Nord  nous  adresse  les  tableaux  relatifs  aux  monnaies 
d'or  et  d'argent,  certificats,  billets  de  l'Etat  et  de  la  Banque 
Nationale,  en  circulation  au  1"  mai  1899. 
Voici  les  chiffres  à  cette  date  : 

Montant  Dans 
total  frappé     les  caisses 
ou  émis       du  Trésor 


Dans  la 
circulation 


En  dollars   

Monnaiesd'or    ...     859.232.751    158.155.309  701.077.442 

Dollars  argent            470.827.158   412.803.833  64.023.325 

Monnaies  "division- 
naires d'argent,.       76.710.825      6.926.631  69.784.194 

Billets  des  Etats- 
Unis                        346.681.016     34.623.611  312.057.405 

Billets  '  dii  'Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)                        94.518.280         959.239  93.559.041 

Billets  des  Banques 

Nationales       ..     242.793.708      3,919.501  238.877.207 

Certificats  d'or  ... .      34.48  i.829      1.6'U.bOO  3=i.845,029 

—       d'argent.     404.026.504      3.047.255  400. 379. 249 

Certificats  monélai-  ^ 

res                          21.325.000          60.000  21.265.000 

Totaux   2.556.605.071   622.737.179  1.933.867.892 

La  population  des  Etats-Unis,  au  l"  mai  1809,  étant 
évaluée  à  75.87.>.00l)  habitants,  la  circulation  mr  tête  d'habi- 
tant ressort  à  25  dollars  49;  au  l"  mai  1898,  la  popula- 


tion  était  évaluée  à  74  255  000  habitants  ;  la  circulation  res- 
sortait, à  celte  date,  à  24  dollars  :V.\  par  tetc. 

Voici  les  changements  survenus  dans  la  circulation  en 
avril  1899:  i»  avril         1"  mai     Diflëroncc  au 

1899  1899  1"  mai  99 


Monnaies  d'or  69|.8.^ô.942 

Dollars  argent   64.53fa.488 

Monnaies  division- 

naires  d'argent  .  69.496.609 

billets  des  Etats- 

Unis   310.519.117 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   94.075.701 

•■Billets  des  Banques 

Nationales   240.261.430 

•Certificats  d'or....  32.892.649 

_       d'argent.  398.874.006 

■dertilicats  monétai- 
res  22.335.000 

Totaux   1927.846.942 


En  dollars 

"toi  077.442^-f  6.221.500 
64.023.325   —  513.163 

69.784.194    +  287.585 

312.057.405   +  1.5S8.288 

93.559.041   —  516.660 


238.877.207 
32  845.029 
400.379.249 


—  1.384.223 

—  47.620 
4-  1.505.243 


21.265.000  -  1.070.000 
1933.867.892   +  6.020.950 


La  Frappe  aux  Etats  Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Monnaies 
des  Etats-Unis  pendant  l'année  1898  et  les  cinq  premiers 

mois  de  1899  :  ^^^^   1899_  

67      '"^Argéiîr         Or  Argent 

T=,nvipr  3  420  000  1.624.000  18.033.000  1.642.000 

■^^Sl 4  085'302  1.167.E.64  14.848.800  1.59S.000 

Mars./:':  t:3S:463  1.488.139  12.176.715  2.346  557 

■f^ril 8.211.400  918.000  7.894.475  2  1594^^9 

t'„i  7  717  500  1.483.000  4. 803.400  2.8/9.416 

Juin'""::":  0:903:9^2  1.433.185    »  » 

Juillet'      '  5.853  900  1.027.834  •>  » 

Août  ■  ■.:'  9.344.200  2.350.000 

Septembre..  7.385.H15  2.178.389 

Octobre....  5.180.000  3.3o4.191  » 

Novembre..  5.006.700  2.755.251  »  » 

.Décembre  . .  9.492  045  3.275.481  »  » 

Total...  77.985.757  23.034.034   57. 7.55. .390  10.625.432 

En  mai,  les  Monnaies  ont  frappé  4.803.400  dollars  d'or, 
2  879  416  dollars  d'argent  et  121.750  dollars  de  monnaie  divi- 
sionnaire d'argent,  soit  au  total  7.804.566  dollars. 


Le  Papier-monnaie  au  Brésil 

Le  tableau  suivant  indique  la  quantité  et  la  valeur  du  pa- 
pier-monnaie en  circulation  au  Brésil,  au  31  mars  189J  ■ 


Valeur 
des  billets 


»Ô00  

IgOOO  

2S(i00  

581 100  

lO^'iOO  

20$  100  

30$  100  

50$  00  

100$0i)0  

200$  lOO  

50U$000  

Total  en  circu- 
lation   


Quantité 
des  billets 


Montant  total 
des  billets 

Milreis 


13.760. 
11.979. 
16.379. 
6.8V.J. 
7.331. 
3.745, 
205 
2.545 
664 
1.046 
270 


374 
705 
005  K 
831 
4K3 
710 
,584 
,759  '.; 
312  1^ 

.7H1 

.047 


6.8'<0: 
16.979: 
22.758: 
34.249: 
73.S14; 
74.914; 

6.167: 
127.287: 
66.4'-il 
209. 3 'i  6 
135.473 


187$ 

705$ 
011$ 
155$ 

:630$ 
:200S 
:52(i$ 
:97.=i$ 
:250$ 
:300$ 
:500$ 


64.779.423 


773.802:433$ 


Milreis 

Au  28  février,  le  montant  en  circulation  était  de.  779.953.563 
Les  incinérations  etîectuées  d'après  l'accord  du 

15  juin  189H  représentent  une  valeur  de   5.000.000 

Le  montant  des  billets  retirés  aux  termes  du  dé- 
cret du  V8  docembre  1896  a  été  de   1.130.000 

..L'escompte  des  billets  substitués  représente   2!  .130 


Le  total  actuel  est  donc  de   773.802.433 


Europe.  —  France.  La  liquidation  de  fin  juin  est 
virtuellement  commencée  ;  toutefois,  on  ne  sait  encore 
quelles  indications  elle  cous  lo"'^".^'-^.-,  0"  P^^'^^^  ."i" 
porlantes  livraisons  de  titres,  mais  il  faut  savon  bi 
les  bruits  mis  en  circulation  «ont  bien  exacts.  11  est 
certa  ï  nue,  pendant  le  mois,  la  place  a  beaucoup 
rendu  ;?este  à  savoir  si  ce  sont  les  portefeuilles  qui 

'^Sru'ilïnsoit,  et  vu  la  fin  du  semestre,  l'argent, 
nour  les  reports,  sera  vraisemblablement  assez  serre. 
"^Tbien  regarder,  la  tenue  du  Marché  est  toujours 
satisfaisante  dans  son  ensemble. 

Allemaane  —  On  croit  fermement,  en  Allemagne,  à 
un  Sgement  pacifique  de  toutes  les  difficultés  du 
îîansvaal.  Cette  opinion,  jointe  à  l'^i^^nce  qui  est  re- 
venue sur  les  marchés  monétaires,  a  rendu del  activité 
et  de  la  fermeté  aux  transactions  financières. 

Les  négociations  pour  la  conclusion  du  t/aité  ae 
commerce  anglo-allemand  paraissent  devoir  être  lon- 

^"eu  mai,  les  importations  et  exportations  ont  suivi 
leur  mouvement  ascensionnel.  Pour  J^^^ 
mois,  les  importations  s'élèvent  a  16-^05-450  tonnes 
(4-  641  000)  et  les  exportations  a  llSm.l^à  tonnes 
(-  234.932). 

Annleterre.  —  Pendant  tout  le  mois  de  juin  les 
quêtions  po  itiques  ont  eu  une  influence  défavorable 
?ui  notre  Bourse.  Le  Bankers'  Magazine  le  constate 
dans  sa  revue  mensuelle  et  il  fait  observer  qu'une 
baisse  a  suivi  la  stagnation  des  mois  précédents.  Les 
IS  vIleurs-types  dont  notre  confrère  surveille  les  va 
nïtions  ont  subi,  en  effet  ce  mois-ci,  une  dépréciation 
de  25  millions  de  livres  sterling. 

Cette  semaine,  les  cours  ont  été  influencés  par  a 
crafnte  de  cimplications  avec  le  Transvaal  et  par  le 
resserrement  monétaire. 

Autriche.  -  La  santé  de  l'Empereur  cause  plus  de 
préoccupations  qu'on  ne  voudrait  l'avouer. 

La  récolte  s'annonce  comme  devant  être  bonne,  sur- 
tout pour  le  froment.  Eu  seigle,  orge  et  avoine,  elle 
égalera  celle  de  l'année  dernière. 

La  question  du  rachat  de  certaines  lignes  par  1  Etat 
revient  à  l'ordre  du  jour.  ,     ,  ,,. 

La  balance   commerciale  continue  a  s  amelioi-er 
Dans  les  cing  premiers  mois  elle  a  donne  au  solde 
Sif  2S  millioAs  de  florins,  contre  au  solde  passif 
59  millions,  dans  le  même  temps  de  1  année  dernieie. 

r^^mQne.  -  Pour  le  moment,  toute  l'attention  est 
concentrée  sur  la  discussion  du  buriget.  A  la  demande 
5u  Ministre  des  finances,  les  Chambres  ont  approuvé 
pivisoirement,k  au  paiement  d_.i 

?oupon  échéant  le  1er  juillet.  Quant  au  reste  des  l.as 
de  finances,  elles  ne  pourront  pas  ^tre  votée,  a  a  Chatn 
bre  avant  le  commencement  du  mois  de  juillet,  elles 
doivent  passer  ensuite  au  Sénat.  „ 
L'agitltion  contre  les  impôts  est  toute  de  surface. 
Italie.  -  Le  général  Pelloux  vient  de  prendre  une 
résXtion  énerliqae  pour  mettre  fin  à  l'obstruction- 
nisme de  l'extrême-gauche  et  faire  appliquer  les  pio  ets 
politiques  dont  la  dfscussion  était  dev«n»«     P««^  " 
^  Par  un  décret  royal,  il  a  proroge  la  «<^«^'o"  P^,'^^^^: 
mentaire  •  en  même  temps,  un  second  décret  a  appiouvé 
L  riesures  pïïuiques  cîue  la  Chambre  était  en  train  de 
cliscutcr 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  en  mai  a 
montré,  par  rapport  au  mois  correspondant  de  1^J8, 
une  diminution  de  21.489.137  lire  auK  importations  et 
une  augmentation  de  10.899.010  lire  aux  exportations. 

Russie.  -  A  la  fin  du  mois  de  mars,  les  dépôts  dans 
les  Caisses  d'épargne  s'élevaient  à  558.5o2.()(JU  roubles 
et  les  livrets  étaient  au  nombre  de  2.8«4.5;ii. 

Roumanie.  —  Une  session  législative  extraordinaire 


■  ( 


I 


806 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  France 


a  été  ouverte  le  25  juin.  Les  Chambres  vont  procéder  à 
la  vérification  des  pouvoirs  et  à  la  constitution  des 
pouvoirs  législatifs. 

Amérique.  —  Brésil.  La  valeur  des  importations  à 
Rio-de-Janeiro,  pour  le  premier  trimestre  de  1899,  a 
atteint  54.33i.719  milreis. 

Etats-Unis.  —  Les  chiffres  du  commerce  extérieur  de 
mai  montrent  un  total  d'exportation  de  93.836.000  dol- 
lars, contre  111.283.000  dollars  en  mai  1898,  et  un  total 
d'importation  de  70.132.000  dollars,  contre  53  585.000 
dollars  :  l'excédent  des  premières  est  donc  de  23.704.000 
dollars  au  lieu  de  57.698.000  dollars. 

Pendant  les  onze  premiers  mois  de  l'exercice  1898  99, 
la  valeur  des  exportations  a  dépassé  de  495.267.053 
dollars  celle  des  importations.  Pendant  la  même  période 
de  1897-98,  l'excédent  avait  été  de  471.719.184  dollars. 

Mexique.  —  Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice 
1898-99,  les  importations  se  sont  élevées  à  32.344.044 
piastres-or  et  72.404.152  piastres-argent.  Les  expor- 
tations ont  été  de  102.239.476  piastres-argent.  Sur  tous 
les  chapitres,  il  y  a  une  augmentation  sensible. 

République  Argentine.  —  Le  projet  de  budget  pour 
190O  fixe  les  dépenses  à  32.946.813  piastres-or  et  95 mil- 
lions 447.513  piastres-papier  ;  les  recettes  sont  fixées  à 
45.981.735  piastres-or  et  67.122.000  piastres-papier. 

Asie.  —  Japon.  Les  rapports  consulaires  anglais 
viennent  de  publier  les  résultats  définitifs  du  commerce 
du  Japon  en  1898.  La  balance  qui,  depuis  1896,  était 
contre  ce  pays  est  restée  défavorable.  Le  commerce 
total  s'est  élevé  à  45.249.039  liv.  st.,  dont  18.328  345 
livres  sterling  pour  les  importations  et  16.920.694  1.  st. 
jiour  les  exportations. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  â  la  Bourse  de  Paris. 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel),  

Consolidés  anglais  (ch. f.  25  fr.  20/ 
Autricli6  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  )  fr.)  .. 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  Amsierdrjm)  ... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  'i  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f,  25fr.  20).... 

Portugal  3  %  (i  fr  aet)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  libéré  

Serbie  4  %  !895  

Suède  3  %  1895  (ch.  1.  25  fr.  20). . 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

Priorité  4  %  1890  

Con,SoUdé  Prussien  3  %  à  Berlin) 


29  juin 


FRANGE 


La  Politique.  —  Le  Nouveau  Ministère  —  Les  Contributions  in- 
iliri;(;tf's .  — La  Loi  sur  les  Accidents  du  Travail.  —  Le  Bud','et 
de  19(i0. 

Le  Ministère  dont  nous  avons  annoncé  la  constitu- 
tion dans  noti'e  dernier  numéro  s'est  présenté,  lundi, 
devant  le  Pailernent.  Interpellé  de  suite  à  la  Chambre 
des  députés,  il  est  sorti  vainqueur  de  cette  première 
rencontre  par  203  voix  contre  237.  La  majorité  est 
maigre  et  il  faut  attendre  les  actes  du  Ministère  pour 
augurer  de  sa  dunie.  La  Déclaration  est  assez  incolore, 
mais  elle  ne  manque  pas  d'iialjileté.  Le  Cabinet  prend 
acte  de  l'ordre  du  jour  qui  a  renversé  le  ministère  Du- 
puiset  il  en  fait  découler  tout  son  programme.  Il  parle 
d'union  et  même  d'apaisement.  Il  promet  que  la  jus- 


tice accomplira  son  œuvre  en  toute  indépendance.  Il 
assure  qu'il  fera  respecter  tous  les  arrêts,  y  compris  le 
jugement  du  Conseil  de  guerre  de  Rennes,  etc.,  etc. 

Les  vacances  j^arlementaires  s'approchant,  le  Minis- 
tère pourra  appliquer  son  programme  et  faire  l'apai- 
sement que  tout  bon  citoyen  doit  désirer  à  la  veille  de 
cette  grande  fête  du  travail  que  doit  être  l'Exposition 
de  1900. 


Le  Journal  Officiel  du  23  juin  a  publié  les  décrets 
nommant  le  nouveau  Ministère. 

wv  Les  nouveaux  Ministres  ont  tenu  le  23  juin,  air  palais 
de  l'Elysée,  leur  premier  conseil,  sous  la  présidence  de 
M.  Loubet. 

Ils  ont  arrêté  les  lignes  générales  de  la  déclaration  minis- 
térielle, qui  sera  communiquée  aux  Chambres.  Les  termes 
définitifs  en  seront  arrêtés  dans  un  nouveau  Conseil  de 
Cabinet. 

M.  Waldeck-Rousseau  a  fait  connaître  qu'il  allait  immédia- 
tement adresser  aux  préfets  une  circulaire  pour  leur  faire 
connaître  qu'ils  devraient  s'appliquer  à  garder  la  plus  grande 
impartialité  en  matière  politique  et  électorale,  pour  leur  don- 
ner l'ordre  de  réprimer  tout  incident  qui  serait  de  nature  à 
troubler  la  tranquillité  publique  et  à  porter  atteinte  au  fonc- 
tionnement régulier  du  Gouvernement  républicain. 

Le  général  de  GallifTet  a  annoncé  qu'il  allait  adresser  une 
circulaire  aux  généraux  pour  les  inviter  à  rappeler  aux  mili- 
taires de  tous  grades  le  respect  absolu  de  la  discipline. 

Le  Conseil  a  décidé,  sur  la  proposition  du  Ministre  de  la 
guerre,  de  déplacer  quelques  officiers  supérieurs  qui  se  sont 
livrés  à  des  manifestations  incompatibles  avec  les  principes 
de  discipline  qui  doivent  régner  dans  l'armée. 

Il  a  été  soumis  à  la  signature  du  Président  de  la  Répu- 
blique un  décret  nommant  préfet  de  police  M.  Lépine,  en 
remplacement  de  M.  Charles  Blanc,  nommé  conseiller  d'Etat. 

Le  Conseil  a  enfin  examiné  les  affaires  pendantes  devant 
les  Chambres  :  Projet  sur  les  quatre  contributions,  projet  sur 
les  taxes  d'octroi,  projet  de  renouvellement  du  privilège  delà 
Banque  d'Algérie. 

Le  projet  sur  les  quatre  contributions  sera  déposé  le  26 
sur  le  bureau  de  la  Cdiambre. 

La  Déclaration  ministérielle  a  été  lue,  le  26  juin,  au 
Sénat,  par  M.  Monis,  ministre  de  la  justice,  et  à  la  Chambre 
des  Députés,  par  M.  Waldeck-R  Dusseau,  président  du  Conseil. 

Au  Sénat,  la  motion  suivante  a  été  adoptée  par  187  voix 
contre  25  : 

«  Le  Sénat,  prenant  acte  des  déclarations  du  Gouvernement, 
et  comptant  sur  sa  vigilance  et  sa  fermeté  pour  défendre  les 
institutions  républicaiiies  et  pour  assurer  l'ordre  public,  passe 
à  l'ordre  du  jour.  » 

A  la  Chambre  des  députés,  la  lecture  de  la  déclaration  a 
été  coupée  par  de  violentes  interruptions  et  a  été  suivie  de  la 
discussion  de  plusieurs  interpellations  sur  la  politique  géné- 
rale et  intérieure  du  Gouvernement. 

Finalement,  un  ordre  du  jour  approuvant  la  déclaration  et 
les  actes  du  Gouvernement  a  été  volé  par  263  voix  contre  237. 

M.  Caillaux,  ministre  des  Finances,  a  déposé  le  projet 
de  loi  relatif  aux  contributnjns  directes  et  taxes  assimilées  de 
l'exercice  1900.  Ce  projet  doit  être  voti'-  avant  la  fin  de  la  ses- 
sion ordinaire,  pour  permettre  aux  Conseils  généraux  de  pro- 
céder, normalement,  au  cours  de  leur  session  d'août,  aux 
opérations  du  répartemcnt  de  l'impôt. 
Voici  comment  il  se  présente  : 

Evaluations 


Nature  dos  impôts 


Proposées 

pour 
l'exerc.  1900 


Francs 

Contributions  directes  477.944.167 
Taxes  assiniif'es  aux 

contributiuns  directes  37.967.669 
Contributions  et  taxes 

assim  liées  de  l'Algérie   1 2 . 135 . 831 


Adoptées 
pour 
l'exerc.  1899 

Francs 
472.181.557 

36.363.527 

11.713.841 


Différence 

Francs 
-f 5. 762. 610 

-(-1.604.142 

-I-  421.490 


Totaux   528.047.167   520.258.925  -f-7.788.242 

Le  27  juin,  le  Sénat  a  adopté  en  première  délibération 
une  proposition  de  loi  concernant  le  taux  légal  de  l'argent. 
Le  Sénat  a  discuté  ensuite  la  proposition  de  loi  de  M^  Bis- 
seuil,  tendant  à  rendre  les  fonctions  ministérielles  incompa- 
tibles avec  le  mandat  de  sénateur  ou  de  député.  I-jBS  conclu- 
sions de  la  (Commission  tendant  au  rejet  de  la  prise  en  consi- 
dération de  cette  proposition  ont  été  adoptées. 

Le  27  juin,  à  la  Chambre  des  députés,  M.  Déroulède  a 
demandé  l'urgence  pour  une  proposition  tendant  à  la  revision 
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des  lois  coiiatitutionnelles  et  a  déchaîne  de  nouvelles  vio- 
lences Le  Président  a  dù  se  couvrir.  Finalement,  1  urgence  a 
été  r%oussée  par  397  voix  conlre  70.  Apres  avoir  adopte  la 
loi  w  les  accidents  du  travail  dans  les  conditions  ou  elle  a 
été  votée  par  le  S  -nat,  la  Chambre  a  adopté  la  loi  prorogeant 
au  31  décembre  IHOO  les  délais  de  la  loi  relative  au  dégrève- 
ment des  droits  d'octroi  sur  les  boissons  hygiéniques. 

^  Le  28  iuin,  sur  une  motion  de  M.  Camille  Pelletan, 
rapporteur  général,  la  Commission  du  budget  a  décide  par 
1"  voix  contre  11,  de  surseoir  à  l'examen  du  projet  lelatit 
aux  quatre  contributions  déposé  par  le  Gouvernement  et  c  e 
convoquer  le  Ministre  des  finances,  afin  de  1  entendre  d  abord 
sur  ce  projet  et  de  lui  demander,  en  outre,  quelles  sont  ses 
intentions  en  ce  qui  concerne  le  budget  de  19U0,  c'es  à  dire 
s'il  entend,  oui  ou  non,  déposer  s6n  projet  de  budget  avant 
la  clôture  de  la  session.  iv4-,,;c+r.£> 

M  Mesureur  a  été  chargé  de  se  rendre  auprès  du  Ministre 
des  finances  pour  lui  faire  part  des  décisions  prises  par  la 
Gommissio.1. 

•wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  hier,  en  Conseil  de  Ca 
binet,  au  Ministère  de  l'intérieur,  sous   la  présidence  de 
M.  Waldeck-Rousseau.  i,,„,-„u 

Ils  se  sont  entretenus  des  diverses  questions  actueliemtnt 
pendantes  devant  les  Chambres.  i    „  i„  ,ia 

Le  Conseil  a  arrêté  l'attitude  qu'il  prendra,  soit  dans  le  de 
bat  relatif  aux  atîaires  algériennes,  soit  dans  celui  relatit  aux 
conditions  du  travail.  ,  . 

Le  Gouvernement,  en  ce  qui  concerne  les  affaires  algérien 
nés  se  ralliera  à  la  proposition  tendant  à  la  nomination  d  une 
Commission  d'enquête  parlementaire.  Il  compte,  en  outre, 
saisir  le  Conseil  d'Etat  d'un  projet  de  décret  modifiant  par- 
tiellement les  déorets  de  1837  et  1882.  r  „t,.o 

Enfin,  le  Ministre  des  finances  a  rendu  compte  de  lentie 
vue  qu'il  a  eue  avec  le  Président  delà  Commission  du  budget 

Le  Président  du  Conseil  et  le  Ministre  des  finances  ont 
fait  savoir  qu'ils  se  rendraient  à  la  Commission  du  budget,  a 
la  Chambre,  pour  fournir  à  cette  Commission  les  explications 
qu'elle  désire  au  sujet  des  contributions  directes  et  du  budget 

'^^Im'^  Waldeck-Rousseau  et  Caillaux  demanderont  à  la  Com- 
mission de  déposer  le  plus  promptement  possible  son  rapport 
sur  les  quatre  contributions  directes  pour  mettre  les  Consens 
aéuéraux  en  état  d'accomplir  leur  œuvre  au  cours  de  la  ses- 
lion  d'août  prochain.  Ils  feront  connaître  l'intention  du  Cabi 
net  de  déposer,  avant  la  clôture  de  la  session,  le  budget  de 
1900,  tout  en  faisant  observer  que  le  Ministère,  en  fonctions 
depuis  quelques  jours  seulement,  ne  pourra  apporter  un  JDua- 
get  comportant  des  réformes  fiscales.  Il  se  bornera  a  préparer 
un  projet  prenant  celui  de  1899  pour  base,  en  y  introduisant 
les  modifications  propres  à  le  mettre  en  harmonie  avec  les 
nécessités  de  1900. 

-v^  Le  Président  du  Conseil  et  le  Ministre  des  finances  se 
sont  rendus,  hier,  à  la  Commission  du  budget  et  ont  fait  une 
déclaration  conforme  aux  indications  que  nous  donnons  plus 
haut  dans  le  compte  rendu  du  Conseil  des  Ministres. 

Après  cette  déclaration,  la  Commission  a  approuve  pure 
ment  et  simplement  le  projet  des  quatre  contributions  directes 
M  Camille  Pelletan  va  faire  le  rapport  à  brel  délai,  de  ma- 
nière que  la  Chambre  puisse  voter  le  projet  de  loi  dans  sa 
séance  de  mardi  prochain.  , 

Etant  donné  que  le  budget  de  1900  sera  analogue  a  celui 
voté  pour  1809,  la  Commission  actuelle  pourra  mettre  a  profit 
toutes  les  études  qu'elle  a  déjà  faites  pour  la  préparation  du 
budget  de  1900,  si,  comme  on  le  pense,  on  lui  continue  son 
manilat.  ,  i  a-„ 

Elle  serait  ainsi  mesure  de  déposer  ses  rapports  des 
l'ouverture  de  la  session  d'automne  et  d'assurer  le  vote  du 
budget  pour  la  fin  de  l'année. 


I  vernement  espagaol  —  e  égard  à  la  situation — 
I  .>..r^r.,irpr  luir  voi  ft  d'emorunts  exteneurs,  et 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  LIQUIDATION  ÎIANCIÈRE  ESPAGNOLE' 


La  Question  de  la  «  Banque  d'Espagne  » 

Dans  notre  étude  précédente  sur  la  situation 
économique  et  financière  de  l'Espagne,  nous  avons 
établi  que,  sans  le  concours  de  la  Banque  d'Es- 
pagne, il  eût  été  absolument  impossible  au  Gou- 

(1)  Voir  ÏEconomi'ste  Européen,  n°  389. 


de  se  procurer,  par  voie  d'emprunts  exteneurs  et 
même  intérieurs,  l'éno  me  capital  exige  parles 
besoins  de  la  guerre. 

Les  avances  consenties  par  la  Banque  d  hs- 
poqne,  au  cours  des  années  189.),  18Ub,  18J7  et 
1898  ont  permis  au  Trésor  espagnol  de  trouver  ces 
capitaux  à  des  conditions  inliniment  moins  oné- 
reuses que  celles  que  les  Banques  étrangères  lui 
auraient  nécessairement  imposées  :  le  fait  est  indé- 
niable !  , 

Il  est  vrai  que  les  avances  de  la  Banque  d  hs- 
paa7ie  ont  eu  pour  résultat  une  augmentation  de  sa 
circulation  fiduciaire  et  que  cette  augmentation  a 
elle-même  accentué  la  hausse  de  la  prime  sar  1  or, 
survenue  entre  le  mois  de  mars  1895  et  le  milieu 

de  l'année  1898.  „  ,    .  ■     ,    ,  v^„. 

Le  montant  de  circulation  fiauciaire  de  la  Ban- 
que d'Espagne,  qui  était  de  909.600.000  pesetas  a 
la  fin  de  l'année  1894,  s'est  successivement  eleve  a 
994.400.000  tin  1895,  à  1.092.300.000  An  189b  a 
1  206.370  000  fin  1897,  à  1.444  millions  fin  1898, 
pour  atteindre  finalement  1.481  millions  de  pese- 
tas au  17  juin  1899.  Il  convient  cependant  d  ajou- 
ter que  l'encaisse  métallique  de  la  Banque,  qui 
n'était  que  de  200.100.000  pesetas  d'or  et  27o  mil- 
lions 600.000  pesetas  d'argent  fin  décembre  1894, 
s'élève  aujourd'hui  à  307  millions  de  pesetas  d  or 
(sans  parler  des  124  millions  figurant  a  son  actit 
chez  ses  correspondants  étrangers),  et  a  334  mil- 
lions de  pesetas  d'argent.  A  la  fin  de  1894,  chaque 
billet  de  100  pesetas  de  la  Banque  d'Espagne  iiva.it 
pour  couverture  métallique  20,89  pesetas  d  or  et 
30,29  pesetas  d'argent:  au  17  juin  1899,  et  maigre 
une  augmentation  de  62  0/0  pour  la  circulation 
fiduciaire,  la  couverture  métallique  des  mêmes 
billets  est  représentée  par  20,73  0/0  d  or  et  22.55  0/0 
d'aroent.  Mais  les  disponibilités  de  la  Banque  a 
l'étrano-er,  réalisables  en  or,  qui  n'avaient  ete  en 
moyenne  que  de  56.400.0Û0  pesetas  en  1894  (maxi- 
mum 72  millions,  minimum  42  millions),  dépas- 
sent 124  millions  de  pesetas  au  17  juin  1899,  soit, 
actuellement,  8,37  0/0  d'or  contre  une  moyenne 
de  6,20  0/0  en  18J4.  . 

D'autre  part,  on  sait  maintenant  que  si  1  aug- 
mentation de  la  circulation  fiduciaire  de  la  Banque 
d'Espagne  a  eu  de  graves  inconvénients  au  point 
de  vue  des  paiements  extérieurs,  cette  augmenta- 
tion a  cependant  rendu  d'immenses  services  au 
commerce  et  à  la  production  indigènes  : 

L'Espagne,  écrivions-nous  en  mars  dernier,  ne  dis- 
pose pas.  comme  la  France,  l'Angleterr«  l  Allemagne, 
la  Beleique  ou  la  Hollande,  d'une  circulation  métal- 
lique abondante,  ni  d'aucun  de  ces  instruments  per- 
fectionnés de  paiement  qui  s'appellent  cleanng-house, 
chambre  de  compensation,  chèques  directs,  bons  de 
virement,  comptes  d'application,  etc.,  lesquels  ren- 
dent, dans  une  foule  de  cas,  l'usage  de  la  monnaie 

^'^C'es^  encore  en  monnaie  directe  que  toutes  les  trans- 
actions, par  habitude  et  par  nécessite  s  effectuent 
dans  les  petites  comme  dans  les  grandes  villes  du 
rcvaume  :  or,  c'est  l'augmentation  de  la  circulation 
fiduciaire  delà  Banque  d'Espagne  qui  a  permis  a  la 
production  et  au  commerce  espagnols  de  faire  lace  aux 
transactions  commerciales  si  considérables  des  années 
1897  et  1898. 

Le  volume  du  commerce  intérieur  et  extérieur  s  est, 
en  effet,  développé  dans  une  proportion  dont  les  chif- 
fres des  chapitres  précédents  prouvent  fextrême  im- 
portance. Ce  développement  a  exigé,  sur  tous  les 
points  du  territoire,  une  masse  monétaire  en  rapport 
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avec  le  volume  des  choses  que  la  monnaie  est  charQée 
de  mesurer-ei  de  représenter  en  valeur.  C'est  donc  la 
circulation  fi.iuciaire  de  la  Banque,  et  les  frappes  d'ar- 
gent eliectuées  parle  Gouvernement,  qui  ont  main- 
tenu 1  équilibre  entre  1  offre  etla  demande  de  monnaie 
et  qui  ont  permis  à  l'escompte  intérieur  de  rester 
invariable  au  taux  de  5  0/0,  malgré  la  crise  financière 
que  1  Espagne  traversait. 

Jl  s'ensuit  que  lorsqu'on  procédera  à  la  liquidation 
des  avances  de  la  Bafique  d'Espagne,  et,  par  voie  de 
conséquence,  à  la  réduction  de  sa  circulation  fiduciaire  • 
on  ne  devra  le  faire  qu'avec  une  extrême  prudence 

Les  crises  économiques  provoquées  par  les  contrac- 
tions monelcnres  sont  toujours  plus  dangereuses  que 
les  crises  à  inflations,  et  avant  de  retirer  une  mon- 
naie quelconque  de  la  circulation,  même  lorsqu'elle 
est  dépréciée,  il  faut  savoir  exactement  par  quoi  on 
pourra  la  remplacer:  l'Italie  en  1884  et  le  Chili  en  1897 
ont  cruellement  payé  les  erreurs  commises  à  ce  sujet. 

D'après  les  explications  qu'il  a  données  aux 
l^ortes  relativement  à  son  projet  de  liquidation  des 
engagements  coloniaux  du  Trésor,  et  de  réorganisa- 
tion des  services  de  la  Dette  publique,  il  semble 
que  M.  Villaverde  partage  cette  opinion,  car  les 
bases  de  la  liquidation  des  avances  de  la  Banque 
d  Espagne,  posées  dans  ledit  projet,  indiquent  que 
ce  ministre  a  une  connaissance  très  exacte  de  la 
situation  économique  de  l'Espagne,  et  qu'il  veut 
réaliser  1  opération  délicate  de  la  régularisation 
fiduciaire  —  si  grave  pour  l'avenir  financier  du 
pays  —  avec  prudence  et  réflexion. 

L'article  4  de  son  projet  demande,  en  efTet,  l'au- 
torisation pour  le  Gouvernement  d'émettre  et  né- 
gocier, dans  la  forme  qu'il  jugera  la  plus  sûre  et  la 
plus  conforme  aux  intérêts  de  l'Etat,  un  ou  plu- 
sieurs emprunts  pour  obtenir,  avec  le  type  que 
décrétera  le  Conseil  des  ministres,  une  somme 
effective  de  1.300  millions  de  pesetas,  destinée  à 
convertir  ou  rembourser  :  1"  les  obligations  des 
Douanes;  2«  les  obligations  du  Trésor  et  pagarès 
des  colonies  cédés  aux  Sociétés  de  crédit  et  ban- 
quiers espagnols;  3°  la  partie  des  pagarès  des 
colonies,  escomptée  par  la  Banque  d'Espagne,,  que 
le  Gouvernement  jugera  convenable  de  con- 
vertir, etc  

Le  Gouvernement  pourra  également  utiliser  le 
produit  de  ces  émissions  pour  régler  les  engage- 
ments du  compte  de  guerre  et  le  solde  des  budgets 
coloniaux  non  encore  payés;  -à  réintégrer  à  la 
Banque  d'Espagne  le  solde  de  son  crédit  avec 
garantie,  etc  

L'article  5  stipule  que  l'émission  ou  les  émis- 
sions se  feront  en  dette  perpétuelle  ou  amortissable 
dans  une  période  de  50  ans  au  moins,  avec  un  inté- 
rêt annuel  de  5  0/0  et  garantie  par  les  recettes  des 
Douanes  ou  des  Tabacs. 

Indiquons  immédiat cment  que  dans  les  prévi- 
sions budgétaires  de  189!)-19(J0  les  recettes  des 
Douanes  sont  évaluées  à  1^4  millions  de  pesetas  et 
celles  des  Tatiacs  à  123  millions. 

L'article  7  du  même  projet  abroge  le  paragraphe  2 
do  l'article  umque  de  la  loi  du  17  mai  1898,  qui 
élevait  à  2.;jO0  millions  de  pesetas  la  faculté 
d'émission  fiduciaii^e  de  la  Banque  d'Espagne  pré- 
cédomnioni  fixée  à  1.500  millions  par  la  loi  du 
14  juillet  1891. 

Le  mèrne  article  autorise  le  Gouvernement  à 
accorder  à  la  Banque  d'Espagnp  une  augmenta- 
tion de  sa  faculté  d'émission  de  500  millions,  soit 
2milli;irds,  contre  les  1.500  millions  prévus  par 
la  loi  de  I8f)l,  avec  les  mêmes  garanties  propor- 
tionnelles de  couverture  d'or  et  d'argent,  mais, 


comme  compensation  à  ce  relèvement,  la  Banque 
d'Espagne  devra  réduire  à  un  maximum  de  3  G/0 
par  an  l'intérêt  des  pagarès  des  colonies  qu'elle 
gardera  en  portefeuille. 

Enfin,  l'accord  à  intervenir  entre  l'Etat  et  la 
Banque  déterminera  la  forme  dans  laquelle  celle-ci 
devra  réaliser  son  portefeuille  de  Drtte  amortis- 
sable. Cette  Dette  figure  dans  son  bilan  pour  une 
somme  totale  de  369.250.261  pesetas. 

Les  bases  de  la  liquidation  des  engagements  du 
Trésor  à  l'égard  de  la  Banque  d'Espagne  et  de  la 
réduction  progressive  de  la  circulation  fiduciaire 
de  cet  Etablissement  d'émission  sont  donc  nette- 
ment posées  puisque,  d'une  part,  le  Gouvernement 
se  propose  d'émettre  un  ou  plusieurs  emprunts-de 
liquidation  ayant  pour  objet  de  rembourser,  en 
grande  partie,  les  avances  de  la  Banque  d'Espagne 
et  que,  d'autre  part,  l'accord  à  intervenir  entre 
l'Etat  et  la  Banque  pour  ramener  sa  faculté  d'émis- 
sion au  chifïre  de  2  milliards  de  pesetas,  détermi- 
nera la  forme  dans  laquelle  cet  Etablissement 
devra  réaliser  son  portefeuille  de  Dette  amortis- 
sable. 

Les  369  millions  de  Dette  amortissable,  dont  il 
s'agit,  ne  sont,  en  effet,  entrés  dans  la  caisse  de  la 
Banque  que  contre  une  sortie  équivalente  de  bil- 
lets :  leur  réalisation  progressive,  c'est-à-dire  leur 
vente  sur  le  marché  public,  aura  donc  pour  consé- 
quence une  diminution  correspondante  du  montant 
de  sa  circulation  fiduciaire. 


On  a  déjà  reproché  à  M.  de  Villaverde  den'avoir 
pas  employé,  pour  liquider  les  avances  delà  Banque 
d'Espagne,  le  procédé  adopté  par  l'Assemblée 
Nationale  française  en  1871  pour  liquider  les  1.530 
millions  d'avances  que  la  Banque  de  France  avait 
consenties  au  Trésor  français  :  60  millions  en  1857 
et  L470  millions  en  1870  et  1871. 

On  sait  qu'en  vertu  de  l'article  5  de  la  loi  du 
20  juin  1871,  et  du  traité  passé  avec  la  Banque  de 
France  le  3  juillet  suivant,  l'Etat  s'était  engagé  à 
rembourser  ces  1.530  millions  par  annuités  succes- 
sives de  200  millions,  au  minimum,  à  partir  du 
1"  janvier  1872.  Ces  annuités  devaient  être  four- 
nies, en  principe,  par  les  ressources  normales  du 
budget,  et  cela  semblait  alors  possible  puisque 
l'Assemblée  Nationale  avait  voté  80O  millions  de 
francs  de  nouveaux  impôts. 

Rappelons,  en  passant,  que  grâce  au  patriotisme 
clairvoyant  des  contribuables  français,  qui  accep- 
tèrent sans  murmurer,  et  avec  une  abiiégat  on  à 
laquelle  le  monde  entier  a  rendu  hom.mage,  tous 
les  sacrifices  que  le  Gouvernement  de  Tépoque 
jugea  nécessaire  de  leur  imposer:  les  recettes 
ordinaires  du  budget,  passèrent  brusquement  de 
1.880  millions  de  francs,  montant  de  l'exercice 
1869,  au  chiffre  de  2.498  millions  pour  l'exercice 
1873  et  de  2.750  millions  pour  l'exercice  1875.  Et 
cela  malgré  la  perte  de  nos  deux  riches  provinces 
de  l'Est. 

M.  Léon  Say,  qui  n'avait  été  nommé  ministre  des 
finances  que  le  7  décembre  1872,  et  qui  fut  renversé 
du  pouvoir  avec  M.  Thiers  le  2i  mai  1873,  n'était 
guère  partisan  de  ce  système  de  remboursement. 
Au  lieu  de  demander  une  annuité  d'amortissement 
de  200  millions  de  fr.  aux  ressources  normales  du 
budg^'t  —  déjà  si  lourdement  mises  à  contribution 
par  les  nouvelles  dépenses  ordinaires  —  il  aurait 
préféré  liquider  immédiatement  les  trois  quarts 
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des  avances  de  la  Banque  par  un  emprunt,  quitte 
;\  payer  un  intérêt  un  peu  plus  élevé,  puisque  les 
l.'iTÔ  millions  prêtés  en  1870-1871  ne  recevaient  que 
3  0/0  d  intérêt  annuel. 

Cet  habile  financier,  qui  était  aussi  un  savant 
économiste,  avait  parfaitement  compris  qu'il  ne 
servirait  à  rien  d'inscrire  au  budget  ordinaire 
200  millions  d'amortissement,  si  ce  budget  se 
soldait  en  déficit  car,  en  fin  de  compte,  il  faudrait 
emprunter  pour  régler  le  découvert.  Il  admettait 
aussi  que  la  Banque  de  France  pouvait,  sans 
inconvénient,  rester  créancière  du  Trésor  pour  une 
somme  d'environ  400  millions. 

«  Nous  voyons  —  avait-il  dit  dans  son  discours  à 
l'Assemblée  Nationale  du  24  décembre  1873  —  la 
Banque  cl' Angleterre  dont  les  billets  n'ont  pas  le 
cours  lorcé,  qui  ont  la  circulation  et  le  crédit^  que 
vous  savez,  être  en  compte  permanent  avec  l'Etat 
et  rester  indéfiniment  créancière  de  400  millions.  » 

Et  plus  loin,  il  ajoutait  : 

Ce  n'est  pas  pour  profiter  de  la  différence  des  intérêts 
qu'on  a  emprunlé  à  la  Banque  au  lieu  de  puiser  à  une 
autre  s-urce;  c'eût  été  la  plus  mauvaise  de  toutes  les  | 
économies.  Non,  on  a  empruiité  à  la  Banque  parce 
qu'on  ne  pouvait  faire  autrement,  parce  qu'on  n'avait 
pas  alors  d'autres  ressources  

Si  donc,  aujourd'hui,  nous  pouvions  convertir  en  un 
emprunt  —  quoique  cet  emprunt  nous  coûtât  plus  cher 
—  une  partie  de  notre  dette  vis-à-vis  de  la  Banque,  je 
crois  que  nous  ferions  une  bonne  affaire,  une  affaire 
qui  se  traduirait  peut-être  par  une  augmenta- ion  dans 
les  dépenses,  mais  qui  n'en  serait  pas  moins  profitable. 
Nous  nous  rapprocherions  ainsi  du  moment  de  la  re- 
prise (les  pai'-ments  en  argent  et  nous  ne  pouvons  avoir 
de  prospérité  durable  qu'à  cette  condition. 

L'Assemblée  Nationale  ne  revint  pas  sur  sa  déci- 
sion antérieure  :  elle  maintint  le  principe  de  l'an- 
nuité d'amortissement  de  200  millions;  mais  trois 
ans  plus  tard,  le  8  décembre  1876,  M.  Léon  Say, 
redevenu  ministre  des  finances,  profita  de  la  discus- 
sion du  budget  de  1877  pour  démontrer  le  bien- 
fondé  de  ses  observations  de  1873  relativement  au 
système  employé  pour  rembourserles  avancesdela 
Banque  de  France. 

Nous  avons  remboursé  200  millions  par  an,  et  même 
davantage  certaines  années,  puisque,  en  1875,  nou* 
avons  versé  à  la  Banque  225  million-*.  Mais  avec  quoi 
avons-nous  opéré  ces  remboursements?  Est-il  vrai  de 
dire  que  ce  soil  avec  nos  ressources  budgéiaires,  et  ne 
devons-nous  pas  reconnaître,  au  contraire,  que  nous 

avons  payé  la  Banque  en  empruntant  ailleurs?   Si 

nous  en  faisons  le  total  (celui  des  emprunts),  nous 
constatons  qu'ils  atteignent  le  chiffre  de  1  milliard  de 
franc-i,  c'est-à-dire  une  somme  à  peu  près  égale  à  celle 
que  nous  avons  payée  à  la  Banque  de  t<ran<'.e.  Il  est 
donc  juste  de  dire  que,  si  nous  avons  remboursé  la 
Banque,  nous  avons,  en  même  temps,  contracté  des 
dettes  équivalentes. 

C'est  évi  demment  à  ce  résultat  que  M.  Villaverde 
aurait  abouti  si,  au  lieu  de  concevoir  la  liquidation 
de-;  avances  de  la  Banque  d" Espagne,  d'après  les 
bases  exposées  dans  son  projet,  il  avait  adopté  le 
système  d  amortissement  employé  par  l'Assemblée 
Nationale  française. 

Quant  à  la  réduction  de  la  faculté  d'émission  de 
la  Banque  d'Espagne  voici  comment  M.  Villaverde 
en  a  expliqué  la  raison  aux  Corlès  : 

Ail  moniPnt  du  vote  de  la  loi  du  17  mai  18'^8  (élevant  la  li- 
mite de  la  circulation  de  1.500  millions  de  pesetas  à  2..'i00  mil- 
lions), le  pays  se  trouvait  dans  des  cire  instances  extraordi- 
nairemeiit  difficiles;  on  ne  pouvait  faire  appel  au  crédit  sans 
de  grands  sacrifices  pour  le  Trésor;  il  fallut  avoir  recours  à  la 


circulation  fiduciaire,  mais  le  Minislrro  des  finances  n'a  pas 
iuan(jué  do  d(  Clarcr  qu'en  usant  <le  raulorisation  accordée  à 
la  Batiquo  d'augmenter  son  émission  d'un  milliard  (le  pese- 
tas, on  employait  un  moyen  extraordinaire,  Iraris-iloire,  révo- 
cable, répondant  aux  circonsiances  anormales  que  nous  tra- 
versions et  que,  lorsque  ces  circonstances  auraient  disparu, 
lorsque  l'on  pourrait  se  faire  une  idée  de  la  situation  nouvelle, 
il  faudrait  régulariser  la  circulation  fiduciaire. 

Je  dis  plus:  je  dis  que  si  l'on  a  concédé  à  la  Banque  d'Es- 
pagne un  privilège  aussi  important  qu'une  augmentation 
d'émission  d  un  milliard,  sans  rien  exig-r,  c'est  pour  bien 
établir  qu'il  n'y  avait  pas  là  une  concession,  ni  une  récipro- 
cité de  contrat  "avec  la  Banque,  mais  que  c'était  un  moyen  de 
gouvernement  répondant  a  des  circonstances  particulières  et 
disparaissant  avec  ces  circonstances. 

Il  faut  donc  maintenant  répondre  à  l'esprit  de  la  loi  :  Je 
propose  donc  de  révoquer  la  loi  du  17  mai  iS'tS  et  de  décla- 
rer terminés  les  effets  du  décret  royal  d'août  suivant. 

Mais  si  vous  consultez  la  situation  de  la  circulation  et  du 
•marché  ;  si  vous  consultez  le  chiff  re  de  l'émission  fiduciaire 
de  la  Banque,  tel  qu'il  apparaît  aux  bilans  hebdomadaires, 
vous  comprendrez  que,  dans  la  hmite  autorisée  par  la  loi  de 
1891,  la  Banque  a  besoin  d'une  augmentation  de  sa  faculté 
d'émission. 

Je  vous  propose  d'autoriser  le  Gouvernement  à  traiter  avec 
la  Banque  une  augmentation  d'émission,  non  pas  d'un  mil- 
liard, mais  de  500  millions,  en  échange  de  concessions  ana- 
logues à  celles  obtenues  en  1874  et  en  1891.  Ces  avantages 
sont:  la  réduction  des  intérêts  servis  par  le  Trésor,  l'ouver- 
ture d'un  crédit  avec  garantie  pour  ladetie  flottante  exigée 
encore  pour  la  hquidation  des  paiements  arriérés  relatifs  aux 
Colonies,  la  liquidation  lente  et  prudente  du  portefeuille  des 
valeurs  publiques  que  possède  la  Banque. 

Il  y  a  donc  tout  lieu  d'espérer,  malgré  la  mau- 
vaise humeur  prêtée  par  certains  journaux  espa- 
gnols à  la  Banque  d'Espagne,  que  les  Gouver- 
neurs etleConseild'administration  de  cet  Etablis- 
sement privilégié  seront  les  premiers  à  faciliter 
.  la  lourde  tâche  du  Ministère  Silvela,  en  accordant, 
de  bonne  grâce  au  Trésor,  les  concessions  raison- 
nables indiquées  dans  le  projet  de  M.  Villaverde. 

La  liquidation  du  passé  va,  évidemment,  im- 
poser, pendant  quelques  années,  de  cruelles 
charges  au  peuple  espagnol;  mais  ces  sacrifices 
sont  nécessaires  à  la  régénération  économique  et 
financière  de  l'Espagne  et  nous  souhaitons  bien 
sincèrement,  pour  le  bien  de  ce  beau  et  vaillant 
pays,  que  tous  les  partis  politiques  comprennent 
leur  devoir  et  que  la  Banque  d'Espagne  fasse  le 
sien  comme  la  Banque  de  France  a  su  le  faire 
en  1871. 

Edmond  Théry. 


EXTRAITS  DES  PROJETS  FINANCIERS  ESPAGNOLS 


{9'iUe  et  fin)  (1) 
Les  Cédules  personnelles 

Sont  sujets  au  paiement  de  l'impôt  des  cédules  personnelles 
tous  les  Espagnols  et  étrangers  des  deux  sexes  ayant  plus  de 
quatorze  ans,  domiciliés  en  Espagne. 

Le  sont  éKalement  ceux  qui,  n  ayant  pas  quatorze  ans  accom- 
plis, possèdent  des  biens  sujets  au  paiemciitde  la  contribution. 

Serviront  de  base  pour  déterminer  la  cédule  correspon- 
dante, les  contributions  d'immeubles,  les  soldes,  avoirs  ou  as- 
signations personnelles,  les  revenus  ou  intérêts  provenant  de 
biens,  industries,  actions,  obligations,  etc. 

Le  chef  de  famille  sera  responsable  des  cédules  qui  corres- 
pon(ient  aux  individus  de  sa  famille,  à  ses  serviteurs  et  em- 
ployés. 

Tarif  premier.  —  Il  y  a  20  classes  de  cédules,  depuis  500 
pesetas  jusqu'à  0  50.  La  classifîcalion  se  fera  de  deux  façons, 
savoir  :  l"  d'après  la  quantité  payée  pour  cimtribiition  terri- 
toriale, industrielle  ou  voiture  de  luxe,  depuis  8.(J0O  p  setas  à 
laquelle  cote  correspond  la  cédule  inaxima,  jusqu'à  moins  de 
'25  pesetas,  à  laquelle  cote  est  a(ree*ée  la  cédule  d'une  peseta; 
2°  par  utilités  :  de  46.000  pese'as  et  au  delà  qui  payeront  506 
pesetas  jusqu'à  moins  de  750  qui  payeront  G  p.  bO. 

Tarif  2.  —  Ce  tarif  concerne  les  locations. 


(1)  Voir  Y  Economiste  Européen.,  iv  389. 
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^  A  Madrid,  les  20  classes  de  cédules  se  distribuent  entre  les 
locations  allant  de  13  000  pesetas  et  au  delà,  qui  paieront  la 
cédule  maxima,  à  250  pesetas  et  au-dessous  qui  payeront  la 
cédule  ininima.  Dans  les  villes  de  première  classe,  les  limites 
sont  de  (5.500  à  125;  dans  les  villes  de  moins  de  20.000  habi- 
t,ints,  de  4.501  à  100,  etc. 

Impôt  sur  le  sucre 

A  partir  du  l"  juillet,  les  droits  suivants  seront  appliqués 
sur  le  sucre  de  toute  catégorie,  la  glucose,  les  miels  et  mé- 
lasses, la  saccharme  et  tous  les  produits  remplaçant  le  sucre 
dans  l'alimentation  ou  la  préparation  des  substances  alimen- 
taires ; 

.  .  A  l'importation  desdits  articles  : 

Pesetas 

SuCre,  glucose,  caramel  liquide  et  autres  produits  ana- 
logues, 100  kilog.  de  poids  net   100 

Mieis  et  mélasses  contenant  plu»?  de  50  0/0  de  sucre 

'  cristallisable,  100  kilog.  de  poids  net ...  1   75 

Miels  et  mélasses  contenant  moins  de  50  0/0  de  sucre 

cristallisable,  100  kilog.  de  poids  net   50 

Chocolat,  luO  kilog.  de  poids  net   3 

Gâteaux,  galettes,  confitures,  conserves,  etc.,  kilog.  net.  3 

Sacfcharine,  kilog.  net   10 

Médicaments  contenant  du  sucre,  de  la  glucose  et  de 
'  la  saccharine,  kilog.  net   4 

Les  sucres  et  dérivés  ou  équivalents  produits  dans  la  Pé- 
ninsule ou  les  îles  Baléares  payeront  les  droits  suivants  : 

Sucre  de  toute  catégorie,  100  kilog   50 

Glucose  de  toute  catégorie,  ICO  kilog   25 

Mieis  et  mélasses  contenant  plus  de  50  0/0  de  sucre 

cristallisable,  100  kilog   25 

Miels  et  mélasses  contenant  moins  de  50  0/0  de  sucre 

cristallisable,  100  kilog   10 

Saccharine,  kilog   2 

Ces  droits  se  percevront  à  la  sortie  des  fabriques. 

On  ne  pourra  exiger  sur  les  articles  visés  par  cette  loi,  des 
droits  d'octroi  ni  des  charges  d'aucune  sorte  au  bénéfice  de 
l'Etat,  des  provinces  ou  des  municipalités. 

Les  fabricants  de  chocolats,  confitures,  fruits  confits,  pâtes, 
etc.,  qui  exportent  ces  produits  à  l'étranger  et  aux  îles  Cana- 
ries auront  droit,  en  compensation  de  l'impôt  payé  pour  le 
sucre  employé,  à  25  pesetas  par  100  kilbg.  de  chocolat  et 
pâtes  et  à  8  pesetas  pour  les  fruits. 

Impôt  sur  les  alcools 

L'exposé  des  motifs  indique  que  le  Ministre  a  dû 
rechercher  s'il  fallait  établir  cet  impôt  par  degrés  ou 
par  volume;  il  a  décidé  de  fixer  une  taxation  diflérente 
entre  les  producteurs  d'eau-de- vie  et  d'alcool,  en  mettant 
comme  limite  65  degrés.  II  a  adopté  trois  mesures  : 
i"  Exiger  que  toute  expédition  d'alcools,  eaux-de-vie  et 
liqueurs  soit  accompagnée  d'un  guide  dans  sa  cir- 
culation dans  la  péninsule;  2°  que  les  vases  de 
grande  capacité  aient  indiqué  le  nom  du  faloricant, 
la  quantité  et  la  classe  du  produit  contenu  ;  8°  que  les 
bouteilles  dans  lesquelles  s'expédipnt  les  alcools,  les 
eaux-de-vie,  simples  ou  composées,  et  les  liqueurs  con- 
servent une  étiquette  indiquant,  jusqu'au  moment  de 
la  vente,  l'origine  légale  de  la  marchandise. 

Les  tarifs  suivants  seront  appliqués  aux  eaux-de-vie  et 
liqueurs  produites  dans  la  Péninsule  et  aux  îles  Baléanis  : 

Eaux  de-vie  simples.  —  L'impôt  par  hectohtre  sera  :  pour 
l'alcool  devin,  40  pesetas;  pour  l'eau-de-vie  de  vin,  25;  pour 
l'alcool  et  l'eau-de-vie  de  sucre,  40,  et  pour  l'alcool  et  eau- 
de-vie  industriels,  50, 

'  Eaux-de-vie  composées  et  ligueurs.  —  En  plus  des  droits 
antérieurs,  ces  eaux-de-vie  payeront  une  surcharge  par  hecto- 
litre :  les  anisi'es,  10  pesetas  ;  les  imitations  d'eaux-de-vie  et 
liqueurs  étrangères,  30;  les  aulres,  20. 

Etiffuettes.  —  Les  alcools,  eaux-de-vie  et  liqueurs  se 
.vendent  en  bouteilles  portant  une  étiquette  qui  coûtera:  pour 
les  bouteilles  de  plus  d'un  litre,  0.25  de  pesetas  ;  pour  les 
bouteilles  d'un  demi-litre  :i  un  litre,  0.15;  d'un  demi-litre  et 
moins,  0.10. 

.  Alcools  étrangers,  coloniaux  et  des  Cajtaries.  —  Les 
alcools  simples  paveront,  ;'i  l'importation,  par  •  hectolitre, 
200  pesetas  ;  les  eaux  de-vie  composées  et  liqueurs,  300;  les 
vins  et  boissons  alcooliques  dont  le  degi  é  excédera  20  payeront, 
Tjour  chaque  degré  (ixcédant,  2  pesetas  par  hectolitre. 

L'impôt  se  piiyera  à  la  sortie  des  fabriques  ou  à  l'entrée  en 
douane.  En  sont  exempts  :  les  alcools  et  eaux-de-vie  destinés 
;i  améliorer  les  vins. 

■  Les  fabricants  qui  exportent  recevront:  par  hectolitre  d'al- 
cool de  plus  de  GO  degrés,  40  pesetas  ;  pour  les  eaux-de-vie 


simples  de  degrés  inférieurs,  25  ;  pour  les  eaux-de-vie  anisées 
en  bouteilles,  35  et  en  d'autres  vases,  25:  pour  les  eaux-de- 
vie  composées  et  liqueurs  en  bouteilles,  40  et  en  d'autres  va- 
ses, 30. 

Impôt  sur  la  chicorée 

A  partir  du  1"  juiUet  il  sera  étabU  un  impôtde  100 pesetas 
par  unité  égale  de  kilogramme  de  poids  net  sur  la  fabrication 
de  la  chicorée  et  sur  les  autres  substances,  de  quelque  nature 
qu'elles  soient,  imitant  le  café. 

Impôt  sur  le  sel 

Art.  1".  —  Les  sels  provenant  des  salines,  mines,  eaux 
salées  et  matières  salifères  d'origine  nationale  ou  obtenues 
par  la  fabrication  dans  le  royaume  et  les  sels  importés  en 
Espagne  seront  soumis  à  un  impôt  de  12  pesetas  par  chaque 
quintal  métrique. 

Cet  impôt  se  payera,  si  les  sels  sont  éti-angers,  à  leur  intro- 
duction aux  douanes  ;  s'ils  sont  d'origine  ou  de  fabrication 
nationales,  avant  leur  sortie  des  salines  ou  fabriques. 

Art.  2.  Seront  exempts  de  cet  impôt  : 

A.  —  Les  sels  exportés  à  l'étranger. 

B.  —  Ceux  destinés  à  la  conservation  des  viandes,  pois- 
sons et  substances  alimentaires,  quelle  que  soit  la  destination 
des  matières  conservées. 

C.  —  Ceux  destinés  à  des  usages  industriels. 

D.  —  Ceux  employés  pour  l'alimentation  des  troupeaux  ou 
pour  l'engrais  des  terrains. 

Tabacs 

Le  Ministre  est  autorisé  à  établir  une  surcharge  de  20  0/0 
sur  les  prix  de  vente  des  produits  qui  constituent  le  revenu 
des  tabacs,  cela  d'après  le  produit  total  de  leur  vente  en  1898- 
1899:  il  étendra  les  droits  de  privilège  par  kilogramme  de  poids 
brut,  comprenant  les  paquets  de  tabacs  fabriqués  à  l'étranger 
et  importés  pour  la  consommation  particulière  à  30  pesetas 
sur  les  cigares  et  25  pesetas  les  cigarettes. 

Cette  réforme  pourra  devenir  effective  dans  les  limites- 
fixées,  en  une  ou  plusieurs  fois,  selon  la  convenance  des  inté- 
rêts de  l'Etat  et  les  nécessités  du  Trésor,  et  d'après  l'avis  du; 
Ministre  des  finances. 

Art.  2  —  Le  Ministre  des  finances  est  autorisé  à  s'entendre 
avec  la  Compagnie  fermière  des  Tabacs  pour  la  participation 
ou  la  commission,  que  par  suite  desdites  réformes  il  y  a  lieu 
de  percevoir  sur  le  produit  liquide  de  chacun  de  ces  revenus. 

Eclairage 

Article  i".  —  L'impôt  transitoire  créé  par  l'article  7  de  la 
loi  du  28  juin  1898  sur  la  consommation  des  pétroles,  du  car- 
bure de  calcium,  de  la  lumière  électrique  et  du  gaz  s'étendra 
à  la  consommation  du  gaz  pour  le  chuaffage  et  s'exigera,  à 
l'avenir,  d'une  façon  permanente. 

Cet  impôt  ne  s'augmentera  d'aucune  surcharge  provenant 
de  taxe  municipale. 
Art.  2.  —  L'impôt  sera  exigible  d'après  le  tarif  suivant  : 
Pour  chaque  kilo  de  carbure  de  calcium  0.0565  pesetas: 
Par  chaque  mètre  cube  de  gaz  et  chaque  kilowatt-heure 
d'électricité,  15  0/0  du  prix  de  vente  desdites  unités  au  lieu  de 
consommation. 

Art.  3.  —  Les  consommateurs  payeront  l'impôt;  mais  le 
paiement  relatif  au  gaz  et  à  l'électricité  sera  fait  par  les 
fabricants. 

Les  Timbres 

Ce  projet  de  loi  contient  de  nombreuses  dispositions, 
nous  nous  contenterons  d'indiquer  l'importance  de 
l'impôt,  sans  nous  attarder  à  examiner  les  conditions 
relatives  à  sa  perception  : 

Art.  23.  —  Les  polices  de  contrats  au  comptant  et  à  terme 
sur  les  effets  publics,  valeurs  industrielles  ou  commerciales  ; 
les  opérations  au  comptant  faites  par  l'intermédiaire  des 
agents  de  change  ou  courtiers  de  commerce,  etc.,  supporte- 
ront un  timbre  dont  Je  montant  sera  basé  sur  la  valeur  effec- 
tive de  l'opération.  En  voici  l'échelle  : 

Quantité  effective  de  l'opération  Timbre 

Pesetas 

Jusqu'à  1.000  pesetas   0.10 

De  1.0(10,01  à      2.500     —    0.25 

2.500,01         5.000     —    0.50 

5.000,01       10.000     —    1 

10.000.01        20.000     —    2 

20.000,01        30.000     —    3 

30.000,01       40.000     —    4 

40.0011,01        50.000     —    5 

50.000,01       70.000     --    7 

70.000,01      100.  OOO     —    iw 

100.000,01      260.000     —    25 
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QuauLilù  ell'ective  do  l'opération  Timbre 


250.000,01 
500.01)0,01 
750.000,01 
1.000.000,01 
1.250.000,01 
1.500.000,01 
1.750.000,01 


500.000 
750.000 
1.000.000 
1.250.000 
1.500.000 
1  750.000 
2.000.000 


Pesetas 
50 
75 
100 
1S5 
150 
175 
200 


SiOuO.UOOiol  pesetas  et  au-dessus   250 

Les  autres  polices  relatives  à  des  opérations  à  terme,  à 
des  opérations  à  terme  à  prime,  L  des  operatioiis  a  terme 
fermes  et  avec  différence  ;  les  ventes  dont  il  a  ete  fait  mention 
et  les  oppositions  pour  empêcher  la  négociation  de  documents 
de  crédit  et  effets  au  porteur  supporteront  un  timl>re  dune 
peseta.  Les  engagements  d'opéiations  contractées  enire  agents 
de  change  et  Courtiers  de  commerce  et  les  engagements  de 
négociation  de  valeur  industrielle  supporteront  un  timbrede 
25  centimes. 

Le  projet  de  loi  s'occupe  aussi  des  droits  de  timbre 
pour  les  inscriptions  universitaires,  qui  seront  de  ZO 
pesetas  pour  les  Universités,  de  8  pesetas_pour  les 
écoles  de  l'enseignement  secondaire,  de  2o  pesetas 
pour  les  écoles  normales.  ^     .  j 

Il  fixe  également  le  montant  des  timbres-poste  et  de 
télégraphe . 

Douanes 

Les  propositions  fiscales  qui  suivent  devront  respecter  les 
dispositions  contenus  dans  les  traités  de  commerce  : 

Article  premier.  —  Le  Ministre  est  autorisé  à  modifier  les 
droits  du  tarif  d'importation  et  à  changer  la  classification  des 
articles  qui  n'affectent  pas  la  production  nationale. 

Art  2  —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  reviser  les  dis- 
positions du  tarif  actuel  des  douanes,  afin  de  les  mettre  en 
harmonie  avec  les  nouveaux  droits  fixés  à  des  marchandises 
déterminées  et  avec  la  création  des  nouvelles  recettes  publi- 

Transports 

Les  anciens  impôts  grevant  les  transports  sont  refondus  en 
un  seul  établi  d'après  les  cotes  suivantes  : 

20  0/0  du  prix  des  billets  pour  les  voyageurs,  quel  que  soit 
le  mode  de  locomotion  ;  il  sera  réduit  à  10  0/0  quand  les 
Compagnies  de  chemins  de  fer  diminuent  de  2û  0/0  le  prix 
des  billets. 

5  0/0  du  prix  du  transport  des  marchandises  ;  à  partir  de 
1902-3  on  commencera  à  réduire  la  cote  de  l'impôt  des  trans- 
ports maritimes  pour  arriver  à  les  ramener,  en  1905-6,  a 
50  0/0  du  tarif  actuel. 

Octrois 

Les  rôles  de  paiement  de  l'impôt  d'octroi  de  capitales,  de  pro- 
vinces et  de  villes  ayant  plus  de  30.000  habitants  seront  etabbs 
librement  par  l'Administration,  mais  la  charge  par  habitant 

ne  dépassera  pas  :  r„  •„ 

^  '  Taxe  maximum 

par  habitant 


Depuis  12.000  habitants. 
De   12.001  à   20.000  — 
De   20.001  à    40.000  — 
De   40.001  à  100.000  — 
De  100.001  et  au-dessus  — 


12  pesetas 
14  — 
16  — 
18  — 
')•>   


L'échelle  suivante  est  adoptée  pour  les  villes  de  moins  de 
30.000  habitants  qui  ne  sont  pas  capitales  de  province  m  as- 
similées. _ 

Taxe   

Maximum  Minimum 


Depuis  5.000  habitants. 
De   5.001  il   8.000  — 
De   8  COI  à  12.000  — 
De  12.001  à  30.000  — 


(En  pesetas) 
4.75  2 
7.50  5 
10  8 
12  10 


Après  avoir  ainsi  reproduit  les  principales  disposi- 
tions contenues  dans  les  projets  de  loi  financiers  éta- 
blis par  le  Ministre  des  finances  d'Espagne,  il  nous 
reste  à  donner  les  chiffres  détaillés  du  projet  de  budget 
qu'il  a  basé  sur  ces  dispositions  : 


Budget  des  recettes  pour  189(^-1900 

Pesetas 

Donations  et  contributions  directes...  391.342.990 

Contributions  indirectes   359.000.000 

Monopoles  et  services  exploités  par  l'Ad- 
ministration  150.150.024 

Proprii'lés  et  droits  de  l'Etat  : 

Rentes   19.578.254 

Ventes   2.020.000 

Ressources  du  Trésor   9.755.000 

Colonie  de  Fernando  Pôo   S4.147 

Total  des  recettes   937  .930.415 


Budget  des  dépenses  pour  1899-1900 

Maison  royale   9. 250.000  » 

Corps  législatifs   1.638.08»  .. 

Dette  publique   427 . 923 . 882  29 

Charges  de  justice   ^1.638.177  82 

Pensions  et  retraites   71.075.889  » 

Présidence  da  Conseil   812.883  32 

Affaires  étrangères   4.754.289  93 

Cultes  et  justice  : 

Obligations  civiles   13.598.738  3/ 

Obligations  ecclésiastiques   40.855.182  12 

Ministère  de  la  guerre   174,329.589  05 

-  de  la  marine   28.341.613  19 

-  de  l'intérieur   24.518.861  71 

-  des  travaux  publics   88.038  104  26 

-  des  finances   19.152.019  26 

Frais  généraux,  perceptions   29.9,'^1 .019  47 

Colonie  Fernando  Pôo   G99.851  10 


Total  des  dépenses   937 . 178 . 133  89 

Voici  quelles  sont  les  augmentations  ou  modifica- 
tions de  recettes  que  M.  Villaverde  compte  obtenir  des 
impôts  nouveaux  ou  des  transformations  d'impôts  : 

Nouvel  impôt  sur  la  richesse  mobilière.  —  Les  re- 
cettes que  le  Ministre  attend  de  cet  impôt  sont  les  sui- 
vantes : 

Pesetas 

Utilités  du  travail   37 . 000 . 000 

-  du  capital   69.000.U00 

—  du  travail  et  du  capital. .  9.000.000 
Autres  utilités   S-^O-flOO 


Total   115.250.000 

Droits  réels.  —  Au  moyen  de  sa  réforme,  le  Ministre 
compte  percevoir  de  ce  chef  30  millions  de  pesetas. 

Impôts  miniers.  —  Les  recettes  doivent  dépasser  de 
1.600.000  pesetas  celles  de  l'exercice  antérieur. 

Titres  et  décorations.  —  L'augmentation  attendue 
est,  cette  année,  de  900.000  pesetas. 

CadwZes.  —  Augmentation  de  1.400.000  pesetas  sur 
l'année  antérieure. 

Douanes.  —  Le  Ministre  compte  sur  100  millions  de 
recettes  pour  l'ensemble  des  articles  et  sur  24  millions 
pour  les  produits  coloniaux  et  le  blé. 

Exportation  de  minerais.  —  Le  Ministre  compte  sur 
une  recette  nouvelle  de  8  millions  de  pesetas. 

Transports.  —  La  recette  calculée  est  de  10  millions. 
Sucre.  —  T^e  chiffre  fixé  est  de  20  millions. 
Alcools.  —  Le  nouvel  impôt  est  calculé  comme  de- 
vant produire  10  millions. 

Chicorée.  —  On  ne  s'attend,  pour  cette  année,  qu'à 
une  recette  de  600.000  pesetas. 

Iles  Canaries.  —  La  revision  du  régime  commercial 
de  ces  iles  est  calculée  comme  devant  fournir  une  re- 
cette d'un  million. 

Consulats.  —  On  compte  sur  une  augmentation  de 
400.000  pesetas. 

Octrois.  —  Grâce  à  l'élévation  des  impôts,  on  cal- 
cule une  recette  de  96  millions,  mais  elle  n'a  été  établie 
qu'à  90. 

Voyageurs  et  marchandises.  —  La  recette  espérée 
est  de  15.500.000  pesetas. 
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Timbre.  —  A  la  suite  des  réformes  demandées,  le 
Ministre  évalue  une  recette  de  62  millions. 

Gaz  et  Electricité.  —  On  croit  arriver  à  4.500.000 
pesetas. 

Sel.  —  La  recette  a  été  fixée  à  9  millions. 

Tabacs.  —  Avec  une  augmentation  de  20  0/0  du  prix 
de  vente,  on  compte  obtenir  128  millions. 

Revenus  du  Trésor.  —  Le  rachat  du  service  mili- 
taire n'est  pas  calculé  comme  devant  produire  plus  de 
5  millions. 

Résumé.  —  Sur  les  cinq  sections  qui  forment  le  bud- 
get des  receltes,  il  y  en  a  trois  qui  sont  en  augmentation 
par  rapport  à  1897-1898  et  deux  en  diminution. 

En  voici  le  détail  : 


Millions  de  pesetas 

Contributions  directes   -\-  9Ô.2  » 

—         indirectes   +  ^^3.3  » 

Monopolps  et  services  exploités  par 

l'Administration   20.0  » 

Propriétés  et  revenus  de  l'Etat. .. .  »  —  3.4 

Ressources  du  Trésor   »  . —  8.0 


Totaux   -1-168.5     —  11.4 

Augmentation  totale   156.600.000 


ce  qui  représente  8.60  pesetas  par  an  et  par  habitant. 

Les  impôts  les  plus  surchargés  sont  :  sur  la  propriété 
bâtie,  10.000.000;  les  raines,  3;  les  importations,  10,5; 
les  ex|iortations.  8,8;  les  transports,  3;  le  sucre,  3 
(dans  son  ensemble,  mais,  comme  il  n'y  a  plus  d'impor- 
tations, le  total  de  l'impôt,  soit20.00i».000,  retombe  sur 
le  sucre  iiiitigène);  les  alcools,  les  liqueurs  et  les  eaux- 
de-vie,  6;  lesoct'ois,  4;  le  sel,  9;  les  postes  et  les  té- 
légraphes, 3,5;  le  timbre,  9,5  ;  l'éclairage  à  l'électricité 
et  le  carbure  de  calcium,  4,5. 

Grâce  à  ces  modifications,  le  Ministre  calcule  ses 
recettes  à  937.930.415  pesetas. 

FIN 


Question  de  l'Extérieure  Espagnole  4  0/0 


Comme  nous  l'avions  annoncé  la  semaine  dernière, 
deux  délégués  de  V Association  nationale  des  Porteurs 
français  de  Valeurs  étrangères  se  sont  rendus  à  Lon- 
dres pour  se  mettre  en  rapport  avec  le  Council  of 
foreign  Bondholders.  Voici  la  note  que  nous  commu- 
nique, à  ce  sujet,  l'Association  nationale  : 

«  Sur  l'invitation  du  Council  of  foreign  Bondholders, 
les  dé^-gui^s  de  l'Association  nationale  des  Porteurs 
français  de  Valeurs  •^trnngères  et  de  l'Association  belge 
des  Détenteurs  de  fonds  publics,  établie  à  Anvers,  se 
sont  réunis  le  24  courant,  à  Londres,  aux  bureaux  du 
Council,  pour  examiner  les  projets  du  Gouvernement 
espagnol  relatifs  à  l'impôt  sur  la  Dette  Extérieure  4  U/0. 

«  Les  résultats  de  celte  réunion  ont  montré  que  les 
représentants  des  trois  Associations  partagent  les 
mêmes  opinions  et  sont  en  parfait  accord  (1). 

«  Les  délégués  ont  décidé  de  recommander  à  leurs 
Comités  renvoi  de  représentants  à  la  Conférence  offi- 
cielle qui  peut  être  éventuellement  demandée  par  le 
Gouvernement  espagnol  ». 

Nous  pouvons  ajouter  qu'il  résulte  d'une  correspon- 
dance échangée  entre  M.  de  Verneuil,  syndic  des 
agents  de  change  et  M.  Silvela,  président  du  Conseil 
que  tous  les  Porteurs  étrangers  de  Rente  Extérieure  40/0 
seront  lepréscntés  à  la  Conférence  que  demandera  le 
Gouvernement  espagnol  si  les  Cortès  l'y  autorisent. 


(1)  Maintien  du  Convenio  de  1882. 


Société  (l'IcoDfliflie  Polilipe  Nationale 


Question  de  la  Navigation  intérieure 

La  seizième  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Eco- 
nomie Politique  Nationale  a  eu  lieu  le  mercredi 
21  courant,  à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  pré- 
sidence de  M.  Marcel  Dubois,  professeur  de  Géographie 
coloniale  à  la  Faculté  des  lettres  de  Paris. 

Etaient  présents  :  MM.  Arquimbourg,  P.  Boncour,  Car- 
michaël,  J.  Domergue,  Eu  verte,  Fuack-Brentano,  Hélot, 
Jaubert,  Jouët-Pastré,  Lepelletier,  March,  Maurel,  Mauzaize, 
Taillandier. 

S'étaient  fait  excuser  :  MM.  Gauwès,  Georges  Graux, 
Fayol  et  Faisant. 

M.  Marcel  Dubois,  vice-président  de  la  Société,  ré- 
sume la  discussion. 

M.  Marcel  Dubois  remercie  d'abord  M.  Auzou  de 
l'exposé  général  qu'il  a  fait  et  M.  Hélot  de  son  étude 
spéciale  de  la  circulation  sur  le  réseau  du  Nord  ;  il 
s'élève  ensuite  contre  cette  habitude,  prise  dans  le 
monde  économique,  qui  consiste  à  comparer  la  super- 
ficie d'un  pays  à  la  longueur  de  ses  canaux.  C'est  là 
une  conception  fautse,  vu  qu'il  n'y  a  pas  de  compa- 
raison possible  à  établir  entre  un  pays  qui  n'a  qu'un 
débouché  sur  la  mer,  une  seule  façade  constituée,  et 
un  pays  qui  en  a  plusieurs;  entre  un  pays  insulaire  et 
un  pays  continental  : 

La  comparaison  de  la  France  avec  l'Allemagne,  notamment, 
ajoute-t-il,  paraît  particulièrement  dangereuse.  En  l'établis- 
sant, on  peut  se  laisser  duper  par  la  concentration  commer- 
ciale qui  se  produit  nécessairement  dans  un  pavs  qui  n'a 
qu'une  façade  maritime;  Hambourg  et  Brème  sont  deux  ports 
qui  n'ont  chez  nous  d'analogue  rigoureusement  comparables, 
parce  que  la  France  ne  se  trouve  pas  dans  les  mêmes  condi- 
tions géographiques  :  c'est  là  un  élément  dont  il  importe  de 
tenir  compte. 

Si,  toutefois,  revenant  accidentellement  aux  mauvaises 
habitudes  d'autrefois,  nous  comparons  la  France  à  l'Alle- 
magne, nous  remarquons  que  l'Allemagne  n'a  pas  sur  nous 
tant  d'avantages  qu'on  pourrait  le  supposer. 

Et  après  avoir  développé  cette  idée  et  montré  les  bons 
côtés  de  notre  situation,  M.  Marcel  Dubois  en  arrive  à 
étudier  les  entraves  administratives  qui  s'opposent  au 
développement  de  notre  navigation  : 

Le  mal  profond,  dit-t-il,  qui  ressort  de  toute  cette  discus- 
sion et  sur  lequel  nous  sommes  tous  d'accord,  c'est  l'état 
d'anarchie  administrative  qui  a  été  signalé  par  M.  Hélot  et 
par  M.  Domergue. 

Notre  réseau  de  voies  navigables  est  utilisé  comme  le  serait 
notre  réseau  de  voies  ferrées,  si  l'on  permettait  à  chacun  d'y 
introduire  à  son  gré  des  locomotives  et  des  wagons  de 
dimensions  et  de  vitesse  très  contrastantes.  Notre  Société 
doit  donc  d'abord  souhaiter  une  stricte  application  ou,  pour 
mieux  dire,  une  résurrection,  une  refonte,  une  moderni- 
sation des  règles  sur  le  stationnement,  l'atïi'èlement  et  même, 
au  besoin,  le  mode  de  traction.  C'est  une  question  à  étudier. 
Il  n'est  pas  admissible  qu'une  péniche  vide  gène  un  porteur 
à  vapeur  plein,  ni  que  l'oisiveté  des  uns  fasse  la  loi  au  labeur 
des  autres.  Le  refus  de  circuler  n'est  pas  un  délit  pour  les 
seuls  piétons. 

Une  fois  faite  la  police  des  «  chemins  qui  marchent  >>,  où 
l'on  ne  verra  plus  de  cheminots  et  d'autres  camps  volants,  les 
réformes  viendront  d'elles-mêmes,  parce  que  le  besoin  des 
améliorations  deviendra  aigu,  impérieux  ;  on  aura  prouvé  le 
bienfait  du  mouvement  en  marchant  ;  et,  l'engorgement  opéré, 
la  circulation  dictera  ses  lois  impérieuses,  comme  cela  est 
arrivé  en  Allemagne. 

Comment  se  feront  les  améliorations  décisives  ?  C'est  une 
question  à  envisager.  Je  me  garderai  bien,  quant  à  moi,  d'en 
discuter  les  conditions  préliminaires.  C'est  une  bonne  mé- 
thode, quand  on  veut  obtenir  quelque  chose,  de  réclamer  très 
haut  et  irès  ferme  le  peu  qu'on  veut  et  de  ne  réclamer  qu'en- 
suite le  complément,  sans  quoi  on  n'aboutirait  à  rien. 

L'Etat  en  prendra-t  il  l'initiative  par  la  perception  d'un 
droit  minime  de  circulation  dont  le  montant  serait  emplo3'é 
en  travaux  neufs  de  creusement  de  chenaux  et  des  poris  ou 
d  outillage?  Donnera-t  il  l'unité  par  un  sysicme  perfectionné, 
généralisé  et  économique  de  traction  ?  Ou  bien,  si  un  régime 
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de  complète  liberté  succède  au  régime  actuel  d  aiiarclue,  de 
cramlcs  Compagnies  de  traction  et  de  transport  ieront  elles 
l'effort  il'uuili.-ation  et  les  avances  nécessaires  ?  Verrons-nous, 
eiilin  les  producteurs  agriroles  et  industriels  combler  ce  vœu 
que  nous  formons  ici  depuis  longtemps,  de  se  syndiquer 
pour  supprimer  une  catégorie  d'intermédiaires,  les  grandes 
Compagnies  de  navigation  s'intéresser  au  régime  de  leurs 
affluents,  comme  il  est  arrivé  en  Allemagne  et  ailleurs  Ce 
sont  d. verses  hypothèses  que  nous  envisagerons  quand  nous 
n'aurons  plus  la  peine  d'utiliser  des  fleuves  et  des  canaux 
désormais  réellement  utilisables. 

Le  champ  ites  combinaisons  est  infini  et  pour  l'emploi  du 
matériel  et  pour  son  adaptation.  Ne  verrons-nous  pas  le 
trolley  au-dessus  de  nos  canaux?  Ne  verrons-nous  pas 
quelque  découverte  de  la  science  qui  mette  fin  aux  difficu  tes 
des  éclusages?  Les  ascenseurs  ont  déjà  opéré  d.  s  merveilles 
comme  aux  Fontineltes.  Encore  une  fois,  la  condition  pre- 
mière est  la  sécurité  résultant  d'une  réglementation  simple, 
pas  tracassiére,  facile  à  comprendre  et  ne  nécessitant  pas  à 
bord  de  chaque  péniche,  comme  le  disait  M.  Helot,  1  exis- 
tence d'une  bibliothèque  de  cent  volumes.  Jusque-la,  les 
savants  ingénieurs  auront  raison  de  ne  se  point  mettre  en 
frais  d'inventions  et  les  financiers  en  frais  de  combinaisons 
ingénieuses. 

Et  M.  Marcel  Dubois  constate  qu'en  voyant  ce  qui  se 
passe  en  Allemagne  la  guérison  administrative  de  nos 
voies  navigables  et  leur  croissance  consi^cutive  amène- 
ront du  même  coup  une  poussée  vivifiante  de  notre  com- 
merce extérieur  : 

La  jonction  de  nos  ports  avec  le  réseau  de  communication 
intérieure  donnera  du  fret  à  nos  navires,  et,  si  le  matériel  est 
capable  de  régularité  et  de  vitesse,  le  donnera  en  abondance 
et  sans  à-coups.  Il  n'est  pas  davantage  douteux  que  nombre 
de  denrées  de  nos  colonies  entreront  plus  normalement  dans 
la  consommation  du  pays.  On  verra,  en  France,  grand  pays 
agric  de,  comme  la  Hollande,  les  denrées  indispensables  a  la 
consommation  et  à  l'alimentation  entrer  à  très  bon  compte 
dans  les  régions  les  plus  lointaines  de  l'intérieur,  où  elles  ne 
parviennent  jusqu'ici  que  grevées  des  frais  que  lui  imposent 
les  transporteurs  et  les  intermédiaires,  dont  quelques-uns  se 
contentent  de  prélever  une  commission  sur  des  marchandises 
qu'ils  n'ont  jamais  vues. 

Avec  de  bonnes  voies  navigables,  les  diverses  régions  de  la 
France  échangeront  aussi  à  meilleur  compte  leurs  produits, 
et  le  bon  marché  de  la  circulation  intérieure  contribuera  à 
refouler  l'excès  des  importations  étrangères,  que  les  tarifs  de 
pénétration  ont  tant  encouragées. 

Et  M.  Marcel  Dubois  conclut  : 

L'idéal  supérieur  est,  là  comme  ailleurs,  de  ne  pas  laisser 
s'isoler  et  croître  à  part  cette  branche  de  notre  activité.  11  y  a 
là  un  danger  que  je  crois,  Messieurs,  devoir  signaler  à  votre 
attention.  A  l'esprit  parfois  exclusif  de  ceux  qui  voient  dans 
l'emploi  du  chemin  de  fer  la  panacée  et  le  seul  avenir  du 
commerce  intérieur  ou  international  ;  au  parti  pris  de  certaines 
Compagnies  de  navigation  qui  se  désintéressent  de  ce  qui  se 
passe  à  l'intérieur  et  ne  daignent  commencer  à  servir  le  pays 
qu'à  partir  de  sa  lisière,  ne  juxtaposons  pas  un  égoïsme  nou- 
veau fondé  sur  une  abstraction  nouvelle  :  le  fleuve,  le  canal. 
Il  y  a  là  un  moyen  de  plus  à  associer  à  ceux  dont  nous  dis- 
posons déjà  et  dont  nous  nous  servons  mif-ux  ;  s'il  faut  rendre 
résolument  utiles  nos  voies  navigables  de  l'intérieur,  il  est 
non  moins  urgent  de  ne  pas  créer,  à  coté  d'une  ressource 
nouvelle,  une  nouvelle  coalition  d'intérêts  réfraclaires  à  ceux 
du  reste  de  la  communauté. 

Le  discours  de  M.  M^n-cel  Dubois  est  vivement 
applaudi  et  termine  brillamment  le  très  intéressant 
débat  ouvert  par  la  Société  sur  la  question  de  la  navi- 
gation intérieure  delà  France. 

L'ordre  du  jour  appelle  la  question  du  Contrat  de 
Travail. 

La  parole  est  donnée  à  M.  Lepelletier  pour  la  lec- 
ture de  son  exposé.  La  discussion  viendra  à  la  pro- 
chaine séance  qui  est  fixée  au  deuxième  mercredi  de 
juillet. 

La  séauce  est  levée  à  7  heures. 

Georges  Bourgarel. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 


Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  il  y  a  huit  jours 
dans  notre  Reoue  Hebdomadaire  du  Marché  Finan- 
cer de  Paris,  le  Journal  Officiel  a  publié,  à  la  date  du 
18  courant,  un  décret  autorisant  la  société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de 
l'Industrie  en  France  à  se  transformer  en  Société  ano- 
nyme dans  les  termes  des  lois  des  24  juillet  1867  et 
1er  août  1893.  _ 

On  sait  que  la  Société  Générale  a  été  constituée,  en 
18«4  sous  l'empire  de  la  loi  de  1862, c'est-à-dire  sous  le 
régime  de  l'autorisation  préalable  du  Gouvernement. 
Gomme  tontf'S  les  autres  Sociétés  fondées  avant  la  loi 
du  24  juillet  1867,  elle  devait,  pour  obtenir  une  modifi- 
cation de  ses  statuts,  s'adresser  au  Gouvernement.  A 
deux  reprises  et  suivant  les  décrets  rendus  les  25  août 
1867  et  13  août  1870,  elle  obtint  l'autorisation  qu'elle 
avait  demandée.  Mais,  depuis  cette  époque,  le  Conseil 
d'Etat  a  émis  l'avis  qu'il  n'y  avait  plus  lieu  d  accorder 
de  telles  autorisations,  attendu  que  les  Sociétés  créées 
antérieurement  au  2'!  juillet  1867  avaient  la  faculté  de 
se  transformer  en  Société  anonyme  libre  et  qu  elles 
n'avaient  qu'à  user  de  cette  faculté  pour  pouvoir 
prendre  telles  mesures  qu'elles  jugeraient  à  propos 

Or  ainsi  que  nous  le  disions  dans  un  article  publie 
dans  l'Economiste  Europé-^n  du  10  mars  dernier,  les 
statuts  de  la  Société  Générale  portaient  qu'elle  ne  pou- 
vait recevoir  en  compte  de  chèques  les  fonds  qui  lui 
étaient  versés,  que  jusqu'à  concurrence  d'une  fois  et 
demie  le  capital  social  et  les  réserves.  Et,  comme  les 
<(  comptes  de  chèques  »,  de  même  que  les  «  dépôts  a 
échéance  fixe  «,  ne  faisaient  que  progresser,  la  situa- 
tion était  devenue  telle  pour  la  Société,  que  la  Direction 
s'était  vue  dans  la  nécessité  de  donner,  à  toutes  ses 
succursales,  des  instructions  tendant  à  modérer  l'aug- 
mentation des  dépôts.  Mais  cet  état  de  choses,  qui  ge-- 
nait  les  intérêts  de  la  clientèle,  ne  pouvait  durer,  et  il 
n'appartnnait  pas  au  Conseil  de  la  Société  d'engager 
ses  associés  à  arrêter  l'essor  des  opérations  sociales. 
Aussi  leur  a-t-il  proposé,  lors  de  l'assemblée  générale 
du  25  mars  1899,  un  certain  nombre  de  modifications 
aux  statuts  existants.  El  comme  ces  moditications  ne 
pouvaient  plus  être  autorisées,  qu'il  fallait  s'attendre  a 
voir  le  Gouvernement  et  le  Conseil  d'Etat  inviter  eux- 
mêmes  la  Société  à  se  transformer  en  Société  libre,  le 
Conseil  d'administration  a  demandé  à  ses  associes  de 
prendre  le  devant  et  de  provoquer  immédiatement  cette 
transformation  qui,  d'ailleurs,  était  de  droit  aux  termes 

de  la  loi.  ,  '    *  • 

Ainsi  que  nous  le  mentionnions  le  31  mars,  c  est-a- 
dire  après  l'assemblée  généra  e  dont  il  vient  d  être 
parlé,  les  actionnaires  ont  approuvé  les  propositions 
qui  leur  était  faites  et,  maintenant  que  le  décret  relatif 
à  sa  transformation  a  été  rendu,  la  Société  Générale 
se  trouve  libre  de  prendre,  à  l'avenir,  telles  résoluiions 
que  réclameront  les  développements  de  ses  services.  _ 
Une  des  modifications  approuvées  par  l'assemblée  gé- 
nérale du  25  mars  1899,  se  rapportait  à  raugmentation 
du  capital  social  qui  ne  s'élevait,  précédemment,  qu  a 
120  millions  de  francs,  et  qui  peut  être  maintenant 
porté  à  -ZOO  millions  de  frai.cs.  Cette  augmentation, 
destinée  à  maintenir  une  sage  proportion  entre  le  mon- 
tant du  capital  et  celui  des  dépôts,  avait  été  laissée  a 
l'appréciation  du  Conseil.  «  Si  nous  vous  demandons 
d-  nous  laisser  maitres  de  procéder  nous-mêmes  a 
cette  augmentation  de  capital,  avait  dit  le  Conseil  aux 
actionnaires,  c'est  qu'il  y  a  là  une  question  d  oppor- 
tunité qu'un  Conseil  permanent  peut  seul  apprécier,  et 
que  les  formalités  d'une  assemblée  extraordinaire 
pourraient  faire  perdre  le  bénétice  d'une  occasion  fa- 
vorable. >i  i 
Or,  les  actionnaires  de  la  Socifle  Générale  viennent 
d'être  avisés  par  circulaire  que  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Société  Gén-^ral-,  usant  des  droits  qui  lui 
sont  conférés  par  le  nouvel  article  6  des  statuts  voté 
en  mars  dernier,  a  décidé  de  porter  le  capital  de  la  So- 
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ciété  (le  120  à  IGO  millions  de  francs  par  la  création 
de  80.000  actions  nouvelles  de  500  fr. 

Les  titres  nouveaux  sont  émis  à  566  fr.  25  mais, 
comme  les  anciens,  ils  ne  seront  libérés  que  de  250  fr. 
Leur  prix  effectif  s'établit  donc  à  316  fr.  25  se  décom- 
posant ainsi  : 

Moitié  du  capital  social   Fr.     250  » 

Prime  dont  le  produit  viendra  s'ajouter  aux  ré- 
serves actuelles  de  la  Société  Générale   60  » 

Versement,  à  titre  d'intérêts  à  5  0/0,  destiné  h  éga- 
liser les  jouissances  depuis  le  l"  janvier  1899  jus- 
qu'à l'émission,  entre  les  actions  nouvelles  et  les 
actions  anciennes  (valeur  If  janvier),  toutes  les 
actions  devant  ainsi  recevoir  le  même  acompte  de 
tUvidcnde  le  l"'  octobre  prochain   6  25 

Total  Fr.  ~3r6"25 

Ainsi  que  l'engagement  en  avait  été  pris,  la  sous- 
cription à  ces  actions  est  réservée,  par  préférence,  à 
raison  d'un  titre  nouveau  pour  trois  titres  anciens,  aux 
actionnaires  actuels  qui  en  feront  la  demande.  Les  dé- 
tenteurs d'une  ou  deux  actions  anciennes  seulement 
ont  la  faculté  de  souscrire  un  titre  entier  nouveau,  mais 
sous  la  réserve  des  possibilités  d'attribution.  Quant 
aux  actionnaires  possédant  un  nombre  d'actions  non 
divisible  par  trois,  ils  pourront  également,  et  sous  la 
même  réserve,  souscrire  un  titre  entier  pour  la  fraction 
qui  leur  revient.  La  souscription  sera  ouverte  le 
ler  juillet  et  close  le  8  du  même  mois. 

Rappelons  maintenant  qu'au  moment  où  l'autorisa- 
tion d'augmenter  le  capital  social  était  en  question,  on 
s'est  demandé  si  cette  augmentation  ne  viendrait  pas 
restreindre  l'intérêt  des  actions  anciennes.  Or,  le  Con- 
seil d'administration  a  déclaré  alors  que  le  capital  nou- 
veau, quand  il  serait  appelé,  produirait  lui-même  ses 
fruits,  et  que,  d'ailleurs,  les  opérations  actuelles  de  la 
Société  permettaient  de  compter  sur  des  bénéfices  suffi- 
sants pour  rémunérer  aussi  bien  ce  nouveau  capital 
que  l'ancien. 

A.  Lechenet. 


Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles 

"Vendredi  dernier,  dans  la  matinée,  les  bruits  les  plus 
contradictoires  ont  été  mis  en  circulation  sur  la  santé 
de  M.  I^aul  Bernhard,  directeur  de  la  Banque  Spéciale 
des  Valeu7's  industrielles  et,  en  Bourse,  les  titres  de 
toutes  les  affaires  créées  par  cette  Société  subissaient  une 
dépréciation  importante  sur  les  cours  de  la  veille.  Le 
soir  même,  le  Conseil  d'administi'ation  de  la  Banque 
Spéciale  communiquait  aux  journaux  la  note  suivante  : 

M.  Paul  Bernhard,  administrateur  délégué  de  notre  Société, 
se  trouve,  à  la  suite  d'un  excès  de  travail,  obligé  de  prendre 
quelques  semaines  de  repos. 

Pendant  son  absence,  la  direction  des  services  de  la  Banque 
spéciale  des  Valeurs  industrielles  reste  confiée  à  M.  Eugène 
Bernhard,  son  frère. 

En  présence  de  cette  situation,  le  Conseil  d'administration 
a  le  devoir  de  rappeler  aux  actionnaires  que  toutes  les  affaires 
dans  lesquelles  la  Banque  spéciale  a  engagé  sa  clientèle  et 
qui  fonctionnent  depuis  plusieurs  années  sont  en  situation 
prospère. 

La  dernière  de  ces  affaires,  la  Société  Parisienne  des  Eaux 
Gazeuses  et  Minérales,  vient  d'entrer  en  fonctionnement  et 
l'on  peut  prévoir  qu'elle  justifiera  les  espérances  conçues  lors 
de  sa  constilution. 

Aussi,  le  Conseil  d'adndnistration  croit-il  devoir  mettre  les 
porteurs  de  titres  de  la  Banque  Spéciale  et  des  Sociétés  qu'elle 
a  constituées  en  garde  contre  une  dépréciation  des  cours  que 
pourrait  entraîner  l'absence  momentanée  de  M.  Paul  Bernhard. 

De  plus,  dimanche,  on  publiait  le  bulletin  ainsi  conçu, 
rédigé  la  veille  par  le  docteur  Baratoux  : 

M.  Paul  Bernhard  n'est  atteint  d'aucune  affection  sérieuse. 
Il  s'est  surmené  et  a  besoin  d'un  repos  de  quelques  semaines. 

Vu  l'élat  satisfaisant  de  sa  santé,  je  juge  inutile  de  publier 
d'autres  bulletins. 

Docteur  Baratoux. 
Quelle  inlluence,  même  passagère,  peut  exercer  sur 


la  marche  des  opérations  de  la  Banque  Spéciale  des 
Valeurs  Industrielles  le  repos  ordonné  à  M.  Paul 
Bernhard,  c'est  ce  qu'il  est  difficile  de  dire  encore. 
En  attendant,  ses  actions,  qui  étaient  tombées  à 
100  fr.,  sont  maintenant  à  126  fr.  Et  quant  à  sa  situa- 
tion, voici  comment,  d'après  rme  communication  faite 
par  la  Société,  elle  s'établissait  au  22  juin  dernier  : 

Actif  Francs 

Espèces  en  caisse   458.733  76 

Espèces  dans  les  établissements 

de  crédit   6.359.127  23 

Espèces  dans  les  Banques   4.911.990  23 

Espèces  en  reports   2.094.355  75 


Frais  de  constitution  

Mobilier,  installation  

Loyers  d'avance  

Immeuble  en  construction  rue  Ëéaumur  

Effets  en  portefeuille  

Avances  sur  titres.  

Avances  aux  sj'ndicats,  garanties  par  des 
titres,  titres  de  Sociétés  diverses  créées  par 
la  Banque,  représentant  au  pair  une  valeur 
de  7.930.500  francs  

Comptes  courants  débiteurs  

Participations  commerciales  et  industrielles.. 
Portefeuille  titres  : 

Valeurs  émises  par  la  Banque..       923.482  » 

Valeurs  non  émises  par  la  Ban- 
que  1. 706. 515  93 


Frais  généraux  

Journal  des  valeurs  industrielles. 


13.965.473  21 
70.936  45 
42.047  51 
38.600  » 
2.170.914  68 
911.358  » 
3.211.960  75 


6.624.893  18 
3.267.559  99 
1.363.244  90 


2.689.997  93 
275.918  42 
120.313  24 


Total   35.211.952  02 


Passif 

Capital  

Comptes  courants  créditeurs  

Coupons  à  payer  

Effets  à  payer  

Syndicats  créanciers  

Sociétés  créancières,  y  compris  les  versements 
effectués  pour  la  Compagnie  Générale  Com- 
merciale et  Industrielle  

Piéserve  légale  

Fonds  de  réserve  spéciale  

Compte  spécial  prélevé  sur  la  prime  des  nou- 
velles actions,  conformément  aux  décisions 
de  l'assemblée  du  11  mars  1899   

Profds  et  pertes  


20.000.000  » 
4.172.371  59 
92.977  64 
637.156  10 
378.269  43 


5.500.1.99  22 
342.272  54 
1.158.862  22 


2. 411. 905  42 
517.937  86 


Total   35.211.952  02 

Pour  le  moment,  on  ne  peut  pas  bien  s'expliquer 
comment  un  mouvement  en  arrière  important  a  pu 
être  imprimé  aussi  brusquement  aux  actions  des  entre- 
prises mises  en  Sociétés  parla  Banque  Spéciale.  A  Tpart 
la  Société  Schroeder  et  Constans,  de  Bordeaux  que, 
du  reste,  M.  Paul  Bernhard  a  annulée  au  moyen  d'un 
sacrifice  personnel,  toutes  les  affaires  de  la  Banque 
paraissent  être  en  bonne  situation,  puisqu'elles  ont 
déjà,  presque  toutes,  distribué  des  dividendes  et  qu'à 
quelques-unes  même,  comme  la  Société  Parisienne  des 
Eaux  Galeuses  et  Minérales,  comme  les  Tavernes 
Pousset  et  Royale  réunies,  l'Exposition  de  1900  ouvre 
un  nouveau  champ  d'action.  Au  reste,  dans  ces  der- 
niers jours,  les  dépréciations  se  sont  considéra- 
blement atténuées,  ainsi  qu'en  témoigne  le  tableau 
suivant,  dans  lequel  nous  rapprochons  les  cours  de 
clôture  du  jeudi  22  juin,  veille  du  jour  oii  les  bruits  sur 
la  santé  de  M.  Paul  Bernhard  ont  été  répandus,  de 
ceux  de  la  clôture  d'hier  : 

Cours  Cours 
Capital-actions   du  du 
nominal     22  juin  29juin 


Eaux  Gazeuses    et  Minérales 

(Compagnie  Parisienne  des)..  4.500.000 

La  Mode  Nationale   1 . 550 . 000 

Biscuits  Olibet  (Société  des)....  4.000.000 

Chaussures  Françaises   3.O0O.O0O 

Chaussures  «  Incroyable  »   1.500.000 

Tavernes   Pousset    et  Royale 

réunies   3.500.000 


(En  francs) 

126  >. 
m  50 
147  » 
169  " 
223 

200 


110  » 
115  » 
130 

148  75 


185 


1 


L'ÉCONOMISTE  FX'ROPEEX  —  France 


81; 


On  sait  .me  l'idée  qui  a  présidé  à  la  création  de  la 
Banque  Spéciale  des  Vuleurs  induslnellcs  consistait 
à  transformer  en  Sociétés  anonymes  d  un  capital  peu 
élevé,  ÔOO.OOO  fr.  à  8  millions  de  francs,  par  exemple, 
des  aiïaires  privées  fran.-aises  déjà  existantes,  ayant 
fait  leurs  preuves,  et  qui  n'avaient  plus,  par  suite  a 
lutter  avec  les  diflicultés  inhérentes  à  un  début.  Lette 
idée"  était  bonne  et  elle  reste  bonne.  Car  si  les  entre- 
prises comportant  un  capital  de  10  à  15  millions  sont 
rares  en  France,  il  en  existe  beaucoup  d'autres  deve- 
nues prospères  grâce  à  rintelligence,  au  travail  d  une 
seule  et  même  personne,  et  qui,  pour  se  développer,  ne 
demandent  qu'un  montant  de  capitaux  beaucoup  puis 
modeste,  c'est-à-dire  variant  de  500.000  à  2  millions 
et  demi  de  francs. 

1 .  a. 


Société  Générale  Électrique  et  Industrielle 


On  a  introduit  mardi  dernier  sur  le  marché  en  ban- 
que de  Paris,  au  comptant,  en  attendant  leur  inscrip- 
tion à  la  Cote  officielle,  les  actions  de  500  f r.  nominal 
de  la  Société  Générale  Electrique  el  Industrielle,  dont 
la  seconde  assemblée  générale  constitutive  a  eu  lieu  le 
20  courant.  Traités  tout  d'abord  à  585  fr.,  ces  titres 
s'échangent  maintenant  à  590  fr. 

C'est  sous  les  auspices  de  la  Société  Générale  pour 
favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie en  France  que  cette  Société  a  été  créée.  Son 
capital,  de  12.500.0^0  fr.,  est  divisé  en  vingt-cinq 
mille  actions  de  500  fr.  chacune,  et  son  Conseil  d  admi- 
nistration est  composé  comme  suit  :  Président,  M.  \  ic- 
tor  Fournié,  inspecteur  général  des  ponts  et  chaussées  ; 
vice-présidents,  M.  Ernest  Polonceau,  in génieui- -con- 
seil de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Pans  a 
Orléans,  et  M.  Paul  Terrier,  président  de  \&  Société 
des  Ciments  français;  administrateurs:  MM.  Léon 
Weil,  directeur  des  Manufactures  de  lElat;  Alain 
\badie.  ingénieur  delà  Compagnie  des  Travaur  pu- 
blics et  particuliers;  Sosthène  Pozzi,  ingénieur,  mem- 
bre de  la  Chambre  de  Commerce  de  Paris  ;  H.  E. 
Boyer,  ingénieur  des  Arts  et  Manufactures,  adminis- 
trateur de'ia  Compagnie  Générale   de  Construction. 

La  Société  a  pour  objet  de  faire,  pour  son  propre 
compte  ou  pour  le  compte  de  tiers,  en  France,  dans  les 
colonies  françaises,  dans  les  pays  de  protectorat  fran- 
çais et  à  l'étranger,  notamment  toutes  entreprises 
électriques  et,  de  plus,  toutes  entreprises  industrielles 
quelconques  et  ce,  soit  par  voie  d'exploitation  directe, 
soit  par  voie  de  souscription  ou  d'achat  d'actions  ou 
de  tous  autres  titres  de  toutes  Sociétés  formées  ou  a 
former,  soit  par  voie  de  participation,  de  commandite, 
etc.  Elle  peut  procéder  à  toutes  opérations  d'achat, 
de  vente,  d'émission,  de  reports,  de  prêts,  —  c  est-à- 
dire  à  toutes  opérations  de  finance  et  de  trésorerie.  — 
sur  actions,  obligations  ou  autres  valeurs  de  Sociétés 
dont  l'objet  vient  d'être  indiqué  et,  enfin,  elle  peut 
faire  toutes  opérations  industrielles,  financières  et 
commerciales,  se  rattachant  au  but  -visé  par  elle. 

D'après  ses  statuts,  la  Société  a  le  droit  d'émettre, 
par  simple  décision  du  Conseil  d'administration,  des 
obligations  à  court  ou  à  long  terme,  avec  ou  sans 
garantie.  Le  montant  des  ces  obligations  ne  devra  pas 
dépasser  une  fois  et  demie  le  capital  social.  Elles 
seront  de  -500  fr.  et  pourront  être  divisées  en  cinquièoies. 
Lors  des  emprunts  à  contracter,  c'est  le  Conseil  d'admi- 
nistration qui  décidera  le  taux  auquel  les  titres  seront 
offerts  au  public,  leur  amortissement,  l'intérêt  qu'ils 
rapporteront,  et  toutes  les  conditions  de  l'émission. 
Le  même  Conseil  aura  la  faculté  d'allouer  à  une  ou 
plusieurs  séries  d'obligations,  outre  un  intérêt  fixe,  un 
intérêt  variable  représenté  par  une  part  des  bénéfices 
sociaux  qui  ne  pourra  être  supérieure  pour  toutes  les 
obligations  de  la  Société,  à  10  0/0  des  bénéfices  nets  de 
•  l'entreprise ,   bénéfices   qui  auront  tout   d'abord  à 
supporter  les  prélèvements  suivants  : 
lo  5  O/'O  au  moins  pour  le  fonds  de  réserve  prescrit 


par  la  loi  ;  2»  montant  nécessaire  pour  donner  aux 
actions  5  0/0  sur  le  capital  à  titre  d'intérêt  ou  de  pre- 
mier dividende  ;  3o  toutes  sommes  que  l'assemblée 
générale,  sur  la  proposition  du  Conseil,  décidera  de 
porter  à  un  fonds  de  réserve  spéciale  ;  ces  sommes, 
toutefois,  ne  pourront  jamais  dépasser  100/0  des  bene- 
iicGs  âtintids.  ' 

Une  fois  ces  attributions  effectuées,  et  sur  le  surplus, 
il  sera  prélevé  :  10  0/0  pour  le  Conseil  d'administration,, 
et  le  montant  nécessaire  pour  assurer,  s'il  y  a  lieu,  le 
paiement  aux  obligations  émises  ou  a  partie  de  ces 
obligations,  de  tous  intérêts  variables  ou  parts  de 
bénéfices  qui  leur  auront  été  alloués.  Le  solde^  reviendrâ 
alors  aux  actions;  mais,  sur  ce  solde,  rassemblée 
a  le  droit  de  décider  tous  prélèvements  pour  la  consti- 
tution d'un  fonds  de  prévoyance.  n  ■ 
Au  fond,  le  but  auquel  pai-aît  tendre  la  Société  Gé- 
nérale Electrique  et  Industrielle,  c'est,  notamment,  la 
création  ou  la  participation  à  la  création  de  petites  in- 
dustries locales  qui,  excellentes  en  soi,  ne  pourraient 
pas,  par  elles-mêmes,  trouver  auprès  du  public  ni 
même  auprès  des  grands  Etablissements  de  crédit  une-- 
aide  véritablement  efficace.  C'est  donc  par  l'intermé- 
diaire de  la  Société  Général?  Electrique  et  Indus- 
trielle que  les  capitalistes  seront  amenés  à  s  intéres- 
ser à  ces  entreprises  diverses  qui,  par  leur  diversité, 
pourront  constituer  à  la  nouvelle  Société,  un  portefeuille 
à  l'abri  des  gros  aléas. 

\joutons  que  la  nouvelle  Société  a  ete  créée  sans 
apports  à  rémunérer.  C'est  la  Société  Générale  pour 
favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  l  In- 
dustrie en  France  qui,  non  seulement  lui  a  accorde 
son  patronage,  mais  lui  a  encore  apporté  le  bénéfice 
des  études,  projets  et  travaux  faits  en  vue  de  sa  cons- 
titution et  de  son  organisation;  en  représentation  et 
pour  prix  de  cet  apport,  le  susdit  Etabhssement  n  a 
réclamé  qu'un  droit  qui  lui  a  été  consenti  et  qui  lui 
permet  de  souscrire  par  préférence  à  toute  augmenta- 
tion future  du  capital  social  de  la  Société  Générale 
Electrique,  et  ce  jusqu'à  concurrence  de  2g  0/0  des 
nouveaux  capitaux  qui  lui  seront  nécessaires  par  la- 
suite  pour  l'extension  de  ses  opérations  et  le  dévelop- 
pement de  ses  aô'aires.  ^ 


\\m  et  I 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  Peiris 
Depuis  le  23  juin,  les  16.000  actions  nouvelles  de  500  fr 
no»  14(101  à  30000,  de  la  Société  Française  d  Electro-Metal- 
lurgie  sont  admises  aux.  négociations  de  la^ourse,  au  comp- 

Ces\ures°sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  (".Ole  «ous  la  même  rubrique  que  les  14.000  actions  an- 
ciennes qui  étaient  déjà  admises  au  comptant.  _ 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  n«go, 
ciables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porte  de  14.0U0  a  30  OOO , 
lesdites  30.000  actions  devant  être  représentées  par  des  tities 
nouveaux  datés  du  15  juin  1899,  coupon  n"  8  attache. 

Depuis  le  2:3  juin,  les  lô.OOO  actions  nouvelles  de  500  fr., 
entièrement  libérées,  n»'  15001  à  30000,  de  la  Compagnie  des 
Etabhssements  Lazare  Weiller,  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant.  j„  -R.,notî„ 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  BuUetin  de 
la  Cote  sous  une  rubrique  distincte  des  actions  anciennes,  et 
ce  jusqu'au  paiement  du  dividende  de  1  exercice  189«.lf  9; . 

Par\uite,  le  nombre  des  actions  ^e  ladite  Societ^s_  n^^^^ 
ciables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porte  de  12.000a  2-. 000. 

Les  actions  anciennes,  n-  1  à  1-<!000.  doivent  être  munies  de 
l'estampille  suivante  :  „  Capital  porte  a  1^  m'^»";:^^»^  francs 
par  décisions  des  assemblées  générales  des  Ib  mais  et  4 mai 
18'19  » 

Les  actions  nouvelles,  n-  15001  à  :30000,  sont  actueUenient 
représentées  par  des  certificats  provisoires  au  porteur  a 
échancrer  ultérieurement  contre  des  litres  définitifs. 


Un  dernier  versement  de  150  fr.,  plus  les  intérêts,  soit  au 
total  151  fr.  353,  étant  appelé  le  30  juin  sur  les  obhgaîions 
non  hbérêes  de  l'Emprunt  chinois  5  0  0  1898, 
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La  Chambre  Syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  24  juin,  les 
obligations  dudit  emprunt  se  négocieront,  au  comptant  et  à 
terme,  en  titres  entièrement  libérés. 

En  liquidation  de  fin  juin,  les  livraisons  se  feront  indis- 
tînctement  en  titres  libérés  à  la  répartition  ou  libérés  depuis 
la  répartition. 


Depuis  le  23  juin,  les  actions  de  la  Société  Métallurgique 
de  Montbard  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
complant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

8.000  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  entièrement 
rées  et  au  porteur,  coupon  n°  1  attaché. 
Siège  social  à  Paris,  place  de  la  Madeleine,  11. 


libé- 


Depuis  le  24  juin,  les  5.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
libnrées  de  125  fr.  et  nominatives,  n<"  20001  à  25000,  de  la 
Compagnie  des  Tramways  de  Rouen  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porié  de  20.000  à  25.000. 

Les  actions  anciennes  n-  1  à  -OOOO  doivent  être  munies  de 
l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à  12.5LO.00O  fr.  par 
décision  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  18  mars 
1899  ». 


Depuis  le  34  juin,  les  4.000  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
5  0/0,  n»»  20001  à  24000,  de  la  Compagnie  Electrique  du  Sec- 
teur de  la  Rive  Gauche  de  Paris  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inserils  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  une  rubrique  distincte  des  obligations  anciennes 
remboursables  de  1H98  a  1917. 

4.000  obligations  de  500  fr.  5  0/0,  émises  à  500  fr.,  rem- 
boursables au  pair  par  tirages  au  sort  annuels,  de  19o6  à 
1935,  et  productives  d'un  intérêt  annuel  de  25  ir.  payables  par 
moitié  les  1"  avril  et  1"  octobre. 

Jouissance  courante  :  1"  avril  1899. 


Depuis  le  24  juin,  les  10.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0, 
2«- série,  de  la  Compagnie  Générale  d'Electricité  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Cps  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  une  rubrique  distincte  des  obligations  4  0/0  an- 
ciennes, jouissance  janvier-juillet. 

10.0(10  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  n"''  10001  à  20000,  émises 
à  495  fr.,  libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair  par 
tirages  au  sort  annuels,  de  1900  à  19.34  ; 

Intérêt  annuel  :  20  francs  payables  par  moitié  les  1"  avril 
et  1"  octobre  ; 

Jouissance  courante  :  l''  avril  1899. 


Depuis  le  24  juin,  les  obligations  4  0/0  de  la  Société  Métal- 
lurgique de  rOural-Volga  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

35.635  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  482  fr.  50, 
libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair  par  tirages  au 
sort  seme.striels  en  40  ans,  de  l*<i<8  à  19;i8,  et  productives 
d'un  intctèt  annuel  de  wO  fr.  nets  d'impôts  présents  et  futurs, 
payables  les  15  avril  et  15  octobre  ; 

.Jouissance  courante  :  15  avril  1^99. 

Lesdites  obligations  sont  représentées  par  des  certificats 
provisoires  unitaires  à  échanger  ultérieurement  contre  des 
titres  définitifs. 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  à  la  Banque 
Internationale,  rue  Saint-Georges,  3  et  5. 


Par  suite  do  l'émission  à  566  fr.  25  (soit  316  fr.  25  net  à 
payer  par  action  libérée  de  IW)  fr.)  de  80.000  actions  nou- 
vdles  de  .500  fr  de  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dé- 
veloppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  dont 
la  souscription  est  réservée  de  préférence  aux  anciens  action- 
naires, du  au  8  juillet  prochain,  à  raison  de  un  titre  nou- 
veau pour  trois  titres  anciens, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que.  jusqu'au  1"  juillet 
inclus,  les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  deux 
ruhricjues  distinct"S,  afTpctées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  ù  la  souscription. 

Et  l'autre  aux  actions  non  estampillées. 

En  liquidation  du  .'jOjuin,  les  livraisons  se  feront  en  titres 
non  estampillés. 


Depuis  le  26  juin,  les  5.000  actions  de  100  fr.,  n"  1  à  5000, 
de  la  Société  des  Eiablissements  Jacques  Leclaire  (Carrière 
et  Briqueterie  de  Montreuil-sous-Bois)  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  tiires  sont  inscrits  à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  actions  n"'  5  Kil  à  IdOOO. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  5.000  à  lO.OOO. 


L  assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires  de  la 
Société  Ardoisière  de  l'Anjou,  en  date  du  13  avril  1899,  a  no- 
tamment réduit  le  capital  social  de  8  à  4  millions  de  francs- 
au  moyen  de  la  réduction  à  250  fr.  de  la  valeur  nominale  de 
chacune  des  16.000  actions  de  500  fr.  composant  l'ancien-- 
capital. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  26  juin  les  12.000  actions,  n»»  1  à  12000,  de  ladite  Société 
(seules  admises  à  la  Cote)  ne  seront  négociables  qu'en  litres 
munis  de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  nominal  léduit  à 
250  francs  par  la  réduction  du  capital  social  de  8.0ûO.(jOO  à 
4.(100.000  de  francs.  Assemblée  générale  extraordinaire,  13  avril 
1899.  » 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

22  juin  -29  juin 

Or                1  Sn.O'il.dU  1.88i.'i76.(31 

Argent...    1.2-2-j.3i0  190  J  219.5-28.175 

3  094  4U8  114    3.1U4  OOi.801 

Effets  échus  hier  à  recevoir  ce  jour.... 

Portefeuille  Paris  j  f ^«f^  gf'^ 

(  Effets  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Renies  disponibles  

Rentes  immoBilisées  ,  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  L"'/'"  17  ma.  1834   

mobilières      ^x^banques  département. 

(  Loi  du  9  juin  18oT  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

"Divers  

Total  


22  juin 


29  juin 


3.094  408 

114 

3  104.004.807 

19 

562 

112.572 

22Ù.982.955 

3l2.182.06i 
» 

408  î  9 

^95 

465.303.456 

236.000 

3(2.000 

8  646 

iOO 

8 

646  1)0 

196.<73.531 

195  985.169 

242  Ibi 

168 

245 

351.403 

180.000.000 

180.000.000 

10.000.000 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

99.6(8 

687 

9:' 

627  314 

100.000 

000 

100  000  000 

4  000 

000 

4.000.000 

15.266.890 

15. -266. 197 

5.27? 

221 

32.785 

8.407 

444 

8 

407.444 

69  957  345 

73 

2(7.218 

4.665  59u 

367 

4.826 

449.281 

182.500 

000 

182 

500.000 

8.002 

313 

8 

002  313 

10.000 

OOG 

10 

000.000 

2.980 

750 

2 

980.750 

9.125 

000 

9 

125.000 

4.000 

000 

4 

000.000 

8.407 

444 

8 

407.444 

3.686  7f.(' 

525 

3.758 

572.885 

16  801 

935 

15 

931  394 

12.(56 

684 

12 

290  274 

190.  l'>4 

015 

239 

003.333 

420  391 

673 

4iy 

476.188 

68.431 

308 

83 

498.012 

1  2i6 

086 

12 

989  709 

15  355 

812 

597.39-2 

2.052 

562 

i 

46'.  83Ô 

27.03! 

2-25 

27 

609  751 

4.665.290.367 

4. 826. 449. 28 i- 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
partie. 

Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


4  juillet 

2  juillet 

Itrjuillet 

30  juin 

29  juin 

1895 

1896 

1897 

l'898 

1899 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.521  4 

3.615  9 

3.670  9 

3  70^.2 

3  75s  6 

3.300.9 

3.298  2 

3.2^'J  0 

3  115.2 

3.104.O 

4'  8  7 

674.9 

720.0 

877  1 

778  5 

30 '..2 

362.1 

364  1 

395  7 

441.3 

140  0 

140  0 

140  0 

180.0 

180.0 

ifb  9 

203  8 

224  3 

287  8 

239.0 

487.5 

715  4 

54'4  2 

5^î.9 

:,ri.(s 

2  0/0 

2  0/0 

2  O/li 

2  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

2  (./OO 
339.1  1 

y,  0/00 

108.4 

77.8 

'564.6 
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Banaue  de  France.  —  Dans  sa  séance  du  26  juin,  lo 
ConsTgén^ral      la  Banque  de  France  a  lixe  le  d.vd^  nde 

du  premier  semestre  18i)V>  a   „  o 

L'impôt  î'i  déduire  étant  de  — ^LL_ 

Il  reste  donc  à  distribuer   '^^ 


Le  Prix  du  Pain.  -  Evaluation  officieuse  d?^Pr  f/e 
Tient  du   nain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  juin  18.)9, 
calculée  d-après  îa  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  847 

Frais  de  panification   tr.  z^i 

Total  41fr.  070 

T  e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr 
de  farine  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr  3159  et  le  pain  de  2  kilogr.'^à  0  fr.  6318,  soit  à  0  fr.  b3. 


Société  de  l'Eclairage  au  Gaz  et  des  Hauts  Fourneaux 
et  Fonderies  de  Marseille  et  des  Mines  de  Portes  et 
Sénèchas.  -  L'assemblée  générale  a  eu  lieu  le  31  mai  der- 

"^Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administralion  et  des  commissaires,  elle  a  vote  les  resolu- 

^  Vptroba\Ton  de  l'inventaire,  du  bilan  et  des  comptes  de 
l'exercice  clos  le  31  décembre  1898  ;  ..      ,       -,  i 

Oo  Distribution  d'un  dividende  de  50  fr.  par  action  de  capital 
dont  15  fr.  ont  été  payés  le  1"  janvier  dernier  et  ào  fr.  se- 
ront payables  le  l-'^juillet  prochain,  et  dun  .d'vdende  de 
20  fr    par   action    de  jouissance   payables    également  le 

'^"3»"Altrii3ution  au  fonds  d'amortissement  d'une  somme  de 

^''^Jo^i'ra^e^dê  6.010  actions  remboursables  le  1"  juillet  pro- 
chain et  leur  remplacement  par  un  nombre  égal  d  actions  de 

^°5°*Rééîlc'tion,  pour  trois  années,  de  MM.  Chanove,  Lenoir, 
T.erébure  administrateurs  sortants  ; 

f  Réélection  de  MM.  des  Vallières  et  Barthes  comme  com 
missaires  des  comptes  pour  l'exercice  1899. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER    FRANÇAIS  (Grandes 
compagnies)  du  4  au  10  juin  1899  (S3.  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 

lignes 


Etat  

Pàris-Lyon-Môditer 

—  Chemins  Algériens. 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Eaî  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma —  .. .  • 
Ouest- Algérien ...... 

A.rzew  à  Kralfallan. 
Blédoc  


Rec.  br.  de 

lasemaine 

1  & 

a  » 

1899 

1898 

8,813 

808 

829 

9.080 

3  460 

513 

\n 

ir.6 

'..018 

3 

5.590 

3,385 

3  253 

6  881 

3.S-T7 

3  789 

4.8a^ 

3.4^1 

3  2j:- 

3.418 

1  .h-.'.î 

2  009 

898 

116 

107 

1.087 

135 

122 

296 

41 

52 

214 

30 

29 

101 

2-.; 

1  25 

Rec.  br.  depuis 

le  l"jf 

nvier 

1899 

1898 

19  MO 

18  39t 

1  Si. 630 

178  710 

4  (i9o 

3  186 

91  Ô7b 

89.276 

71  213 

70.006 

86.421 
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Société  Lyonnaise  des  Forces  Motrices  du  Rhône. 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le 
17  juin  à  Lyon,  suus  la  présidence  de  M.  Henry,  président 

%u°blîan  dont  il  a  été  donné  lecture  à  l'assemblée,  par 
M  Raclet,  administrateur  délégué,  il  résulte  qu  au  .^1  décem- 
bre dernier,  après  l'achèvement  du  canal,  les  disponibilités 
dépassaient  3.200.000  fr.  A  cettte  somme  s  ajoute  la  faculté 
restant  à  la  Société  d'émettre  un  solde  de  quatre  millions 
d'obligations.  La  situation  financière  est  donc  excellente. 

Quant  à  la  situation  technique,  elle  est  résolue  par  1  ou- 
vei  ture  de  l'exploitation  autorisée  par  décision  ministérielle 
du  17  avril  1899;  les  travaux  complémpntaires  luges  néces- 
saire aiL  canal  ont  été  achevés  à  la  fin  de  1  année  18^8  11 
reste  quelques  travaux  de  parachèvement  et  de  re  eclion  a 
accomplir  dont  l'entreprise  ne  gênera  en  rien  1  exploitation 

*^^La"sUuation  commerciale  de  la  Société  est  des  plus  favo- 
rables. L'exploitation,  depuis  la  mise  en  marche  de  1  usine 
de  Gusset  au  commencement  de  1899,  a,  dit  le  Conseil,  pris 
de  telles  proportions  qu'il  ne  saurait  se  refuser  a  faire  con- 
naître aux  actionnaires  les  résultats  à  ce  jour. 

Ces  résultats  se  résument  dans  les  chiHres  suivants  : 
504  polices  d'abonnement  de  force,  soit  2.465  chevaux,  et 
838  polices  de  lumière  équivalentes  en  incandescence  de  lU 
bougies,  à  36.266  lampes. 

Sur  ces  chiffres,  287  abonnés  de  force  pour  1.303  chevaux 
sont  reliés  et  en  marche  :  46't  abonnés  de  lumière  pour  21.81U 
lampes  de  10  bougies  sont  servis.  ,  „ 

La  progression  constante  des  abonnements  fait  espérer  au 
Conseil,  dès  la  fin  de  l'année  1899,  des  receltes  suiïisantes 
pour  assurer,  à  l'année  suivante,  le  service  des  obhgations  et 
les  frais  d'exploitation.  Dans  ce  cas,  les  recetles  nouvelles 
de  19(i0  intéresseraient  directement  le  rapilal  iictions. 

C'est  pour  hâter  le  moment  de  la  rémunération  régulière  et 
normale  du  capital-actions  que  l'assemblée  des  actionnaires, 
sur  la  proposition  du  Conseil,  s'est  rangée  à  l'avis  de  clôtu- 
rer dès  le  1"  janvier  1899  la  période  des  intérêts  intercalaires, 
en  considéraiion  que  l'exploitation  provisoire  fournie  par 
l'usine  de  la  rue  Béranger  en  1898,  répond  à  la  prescription 
de  l'article  44  des  statuts.  .    .  ,, 

Cette  résolution  répond,  d'ailleurs,  au  principe  dune  pré- 
voyante administration. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  fin  de  la  crise  ministérielle  et  les  votes  émis  à  la 
Chambre  des  députés  et  au  Sénat  en  aj.ur  du  nou- 
veau Cabinet,  n'ont  pas  eu  ^^eaucoup  d  effet  sur  notie 
Bourse.  Il  est  vrai  que  ia  situation  au  Tiansvaal  ne 
s'est  pas  encore  modifiée,  et  que  nous  avons  a  nous  oc- 
cuper de  la  liquidation  de  fin  juin  qui  a  commence  hier 

et  aui  se  continue  aujourd'hui.  ,  

Il  semble  que,  pour  cette  liquidation,  il  y  ait  a  comp- 
ter avec  d'assez  importantes  livraisons  de  titres.  On 
comprend  alors  qu  avec  cette  perspective  on  se  soit 
attadip,  au  cours  de  ces  derniers  jours,  a  ne  traiter 
âue  fort  peu.  D'autre  part,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue 
mie  nous  sommes  arrivés  au  moment  ou  une  partie  du, 
public  ordinaire  de  la  Bourse  songe  plutôt  a  prendie 
ses  vacances  qu'à  s'engager  à  nouveau. 

^  if  Nos  Rentes  Françaises  se  sont  alourdies.  Le 
3  0/0  Perpétuel,  que  nous  laissions  a  lOi  tr.  d&  a 
tenïie  et  à  lUl  fr.  30  au  comptant,  finit  respectivement 
à  100  fr  85  et  à  lOU  fr.  80.  On  a  commence  a  faire  des 
îeports  à  25  centimes.  Rente  3  1/2  0/0,  102  fr.  20  au 
comptant,  contre  102  fr.  35,  et  102  fr.  25  a  terme,  contre 
102  fr  45-  <^uant  à  la  Rente  3  0/0  amortissable, 
qui  détache  demain  son  coupon  trimestriel  de  7o  cen- 
Umes,  elle  clôture  à  100  fr.  85  au  comptant.  11  y  a  huit 
jours  nous  la  laissions  à  100  fr.  70.  A  terme,  elle  cote 

^^hll  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  ^«ff  «'inscrivent 
à  493  fr  ,  contre  494  fr.  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonhin,  sans  changement,  à 
84  fr  -  'Emprunt  2  1/2  0/0  de  Madaaasc.ar  S-i  tr 

Les  'obligations  de  V Emprunt  2  1  /2  0/0  de  l  Indo- 
Chine  sont  à  461  fr.  au  comptant  et  a  460  fr.  a  terme. 

^  *  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  s'écar- 
tent pou,  en  général,  de  leurs  cours  précédents.  Dans 
S^sé^nce  du  juin,  le  Conseil  Municipal  de  Pari^^^^^^ 
adoDté  les  conc  usions  du  rapport  de  M.  Caion  et  voie 
le  pn  jet  d^^  de  165  millions  de  francs,  emprunt 

i  c^ontracter  À  vue  de  la  construction  (.hemin  de 
fer  Métropolitain.  Gomme  nous  1  avions  dit  1  y  a  huit 
iours  il  ne  sera  émis,  pour  le  moment,  que  115  mil- 
Uons,'  représentant  la  dépense  nécessaire  à  l'.ex.cution 
des  4'>  k  lomètres  qui  constitueront  la  première  partie 
du  réseau  métropolitain.  Le  prix  d'émission,  qui  sera 
fixé  ultérieurement,  sera  exigible  en  cinq  t.Tmes.  Le 
dernier  teime  sera  à  l'échéance  de  septembre  1H02. 

vZl^otion  4  0/0  ^^.^5,.qui  restau  a  547  fmnc^ 

s'échange  à  546  fi?/1i1fff  ^anâ 

contre  420  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871, 
changement  appréciable  ;  0&Zififa<ions  4  ^JJ^^.^^^'^'^- 
franci:  contre  552  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1  876,  545  fr., 

en  moins-value  de  6  fr.  ,  ^   

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  libérées,  clôturent 
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àSS'Jlr.  75;  Obligations  2  0/0  1  898,  435  fr.,  contre 
433  fr.;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  392  fr., 
contre  393  fr.  aU;  quarts,  100  fr. 

il  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  qui 
étaient  remontées  à  4.040  fr.,  ont  détaché  un  acompte 
de  dividende  de  'îo  fr.  nets,  et  clôturent  à  3.980.  C'est 
en  elïet  à  07  fr.  708  moins  2  fr.  708  d'impôt,  que  le 
Conseil  général  de  la  Banque  a  fixé  le  dividende  du 
premier  semestre  de  1899.  Nous  rappellerons,  à  ce  su- 
jet, que  le  dividende  du  premier  semestre  de  1898  avait 
été  lixé  à  58  fr.  333  bruts,  ou  56  fr.  nets. 

Pour  la  première  semaine  du  second  semestre  de 
l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes  et 
intérêts  divers  de  notre  premier  Etablissement  de 
crédit  s'établissent  à  564.600  fr.,  contre  339.115  fr.  pen- 
dant la  semaine  correspondante  de  1898,  77.818  fr.  en 
1897,  108.431  fr.  en  1896  et  223.903  fr.  en  1895. 

i(  if  Tue  Crédit  Foncier  de  France,  qui  finissait  à 
722  fr.  à  terme,  cote  719  fr.  Au  comptant  il  conserve 
son  même  cours  de  720  fr.  Dans  la  situation  au  31  mai 
de  cet  Etablissement,  nous  voyons  que,  d'un  mois  à 
l'autre,  les  prêts  hypothécaires  et  communaux  ont 
progressé  de  12.773.613  fr.,  tandis  que  les  obligations 
Foncières  et  Communales  et  Bons  à  lots  en  circulation 
diminuaient  de  4.010.661  fr.  Pour  le  mois,  les  bénéfices 
se  sont  élevés  à  976.511  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Comm^males  ont  tou- 
jours un  marché  actif.  Pour  donner  satisfaction  à  sa 
nombreuse  clientèle,  \q  Crédit  Foncier  de  France  a  dé- 
cidé d'accorder  temporairement  aux  porteurs  à' Obliga- 
tions Communales  1899,  la  faculté  de  se  libérer  par 
anticipation,  de  la  totalité  des  versements  restant  dus 
sur  ces  titres.  Le  versement  de  libération  pourra  se 
faire  à  partir  du  1er  juillet  prochain,  et  cela  jusqu'à 
nouvel  avis. 

Les  Obligations  Coimnunales  2  60  0/0  1879,  qui 
clôturaient  à  490  fr.,  se  maintiennent  facilement  à  ce 
cours;  Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  également 
sansvariationà496fr.  ;  Obligations  Communales  30/0 
1880,  495  fr. 

L'Obligation  Foncière  3  0/0  1883  s'échange  à 
452  50,  contre  454  50;  Foncières  1885,  479  ;  Cinquiè  - 
mes, 100  25. 

Les  Obligations  Comtnunales  3  0/0  ^891  restent, 
comme  il  y  a  huit  jours,  à  393;  Obligations  à  lots 
3  0/0  1892,  estam,pillées,  494  ;  Obligations  Foncières 
1895,  2  80  0/0,  entièrement  libérées,  i79;  Obligations 
Commicnales  2  6  0  0/0  1  89  9  485.  La  mesure  prise  par 
le  Crédit  Foncier  au  sujet  de  ces  obligations,  et  dont 
nous  venons  de  parler,  ne  pourra  que  leur  donner  une 
nouvelle  élasticité. 

Le  compartiment  de  nos  Grands  Etablisse- 
ments de  Crédit  a  été  très  ferme. 

La  Banque  de  Paris  ei  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  1.080  fr.,  s'inscrit  à  1.088  fr.  C'est  le  1er  juil- 
let que  ces  titres  ont  à  toucher  30  ir.  pour  solde  de 
dividende  de  l'exercice  1898.  On  dit  que  dans  le  cou- 
■  rant  du  mois  prochain  cet  Etablissement,  de  concert 
avec  la  Société  Générale,  procédera  à  une  émission 
d'obligations  3  1/2  0/0  du  Crédit  Foncier  de  Hongrie. 
1/6  Comptoir  National  d'Escompte  est  à  610  fr.,  contre 
612  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  était  revenu  à  949  fr.  la 
semaine  précédente,  cote  951  fr.  On  assure  que  cet 
Etaldissement  prépare  des  affaires  nouvelles  qui  ver- 
ront le  jour  dans  un  temps  rapproché. 

Les  actions  de  la  Société  Générale,  en  raison  de 
l'émission  d'actions  nouvelles  dont  nous  parlons  plus 
haut  dans  un  ai'ticle  spécial,  sont  cotées,  jusqu'au 
1er  juillet  sous  deux  rubriques  spéciales.  On  retrouve 
les  actions  non  estampillées,  c'est-à-dire  jouissant  de 
leur  droit  de  souscription,  à  601  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  clôture  à  633 
francs,  ;  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
92  fr.  au  comptant  et  91  fr.  à  terme,  se  ressentant  tou- 
jours momentanément  de  l'incertitude  (|ui  règne  encore 
sur  les  questions  en  suspens  entre  l'Angleterre  et  le 
Transvaal. 


La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous 
laissions  à  619  fr.  à  terme  et  à  622  fr.  au  comptant, 
clôture,  respectivement,  à  620  fr.  et  à  625  fr.  Banquç 
de  l'Algérie,  de  nouveau  lourde  à  725  fr.,  en  moins- 
value  de  65  h\  Banque  Parisienne,  bÇiOh-.,  contre  505; 
Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles  de 
France,  131  fr.;  Obligations  de  475  fr.,  161  fr. 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  est  à 
126  fr.  Au  sujet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons 
à  l'article  que  nous  publions  plus  haut.  Compagnie  des 
Mines  d'Or,  105  fr.,  contre  106  fr.;  Crédit  Mobilier, 
80  francs. 

La  Rente  Foncière  a  passé  de  385  fr.  à  387  fr.  Il  faut 
rappeler  que  les  résultats  de  l'exercice  1898  de  cette 
Société,  laissent  prévoir,  pour  l'année  courante,  une 
appréciable  amélioration  de  ses  revenus. 

if  if  Le'J  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  qui  règlent  leur  marche  sur  la  tenuè 
de  nos  Fonds  Nationaux  Testent  irrégulières. 

Le  Lyon  finit  à  1.872  au  comptant  et  à  terme  contre 
1.882  fr.  jeudi  dernier.  Le  Nord,  qui  restait  à  2.160 
francs  au  comptant,  est  au  même  cours.  A  terme,  il 
s'inscrit  à  2  162  fr.,  contre  2.165  fr.;  par  contre.  Midi, 
en  avance  de  20  fr.,  au  comptant,  à  1.380  fr.,  à  terme 
il  est  à  1.382  fr. 

L'Est  s'échange  à  1.013  fr.,  contre  l.OlSfr.;  VOrléans 
est  sans  changement  à  1.775  fr.  Ouest,  1.155  fr.  contre 
1.146  fr. 

Pour  la  24"  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  recet- 
tes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
accusent,  sur  la  semaine  correspondante  de  1898,  une 
augmentation  de  131.000  fr.  Par  suite,  du  ler  janvier 
1899  au  17  juin,  les  recettes  sont,  sur  la  même  période 
de  1898,  en  augmentation  de  16.702.000  fr. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  s'inscrivent  à  340 
francs,  contre  342  fr.  ;  actions  des  Chemins  de  fer 
Economiques  du  Nord,  540  fr.,  en  recul  de  10  fr. 

i(if  Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales a  encore  enregistré,  cette  semaine,  des  im- 
portantes fluctuations. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
à  620  fr.,  comme  jeudi  dernier.  Actions  de  la  Compa- 
gnie Parisienne  du  Gaz,  en  fort  recul  de  116  ir.,  à 
1.149  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pendant  le 
mois  de  mai  dernier,  se  sont  élevées  à  5.775.900  fr.  40, 
contre  5.635.710  fr.  96  pendant  le  mois  correspondant 
de  1898.  Pour  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  en 
cours,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par  35.494.836 
francs  02,  contre  35.532.124  fr.  42  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière.  Dans  sa  séance  du 
27  juin,  le  Conseil  municipal  a  invité  M.  le  Préfet  de  la 
Seine  à  régler  avec  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz 
les  détails  des  conditions  suivant  lesquelles  pourrait 
se  faire  la  transmission  à  la  Ville  de  Paris  de  l'actif  de 
la  Compagnie  existant  au  31  décembre  1905.  Cette  dé- 
cision n'implique  pas  une  cessation  des  négociations 
en  cours  entre  la  Compagnie  et  la  Ville  de  Paris. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  à  332 
francs  50,  contre  335  fr.  Une  grève  de  charpentiers  a 
éclaté  sur  les  chantiers  de  la  Compagnie,  à  Saint- 
Nazaire,  mais  elle  n'a  pas  été  de  durée.  Messageries 
Maritimes,  fylb  fr.,  contre  590  fr.  Chargeurs-Réunis, 
1.212  fr.,  contre  1.200  fr. 

Les  Omnibus,  qui  avaient  repris  à  1.800  fr.,  sont  re- 
venus à  1.770  fi.  Pour  la  24"  semaine  de  1898,  les  re- 
cettes de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  987.668  fr.  90, 
contre  939.220  fr.  65  pour  la  semaine  correspondante  de 
1898.  Du  le--  janvier  au  17  juin  1899,  les  recettes  totales 
atteignent  le  montant  de  23.583.523  fr,  50,  contre 
22.360.497  fr.  30  pour  la  même  période  de  1899,  soit  une 
augmentation,  pour  l'année  en  cours,  de  1.223.026  fr.  20. 
Voilures  à  Paris,  en  recul  de  10  fr.,  à  625  fr. 

Les  actions  de  la  Cojnpagnie  Française  des  Métaicx, 
que  nous  laissions  à  570  fr.,  cotent  567  fr.  Société  Fran- 
çaise d' Electro-Métallurgie,  673  fr.,  contre  670  fr.  De- 
puis le  23  juin,  les  16.000  actions  nouvelles  de  cette 
Société,  de  même  que  les  14.000  anciennes,  qui  étaient 
déjà  traitées  au  comptant,  figurent  maintenant  à  la 
Cote  officielle  au  comptant  et  à  terme. 
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Lo  Suez    qui  finissait  à  3.635  fr.,       retrouve  à 

lV  Compagnie  Générale  de   ^r^tct^on  ^V^-^<^à^ 
fr    à  209  fr.;  Thomson-Hoiiston,  1.4/5,  Çontie 
i-V  Cette  Société  se  disposerait  à  émettre  40.000 
oiii.  ations  4  0/0.  Malfidano,  1.310,  contre  1 .325  ^l^ 
?o  r/<rd'/wcandescence  par  le  Gaz  (Bec  Auer)  4/5 
f.^'m-l  tïnCe  515  fr.;  Dynamile  Centrale,  510.  On  ne 
sait  en'co?4  rien  au  su  et  du  dividende  de  cette  Socu.té 
Tom  1  exercice  1808-1^9.  On  -mble,  cependant  cro>re 
cpvn  dp  '>5  fr  ,  en  augmentation  de  o  n.  feui 
f'annéfprécâdenteî  Soci.ïe  Mélallurgigue  de  l'Oural- 

""TsZf industrielle       Tél^^ones      ^  310  tY. 
contre  319  fr.  Etablissements  ^^^au^^^^e,  112  f    con  e 

Paris,  qui  étaient  à  489  fr.,  finissent  a  4 /O  r  Aciéries 
de  France,  i. 010  îv.,  en  moins-value  de  10  tr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Nouvelle^^^^^^^ 
Portland  du  Boulonnais,  sont  a  499  actions 
Omnium  Lyonnais  de  Tramioays,       tv.  M. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  Inte,roceamque  du 
Canal  de  Panama  {en  liquidation)  sont  calmes.  L  Obh- 
^Sion  50/0està29fr.,contre30tr.;  Obligalions^éO  0, 
30  fr  50,  en  légère  avance;  Obligations  5  0/0  3/  ti., 
perdant  2  fr.  50. Les  Obligations  i^e  série  se  retrouvent 
à  45  f?.  25,  contre  47  fr.,  et  les  Obligations  2^  Série,  a 
41  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  de  nou- 
veau mouvementés.  .  ,  ^,  r-rv       i  ■ 

le  Brésil  4  0/0  1889,  qui  clôturait  a  64  50  reste  a 
63  75-  Funding  Brésilien,  91  fr.  40,  contre  90  fr.  80. 
Emprunts  Provinciaux  du  Brésil,  soutenus.  i.es 
Obliaations  5  0/0  de  VEtat  de  Espirilo-Sanlo  s  ms- 
cii?.T^\oOhUbligations  5  0/0  de  Minas feraes 
380  fr.  à  terme  et  au  comptant  ;  Obligations  de  Bahia, 

'vEmprunt  Chinois  or  5  0/0  1898  est  demandé  a 
482  fr  50  sans  changement  sur  la  semaine  dernière. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  que  nous^  laissions 
à  62  fr.  05,  a  franchi  de  nouveau  le  cours  de  63  ir.  iilie 
clôture  à  62  fr.  30,  en  avance  de  25  centimes  Nous 
nous  reportons,  au  sujet  de  ce.  fonds,  a  1  article  de 
notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  ihery,  et  a  1  in- 
formation qui  suit  cet  article.      .     ^,  , 

La  Rente  Italienne  s'est  peu  écartée  de  son  cours 
précédent.  Elle  clôture  à  95  fr.  50,  contre -95  fr.  /O  il  y 

a  huil;  jours.  '  -  oc  «n 

ha.  Rente  Portugaise  3  0/0  est  calme  a  25  fr  60. 
Les  P'onds  Roumains  sont  calmes  mais  bien  tenus 
La  Rente  4  0/0  Amortissable  est  à  91  fr.  50;  4  0/0 
Amortissable  1898,  92  fr.  45.  ^  ,t>o4 

Les  Fonds  Russes  sont  fermes.  Le  3  0/0  If^^- 
1894  or  est  à  9i  fr.,  contre  90  fr.  50;  Rente  or  3  0/0 
1896,  également  à  91  fr.,  contre  90  fr.  90;  Rente  4  0/0 
1867-1869,  101  fr.  05;  Consolidés  1^»  et  5e  Séries 
102  fr.  45,  contre  102  fr.  40;  Rente  Intérieure  4  0/0, 

99  fr,  35.  ,    ^  T    c  '  •  D 

Les  Fonds  Ottomans  sont  très  fermes.  La  Sene  B, 
qui  avait  fléchi  à,i6  fr.  00,  a  repris  à  47  fr.  20 ^Serie  C, 
26  fr.  75,  contre  26  fr.  50  ;  Série  D,  calme,  a  22  fr.  90  ; 
Priorités,  au  même  cours  de  491  fr. 

ir  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens, 
finit  à507fr.  f,0,  contre  505  fr.;  Banque  Impériale  Otto- 
mane est  à  565  fr.,  contre  566  fr.  Le  rapport  de  cette 
Société,  pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  31  décembre 
dernier,  accuse  un  bénéfice  net  de  281. 5S0  liy.  st.  En 
ajoutant  le  solde  reporté  de  l'exercice  antérieur,  et 
après  affectation  pour  couvrir  des  comptes  douteux, 
on  obtient  un  montant  disponible  de  305. .513  liv.  st.  Le 
dividende,  comme  il  a  déjà  été  dit,  sera  de  5  0/0,  soit 

10  shillings  par  action.  Une  somme  de  28.158  liv.  st. est 
portée  à  la  réserve,  qui  atteindra  alors  644.298  liv.  st. 

11  est  reporté  à  nouveau  un  montant  de  27.355  liv.  st. 
Banque  Nationale  du  Mexique,  670  fr.  gagnant 

8  francs;  actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  531  fr., 


contre  m2h:;Obliqalions4  0/0,  iv.- Obligations 
0/0  500  h:-  Banque  Nationale  de  la  Uepu- 
ilHùe  lÙ-Africalne,  fr  contre  340  fr.  ;  Robimon 
Soulh  A  Irican  Banking,  i)0  l'"^"^^-.  .  •  ^p, 
Les  actions  de  la  Compagnie  Internationa t,e  aes 
Wagons-ltset  des  Grands- Express  Européens  sont 

'Te'gronpe'cles 'actions  des  Chemins  de  fer  Espa- 
qnolKlÀn.n  tenu,  bien  que  ne  restan    pas  au  plu 
haut.  Les  AmtaZous  gagnenU /  fr.,  a  2  1  f^^^^^ 
/,'A'sp«.9?ie.  178  fr.,  contre  1/0  fr,;  Sara  gosse,  n., 

contre  220  francs.  .    j„  i  ns«  fr  à  1  114  Par 

L'action  Rio-Tinto  a  repris  de  1.088    i.  a  1.114    i  ai 
contre,  Sosnowice  en  fort  recul  de  I/o  fi  i'^J^. 
\      Obliaations  Ottomanes  garanties  de  Ctiemms 
j.es  x'nhUnation  3  G /O  Jonction -Sa- 

de fer  sont  calmer.  L  ooiigaiiono  ^/ ^  . 

ionique -Conslantinople  est  a  274  fr  confie  ^-./,.  ti-. 
Obligations  anciennes  4  0/0  i^^^ie  1894)  tu  en 
avance  da  3  fr.  ;  Obligations  nouvelles  {Sei  le  l^^b), 

372  fr.  contre  373  fr.  .  ,  ,,,  e  i.Anifipp 

La  Treasury  Gold  Mining  est  a  141  fr.,  en  bénéfice 
de  9  fr.  sur  sa  clôture  de  jeudi  dernier. 


IVIARCHË  EN  BANQUE 

La  situation  ne  s'est  pas  sensiblement  njodifiée  au  cours 
delà  semaine  qui  vient,  de  Pf  "^re  fln^  Ç  e.  donc  plutôt 
l'hésitation  qui  conUnue  a  être  la  note  dominante 

Le  Brésil  5  0/0,  'l'-^\^^^'l^^'''^'\''Jil,  ,ok^  127  fr 
reculé  à  72  fr.  6v,  Chermns  Ottomans  128  h._  ^«Jj^e^j^^'; 
Tharsis,  presque  sans  changement  a  20o  ti .  -0 ,  tape  toppti , 

91  îr.i();  Haut-Volga,  650  fr.  ;  Douboioaia-Balka,  2.020  fi. 

contre  2  69D  francs  Zyrianhwsk)  est  à  305  fr. 

Laction  Attrti  au  :>ua  {Lviinei  Y'y,.'1.„ri,i  iqqr\  q  rloimé  un 

i;35.000  roubles,  ce  qui  représente  '^/VO  du  capital  sociai 
Omnium  Russe,  au  même  cours  de  634  tr.  ,  Usines  ae 

"^La^o'^i-Tlt^a  est  à  455  fr.;  Cercle  de  Monaco,  4.060, 
'YSndeVfrLtoav^  de  Tours  se  retrouve  à  120  fr.  Les 
réi^Sts  de  l'exercice  «.8-1899  qui  P/<^i£;tFon'de  pré' 
certainement  de. ereMre^ 

'  l'e  groupe  des  valeurs  émises  par  la  f.«7- ^^f  dt- 
Valeurs  Industrielles  a  été  mouvementé,  d<^pm^  notre  der 
nièro  ife&rfom«rf«tre   Nous  nous  r^^^^  a  leur 

sujet,  à  l'article  que  nous  publions  plus  haut. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  OUbet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,act... 
Const-MécMidiRuss'» 

Dniéprovieuue  

Donetz   •  ■  • 

Doubowaïa-Balka — 
Haut-Volga  


■29  ju 

in 

502 
72 

65 

180 

4060 

128 

148 

75 

1010 

4660 

13-35 

2620 

650 

Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  . . . 
Volga- Vichera,  fib. . 


29  juin 
4497  50 
94  50 

634  .. 
1850  .. 

405  .. 
1240  .. 

205  50 
1288  75 
1700  .. 

770  .. 

455  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  ^ur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


29  juin  1899. 

nn^'?.'^  .semaine  des  ondées  orageuses,  qui 

ont  fait  le  plus  grand  bien  aux  avoines,  aux  betteraves  et  aux 
plantes  fomrageres.  Malhenreusement,  dans  certaines  ré^ 
giODS    les  bles  ont  été  versés  dans  une  notable  proportion 

nate  dPl/\T  l'Association  nadoi 

nale  de  la  Meunerie  française  a  procédé  à  une  enquête  très 
étendue  sm;  la  situation  des  récoltes  en  terre  et  subies  q.  an 
tites  de  b  es  pouvant  encore  exister  en  culture.  Il  ressor  de 
cette  enquête  que  les  sept  premières  régions  entre  lesanelles 
se  divise  au  point  de  vue  agricole,  le  te^toire  de  la  France 
possèdent  encore,  dans  leurs  greniers,  une  quanlUé  de  blé  qui 
peut  s  évaluer  au  minimum  à  20  millions  d  hectolitres  et  que 
assurer'ir'';f-y"^'7^'  possèdent  suffisamment  de  blé  p^ur 
sion  al  1  PM  i"'"  "^""^  campagnes.  D'où  cette  conclu- 
sion que  1  entrée  en  campagne  se  ferait,  en  tenant  compte  des 
quantités,  tant  en  blé  qu'en  farine,  existant  dansTeT'usiSel 
de  la  meunerie  et  en  boulangerie,  avec  un  stock  var  ant 
entre  15  et  20  millions  d'hectolitres.  * 
Au  point  de  vue  de  la  récolte  future,  l'enquête  peut  se  ré- 
sumer comme  suii  :  ensemencements  plutôt  supérieurs  moins 
de  gerbes,  ma>s  grenaison  meilleure  et  par  conséquent  ners- 
pective  d'une  récolte  sensiblement  ég.le  Lelle  dri^nKer- 
niere  et  que.  seuls,  les  cas  de  verse  survenus  en  cerderniers 
jours  pourraient  avoir  modifiée.  aerniers 


CÉRÉALES 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

1"  juin 
1899 


Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne.  

Buda-Pesth 
Chicago.  . . . 
New-York  . 


Fr. 

20  37 
Iti  60 

17  12 

18  .S3 
18  18 

14  98 

15  96 


8  juin 
1899 


Fr. 

20  37 

16  32 

17  la 

18  64 
18  43 
M  32 
15  34 


15  juin 
1«99 

22  juin 
1899 

29  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  87 

20  12 

19  87 

16  50 

16  35 

15  97 

16  75 

17  .^0 

17  2o 

19  21 

20  37 

20  81 

18  69 

19  69 

19  61 

14  51 

14  35 

13  84 

15  63 

15  58 

15  23 

activé  ^^''^'^  ^^^^^  suivies,  mais  la  demande  est  peu 

On  a  coté  en  clôture  : 

15  juin       22  juin       29  juin 

Courant   19  87  20  12  19' 87 

•{"îllet.--;-   20  12  20  37  20  12 

Juillft-aout   20  13  20  37  20  12 

4  derniers   20  37  21  . .  20  62 

Farines.  -  La  tendance  a  été  faible  ces  jours  derniers  : 
actue  loinenl  le  marche  est  plus  actif.  La  marque  de  Gorbeil 
esta  4/  tr.,  comme  lasemaine  dernière. 

On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

15  juin      22  juin     29  juin 

Marques  de  choix   48  . .  48  48~ 

Premières  marques   46  50  46  50  46  50 

Bonnes  marques   4550  4550  4550 

Marques  ordinaires   44  . .  44  . .  44  _ 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.,  toile  à  rendre,  franco  à  do- 
micile des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie,  1  0/0 
descompte,  ou  à  :0 jours  .sans  escompte 

Les  farines  12  marques  (159  kil.  bruts)  restent  à  43  fr.  12 
conlre  42  fr.  87  la  semaine  dernière. 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  presques  nulles.  Les  cours 
sont  les  suivants  : 

15  juin 


22  juin  29juin 


Courant                    13  25  13  !îO 

Ji'illet                      13  50  13  50 

Juillet  août               13  25  13  50 

4  derniers                 13  62  13  87 

Avoine.  —  Les  vendeurs  sont  très  réservés.  On  cote  en 
clôture  : 

15  juin  22  juin      29  juin 


13  f,0 
13  37 
13  50 
13  87 


Courant. . . 

.Juillet  

•luillet-aoûl. 
4  derniers. . 


17  87 
17  87 
17  87 
16  87 


17  87 

18  15 
17  87 
16  87 


17  87 
17  87 
17  87 
17  12 


Voici,  en  ce  qui  concerne  le  seigle  et  l'ayoine,  quelles  ont 
ete  nos  iniportations  et  exportations  pendant  les  cina  cre-' 
miers  mois  des  deux  dernières  années  •  ^  ^ 


Commerce  spécial 
Seigles 
îëSS^  T899 


Avoines 
1898'''^~~^899 


T        .  (Quintaux  métriques) 

Importations   360.184         6^4      1  665  035     243  <li<V 

Exportations   337     17.271  7.8^4  12. 

En  faveur  de  l'imp.  -f  359.847  -16.587   -fl. 657.211  -1-231.125. 


ALCOOL 

Les  aflfaires  sont  calmes.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non  loeé 
entrepôt:  courant  41  fr.  50.  contre  42  fr.  87  il  y  a  huU  joufs' 
Le  stock  a  ce  jour  est  de  31.500  pipes.  ^ 


SUCRES 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
l^•99 

22  juin 
lh99 

29  juin, 
18H9 

Paris  

Fr. 

32  87 
27  34 
27  37 
27  5''. 
30  13 
27  75 
47  10 

Fr. 
33  75 
27  58 
27  50 

27  83 
30  34 

28  12 
47  10 

Fr. 
33  75 
27  42 
27  50 
27  82 
30  45 
27  92 
47  81 

Fr. 

32  75 
26  61 
26  75 
26  78 
29  40 
26  92 
47  10 

Fr. 
38  75 

26  30 
V6  75 

27  04 
29  50 
26  75 
47  10 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  

NbW-York  

Les  dernières  pluies  ont  favorisé  la  végétation  des  bette- 
raves, qui  commençaient  à  souffrir  de  la  sécheresse.  On  ré- 
clame maintenant  de  la  chaleur. 

Voici  la  situation  des  stocks  visibles  aux  dernières  dates 
dans  les  principaux  pays  : 

Pays  Dates  1897  1898  1899 


France   l«'juin  . 

Angleterre  . .  24  juin  . 

Allemagne  . .  l"juin  . 

Hambourg  . .  21  juin  . 

Autriche  ....  1"  juin  . 

Hollande   15  juin  . 

Belgique   l"juin! 

Total  en  Europe.. . 
Sous  voiles  Europe. . 

Total  

Etats-Unis..  21  juin  . 
Sous  voiles  Etats-Unis. 


390.106 
91.329 

358.260 
71.400 

315.0nu 
67.998 
65.179 


(Tonnes) 
331.483 
>-3.50l 
491.941 
124  500 
255.000 
L6.139 
93.584 


394.015 
62.239 
336.838 
l-;i9.4  0 
24i).<J00 
2i.:-04 
71.004 


Cuba   21  juin 

Total  général.. . , 


1.359.272 

1 

436.148 

1.255.8  .0 

12.620 

19..'ivi2 

9.»  87 

1.371.892 

1.455.670 

1.21.5.A87 

654.937 

317.722 

2-<l.(Ki0 

7.0ii9 

14.1H6 

27.096 

2.033.928 

1 

.787.5-8 

1.573  583 

13.056 

80.075 

7.\000 

2.0'i6.984 

1 

867.6*^3 

I.6j8..'S83 

2.066.459 

1 

8'^2  935 

1.6'8.3i7 

Augmentation . 

Diminution   19.475       15.270  9.744 

Déficit  sur  l'année  dernière,  219.080  tonnes. 

Les  stocks  visibles  relatifs  à  l'Autriche  ne  sont  que  provi- 
soires pour  1899.  ^ 

Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  sucres  pendant  les  neuf 
premiers  mois  de  la  campagne  actuelle,  soit  du  1-  septembre 
1898  au  31  mai  1899  : 

1897-98  1898-99 

Importations  : 
Sucre  colonial  

—  étranger  de  canne. . . . 

—  —      de  betterave. 


Vergeoises  

Rallinés,  candis  et  autres  

JVléiasses   2.985 


(Tonnes) 

.  70.674 

66.617 

958 

1.995 

» 

» 

.  71.^^32 

68.612 

m 

526 

65 

62 

2.985 

508 
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Exportations  : 

Sucre  indigène..,   -ilG.55S  77.253 

_   colonial  et  étranger   5.830  14.931 

—  rafliué  en  pains   •  ;^7" 

—  —    assimilé   15.088  4.747 

    candis    idO 

veroeoises   4.260  5.675 

Mélasse   219  l^b 

Acquit,  et  admis,  tempor.  : 

Acquitté  comptant   281.205  298.514 

Admissions  temporaires   \ni.lio  lo--  ''j'i 

Travail  de  la  raffinerie   462. b50  |51.2ô7 

Exportations  après  raffinage   181 .4^3  lo'  -8  i9 

Consommation  nette   281 .207  299.398 

Stocks  fin  mai  dans  les  entrepôts 

ou  fabriques  :  1898  1899 

Brut  indigène    308.880  359.475 

cotS^  .    20.006  22.986 

Etranger   121  424 

Admission  temporaire   2.4/6  ~.  /u^ 

Indigènes  venus  pour  cabotage   "  8 . 42» 

Totaux  fin  mai   331.483  394.015 

—     fin  avril   404.279  45i^.435 

Diminution  en  mai   72.796  56.420 

Les  affaires  ont  été  très  calmes  pendant  toute  la  semaine. 

Les  Cdurs  de  clôture  sont  les  suivants  :  Blanc  n°  3,  35  fr.  31, 
contre  34  fr.  68  il  y  a  huit  jours  ;  roux  88»,  33  fr.  75,  contre 
32  fr.  75  ;  raffiné  belle  sorte,  106  fr.,  sans  changement. 


HUILES 


Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  huiles  et  graines  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois  des  trois  dernières  années  : 


COMMERCE  SPECIAL 

Importations 

1897  1898 


Colza  d'Europe   29.794 

—    des  Indes   69.821 

Navette   38.003 

Ravison   114.210 

Graines  de  lin   794.300 

—     de  coton   340.5:6 


(  Quintaux) 

6.152 
145.064 
26.166 
29.212 
2H3.289 
382.646 


1899 


3.520 
244.463 

1.932 
102.751 
467.169 
309.141 


Totaux . 


1.386.654      852.529   1.12s. 976 


Huile  de  colza   82 

—  de  lin   448 

—  de  coton   255.109 


59 
707 
314. 6S9 


13 

948 
398.148 


Totaux   255.639      315.4.55  399.109 


Exportations 


Huile  de  colza. 
—    de  lin... 


Totaux  

Graines  de  colza 
—     de  lin — 


45.002 

26.111 

13.887 

6.432 

7.844 

6.928 

51.434 

33.955 

20.815 

207 

15.146 

2.649 

14.823 

10.248 

10.212 

15.030 

25.394 

12.861 

CAFÉS 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  ; 
(Les  50  kilogrammes) 


COTON 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
l«9.i 

22  juin 
1899 

29  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

39  50 

39  .'^lO 

39  .50 

39  .. 

Î-'S  25 

38  51 

38  88 

38  88 

38  51 

37  61 

33  51 

33  80 

33  51 

31  97 

31  28 

Totaux  

Colza.  —  La  demande  est  assez  régulière.  Le  disponible  est 
à  50  fr.  50,  comme  la  semaine  dernière. 

Lin.  —  La  tendance  est  calme.  Le  disponible  reste  à 
47  fr.  50,  contre  47  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 


Villes 

l"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1899 

22  juin 
1899 

29  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Santos  good 

34  50 

33  75 

33  50 

34  .. 

33  50 

35  06 

36  50 

33  83 
35  75 

33  83 
3  ")  50 

34  75 

35  5(1 

34  14 

35  50 

Hambourg  

35  62 
27  40 

35  .. 

27  40 

35  .. 

26  54 

35  62 
26  54 

35  31 
26  54 

Le  Havre ..... 

Liverpool   

New-York  

D'après  les  rapports  qu'il  a  réunis,  le  New-York  Commer- 
cial and  i^m^nciaic/ir-oweie  conclut  que.  malgré  la  tendance 
à  réduire  l'aciéage  constatée  celte  année  aux  Etats-Unis,  la 
diminution  totale  est  insignifiante.  La  superficie  plantée  en 
coton  est  estimée  à  22.43a  245  acres,  contre  23. ITn.OOO  acres 
l'an  dernier,  soit  une  réduction  d'environ  742  000  acres  ou 
3.2  0/0.  Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  détaillé  : 

Différ.  sur 
1898  1899  1898 


Etats 

(Acres) 

Virginie   45.000  43.650 

CaroUne  du  Nord.  908.(00  862.600 

Caroline  du  Sud..  2.098.000  1.972.120 

Géorgie    3.645.000  3. 4*^2. 750 

Floride  '    285.000  :^85.<i00 

Al^bama!   3.019.000  2.95.620 

Mississipi   2.946.000  2. 916. .540 

Louisiane   1.2  3.(i00  1.203.000 

Texas    6.314.000  6.187.720 

Arkansas'.   1.551.0  0  1.42. .920 

Tennessee   647.000  611  415 

Territoire  indien..  275.000  291.r.(0 

Oklahoma   174.000  154.860 

Mis.souri   65.000  .5fi..'--.i^0 


/o 

-  3 

-  5 

-  6 

-  5 


+ 


5^ 

6 
11 
13 


23.175.000  22.433.245 


3.2 


Par  suite  du  printemps  tardif,  les  ensemencements  n'ont 
pas  été  faits  en  temps  voulu  et.  sur  une  grande  superficie,  le 
manque  d'eau  a  retardé  la  germination. 

Par  la  suite,  la  température  est  devenue  favorable,  et  quand 
la  pluie  est  arrivée,  la  végétation  a  réalisé  d'énormes  progrès. 

La  faiblesse  domine  sur  tous  les  Marchés  et  en  particulier 
au  Havre.  _ 

LAINE 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés  : 


Villes 


1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

15  juin 
1«99 

22  juin 
1899 

29  juin 
1899 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

195  .. 

197  50 

196  .. 

196  50 

196 

5  95 
5  90 

5  95 
5  85 

5  95 
5  8"; 

5  85 
5  82 

5  90 
5  87 

Au  Havre,  le  marché  est  très  calme. 


Le  Havre  (Buenos 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  lîilog  

Anvers  (  d°  )  le  kil 
Au  Havre,  la  fermeté  domine,  mais  il  se  traite  fort  peu 

d'affaires. 

CUIVRE   ET  MÉTAUX 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


1"  juin 
1899 

8  juin 
1899 

1")  juin 
1899 

22  juin 
1819 

29  juin 
1899 

i.  sh.  d. 

£  sh.  d. 

*  sh.  ( 

1. 

4  sh.  d. 

£  sh.  d. 

7.0  l.'i  . 

IT-,  9 

4 

75  10 

7.1  17  6 

76  6 

3 

7.Ï  10  . 

7:;  11 

3 

7j  7 

6 

7.T  1.")  . 

76  5 

U 

117  n  6 

llfi  12 

£ 

116  12 

6 

117  17  6 

11')  10 

0 

118  10  0 

117  7 

6 

117  7 

6 

118  12  6 

120  12 

6 

14   7  fi 

14  10 

14  8 

14  12  6 

14  'là 

6 

14-  3  1 

14  5 

14  4 

6 

14  8  9 

14  8 

1 

28  2  6 

27  11 

3 

27  .. 

27  16  3 

2y  12 

6 

64  6  1/2 

04 

8 

66 

S 

66  H 

69 

2 

6i  9 

04  11 

66 

8 

67  3 

69 

6 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :  disp 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible. 

—  à  1  mois. . 

A  Paria,  les  derniers  cours  officiels  ('^4  juin)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  mnrques  onlinaires,  16  fr.,  comme 
la  semaine  dernière;  Chili,  l"'  marques,  198  fr.  ."lO,  sans 
changement;  en  lingots  et  plaques,  201  fr.  50,  sans  chan- 
gement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  V.VLEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  (12  Marques) ...  157  kil 

—  (toutes  marques)  — 
_     (Corbeil)   — 

Ble   lûO  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

Bœufs   le  kil- 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PIUX 

Sucre  blanc  n"  3   100  kil. 

—    raffiné  l'^  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectnl. 

Fécule   100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 


Coton.. 
Laine  . . 
Café.... 


.  50  kil 
. .  luu  kil 
. .  50  kil 


METAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Klain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   lUÙ  kil 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  l;2  0/0  1»M  

Banque  de  France  actions 

Cri'dit  Foncier  — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.de'l'ai-isetPays-Bas. .  — 
CoiiipaL'nic  du  Nord   — 

—  P.-L.-M  — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Kncaisse-or  

lOiicaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

C(jmi)tes  courants  particuliers  . . 
Coiii])te  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 
TAi;x  % 

Escompte  à  la  Baïuiuede  Franco. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hoiigrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie   

—  —     de  Russie. . . 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  Dl'xEMBRE 

Ciirnlation  fiduciaire  totale.. 

!',iicaisse-or  

iMicaisse-argent  

RapjKjrtdi;  l'or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1894 


Francs 

41  84 
4.3  32 
46  32 
19  21 
1-2  34 
19  43 


1  79 

2  27 
2  12 
1  73 


32  .50 
10."j  13 

33  63 
25  62 
30  56 
49  19 
.59  90 


42  50 
111  50 
93  12 


105  » 
m  75 
420  40 
Ki  » 
16  50 


100  93 
107  28 
3963 
948 
758 
669 
1829 
1449 
2862 


-Million 
de  f  r. 

3.476 
1.821 
1.263 

565 
291 
4'i5 
160 


2.50 
2.11 
3.12 
4.09 
3  » 
2.. 58 
5.70 
4.. 50 


Million 
defi-. 

5.. 539 
6.9.'i2 
2.604 
44,7 


1895 


Francs 

42  83 
45  07 
4(5  07 
19  14 
10  89 
15  66 


1  63 

2  17 
2  09 
1  66 


28  61 
99  .52 
31  15 
24  25 
.52  29 
49  25 
52  93 


45  12 
115  .50 
92  37 


113  » 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 


101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 


Million 
de  fr. 

3.. 527 
2.0i8 
1.244 

544 

312 

547 

202 


% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 


Million 
delr. 

16.073 
7.863 
2. 506 
48,9 


1896 


Francs 

41  41 
46  44 
45  66 
19  38 
11  61 
15  04 


1  .52 
1  99 
1  89 
1  15 


30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


47  25 
123  » 
73  37 


126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 


102  04 

103  63 
3597 

660 
777 
813 
1805 
1.563 
3347 


Million 
delr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 


% 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.85 
3.02 

:•  „ 

6  03 


Million 
de  f  r. 

14.337 
7.8li0 
2-513 

54,0 


1897 


Francs 

.32  32 
56  32 
.57  32 
25  37 
13  84 
16  73 


1  46 
1  96 
1  79 
1  24 


27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 


42  57 
113  25 
55  87 


128  » 
168  23 
437  30 

15  50 

16  37 


103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 


Million 
de  fr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 


% 

2  >) 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 
3  » 

5  87 


Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.. 5.56 
57,3 


1898 


Francs 

50  43 

37  50 

38  80 
25  80 
16  68 
19  55 


1  39 
1  89 
1  82 
1  24 


31  17 

103  92 

44  80 

31  06 

53  75 

40  83 

48  97 


39  37 
123  50 
37  12 


139  87 
202  » 
510  94 

16  .50 

17  12 


102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
933 
2119 
1913 
3383 


Million 
delr. 

3.094 
1.873 
1.225 

798 

391 

491 

252 


% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 


5.27 


Million 
do  f  r. 


4.(')68 
8.182 
2.494 
55,7 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi)  1899. 


27 
Avril 


Francs 

42  87 

47  « 

48  » 
21  12 
13  62 
17  37 


1  32 
1  80 
1  77 
1  48 


32  68 
106  50 
46  37 
34  .. 
48  73 
44  12 
56  » 


39  >- 
195  )> 
34  » 


200  « 
303  » 
715  02 
19  » 
17  50 


101  90 

103  45 
3995 
740 
933 
1115 
2160 
1953 
3824 


Million 
delr. 

3.7S1 
1.818 
1.207 

756 

420 

497 

116 


3  » 

3  1) 

4  50 

5  » 
3.. 50 
2  50 
5  » 
5  50 


Million 
de  fr. 

14.316 
8.197 
2.730 


4 
Mai 


Francs 

43  » 

47  » 

48  » 
21  12 
13  87 
17  23 


1  29 
1  80 
1  77 
1  47 


33  25 
106  50 

43  12 

34  .. 
49  25 

44  75 
56  » 


39  » 
203  » 
35  50 


201  23 
317  .50 
02  81 
19  50 
17  50 


102  17 
102  82 
4072 
739 
955 
1135 
2165 
1960 
3820 


Million 
de  fr. 

3.807 
1.822 
1.208 

712 

429 

471 


3  » 
3  » 
4.50 
3  » 
3.. 50 
2.50 
5  » 
3.50 


Million 
de  fr. 

14.506 
8.136 
2.725 
56,0 


12 

Mai 


Francs 

43  12 

47  » 

48  » 
20  87 
14  » 
17  37 


1  33 
1  82 
1  71 
1  46 


39  75 
197  50 
35  73 


200  » 
313  » 
714  » 
19  50 
17  50 


102  .50 
102  87 
4020 
733 
938 
1133 
2173 
1920 
3822 


Million 
defr. 

3.761 
1.826 
1.206 

711 

433 

476 

103 


0/ 

3  » 

3  » 

4  » 
3  » 
3.. 30 
2.30 

5  » 
5.30 


Milliim 
defr. 

14.4.58 
8.o:i6 

2.719 

55,7 


18 
Mai 


Francs 

43  37 

47  » 

48  » 
20  62 
14  » 
17  62 


1  29 
1  86 
1  77 
1  48 


32  87 

106  30 
39  87 
34  » 
49  7.5 
44  75 
.56  » 


39  .50 
197  50 
35  » 


201  30 
311  25 
702  80 
20  » 
18  « 


102  42 
102  83 
4040 
745 
966 
1146 
2172 
1911 
3785 


Million 
de  fr. 

3.743 
1.833 
1.211 

703 

437 

470 

129 


% 

3  » 
3  >: 


3.. 50 
2.50 
3  » 
4.S0 


Million 
defr. 

14.411 
8.089 
2  723 
.56,2 


25 
Mai 


Francs 

43  37 

47  » 

48  )> 
20  62 
13  75 
17  37 


1  29 
1  86 
1  85 
1  47 


33 
106 
39 
34 
50 
44 
57 


39  37 
194  .50 
34  75 


201  50 
312  50 
702  80 
20  » 
17  50 


102  40 
102  87 
4005 
736 
962 
1140 
2170 
1912 
3715 


Million 
de  fr. 

3.701 
1.838 
1.215 

651 

433 

469 

156 


3  » 

3  » 

4  » 
4.. 50 
3.. 50 
2.. 50 

5  » 
4  50 


Million 
de  fr. 

14.210 
8.141 
2.747 
57,3 


1 

Juin 


Francs 

43  87 

46  » 

47  » 
20  37 
13  87 
17  37 


1  28 

1  ■79 
1  43 


33 
106 
40 
34 
49 
45 
58 


39  50 
195  » 
34  30 


202  )) 
315  » 
692  05 
20  » 
19  )> 


102  22 
102  87 
4023 
745 
964 
1130 
2172 
1920' 
3720 


Million 
defr. 

3.T70 
1.842 
1.218 

778 

438 

480 

174 


70 

3  » 

3  » 

4  >> 
4.. 50 
3.. 50 
2.50 

5  « 
4.50 


.Million 
defr. 

14.198 
8.177 
2.766 
57,3 


Juin 


Francs 

43  62 

46  ). 

47  » 
20  37 
13  75 
17  62 


1  27 

1  62 
1  67 
1  41 


34  68 
106  50 
42  37 
34  » 
49  2o 
45  .. 
58  30 


39  50 
197  .50 
33  73 


200  » 
314  » 
678  21 
21  n 
19  >) 


102  10 
102  67 
4040 
740 
970 
1125 
2175 
1906 
3670 


Million 
defr. 

3.^29 
1.848 
1.220 

663 

444 

483 

131 


0/ 

/o 

3  » 

3  » 

4  » 
4.50 

4  )) 
2.50 

5  » 
4.30 


Million 
defr. 

14.219 
8.193 
2.774 
57,6 


Juin 


Francs 

42  62 

46  » 

47  » 
19  87 
13  25 
17  87 


1  26 
1  57 
1  67 
1  43 


39  .50 
196 
33  50 


200  » 
313  50 
664  « 
2i  » 
19  » 


102  22 
102  82 
4035 
733 
989 
1125 
2170 
1903 
3063 


Million 
defr. 

3.740 
1.855 
1.219 

638 

438 

450 

162 


% 

3  » 

3  » 

4  » 
4.50 

4  » 
2.30 

5  » 
4. 50 


Million 
de  fr. 

14.155 
8.185 
2.763 
57,8 


22 
Juin 


Francs 

42  87 

46  « 

47  » 
20  12 
13  .50 
17  87 


1  20 
1  32 
1  58 
1  45 


34  68 

106  » 

42  87 

34  » 

30  50 

47  25 

59  >> 


39  » 
196  50 
34  » 


198  .50 
312  50 
684  » 
22  >) 
20  » 


101  35 

102  50 
4040 

725 
949 
1080 
2163 
1882 
3635 


Million 
defr. 

3.687 
1.872 
1.222 

627 

437 

489 

190 


% 

3  « 
3  » 
4.5(1 
4.50 


50 


Million 
defr. 

14.083 
8.178 
2.164 
58,0 


* 


L'I^CONOMISTK  EUROl'KI^N  -  Allemagne 
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ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  28  juin  1899. 
Les  événemonts  du  Trausvaal.  -  Los  Bourses.  -  Le  Marclié  moné- 
taire. —  Le  traité  de  Commerce  anglo-allemand.  -  Le  Commerce 
extérieur.  —  Les  Cartels  du  1er  allemands  el  autrichiens. 

La  question  du  Transvaal  continue  à  ne  nous  préoc- 
cuper que  très  médiocrement.  Il  paraît  certain  que  le 
Gouvernement  allemand  renoncera  à  sa  politique  d'op- 
position à  outrance  à  l'Angleterre  et  donnera  des  con- 
seils de  prudence  et  modération  au  président  Kruger. 
En  tous  cas,  on  ne  redoute,  ici,  aucune  complication 
grave  dans  le  Sud-i\.frique. 

La  faiblesse  de  tous  les  marches  financier.^  que  je 
vous  avais  signalée  la  semaine  dernière,  ne  s'est  pas 
maintenue  et,  dès  lundi  dernier,  on  a  assisté  partout  a 
une  reprise  générale.  Le  signal  de  cette  reprise  a  ete 
donné  par  une  hausse  assez  importante  du  prix  du 
charbon,  hausse  qui,  d'après  des  renseignements  anté- 
rieurs, ne  devait  commencer  qu'au  mois  d'avril  1930. 
On  comprend  ce  que  cette  subite  augmentation  du  prix 
la  houille  a  eu  d'influence  sur  les  cours  des  actions 
minières  et  même  des  actions  métallurgiques. 

Après  l'élévation  du  taux  de  l'escompte  officiel  a  la 
Reichsbank,  on  a  senti  plus  d'aisance  sur  le  marche 
monétaire.  Malgré  les  demandes  d'argent,  qui  affluent 
de  partout,  les  offres  restent,  pour  le  moment,  sensi- 
blement supérieures  aux  demandes.  Ce  n'est  pas  seule- 
ment aux  Bourses  qu'on  trouve  abondamment  du 
numéraire,  mais  aussi  à  tous  les  guichets  des  Banques. 
Aussi  n'a-t-on  aucune  espèce  de  préoccupation  pour  la 
fin  du  mois.  Il  n'en  va  pas  de  même  pour  la  suite  et, 
dès  maintenant,  on  craint  un  fort  resserrement  pour  le 
milieu  de  juillet.  _ 

A  la  Reichsbank,  malgré  l'élévation  du  taux  de  1  es- 
compte, les  demandes  ont  tellement  afflué  que  le  por- 
tefeuille a  augmenté,  en  une  semaine,  de  103.073.001)  M. 
L'année  dernière,  dans  la  même  semaine,  l'augmenta- 
tion du  portefeuille  n'avait  été  que  de  38.857.000  M.  et 
l'année  antérieure  de  31.864.000  M.  Le  portefeuille  de 
la  Reichsbank  contient  pour  environ  171  millions  de 
marks  de  plus  que  l'année  dernière. 

Les  négociations,  au  sujet  de  l'accord  d  un  traite  de 
commerce  anglo-allemand,  se  poursuivent;  jusqu'ici, 
on  n'est  arrivé  à  aucun  accord  définitif  et,  d'après  des 
renseignements  assez  sûrs,  les  choses  ne  paraissent  pas 
devoir  aller  toutes  seules.  La  preuve  que  les  négocia- 
tions dureront  encore  assez  longtemps,  c'est  qu'on  a 
cru  devoir  prendre  des  dispositions  transitoires.  Le 
Gouvernement  a  demandé  au  Reichstag  l'autorisation 
d'appliquer i?«çî<'à  nouvel  ordre,  aux  produits  et  pro- 
venances du  Royanme-Uni  et  de  ses  colonies,  le  traite- 
ment de  la  nation  la  plus  favorisée.  Cette  proposition 
ne  contient,  en  apparence,  rien  de  nouveau  :  de  tous 
temps,  l'Allemagne  a  appliqué  aux  produits  anglais  le 
traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée.  Cependant, 
cette  fois,  il  v  a  innovation  :  on  a  ajouté  au  texte  de 
la  proposition  les  mots  :  «  Jusqu'à  nouvel  ordre  ».  Les 
Anglais  y  verront  sûrement  une  menace,  une  conces- 
sion du"  Gouvernement  impérial  aux  exigences  des 
agrariens. 

.Je  vous  envoie,  par  ce  courrier,  le  bilan  de  notre 
commerce  extérieur  pour  le  mois  de  mai  dernier  et  pour 
les  cinq  premiers  mois  de  l'année  :  vous  constaterez 
que  les  importations,  comme  les  exportations,  ont  suivi 
leur  constant  mouvement  ascensionnel.  Cependant,  en 
dépit  de  l'augmentation  des  importations,  on  a  cons- 
taté, dans  le  rendement  des  recettes  publiques,  que,  du 
1er  avril  au  lei- juin,  les  douanes  n'avaient  donné  que 
72.021.700  M.,  soit  une  diminution  de  1.445.581  M.  sur 
la  même  période  de  rpmnée  précédente.  On  n'a  pas  en 
core  la  clé  de  cette  anomalie. 

La  seule  nouvelle  intéressante  dans  le  domaine  in- 
dustriel, c'est  que  de  très  sérieuses  négociations  sont 
en  cours  pour  l'unification  des  cartels  allemands  et 
autrichiens  des  industries  du  fer.  Pendant  tout  le  der- 


nier trimestre  on  aconstatii  d'importantes  iiuiiorlations 
de  la  métallurgie  autrichienne  en  Allemagne.  De  là 
les  négociations. 

Mûiiations  Éconoffliiiiss  et  îinanciÈres 

BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  (l'aiilres  banques. . . 

Li'lïi'cs  du  cliaii-c  

Prêls  siu'  titres  


Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réseive    

iiciil.ilion  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. . 
Divers  


1899 


23  juin 


926. &42 
'.■5.3M 
10  29T 

S61  459 
68  161 
13  OSî 
62  935 


120.000 
30.000 
1.099  76 
69b. 6»! 


1111.15  juin 


-  1. 


—  69i 

—  7.295 
^-103  I  73 

—  2  ï!2r 
-f-  1.118 
-1-    7  954 


non  iiinil, 
non  iiiod 
-\-  29.7:i{( 
-\-  68  751 
-)-    1  436 


1898 


23  juin 


895. 

2»  412 

10  -491 
690.162 

89 . 233 
8.582 

53  978 


120.000 
30.000 
1.CH9  964 
536  49! 
16.894 


Uif.lSjuin 


4.925 

—  6  131 
4-  38.857 

—  1.343 
+  iOO 
-(-  10.411 

non  mod. 
non  mod. 
-I-  29.915 
-f  15.928 
-j-  9S2 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


15  mars  . 
23  » 

30  » 

7  avril  . 
15  » 

22  »  . 
29  >■ 

6  mai  . 
15    »  . 

23  » 

31  » 

7  juin  . 
15  »  . 
23    ..  , 


910 

828 
831 
867 
898 
873 
881 
HOO 
9.9 
916 
914 
'.'28 
927 


030 
060 
265 
213 
.139 
.102 
.158 
113 
104 
.063 
.10-4 
.081 
.070 
.100 


555 
57  4 
503 
489 
521 
546 
526 
494 
536 
587 
591 
590 
627 
096 


636 
688 
864 
808 
708 
7i2 
797 
738 
724 
717 
767 
747 
758 
861 


71) 
68 
20 
105 
173 
67 
73 
75 
77 
70 
75 
71 
71 


-1- 


214 
191 
110 
53 
60 
125 
43 
68 
130 
197 
143 
164 


Taux 

de 
l'esc. 


+  195 
1+  156 


Le  Commerce  extérieur.  —  Pendant  le  dernier  mois  de 
mai,  les  importations  se  sont  élevées,  en  tonnes  de  100  liilog., 
à  3.'6G1.9'i7  contre  :î.501.55o  tonnes  en  mai  1898. 

22  articles  du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation, 
principalement  les  charbons  (-f  103.7:15)  ;  minerais  (1(I7.;!40)  ; 
fers  (41.:!14)  ;  matières  premières  (24.405)  ;  l'importation  a 
diminué  pour  les  céréales  (— 83.419)  ;  pour  les  produits  chi- 
miques {—  2'i.o99)  ;  pour  les  cotons  (—4.117). 

Les  importations  des  cinq  premiers  mois  de  1899  se  sont 
élevées,  en  tonnes,  à  16.4U5.540contre  ]5.763.G'ib  dans  le  même 
temps  de  1898,  soit  une  augmentation  de  641.894  tonnes. 

L'augmentation  provient  surtout  des  minerais  ('iô0.120); 
des  charbons  (168.784j  ;  des  matières  premières  (6'i.285);  des 
pierres(51.09]j,  tandis  qu'on  remarque  une  diminution  dans 
les  produits  chimiques  (143.  323)  :  céréales  (122.'i!i0). 

Les  exportations  du  mois  de  mai  1899  se  sont  élevées,  en 
tonnes,  à  2.r)'i3  U'3  contre  2. £00.012  en  mai  1898. 

34  articles  du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation, 
surtout:  les  charbons  (49.220)  :  lesmatières  promiores  (10.806) 
l  's  céréales  (19.779)  ;  on  a  constaté  une  diminution  dans  les 
minerais  (30.247)  ;  les  fers  (1(5  632i  ;  les  pierres  :  15.276). 

Les  exportations  des  cinq  premiers  mois  de  1899  se  sont 
élevées,  en  tonnes,  à  11  990.2S3  contre  11.75.'^.S0l.  dans  le 
même  temps  de  1898,  soit  une  diminution  de  2;i4.932. 

L'augmentation  vient  surtout  des  charbons  (231.282)  ;  des 
minerais  (47.370)  tandis  que  les  exportations  des  fers  ont 
diminué  de  36.564,  des  céréales  de  33.267,  etc.. 


L'Importation  de  la  Viande.  —  L'importation  de  viande 
et  de  charcuterie  en  Allemagne  augmenle  de  plus  en  plus. 
En  1898, il  a  été  importé  145.151  quintaux  métriques  (en  1897, 
44.9U0)  de  viande  fraîche  de  bo'uf  et  de  veau  ;  151.957  (112.113) 
quintaux  métriques  de  porc  et  1.190  (747  i  quintaux  métriques 
d'autre  viande.  Il  a  été  importé  de  la  Hollande  seule  157.250 
quintaux  méiriques  de  viande  fraîche  et  du  Danemark  86.550 
quintaux  métriques.  La  valeur  de  la  viande  fraîche  importée 
se  chîll're  par  25.37  millions,  contre  16.67  millions  en  1897, 
soit  donc  une  augmentation  de  près  de  10  millions  de  marks. 
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Il  a  été  importé,  ea  outre,  58.48i  (36.166)  quintaux  métriques 
de  jambon,  Tn.^-à  (170.104)  quintaux  mét  iques  de  lard. 
43.407  (18..Î09)  quintaux  métriques  de  saucisses.  La  val^-ur 
totale  do  l'importation  de  viande  et  de  charcuterie  s'élève, 
pour  l'année  18'.)S,  à  81.12  millions  de  marlis,  contre  48.85 
millions  en  1897  et  35.43  millions  en  1896. 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  Comme  en  avril,  en  mai,  on  a 
constaté  une  augmentation  du  rendement  des  impôts  sur  les 
opérations  de  Bourse.  L'augmentation  est  de  442.876  M.  par 
rapport  à  mai  18.(8  et  de  63.882  M.  par  ra  pport  à  avril  1899. 
Le  chiffre  obtenu  en  mai  dernier  est  le  plus  haut  qu'on  ait 
atteint  depuis  longtemps  et  donne  la  preuve  d'une  grande 
activité  à  la  Bourse. 

Par  conirt',  le  rendement  de  l'impôt  sur  le  Timbre  a 
diminué  de  28.8(il  M.  par  rapport  à  mai  1898  et  de  349.871  M. 
par  rapport  à  avril  1899. 

Voici  les  totaux  en  tableaux  : 


Impôts 

1899-1900 

1808-99 

sur  les  effets 

M. 

M. 

.  1.657.205 

1 

.139.382 

.  1.721.087 

1 

.278.211 

3.378.202 

2 

il  7. 593 

Timbre 

M. 

M. 

1.848  527 

2 

.753.434 

.  1.498.6.'^6 

1 

.5^7.457 

3.347.188  4.28U.891 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  le  29  juin  1899. 

Après  une  semaine  d'afïaires  assez  actives  et  de  cours  sou- 
tenus, la  Bourse  d'aujourd'hui  est  redevenue  lourde.  Les  va- 
leurs des  charbonnages  et  des  métallurg'es  ret-ulent. 

Peu  d'affaires  sur  les  actions  des  banques,  qui  participent 
au  mouvement  de  recul. 

Tout  à  la  fin  de  la  Bourse  on  a  constaté  une  légère  reprise 
sur  toutes  les  valeurs,  principalement  sur  les  Fonds  d'Etat 
allemands  et  les  valeurs  métallurgiques. 

L'argent,  pour  la  liquidation,  est  assez  abondant  à  5  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  90  10;  l'Italien,  94  00  ;  les  Lom- 
bards, 32  ..;  le  Mobilier  Autrichien,  236  50;  l'Extérieure, 
61  40.  Clôture  plus  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  28  juin  1899. 
Affaires  du  Transvaal.  —  La  Situation.  —  Discours  de  M.  Chamber- 
lain. —  Le  Marché.  —  Statistique  des  Bankers-Magazine.  —  Le 
Resserrement  monétaire. 

La  question  du  Transvaal  n'est  pas  encore  terminée, 
.îe  constatais,  la  semaine  dernière,  qu'une  détente 
s'était  produite  dans  les  rapports  entre  les  deux  pays  et 
que  M.  Chamberlain  avait  compris  la  nécessité  de  mo- 
difier son  attitud^^  aggressive.  Cette  opinion  était  par- 
tagée par  beaucoup  et  le  groupe  des  valeurs  minières 
avait  bénéficié  d'une  certaine  reprise. 
.  La  situation  s'est,  malheureusement,  un  peu  modi- 
fier, à  la  suite  du  discours  que  M.  Chamberlain  a  pro 
•noncé,  lundi  dernier,  à  Birmingham. 

Le  Ministre  des  Ojlonies  a  voulu  faire,  devant  ses 
électeurs,  l'exposé  des  rapports  de  l'Angleterre  avec  les 
Boers  depuis  188L  ft  cet  exposé  n'a  *  té  qu'un  violent 
réquisitoire  contre  le  Gouvernement  transvaalien  : 
Depuis  quinze  ans,  a-t-il  dit,  nous  avons  été  quatre 
fois  à  la  veille  d'une  guerre,  etchaque  fois,  en  188.5,  en 
189'i,en  1805,  en  1897,  le  Transvaal  n'acédé  que  devant 
un  déploiement  de  force. 

C'est  encore  ce  qui  se  présente  aujourd'hui,  où  l'An- 
gleterre a  été  obligée  d'augmenter  la  garnison  perma- 
nente de  la  Colonie  du  Cap  pour  répondre  aux  prépara- 
tifs d«  M.  Kriigcr. 

lOlle  essaiera  cependant  d'arriver  à  un  arrangement; 
mais  il  ne  faudrait  pas  croire  qu'elle  craint  la  guerre. 
<<  Maintenant  que  le  Gouvernement  anglai;?  a  pris  en 
a  mains  la  question  du  Transvaal,  il  ne  peut  plusl'aban- 
«  donner.  » 


Voilà,  très  brièvement  résumée,  l'analyse  du  discours 
de  M.  Chambeilain  ;  je  n'insiste  pas  sur  ses  dévelop- 
pements, mais  à  en  juger  par  les  opinions  que  les  plus 
modérés  ont  émises,  il  est  à  craindre  que  cette  viru- 
lente attaque  ait,  pour  premier  effet,  de  gêner  les  né- 
gociations engagées  par  les  uitlanders  en  vue  d'obtenir 
un  arrangement  satisfaisant  de  la  question  de  la  fran- 
chise. 

On  ne  peut  être  surpris,  dans  ces  conditions,  que  le 
Marché  ait  montré  quelque  mauvaise  humear  du  lan- 
gage tenu  par  le  Ministre. 

11  faut,  d'ailleurs,  reconnaître  que  pendant  tout  le 
mois  de  juin,  les  questions  politiques  ont  eu  une  in- 
fluence assez  défavorable  sur  notre  Bourse.  Le  Ban- 
kers'  Magazine  le  constate  dans  sa  revue  mensuelle  et 
fait  observer  qu'une  baisse  a  suivi  la  stagnation 
des  mois  précédents.  Les  325  valeurs-types  dont  notre 
confrère  surveille  les  variations,  ont  subi,  en  effet,  une 
dépréciation  de  25.000.000  de  livres  sterling. 

A  lin  mai,  leur  valeur  totale  était  de.  3.296.116.000 
elle  n'est  plus  aujourd'hui  qde  de   3.271.393.000 


La  diminution  est  donc  de   24.723.000 

La  politique  n'a  pas  été  toutefois  le  seul  agent  de 
dépréciation  :  la  forte  baisse  des  consolidés  et  autres 
fonds  britanniqu-s  est  due  aussi  aux  craintes  de 
resserrement  monétaire,  à  l'absence  d'achats  de  la 
part  du  Gouvernement  et  aux  réalisations  de  ceux  qui 
appréhendent  l'approche  de  la  réduction  d'intérêt  et 
du  remboursement.  Les  fonds  étrangers  n'ont  pas  subi 
de  variations  st-nsibles  d'un  mois  à  l'autre,  mais  cela 
ne  signifie  pas  que  les  mouvements  n'aient  pas  été 
violents  pendant  le  courant  du  mois. 

Parmi  les  chemins  de  fer,  il  y  a  à  signaler  une  baisse 
sensible  de  quelques  valeurs  indiennes  ;  ce  fait  est  dû 
à  l'expiration  du  contrat  eniveVEast  Indian  Cy  et  le 
Gouvernement  indien  et  aux  nouveaux  arrangements 
qui  en  résultent. 

Les  Chemins  américains  ont  été  négligés.  Les  va- 
leurs des  Banques  sont  mieux  tenues,  à  cause,  précisé- 
ment, de  la  perspective  d'un  resserrement  monétaire. 

11  est  intéressant  de  comparer  les  cours  cotés  au- 
jourd'hui avec  ceux  obtenus  à  la  fin  de  décembre  1898. 
Cette  comparaison  nous  montre  que  les  titres  observés 
par  le  Banktr's  Magazine  ont  bénéficié  d'une  augmen- 
tation de  valeur  de  20.000.000  de  livres  sterling.  C'est 
que  les  cours,  à  la  fin  de  l'année  dernière,  restaient  sous 
l'influence  de  craintes  émises  au  sujet  de  l'affaire  de 
Fashoda.  Une  reprise  sensible  s'est  produite  dès  le  dé- 
but de  l'année,  reprise  dont  nous  avons  perdu,  ce  mois- 
ci,  une  bonne  paitie,  à  cause  du  réveil  des  craintes  po- 
litiques au  sujet  cette  fois,  du  Transvaal. 

Je  viens  de  vous  dire  que  la  situation  monétaire 
n'est  pas  sans  causer  des  inquiétudes.  Le  Marché  est 
fort  appauvri  et  les  diverses  mesures  prises  à  l'étran- 
ger nous  montrent  qu'il  y  existe  de  graves  préoccupa- 
tions. On  s'attend  à  un  resserrement  qui  augmen'era 
sensiblement  au  fur  et  à  mesure  que  l'on  approchera 
de  l'automne  et  c'est  une  menace  pour  notre  place, 
car  la  Banque  d'Angleterre  a  échoué  dans  ses  tentati- 
ves pour  attirer  l'or  étranger  dans  ses  coffres,  et  il  lui 
faudra  probablement  compter  avec  des  demandes  im- 
portantes. 


Informations  Éconoiîues  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

29  juin  1899 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIK            Liv.  st.                                 ACTIF  Liv.  s(. 

Billots  créés                 iô. 395. 000   Dette  fixe  de  l'Etat. . .  11.015.000 

Rentes  imMlobilisées .  5.785.000 

Or  monnayé  et  lingots  2-'.r9  .000 

Total                   16.J95.000           Total   4ti.S9j.000 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
Département  des  opérations  de  banque 


Autriche-Hongrie 


825 


Liv.  st. 
14.553.000 


3.158.000 


l'ASSIP 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 

pertes  

Trésor  et  administra- 

lion  publique   12  129. 000 

Comptes  particuliers  .  41  580  000 
Billetsàseptjours.etc.  tfl.OOC 


Total   71.5n.000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (;\ 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avances 
Billets  en  réserve.. . . . 
Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

13.363.000 
3T  92T.O0O 
18  no. 000 
■i.  on.  000 


Total   II  sn.ooo 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  cliapitres  du 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv. 


Bilan  de  la 
st.) 


DATE 


•23  mars  . 
30  » 
6  avril . 
13  » 
-20  » 

21  » 

4  mai 
Il  » 
18  » 
•25  » 
1"  juin 

8  » 
15  » 

22  » 
29  » 


M  2 

rf'  ai 

'Si'  3 

.2  o 

a  = 

'c. 

■<i> 

S  ■% 

5  ,yî 

O 

i_  o 

S 

31  4.7 

26.64 i 

54.439 

30.808 

2T.930 

59  220 

30  091 

27.8S5 

50  872 

30  3h0 

27  659 

49.9u2 

30  98U 

27.1D1 

tO  5. '5 

3 1.2  ri 

27.399 

bO  729 

30.418 

n.854 

49.7  44 

30  J98 

27  721 

-.9  182 

30.202 

27.6S2 

48  919 

•9  717 

27  494 

48.697 

3n. 141 

•-'7  82.' 

19  243 

30  36C 

27.629 

4S  360 

31  Oi8 

49.246 

31.489 

27  363 

49.l5i 

31.652 

128.225 

53.709 

y  » 

ci  0 
çi  o 

n.du 

ipéra 
Banq 

éserv 

■oportio 
réserve 
igageni 

o  " 

Pî 

~  M  -a 

£  d  <" 

51)  3lC 

22  633 

41  1/2 

68  07  4 

19.678 

33  1/8 
37  1/i 

49  723 

18.996 

18  266 

l9  49 1 

39  ./. 

48.055 

20.329 

40  1/8 

47  927 

20  67  f 

40  3/4 

48  235 

19  36i 

40  ./. 

47.537 

l9  175 

39  5/8 

17.471 

19.320 

3j  1/2 

47  524 

I9.0i3 

39  / 

47.862 

'9  121 

3s  3/4 
40  3/!i 

46  633 

19.531 

46  611 

20,478 

41  71/16 

46.(j70 

20.9^6 

42  1/2 

ol.2.'0 

20  227 

37  5/8 

Taux 

de 
l'esc. 


Années 


Totaux 
annuels 


Les  Opérations  du  «  Clearing  House  >>  de  Londres. 

_  Le  tableau  suivant  résume,  depuis  l«yo  jusquà  i8.J8  m- 
-clusivement,  le  mouvement  annuel  du  clearing  house  de 

Lo'idres  ■•  Opérations  

des        des  jours    des  jours 
4"  jours   de  liquidât,  de  reglem' 
de  chaque       du  des 
mois         Stock  Conso- 
—       Exchange  lidés 
(En  milliers  de  livres  sterling) 
1  41(5.543  " 
1.067.493 
1.0^2. 764 
1.002.6  4 
964.4.)5 
l..Sn4.i  70 
1.162.866 
1.113.682 
1.2i  1.847 


.801.048 
.847.506 


1890  

18^1  

1833    6.481.563 

1898   6.478.013 

1894   6 

1895   7 

1896    7 

1897   7 

1898    8 


a37.222 
592.886 
574.853 
.402.213 
.0'.»7.291 


358. 5f 8 
314.307 
2.^9.405 
3(0.478 
301.448 
345.446 
380.354 
362.310 
402.861 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 

Vienne,  28  juin  1899. 


289.107 
261.- 01 
2H0.4;2 
26-i.(8't 
261.547 
28S  610 
290.681 
302.123 
331.267 

Le  chiffre  total  de  1898  présente  une  diminution  de  7  48  0/0 
par  rapport  à  1897  Les  transactions  sur  les  Consohdes  ont 
^^iminué  de  11  0/0  et  les  paiements  efleelués  le  4  de  chaque 
mois,  qui  correspondent  plus  parlicu  lerement  au  mouve- 
ment commercial,  sont  de  9  59  0/0  au  dessus  de  1  année  pré- 
cédente. ^— — — 

Courrier  de  la  Bourse  de  L^ondrew 

Londres,  29  juin  1899. 

Le  Mardi"  a  été  influencé  à  la  fois  par  la  tension  moné- 
taire et  par  la  crainte  de  diflicultés  politiques  avec  le  Irans- 
vaal.  C'est  le  discours  de  M.  Chamberlain  qui  a  soulevé  a 
ce  point  de  vue,  les  plus  fortes  appréhensions. 

Auiourd'liui  les  dispositions  sont  redevenues  pliis  calmes 
et  les  cours  sont  plus  soutenus,  sans  être  cependant  actits. 

Les  Consolidés  restent  à  107  9/16. 

Parmi  les  fonds  internationaux,  l'Extérieure  d  Espagne 
se  retrouve  à  61  1  /2.  Ultalien  est  à  94  3/4.  Les  Fonds  Otto- 
mans sont  lourds. 

Le  groupe  des  valeurs  Sud-Amencames  reste  peu  mou- 
vemeiité  Le  Brésil  4  0/0  est  à  63  1/4. 

Les  Chemins  anglais  ont  été  assez  actifs. 

Sur  le  groupe  Chemins  américains  les  mouvements  ont  ete 

Te\!S"."n"p«e.-/r.est  à  100  1/8,  r^^.-'^/J^  1/4  le  iVo. 
thern  Pacific  à  79  1/2,  la  Philadeli:>hie  alO  5/8, 1  Aie/uson  à 
19  1/2,  le  Norfolk  à  72  ./. 


T,  «»«(.4  ,1»  rFmnereur    —  La  Banque  Austro-Hot.groise  at  lo 
"^^ompronns.  -  L^s  "^^^      Récoltes. Le  Rachat  des  Chemins  de 
fer.  —  Le  Commerce  extérieur. 

On  se  préoccupe,  en  Autriche,  beaucoup  plus  qu'on 
pouîrait^e  croire  à  l'étranger,  de  la  santé  de  1  Empe- 
reur que  les  familiers  du  palais  nous  représentent 
comme  bien  plus  sérieusement  atteint  qu'on  ne  le 
monîîe.  On  peut  se  figurer  les  inquiétudes  que  cause 
TmaladVe  d^n  veillaîd  de  plus  de  /««--"  «^Jf  p^^fj 
quand  on  sait  que  le  loyabsme  des  deux  g^'^nds  E  ats 
de  l'Empire  envers  leur  souverain  est  le  seul  lien 
solide  qui  les  unit  encore  l'un  à  l'autre.  La  ha  e  extra- 
ordinaire des  deux  Gouvernements  a  signer  le  projet 
3e  cmnp?om^^^  de  la  maladie  de  l'Empereur 

constitue  un  fait  bien  significatif. 

D.ns  ma  dernière  lettre,  je  vous  ai  donne  les  dispo- 
sitions essentielles  du  nouveau  compromis  austro-hon- 
grois. Je  peux  ajouter  aujourd'hui  que  le  Gonse  1  gé- 
néral de  la  Banque  Austro-Hongroise  a  discute,  le 
22  Surant,  dans' une  assemblée  confidentielle  les 
notes  identiques  adressées  à  la  Banque  par  les  deux 
Gouvernements  relativement  a  son  privilège  Dans  ces 
notes  on  offre,  dit-on,  à  la  Banque  une  indemnité  de 
22  couronnes  par  an  et  par  action  -  soit  pour  trois  ans  ^ 
un  total  de  4.950  000  florins  -  pour  le  cas  extraoï- 
dinaire  où  le  nouveau  privilège  expirerait  en  1J07 
au  lieu  d'expirer   en  1910.   En  outre,   a  la  suite 
des  observations  faites  par  quelques  conseillers  géné- 
raux au  sujet  des  ordonnances  rendues  en  vertu  du 
paragraphe  14,  la  Banque  recevra  la  promesse  que  le 
Gouvernement  remboursera,  au  fur  et  a  mesure,  ]es 
sommes  déduites  de  la  Dette  de  l'Etat  envers  la  Banque, 
dans  le  cas  oii  les  ordonnances  en  question  «eiece- 
vraient  pas,  sous  une  forme  quelconque,  1  approbation 
du  Parlement.  Le  23.  le  Conseil  général  devait  anetei, 
dans  une  séance  officielle,  la  réponse  a  faire  aux  notes 
des  deux  Gouvernements.  ,  •  u 

A  la  suite  du  rapport  du  Ministère  de  1  agricultuie 
montrant  les  récoltes  sous  un  jour  favorable,  les 
spéculateurs  hongrois  avaient  essaye  de  décrue  la 
situation  sons  d'autres  couleurs.  Le  Gouvernement 
hongrois  a  alors  publié  le  rapport  suivant,  officiel,  sui 
les  prévisions  de  la  récolte  de  1899  : 

Prévisions  Produit 
de  1899         de  1898 


(Millions  de  quintaux) 
38.5  35.0 
11.12  11.9 
12.7  12.5 
11.0  11-5 


Froment  

Seigle  

Orge  

Avoine  

On  voit  qu'on  s'attend,  pour  le  froment  à  .un  rende- 
ment bien  supérieur  à  celui  de  l'année  dernière,  alors 
m'e  poi'  tout  le  re^te,  on  prévoit  des  produits  a  peu 
m-^s  égaux.  Cependant,  dans  une  annexe  au  rapport,  le 
Ministre  de  l'agriculture  fait  observer  que  toutes  ces 
Ses  sont  calculées  sur  la  superficie  de  a  sur  ace 
ensemencée  en  1865.  Cette  surface  ayant  Çenamement 
augmenté  depuis  quatre  ans,  tous  les  chilh  es  indi- 
qués dans  ce  tableau  peuvent,  sans  craïutre,  êtie  ma- 

""^ÎEn  Autriche,  on  a  les  mêmes  espérances  qu'en  Hon- 
orie  sur  l'abondance  du  froment.  Par  con  re  1  orge 
s'annonce  mal  ;  on  est  inquiet  sur  la  quantité  comme 
sur  la  qualité.  On  n'espère  pas  grand  chose,  non  plus, 
de  la  récolte  des  avoines. 

Dans  les  milieux  financiers  il  est  de  nouveau  question 
du  rachat  par  l'Etat  des  deux  lignes  du  Nord  Ouest- 
\uirichien  ;  et  l'on  croit  qu'un  projet  de  loi  y  relatU 
sera  de  nouveau  soumis,  dès  la  rentrée  d  automne,  a 
l'approbation  du  Parlement.  . 

Les  principales  lignes  rachetées  jusqu  ici  sont  celles 
du  Charles-Louis  en  Galicie,  de  l'Ouest  autrichien,  du 
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Lemberg-Czernovitz,  de  l'Ouest  de  Bohême,  de  la  ligne 
centrale  de  Moravie-Silésie.  et  quelques  autres  de 
moindre  importance.  En  1890,  le  réseau  de  l'Etat  avait 
une  longueur  totale  de  5.098  kilomètres.  En  1892,  il 
était  arrivé  à  6.372  kilomètres;  en  1894  il  atteignait 
6.938  kilomètres,  et  en  1895,  il  était  de  8.743  kilomè- 
tres. Actuellement  le  réseau  de  l'Etat  comprend  envi- 
ron 10.000  kilomètres. 

Des  comptes  pour  les  années  1896,  1895  et  1894  il 
résulte  que  la  contribution  de  l'Etat  à  l'exploitation  de 
son  réseau  ferré  a  été  rt^spectiveraent  de  27  millions, 
23.800.000 et  21.200.000  florins.  L'intérêt  des  capitaux 
engagés  a  été  successivement  de  2  77  0/0,  2  80  0/0  et 
2  87  O/O.  Le  bilan  de  cette  branche  si  essentielle  de 
l'administration  financière  se  présente  donc  sous  un 
jour  peu  favoraijle. 

La  nouvelle  de  la  réussite  des  négociations  en  vue 
du  renouvellement  du  Compromis  n'a  pas  eu  sur  l'ac- 
tivité des  marchés  financiers  l'influence  qu'on  atten- 
dait. Dans  les  bourses  tout  est  encore  au  calme  plat. 
Par  contre,  le  commerce  extérieur,  dont  je  vous  envoie 
le  bilan  par  le  même  courrier,  a  donné  des  résultats 
très  satisfaisants.  Vous  verrez  d'après  les  chiffres  que 
pour  les  cinq  premiers  mois  de  1899  on  a  enregistré 
un  solde  actif  de  20  millions  de  florins  alors  qu'on 
avait  enregistré,  pour  le  même  temps  de  1898,  un  solde 
passif  de  58  millions.  La  diminution  de  l'importation 
des  céréales  n'est  qu'une  des  causes  multiples  de  cette 
amélioration. 


Conrpier  de  la,  Boarse  de  Vienne 


iaies  et  iMcières 


Le  Commerce  extérieur.  —  L'amélioration  de  la  balance 
commerciale  qu'on  avait  constaté  en  avril  dernier  s'est  en- 
core accentuée,  pendantle  mois  de  mai.  En  mai  1898  on  avait 
enregistré  un  solde  passif  de  13.6  millions  de  florins  :  cette 
année  on  constate  un  solde  actif  de  7.2  millions,  soit  une  amé- 
lioration de  20.8  millions  de  florins. 

Pour  les  cinq  premiers  mois  de  Tannée  on  a  enregistré  une 
amélioration  de  79  millions  de  florins;  un  solde  actif  de  20.1 
millions  de  florins  a  remplacé  le  solde  passif  de  58.8  millions 
de  florins  constaté  dans  le  même  temps  de  1898. 

Le  mois  de  mai  1897  n'avait  laissé  qu'un  solde  actif  de  3.7 
millions  de  florins;  celui  de  1896  wn  solde  actif  do  4  millions. 

Les  chiffres  du  mois  de  1899  sont  .• 


Mai 


.Janvier-mai 


Par  rapport  Par  rapport 

1899     à  1898        1899     à  1898 
(En  millions  de  florins) 

Importations   64.7    (—  13.8)      336.9   (—  25.5) 

Exportations   71.9   (-f-   7.0)      357.0   (-|- 58.4) 

I,e  mouvement  des  céréales  est  la  principale  cause  de  ce 
changement  :  Tiinportation  a  diminué  de  39.2  millions  de  flo- 
rins; l'exportation,  surtout  celle  des  orges,  a  augmenté  de 

5.2  millions  de  florins. 

L'exportation  des  sucres  a  augmenté  de  plus  de  16  millions 
de  florins. 

L'exportation  du  bois  a  augmenté  de  8.4  millions,  ainsi 
que  celle  du  bétail. 

•  Dans  les  cinq  premiers  mois,  les  imjiortations  se  sont  éle- 
vées à  38.1  millions  de  quintaux  méiriques  et  l'exportation 
à  69.7  millions  du  quintaux,  soit  31  6  millions  de  quintaux 
en  jilus  pour  l'exportation. 

'Voici  cjuelques  détails  (les  chiffres  représentent  des  mil- 
lions de  florins)  : 

Importations  :  Denrées  coloniales,  8.9  (—  1.4);  tabac,  14.1 
■-I-3.6J  ;  céréales,  9.2  (— 39.2)  ;  bétail,  2.9  (—  1.4)  ;  o-ufs,  6.3 
0.2)  -,  vin,  7.7  (—  1.9)  ;  coion,  24.8  (—  1.2)  ;  chanvre,  9.2 
f—  2.7);  laino.s,  27.4  {-\-  7.1);  soies,  19.2  (-}-3.2);  zinc,  2.5 
i,-(-L;  cuivre  brut,  6  (-)-  1.5);  machines,  8.8  (-j- 0.7). 

Exportaiiqns  :  Sucre,  40.3  (H-  16.4)  ;  céréales,  11  (-f-  5.2)  ; 
fruits,  1  (4- 0.6) ;  bétail,  11.7  (+ 3.6) ;  chevaux,  11.1  (-|-2.8); 
œufs,  18.1  (—5.4);  bois,  44.8  (-)-  8.4);  charbons,  16.5  (-f- 0.9)  ; 
coton,  4.6  (-1-0.7);  laines,  12.7  (-)-  1.4);  soies  et  soieries, 

7.3  (4-  0.7);  fers,  9.6  (-|-  2.3);  machines,  3  (-|-  Ll)- 


Les  Chemins  de  fer  austro-hongrois.  —  Les  recettes 
des  chemins  do  fer  do  TElat  on  Autriche  se  simt  élevées, 
pendant  le  mois  de  mai  1899,  à  2.674  322  llorins  pour  le 
transport  des  marchandises,  soit  un  total  de  9.237.960  florins. 
Les  recottos  totales,  du  l"''  janvier  au  31  mai,  ont  été  de 
42.192.086  florins,  contre  40.811.186  dans  la  période  corres- 
pondanlo  de  1898. 


Vienne,  28  juin  1899. 

Marché  faible  et  tendances  indécises. 

Seuls,  les  Etablissements  de  crédit  restent  très  fermes. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer,  après  un  mouvement  de 
recul,  remontent  au  cours  primitif. 

Les  Fonds  d'Etats  nationaux  et  étrangers  finissent  aussi  en 
légère  reprise.  ... 

Argent  à  5  0/0. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  371  70  ;  les  Lombards, 
69  70;laLœnderbank,  237  50;  les  Tabacs,  138  20;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  346  10;  l'Alpine,  233  50.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUA  TJON 


Bruxelles,  2  i  j  liu  1899. 
La  Situation  du  Marché 

Bien  que  certains  cours  du  marché  du  terme  soient 
meilleurs  que  ceux  que  nous  avons  signalés  il  y  a  huit 
jours,  l'hésitation  domine  encore  dans  cette  partie  du 
marché.  On  conviendra,  du  reste,  qu'il  y  a  des  influen- 
ces qui  justifient  facilement  cette  hésitation. 

CoQi's  de  clôture  :  Brésil,  63  7/16;  Extérieure  Espa- 
gnole, 61  11/15;  Saragosse,  215;  Nord  de  l'Espagne, 
179  1/2;  Métropolitain,  485;  Lot  du  Congo,  87  1/4; 
Bente  Italienne,  95  60;  Rio-Tinto,  1.118;  Portugais 

3  0/0,  25  9/16;  Turc  D,  22  85;  Lot  Turc,  126  1/2. 
L'ensemble  du  marché  du  comptant  reste  marqué 

d'une  accalmie  dont  nous  avons  déjà  donné  les  raisons 
et  qui  ne  se  dissipera  d'une  manière  complète  qu'après 
la  période  des  vacances.  Nous  parlons  ici  des  affaires 
courantes,  car  l'émission  des  affaires  nouvelles  ne 
chôme  pas. 

Le  rours  de  97  est  difficilement  conservé  par  la 
Bente  3  0/0,  dont  la  Ire  série  inscrit  même  celui  de 
96  87,  et  l'attitude  des  Bentes  indirectes,  comme  celles 
des  Lots  de  Villes,  diffère  si  peu  de  celle  enregistrée 
dans  notre  précédent  numéro  qu'elle  ne  comporte  au- 
cun corarnentaire  spécial. 

Les  obligations  3  0/0  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer  rachetés  par  l'Etat  ont  des  destinées  analogues  à 
celles  de  nos  Bentes,  leurs  cours  ont  décliné  également 
et  elles  sont  l'objet  de  demandes  restreintes.  Celles  des 
Tramways  même,  d'ordinaire  si  actives,  sont  fort  dé- 
laissées. Aux  obligations  industrielles,  on  s'est  porté 
de  préférence  sur  les  4  0/0  Audun-le  Tiche  à  483,  le 

4  0/0  Aumetz-la-Paix  à  485.  le  4  0/0  Marcinelle-Couil- 
let  à  500,  le  4  0/0  Providence  Busse  à  497  50,  le  4  1/2 
Eclairage  de  Saint-Pétersbourg  à 493. 

L'allure  des  banques  est  assez  irrégulière  ;  c'est, 
d'ailleurs,  le  seul  fait  à  relever  pour  cette  partie  de  la 
cote,  qui  pour  le  reste  n'offre  rien  de  stiillant.  Notons 
cependant  des  fluctuations  de  la  Dividende  Outre-Mer 
qui  recule  à  269.  La  Banque  Nationale  est  à  2.820,  la 
part  de  réserve  à  2.240,  le  Crédit  Général  Liégeois  à 
l.OOO,  l'action  Crédit  Général  de  Belgique  à  149. 

Les  valeurs  de  la  rubrique  Chemins  de  fer  et  Canaux 
sont  négligées.  L'ordinaire  Chemin  du  Congo  est  à 
1.750  et  la  part  de  fondateur  à  5.750,  la  privilégiée  Cen- 
tral Sud-Américain  à  265  et  la  privilégiée  Sud-Ouest- 
Brésiliens  à  407  50. 

Les  transactions  restent  languissantes  au  compar- 
timent des  Tramways  avec  tendance  à  la  Jjaisse.  Les 
ordinaires  Tramways  Bruxellois  recubnt  à  460,  l'ab- 
sence de  transactions  régulières  sur  cette  valeur  est 
motivée  par  l'attitude  expectante  que  commande  le 
défaut  d'entente  qui  a  surgi  entre  l'Etat  et  la  Ville  de 
Bruxelles,  et  qui  pourrait  bien  retarder  quelque  peu  la 
ratification  du  projet  d'unification  des  concessions. 

Les  nouvelles  optimistes  qui  nous  parviennent  jour- 
nellement sur  le  marché  des  industries  du  fer  et  de 
l'acier  sont  toujours  sans  effet  sur  le  compartiment  des 
Valeurs  Sidérurgiques. 

Les  Charbonnages  manifestent  une  légère  reprise  et 
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au  groupe  Congolais,  l'activité  s'est  considérablement 

ralentie.  

Bruxelles,  29  juin  1899. 
L'Extérieure  clôture  à  61  5/8;  Vltalien  fait  96  30  ;  lielge 
3  010,  97  ..;  Turc  D,  22  10. 


et 


Bortation  des  produits  métallurgiques  en  Espagne  et  la 
Sc  e  de  relèvement  dans  laquelle  ce  pays  va  vraisen  bla- 
Element  entrer,  cette  entreprise  promet  de  très  beaux  résultats. 

La  Société  s'est  assuré,  à  des  conditions  très  avantageuses, 
le  monopole  d'exploitation  de  minières  importantes  situées 
nrè^  dTs'^^  usines  cle  transformation,  contenant  un  minerai 
fiSs  riche  ^55  à  60  0/0  de  fer)  et  permettant  d  alimenter  çlu- 
siem"  hauts  fourneaux  pendant  plus  de  cinquante  années, 
touTen  faisant  sur  une  grande  échelle  le  commerce  de  1  ex- 
Station  du  minerai  de"  fer.  La  fourniture  du  combustible 
Srirsurée  par  les  producteurs  du  bassin  de  Belmez,  situe  a 

^Tï'^oïs'truction  du  promier  haut  fourneau  est  déjà  com- 
mencée On  compte,  d^ci  un  an  environ,  sur  une  production 
mensuelle  de  3.000  tonnes  d  aciers  finis.  favorables 
En  raison  de  ces  conditions  exceptionnellement  favorables, 
on  peut  auaurer  pour  cette  affaire  un  très  brillant  avenir. 
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LA  SITUATION 

'     Madrid,  25  juin  1899. 
La  Situation.  -  Le  Budget.  -  La  Bourse.  -  La  Banque  d'Espagne 

Potir  le  moment,  toute  l'attention  est  concentrée 
sur  la  discussion  du  budget.  ,     ^-i  „ 

A  la  demande  du  Ministre  des  finances,  les  Chambies 
ont  approuvé,  provisoirement,  les  chapitres  relatits  au 
paiement  du  coupon  échéant  le  1er  juillet.  Quant  au 
reste  des  lois  de  finances,  elles  ne  pourront  pas  être  vo- 
tées, à  la  Chambre  seulement,  avant  le  commencement 
du  mois  de  juillet  ;  elles  doivent  passer  ensiute  au  bé- 
nat,  et  je  ne  crois  pas  qu'à  moins  de  fait  extraordi- 
naire, le  budget  puisse  être  mis  en  vigueur  avant  le  2U 

•""comme  les  projets  financiers  de  M.  Villayerde  for- 
ment un  gros  volume,  il  est  malaisé  de  les  étudier  en 
quelques  jours,  mais  on  commence  à  s'y  reconnaître 
et  l'impression  que  je  vous  ai  signalée  ne  se  modifie 
pas  :  elle  est  favorable  malgré    une    agitation  de 

Cette'  agitation  se  manifeste  surtout  parmi  les 
sucriers,  les  mineurs  et  les  distillateurs  d  alcools.  Le 
projet  d'impôt  sur  le  revenu  suscite  également  des 
objections,  parce  qu'il  grève  indirectement  tous  es 
revenus  du  travail,  sans  faire  d'exception  pour  les 
petits  traitements.  La  Commission  du  budget  a.i'ésolu 
d'exempter  d'impôt  les  traitements  inférieurs  a  l  .UUU 
pesetas  et  on  étudie  un  nouveau  classement  de  1  eche.le 
des  impositions.  , 

Les  corporations  qui  se  croient  lésées  ne  sont  pas 
entièrement  d'accord  dans  leurs  réclamations,  t  andis 
que  quelques  ouvriers  disent  qu'ils  ne  peuvent  pas 
payer  plus  de  six  millions,  il  y  en  a  qui  prétendent  que 
l'impôt  doit  être  calculé  sur  la  base  de  sept  mille  ton- 
nes, ce  qui  doit  être  une  erreur  de  plume.  Entre  autres 
arguments  adressés  à  M.  Villaverde,  pour  l'émouvoir, 
on  lui  dit  que  si  la  consoiiunation  n'a  pas  été  atteinte 
par  le  manque  de  sucre  des  colonies,  c'est  à  cause  de 
la  contrebande  qui  se  fait  sur  une  très  \  aste  échelle, 
puisqu'elle  doit  être  de  20.01)0  tonnes  environ. 

.Je  crois  qu'il  y  a  beaucoup  de  personnes  qui  se  ren- 
dent compte  que  l'augmentation  des  impôts  n'est  pas 
aussi  absolue  qu'elle  parait.. Je  tiens  à  rappeler  que  dans 
la  comparaison  ci-dessus,  je  n'ai  tenu  aucun  compte 


des  surtaxes  encaissées  en  1897  et  augmentées  encore 
en  1898!  Par  conséquent,  la  somme  ^-^^^^/Z 
Dour  1899-1!100  n'est  pas  représentée  pai  la  totaim.  aes 
5G.OOO0OOci-dessus.Sl  est  ^onlonv.n.  ce^^^ne^i 
de  voir  consolider  des  taxes  (lu'on  croyait  piovisoires, 
mais  malheureusement,  il  faut  «"appeler  qu  on  a  sou- 
tenu une  guerre  de  plus  de  trois  ans  et  .lu'il  tant  main- 

^^îTpuSon  d^ de  M.  Villaverde  n'a  p^ 
causé  de  Grandes  modifications  dans  les  cours  desva- 
emï  iundi'îl  y  eut  un  mouvement  de  hausse,  mais^^ 
lendemain  la  réaction  commença  et  ^^«s  'le^^;  .^'"^^^^^ 
jours  ont  été  employés  à  regagner  le  teiiam  pe  u^  La 
Bourse  n'a  pas  mal  accueilli,  en  ^ral  es  change 
ments  introduits  dans  la  condition  tle.;l^ettes  cai ,  s  a 
est  vrai  que  les  porteurs  sont  f^'^PPés.  lendent 
compte  que  le  Ministre  reclame  des  sacrifices  aussi 
élevés  des  autres  classes  de  contribuables 

En  effet  si  on  examine  le  type  des  impôts  établis,  on 
ren^ïrque  que  le  plus  élevé  est  de  20  0/0  ;  une  banque 
navri5  0/0  d'impôt  sur  les  bénéfices  et  en  comptant 
fe  5  0/0  qu'il  faudra  retenir  aux  actionnaires^on  trouve 
'^0  0/0  soit  la  même  quotité  retenue  sur  !a  Dette. 
~  En  verîu  des  chang^mentsintroduits  les  de  tesesp^ 
gnoles  jouiront,  à  partir  du  1er  Juillet  de    intéi et  sut 
vant  sur  le  nominal  :  Intérieure  et  Exterieme,  3  20  0/0 , 
amortissable,  3  62  0/0;  Bons  ^"^YJILIK^^  ,2ox'^ 
dito  5  0/0,  3  20  0/0;  Philippines,  4  08  0/0-  H  est  encore 
trop  tôt  pour  savoir  à  quel  taux  notre  Marche  capita- 
Sa  les  valeurs  espag\ioles,  mais  comme  leur  revenu 
net  aux  cours  actuels  sera  d'environ  .5  0/0,  il  y  a  lieu 
de  cro  re  qu'on  ne  s'écartera  pas  beaucoup  de  ceux-ci. 

L^  port^eui-5  d'obMgations  »  Philippines  «ont  rédige 
une  pétition  adressée  aux  Chambres  pour  obtenir  que 
cette  valeur  soit  traitée  sur  le  même  i^ied  que  les  obli- 
gations des  Douanes.  _  .  , 
Voici  les  cours  cotés  aujourd  hui  sur  notie  place 

'■"■-naines  précédentes  : 
12  juin 

4  0/0  Intérieure   ^1  30 

4  0/0  Extérieure   J^/^  * 

4  0/0  amortissable   iAV  o- 

Bons  du  Trésor  5  0/0   101  2o 

Philippines  6  0/0   ^7  oi 

Douanes  5  0/0   9» 

Bons  cubains  6  0/0   f 

5  0/0   59  ^» 

Banque  d'Espagne  ;,;  V  '  '  •  ' 

Compagnie  Fermière  des  tabacs. 

Chèque  sur  Paris   

Londres 


271 
21 
3(J 


19  juin 

26  juin 

62  70 

62  25 

68  75 

68  10 

70  .. 

69  75 

101  50 

101  75 

76  ."^O 

76  50 

92  80 

92  50 

70  75 

69  45 

60  40 

59  20 

4(14  .. 

409  .. 

275  50 

288  50 

22  15 

23  05 

30  75 

80  93 

le  la  Banque 
argent,  4  mil- 


Les  principales  variations  du  bilan 
d'Espagne  sont  :  or,    millions  de  plus, 
lions,  prêts  sur  valeurs,  3  millions;  .-omptes  cornants 
2  millions.  La  circulation  a  diminué  de  2  millions  et  les 

''^^d;ïiiîi^S-de  la  Banque  ne  s'est  P-  résignée 
encore  à  voir  disparaître  l'amortissement  de  .on  porte- 
feuille et  elle  est  prête  à  rédiger  une  P^^it  o   aux  r  ham 
bres  pour  que  celks-ci  preuneut  en  considération  le  pre- 
iudice  crue  cette  mesure  cause  a  la  Banque. 
^  Le  '  roducteurs  d'huile  d'olive  sont  très  préoccupes 
de  la  concurrence  que  leur  font,  pour  les  graissages 
les  huiles  niinérales  et  celles  de  colza.  Us  se  plaignent 
aussi  de  la  perte  du  marché  des  Antilles 

Le  phylloxéra  fait  de  grands  ravages  dans  la  Riojaet 
le  mildew  à  Alicante.  ^^^^^^^ 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


Andalous  ..  .  (1067  kil.) 
Nord  de  l'Espagne  : 

Ligne  i/J .  k.) 

Asiiii-ics  (184  kil.) 

Lérida-nctis    (104  kil.) 

Almansa-Val..{i^'S 

aragosse  ...  (3650  kil.) 


1896 

1897 

1898 

1899 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

6,954  414 

6.353  749 

8.322  670 

7  973.132 

23.651  319 

21  102.001 

23.545.245 

24  685.5.48 

5  9;0.o36 

6.094.624 

6.810  897 

7.372.987 

512.880 

425.089 

086.278 

648. 6iC 

5.3il  991 

S  010  116 

h.480.49i 

5.767.284 

■2b  ol.'.  399 

24.154.976 

28. 163  043 

39.042  059 
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L'Industrie,  l'Agriculture  et  le  Commerce  espagnols 

(Suite)  (1) 

n  s'agit  à  présent  de  voir  qu'elle  est  la  place  que  chaque 
pavillon  occupe  dans  le  mouveir.ent  commercial  mariiime  de 
l'Espagne.  Le  tableau  suivant  permet  de  s'en  rendre  compte 
(Nous  n'y  faisons  figurer  que  les  plus  importants)  : 

Part  qui  revient  à  chacun  des  principaux  pavillons  dans  le 
commerce  maritime  de  l'Espagne  (importations  et  exporta- 
tions réunies)  : 

1877         1882         1894         1893  1897 

(En  tonnes) 

Anglais...  2.3.54.000  5.222.000  0.384.010  7.078.500  8.195.000 
Espagnol.  400. UOO  1.078.0J0  2.185.0ii0  2.127.000  2.419.000 
Français.  473.000  745.000  620.(00  680.000  852.-00 
AUemand.  91.000  147. UOO  290.000  250.000  295.000 
Norwég.  .  »  197.000  311.000  207. OOJ  36Ô.000 
Italien...     109.800     182  000     603.000     201.0U0  171.000 

Belge   6. .500      69.000     105.000     178.000  157.000 

Holland..  29.500  41.000  170.000  167.000  318. OUO 
Russe....      38.400      74.000      88.000      84.000  80.01)0 

Orec   10.100      .37.000     112.000      80.000  112.000 

Suédois..  ■>  64.000      58.000      45.0J0  59.000 

Le  tableau  ci-dessus  nous  fait  voir  que  les  transports  sous 
pavillon  belge  ont  augmenté  24  fois  ;  sous  pavillon  hollan- 
dais, ii  ,■  Si >us  pavillon  grec,  10;  sous  pavillon  espa^noZ, 
6  112  ;  sous  pavillon  anglais,  3  1/2;  sous  pavillon  alle- 
mand, 3;  sous  pavillon  norvégien,  1,80;  sous  pavillon 
russe  2  1/2.  Le  pavillon  français  n'est  pas  parvenu  à  dou- 
l>ler  son  tonnage,  et  encore  faut-il  tenir  compte  que  l'année 
1897  a  été  beaucoup  plus  favorable  que  les  précédentes.  Gela 
"vient  en  partie  de  la  diminution  du  commerce  des  vins  ;  mais 
il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  les  navires  étrangers  prennent 
dans  les  relations  commerciales  espagnoles  une  part  beau- 
coup plus  active  que  la  marine  française. 

La  marine  marchande  espagnole  a  évolué  comme  les  autres 
■dans  le  sens  de  l'emploi  de  la  vapeur,  de  préférence  à  la  voile, 
«omme  on  verra  ci-après.  Le  nombre  absolu  de  navires  a 
diminué,  mais  le  tonnage  a  augmenté  dans  de  fortes  propor- 
tions :  '' 

Navires  Tonnes  de  jauge 

Années  à  voile   à  vapeur     à  voile       à  vapeur 

1809    2.200        170         430.000  62.000 

1887(2)   1.411(3)    341         2fi2.()24  2Ô2.8S5 

1897.'.   1  1('8       3.Ô5         16 '1.109  492.393 

Dill'érences.^    —  1.0^2    -H  185     —  2b5.831    -f  4oU.;;93 

En  trente  ans,  le  nombre  de  voiliers  a  diminué  presque  de 
moitié  et  leur  tonnage  a  perdu  62  O/O;  le  nombre  de  navires 
à  vapeur  a  augmenté  de  plus  du  double  et  leur  tonnage  a 
septuplé.  Le  tonnage  moyen  par  navire  à  vapeur,  qui  était 
■de  364  tonnes  en  1869,  a  passé  à  1.387  tonnes  en  1897-1898.  Le 
Ministère  de  la  Marine  a  publié  une  statistique  approxima- 
tive des  bateaux  à  vapeur  existant  le  janvier  1899,  qui 
seraient  au  nombre  de  560.  jaugeant  558. 0i2  tonnes,  ce  qui 
ferait  une  augmentation  de  05  6')9  tonnes,  qui  est  assez  vrai- 
semblable; mais  en  ce  qui  concerne  le  nombre  des  navires, 
il  y  aurait  des  réserves  à  faire.  Ajoutons  que,  pendant  les 
quatre  premiers  mois  de  cette  année,  le  nombre  de  navires  à 
vapeur  espagaolisés  a  été  de  26.  jaugeant  42.305  tonnes.  Il  y  a 
tout  lieu  do  croire,  comme  je  l'ai  dit  plus  haut,  que  les  arma- 
teurs espagtiols  vont  faire  de  grands  elTorts  pour  combler  le 
vide  causé  dans  leur  industrie  par  la  perte  du  marché  des 
colonies;  mais  s'ils  veulent  avoir  du  succès,  il  faut  qu'ils  ob- 
tiennent du  Gouvernement  espagnol  une  réduction  des  impôts 
perçus  datis  les  ports.  Ainsi,  les  navires  qui  font  le  commerce 
avec  l'Amérique  ont  à  payer  un  imijôt  de  2  pesi-tas  50  par 
tonne  chargée  ou  déchargée  et  1  peseta  25  par  passager  par- 
tant ou  arrivant,  ce  qui  augmente  déjà  le  prix  des  marchan- 
dises ;  cet  impôt  a  été  augmenté  de  20  0/0  par  la  loi  budgé- 
taire du  10  juin  1898. 

Il  faut  ajouter  encore  If  montant  des  droits  à  payer  pour 
les  travaux  des  ports,  droits  qui  sont  payés  aux  juntes  loca- 
les, sans  compter  l'impôt  provisoire  créé  par  la  loi  du  30 
août  189  >,  pour  une  dui'ée  de  qtiinze  ans,  pour  développer  la 
marine  de  guerre.  Ce  n'est  pas  tout  :  une  fois  que  le  navire 
est  dans  le  port,  il  faut  qu'il  paye  les  droits  de  pilotage, 
d'ancrage,  etc.  Enfin,  comme  très  souvent  les  navires  n'accos- 
tent pas  à  quai,  on  est'  bligé  de  se  servir  de  gabarres  pour 
le  cliai'genK'iit  et  le  déchargement.  Il  en  résulte  que  le  fret 
entre  les  ports  du  oud  de  l'.\m''i'ique  et  les  ports  espagnols, 
rnèinf!  pour  Barcelone,  qui  a  pourtant  l'avantage  de  donner 


1)  Voir  VÈconomiste  Européen,  n"'  879  à  386,  388  et  389. 
(2)  au  30  juin;  (3)  de  50  tonnes  et  au-dessus. 


du  fret  de  retour,  sont  beaucoup  plus  élevés  que  pour  les 
autres  ports  européens  (de  16  à  80  0/0  suivant  les  ports  et  la 
nature  de  la  marchandise). 

C'est  une  situation  qui  mérite  toute  l'attention  du  législa- 
teur, car  la  cherté  des  frets  augmente  le  prix  des  marchandi- 
ses et  influe  d'une  façon  tout  à  fait  désavantageuse  sur  les 
conditions  de  la  vie.  Remarquons  que  le  commerce  de  l'Es- 
pagne avec  ses  provinces  maritimes  n'est  pas  moins  atteint 
et  qu'il  est  au  moins  étrange  que  le  fret  des  îles  Canaries 
coûte  pour  l'Espagne  40  pesetas  la  tonne  et  pour  l'Angleterre 
18  50  environ. 

Il  ne  faudrait  pas  croire,  cependant,  que  le  prix  du  fret  des 
ports  espagnols  n'a  pas  baissé,  comme  celui  des  autres  pays, 
mais,  comme  cette  baisse  a  été  contrebalancée  en  partie  par 
les  augmentations  successives  des  impôts,  elle  n'a  pas  pu 
causer  le  même  effet  que  dans  le  reste  de  l'Europe. 

Il  faut  dire,  à  présent,  quelques  mots  des  chemins  de  fer, 
qui  ont  une  si  grande  importance  pour  le  développement  de 
la  richesse,  mais  qui,  en  Espagne,  n'ont  pas  donné  encore 
des  résultats  aussi  brillants  que  dans  d'autres  pays. 

Le  tableau  suivant  donne  la  progression  des  voies  ferrées 
par  période  : 

Chemins  de  fer  en  exploitation 


Années 


1848. 
1K58. 
1868. 
1878. 


Kilomètres 

28 
855 
5.384 
6.687 


Années 


18?8. 
1897. 
1898. 


Kilomètres 

9.588 
10.864 
12.984 


L'augmentation  la  plus  importante,  4.529  kilomètres,  eut 
lieu  dans  la  période  1858-1868;  les  troubles  de  toute  espèce 
qui  ravagèrent  l'Espagne  pendant  les  dix  années  suivantes 
enrayèrent  presque  entièrement  la  construction  de  nouvelles 
lignes,  qui  ne  reprit  de  l'activité  qu'après  la  fin  de  l'insur- 
rection carliste.  Si  on  compare  le  nombre  de  kilomètres 
construits  en  Espagne  avec  ceux  construits  dans  des  pays 
même  moins  étendus,  la  comparaison  est  désavantageuse 
pour  l'Espagne,  mais  il  faut  se  rendre  compte  des  crises  si 
douloureuses  qu'elle  a  traversées.  D'ailleurs,  le  relief  si  acci- 
denté du  terrain  de  la  Péninsule  rend  très  coûteuse,  en 
général,  la  construction  des  voies  ferrées  et  si  on  ajoute  que 
leur  largeur,  qui  est  plus  grande  que  celle  des  pays  de 
l'Europe  centrale,  augmente  encore  le  prix  de  l'établissement, 
on  trouve  logique  qu'à  présent  que  toutes  les  capitales  de 
provinces  sont,  ou  vont  être  desservies  par  che.mins  de  fer  à 
grande  largeur,  on  préfère  construire  des  lignes  à  voie  étroite, 
qui  sont  bien  moins  difficiles  à  établir. 

L'exploitation  a  donné  les  résultats  suivants  pour  les  lignes 
à  voie  normale  : 

Marchandises 
Voyageurs  petite  vitesse 
par       par  millions 
millions  détonnes 


Années 


Produit  net 

kilométr. 
par  millier 
de  pesetas 


1873. 
18'<8. 
1890. 
1897. 


10.5 
23.7 
22.2 
21.2 


4.6 
9.8 
13.6 
14.6 


9.0 

10.6 
10.8 


En  1897,  les  lignes  à  voie  étroite  ont  transporté  3.650.072 
voyageurs  et  746.950  tonnes. 

[A  suivre) 


Courrier  de  la.  ftoarsie  de  Madrid 


Madrid,  28  juin  1899. 

La  tendance  générale  de  notre  Bourse  est  assez  soutenue  : 
len  manifestations  qui  se  produisent  contre  les  projets  finan- 
ciers n'ont  pas  d'influence  sur  les  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  62  65;  l'Extérieure  à  68  55;  le  change 
sur  Paris  est  à  22  62.  Demain  fête. 


ITAI_.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  27  juin  1899. 

Les  Décrets.  —  La  Situation  ministérielle. —  Le  Commerce  extérieur. 
—  Le  Taux  de  l'Escompte. 

Le  général  Polloux  vient  de  prendre  une  résolution 
énergique  pour  mettre  fin  à  l'obstructionnisme  de  l'ex- 
trème-gaiiche  et  pour  appliquer  ses  projets  politiques, 
dont  la  discussion  était  devenue  impossible. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Russie 


829 


Les  derniers  votes  lui  permettant  de  croire  que  les 
dispositions  de  la  majorité  lui  étaient  favorables,  mais 
les  débats  parlementaires  lui  montrant  que  les  mesures 
politiques,  proposées  par  lui,  ne  pouvaient  pas  être 
volées  assez  tôt,  il  a,  par  un  décret  royal,  proroge  la 
session  parlementaire  au  28  courant  ;  en  même  temps, 
un  second  décret  a  approuvé  les  mesures  politiques 
aue  laCliambre  était  en  train  de  discuter.  Ces  mesures 
Concernent  les  points  suivants  :  l»  les  réunions  publi- 
aues  •  2o  les  associations  ;  3°  la  grève  du  personnel  des 
chem'iiis  de  fer,  des  postes  et  du  se.  vice  de  l'éclairage 
public,  question  transitoire  actuellement  à  l'ordre  du 
four  ■  4o  la  pivsse.  C'est  donc  par  voie  d'ordonnances 
que  'ces  questions  seront  réglées  ;  mais  comme  la 
Constitution  italienne  ne  contient  pas  de  disposition 
similaire  à  l'article  14  de  la  Constitution  autrichienne, 
il  fallait  à  ce  décret  une  sanction  législative.  Cette 
sanction  sera  donnée  par  la  Chambre,  en  bloc  appa- 
remment, et,  de  la  sorte,  celle  ci  aura  en  quelque  ma- 
nière carte  forcée  ;  les  hésitants  ne  voudront  pas  com- 
promettre une  œuvre  dont  ils  peuvent  ne  pas  approu- 
ver tous  les  détails,  mais  qu'ils  craindront  de  faire 
échouer  dans  son  ensemble.  Ce  vote  pourra  être  unique 
et  de  cette  façon  l'obstruction  sera  écartée.  En  tous 
cas,  ce  décret  sera  appliqué  le  20  juillet  prochain  si,  a 
cette  date,  le  Parlement  ne  s'est  pas  encore,  prononce. 

Le  Cabinet  PelLoux  doit  être  bien  sûr  du  terrain  sur 
lequel  il  manœuvre,  pour  s'être  décidé  à  adopter  une 
mesure  qui  montre  à  quel  point  la  vie  parlementaire  se 
trouve  tioublée.  ,• 

,<  Cet  acte  du  Pouvoir  exécutif,  écrit  \Ilalie,  n  aura 
aucune  conséquence  grave  immédiate  ;  mais  il  est  per- 
mis de  penser  que  les  Ministres,  en  donnant  a  1  Ex- 
trèm^i-Gauche  le  prétexte  de  dire  que  la  Constitution 
n'a  pas  éié  respectée,  lui  ont  fourni  des  armes  dont 
elle  ne  manquera  pas  de  se  servir.  L'obstructionnisme 
est  terrass.^  ;  mais,  pour  l'avenir,  la  lutte  entre  le  parti 
constitutionnel  et  l'Extrême-Gauche  ne  devient  pas  plus 

Un  décret  royal,  signé  ces  jours  derniers,  bien  qu'il 
n'ait  pas  encore  paru  à  la  Gazzeila  Vfjiciale,  vient 
d'approuver  les  modifications  aux  statuts  de  la  Banque 
d'iudie,  modifications  votées  par  l'assemblée  des  ac- 
tionnaires du  28  mars  dernier. 

Ces  modifications,  en  dehors  de  dispositions  d  ordre 
tout  à  fait  intérieur  dont  1  expéiience  a  montré  la  con- 
venance, visent  une  réunion  plus  étroite  des  pouvoirs 
dans  la  personne  du  Directeur  général,  à  l'efiVt  surtout 
de  donner  plus  d'unité  à  la  Direction.  C'est  pourquoi  la 
charge  de  Secrétaire  général,  de  même  celle  d'un  des 
deux  sous-Directeurs  généraux  ont  été  supprimées. 

A  la  suite  de  ces  modifications,  M.  le  commandant 
Ettore  Levi  délia  Vida,  ancien  Secrétaire  général  de  la 
Banque  Nationale  Toscane,  et  sous-Directeur  gênerai 
de  la  Banque  cVIlalie  dès  la  constitution  de  celle-ci,  a 
donné  sa  démission  au  Conseil  supérieur  de  la  Banque. 

Le  mouvement  du  sommerce  extérieur  en  mai  a  montré, 
par  rapport  au  mois  correspondant  de  IBHS,  une  dimi- 
nution de  21.439.137  lire  aux  importations  et  une  aug- 
mentation de  10.899.010  lire  aux  exportations.  La  dimi- 
nution des  premières  est  due  à  une  moindre  introduc- 
tion des  blés  ;  l'augmentation  des  exportations  provient 
en  grande  partie  des  sorties  de  soies  et  soieries. 

On  attend  la  publication  du  décret  habituel  du  Mi- 
nistre du  Trésor  renouvelant  aux  Instituts  d'émission 
la  faculté  d'escompter,  à  un  taux  au-dessous  du  taux 
officiel  dR  5  0/0,  les  elfets  de  commerce  de  tout  premier 
ordre.  Depuis  le  mois  de  septembre  de  l'année  dernière, 
le  taux  minimum  a  été  fixé  à  3  1/2  0/0. 

Etant  donné  la  situation  monétaire  tant  à  l'étranger 
qu'en  Italie,  le  Ministre  du  Trésor  aurait  l'intention 
d'é'ever  ce  minimum  à  4  0/0. 

Cette  mesure  serait  bien  accueillie  et  si,  à  l'étranger, 
le  loyer  de  l'argent  se  tendait  davantage  encore,  le 
taux  de  4  0,0  serait  trop  bas  en  Italie.  Il  n'y  a  pas,  en 
effet,  nécessité  de  défendre  les  réserves  métalliques 
contre  le  drainage,  mais  il  y  a  à  défendre  le  change 
contre  une  hausse  qui,  ainsi  que  nous  l'avons  vu  l'an- 
née passée,  serait  inévitable. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
du  1"'  janvier  au  31  mai  1899 

IMPORTATIONS  KXl'OUTATIONS 

Différ. 
sur  1898- 


Ci.TÉ00RIB3 


1er  janv. 
u  31  miii 


DilKr.  Du  l"jariv. 
sur  1898  au;Uni:u 


Les 

Spiritueux,  boissons  et  huiles 
Denrées  coloniales,  drogues 

et  tabacs  

Produits  chimiques,  arcicles 
médicinaux,  résines  et  par- 
fumeries   

Couleurs  et  articles  pour  tein- 
ture et  tannerie  

Chanvre,  lin,  jute,  etc  

Coton  

Laine,  crin,  poils  

Soie  

Bois  et  paille  

Papie<-  et  livres  

Peaux   

Minéraux,   métaux  et  leurs 

dérivés  

Pierres,  terres,  poteries,  ver- 
res et  cristaux  

Céréales,  farines,  pâtes,  etc.. 
Animaux,    produits    et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  


Métaux  précieux  . . . 


1899 

1899 

sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire 

17.823 

2  732 

6G  290 

4- 

1  .oot 

io ■ UO l 

3,574 

2  5! 9 

1.297 

i8  021 

4- 

2  704 

18  315 

-f 

876 

14  42i 

-f 

3.067 

5  087 

4- 

586 

9  692 

1.7bl 

'25.13: 

-h 

3.747 

63  865 

1 .312 

22.13) 

-h 

6.107 

30  848 

-f 

4  847 

7  146 

4- 

•2.018 

5S  991 

-f  18.577 

170  f.96 

+  15  833 

23  319 

-h 

5  961 

18  907 

4.541 

1.613 

+ 

2  195 

5.7  42 

4- 

1.332 

■l'i  331 

-1- 

4.061 

12.926 

4- 

2  722 

-(-  17.149 

17.928 

2.282 

83.885 

+  19.751 

36.728 

4- 

1 .583 

83  un 

65.9S9 

47.862 

4- 

2.993 

40.295 

-1- 

2  614 

6^.4!3 

4- 

;i  110 

10.505 

+ 

2. 134 

!2  3-,0 

4- 

1.460 

30 i  081 

-1-  14.793 

629.586 

4- 

43  853 

1  610 

131 

7.364 

4- 

1  958 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  28  juin  1899. 

Une  certaine  lourdeur  a  continué  à  se  manifester  sur  le 
marché  des  valeurs  italiennes.  Les  obligations  des  chemins 
de  fer  n'ont  pu  s  y  soustraire,  ;i  cause  surtout  des  nombreu- 
ses ventes  pour  le  compte  du  luarché  de  Berlin.  Le  sont,  par 
contre,  les  obligations  foncières  qui  fonl  excepUon  par  une- 
contenance  toujours  très  ferme.  ,  iv^'.l-t„„ 

La  Rente  est  à  102  *)  ;  Méridionaux,  783  50  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  602  ...  Banque  Nationale,  l.OiO  .. 


RUSSIE 


Les  Caisses  d'Epargne  en  Russie.  ~  Mouvement  des- 
dépôts  aux  Caisses  d'épargne  durant  le  mois  de  mars 
18i>J  : 


Entrées 


Sorties 


Caisses  d'épargne  do  la 
Banque  de  fEtat  : 
A  Saiiit-Pétcrsbuurg. 

A  Moscou  

Dans  les  autres  villes 
Aux  Trésoreries  provin- 
ciales et  do  district. . 

Douanes  

AUX  Trésoreries  muni- 
cipales   

Faliriques  et  usines  . . . 
Caisses  d'épargne  pos- 
tales . 


{En  rouljles) 


1.741.000 

2.015-5.000 
9.860.000 

14.112.000 
137.000 

26,000 
108.000 


1.580.000 
1.779.000 
8.670.000 

8.547.000 
118.000 

24.000 
71.00'J 


6.111.000  4.437.000 


A  la  fin  du  mois,  les  dépôts  dans  ces  Caisses  s'élevaient 
à 558.552.000  roubles (2.884.524  livrets). 


L'Industrie  des  Ciments  en  Russie.  -  Nous  recevons 
de  nouveaux  renseignements  sur  la  situation  de  1  indus  rie  des 
ciments  en  Russie,°d..>ut  nous  avons  deja  V^tretenu  os  ec^ 
teurs  Malgré  la  baisse  énorme  des  prix  de  vente  pioduite 
par  une  concurrence  excessive  dans  certaines  régions  de  la 
Russie  et  notamment  dans  le  bassin  de  la  mer  Noire,  on  as- 
siste à  une  véritable  tl.iraison  d'usines  nouvelles  et  a  un  de- 
iuoe  de  projets  colpoi-tés  dans  toute  1  Europe  qui  ne  peu- 
vent manqu'er  d'amener  une  crise  redoutable.  Dans  le  bassin 
de  la  mer  Noire,  où  il  y  a  déjà  cuiq  usines  importantes  qui^ 
ont  fait  baisser  le  prix  du  baril  de  5  roubles  a  d  roubles  en- 
viron il  est  question  d'en  établir  de  nouvelles  a  laganrog, 
à  Bagtchiverai  et  à  Kabardinska.  Si  cette  dernière  usine  s  édi- 
fiait il  V  en  aurait  quatre  dans  un  rayon  de.  40  kilomètres 

Prés  de  Pélersbourg,  où  l'établissement  d'une  usine  était 
justifié  par  les  besoins  locaux,   il   s'en  construit  deux  a 
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Tchoudowc,  ce  qui  est  déjà  excessif,  et  deux  autres  sont  en 

■^'dIuis  le  centre,  des  usines  sont  en  construction  ù  Briansli,. 
à  Nijui,  à  Volsk  sur  le  Volga,  deux  ou  trois  sont  projetées 
autour  de  Moscou.  ,    ,  • 

'tout  propriétaire  qui  trouve  dans  ses  champs  de  la  craie 
et  de  l'argile  met  en  campagne  des  agents  pour  tirer  parti 
de  ces  trésors  qui  ne  sont  cependant  pas  rares.  Et  ces  agents 
colportent  des  statistiques  de  production  et  de  prix  de  vente 
qui  remontent  à  plusieurs  années  et  donnent  une  idée  abso- 
lument inexacte  de  la  situation  actuelle. 

Si  les  capitalistes  belges  et  français  qui  sont  principale- 
ment assiégés  par  les  courtiers  russes,  ne  contrôlent  pas  sé- 
vèrement les  projets  qu'on  leur  présente,  on  peut  prédire  a 
coup  sûr  des  pertes  bien  regrettables. 


ROUMANIE 


Discours  du  Trône.  —  I-e  Roi  a  ouvert  le  25  courant  les 
€orps  législatifs  par  le  discours  suivant  : 

«  .J'éprouve  une  vive  joie  de  me  trouver  au  milieu  delà 
représentation  nationale. 

«  Issus  de  nouvelles  élections,  vous  êtes  plus  particulière- 
ment en  mesure  de  connaître  les  besoins  du  pays  qui  vous  a 
élus  et  de  poursuivre  le  labeur  en  vue  de  la  consolidation  et 
des  progrès  de  notre  cliére  Roumanie.  Vos  travaux  lé  r  .slatifs 
commenceront  dans  la  première  session  ordinaire  de  cette 
législature.  Je  vous  ai  convoquas  à  présent  en  session  extra- 
ordinaire pour  procéder  à  la  vérification  des  pouvoirs  et  à  la 
constitution  des  pouvoirs  législatifs. 

«  .J'ai  vu  avec  un  profond  regret  comment,  dans  certaines 
parties  du  pays,  la  récolte  de  cette  année  a  été  compromise. 
La  bonne  situation  de  notre  population  rurale  a  toujours  été 
mon  souci  capital. 

«  Bien  que,  ces  jours  derniers,  une  amélioration  incontes- 
table se  soit  produite,  mon  Gouvernement  vous  proposera 
dans  cette  session  même  certaines  mesures  qu'impose  l'état 
de  l'agriculture  cette  année.  ,        ,  . 

«  Je  tiens  à  constater,  cette  fois  encore,  les  relations  ami- 
cales dans  lesquelles  nous  nous  trouvons  avec  toutes  les 
puissances.  L'œuvre  de  la  paix,  dont  nous  avons  tant  besoin, 
est  la  préoccupation  constante  de  tous  et  j 'espère  que  la 
Conf.'rence  dans  laquelle  se  sont  réunis  les  représentants  de 
toutes  les  puissances  augmentera  encore  plus  les  garanties 
de  la  paix.  »   

La  Poste  et  le  Télégraphe  en  Roumanie.  —  Nous  em- 
pruntons au  Curierul  Fmanciar  le  tableau  suivant  du  mou- 
vement  des  postes  ot  des  télégraphes  en  18t8-89  et  en  189/-y«  : 

Personnel  et  mouvement  de  la  cor-  1897-98  1888-89 

rcspondance  et  des  messageries  —  — 
Nombre  dos  employés  de.=  postes  et 

télégraphes  

Nombre  des  boîtes  à  lettres  dans  tout 

le  pays  

Nombre  d-is  lettres  ordinaires  et  re- 

commandées   frf^.-^Â  ^ 

Nombre  des  cartes  postales   Hf^'f^o  ^-^^'W, 

—  imprimés  et  journaux.  29.8/3.428  4.907.377 
_         plis  officiels    6.050.759  2.946.849 

—  échantillons   de    mar-  „„„  ^  ,r 

chandises    830.769  1.228.565 

mandats  postaux   835.448  229.303 

Taxes  perçues  sur  les  lettres., . .  Fr.  3.916.072  l-864.Ma 

_  _  messageries  Fr.  229.660  164.9/6 
Nombre  des  groupes  et  des  lettres 

rhirr'pps    3o5.581  269.633 

Valeur  .                                    Fr-  514.144.r30  304.155.090 

Nombre  des  colis  postaux  ordinaires  582.731  14.ti51 

""vlur  dlcla?r''l        .?:^. 289.655  202.453 

Valeur    '^'''■^'''''^   Fr .     3 . 271 . 186     7 . 038 . 193 

Messagerie  ofiicieile  •  •         66.907  46.638 

Taxes  perçues  pour  les  objets  de 

messagerie  •.■  •  •.•  • 

Correspondance  transitée,  ordinaire 

et  recommandée   Kgr.         65.734  I6.80O 

Messageries  transitées   104.949  10.294 

Réseau  iélégra]>hique  et  télépho- 
nique 

Longueur  des  lignes  télégraphiques 

en  kilomètres   6.903.002  b.4àiJH4 

Développement  des  fils  conducteurs, 

en  kilomètres   16.592.007  12.934.907 

Longueur  des  lignes  téléphoniques, 

en  kilomètres  >  


6.24b 
4.550 


1.474 
812 


761.528 


769.071 


Mouvement  de  la  correspondance 

télégraphique 
Nombre  des  télégrammes  présentés, 

privés   ,..  1.473.701  870.343 

Nombre  des  télégrammes  présentés, 

officiels     147.349  105.862 

Service  international 

Nombre  des  télégrammes  présentés.  284.002  176.870 

_             °_         reçus   253.4.34  136.311 

—  —  transités..  81.129  39.468 
Taxes  perçues  pour  les  télégrammes 

pour  l'intérieur   1.531.921  1.402.120 

Taxes  perçues  pour  les  télégrammes 

pour  l'étranger   554.984  443.757 

Les  chiffres  ci-dessus  prouvent  le  développement  pris  par 
les  services  respectifs  du  ressort  de  la  poste  et  du  télégraphe. 
Ce  développement  s'affirme  aussi  par  l'augmentation  brute 
des  recettes  encaissées  par  le  Trésor.  Ces  recettes  ont  donné, 
en  1898  99,  un  total  de  9.014.104  francs,  contre  5.719.070  francs 
en  1890-91. 


SUISSE 


Chemins  de  fer  Suisses.  —  Le  Conseil  fédéral  suisse  a 
adressé  aux  Chambres,  un  Message  demandant  à  être  auto- 
risé à  échanger  les  obligations  des  Cihemins  de  fer  suisses 
contre  des  obligations  fédérales  3  1/2,  ou  à  acheter  au  comp- 
tant les  mêmes  obligations  avec  la  somme  que  procurerait 
l'émission  des  obligations  fédérales  3  1/2  jusqu'à  concurrence 
de  200  millions. 

Ces  obligations  seront  incorporées  dans  la  future  dette  des 
Chemins  de  fer  fédéraux  dont  le  total  dépassera  un  milhard. 

Cette  mesure  constitue  la  première  étape  du  rachat  des 
chemins  de  fer. 

L'Emprunt  du  Jura  Simplon.  —  L'agence  télégraphique 
suisse  annonce  que  la  souscription  privée  aux  vingt  millions 
d'obligations  Jura-Simplon,  offerts  au  public  le  9  juin,  a 
atteint  un  peu  plus  de  la  moitié  de  la  somme  demandée.  Ce 
résultat  pouvait  être  prévu,  étant  donnée  la  situation  actuelle 
dn  marché.  . 

On  sait  que  les  cinq  Banques  cantonales  de  Berne,  Zurich, 
Vaud,  Soleure  et  Neuchâtel  se  sont  chargées  du  montant 
total  de  l'emprunt  de  60  milUons  de  francs  pour  le  percement 
du  Simplon.  Ces  Banques  en  ont  repris  la  moitié  à  des  sous- 
participants.  Le  montant  total  de  l'emprunt  doit  être  payé 
par  le  syndicat  dans  un  délai  d'environ  trois  ans. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  du  Jura- 
Simplon  se  sont  élevées  en  mai  1899  à  3.027.000  fr.,  contre 
2.923.997  en  mai  1898.  Les  dépenses  se  sont  élevées  à 
1.724.000  fr.,  contre  1.5f'2.2d4  fr.  en  mai  1898. 

Dans  les  cinq  premiers  mois  de  1899  les  recettes  ont  été  en 
augmentation  de  422.364  fr.,  les  dépenses  de  630.154  fr.,  de 
sorte  que  l'excédent  des  recettes  net  à  lin  mai  1899  est  de 
207.789  fr.  moindre  que  dans  la  période  correspondante  de 
1898. 

—  Les  recettes  du  Chemin  de  fer  du  Lac  de  Thoune  se 
sont  élevées  en  mai  1899  à  45.750  fr.,  contre  43.989.  Les 
recettes  totales  à  fin  mai  ont  été  de  159.592  fr.,  contre  146.971 
francs  dans  la  période  correspondante  de  1898. 

—  Les  recettes  du  Nord-Est  en  mai  se  sont  élevées  à 
2  456  500  fr.  et  les  dépenses  à  1  232.000  fr.  Il  y  a  donc  un  ex- 
cédent de  recettes  de  1.224.500  fr.,  contre  1.083.9,35  fr.  en  mai 

1898  Pour  la  période  de  janvier  à  mai,  l'excédent  des  recettes 
a  été  cette  année  de  4.190.396  fr.,  alors  qu'il  avait  été  de 
3.810.547  fr.  dans  la  période  correspondante  de  1898. 

—  Les  recettes  de  la  Compagnie  de  Y  Union  Suisse  ont  at- 
teint en  mai  1899,  942.800  fr.,  contre  949.0ii6  fr.  dans  la  pé- 
riode correspondante  de  l'année  précédente.  Les  dépenses 
sont  de  497  500  fr..  contre  489.150.  Les  recettes  présentent  un 
excédent  de  1  623.6i7  fr.,  pour  la  période  de  janvier  à  mai 

1899  Pour  la  période  correspondante  de  1898,  cet  excédent 
avait  été  de  1.530.000  fr. 

—  Les  recettes  du  Gothard  se  sont  élevées,  en  mai  1899,  à 
1  670  000  fr  ,  contre  1.639.991  fr.  en  mai  1898.  Les  dépenses 
ont  été  de  850.000  fr.,  contre  838.869  fr.  ,       -, . 

Depuis  le  l"  janvier  à  lin  mai,  l'excédent  des  recettes  a  eto 
de  3.'/83.576  fr.,  soit  210.700  fr.  de  plus  que  dans  la  période 
correspondante  de  1898. 


I;KC0N()MISTE  IîUUOPEEN  -  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Les  Importations  à  Rio.  -  D'après  les  statistiques  ofli- 
ciXs  la  valeur  des  importations  à  Rio  de-.Taneiro  pour  le 
premier  irin.estre  de  1899  a  été  de  54.334.719  milreis.  Les 
principaux  pays  de  provenance  sont  les  suivants  . 

Milreis 

Grande-Bretagne   ^S'^M'^^a 

Allpinawne    fc.b4l.7bU 

France  •   5.873  358 

Etats-Unis   ^Îol-In 

te^ïir:-:::::::::::::::::  '^Sissî 

PortuKtd    3.147.928 

Belgque  ..    1.899.210 

Itaifè   1.190.375 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  résiiltats  du  commerce 
extérieur  pendant  le  mois  de  mai  viennent  d'être  publiés. 
Pendant  les  onze  premiers  mois  de  l'exercice  1898-99,  la  va- 
leur des  exportations  a  dépassé  de  495.267.033  dollars  celle 
des  importations.  Pendant  la  même  période  de  1897-98,  1  ex- 
cédent avait  été  de  471.719.184  dollars.  Yoici  les  chiffres  de- 
taillés  de  mai  et  des  onze  mois  : 

Marchandises 

Mai 


1898 


1899 


Importations  : 
Exemptes  de  droits.. 
Taxées  

Total  

Exportations  : 

Nationales  

Etrangères  

Total  

Excédent  d'exportat. . 


Importations  

Exportations  

Excédent  d'importat. 


(En  dollars) 
25.348.291  31.615.438 
28.241.360  38.516.190 


Importations . 
Exportations . 


53.584.651 

70.131.628 

.  108.715.406 

91.252.814 

.     ■  2.568.029 

2.583.675 

.  111.283.435 

93.836.489 

57.698.:84 

23.704.861 

Or 

13.322.111 

3.070.265 

109.157 

2.049.255 

13.212.954 

1.021.010 

Argent 

1.574.479 

3.010.353 

4.184.432 

4.436.549 

2.609.953 

1.426.196 

Marchandises 


Onze  premiers  mois  de 

1897-98 

1898-99 

Dillérence 
en  1898-99 

Importations  : 
Exemptes  de  droits... 

(En  m 
268.493 
296.290 

illiers  de  dollars) 
274.370     -f  5.876 
360.992     4-  64.701 

Total  

564.784 

635.362 

+  70.578 

Exportations  : 
Nationales  

1.017.279 
19.223 

1.109.555 
21.074 

-f-  92.275 
+  1.850 

Total  

1.086.503 

1.130.629 

+  94.125 

Excédent  d'exportat. . . 

471.719 

495.267 

-1-  23.547 

Or 

117.061 
15.030 

85.848 
16.613 

—  31.212 
+  1.582 

Excédent  d'importat. . 

102.030 

69.235 

-f  32.795 

Argent 
28.898 
50.948 

28.779 
53.475 

—  119 
+  1.527 

Excédent  d'exportat.. . 

22.049 

23.696 

+  1.646 

L.e  Marché  FInanciep  de  JXew-York 

New-York,  le  28  juin  1899. 

J_;e  Marché  a  montré  des  tendances  plus  actives  cX  les  dis- 
positions générales  ont  été  plus  fermes.  Les  meilleurs  rap- 
ports sur  les  récoltes  ont  exercé  une  bonne,  inlluence  sur 
l'ensemble  du  marché,  mais  plus  spécialement  sur  les  titres 
des  Chemins  de  fer.  . 

Les  chiffres  du  commerce  extérieur  de  mai  montrent  un 
total  d'exportation  de  93.836.000  dollars,  contre  111.1283.000 
en  mai  18 '8  et  un  total  d'importations  de  70.132.000  dollars, 
contre  53.5^-'5.000;  l'excédent  des  premières  est  donc  de 
23.704.000  doll.  au  lieu  de  57.698.000  doit. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  :  Atchison.  18  5/8;  Milwaukee, 
129  7/8;  Laks  Shore,  206  ./.  ;  Erie,  123/8;  Reading,  20  1/2; 
Canadian  Pacific,  98  ./.;  IlLinois  Central  114  1/2;  Louis- 
ville,  10 -PilS;  New-York  Central,  140  1,8;  Union  Pacifie, 
42  5/8. 

L'Emprunt  4  0/0  ancien  reste  à  113  1/2. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  en  Mars.  —  Le  Service  de 
statistique  du  Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  com- 
munique les  résultats  provisoires  des  importations  et  des 
exportations  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1898-99  (1" 
juillet  1898  au  31  mars  1899)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Neuf  premiers  mois 


1898-99 


1897-98 


Différ.  en 
1898-99 


Matièies  animales  

—  végétales  

—  minérales  

Textiles  

Prod.  chim.  et  pharmac. 

Spiritueux  

Papier  et  ses  applicat. . 

Machines  

Voitures  

Armes  et  explosifs  

Divers  


Total 


(En  piastres) 

2.470.072 

1.730.710 

+ 

739.362 

5.297.612 

4.592.537 

+ 

705.075 

8.377.208 

8.638.173 

260.965 

6.956.341 

6.065.136 

+ 

891.205 

1.428.591 

1.482.598 

+ 

5.993 

1.873.353 

1.639.65! 

+ 

233.702 

1.295.275 

996.862 

+ 

298.413 

5.663.348 

4.497.625 

-fl 

.165.723 

681.446 

951.409 

269.963 

824.037 

1.016.536 

192.499 

921  MO 

792.807 

+ 

134.453 

35.794.543 

32.344.044 

-f3. 450. 499 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Neuf  premiers  mois 


1898-99 


Produits  minéraux   65.361.060 

—  végétaux   29.388.736 

—  animaux   6.966.663 

—  manufacturés.  1.855.103 
Divers...   20.775 


1897-98 

(En  piastres) 


Différ.  en 
1898-99 


65.018  081 
22.530.163 
6.824.656 
1.212.032 
32.455 


+  342.979 
-f6. 858. 573 
+  142.007 
+-  613.071 
—  11.680 


Total   103.592.337   95.647.387    -f 7. 944.950 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de 
mars  et  les  neuf  premiers  mois  de  1898-99  : 

Résumé  comparatif 
Importation 


En  01 


En  argent 


Exporta- 
tion 
En  argent 


(En  piastres) 

Mars  : 

1899    4.539.490     9.562.861  11.296.986 

1898.   4.940.702   11.016.058  12.538.956 

Différence  en  1898.. . .  —   401.212  —1.453.197  —  1.241.970 

9  mois  juillet  à  mars  : 

1898-99   35. 79 't. 543   76.384.237  111.172.593 

1897-98   32.344.044   72.404.152  102.239.476 

Différence  en  1898-99.  -1-3.450.499  -H3.980.085  -1-  8.933.117 
La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  lait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 

On  voit  que  les  exportations  ne  s'arrêtent  pas  dans  leur 
progression. 


832 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Asie 


La  Propriété  rurale.  —  D'après  l'annuaire  statistique  de 
la  République  mexicaine,  il  y  a  dans  ce  pays  8.101  hacien- 
das (fermes  ou  propriélés  rurales);  3  400  haciendas  sont  con- 
sacrées à  la  culture  des  céréales,  1.5ii0  à  l'élevage  du  bétail, 
1.385  à  la  culture  de  la  canne  à  sucre,  373  à  celle  du  café, 
289  à  la  culture  du  cacao,  3:3i  à  celle  du  coton,  279  à  celle  du 
«  maguey  »,  9-i  à  celle  du  tabac,  etc. 

L'Etat  de  Guanajuato  occupe  le  premier  rang  pour  la  cul- 
ture des  céréales  avec  364  haciendas  ;  puis  viennent  ensuite 
les  Etats  de  Puebla,  de  Jalisco,  de  Morelos,  de  Golina  et  le 
district  fédéral. 

D'après  les  renseignements  fournis  par  la  statistique,  la 
valeur  de  la  production  agricole  atteignait,  en  1>97,  2(51  mil- 
lions 50U.0u0  piastres  en  chiffres  ronds,  en  augmentation  de 
36  millions  1/2  de  piastres  sur  l'année  précédente.  Lexpor- 
tation  des  produits  agricoles,  dans  les  sept  mois  écoulés  du 
1«' juillet  1' 9S  au  31  janvier  1899,  s'est  élevée  à2l.l56.0U0 
piastres,  soit  une  augmentation  de  6  01)9.000  piastres  pour 
l'exportation  des  mêmes  produits  pendant  la  même  période 
de  l'année  précédente. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Budget  pour  1900.  —  Voici  les  chiffres  du  projet  de 
budget  argentin  pour  1900  : 

DÉPENSES 

Piastres-or  Piastres-pap. 


Gongrès  national  

Affaires  étrangères  

Finances   » 

Intérieur   ^ 

Dette  publique   28. 14/. 952 

Justice  et  Education   » 

Guerre  

Marine  

Agricultui-e  

Travaux  publics  

Cultes  

Dépenses  extraordinaires  


273.501 


10.100 


'il  5.2.10 


Totaux   o2. 946.813 


2.5B3.080 
1.097.520 
7.115.420 
14.103.576 
11.695. 218 
11.463.946 
16. 011. 057 
11.955.680 
1.911.620 
6.302.664 
5. 141. 7H2 
6.0S6.000 

95.447.513 


RECETTES 

Or 

Droits  d'importation.  

—  d'exportation  

Phares. . ,  

Docks  

Droits  consulaires  

Amendes  

Service  des  titres  

—  de  la  dette  de  Buenos-Ayres. 

—  de  la  Banque  Nationale  


de  Entre-Rios 


Piastres 
37.500.000 
2.5'JO.OOO 
1.410.000 
1.050.000 
420.000 
30.000 
1.365.396 
1.366.800 
879.389 
30.150 
30.000 

Total   45.981.735 


Papier 

Impôt  sur  les  liqueurs  

—     sur  le  tabac  

Vins  natvirels  

Sucre  


16  000.000 
9.000.0U0 
3.0(0.000 


Allumettes  

Bierc  

Chapeaux   

Gdiiipaguies  d'assurances  

Huiles  

Garles  

Vins  artificiels  

Travaux  maritimes  

Impôt  foncier  

Ba'evcts  

Papier  timbré  

Traction   

Postes  

Télégraphes  

Forêts  

(Concessions  de  terrains  

Amendes'  

Chemin  de  fer  Central-Nord.. 

—  Andine  

—  (Chilecitu  

l'.anqiie  de  la  Nation  

Ventes  de  terrains  du  port  

Enregistrement  de  propriétés. 
Hypothèques  de  propriétés  

Total  


3.000.000 
1.800.000 
900.000 
7.50.000 
350.000 
500. OOU 
81.000 
100.000 
5.100.000 
2.9()0.0(J0 
1.800.000 
7.500.000 
15-I.00O 
3.200.000 
1.350.000 
42.0'JO 
1.500.000 
3(0.000 
1. 900.000 
1.125.000 
184.000 
2.000.000 
2.500.000 
40.000 
45.000 

67.122.000 


Nous  rapprochons  ces  chiffres  de  ceux  de  1899  : 

1899  1900 
Or  Papier  Or  Papier 


Recettes . . 
Dépenses 


(En  piastres) 
41.870.867   69.822.000   45.981.735  67.122.000^ 
26.4.53.272  101.170  399   32.9i6.813  95.447.513 


15.417.595 


13.034.922 


31.348.399 


28.325.513 


Surplus 

Déficit   " 

Taux  de  conversion  pour 
établir  l'équilibre   203  33         »  217  30 

On  constate  que  les  revenus  en  or  ont  été  augmentés  de 
4.110.868  piastres  ;  il  n'y  a  pas  de  nouvelles  taxes  permettant 
de  compter  sur  cet  accroissement,  basé  seulement  sur  l'espoir 
d'un  développement  du  commerce.  Du  côté  des  recettes-pa- 
pier, il  y  a  une  diminution  de  2.700.000  piastres,  provenant 
d'une  évaluation  moins  forte  des  revenus  à  attendre  de  l'im- 
pôt sur  l'alcool. 

L'augmentation  des  dépenses  est  de  7.000.000  de  piastres 
environ,  provenant  du  service  de  la  dette. 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  Extérieur  en  1898.  —  Les  rapports  con- 
sulaires anglais  viennent  de  publier  les  résultats  définitifs  du 
commerce  extérieur  du  Japon  en  1SV8.  La  balance  qui,  depuis 
1896,  était  contre  ce  pays,  est  restée  défavorable.  Le  com- 
merce total  s'est  élevé  à  45.249.039  liv.  st  ,  dont  28.32S.3i5 
liv  sterlino  pour  les  importations  et  16.920.694  liv.  st.  pour 
les  exportations.  Voici  les  chifTres  des  deux  dernières  années  : 

Importation  Exportation 

(En  liv.  st.) 

laq»    28.314.743  16.629.703 

Îg97;;;;   22.8-28.683    le. 398. 212 

Augmentation  en  1898.. . .      5.476.000  231.490 
L'excédent  des  importations  a  été  de  11.675.041  liv.  sterling 

en  1898.  -  . 

Voici  quelle  a  été  la  part  des  divers  ports  : 

(Livres  sterling) 

Yûliohama  Importation  11.319.991 

_   Exportation  8.143.694 

19.463.685 

HvoKO  and  Osaka  Importation  14.4'6.546 

■*  *^  _   Exportation  6.330.038 

20.786.584 

Nagasaki   Importation  2.001.468 

^_   Exportation  582.. 389 

2.591.857 

llakodate  Importation         83 . 419 

_   Exportation  123.319 

206.738 

Autres  ports  Importation  435.319 

_  '   Exportation  1.4Ô0.262 

1.88'-).  581 

Total   44.934.445 

Le  volume  total  du  commerce  a  été  plus  important  dans 
chaque  port  qu'en  1897  :  Hyogo  et  Osaka  occupent  la  pre- 
mière place,  qui  revenait  autrefois  à  Yokoliama. 

Voici  la  distribution  du  commerce  par  pays  ; 

Importation  Exportation  Total 

(En  livres  sterling) 

Grinde-Bretagne   6.401.399       794.580  7.195.979 

SKon^^  .    ..  ....    1.623.581     3.212.959  4.836.540 

rnmda  .      .      •  16.02.)  2ll.49()  40/.0lo 

vTÀ^llnis ..    4.083.445  4.829.6«0  8.913.125 

Vrwp                                 712.531  2,092.341  2.804.880 

AUemaEné'"' .'■    2.614.453  252.077  2.866.530 

gE                              3.115.977  2.980.136  G. 096. 113 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 


L'ÉGMMISTE_BUROPÉEN_  S 

"'^^'^^^^17;^";;^  mmWl^l  m  MONSlfiNY,  PARIS        IVendredi  G  ja.,vier  1899_^ 


ALLEMAGNE 


nOCUWIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
''féZT.lVfs.ue  u'i  la  puWicatiou  des  s^^^^^^^^^^^^^ 

Superficie  de  '  Emmre.   279.901  habitants 

D^vkviiotirkTi  ri  HHC.  lovD)   /9  428  470   

'97  — 
91  — 
23. 176  officiers 


Population  (2  déc.  1895). 

(1er  déc.  1890).... 

_           par  kil.  c.  (1S95). 
_                 _  (1890). 
Armée.  Pied  de  paix  


898 


557.136  soldats 
98.038  chevaux 
5.100.000  olî.  et  sold. 
48.615  kilomètres 
89  — 
930  — 
141.068  — 
541.763  — 
10.362 


_       Pied  de  guerre  :  Environ  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  15  ayr 

_  par  1.000  kil.  carres  

_  par  million  d'habitants. . . 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1897).. 

_  -        des  fils  

Long,  des  fils  par  million  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  1897   os./uu.u  t' 

BUDGET  DE  1898-99  (en  francs) 

,    I.T7-       „  2.738  millions 

■  Dette  publique  de  1  Empire.   l'j  092  — 

_              des  Etats  confédérés   it'^tX  _ 

Total  de  la  dette  alU-mande   id.sjj 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant 

Dépenses  militaires  totales  de  l'Lmpire   'ou 

—       pour  la  marine    

Total  pour  la  guerre  et  la  marine 

Moyenne  par  habitant  v;,'  '.V' i=i  <ï=,l  millions 

Dépenses  totales  de  l'Empire  et  des  Etats   5.3ol  ^^«"^^'«"^ 

Moyenne  par  habitant  

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 

Imp. 


302  francs 
760  millions 


912 
17  fr. 


40 


1887.. 
1888. 
1889. 
1891). 


3.889 
4.0o9 
4.927 
5.120 


Esp. 

Imp. 

Exp. 

3.017 

1891 . . 

5.126 

3.922 

3.9i6 

1892.. 

4.963 

3.618 

3.908 

1893. . 

4.8W3 

3.819 

4.108 

1894.. 

i.S64 

3.657 

1895  

1896  

1897  

1898.(9  m') 


Imp. 

Exp. 

5.089 

4.098 

5.319 

4.353 

5.738 

4.511 

4.688 

3.429 

ANGLETERRE 


DOCUIVIENTS   STATISTIQUES   :    Les  chiffres  ci-dessous  sont  rec. 

"fiés  au  fur  et  k  mesure  de  la  publication  des  documents  otfic.els  . 

Superficie  du  Royaume-Uni. .. . . . . . 

Population  -  J^'^Vil/*-- 
  —         (eval.  18yb)  . .  ■ 

  par  kil.  carré  en  1891  

_  —       en  1897  

Pied  de  paix  


Armée. 


  Pi3d  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (t"janv.  98) 

  par  I.OOO  kil.  carrés  

  |jar  million  d'habitants.. 

Télégraphes.  Long,  des  lignes  

  —      des  fils  

par  million  d'hab 


31  i.628  kil.  carrés 
37.880.704  habitants 
40.188.927  — 
120  — 
127  — 
10.718  officiers 
242.957  soldats 
30.(195  chevaux 
745. S37  off.  et  sold. 
31.19-2  kilomètres 
109  — 
858  — 
66.140  — 
418.573  — 
11.161 


Dépêches  transmises  e  ni  897-98  ..  :   83.029:999  dépêches 

BUDGET  DE  1898-99  (en  francs) 


Dette  publique  du  Royaume-Uni.  

  Moyenne  par  habitant. 

Dépenses  militaires  du  Royaume-Uni  

—        pour  la  marine  —   

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

Dépenses  totales  du  Royaume-Um  

—         Moyenne  yar  habitant  


15.861  mill. 
394  francs 
481  mill. 
594  — 
1.075  — 
S. 671  — 
66  fr.  46 


COMMERCE    EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

1387.. 

9.055 

5.517 

1891 . . 

i0.9-.1 

1888.. 

9.775 

5.911 

1892. . 

10.688 

1889.. 

10.784 

6.277 

1893.. 

10.206 

1890.. 

10.610 

6.615 

1894.. 

10.297 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

6.234 

1895  

lo'^oo 

5.700 

5.730 

1896  

11.112 

6.058 

5.505 

1897  

11.379 

5.910 

5. 147 

1898  (11ms). 

10.634 

5.310 

AUTRICHE-HONGRIE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-de 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  docu 
Superficie  de  la  monarchie  austro-hong. . . 
Population  totale     —      (31  déc.  1880).. 

_  _      (31  déc.  1890).. 

  —  par  k.  c.  en  1880. . 

_                 _  *^  —      en  1890.. 
Armée.  Pied  do  paix  en  1898  


625 
37.882 
41.384 


24. 
333 
47 


—        Pied  de  guerre  (environ).   *'^oo 


Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (l"janv.98 

—  par  1.000  kilom.  carrés.. 

—  par  million  d'habitants. . 
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ssous  sont  recti- 
;nents  officiels  : 
337  kilom.  car. 
712  habitants 
.956  — 
61  — 
66  — 
583  officiers 
628  soldats 
757  chevaux 
,178  of.  et  sold. 
668  kilomètres 

53  — 
774  — 


Télégraphes.  Longueur  des  lignes   ^'^^  kilomètres 

Lon_gueur  de^s^  '^^^ 
_  Dépêches  transmises  en  1896.    20.300.638  dépêches 

BUDGET  DE  1898  (en  francs) 
(Pour  toute  la  monarchie  austro-hongroise) 
Dette  publique  de  la  monarchie       ...    14.330.617.000  frajacs 

_  Moyenne  par  habitant. . .  •5'" 

Dépenses  militaires  de  la  monarchie.... 

  pour  la  marine  

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

_     Moyenne  par  habitant......   r,(,i"niiÔ 

Dépenses  totales  de  la  monarchie   2.580.5J8.O00 

Moyenne  par  habitant  


3 '16 
386.236.000 
35.577.000 
4-21.813.000 
10.19 


COMMERCE  EXTÉRIEUR(e»  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp.  1 

1887. . 

1.421 

1.682 

1891. 

1888. . 

1.332 

1.822 

1892. 

1889.. 

1.473 

1.915 

1893. 

1890.. 

1.526 

1.928 

1894. 

Imp. 

Exp. 

1.545 

1.969 

1895  

1.568 

1.809 

1896  

1 . 408 

1.691 

1897  

1.470 

1.670 

1898(10  nv). 

Imp. 

Exp. 

1.482 

1 .557 

1.477 

1.625 

1.5S-Î 

1.609 

1.150 

1.378 

BELGIQUE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
°fi?s"a"ufu;!t!  mesure  dl  la  publication  des  documen^ts^offic^^^^^^^ 

Superficie  du  royaume  .  .  •  -  -  -  

Population  totale  (31  décembre  1890) .  . 
^  — 1    31  décembre  1897). 


(éval. 

nar  kil.  carré  en  1890. 
_  en  1897. 


Armée.  Pied  de  paix. 


_       Pied  de  guerre  (environ)....  •■■ 

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (!»■■  Janv.  9b) 
_  par  1.000  kil.  carrés. 


Télégraphes. 


par  mi 


ion  d'habitants. . 


Lona 


les  lignes, 
des  fils. . . . 


6.147.041  habitants 
6. 586  .'593  — 
208  — 
221  — 
3.419  officiers 
48.014  soldats 
10.939  chevaux 
239.000  off.  et  sold. 
5.V1OI  kilomètres 
200  — 
896  — 
6.365  — 
70.860  — 
10.750 


_    par  mill.  d'hab.  , ,  .  , 

^g9;  _   9. 4 '18. 856  dépêches 


Dépêches  transmises  en 

BUDGET  DE  1898  (en  francs) 

Dette  publique  du-royaume..     ^''^'■''^ 

-  .,  .  Moy«""«  P^»^-  ^^^'^^"^ 52.335  620  - 
Dépenses  mi  ■' 


Dépenses  totales  du  budget 

ivf.,„..„„a  nar  habitant 


7.94 
422.912.084 
6i.20 


1887., 
1888. 
1889. 
1890. 


Moyenne  par  habitant 
du  budget. 
Moyenne  p 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
Exp 


Imp. 

Exp.  1 

Imp. 

1.431 

1.240 

1891  . 

1.800 

1.534 

1.243 

1892.. 

1.536 

1.556 

1.458 

1893. . 

1.575 

1.672 

1.437 

1894. . 

1.575 

1.519 
1.369 
1.356 
1.30-1 


1895  

1896  

1897  

1898  (10  ms) 


Imp. 

Exp. 

1.680 

1.385 

1.777 

1.468 

1.656 

1.506 

1.6Ù7I  1.45.8 

BULGARIE 

DOCUMENTS  statistiques  :  Le   c,iff,      i  d  ,ou^ 
fiés  au  fur  et  a  mesure  de  U  publication  aoc 

Superficie  de  1^^. Principauté    3.154.375  habitants 

Population  continentale  en  18«_!>   .J-,,,^ 


en  1895. . 
oarkil.  carré  en  1888. 
^        _         en  1895. 


Armée.  Pied  de  pais  

Z  Pied  de  guerre.  Total  général  (env  ) 
Chemins  de  fer  Réseau  total  (1"  Jany  98). 

_  par  1.000  kilora.  carres.  .. 

_  par  million  d'habitants... 

Télégraphes.  Long.'  des  ligues  

_  —      des  fils. .   

par 

Nombre  total 


.310.713 
33 
33 
2.500 
40 . 555 
208.966 
993 


illion  d'habit. . 
des  dépêches  en  1896  

BUDGET  DE  1898 


officiers 
soldats 
hommes 
kilomètres 
10.27  — 
299  — 
5.200  — 
10.689  — 
3.229  — 
354.248  dépêches 


Dette  publique  en  If  8-.----,   174.694,000 

-   .•  23.357.6Ï3 


francs 


Moyenne  par 


Dépenses  du  Ministère  de  la  guerre.. 
Moyenne  par  habitant  


7.07  — 


Moyenne    IJai    „_ 

Total  des  dépenses  budgétaires  

Moyenne  par  habitant   ^l'-^'r 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (én  millions  de  francs) 


1887. 
188». 
1889. 
1890. 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

E>-<.- 
»  .  :1" 

64.7 

45.7 

1891... 

81.3 

Vi.o 

66.3 

61.1 

1892... 

77.3 

74.6 

72.8 

80.5 

1893. .;. 

90.8 

91.4 

84.5 

71.0 

1894... 

99.2 

72.8 

1895  

1893  

1897  

1898  (6  m«). 


Imp. 

Exp. 

69.0 

77.6 

76.5 

108. 7 

84.0 

59.8 

33. G 

33.8 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

E!t  des  G-rands  Exrpress  E\iroE)é©rLS 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1897  1898 


Du  1"  janv.  an  10  déc. 
Du  11  au  20  di'cenibre. . 


Fr. 
Fr. 


8.057.657 
289.158 


Différence  en  faveur  de  1898. 


8.923.240 
253.080 

8.296.815  9T7G732() 
^79.505 


TRAMWAYS  DE  LILLE 

Receltes  du  mois  de  décembre  1898. .     166.882  15 
_  _  —         1897..     150.117  80 


Augmentation  Fr.      16.764  8o 


Recettes  du  1"  janv.  au  81  déc.  1898.  2.154.192  70 
_  _  —        1897.  1.999.683  30 

Augmentation         Fr.     154.503  40 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

ALGER,  BLTDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  0R.\N,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBÈS, 
TUNIS.   

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES   CHEMINS   DE   FEK  DE  LA 

PROVINCE   DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  novembre  1898, 
du  Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

608.800  fr.  (ou  $  m/n  275.000) 
Contre  :  521.359  fr.  (ou  $  m/n  289.6-44) 
en  novcniljre  1S97.  4 

compagIiTfrançaise 
pour  l'exploitation  des  procédés 
thomsqn-houston 

Le  Conseil  d'administration  a  décidé  le 
paiement  d'un  deuxième  acompte  de  12  fr.  50 
par  actif)n  ancienne  (nO"  1  a  50000),  à  valoir 
sur  les  profits  de  l'exercice  1898. 

Ce  montant  sei  a  payé  d  pcniir  du  15  jan- 
vier 1899,  contre  remise  du  coupon  n°  5,  à 
raison  de  : 

12  Ir.  par  action  nominative; 
11  Ir.  44  par  action  au  porteur 
(impôts  déduits), 
aux  caisses  de  MM.  l'erior,  Mci-cet  et  Cie, 
banquiers,  59,  rue  de  Provence,  à  Paris. 
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BANQUE 

COMMERCIALE  ET  INDUSTRIELLE 

SOCUÔTÉ  ANO.NVME 

Capital  :  5  millions  de  francs  entièrement  versés 
Siège  social  :  8,  rue  Aîiber,  Paris. 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  Com- 
merciale et  Industrielle  a  décidé  le  paiement  d'une 
somme  de  7  fr.  50  par  action,  à  titre  d'acompte 
sur  le  dividende  de  l'exercice  1898. 

Ce  paiement  s'effectuera  au  siège  social,  8,  rue 
Auber,  à  Paris,  à  partir  du  16  janvier  1899,  contre 


remise  du  coupon  n°  31  et  sous  déduction  des  im- 
pôts résultant  des  lois  de  finance,  soit  à  raison  de: 

7  f  r.  20  nets  pour  les  actions  nominatives  ; 

6  fr.  792  nets  pour  les  actions  au  porteur. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES  CHARBONNAGES,  MINES  ET  USINES 


DE  SOSNOWlCE 


Capital  :  6.300,000  roubles  ou  26  millions  de  fr. 

StÈGE  SOCL^L  A  VARSOVIE 


Dans  son  assemblée  générale  extraordinaire 
du  3/15  septembre  1898,  la  Société  des  Char- 
bonnages, Mines  et  Usines  de  Sosnowice  a 
décidé  le  remboursement  de  ses  obligations 
5  0/0  et  l'émission  d'obligations  rapportant 
4  0/0.  Cette  décision  a  été  ratifiée  par  Son 
Excellence  le  Ministre  des  Finances,  dans  sa 
lettre  du  28  octobre  1898. 

La  Société  a  l'honneur,  en  conséquence, 
d'informer  les  porteurs  d'obligations  que  leurs 
titres  seront  appelés  au  remboursement  à 
partir  du  l^'  avril  1899. 

Elle  leur  offre,  d'un  autre  côté,  l'échange  de 
leurs  obligations  actuelles  contre  de  nouvelles 
oJjligations  de  500  fr.,  rapportant  20  fr.  d'in- 
térêts annuels,  nets  de  tous  les  impôts  exis- 
tant actuellement  tant  en  France  qu'en  Rus- 
sie, et  amortissables  en  33  années.  La  Société 
s'interdit,  en  outre,  pendant  un  délai  de  dix 
ans,  d'user  de  son  droit  de  remboursement 
anticipé  sur  les  nouvelles  obligations. 

Les  porteurs  qui  désireraient  user  de  cette 
faculté  d'échange  devront  en  faire  la  demande 
et  déposer  leurs  titres,  du  2  au  20  janvier 
1S99: 

En  France,  aux  guichets  de  la  Société  Géné- 
rale de  Crédit  Industriel  et  Commercial  ; 

A  Genève,  chez  MM.  A.  Chenevière  et  Cie, 
banquiers  ; 

A  Varsovie,  au  siège  de  la  Société. 

Les  titres  à  échanger  devront  être  munis 
de  tous  leurs  coupons,  depuis  et  y  compris 
celui  à  l'échéance  du  1er  juillet  1899.  Les  dé- 
posants auront  à  recevoir,  en  échange,  des 
obligations  nouvelles  de  500  fr.  4  0/0  au  pair, 
avec  jouissance  du  l^''  janvier  1899;  ils  tou- 
cheront en  outre,  par  titre,  la  somme  de 
1  fr.  25,  représentant,  pour  le  trimestre  du 
le'-  janvier  au  le''  avril,  la  différence  entre 
l'intérêt  5  0/0  des  anciennes  obligations  et 
celui  à  4  0/0  des  obligations  nouvelles. 

Les  obligations  anciennes  5  0/0  qui  ne  se- 
ront pas  présentées  à  l'échange  dans  le  délai 
indiqué  ci-dessus  cesseront  de  porter  intérêt 
à  partir  du  le"'  avril  1899,  et  seront  rembour- 
sées à  cette  date  à  506  fr.  25,  intérêts  du 
1er  janvier  au  31  mars  1899  compris. 


RÉPUBLIQUE  FRANÇAISE 


Goiiverneiflent  Général  Je  l'Mo- Chine 

Emprunt  de  200  millions  de  francs 

dont  la  réalisidion  est  autorisée  par  loi 
da  25  décembre  1898 
Affecté  exclusivement  à  la  construction  de  chemins 
de  fer  en  Indo-Chine. 
L'annuité  nécessaire  pour  assurer  le  service  des 
intérêts  et  de  l'amortissement  sera  inscrite  obliga- 
toirement au  budget  annuel  de  l'Indo-Ghine. 

l'«  ÉMISSION 

effectuée  en  vertu  du  décret  du  29  décembre  1898 

DE 

HO.OOO  Obligalions  3  1/2  0/0  de  500  irancs 

suivant  arrêté  du  Gouverneur  Général  de  l'Indo- 
Chine,  en  date  du  30  décembre  1898. 


Les  Obligations  du  présent  Emprunt  3  1/3  0 
sont  remboursables  au  pair  en  75  ans  par  tiraû 
semestriels,  qui  auront  lieu  à  Paris  les  l"  avril 
1"  octobre  de  chaque  année,  à  partir  du  1"  ocl 
bre  1899.   

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50 


Le  paiement  des  coupons  semestriels  aura  lieu 
Paris,  les  1"  mai  et  1"'  novembre,  et  le  rembours 
ment  des  obligations  sorties  au  tirage  sera  effectu' 
aux  mêmes  échéances,  aux  caisses  des  Etablis? 
ments  émetteurs. 

Le  premier  coupon,  à  l'échéance  du  1"  mai  18? 
correspondant  à  une  période  de  trois  mois,  se 
exceptionnellement  de  4  fr.  375. 

Ces  obligations  sont  affranchies  de  tous  impôl 
taxes  ou  retenues  de  quelque  nature  que  ce  se 
établis  ou  qui  pourraient  dans  l'avenir  être  établ 
en  Indo-Chine. 

Elles  ne  sont  soumises  ni  au  droit  de  transmi 
sion  sur  les  valeurs  mobilières,  ni  à  l'impôt  sur 
revenu,  tels  qu'ils  sont  actuellement  établis 
France. 

Les  titres  provisoires  et  les  titres  définitifs  sero 
délivrés  aux  souscripteurs  revêtus  de  la  formali 
du  timbre  aux  frais  du  Gouvernement  Général 
l'Indo-Ghine. 

Le  Gouvernement  Général  de  l'Indo-Ghine  i 
nonce  à  la  faculté  d'acci^lérer  l'amortissement 
de  rembourser  par  anticipation  en  totalité  le  pi 
sent  Emprunt  avant  le  1"  mai  1909. 


PRIX  D'ÉlllSM  :  90  7o  =  Fr.  45( 

.JOUISSANCE  DU  l"'  FÉVRIER  1899 

Payables  comme  suit  (au  gré  des  Souscripteurs 
LIBÉRATION  IMMÉDIATE 

en  souscrivant; 
à  la  répartition,  du 
au  25  janvier  1899 


10 
80 


soit  Fr.  50 
»  -400 


90 


Fr.  450 


LIBÉRATION  ÉCHELONNÉE 


I  O  %  soit  Fr. 
30  %  « 


30 
20 


50 
150 

150 
100 


en  souscrivant  ; 
à  la  répartition,  du 

au  25  janvier  1899' 
le  24  février  ; 
le  24  mars. 


90  % 


Fr.  450 


Les  souscripteurs  qui  emploieront  le  mode 
libération  échelonnée  auront  à  ajouter,  au  monta 
des  deux  derniers  termes,  les  intérêts  à  3  1/2  0 
depuis  le  1"  février  jusqu'aux  échéances  de  e 
termes. 

A  défaut  du  paiement  des  termes  échus,  1 
souscripteurs  sont  passibles  d'intérêts  de  retard  s 
taux  de  4  0/0  l'an,  et  leurs  certificats  pourront  èt' 
vendus  à  la  Bourse  de  Paris,  un  mois  après  V 
chéance  du  terme  dû,  sans  mise  en  demeure,  poi 
le  compte  et  aux  risques  et  périls  des  intéressés. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le   Samedi    14   Janvier  1891 

A  PARIS  :  à  la  Banque  de  l'Indo-Ghine; 

à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bai 
au  Comptoir  National  d'Escompte  ' 

Paris  ; 
au  Crédit  Lyonnais; 
à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
développement  du  Commerce  et  ' 
l'Industrie  en  France  ; 
à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indu 
triel  et  Commercial, 
et  dans  les  agences  et  chez  les  correspondants 
ces  Etablissements  dans  les  départements. 

Les  demandes  de  souscription  peuvent  être  adre 
sées  dès  à  présent  par  correspondance  aux  Societ( 
indiquées  ci-dessus.  .. 

Les  demandes  sont  soumises  a  une  rcductic 
éventuelle.  . 
Les  souscriptions  par  liste  ne  sont  pas  admise; 
Les  certificats  provisoires  d'obligations,  mun 
du  coupon  spécial  au  1"  mai  1899,  seront  echangi 
sans  frais  contre  les  titres  définitifs. 


l/lilCONoMISTK  iaiI',()l'l<:KN 


PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Emprunt  5  0/0  1896 

Lo  paienuMil  do  l'intriiH  semestriel  ;iu  13  janvier 
)99  et  le  renilioursoinont  des  oldigatious  sorties 
1  4«  tirage  seront  efleelués,  à  partir  du  1:]  janvier, 
la  iîanque  Inlernationalo  de  Paris,  H  et  5,  rue 
ainl-Georges. 


PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Emprunt  6  0/0  1892 

Lo  paiement  de  l'intérêt  semestriel  au  13  janvier 
399  et  le  remboursement  des  oljligalions  sorties 
a  12»  tirage  sei'ont  effectués,  à  partir  du  la  janvier, 

la  Banque  Internationale  de  x'aris,  8  et  5,  rue 
aint-Georges.  10 

BIBLIOGRAPHIE 

Sous  le  titre  :  Europe  et  Etats-Unis  d'Amé- 
ique,  M.  Edmond  Tliory,  rédacteur  en  chef 
le  ÏEconomisfe  Européen,  vient  de  publier 
,  la  librairie  Ernest  Flammarion  un  volume 
le  la  plus  puissante  actualité. 

Les  progrès  extraordinaires  réalisés  par  les 
Îtats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord  dans  les 
ringt  dernières  années,  tant  au  point  de  vue 
igricole  ([u'au  point  de  vue  industriel,  inquié 
aient  déjà  les  producteurs  européens,  et  l'on 
)eut  affirmer  que  le  vévfil  ilu  protectionnisme 
lans  les  grandes  nations  agricoles  de  l'ancien 
iontinent  a  été  surtout  provoqué  par  la  crainte 
les  machines,  du  blé  et  du  porc  américains 
Vlais  les  succès  foudroyants  de  la  marine  de 
;uerre  des  Etats-Unis,  la  ruine  de  l'empire 
îolonial  espagnol  qui  en  a  été  la  conséquence 
it,  surtout,  la  nouvelle  orientation  de  la  poli- 
ique  extérieure  des  Etats-Unis,  ont  singuliè- 
•ement  élargi  le  cadre  de  la  concurrence  éco- 
lomiquc  américaine. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  l'Asie, 
iont  les  Etats  déninin  d'Europe  se  disputent 
ictuellement  les  marchés,  le  dernier  Bulletin 
aaensuel  de  la  Chambre  de  Commerce  Iran 
iaise  de  New-York,  après  avoir  signalé  le 
pi'cdigieux  développement  des  exportations 
industrielles  américaines  en  Chine  et  au -Japon 
între  1890  et  1898,  ajoutait  en  manière  d'avcr- 
àssement  :  «  Les  Européens  agiront  sagement 
3n  tenant  compte  de  leurs  nouveaux  et  dan 
ïereux  concurrents.  » 

Par  des  statistiques  d'ensemble  clairement 
jroupées  et  judicieusement  commentées,  le 
aouveau  livre  de  M.  Edmond  Théry  résume, 
i  vingt  années  d'intervalle,  la  situation  éco 
aomique  et  financière  de  chacun.!  des  nations 
européennes  et  analyse  les  progrès  réalisés 
par  les  Etats-Unis  pendant  la  même  période 
Les  chapitres  consacrés  au  ?nuriti-misme 
lUx  populations,  aux  dépenses  budgétaires, 
lux  dépenses  d'ordre  militaire,  aux  dettes 
Dubliques,  aux  chemins  de  fer,  au  commerce 
jxtérieur,  aux  marines  marchandes,  aux  ban- 
jues  d'émission,  à  la  circulation  monétaire, 
lu  change,  au  numéraire  international,  à  la 
production  et  à  la  répartition  universelle  de 
l'or  et  de  l'argent,  etc.,  intéresseront  vivement 
seux  de  nos  lecteurs  qui  voudront  apprécier 
iCS  futures  conséquences  de  la  lutte  écono- 
mique désormais  engagée  entre  les  Etats- 
Qnis  de  l'Amérique  du  Nord  et  les  Etats  dés 
anis  d'Europe.  ii 


l.a  .">!).")"  livraison  de  la  Grande  Encyclopédie, 
[ui  vient  de  pai'aitre,  i'(mtinue  à  offrir  à  s(^s  lec- 
teurs une  série  d'articles  aussi  variés  qu'inléres- 
ints.  Citons,  entre  autres,  une  monographie  des 
Nématodes,  par  M.  Moniez  ;  une  belle  l'Iudo  de 
M.  Endle  Haug  sur  lo  Néocomien  et  le  Néogène; 
une  description  gt'Ograpliiquc,  ethnographique  (!t 
historique  du  Népal,  par  MM.  Foucher  et  Zabo- 
rowski;  en  médecine,  l'arlicle  Népljrite,  du  doc- 
teur Pinel-Maisonneuve  ;  Nerf,  traité  au  point  de 
vue  analomique.  physiologique,  pathologique,  par 
MM.  Debierrd,  P.  fjanglois,  M.  Patel  et  S.  Morer  ; 
la  biographie  de  Nemours,  par  MM.  M.  Hauser  et 
Eugène  Asse  ;  celle  de  Néron,  par  M.  André  Ber- 
thelot,  etc. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  de 
la   Grande   Encyclopédie,  61,  rue  de  Eennes, 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranéo.  — 
k  partir  du  4  janvier,  un  service  quotidien  de  traii 
ie  luxe,  composé  de  voitures  à  lits -salons,  est  or 
ganisé  entre  ÎParis  et  Vintimille  et  vice  versa. 

Train  L.  17.  —  Départ  de  Paris  à  7  h.  20  soir 
Nicè,  11  h.  40  malin;  Vintimille,  1  h.  29  soir. 

Train  L.  18.  —  Départ  de  Vintimille  à  midi  52 
Nice,  2  h.  5  soir:  Paris,  7  h.  15  matin. 

Premier  départ  de  Vintimille  :  6  j  an  vie  r.  12 


Paris. 
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CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,   CAPITAL  :    DEUX  CRNTS  MILLIONS 


Bi/a)i  au  30  Novembi-e  1898 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  1-27.890 

Portefeuille   634.005 

Reports   106.060 

417.324 
lit  480 
S.  631 
30.000 
27.088 


Comptes  courants. . . 

Avances  sur  garanties  

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes. 

Immeubles  

Comptes  d'ordre  et  divers  


262  09 
306  39 
713  11 
463  96 
061  6i 
79-2  12 
.000 
788  86 


Fr.    1.192.487  388  17 


Passif 

Dépôts  et  Bons  à  vue   456.161.400  50 

Comptes  courants  

Acceptations  

Bons  à  échéance   

Comptes  d'ordre  et  divers  

Réserves  

Réserve  extraordinaire  

Capital  entièrement  versé   

Fr. 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  H 


ÔS5. 169.397  42 
153. 114. 504  32 
30.431.882  52 
57.310.203  41 
40.000.000 
10.000  000  » 
200.000.000  » 

1.492.487.388  17 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  octobre  1898 


ACTIF 

Actions.  Versements  non  appelés. . . 

j  à  Gonstantinople  

Caisse  j  j^j^g  si^ccursales  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  porteleuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  

Fr. 

PASSIF 

Capital  

Billets  de  Banque  

Effets  à  payer  

Comptes  courants  divers  

Késerve  statutaire  

Dépôts  à  échéances  fixes  

Dividendes  à  payer  

Diyera  

Fr. 


125.000 

000 

« 

2S.767 

662 

25 

9.574 

384 

55 

25.293 

363 

65 

6i.ll6 

035 

70 

29.699 

217 

70 

40.493 

160 

25 

71.135 

599 

10 

99.917 

788 

'40 

3.881 

422 

75 

2.190 

134 

10 

500.768.768  45 


250.000.000  » 
18.038.909  10 
31.409.727  05 
159.354.677  25 
15.403.512  30 
17.1-6.467  50 
346.926  15 
8.438.549  10 


500.768.768  45 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton-Lang. 
Le  Directeur  général  adjt.  :  (Signé)  G.  Auboyneau. 


18,RUEDESMATHUR1NS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


^^^^«^  MASSAQE 

00  LAVAGE 
^  PISCINE 

SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
A*        PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHèRAPlî  COMPLÈTE 
SALLE  CE  GYMNASTIQUE. 
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Compaanle  Gênérsle 

âlL^ 


P(i:}U6boU-PosU  Français 


Services  dacs  îa  WÎÉDÎTERRA^ÈE 
desservant  A^ger.Oran.Tunis,  Bon©, 
PhilippevîîJe,  Sllîalts  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steatnerï 
fapides  sur  II  mM-%m-mt 

Services  réguliers  sur  les  Â!IÎ51LE$,  I» 

ie  mmm  et  le  fâOIFSpL 

Services  divers  de  cargo- boats  enîra 
la  FRAHCE.  Vkmm.  et  râ!2§LETERBL 

Urvl09  otntral  :  S,  rut  Aubtf; 
tllitts     (  f2,  B"  dês  €apucln&i  f(îranrf-»â»t/J) 
i»  t>tsti6»t  (  6,  Rup  Âub:  l 

feit  :  lOi,  Fatiiourg  Saint- Otnl*. 

17 


PARIS,  11,  rue  de  Cluny,  11,  PARIS 


MâTHIEU-PLESSY  ^ 

pécialilé  (!o  Carmin  et  d'Encres  de  Couleurs 


Gruix  (!e  la  Légion  d'Honneur  à  l'Eïposit.  univ""  di;  î***'? 

mm  MWM  mu  violet  â  gofîer 

ADOPTÈF.  PAn  TOUTES  LES  GR^NDfS  A  DM  I N  ,ST  liAT  IONS 
Dépôt  chez  tous  les  fHperjsra. 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
16,  me  du  Croissant,   Paris.  —  Simart 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


\Mny\  des  Principales  Yaleurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  l  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Htiibri  I  fil 
i»  titrei  Bom. 


Somm. 
Ten. 


DÉSIGiXATlON  DES  VALEURS 


200.000! 
100.000 
200.000 
iOO.OOO 
744.000 
120.000 
150.000 
100. OOÔ 
95.000 
60.000 
275. 3S5 
99.337 
524.601 
558.799 
147.403 
188.452 
393.336 
US.  250 
734.431 
3207617 
590. 00 J 
110.410 
.359 
000 
609.329 
247.910 
46.763 
47.122 
95.4  42 
198.3 
J13.55r> 
■231.424 
94.595 
57.129! 
100. OÙO' 
70.000 
319.385 
355.932 
124148 
139.230 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
i25.O00 
.-,2.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.0C0 
iÔO.OOO 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5O0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
125 
250 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 
5Ô0 
500 
500 
500 
5C)0 
500 
500 
500 
5UD 
500 
400 
500 

âoo 

500 
500 
500 


500  500 
500  500 
500 1  500 
5001  500 
500  500 
500  500 
10£!  10£ 
500,  500 
5£Î  5£ 
5£:  5£ 
20P;  200 
500,  500 
500  i  500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jôuis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —         3  %  l'"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrlchi.-Hongr... 
Obi.  anc.    —    3%      à  Blêmis. 

—  —    —   9»  émis  

—  —     —  10«  émis  

—  nouv.  —    série  A  


Obi. 
Act. 
Obi. 

Act. 


Obi. 


DITIDSflSB  00  mitil  distribui  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


Beyr.-Dam .  -Haur.  3  % 
Lonibards  

—  3  %  

—  —   série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Rallways  G)  H 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1" série. 

—  —  —  2"  série. 

—  —  —  3"  série. 

—  —  —  4»  série. 

—  —  —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  Irihyp. 

—  —       2e  hyp. 

—  _  —       3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Saloriiqûe-Constant . . 
Act.  Madrid  â  Saragosse.. 

3  %  l"hyp. 
■       -  -    2.  hyp. 

—  -     3e  hyp. 
Smyrne-Cassaba  1  %  94 


Obi. 


Açt. 


4%  95 
.3%l"h: 


Sud  de  l'Esp 
WagODS-Lits 
Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,UsineSosnow. 

Lagunas  Nitrate  Qy  

Lautàro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabaçs  dés  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


1 

1893 

1S95 

1896 

1897 

i 

14  fl. 

1 
i 

16  fl. 

11  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

16  16 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

10  . 

6  25 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  . . 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  .. 

20  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

5 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

lu    .  . 

10  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

4 

ID   .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  .. 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  .. 

33  l. 

33  1. 

33  1. 

20  .. 

40  10 

29  25 

7  50 

15 

15 

15 

15  '.  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

"7  50 

15 

15  .. 

15  ! 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 

7  50 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

io  '.. 

18  30 

12  2C 

12  2C 

3  65a 

20  .. 

20  50 

20  5C 

19  . 

15  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p 

45  p. 

12  10 

11  40 

11  8E 

14  551  15  26 

1 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


4  !îQ=; 
lOVD 

1896 

1897  j 

1898 

600  .. 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

500  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

552  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

725  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

153  .. 

108  .. 

74  .. 

490 

1266  . 

1300  .. 

13u0  .. 

462  50 

479  . . 

489  .. 

515  . . 

850  .. 

790  . . 

770  .. 

62  50 

'éo 

45  .. 

38  .. 

160  .. 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

250  .. 

266  .. 

180  .. 

150  .. 

248  75 

255  .. 

176  .. 

145  .. 

937  50 

775  .. 

775  .. 

782  .. 

472  50 

475  .. 

47s  .. 

475  .. 

461  25 
455  .. 

467  .. 

459  . 

467  .. 

461  25 

468  .. 

476  .. 

300  .. 

304  .. 

295  . . 

286  '  '. 

242  50 

225  .. 

195  . 

173  .. 

365  .. 

364  . . 

386  .. 

389  .. 

362  50 

360  .. 

382  .. 

385  . 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  .. 

87  50 

115  . . 

85  .. 

58  .. 

227  50 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

207  .. 

240  . . 

205  .. 

172  . 

200  .. 

244  . . 

209  .. 

168  . 

195  .. 

239  .. 

207  . 

168  . 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170  . 

225  .. 

248  .. 

215  .. 

173  . 

235  .. 

254  .. 

213  .. 

ISJ  . 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  . 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  . 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  . 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  . 

132  50 

178  .. 

131  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  . 

285  .. 

325  .. 

•^■<^)  .  . 

231  . 

278  75 

320  .. 

y;7  . . 

239  . 

440  . . 

418  .. 

422  .. 

432  . 

362  .. 

355  .. 

368  . 

85  y. 

118  .. 

107  .. 
605  .. 

100  . 
765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

400  .. 

610  .. 

855  '. 

680  . 
1236  . 

142  5C 

"76 

65  . 

28  . 

190  . 

160  . 

1?8  . 

108  . 

496  2t 

354  .. 

342  . 

293  . 

670  . 

i  685  . 

600  . 

445  . 

535  . 

580  . 

555  . 

500  . 

S  déc. 

15  déc. 

22  déc. 

29  déc.  5  janv. 

503  .. 

509  .. 

507  .. 

i 

519  .. 

518  .. 

476  .. 

481  .. 

482  50 

490  .. 

482  .. 

633  .. 

635  . 

640  .. 

640  .. 

637  .. 

557  .. 

554  .. 

551  .. 

552  .. 

548  .. 

82  50 

88  .. 

80  . 

73  .. 

80  . . 

1275  .. 

1267  . 

1290  .. 

1330  .. 

1300  .. 

539  .. 

538  .. 

536  . 

536  . . 
525  .. 

535  . . 
532  .. 

51  25 

54  . 

54  . . 

54  .  . 

55  .. 

116  .. 

119  50 

125  .. 

123  .. 

127  . . 

20s  .. 

210  . . 

219  . . 

215  25 

225  . . 

207  .. 

209  50 

218  .. 

215  50 

224  . . 

776  ..' 

782  . . 

781  . . 

786  . 

773  . . 

468  . 

466  25 

467  . 

165  .. 

467  .  . 

455  25 

457  75 

457  . 

456  50 

460  . . 

448  75 

419  . 

4  47  50 

444  .  . 

416  . . 

457  .. 

458  50 

458  . . 

456  .. 

455  25 

258  .. 

250  .. 

226  . . 

242  .. 

218  . 

162  .. 

158  . 

153  . . 

384  50 

385  . . 

383  50 

3X4  75 

377  . 

381  .. 

381  .. 

380  75 

380  50 

382  5(j 

692  .. 

690  . 

686  . . 

686  .. 

673  .. 

175  . 

180  .. 

200  . . 

198  50 

200  . . 

83  .. 

86  .. 

89  . . 

88  50 

90  .  . 

226  .. 

2->S  . . 

23o  . 

230  . 

238  .  . 

215  .. 

214  .. 

217  . 

217  . 

224  .  . 

?17  50 

218  .. 

221  .. 

217  .. 

220  .. 

215  50 

217  50 

217  .. 

ï20  .. 

218 

223  .. 

225  .. 

225  .. 

234  . . 

216  .  . 

217  75 

219  5'J 

22.)  25 

225!  . . 

223  50 

2i5  . 

Ï2,)  .. 

2i9  . 

216  .. 

219  75 

22  4 

Ï..J  . . 

227  ro 

207  . . 

210  . . 

213  . . 

214  .. 

219  .. 

212  .. 

211  .. 

217  .  . 

217  ., 

■m  . . 

450  . 

53  .. 

53  .. 

53  75 

62  50 

271  .. 

271  50 

268  .. 

26i  '.  '. 

207  . 

162  .  . 

165  .. 

168  .  . 

166  . . 

163 

295  .. 

301  .. 

305  .. 

3U3  .. 

299  7. 

28  4  75 

287  .. 

286  50 

287  .. 

v:83  .. 

28!  .. 

283  . . 

286  .. 

2.S5  50 

2^3  .. 

412  .. 

411  .  . 

410  .. 

412  .. 

420  , 

H51  .. 

S55  . . 

354  .. 

350  .  . 

.<54  . 

120  . 

1  18  .. 

118  . 

767  .. 

766  . . 

76»  . . 

T-ii  .. 

750  .  . 

115  .. 

114  . 

114  .. 

115  .  . 

762  . . 

761  .. 

775  .. 

798  . . 

807  , 

1-ilO  .. 

1437  .. 

14  2  ,. 

1453  .. 

1140  . 

35  . 

I    35  . 

36  . . 

32  . 

:<7  .. 

110  . 

'  lu9  . 

104 

280  . 

280  . 

;  269  '.. 

266  . 

261  .. 

6IÔ  . 

5S7 

571  . 

570  .. 

586  . 

'  589  . 

1  583  !. 

589  . 

585  . 

VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


flombra 

i»  lilf«i 


?al. 
nom. 


Somni. 

MM 


10.9:7 

15.791 
33.445 
20.400 
6. 000 
1.200 
6.000 
6.000 
21.000 
lUO.OOO 
16.361 
1.715 
4.285 
26.000 
12.000 
20.000 
-0.000 
23.200 
32.600 
25.440 
20.000 
40.000 
20.000 
6.600 
14.000 
21  (UKI 
24.000 
10.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.000 
14.000 
9.023 
20.000 
24.000 
10.0(X) 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 

n 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
nOO 
500 
5O0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DKS  VALEURS 


COUR.S  DK  CLOTURE 

Ueroltrs 
cours  cotes 


(act.) 


» 
500 
500 
500 
500 
500 
125 
100 
500 
500 

)) 
500 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
50IJ 
500 
500 
500 
500 
50(' 
SOC 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


VALEURS  FRANÇ 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Gi«  «i»  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  liaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale)  

Dombrowa  (liouillèies  de)... 
Aguas-Tenid. (Mines  do  cuiv.) 

Aguilas   

Carmaux  (Mines  <le)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France 


Aciéries  de  Longwy  — 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Slé  F») 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est 

Acier,  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chaj'geurfî-Réuhis  

Çi  'Havr.-l' én.  de  Nav.  àV 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée. 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (C'«  Gi») 

Etablissements  Duval  

Gi.  Distill.  Cusenier  et  C'». 

Gi  Moulina  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


29  dec.  5  janv. 


745 
1655 

6iO 
1U65 


1250  , 

300  , 
530  . 
860 

600  . 

2060 

1330 

1410 

1G95 
85 
306 

■  340 
611 
335 

1010 

1120 
750 
630 
579 
519 

1330 

1570 
800 

1212 
510 


765 


1070 


253  . 
2000  .. 

iioo  .. 

1080  .. 

315  '.. 
1330  .. 

610  .. 

335  .  . 
1020  . . 
1135  .. 

764  50 


196 
3195 
8S0 
372 
1659 


r,:9  .. 

500  .. 


790 

1208  .. 
510 


3200  . 
899  . 
360  . . 


758 


1060 


254  . 

599  50 


1405  . 
1100  . 

3û5  '. 
1350  . 
570  .. . 


1120 
750 
625 

518  50 
1333 
1560 

790 
1212 

4895 


370 
16i0 


de  titrei  n  ou). 


1112.000 
56.700 
165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
49.000 
31.850 
226.534 
9.391 
18.800 
6.554 
33.083 
89.313 
117.411 
32.514 
287.490 
6.800 
5.160 
32.121 
231.844 
69.217 
218.207 


36.660 
29.373 
97.780 
49.232 
34.101 
48.572 


37.280 

50.448 


500 
500 
500 
500 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 


500 
500 
500 
500 

» 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 

500 


DÉSIGNA  nON  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5 

Ethiopiens  3  %   

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cio  G'e  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4 
Aciéries  de  France  4  % .  . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  S  % 
Fives-Lille  6  %  l"'el2«  ninis. 
Métaux  (Cie  F-e)  obi.  hyp.  1  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Cie  Transatiaatique  3  %  — 
Jardin  d'AccUrnatation  5  % 
Soc.  G'e  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2"  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  ,. 

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  5  %. 
Obi.  Wag.-Lits  1  %  \",2' sév. 


COURS  DB  CLOTURE 


Deroien 
coîirs  cotts 

29  déc. 

5  janv. 

312  50 

342  5(. 

300  .. 

209  75 

153  .. 

153  .. 

151  . 

51U  50 

518  .. 

507  50 

217  .. 

2ô7 

210  .. 

215 

21(1 

118  . 

418  .. 

51  y  . . 

509  .. 

507  . 

514  .  , 

c03  " 

.015  .  . 

5(15  .. 

505  .. 

505  .. 

470  .. 

473  . 

505  .. 

sii  50 

193  .. 

498  50 

499  . 

372  50 

371  .. 

517  .. 

518 

323  .. 

666  50 

6Ô6  50 

610  .  . 

639  75 

640  .. 

485  .. 

484  50 

485  .. 

484  50 

485  .  . 

412  50 

412  50 

215  .. 

215  .. 

121  50 

l20  .. 

182  50 

180  ;! 

182  50 

3u0  . 

«95  .. 

189  50 

iss 

505  .. 

518  .. 

504  50 

510  .. 

510  .. 

511  50j 

Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 
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No  36(5  —  15«  volume.  Ci) 


BUREAUX  :  11,  RUE"  MONSIGXY,  PARIS 


Vendredi  18  janvier  1890. 


COMP'"  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  8e  Exercice 
(lei  Avril  l898  au  31  Mars  1899) 


Ventes  du  mois  do 
décembre  18<.18  (y  com- 
pris la  recette  prove- 
nant des  droits  d'im- 
portation directe)  

Ventes  des  mois  an- 
térieurs  

Total  des  ventes  au 
31  décembre  1898.... 

Période  corresp.  du 
précédent  e.'cercice. . . 

Différ.  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours. . . 

19 


Kilogr. 

192.821 
1.431.778 


Rei3 

$ 

762  :  7.j8  310 
5.626  :  620  498 


1.614.599     6.3S9  :  378  808 


1.570.866     6.221  :  -2:35  972 


43. 7^ 


168  :  142  836 


COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(système  FERBA.NTI) 


Tirnge  du  31  décembre  1898 
Tirage  de  200  oljUgations  remboursables  à 
du  31  juillet  1899: 


113  342 

1453  1801 

2817  3167 

4452  4866 
10951  à  10975 

19601  191125 

32176  32200 


411 
1939 
3417 
4891 


771 
2037 
3470 
4910 


905 
2385 
3623 


13276  à  13300 
21376  21400 


1034 
2463 
3948 

14701  à 
24501 


partir 

1323 
2592 
4224 

14725 
24525 

20 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  LA  C0MPTA.BIL1TÉ  GÉNÉRALE 

DETTE  PUBLIQUE 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  5^ 
amortissable  de  1889,  de  l'emprunt  de  50  mil 

lions  de  francs,  sortis  au  tirage  du  3/15  décem 
bre  1898. 

Montant  nominal  :  303. .500  fr. 
61  titres  à  500  fr. 

25083  25262  25372  25449  2.5546  25735  26175  28424 

26431  26.^78  27015  27045  27073  27129  27303  27406 

27416  27514  275e;0  27634  27768  27S37  27879  27945 

28216  28339  28 '.75  28595  29030  29293  29553  29770 

30009  30252  30336  30476  30537  80896  30936  31022 

31216  314U)  31537  317^4  31774  31986  32138  32425 

32833  330  52  33612  33937  34076  34163  34188  34443 
54458  34573  34592  349.i8  34U64 

123  titres  à  1.000  fr. 

5072   5218   5473   5534   5666    5982  5986  6639 

6659    6785    6933   6982   7019    7203  7244  7361 

7665   7669   7677   7861    7956    «341  8356  8599 

8785   8913   9019   9200   9534    9553  9649  9792 

9857   9896  10172  10746  11466  11622  11634  11712 

11850  119S3  12212  12259  12417  12485  12834  12902 

12940  13.574  13619  13683  13986  14091  14466  14547 

14867  14921  15029  15196  15293  15460  15555  15630 

15681  15792  16750  16845  16846  17162  17204  17324 

17328  17381  17607  17643  18191  18212  18352  18748 

18762  18919  19026  19045  19087  19134  19254  19438 

19822  20326  20550  20624  20647  20762  20799  20941 

21161  2119H  21315  21325  21340  2L563  21745  21778 

21854  22162  22283  22554  22703  22921  23313  23814 

aSS'/l  23872  239;«  24025  24228  24270  24287  24444 
84455  24664  24834 

30  titres  à  5.000  fr. 

38     475     550   1201    1412    1962  2053  2070 


2095  2245  2311  2376  2518  2590  2692  2739 
>003  2983  3031  3182  3416  3497  3768  4317 
4330   4347   4531   4717   4922  4973 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n»  20 
.ai  l"  juillet  1899,  ainsi  que  le  coupon  n"  19  du 
l"  janvier  1899,  se  fera  à  partir  du  l"'  janvier  1899 
(n.  st.): 

En  Roumanie,  à  lu  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  administrations  financières  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  à  la  Dresdner  Bank  et  aux  maisons 
correspondantes  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 

Les  coupons  des  titres  sortis  cesseront  d'être 
payés.   ^ 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  "/o 
amortissable  de  1889,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  3/15  décembre  1889  jusqu'au 
3/15  juin  1898  inclusivement,  et  non  présentes 
au  remboursement  jusqu'au  3/15  décembre 
1898. 

Titres  à  500  fr. 

O5099  e  26150  d  26349  c  27109  e  27370  e 
28046  b  28422  d  28798  e  28974  d  23977  e 
'>9986  e  30216  d  30278  d  30721  e  30762  c 
31136  c  31218  a  3*434  e  33747  e  34751  e 
34I-J29  e     34921  e      34937  d 

Titres  à  1.000  fr. 
5890  d      0136  d       6372  e       7473  d       7849  e 
8327  e      8414  d       8447  d       8575  e       8600  c 
9')47  e      9393  e       9749  d      10650  e      11953  e 
12317  d     12345  e      12348  e      12506  e      12570  e 
13073  e     13602  e      13994  e      15397  b      15800  e 
Î5909  e     16639  d      17019  e      17021  e      17212  e 
17938  e     18177  e      18294  e      18977  e      19181  e 
19404  e     20661  d      20698  e      21209  e  21868 
23535  d     24708  b      24772  e      24914  d 
Titres  à  5.000  fr. 
3837  d      3963  e       4199  e       4754  d        4921  e 
4965  e 

DATES  DE  TIRAGE 
a. . . .    Décembre  1895     d. . . .    Décembre  1897 

b!".    Décembre  1896     e          Juin  1898 

c...    .Juin  1897  '■^^ 


tùrêts  seront  ac([uis  de  plein  droit  à  la  Coni- 
]jagnie,  à  raison  de  G  0/0  par  an,  à  coniptor 
du  ioiir  de  r(!xigil)ilité,  sans  préjudice  dc3 
mesures  édictées  i)ar  l'article  13  des  statuts. 

Le  Clonscil  d'adaiinislration  a  décidé  éga- 
lement l'appel  à  des  dates  ultérieures  des 
deux  autres  quarts,  de  chacun  125  fr.  par  ac- 
tion, savoir  : 

Le  troisième  quart  le  lf>  mars  1890, 
Et  le  quatrième  quart  le  l'j  avril  1800. 
Dos  avis  spéciaux  seront,  d'ailleurs,  publies 
ultérieurement  à  l'égard  de  ces  deux  derniers 
versements,  conformément  aux  statuts.  _ 
Les  actionnaires  ont  la  faculté  de  se  Libé- 
rer dès  à  présent  par  anticipation;  dans  ce 
cas,  il  leur  sera  bonifié  un  intérêt  calcule  a 
raison  de  3  0/0  l'an.  . 

Toutefois,  la  délivrance  des  titres  definitits 
ne  devant  avoir  lieu  qu'à  partir  du  15  avril 
prochain,  échéance  du  dernier  versement,  les 
actions  libérées  à  l'avance  resteront,  jnsqu  a 
cette  date,  représentées  par  les  certificats 
nominatifs  provisoires  actuels,  sur  lesquels 
mention  aura  été  faite  de  leur  libération. 
Paris,  le  10  janvier  1899. 

Le  Conseil  d'administration. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

SOCIÉTÉ  ANO.NYME  AU  CAPITAL  DE  24  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  38,  avenue  de  VOpéra,  Paris 

MM.  les  Obligataires  de  la  Compagnie 
Française  des  Câbles  télégraphiques  (Sociéié 
civile  des  obligataires  de  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Ciib'.es  télégraphiques,  cùble  trans- 
atlantique) sont  informés  qu'il  sera  procédé 
au  5e  tirage  semestriel  des  obligations  4  0,_''0, 
cable  transatlantique,  le  mercredi  18  janvier 
1899,  à  trois  heures,  au  siège  social,  38,  ave- 
nue de  l'Opéra. 

Le  Conseil  d'administration. 
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RÉPUBLiaUE  FRANÇAISE 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOWSON-HOUSTON 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR 

Siège  social  :  1 0,rue  de  Londres,  Paris 

Appel  de  125  fr.  par  action  nouvelle 

pour  le  15  février  1899 
MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que, 
i)ar  délibération  en  date  du  5  janvier  1899,  le 
Conseil  d'administration  a  décidé  l'appel  du 
second  quart,  soit  125  fr.  par  action,  sur  les 
30.000  actions  nouvelles,  n°^  .jOOOI  a  80000, 
émises  en  vertu  des  décisions  prises  par  les 
assemblées  générales  extraordinaires  des  22 
octobre  et  2  décembre  1898. 

Les  versements  seront  reçus  chez  MM.  Pe- 
rier,  Mercet  et  Gie.  banquiers,  56,  rue  de  Pro- 
vence, u  Paris,  le  15  février  1899  au  plus  tard, 
contre  présentation  des  certificats  nominatifs 
provisoires  et  sous  déduction  de  l'intérêt  de 
5  0/0  voté  par  lesdites  assemblées,  savoir  : 

Fr.  125    »,  montantdu  second  quart, 
„     0.50,  intérêts  à  5  0/0  du  2  au 
31  décembre  1898, 

Soit  net  Fr.  124.50  à  verser  par  action. 

A  défaut  de  versement  à  l'échéance,  les  in- 


Goiiveruemeiit  Général  je  l'Iuio-Cliiiie 

Emprunt  de  200  millions  de  francs 

dont  la  réalisalion  est  autorisée  par  loi 
du  25  décembre  1898 
Affecté  exclusivement  à  la  construction  de  chemins 
de  fer  en  Indo-Chine 
L'annuité  nécessaire  pour  assurer  le  service  des 
intérêts  et  de  l'amortissement  sera  inscrite  obliga- 
toirement au  l)udget  annuel  de  l'Indo-Ghine. 


l'«  ÉMISSION 

effectuée  en  vertu  du  décret  du  29  décembre  1898 

DE 

110.000  Obligatious  3  1/2  0/0  de  500  t'raacs 

suivant  arrêté  du  Gouverneur  Général  de  l'Indo- 
Chine,  en  date  du  30  décembre  1893. 


Les  Obhgations  du  présent  Emprunt  3  1/2  0/0 
sont  remboursables  au  pair  en  75  ans  par  tirages 
semestriels,  qui  auront  lieu  à  Paris  les  l"  avril  et 
l"  octobre  de  chaque  année,  à  partir  du  1"  octo- 
bre 1899. 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50 


Le  paiement  des  coupons  semestriels  aura  lieu  à 
Paris,  les  1"  mai  et  l"  novembre,  et  le  rembour- 
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sèment  des  obligations  sorlies  au  tirage  sera  ellec- 
tué,  aux  mêmes  échéances,  aux  caisses  des  iLtablis- 
sements  émetteurs.  ^  -1000 

Le  premier  coupon,  à  l'échéance  du  1"  mai  189a, 
correspondant  à  une  période  de  trois  mois,  sera 
exceptionnellement  de  4  fr.  375.  ... 

Ces  obligations  sont  afTranchies  de  tous  impôts, 
taxes  ou  retenues  de  quelque  nature  que  ce  soit, 
établis  ou  qui  pourraient  dans  l'avenir  être  établis 
en  Indo-Chine.  ,       ^  x 

Elles  ne  sont  soumises  m  au  droit  de  transmis- 
sion sur  les  valeurs  mobilières,  ni  à  l'impôt  sur  le 
revenu,  tels  qu'ils  sont  actuellement  établis  en 
Fr<inc6. 

Les  titres  provisoires  et  les  titres  définitifs  seront 
délivres  aux  souscripteurs  revêtus  de  la  formalité 
du  timbre  aux  frais  du  Gouvernement  Général  de 
rindo-Chine.  , 

Le  Gouvernement  General  de  Tlndo-Chme  re- 
nonce à  la  faculté  d'acc  lérer  l'amortissement  ou 
de  rembourser  par  anticipation  en  totalité  le  pré- 
sent Emprunt  avant  le  l"  mai  1909. 

PRIX  D'EMISSION  :  90  7o  =  Fr.  450 

.lOUISSANCli  nu  1"  FÉVRIER  1899 

Payables  comme  suit  ;  au  gré  des  Souscripteurs): 

LIBÉRATION  IMMÉDIATE 

lO  %   soit  Fr.     50    »    en  souscrivant; 
80  "/     »  400    ■)    à  la  répartition,  du  21 

au  2ô  janvier  1899; 


90  % 


Fr.  450 


LIBÉRATION  ÉCHELONNÉE 

soit  Fr.     50    »    en  souscrivant; 


150 

150 
100 

Fr.  450 


à  la  répartition,  du  21 
au  2.)  janvier  1899: 
le  24  lévrier; 
le  24  mars. 


lO  % 
30  % 

30  % 
20  % 

90  %   

Les  souscripteurs  qui  emploieront  le  mode  de 
libération  échelonnée  auront  à  ajouter,  au  montant 
des  deux  derniers  termes,  les  intérêts  à  3  1/2  0/0 
depuis  le  1"  février  jusqu'aux  échéances  de  ces 
termes.  ,  ,  , 

A  d 'faut  du  paiement  des  termes  échus,  les  sous- 
criiiteurs  sont  passibles  d'intérêts  de  retard  au 
taux  de  4  0/0  l'an,  et  leurs  certificats  pourront 
être  vendus  à  la  Bourse  de  Paris,  un  mois  après 
l'échéance  du  terme  dû,  sans  mise  en  demeure, 
pour  le  compte  et  aux  risques  et  pénis  des  inté- 
ressés. 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le   Samedi    14   Janvier  1899 

A  PARTS  :  à  la  Banque  de  l'Indo-Chine; 

à  la  Banque  de  P;uis  et  des  Pays-Bas; 
au  Comptoir  National  d'Escompte  de 

Paris; 
au  Oédit  Lyonnais  ; 
à  la  Société  Générale  pour  favoriser  le 
développement  du  Commerce  'et  de 
l'Industrie  en  France; 
à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial, 
.1  dans  les  agences  et  chez  les  correspondants  de 
ces  Etablissements  dans  les  départements. 

Les  demandes  de  souscriplion  peuvent  être  adres- 
sées dés  à  présent  par  correspondance  aux  Sociétés 
indiquées  ci-dessus. 

Les  demandes  sont  soumises  à  une  réduction 
éventuelle. 

Les  souscriiitions  par  liste  ne  sont  pas  admises. 

Les  certificiits  provisoires  d'obligations,  munis 
du  coupon  spécial  au  1"  mai  1899,  seront  échanges 
•sans  frais  contre  les  titres  définitifs. 
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CIE  GALE  DE  TRACTION  ÉLECTRIQUE 
SUR  LES  VOIES  NAVIGABLES 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  1.500.000  francs 
divise  en  15.000  actions  d'une  valeur  nominale 
de  100  fr. 

Il  a,  en  outre,  été  créé  15.000  actions  de  dividende 
sans  désignation  de  valeur. 

Siège  social  :  BRUXELLES 

Constituée  par  acte  passé,  le  24  novembre  1898,  de- 
vant M»  Ectors,  notaire  à  Bruxelles,  et  publié 
au  Moniteur  Belge  le  4  décembre  1898. 

CONSEIL  d'ADMINISTEATION 

M.  le  baron  Floris  Van  Loo,  propriétaire  à  Gand, 
président  : 

M.  Arthur  de  Potter,  avocat,  vice-president  de 
la  Société  anonyme  du  Canal  et  des  Installations 
maritimes  de  Bruxelles,  vice-président  ; 

M.  Alfred  Verbaere,  avocat  à  Gand,  administra- 
teur ;  .       •  j 

M.  Ambroise  Denèfle,  entrepreueur  a  Pans,  ad- 
ministrateur; 

M.  Léon  Gérard,  ingénieur-électricien  à  Bruxel- 
les, administrateur-délégué. 

COLLÈGE  DBS  COMMISSAIRES 

M.  le  baron  Maurice  de  Peellaert,  ancien  officier 
d'artillerie,  à  Gand; 

M.  Georges  Dansaert,  commissaire  du  Crédit 
foncier  de  Belgique. 

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

2,500  actions  de  capital  au  prix  de  130  fr. 

(  A  la  souscription   Fr.  50 

Payables  j  répartition  ,   80 

contre  délivrance  du  titre  définitif. 


La  Souscriplion  sera  ouverte  le  10  Janvier  1899, 

de  10  heures  du  matin  à  4  heures  de  relevée, 
chez  MM.  E.  Stallaerts  et  Alfred  Loewenstein, 

agents  de  change,  47,  boulevard  de  la  Senne,  a 
Bruxelles,  ainsi  que  chez  les  principaux  banquiers 
et  agents  de  change  du  pays  et  de  l'étranger. 
On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon- 

Si  lès  demandes  dépassent  le  nombre  des  titres 
offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  réparti- 

^^°L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 


Les  titres  non  libérés  le  10  mars  prochain  poul 
ront  être  vendus  à  la  Bourse  de  Bruxelles,  sani 
mise  en  demeure,  pour  compte  et  aux  risques  de| 
intéressés. 

L'ÉMISSION  PUBLIQUE 
sera  ouverte  les  18  et  19  janvier  1899 

A  Bruxelles,  à  la  Société  Générale  pour  favori- 
ser l'Industrie  nationale; 

A  Anvers,  à  la  Banque  d'Anvers  ; 

A  Bruges,  à  la  Banque  de  la  Flandre  Occiden- 
tale ; 

A  Charleroi,  à  la  Banque  Centrale  de  la  Sambre; 
A  Courtrai,  à  la  Banque  de  Courtrai  ; 
A  Gand,  à  la  Banque  de  Gand  ; 
A  La  Louvière,  à  la  succursale  de  la  Banque  du 
Hainaut  ; 

A  Liège,  à  la  Banque  Générale  de  Liège  ; 
A  Louvain,  à  la  Banque  Centrale  de  la  Dyle  ; 
A  Matines,  à  la  succursale  de  la  Banque  Centrait 
de  la  Dyle  ; 
A  Mons,  à  la  Banque  du  Hainaut  ; 
A  Namur,  à  la  Banque  Centrale  de  Namur  , 
A  Tournai,  à  la  Banque  Centrale  Tournaisienne: 
A  Verviers,  à  la  Banque  de  Verviers; 
A  Ypres,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Cour 
trai.   

Un  droit  de  préférence  à  la  souscription  est  ré 
servé  aux  anciens  actionnaires  de  la  Société  anO' 
nyrae  de  Marcinelle  et  Couillet,  à  concurrence  d'uni 
action  nouvelle  pour  une  action  ancienne.  Les  aa 
tions  anciennes  devront  être  présentées  du  10  ai 
19  janvier  1899,  à  l'appui  de  la  souscription,  pou 
être  estampillées. 

Un  droit  de  préférence  à  la  souscription  est  ega 
lement  réservé  aux  porteurs  des  obligations  41/2  5' 
de  la  Société  anonyme  de  Marcimlle  et  Couillet,  i 
concurrence  d'une  action  pour  deux  obligations 
Les  porteurs  d'obligations  pourront  remettre  leur 
titres  en  paiement  de  leur  souscription  et  ceux-C 
seront  reçus  comme  espèces  au  prix  de  5(10  fr.,  ma 
joré  des  intérêts  de  4  1/2  0/0  dei)uis  l'échéance  d] 
dernier  coupon.  Les  obhgations  po'u- lesquelles  i 
sera  fait  usage  de  ce  droit  de  préférence  seront,  di 
10  au  19  janvier,  déposées  dans  les  caisses  de 
Etablissements  émetteurs,  et  la  soulte  revenant 
leurs  porteurs  leur  sera  payée  par  ces  mêmes  Eta 
blissements  lors  de  la  répartition. 


Cljeiiiin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis.  —  Le  Livret- 
Guide  illustré  de  la  Coinjiagnie  d'Orléans  Notices, 
Vues,  Tarifs,  Horaires;  est  mis  en  vente,  au  prix 
de  :]0  centimes  :  .      ,  j 

1«  A  Paris,  dans  les  bureaux  de  quartier  et  dans 
les  gares  d'Austerlitz,  Luxembourg,  Port-Royal  et 

Dcnfert;  .     .    ,  , 

2°  En  province,  dans  les  ^jares  et  pnncipales  sta- 
tions. 


Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  nationale 

ÉTABLIE  A  BRUXELLES 

VENTE  PAR    ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

17.000   Actions  Nouvelles 

d'une  valeur  nominale  de  500  fr.  chacune, 
jouissance  de  l'exercice  1898-99, 

DE  LA  SOCIÉTÉ  ANONYME 

DE   WARCINELLE   ET  COUILLE 

au  capital  de  13  millions  de  francs 
représenté  par  26.000  actions  de  500  fr.  chacune 

Le  capital,  suivant  d(''cision  de  l'assemblée  géné- 
rale extraordinaire  du  22  décembre  18h8,  a  été  porte 
à  l:^  millions  de  francs  ])ar  la  création  de  17.0UU  ac- 
tions nouvelles  de  WIU  fr.  chacune,  et  par  la  faxa- 
tion  à  500  fr.  de  la  valeur  des  9.0U0  actions  exis 
tantes. 

PRIX  D'ÉMISSION  :  600  francs 

(  En  souscrivant   l'r.  100 

Payables    A  la  répartition,  du  5  au  10  fevner 

(  prochain  

Ensemble   Fr.  600 

Les  versements  exigibles  qui  ne  seraient  pas  ef- 
fectués seront  passililes  d'un  intérêt  de  retard  au 
taux  de  5  0/0  l'an  h  dater  du  jour  de  1  échéance  dn 
terme. 


Si  les  souscriptions  dépassent  le  nombre  de 
titres  restant  après  exercice  du  droit  de  préférenc 
aux  actionnaires  et  obligataires,  il  y  aura  lieu 
répartition. 

On  peut  dès  à  présent  souscrire  par  correspon 

Les' formalités  nécessaires  pour  obtenir  l'admis 
sion  à  la  cote  de  la  Bourse  de  Bruxelles  seror 
remplies  immédiatement. 

Société  Générale 
pour  favoriser  l'Industrie  nationale  : 
Le  Secrétaire,  Le  Gouverneur. 

Ed.  De  Brabander.  F.  Baeyens. 


Parmi  les  articles  publiés  cette  semaine  dans  1 
.5915"  livraison  de  la  Grande  Encyclopédie,  qx 
vient  de  paraître,  citons  :  Nerveux  (système),  ps 
MM.  Debierre,  Langlois  et  Potel;  un  magistrt 
article  de  M.  VoUet  sur  Nestorius,  le  patriarcE 
de  Conslantinople  qui  donna  son  nom  au  Nestc 
rianisme  ;  une  belle  élude  sur  la  Neurasthém 
par  M.  Potel:  la  monographie  de  la  ville  de  New 
York  avec  plans,  etc. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  conti 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  c 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennei 
Paris.   


Chemins  de  fer  de  Paris-t-yon-Méditerranee.  - 
A  l'occasion  des  Courses  de  Nice  et  du  Tir  au 
Pigeons  de  Monaco,  la  Compagnie  délivrera,  c 
8  au  18  janvier  1899,  des  billets  d'aller  et  retou 
]■«  classe,  valables  pendant  20  jours,  et  dont 
prix  au  départ  de  Paris  sera  de  177  Ir.  40  poi 
Cannes,  182  fr.  60  pour  Nice  et  18b  fr.  80  po; 
Menton.  ,  .      ■>.,  -n 

On  trouvera  ces  billets  et  des  prospectus  détail! 
aux  gares  de  Paris-Lyon  et  Pans-Nord,  ainsi  m 
dans  les  bureaux  de  ville  delà  Compagnie  P--L--M 
et  dans  les  Agences  spéciales.  29 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
16,  rae  du  Croissant,  Paris.  —  Simarl 


L'KCONOMISTK  EUU( )P]iEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lloiDbi* 

Til. 

lolBIC. 

i*  tttr» 

i«n. 

91 .529 

n 

n 

344T131' 

50l 

500 

ll8ol''0 

50* 

500 

rtû  ru in 

yo.yuu 

50t 

500 

263 , 1 8  ( 

50( 

DUU 

566 , 5!^5 

501 

500 

500 

1 121 1*27 

50<' 

50u 

33 . 38 1 

601 

DUU 

18i .500 

50(' 

500 

1 50 . t 

500 

500 

49 . 791 

500 

500 

241.408 

500 

500 

75 .618 

500 

500 

60 . 000 

500 

lA  639 

500 

500 

134. 111 

250 

250 

■201.889 

» 

n 

'80  000 

50J 

500 

120.000 

50J 

500 

16.891 

500 

500 

17.103 

» 

» 

58.502 

500 

500 

150.00(1 

100 

100 

70  500 

100 

100 

i  22.700 

250 

250 

» 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.009 

400 

105 

390.599 

500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500  500 

60.000 

300  300 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Clplt>l  OD 

lonbri  i«  titres 


525181.665  £ 
19076?. 000  f. 
524306. 200fl. 
5.465.6  )0  k 
18.610.8  lO  f 
59.120  ob 
389183.0001 
700. OoO  ob 
35.000.000  f. 
1607t 0.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179.700  ob 
1.092.100  ob 
39.784.145 f 
60.837  ob 
266.390 ob 
12-451)0  000  f. 
■582000.000  ri 
i<0355138S8  1 
85.530.t0«i  f. 
54.411. 152  f. 
!0.381.930£ 
455. 2 40 ob 
27.632.000  f 
261742.000  f 
116787.500  f. 
180000.000 
1  057. 262  «b 
1438!C.£00r 
491562.5001' 
649887.500  f 
■40.400.000  f, 
176926.0001 
451562.500  f. 
J910 192000  1 
655825.000  f 
397687. 5CÛ  f. 
107000.000  I 
25.000.000  t 
J 41372. 000  f. 
o9. 333. 000 

5iS.235£T| 
31941 .988£1 
46490.911  £'! 
103825.0001 
180066. 0(pu  t. 
126^95.5001. 
6.124.920  £ 
>1.62'!.500t 
I9.3i9.500f. 
8.087.54U  £ 
i0.&U0.000£ 


924 


1916 
198 


1941 


193ti 
1940 
«49 
192:; 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955| 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


103; 
1931 

1950 
1934 
1958 
1888 


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  RT  OBL.  AU  COMPT.)  (SÙite) 

Aot.  Orléans  iouiss  

Obi.       —     i  %  

_        _      3  %  1884  

—  -      2  y,  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  Douv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Fort  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3%. 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gôh.  de  Paris 

Eaux  (Ci»  Gio  dès)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz, 

—  —  joùiss 
Ois  G'«  Transatlantique. . . 
Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Pàris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  aîné  — 

Mâlûdano  (Mines  de)..  

—  —  jouiss. 

Mines  d'oTetd'expl.(G'»f" 

Métaux  (C>«  f"  dés)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C'«  du)enliq 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez., 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des). . 


FONDS  D'ETATS 

ÉTRANGERS 

Angleterre  2%%  (ch.  flxeJSUO) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  y,  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

uuine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Dàïrà-Sanieh  4  %) . 

—  (Unitiée  7  %)  

—  (Privilégiée.  3  %) 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2»4%  orl898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets).... 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894.... 
Portugal  3  %  

—  iy,  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  i  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  .... 

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2'et3«émi8 

—  —  1890  (4«  émis.). 

—  —  1893  (5o  émis.). 
—  1894  (6«  émis.). 

—  Consolidé4%  (lroet2osér 

—  3  %orH9Het2«émis.l8y 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter) 
Dette  Ottomane  série  B. 

—  série  C. 

=r            série  D. 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  I  %  1894  

—  i  %  %  1894  

Urupuay  3  %  %  1891  


BITIDUDI  01  IHTIRiT  distribué  n 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894     1895     1896  1897 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


43  50 
15  , 
15  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 

20  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  . 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5  . 
4  . 
4  50 
4 


50 


50 


4 

4  34 

3 

3  50 
1 

22  50 


4  . 
3  . 


27  50 
63  .. 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
27  50 


44 

31  50 


25  .. 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


96  65 
40  36 
25 
9 


18  . 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7  .. 
12  .. 


25 


2  Ih 
5 


4  50 
4 


3  . 

4  . 

4  . 
3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


2  76 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 


50 


3  .. 
3  50 

À  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


50 


3  . 
1  , 
1  . 

20  ' 
20 
25 
4 

20 
20 

3  50 


18  .. 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 

"s 

40 
27  50 

7  . 
30  . 

25  .. 


100  05 
42  26 
15 
12 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475  !  '. 
1095  .. 
475  .. 
472  50 
620  .. 
455  .. 

472  50 
270  .. 
425  .. 


18  . 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  9 
12  50 
15 


1895 


1130 
482 
480 
442 
478 
103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  . 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1896 


1250 
487 
483 
456 
483 
145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4 


5 

3  50 
15  .. 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


3 
1 
1 

zô 

20 
25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


50 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4 
4 

3 
3  50 
1 

22  50 
3  .. 
4 
4 


50 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4 
4 
5 
4 


50 


50 


3 
4 
4 
3 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15  .. 


1897 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 
665 

590 


1898 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
8<5 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
7i0 
92 
650 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


ir.  (léc.  22  (U-c.  29  déc.  5  janv.  12  jan 


1317  .. 

477  .. 

473  .. 
433  50 
475  .. 

IISO  .. 

475  25 

474  50 
669 
457 

472 
355 

453 


1321 
476 
473 
435 
473 

1178 
477 
474 
670 
460 


345 
452 


125 
3255 
1280 
445 
265 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


4  . 
4  . 
3  . 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


3  50 
3  50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
A 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4  . 
3  . 
3  SO 
3  .. 
1  , 

1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


113  .. 
428  .. 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371  . 
312  . 

232  ] 
177  . 


105  60 
89  85 


118  80 

i04  80 
69  35 
66  35 


106  80 
81 
99 

105  20 

107  . 
102  30 

63  10 
372 
310 

218 
140 


50 


426  .. 


112  .. 
3715  . 
1465  . 

474  . 


441 

698 
2215 
12,0 

953 

330 

655 
30 
1265 

666 

106 

118 

120 

880 
87 

618  . 

515  . 
15  . 

3653  '. 

1370  . 

502  . 

300  . 


106  .. 

95  90 


101  .. 
101  .. 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 

104  .. 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

i02 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
48?  50 

99 
49 


105  .. 

26  95 
489  .. 

92  .. 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380 

450 

488 

102 

373  .. 

431 
96  7o 
50  5C 


104  50 
23  60 

474  .. 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360  . 
435  . 

99  20 
40  80 


112  . 
418  . 

103  . 
53  . 

52  75 
410 
106  40 

94 

99 
102  85 
109 

104  25 
34 

157  .. 
129 

214 

225 

101  60 
104  70 

94  40 
97 

lu4  50 
18  25 

450 
93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  1 
106  7 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370 

460 
100 

44 


50 


50 


439  . 

2202  '. 
1278  . 

950  . 

335  . 

635  . 


110  2 

ioà  '. 

56  50 

54 
435  30 
105 

89  50 

95  20 

102  50 
107  50 
104  10 

43  S 
181 
156  50 
612 
215 
247  25 

100  y>0 

103  50 
95  10 
95 

"24  2; 
475  50 

94  75 
96 
93  20 

101  50 
101 
101  25 
101  25 
101  25 
103  90 
105 
103 

95  70 
100  75 

59  95 

100  . 

101  60 
101  . 

48  10 
27  22 
22  90 

402  50 

482 

510 


1313  .. 

476  2i 
473  50 
438 
472  25 
1176 
475  75 
472  23 
668 
458 

470 
345 
453 


1312  50 

470 
473  50 
430  .. 

467  .. 
1175  .. 

468  . . 
472  73 
655  . 
455  . 

455  . 
340  . 

451  50 


5  50 


517  .. 
14  .. 

103  .. 

3610  . 
13Ô9  50 

500  . 

300  . 


450  . 

685 
2190 
1277 

935 

331 

635 
1830 
1280 

665 

116 

1 16 

080 

87 
615 

520 
14  75 

103  . 
3595  . 
135S  . 

499  .. 

298 


HO  .. 

i02  io 
55  75 
5-4  93 

437 

105 
8S 
95 

102  60 
107 

103  90 
46  4 

193  . 
1Ô4  . 

2i3  '.. 

252 

100  50 
103  50 

94  50 

103 

21  10 
478 

94  75 

94  75 
95 
93 

101  70 
loi  40 
101  30 
101  40 

101  3u 
103  8: 
103  10 

102  45 

95  15 

100  50 
63  .. 
99  73 

102  3(1 

101  65 
48  .. 
26  85 

22  75 
403  .. 
475  . 
500  .. 


1298 

475 

474  50 

42'.) 

469 
1175 

408  50 

173  25 

635 

456 

462  50 
341 
445 


448 

672  .. 
2149 
1262 

950 

329 

630 
1812  50 

27j 

645 

m; 

117 

1089 
850 

8S  .. 
615  .. 

555  . 
13  75 

104  73 
34':0  .. 
1310  .. 

492  .. 

280  .. 


448  .. 

6/2  .. 
2li5  ., 
l25o  . , 

946  . 

310  . 

5S0  . 
1790  . 
1270  . 

650  . 

1)5  . 

116  . 
1125  . 

870  . 
89  . 

607  . 

552  . 
11  7 
103  . 
3482  . 

485  . 
265  . 


391  . .  387  . 

451  50  462  . 

100  50  100  . 

45  . .  41  . 


lu  60 

102  45 

56  30 
54  90 

439 

104  85 

89 

95  45 

102  8(1 
106  90 

103  9d 
40  8l 

192  .. 
161  .. 

215  '] 
250  .. 

i03  70 
95 

102  45 
24  40 

479  . 

94  . 

95  . 

96  . 
93  15 

101  60 
toi  23 
101  70 
102 
101  70 

103  30 

104  83 
103  20 

95  2b 

100  90 
62 
99  23 

103  23 

101  23 
48 
27  27 
22  90 

400 
4*0 
507 


387  .. 
467 
100  10 
45 


111  50 

103  25 

58  50 
56  9u 
439  5i 
lu2  1: 
89  5 
95  23 

102  60 
107 

103  ÏO 
4  4  70 

178 
148 

216 
243 
101 

loi  35 

92  4(1 

i03  15 
23  45 

480 
9  4  95 

94  10 

95  50 

93  10 
101  «0 
101  50 
101  25 
101  9u 
102 
103  60 
103  20 
101 

93  25 

100 
63 
99 

103 

101 
47  7^ 
26  95 
22  77 

402 

182 

506 


382 
468 
100  50 
46 


110  50 

m 

58  71 
57  y, 

102  '. 

88  75 
93  5i 
1U2  61 
106  8 

103  9U 
46  3u 

187  . 
158  . 

âio  . 

251  . 
101  . 
101  50 

92  55 

103 

23  2(j 
483 


92 

93 

93 
102 
102 
101  6! 

101  85 

102  . 
104  1 
103 
101  8ti 

93  60 
99  65 
61 
99  1 

103 

102 
47  40 
26  9: 
22  6 

405 

481 

508  30 


382 
461  50 
100 

44  50 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


1 

i9  tltrei 

BO  o.  1 

1 

CKrJ.  uuu 

OuU 

500 

ouu 

200 

t^AA 
Ouu 

200 

\(\r\  Afin 

500 

250 

744  000 

100 

100 

1 . uuu 

500 

200 

l  TU ,  uuu 

^AA 
UUU 

125 

4  (\r\  onn 

s^AA 

250 

yo . UUU 

» 

)> . 

non 

ou . UUU 

500 

500 

275 

500 

500 

99  337 

500 

500 

L>j£4  ,  DU  1 

500 

500 

fiSft  7QQ 

500 

500 

1 47  403 

500 

500 

ISS  4^9 

500 

500 

■îifo .  .7  ou 

500 

500 

1 1 0  •  <£iJU 

500 

500 

734  431 

500 

500 

3207617 

500 

J pU . UUU 

500 

500 

110  410 

500 

500 

9  i . 359 

10£ 

lOf 

'±•0  }  .  UUU 

500 

500 

o09  329 

500 

5QU 

247 .940 

500 

500 

46  7b3 

500 

500 

il  A22 

500 

500 

95  4  i2 

500 

500 

I  y  O  .  o  1  u 

500 

500 

■'13  555 

OUU 

500 

23  4  424 

500 

500 

94  595 

500 

500 

57! 159 

500 

500 

100 . 000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

519.385 

500 

500 

555.932 

500 

500 

1124 '.48 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

5(30 

112.823 

500 

500 

140.000 

50p 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

10.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

lOf 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5f 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

1  500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Bobinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  anc.    —    3 %  1"  à  8«émis. 

—  —     —    9"  émis. . . . 

—  —     —  10«  émis  

série  A  


DITISUei!  00  UTUiT  <tislribii«  tn 


Cours  de  comp.  comm.  juillellCours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1893    1894    1895    1896  1897 


14  fl. 

15  p. 
17  30 
17  50 


—  nouT. 


Obi 
Act 
Obi 

Act. 


Obi. 


Beyr.-Dam .  -Haur .  3  % 
Lombards  

—  3  %  

—  —    série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  C)  M 
Nord  de  l'Espagne  

—  3  %  l" série. 

—  —  —  2e  série. 

—  —  —  30  série. 

—  —  —  4«  série. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l'ehyp. 

—  _         _      2«  hjp 

—  -         -      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . 
Act.  Madrid  à  Saragosse. 

Obi.  —  3  %  Ire  hyp 

—  -  -     2.  hyp 

—  -  -     3e  hyp 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 

—  -  4  %  95 

—  Suddel'Esp.3%l"hyp. 

Act.  Wagons-Lxts  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Bio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautàro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabaçs  dés  Philippines.. 
Tabacs  dû  Portugal  


37  50 

5 
20 

2 

5 
15 
15 
28 
15 
15 
15 
15 
15 

4 
15 
15 
33 
20 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5 
24 


7  50 


15  . 
15  . 
15  . 


15 
17  50 
17  50 
17  60 
20 

io 

20 
40 
12  10 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 

15 
15 
33 
40  10 


15 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15  .. 
15 
15 
16 


15 


i5  . 
15  . 
15  . 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
30 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


14  fl 

15  p, 
18  48 
15 


37  50 
5 
24 


5  ., 
15  ., 
15  ., 

28  ., 
15  .. 
15 
15  . 
15  . 
15  : 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1. 

29  25 


12  fl. 
15  p. 

18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24 


15 


30  .. 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15 

15 
31 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 

33  1. 


15 
15 
15  .. 
15  .. 
15 
15 
15 
15 
15 
15  .. 
16 


15  .. 


30  .. 


47  70 
37 


8  fl. 
15  p 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  . 
24  . 


15  . 
15  . 
28  50 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

3  . 
15  . 
15  . 
33  1 

7  50 


15 


32  50 


50  30 
37 


12  20 
19  .. 
45  p. 
14  55 


3  65a 
15 
45  p 
15  26 


1895 

1896 

1897 

1898 

600  .. 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

500  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

552  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

725  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

153  .. 

108  .. 

74  . . 

1490 

1266  .. 

1300  .. 

1300  .. 

462  50 

479  .. 

489  .. 

515  . . 

850  .. 

790  .. 

62  50 

60  .  '. 

45  .. 

38  .. 

160  .. 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

250  .. 

266  .. 

180  .. 

150  .. 

248  75 

255  .. 

176  .. 

155  .. 

937  50 

775  .. 

775  .. 

782  .. 

472  50 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

461  25 

467  .. 

469  .. 

455  .. 

459  ,. 

467  .. 

461  25 
300  .. 

468  .. 

304  .. 

295  .. 

286  . 

212  50 

225  .. 

195  .. 

173  . 

365  .. 

364  .. 

386  .. 

389  . 

362  50 

360  .. 

382  .. 

385  . 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  . 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  . 

87  50 

115  .. 

85  .. 

58  . 

227  50 

253  .. 

223  .. 

192  . 

207  .. 

240  .. 

205  .. 

172  . 

200  .. 

<;44  . . 

209  .. 

168  . 

195  .. 

239  .. 

207  .  . 

168  . 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170  . 

225  .. 

248  .. 

215  .. 

173  . 

235  .. 

254  .. 

219  .. 

182  . 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  . 

197  50 

235  . . 

202  . . 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  . 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  . 

132  50 

178  .. 

13*  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  . 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  . 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  . 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  . 

362  .. 

355  .. 

368  . 

85 

118  .. 

107  .. 
605  .. 

100  . 
765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

400  .. 

610  .. 

680  . 

855  ;] 

1235  . 
28  . 

142  50 

76  .. 

65  .. 

190  .. 

160  .. 

1?8  .. 

108  . 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  . 

670  .. 

685 

600  .. 

445  . 

535  .. 

580  .. 

555  . . 

500  . 

1898    15  déc.  22  déc.  29  déc.  5  jauv.  12  jan 


509  .. 
iSl  .. 

635  .. 
554  .. 

88  .. 
1267  . 
538  .. 


507 
48-2  50 
640 
551 
80 
1S90 
536 


54 
119  50 
210  . 

209  50 
782  .. 
466  25 

457  75 
419  . 

458  50 
250 

385 
38 1 
690 
180 
86 
228 
■214 
218 
215 
223 
217  75 
2i5 
219  75 
210 
211 


50 


53 
271  50 
165 
301 
!;S7 
283 
411 
355 

766  .. 

114 
761 
1437 
35 
lu9 
280 
587 
589 


54  . 
125  . 
219  . 

218  . 
781  . 
467  . 
457  . 
447  50 
453 
226 
158 
383  50 
380  7c 
686 
2C0 

89 
23o 
217 
221 
217  50 
225  . 

219  50 
22  J  . 
221  . 
213  . 
217  . 


53  75 
268 

InS 
305 
286 
286 
410 
35  4 

768 
1)4 
7/5 
14  2 
35 


269 


583 


519 

4yo 

610 
552 
7i 
1330 
536 
525 
54 
123 
215 
215 
786 
165 
156 
444 
156 

'm 

380 
686 
198 
88 
230 
217 
217 
217 
225 
22J 
2.7 
223 
214 
217 
450 

268 
160 
3u3 
287 
285 
412 
350 
118 
763 

798 
1453 
32 


50 


25 


518  . 
482  . 
637  . 
518  . 

80  . 
1300  . 
535  . 
532  . 
55  . 
127  . 
225  . 
224  . 
773  . 
467  . 
460  . 
4i6  . 
455  : 
218  , 
153 
377 
382  1 
673 
200 
90 
238 
224 
220 
220 
2.-t'i 
22i 
2-9 
227 
219 
221 


523  .. 

482  50 
638 
548 

83  50 
1297 
535 

'57 
133 
227 
223 
772 
464 
458 
443 
454 
185 
155 
37S 
381 
6S1 
190 
99 
239 
228  50 
220 
216 
230 
225  50 
22i) 
229 
221 
227 


50 


966 
571 
539 


62 
26? 
108 
299 
283 
283 
420 
351 
118 
750 
115 
.807 
1440 
37 
101 
260 
570 
585 


50 


75 


60 
268 
170 
300 

386  50 

285  . 

417  . 

352  . 

120  . 

745  . 

!I5  . 

835  . 

1451  . 

32  . 

105  . 

262  . 

tbO  . 

585  . 


VALEURS   FRANÇAISES   ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


Rombn 

Tal. 

SOOIBI. 

df  titrei 

nom. 

Teri. 

10.937 

» 

») 

15.791 

1) 

33.445 

» 

» 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.00U 

500 

500 

24.000 

500 

125 

(00.000 

100 

100 

16.361 

500 

500 

1.715 

500 

500 

4.285 

» 

u 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

-0.000 

500 

500 

23.200 

» 

» 

32.600 

500 

500 

25.410 

500 

500 

20.0(J0 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14,000 

500 

500 

21  0<K) 

500 

50(.i 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

5(K) 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

503 

500 

5.066 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

84.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Ci«  G'»  .F«e)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indô-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C'e  centrale/  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Teuid.  (Mines  de  cuiv.) 

Aguilas  i&  'A')  

Carmaux  (Mines  de)  

Laui'ium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Alel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F") 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurji-Réuiiis  

G'«Havr.-I'én.  de  Nav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (C'e  G'ej 

Etablissements  Duval  

Gi.  Distiil.  Cusenier  et  C'e. 

Gl  Moulins  de  Corbeil  

Lits  MUitalres  


COURS  DE  CLOTURE 
6  janv.  12  jan 


746  .. 
1615  .. 

661  .. 
IK.O  .. 

2<i5  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

845  ..- 


.90 
2060 
1275 
1410 
1090 
85 

337-  50 

•  375  .. 

6je  .. 

335  .. 

!C00  .. 

1119  50 

760  .  . 

625  .  . 

575  .. 

519  .. 
!318  .. 
1565  .. 

720  .. 

1200  .. 

520  .. 
4895  .. 

198  .. 

3200  .. 

875  .. 

■^70  .  . 

1615  .. 


758 


1060 


254  .. 

599  50 


1405  .. 
1100  .. 

305  '.  . 
1350  .. 
570  ., 


1120 

750 
625 

518  50 
1.333 
1500 

790 
1212 


4895 


875 
370 
1650 


1015 


254  50 


1410 

1090 
85 
333 

1375 
605 
332 

10  lO 

1120 
750 
625 
570 
540 

1320 

1545 
715 

1200 


4875  . 

3200  ! 
875  . 
375  . 


Nombr* 

Tal. 

Somm. 

lit  titrei 

Q  0  m. 

un. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.8,39 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNA  nON  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5 

Ethiopiens  3  %  

Santa- Fé  (Ch.  de  fer)  5 
Cie  Gle  F'e  de  Tramwavs  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'e  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  % .  . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2'  émis 
Métaux  (G>e  F-e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'S  %  %■ 

Omnibus  4  %   . . 

Voitures  à  Paris  1  %  

Cie  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gle  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2e  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Oharb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  5  %  — 
Obi.  Wag.-UtS  4  %  1",  2»  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Derniera 
euurscoUs 

5  janv. 

12  jan. 

313  .. 

342  50 

341  .. 

299  75 

299  75 

299  75 

154  .. 

15«  .. 

151  50 

504  .. 

507  50 

235  .. 

235  .. 

210  .. 

216 

449  .. 

448 

507  .. 

508  50 

505  .  . 

506  .  . 

507  .. 

515  . . 

5U5  .  . 

505  .. 

505  .. 

465  .. 

473  . 

450  .. 

501  .. 

498  .. 

493  .. 

499  y. 

.500  .. 

514  .. 

512  .. 

f02 

362  . 

371  .. 

369  .. 

518  .. 

515  .. 

32  i  .. 

6li9  .. 

606  50 

607 

610  , 

640  .. 

639  50 

489  50 

495  .. 

485  .. 

493  .. 

412  50 

412  50 

413  .. 

219  .. 

215  .. 

227  50 

121  .. 

120  . 

183  .. 

182  50 

293  50 

295  .. 

2S3  50 

184  25 

503  . 

504  50 

502  .. 

510  50 

511  50 

Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  367.  —  15«  volume.  (8) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MOSSIGNY,  PARIS 


Vendredi  '20  janvier  1899. 


COMPAGNIE  NATIONALE  D'Electricité 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  COMPARÉES 

Décembre  1897   Fr.     42.262  05 

_       1898  Fr.     4(5.072  60 

Augmentation  en  1898. . .  Fr.      3.810  55 


Année  1897  Fr.    342.901  05 

_    1898  Fr.    382.068  45 


Augmentation  en  1898 ...  Fr.     39.162  40 


30 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Cap.-tal:  13  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

ALflER,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  GONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SIDl-BEL- ABBÉS, 
TUNIS.   

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


SOCIETE  ANONYME 

DES 

HAUTS-FOURNEAUX   DE  TOULA 

(Russie  Centrale) 
Constituée  par  acte  de  M»  Ch.  Van  Halteren  du 
12  octobre  J895  (Moniteur  belge  du  27  octobre 
1895),  avec  modification  aux  statuts,  suivant  acte 
de  M»  E.  Van  Halteren  du  24  août  1898  i  Moniteur 
belge  du  14  septembre  1898). 

Emission  de  1 3.500  Actions  nouvelles 

d'une  valeur  nominale  de  100  fr.  cliacune 
coupon  e,\ercice  1898-18^9  attaclié. 

Souscription  exclusivpinfnt  réservée  aux  Aclionnaires 

de  la,  Société. 

Conformément  aux  propositions  du  Conseil  d'ad 
ministration,  l'assemblée  générale  du  24  août  18.^8 
a  décidé  que  le  capital  social  serait  augmenté  de 
2.500.000  fr.  par  la  création  et  l'émission  de  25.1)00 
actions  nouvelles  de  100  fr.  chacune,  dont  11.500, 
entièrement  libérées,  ont  servi  à  l'acquisition  des 
établissements  et  des  immeubles  di'pendant  de  la 
Société  de  Myschega  et  13  500  seront  émises,  con- 
tre espèces,  pour  l'extension  des  affaires  sociales 
résultant  de  la  reprise  des  établissements  de  cette 
Société. 

Droit  de  souscription.  —  La  présente  sous- 
cription est  ouverte  pour  permettre  l'exercice  du 
droit  de  préférence  réservé  exclusivement  aux 
actionnaires  de  la  Société,  conformément  aux  sta- 
tuts, dans  la  proportion  irréductible  de  vingt-sept 
pour  cent  des  actions  anciennes.  Tout  actionnaire 
peut,  cependant,  souscrire  un  nombre  de  titres  dé 
passant  cette  proportion,  mais,  dans  ce  cas,  l'excé- 
dent pourra  donner  lieu  à  répartition. 

FI\IX:    D'Él^^ISSION"  : 

Le  prix  d'émission  est  fixé  à  475  fr.,  payables  ; 
150  fr.  en  souscrivant  ; 
325  fr.  à  la  répartition. 
Les  souscripteurs  auront  cependant  la  faculté 
d'effectuer  ce  dernier  versement  de  la  manière  sui- 
vante ' 

150  fr.  au  20  février  1899; 

175  fr.  au  20  mars  1899, 
en  bonifiant  à  la  Société  un  intérêt  de  5  0/0  l'an  à 
partir  du  l"  février  jusqu'aux  époques  fixées  pour 
les  versements. 

Passé  le  2u  mar.s  1899,  les  souscripteurs  en  retard 
de  versement  devront,  de  plein  droit,  l'intérêt  de 
6  0/0  l'an  ;  l'administration  pourra  prononcer  leur 
déchéance  et  réaliser  leurs  titres  au  mieux,  sans 
préjudice  à  tous  autres  recours  et  sans  autre  for- 
malité qu'un  préavis  de  quinze  jours  par  simple 
U  ilro  recommandée. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERU'E 

du  Lundi  23  au  Jeudi  26  Janvier  1899 

INGLUS 

Les  actions  anciennes  devront  être  présentées  à 
l'appui  de  la  souscription,  pour  être  estampillées 
de  la  mention  constatant  l'augmentation  du  capital. 

Passé  le  26  janvier  1899,  le  droit  de  souscrip- 
tion ne  pourra  plus  être  exercé. 

Le  dépôt  des  actions  anciennes,  la  souscription 
et  les  versements  devront  être  effectués  aux  mai- 
sons de  banque  ci-après  : 

Banque  Auxiliaire  de  la  Bourse,  rue  Royale,  à 
Bruxelles  ; 

G.  Oury  et  Cie,  rue  Féronstrée,  à  Liège; 

A.  de  Lhoneux-Linon  et  Cie,  à  Namur,  Verviers 
et  Anvers  ; 

G.  de  Lhorieux  et  Cie,  à  Huy, 
où  des  bulletins  de  souscription  avec  bordereaux 
sont,  dès  à  présent,  à  la  disposition  des  action- 
naires. 32 


EMPRUNT  NORVÉGIEN  3  0/0  1888 

MM.  les  Porteurs  de  titres  de  l'Emprunt  Norvé- 
gien 3  0/0  1883  sont  informés  que  le  coupon  d'in- 
térêt échéant  le  l"  février  prochain  sera  paye  a 
partir  de  cette  époque  chez  MM.  E.  Hoskier  et  Cie, 
banquiers  à  Paris,  39,  boulevard  Haussmann,  à 
raison  de  7  fr.  56  par  titre  de  504  fr. 

33 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

HP  k  fTIAMC  Soc.  Bains  de  mer  et  Cercle 
i  5  Ail  I  lUlVl  des  étrangers  de  MA^  4  TA 

M.  à  prix  :  3.500  fr.  p'  act.  Adj.  38  lots  llIUlliltiU 

23  i  V  99, 1  h.,  ét.  de  M'  Agnellet,  not.,  11,  r.  de  Rome. 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  Chemins  de  fer 
Andalous,  2"  série,  sont  informés  c^ue  le  coupon 
n°  17,  venant  à  échéance  le  \"  février  prochain, 
sera,  conformément  au  convenio  proposé  par  la 
Compagnie  à  ses  créanciers,  payé  à  partir  de  cette 
date  : 

A  Madrid,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Carcelone,  à  la  caisse  du  Credito  Mercantil  ; 

A  Malaga,  à  la  caisse  centrale  de  la  Compagnie, 
à  raison  de  pesetas  7,50,  sous  déduction  des  i_m 
pôts  espagnols.  35 


COMPAGNIE  D'AGUILAS 

SOCIÉTÉ    ANONYME  AU   CAPITAL   DE   7.500.000  FRANCS 

Siège  social  :  à  Paris,  rue  des  Malhurins,  32 

Souscription  à  20.000  actions  de  250  francs 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
d'Aguilas  a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Proprié 
taires  d'actions  de  la  Compagnie  que,  sur  les  30.000 
actions  de  2'i0  fr.,  dont  l'émission  a  été  autorisée 
par  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  10  jan 
vier  1899,  il  leur  est  réservé,  ^mr  préférence, 
20.000  titres  au  pair  de  250  fr. 

Les  souscriptions  seront  admises  jusqu'à  concur 
renrc  d'une  aelii)n  nouvelle  pour  chaque  action 
ancienne  pi.ssnléi-  par  eux,  et  il  sera  ensuite  pro 
cédé  à  la  réductiuii  proportionnelle  desdites  sous 
criptions,  si  leur  total  excède  le  nombre  de  20.000 
titres  ci-dessus  mentionné. 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 
au  Siège  social,  à  Paris,  32,  rue  des  Mathurins, 
du  jeudi  12  au  samedi  21  Janvier  1899 
inclusivement. 
Prix  de  l'action  :  250  fr.,  coupon  n°  5  attaché, 

^  (  En  souscrivant   Fr.  100 

Payables  |  j^^  3      10  février  1899   150 

ae  Fr.  250 


BIBLIOGRAPHIE 

Premiers  éléments  de  la  science  des  finances, 

par  Luigi  Cossa,  professeur  à  l'Université  de 
Pavie,  traduits  sur  la  septième  éditioa  par  Al- 
fred Bonnet.  —  1899,  Paris,  Giard  et  Brière,  édi- 
teurs. 1  vol.  in  l8  :  2  fr.  5». 

Il  n'est  point  nécessaire  de  présenter  au  public 
français  M.  Luigi  Cossa,  professeur  à  l'Université 
de  Pavie,  dont  on  a  récemment  traduit  la  célèbre 
Histoire  des  doctrines  économiques.  Les  Pre- 
miers éléments  de  In  science  des  finances,  tra- 
duits en  anglais,  allemand,  suédois,  polonais,  es- 
pagnol et  japonais,  sont  également  trop  connus 
pour  qu'il  soit  nécessaire  d'en  donner  ici  un  compte 
rendu  détaillé.  C'est  un  ouvrage  classique  qui  a  eu 
en  Italie  sept  éditions,  et  qui,  en  France,  vient 
combler  une  lacune;  car,  si  nous  possédons  d'ex- 
cellents traités  de  la  science  des  finances,  il  n'existe 
point  de  précis  élémenlaire.  On  y  trouvera  un  ex- 
posé systématique  des  principes  de  la  science  et  le 
résumé  des  théories  les  plus  récentes  des  écono- 
mistes financiers  d'Allemagne,  d'Autriche  et  d'Ita- 
lie. Chacun  des  chapitres  est  suivi  d'une  excellente 
et  substantielle  bibliographie. 

La  septième  édition,  sur  laquelle  a  été  faite  la 
traduction  française,  est  de  Ijeaucoup  supérieure 
aux  éditions  précédentes;  elle  est  plus  complète,  et 
M.  Cossa,  toujours  scrupuleux  d'exactitude,  a  re- 
fait plusieurs  chapitres  afin  de  les  mettre  au  cou- 
rant des  récents  progrès  de  la  science  des  finances. 

Ce  livre  est  modestement  destiné  aux  débutants, 
mais  il  pourra  êire  consulté  avec  fruit  par  les  éco- 
nomistes de  profession.  37 


A  citer,  parmi  les  articles  publiés  dans  la  597= 
livraison  de  la  Grande  Encyclopédie,  qui  vient 
de  paraître  celte  semaine:  la  biographie  du  célèbre 
Newton,  par  MM.  Georges  Lyon  et  Léon  Sagnet  ; 
celle  du  maréchal  Ney,  par  M.  A.  Deliidour  ;  la 
monographie  de  l'Etat  et  de  la  ville  de  New-York, 
par  M.  Auguste  Moireau,  accompagnée  d'un  plan 
de  la  ville  et  de  ses  environs,  avec  l'indication  des 
agrandissements  qu'a  subis  récemment  New-York; 
une  description  du  Niagara  (avec  plan)  et  du  Nica- 
ragua, par  M.  Andn''  Berthelot  ;  enfin  une  magis- 
trale étude  sur  les  Niebelungen,  par  M.  A.  Lich- 
tenberger,  etc. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennes, 
Paris.   38 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Nous  apprenons  que,  à  partir  du  15  janvier,  un 
départ  supplémentaire  du  Méditerranée-Express, 
entre  Paris,  gare  de  Lyon,  et  la  Riviera  jusque 
San-Remo,  aura  lieu  tous  les  dimanches. 

Désormais  donc,  Paris  aura  son  train  de  luxe 
journalier  vers  le  littoral  :  les  mardis,  jeudis,  sa- 
medis et  dimanches  de  la  gare  de  Lyon  à  5  h.  40  ; 
et,  de  plus,  les  lundis,  mercredis  et  vendredis,  à 
5  h.,  de  la  gare  du  Nord,  par  le  Calais-Méditerra- 
née-Express, qui  nous  amène  en  outre  les  voya- 
geurs d'Angleterre. 

Au  retour  également,  un  train  de  luxe  revient 
chaque  jour  de  San-Remo,  desservant  toutes  les 
stations  de  la  Riviera,  vers  Paris,  et  trois  fois  la 
semaine,  les  mardis,  vendredis  et  dimanches,  vers 
Londres  également.  39 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits.  — 
Nous  croyons  être  utiles  à  nos  lecteurs  en  leur 
signalant  que  cette  Compagnie  a  organisé  dans  ses 
grands  trains  de  luxe  un  service  d'expédition  extra- 
rapide de  colis-messageries. 

Les  envois  urgents  de  fleurs,  de  primeurs,  de 
modes  et  en  général  de  tous  les  articles  que  l'on 
désire  recevoir  dans  le  délai  minimum  s'opèrent 
ainsi  dans  les  meilleures  conditions,  la  durée  du 
trajet  étant,  par  exemple,  de  39  heures  entre  Paris 
et  Lisbonne,  24  heurer^  entre  Paris  et  Vienne,  48 
heures  entre  Paris  et  Bucarest,  64  heures  1/2  entre 
Paris  et  Constantinople,  etc^  40 

Paris.  —  Iinp  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■Illltlll 

15201 
6190 


RENTES 
A  PAYER 


Fngn 

456.041.915 

116  599.860 
231.638  399 


25878  810.280.  n4 
392.096  obi. de  500  Ir. 
905.900  obl.deiOOIr. 
39.182  oH.ile 50'  Ir. 
110  O  iO  50"  m> 


■onbn  i  fil.  SoaiD. 
it  titrei   0  0 m.  'fn. 


334.161 
1114280 

1» 

461  547 

239.0  2 
588.235 
n 

ne  250 

672 
162.115 


859.650 
15S7548 
864  747 
1782552 
.447 

978  548 
495  401 
99  4'.0 
■22b  ?92 
148.6.51 
I096?54 
185.212 


182  500 
125  000 
'40  000 
30  000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
.J41 .000 
120  000 
400.000 
240.000 
400.0('0 
80 . 000 
40.000 
40.000 


58. 74 S 
:i64.407 
60.000 
65.307 

61  891 
161  .573 

1.730 
497.538 
521 .800 

62  2()0 
1980440 
1865010 
154  X'.C 
800  0i)0 
213.885 
1400770 
i9 1,5698 
7-,'.0'.)8 

239  023 
2.5'.1.->47 
511  .2M 
.509.209 

S-  3068442 
132.345 
99  106 
143.529 
508.471 


500  500 

iOO  400 

400  40U 

100  100 

500  500 

5001  5fiii 

400  265 
100  66  Î5 

400.  400 

lOOl  100 

500  500 

iuOI  100 

100  400 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES 


FRANÇAISES 

(  Terme. 

 I  Compt. 

Ter"ie. 
Compt. 

3  %  %  1894(anc.4K,j 


3  %  j 

3  %  Amortissable 


Tunis  3%  1892(gar.FraDce,Cpt 
ADnam  et  Tookin  8  1  /2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar 2 '4  g'oFrance.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


VILLE  DE  PABIS 

(COMPTANT) 


500  390 
£00,  100 


200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


100 
bOO 
500 


1000 
500 
250 
50( 
500 
250 
250 
500 
125 
500 


500  250 
100  100 


500  500 

500  500 

500  500 

500  500 

500  500 

500  ;  500 

.500  50( 

500  50(1 

awl  500 

SOO  500 

500  5(KI 

100  40( 

500  50(1 

500  50( 

500  50( 

500  500 

500  500' 


1865  i  %  ..,   

1869  3  %  ....   

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  K  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quî^rts   

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1«79  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %  

—  5'""  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib..  . 

Foncières  1895  2,80  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  A  TERME) 

Banque  de  France  nom. 
B.de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  Franco 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie — 


DltlDMDII  00  IITIRIT  distribot  te 


1893    1894    1895  |  1896  i  1897 


4  50 


15 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obi.,  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3 

Aci.  Départementaux  

Obi.        -       3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —    de  Jouiss  

Obi.   _        _      3  %  

—  —        —      3  %  nouv.. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  ftsion  anc  

—  —     3  %  ''^"r'ion  nouv.. 

2  y,  %  


Act  Midi 
Ooi.  — 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     -  3%  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  %  %  j.avriletocl. 
-  Nord-Est  franç.  3  %.. 

Act.  Orléans  


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12  . 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 


15  .. 
15  .. 


129  .. 

30  .. 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5o 
45 
14  58 
30 
12  50 


3 
3 

3  50    3  60 


15  .. 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 


25  . 
25  . 
53  22 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  . 
lE  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 


15 

58  50 


117  70 
35  .. 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 


15 


20  .. 

12  . 

12  . 

3  .. 

20  .. 

20  . 

10  . 

2  50 


12 


15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  .. 
15  .. 


30  .. 
25  .. 
40  10 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
,15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 


15  .. 

58  50 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
2( 
12  50 
34 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
iô  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 


15 
58  50 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  .. 
20  . 
10  . 

2  50 


12  .. 


15  . 
15  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
27  50 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  .. 


35 
25 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
1"^  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


113  54 

50  .. 
12  Î.O 
33 
25 
30 
12  50 
25 
l-.>  50 
35 
12  50 


Cours  de  comp.  lomm.  juillet 


1895      1896  1897 


101  er 

100  5( 

107  6i 

502  5i 


100  8f 
99  91 
104  5{ 

498  . 
90  50 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460  . 


565  .. 
432  5( 
420  .. 


565  .. 
565 
382  5( 


410  . 


502  51 
500  . 
500  .. 
467  51 
500  .. 


396  2E. 
507  50 
490 

75 

72  W) 
585 
465 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
61  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


50 


3575 
822  50 
420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
822 
495 


50 


50 


572 
430 
735 


50 


715 
470 
045 
445 
447 
440 
612 
457 
960 
425 
470 
470 
477 
1485 
472 
475 
471 


50 


50 


580 
139 
428 


584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
182 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


25 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


13<7 
472 
470 

1&47 
487 
487 


I  1318 
480 
476 
50  1834 
501  489 
50 1  489 


477 
1580 


50  475 
. .  1602 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


1898 


102  70 
101  . 
106  70 

501 
91 

90  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


22  déc.  29  déc.  5  janv. 


101  75 
101  72 
101  30 
101  .. 
104  15 
104  .. 

500 

89  15 
8b  25 


toi  95  101  45 
101  95  101  30 
101  25  100  10 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
E02 
47  2 
502 


401  . 

506  , 
494  . 

57  . 

53  50 
627 
465 


3750 
882 
400 
680 
577 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 


482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


554  . 
426  . 
417  . 
112  . 

56t5  . 
566  . 
391  . 
102  5 
398  50 
100 
436  50 
109  25 


497 
501 
498 
466  75 
494  7b 
100 
398 
502 
490 

53 

51 
612 
460  50 


3560 
9^5 
440 
780 
588 


485 
600 
847 
5!0 
80 
565 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
49^ 
488 
445 
475 

1885 


3845  . 
960  .. 
426  50 
774  . 
587  . 


730 
609 
864 
542 
84 
547 
485 
727 


775 
463 

456 

456 
■.  16 
459 
1046 
519 
468  ! 

472  ■ 

1905 
471  I 
476  ■ 
472 
430 

1445 
477 

473  ■ 
2110 

480 
483  ; 
434  I 
470  ; 
1814 


60 


101  35 
104  32 
104  20 

499  50 

89  30 
88  75 


557  . 
425  . 
417  50 
112 

567  25 
570 
391  50 
102  75 
398 
100 
436 
109  25 
404 


498 
501 
498  50 
465 
495 
100 
399 
500 
490 

53 

50  25 
611  . 
458  . 


3719 

962 
430 

588 
820 
■195 
727 
611 
864 
542 
83 
550 
485 
725 


775 
4b6 
708 
454 
458 
456 
710 
459 

1045 
520 
468 
471 
472 
900 
470 
475 
470 
430 
444 
475 
472 

210O 
480 
487 
435 
471 

1810 


100 
104  20 
104  07 

491 


556 
429 
408 
107  50 

565  . 

566  . 
388  . 
103  7: 
397  2i 
100  . 
435  75 
109  25 
404  25 


497  .. 
500  .. 

498  .. 
453  . 
495  .. 
100  .. 
397  .. 
495  .. 
492  . 

53  50 

M 
610  25 
457  50 


3>>85  .. 

932  .. 

420  .. 

762  .. 

590  . 


12  janv  19  janv 


101  55 
101  50 
100  22 
100 
104  07 
103  Si 

493  25 

85  60 
85  75 


555  25 
426  . 
409  . 
109  . 
565 
565  . 
389 
102  50 
394 
100 
433 
108  50 
405  50 


496  50 

500  . 

498  . 

455  . 

434  50 

100  ou 

399 

494  60 

491  bu 
53  25 
50  25 

6111 

455 


3800  .. 
932  . 
420  .. 
770  .. 
588  .. 


708 
612 
858 
540 

81  50 
530 
480 
790 


50 


75 


50 


770 
465 
708 
462 
461 
458 
7u8 
457 

1041 
520 
470 
473 
474 

1874 
471 
470 
471 
430 

1385 
467 
473 

2C67 
473 
486 
434 
472 

1790 


7b 


5C 


50 


50 


50 


490  ,. 
715  .. 
612  .. 
861  . 
542  .. 
80  .. 
529  .. 
480  .. 
780  .. 


750 
461 
707 
455 
455 
454 
7(j2 
45.) 

1012 
b18 
467 
472 
474 

1876 
470 
469 
472 
429 

1392 
467 
472 

207') 
474 
486 
432 
469 

1780 


50 


50 


50 


50 


101  95 

102  0: 
tOO  65 

100  55' 

104  37I 
104  25; 

495  . 
87  7i 
457  '. 


556  50 
424 
H9 
110 
564 
£6  4 
390  75 
103 
396 
K'O 
437  50 
!12 
406 


498  75 
500  . 

499  . 
4£6  . 
494  . 
10»  50 
399  .. 
49.Î  . 
491  .. 

54  ., 
51  .. 

610  .. 

457  7r 


378b 
9:f8 
416 
765 
594 


738 
612 

o7b 

542 
87 
542 
489 
780 


762  50 

468  . 
708  . 
4h8  . 
458  . 
454  7 
707  . 
450  . 

10  i5 
515  . 

469  51 

474  .  . 

m  .. 

190U  . 

469  5( 

470  . 

471  . 
428  .. 

1404  . 

469  .. 

473  .. 
2106  .. 

475  . 
485  50 
430 
471  50 

1805 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Il  Ulru 


Ion. 


i4ni:ti 

ll861i'0 
9ft.9i)0 

i66.55o 

33.381 
184.5UU 

150  201 

,i4 1.408 


60.000 
14  639 

1134.111 

1>0 1.889 
80  000 

1 120. 000 
16.89T 
17.103 
58.50-^ 

|l50.tiO(i 
70  bOO 
22.700 

t|l25.000 
50.000 

40.000 
iOO.OOO 
JslO  009 
hOO  599 
liOO.OOO 
39.600 
60  000 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


OH 

ACT. 

AOt. 

Obi. 


Act. 
Obi 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


DE  FBR  FRANÇAIS 

BT  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite) 
Orléans  ^ouiss  

—      3  %'i88i'''""". 

_  i  %  %  1895.... 
Orand  Oentral  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest-Algérien  

3%... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 
Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


500 
500 
500 
250 

» 
50J 
500 
500 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
iOO 
500 
» 
500 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 
500 

500 
500 
105 
500 

» 
500 


300  300 


CapiUI  ou 
lUoiDbrt  de  tilrea 


125181.665  f 
1190767.000  f. 
11524306. 20Ûtl. 

5.465.6001 
|l8.6i6.8i0i 
59.120ob 
|.«9i83.0001 
7OU.000ob 
h5. 000. 000  f. 
I607;0.000f 
1399299000  f. 
i  734839. 500f 


192 


19 16 
193Z 


1941 


1936 
1940 


1,179. 700  ob 
1. 092.100  0b 
39.-/84.1i5f 
60.837  ob 
266 . 390  ob 
24î>iiO  000  f 
82000.000  ri 
S0355 13888  1 
86.5;!0.t)0uf. 
54.441.152  f. 
70.381.930  i 
455. 2 40 ob 
i7.632.000f. 
i61742.000f, 
16787.500  f. 
180000.000  f 
1  057. 262  ob 
43810. tOOr 
191562.500 f 
649887.500 
10.400.000 
176926.000 
151562.500 
1910492000 
655825.000 
397687.500 
107000.000 
25.000.000 
141372.000 
59.333.000 
H.54S.2351;T 
31941. 988  £1 
16190.911  £1 
103825.0001.  1931 
180066.000  t.' 
126:iH5.500l. 
6.124.920  i 
21.627.500  I 
39.399.500  f. 
8.087.5401: 
80.500.000  £ 


1949 
1922 
1962 


196! 
1944 
» 

1925 
1955| 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (G'o  Gi«  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

  —  jouiss. 

Ole  Qi«  Transatlantique  — 
Messageries  M^i'it^i^^^' - - 

Omnibus  de  Paris  

  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aîné  — 

Malfidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'oretd'expl.lGief") 

Métaux  (G>«  f"  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  (O»  du)enliq 
—         Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 


FONDS  D'ETATS 

ÉTRANGERS 

Angleterre  2\%  (ch.flxeisuoi 

Argentine  5  %  1891  

Autriclie  i  %  or(ch.  fixe  2f.50) 
BrésU  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Cnine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  % 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  % 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  18^*6  

.  —   5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887. 

_  2^%orl898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets) 
Norvège  3  %  1838... 

_  3  %  %  1894 
Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 
Québec  3  %  1894 ... 
Roumanie  4  %  1890 

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  189? 
Russie  4  %  1867-1869  . 

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —     1890  (2'et3«émi8.) 

—  —  1890  (4«  émis.). 
_        —     1893  (5«  émis.). 

—  —     1894  (6«  émis.). 

—  Consolidé4%  (Iroetgoeér.i 

—  3%orH&l  Iet2«émis.l8y 

—  3  %  %  1894... 
Serbie  4  %  1895.., 
Suède  3  %  1894... 

-  3  %  %  1895 
Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B. 

—  série  G. 

—  série  D 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4 
Douanes  Ottomanes  5 
Ottoman  4  %  1891  

_  4  %  Tombac  1893. 
~        i  %  1894 


1950 
1934 
1958 
1988' 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


U  lllr<i 


iOO.OOO 
100.000 
200.000 
.00.000 
?i5.000 
I 20.000 
150.000 
100. OÛÔ 
95.000 
60.000 
•275. 3  S5 
99.337 
524.601 
1658.799 
147.403 
188.452 
193.336 
118.250 
,734.431 
[i20761î 
390.000 
110.410 
91.359 
|49J.OO0 
009.329 
1247.940 
46.763 
47.122 
95  412 
198.376 
213.555 
1-234.424 
94.595 
57.129 
100.000 
70.000 
SI  9. 385 
i55.932 
1124S48 
[139.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
10.026 
525.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
iO.OOO 
100.000 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 

5oo: 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 

200  ; 

50Ô  500 
500  500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
125 
250 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
50i) 
.500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5* 
200 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne. . . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Êspagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  Ir.  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8» émis. 

—  —    —   9»  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 
Act.  Lombards  

Obi.    -  3 

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  G!  H 

—  Nord  de  l'Espagne .... 
Obi-         —         3  %  1" série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  3«  série. 

—  —  —  4"  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —  Asturies  l'ehyp 

—  —      2»  hyp. 
~~.          —         —      3»  hyp. 

Orientaux  ;. 

Act.  Portugais      

Obi.  Salohique-Constant . . 
Madrid  à  Saragosse.. 

—  3  %  Ir.  hyp. 

—  —     2«  hyp. 

—  —     3«  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4  %  94 

—  4  0/  95 

Sud  de  l»Esp.  3  %  1" hyp. 

—  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Chafb.,tisin«Sosnow/ 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Làutaro  Nitrate  Cy  

TaBacs  Ottomans  

Tabaçs  des  Philippines  . 
Tabacs  dû  Portugal  


DI?IIIU»I  OD  UtlUT  4lilnl>g«  n 


Abt. 
Obi. 


Act. 


-1  COQ 

1894 

1895 

1896 

1897 

14  fl 

16  fl 

14  a 

12  fl 

8  fl. 

15  p 

15  p 

15  p. 

15  p 

15  p' 

17  3C 

15  75 

18  48 

18  Ob 

13  13 

17  5C 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

37  50 

10 

6  25 

37  50 

37  50 

37  5( 

37  50 

5  .. 

5  .. 

5  . 

5  5( 

6 

20  .. 
2  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .  '. 

5  .. 

5  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  W 

15  !  ! 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  '.  '. 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

4  .. 

4  .. 

5  .. 

4  ! . 

3  .'  '. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  '. . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  i' 

20  .. 

40  10 

29  25 

1  ou 

15 

15  .. 

15 

15  .'  '. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

15  '.  '. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

7  50 

ié 

15 

15 

15 

15 

j5 

15 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .  . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

15 

'7  50 

-17  50 

•eo  ., 

30 

30  .' 

32  50 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

27  65 

47  7Ô 

50  30 

20  .. 

30  .. 
9  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

iô 

18  30 

12  20 

12  26 

3  658 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  ,. 

40  .. 

12  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 

1896 

1897 

1898 

600  .. 

536 

520 

488 

500  . . 

499  '.  '. 

490 

450 

552  50 

580 

592  '.  '. 

725  .. 

578 

574  '.  '. 

565 

153  .. 

108  '.  '. 

74  .'  ! 

1490 

1266  .. 

1300  . . 

1300  '.  '. 

462  50 

479  .. 

489  .  '. 

515  .  '. 

850  .. 

790  .  '. 

770 

62  50 

60  .  . 

45  '.  '. 

38 

160  .. 

136  .. 

65  .  . 

65 

250  .. 

266  .. 

180  ,  '. 

150 

248  75 

255  .. 

176  ..' 

1 45 

937  50 

775  .. 

775  .'. 

782 

472  50 

475  .. 

478  .  . 

475 

461  25 

467  .. 

469  '.  '. 

455  .. 

459  . 

467  !  '. 

461  25 

468  .. 

476  '.  '. 

300  .. 

304  .. 

295  '.  '. 

286 

242  50 

225  .. 

195 

173 

389 

365  .. 

364  . 

386  '. . 

362  50 

360  .. 

382  '.  '. 

385 

657  50 

634  .. 

696  '.  '. 

695 

450  .. 

200  .. 

115  .  '. 

130 

87  50 

115  .. 

85 

58 

227  50 

253 

223 

192 

207  .. 

240  .  '. 

205  '.  '. 

172 

200  .. 

Z44  . . 

209 

168 

195  .. 

239  . . 

207  ' . 

168 

195  .. 

236  .  ! 

211  '. . 

1  /u  . . 

225  .. 

248  .  '. 

215 

i  l'i 
i  M  • 

235  .. 

254  ! 

219 

223  75 

249 

215 

171 

197  50 

235 

202 

101    .  . 

197  50 

235 

208 

166  ,. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

435  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

85 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

150 

605  .. 

765  .. 

143 

100  .. 

71  .. 

680  .. 

400  .. 

610  .. 

855 

1235  . . 

142  50 

'76 

65  .. 

28  .. 

190  .. 

160  .. 

198  .. 

108 

196  25 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

670  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

535  .. 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

Cours  de  clôture  de» 5  deraières  s«m. 


22  déc.  29  déc.  5  janv.  12  jan.  19  jan 


507 
182  50 
640 
551 
80 
1290 
536 

'54 
125 
219 
218 
781 
467 
457 

447  50 
458 
226 
158 

383  50 
380  7: 
686  . 
200  . 
89  . 
23u  . 
217  . 
221  . 
217  50 
225 
219  5U 
'<;2i 
221 
213 
217 

53  75 

868  .. 

1*58  .. 

305  .. 

286  50 

286  .. 
ilO 
35  i 

768 
114 

7J5 
2 


269  .. 
583 


519 
490 
610 
552 
7i 
1330 
536 
525 
54 
123 
215 
215 
786 
465 
156 
U4 
456 
242 

384 
380 
686 
198 
88 
230 
217 
217 
217 
225 
220 
2.7 
223 
2U 
217 
450 

268 
166 
3U3 
287 
2.S5 
412 
350 
118 
763 

798 
1453 
32 


50 


25 


50 


266 
571 
589 


518 
482 
637 
5 18 
80 
1300 
635 
532 
55 
127 
225 
224 
773 
467 
460 
4i6 
455 
218 
153 
377 
382 
673 
200 
90 
238 
224 
2^0 
220 
2.14 
222 
2i9 
227 
219 
224 

62 
267 
1C8 
299 
283 
883 
420 
351 
118 
750 
115 
807 
1440 

37 
104 
260 
570 
585 


25 


50 


50 


75 


523  .. 
482  50 
638  .. 
548  .. 
83  50 
1297 
535 


57 
133 
227 
223 
772 
464 
458 
443 
454 
185 
155 
378 
381 
681 
190 

99 
239 
228 
820 
216 


25 


50 


Z:5  50 
229 
229 
2sil 
227 


268 
170 
300 

■m 

286 
417 
352 
120 
745 
!15 
835 
1451 
32 
105 
262 
Î50 
585 


75 


50 


517 

500 
635 
548 
91 
1318 
537 

67 
151 
236 
2(6 
771 
177 
468 
4-0 
460 
217 
167 
379 
383 
691 
192 
116 
219 
237 
233 
230 
240 
230 
234 
239 
236 
240 

'éi 

269 
180 
308 
297 
29  i 
410 
350 
130 
7<> 
113 
8?1 
1422  , 
32  , 
lUO  . 
269  . 
540  . 
585  . 


VALEURS   FRANÇAISESET~ÉTRAIVGÉRES  SE  TRAITANT  AU  COIVIp¥Âl>rF 


Sombra 
I  di  litres 


10.9 
15.791 
33. 
20.401 
6.00( 
1.20( 
6.000 
6.001 
24.00( 
IiOO.OOl 
16.361 
1.7lt 
4.28; 
26.001J 
12.001 
20.00L 
■0.00(1 
23.201 
32.600 
<!5.4il 
20.00t 
iO.OOC 
20.000 
6.601 
14,000 
81  nm 

24.000 
10.000 
iiO.OOO 
Zb.OUi 

in.ooo 

.  000 
1 1 . 00(1 
9  Oïli 
20.0()i 
•.^4 .  (101) 
10.000 


500 
50( 
500 
50(' 
501 
501 
100 
50( 
500 
» 
50( 
50( 
500 
500 

» 
500 
500 
50( 
500 
50( 
500 
50(1 
500 
50' 
5UlJ 
FidO 
50( 

r,o(i 

5(11) 
5(1(1 

rylHI 

500 
rjlKI 


lers. 


500 
500 
500 
P"0 

125 
100 
500 
500 

u 
500 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(1 
50(' 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

'm 

500 
500 
50C 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss              

Ouest  jouiss  

Tramways  (Ci»  Qi'  F>')..  .  '. 
Banque  de  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust, 

Gaz  et  Jïaux  

Gaz  de  Bordeaux  

„  —  jouiss  

Gaz  (Gie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de).! 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv. 

Aguilas  (O.d')  

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France. . 
Aciéries  de  liongwy  . . 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  Fe) 

Fives-LiUe   ...î  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est 

Aciér.  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurf-Réuhis  

Ci.Havr.-i'én.  de  Nav.  àVr 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée. 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci»  GiV) 
Etablissements  Duval 
Gi.  Distill.  Cusenier  et  Ci» 
Gr  Moulins  de  Corbeil 
Uts  Militaires  ... 


COURS  DE  CLOTURE 

D«rnleri    .„  .        ^_  . 
coirscoWs  12  jan.  19  jan 


760  . 
1630  . 

%0  . 
1(  45  . 

25i5  . 
1250  . 

300  . 

530  . 

845  . 


575  . . 
1970  .. 
1275  . . 
1110  .. 
1080  . . 

85  .. 
330  .. 
1360  .. 
6U0  .. 
335  .. 
IC50  .. 
1115  .. 
759  .. 
625 
575 
535 
1330 
1550 
780 
2u5 
520 
4900 
198 
3212 
887  50 
380  .  . 
1610  .. 


1015 


254  50 


e-^o  . 

1040  . 


255  . 
5/7  50 


1410  .. 

1425  . 

1090  .. 

1070  . 

85  .. 

333  .. 

290  '. 

1375  . . 

1.375  . 

005  .. 

(iOO  . 

332  . 

339  . 

10  0  .  . 

loso  . 

1120  .. 

1115  . 

750  .. 

750  .. 

625  . . 

570  .. 

581  .. 

fi40  .. 

1320  .. 

1335  .. 

1545  .. 

1560  . 

715  . 

1200  .. 

1200  .  . 

4875  ' 

32130 

3260 

*<75  .. 

375  .. 

378  .'  ! 

Nontbn 

Til. 

SomoD. 

il  titru 

nom 

«n. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

480 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29  373 

500 

500 

S7.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.880 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5 

Ethiopiens  3  %  

Santa- Fé  (Ch.  de  fer)  5  %  

Ci»  G'«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  I20f  5  % 
—  obi.  de  350f. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4 

Aciéries  de  France  4  %  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-LiUe  6  %  l"  et  2»  émis. 
Métaux  (G'»  F'»)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  4  %   .. 

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  Gi»  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ir»  série  

—  —   2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  '. . 

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


GOUBS  DB  CLOTURE 

coorscoles  12  jan.  19  jan. 


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  5  % . 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  lr»,8.  sér, 


3i2  . 
299  2 
162  50 
507 
2i() 
200  50 
419 
507  50 
506 
615 
512 
464 
500 
510 
511 
r02 
363 
510 
32.5 
'il2 
636  25 
490 
485 


415  .. 
227  50 
113  .. 
192  .. 
320  .. 
185 


502  . 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

ocit^it'  anonyme.  — .Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

LOEH.  HLIDAH,  BONE,  UOUGIE,  CONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  ORAN,  SÊTIP,  SIDI-BEL-ABBÈS, 
TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  ANDALGUS 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  3  0/0  2«  série 
igne  de  Puente-Genil  à  Linarès)  sont  informés 
ue  le  coupon  n»  17,  venant  à  échéance  le  l»'  février 
rochain,  sera,  conformément  au  convenio  proposé 
ar  la  Compagnie  à  ses  créanciers,  paj-é  à  partir 
e  cette  date  : 

A  Madrid,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Barcelone,  à  la  caisse  du  Crédite  Mercantil  ; 
A  Malaga,  à  la  caisse  centrale  de  la  Compagnie, 
raison  de  pesetas  7,50,  sous  déduction  des  im- 
ôts  espagnols. 

Les  porteurs  qui  préféreraient  présenter  leurs 
jupons  en  France  devront  les  déposer  à  la  Banque 
e  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

Le  paiement  sera  effectué  par  ladite  Banque, 
,nq  jijurs  après  le  dépôt  des  coupons,  à  raison  de 
esetas  7,20  net  par  coupon,  calculées  au  change 
a  jour  du  dépôt.  En  même  temps,  il  sera  remis 
ix  porteurs  un  reçu  {vale)  pour  la  différence 
itre  le  montant  du  coupon  payable  en  francs  sous 
Jduction  des  impôts  (fr.  7,20)  et  la  contre- valeur 
î  pesetas  7, "20  effectivement  payées. 

Les  porteurs  qui  n'ont  pas  encore  adhéré  au 
jnvenio  de  la  Compagnie  devront,  en  même  temps 
ue  leurs  coupons,  déposer  à  la  Banque  de  Paris 
;  des  Pays-Bas,  accompagnés  d'une  adhésion  au 
mveiiio,  les  titres  correspondants,  sur  lesquels 

ar  adliésion  sera  mentionnée  au  moyen  d'une 
itampille.  Les  titres  leur  seront  rendus  après  un 
Slai  de  cinq  jours.  42 


TRAMWAYS  DE  LILLE 

(société  anonyme) 


Le  coupon  n»  8  des  obligations  est  payable  par 
10  fr,,  depuis  le  1"  janvier  1899  :  à  Bruxelles,  à  la 
banque  E.-L.-.l.  Empain,  105,  rue  de  l'Enseigne- 
ment; à  Liège,  chez  MM.  de  Mélotte  de  Noidans  et 
Cie  ^banque  Dubois),  rue  de  l'Université. 

Les  obligations  dont  les  numéros  suivent,  sorties 
aux  tirages  antérieurs,  ne  jouissent  plus  d'aucun 
intérêt  : 

Depuis  le  l"  janvier  1896  :  121  1258  1293 
1226  1999  2094  2360  2790  3211  3217  3294 
5605  6552  7912  8420  8692  9261  9302  9329 
9527  9743 

Depuis  le  1"  janvier  1897  :  1023  1356  1520 
1756  1938  2241  2387  2722  2815  2892  2932 
3407  3971  3793  4286  4578  4591  5098  5269 
5273  5343  1509  5603  5871  6044  6284  6319 
7118  7275  7323  7385  7£87  7533  7596  7367 
7973  8027  8042  8043  8068  8701  8732  8738 
9322  9501 

Depuis  le  'l"  janvier  1898  :  141  615  744 
748  1084  1571  1605  1919  1984  2038  2114 
2116  2295  2321  2656  2690  2730  2764  2777 
28,)1  3025  3320  3481  3542  4039  4117  4566 
4582  4608  4636  4814  4880  5241  5246  5470 
5503  5523  5703  5813  5815  5868  7951  6225 
5648  6538  6659  6910  7026  7130  7475  7502 
7629  7635  7789  7824  7977  8127  8273  8379 
8490  8684  8918  9132  9171  9234  9500  9549 
9612   9672  9918 

Les  coupons  indûment  perçus  seront  déduits  du 
capital  lors  du  remboursement. 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

KÙÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  100  MILLIONS  DE  FR, 
ENTIÈREMENT  VERSÉS 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que,  con- 
rméraent  à  la  décision  prise  par  le  Conseil  d'ad- 
inistration,  un  acompte  de  12  fr.  50  par  action 
ira  réparti  à  valoir  sur  les  résultats  do  l'exercice 
198. 

Cet  acompte  est  payable  à  partir  du  31  janvier 
turant,  sous  déduction  de  l'impôt  résultant  des 
is  de  finances,  à  raison  de  12  fr.  par  action  no- 
inative  et  de  11  fr.  42  par  action  au  porteur 
jupon  n»  12),  aux  caisses  du  Comptoir  National 
Escompte  de  Paris,  14,  rue  Bergère  ;  de  sa  suc- 
rsale,  2,  place  de  l'Opéra  ;  de  ses  bureaux  de 
lartior  et  agences  en  province  et  k  l'étranger. 

43 


CREDIT  NATIONAL  INDUSTRIEL 

(société  anonyme) 

Les  coupons  des  actions  du  Crédit  National  In- 
istriel  sont  payables  à  partir  du  1"  février  comme 
it: 

Au  siège  social  à  Anvers,  14,  rue  Kipdorp  ;  à  la 
ccursale  de  Bruxelles,  70,  rue  Royale  ;  à  la  suc- 
rsale  de  Liège,  19,  rue  de  la  Casquette. 
Coupon  n"  3,  dividende  des  actions  privilégiées 
)érées,  par  35  fr.; 

Coupon  n»  3,  dividende  des  actions  ordinaires, 
r  25  fr. ; 

Coupon  n»  3  des  parts  de  fondateur,  par  497  fr.  50. 
Les  porteurs  de  certificats  nominatifs  recevront 
rectement  leurs  i)ons  de  dividende  par  l'entre- 
>sf  ihi  siège  social.  44 


SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES 


FORGES  ET  ACIÉRIES  D'ÉKATERINOSLAW 


(  E,-cr  s  s  I  E  ) 


Siège  social  :  BRUXELLES 

CAPIT.\.L  SOCIAL  :  5.000.000  DE  FRANCS 

représenté  par  50.000  actions  de  100  IV,  et  par 
1 .000  parts  de  fondateur  sans  désignation  de  valeur. 

AUGMENTATION  DU  CAPITAL  SOCIAL  DE  2.500.000  FR. 

par  la  création  de  25.000  actions  nouvelles, 
suivant  décision  de  l'assemblée  générale 
du  9  janvier  1899. 


Emission  de  25.000  Actions  nouvelles 

d'une  valeur  nominale  de  100  fr.  chacune, 
ex-coupon  de  dividende  n»  3,  afférent  à  l'exercice 
1897-1898. 

Souscription  exclusivement  réservée  aux  Porteurs 

d'actions  de  capital. 
Les  actionnaires  ont  la  faculté  de  participer  à  la 
souscription  dans  la  proportion  de  une  action  nou- 
velle par  deux  actions  anciennes. 

PR.IX:  D'Éiviissioisr  : 

Le  prix  d'émission  est  fixé  à  150  fr.  par  action, 
payables  : 

En  souscrivant,  contre  remise  d'un  récépissé  de 

versement  Fr.      50  » 

Le  15  février  1899    25  » 

Le      avril  1899   ■   75  » 

Ensemble. ..  Fr.    150  » 

Les  titres  définitifs  seront  remis  lors  du  troi- 
sième et  dernier  versement.  Toutefois,  les  action- 
naires souscripteurs  auront  la  faculté  de  retarder 
le  dernier  versement  de  75  fr.  jusqu'au  l"  janvier 
1800,  moyennant  paiement  d'un  intérêt  de  5  0/0 
calculé  au  jour  le  jour,  depuis  le  P"'  avril  jusqu'au 
paiement  effectif. 

Les  porteurs  d'actions  qui  voudraient  user  de 


leur  droit  do  souscription  devront  déposer  leurs 
titres  à  l'appui, 

du  Lundi  23  au  Samedi  28  Janvier  1899 

INCLUS 

A  Bruxelles  :  au  siège  social,  39,  rue  du  Fossé- 
aux-Loups ; 

Et  à  la  Banque  Auxiliaire  de  la  Bourse,  54,  rue 
Royale. 

Les  titres  déposés  en  vue  de  l'exercice  du  droit 
de  souscription  seront  restitués  lors  du  second 
versement. 

CONSEIL  d'administration 
MM.  Albert  Stevens,  président; 

Lucien  Guinotte,  administrateur , 
Arthur  Bron,  — 
Jules  de  Jaegher,  — 
Alph.  Benninck,  — 
Alexis  Goriainoff,  — 

COLLÈGE  DI5S  COMMISSAIRES 

MM.  Edouard  Lenger, 
Paul  Macau, 
Henri  Bia, 
Léon  Jeunehomme. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DE  TRAMWAYS,  D'ÉCLAIRAGE 

ET  D'ENTREPRISES  ÉLECTRIQUES  EN  HONGRIE 

Constituée  par  acte  passé  par-devant 
M»  Van  HALTEREN,  notaire  à  Bruxelles 


le  21  janvier  1899 


Capital  social  :  5,000,000  francs 

Représenté  par  50,000   actions   privilégiées  de 

100  francs  chacune 
Il  a  été  créé,  en  outre,  50,000  actions  ordinaires 
sans  mention  de  valeur. 


Siège  social  :  122,  Rue  Royale,  à  Bruxelles 

CONSEIL  d'administration 
M.  le  comte  Geza  Batthyany,  membre  de  la 
Chambre  des  Magnats  de  Hongrie,  administrateur 
de  la  première  Caisse  d'épargne  Nationale  dePesth, 
président  ; 

M.  Félix  Delhaye,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Société  :  «  les  Tramways  Réunis», 
vice-président  ; 

M.  Eugène  Ficliefet,  administrateur  de  la  Société: 
«  les  Tramways  Réunis  »  ; 

M.  Max  Lyon,  administrateur  des  Compagnies 
du  Lomani  et  du  Katanga,  à  Paris  ; 

M.  I.  Schoenstein,  ingénieur  à  Paris  ; 

M.  Alexandre  de  Guotli,  avocat  à  Budapest  ; 

M.  Edouard  Goldzieher,  banquier  à  Bruxelles  ; 

M.  Félicien  Macs,  administrateur-délégué  de  la 
Société  Financière  Russe,  à  Paris  ; 

M.  Edouard  Lacomblé,  ingénieur-électricien,  à 
Bruxelles. 

COLLÈGE  DES  COMMISSAIRES 

M.  Ignace  Brœssler,  ingénieur,  à  Budapest  ; 

M.  Edouard  Chalon,  commissaire  de  la  Société: 
«  lés  Tramways  Réunis  »  à  Liège  ; 

M.  Maurice  Hanssens,  commissaire  delà  Société; 
«  les  Tramways  Réunis,  à  Bruxelles  ; 

M.  Emile  Lambert,  propriétaire,  à  Anvers. 

VENTE  PAR   ÉMISSION  PUBLIQUE 

de  40,000  actions  privilégiées  de  I  00  francs 

ayant  droit  à  un  intérêt  de  CINQ  pour  cent 
avant  toute  autre  répartition 

PRIX  D'ÉMISSION  :  107  francs  50 


PAYABLES  :  à  la  souscription. 


107  Ir.  50 


Extraits  des  statuts  : 

Article  35.  —  L'excédent  favorable  du  bilan,  dé- 
duction faite  de  toutes  les  charges  sociales,  cons- 
titue le  bénéfice  net  de  la  Société. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 
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DE  FBR  FRANÇAIS 
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SOC,  INDUSTK.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
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27  50 
7  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 


4  . 


50 


3 
4 
4 

3 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18  . 
21  50 
55 
30 
28  50 


5 
40 
21  50 

1 

30 
25 


100  05 
42  38 
15 
12 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18 

28  50 
68 
68 
49  50 
15 
85 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4  .. 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 

3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20 

3  50 
3  50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 


50 


4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


2  75 
5 


50 


1895      1896       1891  1898 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475  ] 

1095  .. 

475  .. 

472  50 

620  .. 

455  .. 

472  50 
270  .. 
425  .. 


485 
587  50 

1082  50 
800  . 
345  . 
617  50 

1080 
502  50 
575  . 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1130  .. 

482  .. 

480  .. 

442  .. 

478  .. 
1103  .. 

480  .. 

478  .. 

625  .. 

460  .. 

475  .. 
232  .. 
437  .. 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 
3500 
1365 
537 
190 


1250 
487 
483 

456 
483 
1145 
485 
483 
685 
414 

482 
210 
458 


1390 

482 
480 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 


480 
335 
460 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
115 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 
665 

590 


470  , 

740 
2400 
1128 

8.35 

362 

690 
1935 

350 

835 

121 

117 
1030 

110 
98  50 

650 

426 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112 
3715 
1465 

474 


107  65 
340  .. 
103  50 

80  .. 

76  25 


50' 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 

3  50 
15 


97  50 

98  .. 
104  10 

.  104  70 
108  70 
67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
80  . 

3  50 
3  5( 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 
1Ô2  25 

103  05 

104  .. 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

162 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84  . 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371  . 
312  . 


232  . 
177  . 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489  . 

92  . 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
81  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

y6  :i 

.0  5> 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
101 
105  30 

63  10 
312 
310 


218 
140 


106 

95 


104  50 

23  60 
414 

93  50 
103  20 

90  25 


103 
102  30 
102  10 

102  35 
103 

103  50 
lO'j  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  15 
31  15 
22  10 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  21 
40  80 


112 

448 
103 
53 
52 
440 
106 
94 


109  . 
104  2 
34  . 
157  . 
129  . 


214 
225 


97  . 


450 


104 


101 

47 

27 

28 
407 
470 
499  . 
103 
370 
160 
100 

44 


GouiiS  4e  clôture  des  5  dernières  sem 

29  dëc. 

3  janv. 

12  jan. 

19  jan. 

26  jan. 

1313 

1312  50 

[^98  . . 

Lol5  • . 

lo«D    . . 

476  25 

470  . . 

475  . 

-ï  7C 

4/0    .  ■ 

473  50 

473  50 

4/1  Ï3U 

4  /  /    .  . 

,473 
4/0    .  . 

438  . . 

430  . . 

429  . . 

/.QA 
4oU   .  . 

>t9Q  Pin 
4^0  uU 

472  25 

467  . . 

409  . . 

40o    .  . 

■iDy  . . 

1176  . . 

L175  . . 

117d  . . 

A  1  QA 

1180 

475  75 

468  . . 

408  50 

470  . . 

;  7A 

472  25 

472  75 

473  25 

<C7K. 

Aid. 
4/0   .  • 

668  . . 

ODD  .  . 

DoO  , 

640 

6d0 

458  . . 

455  . . 

456  . . 

4DO   .  . 

40U  . , 

470 

455  .. 

462  50 

461  25 

403  50 

345 

340  .. 

341 

343  .. 

453  . . 

451  50 

445 

40/    .  . 

îOU  .  . 

448 

448 

440    .  . 

685  .. 

67â 

672 

680  '. '. 

680  ]' 

2190  . 

2149  .. 

2115  .. 

2130  . 

2235  . . 

1271  .. 

1262  .. 

1256 

1255  .. 

1295  .. 

955  . . 

950  . . 

946  . . 

9  15  . . 

985  . 

331  .. 

329  .. 

310  . 

315  .. 

308  .. 

635  . 

630  .. 

580  .. 

620  .. 

630  .. 

1830  . . 

1812  50 

1790  . . 

1 jOO  . . 

1280  . . 

i27  J  . . 

1270  . . 

A  07  A 

l*/0  . . 

665  . . 

645 

650  - . 

CDU    .  . 

660 

116 

110 

11*   .  . 

116.. 

117  . . 

116  . . 

1  A  A 

\  lO    .  . 

112 

1080  . . 

1 089 

1125  . . 

1 1 

1 120 



850  . . 

870  . . 

oDO    .  . 

ooy  . . 

81  . . 

86  . . 

QQ 

pD   .  . 

103 

615  . . 

615  . . 

Q\J  i     .  . 

fi  17 

o-iu  . . 

5.^0  .  . 

te 
0 10  . 

■  CLO 

i  0£     ■  . 

560 

620 

14  75 

lo  /O 

11    /  D 

•   '  *  ■ 

1 05  . . 

104  75 

103    .  . 

110  . . 

4  A7 
lu/   .  - 

3595  . . 

O-ioC    .  . 

3'^58 

3552 

1358  . . 

1310  . . 

... 

A  i 

l-i4U  . . 

i  UQA 

499  . . 

492  . . 

48o  .  . 

495  . . 

504  , 

ivo  .  ■ 

*oU  .  . 

265 

274 

279 

111  oU 

111  oU 

L 10  50 

111  OU 

J  1/î  uU 

102  45 

lUo   . . 

102  90 

1  A^  9^ 
lUO  >CD 

56  30 

58  50 

58  70 

(^A 

OU   /  0 

>     54  90 

56  9U 

59  90 

fin  ^(\ 
Du  ou 

439  . . 

439  oi' 

•  *  •  ■  • 

4^D    .  . 

)   104  85 

l(j2  15 

10»  . . 

lUi6  VU 

103  Îi5 

89 

89  5'u 

88  75 

CSy  ÀO 

89  50 

95  45 

95  2ô 

95  50 

V  l    .  > 

96  i.5 

S   102  80 

50 

1 02  60 

t03  20 

A  A9  *A 
OU 

1C6  90 

lti7  .  . 

106  8Ô 

lUo  ou 

108  . . 

>   103  95 

103  J'O 

103  90 

105  Oû 

lUO    .  . 

46  80 

4  i  70 

'•  S  60 

51  65 

192  . . 

178  . . 

1  (27 

loi    ,  . 

9A_1 

206 

.   161  . . 

148  . , 

158  . . 

17  S  .  • 

Al 

li  t    .  . 

D»4    .  . 

.   215  . 

216 

<sl0  . . 

'  !  '    •  ■ 
«10   .  ■ 

250  . . 

243  ,  . 

2ôl  . . 

«00  •  • 

S   

101  4b 

101  . 

'*  • 

•  •  ' 

3   103  70 

lûl  35 

101  50 

lO'j  oo 

10*  «0 

0    95  . . 

^2  40 

9::.*  55 

vo  "10 

Mo  yu 

. .  • 

'  ■  ■ 

yo 

)    102  45 

*  •  ■  ■■  _ 
lOo  15 

103  . . 

4A0  QA 

yu 

102  50 

j     24  40 

23  45 

53  2t] 

23  55 

.    179  . . 

480  .  . 

485  . . 

487  . . 

488  . . 

)     91  . 

9i  95 

■  ■  '  ■ 

•  ■ 

93  15 

D     95  .. 

94  10 

92  5C 

93  2C 

93  50 

0     96  .. 

95  50 

93  . . 

93  4C 

93  25 

0     93  15 

93  K 

93  IC 

93  35 

93  2c' 

b    101  60 

101  9C 

102  .  . 

102  5C 

103  20 

0    lût  25 

101  50 

102  . . 

102  35 

lu3  30 

â    101  10 

101  55 

101  60 

103  .. 

103  30 

0   102  .. 

101  90 

101  85 

102  80 

103  40 

0   101  70 

102  .. 

.  102  . . 

102  50 

107  70 

0   1C3  30 

103  60 

104  10 

104  15 

105  60 

5   104  85 

103  20 

103  75 

104  85 

105  10 

.    103  20 

lOl  . 

101  80 

103  45 

103  . 

0     95  2b 

93  25 

93  60 

94  60 

94  55 

0    100  90 

100  .. 

99  65 

100  .. 

100  50 

0     62  . 

Ô3 

61  75 

60  30 

61  60 

99  25 

99  .. 

99  10 

...  ■ 

5   103  25 

103  70 

103  .. 

103  !  . 

.    101  25 

101 

102  .. 

ÎÔ2  75 

102  50 

.     48  . 

47  7^ 

47  40 

47  70 

48  60 

27  27 

26  95 

26  95 

27  35 

28  02 

5     22  90 

22  77 

22  67 

23  .. 

23  50 

.    400  .. 

402  .. 

405  .. 

403  . 

415  50 

.    4S0  .  . 

482  .. 

481 

482  .. 

486  . 

.    507  .. 

506  . . 

508  .50 

495  .. 

499 

105  .. 

103  .. 

.    381  .. 

382  .. 

382  . 

390  .. 

390  . 

.    467  .. 

468  . 

461  50 

.     . . 

460  50 

.    100  II 

100  5tj 

100  .. 

100  . 

101  80 

.     45  . 

46 

44  5C 

45  75 

47  .. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Hombn  I  Tit.  8omm 
U  tltrd   ion. I  len 


ÏOO.OOO 
100.000 
200.000 
iOO.OOO 
741.000 
120.000 
l^.OOO 
100.000 
95.000 
60.000 
275. 3S5 
99.337 
524.601 
"558.799 
147.403 
188.452 
je3 . 33b 
118.250 
731.431 
.Îï0/6f7 
590.00.; 
110.410 
ii.359 
IJ.OOO 
O09.329 
Ï47,940 
16.763 
17 . 122 
t>5  442 
198.376 
,'13.555 
234.424 
94.595 
57 . 129 
100.000 
70.000 
ai9.385 
155.932 
1121148 
139.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
10.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 

100. 000 


soo 

500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
125 
250 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500, 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 

5qo 

500 
500 
500 
50'0 
500 
500 
500 
500 


500,  500, 
500,  400 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


5001  500 
500 I  500 
t0£i  10£ 
500  î  500 
5£|  5£ 
5fi  5£ 
200  200 
500,  500 
500  500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I,  R.  P.  des  Pays-Autr. 

Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Sspagb.  jôuis: 

Acl.  Andalous  

Obi.         —         3  %  1"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  ano.    —    3  %  Ire  à  8« émis. 

—  —    —   9«  émis. . . . 

—  —    —  10=  émis  

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Acl.  Lombards  

Obi.         -         3  %  

—  ^  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  C)  U 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —         3  %  Ir. série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3e  série. 

—  —  —  i'  série. 

—  —  —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —      Asturies  Irehyp. 
—  —       2e  hyp. 

—  —         —      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 

Obi.  —  3  %  Ire  hyp. 

—  —  —     2«  hyp. 

—  -  -     3.  hjp. 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 

—  —  i%  95 

—  Suddel'Ksp.3%  Irehyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  LU  

Act.  Chaîb.,tJsineSosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Gy  

TaBacs  Ottomans  

Tabaçs  dès  Philippines.,. 
Tabacs  dû  Portugal  


DIVIIIMPK  OQ  lltmiT  dlslrlbat  n 


1893    1894     1895    1896  1897 


14  ri 

15  p 
17  30 
17  50 


37  50 

5 
20 

2 

5 
15 
15 
28 
15 
15 
15 
15 
15 

i 
15 
15 
33 
20 


16  tl. 
15  p 
15  75 
20 


37  50 


24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
40  10 


14  a 

15  p. 
18  48 
15 


37  50 
5 
21 


7  50 


15  . 
15 
15  . 


15 
17  50 
17  50 
17  60 
20 


10  .. 

20  .. 
40  .. 
12  10 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  . . 
15  .. 
15  . . 

15  .. 

16  .. 


15 


7  50 
20  .. 

7  50 
10  05 
30  .. 


18  30 
20  50 
42  5Cp 
11  iO 


5  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .  . 

33  I. 

29  25 


15 


12  11. 

15  p. 
18  06 
12  50 
10 
37  50 
5  50 
24 


15  . 
15  . 
31  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
4  . 
15  . 
15  . 
33  1 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  . 
15  . 
15  . 

20  .. 
20  . 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15  .. 

15  .. 

15  .. 

80  .. 

20  .. 


30  .  . 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  .. 
45  p. 
14  55 


8  fl. 
15  p 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15 
15 
28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

1  50 


15  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  65a 
15  .. 
45  p. 
15  26 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895      1896  I  1897  I  1898 


Goura  de  clôture  des  5  deruiure»  sem 


20  di'C.  5  janv.  12  jan.  19  jau.  26  jau 


600  .. 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

519 

518  .. 

523  .. 

517  .. 

531  . 

500  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

490 

482  .. 

482  50 

500  .. 

495  .. 

552  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

640 

637  .. 

638  .. 

635  .  . 

638  ., 

725  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

552 

548  .. 

548  .. 

548  .. 

556  .  . 

153  .. 

108  .. 

74  .. 

78 

80  .. 

83  50 

91  50 

103  . 

1490 

1266  . . 

1300  .. 

1300  .. 

1330 

1300  .. 

1297  .. 

1318  . 

^  

462  50 

479  .. 

489  .. 

515  .. 

536 

S.35  .. 

535  .. 

537  50 

546  '.' 

850  .. 

790  .. 

770  .. 

525 

532 

531  . 

62  50 

'éô 

45  .. 

38  .. 

54 

55  .. 

57  .. 

67  .. 

76  . 

160  .. 

136  .. 

65  .. 

65  . . 

123 

127  .. 

133  .. 

151  .. 

1 19 

250  .. 

866  .. 

180  .. 

150  .. 

215 

25 

225  .. 

227  .. 

236  .. 

239  5n 

248  75 

255  .. 

176  .. 

145  .. 

215 

50 

224  .. 

223  .. 

236  .. 

240  50 

937  50 

775  .. 

71-5  .. 

782  .. 

786 

773  .. 

772  .. 

771  .. 

771  .. 

472  50 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

465 

467  .  . 

464  .. 

477  .  . 

474  . 

461  25 

467  .. 

469  .. 

456 

50 

460  .. 

458  .. 

468  .  . 

466  . 

455  .. 

459  . 

467  .. 

444 

446  . . 

443  .. 

450  .  . 

452  .. 

461  25 

468  .. 

476  .. 

456 

455  25 

454  .. 

460  .. 

466  :,0 

300  .. 

304  .. 

295  .. 

286  '.  '. 

242 

218  . . 

185  .. 

217  .. 

201  .. 

242  50 

225  .. 

195  . 

173  .. 

153  . . 

155  .. 

167  .. 

164  .  . 

365  . . 

364  . . 

386  .. 

389  . . 

384 

75 

377  . 

378  . . 

379  . . 

,380  . 

362  50 

360  .. 

382  .. 

385  . 

380 

50 

382  50 

381  25 

383  25 

381  . 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  .  . 

686 

673  .. 

681  .. 

691  . 

69a  . 

450  . . 

200  .. 

115  . . 

130 

198 

50 

200  . . 

190  . . 

192  . . 

185  . 

87  50 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

88 

50 

90  .  . 

99  .. 

116  .. 

119  . 

227  50 

253  .. 

233  .. 

192  .. 

230 

238  .. 

239  ,. 

849  .. 

252  . 

207  .. 

240  . . 

205  .. 

172  .. 

217 

224  .. 

228  50 

237  .. 

237  25 

200  .. 

m  .. 

209  .. 

168  .  . 

217 

220  .. 

220  .. 

233  .. 

235  . 

195  .. 

239  .. 

207  . 

168  .  . 

217 

220  .. 

216  . 

230  .. 

229  . 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

225 

234  .. 

230  .. 

240  .. 

240  .. 

225  .. 

•248  .. 

215  .  . 

173  .  . 

220 

25 

222  . 

225  50 

230  .. 

232  .. 

235  .. 

254  .. 

213  .. 

182  .. 

2-7 

229  .. 

229 

234  . 

236  .. 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  .. 

223 

227  eo 

229 

a39  . 

2iO  .. 

197  50 

235  .. 

202  .. 

165  .. 

214 

219  .. 

221  .. 

236  .. 

235  51' 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

217 

221  .. 

227  75 

240  .. 

244  . 

517  50 

483  .. 

490  .. 

435  .. 

450 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  .. 

62  50 

60  .. 

61  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

268 

267  .. 

268  .. 

269  .. 

277  !' 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  ,  , 

160 

108  .. 

170  . . 

180  .. 

184 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

303 

299  75 

300  .. 

308  .. 

30H  50 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

287 

283  .. 

286  50 

297  .. 

297  . 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

285 

50 

283  .. 

285  .. 

29i  .. 

29i  . 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

412 

420  .. 

417  .. 

410  .. 

41  i  . . 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

350 

354  . . 

352  .. 

350  .. 

355  . . 

85 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

118 

118  .. 

120  . 

130  .. 

140  .. 

605  .. 
100  .. 

765  . . 

763 

750  .. 

745  .. 

74j  .. 

750  . 
113  50 

150  .. 

143  .. 

71  .. 

115  .. 

115  .. 

113  .  . 

400  .. 

610  .. 

680  .. 

798 

807  ., 

835  .. 

871  .. 

901  . 

855 

1235  .. 

1453 

1440  .. 

1451  .. 

1422  .. 

1479  . 

142  50 

76  .. 

65  .. 

28  .. 

32 

.37  .. 

32  .. 

32  ., 

32 

190  .. 

160  .. 

1?8  .. 

108  .. 

104  .. 

105  .. 

lUO  . . 

98  '. 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  ,. 

266 

260  .. 

262  .. 

269  .. 

274  .. 

670  .. 

685  .  . 

600  .. 

445  .. 

571 

570  .. 

550  .. 

540  . 

535  . 

535  .  . 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

589 

]  ' 

585  .. 

585  .. 

585  .. 

586  .  . 

VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


^viobr» 
di  tilr«> 


10.977 
15.791 
33.445 
20.400 
6.000 
1.200 
6.000 
6.000 
«.000 
100.000 
16.361 
1.71b 
4;  28c. 
26.000 
12.000 
20.000 
•0.000 
23.200 
32.600 
25.440 
20.001 
iO.OOO 
20.000 
6.600 
14,000 
24  00(1 
24.00C 
10.000 
20.000 
.001 
10.000 
).COII 
11.000 
023 
20.001' 
24.()0U 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
)} 
500 
500 
500 
500 

500 
5O0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
5(  «) 
500 
.")(1() 
.51 10 
5(10 
500 


fera. 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
100 
50(3 
500 
tt 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
SOC 
500 
500 
500 
5ÙU 
500 
500 
500 
500 
500 


DESKiNATION   DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouins  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Ci'  Gi».  F'»)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindô-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  l£aux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Cie  centrale)  

Domtarowa  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  oui  v.) 

Aguilas  (C"  .d')  

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  E[rance  

Aciéries  de  liongwy  

Atel.  et  Chant,  dé  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  fSté  Pe) 

Fives-Lille  ' 

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Aciér.  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

QicHavr.-F-én.  de  Nav.  à  Vr. 
Bônéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Gi«  G'e) 

Établissements  Duval  

Gr.  Dtàtill.  Cusenier  et  C-». 

Gi  Moulins  de  Oorbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DHT  CLOTUP.IÎ 


Dtroleri 
coôrseoUi 

19  jan. 

26  jan. 

760  ,. 

1650  , 

1649  . . 

680  .. 

6^0  .. 

1047  50 
225 

1040  .. 

IOdO  .'. 

1250  .. 

300 

530 

850 

255  .. 

255  .. 

590  .'  '. 

577  50 

590  . 

1960 

1275  , , 

1450  .. 

1425  .. 

liiO  .  . 

1065  . . 

1070  ,  , 

85  .. 

338  .  . 

290 

353  '.. 

1375  .. 

1375 

600  .. 

(iOO  .. 

600  . . 

312  .. 

339  .. 

350  . 

1090  .. 

1080  .. 

1120  . . 

1115  .. 

iiis  '.. 

764  .  . 

750  .. 

765  .  . 

620 

645  . 

581  .. 

685  .. 

550  .  . 

550  .. 

1350  .. 

1335  . . 

1355  . . 

15(i5  .. 

1560  . 

1565  .. 

760  .. 

1150  . . 

1200  .'. 

1175 

520  .. 

4875 

198 

3260  .. 

3260 

885  .. 

890  .. 

377  .. 

378 

372  50 

1615 

1620  . 

d«  titres 


'118.000 

I  56.700 

165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
49.000 
31.850 

226.534 
9.391 
18.800 
6.551 
33.083 
89.313 

117.414 
32.514 

287.490 
6.800 
5.160 
32.121 

831.844 
69.217 

218.207 


36.660 
29.373 
97.780 
49.232 
34.101 
48.572 


37.880 
50.448 


500 
500 
500 
5()0 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


Somm 
Ten. 


500 
500 
500 
5Ô0 


500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cie  Gle  F'o  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fono.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35û<'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'e  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  lr«  et  2»  émis. 
Métaux  (Gi«  P")  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  1  %  

Cie  Ttansatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  Gie  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ire  série  

—  —   8»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894...  , 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  5  %  

Obi.  Wag.-Lits  4  %  l",  8"  sér. 


GOUBS  DE  CLOTURB 


DerDiin 
codh  c»Us 

19  jan. 

26  jan. 

310  .. 

360  .. 

298  .. 

298  .. 

163  50 

164  .. 

163 

508  .. 

510  .. 

509  50 

240  .. 

210  .. 

200  .. 

20i 

201  . 

448  .. 

446  >. . 

509  .. 

507  .. 

509  ." 

515  . 

507  . 

510  50 

505 

511  .. 

512  .. 

472  50 

466  '.' 

500  . . 

501  .. 

530  '.  ' 

509  .  . 

510  .  . 

512  . 

509  50 

510  .. 

509  75 

502  .  . 

370  . 

367  .  . 

370 

514  .. 

510  . . 

512  .  . 

323  .. 

612  .. 

610 

609  .  '. 

631  50 

635  .. 

638  .. 

494  .. 

494  . . 

488  .. 

487  50 

415  .. 

414  .. 

415  . 

227  50 

232  50 

138  .. 

142  ". 

138  .. 

192  .. 

320  .. 

32é  '.  '. 

1S3  . 

is7  .'. 

503  . , 

503  .. 

509  .. 

509  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


n  est  prolové  aniiuellt-ruent  sur  eu  liénofice  ; 

!•  •'i  %  P'^'ur  la  constilution  du  fonds  de  n'sorve. 
Ce  prélèvement  cessera  d'èlre  obligatoire  quand  la 
réserve  légale  aura  atteint  le  dixième  du  capital  : 

•2«  La  somme  nécessaire  pour  attribuer  aux  ac- 
tions privil('giées  un  premier  dividende  de  5  %  sur 
le  montant  dont  elles  sont  libérées,  en  exécution  des 
présents  statuts  et  des  appels  décrétés  par  le  Con- 
seil d'administration. 

Le  surplus  sera  réparti  comme  suit  : 

10  %  au  Conseil  d'administration  et  au  Collège 
des  commissaires.  Ci'S  10  %  seront  répartis  ontro 
les  membres  du  Conseil  d'administration  et  du 
Collège  des  commissaires,  d'après  un  règlement 
d'ordre  intérieur  et  les  prescriptions  de  la  loi. 

Et  je  reste  sera  réparti  :  5(1  ",j  aux  actions  privi- 
légiées, à  titre  de  deuxième  dividende,  et  50  %  aux 
actions  ordinaires,  à  titre  de  seul  dividende. 

LA  SOUSCRIPTION  SEEA  OUVERTE 

Les  Lundi  30  et  Mardi  31  Janvier  1899 

A  la  Société  les  Tramways  Réunis,  rue  Royale,  122, 
à  Bruxelles,  ainsi  que  chez  tous  les  banquii-rs 
ot  agents  de  change  du  pays. 
On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon- 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 

Si  le  nombre  des  titres  souscris  dépassent^  celui 
des  litres  mis  en  vente,  il  y  aura  lieu  à  réparti- 
tion. 47 


BIBLIOGRAPHIE 

La  598=  livraison  de  la  Grande  Encyclopédie 
vient  de  paraître.  Fidèle  aux  promesses  qu  elle  a 
a  faites,  cette  magnifique  publication  continue  à 
mériter  la  confiance  du  public  et  par  la  régularité 
de  sa  publication,  et  par  l'excellence  de  ses  articles. 
On  en  jugera  une  lois  de  plus  par  l'examen  de 
ceux  l  ontenus  dans  la  présente  livraison,  parmi 
lesquels  nous  citerons  la  biographie  des  papes  Ni- 
colas M.  VoUet);  celles  du  tsar  Nicolas  I"  (M.  A. 
Debidour),  du  tsar  actuel  Nicolas  II,  du  moraliste 
Nicole  M.  Ruvssen  ,  du  philosophe  Nietzsche 
(M.  Rem'  Bertbèlot);  une  belle  étude  chimique  et 
phvsiologique  sur  la  Nicotine  (MM.  Matignon  et 
P.'Lauglois)  ;  un  magistral  article  de  M.  Trouessart 
sur  les  Nids  :  enfin  une  belle  monographie  du  dé- 
partement de  la  Nièvre,  par  M.  André  Bertlielot,, 
accompagnée  d'une  magnifique  carte  en  couleurs 
hors  texte. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennes 
Paris.    48 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
La  Compagnie  P.-L.-M.  organise,  avec  le  concours 
de  l'Agence  des  Voyages  Economiques,  diverses 
excursions  i)ermettant  de  visiter  (tous  frais  com- 
pris) : 

Les  deux  premières,  l'Italie  et  Nice  au  moment 
du  carnaval  (du  8  au  18  février  et  du  9  février  au 
11  marsV  —  Prix  au  départ  de  Paris:  1"  cl., 
et  9'iO  fr.;  2'  cl.,  îJOô  et  840  fr.,  suivant  l'itinéraire 
choisi.  , 

J  a  :i«  :  Nice  pendant  le  carnaval  (du  9  au  16  fé- 
vrier). —  Prix  au  départ  de  Paris  :  1"  cl.,  300  fr. 

La  V  :  la  Corse  départ  de  Nice  le  15  février,  re 
tour  à  Paris  le  2  mars).  —  Prix  :  suivant  l'itinéraire 
choisi,  1'=  cl.,  340  cl  355  fr. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  de  l'Agence  des  Voyages  Economiques 
10,  rue  Auber,  et  17.  rue  du  Faubourg-Montmartre 
à  Paris.   49 


LMndi  30  JANVIER 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALÉ 

POUR  FAVORISER  LK    DÉVELOPPEMENT  DU  GOMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FHA.NCB 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-M('diterranée 
La  Compagnie  P.-L.-M.  organise,  avec  le  concour: 
do  l'Agence  Desroches,  diverses  excursions  per 
mettant  de  visiter  tous  frais  compris)  : 

Les  unes  :  l'Egypte  et  le  Nil  (25  janvier  au 
février)  :  1"  cl.,  1,850  fr.  ;  2«  cl.,  1.625  fr.;  —  la 
Syrie,  la  Palestine,  l'Egypte  et  le  Nil  il"  février 
au  8  mars  ou  20  aviilj  :  V  cl.,  1.650  et  3.9U0  fr.; 
2-  cl.,  1.5(X)  et  3.700  fr..  suivant  les  itinéraires 
choisis. 

Les  autres  :  Nice,  au  moment  du  carnaval,  ot 
l'Italie  (du  8  au  18  (ju  '4.5  février  :  1'"  cl.,  350  et 
075  fr.;  2"  cl.,  300  et  625  fr. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  de  l'Agence  Desroclies,  21,  rue  du  Fau 
bourg-Muntmarlre,  à  Paris.  50 


et  Jours  suivants  '"^"^^M^^Htm!^ 

^        ^^^'"^  Grande  mise  en  vente  de 


51 


Bilan  au  31  décembre  1898 


Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   183.909.019  461 

Effets  à  l'encaissement     34.13Î.582  72) 

Reports  •  ••  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations... 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  

Intér.  sur  actions  (coupon  au  lei'  oct.  1898)  ^ 

Passif 

Capital  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  fixe  

Comptes  à  disponibilité   , 

Effets  à  payer  

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profits  et  pertes  (frais  généraux  dé- 
duiti)  _ 


52.87'ï.f<8?  00 

218.101.632  18 

5.092  387  93 
0.103.324  » 
55.116.690  08 
98. 249. 148  .10 

2.530.848  39 
61.627  785  49 
4.786.876  51 

140.825.613  91 
60.000.000  » 
1.500.000  » 

706.870  224  14 

120.000.000  » 
7.726.253  07 
6.000.000  » 
188.510  099  31 
116.584.700  » 
1.204.354  65 
63.797.886  65 

199.004.036  22 
198.166  50 
146.933  63 

3.697.794  11 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COKIWIERCIA 

SOCIÉTÉ  ANONYMB 

Capital  :  60  millions.  —  Fondée  en  1859 


Situation  au  31  décembre  1898 


706.870.224  14 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  do  la  Société  : 

Administration  centrale   80.289.000 


Agences  de  province. 


59.197.481  28 


ACTIF 

Espèces  ;  Au  Siège  social  

—      A  la  Banque  de  France  

Fonds  dispon.  dans  les  banques  :  France.  . 

—  Etranger. 

Coupons  à  encaisser  

Agents  de  change  

Effets  à  recevoir:  France  

—  Etranger  

Reports    

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  sur  Titres  

—  Garanties  

Comptes  courants  

Crédits  d'acceptations  garantis  

Frais  généraux  ;  Semestre  en  cours  

Paiements  faits  sur  intérêts  et  dividendes 

de  l'exercice  1893  

Immeuble  social   

Versement  non  appelé  


6.507.039 
2.250.589 
3.704.149 
4.183.510 
2.501.177 
164.219 

46.664.618' 
4.294.618 

19.414.097 
5.632.424 

15.601.155 
894  054 

21.099.229 

11  709.940 
912.897 

£62.8*5 
3.213.513 
45.000.000 


Total  de  l'actif   197.639.111 


Total   139  486.481 


Certifié  conforme  aux  écritures 
52  Le  Directeur 


LOUIS  DORIZON. 


Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Nord-Express. 

Les  mercredis  et  samedis  de  chaque  semaine,  un 
train  do  luxe  Nord-Express  circule  de  Pans  et  Ca- 
lais à  Berlin  et  Saint-Pétersbourg. 

Aller  —  Départ  les  mercredis  et  samedis  de  Pa- 
ris à  1  il.  55  soir  et  de  Calais  à  2  h.  37  soir  ;  arrivée 
à  Berlin  les  jeudis  et  dimanches  à  8  h.  matin  (ce 
train  est  en  correspondance  à  Liège  avec  1  Ostende- 
Vienne)  :  arrivée  à  Saint-Pétersbourg  les  vendredis 
et  lundis  à  2  h.  50  soir. 

Retour.  —  Départ  de  Saint-Pétersbourg  les  sa- 
medis et  mercredis  à  6  h.  du  soir  ;  départ  de  Berlin 
les  dimanches  -A  jeudis  à  11  h.  1  du  soir;  arrivée 
les  lundis  et  vendredis  à  Paris  à  4  h.  soir  et  a  Ca- 
lais à  3  h.  25  soir.  ^ 


PASSIF 

Capital  

Fonds  de  réserve  :  Statutaire  

—  Extraordinaire  

Comptes  de  dépôts  :  A  vue  

—  A  préavis  

Comptes  courants  :  France  , . .  • 

—  Etranger  

Agents  de  change  

Acceptations  à  payer  ■ 

Divers  

Réescompte  du  Portefeuille  

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer.. 
Profits  (  Report  de  l'Exercice  1897   

et  !  Produit  net  du  1"  semestre  1898 
Pertes  (  Semestre  en  cours  


60.000.000 
6.000.000 
1.000.000 
40.275.281 
20.207.738 
43.955.502 
7.067.764 
.  709.246 
15.387.175 
97.904 
132.998 
20.180 
89.203 
804.743 
1.855.373 


Total  du  passif   197.639.111 


Effets  à  échoir  en  portefeuille  

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société  


50.&59.237 

39.297.146! 
90.256.383 


Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur, 
54  Dbsvaux 


1«, 
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DANEMARK 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Los  chiffres  ci-ilessoiis  sont  recti- 
fiés au  fur  l't  il  mosni-e       la  [l'iblioation  «les  documents  olTiciels  : 

Superficie  ilu  royauum   3S.340  kil.  carrés 

Population  lotale  (!»'■  iVvrier  ISSO)   1.996.039  habitants 

(l«r  lévrier  1890)   2.172.380 


par  kilomètre  carré  en  1880. 
—                    —                en  1890. 
Armée.  Pied  de  paix  


—       Pied  de  guerre. 


.51  — 
57  — 
814  officiers 
8.945  soldats 
1.448  officiers 
63.134  soldats 
2.543  kilomètres 

66  — 
1  lOJ 

5.594  — 
16.102  — 
7.139  — 
1.906.707  dépèches 


Chemins  de  fer  (Réseau  tôt.,  l^  janv.  98) 

—  par  1.000  kil.  carrés.... 

—  pnr  milhou  d'iiabilants. . 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  —  par  irill.  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  1897  

BUDGET  DE  1898-1  899  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume   27i.9li7.0'0  francs 

—              Moyenne  par  habitant. . . .  126.57 

Dépenses  militaires   14.093.902  — 

—       de  la  marine   9. .557. 916  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   23.651.848  — 

—    Moyenne  pai'  habitant   10.83 

Dépenses  totales  du  budj^4t   97.177.576  francs 

—        Moyenne  |ior  habitant   41.7.3 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
Imp.     E.Kp.  Imp.    Exp.  Imp. 


1886.. 
1887.. 
1888.. 
1889. . 


348 
381 
423 


224 
254 
259 
291 


1890. . 
1891. . 
1892.. 
1893. 


423 
465 
151 
445 


325 
346 
350 
327 


1894. 
18t5. 
1896. 
1897. 


485 
506 
533 

56; 


E.Kp. 

366 
373 
391 
449 


ESPAGNE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 


Superficie. 
Population  —  (éval.  1S9-2).. 

—  —  (31  déc.  1887) 

—  par  kil.  carré  en  1892  

—  —       en  1887  

Armée.  Pied  de  paix  (environ)  

— ■        Pied  de  guerre  leuviron)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total,  I'h- jnnv.  98) 

—  par  1.000  kilom.  carrés... 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  lils  

—  par  million  d'hamiants. . . . 
Dépêches  transmises  en  1891  ^  


504.517  kil.  carrés 
17.974.323  habitants 
17.560.352  — 
36  — 
35  — 
128.559  off.  et  sold. 
183.972  — 
12.910  kilomètres 
25  — 
718  — 
28.562  — 
63.022  — 
3.873  — 
5.962.339  dépêches 


BUDGET  DE  1898-99  (en  pesetas  =  i  franc) 

Dette  publique  du  royaume   7.076.150.000  Pesetas 

• —               Moyenne  par  habitant   39!). 67 

Dépenses  militaires   145.929.521  — 

—       de  la  marine   25.190.539 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   171.120.060  — 

Moyenne  par  habitant   9.52  — 

Dépenses  totales  du  budget   868.479.  il7  — 

—           Moyenne  par  habitant   48.31  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  {an  millions  de  francs) 
y  ciiiiipris  les  métaux  précieux 

Exp. 

692.  ô 
872.2 
921.9 
8:i8,3 


Imp . 

Exp. 

Imp . 

Exp . 

Imp. 

1887. 

811.2 

722.2 

1891.. 

1018.8 

932.2 

1895  

703.7 

1888.. 

716.1 

■63.1 

1892.. 

850.5 

759.5 

1896  

734.1 

1889.. 

866.3 

896.9 

1893. . 

770.7 

709.7 

1897  

793.3 

1890. . 

941.1 

937.8 

1804. . 

710.5 

579.9 

1898  

.525.7 

FRANCE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
tics  au  tur  et  a  nu^suro  .le  la  publication  des  dof.uinents  officiels  : 

Superflsie  de  la  République   528.876  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1891   38.343.192  habitants 

—  —         en  1896   ,38.517.975       —  • 

—  par  kil.  carré  en  1891   72   

—  —           en  1896   72  — 

Armée.  Pied  de  paix  (189a)   29.604  officiers 

—               —        sous-off»  et  hommes.. .  586.488 

Total  do  l'efTectif  de  paix   616.092 

Chevaux   142.333 

■Effectif  probable  de  guerre   4.372.000  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Ros.  total  lor  janv.  18f8.  11.312  kilomètres 

—  par  1. 1100  kil.  carrés   70  — 

—  par  million  d'habitants. .  1.073 
Télégraphes.  Long,  des  lif.nes  (1896)   105.113  — 

—  —     des  fils  (1896)   403.515  — 

—  —     par  million  d'habit...  10.500  — 
Nombre  total  des  dépèches  en  18Pô...'. ...  45.708.298  dépèches 


BUDGET  DE  1898  (en  francs) 

Dette  publique  :  3  %  perpétuel   15.201 .397. 100  francs 

—  3  %  amortissable   3.880.662.000  — 

—  3       %  1894   6.789.6'iS.5i2 

Total  de  la  dette  consolidée   25.877.727.612  francs 

Moyenne  par  haWiant   671  — 

Dépenses  du  nifiiistère  de  la  guerre   639.987.987  — 

—                  —        de  la  marine   286.956.9  iO  — 


Total  de  la  guerre  et  do  la  marine   935.944.933 

Moyenne  par  habitant   21 

Total  des  dépenses  budgétaires   3.433.418.395 

Moyenne  par  habitant   89 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 

]u.;>. 
3.720 
3.7J9 
3.9-16 
4.376 


1887.. 
1888. . 
1889. , 
1890.. 


Imp . 

4.026 

Exp.  1 

Imp . 

Exp. 

3.246 

1891. . 

4.768 

3.. 570 

4.107 

3.2471 

1892. . 

4.188 

3.161 

4.317 

3.704i 

1893. . 

3.854 

3.2.36 

4.437 

3.7531 

1394. . 

3.850 

3.078 

1895. . 
1890. . 
1897. . 
1S98. 


francs 
04 

16 

Exp. 
3.:(;  1 
■J .  10  ; 

3.- 9-i 
3 . 503 


GRECE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chillVes  ci-dessous  sont  ■ 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publicalion  des  documents  officiel 
Superficie  du  royaume. 
Population  totale 


—  par  kil .  c 

Armée.  Pied  de  paix. 


(en  l'-9àl. 
(en  1889).  , 

né  en  1S9)  

en  1889  


()5.119  kil.  carres 
2.4Î3.S0',  — 
2.187.208  habilants 
37  - 
34  — 
I.S80  olllciers 
23. 153  soldats 
3.294  cl»!vaux 
158.925  hommes 
952  kilomètres 

14  — 
391  — 
S. 192  — 
9  699  — 
3.iS6  — 


—       Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer  (Réseau  total.  1er  janv.  gg) 

—  par  1.000  Iciloii..  carrés.. 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —  '    des  fils   

—  —          —      par  Uiill.  d'hab. 
Dépè.ches  transmises  en  1896   1.395.591  dépèches 

BUDGET  DE  1898    (en  francs) 
Dette  publ.  du  royaume  jiayahle  en  or  ....    721.233.810  francs 

—  —  —  eu  p:ipier,      76  351  (.00  — 

Tolal  de  la  detti-  publii|ue   SOO.587.810  francs 

Moyenne  par  habitant   32-i  — 

Dépenses  militaires  '   15.297.732  — 

--       de  la  marine   6.121.308  — 


Total  pour  la  guerre  et  la  marine   21.723.030  traces 

Moyenne  par  habitant   r^.'M 

Dépenses  totales  du  budg';!   87.254.859  — 

Moyenne  par  habitant   35.85 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  [en  minions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

1887. . 

131.8 

102  7 

1891 

140.4 

1888... 

109.1 

95.7 

1892 

119.3 

1889... 

132.7 

107,8 

1893 

91  5 

1890. - . 

120.8 

95.8 

Il  894 

110.0 

Exp.  Il 

107  .'^1895  

82  3  1896  

88.0  1897,  

74.3||1S9S  ^9  niM 


I  Imp. 
109.6 
116.3 
111.8 

109  0 


Exr. 
72.2 
72.5 
80.7 
64.  1 


HOLLANDE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffios  ci-dessous  sont  rec- 
tifiés au  fur  et  à  mesure  de  la  puhlication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume  

Population  continentalo  (31  déc.  1889).. 

—  (31  déc.  1897).. 

—  par  kil.  carré  on  1S.S9.  . 

—  —        en  1896.  . 
Armée.  Pied  de  paix  


—  Pied  do  guerre  Total  général  

Chemins  de  fer.  (Réseau  total  Icr  janv.  98) 

— ■  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'hab  

Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  lils  

—  —     par  million  d'hab  

Nombre  total  des  dépèches  en  1897  

BUDGET  DE  1898  (en  francs) 

Dette  publique  en  189^-.   2.278.639.020  fran 

Moyenne  par  habitant   455 

Dépenses  du  ministère  de  la  guerre   17.463.  l'^3  — 

—  —        de  la  marine   "2  iiiâ.lO)  — 


33.000  kil.  carrés 
4.511.415  habitants 
5. COI. 2.4  — 
137  — 
152  — 
1.881  officiers 
26.977  s-off.  otsold. 
184. .361  off.  et  sold. 
2.691  kilomètres 
81  — 
538  — 
5.790  — 
20.511  — 
4.01.-i  — 
4.7t4.485  dépêches 


Total  de  la  guerre  et  do  la  marine   7'J.808.358  — 

Moyenne  par  habitant   15.94 

Total  des 'dépenses  budgétaires   298.321.261  — 

Moyenne  par  habitant   59.60 

COMMERCE  EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  préciçus 


1885. 
18.86. 
1887. 
1888. 


Imp. 
2.292 
2.315 
2.. 387 
2.6.50 


Exp. 
1.871 

1.993 
2.082 
2.322 


1889., 
1890. 
1891., 
1892. 


Im  p. 

2,594 
2.707 
2.82Î 
2.675 


E.Kp. 
2.270 
2.265 
2.376 
2  36> 


1893,  .  . 
1.S9-4.  . . 
1.S95 .  . . 
1,^96.  .. 


Imp. 

2.931 
3.013 
3 . 1  07 
■3.  10.1 


Exp. 
2.. 396 
2.322 
2'.  i--.4 

7Srî 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 


4 


D'ÉCLAIRAGE    CHAUFFAGE  GAZ 


MOIS 


Di'ceni  hie 
ToliUrI  aonrr 


RECETTES  DE  GAZ 

18Ô-; 


1<S9S 


fr.  c. 
9.5'.iû.  i0r>  2i 
80. '.'71. 741  01 


DIFFÉRENCE 


1898 


fr. 

9.521.60!)  3o'  + 

s0.1G2.i26  12.+ 


IV.  c. 
6*. 795  94 

809,217  89 


Soit 
0/0 

Ir.  c 

0.72 

1.01 

55 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  (3-ra.nd.s  E3î:r)ress  Eu-ro:péen.s 

(Sociélé  Anonyme) 

État  comparalif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 


Du  1"  au  10  janvier. .  .  Fr. 
Du  11  au  ^i)  jrinvicr  .  .  .  Fr. 

Diflérence  en  faveur  de  ISû'.i. 


198. 9 '4 
21S.'i:-]9 

"41772^3 


227.091 
2:33.685 

~4f;r.37<i 


44.153 


56 


COMPAGNIE  FRANÇ.MSE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

sOc;lÉTÉ  ANDNVilF.  .\U  C.VPITAI.  DE  24  MILLIONS  DE  FR. 

Sipqe  socini  :       avenue  de  l'Opéra.  Paris 

MM.  les  01)li;^iUaires  de  la  Compagnie  Kram-aise 
des  Ciiblos  léiéf,'raplii(iue.-î  {.Société  civile  des  ()l)li 
fjataires  de  la  Coinpa^inie  Française  des  Ci'iljlcs 
lélégrapliiques,  Câble  Iransallanlique  sont  infor 
niés  que  le  coupon  semestriel  n"  o  des  ohliKa lions 
4  0/0,  Ciiblc  transatlantique,  écliéant  le  1"  luvricr 
1899,  sera  mis  en  paiement  à  partir  de  celte  date  à 
raison  de  :  .    ,.  . 

9  fr.  60  pour  les  obligations  nominatives  (im 
pùts  déiluils  ; 

9  fr.  113  pour  les  oljligations  au  porteur  (un 
pôls  déduits), 

Aux  caisses  de's  Etablissements  ci-apres  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin; 

Ban(iue  internationale  de  Paris,  o  et  5,  rue  Samt 
Georges;  .  .     , , 

Comptoir  National  d'Escompte  dé  Pans,  14.  rue 
Bergère  ; 

Sucicté  G''iiéralc  de  Crédit  ludastriel  et  Com 
niercial,  Gii,  rue  de  la  Victoire; 

Société  générale  pour  favoriser  le  développement 
du  eCommerce  et  de  l'Industrie  en  Franco,  54,  rue 
di'  Provence,  à  Paris. 


194(50 
2(1247 
21687 
22823 
23889 
24832 
25542 
26217 
26900 
27763 
28783 
29G58 
30177 
30953 
31734 
32823 
33623 
34Ï69 
35699 
36364 
37144 
38192 
39072 
39684 
4018G 
41138 
41446 
42343 
43264 
447  7  1 


Les  427  obligations  dont  les  numéros  suivent, 

sortii's  au  tirage  du  18  janvier  1899,  seront  rem 
l)oursées  il  partir  du  1"''  février  1899,  à  raison  de 

499  fr.  (impots  déduits),  aux  caisses  désignées  ci 
dessus  : 

67     55S     779     80ii     921    lUlO  li)93  lli3 

1207    1297    I3j0    1454    lôil     16u3  1629  1630 

1845   1927   2233   28(;3   2497    2763  2929  3051 

3125   316H   3237   3263   3366    3375  3567  36(i7 

3016   3621    3679   36t5   3729    3802  3812  39()!i 

4013   4059    4(136    4Î18   4210    465S  4742  4829 

4903   503(>   5122    5312   5487    5693  5754  594'i 

6027   6099    6332   6454    6580    6606  6644  683 

6883   6890   6918    7017    7035    71(il  7113  712: 

7130   7234    7235    7270    7337    7  494  7736  7859 

7888   7958   7964    7971    7987    8353  8403  8431 

858:;   8069    8670   8680   8740    8813  8921  9178 

9:307   9723   9749   9753   97Ô6    9  785  9828  9834 

9892   9!)55  10)11  10039  10163  10572  10749  10778 

10790  lloCCi  11019  11076  11338  11862  11895  12049 

1-'1()4  12251  12762  i:3i)0l  1:!014   1:3043  13052  13113 

i:il24  13181  i:32:!0  l:il31  13588  i:3668  13757  l:!340 

l:i379  13906  l'ill3  l'i025  14644   14733  14745  14928 

14951  15020  1514  5  151:8  15223  15235  1  529:!  15:382 

15478  15489  15534  15554  15699  15889  15911  15916 

1592:i  16017  UW4:i  l(i;i):!  16589  16647  16694  16913 

17141  17226  17249  17;;01  17450  17549  17677  17698 

17959  17972  179H6  18056  18210  18255  18370  18388 

1H495  1833«  18H55  18890  19035  19186  11120',  19246 


19528 
20464 
21917 
22956 
24062 
25002 
25566 
26244 
27076 
28186 
28981 
29671 
30569 
31386 
31807 
32958 
33830 
34414 
35718 
36399 
37227 
38459 
39142 
39801 
40203 
41181 
41523 
42377 
43279 
44793 


19726 

20533 
22055 
23111 
24272 
25034 
25631 
26292 
27089 
28446 
29241 
29717 
30591 
31412 
32524 
3:3015 
33854 
34  479 
35897 
36404 
37260 
38471 
392y4 
39845 
40303 
41209 
41873 
42595 
43414 
44798 
Le 


19811 

20851 
22197 
23150 
24276 
25033 
25859 
26308 
27131 
28488 
29320 
29785 
30625 
31576 
32528 
33080 
34009 
34664 
36205 
3fc572 
37457 
38480 
3SJ330 
39887 
40359 
41220 
41940 
42619 
43500 


19851 
20922 
22255 
23333 
24535 
25040 
25948 
26381 
27425 
28601 
29453 
30227 
:30686 
31579 
32546 
33199 
34069 
34710 
36208 
36607 
37602 
38607 
S9375 
39953 
40392 
41244 
41944 
42743 
43794 


19876 

21386 

32301 

23692 

^563 

25045 

25982 

26388 

27445 

28308 

29514 

30255 

30309 

31699 

327:36 

33388 

34232 

34776 

362.59 

36665 

37809 

38633 

39381 

40072 

40882 

41254 

42022 

42861 

44441 


16936 

21593 

22578 

23754 

24592 

25210 

25991 

26577 

27591 

28714 

£9549 

30294 

30853 

31700 

32758 

;i3490 

34250 

35404 

36267 

86911 

37894 

38804 

393K) 

40114 

40965 

41341 

42050 

42891 

44471 


20194 

21683 

22597 

2:3825 

24841 

25302 

26017 

26869 

27628 

28720 

2P585 

30349 

30898 

31701 

32811 

3:3514 

34282 

35648 

36299 

37141 

38013 

38944 

39580 

40126 

41098 

41404 

42134 

43081 

44768 


M.  Louis  Mottewie,  administrateur-délégué 
la  Société  Cycles  et  Automobiles  <i  Belgica  » 
Bruxelles  ; 

M.  Alfred  Driessen,  avocat,  à  Verviers  ; 

M.  Edouard  Schiltz-Lambo,  agent  de  change 
Anvers,  administrateurs: 

M.  Willem  Vogel,  à  Bruxelles,  administratc 
délégué. 

Commissaires  :  MM.  Albert  Pattyn,  à  Gourti 
.Jules  Dorbée,  à  Monligny-le-Tilleul  :  PaulJamo 
à  Bruxelles. 


Conseil  d'administrât^ion. 


COIÏIPAGNIE  D'AGUILAS 

:ùoiété  a:nonyjie  au  capital  de  7.500.000  francs 
Siège  social  :  à  Paris,  rue  des  Mathurins,  32 


MM.  les  Propriétaires  d'obligations  de  la  Com- 
,„\"nie  d'Aguilas  sont  avisés  que,  par  décision  du 
(  lonseil  d'Adniinislralion  di»  la  Compagnie,  toutes 
les  obligations  encore  en  circulation  seront  appe- 
l'es,  le  samedi  11  février  1899,  au  remboursement 
lu  pair. 

(le  remlMiursriiii  nt  sera  effectue  a  raison  de 
500  francs  p.ir  liliv.  eu  principal,  et  de  -4  fr.  16 
pour  la  partie  du  coupon  n»  34,  courue  jusqu'au 
10  février  inclusivement. 

Ces  obligations  cesseront  de  porter  intérêts 
dater  du  10  février  prochain. 

iV.ii  —  La  caisse  est  ouverte  tous  les  jours 
non  fériés,  de  dix  lieures  à  midi  et  de  deux  heures 
à  quatre  heures,  rue  des  Mathurins,  32,  à  Paris. 

5  8 


VENTE  PAR  ÉMISSION  PUBLIQUE 

De  5.000  actiors  privilégiées  et  5.000  ordina 

PRIX  D'ÉMISSION 

Pour  les  actions  privilégiées. .  :  1  r.  122 

Pour  les  actions  ordinaires  Fr.  62 

Payables  fr.  22.50  à  la  souscription 
et  le  solde  à  la  i-épartition 


GOUVERNEWENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  O/O 
De  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 

Le  Crédit  Lyonnais  et  M:M.  E.  Iloskier  et  C", 
liaïKiuiers  à  Paris,  39,  boulevard  Ilaussmann, 
sont  chargés,  par  Son  Excellence  M.  le  Ministre 
des  J-'inances  de  Russie,  d'ell'ectucr  le  paiement  du 
cou]ion  des  Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0  de  ladite 
Bamiue,  échéant  le  1/13  février  prochain.  59 


UNION  INDUSTRIELLE  ET  FINANCIÈRE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
Acte  constitutif  passé  devant  M"  Albert  Bauwens, 
notaire  à  Bruxelles,  le  9  juillet  1898,  publié  aux 
annexes  du  Monileur  PeU/e,  le  27  juillet  1893.— 
Augmentation  du  capital,  poité  de  fr.  500  000  a 
fr.  l.OOÛ.OOO,  par  acte  reçu  jiar  ledit  notaire 
liauwens,  le  15  octobre  1898,  publié  aux  Annexes 
du  Monilt'uv  Belge,  le  :30  octobre  1898. 


CONSICIL  d'aD-M1NISTR.4.TI0N 

M.  Octave  Kops  van  Daisuin,  président  dr  l'I 'r- 
haine  l)elge,  de  l'Européenne,  etc.,  président: 

i\l.  Léon  lliard,  adminisiraleur-délégué  de  la 
Société  d'EMampago  du  Dcmelz  et  de  la  Compa- 
^'nie  centrale  de  conslrui-lion.  à  Haine-Saint- 
Piiîrre  : 

M.  l'hnile  Verliudcn,  dirci-teui'  du  Charbonnage 
(le  Forte-Taille,  à  Montigny-lc-Tilleul  : 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

Les  Jeudi  2  et  Vendredi  %  Février  \  d 

DE  10  HEURES  DU  MATIN  A  5  HEURES  DU  SOI 

A  Bruxelles  :  Au  Siège  social,  57,  rue  Si 
Lazare  ; 

A  Anr.'i's:  Chez  M.  Edouard  Schiltz-Lai 
agent  de  change,  .52,  rue  des  Peignes  ; 

A  Gand  :  Chez  M.  de  Buck  van  Overstraete, 
de  la  Vallée  ; 

A  Charleroi  :  Chez  M.  Ducliateau. 


La  cote  offlcielle  de  la  Bourse  de  Bruxelles 
demandée. 

Si  le  nombre  des  titres  souscrits  dépasse 
des  titres  mis  en  émission,  il  y  aura  lieu  à  r( 
lition. 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQL 

DE 

15.000  actions  de  capital  de  500  fr.  cha 

entièrement  libérées  de  la 

COMPAGNIE  INTERNATIONAL 

Pour  le  Commerce  et  l'Industrie 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Constituée  par  acte  passé  le  7  janvier  1899  de 
M'  Octave  Englebert.  notaire,  ri'>sidant  à  Bri 
les,  substituant  son  confrère  M"  Auguste  S( 
ven,  notaire  à  la  même  n'-sideure,  et  publié 
ilhuexes  du  Monileur  Belge  du  19  janvier  ' 
n"  292. 


Capital  :  32.500.000  fr. 

Représenté  par  65.000  actions  de  capital  do  5C, 
chacune  et  par  actions  de  dividende  sans 
Quatiou  de  valeur. 


SIÈGE  SOCIAL  :  BRUXELLES 

CONSEIL  d'administration 

M.  Joseph  Dévoldeh,  directeur  de  la  Société 
nérale  pour  favoriser  l'Industrie  Nationale, 
dent; 

M.  .Jules  Urban,  président  du  Conseil  da 
nistrati'ju  de  la  Banque  de  Bruxelles,  'Vicc-P 
dent: 

M.  le  colonel  A.  Thys,  administrâteur-dire» 
général  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fei 
Congo,  Adininish  aleur-Délégui' ; 

m".  Georges  de  Laveleye.  membre  du  Cq 
permanent  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fei 
(^longo,  Administrateur-Directeur  ; 

M.  Ciharles  Baiser,  banquier,  à  Bruxelles: 

M.  le  chevaUerR.  de  Bauer,  administrateur 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas; 

M.  .Tean  Cousin,  membre  du  Comité  permf 
de  la  Compagnie  du  (chemin  de  fer  du  Congo: 

M.  Léopold  Renouard,  vice-président  du  Co 
d'administration  delà  lîaiique  de  Pans  et  des  I 

Bas  ;  ■  1    ,  r. 

M.  Ernest  Grisar,  administrateur  de  la  Se 
Anversoise  du  Commerce  au  Congo; 

M.  Sir  Vincent  Gaillard,  président  du  Ce 
de  Londres  de  la  «  National  Bank  of  Egypt 
Londres  ; 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


.  All'reil  ll;ivcuilh,  :uliiiiaisli-aloui'  ilo  lu  liau- 
d'Aiivcrs  ; 

.  le  l)aroii  Augiisto  voii  dor  Ucvilt,  liani|uii'r,  à 
(i-feld  : 

.  Jlipiiolylo  Liiipens.  andcn  bourgmeslre  delà 
df  (iaïui  ; 

.  Alfred  Siiuonis,  iiiduslriel,  ;'i  Vcrviers,  adiui- 
raleurs. 

CONSEIL  DE  surveillance: 
.  Louis  Baiier,  sous-directour  de  la  Banque  de 
s  l't  des  Pa)-s-Bas,  à  Bruxelles: 
.  1.  l'.orel,  avocat,  à  Bruxelles: 
.  le  comte  Paul   de   Borehgrave  d'Altena,  à 
ielles  ; 

.  le  major  A.  Laurent,  à  Bruxelles; 

.  R.  Reynlieiis.  à  Bruxelles; 

.  J.  Wilniarl,  ;ï  Bruxelles,  commissaires. 


LA  SO'JSCRIPTIO^  PUBLIliUE  SERA  OUVERTE 

I  Samedi  4  Février  1899 

DE  11)  H.   DU  MATIN  A  3  II.  DE  RELEVÉE 

A.  BRUXELLES  : 

la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie 
)nale  ; 

la  Succursale  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
3-Bas  ; 

la  Banque  de  Bruxelles: 
lez  MM.  Baiser  et  C-ie; 
lezM.  F. -M.  Philippon. 


Prix  d'Emission  :  500  fr. 


ABLES 


En  souscrivant. 


Fr.  100 


A  la  répartition,  le  20  février.  400 

Ensemble  Fr.  500 

!S  souscriptions  doivent  être  individuelles,  les 
s  n'étant  pas  admises.  Si  les  d'  in  nnli-s  dépas- 

le  nombre  d'actions  offertes,  il  y  aura  lieu  à 
rtition.  Les  établissements  et  maisons  do  ban- 
précités  se  réservent  le  droit  de  fixer  le  mode 
^partition  entre  les  souscripteurs, 
i  cas  de  retard  de  paiement  du  versement  de 
fr.,  exigible  à  la  répartition,  le  souscripteur 

passible  des  intérêts  à  raison  do  6  0/0  l'an,  à 
ptor  du  20  février  18'.)9.  A  défaut  de  libéral  ion, 
ûois  après  cette  date, c'est-à-dite  le  20  mars  1899, 
itres  en  souffrance  pourront  être  vendus  publi- 
uent  à  la  Bourse  de  Bruxelles,  sans  aucune 
ten  demeure,  aux  frais  et  risques  des  retarda- 
B. 

'S  souscriptions  seront  reçues  ('gaiement,  aux 
et  heures  indiquées  : 
ANVERS:  A  la  Banque  d'Anvers; 
LIÈGE  :  A  la  Bancjue  Liégoise  ; 
GAND  :  A  la  Banque  de  Gand. 
ts  bulletins  de  souscription  sont  à  la  disposi- 
des  iut('ressés  dans  les  établissements  désignés 
ISSUS. 

s  formalités  seront  remplies  pour  l'admission 

Cote  de  la  Bourse  de  Bruxelles. 

i  peut  dès  à  présent  souscrire  par  correspon- 

e. 

liruxelles.  le  26  janvier  1899.  Gl 


ÎWIPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Conripagnie  des  Wagons- Lits  nous  informe  de 

améboralions  de  services,  qui  sont  de  nature 
eresser  le  public  au  moment  où  l'hiver  l'attire 
;les  différentes  latitudes  méridionales: 

Calais-Paris-Rome-Express  aura,  à  dater  du 
avier,  deux  départs  par  semaine  jusque  Rome, 
liardis  et  jeudis,  de  Calais  et  de  Paris-Nord, 
[départs  des  jeudis  vers  l'Italie  et  aux  retours 

amedis,  ce  train  de  lu.xe  continue  jusque  Na- 
I  et  y  donne  la  corresiiondance  immédiate  des 
|iux  de  et  vers  Alexandrie  ;  trajet  total  de  Lon- 

en  Egypte  en  117  heures. 

lutre  part,  le  train  de  luxe  Sud-Express,  entre 
î  et  Lisbonne,  est  désormais  prolongé  tous  les 
dis  do  quinzaine  au  départ  de  Paris,  depuis 
»  et  28  janvier,  jusqu'à  la  gare  du  quai  d"Al- 
:p'a(Lisl)onne),  c'est-à-dire  au  lieu  même  d'em- 
lement  pour  les  paquebots  y  faisant  escale,  à 
lation  de  l'Amérique  du  Siid  comme  de  l'A- 
5  australe. 


So3iét6  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  Nationale 


ÉTABLIE  A  mUJXELLliS 


sousciupTioN  l'Uiîi.ioni'; 
à  1.000  actions  de  capital  de  1.000  fr. 

euliereiiienl.  libérées 

ET  A 

12.000  obligations  4  >/„  de  500  fr. 

Il  h;  LA 

SOCIÉTÉ  HYPOTHÉCAIRE 

B  EL.  GrE-A]VIÉFlI  GAINE 

ANONY.WK.   —    AU   CAPITAL    DE    12.000.000   DE  l'RANCS 

Représenté  par  12.000  actions  de  capital 
de  1.000  francs  chacune 
et  par  1.200  actions  de  dividende 


Siè 


ontagne  du  Parc,  3,  Bruxelles 


CONSEIL  d'administration 
A  Bruxelles  : 

M.  F.  Baeyens.  Gouverneur  de  la  Société  Géné- 
rale, à  Bruxi'Ues,  président  ; 

M.  Th.  de  Lantsheere.  MinisIred'Elat.  membre  de 
la  Chambre  des  Repn'sciHinils.  à  Bruxelles; 

M.  Edouard  Buiigc  m'-ociimt,  à  Anvers; 

M.  Ernest  Bunge.  de  la  lirnic  Ernesto  A.  Bunge 
et  -1.  Born  de  Baenos-Ayres  ; 

M.L.  Lu  Bus  de  Warnaffe,  adniinislraleur-délé- 
gué  de  la  Banque  Centrale  Touinai.sienne,  à  Tour- 
nai ; 

M.  Alexandre  de  Brownc  de  Tiege,  administra- 
teur dél(''guo  de  la  Caisse  liypothécaire  Anversoise. 
à  Anvers  ; 

M.  Ch.  Gunther.  président  de  la  Liebig's  Extract 
of  Meat  Company,  à  Londres  : 
A  Bueiios-A\  res  : 

M.  Georgi'S  Born,  di-  la  firme  Ernesto  A.  Bunge 
et  J.  Born,  à  Bueiios-Ayres  ; 

M.  Casimir  de  Bruyn,  négociant  à  Buenos-Ayres. 
administrateurs. 

CONSEIL  DE  SURVEILLANCE 

A.  Bruxelles  : 

Sir  Henry  Cartwright,  knight,  administrateur  de 
rAnglo-Argeutiiie  Bank  Limited,  à  Londres; 

M.  Georges  Dubois,  avocat,  à  Bruxelles; 

M.  L('on  Fuclis,  de  la  firme  Fuchs  de  Decker  et 
C'',  à  Anvers; 

M.  Paul  de  Becker-Sinions,  propi'iélaire,  à 
Bruxelles. 

A  Buenos-Ayres  : 

M.  Charles  Lumb,  courtier,  à  Buenos-.-Vyres; 

jNl.  Uomolo  Otamendi,  ingénieur,  à  Buenos-Ayres, 
commissaires. 


Le  |)aiement  des  coupons  et  lo  remboursement 
des  liti-i's  auront  lieu  à  la  Société  Générale  pour 
favoriser  l'industrie  nationale,  à  Bruxelles,  et  d.aus 
les  IjaiKpies  chargées  do  son  service  d'agence  en 
province. 

Les  formalités  seront  reinpJifs  pour  /'mlinis- 
sion  à  Iti  cote  officielle  de  Lu  Bourse  de  Bruxel- 
les. 


PRIX  D'ÉMISSION  :  487  fr.  50 

i  En  souscrivani  '.  .Fr.      87  50 

Payables  ]  A  la  répartition,  du  l.'l  au  lô 

(     février   400  » 

Eu.semble  Vv.    487  50 

Les  litres  définitifs  seront  dêUorés  avant 
le  5  mars  prochain 


LA  SOUSCRINIO^  PII1ÎLI(]IIE  SERA  OUVERTE 
Aux  Obligations 

Le  Mardi  7  Février  1899 

de  9  heures  ctu  matin  à  2  heures  de  relevée 

A  Bruxelles,  à  la  Société  Gé'iiérale  pour  favoriser 

rindusirie  Nationale; 
A  Anvers,  à  la  Banque  d'Anvers  ; 
A  Bruges,  à  la  Banque  de  la  P'iandre  Occidentale  ; 
A  Cliarleroi,  à  la  Banque  Centrale  de  la  Samiire  ; 
A  Courtrai,  à  la  Banque  de  (^ourtrai  ; 
A  Gand,  à  la  Banque  de  Gand  ; 
A  La  Louvière,  à  la  Succursale  de  la  Bampie  du 

Hainauf: 


\  Liège,  à  la  l!aiii|uc  (  ii''iii'ra  le  de  Lii'go; 
A  Louvain,  à  la  Banque  (leMlrah;  de  la  l»yle  ; 
A  Matines,  à  la.  Succursale  de  la  liauquc  Ccuiralc 
do  la  Dyle  ; 

ÎMoiis,  à  la  Bau((Ue  du  llainaul  ; 

A  Namur,  à  la  Banque  Centrale  de  Xainur; 

A  Tournay,  à  la  lîanque  Cenirahî  Toiiiaiaisienne  : 

A  Yerviors,  à  la  Banque  de  Verviers  ; 

A  Ypres,  à  la  Succiirs;de  do  la  (îampic  i\c  Cour- 
trai. 

et  aux  Actions 

Le  même  jour,  à  la  Société' Générale,  à  Bruxelles, 
contre  versement  inti'gral  des  actions  souscrites. 


Los  souscripleurs  devront  se  servir  des  bulletins 
de  souscription  ijui  S(jnl  à  leur  disposition  aux  éla- 
blissemenls  désignés  ci-dessus. 

(Jn  peut  souscrire  dès  à  présent  ]iar  corrospoi]- 
dancc. 

L'attribulion  des  oliligalious  se  fera,  en  principe, 
par  quantités  ('gales  do  chaque  S('rie  ;  toutefois  il 
sera  tenu  coinpl(\  dans  la  mesure  du  possible,  des 
lin'li'rciices  qu'expi-imi'raient  les  souscripteurs  au 
iHoiiirul  de  la  souscription. 

Si  les  demandes  dr  |i;isseii  t  12.0ilO  litres,  elles  se- 
ront réduites  proporl ion iii'llement. 

La  répartition  seia  jiuiii''i'  à  la  connaissance  des 
souscripleurs  aussitôt  après  la  souscri[ition  pu- 
blique. 

Bruxelles,  le  19  janvier  1899. 
Société  Générale  pour  favoriser  l'Iiuiiislrie  l\ationale  : 
Le  Secrétaire,  Ed.  dè  Brabaxder. 

Le  trouverneur,  F.  Baeyens. 

on 


Le  XXIV"  volume  de  la  Grande  Encyclopédie 
vient  de  paraître;  il  termine  la  lettre  M  et  mène 
l'N  jiresque  jusqu'à  la  tin. 

Noiis  iviicôutrons  dans  ce  volume  un  grand  nom- 
bre darlicles  intéressants,  dont  nous  ne  pouvons 
cin'énuniérer  les  principaux,  avec  lis  noms  des 
auteurs.  Cette  énumération  suflira  li'ailleurs  pour 
expliquer  et  justifier  le  succès  oljtenu  par  c(^  su- 
perl)e  recueil  qui  est,  pour  les  lettrés,  un  admiralde 
instrument  de  ti-avail,  et  jiour  le  grand  public  une 
source  de  précieux  renseignements.  Ce  volume  con- 
tient, dans  l'ordre  littéraij-e,  les  :irticles  :  Molière, 
Montesquieu,  Montaigne.  Narration,  de  M.  A. 
Gazier;  Musset  (.Alfred  de  ,  de  M.  René  Samuel  ; 
Niebelungen,  de  "SI.  H.  Lichtenlierger  :  —  dans 
l'ordre  historique  :  Montmartre,  Napoléon  1"\ 
Naundorf,  Necker,  de  M.  Monin  :  Moreau,  de 
M.  (Jlharavay  ;  Murât,  Nppoléon  III,  Ney,  de 
M.  Debidour;  Moyen  âge,  de  M.  Giry  ;  Mycènes, 
de  M.  A.  Berthelol  :  Nalsonid,  Nabuchodonosor, 
de  M..J.  Oppert;  Nantes  (Edil  de),de>l.À.  VoUet; 
Navarre,  de  M.  Gjurleaull;  —  dans  l'ordre  géo- 
graphicpie  :  Monténégro,  de  M.  A.  Girou  :  Mon- 
golie et  Mongols,  de  M.  Blochet;  Morbihan  (dé- 
partement du  ,  de  INI.  ('Al.  Dclavaud  ;  B'îoscou,  de 
M.  P.  Leniosof  ;  Mozambique,  Nièvre  (départe- 
ment de  la  .  do  M.  .\iidr(''  l!e[-thelot;  Népal,  do 
M.  Fouchor  ;  New-York,  de  Jl.  Aug.  Moii-eau.  — 
Dans  la  piiilosophie,  signalons  :  Morale,  Mysti- 
cisme, de  M.  E.  Boirac  ;  Nature,  de  M.  Parodi  ; 
Newton,  de  MM.  (leoi'ges  Lyon  et  Léon  Sagnet  ; 
Nietzsche,  de  M.  Kené  Berthelot  ;  —  dans  la  so- 
ciologie :  Mutualité.  Mutuellisme,  Nation,  de 
M,  M.  Charnay: —  l'histoire  religieuse  est  lirillam- 
menl  repri''sentée  jiar  les  articles  :  Monophysisme, 
Monothéisme,  Mystère,  Nativité, 'de  M.  Vollct  ; 
Mormons,  de  M.  Kruger.  —  La  partie  artistique 
comprend  les  articles:  Mosaïque,  de  MM.  A.  Ber- 
tlielotet  F.  de  Mély  ;  Musée,  Muséum,  de  Î\I.  Léon 
Sagnet  ;  Mozart,  Musique,  do  M.  René  Brancour. 
— ■  N'oublions  pas  les  grands  articles  de  statistique, 
de  techni(iue.  de  science  :  Morbidité,  Mortalité, 
do  M.  E.  Lovasseur:  Moteur,  de  M.  Moutiju  ; 
Motocycle,  de  M.  A.  Berthelot  ;  Moulin,  de  M. 
Troude  ;  enfin  ceux  consacrés  à  :  Monnaie,  de 
M.  Babelon  :  Monsieur  ^Théâtre  de),  de  M,  Pou- 
gin  ;  Mutilation,  de  M.  Zaborowski;  Navigation, 
de  M.  Léon  Sagnet;  Nids,  de  M.  Trouessart  ;  No- 
blesse, de  M.  Hauser.  etc. 

De  magnifiques  illustrations  augmentent  encore 
l'intérêt  du  texte:  doux  grandes  cartes  on  couleur 
hors  texte  et  des  plans  accompagnent  les  articles 
de  géographie. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  alî'raïudiie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grandie  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennes, 
Paris. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


Fonds  d'Etat 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

[talion  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Oothard   •  • 

Nord-Esl  Suisse  

Marienbourg  

Vars. -Vienne  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-BEck  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

  —   Londres  —  .. 

  —    Vienne   —    . . 

_     Pélersbourg  3  mois 

Roubles  comptant  

—     tin  courant  


is  il  1^  r  1  i  j  ;i  u  \ 

94  75 

94  50 

» 

45  90 

,1 

43  50 

101  70 

100  Su 

22  00 

22  9f. 

93  60 

93  70 

If'S  25 

155  .. 

28  40 

40 

149  » 

150  75 

109  » 

110  90 

82  2n 

83  6'J 

398  . 

n 

Z2G  62 

22Ô  70 

197  90 

198  2U 

153  75 

155  50 

16ti  90 

IG7  02 

161  » 

102  75 

UG  90 

1 18  25 

80  90 

81  05 

20  42 

20  40 

169  30 

1C9  40 

212  80 

213  10 

216  » 

216  45 

216  » 

93  90 

46  70 

100  40 
22  70 

93  50 


15  i  » 
27  40 
149  70 
UO  » 
83  25 


Ï25  20 
196  80 
153  50 
167  12 
162  3; 
147  50 
51  15 
20  40 
1C9  20 
» 

216  45 


93  50 

49  10 

ll_0  50 
22  70 
i3  40 


151  40 
30  10 

152  25 
111  50 

83  40 
39S  25 


225  50 
198  80 
154  îO 
IfS  25 
164  37 
148  a7 
SI  05 
20  41 
169  35 
213  25 
216  30 
216  50 


93  30 

51  » 
lOJ  50 
23  2=> 

94  16 


151  10 

29  80 
143  00 
101  fO 

82  30 
408  50 


225  .. 
199  » 
l.i4  50 
1(8  70 
164  90 
150  50 

81  10 

2.1  41 
168  30 
213  30 
216  35 
216  50 


92  80 
n 

54  40 
100  60 
23  3) 

94  50 


BOURSE    FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  I  

—  II  

—  IV.....  

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Kxt.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tiuto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  . 
Escompte  hors  banque 


110  41 
62  i5 
54  50 
92  02 

100  50 

47  EO 
22  7:, 
106  50 

48  7r 
91  12 

102  25 
24  31 
46  12 

101  2:. 
101  50 


7  50 
143 

0  25 

12  >. 

31  31 

18i  25 

91  50 


110 

81 

o3 

12 

56 

87 

9U 

i;7 

99 

50 

» 

17 

25 

22 

69 

lia 

75 

48 

91 

87 

101 

50 

23 

50 

li 

75 

99 

50 

101 

7  50 
140  » 

6  2:. 

12  06 
32  44 
183  .. 
91  25 


27  31  27  25 

25  4-i  25  42 

4    »  4  » 

3  50l  S  62 


110  75 

63  56 
57  50 
97  6; 

99  50 

47  » 

22  50 
106  75 

48  75 
91  75 
Hl  50 

23  12 
46  06 
99  bO 

100  50 


7  50 
137  50 
6  >. 
11  87 
33  » 
181  50 
91  50 
27  31 
25  38 
4 
2 


IS  jaii 

25  jan 

leifév 

m  37 

111 

19 

Ml  12 

65  25 

65 

87 

6î  » 

59  50 

59 

i5 

63  n 

91  n 

91 

75 

91  50 

100  25 

101 

2û 

101  » 

47  25 

47 

75 

» 

47  50 

22  (19 

23 

50 

i3  23 

107  25 

107 

37 

107  50 

48  7.i 

49 

75 

5U  25 

92  06 

93 

93  23 

102  » 

102 

75 

lu3  » 

23  25 

23 

50 

23  50 

48  75 

51 

n 

52  63 

9t)  50 

100 

100  « 

100  50 

101 

50 

lOl  50 

7  50 

7 

50 

7  50 

134  50 

142 

» 

142  » 

6  » 

6 

75 

7  )) 

15  9i 

12 

25 

12  12 

3i  75 

35 

68 

39  » 

181  » 

181 

2 

187  50 

91  75 

91 

10 

91  50 

27  EO 

57 

50 

27  50 

25.  43 

25  41 

95  38 

4  » 

3 

Va 

3  K 

1    1  94 

2 

iô 

2  18 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  VIENNE 


VALKUKS 

28  dêc 

4  janv 

11  .) 

an 

jn 

25  jan 

Icfév 

Fonds  d'Etat 

120 

120 

120 

Autriche  Rente  Or  

120 

90 

120 

35 

120 

15 

30 

05 

—  —  Argent  

—  —  Papier  

loi 

20 

loi 

80 

101 

40 

loi 

101 

30 

loi 

35 

101 

40 

101 

7u 

101 

65 

101 

411 

101 

45 

101 

55 

—      Rente  Couronne. . . 

120 

35 

120 

10 

120 

15 

119 

75 

119 

85 

119 

75 

97 

70 

97 

85 

97 

95 

97 

9j 

97 

9li 

97 

95 

Chemins  de  fer 

06  i 

653 

619 

50 

645 

)) 

64  i 

618 

» 

Lemberg-Czernowitz  

295 

50 

2i-0 

50 

294 

50 

296 

). 

294 

295 

Ferd.-Nord  

35b; 

>  » 

.i550  » 

3oS!5  n 

.i5:i0  » 

>57; 

>  " 

.i&ilO  /> 

Autriche  Nord-West  

24} 

50 

ï44 

213 

50 

240 

215 

lu 

245 

50 

70 

,!6 1 

2ti 

361 

71' 

■M)i 

70 

302 

,)02 

50 

Lomoards  

61 

» 

61 

59 

70 

66 

5u 

63 

70 

70 

70 

Ciange  sur  Londres  

—  Paris  

120 

70 

120 

45 

120 

50 

120 

50 

120 

55 

120 

45 

47 

8i 

47 

77 

47 

911 

47 

80 

47 

47 

82 

Napoléons  d'or  

9 

50 

9 

51 

9 

55 

9 

55 

9 

55 

9 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Liello  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—      sur  Pans  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Ob  itations  Ilyp.  Cuba  6  0/0 

—                 5  0/0 
Change  sur  Paris  


28  d 

i  jaiiv 

11  jaii 

18  jan 

25  jan 

55 

85 

51  75 

53  15 

56  35 

58  » 

OU 

!5 

59  8  i 

60  2:- 

Ci  40 

65  10 

06 

65  >. 

06  10 

67  25 

68  >) 

50 

» 

32  45 

38  25 

32  08 

29 

25 

35  50 

29  75 

iO 

30  30 

55 

80 

54  52 

55  6j 

56  30 

58  20 

59 

75 

59  73 

31  50 

62  50 

m  Ji 

49 

l'.i 

19  15 

49  05 

52  ■  » 

53  50 

41  O', 

il  40 

4  i  » 

45  50 

29 

3i  50 

31  50 

30  7.3 

30  8.. 

1er  lév 


i8  20 
t9  10 
68  23 
» 

28  62 


58  40 

69 

56  » 
48  25 
29  I) 


BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 

23  jan  l.;.-  fé 

99  50  99  70  99  65  99  90  99  90  100  10 
93  50    93  85    94    ..    94    »    93  50  92 


Rente  belge  3  0/0  

_      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.). . . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


2815  » 
50  » 
605  » 
3900  » 
209  « 
123  97 
25  34 
100  30 


100  31 

123  70 
25  3i 


28  ^5  » 
50  25 
625  » 
1020  » 
208  70 
123  55 
25  24 
100  17 


100  21 
1S3  60 
25  27 


2S25  » 
50  50 
615  » 
4100  n 
20S  45 
123  50 
25  23 
100  19 


100  23 
123  47 
25  23 


2910  >> 
50  25 
010  » 
1900  . 
21  8  40 
123  55 
25  24 
100  15 


100  15 
123  55 
25  25 


2907  SO 
52  75 
617  50 
5100 

m  35 

123  55 
25  22 
100  11 


100  13 

123  -12 
2  i  23 


2900  » 
52  75 
613  75 
5712  » 

■m  20 

123  37 
25  22 
109  15 


100  15 
123  25 
25  21 


BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROiVIË  ET  DE  GÉNE8 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Jh.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Pente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
change  sur  Paris  

—  sur  Horlin  


28  déc 


tOÎ  >) 
519  » 
741  X. 

980  » 
88 

138  50 
n 

1125  » 
107  95 
27  25 
133  i  < 


102  ) 
741  : 
108  0 
133  37 


4  janv 


100  10 

556  )) 
736  >i 
1013  » 
9^  50 
431  » 

1155  >i 
107  65 
27  13 
132  62 

ICU  20 
737 
107 
132  85 


1 1  jan 


9  9; 
553  50 
733  » 
1009  » 
94  » 
433  n 

n 

1153  >i 
107  83 
27  16 
133  >i 


99  95 
731 
107  81 
132  78 


18  jan 


100  02 
556  » 
737  50 
Il  16  11 
il  25 
139  50 
» 

uco  » 

108  1) 
27  24 
133  55 


100  0;; 
739 
108 
133  23 


23  jan 


100  40 
563  I) 
713  » 
1016  .. 
95 
436  » 
» 

115  2  » 
107  65 
27  12 
132  70 


100  37 
7 12  )) 
Iii7  67 
132  75 


101  10 

769  » 
107  81 
132  75 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  SAIIMT-PÉTERSBOURG 


Russe  4  %  9'  (Papier)...... 

Banque  de  Commerce  exté 

—    d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

  Intern.  de  St-Péters. . 

Russe  4  K  %  '^al-  ^'^  ^• 
Change  sûr  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


28  déc 


100  94 
138  » 
717  » 
591  » 
151  50 
37  17 
93  70 
45  67 


4  janv 


100  87 
112  5J 
r50  » 
590  » 
152  » 
37  17 
94  51 
45  72 


1 1 jan 1 17  jan 


100  93 
142  50 
7 19  » 
590  >i 
151  50 
37  17 
94  40 
45  70 


25  jan  1 1'^-  fév 


lOU  87 
133  » 
712  11 
583  » 
152  » 
3?  22 
91  Ou 
45  80 


luO  98 
435  » 
7)>5  » 
390  .. 
152  » 
37  30 
91  55 
15  s2 


100  94 
438  50 
7S.3  . 
5Si  » 
152  .. 
37  30 
91  » 
45  85 


BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


Genève  avec  lots  3  % . . . 
Fédéral  1897  3  %  

—  1889  3  K  %  

—  Ch.  db  fer  3  %. 
Italien  4  %  


Change  sur  Paris  

—  Londres  


28  déc 


108  50 

102  75 
)} 

65  25 
100  72 
25  43 


4  janv 


1u9  » 
» 

100  75 
100  75 

93  40 
100  70 

25  38 


11  jan 


109  23 

101  » 
101  50 

92  93 
100  Su 

25  37 


18  jan  23  jan 


109  5u  109  75 


112  ). 
101  25 

12  90 
100  80 

25  39 


101  75 
101  12 

93  6  . 
100  77 

25  38 


1er  lev 

109  25 
»  )' 
lu2  >i 
102  60 

93  SO 
100  57 

25  31 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTI MOPLE  iGalata) 


Tabacs  Ottomans  

Pièce   

Ottoman  4  0/0  3«  groupe... 

Parité  à  Pans  Pr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman  L. 

Change  sur  Pans  3  mois... 
  sur  Londres  3  mois. 


28  déc 


87  28 
25  » 

109  » 
9  29 

22  75 

110  35 


4  j  a  n  V 


87  30 
25  07 
)) 

110  » 
9  28 
■li  Ti 
110  27 


i;  jau 


87  30 
25  04 
» 

110  37 
9  28 
22  73 
ilJ  31 


18  jan 


87  35 
25  08 

110  O: 
9  20 
■22  71 
m  O's 


io  jan 


8i  37 
25  21 

111  » 

9  25 
22  71 
110  3; 


l'  r  l'éV 

s'î  01 
25  32 

» 

112  » 
9  28 
2i  08 
111  02 


BOURSE    FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 

2S  déc.  4  janv.  U  janv  18  janv  2j  jaii\  1 


États-Unis  4  0/0  

Atohison  

Canada  Pacilic  

Central  New-Jorsey . . . 

Central  Pacilic  

Milwankee  

Illinois  Central  

Lako  Slioro  

Louisville  et  Nasville.  • 

Erié  

Erié  H  

New-York  Central  

New-York  Ontario. . . . . 
Northern  Pacilic  préf. 

Ueading  

Union  Pacilic  

WabachSt-Louispréf. . 

Change  sur  Londres  . . 

—  Paris  

caille  Iranslers  sur  Lonilrcs  

Cuivre  

Argent  


113  y, 

18  % 
83 
94 
4l 

US  % 
113  % 
201  'A 

13  'A 

122  K 

77 

19 

42  '/^ 

22  % 
1.81  M 
>.2J 
1.85  % 

13 

59  % 


112  % 

18  % 

85  'A 
97 

42  y, 

121  y, 
111  'ji 

lt6  '/, 

61  y, 
11  y, 
» 

122  % 

» 

23 

42  y, 

22  K 
4.81  -'i 
5.23  '/t 
4.85 
13  5/16 

59 


112  K 

^1  '\ 

85  % 

98 

43 
122  % 
116  1,, 
196  y, 

66 

15  % 
» 

121  'A 

» 

77  % 

23  y» 

41  Ys 
23 

1.82 
5.22  % 
4.85  >i 
13 

59  >■„ 


112  ■ 

2t 

84 
lui 

47 
126 
116 
198 

66 

15 
n 

125 
» 
78 
22 
46 
23 
4.82 
5.22 
1.85 
14 
59 


112  % 

23  y^ 

85  >4 

102  y, 

17 
127  % 
120 

2u4 
67 

» 

138  % 

79  -j/, 

23  % 

47  h 

23  '/g 
1.82 

i.2i  ;'8 

1.85  y-2 

15  y» 

59  % 


■  fév 


112  -ji 
23 

86  % 
102 

51  % 
128 

117  >4 
200  y, 

66  Y» 

15  k 

n 

133  % 
» 
80 

23  y, 
47  y» 
*3  y, 

4.83 
5.21  '„ 
1.85  \ 

IT  ,'/. 

59  % 


I / i^x :( )N(.)Mis'r K  Kimov k kk 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lombii 
4i  Ulru 


91.529 

1I861('0 
96.900 
■m.  1-^1 
266.5:^5 

ll'.>ll-27 
33.381 
I8i.500 

150.201 
9,19'i 
1 .408 


75.618 
60.000 
74  639 

134.111 

iO 1.889 
80  OOC 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

iSO.COd 
70  500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
iOO.OOO 
MO  009 
J90.599 
100.000 
39.600 
60.000 


S3DID. 

len. 


500 
500 
500 
250 

» 
50J 
50J 
500 

n 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
100 
500 :  500 

»  » 
500  '  500 
300  300 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

fi 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
105 


CaplUI  on 
lombr»  de  titret 


j25i81.6G5f 
190767.000  f. 
524306.20011. 
5.465.6J0  £ 
18.6i6.8d0£ 
59.720  ob 
(89183.0001. 

7OU.0O0  «!■ 
(5. 000. 000  f. 
1607£0.t)00f. 
1399299000  f. 
?3i839.500f. 


1.179.700  ob 
1.092.100  ob 
39.784.115  t 
60 . 837  ob 
266.390  ob 
12451.0  000  f 
OB2000.000  ri 
■<035513S88  li 
S6.530.50uf 
5i. 411. 152  f. 
ï0.38t.92u£ 
455.2i0ob 
J7. 632.000  1 
;61712.000f 
116787.5001' 
180000.  OUOl 
1  057. 262  ob 
l4381C.500r 
191562.500  f. 
M98H7.500  f 
10.100.000 f 
170925.0001 
151562.5001'. 
1910192000  f. 
655825.  OOOf 
397  687.500  f. 
107000.000  I. 
25.000.000  f. 
141372.000  f. 
69.333.000  t. 
8. 516. 235  £T 
31 941. 988  £'1 
46190.91 1£T 
103.S2D.  0001. 11931 


1924 


1916 
1932 
1987 

» 

» 

1941 
» 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH 

(ACT. 
Aot. 
Obi. 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


Act, 
Obi 


1930 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1941 
» 

1925 
1955, 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


,  DE  FEK  FRANÇAIS 

BT  OBL.  AU  coMi'T.)  (Suite) 
Orléans  iouiss  

-  ^  %  

-  3  %  1881  

-  2  K  %  1895.... 
Orand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  BOUT  

Ouest- Algérien  

-  3%... 
Rémilon  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


180056.000  t. 
126295.500  t. 

6.124.920  £ 
21.6Z7.500f 
39.399.500  f. 

8.087.540  £ 
80.500.000  £ 


1931 

1950 
1934 
1958 
1888 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  COiMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Ci«  Gi«  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

C>»  G'«  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aîné  

MalQdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'o?etd'expl.(G'sf") 

Métaux  (G'»  f'o  dès)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Gi«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Genlr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  2 %  (ch.ûxeisuo) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4'!4  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1838  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Dâlra-Sanieh  i  %) . 

—  (Uniriée'7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure... 

Cuba  6  %  1886  < 

-   —   5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875   

Hellénique  4  %  1887  

—  2  J4%  ori898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nots)  

Norvège  3  %  18SS  

—  3  y,  %  1894  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1891  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aniorl. 

—  4  %  aniort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869   

—  i  %  1S30  

—  4  %  or  1889.-...  

—  —     l'^yO  (2'et3eéniis.) 

—  —     1.S90  (4«  émis.).. 

—  —  1893  (5a  émis.). . . . 
-•        —     l»91  (6«  émis.)  

—  CoiisoliH,)4%  (lreflt2«sér.) 

—  3  %orl3yi  Iet2'émis.l8y- 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  ^  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C  

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %. . 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  t  %  1894  

—  S  %  %  1891  

Uruguay  3  %  %  1891  


tlflUMllll  01  UIItKll  oiilnbue  «a 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25  .. 

27  50 
62 
64 
51  50 
20 
25 
40 
15 
21  55 


52  50 
40 


37  50 


25 


97  09 
40  61 


2  75 
5 


4  50 
4  . 


43  50 
15 

15  .. 


15  .. 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
13  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


27  50 
63  .. 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
27  50 


44 
31  50 


25  .. 


96  65 
40  36 
25 


3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 

3  50 
15 


4 

4  34 
3 

3  50 
1  .. 

22  50 


2  /5 
5  . 
4  . 
4  50 
4  .. 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40  . 
27  50 
7  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


50 


5 
3  50 
15 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 

20 
20 

'3  501 


4  .. 
4  .. 
3  .. 
3  50 
1 

iJ2  50 
3 
4 
4 


50 


3  .. 


3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  .. 

3  50 
3  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


50 


4 
4 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 
4 
3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15  .. 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 

5  '.. 
40  .. 
27  50 

1  .. 
30  .. 

25  .. 


43  50 
15  .. 
15  . 
12  51 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .  . 
15  .. 


100  05 
42  28 
15  ., 
12  .. 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 


50 


50 


4 
4 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

3  .. 

3  50 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 

20  . 

20  .. 
3  50 
3  50 


18 

28  50 
68  .. 
62  . 
49  5( 
15  . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


6 

40 
27  50 
5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  7b 
5 
4  .. 
4  50 
4 
5 
4 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


Uourg  de  clôture  des  5  dernières  sein 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475 

1095  .. 
475  .. 
472  50 
620  .. 
455  .. 

472  50 
270  .. 
425  .. 


485  .. 

587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


107  65 
310  .. 
103  50 

80  .. 

76  25 


50' 


5 

3  50 
15 


4 
4 
3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


97  50 

98  .. 

101  10 
104  70 

102  70 
67  75 

440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 

98  30 

97  75 

io2 

44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

99  .. 
49  .. 


113 

■î28 


106  40 


103 
6: 
371 
312 


232 
177 


30 


105 


489 
92 


103 


104 
106 


102 


380 
450 
488 
102 
373 
431 


1897 

1898 

-,  jaiiv. 

12  jaii. 

19  jju. 

20  jni, 

2  U-vi: 

1250  .. 

1390  . , 

1312  50 

I29S  . . 

1315  . . 

182.)  .. 

1        . . 

487  .. 

482  . 

470  .  . 

475 

175  . . 

475  .  - 

il.i  . . 

483  .. 

480 

473  50 

474  50 

177  .  . 

478  . . 

i/6  .  . 

456  . 

443  .. 

43Û  . . 

129  .  . 

430  . . 

428  50 

42S  . . 

483  .. 

480  . . 

4G7  . . 

169  . . 

108  . . 

469  . . 

09  bO 

1145  .. 

1222  .. 

1175  . . 

1175  . . 

1180  . . 

1180  . . 

2  JS  . 

485  .. 

483  .. 

168  . . 

408  50 

170  . . 

470  . . 

i70  50 

483  .. 

479  .. 

472  75 

473  25 

475  . . 

476  . . 

4;ti  . 

685  .. 

685  .. 

655  .. 

635  . 

640  . . 

660  . . 

570  . . 

474  .. 

469  .. 

455  .. 

156  . . 

458  . . 

460  . . 

"iQi  . . 

482  .. 

i8)  .. 

455  .. 

462  50 

461  25 

403  50 

4d7  .  . 

270  .. 

335  .. 
460  . . 

340  .. 

343  . . 

34')  .  . 

458 

451  50 

445  . . 

453  .. 
■ 

457  .. 

455 

■ 

420  .. 

470  . 

448  . . 

448  . 

440  . . 

'''  '  ■ 

455 

690  .. 

740  .. 

672  .. 

6(2  .. 

680  .  . 

680  . 

2050  .. 

2400  . . 

2149  .. 

21 15  . . 

2130  . 

2235  . . 

1125  .. 

1128  .. 

1262  .. 

I25Ù  .. 

1255  .. 

1295  .. 

1312  . 

8i0  .. 

8.Î5  .. 

950  .. 

946  .  . 

9i5  .. 

985  . 

9-5  .. 

365  . . 

362  .. 

329  .. 

310  . 

315  . . 

308  .. 

315  .. 

715  .. 

690  .. 

630  .  , 

580  .. 

620  . . 

630  . . 

635  . 

1520  .. 

1935  .. 

1812  5b 

1790  .. 

noj  .. 

18OO  . . 

930  .. 

1330  .. 

127J  .. 

1270  .. 

1270 

1275  .. 

1260  .. 

698  .. 

835  . . 

645  .  . 

050  . . 

660  . 

660  , . 

117  y. 

121  .. 

110  . 

115  .. 

115  . . 

114.. 

ioo 

117  .. 

117  .  . 

116  . . 

116  . . 

112  . . 

1 03  . . 

1000  .. 

1030  .. 

1039  . 

1125  . . 

l 1 22  . . 

1 1 20  . . 

300  . . 

710  .. 

710  . . 

850  . . 

870  . . 

865  .  . 

869  . . 

9S 1  . . 

116  .. 

92  50 

86  . . 

89  . 

9o  . 

103  . . 

109'  . . 

665  .. 

650  .. 

615  . . 

607  . . 

6 17  . . 

6 10  . . 

641)  . . 

590  .. 

426  .. 

515  . 

i52  . . 

560  . . 

620  . . 

6">0 

13  75 

Il  75 

12  50 

1  »  f-o 

125  .. 

112  .. 

101  75 

103  . . 

110  . . 

107  . 

3255  .. 

3715  .. 

3460  . . 

3482  .. 

3553  . . 

3552  . 

iuOu)  . 

1280  .. 

1465  .. 

1310  .. 

1340  . . 

1330  . . 

i  ."(40  . . 

445  .. 

474  . . 

492  . . 

4S5  . . 

495  . . 

504  . 

5  i5  . . 

265  .. 

269  .. 

280  .. 

265  . . 

274  . . 

279  . . 
— — 

2Si5  . . 

112  80 

112  .. 

111  5Û 

110  50 

1 11  60 

1 12  50 

460  . 

•  •  ■  •  ■ 

162  76 

i04  80 

10?  .. 

103  25 

.103  . . 

1U2  90 

1C3  25 

69  35 

53  . 

58  50 

58  70 

61  . . 

60  75 

64  50 

66  35 

52  75 

56  9u 

57  95 

59  90 

6  J  50 

o3  .  . 

410  . 

439  5n 

425  . 

42  i 

■  "  *  '  ' 

106  80 

106  40 

102  15 

102  . . 

102  9d 

103  ÎJ5 

103  4 

81  .. 

9i  .. 

89  5l 

8S  75 

89  25 

89  50 

91  . 

99  .. 

99  .. 

95  25 

95  51' 

97  .  . 

96  25 

*  '  '  ■ 

104  2c 

105  20 

102  85 

102  50 

102  60 

103  20 

102  80 

107  .. 

109  .. 

107  .. 

1U6  85 

108  50 

1U8  . . 

1U8  4  J 

105  30 

101  25 

103  20 

103  90 

105  60 

106  .  . 

106  .  . 

63  10 

34  .. 

4  4  70 

46  30 

4  y  60 

51  65 

53  55 

372  .. 

157  .. 

ns  .. 

187  . . 

201  . 

206  , 

212  . . 

310  .. 

129  .. 

148  .. 

158  .  . 

17iS  .  . 

171  . . 

18  > 



62  i  . . 



613  50 

•218 

214  '.  '. 



216  , . 

210  .. 

206  . 

210  . 

207  5. 

140  .. 

223 

213  .  . 

2:)1  . 

•<;56  . . 

264  50 

101  60 

101  45 

101  . 

I  Jl  . . 

106  .. 

104  70 

101  35 

101  50 

103  65 

102  25 

loi  . . 

95  90 

94  40 

92  4U 

9  -.'  55 

93  45 

93  9. 

9  î  95 

97  .. 

95  . 

95  5. 

104  50 

Iu4  50 

i03  15 

103  .. 

162  90 

102  5' 



23  9ci 

)    23  60 

18  25 

23  45 

23  2o 

2i  . . 

23  55 

474  .. 

450  .. 

480  .. 

485  . . 

187  . . 

488  . 

ii'-S  .  . 

93  50 

93  70 

9i  95 

93  15 

>   103  20 

95  10 

9i  10 

92  50 

93  20 

93  50 

9  t  7i 

)     90  25 

95  50 

95  5U 

93  . 

93  H 

93  25 

93  5( 

93  30 

93  10 

93  10 

93  3.5 

93  2 

93  60 

)   103  . 

102  3i 

101  90 

102  .. 

102  50 

103  21 

Il  3  . 

5    102  30 

102  50 

101  50 

102  .  , 

102  35 

U  3  3t 

103  10 

102  70 

103  75 

loi  25 

101  60 

103  ,  . 

103  3U 

103  2t 

j   102  35 

102  90 

101  9o 

101  85 

102  80 

103  40 

103  4i 

1    103  . 

102  50 

102  .. 

102  .. 

102  50 

107  7i 

106  . 

103  59 

106  10 

103  60 

101  10 

10  4  15 

105  60 

105  35 

1    10'3  80 

106  75 

103  20 

103  75 

104  8 

105  10 

105  7( 

J   103  20 

104  .. 

101  . 

101  80 

103  15 

103  . 

103  25 

J     94  30 

97  50 

t3  25 

93  60 

94  60 

9i  55 

94  95 

101  25 

101  50 

100  .. 

99  65 

100  . . 

100  5( 

lui  50 

J     70  20 

61  50 

Ù3  . 

61  75 

60  30 

61  60 

03  05 

99  .  . 

99  10 

-   104  . . 

103  75 

103  70 

103  .. 

103 

103  50 

3   101  75 

101  .. 

101  .. 

102  .. 

102  7b 

102  5( 

102  0. 

3     37  75 

47  .. 

47  7r 

47  40 

47  70 

48  6l 

48  30 

J     22  70 

27  .. 

26  9i 

26  K 

27  3j 

28  02 

2i  15 

D     21  70 

22  75 

22  7? 

22  67 

23  .. 

23  50 

23  70 

380  .. 

407  .. 

402  . . 

405  .. 

403  . 

415  5o 

423  .  . 

444  .. 

470  .. 

182  .. 

481  .. 

482  . 

486  . 

480  .  . 

.    482  .. 

499  .. 

506  .  . 

508  50 

495  .. 

499  . 

500  50 

.    102  25 

«)5  .. 

103  .. 

.    360  .. 

370  .. 

332  .. 

382  . 

390  .. 

390  . 

405 

.    435  .. 

460  .. 

468  . . 

461  50 



460  50 

462  .. 

0     99  20 

100  .. 

100  5l 

100  . 

100  . 

loi  Sû 

103  . 

.     40  80 

44  .. 

46  .. 

44  50|    45  75 

47  .  . 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

5  janv. 

1 

12  jan. 

19  jan. 

26  jan.  2  lévr. 

Olo   .  . 

5n 

531 

533 

tjoc  ou 

500 

495 

1 00  " 

Do  /    .  . 

638 

635 

638 

0  te  . . 

D  is  . . 

548 

556 

565 

ou  . . 

oo  ou 

91  50 

103 

12l 

1300 

1297 

1318 

535 

535 

537  501 

546 

■  ; '  ■ 

532 

531 

55 

57 

67 

76  . . 

85  '.  . 

127 

133 

151 

119 

145  . . 

225 

227 

236 

239  50 

240 

221 

223 

2_}5 

240  50 

238 

773 

772 

771  ' 

77iï 
J  lit  . 

467 

464  .. 

477 

474  .. 

475  . . 

460  . . 

458  . . 

468  . . 

466  . . 

468  .  '. 

416 

4'43 

450 

452 

453  7.' 

455  25 

454 

460 

466  50 

468  . 

218 

185 

217 

201  . . 

214  .. 

153 

155 

167 

161  . . 

182  . . 

377 

37g 

379 

380  . . 

380  . . 

382  50 

381  25 

383  25 

38  i  '. . 

384  75 

673 

681 

691 

690  . . 

711  .. 

200 

190 

192 

185  . . 

180 

90 

99 

116 

119  . . 

121  . 

238 

239 

219 

252 

253  ,. 

22  i 

228  50 

237 

237  25 

240 

220 

220 

233 

235  . . 

2j2  . . 

220 

216., 

230 

229  . . 

229 

23i 

230 

240 

240  . . 

243  '. 

222 

225  50 

230 

232  . . 

ï31 

2-^9 

229 

23  i 

236  '. . 

239  .. 

227  ^0 

229 

239 

2.0  .. 

2  0  .. 

219  ".. 

221 

236 

235  50 

iol    .  . 

.   221  .. 

227  75 

240  .. 

2ii  .. 

210  . 

.     62  5û 

60  .. 

61  .. 

.    267  .. 

268  .. 

269  .. 

277 

288  '.  '. 

,    108  .. 

170  . . 

180  .. 

181  .. 

194  .. 

.    299  75 

300  .. 

308  .. 

308  50 

310  . 

.   283  .. 

286  50 

297  .. 

297  .. 

293  75 

.    283  .. 

£83  .. 

29i  .. 

294  .. 

299  ., 

.    420  .. 

417  .. 

410  .. 

414  .. 

435  .. 

.    351  .. 

352  .. 

350  .. 

355  . . 

376  .  . 

.    118  .. 

120  .  . 

130  .. 

140  .. 

.    750  .. 

745  .. 

74  .  •. . 

750  .. 

755 

.    115  .. 

115  .. 

113  .. 

113  50 

129  . 

.    SOT  ., 

835  .. 

871  ■.. 

901  .. 

994  .. 

.  1440  .. 

1151  .. 

1422  .. 

1479  .. 

1530  .. 

.     37  .. 

32  .. 

32  ., 

32  .. 

.    101  .. 

105  .. 

HjO  .. 

9S.  . . 

97 

.    260  .. 

262  .. 

269  .. 

271  .. 

271  .. 

.    570  .. 

E50  .. 

540  .'. 

!  5  35  . . 

560  .. 

.    585  .. 

585  .. 

585  .. 

1  585  . . 

■«■brt  I  Til.  Sonm. 
<•  lllni  ,  •«m. I  len. 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200 . 000 

500 

200 

500.000 

5Q0 

25u 

7ii.000 

100 

100 

1 20 . 000 

500 

200 

lîO.OOO 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95 . 000 

» 

». 

60.000 

500 

500 

275.385 

500 

500 

99 . 337 

500 

50(J 

524.601 

500 

500 

658.799 

500 

500 

147. 403 

500 

500 

188. 452 

500 

500 

393 . 336 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

500 

3207017 

500 

500 

390 .  OOvi 

500 

500 

410. 410 

500 

500 

9  i . 359 

10£ 

10£ 

49 J. 000 

500 

500 

609 . 329 

500 

5Q0 

247 .940 

500 

500 

46 . 7d3 

500 

500 

47 . 122 

500 

500 

95 . 4  42 

500 

500 

198.376 

500 

500 

213.555 

500 

500 

234.424 

500 

500 

94.595 

500 

500 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124148 

500 

500 

139.239 

500 

50'0 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

200  200 

40.000 

500'  500 

100.000 

500 

1  500 

VALEURS  ETRANGERES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp,  d'Espagjne. . . 
Banque  nat.  du  Meiique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Bariking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'AutricUé 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagh.  jouis: 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  i"  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongt... 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8^  émis. 

—  —     —    9»  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Lombards  

3  o/„  

—  —   série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  G)  H 
Nord  de  l'Espagne. . . 

—  3  %  1"  série 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3«  série 

—  —  —  4«  série 

—  —  —  5e  série. 

—  —  Pampelune 

—  —  Barcelone. 

—  —     Asturies  l'ohyp. 

—  -      2»  hyp 

—  _         _      3,  hyp 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Saloni que-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.  —  3  %  1"  hyp. 

—  -  -     2*  hyp. 

—  -  -     3.  hyp. 

—  Smyme-Cassabal%94 


Act 
Obi 


Act. 


Obi. 


DlTimneK  OD  UIialT  dlslribot  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


4%  95 

5.3  9àlreii3 


,yp, 


—  Sud  de  l'Esp 
Act.  Wagous-Lits 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Cliàrb.,Usin8Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  dy  

Tabacs  Ottomans  

Tabàçs  dès  Philippine.s... 
Tabacs  du  Portugal  


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

- 

1897  1 

1898 

14  11. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

DUU  . . 

536 

520 

488 

15  p. 

15  p, 

LO  p. 

15  p 

ouu  . . 

499 

490 

450 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

580 

592 

604 

17  50 

20 

15 

12  50 

12  50 

725 

572 

574 

565 

10 

6  25 

153 

108 

74 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

1490 

1266 

I3OO 

1300 

5 

5 

5 

5  50 

6 

4Qt>  50 

479 

489 

515 

20  .  '. 

24 

24 

24 

24  !  '. 

850 

790 

770 

2 

62  50 

60  '.  '. 

45 

38 

5 

5 

160 

136 

65 

65 

15 

15 

15 

15 

15 

250 

266 

180 

150 

15  ! . 

15 

15 

15  '.  '. 

15 

248  75 

255  .  '. 

176  . . 

145 

28  !  ! 

33 

28 

31  '.  '. 

28  50 

937  50 

775  .  '. 

775 

782 

15  ! . 

15 

15 

15 

15 

472  50 

478 

475 

15  .  '. 

15  .  ! 

15 

15 

15  .  '. 

461  25 

467 

469 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

455  . . 

459  ". 

467  . . 

15 

15 

15 

15 

15 

461  25 

468 

476 

15 

15  '. 

15 

15 

15 

300 

304 

295 

286 

4 

4 

5  .  '. 

4 

3  '.  '. 

242  50 

225  .  '. 

195 

173 

15 

15 

15 

15  !  '. 

15 

365 

364  .  . 

386 

389 

15 

15 

15 

15 

15 

362  50 

360 

382 

385 

33  , . 

33  . . 

33  1. 

33  1 . 

33  i . 

657  50 

634  . . 

696  , . 

695  . 

20  . . 

40  10 

29  25 

7  50 

450  . . 

200  . . 

115  . . 

130  . 

87  50 

115 

85 

58 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .; 

227  50 

253  . . 

223  . . 

192  . 

15 

15 

15 

15 

15 

207 

240 

205' 

172 

15 

15 

15 

15 

15 

200 

244 

209 

168 

15  y. 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

195  . . 

239  . . 

207  .  . 

168 

15 

15 

15 

15 

15 

Ivo  .  . 

236 

211 

170 

15  !  '. 

15 

15 

15 

15 

225 

248 

215 

173 

15  '.  '. 

15 

15 

15 

15  !  ', 

235 

254 

219 

182 

15 

15 

15  .  '. 

15 

15 

223  75 

249 

215 

171 

15 

15 

15 

15 

15 

197  50 

235 

202 

164 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

197  50 

235  . . 

208 

166  . 

25 

16  y. 

16  .. 

16 

16 

517  50 

483  .'. 

490  '.. 

435 

43  75 

65  .. 
280  .. 

45  .. 

31 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

320  .. 

270  .. 

278 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116 

15  .. 

i5  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  .. 

355  .. 

368 

15  .. 

7  50 

85 

118  .. 

107  .. 

100 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

605  .. 

765 

17  50 

7  50 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400  .. 

610  .. 

680 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

855 

1235 

9 

142  50 

76  .. 

65  .. 

28 

io  '.. 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

190  .. 

160  .. 

128  .. 

108 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

496  2E 

354  .. 

342  .. 

293 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p 

45  p 

6^0  .. 

685  .. 

600  .. 

445 

12  10 

11  40 

11  85 

14  5E 

15  26 

535  .. 

580  .. 

555  .. 

500 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


KoiDbr* 

Val. 

de  titres 

Ten. 

10.97  7 

» 

» 

15.791 

n 

33.44t 

» 

» 

20.401 

50C 

500 

6.00c 

501 

500 

1.20c 

50C 

500 

6.00c 

50C 

500 

6.001 

501 

500 

24.00C 

50t 

125 

100.001 

100 

100 

16.36) 

501 

500 

1.7U 

SOC 

500 

4.281 

» 

» 

26.001 

50C 

500 

12.00c 

50c 

500 

20.00c 

50( 

500 

-O.OOC 

50C 

500 

23. 20c 

>) 

») 

32.60( 

50( 

500 

25.44C 

50C 

500 

20.00C 

50C 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

50(; 

500 

6.60t 

50( 

5C0 

14,U00 

50( 

500 

24  (KM 

50C 

500 

24.000 

50C 

50C' 

10.000 

SOC 

SOC 

20.000 

50(i 

500 

25.00C 

50( 

500 

10.000 

.•01 1 

500 

5.(011 

.5111) 

500 

14.000 

5U0 

500 

y  023 

500 

5'JO 

20.00( 

500 

5fJ0 

24.00(1 

51,0 

500 

10.000 

501 1 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Ci«  GK  F")  

Banque  de  la  ûuiideloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indô-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C"  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  ouiv.) 

Aguilas  (Cic'.U!)  

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  ,  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  LoQgwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  K») 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Aciér.  de  la  Marine  

liateaux-Parisiens  

Chargeuri'^Réuhis  

Gi"Havr.-Fén.  de  Nav.  àV^. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée.  .. 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci«  Gi») 

Etablissements  Duval  

Gr.  DistiU.  Cusenier  et  Ci». 

Gr  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 
Deroieri 


760 
1619 
575 
1  itO 
225 
1250 
300 
530 
S 19 

595 
1960 
1275 
1445 
1C60 
80 
372 
1370 
630 
380 
ICOS 
1160 
707 
620 
714 
550 
1369 
1505 
779 
1175 
520 
4895 
IHS 
330O 
895 
300 
1632 


50 


26  jan.  2  lëvr 


1619 


1050  . 


255  .. 
590  .. 


890  .. 
372  50 
1620  .. 


760 


1100 


255  50 
595 


14i0  .. 

1 4 15  . . 

lO'iO  .  , 

o7  .  . 

353  .. 

393  ..' 

1.365  .. 

'éôô 

035  .. 

350  .. 

1C95  .. 

1115  .. 

765  . . 

770  .. 

000  .  . 

685  '.. 

715  .. 

550  .. 

553  . 

1565  .. 

1565  ,. 

7fiU  . 

1175  '.  . 

1175  . . 

890 
305 
1630 


Dombri 

Tal. 

gomm. 

de  litres 

D  om. 

Ters. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

i26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.111 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.190 

500 

500 

6. 800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

€9,217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

&7.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 

Ci"  Gle  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  120f  5  % 
—  obi.  de35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  i"  et  2»  «mis. 
Métaux  (Ci»  F>»)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'i  'A  %■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Pai-is  4  %  

C'»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —  2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Cbarb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowlce  5  %  — 
Obi.  Wag.-LitS  4  %  1",  2»  sér. 


GOUBS  DB  CLOTUBB 

»"»''"   23  jan.  2  févr 


310  .. 
295  .. 
162  .. 
510  .. 
241  .. 
210  .. 
419  . . 
510  .. 
510  50 
505  .. 
510  .. 
472  .. 
503  .. 
512  .. 
509  50 
502  .. 
370  .. 
515  .. 
323.  . . 
608  25 
040  .. 
494  .. 
490  .. 


415  .. 
228  .. 
139  25 
192  .. 
325  .. 
185  25 


503  ., 
511  75 


103 
509  50 
210  .. 
201  .. 


509  .. 

510  50 


512 


5  J0  .. 
512  .. 
509  75 


370  .. 
512  .. 


609 
638 
491 
487  50 


415  . 

232  50 
138 


187 


503  .. 
509  .. 


295  . 
162  . 

5U9  50 
241 
208  50 


£03 
505  . 

5C8 


505 
511  ^0 
510 


374  . 
515 


613 


489  75 


232 
139 


325 


512 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


7 


sogiétR  Générale 


TRAMWAYS  ÉLECTRIQUES  EN  ESPAGNE 

(société  ANONYMli' 

Goiisliluéc  jiar  acte  passt'  ilevant  M°  Do  Donckei- 
nolairc  \  liruxollos.  le  8  janvier  18!I9,  et  pulilié  au 
Mtiititeuv  Ilcl(/t\  annexés  des  12-l;î  janvier  1S'.)9. 


Pr  CONSEIL  D  ADMINISTRATION 

l\r.  .Iules  Jrhan,  président  delà  Société  générale 
des  Chemins  de  fer  économiques,  à  Bruxelles,  pré- 
sident : 

M.  le  chevalier  R.  de  Bauer,  administrateur  de 
la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  à  Bruxelles; 

M.  Arthur  du  Roy  de  Blicquy,  président  de  la 
Société  anonyme  la  Métallurgique,  à  Bruxelles  : 

E.-L.-.l.  Empain,  président  de  la  Compagnie 
belge  des  Chemins  de  fer  réunis,  à  Bruxelles  : 

M.  François  Empain,  administrateur  de  la  Com- 
pagnie belge  des  Chemins  de  fer  réunis,  à  Bruxel- 
les ; 

M.  Jules  Jacolis,  administrateur  de  la  Société 
gébérale  des  Chemins  de  fer  économiques  ,  à 
Bruxelles  : 

INI.  Gustave  Kumps,  administrateur  de  la  So- 
ciété générale  des  (chemins  de  fer  économiques,  à 
Bruxelles. 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 
de 

70.Ô00  actions  de  capital  de  100  francs  nominal 

entièrement  libérées 
Il  de  la 

f        SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

Tramways  électriques  en  Espagne 
PRIX  I  i05  FRAIVCS 

(  A  la  souscription   Fr.  25 

Payables  \  A  la  répartition,  le  15  février  1890  30 

(  Le  1»'-  mars  181)J   50 

contre  remise  du  titre  définitif. 
Il  sera  attribué  une  action  de  dividende  par  deux 
actions  de  répartition,  sans  délivrance  de  fractions. 

Émission  de  10.000  obligations  4  0/0 

créées  pardécisiou  du  Conseil  d'administration 
èn  date  du   janvier,  en  vertu  de  l'art.  '■)  des  statuts. 

Ces  obligations  sont  de  500  fr.  nominal  ;  elles 
rapportent  20  fr.  d'intérêts,  payables  par  10  fr. 
semestriellement  les  1"'  mars  et  1"  septembre  de 
chaque  année  et  pour  la  première  fois  le  1"'  sep- 
tembre 1899. 

Elles  sont  remboursables  au  pair  en  cinquante 
années  au  maximum,  par  tirages  au  sort  annuels, 
conformément  au  plan  d'amortissement  :  le  premier 
remboursement  aura  lieu  le  1'''  mars  1901).  La  So- 
ciété se  réserve  en  tout  temps  le  droit  d'anticiper 
ramortissement  de  ses  obligations  en  tout  ou  en 
part  il'. 

PRIX  :  485  FIiA]\CS 

(  A  la  SQqacriplion  Fr.  25 

PAVAiiLiss    A  la  répartition,  le  15  février  1809  220 

[  Le  15  mars  1899   240 

contre  délivrance  du  titre  déliuitif  avi'c  te  coupon 
n"  l  à  l'i'chéance  du  1"'  septemljre  1K9.J  et  suivants 
attachés. 


La'  Souscription  aux  Actions  et  aux  Obligations 

SERA  OUVEliTE 

les  Mercredi  8  et  Jeudi  9  Février  1899 

de  10  à  4  heures 
A  Bruxelles  :  A  la  Banque  de  Bruxelles,  rue 
Royale,  56  ; 
—  A  la  Banque  de  Paris 

Bas,  rue  du  (ii"iti 
•—  Chez  M.  E.-L.-.1.  Km 

l'Enseignement,  91 


I 


dfs  l'a vs- 

 iiiK  .'1  : 

lU).  rue  de 


On  peut  souscrire  dès  à  pi'éseat  par  correspon- 
dance. 

I  ,rs  statuts  de  la  Société  sont  à  la  disposition  des 
rri()teurs  aux  bureaux  de  souscription  ci-des- 
11  (té'signés. 

.  Dans  lo  cas  où  les  demandes  dépasseraient  le 
nombre  de  titres  mis  en  soucsription.  elles  seront 
siiuniisf^s  à  répartition,  sans  délivrance  de  frac- 
tions. 


A  défaut  de  paiement,  les  souscripteurs  sont  pas- 
sibles d'un  intérêt  do  retard  au  taux  de  5  0/0  l'an 
et  leurs  titres  pourront  être  vendus,  sans  mise  en 
demeure,  un  mois  après  la  date  d'exigibilitt';  du 
dernier  versement,  pour  le  compte  et  aux  risques 
et  périls  des  retardataires. 

L'admission  à  la  Cote  otTicielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demand''e.  Oï 


BIBLIOGRAPHIE 

Vient  de  paraître  chez  Guillaumin  et  Cie,  l'ue 
Richelieu,  14,  Paris,  la  5°  livraison  du  Diction- 
naire du  Commerce,  de  l'Industrie  et  de  la 
Banque,  publié  soiis  la  direction  de  MM.  Yves 
Guyot  et  Arthur  Raffalovicli. 

Sommaire  de  la  5»  livraison  : 

Brevet  d'invention  (suite),  par  M.  Em.  Vidat- 
Naquet.  —  Briques,  par  'Sl'Si.  Barré.  —  Bristol, 
par  M.  H.  Emerssn-Smith.  —  Brocanteur,  par 
M.  E.  Picarda.  —  Brochage  et  façonnage,  par 
M.  G.  Prudhomme.  — Broderie,  par  M.  .1.  Ilayem. 

—  Bronze,  par  M.  E.  Colin.  —  Brosserie,  par 
il.  G.  Dumont.  —  Bruxelles,  par  ^1.  L.  Strauss. 

—  Budapest,  par  Isi.  Hora.  —  Bulgarie,  par  M. 
T.  Ivantchotr.  —  Bureau  de  placement,  par  INI. 
ilarc  Honnorat.  —  Cabaret,  par  M.  Yves  Guyot. 

—  Cabotage,  par  M.  Henri  Léon. —  Cacao,  par  il. 
G.  ilénier.  —  Cachemire,  parM.  G.  Grandgeorge. 

—  Cadix,  par  M.  A.  Bartlie.  —  Cadres,  Enca- 
drements, par  'S\.  .Jean  Balu.  —  Café,  par  MM. 
Dumont  et  Launionier.  —  Gagliari,  par  M.  Henri 
Blanc.  —  Caire  (Le),  par  M.  A.  Babled.  —  Caisse 
des  Dépôts  et  Consignations,  par  M.  L.  Foyot. 

—  Caisses  d'assurances,  [lar  il.  A.  Thomereau. 

—  Caisse  nationale  d'épargne,  par  M.  L.  Ar- 
naud. —  Caisses  d'épargne  privées,  par  M.  E. 
Cosson.  —  Calcul  commercial,  par  M.  Léautey. 

—  Calcutta,  par  M.  A.  Ravier.  —  Cambodge,  par 
if.  Lemire.  —  Camionnage,  par  M.  Ch.  Gomel. 

—  Canada,  par  il.  A.  Ravier.  —  Canne  à  sucre, 
par  M.  Cronier.  —  Cannes,  Parapluies,  par  M. 
.Jean  Balu.  —  Canton,  par  M.  Ristelhuel^er.  — 
Caoutchouc  et  gutta  percha,  par  M.  G.  Dumont. 

—  Cap  (Colonie  du),  par  M.  A.  Ravier.  —  Capi- 
taine, par  M.  H.  Fromageot.  —  Capital,  par  Mil. 
Yves  Guyot  et  Léautey.  —  Caractères  d'impri- 
merie, par  il .  Layus.  —  Caravanes,  par  il.  A. 
Ravier.  —  Carrosserie,  par  il.  G.  Lavollée.  — 
Cartes  à  jouer,  par  il.  .lean  Balu.  —  Cartogra- 
phie, par  il.  Lejeaux.  —  Carton,  Cartonnages, 
par  il.  .Jean  Balu.  —  Cartouche,  par  il.  F.  Le- 
iiiaire.  —  Cassis,  par  il.  G.  Hartmann.  —  Cau- 
tion, Cautionnement,  par  M.  E.  Picarda.  — 
Cendres,  par  il.  G.  Dumont.  —  Céramique,  i)ar 
il.  A.  Brault.  —  Céruse,  par  M.  Expert-Bezanron. 

—  Cession  de  fonds  de  commerce,  par  M.  ilax 
Hayeni  —  Ceylan,  par  il.  A.  Ravier.  —  Chaîne, 
par  M.  A.  Ruijin.  —  Châle,  par  M.  G.  Grand- 
george.—  Chambres  de  commerce,  par  M.  L.-,l. 
Gras. —  Champagne  CVius  de),  par  il.  Wasnier. 

—  Chandernagor,  par  il.  D.  Pector.  —  Change, 
par  M.  P.  Lepeltier.  —  Chanvre,  par  il.  G.  Tho- 
mas. 

Prix  de  la  livraison:  3  fr.  ;  envoi  franco  contre 
mandat-poste. 

L'ouvrage  formera  2  volumes  gr.  in-8".  —  Pi-ix: 
.50  fr.;.  en  souscrii)tion  :  40  fr.  G(i 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-iléditerranée.  — 
La  Compagnie  P.-L.-il.  organise,  avec  le  concours 
de  l'agence  Cook,  deux  excursions  permettant  de 
visiter  : 

La  l'S  la  Tunisie  et  l'Algérie.  —  Départs  de 
Paris,  les  9  lévrier  et  16  mars.  —  Prix  (tous  frais 
compris^  :  V"  cl.,  l.iùO  fr. 

La  2°,  ritalie^  —  Départs  de  Paris,  les  15  février 
et  15  mars.  —  Prix  [Ions  frais  compris)  :  l"  cl., 
995  fr.:  2'^  cl.,  890  fr. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  do  l'Agence  Cook,  1,  place  de  l'Opéra,  à 
Paris.  67 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-iléditerranée.  — 
A  l'occasion  du  Carnaval  de  Nice  et  du  Tir  aux 
Pigeons  do  Monaco,  la  Compagnie  délivrera,  du 
:J1  janvier  au  12  février  1899,  des  billets  d'aller  et 
retour,  1'=  classe,  valables  pendant  20  jours,  et  dont 
1(^  prix  au  départ  de  Paris  sera  de  177  fr.  40  pour 
Cannes,  182  fr.  60  pour  Nice,  186  fr.  80  pour  Menton. 

On  trouvera  ces  billets  et  des  prospectus  détaillés 
aux  gares  de  Paris-Lyim  et  Paris-Nord,  ainsi  ([ue 
dans  les  bureaux  de  ville  de  la  Compagnie  P. -L. -il. 
et  dans  les  agences  spéciales.  68 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SociéM.(5  anonyme  au  capital  de.  15  millions 
(uitièrement  versés 


Situât  ion  nu  31  dc'cembre  1898 


Caisses  et  Batupios   Vv. 

Effets  en  iiorlcf'euillo  

Votciu's  diverses  

Prêts  tiypotliécaires  et  sur  nantissements.. 

Comptes  courants  et  corresponilants  

Moliitiei-  

Iiiimeiililes  nrliains  et  jiiagasins  généraux. 

InDiienliles  ruraux  (Bàtiment.s,  plantations 
et  exptoitatious)  

Sotties  de  prix  de  ventes  dus  par  acqué- 
reurs de  terres  

Terrains  

Divers   


2. i98. 
42.652, 

;iS8, 

4  203, 
5.103, 
26 
1.756 


083  46 
S55  93 
'178  10 
310  11 
580  98 
459  67 
200  86 


1.090.550  82 


390. 
5.555. 

720, 


262  10 
194  67 
746  73 


Total. 


Fr.    (ii.  995. 459  16 


PASSIF 

Capital                                                 Fr.  15.000.000  » 

Réser-j  statuaire                        067.123  55  )  ,  „ 

ves.  (  extraordinaire             1.50J.Û00       j  ^•«'•l"'5&t> 

Provision  pour  amortissements  et  risques 

en  cours   5G0.128  26 

Dépôts  en  compte  courant   34.174.050  28 

Bons  de  caisse   2.489.000  )> 

Correspondants   2.632,912  76 

limpruuteurs     sur    bypotlièqnes   et  nan- 
tissements (leur  compte  iTclfets)   1.3.32.066  n 

Mandats  li  payer   645. 02  J  72 

Obligations  de  la  Société  Générale  Algé- 
rienne   694.721  » 

Divers   1.193.681  21 

Caisse  de  prévoyance  du  personnel   501.686  71 

Dividendes  à  payer  ,   19.846  57 

Compte  il'ordre   385.418  20 

Profits  et  pertes,  report  des  exercices  anté- 
rieurs  1.146.595  75 

Profits  et  pertes,  exercice  1898   1.153.201  45 

Total....  Fr.  64.995.459  46 
Valeurs  en  circulation  avec  l'endos  ou  ta 

garantie  de  ta  Compagnie   7.516.131  70 

09  .  

SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 
DE  CRÉDITINOUSTRIEL&  COMMERCIAL 
ET  DE  DÉPOTS 


Bilan  au  31  déceiabre  1898 
ACTIF 


30.109.586  24 


Caisse  et  banques  

Portefeuille  : 

Effets  en  franca  

Elîets  en  monnaies  étran-  \ 
gères   1.477.122  80  ) 

Compte  reports  

Rentes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses  

Avances  sur  titres  

Comptes  courants  garantis  

Crédits  sur  garanties  

Correspondants  débiteurs  

Ordres  de  Bourse  

Frais  généraux  

Immeubles  sociaux  

■Actions.  Versements  non  appelés  sur  44.821 
actions  


PASSIF 

Actions  

Réserves  : 

Statutaire   3,000.000 

Supplémentaire   3.000.000 

Immobilière   1.500,000 

Comptes  de  dépôts  

Comptes  d'encaissement  

Correspondants  créditeurs  

Effets  à  payer  

Comptes  d'ordre  

Dividendes  à  payer  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Profits  et  perles  


Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 
la  Société  

70 


1,799.239  59 

31,586,709  01 

2.180,221  25 

12.013,285  03 
9,215.282  14 
7,012,895  91 
12.900.017  88 
3.683,704  38 
26.580  50 
315.791  68 
4.040.000  » 

11.205,250  » 
96.008,977  40 

30,000,000  » 

7,500.000  » 

36  274,804  52 
330  .  5(30  30 
3.096,667  16 
15,946,950  91 
1,677,150  » 
17.730  78 
69,160  98 
1,095,952  75 

96,0JS,977  40 
20,870.983  29 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  an  nn'jme.  Cap.:  100.000.000  fr.,  eut  iéfemenl  versés 


Situation  au  31  di-cemlire  1898 


ACTIF 


40.146. 
308.475. 
40.733. 
5  9t7. 
3fi.7ô5. 
45.674. 
23.188. 
16. 635 . 
53.70i 
10.326. 
8.771. 
59.776. 
35.S53. 
14.985. 
7.250. 


361  03 
891  60 
536  71 
081  51 
Oi-Z  77 
ISS  72 
783  13 
587  -15 
418  i'6 
46  4  05 
453  95 
959  il 
010  50 
412  66 
000  » 


T 13. 2-27. 322  08 


Caisse  et  Banque  

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  ».. 

Reports  

Banques  des  Colonies  françaises  

Correspondants  ♦  Elfets  à  l'Encaissement  » 

Comptes  courants  débitears  

Rentes,  Obligations  el  Valeurs  diverses  . . 

Agences.hors  d'Europe  

.\vances  garanties  

Participations  riuanciéres   ■ 

Tirages  à  éch.  des  .Agences  hors  d'Europe. 

Débiteurs  par  .-Vcceptations  

Crédits  par  Acceptations  garantis  

Comptes  d'Ordre  et  Divers  

Immeubles  

Fr. 

PASSIF 

Capital    

Réserves  

Comptes  de  chèques  eteo  111  p  t.  d'Escompte. . 

Comptes  courants  créditeurs  

Bons  et  Dépôts  à  échéance  tï.\e  

Coupons  el  Dividendes  à  payer  

Banques  des  Colonies  françaises  

Effets  remis  à  l'Encaissemeul  

Acceplalions  pour  compte  des  Agences  hors 

d'Europe  ,  

Acceptations  pour  compte  de  tiers  

Comptes  d'Ordre  el  Divers  

Immeuble  «Annuités  à  régler»  

Fr. 

CERTIFIÉ  CONFORME 

Pour  la  Comrfiission  de  Gonlrôle, 
G.  M\RTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
71  DENORMANDIE. 


100.000.000  » 
8  676.171  05 
265.997.315  50 
132.075.714  93 
61.091.255  ;.3 
li.747  SU  91 
3.254.704  98 
11.416.355  94 

6.()06.616  82 
88.457.161  71 
10  00i.6>l  58 
4.869.589  10 
713.227.322  08 


BANQ.UE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  31  décembre  1808 

ACTIF 


39. 


Numéraire  »n  caisse  

Rentes  sur  l'Etat   H 

Portefeuille   75.935.4S8  85~j 

Avam-es  sur  litres   212.06112] 

Correspondants  d'Algérie    5, 

Liquidations  (comptes  amortis  conformé- 
ment à  l'arlicle  35  des  statuls)   7, 

Hôtels  do  la  lianque   2 

Domaine   ^0 

Dépenses  d'administration  

Charges  cxtraordinarro^  

Succursales  (leur  compte  avec  la  Banque)  82 
Avances  à  l'Etal  vChambres  da  coniniercel.  1 
Diyerji  


560.653  09 
.866.010  » 

.147.552  97 

369  003  09 

090.415  56 
,311.179  11 

,368.506  37 
110,867  97 
71.106  91 
.566.7.37  08 
.707.653  27 
.9:!5.998  te 


213.709.283  01 


l'ASSlK 

Çapital  

Billets  au  porteur  on  circulation  

Bordereaux  à  paj  er  

Coniptfts  courants  sur  place  

Trésoriers-payeurs  (leur. compte  courant). 

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (solde  préoéd.  semost.) 

Agios  et  commissioas  

Profits  et  piirtes   report  du  dernier  som. 

Réesconiplo   

Rétervo  btalulaira   O.O'Ifl.dOG  08\ 

Réserve  extraordinaire....    5. 215. 9)6  lij 

Réserve  iiuinobiliéro   2.311.179  1 1/ 

.M  vo  immobilière  oxtra- 
naire  (Amortissement 

.;     Domaine)   2.322.420  29\ 

RisiMVe.     Provision  pour 

.'iniortisHemenl  de  ri-qiiss  I.1Î0.0(.0 
Banq.de  l'Algérie  (son  compte  avec  suce.) 

Correspondants  do  France  

Divers  


go.ooo.coo 

SS. 69 1.970 
12.841  87 
4.541.557  31 
1.21i.000 
:(i.8ll.l£9  06 
125.221  02 
570.610  70 
8.574  56 
312.187  12 


17.696.2.2  5 


8.3.415.501  S5 
187.303  17 
10.087.1  17  22 


2i:i.709.2S3  01 


BANQUE  DE  L'INDQ-CHIWE 

Bilan  au  30  seplemJrre  1898 
Actif 

Versements  non  appelés                      Fr.  9.000.000  » 

Caisse  (Paris  et  succursales)   15.138.026  36 

Portefeuille  (Paris  el  succursales)   17.555.235  72 

Avances  sur  nantissements   8.618.162  45 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  10.714  105  65 

Frais  généraux.  (Paris  et  succursales)   304,687  61 

Fi-ais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   425.110  32 

Mobiliers   181.720  20 

Immeubles   912.435  50 


Fr.    62.939.533  SI 


Passif 

Capital  social   Fr. 

Fonds  de  réserve  statutaire  

Fonds  de  prévoyance  statutaire  

Fonds  de  secours  

Fonds  de  réserve  supplémentaire  

Amortissement  des    frais  d'installation  et 
de  fabrication  des  liillets  au  porteur.... 

Amortissement  du  mobilier  

Réserve  immobilière  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  de  dépôts.  

Effets  à  payer  

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.).. 

Intérêts  el  Commissions  du  semestre  

Dividendes  à  payer  

Profils  et  Pertes  : 

Solde  du  2o  semestre  1897  

-    du  ler  semestre  1898  


73 


12.000.000  » 
585.000  » 
61(1.896  67 
120.000  » 
600.000  » 

425.110  32 
181.720  20 
400.000  1 
22.457.987  50 
9.474.796  94 
242.703  89 
15.084.516  36 
414.858  32 
  8.018  58 

  3.426  » 

  374.469  03 

Fr.      62.939.533  81 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  31  décembre  1898 


ACTIF 

Caisse   272.606  17 

Portefeuille   5.43i.3Sl  SO 

Immeubles  et  Mines  de  Berl   1.094.956  16 

Accrédités  et  Associations  ouvrières  "  67,815.425  71 

Billets  non  renouvelés   8.602.500  « 

Crédit  Foncier   3.765.841  70 

Frais  généraux  et  judiciaires   49.041  15 

87.064.755  79 

P.\SSIF 

Capital  social   5.000.000  » 

Réserve  statutaire   3.824.090  » 

Billets  des  accrédités   68.691.050  » 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus   5.548.300  » 

—  compte  intérêts  à  valoir..  61  679  90 

—  compte  spécial   728.000 

Règlements  litigieux   1.188.713  39 

Créditeurs  divers   1.891.357  95 

Prolits  et  perles   131.62155 

74  ST.Oôi.'hô  79 


PARIS,  11,  ruo  do  Gluny,  11,  PARIS 


MATHÎEd-PLESSY 

Sppcialilé  de  Carmin  et  d'Encres  de  Couleurs 


Ci  Ji:v  dt  la  L"èicn  li  iiouneur  a  1  Exuusit.  v,r.iv-  de  V'T 

EMiBE  mmi  mm  mm  â  copier 

*DOPrÉF.  PAn  Tourts  lf.s  or'ndes  administrations 

Dépôt  chez  tou3  les  Ff<pet,iera. 


18,RUEDESW1ATHUR1NS. 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


O 

SUDATION 
MASSAGE 
LAVAGE 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICULE,  BUFFET 
^^j^-^  HYDROTHcRAPiS  COMPLÈTE 

salle  de  gymnastique. 

^  BÂINdesDâ1U7B«?HâI]SSMANN 
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Compagnie  Générale 

ÂTLâiTlOUEl 


Pa^uùùots-Poifg  français 


Services  dacs^a 

MÉDITERRANÉE 

desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bon©, 
Phi?i'ppevii!e,  Ma\te  el  Souss©. 

Services  bebdomadaiîes  par  sleacoen 
rapides  sur  h  ligQp  î.£  HAÏRE-HEW-YORl 

Services  réguliers  sur  les  Â8ÎSLLE3,  If 
«EXIOUE.  rAH£R!ÇyE  OEKTR&LE.  las  flUYAIIEI. 
le  VENEZUELA  el  l8  PâQ'FipL 

Services  divers  de  cargo-boats  eolrt 
ïa  fmtit  rAlSÉRlE.  et  rAKBLETERRL 

«•rWct  o$ntrel  :  S,  rui  AubiP; 
tIlUti     (  /2.  8"  dts  Capuclnet  (Grand-Mflt 
9»  e»tt»i»s  t  6,  Rue  Auti:  ^/ 

Frit  :  lût,  Fav bourg  Saint- atnl*. 


mm 


mPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
18,  rao  du  Croissant,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  370.  —  15«  volume.  (6) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  10  février  1899. 


IMP'°  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  8e  Exercice 
(1er  Avril  1898  au  31  Mars  1899) 

Kilogr.  Reis 
otes  du  mois  de        —  — 
ier  1899  (y  com- 
la  recette  prove- 

des  droits  d'im-  $ 
ition  directe). . . .       187.845       743  :  602  G40 
ntes  des  mois  an- 

urs   1.614.599     6.389  :  378  808 

tal  des  ventes  au 

.nvier  1809   1.802.444     7.132  :  981  448 

riode  corresp.  du 

ident  exercice...    1.751.734     6.939  :  588  062 

fifér.  en  faveur  de 
rcice  en  cours. . .  50.710 


193  :  393  386 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES   CHEMINS   DE   FER  DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

ttes  brutes,  pendant  le  mois  de  décembre  1898, 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

661.854  fr.  (ou  $  m/n  282.000) 
re  :  535.857  fr.  (ou  $  m/n  297.380) 
décembre  1S97.  80 

TRAMWAYS  DE  LILLE 

ittes  du  mois  de  janvier  1899. . . .  199.843  20 
_         —  —        1898....     174.965  90 


Augmentation  Fr.      24.877  30 


EMPRUNT  RUSSE  4  0/0 
(CINQUIÈME  ÉMISSION  1893) 

i  Commission  impériale  d'amortissement  a 
-édé,  le  20  janvier/1"  février  1899  au  tirage 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé, 
is  obligations  sorties  à  co  tirage  sont  rem- 
'sables  à  partir  du  19  avril/ 1"  mai  1899  : 

Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  ; 
iris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
mais  et  chez  MM.  Hottinguer  et  G"  ;  à  Ber 

chez  MM.  Mendelssohn  et  C»  ;  à  Amster 
,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  C°  et 

succursale  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
3-Bas  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour 
Commerce  étranger  ;   à  New- York,  chez 

Baring  Magoun  and  G°. 

iméros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  3.125  roubles  or 
275826  à  275850      288226  à  283250 
A  625  roubles  or 
'6  à  162700      191851  à  191875      192201  à  192225 
212401  à  212425     229551  à  229575 

A  125  roubles  or 
J6  à  9350  23951  à  23975  49526  à  49550 
'6  54600  67776  67800  85226  -  85250 
;)1  125925 

S  obligations  sorties  au  tirage  doivent 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après 
)  avril/1"  mai  1899  ;  dans  le  cas  contraire 
lonlant  des  coupons  manquants  sera  dé 
du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  cinquième  émission  1893,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  20  janvier/ 1"  février 
1899.  A  partir  des  termes  désignés  entre  pa- 
renthèses, ces  obligations  ne  portent  plus 
d'intérêt. 

A  3.125  roubles  or 
274801  à  274825  (20  octobre/1"  novembre  1897), 
298501  à  298525  (20  octobre/1"  novembre  1895), 
302826  à  302850  (19  avril/1"  mai  1895),  310851  à 
310875,  320226  à  320250  (20  octobre/ 1"'  novembre 
1898). 

A  625  roubles  or 

160076  à  160100  (20  octobre/1"  novembre  1898), 
16.3086  à  163100  (19  avril/l".!mai  1898),  216351  à 
216360  (19  avril/1"  mai  1897),  264011  à  264020 
(20  octobre/1"  novembre  1896) . 

A  125  roubles  or 

1753  1763  1775  (19  avril/1"  mai  1897),  13595 
(20  octobre/1"  novembre  1897),  30120  à  30122 
(19  avril/1"  mai  1896),  31190  à  31193  (20  octobre/ 
novembre  1897)  34326  à  34328  34332  à  34345 
34347  à  34350  (20  octobre/1"  novembre  1898), 
34726  à  34745  (19  avril/1"  mai  1898),  40926  à  40946 
40948  à  40950  (20  octobre/1"  novembre  1898),  45279 
à  45281  (19  avril/1"  mai  1897),  47440  à  47441  (20 
octobre/1»'-  novembre  1897),  48479  (19  avril/1"  mai 

1896)  ,  57885  à  57890  57892  à  57900  (19  avril /l"  mai 
1898),  67151  à  07173  (20  octobre/1"  novembre 
1898),  88732  (19  avril/1"  mai  1895),  92545  à  925.50 
(20  octobre/1"  novembre  1894),  99176  99187  99188 
99193  à  9919599200  (20  octobre/l"  novembre  1897), 
104660  105445  105446  (19  avril/1"  mai  1896),  1104.51 
à  110453  110457  110461  à  110463,  113201  à  113204 
113203  113208  à  113214  (20  octobre/1"  novembre 
1898)  118477  (20  octobre/l"'  novembre  1897), 
123801  123303  à  123805  123S22  (20  octobre/1"  no- 
vembre 1898),  130251  à  130255  130261  à  130267 
130271  180272  130275  130526  à  130530  130.534  à 
à  130547  130.549  (19  avril/1"  mai  1898),  133577  à 
133579  133591  à  13.3594  (20  octobre/1"  novembre 
1894)  134473  à  134475  (20  octobre/1"  novembre 

1897)  '  138709  138710  138713  à  13S715  (20  octobre/1" 
novembre  1898),  142252  142253  142265  142269  à 
142272  (20  octobre/1"  novembre  1896). 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

GOUVERNEMENT  DE  SAN-LUIS 

Mit.  les  Porteurs  d'obligations  0  U/0  de  l'em- 
prunt de  la  province  de  San-Luis  (République 
Argentine)  sont  invités  à  opérer  le  dépôt  de  leurs 
titres  :  ^    .    ^  „, 

A  la  Banque  Parisienne,  à  Pans,  /,  rue  Chau- 

chat,  „       .      ,,T  1 

Ou  à  la  Société  Générale  pour  favoriser  1  Indus- 
trie nationale,  à  Bruxelles,  3,  Montagne-du-Parc, 

En  vue  du  règlement  à  efl'ectuer  pour  la  réalisa- 
tion de  l'arrangement  définitif  (contrat  du  13  août 
1898)  fait  avec  le  Gouvernement  de  la  province  de 
San-Luis,  et  qui  a  été  déjà  accepté  par  une  majorité 
de  porteurs  représentant  78  0/0  des  obligations  en 
circulation. 

Ils  trouveront  aux  guichets  des  deux  Etablisse- 
ments susdésignés  des  formules  d'adhésion  impri- 
mées indiquant  les  bases  de  l'arrangement.  83 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  .\.NONYME.  —  CAPITAL  :   QUINZE  MILLIONS 

entièrement  versés. 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Algé- 
rienne sont  convoqués  en  assemblée  ordinaire  pour 
le  samedi  25  mars  prochain,  à  3  h.  1/4,  11,  rue  des 
Capucines. 

Aux  termes  de  l'article  27  des  statuts,  1  assemblée 
se  compose  de  tous  les  actionnaires  propriétaires 


de  dix  actions  au  moins,  soit  nominatives,  soit  au 
porteur. 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront, 
pour  être  en  droit  d'assister  à  l'assemblée  générale, 
avoir  déposé  leurs  titres  vingt  jours  au  moins 
avant  l'époque  fixée  pour  la  réunion,  pour  les  ac- 
tions déposées  au  siège  social  ;  vingt-cinq  jours 
avant  l'époque  fixée  pour  la  réunion,  pour  les  ac- 
tions déposées  aux  caisses  de  la  (  Compagnie _  à 
Alger,  Bône,  Gonstantine,  Marseille,  Cran  et  Tunis. 

Les  modèles  de  pouvoirs  seront  déhvrés  au  siège 
social  et  aux  caisses  désignées  ci-dessus.  Il  sera 
remis  aux  déposants  à  Paris  une  carte  d'admission 
nominative  et  personnelle.  84 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 

Souscription  Publique 
le  Mardi   2  1    Février  1899 

500.000  OBLIGATIONS  COMMUNALES 

de  500  francs 

AVEC  LOTS 

REMBOURSABLES  AU  PLUS  TARD  EN  75  ANNÉES 

et  rapportant  1 3  fr.  d'intérêt  par  an 

PRIX  D'ÉMISSION  :  485  francs 


PAYABLES  : 

20  fr.  en  souscrivant,  le  21  février 


1899, 


30 
50 
50 
50 
50 
50 
50 
60 
75 


à  la  délivrance  des  titres, 
du  10  au  20  août  1899, 
du  10  au  20  novembre  1899, 
du  10  au  20  mai  1900, 
(lu  10  au  20  août  1900, 
du  10  au  20  novembre  1900, 
(lu  10  au  20  mai  1901, 
du  10  au  20  août  1901, 
du  10  au  20  décembre  1901. 


Total  -485  fr. 

Chacun  des  tirages  auxquels  ces  obligations  par- 
ticipent comporte  175,000  Ir.  de  lots. 

Le  premier  tirage  aura  lieu  le  5  avril  1899. 

Ces  tirages  cesseront  lorsque  tous  les  numéros 
des  obligations  auront  été  extraits  de  la  roue  de 
l'emprunt. 

Conditions  de  l'Émission 

La  répartition  des  obligations  sera  faite  au 
prorata  des  souscriptions  re(;ues. 

Les  titres  attribués  seront  délivrés  à  la  caisse 
où  la  souscription  aura  été  faite. 

Les  souscripteurs  devront  faire  connaître,  en 
souscrivant,  ou  au  plus  tard  à  la  répartition, 
s  ils  désirent  des  titres  provisoires  au  porteur 
ou  nominatifs.  A  la  répartition,  ces  titres  leur 
seront  délivrés  sans  frais  sous  la  forme  demandée. 

Les  versements  successifs  sur  les  obligations 
provisoires  seront  re('us  au  Crédit  Foncier  de 
France  et  chez  MM.  les  Trésoriers  généraux  et  les 
Receveurs  particuliers  des  Finances.  Pendant  les 
quatre  jours  qui  précédent  chaque  tirage. et  le  jour 
du  tirages  ces  versements  ne  pourront  être  effectués 
qu'au  siège  social  du  Crédit  Foncier,  à  Paris. 

Les  libérations  partielles  ou  intégrales  par 
anticipation  ne  sont  pas  admis(^s  ;  le  Crédit  Fon- 
cier se  réserve,  néanmoins,  le  droit  de  les  autoriser 
ultérieurement. 

Les  versements  qui  n'auraient  pas  ete  eiiectues 
aux  époques  fixées  seront  passinles  d'un  intérêt 
de  retard  de  4  0/0. 

Les  titres  provisoires  non  libères  d'un  ou  de 
plusieurs  versements  exigibles  seront  déchus  du 
droit  aux  primes  et  lots  ;  cette  déchéance  aura 
lieu  de  plein  droit  et  sans  aucune  mise  en  de- 
meure. .  , 

Le  Crédit  Foncier  aura  le  droit  do  faire  vendre  à 
la  Bourse,  trois  mois  après  l'échéance,  sans 
mise  en  demeure  préalable,  les  obligations  pour 
lesquelles  les  versements  n'auront  pas  été  effectués 
aux  époques  déterminées.  Après  application  du 
prix  de  vente  aux  termes  échus,  l'excédent^  s'il  y  a 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


lieu,  appartiendra  à  l'obligataire  défaillant.  Aucun 
autre  recours  pour  les  versememts  ne  sera  exercé 
contre  les  souscripteurs  ou  porteurs  de  titres. 

Pendant  la  période  des  versements,  les  sous- 
cripteurs d'obligations  auront  droit,  sur  le  mon- 
tant de  leurs  versements,  à  un  intérêt  de  2.60  0/0 
qui  viendra  en  déduction  des  termes  exigibles. 

Jusqu'à  l'époque  fixée  pour  la  délivrance  des 
obligations  définitives,  les  souscripteurs  concour- 
ront à  tous  les  tirages  de  lots  avec  les  numéros 
inscrits  sur  leurs  titres  provisoires,  libérés  des 
versements  exigibles. 

Après  la  libération  intégrale,  les  titres  défini- 
tifs seront  délivrés  en  échange  des  titres  provi- 
soires. Cet  échange  aura  lieu  sans  frais  si  les  titres 
définitifs  conservent  la  même  forme  que  les  titres 
provisoires  (au  porteur  ou  nominatifs)  ;  dans  le  cas 
contraire,  l'échange  donnera  lieu  à  la  perception, 
au  profit  du  Trésor,  du  droit  de  conversion. 

L'échange  des  titres  provisoires  contre  des  titres 
définitifs  pourra  être  fait  sans  conformité  de 
numéros. 

Les  titres  définitifs  seront  munis  de  coupons 
semestriels  de  6  fr.  .50,  aux  échéances  des  1"  juin 
et  1"  décembre,  dont  le  premier  sera  à  l'échéance 
du  1"  juin  1902. 

Les  coupons  sont  payables  à  Paris,  au  Crédit 
Foncier  de  France;  dans  les  départements,  chez 
MM.  les  Trésoriers  généraux  et  les  Receveurs  pai-- 
ticuliers  des  Finances. 

Les  tirages  comprendront  chacun  175.000  fr. 
de  lots. 

Les  obligations  remboursables  par  des  lots 
sont  payables  le  1"  du  mois  qui  suit  le  tirage  ; 
elles  n'auront  pas  droit  au  prorata  du  coupon  cou- 
rant. Pendant  la  période  des  versements,  elles  se- 
ront remboursées  sous  déduction  des  termes  non 
échus. 

Le  tirage  du  5  avril  comprend,  indépendamment 
des  obligations  remboursables  par  des  lots,  les 
obligations  qui  doivent  être  remboursées  au  pair. 
Ces  obligations  seront  remboursées  à  l'échéance 
du  coupon  courant,  c'est-à-dire  le  1"  juin.  Le  pre- 
mier tirage  d'amortissement  aura  lieu  le  5  avril 
1902,  après  la  libération  intégrale  des  titres. 

Les  obligations  seront  numérotées  de  1  à  500.000. 

Elles  formeront  100  séries  de  5.0(X)  titres. 

Le  Crédit  Foncier  se  réserve  expressément  la  fa- 
culté de  retirer  de  la  circulation  la  totalité  ou  une 
partie  seulement  des  séries  qui  composent  le  pré- 
sent emprunt,  moyennant  le  versement  aux  obli- 
gataires du  montant  au  pair  de  leurs  titres.  Lors- 
que ce  retrait  ne  sera  que  partiel,  les  séries  reti- 
rées de  la  circulation  seront  désignées  par  le  sort. 
Le  retrait  anticipé  d'oljligations  de  la  circulation 
sera  poité  à  la  connaissance  des  porteurs  de  titres 
par  les  moyens  de  publicité  usités  pour  les  tirages 
de  lots  et  d'amortissement  ;  il  fera  cesser  pour  eux 
le  droit  aux  intérêts  et  aux  tirages.  Les  obligations 
revenant  ainsi  à  la  Société  seront,  comme  celles  ré- 
gies par  l'article  87  des  Statuts,  frappées  d'un  tim- 
bre spécial  et  ne  pourront  être  remises  en  circula- 
tion qu'avec  un  nouveau  visa  du  Gouverneur. 
Dans  tous  les  cas,  elles  participeront  aux  tirages. 


Garanties  et  privilèges  des  obligations 
communales 

Les  obligations  communales  du  Crédit  Foncier 
sont  émises  en  représentation  des  prêts  aux  Com- 
munes, Départements,  Chambres  de  Commerce, 
Àssociations  syndicales  et  autres  établissements 
publics.  En  vertu  de  la  loi  du  G  juillet  1860,  les 
créances  provenant  de  ces  prêts  sont  affectées 
par  privilège  au  paiement  des  obligations  com- 
munales . 

Le  montant  des  titres  en  circulation  ne  peut  dé- 
passer le  chiffre  des  prêts  consentis  aux  Com- 
munes, aux  Départements  et  autres  Etablissements 
emprunteurs  en  vertu  des  autorisations  des  pou- 
voirs compétents. 

Ainsi  gagées,  les  obligations  communales  ont  en 
outre  pour  garantie,  comme  les  obligations  fon- 
cières, le  capital  social  du  Crédit  Foncier  et  Ten- 
semble  de  ses  réserves  et  provisions. 

Le  décrot-loi  du  28  février  18.52  et  la  loi  du  6 
juillet  1860  ont  désigné  ces  obligations  pour  l'em- 

Î)loi  des  fonds  des  incapables  et  des  communes.  La 
oi  du  2*)  juillet  189.')  autorise  la  Caisse  des  Dépôts 
et  Consignations  à  employer  en  obligations  du  Cré- 
dit Foncier  les  fonds  reçus  en  dépôt  par  les  Caisses 
d'épargne. 

De[)uis  la  loi  du  9  juin  18.57,  la  faculté  accordée 
à  l:i  lianque  de  France  de  faire  des  avances  sur 


effets  publics  français  est  étendue  aux  obligations 
du  Crédit  Foncier. 

Il  n'est  admis  aucune  opposition  au  paiement  du 
capital  et  des  intérêts  des  oliligations,  si  ce  n'est, 
de  la  part  du  propriétaire,  en  cas  de  perte  ou  de 
vol. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le  Mardi  21  Février  1899 

A  PARIS: 

Au  Crédit  Foncier  de  France,  rue  des  Capu- 
cines, 19  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 

rue  Bergère,  14  ;  à  sa  succursale,  place  de  l'Opéra, 
2,  et  dans  ses  bureaux  de  quartier  ; 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel 
et  Commercial,  rue  de  la  Victoire,  66,  et  dans  ses 
bureaux  de  quartier  ; 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dé- 
veloppement du  Commerce  et  de  l'Industrie 
en  France,  rue  de  Provence,  54,  et  dans  ses  bu- 
reaux de  quartier  ; 

A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  rue 
d'Antin,  8; 

Au  Crédit  Lyonnais,  boulevard  des  Italiens,  19, 
et  dans  ses  bureaux  de  quartier  ; 

Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  rue 
de  Mogador,  4,  et  à  Alger,  Oran,  Constantine,  Bône, 
Philippeville  et  Tunis  : 

A  la  Compagnie  Algérienne,  rue  des  Capu- 
cines, 11; 

A  la  Banque  Internationale  de  Paris,  rue 

Saint-Georges,  3  et  5  ; 

A  la  Chambre  syndicale  de  la  Compagnie  des 
Agents  de  change  de  Paris,  rue  Ménars,  6. 

DANS  LES  DÉPARTEMENTS  : 
Chez  MM.  les  Trésoriers-Payeurs  généraux  ; 
Chez  MM.  les  Receveurs  particuliers  des 
Finances ; 

Dans  les  agences  et  succursales  des  Sociétés  ci- 
dessus  indiquées. 
A  LYON  :  Au  siège  social  du  Crédit  Lyonnais. 

A  L'ÉTRANGER  : 

Dans  les  agences  et  succursales  des  mêmes  So- 
ciétés. 

On  peut  dès  à  présent  souscrire  par  correspon- 
dance. 

Les  souscripteurs  de  Paris  et  du  département  de 
la  Seine  qui  adresseront  leur  souscription  au  Crédit 
Foncier  recevront,  sous  pli  recommandé,  un 
récépissé  de  souscription  au  porteur  qu'ils  auront 
à  échanger  ultérieurement  contre  les  titres  provi- 
soires ;  les  souscripteurs  des  départements  et  de 
l'étranger  recevront,  sous  pli  recommandé,  les  ti- 
tres provisoires  qui  leur  seront  attribués. 

A  cet  effet,  le  montant  de  toute  souscription  par 
correspondance  devra  être  accompâgné  de  0  fr.  50 
pour  frais  de  ces  envois. 

LES  SOUSCRIPTIONS  PAH-ilSTE  NE  SONT  PAS  ADMISES 


La  Souscription  sera  close  le  même  jour. 
Mardi  21  Février  1899 
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Le  Régime  fiscal  des  successions,  par  Michel 
Seulesco,  docteur  en  droit.  —  Paris,  V.  Giard  et 
E.  Briôre,  éditeurs.  Un  vol.  in-S",  4  fr. 

Les  questions  fiscales  ont  pris  de  nos  jours  et 
prendront  de  plus  en  plus  le  pas  sur  les  questions 
purement  politiques,  soit  qu'on  veuille  simplement 
essayer  de  remédier  aux  vices  d'une  législation 
déjà  ancienne  —  réformes  purement  fiscales  —  soit 
que  l'on  veuille,  avec  l'école  de  M.  Ad.  Wagner, 
trouver  dans  l'impôt  un  moyen  de  transformation 
sociale  —  c'est  le  but  de  la  réforme  sociale  des  im- 
pôts. Qu'on  se  rattache  à  l'un  ou  à  l'autre  de  ces 
deux  courants,  il  n'est  pas  d'impôt  qui  mérite  plus 
que  l'impôt  sur  les  successions  d'être  l'objet  d'un 
examen  critique.  Les  uns  s'attacheront  principale-» 
ment  à  la  question  de  la  déduction  du  passif,  les 
autres  à  la  question  de  la  progressivité  de  l'impôt 
et  à  celle  de  la  réduction  des  degrés  successibles. 

C'est  ce  problème  si  important  et  si  plein  de  dif- 
ficultés qu'a  excellemment  traité  M.  Seulesco.  Dans 
une  première  partie,  il  a  étudié  la  théorie  générale 


du  droit  fiscal  en  matière  de  succession  et  la  . 
fication  de  l'impôt  perçu  par  l'Etat,  «n.'y  xattai 
d'une  façon  sommaire  les  questions  du  degi 
parenté  et  du  taux  de  l'impôt.  La  seconde  j 
comprend  une  longue  étude  minutieuse  de  la  '. 
lation  française  actuelle,  et  un  rapide  historiq 
la  question  dans  l'antiquité  et  dans  notre  a: 
droit.  La  troisième  partie  résume  d'une  façon 
cise  tous  les  projets  de  réforme  proposés  en  Fr 
depuis  1819  jusqu'au  projet  voté  par  la  Chai 
les  16-22  novembre  1895.  En  résumé,  c'est 
excellente  monographie  financière. 


La  601«  livraison  de  la  Grande  Encyclop< 
qui  vient  de  paraître,  commence  le  XXV'  vo 
de  cette  publication.  Nous  y  remarquons  la  tl 
graphie  du  département  du  Nord,  par  M.  A 
Berthelot,  accompagnée  d'une  belle  carte  en 
leurs  hors  texte;  et  un  historique  complet  de 
cienne  province  de  Normandie,  depuis  les  ti 
préhistoriques  jusqu'en  1790,  par  M.  Léon 
lain. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  Ci 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Socié 


la   Grande  Encyclopédie, 

Paris. 


61,  rue  de  Re: 


BANQUE  DE  L'ALGERIE 

Bilan  au  31  janvier  1899 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   37. 828. î 

Rentes  sur  l'Etat   11. 866. C 

Portefeuille   1i.  149.017  19^ 

Avances  sur  titres   223.518  24) 

Correspondants  d'Algérie    5.325.1 

Liquidations  (comptes  amortis  conformé- 
ment à  l'article  35  des  statuts)   7.670.4 

Hôtels  de  la  Banque   2.311.1 

Domaine   10.335.5 

Dépenses  d'administration   172.4 

Charges  extraordinaires   109.6 

Succursales  (leur  compte  avec  la  Banque]  79.678.1 

Avances  à  l'Etat  ^Chambres  da  commerce).  1.663.5 

Divers   4.045.' 

 235.. TO.? 

PASSIF 

Capital   20. 000. Ç 

Billets  au  porteur  en  circulation   83.958." 

Bordereaux  à  payer   60.1 

Comptes  courants  sur  place   5.105.7 

Trésoriers-payeurs  (leur  compte  courant).  2.520.C 

Trésor  public   13.811.8 

Dividendes  à  payer  (solde  précëd.  semest.)  75.1 

Agios  et  commissions   791.5 

Profits  et  pertes  (report  du  dernier  sem.)  8.5 

Réescompte    312.1 

Réserve  statutaire   6.666.666  68\ 

Réserve  extraordinaire....    5.275.936  4i) 

Réserve  immobilière   2.3U.179  14/ 

Réserve  immobilière  extra-  , 
ordinaire  (Amortissement  / 

du  Domaine)   2.322.420  291 

Réserve.    Provision  pour 

amortissement  de  risques  1.120.000 
Banq.de l'Algérie  (son  compte  avec  suce.)  81.784.3 

Correspondants  de  France   7.292.8 

Divers   1.962.0 

235.379.3; 

Alger,  le  31  janvier  1899. 

Le  Directeur  de  (a  Banque  de  l'Alg 
88  Signé  :  Marc  Lafon. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Liti 
Pour  être  tardif,  notre  hiver  s'annonce  néanm 
comme  rigoureux  ;  aussi  les  départs  de  Lonc 
de  Paris,  etc.,  pour  la  Riviera,  où  le  tompf 
splendide,  sont  extrêmement  nombreux  de 
quelques  jours,  et  les  trains  de  luxe,  aujourd 
quotidiens,  de  la  Compagnie  Internationale 
Wagons-Lits,  partent  bondés  de  Calais  ou 
Paris. 

Les  nouvelles  qui  nous  arrivent  des  hôtel 
Cannes,  Nice,  Monte-Carlo,  etc.,  prouvent  qu 
grand  mouvement  d'étrangers  et  de  touristes  i 
qu'à  son  début,  de  sorte  qu'il  faut  engager  n 
public  à  s'y  prendre  d'avance  pour  s'assurer 
places  dans  les  trains  et  voitures  de  luxe. 


M. 


IIPfllMERIE  DE  LA  PRESSE 
du  Croissant,  Paria.  —  Simart 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


iMikll 

it  Ulni 


91.529 
3447131 
1186100 

96.900 
263.187 
Î66.555 
3378654 
1121127 

33.381 
184.500 

150.204 
49.797 
241.408 


75.618 
60.000 
74.639 
134.111 
2Ô1.889 

so.oqô 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.000 
70.500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60.000 


500 
500 
5(X) 
500 
5Ù0 
500 
500 

eioo 

50Q 

500 
500 
600 


500 
500 
600 
250 

» 
500 

eoo 

500 
» 

500 
100 
100 
260 
» 

100 
500 

600 
500 
400 
500 
» 
500 
300 


500 
SOJ) 
609 
25P 

» 
500 
60Ô 
50Ô 

» 

500 
100 
100 

» 

100 
600 

600 
600 
105 
600 
» 
500 
300 


CapibI  OB 
lombrt  1«  titrtt 


525481.665  £ 
190767.000  f. 
524306. 200fl 
5.4B5.600i 
18.646.800  £ 
59.720 ob 
.■}89i83.000f. 

700.000  ob 
35.000.000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179. 700 ob 
1.092. 100  oii 
39.784.145  f. 
60.837  ob 
266.390 ob 
124500. OOOf. 
682000.000  â 
803^5543888  li 
86". 530. 500  f. 
|54.441.152f. 
70.381.920  £ 
455. 240  ob 
27.632.000  f. 
261742.000  f. 
J16787.500f. 
180000.000  f. 
1  057. 262.0b 
143810. 500r. 
491562.500  f. 
649887.500  f. 
40.400.000  f. 
176926.0001. 
451562.500  f. 
1910492000  f. 
655825.  OOOf. 
397687.600  f. 
107000.0001. 
25.000.000  f. 
141372.000  f. 
,333.000  f. 
.5iô.235£T 
31941. 988  £T 
46490.911  £T 
103825.0001. 
180056.0001. 
126295.500 f. 
a. 124. 920  £ 
21.627.500  f. 
39.399.500  f. 
8.087.510  £ 
80.500.000  £ 


1924 


1946 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1960 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  bt  obl.  au  compt.)  (Suite) 
Act.  Orléans  jouiss... 
Obi.       —      5  %... 
—        —      3  %  1884 


%  1896. 


—  Qraud  Céntral  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.    -    3  %  

—  —     3  %  Bouv  

Act.  Ouest^ Algérien.... 
Obi.  -  3  y 

—  Réiufon  (Çh.  de  fer  et 

Port  dè  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  _  3  % 

SOC.  INDT7STR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Dçcis  f  t  gatrep.  MarselUe 
Bntr;  éf  M^g.  Qén.  dè  Paris 

S&Hlg.  (Gi«tr!«  dis)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz, 

—  —  jouiss 
Qi^  0'«  TEaQsatlantiquè... 
messageries  Maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aîné... 
MalQdaiib  {Miûes  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d'or  et  d'expl.(Gief" 

Métaux  (Ci»  f  "  dés)  

Sèls  gemmés  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  intèrôc.  (G"  du)  en  lia. 

—  Bons  à  lots  4889 
Canal  maritime  de  Sùez. 

—  parts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Gentr.  de). 
Téléphones  (Soc.  Ind.  dos). 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Aiigleterre  2 1^  %(ch.fixe«ito) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche'^  %  or  (ch.  fixé  2  f.  50) 

BrésU  4888  

4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3.  %  1894  

Egypte  (Dàïra-Sanieh  4  %) 

-  (Unifiée  7  %)....  . 

-  (Privilégiée  3.  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  —  5  %  1890  

Fijulande  3  y.  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

„  -  ,        2K%orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr\  nets)  

Norvège  3  %  1888  

„    -       3  K  %  1894  

Portugal  3  %  

^    -       i%  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 
„  —  i  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2«el3.«  émis.) 

—  —     1890  (4«  émis.)... 

—  —     1893  (5«  émis.). , . . 

—  1894  (6«  émis.). . . . 

—  Consolidé4%(lr.at2«sér.) 

—  3%orl3911et2«émi8.1891 

c-J  ^  ^   

Serbie  4  %  1895 .... 
Suède  3  %  4894  

„  -  S  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  Ottomane  série  b  

—  série  G  

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  6  % . . 
Ottoman  4  %-l89î:  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  I  %  1894  

i  y%  %  1894  


Uruguay  3  ^ 


%  1891. 


tintUm  ••  UTIElT  «litribié 


1893 1  1894  . 1895    1896  1897 


43  50 
15 
t5  . 


15 
38  50 
15 
15  . 
25 
15 

15 
15 
15 


85 

27  50 
62 
64 
51  50 
20 
25 
40 
16 
21  65 


62  50 
40  . 


37  50 
25  . 


97  09 
40  61 


8  75 
5  . 
•J  . 
4  50 
4 


50 


4 
4 

3 
4 

6 
5 
3  60 
15 
4 


4 
4 
3 
3 
1 

22  60 


4  .. 


4  .. 
3  .. 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
13 
15 


27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
27  60 


44 

31  50 


85 


96  66 
40  36 
25 
9 


50 


50 


50 


4  .. 
4  . 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 
3  50 


60 


3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
80  .. 
25  .. 

4  .. 
80  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


16 
38  50 
15  . 
15 
25 
15 

15  . 

15  ; 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
62 
16 
30 
45 
20 

28  50 


40 
27  50 
7 
18 

85 


99  49 
41  96 
18  50 
6 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  . 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4 
4 

3  .. 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  60 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

80  .. 
80  .. 
85  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 


15  . 
15 


18 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
11 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42  28 
15 
12 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 


3 
4 
4 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15 


4 
4 

3 
3  50 
1 

88  50 
3 
4 
4 


50 


4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
80 
85 

4 

20 

20 
3  50 
3  50 


15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


18 

28  60 


49  60 
16 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


Gourg  de  comp.  comm.  juille 


t  Gour?  de  clôture  iea  5  dernières  sem 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


50 


6 
6 

3  50 
16 


4  . 
4  . 

3  .. 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

3  .. 

3  60 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 

■0 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


1895 

1«96 

1897 

1898 

12  jan 

.  19  jan 

1125 

1130 

1250 

1390 

1298 

1315 

475  '. 

482  '. 

487 

482 

475 

475 

478  5C 

480 

483  '. 

480 

474  5i 

1  477 

442  ! 

456  '. 

443 

429 

430 

475 

478  ! 

483 

480 

469 

468 

1095 

1103 

1145  '. 

1222 

1175  .' 

1180 

475  .. 

480  .. 

485  . 

483  .. 

4G8  5( 

)  470  .. 

478  50 

478  . . 

483  . 

479  . . 

473  2c 

475  , . 

680 

625 

685 

685 

635 

640 

455  .  '. 

460  .  '. 

474 

469 

456 

*oo  .  . 

472  60 

475  .. 

482  . 

480  .. 

462  5C 

461  25 

270  .. 

838  .. 

270  . 

335  .. 

341 

425 

437 

458 

460 

445 

453 

485 

390 

420 

470 

448 

. . 

587  50 

590 

690 

740 

672 

680  .. 

1950  .. 

2050  .. 

2400  .. 

2115  .. 

2130  , 

1082  50 

1080  .. 

1125  .. 

1128  .. 

1256  .. 

1255 

oUU   .  . 

o\jO  .  . 

840  . . 

835  . . 

946  . . 

945  . . 

345  .. 

3?4  .. 

365  .. 

362  .. 

310  .. 

315 

617  50 

660  .. 

715  .. 

690  .. 

5S0  .. 

620  .. 

1080 

1280 

1520 

1935 

1790 

502  50 

683 

930  .  ', 

1 350 

1270 

1270 

575  . . 

574  '.  '. 

698  .  '. 

835  '. 
121  ! 

650 
115 

660 

100 

117 

116 

1 15 
116 

940  . . 

1040  . . 

1000  . . 

1030  . . 

1125  . . 

1122  .. 

650  . . 

740 

710 

710 

870 

865 

133  75 

140  .'. 

116  . . 

92  50 

89 

96 

278  50 

630  .  '. 

665  .'  ! 

650 

607 

647 

630 

590 

426 

E52 

560 

8  75 

Il  75 

143  75 

147  . . 

125 

112 

103 

110 

3278  60 

3500  . ] 

3255 

3715 

3482 

3558 

1330 

1365  .  '. 

1280 

1465 

*  •  •  *  ■ 

1340 

Oo/   . . 

445  . . 

474  . . 

485  . . 

495  . . 

190 

265 

269 

265 

274 

107  65 

113 

112  80 

112  . . 

110  50 

111  60 

340  .. 

428  '. 

448 

460 

103  50 

104  75 

164  80 

103 

103 

102  90 

80  .  '. 

78  50 

69  35 

53 

o8  70 

61 

76  26 

73  75 

66  35 

52  75 

57  95 

59  90 

410 

425 

106  40 

106  80 

lOô  40 

102 

102  90 

97  50 

84  .-. 

81 

94 

88  75 

89  25 

98 

98  50 

99 

QQ 

95  50 

Q7 

104  10 

103  60 

105  20 

102  85 

102  60 

ino  on 

104  70 

104  76 

107 

109 

106  85 

108  50 

102  70 

103 

lôé  30 

104  25 

luo  yu 

105  60 

67  75 

6C  30 

63  10 

48  60 

440 

371 

372 

loi    .  . 

loi    ,  . 

«eu  ±  . 

400  !  ] 

318  ]  '. 

310 

I/o    .  • 

617  50 

044    .  . 

848  50 

232 

-610   . . 

94  A 

OAA 
*U0  . 

175 

177 

140 

««D  . 

251  . , 

<0O    .  . 

101  60 

101  . , 

104  60 

lUo  DU 

lUo  . . 

104  70 

101  50 

103  65 

90  90 

89  85 

92  55 

93  45 

97  50 

y/  . . 

100  76 

105 

lu^t  DU 

Iu4  60 

.  •  '  ■ 
103  . . 

•  ■  •  ■ 
10^  90 

zo  ou 

18  25 

23  20 

2i  . , 

470 

489 

4  >4  . . 

487  . . 

89  30 

92 

93  50 

93  70 

'  ■   *  • 

90  25 

89  25 

lyjo  C\3 

9o  10 

Aô 

89  40 

89  40 

90  25 

95  50 

93  . . 

93  40 

yo  ou 

93  10 

93  35 

101 

102  65 

lUo  .  . 

oo 

102  . . 

102  50 

101 

102  75 

ivz  ou 

1 A9 

lUi   .  . 

102  35 

101  45 

103  .. 

102  70 

103  75 

101  60 

103  .. 

102  35 

103  75 

102  35 

102  90 

101  85 

102  80 

102  25 

104  80 

103  . 

102  50 

102 

102  50 

103  05 

106  .. 

103  5g 

106  10 

104  10 

104  15 

104  .. 

105  85 

103  80 

106  75 

103  75 

104  85 

102  90 

103  90 

103  20 

lOi  .. 

101  80 

103  45 

93  30 

91  80 

94  3Ô 

97  50 

93  60 

94  60 

98  30 

101  75 

101  25 

101  50 

99  65 

100  .. 

70  70 

70  20 

61  50 

61  lf> 

60  30 

97  75 

108 

99  10 

103  95 

104  .. 

103  75 

103  .  . 

102 

104  25 

101  75 

101  .. 

102  .. 

iû2  75 

44  50 

36  50 

37  75 

47  .. 

47  40 

47  70 

28  20 

21  20 

22  70 

27  .. 

26  95 

27  35 

25  90 

20  60 

21  70 

22  75 

22  67 

23  .. 

477  50 

380  .. 

380  .. 

407  .. 

405 

403  . 

490  .. 

450  .. 

444  .. 

470  .. 

481  .. 

482  .. 

515  .. 

488  .. 

482  .. 

499  .. 

508  50 

495  .. 

103  80 

102  .. 

102  25 

103 

105  .. 

467  50 

373  .. 

360  .. 

370  .. 

382 

390  .. 

487  50 

431  .. 

435  .. 

460  .. 

461  50 

99  .. 

96  75 

99  20 

100  .. 

100  .. 

ioo  ". 

49  .. 

50  50 

40  80 

44  .. 

44  50 

45  75 

1325 
475 
478  . 
428  50 
469 
1180 
470 
476 
660 
460 

403  50 
343 
457 


680  . 

2-2i5  . 

1295  . 

985  . 

308  . 

630  . 

1790  . 

1275  . 

66Û  . 

114  . 

112  . 

1120  . 

869  . 

103  . 

610  . 

620  . 
12  50 

107  . 
3558  . 
1330  . 

504  . 

279  . 


112  50 


103  25 
60  73 
60  50 

424 

103  25 
89  50 
96  25 

102  80 

108 

106 
51  65 

206 

174 

210 


102  25 
93  9U 
95 

102  50 
23  55 

488 
93  15 
93  50 
93  25 

93  25 

103  20 
103  30 
103  30 
103  40 
107  70 
105  ÔO 
105  10 
103 

94  55 
100  50 

61  60 


103 

102  50 
48  60 
28  02 
23  50 

415  50 
486  . 
499  .. 

103  .. 
390  . 
460  50 
101  80 

47  .. 


1325 

473 

476 

428 

S69  50 
1208 

470  50 

470  . 

670  . 

162  . 

467  . 
340  . 
455  . 


455 

2235 
1312 

985 

315 

635 
1800 
1260 

ii7 

108 
1300 
985 
109 
640 

6)0 
14  75 

109  50 
3605  . 
1340  . 

515  .. 

286  .. 


102  75 
64  50 
63  .. 

103  40 
91 

104  25 
108  40 
106 

53  55 
212  .. 
18)  . 
613  50 
207  50 
264  50 
101 
101 
93  95 
95  50 

23  95 
488  .. 

93  76 
93  50 

93  60 
103  . . 
103  10 
103  20 
103  40 
106 

105  35 
105  70 
103  25 

94  95 

101  50 
63  05 

103  50 

102  05 
48  30 
28  15 
23  70 

426  .. 
480  . . 
500  50 


405  .. 
462  .. 
103  .. 


102  40 
4S  7f 
28  3C 
23  80 

426 

487 

497 


414 

460 
102 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Itabrt 

Tat. 

it  titrii 

BOB. 

T«I. 

500 

500 

Pi  Art 

200 

ïUU . vUv 

t^AA 

200 

5QD 

250 

i  'il.  ULrJ 

100 

lOÔ 

1  on  nnn 
1 . uuu 

500 

200 

i TU . uuy 

P^AA 

125 

1  HA  AAA 

P\AA 

250 

vD , uuy 

a  A  AAA 
Du .  VAA/ 

500 

500 

500 

99  337 

500 

500 

3*4 .Dvl 

500 

500 

ooo . / yy 

500 

500 

500 

500 

188  452 

500 

500 

JQO  OQfi 

50Ô 

500 

1 10 .  Co\j 

50Ô 

500 

/ . ^ol 

500 

500 

30A7fii7 

500 

500 

KQA  AA.l 

50Ô 

llU . ^lU 

500 

9  \  359 

10£ 

10£ 

»if  U .  \}\}\} 

500 

500 

Ô09  3*^9 

500 

500 

'^47  940 

PiAA 

500 

46  7b3 

500 

5ÔÔ 

47  122 

500 

500 

95  4 12 

500 

500 

lyo .0/0 

500 

500 

filO  .  iJOO 

500 

500 

234.424 

5dÔ 

500 

94.595 

5t)0 

50"0 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124'.  48 

500 

500 

109.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

5Ô0 

500 

95.816 

50C 

500 

50.000 

50C 

500 

40.026 

50C 

500 

325.000 

lOJÉ 

10£ 

52.000 

50C 

500 

120.000 

5£  5£ 

110.000 

5£,  5£ 

200.000 

200  200 

iO.Oùtl 

500;  500 

100.000 

500  j  500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


IlTUlKiret  01  niUtT  distrlbB«  «n 


Cours  de  comp.  comm.  juillet. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinsgn  Baoking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d',^utriclle 
Crédit  Foncier  Egyptien  '. 
Crédit  Foncier  de  Hongj;ie 
Créd.  Mob.  Espagli.  jouis! 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  If  série. 

—  —         —   2«  série.. 

Act.  Ch.  Aut^ich.-HO]aS^••• 
Obl.  anc.    —  3%l"à8«émis. 
  —    —   9»  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —   série  X. 

Méri(JIonaux  

Nitrates  Railways  O  N 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  Z  %  1" série. 

—  —  —  2«  série. 

—  —  —  3»  série. 

—  —  —  4»  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l"hyp. 

—  —         —      2»  hyp. 

—  —         _      3e  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

_  _  _    2«  hyp. 

_  —  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 
4%95 

?%l"h: 


Act. 


Obi. 


hyp 


—  Suddel»Esp.3 
Açt.  Wagons-Lits 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tintb  Cy  Ld  

Act.  Cliarb.,UsineSosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Làutaiô  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  dès  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

1897 

1898' 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

600  .. 

536  . . 

520  . . 

488  . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500  .. 

499  . . 

490  . . 

450  . 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

552  50 

580  . . 

592  . . 

604  . 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

725  .. 

572  . . 

574  . . 

565  . 

10  .. 

6  25 

153  . . 

108  . . 

74  . 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

1490  .. 

1266  . . 

1300  . . 

1300  . 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  .. 

462  50 

479  . . 

489  . . 

515  . 

20  .  . 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

850  .. 

790  . . 

62  50 

60  . . 

45  . . 

38  . 

160  .. 

136  . . 

65  . . 

65  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

250  .. 

266  . . 

180  .. 

150  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

248  75 

255  . . 

176  . . 

145  . 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

937  50 

775  . . 

775  . . 

782  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

472  50 

475  .. 

478  .. 

475  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

461  25 

467  .. 

469  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

455  .. 

459  . 

467  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

461  25 

468  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

300  .. 

304  .. 

295  .. 

286  . 

4  .. 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

242  50 

225  .. 

195  .. 

173  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

365  .. 

364  .. 

386  .. 

389  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

362  50 

360  .. 

382  .. 

385  . 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

657  50 

634  .. 

696  . . 

695  . 

20  .. 

40  10 

29  25 

1  50 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  . 

87  50 

115  .. 

85  . . 

58 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

227  50 

253  .. 

223  . . 

192 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

207  .. 

240  .. 

205  .. 

172 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

200  .. 

244  .. 

209  .. 

168 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

195  .. 

239  .. 

207  ,  . 

168 

15  .. 

15  .. 

15... 

15  .. 

15  .. 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

225  . . 

248  . . 

215  . . 

173  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

235  .. 

254  .. 

219  .. 

182 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

223  75 

2^9  . . 

215  . . 

171 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

435 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  .. 

355  .. 

368 

15  .. 

7  50 

85  " 

118  .. 

107  .. 

100 

17  5C 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

605  .. 

765 

17  5(; 

7  50 

. .  . . 

150 

143 

100  .. 

71 

17  6C 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

40O  . 

610  .. 

680 
1235 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

855  ! 

142  5( 

)    76  .. 

65  . 

28 

io  .. 

18  3C 

12  2C 

12  2C 

3  65a 

190  . 

160  . 

1?8  . 

108 

20  .. 

20  5C 

20  5C 

)  19  . 

15  . 

496  2E 

)  354  . 

342  . 

293 

40  .. 

42  50t 

45  p 

45  p 

45  p 

670  . 

685  . 

600  . 

445 

12  IC 

11  40|  11  8E 

)  14  5Ï 

)  15  2É 

535  . 

580  . 

555  . 

500 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


12  jan.  19  jan.'26  jan.  2  févr.  9  févr 


523 
482  50 
638  .. 
548  .. 

83  50 
1297  .. 

35  .. 


517  . 

500  . 

635  . 

548  . 

91  50 
1318 

537  50 


57 
133 
227 
223 
772 
464 
458 
443 
454 
185 
155 
378 
381  25 
681 
190 

99 
239 

228  50 
220 
216 
230 
225  50 

229  . 
229  . 
221  . 
227  75 


60 
268 
170 
300 
286  50 
286 
417 
352 
190 
745 
115 
835 
1451 

32 
105 
262 
550 
585 


67  .. 
151  .. 
236  .. 
236  . . 
771  .. 
477  .. 
468  .. 
450  .. 
460  . . 
217  .. 
167  .. 
379  .  . 
383  25 
691 
192 
116 
249 
237 
233 
230 
240 
230 
234 
239 
236 
240 


61 
269 
180 
308 
297 
294 
410 
350 
130 
74) 
113 
871 
1422 

32 
100 
269 
540 
585 


531 
495 
638 
556 
103 


533  ., 
500  . 
645  . 
565  . 
121  . 


546 
531 
76 
149 

239  50 

240  50 
771 
474 


452  .. 
466  50 
201  .. 
164  .. 
380  .. 
334  .. 
690  .. 
185  .. 
119  .. 
252  . 
237  25 
235 
229 
240 
232 
236 
210 
235  50 
244 


555  . 


277 
184 
308  50 
297  . 
294  . 
414  . 
355  . 
140  . 
750  . 
113  50 
901  . 
1479  . 

32  . 

98  . 
271  .. 
535  . 
585  . 


519  . 

500  . 
657  .. 
576  . 
119  .. 


855 


85  . 
145  . 
240  . 

238  . 
770  . 
475  . 
468  . 
453  75 
468 
214 
182 
380 
384  75 
711  .. 
180  . 
121  . 
253  .. 
240  . 
232  .. 
229  .. 
213  .. 
231  .. 

239  .. 
2S0  .. 
234  .. 

240  .. 


888 
194 
310 
29i  75 
299 
435 
376 


87 
130 
229 
226  50 
7n 
473  75 

453  50 
465  50 
207  . 
166  . 
379  50 
384  50 
709 
178 
116 
252  50 

230 
229 
244  7r 
230 
238 
239  5. 
233  . 
210  . 

67  '. 
29i  . 
193  . 
315  . 
303  5 
305  . 
426  . 
372  . 


755  .. 
129 

994  .. 

1530  .. 

97  '.; 

271  .. 
560  .. 


775 
131 
981 
1538  . 
XO 
95 
278 
56D 
618  . 


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTR4»VGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COIViPTAI>IT 


IloiBltri 

I 

ilf  tilrei 

Teri. 

10.977 

» 

n 

15.791 

33.415 

» 

» 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

1 00.000 

100 

100 

16.301 

500 

500 

1.715 

500 

500 

4.285 

n 

» 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

50.000 

500 

500 

23.200 

n 

» 

32.600 

500 

500 

25.44c 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14,000 

500 

500 

24  00(1 

500 

500 

!J4.Û00 

50<' 

50(' 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.OOO 

500 

500 

lO.OOQ 

501 

500 

5.001 

."lin 

500 

1 '1.000 

5()( 

5ûp 

9  023 

.■)0i 

r>oo 

20.000 

5(M 

500 

24.000 

50( 

500 

lO.OOt 

50< 

50 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Dernlcri 
cours  cotés 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss   760 

Nord  jouiss   16 i9 

Ougst  joûiss   679 

Tramways  (Gi«  G'»??'»)   lUO 

Banque  de  la  Guadeloupe.  225 

—  de  la  Gujftne   1250 

—  de  la  Martinique  .  300 

—  de  la  Réunion   530 

—  de  l'Inaô.iCnine. . .  819 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust.    . . . 

Gaz  et  Kaiix   600 

Gaz  de  Bordeaux   i960 

—  jouiss   1275 

Gaz  (C'«  centrale)    1448 

Dombrowa  (Houillères  de). . .  1065 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.)  98 

Aguilas  (Ci'.d-)   439 

CarmaUx  (Mines  de)   1385 

Laufium  (Mines  du)   645 

Le  Nickel   395 

Aciéries  de  ^rance   llOO 

Aciéries  de  Lohgwy   1160 

Atel.  et  Chant,  de  là  Lqire  785 
Ch.  et  Atel.  de  là  Gironde .  600 
Electro-Métallurgie  (Slé  Fs)  925 

Fives-Lille   555 

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. .  1380 

Aciér.  de  la  MCTine   1610 

Bateaux-Parisiens   770 

Chargeurs-Réunîs   2000 

Ci'Havr.-T'én.  de  Nav.  àV"-.  520 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée...  4895 
Entrepr.  milit.et  civ.(Gi«  Gi»)  IHO 

Etablissements  Duval   3500 

Gr.  Distm.  Cusenler  et  Ci».  900 

Gi  MouUhs  de  Corbeil   307 

Lits  MiUt&ires   1640 


COURS  DE  CLOTUIVE 


2  févr.  9  fùvr 


50 


760  .. 


1100 


255  50 
595 


1445 
10*50 
87 

393 
1365 

035 

1095 


770 
000 
715 
553 


1565 
760 
1175 


890 
365 
1030 


679  50 
1090  .. 


258  . 


436 


412 
1105 


920 

1370 
1615 
772 


370 
1630 


lOlIlIlM 

T«l. 

Somm. 

it  titres 

nom. 

tors. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

5Ô0 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.247 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5 
Cie  Gle  F"  dè  Tramways  4  % 
Créd.  Fonlî.  CoL  obi.  420f  5  % 
_  obi.  de35û<'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci«  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-LUle  6  %  1"  et  2»  émis. 
Métaux  (Ci«  F-e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  >4  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

C»  Tfansatia&tiflvie  3 
Jardin  d'AcîjUïftâJation  5  % 
Soc.  Gi»  de  Liiiterie  5  %. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 


Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cofdoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espif ito-Santo  5  %  1894. . 
Mendoza  6  %  1888  


Derniers 
eooh  ctUs 


2  févr. 


3  40  .. 
298  50 
160  .. 

511  .. 
250  .. 
208  50 
450  .. 
510  .. 

507  .. 
505  .. 
510  .. 
472  .. 
505  .. 

512  .. 

508  .. 
502  .. 
384  .. 
516  .. 


609  . 
645  . 
491  . 
487  . 


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Cbarb.,  Mines  et  Usines 
de'Sosnowice  5  %  — 
Obi.  Wag.-UtS  4  %  1",  2»  8ér. 


425 
232 
138 
192 
325 
190 


9  févr 


295  .. 
162  .. 
509  50 
241  .. 
208  50 


503 
505 

508 

505 

511  tO 
510 


374  .. 
515  .. 


613 


489  75 


232 
139 


325 


503  .. 
511  50 


512  .. 


511 
215 
208 
418 


508  50 
510  ] 


512 
508 


383 
519 


613 
647 
489  50 
489  50 


232 
138 


335 


512  .. 


r 


PpIx  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  371  —  15»  volume.  (7) 


BUREAUX  :  W,  RUE  MOSSIfiNY,  PARIS 


Vendredi  17  février  1899. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

t  des  Gtremds  B:x:r)res3  B3\a.rox5é©ns 

(Société  Anonyme) 

itat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
~  1898  1899 


wl"  au  20  janvier. 
mjîl  au  .31  janvier . 

[flérence  en  faveur  de  1899. 


Fr. 
Fr. 


417.223  461.376 
229.809  279.765 

647.032  741.141 
"94^.109" 
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OMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  COMPARÉES 

.iHUvier  1898   Fr.     39.107  45 

_     1899  Fr.     42.358  30 


Augmentation  en  1899...  Fr.       3.250  85 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

jciété  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

:,GER,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  GONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  CRAN,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBES, 
TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

ÎCIKTÉ  ANONYME  AU   CAPrfAL  DE  5  MILLIONS  DE  FR. 

Un  acompte  sur  le  dividende  afférent  à 
exercice  18D8,  s'élevant  à  12  fr.  50,  sera 
■ayé  .sous  la  déduction  seulement  de  l'impôt 
e'  transmission,  contre  remise  du  coupon 
lO  fô,  à  partir  du  20  lévrier,  au  siège  social, 
8,  boulevard  des  Capucines,  à  Paris. 

ÉTABLISSEMENTS  DUVAL 

L'assemblée  générale  ordinaire  annuelle 
les  actionnaires  aura  lieu  le  lundi  6  mars 
899,  à  deux  heures,  10,  cité  Rougemont, 
lôtel  de  la  Société  des  Gens  de  Lettres,  pour 
l'examen  des  comptes  et  la  fixation  du  divi- 
[lende  de  1898. 

Les  dépôts  d'actions  (cinq  au  moins)  auront 
ieu  jusqu'au.  1»''  mars  inclus,  à  la  caisse  so- 
iale,  21,  rue  Saint-Fiacre. 

94 

OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

VILLE  DE  PARIS 

i  adj.  1  encli.  Ch.  des  Not.  de  Paris,  Le  28  iév.  99. 
m)M  »  IM  à  Paris,  rue  de  la  Verrerie  (4°  arr'i  près  rue 
lMlllAll\  st-Marliu.  Surf.  96»'23.  M.  à  p.:  43.303  f.  5U. 
5'ad.  aux  not.:  M"  Delohme,  r.  Auber,  11,  cIMahot 
laQuéranïonnais,  14,  r.  des  Pyramides,  ^'^P^^ 


ch. 


à  Paris,  rue  Paul-Baudry,  8,  av.  allée 
I  IjL  donnant  sortie  r.  La-Boétie.  C  (339"' non 
coiiip.  iill^e.  M.àp.  350.000 Ir.  A  adj. ch. nol.  Pans,  14 
',»;».  M»  (;oTTi£NET,  nol.,  25,  bd  Bonne-Nouvelle. 

9(i 


CRÉDIT  nmm  de  frange 

Souscription  Publique 
le  Mardi  21    Février  1899 

500.000  OBLIGATIONS  COMMUNALES 

de  500  francs 
AVEC  LOTS 

REMBOURSABLES  AU  PLUS  TARD  EN  75  ANNÉES 

et  rapportant  1 3  fr.  d'intérêt  par  an 

PRIX  D'ÉMISSION  :  485  francs 

PAYABLES  : 

20  fr.  en  souscrivant,  le  21  février  1899, 

30  à  la  délivrance  des  titres, 

50  du  10  au  20  août  1899, 

50  du  10  au  20  novembre  1899, 

50  du  10  au  20  mai  1900, 

50  du  10  au  2U  août  1900, 

50  du  10  au  20  novembre  1900, 

50  du  10  au  20  mai  1901, 

60  du  10  au  20  août  1901, 

75  da  10  au  20  décembre  1901. 

Total  -485  fr. 

Chacun  des  tirages  auxquels  ces  obligations  par 
ticipent  comporte  175.000  tr.  de  lots. 
Le  premier  tirage  aura  lieu  le  5  avril  1899 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le  Mardi  21  Février  1899 

A  PARIS: 
Au  Crédit  Foncier  de  France,  rue  des  Capu- 
cines, 19  ;  j  ■ 

Aa  Comptoir  National  d'Escompte  de  Pans 
rue  Bergère,  14  ;  à  sa  succursale,  place  de  l'Opéra 
2,  et  dans  ses  bureaux  de  quartier  ; 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel 
et  Commercial,  rue  de  la  Victoire,  66,  et  dans  ses 
bureaux  de  quartier  ;  .       ,  j- 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dé- 
veloppement du  Commerce  et  de  1  Industrie 
en  France,  rue  de  Provence,  54,  et  dans  ses  bu- 
reaux de  qua  lier  ;  „ 
A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  rue 

a'u  Crédit  Lyonnais,  boulevard  des  Italiens,  19, 
et  dans  ses  bureaux  de  quartier  ; 

Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  rue 
de  Mogador,  4,  et  à  Alger,  Oran,  Constantine,  Bone, 
Philippeville  et  Tunis  : 

A  la  Compagnie  Algérienne,  rue  des  Capu- 
cines, 11  ;  ,     ,    ^  • 

A  la  Banque  Internationale  de  Pans,  rue 
Saint-Georges,  3  et  5; 

A  la  Chambre  syndicale  de  la  Compagnie  des 
Agents  de  change  de  Paris,  rue  Ménars,  6. 

DANS  LES  DÉPARTEMENTS  : 
Chez  MM.  les  Trésoriers-Payeurs  généraux  ; 
Chez  MM.  les  Receveurs  particuliers  des 
Finances;  ,      ,     o  -i 

Dans  les  agences  et  succursales  dos  Sociétés  oi- 
dessus  indi(}uées.  ,  ^.^  , 

A  LYON  :  Au  siège  social  du  Crédit  Lyonnais. 

A  L'ÉTRANGER  : 

Dans  les  agences  et  succursales  des  mômes  So- 
ciétés. 

On  peut  dès  à  présent  souscrire  par  correspon- 
dance.   

LES  souscriptions  par  LISTE  NE  SONT  PAS  ADMISES 

La  Souscription  sera  close  le  même  jour. 
Mardi  21  Février  1899 


COMPAGNIE  DES 

IHEMINSDE  FER  DU  SUD  DE  L'ESPAGNE 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Sud  de 
l'Espagne  informe  les  poi leurs  des  obligations 
Liiiarés-Alméria  qu'elle  est  étnngère  aux  démar- 
ches faites  par  la  Soci  'té  Générale  pour  obtenir  des 
adhésions  à  un  nouveau  convenioqui  ne  pourra  pas 
être  accepté  par  les  actionnaires.  Il  est  illégal  et 
contraire  aux  intérêts  des  porleurs  d'obhgations, 
car  il  demande  la  suspension  du  paiement  des  cou- 
pons pendant  quatre  semestres  et  oblige  en  outre 
les  obligataires  adhérents  à  reverser  à  la  Compagnie 
le  montant  des  coupons  qu'ils  ont  encaissés  le  1" 
avril  1898.  .  „         ^, .  , 

Les  conventions  approuvées  par  1  assemblée  aes 
actionnaires  du  16  septembre  18c)8,  qui  transforment 
chaque  groupe  de  deux  obligations  en  une  a  revenu 
fixe  et  une  à  revenu  variable,  se  trouvent  dans  les 
cas  prévus  par  la  loi  de  1896,  que  la  Cour  de  cas- 
sation de  Madrid  vient  de  déclarer  applicable,  car 
il  ne  s'agit  que  de  l'échange  de  titres  et  de  la  modi- 
fication de  l'amorliss-ment. 

Le  nombre  des  adhésions  reçues  à  ce  jour  assure 
dès  à  présent  le  quorum  nécessaire  pour  obtenir  en 
son  temps  la  ratification  légale  de  ces  conventions. 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 

Le  coupon  n°  40  des  actions  sera  payé,  le  1"  avril 
1899,  au  siège  social,  7,  rue  d'Astorg,  à  Pans,  ou 
aux  bureaux  de  l'Exploitation  du  Chemin  de  fer,  a 
Bône. 

-Par  action  nominative   l'*  fr.  208 

Par  action  au  porteur   13  41 

Le  paiement  de  ce  coupon  pourra  avoir  lieu  au 
siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du  l"  mars  1899, 
sous  une  retenue  de  4  0/0. 

MM.  les  Actionnaires  sont  également  prévenus 
qu'ils  pourront,  à  partir  du  mars  1899,  déposer 
leurs  titres  au  porteur  au  siège  de  la  Compagnie, 
de  dix  heures  à  deux  heures,  pour  le  rattachement 
d'une  l'ei.ille  de  coupons,  après  avoir  toutefois  dé- 
taché préalablement  le  coupon  n"  40,  pour  être  tou- 
ché, comme  il  est  indiqué  ci-dessus. 


GOUVERNEMENT  IIAPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  4  O/O  1889  et  1890 

(2»  Emission) 

MM.  E.  Hoskier  et  C»,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son  Ex- 
cellence M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie 
de  payer  le  coupon  trimestriel  échéant  le  1°''  mars 
prochain.  ' 


SOCIÉTÉ  MÉTALLURGIQUE 
SAMBRE   ET  MOSELLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
instituée  par  acte  avenu  devant  M"  Van  Halteren, 
notaire  à  Bruxelles,  à  l'intervention  de  M=  Cornil, 
notaire  à  Charleroi,  le  27  décembre  1898  (annexes 
au  Moniteur  belge  du  14  janvier  1899,  n»  198). 

Capital  social  :  16  millions  de  francs 

représenté  par  32.000  actions  do  500  fr.  chacune. 

CONSEIL  d'administration 

M.  Em.  Delloye  Orban,  à  Charleroi,  administra^ 
leur  (le  la  Société  Dniéprovienne  et  de  la  Société 
des  Chantiers  de  Nicohiïeff,  président; 

M.  Th.  Muller,  à  Melz,  administrateur-directeur 
de  la  Montan-Gesellschaft  Lothringen-Saar,  vice- 
président  ; 

M.  A.  Kroll,  à  Luxembourg,  ingénieur,  ancien 
directeur  des  Ilauts-Fourneaux  Luxembourgeois, 
administrateur-délégué  ; 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


M.  P.-J.  Poswick,  à  Huy,  président  de  la  Société 
Métallurgique  Austro-Berge  et  de  la  Société  des 
Mines  de  Ncliida  : 

M.  Gli.  Dietrich.  à  Bruxelles,  administrateur- 
directeur  du  Comptoir  de  la  Bourse  de  Bruxelles  ; 

M.  Ch.  Wilmolte,  à  Huy,  ingénieur,  administra- 
teur des  Tôleries  Dolloye  'Matliieu  et  de  la  Société 
Métallurgique  Austro-Belge. 

VENTE  PAR  ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

10.000   ACTIONS  de  500  fr. 

Prix  d'Émission  :  610  fr. 

PAYABLES  : 

110  fr.  à  la  souscription  ;  500  fr.  à  la  répartition. 
LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

LES 

Mardi  21  et  Mercredi  22  Février  courant 

de  10  à  4  heures 
A  Bruxelles  :  au  Cn'dit  Général  de  Belgique,  16, 
rue  du  Congrès  ; 

—  à  la  Banque  Auxiliaire  de  la  Bourse, 

54,  rue  Royale  ; 

—  à  la  Compagnie  Industrielle  de  Bel- 

gique, 17,  rue  Neuve  ; 

A  Charleroi  ;  à  la  Banque  (Centrale  de  la  Sambre  ; 

A  Huy  :  chez  MM.  Deloye-Dodémont  et  Cie,  et  à 
leurs  succursales  de  Seraing  et  Jodoigne  ; 

A  Liège  :  chez  MM.  Nagelmackers  et  Fils; 

A  Tournai  :  à  la  Banque  Centrale  Toujnaisienne  ; 

A  Verviers  :  à  la  Banque  de  Verviers  et  à  sa  suc- 
cursale de  Disori  ; 

A  Luxembourg  :  à  la  Banque  Internationale  de 
Luxembourg  et  ses  succursales. 

On  peut  souscrire  dés  à  présent  par  correspon- 
dance. 

Si  les  demandes  dépassent  le  nombre  des  titres 
offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  réparti- 
tion. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demand  -e. 


La  Société  possède  :  1»  3  hauts-fourneaux  et  leurs 
dépendances,  à  Maizière-les-Metz  ;  i!"  une  fonderie 
de  fonte  mécanique;  H"  1.18.5  hectares  de  minières  ; 
4"  18.5  fours  à  coke,  à  Derhen  ;  5°  les  forges  et  usi- 
nes de  Montigny-sur-Sarabre,  comprenant  5  lami- 
noirs à  fer  et  acier. 

Le  tout  en  pleine  marche,  à  l'exception  d'un  des 
hauts-fourneaux,  qui  sera  mis  à  feu  en  mars  pro- 
chain. 

Les  bénéfices  de  ces  usines  ont  été  pour  le  der- 
nier exercice  : 

Pour  les  minières,  hauts-fourneaux 
et  usines  Fr.     907.463  12 

Pour  les  fours  à  coke  de  Dechen. . .     307.587  5u 

Pour  les  forges  et  laminoirs  de  Mon- 
ti.'i.v   133.073  .54 


Ensemble...  Fr.  1.348.124  16 
Ce  qui  correspond  à  un  bénéfice  industriel  de 
10  0/0  du  piix  des  apports. 

Ces  résultats  sont  obtenus  avec  deux  hauts-four- 
neaux, tandis  que  la  Société  en  aura  un  troisième 
erf^exploitation  en  mars  prochain. 

A[irés  iiaiemenl  du  jirix  des  apports,  il  reste  un 
capital  disponible  de  2.500.l)li'l  ir.  ;  moyennant  le 

Î)lacenient  de  3  millions  d'obligations  A  0/0,  dont 
a  prise  ferme  est  assurée,  la  Sociéii'  disposera, 
outre  son  fonds  de  roulement,  de  rapilaux  néces- 
saires à  l'exécution  de  tout  son  programme  indus- 
triel, lequel  conifirend  notamment  rin.slHllalion 
d'une  acic'rie  avec  blooming  et  train  réversible  pou- 
vant [iroduire  mensuellement  8  à  10.000  tonnes 
d'acier  laminé. 

Actuellement,  les  aciéries  pourvues  de  la  matière 

gremière,  comme  ce  sera  le  cas  pour  la  Société  de 
ambre  et  Moselle,  produisent  l'acier  laminé  à 
moins  do  100  fr.  la  tonne  et  le  prix  de  vente  varie 
(h-  135  H  1.50  fr.,  soit  un  écart  moyen  de  plus  de 
40  fr.  la  tonne.  loi 


SOCIETE  GENERALE 

POUR  FATORISER  LB   DÉVELOPPEMENT  DU  COUMERCK 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANCE 


Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Services  directs  entre 
Paris  et  la  Hollande.  —  Trajet  en  10  heures. 

Départs  fie  Paris  à  8  h.  'J)  du  malin,  midi  40  et 
11  h.  du  soir. 

Départs  d'Amsterdam  à  8  h.  28  du  matin,  midi  20 
et  0  II.  7  du  soir. 

Départs  d'IJtrcchl  :\  9  h.  6  du  matin.  1  h.  8  et 
6  h.  4«  du  soir.  102 


Bilan  au  31  janvier  1899 
Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   203.  117.017  39 

Effets  à  l'encaissement     3u.591.i2i8  44 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations.. 

Avances  sur  garanties   101 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  2 

Participations  financières   61 

Immeubles   4 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   149 

Appels  différés  sur  actions   60 

Intér.  sur  actions  (coupon  au  l"  cet.  1898)  1 


197.250  09 
011.2i5  83 

521  936  21 
887. »47  19 

,577.940  ÔU 
243.550  2) 

,5«6.848  39 
311  096  Oî 
,771.416  36 

211  601  27 
000.000  » 
.500.000  » 


Passif 


Réserve  statutaire,. 
Réserve  spéciale.... 
Comptes  de  chèques. 


Comptes  à  disponibilité  

Effets  à  payer  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profits  et  pertes  (frais  généraux  dé- 
duits)  (1898). 

Dito    (1899) 


728 

8:i0  815  19 

120 

000 

000  » 

7 

726 

253  07 

6 

000 

000  » 

199 

295 

125  35 

117 

120 

900  » 

910 

065  05 

63 

725 

463  21 

209 

764 

îOI  76 

159 

251  » 

146 

933  63 

3 

597 

794  11 

303 

728  01 

728 

850.815  19 

Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   60.512.000  » 

Agences  de  province   53.059.512  85 

Total   113  601.512  85 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

103  Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lvon-Méditerranée.  — 
A  l'occasion  des  Régates  internationales  de 
Cannes  et  de  Nice,  du  Tir  aux  Pigeons  de  Mo- 
naco et  des  Vacances  de  Pâques,  la  (compagnie 
délivrera,  du  21  février  au  4  avril  1899,  des  billets 
d'aller  et  retour,  1"  classe,  valables  pendant  vingt 
jours,  et  dont  le  prix,  au  départ  de  Paris,  sera  de 
177  fr.  40  pour  Cannes,  182  fr.  60  pour  Nice,  186  fr.  80 
pour  Menton. 

On  trouvera  ces  billets  et  des  prospectus  détaillés 
aux  gares  de  Paris-Lyon  et  Pari>-Nord,  ainsi  que 
dans  les  bureaux  de  ville  de  la  Compagnie  P.-L.  M. 
et  dans  les  agences  spéciales.  104 


Chemins  de  fer  do  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Semaine  Sainte  à  Rome.  —  Ti-ain  à  prix  réduits 
de  Paris  à  Rome  :  2«  cl.,  103  fr.;  3'  cl.,  67  fr.  (aller 
et  retour). 

Aller.  —  Départ  de  Paris  le  27  mars  à  2  h.  10 
soir  (trajet  direct). 

Retour.  —  Dans  un  d 'lai  de  trois  semaines,  par 
tous  les  trains  comp,irtanl  des  voitures  de  la  classe 
du  billet.  Cinq  arrêts  facultatifs  permi'ltant  de  vi- 
siter Turin,  Gènes,  Pise,  Flnrence  et  Sienne. 

Billets  délivri's,  à  dater  du  lu  février,  à  la  gare 
de  Paris  P.-L.-M.,  dans  les  bureaux  succursales 
de  la  Compagnie,  dans  les  agences  spéciales  et 
dans  toutes  les  gares  et  stations  de  la  ("Compagnie 
du  Nord. 

Nota.  —  On  trouvera  à  Rome  des  billets  spé- 
ciaux d'aller  et  retour  pour  Naples.  Prix  :  l"  cl., 
42  fr.  15  ;  2°  cl..  20  fr.  5  )  ;  3°  cl.,  18  fr.  .55.  105 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
La  Compagnie  P.-L  -M.  organise,  avec  le  concours 
de  l'Agence  Cook,  deux  excursions  permettant  de 
visiter  : 

La  1'",  la  Tunisie  et  l'Algérie.  —  Départs  de 
Paris,  les  9  février  et  l'i  mars.  —  Prix  (tous  frais 
compris)  :  1"  cl.,  1.2  O  fr. 

La  2%  l'Italie  —  Départs  de  Paris,  les  15  février 
et  15  mars.  —  Prix  (tous  frais  compris)  :  1"  cl., 
995  fr.;  2«  cl.,  890  fr. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
burenux  de  l'Agence  Cook.  1,  place  de  l'Opéra,  à 
Paris.  106 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANC 


Situation  au  31  décembre  1898 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  i  la  Banque  da 
France  

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondanls  

Banque  hypothécaire  ea  liquidation  

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—    communaux  ,  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st'): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  '. . 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier. 

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus....... 

Dépenses  d'administration  

Total  

Passif 

Capital  social  

Réserve  obliga(;oire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Ré.serve  spéciale  provenant  de  la  Banqu* 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation..  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  compte  courant  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  8.136.518.600  » 

Des  obligat'  retirées 

de  la  circulation   184.417.700  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat=«.  1.417.350  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs                   472.376.018  32 

Obligations  Communales  ; 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1.327.579.900  » 

Des   obligat»  retirées 
de  la  circulation  .. .       131.18i;700  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  » 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  131.486.160  73 

Bons  à  lots  en  circulation  

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  1897  

Exercice  1898  


10.332.88 
163.733.69' 
20.285.31 
18.547.61 
5.908.37 
10.935.82 

1.789  938.70 
1..351.893.31 

86.891.72 

60,368.65 
85.152.85 


160. 523  .-84 
130.504.74 

S9.763.81 

12.933.70 
548.75 
20. «61. 91 
52.511.32 
4  044.46 

3.895.0:<1.57 


170.500.00 
19.667.84 


57.474.61 
63.422.23 


8.305.57 

1.500.00 

1.133.9e 
1,020.91. 


6.814.6^ 
5.252.53 
70.447.36 
52.983.97 
3.765.84 

15,816.44 
102  971.15 


1.847.142.90 


1.327.278.43 


26.891.72 

17.751.1S 

14.397.80 
32.568.77 
35.308.68 

80. 
12.594. 


Total   0.895.081.5/ 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur, 
107  LABEYRIE. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■•■bif 

Tii.  1 

9U. 

o  Utm 

i» 

•m 

91 .529 

n 

» 

3441131 

50( 

500 

11S6H'0 

50» 

500 

96,900 

50( 

500 

263.187 

501 

500 

•J66.5R5 

501 

500 

33>6M 

500 

500 

1121127 

50(' 

500 

'33.381 

601 

500 

184.500 

501 

500 

150.201 

5vt0 

500 

49.19T 

500 

500 

241.408 

500 

500 

75.618 

500 

500 

60.000 

500 

500 

74  639 

500 

500 

134.111 

250 

250 

201 .889 

» 

» 

'80  000 

50j 

500 

120.000 

500 

500 

16.S9T 

500 

500 

17.103 

D 

n 

58.502 

500 

500 

150.00(1 

100 

11)0 

70. 500 

100 

lou 

22.700 

250 

2bO 

27.300 

» 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500!  500 

510.009 

iOO!  105 

390.599 

500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500  500 

60.000 

300 

300 

Cipitil 

00 

11 

lombri  de  titris 

525481 

665  £ 

190767.000  f. 

1921 

524306.20011 

» 

5.465.61)0  k 

n 

18.616 

8'iOi 

n 

59.720  ot 

19  16 

;<89i83.ooot 

1932 

700.000  ot 

1987 

.35.000.000  f 

» 

160790.000  f 

» 

1399299000  f 

1941 

731839. 500f 

» 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH. 


Acl 
Obi 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


,  DE  FER  FRANÇAIS 

BT  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite) 
Orléans  jouiss  

-  i  %  

—  3  %  1884  

_      8  y,  %  1895.... 

Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3%..  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3%... 
Réunion  (Gb.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


i.  179.700  0b 
1.092.100 ob 
39.784.145  f 
60.8.!7  ob 
266.390  ot 
1245110  000  f 
1382000.000  ri 
8035543>(88  1 
86.530.b0iif. 
54.441. 152 f 
70.381.920  t 
455. 2 40 ob 
27.632.000  f. 
261712.000  f, 
1167«7.500f 
180000.000  t 
1  057. 2 62  ob 
U3S!('.500r, 
191562.500  r 
6498»7.500t' 
10. 400.000 f 
176926.000! 
451562.500  f. 
1910192000 
655825  000 
397687.510 
107000.000 
25.000.000 
141372.000 
Ô9.333  UOO 
8. 5 16. 235  £ 
31941.y»8JB'!  j 
16190.911  £l| 
10SS25.OOO  1. 11931 

I 1180056. lu-'  ;  ■ 
;i%i95.5uOt 

I6.1'M.920  f 
21.6z7.500t 
39.399.500 f 
8.087.510  k 
20.500.000 i 


1936 
1940 
l«i9 
1922 
1962 


1965 
944 
» 

1925 
1955, 
923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
19,6 
1967 
1950 
1930 


19.M 

1950 
1934 
1958 
1988 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gio  Gio  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz, 

—  —  jouiss 
Ci»  Gi«  Transatlantique  — 
Messageries  M.aritimes . . . 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  ainé  — 
Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 
Mines  d'oTetd'expl.(G''f" 

Métaux  (Ci»  f"  des)  

Sels  gemm§s  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'»  dujenliq 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  2  »4  %  (ch.tiietsiio 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  flxe  2  f .  50 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Unme  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemarlx  3  %  1894  

Egypte  (Daira-Sanieh  4  % 

—  (Unitiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  '/,  %) 
Espagne  4  %  Extérieure. 
Cuba  6  %  1886  

-  —   5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  .... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  ^%  orl898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets).. . . 
Norvège  3  %  1888  

—  Z  %  %  1894.... 
Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  IWO  (2'et3«émis 

—  —  1890  (4«  émis.).. 

—  —  1893  (5«  émis.). 
—  1894  (6«  émis.).. 

—  Consolidé  l%(l"et2osér, 

—  3  %  orl'S9l  4et2»émis.  189 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895....... 

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ferj 
Dette  Ottomane  série  B. 

—  série  G. . 

_  série  D.. 

Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 

Ottomaa  4  %  1891  

_        4  %  Tombac  1893. 

—  »  %  189.1  

_        i  >/,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


DIIIUMDI  01  UTUII  «iitribno  oi 


Cours  de  comp.  comm.  juiUoi 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15  .. 
t5  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 


25  . 
27  50 
62  . 
64  . 
51  50 

20  .. 
25  .. 
iO  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  . 


37  50 


25  . 


43  50 
15 

15  .. 
15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


97  09 
40  61 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15  . 

4  . 

ï  '. 
4  34 
3  .. 
3  50 
1 

22  50 


20 
27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40  .. 
15 
27  50 


44 

31  50 


25 


96  65 
40  36 


2  /5 
5 
4 

4  50 
4 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15  V. 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 

27  50 
64  bJ 
64  50 
52 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7 
12 


25 


99  49 
41  96 
12  50 


18 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
3d 

28  50 

5  '. 
40  . 
27  50 

7  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42  28 
15 
12 


43  50 
15  .. 
15  . 
U  5( 
15  . 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

15  .. 


125  .. 
475  .. 
472  50 

175 

1095  .. 
475  .. 
172  50 
620 
455 

172  50 
270 
125 


18 

28  tO 
68 
62 
19  5t 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  5( 
30 

12  50 


8  75 
5  . 
4  . 
4  50 
4  .. 


3  50 


3  50 


5 
3  50 
15 


4 
4 

3 
3 

•&  50 
3 
4 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


50 


50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4  .. 


97  62 
40  9 
12  50 
15 


(Jours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1895     1896      1897  1 


1130 
188 
180 
448 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


185 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  .. 

502  50 

575  .. 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

.1272  50 

1330 
585 


390 
•590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 

530 

630 


50 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1  .. 
22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


3 
1 
1 
1 

20 

20 

85 
4 

20 

80 
3  50 
3  50 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 

3  50 
3 
1 

1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


8  7f 
5  .  . 
4  .. 
4  51 

4  . . 

5  .. 
4  .. 


1250 

187  , 

183  , 

456 

183 
1145 

485 

483 

685 

474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


147 

3500 
1365 
537 
190 


1390 
482 
480 
443 
i80 

I2ï2 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


1315  .. 
175  .. 
177  .. 
30  .. 
168  .. 
180 
470  ., 
475  . 
640  . 
458  . 

461  25 

453 


470 

740 
2100 
1128 

8?5 

362 

690 
1935 
13jO 

835 

121 

117 
1030 

710 
9^  50 

6.^0 

426 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  . 
3715  . 
1465  . 

474  . 


107  65 
310  . 
103  50 

80 

76  85 


4  . 

4  . 
3  . 
3  50 
1 

22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20 
20 

3  50 
3  50 


3 
4 
4 

3  5C 

4  .  . 
6  .. 

5  . 

3  5C 
15 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


5C 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 

20 

20 
3  50 
3  50 


97  50 
98 
104  10 

101  70 

102  70 
67  75 

440  . 
100  . 
617  50 
212  50 
175 

i04  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


113  .. 

188  .. 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84  .. 
98  50 

103  60 

101  75 

103 
6::  30 

371 

312 

232 
177 

105  60 
89  85 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  85 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
167  5C 
487  50 

v9  .. 
49 


105 

86  95 
189  . 

92  . 

89  25 

89  40 


118  80 

104  80 
69  35 
66  31 


106  80 
81 
99 

105  20 
107 
102  30 

63  10 
372  . 
310  . 

218  '. 
140  . 

106  . 

95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103 
90  25 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  80 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380 
450 
488 
108 
373 
431 
•J6 

oO  51. 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
IC'5  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 

io4 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  . 
444  . 
482  . 

102  25 
360  . 
435 

99  20 
40  80 


440 

680 
2130 
1255 

9i5 

315 

620 

1270  .  . 

660  . 

Uî  .. 

116  ., 
1122  . 

865  . 
96  . 

617  . 

560  . 


(325  .. 

475  .. 

478  .. 

128  50 

469 
1180 

470 

476 

6o0 

460 

403  50 
343  .. 
457  .. 


1325  . 

473  . 

476  . 

428  . 

,69  50 
1208 

170  50 

476  . 

670  .. 

162  .. 

467  .. 
340  .. 
455  .  . 


9  févr. 

16  fèv.  1 

1350  .. 

1359  .. 

175  .. 

173  . 

182  .. 

178  .. 

430  . . 

430  . 

472  .. 

468  D( 

1225  .. 

1215  . 

171  .  . 

470  50 

171  50 

474  . 

667  .. 

464  ]. 

110 
355S 
1340 
495 
274 


680  , 
2235  , 
1295 

985 

308 

630 

noj 

1275 

660 

114 

112 
1120 

869 

103 

640 

620 
12  50 

107 
3552 
13a0 

504 

279 


112 

4  48 

m 

53 

58  75 

10 
106  40 

9i 

99 
102  85 
109 
104  2 

34 
157 
129 

214 

2i5 

101  60 
104  71 

94  41 
97  .  . 

l^i  5( 
18  25 

4:-,0  .. 
93  7( 

95  K 
95  50 
93  30 

102  3E 

102  50 

103  7; 
102  9t 

102  51 
106  10 

106  7 

104  . 
97  50 

101  5l 
61  5t. 

103  7! 
loi  . 

47  . 
27  . 
22  71 

107  . 
170  . 
199  . 
103  . 
370  . 
160  . 
100  . 

14  . 


455  . 

2235  '. 
1312  . 

985  . 

315  . 

635  . 
1800  . 
1260  . 

117  ' 

108  . 
1300  . 
93i  . 
IU9  . 
640  . 

650  . 
14  75 

109  50 
3605  . 
1340  . 

5  45  . 
286  . 


111  60 
4Ô0 
102  90 

61 

59  90 
42o 

102  9u 
89  25 
97  .. 

103  20 
108  50 
105  60 

iS  60 
201  . 
178  .. 
621  .. 
206  . 
Z56  . 

1U3  65 
93  45 

102  90 
2i 
187 

93  20 
93  10 

93  35 
102  51) 
102  35 
103 

102  80 

m 

loi  15 
104  8 

103  i: 

94  9 
100  . . 

60  30 


102  75 
47  70 
27  3a 
23  .. 

403  . 

482  . 

195  .. 

105  .. 

390  .. 

m  ". 
45  75 


467  .. 
338  . 
158  . 


458  . 

676  . 
2235  . 
i326 
10i5  . 

325  . 

645  . 

800  , 
128J  . 

665 

133 

110 
18VG 

955 

106 

680 

625 
15 

109 
3595 
1360 

550 

298 


112  50 
il^é  2: 

60  7; 

6')  50 
424  . 
103  !i5 

89  50 

96  25 
102  80 
K8  .. 
Hj6  . . 

51  65 
206  . 
174  . 

210  '. 


102  25 

93  9o 
95  . 

102  5( 
23  55 

488  . 
93  15 
93  50 
93  25 
93  2  j 

103  20 
103  30 
103  30 
103  10 
107 
105  00 
105  10 
lo3 

91  55 

100  50 
61  60 

103 

102  50 
48  60 
28  02 
23  50 

415  5u 

186 

199 

103 

390 

460  50 

101  80 
47  .. 


102  75 
64  5u 
63  .  . 

103  4 
91 

104  2.. 
108  40 
lo6 

53  55 

212 

18. 

613  50 

207  5t' 

264  50 

101 

101 
93  95 
95  5(' 

'23  95 
488  .  . 

9f  7t 
93  50 

93  60 

lu3  10 
103  2o 
103  40 
106  .. 
105  35 
105  71- 
103  25 

94  a5 
101  50 

63  05 

103  50 

108  0. 
48  3t 
2H  15 
23  70 

426 

480 

500  50 

.105  '. . 
462 
103 


112  25 

lu3  5(3 
65  . 

02  3ii 


459 


460  . 

6)5  . 
2295  . 

320  . 
1010  . 

330  , 

645 

800 
1260 

750 

136 

108 
1280 

978 

110 

060 

625 
16 

108 
1607 
li65 
525 
310 


lo3 

9.1  5 

loi  7 
Il  9  40 
Il  5  6J 
52  7 
210 
182 

214  75 
Z6»  50 

iÙ2  25 
65 

ioi  50 

26  90 
190 
91  50 

93  80 

94  15 
93  75 
103  55 
103  50 
103  15 
103  2u 

103  75 

104  50 
IU5  60 
104 

95  40 
lOO  95 

62  65 


102  40 
48  T'- 
28  30 
23  80 

426 

187 

497 

414 

460 
102 


112  2" 

469 
I03  10|| 

03  9.- 
62  . 
420 

103  81 1 
96 

l(i4  50|| 
K9 
U)5  4011 
55  2o|| 
237 

200  .  .|| 
615 
Zlb 
275 

ÎÙ2  75|| 

96  -Jô 

104 

26  8' 
490 

92  55|| 
94  . 

93  7f 
103 
103  95 

103  olil 
103 
105 

104  50|| 
106 

103  5t)|| 
94 

101  4511 
62  25 
99  75  I 

103  7r 

103  50|| 
48  -2: 
28  4i  | 
23  9u|| 

42i 

490 

498 

400  . 

463 

102  9li|[ 
45  50 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


liBbrt 

TjI. 

Sonn. 

I*  titrei 

"""" 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200 . 000 

500 

200 

500 . OOQ 

500 

250 

7  H .  000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

150.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

)> 

» 

60.000 

500 

500 

275. 3S5 

500 

500 

99.337 

500 

500 

524.601 

500 

500 

658.799 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

193 . 336 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

500 

320î6i7 

500 

500 

390.000 

500 

500 

110.410 

500 

500 

9i.359 

10£ 

lOf 

490.000 

500 

500 

f)09.329 

500 

500 

247.940 

500 

500 

46.763 

500 

500 

47.122 

500 

500 

95  442 

5Û0 

5Ô0 

198.376 

500 

500 

213.555 

500 

500 

234.424 

500 

500 

94.595 

500 

500 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

119.385 

500 

500 

155.932 

500 

500 

1124148 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

50Û 

95.816 

500 

5Ô0 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

2O0 

200 

40.000 

500 

500 

too.ooo 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'AutricUe 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hoogr... 
Obi.  anc.    —   3  %  If»  à  8i  émis. 

—  —    —   9«  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A..  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.         —  3%  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  RailwaysGJ  H 
Nord  de  l'Espagne 


Obi. 


3  %  1" série. 

—  —  —  2«  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4»  série. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  Irehyp. 

—  —         —      2»  hyp. 

—  —         —      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Saloûique-Constant. . 
Act.  Madrid  â  Saragosse.. 
Obi.  --  3  %  l"hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  —  —    3«  hyp. 

—  SmyTne-Cassaba4%94 
  _  4  9^  95 

—  Suddel'Ksp.3%l"hyp. 

Act.  Wagon's-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rlo-Tlnto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,UsineSosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DITIDISIIel  01  ItTUIT  «lilribDt  el 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p 

17  30 

15  75 

18  48 

lo  Uo 

13  13 

1/  ou 

9n 

C\J  . . 

10  . . 

l&  OU 

\i  OU 

*  *  ** 

4  Ci 
lU 

O  CO 

67  50 

37  50 

Al  i; 
61  50 

6i  OU 

37  50 

*j  . . 

e 

9  . . 

0  .  . 

0  OU 

a 

D  , . 

9A 

.  . 

o 

E 

D   .  . 

■  •    *  ■ 

i  ^ 

10  . . 

15  . . 

la  . . 

4  R 

lo  .  . 

10  .  . 

lO    .  . 

15  . . 

15  . . 

4  Ei 

10    .  . 

15  . . 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

10  .  . 

4  ^ 

4 

10   .  . 

10   .  . 

4 

10    .  . 

10   .  . 

4 1;. 

15  . . 

4  c; 

10  . . 

15  . . 

X 

4   , . 

4  . . 

c 

O   •  . 

t 

'*  .  . 

6  ,  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

66  .  . 

66  i. 

6o  1 . 

40  10 

39  25 

7  50 

lo  ,  . 

lo  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

lo   .  . 

15  . . 

4 

10    .  . 

15  . . 

15  . . 

15  , . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

10    .  . 

15  . . 

4 

10   .  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

10   .  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  y. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

85  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 

7  50 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

9 

io 

18  30 

12  20 

12  20  3  65a 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

^ours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 

1896 

1897 

1898 

600  . . 

536  . . 

580  . . 

488  . . 

500  . . 

499  . . 

490  . . 

450  . . 

552  50 

580  . . 

592  . . 

604  . . 

725  . . 

578  , . 

574  . . 

565  . . 



153  . . 

108  . . 

74  . . 

1 490  . . 

1266  . . 

1300  . . 

1300  . . 

462  50 

479  . . 

489  . . 

515  . 

850  . . 

*  *  '  ■  * 

790  , . 

770  . . 

62  50 

60  . . 

45  . . 

38  . . 

160  . . 

136  . . 

65  . . 

65  . . 

250  . . 

266  . . 

180  . . 

150  . . 

248  75 

«00   .  . 

176  . . 

1 45  . 

937  50 

775  . . 

775  . . 

782  . . 

472  50 

475  . . 

478  . . 

475  . . 

461  25 

467  . , 

469  . . 

455  . . 

459  . . 

467  . . 

461  25 

468  . . 

300  . . 

304  . . 

295  . . 

286  . . 

243  50 

225  . . 

195  . . 

173  . . 

365  . . 

364  . . 

386  . . 

389  . . 

362  50 

360  . . 

382  . . 

385  . 

657  50 

634  . . 

696  . . 

695  . . 

150  .. 

200 

115  .. 

130  .. 

87  50 

115  . . 

85  . . 

58  . . 

227  50 

253  . . 

223  . . 

192  . . 

207  .. 

240 

205  .. 

172  .  . 

200  . . 

Zii  . . 

209  . . 

168  . . 

195  . . 

239  . . 

207  . 

168  . . 

195  . . 

236  . . 

211  . . 

170  . . 

225  . . 

248  . . 

215  . . 

173  . 

235  .. 

254  .. 

219  .. 

182  .. 

223  75 

249  . . 

215  . . 

1 71  . . 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

85 

118  .. 

10?  .. 

100  .. 

605  .. 

765  .. 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  .. 

400  .. 

610  .. 

680  .. 

855 

1235  . . 
28  .. 

142  50 

76  .. 

65  .. 

190  .. 

160  .. 

198  .. 

108  .. 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

670  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

535  .. 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

Cours  de  clôture  des  5  deruières.sem. 


19  jan.  26  jan.i2  févr.i9  févr.  16  févj 


517  .. 
500  .. 
635  .. 
548  .. 

91  50 
1318 
537  50 

éi 

151  .. 
236  .. 

216  .  . 
771  .. 
i77  .. 
168  .. 
4^.0  .. 
160  .. 

217  .. 
167  .. 
379  .. 
383  25 
691 
192 
116 
219 
y37 
233 
230 
240 
230 
234 
239 
236 
240 


61  . 

269  . 

180  . 

308  . 

297  ., 

29i  . 

410  ., 

:i50  . 

130  . 

74  >  . 

113  . 

871  . 

liil  . 

32  . 

100  . 

269  . 

510  . 

585  . 


OOl    .  . 

533 

519 

513 

495  , . 

ouu  . . 

OUU    .  . 

500 

OO/    .  . 

636 

556 

565 

O/O   .  . 

5p0 

lUi>  . 

•  1£  1 

4  IQ 

110 

546 

OOO  .  . 

000  . 

76 

oO    ,  . 

95 

149  ' 

145  .. 

130  .. 

185 

239  50 

250 

229  .  . 

247  . . 

240  50 

'238 

"i2G  50 

239 

771 

770 

7/7 

7>5 

474 

475 

*73  75 

173 

466 

468 

467  75 

452 

i53  75 

453  50 

453 

466  50 

468 

165  50 

166 

201 

21  i 

207 

205 

I6i 

182 

166 

172 

380 

3fc0 

379  50 

ocu  ou 

38  î 

381  7^' 

384  50 

386 

/Il  . 

ï  09 

<xo  . . 

1 

18J 

178 

184 

1  IQ 

1  ly  . . 

1  il 

1 16 

loi  . 

Coc  . 

253 

«  /  0    .  . 

9Q7  oc; 

240 

^00    .  - 

235 

2  i2 

23  J 

'52 

229 

229 

2ï9 

9  45 

2J0  .  . 

2i3 

244  75 

249  '.: 

23.> 

^31 

230 

246 

236  '.. 

239  W 

238 

253 

2  0.. 

2iti  .. 

i39  50 

255  .. 

235  5U 

23i  .. 

m  .. 

2ii  .. 

210  .. 

2i0  .. 

249 

67 

'l'i  '.. 

277  .. 

288  .. 

292  .. 

290  .. 

18i 

194  .  . 

193  . . 

209  .. 

30S  50 

310  . 

315  . 

330  .. 

297  .. 

29S  75 

30j  50 

321  . . 

294  .. 

299  . 

305  .. 

322  .. 

414 

435 

426  .. 

418  .. 

355 

376 

372  .. 

.S69  .. 

140 

148  .  . 

750  .  . 

755  .  . 

775  .. 

770  ..: 

tl3  50 

129 

131  .. 

!36  .. 

901  .. 

994 

981  . 

1030  .. 

1479  .. 

1530 

U38  .. 

1519  .. 

32 

30  .. 

29  .. 

9S 

97 

95  .. 

90  .. 

271 

278  .. 

290  .. 

535  .. 

560  .. 

560  .. 

625  .. 

!  585  . . 

618  .. 

618  .. 

VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTR  «^'GERES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


Koiabr» 
it  tttret 


iu.9;7 

15.791 
33.44e 
20.40C 
6.001 
1.201 
6.000 
6.000 
24 . 00(' 
lUO.OOi 
16.361 

i.7i; 

4.28; 
iS6.00l 
12.001- 
20.001 
•O.OOl 
23.20( 
32.60( 
25. 4  W 
20.00( 

10.  m, 
20.000 

6.601 
li.oOù 
24  (Vti' 

11.  m 
10.(10(> 
20.000 
25.001 
10.000 

."j.COO 
li.O(M) 

0  023 
20.001 
21  .(100 
10.000 


oom 

Teri. 

» 

n 

500 

500 

50( 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

50(1 

125 

100 

lOu 

500 

500 

500 

500 

» 

» 

500 

500 

501 

500 

50L 

500 

50(: 

500 

n 

50( 

500 

501 

500 

50( 

500 

50( 

500 

501 

500 

501 

500 

50( 

500 

ôOi 

5WI 

oO<.' 

500 

501 

501 

nOI 

500 

50( 

500 

.■,00 

500 

.".00 

500 

500 

500 

.")()! 

500 

.500 

500 

5IjO 

500 

r.i  II  1 

50C 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRAWÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Mord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Gi«  Gi«  F««)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine  . . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bardeaux  

—  jouiss  

Gaz  {Gi«  centrale)  

Doûlbrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tepid.  (Mines  de  cuiv.) 

Aguilas  (Cîe  d')  

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-LiUe  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Maci-ine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurc-Réufiis  

Ci«Havr.-Pén.  de  Nav.  àVr. 
Sénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci»  Gi«) 

Etablissements  Duval  

Gr.  Distill.  Cusenier  et  C''. 

Gi  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COUaS  DE  CLOTURE 

9  fevr.  16  lev 


766 
1669 
679 
I0S7 
225 
1250 
300 
530 
.•!'i9 

595 
1960 
1275 
1450 
lU-0 


431  .  . 
1460  . . 

6i0  .. 

435  .. 
1105  .. 
1150  .. 

815  . 

625  .  . 

887  50 

565  .. 
1410  .. 
1670  .. 

800  .. 
li!70  .. 

520  .. 
iOOO  .. 

190  50 
3600  .. 

900  .. 

307  50 
16.35  .. 


679 
1090 


258 


436 


412 
1105 


920 

1.370 
1615 

772 


370 
1030 


765 


675 
1080 


263 


1190 


14C0 


430 
llGl 
1145 

850 
025 
8;,0 
5(i2 
1120 
17C5 
810 
1250 

1895 

3600 
910 

1025 


loiDbri 

Til. 

Somni. 

di  tllr«i 

nom. 

Tert. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.554 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.807 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29  373 

500 

500 

i7.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

600 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRAMÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  b  %.. 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %... 
Cie  Gi«  F'«  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35û<' 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  % 
Aciéries  de  France  4  % . . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  <}, 
Fives-Lille  6  %  i">  et  2«  émis 
Métaux  (Gi«  F'«)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d' Acclimatation  5  % 
Soc.  Gio  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2«  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894...  . 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTBANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosaowlce  5  %  

Obi.  Wag.-LitS  4  %  ire,ge  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Deroiers 
eoarâ cotés 


310 
299 
lb9 
511 
249 
208  75 
447  .. 
515  .. 
510  .. 
505  .. 
510  .. 
475  .. 
502  .. 
512  .. 
50S  .. 
493 
380 
t2o 
612  50 
613 
645 
494 
489 


425  .. 
232  .. 
140  .. 
190  .. 
348  .. 
185  .. 


504  . 
516  50 


9  févr.  16  fév 


511  .. 

215  .. 

208  .. 

448  .. 


508  50 
510 


512  . 

508  . 


383 
519 


613 
617 
489  50 
4S9  50 


232  50 
138 


335  .. 


512  ., 


165 
512 


208 
448 


505 
505 


503 
512 
508 


380 


613 
617 
492 
489 


425 

lïo 


346 


515 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  372.  —  15«  volume.  (8) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNÏ,  PARIS 


Samedi  25  février  1899. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

t  des  Gt-rands  "SixDT&sa  Siarosséens 

(Société  Anonyme) 

tat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 


i  1"  au  31  janvier . 
I  1"  au  10  février  . 


Fr. 
Fr. 


741.141 

268.660 


fiérence  en  faveur  de  1899. 


647.032 

246.803  

893.835  1.009.801 
"n5Î966 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

*our  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 


Société  Anonyme 
<;APITAL  :  120  MIT-LIONS  DE  FRANCS 
Siège  social,  54  et  56,  rue  de  Provence,  à  Paris 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
tiéance  fixe.—  Ordres  de  Bourse  (France  et  Etran- 
r).  —  Souscriptions  sans  frais.  —  Vente  aux  gui- 
ets  de  valeurs  livrées  immédiatement  (Obligations 
chemins  de  fer  ;  Obligations  à  lots  de  la  ViUe  de 
ris  et  du  Crédit  Foncier  ;  Bons  à  lots  de  l'Expo- 
ion  de  1900,  Bons  Panama,  etc.) .  —  Escompte 
Encaissement  de  coupons.  —  Mise  en  règle 
titres.  —  Avances  sur  titres.  —  Escompte 
Encaissement  d'Effets  de  commerce.  —  Garde 
titres.  —  Garantie  contre  le  remboursement  au 
ir  et  les  risques  de  non-vérification  des  tirages. 
Transports  de  fonds  (France  et  Etranger) . — 
Uets  de  crédit  circulaires.  —  Lettres  de  crédit.  — 
mseignements.  —  Assurances.  —  Services  de 
irrespondant,  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois  ;  tarif  dé- 
nssant  en  proportion  de  la  durée  et  de  la  dimen- 
m.) 

56  bureaux  à  Paris  et  dans  la  Banlieue  ;  252 
ences  en  province  ;  1  agence  à  Londres  ;  corres- 
ndants  sur  toutes  les  places  de  France  et  de 
Itranger.  109 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
lortissable  de  1896,  de  l'emprunt  de  90  mil- 
ns  de  francs,  sortis  au  tirage  du  20  janvier- 
'  février  1899. 

Montant  nominal  :  413.500  fr. 
12-4  titres  à  500  fr. 


Î4()  283 

541 

1053  2057 

2341 

2455 

2673 

126  3500 

3975 

3988  3992 

4308 

4611 

4625 

131  5219 

5923 

6170  6174 

6416 

6700 

7083 

.44  7274 

7490 

7795  7935 

7958 

8116 

8475 

>62  8668 

9041 

9736  9887 

10065 

10099 

10126 

.72  10433 

10938 

10952  11108 

11286 

11432 

11485 

»99  11623 

11832 

12151  12175 

12177 

12306 

12507 

.35  13162 

13191 

13200  13343 

13503 

13524 

13545 

197  14371 

14843 

15002  15147 

15961 

16954 

16091 

il4  17218 

17674 

17880  18282 

18389 

18676 

18916 

)03  19028 

19232 

19238  193G0 

19615 

19991 

20571 

l74  20757 

20821 

20915  21047 

21052 

21115 

21280 

fos  21682 

21709 

21723  21833 

21922 

21927 

21935 

.11  22189 

22283 

22401  22682 

22687 

22733 

22853 

>4«  23398 

2:3595 

23636  23912 

24203 

24728 

25029 

!54  26382 

26808 

26926 

124  titres  à  1.000  fr. 

27526  27726  27755  28062  28986  29921  29334  29875 
30014  30373  30498  30513  30907  30977  31087  31121 
31129  31308  31411  31452  31470  31778  32091  32259 
32348  32689  32833  32911  33025  33298  33552  33599 
34225  34300  35269  35322  35934  36043  36083  36150 
36198  36479  36725  37515  38233  38342  38388  38412 
38458  38710  38760  38989  39034  39163  39187  39442 
39660  39717  39728  39777  39788  40122  40409  40518 
41262  41291  41551  41659  41894  41976  42235  42255 
42258  42295  42608  42904  42941  43332  43779  43939 
45447  45470  46060  46168  46219  46244  46401  46834 
46938  46970  47000  47060  47190  47290  47299  47342 
47571  47974  48454  48556  48652  48878  48923  49122 
49441  49592  50202  50226  50253  50503  50539  50686 
50823  50983  51555  51679  51957  52069  52075  52488 
53137  53289  53318  53490 

49  titres  à  2.500  fri 
54140  54327  54636  54774  54885  55340 
55630  55711  55824  56145  56370  56502 
57314  57485  57715  58237  58285  58410 
59467  59927  60144  60185  60363  60403 
60961  61130  61141  61773  61867  61920 
63371  63492  63843  63892  64051  64265 
64582 

21  titres  à  5.000  fr. 

65200  65470  65478  65528  65630  65646 
66101  66257  66849  67706  67858  67925 
68221  68'382  68586  68798  6'j230 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n-  7 
du  1"  novembre  1899,  ainsi  que  le  coupon  n°  6  du 
1"  mai  1899,  se  fera  à  partir  du  1"  mai  1899  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellschaft  et  S.  Bleichrœder  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils  ; 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles  et  cliez 
MM.  Baiser  et  Cie  ; 
A  Anvers,  à  la  Banque  Centrale  Anversoise. 


55495 
56612 
58596 
60454 
62151 
64285 


65880 
68012 


55517 
56803 
59165 
60843 
63233 
64402 


66082 
68138 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  »/» 
amortissable  de  1896,  de  l'emprunt  de  90  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  20  janvier/ 1^'  février  1896 
jusqu'au  20  juillet jl"  août  1898  inclusive- 
ment, et  non  présentés  au  remboursement 
jusqu'au  20  janvier  j  1"  février  1899. 
Titres  à  500  fr* 


419  a 
804  a 
2053  b 
4762  b 
5869  b 
6680  a 
7353  b 
8048  b 
10218  a 
11879  b 
14078  d 
16374  b 
19331  b 
20099  b 
20154  a 
20115  b 
20816  b 
21483  a 
21801  b 
23414  b 
23150  a 
26709  b 

28111  b 
29264  b 


440  a 
882  a 
3101  b 
5212  a 
610(*  b 
6722  a 
7387  b 
9479  )i 
10897  b 
12426  d 
15790  a 
17140  b 
19368  b 
20108  b 
20181  b 
20513  b 
20906  b 
21498  b 
21810  b 
23913  a 
25192  b 


515  a 
1289  d 
3797  a 
5242  b 
6353  a 
6342  a 
7832  a 
9651  b 
11628  a 
12733  d 
15896  11 
18238  b 
19466  a 
20110  a 
20229  b 
20557  a 
21083  b 
21634  b 
23162  b 
23932  b 
25348  b 


523  a 
1403  a 
4008  a 
5419  d 
6395  b 
7236  b 
7890  b 
10096  b 
11826  b 
13772  1) 
16123  b 
18312  b 
19580  d 
20121  b 
20238  b 
20575  a 
21342  a 
21636  b 
23193  b 
24055  a 
25876  1) 


731  a 

1950  a 

4336 

5741 

6.556 

7346 

8046 
10167 
11856 
13962 
16194 
19219 
191309  b 
20124  b 
20281  d 
20758  a 
21364  a 
21637  b 
28375  a 
24104  a 
26337  a 


Titres  à  1.000  fr. 

28502  b  29007  a  29080  b 
29894  d     30200  a      30307  a 


29185 
30321 


30365  b 
31310  b 
.32680  a 
33516  b 
37568  b 
40301  b 
45093  a 
46854  b 
47591  b 
48638  b 
49722  a 
51014  b 
53411  b 

54035  b 
55660  b 
56928  b 
60564  d 
61839  a 
62821  b 
63860  b 

64896  b 
67805  b 
69021  a 


a .  . 

b.  . 


30442  b 
31465  b 
32726  b 
33&38  a 
38112  b 
42662 
46421 
46896 
47829 
48780 
49843 
51246  d 
53715  a 


30521 
31637 
33158 
34878 
38209 
42725 
46548 
46968 
48196 
48887 
50558 
51473 
53838 


30574  b 
32042  » 
33245  b 
36116  a 
38907  b 
42950  a 


Titres  à  2 

55168  d  55275 


a 
a 

a 
a 
b 
c 
b 
a 
b 
a 
a 
b 
a 

500  fr. 

a      55419  a 


466;-i3 
47041 
48380 
49215 
50641 
53301 


55909  b 
57816  b 
60724  b 
62416  a 
62919  b 
64226  b 


56301 
58407 
60761 
62464 
62924 
64456 


Titres  à  5 

65760  a  65832 
68019  b  68122 
69164  b 

DATES  DE 

Février  1898 

Août  1898 


56686  b 
58909  b 
60928  b 
62619  a 
63019  b 

a 

.000  fr. 

a  658.39  b 
d      68309  b 


30677  a 
32085  b 
3S389  a 
36680  d 
39944  b 
43856  b 
46814  b 
47286  b 
48597  b 
49392  b 
50792  b 
53410  b 


55622  b 
56721  a 
60455  b 
61724  b 
62772  a 
63049  d 


66892  b 
68512  b 


TIRAGE 

c.  . . .    Février  1897 

d.  ...    Août  1897 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  sont 
invités  à  se  réunir  en  assemblée  générale  an- 
nuelle le  mardi  2S  mars  prochain,  à  3  heures, 
hôtel  Continent?.!  (entrée  rue  Rouget-de-l'Isle, 
no  2). 

Indépendamment  des  questions  à  l'ordre  du 
jour  de  sa  séance,  l'assemblée  aura  à  délibé- 
rer, en  conformité  des  articles  29  et  37  des 
statuts,  sur  des  propositions  relatives  à  la 
vente  de  terrains  dont  le  prix  excède  100.000 
francs. 

Les  actionnaires  propriétaires  de  40  ac- 
tions qui  voudront  assister  à  cette  assemblée 
devront,  conformément  à  l'article  33  des  sta- 
tuts, déposer  leurs  titres  au  porteur  (coupon 
d'avril  1899  détaché)  au  siège  de  la  Société, 
6,  rue  Condorcet  (Service  des  Titres),  du  20 
courant  au  18  mars  inclusivement,  de  10  h.  à 
2  h.  très  précises. 

Les  actions  sorties  aux  tirages  annuels  ne 
pourront  être  acceptées  en  dépôt.  MM.  les  Ac- 
tionnaires voudront  bien,  au  préalable,  les 
échanger  contre  des  titres  de  jouissance,  qui 
seront  admis  aux  lieu  et  place  des  actions  de 
capital  amorties. 

11  sera  délivré  un  récépissé  des  titres  de- 
posés,  en  même  tenjps  qu'une  carte  d'admis- 
sion à  l'assemblée. 

111 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :   QUINZE  MILLIONS 

entièrement  versés. 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Algé- 
rienne sont  convoqués  en  assemlDlée  ordinaire  pour 
le  samedi  25  mars  prochain,  à  3  h.  1/4,  11,  rue  des 
Capucines. 

Aux  termes  de  l'article  27  des  statuts,  1  assemblée 
se  compose  de  tous  les  actionnaires  propriétaires 
dô  dix  actions  au  moins,  soit  nominatives,  soit  au 
porteur. 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront. 


2 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


pour  être  en  droit  d'assister  à  l'assemblée  générale, 
avoir  déposé  leurs  titres  vingt  jours  au  moins 
avant  l'époque  fixée  pour  la  réunion,  pour  les  ac- 
tions déposées  au  siège  social  ;  vingt-cinq  jours 
avant  l'époque  fixée  pour  la  réunion,  pour  les  ac- 
tions déposées  aux  caisses  de  la  ("ompagnie  :  à 
Alger,  Bône,  Constantine,  Marseille,  Oran  et  Tunis. 

Les  modèles  de  pouvoirs  seront  délivrés  au  siège 
social  et  aux  caisses  désignées  ci-dessus.  Il  sera 
remis  aux  déposants,  à  Paris,  une  carte  d'admission 
nominative  et  personnelle.  112 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

Société  anonyme  au  capital  de  60  millions 

FONDÉE   EN  1859 


Assemblée  générale  annuelle  ordinaire 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  annuelle  ordinaire  le  mardi  21 
mars  1899,  à  trois  heures,  salle  de  la  Société  des 
Agriculteurs  de  France,  8,  rue  d'Athènes,  à  Paris. 

Le  Conseil  d'administration  a  décidé  qu'il  propo- 
serait à  l'assemblée  générale  de  fixer  le  dividende 
de  l'exercice  1898  à  12  fr.  50  par  action  libérée  de 
125  fr.,  soit  12  fr.  nets  d'impôt,  sur  lesquels  un 
acompte  de  5  fr.  a  été  mis  en  paiement  en  novem- 
bre dernier. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES 

HAUTS-FOURNEAUX,  MINES  ET  USINES 

D' AUDUN  -  LE  -  TICHE 

Constituée  par  acte  passé  devant^M'  Ferd.  De- 
tienne,  notaire  à  Liège,  le  14  janvier  1899,  et 
publié  au  Moniteiir  belge  le  28  janvier  1899. 

Capital  :  6  millions  de  francs 

représenté  par  12.000  actions  de  500  francs, 
entièrement  libérées. 

SIÈGE    SOCIAL  :  LIÈGE 


CONSEIL  d'administration 

M.  Neef-Orban,  pi-ésident  du  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Société  anonyme  des  Aciéries  d'An- 
gleur,  président  ; 

M.  le  comte  H.  de  Meeus,  industriel,  administra- 
teur du  Oédit  Général  Liégeois  ; 

M.  Labriet,  industriel  à  Longwy  ; 

M.  Meufl'els,  banquier  et  industriel  à  Liège  ; 

M.  Alf.  Orban,  industriel,  administrateur  de  la 
Caisse  Commerciale  de  Bruxelles; 

M.  P.  van  Hoepraerden,  industriel,  administra- 
teur de  la  (caisse  Commerciale  de  Bruxelles  et  du 
Crédit  Anversois. 

COMMISSAIRES 

M.  L.  Castermans,  ingénieur,  dii-ecteur  fle  la 
Caisse  Commerciale  de  Bruxelles; 

M.  Ch.  de  Rossius  d'Humain,  ingénieur,  admi- 
nistrateur de  la  Société  anonyme  des  Aciéries 
d'Angleu-r. 

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

2>400  Actions  de  500  fr. ,  entièrement  libérées 
PRIX  :  750  FRAIXCS 

(  A  la  soiiscriplion   Fr.  50 

Payables  <  A  la  r  'partition,  le  10  mars  1899  200 
I  Le  1"  avril  1899   500 

Fr.  750 

Émission  de  12.000  Obligations  4  0/0 

créées  ]iar  décision  du  Conseil  d'administration 
en  vertu  de  l'article  lU  des  statuts. 

Ces  obligations  sont  de  500  fr.;  elles  rapportent 
20  fr.  d'intérêt,  {layables  jiar  10  fr.  semestrielJc- 
nienl  les  1"  mars  cl  1"  septembre  dc^  chaque  an- 
née, et  pour  la  première  l'ois  le  1"  septembre  1899. 

Elles  seront  remboursables  au  pair  en  vingt-sept 
années,  par  tirages  au  soi  t  annuels,  conformément 
au  plan  d'amortissement  ;  le  premier  rembourse- 
ment aura  lieu  le  1"  mars  190  ».  La  Société  s'in- 
ti;rdit  d'anlicijier  le  remlxmrsement  avant  dix  ans. 


PRIX  :  482  fr.  50 

(  A  la  souscription  Fr.  32  50 

Payables  ]  A  la  répartit.,  le  10  mars  1899  200  » 

(  Le  1"  avril  1899   250  » 

Fr.    -482  50 

La  souscription  aux  actions  est  réservée  par  pri- 
vilège aux  souscripteurs  des  obligations  à  raison 
d'une  action  par  cinq  obligations. 


La  Souscriplion  aux  Ictious  et  aux  Obligations 

sera  ouverte 

le  Mercredi  l^  Mars  1899 

de  10  à  3  heures 
A  Bruxelles  :  A  la  Caisse  Commerciale  de  Bruxel- 
les, 58,  rue  Royale  ; 
A  Liège  :  au  Crédit  Général  Liégeois,  5,  rue  de 
l'Harmonie; 
—      chez  MM.  Meuffels-Neef  et  Gie,  33,  rue 
l'Université  ; 

A  Anvers  :  au  Crédit  Anversois,  42,  Courte-Rue  de 
l'Hôpital  ; 

A  Charleroi  :  à  la  Caisse  Commerciale  de  Bruxel- 
les, 16,  quai  de  Brabant. 


On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon- 
dance. 

Si  les  souscriptions  dépassent  le  nombre  de  titres 
émis,  il  y  aura  lieu  à  répartition. 

Les  titres  sur  lesquels  les  versements  exigibles 
ne  seraient  pas  efi'ectués  aux  époques  fixées  seront 
passibles  d'un  intérêt  de  retard  au  taux  de  5  0/0 
l'an  à  dater  du  premier  jour  fixé  pour  l'échéance 
de  chaque  terme  et  pourront  être  vendus  à  la 
Bourse  de  Bruxelles,  sans  mise  en  demeure,  un 
mois  après  l'échéance  du  dernier  terme,  pour  le 
compte  et  aux  risques  et  périls  des  intéressés. 

Les  formalités  nécessaires  pour  obtenir  l'admis- 
sion à  la  cote  de  la  Bourse  de  Bruxelles  seront 
remplies  immédiatement. 

Les  statuts  sont  à  la  disposition  des  souscrip- 
teurs aux  guichets  des  Eta£)lissements  émetteurs. 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 


ASSEMBLÉE  GÉNÉRALE 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  du  chemin 
de  for  de  Paris  à  Orléans  sont  convoqués  en  as- 
semblée générale  pour  le  mercredi  29  mars  pro- 
chain, à  trois  heures,  dans  l'hôtel  de  la  Compa- 
gnie, 8,  rue  de  Londres. 

Pour  assister  à  l'assemblée  générale,  tout  action- 
naire doit  justifier  de  son  droit  par  la  présentation 
d'une  carte  d'admission. 

Ont  seuls  droit  à  la  carte  d'admission  les  action- 
naires porteurs  ou  titulaires  de  40  actions  au 
moins.  Les  actions  peuvent  être  nominatives  ou 
au  porteur,  pourvu  que,  dans  ce  dernier  cas,  les 
titres  au  porteur  aient  été  préalablement  déposés 
au  siège  de  la  Société  trois  jours  au  moins  avant 
la  réunion. 

Seront  reçus  comme  donnant  droit  à  la  carte 
d'admission  à  l'assemblée  générale  les  récépissés 
constatant  les  dépôts  d'actions  de  la  Compagnie 
faits,  à  quelque  titre  que  ce  soit,  à  la  Banque  de 
France  et  aux  autres  Etablissements  de  crédit  dé- 
signés par  le  Conseil  d'administration. 

A  partir  du  lundi  13  mars  prochain,  les  bureaux 
du  Service  des  Titres  de  la  Compagnie,  8,  rue  de 
Londres,  recevront  le  dépôt  des  titres  au  porteur 
et  des  récépissés  de  dépôt,  et  délivreront  des  cartes 
personnelles  d'admission  à  MM.  les  Actionnaires 
ou  à  leurs  fondés  de  pouvoir;  ces  derniers,  qui  de- 
vront être  membres  de  l'assemblée,  c'est-à-dire 
posséder  au  moins  40  actions,  auront  à  déposer 
une  procuration  spéciale  dont  le  modèle  est,  dès  à 
présent,  délivré  dans  les  bureaux  du  Service  des 
Titres. 

Paris,  le  27  janvier  1899. 

Le  Directeur  de  la  Compagnie, 
115  Heurteau. 


CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 


AMORTISSEMENT 

Le  vendredi  3  mars  prochain,  à  1  h  1/2.  il  sera 
procédé  publiquement,  dans  une  des  salles  de  l'Ad- 
ministration, 8,  rue  de  Londres,  au  tirage  au  sort 


de  différents  titres  amortissables  au  compte 
l'exercice  1899,  savoir  : 

1°  900  obligations  2  1/2  0/0,  émission  1895,  r. 
boursables  à  500  fr.; 

2°  258  obligations  de  l'ancienne  Compagnie 
Chemin  de  fer  de  Paris  à  Orsay,  dont  : 

212  de  la  1"  série,  remboursables  à  500  fr.: 
46  de  la  2»  série,  remboursables  à  1.250  fr 
Les  obligations  sorties  au  tirage  seront  rembc 
sées  dans  les  bureaux  du  Service  des  Titres  : 
A  partir  du  1"  avril  pour  les  obligations  2 1  /2  ( 
A  partir  du  \"  juillet  pour  les  obligations  d' 
say  2'  série; 

A  partir  du  l"  septembre  pour  les  obligati 
d'Orsay  l'"  série. 

Le  remboursement  des  obligations  2  1/2 
pourra  être  effectué  à  Paris,  dès  le  lendemain 
tirage,  sous  la  déduction  de  l'impôt  édicté  par 
lois  du  21  juin  1875  et  26  décembre  1890,  et  d' 
retenue  calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Ban' 
de  France. 

Paris,  le  10  février  1899. 

Le  Directeur  de  la  Compag-i 
116  Heurteau. 


CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉA 


Échéance  d'avril  1899 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d 
former  MM.  les  Porteurs  d'obligations  que  le  n 
tant  des  intérêts  semestriels,  soit  pour  les  titres 
porteur,  soit  pour  les  titres  nominatifs,  sera  p 
dans  les  bureaux  de  la  (Compagnie,  à  Paris,  8, 
de  Londres,  à  partir  du  1"  avril  1899,  savoir  : 

Obligations  3  0/0  d'Orléans  1884    7  fr.^ 

Obligations  2  1/2  0/0  d'Orléans  1895. .    6  fr.  ! 

En  raison  des  impôts  établis  par  les  lois 
29  juin  1872  et  26  décembre  1890,  il  sera  reté 
savoir  : 

pa 

1*  Pour  les  obligations  3  0/0  d'Orléans  1884 

au  porteur   0.78  6. 

nominatives   0.30  7. 

2°  Pour  les  oblig.  2  1/2  0/0  d'Orléans  1895 

au  porteur   0  697  5* 

nominatives   0.25  6. 

Le  montant  des  intérêts,  déduction  faite  des 
pôts,  pourra  être  payé  à  Paris,  à  partir  du  l"  m 
prochain,  sons  une  retenue  calculée  au  taux  d 
compte  de  la  Banque  de  France. 

Les  titres  qui  auront  usé  de  la  faculté  d'escon 
ne  pourront  être  présentés  ni  au  transfert  ni  i 
conversion  avant  le  1"  avril  1899. 

Les  intérêts  seront  payés  dans  toutes  les  g£ 
et  stations  de  la  Compagnie  d'Orléans  ouvertes 
service  des  titres,  dans  les  gares  principales 
Compagnies  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  de  1'] 
de  l'Ouest  et  du  Midi,  ainsi  qu'aux  guichets  de 
Société  Générale  et  de  ses  succursales,  du  Cn 
Lyonnais  et  de  ses  succursales,  delà  Société G( 
raie  de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  et  de 
succursales. 

Les  intérêts  seront  payés  par  ces  Sociétés  de  i 
dit  sans  frais  d'aucune  sorte  pour  les  porteur.s 
titres.  Le  paiement  aura  lieu  dans  un  délai  de  1 
jours,  au  plus  tard,  à  partir  de  la  remise  des  tii 
auxdites  Sociétés,  qui  ne  pourront  escompter 
les  arrérages,  ni  les  coupons  qui  leur  seront 
posés. 

Paris,  le  17  février  1899. 

Le  Directeur  de  la  Compagi 
117  Heurteau. 


Nos  lecteurs  tireront  grand  profit  de  la  lecl 
de  la  602'^  livraison  de  la  Grande  Encyclopéc 
parue  la  semaine  dernière.  Parmi  les  articles  i 
fermés  dans  ce  fascicule,  nous  citerons  en  efi 
Normands,  par  M.  A.  Girv;  Nostalgie, 
M.  Couslan;  Notaire,  par  MM.  A.  Giry  et  F.| 
rodon;  Nourrice,  par  MM.  Potel  et  L.  Sagri 
Nouveau-nè,  iiar  M.  Potel;  Nouveau  Te^ 
ment,  par  M.  Vernes  ;  Nouvelle-Calédonie, 
M.  Ch.  Delavaud. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  coi 
tou  te  demande  affranchie  adressée  à  la  Sociétt 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rem 
Paris.  11 


IMPRIMERIE  OE  LA  PRESSE 
10,  ra«  du  Croissant,  Paris. .  —  Simart 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lonbn 
<•  Utru 


91.5!29 
3447131 
1186100 

96.900 
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•Î66.555 
3378684 
U2I127 

33.381 
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150.204 
49.797 
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60.000 
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80  000 
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50.000 
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-iOO.OOO 
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100.000 
39.600 
60.000 
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100 
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« 
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500 
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100 
100 
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» 

100 

500 


500  500 
500 i  500 
iOO  105 
500  500 

Il  {  » 
500  500 
300  300 


525181.665  £ 
190767.000  f. 
524306. 200a. 
5.465.60û£ 
18. 646.800  £ 
59.720  ob 
(89483.000  {. 

700.  OuO  ob 
i5.000.000f. 
I607t0.000f. 
1399299000  f. 
734839.5001". 
» 

l.  179.700  0b 
1 .092. 100  ob 
39.784.145  f. 
60.837 ob 
266.390  ob 
1245IJ0  000  f. 
o»2000.000  ri 
.•«035543888  li 
86.530.500  f. 
54.441.152  f. 
70.381 .930  £ 
455. 210  ob 
27.632.000  f. 
261742.0001'. 
116787.500  f. 
180U00.0Û0f. 
1  y57.ï62ot 
l-iSSlCtOOr. 
191562.5001'. 
649887. 50Uf. 
10.400.0001'. 
176925.0001. 
451562.500  f. 
1910492000  1. 
655825.0001'. 
397687. 5C0f. 
107000.0001. 
25.000.000  f. 
141372.000  f. 
69.333.000  f. 
!?.546.235£a 
3i941.98»£T 
16490.911  £1 
lÙ3.S^25.ûo0l. 
IbOOùO.OOO  t. 
i26a'.'5.5o0t, 
6.124.920  £ 
il.  627.500  1'. 
.59.399.500  f 
8. 087. 540  t 
20.500.000  £ 


OH 
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Obi, 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


Act, 
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1924 


1916 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1031 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DE  FER  FRANÇAIS 

KT  OBL.  AU  COMPT.)  (SÛite) 

Orléans  ^ouiss  

—  3  %'im.'.'.'.'.'.'. 

—  8  K  %  1895.... 
Grand  Oentral  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3  %... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %■ 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Dopks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gie  Gi»  dès)  

Oomp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

Cl»  G'»  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

■Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau-ville  ainé  

Malfldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl. ( G" !'•«) 

Métaux  (Gi«  f"  des)  

Sels  gemiaes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Ci«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Suc.  Genlr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 


FONDS  D'ETATS 

ÉTRANGERS 

Angleterre  2  "4  %(ch.iixei5U0) 

ArgeAtinè  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
BrésU  4  %  -%  1888  

-  i  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  ^  %)■ 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  H  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2y,%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  ir.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3      %  1894  

Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

-  4  %  1880  

-  4  %  or  1889  

-  -  1890(2'et3«émis.) 

-  -  1890  (4«  émis.).. 

-  -  1893  (5«  émis.).  . . 
—  1894  (6»  émis.).. . . 

-  Gon8olidé4%  (l"et2«  sér.) 

-  3%orlS941et2»émis.l89» 

-  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  J4  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C. . . . 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  % . . 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  1  %  1894  

—  i  'A  %  1894  

Uruguay  3  J4  %  1891 ... . 


UIIIIIMDI  •■  UTIRIT  <litrlbi«  (• 


1893    1S94    18^    1896  1897 


43  50 
15  .. 
t5  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25 
27  50 


37  50 
85  .. 


97  09 
40  61 


8  75 
5 

4  50 
4 


50 


50 


4 

4  34 

3 

3  50 
1 

22  50 


4  . 


3  50 


43  50 
IS 
15 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
85  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


85 


96  65 
40  36 
25 
9 
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5 
4 

4  50 
4 


50 
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4 
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3  50 
15  . 
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4 
i 
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4 
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4 

3 
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15  .. 
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15  .. 

38  50 
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15  .. 

15  .. 


15  . 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 

28  50 


40 
87  50 
7  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

i  50 
4 


4  . 


50 


5 

3  50 
15 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 

4 
4 
4 
4 
4 
i 
4 
3 

3  50 

4 

3 
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3 

1 

1 

1 
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85 

4 

20 
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18  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 
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18 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  .  . 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
15 
12 
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3  50 
i 

6 
5 

3  50 
15 
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1 
i 

3 
3 
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3 
4 
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4 
1 
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1 
4 
4 
1 
3 
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4 
3 

3  50 
3 
1 
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20 
85 

4 

20 

20 
3  50 
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43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
85 
15 

15 
12 
15 


18 

28  50 
68 
62 
19  50 
15  . 
25  .. 
65  .. 
40  .  . 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
3C 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


4 

4  50 
4 


3 
i 
1 

3  50/ 
4 
6 
5 

3  50 
15 


5(. 


l 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
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4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
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4 

3 
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1  . 
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85  . 
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Cours  de  comp.  comm.  juiUei 


1895     1896      1897     1  898 


1185  .. 
475  .. 
473  50 

475 

1095  .. 
475  .. 
472  50 
680  .. 
455  .. 

478  50 
270  . 
485  . 


1130  ., 
482  .. 
480  .. 
442  .. 
478  .. 

1103  .. 
480  ., 
478  ., 
625  ., 
460  .. 

475  . 
232  . 
437  . 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 
3272  50 
1330  .. 
585  .. 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

108 
44  50 
88  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
48/  50 

'»9 
49 


390 
590 
1950 
1080 
805 
321 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 

530 

630 

147 

3500 
1365 
637 
190 


1850 
487 

483 
456 
483 
1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 

125 
3255 
1280 
445 
265 


113 

428  . 

104  75 

78  50 

73  75 


106  40 
84  .. 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

&i  30 
371 
312 


232 
177 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

98 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
188  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

96  ;c 
jO  5l 


112  80 

104 

69  35 
66  35 


106 

81 

99 
105  -20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 

95 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 

102  70 
10^2  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20, 

i04 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  . 
444  . 
482  . 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


1390 
482 
480 
443 
480 

1822 
483 
4?9 
685 
469 

480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
8.fô 
363 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
lOSO 
710 
92 
650 

426 

112 

3715 
1465 
474 
269 


112 

448 
10  i 

53 

f.2 
4  iO 
10) 

91 

9y 
10-2 
lo9 

10  i  : 

34 
157 
129 


211  .  . 

286 
101  6C 

101  71 

94  4i 
97  . 

\6  il 
4-  0  . 
9.*  7( 
93  11 

95  5( 
93  3C 

10-2  3: 
10-2 

103  7. 

102  9( 

102  51 
106  H 

106  7 

104  . 
97  5 

101  5C 
61  51 

103  7i 
101  . 

47  . 
27  . 
22  7: 

107  . 
470  . 
499  . 
103  . 
370  . 
460  . 
100  . 

14  . 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


26  jan. 

2  tevr. 

9  févr. 

16  «V. 

24  fév. 

IojO 

1359  .. 

475 

6 

475 

473  . 

4/1 

478 

\oii 

478  . . 

AT7 

DU 

i28 

50 

•  ' 

430 

430  .. 

430 

•  ■ 

469 

50 

472 

168  50 

40  / 

50 

1180 

1 208 

•  • 

1225 

1215  . . 

1  o  1  ^ 

470 

470 

50 

471 

470  50 

loy 

476 

476 

474 

50 

474  . 

47  4 

25 

660 

670 

667 

666 

460 

462 

464  '.. 

465 

403 

50 

467 

467 

463 

50 

343 

340 

338 

457 

455 

459 

459 

4oo 

455 

458 

460  . 

)81 

680 

676 

675  . . 

670 

2235 

2235 

2295  . 

2285 

1295 

1312 

1326 

1320  .. 

1300 

985 

985 

1015 

1010  . . 

996 

308 

315 

325 

330  . 

345 

630 

635 

645 

645  . . 

640 

n9J 

1800 

1800 

1800  . , 

1260 

128') 

1260  . . 

1265 

650 

665 

750  - 

740 

114 

in 

133 

136  . 

1 37 

112 

108 

110 

108  . 

102 

1 120 

1300 

1220 

1280  . 

12^0 

îsoy 

985 

955 

978  . 

98U 

lUo 

109 

106 

110  . 

110 

610 

610 

680 

660 

638 

650 

625 

625  .  . 

616 

OU 

14 

76 

15 

16  .  . 

16 

107 

109 

50 

109 

108  .. 

111 

3552 

3605 

3595 

.5607  .. 

Otîyy 

1330 

1340 

1360 

1365  .  . 

lOOD 

504 

545 

530 

525  . . 

520 

4,  /y 

288 

298 

310  .. 

3  lO 




1  \£> 

50 

112  25 

112  25 

469  . 

1 

9=1 

102  75 

103  50 

103  10 

IC'3 

90 

DU 

/  o 

S4 

50 

65 

03  95 

6  ) 

ou 

63 

62 

3u 

1)2  . 

59 

li 

424 

420 

4  20 

1  Uo 

103 

4^j 

lo3 

75 

103  80 

103 

5o 

QQ 

ou 

91 

9.) 

5 

50 

yo 

'i5 

96  . 

yo 

80 

104 

25 

104 

75 

Iu4  50 

1  '  t 

'À 

1 .  si 
Il  (S 

108 

40 

U9 

40 

K9 

i08 

106 

*  ■ 

106 

115 

60 

1 1  5  40 

lOo 

85 

51 

53 

55 

52 

75 

55  20 

40 

20d 

212 

210 

237  . 

232 

174 

18. 

182 

200  . . 

199 

613 

50 

615  . . 

6'-*0 

207 

51' 

214 

75 

215  .. 

*  1  0 

261 

50 

26» 

50 

275  .  . 

'  • 

lUl 

...  ■ 

lUJ 

AA 
OU 

'i 
2o 

loi 

lÙ2 

25 

102  75 

ml 
lUl 

Alt 
OU 

93 

9'.' 

9.5 

95 

95 

96  25 

QA 

io 

95 

95 

50 

vo 

lUÏ 

5(1 

104 

50 

loi  '.. 

101 

■ . 

2o 

23 

55 

23 

95 

26 

90 

26  85 

JU 

488 

• 

iî<8 

490 

19J  .. 

93 

15 

91 

50 

*  • 

9.Î 

50 

9! 

7t 

93 

80 

92  55 

40 

y3 

25 

93 

50 

94 

i: 

94  . 

94 

50 

93 

2.' 

93 

60 

93 

75 

93  75 

94 

■ 

1U3 

20 

103 

103 

55 

103-  7  0 

103 

103 

30 

103 

10 

lo3 

50 

103  95 

103 

8j 

103 

3U 

103 

2o 

103 

15 

103  50 

lu.-f 

75 

iu3 

40 

103 

lu 

103 

2u 

103  . . 

103 

50 

107 

70 

106 

103 

75 

105  , . 

105 

iC 

105 

ÔO 

105 

35 

104 

50 

104  50 

(0  4 

50 

105 

10 

105 

7u 

105 

60 

K6  . 

105 

•> 

103 

103 

25 

104 

103  50 

104 

94 

55 

91 

95 

95 

40 

91  80 

94 

75 

100 

50 

101 

50 

100 

95 

101  46 

lui 

25 

61 

60 

63 

05 

Ô2 

65 

62  25 

62 

21 

Ç9  75 

100 

103 

103 

50 

103  75 

10  i 

30 

102 

50 

102 

0. 

102 

io 

113  50 

104 

2 

48 

60 

48 

3n 

48 

7.'. 

48  25 

48 

28 

02 

28 

ID 

ïS 

30 

28  40 

28 

6 

23 

50 

23 

70 

ï3 

.so 

23  90 

23 

90 

415 

5u 

42o 

126 

424  .. 

425 

186 

480 

487 

490  .. 

490 

51 

499 

500 

50 

497 

198  .  . 

500 

103 

390 

405 

4li 

400  .. 

399 

460 

50 

462 

460 

463  . . 

462 

lui 

80 

103 

102 

102  90 

102 

Al 

45  50 

46 

25 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Itiabn 

Til. 

SCIBIll. 

it  titr«i 

o. 

Tin. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200. OOÛ 

500 

200 

500. OOQ 

500 

250 

744.000 

lop 

lOO 

120.000 

500 

200 

150. 000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

>î 

» 

60.000 

500 

500 

275.385 

500 

500 

99.337 

500 

500 

524.601 

500 

500 

658.799 

500 

500 

147 . 403 

500 

500 

188. 4o2 

500 

500 

393.336 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

500 

3207617 

50Ô 

500 

S90.00J 

500 

500 

410.410 

500 

500 

9i.359 

10£ 

10£ 

490.000 

500 

500 

609.329 

500 

500 

247.940 

500 

500 

46.763 

500 

500 

47.122 

500 

500 

95  442 

500 

5Ô0 

198.376 

500 

500 

213.555 

500 

500 

234.424 

500 

500 

94.595 

500 

50"D 

57 . 129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124548 

5Ù0 

50J) 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

1  500 

120.000 

5£ 

1  5£ 

110.000 

5f 

'  5| 

200.000 

200 

200 

40.000 

500,  500 

100.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Roblnson  Banjilng  Cy  Ld 
Crédit  Fonciër  d'AUttiçUe 
Crédit  Foncier  Egyptien.  . 
Crédit  Foncier  de  Hongjrie 
Créd.  Mob.  Êspagh.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hofligr... 
Obi.  anc.    —   3  %  1"  à  8«émis. 

—  —    —   9«  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  G)  H 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —         3  %  1" série. 

—  —  —  2"  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4«  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —      Asturies  Irehyp. 

—  -         -  2«hyp. 
—      3«  hyp 


Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salôïjjque-Constant 
Madrid  à  Saragosse 

—  3  %  1"  hyp. 

—  -    2.  hyp 

—  —     3«  hyp 
Smyrne-Cassaba  4  %  94 

—  4  %  95 

Sud  de  l»Esp.  3  %  1"  hyp 

Wagon's-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin»Sosnow., 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaîô  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines. 
Tabacs  du  Portugal  


Act. 
Obi 


Act. 


DiTuinrei  H  iniitT  iiitribit  » 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


14  fl. 

15  p. 
17  30 
17  50 


37  50 

5  .. 
20  .. 

2  .. 

5  .. 
15  .. 
15  .. 
28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
20  .. 


7  50 


15  . 
17  50 
17  50 
17  60 
20  . 

io  '. 
20  . 
40  . 
12  10 


16  fl. 
15  p. 
15  75 


37  50 
5 
24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
40  10 


15 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
30  . 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


14  fl. 

15  p, 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


5  . 
15  . 
15  . 

28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  . 


30 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


12  fl. 
15  p. 

18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


15 
i5 
15 
15 
15  .. 
15 
15 
15  .. 
15 
15 
16 


15 


15 
15 
15  .. 

80 

20  .. 


30  .. 


47  70 
37 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15  . 

15  . 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  ., 

15  ., 

15  . 

33  1 

7  D( 


15 


32  50 


37 


12  20 
19  .. 
45  p. 
14  55 


15 

45  p 


Cours  de  clôture  des  5  dernières^sem. 


1895 

1896 

1897 

1898 

600  . , 

OOO   .  . 

o«u  .  . 

488 

DW    .  . 

499 

490 

450 

D04  DU 

580 

592 

604 

/«<>    .  . 

572 

574 

565 

153  ]  ' 

108 

74 

1  AQf\ 

1266 

1300 

1300 

402!  OU 

479 

489 

515 

oDU  .  . 

790 

770 

02  OU 

ou  . . 

45 

38 

lOU   .  . 

136 

65 

65 

«OU  . . 

266 

180 

150 

«'lo  /O 

255 

176 

1 45  . . 

775 

775 

782 

«70  en 
■l/ô  OU 

475 

478 

475 

ARA 

401  «0 

467 

469 

400    .  . 

ARA  Ot^ 
4D1  aO 

300  . . 

459 
468 

467 

476 

304 

295 

286 

242  50 

225 

195 

173 

365  . . 

364 

386 

389 

362  50 

oOU   .  . 

^$19 

006  .  • 

385 

657  50 

004    .  . 

AQA 

695 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130 

87  50 

115  . . 

85  . . 

58  . . 

227  5Û 

«Oo   .  . 

994 

192 

207  .. 

240  .. 

205  .. 

172 

200  . . 

!f44  . . 

209  . . 

168  . . 

195  . . 

9A7 
SUi 

lOo   .  . 

195  . . 

«oo  .  . 

91  A 

170 

225  . . 

9AQ 
«4o  .  . 

91  K 

173 

235  . . 

«04   .  . 

182 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171 

197  50 

235  . . 

202  . . 

164  . . 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

295 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

85 

118  .. 

107  .. 
605  .. 

100  .. 
765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

)   400  .. 

610  .. 

855 

680  . 
1235  . 

142  50 

76  .. 

65  .. 

28  . 

1  190 

160  .. 

128  .. 

108  . 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  . 

.  670  .. 

685  .. 

600  .. 

1  445  . 

3  535  .. 

580  .. 

555  .. 

1  500  . 

26  jan.  2  f*yr.  9  févr.  16  fév.  24  fév, 


531 
495 
638 
556 
103 


546 
531 
76 
119 

239  50 

240  50 
771 
474 
466 
452  .. 
466  50 
201 
161 
380 
384  .. 
690  . 
185  . 
119  . 
252  . 
237  25 
235 
229 
210  .. 
232 
236 
2i0 
235  50 
244 


277 
184 
308  50 
297 
294 
414 
355  .. 
140 
750 
113  50 
901  .. 
1479  .. 

32  .. 

98  .. 
274  .. 
565  .. 
586  .. 


533 
500 
645 
565 
121 


555  . . 


85 
145 
240  .. 

238  .. 
770 
475 
468 
453  75 
468 
214 
182 
380 
384  75 
711  . 
180 
121  . 
253  . 
240 
2i2  . 
229  . 
243  . 
231  . 

239  . 

240  .. 
234 
240 


549  .. 

500  .. 

657  .. 

576  .. 

119  .. 


555 


87 
130 
229 
226  50 
777 
473  75 

453  50 
465  50 
207 
166 
379  50 
384  50 
709 
178 
116 
252  50 

230  '. 
229  . 
244  75 
230 
238 
239  50 
233 
210 


288  . 
194  .. 

310  . 
293  75 
299  . 
435  .. 
376  .. 


755  .. 
129 
994  .. 
1530  .. 

97 
271  .. 
560  ., 


67 
292 
193 
315 
305  50 
305  . 
426  . 
372  . 


775  . 
131  . 
981  . 
1538  . 

30  . 

95  . 
278  . 
560  . 
618  . 


543 
500 
656 
580 
110 


555 


545 
503 
648 
577 
111 
1322 
550 


95 
185 
247 
239 
775 
473 
467  7? 
453  . 
466  . 
205  . 
172  . 
380  50 
386 
725 
184 
137 
275 
265 
252 
245 
249 
246 
253 
255 

249  .. 


74 

290 
209 
330 
324 
323 
418 
369 
148 
770 
136 
1000 
1519 
29 
90 
290 
625 


94 
175 

247 
238  75 
773 
470 
467  50 
452 
466  75 
203 
168 
380  50 
383  50 
724 
184  .. 
144 
268  .. 
258  . 
255  . 
248  . 
255  50 
244 
255 
255 
249 
252 


73 
289 
221 
326 
319 
316 
420 
369 
140 
769 
140 
1012 
1557 
29 
95 
295 
625 
610 


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


■onbn 

Til. 

Soaii. 

U  tilrei 

OOD 

ttn. 

10.977 

» 

n 

15.791 

n 

33.445 

n 

» 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.20Û 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

lOÛ.OOC 

100 

100 

16.;<61 

500 

500 

1.71b 

500 

500 

4.285 

» 

» 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20  OOÛ 

500 

500 

23.200 

» 

» 

32.600 

500 

500 

25.410 

500 

500 

20.00(. 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

ll.uOO 

500 

500 

21  00(1 

500 

500 

21.000 

bW 

50{' 

40.000 

500 

50C 

20.000 

5(Ki 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

r,()(i 

500 

5.C00 

500 

500 

l'i.OfX) 

500 

500 

9  023 

500 

."jOO 

20.000 

500 

500 

21.000 

500 

500 

10.000 

50(J 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (O'  Gi«  F'«)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'IndoiChihe... 
Banq.  spé*.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  uaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C'«  ceûtrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-LiUe  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciér.  de  la  Mat-ine  

Bateaux-Parisiens  

Chiirgeurf 'Réunis  

Ci«Havr.-Fén.  de  Nav.  àV"- 
fiénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (C>«  G'») 

Etablissements  Duval  

Gr,  DistlU.  Cusenier  et  Ci» 
Gi  Moulins  de  Corbeil — 
Lits  Militaires  


COURS  DB  CLOTURE 

«eriil.M  f  ,^  21  fév. 
coin  cotéi 


770  .. 
1670  .. 

680  .. 
1074  .. 

225  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

819  .. 

263  .. 

600  .  . 
1960  .. 
1280  . . 
1475  .. 
1140  .  . 


1535  .. 

621  .. 

430  .. 
1170  .. 
1135  .. 

822  .. 

630  .. 

835  . 

575  . 
1420  . 
1685  . 

815  . 
1240  . 

520  . 
4900  . 

190  50 
3600 

921 

370 
1600 


765 


675 
1080 


263 


770 


680 
1075 


264 


1190  .. 

1140  .. 

1460  .. 

1525  '.. 

621  .. 

430 

1161  .. 

1160  ! 

1145  .. 

1150  .. 

850  .. 

815  . 

025  .. 

630  .. 

850  .. 

840  .. 

502  . 

570  .. 

1120  .. 

1421  . . 

17C5  . 

1685  .. 

810  .. 

1250  . . 

1250  '. 

4895 

4906  '. 

3600  .. 

3600  . 

910  .. 

915  . 

1625  .. 

1595  .. 

Nombri 

Til. 

Soan. 

di  titni 

nom. 

Tin. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.554 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

387.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.247 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

87.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FKANÇ.  (obl.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Ci»  Gi«  F"  de  Tramveàys  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obl.  420f  5  % 
_  obl.  de35û«'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2«  émis. 
Métaux  (Gi«  Fl»)  obl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  MiUtaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —  2»  série.  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  , 

VAL.  ÉTRANÔ.  (oblig.) 

Obl.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  5  %  — 
Obl.  Wag.-Lits  4  %  1",  2«  sér. 


COURS  OB  CLOTPaS 


uancttéi 


340  .. 
297  50 
180  .. 
512  .. 
250  .. 
210  .. 
450  .. 
510  .. 
508  .. 
505  .. 
500  .. 
480  .. 
502  .. 
512  .. 
508  .. 
493  .  . 
382  . 
516  50 

612  50 

613  .. 
643  .. 
490  .. 
489  .. 


425  .. 
235  .. 
148  .. 

184  .. 
350  .. 

185  ,, 


505 
516 


16  fév. 


165  .. 
512  .. 


208  75 
448  .. 


505  50 
505  .. 


503  .. 
512  .. 
50»  .. 


380 


613  . 

617  . 

492  . 

489  . 


425 

iio 

316 


515 


24  féT 


190 
512 
246  . 
210 

507 
508  . 
505 
500  50 


512 

508 


382 


643 
489 


425 
237 
152 
195 
355 
190 


505  50 
518 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 
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N»  373.  —  15*  volume.  (9) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  3  mars  1899. 


CO.MPAGNIK  PARISIENNE 

ÈCLAIllAGE  Z  CHAUFFAGE  '^e  GAZ 


lois 

RISCEriBS  DK  GAZ 

D1KFÉRE.NCE 

1899 

1898 

ea  1899 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Ir.  0. 

vier. .  . 

9.148.129  26 

9.093.615  o3 

+   49.483  73 

0.54 
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SOCIÉTÉ  MÉTALLURGIQUE 
I        DE  L'OURAL-VOLGA 

tiété  anonyme  au  capital  de  18.000.000  francs 
Siège  social  :  80,  rue  Taitbout,  Paris 

AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 


L'Assemblée  générale  extraordinaire  des 
jtionnaires  du  28  février  1899  ayant  voté 
te  le  capital  social  serait  porté  à  25  millions 
I  francs,  par  l'émission  de  14.000  actions 
tuvelles  de  50û  francs,  à  souscrire  en  numé- 
ire.qui  seront  assimilées  aux  anciennes,  et 
Conseil  d'administration  ayant  décidé  que 
3  actions  nouvelles  seraient  émises  au  prix 
)  515  francs  et  que  7.200  actions  (soit  une 
tion  nouvelle  pour  cinq  anciennes)  seraient 
ises  a  la  disposition  des  actionnaires,  MM. 
5  Actionnaires  sont  informés  que  la  sous- 
iption  aux  7.200  actions  nouvelles  sur  les- 
lels  ils  ont  un  droit  de  préférence  sera  ou- 
rle le  27  février  el  close  le  13  mars  1899. 
Tous  les  actionnaires  ont  un  droit  à  la 
uscription  de  ces  7.200  actions,  dans  la 
^portion  des  titres  possédés  par  eux,  en 
enant  pour  base  la  proportion  irréductible 
ane  action  nouvelle  pour  cinq  anciennes. 
Les  propriétaires  d'actions  anciennes  qui 
auraient  pas  un  nombre  suffisant  de  titres 
lur  obtenir  une  action  de  la  nouvelle  émis- 
Dn  pourront  se  réunir  pour  exercer  leur 
•oit. 

Les  demandes  de  souscription  devront  être 
compagnéesdu  versement  de  515  francs  par 
tion  nouvelle  et  du  dépôt  des  titres  anciens 
li  seront  revêtus  d'une  estampille  indiquant 
l'ils  ont  exercé  leur  droit. 
Les  souscriptions  et  dépôts  d'actions  seront 
çus  : 

Paris,  à  la  Banque  Internationale  de  Paris, 
3  et  5,  rue  Saint-Georges; 
au  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris; 

la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France. 
Lyon,\k  la  Société  Lyonnaise  de  Dépôts,  de 
Comptes  Courants  et  de  Crédit 
Industriel. 

Nancy,  à  la  Société  Nancéienne  de  Crédit 
Industriel  et  de  Dépôts. 

Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
à  la  Caisse  Générale  de  Reports  et 
Dépôts. 

Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  Interna- 
tionale de  Commerce  de  iSaint- 
Pétcrsbourg  ; 

à  la  Banque  d'Escompte  de  Saint- 
Pétersbourg. 
Dans  les  départements  et  à  l'étranger,  aux 
ccursales  et  agences  des  Etablissements  ci- 

Ê8US. 

1.0 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

AXGKR)  BLTDAH,     BONE,    BOUGIE,    CONSTANTINE,  M.\R- 
SEILLH,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBES, 

TUNIS.   

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

Awe  ,  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  ^1') 
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ÉTAT  DE  MINAS- GERAES 

Emprunt  5  0/0  de  6,5  millions  de  fr,  1897 

Conformément  à  Farticle^  du  contrat  d'emprunt, 
l'Etat  de  Miuas-Geraës  a  racheté  1 .956  obUgations 
5  0/0  représentant  le  nombre  de  titres  à  amortir 
pendant  l'année  1898. 

Ces  1.956  obligations  portent  les  numéros  sui- 
vants :  „  ^  ^ 
48.536   à  49.285 
65.001   à  66.206 


BANQUE  IMPÉRIALE  ROYALE 
PRIVILÉGIÉE  DES  PAYS-AUTRICHIENS 

L'assemblée  générale  ordinaire  de  la  Banque 
I.  R  P.  des  Pays-Autrichiens  est  fixée  au '.i4  mars 
1899,  à  6  h.  du  soir,  au  siège  social,  Hohenstaufen- 
gasse,  n"  3,  à  Vienne.  .        -,     , . 

Nous  rappelons  que  les  titres  doivent  être  dépo- 
sés au  plus  lard  le  10  mars  1899,  à  Pans,  à  la 
succursale  de  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autri 
chiens,  12,  rue  du  4-Septembre. 


GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Établissements  Darblay  et  Béranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPIT.^L  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Sièr/e  social  à  Paris,  rue  du  Louvre,  n'  6 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  pour  le  samedi  18  mars  1899, 
à  10  h.  1/2  précises  du  matin,  à  Paris,  cité  Rouge- 
mont,  lu,  salle  de  la  Société  des  Gens  de  Lettres 
(ancienne  salle  des  Ingénieurs  civils)  ; 

A  l'ettet  de  : 

1°  Entendre  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration et  de  celui  des  Commissaires,  sur  les 
:(pérations  de  la  Société  pendant  l'exercice  1898  ; 

2°  Di'libérer  sur  les  comptes  de  cet  exercice  et 
sur  le  cliilTre  du  dividende  à  distribuer  ; 

Nommer  un  Administrateur  et  les  Commis- 
saires annuels. 

Par  décision  du  Conseil,  délibérant  aux  termes 
de  l'article  24  des  statuts  et  de  l'article  4  de  la  loi 
du  2  août  1893,  tout  actionnaire,  propriétaire  ou 
porteur  de  8  actions  au  moins,  sera  admis  à  cette 
assemblée,  pourvu  qu'il  ait  déposé  ses  titres,  au 
plus  tard  le  samedi  11  mars,  soit  au  siège  social, 
6,  rue  du  Louvre,  à  Paris,  soit  dans  les  bureaux 
dos  usines  à  Corbeil  et  au  Havre,  soit  dans  les 
caisses  des  Etablissements  ci-dessous  : 

Banque  Internationale  de  Paris  : 

Comptoir  National  d'Escompte  du  Paris  ; 

Crédit  Algérien  ; 

(Crédit  Lyonnais  ; 

Société  de  Crédit  Mobilier  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  lindustrie  en  France  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial ; 

MM.  Périer,  Mercet  et  Gie  ; 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
de  province.  .  , 

Seront  également  reçus  comme  dépôts  les  récé- 
pissés de  dépôt  d'actions  délivrés  par  tous  les  éta- 
blissements de  crédit  ou  maisons  de  banque  agréés 


par  le  Conseil  d'administration  et  par  tous  les  offi- 
ciers ministériels. 

Tout  actionnaire  peut  se  faire  représenter  par  un 
antre  actionnairo  membre  lui-même  de  l'Assem- 
blée. 

Le  Conseil  d'administration. 
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COMPAGNIE  RUSSO-BELGE 

d' Inclus  ti-io s  Verrières 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
Constituée  par  acte  passé  devant  le  notaire  Van 
Halteren,  le  2  février  1899.  et  publié  aux  annexes 
du  Moniteur  belge,  le  15  février  18i)9,  sous  le 
n-  590.   

Capital  social  :  1.500.000  fr. 

représenté  par  15.000  actions  privilégiées 
de  100  fr.,  et  15.000  actions  ordinaires  sans 
désignation  de  valeur. 

Siège  social  :  à  MANAGE  (Belgique) 

conseil  d'administration 

M.  Lazare  de  Poliakoft',  ingénieur,  administrateur 
de  la  Banque  de  Saint-Pétersbourg  et  de  l'Azoflf,  à 
Saint-Pétersbourg,  président  ; 

M.  Emile  de  Cleicq,  pn-sident  du  (Jonsed  d'ad- 
ministration des  Cristalleries  de  Manage,  à  Bruxel- 
les, vice-président; 

L.  Louis  Botte,  administrateur- directeur  .des 
Cristalleries  de  Manage,  à  Manage,  administrateur- 
délégué  ;  .     ,  .  ,  . 

Colonel  Michel  Kolianowsky,  ingénieur,  admi- 
nistrateur de  la  Compagnie  Russo-Belge  des  Pro- 
duits céramiques  Now,  à  Saint-Pétersbourg,  admi- 
nistrateur ;  .       .       .  1 

M.  Basile  Widder,  maître  de  verreries  a  Saint- 
Pétersbourg,  administrateur  ; 

M.  Pierre-Henri  Martens,  notaire  à  Olsene,  mem- 
bre du  Conseil  sup'"rieur  d'agriculture  de  Belgique, 
administrateur  ;  .  ,  ■ 

M.  Edmond  Wolfcarius-Baudoux,  industriel  a 
Bruxelles,  administrateur. 

collège  des  commissaires 

M.  Edgard  de  Kartsoff,  conseiller  aubque,  à 
Saint-Pétersbourg;  _^ 

M.  Gustave  Beuckers,  avocat  a  la  Cour  d  appel, 
à  Bruxelles. 


VENTE  PAR  ÉMISSION  PUBLIQUE 
de 

6.000  Actions  privilégiées  de    I OO  fr. 

PRIX  d'émission  :  427  fr.  50 

\  A  la  souscription  Fr.    50  » 

PAYABLES  I  ^  la  répartition   77  50 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

Mardi  1  et  Mercredi  8  Mars  courant 

A  Bruxelles  :  chez  MM.  Cassard  et  Cie,  agents 
de  change,  40,  place  Ste-Catherine,  et  chez  M.  Ana- 
tole Finoulst,  agent  de  change,  2,  rue  Belliard  ; 

A  Gand  :  cliez  M.  Louis  TUlieu,  agent  de  change, 
12,  rue  aux  Vaches  ; 

A  Bruges  :  chez  M.  Edouard  Loverais,  agent  de 
change,  11,  rue  Flamande  ; 

A  Liège  :  chez  M.  N.  Dupuis,  agent  de  change, 
17,  rue  des  Dominicains; 

A  Namur  :  chez  M.  Georges  Devaux,  agent  de 
change,  4,  place  de  l'Ange  ; 

A  Charleroi  :  chez  MM.  Nicaise  et  Duchateau, 
agents  de  change»,  rue  du  Pont-de-Sambre, 

Ainsi  que  chez  tous  les  agents  de  change  et  ban" 
quiers  du  pays. 

On  souscrit  dès  à  présent  par  correspondance. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 

Si  le  nombre  des  titres  souscrits  dépasse  celui 
des  titres  mis  en  émission,  il  y  aura  lieu  à  réparti- 
tion. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


U  tllrti 


1  .529 
3411131 
11S61('0 
90.900 

m.ix 

.'66.51)5 
33';-6f)4 

33.381 
184.500 

150.201 

49. 'îg-; 

■241.408 


75,618 
60.000 
T4  639 
131,111 
20! .889 
000 
120.000 
16.897 
17.103 
58.502 
150.(00 
10-500 
22.700 
2-;.  300 
125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60,000 


Cipital  DD 
loŒbri  df  litre' 


Tll. 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


500  500 
100'  100 


100 


100 
500'  500 

I 

500 '  500 
500'  500 
400  105 
500  500 

))  '  » 
500  500 
300  300 


,^25181 ,665  £ 

190767.000  f. 

1924 

521306. 200rt. 

5.165.600  £ 

») 

I8.6i6,8j0£ 

n 

59,720 ob 

1916 

.<89 183, 0001. 

1932 

IOO.OjOoIi 

1987 

j5.OuO.000  { 

160790.000  f. 

)i 

1399299000  f. 

1941 

73 4839. 500 f. 

» 

» 

1 .179.700  ob 

1936 

1.092.100 ob 

1910 

39.784.145  f. 

1949 

60.857  ob 

1922 

266.. ^90  »b 

1962 

li;45(j0.000f. 

d»2000.000  ri 

» 

KÛ35513»^88  li 

» 

86.530.50(1  f. 

1965 

54.411. 152  f. 

1941 

70. 381. 920  £ 

155  240ob 

1925 

27.632.000  f. 

19.^5 

261712.000  f. 

1923 

116787.500  f. 

1939 

ixnuuo.ooo  t 

19.-,  S 

1  057. 262  ob 

1951 

143810. 5Û0r. 

1961 

191562.500  f. 

1970 

619887 . 500  f. 

1971 

40.100.000  1. 

1950 

176925.000  1. 

1975 

151562.500  f. 

1975 

1910192000,1. 

1970 

655H25 ,  OOO  i' 

1973 

3976S7.500  f. 

1976 

107000.000  r. 

1907 

25.000.000  1'. 

1950 

141372.000  f. 

1930 

39.333.000  f. 

» 

î'.5î6.235£'I 

» 

31 941. 988  £T 

» 

46490.911  £'1 

n 

103S25.000  I. 

1931 

180056.000  t. 

1931 

126295.500  1, 

6.124.920  £ 

1950 

21.627.500  f. 

1934 

%.339.500f. 

1958 

8.(J87  .540  i. 

1«»8 

2O.5ÛO.0OO£ 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  oBL.  AU  COMPT.)  (Suite 
Act.  Orléans  jouis 
Obi.        -      i  %. 


Act 

Obi 


Act, 
Obi 


Act, 
Obi 


-  3  %  1881.... 

-  2  y,  %  1895. 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  DOUV  

Ouest- Algérien  

-  3  %■■ 
Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France... 

-  3  % 


SOC.  INDUSTR.  FKANÇ. 

(ACTION.S  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entreç.  Marseil  le 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  iGie  Gle  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 
Cil-  G''  Transatlantique. . . , 
Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss.  . . 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  ainé  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  joniss. 

Mines  d'oT  et  d'expl. (G'e f  ■«) 

Métaux  (Gi«  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  œérid... 
Canal  interoc.  (Ci'  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Suc.  Centr.  do) 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des) 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  »4  %  (ch.rlieisisii 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  i  %  %  1888  

—  1  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieti  4  %).. 

—  (Unitiée  7  %]  

—  (Privilégiée  3  y,  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  ^%  orl898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

3  %  %  (83S  

Portugal  3  %  

—  i  'A  %  1S9I  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roijursanie  4  %  1890  

-  4  %  amort.  1894 

-  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  

—  i  %  1880  

—  1  %  or  1889  

—  —  1890  (2*et3<.émis.) 

—  -  1890  (4«  émis.).. 

—  -  1893  (5«  émis.).  .. 
—  1891  (6«  émis.).... 

—  c;onsolidél%  (lreet2csér.) 

—  3%orH91  Iet2eémis.l89) 

—  3  %  %  1894   

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G  

—  série  D. . . . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  i  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  i  %  Tombac  1893.. 

—  «  %  1894  


—  i  y,  %  1891.  .. 
Uruguay  3  %  %  1891 


UlTimnDI  «I  UITIRIT  4l)tnbi«  ta 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15  .. 
15  .. 


43  51 

15 

15 


15 
38  50 
15 
15  .. 
25  . 
15  . 

15  . 
15  . 
15  . 


25 
27  50 
62 
61 
51  50 
20 
25 
iO 
15 
21  55 


52  50 
40  . 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 
5  .. 
f  .. 
i  50 
4  .. 


50 


50 


4 

4  34 
3 

3  50 
1  . 
22  50 


3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 

20  .. 

25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 


15 
38  5n 
15  . 
15  . 
25  . 


15  .. 

13 
15 


?0 
27  50 
63 
6?  50 
50  . 
15  . 
25  . 
40  .. 
15 
27  50 


41 

31  50 


e*3  65 
40  36 
25 
9 


2  /! 

5  . 

4  . 

4  50 
4 


50 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
t 

Û  50 
3 
l 
i 


4  .. 

4  .. 
1  .  . 
4  . 
l  .  , 
1  .  . 
1  . 
4  .. 
3  .. 
3  50 


3 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15  .. 

15  . 


18 

27  50 
64  53 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 

28  50 


40 
27  50 
7 


25  . 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 


3  50 
15 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


1  .. 
1  .. 
4  .. 
4  .. 
4  . . 
4  .. 
4 

4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18  . 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


50 


5  .. 

3  50 
15  .. 


50 


4 
4 
3 
3 
4 

22  50 
3 
4 
4 


43  50 
15  .. 
15  . 
12  5( 
15  . 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 

15 


18 

28  50 
68 
62 
19 


25 
65 
40 
28  80 


40 

27  50 
5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895      1896       1897  1898 


1125 
475 
472  50 


475 
1095 
475 
472 
620 
455 


50 


472  50 
270  .. 
425  .. 


485 
587  50 

1082  50 

800  . 

315  . 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 
3272  50 
1330  .. 
585  .. 


2  75 
5 


50 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390  . 

590  . 

1950  . 

1080  . 

805  . 

321  . 

660  . 

1280  . 

683  . 

574  . 


1040 
740 
140 

530 

630 


117 

3500 
1365 
537 
190 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


6 
5 

3  50 
15 


1  .  . 
4  .. 
4  . . 
4  .. 
4  .. 
i  .. 
4  .. 


50 


50 


20  . 

20  .. 
3  50 
3  50 


50 


4 
1 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  . 
101  . 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  .. 

515  .. 

103  20 
467  50 
487  50 

. . 

49  .. 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

61  30 
371 
312 


232 
177 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

yo 

M  5C 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  80 
81  .. 
99  . 

105  20 

107 

102  30 
63  10 

372  . 

310  . 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
103  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104  .. 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444  .  . 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  .. 

99  20 
40  80 


139f 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 

685 
469 

480 
335 
460 


470 

740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650  .. 


112  .. 
3715  .. 
1465  .. 

474  .. 

269  .. 


112  .. 
448  .. 
103  .. 

53  .. 

52  75 
440  . 
103  40 

94  .. 


102  85 
109  .. 
104  25 
34  .. 
157  .. 
129  .. 


211  . . 

225 
101  60 
104  70 

94  40 
97  .. 

101  50 
18  25 

4oO  .. 
93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407  .. 
470  .. 
499  .. 
103  .. 
370  .. 
460  .. 
100  .. 

44  .. 


2  févr.  9  févr.  16  fév.  24  fév.  2  mars 


1.325 

473 

476 

428 

169  50 
1208 

470 

476 

670 

462 

467 
340 
455 


50 


455  . 

2235  '. 

1312  . 

9S5  . 

315  . 

635  . 

1800  . 

1260  . 

ii7 

108  . 
1300  . 

985  . 

109  . 
640  . 

6.50  . 
14  75 

109  50 
3605  .. 
1340 

545 

286 


102  75 

64  50 
63 


103  4i' 
91 


104  25 
108  40 
106 

53  55 

212 

18) 

613  50 

207  50 

264  50 

101 

101 
93  95 
95  50 

'23  95 

1S8 

9.Î  7b 
93  50 

93  60 
103 
103  10 
103  20 
103  40 
106 

105  35 
105  70 
103  25 

94  95 
101  50 

63  05 


103  50 

102  Oj 
48  30 
28  15 
23  70 

426 

480 

500  50 


405 
462 
103 


13.50 

475  .. 

482  . 

43.)  . 

472  . 
1225  . 

171  . 

474  50 

667 


467 

338 
159 


458 
676 
2235 
1326 
10)5 
325 
64") 
18)10 
128  I 
665 
133 
110 
)2-JÙ 
955 
106 
680 

625 
15 

109 
3595 
1360 

530 

298 


112  25 


103  50 
65  . . 
62  3o 


103  75 

9J  5lj 


104  75 
109  40 

105  60 
52  75 

210  .. 
182  .. 

214  75 
268  50 

102  25 
95 

ioi  50 

26  90 
490 
91  50 

93  80 

94  15 
93  75 

103 

103  50 
103  15 
103  20 
103  75 
101  50 
105  60 
104 

95  40 
100  95 

62  65 


102  iO 
48  75 
28  aO 
23  80 

426 

487 

497 


411  .. 
460  .. 
102  .. 


1359 
473 
478 

430 
468  50 
1215 
470  50 
474 

164 


459  . 


460 
675 
2295 
1320 
1010 
330 
645 
18' m 
1260 
750 
136 
108 
12S0 
978 
110 
660 

625 
16 

108 
3607 
1365 

525 

310 


112  25 

469 

103  10 
63  9j 
62  . 

420 

103  8i 

96  '.' 

104  50 
109 

105  40 
55  20 

237  . 

200  . 

615  . 

215  . 

275  . 

102  75 

96  25 

lOi 

26  85 
490  .. 

92  55 
94  ., 

93  75 

103  70 
103  95 
103  50 

103  .. 

105  . . 

104  50 

106  .. 
103  50 

91  80 
101  45 
62  25 
99  75 
103  75 
103  50 
48  25 
28  40 
23  90 
421  . 
490  . 
498  . 


400  .. 
463  .. 

102  90 
45  50 


1316 
471 

477  50 
430 
467  50 
1215  . 

169  2: 
47  4  25 
6-)6 
465 

463  50 
340 
458 


481 
670 
2285 
!3no 
996 
345 
«40 
18  0 
1265 
740 
137 
102 
12S0 
980 
110 


^1 
111 

3599 
1335 
520 
310 


103  90 

59  70 
420 

103  50 
h8  50 
96 

loi  50 
108  90 
105  85 
15  40 
232 
199 
620 
215 

100  60 

101  60 
96  15 
95 

104  25 
26  90 

491 

93  40 

94  50 
94 

103  80 
103  85 
103  75 

103  50 

105  10 

104  50 

106  25 
104 

94  75 
101  25 

62  25 
100 
10  i  30 
104  25 

48 

28  05 
.23  yo 
425 
490  50 
500 


399  .. 
462  .. 
102  . 
46  25 


1.345 
470 
473 
428 


50 


12i5 
468  50 
173  50 
G-il 
461  50 

465 
340 
457 


467  .. 

680  . 
2275  .. 
1310  .. 
1015  . 

310  .. 

640  50 
179J 
1280 

725 

139 

106 
1260 

970 

108 

670 

617 
21  75 
112 

3591 
1360 

535 

305 


110  30 

it3  50 
64  50 
62  . 

415 

a2  21 

88  50 
95  7 

104  . 
108  60 

105  2u 
55  30 

232  . 
198  . 
622  . 
•218  . 
264  . 
100  .. 

102  40 
95  82 

103  61 
27  . 

495  . 
91  75 

93  25 

94  15 
91 

102  10 

102  20 

lui  55 

1U2 

102  10 

lOÏ 

103 

102  15 
94  30 
99  60 
62  -^0 

100 

104  70 
104  37 

28 

23  92 
427 
494 
500 


395  . 
461  . 
loi  7  5 
47  75 


1  /i;:CONOMl iSTE  EUiU )i'Kl<:N 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


i»  tttpfi  I  10 m.  I  Tun. 


100. 000 
200.000 
■lOO.OOO 
TH.OOO 
120.000 
H0.(KIO 
100.000 
P5.000 
60.000 
275.S-;.T 
99.337 
.V24.60t 
rf5S.7<J9 
147.403 
188.452 
iP3.33o 
118.250 
734.431 
32056)7 

?90.oyj 

(10.410 
9i.359 
49X000 

509.. 329 
317.940 
40.763 
47.122 
P5  412 
198,37(5 
213.55=. 
234.424 
94.595 
57 . 129 
100.000 
70.000 
319,385 
J55,932 
1124148 
139.239 
67.723 
112.823 
140,000 
95.816 
50.000 
40.026 
325,000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
5liO 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500, 
500 
500 
500 
oOO 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
200 
20(> 
250 
tOO 

200: 

12.- 

850 

)î 
500 
500 
500 
501 
500 
500 
5(10 
500 
500 
500 
500 
500 
50U 

io±- 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500  500 
500  400 


500  500 
500  500 
500i  500 
500  500 
500  500 
500  500 
.500,  500 
10£|  10£ 
500  500 
5£  b£ 
b£  5f  : 
200  200 
500  500 
500  500 


HKSKiNATlON  DFS  VALKURR 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Kspaçne. . . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'AutricUe 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —         3  %  l"  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Aot.  Ch.  Autrich.-Hongrr... 
Ohl.  snr.    —    3 %  1"  à  8« émis. 

—  —     —   9«  émis  

—  —    —  10'  émis. . . . 

—  nouv.  —    série  A.  


Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 
Act.  Lombards  


Obi. 


-  S  %  

—  —  • —  sérin  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  C)  I J 

—  iVord  de  l'Espagne  

Ool-  —  3  %  1" série. 

—  —  —  2«  série. 

—  —  —  3'  série. 

—  —  —  1"  série. 

—  —  —  5"  série. 

—  —  !'*9mT>etnne  

—  —  RarcRloTie  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  —  2«  hyp. 
_  _       3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Ohl.  Saloû i que-Constant . . 
Art.  Madrid  A  Saragosse.. 

Obi.  -■  3  %  Ire  hyp. 

—  —  —     2»  hyp. 

—  -  -     ^'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba4%94 
    4  %  95 

—  Suddel'^sp.3%  Irehyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tirito  Cy  Ld  

Act.  Cliarb.,Ùsin»Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


lilVinmuH  00  IITIIIT  dlilrliion  <n 


1893     1891  I  1895  |  1896  1897 


14  rt 

15  p 
17  30 
17  50 


37  50 
5  .. 
20  .. 


7  50 


15  . 
15  .. 
15  . 


15 
17  50 
17  50 
17  60 
20  .. 

io 

20  .. 

40  .. 
12  10 


16  H 
15  p. 

15  75 
20 


37  50 
5  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
,33  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
40  10 

15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


i5  .. 
15  .. 
15  .. 


7  50 
20  .. 

7  50 
10  05 
30  .. 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


14  a 

15  p. 
18  48 
15 


37  50 
5 
24 


5  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 

15 

15  .. 
15  .. 
15  ., 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  . . 
13  .. 

16  .. 


15 


12  fl. 
15  n. 

18  Ort 
12  ,^0 
1(1 
37  50 
5 
24 


15  ,. 
13  .. 
31  ,. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

1  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


15  .  . 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  ,. 
15  . . 
15  .. 
15  . . 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  . 

15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15  . 

15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30  . . 


47  70 
37  .. 


8  fl. 
15  p 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15  ,. 
15  .. 
28  50 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  ., 
15  .. 
15  ,  . 
33  1, 

7  50 

15 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .  , 
,15  .. 

16  .. 


15 


32  50 


50  30 
37  .. 


12  20 
19  ,  , 
15  p. 
14  55 


3  658 
15  . . 
45  p. 
15  26 


Llours  lie  comp.  comm.  juillet 


1895  I   1806      1897  1898 


600  .. 
500  . . 
552  50 
725  .. 

1190 
162  50 
850  .. 
62  50 

160  . , 
250  .. 
218  75 
937  50 
172  50 

161  25 
455  .  . 
461  25 
300  . , 
242  50 
365  .. 
362  50 
'r-.7  50 
150  .  .■ 
87  50 

227  50 
207  ,  . 
200  . 
195  . 
195  . 
225  ,  . 
235  .  . 
223  75 
197  50 
197  50 
517  50 
43  75 
320  . . 
132  50 
295  .. 
285  .. 
273  75 
410  .. 

85 


150  . 
400  . 

142  50 
190 
496  25 
670 
535 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 

lio 
rri 

2(56 
255 
775 
475 
167 
459 
468 
301 
225 

360 
-13'. 
200 
115 
253 
2i0 
ïli 
2.39 
236 
248 
25  4 
219 
235 
235 
483 
65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 


143 
610 

'76 

160 
354 

685 
580 


520 
190 
592 
574 
U'8 
1,300 
189 
790 
45 
«5 
180 
176 
775 
478 
169 
167 
176 
295 
195 
?86 
3'2 
fi  96 
115 
85 

2;3 

2(5 
3C9 
207 
211 
215 
213 
215 
202 

2r8 

490 
45 
270 
131 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
H'i 
600 
555 


188 
150 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
03 
150 
115 
782 
175 


286 
173 
389 
385 
695 
1,30 
58 
I9Î 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
16i 

lee 

435 
31 
278 
116 
243 
231 
229 
132 
368 
100 
763 
71 
680 
1235 
28 
108 
293 
145 
500 


Cours  de  clôture  des  5  dernières. . sem , 


533  . 
f  OO  . 
615  , 
565  . 
121  . 

555  '.  . 


75 


85  .. 
115  .. 
210  .. 

238  .. 
770  , 
475  . . 
i63  .. 
453  75 
468  .. 
214  .. 
182  .. 
3S0  . 
38 
711 
18) 
121 
253 
240 
2.i2 
229 
213 
i31 
239 
2iO 
231 
210 


238 
194 

310 
298  75 
299 
135  . 
376  . 


755 
129 
994 
1530 

97 
271 
560 


9  févr. 

16  fdv.  21  fév. 

2  m:irs 

5 19 

313 

545 

537  . 

500 

500 

503 

503  . , 

657 

656 

648 

634  , 

576 

580 

577 

577  . 

119 

1 10  . . 

1 1 1 

120 

1322 

555 

'555 

550 

550 

87 

95 

94 

92 

130 

183 

175 

172 

229 

247  '.  '. 

247 

2 13  . . 

22G 

50 

239 

2.' 8 

75 

237  .  . 

777 

775  .. 

773 

771  . . 

l"3 

75 

473 

470 

470  , 

467  75 

167 

50 

153 

50 

433 

452 

451 

Î65 

50 

4(56 

466 

75 

462  50 

207 

205  '■  ' 

203 

203  ,  . 

166 

172  . , 

168 

173  .  . 

379 

50 

3.Ï1)  50 

380 

30 

381  . 

384 

50 

3>.'6 

383 

50 

3S6  , 

709 

725 

721 

724 

178 

18'i 

184 

1^0  . 

116 

■  1 37 

144 

145 

252 

50 

275 

268 

267 

265 

558 

255  5, 

230 

252 

255 

216  . 

2.9 

3 15  . 

218 

240 

244 

75 

249  '. . 

255 

50 

251  . 

230 

2  46 

214 

215 

238 

253  '.' 

255 

2;.5  . 

239 

50 

roS  .  . 

255 

253 

249 

248  . 

210 

249  ., 

252 

250 

'67 

'71  '.. 

73 

7  'i  '. 

293 

290  ., 

m 

i88  , 

193 

209  .. 

221 

221 

315 

330  ., 

326 

319  51 

30,-. 

50 

324  ,  , 

319 

310  .51 

305 

33;  .. 

316 

310  . 

12(5 

118  .. 

420 

124  . 

372 

369  .. 

369 

369  . 

118  • 

140 

775 

770  .  . 

769 

770  ." 

13! 

136  .  . 

140 

141  . 

981 

1000  .. 

1012 

10(5  . 

1:38 

1510  , . 

1557 

1739  , 

:'0 

29  .. 

29 

95 

• 

9J  .. 

95 

92  '. 

278 

290  .. 

£95 

301  ,  . 

660 

625  ,  . 

625 

613  . 

,  618 

6:8  ,. 

610 

605  . 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


lombn 

fil. 

Somn. 

'Il  tilrfi 

nom 

10.9:7 

15.791 

r 

.«.44i 

1) 

» 

20.401 

5(J(' 

500 

6.0U0 

50t' 

500 

1.200 

50(j 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

50(J 

500 

24, 00^' 

ÔOC 

125 

i00,O(X 

100 

10(i 

16.301 

500 

500 

1.71L 

500 

500 

4.28. 

i) 

26.000 

500 

500 

12.000 

50(1 

5110 

20.000 

50(i 

500 

23,200 

» 

)) 

33.601.1 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

10.000 

500 

5011 

20.000 

500 

500 

6.600 

50(J 

500 

ll.uOO 

50(1 

50'j 

21  flix. 

50(1 

24.000 

M" 

500 

10  liOli 

5ul 

5(jC 

20 . UOU 

51 1,1 

500 

25.000 

5Ù(i 

50u 

10.00(1 

50' 1 

500 

3.(00 

.51111 

^00 

11.0(10 

51  «1 

500 

9  023 

50(] 

5:)0 

20.001 

3(10 

500 

24.000 

500 

500 

10. 000 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  {C»  Gi»  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  do  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Cbine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  «t  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiMS  

Gaz  (Ci»  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  do  cui v.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

1?  ives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  iVicCfine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurj-'-Réunis  

Cil  Havr.-Pén.  de  Nav.  àV^. 
êénéd.  de  l'Abb.  de  Fée.  .. 
Eutrepr.  milit.  et  clv.  (G'»  Q'e) 

Etablissements  Duval  

Qr.  Distill.  Cusenier  et  0'°. 

Gr  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Derotors 
cooracoUs 


765  .. 
1680  .. 

670  .. 
1070  .. 

225  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

849  .. 

261  . . 

600  .  . 
1960  .. 
1280  . . 
1505  .. 
lUO  .  . 

98  .. 
1470  .. 

617  .. 

415  .. 
1119  .. 
1150  .. 

820  . 

615  .  . 

923  .  . 

570  .. 
!410  .. 
1690  .. 

825  .. 
1260  .. 

520  .. 
4900  .. 

190  50 
3300  .. 

920  .. 

390  .. 
1565  . . 


24  fév. 


770 


1075 


264 


2  mars 


701 


665 
1080 


261 


1507  . . 

1140  .. 

1175  .. 

1525 

1550  . . 

en  .. 

620  .. 

430  .. 

lièô  '.  '. 

1157  .. 

1150  .. 

1150  .. 

815  . . 

830  .. 

630  .. 

840  .. 

ùèo 

570  .. 

575  . 

1421  .. 

1685  .. 

1690 

822  50 

1250  '.  . 

1259  .■ 

4906  .. 

3600  .. 

915  .. 

*915 

397  .  , 

1595 

lombro 

fil. 

8omm, 

'Io  litrti 

nom. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.8.39 

500]  500 

31.837 

420 

12.580 

350 

19.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

.'26.5,34 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

500 

;87.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

.300 

32.121 

600 

600 

331.844 

500 

500 

69,247 

500 

500 

318,207 

500 

500 

,56.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37,980 

SOC 

500 

50,448 

500 

500 

DÉSIGNATION   DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  1er)  5 

Ethiopiens  3  %  

Sauta-Fé  (Ch.  de  ter)  5  %  

Cie  Gi«  F"  de  Tramways  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  ohl.  I20f  5  % 
—  ohl.  de.35ûf 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci«  Parisienne  du  Gaz  1  \ 
Aciéries  de  France  i  %■  . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives- Lille  6  %  l'«  et  2»  émis 
Métaux  (Ci»  F")  ohl.  hyp.  1  % 
Messageries  Marit.  3  ;4  %• 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

C'«  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—    3  %  'l"  série  

-      —    2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  fiosaowice  5  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  l",  2«  sér. 


10UR.S  DE  CL0TP8B 


uorniers 
coDrscolés 


3i0 
298 
188 
512 
2lÔ 
S2J 
117 
510 
308 
505 
511 
480 
503  50 
513  .. 
=08  .. 
485  .  . 
385  . 
520  .. 

612  50 

613  .. 
641  .. 
490  .. 
489  .. 


425  . 
242  . 
153  . 
190  . 
355  . 
20O  . 


503  50 
516  .. 


21  fëv.  2  mari 


190 
512 
216 
210 

5G7 
508 
505 

500  50 


512 

508 


382 


643 

489 


425  . 
237  . 
152  . 
193  . 
353  . 
190  . 


305  50 
518  .. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Éclairage  Élecirique  de  Saint-Pétersbourg 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Constituée  à  Bruxelles  devant  M"  Van  Halteren  et 
De  Doni-ker.  noiaires.  le  -28  mai  181)7.  Statuts  pu- 
bliés aux  Annexes  du  Moniteur  belge  le  11  juin 
1S'.>7,  sous  le  n"  "ioSS.  Reconnue  par  Ukase  de  Sa 
Majest('  l'Empereur,  en  date  du  8  mai  1808. 

Capital  social  :  6  millions  de  fr. 

Divisé  en  24.000  actions  privilégiées  de  250  fr. 
chacune,  entièrement  libérées 

SIÈGE  SOCIAL  :  BRUXELLES 

CONSEIL  d'aD.MINISTBATION 

M.  Louis  Biourge,  censeur  à  la  Banque  'Natio- 
nale, président  des  Sociétés  anonymes  Providencb- 
Russe  et  Russo-Bel^e  d'Entreprises  Electriques, 
président  ; 

Son  Excellence  Dmilry  Kniazew,  chambellan  de 
Sa  Majesté  l'Empereur  "de  Russie,  à  Saint-Péters- 
liourg.  administrateur; 

M.  N.  Machkovtzeff,  directeur  de  la  Banque 
Russe  du  Commerce  et  de  l'Industrie,  à  Saint- Pé- 
tersl)OurK.  administrateur; 

M.  Alex,  (ioue,  électricien,  à  Saint-Pétersbourg, 
administrateur  : 

M.  Hulierl  de  Creeft,  administrateur  de  la  Com- 
pagnie Mutuelle  Eau,  Gaz,  Electricité,  à  Liège,  ad- 
ministrateur ; 

M.  .Iules  Julien,  administrateur-directeur  de  la 
Socii'lé  «  l'Electrique  »  à  Bruxelles,  administra- 
teur : 

M.  .Julien  Dulait,  administrateur-gérant  de  la 
Société  anonyme  «  Electricité  et  Hydraulique  »,  m 
C.liarleroi,  administrateur. 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

4.000   actions  privilégiées    de  250  fr 

Rapportant  un  premier  ilividende  annuel  de 
6  I)  0  et  nu  super-dividende  déterminé  par  la  ré- 
partition statutaire  des  liénéfices  sociaux  (Art.  3t)) 

('.'•s  aclioiis  privilégiées  sont  amortissables  au 
pan-  en  40  ans  et  remplacées  au  moment  de  leur 
remboursement  par  une  action  de  jouissance,  sans 
désignation  de  valeur,  qui  continue  à  percevoir 
super-dividende. 

PRIX  D'ÉMISSION  :  320  fr. 

Payables  :  70  fr.  à  la  souscription  :  250  fr.  à  la 
réparlilion  c(_intre  remise  du  titre  définitif. 

ÉMISSION 

DE 

lO.OOO  obligations  de  500  fr.,  4  I  2  0/0 

Faisant  partie  de  l'emprunt  de  15.Ul)t)  obligations 
créées  par  décision  du  Conseil  d'administration  en 
date  du  "28  mai  1897,  conformément  à  l'article  19 
des  statuts. 

(îes  obligations  rapportent  un  intérêt  de  41/20/0 
l'an,  jjayable  semestriellement  les  l"'  février  et  1 
août. 

Elles  sont  remboursables  au  pair  en  40  années 

PRIX  D'ÉMISSION  :  490  fr. 

Paya)jles  :  90  fr.  à  la  souscription;  400  fr.  à  la 
répartition  contre  le  tilre  définitif,  muni  du  cou 
non  n"  5.  échéant  le  L'  aoiit  1899,  attaché. 
*   

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 
pour  les  deux  catégories  de  titres  ; 

les  Mardi  1  et  Mercredi  8  Mars  1899 

de  10  à  4  heures 
A  liruxelles  :  à  la  lianque  Auxiliaire  de  la  Bourse 
5'i,  l'ue  Royale  ; 

—  à  la  (compagnie  Industrielle  de  Bel 

gique,  17,  rue  Neuve; 

—  à  lii  Société  Russo-Belge  d'Entrepri 

ses  Electri(jues,  37,  rue  Fossé-aux 
Loups; 

A  Ciiarlcroi  :  à  la  Banque  Centrale  de  la  Sambre. 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon 
dance. 

Si  les  demandes  dépassent  le  nombre  des  titres 
offerUs  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  réparti 
tion. 

L'admission  à  la  (j(jle  oUicielie  di-  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandi'e.  126 


AU  BON  MARCHE 


PARIS 


Maison  Aristide  BOUCICAUT 


PARIS 


Lundi  6  Mars  et  lours  suivants 

SITION  GËNËRALl 


Grande  Mise  en  Vente  de  toutes  les 

NOUVEAUTÉS  DE  LA  SAISON 

Affaires  considérables  vendues  très  bon  marché 


COmPAGNiE  CENTRALE 
d'ÉCLAIRAGE  et  de  TRACTION 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
Constituée  par  acte  passé,  le  7  octobre  1897,  de- 
vant M«  Edouard  Van  Halteren,  notaire  à  Bruxel- 
les, publié  au  Moiiiieur  belge  les  22  et  23  octobre 
1897,  et  dont  les  statuts  ont  été  modifiés  par  acte 
dudit  notaire  du  8  février  1899. 


Capital  social  :  4.000.000 

représenté  par  20.000  actions  privilégiées 
de  200  fr.  chacune. 
II  a,  eu  outre,  été  créé  20.000  actions  ordinaires 
sans  désignation  de  valeur. 


Siège  social  à  Bruxelles 
Siège  administratif  à  Paris 

CONSEIL  d'administration 

M.  Charles  Georgi,  ingénieur  à  Paris,  président; 
M.  Henri  Renard,  proi^rietaire  à  Paris,  adminis- 
trateur : 

M.  Maurice  Gallet,  à  Paris,  administrateur; 
M.  André  Thierry-Mieg,  banquier  à  Paris,  admi- 
nistrateur ; 

M.  Gérard  Dufour,  ingénieur  à  Bruxelles,  admi- 
nistrateur. 

COLLÈGE  DES  COMMISSAIRES 

M.  le  comte  E.  de  Meeus,  à  Liège  ; 
M.  Sosthène  Collet,  à  Paris; 
M.  Adrien  Caro,  à  Paris. 

VENTE  PAR   ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

7.500   Actions   privilégiées  de   200  fr. 

.louissance  à  partir  du  l"  avril  1899 

PRIX  d'émission  :  230  fr. 

l  A  la  souscription  Fr.  30 

PAYABLES  j  ^     répartition,  le  13  mars   200 

ET  DE 

2.000   Obligations   de    500   fr.   4  O/O 

Les  coupons  de  10  fr.  sont  payables  semestrielle- 
ment le  15  janvier  et  le  15  juillet. 

PRIX  d'émission  :  475  fr. 

\  A  la  souscription  Fr.  75 

PAYABLES  j  ^     répartition,  le  13  mars   -400 

LES  SOUSCRIPTIONS  SONT  REÇUES 

le   I^^indi  6   JVXars  1809 

de  10  h.  du  matin  à  5  h.  de  relevée, 
A  Bruxelles  :  au  Crédit  National  Industriel,  71),  rue 
Royale  ; 

—         chez  'MM.  J.  Brunner  et  Cie,  32,  rue 
de  la  Loi  ; 

A  Anvers  :  au  Crédit  National  Industriel,  14,  rue 
Kipdorp : 


A  Liège  :  au  Crédit  Nation.Tl  Industriel,  19,  rue 

la  (jasquette, 
Ainsi  que  chez  les  principaux  banquiers  et  âge 

de  change  du  pays  et  de  l'étranger. 


On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  corresp 
dance. 

L'admission  à  la  cote  aux  Bourses  de  Bruxel 
et  de  Paris  sera  demandée. 

Si  le  nombre  des  titres  souscrits  dépasse  ce 
des  titres  mis  en  vente,  il  y  aura  lieu  à  répa 

tion. 
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COIVIP'E  GÉNÉRALE  TRANSATLANTIQ 


Avis  à  MM.  les  porteurs  d'obligations  3  ( 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  Infor 
MM.  les  porteurs  d'obligations  3  0/0  : 

1°  Que  le  tirage  au  sort  semestriel  auru  lieu 
siège'social,  6,  rue  Auber,  en  séance  publique,, 
mardi  14  mars  prochain,  à  deux  heures  de  l'api 
midi  ; 

2°  Que  le  remboursement  des  titres  amortis  si 
effectué,  au  pair,  à  partir  du  1"  avril. 


Obligations  Morelli  6  0/0  (Emission  18": 

Le  tirage  au  sort  des  obligatious  Morelli  6  0/( 
rembourser  au  l"  avril  procliain.  aura  lieu 
mardi  14  mars,  au  siège  de  la  Compagnie  Génér 
Transatlantique,  6,  rue  Auber,  à  deux  heures 
l'après-midi. 

^  12 


Bien  des  personnes  supposent  que  l'ordre  alpl 
bétique  que  doit  suivre  une  encyclopédie  lui  doi' 
le  caractère  assez  sec  d'un  dictionnaire  et  qu' 
tel  ouvrage  constitue  un  recueil  utile  à  consul 
de  temps  à  autre,  mais  olfranl  en  somme  peu  d' 
térèt  à  la  lecture.  C'est  une  grave  erreur,  et  1 
s'en  rendra  compte  en  examinant  une  livrai 
quelconque  de  la  Grande  Encyclopédie.  Dam 
603°,  qui  vient  de  paraître,  nous  trouvons  les 
ticles  :  Nouvelle-Guinée,  Nouvelle-Zélande,  J 
M.  L.  Marchand:  Nouvelles-Hébrides,  par 
Ch.  Delavaud,  traité  aux  points  de  vue  géograp 
que,  historique,  politique  et  économique;  Numid 
par  M.  André  Bertlielot  :  Numismatique,  i 
M.  E.  Babelon  ;  Nummulitique,  par  M.  E.  Hau 
Nuptialité,  par  M.  E.  Lavasseur  ;  Novation,  \ 
MM.  P.-F.  Girard  et  E.  Dramard;  Novgorc 
par  M.  P.  Lemosof  ;  Noviciat,  par  M.  E.-H.  V, 
let  ;  la  biographie  du  célôljre  acteur  Novelli  ;  et 
de  Nubar-Pacha,  mort  tout  récemment,  etc. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  Ib  pages  con 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Renn 
Paris.  13(1 
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ITALIE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti 
lii'S  au  fur  et  à  niosuro  de  la  publicalion  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume   286.589  kil.  carrés 

Population  (Si  doc.  1890)   30.158.408  habitants 

—  (31  déc.  1897)   31.i-;9.2n  — 

—  —     par  kil.  carré  

Pied  de  paix  


Armée. 


—        Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  lf  jan.98 

—  par  1.000  kil.  carrés... 

—  par  million  d'habitants 
Télégraphes.  Longueur  des  lij^nes  

—  —  fils  

Longtieur  des  fils  par  million  d'iiab. 


109  — 
14.43S  officiers 
211.151  soldais 
300.366  off.  et  sold. 
15.613  kilomètres  . 
54  — 
•496  — 
43.917  — 
160.406  — 
5.095 


Dépêches  transmises  en  1895-90    10.033.281  dépêches 

BUDGET  1898-1899  (en  Lire  =  1  fr.) 

Delte  Consolidée  au  31  décembre  1898    9.611  millions 

Dettes  diverses   3.272  — 

Total  de  la  Dette  italienne   12.913  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   4lu  lire 

Dépenses  militaires  totales....   "279  millions 

—       marine  —    106  — 

Total  guerre  et  marine   385  — 

Movfinie  par  habitant   12  lire  23 

Dépenses  totales  du  budget   1.70(i  millions 

Moyenne  par  habitant   51  lire 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

1887.. 

1.605 

1.005 

1891.. 

1  127 

877 

1895  

1.187 

1.033 

1888. . 

1.175 

Sdi 

1892. . 

1  173 

958 

1896  

1.173 

1.052 

1889. 

1.391 

951 

1893. . 

1.191 

964 

1897  

1.192 

1 . 09  i 

1S90. . 

1.320 

S96 

189 1  . 

1.095 

1.026 

1898  

1.413 

1.204 

GRAND-DUCHE  DE  LUXEMBOURG 

DOCUIÏlErJTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-de.ssous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  n]esure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superlicie  du  Grand-Duché   2.587  kil.  carrés 

Population  au       décembre  1890    211.088  habitants 

—  au  1"       —        1895   217.533  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1890    82  — 

—                 1895    84  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  1»'' janv.  98..  435  kilomètres 

—  par  1.01)0  kil.  carrés   168  — 

—  par  million  d'habitants   2.001  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   737  — 

—  —  fils   1.85S  — 

—  —     par  million  d'habit...       8.539  — 

—  Dépèches  transmises  en  1897  ....    135.914  dépêches 

BUDGET    DE    1899  (en  francs) 

Dette  publique  du  Graud-lJuché   12.000.000  francs 

Mojeuue  par  habitant   55  fr.  15 

Dépenses  budgétaires  totales   10. 993. 560  francs 

Moyenne  par  habitant   50  fr.  55 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 
Le  Grand-Duché  fait  partie  de  l'Union  douanière  Allemande 


PORTUGAL 

DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  oliiciels  : 

Superficie  du  royaume    92.1&7  kil.  carré 

Population  totale  en  1S81   4.708.178  habitants 

en  1-yO   5  049.729  — 

—  par  kil  carré  en  1881..  .  51  — 

—  —          en  1890....  55  — 
Armée.  Pied  de  paix   2.514  officiers 

—  —    32.625  soldats 

—  —    4.762  chevaux 

—  Pied  de  guerre   150.000  hommes 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l'-r  janv.  98.  2.358  kilomètres 

—  par  1.000  kilomètres  carrés.  25  — 

—  par  million  d'iiabitants   467  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   7.245  — 

—  —      des  fils   15.101  — 

—  —       par  million  d'hab. .. .  2.959  — 

—  Dépêches  transmises  en  1894..  1.32li.lll  dépèches 

BUDGET   DE    1899-1900  (en  francs) 

Dette  publique  en  1S97   3.718.357.171  francs 

—               Moyenne  par  liabitant. .  735  — 

Dépenses  militaires   33.449.517  — 

Dépenses  de  la  Marine    16. 800.000  — 

Total  pour  la  Guerre  et  la  Marine   50.249.517  ~ 

Moyenne;  par  habitant   9  tr.  93 

Dépenses  totales  du  Budget   ÎOl.948.058  francs 

Moyenne  par  habitant   59  fr.  79 


COMMERCE   EXTERIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1887.  .. 

209.4 

118  7 

1891 

221 .2 

119.8 

1888. . . 

215.6 

131.0 

1892 

172.4 

137.7 

1889. . . 

231.0 

130.4 

1893  

214.4 

129.8 

1890. .. 

249.7 

120.4 

1894 

199.7 

133.9 

1 S95  

1890.... 

1897  

1898  (I I 


Imp. 

Exp. 

223.1 

151.0 

221 .3 

116.3 

226.3 

152.9 

250  5 

159. 1 

ROUMANIE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population.  Evaluation  actuelle  

—  par  kilomètre  carré  

Armée.  Pied  de  paix  


—       Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Rés.  total  au  l"'  janv.  98. 

—  par  1.000  kilomèt.  carrés. 

—  par  million  d'habitants.. 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —       des  fils  

—  par  million  d'habitants  

Nombre  de  dépêches  eîpédiées  eu  1897  


ci-dessous  sont  recti- 
docunients  officiels  : 
131.020  kil.  carrés 
5.417.249  habitants 
41  — 

3. 578  officiers 
5ii.<S9  soldats 
12.675  chevaux 
183.509  hommes 

2.801  kilomètres 

2î   

534  — 

6.903  kilom. 

13.593  — 
3.0,;3 

2.336.380  dépêches 


BUDGET   DE    1899-1900  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  au  1er  avril  1S98..  1.221.849.525  francs 

—                   Moyenne  par  habitant...  226  fr.  10 

Dépenses  militaires   4.''i.910.325  — 

Moyenne  par  habitant...  S  fr.  48 

Dépenses  totales  du  budget   228.395.000  — 

Moyenne  par  habitant...  42  fr.  16 


COMMERCE    EXTERIEUR  (en  millions  de  firmes) 

Imp 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1886. . . 

296.4 

255.5 

1S90 

.362.8 

275.9 

1887. . . 

314.6 

265.7 

1891  

436.7 

274.6 

1888. .  . 

310.1 

256.7 

1892..  .. 

380.7 

285.3 

18«. . . 

367.9 

274.1 

1893 

430.5 

370.6 

1894. 
1S95. 
18W6. 
l^97. 


422  1 
304  5 
337.9 
355.8 


Exp. 

294.1 
265.0 
324 . 1 
224.2 


RUSSIE 

DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 


fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication 

Superficie  de  la  Russie  d'Europe  

Population  —         —  (1897).. 

—  moyenne  par  kil.  carré  

Superficie  de  la  Pologne  russe  

Population  —        —  (1897)... 

—  moyenne  par  kil.  carré  

Armée.  Pied  de'  paix  


Total  de  l'effectif  de  paix. 


Pied  de  guerre  (non  compris  l'armée 
teri'itoriale  et  les  troupes  cosaques  de 
défense  nationale  comprenant  plus  de 
5  millions  d'hommes)  


des  documents  officiels 

.SX!). 062  kil.  carrés 

.215.  rlô  habitants 

19  — 

127.319  kil.  carrés 

.45'>.9i3  habitants 
74  — 

36.000  officiers 

860,000  s.-of.  et  sold. 

"896. ÔOÔ  combattants 
139.966  chevaux 


63.000  officiers 
440.000  s.-of.  et  sold. 


Total  de  l'elf'e'ctif  de  guerre. 


Chemins  de  fer:  Réseau  total  d'Europe 
au  [<••■  janv.  1898. . 

—  par  1 .000  kil.  carrés. . 

—  par  inilliond'habitants 
Télégraphes  :  Longueur  des  lignes.... 

—  Longueur  des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépèches  en  1896  


3.503.000  combattants 
462.917  chevaux 

37.712  kilomètres 
7.4  — 
3-14  — 
131.278  — 
270.5 i2  — 
2.609  — 
15.59â.75S  dépêches 


BUDGET  DE  1899  (en  francs) 
Dette  publique  de  la  Russie  et  de  la  Pologne  Russe  en  1899  : 
Roubles-métal   3.062.117.0.  0  r.  métal 


Roubles-métal 

Roubles-crédit  :  

Total  de  la  Dette  publique  en  francs  . . . 

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre  .. 
—  —  Marine.. 

Total  de  la  Guerre  et  Marinfc  

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  totales  du  budget  

Moyenne  par  habitant  


3.0 16. 614.0011  r.  papier 
16  890.112.312  francs 
157  — 
863.414.560  francs 
221.506.06()  — 


1.081.951.226  — 
10.46 

4.191.28  7.056  francs 
40  fr.  42 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1886.. 

H 

1890. . 

963.7 

1596  7 

189  i  

1302.8 

1547.6 

1887.. 

f88  0 

1501  0 

1891. . 

870.1 

1634  8 

189.'i 

1220.6 

1581.2 

1888.. 

8SS.1 

1915.2 

1892.. 

920.6 

1029.0 

1310.7 

1583. 2 

1889. . 

996.5 

1791.9 

1893. . 

1053.6 

1349.0 

1897  

1356.0 

1877  9 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  d.es  C3-ra.n.ds  Ex^Jress  Eia.rop>éen.a 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 


Du  1"  janv.  au  10  lév..  Fr. 
Du  11  au  20  février  Fr. 


DillV-rence  en  faveur  de  1890. 


893.835 
2G8.251 


1.009.801 
29'i,346 


1.16-i.086  1.304.147 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES   CHEMINS   DE   FER  DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  In-utes,  pendant  le  mois  de  janvier  1899, 
du  Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.3U  liil.)  : 
6Ô1.296  fr.  (ou  $  m/n  276.000) 

Contre  :  702.. fr.  (ou  $  m/n  371.722) 
en  janvier  1S98.   


TRAMWAYS  DE  LILLE 


Recettes  du  mois  de  février  1899.... 
_         _  —  1898.... 

Augmentation. . . .  Fr. 

Recettes  du  1"  janv.  au  28  f.'v.  1899. 
_  _  —  1898. 


151.079  29 
1-44.320  48 


6.758  81 

350.922  49 
319.286  38 


Augmentation. 


Fr.      31.G3Ô  11 
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COMP'^  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  8e  Exercice 
(1er  Avril  1898  au  31  Mars  1899) 


180.774 
1.802.444 


Kilogr. 

Ventes  du  mois  de  — 
février  1899  (y  com- 
pris la  recette  prove- 
nant des  droits  d'im- 
portation directe)  

Ventes  des  mois  an- 
térieurs   

Total  des  ventes  au 
28  février  1899   1-933.218 

Période  corresp.  du 
précédent  exercice. . .    1 .922.1'-'0 

Différ.  en  faveur  do 
l'exercice  en  cours. . .  61.068 
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Reis 

$ 

718  :  249  284 
7.132  :  981  448 
7^.851  :  230  732 
7.613  :  791  432 

237  :  436  300 


38663 
44765 
47603 
51732 
57228 
61465 
64600 
67170 
68463 
70495 
72810 
7.5025 
77415 
80190 

979 
5234 
6677 
10S51 
13327 
19170 
25078 
27818 
30267 
33116 
38576 
42077 
44533 
49893 

108 
3310 
5352 
9165 
14137 
19686 


39151 

45036 
48246 
53374 
58061 
63323 
64717 
67576 
68849 
71437 
72887 
75332 
78047 
80413 


41721 
45224 
48408 
54820 
58194 
63366 
65370 
67586 
68874 
71865 
73165 
75778 
78783 
80800 


41726 
45246 
48573 
54882 
53514 
63584 
66764 
67968 
68930 
71984 
732.58 
75976 
79026 


38681 
44933 
48039 
52495 
57825 
62698 
64687 
67220 
68673 
70507 
72817 
75078 
77645 
80245 
111 
1688 
5375 
8152 
11012 
13340 
19408 
25497 
28655 
30982 
33472 
38708 
42736 
45850 
50192 

44  titres  à  2.500  fr 

301  341 

3681  3699 

5769  6116 
10385  11740 
14740  14824 
20543  21334 


42131 
45582 
49834 
55792 
58949 
63690 
66822 
68083 
68976 
7216C 
73660 
76451 
79091 


43065 
46422 
49993 
56157 
59480 
64155 
67094 
68312 
69255 
72224 
73841 
76963 
79176 


38541 
43173 
47222 
51049 
56700 
60161 
64419 
67098 
68338 
70297 
72460 
74809 
77135 
79258 

325 
5154 
6451 
10358 
12870 
17369 
23148 
27534 
29751 
33039 
37851 
42048 
44433 
48270 

35 
2439 
5333 
8968 
13330 
18807 

173 
3569 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n 
du  1"  novembre  1899,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n"  2  du  l»'  mai  1899,  se  fera  à  partir  du  1"  mai 
1899  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellscliaft  et  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils  , 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris  et  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  à  la  Caisse 
Commerciale  de  BruxeUes,  et  chez  MM.  Baiser 
et  (;;ie  ; 

A  Anvers,  à  la  Banque  Centrale  Anversoise. 
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titres  à  1.000  fr. 

1770  2676  2777 
5780  5811 
8244  8427 
11150  11242 
15732  16118 
20505  20538 
25556  25844 
28710  28767 
31016  32422 
34434  36023 
38766  39299 
42748  42923 
46342  47252 
50913  51538 


5949 
8549 
11655 
16448 
21007 
25893 
28833 
32737 
36180 
40082 
43480 
47874 
51740 


549 
3776 
6509 
11744 
15117 


581 
3827 
8230 
11856 
17447 


3517 
5981 
9310 
11784 
16800 
22071 
26996 
28936 
32846 
36318 
40413 
43584 
47943 
52489 

632 
3828 
8276 
13305 
18855 


5152 
6210 
9758 
12048 
17276 
22916 
27354 
29150 
32985 
36408 
40969 
4411.8 
48138 


2396 
4614 
8908 
13309 
18555 


a  lieu,  de.s  comptes,  el  fixation  du  chiffre  du 
vidende  ; 

Renouvellement  partiel  du  Conseil  et  du  (iomit^ 
censure.  i 
9°  Ordre  du  jour  de  l'assemblée  générale 
extraordinaire  : 
Transformation  de  la  Société  actuelle  en  Sec 
anonyme  lilire  dans  les  termes  des  lois  du 
juillet  1867  et  du  1"  août  1893; 
Modifications  aux  statu I s  : 
Prorogation  de  la  dan'e  de  la  Société  ; 
Nomination  de  commissaires. 
Aux  termes  des  articles  40  et  41  des  statuts  : 
Tout  titulaire  de  quarante  actions  est  de  d 
membre  de  l'assemblée  générale.  Nul  ne  peut 
porteur  de  pouvoir  d'actionnaire  s'il  n'est  lui-mi 
membre  de  l'assemblée  générale.  La  forme 
pouvoirs  est  déterminée  par  le  Conseil  d'admi 
tration  (art.  40). 

Les  titres  nominatifs  donnent  droit  d'assist 
l'assemblée  générale,  pourvu  que  les  titres  a^ 
été  transférés  plus  de  huit  jours  avant  l'épc 
fixée  pour  l'assembli'e.  Il  est  remis  à  chaque  ay 
droit  une  carte  d'admission.  Cette  carte  est  n( 
native  et  personnelle  (art.  41). 

La  constitution  de  l'assemblée  générale  ex 
ordinaire  exigeant  la  représenlation.  du  quarl 
fonds  social,  soit  60.000  actions,  MM .  h's  AcI 
naires  sont  instamment  priés  d'assister  à  la 
nion  ou  de  s'y  faire  représenter. 

Les  cartes  d'admission  pourront  être  retirée 
10  heures  à  3  heures,  à  partir  du  13  mars,  au  s 
de  la  Société,  rue  de  Provence,  54. 

Le  Directeur:  Louis  Doeizq 
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727 
3623 


13  titres 
1290  1595 
'4224  4456 


à  5.000  fr. 

1863  2082 
,5794 


2315  3396 


'  ROUJUNIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

LlIRECTION  r)E  LA  COMPTABILITÉ  OÉ.VÊRALE 

DETTE  PUBLIQUE 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  189S,de  l'emprunt  de  ISO  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  20  janrier- 
1"  février  1899. 

Montant  nominal  :  368.500  fr. 
165  titres  à  500  fr. 
1077    1513   1682   3160   3823  494: 
(iO'.W   7088   7246   8221  m)3 
12431  12998  ri2-)6  14539  14934 
17U84  1H294  18675  19167  20012  21078 
2.3047  23737  24867  25136  2î)W.)  25582 
27805  2849.J  28725  29230  29322 
33763  34531  3l>)75  39811  37206 


io;i3i 

16020 


31546 
37807 


6263  6398 

10826  11461 

16679  16799 

235(i3  2355(1 

25980  271 

32027  32797 

38273  38464 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

PaUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT   DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  J-RANCE 


Dans  sa  séance  du  28  février  1899,  le  Conseil 
d'udminislration  a  fixé  au  samedi  25  mars  l'as- 
seniblée  gi'néralc  annuelle  des  actionnaires,  et  dé- 
cidé qu'il  proposerait  de  fixer  le  solde  à  distribuer 
pour  l'exercice  181(8,  à  6  fr.  25  par  action,  ce  qui 
avec  la  somme  de  6  fr.  25  distribui'e  le  l-^^''  octobre 
dernier,  i)orlei'ail  le  dividemle  total  de  1  exercice 
1898  à  12  fr.  50,  dont  il  faut  déduire  0  fr.  50  par 
action,  montant  de  l'impôt  du  4  0/0  sur  le  revenu. 

Dans  sa  même  séance,  le  Conseil  d'administra- 
tion a  décidé  de  convoquer  les  actionnaires  en  as- 
semblée générale  exti'aordinaire  également  pour  le 
samedi  25  mars. 

Eu  conséquence,  les  actionnaires  sont  convoques 
en  assemblée  générale  ordinaire  et  cxlraordmaire, 
aux  termes  des  articles  39  et  40  des  statuts,  pour  le 
samedi  25  mars  1899,  à  quatre  heures,  au  siège 
lii^  la  Société,  rue  de  Provencs,  54. 

1»  Ordre  du  jour  de  l'assemblée  générale 
ordinaire  : 

Lecture  du  compte  rendu  des  opérations  de  la  So 
ciété  pendant  l'exercici)  1898  ;  approbation,  s'il  y 


COMPASNIE  DES  ÉTABLISSEMENT 
LAZARE  WEILLER 

SOCIÉTÉ  ANONYME   AU  CAPITAL  DE  7.500.000 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie 
Etablissements  Lazare  Weiller,  Société  f 
nyme  au  capital  de  7.500.000  fr.,  sont  cm 
qués  en  assemblée  générale  extraonlinair 
jeudi  16  mars  1899,  à  10  h.  1/2  du  matin, 
siège  social,  40,  rue  de  Monceau,  à  Par 
l'effet  de  statuer  sur  une  proposition  d 
mentation  du  capital  social. 

Le  Conskil  d'administratio 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉ) 

Le  Conseil  d'administration,  dans  sa  séanc 
ce  jour,  a  décidé  qu'il  proposerait  à  l'assen 
générale  des  actionnaires  de  fixer  à  58  tr.  5 
chiffre  du  revenu  de  chaque  action  pour 
cice  1898. 

Paris,  le  3  mars  1899. 

Le  Directeur  de  la  Campât^ 
^8  Heurteau. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES 

DE  PARIS 


OMNI 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnr 
prescrite  par  l'article  36  d€S  statuts,  aura  lie 
jeudi  30  mars  1899,  à  3  heures  de  relevéej 
Charras,  n»  4,  salle  Charras. 

MM.  les  Actionnaires  porteurs  de  6  action 
moins,  qui  désirent  assister  à  cette  assemblée 
vront  déposer  leurs  titres  (avec  leurs  procurât 
s'ils  sont  mandataires),  an  plus  tard  le  20  n 
de  10  heures  à  4  heures,  au  siège  de  la  Compa 
rue  Saint-Honoré,  n"  155,  où  il  leur  sera  remj 
récépissé  et  une  carte  d'admission. 


ÉTABLISSEMENTS  DUVAL 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionr 
ne  pouvant  avoir  lieu  le  6  mars  1899,  a  eau; 
l'insutfisance  des  titres  déposés,  est  remise  cl 
tivement  au  mercredi  22  mars,  à  2  heures,  sa 
la  Société  des  Gens  de  Lettres,  10,  cite  Rougei 

Les  titres  seront  reçus  à  la  caisse  sociale.  2 
Saint-Fiacre,  jusqu'au  17  mars  IS'.HI  inclus. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


BANQUE  imPÉRIALE  ROYALE 
(ILÉGIÉE  DES  PAYS-AUTRICHIENS 

I.  les  Actionnaires  de  h  Banque  I.  R.  P.  des 
-Aulricliiens  sont  convoqués  on  assemblée 
ulo  ordinaire  annuelle  le  vendredi  21  mars 
t,  à  6  il.  du  soir,  au  siège  social,  Ilohenstaufen- 
I,  n"     à  Vienns. 

ssemblt'e  aura  à  délibérer  sur  les  objets  sui- 

Rapport  du  Gouverneur  sur  l'exercice  écoulé  ; 
Rapport  des  Censeurs  ; 

Résolutions  sur  les  réniltats^de  l'exercice  1898; 
Modilication  des  statuts  J  87); 
Election  de  niemlires  du  Conseil  d'administra- 
[p  21,  '22  et  24  des  statuts)  ; 
Election  des  Censeurs  et  de  leurs  suppléants 
l'exercice  189!)  i%  38  des  statuts)  et  fixation  de 
leur  des  jetons  de  présence  à  leur  attribuer 
des  statuts). 

\l.  les  Actionnaires  propriétaires  de  25  actions 
is  {^1  42  et  43  des  statuts)  qui  voudront  assister 
;  faire  représenter  à  cette  assemblée,  sont  priés 
jposer  leurs  actions  au  plus  tai-d  le  10  mars 
): 

Vienne,  au  siège  social  : 

Prague,  à  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autri 
is,  succursale  de  Prague  ; 
Paris,  à  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autri- 
is,  succursale  de  Paris,  12,  rue  du  4-Sept6m- 

Lyon,  à  la  Société  Lyonnaise  de  Dépôts,  de 

ptcs  courants  et  de  Crédit  industriel; 

Berlin,  à  la  Deutsche  Bank  et  à  la  Dresdner 

Francfort  s-M..  à  la  Deutsche  Vereinsbank  ; 
Stuttgart,  à  la  Wurtembcrgische  Vereinsbank. 
;s  cartes  d'admission  avec  pouvoir  au  verso 
at  délivrées  à  MM.  les  Actionnaires  en  échange 
îurs  titres. 

is  actions  devront  être  accompagnées  dun  bor- 
au  et  y  être  consignées  par  ordre  numérique  ; 
ordereau  devra  contenir  également  le  nom  et 
omicilc  du  déposant.  Le  dépôt  des  actions  est 
fié  par  un  rei;u  qui  sera  reuiis  au  déposant, 
actions  seront  délivrées,  après  l'assemblée 
irale,  au  porteur  dudit  reçu. 
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Société  Générale  pour  favoriser  le  développcnuînt 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  Franco,  b'i,  rue 
de  Provence  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, an,  rue  de  la  Victoire, 

Sur  la  présentation  des  certificats  d'inscription 
provisoire,  qui  seront  revêtus  d'une  estampille 
constatant  ce  versement. 

11  est  rappelé  a  MM.  les  Actionnaires  qu  à  dé- 
faut par  eux  d'elfectuer  le  versement  appelé  dans 
le  délai  ci-dessus  indiqué,  ils  seront  passibles  d'un 
inlérêt  de  retard  au  taux  de  6  0/0  l'an  (art.  8  des 
statuts). 

Paris,  le  20  février  1899. 

Lu  Conseil  d'administration. 
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COMPAGNIE  LYONNAISE  DE  TRAMWAYS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  232,  avenue   des  Ponts,  Lyon 
(Mo7iplaisir) 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'en  exé- 
cution de  l'article  29  des  statuts,  l'assemblée  géné- 
rale annuelle  se  réunira  à  Lyon,  au  siège  social, 
232,  avenue  des  Ponts,  le  50  mars  1899,  à  3  heu- 
res de  relevée,  pour  délibérer  sur  l'ordre  du  jour 
suivant  : 

1»  Rapport  du    Conseil  d'administration  s 
l'exercice  1898  ; 
2°  Rapport  du  Commissaire  sur  les  comptes  pre- 

SGÏltés  * 

3°  Nomination  du  Commissaire  ; 

4°  Fixation  du  dividende; 

5°  Communications  diverses. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment à  l'article  27  des  statuts,  posséder  10  actions 
et  les  déposer  avant  le  26  mars,  au  plus  tard,  au 
siège  social,  à  Lyon,  ou  au  siège  administratif,  à 
Paris.  . 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  seront 
inscrits  d'office  sur  la  liste  des  déposants. 


)GIÉTÉ  DES  VOITURES  AUTOMOBILES 

DES 

HBLISSEMENTS  DECAUVILLE  AINE 

;        ANONYME,  AU  CAPITAL  DE  1  MILLION 

<e  social  :  13,  boulevard  Malesherbes,  Paris 


M.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un  divi- 
le  de  G  0/0  pour  les  huit  mois  d'exercice  1898 
mis  en  distribution  à  raison  de  3  fr.  76  net 
r  les  actions  au  porteur  et  3  fr.  8933  net  pour 
actions  nominatives,  à  partir  du  10  mars  cou 
;,  aux  caisses  de  la  Société  Générale,  54,  rue  de 
vence,  à  Paris,  et  dans  ses  succursales. 

Le  président  du  Conseil  d'administration 
L.-W.  Ravenez. 


COMPAGNIE 


MÉRALE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

OOIÉTÉ  ANONY.ME  AU  G.VPITAL  DE  25  MILLIONS 

le  social  à  Paris,  60,  r.  de  la  Chaussêe-d'  Antin 


Avis  aux  Actionnaires 

M.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Générale 
nçaiso  de  Tramways  sont  informés  qu'en  vertu 
pouvoirs  qui  lui  sont  conférés  par  l'article  7 
statuts,  le  Conseil  d'administration  de  la  So- 
i  a,  dans  sa  séance  du  15  février  1899,  décidé 
aire  rai)i)el  du  2"  quart  du  capital  nominal  de 
fr.  des  actions  nouvelles  (n"»  20401  à  50000) 
es  [(ar  délibération  de  l'assemblée  générale 
,'aordiiiaire  du  30  avril  1898. 
0  versement  de  ce  2"  quart,  soit  125  fr.  par 
on  nouvelle,  sera  reçu  du  20  avril  au  1"  mai 
i9,  aux  caisses  des  Etablissements  de  crédit  ci 
ës  di'signés  : 

omptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14,  rue 
'ire  ; 


h 


•ijlllptcs 


J»  Rapport  des  (  loniinissairi'S 
présentés  à  l'assemblée; 

3°  Discussion  et  approbation  des  comptes,  lix;i- 
tiou  du  dividende  ; 
4»  Nomination  des  Commissaires  ; 
5"  Communications  diverses 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  (îontornié- 
ment  aux  statuts,  posséder  10  actions  et  les  dé- 
poser au  siège  social  avant  le  25  mars  au  plus 
tard.  En  échange  de  ce  dépôt,  il  sera  délivre  un 
récépissé  et  une  carte  d'entrée  à  l'assemblée. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  seront 
inscrits  d'office  sur  la  liste  des  déposants. 
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SOCIÉTÉ 

DES  VOIES  FERRÉES  DU  DAUPHINÉ 

SOCIÉTÉ  ATONYME.  —  CAPITAL  :  3  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  8,  avenue  de  la  Gare,  à  Grenoble 
Siège  administratif  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'en  exé- 
cution de  l'article  29  des  statuts,  l'assemblée  géné- 
rale annuelle  se  réunira  à  Grenoble,  au  Siege  so- 
cial, 8,  avenue  de  la  Gare,  le  30  mars  1899,  a 
lu  heures  du  matin,  pour  délibérer  sur  1  ordre  du 
jour  suivant: 

1"  Rapports  du  Conseil  d'administration  et  du 
Commissaire  sur  l'exercice  1898  ; 

2"  Discussion  et  approbation  des  comptes  ; 

a»  Nomination  d'Administateurs  ; 

4»  Nomination  d'un  Commissaire  ; 

5°  Fixation  du  dividende. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment aux  statuts,  posséder  10  actions  et  les  _de- 
poser,  aoant  le  24  mars  au  plus  tard,  au  Crédit 
Lyonnais  et  à  la  Société  Générale,  à  Grenoble,  ou 
au  sièr^e  administratif,  à  Paris,  3,  rue  Lafayette. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  seront 
inscrits  d'office  sur  la  liste  des  déposants. 
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COMPAGNIE  NOUVELLE 


TRAMWAYS  de  ROUBAIX  et  TOURCOING 

SOCIÉTÉ  ANONY.\IE.  —  CAPITAL  :  3  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  Grande-Rue,  453,  à  Roubaix 
Siège  ' administratif  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'en  exé- 
culion  de  l'article  22  des  statuts,  l'assemblée  géné- 
rale annuelle  se  réunira  au  siège  social,  à  Roubaix, 
Grande-Rue,  4.53,  le  28  mars  1899,  à  10  heures  du 
matin,  pour  délibérer  sur  l'ordre  du  jour  suivant; 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  sur 
l'exercice  1898; 

2"  Rapport  du  Commissaire  sur  les  comptes  pré- 
sentés à  l'assemblée  ; 

3"  Discussion  et  approbation  des  comptes,  fixa- 
tion du  dividende  : 

4"  Nomination  des  (.loinmissaires  ; 

5"  (^communications  diverses. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment aux  statuts,  possi'der  5  actions  au  moins  et 
les  déposer,  aoant  le  23  mars  au  plus  tard,  au 
siège  social,  à  Roubaix,  au  siège  administratif,  à 
Paris,  ou  au  Crédit  Lyonnais.  En  échange  de  ce 
di.'pôt,  il  sera  délivré  un  récépissé  et  une  carte 
d'entrée  à  l'assemblée. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  seront 
inscrits  d'office  sur  la  liste  des  déposants. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  VOIES  FERRÉES  ÉCONOMIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'en  exé- 
cution de  l'article  39  des  statuts,  l'assemblée  géné- 
rale annuelle  se  réunira  au  siège  social,  3,  rue  La- 
fayette, le  31  mars  1899,  à/lO  heures  du  matin, 
pour  délibérer  sur  l'ordre  du  jour  suivant  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  sur 
l'exercice  1898  ; 


BANQUE  SPÉCIALE 

DES  VALEURS  INDUSTRIELLES 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  in- 
forme ses  actionnaires  qu'au  cas  ou  le  projet  de 
doublement  de  son  capital  serait  vote  par  1  assem- 
blée générale  extraordinaire  convoquée  pour  le  11 
mars  1899,  la  souscription  des  actions  nouvelles 
aurait  lieu  du  15  au  25  mars,  au  piix  de  145  tr. 

Conformément  à  l'article  /  des  statuts,  la  sou- 
scriDlion  de  ces  nouveaux  litres  sera  réservée,  par 
préférence,  aux  propriétaires  des  actions  anciennes 
pour  les  trois  quarts  et  aux  porteurs  de  parts  ds 
tondateur-pour  le  quatrième  quart. 

Les  porteurs  d'anciens  titres  pourront  donc  sou- 
scrire autant  de  fois  trois  actions  nouvelles  qu  ils 
posséderont  de  fois  quatre  actions  anciennes. 

Les  porteurs  d'une  part  de  londateur  pourront 
souscrire  12  actions  et  deux  par  s  de  fondateur 
donneront  droit  à  la  souscription  de  2t.  actions 

Les  titres  anciens  devront  être  déposes  du  15  au 
25  mars  à  la  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles 25,  rue  Vivienne,  à  Paris,^  et  les  souscrip- 
tions auront  lieu  au  moment  du  dépôt. 

Un  premier  versement  de  70  fr.  par  action  sera 
eff-ectue  en  même  temps  que  la  souscription.  Le 
deuxième  versement  de  75  fr.  par  titre  aura  heu  le 
20  avril. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DES  CHAUSSURES  FRANÇAISES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  3  MILLIONS  DE  FR. 

divise  en  30.000  actions  de  100  fr. 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu^n  qua- 
trième acompte  trimestriel  de  2  fr.  25  i2  Ir.  11 
net  d'impôt)  par  action  sera  mis  eu  paiement  a 
partir  du  15  mars  1899,  aux  caisses  de  la  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  contre  remise 
du  coupjn  n"  'i. 


i 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


•OUR8E  FINANClèRE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

GoBiol.  l'rud».  3  0/0  

Roise  On«nt  4  0/0  

Extérieure  Espagnols  

BoDgroia  

Tare  IV  

lt«li«D  4  %  

Obemins  de  fer 

Aatriohiens  

Lombards  

Solhard  

Nord-Eel  Suissa  

Marienbourg  

V«ri.-Vienn«  

Banques 

Crédit   

Disoonto  

Dtrmgtadt-Bsuk  

Berl-Handels  

DreBde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    LoDdrss  — 

—  —    Vienne  — 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Reablss  comptant  

—     fin  courant  


Fonda  d'État 

Consolidés  anglais  ï  3/4  0/0, 

Rupee  3  1/î  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  I  

—  II  

—  IV  

Kgypts  Unifiée  

3rso  Monopole  

Italien  4  O/O  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Bspagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

ëuez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-ïinto  

Brighlon  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Sscompt!)  de  ia  Banque  , 
Escompte  Iiors  banque 


1"  fév 

8  fév. 

15  fév 

23  lev 

1  inar 

8  mar 

92 

80 

93 

93 

30 

92  90 

93 

)) 

92 

70 

D 

54 

40 

58 

■10 

51  80 

54 

so 

54  50 

55 

10 

100  6U 

100 

70 

100 

60 

106  60 

101 

50 

23  30 

23  75 

25 

75 

23  55 

23  50 

23 

GO 

94 

50 

94  60 

95  75 

96 

95  60 

95 

154  20 

151 

» 

154 

90 

153  70 

151 

)) 

153  80 

31 

90 

30  20 

30  7« 

30  70 

30  511 

3»  20 

143  90 

145 

Ou 

143 

90 

» 

142 

10 

100 

» 

100 

9i> 

100 

25 

lOÔ 

)) 

99  90 

98 

75 

82  10 

83 

40 

83  70 

83 

40 

82 

75 

82  25 

408 

25 

409 

se 

41  9 

10 

410 

422 

25 

109  75 

225 

70 

i27 

50 

230 

231 

9ii 

;'3.' 

10 

230 

10 

201 

90 

263 

20 

203 

n 

202 

30 

199 

50 

198 

90 

155 

75 

155 

70 

155 

50 

154 

90 

155 

40 

1  3 

80 

171 

40 

170 

25 

179 

» 

167 

40 

167 

2b 

1^5 

60 

167 

25 

167 

167 

70 

166 

80 

165 

75 

164 

80 

152 

151 

25 

119 

10 

148 

148 

60 

147 

50 

81 

10 

81 

05 

80 

95 

81 

» 

80 

95 

80 

85 

20 

4U 

20 

41 

20 

39 

20 

-10 

20 

4" 

2> 

40 

169 

30 

169 

30 

168 

45 

168 

25 

168 

05 

■il-2 

Q5 

2lS 

40 

213 

90 

.il  3 

20 

216 

40 

2:6 

41: 

216 

40 

216 

35 

216 

40 

216 

25 

216 

50 

216 

50 

216 

50 

» 

«NOIÉRE 

DE 

LONDRES 

1"  fév 

l'fév. 

15  léy 

23  fév 

1  11]  ai- 

8  niar 

111 

12 

111 

12 

111 

37 

111 

25 

110 

75 

110 

44 

63 

T) 

65 

87 

c6 

12 

63 

62 

07 

67 

25 

63 

D 

82 

75 

61 

75 

60 

50 

6! 

ei 

i5 

91 

50 

92 

> 

92 

50 

93 

75 

93 

8; 

V3 

75 

101 

)) 

101 

» 

101 

50 

lOï 

» 

102 

102 

50 

n 

n 

» 

47 

50 

48 

n 

47 

75 

17 

62 

47 

511 

47 

50 

23 

25 

f3 

62 

23 

&i 

23 

62 

2i 

v, 

23 

56 

107 

50 

107 

87 

108 

12 

108 

50 

Il  8 

rù 

108 

25 

50 

25 

60 

75 

50 

25 

50 

25 

19 

7 

5J 

25 

93 

25 

93 

50 

94 

87 

.  95 

ûo 

«4 

68 

94 

25 

1U3 

103 

)} 

103 

» 

Il  3 

50 

I0'2 

50 

10^ 

50 

23 

50 

25 

25 

î~ 

25 

27 

)) 

26 

7.1 

26 

50 

52 

68 

5Ï 

62 

5t 

81 

55 

51 

31 

55 

94 

lUO 

» 

100 

n 

100 

100 

100 

lUO 

101 

5i) 

101 

50 

102 

» 

102 

H 

10^ 

102 

n 

7 

50 

7 

50 

7 

50 

7 

50 

7 

50 

7 

50 

112 

143 

» 

144 

H 

UO 

75 

142 

142 

n 

7 

») 

6 

75 

6  75 

6 

75 

6 

75 

6 

75 

12  12 

13 

50 

13 

Oo 

13 

12  93 

12 

«7 

39 

» 

39 

62 

40 

81 

40  31 

39 

75 

39 

56 

187 

50 

177 

50 

176  75 

176 

75 

170 

50 

1,6 

2  ) 

SI 

50 

91 

75 

91 

75 

i'I 

5U 

91 

50 

91 

~0 

27  50 

27 

37 

27 

45 

27  43 

27 

50 

i!7 

43 

95  38 

25 

41 

25 

40 

25 

42 

25 

4u 

25 

45 

3 

3 

3 

3 

» 

3 

2 

18 

2 

j) 

1! 

12 

2 

12 

12 

2 

37 

BOURSE  FINlINCIÉRE  UE  VIENIME 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Ur   . 

—  —  Argent.... 

—  —  Papier  . .  . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . 

Cbemlns  de  {er 

Bu8chtherador-l)  

Lenibarg-Czernowiti  

Keid.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Slaatsbaha  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


l«ifév 

8  f*v. 

15  fév 

23  fév 

1  mar 

8  mar 

120  05 

120  1) 

120  30 

120  15 

120  25 

120 

10 

101  35 

lui  30 

loi  30 

loi  15 

loi  0  ) 

lOl 

101  55 

101  50 

loi  65 

loi  45 

101  45 

101 

15 

119  75 

119  80 

lift  80 

119  85 

llM  80 

119 

85 

97  95 

97  90 

97  80 

97  90 

97  80 

97 

90 

ùiS  » 

646  » 

648  50 

613  50 

6  45  )) 

641 

295  » 

293  50 

294  r> 

294  50 

293  5ij 

293 

3500  « 

3490  .1 

3510  « 

.)47b  0 

.(465  <. 

.430  » 

2  45  50 

ii'iS  » 

244  50 

213  5u 

244  50 

214 

50 

.i62  50 

.i04  20 

.!6.J  5o 

300  9. 

.iOi  « 

360 

90 

10  70 

6.S  70 

67  60 

67  50 

06  7i 

66 

50 

120  15 

120  40 

120  40 

120  40 

120  40 

120 

50 

47  82 

47  87 

47  SO 

47  80 

Il  80 

17 

80 

9  55 

y  56 

9  56 

9  K) 

9  55 

S 

55 

BOURSES  FiNAHCIEnES  OE  IVIAORID  &  BAHCELOr4£ 


Madrid 
Dette  Inlérioure  4  0/0  

—  Extérieure  1  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Paris  8  jours. . 
Baïueloua 
Liett*  intériuure  4  0/0  

—  Bxtériouro  4  0/0  

Obligeiious  llyy.  Cuba  0  O/o 

-             r,  O/ii 
SkHBf*  sur  Paris  


|or|,:v 


i»  2u 

(9  10 
6»  25 
» 

28  62 


5!  40 

69  V 
56  )) 
48  25 
29  » 


8  fév. 


15  fev 


58  Î5 
Oy  90' 
69  Si 
32  45 
ti  65 


58  62 
•  9  35 
57  8) 
48  6  ) 
20  ï5 


23  f(-v 


59  25 
70  Z'j 
70  11 
32  40 
28  25 


.58  9? 
iO  10 
0^  75 
53  75 
28  75 


1  mar 


o9  4  < 

09  75 
71  .5.' 
32  4(i 
28  90 


59  25 
« 

l-S  60 
50  5o 
29  » 


8  111  a  r 


61  iil) 
70  50 
72  10 
32  23 
27  80 


61  10 
70  75 
64  85 
56  15 
28  20 


BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     8  4/8  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  Ter  Anvers  Rotlerd.. 

—  Brui.-Lille-Calaii 

—  Congo  (p.  d.  f.). . . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


1"  fév 

8  fév 

15  feT 

23  fév 

1  mar 

8  mar 

100  10 

100  15 

100  » 

99  90 

99  6o 

99  80 

92  >i 

93  » 

93  » 

93  . 

93  10 

93  >i 

I) 

» 

n 

n 

» 

2900  » 

ïflOO  i> 

2900  » 

a905  » 

2875  n 

2850  i> 

52  75 

51  50 

51  50 

53  >i 

53  » 

51  i> 

613  75 

615  - 

615  1) 

615  . 

625  n 

625  » 

5712  » 

575  '  SO 

5700  n 

5087  SO 

5775  » 

5587  50 

208  80 

208  25 

208  35 

208  15 

21»  2=. 

m  35 

123  37 

123  40 

123  58 

i23  55 

123  55 

123  32 

85  22 

25  21 

25  23 

25  23 

25  25 

25  87 

100  15 

100  15 

100  1  1 

100  15 

100  11 

100  15 

100  15 

100  17 

100  16 

100  16 

100  18 

100  17 

123  25 

123  50 

123  45 

123  4". 

123  55 

123  65 

85  21 

25  23 

25  23 

25  26 

ib  Î3 

25  28 

BOURSES  FINANCIERES  DE  HOiVte  ET  0£  aENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Zh.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  aot. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Qénes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ctismins  de  fer  Méridionaux 
Lhsnge  sur  Paris  

—  sur  Merlin  ■. . . . 


l«'fév 

8  féT. 

15  féT 

23  fév 

1  mar 

8  mar 

101  10 

101  4-< 

102  55 

lii3  10 

103  12 

102  »5 

589  » 

588  7, 

:m  r, 

600  » 

604  n 

909  11 

769  » 

769  . 

779  » 

777  » 

781  » 

780  . 

1025  " 

1048  » 

1048  11 

1070  « 

11^77  r, 

1075  » 

ICO  » 

107  » 

1 '8  11 

lu»  56 

109  » 

Itt  J  5  ) 

460  n 

ni  1) 

m  » 

474  n 

173  » 

187  1) 

n 

1160  » 

1150  n 

1195  1 

1827  » 

12<5  .. 

1300  » 

107  72 

107  65 

107  60 

107  97 

lOS  17 

lOS  47 

27  11 

87  U 

27  ce 

27  1» 

Ï7  23 

27  35 

132  70 

138  80 

132  80 

133  ii 

133  50 

13J  90 

101  10 

101  47 

102  52 

103  07 

103  Oli 

102  62 

769  1) 

766  50 

778  » 

777  » 

781  50 

779  » 

107  81 

107  88 

107  9? 

108  « 

108  10 

108  43 

132  75 

13»  70 

133  10 

133  35 

133  85 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURQ 


VALEU»' 

1er 

év 

8  fév. 

15  fév 

23  f 

1  mar 

8  mai' 

Russe  4  %  94  (Papier)  

100 

94 

100  8. 

100  8  7 

100 

87 

100  93 

loO 

87 

Banque  de  Commerce  exté. 

438 

50 

143  » 

115  5. 

i45 

441  » 

438 

11 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

735 

797  » 

;9;)  » 

786 

778  >< 

;62 

1) 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

532 

» 

58J'  n 

580  . 

575 

il  6  11 

570 

Russe  i  %  %  val.  de  Gr.  f. 

152 

152  » 

•5Î  » 

15î 

)) 

1 52  .. 

152 

37 

30 

37  Î5 

37  20 

37 

m 

37  22 

37 

15 

91 

94  52 

93  90 

93 

90 

f3  90 

93 

?5 

45 

85 

45  8» 

15  75 

15 

85 

15  80 

15 

77 

BOURSE  FINANCIERE   DE  QENgVE 


Ueueve  avec  lots  3  %. 
Fédéral  1897  3  %  

-  1889  3  y,  %... 

—  Ch.  do  fer  3  5 
Italien  4  %  


Change  sur  Paris  

—  Londres. 


1er  lév 

8  fév. 

15  féï 

83  fév 

1  mar 

S  mar 

109  25 

108  5u 

106  25 

lOG  1,0 

106  2- 

105  75 

I)  » 

n 

ï) 

102  11 

101  50 

102  50 

102  50 

t!2  . 

101  75 

102  60 

103  r 

103  50 

103  » 

103  51 

104  25 

93  90 

9  4  25 

95  47 

06  95 

V5  61: 

94  7j 

100  57 

100  59 

100  57 

100  57 

100  5 

100  56 

25  31 

25  34 

25  32 

25  33 

25  34 

25  3»» 

30UR8E  FINANCIÈRE  DE  COfiiSTAfiiTI WOPLË  iaal«t») 


>'ALKORS 


Tabacs  Ottomans  

Ottoman  4  0/0  3«  groupe... 

Parité  i  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman   .L. 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 


1"-  féT  S  fév 


88  01 

25  32 

» 

112  » 

9  28 

22  68 

111  0- 


87  37 
26  01 

U7  12 

9  28 
£2  76 
110  30 


15  fét  23  'év 


87  59 
20  00 

117  37 
y  Vj 
22  82 
110  1, 


87  26 
26  Oj 
11 

117  11 

10  11' 
i2  8.) 
110  11 


1  mar 


87  23 

26  05 
I) 

118  ?5 

10  16 

22  83 

UO  11 


87  83 
25  20 

121  » 

6  20 
■<  2  9J 
110  10 


lïïMiiMiïlig'MiiTl  iiiM  ■■ïiiïiifiMiHÉâi'BmM 


BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Élals-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacilic  

Central  New-Jersoy  

Coulral  Pacifie  

Milwankee  

Uliuois  Central  

Lake  SJhore  

LouisviUe  et  NasviUe. .  . 

Ené  

Erié  II  

New-York  Central  

N«w-York  Ontario  

Nortliurn  Pacifie  préf. . 

Roading  

Union  Pacific  

WahachSl-houispréf. . . 

Change  sur  Ijondros... 

—  Parie  

Ubl<  (riaslirs  ur  Itiiilrit  

Cuivre  

Argent  


i"  fé 

V  . 

8  févr. 

15  févr 

23  iévr 

1  mars 

8  mars 

112 

y* 

112 

% 

118 

112 

112 

112 

1 

83 

31 

% 

22 

l 

23 

22 

22 

!.« 

86 

y, 

85 

y. 

89 

VIO 

\ 

89 

'Â 

89 

102 

100 

m 

109 

107 

113 

51 

% 

51 

■y. 

52 

1 

53 

50 

'« 

50 

128 

Yk 
Vk 

125 

Va 

128 

13) 

\ 

l-.'9 

I 

H 

128 

% 

117 

115 

y* 

115 

117 

115 

\ 

115 

200 

'A 

y. 

200 

% 

2«o 

2oO 

1- 
/î 

2j0 

81.0 

65 

61 

% 

64 

Vk 

66 

^ 

64 

% 

64 

y. 

15 

14 

14 

% 

14 

.•4 

11 

11 

11 

» 

n 

n 

133 

136 

% 

138 

y* 

137 

3 

/-i 

U6 

% 

135 

1) 

» 

1) 

80 

78 

Y, 

79 

% 

79 

1 

/% 

78 

78 

Y, 

23 

V» 

21 

y» 

22 

\ 

22 

81 

2t 

y» 

47 

% 
y. 

40 

46 

% 

48 

47 

;l  ^ 

49 

% 

t3 

22 

22 

/« 

23 

% 

21 

22 

4.83 

4.83 

4.  Si 

1.84 

l.hl 

1.83 

s 

5.21 

>* 

5.21 

5.20 

y» 

1.20 

% 

5.20 

5.21 

1.85 

'/* 

4.86 

i.8ô 

l.o7 

1.86 

4.86 

17 

17 

19 

19 

IS 

18 

59 

59 

% 

59 

1 

59 

y. 

5'.) 

% 

59 

% 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


RENTES 

■•a. 

A  PATER 

Illllrat 

Fraoei 

15201 

456.041.915 

3887 

116  599.860 

6190 

237.638.399 

■25878 

810.280.174 

392.096  obi. deôOOIr 
905.900  ofcl.de lOOtr 
39.782  obl.de  501' rr 
110, OUO  500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


350 


lombri 
le  litres 

m  242 
334.161 
1114280 

461  547 
239.0  2 
58H.235 
» 

176  250 
672 
162.115 


I  Tal.  Somm. 
loom.  fers. 

500  !  500 

400  ;  400 

400  400 

100 1  100 

500  500 

500!  500 

400 '  265 

100  n  Î5 

4001  400 

IdO'  100 

500  500 

iOO  100 

400  400 


RENTES  FRANÇAISES 

1  Terme. 

3  70  1  Compt. 

Compt: 

3  %  %1894  (anc.4K)j 

Tunis  3%  1892(gar.FraQce,Gpt 
Aanam  et  ToDkin  2  i/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar2!4  gioFrance.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


DlflDBNDt  on  INTtRIT  distribot  eo 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895  ,  1896  1897 


3  . 

3  . 

4  50 

15  .. 


3  50 


15  .. 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


859.650 
1547548 
864  747 
1782552 
1987.447 

978  548 
,495  401 
499  440 
225  392 
148.631 
1096?54 
185  212 


182  500 
125  000 
40  000 
30  000 
â0().0C0 
16  000 
60.000 
341 .000 
120  000 
00.000 
240.000 
00.0(0 
80.000 
40.000 
40.000 


58.748 
364.407 
60.000 
65.. 307 

61  891 
161  573 

49.730 
497.538 
)2 1.800 

62  21)0 
1986'!  40 
1865010 
154  330 
800  000 
213.885 
'ci09770 
i9 15098 

72.098 

•îaa  023 

'5Slô47 
ôil  .2,'l 
509.209 
3068442 
132.345 

99  106 
143  529 
508.471 


500 
500 
500 
500' 
500 
100 
400 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
4C0 
500 


500  390 
iOO  100 


200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500  250 
100 
500 
500 
500 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 


1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 

Communales  187  9  2  60  % . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2  80  %  

Communales  1891  3  %  — 

—  1892  3  %  lib.... 

Foncières  189  5  2,80  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  F'rance 

-  -  1881 


50 


12  . 


15 
15  .. 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
» 

500 
500 1 
500, 
500 
500 
500 
500 
500 1 
£flO| 
500 
500 
400  j 
5ûG 
500 
500 
500 
50O 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienre.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d' Algér 
Crédit  Fohoier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais^  

Société  Générale  

100  B.Franç.del'Afriq.duSud. 
500  Banque  Internat;  do  Paris 

500  Banque  Parisiennè  

500  Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

'00  Act.  Bône-Guelma  

SOJ  Obi.  —  3  %  

250  Act.  Départementaux  

500  Obi.  —  3  %  titres  bleus 
500     —         —     3  %  titres  rouges 

500    —  Economiqués  3  %  

500  Act.  Est-Algérien  

500  Obi.  —  3  %  

f.OC   Act.  Est  

—  —    de  jouiss  

OLl.   —       —      3  %  

—  —        —      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %■  fusion  anc  

—  —     3  %  tV.sion  nouv.. 

8  y»  %  


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


18 


15  . 
15  . 


129 

30 

13  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5i 
45  . 

14  58 
30  .. 
12  50 

25 
25 
53  22 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
&0Û, 
500 
400 
500] 
500 
500 
500 
500, 


^ot.  Midi 
Ooi.  — 


3  %  

3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     -     3  %  

_      _     3  %  nouv  

—      —     2  ^  %j. avril  et  oct, 
-   Nord-Est  franç.  3  ^ 
Act.  Orléans  


117  70 

35 
12  50 
30 
25 
27  50 
42  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  .. 
15 
15 


50 
1£ 
15 
64 
15 
15 

15 

58  50 


3 
3 

3  50 
15  .. 


20 

12  .. 

12  . 

3  . 

20  . 

20  . 

10  . 

2  50 


3  . 

3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


12  .. 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12  . 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 


50 


12  .. 


107  29 
40 
12  50 

31  . 
25  . 
27  50 
12  50 
2f  .. 
12  50 

34  .. 
12  50 

35  '.. 
25  .. 

32  04 


30  .. 

15  .. 

17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


119  79 

45 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 

35 

25  .. 
19  01 


50  .. 

15  .. 

15  .. 

62  ., 

15  . 

15  . 

15  . 

58  50 


30 
15  .. 

17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15  .. 
15 
15 


113  5 

50 
12 
33 


1895   I  1896 


101  65  100  85 


100  50 
107  60 

502  50 


99  90 
104  50 

498  .. 
90  50 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460 


565 
432  50 
420 


565 
565 
382  50 


410  . 


502  50 
500  . 
500  . 
467  50 
500 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  M 
585 
465 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
. 

55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


30 
12 
25 

i-;  50 

35 
12  50 

35 
25 
16 


3575 
822 
420 
5'5 
S97 
uuO 
417 
900 
560 
822 
495 

572 
430 
735 


580 
439 
428 


584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


50 


50 


50 


50 


30  . 
15  . 

17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15 
15  .. 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


399 
506 
182 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715 
470 

:45 
445 
447  50 
440 
612  50 
457  50 
960  .. 
425  .. 
470  .. 

470  .. 
477  50 

1485  . 
472  . 
475  . 

471  25 


730 
473 

675 
451 
452 
419 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


1317  50 
472  50 
470  .. 

1847  50 
487  50 
487  50 

477  50 
1580 


482 
477 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 

475 
1602 


579 
438 
424 


1898 


102  70 
101 
106  73 

501 
91 

90  50 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 

460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


/90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487  , 
483  , 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem, 


9  fév.  |16  l'év.  24  t'ùv.  2  mars  9  iiiar^ 


102  80 

102  75 

IOO  90 
104  05 

103  8b 


86  .. 

455-  . . 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398  .. 


40  8 


500 
502 
E02  .. 
47  2  . 
502  . 


5E0 
426  75 
411 
110 
566 
568 
395 
104 
395 
100 
145  , 
112  50 
405  . . 


102  97  102  95  103  15 


102  85  102  95  102  95  102  9. 
101  l5   toi  15    101  55 


103  12 


lOi  10,  101  . 
104    . 1  103  85 
103  75    103  65 


499  50 

86  25 
86  50 
456 


498  50 

85  75 

86  25 
456 


401 

506 
494  .. 
57 

53  50 
627  . 
465  . 


3560 
9j5 
440 
7S0 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


497  .. 
5C3  .. 
500  .. 
i57 

m  50 
101  .. 
399  . 
495  .  . 
491  . 


612  . 
460  . 


3820  .. 
9^8  .. 
430  .. 
800  .. 
603  . 

490 

7.^7  .. 

617  .. 

896  .. 

5Î4  .  . 

96  . 

570  . 
493  . 

9l0  .. 


547  50 
425 
409 
108  75 
567  75 
563  75 
395  75 
104  75 
3V6  .. 
100  . 
4  44  75 
1,2  5u 
403  . 


506 
506 
460 
492 
101 
401 
496 
491 
55 
52 
6118 
461 


50 


75 


476 
480 
477 
1946 


481  , 

477  , 

440 
1482 

481 

480 
2197 

490 

445 
475 
1885 


3910 
980 
42'J 
790 
fOO 

^98 
765 
624 

896 
576 
94 
550 
492 
895 


39  ?0 
984  . 
429  . 
799  . 
5«2  . 


461  .. 

705 
463 
46t 
456 

458 

519  50 

471  50 

176  . . 

--47  6  50 
1927  .. 

■175  .. 

47!  . 

475  . 

427  75 
li!0  .. 

409  50 

4'7  . 
■2136  .. 

477  . . 

406  .. 

430  . 

171  75 

1840 


79a 

459 

702 

461 

462 

459 

72() 

457 
1070 

tlô  50 

469 

472 

47  4 
1930 

472  25 

471 

475 

427  75 
1415 

46S  . 

175 
2133 

478 

496 

130 

474 
18j5 


5^0 
429 
110 
109 
567 
66 
392 
103 
395 
K'O 
4i5 
112 
400 


101  70   loi  10 


103  67 


103  40   103  5u 


498  50 
85  50 


113  80 


498 
85 

86  50 
462 


50 


98  50 
506  . . 
506  . 
46'  .. 
492  50 
101 
401  75 
496 
491  50 

54 

52 
6l0 
461 


519  50 
425  . 

4'.9  . 
!(i8  50 

566  . 

567  50 
394  . 
103  25 
39j  . 
100  . 
446  . 
112  50 
405 


491 
757 
627 
895 
576 
94 
569 
19 1 
880 


50 


496  50 
504 
504  2; 

457  . 
491  . 
101  . 
40.)  . 
^95  . 
.90  . 

55 

52  OU 
593 

458  50 


550 
42i) 
4(9 
109  75 
561 
561  75 
391  b( 
103  25 
395  75 
100 
450 

112  50| 
404 


489 
5i  t  50 
498  . 

456  50 
483 
l'iO  50 
401  . 
493  . 
4Î;0 

55  . 

51  . 

eoo  . 

4C1  . 


3920  , 
988 
4. '5 

592 

■198 
730 
630 
890 
584 
94 
56h 
489 
879 


459 
708 
4l-3  .  . 
462  .  . 
460  . 
720  .. 
454  25 
1070  . 
525  . . 
468  10 
473  50 

1942  .. 

471  50 

470  . 

173  25 

127  75 
1106 

iOT  . 

176  . 
2l30  . 

478  . 

490  . 

430  . 

473  75 
1846 


-,89  .. 
457  .. 

464  5. 
462  .. 
460  .. 


457 
Iii70  ■ 

520 

470 

473  50 

4-3 
1942 

47  i 

169 

472 

427 
14o3 

4  67  5d 

473  30 
2130  . 

4"5  . 

489  . 

429  :o 

472  . 
1852  . 


39S0  . 
995 
420 
798 
600 

191 

735 
625 
887 
583 
91 
590 
482 
885 


SbO  .. 

729 
163  ;o 

',64 

723 

45 1 
Il  65 

521 

166  10' 

104 

473  .. 
1940  . 

475  .. 

468  .. 

470  50 

128 
1400 

167 

169 
2120 

473  50 

494  .. 

'30  .. 

570  . 
1855  .. 


G 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lonbtt 
it  tilru 


9i .529 
3441131 
11S6100 

96.900 
263.187 
266.555 
83786S4 
1121127 

33.381 
184.500 

150.201 
49.797 
241.408 


75.618 
60.000 
74.639 
134.111 
301.889 
'80.000 
120.000 
16.897 
17.103 
58.502 
150.000 
70.500 
22.700 
27.300 
135.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39:600 
60.000 


Til. 


500 
500 
500 
250 

»" 
500 
500 
500 

ï) 
500 
100 
100 
250 

» 
100 
500 

500 
500 
400 
500 
» 
500 


SamD. 
i«rt 


3001  300 


loinbrt  de  titres 


525481.665  £ 
190767.  OQpf. 
524306. 200 ti. 
5.465.600  £ 
18.616.800  £ 
59.720  ob 
îS9483.000t. 

700.000  ob 
,«.000.0Q0f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
7 34839. 500 f. 
n 

1.179. 700  ob 
1.092.100 ob 
39.784.145  f. 
60.837 ob 
266.390 ob 
1245(^0.000  f. 
;tj820ÛO.O00  ri 
8J355438S8  li 
6.530.500  f. 
54.441.152  f. 
70.381.920  £ 
455.240ob 
-i7.632.000f. 
'<i61712.000f. 
J 16787. 500  f. 
ISOOOO.OÙO  f. 
1  057. 262  ob 
UaSK'.ôOOr. 
191562.500  f. 
1549887.500  f. 
10.400,000  ). 
176925.0001. 
151562.500  f. 
1910192000,1. 
655825.000  f. 
397687.500  f. 
107000.000  I. 
25.000.000  f. 
141372.000  f. 
39.333.000  1. 
S.5i6.235£T 
3194I.988£'I 
16490.911  £X 
103H25.0aO  r. 
180056;OOÛ  t. 
42Gi95.5u0f. 
6.124.020  £ 
21.627.5001. 
19.399.500  f. 
8.U87.540f 

80.500.000  e 


1924 


1916 
1932 
1987 


1941 


19,36 
1940 
1949 
1922 
1952 


1965 
1944 
» 

1925 

19,-,5 

1923 

1939 

1958 

1951 

1961 

1970 

1971 

1950 

197 

1975 

1970 

1973 

1976 

1967 

1950 

1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 

im 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH 

(ACT. 
ACt, 

Obi. 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi, 


DE  FER  FRANÇAIS 

ET  OBI..  AU  COMPT.)  (SÛite)i 

Orléans  jouiss  

-  ^  %  

-  8  %  1881  

-  2  K  %  1895.... 
Graud  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  BOIT  

Ouest- Algérien  

-  3%... 
Réunion  (Ch.  de  fer  et 
Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

30/0. 


SOC.  IIÎDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  èi  Mag.  Gén.  dè  Paris 

Eaux  (Ci".  G'»  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

C'«  Gi»  Transatlantique  

IV^essageries  Al^itimés. . . 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  61e  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aîné  

Malfldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl.  (C'»f  ") 

Métaux  (Cie  f"  des)  

Sels  gempçtas  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  intèroc.  (Gf*  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  \  %  (ch.flieuuo) 

Argeqtinè  5  %  1891  

Autriche.l  %  or  (ch.  fixé  2  f.  50) 
Brésil  4  ]4  -%  1888  

—  4  %  1889..-  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Dànemârk  ?  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanièh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée,  3  %  %} 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  188Ô  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  J4%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  tf,  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  ^  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2s  et3« émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.).., 

—  —  1893  {5«  émis.). ... 
—  1894  (6»  émis.).. . . 

—  Cousolidé4%  (lr66t2o8ér.) 

—  3  %orrs9l  Iet2«émi8.1891 

—  3  K  %  1891  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  1er). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C  

—  série  D.. . . 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  1  %  1894  

—  i  y,  %  1894.. 
Uruguay  3  y,  %  1891 . 


DITUUDI  o>  urrUtiT  dlitrlliaé  il 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15 
15 


15  . 

38  50 

15 

15 

25 

15 

15 
15 
15 


25 
27  50 
62 
64 
51 
20 
25 
40 
15 
21 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
i 
4 
4 


50 


50 


50 


34 


4 
4 

3 
3  50 
1 

22  50 


■8  W 


43  50 
15 
15 


15  . 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
13  . 
15  . 


20 
27  50 
63 
62  50 
50  .. 
15  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44 
31  50 


25 


&à  65 
40  36 
25  .. 
9 


2  15 
5 
4 

4  50 
4 


4  . 
4  .. 

3  50 

4  .. 
6  .. 
5 

3  50 
15  .. 


4  . 
4  . 

3  . 

3  50 

À  50 
3 
4 
4 


50 


3  .. 


3 
1 
1 
1 

20 
20 

85  .. 
4 

20 

20 
3  50 
3  W 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18 
27  50 
64  5U 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 
28 


99  49 
41  96 
12  50 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 


50 


50 


50 


3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
8 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
8  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 

12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18 
28  50 
66  30 
65  . 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5  .. 
3  50 
15  .. 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 

4  .. 


4  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .  . 
15  .. 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


75 


50 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 

3  50 
15 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


1895      1896  1897 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475 

1095  .. 
475  .. 

472  50 

620 

455 

472  50 
270  .. 
425  .. 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  7Q 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

io2 

44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

<99 
49 


1130 
482 
480 
442 

478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


113  . 

428  . 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

61  30 
371 
312 


232 
177 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489  . 

92  . 

89  2 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

96  75 
50  50 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
lOT 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  8Q 
103  2Q 

94  30 

101  25 

70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444  .. 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  .. 

99  20 
40  60 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
7iO 
9J 
650 

426 


50 


112 

3715 
1465 
474 
269 


112  . 
448  . 
103  . 

53  . 

52  71 
410 
106  41 

94  . 


109 
104  ; 
34 
157 
129 


211 

225 


97 

lu4  50 


450 


103  7S 


104 


101  . 

47  . 

27  . 

82  7 
407  . 
470  . 
499  . 
103  . 
370  . 
4Ô0  . 
IQD  . 

44  . 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 

9  févr. 

16  fév. 

24  fév. 

2  mars 

9  mars 

làoO  . . 

looy  . . 

1316 

1345 

1347 

4  io  . 

^  /u 

469 

ï  QO 

.  . 

i/o 

4  /  /  0\) 

'tio  ou 

471 

4i>U  .  . 

430  . . 

1. 

4oU   .  . 

44o    .  . 

430 

}/â    .  . 

îoo  ou 

467  50 

^loy  . . 

467 

ICiO    . . 

1  0  t  f=v 

1  0  , . 

t9l=. 

1201 

47 1  ,  . 

Alfl  CO 
4  IV  DU 

'iO&  Du 

i63 

474  50 

474 

4/0  ou 

470 

00/   . . 

656 

ooi  . , 

661 

465 

401  OU 

467  .. 

463  50 

463  ., 

338  .. 

340  .. 

340  .. 

sèô  .. 

459  . . 

4î)o  . . 

■ 

*0(  . . 

40»  .  . 

45s  . . 

— — . 

460  . 

j81  . 

4o7  .  , 

160  , , 

676  .. 

6)5  .. 

670  ,  . 

68Û  , 

675  .. 

2235  .. 

2293  .. 

2283  . 

2->75  .. 

2200  . 

1326  .. 

1320  .. 

130O  .. 

1310  ., 

1273  . 

1015  .. 

1010  .. 

996  .. 

1015  . 

960  ., 

325  .. 

330  ., 

343  .. 

340  . 

333  . 

615  .. 

645  .. 

640  ,  . 

640  50 

645  . 

1800  .. 

1800  .. 

18C0  .. 

1790  .. 

17S0  ., 

1280  . . 

1260  . . 

1263  . . 

1280  . 

1285  . . 

663  . . 

750  . . 

740  . . 

725  . . 

7U0  . , 

133  . 

136  .. 

137  . . 

139  . . 

KO 

110  . . 

108  . . 

102  . . 

106  . . 

99  .  - 

1 220  , . 

1280  . . 

1280  . . 

1260  . . 

1220  . , 

955  . . 

978  . , 

9S0  . . 

970  .  , 

973  . . 

106  . . 

110  . 

1 10  . . 

108  . , 

115  .. 

680  . . 

660  . . 

068  . . 

670  . . 

t65  . . 

625  . , 

625  . . 

616  . . 

617  . . 

63o  . . 

13  . 

16  .  . 

16  . . 

21  75 

17  50 

109  . 

108  . . 

1 1 1  . . 

112  . 

112  . . 

3595  . . 

3607  . . 

3599  . . 

3591  . 

.^620  . . 

1360  . . 

1363  . . 

1333  . . 

1360  . . 

i36i  . . 

530  .. 

525  .. 

520  .. 

535  . 

512  .. 

298  . . 

310  . . 

3lO  . 

305  . 

312  . . 

112  25 

1 10  30 
...  . 

111  oO 

■  '       *  * 

469  , . 

...  . 

103  50 

103  10 

1U3  90 

1C3  50 

103  75 

63  . . 

03  95 

64  50 

.  .  . . 

62  30 

62  . 

59  70 

62  . . 

62  3t 

42i)  , 

420  .  , 

415 

■  ■  •  • 

103  75 

103  80 

103  50 

1U2  !i5 

102  (.'5 

90  50 

SS  50 

88  50 

8Î  50 

. .  . . 

96  . 

96  . . 

95  75 

93  ôL 

104  75 

104  50 

104  50 

104  , 

104  . . 

109  40 

K9  . 

108  90 

108  61 

108  60 

105  60 

105  40 

105  S5 

105  2i 

105  , 

52  75 

55  20 

55  40 

55  3U 

57  0  ; 

210  . . 

237  . . 

232  . 

232  . 

2i  0  . . 

182  .. 

200  . . 

199  . . 

198  . , 

2lâ 

615  . . 

620  . . 

622  . , 

621  50 

214  75 

215  . . 

215  . 

218  . 

218  , 

26  S  50 

273  .  . 

264  . 

273  50 



.  , .  . 

109  60 

100  . . 



102  25 

102  75 

101  60 

lOa  10 

R3  . . 

95  . . 

96  25 

96  13 

95  Si 

93  42 

95  . . 

97  . . 

104  50 

101  .. 

101  25 

103  6 

103  51 

26  90 

26  85 

26  90 

27  . 

26  80 

490  . . 

490  . . 

49 1  . . 

493  . 

.93  . . 

91  50 

91  7; 

91  10 

93  80 

92  55 

93  40 

93  25 

93  10 

94  13 

94  . 

91  50 

94  i; 

93  81. 

93  75 

93  75 

94  . . 

91  . . 

93  70 

103  53 

103  70 

103  80 

loi  11 

lu2  2. 

103  50 

103  95 

103  83 

112  2( 

U2  50 

103  15 

103  50 

103  73 

loi  53 

101  . 

103  20 

103  .. 

103  50 

102  .  , 

101  70 

103  75 

105  .. 

105  10 

102  IC 

102  50 

104  50 

104  50 

104  50 

102  . . 

101  9, 

105  60 

106  ,  . 

106  23 

103  . 

103  2: 

104  .  , 

103  50 

104  ., 

102  15 

1J2  11 

95  40 

91  80 

94  73 

94  30 

91  25 

100  95 

101  45 

101,  23 

99  60 

99  60 

62  05 

62  kr> 

62  25 

62  îO 

62  . 

99  75 

100  , 

100  .. 

100  , 

103  75 

104  30 

104  70 

104  40 

102  iij 

103  50 

104  23 

104  37 

IC3  8. 

48  75 

48  25 

48  .. 

48  10 

28  jO 

28  40 

28  05 

28 

27  90 

23  80 

23  90 

23  90 

23  92 

23  75 

426  , 

424  .. 

425  , 

427  .. 

423  ,. 

487  - 

490  .. 

490  50 

i9i  . 

492  50 

497  .. 

498  .  . 

500  .. 

5C0  .. 

502  .. 

414  .. 

400  .. 

399  .. 

395  . 

401  .. 

400  .. 

403  .. 

462  .. 

461  . 

465  .. 

102  .. 

102  90 

102  . 

101  75 

102  lOi 

45  50 

46  25 

47  75 

49  45 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Prineipales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


llomtn 
I  <•  titrti 


Somin. 


300.000 
1  100.000 
I -200.000 
]  500.000 
741.000 
120.000 
IW.OOO 
jlOO.OOO 
95.000 
60.000 
1-275.3:^5 
99.337 
1524.601 
1658.799 
1  147.403 
188.452 
393.336 
1  118.250 
1734.431 
1320)617 
1  390.000 
l-ilO.410 
,  81.359 
45 J. 000 
309.329 
11247.940 
46.763 
47.122 
,1  95.412 
198.376 
•213.555 
||234.424 
94.5S5 
1  57.129 
IllOO.OOO 
I  70.000 
I  319.385 
i55.932 
1124148 
I (39.239 
$7.723 
I  112.823 
I 140.000 
95.816 
I  50.000 
„  40.026 
I  325.000 
52.000 
I  120.000 
110.000 
II2OO.OOO 
I  40.000 
100.000 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
50^ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

1Q£|  10£ 

500 1  500 
5£ 
5£ 

200 

500 

500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  • 

Robinson  Baaking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'AutricUe 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  •••• 

Obi.         —        3  %  1"  série. 

  —         —   2»  série.. 

Act.  Cb.  Autrich.-HoQgr... 
Obi.  anc.    —  3%l"à8''émis 

—  —   9»  émis  

—  —  10'  émis  

nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.39j 

Act,  Lombards  

Obi.         -         3  %  

  —  —    série  X 

Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Ci  1 

—  Nord  de  l'Espagne. . . 

Obi.         —         3  %  l"série. 

—  —  2«  série. 

—  —  3=  série. 

—  —  4«  série 

—  —  5=  série. 

—  Pampelune. 

—  Barcelone.. 


5£ 
5£ 

200 
500 
500 


_  _         -      3«  hyr 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salon  ;  que-Constant . 
Act.  Madrid  â  Saragosse. 
Obi.  —  3  %  1"  hyp 


Act.  -Wagoris-LltS  

Comp.  Madrilène  du  Ga; 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb., Usine Sosno-w 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lawtarb  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  dçs  Ptiilippines. 
Tabacs  du  Portugal. 


DHIDUBI  0»  UnUlT  illslrlbii*  «n 

1893 

1895 

1896 

1897 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

17  30 

15  75 

18  48 

i  Q  r\A 

1  a  UD 

13  13 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

10  . 

6  25 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  .. 

20  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

2  .. 
5  .. 

5 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 
28  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

lu    .  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

It)    .  . 

15 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  '.  . 

4 .: 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

a    20  .. 

40  10 

29  85 

7  5C 

15  !! 

15  '.  . 

15 

15 

15  . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

ID    .  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  '. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  . 

'.    '7  50 

15 

15 

15 

15  '. 

'.  a 

Î5 

15 

15 

15  '. 

.    15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

.    15  . 

15  .. 

15  . 

15  . 

15  . 

20  . 

20  . 

20  . 

5    ..  . 

20  . 

20  . 

20  . 

5.    15  . 

'7  5C 

..  . 

32  5 

.    17  5( 

)  20  . 

30  . 

36  ; 

:.    17  5( 

)    7  5( 

)  50  3 

.    17  6( 

)  10  0; 

)  27  6' 

)  47  7( 

..    20  . 

30  . 

40  . 

37  . 

37 

io  '. 

18  3 

)  12  2 

3  12  2 

B  3  6E 

.  20  . 

20  5 

3   20  5 

0  19  . 

.  15 

..    40  . 

42  50] 

3   45  p 

45  p 

.  45 

12  1 

)  11  4< 

)   11  8 

5   14  5 

5  15  ' 

Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 


1896 


800  . . 

OoD   .  . 

500  . . 

Vàv  . . 

552  50 

uBU  . . 

725  . . 

oiC  . . 

lï>«5  .  . 

1 190  . . 

«DO    .  . 

462  50 

850  . . 
62  50 

An 

160  . . 

A  OA 
loO   .  . 

250  . . 

«00    .  . 

248  75 

255 

937  50 

/  /  u   .  . 

472  50 

■*/D   .  . 

461  25 

40  /    .  . 

455  . . 

4oy  .  . 

461  25 

400    .  . 

300  . . 

'3I\A 

o(J4    .  . 

242  50 

CC%>    .  . 

365  .. 

364  .. 

362  50 

360 

657  50 

Oo'l  . . 

450  .. 

200 . 

87  50 

115  . 

227  50 

253  . 

207  .. 

240  . 

200  .. 

311  . 

195  .. 

239  . 

195  .. 

236  . 

225  .. 

248  . 

235  .. 

254  . 

223  75 

249  . 

197  50 

235  . 

197  50 

235  . 

517  50 

483  . 

43  75 

65  . 

320  .. 

280  . 

132  5C 

178  . 

295  .. 

328  . 

285  . 

325  . 

278  7E 

320  . 

440  . 

418  . 

362  . 

.     85  ] 
0    ...  . 

118  . 

150  . 

143  '. 

0   400  . 

610 

1897 


580  .. 

400  .. 

592  .. 

574  .. 

108  .. 

300  .. 

489  .. 

790  .. 
45  .. 
65  .. 

180  ., 

176  .. 

775  . 

478  . 

469  . 

467  . 

476  . 

295  . 

195  . 

386  . 

382  . 

696  . 
115  . 

85  . 
223  . 
205  . 
209  . 
207  , 
211  . 
215  . 
219  . 
215  . 
202  . 
2CS  , 
490  , 

45 
270 
131 
288 
280 
277 
42-2 
355 
10  r 
605 
100 


Cours  de  clôtura  des  5  dernière»  jcm 

fih'r.  10  (il.  21  f«v.  2  mars  9  mar.s 


142  50 
190  .. 
496  25 
670 
535 


76 

160 
354 
685 
580 


855 
65 
128 
312 
600 
555 


286  . 
173  . 
389  . 
385  . 
695  . 
130  . 
58  . 
192 
172  . 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435  . 

31  . 
278  . 
116  . 
215  . 
231  . 
229  . 
432  . 
368  . 
100  . 
765  , 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


488  .. 

519  .. 

450  .. 

500  .. 

604  .. 

657  .  . 

565  .. 

576  .. 

74  .. 

119  .. 

1300  .. 

515  .. 

'555  .  ". 

770  .. 

38  .. 

'87 

65  .. 

130  .. 

150  .. 

229  .. 

115  .. 

226  50 

782  .. 

777  .. 

475  .. 

,  173  75 

513 
500 
656 
580 
110 

555 


453  50 
165  50 
207 
166 
379  50 
381  50 
709 
178 
116 
252  50 

230 
2ï9 
2'<4  75 
230 
238 
239  50 
233 
210 

'67 
292 
193 
315 
305 
305 
426 
372 

775 
131 

981  .. 
1538  .. 

30  .. 

95  .. 
278  .. 
560  .. 
618  .. 


95 
185 
247 
239 
775 
473 
467  75 
453  .. 

m 

205 
172 

3S0  50 

3S6  . 

725  . 

181  . 

137  . 

ï/o  . 

265  . 

î>52  . 

345  . 

249  . 

2-46  . 

253  . 

255  . 

249  . 

'7'i  . 

290  . 

209  . 

330  . 

321  . 

32e  , 

418  . 
369  , 
158 
770 
!36 
1000 

iisio 

2'.) 

9J 
291) 
'  025 
1  618 


75 


545 
503 
658 
577 
111 
1322 
550 

91 
175 
247 
2.'.  8 
773 
470 
467  50 
452 
466  75 
203 
168  .. 
380  50 
383  50 
721 
184 
lit 
268 
'.'58 
255 
218 
255 
244  . 
255  . 
255  . 
219  . 
252  . 

73  . 

•380  . 

221  . 

326  . 

319  . 

316  . 
420 

■.m 

140 
769 
140 
1012 
1557 
29 
95 
295 
625 
610 


537 
505 
654 
57  r 
120 

'556 


515 

616 
573 
120 
1315 
517 


50 


92  .. 

172  .. 
213  .. 
■ii'i  . . 
771  .. 
4TÙ  .. 

45 'l 

462  50 
203  .. 

173  .. 
381  .. 
3S6  .. 
724  .. 
180  .. 
145  .. 
267  . 
255  50 
216  , 
210 
251 
215 
2o5 
2.53 
248 
250 

'74 

288  .. 

221  .. 
319  50 
310  5) 
31U  .. 
421  .. 
369  .. 

770  '.  '. 

141  .. 
10(5  .. 
1739  .. 


220 
251  50 
241  . 
769  . 
461  . 
452  . 
441  . 
455  . 
203  . 
169  . 
3^0  . 
386  . 
725 
2  7 
155 
270 
259 
:5; 
252 
253 
;50 
256 
256 
251 
255 

'71 
2S7 
2il 
326  . 
315  . 
313  5C 
420  .; 
369  .  . 

770  '.. 
lOo  . 
994  .. 
1790  .. 


92 
301 
615 

605 


97 
298 


loubri 

Tll. 

oœrt). 

I 

f  tilrci 

100) 

10.9:7 

» 

» 

15. -91 

» 

33.415 

I) 

n 

20.400 

500 

5ÛU 

6.000 

50Û 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

21.000 

500 

125 

ÙO.OOC 

100 

lOû 

16.361 

500 

500 

1.711 

500 

500 

!) 

n 

26.00Ô 

50(1 

500 

18.000 

50( 

500 

20. 000 

501 

500 

23.20(; 

» 

» 

32.600 

500 

500 

25. 410 

5O0 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

ll.uOO 

50(1 

500 

21  m 

500 

500 

24.000 

m 

500 

10.001) 

500 

50C 

20.ÙOO 

5or 

500 

25.00C 

50( 

500 

lO.OOL 

501 

500 

5.(01 

51  )( 

5Ô() 

11. 01  11 

51 K 

500 

y  02: 

5111 

50O 

20.001 

5111 

500 

24.001 

)    51  jC 

500 

10.001 

)  501 

50(1 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ,  (act.) 

Midi  jouiss  

Norcl  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tram-ways  (Qi"  Gi«  F«)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réiinion  

—  de  l'Indo-Chine... 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  isaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Ci"  centrale)  

Dombrowa  (Jlouillères  de) . . . 
AguaS-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Cirmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  — 

Aciéries  de  Long-wy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Cil.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F«) 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Aciér.  de  la  Maîine  

Bateaux-Parisiéns  

CUargeur^-Tléunis  

G'>Havr.-Tén.  deWav.  àV'. 
Béhéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr .  mili^.  et  civ.  (C'«  G'« 

EtdttUssements  Duval  

Gr.  Distill.  Cusenier  et  C'» 
Gi  Moulins  de  Corbeil — 
Lits  MiUtslires  


COURS 

DE  CLOTUKK 

Bcrnleri 
coars  cotés 

2  mai's 

3  mars 

761  .. 

761  .. 

680  .. 

665  .. 

680  .. 

1100  .. 

1080 

UOO  .. 

225  .. 

1250  .. 

530  .. 

849  .. 

265  .. 

26 '1  50 

265  50 

15-20  .. 

1507  .. 

1530  .. 

1160  . . 

1175  .. 

1155  .. 

98  .. 

1550  .. 

1550  .. 

1518  .. 

620  .. 

620  .. 

620  .. 

4c0  .. 

433  .. 

450  .. 

1165  .. 

1157  .. 

1165  . 

1160  ... 

1150  .. 

1150  .. 

820  . . 

820  .. 

820  .. 

900  .. 

9-20  .. 

900  .. 

620  .. 

575  . 

700  .. 

1410  .. 

164J  .. 

1090  ". 

801  .. 

822  50 

820  '. . 

1260  . . 

1259  . . 

1260  . . 

512  .. 

520  , 

)    195  .. 

915  .. 

915  .. 

5)15  . 

100  .. 

397  .. 

397  . 

1620  .. 

1620  . 

lombrt 
'If  tilrei 


m. 

nom. 


112.000 
56.700 
165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
19.000 
31.850 
i26.534 

9.391 
18.800 

6.551 
33.083 
89.313 
117.411 
32.514 
287.190 

6.800 

5.160 
32.121 
231.844 
69.217 
218.207 


36.660 
29.373 
97.780 
49.232 
34.101 
48.572 


37.280 
50.448 


Somni. 
Ten. 


500 
500 
500 
500 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 

» 

» 

500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  % . . . 

Ethiopiens  3  %  ■  ■  — 

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %..■■ 
Ci6  G'»  F'»  dé  Tram-crays  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
_  obi.  de  35"  f. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 
Gaz  et  Eaux  4  %■■•■■■■•••;• 
C's  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  % .  . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  l"  et  2»  émis^ 
Métaux  (Ci»  F'«)  obi.  hyp.  4  J„ 
Messageries  Marit.  S  Yt  %■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Cl»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'»  de  Laiterie  5  % . 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—    3  %  1"  série  

  —   2'  série  


500 
500 


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrlentes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894.... 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi .  Charb .,MinesetUsines 
de  Sos-aowlce 5  %... 
Obi.  Wag.-LltS  4  %  1",  8»  sér 


GOUES  DB  CLOTUBB 


Bernierj 
ours  cotés 

2  mars 

9  mars 

ISO  25 

185  .. 

51)8  .. 

509  ,. 

509  " 

260  .. 

255  .. 

256  50 

217  50 

215  . 

416  .. 

415  . . 

510  .  . 

509  .. 

5U5  . 

E07  .. 

507  50 

5llô  50 

505  .. 

505  . . 

506  . . 

473  .  , 

501  .. 

505  .. 

504  . 

513  .. 

513  .  . 

514  . 

f.OS  .. 

508  .. 

5Û5  . 

iS8  50 

485  .. 

488  50 

3yl  . 

381  .. 

383  50 

52a  .. 

612  50 

612  .. 

612  .. 

fl3  .. 

035  .. 

611  .. 

6iO  .. 

475  . . 

475  .. 

475  .. 

'i3D  .. 

130  .. 

435  .. 

•237  .. 

149  .. 

i  '19  '  ; 

115  .. 

206  .. 

350  .. 

350  .. 

203  .. 

206 

206  .. 

504  . . 

503  50 

505  .. 

515  . . 

516  . . 

514  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


BIBLIOGRAPHIE 

De  Paris  à  Mexico  par  les  Etats-Unis,  par  le 
Jiaion  Gostkowski;  un  vol.  de  iO'ô  pages  oiné  de 
gravures  hors  texte  ;  chez  P.-V.  Stock,  éditeur, 
Paris. 

Au  moment  où,  en  France,  toutes  les  classes  de 
la  société  se  préoccupent  avec  juste  raison  de  ques- 
tions coloniHles  et  d'émigration,  on  lira  avec  le  plus 
grand  intérêt  l'ouvrage  du  Jjaron  Gostkov\'ski. 

Ce  ne  sont  pas  seulement  les  simples  impres- 
sions d'un  voyageur  qui  foule  pour  la  première  fois 
une  terre  ignorée  que  l'auteur  nous  donne  sur  le 
Mexique,  mais  encore  un  rapport  entre  ce  qu'il  a 
connu  et  ce  qu'il  a  retrouve'.  C'est  cette  différence 
entre  ce  que  fut  le  Mexique,  hier,  et  ce  qu'il  est 
aujourd'liui  que  le  baron  Gostkowski,  avec  ce 
charnii'  tjui  se  dégage  naturellement  de  sa  plume, 
nous  rend  sensible,  et,  a  ce  point  de  vue,  De  Paris 
à  Me.i'ico,  sans  prétendre  être  une  monographie 
politique  et  économique  du  Mexique,  n'en  est  pas 
moins  une  (euvre  synthétique  d'un  haut  enseigne- 
ment pour  le  colon,  Ip  capitaliste  et  l'historien. 

150 


Samuelle  Servais,  le  dernier  roman  d'Albert 
Pinard  (]ue  publie  la  Société  liljre  d  Edition  des 
(iens  de  Lettres,  est  une  œuvre  de  conscience  et  de 
passion.  Parmi  les  écrivains  modernes  qui  étudient 
l'ànie  l'éniiuine,  il  en  est  peu  qui  aient  pén('tré  plus 
avant  que  l'auleur  de  SaniKcHe  Servms  dans  ses 
intimes  replis,  avec  plus  d'émolion  et  de  sincérité. 
Siijituelh'  Servais  frappe  à  la  tète  et  trouble  le 
co'ur.  suggère  des  rêveries  et  tire  des  larmes:  elle 
fornir  un  intéressant  ensemble  avec  Madame  X., 
le  Cociter  Etienne  ei  Pile  d-  Pont,  ces  précédentes 
ii'uvres  du  rare  écrivain  auxquelles  le  jiublic  et  la 
(u'itique  ont  fait  un  accueil  i^articulièrement  favo- 
rable, ir.i 


Nos  lecteurs  nous  sauront  gré  de  leur  signaler, 
dans  la  liviaison  de  la  Grande  Encyclopé- 
die, qui  vient  de  paraître,  les  ai  licli's  :  Nutrition, 
traité  au  point  de  vue  pliysiulogique  et  liotanique, 
par  MM.  P.  Langloi.s  et  L.  Laloy  ;  Niâga,  l  undes 
six  systèmes  de  la  pliilosophie  indienne,  par  M.  A. 
Foucner;  Nymphe  (inylliotogie  et  anatomie),  par 
MM.  llild  et  Del)ieri-e;  Obésité,  sa  sj'mptomato- 
logie,  son  ètiologie,  son  traitement,  par  M.  Laloy; 
Obituaire,  par  M.  Prou:  Olijectif  (pliilosopliie  et 
|diy.->ique),  par  MM.  Kuyssen  et  A.  Joannis  ; 
Observation  (philosophie;,  par  M.  G.  Aillet  ; 
Observatoire  (astronomie  et  météorologie)  par 
MM .  Léon  Saguet  et  Durand-Grévilte  ;  un  bel  his- 
torique delà  celèlire  famille  O'Brien,  par  M.  René 
Samuel,  etc..  etc. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  alfrancliie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Kennes, 
Paris.  152 

DICTIONNAIRE  ENCYCLOPÉDIQUE 
UNIVERSEL,  ILLUSTRÉ 


6  VOLUMES  EN  VENTE 


Publié  sous  la  direction  de  Camille  Flammarion, 
contenant  tous  les  mots  de  la  langue  française,  et 
résumant  l'ensemble  des  connaissances  humaines 
à  la  lin  du  XIX"  siècle,  illustré  de  2o.(J00  ligures 
gravées  sur  cuivre. 

Les  six  premiers  volumes  du  Dictionnaire 
encyclopédique  universel  sont  en  vente.  Ils  ren- 
ferment les  lellres  A-L-C-D  E-F-G-II-I-.J-K-L  M-N. 

l'ar  ces  hnnes,  on  j)eut  juger  de  l'importance  de 
l'ouvrage  et  apprécier  les  services  exceptionnels 
qu'il  doit  remlre  à  toutes  les  classes  de  la  société. 

L'extension  considérable  du  domaine  de  la  science 
dans  notre  siècle  a  bien  donné;  lieu  à  de  grandes 
encyclopédies;  mais  ces  vastes  ouvrages,  aux  déve- 
loppements très  longs,  peu  à  la  portée  de  tous  les 
lecteurs,  el,  il  faut  le  dire,  d'un  i)rix  onéreux,  ne 
remi)lissent  pas  h;  but  que  les  auteurs  avaient 
poursuivi. 

Le  Dictionnaire  encyclopédique  universel, 

illustré,  jiare  à  ces  im'onv('fiients.  11  contient  des 
articles  sullisamment  étendus,  d'une  extrême  sim- 
plicité, d'une  clart'';  <d  d'une  pri'cision  parfaites  et 
rjui  donnent  à  toutle  monde  la  facilité  do  se  mettre 
promplemejd  au  courant  des  questions  les  plus  di- 


verses dans  toutes  les  branches  des  connaissances 
humaines.  Il  a  donc  sa  place  toute  marquée  dans 
toutes  les  bibliothèques,  même  dans  celles  qui 
contiennent  des  encyclopédies  plus  importantes  ; 
tous,  savants,  hommes  du  monde,  étudiants,  indus- 
triels, négociants,  artisans,  etc.,  s'en  serviront 
utilement  soit  pour  apprendre,  soit  pour  se  remet- 
tre en  mémoire  toutes  les  matières  qui  les  intéres- 
sent ou  qu'ils  sont  appelés  journellement  à  traiter. 

Le  Dictionnaire  encyclopédique  universel, 
illustré,  formera  environ  8U0  livraisons.  Il  paraît 
deux  livraisons  à  10  centimes  par  semaine  et  une 
série  à  50  centimes  (cinq  hvraisons  sous  couver- 
ture) chaque  quinzaine. 

On  peut  souscrire  à  l'ouvrage  complet,  reçu 
franco,  à  l'apparition  de  chaque  série,  en  adressant 
de  suite  cinq  francs  et  en  continuant  d'adresser  la 
même  somme  chaque  semestre  à  l'éditeur  E.  Flam- 
marion, 26,  rue  Racine. 

D'autres  modes  de  souscription  sont  indiqués 
dans  la  Première  Série,  qui  est  adressée  franco 
contre  l'envoi  de  50  centimes  en  timbres-poste. 

Prix  :  chaque  volume  broché,  12  francs,  franco. 

Ernest  Flammarion,  éditeur,  26,  rue  Racine.  Pa- 
•[is   153 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Billets  de  famille,  à 
prix  réduits,  Je  ou  pour  Paris,  à  l'occasion  des 
"Vacances  de  Pâques.  —  En  vue  de  faciliter  les 
déplacements  pendant  les  vacances  de  Pâques,  la 
Compagnie  d'Orléans  vient  de  soumettre  à  l'Ad- 
ministration supérieure  la  proposition  d'émettre, 
du  25  mars  au  3  avril,  des  billets  d'aller  et  retour 
de  famille  en  1'%  2'  et  3=  classes  au  départ  de 
Paris,  pour  toute  gare  du  réseau  située  à  300  kilo- 
mètres au  moins  et  n'ciproquement,  aux  conditions 
suivantes  : 

Réduction  de  50  0/0  sur  le  double  du  prix  des 
billets  simples  pour  chaque  personne  en  sus  de 
deux  ;  autrement  dit,  le  prix  du  billet  de  famille, 
aller  et  relour,  s'obtenant  en  .ijoutaid  au  prix  de 
quaire  billets  simples  le  prix'  d'un  de  ces  billets 
pour  chaque  membre  de  la  famille  e«n  plus  de  deux; 
l'itinéraire  peut  ne  pas  être  le  même  ;'i  l'aller  qu'au 
retour,  et  les  domestiques  ont  la  faculté  de  prendre 
place  dans  une  autre  classe  de  voiture  ou  même 
dans  un  autre  train  que  la  famille. 

Arrêt  facultatif  dans  toutes  les  gares  du  par- 
cours. 

Durée  de  validité  d'un  mois,  non  compris  le  jour 
du  départ,  sans  que  cette  durée  puisse  dépasser  le 
30  avril.  15'i 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Médilerranée.  — 
La  Compagnie  P.-L.-M.j  organise,  avec  le  con- 
cours de  l'Agence  des  Voyages  Economiques,  quatre 
excursions  permettant  de  visiter  (tous  frais  com- 
pris) : 

La  1'°  :  La  Tunisie  et  l'Algérie,  du  2  au  29 
mars.  —  Prix  :  1"  cl.,  1.0-50  fr.;  2«  cl.,  925  Ir.  — 
Excursion  facultative  en  Kabvlie  (supplément  en 
P«  cl.,  130  fr.). 

La  2»:  L'Espagne,  Gibraltar  et  le  Maroc,  du 
9  mars  au  13  avril.  —  Prix  :  1"  cl.,  l.'M)  fr.;  2'  cl., 
1.290  fr. 

La  3°  :  L'Italie  (Semaine-Sainte  à  Rome',,  du  23 
mars  au  18  avril.  —  Prix  :  1"  cl  ,  900  fr.;  2"  cl., 
810  fr. 

La  4=  :  L'Italie  (Fêtes  de  Pâques  à  Romei,  du  26 
mars  au  8  avril.  —  Prix  :  h'  cl.,  495  fr.;  2°  cl., 
420  fr.  —  Excursion  facultative  à  Naples  (supplé- 
ment en  1"  cl.,  175  fr.;  en  2"  cl.,  160  fr.). 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  de  l'Agence  des  Voyages  Economiques, 
17,  rue  du  Faubourg-Montmartre  et  10,  rue  Auber, 
Paris.  155 


Chemin  de  fer  d'Orl'ans.  —  Recommandations 
en  vue  d'éviter,  dans  les  transports  par  chemin  de 
fer,  les  pertes  de  colis  ou  les  retards  dans  leur 
livraison. 

Beaucoup  de  personnes  ont  pris  l'habitude  d'ins- 
crire, sur  les  colis-bagages  ou  autres  ((u'elles  re- 
mettent au  chemin  de  fer,  leur  adresse  et  le  nom 
de  la  gai'o  destinataire. 

(<eUe  pr('caution  évite  presque  toujours  le^  fau.s- 
ses  directions  avec  leurs  conséquences,  c'est-à-dire 
les  relards  dans  la  livraison  ou  même  la  perle  des 
colis.  Aussi  se  généralise-t-elle  de  plus  on  plus. 

Pdur  faciliter  l'inscription  de  la  gaie  destinataire 
à  clia<[ue  nouveau  voyage,  la  Compagnie  d'Orléans 
met  en  vente,  dans  ses  gares  et  stations,  des  car- 
nets d'étiquettes  gommées  et  des  liasses  de  fiches, 
au  prix  do  5  centimes  le  carnf.l  de  lu  éli(iueltes  ou 
a  liasse  d(!  10  fiches.  156 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  SI  janvier  1898 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 
France  

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  iiquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  tiypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus,  y  compris 
le  semestre  au  .31  janvier  lSt)9  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st»): 

Obligations  Foncières..  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'e.xpropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix,  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  

Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provi^iions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
nieublts  du  siège  social  

Réservespéciale  provenant  de  la  Banqu« 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'.-\lgérie  

Réserves  san*  affectation  

Provision  pour  l'aire  l'ace  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaire»  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en   compte  courant  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versemenls  différés  : 

.Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.174.010,300  » 

Des   obligats  retirées 

de  la  circulation   145.917.200  » 

A  déduire  : 
"Versements  à  rece- 
voir des  obligat»».         1.-2S9.900  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  472.  iS8.!)78  21 

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1.343.Î02.400  » 

Des   obligats  retirées 
de  la  circulation  .. .       116.182.700  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  H  » 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  131.504.717  60 

Bons  à  lots  en  circulation  

Obligations  a  rembourser  el  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  1898  

Exercice  1899  


21  721.530 
196.455.385 
20.285.317 
18.255.  00 
5.933.751 
10.412.923 

1.783  296.017 
1.356.847.789 

8ù. 981. 072 

60.166.104 

42.871.959 


123.159.994  ( 
115.559.583 

V9. 738. 808 

12.933.709  i 
548.750  i 
22.736.661  ; 
9.216.15»^ 
353.681 

3.800.465.7-12 


170.500.000 
19.657.819 


57.803.052 
63.81i.5SS 


8.:335.«95 
133. 57i 


1.1:U.270 
1  027.252 


6.814.619 
5.270.51 1 
70.150.88i 
31.751.5:^5 
3.765.841 

IS. 332. 716 
117  896.603  i 


1.847.148.621 


1.32-1.080.382  41 


Total. . 


26.981.072  2 

20.888.883  5 

6.178.78S  0 
2î. 912. 079  3 
39.327.  1Ô7  2i 

3.515.504  4t 
1.010. 879  3. 

S. 860. 465. 712  4 


1.57 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneio , 

LABEYRIE. 


IHPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
Ifl,  me  du  Croissant,   Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  375.  —  15«  volume.  (U) 


Bl'REAUX  :  11,  RUE  MONSIGH,  PARIS 


Vendredi  17  mars  1899. 


EMPRUNT  RUSSE  4  0/0  OR  (1889) 


J.;i  Commission  impi'riale  d'amortissement  a 
procédé,  le  17  février/1"  mars  189'.-»,  au  tirage  des 
oldigations  de  INmiprunt  ci-dossus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
fsables  à  partir  du  20  mai/l"  juin  1899  : 
'  A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  ;  à 
Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  ;iu 
■domptoir  National  d'Escomple,  au  Crédit  Lyon- 
nais, à  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  à  la  Sooiété  Gém'ralc  de  Crédit  Industriel 
■  cl  Commercial  et  chez  MM.  E.  Hoskier  et  C"  ;  à 
Berlin,  chez  MM.  Mendelssolin  et  C",  à  la  Berliner 
Handels-Gesellschaft  et  chez  MM.  Robert  War- 
schauer  et  C°  ;  à  Londres,  chez  MVI.  Baring  frères 
ot  C"  Limited)  et  C.  I.  Hambro  et  Son;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C"  et  à  la  succursale  de  la 
Banque  de  Paiis  et  des  Pays-Bas  ;  à  New-York, 
.•hez  MM.  Baring  Magoun  et  C". 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  3.1?5  roubles  or 
975876  à  970900  à  984850      992851  à  992875 

A  025  roubles  or 
817  'lOl  à  817425     8: 00  1  à  83i  075      880351  à  880375 
S9797G   898000     8'.8  )..1    898575      914626  914650 
A  125  roubles  or 

50601  à  50625  92401  à  92425  154925  à  154950 
1.->G426  156450  1793.11  179^25  185551  185575 
214601  214625  249451  249475  275426  -275950 
3371-)6  337150  339176  339200  3  8851  358875 
378901  378925  381401  381425  39.-.201  395225 
400''5l  4002/5  431726  431750  448276  448300 
457751  457775  475:-i26  475350  49.')901  49592-| 
500201  500225  516676  51 «700  53< 351  539375 
560701  560725  576826  5768.-i0  5^9901  589925 
.591776  591800  610151  610175  63 '276  630:^00 
637801  637825  639776  639800  64><251  648275 
(•,81401  681425  682676  682700  691651  691675 
711901  711925  713151  713175  771101  771125 
783976  784000 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  20 
mai/l»'  juin  1899  ;  dans  le  cas  contraire,  le  mon. 
tant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
à  rembourser. 


lal^uméros  des  obligations  do  l'emprunt  russe  4  0/0 
f  or  1889,  sorties  "aux  tirages  antérieurs  et  non 
Il  présentées  au  remboursement  à  la  date  du 
Il  il  février/1"  mars  1899.  A  partir  des  termes  dé- 
|f  signés  entre  parenthèses,  ces  oldigations  ne  por- 
tent plus  d'intérêt. 

A  3.125  roubles  or 
•955176  à  955200  (19  novembre/1"  décembre 
1895),  970501  à  9705^5  971601  à  971625  979526  à 
979550  (19  novembre/ 1"  décembre  1898). 
A  625  roubles  or 
813001  à  813025  (19  novembrp/1"  décembre 
1898),  813526  à  813530  (20  mai/1"  jum  1896), 
819801  à  819820  (19  novombre/1"  df^c^mbre  1897), 
819881  à  819885  (20  mai/1"  Juin  1898),  820951  à 
■820965  820971  à  820975  8^3851  à  8.  387  «  (19  no- 
vembre/1" décombre  1898),  847266  à  847270  (20 
mai/1"  juin  1892),  8569-11  à  856940  (20  mai/1" 
juin  1894),  865001  à  865025  866656  à  866660  (20 
mai/1"  juin  1897),  869081  à  869085  (20  mai/1" 
juin  1894),  879256  à  879275  886476  à  8^6480  886491 
à  886495  (19  novembre/1"  décembre  1897),  887836 
à  887840  (20  mai/1"'  juin  1895).  888:151  à  888760 
888766  à  888770  (20  mai/1"  juin  189H),  900401  à 
900420  (19  novembre/ 1"  décembre  1808),  903886 
à  903400  (19  novembre/1"  décembre  IWHi),  911796 
A  911800   (20  mai/1-'  juin  1896),  912776  à  912780 


(19  novembre/1"  décembre  1896),  914146à914150 
ho  mai/l"  juin  1898),  922526  à  922535  922541  ;i 
922550  923551  à  923575  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1898). 

A  125  roubles  or 
2002  à  2008  2014  à  2019  2025  (20  mm/l"  juin 
1898),  20579  (20  mai/1"  juin  1895),  20702  à  20704 
(20  mai/1"  juin  1898),  35347  (19  novembre/1" 
décembre  1894),  39828  à  39850  (19  novembre/1" 
décembre  1897),  i<  026  à  40050  (19  novembre/ 1" 
décembre  1898).  43801  43803  à  43809  43822  à  43824 
(19  novembre/1"  décembre  1896),  52433  5243. 
52436  à  52447  (19  novembre/1"  décembre  1897), 
59888  à  59890  (20  mai/1"  juin  1895),  66956  669o7 
67026  à  67028  67050  (20  mai/1"  juin  1898),  697^6 
à  69781  69783  à  69794  697 9h  à  69800  (19  novem- 
bre/1" décembre  1898),  73983  (20  mai/1"  juin 
1893),  760-26  76U27  (19  novembre/1"  décembre 
1897)'  77267  (20  mai/1"  juin  1894),  78376  à  78H78 
78382  à  78396  78399  78400  (20  mai/1"  juin  1898), 
89969  à  89975  (19  novembre/1"'  décembre  1897), 
98201  (19  novembre/1"  décembre  1898),  102620  à 
102622  (20  mai/1"  juin  1895),  lO&iOl  à  106603 
106606  à  106613  106624  (19  novembre/1"  décem 
bre  1896),  107651  à  107675  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1892),  108178  à  108180  (20  mai/1"  jum 
18971  108676  à  108700  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1898),  109176  à  109B00  (19  novembre/1"  dé 
cembre  1897),    110996  à  111000   (20  mai/1"  juin 

1896)  ,  113501  à  113508  (20  roai/1"  juin  1898), 
117851  àll7875  (19  novembre/1"  décembre  1898), 
119255  119256   119261  à  119265   (20  mai/1"  juin 

1897)  127908  (19  novembre/1"  décembre  1897), 
131457  à  131462   131464   131471    (20  mai/1"  juin 

1898)  135576  à  135578  (20  mai/1"  juin  1893), 
137760  137762  à  137762  137769  (19  novembre/!''' 
décembre  1897),  138651  à  138664  13866ff  à  138668 
138671  à  138675  152176  à  152191  152193  à  152200 
(19  novembre/1»''  décembre  1898),  158727 àl58729 
158739  158741  à  1587.50  (20  mai/1"  juin  189K), 
159623  159624  (19  novembre /l"  décembre  189o), 
16''076  à  162086  162089  à  162100  (19  novembre/1" 
décembre  1898),  162806  162815  à  162823  (20  mai/ 
1er  iuin  1897),  171301  à  171325  175876  à  175900  (19 
novembre/1"  décembre  1898).  178662  178669  à 
178674  (19  novembre/l"  décembre  1897),  184945 
à  184949  (19  novembre/1"  décembre  1896),  188316 
188317  188321  à  188324  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1895)  190431  190434  190436  190437  190442 
190444  CÔ  mai/1"  juin  1896),  19U676  à  190700  (19 
novembre/1"  décembre  1898),  191187  191198  à 
191^00  (20  mai/1"  juin  1897),  193402  (20  mai/1" 
iuin  1892),  199151  à  19)175  (20  mai/1"  jum  1898), 
2096''6  à  209642  209644  à  209650  (19  novemlire/l" 
déce~mbre  1898).  210352  210359  (20  mai/1"  juin 
1895)  210926  210927  (20  mai/1"  juin  1898),  212379 
(20  mai/1"  juin  1895),  224601  à  224604  224rtl2  à 
224625  (19  novembre/1"  décembre  189S),  229798 
(19  novembre/1"  décembre  1890),  232776  à  232800 

19  novembre/1"  décembre  1898),  233257  à  233264 
'^39867  239868  239874  239875  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1896),  240301  240318  (20  mai/1"  juin 
189H)  243533  243537  (20  mai/1"  juin  1896),  244502 
'544.503  244509  à  244518  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1896),  254085  (19  novembre/1"  décembre 
1892)  259277  (20  mai/1"  juin  1891),  259328  à 
2.59342  259347  259348  259350  (20  mai /l"  jum  1898), 
064044  264047  à  264049  (19  novembre/l-"'  décem- 
bre 18971  265951  à  265956  265958  à  265965  265967 
à  265v<75  (19  novembre/l"  décembre  1898),  267151 
à  267155  267171  il  267175  (20  mai/1"  juin  1898), 
288501  288506  à  288514  (20  mai/1"  jum  1894), 
288K04  à  28S821  288824  (20  mai/1"  juin  1897), 
291906  291907  (19  novembre/l"  décembre  1893), 
092876  à  2V0879  292881  à  292-83  292888  à  292900 
rio  novembre/l"  décembre  189o),  294467  (20  mai/ 
l».'  juin  1896),  801270  301271  (20  mai/1" jum  1898), 
304813  à  304816  304819  304820   (20  mai/1"  juin 


1896)  ,  316488  à  316490  316492  à  316498  (19  novem- 
bre/l" décembre  1895),  318485  318492  (19  no- 
vembre/l" décembre  1896),  «21101  à  321125  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  324437  à  324442 
(20  mai/^''  juin  1896),  332301  à  3323v5  332851  à  , 
832875  (19  novembrt'/l"  décembre  1898),  342254 
(m  mai/1"  juin  1890),  343318  (19  novcmbre/l" 
décembre  1889),  349045  à  349048  (20  mai/1"  juin 

1897)  ,  361451  3C,1452  (19  novembre/l"  décembre 

1897)  '  364721  (19  novembre/l"  décembre  189-5), 
3H560'l  à  365610  365615  à  365H21  3S5623  à  365625 
378052  à  378061   3780-  9  à  378074  (20  mai/1"  juin 

1898)  378801  378822   (19  novembre/l"  décembre 
1896^  3788-28  à  378836  378842  à  378850  (19  novem- 
bre/l" décembre  18  -7),   379978  379983  à  379985 
(19  novembre/l"  décembre  1894),   387727  387735 
.-(87736  (19  novembre/l"  décembre  1897),  393766 
(20  mai/1"'  juin  1894),   404593  à  404595  406281  à 
406->85(20  mai/1-' jum  1897),  40S287  408288  408293 
(19  novembre/l"  décembre  189i),  412o.52 à  412554 
410561  412562  (19  novembre/1"  décembre  1897), 
416281  à  416-284  416289  à  416292  416-298  (20  mai/1" 
iuin  1895)    450561   (19  novembre/l"  décembre 
1895)    428101   428102   435949   435950  (20  mai/1" 
iuin  1897),   439151  à  439163   439168  à  439175  19 
novembre/l"'  décembre  1898),   440353   (20  mai/ 
le.-  juin  imy,   447028   (20   mai/1"  juin  1896), 
4 '18452  448469  à  448475  (19  novembre/l"  décem- 
bre  1897),   449783  à  449790   459308  à  459314  (20 
mai/1"  juin  1898),   467701  à  4H77-25   (19  novem- 
bre/l" décembre  1898),  470901  (19  novembre/l" 
liécembre  1892),   47^476  à  472-500  (19  novembre/ 
1er  décemlire  1«98),   47-2601  à  472604   (20  mai/1" 
min  1895)    474752  474757  (19  novembre/le--  dé- 
cembre 1896),   4751-37  à  475139   (20  mai/l"  juin 
1897  )    475286  à  475289  (19  novembre/l"  décem- 
bre Î895),  481751  à  4817tiO  (20  mai/1"  juin  1898), 
48-2341  à  482345  (-20  mai/1"  juin  1893),  489849  (20 
mai/1"  juin  1894),   491969  491970  (19  novembre/ 
1er  décembre  189H),  499476  à  499.500  (19  novem- 
bre/l" décembre  189«),   501479  501484  501485 
.M)14S7   à  -501496   (20  mai/le'  juin  1898),  -506172 
,-106173  508865  508866  (20  mai/1" juin  1897),  508969 
.-,08970  508973  508974  (20  mai/l»' juin  1898),  -509784 
5U9795   509798  à  509800  (19  novembre/l»'  décem- 
bre 1896)    519276  à  519-292   519294  à  519300  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  519  51  (19  novem- 
bre/l»' décembre  1897),  520226  à  520250  (19  no- 
vembre/l" décembre  1898),  5-2-2045  .5-22047  à  522050 
(19  novembre/l"  décembre  1H97),  533126  à  533150 
(19  novenibr.^/1»''  décemlire  1898),   539i.94  539096 
à  539099  (19  novembre/l»' décembre  1896),  540314 
540315  tl9  novembre/l»'  décembre  1894),  541707 
541708   541721  o  5417-25   ("20   mai/l«'  juin  1898), 
544081   544083   544087   544095  5'.4099  (20  mai/1" 
iuin  1897),  551507  .5515(  8  551511  à  551525  (20  mai/ 
1er  iuin  1898)    556043  à  556048  (19  novembre/l»' 
décembre  189H),   562602  à  562605  562622  562623 
(19  novembre/l»' décembre  1>*97),  564776  à  564800 
.=.65551   à  .565575   (19   nbvembre/1»'  décembre 
1898)    567401   567404   567410   567418  (20  mai/1" 
juin  1898)    5686^5  à  56S687  568693  568698  (19  no- 
vembre/l" décembre  1897),  573478  573490  578230 
578231  (20  mai/1»'  juin  1896),  587801  à  .587825  (19 
novembre/l»'  décembre    1898),   5H8852  à  588860 
.58(^864   5w88ti5   588>67  à  588871    (-20  mai/1»'  juin 
1898),   594756  ,(19  novembre/l»'  df^cembre  1894), 
601820  (19  novembre/l»' décembre  1891),  603501  à 
603525  (19  novembre/l" dé.iembre  1897),  60.5851  à 
605860  005862  H05874  (20  mai/1»' juin  1898),  611083 
(19  novembre/l"  décembre  189-3),  612601  à612620 
61-26-22  61-26-23  (20  mai/l»'juin  1898),  612626  612627 
(19  novembre/l"  décembre  1896),  017346  (19  no- 
vembre/l»' décembre  1897),   627078   627079  (19 
novembre/l»'   décembre   1894),   627168  627168 
627171   627172  (19  novembre/l"  décembre  1896), 
H3Ç)P87  à  639950  (19  novembre/l»'  décembre 
1898),   640177   à  640193   (20  k.mai/1"  juin  1898), 


■1» 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


mai/1"  juin  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
tant des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
à  rembourser. 


644176  à  644180  644187  à  644200  (19  novemlire/ 
l"  décenii)re  1898),  6508'26  à  6508:^9  666912  à 
666^21  (lit  novembre/1"  d-^cembre  1896  .  674152 
674156  674157  674160  à  674166  674168  à  674171 
«74174  6/4175  (20  mai/1"  juin  1896)  676476  à 
676583  676480  6. 6487  676')K9  à  676492  676494  à 
676496  676499  07(;ô()0  677^90  677891  (20  mai/1" 
juin  1S9'<).  681226  :i  681250  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1898),  684858  à  684869  (19  novembre/1" 
décembre  1897),  686596  à  686600  (19  novembre/ 
1"  décembre  1895),  697922  {19  novembre/l«"  dé- 
cembre 1896).  701526  à  701550  (19  novemlire/1" 
décembre  1898),  707310  (20  mai/1"  juin  1896). 
71i5751  à  718753  713759  à  713773  (19  novemlire/ 
1"  décembre  1898),  716606  716':07  716621  à  716624 
(20  mai/1"  juin  1898),  717201  à  717209  717213  à 
717218  (19  novenibre/l"décemlire  1898),  721833  à 
721837  721839  721841  (19  novembre/1"  décembre 

1897)  ,  725044  à  725049  (20  mai/1",  juin  1896). 
734991  (20  mai/1"  juin  1895),  737505  (20  mai/1" 
juin  1894).  747513  747524  ('19  novembre/1"  dé- 
cembre 1895),  7ôf509  à  7506(10  (19  novembre/ 1" 
décembre  1898),  752876  à  752900  (20  mai/l"  juin 

1898)  ,  753626  à  753628  753636  (19  novembre/1" 
décembre  1896).  753801  à  753806  (20  mai/1"  juin 
1892),  757028  à  757043  (19  novembre/1"  décem- 
bre 189S),  707.-42  767543  (20  mai/1"  juin  1891), 
76801rt  768023  768024  (19  novembre/1"  décembre 
1895).  /71270  771277  77l;î82  771298  à  771300  (20 
mai  1"  juin  1897),  772514  à  772516  772518  772520 
à  7725i5  (19  novembre/1"  décembre  1893),  778351 
à  778875  (19  novemlire/1"  décemlire  1898), 
778558  (19  novembre/1"  décembre  1895),  783130 
7831'41  783142  783146  783149  783150  7K4477  à  784479 
(19  novembre/1"  décembre  1897),  789197 à  789300 

(20  mai/1"  juin  1894),   794022  (20   mai/1"  iuinl'''    ,  . 

^  ^      "o.  en.i"  "  V(îmbre/i"  décembre  1895),  394996  g  395U0O  (19 

novembre/^'  décembre  183?),  39461  à  399165 


Numéros  des  obligalions  de  l'emprunt  russe  4  0/0 
or,  deuxième  émission  1890,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  17  février/1"  mats  1899.  A 
partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
obligations  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  3.125  roubles  or 
67910f  à  679125  682426  à  682450  (19  novembre/ 
1"  décembre  1897^,   692501  à  692525  (19  noveni- 
bre/1"  décembre  1898),  704076  à  704100  (19  no- 
vembre/1" décembre  1896). 

A  625  roubles  or 
257596  à  257600  (20  mai/1"  juin  1894),  270376  à 
270i00  27469B  à  2747O0  (19  novembre/ 1"  décem 
bre  1898),  285376  à 285385  285411  à  2854 <I5  (20  mai/ 
1"  juin  1898),  290.-!66  à  290870  (19  novembre/1" 
décembre  1897),  311001  à  311015  (20  mai/1"  jum 
1898),  318376  à  318385  (19  novembre/1"  décembre 
1896),  324061  à  324065  (20  mai/1"  juin  1898), 
325356  à  325360  (19  novembre/ 1"  décembre  1897), 
328Ï61  à  328370  (19  novembre/1"  décembre  1895), 
332596  à  332(0 J  3S5376  à  335400  (19  novembre/ 
1"  décembre  1898),  338271  à  338275  339276  â 
3393(J0  34(3051  à  346(^55  346066  à  346075  (20  mai/ 
1"  juin  1898),  348736  à  348745  (19  novembre/1" 
décembre  1896),  349886  à  349890  (20  mai/1"  juin 
1893),  351026  à  351050  (19  novembre/ 1"  décem- 
bre 1898;,  3550(36  à  355075  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1897),  356241  à  356245  (20  mai/1"  juin 
1898),  370451  à  3704^0  3704i;6  à  370470  (19  novem- 
décembrg  iav;7),  391081  à  891095  (19  no- 


jii'e; 


1896),  801301  à  801310 
801325  (19  novembre/1 


801312  à  801321  801323  à 
<■  décembre  1898). 


EMPRUNT  RUSSE  4  0  0  OR 
(DEUXIÈME  ÉMISSION  1890 


r.:i  Commission  impériale  d'amortissenienl  a 
proci'd('\  le  17  février/ 1"  mars  1899,  au  tirage  des 
ohligatioiis  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  remhour- 
-Mblcs  à  partir  du  20  mai/1"  juin  1899: 

A  Saint-Pi'tcrsbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat:  à 
l'uris,  à  la  lîanque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au 
( '.omptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit  Lyon- 
nais, à  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
lù|)pement  du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  à  la  Société  Géni'rale  de  Crédit  Industriel 
et  Commercial  et  chez  MM.  E.  Hoskier  et  G"  ;  à 
lîerlin,  chez  MM.  Mendnissolm  et  C"  :  à  Londres, 
chez  MM.  Baring  frères  et  C"  (Limited)  et  (;,.  I. 
Ilambro  et  Son  :  à  Amsterdam,  chez  MM.  Hope  et 
(/  et  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Paris  cl  des 
Pay.s-Bas;  à  New- York,  chez  MM.  P>aring  Mai^oun 
(^t  C  '. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 
A  3. 125  roubles  or 
708676  à  708700 
A  625  roubles  or 
27 1.55()ù  271575 
302726  302750 


267651 
294926 
:533226 
390.501 
464251 
5.32851 
57(;i7(i 
621251 


i 267675 
294950 
3332.50 
39('.525 
465275 
532875 
5765(  0 
621275 


291626  à  291650 
312501  312525 


337026 
392.526 
473626 
550.551 
(;04176 
633476 


S:i7050 
3925.50 
473(550 
550575 
(;04200 
(i3:i.50O 


370551 
4:i077() 
494876 
.556801 
61212(i 
6'i7901 


379575 
43080O 
494900 
55682) 
612150 
«47925 


A  1;25  roubles  or 

2001  à   :2025       47176  à  4720O  54676  à  547O0 

(i4:;01     64325       74026     740.50  1(J.5776  105«00 

111326  111350  115;«6  11.5350  1(59126  169150 
177551    177575     219326  219350 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  êti'e 
munies  de  tous  les  coupons  éclu'ant  ajirès  le  20 


(20  nifii/l"  juin  1898),  414726 à  414730  (19  novem- 
bre/l"  décembre  1896),  419256  à  419275  433706 
à  433710  433716  à  4:33720  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1898),  442491  à  44!M95  (19  novembre/l" 
décembre  1893),  450401  à  450515  (19  novembre/ 
1"  décembre  189.i),  482041  à  482050  (20  mai/1" 
juin  1895),  501526  à  501530  (20  mai/1"  juin  1896), 
501.581  à  501590  501596  à  501600  (20  mai/1"  juin 

1895)  ,  50/006  à  5070-0  (19  novembre/l"  décem- 
bre 1897).  515491  à  515495  (20  mai/1"  juin  1897), 
5:i0071  à  530075  (19  novembre/1"  décembre  1898), 
534701  à  5;i4705  5:34711  à  534720  (19  novembre/1" 
décembre  1897),  541826  à  5418:35  (20  mai/l"'  juin 

1896)  ,  54(5346  à  516350  (20  mai/l'-'  juin  1897),  548351 
à  5'i8:355  5483dl  à  548375  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1898),  548931  à  548.135  548946  à  548950 
(20  mai/1"- juin  1898),  55:3otjl  à  553665  5.53671  à 
553675  (19  novembre/l"'  décembre  1897),  560376  à 
560380  (19  novembre/1"-  décembre  1895),  569361 
à  569365  (20  mai/1"  juin  1895),  571741  à  5717..  0 
(19  novembre/l"  décembre  1898),  572716  à  572720 
(19  novembre/l"  décembre  189i;),  582286  à 
582205  (20  mai/1"  juin  1898),  582481  à  582495 
(19  novembre/l"  décembre  1893),  593726  à  593730 
,20  mai/1"  juin  1897),  598476  à  598480  (20  mai/ 
1"  juin  1895),  598776  à  598790  (20  mai/1"  juin 
1898).  602526  à  602545  (19  novembre/l"  décem- 
bre 1897).  602801  à  (502825  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 189K),  604326  ;i  604330  (20  mai/1"  juin 

1897)  ,  604551  à  604555  610281  à  610285  (19  no- 
vembre/l" décembre  1896),  614601  à  bl4625  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  615:356  à.  615:365 
(20  mai/]"-  juin  1896),  624201  à  625205  (19  no- 
vembre/l" décembre  1898),  635746  à  635750  (19 
novembre/l"  décembre  1892),  647826  à  647850  (19 
novcmbre/l"  décembre  1896),  649896  à  649900 
(19  novembre/l"  décembre  1893),  665341  à  665345 
(19  novembre/l"  décembre  1895),  66.5751  à  665755 
(20  mai/1"  juin  1897). 

A  125  roubles  or 
121  122  1726  1729  à  1731  1734  1735  1741  1742 
(20  mai/1"-  juin  1898),  4701  à  4711  4713  à  4722 
4724  472.)  (19  novembre/l"  décembre  1898  , 11219 
11220  (20  mai/1"  juin  1894),  11626  à  11650  (19 
novembre/l"  décembre  1898,   11777  à  11787 


(20  mai/1"  juin  1897),  11827  à  11836  11839àll85( 
(19  novembre/l"  décembre  1898),  16464  1646: 
16468  (19  novembre/l"  décembre  1895),  1798! 
17989  (20  mai/1"  juin  1895),  23664  23675  (20  mai, 
1"'  juin  1896),  29713  à  29715  30625  (19  novembre;'' 
l''  décembre  1897),  37405  37407  (19  novembre/l' 
décembre  1895),  45193  (20  mai/1"  juin  1892i 
53679  53683  à  53698  (19  novembre/l"  décembrf 

1897)  ,  ,588:30  à  58839  58845  58846  (20  mai/1"  juirp' 

1898)  ,  59751  à  59775  60801  à  60804  60814  60825  (2( 
mai/1"  juin  1896),  69389  (19  novembre/l"  dé 
oembre  1895),  76157  76158   76162   761H3  76165  ; 
76172  76174  76175  (20  mai/1"  juin  189S).  79180 
79192  79197  (20  mai/1"  juin  1896),  81051  à  8107. 
(20  mai/1"  juin  1897),  81472  81473  (20  mai/1" 
juin  1898),  85026  (20  mai/1"  juin  1896),  86177  à 
86180  86188  à  86191  (19  novembre/l"  décembre 
1897),  90976  à  90996  90998  à  91000  (19  novembre/ 
1"  décembre  1898),  98602  à  98611  (20  mai/P' 
juin  1891),  108168  à  108170  (20  mai/1"  juin  1896).|ol 
109039  (19  novembre/l"  décembre  1894),  109257 
1092G2  109267 à  109269  (2o  mai /l"  juin  1898),  109984k> 
109985(19  novembre/l"  décembre  1894),  122701  ; 
122705   122709  à  122714    lï;2719  à  122721  (19  n^ 
vembre/l"  décembre   1897),  122891  (20  mai/1 
juin  1891),  123326  à  l-<!33âO   12:3525   128426  u  1284^.' 
(19  novembre/l"^'  décembre  1898),  129454  1294: 
129463  (19  novembre/l"  décembre  1896),  131727 
131729  (20  mai/1"  juin  1892),  138:377  138380  138381 
138383  à  138388   143176   143186   143188   143192  à 
143200  (19  novembre/l"-'  décembre  1897),  148751 
148754   148755   148758  à  148763   148768   148772  à, 
148775  (19  novembre/l"  décembre  1898),  152539 
153252  à  153255  (20  mai/1"  juin  1894),  ]5693fc; 
156937  (19  novembre/P'  décembre  1898,,  157862  à 
1578(-i4  157873  157874  (20  moi/pr  juin  1896),  159836|, 
à  159838  (19  novembre/l"  décembre  1895),  161.580 
(20  mai/1"  juin  1893),  163203  163209  (19  novem- 
bre/1"  décembre   1894),   165272   à  165274  (20" 
mai/1"  juin  1893),  165814  à  165816  165819  (20  mai/, 
1"  juin  1894),   169298   (20   mai/1"  juin  1892),, 
171174  176362    176676    176686   à   176o89  176C'.i' 
176b93  176696  176700  (19  iiovembre/1"  décembre 
1895),  178283  à  178-^90   178292  à  178:300  (20  mai/{ 


1"  juin  1898),  181111  181122  à  181125  (20  mai/1 
juin  1896),  186794  (19  novembre/l"  décembre 
1896),  186964  (19  novembre/l"  décembre  1894), 
189933  189934  (19  novembre/l"  décembre  1897), 
195051  à  195053  (19  novembre/ P'  décembre  1898), 
196851  (20  mai/1"  juin  1895),  198726  198736  à 
198738  198740  198743  198745  198749  198750 
(19  novembre/l"  décembre  1898i,  198897  (19  no- 
vembre/l" décemlire  1897),  200905  200906  200911 
(20  mai/P'juin  1895),  205126  à  205150  (19  novem- 
bre/l"- décembre  1898).  207485  à  2(J7488  207497 
207499  (19  novembre/l"  décembre  189(5),  208233 
208235  (19  novembre/l"  décembre  1895),  208507  à 
208510  208513  208524  208525  209776  209781  à 
209784  209790  à  209792  209797  209799  209800  (20 
mai/P^  juin  1897),  209883  209884  209896  à  209899 
(20  mai/1"  juin  1895),  217554  à  217557  217560 
217563à  217567  (19  noveinbre/1"  décembre  1898), 
219885  à  219888  (19  novembre/l"  décembre  1893) 
223376  à  223378  223381  223382  223385  (19  novem- 
bre/P' décembre  1897),  226251  2262.52  (20  mai/1'-' 
juin  1897),  230503  230509  230510  (20 mai/1"- juin 
1896),  231904  231905  231915  231921  231923  (19  no- 
vembre/l" décembre  1896),  237158  (20  mai/1" 
juin  1897),  237976  à  237993  237996  à  238000  (20 
mai/1"- juin  1898),  241446  (20  mai/1"  juin  1897), 
2427(51  242769  à  242771  (19  novembre/P'-  dé- 
cembre 1896),  24:3668  (19  novembre/l"  décembre 
1890),  252427  252443  (19  novembre/l"'  décem- 
bre 1896). 


3 


1 


EMPRUNT  RUSSE  4  0  0  OR 
(TROISIÈME  ÉMISSION  I890: 


La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  17  février/ P'  mars  1899,  au  tirage  des- 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


jes  ()blip;;itions  sorties  à  ce  tirage  sont  roniliour- 
)les  à  partir  du  20  mai/l»'  juin  189'.l  : 
L  Saint-Pékn-sliourfî,  à  la  Banque  de  l'Etat:  à 
ris.  ciiez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Berlin, 
îz  M.  S.  Hleichrœder  et  à  la  Direction  de  la  Dis- 
vto-Cîfsollschafl  ;  à  Francfort- sur- Mein,  chez 
kl.  M.  A.  von  Rotitsciiild  et  S(JL'hne  :  à  Londres, 
^7,  iMM.  N.  M.  Rothschild  et  Sons. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  3.125  roubles  or 
)37t) à  4«)400     577976  à 578U00      580151  à 581)175 

A  625  roubles  or 
)826  à  340850     382701  à  382725      335851  à  38587.') 
31  )5276  à  395300     409876  à  409900 

A  125  roubles  or 

1176  à  11200  12476  à  12500  20376  à  20400 

)126     55150  92170     92-200  109101  109125 

1776   11780J  125976   126000  140.526  140550 

me    148650  157051    157075  166726  1667.50 

i226    186250  192051    192075  200276  2U0S00 

:J801   213t;5  218776   218800  224831  224875 

Î126   272150  293426  293450 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  ôtre 
mies  de  tous  les  coupons  échi'ant  après  le  20 
ii/1'"'  juin  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  lAon- 
it  des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
;-i}mbourser. 


iniéros  (les  obligations  de  l'emprunt  russe  4  0/0 
n-,  troisième  émission  1890,  sorties  aux  tirages 
Ultérieurs  et  non  présentées  au  rembourse 
ment  à  la  date  du  17  février/l«''  mars  1899.  A 
partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
■  it)liga'tions  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  3.125  roubles  or 

466101  à  466125  (19  hovembre/l»'-  décembre 
:)6),  468326  à  4t)8350  (19  novembre/1"  décembre 
97),  490001  à  490025  i20  mai/1"  juin  1898). 
7926  à  527950  (20  mai/1"  juin  t896\  539276 
9300  ;20  mai/1"  juin  1898),  551501  à  551525 
)  mai/1"  juin  1894),  561651  à  561675  (19  no 
mbre/1"  décembre  1896),  563751  à  563775 
I  mai/1"  juin  1897). 

A  625  roubles  or 
304556  à  304570  (20  mai/1"  juin  1898),  307101  à 
7125(19  novembre/1' '  décembre  1898),  307716  à 
7725  (20  mai/1"  juin  1894),  309086  à  309095 
)  mai/1"  juin  1896),  313226  à  313250  (19  no- 
mbre/1"  décembre  1895),  313976  à  313980 
WfeOà  3140)0  (19  novembre/1' '■décembre  18;-'8i 
5611  à  316625  (io  novembre/ 1"  décembre  1893) 
0451  à  320475  (19  novembre/1"  décembre  1895) 
5431  à  323450  (20  mai/1"  juin  1896),  329926 
l))'àb  (19  novembre/1"  décembre  1890),  3.36576 
836600  (1'.)  nuvembre/1"  décembre  1898),  337026 
337035  337041  à  337050  (20  mai/1"  juin  1895) 
3861  il  345865  (19  novembrc/l"'  '  décembre 
)S),  346266  h  346270  (19  novembre/1"- décembre 
)4),  351176  à  351200  (19  novembre/1"  décem 
e  189^),  3.52386  à  352390  (19  novembre/1"  dé 
mbrel896),  358951  à  358965  (19  novembre/1" 
cembre  1897),  3590U6  à  359025  (20  mai/1"  juin 
)8),  .360296  à  360300  (19  novembre/1"  décembre 
)4),  36.)526à  365550  (19  novenibre/1' '  décembre 
)8 s  390371  à390375  (20  mai/1" juin  1894),  397346 
197350  (20  mai/1"  juin  1893),  407501  à  407525 
I  mai/1"-  juin  1898),  408121  à  408125  (20  mai/ 
juin  1891),  413056  à  413065  (19  novembre/ 
décembre  1896),  434026  à  434040  (19  novem 
î/l"  décembre  1897),  436676  â  436700  440026  i 
)035  4  .0046  il  440050  (19  novembre/1"  décem 
a  1H98\ 

A  125  rouble.s  or 
308  1317  (19  novembre/1"  décembre  1897) 
:>2  4753  4770  à  4772  (19  novembre/1"  décem 
3  1892),  7426  à  74.50  (20  mai/1"  juin  1898), 
"17  25824  25825  (19  novembre/ 1"  décembre 


1896),   26044  à  26047  26049  26050  (19  novembre/ 
I"  décembre  1897),    30375   30377   30379  à  H0H82 
;}0384  à  30400  30876  ii  30S81  80883  30884  ;  ()-<88  à 
30 '00  [19  novemhre/l  "  décembre  1898  ,  35630  (20 
mai/1"  juin  189.5),    44696  (20  mai/1"  juin  1891), 
46699  (19  novembre/1"  décembre  189'7),  49738  à 
49742  49745  à  49748  49750  (-20  mai/1"  juin  189-<), 
50765  (20  mai/l"  juin  1896),  55655  à  55665  55*169 
(20  mai/1"  fSuin  1898),  59426  k  594:^6  59444  à  594'ib 
(19  novembre/1"  décembre  1897),   72183  à  72197 
(20  mai/1"  juin  1896),  72218  à  72-224  (20  mai/1" 
juin  1897),  82.552  à  82575  (20  mai/1"  juin  1893), 
852.55  à  852.58  85269  à  85272  (19  novembre/1"  dé- 
cembre 1897),  87301  à  87325  (19  novembre/l-- 
décembre  1898).  90965  à  90968  (19  novembre/1" 
décemltre  1895),  93651  93654  à  93660  93663  à  93666 
9*70  à  93r)75  (19  novembre/l'"'  décembre  18v*8), 
95726  à  95729  95734   95735  95737    95740  9574/ 
95748  100079  à  100085  100087    lOi'090  100094  100095 
(20  mai/1"  juin  1898),  105176  à  105179  (20  mai/1"- 
juin  1896),  111826  à  111850  (19  novembre/1"  dé 
cembre  1897),  1149/6  à  115000  ,19  novembre/1' 
décembre  1898),  116620  (19  novembre/1"  décem 
bre  1893),   119503  119504  119507  à  119511  119513 
à  119515  (20  mai/1"  juin  1897),  123040  à  123043 
(20  mai/1"  juin  1895),  125713  125714  (19  novem 
bre/1"-  décembre  1895),  129162   129163  129166  à 
129171  (20  mai/1"  juin  1891),  131417  (19  novem 
bre/l"  décembre  1896),  140238  à  140'249  (20  mai/ 
1"  juin   1892).    141476  à  141495    1414.i9  1415i)i 
(20  mai/b'  juin  1898),    144-501  à  144511  144514 
144516  144517  144-524  144525  146155  à  146165  149026 
à  149050  (19  novembre/1"- décembre  1897),  149577 
149-581  à  14V-583  149585   149587  (20  mai/1"  juin 

1897)  ,  150/26  il  1507-50  (19  novembre/ 1"  décem 
bre  1897),  151363  à  151366  (19  novembre/1"  dé 
cembre  1895),  154495  (19  novembre/l'='  décembre 

1896)  ,  155  68  à  155-575-  (20   mai/1"  juin  1897) 
1,57277  1.57278  157280  (19  novembre/1"  décembre 
1894),  157900  (20  mai/1"  juin  1897),  158851  à  1588".4 
(19  novembre/l"  décembre  1895),  161451  à  16145 
161458   (20  mai/1"  juin   1897),   162521    à  16<!.525 
(19  novembre/l"-  découbre  1894),  164153  à  164175 
(19  novembre/l"   décembre    1897),  167134 
167136  (20   mai/1"  juin  1894),  171752  à  171754 
171761  171762  171768  (19  novembre/l"  décembre 
189i;),    173>381  à  173683   173686    173687  173*92 
173695   173700  (20  mai/1' ■  juin  1897),   178805  à 
178809  178821  à  1788-25  180376  à  180378   180384  à 
180400  (20  mai/1'-'-  juin  1898),    183697  à  18b700 
(20   mai/1"   juin   1897),   186151  à  186172  1861^4 
186175  187251  à  187260   1872b3  à  187<!75  192726 
192735  192737  192738  192741  à  192750  (  19  novem 
bre/l  "  décembre  1898),   197894  197895  (19  no 
vembre/1"  décembre   1895),    199703  199705 
199707   199709  à  199725  (20  mai/1"  juin  1898) 
202277  202280  202287  202288  202292  208630  à  208634 
(20  mai/1"'- juin  1897),  211.521   (19  novembre'l 
décembre  1892),    211778  à  211780  211783  à  21178" 
211787  211739   (20  mai/1"  juin  1898),   213713  : 
213717  213723  213724  (20   mai/1"-    juin  1897 
214451  :'i  214475  21C..376  à  216587  210597  1 19  no 
vemt)re/l"'  décembre  1898),  220185  à  220189  (20 
mai/1"  juin  1897),  226426  226427  226433  (20  mai/ 
1"  juin   l^'.)ti).   2;9301  à  239304  239313  à  239:515 
239318  à  239.121  239323  à  239325  (20  mai/1"-  juin 

1898)  ,  239624  (19  novembre/l"  décembre  1896) 
243401  243402  243408  à  243417  2485i6  à  248600  (19 
novemb'-e/l''-  décembre  1898>,  2-50551  (-20  mai/1 
juin  1896),  2-52126  à  252132  (19  novembre/l"  dé 
cembre  1897),  252402  (20  mai/1»'-  juin  1894) 
263615  à  263619  (20  mai/1"  juin  1892),  2695-51  à 
269569  269.Î72  269574  269575  ^19  novembre/l  "'  dé 
cembre  1898),  274680  à  274700  (19  novembre/l" 
décembre  1897),  276651  à  276655  (20  mai/1"  juin 

1897)  ,  276863  à  276875  (20  mai/1"  juin  1895), 
280426  à  280431  (19  novembre/l"  décembre  1893), 
285115  (19  novembre/l"  décembre  1894).  287001 
à  287010  (19  novembre/l"  décembre  1896),  289801 
289825  (19  novemhre/1"  décembre  1892),  295380 
295381  (20  mai/1"  juin  1892),  296779  296780  (19 
novrmbrni/l"  décembre  1897),  299611  299612  (20 
mai/1"  juin  1897). 


EMPRUNT  RUSSE  4  0/0  OR 

(QUATRIÈME  ÉMISSION  1890) 
 k  

• 

La  (iommission  impériale  d'amoi;t''^«emeut  a 
procédé,  le  17  ft^rier/l"'  mars  1899,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rcmbour- 
sai)lus  à  partir  du  20  mai/l"  juin  1899: 

A  Saint-Pétorsliourg,  à  la  Banque  de  l'Etat;  à 
Paris,  chez  MM.  de  RoUischild  frères  ;  à  Berlin, 
chez  M.  S.  Bleiciu'oxler  et  à  la  Direction  do  la  Dis- 
conto-Gesellschaft;  .à  Francfort- sur- Mein,  chi;/. 
MM.  M.  A.  viin  Rothschild  et  Sœhno;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rohtsehild  et  Sons. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  3.125  roubles  or 
65279  à  65303       77404  à  77428       79904  à  79928 

A  625  roubles  or 
24529  n  24553       26H04  à  266^8        29604  à  29628 
55179  à  552U3 
A  125  roubles  or 
6151  à  6175        14001  à  14025 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  20 
mai/1"  juin  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
tant des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
à  rembourser. 


Numéros  des  oljligations  de  l'emprunt  russe  4  0/0 
or,  quatrième  émission  1890,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  17  février/1"  mars  1899.  A 
partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
obligations  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  625  roubles  or 
16629  à  16653  (19  novem  bre/l"  décembre  1898), 
19974  à  19978  (19  novembre/l"  décembre  1892), 
29919  à  29923  (-20  mai/1"-  juin  1897),  30-209  à  30213 
3()-224  à  3ii2-28  (20  mai/1"  juin  1898),  30629  à  30638 
(20  mai/1"  juin  1893),  3-2679  à  32^9-5  34:j7h  à  34588 
H4594  à  34603  (19  novembre/l"  décembre  1898), 
.35854  à  3-5858  (19  novembre/L''  déct^mbre  1897), 
36054  à  36063  (19  novembre/l"'  décembre  1896), 
:-i7554  à  37568  37574  à  37578  (19  novemlire/1" 
décembre  189,^),  41734  à  41753  (20  mai/1"  juin 
1894),  42549  à  425.53  (19  novembre/l"-  décembre 
1896),  43049  à  43053  (19  novembre/l"-  décembre 
1894),  45759  à  45763  (20  mai/1"  juin  1894),  51504  à 
51528  19  novembre/l"  décembre  1898). 

A  125  roubles  or 
38  à  50  (20  mai/1"  juin  1898),  899  900  (20  mai/ 
1"  juin  1897),  117o  à  1182  (20  mai/1"  juin  1892), 
1213  1222  1223  (19  novembre/l"-  décembre  1896), 
1862  1867  1868  1810  1871  1873  (19  novembre/ 
1"  décembre  1897),  2304  2311  à  2813  2315  2316 
2325  (20  mai/1"-  juin  1897),  2787  (19  novembre/l"^ 
décembre  1894),  7316  7321  à  7324  (20  mai/1"  juin 
181)7),  10652  à  10661  10672  à  10675  (20  mai/1" 
juin  1898),  10751  à  10758  10762  (H-)  novemfire/1" 
décembre  1898),  10876  à  10885  10888  (19  novem- 
bre/l"' décembre  1897),  10960  à  10962  10969  à 
lo;)71  (19  novembre/l"  décembre  1892),  12076 
12077  12080  12082  12084  12085  12095  à  120':'8  (19 
novembre/l<'  décembre  1897),  12226  (19  novem- 
bre/l" décembre  1891),  18052  à  l:-lO-56  13059  à 
13063  1.3065  à  IHO  8  (19  novembrti/1"  décembre 
1898).  13083  à  13087  13090  à  13092  (19  novembre/ 
1"  décembre  1894),  13143  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1895),  14476  à  14484  14487  à  14490  14493 
à  145uO  (19  novembre/l"  décembre  1898). 


Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Services  directs  entre 
Paris  et  la  Hollande.  —  Trajet  en  10  heures. 

Départs  de  Paris  à  8  h.  20  du  matin,  midi  40  et 
11  h.  du  soir. 

DéJ)arls  d'Amsterdam  à  8  h.  28  du  matin,  midi  20 
et  6  h.  7  du  soir. 

Départs  d'Utrccht  à  9  h.  6  du  matin,  1  h.  8  et 
6  h.  46  du  soir.  159 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


TAI.KCKS 


Fonds  d'État 

CoDsol   PrusB.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

(talien  i%  

Cbemlns  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  •.  

Oolhard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Vars. -Vienne  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    LonJres  —  .. 

—  —    Vienne    —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Ranbles  comptant  

—     tin  courant  


S  lév.|15  l'év  23  fév  1  mar  8  mar  lômar 


93  » 

» 

52  -10 
100  70 
23  75 

94  CO 


151  ), 
30  50 

U5  Ou 

100  9' 
83  41) 

409  30 


227  50 
203  20 
155  70 
170  25 
1G7  » 
151  25 
81  05 
20  41 
169  30 
218  40 
2l6  4i 
216  50 


93  30 
54  80 


154  90 
30  70 
» 

100  25 
83  7u 
4'  9  10 


230  » 
203  >i 
155  50 
170  » 
157  70 
149  10 
80  95 
20  39 


216  40 
216  50 


92  90 

54  SO 
100  ôO 
23  55 
96 


15,3  70 
30  70 

143  90 

100  » 
83  40 

410  » 


231  90 
202  30 
154  !tO 
167  40 
166  80 
148  » 
81  » 
20  40 
16S  45 
213  90 
216  35 


93  » 

54  50 
"00  60 

23  50 
95  60 


151  1) 

30  bh 
» 

99  90 
82  75 


:-3!!  m 
199  50 
155  40 
167  25 
165  75 
148  60 
80  95 
20  4u 
lo8  25 

» 

216  40 


92  70 

55  10 
101  50 
23  60 

95  .. 


153  80 
30  20 

142  10 
98  75 
82  25 

409  75 


2.30  "10 
198  90 
1  3  8u 
Itb  6ii 
164  80 
147  50 

80  85 
2.  40 
168  05 
213  2ii 
216  25 


92  50 
» 

58  50 
100  40 
23  50 
95  10 


BOURSE    FINANCIÈRE    DE  LONDRES 


ViLEUKS 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Tuic  I  

—  IV.'.'.'.'.'.]'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.... 

Egypte  Unifiée  

Qrec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres   

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


t  fev. 

15  fév 

111 

12 

111 

37 

65 

8/ 

66 

12 

62 

75 

61 

75 

92 

> 

92 

50 

101 

» 

101 

50 

» 

48 

47 

75 

23 

62 

23 

62 

107 

87 

108 

12 

50 

75 

50 

25 

93 

50 

94 

87 

103 

103 

25 

25 

27 

25 

52 

62 

5i 

81 

100 

» 

lUO 

101 

50 

102 

» 

7 

60 

7 

50 

143 

144 

» 

G 

75 

6 

75 

13 

50 

13 

06 

39 

62 

40 

81 

177 

50 

176 

75 

91 

75 

91 

75 

27 

37 

27 

45 

25 

41 

25 

40 

3 

3 

2 

)î 

S 

12 

23  l'év 

1  11 

ar 

8  mar 

15niar 

tu 

25 

110 

75 

110 

44 

110 

62 

06 

62 

67 

67 

25 

67 

■^b 

60 

50 

63 

Cl 

ï5 

63 

n 

93 

75 

93 

87 

93 

75 

93 

75 

lOz 

» 

102 

102 

50 

102 

75 

» 

17 

62 

47 

50 

47 

50 

n 
46 

75 

23 

62 

23 

50 

23 

60 

23 

12 

108 

50 

K8 

S  5 

lOS 

2,, 

lo8 

25 

50 

25 

49 

7 

50 

2.-. 

ou 

50 

95 

06 

94 

08 

94 

25 

91 

25 

Il  3 

50 

102 

50 

loi; 

50 

l.i2 

50 

27 

26 

75 

26 

50 

26 

93 

55 

54 

31 

55 

94 

58 

62 

100 

» 

100 

11 

100 

li.O 

25 

102 

» 

les 

102 

» 

102 

» 

7 

50 

7 

56 

7 

50 

7 

50 

140 

75 

142 

142 

» 

145 

6 

7b 

6 

75 

6 

75 

G 

50 

13 

» 

12 

93 

12 

S7 

12 

75 

40 

31 

39 

75 

39 

56 

39 

87 

176 

75 

176 

50 

176 

2 

178 

75 

91 

50 

91 

50 

91 

~0 

91 

50 

27 

43 

27 

50 

27 

43 

27 

50 

25 

42 

25 

40 

25 

45 

95 

42 

3 

3 

» 

3 

3 

2 

12 

2 

12 

2 

37 

2 

43 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 

Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier... 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 


Buschtberader-B  

Lemberg-Gzernowitz  . 

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West. . 

Staatsbahn  

Lomhards  

Change  sur  Londres. 

—  Paris. . . . 
Napoléons  d'or  


S  fév. 


120  » 
loi  00 
101  50 
119  80 
97  90 


CîG  » 
293  50 
3490  )) 
245  » 
304  20 

68  70 
120  40 

47  87 
9  56 


15  l'év  23  fév 


120  30 
lui  30 
loi  65 
119  80 
97  8u 


648  50 
294  ). 
3510  » 
244  50 
363  5u 

67  60 
120  40 

47  80 
9  56 


120  15 
loi  15 
101  45 
119  85 
97  90 


613  50 
294  50 
3475  » 
243  50 
360  9. 

67  50 
120  40 

47  80 


1  mar  8  mar  lômar 


120  25 
loi  05 
101  45 
lly  80 
97  80 


645  )i 
293  5ij 
3465  « 
244  50 
36  i  r, 

66  7b 
120  40 

47  80 
9  55 


120  10 
101  » 
101  15 
119  85 

97  90 


641  » 
293  » 
1430 

m  5u 

300  90 
66  50 

120  50 
47  Su 


120  » 

100  80 

101  10 
119  60 

97  80 


6 17  » 
ï92  50 
.i415  » 
245  70 
.161  50 

6j  50 
120  50 

47  80 
9  55 


BOURSE»  FINANCIÈRES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/6  

Change  sur  Londres  3  mois 

—      sur  Paris  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                 5  0/0 
Change  tur  Parii  


s  IfV, 


57  90 
68  50 
68  30 
32  58 
ii9  30 


57  ■•:> 

68  Zf, 
50 

48  » 
30  10 


15  fi  ''V 


58  75 
69  90 
69  50 
32  45 
2i  65 


58  62 
t9  35 
57  8j 
48  65 
29  i5 


23  l'év 


59  25 
70  2i 
70  » 
32  40 
28  25 


58  97 
70  10 
62  75 
53  75 
28  75 


1  mar 


S,9  4j 
69  75 
71  5o 
32  40 
28  90 


59  25 

58  50 
50  50 
29  >' 


8  mar 


61  -M 
70  50 
72  10 
32  23 
27  8o 


61  10 

70  7:. 
61  85 
56  15 
28  2o 


15mar 


61  » 
71  .. 
74  10 
32  12 
27  22 


04  22 
73  5J 
67  65 
59  » 
27  15 


BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  <&  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.). . . 
Change  sur  Amsterdam  .... 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


8  l'év. 


100  15 
93  . 

» 

2900  » 
51  50 
615  •> 
5755  50 
208  25 
123  40 
25  21 
100  15 


100  17 
123  50 
25  23 


15  fev  23  fév  1  mar 


100  » 
93  » 
» 

2900  » 
51  50 
615  » 
5700  » 
208  35 
123  53 
25  23 
100  15 


100  16 
123  45 
25  83 


90 


2905  » 
53  » 
615 

5687  511 
208  15 
123  55 
25  23 
100  15 


100  16 
123  45 
25  26 


99  60 
93  10 
» 

2875  » 
53  n 
625  » 
5775  • 
2118  25 
123  .55 
25  25 
100  11 


lOO  13 
123  55 
25  a 


99  8" 
93  » 
» 

2850  « 
53  » 
625  » 
5587  50 
'08  35 
123  32 
25  27 
100  15 


100  17 
123  65 
2i  2-* 


15niar 

99  70 
92  25 
» 

2S40  .. 

54  » 
620  » 
5500  » 
m  20 
123  75 

25  25 

io;>  15 

100  20 
123  (iO 
25  27 


BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  OE  GENES 

8  fév.  15  fév  23  l'év  1  mar  S  mar  15mar 

75 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

jh.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Gomp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
bange  sur  Paris  

—  sur  Kerlin  


101  4-; 
585  » 
769  » 
1048  « 
107  .. 
471  » 
» 

1150  n 
107  65' 
97  11 
132  60  132  80 


101  47 

766  50 
107  68 
132  70 


102  55 
598  » 
779  » 
1042  » 
1^18  » 
472  » 

1195  » 
107  60 
27  09 


102  52 
778  » 
107  67 
132  77 


lo3  10 
600  w 
777  » 
1070  » 
109  50 
474  n 

0 

1227  » 
107  97 
27  19 
133  25 


103  07 
777  » 
108  » 
133  10 


103  12 
601  » 
781  » 
1..77  n 
103  » 
173  » 
» 

1285  » 
108  17 
i;7  23 
133  50 


103  02 
781  50 
108  10 
133  35 


102  65 

609  )) 
7^0  » 
1075  « 
109  5'J 
487  » 
» 

1300  >. 
108  17 
27  35 
133  90 


102  62 
779  1) 
108  43 
133  85 


102 

618 


» 


Ui81  » 

4*^5  » 

1302 
lo7  97 
27  22 
133  45 

l'i2  89 
,83  » 
107  98 
133  45 


BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALBUP» 

8  fév. 

15  fév 

23  ÎKV 

1  n 

ar 

S  mar 

1  mar 

Russe  4  %  91  (Papier)  

100  87 

100 

87 

100 

87 

100 

93 

loO 

87 

Uiu 

12 

Banque  de  Commerce  exté. 

143  » 

415 

5j 

445 

n 

141 

» 

438 

» 

441 

» 

—   d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

797  » 

796 

786 

778 

;62 

» 

736 

> 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

586  » 

580 

575 

576 

» 

570 

586 

» 

Russe  i  %  %  val.  de  Gr.  f. 

152  » 

152 

152 

152 

152 

152 

37  25 

37 

20 

37 

22 

3? 

22 

37 

15 

37 

:0 

94  52 

93 

90 

93 

90 

93 

90 

93 

85 

9c! 

911 

45  82 

45 

75 

45 

85 

45 

80 

45 

77 

45 

S2 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 


Uoueve  avec  lots  3  % . . . 
Fédéral  1897  3  %  

—     1889  3  H  %  

~  Ch.  db  îer  3  %. 
Italien  4  %  


Change  sur  Paris  

—  Londres. 


8  fév. 


106  50 

101  50 
103  r 

94  25 
100  59 

25  34 


15  fév 


106  25 
» 

102  50 

103  50 
95  47 

100  57 

25  32 


23  fév 


106  ^0 

102  50 

103  25 
96  95 

100  57 
25  33 


1  mar 


106  25 

U-2  >i 
103  50 

1-5  62 
100  5b 

25  34 


105  75 

101  75 
104  25 

94  7.. 
100  56 

25  36 


15mar 

106  » 
»  » 
l,i2  » 
104  » 

95  40 
100  58 

25  36 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLË  (Galata) 


VALEURS 

8  fév. 

15  fév 

23  i'év 

» 

87  37 
26  01 

117  12 

9'  28 
22  76 
110  30 

87  29 

26  06 
n 

117  37 
9  35 
22  82 
110  15 

n 

87  26 
26  03 
11 

117  » 
10  10 
22  85 

110  10 

Ottoman  4  0/0  3«  groupe... 
Parité  à  Paris  Fr. 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 

87  23 
26  05 
» 

118  25 
10  16 
22  83 

110  ii 


87  23 
25  20 

121  » 

6  20 
22  9j 
110  10 


87  19 
25  i2 

123  73 
6  20 
22  87 
110  12 


BOURSE    FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


8  févr.  15  févr23  févr  1  mars  8  mars  ISmars 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Central  Pacific  

Milwankee  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

LouisviUe  et  NasviUe. . . 

Erié  

Erié  II  

New-York  Central  

New-York  Ontario  

Northern  Pacific  préf. . 

Reading  

Union  Pacific  

WabachSst-Louispréf. . . 

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Cible  trauslers  sur  Londres  

Cuivre  

Argent  


112 
21 
85 
100 
51 
125 
115 
200 
61 
14 


136  % 


78 

21 
46 
22 
4.83 
5.21 
4.86 
17 
59 


112 
22 
89 
103 
52 
126 
115 
200 
61 
14 


% 

138  y. 


79 
22 
46 
22 
4.84 
5.20 
4.86 
19 
59 


112 

23 

90 
109 

53 
130 
117 
200 

66 

14 

137  % 


79 
82 
48 
23 
4.84 
5.20 
4.87 
19 
59 


112  ■•>  : 


89 
107 

50 
129 
115 
2o0 

64 

14 


136  % 


78 
21 

47 
21 
4.84 
5.20 
4.86 
18 
59 


112  % 

22  y, 

89  % 
113 
50 

128  % 

115  ',. 

2oO 

64  y., 

14  '.'  /. 


135 

78  % 
21  % 
46  % 
22 
4.83  \ 
5.21  >4 
4.86  '-4 
18 

59  % 


112  % 

itJ  y* 

85 

112  % 

48  -V^ 

l-<!6  '/, 

114  % 
200 

63  ^; 

14 

)) 

131 

11 

-T 

23  %. 
43  % 
-1  % 

4.83 

3.21  h 

1.8li 
17  \ 
59  V, 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lonbn 
tt  (Itni 


Sons, 
itn 


91 .529 
(441131 
IIS61C0 

96.900 
■263.1  m 
.'66.5^5 

ii2iin 

33.381 
184.500 

150  201 
49.19T 
■241.408 


75.618 
60.000 
74  639 

134.111 

•201.889 
80  000 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.000 
70  500 
22.700 
27.300 

(95.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510  009 
390.599 
100.000 
39.600 
60 '.000 


500 
500 
500 
250 

»^ 
5011 
500 
500 

n 
500 
100 
100 
250 

» 

100 
500 

500 
500 
400 
500 

» 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH 

UCT. 
Aot, 
500  Obi 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 

» 
500 


300  300 


CipiUl  00 
lombri  lit  titrci 


525181.655  £ 
190T67.0ÛPf. 
524306.20011. 
5.465.600  £ 
18. 616.800  £ 
59.720  oti 
.J89  483. 0001 
700.000  ob 
^5.000.000  f. 
'160790.000  f. 
13992990Ù0  f. 
734839. 500f 


1924 


1916 
1932 
1987 

» 

» 

1941 


1.179. 700  ob 
1.092. 100 ob 
39.784.145 f 
60.837 ob 
266.390 ob 
124500  000  f. 
riSaOOO.OOO  ri 
8J355i3888  li 
86.5,30.500  f. 
54.441.152  f. 
ï0.381.920£ 
455. 240  ob 
ii7,632.000f. 
261742.000  f. 
1 16787. 5U0f. 
180000.000 f 
1  057. 262  ob 
'143810.500* 
491562.5001' 
649887.  BOOf. 
40.100.00at' 
I769!!&.000t 
451562.600/. 
1910192000 jf 
655825.0001' 
397687.500  f. 
107000.0001 
25.000.000  f. 
141372.000  f. 
89. 333.0001. 
8. 546. 235  £T 
31941.988£T 
46190.911  £T 
103.S25.000I. 
1180056.000  t. 
126295.5001. 
6.124.920  £ 
31 .627.500  r. 
M, 399. 500  f. 
8.087.540  t 
20.500.000* 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


DE  FER  FRANÇAIS 

KT  OBL.  AU  COMPT.)  (SUlte) 

Orléans  jouiss  

-  ^  %  

-  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  no""'  

Ouest- Algérien  

-  3%... 
Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  dè  la)  

Sud  de  la  France — 
-  3  % 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr .  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Ci«.Gi«  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz 

—  —  jouiss. 
Ci«  Gi«  Trjinsatlantique. . . 
Messageries  Maritinles.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

■Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  ainé... 

Malûdaao  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d'oret  d'expl.lG'ef") 

Métaux  (Ci»  f»»  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid. . . 
Canal  interoc.  (Gi«  dujenliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 


1936 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955i 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  2  «i  %  (ch.fixeuiio) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fi'xe  2  f.  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

C/ùine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Da'ira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  Z  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Ha'iti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

-  2%%orl898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets).... 
Norvège  3  %  1888  

-  3  %  1894.... 
Portugal  3  %  

-  iVt  %  1S91  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869;... 

—  4  %  1880...  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890(2'et3«émi8, 

—  —     1890  (4«  émis.)., 

—  —     1893  (5«  émis.). , 
—     1894  (6»  émis.).. 

—  Consolidé 4%  (l"-eet2«sér 

—  3  %orr'i911et2«émis.t89 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—     3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  1er) 
Dette  Ottomane  série  6. . 

—  série  C. . 

—  série  D.. 

Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  »  %  1894  

—  S  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891 .... 


UIIIUItIDI  •■  UTIRII  dlitribat  •• 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 

20  . 
85  . 
10  . 
15  . 

21  55 


43  50 
15  . 
15  .. 


15  .. 

38  50 

15 

15 

25 

13 

15 
13 
15 


20 
27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40  .. 
15 
27  50 


52  50  44 
40  . .   31  50 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 
4 


50 


4 

4  34 
3  .. 

3  50 
1 

22  50 


3 
1 
1 
1 

20  . 
20 
25 
4 


3  50 


25  .. 


96  65 
40  36 
25 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
35 
15 

15 


15 


18 

27  50 
64  5J 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7  .. 
12  .. 

25  .. 


2  /5 
5 
4 

4  50 
4 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


8  75 
5  . 
4  . 
4  50 
4 


4  . 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15  . 


4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

à  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 
4  .. 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
3 


3  . 
1  . 
1  . 

1  . 

20  . 
20  . 
85  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


50 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


43  50 
15  .. 

15  . 
12  5i 
15  .. 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


18 
28  50 
66  30 
fô 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


18 

28  50 
68 
62 
19  50 
5 
25 
65 
40 
28  80 


5 
40 
27  50 

7  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3  . 

4  . 
4  . 

3  50 
4 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 

4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 
3  . 

1  . 

1  . 

1  . 
20  . 
20  . 


20 

20 
3  50 
3  50 


4 
4 
4 
4  . 
4 
4 
4 
4  . 
3 

3  50 
4 
3 

3  50 

3  . 
1 
1 
1 

20 
80 

25 

4  .. 

20 

20 
3  50 
3  50 


6 
40 

87  50 
5  51 
30 

12  50 


1895  1896 


1185  .. 
475  .. 
472  50 

m 

1095  .. 
175  .. 
472  50 
620 
455 

472  50 
270  .. 
485  .. 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575  .. 


1130 
482 
480 
442 

478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


1250 
4^7 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


97  62 
40  91 
18  50 
15  .. 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


940  .. 
650  .. 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

1272  50 

1330 
585 


390 
590 
1950 
1080 
805 
384 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


1897  1898 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


1390  .. 

482  . 
480  .. 
443  .. 
480  .. 

1222  .. 

483  .. 

479  .. 
685  .. 
469  .. 

480  .. 
335  .. 
460  .. 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


470  , 

740  . 

2400 

1128 
8.Î5 
362 
690 

1935 
50 
835 
121 
117 

1030 
710 
92 
650 


147 

3500 
1365 
537 
190 


107  65 
340  .. 
103  50 

80  .. 

76  25 


50 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440  . 
100  . 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
86  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 

98  30 

97  '75 

ioà 

44  50 
28  20 
25  90 
477  50 
490  . 
515 

103  20 
467  50 
ièl  50 

99  .. 
49  .. 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  . 
3715  . 
1465  . 

474  . 

269  . 


113  .. 
428  .. 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371  . 
312  . 


832 
177 


105  60 
89  85 


105  .. 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  . 
450  . 
488  . 

102  . 
373  . 
431  .. 

96  75 
50  50 


112  80 

104 

69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
3/0 


218 
140 


106 

95  90 


104  50 

23  60 
474 

93  50 
103  20 

90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  . 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


16  i'év.  il  (l'V.  2  jnnrs  9  mai-sil'i  m;ir 


1359 

473 

178 

430 

168  50 
1215 

470  50 

174 

464 


459  . 


50 


426  . 


460  . 

675  . 
2295  . 
1320  . 
1010  . 

330  . 

645  , 
1800  , 
1260  , 

750  , 

136 

108 
1280 

978 

110 

660 

625 
16 

108 
3607 
1365 

525 

310 


1310 
471 

177  50 
430 
467  50 
1215 
i69 
471  25 
6Î6 
465 

463  50 
340 
458 


315  . 

470 

173  50 
428  .. 
469  . 
1215  . 
468  50 
173  50 
ô-il  . 
461  50 

465  .. 
340  .. 
457  .. 


112  .. 
448  .. 
103 

53 

52  75 

40 
106  40 

94 

99 
102  85 
109 
104  25 

34  .. 
157 
189 


814 

885 

101  60 
104  70 

94  40 
97 

lu4  50 
18  25 

450  . 
93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
108  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47  . 

27 

22  75 
407 
470 
499  . 
103 
370 
460  . 
100 

.44 


481 
670 
2285 
1300 
996 
345 
640 
ISiJO 
1265 
740 
137 
(02 
1280 
980 
110 


616 
16 
111 

3599 
1335 
520 
310 


112  25 

469 
103  10 

63  95 

62 
420 

103  80 

96 

104  50 
1C9 

105  40 
55  20 

237  . 
200  . 
615  . 
215  . 
275  . 


102  75 

96  25 

loi 

26  85 
490 

92  55 
94  .. 

93  75 

103  70 
103  95 
103  50 

103  . 

105  . 

104  50 

106  . 
103  oO 

94 

101  45 
62  25 
99  75 

103  75 

103  50 
48  25 
28  40 
23  90 

424 

490 

498 


1.3t7 

469 
171 
130 
4  ■37 
1201 
06 
4;0 
661 
45  ! 


36Li 
159 


467 

680 
2'i75 
1310 
1015 

340 

640  50 
1790  . 
1280  . 

725  . 

139  . 

108  . 
1260  . 

970  . 

108  . 

670  . 

647  .. 
21  75 

112  . 
3591  . 
1360  .. 

535  . 

305  .  . 


46fi 

675 
i200 

1275  .. 

960  . 

33;i  . 

645  . 

17.-J0  . 

12S5  . 

7uO  . 

iCO 

9a  . 

220  . 

97  0  . 

115  . 

665  . 

635  . 

17  50 

112  . 

3620  . 

1-363  . 

512  . 

312  . 


110  30 


400 
463 
102 

45  50 


103  90 

59  '70 
420  .. 

103  50 
SS  50 
96  .. 

101  50 
108  90 
105  S6 
1,5  40 
232  . 
199  .. 
620  .. 
215  . 

100  60 

101  60 
96  15 
95 

104  25 
26  90 

491  . 

93  40 

94  50 
94 

103  80 
103  85 
103  75 

103  50 

105  10 

104  50 

106  25 
104 

94  75 
101  25 

62  25 
100 
104  30 
104  25 

48 

28  05 

23  90 
425 
490  50 
500  .. 


It3  50 
64  50 
62 

415 

102  Îi5 
8S  5U 
95  7 

104 

K8 

lu.": 


111  50 


60 


.-,5  3U 
2  i  . 
198  .. 
Ôi2  .. 
218  . 
264  .. 
100  .. 
102  lu 

95  82 


399  .. 
462  .. 
102  . 

46  25 


103  6 
27  . 

495  . 
91  75 

93  25 

94  15 
91 

1J2  10 
102  20 

101  5i 

102  . 
102  10 
102 
103 
102  15 

94  30 
99  60 
62  ::0 

100  .. 

104  70 

101  37 

ï8  '.. 

23  92 
427 
494 
5C0 


103  75 
62  31^ 

io2  05 
88  5ij 
95  6u 

iu4 

108  60 

U'5 
57  0 

ZlO 

215 

021  5U 

218 

273  50 


395  . 
461  . 
101  7 
47  75 


103 

95 

97 
103  51' 

26  80 
19 

91  10 

9)  1 

93  8u 

93  70 
102  2, 
102  50 
101 
101  70 
108  50 
101  9i 
103 
102 

91  2 

99 

62 
100 
104 
103 

4S 

27 

23 
423 
492 
502 


401 
465 
102 
49 


i: 

(i7  5U 

71  51) 
3.)  ., 

16  . 
0  . 
6(>  . 

72  2 
660  . 

457  5l 
337 
45-3  50 


465 
665 
ï6-< 
■2o5 
9oJ 
.i3i 
645 
8U0 
277  50 
6i0 
16J 
3 


975 
115 
6t2 

640 
19 
il2 
7(0 
410 
5« 


111  50 


103  50 

63  30 
427 
lo2  60 

9'  . 

95  1 
10  4  6 
U8  3u 
U'5 

59 
269 
231 


4i 


216 


101  50 
95  40 

102  90 
27  6i 

195 
91 

92  90 

93 
102  75 
102  50 

101  15 
101 
100 

102  T 
104  10 
102  8o 

94  1 
100 
62  2i 


102  75 

47 

27  1 

23  20 
412 
480 
495  25 
IOj  75 
400 
465 
103 

49 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


l«Bbr* 

i  I.l. 

Sonni. 

U  tlirn 

■on. 


1 

m. m 

*00 

100 .000 

500 

200 

200 . 000 

500 

200 

'ôOÛ.OOO 

500 

250 

74i.OOO 

100 

lOU 

!l20.000 

500 

200 

150.0U0 

5U0 

125 

100. 000 

500 

250 

95 . 000 

» 

» 

ÔO.OOO 

500 

500 

275.i-io 

500 

5U0 

99.. 337 

500 

500 

524.601 

500 

500 

S58.799 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

393 . 33o 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

500 

320Î6I7 

500 

500 

390. 00 j 

500 

500 

110.410 

500 

500 

'ei.359 

10£ 

10± 

49J.0U0 

500 

500 

309.3^9 

500 

500 

2S7.940 

500 

500 

46.7b3 

500 

500 

47.122 

500 

500 

95  412 

500 

500 

198.376 

500 

500 

213.55=' 

500 

500 

234.424 

500 

500 

94.595 

500 

500 

57.129 

500,  500 

100. ÛUU 

500 

400 

70.000 

50U 

500 

319.385 

5U0 

500 

355.932 

500 

500 

1124548 

500 

500 

139,239 

500 

500 

§7.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

50U 

325.000 

lûf  10£ 

52.000 

500 
5f 

500 

120.000 

5f 

110.000 

5f 

5f 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  1.  R.  P.  des  Pays-Autr 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriclie 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —         3  %  iT'  série. 

—  —  —  2o  série., 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.., 
Obi.  anc.    —   3 %  1"  à  8»émis 

—  —    —   9«  émis  

—  —    —  10'  émis  

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr,-Pam.-Haur.3% 

Aci.  Lombards  

Obi.        -        3  %  

—  —  —  série  X 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  G)  H 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.  —  3%lr.série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3»  série. 

—  —  —  48  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  -         -      2.  hyp. 

-      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salon, que-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 

Obi.  —  3  %  Ire  hyp. 

—  —  —     2«  hyp. 

—  —  —  3«hyp. 

—  Smyrne-Cassabal%94 
    4  9^  95 

—  Sud  del*Esp.3%l"hyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

TaBacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DIT1J)III«I  OB  UTUIT  dlitrlbut  (d 


1893    1894    1895    1896  1897 


14  a. 

15  p. 
17  30 
17  50 

37  50 
5  . . 

20  .. 
2  .. 


15  .. 
15  .. 
28  .. 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
20 


16  11. 
15  p. 

15  75 
20 

37  50 
5 
24 


7  50 


15 

17  50 
17  50 
17  60 
20  .. 

io 

20  .. 
40  .. 
12  10 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
40  10 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
*) 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  4U 


14  fl. 

15  p 
18  48 
15  . 

37  50 

5 
24 


5  . 

15  . 

15  . 

28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 

15  . 

15  . 

33  1. 

29  25 


15  ..  15 


12  fl. 
15  p. 

18  Od 
12  50 
10 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  . 
15  .. 
31  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
4  ., 
15  ., 
15  .. 
.33  1. 


15  .. 
15  ,. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


30  .. 


27  65 
40  .. 


18  20 
20  50 
45  p 
11  85 


30  . . 


47  70 
37  .. 


8  fl. 
15  I 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15 
15 
28  50 
15 
15 
15 
15 
15 

3 
15 
15 
33 

7 


15 


15  ., 
15  . 
15  . 
20  ., 
20  ., 


32  50 


50  30 
37  .. 


12  20 
19  ..! 
45  p.' 
14  55! 


3  65a 
15 

45  p. 
15  if 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895      1896  1897 


600  .. 
500  .. 
552  50 
725 

1190 
462  50 
850 

62  50 
160 
250 
248  75 
937  50 
472  50 
461  25 
155 
461 
300 
242  50 
365 
362  50 
657  50 
450 

87  50 
227  50 
207 
200 
195 
195 
225 
235 
223  75 
197  50 
197  50 
517  50 

43  75 
320 
132  50 
295  . 
285  . 
278  75 
440  .. 

85  y. 


150  .. 
400  .. 


142  50 
190 
496  25 
670  .. 
535  .. 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 

'éo 

136 
266 
255 
775 
475 
467 
459 
468 
304 
225 
364 
360 
634 
200 
115 
253 
240 
244 
^39 
236 
248 
254 
849 
235 
235 
483 
65 
880 
178 
328 
325 
320 
418 
368 
118 


143 
610 


76 
160 
354 
685 
580 


520 
490 
592 
574 
108 
1300 
489 
790 

45 

65 
180 
176 
775 
478 
469 
467 
476 
295 
195 
386 
382 
696 
115 

85 
283 
205 
209 
207 
211 
815 
219 
815 
202 
208 
490 

45 
870 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
198 
342 
600 
555 


1898 


488 
450 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
115 
782 
475 


173 
389 
385 
695 
130 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1835 

28 
108 
893 
445 
500 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


16  fév.  24  fév.  2  mars  9  mars  16  mar 


513  .. 
500  .. 
656  .. 
580  .. 
110  .. 


555  . 


95  .. 
185  .. 
247  .. 
239  .. 
775  .. 
173  . 
467  75 
453  .. 
466  .. 
205  .. 
172  .. 
3i-0  50 
386  .. 
725  .. 
184  .. 
137  .. 
275  .. 
265  .. 
?52  .. 

245  .. 
249  .. 

246  .. 
253  .. 
255  .. 

249  y. 


7< 
290 
209 
330 
324 
3ii 
418 
369 
148 
770 
!36 
1000 
1519 
29 
90 
290 
625 
6;8 


545  . 
503  . 
618 
577  . 
111  . 
1322  . 
550.. 


94  . 
175  . 
847  . 

8.<8  7 
773  . 
470 
467  50 
4^2  . 
166  7 
203  . 
168  . 
380  50 
3><3  50 
784  . 
184  .. 
144  .. 
268  .. 
258  .. 
255  .. 
248  .. 
255  50 
244 
253 
255 
249 
252 


73  .. 
289  .. 
221  .. 
326  .. 
319  .. 
316  .. 
480  .. 
369  .. 
140  .. 
769  .. 
140  .. 
1012  .. 
1557  .. 

29  .. 

95  .. 
293  .. 
625  . 
610  .. 


537 
505 
634 
577 

550 


92 
172 
843 
837 
771 
470 

451 

462  50 
203  .. 
173  .. 
381  .. 
386  .. 
724  .. 
180  .. 
145  .. 
267  . 
255  50 
246  . 
210  . 
231  . 
245  . 
255  . 
253  . 
248  . 
850  . 


74 
288 
221 
319  50 
310  50 
310  .. 
424  .. 
369  .. 


770  .. 

141  .. 
1015  .. 
1739  .. 


92  .. 

301  .. 
615  .. 
605  .. 


515  .. 

646  .. 
573  .. 
120  .. 
1316  .. 
547  .. 


96  .. 
220  .. 
251  50 
244  . . 
769  . 
461  .. 
452  .. 
441  .. 
455  . . 
203  .. 
169  .. 
3^0  .. 
3S6  . 
725  .. 
2  7.. 
155  .. 
270  . 
259  . 
;5;  50 
232  .. 
253  .. 
i50  .. 
256  .. 
256  .. 
251  .. 
255  .. 


71  . 

2s7  . 
211  . 
326  . 
315  . 
313  50 
420  .. 
369  . . 


770 
165 
994 
1790 


535 
532 
638 
573 
116 
13. '3 
540 
52 
1J5 
215 
26  1  73 
850 
777 
459  75 
453  .. 
441  . 
451  . 
801  . 
170  .. 
380  5( 
385  7 
•,20  . 
211  .. 
186  .. 
•276  .. 
231  .. 

260  .. 
258  . 

261  . 
257  .. 
26i  . 
i.61  . 
2  9  .. 
26;  .. 

71 

284  . 

257  .. 

328  . 

320  . 

318  . 

418  . 

363  . 

145  . 

785  .. 

190  .. 
1018  . 
196  )  . 


97  ..  93 

298  ..  294 

  617 

615  .  621 


VALEURS   FRANÇAISES   ET   ÉTRANGÈRES   SE   TRAITANT   AU  COMPTANT 


lomtirt 
d«  titrei 


10.977 
15.79i 
33.44L 
20.4U1 
6.00< 
1.201 
6.001 
6.00( 
24.001 
OO.OOi 
16..36i 
1.71. 
4.28, 
26.00! 
12. OU 
20.  OUI 
23. 201 
32.601, 
25.44( 
20.  OUI 
40.001 
20.ÛOg 
6.60( 
14.001 

21  nn< 

84.001. 


85.  OW 


14.001 


20.011, 

24. 0(11 


(Il 

oom 

» 

» 

n 

» 

» 

30t 

50( 

5U0 

501 

300 

50t 

300 

3Ui 

300 

5Ui 

123 

100 

1U„ 

301 

300 

301 

500 

» 

501 

300 

30i 

500 

501 

500 

» 

» 

301 

500 

oOt 

300 

301 

500 

300 

300 

30( 

300 

301 

300 

50( 

500 

300 

5W' 

30' 

30(' 

500 

501 

30> 

300 

501 

500 

■.(jo 

500 

»  ,300 

300 

1  500 

500 

î    .31 H 

300 

500 

300 

1  3li0 

500 

1  300 

500 

DESIGNATION  DES  VALKUHS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'«  G'»  F»»)  

Banqt^  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Cirmaux  (Mines  de)  

L.aurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde, 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-LiUe  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  MaHne  

Bateaux-Parisiëns  

Chargeur?-Réunis  

Çi»  Havr.-Kén.  de  Wav.  â  V' . 
Eiéhéd.  de  l'Abb.  de  Fée.,., 
Entrepr.  milit.etciv.(C;i«Gi«) 

Etâlliissements  Duvai  

Gi.  Distill.  Cusenier  et  O'». 

Gi  Moulins  de  Corbell  

Lits  Militaires  


COURS  un  CLOTURK 


UerDiers 
cours  coUs 

9  mars 

Ift  ma 

763  .. 

761  . 

1680  . 

670  .. 

68U  .. 

1100  ,. 

HOU  . . 

1093  ] 

225 

.. 

1250  ,, 

SOU  ,  , 

530  ,. 

8i9  ., 
265  .  , 

265  50 

267  . 

601  ,  , 

1975 

1280  .  . 

153d  .. 

1530  .. 

1536  . 

1170  . , 

1 1 55  . . 

1170  . 

85  ,. 

!54o  . , 

1548  '.. 

1540 

lilb  .. 

6.'0  .. 

615  , 

442  .. 

450  .. 

1161  ., 

1165  . . 

11(30  . 

1193  :. 

1150  .. 

1193 

815  . 

820  .. 

620  ,  . 

830  ,, 

900  '.. 

830  . 

650  .. 

700  .. 

1380  .. 

138(3  '. 

i070 

I(n4 

810  ., 

820  .. 

800  . 

1260  .  . 

1260  , 

5.S0  .. 

520  , 

530  , 

4900 

4S95  , 

195 

3300 

915  .. 

915  .. 

910  . 

385  .. 

397  ,, 

1.00  .. 

1620  ,. 

16Ù0  ' 

lombrt 

Til, 

Somm 

il<  lilrei 

nom. 

«n. 

118,000 

500 

500 

56,700 

500 

500 

165,000 

500 

500 

40,839 

500 

500 

U,837 

420 

» 

12,580 

350 

n 

19.000 

500 

500 

,M,8b0 

500 

500 

.-26,534 

500 

500 

9,391 

500 

500 

18,800 

500 

500 

6,531 

450 

450 

,53,083 

500 

500 

89,313 

500 

500 

17,414 

500 

500 

38,514 

500 

500 

'87,490 

500 

500 

6,800 

500 

500 

5,160 

300 

300 

,«,121 

600 

600 

.'31,844 

500 

500 

f;9,217 

500 

500 

i 18, 207 

500 

500 

36,660 

500 

500 

29  373 

500 

500 

!)7 , 780 

500 

500 

19 , 238 

500 

500 

34,101 

500 

500 

48.578 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50,448 

500 

500 

DÉSIGNA  l'ION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Gh.  de  fer)  5  %  

Ci«  Gi»  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  180f  5  % 
—  obi.  deSSû*-, 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C"  Parisienne  du  Gaz  4  %, 
Aciéries  de  France  4  % .  . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-LiUe  6  %  W  et  2«  émis 
Métaux  (Gi«  P")  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  J4  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci«  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclinciatàtion  5  % 
Soc.  G'»  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   8»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sos'AowAceS  %  

Obi.  Wag.-Lit8  4  %  1",  8»  sér. 


COUHS  DE  CLOTOBB 


Dertlfrj 
cours  eot«s 

9  mars 

16  mar 

3i0 

297  50 

180  ,, 

179  5(1 

5  j9  .. 

EOU 

508  50 

2ti0  .. 

836 

50 

Ï60  .. 

223  .. 

815 

223  . 

443  .  . 

505  50 

510 

507  . 

5i'j7 

50 

^07  . 

3U8  , 

503 

508  .. 

506  . 

306 

479  75 

303  25 

504 

503  25 

514  .  . 

514 

514  ,  , 

303  . 

505 

508  ,  , 

4.S8  . 

488 

50 

4,SÔ  . 

378  50 

383 

30 

373  25 

520  . 

609  23 

613  . . 

ei:! 

610  . 

610 

611  . . 

173  .. 

475 

175  23 

173  .. 

473  .. 

43  i  50 

435 

233  . 

151  50 
206 

113 

149  . 

349  .. 

3,30 

200  .. 

206 

506  . , 

505 

316  .. 

514 

in  '.' 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


7 


fOMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

;  des  a-reua.d.3  ^■xi>rea3  Sl'U.roxséexis 

(Société  Anonyme) 

at  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

1"  jaiiv.  au  -20  fcvr.  Fr.  1.1(12.086  1.804.147 

•il  au  -28  février  Fr.      219. 37()  257.-248 

1.3<Sl.4(;->  l.r){U.3ft") 


['('■renée  en  faveur  de  1899. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

iété  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

.EU,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTANTINE,  MA.R- 
EILLE,  MOSTAGANE.M,  ORAN,  SÉTIF,  SIDI-HEL-ABBÈS, 
UNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


UVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

mprunts  Russes  or  3  0/0  1891  et  1894 
(2«  Emission) 

[M.  E.  Hoskier  et  (>,  banquiers  à  Parin,  39, 
levai'd  Haussmann,  sont  ("hârgès  par  Son  Ek- 
3ncc  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie 
tayer  le  coujton  trimestriel  d'intérêts  échéant  le 
iv'ril  1899  sur  les  titres  des  Emprunts  or  3  O/O 
I  !  1894.  2"  émission. 

162 


COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE 

ÉTÉ  ANONYME.   —    CAPITAL  SOCIAL  :  30  MILLIONS 

ÏM.  les  Porteurs  des  obligations  ci-dessous  dé- 
lées  sont  informés  que  les  coupons  desdites 
gâtions  seront  payés  à  Paris,  à  la  Ban((ue  Pari- 
ine,  7,  rue  Gha'uchat,  à  partir  du  1"  avril 
).  à  raison  de  : 


itaganeni-Tiaret 


N°  du 

Au 

Au 

coupon 

porteur 

nominatif 

27 

6f.737 

7  1 . 20 

27 

6  742 

7  20 

27 

6  741 

7  20 

25 

6  742 

7  20 

îiété  Générale  Imp.  Roy.  Priv.  du 

CRÉDIT  FONCIER  D'AUTRICHE 

Assemblée  générale 

M.  les  Actionnaires  sont  prévenus  que  la  34" 
iuiljlée  gi'nérale  ordinaire  aura  lieu  l'i  Vienne, 
s  h'S  salles  de  l'hôtel  du  Oédit  Foncier  d'Au- 
lio,  ïeinrallslrasse,  n"  8,  le  jeudi  27  avril  pro- 
in,  à  dix  heures  du  matin, 
es  actionnaires  porti^urs  de  50  actions  au 
ns  pourront  seuls,  aux  termes  des  statuts,  l'aire 
tic  di'  l'assemblée  et  aucun  actionnaire  ne  peut 
lir  plus  do  10  voix. 

our  y  être  admis,  ils  doivent  déposer  leurs  titres 
s  les  caisses  de  la  succursale  du  Crédit  Foncier 
itriclie,  place  Vendôme,  n°  IH,  avant  le  27  mars, 
es  objets  présentés  aux  délibéralions  de  l'as- 
blée  générale  sci'ont  ; 

Rapport  «lu  Gouverneur; 

Rapport  des  Censeurs; 

Approi>alion  des  comptes  sociaux  et  décision 
il'cmploi  à  donner  aux  bénéfices  (art.  <>1,  68  et 

Modifications  aux  statuts; 
Elections  d'Administrateurs; 
Election  d'un  Censeur. 
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MUSEE  GREVIN 

SOCIÉTÉ    ANONYME.   —  ('.Al'ITAL  :    1  MILLION   DU  Fli. 

Siège  social  :  10,  bout.  Montmartre,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  anonyme  du 
Musée  (.irévin,  propriétaires  de  ">  actions  au  moins, 
soi\t  convoqués  en  assemblée  général(!  ordinaire  le 
mercredi  29  mars  1899,  à  3  h.  1/2,  au  siège  so- 
cial. 

OKDPE  DU  .)OUR 

1°  Lecture  du  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion et  de  celui  de  MM.  les  Commissaires  ; 

2"  Approbation  des  comptes  et  fixation  du  divi- 
dende ; 

3»  Nomination  des  Commissaires. 

MM.  les  Actionnaires  sont  priés  8e  vouloir  bien 
déposer  leurs  titres,  avant  le  2^  mars,  au  Crédit 
Lyonnais,  boulevard  des  Italiens,  où  il  leur  sera 
délivré  uné  carte  pour  l'assemblée.  165 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Andalous  a 
l'honneur  d'informer  les  obligataires  que  le  Tribu- 
nal Suprême  de  Madrid,  par  arrêt  du  28  janvier 
1«99,  a  décidé  que  lo  Cimvenio  présenté  par  elle  à 
ses  créanciers  ne  rentrait  pas  dans  la  catégorie  de 
ceux  autorisés  par  l'article  3  de  la  loi  du  19  sep- 
tembre 189(1. 

En  ronsi''qaence.  l'adhésion  au  projet  de  convenio 
et  l'es tani pillage  des  titres,  auxquels  avait  été  sub- 
ordoimé  le  paiement  des  coupons,  cessent  doréna- 
vant d'être  exigés. 

Les  coupons  numéros  : 
34,  «5,  36  et  37  Andalous  3  0/0  1"  série  ; 
13,  14,  15,  16  et  17  Andalous  3  0/0  2"  série  : 
f>8.  54,  55  et  56  Séville-Xérès-Cadix,  série  rose  ; 
53,  54.  55  et  56  —  —  grise: 

45,  46,  47  et  48  —  —  jaune, 

qui  n'ont  pas  encore  été  encaissés,  peuvent  dès 
maintenant  être  présentés: 

A  Madrid,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais; 

A  Barcelone,  à  la  caisse  du  Credito  Mercantil  ; 

A  Malaga,  à  la  caisse  rentrale  de  la  Compagnie, 

Où  il  seront  payés  à  raison  de  pesetas  7,50  pour 
les  obligations  Chemins  Andalous  1'°  et  2«  séries 
et  (h'  pesetas  5  pour  les  obligations  Si'ville-Xérès- 
Cadix,  roses,  grises  et.  jaunes,  sous  déduction  des 
impôts  espagnols. 

Les  porteurs  qui  préféreraient  présenter  leurs 
coupons  en  France  devront  les  déposer  à  la  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

Le  paiement  sera  effectué  à  ladite  Banque,  cinq 
jours  après  le  dépôt  des  coupons,  à  raison  de  pe- 
setas 7,20  par  coupon  jjour  les  obligations  Che- 
mins Andalous  1"  et  2"=  séries,  et  pesetas  4,80  net 
par  coupon  pour  les  obligations  Séville-Xérès-Cadix, 
roses,  grises  et  jaunes,  les  pesetas  étant  calculées 
au  change  du  jour  du  di'iiôl. 

En  même  temps,  il  sera  remis  aux  poi'teurs  un 
reeu  1,  vale)  pour  la  dillérence  entre  le  montant  net 
du  coupon  payable  en  francs  et  la  contrevaleur  de 
la  somme  en  pesetas  effectivement  payée. 

Les  vales  délivrés  porteront  la  mention  suivante: 

K  L'acceptation  du  présent  vale  n'entraîne  pas 
«  novalion  non  plus  qu'aucun  abandon  des  droits 
»  et  hypothèques  pouvant  exister  au  profit  du  titre. 
"  Le  règlement  de  ces  vales  se  fera  suivant  accord 
«  ultérieur  à  intervenir  entre  la  Compagnie  et  ses 
«  obligataires.  « 

Les  vales  précédemment  émis  et  délivrés  aux  por- 
teurs en  conformité  du  convenio  auront  la  même 
valeur  et  les  mêmes  droits.  Par  suite,  la  mention 
portée  sur  ces  vales,  ainsi  que  l'estampille  apposée 
sur  les  titres  pour  adhésion  au  convenio  aujour- 
d'hui annulé  seront  considérés  comme  nulles  et 
sans  valeur.  Itili 


CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST-ALGERIEN 

L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires 
esl  convoquée  le  mercredi  19  arril  1899.  à  4  h.  de 
l'après-midi,  31,  rue  Pasquier. 

MM.  les  Actionnaires  porteurs  de  10  actions  au 
moins  devront  déposer  leurs  titres,  avant  le  9  avril, 
au  siège  social,  31,  rue  Pasquier,  ou  au  Crédit  In- 
dustriel, tt),  rue  de  la  Victoire. 

La  Compagnie  accepte  comme  valant  titres  les 
récépissés  de  dépôts  faits,  à  quelque  titre  que  ce 
soil.  à  la  Banque  de  France,  au  Crédit  Foncier,  à 


la  Société  Générale,  au  Crédit  Lyonnais,  au  Crédil 
Industriel  et  Comunu-cial,  au  Comptoir  National 
d'Escompte,  à  la  Bamiue  de  Paris  (^t  des  Pays-Bas 
et  chez  MM.  llenrotle  fils  et  (^ie,  bantjuiers,  20, 
rue  Chaucliat.  167 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOMSON-HOUSTON 

SOCIÉTÉ  .\NCJNYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR. 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Porteurs  d'obligations 
5  0/0  que  le  coupon  d'intérêts  scmestrie'ls 
n°  G  échéant  le  l<;r  avril  prochain  sera  payé  à 
partir  de  celte  date,  sous  déduction  des  im- 
pôts établis  par  les  lois  de  finances,  soit  net  : 
12  fr.  pour  les  titres  nominatifs  ; 
H  fr.  47  pour  les  titres  au  porteur, 
aux  caisses  ; 

De  MM.  Perier,  Mercet  et  Gie,  banquiers, 
59,  rue  de  Provence  ; 

Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris. 
■2i,  rue  Bergère  ;  do  sa  succursale,  3,  place  de 
l'Opéra,  et  dans  ses  Ijureaux  de  quartier  et 
agences  en  nrovince; 

De  MM.  Cambefort,  F.  et  G.  Saint-Olive,  13, 
rue  de  la  République,  à  Lyon. 

Le  remboursement  à  498  fr.,  impôts  dé- 
duits, des  obligations  désignées  par  le  sort  au 
tirage  qui  a  eu  lieu  le  10  mars,  sera  effectu(' 
aux  mêmes  caisses,  également  à  partir  du 
ler  avril  prochain.  los 


SOCIÉTÉ  NOUVELLE 

DES 

ÉTABLISSEMENTS  DECAUVILLE  AINÉ 

ANONYME,  AU  CAPITAL  DE  7.050.000  FRANCS 

Siège  social  :  13,  boulevard  Malesherbes,  Paris 


MM.  les  Actionnaires  sont  c  invoqués  en 
assemlilée  générale  ordinaire  annuelle  poui' 
le  Jeudi  30  mars  courant,  à2  h.  1/2  de  l'après- 
midi,  8,  rue  d'Athènes,  à  Paris,  hôtel  de  la 
Société  des  Agriculteurs  do  Franco. 

ORDRE   DU  JOUR 

Approliation  des  comptes  de  l'exercice  1898: 
Nomination  des  Commissaires  pour  le  pro- 
chain exercice  et  fixation  de  leur  rémunéra- 
tion ; 

Fixation  du  montant  des  jetons  de  présence 
du  Conseil  d'administration. 

L'assemblée  générale  se  compose  de  tous 
les  titulaires  ou  porteur.s  de  20  actions. 

Les  titulaires  ou  porteurs  d'un  nombre  in- 
férieur pourront  se  grouper  pour  atteindre  ce 
chiffre  et  se  faire  représenter  par  un  manda- 
taire. 

Nul  ne  pourra  se  faire . réprés'enter  que  par 
un  mandataire  membre  lui-même  de  l'assem- 
blée. 

Le  dépôt  des  actions  pourra  être  effectué 
jusqu'au  34  mars  inclus  : 

1"  Au  siège  social,  13,  boulevard  Malesher- 
bes, à  Paris  ; 

2"  Dans  les  caisses  des  principaux  Etablis- 
sements de  crctlit  et  banque  ; 

3"  Dans  les  études  des  notaires. 

]  )ans  ces  deux  derniers  cas,  le  simple  récé- 
pissé de  ces  dépôts,  adressé  avant  le  24  mars 
courant  au  siège  social,  tiendra  lieu  de  dépôt 
de  titres  on  vue  de  l'assemblée. 

Une  carte  d'admission  sera  délivrée  à  cha- 
qu^  déposant  ayant  rempli  les  conditions  ci- 
dessus  indiquées. 

Des  formules  de  pouvoir  sont  tenues  à  la 
disposition  des  actionnaires.  13,  boulevard 
Malesherbes,  à  Paris. 

Le  président  du  Conseil  d'administr<Uior( . 

169  L.-W.  Kavenez. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

et  Séville-Xérès-Cadix 


Le  Comité  de  Dkfkxse  convoque  les  obli- 
gataires à  une  réunion  générale  pour  le  jeudi 
23  courant,  4  heures,  Hôtel  Continental. 
Ordre  du  jour  :  Compte  rendu  des  négocia- 
iions.  Projet  de  modus  vivendi.  Les  cartes 
d'entrée  sont  délivrées  au  Comité,  5,  rue 
Gaillon,  Paris. 
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DETTE  AUTRICHIENNE 

Rente  4  0/0  en  or 

Le  coupon  au  1"  avril  1899  sur  la  Renie  Autri- 
cliicnne  4  0/0  en  or.  sera  payé  à  partir  dudit  jour, 
;ï  la  caisse  de  la  Banque  de  f*aris  et  des  Pays-Bas, 

rue  d'Antin,  à  Paris. 

171 

GOUVERNEMENT  IIVIPÉRIAL  DE  RUSSIE 

\  or  3  0/0  1891  et  189-4 
Emprunts  j  or  4  0/0  1894,  6"  émission 

Le  coupon  Irimestviel  au  l""-  avril  1899  sera  payé, 
à  partir  de  eetle  du  te,  à  la  caisse  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 
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BAi^QUE  SPÉCIALE 
DES  VALEURS  INDUSTitlELLES 

La  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles 
informe  ses  actionnaires  que,  conformément  à 
l'autorisation  accoi'dée  par  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  11  mars  1899,  le  capital  de  la 
.Société  est  porté  à  :20  millions  de  francs  par  l'é- 
mission de  lOO.iHJO  actions  de  100  fr..  émises  à 
145  fr. 

Les  actions  nouvelles  seront  soumises  à  toutes 
les  dispositions  statutaires.  Elles  seront  assimilées 
aux  anciennes  actions  et  participeront  avec  celles-ci 
aux  dividi  n  l'  s  du  second  exercice,  commencé  le 
1«  février  1899. 

Elles  n'auioat  pas  droit  au  solde  du  dividende 
afférent  à  l'exercice  1898. 

La  souscription  sera  ouverte  le  15  mars  et 
close  le  25  du  même  mois. 

Confoi-menient  à  l'article  7  des  statuts,  la  sous- 
cription de  ces  nouveaux  titres  est  réservée,  par 
préférence,  aux  propriétaires  des  actions  anciennes 
pour  les  Irois  ([uarts  et  aux  porteurs  de  parts  de 
fondateur  pour  le  quatrième  quart. 

Par  suit(;,  les  actionnaires  auront  le  droit  de 
souscrire  trois  action^  nouvelles  pour  quatre  an- 
îiennes.  Les  actionrjaires  propriétaires  de  moins 
le  quatre  actions,'o.ù  d'un  nombre  supérieur  non 
•nultiple  de  quatre,  pourront  se  grouper  à  l'effet 
l'utiliser  pour  leur  souscription  les  fractions  aux- 
luolles  ils  auront  droit.  Les  porteurs  de  parts  de 
fondateurs  auront  le  droit  de  souscrire  douze  ac- 
Jons  nouvelles  pour  cluique  part  de  fondateur;  ils 
(ourront  se  gro,i*-p<»r  pour  utiliser  de  même  les 
raclions  auxqueUBf*,;'ils  auront  droit,  à  raison 
l'une  demi-action  [taîr  i>art  de  fondateur. 

JJans  tous  les  cas,  il  ne  pourra  jamais  résulter 
le  ces  diverses  OféJÉations  aucune  souscription 
ndivise.  ■  ' 

Les  litres  anciens  devront  être  déposés  du  15  au 
!•')  mars  à  la  liamiue  Si)éciale  des  Valeurs  Indus- 
.rioUes,  2.'),  rue  Vivienne.  à  Paris,  el  les  souscrip- 
ions  auront  lieu  au  monient  du  dépôt. 

11  sera  apjjosé  sur  ces  litres  une  estampille  indi- 
|uanl  que  le  droit  de  sou.scription  a  été  exercé. 

Un  premier  ver.semenl  de  "(O  fr.  par  action  devra 
:tre  ellectué  en  même  temps  que  la  souscription. 
Le  deuxième  versement  de  75  fr.  par  titre  aura  lieu 
e,  20  avril  1M)9. 

Conformément  aux  usages  et  règlements  des 
igenls  de  cliange  de  Paris,  et  pendant  les  délais 
eglemi'ntaires  qui  commenceront  à  courir  du  ipur 
le  l'ouvei-ture  de  la  souscription,  les  actions  delà 
.îanque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles  se  négo- 
•ieronl  sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées, 
une  aux  actions  revèlues  de  l'estampille  indiquant 
jue  le  droit  de  souscription  a  été  exercé,  l'autre 
ux  actions  non  estampillées. 
Par  suite  des  nominations  faites  \  ar  l'as.semblée. 


le  (conseil  d'administration  de  la  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Induslrielles  se  trouve  aujourd'hui 
ainsi  composé  : 

M.  Paul  Bernhard,  ancien  président  de  section 
au  Tribunal  de  commerce  de  la  Seine,  chevalier  de 
la  Légion  d'honneur,  président  ; 

M  Ancelot,  membre  de  la  Chambre  de  commerce 
de  Paris,  olïicier  de  la  Légion  d'honneur  ;  . 

M.  Buisson,  directeur  de  la  Société  Le  Travail, 
chevalier  de  la  Légion  d'honneur  ; 

M.  Charpentier,  président  du  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Société  Générale  des  Chaussures 
françaises  ; 

M.  Jalla,  industriel,  chevalier  delà  Légion  d'hon- 
neur. 173 


BANQUE  DE  FRANCE 

Emprunt  hellénique  2  1/2  0/0  or  1898 

La  Banque  de  France  prévient  les  porteurs  de 
cet  emprunt  qu'elle  reçoit  dès  à  présent  à  ses  gui- 
chets le  di'pôt  des  certificats  provisoires  à  échanger 
contre  des  titres  définitifs.  Ce  dépôt  devra  être  ef- 
fectué le  20  mars  courant  au  plus  tard,  pour  que 
les  titres  puissent  être  délivrés  avant  le  1"  avril 
1899.  174 


Îe  Moteurs  à  Gaz  de  Conslriict.  mécan. 


GOÎMPAGNIE 

FRANÇAISE  DE  IWVimiÛ  tt  Utt*  (je 

Les  actionnaires  sont  inviti's  à  se  présenter,  à  partir 
du  15  mars,  au  siège  social,  l-ôô,  r.  Groix-Nivert,de 
9  h.  à  midi,  pour  recevoir  la  somme  de  10  fr.  par 
action,  soit  9  fr.  60  impôt  déduit.  [Décision  de  ras- 
semblée générale  ordinaire  du  4  février  1899.) 
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CONVOCATION  DES  ACTIONNAIRES 


CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —   CAPITAL  :  200  MILLIONS 

EN  ASSEMBLÉS  GÉ.^ÉRALE  ORDINAIRE 

POUR 

le  Mardi  W  Mars  1899,  à    deux  heures 

Salle  du  Casino,  79,  rue  de  la  République 
A  LYON 


Les  actionnaires  du  Crédit  Lyonnais  sont  con- 
voqués à  Lyon,  salle  du  Casino,  rue  de  la  Répu- 
blique, 79,  en  assemblée  générale  ordinaire  pour 
le  mardi  28  mars  1899,  à  deux  heures. 

L'assemblée  générale  est  appelée  à  délibérer  sur 
les  comptes  de  l'exercice  18' 8,  sur  la  fixation  du 
dividende  et  sur  les  autres  objets  de  sa  compétence 
qui  seront  portés  à  l'ordre  du  jour. 

Le  Conseil  d'administration  proposera  de  fixer 
le  dividende  à  40  fr.  par  action. 

Usant  du  droit  qui  lui  est  réservé  par  l'article  38 
des  statuts,  le  Consul  d'administration  a  résolu  de 
réduire,  par  mesure  générale,  le  délai  de  trois  mois 
stipulé  pour  la  possession  des  actions  permettant 
de  prendre  part  à  l'assemblée  générale  du  28  mars 
1899,  et  il  a  fixé  ce  délai  à  six  jours. 

En  conséquence,  pourront  prendre  part  à  celte 
assemblée  tous  les  actionnaires  dont  les  litres  au- 
ront été  transférés  en  leur  nom  (ju  déposés  dan.s 
l'une  des  caisses  désignées  par  la  Société,  jusqu'au 
mardi  21  mars  inclusivement. 

Ces  dépôts  peuvent  être  effectués  aux  caisses  ci- 
après  : 

A  Lyon,  au  siège  social,  palais  du  Commerce: 
A  Paris,  au  Crédit  Lyonnais,  19,  boulevard  des 
Italiens  : 

En  France,  dans  les  sièges  flu  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Genève,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Bruxelles,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Bàle,  à  la  Banque  Commerciale  de  Bâle  et 
chez  MM.  de  Speyr  et  Cie; 
A  Berne,  à  la  Banque  Cantonale  de  Berne  el  à  la 

t  Suisse.  ]7f> 


Baïupu!  Commerciale  de  Borne; 
A  Zurich,  à  la  Société  de  Cri'di 


A  signaler  dans  la  605°  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  un  très  inté- 
ressant article  suj  les  Obus,  écrit  spécialement 
jiour  cette  publication  par  un  officier  l'artillerie 
des  plus  autorisés  et  accompagné  de  figures  expli- 
catives dans  le  texte  :  une  belle  étude  sur  l'Occul- 
tisme, par  M.  André  Bi'rthelol,  avec  un  exposé 
des  théories  actuelles  par  M.  Martel;  la  biographie 


du  pliilosophe  Guillaume  d'Occam,  par  M.  G 
ges  Lyon,  maître  de  contérences  à  l'Ecole  non 
supérieure  ;  celle  du  célèbre  agitateur  irlaU' 
O'Connell,  par  M.  René  Samuel  ;  enfin  les  arti 
Océan,  Océanie,  avec  une  jolie  carte  en  couh 
hors  texte,  par  M.  Ludovic  Marchand,  diph 
d'études  supérieures  de  géographie. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  co 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Sociét 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Ren 
Paris.  1' 


CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉfl 

AMORTISSE  MENT 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  ( 
former  MM.  les  Porteurs  d'obligations  2  1/2 
d'Orléans  (émission  de  1895)  et  de  l'ancienne  C 
pagnie  d'Orsay  (1"  et  2'  S('ries)  que  les  tirage 
sort  du  3  mars  courant  ont  désigné  le?  titres 
après,  savoir  : 

1°  Pour  les  obligations  2  1/2  0/0  (capital  500 
remboursables  à  partir  du  1"  avril  1899,  les 
numéros  suivants  : 


U02101  à  1402200 
1433101  143S200 
14749J1  1475000 
14786U1  1478700 


131;i001  à  1313100  =  100 
1331301  1331 iOO  100 
1334601  1;h34700  100 
1339101  133:1200  100 
1362001  1362100  100  , 
2°  Pour  les  obligations  d'Orsay,  l''  série  (ca]| 
.500  fr.),  remboursables  à  partir  du  1"^  septen 
1899,  les  212  numéros  suivants  ; 


3  7  16 

164  189  194 

296  347  416 

475  483  489 

722  756  843 


64 
206 
451 
518 
•861 


1066  1082  1099  1123 

1249  12.30  1279  1285 

1559  1579  11.18  1621 

1740  17Ô3  1770  1799 

1935  1994  2015  2030 

2116  2129  2130  2132 


115 
218 
455 
591 
924 
1210 
1343 
1631 
1812 
2072 
2164 


135  141 

266  277 

464  468 

610  689 

946  1037 

1223  1238 

1357  1456 

1659  1(.89 

1838  1844 

2089  20al 

2180  2273 

23; 3  2407 

2581  2592 

2716  2786 

303.Î  3071 

3383  3411 

3594  3619 

3840  3843 

4018  4057 

4242  4257 

4578  4583 

4795  4819 

5164  5205 

5406  5407 

54Mi)  552(1 

5699  5783 


2280   2283   2287  2320 

2458   2459   2485   2552  2575 

2627    2640   2657    2664  26x1 

2841   2892  2h16   2930  2973 

3096   3149   3158   3330  3332 

3499   3526   3529   3516  3578 

3633   3657   3692   3729  3767 

3847   3^5G   3863   3-02  3.t91 

4136   4185   4195   4210  42:h3 

4462   4465   4485   4  01  4545 

4622   4b39   468J   4742  47)3 

4884    4910   4941   4'..82  5148 

5236   5325   5:^47   5369  5404 

5426   5430   5473   5475  5497 

5558   5584   5585   5603  5632 

5845   5854   5885  5'.*02 
3°  Pour  les  obligations  d'Orsay,  2"  série  (caj 

1.2.50  fr.),  remboursables  à  partir  du  l"'  ju 

1899,  les  46  numéros  suivants: 
30  52  93  105  139  166  168 
234  269  281  286  290  846  404 
459  573  588  617  701  717  727 
761  786  793  828  894  944  980 
9'.)0    1010    1022    1053    1063     1075  1087 

1141    IlôO   1155   1158    1160  1176 
Les  obligations  sorties  à  ces  tirages  seront  i 

boursées  aux  époques  susindiquées,  sous  dé( 

lion  de  la  taxe  établie  par  les  lois  de  finances,  d 

les  bureaux  de  la  Compagnie,  8,  rue  de  Londr 

Paris. 

Les  obUgations  2  1/2  0/0  1895  sont  dès  à  pre; 
remboursables  sous  une  retenue  calculée  au  t 
d'escompte  de  la  Banque  de  France. 

('<es  obligations  seront  également  rembour 
aux  guichets  de  la  Société  Générale  et  de  ses  i 
cui-sales,  du  Crédit  Lyonnais  et  de  ses  succursi; 
de  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  C 
mercial  et  du  Comptoir  National  d'Escompi 
Paris  et  de  ses  succursales,  sans  frais  d'à 
sorte  pour  les  porteurs  de  titres,  niais  sous  d 
lion  des  impôts  à  leur  charge  Le  remboursen 
aura  lieu  dans  un  délai  de  huit  jours  au  plus 
après  la  remise  des  litres,  qui  ne  pourront  être 
comptés  par  lesdites  Sociétés. 
Paris,  le  3  mars  1899. 

Le  Directeur  de  la  Compcgi 
j'^îg  Heiirteau. 


Paris.  —  Imp.  dp  la  Presse.  16,  rue  du  Croissant.  —Siii 
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SERBIE 


hommes 
kilomètres 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
liriés  an  fur  ol  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  totale  en  isno   2 

—  —        en  1898   2 

—  parkil.  carré  en  1890  

—  —  en  189S  

Armée.  Pied  de  paix  

—       Pied  d"  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  1"  jan.  98 

—  par  l.i'OO  kiloni.  carrés... 

—  par  million  d'habitants. . . 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (IWj. . 

—  —         (les  fils  (1897)... 

—  par  million  d'habitants  

Nombre  total  des  dépêches  en  1897  

BUDGET  DE  1899 

Dette  publique  au  1er  janvier  1898   4C9.537.500  francs 

Moyenne   par  habitant   171  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   15.754.6  3  — 

Moye  ne  par  habitant   6.60  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   68.822.563  — 

Moyenne  par  habitant   28.85  — 


ci-dessous  sont  rec- 
documents  officiels: 
48.303    kil.  carrés 
.161.961  habitants 
.384.205  — 
44  — 
49  — 
22.248 
353.366 
570 
11 
239 
4.061 
8.1116 
3.400 
137.870 


dépêches 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (enmillions  de  francs) 
Imp.   Exp.  Imp.    Exp.  Imp. 


1886. . . . 
1S87.... 
188S. . . . 
1889.... 


51.0 
36  4 
35.2 
34.8 


40.6 
36.1 
38.9 
39.1 


1890. 
1891. 
1892. 
1893. 


38.0 
42.8 
37.1 
40.9 


45.8 
52.3 
46.5 
48.9 


1894. 
1895. 
189'). 
18.  7. 


34.9 
ï8.2 
33  4 
45.3 


Exp. 

46.0 
43.4 
53  4 
55.9 


SUEDE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  continentale  en  1890  

—  _  en  1897  

—  par  kil.  carré  en  18''0  

_  —         en  1897  

Armée.  Pied  de  paix  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels  : 
450  574  kil.  carrés 
4.789.981  habitants 
5.009.632  — 
11  — 
11  — 
1.946  officiers 
37.178  soldats 
490.412  hommes 
10.225  kilomètres 

22  — 
2. OU  — 
i:<.336  — 
41.189  — 
8  222  — 
2.275.717  dépêches 


—       Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer  Réseau  total  au      jan.  98 

—  par  1000  kil.  carrés 

—  par  million  d'hab. . 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —    des  fils  

—  —  par  million  d'habitants. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1896  

BUDGET  DE  1899 

Dette  publique  au  le"- janvier  1898    401.476.821  francs 

Moyenn«  par  habitant   80  fr.  14 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   37.139.8H  francs 

—  —       de  la  Marfi^   10.030.951  — 

—  extraordinaires,  armée  et  flotte   li. 601. 015  — 

Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   59  771.810  — 

.Moyenne  par  habitant   11  fr.  93 

Total  des  dépenses  budgétaires   172.730.200  trancs 

Moyenne  par  habitant   31  fr.  47 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
(y  compris  les  métaux  précieux) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1885. . 

472.6 

342.3 

1889.... 

523.7 

419.1 

1893  

462.1 

456.0 

1886.. 

418.6 

317.4 

1890  

52;<.9 

423.1 

1894  

487.8 

4M. 8 

1887.. 

413.3 

312.9 

1891. . . . 

513.5 

449.3 

1895  

478.2 

432.5 

1888. . 

451 .0 

391.4 

1892.... 

500.5 

457.4 

1896  

497.7 

472.7 

NORVEGE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  ■  Les  chiffres  ci-dessous 
fiés  au  l'ur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents 

Superficie  du  royaume  

Population  continentale 


en  1875  

en  1891. . . . 

—  par  kilomètre  carré  en  1875  

—  —  en  1891.... 
Armée.  Pied  de  paix  

—       Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  lor  janv.  98 

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants.... 
Télégraphes   Longueur  des  lignes  en  1897.. 

—  —       dos  fils  

—  par  million  d'habitants  

Nombre  total  des  dépêches  en  1897  


sont  recti- 
ofrtciels  : 
322.304  kil.  carrés 
1.806.900  habitants 
1.988.674  — 
5.5  — 
6  - 
1.700  officiers 
18.000  hommes 
40.000  — 
1.93S  kilomètres 
6 


BUDGET  DE  1896-1897 

Dette  publique  au  30  juin  1897    253.874.180  francs 

—          —       Moyenne  par  habitant   127  fr.  06 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   18.813.92'<  francs 

—                —      de  la  Marine   14.392.338  francs 

Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   33.206.-;66  francs 

—  Moyenne  par  habitant   16  fr.  69 

Total  des  déiienses  budgétaires   106.654.561  — 

—  Moyenne  par  habitant   53  fr.  63 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  {en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1885.. 

202.3 

141.6 

1889.. 

266.1 

184.3 

1893  

284.2 

189.0 

i886. . 

187  P 

142.8 

1890. . 

289.9 

182.1 

1894  

286.1 

1S3.3 

1887. . 

185  8 

148.1 

1891.. 

309.7 

181.1 

1895  

308.8 

190.7 

1888.., 

220.0 

170.0 

1H92.. 

277.8 

175.7 

1896  

333.9 

2f5.4 

SUISSE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  de  la  Confédération   41.346  kil.  carrés 

Population  (fin  1896)   3.039.835  habitants 

—  (1er  décembre  1888)   2.917.754  — 

—  par  kil.  carré  (1896)   73  — 

—  (1888)   71  — 

Armée  fédérale.  Effectif  en  1898  : 

l  Armée  régulière   147.191  combattants 

Pied  de  Guerre  !  Landwehr   83.283  — 

(  Landsturm   271.780  —  

Total  de  l'effectif  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  lerjan.98 

—  par  1.000  kil.  carrés.... 

—  par  million  d'habitants. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  Long,  des  fils  

—     par  million  d'hab.. 


502.254  — 
3.6i6  kilomètres 

87  — 
1.199  — 
7.102  — 
20.6-19  — 
6.791  — 

Dépêches  transmises  en  1897   3.882.337  dépêches 

BUDGET  DE  1899  (en  francs) 

Dette  publique  de  la  Confédération  en  1898  .  83.891.688  francs 

Moyenne  par  habitant   27.59  — 

Dépenses  militaires  totales   27.284.899  — 

Moyenne  par  habitant   8.97  — 

Total  des  dépenses  budgétaires  fédérales..  98.62o.000  -r- 

Moyenne  par  habitant   32.44  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1887. . 

793.0 

649.9 

1891.. 

932.2 

671.9 

1895  

915  9 

1888. . 

777.5 

652.' 

1892.. 

869.1 

657.6 

1896  

993.9 

1889. . 

900.6 

695.3 

1893.. 

827.5 

646.5 

1897  

1031.1 

1890.. 

954.3 

702.8 

1894.. 

825.9 

621.2 

1898  

1055.8 

663.4 
688.1 
693  2 
723.5 


.  TURQUIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES:  Les  chiffres 
fiés  au  furet  à  mesure  .e  la  publication  des 

Superficie  de  la  Turquie  d'Europe  

Population  continentale  en  1883   

—  _  en  1897  

—  parkil.  carré  en  1883  

—  —  en  1896  

Armée.  Pieu  de  paix  

—       Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  U'  jan.  98 

—  par  1.000  kilom.  carré 

—  par  iiiillion  d'hab  

Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1892-93) — 

—  —      des  fils  

—  —     par  million  d'hab  

Drfpêches  transmises  en  1898-93  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels: 
162.5.50  kil.  carrés 
5.305.946  habitants 
5.812.300  - 
26  — 
34  — 
350.000  hommes 
90U.000  — 
2.042  kilomètres 
12.5  — 
351  — 
35.103  — 
51.366  — 
g  3i3   

3.026.085  dépêches 


BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  au  .30  juin  1898   2.865.056.753  francs 

Moyenne  par  habitant   116  fr.  77 

Départements  militaires   150.102.245  francs 

Mo\enne  par  lialiitant   6  fr.  12 

Total  des  dépenses  budgétaires..   434.797.924  franco 

Moyenne  par  habitant   17  fr.  31 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


973  — 

Imp. 

Exp.  1 

Imp 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

l»i691  — 

27.644  — 

1886-1887 

463.4 

260.2 

l.S.'<9- 

1890 

475.6 

294.9 

1892-1893 

53^.2 

312.5 

13.890  — 

18if  - 1888 

477.2 

292.9 

1.890- 

1891 

463.3 

2.52.7 

ls93-l«9t 

5.9.2 

<02.2 

2.031.613  dépêches 

1888- 1889 

406.1 

278.31 

1891- 

1892 

540.1 

338.0 

189 1- 1895 

529.7 

3u2.6 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  G-ra-ncis  Escpresa  DE!u.ro]péen.s 
(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

Du  1"  janv.  au  28  févr.  Fr.  1.381.462  l.r)61.;395 

Du  1"  au  10  mars  Fr.      819.128  350.993 

1.700.590  1.912.388 
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DilTi  rence  en  faveur  de  1899. 


COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  COMPARÉES 

Février  1899   Fr.     34.970  70 

—     1898   Fr.     32.176  45 

Augmentation  en  1899...  Fr.       2.794  25 

2  premiers  mois  1899   Fr.     77.329  » 

_         _    1898   Fr.     71.283  90 

Augmentation  en  1899 .. .  Fr.   6.045  10 

i8u  ____^ZZ^ZI— 

ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  LX  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  renie  5  % 
M.nortissahle  de  1881-1888,  de  l'emprunt  de 
4:i6.525.000  fr.,  sortis  au  tirage  du  l'^-  l3  fé- 
rrier  1899. 

Montant  nominal  :  2.407.000  fr. 
1.684  titres  à  500  fr. 
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240954 

241972 

242819 

241675 

245964 

250701 

251953 

25239)  ) 

:252783 

25:3794 

254868 

2562|l' 

257713 

25892)5 

2(504(11 

2(1151  «1 

2622X2 

26:3372 

264219 

2(55:522 

2(5(1!  )!)(5 

267703 

269015 

2809(51 

282:37  4 

28:5513 

285141 

;28.-)826 

28(56(58 

287698 

288705 

;289523 

2905:3(5 

291499 

292434 

294023 

29^347 

296859 

298032 

:30(5052 

:}()1810 


18:3590 
184606 
185960 
191858 
193032 
195278 
196217 
1980(32 
201186 
202578 
2045378 
205495 
206294 
207112 
208034 
208:372 
205)986 
210898 
212582 
213323 
213937 
215534 
222763 
223671 
225046 
2259X5 
221 1)3)  )(  ) 
227238 
227587 
228058 
229:304 
2:30799 
231789 
232709 
2:33801 
234842 
2:5:1)123 
236:579 
2372:36 
238597 
2:59076 
240(  151 
2409:>5 
242264 
243179 
244791 
2450X4 
2500:14 
251 0:1:) 
252421) 
252X47 
254298 
254913 
■256783 
257724 
2.5!)()74 
2)1)  )51)0 
2111566 
2(52306 
263415 
264:366 
265(3:55 
:2(17107 
2(58025 
:26918:5 
281204 
282502 
28:55(5(5 
285211 
285913 
28(5(581 
2877:39 
288761 
289701 
290651 
291581 
292550 
2941:32 
295463 
297156 
298401 
300124 
302-24:3 


183808 
184671 
190049 
191879 
193944 
195502 
196219 
198252 
201514 
203145 
204:398 
205518 
2063(59 
207261 
208059 
208584 
210170 
211421 
212651 
21:3336 
21:3946 
215653 
222780 
223713 
225141 
22)1021 
22(1(120 
2272(1(5 
:227721) 
228514 
229440 
230955 
231801 
2:32742 
234224 
234897 
235761 
2:36400 
237769 
238651 
239137 
240176 
241327 
1242367 
243442 
244862 
2:10121) 
25io;5X 
252191 
252444 
252910 
254315 
254959 
256958 
258480 
259545 
2(50809 
261665) 
262471 
2(53495 
264.561 
265887 
2(57154 
268400 
269442 
281:301 
282616 
28:1643 
285344 
28.5954 
286717 
2875306 
288918 
289882 
2!)0!)88 
2918:59 
292763 
294277 
29.5880 
297234 
2985.53 
;300911 
30'i5.33 


184093 

185095 

190191 

192065 

194360 

195516 

197274 

198,534 

201557 

2(J:3325 

204:399 

20.56.59 

206348 

207270 

208142 

208594 

210405 

211625 

212706 

213424 

214112 

2157:37 

223:3:34 

224057 

225201 

226025 

2:26826 

227277 

227819 

228592 

22!):i(  )(j 

231147 

231826 

232749 

234426 

2:34925 

236048 

2:36476 

2378.52 

2:38684 

231)5:39 

24011)0 

241:172 

2424(59 

243ti97 

244963 

250289 

251235 

2.52282 

25.1^551 

25:3298 

254472 

255.581 

257121 

258577 

2.59811 

260964 

2(519(50 

26251)7 

26:3512 

2(54!)58 

2(5(5022 

126/206 

268.570 

1280411 

281382 

282857 

283766 

285420 

28(5153 

28(5886 

287919 

289066 

290(548 

2010:37 

2911583 

2!)3035 

2,94512 

296120 

297385 

298596 

301067 

302590 


184197 

185141 

19(5:365 

192469 

194482 

195548 

197.354 

198792 

201.578 

203651 

204526 

20.5936 

206865 

207:321 

208207 

209418 

210409 

211811 

213107 

21:3567 

214472 

216107 

122:3363 

224:350 

225265 

226120 

227021 

227:302 

1227820 

228652 

220789 

231203 

231929 

2325J86 

2:344:32 

234985 

2361:33 

2:36488 

12:38127 

238708 

23!)582 

12401513 

241.538 

242544 

244077 

245290 

2.50310 

251315 

252292 

252564 

253468 

254557 

255601 

2.57153 

2.586:33 

259994 

2(51105 

262004 

26276:5 

26:3571 

2(5.5068 

2(5(3229 

2(571301 

268652 

280591 

281(552 

282910 

284200 

28.5501 

286:378 

1287002 

288056 

289158 

2900154 

291065 

2!(20(52 

293287 

294746 

29(52.55 

297.53(5 

298840 

301454 

:3i)2842 


184356 

184:  ' 

185152 

]85::l 

190563 

19(  11 

192712 

l!)-.'i 

194570 

19  4.^  f 

195781 

1961 

197376 

197:1 

200(582 

1 

200:  f- 

201(514 

202  r 

203657 

20:; 

204691 

20  4'- 

205ÎJ92 

20(101 

206967 

207  (  ' 

207542 

205 

2082(58 

201- 

209729 

201 

210495 

21(1 

2119:30 

21 1 

213165 

21:1 

213618 

21:: 

2150.58 

2i:- 

216414 

21( 

2235.58 

22: 

224(540 

22.5564 

2257f> 

226139 

22(1!'' 

227172 

225 

227351 

227 1 

227923 

227!  1 

22,S699 

22X7 1 

2;5i  ! 

225)9.5(5 
231222 

231 

232203 

2:32.'! 

233001 

25334 

234678 

2348 

235028 

2:35:^ 

23(5134 

2:361 

236564 

237  (i 

2:38467 

2385 

238789 

2:38,x 

25396(38 

12:3!  ))■' 

240303 

240.' 

241797 

2418 

242(520 

2427i 

244197 

244' 

245427 

24r)4 

2.50336 

2.505 

251411 

2519 

'252321 

2523 

2.52715 

2527 

2.5:3613 

2.536 

254575 

2546 

255742 

2.558 

257247 

2576 

258i507 

2r)8!) 

260265 

2)504 

261313 

2(514 

262044 

2(522 

26:5087 

2(5152 

2(5:5712 

2641 

2(5.5076 

26.5a 

2(5(5607 

2(5(57 

267425 

2(576 

268751 

2(589 

280704 

2808 

281900 

2822 

283105 

28132 

128484!) 

2849 

28.5(51!» 

28.56 

286433 

28(55 

287384 

12873 

288368 

2884 

289:5:39 

28!  )4 

2902:37 

2903 

2911(52 

291'.; 

2922:30 

292;: 

293:541 

2935 

294907 

2941 

29(154(1 

29)57 

21)7(1:51 

297J 

290244 

299^ 

:  50 1591 

301C 

:5029;5o 

3o:3( 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


il7  ;i()'i(l(>7 

m  ;ioG7.')-i 
W  ;!07!iur) 
177  ;J0!);W'i 

154  :U(i(i52 

14(1  aiuD'is 

S7-2  ;!l-i'iO-2 

«7  ;!i;r,87 

i8'.»  ol'i5U'i 

•2((  ;U5;i!i() 
i4'i  yi(i;î:>:i 
)67  3177(i".t 

m  ■Mmi'i 

)2!)  :]li)i)41 
)91  ;i21709 

LU)  a,>;i;i4i) 

m  :52'i7()2 
(80  32G-^'i7 
393  :J2«IG1 
397 

27o  3;!()325 
135  332'i25 
121  334752 
331  33717ti 
417  3:J8G07 
718  842291 
488  34;i858 
:X)8  3453(35 
944e3481(i6 
440  3  4il()78 
223  351431 
à50  352980 
250  355518 
287  3r)0070 


3(lïir)0(l 
80475() 
805514 
8(l(kS08 
808054 
809390 
310248 
311118 
312919 
813877 
314518 
315397 
81638;J 
317733 
3189i)6 
320110 
321900 
82;i78l) 
825455 
8:20872 
828200 
329051 
880497 
332892 
384;«0 
887340 
388881 
342028 
344087 
345554 
348310 
349718 
a51H71 
354148 
355045 
350810 


808<,K)8 
804872 
;{05777 
8070;ll 
308240 
809417 

3io;?.)4 

311124 
312  81 
818905 
314(;!)8 
815452 
310588 
317758 
319271 
820()73 
322138 
328841 
325477 
327103 
32830S 
329535 
330599 
332999 
885129 
;i;37473 
840339 
342742 
344255 
345910 
348430 
850218 
852008 
854415 
855700 
850994 


;i04025 
804909 
305S80 
3072|il 

808402 
809475 
310714 
811805 
813109 
818934 
814714 
815092 
310817 
817801 
819320 
821120 
322209 
828908 
825970 
827337 
328388 
329843 
330739 
838338 
335708 
337721 
840575 
842918 
344470 
340082 
848732 
8Ej0358 
352180 
854735 
355825 


804280 

805001 

80C>14(i 

307559 

808870 

309820 

310788 

811891 

8181 10 

314075 

814751 

315701 

31()902 

818293 

319348 

321170 

322491 

324111 

3204:35 

827712 

328410 

329904 

331259 

388417 

380009 

388002 

341291 

343009 

3'i4(;07 

847198 

348954 

350500 

a)2801 

355090 

355990 


804800 

8050;i7 

800242 

307008 

809029 

809880 

810888 

81  152;î 

318108 

3148()9 

314850 

310051 

317074 

318019 

319350 

321804 

822870 

824220 

320741 

327801 

328424 

330015 

331507 

833700 

380357 

338215 

341401 

348328 

844903 

34758 

349374 

351001 

352511 

855107 

350080 


Lo  rcinboursemeiil  de  ces  lilrcs,  portant  le  coupon 
du  1"'713  octobre  1899,  ainsi  (juc  le  paiomenl  du 
coupoi/du  1"718  avril  i899,  se  fera  à  partir  du  Ï"/I8 
avril  1899  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest 
et  aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gosellscliaft  et  S.  Bleichrœder; 

A  Fraiicfort  sur-Mein,  â  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Roth-cbild  et  tils  ; 
A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 
Les  coupons  des  titi-es  sortis  cesseront  d'être 
payés. 


289  titres  à  5.000  fr. 


1140 
890 
849 
u05 
756 
620 
208 
il98 
151 
248 
823 
'258 
756 
689 
725 
548 
477 
500 
;570 
''20O 

m.) 

477 
038 
828 
988 
592 
370 
!782 
B59 
.830 
.959 
«10 
'301 
'888 
1988 
1131 
1950 
S08 

14:45 


40572 
41519 
4:î025 
4();i55 
47851 
50074 
51434 
52:30() 
54428 
.55249 
.57095 
58537 
i:-30805 
181792 
15:38(38 
18()702 
187775 
217758 
218075 
219220 
219942 
221  ()81 
2470:  i5 
248984 
249945 
270778 
272435 
272821 
27:3722 
274843 
27.5969 
27(5.):  30 
277405 
278098 
2795;>;3 
:!:5'.t221 
:5401:î4 

:3405  84 

:{.5;i40i 
:557(>42 
:3.57707 
358000 


40()47 
42074 
4:i951 
46020 
48016 
50162 
51705 
52406 
54691 
55908 
57481 
59028 
181080 
i:324()0 
154170 
1808:30 
188253 
217794 
218742 
219292. 
22()(i;39 
2220()4 
247087 
249101 
249972 
270831 
272575 
272888 
27:3881 
274880 
275977 
2770;51 
2;  7001 
278111 
27966:! 
:!;39222 
34()2()7 
846712 
3):{5:59 
3.5765:  f 
;357826 


407 10 
42202 
442:39 
40905 
48:300 
50382 
51751 
52080 
54700 
55933 
,57792 
59289 
181095 
1:32518 
154299 
180!)00 
188510 
218(305 
218812 
.219.557 
220207 
222121 
248007 
249812 
21)984:3 
270854 
2720:38 
272985 
27:3965 
27490:{ 
27()29:3 
277097 
277082 
278:5:30 
279741 
:3:(9251 
340222 
340S28 

:!':3;i09 
:{57677 
:3578:35 


4(J918 
42283 
44960 
4(5984 
48.520 
50866 
51874 
.52752 
5488:3 
5(5023 
57822 
,59494 
1:î  184.3 
132705 
154581 
1809:39 
21(585(5 
218:2:34 
218907 
219(592 
2207;i4 
222105 
248:329 
249848 
2(59978 
271707 
27:2041 
27:3144 
27:5991 
2751:39 
270841 
277171 
2777.58 
278647 
;280()74 
:3:39286 
340240 
3409:30 
:S54002 
357685 
357880 


41022 
42:318 
4.50,58 
47025 
48972 
.50904 
51882 
.58740 
549»1 
.50:50(5 
.57918 
.59(535 
181(530 
'1.58-269 
18(50:32 
187119 
217:3.52 
218252 
218978 
219784 
2208(54 
222.581 
2484:39 
249(5(58 
27012:3 
272241 
272(564 
27:32:35 
274.508 
275496 
270:593 
277219 
2777.59 
278700 
280128 
:3:39407 
846:323 
340934 
:357289 
:357720 
:357905 


41095 
42:348 
454:31 
47:508 
49187 
.50966 
52(»17 
5403( 
54993 
5069; 
57902 
1:50(309 
181(544 
1.5:3(57' 
18(;0(58 
187450 
21745 
218: 5( 
218998 
2197,50 
:221401 
2402(59 
24809 
24i)778 
2701.59 
272294 
272(584 
27:3814 
274(54: 
275(544 
270724 
277247 
277844 
278957 
:33909(: 
3:39909 
340400 
3532.59 
35701 
3.577; 
357915 


6  titres  à  20.000  fr. 

00027   00983  6i;203   CI340  01370 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  188I-1S88,  de  l'emprunt  de 
436.523.000  fr.,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  1"/13  août  1881  jusqu'au 
1"/ 13  août  1898  inclusivement,  et  non  pré- 
sentés au  remboursement  jusqu'au  1"'/ 13  fé- 
vrier 1899. 

Titres  à  500  fr. 


2128  a 
4229  y 
0876  b 
7418  b 
92:30  a 
9820  k 
10701  0 
12970  d 
15540  b 
17211  a 
182:3:5  b 
20447  a 
25  42:3  a 
274:37  a 
28000  a 
29150  a 
31:384  c 
31881  b 
:3:3i;37  a 
30281  g 
37020  c 
39818  a 
01893  a 
05158  d 
66462  b 
68(503  a 
71:273  d 
73800  b 
769(55  b 
81149  a 
87464  c 
91640  a 
■94540  a 
97748  i 
100:357  b 
102490  a 
104(591  a 
1075(54  a 
W.m.)  f 
1115)40  d 
11.5.598  b 
118451  s 
119(584  b 
121978  b 
1204:2,5  b 
12'.':328  c 
1:35808  b 
l4i:5;3()  d 
145.5(50  b 
149899  b 
1,528(34  b 
1,57M9  b 
101448  a 
172370  a 
173853  b 
177158  a 
182051  b 
185234  b 
191087  b 
197047  b 


2108  b 
4998  b 
7050  b 
7815  b 
9081  i 
9842  a 
10895  t 
1:3247  j 
15771  c 
17247  a 
18281  1 
20921  b 
•255:20  b 
27451  b 
28701  d 
29337  b 
31523  d 
82007  h 
34,588  b 
;303:38  a 
:57005  d 
3i)t505  e 
02025  r 
(55721  b 
0(;821  c 
08701  d 
71404  e 
74287  b 
77019  d 
83.598  b 
87582  b 
92,5(52  b 
95191  â 
98189  b 
10(3898  k 
102(578  d 
104948  a 
107806  b 
110477  b 
112141  b 
11590(5  q 
1 1*720  d 
120:298  t 
124010  b 
120454  d 
1:30,520  b 
1:50540  b 
142894  a 
14,5875  a 
151290  b 
15r)317  a 
1.576.58  b 
162491  b 
172901  b 
1/4522  e 
178241  b 
182058  d 
185772  d 
1917(J0  h 
198110  b 


2417  a 
,5030  a 
7090  a 
79(34  b 
9664  a 
10214  b 
11212  b 
1:3744  b 
1(50:33 
175.57 
18838 
2:3222 
2.568(5 
27794 
28778 
:297i37 
81.593  b 
:J2126  b 
34858  V 
:56471  a 
87072  .a 
89684 
(5:37(30 
60(302 
66949 
69219 
71818  b 
74581  V 
77:397  b 
84207  b 
89168  a 
9:3908  c 
95:229  d 
«38655  u 
1012,56  a 
lo:2870  b 
105(548  d 
108700  d 
111(5,50  b 
112472  a 
115988  b 
119126  b 
120711  b 
124972  b 
128342  b 
1:58459  a 
1:3071:5  e 
14812:3  b 
140483  b 
151904  II 
155:397  a 
159856  d 
162519  a 
17:5017  a 
174050  b 
180:305  d 
1828:30  b 
190084  b 
195097  a 
198072  a 


:3970  b 
5622  d 
7284  b 
8284  a 
9769  a 
102Î37  a 
11.552  b 
14675  a 
16533  a 
18110  a 
19471  a 
:2;3974  b 
25bf  0  a 
;28117  c 
29129  b 
;S(3397  b 
81782  b 
;52602  a 
3,5204  z 
30011  a 
371:35  b 
(51780  X 
(55098  a 
(50184  a 
07189  b 
(59282  b 
72989  a 
75583  b 
80(300  a 
847,58  b 
90598  b 
94:377  a 
95251  c 
98990  b 
101445  b 
103398  b 
10.5i)02  b 
108900  C 
111700  d 
11:3691  c 
11(5728  b 
119:353  b 
1216(39  c 
1:2.5:386  b 
128461  b 
184(5(30  a 
1:3(5827  a 
144,560  b 
149301  s 
152171 
1,5700(J 
160288 
100.589 
173218 
175098 
181104 
184190 
190235  d 
195690  d 
199180  a 


f 

777  d 
f 
a 
c 


4147 
,5025 
7:39(5  b 
87:27 
9777 
10.529 
1-2849 
154:36 
1(5898 
181:39  a 
19880 
25849 
20524 
28,503  a 
29145 
31:225 
31796  b 
32799  a 
:56220 
:i(;094  b 
:37(S,")0 
(51886 
(55236  a 
(56400  b 
07889 
71210  b 
7:3718 
76088 
80777 
87094  a 
9 1040 
94:387 
95992  q 
100:54'. 
101929 
1(338  86 
107348 
109340 
111858 
11457,- 
117632 
119602 
1-21(5,56 
1-2684:3 
1-29191 
1:35115  b 
1:36905  a 
145-201  b 
149847  b 
152773  b 
1571533  a 
161084  b 
171677  b 
1735,59  d 
177108  j 
18-2072  a 
185113  b 
190560  b 
196651  a 
199984  a 


2(31489  a 
-20:5 176  b 
207497  11 
21082:5  h 
21-2:2(3:5  I) 
215101  b 
224898  i) 
28:541  1) 
2:5-2(376  b 
'2:34849 
2:368  iO 
2:391,55 
24:2346 
244865 
2-5-2:386 
-255003  b 
257808  b 
261:376  d 
•264017  a 
-266958  h 
282:395  b 
284H55  a 
28777a  b 
291906  b 
295742  d 
299347  b 
:3009,55  b 
:3()9311  d 
81:30:39  a 
814694  b 
318090  h 
32f272  d 
32:38-20  b 
:3-25421  b 
827894  b 
882827  d 
8>3:3634  d 
3:36044  d 
340123  b 
34-2;)98  b 
344809  b 
848891  a 
:351329  f 
:35  40.5(3  b 
356685  a 


'201745  b 
:2o:586:!  a 
:208825  il 
2110.5:!  a 
21-279:5  1» 
215149  h 
'2:2.50.52  h 
'2:284: 19  h 
2:i2240  f 
'2:54861  b 
2:3(5927  b 
241(312  1) 
24-2690  d 
•245969  b 
•25:2979  b 
•25512:3  a 
•258:309  b 
261509  b 
264,5-29  c 
'267697  b 
r282589  b 
•285,5-27  a 
288531  b 
292105  f 
2970:38  b 
300844  b 
308-2'24  a 
:311811  d 
813952  a 
314918  a 
:3-3(3405  b 
821-291  a 
324246  a 
8'2,5952  d 
;328972  b 
8:3-2:379  b 
88:5i399  b 
3:37962  b 
34015)5  b 
843(564  b 
347090  d 
849905  II 
351897  d 
:3.5510l  b 


'20ir/:!  b 
20518(5  c 
'2o;)001  b 
211149  b 
213189  c 
21,5,5(52  b 
'225905  b 
2-28(i'i:!  b 
'2:5:507  4 
'2:5(5108 
238:5'27 
'241149 
2425307 
24,5971 
:25I3741 
'2-5,5014 
25907(3  d 
261616  b 
26.5248  b 
-2678-22  b 
'28-20-58  b 
285600  d 
'289713  b 
292064  a 
297218  b 
;301441  b 
308412  11 
311,577  b 
814100  a 
315980  d 
;3-20628  b 
:52  24(32  f 
824,597  b 
3271:30  b 
329695 
332444 
:384467 
338425 
840806 
344(321 
347485 
849978 
3520(35 
355406 


2022:5:5  b 
20(!5i:!  f 


'2(39271 
211875 
214507 
'2:yiO;!l 
2-2(5(585 
'2-213852 
'2:3:5917 
'2:5(521:5  1) 
'2:584:3(5  1) 
241410  I) 
'248100  m 
'2.50'2:37.b 
'2.53851  a 
'2,57018  b 
'2(50458  b 
20-2:314  a 
'205899  b 
'281168  b 
'284199  b 
'28-5996  j 
'290598  b 
'29:3(308  b 
•298-288 
30L775 
;308981 
312021 
314:380 
310661 
82.)755 
;322048 
:524884 
8-27479 
;38 1:358 
:53-2534 
;385815 
3:38531 
840875 
344047 
347900 
;i-50140 
85-2097  a 
:355892  a 


'20:5172  b 
;2070;28  b 
'209941  il 
211971  d 
214(59:5  b 
224(58(5  d 
;227767  1) 
2:517:22  a 
2:5':848  )) 
'2:5(5:307  )) 
-2:3846:5  b 
•24 -m: 55  b 
-24407(3  b 
'251063  b 
'2547:37  b 
257890  b 
'2(50488  b 
'208144  1) 
'2001'27  b 
'282(304  J) 
•284854  1) 
•287422  1) 
291077  b 
29-4584  a 
299134  a 
:3(J'2774  a 
309158  )) 
313188  b 
8145-24  }) 
316697  a 
320889  1) 
323085  b 
325848  d 
:3-27571  b 
;331577  b 
332896  a 
3358:36  b 
338640  b 
34-2:3'27  a 
344302  c 
348'2()6  a 
3,50310  a 
354219  b 
356411  a 


40405  f 
4:39:38  l 
47404  a 
52942  b 
51880  h 
1:52(575  1) 
'220728  b 
-271905  b 
272975  c 
27-5004  b 
889382  b 


Titres  à  5 

40821  b  41089 


44015  b 
49071  c 
,53154  a 
,55001  b 
188098  b 
'2480:3(5  b 
2724:50  b 
-2784-29  a 
276:521  a 
346301  d 


4474(5 
,50709 
5:S477 
55452' 
217:3(56 
2494:33 
27-2446 
278885 
277537 
358312 


DATES  DE 

Février  1898. .  a 

Août  1898   b 

Février  1897..  c 

Août  1897   (l 

Février  1896. .  e 

Août  1896   f 

Février  1895..  g 

Août  1895   h 

Février  1894  . .  i 

Août  1894   .i 

Février  1893..  k 

Août  1893   1 

Août  1892   m 


000  fr. 

b  42556  X  435'213  h 
d  45319  b  47434  b 
b  ,5-20-27  d  52044  a 
b  545-^3  d  54585  f 
b  .55037  a  59140  e 
b  220291  b  2-2(3,561  b 
a  270186  b  270560  b 
b  '27-2691  a  272732  h 
a  -278980 'b  274:305  h 
b  2793^6  b  '279797  b 
a 

TIRAGE 

Février  1891..  n 

Août  1889   o 

Août  1880   p  • 

Février  1885. .  q 

Août  1885   r 

Février  1884. .  s 

Août  1884   t 

Février  1888. .  u 
Août  1883..  ..  V 
Février  1882..  x 

Août  1880   y 

Février  1888..  z 
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Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Voyac;es  à  prix 
réduits.  —  Fêtes  et  Vacances  de  Pâques.  — 
A  l'occasion  des  Fêtes  de  Pâques,  les  coupons  de 
retour  des  biUets  d'aller  et  retour  (Gramles  lignes, 
Stations  balnéaires  et  Mont-Saint-Michel),  délivrés 
au  départ  de  Paris,  à  partir  du  samedi  "25  mars, 
seront  acceptés  jusqu'au  jeudi  13  avril  inclus. 

Les  billets  délivrés  le  '25  mars  auront  ainsi  une 
durée  de  validité  de  20  jours,  cettç  facilité  sera 
particulièrement  appréciée  par  les  familles  des  éle- 
vés des  Lycées,  Collèges  et  Institutions  diverses. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  LYONNAIS 

Le  ooupon  n"  5,  repr'' sentant  un  acompte  de 
francs  17  50  sur  le  dividende  de  l'exercice  1898, 
sera  payé  à  partir  du  25  mars  courant,  comme  suit  : 

Pour  les  actions  nominatives         Fr.    16  80 

Pour  les  actions  au  porteur          Fr.    16  12 

(Impôts  déduits) 
Ce  paiement  aura  lieu  : 

A  Lvon,  au  siège  social,  palais  du  Commerce; 

A  Paris,  au  Crédit  Lyonnais,  19,  boulevard  des 
Italiens  : 

En  France,  dans  les  sièges  du  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Genève,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Bruxelles,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais  ; 

A  Bàle,  à  la  Banque  Commerciale  de  Bâle  et 
chez  MM.  de  Speyr  et  Cie: 

A  Berne,  à  la  B'anque  Cantonale  de  Berne  et  à  la 
Banque  ('ommerriale  de  Berne; 

A  Zurich,  à  la  Société  de  Crédit  Suisse. 
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BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-ÇAS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  62  MILLIONS  1/2 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Assem- 
blée générale  annuelle  ordinaire,  conformément 
aux  dispositions  de  l'article  36  des  statuts,  pour  le 
mardi  9  mai  prochain,  à  4  heures  de  relevée,  au 
Siège  social,  3,  rue  d'Antin. 

L'Assemblée  générale  se  compose  de  tous  les  ac- 
tionnaires propriétaires  de  20  actions  au  moins. 

Ont  droit  d'assister  à  l'Assemblée  du  9  mai  ; 

1°  Les  propriétaires  d'actions  nominatives  et  les 
titulaires  de  certificats  de  dépôt  dont  les  actions 
auront  été  inscrites  ou  déposées  au  plus  tard  le 
29  avril; 

2°  Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  qui  au- 
ront déposé,  à  cet  efîet,  leurs  titres  au  plus  tard 
le  29  avril  : 

A  Paris,  au  Siège  social,  3,  rue  d'Antin; 

i  ?^<fi!!!!ior^  l  aux  succursales  de  la  Banque 
i  âenïve       '  i  ^^"^    '^«^  Pays-Bas,^ 

oii  les  cartes  d'admission  peuvent  être  dès  à  pré- 
sent retirées. 

Tout  actionnaire  membre  de  l'Assemblée  a  le 
droit  de  se  faire  représenter  par  un  mandataire 
également  membre  de  l'Assemblée,  qui  devra  dépo- 
ser ses  pouvoirs  au  Siège  social,  au  plus  tard  le 
l"  mai. 

Le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'Assem- 
blée générale  de  fixer  le  dividende,  pour  l'exercice 
1898,  à  50  francs  par  action.  Un  acompte  de  20 
francs  ayant  déjà  été  distribué  au  mois  de  janvier 
dernier,"  le  solde  de  30  francs  serait  payé  le 
1"'  juillet  prochain. 

Paris,  le  14  mars  1899.  184 


COMPAGNIE  DES  ÉTABLISSEMENTS 
LAZARE  WEILLER 

SOCIÉTÉ  ANONYME   AU  CAPITAL  IJB   7.500.000  KR 

AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

L'2sseml)l(;e  gém'rale  extraordinaire  des  action 
naires,  tenue  le  16  mars  18i^9,  a  décidé  de  porter  le 
c-apital  social  de  7.rjuO.O(JO  fr.  à  15  millions  de  francs 
par  la  création  de  15.000  actions  nouvelles  de  500  fr 
ehacune,  «jui  sont  émises  au  taux  de  530  fr.  paya- 
bles comme  suit  : 

Kn  souscrivant  Fr.  155 

Le  solde  à  la  répartition,  du  1"''  au 
10  mai  1899   375 

Total  égal...  Fr.  530 

Ces  15.r00  actions  nouvelles,  pour  l'exercice  en 
cours,  qui  doit  être  clôtuié  le  ;{()  juin  prochain 
auront  droit,  pour  le  temps  couru  depuis  chaque 
versement  jusqu'à  la  clôture  de  l'exercice,  à  un  in- 
térêt proportionnel  au  dividende  qui  serait  distribué 
sur  les  Mctiiins  anciennes. 

A  partir  du  l"  juillet  prochain,  ces  15.000  actions 
seront  complètement  assimilées  aux  actions  an 
«Tiennes. 

La  souscription  sera  ouverte  le  20  mars 

et  close  le  10  avril  1899. 
Tous  les  aclionnaircB  ont  un  droit  de  jiréférence 


à  la  souscription  de  ces  15.000  actions  à  raison  de 
une  action  nouvelle  pour  une  action  ancienne. 

Les  demandes  dépassant  cette  proportion  seront 
servies,  pour  l'excédent,  dans  la  mesure  du  nom- 
bre- d'actions  nouvelles  qui  n'auraient  pas  été  ré- 
clamées par  les  ayants-droit. 

Les  demandes  de  souscription  devront  être  ac- 
compagnées du  versement  de  155  fr.  par  action 
nouvelle  et  du  dépôt  des  titres  anciens,  sur  les- 
quels l'exercice  du  droit  de  souscription  sera  con- 
.staté  par  une  estampille. 

Les  souscriptions  et  dépôts  d'actions  seront 
reyus  : 

A  Paris  :  A  la  Banque  Internationale  de  Paris, 
3  et  5,  rue  Saint-Georges  ; 
Au  Comptoir  National  d'Escompte  de 

Paris,  14,  rue  Bergère; 
A  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et 
de  l'Industrie  en  France,  54  et  56, 
rue  de  Provence. 
Dans  les  départements  et  à  l'étranger,  aux  suc- 
cursales et  agences  des  Etablissements  ci-dessus. 

A  Lyon  :  Chez  MM.  Gambefort.  F.  et  C.  Saint- 
Olive,  banquiers,  13,  rue  de  la  République  ; 

A  Angoulême  :  Chez  MM.  Durandeau  et  Cie, 
banquiers  ; 

A  Genève  :  Chez  MM.  Duval  et  Cie,  agents  de 
change,  10,  rue  Diday. 
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COMPAGNIE  DE 

CHEMINS  DE  FER  DÉPARTEMENTAUX 

Siège  social  :  5,  rue  Louis-le-Grand,  Paris 


AVIS 

L'Assemblée  générale,  dans  sa  séance  du 
samedi  18  mats  1899,  a  fixé  à  20  francs  par 
action  le  dividende  de  l'exercice  1898,  sous 
déduction  de  l'acompte  de  7  francs  payé  le 
15  octobre  1898. 

Ce  dividende  sera  mis  en  paiement  à  par- 
tir du  15  avril  prochain,  aux  prix  suivants, 
nets  d'impôts  : 

Titres  nominatifs   12  fr.  20 

Coupon    no  20  des    Titres  au 

porteur   11  fr,  50 

A  Paris  : 

Au  Crédit  Foncier  de  France  ; 

Au  Crédit  Lyonnais  ; 

A  la  Soci<  té  Générale,  5C,  rue  de  Provence  ; 

A  la  Banque  Parisienne, 
et  dans  les  succursales  do  ces  établissements 
à  Paris  et  en  j^rovince. 

186 


COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  extraordi 
nairement  en  Assemblée  générale  pour  le  8  avril 
1899,  à  trois  heures  et  demie  de  relevée,  au  Siège 
social,  à  Madrid,  12,  paseo  de  Recoletos,  à  l'efl'et 
de  statuer  sur  un  arrangement  provisoire  inter 
venu  avec  le  Comité  de  défense  des  obligataires 
de  la  Compagnie. 

Les  Actionnaires  porteurs  de  20 'actions  au 
moins,  qui  désireront  faire  partie  de  cette  Assem 
blée,  devront  déposer  leurs  titres,  dix  jours  avant 
la  date  fixée  pour  la  réunion  : 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
3.  rue  d'Antin. 

A  Madrid,  à  la  Banque  Hypothécaire  d'Espagne, 
paseo  de  Recoletos.  187 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 


Emprunt  5  O/O  1884 

L'intérêt  trimestriel  au       avril  1899  sera  payé 
à  Paris,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  : 
Fr,       6  25  1 

»      31  25  [  net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 

»  156  25  ) 
contre  remise  du  doupon  n"  60,  à  la  caisse  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
à  Paris.  188 


SOCIÉTÉ  ANONYME 

POUR  LE 

Commerce  et  l'industrie  du  Caoutchou 

Constituée  à  Bruxelles,  devant  M'  Ectors,  notain 
le  30  janvier  1899,  et  dont  les  statuts  ont  été  pl 
bliés  aux  annexes  du  Moniteur  Belge,  le  20  f 
vrier  1899. 

Capital  social  :  1.000.000  de  franc 

Divisé  en  10  000  actions  privilégiées 
de  100  fr.  chacune 


Siège  social  :  CUREGHEM-lez-BRUXELLE 

CONSEIL  d'administration  : 
M .  David  G  anz ,  propriétaire  à  Francfort-sur-Meii 

Président  ; 
M.  Emile  Bastin,  industriel,  à  Verviers  ; 
M.  Albert  Engelke,    industriel,    à  Cureghci 

Bruxelles; 

M.  Maurice  Ganz,  industriel,  à  Saint-Gilles; 
M.  Léon  Monniez,  rentier,  à  Winxele. 

COLLÈGE  DES  COMMISSAIRES 

M.  Ladislas  Paridant,  ing  'nieur,  à  Bruxelles  ; 
M.  Auguste  Ryckaert,  propriétaire,  à  Bruxellc 

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE  4.000  ACTIONS  PRIVILÉGIÉES  DE  100  FI 

rapportant  un  premier  dividende  annuel  de  5  0 
et  un  superdividende  déterminé  par  la  répactitic 
statutaire  des  bénéfices  sociaux  (art  35j. 

PRIX  d'émission  :  112  fr.  50 

s  A  la  souscription  Fr.    37  5 

PAYABLES  I  ^  la  r.-.partition   75 

contre  remise  du  titre  définitif. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

Les  Samedi  25  et  Lundi  27  Mars  189 

de  9  à  5  heures  : 

A  Bruxelles  :   chez  M.  .Jules  Bickx,  agent 
change,  91,  Marché-aux-Horbes,  et  chez  M.  Eu 
Ryckaert,  20,  rue  Antoine-Dansaert  ; 

A  Verviers  :  au  Crédit  Verviélois  (Modéra  et  Gi< 

On  souscrit  dès  à  présent  par  correspondanc 
Si  les  demandes  dépassent  le  nombre  des  titr 

offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répar 

tion. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse 
Bruxelles  sera  demandée.  189 


SOCIÉTÉ  MÉTALLURGIQUE 
DE  L'OURAL-VOLGA 

Société  anonyme  au  capital  de  18.000.000  fran 
Siège  social  :  80,  rue  "Tailbout,  Paris 

AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  A 
semblée  générale  extraordinaire  pour  le  vendre 
31  mars,  à  quatre  heures  et  demie,  au  Siège  s 
cial,  à  l'effet  de  : 

Vérifier  et  reconnaître  la  sincérité  de  la  deelar 
tion  de  souscription  et  de  versement  relative  ai 
quatorze  mille  actions  nouvelles  représentant l'au 
nientation  du  capital  social  décidée  par  l'Asser 
blée  générale  extraordinaire  du  23  février  dernie 
ladite  dixlaration  faite  par  acte  devant  M*  Dufou 
notaire  à  Paris,  du  21  mars  1899. 

Par  ce,  rendre  définitive  cette  augmentation 
apporter  aux  statuts  les  modifications  qui  en  so 
la  conséquence. 

Tous  les  Actionnaires  anciens  et  nouveaux  o 
le  droit  de  prendre  part  à  cette  Assemblée,  qu 
que  soit  le  nombre  d'actions  possédées  par  ch 
cun  d'eux. 

Les  porteurs  d'actions  anciennes  devront  avo 
déposé  leurs  titres  au  plus  tard  le  30  mars  1899 

A  Paris,  à  la  Banque  Internationale  de  Pan 
rue  Saint-Georges,  3  et  5.  ,    ,  ' 

A  Saint-Pétersbourg,  aux  caisses  de  la  Banqi 
Internationale  de  Commerce  de  Saïut-Petersbour! 
de  la  Banque  d'Escompte  de  Saint-Pétersbourg,  C 
les  cartes  d'admission  pourront  être  retirées. 

19Q  Lk  Co.nseil  d'Administration. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 
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I 089.672 
(62.115 


l|-i59.650 
1517548 

U64  T.7 
1782552 
t87.44T 

l>78  548 
.95  401 
199  440 

lî-ib  39J 
118.631 
1096354 

I 185  212 


[182  530 
1125  000 
40  000 
30  000 

lUoc.oco 

16  000 
60.000 
1(41.000 
120  000 

•od.uoo 

11-240.000 
t00.0('0 
80  000 
40.000 
40.006 


fil. 

son 

im 

50( 

501 

i(Ki 

10( 

101 

100 

lOC 

100 

501 

50c 

500 

501 

100 

26f 

100 

<t  i!i 

100 

loi 

10( 

500 

500 

iuO 

100 

100 

10( 

500 
501 

50(1 
501 
10( 
100 
501- 
500 
20( 
20(' 
lOm 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

m 

500 

5a 

50(1 


ÉSIGNATION  DES  VALEURS  — 


RENTES  FRANÇAISES 

i  Terme. 

3  %  (  Compt. 

3  %  Amortissable  {  co^t! 
3  %  %1894  (anc.4y.)j  ^«^'"p»;}    4  50 

Tunis  3%  1892(gar.France,Cpi 
Anoam  et  Tonkln  8  1/8  0/0 
igar.  France)..  ..  ..Terme. 

Madagascar2K  gi«France.Cpl 
Indo-Chine  3  1/2  0/0.  


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


1865  4 
1869  3 
1871  3 
—  3 

1875  4 

1876  4 
1892  2 


%  

%  quarts . . 


58.748 
(64.407 
60.000 
65.307 

61  891 
161  573 

49.730 
197  538 
521 .800 

62  200 
1986440 
1835010 
154  33( 
800  OUO 
213.885 

10977(, 
915698 
72.098 
23»  02i 
,25Sl:)4" 
1.2.-1 
509.20Vt 
:iU6!<44v 
132.34; 

ag  106 

143  52S< 
508.471 


1001 

m 

251 
50c 
500 
25( 
251. 
5(ki 
12f 
501 
251 
101 
50( 
501 
60( 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501 
n 
500 
500 
500 
50( 
500 
500 
500 
dOI! 

501 
50( 

m 

'Mi 
50( 
500 
5» 
501 


quarts  

1894-Ô6  2  y,  %. 

—  quarts  . 
1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AD  COMPTANT) 

Communales  1879  2  60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %.... 

—   

Communales  1891  3  %... 

—  1892  3  %lib.. 
Foncières  189  5  2,80  %.... 

Boas  de  100  fr.  1887  

—  1888  

BanQUf>  hTPot.  de  France 

_  -  1881 

SOO.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérien re.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Pari 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d' Alger 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Ind.  et  Comm 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  PaÂiianne.. 
Banque  de  l'Algérie 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %... 

Act.  Départementaux... - 
Obi.        —      3  %  titres  bleuf- 

—  —     3  %  titres  rougei 

—  Economiques  3  % 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %. 
Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.    -       —  3%... 

_    _       _      3  %  nouT 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 
Obi.     —     3  %  1855 

—  -     3  % 

—  -     3  % 

—  -     2  /, 


Act.  Midi 
Ooi.  — 


fusion  anc 
fi-.sion  nouv 
%  


noQv. . 


Act.  Nord  

Obi.     —    3  %  

—  _     3  %  noUT. 

—  —     2  %  %j. avril  et  cet 
-  Nord-Est  franç.  3 

Act.  Orléans 


c 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Uabri 

U  Utni 


9i.52P 
MilVM 
1186li'0 

96.900 
•263.1  « 
•266.555 
337^6!S4 
11211-n 

sa.  381 
184.500 

150  20i 
49  W 
841.408 


75.618 
60.000 
74  639 

134.111 

201 .889 
80  OOU 

1-20.000 
16.897 
17.103 
58.50-2 

150.000 
70  500 
22,700 
•27.3(lli 

135.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510  009 
390. 599, 
100.000 
39.600 
60.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

» 

500 
100 
100 
250 
» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 
» 
500 
300 


CapiUri  00 
Uuin  4(  Utroi 


525181.665  £ 
190767.000  f. 
584306. 200tJ. 
5.465.600  £ 
18. 616.800  £ 
59.720  ob 
389 '.83. 0001 
700. OOO  ob 
.35.000.000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179. 700  ob 
1.092.100 ob 
39.784.145 f 
60.837 ob 
266.390 ob 
1245.)0  OOOf 
682000.000  li 
8)35543888  li 
-..530.501)  f. 
54.441.152 f 
70.381.920  £ 
455. 2 40 ob 
27.632.000  f. 
261712.000  f. 
116787.500  f. 
iSOuOO.OOOf. 
1  057. 262 ob 
U38i0.500r. 
191562.500  f. 
6498»7.60Of. 
40. 400.000  f. 
1769iJ6.000t. 
451562.500  f. 
1910i02000)f. 
655X25.000 f 
.î976.S7.600f. 
107000.000  I. 
25.00C.000f. 
141372.000  f. 

333.000  1. 
8. 546. 235  £T 
31941. 988  £1 
46490.911  £T 
103825.0001. 
480056.000  t. 
126295.500  t. 
6.124.920  £ 
21.627.500  f. 
.Î9.399.5<»0f. 
8.087.540  £ 
J0.5Û0.0O0£ 


1924 


1916 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1W49 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Act 
Obi 


Act. 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  KT  OBL.  AU  COMPT.)  (SUlte) 

Orléans  jouiss  

-  ^  %  

-  3  %  1884.... 

-  2  %  %  1895. 
Orand  Central  3  %  1855 
Ouest  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Ofcl.  -  3  % 

—  Réunion  {Qh.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  % 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  dè  Paris 

Eaux  (C>«  Gi»  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz 

—  —  jouiss 
Ci»  Gi«  Transatlantique... 
Messageries  Maritiffles.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  ainé  

Malfldano  (Mines  de)  

—  —  joniss 

Min  es  d'or  et  d'Q;xpl.  (  Qi»  f  ■« 

Métaux  (Gi«  {"  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G-»  du)  en  lia. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des) 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  «4  %  (ch.flxeJSUO) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  i  %  or  (ch.  fixe  2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  i  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Ohine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  Y,  %). 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  Z  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

HeUénique  4  %  1887  

—  2  J4%  ori898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iy,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«et3eéiiiis.) 

—  —  1890(4»  émis.)... 

—  —  1893  (5»  émis.).... 

—  —  1891  (6»  émis.).... 

—  Consolidé4%  (lr«et2»sér.) 

—  3  %orrs9l  tet2« émis.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  i  %  Tombac  1893.. 

—  i  %  1894  

—  i  y,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


DITUIUIII  n  amn  «uinbao  oi 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
16 
15 


25  .. 
27  50 
62  .. 
64  .. 
51  50 
20 
2g 
40 
15 
21  55 


52  50 
40 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


S  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 
4 


4 

4  34 
3 

3  50 
1 

22  50 


4  .. 


50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
13 
15 


27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
27  50 


44 

31  50 


25  .. 


96  65 
40  36 
25  .. 


2  /5 
5 
4 

4  50 
4 


50 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 

20  .. 

25  .. 
4  .. 

20  .. 

20  .. 
3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15  . 

38  50 

15 

15 

25 

15 

15 


15 


18 

27  50 
64  53 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20  .. 

28  50 

«. 

40 
27  5tf 
7 

12 

25 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

82  50 
3 
4 
4 


50 


3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
26 
15 

15 


15 


18  .. 

28  50 
66  50 
66 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 

5 
40 
27  50 

7 

30  .. 
25  .. 


43  50 
15  .. 
15 
12  50 
15 
33  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 
4 
4 


50 


3  .. 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4 
4 

3 

3  5Ô 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

80 
20 
25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


18  . 
28  50 
68  . 
62  . 
49  5t 
15  . 
25  . 
65  . 
40  . 
28  80 


6 
40 

27  50 
5  51 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
18  50 
15 


Cours  de  comp.  comm.  juille 


1895      1896      1897  1898 


1185 
475 
472  50 

475 
l«95 

475 
472  50 
620 
455 

472  50 
270 
425 


485  .. 

587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

;5272  50 

1330 
585 


S  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


3  . 

4  . 
4  . 
3  50 
4 

6 
5 
3 
15 


50 


4 
4 

3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 

20 

20 
3  50 
3  50 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  7(1 
102  70 

87  75 
440  . 
400  . 
617  50 
842  50 
175 


104  60 
9h  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  . 
101  . 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 

104  . 

102  90 
fi3  30 
98  30 

97  75 

i02 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  .. 

515  .. 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

61  30 
371 
312 


177  . 


105  60 


105 

26  95 
489  . 

92  . 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
81  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

96  75 
50  50 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
433 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
15-20 
930 
698 

100 
lOOO 
710 
116 
665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112 

164  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  -25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
103  80 
103  '20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360  .. 
435  .. 

99  20 
40  80 


1390 
482 
480 
443 
480 

12-22 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 

740 
2400 
1128 

8.Î5 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

710 
92  50 

650  . 

426  . 


112  . 
3715  . 
1465  . 

474  . 

869  . 


112 
448 
103 

53 

52  75 
440 
106  4C 

94 

99 
102  8b 
109  . 
104  2 

34  . 
157  . 
129  . 


814 
825 

101  6( 
104  7C 

94  41. 
97 

lui  5( 
18  25 

450  . 
93  7( 

95  1( 
95  5t 
93  30 

102  3! 
108  5( 

103  7^ 
102  9( 
102  5( 
106  10 
106  7 

104  . 
97  50 

101  5(. 
61  51 


103  7t 
101 

47 

27 

82  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


Oours  ue  clôture  des  5<derniere8  sem. 


24  fév.  2  mars  9  mars  lômars  21mars 


1346  . 

1345  . 

471  .. 

470 

177  50 

473  50 

430  . 

4!;8  .. 

467  50 

4o9  . 

1215  .. 

I2i5  .. 

i69  25 

468  50 

471  25 

•  73  50 

6^6  . 

m  . 

165  .. 

■61  50 

463  5C 

465  . . 

340  .. 

340  .. 

458  .. 

457  .. 

181  .. 

467  . 

670  . 

680 

2285 

2i75  .. 

i3i  10 

1310 

996  .. 

lulô 

Sib  . 

340 

640 

rt40  50 

18  0  . . 

1.790  . . 

1-265  . 

uso 

740 

7-25  . 

137  . 

Irf9  .. 

102  . 

106  .. 

1-280  .. 

1-260 

980  .  . 

970 

110  . 

108  . 

668  .. 

670 

616  . 

647 

16  .. 

21  7£. 

111  .. 

112  . 

:fô99 

.iâyl 

1:33 

!360  . 

5-20  .. 

535 

3lO 

305 

110  31 

•  ■  • 

iu3  90 

lté  5(1 

64  50 

59  7i'' 

62  .. 

420  . 

415 

103  5u 

io2  Xb 

S8  50 

8S  50 

96  .. 

95  75 

lui  Hi 

104 

lOS  90 

1„8  6(. 

105  ^5 

105  2 

.  5  10 

55  30 

232  . 

23^  . 

199  . 

198  . 

620  .. 

.. 

215  . 

■M  . 

264  . 

ioO  60 

100 

101  60 

102  10 

96  15 

95  82 

95  . 

104  2r. 

li)3  6 

2i>  90 

27  . 

49  4  .. 

495  . 

91  75 

93  40 

93  2.'i 

94  50 

94  li 

94  . 

91  .. 

103  8» 

1 12  11 

103  8  ) 

iu2  2(1 

10.1  7o 

lui  55 

103  50 

lu2  . 

105  10 

102  10 

104  50 

IU2  .. 

106  2. 

103  . 

104  . . 

10-2  1;. 

94  7b 

94  30 

loi  25 

99  60 

6-2  25 

62  M 

100 

lUO  .. 

101  30 

104  70 

lo4  2o 

104  37 

48  .. 

28  0=) 

28 

23  90 

23  92 

425 

427  .. 

490  50 

194  . 

500  ., 

500  .. 

399  .. 

395  . 

462  .. 

461  . 

102  . 

lui  75 

46  25 

47  751 

1317 
469 
471 
430 
467 

1201 
66 
470 
661 
45  4 


366 
459 


1343  .. 
467  .50 
471  50 
430  .. 
166  .. 

12,0  .. 
166  .. 
172  2  ■ 
660  . 
449  . 

457  5u' 
337  .. 
452  50 


1335  .. 

166  2b 

478 

430 

164  2ô 
i2<;0 

4U6 

i71 
634 
450 

477  50 
350 
453  .. 


466 

675 
2-200 
i275 

yeo 

33.S 

645 
17^0 
1-283 

7tj0 

itO 
■  9tf 
)220 

97  5 

115 

665 

635 
1)  50 
1 12 
(620 
36  5 
5i2 
312 


111  50 

m  li 

62  3) 

I(i2  (' 
88  5t 
95  6. 

io4  . 

108  6o 

lu5 
57  0 

iO 

21.J 

621  5( 

218 

Z73  50 


465  . 

665  . 
2268  . 
i265  . 

9tfO  .. 

j31 

645 

81)0 
1277  50 

6i0 

16) 
V3  . 

975  . 
115  . 
662  . 

640  . 
19  . 

il2  . 
7lO  . 
410  . 
5t.1  . 

cl: 


111  51 

103  5( 

63  3 
427  . 
102  6i 

9;'  .. 

95  1 
lUl  6 
Ii8  3 
Ii5  . 

59  4 
269  .. 
231  . 

216  '. 


103  .. 

101  5{ 

95  42 

95  41 

97  .. 

U3  51 

102  9 

26  80 

27  6 

.95  .. 

495  . 

91  10 

91  . 

9i  10 

93  «1 

92  9( 

93  70 

93  7 

102  2 

102  75 

lo2  50 

102  M 

101  . 

101  1! 

101  70 

101  5 

108  30 

100  5 

loi  9 

102  7: 

103  2 

104  U 

1J2  10 

102  8> 

91  2h 

94  15 

99  60 

100  2:. 

62  . 

62  2. 

100  . 

104  40 

103  8 

102  7f 

48  10 

47  ^0 

27  90 

27  i; 

23  75 

23  20 

4-23  . 

412 

492  50 

180 

502  .. 

495  2: 

IOj  n 

401  .. 

400  . 

465  .  -. 

465  . 

102  10 

103  . 

49  45 

49  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■«■bra  I  Til. 
U  titrai 


^00.000 

oo.ooo 

200.000 
500. 000 
744.000 
180.000 
150.000 
100. 000 
95.000 
60.000 
75.3-*5 
99, 3.37 
524.601 
658.799 
147.403 
188.452 
393. S3o 
118. 25u 
m. 431 

aoîen 

590. OOo 
ilO.410 
i.359 
.).000 
9.329 
247.940 
46.763 
47.122 
95  442 
198.376 
»13.55' 
23à.424 
94,595 
57.129 
100. OUO 
70.000 
319.385 
355. 932 
124 

239 
87.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40-026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


Sram, 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 

M 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5D0 
500 
500 
500 
5Q0 
500 
5O0 
5U0 

lOf  !  lOt 
50Û;  500 
5£  5f 
5£'  5±- 
200  200 
500  500 
500  500 


500 
200 
2O0 
251! 
lOO 
200 
125 
250 
)». 

50u 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
50o 
500 
50U 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne  . . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ijd 
Crédit  Foncier  d'AutricBe 
Crédit  Foncier  Egyptien  -  • 
Crédit  Foncier  deHongMe 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.        —        3  %  1"  série. 

  —         —  2«  série.. 

Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  »nc.   —   3%1"  à  8«émis. 

—  —    —  9«  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —  3%  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  CI  H 

—  Nord  de  l'Espagne. . . 
Obi.  —  3  %  1"  série 

  —  —  2«  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4«  série 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune.. 

—  —  BarceloDe... 

—  —  Asturies  l"hyp. 
_  _  _  2«  hyp. 
_  _         _      3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salon I que-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse. 

Obi.      —      3  %  1"  iiyp 

—  —  —    2«  hyp 

—  -  -    3e  hyp 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 

_  4%95 

—  Suddel»Esp.3%lr«hyp 

Act-  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


giTiDusi  01  lanatT  distrii>o«  » 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

1.3  13 

17  50 

20  .. 

15  . . 

12  50i 

12  50 

. .  . . 

10  . 

6  25 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  .. 

5  . . 

5  . . 

5  50 

6  . . 

20  .. 

24  .. 

24  . . 

24  . . 

24  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  ., 

15  . . 

15  . . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

4  .. 

4  . . 

5  . . 

4  . . 

3  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1 . 

20  . . 

40  10 

29  25 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . , 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  . 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

i5  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  . 

15  .. 

7  50 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

,  50  30 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

io  '.. 

9 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

1  15  . 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p 

1  45  p 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55|  15  2« 

1895 

1896 

1897 

1898 

OUU   .  . 

536 

580  .. 

488  . . 

500   .  . 

499 

490 

450  . . 

0D«  OU 

580 

592 

604  . . 

/«O    .  . 

578 

574 

565  . . 

153 

108  . . 

74  . . 

ènn    *  ' 

lyO  . . 

1266 

1300 

1300 

10«  DU 

479 

489 

515  . . 

oDU   .  . 

790 

770  . . 

0<6  DU 

60 

45 

38  . . 

ipu  .  . 

136 

65 

65  . . 

âOU  . . 

266 

180 

150  . . 

c  to  /t> 

255 

176 

115  . . 

9VI  50 

775 

775  . . 

788  . . 

*ic  ou 

475 

478  . . 

475  . . 

loi  «0 

467 

469 

IDD   .  . 

459 

467 

lui  »o 

468 

476  . . 

oUU    .  . 

304 

295  . . 

886  . . 

6\j£  OU 

225 

195  .  ■ 

173  . . 

oOO   .  . 

364 

386 

389  . . 

o04  OU 

360 

382  . . 

385  . 

oo/  ou 

634 

696 

695 

i50  . . 

200  . . 

110  .  . 

loU  . 

87  50 

115 

85  . . 

58  . 

327  50 

253 

283 

192  . 

C\Ji   . . 

240 

205 

178  . 

200 

244 

809  . . 

168  . 

195 

239 

207  . 

168  . 

195 

236 

211 

170 

CC%>    .  . 

248 

215 

173  . 

235  .. 

254 

8Î9 

182  . 

223  75 

249  . . 

«10    .  . 

1  #  1  . 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  . 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  . 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

878  . 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

845  . 

285  .. 

325  .. 

280  ., 

831  . 

278  75 

320  .. 

877  .. 

329  . 

140  .. 

418  .. 

482  .. 

438  . 

362  .. 

355  .. 

368  . 

85 

118  .. 

107  .. 

100  . 

605  .. 

765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

100  .. 

610  .. 

680  . 

855 

1835  . 

142  50 

76  .. 

65  .. 

88  . 

190  .. 

160  .. 

128  .. 

108  . 

196  2E 

354  .. 

342  .. 

893  . 

670  . 

685  .. 

600  .. 

445  . 

535  . 

580  . 

555  .. 

500  . 

Court)  d 

B  clôture  des  o  ileriiiere 

8  sem 

21  fév.  8  mars 

J  mars 

lOniars  2  Imars 

545  .. 

537  .. 

535  .. 

525  .. 

503 

505  . . 

MS  . . 

5t2  .. 

515  . . 

6S8 

654  . . 

646  .. 

652  .. 

6iS  .. 

577 

577  . . 

573  .. 

573 

569  .. 

111  . . 

120  . 

120  .. 

116  t 

114  .. 

1322 

1315  .. 

I3ib  .. 

55Q 

550  . 

517  .. 

540  .. 

52 

515  .. 

94 

92  . . 

96  .  . 

105  .. 

io7 

175 

172  .. 

220  .. 

215  . 

222  . 

247  .. 

813  .. 

251  50 

z6ii  75 

252  50 

2^8  75 

2.i7  . . 

244  .. 

250  . 

242  50 

773 

771  .. 

769  . 

7/7  .. 

781  .  , 

170 

470  . . 

461  .. 

459  75 

m  .. 

457  50 

452  .. 

453  .. 

451  ,. 

4^2 

451  . . 

441  .. 

441  .  , 

413  .. 

466  75 

162  50 

455  . . 

451  . 

4 .9  7d 

203 

203  . . 

203  .. 

201  .. 

200  .. 

168 

173  . . 

169  . . 

170  . . 

16i  .. 

380  50 

381  . . 

3>0  .. 

380  50 

3j0  50 

3s3  50 

386  . . 

386  . 

385  7^ 

385  .. 

724 

724  . . 

725  .. 

■.20  .. 

714  .. 

Isl 

l!<0  . . 

8  7.. 

211  .. 

229  .. 

144  .. 

145  . . 

155  . . 

186  .. 

167  . 

268  . . 

267  . 

270  . 

276  .. 

269  50 

'.i58 

255  50 

259  . 

2U  . . 

25'j  . 

255  . . 

246  . . 

i5i  50 

260  .. 

252  .. 

248  .. 

240  .. 

2.V2  .. 

258  . 

2.>2  . 

25:.  50 

iSl  .. 

253  . . 

261  . . 

i55  . 

244  . . 

i50  .. 

257 

252 

255  . 

255  . . 

256  .. 

26i 

25G  . 

255  .. 

2.i3  .. 

256 

26!  . 

259  .. 

249  .. 

248  .. 

251 

2  9.. 

2  3  . 

252  .. 

250  .. 

255  .. 

26J  .. 

259  50 

73  .. 

71  .. 

71  .. 

71  '.. 

"71  ". . 

!;89  .. 

288  .. 

257  .. 

2>i't  .. 

284  . 

221  .. 

221  . 

2i\  .. 

257  .. 

i;5Ù  ., 

326  .. 

319  50 

326  .. 

328  . 

322  .. 

319  .. 

310  50 

315  .. 

320  .. 

3i5  .. 

316  .. 

3tU  .. 

313  50 

318  .. 

31  i  50 

420  .. 

424  .. 

m  .. 

418  .. 

4i8  . 

;i69  .. 

369  ,. 

369  .  . 

■m  .. 

364  . 

I'i5  .. 

150  . 

769  .. 

770  .. 

770  .. 

785  .. 

830  . 

140  .. 

141  .. 

10b 

190  .. 

175  ., 

1012  .. 

10(5  .. 

994  .. 

1018  . 

1011  . 

.  1551  .. 

1739  .. 

1790  .. 

190  .  .. 

1945   .  : 

.     29  .. 

;-6  . . 

b5  . 

95  .. 

92  '.! 

97  '.. 

93  . 

109  .. 

.    S95  .. 

301  .. 

298  . 

291  . 

290  . 

.    625  . . 

'  615  .. 

,  617  . 

600  . 

,    610  . 

605  . 

615  '. 

621  . 

1  622  . . 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


Roinbri 

(al 

L 

di  lilrti 

qon 

len. 

10.977 

» 

1) 

15.791 

33.44; 

» 

» 

80.401 

50C 

6.001 

501 

500 

1.801 

501 

500 

6.001; 

50C 

500 

6.001 

501 

500 

84.001 

501 

125 

100. OOl 

100 

lOt- 

16.361 

501 

500 

1.7ti 

Mb 

500 

4.28. 

» 

» 

86.001 

501 

500 

le.oai 

501 

500 

80.001 

501 

500 

S3.80(; 

» 

n 

32.6ÛC 

501. 

500 

25.441. 

501 

500 

80.001 

501 

500 

40.001 

500 

500 

80.001; 

50t 

500 

6.600 

50( 

5C0 

14.000 

501 

500 

84  nrx 

501^ 

500 

24.000 

501 

500 

lO.OOt 

500 

50C 

20.00C 

501 

500 

25.001 

50( 

500 

10.001 

50( 

500 

5.ro() 

500 

50"5 

14.001 

500 

500 

9  023 

50( 

500 

20.00. 

501 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

50( 

50C 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'»  Gi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

T-      de  rindo-Chine. . . 

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Uaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C'o  centrale)  

DomOrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Cirmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  — 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F") 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  MaTine  

Bateaux-Parisiëns  

Chargeurp-Réunis  

Ql"  Havr.-V  én.  de  Wav.  à  V' 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (G'»  G'»; 

Etalliissements  Duvai  

Gi.  Distill.  Cusenier  et  C* 
Gi  Moulins  de  Corbeil — 
Lits  Militaires  


COURS  DB  CLOTURB 


Deroleri 
cours  cotés 

16mars 

23mars 

7eo  .. 

761  .. 

1680  ., 

666  .. 

667  . 

1140  .. 

1095  '.' 

1140  . 

225  . . 

849  .. 

225  . . 

267 

225  .  . 

608  .. 

608  . 

1965  .. 

1962 

1250  . . 

1250 

1530  .. 

1530  .. 

1151  . . 

1170  .. 

il  60 

91  .. 

90  . 

'660  .. 

1510 

1640  . . 

6.'0  .. 

615 

435  .. 

430  . 

1160  .. 

lièo 

1195  .. 

1195  .. 

il95  .. 

813  .. 

625  .  . 

825 

615  '. 

805  .. 

850  .. 

815  . 

620  .. 

615  ., 

1381  .. 

1380  '.. 

139) 

1675  .. 

1G74  . 

1682  . 

805  .. 

800 

1269  . 

539  .. 

530  .. 

4895  .. 

4895  .. 

195  .. 

3280  '. 

915  .. 

910  .. 

385  .. 

385  ! 

1620  .. 

1690 

1620 

tombrt 

Tll. 

Sonm. 

•Io  litres 

DOD. 

Ton. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31,837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

19.000 

500 

500 

500 

500 

.'26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

(3.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

il7  11  1 

500 

500 

32.514 

500 

500 

.'87.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5. 160 

300 

300 

.12.121 

600 

600 

i31.844 

500 

500 

«9.217 

500 

500 

US. 207 

500 

500 

.«.660 

500 

500 

29  373 

500 

500 

o;.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.880 

500 

500 

50.448 

500 

500 

• 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %••• 

Ethiopiens  3  %  

8anta-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
C>«  G'»  F"  dé  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  I20f  5  % 
—  obi.  de  350<-. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  S  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2»  émis 
Métaux  (Gio  F")  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclim.atation  5  % 
Soc.  Gi»  de  Laiterie  5  %..♦.. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1'"  série  

—  —   2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  18»8  ' 

Catamarca  6  %  1888  

Oordoba  7  %  1888  

Oorrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosaowice  5  %  — 
Obi.  Wag.-LitS  4  %  l",  2'  sér 


COURS  DE  CLOTURB 


Derniers 

IGinars 

23iaars 

cours  cotes 

3.55  . . 

355  .. 

175  . 

179  50 

172  50 

5  J7  50 

508  50 

;06  . 

2Ù3  .. 

i60  .. 

2o0  . 

219  ,  . 

233  . 

218  . 

4  45  .  . 

510  .. 

510 

510  '. 

507  . 

;o7  .. 

5or  .. 

5o5  . . 

508  .. 

510  .. 

507  50 

475  , 

476  . 

5U0  .. 

503  25 

5  0  . 

514  .  . 

514  .  . 

514  . 

507  tO 

508  .. 

5n5  . 

4>5  .  . 

483  . 

486  . . 

379  .. 

375  25 

379  .  . 

520 

609  25 

613  .. 

643  .. 

611  .. 

643  .. 

175  . . 

475  25 

476  .. 

473  .. 

470  . 

433  50 

435  .. 

235 

147  .. 

149  . 

115  50 

355  .. 

355  . . 

200  .. 

200  .. 

513  .. 

517  ., 

515  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 

Le  Conseil  d'administralion  de  la  Compagnie  a 
l'hoimeur  d'informer  MM.  les  Porteurs  d'obligations 
qu'il  sera  payi',  à  partir  du  1"  avril  prochain  : 

1»  Sur  les  obligations  {Nord  de  l'Espagne)  : 
1"  série.  Le  coupon  n°  58,  à  raison  de 

.  Eéaux  28.5",  soit   Pesetas.    7  125 

2«  sériH.  Le  coupon  n°  46,  â  raison  de 
Eéaux  2«.50,  soit   Pesetas    7  125 

2°  Sur  les  obligations  [Asturies,  Galice  et  Léon): 

1"  hypothèque.  Le  coupon  n»  38.  à  rai- 
son de"     Pesetas   7  125 

2'  hypothèque.  Le  coupon  n"  82.  à  rai- 
son de   Pesetas   7  125 

3«  hypothèque.  Le  coupon  n°  24,  à  rai- 
son de   Pesetas    7  50 

A  Madrid  A  la  gare  du  Nord  et  à  la  Société 

Générale  de  Oédit  Mobilier  Espagnol, 
17,  Paseo  de  Recoletos. 

Les  porteurs  d'obligations  qui  préféreraient  pré- 
senter leurs  coupons  à  l'étranger  pourront  les  tou- 
cher par  l'intermédiaire  des  banquiers  de  leur 
choix. 

Les  porteurs  qui  présenteront  leurs  coupons 
en  Espagne  seront  assujettis  au  paiement  des  im- 
pôts fixés  par  les  di<pnsi  lions  légales. 


A  Paris  

A  Lyon  

A  Bruxelles. 


Avis  aux  Obligataires 

de  la  Compagnie  <'es  Chemins  de  fer  du  Nord 
de  l'Espagne 

Les  Établissements  financiers  ci-après  désignés 
ont  l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs  d'obli- 
gations que,  pour  leur  faciliter  le  recouvrement  de 
leurs  coupons,  ils  les  recevront  à  leurs  guichets  et 
en  escompteront  le  produit  à  présentation,  sans 
aucuns  frais  ni  charge,  au  cours  moyen  du  change 
de  la  veille  à  Paris. 

Pour  réch''ance  du  1"  avril,  les  porteurs  pour- 
ront donc  présenter  leurs  coupons  à  partir  de  cette 
date  : 

Au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 
rue  de  la  Victoire,  et  au  Crédit 
Lyonnais. 
Au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 
Lyonnaise  (Palais  Saint-Pierre). 
A  la  Succursale  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas. 
La  Société  Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol 
rappelle  à  MM.  les  Obligataires  qu'elle  a  fait  au- 
près de  la  Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne  toutes 
réserves  de  droit  relativement  au  recouvrement  en 
pesetas  de  tous  les  coupons  et  remboursements 
d'obligations. 

MM.  les  Porteurs  d^bligations  peuvent  donc 
être  assurés,  en  pn'sentant  leurs  coupons  ou  obli- 
gations amortis  aux  guichets  des  Sociétés  ci-dessus 
désignées,  que  leur  perception  en  pesetas  n'im- 
plique aucune  déchéance  de  leurs  droits  éventuels, 
et  qu'ils  participeront  à  tout  avantage,  compensa- 
tion ou  arrangement  qui  pourraient  être  convenus 
au  bénéfice  des  porteurs  d'obligations  de  la  Corn 
pagnie  du  Nord  de  l'Espagne,  soit  par  voie  amia- 
ble, soit  aulrement.  191 
'""^"™^~™'^~~™*^~^~^™— 

FRANCE-ALBUM 

52e  Numéro  —  Amiens  et  Environs 


Qui  ne  connaît  au  jourd'hui  cette  si  curieuse  pu- 
blication dont  le  .'succès  s'affirme  davantage  à  cha- 
que nouveau  numéro. 

Franca-Alhum,  qui  a  la  gloire  d'être  le  proto- 
type «le  si  nombreux  alimuis  de  gravures  qui  so 
sont  miillii)liés  a  sa  suitp,  rest(!»pourtant  le  plus 
complet  et  h;  [ilus  artistique  de  tous. 

Nous  recommandons  vivement  à  nos  lecteurs  le 
.")2«  Album  C(;nsacré  à  l'arrondissement  d'Amiens, 
i(ui  paraît  à  cette  licure.  et  nous  les  engageons  à 
ne  i)as  tarder  à  se  pi-ocurer  la  collection  entière 
de  France- Album,  dont  la  possession  s'impose  à 
tous:  liomnies  d'études  et  do  sciences,  artistes, 
archéologues,  voyageurs,  baigneurs,  touristes, 
(jui  y  trouveront  des  (h)cuments  de  tous  genres  et 
très  exacts  concei  ii^int  la  géographie,  la  topogra- 
phie, les  viii'S  monuirunitules  ou  pittoresques  de 
notre  France  ini^omparalde. 

Le  prix  de  l'Album  de  52  pages  avec  notices  et 
carte.  V.)  vues  :  U  l'r.  iiU  ; 


La  collection  des  52  numéros  parus,  exception- 
nellement :  •^2  francs. 

S'adresser  à  la  Direction  do  France-Album, 
51,  Cité  des  Fleurs,  Paris.  192 


BIBLIOGRAPHIE 


Bien  intéressante  la  606«  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître.  Nous  y  re- 
marquons :  une  belle  étude  consacrée  aux  Oc- 
trois, par  M.  André  Berthelol;  l'historique  du  théâ- 
tre de  rOdéon,  par  M.  Arthur  Pougin  ;  la  mono 
graphie  de  la  ville  d'Odessa,  par  ]Vf.  Lemosof;  un 
magistral  art  de  sur  l'Œil  (anatnmie,  physiologie 
pathologie,  etc.),  par  le  docteur  Pinel-Maisonneuve. 
Le  même  fascicule  renferme  un  beau  travail  sur 
les  Officiers,  sur  leur  organisation  actuelle,  leur 
mode  de  recrutement,  leur  efT"eclif,  etc.,  en  France 
et  à  l'étranger,  écrit  spécialement  pour  la  Grande 
Encyclopédie  par  un  spécialiste  des  plus  auto- 
risés. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Kennes, 
Paris.  198 


CRÉDIT  LYONNAIS 


SOCIÉTÉ  ANONYME,  CAPITAL  :    DEUX  CENTS  MILLIONS 


Bilan  au  31  Janvier  1899 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  147.548.885  13 

Portefeuille   660.997.8'<0  36 

Reports   116.945.322  75 

Comptes  courants   36S.253.285  68 

Avances  sur  garanties   125  606.19"!  88 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   8.565.543  36 

Immeubles   30.000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   4.301.2x8  92 

Fr.  1.458. «18  e9-i 

Passif  — — 

Dépôts  et  Bons  à  vue   465.922.222  81 

Comptes  courants   533.51i.082  42 

Acceptations   U3.740.367  9i 

Bons  à  échéance   29.541.i»3t  82 

Comptes  d'ordre  et  divers   35.500.093  0^ 

Réserves   40.000.100  . 

Réserve  extraordinaire   10.000  000  » 

Capital  entièrement  versé   200.000.000  » 

Fr.  1.458.218.698  08 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  19i 


"Voyage  circulaire  en  Bretagne.  —  Billets 
d'Excursions  délivrés  toute  l'année.  —  l'«  classe, 
65  francs  ;  2»  classe,  50  francs. 

Les  Compagnies  de  l'Ouest  et  d'Orléans  déli- 
vrent, toute  l'année,  aux  prix  très  réduits  de  65  fr. 
en  l"  classe  et  .50  fr.  en  2«  classe,  des  billets  circu- 
laires valables  30  jours,  comprenant  le  tour  de  la 
prosqu'île  bretonne,  savoir  :  Rennes,  Saint  Malô, 
Dinard,  Saint-Brieuc,  Lannion,  Morlaix,  Roscotf, 
Brest,  Quimper,  Uouarnenez,  Pont-l'Abbé,  Concar- 
neau,  Lorient,  Auray,  Quiberon,  Vannes,  Savenay, 
T^eCroisic.  Guérande,  Sainl-Nazaire,  Pont-Château, 
Redon  et  Rennes. 

(^es  billets  peuvent  être  prolongés  trois  fois  d'une 
période  de  10  .jours,  moyennant  le  paiement,  pour 
chaque  prolongation,  d'un  supplément  de  10  0/0  du 
prix  primitif. 

Le  voyageur  partant  d'an  point  quelconque  des 
réseaux  de  l'Ouest  et  d'Orléans  pour  aller  rejoin- 
dre cet  itinéraire,  peut  obtenir,  sur  demande  faite 
à  la  gare  de  départ,  4  jours  au  n>oins  à  l'avance, 
en  même  temps  que  son  billet  d'excursion,  un 
billet  de  parcours  complémentaire  comportant  une 
réduction  de  40  0/0,  sous  coi.dition  d'un  parcours 
minimum  de  150  kilomètres  ou  payant  comme 
pour  10  kilomètres. 

La  même  n'ductionlui  est  accordée  après  l'accom- 
plissement du  voyage  circulaire,  soit  pour  revenir 
à  son  point  de  départ  initial,  soit  pour  se  rendre 
sur  tel  autre  point  des  deux  réseaux  qu'il  a  choisi. 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  28  février  1899 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  i  la  Banque  dd 

France  

Etfets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  Hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st«): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  


4  019.6911 
209.280.960  = 
18.000.000 
17.933.463 

5.62S.457 
10.261.10k 


1.789.245.2411 
!.. 357. 805. 885 

27.070.415 

60.145.835 
33.517.514 


121. 036. 7551 
113.594.672 

89.749.460 

12.933.709 

548.750 


Total   3.857.464.910 


25.513.297 
20.i72.33r 
707.362  te 


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses-: 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  san»  ati'ectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  compte  courant  

Correspondants  

Sous-Goiiiptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

■ —  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  

Des  obligat"  retirées 
de  la  circulation. . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat««. 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1.31(5.897.400 

Des   obligat"  retirées 
de  la  circulation  . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation 

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  1893  

Exercice  1899  

Total  


170.500. 
19.657. 


58.118. 
64.206. 


8.365. 
133. 


1.134, 
1.033, 


000 
84» 


6.814 
5.Ï88, 
65.743, 
10.916 
3.765. 

19.419. 
114  807. 


.649* 

.714  r 

83 
187 
844 


853 
657 


2.176.077.800  » 
144. 786. 200  » 

1.206.100'  » 

472.506.171  39 


111.209.700 


131.514.741  06 


1.847.151.428  ' 
S 

i' 


1.328.592.358 


27.070. 

14.335. 

6.527. 
39.330. 
38.967. 


415 

31', 

608  I 
391  : 

07r. 


50 

14.S  tl 
S. 857. 461. 910 


3.515. 
2.017. 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouvernent, 
196  LABEYRIE. 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
16,  ne  du  Croissant,  Paris.  —  Simtrt 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


jqo  377.  _  15e  volume.  (13) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  'M  mars  1899. 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

iAIRAGE  II  CHAUFFAGE  GAZ 


KECBTTBS  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1899 

1898 

en  1899 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Ir.  e 

7.380.252  27 

7.568.386  27 

—  188.134  » 

2.48 

ni 

16.528.381  53 

16.667.031  80 

—   138.650  27 

0.83 
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»AGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  COMPARÉES 

;rier  1899   Fr.     34.970  70 

_     1898   Fr.     32.176. 45 

Augmentation  en  1899...  Fr.      2.794  25 


remiers  mois  1899   Fr.     77.329  » 

—         —   1898   Fr.     71.283  90 

Augmentation  en  1899 ...  Fr.      6.045  10 


TRAMWAYS  DE  LILLE 


63  du  mois  de  février  1899. 
_  —  1898. 

Augmentation. 

es  du  1"  janv.  au  28  fév.  1899. 

_  —  1898. 


151.079  29 
144.320  48 


Fr.        6.758  81 


350.922  49 
319.286  38 


Augmentation  Fr.      31.636  11 


'.MÊLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 


ivril,  5  h.  —  Banque  nationale  de  l'Indus 

—  33,  boulevard  Haussmann. 
ivril,  2  h.  —  Société  Immobilière  d'An 
— 19,  rue  Richer. 

ivril.  3  h.  1/2.  —  Compagnie  du  Gaz  et 
>  cointéressée  des  Eaux  de  Tunis.  —  12 

ivienne. 

'ril,  2  h.  —  Banque  spéciale  des  Valeurs 
ttrielles.  —  19,  rue  Blanche. 
l?ril,  10  h.  —  Phosphates  du  Chèliff  (en  li 
tion).  —23,  Ghanssée-d'Antin. 
rril,  3  h.  —  «  Le  Petit  Journal  ».  —  A 
1  Continental. 

ril,  4  il.  —  Société  des  Nouveaux  Gluar 
de  Paris.  — 13,  rue  Taitbout. 
/ril,  2  h.  —  Société  Marseillaise.  —  AMar 

7ril,  10  h.,  ord.  et  ext.  —  Houillères  et  Mi 
[lu  Morran.  —  15,  rue  Duphiot. 
Vril.  —  Société  minière  et  métallurgique 
Upes  Autrichiennes.  —  A  Vienne. 
vril,-2  11.  1/2.  —  Gaz  de  Wazemmes.  —  A 


?ril,  3  h.  —  L'Union-Maritime.  —  33,  rue 

ane. 

ir'û,  2  h.  —  Caisse  générale  d'Epargne  et 
rédit.  —  116,  rue  Lafayette. 
vril,  8  11.,  s.  —  Caisse  mutuelle  de  Crédit 
laire  et  agricole.  —  12,  rue  Duphot. 
Vrii,  1  11.  1/2.  —Banque  Romaine  de  Paris 
ïuidation).  —  8,  rue  d'Atiiènes. 
ml,  2  h.,  ext.  —  Savonnerie  du  Lion, 
mlevard  Sébastopol. 

m\,  4  h.  —  Carrières  et  Briqueteries  de 
reuil-sous-Bois  (Etablissements  Jacques 
iire).  —  6,  square  de  l'Opéra, 
vril,  3  h.  —  Société  fermière  de  l'Hôtel 
inental.  —  3,  rue  Castiglione. 
Vril,  2  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Nogentais 
,  ruo  Blanche. 

>vril,  11  h.  —  Compagn>ie  générale  de 
tructions.  —  19,  rue  Blanche. 


Tramways 


8  avril,  3  h.,  ord.  et  et  extr. 
d'Amiens.  —  10,  rue  de  Londres. 
8  avril,  3  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Andalous. 
■  A  Madrid.  ,     .      ^  , 

8  avril,  2  h.  —  Mines  de  fer  des  Nefzas.  — 
238,  rue  du  Faubourg-Saint-Honoré. 

8  avril,  2  h.  —  Compagnie  Industrielle.  —  94, 
rue  Saint-Lazare.  . 

8  avril,  10  h.  —  L'  «  Echo  de  Pans  ».  —  2, 
rue  Taitbout.  .      „  .  , 

10  avril,  4  h.  1/2.  L'Union  Commerciale.  — 
104,  rue  de  Richelieu. 

10  avril,  10  h.  —  Société  Torlades.  —  33,  liou- 
levard  Haussmann.  ,   .     ,  „ 

10  avril,  3  h.  —  Société  de  Régie  des  Reve- 
nus afTectés  au  service  de  la  Dette  publique 
hellénique.  —  A  Athènes. 

10  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  de  Pro- 
duits Chimiques  et  d'Exploitations  minières 
de  l'Algérie.  —  10,  rue  de  Chantilly. 

11  avril,  3  h.  —  Salines  de  Sainte-Valdrée,— 
6,  rue  Auber. 

11  avril,  4  h.,  extr.  —  L' Anglo-Franco-Belge. 
-  56,  rue  de  Londres. 

11  avril,  2  h.  1/2.  —  Gaz  de  Troyes.  —  6,  rue 
Le  Peletier. 

11  avril,  3  h.  —  Société  lyonnaise  de  Méca- 
nique et  d'Electricité.  —  6,  rue  Le  Peletier. 

11  avril,  4  h.  1/2.  —  Société   lyonnaise  de 
Constructions    mécaniques    et  de  Lumière 
électrique.  —  6,  rue  Le  Peletier. 
11  avril,  4  h.  —  Eaux  de  Barcelone.  —  6,  rue 

11  avril,  11  h.  —  Chemins  de  fer  de  Mons  à 
Hautmont  et  de  Saint-Ghislain.  —  A  Bruxelles. 

11  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Ch.  Mildé  et  fils 
et  C".  —  60,  rue  Desrenaudes. 

11  avril,  1  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  de  Ma- 
mers  à  Saint-Calais.  —  Au  Mans. 

11  avril,  3  h.,  extr.  —  Société  générale  dE- 
tudes  industrielles  et  de  Travaux  publics  en 
Chine.  —  15,  rue  Richer. 
11  avril,  3  h.  —  Société  Bordelaise.  —  A  Bor- 

11  avril,  2  h.  —  Le  Conservateur.  —  18,  rue 
Lafayette. 

11  avril,  3  h.  —  Immobilière  de  Villepinte.  — 
25,  rue  de  Maubeuge. 

12  avril,  3  h.  —  Mines  de  Charbon  minerai 
de  la  Mayenne  et  de  la  Sarthe.  —  A  Laval. 

12  avril,  3  h.  1/2.  —  Tour  Eiffel.  —  A  la 

Tour.  j     „    j  j 

12  avril,  1  h.  —  Charbonnages  du  Nord  du 
Flénu.  —  A  Bruxelles. 

12  avril, 4  h.,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  Gé- 
nérale des  Laits  purs.  —  7,  rue  d'Aumale. 

12  avril,  12  h.  —  La  New-York.  —  A  New- 
York. 

12  avril,  2  h.  —  Compagnie  de  Mozambique. 

•  A  Lisbonne. 

31  mars/12  avril,  10  h.  — Mines  de  Dardesa.  — 

A.  A.tliè0GS. 

12  avril,  3  h.  —  [Société  Lyonnaise  des  Eaux 
et  de  l'Eclairage.  —  19,  boulevard  des  Italiens. 

12  avril,  3  h.  —  Société  du  Bec  Auer  pour 
l'Europe  du  Nord.  —  A  Bruxelles. 

12  avril,  11  h.  —  Banque  de  Crédit  Foncier 
Central  d'Autriche.  —  A  Vienne. 

13  avril,  5  h.  —  Société  des  Habitations  ou- 
vrières de  Passy-Auteuil.  —  41,  rue  Glaude-Lor- 

3  avril.  2  h.  —  La  Soie.  —  155,  rue  Saint-De- 
nis. . 

13  avril,  3  h.  —  La  Confiance-Grêle.  — 1/2,  rue 
de  Rivoli.  . ,  ^ ,  . 

13  avril,  1  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  Société  Ar 
doisière  de  l'Anjou.  —  A  Angers. 

14  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  Franco- 
Russe.  —  19,  place  de  la  Madeleine. 

14  avril,  3  h.  —  Société  française  d'Incandes- 
cence par  le  Gaz  (système  Auer).  —  147,  rue  de 
Gou.rc6U.GS 

14  avril.  3  h.  1/3,  extr.  —  Chemin  de  fer  Mé- 
tropolitain de  Paris.  —31,  avenue  de  l'Opéra 

14  avril,  4  h.  —  Mines  de  Charbon  de  Puer- 
toUano.  —  37,  rue  Taitbout. 

15  avril,  3  h.  1/2,  extr.  —  Société  d'Etudes  et 
de  Participations  financières.  —  1,  rue  de  la 
Bourse. 


IT)  avril,  2  h.  —  Tramway  électrique  de  Paris 
à  Romainville.  —       boulevard  des  Capucines. 

15  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  pour 
l'Assainissement  de  la  Ville  de  Naples.  —  A 
Naples.  , 

15  avril,  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Tramways  de 
Saint-Maur-les-Fossés  et  Extensions.  —  24, 
boulevard  des  Capucines. 

15  avril,  3  h.  —  Imprimerie  Chaix.  —  20,  rue 
Bergère.  .      ,    „  , 

15  avril,  4  h.  —  Tramway  funiculaire  de  Bel- 
leville.  —  101,  rue  de  Belleville. 

15  avril,  3  h.  —  Ardoisières  de  la  Renais- 
sance d'Angers.  —  69,  rue  de  la  Victoire. 

15  avril,  3  h.  —  Société  Poure  et  C".  —  A 
Boulogne-sur-Mer.  ..... 

15  avril,  3  h.  —  Société  Centrale  d'Electricité 
et  de  Lampes  à  incandescence.  —  10,  rue 
Taitbout.  ,      ^  ^ 

15  avril,  2  h.,  extr.  —  Société  des  Carbures 
de  Calcium.  —9,  place  des  Vosges. 

15  avril,  2  h.,  extr.  —  Mines  d'Ario  (en  liquida- 
tion). —  A  Bruxelles. 

15  avril,  2  h.  1  /2.  —  Société  nouvelle  des  Eta- 
blissemenls  Decauville  aîné.  —  8,  rue 
d'Athènes.  ,  , 

15  avril,  8  h.  1/2,  s.  —  Société  des  Marbres 
Reconstitués  Darnielli.  —  116,  boulevard  Ri- 
chard-Lenoir.  , 

15  avril,  2  h.  —  Société  nancéienne  de  Cré- 
dit. —  A  Nancy.  . 

15  avril,  11  h.  —  Compagnie  industrielle  de 
Traction  pour  la  France  et  l'étranger.  — 28, 
rue  du  Rocher.  ,  • 

15  avril,  o  h.  —  Compagnie  centrale  d  Eclai- 
rage et  de  Transport  de  force  par  l'Electri- 
cité. —  102,  rue  de  Richelieu. 

16  avril,  2  h.  —  Compagnie  générale  des  Au- 
tomobiles. —  32,  faubourg  Saint-Martin. 

15  avril,  4  h.  l/2,ord.  et  extr.  —  Société  pour 
les  Applications  industrielles  de  l'Ozone.  —  12, 
rue  Saint-Quentin. 

4/16  avril.  —  Banque  de  Salonique.  —  A  ba- 
lonique. 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 

DETTE  PUBLIQUE 

Tableau  des  numéros 'des  Obligations  d'Etat 
5%C.F.  R.  (conversion  Schuldverschreibungen), 
sortis  au  tirage  du  17  février jl"'  mars  1899. 
Montant  nominal  :  1.971.500  fr. 
738  obligations  à  500  fr. 

47331  47332  47333  47334  47335  47336   47337  47338 

47339  47340  47531  47532  47533  47.^34   47535  47586 

47537  47538  47539  47540  47861  47862   47863  47864 

47865  47866  47867  47868  47869  47870   4X361  48362 

48363  48364  48365  48366  48367  48368   48369  48370 

48451  48452  48453  48454  48455  48456   48457  48458 

48459  48460  80033  80042  80083  80131    80134  80194 

H0227  80229  80230  80248  80255  80273   80302  80314 

80330  80342  80343  80378  80384  80409   80433  80439 

80454  80473  80474  80481  80496  8(i503   80522  80556 

80558  80565  80589  80612  80621  80639   80641  80646 

80654  80659  80686  80687  80*.99  80;  19   80755  80758 

80845  80857  80928  80933  80958  80963   80966  80982 

81012  81043  81059  81093  81098  8l099   81136  81144 

81146  81161  81165  81173  81188  81^71   81331  81357 

81360  81362  81365  81369  81460  81484   81541  81556 

81562  81596  81603  81674  81702  81719   81833  81849 

8l8rt4  81886  81902  81999  8-<i049  82061   82106  82119 

82143  82175  82198  82215  82226  82229   82<!31  82258 

82<;83  82308  82350  82379  82390  82H97   82406  82431 

82442  82469  82477  82497  82498  82507   825.32  82542 

82.  49  82599  82600  82606  82609  82614   82616  82681 

82728  82731  82733  82759  82779  82789   82  01  82821 

82841  82857  82858  82925  8is-38  82976   83004  83048 

83053  83069  83071  83099  83134  83181   83202  83293 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


S3425  S3'i39  s3','il  .S34'i9  S35(i2  83549   S3i77  S3608 
83613  .S;3(j6:^  S30S/  S3713  S3719  83764   83765  838-29 
8m3  .S3S8I)  83893  83  426  83945  83971   84055  84090 
84(»99  H411-i  a4118  84171  84176  84236   84266  K4282 
84288  .s'i8-><.j  84342  84;JX3  84406  84438   84447  84470 
84536  8i.  »;•>  84583  H4597  84644  84675   84086  84695 
K4713  84721  8i724  84761  84773  84798   84810  84844 
84S51  848'JO  84893  8'.9(l2  84905  84919   ^5017  85035 
85037  85U50  85077  85097  85114  85147   85188  85246 
85286  852!'2  <S53(i6  85344  8-37()  85405    a54l3  85421 
85456  854(il  85468  85515  85521  &5528   85v29  85530 
85531  8554:!  85544  85546  85614  85622"  85641  85642 
85661  85702  85712  85714  85742  85744   85777  85793 
85817  &5824  858S8  858S3  85933  85940   85958  85059 
85060  86017  86062  8o0-5  86110  80114   86121  83148 
8(;151  86161  86199  89246  86249  862G3   86309  86317 
86;!40  8Ô3a3  86393  86405  86406  86430   8(;'i45  86466 
86495  86506  86510  86529  86532  8Î563   86577  86582 
86658  86^^82  86697  86720  86723  8G731   86733  86752 
86759  8677(;  86791  86826  8fi829  86831    86832  86851 
86858  86S6i  86888  86909  86970  87079   87095  87098 
87130  87132  87183  87189  87190  87244  87248  87280 
87325  8732(;  87355  87369  87392  87402   87416  87420 
87426  87448  87451  87474  87531  87547   87550  87590 
87603  87(ÎOo  87607  87688  87726  8  77H4    87741  87754 
87757  87794  87808  87837  8"838  87843   87870  87942 
87952  881)20  8S115  88116  88125  88201   88224  88225 
88255  88279  88294  88333  88444  88478   88479  88497 
88505  88532  88550  î-8554  885S5  88613   88616  88619 
88620  88-i92  88705  88713  88760  88766   88769  88786 
88791  8S80i  88807  88814  88829  88842   88845  88886 
88896  88924  88931  88932  88942  88968    88977  89(^20 
89072  89083  89113  89114  89121  89149   89182  89197 
89203  89237  89307  80314  89325  89328   89412  89415 
89475  89534  89569  89577  89580  89582   89610  89651 
89655  89667  89GS6  89708  89719  89747   89761  89786 
89789  89817  898  iS  89845  89878  89908    89945  89953 
89973  89986  90084  90149  90177  90260   90:Î26  90351 
9036S  90490  90595  90831  90656  90869   90701  90729 
90737  90746  90754  90769  90796  90799   90824  90826 
90842  90882  90903  dO'Mi'i  90944  90953   90971  91077 
91140  91173  91188  91G8S  91220  91336   91237  91258 
91286  9128S  91293  9132.)  91356  91369   91407  91442 
91-445  91557  91464  91497  91511  91528   91546  91563 
91566  91601  91617  91653  91665  91669   91720  91735 
91760  91771  91787  91806  91822  91829   91860  9U)02 
91923  91933  91935  91978  91992  92057   92(J62  92085 
92102  92116  92146  92162  92185  92191   92195  92204 
92219  92224  92234  92236  92251  92291   92393  92307 
92323  92368  92393  92429  92482  92494   92506  92518 
92549  92581  92587  92612  92659  92674   92678  92680 
92699  92745  92749  92760  9i771  92776  '92790  9;2848 
92865  92881  92904  92933  92^^49  92979   93011  93056 
93003  93113  93120  93150  93154  93163   93160  9:^282 
93294  93306  93328  93369  93405  934-^0   93441  93467 
9:iî23  93569  93585  93588  93594  93628   93673  93705 
93708  93773  93828  9^8;i8  93h71  93893   98896  93950 
939S7  93991  94011  94067  94076  94096    94110  94120 
94199  9i-^04  9'i2!7  9i239  04252  9425;3    94264  94265 
94291  94324  04339  94378  94389  94301    94401  94407 
94472  94488  94493  94515  94531  94541    94543  94569 
94683  04691  94704  94746  94748  94770    91824  94888 
94894  04912  94919  94933  949TO  94987   94988  950O3 
95013  9502o  95038  95080  95095  95096   95120  05131 
95201  95217  95257  95298  9o3  3  95317   95354  95376 
95:*<3  95410  95456  95488  95514  95555    95556  95609 
95621  95624  95626  95630  95701  95740   95756  95812 
95K16  958H5 

247  obligaticms  à  2.500  fr. 


50561  à  50505 

5064111 50645 

50771  à  50775 

50886 

508!i0 

50931 

50935 

51046 

51050 

51 136 

51140 

51306 

51310 

51406 

51410 

51426 

51430 

51506 

51510 

5-2081 

52085 

52146 

54150 

52176 

52180 

52201 

52205 

52556 

525H0 

52621 

52623 

52686 

52690 

52856 

52860 

52931 

52935 

53136 

53140 

53181 

53185 

53321 

53325 

53326 

53330 

53886 

53390 

5339(1 

53400 

53 '(56 

53460 

53461 

53465 

53466 

53470 

.53881 

53885 

5;i996 

54(X)) 

540)1 

54005 

54126 

54130 

54161 

54165 

54  2.56 

54260 

54531 

54535 

54716 

54720 

54896 

54!30(J 

54956 

54960 

550-21 
55241 
55951 
56136 
56451 
56726 
56881 
57461 
58006 
58181 
58606 
58996 
59581 
60041 
60606 
60991 
61503 
61631 
6-2041 
6-2346 
6-2586 
63051 
63496 
63751 
63941 
642(J6 
64506 
64776 
65116 
65456 
65881 
66321 
66631 
66851 
67166 
67511 
67776 
68326 
68866 
69231 
69526 
69631 
70111 
70421 
70866 
71031 
71251 
71706 
72121 
72661 
73276 
73676 
73956 
74086 
74306 
74651 
74886 
75046 
75441 
75716 
76 151 
77406 
77871 
78396 
78736 
78906 
79101 
79391 
79706 
79786 

231  à 
1481 
4551 
5341 
5561 
5891 
6321 
7501 
7791 
9011 
9231 


à  55025         55106  à  55110  55141  à  55145 

55245  55621   55625  55876  55680 

55955  55996   56000  56001  56005 

56140  56256   56-260  56301  56305 

56455  56521   56525  56526  56530 

56730         56786   56790  56796  56800 

56885         56906   56910  57171  5717 

57465  57506   57510  57886  57890 

58010  58101    58105  58146  58150 

58185  58486   58490  58561  58565 

58610  58896   58700  58841  58845 

59000  59296   59300  59576  59580 

59585  59601   59605  58861  59865 

60045  60096   60100  60396  60400 

60610  60616   60620  60776  60780 

60995  61121    61125  61161  61161 

61510  61606   61610  61616  61620 

61635  61751   61755  61841  61845 

62045  62251   62255  62291  62295 

62350  62536   62540  62541  62545 

62590  62621   62625  63036  63040 

63055  63066   63070  63111  63115 

63.50(J  63576   63580  63731  63735 

63755  63841    63845  63916  63920 

63945  64031    64035  64056  64060 

64210  64321   64325  64386  64390 

64510  64536   64540  64771  64775 

64780  64871   64875  64946  64950 

65120  65286   65290  65356  65360 

65460  65611    65615  65686  65695 

65885  66011   66015  66166  66170 

€6325  66401    66405  66596  66600 

66635  66695   68700  66726  66730 

66855  66981   66985  67076  67080 

67170  67361   67365  67411  67415 

67515  67631   67635  67723  67730 

67780  68101    68105  68286  68290 

68330  68416   68420  68521  68525 

68870  68896   68900  69211  69215 

69235  69351   69355  69456  69460 

69530  69581    69585  09661  6966.- 

69685  G979G   G980O  G9956  69960 

70115  70206   70210  7031G  70320 

70425  70491   70495  70G36  70640 

70870  70871   70875  70911  70915 

71035  71146   71150  71196  71200 

71255  71576   71580  71681  71685 

71710  71776   71780  71806  71810 

72125  72156   72160  7-2261  72265 

726G5  73056   73060  73101  7310; 

73280  73381    73385  7347G  73480 

73680  73701    73705  73861  73865 

73960  73991    73995  73996  74000 

74090  7422G   74230  74296  74300 

74310  74521    74525  74.531  74535 

74655  74831    74835  74841  74845 

74890  75001    75005  75020  75030 

75050  750tjÔ   75070  75436  75440 

75445  75 470   75480  75596  7560O 

75720  75806   75>i70  76401  76405 

76455  7659G   76600  77036  77040 

77410  77496   77500  7774(i  77750 

77875  78031    78035  78296  78300 

78400  78GU    78615  78721  78725 

78740  78791    78795  78876  78880 

78910  78951    78955      i    79061  79065 

79105  79111   79115  79361  793()5 

79395  79471    79475  79541  .79545 

79710  797,>1    79725        ■  79731  79735 
79790 

197  obligations  à  5.000  fr. 


240 
1490 
4560 
5350 
5570 
5900 
6830 
7510 
7800 
9020 
9-24(1 


£01 
2171 
5131 
5491 
5571 
5991 
6971 
7*131 
7931 
9091 
9441 


i  510 
2180 
5140 

5500 
.5.580 
6000 
6980 
7640 
7940 
9100 
9450 


1391  à 
3721 
5241 
5541 

5(;4i 

6151 
7431 
7751 
8941 
9191 
953il 


1400 
3730 
5250 
5550 
5650 
61()0 
7440 
77(iO 
8950 
920O 
954»)' 


VO^  L 

d  gODk) 

à  9640 

9751 

.'Î50U 

9881 

9890 

9991 

10191 

1  AOQ1 

10340 

10351 

1  A"»QA 

10()il 

l(J65o 

10741 

12411 

12420 

13221 

1  QO^n 

13491 

1350O 

13751 

1  Q81 1 

14491 

14500 

14511 

1  A  fil  1 

14631 

14640 

14911 

1  A  QA 1 

i^you 

14981 

1499(» 

15211 

1  '"ïQQI 

16011 

16020 

16681 • 

1  f'-i'^'i  1 
JU  /  /  i 

16791 

16800 

1G921 

169  il 

16970 

1^091 

1  ftifti 

lolOl 

ittiyo 

18251 

18260 

18331  ^ 

1  Ô-iOI 
loOUl 

19::j01 

19310 

19321 

1  Qftrti 

lyoui 

19691 

19700 

19951 

onnoi 

20401 

20410 

20481 

wOOl. 

OA^Ï/.  A 

20671 

2068(  1 

2(t011 

91  OAii 

<5  I  Q-l  1 

21330 

2i591  jf 

91  ~/A  1 

91  '^"lA 

lilfXIl 

.21810 

22101  " 

001  cil 

23160 

23221 

OQ-^l  1 

~o/ll 

23720 

23801 

0.t  TAA 

24871  ;r 

0*\1  A^à 

or.o/.  A 

25/41  |f 

0".<  IQI 

OCi  »AA 

Ofw  11  1 

o/  ■  AOA 

26441  ' 

Oti'y/.  1 

27600 

27751 

4/  éoi 

0770  A 

OtJ  î  At 

(dolOl 

/28110 

28391 

/ioODi 

28580 

28891 

OQOQl 

f)OA(^i  l 

29130 

29221 

OÛ/.  QA 

29470 

29701 

30161 

30170 

30411 

oUoyi 

3()(>00 

OAïiOA 

t)U9oO 

31031 

olo/l 

olooU 

Q1  TOI 

ûl  /90 

32011  • 

o^yu  l 

o^yiu 

OO/  lOA 

33501  1: 

oobol 

QQi^AA 

ûooyij 

o448l 

o/.t^nA 
o44HU 

34621  3 

O  A  OQ/ 1 

o4y0l 

:8491(J 

35061  3 

q- 1  Cil 

35550 

35551  3 

O0/'_>1 

oO/bU 

O093l 

3."9i0 

doOOl  a 

QCf  Fil 

QCOfi  1 
ODOljl 

36971  3 

o/lol 

orrr.  11 

o/dOO 

37711  3 

O/  /ol 

o  /  /  yu 

o/ool 

37  890 

37891  3 

o/you 

QÛ1  -TA 

ool  /l) 

'^QC^I  1  'J 

•iBOll  J 

OO/lL 

QQ~OA 

do  é  CK) 

Oon-A 
o8Vi  )0 

0(  il  tA1  S 

QQ1  t^n 

OÎ700  l 

39651 

396G0 

39701 

;39710 

39821 

39971 

89980 

40381 

40390 

40501  . 

41O01 

41010 

41091 

41100 

41111  4 

41461 

41470 

41571 

41.580 

41781  4 

42131 

42140 

421G1 

42170 

42241  4! 

428:31 

42840 

43151 

43100 

43491  4; 

43961 

43970 

44461 

44470 

44531  i( 

44551 

.44560 

44591 

44600 

44711  4< 

45021 

45030 

45141 

45150 

45271  4; 

46101 

46110 

46161 

46170 

46871  4< 

49041 

49050 

49121 

49130 

49301  41 

49701 

49710 

49921 

49930 

Le  paiement  de  ces  obligations,  portant  le  cou 
n»  36  dtt  l"  décembre  1899,  ainsi  que  le  paiea 
du  coupon  n"  35  dul"  juin  1899,  se  fera  à  partii 
l»'-.juin  1899  n.  st.  : 

En  Eoumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucd 
et  aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Discq 
Gesellschaft  et  S.  Bleichrœder; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-B 


Tableau  des  numéros  des  obl.igalions  d'Etat 
C.  F.  [conversion  Schuldverschreibuà,ig 
sorties  aux  tirages  qui  ont  eu  lieu  à  partir 
premier  tirage  -du  17  février  11"  tihars  H 
jusqu'au  34'  tirage  du  20  aoiUj  l"  septerÀ 
1898  inciusivemeni  ,  et- ■non  présentées 
remboursement  jusqu'du"  17  février  !"  mt 
1899. 

'Obligations  à  500  fr. 


47219  h 
47676  1. 

»  a 
80415  b 
81217  11 
2274  1) 
82846  11 
83402  h 


47295  b 
47703  a 
48407  1) 
80524  a 
81-278  b 
8a404  1) 
82901  k 
83465  a 


47297  .b 
47704  a 
48705  a 
80563  i 
81317  b 
82422  b 
82910  f 
68466  J) 


47355  d 
47809.  j 
801-93  i. 
81011  b 
81877  b 
82770  b 
83105  b 
83486  b 
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83490  b 

88646  b 

83970  a 

84259  b 

84303  b 

Ri63â  h 

84867  a 

84986  b 

<V)UOo  It 

85470  a 

85644  b 

OOo/o  J> 

86119  11 

86218  b 

86880  1> 

86885  a 

87047  11 

8728  i  1) 

87398  n 

0/4'&0  et 

874^5  b 

87749  a 

87750  b 

Oi  lOC  l) 

87765  d 

88080  b 

88130  a 

OO0A4  H 

88474  b 

88576  a 

88«lio  a 

88983  a 

89124  a 

89153  c. 

CQ1  ft7  K 
OuiOt  l) 

893:56  p 

89oDo  a 

8<iri0-2  d 

8^^820  d 

oyo  /  11) 

89952  b 

90072  b 

90212  1) 

90275  b 

90558  b 

90687  h 

90727  b 

90792  b 

91207  b 

91209  0 

91401  b 

91526  11 

91545  a 

91557  b 

91961  b 

92011  b 

92187  cl 

9!i476  b 

92477  1) 

92546  J) 

93075  f 

93098  a 

93208  h 

93264  b 

93656  b 

93k09  a 

93960  d 

94061  b 

94161  f 

94296  e 

94509  a 

94528  b 

94633  a 

94659  b 

94662  h 

94680  b 

94812  1) 

94849  a 

94868  1) 

94874  c 

95128  a 

952^)4  d 

95580  b 

95639  a 

95657  11 

95687  i 

Obligations  à 

2.500  fr. 

au  porteur,  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
1«'  mai  prochain,  à  la  Société  G('ncrale  pour  favo- 
riser le  diîvcloppeinent  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie on  France,  54,  rue  de  Provence,  à  Paris,  dans 
ses  bureaux  de  quartier  et  dans  toutes  ses  agences 
de  province.   


50265  b 
52140  a 
53570  b 
57435  a 
61535  1j 
64(500  b 
651Û0  b 
66C90  a 
67865  b 
70935  a 
73235  b 
75275  a 
76060  b 
77850  b 
78765  b 


51211 
53141 
54156 
57916 
63i71 
64751 
C5531 
66106 
69241 
71911 
73866 
75796 
76321 
77986 


I 51215  b 
53145  b 
54160  m 
57920  b 
63675  b 
64755  b 
65535  h 
66110  a 
69245  j 
71915  b 
73870  b 
75800  b 
76325  b 
77990  b 


51251  à 

53561 

55046 

59346 

64296 

64976 

65985 

67226 

70081 

72706 

74981 

75931 

77606 

78656 


51255  b 
53565  b 
55050  1) 
59350  b 
64300  b 
64980  b 
65990  1) 
67230  c 
70085  1 
72710  b 
74985  b 
75935  b 
77610  a 
78660  o 


Obligations  à  5.000  fr. 

,  5980  b      7(  111  à  7020  d      lOOOl  à  10010  b 
15410  b     18321    18330  b      31771  31780 
330!tO  b     33771   33780  b      37031   37010  b 
38900  b     49541  49550  a 

DATES  DE  TIRAGE 
Mars  1898  i . . . .  Mars  1894 

j  • 
k. 

1. 
m 
n 
o. 
P 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISKU  LE    DÊVELOPPICMENT   DU  COMMERGK 
ET  DE  l'industrie  EN  FP.ANCE 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

D'ÉLECTRO-MÉTALLURGIE 

SOCIÉTÉ  .^.NONYME.VXJ  CAPITAL  DE  7  MILLIONS  DE  FRANCS 

i4,  rue  de  la  Pépinière,  à  Paris 

L'Assemblée  générale  extraordinaire,  qui  devait 
avoir  lieu  le  27  mars  courant,  n  ayant  pu  se  réunir 
par  suite  de  l'insuffisance  du  nombre  d'actions 
déposées,  MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  fran- 
çaise d'Electro-Mi^tallurgie  sont  de  nouveau  convo- 
miés  en  assemblée  générale  extraordinaire  pour  le 
jeudi  2(1  avril  prochain,  à  3  h.  1/2  de  relevée,  a 
la  Société  des  Agriculteurs  de  France,  rue  d  Athè- 
nes, 8,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

1»  Augmentation  du  capital  social  ; 
2°  Rachat  des  parts  de  fondateurs  ; 
3»  Modifications  aux  statuts. 
Pour  assister  à  cette  Assemblée,  MM.  les  Action- 
naires devront  déposer  leurs  titres  quinze  jours  a 
l'avance,  soit  jusqu'au  mercredi  5  avril  inclus,  au 
siège  social,  rue  de  la  Pépinière,  14,  à  la  Bancjue 
française  de  l'Afrique  du  Sud,  rue  Boudreau,  9,  ou 
dans  toute  autre  caisse  agréée  par  la  Société. 

Pour  être  constituée  valablement,  cette  Assem 
blée  générale  extraordinaire  doit  représenter  la 
moitié  des  actions.  ,  , 

En  raison  de  l'importance  des  resolutions  sou 
mises  à  cette  Assemblée,  MM.  les  Actionnaires 
sont  instamment  priés  de  déposer  leurs  titres  et 
d'assister  à  cette  séance,  soit  personnellement,  soit 
par  mandataire.  Des  formules  de  pouvoirs  sont 
mises  à  leur  disposition. 
202  Le  Conseil  d'.^-DMInistr.a.tion. 


MM.  les  Actionnaires  sont  prévenus  qu'on  vertu 
de  la  décision  de  i'asserabh'e  générale  du  "5  mars 
189U,  le  complément  du  dividende  do  l'exercice 
189H,  fixé  à  6  fr.  25  par  action  (soit,  après  déduction 
l«  l'impôt  sur  le  revenu,  5  fr.  75  nets),  sera  payé, 
;i  partir  du  l"  avril  prochain,  de  dix  heures  à  trois 
heures:  . 

A  Paris,  à  la  caisse  centrale  de  la  Société,  rue 
de  Provence,  54,  et  dans  les  bureaux  de  quartier; 

Dans  les  départements  et  à  Londres,  dans  les 
agences  de  la  Société  ; 

En  Algérie  et  en  Tunisie,  aux  caisses  de  la  Com- 
pagnie Algérienne  ; 

A  Bruxelles  et  à  Anvers,  dans  les  agencés  de  la 
Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 

En  Alsace-Lorraine,  à  Lausanne  et  à  Francfort- 
sur-Mein,  dans  les  agences  de  la  Société  Générale 
Alsacienne  de  Banque. 

A  réfranger,  le  paiement  se  fera  au  change  du 

)ur.  ^ 

Le  Directeur  :  Louis  Dorizon. 
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Septembre  1898 

Mars  1897 

Septembre  1897 

Mars  1896 
1  Septembre  1896 
'  Mars  1895 
I,  Septembre  1895 


:\Iars  1893 
Septembre  1893 
Mars  1892 
Mars  1885 
,  Mars  1882 

Septembre  1882 
,  Septembre  1892 
00 


COMPAGNIE  DES 
CRAIS    DE    FER  MAGNÉTIQUE 

DE  MOKTA-EL-HADID 


GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Établissements  Darblay  et  Beranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  à  Paris,  rue  du  Louvre,  n"  6 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  So- 
ciété des  Grands  Moulins  de  Gorbeil  s'est  tenue  le 
18  mars  1899,  sous  la  présidence  de  M.  Ch.  Wallut, 
président  du  Conseil  d'administration,  et  a  ap- 
prouvé à  l'unanimité  les  comptes  de  l'exercice  1898. 

En  conséquence,  le  solde  des  bénélices  de  1898, 
s'élevaut  à  1.660.765  fr.  74,  sera  l'éparli  comme 
suit  : 

1»  Balance  du  solde  débiteur  du  compte  de  Profits 
et  Pertes  au  31  décembre  1897. . .  Fr.       177  276  59 
dont  à  dé'duire  :  SéSlde  de  la  réserve 
extraordinaire   4^).6^J  m 


j  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
[i  29  avril  prochain,  à  trois  heures,  au  siège 
26,  avenue  de  l'Opéra,  en  Assemblée  géné- 
•dinaire,  pour  entendre  et  approuver,  s'il  y  a 
>s  comptes  de  l'exercice  1808,  nommer  les 
istrateurs  et  les  commissaires. 
.  titulaire  ou  porteur  de  vingt  actions  est, 
it,  membre  de  l'Assemblée,  mais  nul  ne  peut 
orteur  de   pouvoir  d'actionnaire  s'il  n'est 
laire  lui-même  et  membre  de  l'Assemblée, 
cartes  d'admission  seront  délivrées  dans 
•eaux  de  la  (  Compagnie,  26,  avenue  de  l'Opéra, 
rtionnaires  qui  auront  fait,  avant  le  9  avril 
lin  (article  3l)  des  statuts),  le  dépôt  de- leurs 
iu  porteur  on  de  leurs  pouvoirs, 
lonseil  d'administration  proposera  à  l'Assem- 
Iflinaire  (le  fixer  le  dividende  de  l'exercice 
5  fr.  potfr  les  actions  libérées  de  40(t  fr.,  et 
pour  les  actions  entièrement  libérées, 
propositions  sont  approuvées,  le  solde 
distribuer,  soit  15  fr.  par  action  nomina- 
rée  ou  non  libérée,  et  14  fr.  par  action 


147.946  75 
74.174  45 

705.000 

235.000 

480.000 
18.644  54 


2°  Réserve  légale  (5  %  sur  1.483.489 
francs  15  c.)  W" 

3»  Amortissement  du  compte  Rem- 
boursement d'obligations  tirages  de 
1895-189tj-1897  :  1.410  oliligations) . . . 

4"  Remboursement  de  470  ohhga- 
lions  sorties  au  tirage  de  1898  

.')»  Dividende  aux  24.000  actions 
i20  fr.  par  action  )  

C)»  Report  à  l'exercice  1899  

Total  égal  Fr.    1.660.765  74 

Le  paiement  du  dividende  de  20  fr.  par  iicUon 
sera  efïectué,  en  une  seule  fois,  le  l"  avril  1899, 
sous  d(''ductiûn  des  impôts  établis  par  les  lois  de 
finance,  à  raison  de  l\i  fr.  20  nets  pour  les  titres 
nominatifs,  sur  présentation  des  certificats  et  de 
14  fr  692  nets  (droits  de  transmission  de  l»»'^, 
1890,  1897,  18v)8  déduits)  pour  les  titres  au  porteur, 
contre  remise  du  coupon  n"  15,  . 

Le  dividende  est  payable  à  Paris,  aux  caisses  de 
la  Société  de  Crédit  Mobilier,  41,  rue  Caumartm, 
et  en  celles  de  MM.  Perier,  Mercet  et  Cie,  59,  rue 
de  Provence.  ..r        •  -.r- 

Celte  assemblée  a,  en  outre,  élu  M.  Régis  Vierne 
administrateur  pour  six  années  et  MM.  A.  Magnin 
et  L  Martin  commissaires,  à  l'ellet  de  présenter 
un  rapport  sur  les  comptes  de  l'exercice  189".». 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  VOIES  FERRÉES  ÉCONOMIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL:  5  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  sociol:  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 


M^kl.  les  Actionnaires  sont  informés  que  l'assem- 
blée générale  annuelle,  convoquée  pour  le  31  mars 
18y'.l,^n'ayant  pu  se  réunir  à  cause  du  nombre  in- 
suffisant' des  actions  déposées,  une  nouvelle 
assemblé'e  est  convoquée,  au  siège  social,  3,  rue 
Lafayette,  pour  le  samedi  29  avril  1899,  à  trois 
heures  de  relevée,  pour  délibérer  sur  l'ordre  du 
iour  suivant: 

Cette  assemblée  délibérera  valablement  quel  que 
soit  le  nombre  des  actionnaires  présents  et  des  ac- 
tions représentées, 

1»  Rapport    du   (i'onseil   d'administration  sur 

■xercice  1898; 

2°  Rapport  des  Commissaires  sur  les  comptes 
présentés  à  l'assemblée; 

3»  Discussion  et  approbation  des  comptes,  fixa- 
tion du  dividende  ; 

4"  Nomination  des  Commissaires  ; 

5°  Communications  diverses. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment aux  statuts,  posséder  10  actions  et  les  dépcj- 
ser  au  siège  social  avant  le  24  avril  au  plus  tard. 
En  échange  de  ce  dé^iôt,  il  sera  délivré  un  récépissé 
valant  carte  d'entrée  à  l'assemblée. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  sont  ins- 
crits d'office  sur  la  liste  des  déposants. 

Le  Conseil  d'administration  proposera  à  l'assem- 
blée un  dividende  de  40  fr.  par  action,  et  de  loOfr. 
par  part  de  fondateur. 


SOCIÉTÉ 

DES  VOIES  FERRÉES  DU  DAUPHINÉ 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  G.VPITAL  :  3  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social:  8,  avenue  de  la  Gare,  à  Grenoble 
Siège  administratif:  3,  rue  Lafatjette,  à  Paris 

:MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  l'assem- 
blée générale  annuelle,  convoquée  pour  le  ol)  mars 
1899  n'ayant  pu  se  réunir  à  cause  du  nombre 
insuffisant  des  actions  déposées,  une  nouvelle 
assemblée  est  convociuée,  au  siège  social,  à  Gre- 
nolile,  8,  avenue  de  la  Gare,  pour  le  25  avril  1899, 
à  dix  heures  du  matin,  pour  délibérer  sur  l'ordre 
du  jour  suivant  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du 
Commissaire  sur  l'exercice  1898; 

2''  Discussion  et  approbation  des  comptes; 
Nomination  d'Administrateurs; 

4"  Nomination  de  Commissaires  ; 

5»  Fixation  du  dividende. 

Cette  assemblée  délibérera  valablement  quel  que 
soit  le  nombre  des  actionnaires  présents  et  des  ac- 
tions représentées. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conforme- 


\ 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


ment  aux  statuts,  posséder  10  actions  et  les  dépo- 
ser au  siét;e  social,  au  siège  administratif,  au  Cré- 
dit Lyonnais  ou  à  la  Société  Générale,  à  Grenoble, 
avant  le  20  avril  au  plus  tard.  En  échange  de  ce  dé- 
pôt, il  sera  di'livré  un  récépissé  valant  carte  d'en- 
trée à  l'assemblée. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  sont  ins- 
crits d'office  sur  la  liste  des  déposants. 
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COMPAGNIE  LYONNAISE  OE  TRAMWAYS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  C.\PITAL  :  5  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  232,  avenue  des  Ponts,  Lyon 
{Montplaisir) 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  l'assem- 
blée générale  annuelle,  convoquée  pour  le  30  mars 
189il,  n'ayant  pu  se  réunir  à  cause  du  nombre 
insuffisant  des  actions  déposées,  une  nouvelle 
assemblée  est  convoquée,  au  siège  social,  332,  ave- 
nue des  Ponts,  pour  le  27  avril  1899,  à  trois  heures 
de  relevée,  pour  délibérer  sur  l'ordre  du  jour  sui- 
vant : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  sur 
l'exercice  1898; 

2»  Rapport  du  Commissaire  sur  les  comptes  pré- 
sentés ; 

3°  Nomination  de  Commissaires  ; 

4°  Fixation  du  dividende  ; 

5»  Communications  diverses. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment à  l'article  27  des  statuts,  posséder  10  actions 
et  les  déposer  avant  le  22  avril,  au  plus  tard,  au 
siège  social,  à  Lyon,  ou  au  siège  administratif,  à 
Paris,  ou  au  Crédit  Lyonnais. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  sont  ins- 
crits d'office  sur  la  liste  des  déposants. 


Le  Conseil  d'Administration  proposera  à  l'as- 
semblée un  dividende  de  30  ir.  par  action. 
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COMPAGNIE  NOUVELLE 

DES 

TRAMWAYS  de  ROUBAIX  et  TOURCOING 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL:  3  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  Grande-Rue,  453,  à  Roubaix 
Siège  administratif  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  l'assem- 
blée générale  annuelle,  convoqaée  pour  le  28  mars 
1899,  n'ayant  pu  avoir  lieu  à  cause  du  nombre 
insuffisant  des  actions  déposées,  une  nouvelle 
assem))lée  est  convoquée,  au  siège  social,  Grande- 
Rue,  453,  à  lioubaix,  pour  le  20  avril  1899,  à  deux 
heures  de  relevée,  pour  délibérer  sur  l'ordre  du 
jour  suivant  : 

1"  Rapport  du  Conseil  d'administration  sur 
l'exercice  1898; 

2»  Rapport  du  Commissaire  sur  les  comptes  pré- 
sentés à  1  assemblée; 

3"  Discussion  et  approbation  des  comptes,  fixa- 
tion du  dividende; 

4°  Nomination  de  Commissaires; 

5"  (Communications  diverses. 

Clette  asseml)lée  délibérera  valablement  quel  que 
soit  le  nomi)re  des  actionnaires  présents  et  des 
actions  représentées. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut,  conformé- 
ment aux  statuts,  posséder  5  actions  au  moins  et 
les  déposer  avant  le  15  avril,  au  plus  tard,  au  siège 
social,  à  Rouhaix;  au  siège  administratif,  à  Paris, 
ou  au  Crédit  Lyonnais.  En  échange  de  ce  dépôt,  il 
sera  délivré  un  récépissé  valant  carte  d'entrée  à 
l'assemblée. 

Les  propriétaires  d'actions  nominatives  sont 
inscrits  d'oflice  sur  la  liste  des  déposants. 
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Ciicmin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis.  —  Le  Livret- 
Guide  illustré  de  la  Compagnie  d'Orléans  (Notices, 
"Vues,  Tarifs,  Horaires)  est  mis  en  vente,  au  prix 
de  30  centimes  : 

1»  A  Paris,  dans  les  bureaux  de  quartier  et  dans 
les  gares  d'Austerlitz,  Luxembourg,  Port-Royal  et 
Ijffnfert; 

2''  En  province,  dans  les  gares  et  principales  sta- 
tions.  I  209 


Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  que  le  divi- 
dende de  l'exercice  1898  a  été  fixé  à  62  fr.  50 
2îar  action  de  capital. 

L'x\ssemblée  générale  ayant  décidé  qu'une 
somme  de  13  fr.  50  par  action  serait  réservée 
jusqu'à  ce  que  le  Conseil  d'Etat  ait  prononcé 
sur  le  recours  formé  contre  l'arrêté  du  27 
juin  1898  du  Conseil  de  Préfecture  de  la  Seine, 
il  sera  payé  36  fr.  50  par  action  de  capital  ou 
de  jouissance  à  dater  du  6  avril  prochain,  au 
siège  de  la  Compagnie,  6,  rue  Condorcet,  tous 
les  jours  non  fériés,  de  10  heures  à  2  heures. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  de  finance,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

lo  Actions  nominatives  de  capital 
ou  de  jouissance   Fr.    35  040 

2»  Actions  de  capital  au  porteur. . .    ^33  892 

3o  Actions  de  jouissance  au  porteur 
(numérotées  de  1  à  201889)   33  324 

40  Actions  de  jouissance  au  porteur 
(à  partir  du  no  201890)   34  034 

Les  porteurs  de  plus  de  vingt  actions  pour- 
ront déposer  leurs  titres  ou  leurs  coupons, 
dès  le  29  du  courant,  en  échange  d'un  mandat 
de  paiement  à  l'échéance  du  6  avril  prochain. 
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Conformément  à  l'article  35  des  statuts,  le  Conseil 
d'administration  a  l'honneur  de  convoquer  MM.  les 
Actionnaires  à  l'Assemblée  générale  annuelle  qui  se 
réunira  le  dimanche,  28  mai  1899,  à  onze  heures  du 
matin,  au  siège  social,  à  Madrid,  Calle  del  Paci- 
fico,  n°  4. 

D'après  les  dispositions  de  l'article  32  des  statuts, 
ladite  Assemblée  se  composera  des  cent  cinquante 
Actionnaires  qui  réuniront  le  plus  grand  nombre 
d'actions,  sans  que  ce  nombre  puisse  être  inférieur 
à  cinquante  actions  pour  chaque  déposant.  Ceux 
des  Actionnaires  qui,  se  trouvant  dans  ce  cas,  vou- 
dront faire  partie  de  l'Assemblée,  devront  déposer 
leurs  titres  : 

Soit  à  Madrid,  dans  la  Caisse  de  la  Compagnie, 
un  mois  avant  la  réunion,  c'est-à-dire  le  28  avril  au 
plus  tard  ; 

Soit  à  Paris,  avant  le  25  avril,  dans  les  bureaux 
du  Comité,  rue  Chauchat,  n»  20, 

Lors  de  la  remise  de  leurs  titres,  MM.  les  Ac- 
tionnaires recevront  un  récépissé  nominatif  indi- 
quant la  date  du  dépôt. 

Dans  le  cas  où  plusieurs  Actionnaires  seraient 
porteurs  d'un  même  nombre  d'actions,  on  suivra 
l'ordre  d'inscription. 

L'échange  des  actions  Tarragone-Barcelone- 
France  contre  des  actions  Madrid-Saragosse-Ali- 
cante  n'ayant  pu  encore  être  effectué,  MM.  les  Por- 
teurs d'actionsTarragone-Barcelone-France  pourront 
déposer  leurs  titres,  soit  dans  les  caisses  précitées, 
soit  avant  le  25  avril  dans  celle  du  Comité  de  la 
Compagnie  à  Barcelone.  Chaque  groupe  de  trois 
actions  Tarragone- Barcelone-France  représentera 
deux  actions  Madrid-Saragosse-Alicante. 
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COMPAGNIE  D'AGUILAS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  15  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  à  Paris,  32,  rue  des  Mathurim. 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  d'Aguilas 
sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire 
])oar  le  mardi  18  avril  1899,  à  trois  heures  et 
demie  de  relevée,  salle  de  la  rue  des  Mathurins, 
n°  38.  à  Paris,  à  l'effet  d'entendre  le  rapport  du 
(jonseil  d'administration  sur  les  opérations  de  la 
Société  pendant  l'exercice  1898,  ainsi  que  le  rap- 
port des  Commissaires,  et  de  statuer  sur  les  comp- 
tes dudit  exercice. 


Conformément  aux  articles  81  et  32  des  i 
l'assemblée  générale  se  compose  de  tous  les 
naires  possédant  au  moins  10  actions. 

Aux  termes  de  l'artiçle  34  des  statuts,  ti 
tionnaire  voulant  participer  à  l'assemblée  g< 
devra  justifier  du  dépôt  de  ses  actions  dai 
caisses  de  la  Société  Générale  de  Crédit  Ind 
et  Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire,  à 
seize  jours  au  moins  avant  la  réunion  de  l's 
blée. 


TRAMWAYS  ÉLECTRIQUES  DE  G 

(société  anonyme) 


L'assemblée  générale  ordinaire  des  action 
se  réunira  le  mardi  4  avril  1899,  à  deux 
de  relevée,  au  siège  social,  rue  Charles-Quii 
à  Gand.  ■ 

ORDRE  DU  jour 

1°  Rapports  du  Conseil  d'administration 
CoUège  des  commissaires  ; 

2°  Examen  et  approbation  du  bilan  et  du  ce 
de  profits  et  pertes  ; 

3°  Ratification  de  la  décharge  donnée  aux  j 
tés  apportantes  et  entrepreneurs  statutair^ 
travaux  de  construction  (art.  19  des  statuts)  ;' 

4°  Nomination  d'un  administrateur  et  d'un 
missaire,  en  remplacement  d'un  administrai 
d'un  commissaire  sortants  et  rééligibles  ; 

5°  Concessions  nouvelles  ; 

6°  Tirage  au  sort  des  obligations  et  des 
à  amortir.  i 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Acti^ 
res  doivent  se  conformer  à  l'art.  30  des  statui 
Les  dépôts  de  titres  seront  reçus  : 
A  Gand,  au  siège  social,  34,  rue  Charles-Q 
A  Bruxelles,  chez  M.  E,-L.-J.  Empain,  lOi 
l'Enseignement. 


COMPAGNIE  RUSSE-FRANÇAISE 

DE  CHEMINS  DE  FER  ET  DE  TRAMW 

(société  anonyme) 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d\ 
venir  MM.  les  Actionnaires  que  le  dividen 
l'exercice  clôturé  le  31  décembre  1898  sera  pa; 
à  partir  du  1"  avril  prochain,  par  5  fr.  50 
les  actions  privilégiées,  contre  remise  des  coi 
n"'  3  et  4,  et  par  7  fr.,  contre  remise  des  co\ 
n"  3  et  4  : 

a)  A  la  Banque  de  Bruxelles,  à  Bruxelles  : 

b)  A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-B 
Bruxelles  ; 

c)  A  la  Banque  E.-L.-J.  Empain,  à  BruxelL 
N.  B.  —  Prière  de  présenter  les  deux  coi 

ensemble  et  sans  les  détacher  l'un  de  l'autre. 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Excursion 
le  sud-ouest  de  la  France  (du  3  au  10  avril 

—  Billets  à  prix  réduits.  —  Visites  de  Bord 
Biarritz,  Pau,  Lourdes,  Toulouse. 

Départ  de  Paris  (gare  d'Orléans)  le  3  avril 

—  Retour  à  Paris  (.gare  d'Orléans)  le  10  avril 
D'accord  avec  la  Société  des  Voyages  E 

miques,  la  Compagnie  d'Orléans  fera  émettre 
qu'au  30  mars  au  soir,  des  billets  d'excursion 
prenant  : 

1°  Le  transport  en  chemin  de  fer  ;  . 

2"  Les  chambres,  service  et  repas  (vin  comj 

3»  Le  transport  en  omnibus  et  en  voitures;] 

4»  Les  entrées  et  visites  des  monuments  ; 

5»  Les  soins  des  Guides-Conducteurs  de  l'e 
sion.  . 

(Par  les  soins  et  sous  la  responsabilité  ( 
Société  des  Voyages  Economiques). 

Prix  de  l'Excursion  complète  :  l"  classe,  2 

—  2'  classe,  190  fr.  —  Le  nombre  des  place 
limité.  ,     ,       ,  , 

Les  Billets  sont  délivres  dans  les  burea 
l'Agence  des  Voyages  Economiques,  17,  d 
Faubourg-Montmartre,  et  10,  rue  Auber,  à  H 

On  peut  se  procurer  des  renseignements  9 
prospectus  détaillés  :  .        ,  ^  j  J 

A  la  gare  d'Orléans  (quai  d'Austerlitz)  et  daa 
bureaux  succursales  de  la  Compagnie. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DE 

MADRID  A  SARAGOSSE  ET  A  ALICANTE 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 
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50 


5 

3  50 
15 


50 


4 

4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  ., 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .  . 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  . 
20  .. 

3  50 
3  56 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40  .. 

27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475 

1095  .. 
475  .. 
472  50 
680  .. 
455  .. 

472  50 
270  .. 
425 


485  .. 

587  50 

1082  50 
800  . 
345  . 
617  50 

1080 
502  50 
575  . 


940  .. 
650  .. 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 
3272  50 
1330  .. 
585  .. 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4 
4 
5 
4 


1130 

488 
480 
442 
478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 
3500 
1365 
537 
190 


50 


50 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3 
4 
3 

3  50 
3 
1 
1 
1 

ÎO 
20 

15 

4 
20 
80 

3  50 

3  56 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

Ô7  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175  . 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  .. 
101  .. 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 
108  90 

93  30 
98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  20 
25  90 
477  50 
490  .. 
515  .. 
103  20 
467  5C 
487  50 
M  .. 
4»  ..: 


1250 

487 
483 
456 
483 
1145' 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


113  .. 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

65  JO 
371 
318 


232 
177  .. 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25, 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80, 
101  75 

70  70 
108 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380 
450 
488 
102 
373 
431 
96 


112  80 

104  80 

69  35 
66  35 


1390 

482 
480 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 

740 

8400 
1128 

8,35 

368 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  I 

650  . 


112  . 
1715  . 
1465  . 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 

95 


104  50 
2;i  60 

474 
98  50 

I0;i  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 

103  . 
103  50 
lO'i  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444  . . 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  .. 

99  20 


448 
103 
53 
52 
440 
106 
94 


109 
104  : 
34 
157 
129 


214 

225 


97 


450 


102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

87 

22  75 
107  .. 
470  ., 
499  .. 
103  .. 
370  .. 
«60  .. 
100  .. 

*à 


ît  Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

2  mars 

9  mars 

lômars 

23mars 

>  30mars 

.  1345  . 

1317  .. 

1345  . 

1335  . 

1336  .. 

470 

469  .. 

467  51 

466  2E 

)  466  . . 

.    473  50 

471  .. 

471  5C 

473  . 

473  .. 

.    428  .. 

430  .. 

430  .. 

430  . 

427  .. 

.   469  .. 

467  .. 

466  .. 

464  2: 

)  465  tO 

.  1215  . . 

1201  .. 

12u0  .. 

1200  . 

1190  .. 

.    468  5C 

166  .. 

466  . 

4(J6  . 

464  .. 

.    473  5C 

470  .. 

472  25 

471 

169  .. 

.   661  .. 

661  .. 

660  .. 

654  . 

660  .. 

.   461  50 

454  .. 

449  .. 

450  . 

448  .. 

.   465  .. 

457  5C 

477  5C 

460  .. 

.   340  .. 

36Ô  . 

337  .. 

350  . 

350  .. 

.  457 

459 

452  5C 

453 

.    467  . . 

466  .. 

465  .. 

464  . 

465  .. 

.    680  . 

675  .. 

665  .. 

660  . 

660  .. 

.  2275  . . 

2200  . 

226S  .. 

2270  . 

.  1310  .. 

1275  .. 

1265  ,, 

1255  '. 

1255  .. 

.  1015  . 

960  .. 

930  .. 

945  . 

935  .. 

.    340  .. 

335  .. 

331  .. 

340  . 

335  .. 

.    640  50 

645  . 

645  . 

640  . 

640  .. 

.  1790  .. 

1780  ., 

1800  . . 

1785  . 

1770  .. 

.  1280  .. 

1285  .. 

1277  5(J 

1271  . 

1265  .. 

725 

4  VU    .  . 

0  iU 

654  . 

658  . , 

!  U9 

160  . 

169  . 

186  .. 

193  .. 

.    106  .. 

99  .. 

Si3  .. 

99  . 

93  .. 

.  1260  .. 

1220  .. 

1245  . 

1249  .. 

.    970  .. 

975  .. 

975  ..' 

975  . 

975  .. 

0  108  .. 

115  .. 

115  .. 

112  . 

IIJ  .. 

.   670  .. 

665  .. 

662  ., 

655  .. 

64  j  .. 

.    647  .. 

635  .. 

640  . 

634  .. 

627  .. 

21  75 

17  50 

19  . 

19  . . 

.    112  . 

112  .. 

112  . 

117  .. 

112 

3591  . 

3620  .. 

3710  .. 

(715  .. 

,i780  .. 

1360  .. 

1363  .. 

1410  .. 

1400  .. 

1485  .. 

535  . 

512  .. 

533  .. 

534  . 

Ï32  .. 

305  .. 

312  .. 

312  . 

310  .. 

305  .. 

110  30 

111  50 

111  5C 

110  70 

m  50 

103  50 

103  75 

103  51 

103  70 

104  .. 

64  50 

64  40 

63  70 

)    62  .. 

62  3b 

63  3c 

G3  75 

63  .. 

415  . 

427  . 

425  , 

)   102  25 

iû2  05 

102  6( 

103  5( 

i03  45 

88  50 

88  50 

9.)  .. 

92  .. 

92  50 

95  75 

95  6l. 

95  U 

95  . 

95  .. 

104 

104  . . 

104  6 

105  , 

104  50 

108  60 

108  6U 

108  3i 

11,8  r 

108  80 

105  20 

105  . . 

105  . 

U4  8(j 

104  40 

55  30 

57  Oi 

59  4i 

59  17 

60  20 

232  . 

210  .. 

269  .. 

266  . 

282  . 

198  .. 

215 

231  .. 

232  . 

247  .. 

622  .. 

621  50 

6ïl  .. 

218  .. 

218  . 

216  ■.  ; 

217  .. 

216  '. 

264  .. 

273  50 

273  . 

272  50 

100 

102  40 

103  .. 

101  50 

U  3  25 

102  50 

95  82 

95  42 

95  40 

95  2, 

94  80 

97  .. 

94  95 

103  6l^ 

103  50 

iÔ2  9i 

102  2; 

lOi  25 

27  .. 

26  80 

27  6i 

27  IC 

27  22 

495  .. 

495  .. 

495  . 

497  .. 

496  .. 

91  75 

91  10 

91  . 

90  9i 

91  25 

93  25 

9i  10 

93  5 

93  70 

94  15 

93  80 

92  90 

93  91 

94  .. 

91  .. 

93  70 

93  7i 

93  7C 

93  70 

102  10 

102  25 

102  75 

102  7e 

102  85 

102  20 

102  50 

102  6(J 

1(8  51 

102  75 

lui  55 

101  .. 

loi  15 

101  21 

100  83 

1U2  .. 

101  70 

101  5 

101  30 

101  45 

102  10 

102  50 

100  5i 

103  .. 

104  50 

102  .. 

«01  9i 

102  75 

103  . . 

103  . . 

103  . 

103  2;, 

104  10 

103  7f> 

104  9B 

103  15 

102  11: 

102  8u 

102  9U 

K2  95 

94  30 

91  25 

94  45 

91  2,^ 

93  90 

99  60 

99  60 

100  25 

100  70 

ICO  05 

62  ïO 

62  . 

62  25 

62  50 

62  35 

100  .. 

100  , 

104  70 

104  40 

r  ;• 

103  30 

104  37 

103  2^ 

102  75 

104  .. 

48  10 

47  f  O 

47  . 

46  80 

28 

27  90 

27  i; 

17  10 

27  .. 

23  92 

23  75 

83  20 

28  90 

21  75 

427  .. 

423  . 

412 

408  . 

406  50 

494  . 

492  50 

480 

478  .. 

479  . 

500  .. 

502  . . 

495  25 

497  .. 

497  .. 

IOj  75 

103  .. 

395  .. 

404  .. 

400  .. 

403  ; 

400  .. 

461  . 

465  .. 

465  .. 

461  50 

461  .. 

loi  75 

102  10 

103  .. 

102  25 

102  . 

«  7& 

4»  J£> 

49  .. 

49  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


TjI. 

ktmni. 

it  Utrtl 

■•m. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200.000 

500 

200 

500.000 

500 

250 

744.000 

100 

tOÛ 

120.000 

500 

20U 

150.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

i) 

>ï. 

60.000 

500 

500 

275.385 

500 

500 

99.337 

500 

500 

524.601 

500 

500 

658.799 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

393.336 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

$00 

3207617 

500 

500 

390.000 

500 

500 

410.410 

500 

500 

^J.359 

10£ 

lOf 

46i3.000 

500 

500 

509.329 

500 

500 

247.940 

500 

500 

46.763 

500 

50U 

47.122 

500 

500 

95.4i2 

500 

500 

198.376 

500 

500 

J13.555 

500 

500 

234.484 

500 

500 

94 . 595 

500 

500 

57! 129 

500 

EQO 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

J19.385 

500 

500 

355.938 

500 

5Ô0 

I124U8 

500 

5Û0 

139.239 

500 

500 

57.723 

500 

500 

118.823 

500 

600 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

50.0 

325.000 

10£ 

10£ 

52.000 

5()û 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5f 

5« 

200.000 

200 

200 

40.000 

500!  500 

100.000 

500 

j  500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DltlDMUl  00  UTIRlT  dlilrlbot  n 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagae.  .. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  I^d 
Crédit  Foncier  d'AutricUe 
Crédit  Foncier  Egyptien  . . 
Crédit  Foncier  deHongtie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.        —       3  %  séfie. 

—  —  —  2e  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Honer... 
Obi.  anc.   —  3%l"à8«emis. 

—  —    —   9»  émis  

—  —    —  10»  émis. . . . 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cl  H 

—  Word  de  l'Espagne  — 
Obi.         —         3  %1" série. 

—  —  —  2«  série. 

—  _  —  39  série. 

—  —  —  4«  série. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —  Àsturies  l"hyp. 
_  _  _  2"  hyp. 
_  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  -  -    2.  hyp. 

—  -  -    3»  hyp. 

—  SmyTne-Cassaba4%94 
    4  9^  95 

—  Sud  del»Esp.3%lrehyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  '. ... 

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

15  p! 

15  p. 

15  p. 

îl  ]?• 

15  p. 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

18  50 

10  . 

6  25 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  .. 

20  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

5 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  .. 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

-15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

20  .. 

40  10 

29  85 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

■15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

80  .. 

80  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 

7  50 

17  50 

80  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

9 

io 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

20  .. 

20  50 

20  5C 

19  .. 

15  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p 

45  p 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

Cours  de  clôture  des  5  dernières, sem. 


1895 

1896 

1897 

1898 

600  .. 

536  . . 

520  .. 

488  . . 

500  . . 

499  . . 

490  . . 

450  . . 

552  50 

580  . . 

592  . . 

604  . . 

725  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

153  . . 

108  . . 

74  . . 

1490  .. 

1266  . . 

1300  . . 

462  50 

479  . . 

489  . . 

515  . . 

850  .. 

790  . . 

62  50 

60  .. 

45  . . 

38  . . 

160  .. 

136  . . 

65  . . 

65  . . 

250  .. 

266  . . 

180  . . 

150  .. 

848  75 

855  . . 

176  . . 

115  . . 

937  50 

775  . . 

775  . . 

782  . . 

472  50 

475  . . 

478  . . 

475  . . 

461  25 
455  . . 
461  25 
300  .. 

467  .. 
459  . 

468  . . 

304  . . 

295  . . 

286  . . 

242  50 

225  . . 

195  . . 

173  . . 

365  . . 

364  . . 

386  . . 

389  . . 

362  50 

360  . . 

382  . . 

385  . 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  .. 

87  50 

115  . . 

85  . . 

58  . . 

227  50 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

207  .. 
200  . . 

840  .. 
244  . . 

805  .. 
809  . . 

172  . 
168  . 

195  .. 

239  . . 

807  . 

168  . 

195  . . 

236  . . 

811  . . 

170  . 

225  .. 

248  . . 

815  . . 

173  . 

235  .. 

254  .. 

813  .. 

182  . 

223  75 

249  . . 

215  . . 

171  . 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  . 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  . 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  . 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

845  . 

2§5  .. 

325  .. 

280  .. 

831  . 

278  75 

320  .. 

277  .. 

289  . 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  . 

362  .. 

355  .. 

368  . 

'85 

118  .. 

10?  .. 
605  .. 

100  . 
765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

400  .. 

610  .. 

855 

680  . 
1235  . 

142  5C 

76  .. 

65  .. 

190  . 

160  .. 

128  .. 

108  . 

496  2E 

354  .. 

342  .. 

893  . 

670  . 

685  , 

600  .. 

445  . 

535  . 

580  . 

555  . 

500  . 

mars  9  mars  IGniars  2.3mai'S  30mars 


537 
505 
654 
577 
120 


550  .. 


92 
172 
243 
237 
771 
470 


515  .. 
646  .. 
573  .. 
120  .. 
1316  .. 
547  .. 


535 
532  . 
652  . 
573  . 
116  . 
1325  . 
540  . 


451  .. 

2  50 
•203  .. 
173  .. 
381  .. 
386  .. 
724  .. 
180  .. 
145  .. 
267  ., 
255  50 
216 
240 
251 
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460 
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163  .. 
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2.3 
259  50 


50!)  .. 
520  .. 
610  .. 
568  .. 
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1310  .. 
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71  .. 

281  .. 

250  . . 

322  .. 

315  .. 

31  i  50 
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.364 
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1945 
35 
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622 


114  . 
232  . 

254  . 

244  . 
781  . 
462  . 
450  50 
440  25 
448  50 
195 
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380 
385  50 
710 
230 
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273  25 
259  . 

255  . 
251  50 

256  50 
253  25 
262 
262 
256 
259 


72 
285 
278 
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312 
420 
i55 
155 
822 
180 
1019 
1915 
37 

286 
615 

620 


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 
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DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouias  

Ouest  joui«s  

Tramways  (G'"  G''  F")  

Banque  de  là  Guadeloupe. 

—  d,é  là  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réufiion  

—  de  l'Iùdo-Chiiie  . .. 
Banq.  spéc;  de  Val.  Inclust. 

Ciaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouisa  

Gaz  (G'»  centrale)  

Dombrowa'  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenld.  (Mines  de  cuiv.] 

Carmaux  (Mines  de)  .' . . . 

Laurlum  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  die  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electrp-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciét.  de  la  MecTine  

Bateaux-ParisiSns  

Chargeurc-Réunis  

Qi«Havr.-Fén.  de'Nav.  àV' 
Etënéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.(Ci"  G'» 

EtsUlissements  JDuval  

Gr.  DiStlll.  Cusenier  et  Ci». 
Qi  MouUns  de  Corbeil. . 
LUS  AliUtAlrea  


COURS  DE  CLOTURB 

23mars  30mars 
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1615  .. 

660  .. 
1220  .. 

225  .. 
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!58U  .. 

611  .. 
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608 
1962 
1250 


1160. 
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385 
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1265 


3325 
915 
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DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5 
Ciè  G'»  F'«  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35û*'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

CI»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fivès-Lille  6  %  lr»et8«  émis. 
Métaux  (Ci»  F»)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  Z  %■ 

Omnibus  4  %   

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi»  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  MiUtaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   8»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito'-Santo  5  %  1894...  . 
Mendoza  6  %  1888.....  

VAL.  ÉTKANG.  (oWig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosaowioe  5     . . . 
Obi.  Wag.-UtS  4  %  i",  2»  sér 


COURS  DB  CLOTURE 

23m  a  rs  30mars' 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 

Aris  aux  Actionnaires  au  porteur 

Selon  un  arrangement  convenu  à  Lisbonne  le  10 
novembre  1898,  la  Compagnie  de  Mozambique  a 
charg('  le  comité  de  Londres  de  procéder  à  une 
émission  de  GO. 000  nouvelles  actions  de  £  1  cha- 
cune, qui  seront  offertes  aux  actionnaires  propor- 
tionnellement au  nombre  d'actions  qu'ils  possè- 
dent, à  raison  d'une  action  nouvi-lle  pour  chaque 
dix  actions  anciennes.  Lès  fractions  de  moins  de 
dis  actions  n'auront  aucan  droit  de  souscription 
aux  nouvelles  actions,  et  il  ne  sera  pas  émis  de 
fractions  d'actions. 

Les  nouvelles  actions  seront  émises  au  prix  de 
£  2,  paj-ables  comme  suit  : 

Dix  schillings  (Fr.  12  C5)  à  la  souscription. 

Dix  schillings  (Fr.  12  65)  à  la  répartition. 

Dix  schillings  iFr.  12  65)  le  25  juillet  1899. 

Dix  schillmg.s  (Fr.  12  65)  le  25  octobre  1899. 

Les  actionnaires  ont  la  faculté  de  tout  payer  au 
moment  de  la  répartition. 

Tout  versement  en  retard  subira  un  intérêt  à 
raison  de  7  0/0  l'an,  et  tout  retard  de  plus  de  «  30 
jours  entraînera  la  perte  des  actions,  ainsi  que 
toute  perte  d'argent  pouvant  résulter  de  la  vente 
desdites  actions  par  la  Compagnie.  » 

Tous  les  actionnaires  d'actions  au  porteur  qui 
désirent  souscrire  aux  nouvelles  actions  aux  con- 
ditions énoncées  ci-dessus  devront  déposer  leurs 
certificats  d'actions,  accompagnés  de  leurs  nom  et 
adresse  avant  le  10  avril  1899,  au  bureau  de  la 
Compagnie,  à  Londres,  13,  Austin  Friars,  E.  C, 
ou  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin,  à  Paris,  ou  au  siège  social  de  la  Compa- 
gnie, 45,  rue  de  Alecrin,  à  Lisbonne. 

En  échange  de  ce  dépôt,  il  sera  délivré  une  for- 
mule de  souscription  qui  devra  être  remplie  et  re- 
mise avant  le  10  avril  1899  à  l'une  des  adresses 
précitées,  accompagnée  d'un  chèque  pour  le  paie- 
ment du  premier  versement  à  faire  pour  ladite 
souscription  aux  nouvelles  actions. 

Par  ordre  du  Comité  de  Londres  : 

Norton  Lambert, 

216  Secrétaire  à  Londres. 


BILLETS  HYPOTHÉC.  DE  L'ILE  DE  CUBA 

Émissions  1886  (6  o/o)  et  1890  (5  o/o) 


Échéance  du  1"  avril  1899 
Conformément  à  la  loi  votée  par  les  Cortès  es- 
pagnoles le  26  juin  1898,  le  coupon  échéant  le 
1"  avril  1899  sera  payé  en  pesetas. 

A  Pai-is,  le  paiement  se  fera  à  la  Banqiie  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  qui  délivrera 
aux  porteurs  des  chèques  sur  le  Banco  Hispano- 
Colonial,  à  Bari'clone. 

Les  porteurs  pourront,  s'ils  le  préfèrent,  rece- 
voir on  francs  la  contre-valeur  des  pesetas,  au 
change  (jiii  si'ra  fixé  cliaque  jour. 
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ATELIERS, 


SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES 

mmm  et  chastiebs 


NAVALS 


DE  ■WIBOR.G- 
I  Grand-Duché  de  Finlande,  Russie) 

Constituée  par  acte  authentique  passé  davant  M"  De 
Doncker,  notaire  à  Bruxelles,  le  30  décembre 
1898,  et  publié  aux  annexes  du  Moniteur  Belge 
du  29  décembre  1898,  n-  5036. 


Capital  :  2.800.000  fr. 

représenté  par  28.000  actions  de  100  fr.  chacune. 
11  n'a  été  créé  ni  parts  de  fondateur,  ni  actions 
de  jouissance  ou  ordinaires. 


SIEGE  SOCIAL  :  BRUXELLES 


CONSEIL  d'administration 

M.  Frédéric  Modéra,  banquier  à  Verviers,  pré- 
sident ; 

M.  Victor  Bertaux,  constructeur  à  Cureghem, 
administrateur-délégué  ; 

M.  Hjalniar  Gailen,  ingénieur,  à  'Wi))org,  admi- 
nistrateur-directeur ; 

M.  Constant  Lejeune,  banquier  à  Bruxelles,  ad 


ministrateur-délégué  de  la  Compagnie  Générale 
Industrielle; 

M.  Georges  Kerckx,  avocat  à  Bruxelles  ; 

M.  Alfred  Dedyn,  à  Paris,  président  de  la  So- 
ciété des  Verreries  de  Radom  ; 

M.  Alphonse  Busschodts,  à  Bruxelles,  ingénieur 
des  Mines,  des  Arts  et  Manufactures  et  du  Génie 
civil. 

COMMISSAIRES 

M.  Oscar  Lacroix,  ingénieur  à  Bruxelles,  juge 
au  Tribunal  de  commerce  ; 

M.  Léon  Dedyn,  propriétaire  à  Verviers; 

M.  Masson,  ingénieur  des  Mines,  à  Verviers  ; 

M.  le  baron  F.  Del  Marmol,  ingénieur,  à  Ensi- 
val. 

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 


10.000  actions  de  100  fr.  chacune 

ENTIÈREMENT  LIBÉRÉES 

PRIX  :  132  fr.  50 

A  la  souscription  Fr.      32  50 


PAYABLES  i         répartition,  le  25  avril..  100 

Total  Fr.    132  50 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

les  Mercredi  5  et  Jeudi  6  Avril  1899 

de  10  à  3  heures 
A  Bruxelles  :  A  la  Société  Française  de  Banque  et 

de  Dépôts,  rue  Royale,  60  ; 
—         Ala  Compagnie  Générale  Industrielle, 

rue  des  Deux-Eglises,  36  ; 
A  Anvers  :      A  la  Société  Française  de  Banque  et 

de  Dépôts,  place  de  Meir,  22; 
A  Verviers  :    Au  Crédit  Verviétois  (Modéra  et  Cie). 

On  souscrit  dès  à  présent  par  correspondance. 

Si  les  demandes  dépassent  le  chiflFre  total  des 
titres  offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  ré- 
partition. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 

Les  statuts  sont  à  la  disposition  des  souscrip- 
teurs aux  guichets  des  Etablissements  émetteurs. 
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TRAMWAYS  DE  LILLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Le  Conseil  d'administration  porto  à  la  connais- 
sance de  MM.  les  actionnaires  que  l'Assemblée 
générale  ordinaire  aura  lieu,  le  jeudi  13  avril  pro- 
chain, à  2  heures  1/2  de  relevée,  au  siège  social, 
91,  rue  de  l'Enseignement,  à  Bruxelles. 

Ordre  du  jour  : 

1.  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du  Col- 

lège des  commissaires; 

2.  Bilan  et  compte  de  profits  et  pertes  au  31  dé- 

cembre 1898; 

3.  Nomination  d'administrateurs  ; 

4.  Nomination  de  commissaires  ; 

5.  Tirage  au  sort  d'obligations  à  amortir; 

6.  Tirage  au  sort  d'actions  à  amortir; 

7.  Divers. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  actionnai- 
res sont  priés  de  se  conformer  à  l'article  27  des 
statuts. 

Les  dépôts  des  actions  sont  reçus  à  la  Banque 
E.-L.-J.  Empain,  105,  rue  de  l'Enseignement,  à 
Bruxelles.  219 


BIBLIOGRAPHIE 


Tout  Paris  sous  la  Main 

La  fin  de  notre  siècle  aura  réalisé  un  véritable 
miracle  de  typographie  et  de  bon  marché  :  le  Paris- 
Hachette  qui,  pour  3  fr.  75,  meten  1.600  pages  sur 
trois  colonnes  Paris  tout  entier  sous  la  main. 

La  première  partie  de  cet  Annuaire  Illustré  de 
Paris  pour  1899  contient  près  de  3.000  rubriques 
sur  les  Pouvoirs  Publics,  les  Services  Administra- 
tifs, l'Enseignement,  les  Sciences,  les  Lettres,  les 
Arts,  le  Commerce,  l'Industrie. 

La  deuxième  partie  donne  140.000  adresses  de 
l'Industrie  et  du  (Jlommerce  parisiens. 

La  troisième  partie,  la  nomenclature  de  toutes 
les  Rues  de  Paris. 


La  quatrième  partie,  les  Adresses  Mondaiiies  de 
toutes  les  notabilités  parisienne»  avec  indication  de 
leur  jour  de  réception  et  de  leur  villégiature. 

C'est  quatre  Annuaires  en  un  seul. 

Tous  ceux  qui,  de  près  ou  de  loin,  ont  des  rela- 
tions avec  Paris  ou  y  sont  appelés  par  des  affaires 
comprendront  l'utilité  d'un  pareil  livre  qui  réunif 
de  si  nombreux  renseignements  et  offre,  on  outre, 
à  ses  acheteurs,  un  grand  Plan  complet  de  Paris  et 
10  bons  pour  10  billets  de  théâtre,  à  prix  réduit,' 
pour  une  ou  deux  personnes. 

L'édition  de  1899  de  Paris-Hachette,  qui  vient 
de  paraître,  est  illustrée  de  l.lbO  portraits  et  de 
nombreuses  statistiques  pittoresques  reflétant,  le 
mouvement  vivant  de  la  grande  capitale. 
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A  signaler  dans  la  607*  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  les  articles  : 
Officiers  delà  Couronne,  par  M.  Prou;  Officiers 
ministériels,  par  M.  F.  Girodon;  Officiers  d'Aca 
démie,  par  M.  Georges  Lyon;  Oiseau  (organisa 
tion,  mœurs,  distribution  géographique,  classifica- 
tion, etc.),  par  M.  E.  Trouessart. 

Le  même  fascicule  renferme  la  monographie  du 
département  de  l'Oise,  avec  une  belle  carte  en  cou- 
leurs hors  texte,  par  MM.  André  Berthelot  et  Ph. 
Glangeaud. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  affranchie  adressée  à  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennes, 
Paris.  221 


Cent  A)is  de  Lutte  Sociale.  —  La  Législation 
de  l'Enfance,  1789-1898,  par  Jacques  Bonzon,  avo-' 
cat  à  la  Cour  d'appel  de  Paris  (2«  édition,  revue  et 
complétée).  —  Guillaumin  et  C'»,  éditeurs,  14,  rue, 
de  Richelieu,  Paris.  —  Prix  :  3  fr.  50. 

(jette  nouvelle  édition,  remet  au  courant  des  loiS: 
nouvelles  l'intéressant  ouvrage  publié  en  1894  par 
M.  Bonzon.  Nous  voyons  successivement  la  situa- 
tion de  l'enfant  dans" la  Famille^  à  l'Ecole  et  dans 
l'Atelier.  Elle  nous  y  apparaît  sous  un  double  as- 
pect :  théoriquement,  par  les  lois  de  tous  genres] 
faites  en  son  intérêt  —  pratiquement,  avec  les  ré-j 
sultats  plus  ou  moins  heureux  de  ces  lois,  tels  que 
les  établissent  les  statistiques  et  les  documents  les: 
plus  récents.  Enfin,  l'auteur  indique  les  réformes, 
les  plus  urgentes  en  faveur  de  l'enfance. 
,  Cet  ouvrage  a  donc  une  double  utilité  :  c'est  un 
tableau  destiné  tout  à  la  fois  aux  hommes  d'étude 
et  aux  philanthropes.  Il  renseigne  ceux-ci  sur  les 
armes  que  la  loi  leur  fournit  pour  l'enfance  et  les 
œuvres  qui  la  protègent.  Il  montre  à  ceiix-là  le 
chemin  parcouru  depuis  la  Révolution,  et  les  bien- 
faits de  la  lutte  sociale.  222 

Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Excursion  à  prix 
très  réduits  de  Paris  à  Londres,  vià  Rouen, 
Dieppe  et  Newhaven. 

Billets  d'aller  et  retour  valables  pendant  14  jours, 
délivrés  du  mercredi  29  mars  au  lundi  2  avril  1899. 
—  Prix  des  places  :  1"  cl.,  49  fr.  05  ;  2«  cl.,  37  fr.80; 
3«  cl..  Si  fr.  50. 

Aller  :  Départ  chaque  jour  (du  29  mars  au  3  avril 
inclus)  de  la  gare  Saint-Lazare  à  9  h.  du  soir.  — 
Arrivée  à  Londres  à  7  h.  40  du  matin. 

Retour:  Dans  un  délai  de  14  jours,  à  partir  de  la 
date  d'émission  des  billets.  —  Départs  de  Londres: 
London  Bridge,  à  9  h.  du  soir  ;  Victoria,  à  8  h.  50 
du  soir.  —  Arrivée  à  Paris  Saint-Lazare  à  7  h.  15 
du  matin. 

Les  voyageurs  porteurs  de  billets  d'excursion  de 
l"  et  de  2°  classes  pourront  effectuer  leur  voyage  j 
le  jour  moyennant  les  suppléments  ci-après,  payesi 
à  bord  du  paquebot  :  1"  cl.,  5  fr.  95;  2»  cl.,  3  fr.  75. 
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<j;hemin  de  fer  du  Nord.  —  Services  directs  en- 
tre Paris  et  Bruxelles.  —  Trajet  en  5  heures. 

Départs  de  Paris  à  8  h.  20  du  matin,  midi  40, 
3  h.  50,  6  h.  20  et  11  h.  du  soir. 

Départs  de  Bruxelles  à  8  h.  et  8  h.  57  du  matin. 
1  h.  et  6  h.  4  du  soir  et  minuit  15. 

Wagon-salon  et  wagon-restaurant  aux  trains 
partant  de  Paris  à  6  h.  20  du  soir  et  de  Bruxelles 
a  8  h.  du  matin.  ' 

Wagon-salon-restaurant  aux  trains  parlant  de 
Paris  à  8  h.  20  du  matin  et  de  Bruxelles  à  6  h.  4 
du  soir.  '  â24 


IIPRIHERIE  DE  LA  PRESSE 
M,  IM  du  Croiasaat,  Parii.  —  SimaH 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  378.  —  15«  volume.  (14) 


BUREAUX  :  11,  M  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  7  avril  1899. 


MPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

les  Ca-reuids  K:xï>res3  Kiarouéens 
(Société  Anonyme) 

comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1898  1899 

'  janv.  au  10  m/rs.  Fr.  1.700.500  1.912.388 
au  20  mars  Fr.     309.271  353.312 


ence  en  faveur  de  1899. 


2.009.861  2.265.700 
255".^ 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES   CHEMINS  DE   FER  DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

tes  brutes,  pendant  le  mois  de  février  1899, 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

921.375  fr.  (ou  $  m/n  405.000) 
e  :  631.834  fr.  (ou  $  m/n  334.658) 
lévrier  1S98.  '-^26 


EWIBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 

Chemins  de  fer  Nogentais. 


kril,  2  h.  1/2. 
rue  Blanche. 

vril,  11  h.  —  Compagnie  générale  de 
;tructions.  —  19,  rue  Blanche, 
vril,  3  h.,  ord.  et  et   extr.  —  Tramways 
dens.  —  10,  rue  de  Londres, 
vril,  3  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Andalous. 
Madrid. 

vril,  2  h.  —  Mines  de  fer  des  Nefzas.  — 
■ue  du  Faubourg-Saint-IIonoré. 
ît'û,  2  h.  —  Compagnie  Industrielle.  —  94, 
aint-Lazare. 

vril,  10  h.  —  L'  «  Echo  de  Paris  ».  —  2, 
'aitbout. 

ivril,  4  h.  1/2.  L'Union  Commerciale.  — 

-uo  de  Richelieu. 

avril,  10  h.  —  Société  Torladès.  — 33,  l)0u- 
d  Haussmann. 

avril,  3  h.  —  Société  de  Régie  des  Reve- 
îffectès  au  service  de  la  Dette  publique 
nique.  —  A  Athènes. 

avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  de  Pro- 
i  Chimiques  et  d'Exploitations  minières 
Algérie.  —  10,  rue  de  Ciliantilly. 
avril,  3  h.  —  Salines  de  Sainte-Valdrée. — 
e  Auber. 

avril,  4  h.,  extr.  —  L'Anglo-Franco-Belge. 

,  rue  de  Londres. 

avril,  2  h.  1/2.  —  Gaz  de  Troyes.  —  6,  rue 
eletier. 

avril,  3  h.  —  Société  lyonnaise  de  Méca- 
eet  d'Electrifiité.  —  ô,  rue  Le  Peletier. 
avril,  4  h.  1/2.  —  Société  lyonnaise  de 
structions  mécaniques  et  de  Lumière 
trique.  —  0,  rue  Le  Pclctier. 
avril,  4  h.  —  Eaux  de  Barcelone.  —  6,  rue 
l'eletier. 

avril,  11  h.  —  Chemins  de  fer  de  Mons  à 
tmont  et  de  Saint-Ghislain.  —  A  Bruxelles. 

avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Ch.  Mildé  et  fils 
«. —  (jO,  rue  Desrenaudes. 

avril,  1  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  de  Ma- 
s  à  Saint-Calais.  —  Au  Mans. 

avril,  3  h.,  extr.  —  Société  générale  d'E- 
is  industrielles  et  de  Travaux  publics  en 
le.  —  15,  rue  Richer. 

avril,  3  h.  —  Société  Bordelaise.  —  A  Bor- 

.X. 

1  avril,  2  h.  —  Le  Conservateur.  —  18,  rue 

j,yett(!. 

javril,  3  h.  —  Immobilière  de  Villepinte.  — 

tue  (le  Maubenge. 

'a\  ril,  2  li.,  extr.  —  Société  industrielle  de 
.derneau.  —  10,  ruiî  di;  Cliantilly. 
avril,  3  11.  —  Mines  de  Charbon  minéral 
Mayenne  et  de  la  Sarthe.  —  A  Laval. 
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12  avril,  3  h.  1/2.  —  Tour  Eiffel.  —  A  la 

^*ïo' avril,  1  h.  —  Charbonnages  du  Nord  du 
Flénu.  —  A  Bruxelles.  .  , 

12  avril, 4  h.,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  Gé- 
nérale des  Laits  purs.  —  7,  rue  d'Aumale. 

12  avril,  12  h.  —  La  New-York.  —  A  New- 
York.  .     ^     ^  V.-  „ 

12  avril,  2  h.  —  Compagnie  de  Mozambique. 

A  Liy)onne. 

31  mars/ 12  avril,  10  h.  — Mines  de  Dardesa.  — 
A  Athènes.  . 

12  avril,  3  h.  —  (Société  Lyonnaise  des  Eaux 
et  de  l'Eclairage.  —  l't,  boulevard  des  Italiens. 

12  avril,  3  h.  —  Société  du  Bec  Auer  pour 
l'Europe  du  Nord.  —  A  Bruxelles. 

12  avril,  11  h.  —  Banque  de  Crédit  Foncier 
Central  d'Autriche.  —  A  Vienne. 
12  avril,  2  h.  1/2.  —  Nouveaux  Ponts  Reunis. 

—  8,  rue  de  Port-Malion. 
12  avril,  3  h.,  extr.  —  Théâtre  du  Palais-Royal. 

—  Au  siège  social.  . 

12  avril,  10  h.  —  Pétroles  de  Grosnyi.  —  A 
Bruxelles.  „  x- 

13  avril,  5  h.  —  Société  des  Habitations  ou- 
vrières de  Passy-Auteuil.  —  41,  rue  Claude-Lor- 
rain, r.   •   4  TA 

13  avHl.  2  h.  —  La  Soie.  —  Voo,  rue  Samt-De- 

nis.  „  ... 

13  avril,  3  h.  —  La  Confiance-Grele.  —  1/2,  rue 

dfi»  Rivoli.  „     ....  . 

13  avril,  1  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  Société  Ar- 
doisière de  l'Anjou.  —  A  Angers. 

13  avril,  2  h.,  extr.  —  Mines  des  Pyrénées.  - 
15,  rue  de  Navarin. 

13  avril,  5  h.  1/2.  —  Société  Le  Bulletin  Me 
dical.  —  Au  siège  social,  9,  rue  .Jacob,  Pari?.. 

14  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  d'Etudes 
et  de  Construction  d'Usines.  —  72,  rue  Louis 
Blanc.  . ,  .  „ 

14  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  Franco- 
Russe.  —  19,  place  de  la  Madeleine. 

14  avril,  3  h.  —  Société  française  d'Incandes- 
cence par  le  Gaz  (système  Auer).  —  147,  rue  de 
Courcelles. 

14  avril  3  h.  1/2,  extr.  —  Chemin  de  fer  Mé- 
tropolitain de  Paris.  —  31,  avenue  de  l'Opéra.  • 
14  avril,  4  h.  —  Mines  de  Charbon  de  Puer- 
toUano.  —  37,  rue  Taithout. 

14  avril,  2  h.  1/2.  —  Société  de  Cartonnerie. 
—  23,  rue'de  la  Chaussée-d'Anlin. 

15  avril,  3  h.  1/2,  extr.  —  Société  d'Etudes  et 
de  Participations  financières.  —  1,  rue  de  la 
Bourse.  .        ,   „  . 

15  avril,  2  h.  —  Tramway  électrique  de  Pans 
à  Romainville.  —  24,  boulevard  des  Cajiucines. 

15  avril,  H  li.,  ord.  et  extr.  —  Société  pour 
l'Assainissement  de  la  Ville  de  Naples.  —  A 
Naples.  _ 

].")  avril,  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Tramways  de 
Saint-Maur-les-Fossés  et  Extensions.  —  24, 
boulevard  des  Capucines. 

15  avril,  3  h.  —  Imprimerie  Chaix.  —  20,  rue 
Bergère.        *  ,  ■ 

15  avril,  4  h.  —  Tramway  funiculaire  de  Bel- 
leville.  —  101,  rue  de  Belleville. 

15  avril,  3  h.  —  Ardoisières  de  la  Renais- 
sance d'Angers.  —  m,  rue  de  la  Victoire. 

15  avril,  3  h.  —  Sdciété  Poure  et  C".  —  A 
Boulogne-sur-Mer. 

15  avril,  3  h.  —  Société  Centrale  d'Electricité 
et  de  Lampes  à  incandescence.  —  10,  rue 
Taithout.         .  .    .   ,      „  . 

15  avril,  2  h.,  extr.  —  Société  des  Carbures 
de  Calcium.  — 9,  place  des  Vosges. 

15  avril,  2  h.,  extr.  —  Mines  d'Ario  (en  liquida- 
tion). —  A  Bruxelles. 

15  avril,  2  h.  1/2.  —  Société  nouvelle  des  Eta- 
blissements Decauville  aîné.  —  8,  rue 
d'Alhcnes. 

15  avril,  8  h.  1/2,  s.  —  Société  des  Marbres 
Reconstitués  Darnielli.  —  116,  boulevard  Ri- 
chard-Lenoir. 

15  avril,  2  h.  —  Société  nancéienne  de  Cré- 
dit. —  A  Nancy.  _  , 

15  avril,  11  h.  —  Compagnie  industrielle  de 
Traction  pour  la  France  et  l'étranger.  —  28, 
rue  du  Rocher. 

15  avril,  4  h.  —  Société  générale  de  Trans- 
bordements maritimes.  —  A  Marseille. 


15  avril.  3  h.  —  Compagnie  centrale  d'Eclai- 
rage et  de  Transport  de  force  par  l'Electri- 
cité. —  102,  rue  de  Kiclielieu. 

15  avril,  4  h.  1/2, ord.  et  extr.  —  Société  pour 
les  Applications  industrielles  de  l'Ozone.  —  12, 
rue  Saint-Ouentin. 

15  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  d'Exploi- 
tation des  Huiles  de  naphte  de  Bakou.  —  A 
t'-lichy. 

15  avril,  5  h.,  extr.  —  A.  Rochet  et  Cie.  —  A 
Elbcuf.  .  _ 

4/16  avril.  —  Banque  de  Salonique.  —  A  ba- 
lonique.  .    ,  » 

16  avril,  2  h.  —  Compagnie  générale  des  Au- 
tomobiles. —  32,  faubourg  Saint-Martin. 

0/17  avril,  2  h.,  extr.  —  Société  Russe  de 
l'Industrie  houillère  et  métallurgique  dans  le 
Donetz  (Makèevkal.  —  A  Saint-Pétersbourg. 

17  avril,  2  h.  —  Forges  et  Aciéries  de  la 
Kama.  —  A  Lyon.  „  , 

17  avril,  3  h.  1/2.—  Mipes  de  la  Doubovaia 
Balka.  —  6,  rue  Chauchat. 

17  avril,  3  h.  —  Société  Française  des  Bas- 
cules Automatiques.  —  3,  rue  Lalfitte. 

17  avril,  9  h.,  extr.  —  Société  d'Electricité.  — 
A  Douai. 

17  avril,  3  h.,  ext.  —  Gisements  Aurifères 
d'Itoalana.  —  5,  rue-  Rouget-de-l'Isle. 

17  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Omnibus  et 
Tramways  de  Lyon.  —  A  Lyon. 

17  avril,  2  h.  —  Etablissements  J.  Voirin.  — 
15,  rue  Mayet. 


18  avril,  4  h.  1/2.  —  L' Aigle-Incendie.  —  44, 
rui'  de  Ghàteaudun.  ,    „  ,  . 

18  avril,  2h.,  ord.  et  extr.  —  Eaux  de  Calais.  — 
113,  boulevard  Magenta. 

18  avril,  2  h.  —  Compagnie  Générale  des  As- 
surances'Quotidiennes.  —  A  Bruxelles. 

18  avril,  10  h.  —  Compagnie  Française  de 
Réassurances.  —  5,  rue  Gn'lry.  _ 

18  avril,  3  h.  —  Entrepôts  et  Magasins  géné- 
raux de  Paris.  —  8,  rue  d'.^lhènes. 

18  avril,  2  h.  —  Docks-Entrepôts  du  Havre.— 
22,  rue  Drouot.  ,    ,    ,       ,  ,o 

18  avril,  2  li.  1/2.  —  Société  de  Laval.  —  48, 
rue  de  la  Victoire. 

18  avril,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  d'Aguuas.  — 
38,  rue  des  Mathurins. 

18  avril,  3  h.  —  Imprimerie  de  la  Presse.  — 
16,  rui'  du  Clroissant. 

19  avril.  2 h.,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  Houil- 
lère de  Bessèges  —  A  Nîmes. 

19  avril,  4  h.  —  Est-Algèrien.  —  13,  rue  Pas- 

cn'ioi"-  ,    ^  .     .1  j 

19  avril,  4  h.  —  Tramways  de  Pans  et  du 
Département  de  la  Seine.  —  19,  rue  do  Londres. 

lit  avril,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  Havraise  pé- 
ninsulaire de  Navigation  à  vapeur.  —  13,  rue 
Grange-Batelière. 

19  avril,  9  h.  1/2.  —  Fonderies  et  Ateliers  de 
Construction  de  Fourchambault  et  La  Pique. 

—  50,  rue  de  Londres. 

10  avril,  1  11.  —  Compagnie  de  Soufre  et  de 
Cuivre  de  Tharsis.  —  A  Glasgow.  , 

19  avril,  1  h.  1/2.  —  Mines  et  Fonderies  de 
Zinc  de  la  Vieille  Montagne.  —  A  Angleur. 

20  avril  1  !i.,exlr.  —  Grands  Bazars  et  Nou- 
velles Galeries  réunis.  —66.  rue  des  Archives. 

20  avril,  2  li.  —  Houillères  de  Saint-Etienne. 

—  A  Lyon.  „         .     ,, .  ^-n 

20  avril,  3  h.,  extr.  —  Sucrerie  d  AntiUy.  ~ 
49,  rue  Lal'fitte.  .  , 

20  avril,  2  h.  —  Société  Française  pour  la 
Fabrication  mécanique  des  Cornues  à  Gaz  et 
de  tous  autres  produits  rèfractaires.  —  A  Ivry- 
sur-Seine.  .  „ 

20  avril.  3  h.  1/2.,  extr.  —  Société  Française 
d'Electro-Métallurgie.  —  8,  rue  d'Athènes. 

21)  avril,  3  h.  —  Maison  Laferrière.  —  28,  rue 
Taithout.  ^  ,  .j. 

211  avril.  4  h.,  oïd.  et  extr.  —  Société  ae  Sidi- 
Bou-Hadid.  —  60,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin. 

2U  avril,  3  h.,  or  l.  et  extr.  —  Banque  Nationale 
de  Saint-Domingue.  —  10,  rue  Auber. 

20  avril,  2  h.  —  Tramways  de  Roubaix  et 
Tourcoing.  —  A  Ruabaix. 

20  avril,  8  h.  soir.  —  La  «  Boucherie-Incen- 
die »  Société  *d' Assurances  à  primes  fixes 
contre  l'Incendie.  —  Au  siège  social,  37,  rue  Quin- 
campoix,  Paris. 
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'211  avril.  :!  Ii.  —  Société  Générale  des  Sucre- 
ries et  de  la  Raffinerie  d'Egypte.  —  lu2,  rue  de 
Richelii'u. 

20  avril.  4  h.  1/2. —  Soleil-Incendie.  —  ^4,  rue 
de  ('liàlemulun. 

avril,  o  11.  —  Société  des  Voiturettes  auto- 
mobiles. —  H.  rue  Vignon. 

21  avril,  10  h.  12.  —  Compagnie  du  Parc  de 
Bercy.  —  19,  avouue  de  l'Opéra. 

21  avril,  2  h.,  extr.  —  La  Préservatrice-Acci- 
dents. —  H,  nie  Lnuis  le-(iraiid. 

22  avril,  2  li.  —  Crédit  Foncier  de  France.  — 
in.  rue  des  Capucines. 

22  avril.  2  li.  —  La  Paternelle-Incendie.  — 
4,  ruo  Méiiar.s. 

22  avril,  2  li.  • —  Société  de  Divonne-les-Bqins. 
—  A  Divonne-les-Bains. 

22  avril,  11  h.,  e\t.  —  Gaz  de  Port-Saïd.  — 
1)6.  rue  de  la  Chaussi'e  d'An  lin. 

22  avril,  2  il.  —  Tramways  du  Raincy  à  Mont- 
fermeil.  —  24,  boulevard  des  ('.apucines. 

22  [ivril,  2  h.  —  Compagnie  de  la  Forcite.  — 
l'.i,  rue  Blanclie. 

22  avril,  2  h.,  extr.  —  L'Espérance.  — 10,  ruo 
Saint-Augustin.  , 

22  avril,  lU  h.,  extr.  —  Société  de  l'Afrique- 
Equatoriale.  — ruffdcs  Pelites-Eciiries. 


COMPABNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

Le  coupon  n»  19  dos  oidigations  est  payalilede- 
jiuis  le  l*'  avril  :  au  Comptoir  National  d'Escompte, 
à  Paris,  et  dans  ses  agences  en  province,  à  rai- 
son de  : 

6  fr.  74  par  titre  au  port(!ur; 

7  l'r.  20  par  titre  nomiiiatit. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  CHINE 

Emprunt  Cliinois  5  7o  Or  1898 

de  112.500.000  Francs 

Emis  en  vertu  de  l'Edit  de  S.  M.  l'Empereur 
de  Chine,  du  11  août  1898 


Par  d('j)èches  officielles  en  dati{  des  17  août 
et  1" septe>nhre  1898,  le  Tsong-li-Yamen  (Minis- 
tère des  Affaires  Etrangères  de  1'  Empire 
Chinois),  a  notifié  aux  Ministres  de  Belgique  eL 
de  Franre  à  Pékin,  VEditde  Sa  Majesté  l  Empe- 
reur de  Chine  du  11  août  1898  sanctionnant 
les  contrats  du  26  jtiin  1898;  relatifs  à  cet 
Emprunt  et  à  l'exploitation  de  la  ligne  de  Lu- 
Kou-lschiao  [près  Pékin]  à  Hankéou. 

Outre  l'Obligation  Générale  du  Gouverni^menl 
Impi'rial  (finnois,  cet  Emprunt  a  une  garantie 
spéciale  f;ii  premier  rang  sur  ladite  ligne  de 
(;iieiiiiii  de  fer  et  ses  produits.  Aux  ternies  du 
ciinlrat  du  2()  juin  180H,  l'exploitation  de  la  ligne 
est  donnée  pour  toute  la  durf'e  de  l'Emprunt  à  la 
Société  d'Eludé  de  (>hemin^  de  fer  en  Chine  con- 
traclaiile.  (^ette  Société  retivjidra  sur  les  produits 
nets  de  l'exploitation  la  somme  nécessaire  pour 
assurer  cliaifue  semestre,  et  trois  mois  au  moins 
avant  l'é'cliéaiice,  le  survice  de  l'Emprunt. 

Cet  l'emprunt  est  destiné  exclusivement  à  l'éla- 
blissemeiil  d'une  ligne  de  (ylieinin  de  fer  entre 
l.u-Kou-'l'scliiao  (près  Pékin  et  la  ville  de 
llarikéou.  dans  la  province  div  Houpeh. 

Il  est  représenté  par  225.000  OtiligatioHs 
de  500  francs  OR 
Ces  Obligations  rapportent  un  intérêt  annuel 
de  25  francs 

P.VVAULKS    V.KM  SEMlCSTHIi 

les  1"  ^lars  et  1<"'  Septembre  de  chaque  aum'e. 

lillus  sont  remboursables  au  pair  en  àJO  années, 
par  voie  de  tirages  au  sort,  à  partir  de  1909. 

/,('  iivcinicr  lirof/e  anvil  lira  le  dcu.r'ii'iiii'  mardi 
lie  jdiii'icr  l'.XI'J.  cl  le  jireiiiicr  ri'iiihiiiirsciiicid  le 
/"  mars  de  lil  mrmc  aniii'c. 


Les  titres  sont  exemptés  à  tout  jamais  de 
tout  impôt  chinois,  présent  et  «à  venii-.  ainsi 
que  de  tout  autre  prélèvement  de  la  part  de 
la  Chine. 


Le  paiement  des  intérêts  et  le  remboursement 
des  titres  sortis  se  feront  à  Paris  et  à  Bruxelles. 

Le  Gouvernement  Impérial  Chinois  s'interdit  de 
procéder  avant  le  1"  septembre  l9l)7  à  une  aug- 
mentation de  l'amortissement,  à  un  remJjoursement 
de  la  totalité  de  l'Emprunt  ou  à  sa  conversion. 


l-^"  EMISSION 

DE 


133.000  Obligations  de  500  fr.  or 


PRIX  d'émission  :  96  fr.  50  0/0 

ou  482  fr.  50  par  obligation  de  500  francs 

Jouissance  du  1"  mai  1899 
payables  comme  suit,  au  gré  d^s  souscripteurs  : 

LIBÉEATJON  IMMÉDIATE 

10      %.  soit  Fr.    50     »  en  souscrivant  ; 

432  50  à  la  répartition,  du  27 
au  3U  avril  189^.  , 


86  V„ 


10 

26  !4 

30  %. 
30  %, 


Fr.  482  50 


LIBERATION  ECHELONNEE 


132  50  à  la  répartition,  du  27 

au  30  avril  1899  ; 
150     »  le  31  mai  ; 
150     »  le  30  juin. 


Fr.  482  50 


96  %, 

Les  souscripteurs  qui  emploiei'ont  le  mode  de 
libération  échelonni'e  auront  à  ajouter,  au  montant 
des  deux  derniers  termes,  les  intérêts  à  5  0/0  de- 
puis le  l"''  mai  jusqu'aux  écliéances  de  ces  termes. 


A  défaut  du  |inieiiient  des  t'armes  échus,  les 
souscripteurs  sr.ml  |ir^sil)tes  d'intérêts  de  retard  au 
t;iux  de  5  0/0  l'un,  i.'i  leurs  certificats  pourront 
être  vend  is  à  ta  lj(_iurse  de  Paris  ou  de  Bruxelles, 
un  mois  après  l'échéance  du  terme  dû,  sans  mise 
en  demeure,  pour  le  compte  et  aux  risques  et  pé- 
rils des  intéressés. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

Le  Mercredi  19  Avril  1899 

A  Paris  : 

A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin  : 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France, 
ôl,  rue  de  Provence  et  dans  ses  bureaux  de  q  lar- 
ticr  ; 

Au  (joraptoir  National  d'Escompte'de  Paris,  14, 
rue  Bergère,  dans  sa  succursale  et  dans  ses  bu- 
reaux-de  quartier; 

A  la  Banque-  internationale  de  Paris,  3,  rue 
Saint-Georges  : 

A  la  Banque  Parisienne,  7,  rue  Chaucha  t; 

A  la  Bari([ue  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  9, 
rue  Boudrean.  • 

Dans  les  départements  :  aux  agences  de  ces  di- 
verses Sociétés. 

La  souscription  sera  ouverte  également  à 
Bruxelles,  Amsterdam  et  Genève. 


Les  souscriptions  sont  reçues,  dès  à  présent,  par 
correspondance. 

Les  demandes  sont  soumises  à  une  réduction 
éventuelle.  Les  souscriptions  par  lilte  ne  sont  pas 
admises. 

Des  certificats  provisoires  au  porteur,  munis  du 
timbre  français,  seront,  lors  de  la  ri'parlition,  dé- 
livrés aux  souscripteurs  en  échange  de  leurs  récé- 
pissés déversement,  (^es  certificals  auront  un  cou- 
pon spécial  de  S  fr.  S^i  à  l'échéance  du  1"'  septem- 
bre 1899. 

Les  litres  délinilifs,  munis  de  coupons  semes- 
triels dont  le  premier  sera  à  l'échéance  du  l^^niars 
191)1),  seront  di'divrés,  sans  conformité  de  numéros, 
à  une  date  ([ui  sera  fixée  nltéi'ieurement.  

Les  localités  seront  remplies  pour  l'admission 
à  la  CoU:  oflicielle  des  liourses  de  Paris  et  de 
hruxcUes. 

Déclaration  faite  nu  Tuabre  le  24  mars  1899. 

22S; 


Vient  de  paraître  chez  Guillaumin  et  Ci( 
Richelieu,  14,  Paris,  la  6=  livraison  du  Die 
naire  du  Commerce,  de  l'Industrie  et  d 
Banque,  publié  sous  la  direction  de  MM.. 
Guyot  et  Arthur  Rafl'alovich. 

Sommaire  de  la  6"  livraison  : 

Chanvre  (suileV  par  M.  G.  -Thomas.  — 
peau  du  Capitaine,  par  M.  H.  Fromage^ 
Chapeaux,  Chapellerie,  par  M.  Jean  Ba 
Charbon,  par  M.  Gruuer.  —  Charcuterie 
M.  Caullet.  —  Charleroi,  par  M.  L.  StraujMC' 
Charpente  en  bois,  en  fer,  par  MM.  L.-A.- 
Barré.  —  Charte-partie,  par  M.  R.  Verneau 
Chaudière,  Chaudronnerie,  par  M.  A.  Rubi  p 
Chaux,  par  M.  G.  Dumont.  —  Chemins  de 
par  M.  Ch.  Gomel.  —  Bureau  international 
chemins  de  fer.  par  M.  Numa  Droz.  —  Chè 
par  M.  V.  Saverot.  —  Droit  fiscal,  par  M.  L. 
tranque.  —  Cheveux,  par  M.  .Jules  Wolf.  — 
vres,  par  M.  G.  Petitpont.  —  Chicago,  par  1 
Moireau.  —  Chicorée,  par  MM.  G.  Dumont 
D'.J.  Laumonier.  —  Chiffons,  par  M.  E.  ChOj 

—  Chili,  par  M.  A.  Moireau.  —  Chine,  pa 
Ristelhueber.  —  Chloroforme,  Chlorures 
M.  Adrian.  —  Chocolat,  par  M.  G.  Méni 
Chômage,  par  M.  Yves  Guyot.  —  Christia 
par  "SI.  Bellet.  —  Chypre,  par  M.  A.  Ravier^ 
Cidre,  par  MM.  Lemariey  et  J.  Desclozeaux, 
Ciments,  par  MM.  L.-A.  et  P.  Barré.  —  Cinèr 
tographe,  par  ^[.  J.  Fleury-Hermagis.  —  Cir 
lation,  par  M.  Yves  Guyot.  —  Cires,  Citrons, 
M.  G.  Dumont.  —  Classement  des  papiersi; 
lettres,  par  M.  Guyot-Daubés.  —  Clause  à  orài\< 
par  M.  Debray.  —  Clearing-House,  ou  Chaml,,. 
de  compensation,  par  M.  P.  Lepeltier.  —  Cli. 
tèle,  par  M.  Vves  Guyot.  —  Clous,  par  M.  ,M 
Balu.  —  Coalition,   par  M.  Dufourmantelle.'r' 
Cochinchine,  par  M.  Lemire.  —  Cocons,  par;!'| 
.Joaimy  Pey.  —  Code  de  commerce,  par  M.  iSi 
Haye  m.  —  Coke,  par  M.  Gruner.  —  Cola  ou  K( 
par  M.   Dethan.  —  Colbertisme,  par  M.  ^ 
Guyot.  —  Colis  postaux,   par  ^l.  Mabyre. 
Collections,  par  M.  .Jean  Balu.  —  Colombie, 
M.  Laroussie.  —  Colombie  britannique,  par 
A.  Ravier.  —  Colonies,  par  M.  Paul  Leroy-Ba 
lieu.  —  Colonnes  en  fonte,  par  M.  A.  Rùbini 
Cols,  Cravates,  par  M.  .lulien  Hayem.  —  Cf 
bustibles,  par  M.  Gruner.  —  Comité  consulté' 
des  Arts  et  Manufactures,  par  !M.  L.-J.  G: 

—  Comité  consultatif  des  Chemins  de  fer,  '. 
'SI.  Ch.  Gomel.  —  Commerçant,  jiar  M.  Bouta 

—  Commerce,  jjar  M.  Yves  Guyot.  —  Comni 
sion.  Commissionnaire,  par  MM.  Pector  et  H 
taud.  —  compagnies  de  navigation,  par 
Ravier.  —  Compagnon,  Compagnonnage. 
M.  Marc  Honnorat.  —  Compensation,  par 
Emm.  Vidal.  —  Compromis,  par  M.  Picarda.j 
Comptabilité,  Compteuble,  Comptant,  Comp)| 
collectif,   courant,   en  participation ,  par 
Léautey.  —  Compteur,  par  M.   G.  Dumont. 
Concessions  coloniales,  par  M  Max  Hayem. 
Conciliation,  par  MM.  Yves  Guyot  et  Dui 
luantelle.  —  Condition  des  soies,  par  M.  Jo  i 
Pey.  —  Conditionnement  des  laines,  par 
Persoz. 

Prix  de  la  livraison  :  3  fr.  ;  envoi  Jranco  cor 
mandat-poste. 

L'ouvrage  formera  3  volumes  gr.  in-H".  —  Pi 
50  fr.;  en  souscription  :  40  fr.  23 

Bien  intéressante  la  (ïl)S«  livraison  de  la  Grau 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  si  l'on 
juge  par  la  variété  des  articles  qu'elle  renferme 
parmi  lestpiels  nous  signalerons:  Oléron  (île 
par  M.  A.  Guy,  accompagné  d'un  paragraphe  d 
M.  Glasson  sur  les  rôles  d'Oloron  ;  Olfaction.. 
M.  .l.-P.  Langlois  ;  Oligocène,  jiar  M.  Em.  Ha: 
Glira.  par  M.  A.  Lcfas  :  Olive  et  Olivier, 
MM.  Hahn  et  Troude  ;  Olympie  et  Jeux  Olji 
piques,  par  M.  André  Baudrillart,  etc.  De  ne 
breuses  illustrations  accompagnent  ces  deux  li 
niers  articles. 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  con 
toute  demande  atïranchie  adressée  à  la  Société 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Renn 
Paris. 


Chemia  de  fer  du  Nord.  —  Services  directs  en 
Paris  et  la  Hollande.  —  Traji-t  en  10  heures. 

Départs  de  Paris  à  8  h.  20  du  matin,  midi  -iti 
11  h.  du  soir. 
Départs  d'Amsterdam  à  8  h.  28  du  malin,  midi 
()  h.  7  du  soir.  j 
Départs  d'Utrecht  à  9  h.  6  du  matin,  1  h.  S 
li  h.  46  du  soir.  23i 


L^ÉaQNOMISTE  /WXÎRÛPÉEN 


HYPOTHECAIRE 

(l-.N  i.KnlliATlON) 


FRANCE 


SOCIETE  GENERALE 

TOCR  TWORISER  XE   DÉVKLOPPEMKNT  DU  COMMËRCX 
ET  DE  l'industrie  EN  FRAJ^CB 


luatiDU  au  31  «Uu-finibre  l«Vt8 


ACTIF 


S't'licaires   ^^^-B'^  t 

ts  communaux  

lostres  d'annuités  échus, 


959  41 


débiteurs   ^•n^'i' 

icquis,  mais  non  échus.. .      l.ioS.2Ul  74 

1-olal   97.047.917  82 


Ils 


PASSIF 

talions,  en  circulation  : 
'nlant-àu  pair.    144.001.500  » 
V  déduire  : 

me  il  amortir  conformément  au 
ableau  d'amortissement  porté 
ur  les  titres..  fi7.117.8Gl  56 
ision  pour  Famortissement  des 

prunts  

emcnts  difîérés  sur  prêts  hypo- 

•caires  •  ■ 

jations  à  rembourser  et  inté- 

s  échus  à  payer  

3stres  d'annuités  encaisses  par 

ticipalion  

rs  cn-anciers  

■êts  dus,  mais  non  échus... 

it  Foncier  de  France  : 

m  compte  courant  crédi- 

,eur   10.7'i8.0B9  87 

A  ajouter  : 
inéttces  nets  au 

M  déc.  1898...         -207.187  85 


Bilan  au  :28  f(Wrier  1899 
Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   221.590.836  51) 

Eti'els  à  l'eacaissement     98.5l7.19t  o„) 

Reports    

Coupons  à  encaisser  •  

Renies  et  actions,  bons  et  obligations. . . 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   ij/.yjt.auo  /o 

Appels  différés  sur  actions  

Intér.  sur  actions  (coupon  au      oct.  1S98) 


41.198.065  95 

250.108.(331  09 

6.919  5%  28 
2.008.664  04 
55.056.199  22 
97.36! .428  n 

2.5S2.848  39 
61.462  943  30 
4.772.187  76 


60.00Ù.000 
1.500.000 


123.935  400  96 


76.934.138  44 


7.427.250  01 

5.450 

215.911  54 

68.605  30 
679.282  04 
781.452  27 


10.935.827  72 


Passif 

Capital   120.000.000 

Réserve  statutaire 
Réserve  spéciale 


Comptes  de  chèq 


7.726.253  07 
6.000.000 

ues.   200.02-5  780  89 


117.608.000 
848.085  6( 
58.997.208  5 


Dépôts  à  échéance  lixe  

Comptes  à  disponibilité  

Effets  à  payer  

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   5:08.758.240  75 

Intérêts  et  dividendes   143.172 

Solde  du  dernier  exercice   146.933  63 

Profits    et  pertes   (frais   généraux  dé- 

duilB)     3.015.645  39 

Dito....  (1899).  607  080  09 

723.935.400  96 


18,RUEDESMATHl]RINS 
PRÈS  DE  wm 


SUDATION 
♦  ^  MA5SA8E 
LAVAGE 
,^5^  PISCINE 

SALONS  DE  REPOS 
3AL0N  DE  COIFFURE 
^       PÉDICULE,  BUFFET 
'  .S^^  HYDROTHERAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  OE  GYMNASTIQUE. 


237 


Total   97.047.917  32 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

lie  gouverneur  du  Crédit  Foncier  de  France, 
^  liquidateur  de  la  Banque  Hypothécaire, 

Labeyrie.  232 1 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   37.1 16.000  » 

Agences  de  province   "'8.488.412  48 

Total   95  604.412  48 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

234  Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Bilan  au  30  novembre  1898 
Actif 

iiements  non  appelés                     Fr.  9.000.000 

jse  (Paris  et  succursales)   15.330.458  82 

[efeuille  (Paris  et  succursales)            .•  20.076.275  34 

aces  sur  nantissements   7.892.720  So 

l-espond.  divers  (Paris  et  succursales).  10.903  680  18 
:.S  généraux  (Paris  et  succursales)...  . 
Sis  d'installation  et  frais  de  fabrication 

*i  billets  au  porteur  ■ 

liliers  

leubles  

Fr. 


498.552  30 

425.110  32 
181.720  p 
942.435  50 

65.250.953  51 


Passif 

itaV social   Fr.  12.000.000 

ids  de  réserve  statutaire   535.000 

ds  de  prévoyance  statutaire   616.896  67 

ids  de  secours   120.000 

ids  de  réserve  supplémentaire   600.000 

lortissement  des   frais  d'installation  et 

fabrication  des  billets  au  porteur   425.110  32  I 

ortissement  du  mobilier   181.720  20 

lerve  immobilière   400.000 

ets  au  porteur  en  circulation   22.087.324  30 


Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Paris  à  Londres, 
via  Clalais  ou  Boulogne.  —  Cinq  services  rapides 
quotidiens  dans  chaque  sens.  —  Trajet  en  sept  heu- 
res. —  Traversée  en  une  heure.  —  Tous  les  trains 
comportent  des  2"  classes.  ■  ' 

En  outre,  les  trains  de  malle  de  nuit  partant  de 
Paris  pour  Londres  et  de  Loodres  pour  Pans  a 
9  h  du  soir,  et  les  trains  de  jour  partant  de  Pans 
pour  Londres  à  3  h.  45  du  soir  et  do  Londres  pour 
Paris  à  2  h.  45  du  soir,  via  Boulogne-Folkestone, 
prennent  les  voyageurs  munis  de  billets  de  3=  classe 
Di'parts  de  ï>aris.  —  Via  Calais-Douvres  ;  9  h. 
11  b.  50  du  matin  et  9  h.  du  soir. 

Via  Boulogne-Folkeslone  :  10  h.  30  du  matin  et 
3  h.  45  du  soir.  ■      ^  ^,  ,  . 

Départs  de  Londres.  —  Via  Douvres-Calais  .  9  h., 
11  h.  du  matin  et  9  h.  du  soir. 

Via  Follu'stone-Boulogne  :  10  h.  du  matm  et 
2  h.  45  du  soir.  ^  ,  .  > 
Services  officiels  de  la  poste  (via  Calais). 
La  gare  de  Paris-Nord,  située  au  centre  des  af- 
faires, est  le  point  de  départ  de  tous  les  grands 
express  européens  pour  l'Angleterre,  l'Allemagne, 
la  Bussie,  la  Belgique,  la  Hollande,  l'Espagne,_  le 
Portugal,  etc.  ^'^'^ 


aptes  de  dépôts. 

)ts  à  payer  • 

respondants  divers  (Paris  el  succuts.).. 

irèts  et  Commissions  du  semestre  

idendes  à  payer  

iflts  et  Pertes  ; 

de  du  2«  semestre  1897  

du  1"  semestre  .1898  

33 


8.433.369  95 
284.104  57 
18.557.208  99 
625.922  26 
6.401  22 

3.426  » 
37H.469  03 

■65 ."260. 933  51 


Chemin  de  fer  d'Orl<'ans.  —  Recommandations 
en  vue  d'éviter,  dans  les  transports  par  chemin  de 
iev,  les  pertes  de  colis  ou  les  retards  dans  leur 
livraison. 

Beaucoup  de  personnes  ont  pris  l'habitude  d  in;- 
crire,  sur  les  colis-bagages  ou  autres  qu'elles  re 
mettent  au  chemin  de  fer,  leur  adresse  et  le  nom 
de  la  gare  destinataire. 

Cette  pn'caution  évite  presque  toujours  les  fans 
ses  directions  avec  leurs  conséquences,  c'est-à-dire 
les  relards  dans  la  livraison  ou  même  la  perte  des 
colis.  Aussi  se  généralise-t-elle  de  plus  en  plus. 

Pour  faciliter  l'inscription  de  la  gare  destinataire 
à  chaque  nouveau  voyage,  la  Compagnie  d'Orléans 
met  on  vente,  dans  ses  gares  et  stations,  des  car- 
nets d'étiquettes  gommées  et  des  liasses  de  fiches, 
au  prix,  de  5  centimes  le  carnet  de  .10  étiquettes  ou 
a  liasse  de  10  fiches.  -36 


Compagnie  Générale 

TRANS&TLÂNTIOUE 

PtLQueboU'Postê  Français 

SeiTices  dans  U  MÉDITERRANÉE 
desservant  Alger,  Oran,  Tunis,  Bone, 
PhiSîppeviîSe,  SVdalte  et  Sousse. 

Services  bebdomadaives  par  steameri 
fapides  sar  la  ligne  U  HWBE-MEW-TORE 
Services  réguliers  sur  les  ANTILLES.  U 
«EXIOUE.  rASt^tRSpE  CEHîRâLE.  les  flUYAIEI. 
le  VEREZUELAetls  PACIRÇUL 

«iervices  divers  de  cargo-boaîs  entft 
n  FRAliCE.  l  ALEÉRiE.  et  l  AMBLETIRBL 

BUREAUX  é,  FARiB  : 
STfl09  otntrti  :  B,  rut  ^«Af^/ 
BIIMt     (  12.  B"  dts  Capucines  (Gnnd-lêêlêlS 
taPttsift  }  6,  Hue  Aube-; 

F  fit  :  lûi,  FauJiourg  Saint- DêalM. 

23S 


DEMANDEZ  les  ENCRES 


ET  LES 


PLUMES  NOUVELLES 


.  MATHIEU-FLES 


chez  tous  les  Papetiers. 


33» 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  PrusB.  3  0/0  

Russe  Oiient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

•Turc  IV  

Itïlien  4  %  

Chemins  de  fetr 

Autrichiens  

Lombards  

Sothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Vars.-Vienne  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Dannstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  , 

*  National-Bank  , 

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —    Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois 
Roubles  comptant  

—  flifcourant  


1  mar  8  mai-  15mar  2<mar  29inar  5  avr 


93 

bi  50 
106  60 

23  50 
95  60 


151  » 

30  50 
)) 

99  90 
82  75 
422  25 


232  10 
199  50 
Ibô  40 

167  25 
165  75 
148  60 
'80  95 
20  40 

168  25 
» 

216  40 


92  70 

55  10 
101  50 
23  00 
95 


153  80 
39  20 
112  10 

98  75 
82  25 
409  75 


230  10 
198  90 
1d3  8u 
lb5  60 
164  80 
147  50 

80  85 
•20  40 
168  05 
213  20 
■216  25 


92  50 
» 

58  50 
100  40 
23  50 
95  10 


153  90 
29  80 
153 

100  so 

S2  20 
415  1 


230  90 
201  20 
153  40 
167  90 
165  50 
148  60 
80  95 
20  40 
169  25 
213  » 
216  30 


92  20 
100  20 

57  90 
100  25 

23  10 

94  70 


154  50 
29  20 

99  40 
81  7i 
415  75 


230  „ 
200  30 
153  75 
160  75 
158  90 
143  2u 

80  95 
20  40 
168  » 
212  90 
216  15 


92  10 

59  40 
100  30 
2f  25 
94  50 


155  80 
28  60 

142  75 
99  50 
81  10 

417 


231  40 
194  70 
153  75 
161  10 
160  » 
143  50 
80  90 
20  40 
169  25 
212  75 
216  » 


92  25 

59  80 
100  40 
23  20 
94  25 


155 
23  40 


97  50 
81  90 


231  60 
195 
150  70 
163  10 
161  20 
143  40 
80  95 
20  40 
168 
Ïl2  90 
216  20 


BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0, 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  I  

—  II  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  .  , 
Escompte  hors  banque  . 


1  111  ar 

8  mar 

15mar 

22i 

lar 

29mar 

5  avi'. 

110 

75 

110 

44 

110 

62 

110 

67 

110  87 

110 

87 

67 

67 

25 

67 

25 

67 

12 

67  25 

67 

25 

62 

Cl 

25 

63 

» 

62 

75 

62  50 

60 

75 

93 

8? 

93 

75 

63 

75 

93 

25 

9i  )> 

94 

25 

102 

102 

50 

103 

75 

102 

50 

102  75 

101 

50 

47 

50 

47 

5u 

» 
48 

75 

46 

25 

n 

46  25 

» 
46 

25 

23 

5fi 

23 

56 

23 

12 

2i 

67 

22  68 

22 

55 

108 

25 

108 

25 

108 

25 

107 

75 

lu8  » 

108 

25 

49 

75 

50 

25 

50 

50 

51 

50  50 

50 

50 

94 

68 

94 

25 

91 

25 

93 

87 

94  » 

93 

62 

102 

50 

102 

50 

102 

50 

102 

50 

112  50 

Il  1 

50 

26 

75 

26 

50 

26 

93 

27 

27  2u 

26 

75 

54 

31 

55 

94 

58 

62 

57 

75 

59  87 

59 

12 

100 

i) 

100 

100 

25 

100 

25 

100  25 

100 

25 

162 

102 

» 

102 

» 

102 

» 

102  » 

101 

» 

7 

5© 

7 

50 

7 

50 

7 

75 

7  75 

7 

75 

142 

142 

» 

145 

147 

» 

147  » 

148 

n 

6 

75 

6 

75 

6 

50 

6 

50 

6  50 

6 

50 

12 

93 

12 

87 

12 

75 

12 

67 

n  62 

12 

50 

39 

75 

39 

56 

39 

87 

39 

51- 

40  68 

41 

51 

176 

50 

176 

2r. 

178 

75 

179 

50 

180  75 

ISO 

50 

91 

50 

91 

to 

91 

50 

91 

25 

91  50 

t'O 

25 

27 

50 

27 

43 

27 

50 

27 

43 

27  43 

27 

50 

25 

40 

25 

45 

95 

42 

25 

43 

25  43 

25 

43 

3 

» 

3 

3 

3  ., 

3 

2 

12 

2 

37 

2 

43 

2 

55 

8  50 

2 

12 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  VIENNE 


VALEURS 

1  mar 

8  mar 

15mar 

22m  a  r 

29m  a  r 

5  a 

vr. 

Fonds  d'État 

120 

25 

120 

10 

120 

» 

120 

15 

120 

35 

120 

20 

101 

05 

101 

100 

80 

100 

85 

100 

90 

100 

70 

101 

45 

101 

15 

101 

10 

101 

loi 

05 

100 

95 

119 

80 

119 

85 

119 

60 

119 

8() 

lis 

85 

119 

75 

—      Rente  Couronna. . . 

97 

80 

97 

90 

97 

80 

97 

70 

97 

oi 

97 

■2b 

Chemins  de  fer 

645 

» 

£41 

647 

» 

643 

650 

616 

> 

293 

50 

293 

292 

50 

293 

50 

293 

50 

293 

» 

Kerd.-Nord  

346. 

3430 

3415  » 

337( 

)  » 

3390  .1 

3390  » 

244 

'50 

244 

50 

245 

70 

24o 

245 

50 

245 

50 

362 

n 

300 

90 

361 

50 

362 

70 

365 

7u 

364 

40 

66 

70 

06 

50 

65 

50 

64 

20 

63 

)> 

61 

20 

120 

40 

120 

50 

120 

50 

120 

50 

120 

50 

120 

50 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

47 

80 

Napoléons  d'or  

9 

55 

9 

55 

9 

55 

9 

55 

9 

56 

9 

56 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  MADRID  A  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur^Lonurea  3  mois 

—     sur  Paris  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Uyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
ehangt  sur  Paris  


1  rnar 

8  mar 

15mar 

22m  a  r 

29m  a  r 

5  avr. 

59  45 

61  20 

61 

» 

63  75 

65  10 

04  85 

69  75 

70  50 

71 

72  20 

72  50 

71  » 

71  50 

72  10 

74 

10 

73  30 

7i  . 

73  55 

32  40 

32  23 

32 

12 

31  9>i 

31  15 

29  75 

28  90 

27  8u 

27 

22 

i.6  35 

20  92 

18  » 

59  25 

61  10 

64 

22 

63  85 

65  55 

64  87 

» 

70  75 

73 

5u 

73  50 

73  50 

» 

58  50 

6i  85 

67 

65 

67  50 

07  2d 

66  25 

50  50 

50  15 

59 

59  15 

58  65 

58  15 

29  .. 

28  20 

27 

15 

27  » 

21  » 

19  » 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  &  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.).. . 
Change  sur  Amsterdam  . . . . 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


1  mai 


99  60 
93  to 
)) 

2875  » 
53  » 
625  » 
5775  » 
208  25 
123  55 
25  25 
100  11 


100  13 
123  55 
25  23 


8  mar 


99  80 
93  » 
)) 

2850  » 
53  » 
625  » 
5587  SO 
208  35 
123  32 
25  27 
100  15 


100  17 

123  65 
25  28 


15mar  22mar  29mar  5  avr. 

99  30 


99  70 
92  25 
» 

2f!40  » 
54  » 
6^20  » 
5500  » 
ïOS  20 
123  76 
25  25 
100  15 


100  20 
123  60 
25  27 


99  76 
92  50 
» 

'.'820  M 
54  » 
625  r. 
5500  » 
208  70 
123  82 
25  28 
100  18 


100  23 
123  75 
25  29 


99  47 
92  50 

2780  » 
54  » 
625  » 
5725  >> 
208  25 
123  8Q 
25  28 
100  21 


100  -27 
123  80 
25  29 


2780  » 
5i  » 
625  » 
Î987  5» 
208  30 
1-23  77 
25  28 
tOO  25 


100  27 
123  65 
25  29 


BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROWIE  ET  DE  GÊNES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Jh.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  . . 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


1  mar  8  mar  15mar  2s;mar  29mar  5  avr 


103  12 
604  » 
781  » 
1077  » 
109  ji 
473 
» 

1285  » 
108  17 
27  23 
133  50 


103  02 
781  50 
108  10 

133  35 


102  85 
609  » 
780  » 
1075  .. 
199  50 
487  » 
» 

1300  » 
108  47 
27  35 
133  90 


102  62 
779  » 
108  43 
133  85 


\0i  75 
6)8  . 
780  » 
1081  » 
108  .. 
475  « 

1302  » 
107  97 
27  22 
133  45 


102  8  ' 

780  >i 
107  98 
133  45 


102  u; 
593  » 

765  » 
1025  » 
101 
172  » 
» 

1230  n 
107  60 
27  15 
133  30 


102  10 
766  » 

107  66 

132  95 


101  70 
595  » 
772  » 
1045  » 
1  '3  » 
479  50 

1250  <) 
107  72 
27  15 
133  -20 


101  60 

766  » 
107  83 
183  » 


101  97 

762 
107  95 
133  25 


BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEUPS 

1  mar 

8  mar 

lômar 

22m  ar 

29m  a  r 

5  avr. 

Russe  4  %  94  (Papier)  

100  93 

100  87 

100  6-4 

100  8/ 

loo"!» 

100  43 

Banque  de  Commerce  exté. 

441  » 

438  » 

441  » 

132  » 

432  5i 

122  n 

—    d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

778  » 

762  » 

788  » 

736  » 

;35 

725  » 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

576  » 

570 

586  » 

578  » 

580  » 

575  » 

Russe  i  Yi  %  val.  de  Gr.  f. 

152  >i 

152  .. 

152  » 

152  » 

152 

152  » 

37  22 

37  15 

37  20 

37  22 

37  2-2 

37  22 

93  90 

93  85 

93  90 

93  85 

93  95 

93  90 

45  80 

45  77 

45  82 

45  80 

45  80 

45  80 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENÈVE 


VALEURS 

1  mar 

8  mar 

15mar 

22mar 

29mar 

5  avr. 

106  25 

105  75 

106  » 

105  5w 

K5  75 

102  to 

Fédéral  1897  3  %  

»  » 

» 

-     1889  Z'A%  

1C2  » 

101  75 

102  )) 

101  75 

101  75 

102  25 

—     Ch.  db  fer  3  % 

103  50 

104  25 

104  » 

103  > 

102  » 

Italien  4  %  

95  62 

94  7û 

95  40 

94  75 

94  75 

94  50 

100  56 

100  56 

100  58 

100  58 

100  6= 

100  65 

25  34 

25  3(» 

25  36 

25  37 

25  38 

25  40 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE 

CONSTANTINOPLE  (Ualata) 

•"•ALBURS 

I  mar 

8  mar 

15mar 

22mar 

2ymar 

5  avr. 

» 

» 

» 

« 

n 

87  23 

87  23 

87  19 

87  21 

87  20 

87  15 

Ottoman  4  0/0  3»  groupe. . . 

26  05 

25  20 

25  22 

25  02 

25  01 

24  36 

» 

» 

» 

118  25 

121  » 

123  75 

120  62 

11»  12 

118  » 

1«  16 

6  20 

6  2.1 

0  20 

6  20 

6  20 

Change  sur  Paris  3  mois. . . 

22  83 

22  90 

22  87 

22  96 

23  » 

23  » 

—     sur  Londres  3  mois. 

110  U 

110  10 

110  12 

109  35 

109  35 

109  25 

BOURSE   FINANCIERE   DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  , 

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Central  Pacific  

Milwankee  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville. . . 

Erié  

Erié  II  

New- York  Central  

New-York  Ontario  

Northern  Pacific  préf. . 

Reading  

Union  Pacific  

WabachSt-Louispréf. . . 
Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Cible  tnothrs  inr  LtDdrei  

Cuivre  

Argent  


1  mars  8  mars  ISmars  22uiars  29mars  5  avril 


U2  3/. 
22  1^ 


107 
50 
129 
115 
200 


64  % 

14  k 

136  % 


78  % 
21  y, 

47  ■% 

21  y, 

:.84 

^20  % 


78 
2i 
46 
22 
1.83 
5.21 
4.86 
18  "I  18 
59  %\  59 


112  % 
22  % 
89  % 

113 
50 

128 

115 

200 
64  % 
14  % 

135  3- 


112  % 

ÎÎO  'A 
85 

H2  % 
48  % 

126  '/, 

114  % 

200 
63  3^ 
14 
» 

131  % 


77 
23 
43 
<1 
4.83 
5.21 
4.80 
17 
59 


113 
20  % 
85  % 

116  ■% 
50  % 

128  y, 

114  K 

200 
63  % 
14  % 

135  K 


78 
23 
46 
21 
4.83 
5.21 
4.85 
17 
59 


113 
21 
86 
117 
52 
128 
117 
200 
65 
13 
» 

142 
» 
79 
24 
48 
23 
4.8i 
5.21 
4.87 
17 
59 


113 

21  % 

86  % 
120 

51  K 
128  >i 
116  X 
200 

65  % 

13  y, 

» 

141  % 


78  '/, 

24  % 

47  \ 

24  '4 

4.84  U 

5.20  % 
4.87 
18 

59  % 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


••■ 

RENTES 

K PAYER 

llllitu 

15201 

456.041. 915  3 

38HT 

116  599. 86(  3 

6190 

237.638.399  3 

■»8"8 

810.280.174 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


i92.096oM.(le500lr, 
||a05.900  obl.d«100lr 
39.782  oM.de  son  Ir. 
110. 000   500  350 


;  Gompt. 
Terme, 
Compt. 


Anpam  et  Tonkin  8  1/8  0/0 

tgÀT.  France)  Terme. 

Madagascar2'^  gi«France.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


!•  UUet 

471  2  W 
|Li34.161 
I11W80 

461.547 

|>39.012 
•18K.235 

I  176  250 

I 589.672 

1 162.115 


Tal. 
00  m 

500 
100 
iOO 
100 
500 
500 
400 
100 
4O0 
100 
500 
iOO 
401) 


IR59.650 
1517548 

I  S64.747 
1782552 

j  J87.447 

I 978  548 
.U95.4OI 
I ft99  440 
■>îi5  39Î 
148.631 
1096354 
185.212 


182.500 
II125.OOO 
40  000 
30  000 
IliOO.OCO 
16.000 
I  60.000 
|Li41 .000 
Il  120  000 
100.000 
11240.000 
400.0('0 
80.000 
40.000 
40.000 


lers 

500 
iO( 
'M' 
10(1 
501 
50(1 
265 
66  îi 
400 
100 
500 
100 
400 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500 
£00 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
600 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
50(1 
39(1 
10( 
100 
bOO 
500 


1000 

'506 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
12; 
500 
250 
100 
50(i 
50(i 
500 


58.748 

600 

500 

861.407 

500 

&0C 

60.000 

500 

25(1 

65.307 

500 

500 

64  891 

500 

500 

161  573 

500 

500 

49.730 

500 

500 

497.538 

500 

500 

521.800 

50t 

SOC 

62  200 

n 

1986440 

500 

500 

1865040 

500 

500 

154  330 

500 

500 

800  000 

500 

500 

313. 8S5 

500 

500 

^409770 

500 

500 

'1915698 

500 

500 

72.098 

500 

500 

23»  023 

H)C 

500 

2591547 

500 

500 

541.251 

500 

5O0 

509.209 

400 

400 

3068442 

500 

500 

,132.345 

500 

500 

99  106 

500 

50t 

143.529 

500 

500 

508.471 

50C 

50t 

FRANÇAISES 

l  Terme, 
 j  Gompt 


DlflDIIDI  CD  INTBRIT  distriliat  (d 


1893     1894    1895     1896  1897 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


%  quarts  . 

%  

% 


1865  4 
869  3 
871  3 

3 

876  4 
1876  4 
1892  2  y,  % 

uarts  

1894-Ô6  2  K  %• 
—       quarts  . 

898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTilNT) 

Communales  1879  2  60  %. 

Foncièfëé  i879  3  %  

Communales  188O  3  %. 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2  80  %.. 
5m 


4  50 


15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


12 


Communales  1891  3  %... 

1892  3  %lib... 
Foncières  189  5  2,80  %.... 

Bons  de  100  fr.  1887  

1888,  

Banaue  hypot.  de  Fîpance 
1881 

SOO.  DE  CRÉDIT  FBANÇ. 

{actions  a  terme) 
Banque  de  France  noii 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Général^  

B.Franç.de  l'Afriq.duSud. 
Banque  Internat.-  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie....... 

OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(aot.'et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bl»u8 

—  —     Z  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —         3  %  

Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

OU.   —       —      3  %  

_     _       _      3  %  nouv. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 


3  50 


15  . 


3  50 


15 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12 


20  . 

12  . 

12  . 

3  . 

20  . 

20  . . 

10  .. 

2  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 
2  50 


18  .. 


15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


129  . 
30  . 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5o 
45 
14  58 
30 
12  50 

25 
25  .. 
53  22 


Obi.  — 


Aot.  Midi 
Ofli.  — 


1855  

3  %  fusion  anc. . 
3  %  fv.sion  nouv. 
2  %  %  


3  %  

—  _     3  %  nouv  

A^!t.  Nord  

di\.   -  3%  

_      _    3  %  nouv  

—  —     ^  A  %  j. avril  et oct 
-  Nord-Est  franç.  3  % . , 

Act.  Orléans  


117  70 
35  . 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30  ! 
25  . 
40  10 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 
15 
15 
64 
15 
15 

15 

58  50 


107  29 
40  .. 
12  50 

31  .. 
25  . 
27  50 
12  50 

2e 

12  50 

34  .. 
12  50 

35  '.. 
25  .. 

32  04 


30  . 
15  . 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
'15  . 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

iè 

58  5C 


15  .. 
15  .. 


3  . 
3  .. 

3  5( 

15  .. 

2  50 
2  50 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


50 


18  .. 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2  50 
10  . 

2  50 


12 


15  ., 
15  . 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 

35 

25  .. 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


113  54 

50 
12  50 
33 
25  . 
'30 
12  50 
25 
l->  50 
35 
12  50 

35 
25 
16 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
l"^ 
55 
15 
13 
15 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


30 
15 
17  5( 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35 
15 

15 
15 
15 
56 

15 

15 

15 

12 

50 

15 

15 

64 

15 

15 

12 

15 

58 


lours  fie  comp.  comm.  juillel 


1895      1896      1897  1898 


100  «5 
99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


565 
432  50 
420 

565  .. 
565  .. 
382  50 


410  . 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


580 
439 


584 
584 
386 


103  80 
101  60 
107  .. 


102  70 
101 


106  73 


Cours  de  clôture  des  5  derniftres  Rem. 


9  mars  16mars  23niars  :ii)iiiars  6  avril 


505  ..   501  . 


93  50 
460  .. 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


396  25 
507  50 
490  . 

75  . 

72  50 
585  .. 
465  .. 


3575  .. 
822  50 
420  . 
545  . 
597  50 
900 
417  .0 
900  .. 
560  .. 
822  50 
495  .. 

572  50 
430  .. 
7S5  .. 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600  , 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


579 
438 
424 

587 
587 
392 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 


715 
470 
>45 
445 
447  50 
440 
612  50 
457  50 
960  . 
425  . 
470  . 

470  . 
477  50 

1485 
472 
475 

471  25 


13<17  50 
478  50 
470 

1847  50 
487  50 
487  50 


3750 
882 
400 
680 
577 

460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 


477  50  475 
(580  ..  1608 


i90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


91 

90  50 


479 


482 
1740 


487 
483 

455 
1375 
483 
482 
1975 
494 
497 
456 
480 
1744 


103  12 

102  9u 

ioi  io 

103  80 
103  50 

498 
85 

86  50 
462  . 


430 
420 

576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
503 


401  . 
506  . 
494  . 
57  . 

53  50 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 

588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


550 
42? 
409 
109  75 
561  . 
561  75 
391  b( 
103  25 
395  75 
100  . 
450 

12  50 
404 


102  3b 

102  15 
101  30 
loi  lu 

103  70 
103  4b 

493  .. 

85  .. 

5' 


476  50    474  . 


560 
426 
410 
109  7b 
565 
564 
392  25 
103  10 
396 
100 
445 
112 
403  50 


502  50 
498  . 
456  50 
488  .. 
100  5C 
401 
493 
490 

55 

51 
600 
451 


3980  . 
995  , 
420  , 
798 
600 

491 

755 
625 
887 
583 
94 
590 
482 
885 


102  3:t 

102  25 

10  30 

103  6  ' 
103  42 

498  50 

85 

86  45 


102  22 

102  1  , 
101  32 

101  411 

103  6'/ 
103  70 

499  50 

85  20 

86  50 
474 


545 
425 
109 
108  £0 
562 
563  75 
394 
102  50 
3^6  7r- 
100  25 
442  . 
Ii2  . 
405 


490  ,. 
503  . 
498  .. 

408 

490  75 
100  .. 
400  75 
493  -.^5 
488  25 
55  25 
51  75 
595 
452 


100  .. 
1019  .. 
425  .. 

609  ! 

490  ! 
765  . 
626  . 
901  . 
582  . 
93  . 
595  . 
485 
930  . 


775 
4b0 
729 

463  50 

464  . 
725  . 
454  . 

1065  . 
521  . 

466  50 
464  . 
473  . 

1940  . 
475  . 

468  . 
470  50 
428  . 
1400  . 

467  . 

469  . 
2120  . , 

473  50 
494  .. 
430  .. 

470  . 
1855  .. 


491 

502 
498 
456  75 
488  .. 
1(jO  5i 
4i0  2 
493  50 


50  75 
595 
450  25 


544  25 
424  , 
410  . 
109  5t' 

565  .. 

566  .  . 
392  51' 
102  50 
396  75 
l(i0  25 
444  50 
111  5u 
403  . 


108 

101  86 
100  50 
100  50 
103  60 
103  40 

491  50 

85  2(1 

86  25 
472  . 


545 
429 
411 
1O8 
568 
567 
397 
103  25 
39o  7b 
100 
444  75 
112 
404  73 


1025  . 

Iu08  . 
123  50 
790  .. 
(•04  .. 

■i9o  .. 

758  .. 

629  .. 

906  . 

578  .. 

93  . 

595  .. 

480  .. 

915  .. 


501  .. 

496  . 
454  .  , 
490  . 
100  50 
400  .. 
493  50 
188  . 

53  .. 

50  25 
580  .. 
-148  .. 


491  . 

503  . 
496  . 
454  75 
482 
100  50 
394 
495 
188 

54 

50  5t 
593 
451 


3910 
1024 

795 
605 
875 
495 
752 
629 
895 
581 
91  50 
609 
483 
885 


775 
456  .. 
728 
461  7; 
458  50 
455  .. 
735  .. 
454 
1060  . 
525  .. 

467  75 
464  .. 

470  25 
1965  .. 

471  5(' 

468  . 

471  25 
127  75 

1405  .. 

466  50 

472 
2125 

472  25 
490 
430 
470 

1855 


785 
456 
728 
458 

455 

750 

451  50 
1065  . 

525  . 

46Ô 

163  50 

472  50 
1942  . 

471  75 

466  .. 

471  .  . 
427  .. 

1400  . 

465  . 

470  50 
2115  .. 

472  . 
489  .. 
130  .. 
469  25 

1855 


774 
456 
733 
457 
456 
459 
735 
448 

1058 
522 
465 
462 
467 

1945 
467 
466 
469 
427 

1399 
464 
468 

213b 
471 
490 
430 
468 

1860 


2o 


75 


50 


070 
1035 
429  50 
798  . 
605  . 

495 
754 
630  . 
896  . 
578  . 

92  . 
612 
485 
8»5 


459 

730 

448 

450 

4h;  ' 

740 

452 
I'  65 

521 

165  7511 

463  25|| 

471 
1953 

461 

467  5011 

162  50|| 

428  .. 
1392  50|| 

465 

-461  50|| 
2180 

4-3 

485 

422 

469 
1835 


1 


6 


L'EGONOMiSTE  £DRQRÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

1897 

1895 

1896 

1897 

1898 

9  mars 

lômars 

i.îmars 

30mars 

6  avril 

43  50 

1185  .. 

1180  .. 

1250  .. 

1390  .. 

1347  .. 

1345  . . 

1335  .. 

1336  .. 

1345  . . 

15 

475  .. 

482  .. 

487  .. 

483  . 

469  .. 

467  5U 

466  25 

466  .. 

468  - 

15 

472  50 

480  .. 

483  .. 

480  .. 

171  .. 

471  50 

472  . . 

473  .. 

464  25 

U  5C 

442  .. 

456  . 

443  .. 

430  . . 

130  . . 

430  . . 

427  .. 

420  50 

15  .. 

475 

478  .. 

483  .. 

480  .. 

467  .. 

166  .. 

461  25 

465  EO 

464  50 

33  50 

1095  .. 

1103  .. 

1145  .. 

1222  .. 

1201  .. 

12u.0  . . 

I2i0  .. 

1190  .. 

li65  .. 

15  .. 

475  .. 

480  .. 

485  .. 

483  .. 

166  .. 

465  .. 

406  . . 

464  .. 

466  . . 

15  .. 

472  50 

478  .. 

483  .. 

4r9  .. 

470  . . 

472  25 

171  . 

469  .  . 

461  .. 

25  .. 

620  .. 

625  .. 

685  .. 

685  .. 

661  .. 

660  .. 

654  . . 

660  .. 

660  . 

15  .. 

455  .. 

460  .. 

474  .. 

469  .. 

451  .. 

449  .. 

450  .. 

448  .. 

449  25 

15 

472  50 

475  .. 

482  .. 

480  .. 

457  50 

477  50 

460  . . 

12 

270 

232 

270 

335 

366  '.. 

337  . . 

350  . . 

350  .. 

348  '.' 

15  .. 

425 

437 

458 

460  y. 

459  .. 

452  50 

453  .. 

450  .. 

453  50 

18  .. 

485  .. 

390  .. 

420  .. 

470  . . 

466  . . 

465  . . 

464  .  . 

,'65  . . 

460  . . 

28  50 

587  50 

590  .. 

690  .. 

740  .. 

675  . . 

665  . . 

660  . . 

660  .  . 

660  . 

68  .. 

1950  .. 

2050  .. 

2400  . . 

^200  . 

•2268 

2270  . 

2240  .. 

62  . 

1082  50 

1080  .. 

1125  .. 

1128  .. 

1275  .. 

1265  .. 

1255  .. 

1255  .. 

1230  .. 

49  50 

800  .. 

805  .. 

840  .. 

835  .. 

960  .. 

980  .. 

945  . . 

935  .. 

912  . 

15  . 

345  .. 

324  .. 

365  .. 

362  .. 

335  .. 

331  .. 

340  . 

335  .. 

340  .. 

25  .. 

617  50 

660  .. 

715  .. 

690  .. 

645  . 

645  .. 

640  .. 

640  .. 

640  .. 

65 

1080  .. 

1280  .. 

1520  .. 

1935  .. 

1780  .. 

181)0  .. 

1785  .. 

1770  .. 

1761  .. 

40 

502  50 

683  .. 

930  .. 

1350  .. 

1285  .. 

1277  50 

1271  . . 

1265  . . 

U65  .. 

28  80 

575  .. 

574  .. 

698  .. 

835  .. 

700  .. 

610  . . 

654  .. 

658  .. 

685  . . 

121  .. 

ItO  . . 

163  . . 

186  .. 

193  . . 

212  . . 

6 

100  .. 

117  .. 

99  .. 

t!3  . . 

99  .. 

93  .. 

96  . . 

40  .. 

940  .. 

1040  .. 

lOOO  .. 

1030  .. 

1220  . 

1245  . . 

1249  .. 

1250  . . 

27  50 

650  .. 

740  .. 

710  .. 

7iO  .. 

975  .. 

975  .. 

975  .. 

975  .. 

977  .. 

5  50 

133  75 

140  .. 

116  .. 

92  50 

115  . . 

115  .  . 

112  . 

110  . . 

107  . . 

30 

272  50 

530  .. 

665  .. 

650  .. 

665  .. 

662  .. 

655  . . 

646  . . 

645 

12  50 

630  .. 

590  .. 

426  .. 

635  . . 

640  . . 

634  .. 

627  . . 

619  . . 

"s  75 

17  50 

19  . 

19  . . 

18  50 

143  75 

147  .. 

125  .. 

112  .. 

112.. 

112  . 

117  . . 

112  . . 

112  . 

97  62 

3272  50 

3500  .. 

3255  .. 

3715  .. 

3620  . . 

3710  .. 

j715  .. 

3780  . . 

3790  . 

40  91 

1330  .. 

1365  .. 

1280  .. 

1465  .. 

1363  . . 

1410  . . 

1400  . . 

1  '(25  . . 

1420  .. 

12  50 

585  .. 

537  .. 

445  .. 

474  .. 

5 12  . . 

533  . . 

534  . . 

I3i  . . 

562  . 

15  .. 

190  .. 

265  .. 

269  .. 

312  .. 

312  . 

310  .. 

305  . . 

305  . . 

2  75 

107  65 

113  .. 

112  80 

112  ., 

111  50 

111  50 

110  70 

111  50 

Itl  45 

5  .. 

340  .. 

428  .. 

4  . . 

103  50 

104  75 

104  80 

103  .. 

103  7b 

103  50 

103  70 

104  . . 

101  95 

4  50 

80  .. 

78  50 

69  35 

53  . 

G  4  40 

•  63  70 

64  . . 

4  .. 

76  25 

73  75 

66  35 

52  75 

62  3t 

63  3o 

C3  75 

63  . 

61  25 

5 

440  . 

427  . 

425  . 



420  . 

4  .. 

106  40 

106  80 

106  40 

102  05 

102  60 

103  50 

103  45 

103  50 

'97  50 

84  .. 

81  .. 

«4  .. 

88  5u 

9'i  .. 

9i  .. 

92  50 

93  75 

3  . . 

98  .. 

98  50 

99  .. 

99  .. 

95  60 

95  15 

95  .  . 

95  . . 

95  . . 

4  . . 

104  10 

103  60 

105  20 

102  85 

104  . . 

loi  6> 

105  .  . 

104  50 

104  75 

4  . . 

104  70 

m  75 

107  .. 

109  .. 

108  6u 

108  30 

108  1" 

108  80 

108  9.5 

3  50 

102  70 

103  . 

102  30 

104  25 

105  . . 

105  . 

iC4  80 

104  40 

105  60 

4  .. 

67  75 

6C  30 

63  10 

34  .. 

57  Oi 

59  40 

59  17 

60  20 

59  9o 

6  .. 

440  .. 

371  .. 

372  .. 

157  .. 

2:0  . . 

269  , . 

266  .. 

282  . 

285  . 

5  . . 

400  .. 

312  .. 

310  .. 

129  .. 

215  . 

231  .. 

232  . . 

217  . . 

305  . . 

3  50 

617  50 

621  50 



en  .. 

617  . . 

15  .. 

242  50 

232  .. 

218  .. 

214  .. 

218  . 

216  .. 

217  .. 

216  . 

215  . . 

175  .. 

177  .. 

140  .. 

225 

273  50 

275  . . 

272  50 

264  .. 

101  60 

100  50 

4  . . 

104  60 

105  60 

106  .. 

104  70 

103  .. 

101  50 

1(3  25 

102  50 

m  20 

4  .. 

90  90 

89  85 

95  90 

94  40 

95  42 

95  40 

95  2.5 

94  80 

95  10 

g 

97  50 

97  . . 

94  95 

3  50 

100  75 

26  20 

105  .. 

104  5Ô 

1U4  50 

103  50 

io2  90 

102  25 

104  25 

16  9„ 

1  .. 

26  95 

23  60 

18  25 

26  80 

27  6(1 

27  10 

27  22 

22  50 

470  .. 

489  .. 

474  .. 

450  .. 

495  . . 

495  . . 

497  . . 

496  .  . 

483  . . 

3  .. 

89  30 

92  .. 

93  50 

93  70 

91  lu 

91  . 

90  90 

91  25 

91  50 

4  .. 

90  25 

89  25 

103  20 

95  10 

9J  10 

93  5< 

93  70 

92  60 

4  .. 

89  40 

89  40 

90  25 

95  50 

93  80 

92  90 

93  90 

94  . . 

93  55 

.  93  30 

93  70 

93  70 

93  70 

93  70 

93  80 

4  .. 

101  .. 

102  65 

103  .. 

M02  35 

102  2i 

102  75 

102  70 

102  85 

102  95 

4  . . 

101  .. 

102  75 

102  30 

102  50 

102  50 

102  50 

U2  50 

102  75 

U2  75 

4  . . 

101  45 

103  .. 

102  70 

103  75 

101  . . 

loi  15 

101  20 

100  85 

101  40 

4  . . 

102  35 

103  75 

102  35 

102  90 

101  7U 

101  5U 

101  30 

101  45 

101  00 

4  . . 

102  25 

104  80 

103  . 

102  50 

1C2  50 

100  50 

103  .. 

104  50 

102  .  . 

4  .. 

103  05 

106  .. 

103  .50 

106  10 

101  9U 

102  75 

103  .. 

103  .  . 

103  .. 

4  .. 

104  ., 

105  85 

103  :80 

106  75 

103  25 

104  10 

103  75 

104  90 

103  10 

4 

102  90 

103  90 

103  2Ô 

104  .. 

102  10 

102  80 

102  90 

102  95 

101  50 

3  .'. 

93  30 

94  80 

94  30 

97  50 

91  25 

94  45 

91  25 

93  90 

93  15 

3  50 

98  30 

101  75 

101  25 

101  5C 

99  60 

100  25 

100  70 

100  05 

99  . 

4  .. 

97  ii 

70  70 

70  20 

61  50 

62  .. 

62  25 

62  50 

62  35 

63  :5 

3  .. 

102 

3  50 

103  «5 

104  .. 

103  75 

104  40 

103  30 

101  CO 

3  .. 

iÔ2 

104  25 

101  ^5 

101  .. 

103  2j 

162  75 

.104  .. 

102  .. 

1  .. 

44  50 

36  50 

37  75 

47  .. 

48  10 

47  f  O 

47  .  . 

'46  80 

46  80 

1  .. 

28  20 

21  20 

22  70 

27  .. 

27  90 

27  17 

27  10 

i!7  .. 

^0  8? 

1  .. 

25  90 

20  60 

21  70 

22  75 

23  75 

23  20 

22  90 

2>  7.i 

22  -,7 

20  .. 

177  50 

380  .. 

380  .. 

407  .. 

423  .. 

412  .. 

408  .. 

406  50 

400  .. 

20  . 

490  .. 

450  .. 

444  .. 

470  ., 

492  50 

480 

478  .. 

479  . 

482  . 

25  .. 

515  .. 

488  .. 

482  .. 

499  .. 

502  .. 

495  25 

497  .. 

497  .. 

500  .. 

4  .. 

103  20 

102  .. 

102  25 

103  .. 

lOi  75 

103  .. 

400  .  ." 

20  .. 

467  59 

373  .. 

360  .. 

370  .. 

404 

400  .. 

403  ]' 

400  .. 

20  .. 

487  50 

431  .. 

435  .. 

460  .. 

465  .. 

465  . . 

461  50 

461  .. 

456  . 

3  50 

99  .. 

96  75 

99  20 

100  .. 

102  10 

103  .. 

102  25' 

102  . 

3  50; 

49 

àO  50 

40  m 

44  ..; 

49  45 

49  .. 

49  .., 

"48  SCj 

il  Ulni 


■01 .529 
3447131 
11861<'0 

96.900 
263.187 
266.555 
337S6R4 
11211 n 

33.381 
184.600 

150.204 
49.797 
341.408 


75.618 
60.000 
74  639 
34.111 

201.889 
80  000 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.000 
70.500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60.000 


CaplUI  01 
Itnbn  if  titres 


500 
500 
500 
250 

50ii 
500 
500 

n 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
400 
500, 

» 
500' 
300 


500 
500 
500 
500 
500 
5U0 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


525481.665  £ 
190767.000  f. 
524306. 200d. 
5. 465. 600  i 
18. 616.800  £ 
59.720 ob 
389183.0001 
700.000 ob 
35.000.000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  1'. 
734839. 500 f. 


1.179. 700 «b 
1.092.100  ob 
39.784.145  f. 
60.837 ob 
266.390 ob 
1245(j0  000  f. 
682000.000  ri 
8035513888  li 
86.530.501)  f. 
54.441.152  f. 
70.381.920  £ 
455. 240 ob 
27.632.000  f 
261742.000  f. 
H6787.5U0f. 
180000.0001. 

1  057. 262 ob 
i438lC.£O0r. 
491562.500 f 
&498g7.500  f. 
40.400. 000  f. 
k7r/.)26.000l 
451562.600  f. 
>94O4g2U00J. 
P55H25.00O  1 
397G87.500  f. 
107UU0.000  I. 
S.  000:000  1. 
141372. ('00  f 

jB^.xaAm  t. 

8.546. 235£T 
B1941.988£'l 
46490.911  £1 
0.>2ô.000t.ll931 


1924 


1916 
1932 
1987 


1941 
» 


19.3*3 
1940 
ttf49 
1922 
1962 


1965 
1944 

1925 
1955 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


180056.000  t 
126295. 5U0 t. 

6.124.920  £ 
tel. 627.500  1 
189.399.500  f. 

■8.087.540  £ 
le0.5U).Û00£ 


1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇ4,IS 

ACT.  BT  OBL.  AU  COMPT.)  (S.Uite) 

Act.  Orléans  jouiss.  

Obi.     -    i  %  

—  —      3  %  1884.... 

—  -      2  y,  %  1895. 

—  Grand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  -  3  % 

—  Réunion  (Gb.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  Prance  

Obi.  -  3  % 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  dè  Paris 

Eaux  (G'e  Cil»,  des)  

Comp.  Parisienne  du  Q^z. 

—  —  joûiss. 

Ci»  Gi«  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paria  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl,  Decau ville  aîné  

IMalfldano  1  Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'oret  d'expl.(G'ef««) 

Métaux  (Gi«  f««  des)  

Sel^  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  {Ci»  du)enliq 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des). . 


FONDS  D'ETATS 

ÉTRANGERS 

Angleterre  2    %  (ch.flxejsito) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or(ch.  fixe  2f.50) 
Brésil  i  Yi  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  ,  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemarli  3  %  1894  

Egypte  (Daira-Sanieh  i  %) . . 

—  (Unitiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  y,  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2y,%orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  4      %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  4894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1889  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2»et3«éwi8.) 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  1893  (5«  émis.). ,. . 
—  1891  (6»  émw.).... 

—  Consolidé4%i(l«eet2»sér.) 

—  3  %orrs91  4et2«émis.l894 

—  3  %  %  1891  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

-  3  %  %  1855  

Suisse  3  %  r«90  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C  

—  aérie  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  »  %  1894  

i  %  %  189  4  

1881  ^ 


/% 

Uruguay  3  % 


DiiiuuDi  «I  igiun  diitribit  » 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15 
■15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
15 
15 


25  . 

27  50 

62 

64 

51 

20 

25 

40 

15 

21 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 

5 

4 

4 

4 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
J85 
4 
20 
20 

'i  50 


43  50 
15 
16 


15 

38  50 

15 

15 

25 

15 

15 
13 
15 


25 


96  65 
40  36 
25  . 
9  . 


2  /5 
5  . 
4  . 
4  50 
4 


4 
4 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15 


4 
4 

3 

3  50 

à  io 

3 
4 
4 


50 


3  . 


3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15  . 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  . 


50 


3 
4 
4 

3 
4 
6 
5 
3  50 
15 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 

3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
»  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15  . 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15  .. 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
1 

27  50 
55 
30 

28  50 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 


4  50 
4 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4 

4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  . 
20  .. 

3  50 
3  50 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Française»  et  Étrangères  négociées  à  fa  Bourse  de  Paris  (8UITO) 


U  lllni 


100. 000 
100.000 
•300.000 
)00.000 
7«.000 
120.000 
t 50. 000 
100.000 

95.000 

60.000 
275. 3S5 

99.337 
321.601 
658.799 
147.403 
188.452 

93.336 

18.250 
!l.431 
Î0îfit7 

390.000 
«0.410 

91.359 

m  .000 

à09.329 
247.940 
46.763 
47.122 
95.4'i2 
198.376 
13.555 
234.424 
94.595 
57.129 
100.000 
70.000 
19.385 
Î55.932 
12ii48 
9.239 
57.723 
12.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40-026 
.Î25.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


Teri. 


500 

500 
500 
500 
lOD 
500 
500 
500 
»" 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
oOO 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50Û 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5QI 
501 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


500 
20Ù 

200 
250 

2011 
Igô 
2pO 
à. 
5D0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5U0 
500 
500 
lOi- 
oOO 
500 
50O 
500 
500 
600 
500 
500 
500 

Sqo 

5M 
4Q0 
âOO 
5T!Û 
500 
5Û0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 j  500 
50^  500 

m\  m 

500  500 

5f:  5£ 

5f'  5£ 

200  200 

500.  500 

500'  500 


VAJLETIKS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 

Banque  hyp.  d'Espagne.  . . 

Banque  nat.  du  Môacique. 

Banque  Ottomane  

Rohinson  Banking  Cy  LjJ 

Crédit  Foncier  d'AutricHe 

Crédit  Foncier  Egyptien. . 

crédit  Foncier  de  Hongrie 

Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.  —  3  %  t"  série. 
  —         —   2»  série.. 

Act.  Ch.  Autricli.-Hongr... 

Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8'"  émis. 

  —    —   9«  émis  

  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.         —         3  %  

  —  —   série  X. 

Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  G)  H 

—  Nord  de  l'Espagne. . . 
Obi.  —  3  %  1" série 

  —  —  2»  série 

  —  —  3»  série 

  —  —  4»  série 

  —  —  5o  série. 

—  —  Pampelune.. 

—  —  Barcelone... 

—  —  Asturies  l'«hyp. 
  —         —       2'  hyp. 

—  -         -      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.  —  3  %  1"  hyp 

—  -       -  2"  fayp 

_  —  —     3=  hyp 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 
_  _  4%95 

—  Suddel'Esp.3%l"hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb. , Usine  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

"Çabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal — 


ISTIUT 

dislrltjo» 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fi. 

8  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

17  50 

20  . . 

15  . . 

12  50 

12  50 

10  . 

6  25 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50  1 

5  . . 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  . . 

20  . . 

24  .. 

24  .. 

24  . . 

34  . . 

5 

15  .. 

15  '.  '. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

28 

33  .. 

28  .. 

31  , . 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4 

4  . . 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  '.  '. 

15  !  ] 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

33  .  . 

33  . . 

33  1. 

33  1. 

33  1 . 

20  .  . 

40  10 

29  25 

7  50 

15 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  '. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

7  50 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

là 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

15 

'7  50 

. .  . . 

17  5C 

20  .. 

30  .. 

30 

32  50 

17  5C 

7  50 

17  6C 

10  05 

27  65 

47  70  50  30 

20  . 

30  .. 

40  .. 

37  . 

37  .. 

io  '.. 

9  .. 
18  3C 

12  2C 

12  20,  3  65a 

20  .. 

20  5C 

20  5C 

)  19  . 

15  .. 

40  . 

42  50p  45  p 

45  p 

.    45  p. 

12  IC 

11  40j  11  8E 

)   14  5' 

)|  15  26 

loyo 

1896 

1897 

600  .. 

536  .. 

520  . 

500  .. 

499  .. 

490  . 

552  50 

580  .. 

592  . 

725  .. 

572  .. 

574  . 

153  .. 

108  . 

190 

1266  .. 

1300  . 

462  50 

479  .. 

489  . 

850  .. 

790  . 

62  50 

60  y. 

45  . 

160  .. 

136  .. 

65  . 

250  .. 

266  .. 

180  . 

248  75 

255  .. 

176  . 

937  50 

775  .. 

775  . 

472  50 

475  .. 

478  . 

461  25 

467  .. 

469  . 

455  .. 

459  . 

467  . 

461  25 

468  .. 

476  . 

300  .. 

304  .. 

295  . 

242  50 

225  .. 

195  . 

365  .. 

364  .. 

386  . 

362  50 

360  .. 

382  . 

657  50 

634  .. 

696  . 

450  .. 

200  .. 

115  . 

87  50 

115  .. 

85  . 

227  50 

253  .. 

223  . 

207  .. 

240  .. 

205  . 

200  .. 

244  .. 

209  . 

195  .. 

239  .. 

207 

195  .. 

236  .. 

211 

225  .. 

248  .. 

215 

235  .. 

254  .. 

219 

<«âa  /(^ 

249 

215 

197  50 

235 

202 

197  50 

235  .. 

208 

517  50 

483  .. 

490 

43  75 

65  .. 

45 

320  .. 

280  .. 

270 

132  50 

178  .. 

134 

295  .. 

328  .. 

288 

285  .. 
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65 
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172  . 
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765 

71 
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1235 

28 
108 
293 
445 
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535  .. 

525  .. 
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515  . . 
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VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COIVlPTA»>IT 


noiobn 

Vil. 

ÎOIDOl. 

I 

•  titrei 

oom. 

Teri. 

10.977 

» 

» 

15.791 

n 

33.445 

» 

» 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

12& 

100.000 

100 

lOU 

16.361 

500 

500 

1.715 

500 

500 

4.28b 

»' 

» 

26.000 

50U 

500 

12.oaQ 

500 

500 

20.000 

50(1 

500 

23.200 

» 

» 

32.60i:i 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.D0G 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.00D 

5O0 

500 

6.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24  OOfj 

50U 

500 

24.Û00 

50'.' 

500 

10. COQ 

500 

50C 

20.000 

pior 

500 

25. OOO 

506 

56O 

lO.OOt 

r,oi 

50Q 

5.C0( 

."il  II 

500 

14.000 

500 

9  02: 

501 

r.QO 

20.00U 

5(H 

500 

24.001 

5()f 

500 

lO.OOt 

50( 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Deroleri 
cours col«9 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nôrd' jo,uiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Qi»  G'»  F")..  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C»  centrale)  

Dombrowa'  (Houillères  de). . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Cirmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atél.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Kives-Lille  

Forg.es  et  Ac.  Nord  et  Est. . 
Acier,  de  la  M^ine  — 

Bateaux-Parisiëns  

Chargeurs-^Réunis  

Oi" Havr.-l''én.  de'Nav.  àV^. 
Bénôd.  de  l'Abb.  de  Fée 
Entrepr.  miiit.  et  civ.<Gi«  G'o 

Etablissements  Duval  

Gr.  DiStill.  Cusenier  et  C'« 
Gi^  Moulins  de  Corbeil — 
Lits  Militaires  


COURS  DB  CLOTURE 
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764  . 
1G69  . 

662  . 

250  . 

225  . 
1250  . 

300  . 

530  . 

S60  . 

227  . 

610  . 
1917  . 
1210  . 
1530  . 
1140  . 

99  . 
!525  . 

605  . 

413  . 
U40  . 
1190 

811  . 

611  . 
780 
605 

1399 
16ï5 

805 
1260 

545 
4900 

195 
3450 

902 

375 
1610 
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1649 
674 
1248 


227 


1525  . . 

1192 

1120  .. 

UIO 

100  .. 

98 

1560 

610 

610 

402  .. 

412 

1131  .. 

1160  .. 

1190 

810 

810 

780 

6U8 

1390  ]. 

1390 

1690 

'805 

705 

1269  . . 

1260 

545 

3325 
915 


1249  ôO 


227  . 


902 


lombro 

tomm. 

df  titnt 

nom. 

i»n. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

^26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.554 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

6O0 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

»7.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %.. . 
Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  iCh.  de  fer)  5  %.... 
Cie  G'»  F"  de  Tramways  i  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  120f  5  % 
—  obi.  de35û''. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  ■  ■  ■ 

Cie  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %.  .. 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-LUle  6  %  1"  2»  émis 
Métaux  (Gi«  F")  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %• 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Cl»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi»  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

  3  %  1"  série  

  —    2"  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

CorSoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894... 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  5  %. 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",  2»  s 


COURS  DE  CLOTURE 


[lorniers 
cours  cotes 
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609  25 
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176  ^0 
476  50 
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50?  50 

480  . 

485  .. 

509  .. 
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148  50 


510  .. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


C'^  INTERNATIONALE  DES  WAGONS-LITS 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 

Le  Conseil  dadministration  a  l'honneur  de  con 
Toquer  MM.  les  Actionnaires  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  mardi  18  avril,  à  une  heure  de 
relevée,  au  siège  social,  -^9,  rueDueale,  à  Bruxelles 

ORDRE  DU  JOUR 

^  1»  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du 
Conseil  de  surveillance  ; 

2°  Examen  et.  le  cas  échéant,  approbation  du 
hilan  arrêté  au  31  décembre  1898; 

3°  Fixation  du  dividende  ; 

4°  Nomination  d'administrateurs  et  d'un  com 
missaire. 

Le  Conseil  d'administration  convoque  en  outre 
MM.  les  Actionnaires  en  asseniljlée  générale  extra- 
ordinaire, qui  sera  tenue  aussitôt  après  l'assemblée 
générale  ordinaire,  pour  délibérer  sur  les  objets 
portés  à  l'ordre  du  jour. 

ORDRE  DU  JOUR 

Augmentation  du  capital  social  pour  satisfaire 
au  développement  de  l'entreprise  et  modification 
de  l'article  5  des  statuts. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Actionnai 
res,  propriétaires  de  titres  au  porteur,  devront  se 
conformer  à  l'article  36  (ancien  40)  des  statuts,  im- 
primé au  verso  des  titres. 

Le  dépôt  des  actions  devra  se  faire  : 

A  Bruxelles  :  au  siège  social,  29,  rue  Ducale  ;  à 
la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  na 
tionale,  3,  Montagno-du-Parc,  et  à  la  Caisse  Géné 
raie  de  Reports  et  de  D'-pôts,  12,  Marché-au-Bois  ; 

A  Liège  :  chez  MM.  Nagelmaclsers  et  Fils  et  chez 
MM.  Meuflfels  Neef  et  Cie,  banquiers  ; 

A  Londres  :  chez  MM.  Williams  Deacon  et  Man 
chester  et  Salford  Bank  Limited,  Charing  Cross 
Branch,  Cockspur  street; 

A  Cologne  :  chez  MM.  Sal  Oppenheim  .Junior  et 
Cie,  banquiers; 

A  Paris  :  au  bureau  de  la  Direction  générale,  63j 
boulevard  Haussmann,  et  à  la  Société  Générale 
pour  fa  voriser  le  développement  du  Commerce  et 
de  l'Industrie  en  France,  54.  rue  de  Provence. 
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BANQUE  COMMERCIALE 
ET  INDUSTRIELLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FRANCS 

entièrement  versés. 
Siège  social  :  8,  rue  Auber,  Paris. 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Banque  Commerciale 
et  Industrielle  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale ordinaire,  conformément  aux  dispositions  de 
l'article  40  des  statuts,  pour  le  mardi  25  avril  1899, 
à  trois  heures  et  demie  de  relevée,  au  siège  social, 
8,  rue  Auber,  à  Paris. 

ORDRE  DO  JOUR 

Lecture  des  rapports  du  Conseil  d'administration 
et  des  commissaires; 

Approbation  des  comptes  et  fixation  du  dividende 
de  l'exercice  1898; 

Nominations  d'administrateurs  ; 

Nominations  de  commissaires. 

NOTA .  —  Pour  assister  à  cette  assemblée,  il  faut 
ôtn;  propriétaire  do  quinze  actions  au  moins,  dé- 
posées dans  les  caisses  de  la  Banque  Commerciale 
et  Industrielle  dans  les  cinq  jours  de  la  présente 
insertion,  jours  fériés  non  compris,  soit  au  plus 
tard  le  6  avril  1899. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD  DE  LA  FRANCE 

L'assemblée  gén''rale  annuelle  des .  actionnaires 
<;sl  convoqui'C  pour  le  samedi  29  avril  1899,  à 
quatre  heures  de  prés-midi,  au  siège  social  de  la 
Cori]pa;,'nif,  rue  de  la  Cliaussée-d'Antin,  0(j,  à 
Paris. 

ORDIIE  DU  JOUR 

1"  Rajiport  du  Conseil  d'administration  ; 
liajiport  des  Commissaires  des  comptes; 
_  3"  Ajqirobalion  des  comjjlcs  de  l'exercice  1898  et 
fixation  du  dividende  de  cet  exercice  ; 


4»  Approbation  de  deux  conventions  passées  avec 
le  département  de  la  Côte-d'Or  et  concernant  les 
lignes  de  Mornay  à  Ghamplitte  et  de  Dijon  à  Saint- 
Seine  ; 

5»  Nomination  d'administrateurs  ; 

6»  Nomination  de  commissaires. 

Pour  avoir  le  droit  d'assister  à  cette  réunion, 
MM.  les  Actionnaires  porteurs  de  10  actions  au 
moins  devront  avoir  déposé  leurs  titres  au  plus 
tard  le  12  avril  1899  (art.  40  des  statuts)  : 

A  Paris  :  au  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
66,  rue  de  la  Victoire  ;  à  la  Société  Marseillaise,  4, 
rue  Auber;  au  Comptoir  National  d'Escompte,  14, 
rue  Bergère  ; 

A  Marseille  :  à  la  Société  Marseillaise,  63,  rue 
de  Paradis. 
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COMPAGNIE  DES 

ENTREPOTS  ET  MAGASINS  GÉNÉRAUX 

DE  PARIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  30  MILLIONS  DE  FR. 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire,  conformément  à  l'article  13 
des  statuts,  pour  le  ma7'di  18  avril  1899,  à  trois 
heures  de  l'après-midi,  salle  des  Agriculteurs  de 
France,  rue  d'Athènes,  8,  à  Paris. 

L'assemblée  se  compose  de  tous  les  actionnaires, 
propriétaires  de  20  actions  au  moins,  qui  auront 
fait  le  dépôt  de  leurs  titres  dans  la  caisse  de  la 
Compagnie. 

Les  dépôts  seront  reçus  jusqu'au  13  avril  1899, 
à  l'Administration  centrale,  rue  Croix-des-Petits- 
Champs,  11,  où  il  sera  remis  aux  déposants  des 
cartes  d'admission  nominatives  et  personnelles. 
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COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  OTTOMAN 

JONCTION 
SALONIQUE-CONSTANTINOPLE 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Compagnie  du 
Chemin  de  1er  ottoman,  Jonction  Salonique-Cons- 
tantinople,  sont  informés  que  le  coupon  n°  12,  à 
l'échéance  du  15  avril  1899,  sera  payé  : 

1°  A  Paris,  aux  caisses  de  la  Banque  Impériale 
Ottomane  et  delà  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
à  raison  de  7  fr.  20  (impôt  déduit)  ; 

2°  A  Constantinople  et  dans  les  villes  de  l'empire 
ottoman  où  il  existe  des  succursales  de  la  Banque 
Impériale  Ottomane,  à  raison  de  piastres  33  : 

3°  Dans  les  autres  villes  énumérées  sur  le  titre, 
à  raison  de  7  fr.  .50,  calculés  au  cours  du  change  à 
vue  sur  Paris. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


Le  coupon  n»  23  des  obligations  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  15  avril  1899,  â  raison  de  : 

Titres  au  porteur,  6  fr.  75  (impôts  déduits)  ; 

Titres  nominatifs,  7  fr.  20  — 

A  Paris  :  Au  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
66,  rue  de  la  Victoire  :  à  la  Société  Marseillaise,  4, 
rue  Auber;  à  la  Soci''té  Générale,  54,  rue  de  Pro- 
vence; au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue 
Bergèi'o. 

A  MarsfùUe  :  à  la  Société  Marseillaise,  63,  ruo 
Paradis. 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


MM.  les  Actionnaires  du  Crédit  Fonci(!r  de 
France  sont  convoqués  en  assemblée  générale  or- 
dinaire, conformément  à  l'article  40  des  statuts, 
pour  le  samedi  22  avril,  à  2  heur'es,  au  siège  de 
la  Société,  à  Paris,  rue  des  Capucines,  19. 

Des  lettres  de  convocation  sont  directement 
adressées  aux  deux  cents  plus  forts  actionnaires 
qui,  aux  termes  de  l'article  38  des  statuts,  compo- 
sent l'assemblée  gi'nérale. 

Les  cartes  d'admission  à  l'assemblée  générale 
seront  délivrées  au  siège  de  la  Société,  à  partir  du 
14  avril,  de  10  lieures  à  2  heures. 
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La  librairie  L.-Henry  May  vient  de  faire  parait  , 
la  Chambre  des  députés  (1898-1902),  par  I 

Alphonse  Bertrand,  secrétaire-rédacteur  du  Sén 
Ce  volume  de  600  pages,  d'un  prix  abordable 
tous  (4  fr.),  renferme  les  biographies  des  .581  d( 
putes,  avec  préface  et  documents  divers,  tablea 
des  modifications  survenues  dans  la  représentatio 
des  départements,  liste  des  ministères  qui  se  sor 
succédé,  etc. 

Ecrit  comme  ses  devanciers,  la  Chambre 
1889,  la  Chambre  de  1893,  le  Sénat  de  1894,  , 
Sénat  de  1897,  en  dehors  de  tout  esprit  de  part 
d'après  des  documents  puisés  aux  sources  les  pl% 
sûres  et  en  très  grande  partie  d'après  des  note 
autobiographiques,  le  livre  de  M.  Alph.  Bertran 
apporte  à  l'histoire  de  l'époque  contemporaine  un  >" 
contribution  précieuse. 

Plein  de  renseignements  inédits,  il  donne  u 
aperçu  complet  de  la  carrière  de  chaque  représen 
tant. 

Il  se  recommande  d'autant  plus  à  l'attention  que 
sur  581  députés,  il  y  a  plus  de  200  députés  nou 
veaux,  sans  compter  les  nombreuses  vacances  aux 
quelles  il  a  été  pourvu  au  cours  de  la  derniéi 
législature. 

N'ayant  cessé  depuis  1871  de  suivre  le  mouvi 
ment  politique  de  nos  assemblées,  M.  Alph.  Bei 
trand  était  plus  que  personne  désigné  pour  cetli: 
suite  de  travaux  qui  porte  la  marque  de  la  compé- 
tence parlementaire  et  administrative  de  l'auteur  ; 
de  L'Organisation  française. 

Société  Française  d'Editions  d'Art,  7  et  11,  rue 
Saint-Benoît.  234 
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DICTIONNAIRE  ENCYCLOPÉDIQUE 

UNIVERSEL  ILLUSTRÉ 


2 


6  VOLUMES  EN  VENTE 


Publié  sous  la  direction  de  Camille  Flammarion, 
contenant  tous  les  mots  de  la  langue  française,  ei 
résumant  l'ensemble  des  connaissances  humaine - 
à  la  fin  du  XIX"  siècle,  illustré  de  20.000  figure- 
gravées  sur  cuivre. 

Les  six  premiers  volumes  du  Dictionnairt 
encyclopédique  universel  sont  en  vente.Ilsren 
ferment  les  lettres  A-B-C-D-E-F-G-H-I-J-K-L  M-N. 

Par  ces  tomes,  on  peut  juger  de  l'importance  de  | 
l'ouvrage  et  apprécier  les  services  exceptionnels 
qu'il  doit  rendre  à  toutes  les  classes  de  la  société,  j 

L'extension  considérable  du  domaine  de  la  science 
dans  notre  siècle  a  bien  donné  lieu  à  de  grandes  l 
encyclopédies;  mais  ces  vastes  ouvrages,  aux  déve- 
loppements très  longs,  peu  à  la  portée  de  tous  les 
lecteurs,  et,  il  faut  le  dire,  d  un  prix  onéreux,  ne 
remplissent  pas  le  but  que  les  auteurs  avaient 
poursuivi. 

Le  Dictionnaire  encyclopédique  universel, 

illustré,  pare  à  ces  inconvénients.  Il  contient  des 
articles  suffisamment  étendus,  d'une  extrême  sim- 
plicité, d'une  clarté  et  d'une  précision  parfaites  et 
qui  donnent  à  tout  le  monde  la  facilité  de  se  mettre; 
promptement  au  courant  des  questions  les  plus  di- 
verses dans  toutes  les  branches  des  connaissances' 
humaines.  Il  a  donc  sa  place  toute  marquée  dans 
toutes  les  bibliothèques,  même  dans  celles  qui 
contiennent  des  encyclopédies  plus  importantes  ; 
tous,  savants,  hommes  du  monde,  étudiants,  indus- 
triels, négociants,  artisans,  etc.,  s'en  serviront 
utilement  soit  pour  apprendre,  soit  pour  se  remet- 
tre en  mémoire  toutes  les  matières  qui  les  intéres- 
sent ou  qu'ils  sont  appelés  journellement  à  traiter. 

Le  Dictionnaire  encyclopédique  universel, 
illustré,  formera  environ  800  livraisons.  Il  paraît 
deux  livraisons  à  10  centimes  par  semaine  et  um 
série  à  50  centimes  (cinq  livraisons  sous  couver 
ture)  chaque  quinzaine. 

On  peut  souscrire  à  l'ouvrage  complet,  reçu 
franco,  à  l'apparition  de  chaque  série,  en  adressant 
de  suite  cinq  francs  et  en  continuant  d'adresser  l;i 
même  somme  chaque  semestre  à  l'éditeur  E.  Flam 
marion,  26,  rue  Racine. 

D'autres  modes  de  souscription  sont  indiqués 
dans  la  Première  Série,  qui  est  adressée  franco 
contre  l'envoi  de  50  centimes  en  timbres-poste. 

Prix:  chaque  volume  broché,  12  francs,  franco. 

Ernest  Flammarion,  éditeur,  26,  rue  Racine.  Pa- 
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Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE  PAR  LE  GAZ 

iDDort  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
ration  à  l'Assemblée  générale  annuelle  du 
28  mars  1899. 


Messieurs, 

Nous  venons,  en  conformité  de  l'article  22  [des 
alu  s  vous  rendre  compte  des  résultats  de  notre 
i.loitàtion  pendant  Tannée  18<.)8,  soumettre  a  votre 
uobation  les  comptes  de  l'exercice  écoule,  et 
ius  proposer  de  fixer  le  chiffre  du  dividende 
Pour  vous  permettre  de  comparer  ces  résultats 
-eux  des  exercices  précédents,  nous  adopterons, 
ns  'l'exposé  qui  va  suivre,  le  même  ordre  que 
r  le  passé.  ,  , 

Nous  commencerons  par  vous  donner  quelques 
nseignenients  généraux  sur  l'état  de  notre  entre- 
Nous  examinerons  ensuite  les  Comptes  de  Pre- 
ier  Etablissement  et  d'Entretien. 

CHAPITRE  PREMIER 
Dnsidérations  générales  sur  l'état  de  notre 
Industrie 

Consommation  de  Gaz.  —  Le  volume  de  gaz 
vTé  à  la  consommation  dans  Pans  et  dans  les 
)  communes  de  la  banlieue  que  nous  éclairons 
est  ('levé,  pendant  l'année  1898,  a  320.031.250  me- 
es  cubes,  en  augmentation  de_^4.72-2.980  mètres 
iibes  sur  le  volume  émis  en  1897.  , 
Le  volume  de  gaz  le  plus  considérable  livre  jus- 
l'à  présent  avait  été  d»  318.030.060  mètres  cubes 

\/anriée  1898  est  donc  celle  pendant  laquelle,  dé- 
nis l'origine  de  la  Compagnie,  la  consommation  a 
toint  le  cldtïre  le  plus  élevé;  ce  résultat  est  du  â 
'accroissement  de  la  consommation  de  jour,  c^est- 
-dire  aux  progrès  incessants  faits  par  l'emploi  du 
az  pour  le  chauffage,  les  usages  industriels  et  la 
)rce  motrice.  . 
En  effet,  cette  consommation  de  jour,  qui  a  lieu 
epuis  l'heure  de  l'extinction  des  lanternes  publi- 
ues  jusqu'à  celle  de  leur  allumage  le  soir,  a  ete 
,e  104.854.900  mètres  cubes, dépassant  de4.9oo.0.jO 
aètres  cubes  celle  de  Tannée  précédente.  Elle  re- 
résente  32,76  0/0,  c'est-à-dire  près  du  tiers  de  la 
onsommation  totale. 

Recettes  de  gaz.  —  Les  recettes  de  gaz  se  sont 
levées  en  1898  à  la  somme  de.  .  .  80.971.744  01 
.upérieures  de   809.217  89 


l'éclairage  public  en  service  au  31  décembre  1898 

était  :  ^  ,. 

Dans  Paris  de   ^om) 

Hors  Paris  de  •  ^^"^'^^ 

Total.  .  .  ■  93.336 

Le  nombre  de  becs  a  diminuée  dans  Pa-  ^ 

"  Il^a  augmenté  dans  la  banlieue  de  .     -  212 
Différence  en  moins 


2.65Î 


Principaux  résultats  de  l'exploitation  —  l^e 

tabl.^au  cf-aprés  donne  le  n-levé  des  <iuan  îles  de 
çrax  livrées  annuellement  a  la  consommalion,  du 
l^'-  Janvier  18r)6  au  31  Décembre  1898. 

Le  même  tableau  fait  également  connailie  les 
varalions  de  consommation  constatées  chaque 
année,  ainsi  que  les  dividentcs  distribues. 

ANNÉES  CONSOMMATIONS  AUGMENTATIONS 


celles  de  1897,  qui  avaient  été  de.    80.162.526  12 


EUes  se  répartissent  ainsi  qu'il  suit  entre  les  deux 
(randes  divisions  de  notre  périmètre  ^ 

Paris  proprement  dit   73.887.612  60 

Banlieue,  hors  des  fortifications  .     7.0S4.131  41 

Total.  .  .  ■    80.971.744  01 

Abonnés.  —  Le  nombre  des  abonnés  au  31  dé- 
cembre 1898  était  de   397.640 

sxcédant  de   26.073 

'selui  des  abonnés  au  31  décembre  de  Tan-  

née  précédente  s'élevait  à  371.Î36 


Cette  augmentation  de  20.073  abonnés  est  supé- 
rieure à  celle  de  Tannée  précédente,  qui  atteignait 
déjà  24.272  abonnés. 

Elle  est  due  à  Tapplication  d'une  nouvelle  mesure 
que  nous  vous  avons  signalée  Tannée  dernière  et 
qui  appelle  les  inspecteurs  de  TEclairage  à  concou- 
rir, pour  une  part  notable,  au  développement  de 
notre  clientèle  dans  les  appartements  déjà  pourvus 
d'installations. 

L'intervention  de  nos  agents  évite  aux  nouveaux 
locataires  qui  désirent  utiliser  ces  installations  tout 
lérangement  ou  perle  de  temps;  elle  les  amène  à 
L'onlracter  plus  rapidement  leurs  abonnements  et 
elle  a  eu  pour  résultat  de  diminuer  la  proportion 
des  branchements  improductifs, 
(irâce  à  celle  mesure  utile  à  notre  clientèle,  le 

hiffre  de  400.000  abonnés  est  aujourd'hui  dépassé. 

Eclairage  public.  —  Les  nombre  de  becs  de 


La  diminution  tient  en  partie  a  1  etabhssement 
de  l'éclairage  électrique  dans  certaines  voies,  mais 
surtout  à  la  subsilution  des  appareils  a  incandes- 
cence Auer.  Denayrouze,  Saint  Paul  etc.,  aux  an- 
ciens becs  ds  140  litres  ou  à  récupération  :  ces  der- 
niers correspondent  en  effet  à  un  nombre  supé- 
rieur à  celui  que  représentent  les  becs  a  incandes- 
cence. ,  ,  . 
Il  existait  au  31  Décembre  1898  . 

2  107  brûleurs  à  incandescence  Auer  : 

'^^l    —  Denayrouse, 

229      —  —  Saint-Paul. 

Les  voies  qui  entourent  l'Opéra  ont  été  dotées 
de  ce  nouvel  éclairage  par  les  soins  de  la  Oompa- 
anie;  la  Villa,  de  Paris  Ta  fait  installer  successive- 
ment, rue  du  Quatre-Septembre,  rue  de  la  Paix, 
boulevard  Magenta,  et  dans  un  grand  nombre  de 
rues  Suivant  les  dispositions  adoptées  par  le  Ser- 
vice Municipal,  il  va  être  appliqué  dans  une  large 
mesure  et  remplacera  les  appareils  à  récupération 
au  croisement  des  rues  importantes,  sur  les  places 
et  dans  les  voies  de  circulation  active 

Cette  transformation  procure  a  la  Ville  de  1  ans 
une  économie  de  consommation  en  même  temps 
qu'eUe  améliore  notablement  Téclairage  de  la  voie 

^'^De  notre  côté,  dans  le  but  de  faire  profiter  nos 
abonnés  des  avantages  de  cet  éclairage  perfectionne, 
nous  avons  appliqué,  depuis  peu,  plusieurs  com- 
binaisons destinées  à  propager  lem()loi  de  ces 
mêmes  becs  chez  tous  ceux  qui  veulent  éclairer  bni- 
laniraent  les  devantures  de  leurs  boutiques  et  les 
terrasses  de  leurs  cafés. 

Au  31  Décembre  1898,  nous  avons  fait  placei 
170  nouveaux  appareils  de  cette  nature,  le  nombre 
s'en  e.st  rapidement  accru  depuis  cette  époque. 

Nous  avons  continué  à  assurer  1  entretien  des 
appareils  publics  munis  du  bec  Auer;  nous  entre- 
tenons également,  à  titre  d'essai,  les  autres  appa- 
reils placés  sur  les  voies  qui  entourent  1  Opéra. 

Conduites  Montantes.  —  Depuis  Tannée  1863, 
la  Compagnie  instaUe  gratuitement  dans  les  mai- 
sons, des  conduites  montantes  qui  permettent  aux 
locataires  des  divers  étages  de  se  procurer  le  gaz 
aussi  économiquement  que  s'ils  habitaient  le  rez- 
de-chaussée.  ,    ^.      j  ,   

Vous  vous  rappelez  qu'en  exécution  de  la  con- 
vention passée  avec  la  Ville  le  31  juillet  1894,  nous 
nous  sommes  engagés  à  établir  ces  mêmes  con- 
duites dans  les  maisons,  contenant  des  apparte- 
ments d'un  loyer  inférieur  à  500  francs,  quand  nous 
y  trouvons  un  nombre  suffisant  de  locataires  dis- 
posés à  faire  usage  du  gaz.  .    ^  i, 

Nous  continuons  d'aïUeurs  a  en  installer  dans 
tous  les  immeubles  dont  les  locataires,  payant  des 
loyers  supérieurs  à  5W  francs  nous  assurent,  par 
leur  consommation,  un  produit  rémunérateur. 

Dans  ces  conditions,  il  a  ete  établi,  en  18.»», 
1  701)  nouvelles  conduites  montantes  :  ce  qui  porte 
à  46  700  leur  nombre  total  au  31  Décembre  18J8. 

Elles  sont  réparties  dans  35.891  maisons  et  lour- 
nissent  le  gaz  à  263.393  abonnés. 

Ce  nombn?  dépasse  de  24.497  celui  des  mêmes 
abonnés  au  31  Décembre  1897, qui  était  de  238.8Jb, 
soit  une  augmentation  de  10,25  Cette  augmen- 
tation avait  déjà  été,  en  1897,  de  9,34  °/o. 

L'amélioration  est  due  à  la  diminution  du  nom 
bre  des  branchements  iniproductits,  a  laquelle  i 
largement  contribué  Tintervention  de  notre  person 
nel  signalée  plus  haut.  ,.  , 

Aussi,  à  la  fin  de  Tannée  1898,  la  proportion  des 
abonnés  sur  conduites  montantes,  par  rapport  a  la 
totalité  de  nos  abonnés,  a-t-elle  atteint  bb,24  »/» 
représentant  ainsi,  très  approximativement,  les 
2/3  de  notre  clientèle. 

Notre  attention  est  particuherement  appelée  sur 
les  moyens  de  développer  encore  cette  clientèle. 


1855 
1856 
1857 
1858 
1859 
1860 
1861 
1862 
1863 
1864 
1865 
1866 
1867 
1868 
1869 
1870 
1871 
1872 
1873 
1874 
1875 
1876 
1877 
1878 
1879 
1880 
1881 
1882 
1883 
1884 
1885 
1886 
1887 
1888 
1889 
1890 
1891 
1892 
1893 
189t 
1895 
1896 
1897 


ANNUBIXES 

ANNrULLES 

40.774.400  me 

»  me 

47.335.475 

6.561.075 

56.042.640 

8.707.165 

62.159.300 

6.116.660 

67.628.116 

5.468.816 

75.518.922 

7.890.806 

84.230.676 

8.711.754 

93.076.220 

8.845.544 

100.833.258 

7.757.038 

109.610.003' 

8.776.745 

116.171.727 

6.561.724 

122.334.605 

6.162.878 

136.569.762(Exposit 

) 14.235.157 

138.797.811 

2.228.049 

145.199.424 

6.401.613 

87.481.346  (Id.)  26.995.558 
147.668.331  (en  plus)  60.186.985 
1.54.397.118  I  6.728.787 

160.652.202  '  6.255.084 

175.938.244  15.286.042 
189.209.789  13.271.545 
191.197.228  1.987.439 
211.949.517(Exposit.)20.752.289 
218.813.875  6.864.358 
244.345.324  25.531.449 
260.926.769  16.581.445 
275.368.705  14.441.936 
283.864.400  8.495.695 
287.443.562  3.579.162 
286.463.999(eiimoins)  979.563 
286.851.360(en  plus)  387.361 
290.774.540  3.923.180 
297.697.820  6.923.280 
312.258.070(Exposit.)14.560.250 
307 .861 . 880(en  moins).  4 . 396 . 190 
311.929.550  (en  plus)  4.067.670 
308. 900. 930(en moins)  3.028.620 
303.496.850(     id.     )  5.401,080 
300.823.710(     id.     )  2.673.140 
311.023.400(en  plus) 10. 199. 690 
318.020.060(     id.     )  6.996.660 
315.308.270(enmoins)  2.711.790 
3-20.031.250  (en  plus)  4.722.980 


DIVIDENDES 

AN.NUKI.S 

«  fr. 
40  » 
45  » 

50  » 

60  » 

70  » 

70  » 

85  » 

95  » 
105  » 
105  » 
110  » 
115  » 
120  » 
102  »  (1) 

40  50(2) 

32  50 

51  » 

52  50 
55  » 
60  » 
62  » 
62  > 
65  » 
65  50 

74  » 
78  50 
82  50 
78  » 
76  50 

75  > 

76  » 

76  » 

77  » 

78  » 
75  n 
74  50 
72  » 
64  » 
62  50 

64  50 

65  » 
62  » 

62  50  (3) 


(1)  C'est  en  1869  que  la  Compagnie  a  commencé  à  payer 
à  la  Ville  une  redevance  sur  les  bénélices  de  l'Exploita- 

(2)  Les  actions  ont  été  dédoublées  en  1870. 

(3)  En  y  comprenant  13  fr.  50,  provisoirement  réserves. 

(A  suivre  ) 


EMPRUNT  RUSSE  3  0/0  OR  (1891) 


La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  20  mars/1"  avril  1899,  au  tirage  des 
obligations  de  Tcmprunt  ci-dessus  nomme. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  19  juin/1"  juiUet  1899  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  TEtat  ;  à 
Paris,  au  Crédit  Foncier  de  France,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit  Lyonnais,  à  la 
Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  à  la 
Société  Générale  de  Oédit  Industriel  et  Commer- 
cial, au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Pans  et 
chez  MM.  E.  Hoskier  et  C"  ;  à  Berlin,  chez  MM. 
Mendelssohn  et  (  et  Robert  Warschauer  et  C»;  à 
Amsterdam,  chez  .MM.  Hope  et  C"  et  à  la  succur- 
sale de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ;  à 
Londres,  chez  MM.  C.  I.  Hambro  et  Son;  à  Co- 
penhague, à  la  Banque  Privée  de  Copenhague;  a 
New- York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  C". 


y 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Numéros  des  ol)ligatious  sorties  au  tirage 
A  3.125  roubles  or 
962701  il  002725      972101  à  9721^5 
A  625  roubles  or 

920251  à  920275  925151  à  925175  945076  à  945100 
952701  952725 

A  125  roubles  or 

1R126  à  1S150       26351  à  26375       35551  à  35575 

39126     39150       46476     46500       59926  59950 

61751     61775        80051     80075       97101  97125 

98751     98775      102251    102275  110551  110575 

114176   114200      125301    125825  131851  131875 

133501    133525      136751    130775  148101  148125 

156Ô51    156575      168451    168475  184401  184425 

186876   186900      189351    189375  219351  219375 

221301   221325      221726   221750  273951  273975 

2ÎI4801   294825      301751   301775  305776  305800 

308151   308175      320401    320425  344326  344350 

353526   353550      389326   389350  401776  401800 

441126   441150      449'i76   44i)500  4G5376  465400 

476401    476425      480551   480575  496051  496075 

507601   507625      539376   539400  554126  554150 

564576   564600  •  582776   582800  586601  586625 

59557G   595600      617526   617550  631376  631400 

649276   649300      725976   726000  730451  730475 

745051   745075      749276   749300  757026  757050 

773876   773900      805601   805625  820476  820500 

847176   847200      848401   848425  850601  85062 

903451   903475      905926   905950  911001  9110'>5 


Les  obligations  sorties!  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupoiis  échéant  après  le  19 
juin/1"  juillet  1899  ;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
tant des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe  3  0/0 
or  1891,  sorties  aux  tirages  antérieui's  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du 
20  mars/1"  avril  1899.  A  partir  des  termes  dé- 
signés entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  por- 
tent plus  d'intérêt. 

A  3.125  roubles  or 
962751  à  962775  (20  décembre  1894/1"  janvier 

1895)  ,  971501  à  971525  (20  décembre  1895/1"  jan- 
vier 1896),  989801  à  989825  (20  décembre  1898/1" 
janvier  1899). 

A  625  roubles  or 
920601  à  920610   (20  décembre  1896/1"  janvier 

1897)  ,  921186  à  921195  (19  juin/1"  juillet  1890), 
924326  à  924330  (19  juin/1"  juillet  1895),  925271  à 
925275  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  926101 
à  926120  (19  juin/1"  juillet  1898),  927641  à  927645 
(19  juin/1"  juillet  1894),  942866  à  942870  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  948776  à  948780  953876  à  953880 
(19  juin/1"  juillet  1897). 

A  125  roubles  or 
12183  à  12186  12193  12194  12200  (19  juin/1" 
juillet  1898),  14395  à  14399  (20  décembre  1896/1" 
janvier  1897),  17384  à  17390  17393  à  17400  (19  juin/ 
1"  juillet  18'.)C.),  20618  (20  décembre  1895/1"  jan- 
vier 189G),   20986   (20  décembre  1897/1-  janvier 

1898)  ,  21417  21418  21422  21423  23327  à  23329  (19 
juin/1"  juillet  1895i,  33745  33746  33750  (20  dé- 
cembre 1896/1"  janvier  1897),  30591  à  36595  (20 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  38394  (19  juin/ 
1"  juillet  18'.)7j.  38751  à  38775  (20  décembre  1895/ 
1"  janvier  1896),  .39410  39411  (19  juin/1"  juillet 
1897),  43237  à  43240  43244  43249  432.50  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1899),  43760  (19  juin/1"  juil- 
let 1895),  45984  à  45992  45995  à  46000  (19  juin/1" 
juillet  1898),  49733  49734  (20  décembre  1895/1" 
janvier  1896),  57099  (20  décembre  1896/le'-  jan- 
vier 1897),  58381  (19  juin/1"  juillet  1898),  59101  à 
59125  71440  72354  à  72361  723i;8  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  73534  (20  décembre  1x95/ 
1"  janvier  1896),   79316  79317  (19  juin/1"  juillet 

1896)  ,  863.57  à  86359  (20  décembre  1897/1"  jan- 
vier 1898),  90564  à  90.566  (19  juin/1"  juillet  1895) 
90831  à  90839  90843  90848  à  90850  (20  décembre 
1897/1"  janvier  1898),   98476  à  98479  98490  98491 


98496  à  98499  (19  juin/1"  juillet  1898),  100965 
100971  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898),  105739 
à  105750  (19  juin/1"  juillet  1898),  109397  à  109399 
(19  juin/1"  juillet  1896),  109676  à  109700  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  113151  à  113175  115826  à  115850 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  119801  à 
à  119806  119814  à  119818  (19  juin/l»'  juillet  1898) 
121086  121087  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898)' 
124847  à  124850  (19  juin/1"  juillet  1895),  125352 
a  12o355  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898) 
125859  à  125873  125875  126401  126406  126408  126409 
126416  126418  à  126425  127120  à  127125  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  132131  à  132134  132136  à  132142 
132144  à  132150  134302  134303  134306  à  134325  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  135092  (19  juin/ 
1"  juillet  1896),  135703  1357Q4  135707  135712  à 
135721  135724  138850  (20  décembre  1897/1"  jan- 
vier 1898),  141131  141132  141148  141149  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  146082  à  146100  (20  décembre 
1896/1"  janvier  1897),  156794  (19  juin/1"  juillet 
1894),  157051  à  157075  (20  décembre  1898/1"  jan 
vier  1899),  158539  158545  (19  juin/1"  juillet  1897), 
161498  (20  décembre  1897/1" janvier  1898),  174843 
174845  174850  (19  juin/1"-  juillet  1898),  179876  à 
179900  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  183901 
(19  juin/1"  juillet  1897),  187477  à  187481  (20  dé- 
cembre 1897/ler  janvier  1898),  189701  à  189703 
(19  juin/1"  juillet  1897),  191640  (20  décembre 
1897/le'-  janvier  1898),  192126  à  192.128  192132  (20 
décembre  1893/1"  janvier  1894),  194201  à  194225 
(20  décembre  1898/1"  janviftr  1890),  200459  (20 
décembre  1896/1"-  janvier  1897),  211556  211557 
(20  décembre  1894/1"  janvier  1895),  216551  à 
216566  229051  229052  229056  à  229058  229060  à 
229009  (19  juin/1"  juillet  1898),  230251  k  230271 
230274  230275  (20  décembre  1898/1" janvier  1899), 
231725  (19  juin/1"  juillet  1898),  236477  236478  (19 
juin/1"  juillet  1897),  243090  à  243092  (20  décem 
bre  1894/1"  janvier  1895),  244401  à  244425  (20 dé 
cembre  1896/1"-  janvier  1897),  245752  à  245756 
24.5764  à  245771  2i5773  à  245775  (20  décembre  1898/ 
1"  janvier  1899),  262922  262923  (19  juin/l"juillet 

1898)  ,  238590  (20  décembre  1896/1"  janvier  1897) 
278876   à  278883   (20  décembre  1898/1"  janvier 

1899)  ,  279603  cà  279612  279623  279624  (19  juin/l» 
juillet  1898),  279731  à  279736  279740  279745  (20  dé 
cembre  1897/1"  janvier  1898),  280505  280506 
280522  280523  (19  juin/1"  juillet  1897),  281108  à 
281110  281113  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899), 
283237  à  283245  (19  juin/1"  juillet  1898),  284215  à 
284218  284220  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899) 
284330  284333  à  284335  284337  à  284343  (19  juin; 
1"  juillet  1898),  284568  à  284573  (20  décembre 
1897/1"  janvier  1898),  294002  à  294004  294007  à 
294010  294014  à  294024  317788  à  317800  321326  à 
321350  322851  à  322865  322868  à  322875  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  324782  324783  (20  décembre  1895/ 
1"  janvier  1896),  328028  à  328050  331976  à  331978 
331980  à  331984  331990  à  332000  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  334008  à  334010  (19  juin/ 
1"  juillet  1897),  335501  à  335519  335521  à  335523 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  342426  à 
342428  342444  342448  à  342450  (19  juin/1"  juillet 
1898),  343933  343934  348987  à  348989  351257  (20  dé- 
cembre 1896/1"  janvier  1897),  356301  à  356324 
(20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  S59393  à 
359395  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898),  363489 
363490  363492  303493  363495  à  363498  (19  juin/1" 
juillet  1898),  364051  (19  juin/1"  juillet  1896), 
364571  364572  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895), 
3646.56  à  364658  364665  à  264670  ('Ê)  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  ,365787  3o5788  (20  décembre 
1897/1"  janvier  1898),  369501  à  369509  369511 
369512  369518  à  369525  (20  décembre  1898/1" 
janvier  1899),  376884  (19  juin/1"  juillet  1897), 
377483  à  377494  (19  juin/1"  juillet  1898),  378038 
378045  378046  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898), 
381464  à  381466  381472  à  381475  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  ,  386026  (19  juin/1"  juillet 
1897),  386901  à  386920  (19  juin/1"  juillet  1896), 
389401  à  389 'i07  389425  393407  à  393410  395126  à 
395143  395145  .395146  395149  (20  décembre  1898/ 
1"  janvier  1899),  396070  à  396073  (20  décembre 


1896/1"  janvier  1897).   398683  398691  (19  juin' 
juillet  1898),   400334  à  400341   (19  juin/1"  juiifef 
1894),   400881  à  400884  400890  (19  juin/1"  juillet 
1898),  409174  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899) 
418595   424989  à  42'i999   (20   décembre  1897/l.r 
janvier  1898),  483302  à  433314  433320  à  4333X-,  iv' 
juin/1"  juillet   1898),    433463  à  433465  433470 
433472  433474  433475  (20  décembre  1898/1"  ja 
vier  1899),  435434  ^35435  (19  juin/1"  juillet  18 
436501  à  436525   440051  à  440057    440060  à  440C 
440072   440073  440075  ,20  décembre  1898/1"  j 
vier  1899),   446345   446346  (20  décembre  1897^ 
janvier  1898),  446944  à  446947  446949  (19  juin 
juillet  1895),   447202   (19   juin/l"  juillet  189' 
447460  (20  décembre  1896/1"'- janvier  1897),  4488^ 
448803  448813  à  448816   459081  ù  459084  (19  jui 
1"  juillet  1898),   461760  461761  461770  (19  juin/ 
juillet  1897),    463279  à  463282   464437  4682.55 
468275  (20  décembre  1897/1" janvier  1898),  4713 
(20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  477424  477' 
(19  juin/1"-  juillet  1897),   482220  482221  (19  ju 
1"  juillet  1895),  486281  486282  (19  juin/1"-  juil 

1896)  ,  492032  à  492035  (20  décembre  1896/1"  j  a 
vier  1897),  494120  à  494122  /20  décembre  1897/ 
janvier  1898),  495813  à  495825  (19  juin/1"  juill 

1898)  ,  501721  à  501723  (20  décembre  1896/1"  ja 
vier  1897),  501951  501954  à  501960  501962  à  5019 
501969  à  501975   (20   décembre   1898/1"  janvi 

1899)  ,  502585  502586  502589  à  f02594  50266 
502664  (19  juin/1"  juillet  1897),  504076  à  5040' 
504092  504093  504096  (20  décembre  1896/1"  ja- 
vier  1897),  504704  504705  (19  juin/1"  juillet  189 
506514  à  506516  (19  juin/1"  juillet  1897),  50661 
506681   506632  506643  506644  (20  décembre  189i 

janvier  1899),  508287  508â98  (19  juin/1"  juill 

1897)  ,  510226  à  510238  510240  à  510250  (20  décer 
bre  1898/1"  janvier  1899),  513880  à  513887  5138 
(20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  525224  5252! 
(19  juin/1"  juillet  1897),  525230  525231  525235- 
525250  527903  à  527906  (20  décembre  1898/1"  ja 
vier  1896),   528368  (20  décembre  1897/1"-  janvii 

1898)  ,  530101  à530104  530111  à 530113  580122à530. 
533001  à  533025  536376  à 536378  (20  décembre  189 
1"  janvier  1899),  548059  (19  juin/1"  juillet  1895)] 
551426  à  551434  551447  à  551450  552355  à  5.52361 1 
552374  552875  (20  décembre  1898/1"  janvierl899) 
555058  555067  à  555072  (20  décembre  1896/1"  jan- 
vier 1897),  557778  557790  à  557793  (19  juin/1"  juil- 
let 1897),  .567781  à  567791  567797  à  567800  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  575976  à  576000  581326  à  581338 
581340   à  581350   (20  décembre  1898/1"  janvie_ 

1899)  ,  583462  583470  à  583475  (20  décembre  1896/ 
1"  janvier  1897),  584928  à  584933  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  590566  (19  juin/1"  juille 
1896),  601546  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899) 
625077  à  625094  625100  (19  juin/1"  juillet  1898) 
626494  626497  626499  626500  (19  juin/1"-  juille 

1896)  ,   630201  à  630209  -  630937  (19  juin/1"  juille 

1897)  ,  633223  642302  à  642304  (20  décembre  1897^ 


1"  janvier  1898),  645076  à  645100  (80  décembr 
1898/1"  janvier  1899),  664578  664594  (19  juin/1" 
juillet  1897),  664810  664811  (19  juin/1"'  juillet 
1898),  667576  667580  à  667589  667591  à  667595  (2( 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  668451  à  668475 
674226  à  674228  674249  674250  (20  décembre  1898/ 
1"  janvier  1899),  675454  à  675457  675475  (19  juin/ 
1"  juillet  1895),  677328  677330  677331  677344 
677346  à  677348  (19  juin/1"  juillet  1898),  67752( 
à  677539  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899). 
095585  695586  695589  à  695593  (19  juin/l"  juillet 
697926  697931  à  697950  (20  décembre  1898/ 
1"  janvier  1899),  702270  702271  702273  702274  (19 
juin/l"-  juillet  1897),  727226  à  727250  (20  décem- 
bre 1898/1"  janvier  1899),  732476  732480  à  732482 
732485  à  732491  732493  à  732497  732500  733357 
à  733364  (19  juin/l"  juillet  1898),  733907  à  733919 
733924  (19  juin/l"  juillet  1895),  734051  (19  juin/ 
juillet  1893),  7'35431  (20  décembre  1896/1« 
janvier  1897),  737242  à  737244  (20  décembre 
1895/1"  janvier  1896),  739583  à  739586  (19  juin/ 
1"  juillet  1894),  744821  (19  juin/l"  juillet  1897)J 
44903  744909  à  744911  744915  744916  (19  juin/l« 
juillet  1896),  746921  à  746923  (20  décembre  1894/ 
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invier  1890),  749001  749002  (19  juin/1»' juillet 
759-27G  ù  7592;  8  7Ô9282  à  75928G  (.20  décem- 
'l89S/l"  janvier  1899).  773130  (19  juin/1" 
3t  1S%),  "773901  à  773904  775101  775116  à 
S  (19  juin/l"  juillet  1898),  777873  (19  juin/ 
aillet  1896),  796485  796486  (20 décembre  1897/ 
invier  1898),  810935  à  810937  (20  décembre 
!«'  janvier  1897),  816969  à  816975  819951  ;\ 
■)7  819959  :\  819961  819970  819972  à  819975 
>7  à  823030  823043  à  823050  824601  à  824612 
il)  à  824625  842826  842827  842830  h  842838 
i5  84-2846  (20  décembre  1898/l"janvier  1899), 

17  ;\  844171  (19  juin/l"  juillet  1898),  844905 
)6  '19  juin/1"  juillet  1895),  846076  à  8'i6100 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  847246  à 

18  (19  juin/1"  juillet  1898),  847739  (19  juin/ 
uillet  1896),  848351  818370  à  848375  (20  dé- 
bre  1894/1"  janvier  1895),  848^59  à  848861 
)6  il  848875  853451  à  853453  853465  à  853475 
uin/1"  juillet  1898),  857518  857521  à  857525 
décembre  1895/1"  janvier  1896),  861133 
i7  à  861140  (19  juin/l"  juillet  1898),  874877  à 
|'9  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895),  876101 
15112  (19  juin/l"  juillet  1898),  876278  876279 
te  à  876290  876296  876297  (20  décembre 
i'I»'  jf.nvier  18^)8),  879312  (19  juin/l"  juillet 
l,  881613  881614  (20 décembre  1897/1"  janvier 
C  884978  à  884982  (19  juin/l"  juillet  1897), 
)4  à  886671    (20   décembre  1895/1"  janvier 

888651  à  888675  (20  décembre  1894/1" 
ier  1895),  894715  894717  894718  (19  juin/l" 
'^t  1896),  896357  (20  décembre  1896/1"  janvier 


»RUNT  RUSSE  3  12  0/0  OR  (1894) 

il 

I  Commission  impériale  d'amortissement  a 
Idé,  le  20  mars/l"  avril  1899,  au  tirage  des 
dations  de  l'emprunt  ci-dessus  nomme. 

obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
à  partir  du  19  juin/l"  juiUet  1899: 
lussie,  aux  comptoirs  de  la  Banque  de  l'Etat; 
In,  à  la  Directioa  de  la  DiSconto-Gcsellschaft 
MM.  S.  Bleichrœdor  et  Mendelssolm  et  G»; 
[res,  chez  MM.  N.  M.  Eohtschild  et  Sons  ;  à 
liez  MM.  de  Rotlischild  frères  ;  à  Franc- 
Mcin,  cliez  MM.  M.  A.  von  Rothscliild  et 

iméros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  3.125  roubles  or 
.1  à  688175      692326  à  692350     697901  à  697925 
j?6  7p6;i00      718751   718775     754G76  754700 
)1  786125 


A  625  roubles  or 

!6  à  312950 

324651  à  324675 

327576  à  327600 

i6 

344650 

383551 

383575 

395651 

395675 

'•6 

397300 

449476 

449500 

511076 

511100 

)1 

519325 

531276 

531300 

549226 

549250 

!6 

552750 

553651 

553675 

559951 

559975 

•1 

598175 

633776 

633800 

636201 

636225 

)1 

647225 

A  125  roubles  or 

'6  à  25400 

33011 

à  32025 

41951 

à  41975 

'6 

91700 

112701 

112725 

141351 

141375 

11 

169425 

181051 

181075 

194051 

194075 

)1 

264625 

266151 

266175 

267376 

267400 

il 

273975 

279876 

279900 

U  obligations  sorties  au  tirage  «doivent  être 
ios  do  tous  les  coupons  échéant  après  le  19 
1"  juillet  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
des coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
nboui'ser. 


éros  des  ol)ligalions  de  l'emprunt  russe  3  %  % 
quatrième  émission  1890,  sorties  aux  tirages 
Lériours  et  non  présentées  au  rembourse 
înt  à  la  date  du  20  mars/1"  avril  1899.  A 
rlir  des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
jligations  ne  portent  plus  d'intérêt. 


A  3.125  roubles  or 
679001  à  679025  737676  à  737700  748651  à  748675 
778701  à  778725  779076  à  779100   (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899). 

A  625  roubles  or 
•89901  à  289925  311101  à  311115  (20  décembre 
1898/1-  janvier  1899),  311476  à  311480  311486  à 
311490  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898),  318651 
à  318655  334251  à  334275  (19  juin/l"  juillet  1898), 
:^56196  à  356200  (20  décembre  1898/1"'-  janvier 
1899),  367586  à  367590  (19  juin/l"' juillet  1897), 
377196  à  377200  {20  décembre  1897/1"  janvier 
1898),  377331  à  377345  (19  juin/l"  juillet  1897), 
386556  à  386560  (19  juin/l"'  juillet  1896),  398571 
à  398575  405361  à  405365  405371  à  405375  419551  à 
419575  (20  décembre  1898/1-  janvier  1899),  427801 
à  427825  (20  décembre  1897/1"  janvier  1898), 
450771  à  450775  (19  juin/l«''  juillet  1898),  465606  à 
465625  471676  à  471695  (20  décembre  1898/1-  jan- 
vier 1899),   473026  à  473030    (19  juin/^''  juillet 

1898)  477186  à  477195  (20  décembre  1895/1"'  jan 
vier  1896),  483601  à  483605  483616  à  483625  (20 
décembre  1896/1"'  janvier  1897),  484156  à  484160 
498026  à  498050   (20  décembre   1898/1"  janvier 

1899)  ,  500»i51  à  500660  500671  à  500675  511051  à 
511060  (19  juin/l"  juillet  1898),  513816  à  513825 
(20  décembre  ■  1897/1"  janvier  1898),  520916  à 
.520925  (19  juin/l"  juillet  1898),  523476  à  533480 
523486  à  523490   (20  décembre   1897/1"  janvier 

1898)  ,  526426  à  526435  526441  à  526450  (20  décem- 
bre 1898/^'' janvier  1899),  545676  à  545695  (20  dé- 
cembre 18S7/1"'  janvier  1898),  550711  à  5.50715 
(19  juin/l-'  juillet  1896),  551571  à  551575  (20 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  552971  à  552975 
(20  décemJjre  1898/1-'  janvier  1899),  555951  à 
555955  (19  juin/l"  juillet  1897),  609551  à  609560 
(19  juin/l"  juillet  1898),  631501  à  631505  (531511 
à  631520  (20  décembre  1898/1-'  janvier  1899). 

A  125  roubles  or 
4026  4027  4029  à  4043  4048  à  4050  10376  à  10400 
1.5326  à  15350  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899), 
20276  il  203od*30801  à  30825  (19 juin/l" juillet  1897), 
35852  35863  35864  40026  à  40039  (20  décembre  1896/ 
1"  janvier  1897),  48780  à  48782  48785  487S6  48793 
à  48796  (20  décembre  1898/1"''  janvier  1899), 
63151  à  63160  (19  juin/l"  juillet  1898),  82327  à 
82388  82340  à  82347  82350  (20  décembre  1898/1"" 
janvier  1899),  89954  89972  93780  à  93789  (20  dé- 
cembre 1896/1"  janvier  1897),  106001  à  106014 
106017  à  '06023  120926  à  1209i!8  120935  à  120947 
(20  décembre  1898/1"''  janvier  1899),  1.27685  (19 
juin/l"  juillet  1897),  129089  (19  juin/l"'  juillet 
1896),  135076  (20  d^embre  1896/1'-''  janvier  18'J7), 
137779  à  137781  137783  à  137786  137788  137789 
137791  à  137800  ('^.O  décembre  1898/1''  janvier 

1899)  ,  141526  à  141528  141539  à  141546  141549 
141550  (19  juin/l"  juillet  1898),  148057  148058 
148065  à  148069  148072  à  148075  '20  décembre 
1898/1""  janvier  1899),  152681  à  152683  156702 
156703  156709  à  156720  156725  (19  juin/l«''  juillet 
1898),  168354  à  168374  170402  170411  à  170423 
1704'<!5  (20  décembre  1898/1""  janvier  1899),  174851 
à  174854  178562  178573  178574  (20  décembre  1897/ 
1"^  janvier  1898),  179802  à  179810  (19  juin/l-' 
juiUet  1896),  182951  à  182954  (19  juin/l-'  juillet 
1898),  187062  à  187064  (19  juin/l"  juillet  1897), 
198027  198039  198042  198043  (19  juin/l"''  juillet 
1898)  201152  201156  201158  201159  201174  201175 
(20  décembre  1898/1"'  janvier  1899),  203232 
203233  203-237  203239  203241  à  203243  (19  juin/l"' 
juillet  1897),  20'3551  203559  203569  à  203575  (19 
■juin/l"  juillet  1898),  207290  210302  à  210304  (19 
juin/l"  juillet  1897),  212021  213728  213729  213734 
212735  213738  à  213743  218401  218402  218405  à 
218410  218414  à  218422  (19  juin/l"''  juillet  1898), 
238433  à  238436  (19  juin/l"'  juillet  1897),  240430  à 
240438  (19  juin/l"'  juillet  1898),  247579  à  247582 
247589  247590  247592  247594  252451  à  252454  (19 
juin/l"'  juillet  1897),  256459  à  256468  (20  décem- 
bre 1897/1"'  janvier  1898),  265319  à  265325  (19 
juin/l"'  juillet  1896),  265503  265524  265525  (20  dé- 
cembre 1897/1"  janvier  1898),   268301  à  268308 


268314  à  268325  (19  juin/l"  juillet  1898),  270276 
270292  à  270298  (20  décembre  1898/1"  janvier 
1899),  277026  à  27703.3  283126  à  283130  283137  à 
283142  283144  à  283146  (19  juin/l"  juillet  1897). 
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15  avril,  3  b.  1/2,  extr.  —  Société  d'Etudes  et 
de  Participations  financières.  —  1,  rue  de  lu 

Bourse. 

15  avril,  2  h.  —  Tramway  électrique  de  Paris 
à  Romainville.  —  24,  boulevard  dus  Ga|iucines. 

15  avril,  S  h.,  ord.  el  extr.  —  Société  pour 
l'Assainissement  de  la  Ville  de  Naples.  —  A 

Naples. 

15  avril,  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Tramways  de 
Saint-Maur-les-Fossés  et  Extensions.   —  24, 

boulevard  des  Capucines. 
15  avril,  3  li.  —  Imprimerie  Chaix.  —  20,  rue 

Bergère. 

15  avril,  4  b.  —  Tramway  funiculaire  de  Bel- 
leville.  —  101,  rue  de  Belleville. 

15  avril,  3  h.  —  Ardoisières  de  la  Renais- 
sance d'Angers.  —  69,  rue  de  la  Victoire. 

15  avril,  3  b.  —  Société  Poure  et  C'".  —  A 
Boulogne-SLir-Mer. 

15  avril,  3  li.  —  Société  Centrale  d'Electricité 
et  de  Lampes  à  incandescence.  —  10,  rue 
Taitbout. 

15  avril,  2  h.,  exLr.  —  Société  des  Carbures 
de  Calcium.  —  9,  place  des  Vosges. 

15  avril,  2  11.,  extr.  —  Mines  d'Ario  (en  liquida- 
tion). —  A  Bruxelles. 

15  avril,  2  h.  1/2.  —  Société  nouvelle  des  Eta- 
blissements Decauville  aîné.  —  8,  rue 
d'Athènes. 

15  avril,  8  h.  1/2,  s.  —  Société  des  Marbres 
Reconstitués  Darnielli.  —  116,  Ijoulevard  Ri- 
cliard-Lenoir. 

15  avril,  2  h.  —  Société  nancéienne  de  Cré- 
dit. —  A  Nancy. 

15  avril,  11  h.  —  Compagnie  industrielle  de 
Traction  pour  la  France  et  l'étranger.  —  28, 
rue  du  Rocher. 

15  avril.  4  h.  —  Société  générale  de  Trans- 
bordements maritimes.  —  A  jSlai  seille. 

15  avril,  3  h.  —  Compagnie  centrale  d'Eclai- 
rage et  de  Transport  de  force  par  l'Electri- 
cité. —  102,  rue  de  Richelieu. 

15  avril,  4  h.  l/2,ord.  et  exlr.  —  Société  pour 
les  Applications  industrielles  de  l'Ozone.  — 12, 
rue  Saiiil-C*uentin. 

15  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  d'Exploi- 
tation des  Huiles  de  naphte  de  Bakou.  —  A 
Clichy. 

15  avril,  5  b.,  extr.  —  A.  Rochet  et  Cie.  —  A 
Elbcuf. 

15  avril,  3  li.  —  Société  anonyme  «  le  Lait  ». 
—  4,  passage  Saulniei  . 

15  avril.  3  h.  —  Usine  Pulsford.  —  r.  Taitbout. 
4/16  avril.  —  Banque  de  Salonique.  —  A  Sa- 

loiiique. 

1(1  avril,  2  il.  —  Compagnie  générale  des  Au- 
tomobiles. —  ;î2,  faubourg  Saint-Martin. 

5/17  avril,  2  h.,  extr.  —  Société  Russe  de 
l'Industrie  houillère  et  métallurgique  dans  le 
Donetz  (Makèevka).  —  A  Saint-Pétersbourg. 

17  avril,  2  h.  —  Forges  et  Aciéries  de  la 
Kama.  —  A  Lyon. 

17  avril,  3  li.  1/2.—  Mines  de  la  Doubova'ia 
Balka.  —  6,  rue  Ghauchat. 

17  avril,  3  h.  —  Société  Française  des  Bas- 
cules Automatiques.  —  3,  rue  Lallitto. 

17  avril,  9  h.,  extr.  —  Société  d'Electricité.  — 
A  Douai. 

17  avril,  3  li.,  ext.  —  Gisements  Aurifères 
d'Itoalana.  —  5,  rue  Rouget-de-i'Isle. 

17  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Omnibus  et 
Tramways  de  Lyon.  —  A  Lyon. 

17  avril,  2  h.  —  Etablissements  J.  Voirin.  — 
15,  rue  Mayet. 

17  avril,  2  h.,  extr.  —  Société  générale  de 
Prévoyance.  —  235,  boulevard  Péreire. 

18  avril,  4  h.  1/2.  —  L'Aigle-Incendie.  —  44, 
rue  de  Ghàtcaudun. 

18  avril,  2h.,  ord.  et  extr.  —  Eaux  de  Calais.  — 
113,  boulevard  Magenta. 

18  avril,  2  h.  —  Compagnie  Générale  des  As- 
surances Quotidiénnes.  —  A  Bruxelles. 

18  avril,  10  h.  —  Compagnie  Française  de 
Réassurances.  —5,  rue  Grétry. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


18  avril.  3  h.  —  Kntrepôts  et  Magasins  géné- 
raux de  Paris.  —  8.  rue  d'Athènes. 

18  avril.  2  h.  —  Docks-Entrepôts  du  Havre.  — 
2'2.  rue  Drouot. 

18  avril.  2  li.  1/2.  —  Société  de  Laval.  —  48, 
rue  de  la  Victoire. 

18  avril,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  d'Aguilas.  — 
38.  rue  des  Mathurins. 

18  avril,  3  h.  —  Imprimerie  de  la  Presse.  — 
16.  rui'  (lu  Croissant. 

18  avril,  ô  h.,  const.  —  Compagnie  Electrique 
Parisienne.  —  21,  avenue  de  l'Opéra. 

11)  avril.  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  Houil- 
lère de  Bességes.  —  A  Nîmes. 

ly  avril,  4  h.  —  Est-Algérien.  —  13,  rue  Pas- 
quier. 

19  avril,  4  h.  —  Tramways  de  Pans  et  du 
Département  de  la  Seine.  —  19,  rue  de  Londres. 

r.i  avril,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  Havraise  pé- 
ninsulaire de  Navigation  à  vapeur.  —  13,  rue 
Grange-Batelière. 

19  avril,  9  li.  1/2.  —  Fonderies  et  Ateliers  de 
Construction  de  Fourchambault  et  La  Pique. 

—  50,  rue  de  Londres. 

19  avril,  1  li.  —  Compagnie  de  Soufre  et  de 
Cuivre  de  Tharsis.  —  A  Glasgow. 

1!»  avril.  1  h.  1/2.  —  Mines  et  Fonderies  de 
Zinc  de  la  Vieille  Montagne.  —  A  Angleur.  . 

1'.)  avril.  1'»  h.,  extr.  —  Compagnie  départe- 
mentale des  Eaux  et  Services  municipaux  - 
')'.).  rue  Legendre. 

20  avril.  1  h.,  extr.  —  Grands  Bazars  et  Nou 
velles  Galeries  réunis.  —  66,  rue  des  Archives 

20  avril.  2  h.  — Houillères  de  Saint-Etienne. 

—  A  Lyon. 

20  avril,  3  h.,  extr.  —  Sucrerie  d'Antilly. 
49.  rue  Laftitte. 

20  avril,  2  h.  —  Société  Française  pour  la 
Fabrication  mécanique  des  Cornues  à  Gaz  et 
de  tous  autres  produits  réfractaires.  — A  Ivry 
sur-Seine. 

20aviMl.  3  h.  1/2..  extr.  —  Société  Française 
d'Electro-Métallurgie.  —  8,  l'ue  d'Athènes 

20  avril,  3  h.  —  Maison  Laferrière.  —  28,  rue 
Taitbout. 

2  1  avril.  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  de  Sidi- 
Bou-Hadid.  —  60,  rue  de  la  Ghaussèe-d'Anlin. 

20  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Banque  Nationale 
de  Saint-Domingue.  —  10,  rue  Auher. 

20  avril,  2  h. —  Tramways  de  Roubaix  et 
Tourcoing.  —  A  Roubaix. 

20  avril.  8  h.  soir.  —  l..a  «  Boucherie-Incen- 
die »  Société  d'Assurances  à  primes  fixes 
contre  l'Incendie.  —  Au  siège  social,  37,  rue  Quin- 
caijipoix.  Pal  is. 

20  avril.  3  ii.  —  Société  Générale  des  Sucre- 
ries et  de  la  Raffinerie  d'Egypte.  —  102,  rue  de 
Piichclieu. 

20  avril,  4  h.  1/2.—  Soleil-Incendie.  —  44,  rue 
de  (;;iiàteaiidun. 

20  avril,  3  h.  —  Société  des  Voiturettes  auto- 
mobiles. —  3,  rue  Vignon. 

20  avril,  3  h.  —  L'  «  Autorité  ».  —  4  bis,  rue 
(lu  liouloi. 

21  avril,  2  h.,  extr.  —  La  Préservatrice-Acci- 
dents. —  8,  rue  Louis-le-Grand. 

21  avril.  10  h.  1/2.  —  Compagnie  du  Parc  de 
Bercy.  —  19,  avenue  de;  l'Opéra. 

22  avril,  2  h.  —  La  Paternelle-Incendie.  —  4, 
rue  Ménars. 

■>-i  avril,  2  h.  —  Société  de  Divonne-les- 
Bains.  — A  Divonne-les- liains. 

22  avril,  11  li.,  extr.  —  Gaz  de  Port-Saïd.  — 
66,  rue  de  la  (;;hauss(';e-d'Antin 


28  avril,  2  h.  —  Divonne-les-Bains.  —  Au  siège 
social. 

24  avril,  3  h,  1/2.  —  Placers  hydrauliques  de 
Junction  City.  —  19.  rue  Blanche. 

24  avril,  2  h.  —  Société  l'Inexplosible.  —  27, 
rue  Drouot. 

24  avril,  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  des  Gise- 
ments d'Eclance.  —  17,  rue  Bleue. 

24  avril,  6  h.,  ext.  —  Société  fermière  d'Isi- 
gny.  —  26,  rue  Montmartre. 

23  avril,  2  h.  —  Chevalières  de  Dour.  —  A 
Mons. 

25  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Confiance-'Vie.  — 
19,  rue  Blanche. 

13/2.0  avril,  4  h.  1/2,  extr.  —  Hauts- Fourneaux, 
Forges  et  Aciéries  en  Russie  (Aciéries  Ma- 
keevka).  —  56,  rue  de  Provence. 

25  avril,  10  h.  —  Voies  ferrées  du  Dauphinè. 

—  A  Grenoble. 
25  avril,  4  h.  —  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris.  —  14,  rue  Bergère. 

25  avril,  3  h.  —  Palais  de  Glace  des  Champs- 
Elysées.  —  6,  rue  Ghauchat. 

25  avril,  4  h.  —  Chemins  de  fer  d'intérêt 
local  du  département  des  Landes.  —  54,  bou- 
levard Haussmann. 

25  avril,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Chemins  de  fer 
du  Midi.  —  54,  boulevard  Haussmann. 

25  avril,  3  h.  1/2.  —  Banque  Commerciale  et 
Industrielle.  —  8.  rue  Aubcr. 

25  avril,  1  h.  —  Compagnie  d'Assurances 
Générales  Maritimes.  —  87,  rue  de  PLichelieu. 

25  avril,  2  h.  —  Compagnie  d'Assurances 
Générales  contre  l'Incendie  et  les  Explosions. 

—  87,  rue  de  Richelieu. 


OFFICIERS  WINISTÉRIELS 


Paris,  r.  Paul-Baudry,  S,  av.  sortie  r. 
Il  \,  ■  a'iLi  La  Boëtie.  Conten.  815  m.  env.  M.  à  pr.: 
:-;00.0  JO  fr.  A  adj .  s.  1  ench.  ch.  net.  Paris,  2  mai  1899. 
M"  GoTTENET,  not.,  25,  iioiilevard  Bonne-Nouvelle. 
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II 1  isons  1"  r.  de  l'Yvette.  12. 2°  r.Belleville,  195. 
2  lllAI  Rfv.  i.l(;5êtl.r,20f.M.  à  p.18.000 et  12.000 f. 
T^err  r  RW,l.^s..-,s.  «•.«511':-.  !!,  w\  1.  «. à  p.  3.000 f. 
Terr  r.  Roinaiiiville.  51.  G^'  431  lu.  M.  à  pr.  4.000  f. 
Terr  sur  Pre-St-Gervais,lesMossins.C'619'".M.àp. 
61  lur  Terr  G"  123">  s. le  Pré-St-Gervais,  les  Thuilets  ou 
(:;hcniinet.M.àp.l50f.Aadj.  s.l  ench.ch.not.Paris,2o 
avril  M.  Kasller,  not.  116,  r.  Faub.-Samt-Honore. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉ 
THOWISON-HOUSTON  j 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  ] 

Avis  de  convocation 

MM.  les  Actionnaires  de  ,1a  Gompagni 
Française  pour  rExploitation  des  Procédi 
Tliomson-Houston,  Société  anonyme  au  ci 
pital  de  40  millions  de  francs,  dont  le  siè 
est  à  Paris,  rue  de- Londres,  no  10,  sont  co 
voc^ués  en  Assemblée  générale  ordinaire  po 
le  jeudi  4  mai  1899,  à  3  heures  et  demie,  en  , 
salle  du  nouvel  iK'jtel  de  la  Société  des  Ing 
nieurs  civils  de  France,  rue  Blanche,  n"  19, 
Paris,  à  l'effet  de  :  .  ; 

Entendre  et  discuter  le  rapport  du  Gonsel 
d'administration  et  celui  des  Commissaire 
sur  les  opérations  de  l'exercice  clos  au  31  de 
cembre  1898  ;  approuver,  s'il  y  a  lieu,  ce 
comptes,  et  fixer  le  montant  du  dividende 
répartir;  nommer  quatre  administrateui 
sortants,  ainsi  qu'un  ou  plusieurs  commit 
saires  pour  faire  un  rapport  sur  les  opération 
de  Uexercice  1899. 

Nota.  —  Il  est  rappelé  que  MM.  les  Actior 
naires  propriétaires  d'au  moins  10  actior; 
pourront  seuls  faire  partie  de  l'Assemblée,  c 
que  tout  actionnaire  ayant  droit  d'y  assisV 
doit  déposer  ses  titres  huit  jours  au  mo, 
avant  la  réunion  (art.  oi  des  statuts). 

MM.  Perier.  Mercet  et  Gie,  rue  de  Proven 
n°  59,  à  Paris,  ont  été  désignés  pour  recev 
les  dépôts  des  titres  dont  il  s'agit.  Ces  dépô 
devront  être  efectués  d'ici  le  25  avril  au 
tard. 

Paris,  le  13  avril  1899. 
a'if,  Le  Conseil  d'.^dministtîati 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DE 

MINES  D'OR  ET  D'EXPLORATION 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  12.500.000  fr.,  entièrement  versés 


2  h. 


Montfermeil. 

')> 


L'Espérance.  —  10, 


Tramways   du  Raincy 
2'j,  boulevard  des  Capucines. 
î  avril,  2  11.  —  Compagnie  de  la  Forcite. 
19,  rui:  l'.lancbe. 

22  avril.  2  h  ,  extr 
Saint-Augustin. 

22  avril,  10  h.,  extr.  —  Société  de  l'Afrique 
équatoriale.  —  Vi,  rue  des  P(!tiles-Ecuries. 

22  avril,  2  h.  —  Crédit  Foncier  de  France.  — 
19,  rue  des  Capucines. 

22  avril,  2  li.  —  Compagnie  générale  des 
Bateaux-Parisiens.  —  A  Lyon. 

22  avril.  11  II.  —  Société  Parisienne  de  Cré- 
dit, Régie  du  marché  aux  bestiaux.  —  209,  rue 
d'.Mle[nai<no. 

22  avril,  3  h.  —  Banque  des  Français.  —  8, 
rue  Sainl-Autçuslin. 

23  avril,  1  h.  —  Société  nouvelle  des  Moteurs 
à  air  comprimé  i  système  L.  Mékarskii.  —  9,  rue 
de  Clichv. 


L'assemblée  générale  du  25  mars  1809  a  fixe  le 
dividende  de  l'exercice  1898  à  5  fr.  par  action. 

(;e  dividende  est  payable  depuis  le  7  avril  der- 
nier, sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  lois 
de  finance. 

En  conséquence,  il  sera  payé  : 
■4  fr.  80  par  action  nominative  (impôt  sur  le  re- 
venu déduit)  ; 
4  fr  57  par  action  au  porteur,  contre  remise  du 
coupon  n»  4  (impôt  sur  le  revenu  et 
droits  de  transmission  déduits),  à  Paris, 
au  siège  social.  20,  rue  Taitbout. 


A  si'maler  dans  la  009"  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  les  articles  : 
Onction  (sacrement  de  l'Extrême-),  par  M.  E.-H. 
Vollef  Opéra,  par  M.  R.  Brancour;  Opera-Co- 
mique  et  Opérette,  par  M.  H.  Quittard;  Opium, 
traite  au  point  de  vue  historique,  sociologi([ue, 
physiologiiiue  et  thérapeutique  j.ar  MM.  Cabanes, 
llarlay  et  !>.  Sagnet  ;  Optimisme,  par  M.  D  Pa- 
rodi  etc.  Le  même  fascicule  renferme  une  belle 
étude  historique  et  critique  sur  l'ancien  poète  aile 
maïul  Opitz,  duc  à  la  plume  autorisée  de  M.  il 
LicliliMiberger,  professeur  à  la  Faculté  des  Lettres 
de  Nancy.  ,  i 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  contre 
toute  demande  allrancliie  adressée  a  la  Société  de 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennes, 
Paris.  -•-"^ 


COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

Société  anonyme, ^capital  :  5  millions  de  fra 

Le  mercredi  19  avril,  à  trois  heures  et  demi 
sera  procédé,  en  séance  publique,  au'  siège  socîl 
18,  bouvevard  des  Opucines,  à  Paris,  au  tirage  ( 
2.144  obligations.   


GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  CHINE 

Ëipnmt  CMiiois  5  Vo  M  189! 

de  MJ12.500.090  Francs 

divisé  ea  225.000  Olilioalioiis  de  500  Fraccs 
Remboursable  au  pair  en  20  années,  à  partir  de  190 
Exempt  à  tout  jamais  tlo  tout  impôt  Clîinois 
l>rc.seiil  o»»  à  venir. 

INTÉRÊT  ANNUEL  :  25  FB. 

Payable  par  snnesire.  :  1"  Mars.  I"  Septembre 

Outre  l'Obligation  générale  du  G-  Impérial  Chin. 
l'Emprunt,  destiné  exclusivement  à  l'établissent 
d'un  Chemin  de  fer  entre  Lu-Kou-ïschiao  (prés  PéK 
et  Hanliéou,  a  une  gar;mtie,  en  premier  r^ng,  su 
ladite  ligne  et  ses  produits.  La  Suciele  d  i-.tude 
Chemins  de  lér  en  Cliiiie,  concessionnaire  de  l'ex 
talion,  retiendra  sur  les  produits  nets,  et  trois 
au  moins  avant  l'échéance,  la  somme  nécessain 

service  de  l'Emprunt.  

1-  ÉMISSION 

133.000  01ilip!i«!is  de  1500  Fims  Oi 

j  0  u  I  s  s,  A  m:k        m  ai   1  S  !I  9 

Prix  "d'Émission  :  Fr.  482,50 

Payable  50  francs  en  souscrivant  et  432  fr.  50  à  i 
répartition  ou  en  termes  échelunués  jusqu'au  30  v 

{suivant  prospeclua).  

On  souscrit  le  Mercredi  19  Avril  1899 

Kl-,  DES  AUJOUIIIl'HIlI,  l'AH  (  OUillv'îl'DMiANC!! 

/  BANQUE  DE  PARIS  &  DES  PAYS-BAS; 
ta\  SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE! 
«)  COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE  ; 
2  1  BANQUE  INTERNATIONALE  DE  PARIS 
*l  BANQUE  PARISIENNE  ; 

\  BANQUE  FRANÇAISE  DE  L'AFRIQUE  DU  SUD 
Et  dans  leurs  Agences,  en  France. 


su 

i 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


lapilli 

RENTES 

A  PAYER 

illllODI 

FrantJ 

15201 

456.041.915 

38m 

116  599.S6C 

&m 

■231.638.399 

•25878 

810.280.  n4 

392.096  obl.dtoOOIr. 
905.900  oil.delOOIr. 

39.18-2  obl.d»  501)  Ir, 

10.000 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DUIDBSSK  01  INTKBiT  distribat  tD 


1893  1  1894 


3  .. 


RENTES  FRANÇAISES  | 

l  Terme.) 

3  %  \  Compt.l 

3  %  Amortissable!  compt'.i  ^  •■ 
3  y,  %i8C4(aac.4y,)jT«^7t;|    4  50 


Tunis  3%  1892(gar.France,Gpt 
Annam  et  Tonkin  2  1/2  0/0 

(ga'r.  France)  Terme. 

IMadagascarSK  p:'=France.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


ne  250 
489.672 
162.115 


182.500 
125.000 
40  000 
30 . 000 
:O0.OC0 
16.000 
60.000 
>J4t.000 
120  000 
00.000 
140.000 
00.01 
80,000 
40.000 
40.000 


^59.650 

500 

500 

1547548 

500 

500 

864.747 

500 

501 

1782552 

5U0 

500 

987.447 

500 

500 

100 

100 

378  548 

iO(i 

Ki 

^95.401 

500 

50t 

■i99  440 

SOO 

39C 

•225  392 

£00 

lOC 

148.631 

200 

101. 

1096354 

1000 

bOt 

185  212 

500 

50t 

1000 
50U 
500 
50(1 
500 
500 
500 
'500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
50f 


58.748 
361.407 
60.000 
65.307 
64  891 
161  573 
49.730 
497.538 
521.800 
62.200 
1986440 
1865040 
154,330 
800  000 
213. 8S5 

09770 
ti9 15698 

7-2. 008 
23»  023 
S5%1547 
541.251 
509.209 
30684  4^2 
132.345 

99,106 

43,529 
1508.471 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


15  .. 


600 
500 
500 
500 
500 
50Ù 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
51» 
500 
500 
500 

500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 


1865  1  %  ...   

1369  3  %  

1871  3  %   

3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

189S  2  %  

uartiî  

1894-96  2  %  

—  quarts  

18P3  2  %  

—  quarts  

Tille  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AO  GO.^iPTSNT) 

Communales  187  9  2  60  9i 

Foncièréâ  1879  3  %  

Communales  l880  3  %.. 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80%  

—  5<""  

Communales  1891  3  %  — 

—         1892  3  %lib.... 

Foncières  1895  2,«0  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888,  

Banque»  Uypot.  de  Francs 
^_  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

1001  Banque  de  France  nom 

500  B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

25(1  Banque  Transatlantique. 

500  Compagnie  Algérienr.e. . 

50(i  Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

250  Crédit  Algérien  

251  Créd.Fonc.et  Agr.d'Algér 
500  Crédit  Foncier  de  France 

12;   Crédit  Ind.  et  Comm  

500  Crédit  Lyonnais  

251    Société  Générale  

101  B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 

50C  Banque  Internat,  do  Paris 

50(    Banque  Parisienne  

500  Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

rOO  Act.  Bône-Guelma  

&Cv  Obi.  -  3  %.... 

250  Act.  Départementaux  

500  Obi.        —      3  %  titres  bleu 
500     —         —     3  %  titres  rouges 
500    —  Economiques  3  %... 

500  Act.  Est-Algérien  

500   Obi.             —  3 
SOC    Act.  Est  

—  —   du  iouiss  

OU.  -      -  30/0  

—  —        —      3  %  nonv 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855.... 

—  —     3  %  fusioû  anc... 

—  —     3  %  fi-Bion  nouv 
2  %  %  


20  .. 
12 
12 
3 
20 
20 
10 
2  50 


12  . 


129 

30 
12  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5^ 
45  .. 
14  58 
30 
12  50 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
501 
500 
5O0 
50( 
500 
«)0 
500 
500 
50C 
50t 
50C 


Act.  Midi 
Ooi.  — 


3  %  

_      —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

_      —     S  %  nouv  

—      —     2  'X  %j -avril  et  oct 
-  Nord-Est  franç.  3  % 
Act.  Orléans  


3  50 


15 


1895 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10 

2  50 


12 


1896 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


1897 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


1895 

101  65 

100  50 
107  60 

502  50 


12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


12  .. 


117  70 
35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 


25  .. 
25  .. 
53  22 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10 
2  50 


12  .. 


15  .. 

15  .. 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 
25  . 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


25 
40  10 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


35 
25 
32  04 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  . 


565  .. 
432  50 
420  .. 


119  79 
45 
12  50 
32  .. 

25  .. 
27  50 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


113  54 
50 
12 
33 
25 
30 
12  50 
25 
l->  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  .. 


35  .. 
25  .. 
19  01 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 
15 
15 
64 
15 
15 

15 

58  50 


50  .. 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 

15  '. 

58  50 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
i'^  .. 
55  .. 
15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

50 

15 

15 

62 

15 

15 

12  50 

15 

58  50 


1 


urs  de  comp.  comm.  juillet 


1896 


100  85 
99  90 
104  50 

498 
90  50 


1897, 


103  80 
101  60 
Î07  .. 

505  .. 

93  50 
460 


565  .. 
565  .. 

382  50 


410  . 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


580 
439 
428 


584 
584 
386 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


579 
438 
424 


1898 


102  70 
101 


106  7D 


501 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


lOmars  23mars  :)Uiii;irs  fi  avril  ISavri 


102  .15 

102  15 
101  30 
101  10 

■  103  70 

103  45 

498  .. 

91     1   85  .. 

90  50|    86  5u 

476  50 


587 
587 
392 


398 


412 


396  25 
507  50 
490  .. 

75  .. 

72  W) 
585  .. 
465  .. 


3575 
822 
420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
822 
495 


50 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


501 
503 
504 
477 
503 


562 
430 
420 


75 


576 
576 
390 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3600 
850 
405 
607 
50  584 


.0 


50 


50 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


3750  . 
882  , 
400 
680 
577 

460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 


550 
426 
410 
1 

565 
564 
392  25 
103 
39Ô 
100 
445 
112 
403  50 


401 

506 
494 
57 

53  50 
627 
465 


490 

503 

498 

458 

490  75 

100 

40J 

493  ub 

488  -25 
55  25 
51  75 

595 

452 


3560  ..14100 
955  ..|l019 

440 
780 
588  . 


102  35 

102  25 

ioi  30 

103  6U 
103  42 

50 


474 


.  50 
425 
409 
108 
562 

563  75 
394 
102  50 
3^6  7 
100  2 
443  . 
r,2  . 
405 


715 
470 
Û45  .. 
445  .. 
447  50 
440  .. 
612  50 
457  50 
960 
425 
470 
470 
477  50 
1485  .. 
472  .. 
475  .. 
471  25 


730  . 
473  , 
675  , 
451  , 
452 
449 
650 
461 
957 

474 
476 
476 
1557 

482 
477 


13^^7  50 
472  50 
470  .. 

1847  50 
487  50 
487  50 


477  50  475 
1580  ..  1602 


1318 
480 
476 

1834 

489 
489 


(90  . 
479  . 
683  . 

464  . 

465  . 
467  . 
720  . 
472  . 

1030  . 

479  '. 
488  . 

482  . 
1740  . 

487  '. 

483  . 

455  . 

1375*  . 
483  , 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


485  .. 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 

476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


609  , 

490 
765 
6-26 
901 
582 
93 
595 
485 
930 


491 

502 
498 
456 
488 
100  5(J 
4C0  2, 
493  50 
ISS 

50  75 
595 
150  25 


1025  . 
lUOS  , 

129  ; 

790 

e-04 

4% 
758 
629 
906 
578 
93 
595 
480 
915 


102 
102 
101 
101 
103 
103 

99 
85 


50 


102  .. 

101  85 
100  50 
ICO  50 

103  60 
103  40 

494  50 

85  20 

86  '.i5 
472 


544  26 
424  .  , 
410  . 
109  50 

565  .. 

566  .  . 
392  51) 
102  50 
396  75 
100  25 
44i  50 
111  5u 
403 


501 
496 
454 
490 
ICO  50 
400 
493  50 
488 

53 

50  25 
580 
418 


545 
429 
411 
108  75 
568 
567 
397 
103  25 
395  71 
100  . 
444  75 
112 
404 


101  92 
101  75 
ICO  il 
100  'li 
103  6^2 
103  45 

495 

85 
86 
464 


544  . 
424  50 
411 

108  50 
563 
565 
394 
10-.i  75 
396  75 
100  25 
443 
111  75 
103  25 


491  .. 

503  . 
496  , 
454  7f 
482  . 
100  50 
394  .. 
495  .. 
188  . 

54  .. 

50  5o 
59J  .. 
451  .. 


3910 
10i4 

79.^ 
605 
875 
495 
752 
629 
895 
581 
91  50 
609 
483 
885 


490  . 
504  . 

496 
456  75 
482  25 
100  75 
395  . 
494  . 
48S  . 

53  . 

50  50 
590 
448  50 


775  .. 
456  .. 
728  . 
461  75 
458  50 
455  .. 
735  .. 
454  . . 
IlOOO  .. 
525  . . 

467  75 
464 

470  25 
|l965  .. 

17!  50 

468  . 

471  25 
427  75 

|1405  .. 
466  50 

472  ., 
|2125  .. 

472  25 
490  .. 
430  .. 
470  .. 
11855 


4070 

1035  . 
429  50 
798  .  . 
605  . 

495  . . 
754  .. 
630  . 
896  .. 
578  . . 

92  . 
612  .. 
485  ., 
885  .. 


785 
456 
728 
458 

455 
750  .. 

451  50 
1065  . 

525  .. 

46Ô 

463  50 

472  50 
1942 

471 

466 

471 

427 
1400 

465 

470  50 
2115 

472 

489 

430 

469  2d 

1855 


774  . 

456  . 
733  . 

457  . 
456  . 
159  . 
735  . 
44s  . 

1058  . 
522 
465  , 
462  , 
467 

1945 
467  S 
166 
469 
427  ■ 

1399 
164 
468 

2135 
471 
490 
430 
4()S 


4325  . 

1035  .. 

4-29  .. 

798  .. 

605  .. 

498  '. 

745  ., 

630  .. 

892  . 

578  . 

91  50 
010 
489 


459 
730 
448 
450 
4^4 
740 
452 
Il  65 
521 
165 
463 
471 
1953 
-161 
167 
102 
42S 
1392 
465 
461 
2180 
4  "3 
485 
122 
409 
1835 


50 


755  . 
454  . 

729  . 

449  75 

417 

154 

735 

449 
1C55 

525 

165 

100  50 

4  04  . 
1952  . 

164  . 

465  . 

i61  . 

4^27  7 
1400  . 

463  . 

160  . 
2172  . 

473  50 

476  51 

421  50 

461 

18-30  . 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


91.529 
344-131 
IISÔK'O 

96.9U0 
263.1^1 
266.555 
33"!*654 

ii2ii-:'7 

33.381 
184.500 

150.20! 

241.408 


75.618 

60.000 
14.639 

134.111 

^201.889 
80.000 

120.000 
16.89-: 
17.103 
58.502 

150.000 
10.500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.0110 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60.00(1 


Rftinbri 
it  tltrii 


500 
500 
500 
i!50 

50:; 
500 
500 

500 
100 
100 
250 
» 

100 
500 

500 
500 

40o; 

500 

»  I 

500  : 
3001 


SoIBB. 

T«n. 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


500 
500 
500 
250 

»' 
500 
500 
500 

» 

500 
100 
100 
250 
» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 
» 
500 
300 


Capital  oD 
SoDbr*  de  tilr«) 


525481.665  £ 
190767.0001'. 
524306.  âOOll. 

46o.6u0  t 
18.616.800  £ 
59.720 06 
:j89i83.Ù00t. 

100.000 ob 
35.000.000  f. 
1607S0.0001. 
1399206000  f. 
734839.5001". 
» 

1.179. 700 ob 
1.092.100ob 
39.784.1  lof. 
60.837 ob 
266. 390 ob 
1245(j0.000f. 
682000.000  û 
8a35543sS8  li 
86'.530.50ijf. 
54.441.152  1'. 
70.381.920  £ 
455. 2  SU ob 
27.632.000  f. 
261712.000  f. 
116787.000  f. 
180000.0001. 
i  057. 262 ob 
143SlC'.ô00r. 
491562.5001'. 
549887.5001': 
40.400.0001. 
176925.1)001. 
45ir,62.50uf. 
1910 192000 
655825.0001 
3'^7(;.'S7.600  1'. 
107000.000  I. 
?5.00C:000f 
J41372.000f. 

SSS.WjOI 
8.546, 235*T 
81941.988£'Jl 
404iXl..âll£l 
103S25.00Or. 
1 80056. OOU  t. 
126295.5001. 
6.124.620  £ 
21.627,500). 
39.399.500  f. 
8.087.510  £ 
20.500.000  £ 


1924 


1916 

i9;« 

1987 
» 
» 

1941 


1936 
1910 
1948 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1923 
1939 
1958 
195J 
1961 
1970 

mi 

1950 
1075 
1975 
1Û70 
iS73 
19-/ G 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH. 

ACT. 
ACt. 
Obi. 


Aot. 

Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


DE  FER  FRANÇAIS 

ET  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite) 
Orléans  jouiss  

-  3  %  

-  3  %  1884  

-  2  y,  %  1895.... 
Graod  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  ^%  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3  %... 

Réunion  (Gb.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


SOC.  INDUSTR.  FRAWÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Qén.  de  Paris 

Eaux  (Cis^Gie  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

Cie  G"  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aîné  

Malfidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl.  (  G'»  f  •«) 

Métaux  (Ci«  f  >«  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Ci«  dujenliq, 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (*c.  Centr.  de).. . 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 


FONDS  D'ETATS 

ÉTRANGERS 

Angleterre  2  \  %  (ch.fixeS5iio) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4      ■%  1888  

—  i  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  .  %  or  1895  

Congo  lots  1838  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée,?  %  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2%%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  i  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890(2i>et.3eémis.) 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  1893  (5«  émis.). , . . 
—  1894  (6»  émis.).... 

—  Consolidé4%i(lr«et2esér.) 

—  3%orm911et2«émis.l894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G  

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  t  %  1894  

—  i  %  %  1894  

Uruguay  3      %  1891  


DITUIUDI  (1  UimiT  dlitribit  tu 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
1^  . 

15  . 
15  . 
15  . 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 

20  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  .. 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 

5 

4 

4 

4 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 

20 
20 

i  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
13  . 
15  . 


20  .. 

27  50 
63  .. 
62  50 
50  .. 
15  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44  .. 
31  50 


25 


96  65 
40  36 
25  .. 


2  !5 
5  . 
4  . 
4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


3  . 


1  .. 
1  .. 

1  .. 

20  .. 
20  .. 


20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  . 
15  . 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


8  75 
5 
4 
4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15  . 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

l 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15  .. 


18  .. 
28  50 
66  30 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5  .. 
40  .. 

27  50 
7  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
15  .. 
12  .. 


2  75 
5 
4 

4  50 
4  . 


50 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 

3  50 
3 
1 
1 

1 

20 
20 
25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  ., 
12  50 
15  .. 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


18 

28  50 


50 


62 
49 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5 
4 
4 
4 
5 


50 


o  . 

4  . 
4  . 

3  50 
4 
6 
5 
3 

15 


50 


4  . 
4  . 

3  . 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1125 
475 
478  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620 
455 

472  50 
270 
425 


485  .. 

587  50 

1082  50 
800  .. 
345  ., 
617  50 

1080  .. 
502  50 
575  .. 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 
3272  50 
1330  .. 
585  .. 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  85 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  7Q 
102  70 

67  75 
440  .. 
400  .. 
617  50 
242  50 
175  .. 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  .. 
101  .. 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 
102  90 

93  30 

98  30 

97  75 

102  '. 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 
490  . 
515  . 

103  80 
467  50 
487  50 

99  .. 
40  .. 


Coùrs  de  clôture  des  5  dernières  sem, 


1896 

1897 

1898 

lOmars 

23mars 

30m  ars 

0  avi'il 

13avril 

1130  .. 

1250  .. 

1300 

1345 

1335 

133(3 

1345 

1300  . . 

488  .. 

487  .. 

482 

467 

50 

466 

25 

466 

468 

465  50 

480  .. 

483  .. 

480 

471 

50 

472 

473 

464 

25 

464  . . 

442  .. 

456  .. 

443 

43J 

430 

427 

420 

50 

421  50 

478  .. 

483  .. 

iSfl 
«OU 

466 

464 

465 

50 

464  .. 

1103  .. 

1145  .. 

1222 

12u0 

1200 

1190 

1165 

1170  .. 

480  .. 

485  .. 

483 

466 

41(6 

464 

iâO 

403  .. 

478  .. 

483  .. 

479 

472 

23 

471 

469 

461 

463  . . 

685  .. 

685  .. 

685 

660 

654 

660 

600 

665  .. 

460  .. 

474  .. 

469 

449 

450 

448 

449 

25 

450  .. 

475  .. 

482  .. 

480 

457 

50 

477 

50 

460 

456  .. 

832  .. 

270  .. 

335 

337 

350 

350 

348 

346  .  . 

437  .. 

458  .. 

460 

452 

50 

453 

450 

453 

50 

451  . . 

390  .. 

420  .. 

470 

465 

46  i 

165 

460 

460  .. 

590  .. 

690  .. 

740 

665 

OOU 

660 

660 

665  .. 

1950  .. 

2050  .. 

2400 

2268 

2270 

2240 

2240  . 

1080  .. 

1125  .. 

1128 

1265 

1255 

12.55 

1230 

1217  .. 

805  .. 

840  .. 

835 

980 

945 

935 

912 

916  .. 

324  .. 

365  .. 

362 

331 

340 

335 

340 

335  .. 

660  .. 

715  .. 

690 

615 

640 

6i0 

640 

645  . , 

1280  .. 

1520  .. 

1935 

1800 

1785 

1770 

1761 

1730  .. 

683  .. 

930  .. 

1350 

1277 

50 

1271 

1265 

1265 

1210  . . 

574  .. 

698  .. 

835 

610 

654 

658 

GS5 

061  . . 

121 

163 

186 

193 

212 

198  . . 

100  .. 

117 

93 

99 

96 

96 

95  .. 

1040  .. 

lOOO  .. 

1030 

1245 

1249 

125^» 

1290  . . 

740  .. 

710  .. 

710 

975 

975 

975 

977 

1030  . . 

140  .. 

116  .. 

92  50 

115 

112 

110 

107 

103  . . 

530  .. 

665  .. 

650 

662 

655 

646 

645 

625  . . 

630  .. 

590  .. 

426 

610 

634 

627 

619 

610  . . 

19 

19 

18 

50 

19  . . 

147  .. 

125  .. 

112 

112 

117 

lié 

112 

110.. 

3500  . . 

3255  .. 

3715 

3710 

3715 

3780 

a790 

3788  . . 

1365  .. 

1280  .. 

1465 

1410 

1400 

1425 

1420 

1-130  .. 

537  .. 

445  .. 

474 

53:5 

534 

532 

562 

550  . . 

190  .. 

265  .. 

209 

312 

310 

305 

305 

302  50 

113  .. 

112  80 

118 

111  50 

110  70 

•  111  50 

m 

45 

110  40 

428  .. 

448 

104  75 

104  80 

103 

103 

50 

103 

70 

104 

101 

95 

102  . . 

78  50 

69  35 

53 

Ci 

40 

63 

•70 

61 

63  75 

73  75 

66  35 

52 

75 

Ô3 

30 

03 

75 

63 

61 

25 

62  15 

410 

427 

425 

420 

123  . , 

106  40 

106  80 

106 

40 

102 

60 

103 

50 

103 

45 

103 

50 

103  4 

84  . . 

81  . . 

94 

9.1 

92 

92 

50 

93 

75 

91  50 

98  50 

99  .. 

99 

95 

15 

95 

95 

95 

95  75 

103  60 

105  20 

102 

85 

104 

60 

105 

104 

50 

101 

75 

105  . . 

1Q4  75 

107  • . 

109 

108 

30 

108 

15 

108 

80 

108 

95 

109  . . 

103  < 

102  30 

104 

25 

105 

1C4 

80 

104 

40 

105 

60 

104  75 

6C  30 

63  10 

34 

59 

40 

59 

17 

OU 

20 

59 

90 

58  95 

371  .. 

372  .. 

157 

269 

266 

282 

285 

276  . . 

313  .. 

310  .. 

129 

231 

232 

217 

305 

241  , . 

621 

617 

617  . . 

232  . . 

218  .. 

814 

216 

217 

2i6 

215 

21c  . . 

177  . . 

140  .. 

825 

275 

272 

50 

264 

266  .  , 

101 

60 

100 

50 

99  50 

105  60 

106  . . 

104 

70 

ioi 

50 

103 

25 

i02 

56 

103 

■dO 

103  25 

89  85 

95  90 

94 

40 

95 

40 

95 

25 

94 

80 

95 

10 

94  87 

97 

9i 

95 

•  •  ■  • 

105  . . 

104  50 

104 

50 

io2 

90 

102 

25 

lOi 

25 

103  75 

26  95 

23  60 

18 

85 

27 

60 

27 

10 

27 

22 

26 

gj 

26  3u 

489  . . 

474  . . 

450 

495 

497 

496 

483 

486  . . 

92  .. 

93  50 

93 

70 

91 

90 

90 

91 

25 

91 

50 

90  60 

89  25 

103  20 

95 

10 

93 

50 

93 

70 

92 

60 

94  10 

89  40 

90  25 

95 

50 

98 

90 

93 

90 

91 

93 

55 

93  6u 

93 

30 

93 

70 

93 

70 

93 

70 

93 

80 

94  . . 

iÔ2  65 

103  .. 

102 

35 

102 

75 

102 

70 

102 

85 

102 

95 

103  2a 

102  75 

102  30 

102 

50 

102 

50 

102 

50 

102 

75 

iu2 

75 

103  30 

103  .. 

102  70 

103 

75 

101 

15 

101 

20 

100 

S5 

101 

40 

101  40 

103  75 

102  35 

102 

90 

101 

5;j 

101 

30 

101 

45 

101 

60 

101  35 

104  80 

103  . 

102 

50 

100 

5C 

103 

104 

50 

102 

ICI  25 

106  .. 

103  50 

106 

10 

102 

75 

103 

103 

103 

102  5C 

105  85 

103  80 

106 

75 

104 

10 

103 

75 

104 

90 

103 

io 

103  2r 

103  90 

103  ^ 

104 

102 

80 

102 

90 

102 

95 

101 

50 

101  75 

94  80 

94  3^ 

9r 

50 

94 

45 

91 

25 

93 

90 

93 

15 

92  80 

101  75 

101  25 

101 

50 

100 

25 

100 

70 

100 

05 

99 

99  55 

70  70 

70  20 

61 

50 

62 

25 

62 

50 

62 

35 

63 

62  50 

103  95 

104  .. 

103 

75 

103 

30 

101 

co 

104  25 

101  75 

101 

162 

■75 

104 

102 

i(2 

36  50 

37  75 

47 

47 

fO 

47 

46 

80 

46 

80 

47  5( 

21  80 

22  70 

27 

27 

17 

27 

io 

27 

26 

82 

27  05 

80  60 

21  70 

88 

75 

23 

20 

22 

90 

2.' 

7,j 

22 

77 

i2  90 

380  .. 

380  .. 

407 

412 

408 

406 

50 

406 

405  ., 

450  .. 

444  .. 

470 

480 

478 

479 

482 

481  .. 

488  .. 

482  .. 

499 

495 

85 

497 

497 

500 

506  . 

102  .. 

102  25 

103 

10.1 

75 

103 

104  ., 

373  .. 

360  .. 

370 

400 

403 

400 

400 

395  ., 

431  .. 

435  .. 

460 

465 

461 

50 

461 

456 

459  50 

96  75 

99  20 

100 

103 

102 

25 

102 

101  .51 

50  50 

40  80 

44 

49 

49 

48  90 

50  1: 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de.  Paris  (SUITE) 


U  mm 


200.000 
100.000 
200. OUU 
500.000 
741.000 
120. 000 
150.000 
100.000 
95.000 
60.000 
275. 3S5 
99.337 
□2Î.601 
558.799 
147.403 
188.452 
;)93.33b 
118.250 
f 34. 431 
Î2I57617 
390.000 
H0;410 
B 1.359 
190.000 
609.329 
247.940 
46.763 
47.122 
95.442 
198.376 
213.555 
234.424 
94.595 
57.129 
100.000 
70.000 
319.385 
355.932 
1124448 
U9.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500 
5Q0 
lOp 
500 
SQO 
SOO 
ff 

SOO 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5"(5t) 
500 
500 
501 
W 
^\ 
50Ô 
SÔÛ 

ëoo 

500 

50Ô 
500 
503 
5O0 
50() 

lOie 

500 
5£ 
5« 


500 

200 
200 
25U 
IQO 
200 

ii- 

250 

i 

600 
oûû 
500 
dSÙ 
500 
500 
500 
500 
ÏUD 
5Î0 
500 
500 
\0'£ 
SDO 
atlO 
5'00 
500 
500 
oOO 
500 
500 
500 
SiîO 

sue 

4(10 
500 
500 
500 
SUD 
500 

m 

500 
SûO 
3DD 
500 
501) 
1B£ 

5* 


200  200 
500  500 
500  500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagroe. . . 
Banque  nat.  du  Mëxique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autrictre 
Crédit  Foncier  Egyptien., 
crédit  Fonciet  deHongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  l'«  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Honer... 
Obi.  anc.   —   3  %  If»  à  S»  émis. 

—  —    —   9"  émis  

—  —    —  10'  émis  

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitf  âtes  Railways  Ci  H 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —         3  %  1" série. 

—  —  —  2'  série. 

—  —  —  3»  série. 

—  —  —  4o  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcolone  

—  —     Asturies  l"hyp. 

—  _         _      2«  hyp. 

—  —         —      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  -       -  2'hyp- 

—  —  —     3«  hyp. 

—  SmyTne-Cassaba4%94 

—  -  4%95 

—  Suddel»Esp.3%lrehyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb., Usine Sosnow.. 

Lâgunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


III?10Elie(  OD  UIIUT  dlitrlbai  «n 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

14  11. 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

600 

536  .. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500 

499  .. 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

552 

50 

580  .. 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

725 

572  . . 

10  . . 

6  25 

153  . . 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

1490 

1266  . . 

5  .. 

5  .. 

5  . . 

5  50 

6  .. 

462 

50 

479  . . 

20  .. 

24  .. 

24  .. 

24  . . 

24  .. 

850 

62 

50 

60  .. 

5  .. 

160 

136  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

250 

266  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

248 

75 

255  .. 

28  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

937 

50 

775  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

472 

50 

475  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

461 

25 

467  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

455 

459  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

461 

25 

468  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

300 

304  . . 

4  .. 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

242 

50 

225  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

355 

364  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

362 

50 

360  .. 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

657 

50 

634  .. 

20  .. 

40  10 

29  25 

1  50 

450 

200  .. 

87 

50 

115  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

227 

50 

253  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

207 

240  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

200 

a44  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

195 

239  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

195 

236  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

225 

248  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

235 

254  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

223 

75 

249  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

197 

50 

235  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197 

50 

235  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517 

50 

483  .. 

43 

75 

65  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

320 

280  .. 

132 

50 

178  .. 

15  .. 

i5  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295 
2^5 

328  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

325  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278 

75 

320  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440 

418  .. 

20  .. 

20  ., 

20  .. 

362  .. 

15  .. 

7  50 

85 

118  .. 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

150 

143  .. 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400 

610  .. 

20  .. 

30  .. 
9 

40  .. 

37  .. 

37 

142  50 

76  .. 

io 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

190 

160  .. 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

496  25 

354  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

670 

685  .. 

18  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

535 

580  .. 

520 
490 
592 
574 
108 
1300 
489 
790  . 

45 

65 

180  , 

176  , 

775 

478  , 

469  , 

467 

476 

295 

195 

386 

382 

696 

115 

205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 
45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


.  juiilet 

Cours  de  clôture  des  5  demi 

éreS'.sem. 

1898 

Kîmnrs 

21mars  30mars  G  avril  13avi'il 

488  .. 

535  . . 

525 

509 

505 

503  . . 

450  .. 

5:i2  . . 

515 

520 

520 

510  . . 

604  .. 

652  .. 

64.S 

610 

629 

637  . 

565  .. 

573  .. 

569 

568 

565 

578  . . 

74  .. 

116  .. 

114 

110 

107 

104  . . 

1300  .. 
515  .. 

1310 

510  . . 

5 15 

543 

544 

540  .. 

770  .. 

38  .. 

105  .. 

107 

114 

117 

107  . . 

65  .. 

215  . . 

222 

232 

212 

206  . . 

150  .. 

26(1  75 

252 

50 

254 

252 

236  50 

145  .. 

250  . . 

212 

50 

244 

240 

227  . . 

782  .. 

777  . . 

781 

781 

•  • 

779 

782  . 

475  .. 

459  75 

400 

462 

457 

45S  . . 

453  . . 

451 

450 

50 

447 

75 

4 16  . . 

441  . , 

443 

410 

25 

440 

25 

440  . . 

iSl  . 

419 

75 

448 

50 

418 

448  . . 

286  '. .' 

aoi  . . 

200 

195 

200 

238  . . 

173  .. 

170  . . 

168 

166 

163 

166  .  . 

389  .. 

380  50 

3S0 

50 

380 

3S0 

379  50 

385  . 

385  75 

3»5 

385 

50 

384 

;f77  50 

695  .. 

720  . . 

714 

710 

706 

701  . . 

130  .. 

211  .. 

229 

230 

230 

223  . . 

58  .. 

186  . . 

167 

177 

178 

169  . . 

192  .. 

276  .. 

269 

50 

273 

25 

262 

256  . 

172  .. 

261  . . 

256 

259 

251 

75 

244  . 

168  .. 

260  . . 

952 

255 

250 

245  . 

168  .. 

<;58  . . 

252 

251 

50 

252 



170  .. 

261  . . 

255 

256 

50 

257 

249  . . 

173  .  . 

257  . . 

252 

253 

25 

252 

:-45  .. 

182  .. 

262  . . 

256 

262 

259 

247 

171  .. 

263  .. 

259 

262 

259 

247 

164  .. 

2ô9 

2j3 

256 

246 

166  .. 

260 

259 

50 

259 

260 

245  .. 

31  .. 

71  .. 

71 

72 

71 

75 

278  .. 

2S4  .. 

284 

285 

281 

2>5  . . 

116  .. 

25T  .. 

250 

278 

284 

278  .. 

245  .. 

328  .. 

323 

319 

320 

50 

310  . 

231  .. 

320  .. 

315 

315 

302  .. 

229  .. 

318  .. 

312 

50 

siè 

311 

300  .. 

432  .. 

41S  .. 

418 

420 

417 

422  .. 

368  .. 

365  .. 

364 

362 

363  .  , 

100  .. 

145  .. 

150 

155 

159 

50 

159  50 

765  .. 

785  .. 

830 

822 

815 

800  .. 

71  .. 

190  .. 

175 

180 

180 

170  . 

680  .. 

1018  .. 

1011 

1019 

1051 

1059  .. 

1235  .. 

196i  .. 

1945 

1915 

1919 

1885  .. 

28  .. 

:^6  .. 

35 

37 

38 

38  .. 

108  .. 

95  .. 

109 

293  .. 

291  .. 

290 

286 

281 

284 

445  .. 

617  .. 

600 

615 

615 

500  .. 

621  .. 

622 

620 

619 

616  y 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


Hombr* 
ili  tilm 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
5Ô0 
»' 

500 
500 
50li 
» 

SOO 
5ÛU 

5dtj 

50Q 
50,0 
5Q0 
500 
500 
501 
500 
SOfi 
50f! 

r.oii 
.■,()() 

500 
501) 
501) 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

NOrôJo.uiss  

QueStjouias  

Tramways  (Çi«  Gi«  F")  

Banque  de  là  Guadeloupe. 

—  de  là  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  KauK  

ûai  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale),  

Dombrowa'. (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Canaaux  (Mines  de)  

Laurium'  (Mines  du)  

Le  Nicaei  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la /Loire 
Ch.  et  Atél.  de  la  Gironde . 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-mie  

FOfgjes  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Aciéf.  de  la  M^H'ine  

Bateai^x-ParîmBns  

Cha^ues»RéuniS  

0*Havri-ï'ôn.  deTiav.  àV^. 
Bênéa.'de  l'Abb.  de  Fée... 
EUttepï'.  'mîlit.  etciv.<C'«  G'») 

BtâtUiSsements  Duvai  

Gt.  Diâtill;  Cusenier  et  C'«. 

Qt'  Moulins  de  Corbeil  

Lits  MilitAires  


COURS  DE  CLOTURE 


Dtroltr! 
coDn  coUs 


750  .. 
1680  .. 

650  .. 
1220  .. 

225  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

860  . 

227  50 

615  .  . 
1910  .. 
1210  . . 
1505  .. 
1140  .  . 

88  .. 
!540  .. 

605  .. 

415  .. 
1130  .. 
1100  .. 

SOO  .. 

610  .  . 

-.00  .. 

62â  .. 
1415  .. 
Î740  .. 

812  .. 
1255  .  . 

551  .. 
5015  .. 

195  .. 
3500  .. 

900  .. 

355  .. 
1610  .. 


6  avril  13  avril 


1249  50 


227 


1192 
UIO 
98 
1560 
010 
412 


1190 
810 

780 

608 
1390 
1090 

795 
1260 

545 


902 


655  . 
1200  . 


1505  . . 
1110  .. 

93  .. 
1520  .. 

605  .. 

412  .. 
UlO  .. 
1190  .. 

800  .. 

010  .. 

768  .. 

620  . 
14,38  .. 
1750  . . 

800  .  . 
1260  .  . 

552  . . 
5050  .. 


3495 
902 
354  5ù 


Hombr* 

Tll. 

SomoD. 

it  titre» 

nom. 

Ten. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29,373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49,232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santâ-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cié  Gi»  F'«  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  120f  5  % 
—  obi.  de35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaii;s  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %.  .. 
Atél.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fivès-Lille  6  %  l'e  et  2« 'émis. 
Métaux, (Cie  F'ç)  obi.  hyp.  4-% 
Messageries  Marit.  3  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

C"  Transatlantique; 3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %^1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosuowice  5  

Obi.  Wag.-LitS  4  %  1",  2«  sér. 


COURS  DB  CLOTORB 


Dtrnieri 
eoDrx cotéi 


356  .. 

296  . . 
176  .. 

505  . . 
258  50 
219  .. 
446  .. 
5U3  .. 

506  .. 
508  .  . 
503  25 
485  .. 
501  .. 

507  .. 

508  . . 
473  75 
365  .. 
505  .. 
295  .. 
613  .. 
622  .. 
480  .. 
480  . . 


435  . . 
215  .. 
145  .. 
193  50 
338  .. 
197  .. 


512  . 
516  . 


6  avril  13  avril 


178  .. 

505 

252  50 


504  .. 
506  .. 


485  .. 
495  ., 
507  ., 

506  .. 

36G 


,609  50 
627  .. 


435  .. 


150  . , 

196  50 
342  .. 

197  .. 


516  ., 


295 
176 

505 
260 
220 
416 

505 
516 


488 
501 
507 
508 
472 
366 


613 


481  50 
480 


338 
103 


8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

3Et  des  O-rancis  Exuress  HiiroDéens 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

Du  1-  janv.  au  20  mars.  Fr.  2.009.861  2.265.700 

Du  21  au  31  mars   Fr.      313.608  ^68^529 

2.323.469  2.634.329 
310.860 


Diflérence  en  faveur  de  1899. 


Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
u  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France,  54,  rue 
de  Provence  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, 66.  rue  de  la  Victoire, 
sur  la  présentation  des  certificats  d'inscription  pro- 
visoire qui  seront  revêtus  d'une  estampille  consta- 
tant ce  versement. 

Il  est  rappelé  à  MM.  les  Actionnaires  qu'à  défaut 
par  eux  d'effectuer  le  versement  appelé  dans  le 
délai  ci-dessus  indiqué,  ils  seront  passibles  d'un 
intérêt  de  retard  au  taux  de  6  0/0  l'an.  (Art.  8  des 
statuts.) 

Le  Conseil  cC administration. 

262 


258 


COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  COMPARÉES 

Mars  1899   Fr.     32.783  10 

_    1898   Fr.     31.452  80 


RENTE  FONCIERE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  20  MILLIONS  DE  FR. 

12,  rue  Le  Peletier,  à  Paris 


Augmentation  en  1899. . .  Fr. 


1.330  30 


3  premiers  mois  1899   Fr.    110.112  10 

^  _         _   1898   Fr.    102.736  70 


Augmentation  en  1899 ...  Fr .      7.375  40 
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COMP'^  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  8«  Exercice 
(1er  Avril  l898  au  31  Mars  1899) 


Kilogr. 

Ventes  du  mois  de  — 
Mars  1899    (y  com- 
pris la  recette  prove- 
nant des  droits  d'im- 
portation directe)   189.123 

Ventes  des  mois  an- 
térieurs  1.983.218 

Total  des  ventes  au 
31  Mars  1899   2.172.341 

Période  corresp.  du 
précédent  exercice ...    2 . 108.103 

Différ.  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours. . .  (j4.238 
200 


Reis 

$ 

749  :  517  653 
7.851  :  230  732 


8.600  :  748  385 
8.350  :  792  453 


249  :  955  932 


TRAMWAYS  DE  LILLE 


Recettes  du  mois  de  mars  1899  . 
_         _         —        1898  . 


162.982  89 
152.742  51 


Augmentation....  Fr.      10.240  38 


Recettes  du  l"  janv.  au  31  mars  1899. 
_  _  —  1898. 


.513.905  38 
472.028  89 


Augmentation....  Fr.      41.876  49 
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CIE  6LE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

SOCIÉTÉ    ANONYME.  —   CAI'ITAL  :   25  MILLIONS  DE  FR 

Siège  social,,  60,  ruede  la  Ckaussée-d' Antin,  Paris 

Avis  aux  Actionnaires 

Il  est  raprx-lé  à  MM.  les  Actionnaires  de  la  Gom 
paunio  Générale  Française  de  Tramways  qu  en 
vertu  des  pouvoirs  (lui  lui  sont  confères  par  1  ar 
licle  7  des  statuts,  le  (Conseil  d'admmistration  de  a 
Sori.'té  a  dans  la  séance  du  15  lévrier  1899  décide 
<le  faire  l'appel  du  deuxième  quart  du  capital  nomi- 
nal di'  500  fr.  dl^s  acliiHis  nouvelles  (n"  204f)l  à 
500O0)  créées  par  .lélibéralion  de  l'Assemblée  gene 
raie  extraordinaire  du  30  avril  1808. 

Le  versement  de  ce  deuxième  ijuart,  soit  lio  ir. 
par  action  nouvelle,  sera  re.;u,  du  20  avril  au 
1"  mai  1899,  aux  caisses  des  htablissements  de 
<;rédil  ci-après  désignés  :  .     ,    -„  . 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Pans,  14,  rue 
Bergère; 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  CAPITAL  :  24  MILLIONS  DE  FRA» 

Siège  social  :  avenue  de  COpéra,  Paris. 


MM.  les  Obligataires  de  la  Compagnie  Frai 
çaise  des  Cfibles  Télégraphiques  sont  infc 
inés  qu'il  sera  procédé  au  15e  tirage  sem€ 
triel  des  obligations  5  0/0,  Ire  série,  et  i 
lie  tirage  semestriel  des  obligations  4  0; 
(câble  Australie-Nouvelle-Calédonie),  le  _s 
inedi  15  avril  courant,  à  3  heures,  au  siè, 
social,  à  Paris,  38,  avenue  de  l'Opéra. 

Le  Conseil  d'Administra.tion. 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Rente  Foncière  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
vendredi  28  avril  courant,  à  3  h.  1/2  de  l'après- 
midi. 

La  réunion  aura  lieu  au  Grand-Hôtel  (salon  du 
Zodiaque),  12,  boulevard  des  Capucines,  à  Paris. 

,  ORDRE  DU  JOUR  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  ; 
2°  Rapport  des  Commissaires-censeurs  : 
3°  Approbation  du  bilan  et  des  comptes  de  l'exer- 
cice clos  le  31  décembre  1898  et  fixation  du  divi- 
dende ; 

4°  Nomination  d'un  administrateur  ; 

.5"  Nomination  des  Commissaires-censeurs  pour 
l'exercice  1899. 

Sont  membres  de  l'assemblée,  les  actionnaires 
propriétaires  de  dix  actions  au  moins  entièrement 
libérées.  •      -,  j- 

Les  actionnaires  propriétaires  de  moins  de  dix 
actions  peuvent  y  être  représentés  conformément 
aux  dispositions  de  l'article  4  de  la  loi  du  1"  août 

Les  demandes  d'inscription  sur  la  liste  des  mem- 
bres de  l'assemblée  et  toutes  justifications  à  l'ap- 
pui devront  être  faites,  au  plus  tard  le  22  avril. 

En  conséquence,  les  propriétaires  d'actions  au 
porteur  devront  eft'ectuer,  au  plus  tard  le  22  avril, 
soit  au  siège  social,  soit  au  Crédit  Foncier  de 
France,  19,  rue  des  Capucines,  à  Paris  (service  des 
transferts),  le  dépôt  desdites  actions  ou  d'une  pièce 
constatant  que  ces  actions  sont  déposées  dans  un 
Etablissement  financier  connu. 

De  même,  tout  actionnaire  charge  par  d  autres 
actionnaires,  propriétaires  de  moins  de  dix  actions, 
de  les  représenter  à  l'assemblée  devra  également 
déposer,  au  plus  tard  le  22  avril,  les  pouvoirs  de 
ses  mandants.  .  ,  • 

Les  titres  nominatifs  sont  dispenses  du  dépôt. 
Les  titulaires  de  dix  actions  nominatives  ou  plus, 
entièrement  libérées,  seront  portés  d'office  aur  la 
liste  des  membres  de  l'assemblée. 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
263  Albert  Ellissen. 


VILLE  DE  PARIS 

SOUSCRIPTION  PUBLIQUE  ET  QUOTIDIENNE 
AUX 

Obligations  de  l'Emprunt  1894-181 

de  400  fr.  avec  lots 
Remboursables  au  plus  tard  en  75  annt 
et  rapportant  10  fr.  d'intérêt  par  an. 

Prix  d'Émission  :  398  fr. 

PAYABLES  EN  SOUSCRIVANT 


Coupons  d'intérêt  aux  échéances  des  1"  mai 
'  novemt)re. 

Une  partie  des  obligations  de  l'emprunt  est  em 
sous  forme  de  petites  coupures  au  prix  de  lOOfr. 
donnant  droit  au  quart  des  avantages  attribués» 
obligations  entières. 

Les  souscriptions  sont  reçues  : 

A  l'Hôtel  de  Ville  et  dans  les  vingît  mairies 
Paris,  aux  caisses  des  trésoriers  généraux  et 
receveurs  des  finances  dans  les  départements  ; 

Chez  MM.  les  Agents  de  change  près  la  Bou 
de  Paris,  au  sièrj  social  ;  dans  les  agences  ou  ; 
reaux  du  Crédi.  Lyonnais,  de  la  Société  Génén 
du  Comptoir  National  d'Escompte,  du  Crédit^ 
dustriel  et  Commercial.  j 

Chacun  des  quatre  tirages  auxquels  ces  obb 
tions  participent  comporte  161.500  fr.  de  !• 
comprenant  : 

1  lot  de    100.000  fr.  ; 

1  lot  de     20.000  fr.  ; 

2  lots  de    10.000  fr.  ; 

3  lots  de      2.500  fr.  ; 
14  lots  de      1 .000  fr.  ; 


TRAiyiWAYS  DE  LILLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Le  Conseil  d'administration  porte  à  la  connais 
sance  de  MM.  les  Actionnaires  que  1  assemblée 
générale  ordinaire  aura  lieu  le  jeudi  13  avril  cou- 
rant, à  deux  heures  et  demie  de  relevée,  au  siège 
social,  91,  rue  de  l'Enseignement,  à  Bruxelles. 

ORDRE  DU  .TOUR  : 

1»  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du 
Collège  dos  commissaires  ;  m    i  • 

2°  Bilnn  et  compte  de  profits  et  portes  au  6\  dé- 
cembre 1898  ; 

3»  Nomination  d'administrateurs  ; 

4»  Nomination  de  commissaires; 

5»  Tirage  au  sort  d'obligations  à  amortir  ; 

G»  Tirage  au  sort  d'actions  à  amortir  ; 

7"  Divers. 

Pour  assister  à  l'assembh'e,  MM.  les  Actionnaires 
sont  priés  de  se  conformer  à  l'article  27  des  statuts. 

Les  dépôts  des  aclions  seront  reçus  à  la  Barique 
E.-L.-J.  Empain,  105,  rue  de  l'Enseignement,  a 
Bruxelles . 


soit,  pour  l'année. 


i  lots  s'élevant  à  646.000 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOfflPTI 

DE  PARIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,   CAPITAL  ;  100  MU.LIONS  DE  FR/ 

(entièrement  versés) 
Siège  social  :  14,  rue  Bergère,  à  Paris. 


Assemblée   générale  annuelle  ordinair 

MM.  les  Actionnaires  du  Comptoir  Nati 
d'Escompte  de  Paris  sont  convoqués  en  assem 
générale  annuelle  ordinaire,  le  mardi  25  avril  1 
à  quatre  heures  de  relevée,  au  siège  social,  rue 
gère,  n"  14. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

Rapports  du  Conseil  d'administration,  d 
Commission  de  contrôle  et  des  Commissaires 
comptes; 

Fixation  du  dividende; 

Nomination  d'administrateurs  ;  .  ^ 

Nomination  do  doux  membres  de  la  Commit: 
de  contrôle; 

Nomination  des  Commissaires. 

L'assemblée  générale  se  compose  de  tous 
actionnaires  qui  sont  propriétaires,  depuis 
mois,  d'au  moins  dix  aclions  et  qui  se  trou 
dans  les  conditions  prévues  par  1  article  4\) 
statuts.   


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
10,  me  du  Croissant,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  380.  —  15»  volume.  (IG) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  21  avril  1899. 


EMPRUNT  RUSSE  4  0  0  OR 
(  SIXIÈME  JJVUSSION  1894) 

L;  Commission  impériale  d'amortissement  a 
0»  -de',  le  20  mars/b"  avril  1899,  au  tirage  des 
>1/  ;ations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 
{S  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
J?s  à  partir  du  l!»  juin/1""'  juillet  1899  : 
.^(•Saint-Pétersbourg,  >loscou,  Riga,  Kharkow, 
c\\,  Odessa  et  Varsovie,  aux  comptoirs  de  la 
miiie  de  l'Etat:  à  Berlin,  chez  MM.  Mendels- 
Im  et  C»;  à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des 
ys-Bas,  au  Comptoir  National  d'Escompte,  au 
édit  Lyonnais,  à  la  Banque  Russe  pour  le  com- 
irce  étranger  et  chez  MM.  Hottinguer  et  G"  ;  à 
ndres,  à  la  Banque  Russe  pour  le  commerce 
anger;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Ro- 
ithal  et  C°;  à  New-York,  chez  MM.  Baring  Ma- 
un  et  G°. 


î^uméros  des 
W6  à  868000 


>351  à  490375 
'52()  637550 
676475 
720075 
746U50 
824:^50 


obligations  sorties 
A  3. 125  roubles  or 
882726  à  8827,50 
A  625  roubles  or 
504451  à  501475 
()j307()  653100 


1451 
1051 
.026 
326 


693601 
726076 
757926 
836701 


693625 
726700 
757950 
836725 


A  125  roubles  or 
67476  à  67500 
119601  119625 
180351  180375 
222176  222200 
366026  3660.50 


au  tirage  : 

907526  à  907550 

545451  à  545475 
653601  653625 
703076  703100 
742976  743000 
812.526  812550 
849126  849150 

20101  à  90125 
157926  157950 
206651  206675 
332251  332275 
371826  371850 


826  à  850 
!126  99150 
001  159025 
^ÎOl  209325 
026  364050 
1876  393900 

jes  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
mies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  19 
n/l"  juillet  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
t  des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
embourser. 


raéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe  4  0/0 
»  sixième  émission  1894,  sorties  aux  tirages 
a  'rieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 

M  it  à  la  date  du  20  mars/l"-  avril  1899.  A 
aU  ,r  des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
bl!  'ations  ne  portent  plus  d'intérêt. 

\  -,  A  3.125  roubles  or 

643bi  à  864375  a9  juin/1"  juillet  1896),  864676 
64700  (20  décembre  1898/1"  janvier  1897), 
951  à  864975  (19  jum/l»'  juillet  1898),  883601  à 
625  (19  juin/l«'  juillet  1897),  886926  à  886950 
décembre  1898/1"  janvier  1899). 

A  625  roubles  or 
J2676  à   432700   433151  à    433175    464676  à 
<00  466301    à    466325   (20  décembre  1898/ 
janvier    1899),   467501   à    467505  467511  à 
".15    (20  décembre   1895/1"  janvier  1896), 
;81  à  473500  (20  décembre  1897/1"  janv.  1898) 
|01  à  475520  (20  décembre  1894/1"  janvier 
479076  à  479100  488381  à  488400  (19  juin/1" 
it  1898),  492356  à  492365  (20  décembre  1898/ 
invier  1899),  511931  à  511950  (20  décembre 
l"  janvier  1896),  512951  à  512975  (19  juin/ 
illet  1898),  519U8I;  à  r.l9700   (20  décembre 
71"  janvier  1898),  539241  à  539245  (20  décem- 
1898/1- janvier  1899),  649851  à  649875  (20  dé- 
fibre 1897/1"  janvier  1898),  666126  à  6G6150 
m  à  674015  693226  à  693235  (20  décembre 
m"  janvier   1899),  725651  à  725655  (20  dé- 
ibre  1894/1"  janvier  1895),  748251  à  748255 
!66  à  7'iH275   (20  décembre   1898/1"  janvier 


1899),  797501  à  797.520  (19  juin/1"  juillet  1988), 
810076  à  810080  (19  juin/1"  juillet  1897),  841591  à 
841600(20  décembre  1897/1-- janvier  1898). 

A  125  roubles  or 

804  (igjuin/l^'  juillet  1896),  2739  (20  décembre 
1896/1"  janvier  1897),  19812  19815  à  19817  19825 
(19  juin/1"  juillet  1895),  25002  à  25012,  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  30001  à  30003  30022  (20  décem- 
bre 1898/l"janvier  1899),  35063  mm  ;:!5o66  35074 
35075  (19  juin/1"  juillet  1898),  36876  à  36895  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  54106  (20  dé- 
cembre 1896/1"  janvier  1897),  56007  à  56i)09  (19 
juin/1"  juillet  1898),  71353  71356  713.57  (19  juin/ 
1"  juillet  1895),  74752  74755  74756  74758  74761 
74773  à  74775  (20  décembre  1898/l"janvier  1899). 
87978  à  87981  (19  juin/1"  juillet  1897),  89951  à 
89958  89969  89974  (20  décembre  1897/1"  janvier 

1898)  ,  98134  à  98137  (19  juin/1"  juillet  1897), 
110891  à  110900  (20  décembre  1895/1"  janvier 

1896)  ,  113781  à  lî:!786  113789  à  11.3797  113799 
113800  (20  décembre  1898/1" janvier  1899),  115310 
(20  décembre  1897/1-  janvier  1898),  125801  à 
125809  (19  juin/1"  juillet  1898i,  132257  132260 
132261  (20  décembre  1897/1- janvier  1898),  136126 
à  136150  (20  décembre  1895/1"  janvier  1896), 
137276 à  137300  (20  décembre  1898/1"-  janvier  1899), 
137551  à  137575  (20 décembre  1894/1"  janvier  1895), 
168209  168213  à  168215  (19  juin/1"  juillet  1898), 
169015  (20décemLre  1896/1='-  janvier  1897),  182076 
à  182078  18-2081  18-2082  182084  à  182094  182099 
182100  (19  juin/l«'-  juillet  1898),  18^201  à  183204 
183215  à  18.3225  (20  décembre  1898/1"  janvier 

1899)  ,  188502  à  188506  (19  juin/1"  juillet  1898), 
222009  à  222013  222022  (20  décembre  1897/1-- jan- 
vier 1898),  243129  à  243138  243148  243149  251977 
251981  à  251984  251986  à  251993  (20  décembre 
1898/le'janvjer  1899),  252501 252502  (19  juin/1"  juil- 
let 1897),  258551  à  258553  258557  258565  258567 
2.58568  2821.53  à  282157  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  283526  (20  décembre  1896/1-  janvier 

1897)  ,  299549  (19  juin/1"  juillet  1897),  304225 
309976  309997  309998  (20  décembre  1895/1"  jan- 
vier 1896),  317033  317034  336532  (20  décembre 
1896/1"  janvier  1897),  340937  (20  décembre  1895/ 
1"  janvier  1896),  341751  à  341755  341759  à  341762 
341764  à  341766  341769  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 1899),  348698  à  348700  (19  juin/1"  juillet 
1897),  348877  348881  à  848884  (20  décembre  1897/ 
1"  janvier  1898),  352301  352306  à  352309  352311  à 
352325  (20  décembre  1898/1-  janvier  1899),  358126 
à  358128  358130  358131  3c8143  à  3,58150  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  366537  356538  366541  (19  juin/ 
1"  juillet  1897),  386751  à  3867.53  380760  386761 
(20  décembre  1895/1-'  janvier  1896). 


EMPRUNT  RUSSE  3  0/0  OR 
(DEUXIÈME  ÉMISSION  1894) 

La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  19/31  mars  1899,  au  tirage  des  obliga- 
tions de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  19  juin/l-'  juillet  1899  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat;  à 
Berlin,  chez  MM. ,  Mendelssohn  et  G"  ;  à  Paris, 
chez  MM.  E.  Hoskier  et  G",  Hottinguer  et  C%  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit  Lyon- 
nais et  au  Comptoir  National  d'Escompte  ;  à  Ams- 
terdam, chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  G»  ;  à 
Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le  commerce 
étranger  et  aux  succursales  du  Oédit  Lyonnais  et 
du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris;  à 
Copenhague,  à  la  Banque  Privée  de  Copenhague  ; 
à  New- York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  G  ". 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  625  roubles  or 
275001  à  275025      283201  à  283225     285251  à  285275 
29192G   291950      294751   294775     298001  298025 
300976  301000      309020   309050     326901  326925 
331301  331325 

A  125  roubles  or 
226  ;i     250       28351  à  28375       36401  à  36425 
37226     37250       57601     57625      114026  114050 
115601    115625      126976   127000      129351  129375 
132851   132875      147851    147875     193c01  193325 
195826   195850      224876  224900 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  19 
juin/1"  juillet  1899;  dans  le  cas  contraire,  le  mon- 
tant des  coupons  manquants  sera  déduit  du  capital 
à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe  3  0/0 
or,  deuxième  émission  1894,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  Vt  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  19/31  mars  1899.  A  partir  des 
termes  désignés  entre  parenthèses,  ces  obliga- 
tions ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  625  roubles  or 
270326  à  270350  (19/31  décembre  1898),  270351 
à  270355  273086  à  273095  (19  juin/1"  juillet  1897). 
273191  à  273200  288376  à  288385  (19  juin/1"  juillet 
1898),  310151  à  310175  312231  à  312240  323126  à 
323135  323141  à  323145  (19/31  décembre  1898), 
327171  à  327175  (19  juin/1"  juillet  1898) 
A  125  roubles  or 
5576  à  5600  (19/31  décembre  1898),  6251  6252 
6274  6275  6647  à  6650  (19/31  décembre  1897), 
7847  à  7850  (19/31  décembre  1895),  10076  10094 
(19  juin/1"  juillet  1897),  21653  21654  21659  à  21662 
21668  à  21671  (19/31  décembre  1898),  29609  à 
29617  (19/31  décembre  1897),  31001  à  31025  (19 
juin/1"  juillet  1897),  34096  à  34100  (19  juin/1" 
juillet  1896),  38426  à  38431  38442  38445  38446 
(19  juin/1"  juillet  1898),  39183  à  39189  (19/.31  dé- 
cembre 1898),  41110  (19/31  décembre  1897),  47626 
(19  juin/1"  juillet  1898),  73886  à  73892  (19/31  dé- 
cembre 1897),  76361  à  76363  (19/31  décembre  1896) 
88446  88447  07655  97656  97659  à  97661  97663  à 
97665  (19  juin/1"  juillet  1898),  101988  à  102000 
(19/31  décembre  1898),  107728  à  107730  107743  à 
1077,50  (19  juin/1-  juillet  1898),  108234  108235 
108250  113468  (19/31  décembre  1897),  114751  à 
114753  1147,55  114757  114758  (19  juin/1"  juillet 
1898),  114985  115000  (19  juin/l-  juillet  1897) 
117490  à  117493  117496  117497  (19  juin/1"  juillet 
1898),  119851  à  119854  119857  à  119870  119872 
119873  119875  126962  à  126984  126968  126973  à 
126975  (19/31  décembre  1898),  135702  à  135714 
135721  à  135723  (19  juin/1"  juillet  1898),  143476  à 
143500  (19/31  décembre  1898),  147501  à  147514 
158747  à  158749  (19  juin/1"  juillet  1897),  161104 
à  161107  161112  161113  161115  (19/31  décembre 
1898),  162557  à  162561  (19/31  décembre  1897). 
162817  162821  162822  172876  172882  172886  à  172899 
(19/31  décembre  1898),  177795  177800  (19/31  dé- 
cembre 1896),  179376  à  179379  179391  à  179398 
(19/31  décembre  1898),  189651  à  189656  (19  juin/ 
1"  juillet  1897),  190664  190667  à  190675  (19  juin/ 
1"  juillet  1898),  197080  à  197086  197090  197100 
(19/31  décembre  1898^,  205401  à  205411  (19/31  dé- 
cembre 1896),  206580  à  206583  206587  206589  (19/ 
31  décembre  1897),  207044  à  207049  (19/31  décem- 
bre 1896),  208009  208010  218036  à  218040  218771  à 
218775  (19  juin/1"  juillet  1895,,  220528  à  220530 
220532  à  220536  220542  à  220544  (19  juin/1"  juil- 
let  1898),  221648  à  221650  233381  à  23.3400  (19/31 
décembre  1897).  249801  à  249818  255026  à  255029 
2.55031  à  255039  2.55042  255043  (19/31  décembre 
1898),  262107  à  262109  262112  à  262114  262117 
262118  262124  262125  (19  jum/1"  juillet  1898), 
264301  à  264305  264308  (19/31  décembre  1897). 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


C.OMPAOXIE  DU 

CHEMIN  DE  FER  MÉTROPOLITAIN 

DE  PARIS 


RAPPORT  à  l'Assemblée  Générale  extraor- 
dinaire du  14  avril  1899. 


Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  Assemblée  générale  extraor- 
dinaire pour  approuver  les  modifications  a  avor- 
ter aux  'statuts  de  notre  Société,  conformément  a  a 
décision  ministérielle  en  date  du  2o  août  1898 
adoptant  un  avis  du  Conseil  d^Etat. 

Vous  avez  sous  les  veux  des  exemplaires  du 
nouveau  texte  de  nos  statuts  dont  lecture  va  vous 

être  donnée  .  ,    ,  i 

La  modification  principale  consiste  dans  la  sup- 
pression des  parts  bénéficiaires,  suppression  qui 
laisse  aux  actionnaires  la  totalité  des  produiis  ne  s 
de  l'Exploitation,  en  dehors  de  1  allocation  de  b  (>/'> 
au  Conseil  d'administration. 

Vous  reinar(iaerpz  l'galement  que  la  concession 
est  apporlée  par  les  fondateurs  sans  aucune  rému- 
nération et  nette  de  toutes  ctiarges.  Us  ont  tenu  a 
ce  que  les  vingl-cinq  millions  de-  votre  capUal 
social  fussent  employés  intégralement  a  la  cons- 
truction et  à  l'équipement  du  reseau,  sans  que  ce 
canital  fût  "rêvé,  comme  le  permettraient  la  loi  sur 
les  Sociétés  et  la  législation  spéciale  des  chemins 
de  fer,  de  frais  antérieurs  d'études,  de  lormations 
du  capital,  etc.,  etc.  . 

Ladoplion  par  vous  des  statuts  modifies  permet- 
1,-a  aux  pouvoirs  publics  de  donner  leur  approba- 
lion  définitive  à  la  constitution  de  notre  Société,  et 
de  sub'^lituer  notre  Compagnie  à  la  Compagnie 
générale  de  Traction  primitivement  concession- 

"'\'ous  avons  l'assurance  de  M.  le  Ministre  des 
Travaux  publics  que  ces  formalités  seront  remplies 
,lans  un  i-ourt  délai,  aussitôt  après  votre  Assem- 

'''ouand  notie  Société  sera  définitivement  consli 
lué^;,  un  appel  du  deuxième  quart  du  capi  al,  soit 
&>  fr.  50  par  action,  sera  fait  par  les  soins  du  Con- 
seil d'Adminislration.  par  application  de  1  article  J 
des  statuts.  Nous  vous  rappelons  qu  en  vertu  du 
même  article,  les  actionnaires  ont  la  lacutte  de 
libérer  leurs  actions  par  anticipation,  mais  seule- 
ment jusfiu'au  .SI  décembre  181»,  el  de  demander 
aussitôt  la  d.-'livrance  de  titres  au  porteur. 

L'appel  de  fonds  est  n^Vessite  par  1  état  d  avance- 
ment des  travaux,  dont  il  nous  reste  a  vous  dire 
.ruelques  mots,  en  vous  faisant  connaître  d  abord 
en  sont  les  travaux  de  la  Ville  et  en  vous  ren- 
dant compte  ensuite  de  l'état  de  nos  études,  de  nos 
commandes  et  de  nos  projets 

Nous  vous  rappelons  que  le  reseau  actuellement 
en  conslrui-tion  comprend  : 

1»  Toute  la  ligne  n"  1,  de  la  porte  de  Vmcennes 
à  la  porte  Maillot,  dont  la  longueur  estde  10  k.  tol  : 
2"  Deux  embranchements  allant:  1  un  de  ILloile 
à  la  porte  Daupbine,  de  1.700  mélres  de  longueur; 
nmiré  de  rHuile  au  Trocadéro,  do  l.GOO  mètres  de 
lonf^ueur.  Ces  deux  embrnncliements  sont  les 
nmorces  de  lignes  à  consiruire  ulti  rieurement. 

Ce  réseau  de  \A  kilomètres  de  longueur  en  nom- 
bre rond  permettra  de  desservir  T Exposition  par 
les  deux  portes  des  Champs-Ely.srcs  et  du  Iroca- 
déro  et  d'accéder  au  Bois  de  Boulogne  par  les 
slalions  de  la  porte  Maillot  et  de  la  porte  Dauphine. 

Gc-it  vcM's  le  commencement  du  mois  de  novem- 
bre que  les  travaux  de  lu  Ville  ont  été  mis  eu 
pleine  activité  Avanl  d'aborder  la  voie  couranle, 
on  s'est  attaqué  toutd'abord  aux  stations:  celles-ci, 
,.n  clVet,  en  raison  de  leurs  dimensions  plus  gran- 
. les  ne  pouvaient  être  faites  à  l'aide  de  boucliers  ; 
.•n  cmmeneaiit  p;ir  elk-s,  on  a  pu,  sans  perdri'  de 
lci„t)s  attendre  le  moment  où  ces  engins,  construits 
el  montés,  pourraient  à  leur  tour  eliv  nus  en 
feuvre.  ,  i  i 

Sur  les  slations  qui  seront  leparlies  le  long 
du  premier  réseau,  i.liisieurs  sont  aujourd  hui  tort 
avanc('es:  ce  sont  les  stations  du  Centre:  gare  de 
Lvon  llôt'1-de-Ville,  Louvre.  Falais-Royal,  tui- 
leries' place  de  la  Concorde.  Cliainps-Elysei^s.  Ces 
stations,  à  planchers  inétiilli(|iies,  ont  leurs  maçon- 
neries à  peu  prés  termin<'es  et  prêtes  à  recevoir  les 
poutres  de  la  eoitverture.  Les  stations  vorttees  sont 
moins  avancées,  mais  les  piédroits,  en  «eneral, 
sont  construits  el  la  voûte  esl  commencée  pour  un 
e.rlain  nombre  d'entre  elles.  Lue  délies  est  pres- 


que terminée,  c'est  celle  de  la  place  de  la  Nation. 
Ou  peut,  en  la  visitant,  se  rendre  compte  des  pro- 
portions satisfaisantes  et  du  bon  aspect  qu'offriront 
dans  leur  ensemble  les  stations  du  Métropolitain. 

En  ce  qui  concerne  la  voie  courante,  neuf  bou- 
cliers sont  aujourd'hui  ou  en  marche,  ou  à  la  veille 
de  fonctionner.  Leur  nombre  sera  incessamment 
porté  à  onze  et  ou  peut  esp''rer  que,  grâce  à  la 
remarquable  activité  qui  règne  sur  ces  chantiers, 
où  le  travail  de  nuit  succède  sans  interruption  au 
travail  de  jour,  la  Ville  sera  en  mesure,  comme 
elle  nous  l'annonce,  de  nous  livrer  la  ligm'  par 
fractions  successives  échelonnées  du  1"  novembre 
de  cette  annér  au  l"  mars  de  l'année  prochaine. 

De  notre  côté.  Messieurs,  nous  poussons  '  aussi 
activement  qu'\l  est  en  nous  les  études  et  les  tra- 
vaux de  tout  ce  que  la  convention  met  à  notre 
charge  dans  la  construction  du  Métropohtain. 

Nous  avons  confié  à  MM.  Schneider  et  Cie  (le 
Creusot)  la  construction  de  l'usine  électrique  et  la 
fourniture  des  trois  groupes  électrogènes  de  1.500 
kilowatts  chacun  (|ui  sont  nécessaires  pour  l'exploi- 
tation de  Cl'  prejnier  i-és<  au.  TTn  des  groupes  elec- 
trogènes  fournira  un  eourunt  con linu,  d'une  tension 
de  600  volts,  destiné  à  la  région  la  plus  voisine  de 
l'usine  :  les  deux  autres  groupes  seront  à  alterna- 
teurs triphasés  et  fourniront  un  courant  d'une  ten- 
sion de  5.000  volts  qui  sera  amené  a  une  sous  sta- 
tion située  place  de  l'Etoile.  Là,  huit  transforma 
leurs  et  trois  comuiutalrices  le  transformeront  en 
courant  continu  à  la  même  tension  que  le  c^oiirant 
continu  directement  produit  à  l'usine^  MM.  Schi-Ci- 
1er  et  Cie  sont  ('■aalcment  chargés  de  la  fourniture 
et  de  l'insialhitiou  de  ces  appareils  accessoires, 
ainsi  que  des  di  ux  groupes  d'excitation  destines  a 
la  marche  des  alternateurs.  La  grande  expérience 
de  la  maison  Schneider  et  Cie,  son  savoir-faire, 
les  moyens  dont  elle  dispose  nous  sont  un  sûr  ga 
rant  que  nous  aurons  dans  notre  usine  électrique 
une  installation  de  premier  ordre. 

Pour  établir  cette  usine  nous  avons  acquis,  au 
n"  'iQ  du  quai  de  la  Râpée,  une  importante  étendue 
de  terrain  allant  do  ce  quai  jusqu'à  la  rue  de  Bercy. 
Ce  terrain,  d'une  contenance  de  7.2:^8  mètres  carres, 
est  assez  vaste  pour  que  nous  ayons  l'espérance  de 
pouvoir  y  placer,  non  seulement  les  chaudières  et 
machines  nécessaires  à  l'exploitation  du  premier 
réseau,  mais  encor<'  une  grande  partie  de  celles  que 
récl'amera  l'exploitatieu  de  tout  le  réseau  concède. 

Nous  avons  dû  nous  préoccuper  également  <1^ 
l'établissement  d'un  atelier  de  réparations  placi' 
lans  le  voisinage  de  la  ligne  et  raceorde  d  une  part 
avec  elle,  d'autre  part  avec  le  chemin  de  ter  d  ■ 
Ceinture  II  est  essentiel,  en  effet,  de  pouvoir  reo 
voir  directement  et  de  pouvoir  faire  entn-r  sur  notre 
voie  le  matériel  roulant  et  les  divers  objets  qui  ser 
viront  à  l'armemenl  de  la  ligne  et  à  son  exploita- 
tion ;  ces  conditions  seront  satisfaites  par  Imstal 
lation  de  nos  ateliers  sur  un  terrain  d'une  conte 
nance  de  9.276  mètres  carrés  que  nous  avons  acquis 
a  côté  de  la  gare  de  Gharonne  Marchandises,  avec 
laquelle  un  embrancheinent  particulier  nous  mettra 
en  communication.  Nous  avons  acquis,  en  outre, 
de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  et  de  divers 
propriétaires,  la  bande  de  terrain  nécessaire  pour 
relier  ces  ateliers  avec  notre  station  delà  porte  de 
Vincennes.  Nous  n'aurons,  pour  y  accéder,  qu  a 
traverser  deux  rues,  les  rues  de  Lagnyet  Philidor^ 
à  travers  lesquelles  la  Ville  a  bien  voulu  nous  ac- 
corder l'autorisation  de  passage. 

Nous  avons  commandé,  à  deux  maisons  de  coiis 
traction  de  matériel,  la  Société  de  Construction  du 
Nord  de  la  France  et  la  Société  Franco-Belge  'ib 
voilures  motrices  et  115  voitures  d'attelage,  dont  .51 
première  classe.   10  mixtes  et  74  de  seconde 

classe.  .   1  r< 

Nous  nous  sommes  adressés  a  la  (compagnie 
Général!^  de  Traction  pour  nous  fournir  46  equi 
nements  électriques,  composés  chacun  de  deux 
moteurs  de  100  chevaux  du  type  Westinghouse.  (  ,e 
Iviie  d,.  moh'urs,  dont  l'emploi  est  extrêmement 
liéveloppé  en  Améri([ue,  nous  a  paru  celui  qui  con- 
venait le  mieux  au  Métropolitain.  Nous  nous  soni 
nies  iissurés  que  la  Compagnie  (ienerale  de  irac 
lion  nous  tournira  en  temps  voulu  les  équipement 

■triiiues  dont  il  s'agit  <'t  qui  sont  en  cours 
l'abricatioii  dans  l'usine  du  Havre. 

Nous  avons  fait  choix,  pour  nos  rails  de  roule 
ment,  d'un  type  très  fort  pe  ant  52  kilogrammes  au 
mètre  courant,  avecl5  mètres  de  longueur  de  liarres 
Un  itareil  type,  d'un  poids  supérieur  a  t<iiit  ce  qui 
9st  i)raliqiie  en  France,  nous  assure  une  voie  d  une 
stabilité  [)arfaité,  un  entretien  peu  complique  et 
une  piM-te  de  voltage  aussi  réduite  que  possible.  Ces 


rails  nous  seront  fournis  par  la  Société  des  Fo 
de  Trignac. 

Nos  traverses,  qui  seront  en  hêtre  des  Pyréi 
créosoté  à  refus  et  au  nombre  d'environ  40.000,: 
éclisses  électriques  et  mécaniques,  nos  appareil 
clmi-iapment  de  voie  sont  commandés. 


changement  de  voie  sont  commandés.  ^ 
Il  en  est  de  même  des  câbles  nus  qui  amène 
le  courant  de  l'usine  jusqu'à  la  ligne  et  les  câ 
isolés  qui  iront  de  l'usine  à  la  sous-station  de 
toile  pour  y  amener  le  courant  alternatif. 

Comme  nous  comptons  éclairer  par  l'électr 
aussi  bien  le  luniiel  de  voie  courante  que  les 
lions,  nous  avons  dù  nous  procurer  les  fils  de 
vre  destinés  à  cet  éclairage.  La  commande 
78.000  mètres  de  fils  de  divers  calibres  est  fail( 
Toutes  ces  fournitures  ont  été  attribuées 
nous  (à  des  conditions  de  prix  qui  no  dépasseï^ 
nos  prévisions;,  après  avoir  fait  appel,  dans» 
que  genre,  à  un  certain  nombre  de  fourniss 
choisis  parmi  ceux  qui  nous  paraissaient  le  m 
en  mesure  de  nous  assurer  une  fourniture  en 
points  satisfaisante.  , 

La  question  si  importante  de  1  accès  dos  stat 
;i  été  1  objet  pour  nous  d'une  élude  minutif 
Nous  nous  sommes  mis  d'accord  sur  tous  les  p 
avec  le  Service  de  la  Direction  des  Travaux  ( 
Ville  et  nous  n'attendons  plus  que  l'homolog 
de  nos  propositions  par  le  Conseil  municipal 
commencbr  les  travaux.  _ 

Une  de  nos  difficultés  est  à  coup  sur  le  pi 
temps  qui  nous  a  été  imparti  pour  étudier  ton 
détails  d'uue  organisation  forcément  compli 
faire  choix  des  meilleurs  systèmes,  résoudi 
mieux  les  multiples  (pieslinns  ipu  se  posent 
avons  confiance  que,  malgn''  cette  sérieuse  ditfi( 
les  solutions  que  nous  avons  adoptées  sont,  a 
les  points  de  vue,  les  plus  satisfaisantes. 

En  résumé,  coniiue  V(jus  le  voyez,  1  elabor 
de  l'œuvre  c iiiM(l'''nible  que  nous  avons  entre 
suit  une  marche  noi  niale  et  nous  pouvons  en 
aer  sans  trop  de  préoccupations  le  moment  oii 
devra  être  terminée.  Ce  moment,  sans  dont 
déiien.l  pas  de  nous,  mais  du  plus  ou  moins  ( 
pidil(''  avec  laquelle  la  Ville  de  Paris  achèvera 
l'rastruclure.  Du  moins  pouvons-nous  dire, 
partir  du  jour  où,  cette  iul'rastructare  achevt 
Ville  nous  livrer;)  le  tunnel,  l'ouverture  au  se 
pulilic  n'exigera  de  nous  que  le  temps  strietit 
nécessaire  jiour  armer  la  ligne  et  qu'aucun  * 
de  notre  fait  ne  viendra  l'entraver. 


ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAI 

22  avril,  2  h.  —  La  Paternelle-Incendie. 

rue  Ménars.  .    .    ,     ^.  i 

22  avril,  2  h.  —  Société  de  Divonn; 
Bains.  —  A  Divonne-les-Bains. 

22  avril,  U  h.,  extr.  —  Gaz  de  Port-Sa; 
66,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin.  _ 

'>2  avril,  2  h.  —  Tramways  du  Rain 
Montfermeil.  —  24.  boulevard  des  Capucine! 

2■^  avril,  2  h.  —  Compagnie  de  la  Forci 
19,  rue  Blanche.  , 

23  avril,  2  h  ,  extr.  —  L'Espérance.  —  Il 
Saint- Augustin.  .  v\m 

'>2  avril  10  h.,  extr.  —  Société  de  lAfl 
équatoriale,  -  54,  rue  des  Petit -s-Ecuries. 

22  avril,  2  h.  —  Crédit  Foncier  de  Fran 
19,  rue  des  Capucines.  _       .    .  i 

22  avril,  2  h.  —  Compagnie  gênerai 
Bateaux-Parisiens.  —  A  Lyon. 

22  avril,  11  h.  —  Société  Parisienne  d€ 
dit.  Régie  du  marché  aux  bestiaux.  —  2(! 
d'Allemagne.  ,  _ 

22  avril,  3  h.  —  Banque  des  Français 
rue  Saint-Augustin.  . 

a2  avril.  4  ti.,  const.  —  Compagnie  Frai 
de  la  Soie  parisienne.  —  1«.  rue  Auber. 

23  avril,  1  h.  —  Société  nouvelle  des  M 
à  air  comprimé  (système  L.  Mekarski;. 
'lej.'-lichy-  „  ,    ^  2  _  piacers  hydrauliqi 

—  10.  rue  Blanche. 

—  Société  l'inexplosible. 


2'j  avril,  3  h 
Junction  City. 

24  avril,  2  h. 
rue  Drouot. 
24  avril,  4  h 


-i  XM,.  -,  ..  .  ord.  et  extr.  —  Société  de 
mènts  d'Èclance.  -  l^'i""  B^'?"^:,^.^„ 
24  avril,  6  h  ,  extr.  —  Société  fermière 
any.  _  26,  rue  Montmartre. 

si  avril.  3  h.,  extr.  -  Société  Françai: 
nière  et  Métallurgique  en  Serbie.  —  4, 
la  Michodière. 
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avril.  4  h.,  cxtr.  —  Houillères  et  Mines  du 
■van.  —  1.'),  rue  Duphol. 
avril,  9  h.  1/2.  —  Mines  des  Bormettes.  — 

Marseille. 

aviil.  2  h.  1/2.  —  Ardoisières  de  Bacara.  — 
'ue  1  Manche. 

avril,  2  h.  —  Chevalières  de  Dour.  —  A 
ts. 

avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Confiance-Vie.  — 
•ue  Blanche. 

,25  avril,  4  h.  1/2,  cxtr.  —  Hauts-Fourneaux, 
ges  et  Aciéries  en  Russie  (Aciéries  Ma- 
vka).  —  f'H,  rue  de  Provence. 
.  avril,  10  h.  —  Voies  ferrées  du  Dauphiné. 
.  Grenoble. 

avril.  4  h.  —  Comptoir  National  d'Es- 
,pte  de  Paris.  —  14,  rue  Bergère, 
avril,  3  11.  —  Palais  de  Glace  des  Champs- 
sées.  —  (j,  rue  Cliauchat. 

avril,  4  h.  —  Chemins  de  fer  d'intérêt 
1  du  département  des  Landes.  —  64,  Lou- 
rd Haussmann. 

avril,  8  h.,  ord.  et  extr.  —  Chemins  de  fer 
Vlidi.  —       boulevard  Haussmann. 
avril,  3  h.  1/2.  —  Banque  Commerciale  et 
istrielle.  —  8,  rue  Aubrr. 

avril,  1  h.  —  Compagnie  d'Assurances 
érales  Maritimes.  —  87,  rue  de  Richelieu. 

avril,  2  h.  —  Compagnie  d'Assurances 
lèrales  contre  l'Incendie  et  les  Explosions. 
7,  rue  de  Richelieu. 

avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  d'As- 
mces  Générales  sur  la  Vie  des  hommes. 
7,  rue  de  Richelieu. 

avril,  1  h.  1/2.  —  Banque  Romaine  de  Pa- 
—  8,  rue  d'Athènes. 

avril,  2  11.  —  Compagnie  générale  pour 
lustrie  en  France  et  à  l'étranger.  —  28, 
du  Hocher. 

avril,  1  h.  —  L'Union-Incendie.  —  15,  rue 

i  Banque. 

avril,  1  h.  1/2.  —  L'Union- Vie.  —  15,  nie  de 
anque. 

avril,  2  h.  1/2.  —  Imprimerie  Kugelmann. 

l,  rue  Grange-Batelière. 

avril,  2  ii.  —  Mines  d'Azincourt  et  Fours  à 
3  du  Nord.  —  A  Douai, 
avril,  2  h.  —  Etablissements  Malétra.  — 

rue  de  Rivoli. 

avril,  1  h.  1/2.  —  Lo  Cobalt.  —  140,  rue  de 
)li. 

avril,  4  h.  1/2.  —  Société  générale  de 
cisports  maritimes  à  vapeur.  —  G,  rue  Mé- 

avril,  3  li.  —  Chemins  de  fer  Portugais  de 
leïra-Alta.  —  A  Lisbonne. 

avril,  2  h.  —  Compagnie  générale  des 
mins  de  fer  vicinaux.  —  8,  rue  Auber. 

avril,  2  h.  1/2.  —  Chemin  de  fer  du  Péri- 
i.  —  8,  rue  Auber. 

avril,  3  h.,  extr.  —  Banque  de  Londres  et 
lOexique.  —  A  Mexico. 

avril,  3  h.  —  Chemin  de  fer  de  Pau-Oloron- 
iléon  et  Tramways  de  Bayonne-Biarritz. 

,  rue  Auber. 

avril,  2  h.  1/2.  —  Compagnie  générale  de 
vaux  d'Eclairage  et  de  Force.  —  23,  rue  de 
larline. 

avril,  8  h.  1/2.  —  Banque  Ch.  Noël  et  Cie. 

rue  du  Faubourg-Poissonnière, 
avril,  3  h.,  extr.  —  Auto-Lux.  —  90,  rue  de 
Y- 

avril,  1  h.  1/2.  —  Raffinerie  de  Chantenay. 

le  de  la  Bienfaisance. 

avril,  3  h.  —  Société  pour  la  Sénilisation 
de  des  Bois  et  Matières  fibreuses.  —  28, 

Victor-Massé. 

1  avril,  2  li.  —  Gaz  de  Saint-Germain-en- 
e.  —  IGO,  boulevard  Malesherbes. 
avril,  0  h.  —  Société  Industrielle  des  Eta- 
lements Arbel.  —  3,  rue  Vignon. 
avril,  4  h.  —  Forges  de  Douai.  —  3,  rue 
lon. 

avril,  10  h.  —  Crédit  Foncier  d'Autriche. 

Vienne. 

avi  il,  1  h.  1/2,  ord  et  extr.  —  Treimways  de 
tes.  —  0,  rue  de  Glichy. 

avril,  3  h.  —  Compagnie  Lyonnaise  de 
Oways.  —  A  Lyon. 

avril,  3  h.  —  Société  des  Pétroles  et  des 
Hqes  artésiens.  —  12,  boulevard  des  Capu- 
I. 

avril,  3  h.  —  Salines,  Houillères  et  Fabri- 
»  de  Produits  chimiques  de  Gouhemans. 

).  rue  do  Téhéran. 


pr27  avril,  'à  h.,  ord.  et  extr.  —  Chemins  de  fer 
de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée.  —  88, 

rue  Saint-I^azare. 

27  avril,  3  h.,  extr.  —  Mines  de  plomb  argen- 
tifère du  Rio-Corumber.  —  A  Lyon. 

27  avril,  4  h.  1/2.  —  Société  du  Grand  Hôtel. 

—  Au  siège  social. 

27  avril,  2  h.  —  Compagnie  Phospho-Guano. 

—  60,  rue  de  Bondy. 

27  avril,  1  h.  1/2.  —  'Phénix-Vie.  —  33,  rue 
Lafayette. 

27  avril,  2  h.  1/2.  —  Urbaine- Vie.  —  8,  rue  Le 
Peletier. 

27  avril,  2  h.  —  Urbaine-Incendie.  —  8,  rue 
Le  Peletier. 

27  avril,  3  h.  —  Compagnie  générale  fran- 
çaise de  Tramways.  —  00,  rue  de  la  Ghaussée- 
d'Antin. 

27  avril,  3  h.  —  Société  des  Sources  Saint- 
Louis,  Vichy-Saint-Yorre.  —  27,  boulevard  des 
Italiens. 

27  avril,  4  h.  —  Grande  Brasserie  du  Sud- 
Est.  —  58,  rue  de  Provence. 

27  avril,  3  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Brési- 
liens. —  15,  avenue  Matignon. 

27  avril,  3  h.  —  Cartonneries  Lourdelet-Ma- 
ricot.  —  A  Aubervilliers. 

27  avril,  1  h.  1/2.  —  Compagnie  Routière  de 
France.  —  G,  rue  Halévy. 

27  avril,  2  h.  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local 
de  Toulouse  à  Boulogne  sur-Gesse.  —  A  Tou- 
louse. 

27  avril,  2  h.  —  Mines  argentifères  de  Pont- 
péan.  —  A  Rennes. 

27  avril,  3  h.  —  L'Office  des  Rentiers.  —  104, 
rue  Richelieu. 

27  avril,  4  h.  —  Société  des  Chaudières  et 
Voitures  à  vapeur.  —  5lj,  rue  de  Provence. 

27  avril,  3  li.  1/2.  —  Société  centrale  des 
Briqueteries  de  Vaugirard. 

27  avril,  3  h.  —  Compagnie  nationale  de  Tra- 
vaux d'Utilité  publique  et  d  Assainissement.  — 
17,  rue  de  (^hàteaudun. 

27  avril,  3  h.  —  L'Engrais  organique.  —  21, 
rue  Saint-Marc. 

27  avril,  3  h.  —  Chaux  hydrauliques  et  Ci- 
ments de  l'Aube.  —  10,  rue  Branche. 

27  avril,  4  h..  e.\tr.  —  Théâtre  du  Gymnase.  — 
28,  boulevard  Bonne-Nouvelle. 

27  avril,  3  h.,  extr.  —  Théâtre  du  Palais-Royal. 

—  Au  l'héàtre.  • 


COIVIPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE  PAR   LE  GAZ 


Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'Assemblée  générale  annuelle  du 
28  mars  1899. 


Puissance  de  fabrication.  —  Pendant  l'année 
1808,  la  puissance  de  fabrication  de  nos  usines  n'a 
reçu  aucune  extension.  Notre  matériel  reste  suffi- 
sant pour  le  service  de  l'hiver  prochain. 

Canalisation.  —  Pendant  l'année  qui  vient  de 
s'écouler,  notre  réseau  de  conduites  s'est  accru 

de   IG. 801  m.  55  c. 

ainsi  répartis  : 

Ville  de  Paris  . . .  .£8.024  m.  45  c. 
Banlieue,  hors  des 
fortifications....  8.777  m.  10  c. 

Total  égal.   —    16.801  m.  .55  c. 

Ces  conduites  sont  établies  en  exécution  de  nos 
traités  ou  quand  le  produit  promet  d'être  suffisam- 
ment rémunérateur. 

Par  suite,  la  longueur  totale  des  conduites  de 
gaz  placées  sous  la  voie  publique,  au  31  décembre 

1898,  s'est  trouvée  portée  à  2.44J.037  m.  03c. 

se  décomposant  comme  suit  : 
Ville  de  Paris. .  1.G05.013  m.  57  c. 
Banlieue  ,  hors 

des  fortificat. .    «38.023  m .  46  c. 

Total  égal.    2.443.037  m.  08c. 

CHAPITRE  II 

Comptes  de  Premier  Etablissement 

Gomme  en  1897,  les  dépenses  de  Premier  Eta- 
blissement ont  été  réduites,  en  1898  ;  nous  n'en 

C)  Voir  L' Economiste  Européen  n»  379. 


avons  pas  moins  amélioré  les  conditions  de  l'Ex- 
ploitation. 

Les  dépenses  s  élèvent  à  Fr.   5.443.068  10 

inférieures  de   765.394  78 

à  celles  constatées  en  1897,  qui  attei- 
gnaient   6.208.462  88 

Si  l'on  retranche  de  part  et  d'autre  le  produit  des 
ventes  de  terrains  et  les  diminutions  constatées 
sur  l'inventaire  du  matériel  alTecté  aux  charrois, 
le  solde  n'atteint  que  3.726.440  63  en  1898;  il  ('dait 
de  4.955.804  GO  en  1897. 

Les  diminutions  portent  :  d'une  part,  sur  les  dé- 
penses résultant  des  travaux  exécutés  dans  les 
usines,  où  nous  avons  terminé  l'établissement  et 
la  mise  en  service  des  appareils  destinés  à  amélio- 
rer le  lavage  du  gaz  et  la  manutention  du  coke  ; 
elles  ri'sultent,  d'autre  part,  de  la  réduction  des 
frais  d'installation  des  conduites  montantes,  des 
branchements  et  des  compteurs. 

Le  Bilan  qui  vous  a  été  remis  donne  la  réparti- 
tion sommaire,  par  articles,  de  toutes  les  dépenses 
de  Premier  Etablissement. 

Travaux  dans  les  usines,  ateliers  et  bureaux 
annexes  de  la  Compagnie. 

TJsuie  de  la  Villelte.  —  Achèvement  de  quatre 
appareils  pour  la  condensation  de  l'ammoniaque. 
Travaux  divers  F'r.        34.364  76 

Usine  de  Vmi'iirard.  —  Achève- 
ment de  deux  appareils  pour  la  con- 
densation de  l'ammoniaque,  et  de 
hangars  d'étendage   18.569  53 

Usine  de  Clichij.  —  Appareils  élé- 
vateurs de  coke.  Bascule  de  25  ton- 
nes au  chantier  à  coke.  Appropria- 
tions diverses   37.606  40 

Usine  du.  Landy.  —  Installation 
de  voies  ferrées  et  travaux  divers...        18.570  74 

Constructions  dans  les  autres  usi- 
nes et  ateliers   58.688  52 

Canalisation.  —  La  longueur  des 
conduites  nouvelles  posèe.s  en  1898  a 
été  de  IG. 801m.  55.  On  a  dû.  en  outre, 
augmenter  le  diamètre  des  conduites 
anciennes  sur  une  longueur  de 
2.991  ni.  65.  L'ensemble  de  ces  tra- 
vaux a  coûté   645.550  88 

Conduites  montantes.    —  Les 

travaux  d'installation  de  ces  condui- 
tes ont  donné  lieu  à  une  dépense  de.    2.028.799  » 
inlèrieur(;  de  2l>2.054  fr.  96  c.  à  celle 
de  1 S97,  qui  aval  t  été  de  2.230.8.53  f.  9G. 

Celle  dittéreuce  provient  du  moin- 
dre nombre  de  conduites  établies  en 
1898  qu'en  1897  (1.700  au  lieu  de 
2.020). 

Branchements  et  Compteurs. — 

Les  frais  d'étal)lissenienl  portés  au 
compte  «  Branchements  et  Comp- 
teurs en  location  »  comprennent  : 

1°  La  valeur  des  branchements,  ro- 
binets et  compteurs  établis  et  mis  en 
place  dans  l'année; 

2°  La  valeur  des  fourneaux  de 
cuisine  prêtés  gratuitement  à  tous 
les  abonnés  qui  en  font  la  demande. 

Ces  fourneaux,  qui  restent,  bien 
entendu,  notre  propriété  et  continuent 
à  faire  partie  de  notre  actif  moi)ilier 

étaient  au  nombre  de   291.339 

au  31  décembre  1898. 

Il  en  existait   266.967 

le  31  décembre  1897.   

Augmentation...  24.372 

Les  frais  d'établissement  portés  à 

ce  compte  se  sont  élevés  à  . ..;   2,557.947  73 

légèrement  inférieurs  aux  frais  d'éta- 
blisseinent  de  1897,  qui  avaient  atteint 
le  chilïre  de  2.595.9ti9  fr.  62  c. 

Malgré  cette  diminution,  nous  avons 
obtenu  en  1898  une  augmentation  su- 
périeure de  1.801  abonnés  à  celle  de 
1897  (26.073  au  lieu  de  24.272).  On 
peut  en  conclure  une  meilleure  utili- 
sation des  branchements  anciens  et 
de  ceux  qui  ont  été  nouvellement  éta- 
blis. 

Matériel  et  outillage.  —  Augmen- 
tation du  matériel  et  de  l'outillage  du 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Service  des  Travaux  et  de  l'Exploita- 
tion  

Frais  d'établissement.  —  Dépen- 
des immobilisées  

A  retrancher  : 

1°  Le  produit  des  ventes  de  ter- 
rains provenant  d'usines  devenues 
inutiles  au  service  de  l'iixploi- 
tation,  dédiictiou  faite  des  frais 
d'aniiroprialion  ,  de  vial>ilité  . 
etc....          fr.    1.714.300  c. 

2'  La  diminution 
(lu  matériel  affecté 
aux  charrois...  fr.       2. 258  02  c. 


32.732  32 


10. 2:»  22 


Total. 


fr.    1.716.627  47  c. 


L'aucrmentation  du  compte  de 
Premier  Etablissement  n'est  ainsi 

(le   fr.    3.726.440  03  c. 

En  diminution  de   fr.    1.229.363  97 

sur  le  chiffre  correspondant   de  ■  ■ 

1897,  <|ui  atteignait   fr.    4.9.j.j.804  60  c. 


.pu- 


Ventes  d'Immeubles.  —  Le  solde  du  compte 
(les  Immeubles  vendus  en  1898  montant  à  la  somme 

ci-dessus  indiquée  de   fr.    1.714.3t^9  45  c. 

se  décompose  comme  suit  :  — 

Vente  à  divers  particuliers  : 

1»  De  sept  parcelles,  d'une  sur- 
face totale  de  8.693m(i,149,  dépen- 
dant de  l'ancienne  usine  des 
Ternes   fr. 

2"  De  deux  parcelles  dépendant  de 
l'ancienne  usine  de  Bellevillc,  et 
contenant  ensemlile  3i.'jm(j.l70.  fr. 

.3"  De  trois  parcelles  dépendant 
des  terrains  sis  au  Cornilloii 
Commune  de  Saint-Denis  d'une 
surface  de  .59-!mq.l40   fr. 

Produits  divers   fr._ 

Total   fr. 

Si  l'on  retranche  pour  les  frais 
d'appropriation,   de  viabilité  et 

autres,  une  somme  de   fr. 

on  retrouve  le  chiffre  précédem-_ 

  fr. 


1.678.561  37  c. 


33.330  4U 


6.347  )> 
4.890.46 


1.723.129  23  c. 


8.75'l  78 


1.714.. 360  hh 


474.390  4."i 
1.239.979 


des  gazomètres  voisin  du  Chemin  de  fer  de  Cein- 
ture, pour  le  prix  à  forfait  de  116.000  francs. 

Ce  prix,  qui  comprend  les  indemnités  pour  tra- 
vaux de  cl(3ture  et  autres,  fait  ressortir  à83fr.01c. 
le  mètre  carré. 

Situation  des  Dépenses  et  des  Ressources 
de  premier  Etablissement 

Le  montant  des  dépenses  de  Pre- 
mier Etablissement,  au  31  dé- 
cembre 1898,  était  de   Fr.     316.372.055  08 

On  vient  de  voir  que,  pendant, 
l'Exercice  1898,  il  s'est  augmenté 

de   Fr.        3.726.440  63 

Par  suite,  le  total,  au  31  dé- 
cembre 1898,  s'est  trouvé  porté^  

  Fr.     320.098.495  71 

Èn  regard  de  ces  dépenses  le  ca- 
pital existant  est  : 
En  actions,  de.  Fr.    84.000.000  » 
En  obligations, 

de  Fr.  2.55.401.689  15  (1) 

Soit,  en  tout,  de  Fr.  339.401.689  15c. 

Le  montant  des  ressources  ex- 
cède donc  celui  des  dépenses  deFr. 

Sur  cette  somme,  il  reste  à 
verser   Fr. 


ment  indiqué  

Le  produit  de  ces  ventes  dépasse 

ainsi  de   f'"- 

celui  des  ventes  effectuées  en  1897, 

qui  atteignait   fr. 

Au  31  déceml)re  1898,  sur  les  43.736mq,280  qui 
représentent  la  coutenaïu-e  totale  de  raneienii 
usine  des  Ternes,  dc'ductiou  faite  de  la  surface  des 
rues  aliatidonuées  à  la  Ville,  il  avait  été  vendu  um 
superficie  de  24.502m(i,469,  pour  une  soninie  d( 
«  864  316  fr.  82  c.  Le  prix  moyen  du  mètre  carn: 
lessort  ainsi  à  361  fr.  77  c,  au  lieu  de  345  fr.  40  c 
l'année  dernière.  ,^„or,  o,i 

La  surface  restant  à  vendre  est  de  19.23.iniq,811. 
Par  suite  de  l'aliénation  des  deux  parcelles  men 
lionn(:'es  plus  haut,  il  ne  reste  plus  que  1.2/9mq,3 
non  vendus  sur  la  totalité  des  terrains  del'ancienm 
Usine  de  Belleville.  . 

Le  prix  moyen  du  mètre  carre  des  terrains 
vendus  y  a  atteint  85  fr.  24  c.  _ 

Nous  avons  à  vous  entretenir  de  deux  cessions  de 
terrains,  d'une  valeur  supérieure  à  100.000  francs 
chacune,  i)Our  lescpielles,  conformément  à  l'article 
37  des  Statuts,  vous  aurez  à  prendre  deux  résolu 
lions  spéciales  : 

1°  Nous  sommes  d'accord  avec  la  Commune  de 
Clichv  p(Mir  lui  vendre  une  surface  de  3.367mq,31 
dép"n'daul,de  terrains  séparés  de  l'usine  par  la  rue 
des  Chasses,  et  dont  la  portion  à  aliéner  élail  louée 
;'i  des  maraîchers. 

La  Commune,  après  entente  avec  nous,  doit  ou 
vrir  des  rues  sur  ces  terrains  et  y  construire  des 
écoles.  Les  iiarcelles  qui  nous  resteront  resevron 
de  ces  travaux  une  valeur  plus  grande,  et  celles 
qui  neserotilpas  utiles  à  l'Exploitation  pourront 
être  mises  en  vont(;  avanlageusemcnt. 

Le  prix  de  vente  à  la  Commune  de  Clicliy  est 
de  30  francs  le  mèti-e  carré,  et,  à  raison  des 
éclianges  et  d(!S  indemnités  consenties,  le  montant 
total  de  la  vente  atteindra  121.917  fr.  89  c.  ; 

2»  La  Comi)agnie  du  Chemin  de  1er  îMétropolilain 
nous  a  demandé  à  acquérir,  à  Sainl-Maudé.  une 
parcelle  de  terrain,  inutile  à  rExploitalioii,  d'une 
surface  de  1.2'i7m(i.ll  et  faisant  ))artio  du  chantier 


19.303.193  44 
11.204.150  » 


Amortissement.  —  Le  capital  est  représenté  par 
336.000  Actions 
et  553.-332  Obligations. 
Jusqu'à  ce  jour  il  a  été  remboursé: 
215.933  Actions 
et  298.087  Obligations 
do  sorte  qu'il  reste  à  rembourser,  d'ici  à  la  lin  de 
la  concession  : 

120.067  Actions 
et  255.245  Obligations 

CHAPITRE  III 

Comptes  d'exploitation 

Le  détail  donné  ci-après  des  dépenses  et  des 
recettes  de  l'Exploitation  est  la  reproduction  tex- 
tuelle de  celui  qui  se  trouve  au  verso  du  bilan. 

Nous  nous  bornerons  à  vous  en  indiquer  les 
résultats  principaux. 

DÉPENSES 
1°  Fabrication.  —  Matièrus 

Matières  premières  de  ■ 

distillation.  .  .  Fr.  21.211.884  94, 
Chauffage  au  coke, au  (  25.640.479  64 

goudron,  etc   4.-^69.639  /O/ 

Gaz  en  magasin  au 

1"  janvier  1898. .. .  -58.955 

■  2°  Service  dks  Usines 


INTERNATIONALE  DES  WAGONS-Lll 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 

L'assemblée  générale  extraordinaire  du  18  av 
n'ayant  point  été  en  nombre  pour  délibérer  val 
blement,  te  Conseil  d'administration  a  l'honne 
de  convoquer  MM.  les  Actionnaires  à  une  secon 
assemblée  qui  sera  tenue  le  8  mai,  à  deux  heui 
de  relevée,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale, 
Bruxelles,  pour  délibérer,  quel  que  soit  le  noml: 
d'actions  représentées,  sur  les  objets  portés  à  l'c 
dre  du  jour. 

ORDRE  DU  ,10UR 

Augmentation  du  capital  social  pour  satisL 
au  développement  de  l'entreprise  et  modificaxi 
de  l'article  5  des  statuts. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Actionnai] 
proprii'taires  de  titres  au  porteur  devront  se  et 
former  à  l'article  36  (ancien  40)  des  statuts,  imprii 
au  verso  des  titres. 
Le  dépôt  des  actions  devra  se  faire  ; 
A  Bruxelles,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale  ; 
la  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  i 
tionale,  3,  Montagne-du-Parc,  et  à  la  Caisse  Gé: 
raie  de  Reports  et  de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bo: 
A  Liège,  chez  MM.  Nagelmackers  et  Fils  et  cl 
MM.  Meuflels  Neef  et  Cie,  banquiers  : 

A  Londres,  chez  MM.  Williams  Deacon  et  M; 
chester  et  Salford  Bank  Limited,  Gharing  Cr( 
Branch,  Cockspur  streel; 

A  Cologne,  chez  MM.  Sal.  Oppenheim  junior 
Cie,  banquiers  :  ,  .  , 

A  Paris,  au  bureau  de  la  Direction  générale, 
boulevard  Haussmann,  et  à  la  Société  Gêner 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce 
de  l'Industrie  en  France,  54,  rue  de  Provence. 


4.987.-577  43 


,855.680:64 
.300.820  59) 


951 


x.  477.-554 


Personnel  et  main- 

d'o'uvre  

Entretien   :   usines , 

fours    et  cornues, 

matériel  et  outillage 

remplacement  de 

générateurs,  etc. . . 
Frais  accessoires  de 

distillation  

Matièras  d'épuration 

et  main-d'a;uvre. . .       333.475  34 
3°  Service  de  l'Eclair.4.ge  et  de  la  Canalisation 
Personnel  :  ingén", 

agents  à  traitement 

fixe   2.597.6-25 

Entretien    des    con-  | 

duites   1.384.556  82 

Entretien    des  con- 


.768.867  88 


duites  montantes  . . 
Frais  divers,  amendes, 
timbres ,  impres- 
sions, etc  


372.539  21 


41 4. 


90 


fl ,  Lechifrrecitéplushautdiffèriule  1.-3.50.000  « 
de  celui  porté  au  rapport  de  1898..  251 •..7-51 .689  15 

Cette  diminution  provient  de  l'annulation  au 
dernier  tirage,  de  2.7.10  obligations  du  dernier 
emprunt,  obligations  destiné<;s  à  la  lïé.servo  spé- 
ciale, qui  n'a  pas  (^u  à  faire  le  versement  prévu  de 
11)0  'fi'ancs  par  chaque  obligation,  soit  : 
5.:i.")i).00i)  francs. 

270  (A  suivre) 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

D'INCANDESCENCE  PAR  LE  GAZ 

(système  aueh) 

L'assenibl.''(.  générale  de  la  Société  Françs 
d'Ini  iiiel.'sr.Mice  par  le  Gaz  (système  Auer)  a  eu  1 
au  siège  social,  le  vendredi  14  avril  1899. 

Les'comptes  ont  été  approuvés.  Le  bénéfice 
de  l'exercice  1898  montant  à  1.879.018  fr.  71,  a  j 
mis  la  distribution  d'un  dividende  total  de  55 

par  action.         '  .   . .  •  - 

De  nombreux  amortissements  ont  ete  opei 
notamment  :  -50.000  fr.  au  compte  lu-evets  dive 
50,0:)0  fr.  au  compte  immeuble;  100.000  fr.  ont 
affeft.^s  au  fonds  de  ])révoyance  porté  à  600.000 
Enfin  2(;:-i.215  fr.  01  sont  venus  augmenter  le  rep 
à  nouveau  ])0rté  ainsi  à  800.000  fr.  environ. 

M.  de  Carnièrcs  a  été  éhx  administrateur  en r( 
placement  de  M.  Réalier-Dumas,  décédé. 

L'assemblée,  en  présence  de  ces  excellents  res 
tats,  qui  font  si  bien  augurer  de  l'avenir  de  la 
ciété.  a  adressé  des  félicitations  à  la  Direction., 


BANQUE  RUSSE 
POUR  LE  COmmERCE  ÉTRANGER 

L'assemblée  générale  des  actionnaires, 
nue  le  3/15  avril  à  Saint-Pétersbourg,  a  i 
cidé  la  distribution  pour  l'exercice  1898  d 
dividende  de  10  0/0,  soit  25  roubles  par 
tion. 

Ces  2-j  roubles  sont  dès  maintenant  pa; 
bles  à  Saint-Pétersbourg  contre  remise 
2  coupons  n»  27.  , 

(luant  aux  actionnaires  qui  ont  deja 
caisséle  dividende  préliminaire  de  15roub 
mis  à  leur  disposition  depuis  le  mois  de  j; 
vier,  ils  peuvent  toucher  le  solde  de  iO  r 
bles  contre  remise  du  coupon  rouge  n°  27. 


Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Servu-es  directs  c 
Paris  et  la  Hollande.  —  Trajet  en  10  heures. 
Départs  de  Paris  à  8  h.  20  du  matin,  midi 

■^^Déplrtsd'Àmstcrdam  à  s'h.  28  du  matin,  raid; 
6  h.  7  du  soir.  ,    „  ,         .•      ,  i 

Départs  d'Utrecht  à  9  h.  0  du  malin,  1  h. 

6  h.  46  du  soir. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


f) 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


;ipiui 

■OB. 

niiioii 

15201 
38H1 
6190 


25818  810.280. n4 
392.096  obl.de 500Ir, 
905.900  okl.delOOlr 
39.182  oM.{l(i500(r, 
110.000   500  350 


RENTES 

A  PATER 


Traces 

456.041.915 

116.599.860 
231.638.399 


■«abri 
4i  lllrei 


411.242 
334.161 
1114280 

461.547 
239.012 
58S.235 
» 

116  250 
,589.672 
162.115 


859.650 
1517548 
864.141 
1182552 
981.441 

918  548 
,495.401 
■i99  440 
225  392 
148.631 
1096354 
185.212 


182.530 
125.000 
40  000 
30. 000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
400.000 
240.000 
i00.0('0 
80.000 
40.000 
40.000 


Tjl. 

aom. 

500 
400 
400 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
iuO 
400 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500 
£00 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
364.401 
60.000 
65.301 
64  891 
161  513 
49.130 
".91.538 
521. i 
62  200 
986440 
1865010 
154  330 
;00  000 
!13.8-i5 
4409110 
4915698 
12.098 
i39  023 
>59TVi1 
541. 2M 
509.209 
3068442 
132.345 
99  106 
143.529 
.508.411 


Somm 
im 

500 
400 
400 
100 
500 
500 
265 
60 
400 
100 
500 
100 
400 


1000 

'500 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 
250 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50€ 
» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

ax 

500 
500 
400 

500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DUliltm  OD  IDTÉRiT  distribot  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    18W    1895     1896  1891 


liENTES  FRANÇAISES 

-  tt,  l  Terme.)  , 

^    Compt.  "  •• 

3  %  Amortissable!  j  3  .. 

3  %  %  1894  (anc.  4  %)\  J^^^®'!  *  50 


Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  1  /2  0/0 

(gir.  France)  Terme. 

IVIadagascai'2'/^  g'oFrance.Gpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


VILLE  ,  DE  EABIS 

(comptant) 


1865  4 
1869  3 
1871  3 
—  3 

1875  4 

1876  4 


%  

%  

%  quarts  . 

%  

% 


% 


1892  2  % 

—  quarts  

1894-06  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  18180  3  %  — 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %  

—  5n>e«  

Communales  1891  3  %  — 

—  1892  3%lib.... 

Foncières  1895  2,80  %  

Bons  de  100  fr.  1887....... 

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom — 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne.. 
Couipt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 
Crédit  Algérien 
Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Ind.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.duSud. 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisienne.. 
Banque  de  l'Algérie 


500 
50C 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
50( 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50<i 
50(: 
400 
500 
50r 
50( 
500 
500 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3 

Act.  Départementaux  

Obi.       —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %  titres  rouges 

—  Economiques  3  %.. 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %... 
Act.  Est  

—  —    de  jouiss  

OU.   -        —      3  %  

—  —        —      3  %  nouv.. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855  

3  %  fusion  anc  

3  %  fcsion  nouv. . 
2  %  %  


15 


20  . 
12  . 
12  . 
3  . 


10  . 

2  50 


12  . 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 


129  . 

30  . 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  50 
45 
14  58 
30 
12  50 


3  .. 


3  50 


15 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12 


117  70 
35  .. 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


10 

2  50 


12  .. 


15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
3  .. 

12  .. 

16  .. 
14  .. 


25  .. 
25  .. 
53  22 


Obi.  — 


Act.  Midi 
Odi.  — 


3  %  

—  _     3  %  nouv   . 

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  %  %  j. avril  et oct. 
-  Nord-Est  franç.  3  % . . 

Act.  Orléans  


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


107  29 

40 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
34  .. 
12  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12 


30  .. 
25  .. 
40  10 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


15  .. 

58  50 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


15 

58  50 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
21  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 
32  04 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50 
15 
15 
62  .. 
15 
15 


35  .. 
25  . 
19  01 


15 

58  50 


30 
15 

n  50 

15 
15 
15 
21  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
1=5  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  . 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 
3  .. 

20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10 
2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25 
iO 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


35  .. 
25 

16  .. 


30 
15 

11  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 

12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
61  . 
15  . 
15  . 
12  5C 
15 
58  50 


1«95      1896  1891 


101  65 

100  50 
107  60 

502  50 


565  .. 
432  50 
420 


565 
565 
382  50 


410  .. 


502  50 
500 
500 
467  50 
500  . 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585 
465 


100  85 
99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


580 
439 
428 


584 
584 
386 


411  .. 


504  . 

501  . 

502  . 
465  . 
500  . 


«75 
822  50 
420 
545 
597  50 
900  .. 
417  .0 
900  .. 
560  .. 
822  50 
495  .. 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


572  50 
430  .. 
735  .. 


715  .. 

470  .. 
545  .. 
445  .. 

447  50 
440  . 
612  50 
457  50 
960 
425 
470 
470 
477  50 
1485 
472 
475 

471  25 


131.7  50 
472  50 
470 

1847  50 
487  50 
487  50 


477  50 
1580 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


103  80 
101  60 
101  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


519 
438 
424 


581 
581 
392 


412  . 


501 

503 
504 
411 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3150 
882 
400 
680 
511 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 

476 
476 
1557 


482 
477 


1318 
480 
476 

1834 


475 
1602 


460 
690 
595 
180 
516 
80 
650 
441 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


101 

106  7D 


501 


90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398  .. 


408 


500  . 
502  . 

502  . 
472  .. 

503  . 


401  . 
506  . 
494  . 
57  . 

53  5( 
627  . 
465  . 


3560 
955 
440 
780 


(90 
419 
683 
464 
465 
461 
120 
412 
1030 


419 


482 
1140 


487 
483 
455 

1315 
483 
482 

1915 
494 
491 
456 
480 

1144 


485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
411 
1946 


481 
417 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


23mars 

jUin  3  r  s 

6  avril  13;ivril 

itj  a  vi'i  1 

102  35 

102  22 

102 

101  92 

102  .. 

102  25 

102  15 

101 

85 

101  75 

101  90 

101  32 

100  50 

ICO  40 

ioi 

30 

101  40 

100  50 

100  1? 

Hu  oU 

103 

69 

103  61 

103  60 

103  62 

103  G'4 

103  42 

103  70 

103 

40 

103  45 

ivo  oO 

498  50 

499  50 

491  50 

495  .. 

467  .. 

85 

85  20 

85  20 

85  . . 

85  50 

86  45 

86  50 

86 

23 

86  . . 

81  .. 

414 

474  .. 

412 

464  . . 

412  . 

545 

50 

544  25 

545 

544  . . 

544  25 

425 

424  .  . 

429 

424  50 

423  . 

409 

410  . 

411 

41 1 

410  50 

108  50 

109  50 

108 

75 

108  50 

108  ia 

562 

565  .. 

568 

563  .. 

553  .. 

563  15 

566  .  . 

561 

565  . . 

553  .. 

394 

392  50 

391 

39  i  .. 

394  . 

102  50 

102  50 

103  25 

10-.!  75 

102  75 

396  75 

396  15 

393  75 

396  75 

397  . 

100 

25 

100  25 

100 

100  25 

100  25 

442 

444  50 

444 

15 

443  . 

441  .  . 

112 

111  50 

112 

111  75 

111  50 

405 

403  . 

404 

13 

403  25 

404  50 

491 

489  .. 

491 

490  .. 

490  .. 

502 

501  . . 

503 

504  .. 

504  50 

498 

496  . 

496 

496  . 

497  .. 

456 

75 

454  .  , 

454 

75 

456  75 

455  50 

488 

490  . 

482 

482  25 

482  .. 

100 

50 

ICO  50 

100  50 

iOO  15 

100  25 

400 

25 

400  .. 

394 

395  .. 

394  25 

493  50 

493  5Ù 

495 

494  .. 

494  .. 

488 

488  . 

488 

488  . . 

481  .. 

53  .. 

54 

53  .. 

53  .. 

50  75 

50  25 

50 

5(J 

50  50 

50  15 

535 

580  .. 

59J 

590  . . 

592  .. 

450  25 

148  .. 

451 

448  50 

419  50 

1025 

3910  .. 

iOlO 

4025  .. 

4000  .. 

1008 

1034  . . 

1035 

1J35  .. 

1077  .. 

429  50 



i>9  50 

'i-iÇ>  .. 

424  .. 

790 

79.)  .. 

798 

193  .. 

Ifô  .. 

e04 

605  ., 

605 

605  .. 

611  . 

815 

I9u 

495  .. 

495 

498  . . 

...      .  . 

158 

7.52  .. 

154 

115  .. 

7.=.5  .. 

629 

629  .. 

630 

630  .. 

633  .. 

906 

895  .. 

896 

892  .. 

912  .. 

518 

5St  .. 

578 

518  .. 

579  .. 

93 

•  91  50 

92 

91  50 

92  , 

595 

609  .. 

612 

610  .. 

636  .. 

480 

483  .. 

485 

489  . . 

493  . . 

915 

885  .. 

885 

895  .. 

885  .. 

785 

774  .. 

155  .. 

145  .. 

456 

456  .. 

459 

454  . 

458  .. 

128 

733  .. 

130 

129  .. 

458 

451  .. 

4)8 

449  75 

446  ". . 

456  . . 

450 

447  75 

445  2") 

4.55 

459  .. 

4S4 

454  .. 

453  1;. 

750 

135  .. 

740 

735  .. 

148  50 

451 

50 

448  . 

452 

449  .. 

453  . 

1065 

1058  .. 

U65 

1055  . 

1052  50 

525 

522  .. 

521 

525  .. 

5'.i2  .. 

466 

465  . . 

465 

15 

46b  . 

412  50 

463 

50 

462  . 

463 

25 

-ICO  50 

463  25 

412 

50 

467  .. 

471 

404  .. 

465  .. 

1942 

1945  .. 

19.53 

1952  .. 

1965  .. 

471 

15 

467  25 

4Gi 

46-1 

466 

466  .. 

461 

50 

465  .. 

461  . 

411 

469  .. 

462 

50 

161  .. 

462  . 

427 

421  75 

428 

427  75 

427  15 

1400 

1399  . . 

1392 

5'.' 

1400  .. 

1398  .. 

465 

464  .. 

465 

463  .. 

464  75 

410 

50 

468  .. 

461 

50 

460  . 

463  2b 

2115 

2(35  .. 

2180 

2112  .  . 

2110  .. 

412 

411  . 

4^3 

473  50 

410  . 

489 

490  .. 

485 

416  50 

419  .. 

430 

43fi  .. 

(22 

421  50 

422  .. 

469 

25 

46S  50 

469 

461  . 

460  .. 

1865 

1860  .. 

1835 

1820  .. 

1826 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Itmbrt 

Til. 

lonn. 

it  mm 

DIIB 

91 .529 

n 

» 

3441131 

500 

500 

1186100 

500 

500 

96.900 

500 

500 

263. 1«7 

500 

500 

266.555 

500 

500 

3378654 

500 

500 

1121197 

500 

500 

33.381 

600 

500 

184,500 

500 

500 

150.204 

500 

500 

49.797 

500 

500 

241 .408 

500 

500 

75.618 

500 

500 

60.000 

500 

500 

74.639 

500 

500 

134.111 

250 

250 

201.889 

» 

)} 

80.000 

500 

500 

120.000 

500 

500 

16.897 

500 

500 

17.103 

ï) 

» 

58.502 

500 

500 

150.000 

100 

100 

70.500 

100 

100 

22.700 

250 

250 

27.300 

» 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.009 

100 

105 

390.599 

500 

500 

100.000 

)} 

1  •' 

39.600 

500 

500 

60.000 

300,  300 

CH 

(ACT. 
Act 

Obi, 


Act, 
Obi 


Act, 
Obi, 


Act, 
Obi 


CapiUI  ou 
Ronbrt  de  litres 


525481.665  £ 
190767.0001'. 
584306. 200fl. 
5.46d.6u0  £ 
18.646.8uO£ 
59.720 ob 
.389483.0001. 

700.000  ob 
35.000.000  f. 
160790. 000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179.700  ob 
1.092.100 ob 
39.784.145  f. 
60.8.^7  ob 
266.390 ob 
124500,000  f. 
582000.000  ri 
8035543888  li 
85.530.500  f. 
54.441.152  f. 
70.381.920  £ 
455. 240 ob 
27.632.000  f. 
261742.000  f. 
116787:500  f, 
180000.0001, 
1  057. 202  ob 
1438 10.  £00  r. 
491562.500  t. 
649887.500  f, 
10.  400. 000 1'. 
176925.0001, 
451562.500  f . 
1910492000  ). 
355825.0001. 
397687.500  f. 
107000.0001, 
25.000:0001' 
141372.000  f. 
49.333.000  1 
8. 6  46. 235  £T 
31 941. 988  £1 
46490.911  £'i 
10:«25.000l 
180056:000  t 
120295.5001 
6.124.920  £ 
21.627.500  f, 
39.399.5001. 
8.087.540  £ 
80.&00.000£ 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DE  FER  FRANÇAIS 

BT  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Orléans  iouiss  

—  '  %  

—  3  %  1881  

—  2  %  %  1895.... 
Qrand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

3  %... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


1921 


1916 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1949 
1922 
1962 


1965 
1944 
» 

1925 
1955 
1123 

mvj 

1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1075 
1975 
1070 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
198S 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  comptant) 

Bocks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gie  G'"  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
Cie  G'«  Transatlantique  — 
Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Oie  Ole  de  Traction  

Etabl.  Decauville  ainé  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl.iG'ef") 

Métaux  (Ci»  f««  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'»  du)enliq 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. . 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des). . . 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  9^  %  (ch.flxeisiio) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) 

—  (Unitiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  ^  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2^4%  or  1898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' et  3«  émis, 

—  —  1890  (4e  émis.).. 

—  —  1893  (5«  émis.)... 
—  1891  (6«  émis.).. . . 

—  Consolidé4%.'(t"-»6t2«sér. 

—  3%orH91  Iet2«émis.l894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  Ottomane  série  B. . . 

—  série  G. . . 

—  série  D.. . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  l  %  1894  

—  i  y,  %  1894  

Drufruay  3  y,  %  1891  


DlTUmil  •■  iniEiT  4lttriti«  •■ 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15  .. 
t5  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


27  50 
62  .. 
64  .. 
51  50 
20 
25 
40  .. 
15  .. 
21  55 


43  50 
15  . 
15  .. 


15 
38  50 
15 
15 
25 
13 

15 
13 
15 


52  50 
40  .. 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 
4  .. 

3  50 
4 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 


4 
4 
4 
4 

4  .. 
4  .. 

4 
3 


3  . 
1  . 
1  . 
1  .. 

20 
20 
25 
4 
£0 


3  50 


20 
27  50 
63 
62  50 
50  .. 
15  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44 

31  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 

38  50 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

15  .. 

15  .. 


15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 

28  50 


25  .. 


96  65 
40  36 
25 
9 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


50 


4 
4 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 

4  .. 


4 

4  .. 


4 
3 

3  50 


3 
1 
1 
1 

20  .. 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


40 
27  50 
7 
12 

25 


99  49 
41  96 
12  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18 
28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  38 
15 
12 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15  . 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1895      1896       1897  1898 


1125  .. 
475  .. 
472  50 


475 
1095 
475 
472  50 
620  .. 
455  .. 

472  50 
270 
425 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


390 

590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4 
4 
5 
4 


50 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 
3  50 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 


20  .. 

3  50 
3  50 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98 
104  10 
104  70 
102  7Q 

57  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 
97  50 

100  75 
26  20 

470  .. 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


1390  . 


443 
480 
1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


100 
lOOO 
710 
116 
665 

590 


470 

740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1330 
835 
121 
117 
1030 
7  40 
92 
650 

426 


125 
3255 
1280 
445 
265 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371 
312 


232  .. 
177  .. 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

38C 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
50  50 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218  . 
140  . 


106 

95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103  . 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  7& 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482  .. 

102  25 
360 

99  20 
40  80 


50 


112 
3715 
1465 

474 


112  . 
448  . 

103  . 
53  . 

52  75 
410 
106  40 

94 

99 
102  85 
109 

104  25 
34  . 

157  . 
129  . 


214 
225 

101  60 
104  70 

94  40 
97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101  . 

47  . 

27  . 

22  75 
407  .. 
470  .. 
499  .. 
103  .. 
370  .. 
460  .. 
100  .. 

44  .. 


23mars 

30m  ars 

3  avril 

13avril 

20  avril 

1335  . . 

1336 

1345 

1300 

1306  . . 

466  25 

466 

468 

465  50 

467  . . 

472 

473 

464 

>5 

464 

463  50 

430 

427 

420  50 

421  50 

423  . . 

464  25 

465  50 

4ci4  50 

464 

164  25 

1200  .. 

1190 

1165 

1170 

1180  . . 

466  . . 

464 

466 

463 

465  25 

471  .. 

469 

461 

46:^ 

463  . . 

654  . . 

6fi0 

600 

665 

655  . . 

450  .. 

448 

449  25 

450 

449  . . 

477  50 

460 

4Î.6 

460  . . 

350  . . 

350 

348 

352  . . 

453  .. 

450 

453  50 

451 

442  .. 

461  .. 

465 

460 

460 

460  .. 

660  .. 

660 

660 

665 

650  .. 

2270 

2-240 

2240 

2260  .. 

12:v, 

1230 

1217 

1282 

945  .. 

935 

912 

916 

950 

340  ., 

335 

340 

335 

338  .. 

640  .. 

640 

640 

645 

1785  . . 

1770 

1761 

1730 

1700 

1271 

1265 

1265 

1210 

1220  ] 

654 

65S 

6-^0 

661 

667  . . 

186  .. 

193 

212 

198 

198  , 

99 

9ô 

96 

95 

1245 

1249 

1250 

1290 

1300  . 

975 

975 

9;7 

1030 

1010  .. 

112  . 

110 

107 

103 

111  . . 

646 

645 

625 

635  . . 

634  . . 

627 

619 

610 

585  ., 

19  .  . 

18  50 

19 

117  . . 

112 

112 

1 10 

108  '.. 

3715  .. 

3780 

3790 

3782 

3809  .. 

1400  . . 

1425 

1420 

1430 

1427  .. 

534  . . 

533 

562 

550 

516  .. 

310  . . 

305 

305 

302 

50 

303  .. 

110  70 

111 

50 

111 

45 

110  40 

m  25 

103  70 

104 

101 

95 

102 

102  25 

Ci  40 

63 

71 

64 

63 

75 

63  75 

63 

61 

25 

62 

15 

62  35 

425  . 

420 

423 

103  50 

103 

45 

a,3 

50 

103 

4' 

i03  25 

92  .. 

92 

50 

93 

75 

91 

50 

93  75 

95  . 

95 

95 

93 

75 

95  05 

105  . . 

104 

50 

104 

75 

IOj 

103  25 

108  15 

108 

80 

lu8 

95 

149 

U  9  90 

104  80 

104 

40 

105 

60 

104 

75 

102  Ï'S 

59  17 

60 

20 

59 

9j 

58 

95 

59  90 

266  . . 

282 

285 

276 

282  .. 

232  .. 

247 

305 

241 

242  .. 

6il  . . 

617 

617 

61)  .  . 

217  . . 

216 

2l5 

21e 

217  .. 

275  . . 

272 

50 

264 

206 

270  . . 

100 

50 

99 

50 



103  25 

i02 

50 

z( 

103 

25 

103  35 

95  25 

94 

80 

95 

10 

91 

87 

95  35 

94  95 

102  25 

lôi 

25 

103 

75 

27  10 

27 

22 

26 

9j 

26 

30 

'26  40 

497  . . 

496 

483 

486 

487  . . 

90  90 

91 

25 

91 

50 

90 

60 

93  5' 

93 

70 

92 

60 

94 

10 

94  . . 

93  90 

94 

93 

55 

93 

60 

94  . . 

93  70 

93 

70 

93 

80 

94 

94  4U 

102  70 

102 

85 

1U2 

95 

103 

25 

103  20 

102  50 

102 

75 

lo2 

75 

103 

20 

103  45 

101  20 

100 

85 

101 

40 

101 

40 

101  t5 

101  30 

101 

45 

101 

6Û 

101 

35 

102  15 

103  .. 

104 

50 

102 

ICI 

25 

105  , 

103  .. 

103 

103 

102 

50 

103  35 

103  75 

104 

90 

103 

io 

103 

2r 

103  20 

102  90 

102 

95 

101 

50 

101 

75 

102  15 

94  2,5 

93 

90 

93 

15 

92 

80 

92  25 

100  70 

100 

05 

99 

99 

55 

100  50 

62  50 

62 

35 

63 

25 

62 

50 

62  40 

96  75 

103  30 

101  GO 

101  30 

104  .. 

102 

io2 

47  .  . 

46  80 

46 

80 

47 

50 

48  20 

27  10 

27 

i;6  8-2 

27 

05 

27  25 

22  90 

22  75 

22 

77 

22 

90 

23  20 

408  .. 

406 

50 

406 

405 

415  . 

478  .. 

479 

482 

481 

480  . 

497  .. 

497 

500 

506 

505  .. 

103 

104 

403  '.' 

400 

400 

395 

407  50 

461  50 

461 

456 

% 

459 

50 

458  .. 

102  25 

102 

101 

50 

100  35 

49  .. 

48  90 

50 

15 

51  .. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Dtabn 
<i  titru 


W.OOO 
100.000 

2Ô0.000 
iOO.OOO 
744.000 
180.000 
ISO. 000 
100.000 
95.000 
60.000 
275. 3S5 
99.337 
524.601 
658.799 
147.403 
188.452 
393 . 33b 
U8.250 
5:34.431 
3207617 
390. OOo 
110.410 
9 '1.359 
490.000 
609.329 
247.940 
46.763 
47.122 
95.412 
198.376 
ai3.55f> 
231.424 
94.595 
57 . 1'i9 
100.000 
70.000 
319.385 
355.932 
1124 
109.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


SODID. 

itn. 


500 

500 

500' 
500 
100 
500 
51)0 
500 

))'■ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£, 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
oOO 
500 
5Ù0 
500 
500 
500 
50:0 
500 
500 
500 
10£ 
500 

5£ 

5£ 
200 :  200 
500  500 
500 j  500 


500 
200 
200 
250 
lOD 
300 
125 
2pi.i 

500 
500 
500 
500 
'd)0 
500 
500 
500 
500 
5Ô0 
500 
500 
500 
lil£ 
5'bO 
500 
500 

m 

500 

500 
500 
500 
500 
5Q0 
500 
400 
500 
500 
500 
50D 
500 
5'00 

âoo 

500 
5D0 
5Q0 
500 
10£ 
500 
5f 
5£ 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANQÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espague  . . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
crédit  Foncier  deHongriô 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 
Obi.  anc.   —   3 %  1'»  à  Ssémis. 

—  —     —   9«  éjnis  

—  —    —  10«  émis  

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.         —         3  %  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Ci  H 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.  —  3  %  l" série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4«  série. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l"hyp. 

—  _  _       2«  hyp. 

—  -         -      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Sâlonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.  3  %  1"  hyp. 

—  —  —  2o  hyp. 
_          _  —    3«  hyp. 

—  Smyme-Cassaba4%94 
    4  'y  95 

—  Suddel»Esp.3%l"hyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.jUsinsSosnow.. 

Làgunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DItIDBIIIIII  «B  IIIIKIT  dislrlbut  «D 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

1897 

1898 

14  fl. 

16  11. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

600 

536  .. 

520  .. 

488  . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500 

499  . . 

490  .. 

450  . 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

580  . . 

592  .. 

604  . 

17  50 

20 

15 

12  50 

12  50 

725 

572  .'. 

574  .. 

565  . 

10 

6  25 

153  . . 

108  .. 

74  . 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

(490 

1266  . . 

1300  . . 

5 

5 

5  50 

6 

462  50 

479  . . 

489  .. 

515  . 

20 

24 

24 

24 

24 

850 

790  . . 

2 

62  50 

60  .  ] 

45  . . 

38  . 

5 

5 

160 

136  ]  ! 

65  . . 

65  . 

15 

15 

15 

15 

15 

250 

266  . . 

180  .. 

150  . 

15 

15 

15 

15  !  ! 

*15  !  '. 

248  75 

255 

176  . . 

145  . 

28 

33 

28 

31  !  '. 

28  50 

937  50 

775  .  \ 

775  . . 

782  . 

15 

15 

15 

15 

15 

472  50 

475  '.  '. 

478 

475  . 

15  . , 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

461  25 

40/   .  . 

4Dy   .  . 

15 

15 

15 

15 

15 

455 

459 

467 

15 

15 

15 

15 

15 

461  25 

468 

476 

15  ! 

15 

15 

15 

15 

300 

304 

295  . . 

286  . 

4 

5 

4 

3 

242  50 

225  '.  ■ 

195  . . 

173  . 

15 

15 

15 

15 

15 

365 

3ë4 

386 

389  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

362  50 

ODU    .  . 

OOâ    .  . 

33  . . 

33  . . 

33  1. 

QQ  1 
06   1 . 

33  1. 

657  50 

004    .  . 

696 

695 

20 

40  10 

29  25 

7  50 

450 

200 

115  . . 

130  . 

87  50 

115  . . 

85  . . 

58  . 

15 

15 

15 

15 

15 

227  50 

253 

223  . . 

192  . 

15 

15 

15 

15 

15 

207 

240  '.  '. 

205 

172  . 

15  y. 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

200  . . 

^44  . . 

209  . . 

168  . 

15 

15 

15 

15 

15 

195 

239 

207  .  . 

168  . 

15  '.  '. 

15 

15  '.  '. 

15 

15  '.  '. 

195 

236  . . 

211  . . 

170  . 

15 

15 

15  '.  '. 

15 

15  '. . 

225 

248 

215  . . 

173  . 

15 

15 

15 

15  '.  '. 

15  .  '. 

235 

254  .  '. 

219  ! . 

182  . 

15 

15 

15 

15 

15 

223  75 

2Î9  .. 

215  .. 

171  . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  . 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  . 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  . 

20  .. 

20  .. 
20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  . 

20  .. 

20  .. 

362  .. 

355  .. 

368  . 

15  .. 

7  50 

85 

118  .. 

107  .. 

100  . 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

605  .. 

765  . 

17  50 

7  50 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400  .. 

610  .. 

680  . 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  , 

855 

1235  . 
28  . 

9 

142  50 

76  .. 

65  .. 

io  '. . 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

190  .. 

160  .. 

128  .. 

108  . 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

496  25 

354  .. 

312  .. 

293  . 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

erro  .. 

685  ,. 

600  .. 

445  . 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

535  .. 

580  .. 

555  .. 

500  . 

Cours  de  comp.  comm.  juillet 


Cours  (le  clôture  des  5  dernières. sem. 


23mars  SOmars  fi  avril  13  avril  20  iivril 
 1  


525 
515 
648 
569 
114 


515 


509 
520 
6iO 
568 
110 
1310 
543 


75 


107  .. 

222  .. 
252  50 
242  50 
781  .. 
160  .. 
451  .. 
443 
449 
200 
163 
380  50 
385  .. 
714  .. 
229  .. 
167  .. 
269  50 
256 
252 
252 
255 
252 
256 
259 
2o3 
259  50 


71  . 

281  . 
250  . 
322  . 
315  . 
312  50 
418 
394 
150 
830 
!75 
1011 
1945 
35 
109 
290 
600 
622 


505 
520 
6^9 
f.65 
IU7 


544 


114 

232 

254  ..1 
244  .| 
781  ..| 
462  . .  I 
450  50; 
410  251 
448  50, 
195  .. 
166  . . 
380  .. 
385  50 
710  . 
230  .. 
177-.. 
273  25 
259  .. 

255  . . 
251  50 

256  50 
253  25 
262  . 
262  .. 
256  .. 
259  .. 


72 


278 
319 


312 
420 
355 
155 
822 
180 
1019 
1915 
37 


117  .. 
212  .. 
252  .. 
240  .. 
779  .. 
457  .. 

417  75 
440  25 

418  . 
200  . 
163  . 
380  . 
384  . 
706  . 
230  . 
178  . 
262  . 

251  75 
250 

252  .. 
257  . 
252  . 
259  . 

259  . 
246  . 

260  . 


286 
615 
620 


71  75 

281 

281 

3â0  50 

315 

311 

417 

362 

159  50 

815 

180 
1054 
1919 
38 


503 
510 
637 
578 
104 


510 


107  . 

206  . 
236  50 
227 
782 
458 
446 
440 
448 
238 
166 
379  50 
377  50 
701  . 
223  . 
169  . 
256  . 

244  . 

245  . 

249  '. 

245  .. 
247 
247 

215  .. 


281  .. 
615  .. 
619  .. 


235 

278 

310 

3G2 

300 

422 

363 

159  50 

800 

170 
1059 
1885 
38 


502 
515 
633 
578 
108 


540 


284 
616 


114  .. 

230  .. 
240  . 
235  . 
774  . 
459  . 
447  75 
443  . 
447  . 
224  . 
151  . 
379  . 
375  . 
706  .. 
215  . 
195  . 
265  . 
250  . 
250  . 

250  . 

251  . 

250  . . 

251  . 
260  . 
244  . 
246  .. 

'id  '. 

275  . 
283  . 
346  . 

307  50 

422  . 

369  . 

150  . 

815  . 

171  . 
1164  . 
1878  . 
35  t 

100  . 

285  . 

601  . 

617  . 


VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


ïal. 

di  titrci 

D  0  m. 

Teri. 

10.977 

» 

» 

15.791 

» 

33.445 

» 

» 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

50tl 

125 

lOO.OOfc 

100 

100 

16.361 

SOC 

500 

1.7t5 

500 

500 

4.28^ 

» 

B 

86.000 

500 

500 

12.0QC 

50Û 

5Q0 

20.QOO 

500 

5QD 

23.200 

» 

n 

32.600 

500 

500 

25.^40 

500 

500 

20.0OÔ 

500 

500 

4O.û0ll 

500 

500 

20.0(10 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14,000 

500 

50() 

24  (mj 

500 

500 

24.ÛQU 

500 

500 

10.0% 

500 

50C 

20.006 

500 

50O 

25.000 

500 

5Ô0 

10.00(J 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9  023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

50C 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VaIeURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss.  

NOrd  jouiss  

Ouest-jouiss  ,  

Tramways  (C'«  G'"  F'»)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

G&z  et  Eaux  

G&Y  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (G'"  centrale)  

Dombrowa'  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fîves-UUe  

Forgçs  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Aciér.  de  la  QSaTine  

Bateau3C-Pari9ièns  

Chargfeurff-îRéuniS  

CieHavT.-t'én.  deWav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Ëiitrepr.  milit.  et  civ.XC'»  Gi«] 

Etaiblissements  Duval  

Gr.  Diàtill.  Cusenier  et  Ci». 
Qi;'  Moulins  de  Corbeil.. 
Lltls  MUitaires  


COURS  DB  CLOTURB 
DtrDleri 


toori  cot«> 


751  .. 
1680  .. 

650  .. 
1230  .. 

225  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

S60  .. 

221  50 

610  .. 
19 iO  .. 
1230  . . 
1540  .. 
1102  50 
90  25 
1500  .. 

604  .. 

410  .. 
1110  .. 
1199  .. 

835  .  . 

620  .  . 

'ti6  .. 

600  .. 
1410  .. 
1725  .. 

810  .. 
1250  .. 

560  .. 
506)  , . 

200  .. 
3495  .. 

900  .. 

350  .. 
1610  .. 


13 avril  20 avril 


655  .. 
1200  .. 


1505  .. 
1110  .. 

93  .. 
1520  .. 

605  .. 

412  .. 
UlO  .. 
1190  .. 

800  .. 

610  .. 

708  .. 

620  . 
1438  .. 
1750  ,. 

800  .. 
1260  . . 

552  .. 
5050  .. 


3195 
902 
354  50 


751  .. 


650 
12J0 


221  50 
615 


15  iO 
lllO 
91 
1510 

602 

414  50 
1110  . 
Ii98  . 

838  . 

014  . 

769  . 

600  . 
1410  . 
1740  . 

1250  . 
560  . 


345 


Nombrt 

lal. 

Somm. 

A*  titrei 

DOD. 

lin. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

.'26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

.32.514 

500 

500 

i87.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

il8.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29  373 

500 

500 

i>7.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

3i.l01 

500 

500 

48.572 

5C0 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santà-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %. . . . 
Ci»  Gi«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  42015  % 
—  obi.  de35û*'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  i"  et  2»  émis. 
MétauxJGi»  F")  obi.  hyp.  i-% 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibuâ  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique, 3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  Gie  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2«  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

CorSoba  7  %^1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894...  . 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  5  %  — 
Obi.  Wag.-UtS  4  %  1",  2»  sér. 


COURS  DE  CLOTHRB 

Derniers    .  r,  n,\ 

13avril  20avri 


293  . . 
176  .. 
510  . . 
256  .  . 
210  .. 
447  .. 
500  .. 

507  . . 

508  . . 
503  50 
483  .. 
502  .. 

507  .. 

508  .. 
475  .. 
365  .. 
515  .. 
295  .. 
H13  .. 
624  .. 

481  îO 

482  .  . 


435  .  . 
223  .. 
149  .  . 

192  50 
339  50 

193  .. 


509  .. 


295  .. 
176  50 

505  .. 
260  .. 
220  . 
416  50 

506 

506  .. 


488  . 
501  .. 

507  .. 

508  .. 
472  50 
365  .  . 


613  .. 


481  50 
480  .. 


338 
193 


293 
175 
512 
256 
211 
447 
500 
506 


504 
507 

508 
475 
3B(> 
518 

613 


182  . 


435 


150 
191 
337 


507  . 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TRAMWAYS  DE  LILLE 

Recettes  du  mois  de  mars  1899  . .  ..     1Ô-2.982  89 
_         _         _        1898    15-2. 7 W  ôl 


Augmentation  Fr. 


10.240  38 


Recettes  du  1"  janv.  au  31  mars  1899.     513.905  38 
_  _  —       1898  .     47-2.0:28  89 


Ausmontation. . . .  Fr. 


Al. 876  49 


COMPACXIE  DES  CHEMINS  DE  FEU 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Le  Conseil  d'ailministration,  en  exécution 
(le  l'article  21)  dos  statuts  de  la  Compagnie,  a 
l'honneur  de  convoquer  MM.  les  Actionnaires 
en  assemblée  générale  ordinaire  qui  se  tiendra 
à  Madrid,  le  20  mai  prochain,  à  trois  heures 
de  l'après-midi,  17,  paseô  de  Recoletos. 

L'assemblée  aura  pour  objet  l'examen  des 
comptes  de  l'exercice  1898,  leur  approbation, 
s'il  y  a  lieu,  le  remplacement  des  adminis- 
trateurs dont  les  fonctions  sont  expirées  et 
l'examen  des  questions  qui  hii  seront  sou- 
mises. 

Ont  le  droit  d'assister  à  cette  assemblée  les 
actionnaires  qui  possèdent  cinquante  actions 
au  moins. 

MM.  les  Actionnaires  qui  désirent  faire 
partie  de  l'assemblée,  devront  déposer  leurs 
titres  quinze  jours  avant  l'époque  fixée  pour 
sa  réunion. 

Ces  dépôts  pourront  être  faits  : 

A  ^Madrid  :  ii  la  Société  Générale  de  Crédit 
Mobilier  Espagnol,  17,  paseo  de  Recoletos; 

A  Barcelone  :  au  Crédit  Mercantile  ; 

A  Paris  :  :'i  la  Société  Générale  de  Crédit 
Mobilier  Espagnol,  69,  rue  de  la  Victoire,  ou 
au  Crédit  Lyonnais  et  dans  ses  succursales 
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COMPAGNIE  DES 

AGENTS  DE  CHANGE  DE  PARIS 

Ghaniljre  syndicale:  rue  Ménars,  6 

ANNUAIRE  1899 

lies  Valeurs  admises  à  la  Cot.o  officielle 
de  la  Bourse  de  Paris 


43ACT.£-'.^:s!II0W€0^-.'A',;!iriî:'^'; 


La  Chambre  syndicale  des  Agents  de  Change  de 
Pîiris  vient  de  'faire  paraître  son  Annuaire  pour 
1899  des  valeurs  admises  à  la  Cote  officielle. 

Ce  volume  relii',  de  plus  de  2.200  pages,  contient 
les  renseignements  les  plus  complets  sur  chaque 
valeur,  d'après  les  documents  officiels,  tels  que  : 

Dates  des  lois  autorisant  les  emprunts,  condi 
lions  et  m<>ntant  des  emprunts;  —  Dates  des  lois 
<le  concessions  et  indication  des  réseaux  des  che- 
mins de  fer;  —  l_;arte  du  réseau  dus  principales 
grandes  (>)m|)agnies  de  chemins  de  fer;  —  Dates 
de  la  coiislilulion  des  Sociétés  et  de  leurs  modifica 
lions,  Ohjel,  Dun'e,  Siège  social;  —  Nombre  de 
litres  en  cinulalion  (Actions  et  Obligations);  — 
Date-s  des  lirag(!s  et  des  remboursements;  —  Lieux 
et  dates  du  i)aiemeiil  des  coupons;  —  Description 
iitti'rale  des  tilles:  —  Noms  des  administrateurs  ; 
—  Moulant  des  n-parlitions  par  exercice  social 
depuis  la  l'ondalif)ii  ;  —  Oiurs  moyens  par  année, 
etc..  etc. 

Cet  ouvrage,  dont  l'utilili'  s'est  affirmée  par  le 
succès  des  quinze  l'dilidns  pn'cédenles  (1880-1898 
est  indispensable  à  lous  ceux  qui  s'occupent  de 
valeurs  mobilières  à  un  titre  (juelconque,  soil 
comme  intermédiaires,  soit  pour  leur  propie 
compte. 

Toute  personne  qui  désirerait  se  procurer  un  ou 
plusieurs  exemplaires  de  l'ouvrage  est  priée  d'en 
faire  la  demande,  accompagnét;  d'un  mandat-poste 
ou  d'un  chèque,  à  la  Chambre  syndicale,  rue  M<' 
nars,  (j. 

Prix,  franco  :  Paris,  12  fr. ; 

Di'partements,  l-i  fr.  : 

•.'77  J']l  ranger,  15  fr. 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


Bazin,  not. 


St-Florenlin,  le  29  avril  99,  2  h. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DES  CHAUSSURES  FRANÇAISES 

Les  actionnaii'cs  de  la  Société  Générale  des 
Chaussures  fran(;a)ses  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  et  extraordinaire  pour  le 
y8  avril,  à  deux  heures  de  laprès-midi,  salle  de  la 
Société  des  Ingénieurs  civils  do  France,  19,  rue 
Blanche,  à  Paris.  • 

Les  bénéfices  nets,  qui  s'élèvent,  pour  le  premier 
xereice,  à  503.505  fr.,  représentent  16,78  0/0  du 
capital  social  et  permettent  la  répartition  d'un 
dividende  de  11  fr.  a'ux  actions  et  60  fr.  aux  paris 
de  fondateur.  Les  réserves  ordinaire  et  extraordi- 
naire sont,  en  outre,  dotées  de  127.088  fr.  52. 

Le  Conseil  d'adminisi ration,  dans  son  rapporl  à 
l'assi/nibléi' géiiéciili',  iufliffue  que  loules  Ir^s  ex]iloi- 
lalions  dans  Ii'sqni'lles  la  Société  est  intéressée  : 
SocicHé  des  (J.haussures  Raoul,  Cordonnerie  du 
High-Life,  Cordonnerie  du  Ghal-Noir,  maisons  de 
vente  acqiiisi.-s  à  Bordeaux,  Toulouse  cl  Marseille, 
sont  en  situation  très  prospère  et,  en  prévision  des 
nouveaux  développements  qu'il  estime  pouvoir  être 
donnés  aux  affaires  sociali'S,  propose  aux  action- 
nau-es  de  porler  le  capital  de  la  Société  à  4  mil- 
lions 1/2,  parla  création  de  15.000  actions  nou- 
velles émises  à  115  fr. 

Ces  actions  seront,  aux  termes  des  statuts,  ré- 
servéï'S  aux  anciens  actionnaires  et  porteurs  de 
parts  (le  fondateurs. 
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BANQTTE  SPÉ(;iALE 

DES  VALEURS  INDUSTRIELLES 

SOCIÉTÉ  ^ANONYME  AU  CAPITAL  DE  10  MILLIONS  DE  FK. 

Siège  social  :  25,  rue  Vivienne,  Paris. 


Tous  les  actionnaires  anciens  et  tous  les  sous- 
cripteurs nouveaux  de  la  Banque  Spéciale  des  Va- 
leurs Industrielles,  Société  anonyme  au  capital  di 
10  millions  de  iïancs,  ayant  son  siège  à  Paris,  rue 
Vivienne,  25, 

Sont  convociués  en  assemblée  générale  extraordi- 
naire pour  le  8  mai  1809,  deux  heures  de  l'aprés 
midi,  à  Paris,  rue  Blanche,  19  (hôtel  de  la  Société 
des  Ingénieurs  civils  de  France). 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Véi'iflcali(jn  et  reconnaissance  de  la  sincérité 
de  la  déclaration  faite  par  le  Conseil  d'administra- 
tion, suivanl  acte  reçu  par  M=  Hocquet,  notaire  à 
Paris,  le  15  avril  1899,  de  la  souscription  deslOO.ilOO 
actions  de  100  fr.  chacune  représentant  l'augmen 
tation  de  capital  de  10  millions  de  francs  autorisée 
par  l'assemblée  générale  du  11  mars  de  ladite  an 
née  1899  et  du  premier  versement  sur  chacune  de 
ces  actions. 

Déclaration  que  ladite  augmentation  est  définiti 
^■eml'nt  réalisée  iM  que  le  capital  social,  qui  était  di 
10  millions  de  francs,  est  élevé  à  20  millions  de 
francs  ; 

2°  Modification,  par  suile  de  l'augmentation  du 
capital,  de  la  rédaction  de  l'article  5  des  statuts  et 
de  tous  autres  arlicles  qu'il  y  aurait  lieu. 

Les  actionnaires  anciens  sont  invités  à  déposer 
cinq  jours  au  moins  avant  la  réunion,  au  siège  so 
cial  a  Paris,  rue  Vivienne,  25,  soit  leurs  titres  au 
porleur,  soit  les  récépissés  nominatifs  constatant 
le  d(!pôt  de  ces  titres  dans  tous  établissements  d' 
crédit  ou  maisons  de  banijue. 

Le  Conseil  d'administration. 
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EMPRUNT  NORVÉGIEN  3  0/0  1886 

MM.  h^s  porU'urs  de  titres  de  l'Emprunt  norv 
gieii  3  0/0  de  188()  sont  informés  que  le  coupo 
d'inli'rêt  échéant  le  1"  mai  prochain,  sera  paye,  à 
[larlir  t\<:  cette  dati'.  chez  MM.  E.  lloskier  et  Cii 
l)an((uiei  s  à  Paris,  39,  boulevard  llaussmann. 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  %  tt/0  1''  sép 
sont  informés  que  le  coupon  n»  38,  venant 
■chc'ancc  le  1"  mai  prochain,  sera,  conforniémt 
au  modus  Vivendi  adopté,  d'accord  avec  les  créi 
ciers  de  la  Compagnie,  par  l'assemblée  généri  ^ 
du  8  avril  1899.  payé  à  partir  de  cette  date  1  Y 
A  Madrid,  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais; 
A  Barcelone,  à^la  caisse  du  Credito  Mercantil 
A  Malaga,  à  la  caisse  centrale  de  la  Compagni 
A  raison  de  pesetas  7  50,  sous  déduction. des  ij  - 
pôts  espagnols. 

Les  portevirs  qui  préféreraient  présenter  leti  f» 
coupons  en  France  devront  les  déposer  à  la  I|| 
que  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
Paris. 

Le  paiement  sera  effectué  par  ladite  Bancpie,  ci 
ours  après  le  dépôt  des  coupons,  à  raison  de  ' 
setas  7;.20  net  par  coupon,  calculées  au  change 
jour  du  déjiôt.  En  même  temps,  il  sera  remis  a 
porteurs  un  reçu  (vale)  pour  la  différence  entre  „ 
montant  du  coupon  payal>le  en  francs  sous  déd''  ^ 
tion  des  impôts  (fr.  7  •;20)  et  la  contre-valeur  de  ; 
setas  7  :20  effectivement  payées.  '28! 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION 

de  SO.OOO  Actions  tie  capital  de  100  fr.  nomi; 

entièrement  libérées 

de  la 

SOCIÉTÉ  ANONYME  des  TRAMWAYS  UN 

DE  BUCAREST 
Prix  :  107  fr.  50 

(  A  la  souscription  Fr.  27 

Payable  <  A  la  répartition   50 

(  Le  25  mai  1899  •.  30 

Le  titre  définitif  sera  délivré  lors  du  dern 
paiement. 

Émission  de  4.000  Obligations  4  0 

créées  par  décision  du  Conseil  d'administi  ation 
date  du  11  avril  1899,  on  vertu  de  l'article  Vi 
statuts. 

Ces  obligations,  de  500  fr.  nominal,  rapport 
20  fr.  d'intérêt,  payables  semestriellement  par  10 
le  1=''  mai  et  le  l"'  novembre  de  chaque  année,  e: 
première  fois  le  1"'  novembre  de  l'année  couran 

Les  obligations  sont  remboursabli'S  au  pair 
seize  années  par  tirages  au  sort  annuels,  d'après 
tableau  d'amortissement.  Les  remboursements; 
font  le  1"^  mai  de  chaque  année,  et  la  première  f 
le  1"  mai  1900. 

La  Société  se  réserve  en  tout  temps  le  droit 
remboursement  anticipé,  total  ou  partiel,  des  s 
dites  obligations. 

Prix  :  480  fr. 

(  A  la  souscription  Fr. 

Payable  \  A  la  répartition   2 

(  Le  25  mai  1899    2j 

Le  titre  définitif  sera  délivré  au  dernier  ps 
ment.  

La  Souscription  aux  Actions  et  aux  Obligatii 

SEHA  ouverte 

les  Mardi  2!)  et  Mercredi  26  Avril  1809 

de  10  à  4  heures 
à  BRUXELLES,  chez  M.  Josse  ALLAI 
banquier,  rue  Guimard,  2 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  corresp 
dance.  ,     . , 

Si  la  souscription  dépasse  le  nombre  d'actif 
ou  d'obligations  offertes  en  vente  ou  en  émissij 
il  sera  ell'ectué  une  répartition  dans  laquelle  il 
sera  pas  tenu  compte  des  fractions. 

A  défaut  de  paiement,   les   souscripteurs  _s 
passibles  d'un  intérêt  de  retard  au  taux  de  5 
l'an,  et  il  pourra  être  procédé  à  la  vente  de  le 
titres,  sans  mise  en  demeure,  pour  leur  comjiti 
à  leurs  risques  et  périls,  un  mois  après  la 
d'exigibilité  du  dernier  versement. 

L'admission  à  la  Cote  olBcielle  de  la  Bourse 
Bruxelles  sera  demandée.  "28 

l-Mris.  —  Imp.  iJo  la  Presse,  IC,  rue  du  Croissant.  —  Sim 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 

t;économiste  européen 


N«  381.  —  15«  volume.  (17) 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

ÉCLAIRAGE  II  CHAUFFAGE  T/  GAZ 


MOIS 

RBCETTBS  Dti  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1899 

1898 

en  1899 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Ir.  «. 

»rs  

7.032.4-5  12 

7.150.913  4S 

—   118.438  37 

1.66 

>r.  mois 

23.560.856  65 

23.7n.9S5  29 

—   257.088  64 

1.08 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

;t  cLea  Orancia  E3Er>res3  Eu.ror>éeïa.s 

(Société  Anonyme) 

ïtat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

u  l"'  janv.  au  31  mars.  Fr.  2.323.469  2.634.329 

u  1"  au  10  avril   Fr.      337.775  373.133 

2.661.244  3.007.462 
ifi'érence  en  faveur  de  1899  .  346.218 
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COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

)CIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  5  MILLIONS  DE  FR. 


Numéros  des  2.144  obligations  sorties  au 
rage  du  19  avril  et  rémboursables  au  siège 
3Cial,  18,  boulevard  des  Capucines,  à  Paris, 

partir  du  le--  mai  1899  : 


2601  à 

2700 

5301  à 

5400 

8101  à 

8200 

9901 

10000 

10201 

10300 

13101 

13200 

4G01 

14700 

14801 

14900 

16101 

16200 

3201 

16300 

18401 

18444 

21401 

21500 

3701 

228Ô0 

23401 

23500 

^24301 

24400 

i901 

25000 

25201 

25300 

27001 

27100 

7901 

28000 

33901 

34000 

34201 

34300 

5601 

;;i5700 
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iOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0 
de  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 

Le  Crédit  Lyonnais  et  MM.  E.  Hoskier  et  Gie, 
anquiers  à  Paris,  39,  Ijoulevard  Haussmann,  sont 
harpes  par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Fi- 
ances de  Russie  d'eftecluer  le  paiement  du  coupon 
es  Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0  de  ladite  Banque, 
:lu'ant  le  1/13  mai  prochain. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

CHEMINS  DE  FER  ÉCONOMIQUES 

I  Les  porteurs  d'obligations  de  la  Société 
■ânérale  des  Cliemins  de  fer  économiques 
)nt  prévenus  que  le  coupon  n»  28  sera  mis 
1  paiement  à  partir  du  mai  1899,  à  raison 
B  6  fr.  733  pour  les  titres  au  porteur,  et  de 

fr.  20  pour  les  titres  nominatifs. 

Ce  coupon  sera  payable  au  siège  de  la  So- 
.été  et  aux  guichets  des  Etablissements  de 
'édit  ci-après  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
Crédit  Industriel  et  Commercial  ; 
Crédit  Lyonnais  et  ses  agences  dans  les 
épartemcnts  ; 

Société  Génél'ale  pour  favoriser  le  dévelop- 
emeut  du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 


BUREACX  :  H,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


France  et  ses  agences  dans  les  départements; 

Société  Bordelaise  do  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  à  Bordeaux, 

Ainsi  que  dans  les  gares  de  la  Société  où 
les  obligations  ont  été  achetées. 

Les  porteurs  d'obligations  sont  également 
prévenus  que  le  14e  tirage  de  ces  obligations 
aura  lieu  le  le""  mai,  au  siège  social,  4,  cité  de 
Londres  (13,  rue  de  Londres),  à  Paris,  à  trois 
heures  de  relevée. 

A  ce  tirage,  il  sera  amorti  548  obligations 
qui  seront  remboursées,  à  partir  du  ler  juillet 
prochain,  à  raison  de  494  fr.  72,  impôts  dé- 
duits. 

2^7 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

ALGER,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  GONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBÈS, 
TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 
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SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

D'ÉLECTRO-MÉTALLURGIE 

SOCIÉTÉ    ANONYHE.  —  CAPITAL  :  7  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social    14,  rue  de  la  Pépinière,  Pans 

Assemblée  générale  extraordinaire 
du  20  avril  1899 


RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
Messieurs, 

Nous  vous  avons  réuniia  jn  assemblée  générale 
extraordinaire,  afin  de  soumettre  à  votre  approba- 
tion le  programme  élaboré  dans  les  derniers  jours 
de  sa  vie  par  notre  regretté  président-directeur, 
M.  Secrétan. 

Ce  programme  préparait  le  couronnement  de 
Tœuvre  si  rapidement  conduite  au  succès  par  cet 
homme  éminent  et  devient  aujourd'hui,  en  quel- 
que sorte,  son  testament  industriel.  Mais  ne  croyez 
pas  cependant,  Messieurs,  qu'en  vous  demandant 
do  l'adopter,  nous  n'obéissions  qu'à  un  pieux  res- 
pect pour  li's  intentions  dernières  du  fondateur  de 
la  Société.  Rien  n'est  plus  sage  et  plus  prudent 
que  les  dispositions  dont  il  avait  arrèti'',  d'accord 
avec  nous,  l'ensemble  et  le  détail,  et  qui  ont  pour 
objet  : 

1»  L'augmentation  du  capital  par  une  émission 
de  16.000  actions; 

2°  L'annulation  des  parts  de  fondateuas. 

L'augmentation  du  capital  s'impose  :  le  dévelop- 
pement de  notre  jeune  Société  a  été  si  rapide  et  si 
puissant,  qu'elle  fait  éclater  maintenant  son  cadre 
trop  étroit.  Les  commandes  aflluent.  Ainsi  que 
nous  vous  l'exposions  on  vous  présentant  le  bilan 
du  dernier  exercice,  la  fabrication,  qui  n'était  que 
de  1.400  tonnes  en  1895,  de  1.600  en  1896,  a  passé 
en  1897  à -3.500  tonnes  et,  en  1898,  à  5.500  tonnes. 
Et  cette  progression  ne  s'arrêtera  pas  là  ;  tous  les 
jours  nous  sommes  obligés  de  refuser  des  com- 
mandes, faute  d'outillage  suffisant  pour  les  exécu- 
teur. 11  ost,  certes,  encourageant  de  penser  qu'en 
moins  do  trois  années  notre  Société  a  pris  rang 
parmi  les  plus  importants  producteurs  de  cuivre 
industriel. 

C'est,  du  reste,  un  spectacle  merveilleux  et  qui 
force  l'admiration  des  plus  sceptiques,  que  celui  de 
cette  magnifique  usine  de  Dives,  créée  par  la  vo- 
lonté d'un  homme  alors  battu  par  l'adversité,  et 
qui,  à  force  de  travail,  d'intelligonco  et  d'énergie, 
est  arrivé  à  rendre  florissante  et  pratique  une  in- 
dustrie dont  les  inventeurs  eux-mêmes  n'ont  pu 
encore  tirer  parti  dans  sa  patrie  d'origine.  Mais  ce 
développement  prestigieux  ne  pouvait  se  réaliser 
sans  dépenses; 
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Vous  savez  que  le  capital,  primitivement  fixé  à 
2.50C.0OO  fr.,  a  été  porté  successivement  à  3  mil- 
lions 500.000  fr.,  puis  à  5  millions  et  enfin  à  7  mil- 
lions de  francs  en  1895  et  1897.  En  y  ajoutant  les 
4  miUions  de  francs  d'oliligations,  on  arrive  ;i  un 
total  disponible  de  11  millions.  Cotte  somme  est 
insuffisante  pour  une  industrie  dont  la  matière 
première  est  le  cuivre  ot  qui  on  consomme  par  an 
près  de  7  millions  do  kilogi-ammes. 

Le  prix  rolativcmont  élevé  do  ce  métal,  la  néces- 
sité d'en  avoir  toujours  un  approvisionnement 
suffisant  pour  n'être  pas  pris  au  dépourvu  par  les 
retards  que  l'imprévu  des  transports  par  mer  occa- 
sionne parfois  dans  les  livraisons,  le  temps  indis- 
pensable au  dépôt  électroly tique  et  aux  diverses 
transformations  mécaniques  que  le  métal  subit 
avant  d'être  livré  aux  acheteurs,  l'obligation  d'avoir 
toujours  un  certain  stock  disponible  en  magasin, 
enfin  le  crédit  que  nous  devons  faire  à  notre  clien- 
tèle, tout  cela  exige  un  fonds  de  roulement  consi- 
dérable et  auquel  il  est  impossible  de  suffire  avec 
un  capital  de  U  millions  do  francs,  dont  8.500.000 
ont  été  employés  en  constructions  et  immobilisa- 
tions diverses. 

Nous  avons  pu  marcher  cependant  et  faire  no3 
approvisionnements  aux  époques  les  plus  oppor- 
tunes; mais  c'est  en  recourant  dans  une  large 
mesure  au  crédit  ot  à  dos  concours  dévoués  que 
M.  Secrétan  avait  su  grouper  autour  de  lui. 

Un  simple  coup  d'oeil  sur  le  bilan  fait  ressortir 
la  situation  que  nous  vous  signalons.  Vous  jugerez 
certainement  comme  nous,  Messieurs,  qu'une 
Société  comme  la  nôtre  ne  doit  pas  recourir  trop 
largement  au  crédit  et  qu'il  est  sage  de  lui  consti- 
tuer des  disponibilités  qui  lui  permettent  de  fonc- 
tionner par  ses  propres  forces,  même  dans  les 
moments  les  plus  difficiles. 

Nous  avons  donc  la  certitude  que  vous  reconnaî- 
trez unanimement  la  nécessité  d'augmenter  le  ca- 
pital. Quant  au  chiffre  de  cette  augmentation,  il  se 
justifie  aisément.  Nous  voulons  accroître  notre 
fonds  de  rualement  de  5.000.000  do  francs  et  consa- 
crer 3.000.000  de  francs  à  des  installations  nouvel- 
les d'outillage,  dont  la  création  est  de  toute  néces- 
sité :  faute  de  moyens  d'action,  nous  n'avions  pas 
encore  abordé,  en  effet,  la  fourniture  de  laiton 
pour  la  guerre,  qui  donne  lieu  à  un  courant  d'af- 
faires très  important  auquel  il  ne  nous  est  pas 
permis  de  rester  étrangers. 

Notre  capital  social  sera  donc  de  15.000.000. 
Cette  somme  n'a  rien  d'exagéré,  car  notre  chiffre 
d'affaires,  qui  en  est  déjà  très  proche,  s'augmen» 
tora  encore.  La  rémunération  de  ce  capital  nous 
paraît  donc  assurée  dans  l'avenir.  Pour  l'exercice 
actuel,  bien  qu'à  l'heure  présente  il  soit  prématuré 
d'énoncer  aucun  chiffre,  nous  croyons  pouvoir  vous 
dire  que  les  bénéfices  acquis  à  ce  jour  et  les  affaires 
en  cours  nous  permettent  de  compter,  à  moins  de 
circonstances  inattendues,  sur  des  résultats  en 
proportion  avec  l'importance  du  capital  nouveau. 
En  outre,  la  proposition  que  nous  allons  vous  faire 
pour  dégrever  la  Société  delà  charge  que  lui  impo- 
sent les  parts  de  fondateur,  rendra  aux  actionnaires 
la  disposition  intégrale  des  bénéfices  sociaux. 

Nous  trouvons,  eu  eftét,  dans  la  prime  très  jus- 
tifiée que  la  situation  de  notre  Société  nous  permet 
de  demander,  les  ressources  nécessaires  pour  négo- 
cier l'annulation  des  parts  de  fondateur. 

Vous  savez,  Messieurs,  que,  lors  de  la  création 
de  la  Société  Française  d'Electro-Métallurgie,  il 
avait  été  remis  à  la  liquidation  de  la  Elmore's 
French  C°,  5.000  parts  de  fondateur  avec  1.000 
actions,  3.000  obligations  et  225.000  francs,  le  tout 
destiné  à  payer  l'usine  de  Dives  et  les  brevets 
Elmore. 

Ces  parts  de  fondateur  donnent  droit  à  leurs 
porteurs  non  seulement  à  une  participation  dans 
les  bénéfices,  mais  à  une  partie  de  l'actif  social  lors 
de  la  liquidation.  Elles  constituent  à  la  fois  une 
entrave  aux  amortissements,  sans  lesquels  aucune 
industrie  ne  peut  se  consolider  et  un  obstacle  à  la 
prolongation  de  la  durée  de  la  Société  par  les 
complications  apportées  au  règlement  de  leur  par- 
ticipation. Aussi,  M.  Secrétan  se  préoccupait  des 
moyens  de  les  racheter  et  il  s'était  e.'Uimé  très 
heureux  d'avoir  pu  éviter  leur  dispersion  et  négo- 
cier leur  annulation  éventuelle.  Le  prix  est  de 
1.040.000  francs  auquel  il  avait  été  amené  après  de 
longues  négociations  et  la  concession  du  droit  de. 
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souscrire  des  actions  nouvelles  pour  une  somme 
équivalente,  ne  lui  paraissaient  pas  paj-er  trop  cher 
les  avantages  résultant  de  la  suppression  de  ces 
parts  et  la  faculté  rendue  aux  actionnaires  de  dis- 
poser librement  des  bénéfices  acquis.  Nous  vous 
demandons  de  nous  autoriser  à  réaliser  ce  projet 
en  y  alVectant  une  partie  du  produit  de  la  prime 
d'émission. 

La  souscription  aux  IG.OftO  actions  nouvelles  est 
d'ores  et  déjà  garantie.  Une  opération  de  cette 
importance  ne  peut  comporter  aucun  aléa  et  nous 
sommes  heureux  de  vous  informer  qu'un  groupe 
financier  très  puissant,  à  la  tôle  duquel  est  la  Ban- 
que Française  de  l'Afrique  du  Sud,  garantit  l'émis- 
sion et  prendra  toutes  les  actions  qui  ne  seraient 
pas  souscrites.  Le  taux  de  l'émission  est  fixé  à 
625  francs.  Nous  croyons  que  la  prospérilé  de  la 
Société,  le  rendement  de  son  dernier  exercice,  les 
promesses  de  l'exercice  en  cours,  et  aussi  cette 
considération  que  les  actions  nouvelles  participe- 
ront au  bénéfice  de  l'exercice  sur  le  même  pied  que 
les  anciennes,  justifient  largement  cette  prime  de 
125  francs. 

Dans  nos  conventions  avec  la  Banque  qui  s'est 
chargée  de  rémission,  no  as  vous  avons  réservé  un 
droit  de  préférence  sur  10.000  actions,  droit  que 
vous  pourrez  exercer,  d'abord  d'une  façon  irréduc- 
tible à  raison  de  5  actions  nouvelles  pour  7  ancien- 
nes, et  ensuite  proportionnellement  à  vos  demandes. 
Nous  pensons,  Messieurs,  que  vous  voudrez  tous 
user  de  ce  privilège. 

La  disparition  de  notre  Directeur-Statutaire, 
l'augmentation  du  capital  et  l'annulation  des  parts 
de  fondateur,  auront  pour  conséquence  la  modifica- 
tion de  quelques  articles  de  nos  Statuts.  Nous 
allons  vous  donner  connaissance  détaillée  de  ces 
modifications;  les  plus  importantes  sont  relatives 
à  l'accroissement  du  nombre  des  Administrateurs, 
à  la  suppression  de  la  Direction-Statutaire  et  à  la 
répartition  des  bénéfices. 

Votre  Conseil  se  composait,  jusqu'à  ce  jour,  de 
sept  membres  au  plus.  L'accroissement  du  capital 
a  nécessairement  pour  conséquence  une  représen- 
tation plus  importante  des  intérêts  engages  dans 
l'affaire. 

Quant  à  la  répartition  des  bénéfices,  réglée  à 
l'article  52  des  Statuts,  elle  se  trouve  absolument 
modifiée  par  la  disparition  du  directeur-statutaire 
et  des  parts  de  fondateur. 

L'article  52  reproduisait  en  effet  les  termes  du 
contrat  passé  avec  la  liquidation  de  la  Elmore's 
French  O,  déterminant  les  droits  des  parts  de 
fondateur.  Avec  ces  parts,  tombent  en  même  temps 
les  dispositions  dont  elles  avaient  été  la  seule 
cause. 

Par  la  nouvelle  rédaction  de  l'article  52,  vous 
resterez  seuls  maîtres  de  l'emploi  de  la  totalité  des 
bénéfices  ;  mais  nous  ne  doutons  pas  que  vous  ne 
soyez  d'avis  d'en  consacrer,  chaque  année,  une 
large  part  aux  amortissements. 

LE  CONSEIL  d'administration. 


PROJET  DE  RÉSOLUTIONS 
1'^"  Résolution 
Le  capital    de  la    Société  sera  augmenté 
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8  millions  de  fi  ancs  et  porté  à  15  millions,  par  la 
création  de  16.000  actions  nouvelles  d'une  valeur 
nomfcale  de  500  francs. 

Ces  actions  seront  ('mises  à  625  francs.  Elles 
seront,  aussitôt  après  leur  création,  assimilées  aux 
actions  anciennes,  et  auront  les  mêmes  droits  que 
ces  dernières  aux  bénéfices  de  l'exercice  en  cours. 

Les  versements  seront  effectués  parles  souscrip- 
teurs dans  l'ordre  suivant  ; 

!•  A  la  souscription,  un  quart,  plus  la  prime, 

soit     Fr.  250 

2°  A  la  répartition,  le  2""  quart,  soit   12J 

3»  Les3°"et4°'«  quarts,  le  15  juin  1899,  soit.  250 
Un  droit  de  priorité  est  ré'servé  aux  détenteurs 
d'actions  anciennes  pour  la  souscription  nouvelle, 
jnsqu'à  concurrence  de  10.000  actions. 

Toutefois,  ce  droit  ne  sera  irréductible  que  dans 
la  proportion  de  5  actions  nouvelles  pour  7  an- 
ciennes. _  .,  j,  ,  • 
Tous  pouvoirs  sont  donnes  au  Conseil  d  admi- 
nistration pour  toutes  les  opérations  relatives  à 
cette  émission  et  aussi  pour  fixer  et  faire  connaître 
aux  porteurs  d'actions  anciennes  le  délai  qui  leur 
Bera  imparti  pour  l'exercice  de  leur  droit  de  sous- 
cription par  préférence  à  l'émission  des  nouvelles 
actions. 

2*  Résolution 

L'Assemblée  générale  extraordinaire  ratifie  la 
convention  j)rénarée  par  le  Conseil  en  vue  de  libé- 
rer la  Société  des  5.(XK)  parts  de  fondateur.  ,  .îig. 


Elle  autorise  le  Conseil  à  prendre  toutes  mesures 
nécessaires  aux  fins  de  réalisation  de  ladite  conven- 
tion et  d'extinction  des  parts  de  fondateur. 

3»  Résolution 

Sont  modifiés  les  articles  2,  8,  14,  16,  20,  22,  24, 
28,  30,  39,  40,  41,  42,  46,  52,  54,  55  et  59  des 
Statuts. 

Sont  supprimés  les  articles  19  et  32  à  37. 
Toutes  ces  résolutions  ont  été  adoptées  à  l'unani- 
mité. 

A  l'issue  de  la  séance,  le  président  a  indiqué 
brièvement  les  résultats  satisfaisants  que  les  com- 
mandes reçues  et  les  marchés  conclus  jusqu'au 
31  mars,  qui  doivent  être  réalisés  dans  le  courant 
de  l'année,  assurent  actuellement  à  la  Société. 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE  PAR  LE  GAZ 


Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'Assemblée  générale  annuelle  du 
28  mars  1899. 


4.369.639  7Û>  25.640.479  64 


SUITE  (*) 

CHAPITRE  III 
Comptes  d'exploitation 

Le  détail  donné  ci-après  des  dépenses  et  des 
recettes  de  l'exploitation  est  la  reproduction  tex- 
tuelle de  celui  qui  se  trouve  au  verso  du  bilan. 

Nous  nous  bornerons  à  vous  en  indiquer  les 
résultats  principaux. 

DÉPENSES 

1°  Fabrication.  —  Matières 
Matières  premières  de 

dislillation  . . . .  Fr.  21.211.884  94 
Chauffage  au  coke,  au 

goudron,  etc  

Gaz  en  magasin  au 

1«' janvier  1898. .. .  58.955 

2°  Service  des  Usines 
Personnel   et  main 

d'œuvre   4.987.577  43 

Entretien   :    usines , 

fours   et  cornues , 

matériel,  outillage, 

remplacement     d  e 

générateurs,  etc.  .. 
Frais  accessoires  de 

distillation   1.300.820  59' 

Matières  d'épuration 

et  main-d'œuvre  . . .      333.475  34 

3°  Service  de  l'Eclairage  et  de  la  Canalisation 
Personnel 


1.855.680  64/ 


8.477.554  » 


mgen", 
agents  à  traitement 

fixe  

Entretien  des  condui- 
tes  

Entretien  des  condui- 
tes montantes  

Fraisdivers,amendes, 
timbres  ,  impres  - 
sions,  etc  


2.597.625  95 J 
1.384.556  821 
372.539  2l[ 

414.145  90/ 


4.768.867  88 


4°  Administration  centrale 

Conseil  d'administra- 
tion et  Comité  d'exé- 
cution  300.000  » 

Personnel   1.328.716  09 

Frais  divers,  frais  de 
bureaux,  de  chauf- 
fage, etc   530.942  27 

Servitudes,  accidents, 
secours,  etc   241.270  7f 

Contentieux,  frais  ju- 
diciaires  96.347  18| 

Débiteurs  de  gaz  in- 
solvables  

Loyers,  assurances  et 
entretien  des  bâti- 
ments  

Ejaprunts  Intérêts.. 
—  Amortis- 
sement  14.546.000 

Amortissement  des 
actions   3.511.000  >. 

Etudes  et  expériences      300.333  12 

Travaux  divers   179.882  95 

Caisses  des  retraites 
et  de  prévoyance. . .    1.955.401  68/ 


11.029  40)  28.554.226  82 


259.886  62 
5.293.416  78 


(')  Voir  L'Economiste  Européen  b»  379,  380. 


5'  Charges  municipales 


Redevance  de  0  fr.  02  c. 
par  mètre  cube  de 
gaz  

Location  du  sous-sol 
des  rues  

Allumage,  extinction 
et  entretien  des  ap- 
pareils d'éclairage 
public ,  déduction 
faite  de  la  rémuné- 
ration que  paye  la 
Ville  de  Paris  par 
appareil  et  par  jour 


5.442.581  94] 
200.000 


7.007.021 


1.364.439  52' 


6°  CHARûEe  envers  l'Etat 


Subvention  , 

Impositions  , 

Timbre  de  titres  . . . 

Total  des  dépenses  de  l'Exploitation.  75.5.30.134  25' 


e 


6.000  ») 
948.751  65    1.081.984  45 
127.232  80 


PRODUITS 

Produit  de  la  vente  du  gaz....  Fr.  80.971.744  Olj 

Gaz  restant  en  magasin  au  31  dé- 
cembre 1898   59.857 

Coke   14.563.814  31, 

Goudrons   1 . 6.54 . 920  53  ; 

Eaux  ammoniacales   1.370.903  90, 

Location  de  compteurs  et  de  bran- 
chements, entretien  des  robinets.  2.129.916  80 

Briqueterie   57.527  28 

Intérêts  et  escomptes   977.667  46- 

Total  des  produits  de  l'Exploitation.  101.786.351  29; 

En  retranchant  de  ces  produits  le  total  des  dé- 
penses indiquées  plus  haut,  la  différence  repré- 
sente   les    bénéfices   de   1898,   qui   sont  ainsi 

de                                          Fr.  26.256.217  04 

A  ajouter  le  solde  de  la  liquida- 
tion de  1897,  ci   224.308  30 

Total   26.480.525  34 

Si  l'on  réserve  pour  liquider  les 
dépenses  qui  n'ont  pas  été  soldées 

au  31  décembre  1898   280.525  34. 

il  reste  à  répartir   26..  200 . 000   »  J 

Prélèvement  de  la  Compagnie, 
conformément  au  traité  du  7  fé- 
vrier 1870   11.200.000 


La  différence  est  de.. 


l."".  000. 000  » 


dont  la  moitié,  soit  7.500  000  fr.,  doit  être  versée  à, 
titre  de  redevance  à  la  Ville  de  Paris. 

En  conséquence,  la  somme  revenant  aux  action- j 
naires  se  composera  : 

1°  Du  prélèvement  ci-dessus   11.200.000 

2°  De  la  moitié  des  bénéfices  par- 
tagés   7.500.000 

3°  De  la  somme  de  50.000  fr.  por- 
tée au  crédit  des  actionnaires,  en 
conformité  du  vote  de  l'assemblée 
générale  du  23  mars  1875   50.000 

4»  Du  solde  des  bénéfices  de  1897, 
non  distribué  au  mois  d'avril  1898  et 
reporté  au  crédit  des  actionnaires.. .      283.921  10 

Total   19.033.921  10^ 

A  déduire  :  la  somme 
à  verser  à  la  Réserve 
spéciale,  à  raison  de  1  fr. 
par  action,  conformé- 
ment au  vote  précité.. 

Il  a  été  paye,  en  oc- 
tobre dernier ,  un  a- 
compte  de  12  fr.  50  par 

action  non  amortie,  soit  1.676.387  50  , 
— —  —   2.012.387  oO' 

Il  reste  donc   17.021.533  60 

appartenant  aux  actions,  ce  qui  per- 
mettrait de  distribuer  un  dividende 
de  62  fr.  50  par  action  de  capital. 

Mais,  en  exécution  de  l'arrêté  du 
27  juin  1898  du  Conseil  du  Préfecture 
de  la  Seine,  dont  nous  vous  entre- 
tiendrons tout  à  l'heure,  et  dont  l'ef- 
fet n'est  pas  suspendu  par  le  recours 
formé  en  Conseil  d'Etat,  nous  pou- 
vons être  appelés  à  verser  à  la  Vill» 
de  Paris  ; 


336.000 
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1"  Pour  les  exercices 

,895,  1890  et  18il7    3.299.563  88 

2»  Pour  l'exercice  1898  1-261.771  80 

Total   4.561.:î35  18 

De  l'avis  de  nos  conseils  et  en  at- 
endant  la  solution  de  notrn  recours, 
tous  devons  mettre  en  reserve  cette 
omme  de  4.561 .3:35  fr.  18,  pour  qu'elle 
'ous  soit  distribuée  au  moment  où, 
omme  nous  n'en  doutons  pas,  le 
Conseil  d'Etat  aura  reconnu  l'exac- 
itude  des  comptes  d'amortissement, 
els  qu'ils  résultent  de  notre  traite 
vec  la  Ville  et  ainsi  qu'ils  ont  tou- 
ours  été  établis  depuis  l'origine  de 
i  Société. 

Dans  ces  conditions,  le  reste  dis- 


lonible  est  de   12.460.198  42 


e  qui  permet  de  distribuer  actuellement,  par  ac- 

ion,  un  dividende  de   36  50 

En  y  ajoutant  celui  de   12  50 

layé  aux  actions  non  amorties  en  oc- 

abre  1898  et  le  dividende  complé- 

lentaire,  aujourd'hui  réservé,  de. . .  ■  13  50 

3  dividende  total,  afl'érent  à  l'exercice 

898,  sera,  comme  on  l'a  vu  plus  haut,  .  

our  les  actions  de  capital,  do   62  50 


oit  0  fr.  50  de  plus  par  action  qu'en  1897. 

Le  solde  à  porter  au  crédit  des  actionnaires  sera 
e  196.198  fr.  42.  II  pourra  être  augmenté  ultérieu- 
ement  d'un  nouveau  solde  de  25.33.')  fr.  18,  afférent 
u  dividende  de  13  fr.  50  provisoirement  réservé. 

L'augmentation  de  dividende  sera,  comme  il 
ient  d'être  dit,  de  0  fr.  50. 

En  effet,  grâce  aux  économies  réalisées,  à  l'aug- 
lentation  de  la  vente  du  gaz  et  aux  bonnes  condi- 
ons  de  vente  obtenues  pour  la  majeure  partie  de 
os  sous-produits,  malgré  des  circonstances  qui 
'ont  pas  toujours  été  favorables,  nous  avons  pu 
lire  face  presque  entièrement  à  l'augmentation  de 
épenses  résultant  de  l'accroissement  des  charges 
'amortissement  et  de  personnel. 

L'importance  du  solde  du  bénéfice  reporté  au 
;édit  des  actionnaires  en  1897,  augmentant  la.  part 
lli  vous  est  réservée,  permet  de  vous  distribuer 
■s  0  fr.  50  supplémentaires  qui  vous  sont  pro- 
Qsés. 

Justification  de  la  liquidation  de  1897 

La  somme  réservée  sur  les  bénéfices  de  1897, 
7ftnt  tout  partage  avec  la  Ville,  pour  la  liquidation 
îS  dépenses  qui  n'avaient  pu  être  soldées  au  31  dé- 
îmbre  de  la  même  année,  était  de  Fr.    275.497  91 

La  liquidation  au  31  décembre  1898 
)8  comptes  arriérés  doit  être  établie 
>ajme  suit  : 

Dépenses.  —  Pertes  sur 
urnitures  de  gaz  et  char- 

!8  diverses   Fr.   92.266  3i 

Eecettes.  —  Produit  de 

vente  d'objets  réformés, 

dividendes  prescrits   41.076  73 

Excédent  de  dépenses    51.189  61 

Différence  ajoutée  aux  bénéfices  de 

!98   Fr.    224.308  30 


Sous-Produits  et  Travaux  mécaniques 

Coke.  —  Le   produit   retiré  du 

ke,  en  1898,  a  été  de  Fr.  14..')63.814  31 

.périeur  de   2.080.003  29 

celui  de  l'année  1897,  qui  avait 

5  de.                                     Fr.  12.483.811  02 


Cette  augmentation  résulte  de  l'élévation  géné- 
•le  du  prix  des  combustibles. 
Toutefois,  la  douceur  de  la  température  a  ralenti 
vente  à  la  clientèle  bourgeoise  en  fin  d'année  et 
iB  stocks  ont  légèrement  augmenté.  La  hausse 
8  cours  nous  permettra  de  nous  en  défaire  avan- 
geusemcnt. 

|Goudrons  et  Produits  chimiques.  —  Comme 
l  ius  vous  l'annoncions  l'année  dernière,  une  baisse 
[iportante  s'est  produite  en  1898  sur  les  prix  de 
Inle  d(!s  sous  produits  du  goudron. 
[Par  compensation,  le  cours  des  produits  ammonia- 
|ux  a  été  en  progression,  de  sorte  que  les  résul- 
|tB  de  la  vente  de  ces  deux  catégories  de  sous- 
11*.' 


produits  sont,  à  peu  do  chose  prés,  égaux  à  ceux 
do  1897. 

Ils  s'élèvent  à   Fr.   3.025.824  43 

se  décomposant  comme  suit  : 

Goudrons   Fr.  1.154.920.53 

Eaux  ammo- 
niacales  Fr.    1.370.903  90 

Total  égal. . .  Fr.   3.02.3.824  43 
La  valeur  retirée  de  ces  sous- 
produits  en  1897  avait  atteint.. .  Fr.   3.037.739  24 

La  différence  en  moins  est  de.  Fr.       11.914  81 


Nous  avons  pris  des  mesures  pour  tirer  un 
parti  meilleur  de  certains  sous-produits  du  gou- 
dron en  les*  faisant  concourir  à  l'amélioration  du 
pouvoir  éclairant  du  gaz,  et  nous  avons  tout  lieu 
d'espérer  que  la  valeur  des  produits  ammoniacaux 
ne  subira  pas  de  dépréciation  au  courant  de  cette 
année. 

Appareils  de  chauffage  au  gaz.  —  Le  public 
continue  à  apprécier  les  services  que  lui  rendent 
nos  Magatsins  d'Exposition  ;  il  y  trouve  tous  les 
renseignements  nécessaires  pour  utiliser  le  gaz 
avec  économie  par  les  procédés  les  plus  nouveaux, 
qu'il  s'agisse  de  l'éclairage  et  du  chauffage,  de  la 
force  motrice  ou  des  usages  industriels. 

Le  nombre  des  visiteurs  s'est  élevé,  de  41.958  en 
1897,  à  43.302  en  1898. 

Ces  visiteurs  ont  commandé  6.029  appareils  à 
gaz,  soit  à  la  Compagnie,  soit  aux  constructeurs 
admis  à  exposer  dans  nos  Magasins,  et  parmi  ces 
commandes  figurent  particulièx-ement  2.213  appa- 
reils de  cuisine  pour  divers  usages  et  de  toutes 
dimensions. 

La  faveur  do  notre  clientèle  se  porte,  en  effet, 
de  plus  en  plus  vers  ce  mode  d'emploi  du  gaz. 

La  cuisine  au  gaz  n'est  pas  seulement  appréciée 
par  nos  abonnés  des  appartements,  qui,  en  dehors 
des  appareils  leur  appartenant,  faisaient  usage,  au 
31  décembre  dernier,  de  291.339  fourneaux  prêtés 
gratuitement  par  la  Compagnie. 

De  grands  établissements,  les  restaurants  Fou- 
quet,  Tirebois,  Drouant,  Ritz-Hôtel,  le  Grand 
Hôtel,  le  Grand  Hôtel  Terminus  de  la  gare  Saint- 
Lazare,  etc.,  ont  adopté  la  cuisine  au  gaz,  en 
totalité  ou  en  partie. 

Une  grande  rôtisserie  double  a  été  installée  à 
l'Ecole  Polytechnique  ;  son  emploi  a  diminué  de 
près  de  moitié  la  dépense  en  combustible  précé- 
demment constatée. 

Les  avantages  de  ce  chauffage  sont  incontes- 
tables ;  il  réalise  toutes  les  conditions  désirables 
d'hygiène,  de  propreté  et  d'économie. 

Nous  avons  réussi,  d'autre  part,  à  faire  accepter 
l'emploi  du  gaz  comme  combustible  par  diverses 
industries  à  Paris  et  dans  les  communes  subur- 
baines ;  les  résultais  obtenus  nous  permettent 
d'espérer,  dans  cette  voie,  de  nouveaux  débouchés. 
L'emploi  du  gaz  se  justifie  particulièrement  dans 
une  ville  comme  Paris,  où  la  production  des 
fumées  vient  d'être  interdite  à  nouveau  par  la 
Préfecture  de  Police. 

Machines  à  gaz.  —  L'usage  des  machines  à  gaz 
fait  de  constants  progrès,  et  la  consommation 
annuelle  qu'elles  nous  procurent  dépasse  aujour- 
d'hui 8.500.000  mètres  cubes. 

Il  existait  au  31  décembre  1898,  à  Paris  et  dans 
les  Communes  que  nous  éclairons,  2.796  moteurs, 
représentant  environ  10.961)  chevaux-vapeur. 

C'est,  pour  l'année  1898,  une  augmentation  de 
289  moteurs,  d'une  force  de  1.724  chevaux. 

La  moyenne  a  donc  atteint,  l'année  dernière,  près 
de  6  chevaux  par  machine,  supérieure  à  la 
moyenne  générale,  qui  n'était  jusque-là  que  de 
4  chevaux  environ. 

L'emploi  de  très  puissantes  machines  à  gaz 
pour  l'éclairage  à  l'électricité  de  la  Chambre  des 
Déj)utés  explique  celte  augmentation  en  1898. 

Ces  moteurs  n'exigiml  ni  approvisionnement  de 
comliustiblo,  ni  autorisation  administrative.  Ces 
avantages  justifient  leur  succès,  auquel  rontribue 
la  diversité  des  modèles  de  toutes  formes  et  de 
toutes  dimensions  mis  à  la  disposition  du  public 
par  un  grand  nombre  de  maisons  de  construction. 
Nous  encourageons  les  efl'orts  de  ces  constructeurs, 
lont  en  continuant  à  fabriquer  nous-mêmes  les 
machines  nécessaires  aux  installations  qui  nous 
intéressent  plus  particulièrement. 

Réserve  spéciale 

Cette  réserve,  dont  la  convenance  avait  été  re- 
connue dès  l'année  1869,  a  commencé  à  fonctionner 


en  vertu  d'une  décision  de  l'Assemblée  générale  des 
Actionnaires  du  23  mars  1875. 

Elle  est  formée  au  moyen  d'un  prélèvement  an- 
nuel de  un  franc  par  action.  On  y  a  ajcmté  le  mon- 
tant des  sommes  versées  par  la  Ville  de  Paris  en 
1888  et  1889  pour  se  libérer  du  prêt  que  nous  lui 
avions  fait  en  1872. 

Au  31  décembre  1898,  la  situation  de  la  Réserve 
spéciale  était  la  suivante  : 

Prélèvements  annuels  et  montant  des  sommes 
versées  par  la  Ville  de  Paris. . .  Fr.    16.082.947  32 

Intérêts  cumuli's   9.073.060  05 

Total  ...  Fr.    25,1.56.613  37 


Cette  somme  était  représentée  au  31  décembre 
1898,  par  : 

10.629  obligations  de  la  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  31.487  obligations  3  %  des  Chemins  de  fer 
de  l'Est,  du  Midi,  de  l'Ouest,  du  Nord,  de  la 
Grande  Ceinture,  d'Orléans  et  de  Paris-Lyon-Mé- 
diterranée, et  152.850  francs  de  Rentes  françaises 
3%  et  3  1/2%; 

Le  tout  ayant  coûté   Fr.    23.907.979  70 

avec  un  disponible  de   1.249.233  67 

provenant  d'obligations  sorties  aux  derniers  tirages 
et  dont  il  a  été  fait,  depuis  le  31  décembre  1898, 
emploi  en  valeurs  de  même  nature. 

(Jlomme  vous  le  savez,  cette  Réserve  appartient 
exclusivement  aux  Actionnaires. 

Institutions  de  Prévoyance 

Les  Institutions  de  Prévoyance  fondées  par  la 
Compagnie  dans  l'intérêt  de  son  personnel  sont  : 
La  Caisse  de  Prévoyance, 
La  Caisse  des  Retraites, 
La  Caisse  d'Economie. 

Caisse  de  Prévoyance.  —  Cette  Caisse  a  pour 
but  d'assurer  les  soins  médicaux  et  pharmaceuti- 
ques aux  Employés  et  Ouvriers  malades  et  blessés, 
de  leur  allouer  pendant  leur  maladie  une  indemnité 
égale  à  la  moitii'  de  li^ur  traitement  ou  de  leur  sa- 
laire, de  pourvoir  gratuitement  à  leurs  funérailles 
et  de  venir  en  aide  aux  veuves  et  aux  enfants  mi- 
neurs des  Employés  et  des  Ouvriers  décédés. 

Elle  est  alimentée  par  une  retenue  de  1  %  sur 
les  jetons  de  présence  des  Administrateurs,  sur  les 
appointements  et  les  salaires,  et  par  une  subven- 
tion égale  du  la  Compagnie. 

Lorsque  les  ressources  sont  insuffisantes,  l'excé- 
dent est  supporté  exclusivement  par  la  Compa- 
gnie. 

Les  dépenses  ont  atteint,  pendant  l'année  1898,  le 
chiffre  de   Fr.    544.032  46 

Les  recettes  ont  produit  seulement.    414.420  58 
suivant  le  détail  ci-après  : 

Retenue  de  1  °/o  sur  les  appointe- 
ments et  salaires...  Fr.    199.304  89 

Subvention    égale  de 
la  Compagnie   199.304  89 

Recettes  diverses   15.810  80 

Total  égal....  Fr.    414.4^0  58 

Les  dépenses  ont  donc  excédé  les 
recettes  de   Fr.    129.611  88 

Cette  différence  représente  une  charge  considé- 
rable pour  la  Compagnie  ;  elle  augmente  depuis 
quelques  années  pour  divers  motifs,  dont  le  prin- 
cipal est  l'élévation  des  traitements  et  des  salaires 
accordés  successivement  depuis  1890. 

Outre  les  secours  distribui's  sur  les  fonds  de  la 
Caisse  de  Prévoyance,  la  Compagnie  accorde  une 
allocation  égale  au  complément  de  leur  traitement 
ou  de  leur  salaire  aux  Employés  et  Ouvriers  mala- 
des, quand  ils  se  recommandent  par  leur  bon 
travail,  l'ancienneté  de  leurs  services,  leurs  charges 
de  famille,  etc. 

Caisses  des  Retraites.  —  Il  existe  deux  caisses 
des  retraites  :  l'une  pour  les  Ouvriers,  l'autre  pour 
les  Employési  . 

La  première  a  été  fondée  en  exécution  de  la  déli- 
bération que  vous  avez  prise  le  29  mars  1893. 

La  seconde  ^a  été  créée  en  vertu  d'une  résolution 
de  l'Assemblée  g.énérale  du  26  mars  1859,  modifiée 
par  celles  des  23  mars  1875  et  29  mars  1893. 

Caisse  des  Retraites  des  Ouvriers.  —  En 

conformité  de  la  délibération  du  29  mars  1893,  les 
pensions  de  retfaites  accordées  jusqu'à  présent  ou 
à  accorder  d'ici  au  31  décembre  1905  sont  payées 
entièrement  par  l'Exploitation. 

Le  montant  des  sommes  ainsi  dépensées  a  atteint 
en  1898  93.552  fr.  45  ;  sans  aucune  retenue  sur  les 
salaires  des  ouvriers. 
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Il  faut  y  ajouter  34,898  fr.  36.  représentant  les 
secours  "annuels  renouvelables,  accordés  aux 
ouvriers  et  aux  veuves  des  ouvriers,  qui  ont  dû 
quitter  le  service  de  la  Compagnie  avant  la  création 
de  la  Caisse  des  Retraites. 

En  vertu  de  la  même  délibération  du  29  mars 
1893.  il  est  versé  tous  les  ans,  à  la  Caisse  des 
Retraites  des  ouvriers  une  somme  deBO.OUO  francs. 

En  outre,  sur  la  somme  de  600.000  francs,  affecté 
à  l'amélioration  de  la  situation  du  personnel,  à 
partir  du  1"  janvier  1897,  d  accord  avec  le  Conseil 
municipal  ot  l'Administration  de  la  Ville  de  Paris, 
il  a  été  effectué  un  prélèvement  de  101. 4U8  fr.  69. 

Ce  prélèvement,  conséquence  de  votre  délibéra- 
tion du  27  mars  1897,  se  compose  :  1"  de  l'annuité 
calculée  pour  faire  face  à  l'augmentation  àes  dépen- 
ses résultant  du  relèvement  du  taux  des  Retraites 
ouvrières  :  2°,  du  reste  de  13.589  fr.  69  non  em- 
ployé en  1898. 

Èn  raison  de  ces  versements,  la  réserve  destinée 
à  assurer  le  seiTice  des  Retraites  après  190.5,  s'éle- 
vait au  .31  décembre  à  la  somme  de  814.484  fr.  86 
représenl»e  par  : 

21-2  Obligations  de  la  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz  ; 

267  Obligations  3  °/o  des  Chemins  de  fer  du  Nord, 
de  l'Est  et  du  Midi  ; 

et  12.636  francs  de  Rentes  3  <>/»  et  3  1/2  ; 
le  tout  avant  coûté  643.013  francs,  avec  un  solde 
en  caisse'de  171.471  fr.  86,  dont  il  a  été  fait  emploi 
depuis  le  31   décembre  1898  en  valeurs  de  même 
nature. 

;j9(j  (A  suivre  ) 
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28  a^Til,  3  h.  —  Anciens  Etablissements  Bar- 
rière. —  8,  rue  des  Pyramides. 

28  avril,  1)  h.  —  Société  de  la  Baule.  —  5,  rue 
La  Boëtie. 

28  avril.  3  h.  —  L'Abeille-Incendie.  —  57,  rue 
Taitbout. 

28  avril,  4  h.  —  L'Abeille-Grêle.  —  .57,  rue 
Taitbout. 

28  avril,  2  h.  —  Société  franco-belge  des 
Mines  de  Somorrostro.  —  4,  rue  Mogador  pro- 
longée. 

28  avril,  3  h.  —  Docks  et  Entrepôts  de  Mar- 
seille. —  8,  rue  d'Athènes. 

28  avril,  11  h.,  ord.  et  extr.  —  Le  Nord-'Vie.  — 
20.  rue  Le  Peletier. 

28  avril,  2  h.  —  La  Mutuelle  Vie.  —  A  Rouen. 

28  avril,  8  h.  1/2  s.  —  La  Diamantite.  —  28, 
rue  de  Saint-Pétersbourg. 

28  avril,  2  h.  —  Société  Générale  Meulière. 
A  La  Ferté-sous-Jouarre. 

28  avril.  2  h.  1/2.  —  Compagnie  Française  du 
Bi-Métal.  —  9.  rue  Dieu. 

28  avril,  3  h.  —  Chemins  de  fer  de  l'Est.  — 
84,  rue  de  Gronelle-Saint-tTcrmain. 

28  avril,  10  h.  —Chemins  de  fer  de  l'Hérault, 
r»-  95,  rue  Taitbout. 

28  avril,  3  h.  —  La  Nationale-Incendie.  —  13, 
rjie  de  Grammont. 

28  avril,  3  li.  —  Chemin  de  fer  de  Saint- 
Etienne,  Firminy,  Rive  de-Gier  et  extensions. 
—  3,  rue  Lafavette. 

28  avril,  3  h.  —  Compagnie  générale  des  ■Voi- 
tures pour  le  service  des  Chemins  de  fer.  — 
(>,  place  V'iilois. 

28  avril,  2  h.  —  Monts-de-Piétè  de  Tunisie.  — 
9,  rue  Choron. 

28  avril,  2  h.,  ord.  <  t  ext.  —  Société  générale 
des  Chaussures  françaises.  —  19,  rue  Rlanche. 

28  avril,  3  h.  —  Imprimerie  centrale  adminis- 
trative de  Colombes.  —  A  (Jlolombes. 

28  avril,  1  h.  1/2.  —  Phénix-Incendie.  —33, 
rue  Lafayette. 

28  avril,  3  h.  1/2.  —  Rente  Foncière.  —12, 
boulevard  des  Capucines. 

28  avril.  9  h.  1/2.  —  Société  des  Voitures  élec- 
triques (système  Krieger).  —  80,  rue  Taitbout. 

28  avril,  4  li.  —  Monduit  et  Béchet.  —  25,  rue 
de  Chazelles. 

28  avril,  11  h.  —  Chemins  de  fer  garantis  des 
Colonies  françaises.  —  95,  rue  Taitbout. 

29  avril,  10  h.  1/2.—  Grands  Domaines  do 
France.  d'Algérie  et  de  Tunisie. —  31,  rue  du 
Pont-Neuf. 

29  avril,  4  h.,  extr.  —  Journal  des  Rentes  et 
Valeurs.  —  5,  rue  de  Provence. 

29  avril,  3  b.,  extr.  —  Etablissements  Schro- 
der  et  de  Constans.  —  19,  rue  Blanche. 
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29  avril,  4  h.  —  Compagnie  française  du  Li- 
noléum et  des  Bannes  inaltérables.  —  21,  bou- 
levard Haussmann. 

29  avril,  2  h.  —  Canal  de  Pierrelatte  et  ex- 
tensions. —  2,  rue  de  Constantinople. 

29  avril,  10  h.  —  Société  générale  de  la  Ra- 
mie.  —  22,  rue  Pigalle. 

29  avril,  2  h.  1/2.  —  Confiance-Incendie.  — 
2,  rue  ï'avart. 

29  avril,  3  h.  —  Société  Vve  Ch.  Dècle  etCie. 

—  40,  rue  Condorcet. 

29  avril,  1  h.  —  La  Providence-Incendie.  — 
12,  rue  de  Grammont. 

29  avril,  2  h.  —  La  Providence-Accidents.  — 
12,  rue  de  Grammont. 

29  avril,  2  h.  1/2.  —  La  Providence-Vie.  — 12, 
rue  de  Grammont. 

29  avril.  2  h.  1/2.  —  Compagnie  parisienne  de 
Tramways  intercommunaux.  —  8,  rue  Auber. 

29  avril,  3  h.  —  Tramways  électriques  de 
Boulogne-sur-Mer.  —  8,  rue  Auber. 

29  avril,  2  h.  —  Chemin  de  fer  de  la  banlieue 
de  Reims  et  extensions.  —  8,  rue  Auber. 

29  avril,  10  h.  —  Comptoir  des  Halles  et  Mar- 
chés. —  41,  rue  Saint- Honoré. 

29  avril,  4  h.  —  Société  nouvelle  de  Construc- 
tions. —  54,  rue  Saint-Lazare. 

29  avril,  4  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  L'Aigle-Vie.  — 
44,  rue  de  Châteaudun. 

29  avril,  2  h.  —  Forges  et  Chantiers  de  la 
Méditerranée.  —  1,  rue  Vignon. 

2'»  avril,  2  h.  1/2.  —  Compagnie  du  Chemin 
de  fer  sur  route  de  Paris  à  Arpajon.  —  68,  rue 
Beauvenier. 

29  avril,  3  h.  1/2.  —  Caisse  générale  des  Fa- 
milles (.accidents).  —  4,  rue  de  la  Paix. 

29  avril,  2  h.  —  Caisse  générale  des  Familles 
(vie).  — 4,  rue  delà  Paix. 

29  avril,  2  h.  1/2.  —  Banque  de  Crédit  fran- 
çais —  14,  rue  de  la  Banque. 

29  avril,  4  h.  1/2.  —  Compagnie  commerciale 
du  Transvaal  et  de  Madagascar.  —  19,  rue  de 
Choiseul. 

29  avril,  3  h.  —  France-Incendie.  —  14,  rue  de 
Grammont. 

29  avril,  3  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  France-Vie. 
14,  rue  de  Grammont. 

29  avril,  5  h.  1/2,  const.  —  Société  d'Exploita- 
tion des  Sous-Produits  Métallurgiques.  —  59, 
rue  de  Provence. 

29  avril,  3  h.  —  Compagnie  des  Voies  ferrées 
économiques.  —  3,  rue  Lafayette. 

29  avril,  3  h.  —  Grande  Compagnie  des  Télé- 
graphes du  Nord.  —  A  Copenhague. 

29  avril,  3  h.  1/4,  ord.  et  extr.  —  Foncière- Vie. 

—  8,  rue  d'Athènes. 

29  avril,  2  h.  —  Foncière-Incendie.  —  8,  rue 
d'.^thênes. 

29  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  des  Al- 
liages Cotbias.  —  A  Ivry-Port. 

29  avril,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  générale 
française  des  Distributeurs  automatiques.  — 
32,  rue  de  Londres. 

29  avril,  3  h.  —  Mines  de  Czeladz.  —  66,  rue 
de  la  Victoire. 

29  avril,  2  h.  1/2.  —  Eaux  de  la  Banlieue  de 
Paris  —  A  Suresnes. 

29  avril,  3  h.  —  Minerais  de  fer  magnétique 
de  Mokta-el-Hadid.  —  26,  avenue  de  l'Opéra. 

29  avril,  3  h.  —  Chemin  de  fer  du  Nord.  —  19, 
rue  Blanche. 

29  avril,  3  h.  —  Compagnie  générale  des  Voi- 
tures à  Paris.  —  4,  rue  (^barras. 

29  avril,  11  h.  —  Compagnie  générale  madri- 
lène d'Electricité.  —  A  Madrid. 

29  avril,  2  h.  —  Le  Grand  Crédit  Parisien.— 
20,  boulevard  Poissonnière. 

29  avril,  lOh.  1/2.  —  Le  Bon  Génie.  —  9,  rue 
de  la  Douane. 

29  avril,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  de  Trac- 
tion électrique  des  Bateaux  sur  le  canal 
d'Aire  et  de  la  Deûle,  avec  extension  jusqu'à 
l'Escaut.  —  A  Douai. 

29  avril,  11  h.  —  Chemins  de  fer  de  Mons  à 
Hautmont  et  de  Saint-Ghislain.  —  A  Bruxelles. 

29  avril,  5  h.  —  Fuente-Piedra.  —  13,  rue  La- 
fayette. ,  , 

29  avril,  3  h.  —  Petit  Journal.—  A  1  Hôtel 
Continental. 

•29  avril,  2  h.  —  Société  des  Chaînes  en  acier 
sans  soudure.  —  69,  rue  de  la  Victoire. 

29  avril,  11  h.  1/2.  —  Débits  de  Paris.  —  31, 
rue  du  Pont-Neuf. 

29  avril,  10  h.  —  La  Fluviale.  —  8,  rue  d'A- 
thènes. 


29  avril,  3  h.  —  Café-Restaurant  Américain 
—  4,  boulevard  des  Capucines. 

29  avril,  9  h.  —  Union  internationale  artis- 
tique.—  A  Vaucouleurs. 

29  avril,  4  h.  —  Exploitation  et  traitement  des 
Minerais.  —  19,  rue  Duphot. 

29  avril,  3  h.  1/2.  —  Terrains  du  Chemin  de 
fer  d'Arles  à  Saint-Louis.  —  90,  rue  Richelieu. 

30  avril,  11  h.  —  Caisse  franco-néerlandaise 
de  Çautionnements.  —  2,  rue  Blanche. 

30  avril,  1  h.  —  Verrerie  Ouvrière.  —  8,  bou; 
levard  de  Strasbourg. 

1"  mai,  2  h.,  extr.  —  Société  des  Chemins 
de  fer  Algériens.  —  14,  rue  d'Antin. 

1"  mai,  2  h.  —  Société  d'Etudes  et  d'Exploi- 
tations Forestières  et  Commerciales  à  Mada- 
gascar. —  8,  rue  Paul-Lelong. 

1"  niai.  —  10  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  Tramways 
électriques  et  Omnibus  de  Bordeaux.  —  10. 
rue  de  Londres. 

1«'  mai,  2  h.  1/2,  extr.  —  Tramways  départe- 
mentaux des  Deux-Sèvres.  —  19,  rue  Blanche, 

2  mai,  2  h.  —  La  Clémentine-Incendie.  — | 
84,  rue  de  Grenelle-Saint-Gei'main. 

2  mai,  3  h.  —  Société  agricole  de  Batah.  — 
51,  rue  Taitbout. 

2  mai,  10  h. —  Asphaltes  de  France.  —  117 
quai  de  Valmy. 

2  mai,  extr.  —  Consolidated  Main  Reef.  — 
.Joliannesbourg. 

3  mai,  4  h.,  extr.  —  Compagnie  électrique  du 
Secteur  de  la  Rive-Gauche  de  Paris.  —  10,  ru( 
Danton. 

3  mai,  2  h.  1/2,  ord.  et  extr.  —  Société  de 
Publicité  Diurne  et  Nocturne.  —  17,  rue  di; 
Faubourg-Montmartre. 

3  mai,  10  h.  1/2.  —  Etains  de  Kinta.  —  62,  ru( 
Saint-Lazare. 

3  mai,  3  h.  —  Société  pour  la  fabrication  des 
Munitions   d'artillerie.  —  1,  boul.  Malesherbes 

3  mai,  3  h.  —  Le  Nord-Incendie.  —  A  Lille. 

3  mai,  4  h.  —  Compagnie  Continentale 
Edison,  25,  rue  de  Châteaudun. 

3  mai,  2  h.  —  Union  immobilière  des  Capita 
listes,  des  Constructeurs  et  des  Propriétaires 
fonciers.  —  195,  rue  du  Faubourg  Saint-Denis. 

4  mai,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  française  poui 
l'exploitation  des  Procédés  Thomson-Hous 
ton.  —  19,  rue  Blanche. 

4  mai,  5  h.,  extr.  —  Société  française  d'Ac- 
cumulateurs électriques  Faivre-Sellon-'Volck 
mar.  —  123,  rue  Legendre. 

4  mai,  10  h.  1/2.  —  Etablissements  Lazar< 
Weiller.  —  40,  rue  Monceau. 

5  mai,  3  h.  —  Chemins  de  fer  de  Médine 
del  Campo  à  Salamanca.  —  A  Madrid. 

5  mai,  4  h.  —  Compagnie  Générale  de  TraC' 
tion.  — 8,  rue  d'Athènes. 

5  mai,  2  h.,  extr.  const.  —  Tramways  d« 
Rouen.  —  10,  rue  de  Londres. 

5  mai,  2  h.  —  Briqueteries  de  Sablons.  — 
A  Bagneux. 

5  mai,  3  h.  —  Eaux  Minérales  de  la  Bour 
boule.  —  30,  rue  Saint-Georges.  ; 

5  mai,  3  h.  1/3.  —  Câble  Fortin-Herrmann.  — 
27,  rue  Lafitte. 

5  mai,  extr.  —  Jubilee  Gold  Company  Limi 
ted.  —  A  Pietermaritzburg. 

6  mai,  2  h.  1/2.  —  Société  des  Carrières  di 
Pierres  Lithographiques.  — 123,  rue  Saint-Denis 

6  mai,  3  h.  —  Société  Française  de  Pavage 
en  Bois.  —  9,  rue  Legendre. 

6  mai,  2  h.  —  Banque  transatlantique.  —  6 
rue  Auber. 

6  mai,  3  h.  —  Société  Nouvelle  des  Char 
bonnages  des  Bouches-du-Rhône.  —  55,  ru( 
de  Châteaudun. 

6  mai,  5  h.  1/2.  —  Société  Immobilière  des 
Grandes  Carrières.  —  52,  rue  Taitbout. 

6  mai,  2  h.  extr.  —  Société  de  l'Afrique  fran- 
çaise. —  Au  Grand-Hôtel. 

A  signaler  dans  la  611»  livraison  de  la  Grande 
Encyclopédie,  qui  vient  de  paraître,  l'article  Ora 
torio,  par  M.  R.  Brancour;  une  belle  monographie 
dos  Orchidées,  avec  gravure,  par  M.  Maurice 
Maindron  ;  une  étude  anatomique,  physiologique 
et  pathologique  de  l'Oreille,  par  MM.  Ch.  Debierre,. 
P.  Langlois  et  Pinel-Maisonneuve  ;  l'historique  e1 
la  technique  de  l'Orfèvrerie,  par  MM.  de  Mely  el 
Maglin  ;  accompagnés  de  belles  illustrations,  etc . ,  etc 

Envoi  franco  d'un  spécimen  de  16  pages  cont« 
toute  demande  aflrranchie  adressée  à  la  Société  ài 
la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de  Rennea 
Paris.  '-^^l 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à,  la  Bourse  de  Paris 


Cipilil 

RENTES 

••a. 

A  PAYER 

nuirai 

rrtDci 

15201 

456.041.915 

38ST 

116  599. 86C 

6190 

231.638.399 

25878 

810.280.  n4 

RENTES  FRANÇAISES 

1  Terme. 

3  70  j  Compt. 

3  %  Amortissable!  coï^t! 
231.638.399|  3  %  %  1894  (ano.4       H^^^l}    *  50 


392.096  obi. de  500lr. 
905.900  oM.delOOIr 


Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
Annam  et  Tookin  8  1/2  0/0 

(gar.  France).. Têrme 


39.'!82  oM.de  50"  Ir.lMadagascarâ'X 
110.000  500  350l  Indo-Chine  3  1/2  0/0 


11176  250 
3.672 
11162.115 


859.650 
I  1547548 
I 864.747 

1782552 
I  987.447 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 
6i  891 
161.573 
49.730 
497.538 
521.800 
62.200 
1986440 
1885040 
154  330 
100  000 
113.885 
4409770 
4915698 

72.098 
Î3»  023 
25«1547 
5'il.2f 
509.209 
3068442 
132.345 

99.106 
143.529 
508.471 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50€ 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
SOO 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
50C 


ooi 
50v; 

250 
5001 
500 
500 
500 
500 
50C 

5001 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500| 
400 
5001 
50( 
501 
50t] 
50C 


Obi. 

ACt. 

Obi. 


Act, 
Ooi. 


Act. 
Obi. 


Nord. 


Act.  Orléans 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %   

1871  3  %   

—  3  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1893  2  54  %  

—  quarts  

1894-06  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %   15 

Communales  1880  3  %. 
Foncières  1883  3  %   15 

—  1885  2  80  %   15 

—  &>••'  

Communales  1891  3 

—         1892  3  %lib 
Foncières  1895  2,«0  % 
Bons  de  100  fr.  1887 
—  1888 
Banque  hypot.  de  France  |  15 

_  -  1881 


SOO.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  teb 
Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.Fonc.et  Agr.d'Algér   12  & 
Crédit  Foncier  de  France  45 

Crédit  Ind.  et  Comm   14  58 

Crédit  Lyonnais   30 

Société  Générale  I  1»  50 

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat.-  de  Pàrisl  25 

Banque  Parisienne  1  25  . 

500|  Banque  de  l'Algérie  |  53  22 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

ïOol  Act.  Bône-Guelma  |  30  . 

-  3  %   15  . 

Départementaux  I  17  50 

—  3  %  titres  bleus]  15 

—  3  %  titres  rougesl  15 

—  Economiques  3  %  I  15 

Act.  Est- Algérien   27  50 

Obi.  -         3%   15  •• 

Act.  Est  I  35  50 

—  —    de  jouiss  |  15  50 

OU.   _        -      3  %   15 

_     _        _      3  %  nouv..|  15 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyôû  

Obi.     -     3  %  1855  

_      _     3  %  fusion  anc. 
_      _     3  %  ft-sicn  nouv 

Midi   50 


%  j.iVlrlletoct 
Nord-Est  nranç 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


IfBbrf 

u  mm 


91.529 
13447131 
11891C'0 

96.900 
263.187 
266.555 
337.*6»4 
1121127 

33.381 
184.500 

150.204 
.49.191 
241.408 


75.618 
60.000 
74  639 

134.111 

201.889 
80  000 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.000 
70  500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.699 
100.000 
39.600 
60.00Q 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 


500 
500 
5(30 
250 

»^ 
500 
500 
500 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
400 
500 
» 
500 


Itu 

i»n. 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


600  èoo 
500  500 


DÉSIGNATION  DES-VALEURS 


500 
500 
500 


500 
500 
500 
250 

n 
500 
500 
500 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 
» 
500 


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(4.Cr.  BT  OBt.  AU  COMPT.)  (SuUe) 

Âct.  Orléans  joiiiss  

Obi.      -     i  %  

—  —      3  %  1881... 

—  —8k  %'  1895 

—  Oraod  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  5^  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  _  3  % 

—  Réunion  (Ch.  de  fer 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France.. 
Obi.  —  3  % 

SOO.  INDUSTR.  FRANÇ, 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Qén.  de  Paris 

Eaux  (Cio_  Gie  .des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 

Ole  au  Trapsatlautique.. 
Messageries  Maritimes. 

Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

HU&bl.  Decau ville  ainé.. 
Malfldano  (Mines  de)  


—  —  JODJSS 

Mines  d'or  et  d'expl.lGief»» 

Métaux  (Ci«  f  ••  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid.. 
Canal  interoc.  (Ci»  du)enliq. 

—         Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centr.  de).. 
3001  300  Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 


Capital  «g 
loubri  dt  lltru 


525481.665  £ 
190767.000  f. 
524306.2003. 
5.465,600  £ 
18.646.800  £ 
59.720 9b 
.Î89  483. 0001: 
700.000  ob 
35. 000. 000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 
» 

1.179.700  ob 
1.092,100  «b 
39.784.145  f. 
60.837 ob 
260.390 ob 
124500. 000  f. 
v582000.000  fl 
8035543K88  li 
65.00U  oIj 
8ff.530.500f. 
54.441.152  f. 
70.381 .V20  £ 
455. 240  «t 
27,632.000  f, 
261742.000  f 
116787.500  f. 
180000.000  f. 
.1  057.e62ob 

491552.500  f. 
849887.600  f. 
iO.  400.000  f. 
176925.  ÙOO». 
451562.5001. 
1910492000  f. 
955825.000 f 
397687.500  f. 
107000.000  r. 
25.000.000  f. 
41372.000  f. 
333.000  f. 
8.5 16. 235 £T 
?1 «4 1.988  £7 
46490.911  £T 
IU3825.0001. 
180056.0001. 
126295.5001. 
6.124.020£ 
21.627.5001. 
39.399.5(X)f. 
8.087.540  £ 
I0.500.000£ 


■8-?: 


1924 


1918 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1V40 

igéâ 

1962 


1928 
1955 
1944 
a 

1925 
1Î55 
lf2.) 
1939 
1958 
1931 
1061 
197Û 
1971 
1950 
19Ï5 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


2  75 
5 
4 
4 
4 


50 


4 
4 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 

3  50 
15  .. 

4  .. 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  «4  %  (ch.fixeuuo 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2f.  50) 
BrésU  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egjrpte  (Daïra-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  V.  %) 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  ^^  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

HeUénique  4  %  1887  

—  2K%orl898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets).... 
Minas  Gerjiès  (liai  de;  so,  o  I8!i7 

Norvège  3  %  18«8  

^    -       Z  y,  %  1894  

Portugal  3  %  

„    -  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  18yO(2«et3eémiii.) 

—  —  1890  (4«  émis.). 

—  —  1893  (5«  émis.). 
—  1894  (6»  émis.)..  . . 

—  Con8olidé4%i(lreet2«8ér.) 

—  3%ori:s911et2«émi8.»891 

%  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894......... 

-    Z  y.%  1895  ■ 

Suisse  3  %  1690  (ch.  de  fer) 
Dette  Ottomane  série  B   i 

—  série  C   1 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %.  20 
Priorités  Ottomanes  4  % ..  20 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  4891   . . 

—  4  %  Tombac  1893!!  20 

—  «  %  1894   20 

„    -        i  Vf  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891    3  50 


DITIIIUDI      UTUlI  llitribit  u 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15 
45 


15 
38  50 
15 
15  . 
25 
15 

15 
15 
15 


27  50 
62 
64 
51  50 

20  . 
25  . 
40  . 
15  . 

21  55 


52  50 
40  . 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


4  .. 
4  34 

3  !! 
3  50 
1  .. 
22  50 


50 


50 


15  . 

15 
13 
15 


27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
27  50 


44 
31  50 


25  .. 


96  65 
40  36 
25 
9  .. 


8  Ib 
5 
4 

4  50 
4 


50 


3 
4 
4 

3 
4 
6 

5 

3  50 
15 


4  .. 
4  .. 

3 

3  50 
1  .. 
â2  50 
3 
4 
4 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 

15 


18 

27  50 
64  53 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 

28  50 


40 
27  50 
7  . 
12 

25 


99  49 
41  96 
12  50: 
6 


8  75 
5 
4 
4 
4 


50 


5 

3  50 
15 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 

1  .. 
20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


18 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
1 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


100  05 
42  28 
15  . 
12 


50 


8  75 
5  . 
4 

4  50 
4 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 
3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40  .. 

27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


Cours  de  comp.  comm.  juille 


1125 
475 
472  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620 
455 

472  50 
270 
425 


485  .. 

587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  .. 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


50 


50 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 
6  . 

5 

3  50 
15  . 


1130 
488 
480 
442 

478 
1103 
480 
478 
685 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 

530 

630  . 


147 

3500 
1365 
537 
190 


107  65 
340  . 
103  50 

80 

76  25 


4 
4 

15 
3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 
0  . 

20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
80  . 

3  50 
3  50 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 

'97  50 
100  75 
26 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

162 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

65  30 
371  . 
312  . 


232  . 
177  . 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102  .. 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 

450  .. 

488  .. 

102  .. 

373  .. 

431  .. 
96  75 
50  50 


1250 
487 

483 
456 
483 
1145 
485 
483 
685 
474 


270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 


100 
1000 
710 
116 
665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  80 

164  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 

95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
103  80 

03  20 
94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 

37  71 
22  70 
21  70 

380 

444 

482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


t  Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1898 

30mar 

3  6  avri 

I  13avri 

1  20  avri 

1  27avril 

.  1390  . 

.  1336  . 

1345 

.  1300  . 

.  1306  . 

1300 

.   482  . 

.    466  . 

468  . 

465  5 

0  467  . 

465  56 

.   480  . 

.   473  . 

464  2 

5   461  . 

.    463  5 

)  464  .. 

.    443  . 

.    427  . 

420  5 

0  4ïl  5 

0   423  . 

421  50 

.   480  . 

.    465  5 

)  464  5 

0  464  . 

.    464  2, 

)   161  50 

.  1222  . 

.  1190  . 

1165  . 

.  1170  . 

.  1180  . 

1165 

.   483  . 

.    461  . 

466  . 

.    463  . 

.    465  21 

>  463  !  ! 

.   4?9  . 

.    469  . 

461  . 

.  46.1  . 

.    163  . 

460  50 

.  685  . 

6^0  . 

660  . 

.   665  . 

.   655  . 

655  . , 

.   469  . 

448  . 

449  2 

5  450  . 

.   449  . 

148  . . 

.   480  . 

460  . 

.   456  . 

.    460  . 



335  . 

350  . 

348  . 

.   34o  . 

.   352  . 

358  .. 

460  . 

450  . 

453  5 

D  451  . 

.    442  . 

443  .. 

470  . 

465  . 

460  . 

460  . 

.   460  . 

460  . . 

740  . 

660  . 

660  . 

665  . 

.   650  . 

655  .. 

2400  . 

2270 

2240  . 

2240  . 

2260  . 

2210  .. 

1128  . 

1255  . 

1230  . 

1217  . 

.  1282  . 

1257  .. 

835  . 

935  . 

912  . 

916  . 

.    9i0  . 

920  .. 

362  . 

335  . 

340  . 

335  . 

338  . 

332  .. 

690  . 

640  . 

640  . 

645  . 

620  .. 

1935  . 

1770  . 

1761  . 

1730  . 

.  1700 

1330  . 

1265  . 

1Î65  . 

1210  . 

.  1220  . 

1265  !  ! 

835  . 

658  . 

6s5  . 

661  . 

667  . 

665  . . 

121  . 

193  . 

212  . 

198  . 

.    198  . 

208  .. 

117  . 

96  .. 

96  . 

95  . 

97  .. 

1030  . 

1219  .. 

1250  . 

1290  . 

1300 

' 390  . . 

710  . 

975  .. 

977  . 

1030  . 

1010  . 

tm  ■■ 

92  5C 

110  .. 

107  . 

103  . 

111  .. 

117  . 

650  . 

646  .. 

645  . 

625  . 

635  .. 

630  . . 

426  .. 

627  .. 

619  . 

610  . 

585  .. 

590  . . 

18  5( 

19  . 

16  50 

112  .. 

112  .. 

112  . 

110  . 

108  !. 

108  .. 

3715  .. 

,3780  .. 

3790  . 

3782  . 

isoe  .. 

.834  .. 

1465  . . 

1425  . 

1420  . 

U30  . 

(427 

474  !. 

532  .. 

562  . 

550  . 

546  !! 

517  .. 

269  .. 

305  .. 

305  .. 

302  5C 

)  305  .. 

301  . . 

112  .. 

111  50 

111  4f 

110  4( 

111  25 

110  20 

103  .. 

104  . . 

101  9i 

102  . 

103  2. 

102  . . 

53  .. 

63  70 

64  ,, 

63  7c 

. .  . . 

05  30 

58  75 

63  .. 

61  25 

02  li 

62  35 

63  90 

410  .. 

420  . 

423  .. 

423 

106  40 

103  45 

103  50 

103  4 

io3  2o 

102  70 

9i  .. 

92  50 

93  75 

91  51 

93  75 

92  .. 

99  . . 

95  .. 

95  . 

95  7i 

95  Oû 

102  85 

104  50 

104  75 

105  .. 

103  2. 

If 8  26 

109  .. 

lOS  80 

108  95 

109  .. 

109  9. 

110  . . 

104  25 

104  40 

105  âC 

104  7; 

102  85 

H3  . 

34  .. 

Ou  2u 

59  9  . 

58  9^ 

59  9l 

59  25 

157  .. 

282  . 

285  . 

i76  .. 

282  .. 

270 

129  .. 

247  .. 

305  . 

24  i  . 

242  .. 

617  ., 

017  .. 

616 

214  .. 

216  . 

215  .  , 

216  .  . 

217  .. 

218  . . 

225  . 

272  50 

264  . 

ï6ô  . 

270  .. 

101  60 

100  50 

99  50 

'99  !! 

104  70 

162  50 

103  20 

103  25 

103  35 

103  25 

94  40 

94  80 

95  10 

91  8/ 

95  3. 

95  05 

.... 

357  .. 

97  .. 

104  5C 

194  2n 

103  75 

99  50 

18  25 

27  22 

26  9i 

26  3u 

'26  4C 

26  10 

450  . . 

496  .. 

483  .. 

186  .. 

487  .  . 

486  7i 

93  70 

91  2., 

91  50 

90  60 

96  .. 

95  10 

93  70 

92  60 

94  10 

94  !. 

92  75 

95  50 

94  .. 

93  55 

93  61. 

94  . . 

94  20 

93  30 

93  70 

93  80 

94  .. 

94  41 

94  50 

102  35 

102  85 

102  95 

103  2 

103  20 

103  50 

102  50 

102  75 

U)2  75 

103  20 

103  4. 

103  50 

103  7b 

100  8j 

iJl  40 

101  40 

101  85 

102  .. 

102  90 

101  45 

101  60 

i  Al  Q^ 

lUl  oD 

102  15 

102  30 

102  50 

104  50 

103  . 

ICI  85 

105 

101  6J 

106  10 

103  .  . 

103  .. 

102  50 

103  35 

102  75 

106  75 

104  90 

103  10 

103  2.=. 

103  20 

102  75 

104  .. 

102  95 

101  50 

101  75 

102  li 

102  50 

97  50 

93  90 

93  15 

92  80 

92  25 

Ç2  10 

101  50 

100  05 

99  . 

99  55 

lùO  50 

99  50 

61  50 

62  Si; 

63  25 

62  50 

62  4 

62  40 

103  75 

9»  75 

94  . 

101  60 

101  31 

101  .. 

46  SU 

102  .. 

io2  !! 

100  55 

47  .. 

46  80 

47  50 

48  2u 

47  97 

27  .. 

27  .. 

26  82 

27  05 

27  25 

27  10 

28  75 

22  75 

22  77 

22  90 

23  20 

23  .. 

407  .. 

406  50 

406  .. 

405  .. 

415  - 

414  .. 

470  . . 

479  .. 

482  .. 

481  .. 

480  . 

481  50 

499  .. 

497  . , 

500  .. 

506  .. 

505  .. 

503  .  . 

103  .. 

103  .. 

370  .. 

400  .. 

400  !! 

395  .. 

407  50 

460  .. 

461  .. 

456  . 

459  50 

458  .. 

166  !.| 

100  .. 

102  .. 

101  50 

100  35 

100  .  .1 

44  .. 

'48  90 

50  15 

51  .. 

49  80  1 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Til. 

àt  tltrta 

Ttn. 

— — 

DUU 

500 

ouu 

200 

OAA  An A 

ouu 

200 

^AA  AAA 

ouu 

250 

7ii  fififi 
i'ê'ê .  KfW 

100 

100 

i OA  AAA 

ouu 

200 

4  4A  AAA 

ouu 

1 AA  AAA 
lUU.UUU 

t\nA 
ouu 

250 

QK  AAA 

AA  nnn 

ou . UUU 

^00 

500 

500 

500 

99  337 

500 

500 

Qi5»l .  OUI 

500 

500 

âtfO  700 

500 

500 

l47  403 

f=.nA 
ouu 

500 

lOO . lu* 

ouu 

f=inA 
ouu 

ouu 

500 

110  .  i&DU 

ouu 

500 

ouu 

500 

MU/OI  « 

c.f1A 
OUU 

500 

SAA  AA  1 

aVU .  UU«J 

500 

OUU 

HO .  410 

500 

OUU 

V 1 . 5oy 

10£ 

4  Ai-' 
lU± 

wJ .  UUU 

t^AA 
OUU 

OUU 

ftAO  Q*7Q 

ouy . o-y 

ï^AA 
OUU 

OUU 

ctIi  .yiu 

OUU 

î^AA 
OUU 

,<A  7 Al 

B^AA 
OUU 

OUU 

jt7   H  90 

500 

OUU 

vD.  4  1^ 

500 

SiAA 

OUU 

Ivo.oéO 

500 

OUU 

213 .55^ 

KAA 

ouu 

OUU 

334 . 424 

500 

f^AA 
OUU 

94.595 

500 

500 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

50U 

355.932 

500 

500 

112U48 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

iO£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

200 

800 

40.000 

500 

500 

100.000 

500  500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 
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Cours  de  comp.  comm.  juille 


1893    1894     1895    1896  1897 


Act. 


Obi.  — 


VALEURS  ÉTRANGÈRK8 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat,  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit"  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1'"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr- . 
Obi.  anc.   —  3%l"à8«émis. 

—  —    —   9«  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —  série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Ci  H 
Nord  de  l'Espagne  — 

3  %  1" série. 

—  —  —  2"  série. 

—  —  —  3»  série. 

—  —  —  4"  série. 

—  —  —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asluries  l"hyp. 

—  _         _      2»  hyp. 

—  _         —      3.  hyp. 

Orientaux  

Aci.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  a  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  l"hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  —  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 
    4  9^  95 

—  Suddel'Esp.3%lrehyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


14  a. 

15  p. 
17  30 
17  50 


37  50 
5 
20 


5  .. 
15  .. 
15  .. 
28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
20  .. 


15  . 
15  . 
15  .. 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15  . 
15  . 
25  .. 


7  50 


15 
17  50 
17  50 
17  60 


10 
20 
40 
12  10 


16  a. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33  .. 
40  10 


14  a. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 


15 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30  .. 

9 

18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


5  ., 
15  ., 
15  . 

28  ., 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  .. 


12  a. 
15  p. 

18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


15 

15  .. 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 

16  .. 


8  a. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15 
15 
28  50 
15 
15 
15 
15 
15 

3 
15 
15 
33 

T 


15 


30  .. 


27  65 
40  . 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


30  .. 


47  70 
37 


12  20 
19 
45  p. 
14  55 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15 
15 
16 


15  .. 


15  .. 

15 

15 

20 

20 


32  50 


50  30 
37 


3  65a 
15 

45  p 
15  26 


1895 

1896 

1897 

A  fiOil 

loyo 

600 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

500 

499  . . 

490  .. 

450  .. 

552  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

725  . . 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

153  . . 

108  .  . 

74  .. 

490 

1266  . . 

1300  .. 

1300  .. 

462  50 

479  . . 

489  .. 

515  .. 

850 

790  .. 

62  50 

60  '.  '. 

45  .. 

38  .. 

160 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

250 

266  . . 

180  .. 

150  .. 

248  75 

255  . . 

176  .. 

145  .. 

937  50 

775  . . 

775  . . 

782  .. 

472  50 

475  . . 

478  . . 

475  .. 

461  25 

467  . . 

469  . . 

455 

459  . 

467  .. 

461  25 
300 

468  . . 
304  . . 

476 

295  . . 

286  .. 

2  42  50 

225  . . 

195  . . 

173  .. 

365 

364 

386  . . 

389  . . 

360 

382  . . 

385  . 

657  50 

634  . . 

696  . . 

695  .. 

450  .. 

200  .] 

115  .. 

130  .. 

87  50 

110  . . 

85 

58 

227  50 

253  . . 

223  '.. 

192  .  . 

207 

240 

205  . . 

172  . . 

200  . . 

209 

168  .. 

195 

239  . . 

207  . 

168  .. 

195 

236  . . 

211  . . 

170  .. 

225 

248  . . 

215  . . 

173  .  . 

235 

254  . . 

219  .. 

182  .. 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  .. 

197  50 

235  . . 

202  .. 

164  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31  . 

320  .. 

280  .. 

270  .. 

278  . 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  . 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  . 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  . 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  . 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  . 

362  .. 

355  .. 

368  . 

'85 

118  .. 

107  .. 
605  .. 

100  . 
765  . 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  . 

400  .. 

610  .. 

680  . 

855 

1235  . 
28  . 

142  50 

76  .. 

65  .. 

190  .. 

160  .. 

198  .. 

108  . 

496  25 

354  . 

342  .. 

293  . 

670  .. 

685  , 

600  . 

445  . 

535  .. 

580  . 

555  . 

500  . 

SOmars  6  avril  ISavril  20avril  ;.'7avril 


Cours  de  clôture  des  5  dernières «em. 


 1 

509  .. 

505  .. 

503  . . 

502  . . 

500  . . 

520  .. 

520  .. 

510  .. 

515  .. 

519  . . 

610  .. 

629  .. 

637  .. 

633  . . 

655  . . 

568  .. 

565  .. 

578  .. 

578  .. 

580  . . 

110  .. 

107  .. 

101  . . 

108  . . 

112  . . 

1317  . . 

543  .. 

544  .. 

540  .. 

540  .. 

539  . . 

114  .. 

117  .. 

107  . . 

114  .. 

107  . . 

232  .. 

212  .. 

206  .. 

230  .. 

212  . , 

254  .. 

252  .. 

236  50 

240  . . 

239  . . 

244  .. 

240  .. 

227  .. 

235  .. 

231  .  . 

781  .. 

779  .. 

782  . 

774  .. 

777  .. 

462  .. 

457  .. 

458  .. 

459  . . 

459  . . 

450  50 

4i7  75 

446  . . 

447  75 

4 10  50 

•110  25 

440  25 

440  .. 

443  . . 

443  25 

448  50 

448  .. 

448  . . 

447  . 

448  . . 

195  .. 

200  .. 

238  .. 

224  .. 

225  . . 

166  . . 

163  .. 

166  . . 

151  . . 

152  . . 

380  .. 

380  .. 

379  50 

3/9  . . 

376  . . 

385  50 

384  .. 

377  50 

375  . . 

374  . . 

710  .. 

706  .. 

701  . . 

706  .. 

705  . . 

230  .. 

230  .. 

223  .. 

215  .. 

220  . . 

177  .. 

178  .. 

169  . . 

195  . . 

183  . . 

273  25 

262  . 

256  . 

265  . . 

267  . . 

259  .. 

251  75 

244  .. 

250  . . 

248  .  - 

255  .. 

250  .. 

245  . 

250  .. 

850  .. 

051  50 

252  .. 

250  . 



256  50 

257  .. 

249  . . 

251  . . 

253  25 

252  . . 

^45  . . 

250  . . 

247  . . 

262  . 

259  .. 

247  .. 

251  .. 

255  .. 

262  .. 

259  . . 

247  . . 

260  . . 

254  . . 

256  .. 

246  .. 

244  .. 

213  .. 

259  .. 

260  .. 

245 

72  .. 

71  75 

70  .. 

70  .. 

285  .. 

281  .. 

285 

275  .. 

276  .. 

278  .. 

28i  .. 

278  .. 

283  .. 

274  .. 

319  .. 

3i0  50 

310  .. 

346  .. 

314  .. 

315  .. 

302  .. 

305  .. 

312  .. 

311  .. 

300  .. 

307  50 

304  .. 

420  .. 

417  .. 

422  .. 

422  .. 

429  .. 

355  .. 

362  .. 

363  .. 

369  .. 

365  .. 

155  .. 

159  50 

159  50 

150  .. 

155  . 

822  .. 

815  .. 

8U0  .. 

815  .. 

804  50 

180  .. 

180  .. 

170  . 

171  .. 

170  .. 

1019  .. 

1054  .- 

1059  .. 

1164  .. 

1199  .. 

1915  .. 

1919  .. 

i885  . . 

1878  .. 

2035  .. 

37  .. 

38  .. 

38  .. 

35  10 

. .  . . 

100  .. 

92  .. 

286 

281  .. 

284 

285  .. 

290  .. 

615  .. 

615  .. 

601  .. 

610  .. 

620  .. 

619  .. 

j  616  !' 

617  .. 

613  .. 

VALEURS  FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


til. 

Somm. 

lit  titre) 

0  0  m 

un. 

10.977 

» 

B 

15.791 

n 

» 

33.445 

» 

a 

20.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

100.001' 

100 

100 

16.361 

500 

500 

1.715 

500 

500 

4.28b 

»■ 

» 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

83.200 

» 

» 

32.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

501) 

40.000 

5O0 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14. 000 

500 

500 

24  00(1 

500 

500 

24,000 

500 

500 

4Û.0QP 

500 

50t 

80.000 

5(1(1 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

50(1 

5D() 

5.con 

500 

50g 

li.OOO 

500 

500 

9  023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'«  Gi«  F")  

Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale)  

Dombrowa'  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  Nickel.  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-Ulle  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 
Aciér.  de  la  Marine  .... 

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

çifHavr.-Fén.  de  Wav.  àV'. 
gëhéd.  de  l'Abb.  de  Fée. 
Ëhtrepr.  milit.  et  civ.lC*  Gi«) 
Etiâblissements  Duvftl... 
Gt.  DiStill.  Cusenier  et  C>«. 

Ql'  Moulins  de  Corbeil  

lltÈ  MlUtàires  


COURS  DB  CLOTURE 

20  avril  27  avril 

eonri eotéi 


750 
1700 
650 
1220 
225 
1250 
300 
530 
860 
2^2 
615 
1940 
1230 
1570 
1123 
93 
1530 
610 
410 
1099 
1190 
840 
630 
'i9ô 
600 
1420 
1730 
800 
1260 
570 
519U 
200 
3350 
900 
340 
1610 


650 
1230 


50 


751 


221  50 
615  .. 


1510  .. 
1110  .. 

91  .. 
1510  .. 

602  .. 

414  50 
1110 
1198 

838 

614 

769 

600 
1410 
1740 

1250 
560 


345  . 


1695  . 
1220  '. 


822 


1210  .. 


1125 

92  50 
1520  . 

625  . 

410  . 
1099  . 
1180  . 

855  . 

792  '. 

598  . 
1420  . 
1730  . 

800  . 
1259  . 

5200  '. 


338 
1610 


loDbrt 

Til. 

lenm. 

il  titrii 

■  OB. 

t»r». 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

5Ô0 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.554 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.880 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Ci»  G'«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  *  %  

C><  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France '4  %.... 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2«  émis. 
Métaux  (Ci»  F")  obi.  hyp.  4  •% 
Messageries  Marlt.  i  %  %■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

C'*  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  Gie  de  Laiterie  5  %  

Lits  MiUtaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 


Bahla  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %^1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894. 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  gosnowtce  9%  — 
Obi.  Wag.-Uts  4  %  t",e'  »ér, 


COURS  DB  CLOTURE 


Dtrnlcn 
coonctUi 


20avril 


294  .. 
173  .. 
511  .. 
255  . . 
211  .. 
449  .. 
500  .. 

507  .. 

508  .. 

507  .. 
490  .. 
500  .. 
505  .. 

508  . . 
475  .. 
365  .. 
514  50 

295  .. 
613  .. 
618  .. 
480  .. 
477  .. 


435  .. 
224  .. 
160  .. 
191  .. 
337  50 
198  . 


507  50 


293 
175 
512 
256 
211 
447 
500 
506 


504 
507 
508 
475 
366 
518 

613 


482 


435 


150 
191 
337 


507 


27  avri 


173  . 


419 
50O 
508 


507  50 
498  . 
501  . 
5C6  . 

508  . 
415  . 
365  . 


620 


476 


337  50 
99  . 


508  . 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

D'ÉLECTRO-MÉTALLURGIE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  7  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social:  14,  rue  delà  Pépinière,  Paris 
ÉMISSION 

DE 

.  1  6.000  Actions  de  500  fr. 

créées  en  vertu  da  vote  de  l'assemblée  générale 
extraordiDaire  du  20  avril  1899, 
portant  le  capital  de  7  à  15  millions  de  francs. 

fies  actions  sont  émises  au  taux  de  625  fr.,  paya- 
bles coranie  suit  : 

250  fr.,  comprenant  le  premier  quart  et  la  prime, 

en  souscrivant  ; 
125    »   formant  le  second  quart,  à  la  répartition  ; 
250    »   comprenant  les  troisième  et  quatrième 

  quarts,  le  15  juin  1899. 

625  fr. 


Les  actions  nouvelles  auront  droit,  pour  l'exer- 
cice courant,  au  même  dividende  que  les  actions 
anciennes. 

Les  actionnaires  ont  un  droit  de  privilège  sur  la 
souscription'  de  10.000  de  ces  actions  nouvelles,  à 
raison  de  5  actions  nouveUew  contre  7  anciennes, 
dans  les  proportions  suivantes  : 
4  actions  nouvelles  pour  6  actions  anciennes. 
3  —         —  5  — 

2  —         —  4  — 

2  —         -  3  - 

1  —         —  2  — 

et  ainsi  de  suite. 

Ils  ont,  en  outre,  la  faculté  de  souscrire  condi- 
tionnellement  pour  le  solde  des  10.000  actions  nou- 
velli-s  sur  lesquelles  les  actionnaires  actuels  n'au- 
raient pas  exercé  leur  droit  préférentiel. 

La  répartition  relative  à  cette  seconde  souscrip- 
tion sera  faite  au  ijrorata  des  demandes. 

La  souscription  sera  ouverte  du  1"'  au  15  mai 
1899  à  la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud, 
9,  rue  Boudreau,  Paris. 

Les  propriétaires  d'actions  qui  désirent  prendre 
part  à  la  scjuscription  devront  déposer  à  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud  leurs  anciens  titres, 
sur  lesquels  l'exercice  du  droit  de  souscription  sera 
constaté  par  une  estampille,  et  remettre  en  même 
temps  le  bulletin  de  souscription,  accompagné  du 
premier  versement  de  250  fr.  292 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD  DE  LA  FRANCE 

66,  rue  de  la  Chaussée-d' Antin,  Paris 

Avis  aux  Actionnaires 

Par  suite  de  l'insuffisance  du  nombre  des  actions 
déposées  dans  les  délais  fixés  par  l'article  40  des 
statuts,  l'assemblée  générale  convoquée  pour  le 
29  avril  courant  ne  pourra  délibérer  valablement. 
Une  nouvelle  assemblée  sera  convoquée  ultérieure- 
ment, ,  293 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  24  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  38,  avenue  de  l'Opéra,  Paris 


MM.  les  Obligataires  de  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Câbles  télégraphiques  (Société  civile 
des  OI)ligataires  de  la  Compagnie  Française 
des  Câijles  télégraphiques,  obligations  4  0/0, 
càldo  Australie-Nouvelle-Calédonie)  sont  in- 
formés que  le  coupon  semestriel  n"Il,  échéant 
lel"  mai  1899,  sera  mis  en  paiement,  à  partir 
de  cette  date,  à  raison  de: 

9  fr.  60  pour  les  obligations  nominatives 
(impôts  déduits)  ; 

9  fr.  104  pour  les  obligations  au  porteur 
(impôts  déduits), 

A  Paris,  aux  caisses  des  Etablissements  ci- 
a])iés  : 

Bamiuc  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin  ; 

Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue 
Saint-Georges  ; 


Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54,  rue  de  Provence. 

Les  112  obligations  dont  les  numéros  sui- 
vent, sorties  au  tirage  du  15  avril  1899,  seront 
remboursées  à  partir  dul"  mai  1899,  à  raison 


des  Etablissements  désignés  ci- 

■dessus. 

125 

236 

1201 

1228 

1242 

1295 

1472 

1632 

1634 

1708 

1719 

1924 

1964 

2078 

2087 

2205 

2404 

2426 

2468 

2497 

2576 

2651 

2698 

2809 

28i8 

3210 

3211 

3336 

3367 

3399 

3425 

3639 

37.55 

3786 

3821 

3986 

4013 

4037 

4121 

4128 

4177 

4403 

4412 

4480 

4492 

4557 

4578 

4588 

4601 

4772 

4957 

5039 

5063 

5265 

5354 

5357 

5537 

5588 

5603 

5963 

5968 

5975 

6299 

6374 

6431 

6463 

6482 

6658 

6761 

7102 

7105 

7353 

7457 

7533 

7619 

7633 

7811 

7830 

7876 

7964 

8010 

8033 

8040 

8o45 

8050 

8221 

8365 

8537 

8559 

8700 

8981 

9036 

9132 

9328 

9341 

9423 

9538 

9695 

9741 

9872 

9933 

9960 

9990 

10077 

10216 

10290 

10305 

10333 

294  Le  Conseil  d'administratio.n. 

CHEMIN  DE  FeTdTpARIS  A  ORLÉANS 

Echéances  de  mai  et  de  juillet  1899 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Porteurs  d'obligations  que  le  mon- 
tant des  intérêts  semestriels,  échéant  le  1"  mai  et 
le  1"  juillet  1899,  soit  pour  les  titres  au  porteur, 
soit  pour  les  titres  nominatifs,  sera  payé  dans  les 
bureaux  de  la  Compagnie,  à  Paris,  8,  rue  de  Lon- 
dres, déduction  faite  des  impôts  établis  par  les  lois 
des  29  juin  1872  et  26  décembre  1890,  savoir: 


Impôts 

à 

déduire 


Net 


payer 


10.  ». 

0.91 

9.09 

10. 

0.40 

9.60 

25.  » 

2.285 

22.715 

25.  » 

1.  » 

24.  » 

7.50 

0.778 

6.722 

7.50 

0.30 

7.20 

7.50 

0.778 

6.722 

7.50 

0.30 

7.20 

Montant 

des 
coupons 

1»  Echéance  du  l»'  mai 
Obligations  4  %  (Orsay  1 

série)  au  porteur   10. 

nominatives   10. 

2»  Echéance  du  l'"' juillet: 
Obligations  4  %  Orléans 

(1848)  au  porteur  

nominatives   25. 

Obligations  3  %  Orléans 

au  porteur   7.50 

nominatives  

Obligations  3  %  Grand 

Central  au  porteur  

nominatives  . . 

Le  montant,  impôts  déduits,  des  intérêts  échéant 
le  l"  juillet,  pourra  être  payé  à  Paris,  à  partir  du 
1"  mai  prochain,  sous  une  retenue  calculée  au  taux 
d'escompte  de  la  Banque  de  France. 

Les  titres  qui  auront  usé  de  la  faculté  d'escompte 
ne'  pourront  être  présentés  ni  au  transfert  ni  à  la 
conversion  avant  le  1"  juillet  1899. 

Les  intérêts  seront  payés  dans  toutes  les  gares 
et  stations  de  la  Compagnie  d'Orléans  ouvertes  au 
service  des  titres,  dans  les  gares  principales  des 
Compagnies  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  de  l'Est, 
de  l'Ouest  et  du  Midi,  ainsi  qu'aux  guichets  de  la 
Société  Générale  et  de  ses  succursales,  du  Crédit 
Lyonnais  et  de  ses  succursales,  de  la  Société  Géné- 
rale do  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  ses 
succursales,  et  du  Clomptoir  National  d'Escompte 
de  Paris  et  de  ses  succursales. 

Les  intérêts  seront  payés  par  ces  Sociétés  de 
crédit  sans  frais  d'aucune  sorte  pour  les  porteurs 
de  titres.  Le  paiement  aura  lieu  clans  un  délai  de 
huit  jours,  au  plus  tard,  à  partir  de  la  remise  des 
titres  auxdites  Sociétés,  qui  ne  pourront  escompter 
ni  les  arrérages  ni  les  coupons  qui  leur  seront  dé- 
posés. 

Paris,  le  18  avril  1899. 

Le  Directeur  de  la  Compagnie, 
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BANQUE  INTERNATIONALE  DE  PARI 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DK 

Siège  social  :  3  et  5,  rue  Saint-Georges. 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  asSfP 
blée  générale  annuelle  ordinaire,  conformém 
aux  dispositions  des  articles  32  et  39  des  stati 
pour  le  lundi  15  mai  prochain,  à  3  h.  1/2  de  relei 
au  siège  social,  3  et  5,  rue  Saint- Georges. 

Pour  faire  partie  de  cette  assemblée,  les  acti 
naires  doivent  être  propriétaires  d'au  moins 
actions  et  déposer  leurs  titres  dix  jours  au  mo 
avant  l'assemblée,  c'est-à-dire  le  5  mai  au  p 
tard  : 

A  Paris,  dans  les  caisses  de  la  Société  ; 

A  Londres,  à  The  London  Joint  Stock  Bank 
mited,  6,  Lolhbury: 

A  Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Pî 
et  des  Pays-Bas  et  à  la  Caisse  Générale  de  Rep( 
et  de  Dépôts  ; 

A  Genève,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Pî 
et  des  Pays-Bas. 

Le  Conseil  d'administration  a  décidé  de  propo 
à  l'assemblée  générale  la  répartition,  pour  l'e? 
cice  1898,  d'un  dividende  de  30  fr.  par  action,  ' 
lequel  un  acompte  de  12  fr.  50  a  été  payé  le  2  j 
vier  dernier. 

a 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUI 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  24  MILLIONS  DE 

Siège  social  :  38,  avenue  de  VOpéra,  Paris 

MM.  les  Obligataires  de  la  Compagnie  Fn 
çaise  des  Câbles  télégraphiques  sont  infornL 
que  le  coupon  semestriel  n"  16  des  obligatic 
5  0/0,  l''e  série,  échéant  le  le--  mai  1899,  s« 
mis  en  paiement,  à  partir  de  cette  date,  à  r.L 
son  de  : 

13  fr.  pour  les   obligations  nominatif 

(impôts  déduits)  ; 

11  fr.  543  pour  les  obligations  au  portt' 
(impôts  déduits), 

A  Paris,  aux  caisses  de  la  Banque  Interi 
tionale  de  Paris,  3  et  5,  rue  Saint-Georges. 

Les  79  obligations  dont  les  numéros  suive 
sorties  au  tirage  du  15  avril  1899,  seront  re 
boursables  à  partir  du  l"^""  mai  1899,  à  rais 
de  499  fr.  50  (impôts  déduits),  aux  caiss 
désignées  ci-dessus. 


139 

236 

284 

315 

1367 

ir 

1436 

1567 

1677 

1686 

1705 

1-1 

1884 

2262 

2481 

2675 

2771 

2^  : 

3001 

3284: 

3303 

3472 

3512 

3£ 

3721 

4121 

4336 

4564 

4688 

47 

5026 

5111 

5203 

5328 

5349 

5£ 

5583 

5607 

5805 

5995 

6226 

6e 

6645 

6677 

6692 

6733 

6747 

71  1 

7594 

7628 

7646 

7882 

8146 

81  1 

8280 

8510 

8774 

9149 

9494 

95^ 

10322 

10693 

10701 

10777 

10909 

109, 

10968 

11279 

11549 

11588 

11748 

121  r 

12376 

12899 

13114 

13196 

13413 

137 

14124 

i 

Le 

Conseil  d'administration.  \ 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Fête  de  l'Asce  ^ 
sien  (11  mai  1899). 

A  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Ascension,  la  Comp 
gnie  d'Orléans  rendra  exceptionnellement  valab) 
pour  le  retour  jusqu'aux  derniers  trains  du  mai 
16  mai  les  billets  aller  et  retour  à  prix  réduits  q 
auront  été  délivrés,  aux  conditions  de  son  Ta 
spécial  G.  V.  n»  2,  du  mardi  9  au  lundi  15  mai  i 
dus. 

Ces  billets  conserveront  la  durée  de  validité  c 
terminée  par  ledit  Tarif  lorsqu'elle  expirera  après 
16  mai.  298 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
M,  m*  da  Croiasaat,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No         _  15e  volume.  (18) 


BUREAUX  :  il,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  H  mai  1899. 


OMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

dea  Gt-reoxds  SSxipress  Surox)éezxs 

{Société  Anonyme) 


t  comparatif  des  Eecettes  nettes  des  Voitures 
1898  1899 

[«■  janv.  au  10  avril,  Fr.  2.661.244  3.007.462 

Il  au  -20  avril   Fr.      319.819  359.880 

2.981.063  3.367.342 
irence  en  faveur  de  1899 .  386 . 279 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES   CHEMINS   DE   FER  DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


ittes  brutes,  pendant  le  mois  de  mars  1899, 
,  Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

709.800  fr.  (ou  $  m/n  312.000) 
,re  :  753.159  fr.  (ou  $  m/n  403.406) 
mars  1898. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

ité  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 


R,  BLIDAH,  BONE,  BOUGIE,  CONSTANTINE,  MAR- 
[LLE,  MOSTAGAHEM,  ORAN,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBÊS, 
"NIS. 


COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

à  sept  jours  de  préavis  2  0/0 


lOMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  EAUX 

SOi'IÉTÉ  ANONYME  —  CAPITAL  :  40  MILLIONS 

52,  rue  d'Anjou,  Paris 


Avis  aux  Actionnaires 

Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Géné- 
des  Eaux  qu'ils  sont  convoqués  en  Assemblée 
raie  ordinaire,  pour  entendre  le  rapport  an- 

approuver  les  comptes,  fixer  le  dividende  de 
Jxercice  1898  lart.  39,  40  et  46  des  statuts)  et 
iser  une  nouvelle  émission  d'obligations  (art.  32 

des  statuts^. 

^semblée  aura  lieu  le  lundi  29  mai  1899,  à 
heures,  au  siège  social,  à  Paris,  rue  d'Anjou, 
'ro  52. 

VI.  les  Actionnaires  propriétaires  de  vingt  ac- 
.  au  moins,  nominatives  ou  au  porteur,  de 
al  ou  de  jouissance,  peuvent  seuls  faire  partie 
Assemblée  (art.  38  des  statuts). 
VI.  les  actionnaires  au  porteur  devront,  pour 
admis  à  cette  Assemblée,  déposer  leurs  titres 
lège  social,  52,  rue  d'Anjou,  ou  à  L\'on,  chez 
Cambofort,  F.  et  C.  Saiut-Olive,  banquiers, 
ze  jours  au  moins  avant  l'Assemblée, 
le  carte  nominative  et  personnelle  leur  sera 
rée. 

ris,  le  22  avril  1899. 

Le  Directeur, 
Talandier. 

iTA.  —  Le  Conseil  d'administration,  dans  sa 
be  ilu  19  avril  1899,  a  décidé  qu'il  proposerait 
ssemblf'i!  gi''iiérale  de  fixer  à   71   francs  par 
(n  le  dividende  de  l'exercice  1898. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD  DE  LA  FRANCE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL:  25.000.000  DE  FRANCS 

66,  rue  de  la  Chaussée-d' Antin,  Paris 


L'Assemblée  générale  ordinaire,  convoquée  pour 
le- 29  avril  1899,  n'ayant  pu  se  réunir  par  suite  de 
l'insulfisance  du  nombre  des  titres  déposés,  une 
nouvelle  Assemldée  ordinaire  est  convoquée  pour 
le  mardi  30  mai  1899,  à  quatre  heures  de  l'après- 
midi,  au  siège  social  de  la  Compagnie. 

Conformément  à  l'article  35  des  Statuts,  cette  As- 
semblée délibérera  valablement,  quel  que  soit  le 
nombre  des  actions  représentées,  sur  les  questions 
mises  à  l'ordre  du  jour  de  la  première  convoca- 
tion. 

Pour  avoir  le  droit  d'assister  à  cette  réunion, 
MM.  les  Actionnaires,  porteurs  de  10  actions  au 
moins,  devront  avoir  déposé  leurs  titres  au  plus 
tard  le  13  mai  1899. 

A  Paris  :  au  Crédit  Industriel  et  Commercial,  66, 
rue  de  la  Victoire  ;  à  la  Société  Marseillaise,  4,  rue 
Auber  ;  au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue 
Bergère  ; 

A  Marseille  :  à  la  Société  Marseillaise,  63,  rue 
Paradis. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE  PAR   LE  GAZ 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'Assemblée  générale  annuelle  du 
28  mars  1899. 


Caisse   des    Retraites   des  Employés.  — 

Conformément  à  votre  délibération  du  29  mars 
1894,  et  sans  prélever  aucune  retenue  sur  les 
appointements  des  employés,  l'Exploitation  pour- 
voi! au  paiement  des  pensions  de  retraites  réglées 
ou  à  régler  jusqu'en  1905. 

Le  montant  de  ces  pensions  de  retraite  a  été,  en 
1898,  de  43l_).440  fr.  13. 

Dans  ce  cliiffre,  ne  sont  pas  compris  les  pensions 
et  secours  renouvelables  montant  à  30.447  fr.  75  et 
accordés  à  d'anciens  employés  et  veuves  des 
employés  qui  ont  dû  quitter  le  service  de  la  Gorn- 
pagnie  avant  le  1"''  janvier  1881,  point  de  départ 
primitivemeiU  assigné  au  fonctionnement  de  la 
Caisse  des  Retraites. 

La  même  délibération  du  29  mars  1894  créait  un 
fonds  de  réserve  destiné  à  continuer,  après  1905, 
le  paiem.ent  des  pensions  de  retraite  accordées 
jusqu'au  31  décembre  1905.  Ce  fonds  se  compose 
du  capital  qui  existera  à  cette  époque  et  se  sera 
augmenté  chaque  année  d'une  somme  de  858.300 
francs  et  des  intérêts  cumulés  des  sommes  anté- 
rieurement versées. 

Votre  délibération  du  27  mars  1897  y  a  ajouté 
une  annuité  de  49.388  francs  à .  prélever  sur  la 
somme  de  600.000  francs  mentionnée  plus  haut. 
Il  y  a  été  joint  un  reste  de  1 .659  fr.  64,  non  employé 
en  1898. 

Enfin,  pour  donner  satisfaction  à  une  nouvelle 
demande  du  Conseil  Municipal,  nous  avons  consacré 
une  somme  de  70.000  francs  à  améliorer  la  situation 
des  agents  des  services  actif  et  sédentaire. 

D'accord  avec  la  Ville  de  Paris,  cette  mesure  a 
eu  pour  n'sultat  de  donner  un  effet  rétroactif  aux 
augmentations  de  traitement  accordées  le  31  décem- 
bre 1808  aux  plus  anciens  agents  dans  chaque 
grade,  jugés  dignes  d'avancement  et  faisant  partie 
des  services  qui  viennent  d'être  indiqués. 

La  somme  prélevée  pour  faire  face  à  l'augmen- 
tation des  pensions  de  retraite  résultant  de  cette 
distribution  a  été  de  11.616  francs. 

Le  montant  total  des  versements  effectués  en 
1898  à  la  Caisse  des  Retraites  des  Employés  s'est 
élévé  ainsi  à  1.109.188  fr.  11. 

Par  suite,  le  fonds  de  réserve  a  été  porté  au 
31  décembre  1898 à  la  somme  de  8.480.021  fr.  52, 
représentée  par  : 


C)  Voir  L'Economiste  Européen  n»  379,  3S0,  381. 


21  aclions  et  5.047  obligations  de  la  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz  ; 

2.706  obligations  3  "/„  des  Cheinins  de  fer  du 
Nord,  de  l'Est  et  du  Midi  ; 

118.505  francs  de  Rentes  3  "/„  et  3  1/2  "/o  ; 

et  796.909  fr.  07  d'argent  en  caisse  dont  il  a  été 
fait  emploi  depuis  le  31  décembre  1898  en  valeurs 
de  même  nature. 

Caisse  d'Economie.  —  La  Caisse  d'Economie, 
dont  la  création  remonte  au  1"  juillet  1876,  a  pour 
objet  de  faciUter  à  nos  employés  et  ouvriers,_  sans 
frais  ni  perte  de  temps,  le  placement  des  écono- 
mies qu'ils  peuvent  faire,  chaque  mois,  sur  leurs 
traitements  ou  leurs  salaires. 

Depuis  que  cette  Caisse  a  commencé  à  fonction- 
ner, elle  a  ouvert  6.228  comptes  et  a  reçu  en 
dépôt   Fr.    3.255.023  19 

Sur  cette  somme,  il 
a  été  remboursé  à  5.231 

déposants   Fr.  2.050.807  04 

et  en  titres,  à  865 
employés  et  ouvriers 
dont  les  versements 
dépassaient  530  fr.  Fr.     908.976  15 

Total   Fr.   2.959.783  19 

De  sorte  qu'il  restait  en  caisse  au 
31  décembre  1898   295.240  » 

Ce  dernier  chiffre  est  inférieur  de  3.172  fr.  39  à 
celui  de  l'année  1897  à  pareille  date. 

Bourses  d'études.  —  La  Compagnie  accorde 
des  l)Ourses,  aux  Ecoles  d'Arts-et-Métiers  et  dans 
les  Ecoles  Supérieures  Municipales,  aux  enfants  de 
quelques  agents  dont  elle  allège  ainsi  les  charges  de 
famille. 

Un  certain  nombre  de  bourses  sont  allouées 
aussi  sur  des  fonds  spéciaux  provenant  de  legs  dus 
à  la  générosité  de  divers  administrateurs  et  action- 
naires ou  de  dons  faits  en  leur  mémoire. 

Contestation  avec  la  Ville  de  Paris 
au  sujet  de  l'amortissement  des  actions 
de  la  Compagnie. 

Nous  vous  avoBS  rendu  compte,  lors  de  vos  pré- 
cédentes réunions,  du  différend  soulevé  entre  la 
Ville  de  Paris  et  la  Compagnie  au  sujet  de  l'amor- 
tissement de'votre  capital-actions. 

Vous  vous  souvenez  que  ce  différend  porte  sur 
le  mode  d'établissement  des  comptes. 

La  Ville  n'accepte  de  payer  par  moitié  qu'une 
somme  annuelle  de  987.457  fr.  41  et  prétend  laisser 
à  votre  charge  exclusive  la  totalité  excédante  de 
l'amortissement  des  actions  ;  ce  qui  aurait  pour 
conséquence,  si  cette  prétention  était  admise,  de 
réduire  à  une  somme  de  16.783.250  fr.  sa  part 
contributive  dans  le  reraljoursement  du  capital- 
actions  de  84  millions,  tandis  que  celle  des  action- 
naires se  trouverait  portée  à  67.216.750  fr. 

La  Compagnie,  au  contraire,  soutient  que  la 
cession  à  la  Ville  de  la  moitié  de  l'actif  social  en 
fin  de  concession  entraîne,  pour  cette  dernière, 
l'obligation  de  prendre  à  son  compte  la  moitié  du 
remboursement  des  actions. 

Le  Conseil  do  Préfecture,  à  qui  il  appartenait  de 
juger  la  question  en  première  instance^  a  rendu,  le 
27  juin  dernier,  un  arrêté  aux  termes  duquel  la 
Ville  de  Paris  est  admise,  mais  à  partir  du  l»"'  jan- 
vier 1895  seulement,  à  faire  introduire  dans  nos 
comptes  les  modifications  demandées  par  elle. 

Nous  avons  formé  recours  contre  cet  arrêté  de- 
vant le  Conseil  d'Etat  et  déposé,  à  la  date  du 
4  octobre  1898,  un  Mémoire  auquel  la  Ville  de 
Paris  a  répondu  le  17  février  dernier.  Son  Mé- 
moire ne  contient  aucun  argument  de  nature  à 
diminuer  la  confiance  que  vous  pouvez  avoir  dans 
la  bonté  de  votre  cause. 

Nous  persistons  à  maintenir  le  sens  donné  inva- 
riablement au  traité  par  ses  propres  auteurs  tou- 
tes les  fois  qu'ils  ont  eu  à  l'appliquer,  et  nous  ne 
doutons  pas  que  l'examen  des  textes,  rapprochés 
de  tout  ce  qui  est  de  nature  à  déterminer  la  com- 
mune intention  des  parties,  n'amène  la  réformation 
de  l'arrêté  du  Conseil  de  Préfecture. 

En  attendant  la  décision  du  Conseil  d'Etat,  qui, 
nous  en  sommes  convaincus,  donnera  raison  à  la 
juste  défense  de  vos  droits,  vous  devez  différer  la 
distribution  de  la  partie  du  dividende  correspon- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


liant  à  la  somme  de  13  l'r.  50,  à  réserver  comme 
conséquence  de  l'arrêté  i\a  27  juin  1898. 

N'ous  vou<  avons  explique  précédemment  en 
détail  comment  cette  somme  devait  être  calculée. 

Une  résolution  spéciale  va  vous  être  proposée  à 
ce  sujet. 

CHAPITRE  IV 

Renouvellement  partiel  du  Conseil 
d'administration . 

D'après  les  statuts,  le  Conseil  d'administration 
se  renouvelle  chaque  année  par  cinquième,  suivant 
l'ordre  d'ancienneté. 
Les  administrateurs  sortants  sont  : 
MM.  Arnaud, 

de  Boislisle, 
comte  de  Breteuil 
et  I^aroclie. 

lis  sont  rééligibles  ;  vous  aurez,  Messieurs,  à 
pourvoir  à  leur  réélection  ou  à  leur  remplacement. 

Nomination  de  la  Commission  de  vérification 
des  comptes. 

La  Commission  que  vous  avez  chargée  de  vérifier 
les  comptes  de  1898  se  composait  de  : 
MM.  Croizi'tte  Desnoyers, 
A.  Luuyt, 
le  colonel  Robert, 
le  baron  Michel  de  Trétaigne^ 
Widnicr. 

Le  colonel  Robert  est  décédé  avant  d'avoir  pris 
part  aux  opérations  de  votre  Commission. 

Le  C^ouseil  vous  propose,  d'accord  avec  la  Com- 
mi.-^sion,  de  le  remplacer  par  M.  de  Catheu,  ancien 
élève  de  l'Ecole  Polvtechnique.  ancien  ing''nieur  de 
la  Compagnie  du  Chemin  de  1er  du  Nord,  qui  a  des 
intérêls  importaids  dans  notre  industrie,  et  n'est 
pas  un  inconnu  pour  vous,  ayani  plusieurs  fois 
siégé  au  bureau  dans  vos  précédentes  réunions. 

Elle  vous  propose  également  de  réélire  MM. 
Croizette  Desnoyers,  A.  Luuyt,  le  baron  de  Tré- 
taigne  el  V\'idmer. 

Enfin,  nous  soumettons  à  votre  approbation  les 
résolutions  suivantes  : 

PREMIÈRE  RÉSOLUTION 

Les  comptes  et .  inventaires  de  l'exercice  1898, 
tels  qu'ils  viennent  d'être  exposés  et  résumés, 
sont  approuvés. 

DEUXIÈME  RÉSOLUTION 

Le  dividende  de  l'année  1898  est  fixé  à  62  fr.  50 
pour  les  actions  du  capital.  Unacompte  de  ]-2fr.  50 
leur  a  été  payé  en  octobre  dernier  et  une  somme 
de  13  fr.  50  doit  être  mise  en  réserve  au  crédit  des 
actions,  jusqu'à  ce  que  le  Conseil  d'Etat  ait  pro- 
noncé sur  le  recours  formé  contre  l'arrête  du 
•27  juin  1898  du  Conseil  de  Préfecture  de  la  Soinc. 

Én  conséquence,  il  sera  payé  35  fr.  .50  par 
action  de  capital  ou  de  jouis.sance,  sous  déduction 
de  l'impôt,  à  dater  du  (5  avril  prochain,  au  siège 
de  la  Compagnie,  6,  rue  Condorcet. 

L'Assemblée  générale  donne  tous  pouvoirs  au 
Conseil  d'Administration,  pour  fixer  la  date  et  le 
mode  de  distribution  aux  actions  des  13  fr.  50 
réservés,  sur  la  présentai  ion  des  titres. 

TROISIÈME  RÉSOLUTION 

L'Assemblée  approuve  la  vente  à  la  commune 
de  Clichy  d'un   terrain  sis  Rue   de  Ncuilly, 
Clichy,  au  prix  total  de  121.917  fr.  89. 

QUATRIÈME  RÉSOLUTION 

L'.\ssemblée  approuve  la  vente  à  la  Compagnie 
du  Chemin  de  fer  Métropolitain  d'un  terrain  sis 
à  Paris,  Cours  de  Vincennes,  au  prix  total  do 
U (1.000  francs. 

Renouvellement  partiel  du  Conseil  d'A'lminis- 
tration. 

Renouvelloment  do  la  Commission  do  Vérifi- 
cation des  GompUis. 

Los  Résolutions  (^ui  précèdent  ont  été  apjirou 
véos  par  l'Assemblée. 

MM.  Arnaud,  do  Boislisc,  Comte  do  Breteuil  et 
Laroche,  Administrateurs  sortants,  ont  clé  réélus, 
:'i  l'unanimité,  membres  du  Conseil  d' Administra 
tioii. 


A  l'unanimité,  MM.  Croizette  Desnoyers, 
A.  Luuyt,  le  Baron  Michel  de  Trétaigne  et  Widmer 
ont  été  réélus  membres  de  la  Commission  de 
Vérification  des  ('-omptes  et  M.  de  Catheu  a  été 
nommé  membre  de  celte  Commission,  en  rempla- 
cement de  M.  le  Colonel  Rol.tert,  décédé. 


RAPPORT 

de  la  Commission  de  vérification  des  comptes, 

composée  de  : 

MM.  Croizette  Desnoyers,  rapporteur  .* 
A.  Luuyt, 

le  baron  Michel  de  Trét.vigne 

et  'WlDMER. 


Messieurs, 

Le  14  avril  1857,  l'assemblée  générale  extraordi- 
naire de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  créée 
en  1850,  a  décidé  qu'une  Commission  de  cinq  mem- 
bres, prise  dans  son  sein,  serait  déléguée,  chaque 
année,  avec  le  mandat  spécial  de  vérifier  les  comp- 
tes qui  doivent  lui  être  soumis  annuellement  par 
le  Conseil  d'administration,  et  que  la  première 
vérification  comprendrait  les  exercices  de  1856  et 
de  1857. 

La  Compagnie  a  donc  devance  de  dix  ans  les 
prescriptions,  puisque  l'obligation  de  «  charger  un 
«  ou  plusieurs  commissaires  de  faire  un  rapport 
('  sur  la  situation  de  la  Société,  sur  le  bilan,  sur 
«  les  comptes  présentés  par  les  administrateurs  » 
n'a  été  inscrite  que  dans  l'article  32  de  la  loi  du 
24  juiUet  1867. 

Vous  nous  avez  fait  l'honneur.  Messieurs,  de 
nous  confier  la  mission  de  vous  présenter  le  rap- 
port dont  il  s'agit  pour  l'exercice  1898  :  nous  ve- 
nons vous  rendre  compte  de  l'exécution  de  ce 
mandat. 

BILAN 

Le  bilan  d'une  Société  industrielle  ou  d'un  com- 
merçant étant  le  compte  général  de  tout  l'actif  et 
de  tout  le  passif,  à  une  date  déterminée,  nous 
avons  commencé  par  vérifier  les  nombreux  articles 
figurant  au  bilan  du  31  décembre  1^98  et  qui  est 
divisé  en  deux  parties  :  l'une  concernant  le  compte 
de  premier  établissement,  l'autre  le  compte  d'ex- 
ploitation. 

1"  Compte'de  premier  établissement.  —  Le 

compte  de  premier  établissement  est  constitué  par 
les  valeurs  imiuobilisées,  comme  les  apports  so- 
ciaux, les  dépenses  de  constiuction  des  usines, 
les  acquisitions  d'immeubles,  l'accroissement  et 
l'augmentation  de  diamètre  des  canalisations,  la 
construction  et  la  pose  des  branchements  ainsi 
que  des  compteurs. 

•Les  dépenses  de  premier  établissement  de  1  exer- 
cice 1893  sont  inférieures  à  celles  de  1897  et  la 
diminution,  qui  atteint  1.229.363  fr.  97,  provient  en 
partie  de  réductions  diverses  s'élevaut,  notamment, 
à  569.088  fr.  98  sur  l'article  des  conslructions  et  à 
202.05?!.  fr.  9'i  sur  le  chapitre  des  conduites  mon- 
tantes; d'autre  part,  le  solde  du  compte  des  immeu- 
bles vendus  en  1898,  qui  dépasse  de  474.390  fr.  43 
celui  de  l'année  1897,  est  venu  augmenter  les  res- 
sources de  premier  établissement. 

2°  Compte  d'exploitation.  —  La  seconde  partie 
du  bilan  renferme  les  valfurs,  non  immobilisées, 
dépendant  de  l'cxploitalion  et  comprenant  ce  qui 
restait,  au  31  décembre  1898,  en  matières  fabri- 
quées ou  non  fabriquées,  en  sommes  reçues  dans 
les  caisses,  en  créances  à  recouvrer,  en  approvi- 
sionnements. 

La  totalité  do  ces  valeurs  s'élevait 
au  81  décembre  1898  à  Fr.  84.tto3.822  93 

Les  mêmes  éléments  constitutifs  de 
l'actif  social  au  31  décembre  1897  at- 
teignaient seulement   81 .110..J7O  /l 


Ce  qui  d(mne  pour  l'année  ]«98  une 
augmentation  de  Fr.    3. 542. 847  22 


Cet  accroissement  provient,  surtout,  de  l'eléva 
tion  à  34.7.58.540  fr.  70  du  montant  total  des  valeurs 
en  portelcuille  au  31  di'cembre  de  l'année  écoulée, 
tandis  (|ue  la  somme  de  ces  valeurs  ne  dépassait 
pas  30.523.644  fr.  84  au  31  décembre  1897. 

Nous  avons  constaté  que  les  sommes  attribuées 
au  compte  de  premier  établissement  étaient  exac- 
tement imputées,  et  un  examen  attentif  nous  a  lait 
recoumiUre  que  les  chiffres  dos  dépenses  et  des 
rebelles,  qui  lii^uraient  au  bilan,  étaient  la  repro- 
duction fidèle  de.s  opérations  régulièrement  établies 


par  les  nombreuses  pièces  justificatives,  bien  cl! 
sées,  de  cliaqus  dossier,  ainsi  que  par  les  résulta 
inscrits,  avec  un  soin  méthodique,  sur  le  Livif'< 
Journal  et  sur  le  Grand-Livre. 

Caisse  centrale 

Le  relevé  des  livres  de  la  Caisse  Centrale  de'™ 
Compagnie  nous  avait  indiqué  qu'une  somri" 
totale  de  3.160.565  fr.  54  devait  se  trouver  da 
cette  Caisse  le  jour  de  notre  visite. 

Le  comptage  des  billets  de  banque,  de  l'or,  F 
la  monnaie,  nous  a  permis  de  signaler  l'exactitu'"' 
parfaite  et  l'ordre  irréprochable  qui  régnent  da' 
cette  partie  du  service. 

L'examen  des  mêmes  livres  nous  a  donné  l'a 
surance  que  la  somme  qui  restait,  au  31  déceif" 
bre   1898,   dans   la    Caisse   Centrale,  était 

365.590  fr.  81,  chiffre  diti'érent  de  celui  porté  i 
bilan,  parce  que  ce  dernier  comprend,  en  outre, 
solde  de  toutes  les  caisses  particulières  des  usin 
de  la  Compagnie. 

Portefeuille 

La  vérification  du  Portefeuille  nous  a  \i 
apprécier  la  prudence  avec  laquelle  on  choisit  d 
valeurs,  de  premier  ordre,  facilement  réalisable 
destinées  à  utiliser,  le  plus  fructueusement  pi 
bible,  les  capitaux  nécessaires  à  la  inarclie 
votre  grande  entrepiise. 

Caisse  des  Titres  | 

La  Caisse  des  Titres  renfermait,  au  moment 
notre  vérification,  297.646  titres  représentant  i 
peu  plus  de  49  0/0  des  titres  émis  et  encore 
circulation.   •  ; 

Un  classement  méthodique  des  dossiers  et  l'ei 
ploi  de  fiches  et  de  répertoires  permettent  de  pr 
céder  avec  rapidité  el  [irécision  aux  opératio 
multiples  des  conversions,  des  mutations,  des  i 
traits  et  des  dépôts  de  titres. 

La  vérification  de  nombreux  dossiers  individut 
renfermant  chacun,  suit  des  actions  de  capiti 
soit  des  actions  de  jouissance,  soit  des  obligatior 
nous  a  démontré  l'accord  parfait  qui  règne  eut 
les  indications  placées  sur  les  dossiers,  sur  1 
fiches,  sur  les  registres  matricules. 

■Visite  d'Usine 

Nous  avons  examiné  enfin  la  comptabilité,  i 
matière  et  en  argent,  des  magasins  de  l'usine 
La  Villette,  une  des  plus  importantes  de  la  Co 
pagnie. 

Caisse  particulière  de  l'Usine.  —  Nous  avo 
constaté  une  entière  concordance  entre  les  chiffr 
portés  sur  les  livres  et  la  somme  de  1.8U2  fr. 
qui  se  trouvait,  le  jour  de  notre  visite,  dans 
caisse  particulière  de  l'usine. 

Le  31  décembre  1898,  cette  caisse  ne  contena 
d'après  les  écritures,  que  1.729  fr.  12  c. 

Comptabilité  des  Magasins 

Des  relevés  opérés  sur  le  livre  des  magasins 
La  Villette  nous  ont  donné  les  résultats  suivanti 

Le  31  décembre  1897,  l'inventaire  des  marcha 
dises  en  magasin  s'élevait  à        Fr.  2ii8.888 

Le  total  des  entrées,  en  1898,  a  été 
de    Fr.  763.930 

Les    réceptions,   y  compris  les  

inventaires,    ont    donc    atteint  en 
18!  ;   Fr.  1.042.810 


773.917 


278.91)1 


Le  total  des  sorties,  dans  cette 
même  année,  a  été  de   

Le  3!  décembre  189S,  il  restait  des- 
objets en  magasin  pour.   Fr. 

Les  faibles  écarts  (jui  existent,  soit  entre 
valeur  des  inventaires  à  la  fin  des  deux  ann< 
1898  et  1897,  soit  entre  les  totaux  des  entrées 
des  sorties  dans  l'Exercice  1898  ;  enfin  les  relei 
mensuels  des  réceptions  et  des  livraisons  me 
trcnt  avec  quelle  vigilante  attention  on  procè< 
par  approvisionnements  successifs,  proportionni 
il  la  consommation,  afin  d'éviter  l'immobilisati 
de  sommes  assez  fortes  et  les  dégradations  prw 
nant  d'un  séjour  trop  prolongé  dans  les  magasu 

L'organisation  si  complète  de  la  comptabili 
en  matière  et  on  argent,  des  magasins  de  la  Co 
pagnie,  permet  d'opérer,  d'ailleurs  très  lacilemc 
et  très  simplement,  des  approvisionnements  te 
jours  subordonnés  aux  besoins  constates.  I 
objets  sont  tous  sysmétriquement  ranges,  i 
catégories,  dans  des  cases  désignées  charune  r 
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ftche  portant  à  la  fois  les  dates  d'oiitréo  et  de 
le.  les  valeurs  et  les  quantités  do  nuirchan- 
s  apnortées,  enlevées,  restant  disponibles, 
es  indications,  précises  et  apparentes,  ronsei- 
(it  ininiédialenient  les  gardes-magasins.  Elles 
L,  de  plus,  ainsi  que  nous  l'avons  constaté 
r  un  grand  nombre  d'articles,  rigonreuseniont 
•odnites,  dans  le  bureau  do  l'usine,  sur  le 
stre  matricule,  sur  le  Livre-journal,sur  le  Grand 
re. 

ne  sim|)le  lecture,  au  magasin  ou  au  liureau, 
net  donc,  à  tout  moment,  do  connaître  très 
ilemenl  ce  qui  existi;  dans  chaque  catégorie, 
ien  n'est  plus  simple  ni  plus  facile  que  de 
pléter  les  objets  soumis,  d'autre  part  par 
;es  ces  inscriptions,  à  un  contrôle  inéluctable 
ermanent. 

Fonctionnement  de  l'Usine 

ans  l'usine  de  La  Villotte,  non  seulement  on 
illo  les  charbons  en  quantités  considérables, 
s  en  outre  pn  y  cousLruil  les  cornues  et  une 
ie  des  ouvrages  mélalliqucs  des  usines  ;  on  y 
le  également  les  produits  ammoniacaux,  on  y 
lulentionne  enfin  des  (juantités  considérables 
Coke  qui  ont  atteint,  en  1898,  le  chiffre  de 
51  tonnes. 

ous  retrouvons  d'ailleurs  dans  le  personnel 
ptable  et  dirigeant  de  cette  usine  les  mômes 
lilés  que  nous  avons  rencontrées  dans  les 
ices  centraux  du  siège  social.  Chacun  est 
)ué  à  ses  fonctions,  et  si  pénétré  de  l'élat 
pï'ochable  de  sa  comptaliilité,  que  les  vérifi- 
ons de  votre  Commission,  Messieurs,  ne  parais- 
jamais  assez  prolongées. 

DUS  pensons  que  celte  constatation  formera, 
c  M.  le  Président,  pour  M.  l'Administrateur 
gué,  pour  M.  le  Directeur,  pour  tous  les  Chefs 
iei'vice,  un  çorapiornent  aux  remerciements 
nous  lonr  adressons  à  l'occasion  du  concours 
npressé  qu'ils  ont  bien  vonlu  nous  donner. 
)us  exprimons,  d'autre  ))art,  les  très  vifs 
ets  que  nous  cause  la  mort  de  notre  collègue, 
e  Colonel  Robert,  enlevé  en  (juekjues  jours, 

a  deux  mois  environ,  à  sa  famille  déjà  si 
uvée  par  le  décès,  dans  une  colonie  lointaine, 

oUicicr  de  grand  avenir. 


CONCLUSIONS 

i  résumé,  nous  vous  proposons.  Messieurs, 
prouver  les  comptes  (|ui  vous  sont  présentés 
5  considérer  comme  légitimement  acquis  les 
fices  de  l  Exercice  1  «98  établis  par  le  bilan  et 
Isés  dans  le  Rapport  du  Conseil  d'AdminisIra- 
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•^OGUOTÉ  ANON'YMlï  A  BRUXELLES 


inblée  générale  ordinaire  du  18  avril  1899 


PORÏ  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
Messieurs, 

iformément  aux  prescrii)tions  de  nos  statuts, 
avons  l'honneur  de  vous  rendre  compte  des 
lions  de  notre  212"  exercice,  clos  le  81  décem- 

crnior 

mt  d'aborder  l'examen  détaillé  de  nqtrc  bilan, 
levons  vous  l'aire  connaître  l'heureux  résultat 
souscription  drs  :2().00()  actions  nouvelles  émi- 
1  suite  de  votre  décision  du  19  avril  1898. 
te  opération  nous  a  laissé,  comme  prime  d'é- 
Jn,  et  après  déduction  de  tous  frais,  une 
lie  <lc  3.0-'')9.9l)'i  fi'  ".M  c.,  que  nous  avons  por- 
:  compte  d(!  pnifits  et  perles,  et  qui  a  été  tout 
e  employée  eu  augmentation  des  amortisse- 

is  reconiiailrez  avec  nous.  Messieurs,  que  le 
I  de  l'.ctte  émission  est  une  nouvelle  preuve 
icellent  crédit  dont  jouit  notre  Société. 

situation  de  la  (Jompagnio  au  31  décembre 
ir  se  résume  comme  suit  : 


ACTIF 

Avant 
l'amortissem. 


Après 
l'amortissem. 


Immobilisé  Fr.    'i9. 1)85.4.^)2  17  /i.')..-)t)0.2()4  19 

Réalisable                  :il .:Î10. 82  ;ii.97.").7()8  89 

Ensemble..  Fr.    83.V^tir).877  99  8()..'-i:S.-).97:{  08 

PASSIF 

De  la  Société  en-^fks  elle-même  : 

Actions  •.  Fr.  ^'x  000. 000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   1.434.885  G! 

Réserve  extraordinaire  .525.960  78 

Exigible  : 

Créancier  divers   I1.022.42i  G2 

P.VYABLE  A  TERME  : 

Obligations  •   28.G3r000  » 

Cautionnements  en  titres   693.700  » 

Bénéfices  a  répartir   3.229.002  05 

Fr.  80.. ''35. 973  OS 


Actif  immobilisé 

L'actif  immobilisé  se  décompose  comme  suit  : 
Mntériel  en  service.  —  Ce  posie,  qui  s'élevait  à 
36.449.37r>  fr.  65  c,  aété  ramené  à :-;5.\72..377  fr.  47  c., 
par  un  amortissement  de  1.276.999  fr.  18  c. 
Il  comprend  : 

496  voitures  et  80  fourgons  figurant  au  bilan  de 
l'exercice  précédent  ; 

50  voilures  et  18  fourgons  livrés  à  l'exploitation 
en  1898. 

Nous  avons  retiré  du  service  une  voiture  hors 
d'usage;  le  nombre  df^  véhicules  en  exploitation  au 
31  décembre  (le)-nier  était  donc  de  -545  voitures  et 
98  fourgons. 

Matériel  en  consLruction.  —  Ce  compte  s'élève 
à  9. .575. 825  fr.  14  c  ,  et  comprend  128  voitures  el 
5  fourgons  en  construction  au  31  décembre  der- 
nier. > 

Mobiliey.  —  Installation  des  agences** —  Frais 
préliminaires  de  la- Compagnie.  —  Concessions  el 
traités  riouveaux.  —  Ces  quatre  comptes  conti- 
nuent à  figurer  pour  un  franc  dans  nos  livres. 

Les  sommes  déboursi'os  en  1898  pour  achat  de 
mobilier,  installation  d'agences,  etc.,  bien  que 
représentant  une  valeur  assez  importante,  ont  ét(' 
portées  au  compte  des  frais  généraux  de  l'exer- 
cice. 

Commissions  et  escompte  sur  le  placement 
d'actions  et  d'obligations.  —  Ce  poste  a  élé  ra- 
mené à  un  franc  par  ramorlissenienl  de  1.925.085  fr. 
6i  c. 

Quoique  l'amortissement  de  ce  compte  fût  jus- 
qu'ici réglé  sur  le  remboursement  de  nos  obliga- 
tions, nous  avons  profiti'  du  bi''nélice  extraordinaire 
résultant  de  l'émission  de  nos  actions  pour  amortir 
complèlemcnt,  celte  année,  nos  frais  d'émission 
d'actions  et  d'obligations. 

Immeubles  de  Saint-Ouen.  —  Ateliers  d'Irun 
et  de  Rome.  —  Par  un  amortissement  de  6i-'5.0()0  fr. 
81  c.  sur  les  immeubles  de  Sainl-Ouen  et  de 
159.056  fr.  76  c.  sur  les  ateliers  d'Irun  et  de  Ron.ie, 
nous  avons  rarnen''  à  un  franc  la  valeur  de  chacun 
de  ces  postes. 

Ces  immeubles  et  ces  ateliers  ont  cepe»dant  con- 
servé toute  leur  valeur,  et  il  n'est  pas  sans  intérêt 
de  constater  que  les  terrains  ne  sauraient  être 
estimés  à  moins  de  350.0LiO  fr. 

Linge  en  service.  —  (^e  poste  s'élevait,  au  31  dé- 
cembre dernier,  à  498  761  fr.  86  c;  il  a  été  réduit 
;\  4  '8.80'i  fr.  68  c.  par  un  amortissement  de  10  0/0 
La  valeur  du  linge  usé  et  mis  hors  d'usage  s'est 
élevée  à  138.8  8  fr.  98  c,  et  a  été  portée  à  la  charge 
dos  frais  d'exploitation  de  l'exercice. 

L'inventaire  du  linge,  au  81  décembre  derni''r, 
s'élève  à  7.59.732  Ir.  50  c  ;  il  figure  dans  nos  livres 
pour  4'j8.80'i  fr.  68  c,  soit  environ  58  0/0  de  sa 
valeur.  L'amortissement  que  no  is  faisons  sur  ce 
poste  est  donc  très  largement  suCtisant. 

Hôtel  et  buffet  de  Bordeaux.  —  Ce  compte  s'est 
élevé  de  360.77 i  fr.  34  c.  à  382.3()8  fr.  31  c.  par 
suite  de  complément  d'installation.  Il  a  été  ramené 
:"i  363.249  fr.  90  c.  par  un  amortissement  de  5  O/O. 

Les  bénéfices  de  l'exploitation  de  l'hôtel  et  du 
buffet  ont  répondu  à  nos  prévisions  ;  ils  so  sont 
élevés,  ))0ur  l'exercice  dernier,  à  49.296  fr.  09  c, 
figurani dans  les  recettes  hors  trafic. 


Actif  réalisable 

Travau.':  en  cours  et  compte  spécial  de  réfec- 
tion du  m.aiéricl.  — Nous  avons  éteint  entièrement 
le  compte  spécial  de  réfection  du  matériel  par  un 
amortissement  de  294.911  fr.  38  c. 

La  somme  de  2'i3..523  fr.  73  c.  figurant  à  notre 
bilan  ne  représente  donc  plus  que  la  moitié  de  nos 
travaux  en  cours. 

Paiements  anticipés.  —  Ce  compte  s'élève  à 
247.191  fr.  45  c,  et  comprend  des  paiements  se 
rapportant  à  des  exercices  futurs. 

Débiteurs  divers.  —  Ce  poste  s'élevait,  au  31  dé- 
cembre dernier,  à  7.468.661  fr.  23  c;  il  a  été  réduil 
à  7.42S.855  fr.  68  c.  par  l'amortissement  de  diverses 
créances  douteuses. 

Notre  pi'lncipal  débiteur  est  la  Compagnie  des 
Grands  Hôtels,  à  qui  nous  avons  avancé  en  compte 
courant  les  fonds  nécessaires  à  ses  opérations. 

Cautionnements  <et  consignations  versés  par  la 
Compagnie.  —  Les  sommes  déposées  en  r-onsigna- 
tion  et  les  cautionnements  remis  aux  Administra- 
tions de  chemins  de  fer  s'élèvent  à  291. S'il  fr.  08  c. 

Banqiiio's  el  fonds  en  caisse.  —  Les  fonds  dé- 
posés chez  nos  b'Bnquiers  et  dans  les  caisses  de  nos 
diverses  succursales  s'élevaient  à  2.083.187  fr.  43  c. 

Valeurs  en  porte  feuille.  —  Notre  portefeuille 
se  compose  des  valeurs  suivantes  : 
.  22.965  actions  privil''gié(.'s  de  500  fr.  chacune,  de 
la  Compagnie  Inlernationale  des  Grands  Hôtels, 
figurant  dans  nos  livres  pour..  Fr.    11.478.735  « 

'j.O^Kl  Relions  oi'dinaires  de  500  fr. 
cliacmn',  de  la  même  Compagnie, 
pour  Im  siinime  de.  

5().387  actions  de  100  fr.  chacune, 
de  la  Compagnie  Générale  de  Con- 
struction, pour  la  somme  de  

399  actions  de  5i>U  Ir.  chacune,  de 
la  Compagnie  des  Freins  Soulerin, 
pour  la  somme  de  

15  parts  de  fondateur  de  la  même 
Compagnie  

'lOO  actions  de  lOO  fr.  chacune,  li- 
bérées d'un  quart,  de  la.  Société  Im- 
mobilière du  Trocadéro  et  de  Passy 

Participation  dans  l'exploitation 
des  vuilures-reslaurants  à  l'étranger 


.562.896  48 

5.615.098  78 

91.729  82 
.1  » 

10.000  » 

751.562  50 
Fr.    18.513.023  .58 

Nous  vc-ns  donnons  plus  loin  des  renseignements 
généraux  sur  la  marche  des  Sociétés  dont  nous 
avons  des  titres  en  porteteuille. 

BiV.eis  de  chemins  de  fevct  billets  de  séjour  à 
l' Exposition  de  1900.  —  Ce  compte  s'élève  à 
2.070.452  fr.  .57  c.  et  se  divise  comme  suit: 


r.illels  de  chemins  de  fer  ....  Fr. 
Billets  de  st'jour  à  l'Exposition  de 
Paris  de  190O  


120.4.53  57 

1.9,50.000  » 
Fr.     2.070.4.52  57 

Moyennant  la  prise  ferme  d'un  certain  nombre 
de  billets  de  séjour  à  l'Exposition  de  Paris  à  des 
conditions  très  a\ ^inlageuses,  nous  avons  obtenu 
de  -la  Sociéli'  Immobilière  du  .Trocadéro  et  de 
Passy  le  droit  ex<dusif  de  représenter  cette  Société 
pour'le  placement  de  ses  billets  émis  on  à  émettre. 

La  Société  Immobilière  du  Trocadéro  et  de  Passy 
construit,  à  la  porte  même  de  l'Exposition,  de 
vastes  immeubles  ann'nagés  en  hôtels  avec  tout  le 
confort  moderne  et  destinés  à  loger,  pendant  la 
durée  de  l'Exposition,  les  voyageurs  qui  auront 
adh'^ré  aux  conditions  de  séjour  à  Paris  fixées  par 
la  Société.  ' 

Etant  donnée  l'allluence  des  visiteurs  qui  se  ren- 
dront à  l'Exposition  rte  Paris  de  190' >,  nous  n'a- 
vons aucune  inquiétude  pour  le  placement  des 
billels  de  la  Société  du  Trocadéro,  et  les  b  'néfices 
importants  qui  en  résulteront  pour  nous  sous  la 
forme  de  commissions  rossorlironl  seulement  dans 
les  bilans  des  exercices  de  1899  et  de  1900. 

Caisse  de  dépôt  des  titres  de  cautionnements. 
—  La  valeur  nominale  des  litres  d('posés  dans  nos 
caisses  à  titre  de  cautionnement  est  de  693.700  fr.; 
elle  figure  également  au  passif  du  bilan. 

.Magasin  d'approvisionnements.  —  Ce  poste  se 
d('compose  comme  suit  : 

Marchandises  en  magasins  à  Saint-Ouen,  Irun, 
Rome  et  dans  les  Divisions. . .  Fr.     1  .y'i3.267  67 

Pièces  de  rechange   1.3,")7.9'il  80 

Vins  et  liqueurs   801 .713  90 

Fr.     3.4»»3,933  37 
305  (A  suivre.) 


( 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Le  Conseil  d'adminislration  a  riioiinrur  de  pré- 
venir MM.  les  Adionnair.'S  qu'ils  sont  convoques 
conforni.'ment  à  rarliele  46  des  statuls.  pour  le 
17  mai  prochain,  à  quatr.^  licures,  au  siège  social 
■\  Parix  :'.'J,  rue  I.amUc,  en  Assemblée  générale  or- 
dinaire, à  leffet  de  statuer  sur  les  comptes  de 
l".'X<Tcice  1808  et  de  délibérer  sur  la  tixation  du  di- 
vidende et  1rs  (luestions  à  l'ordre  du  jour. 


BANQUE  FRANÇAISE 

DE  L'AFRIQUE  DU  SUD 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  9,  rue  Boudreau,  Paris. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  INDUSTRIELLE 

(société  ANONYME; 

Constituée  par  acte  passé  devant  M«  M.-A.-L.  de 
Doncker,  notaire  à  Bruxelles,  le  4  mars  1899,  et 
publié  aux  annexes  du  Moniteur  belge  du  18 
mars,  sous  le  n"  10;"2. 

Capital  :  1.500.000  fr. 

ri'présenlé  par  15.000  actions  de  100  fr.  cbacune 
Il  a  elé  crér,  en  outre,  15.000  actions 
de  jouissance,  sans  détermination  dé  valeur. 

SIÈGE  SOCIAL:  BRUXELLES 

CONSEIL  d'administration 
M.  Frédéric  Modéra.  I^anquier  à  Vorviers,  pré- 
sident ;  .  T^.       ,1  • 

M.  Constant  Lejauno,  banquier  a  Bruxelles,  vice- 
président,  administrateur-délégué  ;  .  . 

M.  A.  Simonis.  industriel  â  Verviers.  adminis- 
tr&tGur  * 

M.  a!  Dedvn,  propriétaire  à  Paris,  président  des 
Sociétés  des'  Mines  de  Dobra.  Verreries  de  Ra- 
dom,  etc.,  administrateur  ; 

M.  A  Busscliodts,  ingénieur  des  Arls  et  Manu- 
lactures,  des  Miiie.«,  etc.,  administrateur; 

M  G.  Kerclix,  avocat  à  Bruxelles,  administra- 
teur des  Ateliers,  Fonderies  et  Chantiers  navals  de 
AViborg.  administrateur: 

M.  le  baron  F.  del  Marmol,  industriel  a  Lnsival, 
administrateur. 

commissaires 
M.  F.  Cornesse,  avocat,  professeur  à  l'Université 

de  Liège  ;  .     .  .       ■  ti       n  . 

M.  G.  du  Roy  de  Blicquy,  ingénieur  a  Bruxelles, 
M.  le  comte  de  Hemricourt.  propriétaire  à  Aye 

Luxembourg).   

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

de  4.000  Actions  de  100  fr.  chacune 
Prix  :  137  fr.  50 

payables  à  la  réparlilion,  le  2:!  mai  1899, 

ÉMISSION 
de  3.000   Obligations  4    1/2  0/0 

crééi'S  par  décision  du  Conseil  d'administration, 
en  vertu  de  l'article  11'  des  statuls. 
Ces  obligations  sont  àr  500  fr.:  elles  rapportent 
22  fr.  50  d'intérêt,  payables  par  11  fr.  25  semes- 
triellement les  1"  mai  et  1"  novembre  de  chaque 
année. 

Elles  sont  remboursables  au  pair  en  --50  années 
par  tirages  au  sori  annuels,  conformément  au  ta- 
bleau d'amortissement.    Le  premier  rembourse- 
msnt  aura  lieu  le  l"  mai  1901. 

Prix  :  47 S  fr.  50 
payables  à  la  répartition,  le  23  mai  189i>. 

La  Souscription  aux  Actions  et  Obligations 

sera  ûUVi.lîTl'; 

les  Mardi  ei  Mercredi  10  et  1 7  Mai  1 809 

de  10  à  3  heures 
A  Bruxelles,  au  siège  de  la  Compagnie  (iénérale 
Industrielle,  30,  rue  des  Deux- Eglises  ; 
A  Verviers,  au  Oédil  Verviétois,  Modéra  et  Cie. 

On  peut  souscrire  dés  à  présent  par  correspon- 
dance. 

Les  formalités  pour  l'obtention  de  l'admission  à 
la  cote  officielle  .seront  remplies. 

Les  statuts  de  la  Société  sont  à  la  disposition  de 
MM.  les  Souscripteurs  aux  lOlablissements  éini'l- 
leurs. 
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MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  pour  le  mercredi  24  mai 
1899.  à  trois  heures  de  l'après-midi,  en  l'Hôtel  de 
la  Société  des  Agriculteurs  de.France,  8,  rue  d'A- 
thènes, à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR 

1.  Rapport  du  Conseil  d'administration; 

2.  Rapport  de  MM.  les  Commissaires  des 
comptes;  ' 

3.  Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1«9«  et 
fixation  du  dividende; 

4.  Nomination  d'un  Administrateur  ; 

5.  Nomination  des  Commissaires  pour  l'exercice 
1899.     ^  . 

L'assemblée  générale  se  compose  de  tous  les  titu- 
laires ou  porteurs  de  40  actions  au  moins.  Toute- 
fois, les  porteurs  d'un  nombre  inférieur  peuvent 
se  grouper  pour  atteindre  ce  chiffre  et  se  faire  re- 
présenter par  un  mandataire. 

Nul  ne  peut  se  faire  représenter  que  i)ar  un  man- 
dataire membre  lui-même  de  l'assemblée. 

Conformément  à  l'article  33  des  statuts,  le  Con- 
seil d'administration  a  décidé  que  le  dépôt  des 
actions  pourra  être  effectué  jusqu'au  17  mai  inclus: 
1°  Au  siège  social,  9,  rue  Boudreau  ; 
2°  Dans  les  caisses  des  principaux  établisse- 
ments de  crédit. 

Le  simple  récépissé  de  ces  dépôts  d'actions  nou- 
velles adressé  jusqu'au  17  mai,  au  siège  social, 
tiendra  lieu  de  dépôt  de  titres  en  vue  de  l'assem- 
lée. 

Une  carte  d'admission  sera  délivrée  à  chaque  dé- 
posant d'au  moins  40  actions. 
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L'Application  du  Système  collectiviste, 

Lucien  Desliniéres,  avec  préface  de  Jean  Jat 
(Librairie  de  la  Revue  socialiste,  78,  pas 
Choiseul,  Paris.)  Un  fort  volume  do  plus  d( 
pages  grand  in-S".  Prix  :  6  fr. 
L'ouvrage  de  M.  Desliniéres  est  l'exposé  le 
complet  de  l'organisation  collectiviste  qui  ait 
jusqu'à  ce  jour.  L'auteur,  laissant  de  côté  la  fc 
rie  pure,  se  préoccupe  exclusivement  des  quesf 
pratiques.  II  démontre  que  le  collectivisme, 
de  diminuer  la  production  agricole  et  industri 
comme  on  l'en  a  accusé,  arriverait  dès  son  d 
à  la  tripler  ;  qu'au  lieu  de  restreindre  la  lil; 
individuelle,  il  l'étendrait  et  la  rendrait  plus  ( 
tive.  Entlvi,  il  décrit  dans  tous  ses  détails  le  1 
tionnement  de  la  société  collectiviste  et  ap] 
sur  ce  point  des  indications  à  la  fois  neuve 
intéressantes.  Ce  livre  doit  être  lu  par  toutei 
personnes  désireuses  de  se  faire  une  idée  pr< 
du  collectivisme,  dont  on  ne  connaît  générale] 
que  des  formules  assez  vagues. 


^  COMPAGNIE  DES 

ÉTABLISSEMENTS   LAZARE  WEILLER 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  7.500.000  fr. 


Tous  les  Actionnaires  et  Souscripteurs  d'actions 
nouvelles  de  la  Compagnie  des  Etablissements 
Lazare  Weiller  ont  été  convoqués  en  Assemblée 
générale  extraordinaire  le  jeudi  4  mai  1899,  à  dix 
heures  et  demie  du  matin,  au  siège  social,  40,  rue 
de  Monceau,  conformément  à  l'article  43  des 
statuts,  à  l'effet  de  reconnaître  la  sincérité  de  la 
déclaration  de  souscription  des  15.000  actions 
nouvelles,  représentant  l'augmentation  du  capital 
social  décidée  par  l'Assemblée  générale  extraor- 
dinaire du  16  mars  1899,  et  du  versement  de 
1.55  francs  sur  chaque  action,  ladite  déclaration 
faite  par  acte  devant  M»  Dufour,  notaire  à  Paris, 
le  '>1  avril  1809,  en  conséquence  ils  ont  rendu  défi- 
nilTve  celle  augmentation  et  moditié  dans  ce  sens 
l'article  0  des  statuls. 

Les  porteurs  d'actions  anciennes  avaient  dépose 
leurs  titres  en  vue  de  cette  Assemblée. 
A  Paris  : 

Au  siège  social,  40,  rue  de  Monceau  ; 

A  la  Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue 
Saint-Georges  ;  ^  . 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Pans,  rue 
Bergère,  16  ;  , ,     ,  i 

A  la  Société  Générale,  5i  et  .56,  rue  do  Pro 
vence. 

A  Lyon  : 

Chez  MM.  Cambefort  et  Sainl-Ohve. 

A  Angoulême  : 
Chez  MM.  Durandeau  et  C'. 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer 
i-anée.  —  Fêtes  de  l'Ascension  et  de  la  Pente 

CÔt6 

Les  coujKins  de  retour  des  billets  d'aller  et  re 

tour  délivrés  :  ,  ,  ,      •  ' 

1"  A  partir  du  9  mai.  senmt  valables  jusqu  aux 
derniers  trains  de  la  jcnirnée  du  16  mai,  a  1  occa- 
sion de  la  fête  de  l'Ascension  ; 


2"  A  partir  ilu  19  mai,  seroiil  valables  jusquaux 
derniers  trains  de  la  journée  du  :25  mai,  a  locca- 

sioil  de  la  fêle  .le  la  l'ellte.'ôle. 


ASSEiyiBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAI 

7  mai,  10  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  Franc 
des  Cartonnages.  —  44,  rue  du  Poteau.  ; 

8  mai,  3  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  du  H< 
Décor.  —  172,  quai  de  Jemmapes. 

8  mai,  10  h.  1/2.  —  Compagnie  Royale  Au 
rienne  de  Mines.  —  Â  Bruxelles. 

8  mai,  4  h.,  extr.  —  Mine  de  Kèramos, 
23,  rue  de  la  Chaussée -d'An tin. 

8  mai,  2  h. -=-  Tramways  à  vapeur  de; 
chinchine.  —  24,  rue  Saint-Lazare. 

8  mai,  2  li.,  extr.  —  Banque  Spéciale  des 
leurs  Industrielles.  —  19,  rue  Blanche. 

mai,  2  h.  —  Bénédictine  de  Fècamp. 
boulevard  Haussmann.  I 
8  mai,  4  h.  —  La  Capitalisation.  —  5,1 
Louis-le-Grand.  | 
8  mai.  5  li..—  Société  des  Chaux  et  Cimi 
de  Berry-au-Bac.  —  ICO.  rue  Montmartre.  ; 

8  ina-i,  10  h.  —  Société  pour  l'Acquisitiol 
l'Exploitation  d'Immeubles  en  tous  Pay^ 
56,  rue  de  Londres.  ^ 

8  mai,  10  h.  —  Société  industrielle  et  « 
merciale  des  Allumettes  en  Russie,  t 
Bruxelles. 

0  mai,  2  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Regior 
des  Bouches-du-Rhône.  —  2,  rue  de  Cousl 
nople.  ,  ,  ^ 

9  mai,  1  h.  —  Mutuelle  Immobilière  du 
(incendie).  —  Au  Mans.  t 

9  mai,  2  h.  —  Hauts-Fourneaux  de  ^ 
beuge.  —  i  Valenciennes. 

9  mai,  4  h.  —  Banque  de  Paris  et  des  K| 
Bas.  —  3,  rue  d'Antin.  ' 

9  mai,  2  h.  —  Société  Générale  de  Transj 
de  liquides.  —  43,  rue  de  Provence. 

9  mai,  2  h.  —  Salines  et  Mines  de  l'Alta 
20,  boulevard  des  Capucines.  .  . 

9  mai,  2  h.  —  Lecuyer  et  C'«.  —  A  Saint-Ç 

tin-  .   „         .  j 

9  mai,  3  h.,  extr.  —  Société  française  de 
rage  et  de  Recherches  minières.  —  19, 
Blanche.    .     .  ^  .  , 

10  mai,  10  h.,  extr.  —  Le  Phoenix  Autricl 

—  A  "Vienne.  . ,  , 

10  mai,  2  h.  1/2,  extr.  —  Société  pansu 
d'impressions.  —  49,  boulevard  Mon tparnass 

10  mai,  4  h.  —  Charbonnages  hongrois  d 
kany.  —  A  Budapest. 

10  mai,  4  h.  —  Société  Métallurgiques  e' 
nière  des  Cévennes.  —  56,  rue  de  Londres. 

10  mai,  2  h.  —  Mines  de  Saint-Cierge-la-S' 

—  56,  rue  de  Londres. 

10  mai.  —  Banque  Nationale  du  Mexiqi; 
A  Mexico. 

10  mai,  2  h.  —  Chemins  de  fer  Economi 
du  Nord.  —  A  Anzin.        ,  „. 

10  mai,  4  li.  1/2.  —  Soleil-Vie.  —  4'i,  r 
Chàteaudun.  ■> 

10  mai,  3  h.  -  Hélios.  -  32,   inie   de  B. 

10  mai,  3  h.  1/2.  —  Transports  Electriqu< 
l'Exposition.  -  3  cl  5,  rue  Saint-Ueorges. 

10  mai,  4  li.  —  Filature  Rouennaise.—  c 
des  Malhurins.  .   ■  .r- 

12  mai,  2  h.  —  Union  et  Phénix  Espagn 

A  Madrid.  ^  x,.,--_ 

12  mai  10  h.  1/2.  —  Société  Immobilier 
Trocadéro  et   de  Passy.  —  5,  boulevard 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


RENTES 

A  PATER 

nillaiii 

rranci 

15201 

456.041.915 

3881 

116  599.860 

6190 

231.638.399 

25878 

810.280.174 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


^92.096  obl.de seoir. 
è05.900  obl.de lOOIr 
39.782  obl,d»  500  Ir 
110.000   500  350 


RENTES  FRANÇAISES 

(  Terme, 

"> I  Gopnpt, 
3  %  Amortissable!  J^^^^; 

3  %  %  1894  (anc.4K){  H'^^l 

Tunis  3%  1892{gar.Franc9,Cpl 
Aopam  et  ToDkin  2  1/2  0/0 

.   (gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2^  gi«France.Cpl 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


DUIDEUDI  00  lITKRtT  dlstrlbod  en 


1893    1894    1895    1896  1897 


176  250 
» 

.672 
162.115 


859.650 
1547548 
864.747 
1782552 
987.447 

978  548 
^95.401 
W9.440 
225.392 
148.631 
1096354 
185.212 


500 
400 
400 
100 
50C 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
iOO 
100 


500 
500 
500 
500 
5Ù0 
100 
400 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 


lers. 


182.500 
125.000 
40  000 
30.000 
200.000 
16.000 
60.000 
341.000 
120.000 
400.000 
240.000 
lOO.Ol'O 
80.000 
40.000 
40.000 


VILLE  DE  ÇAKIS 

(COMPTANT) 


500 
400 
400 
100 
500 
500 
365 
66  !!) 
400 
100 
500 
100 
400 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
50Q 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


500 

500 

250 

250 

500 

12: 

500 

250 

100 

500 

500 

500 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 
6J  891 
161  573 
49.730 
497.538 
521.800 
62.200 
1986440 
1865010 
154  330 
800  000 
213.885 
4409770 
.M  15698- 
72.098 
239  023 
2591547 
541.251 
509.209 
.  3068442 
J 132.345 
I  99.106 
I  443.529 
1  508.471 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50C  50i 


500  50(J 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
SOC 
500 
500 
490 
500 
500 
500 
500 
50C 


1865  4  %  ..,  .. 
1869  3  %  .... 

1871  3  %   

3  %  quarts 

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  .... 

—  quatts  

1894-à6  %. 

quarts  . 

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AD  COMPtjJNT) 

Communales  1879  2  60  % . 

"^"''93% 
Communales  1880  3 


Foncières  1883  3  %. 

188  5  2  80  %.... 

bmoi  

Communales  1891  3  %... 

1892  3  %lib... 
Foncières  1895  2,80  %.... 
Bons  de  100  fr.  1887  


Banque  hypot.  de 


1888, 

fv 


rance 
1881 

SpO.  DE  CRÉDIT  FBANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom 
B.  de  Pari^et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  P»ris 
Crédit,  Algérien 
Créd.  Fojic.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  dô  France 
Crédit  Ind.  et  Coiîim.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Françde  l' Afriqdu  Sud 
Banque  Internat»  de  Pàtis 
Banque  Parisieiiné . . 
Banque  de  l'Algérie 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(aCT.  Et  OBL.  AU  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %... 

Act.  Départementaux — 
Obi.        —      3  %  titres  bleu 

—  —     3  %^  titres  rouges 

—  Economiques  3  % . . . 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.   —       —      3  %  

_     _        _      3  %  nouv 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  ; 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  fusion  anc. 
_      —     3  %  fi-.sion  nouv. 

—  -    2  K  ■- 


Act.  Midi 
Ooi.  — 


3  %  nouv...  . 

Act.  Nord  

Obi.     -     3  %  

—  _     3  %  nouv  

—  —     2  ^  %j. avril  et  oct, 
-  Nord-Est  franç.  3  %.. 

Act.  Orléans  


3  . 


4  50 


15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


3  5(. 


15 


12 
12 
3 

20 
20 
10 
2  50 


12 


12 


129  . 

30  . 
12  50 
27  50 
25  . 
27  50 
12  5. 
45  . 
14  58 
30 
12  50 

25  '.  . 
25 
53  22 


117  70 
35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12 
30 
12 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 

lE 

15 

64  . 

15 

15 


15  . 

58  50 


30  . 

25 

40 


3  .. 
3  .. 

3  5C 

15  .. 


50 


12 


3  .. 
3  .. 

3  50 


15 


50 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10  .. 

2  50 


12  .. 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 

35  .. 
25  .. 
32  04 


3  .. 
3  5( 


2  50 
2  50 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


119  79 
45 
12  50 
32  . 
25  . 
27  50 
12  50 
26 
12  29 

34  .. 
12  50 

35  '.' 
25  .. 
19  01 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  . 

15  . 

15  . 

62  . 

15  .. 
15 


15 

58  50 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


113  54 

50 
12  50 
33 
25 
30 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 

33 
25 
16 


15  .. 

58  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
1^  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


30 
15 
17  5C 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  51 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 

12  50 

50 

15 

15 

64 

15 

15 

12 

15 

58 


ours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 

101  66 
100  50 
107  60 

502  50 


565  .. 
432  50 
420 

565 
565 
382  50 


1896    ,  1897     . 1898 


100  85 

99  90 
104  50 

498  .. 
90  50 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


410 


502  50 
500  .. 
500  .. 
467  50 
500 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  M 
585 
465 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


3575  .. 
822  50 
420  .. 
545  .. 
597  50 
900  .. 
117  .0 
900  .. 
560  .. 
822  50 
495  .. 

572  50 
530 
735 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


13<7  50 
472  50 
470 

1847  50 
487  50 
S87  50 

477  50 
1580  . 


422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715 

730  . 

470 

473  . 

Ab 

675  . 

445 

451  . 

147 

50 

452  . 

440 

419  . 

612 

50 

650  . 

457 

50 

461  . 

960 

957  . 

425 

470 

474  . 

470 

476  . 

477 

50 

476  . 

1485 

1557  . 

472 

475 

482  '. 

471 

25 

477 

103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460 


579 
438 
424 

587 
587 
392 


102  70 
101  .. 
106  70 

dCI 
91 

90  50 


Cours  de  clôtura  des  5  dernières  sem 


6  avril  ISavnl  2Uavril  27avril|  1  mai 


102  .. 

101  86 
100  50 
ICO  50 

103  60 
103  40 

491  50 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


562 
430 
420 

576 
576 
390 


398 


408  . 


500 
502 
502 
472 
502 


3750 
882 
400 
680 
577 


3560 
955 
440 
780 
588 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


/90 

479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


1318 
480 
476 

1834 


475 
1602 


479 
488  , 
482 
1740  , 

487 

483 

455 
1375 

483 

482 
1975 

494 

497 

456 

480 
1744 


401 

506 
494 

57 

53  50 
627  . 
465  . 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 
1482 
481 
.480 
2197 
490 
488 
445 
476 
1865 


101  92 
101  75 
ICO  40 
100  4r 
1P3  62 
103  45 

495 

85 
86 
464 


545 
429  . 
411  . 

75 
568  .. 
567  .. 
397  . 
103  25 
396  7b 
100  .. 
444  75 
112  . 
404  75 


544 
424  50 
411 
108  50 
563 
565 
394 
102  75 
396  75 
100  25 
443 
111  75 
403  25 


102  .. 

101  90 
100  40 
KO  3U 

103  6'^ 
103  55 

497  .. 

85  50 
87 
472 


101  90 
101  85 
lÛO  25 
llO  0 
103  45 
103  35 


491 

503 
496 

454  75 

482  .. 

100  50 
394 

495  . . 

488  . 

54  .. 

50  5t 

59J  . . 

451  .. 


4070  . 

1035  . 
429  50 
798  .. 
605  .. 


495  . 
754  . 
630  . 
896  . 
578  . 

92  . 
612  . 
485  . 
885  .. 


490  .. 
501  .. 

496  . 

456  75 
482  25 
100  75 
395 
494 
488 

53 

50  50 
590  . 
448  50 


4025 
1035 
429 

798 
605 


544  25 
423  . 
410  50 
108 
553  .. 
553  .. 
394  . 
102  75 
397 
100  25 
444  .  . 
111  50 
404  50 


D7  50 


490 
504  50 
497  .. 
455  5u 
482  . 
100  2b 
391  25 
494  . 
487  . 

53  . 

50  75 
592 
419  50 


547 
419 
409 
10 
559  . 
556  . 
394  . 
102  7; 
3iJ7  - 
100  2 
442  25 
111 
404  25 


102  17 
102  Ob 

ioO  60 
102  80 
102  6t 

495  .. 


85  75 
^69 


555  . 
420  . 
409 
108  . 
56i  . 
560  . 
3y4  . 
103  . 
397  . 
lOU  25 
141 
110  5 
403  25 


4000 
1077 
424 
795 
61i 


498 
715 
630 
892 
578 
91  50 
610 
489 
895 


459 
730 
448 
450  .. 
4r-;  . 
740  . 
452  . 
1(65  . 
521 

16b  75 
463  25 
471  .. 
1953  .. 

461  . 
467  50 

462  50 
428  . . 

1392  50 

465  .. 

461  50 
2180  .. 

4':3  . 

485  . . 

422  .. 

469  .. 
1835  .. 


755 
454 
729 
449  75 
447  75 
454 
735 
449 
1055 
525 
465 

460  50 

464  . 
1952  . 

461  . 

465  . 
461  . 
427  75 

1400  .. 
463  .. 

460  ,  . 
2172  .. 

473  50 
476  50 
421  50 

461  . 
1820  .. 


755 
633 
912 
579 
92 
636 
496 
885 


3995 
1115 
427 

616 


745 
458 

446 
445  25 
453  7, 
748  50 
453 
1052  50 
522 
472  50 

463  25 
465 

1965 

4è7 
462 
427  -.A 
1398 

464  75. 
463  26 

2170 

470  . 

479  .. 

422  .. 

460  .. 

1826  . 


<s95 
740 
636 
933 
586 
98 
638 
501 


750 
462 
719 
445 
455 
455 
750 
149 
1053 

5-.;2 

465 
461 
464 

1955 
167 
465 
*ô9 
426 

1395 
463 
161 

2160 
468 
477 
422 
457 

1811 


4072 
1135 
4ï8 
790 
623 


4jb 
739 
610 
1.55 
5t<b 
97 
360 
509  50 
885 


75 


50 


742 

lr,6 

715 

4.9 

451 

4b  t 

745 

150 
104b 

515 

465 

469 

452 
lf6ri 

463 

466 

462 

427  50 
1390 

163  60 

462 
2165 

471 

475 

4"8 

1805 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


T»l. 

lomiB. 

4<  tllr» 

BtlB 

Ttra. 

91  .5W 

n 

» 

}U'iM 

500 

500 

II86ICO 

50l 

500 

96.9nli 

5CK 

500 

■263.1. S" 

500 

500 

266.5?i5 

500 

500 

500 

500 

112H-57 

500 

500 

'33.381 

600 

500 

184.500 

500 

500 

150.201 

500 

500 

"^9.191 

500 

500 

241.408 

500 

500 

75.618 

500 

500 

60.000 

500 

500 

li  639 

500 

500 

134.111 

250 

250 

201.889 

»" 

» 

80  Gon 

500 

500 

120.000 

500 

500 

16. 897 

500 

500 

17.103 

'» 

» 

58.502 

500 

500 

15a. 000 

100 

too 

70  500 

100 

100 

22.700 

250 

250 

2".  300 

» 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510  009 

iOO 

105 

390.599 

500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500 

500 

60.00Q 

300  300 

Cipilal  00 
lombr*  de  tilru 


525181. 665  £ 
190767.000  f. 
S24306.200tJ. 
5.465.600  £' 
18.6'.6.8U0£ 
59.720ob 
889183.0001 
700.000 ob 
SS.OOO.OOOf. 
1607<  0.000  f. 
t39929900û  t. 
T34839.500f. 
» 

1.17». 700 ob 
l'.Ô62.U)Oob 
39.784.1 15  f. 
60.837  ot 
260.390 ob 
124500  OCOf. 
«2000,000  ri 
80355 l,3t<.S8  11 
G'i.Oîjj  ob 
83'.5:tU.:,0i-  f. 
5.4. 4 il.  152  f. 
70. 381. 020  £ 
.  455.2iOol 
«■.osa. 000  f, 
281712.000  f. 
41b^'87.500f. 
UiOoOO.UOOi. 

.1  057.er)2«t. 
iwsu'.eoor. 

191562.500 I 
tt40«ti7,600f. 
40.  iOO.OOOI. 
iTGOïô.uOOt. 

i5i:.t;;;.noo  f. 
Joioioaooof. 
rt5.os^i;j .  000  1 

3976S7.5tO  f. 
/ 07000. 000  I. 
25.000.000  t. 
14137  ii.(>0(,'  1. 
(i9.. «3.000  1. 
8. 5 46. 235  £1 
^1941 .988£'I 
4G'»W.911  £1 
iÔ3S2o.000I. 
1^0056. 000  t. 
12G<iy5.5oOt. 

6.124.U20£ 
21. 6^7  .500  t. 
•W. 390. 500  t. 

8.087  .',40  £ 
20.500.000  £ 

I 


1921 


1916 
193ï 
1987 


1941 


1936 
1940 
ly49 
i922 
1962 


» 

1928 
i960 
1944 
>J 

1925 
rC5 
n2j 
1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1^6 
1967 
1950 
1930 
X 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

lACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  iouiss  

Obi.        -       3  %  

—  —      3  %  1884.... 

—  -      2  y,  %'1895. 

—  arand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérîen  

Obi.  -  s  % 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  s  <x 

soc.  IKDUSTR.  FRANÇ 

(actions  ao  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Mï^rselUe 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gis  Ole,  .des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 
Cie  Gi»  Traosatlantique. . . 
Messageries  Maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Kta,bl,  Decau ville  aîné  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jonis.s 
Mines  d'or  et  d'expl.|Gief«e 

Métaux  (Ci"  f"  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (Ci«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Gentr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2 '4  %  (ch.flxeisito) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

.-      (Privilégiée  3  %  %) 

Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

-  5  %  1890  

Finlande  3  K  %  1889  

Haïti  5  %  187!»  

Hellénique  4  %  1887  

—  21/2%  or  1898  gar 

Hongrie  i  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiai  iie)  50,  0  mi 
Norvège  3  %  1»88  

—  3  K  %  1894  

Portugal  3  %  

—  4  H  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  ajnort.  1808. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (S^etSeérais.) 

—  —  1890  (4«  émis.).. 

—  —  1893  (5o  émis.). ... 

—  1894  (60  émis.).. . . 

—  Consolidé  l%<lroet2oséc.) 

—  3%orl'S94  1et2«émis.îg9) 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

-  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1800  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C. . . . 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  1  %  1894  

—  i  %  %  1894  

Orujîuay  3  %  %  1891  


DITUUDI  II  IITUiT  dliMbit 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
i5 
15 


25 
27  50 
62 
64 
51 
20 
25 
40 
15 
21 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
f 
4 
4 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 
20 
20 

3  50 


43  50 

15 
15 


15  . 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
13  . 
15  . 


25 


96  65 
40  36 


2  75 
5  .. 
4 

4  50 
4 


50 


50 


4  .. 
4  .. 

'3 

3  50 
1 

22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


3  . 
1  . 
1  . 

1  . 

20  . 
20  . 
25  . 


3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


18 
27  50 
64  53 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 


3 
4 
4 

3  50 
4 

6 
5 

3  50 
15  .. 


4  . 
4  . 

3  '. 
3  50 
1  .. 
22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4  . 
3  . 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15 
25 
15 

15 

15  .. 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55  . 
30  . 

28  50 

'5 

40 
27  50 

7 
30 

25  .. 


100  05 
42  28 
15 
12 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15  . 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18  . 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15  . 


75 


50 


50 


5 

3  50 
15 


4 
i 

25 
3 
3 
1 

22  50 

3  .. 

4  . 
4  . 


50 


50 


3  50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 
3  50 


Gours  de  comp.  comm.  juillul 


1125 
475 
472  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620 
455 

472  50 
270 
425 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175  . 


104  60 
90  90 

"97  50 
100  75 
26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

162 
44  50 
28  20 
25 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
48/  50 

j9  .. 
49  .. 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1896 

1897 

18S8 

6  avril 

ISavril 

20  avril 

27avril 

4  mai 

1130 

1250 

1390 

1345 

1300  . . 

1306 

1300  . . 

1290  . , 

482 

487 

482  !  * 

468 

465  5C 

467 

165  50 

467  . . 

480 

483 

480 

464 

li  J 

164  . . 

163  50 

164  . 

465  . . 

442 

456 

443 

420 

50 

4ïii  5C 

123 

421  50 

422  75 

-loo    .  . 

â80 

464 

5C 

464  . . 

464  25 

161  50 

463  75 

1145 

1222 

1165 

1170  .. 

USO 

1165  .. 

1 1 60  . , 

480 

485 

483 

466 

163  . . 

465  25 

403  . . 

i65  . . 

478 

483 

479  .  '. 

161 

46  ^  . . 

463 

160  5o 

462  50 

625  .. 

685  . . 

685  . . 

660 

665  .. 

655 

655  . . 

655  .. 

460 

^•^^ 

469 

449 

25 

450  . . 

449 

14S  . . 

148  . . 

■i/o    .  . 

480 

4do  . . 

460 

460  . . 

232  .. 

270  .. 

335  V. 

348 

346  . . 

352 

358 

350  .. 

437  .. 

458  .. 

460  .. 

453 

50 

451  .. 

442 

443  .. 

444 

OVO    .  . 

^1x0  . . 

470 

460 

460  .  . 

iioO 

460  . . 

460  . . 

590 

690 

740 

660 

000    .  . 

000 

656  . . 

1950 

2050  '.  . 

2400  V, 

2240 

2240  . 

*^oo 

2210  .. 

2240  '.' 

1080  .. 

1125  .. 

1128  .. 

1230 

1217  .. 

1282 

1257  . . 

1260 

805  .. 

840  .. 

8.^5 

912 

916  .. 

û  '-.fi 
y  00 

920 

930  . . 

321  .. 

365  .. 

362  .. 

340 

335  .. 

600 

332  '.' 

330  .. 

660  .. 

715  .. 

690 

640 

ôio  . 

■  •  • 

6î0  .. 

590  ,. 

1280 

15'20 

1935 

1761 

)  "7  JA 

1700 

1690  . . 

t 

1  O0\J   . . 

1265 

1210  . . 

1  4*0 

1205  .. 
665  . . 

12 i5  . . 

574 

698 

835 

6S0 

661   . . 

00/ 

669  . . 

121 

212 

IVO 

198 

203  . . 

216  . . 

117 

96 

■  97  .. 

111  . . 

ivw  . . 

1000 

1030 

1250 

l  oOO 

1 390  . . 

15G0  . . 

740 

710 

710 

977 

1  AQA 

1010 

1100  . . 

.  ■ .  . . 

1  irt 

116 

92  5C 

107 

i  A  5 

lit 

117  . 

1 15  .  . 

Dou  . . 

650 

645 

625  .  ■ 

635 

030  . . 

600  . . 

426 

619 

olO  . . 

585 

590  . . 

o35  . . 

18 

50 

l  '9  . . 

16  50 

16  50 

147 

112 

112 

1  1  A 

108 

108  . . 

HO  . . 

3500 

3255 

3715 

3790 

■5 /Ci   .  . 

.1808 

.(824  .. 

i820  . . 

1365 

1280 

1465 

1420 

1 J30 

142r 

1 139  . . 

l  '(35  . . 

537 

145  . . 

474  . . 

5d2 

550  . . 

516 

517  .. 

536  .. 

190 

265 

269 

305 

302  5C 

305 

301  .. 

303  . . 

113 

112  80 

112 

111 

45 

110  4C 

111 

25 

110  20 

1 1  u  . . 

428  . . 

104  75 

104  8C 

103 

101 

9i 

102 

2. 

102  . . 

lUi  au 

78  50 

69  35 

53 

64 

b3  #5 

65  3C 

A7 

73  T'b 

66  39 

52  75 

01 

25 

62  15 

62 

35 

C3  90 
423 

AA 

DO   .  . 

4 10 

420 

iCO    .  . 

1  AA  RA 
lUD  OU 

lOô  4C 

103 

50 

103  4 

i03 

25 

102  70 

103  . . 

84 

81 

94 

93 

75 

9 1  50 

93 

75 

92  . 

92  . . 

98  50 

99 

99 

95 

vO  iO 

9) 

yï  .  • 

103  60 

105  20 

102  85 

104 

75 

IOj  . . 

103 

2. 

102  20 

4i\0  t^A 

102  ou 

104  75 

107 

109 

108 

95 

109  -  . 

lo9 

9w 

110  . 

109  40 

103 

102  30 

104  25 

105 

60 

lui  7" 

102 

85 

ivj3 

t  A  )  OA 

6C  30 

63  10 

34 

59 

9u 

59 

9i 

59  25 

ftil  9A 

371 

372 

157 

285 

276 

282 

270  . . 

977 

312  ] 

310 

129 

305 

24  î 

242 

0  *7 

617 

*î  1 7 

616 

Kl  =i 
OlD   .  . 

232 

218 

214  .  . 

215 

410  . 

m 

218  . . 

2 1 8  25 

177 

140 

225 

264 

zdo  . 

270 

XvJ  . . 

101  60 

100 

50 

99  5C 

99 

105  60 

106 

104  70 

103 

iJO 

lu3  ï;5 

103 

35 

103  25 

lUo  «u 

89  85 

95  90 

94  4t 

95 

10 

918/ 

95 

3: 

95  05 

yo  iv 

367  . . 

367  . . 

97 

105 

104  50 

lu4  5( 

irQ  7^ 

99  50 

4  AA 

23  60 

18  25 

26  9. 

0  A   Q 1 1 

26  40 

26  10 

27  25 

489 

450 

483 

.  QA 

187 

185  7: 

487  . . 

92 

93  50 

93  7C 

91 

50 

90  60 

96  . . 

QA 

89  25 

103  20 

95 

92 

60 

94  lu 

94 

92  75 

94  50 

89  40 

90  25 

95  50 

93  55 

93  6u 

94 

94  20 

Q  î 

93  30 

93 

80 

91 

411 

94  50 

94  40 

102  65 

103 

102  3E' 

1U2  95 

U)3  2  ' 

103  20 

103  50 

103  15 

102  75 

102  30 

102  50 

102 

75 

103  20 

lo3 

103  50 

i  A  i 

103 

102  70 

103  7t) 

101 

40 

loi  40 

101 

85 

102  . . 

I  A 1    S  *i 

1 U  i  0  J 

103  75 

102  35 

102  90 

101 

Gû 

101  3.T 

102 

15 

102  30 

102  . , 

104  80 

103  . 

102  50 

102 

ICI  25 

105 

101  6) 

102  70 

106  .. 

103  50 

106  10 

103 

102  50 

103  35 

102  75 

102  10 

105  85 

105  80 

106  75 

103 

io 

103  25 

103 

20 

i02  75 

103  05 

103  90 

103  20 

104  .. 

101 

50 

101  75 

U.2 

It 

102  50 

102  40 

94  80 

94  30 

97  50 

93 

Ij 

92  80 

92  25 

1-2  10 

92  45 

101  75 

101  25. 

101  50 

99 

99  55 

loo  50 

99  50 

99  50 

70  70 

70  20 

61  50 

63  25 

62  50 

62 

4' 

62  40 

62  70 

9d  75 

9i  .. 

103  95 

104 

103  75 

101 

CO 

101 

30 

'99  95 

104  25 

101  75 

101  .. 

102 

i02 

iôô  55 

IfrJ  50 

36  50 

37  75 

17  .. 

46 

80 

47  50 

48 

20 

47  97 

4  S  20 

21  20 

22  70 

27  .. 

26 

82 

27  05 

27 

25 

27  iO 

27  60 

20  60 

21  70 

22  75 

22  77 

22  90 

23  20 

23  .. 

23  30 

380 

380 

107  .. 

406 

405  .. 

415 

4H  .. 

416  .. 

450 

444  .. 

470  ., 

482 

481  .. 

480 

m  50 

483  . , 

488  .. 

482  .. 

499  .. 

500 

506  .  . 

505 

503  .. 

5J3  .. 

102 

102  25 

103  .. 

104  .. 

373  .. 

360  .. 

370  .. 

400 

395  . . 

407  50 

408  .. 

431  .. 

435  .. 

160  .. 

,456 

459  50 

458 

466 

462  . . 

y 6  7t 

99  20 

100  .. 

101  50 

100  .35 

100 

lOJ  50 

jO  50 

40  80 

44  .. 

48  90 

50  15 

51 

.49  8J 

50  90; 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITK) 


.  comm.  juillet 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  nem. 

4  CQT 

lisy  1 

lîsyîs 

6  avril 

13  avril  20  avril 

^  f  avri  1 

1  mai 

520  .. 

488  .. 

505 

503  .. 

502  .. 

500  .. 

518  .. 

490  .. 

450  .. 

520 

510  .. 

515  .. 

519  .. 

519  . 

592  .. 

604  .. 

629 

637  .. 

633  .. 

655  .. 

615  . 

574  .. 

565  .. 

505 

578  .. 

578  .. 

580  .. 

601  . . 

i08  .. 

74  .. 

107 

101  .. 

108  .. 

112  . . 

103  . 

1300  .. 

1317  .. 

1315  . 

489  .. 

515  .. 

544 

510  .. 

540  .. 

539  .. 

bi9  . 

790  .. 

45  .. 

38  .. 

117 

107  .. 

114  . . 

107  .. 

110  .. 

65  .. 

65  .. 

212 

206  . . 

230  .  ] 

212  .. 

231  .. 

180 

150 

252 

236  50 

2W  .. 

239  . . 

2\0  .. 

n6 

1 45 

240 

227  .. 

235  .  . 

23 1  . . 

227 

775 

782 

779 

782  . 

774  .. 

777  .. 

776  y. 

478  .. 

475  .. 

457 

458  .. 

459  .. 

159  -. 

455  .  . 

469  . . 

4i7 

75 

446  .. 

4  47  75 

416  50 

443  .. 

467  .. 

440 

25 

440  .. 

443  .. 

443  25 

135  2ô 

476 

418 

448  .. 

447  . 

4  48  .. 

446  . . 

295  .. 

286  . . 

200 

238  .. 

221  .. 

22b  .. 

229  .. 

195  .. 

173  .. 

163 

166  . 

151  .. 

152  .. 

150  .. 

386  .. 

389  .. 

380 

379  50 

319  .. 

376  .. 

365  .. 

382  .. 

385  . 

384 

377  5a 

375  .  . 

374  .. 

352  .  . 

696  .. 

695  . . 

706 

701  .. 

706  .. 

705  .. 

722  ,  . 

115  .. 

130  .. 

230 

223  .. 

215  .. 

220  .. 

210  .. 

85  .. 

58  .. 

178 

169  .. 

195  .  . 

183  .. 

189  .. 

223  .. 

192  .. 

262 

256  . 

265  .. 

267  .. 

263  .  . 

205  .. 

172  .. 

251 

75 

214  . 

250  .  . 

248  .. 

244  .. 

209  .. 

168  .. 

250 

245  . 

250  .. 

250  .. 

245  .. 

207  ,  . 

168  .. 

252 

250  . 



245  . . 

211  .. 

170  .. 

257 

249 

251  .. 

249  . 

215  .. 

173  .  . 

252 

/Ad  .. 

250  .. 

247  y. 

245  .. 

219  .. 

182  .. 

259 

247  .. 

251  .. 

255  .. 

253  50 

215  .. 

171  .. 

259 

217  .. 

260  .. 

254  .. 

255  . 

202  .. 

164  .. 

246 

244  .. 

213  .. 

210  .. 

208  .. 

166  .. 

260 

245 

246 

212  .. 

490  .. 

45  .. 

31  .. 

71 

75 

70  .. 

70  .. 

67  50 

270  .. 

278  .. 

281 

285  y. 

275  .. 

276  .. 

280  .. 

134  .. 

116  .. 

281 

273  .. 

28  3  .. 

274  .. 

276  .. 

288  .. 

245  .. 

320 

50 

310  .. 

346  .  . 

314  .. 

315  . 

280  .. 

231  .. 

315 

302  ... 

305  . . 

305  . 

277  .. 

229  .. 

311 

300  .. 

307  50 

304  .. 

305  .. 

422  .. 

432  .. 

417 

422  .. 

422  .. 

429  .. 

429  .. 

355  .. 

368  .. 

362 

363  .. 

369  .. 

365  .. 

370  .. 

107  .. 

100  .. 

159 

50 

159  50 

150  .. 

155 

160  .. 

605  .. 

765  .. 

815 

800  . . 

815  .. 

804  50 

810  .. 

100  .. 

71  .. 

180 

170 

171  .. 

170  .. 

165  . 

680  .. 

1051 

1059  .. 

1164  .. 

1199  .. 

1267  . 

855 

1235  .. 

1919 

1885  .. 

1878  .. 

2035  .. 

2265  .. 

65  .. 

28  .. 

38 

38  .. 

S5  EO 

128  .. 

108  .. 

100  .. 

92  y. 

342  .. 

293  .. 

281 

284  y. 

285  .. 

290  .. 

293  ". . 

600  .. 

445  .. 

615 

601  .. 

610  .. 

730  . 

555  .. 

500  .. 

619 

èio  !' 

617  .. 

613  .. 

1 

62:)  .. 

RftBbrf 

Til. 

SomDi. 

il  lllrii 

ion. 

Jtn. 

tfOO.OOO 

500 

500 

IQO.OOO 

500 

200 

200.000 

500 

20(i 

- AA  AAA 

^00 . 000 

500 

250 

741.000 

lOD 

100 

1 «0 . 000 

500 

200 

À CA  AAA 

1 oO . 000 

500 

125 

100. ouo 

500 

250 

95.000 

>* 

» 

ÛA  /^AA 

60.000 

500 

3v0 

575. 3^5 

500 

500 

■ 337 

500 

500 

□25.601 

500 

500 

QOis.Yyy 

500 

500 

f ^7 . 403 

500 

500 

t88 . 452 

500 

500 

393 . 330 

500 

500 

118.250 

500 

500 

234.431 

50Q 

50C 

320(617 

500 

500 

S90.000 

500 

500 

410.410 

500 

500 

1 . 359 

iQ£ 

10£ 

fto.ooo 

500 

500 

gû9 . 329 

500 

5OO 

2Î7.940 

500 

500 

46.763 

500 

500 

47.122 

500 

500 

95 . 4  42 

500 

500 

198.376 

500 

500 

213.555 

500 

500 

234.424 

500 

500 

94.595 

500 

5Û0 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

Î55.932 

500 

500 

1124148 

500 

300 

139.239 

500 

500 

67.723 

50Û 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

500 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

10£ 

52.600 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5* 

5£ 

200.000 

200,  200 

40.000 

500  500 

100.000 

500 

500 

OESIONATXON  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crôdif  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

A.ct.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  anc.   —  3%l"à8«émis. 

—  —    —   9»  émis  

—  —    —  10«  émis. . . . 

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —  3%  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  G."  H 

—  Nord  de  l'Espagne 


Obi. 


3  %  lr« série. 

—  —  —  2«  série. 

—  —  —  30  série. 

—  —  —  4«  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  — .  Barcelone  

—  —     Asturies  lr«hyp. 

—  —         —      2»  hyp. 

—  _  _       3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  —  _    2»  hyp. 

—  —  —     3e  hyp. 

—  Smyrne-0assaba  4  %  94 

—  -  4%95 

—  Sud  de  l»ESp.3%  Irahyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DIVUIKIIIII  on  UIIIUUT  dulriuat  an 


1S93 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

14  fl. 

16  fl. 

14  fl. 

18  fl. 

8 

fl. 

600 

536  .. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15 

P- 

500 

499  .. 

17  30 

15  75 

18  4g 

18  06 

13 

13 

552 

50 

580  .. 

17  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 
10  .. 

12  50 
6  25 

725 

572  .. 
153  .. 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

1490 

1266  .. 

B  .. 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6 

462 

50 

479  .. 

20  .. 

84  .. 

24  .. 

24  .. 

24 

850 

62 

50 

éô 

5 

160 
250 

136  .. 
266  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

248 

75 

255  .. 

28  .. 

33  .. 

28  . . 

31  .. 

28  50 

937 

50 

775  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

472 

50 

475  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

461 

25 

467  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

455 

459  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

461 

468  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

ouu 

304  .. 

4  .. 

4  . . 

5  . . 

4  . . 

3 

242 

50 

225  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

365 

364  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

362 

50 

360  .. 

33  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33 

i; 

657 

50 

634  . 

20  .. 

40  10 

29  25 

7  50 

450 

200  .. 

87 

50 

115  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

227 

50 

253  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

207 

240  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

200 

244  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

195 

239  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15 

195 

236  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

225 

248  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

235 

254  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

223 

75 

249  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

197 

50 

235  .. 

-15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

197 

50 

235  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16 

517 

50 

483  .. 

43 
320 
132 

75 
50 

65  .. 
280  .. 
178  .. 

7  50 

15  ;. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

295 

328  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

885 

325  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

278 

75 

320  .. 

20  .. 

80  .. 

20 

440 

418  .. 
362  .. 
118  .. 

20  .. 

20  .. 

20 

15  .. 

7  50 

"85 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

150 

143  .. 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400 

610  .. 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

9 

142  50 

76  .. 

iô  '.. 

18  30 

12  20 

12  26 

3  65a 

190 

160  .. 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15 

496  25 

354  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45 

p. 

670 

685  .. 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

535 

580  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COIVIPTANT 


Rombrt 
dt  Ilirts 


10.977 
15.791 
33.445 
80.400 
6.000 
1.800 
6.000 
6.000 
84.000 
100. OOC 
16.361 
1.715 
4.28i 
86.000 
18.000 
20.000 
23.200 
32.601} 
25.4411 
20.0Ulb 
IÛ.OISj 
20.0OO 
6.ÔQ0 
tj.OOO 
24  nm 
24.001. 
ID.lKi 
20.000 
25.000 
10,000 
5.001) 
14.01)0 
'.}  02:) 
20.001 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
600 
100 
500 
500 

» 
500 
500 
500 

i) 

5UU 
50( 
500 
olj^) 
50o 
500 
50(1 
500 
50{' 
500 
5(l( 
SOI 
5011 
.")l)l) 
500 
500 
500 
500 
500 


iomm. 
un. 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
lOo 
500 
300 

» 
500 
500 
500 

» 

500 
5* 
50U 
5OO 
500 
500 
500 
500 
50(' 
501 
500 
5W 
50(J 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  {Gi«  G'»  P")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (C'«  centrale),  

Dombrowa)  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Lauriura  (Mines  du)  

Le  NicKel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Oh.  et  Atôl.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sié  F») 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Marine  

Baiteaux-Parisiens  

Chargeurri-Réunis  

Gli'Havrj^I'  én.  deWav.  àV"-. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
EUtrepr.  milit.  et  civ.-(Gi»  G'») 

Etaibiissements  Duval  

Gr.  Distill.  Cusenier  et  C'« 

Qt>  Moulins  de  Corbeil  

Litb  Milit&ires  


COURS  DE  CLOTURE 


SerDlen 
coan  coUs 


755 
1680 
569 
1205 
225 
1250 
300 
530 
SfiO 
2?3 
615 
1910 
1240 
1570 
1160 
00 
!510 
640 
409 
1095 
1185 
860 
635 
.75 
600 
1425 
174) 
797 
1250 
5(  9 
520U 
200 
3400 
881) 
335 
1610 


2:  avril 


1695 


228  .. 


1210 


1125  .. 

92  50 
1520  .. 

625  .. 

410  .. 
1099  .. 
1180  .. 

855  .. 


792 
598 
1420 
1730 
800 
12i9 


5200 


33S  .. 
1610  .. 


4  mai 


1880  . 

1280  ; 


223 


1570  .. 
1165  .. 
86  . 

'630 

1096  .' 
1192  .. 
850  . . 


780 

597  50 
1425  . 
1750  . 

780  . 
1250  . 


520O  . 


335 
1610 


fotnbrt 

TjI. 

Somm. 

di  titrei 

nom. 

un. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

i26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

5Û0 

6.554 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

5Û0 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

5O0 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.578 

500 

500 

37.280 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fef)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cie  G'«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  î2Qf  .5  % 
—  obi.  de  350  f. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  couv. 

Gtiz  et  Eaux  4  %  

C-e  Parisienne  du  Ga?  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  là  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2«  émis 
Métaux  (Gi«  F'?)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  % . 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci«  Transatlantique  13  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G'»  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   8»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  -1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  h  %  1894  

Mendoza  ô  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  "Sosaowtce  9-%  

Obi.  Wag.-Hts  4  %  tr.,2e  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Derniers 
courx cotéa 


285  .. 
173  .. 
512  . . 
255  .  . 
213  .. 
448  .  . 
512  50 
5lJ  . 
5U6  25 
50u  . . 

is:,  .. 

490  . . 
503  50 
506  50 
472  50 
361  50 
5t5  . . 
296  .. 
MIO  . . 
619  to 
477  .. 
475  .. 


435  25 
223  . 
1  46  50 
191  50 
338  .. 
193  .. 


506  ., 


27  avril   4  mai 


173 


119 
500 
508 


507  50 

498 

501 

506 

508 

475 

365 


G20 
476 


337  50 
199  .. 


508  . 


173 
512 


503 
508 


498 
4«5 

407 
5"3 
506 
474 
3oO 
507 


613 
615 
480 
476 


222  .. 


189  50 
337  50 


506  . 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

A 

11.000  Obligations  hypothécaires  4  0/0 

DE  500  FRANCS 
OU  DE    187  ROUBLES  50  COPECKS 

Jouissance  du  19  avril/1"  mai  1899 

de  la 

SOC^^  INDUSTRIELLE,  CHARBONNIÈRE 
ET  MÉTALLURGIQUE 

du   Bassin  d'Ouspensk 

AD   CAPITAL  DE  4.500.000  ROUBLES 

reprosenté  par  12.000  actions  de  376  roubles 

entièrement  libérées. 


Les  statuts  ont  été  sanctionnés  par  S.  M.  l'Em- 
pereur de  Russie  le  10/22  mars  1896  et  mo- 
difiés le  13/25  février  189S. 


Siège  social  :  OUSPENSK  (près  de  Lougansk) 
district  de  Slavianoserbsk,  gouvernement 
d'Ekaterinoslaw. 


La  Société  a  été  autorisée,  par  décision  de  Son 
Exc.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie,  à  émet- 
tre, en  cimforniité  de  l'article  18  des  statuts,  dés 
obligations  à  concurrence  d'un  capital  nominal  de 
5.500.000  fr.  ou  2.063..J00  roubles,  divisé  en  11.000 
obligations  de  500  fr.  ou  de  187  roubles  50  copecks 
chacune. 

Ces  obligations  portent  intérêt  à  4  0/0  l'an,  soit 
pour  chaque  obligation  un  intérêt  de  20  fr.  ou 
7  roubles  50  copecks,  sous  déduction  de  la  taxe 
actudUe  de  5  0/0  sur  le  revenu  des  valeurs  mobi- 
lières ;  ces  intérêts  sont  payables  par  semestre,  le 
19  avril/ 1"  mai  et  le  20  octobre/ 1"  novembre  de 
chaque  année,  en  Belgique  par  19  fr.,  en  Russie 
en  roubles. 

La  Société  d'Ouspensk  prend  à  sa  charge  toute 
augmentation  éventuelle  de  Timpôl  russe. 

Le  remboursement  des  obligations  s'effectuera 
au  ;pair  de  500  fr.  ou  de  187  roubles  50  copecks, 
par  voie  de  tirages  au  sort  qui  auront  lieu  une  fois 
l'an,  le  20  décembre/ 1"' janvier,  à  partir  de  1900. 

Les  obligations  sorties  aux  tirages  seront  rem- 
boursées le' 19  avril/1"  mai  suivant  et  cesseront  de 

Eorter  intérêt  à  partir  du  jour  fixé  pour  le  rem- 
oursement  du  capital  de  ces  obligations. 
L'amortissement  se  fera  en  .37  années,  à  dater  du 
19  avril/ 1"  mai  1899;  toutefois,  la  Société  se  ré- 
serve le  droit  d  ant  ciper  le  remboursement  do  tout 
ou  partie  île  son  emprunt. 

Le  paiement  régulier  des  intérêts  et  le  rembour- 
sement des  obligations  seront  garantis,  conformé- 
ment à  l'article  21  des  statuts,  et  de  préférence  à 
toute  autre  dette,  par  : 
n)  Tous  les  revenus  de  la  Société; 
b)  Le  fonds  de  réserve  ; 

C'  La  totalité  de  l'avoir  mobilier  et  immobilier 
de  la  Société,  tant  acquis  qu'à  acquérir. 

A  cet  effet,  il  est  pris  une  inscription  hypothé- 
caire de  premier  rang  sur  tous  les  immeubles  de 
la  Société,  à  concurrence  du  montant  total  des 
obligations  émises. 

L'administration  de  la  Société  prend  en  même 
temps  l'engagement  d'informer  immédiatement  le 
Ministre  des  Finances  de  toute  nouvelle  ac([uisition 
d'immi'uliles,  afin  qu'il  soit  pris  hypothèque  sur 
ces  immeubles  au  profil  des  obligataires. 


PRIX  d'émission  :  460  fr. 

[  En  souscrivant  Fr.  60 

A  la  répartition,  le  17  mai  1899 


PAYABLES  ,     contre  remise  d'un  certificat 
(  provisoire 


400 


La  Souscription  publique  sera  ouverte 

le  Mercredi   10  Mai  1899 

de  9  h.  du  matin  à  3  h.  de  relevée 

A  Bruxelles,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
l'Industrie  nationale  ; 

A  Anvers,  à  la  Banque  d'Anvers  ; 

A  Bruges,  à  la  Banque  de  la  Flandre  Occidentale; 

A  Charleroi,  à  la  Banque  Centrale  de  la  Sambre  ; 

A  Gourtrai,  à  la  Banque  de  Gourtrai  ; 

A  Ypre=:,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  Gourtrai  ; 

A  Gand,  à  la  Banque  de  Gand; 

A  Liège,  à  la  Banque  Générale  de  Liège,  à  la  Ban- 
que d'Escompte  et  de  Gomptes  courants  ; 

A  Louvain,  à  la  Banque  Gon traie  de  la  Dyle  ; 

A  Matines,  à  la  succursale  de  la  Banque  Gentrale 
de  la  Dyle  ; 

A  Mons,  à  la  Banque  du  Hainaut  ; 

A  La  Louviére,  à  la  succursale  de  la  Banque  du 
Hainaut  ; 

A  Namur,  à  la  Banque  Centrale  de  Namur  : 
A  Tournai,  à  la  Banque  Gentrale  Tournaisienne  : 
A  Verviers,  chez  MM.  Modéra  et  Gie,  à  la  Banque 
de  Verviers  ; 

A  Dison,  à  la  succursale  de  la  Banque  de  'Verviers. 


Ensemble  Fr.    460  » 

Si  les  demandes  dépassent  11.000  titres,  il  y  aura 
lieu  à  rôiuclion. 

Les  obligations  définitives  seront  délivrées, 
partir  du  15  juillet  prochain,  en  échange  des  certi- 
ficats provisoires  (|ui  seront  remis  à  la  répartition. 
HLe  paiement  des  coupons  et  le  remboursement 
des  obligations  amorties  auront  lieu  aux  guichets 
des  Etablissements  désignés  ci-dessous. 

liBS  formalités  seront  remplies  pour  l'admission 
à  la  cote  onicicUe  de  la  Bourse  de  Bruxelles. 


Les  souscripteurs  devront  se  servir  des  bulletins 
de  souscription  qui  sont  à  leur  disposition  aux 
Etaldissements  désignés. 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon- 
dance. 
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COMPAGNIE  BELGE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  RÉUNIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Actions  de  priorité.  —  5"  tirage 

Liste  des  actions  de  priorité  sorties  au  tirage  du 
28  mars  189y,  remboursables  par  500  fr.  (coupons 
15  et  16  attachés)  à  partir  du  1"  juin  1899,  et  rem- 
placées (conformément  au  |  6  de  l'article  43  des 
statuts)  par  des  actions  de  jouissance  ayant  droit 
au  deuxième  dividende  prévu  à  ce  même  article  : 

A  Bruxelles,  chez  M.  E.-L.-J.  Empain,  105,  rue 
de  l'Enseignement  ; 

A  Liège,  chez  MM.  de  Mélotte,  deNoidans  et  Gie 
(Banque  Dubois),  rue  de  l'Université,  39  : 
17      52     180   1099    1215    2045  2182 

2716   3309   3727    4490  4805 

5818   6140   6446   7193  7880 

9732  10376  10523  10720  10753 
11905  12120  12779  12877  12975 
14756  14798  15109  15318  15384 
16376  17146  17448  17451  17525 
08783  18989  19603  19610  19633 
21485  21715  2173Ô  21761  21815 
2i056  24291  243-33  24491  24536 
25643  25841  26359  26362  27387 
27733  27846 

Liste  récapitulative  des  numéros  sortis  antérieu 
rement  et  non  encore  présentés  au  remboursement: 
78     169     996   1067    1604    2131     3395  4982 
5026   5595   8363  10797  110S9  11945 

Obligations  série  A.  —  7"  tirage 

Liste  des  obligations  série  A,  sorties  au  tirage 
du  2S  mars  1899  et  remboursables  par  500  fr.  à 
partir  du  1"  juin  1899  (coupon  n°  30  attaché) 

A  Bruxelles,  chez  M.  E.-L.-.l.  Empain,  105,  rue 
de  l'Enseignement; 

A  Liège,  chez  MM.  de  Mélolte,  de  Noidans  et  Gie 
(Banque  Dubois),  rue  de  l'Université,  39: 
66     472     600     605     630      634  717 

916     955   1050   1067   1362    1443  1555 


5569 
8669 
10921 
13005 
16089 
17983 
20563 
22379 
24981 
27414 


5614 
9196 
10987 
13283 
16110 
17987 
20652 
22853 
25018 
37621 


2709 
5653 
9303 
11876 
13529 
16182 
18727 
21171 
23701 
25263 
27727 


9685 
9935 
10341 
10724 
11035 
12201 
12382 
12734 
13012 
13674 
14146 
14759 


1678 
2299 
362^1 
3923 
4405 
5542 
6;J86 
7090 
7862 
8554 
9014 


1725 
2450 
3643 
3951 
4510 
560-2 
6400 
7152 
7901 
8667 
8093 


1763 
2493 
3674 
3989 
4703 
5665 
6411 
7205 
7902 
8819 
9100 


1849 
3109 

3675 
4018 
47;J6 
5997 
6785 
72G8 
7914 

88r)9 

9170 


1916 
8133 
3769 
4019 
4959 
6004 
6815 
7322 
8210 
8921 
9284 


1967 
3158 
3820 
4051 
4974 
6170 
6872 
7727 
8305 
8925 
9420 


2073 
3445 
3890 
4205 
5460 
6211 
7008 
7733 
8383 
8981 
9640 


837 
1651 
2261 
3563 
890: 
4322 
5536 
6216 
701.- 
783( 
8449 
9008 
9û44 


9723 
9968 
10343 
10S41 
11448 
12222 
12391 
12744 
13182 
13720 
14313 
14763 


9789 
9976 
10362 
10865 
11503 
12287 
12393 
12761 
13248 
1373G 
14318 
14955 


7792 
10J50 
10368 
10905 
11870 
12312 
12510 
12773 
13318 
13804 
14321 


9827 
10183 
10398 
109:36 
11899 
12335 
12578 
12876 
13427 
13893 
14577 


9831 
10229 
10442 
10991 
12009 
12358 
12598 
12901 
13442 
13955 
14624 


9862 
10254 
10495 
11022 
12690 
12378 
12659 
12912 
13496 
14053 
14643 


9894 
10292, 
10663 
1102^ 
12154' 
12381 
12072 
12992 
13651 
14(186 
14687 


Liste  récapitulative  des  numéros  sortis  antérieu-; 
rement  et  non  encore  présentés  au  remboursement  :' 

598     790    1677    1865   1972    1995     2072  2156 

2158   2634   2733   2855   2876    2886     2892  2995 

3058   3342   3690   3838   3911    4189     4446  4535 

4606   4621   4868   4939   4962    5041     5120  5137 

5294  5337   5490   5998   6093    6224     6510  6543 

6552   6621    6629   6634   6786    6789     7115  7203 

7282   7367   7477   7742   7748    7838     7880  8082 

8178   8260   8324   8665   8692    8834     8973  9111 

9150   9247   9315   9934  10166  10168   10184  10189 

10428  10440  10498  10593  10637  10661    10749  10751 

10851  10995  11270  11281  11309  11419   11447  11507 

11715  11733  11796  11926  12251  12262  13411  13W2 
13844  14027  14420  14779 

Obligations  série  B.  —  4"  tirage 

Liste  des  obligations  sorties  au  tirage  du  28  mars 
1899  et  remboursables  par  125  fr.,  plus  un  pro- 
rata d'intérêt  de  1  fr.  50,  à  partir  du  1"  juin 
1893  (coupon  n»  8  attaché)  : 

A  Bruxelles^  chez  M.  E.-L.-J.  Empain,  105,  rue 
de  l'Enseignement  ; 

A  Liège,  chez  MM.  de  Mélotle,  de  Noidans  et  Gie 
(Banque  Dubois),  rue  de  l'Université,  39: 
19  39  81  168  179  311  407  432  605  022 
788  863  1103  1113  1190  1331  1418  1458  1575  1615 
1635  1983-2072  2081  210G  2445  2468  2502  2085  2838 
2980  3300  3302  3417  3562  3572  3721  '8879  3927  4213 
4392  4465  4509  4862  4996  5073  5155  5242  5445  5517 
5698  5796  5800 

Liste  récapitulative  des  numéros  sortis  antérieu- 
rement et  non  encore  présentés  au  remboursement  : 

245  266  318  652  84-^  1114  1148  1328  1366  1483 
16-24  1709  1925  2055  2336  2396  2415  2436  2648  2783 
2915  3005  3274  8374  3629  3630  4313  4408  4412  4436 
4569  4606  46-28  4807  4964  5057  5114  5753  5802  5989 
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Hociélé  (le  l'Iiidiislric  Minière  de  ZyriaiiOMSlv 

(Alta'i  du  Sud) 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Société  de 
l'Industrie  Minière  de  Zyrianowsk  (Altaï  du  Sud) 
a  l'honneur  d'inviter  MM.  les  Actionnaires  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  qui  aura  lieu  à  Moscou, 
le  12/24  mai  1899,  à  deux  heures  de  l'après-midi, 
dans  le  local  du  siège  social,  5,  Milioutinsky  pé- 
réoulok. 

ORDRK  du  jour  : 

1°  Examen  du  rapport  de  l'Administration  ;  ap- 
probation du  compte  rendu  et  du  bilan  de  l'exercice 
écoulé  (1898)  et  répartition  des  bénéfices; 

2°  Examen  et  approbation  des  devis  des  di'penses 
et  du  plan  d'opérations  de  l'année  courante  (1899); 

:3''  Nomination  de  Directeurs  en  remplacement  des 
Directeurs  sortants,  du  candidat  et  de  membres  de 
la  Commission  de  revision; 

4°  Diverses  autres  questions  sur  les  affaires  de 
la  Société. 

Conformément  au  |  57  des  Statuts  de  la  Société, 
poui-  obtenir  le  droit  d'assister  à  l'Assemblée  géné- 
rale l't  d'y  voter,  MM.  les  Actionnaires  sont  tenus 
de  déposer  entre  les  mains  du  Conseil  d'adminis- 
tration, au  plus  tard  le  28  avril/10  mai  1899,  leurs 
actions  ou  les  quittances  établissant  (jue  ces  ac- 
tions sont  déposées  ou  laissées  engage  dans  un  des 
Etablissements  de  crédit  fonctionnant  en  Russie  ou 
à  l'Agence  de  Paris  de  la  Banque  Russe  pour  1 
Commerce  étranger,  7,  rue  du  Helder. 
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OMP''  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  9«  Exercice 
(1er  Avril  1899  au  31  Mars  1900) 


Kilogr. 


Reis 


'entes  du  mois 
vril  1899  (y  com- 
3  la  recette  prove- 
t  des  droits  d'im- 
tation  directe)  

181.456 

722 

$ 

:  009  834 

otal  des  ventes  au 

181.456 

722 

:  609  834 

ériode  corresp.  du 
cèdent  exercice . . . 

173.067 

686 

:  876  791 

•ififér.  en  faveur  de 
ercice  en  cours. . . 

5 

8.389 

36 

:  233  043 

TRAMWAYS  DE  LILLE 


lettes  du  mois  d'avril  1899   192.335  46 

_         _       _       1898   173.862  42 


Augmentation  Fr.      18.473  04 


ettes  du  1"  janv.  au  30  avril  1899.     706.240  84 

645.891  .31 


Augmentation....  Fr.      60.349  53 


RAMWAYS  ÉLECTRIQUES  DE  6AND 

elles  du  mois  de  mars  1899    45.204  .50 

_       _       _        1898    22.385  25 

Augmentation  Fr .  22.819  25 

6ttes  du  1"-  janv.  au  31  mars  1899.  108.877  40 

—         —         —  1898.  67.508  95 

Augmentation   41.368  45 

7 


CANAL  DE  SUEZ 


ilM.  les  actionnaires  sont  convoqués  en 
I '.emblée  générale  ordinaire  pour  le  mardi 
lin  prochain,  à  deux  heures  et  demie  pré- 
is,  84,  rue  de  Grenelle-Saint-Germain, 
'our  assister  ou  se  faire  représenter  à  l'As- 
iblée,  les  actionnaires  propriétaires  d'au 
ins  vingt-cinq  actions  de  capital  ou  de 
issance  doivent,  au  plus  tard  cinq  jours 
nt  la  réunion,  justilier,  rue  Charras,  9,  à 
is,  du  dépôt  de  leurs  titres,  soit  à  Paris, 
is  la  caisse  centrale,  soit  au  Caire  dans 
e  de  l'agence  supérieure,  en  pro.vince  ou  à 
ranger  dans  les  Etablissements  et  maisons 
3?.nque  ci-après  désignés  :  Crédit  Lyonnais, 
Qptoir  National  d'Escompte,  Société  Géné- 
î,  Crédit  Industriel  et  Commercial,  Société 
pseillaisc  de  flrédit  Industriel  et  Commer- 
.;  MM.  Adam  et  Ce,  ù  Boulogne-sur-Mer  ; 
abel'ort  et  Saint-Olive,  à  Lyon  ;  Castelnau 
>,  à  Montpellier;  Duvette,  à  Amiens;  Du- 
deau  et  C»,  à  Angoulème;  Rogier,  Ri- 
ult,  Meunier  et  C%  à  Orléans;  Rothschild 
l  Sons,  à  Londres;  .1.  Diodati  et  G'-  à  Ge- 
e. 

lesaclionnairospcuvcntégalement  déposer, 
mio  donnant  droit  d'admission  à  l'Assem- 
k  des  récépissés  constatant  un  dépôt  d'ac- 
■  de  capital  ou  de  jouissance  dans  les  Eta- 
Twtnents  ci-après  :  Banciuo  de  France, 
'  ;it  des  Agents  de  change  de  Paris  ;  Gré- 


dit  Lyonnais,  Comptoir  National  d'Escompte, 
Société  Générale,  Crédit  Foncier  de  France, 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  Société 
Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial. 

Chaque  actionnaire  présent  à  l'ouverture 
de  la  séance  recevra  une  médaille  en  argent 
qui  pourra  être  échangée  contre  sa  valeur. 
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COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  social  :  30.000.000  de  francs 

Le  conseil  d'administration  de  la  Compagnie  a 
l'honneur  d'informer  MM.  les  actionnaires  que, 
conformément  à  l'article  31  des  statuts,  il  les  con- 
voque pour  le  23  mai  courant,  en  assemblée  gé- 
nérale extraordinaire,  laquelle  se  tiendra  dans  une 
des  salles  de  la  Société  des  ingénieurs  civils,  rue 
Blanche,  19,  à  Paris,  à  onze  heures  du  matin. 

ORDRE  DU  JOUR 

l»  Déclarations  de  MM.  les  commissaires  au 
Concordat  sur  la  situation  sociale,  la  gestion  et  les 
comptes  de  la  Compagnie  depuis  le  concordat  et 
la  reprise  de  l'exploitation  ; 

2°  Modification,  proposée  par  le  conseil,  à  l'ar- 
ticle 43  des  statuts. 

Les  actions  doivent  être  déposées  au  siège  social 
de  la  «ompagnie,  6,  rue  Pigalle,  cinq  jours  avant 
le  23  mai. 

Il  est  rappelé  qu'aux  termes  de  l'article  37  de  la 
loi  du  1"  août  1893,  MM.  les  actionnaires  possé- 
dant un  nombre  d'actions  inférieur  à  25  peuvent  se 
réunir  pour  former  ce  nomljre  et  se  faire  représen- 
ter par  l'un  d'eux. 
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MINES  DE  MALFIDANO 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  social  :  12.500.000  francs 

MM.  les  actionnaires  sont  convoqués  on  assem- 
blée générale  ordinaire  pour  le  samedi  27  mai 
courant,  à  trois  heures  de  l'après-midi,  à  l'hôtel 
Conlinental  (entrée  rue  Rouget-de-l'Isle),  à  Pans. 

Cette  assemblée  délibérera  sur  les  objets  portés 
à  l'ordre  du  jour  et  notamment  sur  l'approbation 
des  comptes  de  l'exercice  1898-1899  et  la  fixation 
du  dividende  de  cet  exercice. 

Il  sera  procédé,  dans  cette  si'ance,  au  tirage  au 
sort  de  1.960  actions,  qui  seront  amorties  et  rem- 
boursées au  pair  de  250  francs. 

Les  porteurs  de  40  actions  et  au-dessus  doivent, 
pour  assister  à  l'assemblée  générale,  déposer  leurs 
titres,  au  siège  social,  13,  ))oulcvard  Haussmann, 
cinq  jours  au  moins  avant  l'époque  fixée  pour  la 
réunion. 

Les  récépissés  des  Banques  et  autres  établisse- 
ments financiers  agréés  par  le  conseil  seront  admis 

comme  dépôt. 
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SQCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT   DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANGE 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnaires 
du  25  mars  1899. 


Messieurs, 

Nous  venons,  conformément  aux  prescriptions 
de  nos  statuts,  vous  présenter  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1898  et  les  soumettre  à  votre  approbation. 

COMPTES  GÉNÉRAUX 

CAISSE 

Mouvement  général  de  la  Caisse  en  1898  : 


Administration  centrale,  ))ureaux  de  quartier  et 
agences  de  province   23 . 3-30 . 518 . 725  24 

Mouvement     moyen  par 
jour(l)   77.768.395  75 

portefeuille 

Nombre  d'effets  Sommes 

Mouvement  gé- 
néral : 

Administration 
centrale ,  bureaux 
de  quartier  et  agen- 
ces de  province. . ,    29.348.869     11.868.067.044  13 

Mouvement 
moyen  par  jour...         97.830  39.560.223  48 

EFFETS  REMIS  A  L'ENCAISSEMENT  PAR  LES  CLIENTS 
Nombre  d'effets  Sommes 

Total  des  remises: 

Administration 
centrale,  bureaux 
de  quartier  et  agen- 
ces do  province. . .     2.555.118         760.692.157  39 

Moyenne  des  re- 
mises par  jour...  8.517  2.535.640  52 

SOLDE  DU  PORTEFEUILLE  AU  31  DÉGEMRRE  1898 

Effets  sur  Paris  Fr.  .57.436.590  77 

—  la  province   156.512.129  61 

—  l'étranger   12.625.608  62 

Fr.  '      226.574.329  » 


ENCAISSEMENT  DE  COUPONS 

Montant  des  coupons  encaissés  : 

Administration  centrale,  bureaux  de  quartier  et 

agences  de  province  Fr.  359.619.136  33 

Mouvement  moyen  par  tri- 
mestre  89.904.784  08 

ORDRES  DE  BOURSE 

Ordres  de  Bourse  au  comptant,  exécutés  en  1898  : 
Ordres  Sommes 


Administration 
centrale,  bureaux 
de  quartier  et  agen- 
ces de  province. . . 

Mouvement 
moyen  par  jour.. ._ 


366.749 
1.222 


1.530.640.116  24 
5.102.133  72 


COMPTES  DE  DÉPOTS 

COMPTES     A  DISPONIBILITÉ 

Le  mouvement   général  de 


132.190.4.51  68 
440.634  83 

1.198.22:3  08 


ces   comptes  a  été,   en  1898, 

de   Fr. 

soit  un  mouvement  par  jour  de 
Le  solde,  au  31  décembre 

1898  est  de   Fr. 

réparti  entre  296  titulaires  de 
comptes. 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Solde  de  ces  comptes  au  31  décembre  1898  : 

Comptes  Sommes 


Administialion 
centrale,  bui-eaux 
de  quartier  et  agen- 
ces de  province. . .  79.946 

Le  solde  des  comptes  de 
chèques  au  28  février  1899  est, 
tant  à  Paris  que  dans  les  agen- 
ces, de   Fr. 


189.0.58.997  89 


200.025.780  89 


Le  nombre  des  comptes  de  chèques  s'est  aug- 
menté, en  1898,  de  5.642  comptes. 

Mouvement  général  des  comptes  de  chèques  en 
1898  : 

Administration  centrale,  bu- 
reaux de  quartier  et  agences 
de  province   Fr.      2.953.538.428  09 

Mouvement  moyeu  par  jour  9.861.794  76 

(1)  Les  mouvements  moyens  sont  calculés 
300  jours  non  fériés. 


sur 
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DÉPOTS  A  ÉCHÉANCE  FlXli 

Dépôts  en  cours  au  81  dé- 
cembre 1898                      Fr.  116.r.8-2.000 

Dépôt  en  cours  au  31  dé- 
cembre 1897   111.4G2.900 


5.119.900  » 


117.668.000 
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Augmentation  en  1898  de. . . 

Le  solde  du  compte,  au  28  fé- 
Trier  1899  est  de  Fr. 

Nous  avons,  comme  Tannée  dernière,  la  satisfac- 
tion de  vous  présenter  tous  nos  comptes  en  aug- 
mentation sensible.  Nous  vous  signalons,  en  par- 
ticulier, le  mouvement  général  de  la  caisse,  qui 
les  résume  et  qui  présente  une  augmentation  de  près 
de  trois  milliard.-^,  puis  celui  du  portefeuille  com- 
mercial, auquel  nous  nous  attachons  plus  particu- 
lièrement et  où  nous  constatons  une  augmentation 
de  1  milliard  371  millions  :  ces  deux  postes  réalisent 
ainsi,  dans  l'exercice  1898,  une  progression  sensi- 
blement égale  à  celle  qu'ils  avaient  acquise  dans 
l'exercice  1897. 

Notre  portefeuille  commercial  représente  aujour- 
tl'hui  un  mouvement  moyen  de  40  millions  par 

jour.  ^ 

QuanI  aux  ordres  de  Bourse,  ils  sont  en  aug- 
me'nlation  de  plus  dé  200  millions. 

Ces  chitl'res  montrent  combien  est  constant  et 
régulier  le  développement  d.'  nos  opérations. 

Nous  vous  avons,  l'an  dernier,  entretenus  de  la 
situation  de  nos  comptes  de  dépôts. 

Vous  trouverez,  dans  le  rapport  qui  vous  sera  lu 
en  Assemblée  extraordinaire,  l'exposé  des  raisons 
ui  nous  amènent  à  vous  proposer  la  transforma- 
tion de  notre  Société  en  Société  anonyme  régie  par 
les  lois  de  1867  et  189^^,  et  parmi  lesquelles  ligure, 
en  première  ligne,  la  suppression  de  la  limite, 
fixée  par  nos  statuts  actuels,  au  montant  de  nos 
dépôts. 

Nous  avons,  dans  le  cours  de  l'exercice,  ouvert 
3  agences  : 
Laon,  Lavelanet,  Lons-lc-Saunier  ; 
Erigé  en  agences  les  bureaux  de  Vannes,  de  Ver- 
vins  et  de  Cannes: 
Créé  à  Paris  2  bureaux  de  quartier  : 
120.  rue  de  Provence;  1-j,  boulevard  Magenta; 
Gréé  dans  la  banlieue  3  bureaux  : 
Issv-les  Moulineaux,  Le  Raincy  ; 
Et  en  province,  13  bureaux  rattachés  : 
Bar-sur-Seine.  Caudry,  Chàteaurenard,  Doué-la- 
Fontainc.  Falaise,  Grasse,  Cuise,  Hir.son,  Jarnac, 
Jussey,  Saint-Pons,  Saint-Remy-en-Provence,  Tour- 
nus.  ,  , 

Ces  créations  ont  porté  le  nombre  de  nos  sièges 
fixes  à  272,  dont  41  à  Paris,  9  dans  la  banlieue, 
222  dans  les  départements,  plus  33  bureaux  fonc 
tionnant  une  ou  deux  fois  par  semaine  dans  cer- 
taines localités. 

l'n  assez  grand  nombre  d'agences  sont  aujour 
d'hui  |)Ourvues  de  coffres-forts  pour  la  location;  ce 
service  donne  de  bons  résultats  en  province  ains' 
qu'à  notre  siège  central. 

Notre  réseau,  qui  a  été  très  étendu  dans  ces 
dernières  années,  et  dont  les  fiais  d'établissemen 
sont  amortis,  donne  à  votre  Société  une  force  im 
portante  dont  elle  trouve  l'utilisation  non  seule 
ment  dans  le  domaine  des  remplois  de  fonds,  mois 
aussi  dans  celui  des  émissions  et  des  placements 
Aussi,  bien  que  sous  l'inlUicnee  de  causes  ext' 
rieiires  éconoirii(iues  et  politiques  le  marché  de 
l'aris  n'ait  vu  se  réaliser,  au  cours  de  l'exercice 
1898,  aucune  opération  financière  très  importante 
nos  services  de  Bourse  se  sont  largement  dévelop 
pés,  et  la  Socii'té  Générale  a  pu  traiter  uneséri 
d'affaires  intéressantes,  grâce  à  son  crédit  auprè 
de  la  clientèle  de  placements  et  des  entreprises  qu 
l'ont  appel  ;ui  public  par  son  intermédiaire. 

En  ilehors  île  placements  suivis  faits  pour  di 
Compagnies  de  Chemins  do  fer  ou  de  navigation 
pour  le  Cr.'dit  Foncier,  pour  la  Ville  de  Pari; 
nous  sommes  inlei'venus  dans  rémiss'if>n  d'oblig; 
lions  :',  1/2  0  0  et  dans  l'emprunt  di'  conversion  d 
Crédit  Foncier  Egvi)tien,  dans  l'emprunt  Ilellén 
que  garanti  2  1/2  0  0,  dans  l'emprunt  Roumai 
4  0/0. 

Nous  avons  donni'  notie  concours  a  la  réalisa 
tio  d'un  emiirunl  de  iCi.OOO  obligations  4  0/0  de 
Société  des  Forges  de  I)(:nain  et  An/.in.  Non 
avons  limis  un  certain  nombre  d'obligations  niun 
ci|iales  ou  dé|)arleinentales  :  Ville  de  Cliàtelleraul 
Déparlomenl  du  (lard.  Ville  de  Compiè.gne,  Vill 
de  Caudrv. 

Nous  pf)nrrions  ajouter,  à  cette  énnmération 
los  nombreuses  entreprises  local(!s  avec  lescpielh 
nos  agences  nous  mellenl  en  contact,  et  (\ui  onte 


ecours  à  nos  guichets  pour  leur  constitution  ou  le 
tassement  de  leurs  titres. 
Nous  avons  participé  à  la  fondation  de  la  So- 
iété  Française  des  Télégraphes,  qui  a  affermé  les 
lignes  de  la  Compagnie  des  Câbles  Télégraphiques, 
et  qui  a  procuré  à  celle-ci  les  ressources  néces- 
saires à  la  bonne  exploitation  de  son  réseau. 

Nous  n'anticiperons  pas  sur  le  rapport  de  l'an 
prochain  en  vous  signalant  le  concours  très  large 
apporté  par  la  Société  Générale  au  résultat  de 
l'emprunt  Indo-Chinois  3  1/2  0/0,  car  si  l'émission 
eu  lieu  au  commencement  de  cet  exercice,  les 
engagements  ont  été  contractés  par  les  émetteurs 
dès  le  mois  de  décembre. 

Notre  attention  a  été  appelée,  au  début  de  l'an- 
née dernière,  par  le  Gouvernement,  sur  l'intérêt 
que  présenterait  la  création,  à  Anvers,  d'une  agence 
■'un  établissement  de  crédit  français;  après  en- 
quête, nous  avons  reconnu  nous-mêmes  la  possi- 
bilité d'installer  utilement  nos  services  sur  cette 
place;  d'autre  part,  notre  clientèle,  obéissant  à  des 
considérations  que  nous  n'avons  pas  à  apprécier 
■  i,  nous  portait  à  nous  assurer  une  représentation 
directe  à  Bruxelles  dernier. 

Dans  ces  conditions,  et  renonçant,  par  un  senti- 
ment de  haute  convenance  envers  le  très  honorable 
Etablissement  belge  dont  la  raison  sociale  se  dis 
tingue  à  peine  de  la  nôtre,  à  installer  des  agences 
directes,  nous  avons,  avec  le  concours  de  quelques 
actionnaires  et  amis,  fondé  la  Société  Française 
de  Banque  et  de  Dépôts,  au  capital  de  6  millions  de 
francs  (actuellement  libéré  des  trois  quarts),  qui  a 
son  siège  administratif  à  Paris  et  qui  possède 
deux  succursales,  l'une  à  Bruxelles,  l'autre  à  An 
vers,  installées  dans  les  conditions  les  plus  pro- 
pres à  remplir  leur  objet. 

Elles  sont  pourvues  de  services  de  garde  de  ti- 
tres et  de  location  de  coffres- forts. 

Cette  création,  qui  nous  a  valu  les  remercie 
ments  du  Ministère  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie, a  porté  les  meilleurs  fruits,  et  bien  que  la  du- 
rée des  importants  travaux  d'installation  ait 
apporté  un  retard  appréciable  au  fonctionnement 
■-omplet  de  ces  deux  sièges,  nous  sommes  heureux 
de  vous  informer  qu'ils  ont  réalisé  déjà,  pour  leur 
premier  exercice,  des  bénéfices  sérieux  qui  mon 
trent  le  mérite  de  notre  fondation. 

Notre  autre  filiale,  plus  ancienne,  la  Société 
Générale  Alsacienne  de  Banque,  dont  les  attaches 
administratives  avec  nous  s'étaient  relâchées  il 

quelques  années  et  dans  laquelle  nous  avons 
repris  notre  influence,  va  voir  se  rouvrir  l'ère 
dividendes.  Son  capital  est  virtuellement  reconsti 
tué;  sa  clientèle  et  ses  opérations  se  sont  accrues 
ett'e  année  et  ses  actions  se  négocient  de  nouveau 
au-dessus  du  pair.  Nous  envisageons  avec  confiance 
l'avenir  de  cette  Société. 

La  caisse  de  prévoyance  que  nous  avons  constr 
tuée,  depuis  plus  d'un  an,  fonctionne  avec  une  par 
faite  régularité  et  nous  donne  toute  satisfaction 
Nos  en^ployés,  dont  le  nombre  croît  avec  celui  de 
nos  sièges  et  avec  nos  affaires,  y  trouvent  un  pré 
cieux  encouragement  et  s'attachent  de  plus  en  plus 
à  cette  institution. 

Nous  avons,  bien  entendu,  cette  année  comme 
les  précédentes,  ajouté  à  nos  frais  généraux  une 
allocation  destinée  à  améliorer  la  situation  de  la 
caisse  et  à  faciliter  l'accroissement  plus  rapide 
des  comptes  individuels  de  notre  personnel. 

Notre  portefeuille  de  titres,  qui  figure  au 
sous  le  titre  de  Rentes  et  Actions,  Bons  et  Obliga 
lions,  présente  un  solde  un  peu  supérieur  à  celui 
de  l'an  dernier,  mais  nous  espérons  en  diminuer 
l'importance  dans  le  cours  de  l'année  18fi9,  au  dé- 
but de  laquelle  il  s'est  manifesté  une  hausse  sen 
siblc  de  toutes  les  valeurs.  . 

Nous  vous  avons  déjà  expliqué,  a  plusieurs  re 
prises,  que  ce  portefeuille  se  composait  de  deu> 
parties  ;  la  deuxième,  qui  ne  comprend  que  des 
valeurs  non  cotées  ou  qui  sont  l'objet  de  négocia- 
tions rares,  laisserait  évidemment  des  moins-values 
si  elle  était  l'objet  d'une  réalisation  rapide,  maisj 
ré'serve  spéciale  do  6  millions,  que  nous 
établie  en  face  de  cette  partie  de  notre  actil,  reste 
sutlisante  pour  couvrir  les  <lé'préciations  que  com 
porterait  la  li(|uidation  immédiate  de  ces  valeurs 
Quant  à  la  première  partie,  qui  est  de  beaucou 
la  plus  importante,  on  peut  la  diviser  en  trois  sec 
lions  :  ,        ,  , 

line  première  renfermant  les  valeurs  admise 
par  la  Banque  au  bénétice  <les  avances  et  qui  const 
tuent  de  véritables  disponibilités  s'inscrivant 
face  de  nos  exigibilités,  dans  les  termes  de  nos 
statuts. 

(A  suivre 
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millions  de  fr.  à  35  millions  par 
20.000  actions  nouvelles. 

Lo  nombre  de  nos  obligations  n'est  plus  quej 
7.260,  représentant  un  capital  de  28.630.000  1 
Nous  avons  procédé,  dans  le  courant  de  l'exerci 
dernier,  au  remboursement  et  à  la  conversion 
nos  obligations  4  1/2  0/0. 

Quoique  la  Compagnie  ne  se  soit  pas  réservé 
droit  de  rembourser  par  anticipation  ses  oblig 
lions  5  0/0,  elle  a  néanmoins  offert,  aux  porteu 
de  ces  titres,  le  remboursement  ou  la  conversion 
leur  bonifiant  une  prime 

Plusieurs  obligataires  ont  répondu  à  notre  ap_ 
et  il  ne  reste  plus  au  31  décembre  dernier  q 
2.832  titres  5  0/0  en  circulation. 

Les  autres  obligations  émises  rapportent  4 
3  1/2  0/0. 

Créanciers  divers.  —  Ce  compte  s'élève  à 
somme  de  11.716.124  fr.  62et  se  décompose  comi 
suit  : 

Cautionnements  en  titres  Fr. 

—  en  espèces .  . . . : . 

Coupons    d'obligations  échéant 

en  1890  

Coupons  non  réclamés  

Obligations  sorties  et  non  pré- 
sentées au  remboursement  

Banquiers  • 

Effets  à  payer 


bilan 


INTERNATIONALE  DES  WAG0NS-LI1 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 


SUITE  (*) 

PASSIF 


1 


Capital.  —  Notre  capital-actions  s'est  élevé  > 
'i5  millions  par  l'émission  ■ 


693.700 
517.977 

263.163 
107.172 

276.500 
533.7.J0 
5.059.347 


Comptes  courants  et  divers   4.264.513 

Fr.    11.716.  i24 
Nous  Vous  avons  convoqués  en  Assemblée  ^é: 
raie  extraordinaire  pour  vous  proposer  une  en 
sion  d'actions  qui  procurera  les  capitaux  néci 
saires  pour  liquider  ce  compte  et  pour  satistaip 
de  nouvelles  commandes  de  matériel.      ^  _^' 
Fonds  de  réserve  statutaire.  —  Il  s'élevait. 
31  décembre  dernier,  à  1.434.885  fr.  63  c.  et  S( 
majoré  de  322.900  fr.  20  c,  si  vous  approuvez 
répartition  des  bénéfices  telle  que  nous  rav( 
tablie. 

Réserve  extraordinaire.  —  Elle  s  élevait 
31  di'cembre  dernier,  à  525.960  fr.  78  c.  Nous  v( 
proposons  plus  loin  d'augmenter  ce  compte  d  ï 
nouvelle  somme  de  133.201  fr.  65  c  _ 

Compte  de  profits  et  pertes.  —  Le  bénéfice  n 
réalisé  ijendanl  le  dernier  exercice  a 

atteint  la  somme  de  Fr. 

à  laquelle  il  faut  ajouter  : 

1»  Les  intérêts  et  bénéfices  reali- 
ses sur  les  titres  en  portefeuille. . . . 

2'  Les  intérêts  divers  

8°  La  prime  sur  l'émission  d'ac- 

tiens....   3.m.m 

Total   Fr. 

dont  il  faut  déduire  la  rémunération 
accordée  aux  Commissaires  par 
l'Assemblée  générale,  soit  Fr.^ 

Reste   Fr. 

De  ce  chiffre,  il  faut  déduire  : 
Pour   frais  extraordinaires,  pa- 
tentes, droits  de  timbres,  tantième 

aux  employi's  

Pour  déficit  de  la 


5.177.996 


438.061 
813.439 


9.489.402 


14.267 
9.475.134 


Caisse  de  secours. 

Pour  intérêt  sur 
oljligations  

Pour  prélèvement 
pour  la  constitution 
d'une  caisse  de 
prévoyance  en  fa- 
veur du  personnel. 

Pour  remliourse- 
ment  de  2.654  obli- 
gations  

Pour  amortisse- 
ments divers  


438.101  81 
12.317  36 
1.235.808  81 

100.000 

1.327.000  » 
3.132.904  91 


Ensemble  

Il  reste   donc  un  bénéfice 


■j  Voir  L'Economiste  Européen  n»  388. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


,  ccmfbrmémont  aux  statuts,  devra  être  réparti 

yO'oTli  n^serve   :!22.g00  20 

)  0/0  à  l'Administration  et  :V  la 

action   ;i2-2.',HiO  -20 

)  0/0  aux'ÀL-tionnaires   a.Sfti.^Ol  6,) 


3.22y.ut)2  05 

è  boni'floc  pcrmrltnùlla  répartition  do  30  fr.  00  c. 

titro,  soit  un  dividonile  de  7,38  0/0.  Nous  vous 
posons  de  porter  à  la  reserve  extraordinaire 

somme  de  133.201  fr.  65  c.:  il  restera  ainsi  une 
ime  <le  2.45i».O00  francs  à  distribuer,  soit  un 
dende  de     francs,  sur  lequel  12  fr.  50  c.  ont 

payés  à  titre  d'acompte   le  1"  janvier  der- 

,0  montant  de  nos  amortissements  (y  compris 
réserves)  s'élèvera  à  4.916.000  fr.  76  c.  contre 
13.608  fr.  22  c.  en  1897.  Il  est  vrai  de  dire  que 
s  le  montant  de  nos  amortissomeuts  de  1898 
re  la  primo  sur  l'émission  d'actions  do 
)9.904fr.  91  c. 

os  divers  services  continuent  à  se  développer 
ilièrement  ;  en  elïet,  le  nombre  de  jours-voitu- 
s'est  élevé  à  123.854  contre  108.301  en  1897, 
une  augmentation   considérable    de  15.053 
rs-voitures. 

,a  répartition  s'est  fait  comme  suit  : 

1898  1897 


iTvices  ordinaires   55.360 

.estburants   42.469 

raius  de  luxe   25.525 


51.423 
37.920 
18.958 


123.354 


108.301 


otre  dépense  d'exploitation  a  été  de  5.160.050  fr. 
;.  contre  4.505.847  fr.  52  c,  soit  une  augmenta- 
i.de  654.203  fr.  43  c. 

fotro  recette  nette  sur  les  voitures   a  été  de 

55.000  fr.  32  c.  contre  8.694.711  fr.  17  c,  soit 

r  augmentation  de  860.379  fr.  15. 

[os  recettes  hors   trafic   se    sont  élevées  à 

.957  fr.  55  c.  en  augmentation  de  109.143  fr.  40  c. 

1897. 

Infin,  notre  bénéfice  sur  l'Exploitation  a  ete  de 
77  996  fr.  92,  dépassant  de  315.319  fr.  12  c, 
.  de  6,50  0/0  celui  de  l'exercice  1897. 
'.omme  nous  vous  le  disions  plus  haut,  nous 
yons  devoir  vous  présenter  les  observations 
rantcs  sur  les  Compagnies  dont  nous  avons  les 
es  en  portefeuille  : 

ociété  des  Freins  Soulerin.  —  L'extension  que 
is  avions  signalée  l'année  dernière  dans  les 
dres  de  cette  petite  Société  n'a  fait  que  s'aecroi- 
depuis  cotte  époque  et  le  chiffre  de  ses  com- 
ndes  a  presque  doublé  pendant  l'exercice  1898. 
appareils  ont  été  adoptés  en  particulier  par  la 
■iété  Générale  des  Omnibus  de  Paris  pour  son 
lériel  à  traction  mécanique,  et,  en  dehors  des 
'ilications  courantes,  elle  a  obtenu  ou  est  envoie 
bteTÙr  des  fournitures  pour  de  très  importants 
'eaux.  Selon  toute  probabilité,  l'Assemblée  géné- 
■>,  «lui  doit  avoir  lieu  au  mois  de  mai,  décidera  la 
fcribution  d'un  dividende  pour  l'exercice  1898, 
l'exercice  1899  s'annonce  dés  maintenant  sous 
i  auspices  encore  meilleurs. 
'ompaome  Générale  de  Construction.  —  Les 
érancé»  que  nous  avons  fondées  sur  cette  entr"- 
se  ont  commencé  à  se  réaliser, 
./importance  des  travaux  exécutés  pendant 
;;crcice  1898  est  de  8.326.410  francset  son  carnet 
commandes  s'élève  à  ce  jour  à  prés  de  17 
lions  et  demi  de  travaux  rémunérateurs,  à 
.-er  dans  un  di'-lai  de  dix-huit  moi-i  environ. 
I^es  bénéfices  de  l'exercice  1898,  déduction  faite 
,  charges  financières  sont  de. .  Fr.  578.272  37 
déficit  des  exercices  précédents 
int  été  de...  ■     231.987  09 


jje  compte  de  profits  et  pertes  se 

de  par  un  bénéfice  net  de  Fr.     346.285  28 

i  a  permis  à  l'Assemblée  de  décider  la  distri- 
tion  d'un  dividende  de  5  0/0  représentant  pour 
18  211.935  francs  Celte  somme  figurera  dans  les 
léfices  de  l'exercice  1899. 

ja  Clompagnie  Générale  de  Construction  vient 
•■  convertir  ses  anciennes  obligations  4  1/2  0/0 
îun  nouvel  emprunt  4  0/0,  opération  qui,  tout 
I  réduisant  les  charges  de  son  passif,  va  lui  per- 
ttre  de  nous  rembourser  nos  avances, 
ùes  actions  de  la  (lompagnie  Générale  de  Cons- 
ciioti  ont  atteint  sur  le  Marché  de  Pans  un 
lis  c[ui  fait  ressortir  pour  nous,  par  rapport  au 
X  de  nos  livres,  une  plus-value  dépassant  un 
illion. 


Compagnie  Internationale  des  Grands  Hôtels. 
—  Le  succès  de  celte  Société  s'accentue  de  plus  en 
plus,  et  son  importance  toujours  croissante  con- 
firme pleinement  les  prévisions  que  nous  vous 
exposions  dans  nos  précédents  reports. 

La  Compagnie  des  Hôtels  a  clôturé  son  cinquième 
exercice  en  octobre  dernier  et  distribué  un  divi- 
dende de  30  francs  par  action  privilégiée  et  de 
8  francs  par  action  ordinaire  ;  nous  sommes  donc 
ainsi  rémunérés  à  un  taux  d'environ  6  0/0  des 
sommes  pour  lesquelles  figurent,  dans  nos  livres, 
les  titres  de  cette  Société. 

Eu  vertu  de  son  contrat  avec  la  Société  du 
Quarnero,  propriétaire  d'un  vaste  territoire  sur  la 
côte  de  l'Adriatique  appelé  à  juste  titre  la  Riviora 
autrichienne,  la  Compagnie  des  Grands  Hôtels 
exploite  pour  le  compte  de  cette  Société,  les  hôtels 
et  les  établissements  d'Abbazia  qui  sont  la  pro- 
priété des  chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche. 

Tout  récemment  encore,  elle  achevait  de  cons- 
truire le  nouveai  Riviera  Palace  de  Monte-Carlo 
et  elle  inaugurera  au  mois  de  juillet  prochain  le 
«  Royal  Palace  »  hôtel  d'Ostende. 

La  Société  des  Hôtels  a  récemment  élevé  son 
capital  de  six  à  quinze  millions  par  la  création  de 
18.000  (dix-huit  mille)  actions  privilégiées  de  500 
francs  chacune,  que  nous  avons  souscrites  au 
pair. 

Les  progrès  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Grands  Hôtels  ne  feront  que  s'accroître  et  nous 
avons  intérêt  à  nous  unir  à  elle  de  plus  en  plus 
intimement. 

Comme  vous  le  voyez,  Messieurs,  nos  deux 
filiales,  la  Compagnie  Générale  de  Gonstruclion  de 
Saint-Denis  et  la  Compagnie  Internationale  des 
Grands  Hôtels  ont  franchi  maintenant  l'ère  des 
difficultés  et  sont  entrées  dans  une  période  de 
fructueux  développement  qui  leur  permettra,  non 
seulement  de  s'acquitter  envers  nous,  mais  aussi 
de  rémunérer  le  concours  financier  que  nous  avons 
dû  leur  prêter  à  leurs  débuts. 

Mais,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  quelque  im- 
portante que  soit  pour  notre  Compagnie  cette  nou- 
velle perspective  de  bénéfices  pécuniaires,  c'est  un 
résultat  d'un  intérêt  secondaire  en  comparaison  du 
profil  que  nous  lirons  de  l'existence  de  ces  deux 
entreprises,  au  point  de  vue  du  développement  de 
notre  propre  exploitation. 

En  ce  qui  concerne  la  Compagnie  générale  de 
Construction,  c'est  elle  qui,  par  c^  temps  d'en- 
combrement des  usines  de  toute  l'Europe  coïnci- 
dant avec  nos  besoins  croissants  et  urgents  de  ma- 
tériel, nous  a  permis  de  tenir  nos  engagements  et 
d'ouvrir  les  nouveaux  services  dont  nous  avions 
demanilé  et  obtenu  la  concession.  Quel  aurait  été 
notre  embarras  si,  grâce  aux  efforts  dévoués  de 
cette  Compagnie  de  Saint-Denis,  qui  est  nôtre, 
nous  n'avions  pu  du  moins  subvenir  au  plus 
pressé  !  -Sans  la  Compagnie  générale  de  (.'.onstruc- 
tion,  il  faut  l'avouer,  nous  aurions  im  continuer 
l'exploitation  courante,  mais  le  grand  développe- 
ment de  notre  entreprise  aurait  subi  un  temps 
d'arrêt,  peut-être  un  recul. 

La  Compagnie  des  Grands  Hôtels  n'est  pas  pour 
nous  un  auxiliaire  moins  précieux. 

En  créant  successivement  sur  les  divers  points, 
où  le  touriste  est  attiré,  des  étaljlissements  de  pre- 
mier ordre  qui,  d'un  seul  coup,  s'imposent  à  la 
prédilection  de  la  clientèle  de  luxe,  elle  travaille 
avec  nous  à  cette  multiplication  du  voyageur  riche 
qui  est  notre  œuvre  propre. 

Elle  a,  de  plus,  été  pour  nous  le  plus  puissant 
agent  de  publicité. 

Enfin,  notre  filiale  a  contribue  a  resserrer  les 
excellents  rapports  que  nous  avons  avec  les  admi- 
nistrations de  chemins  de  fer.  11  n'est  pas  malaise 
de  comprendre  l'intérêt  direct  et  considérable  qu'ont 
les  chemins  de  fer  à  voir  créer  sur  les  principaux 
points  de  leurs  réseaux  des  établissements  de 
grand  confort.  La  création  d'hôtels  a  été  scmvent 
fiée  à  la  conclusion  de  nos  contrats  de  chemins  de 
fer.  Tel  a  été  le  cas,  par  exemple,  pour  l'hôtel  de 
Lisbonne,  dont  la  création  nous  a  assuré  un  con- 
trat de  trente-six  ans  avec  la  Compagnie  royale 
Portugaise.  Les  chemins  de  fer  montrent  un  grand 
empressement  à  nous  voir  aborder  ce  genre  d'en- 
treprises, et  de  même  que  la  Compagnie  Française 
du  Midi  nous  a  confié  pgur  dix-huit  ans  le  buffet 
et  l'hôtel  terminus  de  Bordeaux.de  même,  celle  du 
Paris-Lyon-Méditerranée  vient  de  nous  concéder, 
pour  qiiinze  ans,  l'exploitation  du  butï'et  de  Lyon 
liée  à  la  fondation  d'un  hôtel  terminus. 

Nous  devons  maintenant,  Messieurs,  vous  faire 
connaître  en  détail,  suivant  notre  coutume,  les  dé 


V(vloppuments  donnés  à  nos  servi(!eH,  dans  le  cours- 
du  dernier  exerci(;e,  pour  la  con(dusion  de  traités 
nouveaux  et  la  prolongalion  des  traités  existants. 

Nous  vous  avons  rendu  compte,  lors  de  votre 
dernière  As.seniblée,  (!(■  l'important  traité  ipienous 
avons  signé  pour  trente  ans  avec.  l'Administration 
des  Chemins  de  fer  de'  rÉtat  belge,  et  en  vertu  dn- 
((uel  des  voitures-salons  de  noire  Compagnie  doi- 
vent être  sulistituées  aux  voilures  de  première 
classe  de  l'État  sur  les  lignes  de  son  ri'seaii. 

Celte  organisalion  devait  enlrer  en  vigueur  le 
l""-  janvier  dernier.  Malgré  tous  nos  efforts,  nous 
ne  sommes  pas  parvenus  à  faire  terminer  pour 
cette  époque  le  matériel  commandé  par  nous  aux 
diverses  usines  d'Europe.  Par  suite  de  l'encom- 
brement des  ateliers,  tous  les  constructeurs  se  sont 
trouvés  en  retard,  el  nous  ne  pourrons  pas  inau- 
gurer les  premiers  services  avant  le  mois  de  mai. 
Tout  fait  prévoir  que  le  nouveau  système  nous  don- 
nera de  beaux  résultats. 

Nous  avons  renouvelé,  comme  nous  vous  l'avions 
annoncé,  le  contrat  qui  réglait  nos  relations  avec 
la  Compagnie  des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon 
et  à  la  Méditerranée.  Ce  renouvellement  a  eu  lieu 
dans  les  conditions  les  plus  satisfaisantes  et  con- 
firme notre  privilège  sur  cet  important  réseau  jus- 
qu'à la  fin  de  1912,  c'est-à-dire  pour  quatorze 
années. 

Un  traité  non  moins  considérable  a  ete  renouvelé 
par  nous  au  mois  de  juillet  dernier  avec  la  Com- 
pagnie du  chemin  de  fer  du  Nord  français  pour 
douze  années,  expirant  le  31  décembre  1909. 

Grâce  à  ces  deux  contrats,  le  trafic  de  luxe  entre 
l'Angleterre  et  le  littoral  méditerranéen  sur  les 
lignes  françaises  nous  est  garanti  pour  un  laps 
de  temps  qui  nous  laisse  toute  faculté  de  le  déve- 
lopper encore  et  de  nous  en  assurer  la  conserva- 
tion dans  l'avenir.  .   .    ,  i 

Comme  conséquence  de  notre  traité  gênerai  de 
vingt  années  avec  les  chemins  de  fer  wurlember- 
geois,  nous  avons  conclu  avec  plusieurs  adminis- 
trations allemandes  un  contrat  nouveau  sans  limi- 
tation de  durée  pour  la  ligne  de  Berlin  à  Slutt- 
gard. 

Un  contrat  semblable  a  créé,  antre  Stutlgard  et 
Ritschenhausen,  un  service  de  wagon-restaurent 
dont  nous  négocions  aclueilemeut  l'extension  jus- 
qu'à Berlin. 

Des  contrats  pour  l'exploitation  de  wagons-res- 
taurants, entre  Flessingue  et  Bàle,  ont  été  signés 
sur  les  mêmes  bases  que  notre  traité  général  de 
vingt  ans  avec  les  chemins  de  fer  néerlandais  et 
nous  avons  été  assez  heureux  pour  obtenir  l'adhé- 
sion à  ce  contrat,  pour  une  durée  indéfinie,  des 
chemins  de  fer  prussiens  et  des  autres  administra- 
tions allemandes  intéressées. 

Un  nouveau  traité  de  quinze  ans  avec  les  che- 
mins de  fer  Orientaux  nous  a  assuré  le  trafic  des 
wagons-lits,  salons  et  restaurants  dans  la  Turquie 
d'Europe.  ^  , 

Bien  que  le  traité  constitutif  du  tram  de  luxe 
Orient-Express  eiàt  encore  quelques  années  de 
durée,  nous  avons  fait  valoir  aux  administrations 
combien  il  serait  intéressant  de  profiter  immédia- 
tement des  résultats  de  l'expérience  acquise  pour 
composer  avec  un  nouveau  matériel  complètement 
perfectionné  ce  train  reliant  Paris  à  Constantino- 
ple.  Nous  avons  la  satisfaction  de  pouvoir  vous 
dire  (jue  les  cliemins  de  fer  ont  accepté  notre  pro- 
position et  qu'ils  viennent  de  se  déclarer  unanime- 
ment d'accord  pour  donner  à  l'exploitation  de 
notre  train  une  nouvelle  durée  de  quinze  ans,  con- 
sacrant ainsi  de  la  manière  la  plus  significative  les 
mérites  de  notre  exploitation. 

En  Esi)agne,  nous  avons  renouvelé  le  traité  con- 
clu en  1894,  avec  la  Compagnie  du  chemin  de  fer 
Tarragone-Barcelone  et  France  ainsi  que  notre 
traité  avec  la  Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne, 
concernant  nos  voitures  ordinaires,  qui  devait 
expirer  le  l"'  octobre  1899. 

Un  service  de  wagon -restaurant  a  été  établi  par 
contrat  entre  Calais  et  Bàle. 

En  Suisse,  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  cen- 
tral nous  a  donné  son  adhésion  au  traité  de  quinze 
ans  que  nous  avons  conclu  l'an  dernier  avec  le 
chemin  de  fer  du  Saint-Gothard  pour  l'exploitation 
du  service  de  restaurant  «  Bàle-Milan  ». 

Lors  de  votre  dernière  réunion,  nous  vous 
annoncions  que  nous  venions  de  recevoir  commu- 
nication de  l'acte  contenant  les  bases  principales 
d'un  contrat  général  arrêté  d'un  commun  accord 
avec  la  dircdtion  des  chemins  de  fer  de  l'Etat 
russe.  Ce  traité  est  aujourd'hui  un  fait  accompli. 

Tous  nos  anciens  services  de  voitures-lits  et 
wagons-restaurants  sur  le  réseau  russe  sont  main- 
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tenus  pour  une  durée  de  douze  ans  à  partir  du  1" 
mai  1899  et  nous  avons  acquis  le  droit  d'en  établir 
de  nouveaux  à  notre  gré  dans  tous  les  trains  ou  il 
existe  un  trafic  suffisant.       ,  ,  ^ 

Notre  grand  train  de  luxe,  le  Nord-Express,  est 
également  maintenu  pour  la  même  durée  de  douze 
ans  et  il  est  convenu  qu'aussitôt  que  possible,  sa 
circulation  sera  multipliée.  Tous  nos  efforts  tendent 
d'ailleurs  à  développer  les  progrès  de  ce  train, 
appelé  à  un  si  grand  avenir.  Il  est  dès  à  présent 
certain  par  suite  des  négociations  avec  les  admi- 
nistrations russes  et  allemandes  que,  déjà  quoti- 
dien entre  Ostende  et  Berlin  et  vice  versa,  il  cir- 
culera à  très  bref  délai  trois  fois  par  semaine  dans 
les  deux  sens  entre  Paris  et  Pétersbourg  et  déta- 
chera une  fois  par  semaine,  un  rameau  de  Berlin 
à  Varsovie,  gagnant  ainsi  sans  cesse  du  terrain 
dans  la  direction  de  l'Europe  Orientale. 

Notre  contrat  avec  l'Etat  russe  ne  se  borne  pas 
à  confirmer  et  à  développer  l'importance  du  Nord- 
Express,  il  consacre  le  principe  de  l'institution  de 
nouveaux  trains  de  luxe  que  notre  Compagnie  aura 
le  droit  d'établir  partout  où  les  voitures-lits  isolées 
auront  donné  certains  résultats  déterminés  attes- 
tant l'existence  d'un  trafic  suffisant.  En  consé- 
quence, nous  avons  fait  circuler  des  cet  hiver  une 
fois  par  semaine  le  Pétersbourg- Vienne-Nice  ex 
press.  . 

Enfin,  comme  nous  vous  l'annoncions  1  an  der 
nier,  la  circulation  d'un  train  de  luxe  transsibérien 
de  notre  Compagnie  nous  a  été  accordée  pour  une 
période  d'essai  qui,  en  cas  de  succès,  sera  prolon- 
gée iuqu'à  l'expiration  du  contrat  général.  Les  pre 
miers  résultats  ont  été  tels  que  nous  n'avons  qu'un 
embarras,  qui  est  de  subvenir  avec  un  matériel 
provisoire  aux  besoins  de  ce  nouveau  service  jus- 
qu'à l'achèvement  du  matériel  définitif  et  spécial 
que  nous  avons  mis  à  l'étude  dès  la  signature  des 
bases  préliminaires.  . 

Quelque  importante  qae  soit  cette  ijrise  de  pos 
session  du  continent  asiatique,  ce  n'est  pas  un 
moindre  résultat  que  nous  avons  obtenu  en  coiv 
cluant,  au  mois  d'août  dernier,  un  contrat  d'essai 
pourl'cxploitation  exclusive  des  wagons-lits,  wa- 
gons-restaurants et  wagons-bars  sur  le  reseau  des 
chemins  de  fer  du  Gouvernement  égyptien.  Nous 
venons  d'inaugurer  ce  service,  qui  fonctionnera 
tout  d'abord  l'hiver  entre  Le  Caire  et  Luxor  et  l'ete 
entre  Alexandrie  et  le  Caire. 

Ce  ne  sont  que  les  débuts  d'un  immense  déve- 
loppement. En  efi'et,  notre  entreprise  ne  possédait 
jusqu'ici  qu'un  service  de  restaurant  entre  Alger  et 
bran  d'un  intérêt  toui  local  et  peu  susceptible 
d'extension.  C'est  pourquoi  nous  avons  considère 
comme  très  utile  le  pouvoir,  en  saisissant  le  mo- 
ment opportun,  conquérir  cette  tête  de  ligne  des 
emliouchuriîs  du  Nil  qui  nous  conduira  probable- 
ment un  jour  d'une  extrémité  à  l'autre  du  conti- 
nent africain. 

Ainsi  donc,  rous  n'exagérions  pas  lorsque  nous 
disions  l"an  dernier  qu'avant  atteint  les  extrémités 
de  l'Europe  nous  étions  prêts  à  nous  élancer  au 
delà  Ce  grand  pas  en  avant  dans  des  régions  nou- 
velles, le  vdilà  fait  dans  les  deux  sens  A  quelques 
mois  d'intervalle  nous  avons  pris  pied  en  Asie  et 
en  Afrique;  il  ne  dépend  que  de  nous  de  nous  y 
aflermir  et  de  nous  v  étendre;  les  efforts  pour  y 
parvenir  seront  faits,  vous  n'en  doutez  pas,  etvous 
pouvez  dès  à  présent  envisager  sans  temerite,  mais 
non  pas  sans  orgueil,  que  dans  quelques  années 
les  voitures  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits 
rayonneront  de  Gibraltar  à  Vladivostok  et  Pékin 
el  d'Alexandrie  au  Cap  de  Bonne-Esperance. 

Indi'pendaminent  de  ces  contrats,  nos  anciens 
services  continuent  à  donner  les  résultats  les  plus 
sâtisfâisârits 

Les  trains  de  luxe  se  développent  sans  cesse. 
Nous  avons  déjà  [mrlé  de  TOrii'nt-Express  et  du 
Nord-Express.' L'Ostende-Vienne  ne   leur  cède  en 

rien.  ,  ^  .    •     i  ■ 

En  hiver,  les  Méditerranée-Express  ont  circule, 
tous  les  jours  entre  Paris  et  San  Remo  et  trois 
fois  iiar  semaine  entre  Calais  et  San  Kemo;  le 
Calais-Uoiiie-Express  deux  fois  par  semaine  entre 
Calais  et  Rome  et  une  fois  par  semaine  jusquà 
Naples-  le  Vienne-Nice-Express  tous  les  jours  entre 
Vienne  et  le  littoral  et  une  fois  par  semaine  entre 
Pétersbourg-Varsovie  et  la  Méditerranée. 

Pendant  l'été,  le  succès  de  Calais-Engadi ne-Ex- 
press s'est  maintenu  el  nous  avons  mis  en  circula- 
tion un  nouveau  train  de  luxele  «  Luchon-Express» 

(lui  a  bien  réussi.  „   ,  -r. 

Nous  cherchons  à  développiT  le  Sud-Express  en 
obtenant  des  chemins  de  fer  espagnols  sa  conti- 
nuation jusqu'à  Séville  et  Cadix.  Les  municipalités 


se  montrent  disposées  à  encourager  ce  projet  par 
des  subventions. 

Enfin,  le  Nord-Sud  Brenner-Express  quotidien 
entre  Berlin  et  Vérone  circule  trois  fois  par  se- 
maine entre  Vérone  et  Milan,  une  fois  par  semaine 
entre  Milan  et  Nïiples  et  deux  fois  par  semaine  en- 
tre Vérone  et  Venise.  Tous  nos  efforts  tondent  à 
développer  la  circulation  de  ce  tïain  en  l'étendant 
vers  le  sud  de  l'Italie. 

Telle  est  la  situation  excellente  de  notre  affaire 
au  moment  où  se  prépare  l'Exposition  universelle 
do  191)0,  qui  va  faire  de  Paris  le  rendez-vous  du 
monde  entier. 

Afin  d'en  profiter  le  plus  largement  possible, 
nous  avons  multiplié  nos  commandes  de  matériel 
et  négocié  l'organisation  de  services  de  luxe  supplé- 
mentaires. 

L'Exposition  ne  nous  apportera  pas  d'ailleurs 
seulement  un  surcroît  de  bénéfices,  elle  sera  en 
outre pournous  une  excellente  occasion  de  publicité 
et  de  propagande. 

En  effet,  l'on  y  verra  notre  matériel  expose  dans 
les  diverses  sections  allemandes,  autrichiennes, 
belges,  françaises,  etc.  Nous  exposons,  de  plus, 
notre  train  transsibérien,  qui,  partant  de  la  gare 
de  Moscou  construite  dans  la  section  russe,  abou- 
tira à  la  gare  de  Pékin  édifiée  sur  les  terrains  delà 
section  chinoise;  sur  un  côté  du  train  se  déroulera 
un  panorama  des  sites  de  l'Asie  russe  dont  le 
mouvement  donnera  aux  visiteurs  l'illusion  d'un 
véritable  voyage  en  Sibérie. 

Nos  services  ordinaires  restaurants  et  voitures 
lits  continuent  à  progresser  normalement  et  nous 
avons  ouvert  en  1898  les  services  suivants  : 
Voitures-lits 

BerlinStuttgard.  —  Bucaiost-Turn-Severin. 
Le  Caire-Luxor.  —  Constantinoplc-Budapest.  — 
Constantinople-Dedeagatch.  —  Florence-VintimiUe 

—  Paris-Chambéry.  —  Paris-Lyon.  —  Paris-Saint 
Malo.  —  Vienne-Ala.  —  Vienne-Trieste. —Vienne- 
Venise. 

Restaurants 
Barcelone-Port-Bou.  —  Budapest- Arab  (bufïet).— 
Budapest-Fiume  (buffet).  —  Flessingue-Dortmund 

—  Paris- Angers.  —  Stuttgard-Ritschenhausen.  - 
Tzaribrod-Hermanli.  —  Vienne-Inspruck. 

Les  recettes  des  trois  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1899  présentent  une  augmentation  de  310.860 
francs  sur  la  période  correspondante  de  l'exercice 
précédent,  soit  plus  de  3.400  francs  par  jour. 

La  prospérité  croissante  de  notre  Gompajçnie 
nous  a  fait  penser  que  le  moment  était  arrive,  de 
créer,  en  faveur  de  nos  fonctionnaires  et  employés, 
un  fonds  de  prévoyance  où  le  Conseil  puisera  pour 
récompenser  les  longs  services  d'agents  dévoues 
parvenus  à  l'âge  la  retraite.  (Test  dans  ce  but  que 
nous  avons  prélevé  sur  les  bénéfices  et  mis  en 
réserve  une  somme  de  100.000  francs. 

Après  vous  être  prononcés  sur  l'adoption  du 
bilan,  vous  aurez.  Messieurs,  à  fixer  le  taux  du 
dividende,  sur  lequel  il  a  été  payé,  le  1"  janvier 
dernier,  un  acompte  de  12  fr.  50  c.       ,,  ,  . 

Vous  aurez  ensuite  à  procéder  à  1  élection  de 
deux  Administrateurs  en  remplacement  de  M.  le 
vicomte  de  Ségur-Lamoignon  et  de  M.  le  chevaher 
de  Klaudy,  et  d'un  commissaire  en  remplacement 
de  M.  Delloye  Orban. 

Ces  Messieurs,  dont  le  mandat  vient  a  expira 
tion,  sont  immédiatement  rééligibles. 

Vous  voudrez  bien,  enfin,  fixer  les  émoluments  a 
payer  à  MM.  les  commissaires  pour  l'exercice 
1898.  

RAPPORT  DES  COMMISSAIRES 

Messieurs. 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  faire  rapport  sur 
l'exercice  de  notre  surveillance  pendant  l'année 
sociale  1898. 

Les  vérifications  d'écritures  auxquelles  nous 
nous  sommes  livrés,  nous  ont  démontré  que  le 
bilan  est  en  parfaite  concordance  avec  les  livres  de 
la  Compagnie.  . 

Nous  avons  contrôlé  les  feuilles  d  inventaires 
dressés  par  les  agents  locaux  ('t  contresignes  par 
les  fonctionnaires  delà  Complabilite  etdu  Contrôle. 

Nous  avons  eu  l'occasion  de  constater  que  notre 
Comptabilité  continue  à  être  tenue  avec  ordre, 
méthode  et  régularité;  qu'elle  permet  de  suivre 
promptement  et  avec  exactitude  la  marche  des 
multiide  services  de  la  Compagnie. 

Le  Bilan  et  le  compte  de  Profits  et  Pertes  accu 
sent  un  bénéfice  d'exploitation  de  .).17/.99b  Ir.  .U, 
en  majoration  de  315.319  fr.  12  sur  1  exercice  pré- 


cédent. Nous  sommes  heureux  de  constater,  a 
votre  Conseil  d'administration,  la  progression  c 
stante  de  ces  résultats  ;  l'importance  croissante 
amortissements  et  des  sommes  portées  aux  divi 
fonds  de  réserve  ordinaire  et  extraordinaire.  ( 
prélèvements,  qui  fortifient  encore  la  situation 
notre  Société,  s'élèvent,  pont  l'exercice  1898! 
4.916.006  fr.  76. 

Nous  nous  associons  à  la  pensée  qui  a  inspiré 
Conseil  d'administration  en  affectant  une  som 
de  100.000  francs  à  la  constitution  d'une  Caisse 
prévoyance  en  faveur  du  personnel  de  la  Com 
gnie. 

En  conséquence,  nous  avons  l'honneur,  M 
sieurs,  de  vous  proposer  l'adoption  du  Bilan  et 
compte  de  Profits  et  Pertes  qui  vous  sont  présë 
tés  par  le  Conseil  d'administration. 

RESOLUTIONS  I 

Prises  par  l'Assemblée  générale 

du    18  avril  1899  ï 

1°  Le  Bilan  et  le  compte  de  Profits  et  Perti 
sont  approuvés  tels  qu'ils  ont  été  di  essés  par  V&i 
ministration  et  les  Commissaires. 

2°  Le  dividende  est  fixé  à  35  fr.  par  action,  t 
acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  payé  le  1"  janvjj 
dernier,  le  solde,  soit  22  fr.  50,  sera  payé  le  1"  jd 
let  prochain.  1 
8»  M.  le  vicomte  de  Ségur-Lamoignon  et  M. 
chevalier  de  Klaudy,  administrateurs,  et  M.  D{ 
loye-Orban,  commissaire,  sont  réélus. 

4°  Les  émoluments  des  Commissaires  p 
l'exercice  1898  sont  fixés,  pour  chacun  d'eux 
5.000  francs. 


ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAIN^ 

13  mai,  1  h.  1/2.  —  Chemin  de  fer  de  Cha 
leroi  à  la  frontière  de  France.  —  A  Charlen 

13  mai,  5  h.  —  Société  Electrogénique. 
19,  rue  de  Lisbonne.  . 

13  mai,  4  h.  —  Mines  de  Sunium.  —  31,  fa 
bourg  Poissonnière. 

13  mai,  2  h.  —  Le  Patrimoine -vie.  —  55,  r 
de  la  Chaussée-d'Antin. 

13  mai,  3  h.,  ord.  et  ext.  —  Le  Patrimoine-a 
cident.  —  55,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin. 

15  mai,  ord.  et  extr.  —  Compania  Huancha, 
de  Bolivia.  —  A  Valparaiso. 

15  mai,  2  h.  —  Mines  de  Villebœuf.  —  56,  r- 
rue  Jacob.  ,      .     .        „^  ^, 

15  mai,  2  h.  —  Société  des  Anciens  Etat) 
sements  Panhard  et  Levassor.  —  19,  ave 
d'Ivry. 

15  mai,  3  h.  1/2.  —  Banque  internationale 
Paris.  —  3,  et  5.  rue  Saint-Georges. 

15  mai,  3  h.  —  Société  d'Electricité  et  d'M 
tomobilès  Mors.  —  48,  rue  du  Théâtre. 

15  mai,  2  h.  1/2.  ord.  et  extr.  —  Tramways  c 
Département  du  Nord.  —  A  Lille. 

16  mai,  2  h.  —  Mines  de  Houille  de  Cou 
rières.  —  A  Douai.  .    „  . 

16  mai  3  h.  —  La  Stéarinene  Française.  — 
Saint-Denis.  . 

17  mai,  2  h.  —  Compagnie  Electrique  Edis< 
de  Saint-Etienne.  —  A  Sain  -Etienne. 

17  mai  11  h.  —  Mines  et  Fonderies  de  Pion 
et  de  zinc  de  Stolberg  et  de  -Westphalie. 
A  Aix-la-Chapelle.  .    .  „ 

17  mai,  3  h.  —  Compagnie  des  Eaux-Vanne 

—  52.  rue  d'Anjou.  •  ^-c 
17  mai,  3  h.  —  Banque  hypothécaire   d  t. 

paqne.  —  A  Madrid. 

17  mai,  3  h.  1/2.  —  Mines,  Fonderies  et  Fo 
gesd'Al'ais.  —  7,  rue  Blanche 

17  mai,  4  h.  —  Banque  de  l'Indo-Chine 
34,  rue  Lafayette.  „        ^  „  c 

18  mai,  3  h.  —  Société  Gaz  et  Eaux.  —  t 
rue  de  Chaussée-d'Antin.  .  , 

18  mai,  2  h.  —  Compagnie  Française  de  Cha 
bons  pour  l'Electricité.  -  53.  rue  de  Cliateaudu 

19  mai,  4  h.  —  Compagnie  Générale  d. 
Voyages  Populaires  à  l'Exposition  de  190 

—  12,  rue  de  Beaune.  .         ,  . 

20  mai,  10  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  gênera 
des  Assurances  Industrielles  et  Agricoles 
8,  rue  d'Athènes.  _       ^     ,      j     «,  a  i 

20  mai,  3  h.  —  Chemins  de  fer  du  Nord  ^ 
l'Espagiîe.  —  A  Madrid.  .  j 

20  mai  2  h.  —  Société  Cotonniere  Rus» 
Française.  —  60,  rue  de  la  Victoire. 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


RENTES 

A  PAYER 


■ta. 

Ulllni 

15201 

6190 

5^878j810.280.n4 
j92.096ebM«500lr. 
^.900  okl.dtlOOIr 
39.18-2  obl.ieSOOfr, 
110. 000   500  350 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


rniu 

456.041 .915 

116  599.860 
331.638.399 


RSNTES  FRANÇAISES 

a  0/  I  Terme. 

3  %  Amortlssablej  H'^^l 
3  K  %  1894  (anc.4Ji)j  Jè^e- 

Tunis  3%  1892(gar.France,Cpt 
AQnam  et  ToDJkin  8  1  /8  0/0 

(ga'r.  France)  Tèrme. 

MadagascarS^  gi«France.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0. . . . . . . . 


ill.242 
§34.161 
1114280 

461*547 
i39.012 
588.235 

ne  250 

689.672 

162.115 


559.650 
1517548 
864. 14T 
1782552 
987.447 

978  548 
,(95.401 
i99.440 
i25.39î 
148.631 
1096354 
185.212 


•  «s 

500 
400 
400 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
ïGO 
400 


500 
500 
500 
500 
5W 
lOQ 
400 
500 
500 

êoô 

20(1 
lOOQ 
500 


500 
400 
400 
100 
500 
500 
265 
(S  15 
400 
100 
500 
lOÇ 
400 


182.530 
125.000 
40  000 
30.000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
J41.000 
120.000 
100.000 
240.000 
400.000 
80.000 
40.000 
40.000 


1000 
500 

m 

500 
500 
500 
500 
50Ô 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
364.407 
'60.000 
65.307 
61  801 
161  573 
',49.730 
497.538 
521.800 
62.200 
1986440 
1865040 
154  330 
100  000 
!I3.885 
4409770 
?t9 15698 
72.098 
m  023 
259'»547 
jil.2ôl 
D09.209 
3068442 
132.345 
99  106 
143.529 
508.471 


1000 

5(5b 
250 
500 
500 
250 
250 
500 
125 
500 
250 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
5O0 
500 
5O0 

m 

50C 
» 

500 
500 
500 
50(5 
500 
500 
500 
500 
iiOC 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
50C 


500 
50v) 
250 
500 
500 
500 
500 
500 

5or 

500 
500 
50C 
500 
500 
5Ô( 
50C 
500 
501, 
500 
50! 
401 
500 

m 

50t 
50C 
50C 


Cours  de  comp.  comm.  juillét 


1893    1894    1895    1896  1897 


VILLE, DE  IPARIS 

(Comptant) 


%  

%  

%  

%  quarts . 

%  

% 


1865  4 
1869  3 
1871  3 

3 

1875  4 

1876  4 
1892  2  '/»  % 

quatls  — 
1894-06  2'%  % 
quarts 

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIOAT.  FONCIÈRES 

(aC  coStPÎiNT) 
Communales  187  9  2  60  % . 

Fôfacièfel  1879  3  %  

Commuaaiês  1880  3  %.. 

Foncières  1883  3  %  

188  5  2  80  %... 

b""  

Communales  1891  3 

1892  3  %  lib. 
Foncières  1896  â,ftQ  %... 

Bons  de  100  fr.  1887  

1§88  

de  fl-ance 
1881 


Banque  bypot. 


800.  DE  CRÉDIT  FRAIiÇ. 

(ACTIONS  A  terme) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pay$-Bas 
Banque .  Transatlanti^e 
Compagnie  Algéfiettnè. . 
Compt.  Nàt. d'Esc,  dé  Paris 

Crédit.  Algérien  

Créd.  Faac.  et  Agr.  d'AJgér 
Crédit  Foncier  dè  Firance 

Crédit  Ind;  et  ÇotHiîïi  

Crédit  Lyonnais  

Société  jGénéràle  

B.Franç.de  l'Afri^.du  Sud 
Banque  ràtérnàtf  de  PàHs 

Banque  Pafi^iehnè  

Banque  de  l'Algériè.. . . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementa.ux  

Obi.       —      3  %  titrés  bleus 

—  —     3  %'  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  — 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  iouiss  

OU.   —       —      3  %  

—  —        —      3  %  nouv. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi. 


Act.  Midi 
Ooi.  — 


3  %  1855  , 

3  %  fusion  anc. . 
3  fViSicn  nouv, 
2  %  %  


3  %  

—  _     3  %  nouv...  . 

Act.  Nord  

Obi.     —  3%  

—  _     3  %  iiouv  

—  —     2  Ù  %j. avril  et  oct 
-  Nord-Est  franç.  3  %. 

Act.  Orléans  


3  .. 

3  .. 

4  50 

15  .. 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  .. 

2  50 


12  . 


3  50 


15  . 


20 
12 
12 
3 

20  .. 
20 
10 

2  50 


18 


3  50 


15  .. 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


12  .. 


129  .. 

30  .. 
12  50 
27  50 
25  .. 
27  50 
12  5v, 
45  .. 
14  58 
30 
12  50 


117  70 
35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 


25 
25 
53  22 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


15 
58  50 


107  29 
40 
12  50 
31  . 
25  . 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


30 
25 
40  10 


30 
15  .. 
17  50 
15 
15  .. 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


15  . 

58  50 


8  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 
2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  .. 

2  50 


12 


119  79 
45 
12  50 

32  . 
25  . 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34  . 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 
15  .. 
15 
62 
15 
15 


15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  .. 


113  54 

50  . 
12  50 
33 
25 
iO 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


35 
25 

19  01 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15 
l-î 
55 
15  .. 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  . 
58  50 


30 
15 
17  5C 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  5C 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50  . 
15 
15 
64 
15  . 
15 
12  51 
15 
58  50 


1 


1895      1896      1897  1898 


101  65 
100  50 
107  60 

502  60 


565 
432  50 
420 


565  . 
565  . 
382  50 


100  85 
99  90 
104  50 

498  .. 
90  50 


580 
439 


584 
584 
386 


410  ..  411 


502  50 
500 
500 
467  50 
500  .. 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585 
465 


3575 
822 
420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
822 
495 


50 


50 


50 


50 


715  . 

470  . 
i45  . 
445  . 
447  50 
440  .. 
612  50 
457  50 
960 
425 
470 
470 
477  50 

1485 
472 
475 

471  25 


13^7  50 
472  60 
470 

1847  50 
487  50 
487  50 


477  50 
1580 


504 
5Ô1 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 


422 
670 
566 
780 
5Ô9 
120 
633 
444 


730 
473 

675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1318 
480 
476 

1834 
489 


475 
1602 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 

503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


102  70 
101  .. 
106  70 

501 
91 

90  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


13avril  20avril  27 avril  i  mai  12  ma 


562  .. 
430  .• 
420  .. 


576  . 
576  . 
390  . 


408  .. 


500 
502 
502 
472 
502 


3750 
882 
400 
680 
577 


3560 
9j5 
440 
780 


460 
690 
595 
780 
èl6 
80 
650 
447 


/90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
ll40 


487 
483 
465 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


401 

506 
494 

57 

53  50 
627  .. 
465  .. 


588 
485 
600 
847 
380 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1A82 
481 

•480 

2197 
490 
488 
445 
476 

1885 


101  92 
101  75 
ICO  41 
100  45 
103  62 
103  45 

495 

85 
86 
464 


544 
424  50 
411 
108  50 
563 
565  .. 
394  . 
102  75 
396  75 
100  25 
443 
m  75 
403  25 


490  .. 
504 

496 
456  75 
482  25 
100  75 
395 
494 
488 

53  .. 

50  50 
590  .. 
448  50 


102 
101  90 
100  40 
ICO  30 
103  6'^ 
103  55 

497 

85  50 
87 
472 


101  90 
101  85 
100  25 
100  lO 
103  45 
103  35 

49i 


471 


544  25 
423  . 
410  50 
108  i3 
553  .. 
553  .. 
394  . 
102  75 
397 
100  25 
441  . 
111  50 
404  50 


4025  .. 
1035  .. 

429  .. 

798  .. 

605  .. 


498 
745 
630 
892 
578 
91  50 
610  .. 
489  .. 
895  .. 


755  . . 

454  . 

729  .. 

449  75 

417  75 

154  . 

735  . 

449  . 

1055  . 

525  . 

465  . 

460  50 

4C4 
1952 

464 

465  .. 

461 

427  75 
1400  .. 

463  . 

460 

2172  . 

473  50 

476  50 

421  50 

461 
1820 


490 
504  50 
497 
455  5u 
482 
100  2b 
39  i  25 
494  .. 
487  .. 

r>3  . 

50  75 
59-'  .. 
419  50 


.000 
1U77 
424 
7J5 
614 


50 


547 
419 
409 
10' 
559 
5d6 
394 
102  75 
397  . 
100  2 
442  25 
11  i  .. 
404  25 


102  17 
102  U5 

ioO  60 
102  80 
102  60 

495 

84  55 

85  75 
469 


490  .. 
501  25 
498  . 
452  .. 
480  25 
100  75 
394  .. 
494  .. 
187  .. 

54  .. 

51  . 
532  .  . 
15U  . 


3995 
1115 
121 


7f5 
633 
912 
579 
92 
6H6 
49o 


745  -. 
458  . . 

416  '.  . 
445  25 

453  75 
748  50 
453  . 

1052  10 
522  . 
472  50 
463  25 
405  .  . 

1965  .. 

467  '. 

462  . 
427  7j 

1398  .. 
46i  7r 

463  26 
2170  . 

470  . 
479  . 
422 
160  . 
1826 


■i95 
740 
636 
933 
586 
98 
638 
501 


750  . 

462  . 

719 

445  . 

455  . 

455  . 

750  . 

449  . 
1053  . 

522  . 

465  25 

101  50 

46  i 
1955 

167 

165 

159  50 

126 
1395 

■463 

461 
2160 


555 
420 
409 
108 
564 
560 
394 
103 
397 
100  25 
441 
110  5J 
403  25 


102  50 
102  2 
100  85 
100  60 
102  87 
102  7(J 


85 


466 


502  .. 

496  50 

452  50 

480 

ICO  50 

394  25 

494 

487 
53  25 
51  . 

589  . 

418  25 


4072 
1135  .. 

428 

790 

623 


495 
739 
610 
955 
585 
97 
Ô60 
509  50 
885 


477 
122 
457 
1811 


742 

4s6 

715 

419 

451  75 

451  . 

745  . 

450  . 
1045 

515  50 

465 

460 

462 
1960 

463 

166 

162 

427  50 
1390 

163  50 

462  . 
2165  . 

471  . 

475  . 

422  . 

458  . 
1805  . 


551 
419 
409  50 
109  75 
559 
562  .. 
393  75 
103  75 
39i  .. 
93  .. 
443 
111  50 
403 


490 

495  23 

496  50 
45t5 
479 
101 
394 
494 
487 

54 

50  7ô 
584  50 
450  .. 


4020 
1135 
429 
790 
621 


500 
735 
634 
958 
587 
105 
668 
500 
887  50 


7i0 
457  .. 
713 
451 
451 
446  50 
456 
450 
U30  .. 
505 
469  25 
465 

1920 

468 

463 

421  75 
1390 

467 

467 
2173 

471 

480 

422 

460 
1805 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


U  tllni 


91 .529 
3441131 
I1S6100 

96.900 
263,187 
?6ô.^5 
33786,'b4 
1121127 

'33.381 
184.500 

150.204 

Ï41.408 


75.618 
60.000 
■74.639 

134.111 

201.889 
80.000 

120.000 
16.89T 
17.103 
53.502 

ISO. 000 
10.50Ô 
22.700 
2'7.300 

135.000 
50.000 

40.000 
(jOO.OOO 
510.009 
3Ô0.699 
100. 000 
39.600 
60.00Q 


bpiUI  oa 
)oBbr<  de  tittfi 


loDm 


» 

n 

5Ô0 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

5D0 

500 

500 

500 

500 

500 

5dî) 

500 

500 

500 

500 
SŒ) 
5(50 
2aÛ 

5?û 
500 
500 

500 
100 
100 
250 
» 

iOo 

500 

500 

500 

4dt) 

500 

» 
500 
390 


CH 

Act, 
Obi, 


Act, 
Obi 

Act, 
Obi 


Act. 
Obi 


500 
500 
500 
250 

>)■ 
500 
500 
500 

» 

500 
100 
100 
260 

100 
SoQ 

500 
S® 
105 
500 
n 
500 
300 


525181.665  £ 
fi90767.0ÛOf. 
524306. âOOff. 
5. 465. 600 
18. 646.800  £ 
59.720 ob 
,(89483.00011 
lûO.OûOol 
iS.ODO.OOOf. 
150790.000  f. 
W99299000  f. 
734839. 500f. 


1924 


1916 
1932 
1987 


1941 


1936 
1940 
1949 
i922 
1962 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


1981 
1931 

'  » 

1950 
1934 
1968 
1988 


DE  FER  FRANÇAIS 

ET  OBL.        COMPÎ.)  (SoitS) 

Orléans  jooiâs  

-  5  %  

-  3  %  1884  

-  2  V,  %-,1895.... 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3  %... 

Réunion  (Qb.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


SOC.  IWDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Oo&kS  Ei^trep.  Mi%r$eille 
Eati^.et,!viàg),Gén.  de  Paris 

E^us:  (GkGMes)  

Comp.  Parisienne  du  G^z. 

—  —  joùiss. 
Ci=  G'"  Tcaasatl^uttque.... 
Messagerie^  MaAUmes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauvllle  ainé  

Malfldanô  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mineg  d'or  et  d'expl.  (G"«  f  •«) 

Métaux  (Qi»  des)  

Sels  gémi^s  ét  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C>«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  do  Suez . . 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de). 
TélépUobes  (Soc.  Ind.  des). 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Apgieterre  2  %  %(ch.fiieisuo) 

Ai;geQtine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
BrésU  i  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Dâïra-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  y,  %) 

Espagne  4  %  Extérieure  

cuba  6  %  1886  

—  —  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  ,5  %  1§75  

HeUénlque  4  %  1887  

—  2        orl898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (liai  de)  50/o  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iVi  X  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Rbuiuanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (a«et3« émis.) 

—  —  1890  (4I«  émis.).., 

—  —  1893  (5«  émis.). . . 
—  1891  (6«  émis.)... 

—  Consolidé4%(l"et2esér 

—  3  %orli911el2«émia.l89i 

—  3  ^  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

-     3      %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G. . . 

—  série  D. . . 
Consolidation  Ottom.  41  % 
Priorités  Ottomanes  4  % . 
Douanes  Ottomanes  5 
Ottoman  4  %  189i  

—  i  %  Tombac  1893.. 

—  *  %  1894  

—  i  %  %  1!894  

Uruguay  3  %  %  tm .... 


IIITUUDI  •■  UmiT  tlitrlbat  •■ 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15  .. 
t5  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
85  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 

20  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  .. 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
f 
4  50 
4 


4 
4 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15  .. 


4 

4  34 

à 

3  50 
1 

22  50 


3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

801  . 
20  . 
85  . 

4  . 
80!  . 


3  90 


43  50 
15  . 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


20  .. 
27  50 
63 
68  50 
50 
15 
85 
40 
15 
87  50 


44 
âl  50 


85 


96  65 
40  36 


8  75 
5 
4 
4  50 
4 


4 
4 

3  50 
4 


50 


4 
4 

3  .. 

3  50 
1 

88  50 
3 
4 

4  .. 


4 
4  .. 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 


3 
1 
1 
1 

80  .. 
80 
85  .. 
4 

20 

80 
3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15 

38  50 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

15  .. 

15  .. 


15 


18 
21  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 
28  50 


40 
27  50 
7 
12 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 

3 
3  50 
4 
3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

80  .. 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18 
28  50 
66  »0 
65 
52  50 
18 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 

30 
25 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5  .. 
4 
4  50 
4  . 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
18  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


1125 
475 
4'r2  50 

475 
1095 
4¥5 
472  50 
620 
455 

472  50 
870 
425 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65  .. 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30  . 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


3  . 

4  . 

4  . 

3  50 
4 
6 

5  .. 
3  50 

15 


4 
4 

25 
3 
3 
1 

88  50 
3 
4 
4 


50 


50 


3 

3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem.i 


1895      1896      1897  1898 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


4S5 
587  50 

1082  50 

800 

3i5 

617  50 
1080 

5Ô8  50 

5Î5 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340  .. 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  . 
104  10 
104  7Q 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
210 
458 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


10,40 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


113 
42? 
104  75 

78 

73 


106  40 
84  . 
99  50 

103  60 

104  ^5 
103 

6C  30 
371 
312 


177 


104  61 
90  91 

97  50 
100  75 

26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  .. 
101  .. 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 

98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  80 
85  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

99  .. 
49  .. 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65; 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  8Q 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
ÔO  50 


1390 
482 
480 
443 
«80 

1282 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 
665 

590 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
710 
92 
650 

426 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  80 

iô4  80 
69  35 
66  35 


106  80 
81  .. 
99 

105  20 

107 

102  30 
63  10 

372 

310 


218  . 
140  . 


106 
95  90 


104  50 

23  60 
474 

93  50 
103  20 

90  25 


103  .. 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104  .. 

101  75 
37  75 
22  10 
21  70 

380  . 
444  . 
482  . 

102  25 
360 
436 

99  20 
40  80 


50 


112 

3715 
1465 
474 
269 


112 

448 
103 

53 

52  75 
410 
106  40 

94  . 

99 

102  85 
109 
104  25 
34 
157  .. 
129  .. 


214 
285 

101  60 
104  70 

94  40 

*97 

1J4  50 
18  25 

450 
93 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
108  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370  .. 
460  .. 
100  .. 

44  .. 


13avril 

20  avril 

27avril 

4  mai 

12  mai, 

1300 

1306 

1300 

1290 

1286 

465  50 

467 

465  50 

467 

470 

461 

463  50 

464 

465 

468 

421 

50 

423 

421  50 

422  75 

423 

464 

464  25 

461 

50 

463  75 

465  50 

1170 

1180 

1165 

1160 

1160 

463 

465  25 

403 

465 

46'< 

463 

463 

460  5o 

462  50 

464 

665 

655 

655 

655 

650 

450 

449 

443 

448 

448 

456 

460 

460 

457  50 

352 

358 

350 

350 

451 

442 

443 

444 

453 

460 

460 

460 

460 

442 

665 

650 

655 

651 

2240 

2260 

2210 

2240 

2250 

1217 

1282 

1257 

1260 

125J 

916 

950 

920 

930 

920 

335 

338 

332 

330 

312 

645 

620 

590 

620 

1730 

1700 

1690 

1705 

1210 

1220 

1205 

1245 

1245 

661 

667 

665 

669 

055 

198 

198 

206 

216 

243 

95 

,  97 

111 

110 

1290 

1300 

1390 

1500 

1450 

1030 

1010 

1100 

1180 

103 

111 

117 

ils 

119 

625 

635 

C30 

600 

603 

610 

585 

590 

535 

631 

19 

16  50 

16  50 

110 

108 

108 

110 

iio 

3782 

3809 

3824 

3820 

3822 

1430 

142T 

1439 

1435 

1435 

550 

546 

517 

536 

538 

302  50 

305 

301 

303 

31  j 

110  40 

111  25 

110  20 

110 

110 

30 

102 

102 

25 

102 

101 

50 

ioi 

70 

63 

75 

65 

30 

67 

67 

62 

15 

62 

35 

63 

90 

66 

66 

45 

423 

423 

420 

423 

103 

40 

103 

25 

102 

■70 

103 

103 

91 

50 

93 

75 

92 

92 

91 

50 

95 

75 

95 

05 

94 

95 

103 

103 

25 

io2 

26 

102 

50 

102 

50 

109 

109 

90 

110 

109 

40 

107 

50 

104 

75 

102 

85 

103 

103 

20 

102 

65 

58 

95 

59 

9(j 

59 

25 

60 

20 

60 

55 

276 

282 

270 

277 

276 

241 

242 

237 

238 

617 

616 

615 

216 

217 

218 

218 

25 

266 

270 

266 

99 

50 

'99 

103 

25 

103  35 

103 

25 

103 

25 

103 

91 

87 

95  35 

95 

05 

95 

70 

Ç6 

50 

367 

367 

369 

91 

99 

103 

75 

99 

50 

106 

80 

26 

30 

'26 

40 

26 

10 

27 

25 

27 

50 

486 

487 

486 

75 

487 

486 

90 

60 

96 

90 

90 

94 

10 

94 

92 

75 

94 

50 

93 

60 

94 

94 

20 

94 

94 

40 

94 

94 

40 

94 

50 

94 

40 

92 

65 

103 

25 

103 

20 

103 

50 

103 

15 

101 

30 

103 

20 

103 

45 

103 

50 

10$ 

103 

35 

101 

40 

101 

85 

102 

101 

85 

102 

3û 

101 

35 

102 

15 

102 

30 

102 

102 

10 

ICI 

25 

105 

101 

60 

102 

76 

102 

20 

102 

50 

103 

35 

102 

75 

102 

10 

102 

30 

103 

25 

103 

20 

102 

75 

103 

05 

103 

80 

101 

75 

102 

15 

102 

50 

102 

40 

102 

80 

92 

80 

92 

25 

92 

10 

92 

45 

92 

50 

99 

55 

100 

50 

99 

50 

99 

50 

100 

62 

50 

62 

40 

62 

40 

62 

70 

63 

96 

75 

94 

101 

30 

'99 

9j 

102 

ioô 

55 

100 

50 

iôo 

47 

50 

48 

20 

47 

97 

48 

20 

48 

iô 

27  05 

27 

25 

27 

10 

27 

60 

27 

60 

22  90 

23 

20 

23 

23 

30 

23 

32 

405 

415 

414 

416 

420 

481 

480 

481 

50 

483 

484 

506 

505 

503 

5J3 

501 

104 

395 

407  50 

408 

408 

459  50 

458 

466 

462 

467 

101 

50 

100  35 

100 

100  50 

101 

50 

15 

51 

49  80 

50  90 

49  70 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  d 

3  clôture  d-es  5  dernière 

ISavril  20avril  27avril^ 

4  mai 

[2  mai 

503  .. 

502  .. 

500  .. 

518  .. 

5'29  . .  ' 

510  .. 

515  .. 

519  . . 

519  .. 

540  . . 

637  .. 

633  .. 

655  .. 

615  .. 

654  . . 

578  .. 

578  .. 

580  .. 

601  .. 

601  .. 

101  .. 

108  .. 

112  .. 

103  .. 

113  . 

  1317  .. 

1315  . 

5i0  .. 

540  .. 

539  .. 

539  ... 

535  . . 

m  .. 

114  .. 

107  .. 

110  .. 

116  . . 

206  .. 

230  .. 

212  .. 

231  .. 

275  . . 

236  50 

240  .. 

239  .. 

240  .. 

246  . . 

227  .. 

235  .. 

231  .. 

227  . 

238  .. 

782  . 

774  .. 

777  .. 

776  .. 

i/o  .  . 

45g  .. 

459  .. 

459  .. 

455  .. 

455  . 

4  46  .. 

447  75 

4J6  50 

445  .. 

440  .. 

443  .. 

413  25 

435  25 

438  . . 

448  .. 

447  . 

448  .. 

446  . . 

4 18  . . 

238  .. 

224  .. 

22b  .. 

229  .. 

225  . . 

166  .. 

151  .. 

152  .. 

150  .. 

150  . . 

379  50 

319  .. 

376  . 

365  .. 

364  . . 

377  50 

375  . 

374  .. 

352  .. 

361  . 

701  .. 

706  .. 

705  .. 

722  . 

728  . . 

223  .. 

015  .. 

220  ^ . 

210  .. 

242  . . 

169  .. 

193  . . 

183  .. 

189  .. 

220  . . 

256  . 

265  .. 

267  .. 

263  .. 

268  50 

244  . 

250  .  . 

248  ., 

244  .. 

230  . 

245  . 

250  .. 

250  .. 

245  .. 

254  . . 

250  . 

245  .. 

255  .. 

249 

951  .. 

249  .. 

258  . . 

245  .. 

250  .  . 

247 

245  .  . 

250  . . 

.    247  .. 

251  .. 

255  .. 

233  50 

Î6i  .. 

,    247  .. 

260  .. 

254  .. 

255  .. 

260  .  . 

244  .. 

213  .. 

210  .. 

246  . 

'.    245  .. 

246  .. 

242  .. 

248  50 

70  .. 

70  .. 

67  50 

70  . 

'.  285 

273  .. 

270  .. 

280  .. 

277  .. 

.    278  .. 

28  $  .. 

274  .. 

276  .. 

285  .. 

.    310  .. 

346  .  . 

314  .. 

315  .. 

314  50 

.    302  .. 

305  .. 

305  .. 

307  50 

.    300  .. 

307  50 

304  .. 

305  .. 

305  . 

.    422  .. 

422  .. 

429  .. 

429  .. 

43J  .. 

.    363  .. 

369  .. 

395  .. 

370  .. 

370  .. 

.    159  50 

150  .. 

155 

160  . 

150  . 

.    800  .. 

815  . 

804  50  810  . 

815  .. 

.    170  . 

171  . 

170  . 

165  . 

172  .. 

.  1059  .. 

1164  . 

1199  . 

'i2d7  . 

1214  . 

.  1885  . 

1878  . 

2035  . 

2265  . 

2i20  .. 

.     38  . 

100  . 

92  . 

!  ■:: 

!  IPO  . 

;   984  '.. 

283  . 

1  290  . 

'  293  . 

'  292  .. 

601  . 

610  . 

1  730  . 

717  .. 

'.  èiè  '. 

617  . 

613  . 

1 

1  623  . 

'  635 

1 

it  mm 


«00.000 

ipo.ooo 

200.000 
500.000 
744.000 
480.000 
150.000 
100.000 
95.000 
0.000 
5.385 
J9.337 
i4.601 
8.799 
m.  403 
t88.452 
393.336 
118.250 
Îâ4-431 
3207617 
390.000 
110.410 
4.359 
0.000 
O09.329 
247.940 
46.763 
47.422 
95.442 
198.376 
213.555 
234.424 
.595 
57.129 
100.000 
70.000 
319.385 
355.932 
1124H8 
39.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
0.02Ô 
5.000 
52.000 
120.000 

ilo.ooo 

200.000 
40.000 
100.000 


^tn. 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


500 
500 
500 
50Ô 
500 
500 
500 
500 
500 
50d 
500 
500 

ïm 
m 


600 

200 
200 
250 
100 
200 
12a 
2.^0 
»> 

500 
500 
5Q0 
500 
50(i 
5O0 
600 
500 
50Û 
bùi 
500 
500 
500 

500 
5Û0 
500 
500 

aoo 

500 
500 
50.0 
5(jÛ 
500 
4Û0 
300 
500^ 
501 


500 
500 
50'0 
500 
5dD 
500 
SlJO 
SûO 
500 
500 
500 
500 
500 

5or 

601 
500 
5û0 
5tf0 
500 

500  50Û 
1D£  10£ 
500  500 
5f  5£ 
5£  5£ 
800 !  200 
500'  500 
500  500 


500 
5Û0 
501 
5d 
500 
500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 

S^nque  hyp.  d'Espagne... 
âangue  nat.  du  Mexique. 

Banftue  Otcbmane  

RoUiOson  Banking  Cy  Ld 
Créait  Foncier  d'Autriche 
Créait  Foncier  Egyptien  - . 
crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  l"  série. 

  —         —   8«  série.. 

Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8«  émis. 

—  —    —   9«  émis. . . . 

—  —    —  10'  émis  

série  A 


DltlDUVI  «H  BTIlIt  4lilrlba«  fn 


Goura  de  comp.  comm.  juillel. 


Obi 
Act 
Obi 

Act. 


Obi. 


Beyr  .-Dam .  -Haur.  3  % 
Lombards  

-  3  %  

—  —   série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Ci  H 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1" série. 

—  —  —  8«  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4»  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  If'hyp. 

—  —      2'  hyp. 

—  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . 
Act.  Madrid  à  Saragosse. 

3  %  hyp 

—  —    2«  hyp 

—  —    3»  hyp 
Smyrne-Cassaba  4  %  94 

  4  <y  95 

Sud  de  l»Esp.  3  %  1"  hyp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow 

Lâgunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 


Act. 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

iA  A  ' 
14  □. 

ID  H* 

14  fl. 

18  fl. 

8  fl. 

600 

536  . . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500 

499  .. 

17  30 

lO  iO 

18  48 

18  06 

13  13 

538  50 

580  .. 

1  /  ou 
*    '  ' 

20 

15 

12  50 

18  50 

725 

3t8  .  '. 

10 

6  85 

153  .. 

37  50 

t>/  ou 

o/  ou 

37  50 

37  50 

1490  . . 

1266 

•>  . . 

K 

V    .  . 

5 

5  50 

6 

462  50 

479  .  . 

•A 

«V    .  . 

9jI 

«4    .  . 

9i 

84 

24 

850 

O 

68  50 

60 

E 

g 

160 

136  .  ] 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

250  . . 

«00  .  . 

4  C 

iD    .  . 

10   . . 

10  . . 

15 

15 

248  75 

?S5 

oo   . . 

88 

31 

28  50 

9?7  50 

7î6  .  . 

lu   .  . 

15 

15 

15 

15 

472  50 

475  . . 

lO  . . 

15 

15 

15  '. . 

461  85 

467  .. 

10    .  . 

10  . . 

15 

15 

wO   .  . 

459 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

461  25 

'UJO    .  . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

3OO  . . 

OUI  ■  . 

5 

4 

3 

842  50 

885 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

3B5  . . 

364  . . 

15 

15 

15 

15 

15 

iS2  50 

360  . . 

oo    .  . 

33  1. 

33  ï. 

33  1. 

ag7  50 

634  .. 

20  .. 

40  10 

89  85 

7  50 

450  . . 

200  . . 

87  50 

115 

15 

15 

15 

15 

15 

^7  50 

253 

15 

15 

15 

15 

15 

807 

240  . . 

15 

15 

15  ] 

15  . . 

15  '. . 

8Q0  . . 

244  . . 

15  \\ 

15 

15 

15  '.. 

15  '.. 

m  .. 

239  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

196 

2B6  .. 

15  y. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

335  y. 

m  ■■ 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

235  .. 

235  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

323  75 

2te  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

?15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

.. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  .. 

43  75 

65  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

320  .. 

280  .. 

138  50 

1T8  .. 

15  .. 

l5  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

895  .. 

328  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

âB5  .. 

325  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

80  .. 

go  .. 
80  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

20  .. 

20  .. 

362  . 

15  .. 

T  50 

85 

118  . 

17  50 

20  .. 

30  .. 
. .  . . 

30  .. 

32  50 

17  50 

7  50 

150  .. 

143  . 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400  . 

610  . 

30  .. 

30  .. 
9 

40  .. 

37  .. 

142  5C 

)    76  . 

iô  '.. 

18  3C 

18  2C 

18  8C 

3  65a 

190  . 

160  . 

20  .. 

20  5C 

20  5( 

)  19  . 

15  .. 

496  2E 

)  354  . 

40  .. 

42  50t 

45  p 

45  p 

45  p 

670  . 

685  . 

12  10 

11  40|  11  8î 

>   14  5E 

>  15  8e 

535  . 

580  . 

520  .. 

490  .. 
592  ., 

574  ., 

108  . 
1300  . 

489  . 

790  . 

45  . 
65  . 

180  . 

176  . 

775  . 

478  . 

469  . 

467  . 

476  . 

295  . 

195  . 

386  . 

388  . 

696  . 

115  . 
85  . 

283  . 

205  . 

809  . 

207 

211  . 

215  . 

219  . 

215  . 

202  . 

208  . 

490  . 
45  . 

270  . 

134  . 

288  . 

280  . 

877  . 

422 

355 

107 

605 

100 


450  . 
604  . 
565  . 

74  . 
1300  . 
515  . 
770  . 

38  . 

65  . 
150  . 
145  . 
782  . 
475  . 


855 
65 
128 
342 
600 
555 


886  . 
173  . 
389  . 
385  . 
695  . 
130  . 
58  . 
192  . 

172  . 
168  . 
168  . 

170  . 

173  . 
188  . 

171  . 
164  . 
166  . 
435  . 

31  . 

878  . 

116  , 

245  . 

231  . 

229  , 

432 

368 

100 

765 
71 

680 
1235 
28 
'108 

293 

445 

500 


VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


Hombrt 
i%  tilrii 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


5l)ô 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest- jouiss  

Tramways  (G'»  G'«  F'«)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

<id.il  ât  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  .. 

Gaz  (Gis  centrale).  

Dombrowai  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

CSrmaux  (Mines  de)  

LaUriuiU  (Mines  du)  

L'ê  SicEei  

Aoi^BifiS'de  France  

ACXéties  aa  Longwy  

Atei.  et  Citant,  de  la  Loire 
Cb>  et  ÂtâK  de  la  Gironde 
Electro-MétaUurgie  (Sté  F») 

nves-Ulle  

Fdrges  et  Ac.  Nord  et  Est 

A(:iér.  dô  la  IMarine  

Bdtëaux-Parlsiens  

CS!ia3i;geui«''Réunis  

GfffiavPifcPén.  dewav.  àV'. 
Bénédt-  de  l'Abb.  de  Fée 
ÉmaBBpr.milit.  et  civ.  (Ci«  Gi») 

SËaDassements  Duval  

Gffi.  mstilh  Cusenier  et  Oi<. 
QiU  Moulins  de  Corbeil.. 
CltS  lamtaires  


COURS  DE  CLOTURE 

Dtrnieri 
cours  cotés 

4  mai 

12  mai 

755  . . 

751  ., 

1680  .. 

1680  .'. 

1680  .. 

620  .. 

685  .. 

1338  .. 

1280  '. 

1333  . 

225 

1250  , 

300  .  , 

8fi0  .. 

2ii  .. 

223.'.'. 

224  '.' 

614  .  . 

1920  ,  , 

1920  ' 

i2i0  .  . 

1210  .. 

;630  50 

1570 

1660  . . 

ins. . . 

1165  .. 

1175  .. 

h<.)  50 

86  . 

89  .  . 

1476  .. 

1470  .. 

679  50 

'630 

660  .. 

1094  .. 

1096  . 

1085  .. 

1206  .. 

Ii92  .. 

1200  .. 

Sô8  . 

850  .. 

6f5  .  . 

665  . 

.05  .. 

780  . . 

702 

592  .. 

597  50 

590  . 

!4.'j  .. 

1425  .. 

1435  . . 

1750  .. 

1750  .. 

i:69  . 

780  .. 

7S0  . . 

TiSO  .  . 

1250  .. 

lîSâ  . 

5270  .. 

52C0  .. 

5150  .. 

195 

335  .. 

335  .. 

1600  .. 

1 

Hombrf 
<!•  titrai 


112 

56.700 

165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
49.000 
31.850 

•!26.534 
9.391 
18.800 
6.554 
33.083 
89.313 

117.411 
32.514 

i87.490 
6.800 
5.160 
32.121 

231.844 
69.217 

218.207 


36.660 
29  373 
97.780 
49.232 
34.101 
48.572 


37.?'80 
50.448 


500 
500 
500 
500 
420 
3&0 
500 
500 
&00 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


80mm. 
lin. 


500 
500 
500 
50O 
500 
460 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
ÔOO 
500 
500 
500 


500 
500 


500 

500 


DÉSISNAnON  DES  VALEURS 


DtrDliri 
cours colés 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Gh.  de  feî-)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cie  G'»  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  î2Qf  fi  % 
—  obi.  de  S5ttf: 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gàz  et  Eaux  4  %  

C'«  Parisienne  du  Gaz  ^  %■ 
Aciéries  de  France '4  %  — 
AteL  et  Ch.  de  là  Loire  4  % 
Fives-Lille  6.  %  1"  et  2»  «mis. 
Métaux, (Gi«  P<»)  obi.  hyp.  i  % 
Messageries  Marit.  3  %■ 

Omnibus  4  %  

Voiture*  à  Paris  4  %  

C'«  Transatlantique'  3  .%  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G'»  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN, 
Bahia  5  %  1888. 


Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %>1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  â  :%  1894. . 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de'Sosnowice  9  ■% . 
Obi.  Wag.-Uts  4  %  1",2«  e 


COURS  DE  CLOTTOE 

12  m 


293 
172 
51 4 
256 
211 
446 
LOI 
5L» 
509 
50U 
489 
497 
501 
f06  50 
47j  50 
360 
507 
295 
<i07 
619 
478 
478 


445 
222 
146  60 
189  50 
337  .. 
192  .. 


506 


173 
512 


5C3 
508 


498  .. 
4X5  .. 

497  .. 
503  50 
506  .. 
474  75 
360  .  . 
5'j7  .. 

613 

615  .. 

480  .. 

476  .. 


222  . 


189  50 

337  50 


506 


174 

513 


413 
502 
508 


500 
485 
497 
501 
506 
473 
360 
507 
296 
6U5 
619 

476 


lis 

337 


506 


! 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  BELGE 

DES  CHEMINS  DE  FER  RÉUNIS 


SOCIETE  ANONYME 


Actions  de  priorité.  —  5»  tirage 
Liste  des  actions  de  pri(>rité  sorties  au  tirage  du 
28  mars  1899,  remboursables  par  500  fr.  (coupons 
15  et  16  attachés)  à  partir  du  1"  Juin  1899,  et  rem- 
placées (conformément  au  |  6  de  l'article  43  des 
statuts)  par  des  actions  de  jouissance  ayant  droit 
au  deuxième  dividende  prévu  à  ce  même  article  : 

A  Bruxelles,  chez  M.  E.-L.-J.  Empain,  105,  rue 
de  l'Enseignement  ; 

A  Liège,  chez  MM.  de  Mélotte,  de  Noidans  et  Cie 
(Banque  Dubois),  rue  de  l'Université,  39: 

17      52     180   1099   1215    2045     2182  2709 
2716   3309   3727   4490   4805    5569     5614  5653 
5818   6140   6446   7193   7880    8669     9196  9303 
9732  10376  10523  10720  10753  10921    10987  11876 
11905  12120  12779  12877  12975  13005    13283  13529 
14756  14798  15109  15318  15384  16089   16110  16182 
16376  17146  17448  17451  17525  17983   17987  18727 
18783  18989  19603  19610  19633  20563   20652  21171 
21485  21715  2173*5  21761  21815  22379   22853  23701 
24056  24291  24333  24491  24536  24981   25018  25263 
25643  2Ô841  26359  26362  27387  27414   27621  27727 
27733  27846 

Liste  récapitulative  des  numéros  sortis  antérieu- 
rement et  non  encore  présentés  au  remboursement  : 
78     169     996   1067   1604    2131     3395  4982 
5026   5595   8363  10797  11039  11945 

383 

NITRATE  RAILWAYS  COMPANY 

LIMITED 


Le  Conseil  de  la  Nitrate  Raihvays  Company 
Limited  a  l'honneur  d'aviser  MM.  les  Actionnaires 
que  l'Assemblée  générale  du  2  mai  1899  a  fixé  le 
dividende  de  l'exercice  1898  à  5  0/0  (moins  l'in- 
come-tax)  pour  les  actions  ordinaires  privilégiées 
converties  ;  ce  dividende  sera  payable  contre  re- 
mise du  coupon  n»  5,  à  partir  du  10  mai  pro- 
chain. 

A  Londres  :  à  la  Banque  de  Tarapaca  et  Londres  ; 
A  Paris  :  chez  MM.  Neuflize  et  O  ; 
A  Bruxelles:  chez  M.  E.-L.-J.  Empain. 
Le  dividende  net  d'impôts  sera  payable  par  : 
12  fr.  18  par  titre  d'unité  ; 
60  Ir.  90  par  titre  de  cinq  actions  ; 
121  fr.  80  par  titre  de  dix  actions. 

^  ■  32i 


CHEMINS  DE  FER  A  VOIE  ÉTROITE 

DE 

ST-ÉTIENNE,  FIRMINY,  RIVE-DE-GIER 

ET  EXTENSIONS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.— CAPITAL  SIX  MILLIONS  DE  FRANCS 

Siège  social  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  l'as 
M-mhléo  générale  annuelle,  convoquée  pour  le  28 
avril  18!J9,  n'ayant  pu  .se  réunir  à  cause  du  nombre 
insuffisant  d("s  actions  déposées,  une  nouvelle 
assemblée  est  convoquée,  au  siègi'  social,  3,  rue 
Lafayette.  le  30  mai  1899,  à  quatre  lieures  de  rele- 
vée,'pour  délibérer  sur  l'ordre  du  jour  suivant  : 

1"  Rapport  du  Conseil  d'administration  sur 
l'exercice  1898; 

2°  Rapport  des  commissaires  sur  les  comptes 
jirésentés  à  l'assemliléc  ; 

:')'■  Discussion  et  approbation  des  comptes,  fixa- 
tion du  dividende  ; 

4"  Nomination  d'administrateurs; 

5"  Nomination  des  commissaires; 

6°  Communications  du  Conseil  d'administration. 

Pour  assister  à  l'ass(tml)lé(,'  il  faut,  conformé 
ment  à  l'art.  47  des  statuts,  posséder  dix  actions 
et  les  déposer  au  siège  social/ avant  le  25  mni  au 
])lus  tarcl.  En  échange  de  ce  dépôt,  il  sera  délivré 
un  récépissé  et  une  carte  d'entrée  à  l'assemblée. 

Les  i)ropriélaires  d'actions  nominatives  sont 
inscrits  d'office  sur  la  liste  des  déposants. 

Les  actionnaires  ne  possédant  pas  un  nombre 
<l"aclions  suflisant,  iieuvent  se  groui>er  conformé 
nient  à  la  loi  du  1"  août  1893. 

325 


COMPAGNIE  RUSSE-FRANÇAISE 

DE 

CHEMINS  DE  FER  ET  DE  TRAMWAYS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Troisième  tirage,  22  mars  1899 
50  obligations  sorties  au  3'  tirage,  le  22  mars 
1899. 

Ces  titres  sont  remboursables  par  500  fr.,  à 
partir  du  15  octobre  1899,  coupon  n»  7  attaché  : 

A  Bruxelles  :  à  la  banque  E.-L.  J.  Empain,  105, 
rue  de  l'Enseignement  ;  a  la  Banque  de  Bruxelles, 
56,  rue  Royale  ;  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  1  et  3,  rue  du  Gentilhomme  : 
310  362  573  582  916  1004  1045  1267  1296  1381 
1528  1648  2515  2785  2789  2918  2983  2996  3309  3516 
3752  4036  4082  4286  4370  4410  4458  4539  4556  4645 
4761  4857  5047  5168  5221  5316  5336  5465  5472  5501 
5586  5814  5887  6426  6471  6585  6647  6724  6759  6929 

Liste  récapitulative  des  numéros  sortis  antérieu- 
rement et  non  encore  présentés  au  remboursement  : 
201   248   266  1615  1734  1746  1972.  2o04  2069  2127 
2177  2220  2511  3492  8648  3745  3929  4312  4341  4546 
4780  4994  5087  5129  5475  5903  6030  6659  6829 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  OMNIBUS 

DE  PARIS 


Assemblée  générale  du  30  mars  1899 

EXTRAIT  DU 

RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

Messieurs, 

Nous  venons  de  vous  rendre  compte  des  résul- 
tats de  l'exercice  1898. 

Les  recettes  brutes  du  trafic  accusent,  compara- 
tivement à  l'exercice  précédent,  une  augmentation 
de  1.452.496  fr.  34.  Parallèlement  à  cet  accroisse- 
ment de  recettes  brutes,  nous  constatons,  dans  nos 
dépenses,  une  augmentation  notable  provenant  en 
grande  partie  du  développement  de  nos  services. 

Vous  vous  rappelez  que,  l'année  dernière,  nous 
avons  inscrit  dans  les  dépenses  1.195.000  fr.  dont 
a  été  crédité  le  compte  Provisions  pour  affaires 
litigieuses.  En  même  temps  nous  inscrivions,  pour 
la  part  revenant  à  la  Ville  de  Paris,  en  conformité 
du  traité  de  1860.  une  somme  de  988.195  fr.  58.  Nous 
vous  proposons,  cette  année,  de  porter  en  bloc  au 
au  compte  Provisions  pour  affaires  litigieuses  une 
somme  de  1.355.000  fr.  qui  figure  au  Résumé  du 
compte  d'exploitation  après  les  prélèvements  né- 
cessaires à  l'amortissement  des  obligations  et  des 
actions.  Ce  chiffre  comprend  la  part  de  la  Ville 
de  Paris  dans  les  bénéfices  de  l'exercice.  Nous 
avons  pensé  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  de  déterminer 
le  montant  de  cette  "part,  les  bases  sur  lesquelles 
nous  aurions  pu  l'établir  étant,  quant  à  présent, 
incertaines.  En  effet,  le  mode  de  calcul  employé 
par  la  Compagnie  a  été  modifié  par  un  jugement 
du  Tribunal  civil  de  la  Seine  du  28  juillet  1898,  et 
ce  jugement  a  été  frappé  d'appel.  Nous  avons  donc 
estimé  préférable  de  rester  provisoirement  dans 
l'indivision.  Pour  le  même  motif,  nous  n'avons 
pas  cru  devoir  verser  à  la  Ville  de  Paris  la  somme 
de  988.196  fr.  58  que  notre  ancien  mode  de  comp- 
tabilité fait  ressortir  pour  sa  part  dans  les  béné- 
fices de  l'exercice  1897  ;  cette  somme  est  également 
comprise  dans  le  compte  Provisions  pour  affaires 
litigieuses.  .  , 

Vous  savez,  Messieurs,  que,  d'après  une  décision 
ministérielle  du  22  septembre  1890,  la  concession 
Loubat  prendrait  fin  le  7  août  1905.  Nous  vous 
proposons  d'instituer  un  fonds  d'amortissement 
relatif  à  cette  concession  et  d'y  porter  une  somme 
de.jOO.OOO  fr.  Il  s'agit,  d'ailleurs,  d'une  inscription 
c[ui,  dans  notre  pensée,  pourra  être  ultérieurement 
modifiée,  si,  comme  nous  l'avons  demandé  à  l'ad- 
ministration, le  terme  de  la  concession  Loubat  est 
rcporti'  au  31  mai  1910. 

Finalement,  nous  vous  proposons  la  distribution 
d'un  dividende  de  65  fr.,  égal  à  celui  de  l'année 
dernière. 

En  regard  de  ce  chiffre,  nous  croyons  devoir 
placer  les  charges  qui  nous  sont  imposées  par 
l'Etat  et  la  Ville  de  Paris.  L'(nisemble  do  ces  charges 

,  s'esl  élevé,  pour  189S,  à  la  somme  de  5.241. 106  fr.  31, 
représentant  154  fr.  15  par  action,  dont  41  fr.  96 

I  pour  l'Etat  et  112  fr.  19  pour  la  Ville. 


Pendant  le  dernier  exercice,  nous  avons  mis 
exploitation  la  ligne  de  tramways  Gare  du  Noi 
Gare  d'Orléans ,  nous  avons  prolongé  jusq 
l'Hôtel  de  Ville  la  ligne  Passy-Louvre,  et  nou 
avons  reporté  à  la  gare  du  Nord  le  terminus  de 
ligne  du  boulevard  de  Vaugirard,  qui  avait  été  Ë 
provisoirement  à  la  gare  de  l'Est. 

Ces  opérations  avaient  été  retardées  parl'acco] 
plissement  de  formalités  administratives. 

Nous  avons  substitué  la  traction  mécanique  à 
traction  animale  sur  la  ligne  de  tramways  Poi 
d'Ivry-les  Halles.  • 

Enfin,  d'après  un  programme  en  cours  de  ri 
lisation,  le  nombre  des  courses  journalières  va 
trouver  augmenté  d'une  façon  considérable. 

Nous  vous  avons  exposé,  l'année  dernière,  qu 
nous  avions  sollicité  de  M.  le  Ministre  des  Tra, 
vaux  publics  l'autorisation  d'émettre  un  emprui 
de  25  millions  pour  l'application  de  la  tractiffl! 
mécanique  sur  un  certain  nombre  de  nos  lignes  d 
tramways.  L'autorisation  nous  a  été  accordée  jus 
qu'à  concurrence  de  20  raillions,  et  nous  avon 
commencé  l'émission  d'une  série  d'obligation 
3  1/2  0/0. 

Les  travaux  en  vue  de  développer  la  traction 
air  comprimé  sur  la  partie  Ouest  de  notre  réseai 
et  d'appliquer  la  traction  électrique  sur  quelque 
lignes  de  l'Est,  se  poursuivent  d'une  façon  satisfa' 
santé,  et  nous  comptons  exploiter  ces  lignes  ave 
traction  mécanique  dans  les  derniers  mois  di 
l'année  courante. 

Comme  vous  le  savez.  Messieurs,  un  litige 
pendant  depuis  fort  longtemps  entre  la  ViUe 
Paris  et  notre  Compagnie,  au  sujet  du  partage  d( 
bénéfices  prévu  par  l'article  3  du  traité  de  1860.  I 
Ville  conteste  los  comptes  de  presgue  tous  l 
exercices  depuis  1878.  Le  Tribunal  civil  de  la  Sein 
a  rendu,  le  28  juillet  1898,  un  jugement  concernai! 
les  exercices  1878  à  1885  inclusivement.  Cette  déd 
sion  nous  donne  gain  de  cause  sur  certains  points 
mais  écarte  nos  prétentions  sur  certains  autres 
nous  avons  fait  appel  et  nous  espérons  qu'un  arr( 
interviendra  bientôt.  Une  autre  difficulté  a  surg 
au  sujet  de  la  concession  Loubat.  Vous  connaisse 
les  conventions  intervenues  entre  la  Compagnie  dé 
Omnibus  et  M.  Loubat  à  l'origine  de  notre  Sociét 
A  la  date  du  24  octobre  1891,  M.  Loubat  fils  a  fa 
aljandon  de  tous  ses  droits  à  la  Ville  de  Paris,  q. 
élève  aujourd'hui  des  contestations  relativement 
l'établissement  des  comptes,  et  qui  vient  de  non 
assigner  devant  le  Tribunal  de  Commerce  de  1 
Seine. 

De  plus,  ainsi  que  nous  vous  le  faisions  prévoi 
dans  notre  dernière  réunion,  nous  nous  somme 
vus  dans  la  nécessité  d'engager  contre  la  Ville  d 
Paris  une  action  en  dommages-intérêts  pour  1 
préjudice  causé  par  les  lignes  du  funiculaire  d 
Believille,  de  Romainville- Place  de  la  Républiqu 
et  du  Petit-Ivry-les  Halles.  Il  nous  semble,  en  effe* 
inadmissible,  tant  au  point  de  vue  du  droit  qu'a 
point  de  vue  de  l'équité,  qu'on  puisse,  sans  encou 
rir  de  responsabilité,  susciter  sans  cesse  des  coi 
currences  à  notre  Compagnie ,  en  la  laissaii 
soumise  aux  lourdes  charges  résultant  de  se 
traités.  . , 

Dans  le  compte  rendu  présenté  à  la  dernier 
assemblée,  nous  vous  avons  signalé  le  zèle  et  1 
dévouement  avec  lesquels  nos  agents  de  tous  ordre 
remplissaient  leurs  fonctions.  Nous  avons  la  satii 
faction  de  confirmer  ce  témoignage.  A  tous  les  d( 
grés  de  la  hiérarchie,  le  personnel  s'acquitte  de  se 
devoirs  avec  une  conscience  et  une  ponctualil 
digne  d'éloges. 

Nous  avons,  au  cours  de  l'année  1898,  major 
les  salaires  des  contrôleurs  et  ceux  des  employé 
de  dépôt.  Ces  mesures  obtiendront,  nous  en  avon 
l'assurance,  votre  approbation  unanime. 

Le  fonctionnement  de  nos  institutions  de  prc 
voyance  ne  laisse  rien  à  désirer.  Le  nombre  de 
adhérents  aux  Sociétés  de  secours  mutuels  s'es 
élevé  de  8.161  à  8.6S8  et  l'avoir  en  caisse,  qui  étaii 
au  28  février  1898,  de  98.303  fr.  20,  atteignai 
122.616  fr.  70  au  28  février  dernier.  La  situatio 
morale  des  Sociétés  est  aussi  satisfaisante  que  leu 
situation  matérielle. 

Apres  la  lecture  de?  rapports  et  un  échange  d'i 
servations,  les  résolutions  proposées  par  le  Cens 
d'administration  ont  été  adoptées  à  l'unanimité. 
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ROUJTANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

^  DIRECTION  DE  L.V  COMPT.UilLITÉ  GÉNliRALE 

DETTE  PUBLIQUE 

Tableau  des  numéros  dea  titres  de  la  rente  4  % 
lortissnhle  de  1890;  de  l'emprunt  de  274  mil- 
ns  373.000  />•.,  soriis  au  tirage  du  20  mars- 
avril  1S99. 
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01720 
0220(J 
93085 
94513 
95293 
95810 
97209 
<.)7876 
99408 
100215 
100534 
1(J1347 
102:308  • 
104200 
104872 
105900 
106722 
108057 
108866 
109536 
110:345 
111022 
112104 
112^i98 
11:3599 
114183 
115015 
1U)092 
117782 
118403 
119115 
121223 
122109 
12-2859 
123931 
125146 
12(3046 
126732 


83797 
84335 
85725 
86281 
80805 
87392 
88090 
88957 
90073 
90733 
91190 
91753 
92231 
93700 
94088 
95349 
95869 
07290 
98146 
99534 
100275 
100604 
101598 
102428 
104210 
104941 
105961 
106776 
108178 
109146 
109628 
1106:33 
111:3:32 
112214 
112941 
11:3611 
114345 
115312 
116103 
117822 
118520 
11946!) 
121241 
1221:35 
123040 
124043 
125153 
120070 
120734 


"(T/SO  127ir.(;  127165  12718);  127286 
1^7551  1275!)2  127()51  127782  12782() 
128105  128140  l:2822t  128;i8C)  128424 
128814  128880  1289.5!)  120095  129591 
129931  129944  129972  i:!02  )1  130202 
130544  130079  1:30774  i:30!)86  l:îll31 
1310137  131(599  1:32308  1:32413  1:32420 
i:32(>60  1:329:37  l:i:iol4  l:;:!074  1:3:3230 
i:3"4:39  1:33440  l:;;;t;(ir,  1:;:',S!I8  134002 
1:34:339  134518  134542  l:!4(16l  1:34791 
134995  1:3501e  1:35019  135253  1352.j5 
136451  1:36688  13(5826  13(5850  1:36861 
137080  137102  137108  i:37194  1:37:300 
137654  137656  137075  137869  138009 
138200  138450  138671  1:38813  138940 
1:39288  1:39387  1:39420  1304:32  139508 
139007  1:39982  140024  140028  140:307 
140396  140411  140538  140727  141037 
141405  141490  141570  141588  141829 
l/f>078  112)81  142221  142312  142:362 
1 ',215:32  1428:33  142872  14:30:33 
14:i,-,3()  143573  14:3908  141072  144103 
144636  144864  144927  14.5:302  145:379 
145461  146008  1461:37  1461:39  14(52;jO 
1474-'4  147427  147449  147.')26  147701 
14814!)  148160  148:378  148407  148417 
148561  148883  149000  149;i84  149102 
149751  149777  1500(59  15o;307  150001, 
l.'il401  151599  151818  152121  1521(30 
152S32  152869  l.')2895  15:3016  15:309)5 
153405  153480  15:3665  153(581  153709 
154055  1542:37  154278  151:308  154341 
154980  154991  155125  155317  ln5556 
155889  156009  156132  156244  156i54 
1.-.7014  157091  157111  157144  157341 
1,58051  158065  15811(56  158:328  158841 
159188  1591!)7  1.59482  159617  159743 
16019-'  1)50212  10(;)749  160792  1(50794 
161215  1614:35  161146  101515  101620 
161700  1(51!)80  l(i20l()  102170  102370 
10-'611  102714  16:3065  10:3542  103547 
103951  164029  161157  164198  101262 


127:585 
12784:5 
128(544 
12!)6!)3 
1302:53 
1:31:341 
1:32504 
13:3281 
134215 
134905 
135507 
1:30953 
137409 
1.38077 
1:39001 
139720 
140359 
141248 
141932 
142435 
143104 
144181 
145434 
146:305 
148040 
148405 
149032 
150544 
152223 
153207 
153890 
154057 
155690 
156285 
1.57664 
158892 
159846 
160995 
1616:33 
162535 
16:3676 
164577 


127440 
1279.53 
128725 
129752 
130307 
131417 
i:;266l 

133367 
134282 
134!)88 
i:36:'>20 
1370(35 
137493 
138097 
139176 
139753 
140:386 
141:385 
142034 
142501 
143255 
144493 
145457 
146:394 
148067 
•  148506 
149714 
150870 
1.52359 
1.5:3228 
15:3897 
154944 
155871 
156547 
157879 
159009 
160190 
161138 
161654 
102602 
163707 


254  titres  à  2.500  fr. 


164804  1051(57  1(55201  165228  16o492 
10.5(544  1(557.59  10.5982  16))00l  166045 
160'5il  10(5259  160:^18  106563  166762 
1)57074  167116  167505  167.582  167618 
168018  1(58155  168276  168633  16^'0!)2 
109041  10i)070  169132  169:321  1(5!)5!)3 
109949  109982  170034  17()172  17o;)lb 
170721  170901  170911  171(301  171028 
171"',0  171245  171:309  171394  171566 
17-n89  172222  172372  172393  172406 
17^013  172714  173130  17:3383  173490 
174032  174118  174210  174292  174492 
175040  175211  175210  175210  175381 
17,55:33  175634  175751  175757  17.5.832 
176070  170154  176226  176257  176:3:38 
176406  170918  176959  176971  177149 
177:331  177343  177722  177784  178102 
179010  179077  179201  179474  179700 
1799'>9  179945  180025  180:352  180651 
1813->2  181561  181672  181754  181845 
182498  182033  isr.io  182722  182743 
182984  183013  ls:!n(i  18:3208  183.303 
18:3721  183805  183809  183821  184242 
184775  184799  184814  185312  185469 
18.'-^05O  185778  185953  180040  180270 
186712  180813  187081  187190  187:390 
1880'^4  188092  188000  188208  188302 
188836  188880  1889(55  189377  189557 
18')9''4  180983  H)0196  190220  190312 
101678  192124  192353  192386  192487 
192800  192312  1929:30  192959  192967 
193075  193441  193441  19:3506  19:3876 
19:3980  19:3982  194097  194238  194295 
104698  194963  195026  195080  195175 


16.5535 

106047 

166862 

1(57875 

108945 

169640 

170.528 

171038 

171663 

172568 

173805 

174560 

175440 

175983 

176339 

177202 

178810 

179785 

18(3924 

182359 

182868 

183453 

184441 

185503 

186321 

187490 

188701 

180578 

191416 

192684 

19:3002 

193906 

194534 

195179 


16.561!) 

166233 

167029 

168003 

109019 

169885 

170652 

171169 

172015 

172594 

173826 

174768 

175519 

170021 

170393 

177279 

178957 

179847 

181054 

182179 

182927 

183506 

184052 

185044 

186369 

187964 

188834 

189760 

191609 

192688 

193018 

193935 

194653 

195918 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


190032  1.061.-)0  1902:31  196313  196477  196563 
196734  196872  19716i  197169  197199  197275 
197  m  197537 

104  titres  à  5.000  fr. 


197700 
198521 
199',72 
2(KI297 
201460 
202011 
202810 
20:!(;4;î 
204311 
205463 
201)170 
206904 
207708 
209132 
210564 


197^50 
1989(13 
19952:3 
200429 
201473 
202206 
2(>;-)(  156 
2ii:j759 
2(14:379 
205560 
2(K)214 
206986 
207815 
209326 
210927 


197960 
199144 
199528 
2004<S9 
201476 
2tj2280 
20:î376 
203812 
204462 
205689 
2(j6:308 
206998 
208705 
20r;698 
211103 


1981:35 
190230 
199782 
200731 
201495 
202329 
203452 
20aS48 
204641 
205768 
206502 
207317 
208903 
209991 
211155 


198169 
199441 
199809 
200992 
201656 
202399 
20:3537 
203870 
204716 
205826 
206567 
207332 
208940 
210049 
211189 


198293 
199444 
199858 
201108 
201829 
202529 
203545 
204055 
205401 
2(_)5902 
206659 
207537 
208989 
210074 
21123C 


196647 
197:368 


198497 
199465 
2002:30 
201343 
201989 
202788 
203570 
204164 
205452 
205910 
2066«2 
207538 
209064 
210464 


Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  18 
du  1"  janvier  1900,  ainsi  qae  le  paiement  du  cou- 
pon n»  17  du  1"  juillet  1899,  se  fera  à  partir  du  1" 
juillet  1890  ; 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  'de  banque  Disconto- 
Gesellschai't  et  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Puris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau,  des  nnméros  des  titres  de  la  rente  4  % 
arnoriissrtble  de  1890,  de  Cemprunt  de  274  mil- 
lions 373.000  fr.,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars— 
1"  avril  1891  jusqu'au  19  septembre— 1"  oc- 
tobre 1898  inclusivement,  et  non  présentés  au 
remboursement  jusqu'au  20  mars—1"  avril 
1899. 

Titres  à  500  fr. 


1295  m 

1325  e 

1448  0 

1777  0 

2348  0 

asie 

1 

3720  0 

:3060  n 

40:30  m 

4330  n 

4712  d 

5002  n 

.5250  n 

54:32  m 

5720  0 

6053 

0 

6306  0 

6466  n 

6704  0 

8.589  0 

8753 

0 

9490  m 

9617  0 

9941  0 

11 :380  m 

12095 

n 

13119  0 

13779  0 

15427  0 

16209  n 

16871 

n 

18056  m 

18083  m 

18553  k 

19296  n 

19559 

j 

19641  n 

19977  1 

2<j:360  0 

20895  m 

21486 

0 

21790  1 

22608  0 

22690  1 

22707  1 

2:3193 

0 

23239  n 

23463  0 

23498  m 

2:3968  m 

24059 

0 

24772  m 

26206  n 

26222  0 

2(5651  n 

26752 

n 

2(3771  n 

27.507  0 

28696  0 

20242  k 

:30849 

0 

31571  m 

.327.55  0 

33238  n 

33401  0 

34162 

1 

34888  n 

:3.5472  0 

35489  0 

:3.5673  n 

3(i4«2 

n 

:3f;960  1 

36968  0 

381.39  G 

:39744  0 

40816 

0 

42096  0 

43497  n 

4:3743  n 

44429  n 

4/1HI 1 

n 

4()481  0 

470:30  0 

47278  0 

47441  0 

48035 

0 

48981  j 

496:i4  0 

50187  0 

.50754  m 

51045  m 

51579  0 

517.58  0 

54008  1 

5401)9  0 

50182 

n 

5(j37(>  n 

57299  k 

57707  h 

.57703  0 

58431 

0 

58795  0 

.59342  0 

.59093  g 

50032  0 

60882 

n 

60946  0 

•  61692  0 

62238  n 

624:30  n 

64495 

0 

W)(il8  n 

67313  m 

67:323  0 

68258  n 

69:  ici 

n 

702(J1  n 

7209IJ  n 

72583  0 

72.507  0 

7;2<j47 

1< 

7;i445m 

73.5:34  0 

73543  a 

73780  0 

7:m) 

0 

74421  n 

74481  m 

74714  0 

74741  0 

75^)13 

n 

75712  0 

77246  n 

77258  0 

.  77378  m 

77992 

0 

78906  0 

79549  m 

79888  0 

HO 720  0 

H(J808 

n 

81182  n 

81(;68  n 

8] 831  0 

H 1860  n 

8214:3 

0 

Titres  à  1.000  fr. 

8:3:329 

n 

83ti(i:3  0 

8:)740  0 

8:3871  m 

8.3918  0 

S:î!)21 

n 

84044  n 

8418fJm 

84051  0 

S5'i05m 

^)578  k 

8.5795  n 

87111  0 

87495  0 

8"/ 088  1 

88006 

g 

89782  m 

90027  0 

902:32  1. 

00345  m 

92:542 

m 

9:{546  0 

9:!(;45m 

9.5401  0 

90"/08  0 

972(;i 

0 

97:J03  0 

100201 III 

I0;j.5!ll  III 

lO077(i  0 

I01919 

0 

102011  0 

102X8:5  0 

lo;i7:3(i  0 

1(14299  0 

1044:!4 

n 

JOiv!44  0 

107  •54  7  n 

107072  0 

10S7;il  n 

10M777 

0 

108817  n 

109448  0 

110.531  M 

lll:!14  0 

IIKW 

0 

1117<i8  0 

11212:3  0 

112845  0 

ll;i078  0 

113224 

j 

113474  m 

115513  n 

115518  1 

117(385 

n 

117702 

0 

1184-24  0 

118488  i 

119163  n 

120161 

n 

122.590 

0 

12410()  n 

124921  0 

12.5245  m 

127426 

n 

120012 

0 

129:374  0 

129800  0 

130628  n 

131112 

n 

132451 

0 

13-2(325  0 

1.34913  n 

135572  0 

135(378 

n 

135057 

0 

1:383.50  n 

1:38915  0 

139109  0 

1.30839  m 

140406 

0 

140598  n 

140915  m 

140952  n 

14-2348 

0 

14-2355 

0 

14:3042  0 

143097  n 

14:3839  0 

144280 

n 

144955 

0 

14.5019  0 

146914  0 

147217  m 

147375  k 

148(380 

n 

149324  0 

154911  0 

155298  m 

150727 

n 

150975 

n 

158c53  0 

158521  0 

158590  0 

158999 

n 

l(;0143m 

16-2009  d 

1(32724  m 

163189  0 

163323 

n 

l(i3710 

n 

Titres  à  2.500  fr. 

100487 

1 

170553  0 

1711.55  n 

173566  0 

175136 

0 

1707(J8 

0 

1788-29  n 

180446  n 

181937  0 

185628 

0 

187054 

0 

188046  j 

189910  0 

192666  0 

196896 

1 

197179 

0 

Titres  à  5.000  fr. 

197042 

0 

108400  0 

1989-45  n 

201787  0 

203313 

0 

20331(j 

0 

204097  0 

205218  0 

206895  0 

207504 

n 

D.4TES 
Octobre  1891 
Avril  1892 
Octobre  1892 
Avril  1893 
Octolire  1893 
Avril  1894 
Octobre  1894 
Avril  1895 


DE  TIRAGE 

i   Octobre  1895 

j . . . .  Avril  1896 

k.. . .  Octobre  1896 

1  . . . .  Avril  1897 

m  . . .  Octobre  1897 

n.. . .  Avril  1868 

0   Octobre  1898 


ROUIYIANIE 

MINISTÈRE  DES  J'INANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLiaUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  4.5  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  20  mars— 
l"  avril  1899. 

Montant  nominal  :  2(32.000  fr. 


73  titres  à  500  fr. 

70 

126     212  644 

930 

1103 

11:24 

1108 

1-289 

1470    1005  1()20 

1691 

1802 

18(32 

1808 

1888 

3178   39-28  3963 

4370 

4,551 

4718 

4705 

5380 

5459   5548  .58-29 

(3008 

(i004 

(3453 

05:37 

00-22 

6804   7141  7214 

7443 

7811 

78:39 

7000 

80(>2 

8190    8634  8754 

8863 

9073 

0:3'25 

0;3(il 

9007 

0(;10  10:3(37  10:385 

104:35 

10.530 

10602 

10718 

10831 

10801  10971  11585 

11(39 

110,50 

11884 

110,55 

11979 

1-2210  12:341  l'2488 

l'2083 

r2701 

1-2705 

1:3007 

78  titres  à  1.000  fr. 

1:3.500 

1:3051 

1:3805  141.53  1  4'236 

144Ï10 

147.5!) 

14814 

1.5048 

1.5005 

1.5077  1.5309  15530 

1.5(i()4 

15688 

15708 

15001 

1.5040 

10-208  10472  165(;2 

l(i721 

1(;979 

17083 

17151 

17174 

17:347  17374  17882 

179(i3 

17979 

18005 

18007 

18115 

18448  19,5.54  20048 

20197 

20'2;36 

'20909 

21248 

21270  21.571  217^24  21702 

218.59 

21919 

21991 

2-2()li7 

-2:i08(; 

:2:îl04  23193  23'254 

-2:3220 

23473 

2:3830 

2:î9'.l8 

24;2-22 

24592  24692  240,50 

25097 

25151 

•2.5515 

'2.5017 

'25(324  25(i50  '25791 

-25814 

'25905 

200(52 

:261(;9 

26210 

2()'2.55  '2(i37(;  '2(3,504 

26008 

31  titres  à  2.500  fr. 

•27142 

27-204 

;27243  27()70  27698 

;27911 

28000 

28327 

2<M) 

;285  4  7 

-28895  '289:30  '20188 

29192 

'29,5(i8 

29644 

-208:  Î9 

29840  2!)847  :3(J040  :30745 

:30756 

307,59 

:30775 

:il24;5 

312.52 

:il348  31(377  310,56 

3'2213 

:3222(i 

14  titres  à  5.000  fr. 

:!'2007  :i2788  32897  :{2905  ;3:i065  :i;3:373  :33461  3:3.5,59 
:}:î087  34089  34132  34'245  34382  34œ3 

Le  paiement  de  ces  litres,  portant  le  coupon  n°  18 
du  1"  janvier  1900,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n»  17  du  1"  juillet  1899.  se  fera  à  partir  du 
1"  juillet  1899  : 


En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Discon 
Gesellschaft  et  S.  Bleichrœder  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banqi 
M.  A.  de  Rothschild  et  flls  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Ba 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  45  ml 
lions  de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  e 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars 
1"  avril  1891  jusqu'au  19  septembre— 1"  0, 
tobre  1898  inclusivement,  et  non  présentés  a 
remboursement  jusqu'au  20  mnrs—l<"  avi 
1899. 

Titres  à  500  fr. 


246  j 
3(346  j 
3802  j 
7050  j 
95(30  j 
111(32  h 
11707  j 
12207  g 

1:37-20  j 
16740  h 
17:36(i  i 
22510  j 
24615  i 
25490  j 

27070  j 
31514  j 

32784  i 


2088  j  '2:3-30  i  2352  j 

.3089  g  3090  j  3'247  j 

3914  h  ,3918  h  .5041  i 

7185  j  9394  i  9473  i 

9612  f  1065(3  h  10860  j 

11:351  f  11:386  i  114,53  i 

11805  i  12017  a  12189  j 
12556  j 

Titres  à  1.000  fr. 

14005  h  14904  j  15107  j 

1(3877  j  16025  i  170-2:3  j 

17518  j  10449  i  '20514  i 

22737  j  '2:3323  h  34536  i 

24022  11  '24975  i  25358  h 
2(;0'23  j 

Titres  à  2.500  fr. 

27910  i  20049  j  :30733  h 
31936  j      31960  j 

Titres  à  5.000  fr. 

D.VTES  DE  TIRAGE  : 


•2512 

379(3 

0913 

9493 
11128 
11645  "I 
12199 


1553() 
170Vi 
20861 
24578 
2.5410 


31470 


a. . 

Avril  1804 

f ... 

Octobre  1896 

b.. 

Octobre  1894 

g-- 

.    Avril  1897 

c. . . 

Avril  1895 

h.. 

Octobre  1897 

d... 

Octobre  1895 

i. . 

Avril  1898 

e. . . 

Avril  1896 

j  •• 

Octobre  1898 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANGE 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  des  Actionnaires 
du  25  mars  1899. 


saiTE  (*) 


Une  deuxième  section  comprend  dos  valeurs  nmi 
bancables,  mais  cotées  et  d  oue  négociation  l  un- 
raiite  ;  elle  est  aussi  facilement  réalisable  que  la 
la  précédente. 

Enfin,  la  troisième  comprend  aussi  des  valeurs- 
cotées  et  négocialiles,  niais  d'une  négociation  moins, 
courante  et  dont  la  réalisation  comporterait  quel- 
ques délais.  Tous  ces  titres  sont  évalués  aux  cours 
du  31  décembre  qui,  cette  année  parliculiérement, 
ont  été  très  dépréciés. 

Nous  vous  eniretenoiis,  dans  chaque  rapport,  des 
anciennes  alî'aires  conteatieuses  dont  nous  poursui- 
vons la  li(juidalicn. 

L'une  d'elles  ne  comporte  pas  d'explications  nou- 
velles, c'est  celle  de  (irotta-Calda,  qui  a  été  l'objet 
d'une  transaction  dont  nous  vous  avons  parlé  dan 
notre  précédent  rapport.  La  transaction  s'exécult 
les  versements  se  font  exactement  et  nous  espéron 
ne  plus  avoir  à  vous  entretenir  à  nouveau  de  celt 
atl'airo. 

<)uant  à  la  liquidation  de  notre  créance  dans  la 
participation  «  Guano  »,  nous  étions  encore,  il  y 
un  ;iii,  dans  la  période  de  production  des  mémoire 
dos  parties  engagées  devant  le  Triiiunal  arbitral  d 
Lausanne;  aujourd'hui,  cette  période  est  clo.se,  les 
inéinoiros  ont  été  fournis  depuis  le  31  octobre  et  1 
Tribunal  paraît  être  en  possession  de  tous  les  do 
cunientsdont  il  a  besoin  pour  statuer. 

{')  Voir  L'Economiste  Européen  a»  383. 
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ous  espérons  une  solution  prochaino,  mais  le 
lunal,  on  veiin  mémo  dos  tcrnuvs  du  sa  cousU- 
i>n.  est  niaitrc  absolu  de  sa  procédure  et  il  ne 
eutl  pas  de  nous  de  li;Uer  cetlo  solution. 

0  Tort  du  Callao  conserve  san  activité.  Depui.s 
àni'iueul  lie  M.  de  Piérola  à  la  présidence  do  la 
Publique  p.Tuvienne,  Tordre  règne  au  Pérou,  les 
ires  reprennent  un  peu  et  les  recettes  du  port 

ressentent  naturellenienl.  Notre  exploitation 
ani  être  encore  de  longue  durée,  nous  avons 

1  d'entretenir  le  matériel  en  lion  élat  et,  cetti' 
ée,  nous  avons  fait  des  réfections  importantes. 

recettes  du  pori  ont.  bien  entendu,  couvert  ces 
enses;  elles  ont  fait  l'ace  à  l'annuité  d'amortis- 
lont  et  laissé,  en  outre,  un  excédent  qui  ligure 
otçe  compte  «  Profits  et  Pertes  ».  Nous  conti- 
■ns  à  être  très  satisfaits  de  notre  gérant  au  Cal 

M.  Fosse,  qui  est  chargé  d'une  gtstion  lai>a 
iseet  qui  s'en  acquitte  avec  beaucoup  d'habileté 

ompte  de  profits  et  pertes  et  répartition 
des  bénéfices 

,es  produits  de  l'exercice  1898  sont 

.  .  Fr.    7.826.250  70 

.  déduire  : 

mpôts  (non  compris  celui  de  4  0/0 
le  revenu  des  actions  l.'SôAVH  46 

'rais  généraux  8.524.996  85 

  4.810.604  31 


11  reste  net  Fr.    3.015.646  39 

.  cette  somme,  il  faut  ajouter  le 
quat  du  dernier  exercice   146.933  03 


Total  à  répartir.  Fr.    3.162.580  02 


[''ous  avez  reçu,  au  mois  d'octobre  dernier,  un 
jimple  de  6  fr.  25  par  action,  représentant  l'inté- 
;,  pour  six  mois,  du  capital  versé, 

t  V 

IJous  vous  proposons  de  distribuer, 
^artir  du  1"  avril  prochain,  le  com- 
ment de  l'intérêt  à  5  0/0  du  capital 
:'sé,  soit  6  fr.  2i  par  action,  moins 
ipôt  de  4  0/0  sur  le  revenu  de 

.ercice  [0  fr.  50  c.  par  a'cfion)  

le  reporter  à  l'exercice  nouveau. 


1.500.000 


1.500.000 
162.58:)  02 


ital  égal  à  la  somme  à  réiiartir.  Fr.    3.162.580  02 


'■ïoiis  avons  commencé,  il  y  a  quatre  ans.  à  pré 
|er  sur  nos  bénéfices  une  somme  annuelle  poui 
Vrir,  indépendamment  de  toutes  les  provisions 
iciales  que  peut  comporter  l'examen  rigoureux 
nos  affaires  en  cours,  un  compte  de  provision 
IT  risques  divers,  qu'il  nous  paraissait  néces- 
re  d'établir  tant  que  nous  n'aurions  pu  obtenir 
règlement  des  affaires  litigieuses  anciennes  que 
as  vous  avons  rappelées;  celte  année,  nous 
)ns  encore  augmenté  ce  compte  de  provision,  en 
•te  qu'en  réalité  nos  bénéfices,  grâce  au  dévelop- 
■nent  constant  di'  nos  affaires,  arrivent  à  repré- 
iter  une  somme  supéi-ienre  à  l'intérêt  de  5  0/0 
capital  versé  de  nos  actions. 
Ifoulefois,  nous  ne  croyons  pas  devoir  proposer 
'distribution  do  cet  excédent  do  bénéfices,  tant 
|e  le  Tribunal  de  Lausanne  n'aura  pas  réglé  notre 
;ance  de  la  participation  Guano,  mais  cet  excé 
it  existe  et  nous  devons  vous  le  signaler  au  mo 
nt  où  nous  allons  vous  demander  l'autorisation 
.ugmeuter  le  capital  social  do  notre  Société  pour 
maintenir  en  rapport  avec  l'importance  de  nos 
'iérations. 

i[l  importe,  en  effet,  ([ue  nous  ayons  la  conviction 
e  le  capital  nouveau  à  appeler  nr  vieiulra  pas 
streindre  l'intérêt  îles  actions  anciennes  ;  ce 
jpital  nouveau  produira  lui-même.  d  aillt;urs,  des 
ni'fices,  et  la  Société  tout  entière,  aussi  bien 
rès  qu'avant  l'augincnlalion  du  capital  social,  ne 
urra.  ([ue  proliterde  l'accroissciniiMit  d'importance 
e  cette  opération  apportera  à  nos  alVaires,  dont 
développement  et  la  productivité  acquise  justi- 
nt  une,  extension  de  nos  moyens  d'action. 
Nous  ne  voulons  pas  terminer  ee  rapport  sans 
resser  à  notre  personnel  si  dévoué  des  reniercic- 
)nts  auxquels  vous  voudrez  vous  associer.  Les 
aires  de  la  Soci('t(''  Générale  vont  sans  cesse  en 
gmi'ntant  et  nécessitent,  de  la  part  de  vos  coUa- 
ralc^iirs,  un  travail  de  plus  en  plus  assidu,  un 
viiu(!ment  de  plus  en  plus  grand  (|ui  ne  nous  l'ait 
(n:iis  défaut. 

Vous  avez.  Messieurs,  à  pourvoir  au  renouvelle- 
iknt  du  (lonseil  et  du  Comité  de  censure. 
IMM.  le  baron  Hély  d'Oissnl,  Bartholoni  et  Gau- 
1,  administrateurs,  sont  arrivés  au  terme  de  leur 
andat  ;  nous  vous  proposons  leur  réélection. 

\ 


MM.  les  Censeurs  proposent  celle  do  M.  le  baron 
Ghaudruc  de  Crazannes,  arrivé  au  terme  de  son 
mandat. 

RAPPORT 

du  Comité  des  Censeurs,  présenté  par 
M.  Welche,  l'un  d'eux 

Messieurs, 

Chaque  année,  le  Comité  do  Censure  doit,  aux 
termes  de  vos  statuts,  vérifier  les  comptes  de  l'an- 
née précédente  et  présenter -son  rapport  à  l'Assem- 
blée générale,  après  l'avoir  préalalilemont  commu- 
niqué au  Conseil  d'administration.  Mais,  outre 
cette  vérification  de  l'ensemble  des  opérations  de 
l'anui'e,  les  censeurs,  dans  des  réunions  inensuelles, 
examinent  la  régularité  des  livres  et  des  opérations 
diverses  de  la  Société  et  chaque  Censeur,  à  tour  de 
rôle,  assiste  à  la  vérification,  faite  tous  les  mois, 
de  la  caisse  et  des  titres  déposés.  Nous  avons  tou- 
jours constaté,  dans  ces  diverses  opérations,  la 
plus  grande  régularité  dans  chacun  des  services 
que  nous  avons  contrôlés. 

Malgré  la  pénurie  des  grandes  affaires,  qui  a  été 
la  note  dominante  de  l'année  1898,  l'accroissement 
des  opérations  a  été  général,  et  le  tableau  qui  vous 
est  présenté  par  le  rapport  du  Conseil  est  satisfai- 
sant et  marque  la  confiance  ijue  le  public  accorde 
à  votre  Société. 

Pour  faire  ressortir  cet  accroissement,  il  nous 
suffira  de  vous  soumettre,  sur  chacun  des  articles 
qui  composent  le  compte  pr-'senté  par  le  Conseil 
d'administration,  les  résultats  de  l'année  1897  en 
recard  de  ceux  obtenus  en  1898  ;  cette  comparaison 
ous  montrera  clairement  les  progrès  réalisi's;  dans 
la  |,iV'scnte  année,  et  constatera  en  même  temps  la 
régularité  du  développement  des  affaires  de  la  So 
ciété. 

Les  comptes  généraux,  représentant  le  mouve- 
ment de  la  Caisse  en  1897,  s'é- 
levaient à  .Fr.   20.490. 468.651  24 

soit,  par  jour  ._.         63.301.562  17 

En  1898,  le  mouvement  géné- 
ral delà  Caisse  donne  un  chiff're 

(le   23.330.518.725  24 

soit,  par  jour   77.768.395  75 

ce  qui  fait  ressortir  un  accrois- 

senientde   2.840.050.074 

pour  l'année  1898. 
Le  Portefeuille,  en  1897,  s'élevait  : 
Nombre  d'effets  :  27.154.800, 

représentant  la  soinjae  de   10.497.027.126  64 

En  189S,le  nombre  d'eff'ets  est 
de  29.348.869,  pour  une  somme 

(Je  :   11.868.067.044  13 

ce  qui  donne  en  plus,  pour  1898, 
2  194.069  effets  et  une  somme 

do   1.371.039.917  49 

i.es*  ell'ets  remis  à  l'encaisse- 
ment par  les  clients  se  sont  éle- 
vés, eu  1897,  au  nombre  de. . . .  2.407.083 

et  à  la  somme  de  Fr.        68'i.ini.228  90 

en  18J8,  leur  nombre  a  été  de..  2.55-).]18 

s'élevant  on  somme  à  Fr.        760.692.157  39 

ce  qui  donne  en  plus,  pour  1898  148.035  » 

effets,  pour  Fr.         76.500.928  49 

Le  sofde  du  Portefeuille,  au 
31  décembre  1897,  s  élovait  à  Fr.        218.967.707  26 
en  1898,  au   31  décembre,  il 

atteint   226.574.339  « 

soit  en  plus,  pour  1H98    7.606.621  74 

Les  encaissements  découpons, 
pour  1897,  s'étaient  élevés  à  Fr.        333.053.547  18 

ils  ont  atteint,  on  189S   b59.019.136  33 

augmentation,  en  1S98    26.C65.589  15 

Les  ordres   ùe  Bourse  ont 

passé  de  Fr.     1.320.738.913  05 

en  1897,  au  total  de   1.350.6i0.116  2i 

en  1898,  donnant  un  excédent 

(le......   209.901.203  19 

Seuls  l'es  comptes  de  dépôts  à  disponibilité  ont 
fléchi  ;  mais  vous  savez  c[ue  ces  comptes  sont  sans 
importance  dans  nos  opérations  et  qu'aucun  intérêt 
ne  leur  est  plus  servi. 

IjC  mouvement  de  ces  comptes 

en        était  de  Fr.        147.324.272  92 

il  est  descendu,  en  1898,  à   132.190.451  68 

Les  comptes  de  chèques  passent  ; 
de  74.304  comptes,  au  31  dé- 
cembre 1897,  pour  la  somme 

de  Fr.        175.936.384  66 

à  79.y'i6  comptes,  au  31  dé- 
cembre 1898,  représentant   189.058.997  89 

Augmentation  iiour  1898,5.642 
comptes,  représentant   13.122.613  23 


5.119.»(J0 


Le  mouvomont  de  ces  comp- 
tes a  alteint,  en  1898,  par  jour.  9.8fil.794  76 

donnant  pour  rannée   2.958.538.428  09 

Les  dépôts  à  l'chéance  fixe,  étaient  au  31  décem- 

iiro  1897  de   111.462.900 

ils  sé'lévent,  au  31  décembre  1898,  à. .    1 16.582.8fX) 

donnant,  pour  1898,  une  augmentation 

de   =iissii-ii 

Le  solde,  au  28  février  1899,  est  de.  117.1)68.000 
Vous  le  voyez,  les  résultats  obtenus  cette  année 
sont  satisfaisants;  ils  démontriMit  la  marche  pro- 
gressivement ascendante  de  la  Société  et  justifient 
i  augmentalion  des  créations  de  bureaux  en  pro- 
vince où  le  commerçant  et  le  capitaliste  n'aiment 
pas  à  se  déplacer  pour  faire  leurs  affaires,  mais 
demandent  qu'on  leur  off're  le  plus  près  pos.sible 
d'eux  les  moyens  de  trouver  les  ressources  dont 
ils  ont  besoin.  ,    ,      ,  , 

Le  compte  de  Profits  et  Pertes  s'établit  de  la  ma- 
nière suivante  : 
Les  produits   de  l'exercice  1898 

sont  de   Fr.    7.820.250  70 

A  déduire  de  cette  somme  le  montant 
des  impôts  (non  com- 
pris celui   de   4  0/0 
sur  le  revenu  des  ac- 
tions  Fr.    1.285.607  46 

Et  les  frais  généraux.    3.524.9.0  85   ^  ^^^^^^^^ 

Fr.    3.015.646  39 
A  cette  somme,  il  faut  ajouter  le 
reliquat  du  dernier  exercice  Fr.       146.933  63 


Total  à  répartir. 


3.1ti2.5S0  02 


Un  acompte  de  6  fr.  25  c.  a  été  payé  au  mois 
d'octobre  dernier,  il  représente..  Fr.    1.500.000  » 

Le  Conseil  propose  de  distribuer, 
à  partir  du  1"'  avril  procham,  le 
complément  de  l'intérêt  à  5  0/0  du 
capital  versé,  soit  (5  fr.  25  c.  par  ac- 
tion, moins  l'impôt  de  4  0/0  sur  le 
revenu  de  l'exercice  (0  fr.  50  c.  par 

action)  Fr.    l.yOO.OOO  » 

et  de  reporter  à  i'exercice  suivant. . .       162  580  02 

Total  égal  à  la  somme  à  répartir. .    3. 16i.5'0_(j2 

Nous  estimons  qu'il  y  a  lieu  d'accueillir  cette 
proposition. 

Dans  notre  rapport  de  l'an  dernier,  nous  vous 
faisions  observer  que  nos  dépôts  approchaient  du 
maximum  qui  nous  est  imposé  par  les  Statuts  et 
que  le  jour  était  proche  où  il  y  aurait  lieu  d'aviser 
à  maintenir  le  développement  de  nos  affaires,  inti- 
mement lié  à  celui  de  nos  comptes,  et  à  transfor- 
liier  la  Société  Générale  en  une  Socii'té  libre  sous 
l'empire  do  la  loi  du  2'i  juillet  1867.  Ce  jour  est  ar- 
rivé et  votre  Conseil  vous  propose  la  transforina- 
fion  de  la  Société  en  conformité  de  la  loi  du 24  juil- 
let 1867  et  une  augmentation  de  votre  capital.  Le 
Conseil  d'Etat,  en  effet,  après  avoir  encore,  le  13 
août  1870,  autorisé  une  modification  des  Statuts  de 
la  Société  Générale  sous  le  régime  existant  lors  de 
sa  création,  a  adopté  une  jurisprudence  nouvelle  et 
soumis  à  la  loi  de  1867  foutes  les  Sociétés  créées 
avant  lapromulgation  de  cette  loi  et  qui  entendaient 
modifier  leur  actif  primitif  de  constitution,  li  nous 
est  donc  nécessaire  aujourd'hui,  sous  peined'enrayer 
la  marche  croissante  de  votre  Socii'te,  de  la  trans- 
former en  Société  libre,  et  c'est  pour  cela  que  vous 
êtes  convoqués,  après  votre  Assemblée  ordinaire, 
en  Assemblée  extraordinaire  pour  examiner  les 
modifications  qu'il  est  indispensable  d'apporter 
aux  Statuts,  pour  changer  la  forme  de  notre  orga- 
nisation actuelle. 

La  Société  Générale  a,  cette  année  encore,  aug- 
menté le  nombre  de  ses  agences  pour  ri'pondre  au 
désir  des  clients,  désir  dont  nous  vous  parlions 
toi.  t  k  l'heure,  de  trouver  aussi  près  d'eux  qu'il  est 
possible  la  banque  qui  doit  faciliter  leurs  opéra- 
tions. Elle  a  créé  trois  agences  dans  les  départe- 
ments, érigé  en  agences  les  bureaux  de  Vannes,  de 
Verviùs  et  de  Cannes,  ouvert  treize  bureaux  ratta- 
chés, créé  à  Paris  deux  bureaux  de  quartier  et 
dans  la  lianlieue  deux  bureaux  nouveaux. 

Grâce  à  ces  créations,  nous  possédons  25o 
agences  nu  bureaux  dans  les  départements  et  50 
dans  Paris  et  la  banlieue.  Ue  plus,  nous  sommes 
sollicités  par  les  clients  do  créer  encore  soit  des 
agences,  soit  des  bureaux  nouveaux. 

La  Socii'té  Générale  alsacienne  de  Banque,  avec 
laquelle  nous  avons  resserré  des  liens  qui  avaient 
semblé  se  détendre  ces  dernières  années,  a  repris 
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un  nouvel  essor  el  marche  à'nae  manière  satisfai- 
sante. .  ,    ,      '    , . 

Le  servie  des  coffres-forts  a  ele  également  déve- 
loppé en  France,  et,  outre  ceux  établis  à  notre 
siège,  à  Paris,  et  dont  plus  des  deux  liers  sont 
lou?'S  pt)ur  Fannéo,  nous  comptons  dans  les  dépar- 
toiuenls  prés  de  soixante  agences  ayant  à  la  dispo 
sition  de  nos  clients  ce  même  service  dont  l'usage 
s'impose  à  ceux  qui  en  ont  éprouvé  l'utilité  et  qui 
tend  à  se  généraliser  dans  tous  les  centres  aj'ant 
une  certaine  importance. 

Le  i)ortefeuille  de  titres,  compris  au  bilan  sons 
l'appellation  de  «  Rentes  et  Actions,  Bons  et  Obli- 
gations .),  se  divise  en  deux  parties  :  l'une  consa- 
crée à  des  valeurs  anciennes  et  do  négociation  dif- 
ficile, a,  en  face  d'elle,  une  provision  de  six  mil- 
lions dont  l'importance  semble  très  suffisante  pour 
couvrir  la  dépréciation  (jui  peut  atteindre  ces 
litres.  L'autre  partie  comprend  :  soit  des  valeurs 
bancaliles.  susceptibles  d'être  déposées  à  la  Banque 
de  France,  soit  des  valeurs  cotées  et  d'une  négocia- 
tion courante,  mais  dont  la  réalisation  demanderait 
un  certain  délai  :  ces  titres  sont  cotés  aux  cours  du 
:il  décembre,  qui  n'ont  pas  été  les  plus  favorables 
lie  l'année. 

Il  nous  reste  à  jeter  un  coup  d'œil  sur  les  affaires 
anciennes:  l'atïaire  de  Grolta-Galda  a  été  l'objet 
d'une  transaction  qui  s'accomplit  régulièrement  et 
nous  espérons  ne  [ilus  avoir  à  revenir  sur  ce 
sujet. 

La  liquidation  de  la  créance  dans  la  participa- 
tion Guano  suit  le  cours  d'une  procédure  longue  et 
ne  semble  pas  avoir  avancé  depuis  l'an  dernier,  il 
faut  reconnaître  que  des  volumes  d'explications 
ont  ét"  fournis  par  les  diverses  et  nombreuses  par- 
lies  en  cause:  les  éminents  magistrats  chargi''S  de 
lirononcer  la  sentence  arl)itrale  sont  aujourd'hui  en 
possession  de  toutes  les  pièces  du  dossier  ;  ils  sont 
entièrement  les  maîtres  de  la  procédure;  nous 
espérons  qu'ils  hâteront  la  solution  de  cette 
alîaire. 

Les  recettes  du  Port  de  Gallao  sont  en  progres- 
sion depuis  l'avènement  de  M.  Pierola  à  la  pn'-si- 
dence  de  la  République  Péruvienne  ;  une  portion 
des  sommes  perçues  a  été  employée  à  faire  d'utiles 
réfections  dans  le  port;  le  reste  a  couvert  l'annuité 
de  l'amortissement  prévu  pour  celte  affaire  et  laissé 
un  boni  qui  figure  dans  les  profits  et  pertes. 

Le  Comité  de  Censure  s'associe  à  l'hommage 
rendu  au  zèle  et  au  dévouement  de  notre  personnel 
H  tous  les  degrés. 

M.  le  banm  Chaudruc  do  (iîrazaniies,  l'un  des 
(Censeurs,  est  arrivé  au  terme  de  son  mandat;  nous 
prions  l'Assemblée  de  vouloir  bien  le  lui  renouve- 
ler pou)'  Irois  années. 


RESOLUTIONS 

de   rAssemblèe  générale  ordinaire 

1 

Conformément  à  la  proposition  du  Conseil  d'ad- 
ministration, l'Assembir-e  généi-ale  approuve  les 
comptes  de  l'exercice  181)8  et  fixe  le  dividende  à 
12  fr  ijd  c.  par  action,  moins  l'impôt  de  4  0/0  sur 
le  revenu  50  centimes  par  action  . 

Ln  conséquence,  à  partir  du  avril  1899,  il  sera 
distribué  aux  actionnaires  (i  fr.  25  c.  par  action 
soit,  après  déduction  de  l'impôt  sur  le  revenu, 
5  fr.  75  c.  nets)  qui,  joints  à  la  distribution  de 
(i  fr.  25  c.  faite  le  l*''  oV.tobre  ISOK,  complètent  la 
somme  de  12  fr.  50  c.  par  action. 

II 

Conformément  aux  articles  18.  I'.)  et  ;!l  dos  sta- 
tuts, et  à  la  dé,;ision  de  l'Assemblée  générale  du 
2  aofil  I8ti'i,  l'Assemble  a  pris  les  résolutions  sui- 
vantes : 

F;ile  a  réélu  ; 

Admislratfurs  pour  cinq  ans  : 

MM.  le  baron  Ilély  d'Oissel  : 
Bartholoni  ; 
(iaudet  ; 
Et  Censeur  pour  ;!  ans  : 

M.  le  baron  (Chaudruc  de  Crazannes. 
Les  feuilles  signées  au  commencement  de  la 
séance  constatent  que  ](i5  actionnaires  représentant 
—  par  eax-rnèmes  ou  comTne  fondés  de  pouvoirs 
de  835  actiondaires  —  82.200  actions  donnant  droit 
à  027  voix,  ont  pris  part  à  l'Assemblée  gc'uéi-ale. 


RAPPORT 

du  Conseil    d'Administration   à  l'Assemblée 
générale  extraordinaire  du  25  mars  1899 

Messieurs, 

Nous  vous  signalions  l'année  dernière  en  vous 
faisant  part  de  l'augmentation  de  nos  comptes  de 
chèques,  que  nous  approchions  de  la  limite  fixée 
par  nos  statuts  et  que  nous  avions  à  nous  préoc- 
cuper des  mesures  à  prendre  pour  parer  à  cette 
situation  ;  car  il  ne  nous  paraissait  pas  possible 
de  refuser,  à  un  moment  donné,  soit  les  comptes 
nouveaux  qui  pourraient  nous  être  apportés,  soit 
l'augmentation  des  dépôts  de  nos  anciens  clients. 

plusieurs  fois,  pendant  l'année  1898,  le  montant 
des  comptes  de  chèques,  est  arrivé  tout  près  de  la 
limite  statutaire;  au  31  décembre,  nous  n'avions 
plus  qu'une  marge  d'environ  19  millions,  encore 
faut-il  remarquer  que  cette  date  du  31  décembre  est 
toujours  celle  qui  comporte  le  plus  de  retraits 
d'argent  tt  où,  par  conséquent,  nos  comptes  de 
chèques  s'élèvent  au  chitfre  le  moins  considérable. 

Depuis  ce  moment,  en  effet,  le  montant  des  dé- 
pôts à  vue  s'est  sensiblement  relevé  et  nous  ne 
pouvons  retarder  plus  longtemps  la  mesure  à 
prendre. 

La  situation  est  presque  la  même  en  ce  qui  con- 
cerne nos  dépôts  à  échéance  fixe,  qui  ont  passé, 
pendant  le  cours  de  1898,  de  111  à  110  millions. 

Pour  quelles  raisons  le  Conseil  de  la  Société 
Générale  a-t-il  attendu  jusqu'à  la  dernière  heure 
pour  proposer  la  modification  de  son  organisation  ? 
Nous  devons  à  cet  égard  une  explication  à  nos 
actionnaires  : 

La  Société  a  été  fondée  en  1864,  et  autorisée  par 
un  décret  du  4  mai  1804,  avec  des  statuts  approu- 
vés par  le  Conseil  d'Etat.  Un  deuxième  décret, 
également  rendu  après  avis  du  Conseil  d'Etat,  a 
approuv(',  le  25  août  1867,  certaines  modifications 
de  statuts. 

Mais,  au  même  moment,  paraissait  la  loi  du 
24  juillet  1807  sur  les  Sociétés,  loi  qui  donnait  aux 
Sociétés  anonymes  le  droit  de  se  constituer  et  de 
fonctionner  comme  Sociétés  libres  sans  avoir  re- 
cours à  une  autorisation. 

Pendant  quelques-  années  encore,  les  Sociétés 
qui  existaient  antérieurement  à  la  loi  de  1807  et 
(jui,  parconséquent,  avaient  été  fond 'es  sous  le  ré- 
gime de  l'autorisation  gouvernementale,  continuè- 
rent à  s'adresser  au  Gouvernement  pourohienirdes 
modifications  de  statuts  et,  plusieurs  fois,  ces  mo- 
difications furent  accordées. 

C'est  ainsi  qu'un  troisième  décret,  en  date  du 
13  août  187(.),  rendu  en  Conseil  d'Etat,  vint  encore 
sanctionner  une  modification  des  statuts  de  la  So- 
ciété Gén'''rale. 

Mais,  depuis  lors,  le  Conseil  d'Etat  a  adopté 
une  jurisprudi'nce  nouvelle. 

Toutes  les  fois  qu'une  Société  s'est  adressée  au 
Gouvernement  pour  demander  une  autorisation,  le 
Conseil  d'Etat  a  émis  l'avis  qu'il  n'y  avait  pas  lieu 
de  l'accorder,  puisque  la  Société  ayant,  par  la  loi 
de  1807,  la  faculté  de  se  transformer  en  Société  li- 
bre, n'avait  qu'à  user  de  cette  faculté  pour  pou- 
voir prendre  telle  mesure  qu'elle  jugerait  à  pro- 
pos. 

En  agissant  ainsi,  le  Conseil  d'Etat  voulait  déga- 
ger la  rosponsabiliO' du  Cduvi'rnement. 

Presque  toutes  les  Sociétés  anciennes  arrivèrent 
ainsi  a  se  transformer  successivement,  etla  SociiHé 
Générale  est  aujourd'hui  la  seule  de  son  genre  qui 
se  trouva  sous  io  régime  de  l'autorisation. 

Votre  Conseil  a  cru  devoir  conserver  cotte  situa- 
tion aussi  longtemps  que  cela  lui  a  paru  ])ossibte  ; 
il  considi'cait,  en  ellet,  que  cette  stabilité;  dans  son 
organisalinn  primitive,  cette  fidélité  à  des  slatuts, 
peut-èlr-e  un  peu  resti-ictifs,  que  le  Conseil  d'Etat 
avait  établis  lui  même,  étaient  de  nature  à  aug- 
mi'ntor  le  crédit  de  la  Société,  à  justifier  la  con- 
fiance des  actionnaires  et  des  clients  et  à  manifester 
des  principes  de  sagesse  et  do  prudence,  qui  ont 
toujours  été  sa  règle  de  conduite. 

Nous  no  devons  plus  hésiter  maintenant  ;  nous 
no  pouvons  pas  vous  engager  à  arrêter  l'essor  de 
nos  affaires  et  des  dépôts  que  nous  apporte  la  con- 
fiance do  notre  clientèle.  Nous  sommes  obligés  do 
vous  i)ro|H)serun  certain  nombre  di-  modifications 
aux  statuts,  et,  comnrc  nous  savons  que  ces  modi- 
fications ne  seraient  pas  autorisc'es,  que  le  Gou- 
vei-nement  et  le  Conseil  d'Etat  nous  inviteraient 
eux-mêmes  à  nous  transformer  en  Société  libre, 
nous  vous  demandons  de  prendre  les  devants  et  de 
provoquer  immédiatement  cotte  transformation, qui 
(;st  d'ailleurs  de  droit  aux  termes  delà  loi. 

C'est  dans  ce  luit  que  nous  vous  avons  convo- 
qués en  Assemblée  générale  extraordinaire. 


Nous  devons  ajouter  que  nous  avons  cliercl! 
respecter  les  basés  anciennes  de  nos  statuts.  Ni 
organisalion  a  donné  de  bons  résultats  ;  nous  a 
lorrs  y  rester  fidèles  dans  la  mesure  du  possibl 
nous  ne  vous  soumettons  que  les  modificati 
qui  nous  para  ssent  indispcnsaliles. 

Plusieurs  de  ces   modifications   sont  de  p 
forme  et  ne  comportent  pas  d'explications  dél 
lées  ;  nous   ne  torons  donc  que  les  énuméror 
nous  arrêtant  seulement  à  celles  (jui  méritent 
observations. 

Article  premier.  —  Le  nouvel  article  se  born 
énoncer  la  transformation  en  Société  libre  ;  il  r( 
place  l'ancien  article  qui  disparaît. 

Article  2.  —  L"s  modifications  apportées  aux 
vers  paragraphes  de  cet  article  sont  les 
vantes  : 

Paragraphe  premier.  —  Suppression  des 
niers  mots  de  l'ancien  paragraphe  :   sans  que 
total  des  capitaux  consacrés  à  cet  objet  pui 
excéder  la  moitié  du  capital  social. 

Cotte  limitation  n'a  pas  la  même  importance 
celles  qui  se  trouvent  dans  les  paragraphes 
vants  et  (jui  nous  obligent  à  transformer  la 
c)(''lé.    mais  olb.'  est  sans  intérêt  et  nous  vous 
deiiiaiiiloiis  la  suppression. 

Atlditiorr  du  mot  :  financières,  qui  complet 
définition  de  l'objet  srcial. 

Paragi^aphe  2.  —  Nous  proposons  d'ajouter 
troisième  ligne  ces  mots  ;  à  tous  particuliers 
à  l'avant-dinniéro  ligne  les  mots  :  ou  des  méti 
précieux. 

C'est  une  lacune  des  premiers  statuts  que  n 
voulons  corn  1  lier. 

Les  paragraphes  3  et  4  resteraient  sans  ci 
gement. 

Paragraphe  5.  — t'e  paragraphe  contient  a 
une  limitation  qui  rre  parait  pas  utile,  et  nous  v 
proposon  .  de  suppi'imer  les  mots  qui  le  ton 
neirt  ;  et  dont  le  montant  ne  pourra  dépasser' 
capital  social. 

Paragrajihe  6.  —  Ajouter  aux 
qui  y  sont  énumér(''es  les  mois  : 

Paragraphe  7.  —  Snppressiiin 
d'argent. 
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aft'aires  françaii 
ou  étrangères 
dos  mots  :  d''or. 


[A  suivre.] 


ASSEiViBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINE; 

23  nrai.  3h.,  ord.  et  extr.  —  Nouvelle  Revu 

—  28,  rue  de  Richelieu. 

24  mai,  3  h.  —  Mines  de  Sériphos  et  de  Sj 
liazeza.  —  3,  rue  Mogador. 

24  mai,  4  h.  —  Hauts-Fourneaux,  Forges 
Aciéries  de  Denain  et   d'Anzin.  —  4,  rue  M 
gador  prolongée. 

25  mai,  3  h.,  ord.  et  ext.  —  Gaz  de  Périgueu 

—  38,  boulevard  Haussmann. 
25  nrai,  3  h.  1/2.  —  Gaz  de  Bucharest. 

boulova i-d  Haussmann. 

25  mai,  3  h.  —  L'Indo-Chinoise,  —  A  Ha 
phong  iTonkin  .  _  J 

13/25  nrai,  2  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  d  II 
dustrie   houillère  de    la  Russie  méridional 

—  A  Saint-Pétersbourg. 

25  nrai,  3  h.  —  Compagnie  Française  di 
Mines  et  Usines  d'Escombrera-Bleyberg. 
37,  r'ue  Taitboirt.  , 

25  mai  2  h.  1/2.  —  Compagnie  des  Forges  C 
Châtillon,  Commentry  et  Neuves-Maisons.  ■ 
IS),  rue  de  la  Roclief'orrcautd. 

20  mai.  —  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé 
A  Santa-Fé. 

20  mai,  3  h.  1  /2.  —  Crédit  Foncier  Franco 
Canadien. 

27  rrrai.  10  h.  —  Société  Autrichienne  Hou 
groise  privilégiée  des  Chemins  de  fer  d 
l'Etat.  —  A  'Vienne.  „  ^  \ 

27  nrai,  2  h.  1/2.—  Mines  delà  Grand  Combe 

—  13,  rue  Saint-Lazare. 

28  mai,  11  h.  —  Madrid  à  Saragosse  e 
Alîcante'  —  A  Madrid. 

2t)  mai,  3  h.  —   Banque  nationale  d  Haïti. 
49,  rue  faitbout. 

29  nrai,  10  h.  —  L'Ouest-vie.  —  20.  i-ue  Gr-ai 
mont.  ,  „  , 

30  mai.  3  h.  —  Mines  de  Rar-el-Maden.  — 
rue  do  Provence.  ,  , 

30  mai,  2  h.  —  Compagnie   générale  es 
gnole  de  Tramways.  —  A  Madrid. 
22  juin,  3  h.  —  Companhia  de  Mossame 

—  A  Lisbonne. 


i 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


1 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ipiUi  RENïKS 

toa.       A  PAYER 


IIIHhi 

15201 

6m 


tttta 

456.041.915 

lllj  599. 86. 
231.638.399 


25878  810.280.  n4 
392.096  obl.il«500lr 
905.900  obl.ielOOIr 
39.782  obi. de  50"  fr 


110.000 

500 

350 

lÔDibri 

til. 

onn] 

lilriit 

m.ri'7 

500 

501^ 

334.161 

400 

40t 

1 1 1 i9sn 

40C' 

400 

» 

100 

100 

461.547 

500 

500 

:39.0i2 

500 

50( 

i8S.235 

400 

26f. 

» 

100 

66  V< 

176  250 

4O0 

40(i 

100 

tO(. 

689.672 

500 

500 

100 

100 

162.115 

400 

400 

859.650 

500 

500 

1547548 

500 

500 

864.747 

500 

SOI- 

1782552 

500 

stfu 

987.447 

500 

500 

» 

100 

100 

978  548 

400 

400 

'.95.401 

500 

SOC' 

W9.440 

500 

390 

■225  392 

£00 

100 

148.631 

200 

100 

1096354 

1000 

500 

185.212 

500 

50b 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

40  000 

500 

250 

30. 000 

500 

500 

200. OCO 

500 

500 

16.000 

500 

250 

60.000 

500 

250 

J41 .000 

500 

500 

120  000 

500 

125 

'iOO.OOO 

500 

500 

240.000 

500 

250 

400.0('0 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.748 

600 

f.OO 

364.407 

500 

50;, 

60.000 

500 

25(' 

65.307 

500 

500 

64  891 

500 

500 

161  573 

500 

SOC 

49.730 

500 

500 

497.538 

500 

500 

521.800 

501 

50( 

62  200 

» 

1986440 

500 

500 

1885040 

500 

500 

154  330 

50C 

500 

800  000 

SOC 

500 

213.835 

SOC 

500 

4409770 

50C 

500 

^1915698 

duC 

5Û0 

72.098 

SOC 

500 

239  023 

ÔSL 

50C 

25ï1.)47 

toi 

SOC 

541. 2M 

50C 

500 

509. 20S 

40( 

)  40C 

3068442 

SOC 

)  SOO 

132.345 

SOI 

)  SOC 

99  106 

soc 

)  501 

143. 52t 

60( 

)  501 

508.471 

50( 

j  SOC 

RENTES  FRANÇAISES 

o  <Y  I  Terme. 

3  %  Amortissable  j  H'^^l 
3  %  %  1894  {anc.4K)j  HZ^u 

Tunis  3%  1892(gar.France,Gpt 
Annam  et  ToDkin  2  1/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

IVIadagascar2'/4  gi«Frahce.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


)ÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DIVIUBHDS  ou  ISTliKIT  Oislnboe  «D 


1893  1894 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


%  

%  

%  

%  quarts  . 

%  


1865  4 
1869  3 
1871  3 

3 

1875  4 

1876  4 

1892  2  %  %  ... 
—  quarts  

1894-à6  2  K  % 
—  quarts 

1893  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AD  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  %. 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %.... 

—  b"'^'  

Communales  1891  3  %... 

-  1892  3  %lib... 
Foncières  1895  2,«Q  %.... 
Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

SOO.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom... 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nàt.d'Esc.  de  Pari$ 
Crédit  Algérien. 
Créd.  Fbnc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  Parisieiîne . . 
Banque  de  l'Algérie. 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titrés  bleus 

—  —     3  %'  titres  rouges 
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—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 
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3  %  fùsioa  anc. . 
3  %  fr.aicn  nouv. 
2  K  %  


Obi.  - 


Act.  Midi 
Odi.  — 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  
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—  _     3  %  nouv  

—  —     2  '/4  %j. avril etoct, 
-  Nord-Est  ftanç.  3  % . 

Act.  Orléans  


3  .. 

3  .. 

4  50 

15  .. 


12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20 
10 

2  50 


12 


3  50 


15 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12 


129  .. 
30  .. 
12  50 
27  50 
25  . 
27  50 
12  5' 
45  . 
14  58 
30  . 
12  50 


117  70  107  29 


25 
25 
53  22 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15  .. 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  .. 
15 


15 

58  50 


15  .. 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
3  . 

12  . 

16  . 


15 

15  .. 


1895 


3  .. 
3  .. 

3  5C 

15  .. 


20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 


12 


35  . 
12  50 
30  .. 
25  .. 
27  50 
12  50 
44  .. 
12  50 
30  50 
12  50 


30  .. 
25  .. 
40  10 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 


15 

58  50 


40 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
2é 
12  50 
34 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 

15 

15  . 

62 

15 

15 


15 

58  50 


1896  1897 


3  .. 
3  .. 

3  50 


15 


50 


12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


12 


3  . 
3  .. 

3  51 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10 

2  50 


12  .. 


119  79 
45  .. 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  . 
25  . 
19  01 


13  54 
50 
12  50 
33 
25 
30 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30  .. 
15  .. 
n  5( 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
1'=;  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


30 
15 

17  5( 

l5  . 
15  . 

27  50 
15 
35  50 
15  Si 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 

12  5( 

50 

15 

15 

64 

15 

15 

12  SI 
15 

58  5( 


1 


'.oiii-s  de  oonip.  comm.  lui  liei  ICoiirs  de  fl6tui-«  des  5  dernières  sem. 


1895  1896 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


565  .. 
432  50 
120 


565  . 
565  . 
382  50 


100  85 
99  90 
104  50 

498  . 
90  50 


580 
439 


584 
584 
386 


410  ..  411 


502  50 
500  .. 
500  .. 
167  50 
500 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585  . 
465  . 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


SSC 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 


Î575 
822  50 
420  . 
545  . 
597  50 
900  .. 
417  .0 
900  .. 
560  .. 
822  50 
495  .. 


572  30 
130  .. 
735  .. 


3600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715  .. 

170  .. 
,45  .. 
445  .. 
147  50 
440  .. 
612  50 
457  50 
960  .. 
125  .. 
470  .. 
470  .. 
477  50 

1185 
472 
475 

171  25 


13*7  50 
172  50 
470 

1847  50 
187  50 
187  50 


177  50  475 
1580  ..  1602 


3750 
882 
400 
680 
577 

460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 

474 

476 
476 
1557 

482 
477 


1318 
480 
476 

1834 
489 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


/90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 

479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898  1 

20  avril 

27  avril 

1  mai 

li  mai 

S  mai 

102  70 j 

102  .. 

101  90 

102  17 

102  50 

102  »-5 

101  90 

toi  85 

102  05 

102  25 

102  30 

101  . . 

100  10 

100  25 

100  85 

ICO  30 

100  0 

ioO  60 

ICO  60 

ioo  ^6 

103  6v 

103  45 

102  80 

102  Si 

102  8 

106  70 

103  55 

103  35 

102  60 

102  7u 

102  60 

501  . . 

497  . . 

494  . . 

495  . . 

49*  . . 

496  . 

91 

85  50 

84  55 

85  . 

85  . 

90  50 

87  . . 

85  75 

fi  ^ 

CD    .  . 

472  . 

171  . 

169  . . 

466  . 

466  . 

562  .. 

544  25 

547  .. 

555  .. 

551  . 

553  .  . 

430  .• 

423  . 

419  . 

420  . 

419  . 

US  50 

420  . . 

410  50 

409  . 

409  . 

/■no  f^n 
^luy  ou 

41  L 

108 

107  50 

108  . 

1  no  7  ^ 

109  . . 

576  . . 

553  . . 

559  . . 

564  . . 

559  ,  . 

555  50 

576  .. 

553  . . 

5  j6  . . 

560  .  . 

563  . . 

557  . . 

390  . . 

394  . 

394  .. 

394  . 

393  75 

392  75 

102  75 

102  75 

103  .. 

103  75 

103  .. 

398  .. 

397 

397  . . 

397  . 

39  i  .  • 

393  7^1 

100  25 

100  2'> 

100  25 

99  . . 

99  50 

441  . 

442  25 

441  . . 

442 

111  50 

1 U  . . 

110  5  1 

111  50 

111  25 

408  .. 

404  50 

104  25 

103  25 

4Uo   -  ' 

402  . . 

500  .. 

490  . 

490  .. 

490  .. 

490  .. 

490  . 

502 

504  50 

501  25 

502  . 

493  25 

497  50 

502 

497  .. 

498  . 

496  50 

196  5u 

496  .. 

472  .. 

1Ô5  5u 

452  .  . 

452  50 

456  . 

455 

502  .. 

482  . 

480  25 

180  , 

479  . . 

479  . . 

100  25 

toO  75 

ICO  50 

lui  . . 

100  . . 

401  .. 

394  25 

394  . . 

394  25 

Qû  î 

oy  i  . . 

334  . 

506  .. 

494  . . 

49  i  . . 

491  . . 

494  . . 

493  75 

494  .. 

487  . . 

187  . 

487  . 

187  . . 

485 

57  . . 

53  . . 

54  . . 

53  25 

54  - . 

53  50 

53  50 

50  75 

51  . 

51  . . 

50  75 

50  5l' 

627  .. 

592  . . 

592  . 

589  . . 

584  50 

573  . . 

465  .. 

419  50 

150  . 

148  25 

450  . . 

450  . . 

3560  .. 

4000  . . 

3995  . . 

ÎO/2  . . 

lOïiO  . . 

4 '10  . 

9o5  .. 

1077  .. 

1115  . 

1135  . . 

1133  . . 

1146 

440  .. 

421  .. 

127  . 

428  .. 

429  . . 

'.-.'8  . . 

780  .. 

795  . . 

790  . . 

790  . . 

790  . . 

588  .. 

614  . 

616  . . 

623  . 

621  . . 

6;1  . . 

588 

^95  . . 



495  . 

•  '  •  *  ' 

500  . . 

•  ; 

496 

485  .. 

755  . . 

740  . . 

739  . . 

735  . . 

745  . . 

600  .. 

633  .. 

636  . . 

610  . . 

634  . 

634  . . 

847  .. 

912  .. 

933  , 

955  . . 

958  . . 

966  . . 

530  .. 
80  .. 

579  .. 

586  . . 

585  . . 

587  .  . 

6  '5  . 

92  . 

98  . 

97  . 

105  . . 

,0  i  . . 

565  .. 

6;<6  . 

638  . . 

Ô60  . . 

668  . . 

6^0  . . 

483  .. 

495  . 

501  . . 

509  50 

SOO  . . 

500  . . 

885  .. 

885  .. 

887  50 

790  .. 

745  .. 

750  .. 

742  . 

750  .. 

745  .. 

473  .. 

458  .. 

462  .. 

456  .. 

457  .. 

459  . 

700  .. 

719  .  . 

715  . 

713  .. 

465  .. 

416  .. 

415  .. 

419  . 

451  . 

150  ., 

465  .. 

445  25 

455  . . 

451  75 

451  .. 

450  .. 

465  .. 

453  7c 

455  . 

151  .. 

446  50 

146  .. 

725  .. 

748  50 

750  .. 

715  .. 

7c6  .  , 

7.35  . 

470  .. 

453 

449  .. 

150  . 

450  25 

ifl  .. 

1095  .. 

1052  50 

1053  . 

1045 

Il  30  .. 

1030  . 

522  .. 

522  ., 

515  50 

505 

500  .. 

476  y. 

472  50 

465  25 

465  .. 

169  25 

470  75 

480  .. 

463  25 

461  50 

460  25 

465  . 

466  .. 

477  .. 

465  .. 

464  .. 

462  .. 

1946  .. 

1965  .. 

1955  .. 

1960  .. 

1920 

191  i  '.. 

107  .. 

463  . 

4C7  .. 

481 

467  '. 

465  . . 

466  .. 

468  '.. 

4:0  .. 

477  .. 

462  . 

459  50 

162  .. 

163  .. 

'.€6  . . 

440  .. 

427  7d 

126  .. 

427  50 

121  75 

421  25 

1482  .. 

1398  .. 

1395  . 

1390  . 

1390  .. 

1390  . 

481  .. 

461  75 

463  . 

563  5C 

467  .. 

K9  75 

480  .. 

463  25 

461  . . 

462  .. 

467  .. 

468  50 

2197  . . 

2170  .. 

2160  .. 

2165  .. 

2173  .. 

2172  .. 

490  .. 

470  . 

468  25 

471  . 

471  . 

474  2> 

488  . 

479  .. 

477  .. 

473  .. 

480  .  . 

445  .. 

122  .. 

422  .. 

122  .. 

122  .. 

422  .'. 

475  . 

160  . 

457  .. 

458  .. 

460  .  , 

4«1  . 

1885  . 

1826 

1811  .. 

•805  .. 

1805  . 

180 J  .. 

..i  •< 
■  K 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Itnbri 
U  Utrii 


91.529 
3447131 

iseu'O 

96.900 
•263,18 
266.555 
337h6!S 
12I127 
33.381 
184.500 

150.201 
49.797 
241.408 


Somn. 


75.618 

500 

60.000 

500 

74  639 

sOo 

134.111 

250 

201.889 

j)' 

80  000 

500 

120.000 

500 

16.897 

500 

17.103 

n 

58.502 

5Ô0 

150.000 

100 

70.500 

100 

22,70u 

250 

27.30t) 

» 

125.000 

100 

50.000 

500 

40.000 

50Q 

600.000 

500 

510.009 

400 

3â0.699 

500 

IQO.OOO 

» 

39.600 

500 

60.000 

300 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


50O 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


500 
500 
50U 
250 
n' 

500 
500 
500 

» 
500 
100 
lOi) 
250 

» 

100 
500 

500 
500 
105 
500 
» 
500 


CipiUl  00 
Nombn  de  titres 


525481.665  £ 
190767.000  f. 
524306. 200 fl. 
5.465.6UÙ  £ 
18.646.800  £ 
59.720  ob 
389183.0001. 

700.000  06 
35.000.000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839.5001. 


192 


1916 

mz 

1987 
)) 
» 

1941 


1936 
1940 
1949 
i922 
1962 


1.179.700  ob 
1.092.100  oli 
39.784.1îof 
60.837  ot, 
266.390 ob 
12451)0  000  f 
Î82000.000il 
8035513XS8  h 

6").00,j  ul  1928 
85>.530.oOu  f. 
54.441.152  f. 
70.381.G20£ 
455. 240 ob 
27.632.000  f. 
26)7ji2.000  f. 
116787:500  f. 
iSOUOO.OOO  f. 
i.057.2f.!iob 
143810. eOOr. 
491562.5001 
éi9S87.500f. 

So.400.oou  r. 

iL70925.000t. 
451562.500  f. 
1910492000  f. 
655825.000 f 
397687.500  f. 
WOOO.OOOi 
p5.0OC.UO0  f 
141372.000  f. 
6Ô. 333. 000  t. 
8.5i6:235£T 
1941. 988  £'I 
560.911  £T 
.V:»55.000  I 
lfe0056:0(>0t 
126295. 5UOt 
6.124.920  t 
84.627.5001 
39.399.500 f 
8.087.540  £ 
20.500.000£ 


1905 
1944 
» 

1925 
115 

2! 
i'M'J 
1958 
lOol 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  BT  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        -      3  %  

—  —      3  %  1881  

—  -      2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  _     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gie  Ole  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz, 

—  —  jouiss 

Ci"  G'«  Transatlantique  

Messageries  Maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Voitures  à  Paris  

Oie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  ainé... 
Malfldaho  (Mines  de)  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.(G>«f  ■« 

Métaux  (Gi«  f  ■«  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  Ta  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  (G"'  dujenliq 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de).. 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  %\%  (ch.fixeJSIlo 

Argentine  5  %  1891  

Autriche!  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %). 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

-  —   5  %  1890  

Finlande  S  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  54%  or  1898  gar, 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets).... 
Minas  Geraès  (Biai  d»)  5  0/o  is'JV 
Norvège  3  %  iats8  

—  ^  y,  %  1894.... 

Portugal  3  %  

—  iVt  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  .... 


%  1880 

—  4  %  or  1889 

—  —     1890  (2'et3«émis 

—  —     1890  (4«  émis.) 

—  —     1893  (5»  émis.) 
_     1894  (6e  émis.).. . 

—  Consolidé  l%(l"et2Bsér, 

—  3  %orH91  let2«émis.1" 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

-     3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  Ottomane  série  B.. 

—  série  G. . 

—  série  D.. 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  l  %  1894 


—  i  %  %  1894. 
Uruguay  3  %  %  1891 


UlflDUlll  H  UimiT  dlitribie  n 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
15 
15 


25  . 
27  50 
62  . 
64  . 
51  50 

20  .. 
25 
40 
15 

21  55 


52  50 
40  .. 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
13 

15 
13 
15 


27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15  -.. 
27  50 


44  .. 

31  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


25  .. 


2  75 
5 
f 

i  50 
4  . 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 
4 


50 


4 

4  34 

3 

3  50 
1 

22  50 


96  65 
40  36 
25 
9 


2  /5 
5 


4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7 

12 


25 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4  . 


4  . 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


1125  . 
475  . 
472  50 

475 
1095 
475 

472  50 

620 

455 

472  50 
270 
425 


18 
28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 

'i 

40 
27  50 
7  .. 
30  .. 

25  .. 


18 

28  50 
68 
62 
19  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 


50 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 
80 
20 

Z  50 


4 
4 

'3 

3  50 
1 

22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
8  50 


3 
1 
1 
1 

80 
20 
25 
4 

80 

80 
3  50 
3  50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

32  50 
3 


50 


3  . 

3  50 

3  . 

1  . 

1  . 

1  . 
20  . 
20  . 
25  .. 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


3  .. 
4 
4 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15  . 


4  . 
4  . 

3  '. 
3  50 
1 

88  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

3  . 
3  50 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


485 

587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  . 

502  50 

575 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  9 
12  50 
15 


2  75 

5 

4 

4 

4 

5 

4 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4 
4 

25 
3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 


1895      1896      1897      1  888 


1130 
482 
480 
442 
478 

1103 
480 
478 
685 
460 

475 
238 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
384 
660 
1280 
683 
574 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


1040 
740 
140 
530 

630 


420  . 

690  . 
2050  , 
1125 

840 

365 

715 
1520 

930 

698 

ioô 

1000 
710 
116 

665 

590 


147 
3500 
1365 
537 
190 


107  65 
340  .. 
103  50 

80  .. 

76  85 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
848  50 
175  .. 


104  60 

90  90 

'97  50 
100  75 
86  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


113  .. 

488 

104  75 
78  50 
73  75 


1390 

488 
480  , 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 
469 

480 

335 
460 


470  . 

740  ., 
2400  . 
1128  . 

835  . 

362  . 

690  . 
1935  . 
1350  . 

835  . 

121  . 

117  . 
1030  . 

710  . 
92  5 

650  . 

426  . 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  . 

3715  . 
1465  . 

474  . 

269  . 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103  ,. 

6C  30 
371  .. 
312  .. 


177 


105  -60 
89  85 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

162 
44  50 
88  80 
85  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


105 

86  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  80 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  85 
36  50 
81  20 
20  60 

380 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
50  50 


106  80 
81 
99 

105  20 

107  .. 
102  30 

63  10 
372  . 
310  . 


218 
140 


112 

448 
103 
53 
52 
440 
lOô 
91 
99 
102 
109 
104 
34 
157 
129 


106  .. 

95  90 


104  50 
23  60 

474  .. 
98  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 

103  . 
103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 

37  75 
22  70 
21  70 

380 

444 

482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


214 

225 


97 


450 


104 


101 
47 
27 
22 
407 
470 
499 
103 
370 
160 
100 
44 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

tCU  «  V  I  il 

7avril 

i  mai 

1306  ..  1 

300  ..  1 

290  ..  1 

286  ..  1 

299  . . 

467  .. 

465  50 

467  .. 

470  .. 

470  50 

463  50 

464  .. 

4Ô5  . . 

468  .. 

466  50 

123  .. 

421  ,50 

422  75 

423  . . 

423  .. 

464  25 

461  50 

163  75 

465  50 

467  50 

1180  ..  1 

165  ..  1 

160  ..  1 

1 60  . .  1 

153  .. 

465  25 

463  .. 

465  . . 

46H  . . 

470  . . 

463  .. 

460  5o 

462  50 

164  . . 

466  50 

655  .. 

655  . . 

655  .. 

600  . . 

645  . . 

449  .. 

14S  .. 

448  .. 

448  .. 

450  .. 

460  . . 

460  .. 

457  50 

457  .. 

352  '.. 

358 

350  .. 

350  .. 

35G  .. 

4  -42  .. 

443  .. 

444  . . 

453  . . 

450  . . 

460  .. 

460  .. 

160  . . 

442  . . 

445  . . 

650  .. 

655  .. 

651  . 

655  .. 

2260  .. 

2210  .. 

2240  ". 

2250  .. 

2240  . 

1282  . . 

1257    , . 

1260 

1250 

1290  ..1 

950  .. 

920  .. 

930 

920  '.' 

930 

338  .. 

332  . 

330  .. 

312  .. 

335  .. 

6-0 

590  . . 

o20  .. 

600  . 

I7()Ô  .. 

1690  .. 

1705  .. 

1710  .. 

.  1220  . 

1205  y. 

1245  . . 

1245  . . 

1270  . . 

.   667  .. 

665  .. 

669  . . 

655  . . 

645  . . 

.   198  .. 

206  .. 

216  . . 

243  . . 

282  . . 

97  .. 

111  .. 

ilO  . . 

121  .. 

'.  1306 

1390  .. 

1500  .. 

1450  . . 

1440  . . 

.  1010  .. 

1100  .. 

1180  . . 

1170  .. 

0  111  .. 

117  . 

il5  .. 

119  . . 

119  .. 

.   635  .. 

630  .. 

600  .. 

600  . . 

590  .. 

.    585  .. 

590  .. 

535  .. 

631  . . 

593  . . 

16  50 

16  50 

20  .. 

.    108  .. 

108  .. 

110  .. 

110  . 

112  . . 

.  3809  .. 

J824  .. 

',8i0  ■  ■ 

iSii  . 

3785  . . 

.  1427  . . 

1439  .. 

1435  .. 

.435  .. 

1425  .. 

.    516  .. 

517  .. 

536  .. 

538  . 

550  .. 

.    305  .. 

301  .. 

303  .. 

31)  .. 

320  .. 

.   111  25 

110  20 

110  .. 

110  30 

110  75 

.   102  25 

102  .. 

101  50 

101  70 

101  55 

05  30 

67  . . 

67  . . 

69  50 

5    62  35 

63  90 

66  . 

66  45 

67  90 

423  . 

420  . . 

423  . . 

127  . . 

lO  i03  25 

102  70 

103  . . 

103  .  . 

103  20 

.     93  75 

98  .. 

92  . . 

91  50 

91  . . 

.     95  05 

94  . . 

95  . 

95  . . 

i5    103  25 

i08  2C 

102  5(J 

102  5( 

102  7. 

.    109  90 

110  .. 

109  4(J 

107  5( 

107  30 

i5   102  85 

1U3  . 

103  2t 

l(j2  65 

102  90 

59  90 

59  2: 

6)  21 

60  85 

64  10 

.    282  .. 

270  . 

277  . 

276  . 

276  . . 

.    242  .. 

237  . . 

218  .. 

237  . . 

616  .  . 

.   217  .. 

218  '. 

218  2c 

270  .. 

...  . 

99  . 

102  60 

?0    103  35 

103  2ë 

,  103  2c 

103  . 

40     9  5  35 

95  o: 

)     95  7C 

96  5C 

96  20 

367  . 

367  . 

369  . . 
91  . 

371  .. 

50    ...  .. 

99  5C 

)  100  . 

99  8t 

.  •  . . 

100  . 

25    26  40 

26  1( 

)     27  2c 

27  5C 

)    27  75 

. .    487  . . 

486  7i 

487  . 

486  . 

492  . . 

70     ..  .. 

96  . 

90  . 

90  . 

91  . . 

10     94  . 

92  7 

1    94  5( 

)     .  . 

94  50 

50     94  .. 

94  2( 

)    94  . 

94  4( 

)    95  25 

30    91  4e 

94  51 

)     94  4( 

)    98  6; 

>    93  . . 

35   103  21. 

103  5( 

)   103  le 

>  lui  3( 

)  102  25 

50   103  4E 

103  5( 

)   103  . 

1U3  3; 

)  loi  40 

75    101  8E 

102  . 

101  8 

)   lt2  3t 

)  102  50 

90    102  lE 

102  3i 

)   102  . 

102  U 

)  102  95 

50    105  . 

101  6 

;  102  7' 

)   102  î' 

1  1C2  lu 

10   103  3c 

102  7: 

5  102  11 

)   102  3( 

)   

75   103  2C 

102  7i 

,   103  0; 

)   103  8i 

J   104  15 

. .    102  le 

102  5( 

)  102  4( 

)   102  8t 

)  103  . 

50     92  2E 

>    92  K 

)     92  4; 

)     92  5C 

)     92  52 

50    100  50 

)     99  5 

)     99  5C 

)  100  . 

99  60 

50     62  41 

62  4 

)     62  7( 

>    63  . 

63  .. 

96  7r 

94  . 

94  .. 

75  101  31 

)  .... 

'99  9 

100  40 

100  5 

3  100  5 

)  106  ! 

100  .. 

!  ]    48  k 

)     47  9 

7    48  2 

)     48  K 

)     47  90 

..     27  2; 

)     27  1 

J     27  6( 

3     27  G( 

)     27  40 

75    23  21 

)     23  . 

23  3( 

)    23  3: 

i    23  25 

. .    415  - 

414  . 

416  . 

420  . 

418  .. 

..    480  . 

481  5 

)  483  . 

181  . 

485  .. 

..    505  . 

503  . 

5j3  . 

501  . 

501  .. 

. .    407  5( 

)    ...  . 

408  . 

408  . 

409  .. 

..    458  . 

466  . 

462  . 

467  . 

467  .. 

. .  100  3; 

)  100  . 

100  5( 

)  101 

..     51  . 

49  8 

)     50  9( 

)     49  7( 

)  '56 

I 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


1 


Tal. 

Sonn. 

U  titrai 

■«m 

T«n. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200.000 

500 

200 

500.000 

500 

250 

744.000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

1^.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

)V 

» 

60.000 

^00 

500 

875.3»<5 

500 

500 

99.337 

500 

500 

524.601 

500 

500 

658.799 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

393.336 

500 

500 

118.250 

500 

500 

734.431 

500 

500 

3807617 

500 

500 

i90.00d 

500 

500 

110.410 

500 

500 

•91.359 

lOf 

10£ 

490.000 

500 

500 

609.329 

500 

500 

247.940 

500 

5QD 

46.763 

SDO 

500 

47.122 

500 

500 

95.412 

m 

500 

198.376 

500 

500 

J13.555 

50'0 

500 

234.424 

SOj) 

500 

94.595 

500 

500 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

355.932 

500 

500 

tl24ii8 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

5.00 

500 

95.816 

500 

500 

50.000 

500 

5Q0 

40.026 

500 

500 

325.000 

lOf 

lOf 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5i 

110.000 

5f 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  1.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  Ir»  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  anc.   —  3%l"à8e|mis. 

—  —    —   9"  émis. . . . 

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        -        3  %  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrate  s  Railways  Ci  l<i 
Nord  de  l'Espagne 


Obi.  — 


3  %  l"  série 


—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4»  série. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l'ehyp. 

—  -         -      2e  hyp. 

—  —         —      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Ob).         —         3  %  l'«  hyp. 

—  —  —     2'  hyp. 

—  —  —     3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba4%94 

—  —  4  %  95 

—  Sud  derEsp.3%  l»hyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DiriDUDI!  oa  UITIMT  dlstrlbut  h 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

1897 

1898 

14  fl. 

16  n. 

14  û. 

12  fl. 

8  fl. 

600  . . 

536  . . 

520  .. 

488  . . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500  . . 

499  . . 

490  . . 

450  . . 

17  3C 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

552  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

17  50 

20  . . 

15  . . 

12  50 

12  50 

725  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

10  . . 

6  25 

153  . . 

108  .. 

74  .. 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

1490  .. 

1266  . . 

1300  .. 

1300  .. 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

5  50 

6  . . 

462  50 

479  .. 

489  .. 

515  .. 

30  . . 

34  .. 

34  .. 

24  . . 

24  . . 

850  . . 

790  .. 

62  50 

60  .] 

45  .. 

38  .. 

160  . . 

250  .. 

136  . . 
266  .. 

65  .. 
180  .. 

65  .. 
150  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

248  75 

3S5  .. 

176  .. 

115  .. 

28  . . 

33  . . 

28  . . 

31  . . 

28  50 

937  50 

775  . . 

775  .. 

782  . . 

15  .. 

15  .. 

15  ,. 

15  .. 

15  .. 

472  50 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

461  25 

467  .. 

469  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

455  .. 

459  .. 

467  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

461  25 

468  .. 

476 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

300  .. 

304  .. 

295  .. 

286  .. 

4  . , 

4  . . 

5  . . 

4  . . 

3  . . 

212  50 

2â5  .. 

195  .. 

173  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

365  .. 

364  .. 

386  .. 

389  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

362  50 

360  . . 

382  .. 

385  .  . 

33  . . 

33  . . 

33  1, 

33  1. 

33  I. 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

20  .. 

40  10 

29  25 

7  50 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  .. 

15  . . 

87  50 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

227  50 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

207  .. 

240  .. 

205  .. 

172  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

200  .. 

244  . . 

209  .. 

168  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

195  .. 

239  .. 

207  .  . 

168  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

225  .. 

248  .. 

215  .. 

173  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

235  .. 

254  .. 

2î9  .. 

182  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

4S3  .. 

490  .. 

43  75 
320  .. 
132  50 

65  .. 
280  .. 
178  .. 

45  .. 
270  .. 
134  .. 

31  .. 
278  .. 
116  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295  .. 

328  .. 

288  .  . 

245  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

15  .. 

7  50 

85 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

:  ; 

il 

765  . . 
71  .. 

17  50 

7  50 

150  .. 

143  .. 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400  .. 

610  .. 

680  .. 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

855  .. 
65  .. 

1235  .. 
28  .. 

9 

142  50 

76  .. 

io  !.' 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

190  .. 

160  .. 

1?8  .. 

108  .. 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

670  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

12  10 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

535  .. 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

Cours  de  comp.  comm.  Juillet 


Cours  de  clôture  des  5  dernièresisem 


20  avril  27avril   1  mai  12  mai  18  ma 


502  ., 

515  ., 

633  .. 

578  ., 

108  .. 

540 


114  .. 

230  .. 
2W  .. 
235  .. 
774  .. 
159  .. 
4i7  75 
443 
447 
221 
lot 
3i9 
375 
706 
215 
195 
265 
250 
250 
250 
251 
250 
254 
260 
244 
246 


70 
275 
283 
316 

307 
422 
369 
150 
815 
171 
1164 
1878 

100 
285 
601 
617 


50 


500  .. 
519  .. 
655  .. 
580  .. 
112  .. 
1317  .. 
539  .. 


107  .. 
212  .. 

2.39  .. 
231  .. 
777  .. 

459  . 
416  50 
413  25 
418 
2ii, 
152 
376 
371 
705 
220 
1»3 
267 
248 
250 


247  . 
255  . 
254  . 
213  . 


518 
519 
615 
6i)l 
103 
1.^15 

5a9 


110  .. 

2:î1  .. 

2i0  .. 

227  . 

776  .. 

Î55  .. 

445  .. 
435  25 

446  . . 
229  .. 
150  .. 
365  .. 
352  .. 
722  . 
210  .. 
189  .. 
263  .  . 
241  .. 
245  .. 
245  .-. 
249  .. 
215  .. 
253  50 
255  .. 
2i0  .. 
212  .. 


529 
510 
651 
601 
113 

535 


116  . 
275  . 
216  . 
238  . 
775  . 
455  . 

438  '. 
418  . 

225  . 
150  . 
361  . 
361  . 

728  . 
242  . 

220  . 
26S  50 
250 
254 
255 
258 
250 
26i 
260 
24o 
24S  50 


524 
536 
665 
000 
109 

519 


152  . 
283  . 
235  . 
235  . 
•775  . 
460  . 
447  . 
440  . 
453  50 

220  . 
156  . 
357  . 
352  . 
722  . 
215  . 

221  . 
265  . 
255  . 

257  . 

258  '. 
^50  . 

258  .. 

259  . 

219  . 


74  . 

278  . 

292  . 

315  . 

3^4  50 

308 

429 

379 

150 

790 

176 
1250 
2j50 
35 

100 

297 

701 

610 


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


Rombra 

Vil. 

Soatn. 

tt  titrai 

aom 

leri. 

10 

977 

» 

n 

15 

791 

» 

» 

33 

445 

» 

n 

20 

400 

500 

500 

6 

000 

500 

500 

1 

200 

500 

500 

6 

000 

500 

500 

6 

000 

500 

500 

24 

OOt 

500 

125 

100 

000 

100 

lOo 

16 

361 

500 

500 

1 

715 

500 

500 

4 

28c 

»' 

»i 

26 

000 

500 

500 

12 

000 

500 

500 

20 

000 

500 

500 

23 

20(J 

» 

» 

32 

600 

500 

500 

25 

4.40 

50o 

m 

20 

000 

5(10 

40 

OOO 

500 

500 

20 

000 

500 

500 

6 

600 

500 

500 

14 

000 

500 

500 

24 

noti 

500 

50(1 

24 

OOÔ 

500 

500 

10 

000 

500 

501 

20 

000 

500 

500 

25 

000 

500 

500 

10 

000 

500 

500 

5 

COI) 

500 

500 

14 

000 

500 

500 

9 

023 

500 

500 

20 

000 

500 

500 

21 

000 

500 

500 

10 

000 

500 

50C 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord,  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'»  Gi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 
•  —      de  la.  Réunion  

—  de  rindo-Chine  . . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale).  

Dombrowa'  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Lauriunt  (Mines  du)  

Lé  NicEel  

Aciéries 'de  France  

AOléries  dd  Longwy  . . 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-Iàlle   ' 

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurp-Réunis  

Gi^Havpfi-Vén.  de  Nav.  à Vr. 
Bênéd.  de  l'Abb.  de  Fée . . 
Kntrepr.  milit.  et  civ.  (G>«  G'») 

Etablissements  Duval  

Gr.  Distill.  Cusenier  et  C'«. 

Qr-  Moulins  de  Corbeil  

Lità  Militaires  


COORS  DE  CLOTURE 

Nombre 

Til. 
nom. 

Somm 
Teri. 

Derniers 
cours  eotés 

12  mai 

18  mai 

U  titres 

752  .. 

751  .. 

112.000 

500 

500 

1700  .. 

1681) 

56.700 
165.000 

500 
500 

500 
500 

626  .. 

625  .. 

13:0  .. 

1335  .. 

1320  '.' 

40.839 

500 

500 

225 

31.837 
12.580 

420 
3i0 

» 
» 

1250 

300 

49.000 

500 

500 

530 

31.850 

500 

500 

m  .. 

i26.534 

500 

500 

2i4  50 

224 

9.391 

500 

500 

614  . . 

18.800 

500 

500 

1925  .. 

1920 

6.554 

450 

450 

1250  .. 

1210 

33.083 
89.313 

500 
500 

500 
500 

1610  .. 

1660  .. 

1650  .. 

UdO  . . 

1175  .. 

1160  .. 

117.411 

500 

500 

b9  .. 

89  .. 

32.514 

500 

500 

1470  .. 

1470  .. 

.'87.490 

500 

500 

660  . 

660  .. 

'oéô  y. 

6.800 

500 

500 

410  .. 

5.160 

300 

300 

1085  .. 

1085 

1094  '. 

32.121 

600 

600 

1228  .. 

1200  .. 

1265  .. 

231.844 

500 

500 

815  . . 

835  . . 

69.217 

500 

500 

679  .  . 

665  .  '. 

672  .. 

218.207 

500 

500 

696  .. 

702  .. 

696  .. 

610  .. 

590  . 

1422  .. 

1425  .. 

1424 

36.660 

1770  .. 

1769  .. 

1770  .. 

500 

500 

780  .. 

785  .. 

29.373 

500 

500 

1250  . . 

1255 

1285  .. 

97.780 

500 

500 

565 

49.232 

500 

500 

5150  .. 

5150  .. 

31.101 

500 

500 

195 

48.572 

500 

500 

340U 

890  .. 

890  .. 

335  .. 

355  .. 

37.f80 

500 

500 

1600 

t 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  feï)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5 
Ci»  G'«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  J20f  à  % 
—  obi.  de35û»-. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C"  Parisienne  du  Gaz  4  %. 

Aciéries  de  France  4  %  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6^%  1"  et  2»  «mis. 
Métaux  (Ci«  F«e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  

Jardin  d' Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi"  de  Laiterie  5  % . . 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ir»  série  

—  —   2»  série  


GOUR.S  DK  CLOTDRB 
Dernier) 


conr^  cotés 


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  &  .%  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosaowice  9  %  

Obi.  Wag.-Lits  4  %  lr»,2»  sér. 


298 
173 
512  .. 
256 
216 
443 
500  .. 
512 
5o6  25 
500 
iSS  50 
500 
501 
îilO 
473 
360 
510 
296 
606 
616  50 
477  50 
476 


460 
222 
152 
194 
339 
192 


12  mai  IS  mai 


174 
513 


413 

502 
508 


500 
485 
497 
5<Jl 
506  50 
4î3 
360 
507 
296 
6u5 
619 

476 


148  . 
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505  .. 


506 


173  25 
512 
255  . 
222  . 
44}  . 

512  ; 


5G3 
488  50 
500  . 
503 
512  50 
473 
360 
510 
296 

618 
477  50 


450 


310 


506  50 


8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  (3-ra.iid.s  Express  Eu.roi>éexï.s 
(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

Du  1"  janv.  au  "iO  avril .  Fr.  2.9S1.063  3.367.342 

Du  -21  au  30  avril   Fr.      326.307  _353a08 

3.307.420  3.720.450 


DifVérence  en  faveur  de  18P9. 
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COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  DE  L'EXPLOITATION 

Avril  1899   Fr.     27.211  Oô 

_   1898   Fr.     2^1.065  Oô 

Augmentation  en  1899...  Fr.       3.146  » 

4  premiers  mois  1899   Fr.    137.323  1.') 

^  _         _    1898   Fr.    126.801  75 

Augmentation  en  1899...  Fr.     10.521  40 
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SOCIÉTÉ  DU  GAZ  GÉNÉRAL  DE  PARIS 

HUbON  ET  COMPAGNIE 

i;az   portatif   et   gaz  courant 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Action- 
naires que,  le  nombre  d'actions  déposées  en 
vue  de  l'Assemblée  générale  convoquée  pour 
le  20  du  mois  courant,  n'atteignant  pas  le 
quorum  fixé  par  l'article  27  des  statuts,  l'As- 
semblée en  question  est  remise  à  une  date  qui 
sera  ultérieurement  fixée. 
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COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  30.000.000  DE  FRANCS 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Asseni 
blée  générale  ordinaire  annuelle  pour  le  mercredi 
31  mai  1899,  à  quatre  heures  de  l'après-midi,  en 
l'hôtel  de  la  Société  des  Ingénieurs  Civils,  19,  rue 
Blanche,  à  Paris. 

Les  actions  doivent  être  déposées  au  siège  social, 
6,  rue  Pigalle,  cinq  jours  avant  l'Assemblée.  Les 
dépôts  d'actions,  opérés  en  vue  de  l'Assemblée  ex- 
traordinaire du  23  mai,  sont  valables  pour  cette 
Assemblée  ordinaire. 

33o 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSS 


Emprunts  Russes  or  -4  0/0  1889  et  189Q 
(2«  Emission) 

MM.  E.  Hoskier  et  C",  banquiers  à  Paris.  3 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
cellence  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Rusi 
de  payer  le  coupon  trimestriel  d'intérêts  échéan 
1»''  juin  prochain  desdits  Emprunts. 


MM.  li's  Actionnaires  de  la  Société  du  Gaz 
général  de  Paris  '  Hugon  et  Ciei  sont  convoques 
en  Assemblée  générale  ordinaire,  au  siège  de  1  Ad- 
minislralion,  5.  rue  d'Hauteville,  le  29  mai  1899,  a 
1  heure  de  l'après-midi,  pour  recevoir  les  comptes 
de  l'exercice  1898  et  délib-rer  sur  les  propositions 
qui  seront  fades  à  l'Assemblée.  .  , 

Pour  être  admis  à  l'Assemblée  générale,  il  tant 
êti-e  i)ropriétaire  de  dix  actions  au  moins. 

Les  actions  doivent  être  déposées  au  moins  cinq 
jours  à  l'avance  au  secrétariat  de  la  Société,  où  il 
sera  donné  récépissé  qui  vaudra  lettre  d'admission. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  EAUX 

POUR  L'ÉTRANGER 

SOCIÉTÉ  ANONYME  —   CAPITAL        40  MILLIONS 

Siège  social  :  rue  d'Anjou,  52,  Paris. 


Avis  aux  Actionnaires 
Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur  d'Infor 
ni'T  MM.  les  Actionnaires  qu'ils  sont  convoqués 
en  Assemblée  g'nérale  ordinaire:  pour  entendre 
!<•  rapport  annuel,  approuver  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1898  et  fixer  le  dividende  (Art.  39,  40  et  46  des 
statuts).  ,    ,        _  .  . 

L'Assemblée  gcmérale  aura  lieu  le  lundi  o  juin 
1899,  à  trois  heures,  au  Siège  social,  à  Pans,  rue 
d'Anjou,  52. 

MM.  les  Actionnaires  propriétaires  de  vingt  ac- 
tions au  moins,  nominatives  ou  au  porteur,  peu- 
vent seuls  faire  partie  de  l'Assemblée  (Art.  38  des 
statuts).  .  , 

MM.  les  Actionnaires  jiropriétaires  des  titres  au 
porteur  devront,  ))  .ur  y  être  admis,  déposer  leurs 
litres  au  Siège  social,  rui'  d'Anjou,  n"  52,  ou  a 
Lyon,  chez  MM.  (^aml)efort,  F.  et  C.  Saint-Olive 
banquiers,  avant  le  21  mai.  c'est-à-dire  quinze  jour- 
au  moins  avant  l'Asseinhléc. 

Une  ciirte  nominative  et  personnelle  leur  sera 
délivrée. 

Le  Directeur, 

A.  Talandier. 
]\-^/^,.  _  Le  (>onseil  d'Administration,  dans  sa 
séance  du  26  avril  1890,  a  di'ciib'  qu'il  proposerai' 
à  l'Assemblée  générale  de  fixer  à  treize  francs 
cinquante  centimes  par  action  le  dividende  de 
l'exercice  1898. 


C'E  GÉNÉRALE  TRANSATLANTIQUE 

Ai-is  à  MM.  les  Actionnaires 
MM.  les  Actionnaires  delà  Compagnie  Générale 
Transatlantique  sont  convoqués  en  Assemblée  gé- 
nérale ordinaire,  aux  termes  des  articles  contenus 
dans  les  titres  IV  et  VI  des  statuts,  pour  le  mer- 
credi 31  mai  courant,  à  deux  heures  de  l'après- 
midi,  au  Siège  social,  rue  Auber,  6,  à  l'effet  : 

1"  De  délibérer  sur  les  comptes  de  l'exercice 
1898  qui  leur  seront  soumis  et  de  fixer  le  divi- 
dende à  répartir  :  ,      .  ,    ■  •  . 

2°  De  procéder  à  la  réélection  des  Administra- 
teurs sortants  ou  à  leur  remplacement  et  de  nom- 
mer les  Commissaires  des  comptes  pour  l'exercice 
1899. . 

Peuvent  faire  partie  de  l'Assemblée  générale,  les 
Actionnaires  porteurs  de  vingt  actions  au  moins 
et  ceux  qui  se  trouvent  dans  les  conditions  de  la 
loi  du  1"  août  1898  (Art.  4). 

Les  dépôts  sont  reçus  :  .  ,  , 

A  la  Compagnie  Générale  Transatlantique  :  a  la 
Banque  Transatlantique,  6,  rue  Aulier  ;  au  Crédit 
Lyonnais  ;  à  la  Société  Générale  ;  au  Crédit  Indus- 
tnel  et  Commercial  et  dans  toutes  les  Agences  et 
Succursales  de  ces  Sociétés. 

Pour  être  valable,  le  dépôt  des  actions  devra  être 
eff'ectué,  au  plus  tard,  huit  jours  avant  la  réunion, 
soit  jusqu'au  22  mai  inclusivement. 

Il  sera  remis  à  chaque  actionnaire,  contre 
dépôt  de  ses  actions,  une  carte  nominative  et  per- 
sonnelle, indiquant  le  nombre  d'actions  qu'il  pos- 
sède et  le  nombre  de  v.oix  auxquelles  il  a  droit. 

Le  Président  de  la  Compagnie  Générale 
Transatlantique  : 

Eugène  Pereire. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DEJER  ANDALOUS 

MM  les  Actionnaires  sont  convoqués,  conformé 
mimt  à  l'art.  31  des  statuts,  pour  le  mardi  6  juin 
1809  à  trois  heures  et  demie  de  relevée,  au  siège 
social',  à  Madrid,  12,  paseo  de  Recoletos,  en  as- 
semblée générale  ordinaire,  à  l'eft'et  d  entendre  le 
compte  rendu  de  l'exercice  1898  et  de  procéder  a  la 
nomination  d'administrateurs. 

Les  actionnaires  porteurs  de  20  actions  au 
moins  qui  désireront  faire  partie  de  cette  assem- 
blée devront  déposer  leurs  lilr3s  dix  jours  avant  la 
date  fixée  pour  la  réunion,  soit  au  plus  tard  jus- 
qu'au 26  rnai  inclus  :  _  . 

A  Madrid,  à  la  Banque  Hypothécaire  d  Espagne, 
12,  paseo  de  Recoletos  ;  ,     ,^  t. 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Pans  et  des  Pays-bas, 
3,  rue  d'Antin. 


SOCIÉTÉ  METALLURGIQUE 

DE 

rOural  =Volga 

35.625  Oblipa'ims  4V„(te  500  F»» 

Remboursables  au  pair  en  39  ans,  par  tirages  semestrieli 
Garanties,  jusqu'en  «06,  contre  toute  Conversion  on  Rembourse| 
Mntérct  unnttHt  :  fSO  Fr. 

PAYABLE  PAR  SEMESTRE^  :  15  AVRIL,  15  OCTOBRE 

Capital  et  Intérêts  METS  d'IMPQTS  présents  et  futu 

Prix  (l'Émission  :  Fr.  482,50 

Jouissance  I5  Avril  1899 

En  souscrivant   .52  *)  Tatai 

Alarépi.rtili»n,dul"au7  jiiin  1899.  100  ^^^al 

Du  1"  au  7  juillet  1»<99  .  .  .  150  »  Fr.482,! 

Uu  1"  au  7  août  I89«  .  .  .  •  182,50  ) 

l'Obligation  libérée  à  la  réparliiion  sera  délivrée  à  Fr.  480,i 

Le  placement  ressort  à  plus  de  Fr.  4,xe  %  NET  D'IMPOTi 
non  compris  la  prime  de  remboursement. 

On  souscrit  le  Jeudi  25  Mai  1899 

ET  DÉS  AtiJOURD'H'Il  PAR  CORRESPONDANCE 

i  PARIS,  BANQUE  INTEHNATI3NALE,  3  et  S,  me  Saint-Geor; 

à  lim;.  .  .  .  aa  CRÉDIT  OU  NORO. 

à  MillSElUE.  Ma  SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE. 

au  IUVHE.  .  .  au  CRÉDIT  HAVRAIS. 

àNiM.  .  .  àlaS'«  NANCÉIENNE  DE  CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  DEDEP 

La  cote  officielle  sera  demandÉe. 


Compagnie  Internationale  des  AVagons-Lits. 
La  période  d'été,  qui  commence  le  lô  mai  sut 
réseau  de  la  Compagnie  P.-L.-M.,  va  amener  a 
elle  la  reprise  des  services  do  luxe  de  la  Com 
gnie  des  Wagons-Lits. 

Des  voitures-restaurant  circuleront,  à  parlir 
,ette  date,  entre  Paris  et  Dijon,  dans  les  rapi. 
du  jour,  direction  de  Lausanne,  et  vice  vers 
Départ  de  Paris  P.-L.-M.,  à  9  h.  (»ô  matin:  arri 
à  Dijon,  à  1  h.  41  soir  (Lausanne,  à  8  h.  26). 
retour  :  Départ  de  Lausanne  à  11  li.  40,  de  Dijo 
7  h.  29  soir  ;  arrivée  à  Paris  à  11  li.  51». 

Le  service  de  voitures-restaurant  par  les  rajn 
du  jour,  entre  Paris  et  Marseille,  continue  rsi 
ment  en  été.  '  . 

D'autre  part,  des  «  sleeping-cars  »  circulcron 
partir  du  15  mai.  entre  Paris  et  Genève,  et  ^ 
versa  :  Départ  de  Paris  P.-L.-M.,  à  /  li.  2o  se 
arrivée  à  (ienève,  à  G  h.  0I>  matin  et,  dans  1  av 
sens  :  départ  de  Genève,  k  7  h.  50  soir  :  arrive^ 
Paris,  à  7  h.  17  matin.  . 

Entre  Paris  et  Lausanne  il  y  aura  cgalen 
«  sleeping-cars»  au  train  rapide  partant  de  Par 
9  h  10  du  soir  et  arrivant  à  Lausanne  a  8  li 
matin  et,  dans  l'autre  sens,  au  rapide  quittant  I 
sanne  à  8  h.  4ï  soir;  arrivée  à  Pans,  le  lenden 
matin,  à  8  h.  4ô. 

Le  service  quotidien  de  «  sleeping-cars  »  ver 
Littoral  par  les  rapides  de  nuit  entre  Pan 
Marseille  sera  prolongé,  pendant  cette  i)i'n 
d'été,  de  Marseille  jusqu'à  Vintimille,  et  vice  ve 
îLes  services  de  luxe  de  cet  été  sur  les  au 
réseaux  seront  très  prochainement  annonces  à 
lecteurs. 


CliPinins  de  fer  de  Paris-Lyou-Méditeirane( 
Billets  directs  de  Paris  à  Royat  et  à  Vichy 
voie  la  plus  courte  et  la  plus  r;.  pide  pour  se  rei 
de  Paris  à  Royat  est  la  voie  Nevers-Clermont-, 

^^Prix:  De  Paris  fi  Rovst,  1"  cl.,  47  fr.  80  ;  2' 
32  fr  30;  3»  cl.,  21  fr.  10.  —  De  Pans  a  Vi 
1"  cl', 41  fr.;     cl  ,  27  fr.  70;  3»  cl.,  18  fr.  10. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anon yme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

lLGER,  BLIDAH,  BONE,  bougie,  CONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SIDI-BEL-ABBÈS, 
TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue.  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BQN..  DE  CAISSE 

A  .j  ans  3  1/2  0/0 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  dles  Orancis  Express  Eurosséeiia 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

)u  1"  janv.  au  30  avril .  Fr.  3.307.420  3.720.450 
)u  1"  au  10  mai  Fr.      266.914  312.817 


3.574.334  4.033.267 
Jifférence  en  faveur  de  1899.  458.933 

3i3 


CREDIT  ALGERIEN 


SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  8  MILLIONS  FR. 

f  10,  place  Vendôme,  à  Paris 


\  MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Assem- 
jilée  générale  ordinaire,  pour  le  jeudi  15  juin,  à  dix 
leures  et  demie  du  matin,  10,  place  Vendôme, 
.'aris. 

I  Ordre  du  jour  : 

j  Lecture  du  rapport  du  Conseil  d'Administration 

ht  de  celui  du  commissaire  ; 

Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1898; 

Fixation  du  dividende  ; 

Nomination  d'administrateurs  et  du  commis- 
aire  annuel. 

Pour  faire  partie  de  l'Assemblée,  il  faut  être 
ropriétaire  de  10  actions  au  moins  et  en  avoir  l'ait 
e  dépôt,  In  9  juin  au  plus  tard,  10,  place  Ven 
ômo,  Paris,  ou  6,  rue  Clauzel,  Alger. 

Les  récépissés  de  dépôt  dans  les  Banques  ou  So- 
iétés  de  crédit  sont  admis  comme  représentant  les 
itres.  344 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  QUINZE  MILLIONS 

entièrement  versés 


Le  complément  du  dividende  do  l'exercice  1898 
era  payaiile  à  partir  du  1"  juin  1899,  à  raison  de 

21  fr.  60  (impôts  déduits)  aux  actions  nominati- 
es,  sur  présentatiou  des  titres; 

20  fr.  72  (impôts  déduits)  aux  actions  au  porteur 
on  Ire  romiso  du  coupon  n»  42. 

Ce  dividende  est  payable  aux  caisses  de  la  Gom- 
agnie,  à  Paris,  Alger,  Bizerte,  Blidah,  Bônc,  Bou- 
le, Constantint",  Marseille,  Mostaganem,  Oran, 
■étif,  Sfax,  Sidi-bcl-Abbès  et  Tunis.  345 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 


Emprunt  6  O/O  1881 

I/intérêt  semestriel  au  1"  juin  1899  sera  payé 
ij.Paris,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  : 
l*r.     15    »  1 

l  75  ,»  (  net  d'impôts,  suivant  les  coupures 
»     375    »  ) 

jontro  romiso  du  coupon  n»  36,  à  la  caisse  de  la 
$anquo  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  [d'Antin, 
^  Paris.  346 


RUSSIE 


OBLIGATIONS   CONSOLIDÉES  4  0/0 
DES  CHEMINS  de  FER  RUSSES  (6«  Emission) 
(Émission  1880) 

Tirage  du  1°713  mai  1899 
A  625  roubles  métalliques 

533(;h)1  à  533050     571101  à  571150      587901  à  .5K7i)50 

618201    618250     1)72051    672100      ()77y51  (i7SU(iO 

i;91»51    694900     697201    (;972.50      dOOnOl  (■,;)'.l!l.50 

7400.51    740100     750801    7508.50      751101  7511.50 

761701    761750     805201    805250      805801  H0.5H.5O 

8079.51    808000     817901    8179-50      85'i851  H5'j'lO(( 

8.57701    8577.50     860i551    860700      8(i.5251  .sr,53(J0 

890401   890i50     898401   808450     918051  918100 

978951    979000     985201    9852.50    1001301  1001350 

100->'/Oi  1002750   loiilol  loiii:)0    l(i!(;5oi  1010.550 

102i;'jr>l  102r,.'ili(l    10:  il '.H  11  lUMl'.CO     l(i:!-,"i51  lo:!-J.5oo 

ltyi3051  1043100    10.58301  1058350     10.5,S'iOl  10.-.S'i50 

10,58.501  10.58550    10(58451  1068.500     1070601  1070(>50 

lir,.v,5i  ]07.'.r,oo  1091051  looiioo    io!)2o5i  io',)2lo(j 

Wrri:>\  l(iir,:l(Mi  1120501  1120550  118S(i5l  l':S,s700 
11.52.501  11.52.550  11.52601  11.526.50  1163751  1163S00 
1174551  1174.565 

A  125  roubles  métalliques 
11701  à  11750       1(5501  à  165.50       39151  à  39200 
44201     44250        83601     83(>50       90(3.51  flO7O0 
95301     95a50      lO'tSOl    104850      112801  1128.50 
1.52351    1.52400       157301    157350      157901    157!  )50 
1(52501    162550      1878.51    187900      192051  192100 
193401    193450      202001    202050      21(J001  210050 
213951    214000      2:J8101    238150      239201  239250 
275851    27.5900      :281001    28105(3      289551  289(5(»0 
292451    292500      29.5351    295400      300301  309;i50 
320't51   320.500      330901   33(X)50      343151  313200 
371851    371900      380951    381000      409351  409400 
453001  ,4.53050      454X51    454000      ';80(551  480700 
510851  5108(58 

Remboursement  à  partir  du  1"/13  novembre 
1899  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat 
à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte 
à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le  Com 
merce   étranger  ;   à   Berlin,    à  la  Direction 
de  la  Disconto-Gesellschaft,  chez  MM.  Men- 
dellssohn  et  C»,  Robert  Warschauer  et  C"  et 
S.  Bleichrœder;  à  Hambourg,  chez  MM.  Beh- 
rens  U.  Sœhne:  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lipp- 
mann,  Rosenthal  et  C  :  à  Francfort-sur-Mein, 
chez  MM.  M.  A.  von  Rothschild  u.  Sœhne  et 
Gebruder  Sulzbach. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
1"'/13  novembre  1899  ;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 


Numéros  des  titres  restant  à  rembourser 

sur  les  tirages  antérieurs  : 
(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthè- 
ses, ces  obligations  ne  portent  plus  intérêt.) 

A  625  roubles  métalliques 

.515676  à  51.5680  (1889),  517161  à  517165  517181  à 
517185  517196  à  517200  (1896),  517716  à  517725 
520101  à  520110  520116  à  520120  520146  à  520150 
(1897),  520291  à  .520295  (1894),  526201  à  526205 
52-3211  à  ,526215  (1897),  527651  à  527655  (1895), 
530308  à  530310  5.30321  à  530335  (1898),  536161  à 
536170  536181  à  536185  (1895),  537031  à  537035 
(1893),  540666  à  540670  (1897),  .540901  à  540905 
542991  à  542995  (1893),  543951  à  543960  543966  à 
543970  543981  à  543985  543996  à  544000  (189/), 
545571  à  545575  (1894),    54565(5  à  545665   545686  à 


54.5690  (1898),  546876  à  546880  .551181  à  551185 
(1895),  .553626  à  553630  (1893),  554031  à  554035 
.554046  à  554050  (1889),  .554911  à  .5549.50  (1898), 
.'555186  à  555190  (189o),  .5.57406  à  557410  (1890), 
559781  à  .5.59785  (1889),  561586  à  561.590  (1892), 
56.3896  à  563900  (1895),  .564241  à  564-i45  (1893), 
568956  à  568960  568971  à  568975  568981  à  568985 
568991  à  568995  (1894),  569991  à  569995  (1892), 
579581  à  579590  (1890),  580071  à  580075  (1892), 
.586806  à  586810  (1891),  .599S41  à  599845  (1894), 
600091  à  600095  (1890),  £00181  à  000185  (1897), 
605S01  à  605850  (1898),  612436  à  612440  (1892). 
618411  à  613415  613426  à  613430  613441  à  613445 
(1898),  618326  à  618330(1897),  62(851  à  620855 
b20»71  à  620875  620896  à  6209U0  (1896),  621321  à 
621330  (1894),  62i351  à  623355  6223b6  à  622370 
(18  6),  622501  à  622510  6^2521  à  6225-30  622536  à 
62,'540  (1897),  622851  à  622S55  6sl2861  ;i  622885 
022896  à  622900  623951  à  623975  6-^3981  à  623985 
1808),  624296  à  624300  (1891),  62-5616  à  625620 
(1894),  630151  à  6.3(J155  680161  à  630170  630186  à 
.  30195  (1897),  634946  à  634950  (1888),  635011  à 
635015  6350i!6  à  635030  (1894),  641871  à  641875 
641801  à  641900  (1898),  644856  à  644860  (1890), 
646411  à  646415  (1895),  6504S1  à  650485  (1894), 
652511-  à  652515  (1893),  6.58741  à  658745  (1888), 
662771  à  662775  (1894),  666476  à  666485  (1896), 
679106  à  07H110  679116  à  6791-.;0  (1897),  685736  à 
685740  685746  à  685750  (1896),  687811  à  687820 
687841  cà  687850  (1898),  690056  à  690060  690071  à 
690080  (1897),  690176  à  690180  (1893),  691926  à 
691930  (1896),  700701  à  700;50  710196  à  710200 
(1898),  711981  à  711985  (1896),  71.5706  à  715735 
(18981,  718846  à  718850  (1897),  719751  à  719760 
719786  à  719790  (1896),  720191  à  720195  (1891), 
726176  à  726180  728931  à  728935  728946  à  728950 
(1893),  73û301  à  733315  7-13831  à  733335  (1898), 
736561  à  7t6565  (1892),  753336  à.  753340  (1891), 
753611  à  753615  (1895),  756.531  à  756545  (1896), 
759966  à  759975  759986  à  759990  (1894),  760741  :i 
760745  (1893),  775101  à  775105  775121  à  775130 
775141  à  775150  (1898),  783281  à  783285  (1895), 
7«5601  à  7850(0  (189(5),  791056  à  791060  791066  à 
79107('  791081  à  791085  791091  à  791095  (1898), 
791271  à  791280  791286  à  791290  (1895),  791971  à 
791980  791991  à  792000  (1898),  792826  à  792830 
792841  à  792850  (1896),  7960t51  à  79d065  796081  à 
796090  79';096  à  796100  (1897),  796951  à  796960 
796971  à  ':'9o980  796986  à  796990  796996  à  797000 
(1898),  798476  à  798480  (18y5),  798676  à  79869U 
(1896),    800496   à   800500  (1895),    8U0981  à  800985 

(1896)  ,  802971  à  802975  (1893),  805706  à  805710 
(1891),  816066  à  816070  816076  à  816080  (1897), 
818946  à  818950  (1894),  833501  à  833515  883546  à 
miboQ  (1898),  836721  à  836730  {18.:i7),  836S61  à 
836870  836876  à  836880  836896  à  836900  a898). 
856171  à  856185  856196  à  856200  (1897),  859871  à 
«59880  8.59891  à  859895  (1898),  870251  à  870255 
(1889),  871801  à  871805  (1897),  872331  à  872335  (1896), 
876661  à  876670  (1897),  879291  à  879295  (1893), 
882401  à  882405  (1896),  882856  à  882880  882896  à 
882900  (1898),  897401  à  897410  897421  à  897425 
897441  à  897445  (1897),  897966  à  897970  897981  à 
8^17985  900206  à  900210  (1896),  912096  à  912100 
(1898),  912761  à  912765  926341  à  926350  (1896), 
933421  à  9.33430  9.33441  à  933450  941126  à  941130 
941146  à  911150  (1897),  942221  à  942225  942231  à 
9.2235  9422.6  à  942250  946701  à  946725  946736 
a  946745  (li-98),  955616  à  955620  (1895),  958206  à 
958210  958221  à  958230  958236  à  958240  (1898), 
964981  à  964985  964996  à  965000  (1889),  970531  à 
970535  (1892),  98-5856  à   985860   985881    à  985885 

(1897)  ,  986281  à  986285  (1895),  9o9i61  à  989365 
989371  à  989375  989381  à  9fe9385  (1897),  990256  à 
990260  (1895!,  994051  à  99H00  994086  à  994075 
V)9i091  à  994095  (1898),  99."i866  à  995870  (1897), 
1003 13(5  à  1003340  (1895),  1005186  à  1005190  1005196 
à  1005200    1005361  à  1005370   1005381    à  1005385 
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(1896)  10031(11  à  lOneiCo  (1895).  1009351  à  1009365 

(1897)  '  10130(51  à  10136  5  1013(591.  à  1013700  1898  , 
101701J1  à  1017005  1017021  à  1017025  1017031  à 
1017035  10170'i(5à  1017050  (1897),  1021361  à  1021365 
(1892)  102:!881  à  1023885  (1890),  1027661  à  10276(55 
1027696  à  1027700  (1895).  1030721  i.  1(J30725  (1891), 
1031366  à  1031370  (1895),  1032906  à  1032910  (1890), 
1036688  ;.'in3669()  (1h95),  10'.0156  à  1040195  (1898). 
1042086  ;i  10'i2095  (1893),  1042311  à  1042315  (1895), 
104-'656  à  1042660  (1890),  104ii21  à  1047325  1043746 
■■,  1043750  [l'-Vt''',  104379O  à  1043800  (1893),  104'i5-,0 
••.  104451'5  (li^9s  ,  1044(35  110 'i  4655  10W671  à  1014685 
(1896^  Iii46'i96  à  1046500  1  49126  ù  1049130  1049146 
n  lu49150(1898),  1051 'i81  à  1051485  (1891),  1057961  à 
1057965  1057996:»  1058000  1060251  à  1060255  1060276 
àl0('.O285  10(50291  à  1050295  (189rt),  1060:106  ù  1000920 

(1897)  1060951  à  1000960  1061171  n  1061175  (1886), 
1061()56  à  1061660  (1891),  1070481  à  1070485  (189'i), 
1075901  à  107Ô9J5  10/7326  à  1077330  (1893),  10778-)6 
;•,  1077860  1077S81  à  107 /895  (1897),  1081611  :)  1081615 
(1895)  10S3131  h  1083135  1084676  à  1084680  (1893), 
1085941  M  10-»59i5  10S7896  à  1087100  1090251  à  1090255 
1090261  à  1090265  1090271  à  1090275  1090296  à 109030Ù 

(1892)  1092951  à  1092955  109^i966  à  1093980  (1898), 
1095351  à  1U95355  1095361  à  1095370  (1893),  1104116 
à  1104120  (1897),  1105751  à  1105755  (1892),  1109006 
à  1109U10    1109016  à  1109025   11090i6   à  1109050 

(1898)  1119711  à  1119715  (1895),  1122531  à  1122535 
(1838)',  1132951  à  11329:5  1132966  à  1132970  (1894), 
1133401  à  113  (450  (1898),  1134551  à  1134555  1134586 
■1  1134590  113'i:j96  :i  1134000  (1897),  113':.201  à 
1136205  1136216  à  1136220  1136231  à  1136235  (1898), 
1143516  à  Hi*520  1143531  à  1143535  1144096  m 
11441(JO  (1897),  1145166  à  1145175  1145186  n  1145200 
(1898i,  1153151  à  1153155  1153171  à  1153195  1157326 
à  1157330  1157341  à  1157345  (1896),  1157421  à 
1157425  (1895),  1160i2l  h  1160125  1160131  à  1160135 

(1893)  1161716  à  1161720  1161726  à  1161730  (1897), 
1162176  n  11021^^0  (1892),  1167901  à  1167905  (1896-, 
1171266  !i  1171270  1171286  à  1171290  (1894),  1173951 
à  11739i;0  11073981  à  1173985  1173991  à  1173995 
(1893)  1174150  à  1174160  (1890),  1179551  ii  1179555 
1179566  il  Ii;9570  1179576  à  1179580  1179596  à 
1179600  (1898;.  1184131  à  1184135  (1895).  11851(51  à 
1185165  1185196  ù  1185200  (1897),  1187^:06  à  1187825 

1898),  1190106  à  ll.JOllO  (1895). 

A  125  roubles  métalliques 
1951  1956  19.57  1959  196' î  1976  1978  1980  1982 
1935  1994  199  )  19J8  (189;.),  3308  3337  (l&Oi),  3406 
3423  3427  3123  3436  3441  à  3443  3445  8447  3449 
(1897  )  7490  (1894),  8813  8816  8826  8830  8842  n  8844 
(1893)'.  9U51  à  9053  9035  9076  à  9032  909i  A  9097 
910O  (1897),  12351  12377  12382  (1893),  14945  à  14947 
(1889).  15501  15503  15508  à  15510  155  .'1  à  15524 
15526  15529  à  1:531  15533  15535  15536  15539  à 
15546  15549  15550  (189.'^\  15852  h  15855  158(55  !i 
15876  (1895),  16325  à  16328  16340  à  16342  16346 
(1893).  16701  16716  16740  16741  (1892),  18657  18658 
18662  18670  18673  18078  18686  1869.3  18696  à  18698 
(1897),  35604  35603  3.'y;07  ?5612  35633  35643  3L645 
35648  il  35650  (1896).  37508  37516  (1884|,  33201  38210 
à  38212  38217  à  38224  B8229  38230  38233  38234  38238 
à  382i9  38407   38442  (1892),  39352  à  39355 

39359  39.J62  39363  39265  h  39367  39  ,09  ,39371  37372 
39375  39381  39382  à  3'.>388  393!'2  3939i  39400  (189S;, 
41204  h  41206  412ÎI  41216  41219  41225  41231  41235 
41237  41245  41250  (1897),  41553  41563  41564  41580 
41585  41591  (1895),  43746  (1889).  47151  h  47153 
47156  (1891),  49029  49033  49043  49044  (1893),  SoSOO 
;i  50-508  50810  50816  à  50821  50836  503i0  508i4  à 
50848  53752  53754  53756  à  53761  537G6  53767  53769 
53772  1898,,  55709  55728  55733  55748  (1895),  58928 
,58929  (18921.  00474  60477  à  00479  (50491  (50493 
60495  60498  (1894),  63504  (53513  03514  63537  63538 
(18:)l),  66156  I>t5)64  66167  6al77  66184  66187  (56189 
6()191  66192  (1895),  66253  66255  ;i  66260  66263  66267 
6(>271  à  6t.2-0  6(5287  66288  1897  .  6(5920  (50921 
(1892).  7(5410  76414  (1889),  7(;70l  70705  76717  7(3719 
76728  il  767:i0  7(5734  76737  76740  7674  5  76744  (189(;S 
78451  78471  78173  78476  h  78478  78'i81  7848;i 
78498  (1897),  79816  79818  79823  79824  79836  ii  79839 
1892).    79*53   79854  7985(5  798(50  79861  79863  79867 


79870  79872  79876  79878  à  79881  79885  79891  79894 
1897  .  80001  80919  80036  80047  (1895),  80549  (1891). 
81205  à  81209  81211  81212  81214  81222  81228  81230 
à  812a3  81240  81242  (1898),  83055  83073  83099 
(1895),  84238  (lb87).  85192  à  85197  (1893),  85353 
85355  85356  85365  85377  85378  85382  85384  85;:!S5 
85887  85389  85391  à  85396  85400  (1896),  85551  85561 
85565  (18901,  86552  (1887),  90710  90712  90716  à  90720 
90732  à  90734  90744  90746  90748  90749  il897),  98355 
à  98358  98372  98383  98100  (1891).  101557  101558 
101599  (1892),  101601  101623  101644  (1891),  10730/ 
107325  (1892).  108874  108877  108878  108894  108895 
(1889).  117471  117475  117486  à  117490  117492  117493 
117497  (1896),  121c09  121211  à  121213  121216  121218 
121220  121230  121231  121233  121243  121248  131249 
122953  122958  122.^59  122964  à  122966  122968  à 
122971  122974  122988  (1897),  123058  123063  123084 
123098  (1895),  124304  124306  124308  à  124311  12'j317 
à  124320  124337  124342(1892),  126107  126108  126110 
126111  126113  126126  126127  12ol29 à  126132  126135 
1261fc8  124143  126145  1^6150  !,1897),  127005  127(J06 
127047  (1893),  127942  (1891),  129508  à  129410  129422 
129128  129439  129445  (18^6),  135051  135055  à  135058 
135061  135004  135070  135071  135074  135077  à  135079 
135085  135089  13-.094  135095  13  099  1:^5100  (1897i, 
138809  138814  138817  1388:-:6  138849  (1894),  141109 
141110   141119  141126  141127  141131  141137  141149 

(1895)  ,  142818  142837  142838  (1893),  143902  143908 
113941  143943  143947  (lb94),  146035  l'i609O  146092  à 
140095  '1897  î,  14b551  à  146i.54  140580  à  146583 
146589  146591  146594  146595  146598  146600  (1896), 
148001  148003  148008  148012  148034  (1894),  14830S 
148321  148322  (1801),  149008  àl4<.015  149017  149021 
149023  149(i26  1100,^9  149037  149039  149040  149045 
149050  (1896),  141)112  149116  lû9126  149127  149131 
149131  :i  141(136  149145  149146  149148  149149  (1?97), 
149821  149827  à  149830  149838  à  149840  (1895), 
150008  150010  150049  (1892),  152301  152806 
152307  152311  à  152310  152320  152321  152324  152349 

(1896)  .    152678  152686  (1893),  154033  154044  (1888) 
156883    156384   156893   k    156395    (1396),  158801 
158804   158810   à   158812    158831    158832  158836 
158837  158842  (1898),  159672  159673  159681    1-  9683 
159686  à  159688  159690  159697  (  1896),  160698  à  160700 
(1895),    161602  à  161607    161614   à  161623'  161633 
161636  161613    161646  161618  (1893),  162258  162260 
162''62   162292  (1895),  163657  163682  164977  164992 
161993  161998  (1891),  166312    166314  166318  166319 
166322  (1895),    169883  169884  169889  (1891).  171851 
i  171856    171859  à  171862    171865  171867  171869  à 
171872   171877  à  171879   171882  à  1718,^1  171895 
171896  (18981  172290  172291  (1886),  178903  178910 
178913    178915  178918  178940  178945  178948  (1895), 
182502  18^'503  182519  182530  (1893),  183203  183224 
184992  184993  (1892),  188784  (1891),    189808  189809 
189818  189819  189823  189827  189844  à  189846  (1895 
190665  à- 190868  190681  (1890),  191281  193290(1891), 
194701  194710  194712  194713   194720  194735  194740 
194749  (1893),  197091  197096  ii  197098  (1889),  198922 
198923  (1886).  200655  à  2(50663 (1881),  201403  ii  201406 
2014(58  201411  201412  201414   201415  201438  (1892), 
204157  à  204161    (1889),    207401  à  207406  207410 
207413  207416  207417  207423    207426  207430  20743; 
207436  207438  207442  (1898),    208252  208255  2u8256 
208276  208278  208300  (1895),    21O052  210O60  210065 
21(0(56  2100.53  210(57o   2100-0  210084  210099  (18  )7), 
■)]\r^n  2U535  211537  211543  211544  (1894),  212101 
■312(04  21"(11  {1896),  212916  212930  à  212939(1888), 
217474  il  217476    (1886),    218712   220280   220290  à 
0-0296   (1894),    223109  ii  223111   223121   223129  ii 
•>>3131  (1892)  224751  à  224758  (1898),  221951(1897], 
229107  229121    229122  229128  229135  (1893),  229751 
2'>9752  229766  229767  229771  229781  à  229791  229796 
•:'298bo  (1897),  229953   229957  229963  2299(i«  229976 
239981  i:"9')83  229987  2299;51  -i  229993  (1896),  231303 
•^31347  (1890),  236338  236339  236311  236345  236310 
23(5350  (1893),  245874  215877  245878   245885  2458G6 
•5  245900  245957  215968  245973  215986  245989  247621 
247622  247626  247627  347633  247638  217640  247(42 
247644    (1896).   251103   lï   251109  251117  à  251122 
■>51125  à  251144  251140  Ïi51117  251150  (1898),  252371 
252373  252384  ;i  352386  252399  (1894),  254674  254684 
254685  254698  (1890),  255(597  (1892).   255654  255655 


255663  255672  255688   255689  255691  255695  255696' 
(1896),  257977(1886),  258189  (1889),  260701  à  260703 
200707  260711  2cO;20  2J0727  2G0735  2(:(5736   2C()738  . 
260742  260/45  2((i746  (1^97),  262702  262703  262710 
262711  202716  262720  262740  262750  (1895),  264429 

(1890)  ,  265408  265411  265413  265422  265424  265441 
265447(1894),  266521  à  266521  (1887),  267300  (1886), 
267804  267809  267811  267830  267835  267837  267X88 
267847  2720((9  à  272013  272033  à  272035(1895), 
276503  276:05  i\  276515  276519  276522  276523  276514 
il  276548  2765L0  (1897).  277044  à  277047  (1893), 
278251  278276  (1896),  279823  279845  (1893),  279964 
(1888).  280409  230417  280419  280146  (1895),  282701 
232703  282706  2S2714  382716  282717  282719  283720 
282722  2S2726  283727  k82729  282731  282734  282735 
282738  282740  282745  h  282747  (1896),  286251  286252 
286259  286276   286293  (1891),  2886^3  (1888),  290397 

(1891)  .  290159  29OU0  290162  290464  2  0165  2904(58 
à  2M)i712i0473  290474  290476  2904S:'0  290484' 2'.:'OlS5 

1897)  292127  292128  292131  292135  2^(2137  à  S92140 


5 


1 


292145  à  292150   292913  à  292918  (1896),  293201 
293206  293220  29.3236  ii  293211  293243  (1893),  298553 
298556  298558  29^560  298575  298577  293580  298589 
298591  298592  298596  298597  (1894),  299557  à  299560 
299564  il  29J567  (1896),  301152  301160  301184  301185 
(1895),  301981  301982  301987   301988  (1893),  305151 
à  305154   c'05156  à  305158   3(t5161  305164  h  30.j166 
305171  à  305173   £05176  à  305179    305181  à  305187 
305189   E05190   305197  à  305200  (1898),   306081  ii 
306088   306099  (1895),  307952  (1894),  808017  308034 
308047  (1839),    310620  310630  310649  310650  (1894),: 
312672  312691  (1892),  313339  313345  (1888),  317705: 
317742  (1889),   3U001  à  319020   319033  h  319034 
1895)  3-J0352  320362  320373  320381  320388  320391 
Wo  o8  (1896),  324408  324416  324421  à  824423  324436 
304449  1894).  327161  327191  à  327193  (1890),  327251 
307263   327274   327277  327282  (1893),  327301  327308 
307310  307313  327313  327327  à;i27if29  327333  337338 
3^7335  327336  327338  3^^7350  (1890),  329551  à  329558 
309502  329563  329565  à  329568  329570  329571  32957: 
329574  329576  329581  329585  329.-,86  32V592  329593 
H09596  à  329598   329600   3301*52   330163  3301C8  à 
3~0170  3!.0173  à  330181   S30185   330186   330189  f 
330198  (1878)  33^Î252  332253  332356  S322C0  33226'; 
3309K3   8^65   à   3.-.3367   332275   332288  83230) 
3iu02  3331.03  333605  333609  333610   333612  33361^ 
333615   333620   333621    333625   à   333628  8:0363^ 
333633  333636  il  333639  S33641  333644  (1897),  335657 
335659  335693  335698   335699  (1893),  336553  S36553 
336559  à  386561   3o0564   836567  à  33t  570  336573 
836574  336580  à  336595  33(5li9  339157  339159  33916C 
H39160  339164  3:  9165  339179  339181  à  339183  33918£ 
339192  339193  839(96  à  839193  339300  (1898),  341761 
341770  341795  (1895),  343110  (1884),  34:3661  34366S 
84;î679  34:3687  343697  344108   344125  (1893),  34561£ 
345636  345650  (1892),  847956  347981  (1890),  84865e 
348657   348059   348660    318669   348070   8486/2  S 
348674   348677   318680   'à'.mi    348683   348685  ê 
348887  (1898)  349353  349859  319363   349365  341)36'; 
■r349369   349371   349:372   349387   349394  34939e 
349397  (1895),  349547   349548  (1892),  349625  34962^ 
l  349629  349634  319638  849640(1896),  3,2853  352851 
•350862  352864   352865   3538(58  à  352870  3528/6! 
350878  8528^4  S52885  352890  r  352892  852896  352891 
352899  353803  3.j3803  353Mt5  3  . =381 4   351815  35381 
353823  à  353825  353839  353840  353815  (1897),  35585 
355854  355866  (1894),  356458   856483  (189a).  3o717l 
857O00  (iSo),  358084  358085  358090   358091  (1892) 
359403  359411  959412  359415  à  359419  859427  35942 
359430  359439  359441  3  ,9412   359444  359445  3591^ 
359448  (1897),  364613  361633  366323  à  866328  (1888 
r368l52  3684(55  368473  868476  ;368181  ù  3o8483  36849 
r  368500   (1896),  369352  à  369356   369359  36937 
'^69375  (1892)  3o9501  369504  369505  869507  ii  36950 
3   5  1  S  869516  369517  369520  369521  8.952 
.369525   369537   369530   369532  J.    369o85  o69o3 
'-Î6q543    il    369546    369548   809803    369800  36980 
369808  à  369813   369818   36!  819   369823  à  36982 
369808  à  869834   869836  à  369838   369840  36984 
W  Tlâ     379155  379191  (1893),  380159  (1890 
f38  ?9Î  4  380793  (^882),  381895  381g)6  (1891).  3859 
•-is^OS/i  nS94)  388097  (1885  ,  883607  388611  38861 
■»  mà  388633  888(/40  388643  388644  :3886^ 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


•S 


Il  {imw.  :190824  (1882),  8f)l704  39Î7Ô5  391707 
'I  3<tl7'i9  (1H!)4).    393719  (1890),  89Û392  (1891), 
il    S!)til52   39(;if)4  *39(il(8  à  896171    896174  à 
39(il80  o9bl84  39GI87  396188  39G191  3;t6193 
o   39G199   390-200   397752  ii  397754   3977G0  à 
.1    397767  à  3977C9   39/771  à  397774  397776 
1977  7  7  397779  397780  397783  à  397785  397791  397  79'. 
:077'i9  y97800  399051  399d52  399656  à  399G59  399662 
v,>;(j   399669   39m6;2   3:9680   399684  399690 
;!'  »9695  (\3:WC9f  (18981.  403542  403549  403550 


18 
0555:-! 
05574 
35594 
13913 
)5935 
«451 


404422  404430  404435  404450  (1892),  405552 
405562  405565  405.560  405  70  40.5571  405574 
4Û5575  405577  40.5579  405581  405585  405597 
4056(10  ^1896),  405901  à  405904  405906  à 
405915   405919   405924  à  405928  40593S 


4(5942  à  405945  (1898),  407308  407348  (1887), 
il  408458   408460   4(»8i61    408^64  :i  408467 
)8472  408475  à  408482  408499  408500  (1898)  408754 
18786  408792  à  408795,1894),  409783  409785  409794 
889),  411718  411723  (1890),  412:^51  412352  412355  à 
[2360    412:-iG2  à  412372   412375  à  412386  412390 
898),  415610  415614  415622  415623   41.5626  415627 
56;:51  (18  )3),  4l!i316  419320  419321  419341  à419;:345 
9347  à  419349  (1897),    422516   à   422518  (1891) 
40u5  424061  424080   421090  424093  (1895),  4274.55 
7458  4274C0  427461  427464  427465  427473  427475 
7484  à  427487  (1806),    42- 001    428004   428009  à 
80;2   428014:1  4280  9   42^023  à  428026  4S80'>8 
8029   428033   à   4i80il    428043   428054  1898~) 
9252  ;i  4:29256   4-29260   4  29268  à   429273  (1897)' 
07?5  430745  (1892),  432002  432003  432631  4,32044 
Î88),  432152  4:32155  4321.56  43.1.59  :i  432162  432165 
J166  432171  432173  4:^2175  4:^2179  432182  4-82189 
J19()  43219:^  432194  4:.2197  (1898),  4322.59  432260 
^77  4:32282  434132  (1891),  436301  436302  4:36308 
186310   436312   4.36313   436323   436325  ù  436328 
1331  436332  4363.'i4  4:- 6:3.38  à  436341  4:^6:3.50  (1898) 
«59  (1891),  437910  437918   437922  (1889),  440107 
11:28  440129  440143  440661  440680  à  4i0682  440687 
'688  (1894),    441458  à   441484   441489  à  441491 
,495  à  441497   (1897),    444724   à  444729  4447:36 
|44738  (1885),  447339  447340  (1888),  448084  (1889) 
|0l6   449520  à  449522  (1894).    449896  à  449898 
■900(1896),  450954  4;.0tô5  45096;  à  4.50971  450978 
450980   450983    450985   450993   450994  450997 
999  4Ô1000  (1897),  454713  à  454717  4547.33  454734 
j737  4.54742  454746  (1895).  4551.^3  à  455155  455162 
163  4.)5174  4.55175  455183  à  455185  (1896),  457601 
303   45:G04   457*08   457611  à  457617  457619 
î2o   457627   à   457631   457634   457635  457639 
Î45  n  4.57650   (1898),    464389   (1892).    465051  à 
»5   465063   46.5064   (188^,    467.558   n  467560 
;i65   467.371    467579   à  467581    467.^83  467585 
,187  467588  467.596  467597   467600  (1895)  468170 
1),  471201  471204  471205  471207  à  471211  47r^l5 
■16   471218   471219  471225  à  471230   471236"  ■■, 
38    471246    (1898),   472755  à  472765   472768  ■, 
75  (1897),   474503  474504  474512  4745^0  474534 
36  474551  (1896),  475-56  475957  475959  475960 
62  4^»Ç65  à  475974  4r5V.76  475:-t7&  475980  475982 
,83  475.987  475989  475993  475995  475997  à  47(_iOOO 
j).  477.J.J2  477561  477562  477566  477567  477570 
(189,)),  477751  4777.-i8à  477760  477773  477790 
58  478559  478595  478597  (1894).  478967  478974  'i, 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÊVELOPl'EMENT   DU  GOJIMERGE 
ET  DE  l'industrie  EN  EKANCE 


SUITE  ET  FIN  (") 


Par:igrii]ilio  8.  —  Supprimer  dans  l'aurieu  para 
graphe  les  mois  :  Jusqu'à  concurrence  d'une  fois 
etd(;mie  le  cnpUal  et  les  réserves. 

('.'est  la  iiiodificalion  la  plus  essenliclle,  cell 
liiemo  qui  nécessite  notre  transfornialion. 

En  outre,  dans  le  même  paragraphe,  nous  vous 
demandons  d'ajouter  à  l'énuiiiération  des  valeurs 
disiioni))les  qui  doivent  former  la  contre-parlie  dt-; 
dei,iits,  les  mois  :  les  espèces,  qui  avaient  éu 
(imis  et,  en  outre,  de.  remplacer  les  mots  :  vn  leurs 
de  portefeuille  escomptables,  par  ceux-ci  qui  sont 
évidemment  pilus  e.splicites  :  par  des  effets  de 
commerce  à  i?  signatures  et  à  90  Jours. 

Nous  avons,  en  outre,  ajouté  1- s  mois  :  ou  sans 
intérêt,  après  ceux  qui  virent  l'iulérèt  à  servir 
aux  comptes.  Il  faut,  en  effet,  prévoir  le  cas  on  11 
y  aurait  lieu  de  supprimer  toute  espèce  d'inléi-èt 
pour  ces  sortes  de  comptes,  ainsi  que  cela  se  fail, 
eu  Angleterre. 
Les  paragraphes  9  et  10  sans  changement. 
Paragraphe  11.  —  Nous  vous  proposons  l'inser- 
tion d  un  paragraphe  nouveau  (jui  se  trouve  dans 
les  statuts  di'  toutes  les  Sociélés  et  qui  a  pour 
objel  de  prévoir  les  omissions  qui  auraienl  pu  se 
produire. 

Articles  3  et  4.  —  Sans  changement. 
Article  5.  —  La  modification  a  pour  oh\6l  de 
lairo  courir  les  cin<iuanlc  années  de  ta  Société  du 
l"'  janvier  1S99  au  lieu  de  la  date   de  l'homoloea- 
tion  des  anciens  Maints. 

Article  6.  —  Cet  article  comporte  une  modifica- 
tion très  importante,  mais  que  nous  crovons  in- 
dispensable. Il  sutlit,  en  effet,  de  comparer  le  ca- 
pital social  des  différentes  .Sociétés  financières  et 
le  total  de  leur  bilan  avec  le  capital  delà  >S,u'iélé  1 
Générale  et  le  montant  de  ses   opérationg  pour 
constater  que  cette  dernière  se  trouverait  dans  une  ' 
situation  d  infenorité  ((uiserait  do  nature  à  porter 
alleintc  à  son  dévelop]iemeiit. 

(.'elle  augmentation  de  capital  qilo  Doits  vous 
demandout  de  laisser  à  notre  appréciation  ne  iloit 
pas  d  ailleurs  préoccuper  nos  anciens  action 
naires. 

(Jomnie  nous  vous  l'avons  expliqué  dans  le  rap 
port  précédent,  le  capital  nouveau,  quand  il  sera 
appelé,  produira  lui-niéme  ses  fruits,  et,  d'ailleurs 
nos  opérations  actuelles  nous  permettent  de  coinp 
ter  sur  des  Ijénéflces  suffisants  pour  rémunérer  ce 
capital  aussi  bien  que  l'ancien. 

.Si  nous  vous  demandons  de  nous  laisser  maîtres 
de  procéder  nous-mêmes  à  cette  augmentatiim 
capital  c'est  qu'il  y  a  une  question  d'opportunité 
qu  un  (^onaeil  permanent  pent  seul  apprécier,  et 
que  les  formalités  d'une  A.ssemblée  extraordinaire 
pourraient  faire  perdre  le  bénéfice  d'une  occasion 
lavoral)l(\ 

Quan  t  aux  taux  et  aux  conditions  de  cette  au<j- 
inentation  de  capital,  il  importe  (jue  le  Conseil 
puisse  les  fixer  en  tenant  compte  des  réserves  qui 
proviennent  des  anciens  actionnaires  et  atissi  de  la 
situation  de  la  Société. 

Nous  nous  empressons  d'ajouter  que  le  Conseil 
entend  réserver  un  certain  droit  (Je  préférence  aux 
anciens  actionnaires  pour  la  souscription  aux  nou- 
velles actions. 

Article  7.  —  Par  suite  de- la  modification  de  l'ar- 
ticle précèdent,  il  est  nécessaire  de  substituer  aux 
mots  :  un  210  miltième,  ces  mots  :  une  part 
proportionnelle. 

Article  8.  —  L'ancien  article  8,  qui  se  rèfér.nit  à 
des  actions  libérées  d'un  quart,  doit  être  remanié 
et  mis  en  rapport  avec  les  actions  actuelles  de  la 
.'^ociele  qui  sont  libérées  de  moitié. 
Articles  9  et  10.  —  Sans  changement. 
Artich'  11.  —  La  moditication  proposée  n'a  d'au- 
tre Dut  que  de  donner  plus  de  facilités  pour  les 
signal  uuTs. 


{')  Voir  L'Economiste  Européen  n»  38S,  :1S'4. 


Artich.'s  1:2,  13,  14,  15,  Ili  et  17.  —  Sans  chant;c- 
nieiit. 

Article  18.—  D'après  le.s  anciens  slaliils,  le  Con- 
seil se  composait  de  t|uin/i'  membres  el,eii  réalité, 
il  a  Souvent  été  moins  noinbreu.x,  lo  r|iii  n'avait 
aucun  inconvénient.  —  La  nouvelle  n'daclion  jiro- 
pose  un  minimiini  de  8  cl  conserve  io  ciiilfre  de  i:. 
comme  maximum. 

Article  19.  —  La  seule  modification  de  cet  article 
est  la  su))prossion  du  tii"n,'(!  au  sort  pour  les  pre- 
miers adininislraloiirs  sortants.  Cetli;  disposition 
n'a  plus  de  raison  d'être. 

Article  20.  —  L'ancien  article  20  n'a  plus  de  rai- 
son d'être,  nous  vous  proposons  de  le  supprimer, 
et  pour  ne  pas  changer  la  cornîspondance  des  an- 
ciens et  des  nouveaux  articles  et  en'  faciliter  la 
comparaison,  nous  vous  proposons  un  nouvel  ar- 
ticle 20  qui  reproduit  une  disp(jsition  déjà  exis- 
tante. 

Article  21.  —  Sans  changement. 
Article  22.  —  Addition,  en  exécution  de  la  loi  de 
1867,  des  mots  :  et  frappés  Wun  timbre  indiquant 
leur  inaliénabiltté. 

Article  2:3.  —  Nous  vous  proposons  de  donner 
au  Conseil  la  faculté  d'avoir  un  ou  deux  vicr'-pré- 
sidents  pour  le  cas  où  il  y  aurait  intérêt  à  le 
l'aire. 

Article  24.  —  Nous  vcms  proposons  d'abord  de 
remplacer  le  futur  qui  se  trouve  dan,s  h-  iiremier 
l)aragrai)he  par  le  présent,  comme  dans  tous  les 
autres  articles. 

Puis  nous  vous  proposons  de  donner  aux  admi- 
nistrateurs absents  la  possibilité  de  voter  par  pro- 
curation ihins  certains  cay  déterminés  et  impor- 
tants; cette  modification  nous  paraît  justifiée  lors- 
qu  il  s'agit  de  questions  graves  où  la  responsabililé 
du  Conseil  est  engagée  et  où  l'absence  d'un  mem- 
bre malade  ou  empêché  pourrait  déplacer  la  majo- 
rité. 

Article  25.  —  La  modification  n'a  d'autre  objet 
que  lie  faciliter  les  signatures. 
Articles  2(),  27  et28.  —  Sans  changement. 
Article  29.  —  La  rédaction  de  l'a«cien  article  est 
hangéi'.  maislo  fond  reste  exactement  le  même» 
Article  :30.  —  L'ancien  article  :30  n'a  plus  de  rai- 
on  d'être:  quant  au  nouveau,  il  ne  lait  que  repro- 
duire une  disposition  qui  se  trouve  dans  un  autre 
article  et  qui  pourrait,  par  conséquent,  être  sup- 
primé ;  mais  cette  répétition  a  l'avantage  de  inaiii- 
lenir  l'ancien  numérotage  des  articles  et  de  faciliter 
leur  rapprochement. 

Article  :)1.  —  Remplacement  du  futur  par  le  iiré- 
sent. 

Article  :;i2.  —  Sans  changement. 
Ai-ti(  le  :!3.  —  C.et  article'est  n-ouveau  et  remplace 
un  article  devenu  inutile;  il  a  poui'objel  de  répon- 
dre à  une  prescription  de  la  loi,  ma'is  nous  esti- 
mons que  dans  la  pratique  vos  censeurs,  qui 
assistent  à  toutes  les  séances  des  Comités  et  dit 
Conseil,  doivent  être  appelés  à  remplir  le  rôle  de 
commissaire  prévu  par  la  loi. 

Articles  34,  3-5,  3-1,  :J7  et  38. —  Sans  changement, 
sauf  la  substitution  du  présent  au  futur  à  l'articli" 
.34,  car  nous  avons  maintenu  intactes  les  disposi- 
tions relatives  aux  attributions  propres  du  d. rec- 
teur. Nous  avcms  eu,  maintes  fois,  l'occasion  d'en 
apprécier  l'utilité  et  nous  vous  proposons  de  les 
conserver. 

Article  39.  —  Suppression  de  la  disposition  tran- 
sitoire laissant  au  Conseil  le  soin  de  fixer  la  pre- 
mière Assemblée.  Cette  disposition  n'a  plus  de 
raison  d'être. 

Article  40.  —  Noua  vous  proposons  d'attrilmer 
aux  actionnaires,  conformément  à  la  loi,  la  faculté 
de  se  réunir  pour  atteindre  le  quorum  nécessaire 
pour  assister  à  l'Assemblée  générale. 

Article  41.  —  Les  anciens  statuts  permettaient  le 
dépôt  des  actions  au  porteur,  huit  jours  avant  l'As- 
semblée générale  :  pour  nous  conformer  à  la  loi 
nous  vous  proposons  d'exiger  quinze  jours  au  lieu 
de  huit. 

De  même,  les  transferts  des  actions  nominatives 
devront  être  opérés  quinze  jours  avant  l'Assemblée 
générale. 

Article  42.  —  Nous  avons  dû  modifier  le  nombre 
des  actions  qui  doivent  être  représentées  à  l'As- 
semblée gf'uérale.  Conformément  à  la  loi,  nous 
vous  proposons  d'indiquer  que  les  actions  présentes 
ou  représentées  devront  réunir  le  quart  du  capital 
social. 

Articles  4x3,  44  et  45.  —  Sans  changement. 
Article  46.  —  Nous  avons  dû  modifier  le  quorum 
des  Assemblées  générales  appelées  à  se  prononcer 
sur  les  modiflcatîonR  de  statut»,  pc^u*  nous'  confor- 
mer à  la  loi. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


En  outre,  la  loi  n'ayant  pas  prévu,  pour  ces  As- 
-..-mblées,  une  deuxième  convocation  valable  sans 
quornm. -nous  avons  cherché  à  donner  une  facih  e 
,  our  nHinir  le  quorum  nécessaire  en  cas  .le 
Ilouxi.-  me  réunion  ;  cette  facilite  a  ele  admise  pre- 
c.''demment. 

\rtiele  'l'i.  —  Sans  modification.  ,  .  .  ,, 

Article  /i8.  —  La  modification  a  pour  objet  cl  as- 
similer l'aclionnaire,  mandataire  d'autres  action- 
naires à  celui  qui  n'est  titulaire  que  de  ses  actions. 

\rticle  U.  —  L'ancien  article  avait  omis  de  par- 
ler du  rapport  des  censeurs  ou  commissaires:  nous 
réparons  cet  oubli.  -  i  •„„  a 

Article  50  —  Nous  vous  proposons  de  réduire  â. 
dix  le  nomljre  des  actionnaires  pour  réclamer  un 
vole  au  scrutin.  . 

Nous  vous  proposons,  en  même  temps,  de  sup- 
nrimer  la  limitation  du  nombre  de  voix  dont  peut 
dispcser  un  même  actionnaire.  Il  nous  parait  m- 
iusle  de  ne  pas  tenir  compte  de  la  lotaliie  des 
actions  qu'un  même  actionnaire  peut  posséder  ou 
être  chargé  de  représenter. 

Articles  51  et  b'i.  —  Sans  changement. 

Article  53  —  Nous  vous  demandons  détendre 
les  facultés  de  signatures  pour  la  délivrance  des 
copies  ou  extraits  des  procès-verbaux  des  dehl.era- 

'"^\rticle  54  —  Nous  nous  sommes  bornés  à  ajou 
ter  l'état  semestriel  de  la  situation  active  et  passive 
nui  est  prescrit  par  la  loi. 

Article  55.  —  Sans  changement.  . 

Article  5'5  —  Noas  nous  bornons  a  modifier  les 
prélèvements  a  faire  sur  les  bénétices  pour  nous 
conformer  au  texte  de  la  loi  et  prescrire  d  abord  : 

T,e  nrélévement  de  5  0  0  pour  la  reserve  ; 

Puis  celui  de  5  0/0  du  capital  verse  sur  les 

'''^Fn'^outre.  lorsqu'il  y  a  lieu  de  faire  une  réparti- 
tion de  bénéfices  au  Con-eil  d'administration,  nous 
vous  proposons  d'assimiler  les  censeurs  aux  admi- 
nistrateurs. 
Articles  57  et  58.  —  Sans  changement 
Article  .5'!  —Les  anciens  statuts  parlaient  d  un 
dividende  de  25  francs  parce  qu'ils  supposaient  que 
les  actions  seraient  entièrement  libérées  ;  il  y  a  heu 
de  remplacer  le  dividende  de  25  francs  par  celui  de 

5  O  U  du  capital  versé.   

Articles  60,  (51,62  et  63.  -  Sans  changement, 
sauf  la  suppression,  à  l'article  63,  du  mot  :7m- 

^"^'vrticle  04  —  C'est  un  article  nouveau  que  nous 
vous  proposons  d'ajouter,  mais  qui  no  fait  que 
reproduire  dans  nos  statuts  les  prescriptions  le- 

^^Gomme  vous  le  voyez,  Messieurs,  si  les  modifi- 
cations que  nous  vous  proposons  sont  assez  nom- 
breuses, la  plupart  sont  de  pure  forme  et  elles  ne 
modifient  pas  sensiblement  notre  organisation  ac- 
tueUe  :  nous  les  soumettons  avec  conliance  a  votre 
a(iprobation. 


des  Briquettes  de  Houille  du  Nord,  à  Marchie; 
nes-Est:  Rodolphe  Meny  (de  la  firme  R.  Meny 
C%  afî'réteurs),  à  Ostendc,  adm.-del.;  F.  Rolan 
directeur  des  CharbonnoQes de Boubier,  a  Châtek 
Ch.  Van  Imschoot  (de  la  firme  R.  Meny  et  G») 
Ostende,  adm.-dél. 

COMMISSAIRES  : 

MM.  Alf.  Dewynter,  avocat, à  Bruges;  Os.  He 
moortel,  armateur-importateur,  à  Ostendc. 

La  Société  a  pour  objet  l'exploitation  des  trai 
ports  maritimes  et  le  commerce  international, 
est  à  remarqiier  que  les  compagnies  étrangères 
transports  par  mer,  alors  qu'elles  exploitent  ds 
des  conditions  souvent  coûteuses,  par  suite  de 
vitesse  développée,  distribuent  des  dividendes/ 
riant  entre  6  et  25  0/0.  moyenne  qu'il  sera  aise 
dépasser,  vu  qu'en  1898  des  petits  armements  h 
ges  ont  distril3ué  des  dividendes  entre  l-»  et  30  0 
Quant  à  la  question  du  commerce  extérieur,  ell 
déjà  trouvé  son  application  au  Congo,  nul  do 
que  notre  initiative  agissant  soit  en  Afrique,  f 
ailleurs,  ne  donne  des  résultats  équivalents  a  ce 
de  nos  exploitations  coloniales. 

  VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUl 

ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES  1  de  5,000  actions  privilégiées  de  100 

HOOLmDi.i.ud  uuiii-  I  rapportant  un  1"  dividende  privilégie  annuel 

5  0/0  et  un  2'  dividende  (article  27  des  statuts). 

Prix  :  135  francs 

^.,..TiTT^c  i  A  la  souscription  ....  Fr, 
PAYABLLb  \  ^  1^  répartition  


libre,  de  MM.  Bartholoni,  le  Bègue,  Blount, 
Brodin,  Buron,  Dejardin-Verkinder,  (laudet,  Hely 
d'Oissel.  de  Lassus  Saint-Geniès,  Lefèvre-Pontalis, 
de  Sainte-Anne  et  Wagner,  composant  aujourd  hui 
le  Conseil  d'administration  de  la  Société  actuelle; 
ainsi  que  la  nomination  de  MM.  Ghaudruc  de  Cra- 
zannes,  Thirria  et  Welche,  comme  censeurs. 

Chacun  d'eux  continuera  à  exercer  ses  fonctions 
pendant  le  temps  pour  lequel  il  est  actuellement 
nommé. 

IV 

L'Assemblée  générale  nomme  MM.  Ghaudruc  de 
Crazannes,  Thirria  et  Velche,  commissaires  pour 
l'exercice  1899. 

V 

Pour  les  publications,  tous  pouvoirs  sont  don 
nés  au  porteur  des  pièces.  ,  . 

Toutes  ces  résolutions  ont  ete  votes  a  1  unani- 
mité. 

Les  feuilles  de  présence  signées  an  commence- 
ment de  la  séance  constatent  que  1  5  actionnaires 
représentant  —  par  eux  mêmes  ou  comme  fondés 
de  pouvoirs  dn  830  actionnaires  —  82.102  actions 
donnant  droit  à  627  voix,  ont  pris  part  à  l'AsseTU- 
blée  s;énérale 


RÉSOLUTIONS 

de  1  Assemblée  générale  extraordinaire 

I 

L- Assemblée   générale,  vu  la  loi  du  24  juillet 
1867  et  celle  du  1"  août  1893  sur  les  Sociétés  ei 
notamment  rarticle  46|2  de  la  loi  du  24  juillet  186-  ; 
Vu  l'article  40  des  statuts  ;  -,  i 

Conformément  aux  propositions  du  Conseil  d  ad- 

""Décide^'au'\l  y  a  lieu  de  transformer  la  Société 
actuelle  en  Société  anonyme  libre  dans  les  termes 
de  la  loi  du  24  juillet  1867  et  de  la  loi  du  1  ■  août 
1893  et  donne  tous  pouvoirs  au  Conseil  d  adminis- 
tration en  la  personne,  soit  de  son  président,  — 
so  l  de  son  vice-nrésident.  -  soit  de  l'un  de  ses 
membres,  assiste  du  directeur,  pour  poursuivre 
auprès  du  Gouvernement  l'autorisation _  nécessaire 
;i  c<'t  effet. 

L  Assemblée  générale  appouvc  la  modification 
des  statuts  de  la  Société  conformcnient  au  texte 
dont  la  teneur  suit,  qui  ne  deviendra  définitif  qu  â 
nar'ir  du  jour  de  l'obtention  du  décret  du  Gouver 
licment  autorisant  la  transformation  de  la  Société 
iictuelle  en  Soci''lé  anonyme  libre,  et  par  le  seul 
fait  de  a  ,):  j  ..ulgation  du  dôeiel  d  autorisation. 
III 

L'Assemblée  décide  (|ue  le  Conseil  d'administra- 
tion actuel  et  les  censeurs  actuels  resteront  en 
fonctions  après  la  transformation  de  la  Société,  et 
confirme,  en  tant  que  de  besoin,  la  nomination 
çomme  administrateurs  de  la  Société  anonyme 


27  mai,  3  h.  —  Société  Foncière  Lyonnaise 
—  19,  boulevard  des  Italiens. 

15/27  mai,  3  h.  —  Canal  de  Corinthe.  —  A 
Athènes.  .  „. 

27  mai  3  h.  1/2.  —  Compagnie  Financière  et 
Commerciale    du   Pacifique.  —  66,  chaussée 

d'Antin.  .       .....  . 

27  mai,  10  h.  —  Chemins  Autrichiens.  —  A 

Vienne.  . ,  ,    r.  j 

29  mai,  2  h.  —  Rente  Foncière.  —  Au  Grana- 

Hôtel.     '  .    ,  ^  .  ,TT 

29  mai,  I  h.  —  Gaz  Général  de  Pans  (Hugon 
et  G'«).  —  5,  rue  d'Hauteville. 

29  mai.  5  h.  —  Société  Française  de  Banque 
et  de  Dépôts.  —  56,  rue  de  Provence. 

29  mai,  S  h.  1/3.  —  Compagnie  du  Boléo.  — 
56.  rue  de  Provence.  . 

29  mai,  4  h.  —  Crédit  Foncier  et  Agricole 
d'Algérie.  —  19,  rue  des  Capucines. 

29  mai,  3  h.  —  Compagnie  Madrilène  du  Gaz. 
_  A  Madrid. 
29  mai,  10  h.  —  Sud  de  l'Autriche.  —  A  Vienne. 

29  mai^  3  h.  —  Compagnie  Générale  des  Eaux 
— ~52,  rue  d'Anjou.  . 

'M  mai,  3  h.  —   Banque  nationale  d  Haïti. 
A  Àix-la-Ghapelte.  .      ^  ,     •  , 

30  mai,  3  h.  —  Crédit  Foncier  Colonial.  — 
rue  d'Atliènes.  . 

30  mai,  4  h.  —  Saint-Etienne,  Firminy,  Rive 
de-Gier.  —  3,  rue  Lafayelte. 

30  mai,  2  h.  1/2.  —  Usines  du  Rhône.  —  A 
Lyon.  .  ... 

'bO  mai,  3  h.  —  Messageries  Maritimes.  — 
rue  d'Athènes. 

3;i  mai,  4  h.  —  Sud  de  la  France.  —  06,  chaus 
sée  d'Antin.  .       „  .. 

3J  mai,  2  11.  —  Foncière-Transports.  —  2,  rue 
Rouget-de-l'Isle.  , 

31  mai,  11  h.  —  Crédit  Mobilier  Espagnol.  — 

A  Madrid.  .     „  .    -     ,  m 

31  mai,  2  h.  —  Compagnie  Générale  Trans 
atlantique.  —  ('>,  rue  Auber. 

31  mai,  3  h.  —  Gaz  de  Marseille.  —  19,  lioutc 
vard  des  Italiens.  ,  ^  ,     i  i 

31  mai.  4  h.  —  Aguas-Tenidas.  —  18,  boulevard 
Montmartre.  ,  . 

■à\  mai,  4  h.  —  Compagnie  Franco-Algérienne. 
—  19,  rue  Blanche. 


A  la  répartition 
LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

les  Mardi  30  et  Mercredi  31  Mai 

de  9  à  6  heures 

A  Bruxelles  :  chez  M.  Emile  Léonard,  a«en 
chance,  rue  du  Cirque,  17;  chez  MM.  Dub 
WauTers  et  C'",  agents  de  change,  rue  Sainte, 
dule  6;  à  Anvers:  à  la  Banque  d'Epargne  et 
Crédit,  rue  de  l'Empereur,  45;  à  Ostende:^ 
M  Van  Wyuendaele,  fonds  publics,  rue  de  la  C 
pelle;  à  Charleroi  :  chez  M.  Duchâleau,  agea 
change,  rue  du  Pont,  2;  à  Bruges  :  chez  M.  Ed; 
verius,  rue  Flamande,  11;  à  Namur  :  chez  Mi 
Pirard,  au  Comptoir  d'Escompte  et  de  Change( 
rue  Godefroid:  à  Lierre:  chez  M.  E.  L'-onard,, 
rue  d'Anvers;  à  Mons  :  chez  M.  Achille  Urt 
ao-ent  de  change,  rue  de  la  Houssière,  13;  à  T 
nai  •  chez  M.  V.  Hebbelinckx,  fonds  pulilics, 
des  Fosses,  18;  à  Gand.chez  M.  Ch.  Declercçi-;^ 


den  Bos,  fonds  publics,  place  d  Armes,  17;  a 
vain  :  chez  M.  J.  Theunis,  agent  de  change,  ru 
la  Librairie,  3. 
On  souscrit  dès  à  présent  par  corresponda 
L'admission  à  la  tlote  olTicieUe  de  la  Bours 
Bruxelles  sera  demandée. 

Si  le  nomljre  des  titres  souscrits  depasse_  c 
des  titrés  mis  en  vente,  il  y  aura  lieu  à  rep 
tion.   


COMPAGNIE  BB:LGE 

DE  MVIOATION  ET  DE  mmiMl  INTERIITIOUI 

Société  anonyme  établie  à  Anvc'rs,  constituée 
par-devant  M"  Van  Halteren,  notaire  à  Bruxelles 
Ir  12  avril  1899.  (Annexes  du  Moniteur  :  28  avril 
18'1<).  Capital  social  1.000.000  de  francs,  divise  en 

10  000  actions  privilégiées  de  100  francs  chacune. 

11  'a  été  créé  eu  outre  5.0U0  actions  ordinaires  sans 
désignation  de  valeur. 

CONSEIL  d'administration  : 
MM  Ed  Briols,  industriel,  à  Bruxelles;  Eug. 
Cambier,  adm.-dél.  des  Aci>iries  de  Charleroi. -a 
Charleroi:  J.  Divoire,  adin.-del  de  la  Société 
L'Industrie  de  Louvain,  à  Bruxelles;  H.  Lielicns, 
ingénieur,  à   Bruxelles;  J.  Maroquin,  adm.-del 


COMPAGNIE 

DU  CHEiyilN  DE  FER  OTTOMAN 

Jonction  Salonique-Constantinople 

assemblée  générale  ordinaire 
MM  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Ass 
blée  générale,  le  10  juin  1899,  à  10  heures  du  m 
au  Siège  de  la  Compagnie,  1,  rue  Misk,  a  C 

tanlinoplo.  ,  . 

Ordre  du  jour  : 
Rapport  (lu  Conseil  d'administration  ; 
Rapport  des  commissaires  ;  _ 
Approliation  des  comptes  de  l'exercice  1898, 
Réélection  de  deux  administrateurs  sortants 
Nomination  d'un  administrateur; 
Election  des  commissaires.  j 
Aux  termes  de  l'article  25  des  statuts,  tout  at 
naire  qui  possède,  soit  à  titre  de  propriétaire, 
à  titre  de  mandataire,  50  actions,  est  de 
membre  de  l'Assemblée .  «.  ■  •  Ji 

Le  dépôt  des  titres  devra  être  effectue  ava 
2  juin,  au  plus  tard,  à  la  Banque  Impériale 
mane,  à  Constantinople,  ou  à  l'Agence  de  celt 
ciété,  à  Paris,  7,  rue  Meyerbeer. 

La  Banque  Impériale  Ottomane  délivrera, 
actionnaires,  des  cartes  d'admission  pour  1  As 
blée  générale  et  tiendra  des  formules  de  pou 
à  la  disposition  de  ceux  d'entre  eux  qui  sef 
empêchés  d'y  assister.  ; 
350  Le  Conseil  d'Administratio' 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  i  la  Bourse  de  Paris 


RENTKS 

I» 

A  fAYKR 

lllllMI 

Intel 

15201 

'.56.041.91t. 

388'7 

116  599. 86.- 

6190 

•231.638.399 

25878 

810.280.114 

Î92.096obl.(le500lr 
||j05.900  obLdelOOlr 
39.182  obl.de  50»  Ir 

Il  10, 000   500  351 


lonbri 

I  U  lllrM 

'.11.242 
I  J34.I6I 
1  1114280 

'.61.547 

1  >39.0'2 
58«.23?. 

II1I6  250 

J.672 

11162*115 


I 859.650 
1517548 

I S64.141 
1182552 
981.441 

I 918  548 
•t95.401 
f,99  440 
225  392 
148.631 
1096?54 
185.212 


182.530 
Il  125. 000 
40  000 
30.000 
II80Û.OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
1  120  000 
'400.000 
I 240.000 
lUoO.Ol'O 
80.000 
40.000 
40.000 


Til. 


)ÉSIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

0/  )  Terme. 

3  %  Amortissable  1  H'^^^^ 
3  %  %  1894  (ano.4K,)j 

Tunis  3%  1892(gar.France,Cpl 
Annam  et  ToDkin  8  1/2  0/0 

(gar.  France)  Terme. 

!VIadagascar2i4  giePrahce.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


ilIVIUUDIl  og  INTtRIT  distribit  to 


mira  de  comp.  comm.  juillel 


1893     1894     18e5  1896 


500 

501 

iOO 

loi 

iOt 

lot 

m 

1U( 

501 

501 

50c 

fil  H 

iOl 

4.0 

lot 

66  S.S 

ÎOO 

iOl 

10( 

tlM 

500 

50t 

lut 

toi 

iOt 

401 

501 
501' 
501 
500 
500 
100 
400 
50( 
500 
£00 
800 
1000 
500 


1000 
50( 
501 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %   

871  3  %  

3  %  quarts  

875  4  %   

876  4  %   

892  2  '/»  %  

quarts  

1894-06  2'K  %  

quarts  

898  2  %  

—  quarts  

Ville  dê  Marseille  i877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(aO  comptant) 
Communales  187  9  2  60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %.... 

—  5me<  

Communales  1891  3  %... 

-         1892  3  %lib... 
Foncières  1895  2,80  %■•■■ 

Bons  de  100  tr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 
_  —  1881 


58.748 
l36i.401 
60.000 
65.301 

61  891 
161  513 

49.730 
497.538 
521.800 

62  200 
.986440 
1865010 
15i  3.10 
800  000 

1(213, 8S5 
'.409770 
i9 15698 
7-2.098 
239  023 
2591547 
b'.1.2M 
â09.909 

132.345 
99  106 
143  529 
1508.411 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50( 
n 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

SOC 

500 

500 
400 
501 
50(i 
500 
500 
50( 


3  .. 

3  .. 

4  50 

15  .. 


3  . 


3  50 


15 


3  .. 


60 


15  . 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 
2  50 


12 


12 


300.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 

1001  Banque  de  France  nom.... 

01  B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

251  Banque  Transatlantique.. 

501  Compagnie  Algérienre. . . 

500  Compt. Nât.d'Esc. de PMis 

251    Crédit.  Algérien  

250  Créd.Fonc.et  Agr.d'Algér 

50o  Crédit  Foncier  de  France 

12f   Crédit  Ind.  et  Comm  

500  Crédit  Lyonnais  

25(   Société  Générale  

101  B.Franç.dei'Afriq.duSud 

501  Banque  Intérnat^  de  Paris 

501    Banque  Parisiennë  

500  Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titrés  bleus 
_         _     3  9j  titres  rouges 

—  Economiques  3  %... 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

OU.  —       —      3  %  

—        _       3  %  nouv. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.     -     3  %  1855  

—  —  3  %  fusion  anc. 
_      _     3  %  fusion  nouv 

2  %  %  


250 
501 
501 
501 
50( 
501 
501 

500 
500 
500 
50( 
500 
501 
501 
500 
50( 
50( 
501 
101 
500 
501 
501 
501 
501 


129 
30 
12  50 
27  50 
25  . 
27  50 
12 
45 
14  58 
30  . 
12  50 

25 
25 

53  22 


Act.  Midi 
Ool,  — 


3  %  

„      _     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Côl.     -     3  %  

_      _     3  %  flouv  

—      —     ^  A  %j -avril et oct 
-  Nord-Est  iranç.  3  % . 
Act.  Orléans  


2  50 


12  . 
16 


17  70 
35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12 
44 
12 
30 
12 

30 
25 
40 


30 
15 
17 
15 
15 
15 
27 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


20 
12 

12  .. 

3  . 

;0  . 

20  . 

10  . 

50 


12  . 


15 
15  . 


107  29 
40 
12  50 
31 
25  . 
27  50 
12  50 
2É  .. 
12  50 
34  .. 
12  50 


3  .. 
3  .. 
3  50 

15  .. 

2  50 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10  .. 

2  50 


1897 


1895      1896      1897  1898 


3  . 
3  .. 

3  51 

15  .. 

2  50 
2  5C 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


12 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2 
10 

2  50 


565 
132  50 
420  .. 

563  '.  . 
565 
382  50 


12 


35 
25 
32  04 


50 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  5C 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 
15 
15 
62  . 
15 
15 

15 

58  50 


119  79  I 

45 
12  50 
32  .. 

25  .. 
21  50 
12  50 

26  .. 
12  29 

34  .. 
12  50 

35  '. 
25  . 
19  01 


13  54 

50 

12 

33 

25 

30 

12 

25 

l-.' 

35 

12 

35 
25 
16 


30 
15 

11  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
21  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
l=i 
55 
15 
15 
15 

12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  50 


30 
15 
11 

15 

15 

27 

15 

35 

15 

15 

15 

15 

56 

15 

15 

15 

12 

50 

15 

15 

64 

15 

15 

12 

15 


1 


100  85 
99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


103  80 
101  60 
101 

505 

93  50 
460 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


519  . 
438  . 
424  . 

581  '. 
581  . 
392  . 


410 


502  50 
500  .. 
500  .. 
167  50 
500 


396  25 
507  50 
190 

75 

72  PJ) 
585 
465 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


i575 
822  50 
420 
545 
m  50 
900  .. 
417  .0 
900  .. 
560  .. 
822  50 
495  . 

572  50 
130  .. 
735  .. 


3600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715  .. 
170  .. 
.45  .. 
145  .. 
147  50 
440 
613  50 
157  50 
960  . 
125  . 
170  . 

170  . 
177  50 

1485  .. 
172 
175 

171  25 


1317  50 
472  50 
470 

1847  50 
187  50 
487  50 


474 

476 
476 
1557 

482 
477 

1318 
480 
476 

1834 
489 


477  50  475 
1580  ..  1602 


398 


412 


501 

503 
504 
411 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3150  . 
882  , 
400 
680 
511 

460 
690 
595 
180 
516 
80 
650 
447 


Cours  de  fl6tiir«  des  .=>  .iHi-niorHS  s«iii . 


7avril    1  mai    ii  mai  l,'*  m;ii  iô  m:\i 


102  10 


101  .. 
106  70 


501 


101  90 
IOt  85 
10;)  25 
loO  0 
103  45 
103  35 

494 


91 
90  501 


562 
430 
420 

576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
602 
472 
502 


401  . 

506 
494 
57 

53  5(' 
627  . 
465 


411 


5 

419 
i09 
107  50 
559  . 
5)6 
394 
102  15 
397 
100  2 
4 '.2  25 
Ui 
404  25 


490  . 
501  25 
498  . 
45  J  .. 

480  2.=. 

iiio  7: 

39i  .. 

494  .. 

iS7  . 

5i  . . 

51  . 

592  .  . 

4511  . 


102  11 
102  U5 

icO  60 
102  80 
108  6l 

495  .. 

84  5f, 

85  75 
169 


102  M 
102  2,-> 
1011  65 
liO  fil) 
102  8i 
102  7i' 


4y  .  . 

85  . 
8)  . 

466  . 


555 
420 
409 
108- 
561 
560 
394 
103 
397 
ll'O  25 
411  . 
1!0  5 
403  2i 


102 
102 

100  80 
11-2  8 
102  00 

496  . 

85  , 
85  . 
466  . 


490  .. 
502  . 

496  îO 
458  50 
180  . 
ICO  51 
394  25 
49  i 
487 

53  2o 

51 
589 
418  25 


3560  ..3995 
9o5  ..1115 
440  ..I  127 
780  . 
588 


.90 
479 
683 
464 
465 
461 
120 
412 
1030 


419  . 

488  . 

482  . 

1140  . 

487  ' 
483 
455 
1315 
483 
482 
1915 
494 
491 
456 
480 
1144 


588  .. 
485  .. 
600 
847  .. 
530  .. 
80 
565 
483  .. 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


616  . 

495  . 

140  . 

636  . 
933 

586  . 

98  . 

638  . 

501  . 


5:-.!  . 

119  . 

409  51 
i(.9  75 
559  .  . 
Ô6i  . . 
393  75 
103  75 
391  .. 
9'J  .. 
443 
111  5u 
403 


190  .. 

49  j  25 
496  5u 
45  i  . 
479  ,. 
101  ., 
391 
^91. 
^87  . 
54 

50  7 
584  50 
450  . . 


553 
US  50 
111 

1J9 

555  5U 
oM 

3!i2  75 
103  .. 
393  7 
9  J  50 
448  . 
111  25 
102  .. 


102  4 

102  40 
100  51 
h  0  Oi 
1j2  t:7 
102  80 

497 

85 
85 
4Gfi 


1072 
1135 

428 

790 

023 

49 '> 
739 
610 
955 
585 
97 
Ô60 
509  50 
885  . 


476 
480 
471 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2)97 
490 
488 
445 
475 

1885 


750  . 

462  . 
719  . 
115  . 
455  . 
455  . 
750  . 
449  . 

1(053  . 

522  . 

465  25 

161  50 

46 '« 
11955 

467 

465 

459  50 
426  .. 
|1395  .. 

463  . 
461  .. 

I2I6O  .. 

468  2ô 

477  .. 

422  .. 

451  .. 
11811  .. 


iC20  .. 
113>  .. 

m  .. 

760  . . 
621  .. 

500 
135  .. 
634  . 
958  .. 
587  . . 
105  . . 
668  .. 
500  . 
881  50 


490 

497 

496 

455 

479 

luO 

Si'i 

4W3 

483  . 
53  50 
50  5i' 

513  .. 

i5J  .. 


555  . 
419  . 
410  . 
1)  . 

557  . 
557  . 
333  . 

Itf'i  . 
393  50 
99  5 

441  . 

111  8 

402  50 


in40  . 
1146 

'.-.8 

790 

681 

4Ç6 
7 '.5 
634 
966 
6  5 
lOi 
6^0 
500 


490 
496 
4M7 
ir3 

i79 
100 
39. 
494 
485  . 

51 

51  . 
o83  . 
419  . 


4005 
1140 
428 
185 
621 

500 
73li 
634 
962 
60  J 
103 
665 


50 


742 
456  .. 
713  . 
4i9  . 
451  75 
451 
715 
150 
1045 
515 
465 
460  25 
462 
1960 
463 
165 
162 
427  50 
1390  . 
163  5( 
462  .. 
2165  .. 
471  . 
475  . . 
422 
ilè  '■■ 
•805  . . 


7oO  . 
451  . 
713  . 
451  . 
451  . 
4.6  50 
756 
450  2b 
0  30 
505 
169  25 
465 


745  .. 
459  . 

150  . 
450  . 
146  . 
735  . 

151  . 
1(  30  . 

500  . 
'.70  75 
106 


1920  .. 

168  .. 

163  . . 

421  75 
1390  .. 

467  .. 

467  .. 
2173  .. 

471  . 

480  .. 

182  .. 

460  . 
1805  . 


745 
459 
710 
416 

4;o 

416 

126 
451 
1026 
500 
469  50 
464  25 


1911 

167 
170  .. 
166  .. 

121  25 
1390  . 

169  7f. 

168  50 
211-2  .  . 

474  2.) 

'.28  .. 
Ifil  . 


19.2 

468 

46:i 

-.21 
1395 

46=)  2 

162  I 
■2170 

112 

486 

4-22 

161 
1800 


il.- 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


91.529 
3447131 
11S61C0 
96.91)0 
263.1»: 
266.555 
337N6SS4 
1211-'7 
33.381 
84.500 

150.201 
9.79-i 
41.408 


75.618 
60.000 
74.639 
34.111 

201.889 
80  COCi 

120.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.00(1 
70  500 
22.700 
27.300 
15.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
00.000 
39.600 
60.000 


iftiobri 
il  tUni 


kma. 


500 
500 
5Ô0 
250 

»' 
500 
500 
500 

1 

500  500 
100  luO 


100 
250 
t) 

100 
500 

50Q 
500 
400 
500 
» 

500' 
300 :  3où 


ioo 
250 
» 

100 

500 

500 
500 
105 
500 

» 
500 


flombn  it  titres 


525481.665  * 
f9076?.000  f. 
524»06.200rt, 
3.465.600  £ 
18.646.800  £ 
59.720  »b 
.^89  483.0001 
700. OuO  Jb 
.35.000.000  f. 
160710.000  r. 
1399^9«000  f. 
734839. 500f. 


1.179. 700  »b 
1.092. 100 eb 
39.784.145  f. 
60.8.i7  •!> 
m.  890  «b 
UW>0  000  f. 
382(XK).O0O  ri 

6"..0Uj  olj'ly28 


1924 


1916 
1932 
198' 


1941 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

4CT.  ET  OBL.  AD  COMPT.)  (Suite) 


DITIDUUI  ai  IIITIEIT  4Utribii«  •• 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


1936 
1940 
lyi9 
t922 
1962 


86.630. tuu  f. 
54.441.152  f. 
?0. 381. 920  £ 
455.2iOob 
27.632.lX)0  f. 
261.732.000  f. 
tlflTi47.5UOf. 

isoyoo.oooi 

i  ,CtS7.2t)2ot, 
143810.500  r. 
4915ê2.50O  f 
6498«7.500f. 
40. 400.000  f. 
i7(jy25.0O0  I, 
451562.500  i. 
1910492000  f. 
Ô5f.«*25.Ù0O  (■ 
397687.500  f. 
107000.000  I 
à5. 000. 000  f. 
J41372.C00  f. 
B9. 833. 000  t. 
8.546:235  £1 
31941. 9!i8£a 
46490.911  £1 
103«9d.OOO  t 
180006  .000  t 
120295.5001 

6.124.920  £ 
21. 627.6001 
39.399.500  f. 

8.087.540  £ 
20.500.000  4 


IW65 
1944 
» 

1925 

1S5 

r.8i 

i'JM 

195S 

1951 

1961 

1970 

1971 

1950 

1975 

1975 

1970 

1973 

19 

1967 

1950 

1980 


1931 
1931 

1950 
1984 
1958 
1988 


Act.  Orléans  jouiss  

Obi.    -    i  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  K  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  el 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptai^t) 

DocHs  et  Entrep.  Ms^rseUle 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Ch  Gle  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

C'«  Gi«  Traiîsatlantiqiie  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  '         —  jouiss... 

Voitures  à  Paris,  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decauville  aiué  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C''!  f  •«) 

Métaux  (G'«  f"  des)  

Séls  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C»  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  dé)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des). . . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  «4  %  (ch.fix.ei}iM) 
Argentine  5  %  1891..;... 
Autriche!  %  or  (ch.  fixe  2f.50) 
Brésil  i  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  ,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Diira-Sauieh  4  % 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Estérieure. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  $  %  %  1889 .... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  »«87  

—  2J/j%orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Siat  de)  s«/o  mi 
Norvège  3  %  18»8  

_       S  y,  %  1894  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aaiort.  1894 

—  4  %  amort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869   

—  i  %  1880  

—  4  %  or  188»  

—  —  1890  (8«et3«émis, 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  1893  (5«  émis.). . . 
—  1891  (6«  émis.).. . 

—  Consoli<lé4%(l'«etï«sér, 

—  3  %orl'i9l  Iet2«émig.l89 

—  3  y,  %  1894   

Serbie  4  %  1895  

Suède  8  %  ISS'I  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1«90  (eh.  de  Ur) 
Dette  Ottomane  série  B... 

—  série  C. . . 

—  série  D. . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottomaa  4  %  1891  

—  i  %  Tombac  1893 

—  I  %  mi  

—  i  y,  %  1891  

Orupuay  3  %  %  1891  


43  50 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 
20 
25 
10 
15 

81  55 


52  50 
40 


37  50 
85  .. 


97  09 
40  61 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 


50 


50 


43  50 
15  . 
15  .. 


15  .. 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


80 
27  50 
63 
62  50 
50 
15 
25 
40 
15 
87  50 


44 

âl  50 


85  .. 


43  60 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18  . 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 

28  50 


40 
87  50 
7 

18 
25  .. 


85  99  49 


40  36 
25  .. 
9  .. 


50 


41  96 
18  50 


8  75 
5 
4 
4  50 
4 


4  . 


50 


50 


50 


4 

4  34 

'3  .. 
3  60 
1  .. 

22  50 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 

'4 

3  .. 


3 
1 
1 
1 

80 
20 
85 
4 

80 
80 

'3  50 


4 
4 

'3 

3  60 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
i 
4 
4 
i 
3 

8  60 


3 
1 
1 
1 

20 

80 

85 
4 

20 

80 
3  60 
3  60 


3 
4 
4 

3 
4 

6 
5 

3  50 
15 


4 
4 

3 

3  50 
1  . 
22  50 
3 
4 
4 


3 

3  50 
4 


50 


3 
3 
3 
1 
1 
1 

80 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18 
28  50 
66  dO 
65 
52  50 
18 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  .. 
30 

25  .. 


100  05 
42  28 
15  .. 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 

4  .. 


3  50 
4 


50 


4  . 
4  . 

'3  ' 

3  50 
1 

88  50 
3 
4 
4 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
80 
80 
25 

4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18  . 

28  50 
68 
62 
49  50 
15  . 
25  .. 
65  .. 
40  .  . 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


1895      1896       1897      1  898 


1185 

475 
472  50 

475  '.  . 
1095  .. 
475  .. 
472  50 
620 
455 

472  50 
270  .. 
425  .. 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  . 

502  50 

575  .. 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


1130 
488 

480 
442 
478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 

530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 

15 


50 


25 
3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 
3 
1 

1  .. 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


107  65 
340  . 
103  50 

80  . 

76  85 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
615  50 
242  50 
175  . 


104  60 
90  90 

'97  60 
100  75 
26  20 
470 

89  80 

90  85 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  85 

102  85 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

i02 
44  50 
28  80 
25  90 

477  60 

490 

515 

103  80 
467  60 
487  50 

99 
49 


1390 

482 
480 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


470 
740 

2400 
128 
8.» 
362 
690 

1935 
350 
835 
121 
117 

1030 
740 
92 
650 


125 
3255 
1280 
445 
265 


113  . 

428  . 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371 
312 


177  . 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489  . 

92  . 

89  25 

89  40 


108  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  80 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
80  60 

380 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
30  &C 


112  80 

164  80 
69  35 
66  35 


106  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
372 
310 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
n  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360  . 
435 

99  20 
40  80 


50 


3715 


112 

448 
103 
53 
52 
4  40 
106 
94 


109  . 
104  2 
34  . 
157  . 
129  . 


214 
225 


97 


450 


106  1 
106 
10  i 


101 
47 
27 
22 
407 
470 
499 
103 
370 
160 
100 
44 


Cours  de  clôture  des  5  dei-nieres  sem. 

27avril 

4  mai 

12  mai 

.8  maij 

25  mai 

1300  .. 

1290  . 

l2.?ll 

1299 

1295  . . 

463  50 

467 

170 

470  50 

467  .. 

464  .. 

465 

168 

166  50 

465  75 

421  50 

422  75 

423  . 

i-i3 

422  50 

161  50 

163  75 

405  50 

467  50 

469  .. 

1165  . . 

1160 

1160 

llr'3 

llôO  .. 

4(33  .. 

465 

46'* 

470 

465  25 

460  5o 

162  50 

164 

466  ê 

.0 

462  .. 

655  . . 

655 

650 

645 

650  .. 

44S  .. 

448 

448 

450 

450  .. 

460 

.457  50 

4'j7 

455 

358  '.  . 

350 

350 

350 

352 

443  .. 

444 

453 

450 

449  .. 

460  .. 

460 

442 

445 

450  . . 

655  .. 

651 

655 

650  .. 

22j0  .. 

2240 

2-250 

2240 

2230  .. 

1 257  . . 

1260 

1250 

129J 

l3ob 

920  .. 

930 

920 

930 

950 

332  .. 

330 

312 

335 

335  .. 

6^0 

590 

t20 

600 

600  . . 

1690 

1705 

1710 

1749  .. 

1205 

1215 

1215 

1270 

665  .. 

669 

655 

045 

625  . . 

206  .. 

216 

243 

282 

269  . . 

97  .. 

111 

110 

121 

114  . . 

1390  .. 

1500 

14.50 

1410 

1445  . . 

1100  .. 

1180 

1170 

1150  . . 

117  . 

lié 

119 

119 

120  .. 

030  .. 

600 

600 

590 

580  . . 

590  .. 

535 

631 

593 

570  .. 

16  50 

16  50 

20 

18  .. 

108  .. 

110 

iio 

112 

111  . 

3S24  .. 

iSiO 

iSi-i 

3785 

3715  .. 

1439  .. 

1135 

1135 

1185 

1417  .. 

547  .. 

536 

538 

550 

545  .. 

301  .. 

303 

315 

320 

316  .. 

.    110  20 

110 

110  30 

110 

75 

UO  .. 

.    102  .. 

101 

50 

toi 

70 

101 

55 

101  50 

05  30 

67 

67 

69 

50 

6S  75 

5     03  90 

66 

66 

45 

67 

90 

67  75 

.    423  . 

420 

m 

127 

425  . . 

0   102  70 

103 

103 

103  2i 

103  50 

.     92  .. 

92 

91 

50 

91 

90  50 

94 

95 

93 

93  4i 

5  102  20 

102 

5<j 

102  50 

102  7. 

102  75 

.   110  .. 

109 

40 

lu7  50 

107  30 

106  35 

5   103  . 

103 

20 

102 

65 

lt..2 

90 

102  50 

59  25 

6a 

20 

60 

s5 

64  10 

04  07 

.   270  .. 

277 

27d 

276 

294  .. 

237 

218 

237 

257  .. 

615 

.   218  .. 

218 

2b 

266 

0    99  . 

0   103  25 

103  25 

103 

102  60 

102  50 

0     95  05 

95 

70 

f6  50 

96 

20 

96  .. 

.    367  .. 

367 

3S9 

371 

378  . . 

91 

0    "99  50 

100 

99 

80 

100 

100  . . 

5    26  10 

27 

25 

27  50 

27 

75 

27  70 

.   486  n 

487 

486 

492 

492  . . 

0    96  .. 

90 

90 

91 

91  25 

0    92  75 

94 

50 

94 

50 

95  . . 

0    94  20 

91 

94 

40 

95 

2ô 

95  25 

0    94  50 

94  40 

92  63 

93 

93  85 

5    103  50 

103 

15 

loi 

30 

102 

2.' 

102  .. 

0   103  50 

103 

103 

35 

101 

4C 

101  65 

5    102  .. 

101  85 

ii-2  3u 

102 

5( 

102  60 

0   102  3û 

102 

lo2 

1^ 

102 

95 

102  70 

0   101  6:j 

102 

7t 

102 

Z' 

1C2 

a 

105  . 

0    102  75 

102 

11 

102  3» 

104  .. 

5   102  75 

103  05 

103 

Su 

104 

il 

104  60 

.    102  50 

102 

4C 

102 

80 

103 

103  40 

0     92  10 

92 

4= 

92 

dC 

92 

92  93 

0     99  50 

99 

5t 

100 

99 

61 

99  70 

0     62  40 

62  7t 

63 

03 

65  .. 

.     9i  . 

9i 

94  .. 

5   ...  . 

'99 

9; 

100 

4C 

100  50 

.  100  5r 

100  5C 

100 

100 

100  40 

.     47  97 

4,S  2t 

4S  IC 

47 

9C 

47  50 

27  IC 

27 

6C 

27 

6f 

27 

4t 

27  15 

5     23  . 

23  3C 

23  3î 

23 

8= 

23  .. 

.    414  . 

416 

420 

418 

418  . 

.    481  5C 

483 

484 

485 

491  . 

.    503  . 

5j3 

501 

501 

499  .. 

104  50 

408 

408 

409 

415  .. 

'.   486  '. 

462 

467 

467 

464  50 

.    100  .. 

100 

5C 

101 

.     49  8C 

60 

9G 

19 

70 

50  .. 

49  70 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


IobI^i  TiI.  SoniB 
it  Ittrti   tom  l  'wt 


jOO.OOO 
100.000 

iuo.ooo 

■)OO.OllO 
7H.000 

lao.ooo 

ISO. 000 
100. OOO 
95.000 
80.000 

m.3.><5 

98.337 
524.601 
658.799 
117. 403 
188.452 
393.330 
118.250 
731.431 
3207617 
îWO.OOj 
ilO.ltO 
91.359 
490.000 
609.329 
817.910 
46.763 
47.122 
95, 4 12 
198.370 
il  3. 55?. 
234.424 
84.595 
57.129 
100.000 
70.000 
ai9.385 
555.-932 
H2H18 
139.239 
67.723 
112,823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
:}25.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


500 

500 
500' 
500 
100 
500 
900 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
ôW 
50(5 
50O 
500 
300 
5ûJ, 
500 
500 

m 

SOÛ 
51)0 
500 
9C0 
500 
500 
500 
50i) 
aW 
SoO 
5Ô0 


600 
200 
200 
250 
100 
201 
12: 
200 
» 

501.1 
500 
501 
501, 
5(XJ 
500 
500 
500 
5U0 
500 
SOli 
500 
500 
lOt 
50iJ 
50( 
50lj 
501. 
500 
5Ul. 
50i; 
5Û0 

sqti 

500 


SÛOj  4X)l 


Stil 


500 j  500 

500 1  50.0 

500  5ÛU 

iO£'  lOi 

500  ;  500 

5£|  5i'i 

5fi  5i' 

200  200 

500  500 

500,  500 


DÉSIGNATION  DKS  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Baugue  nat.  du  Mexique 

Banque  Ottomane  

Hobinson  Banking  Cy  Ld 
Créflit  Foncier  d'Autriche 
Créctit  Foncier  Egyptien 
Crédit  6'oncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  20  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  anc.   —   3%!"  à  8*  émis. 

—  —    —   9«  émis. . . . 

—  —    —  10»  émis  

—  Douv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.         —  3%  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Niti'ates  Railways  Ci  H 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —         3  %t" série. 

—  —  —  2«  série. 

—  —  —  3"  série. 

—  —  _  4e  séx'ie. 

—  —  —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l'ehyp. 

—  -         -  2«hyp. 

—  —  —       3"  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salon  1  que-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.        —         3  %  l'i  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  —  —     3«  hyp: 

—  SmyTne-Cassaba4%94 

—  -         •  4%95 

—  Suddel'Esp.3%liehyp. 

Act.  Wagons-Lits  t . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,usin»Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Phiilippines. . . 
Tabacs  du  Portugal  


tlTIDSIlUI  OD  lITiUr  iilstrlljD«  tn 


1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

1897 

1898 

li  u. 

16  u. 

14  fl. 

12  n. 

S  ii. 

600  . . 

536  . . 

520  .. 

488  . . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500  .. 

499  . . 

490  . . 

450  . . 

17  30 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

552  50 

580  . . 

592  . . 

604  . . 

17  50 

20  . . 

15  . . 

12  50 

12  50 

725  . . 

572  . . 

574  . . 

565  .. 

10  . . 

6  25 

153  . . 

108  .. 

74  .. 

o7  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

IS90  .. 

1266  . . 

1300  .. 

1300  . . 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

5  50 

6  . . 

462  50 

479  . . 

489  . . 

515  . . 

30  . . 

34  . . 

24  . . 

24  . . 

2i  . . 

850  .. 
62  50 

60  .. 

790  .. 
45  .. 

38  .. 

160  .. 
250  .. 

136  .. 
266  .. 

65  .. 
180  .. 

65  .. 
150  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

248  75 

2SS  .. 

176  .. 

115  .. 

«o  , . 

33  . . 

28  . . 

31  . . 

28  50 

937  50 

775  . . 

775  . . 

782  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

472  50 

475  .. 

478  ., 

475  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

461  25 

467  . . 

469  . . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

455  .. 

459  . 

467  .. 

15  . , 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

461  25 

468  .. 

476 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

300  .. 

304  .. 

295  .. 

286  .. 

4  . . 

4  . . 

5  .. 

4  . . 

3  . . 

242  50 

225  .. 

195  . , 

173  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

365  . . 

364  . . 

386  .. 

389  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

362  50 

360  . . 

382  .. 

385  . 

33  . . 

33  . . 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

657  50 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

20  .. 

40  10 

29  25 

7  50 

450  .. 

200  .. 

115  .. 

130  .. 

15  . . 

87  50 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

227  50 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

207  .. 

240  . . 

205  .. 

172  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

2Q0  .. 

244  . . 

209  .. 

168  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

195  .. 

239  .. 

207  ,  . 

168  .. 

15  . . 

15  . . 

15  ,  . 

15  . . 

15  . . 

195  .. 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

225  .. 

248  . . 

215  .. 

173  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

235  .. 

254  .. 

219  .. 

182  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

223  75 

249  .. 

215  .. 

171  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

435  ., 

43  75 
320  .. 

85  .. 

45  .. 

270  .. 

31  .. 
278  .. 

7  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

280  .. 

15  .. 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

295  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229  .. 

80  .. 

20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

15  .. 

7  50 

85 

118  .. 

10?  .. 

100  .. 

17  50 

20  .. 

30  .. 

30  .. 

32  50 

605  .. 

765  .. 

17  50 

7  50 

150  .. 

143  .. 

100  .. 

71  .. 

17  60 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

400  .. 

610  .. 

680  .. 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37 

855 
65  .. 

1235  .. 

9 

142  50 

76  .. 

io 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65a 

190  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

20  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

496  25 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

40  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

670  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

12  10 

11  40 

U  85 

14  55 

15  26 

535  .. 

580  .. 

55o  .. 

500  .. 

Cours  de  comp.  comm.  juillet 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  «•m. 


.'7avril    !  mai   12  mai  18  mai  25  ma 


500  ., 
519  ., 
655  ., 
580  .. 
112  .. 
1317  .. 
9  .. 


107  .. 
212  .. 
239  .. 
231  .. 
777  .. 
159  .  . 
410  50 
443  25 
448  .. 
2i5  .. 
152  .. 
3-/6  .. 
374  .. 
105  .. 
220  .. 
183  .. 
267  .. 
248  .. 
250  .. 


247  .. 

255  .. 

254  .. 

213  .. 


70  .. 

2;g  .. 

274  .. 

314  .. 

305  . . 

304  .. 

429  .. 

365  .. 

155  . 

804  50 

170  .. 

1199  .. 

2035  .. 


518 
519 
615 
601 
103 
1315 
539 


92  . 
290  . 
610  . 
613  . 


110  .. 
231  .. 
240  .. 

227  ,. 
776  .. 
155  .. 

445  .. 
435  25 

446  . . 

m  .. 

150  .. 

365  .. 
352  .. 
722  . 
210  .. 
189  .. 
203  .  . 
24  4,.. 
245  .. 
245  .. 
249  .. 
215  .. 
253  50 
255  .- 
210  .. 
212  .. 

"67  50 

280  .. 

276  .. 

315  .. 

305  .. 

305  . . 

429  .. 

370  .. 

160  .. 

810  .. 

165  .. 
1267  .. 
2?65  .. 


529  ., 
5i0  .. 
654  . . 
601  .. 
113  . 

'535 


116 
275 
216 

238 
775 
455 

438 
418 
2-!5 
150 
364 
364 

7i;s 

242 
2^0 
268 
250 
254 
255 
258 
250 
262 
260 
246 
248 

'70 
277 
285 
311 
307 
3d5 
432 
370 
150 
815 
172 
1214 
2.20 


50 


52i  ., 

536  ., 

Ghô  . 

600  ., 

109  ., 

519  '. 


50 


293  .. 
"30  .. 

620  .. 


ICO 
292 
717 

635 


153 
283 
235 
235 
775 
160 
i  17 
440 
453 

220  ., 
150  . 
:i57  ., 
.^52  ., 
722  ., 
215  ., 

221  ., 
265  . 
255  . 

257  . 

258  '.  . 
i50  ., 
258  .. 
Ï59  ., 

219 

'74  ." 

27,S  . 

292  ., 

315  . 

304 

30S 

4ii9 

379 

150 

790 

176 
1250 
2  ..50 
35 

100 

297 

701 

610 


50 


523 
533 
660 
593 
108 

532 


141 

280 

m 

233  50 
7?i 
458 
418 
439  50 
452  50 
220  .. 
152  .. 
361  .. 
357  . 
719  ., 
235  . . 
23Q  .. 
263  .. 
248  .. 
253  .. 
250  . 
253  ., 
218  .. 
255  .. 
261  . 
245  .. 
245  25 
460  .. 
94  .. 
277  .. 
289  ., 
312  ., 
303  . 
302  50 
432  .. 
376  .. 

797  '.  . 

172  .. 

12  44  . 

2510  . 

34  . 


304 
710 
650 


VALEURS  FRANÇAISES   ET  ÉTRAIMGÉRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


Ho!obri 
it  liirti 


10.977 
15.791 
33.445 
20.40C 
6.000 
1.200 
6.000 
6.000 
24.00(- 
100.  OOt 
16.301 
1.715 
4.28; 
26.000 
12.000 
20.000 
83.200 
32.600 
25.440 
20.00(- 
40.0* 
20.000 
6.600 
11.000 
21  W 
24.000 
10.000 
20.000 
25.000 
10.000 
.000 
14.000 
9  023 
20.000 
24,000 
10.000 


IIH, 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
lOv 
500 
500 

» 
500 
500 
500 

»■ 
SOO 

5041 

5(10 
500 

5C0 

m 
m< 

50i.', 
50i 
500 
500 

m 

500 

500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  'VALEURS 


VALEURS  FRANÇ,  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Gi«  Gi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Ciiine... 
B^nq.  apéc.  de  Val,  Indust. 

Gaa  et  Eaux  

Gaz  de  Bardeaux  

—  jouiss  

Gaz  (G'o  centrale),  

Dombrowai  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid. (Mines  de  cuiv.) 

Curmaux  (Mines  de)  

Lauriura  (Mines  du)  

Le  Niclîel  

Aciéries 'de  France  

Aciéries  dé  Longwy  

Âtel.  et  CHant.  de  la  Loire 
Ch.  et  Atei.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Ifives-LUle  

Forces  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Obavgeurp-Réunis  

0''Havr."-Fén.  deNav.  àV^. 
Bènéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Eûtrepr. mîlit.  et  civ.  (C'«  G'») 

Stabiissements  Duval  

Ot,  Ditttill;  Cusenier  et  O'». 

Gr-  Moulins  de  Corbeil  

Litâ  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Deroleri 

18  mai 

cours  cotés 

25  jna 

1700  . 

645  .. 

640  .. 

t;80  .. 

1320 

1280  .. 

225 

1250  .. 

530 

860 

2:!i  'lO 

2  J5  . . 

614  .. 

614  .. 

1925  .. 

1260  . . 

1620  .. 

1650  .. 

1600  .. 

1170  .. 

1160  .. 

1170  .. 

«5  . . 

658  50 

660  .. 

410  . . 

4\0 

1070  .. 

1094 

1075  .. 

1300  .. 

1265  .. 

1300  .. 

810  . . 

835  .. 

810  .. 

672  .  . 

672  .. 

675  .. 

700  .. 

696  .. 

710  .. 

610  .. 

608  . 

!420  .. 

1424  '.  . 

1421  .. 

17iO  .. 

1770 

780  .. 

785  .. 

778  .. 

1240  . . 

1285  .. 

#. .  .  . 

542  .. 

5150  .. 

195 

335U 

890  .. 

890  .. 

890  .. 

335  .. 

355  .. 

1600 

Nombro 
d«  lltrci 


112.000 

56.700 
165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
19.000 
31.8dO 
.'26.534 
9.391 
18.800 
6.554 
33.083 
89.313 
117.411 
32.514 
i87.490 
6.800 
5.160 
32.121 
231.844 
69.217 
218.207 


36.660 
29.373 
97.780 
49.232 
34.101 
48.572 


37., "80 
50.448 


500 
500 
500 
500 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
460 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


Somm 
ion. 


500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
460 
SOO 
500 
500 
5Û0 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Gb.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Gh.  de  fer)  5  %.... 
Cl»  Gi«  F'«  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  lâofâ  % 
-  obi.  de35ûi'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  uouv. 

Gaz  et  Baux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 

Aciéries  de  France  4i  %  

Atel.  et  Ch.  do  là  Loira  4  % 
Fives-Lille  0  %  1"  et  2»  émis 
Métaux  (Gi«  P««)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  4  %   . . 

Voitures  â  Paris  4  %  

Ci"  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G'o  de  Laiterie  5  %  

Lits  MiUtaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2"  série  


COURS  UE  CLOTURE 


Derniers 
cours colôs 


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  ,1888  

Espirito-Santo&  %  1894...  , 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTKANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de'Sosaowice  S  %  

Obi.  Wag.-Lits  4  %  l",2o  gér. 


265  .. 
172  .. 
515  . . 
255  .. 
212  .. 
443 
501 
511 

DU8 

5f3 
4S,-i  .50 
496 

502  50 
f  10 
474  50 
3B0  . 
514  . 
296  . 
ii05  . 
619  . 
477  50 
471 


18  mai  25  mai 


221 
152 
194 
3  45 
19d 


507  .. 


173  25 

512 

255 

222 

44! 

512 

503 

50 

5U0 
5113 
512  50 
473 

3eo 

510 
296 

618 
477  50 


liiO 


340 


506  50 


268 
514 


442 

500 

510 

506  50 

503 

481 

500 

5('2 

511 

413 

360 

366 

(j22 


474 


341  50 


508  .. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

mRAIN,  l)oul.  Pasteur,  angle  rue  Armorique. 
Cco  710     M  à  p.  105.();)U  f.  A  adj'-  s.  1  ench., 
C-b.  not.,  ;^)niai.  Sad.  A  M.  Verhacchf',  arch..  16,r.  des 
Pts-Pcres.  et  à  M"  Kasllor,  not.,  11(3,  Fg  Si- Honoré. 
•  ,  351 


nn  An^û  d'anole  compr.2Mais;ons.l°ruederUni- 
r  nU!  versitp,  149.  et  Malar,  13:  2"  r.  Malar,  15,  G- 
380"'.  Rcv.  lir.  18.7-6  f.  M.  à  p.  180.000  f.  Aadj's'- 1  ench., 
ch.  not.,  le  30  mai.  S'adr.  aux  not.  M"  Delapalme,  8,  r. 
Vill<'rsexeletLanquest,92,b.  Haussmann,dép.  ench. 

3Ô2 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le   Jeudi   So   INJIai  1899 

DE  10  A  4  HEURES 

A  Bruxelles,  chez  MM.  Cassel  et  Gie,  56fl,  rue  du 
Marais  ; 

M.  Josse  Allard,  2,  rue  Guimard  ; 
M.  J.  Matthieu  et  Fils,  46,  rue  Royale  ; 
A  Liège,  à  la  Banque  Liégeoise,  36,  rue  de  l'Uni- 

VGrsit6  * 

A  Anvers',  chez  MM.  Paul  Mayer  et  Gie,  19bis,  rue 
Hochstetters. 


Paris,  7,  pass.  Pecquay  ;r.  Rambuteau) 

 G«  300  m.  env.  Rev.  10.527  fr.  M.  à  p. 

125.IIIIÔ  fr.  Àdj''  s.  1  ench.  ch.  not.  Paris,  30  mai  99. 
M«  Lauquesl,  notaire,  92,  boulevard  Haussmann. 

Il  i  irjAVr.Buzelin,S(18^arr.).G«:3rj5'".R.b. 9.330. 
lU  AlijUil  M.  à  p.  lOO.OOO  f.  A  adj'  s'  1  enc.  ch.  not 
30  mai.  S  adr.  à  M"  Péronne,  not.,  18,  rue  Pépinière. 
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L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 


SOCIÉTÉ  FINANCIÈRE 


TRANSPORTS  ET  D'EÏÏREPRMSMXDOSTRIEILES 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

tonslituée  par  acte  passé  devant  M«  Maurice- Au 
guste-Léon  de  Doncker,  no  aire  à  Bruxelles,  le 
21  lévrier  1898  et  publié  au  Moniteur  belge  le 
»  mars  1898.   

Capital  social  :  15  millions  de  fr. 

divisé  en  20.000  aciions  de  500  fr. 
entièrement  libérées,  et  10.000  actions  de  500  Ir 
libérées  de  25  0/0. 


SIÈGE  SOCIAL  :  BRUXELLES 


CONSEIL  d'administration 

M.  Victor  Fris,  membre  de  la  Chambre  des  Re- 
présentants, président  de  la  Société  nationale  des 
Chemins  de  ter  vicinaux,  à  Matines; 

M.  .losse  Allard,  banquier  à  Bruxelles  ; 

M.  Jacques  Cassel,  banquier  à  Bruxelles  ; 

M.  Léon  Cassel,  banquier  à  Bruxelles; 

M.  Constantin  de  Burlet,  directeur  général  de  la 
Société  nationale  des  Chemins  de  fer  vicinaux,  à 
Baulers  ; 

M.  le  baron  Ch.  del  Marmol,  président  de  la 
Banque  Liégeoise,  à  Liège  ; 

M.  Albert  Ellissen,  administrateur-délégué  de  la 
(Compagnie  continentale  du  Gaz,  à  Paris  ; 

M.  Samuel  Kocherthaler,  directeur  de  la  «  Gesell 
schafl  iûr  Elcklrische  Untornehmungen  .i,  à  Berlin 

M.  Isidore  Locwe,  directeur  de  la  Société  ano 
iiyme  Ludw,  Loevve  et  CAe.  à  Berlin  ; 

M.  \Vold<;mar  MuUer,  conseiller  supérieur  des 
linances  en  retraite,  directeur  de  la  «  Dresdner 
Bank  »,  à  Berlin  ;  . 

M.  .loseph  Nauheim,  administrateur  de  la  Brr 
tisli  Tbomson-Houslon  Company,  à  Londres; 

M.  h',  docteur  Arthur  Salomonsohn,  associé  de  la 
Direction  de  la  «  Disconto  Gesellschaft  »,  à  Berlin 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

de  I  0.000  actions  de  500  francs 

entièrement  liliérées,  au  porteur. 


Ces  actions  sont  émises  au  prix  de  680  fr 

\  En  souscrivant  Fr.  80 

PAVATiLEs  j  ^      i.('ipartilion   600 

Fr.  680 

contre  délivrance  du  titre  définitif,  avec  les  cou 
pons  n°  1  de  l'exercice  courant  et  suivants  attachés 
Dans  le  cas  où  les  demandes  dépasseraient  le 
nombre  de  titres  mi-<  en  souseription,  elles  seron' 
soumises  à  répaitition,  sans  délivrance  de  frac 
lions. 

A  défaut  de  paiement,  les  souscripteurs  seront 
passibles  d'un  intrrèt  de  relard  au  taux  de  5  0/0 
l'an,  et  leurs  titres  pourront  être  vendus,  sans  mise 
en  demeure,  un  mois  après  la  répartition,  pour  h 
conipti;  et  aux  ris-ques  et  périls  des  retardataires 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE 

DES 

TRAMWAYS  D'ANVERS 

(société  anonyme) 
Constituée  par  acte  passé  par-devant  M»  F. -A.  Ghey- 
sens,  notaire  à  Anvers,  et  M«  Ed.  van  Halteren, 
notaire  à  Bruxelles,  le  24  avril  1899,  et  publié 
aux  annexes  du  Moniteur  belge  les  8-9  mai  1899 

SIÈGE  SOCIAL  :  ANVERS 

Capital  social  :  10  millions  de  francs 

CONSEIL  d'administration 

M.  Henri  Vanderlinden,  président  du  Conseil 
d'administration  des  Tramways  du  Sud,  président; 

M.  Firmin  Lambeau,  agent  de  change  à  Bruxel 
les,  vice-président  ;  ,  ,     ,  , 

M-  Charles  Charlier,  administrateur-delegue  de 
la  Compagnie  Mutuelle  de  Tramways,  administra- 
teur-délégué ; 

M.  Martial  Chapel,  administrateur  des  Iram- 
ways  Anversois,  administrateur  ; 

M.  Auguste  Delbeke,  administrateur  des  Tram- 
ways Nationaux,  administrateur  ; 
M  Frédéric  Delvaux,  avocat,  administrateur  ; 
M.  Charles  Dupuich,  administrateur  des  Tram 
ways  Bruxellois,  administrateur  ; 

M.  Henri-Jacques  Engels,  directeur  de  Compa 
gnies  d'assurances,  administrateur  ; 

M.  Frédéric  Jacobs  tils,  receveur  particulier, 
administrateur  ; 

M.  Désiré  Maas,  président  du  Conseil  d  admmis 
tration  des  Tramways  Maritimes  d'Anvers,  admi 
nistrateur  ;  ,    .  .  ,  ^ 

M.  Edouard  Thys,  banquier,  administrateur. 

VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

50.000  Actions  de  capital  de  100  francs  nominal 

entièrement  libérées. 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

les  Lundi  29  et  Mardi  30  Mai  1899 

de  10  heures  à  midi  et  de  3  à  5  heures. 
A  Bruxelles,  à  la  Compagnie  Mutuelle  de  Tram 

wavs,  31,  rue  du  Marais  ; 
A  Anvers,  à  la  Banque  d'Anvers  : 

à  la  Banque  Centrale  Anversoise  ; 
au  Crédit  Anversois  ; 
à  la  Banque  do  Crédit  commercial  ; 
à  la  Banque  dr  Commerce  ; 
il  la  Société  d'Escompte  et  de  Crédit  ; 
à  la  Banque  .J.jsepli  J.  Le  Grclle  ; 
chez  MM.  de  Lhoneux-Linon  et  Gie  ; 
chez  M.  L.  de  J'erwangne  ; 
chez  MM.  Ph.  "lardon  et  Gie  ; 
chez  MM.  E.  Nathan  et  Cie. 


On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon 
dance.  .  , 

Los  souscriptions  par  listes  ne  seront  pas  aa 

ï  n  i  S6S 

Si  les  demandes  dépassent  le  nombre  des  titres 
mis  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répartition 
pour  laquelle  les  émetteurs  conS'ervent  leur  entien 
liberté  •  dans  ce  cas,  les  versements  non  utilises 
seront  appliqués  à  la  libération  des  titres  attribues 

L'admission  à  la  C-ote  officielle  des  Bourses  d  An 
vers  et  de  Bruxelles  sera  demandée. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES 

MINES  DU  LAURIUM 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  AUGAPITALDE  16.300.000  FRAÎ 

Siège  Social  :  27,  Rue  Laffitte  à  Paris 

Avis  aux  Actionnaires 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Asse; 
blée  générale  ordinaire  pour  le  samedi  24  ju 
899,  à  trois  heures,  à  la  salle  de  la  Société  d 
Gens  de  Lettres,   10,  cité  Rougemont,  à  [Paris 
effet  d'entendre  les  rapports  du  Conseil  d'Adn 
nistration  et  des  Commissaires  sur  les  comptes 
Exercice  1898  ;  les  approuver  s'il  y  a  lieu,  fij 
le  dividende  à  distribuer  et  procéder  :ï  la  réélecli 
où  à  la  nomination  de  deux  Administrateurs  s< 
tants  et  à  celle  du  ou  des  Commissaires  charg 
de  vérifier  les  comptes  de  l'exercice  1899. 

Pour  assister  ou  se  faire  représenter  à  l'Asseï 
blée,  les  Actionnaires  propriétaires  de  vingt  actio 
au  moins,  devront  avoir  justifié,   quinze  jpt 
avant  la  réunion,  du  dépôt  de"  leurs  titres  da 
"un  des  Etablissements  «uivants  : 

A  Paris  :  Compagnie  Française  des  Mines 
Lauriura,  27,  rue  Laffltte;  Comptoir  National  d'I 
compte  de  Paris  ;  <',rédit  Lybnnnais  ;  Crédit  indi 
triel  et  commercial  ;  Société  Générale;  MM  ™ 
tand,  Deschars  et  C°.  G6,  Chaussée-d'Antin  ; 
A  Lyon;  Société  LyonnaiseJ; 
A  Marseille-  :  Société  Marseillaise  : 
A  Athènes  :  Chez  M.  F.  J.-B.  Serpicri. 
(Ou  dans  l'une  des  Agences  des  Etablisscm' 
ndiqués  ci-dessus.) 
Les  propriétaires  d'un  nombre  d'actions  mfer: 
vingt,  pour  être  admis  à  l'Assemblée,  pouri 
se  réunir  pour  former  le  nombre  nécessaire  et 
faire  représenter  par  l'un  d'eux. 

Les  certificats  de  d  'pot  d'action  émanant  des  ^ 
ciétés  de  Crédit,  Maison  de  Banque  et  Offici 
ministériels  seront  assimilés  aux  titres  déposés 
vue  de  l'Assemblée  et  en  tiendront  lieu. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES 

MINES  DE  CUIVRE  D'AGUAS-TENIDi 

(ESPAGNE) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  2,003,000  DE  FHA 

Conformément  à  l'article  41  des  statuts,  n. 
sieurs  les  actionnaires  sont  convoqués  par  Icc 
seil  d'administration  en  assemblée  générale  oi 
naire  pour  le  mercredi  31  mai  cotirant,  à  qua 
heures  de  relevée, au  siège  sociale  boulevard  Me 
martre,  18,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOHR 

1°  Rapport    du    conseil  d'administration 
l'exercice  189  ; 

2°  Rapport  des  commissaires  sur  les  com\ 
présentés  à  l'assemblée  ; 

3°  Approbation  des  comptes  et  emploi  des< 
ponibilités  ; 

4°  Nomination  des  administrateurs  ; 

5"  Nomination  des  commissaires  pour  l'an 
1899.  '  ■  .  , 

Tout  titulaire  ou  porteur  de  vingt  actions  est 
droit  membre  de  l'assemblée;  les  propnéta; 
d'actions  au  porteur  devront  déposer  leurs  ti 
dans  les  caisses  désignées  à  cet  effet  huit  jours 
moins  avant  la  date  de  l'assemblée  et  les  prop 
taire  d'actions  nominatives  bien  que  n'ét 
astreints  à  aucun  dépôt  doivent  être  inscrits 
les  registres  de  la  Société  cinq  jours  au  me 
avant  la  réunion. 

Les  cartes  d'admission  sont  délivrées  au  s; 
social,  tous  les  jours  non  fériés,  de  deux  à  qu: 
heures,  sur  la  production  d'une  pièce  étaldisï 
que  le  dépôt  des  titres  qui  y  donne  droit  a 
effectué,  soit  au  siège  social  de  la  Société,  bo 
vard  Montmartre,  18,  soit  : 

A  la  Banque  de  France; 

Au  Crédit  National  d'Escompte  de  Paris; 

Au  Crédit  Lyonnais; 

A  la  Société  Générale; 

A  la  Société  Marseillaise  de  Crédit  industrie 
commercial  et  de  dépôts  ; 

A  la  Banque  Internationale  de  Pans. 


IIPRIMERIE  OE  l»  PRESSE 
M,  nw  du  Croissant,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  380,  —  15«  volume.  (9'2) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MOÎiSIGM,  PARIS 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  II  CHAUFFAGE  '^I  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

Soit 

1899 

1893 

en  1899 

0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

(r.  c. 

Avril. . . . . 

Ô. 153. 079  87 

6.078.468  17 

+ 

79.611  70 

1.31 

4  pr.  mois 

29.118.936  52 

â9.8S6.il3  46 

177.476  9i 

0.59 

359 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

lEt  des  <3-TB.n.6La  ExEsresa  Eluror>é©M.s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

Du  1"  janv.  au  10  mai . .  Fr.  3. .574. 334  4.033.267 
Du  11  au  20  mai   Fr.      257.861  313.523 


Dift'érence  en  faveur  de  1899. 


3.832.195  4.346.790 
"514^595 
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COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE 

CAPITAL  30.000.000   DE  FRANCS 


SOCIETE  ANONYME. 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

MM.  les  Aclionuaires  de  la  Banque  Impériale 
Ottomane  sont  prévenus  que,  conforinémenL  à  l'art. 
29  des  statuts,  la  36°  assemblée  générale  annuelle 
aura  lieu  le  mercredi  28  juin,  à  Londres,  Winches- 
ter House,  Old  Brortd  Street,;E.  G.,  à  une  heure  de 
l'après-midi,  pour  recevoir  communication  du  rap- 
port du  comité  sur  les  comptes  de  l'exercice  clos  le 
31  décembre  1808,  fixer  le  dividende  et  remplacer 
les  membres  sortants  du  comité. 

Aux  termes  d(>  l'article  27  des  statuts,  l'assem- 
blée générale  se  compose  des  actionnaires  possé- 
dant au  moins  30  actions,  lesquelles  devront  être 
déposées,  au  plus  tard,  dix  jours  avant  le  28  juin: 

A  Paris,  à  l'agence  de  la  Banque,  7,  rue  Meyer- 
beer  ; 

A  Londres,  à  l'agence  de  la  Banque,  26,  Throg- 
morton  Street,  E.  G.  ; 
A  Gonstantinople,  au  siège  de  la  Banque, 
Ou  dans  les  aatres  succursales  de  la  Banque. 
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Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  pré-| 
venir  MM.  les  Actionnaires  que  l'Assemblée  gêné-*' 
raie  annuelle,  convoquée  pour  le  31  mai,  n'a  pu 
délibérer  faute  d'un  nombre  suffisant  d'actions  pré- 
sentés ou  représentées. 

Ils  sont  à  nouveau  convoqués  pour  le  samedi  17 
juin  1899,  à  deux  heures  et  demie  de  l'après-midi, 
■en  l'hôtel  de  la  Société  des  Ingénieurs  Civils,  19, 
rue  Blanche,  à  Paris. 

Les  actions  doivent  être  déposées  au  siège  social, 
6,  rue  Pigalle,  cinq  jours  avant  l'Assemblée.  Les 
dépôts  d'actions,  opérés  en  vue  de  l'Assemblée  du 
du  31  mai,  seront  valables  pour  l'Assemblée  du 
17  juin. 

Pour  le  Conseil  d'administration  : 

Le  Président, 

B.  MOREL-ÏHIBAULT. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPrrAL  DE  30  MILLIONS  DE  FR. 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  pré- 
venir MM.  les  Actionnaires  qu'ils  sont  convoqués 
en  assemblée  générale  annuelle  ordinaire  pour  le 
jeudi  15  juin  1899,  à  3  heures,  au  siège  social,  7, 
rue  d'Astorg,  à  Paris. 

Aux  termes  de  l'article  31  des  statuts,  l'assemblée 
générale  se  compose  de  tous  les  actionnaii-es  pos- 
sédant au  moins  5  actions. 

Les  titres  doivent  être  déposés,  au  plus  tard, 
trois  jours  avant  la  date  fixée  pour  la  réunion,  et 
il  sera  remis  aux  déposants  des  cartes  d'admission 
à  l'assemblée. 

Seront  reçus  comme  donnant  aussi  droit  à  la 
carte  d'admission  à  l'assemblée  générale  les  récé- 
pissés constatant  les  dépôts  d'actions  de  la  Compa- 
gnie faits,  à  quelque  titre  que  ce  soit,  à  la  Banque 
de  France  ou  autres  étalilissements  acceptés  pa»  le 
Conseil  d'administration. 

Il  sera  délivi-é  dos  formules  de  pouvoirs  aux 
actionnaires  qui  en  feront  la  demande. 

Nul  ne  peut  se  faire  représeutcr  que  par  un 
mandataire  membre  de  l'assemblée. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE  PAR   LE  GAZ 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Obligataires  que  les  inté- 
rêts du  1"  semestre  1899,  soit  10  fr.  par  obli- 
gation, seront  payés  à  partir  du  juillet 
prochain,  tous  les  jours  non  fériés,  de  10  h. 
a  3  h.,  au  siège  de  la  Compagnie,  rue  Con- 
dorcet,  n»  G. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  de  finance,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

Obligations  nominatives,  9  fr.  60 
do        au  porteur,     9  fr.  09 

Les  porteurs  de  20  obligations  au  moins 
pourront  déposer  leurs  titres  dès  le  1er  juin, 
€n  échange  d'un  mandat  à  l'échéance  du  le'' 
juillet  prochain. 

Les  coupons  ci-dessus  désignés  pourront 
rtre  payés,  à  dater  du  juin  1899,  sous  dé- 
duction de  l'escompte  calculé  au  taux  de  la 
Banque  de  France  (sauf  pour  les  titres  grevés 
d'usufruit  ou  inscrits  aux  noms  d'incapables), 
mais  les  titres  auxquels  appartenaient  les 
coupons  ainsi  escomptés  ne  pourront  plus 
être  pi-ésontés  au  transfert  ou  à  la  conversion 
avant  le  1'  ''  juillet  suivant.  362 


SOCIÉTÉ   MINIÈRE   ET  MÉTALLURGIQUE 

VOLGA-VICHÉRA 

L'assemblée  générale  a  eu  lieu  à  Moscou  le  2/14 
mars  dernier  et  le  Conseil  y  a  rendu  compte  du 
premier  exercice  qui  a  été  clos  le  30septemljre  1898. 
Cet  exercice  comprend  exceptionnellement  quinze 
mois,  la  constitution  de  la  Société  datant  du  30 
juin/12  juillet  1897. 

Les  divers  éléments  composant  l'afl'aire  sont  : 

Sur  la  Vichéra,  à  l'Oural  : 

L'usine  de  Koutime,  qui,  avec  les  mines,  les  fo- 
rêts, les  hauts  fourneaux  et  le  chemin  de  fer  lui 
appartenant,  est  en  exploitation  régulière  depuis 
plusieurs  années. 

Les  mines,  forêts  et  hauts-fourneaux,  de  la 
Vichéra,  dont  la  Société  a  organisé  l'aménagement 
en  vue  de  créer,  à  Vijaïka,  un  second  centre,  et, 
ultérieurement,  au  Violce,  un  troisième  centre  do 
production  de  fonte. 

Sur  la  Volga,  près  de  Kazan  : 

Le  domaine  de  Paratof,  sur  lequel  se  construi- 
sent les  usines  dans  laquelle  la  f(mte  produite  sur 
la  Vichéra  sera  transformée  en  acier  Martin,  et 
élaborée  pour  être  vendue  sous  forme  de  tôles, 
larges  plats,  etc. 

Usine  de  Koutime  et  dépendances 

Les  mines,  forêts  et  hauts  fourneaux  qui,  avec 
le  chemin  de  fer  deJ35  verstes  (37kilomêtres),  reliant 
les  hauts  fourneaux  à  la  rivière  Vichéra  et  toutes 
leurs  di'pondances,  existences  et  approvisionne- 
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ments  compris,  appartenant'  ii  la  Société  dite  ili- 
l'Usine  de  Koutime,  ont  été  régulièrement  transfé- 
rés à  la  Sociiité  Volga-Vicliéra,  par  acte  notarié  en 
date  lUi  2/14  mars  18!)8. 

Depuis  ce  transfert,  la  jouissance  de  la  mine 
Alexandrovsky,  f|ui  alirucnteactuelloment  les  hauts 
fourneaux  do  Koutime,  a  (Ué  contesté  à  la  Société, 
par  suite  de  difficultés  pendantes  depuis  longtemps 
entre  le  fondateur  de  la  Société  de  Koutime,  M. 
Ernst  Spies,  et  ([uelques-uns  dos  anciens  proprié- 
taires de  la  mine. 

Cette  contestation  avait,  temporairement,  privé 
la  société  (te  cette  mine  ;  mais  la  propriété  vient 
d'en  être  (li''finitivement  assurée  à  la  société  moyen- 
nant 11'  paiement  aux  propriétaires  d'une  somme 
de  120.000  roubf'S  .crédit. 

La  société,  pour  se  couvrir,  a  assigné  M.  Ernst 
Spies  en  remboursement  des  dommages  subis,  et 
cela  en  vertu  de  la  garantie  formellement  donnée 
par  lui  dans  l'acte  de  cession  de  ses  droits  sur  la 
mine  en  question. 

Malgré  les  difficultés  ainsi  créées  à  l'exploitation 
régulière  des  hauts  fourneaux  de  Koutime  pendant 
ci't  exercice,  cette  usine  a  donné  un  produit  net  de 
215  662  r.  39. 

Ce  résultat,  il  est  bon  de  le  faire  remarquer,  ne 
correspond  pas  à  la  production  d'une  année  en- 
tière de  douze  mois  ;  en  effet,  bien  que  les  hauts 
fourneaux  aient  travaillé  pour  le  compte  de  la 
Société  Volga- Vichéra  du  1"  avril  189/  au  30  sep- 
tembre 1898,  soit  pendant  une  période  de  dix-huit 
mois,  la  réalisation  des  fontes  produites  pendant 
cette  période  n'a  porté  que  sur  la  production  qui 
se  trouvait  entreposée  au  port,  sur  la  Vichéra,  lors 
de  l'ouverture  de  la  navigation  1898,  en  mai  der  ■ 
nier. 

La  partie  non  réalisée  est  venue  grossir  les 
stocks  de  fonte  existant  en  fin  d'exercice,  stocks 
dont  la  valeur  a  été  portée  au  bilan  au  prix  de 
revient,  soit  pour  la  somme  de  410.8'26  r.  18. 

La  réalisation  de  ces  fontes  a  eu  lieu,  depuis  le 
30  septembre,  dans  des  conditions  satisfaisantes, 
dont  profitera  l'exercice  en  cours. 

D'autre  part,  il  est  encore  à  noter  cjue  le  prix  de 
revient  de  la  fonte  de  Koutime  a  été  affecté,  au 
cours  de  l'exercice,  par  l'augmentation  du  prix  du 
charbon  de  bois.  Cette  augmentation  résultant  de 
la  mauvaise  répartition  des  fours  à  carboniser  au 
moment  de  la  prise  do  possession  par  la  Société, 
disparaîtra  par  la  réorganisation,  entreprise  dès 
l'année  dernière,  des  ateliers  de  earbonisation,  aux 
emplacements  commandés  par  la  distribution  des 
coupes  forestières. 

On  est  donc  en  droit  d'espérer,  pour  l'exercice 
courant,  un  résultat  meilleur  el  plus  en  rapport 
avec  la  qualité  exceptionnelle  des  fontes  de  Kou- 
time, réputées  comme  les  meilleures  de  toute  la 
Russie. 

Mines,  forêts  et  hauts  fourneaux 
de  la  'Vichéra 

Les  gîtes  de  fer,  dont  la  reconnaissance  et  l'amé- 
nagement ont  été  poursuivis  pendant  les  deux 
étés  1897  et  1898,  présentent  des  concentrations 
minérales  moins  abondantes  qu'on  ne  l'avait 
espéré. 

L'exploitation  devra  donc  être  organisée  et  me- 
née, simultanément,  dans  les  trois  ou  quatre  mines 
à  la  fois,  pour  obtenir  la  production  annuelle 
voulue  en  minerai. 

De  là  un  certain  retard  dans  la  mise  en  produc- 
tion de  l'affaire,  et  une  augmentation  des  dépenses 
prévues  à  l'origine. 

Des  exploitations  régulières  sont  déjà  organi- 
sées, et  en  pleine  activité,  à  Verkni-Tchouvalsk,  à 
Nijni-Tchouvalsk  et  à  Ghoudia,  dans  la  partie 
haute  du  basain  de  la  Vichéra  et  de  ses  alHuents, 
la  Violce  et  la  Ghoudia. 

Les  forêts  de  la  Vichéra  appartiennent  toutes  à 
l'État.  Il  en  concède  la  jouissance  aux  indus- 
triels qui  lui  demandent  de  les  délimiter  à  leur 
profit,  en  vue  des  usines  qu'ils  s'engagent  à  cons- 
truire. 

Les  délimitations,  auxquelles  a  déjà  ])rocédé  et 
procède  encore,  pour  le  compte  de  la  Société,  l'Ad- 
ministration des  Forêts,  nous  assurent  déjà,  tout 
le  long  de  la  rivière  Vichéra  prise  sans  lacune,  de 
'rchouvalsk  à  Vijaïka,  soit  sur  une  longueur  de 
près  de  200  verstes,  une  surface  forestière  d'un  seul 
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lenaiil  cMpublc  île  l'cuirnir  annuellomeul  180.000 
saj^'éncs  cuIm's  de  l)ois  (1). 

I/usinc  à  fonte  de  Vijaïka,  ('tablio  a^l  point  le 
]tliis  l'acileiui'iit  accessible  du  domaine  de  la  Société 
dans  l'Oural,  à  ;îO  verstcs  de  la  ville  de  Tchcrdino, 
comprend,  en  même  temps  que  toutes  les  installa- 
lioiis  nécessaires  pour  trois  liauts  fourneaux,  un 
atelier  et  des  magasins  généraux  pour  l'ensemble 
des  scrvicrs  de  la  Société,  dont  les  exjiluitations 
s'i'lendent  tnul  le  long  di-  la  Vicliéra. 

Le  matériel  et  les  machines  souiflanlcs  sont  à 
pied  (["(euvre,  et  deux  hauts  fourneaux  sont  en 
pleine  construction. 

l^a  production  de  ces  liants  fourneaux  marchant 
ensemble,  sera  d'environ  îiO.OiiO  tonnes  de  fonte 
par  an. 

La  troisième  haut  fourneau,  dont  la  place  est  ré- 
servée dans  les  Mlinients  actuellement  construits, 
ne  sera  élai)li  que  lorsque  son  alimentation  écono- 
mique en  minerai  et  en  charbon  de  bois  .sera 
assurée.  Jl  pourra  porter  à  4"j.00;j  tonues  de  foute 
environ  la  production  annaelle  de  l'usine  de 
Vijaïka. 

Usines  de  la  Volga 

Les  l'sines  de  dénaturation  de  la  Volga  sout  en 
construction  à  H'i  vcrsles  de  Kazan,  au  ]>oint  où  le 
chi'inin  de  fer  de  Moscou  à  Kazan  traverse  la 
Volga. 

Un  c'ndiranchemont  de  3  versles  et  demie,  cons- 
Iruit  ])ar  nous,  l'elie  les  usines  au  chemin  de  fer. 

Li'  t(>rrain,  vendu  par  la  Couronne  à  la  Sociélé.a 
une  surface  de  1)94  déciatines  (2'  en  bordure  sur  le- 
port  du  service  de  la  navigation. 

l'n  dragage  a  relié  à  ce  port  et  à  la  Volga  le 
lac  conjjiris  dans  le  domaine  ;  ce  lac  a  été,  par  là, 
transformé  en  bassin  intérieur  appartenant  aux 
usines,  (pii  sont  ainsi  en  situaliou  d'ui'ganiser  très 
économiquement,  sui-  les  rives  en  partie  submer- 
sibles do  ce  bassin,  un  chantier  de  construction  do 
Lateaux. 

La  position  choisie  sur  la  Volga,  qui  amène  éco- 
nomiquement le  najiblo  de  Bakou,  entre  la  Kama. 
rivière  par  laquelle  descendent  toutes  les  fontes  de 
l'Oural,  et  N'ijni-  Novgorod,  le  grand  marché  par 
lequel  pénétreni  d;ms  la  Hussie  centrale  tous  les 
produits  iiiélallurgitiues  de  l'OuraL  assure  à  ces 
usines  toute  facililé  pour  recevoir,  dans  des  condi- 
tions exceptionnelles,  les  matières  premières,  en 
inèuK!  temps  C[ue  pour  écoider  les  produits  fabri- 
qués, tant  en  Russie,  par  la  Volga  et  le  chemin  de 
fer  de  Moseou-Kazan,  qu'en  Asie  par  le  Transsi- 
bérien et  la  Caspienne. 

li'aciérie,  en  construction,  a  été  étudiée  pour 
produire  exclusivement  tout  d'abf)rd  des  tôles  et 
des  larges  plats  qui  manquent  sur  le  marché  russe. 

Les  laminoirs  onl  (Hé  commandos  pour  produire 
les  tôles  li's  ))lus  grandes  (pu  se  fabriquent  actuel- 
lement, el  ijuiiiTonl,  dans  dix-huit  mois  environ, 
livrer  annuellement  «0,000  tonnes  de  produits 
finis. 

Le  bilan,  ((ui  donne  le  détail,  par  chapitre,  des 
sommes  employées  jusqu'au  80  septembre,  montre 
que  r(;nsemble  des  acijuisitions  faites,  les  instal- 
lations, travaux,  approvisionnemenls  divi.-rs  et 
exidoitations  à  l'Oui  al,  n'ont  pu  se  faire  qu'en  im- 
mobilisaid,  sous  des  fornn^s  diverses,  et  dans  un 
temps  relativement  court,  d(;s  sommes  très  consi- 
dérables. 

Les  travaux,  constructions  el  dépenses  à  faire 
sur  la  Vicliéra,  pendant  l'exercice  en  cours  com- 
prennent, avec  rexploitation  de  l'usine  de  Kou- 
lime  : 

I.,a  poursuite  de.  la  reconnaissance  de  tous  les 
gites  milliers  connus  et  à  ti'ouver  (bms  la  r(''gi()n  ; 

L'am(''nagemenl  des  mines  de  'l'cliouvalsk  et  de 
<>i)0U(lia: 

L'aménagiMrient  du  (humaine  l'orcslier; 
r/achèvemeiil  des  hanls-fourniiau.x  de  Vijaïka; 
L'organisali()a  de.s  voie-i  et  du  malériel  de  trans- 
port. 

Résolutions  de  l'Assemblée 

f/Assemblée  g(''nérale,  à  ]'unauimit(',  approu- 
vant le  rapi)0it  du  Cons(;il  d'AdmioisIration,  el 
acccfitant  ses  propositions,  [jrend  les  n''S(j|nlions 
suivantes  : 

I 

L'.\ssemblée  ai)prouve  le  compte  de  l'exercice 
lH'.i/-OS,  jM-ésenlant  un  soldée  (1(^  40.810  r.  ô7,  el  dc- 

(1)  1  Sagéne cube  =  348  pieds culies  =  !) stères  712 
déciiiièln.'S  cubes. 

ïii  1  décialine  —  2.W0  sagones  carrées  =  1  hec- 
larc  002. 


cide  d  appliquer  ce  solde  à  l'amorlissement  des 
immeubles  de  l'usine  de  Koutime. 

•Il 

L'Assemblée  approuve  le  budget  des  dépenses 
pour  l'exercice  1S99,  montant  à  : 

2.400.000  r.  pour  les  usines  do  la  Vicliéra.  pour 
la  continuation  des  constri  ctions  et  de  l'exploita- 
tion courante,  y  conij^ris  68."). 000  r.  pour  l'usine  de 
Koutime. 

8.0lH3.0tl0  de  roubles  pour  les  usines  de  la  Volga, 
dont  440.000  roubles  pour  l'achat  d'un  lot  de  ter- 
rain d'environ  9t)4  déciatines  sur  le  domaine  de 
Paratof.  dans  le  gouvernement  de  Kazan,  désigné 
par  ordonnance  souveraine,  pour  la  vente  par  la 
Couronne,  au  noble  héréditaire-  Tliéadore  Ephimo- 
vitch  Kleisl. 

L'Assenii)lée  exprime  à  M.  T.-E.  Kleist  les  re- 
merciements de  la  Société  pour  l'acquisition  du 
terrain  susdit. 

JII 

L'Assemblée  donne  pouvoir  au  Conseil  de  nom- 
mer, en  remplacement  des  deux  administrateurs 
déli'gués,  dont  la  démission  est  acceptée,  un  direc- 
teur-gérant ne  faisant  pas  partie  du  Conseil,  et  de 
lui  donner  tous  les  pouvoirs  que  le  Conseil  jugera 
nécessaires. 

L'Assemblée  fixe  à  14.000  roubles  par  an  les  ho- 
noraires du  directeur-gérant. 

IV 

L'Assemblée  fixe  aul<"71o  juin  1809  la  date  du 
versement  dil  quatrième  et  dernier  quart  restant  à 
appeler  sur  les  actions. 

V 

L'Assemblée  invite  le  Conseil  à  soumettre  à  une 
procliaine  Assemblée  générale  exiraordinaire  ses 
propositions  au  sujet  de  la  réalisation  de  celle  des 
comliinaisons  actuèllenient  à  l'étude  qui  se  mon- 
trera la  plus  avantageuse. 

VI 

Sur  la  proposition  du  président,  qui  demande  à 
l'Assemblé  de  procéder  à  la  nomination  de  la 
Commission  de  revision,  conformément  au  para- 
graphe 'là  des  statuts, 

A  l'unanimité,  l'Assemliléee  nomme  membres  de 
la  Commission  de  revision  :  MM.  H.  AVogau,  E. 
Armand  et  L.  Glokotf,  avec  une  allocation  de  1.000 
roubles  par  an  à  chacun,  et  candidat  M.  A.  Lou- 
Ircuil. 

Bilan  au  30  septembre  1898 

ACTIF 

Dépenses  de  constitution  à  amortir  : 

Dépense  totale   141.753  O'i 

A  déduire  :  Verse- 
ment supplémenlaire  de 
1  r.  87.^)  par  action.  ...     90.750  » 

  18.008  04 

Concessions  minières  et  forestiè- 
res à  répartir  ,   1.403.208  48 

Mines  et  usines  de  la  Vicliéra  : 

Recherches  minières   40.011  10 

Mines  : 

Etablissement   195.97  5  57 

Approvisionnenienls   117. oll  91 

Hauts   fourneaux    en  construc- 
tion ; 

A'iolce  :  routes  et  forêts   24.790  49 

Vijaïka  :  • 

Usine  en  construction   H98.957  60 

Matériaux etapprovisionnements.        401:). 854  85 
Hauts  fourneaux  en  exploitation; 
Usine  d(^  Koutime  : 

litablissement  : 

Usine  et  dépendances    1.212.784  57 

Matériel  de  navigation    372.058  88 

Exploitation  : 
Stock  de  fonte  au   prix  do  re- 
vient. :  L   ''^^''^'Bl^. 

Approvisionnements  pour  1  usine.        417  .oO/  o/ 
Approvisionnenienls  pour  le  ser- 
vie :  de  la  navigation   1 .31(">  58 

Approvisionnements    généraux  : 

matériel,  farines  et  fourrages   2'iO,798  M 

Usines  de  la  Volga  : 
Aci''rie  de  Paralof: 

Etablissement   1.104.'i^;j  26 

Matériaux  et  aiiprovisionnemeiits 

(1  B.  —  Depuis  le  l"''  fjclobre  1898,  la  tota- 
lil('  du  stock  de  fonte  a  été  vendue  dans  de  bonnes 
conditions,  l'exercice  en  cours  en  profitera. 


divers   841,721  12 

Mobilier  :  Siège  social   3.798  54 

Souscripteurs  d'actions   1.551.987  50 

Disponibilités  : 

Banques   260.178  12 

Caisses   68.675  90 

Débiteurs  : 

Effets  à  recevoLi-   814,436  82 

Débiteurs  divers   2.50,201  3& 

Total   10.240.519  89 

PASSIF 

Capital  :  50.000  actions  de  187 

roubles  crédit  .50  chacune   9 . 87o . 000 

Créditeurs  divers  : 

Banques   8.72'i  08 

Créditeurs  divers   820.97  5  7  9 

Prolits  et  pertes   40.810  ." 

Total   10. y 'lO. 519  89 
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DIRECTION    DE    LA    COIIPT.VBILITB  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litiges  de  la  rente 
5  0/0  amortissable  de  1892,  de  l'emprunt  de 
75  millions  de  francs,  sortis  au  tirage  du  20 
mars — 1"  avril  1899. 

Montant  nominal:  332.000  fr. 
254  titres  à  500  fr. 


i»56G 
11812 
13045 
1.5884 
18(;01 
20 'ix:; 
28054 
24482 
2fi226 
28687 
29494 
30029 
31781 
88628 
84.51  ;6 
87(_)2!) 
3813« 
40078 
41,5.35 
42400 
434;38 
45401 
46967 
4'.)913 
51907 
54002 
.5.5211 
5(i305 
57470 
60839 
62091 
OOtJOl 


;>731 
12120 
13507 
16011 

\m\\\ 
28^;;5 

24516 
2li307 
28639 
2ri.564 
30V.IS 
82102 
38725 
85350 
37(r/2 
38212 
40139 
41()10 
42408 
43872 
45843 
47117 
49925 
52263 
540.54 
55318 
5(i367 
57.5.52 
60488 
(i28r)6 
66238 


10168 
12284 
14227 
16049 
10055 

•n-m 

;,!:;5;il 
24549 
27357 
28744 
29i;<J5 
;;o.-w6 
:  '.S 
84105 
355'28 
87125 
38428 
40292 
41653 
42429 
44122 
46161 
47622 
5t)546 
52314 
541.50 
55082 
56505 
58857 
60870 
64027 
66943 


10862 
12315 
14.581 
16.528 
19143 
21362 
231  i!» 
25067 
28084 
28758 
29()24 
30983 
32484 
34111 
85881 
37273 
88930 
40432 
41697 
42517 
44488 
46383 
47867 
,50.585 
.52.512 
54487 
.5.5751 
56618 
.59084 
60895 
6485;) 
06984 


10.587 
12362 
1.5002 
16736 
19217 
21617 
2873(i 
2.5.551) 
28305 
29078 
29040 
31210 
32594 
84224 
36277 
37299 
39.503 
410:;5 
41831 
-42695 
44535 
40382 
48012 
50948 
53288 
.54904 
55781 
56677 
59347 
60935 
6.5547 
67206 


10645 
12644 
15082 
18213 
lf)337 
81794 
2:]S38 
2.5.561) 
28883 
39097 
29695 
81218 
82774 
34236 
36425 
37648 
39537 
41160 
41850 
42735 
45085 
46526 
480 1() 
518.55 
.58619 
.54'.  (56 
557!  12 
51)820 
59446 
61499 
05720 
67299 


11278 

12925 
15460 
18238 
20071 
22494 
24218 
25748 
28361 
29178 
29758 
31328 
32776 
342(;l 
36t)08 
37850 
39659 
41290 
41873 
43227 
4.50(i7 
46643 
48843 
51072 
58888 
5.5063 
56083 
57042 
.59771 
62081 
65805 


1139!* 
12980 
15485 
18495 
200t)8 
22947 
24336 
25767 
28470 
29307 
29805 
31583 
33169 
.34498 
36623 
37851 
39723 
41521 
42327 
43329 
45122 
46778 
49(i80 
51755 

m.m 

55100 

.5i;23(i 

57310 
59829 
();îr)99 
65985 


4:1  titres  à  5.000  fr. 


1396  1536  1671 
2661     2742  2779 


7793     7910  8519 


27     291     334    1177  1279 

1099    1735    1783    1807  IStîO     

2890   3477   3644   3736   3926    4618     4632  4714 
5062   5O04   51)85   5760   5779    5815     5838  5961 
6124   Of»62   7010   7372  7573 
8823 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n»  15 
du  1"  janvier  1900,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n»  14  du  1"  juillet  1899,  se  fera  à  partir  du 
juillet  1899  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  e», 
nérales  dans  les  districts: 


aux  caisses  générales  dans  les  districts 
A  Berlin,  aux  maisons  de  banque 
Gosellschaft  et  S.  Bleichrœder; 


Disconto- 
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A  l<"i-ain.'forl-siir-Moiu,  à  ki  maison  tlo  lianque 
il.  A.  de  RolhschiUl  ot  tils; 
A  Paris,  à  la  Uan(|ue  de  Paris  el  des  Pays-Bas. 


rableau  des  niimrros  des  titres  de  la  rente  ô  % 
<i„iortiss(d>le  de  de  l'emprunt  de  75  mil- 

lions de  frimes,  sortis  nux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  19  septem- 
bre—1"  octobre  1892  jusqu'au  19  septembre— 

■  i"  octobre  1898  inclusivement,  et  non  pré- 
sentés au  remboursement  jusqu'au.  20  mars- 

\p'aonl  1899. 

Titres  à  500  fr. 


iCiU  i 
mM  h 
\Wû  i 
..")()  14  i 
8(iii;i  i 
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wm  j 
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«081  i  i 

i20'.  )2  i 

t8()i)7  j 

mm  j 

i7039  j 
t9503  j 
ti'm  j 
.40;!0  h 
.5232  j 
.5888  j 
.740:S  j 
.8401  i 
.'.)li)4-  j 
;n5!)  j 

■■5!)2l  j 

271  i 
317'.  i 
('>183  i 


le — 
a  


ii84(;  j 

1()(îi)8  i 
13370  f 
15520  i 
11 H 182  j 
20808  j 
2;]572  j 
25671  j 
20186  j 
32'i(i2  j 
:i525.5'  j 
38273  j 
42454  h 
4:3717  h 
45912  i 
47328  i 
49632  j 
52842  j 
54:!31  i 
.''i.V)5'i  i 
5(  >32;3  J 
57.5<)6  j 
58030  'j 
60125  j 
617!)7  j 
63451  j 
66(J05  i 


98()8  j 
10994  i 
14078  j 
1.5748  h 
19176  j 
21225  i 
24:309  j 
25794  i 
29600  i 
3369(5  j 
375U  j 
40263  i 
42455  h 
43983  i 
45994  i 
47495  j 
.50192  i 
52888  i 
54(i6()  j 
55629  i 
565(>7  j 
577:»  g 
59049  j 
60538  i 
()1948  i 
6:3565  j 
6(5261  j 


101:^2  h 
12388  i 
14266  i) 
17313  j 
19969  j 
22522  j 
24793  j 
27606  h 
301(53  h 
3:3822  g 
87893  i 
40409  j 
4:^580  j 
44711  j 
4(5159  j 
47734  i 
51846  i 
53548  i 
54679  j 
55(537  i 
57088  j 
58197  j 
59071  i 
60785  h 
62988  j 
G3573  j 
C7282  i 


10427  g 
13042  j 
14629  g 
17919  j 
19976  j 
2:3176  11 
24909  j 
28919  i 
3053(5  j 
34(307  j 
38(  04  i 
41859  j 
4:3585  i 
45082  j 
46655  j 
49364  i 
.52207  i 
53(592  i 
5485(5  j 
55822  i 
57266  i 
58259  j 
59091  h 
60790  j 
62998  i 
652.58  j 
(57296  j 


Titres  à  5.000  fr. 


330  j 
3487  i 
7():!8  j 

DATES 
Avril  1894 
Octobre  1K94 
Arril  1895 
Octobre  1895 
Avril  1896 


:3(52  j 
:i675  i 
897(i  j 

DE  TIRAGE 
1" 


:i95  i 
:i726  j 


897 
4573 


h., 
i  . 


Octobre  1896 
Avril  1897 
Octobre  1897 
Avril  1898 
Octobre  1898 


ROUMANIE 


MINISTERE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITE  GJiNEBALK 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litres  de  la  renie  5  % 
mortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
ions  de  francs,  sortis  au  tirage  du  20  mars- 
I"  avril  1899. 

MouLnnt  nominal  ;  210.000  fr. 
170  titres  à  500  fr. 
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14198 

14287 

14308 

48H5 

1527:(  155.54 

16117  l(i340 

1(5400 

1(3510 

16853 

(586!) 

I(i9:i4  17252 

17988  18510 

19189 

19232 

19612 

9VM 

199.50  20079 

20(584  22:551 

22:387 

22448 

22571 

1 

22972  2:5549 

240.52  24108 

24642 

24717 

25091 

25258  25420 

25480  2(5444 

2(5578 

2(5994 

26997 

27:K)9  27:559 

27()5;î  278(51 

2812:3 

28694 

28719 

29080  29092 

291(51  291(58 

29518 

29592 

298:36 

iui;:;) 

:30:i05  :306(5l 

: 50987  ;î  12.50 

:il29L 

81783 

319(J9 

i'^)9;i  :î>yi95  :32(524 

32(S4:i  :!2(i(56 

33325 

3:3812 

34402 

I5(H)2  :î.5.501  :r)531 

:55.539  :S()004 

36005 

3(3041 

:3(5195 

!i51'.i;i  :j(5:j87  :36449 

3(553  4  3(5(510 

36615 

36760 

:36901 

:!70.'>:!  :!708->  :î7288  :57:340  :i78:37  :57889  :!7917  :î7971 

:i80(S9  :j8:i8.5  ;i8421  :ï9l:!2  :î9;îUS  :!9:î!):i  :i9742  :39'.(:!l 

40l:i(i  4019(5  40288  40:i(J9  4(1522  409(59  410(^9  41017 

414:!4  41509  417:39  41788  41972  42192  4-^,^53  42(582 

4299'2  4:K4(5  -4:3795  442(35  44(542  44810  45248  4,5;îi58 
45710  45'.)(>5 

25  titres 

7(32  894 


à  5.000  fr. 

1222  l:!(S8 
2752  2822 
4754     520 L 


151(5 
:î(lI2 
5294 


î.5:il 
321:! 
5700 


:'>05  650 

185(5  1980  2275  '£368 
4228  4296  4:!99  4491 
5818 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n»  14 
du  l"  janvier  1900,  ainsi  que  le  coupon  n»  13  du 
\"  juillet  1899,  se  fera  à  partir  du  l"'-  juillet  1899  : 

Én  Roumanie,  h  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesell-chaft  et  S.  Bleichneder  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  iianque 
M.  A.  de  Rotlischild  et  fils  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  dc>s  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  °/o 
amortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  marsl 
l'uivrii  1894 jusqu'au  19  septembre/ 1''''  octobre 
1898  inclusivement,  et  non  présentés  au  isom- 
boursemeni  jusqu'au  20  inars/l"  avril  1899. 
Titres  à  500  fr. 


7151  g 
11771  f 
1276(5  f 
138(J0  f 
15845  f 
17:309  f 
19201  g 
19(519  g 
21701  f 
220(35  g 
2:34:38  f 
247(59  f 
25533  g 
28440  f 
29800  g 
31119  f 
:32311 
:33514 
34781  e 
372:39  e 
:39478  g 
40587  e 
42(595  f 
45711  e 

.5(51  f 
:3417  g 

a  

b.  ... 

c.  . . . 

d.  ... 


7(574  g  8001  g 

12271  f  12442  g 

12815  f  12S'.)(i  r 

15104  g  15440  r 

16402  i'  16499  g 

18(328  f  182(59  e 

19240  g  19:301  f 

19657  g  20:399  e 

21847  g  21861  g 

22124  g  226(30  g 

28966  g  24020  0 

248(30  g  2491(5  f 

25740  g  20312  f 

284()7  i'  28782  g 

298(34  g  :!01()6  f 

31125  g-  31278  g 

255(5  g  :332(52  e 

3:3(595  g  34:3(38  f 

34921  f  3.5(319  g 

37267  f  37871  e 

395(52  g  397.58  g 

41692  g  4172(i  g 

42964  g  431(38  f 
45989  0 

Titres  à  5.000  fr. 
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9186  c 
1264(3  g 
1:3614  g 
15753  f 
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18:393  g 
10507  g 
21485  g 
21925  g 
22762  f 
24712  f 
24939  g 
26785  f 
28990  g 
:30545  e. 
31796  g 
:]:3288  f 
:54333  f 
:3(5169  g 
37:380  e 
40117  g 
422:32  f 
43903  f 


10932 
12(552  g 
l;3721  e 
1.5758  d 
1724.5  g 
18554  g 
lir.08  f 
21(528  e 
22063  g 
22928 
24755  e 
25413  a 
2(>887  g 
29507 
:3(3916 
31990  g 
:3:3511 
347.59 
3(5827  e 
38000  f 
4(3247  g 
42254  g 
44115  g 


;î(319  f 


494(3  g        5798  g 
DATES  DE  TIRAGE 
Octobre  1895         e....  Octobre  1897 
Avril  1896  ( ....  Avril  1898 

Octobre  1896         g         Octobre  1898 

Avril  1897 
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ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 


2  juin,  3  11.  1 '2.  —  Compagnie  nouvelle  des 
Ciments  portland  du  Boulonnais.  —  2  bis,  rue 
du  Havre. 

2  juin,  11  b.,  extr.  —  Banque  Générale  de 
Madrid  (en  liquidation).  —  A  Madrid. 

3  juin,  3  11.  —  Société  Electro-Chimique 
Ji'rançaise.  —  23,  rue  Bullault, 

3  juin,  2  b.  —  Voitures  électriques  de  Paris. 

—  9,  rue  Boudreau. 

3  juin,  3  11.  1/2. —  Chantiers  et  Ateliers  de  la 
Gironde.  —  62,  rue  de  Provence. 

3  juin,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  des  Salines  du 
Midi.  — 84,  rue  de  la  Victoire. 

5  juin,  3  b.  —  Eaux  pour  l'Etranger.  —  .52, 
rue  d'Anjou. 

5  juin,  2  h.  1/2. —  Société  des  Deux  Cirques. 

—  6,  rue  de  Grussol. 


6  juin,  2  11.,  rxlr.  —  Société  d'Exploitation  de 
Tabacs  (en  liciiiidatioii —  110,  taubuurg  l'oisson- 
niore. 

(5  juin,  ;>  b.  —  Compagnie  coloniale  de  Mada- 
gascar. —  2.  [ilaco  di'  l'OprrM. 

6  juin,  2  II.  1/2.  —  Canal  de  Suez.  —  8i,  rue 
(iri'nelle-Sain  t-(ierinaiu. 

(5  juin,  3  b.  —  Chemin  de  fer  d'Epernay  à 
Romilly.  — 7,  ruo  Clmncbat. 

6  juin.  —  Banque  Nationale  du  Mi  xique.  — 
A  Mexico. 

6  juin,  3  b.  1/2.  —  Chemins  de  fer  Andalous. 
—  Â  Madrid. 

6  juin,  ;5b.  —  Jardin  Zoologique  d'Acclima- 
tation du  Bois  de  Boulogne.  —  Au  siège  social. 

8  juin,  3  b.  —  Société  Française  des  Char- 
bonnages du  Tonkin.  —  8,  rue  il'Atliènes. 

8  juin,  3  b.  —  Société  de  Béassurances  con- 
tre l'incendie.  —  60.  rue  de  Proveuci'. 

8  juin,  :!  b.  1/2,  ord.  et  extr.  —  Compagnie  de 
Port-Saint-Louisdu-Bhône.  —  41,  rue  (5au- 
martin. 

8  juin  3  b.  —  Compagnie  Péninsulaire  et 
Française.  —  A  Neuilly. 

9  juin,  10  11.  —  Chemins  de  fer  de  l'Ouest- 
Algérien.  —  1,  rur  de  la  Tour-(l(^s-Danies. 

28  mid/9  juin,  2  li.  —  Société  d'Industrie 
Houillère  de  la  Bussie  méridionale.  —  A  Saint- 
Pélersliiiurg. 


TRAMWAYS  DE  LILLE 

Tirages   du  13   avril  1899 

144  ACTIONS 

B9Û     789     794   1017   1300    2205  2349  2331 

2891   2923   3127   4403   4536    4775  48:37  509(5 

5097   5561    5819   58  3   6360    6.571  CMS  7127 

7496   7544   7554   8417   8460    9;-i51  9832  9:395 

1(3011  10315  10393  107(38  10898  11682  11(399  11737 

11952  12039  12010  12403  12486  12609  127.53  12863 

13032  13778  15512  158^8  16273  16938  17067  17306 

17556  17983  18017  18240  18290  20118  20294  20588 

20676  22127  22271  22463  22586  2B065  23581  24610 

24700  24777  24908  349:36  26238  26345  26850  27152 

277:36  28214  29357  29517  2970(3  29774  3026S  31103 

32007  33930  32931  3:3010  83119  34592  34680  :35194 

36072  36268  :36442  35735  37151  37205  37417  37813 

37981  38017  38315  38604  S'^gil  39011  39270  39679 

39887  39920  4(3333  40438  41001  41917  43843  4329t 

44506  44715  44719  4548(3  45(à60  45986  46(308  46160 

46308  46335  46453  4(5644  46783  47162  47302  47308 

48613  48745  49040  49102  49687  49778  49904  49937 

Remijoursement  depuis  le  15  avril  1899. 
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Remboursement  à  partir  du  2  janvier  1900. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  24  fflLLIONS  DE  FR. 

Siè{/e  xociol  :  38,  avenue  de  l'Opéra,  Paris 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie 
Française  des  Câbles  Télégraphiques  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire 
pour  le  jeudi  29  juin  1899,  à 3  h.  1/2,  au  siège 
social.  88,  avenue  de  l'Opéra,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR 

l»  Approl)ation  des  comptes  de  l'exercice 
clos  le  31  décembre  1898  ; 

20  Nomination  d'Administrateurs; 

3°  Nomination  des  Commissaires  pour 
l'exercice  1899. 

Conformément  à  l'article  29  des  statuts, 
ont  droit  de  prendre  part  à  l'assemblée  tous 
les  actionnaires  possédant  20  actions  au 
moins. 

Les  titres  devront  être  déposés  dix  jours  au 
moins  avant  l'assemblée,  c'est-à-dire  le  18 
juin  au  plus  tard  : 

A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  à, 
rue  d'Antin  ; 

A  la  Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5, 
rue  Saint-Georges  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 
14,  rue  Bergère  ; 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel 
et  Commercial,  60,  rue  de  la  Victoire  ; 

A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le 
développement  du  Commerce  et  de  l'Industrie 
en  France,  54,  rue  de  Provence. 

Le  Conseil  d'administration. 

368   

COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 


Le  Conseil  d'administration  de  cette  Com- 
pagnie a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Ac- 
tionnaires que  le  nombre  d'actions  suffisant 
n'ayant  pas  été  déposé  dans  le  délai  fixé  par 
les  statuts,  l'assemblée  générale  ordinaire, 
convoquée  pour  le  20  mai,  aura  lieu  à  Madrid 
le  4  juillet  prochain,  à  3  h.  de  l'après-midi, 
17,  pasco  de  Recoletos. 

Conformément  aux  dispositions  des  statuts, 
les  actionnaires  présents  à  cette  seconde  as- 
semblée délibéreront  valablement,  quels  que 
soient  leur  nomln-e  et  celui  des  actions  qu'ils 
représentent,  sur  les  questions  mises  à  Tordre 
du  jour  de  la  première  réunion. 

MM.  les  Actionnaires  qui  désirent  assister 
à  l'assemblée  devront  déposer  leurs  titres  dix 
jours  avant  la  date  fixée  pour  la  réunion. 

Les  dépôts  seront  reçus  tous  les  jours  non 
féiiés,  jusqu'au  24  juin  inclus,  de  10  h.  du 
matin  i'i  3  ii.  de  l'après-midi: 

A  Madriil,  dans  les  bureaux  de  la  Société 
Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  17, 
paseo  de  Recoletos  ; 

A  Barcelone,  au  flrédit  Mercantil,  et 

A  Paris,  à  la  succursale  du  Crédit  Mobilier 
Espagnol,  09,  rue  de  la  Victoire,  ainsi  qu'au 
Crédit  Lyonnais  et  dans  ses  succursales. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie des  cliemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne 
a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Actionnau'cs 
qu'ils  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
extraordinaire  pour  le  4  juillet  prochain,  à 
4  h.  1/2  de  relevée,  au  siège  social,  à  Madrid, 
17,  paseo  de  Recoletos. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Cette  assemblée  aura  pour  objet  l'examen 
et  l'approbation,  s'il  y  a  lieu,  d'un  projet  de 
jH'oposition  de  convenio  avec  les  porteurs 
d'obligations  payables  à  l'étranger. 

Conformément  aux  prescriptions  des  sta- 
tuts, l'assemblée  doit  se  composer  des  action- 
naires possédant  au  moins  .50  actions. 

Les  actionnaires  qui  désirent  faire  2)artie 
de  l'assemblée  devront  déposer  leurs  titres 
quinze  jours  au  moins  avant  la  date  fixée 
pour  la  réunion  de  l'assemblée  : 

A  Madrid,  au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  17, 
paseo  de  Recoletos  ; 

A  Barcelone,  au  Crédit  Mercantil; 

A  Paris,  à  la  succursale  de  la  Société 
Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69,  rue 
de  la  Victoire,  ainsi  qu'au  Crédit  Lyonnais  et 
dans  ses  succursales. 
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>     CRÉDIT  MOBILIER 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  30.000.000  DE  FR 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  Assem-1 
blée  générale  ordinaire,  à  l'hôtel  des  Ingénieurs 
Civils,  19,  rue  Blanche,  à  Paris,  pour  le  samedi! 
17  juin,  à  10  heures  du  matin.  l 

MM.  les  Actionnaires,  propriétaires  d'au  moin^ 
vingt  actions,  qui  di'sirent  prendre  part  à  cette 
Assemblée,  doivent  déposer  leurs  titres,  au  plus 
tard  le  lundi  12  juin,  aux  caisses  du  Oédit  Mobi- 
lier, 41,  rue  Caumartin,  aux  agences  du  Crédit 
Lyonnais,  on  à  celles  de  la  Société  Générale  pour 
favoriser  le  développement  du  commerce  et  de 
l'industrie  en  France. 

Seront  considérés  comme  (lé]iôts  faits  en  vue  de 
l'Assemblée,  les  certificats  délivrés  parles  Sociétés- 
de  crédit  et  les  ofticiers  ministériels. 

LE  CONSEIL  d'administration. 
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VIENT  DE  PAEAITRE 


MINES  DE  MALFIDANO 

société  ANONYME 

Capital  social  :  12.500.000  francs 


1°  Dividende  de  l'exercice  1898-1899 

Par  décision  de  l'assemldée  générale  du  27  mai 
1899,  le  dividende  de  l'exercice  1898-1899  est  fixé  à 
50  fr.  par  action  de  capital  et  à  37  fr.  50  par  action 
de  jouissance. 

IJn  acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  payé  en  no- 
vembre 1898,  le  solde  est  payable  comme  suit,  à 
partir  du  1"  juin  courant,  au  siège  du  Crédit  In- 
dustriel et  Commercial,  60,  rue  de  la  Victoire,  à 
Paris,  et  dans  ses  succursales,  de  9  heures  à  4 
heures  : 

Par  action  de  capital  nominative. . .  bo  fr.  » 
Par  action  de  capital  au  porteur,  sur 

remise  du  coupon  n"  10   34  90 

Par  action  de  jouissance  nominative  36  » 
Par  action  de'jouissance  au  porteur, 

sur  remise  du  coupon  u°  5   34  50 

Ces  chiffres  sont  étal^lis  déduction  faite  des  im- 
pôts. 

2°  Tirage  d'actions  à  amortir 

Les  1.960  actions  suivantes,  sorties  au  tirage  du 

27  mai  1899,  seront  remboursées  à  250  fr.  l'une  et 
échangées  contre  des  actions  de  jouissance,  au  siège 

du  Crédit  Industriel  et  Commercial,  66,  rue  de  la 

Victoire,  à  Paris,  et  dans  ses  succursales,  à  partir 
du  1"  juillet  1899  : 

1  à     20  20  81  à   100  20       501  à   520  20 

561      580  20  681  700  20  1421  1440  20 

1521     1540  20  2181  2200  20  2301  2320  20 

2741     2760  20  2821  2840  20  2961  2980  20 

3381     3400  20  3421  3440  20  3801  3820  20 

4061     4080  20  4261  4280  20  4361  4880  20 

6081     6100  20  6141  6160  20  6601  6620  20 

7301     7320  20  7621  7640  20     77^1  7780  20 

7941     7960  20  8361  8380  20  8561  8580  2U 

8621     8640  20  8921  8940  20  9041  9060  20 

9581     9d00  20  9681  9700  20      9801  9820  20 

lO'dSl    10700  20  10941  10960  20  11001  11020  20 

11321    11340  20  11501  11520  20  11701  11720  20 

11841    11860  20  12141  12160  20  12661  12680  20 

12681    12700  20  12961  12980  20  13061  13080  30 

13241   13260  20  13261  13280  20  13921  13940  20 

14241   14260  20  14781  14800  20  14921  14940  20 

14961    14980  20  15081  1510O  £0  15261  15280  20 

15701   15720  20  15801  15820  20  15861  15880  20 

16301    16320  20  17221  17240  20  17321  17340  20 

17()41    17660  20  17821  17840  20  18161  18180  20 

18281    18300  20  18841  18860  20  19141  19160  20 

19^61   19280  20  19461  19i80  20  19801  19820  20 

20081   20O80  20  20721  20740  20  20821  20840  20 

21361   ''1380  20  21461  21480  20  21981  22000  20 

92J61   22080  20  22341  22360  20  22441  22460  20 

'W641    22660  20  23101  23120  20  23321  23240  20 

03241    23260  20  23261  23280  20  23581  23600  20 

'J3981    '^4000  20  24081  24100  20  24201  24220  20 

24661    24680  20  24781  24800  20  25381  25400  20 

S.5661   25680  20  25741  25760  20  26141  20160  20 

26621   26640  20  26701  26720  20  26981  27000  20 

27021   27040  20  27441  27460  20 


L'ANNUAIRE  GENERAL 

DES 

Sociétés  Françaises  par  Actions 

ET  DES 

PRINCIPALES  SOCIÉTÉS  ÉTRANGÈRES 

(Cotées  et  non  cotées) 
8,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  PARIS 


EDITION  1899 

L'édition  de  1899  contient  les  renseignements  com- 
plets sur  plus  de  6.000  sociétés  françaises  et  près  de 
1.000  sociétés  étrangères. 

Elle  renseigne  sur  le  capital  social;  le  nombre,  la 
valeur  ou  la  cote  des  actions,  obligations  ou  parts;  la 
durée  de  la  société  ;  les  noms  des  administrateurs  ;  l'objet 
de  la  société  ;  la  répartition  des  bénéfices  ;  les  dividendes 
distribués,  etc.,  etc. 

Elle  donne  la  liste  de  tous  les  banquiers  et  agents  de 
change  de  Paris  et  de  province  ;  elle  renseigne  sur  toutes 
les  sociétés  dissoutes,  en  faillite  ou  en  liquidation  depuis 
dix  ans  ;  elle  contient  la  liste  officielle  des  valeurs  étran- 
gères abonnées  au  timbre  français,  et  celle  des  valeurs 
émises  ou  introduites  sur  le  marché  de  Paris  en  1898. 

L'Annuaire  des  Sociétés  est  indispensable  aux 
sociétés,  aux  financiers,  notaires,  capitalistes,  banquiers, 
agents  d'affaires,  officiers  ministériels,  etc.,  etc. 

Frix  :  25  francs 

Adresser  les  demandes  directement  à  l'Administration, 
8,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  à  Paris. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Relations  directes  entr(-  Paris  et  l'Italie  (viâ  Mont 
Genis.  —  Billets  d'aller  et  retour  de  Paris  à  Turin, 
à  Mdan,  à  Gènes  et  à  Venise  (viâ  Dijon,  MàconJ 
Aix-les-Bains,  Modane). 

Prix  des  bdlets  :  ^ 
Turin     ...    1"  cl.,  148  fr.  50;   2'  cl.,  106  fr.  7£ 
Milan.'.:.:..       »      166      90;       »     119  4r 
Génos.    ...       »      liiO  »      l'-^O  8t 

Venise   >'      S'^l      15;       »  ^''"^ 

Validité:  30  jours.  ,  , 

Ces  billets  sont  déhvrés  toute  1  année  a  la  gare 
de  Paris  P.-L.-M.  et  dans  les  bureaux  succursales 

La  validité  des  biHetâ  d'aher  et  retour  Paris- 
Turin  est  portée  gratuitement  à  60  jours,  lorsqui 
les  voyageurs  justifient  avoir  pris  à  Turin  un  billel 
de  voyage  circulaire  intérieur  italien. 

D'autre  part,  la  durée  de  validité  des  billets 
d'aller  et  retour  Paris-Turin  peut  être  prolongée 
d'une  période  unique  de  15  jours,  moyennant  Iç 
paiemoat  d'un  supplément  de  14  fr.  8o  en  1"  classé 
ét  de  10  fr.  70  en  2«  classe. 

Arrêts  facultatifs  à  toutes  les  gares  du  parcours 
—  Franchise  de  30  kilos  de  bagages  sur  le  par 
cours  P.-L.-M.  874 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Yaleurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CipiUI 

RENTES 

A  PATBR 

Illllni 

rraiu 

15201 

456.041.915 

mi 

116.599.860 

6190 

231.638.399 

25818 

810.280.114 

392.096  oM.de  500  Ir 
é05.900  okI.ddOOIr 
39.182  obl.de  500  Ir 
110.000  500 


350 


lottbrt  I  Til- 
de titres  ooD 


11.242 
134.161 
114280 

461.547 
239.012 
588.235 

116  250 

689.672 

162.115 


559.650 
1547548 
864.141 
1182552 
981.441 

918  548 
1495.401 
599.440 
i25.392 
148.631 
1096354 
185.212 


182.500 
125. OÔÔ 
40  POO 
30.000 
800. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
20.000 
lOO.OOO 
240.000 
400.000 
80.000 
40.000 
40.000 


500 
400 
400 
lÔO 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
iOO 
400 


500 
500 
500 
5Û0 
500 
100 
400 
500 
5Q0 
200 
20Ô 
lOOO 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

o  y  f  Terme. 

3  %  Amortissable}  ^'^^l 
3  y,  %  1894  (ano.4K){ 

Tunis  3%  1892(gar.FraDce,Cpt 
Aonam  et  ToDkin  8  1/2  0/0 

,  (gar.  France)  Terme. 

Madagascar2'/4  gi«France.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


DltlDBIHI  01  HTKRtT  distribue  en 


1893 


Ters. 

500 
400 
400 
100 
50() 
500 
4C0 
86  i.t 
400 
100 
500 

foo 

406 


500 
500 
50Ô 
5® 
500 
100 
4C0 
500 
500 
100 
101 
501 

500  500 


1000 
500 
500 
500 
5Ô0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
361.401 
60.000 
65.301 
64  891 
161.513 
49.130 
491.538 
521.800 
62.200 
1986440 
1865040 
154,3.30 
00  000 
113.885 
.409110 
^ig  15698 
12.098 
239  023 
2591541 
&41.251 
509.209 
3068442 
132.345 

199.106 
143.529 
m. 411 



1000 
500 
250 
500 
500 
250 
25t) 
500 
125 
500 
250 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 
» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

aoo 

500 
500 
400 
500 

5ÔÔ 
500 
500 


VILLE  DE  PARIS 

(Comptant) 

865  4  %  

1869  3  %.....  

811  3  %   

—  3  %  quarts  

875  4  %  

1816  4  %   

1892  2  K  %  

—  quarts  

894-à6  2'K  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1817  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AD  COMPÎiNT) 

Commupales  1879  2  60  %. 

Foncières  iS79  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncièi-ÇS  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %.... 

—  Smeï  

Communales  1891  3  %... 

—  1892  3  %lib... 
Foncières  1895  2,80  %.... 

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  Francé 
_  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

{actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algéfiennè. . . 
Compt.  Nât.d'Esc.  dé  Paris 

Crédit ,  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

crédit  Ind.  et  CoMiifi  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Frànç.de  l'AfriÉ[.dU  Sftd. 
Banque  Intérriatf'de  Paris 
Banque  Parisienne  — 
Banque  de  l'Algériè... 


3  .. 

3  .. 

4  50 

15  .. 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10  .. 
2  50 


1894    18«5    1896  1891 


3  50 


15  .. 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  . 


12 


20 
12 
12  .. 

3 

20 
20  .. 
10 
2  50 


18 


5O0 
50x] 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 

500 

500 

500 

500 

500 

5O0 

500 

500 

SOC' 

500 

500 

400 

500 

50P 

50C| 

50C 

50C 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %;  titres  rouges 

—  Economiques  3  % . . . 

Act.  Est-Algérisn  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

OU.   —        —      3  %  

_  .  _        _      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  y 
Act.  Lyon  

3  %  1855  

3  %  fusion  anc. 
3  %  fr.Bion  nouv 


Obi.  — 


Act.  Midi 
Ooi.  — 


3  %  

—  _     3  %  nouv...... 

Act.  Nord  ■ 

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  ^  %j. avril  et  oct 
-  Nord-E9t  franç.  3 

Act.  Orléans  


30 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5o 
45  . 
14  68 
30 
12  50 

25 
25 
53  22 


117  70 

35 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50 
15 
15  . 
64 
15  . 
15 

15 
58  50 


30  . 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 
2  50 


50 


12 


107 
40 
12 
31 
25 
27 
18 
26 
12 
34 
12 

35 
25 
32 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


20 
12 
12 

3 

80 

20  .. 
10 

8  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


13 


20  .. 
12  . 
12  . 
3  . 

20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10 
2  50 


12  . 


15  . 
15  . 


50 


119 

45 
12 
32 
25 
21 
12 
26 
12 
34 
12 

35 
25 
19 


79 


50 


01 


113  54 
50  . 

12  50 
33 
25 
30 
12  50 
85 
12  50 
35 
12  50 

35 
25  . 
16  . 


30 
15 

11  50 
15  .. 
15 
15 
21  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

12  50 
50 
15  .. 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  50 


30 
15 
11  50 

15 
15 

27  50 
15 
35  50 
15 


lOurs  de  comp.  (omm.  juillet 


1895  1896 


565 
432  50 
420 

565 
565 
382  50 


100  85 

99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


103  80 
101  60 
101  .. 

505  .. 

93  50 
460 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


410  ., 


502  50 
500  .. 
500  .. 
467  50 
500  .. 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  60 
585 
465 


3575 
822 
420 
545 
597 
900 
417 
900 
560 
828 
495 

572 
430 
735 


50 


411 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
50  584 


.0 


50 


50 


50 


715 
470 
645 
445 
447  50 
440  . 
612  50 
457  50 
960  . 
425  . 
470  . 

470  . 
477  50 

1485 
472 
475 

471  25 


428 
670 
566 
780 
509 
180 
633 
444 


730 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1317  50 
472  50 
470 

1847  50 
487  50 
487  50 

477  50 
1580  .. 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 

475 
1602 


1891 


519  . 
438  . 
424  . 


581 
581 
392 


398  . 


412 


501 

503 
504 
411 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


'Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem , 


1  mai   12  mai  1.S  niai  25  mai  l'^juin 


102  10 
101  .. 
106  10 

501  .. 

91  .. 
90  50 


3150  , 
882 
400 
680 
511 

460 
690 
595 
180 
516 
80 
650 
447 


(90 
419 
683 
464 
465 
461 
120 
412 
1030 


419 
488 
482 
1140 


487 
483 
455 

1315 
483 
482 

1915 
494 
491 
456 
480 

1144 


562 
430 
4â0 

576 
576 
390 


398 


408 


102  11 
102  05 

ioO  60 
102  80 
102  60 

495  .. 

84  55 

85  75 
469  .. 


555 
420 
409 
108 
564 
560 
394 
103  .. 
391  . 
100  25 
441  .. 
110  50 
403  25 


500  . 
502  . 
502  . 
472  . 
508  . 


3560 
955 
440 
780 
588 

588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


401  . 

506  . 
494  . 
57  . 

53  50 
627 
465 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
411 
1946 


481 
4T7 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


102  60 
102  2j 
100  b5 
lOO  60 
102  87 
102  70 

49S  .. 

85  . 
85  .. 

466  ., 


102  ''5 
102  30 

ioO  80 

m  S} 

102  60 

496  .. 

85  .. 
85  .. 


551  . 
419  . 
409  50 
109  75 
559 
562 

393  75 
103  75 

394  .. 
93  .. 

443 
111  50 
403 


102  40 
102  40 
100  50 
ICO  00 
102  87 
102  80 

497  .. 

85  .. 

85  .. 
4G6  . 


490  .. 
502  .. 
496  50 
452  50 
480  .. 
ICO  50 
394  25 
494 
487 

53  25 

51 
589 

48  25 


490 
495  25 
495  50 
45o 
479 
101 
394 
494 
487 

54 

50  75 
584  50 
450  .. 


553 
418  50 
411 
109 
555  50 
551  .. 

392  75 
103  .. 

393  75 
99  50 

442  .. 
111  25 
402 


S072  .. 

135  .. 

428  ., 

790  ., 

623  ., 

35  '. 

739  . 
610  . 
955  . 
585  . 
97  . 
Ô60  . 
509  50 
885 


4020  .. 
1135  .. 

429  .. 

790  .. 

621  .. 

500 
135  .. 
634  .. 
958  .. 
587  .. 
105  .. 
668  .. 
500  .. 
881  50 


742  . 
456  . 
715  . 

449  . 
451  75 
451  . 
115  . 

450  . 
1045  . 

515  50 
465  .. 
460  25 
462 
1960 
463 
466 
462 

421  50 
1390 

463  50 
462  . 
2165  . 
411  . 
415  . 

422  . 
458  . 

1805  . 


490 

491  50 

496 

155 

479 

100 

394 

493 

485 
53  50 
50  5f 

513  .. 

450  .. 


102  22 
102  10 
100  55 
100  40 
102 
102  65 

465  50 

84 
.SI  25 
166 


555  . 

419  . 

410  . 

tlO  . 

557  . 

557  . 

388  . 

184  ., 

39:*  50 

99  50 

441  . 

111  25 

402  50 


1040 
1146 

4-.>8 
190 
621 

196 
145 
634 
966 
605 
105 
610 
500 


4005  . 

140  . 

428  . 

185  . 

621  . 

500  '. 
73i;  . 
634  . 
962  . 
60J  . 
105  . 
665  . 
498 


750  .. 
451  .. 
113  .. 

451  .. 
451  .. 
446  50 
756  .  . 
450  25 
1030  .. 
505  .. 
469  25 
465  . 

1920  '. 


463 

421  15 
1390 

467 
467 
2113  .. 
411  . 
480  . 

422  . 
460  . 
1805  . 


145  . 
459  . 

450  . 

450  . 
446  .. 
735 

451  .. 
1030  . 

500  . 
470  7.5 
466  .. 

I9ii 

467 

470 

466 

421  25 
1390  . 

469  75 

468  50 
2112  . 

474  2: 

42^  . 

461  . 
1800  . 


490  , 

496  . 

497  7i 
453  75 
479 
100  .. 
394  75 
494  .. 
485  . . 

54  .. 

51  .. 
583  .. 
419  .. 


553 
421 
410  50 
109 
556  50 
555 
S93 
104  50 
394 
99 
4i0 
111  25 
402 


4025 

1130 
423 
785  50 
619  . 

50j  '. 
145  . 
635  . 
964  . 
602  . 
1)5  . 
661 
503  . 


145 
459 
710 
446 
450 
446 
126 
451 
1026 
500 
439  50 

464  25 

1912  . 

468  '. 
463  . 

421  . 

1395  . 

465  2 
462  60 

>no  . 

412  . 

486  . 

422  . 
461  . 

1800  . 


490  . 
498  .. 
497 
451 
419 
100  50 
395  .. 
494 
4S5 

54 

51 
580 
447  25 


740 

455  50 

452 
452 
443  50 
726 
452  . 
1025 

469 

463  2 
466 

19-'0 

464  l 
468 
46Î 
421 

1390 

46^ 

164 
2172 

471  50 

422 
459 
1799 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lombri 

Til. 

SoDIB. 

it  titr» 

otn 

91 . 529 

» 

» 

3447131 

500 

500 

1  4  o£  4  rwA 
1  lOOUH) 

500 

500 

yo.yuu 

500 

500 

500 

500 

'266,555 

500 

500 

337>*654 

500 

500 

11211"?? 

500 

500 

33 .381 

600 

500 

184.500 

500 

500 

ici-v  n/\'. 

loO.vUi 

600 

500 

,49.797 

500 

500 

241 .408 

500 

500 

/o . Ole 

500 

500 

OU . UUU 

500 

500 

74  639 

500 

500 

135.111 

250 

250 

)>' 

80  000 

500 

500 

liO.OOO 

500 

500 

16.89T 

500 

500 

17.103 

n 

» 

58.502 

500 

500 

150. 000 

100 

100 

70,500 

100 

100 

22.700 

250 

250 

27.300 

» 

125.000 

100 

lUO 

50.000 

500 

DOO 

40.000 

500 

3UU 

600.000 

500 

DUU 

510.009 

400 

lus 

390.599 

500 

100.000 

» 

39.600 

500 

DOO 

60.000 

300 

oUO 

CipiUl  «a 

, 

Vmbri  le 

lilrH 

525481.665  £ 

190767.000  f. 

1944 

524306.20011. 

» 

5.465.600  £ 

» 

18.646.800  £ 

n 

59.720  ob 

ly  10 

.iS9  583.000 1. 

1932 

700.000  ob 

1987 

35.000.000  f. 

)> 

1607S0.000  f. 

» 

1399299000  f. 

1941 

734839.5001'. 

» 

» 

» 

1.179. 700 ob 

1936 

1.092.100 ob 

1940 

39.784.145  f. 

lVi9 

60.837  ob 

1922 

266.390  ob 

196? 

124500. 000  f. 

r> 

082000.000  ri 

» 

8035543H88  li 

» 

65.00.J  (ilj 

1928 

86'. 530.500  f. 

1965 

54.441.152  f, 

1944 

rO. 381. 020  f 

» 

,    455. 240  ob 

1925 

â7.632.0OO  f. 

1(5) 

2617;J2 . 000  f. 

1'.  2i 

llS7à7.'500t'. 

lyèû 

tsnwo.ooo  /. 

1958 

'i  ,OS7.262ob 

1951 

1438!['.L0ûr. 

1061 

491502.5001 

1970 

649887.500  f. 

1971 

'SO.  400.000  1. 

1950 

176925.0001. 

1975 

451562.5001. 

1975 

1910492000  1. 

1970 

65r,H25.000t 

1973 

S976S7.500f. 

1976 

107000.000  I. 

1957 

25.0OC.OUO  f. 

1950 

141372.000  f. 

1930 

89.333.000  1. 

n 

8. 5  461 2.35  £T 

» 

31 941. 988  £'1 

»> 

4Tj400.911  £1 

n 

103S25.000  I. 

1931 

180056.000  t. 

1931 

120ii95.5o01. 

6.124.920  £ 

1950 

21.627.500  f. 

1934 

39.399.5001'. 

1958 

8.087.540  £ 

1988 

80.500.000  £ 

» 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


CH. 

UCT. 

Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


DE  FER  FRANÇAIS 

ET  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite) 

Orléans  jouiss  

-    i  %  


3  ^0  1884. 


-      2  %  %  1895. 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3  % 
Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

-  3  % 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Dqc^s  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Cie  Gle  des)  

Comp.  Parisienne  du  Ga^. 

—  —  jouiss. 

Ci»  Gi«  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

■Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  aîné  

MalQdanO  (Mines  de)  

—  —  joniss. 

Mines  d'or  et  d'expl.iGief") 

Métaux  (G'«  !••  des)  

Sêls  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  »i  %  (ch.lixe»Mlo) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fi  xe  2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4,%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Da'ira-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875    

Hellénique  4  %  1887  

—  2  }4%  orl898  gar. 

Hongrie  1  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (giai  de)  s  o/o  1897 
Norvège  3  %  1888  .'  

—  3  U  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  i  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«et3oémis.) 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  1893  (5o  émis.).,.. 
—  1894  (6»  émis.).... 

—  Consoliclé4%(lroetiiosér.) 

—  3  %orlS91  let2«émis.  189i 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  :  .  . 

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  1er). 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  G. . . . 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  >  %  1894  

—  i  y,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


DITIDUIII  •■  IRTIEIT  dUtrlbua  «i 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15 
45 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25 
27  50 


51 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 

5 

4 

4 

4 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 
20 
20 

3  50 


43  50 
15 
15 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


85 


96  65 
40  36 
25 
9 


2  /5 
5 
4 
4 
4 


50 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


3  .. 
3  50 
1  .. 
22  50 
3 
4 
4 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  . 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 
3  50 


3  .. 
1  .. 
1  .. 

1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  . 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52 
15 
30 
45 
20 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


50 


50 


4  .. 
4  .. 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 

15 


18 

28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


100  05 
42  28 
15  .. 
12  .. 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


50 


50 


3 

3  50 
1 

82  50 
3 
4 
4 


50 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15  . 
38  50 
15  .. 
15  ..■ 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
18  .. 
15  .. 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


50 


50 


4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
3  .. 

3  50 

4  .. 
3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  .. 

20  .. 
20  . 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1125 
475 


475 
1095 
475 
478  50 
620 
455 

472  50 
270 
425 


485 
587  50 

1082  50 

800  .. 

345  .. 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940  .. 
650  .. 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80  . 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
108  70 

67  75 
440  . 
400  . 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 

'9'7  50 
100  75 
26  80 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  85 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

iôa 

44  50 
28  20 
25  90 
477  50 
490  .. 
515  .. 

103  80 
167  50 
487  50 

i9  .. 
49  .. 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1896 

1897 

18S8 

4  mai 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

1130 

1«50  . . 

1390  . . 

1290 

12.S6 

1299 

IcUo  . . 

482 

487  , . 

482  . 

467 

470 

470 

50 

467  . . 

480 

483  . . 

480  , . 

165 

*  " 

468 

466 

50 

465  75 

442 

456  . , 

443  . . 

428 

75 

423 

4ï.3 

422  ,50 

478 

483  . . 

480  . . 

463 

75 

465 

50 

467 

50 

469  . . 

1103 

1145  .. 

1222 

1160 

1160 

1153 

lUO 

485  . . 

483  . . 

465 

468 

î7n 
ï  /u 

465  25 

478 

483  . . 

479  . . 

462 

50 

464 

466 

50 

iô'i  . . 

685 

685  . . 

685  . . 

655 

650 

645 

650  . . 

460 

474  . . 

469  , . 

448 

448 

450 

450  , , 

475 

482  . . 

ton 

4o0  , . 

460 

457 

50 

457 

455  . . 

832 

270  .. 

335  .. 

350 

350 

350 

352  .. 

437 

458  .. 

460  .. 

444 

453 

450 

449  .. 

390 

420  , . 

470  , . 

460 

442 

445 

'tO'J   . . 

590 

690  . . 

740  . . 

651 

655 

UDU    .  . 

1950 

2050  .. 

2400  .. 

2240 

2350 

2240 

2230  .. 

1080 

1125  .. 

1128  .. 

1260 

1250 

1290 

I3j5 

805 

840  .. 

8,15  .. 

930 

920 

930 

950 

324 

365  .. 

362  .. 

330 

312 

335  .. 

660 

715  .. 

690  .. 

590 

620 

600 

600  .. 

1280 

1520  .. 

1935  .. 

1690 

17Û3 

1710 

1749  . . 

683 

930  . . 

698  . . 

1350  . . 

1245 

1215 

1270 

574 

835  . . 

669 

655 

645 

121  . . 

216 

243 

282 

AOd 

100  . . 

117  . . 

111 

110 

124 

1040 

1000  . . 

1030  . . 

1500 

1450 

1440 

1445 

740 

710  . . 

7 10  . . 

1180 

1170 

1 1  DU   ,  . 

140 

116  . . 

92  50 

iis 

119 

119 

1  ■iU    .  . 

530 

665  . . 

650  . . 

600 

600 

590 

oisu  . . 

630 

590  . . 

486  . . 

535 

631 

595 

Di\}  . 

16  50 

20 

13  . 

147 

125  . . 

112  . . 

110 

iio 

112 

11 L  . 

3500 

3255  . . 

3715  . . 

3820 

3822 

3785 

■i715  .  - 

1365 

1280  . . 

1465  . . 

1135 

1435 

1425 

1 417'  .  . 

537 

445  .. 

474  . . 

536 

538 

550 

5i5  . . 

190 

265  .. 

269  .. 

303 

31Ô 

320 

316  . 

113 

112  80 
••• 

110 

110  30 

110 

lu 

1  1  A 

428 

104 

75 

164  80 

103  . . 

101 

50 

101  70 

101  55 

101  5C 

78 

50 

69  35 

53  . . 

67 

67 

69  50 

05  40 

73 

75 

66  35 

52  75 

66 

66  45 

67 

90 

6l  75 

*  •  *  *  * 

440 

420 

423 

427 

i^O  . 

106 

40 

106  80 

106  40 

103 

103 

103  2( 

1U3  oC 

84 

81  . . 

94  . . 

92 

91 

50 

91 

90  5C 

98 

50 

99  . . 

99  . . 

94 

95 

95 

103 

60 

105  20 

102  85 

102 

50 

102  50 

102  7 

104 

75 

107  . . 

109  . . 

109 

40 

107 

50 

107  30 

106  35 

103 

102  30 

104  25 

103 

20 

102  65 

102 

90 

102  5C 

65 

30 

63  10 

34  . . 

60 

20 

60 

85 

64 

10 

G  -i    0  ( 

371 

372  . . 

157  . . 

277 

276 

Z1& 

312 

310  . . 

129  . . 

237 

238 

237 

40/   .  • 

615 

838 

218  . . 

814  . . 

218 

25 

177 

140  . . 

825 

266 

101  60 

105  60 

106  . . 

104  70 

103 

25 

103 

102  60 

89 

85 

95  90 

94  40 

95 

70 

86 

50 

96  20 

96  . . 



367 

369 

371 

J/5    .  . 

97  . . 

91 

105 

104  50 

Iu4  50 

l66 

99 

80 

100 

lOU  . 

86 

95 

23  60 

18  25 

27 

25 

27 

50 

27 

75 

07  7l 

489 

474  . . 

450  . . 

487 

486 

462 

92 

93  50 

93  70 

90 

90 

91 

y  i  CO 

89 

85 

lû3  20 

95  10 

94 

50 

94 

5Ù 

OK. 

yo  . . 

89 

40 

90  25 

95  50 

94 

94 

40 

95 

2j 

25 

93  30 

94 

40 

92 

65 

93 

Q2  2j 

108 

65 

103  .  . 

102  35 

103 

15 

lui 

30 

102 

2': 

102  . . 

108 

75 

102  30 

102  50 

103 

103 

35 

101 

40 

101  65 

103 

102  70 

103  75 

101 

85 

102 

30 

102 

5U 

102  50 

103 

75 

102  35 

102  90 

102 

102 

10 

102 

95 

102  7U 

104 

80 

103  . 

102  50 

102 

70 

102 

2U 

102 

10 

105  . 

106 

103  50 

106  10 

102 

10 

102 

30 

104 

105 

85 

103  80 

106  75 

103 

05 

103 

SU 

i04 

i;" 

lOi  60 

103 

90 

103  20 

104  .. 

102 

40 

loa 

80 

103 

103  4U 

94 

80 

94  30 

97  50 

92 

45 

92 

50 

92 

52 

92  95 

101 

75 

101  25 

101  50 

99 

50 

100 

99 

6U 

£9  70 

70 

70 

70  20 

61  50 

62 

70 

63 

63 

65  . . 

102 

9  4 

94 

103 

95 

104  .. 

103  75 

99  95 

100 

40 

100  50 

104 

25 

101  75 

101  .. 

100  50 

ioo 

100 

100  40 

36 

50 

37  75 

47  .. 

4.S  20 

48 

io 

47 

90 

47  50 

21 

20 

22  70 

87  .. 

27 

60 

27  60 

27 

40 

27  15 

20 

60 

21  70 

88  75 

23  30 

23  32 

23 

25 

23  .. 

380 

380  .. 

407  .. 

416 

420 

418 

418  . 

450 

444  . . 

470  ., 

483 

484 

485 

491 

488 

482  .. 

499  .. 

5o3 

501 

501 

499  .. 

102 

102  25 

lOi  50 

373 

360.. . 

370  .. 

408 

408 

409 

415 

431 

435  .. 

460  .. 

462 

467 

467 

464  50 

96 

75 

99  20 

100  .. 

100  50 

101 

50 

5C 

40  80 

44  .. 

50  90 

49  70 

50  .. 

49  70 

1287 

468  50 

165  50 

421  50 

464 
UrO 

406 

161 

650 

415  -Il 

453  50 
350 
442  5C 


410  50 

640 
2230 
1325 

955 

333 

595 

1280 

294 

120 
1455 
1185 

120 

005 

605 

lii 

.)720 
1410 

513 

320 


102  30 
68  25 
07  20 

427 

103  60 
91 
92  25 

102  75 
105  90 
11-2  80 
65  65 
277 
236 


98  50 
102  5(' 

06  45 
38 1 

98  05 
100  . 

27  25 
493  .. 
8S  5( 
95  20 
94  60 
93  35 
102 
ICI  65 
102  50 

102  75 
104 

103  90 
toi  40 
103  40 

92  80 

99  80 
65  25 

100  40 

100  40 
47  40 
27  30 
23  20 

419  . 
491  . 
508  . 

411  '. 
468  .  . 

101  .. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


IiBkn  I  T>l. 
lltrei  •on 


«00.000 
100.000 
«00.000 
■>00.000 
744.000 
120.000 
150.000 
100.000 
95.000 
60.000 
1275.385 
99.337 
524.601 
658.799 
147.403 
188.452 
393.336 
118.250 
734.431 
32076)7 
390. 00 J 
110.410 
91.359 
490. 000 
d09.329 
247  .  9  40 
46.763 
47.122 
95.442 
198.376 
213.55f> 
834.424 
94.595 
57.129 
100. OUO 
70.000 
319.385 
355.932 
1124148 
(39.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
:i25.000 
52.000 
120.000 
110.000 
«00.000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500' 
500 
100 
500 
500 
500 
I» 
500 
500 
500 
500 
500 
5ft0 
500 
50O 
500 
500, 
50(3 
500 
500 

m 

500 

500 
500 
500 
50!) 
WC 


Stan 
T«rs. 


500 

m 

Sue 

530 

5Ô0 

50U 

500 

500 

300 

50Ô 

5QÔ: 

50Ô, 

500 

500 

500 

500,  50i 

10£  IQJb- 

500:  500 
5£  5£ 
5f  f>£ 

200  200 

500  500 

500  500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottômaue  

Robinson  BankiQg  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.- . 
Obi.  anc.   —   3  %  Ire  à  8«  émis. 

—  —    —   9»  émis  

—  —    —  10'  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —        3  %  

—  —  —   série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  CJ  H 
Nord  de  l'Espagne  

—  3  %  1" série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  i>  série. 

—  —  —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l'^hyp. 

—  -      -  2«hyp- 

—  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Acl.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  A  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  -  -     3.  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4  %  94 
    4  %  95 

—  Suddel»Bsp.3%lrehyp. 

Act.  Wagon^-Lils  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  l.d  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


DITIDUIDI  01  UTUiT  IMtrltiat  H 


1893    1894     1895    1896  1897 


14  fl. 

15  p. 
17  30 
17  50 


37  50 
5  .. 
20  .. 


5  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

20  .. 


7  50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 


15  .. 

17  50 
17  50 
17  60 
20  .. 

io  y. 

20  .. 
40  .. 
12  10 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
33  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
40  10 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  .. 


15  .. 
15  .. 


7  50 
20  .. 

7  50 
10  05 
30  .. 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


14  fl. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


5  .. 

15  .. 
15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 
15  .. 
15  .. 
33  I. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


30 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


12  fl. 
15  p. 
18  06 
12  50 
10  . 
37  50 
5  50 
24 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


30 


47  70 
37 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


15  p 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

7  50 


15  . 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


32  50 


50  30 
37 


3  65a 
15  .. 
45  p 
15  26 


600  . 
500  . 
552  50 
725  .. 

1490 
462  50 
850  .. 

62  50 
160  .. 
250  .. 
248  75 
937  50 
472  50 
461  25 
455  .. 
461  25 
300  .. 
242  50 
365 
362  50 
657  50 
450 

87  50 
227  50 
207 
200 
195 
195 
225 
235 
223  75 
197  50 
197  50 
517  50 

43  75 
320 
132  50 
295 
285 
278  75 
140  . 

85  ! 


150  .. 
400  .. 


142  50 
190 
496  25 
670  .. 
535  .. 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 

'éo 

136 
266 
255 
7Ï& 
475 
467 
459 
468 
304 
225 
364 
360 
634 
200 
115 
253 
240 
<:44 
2â9 
236 
248 
254 
249 
235 
235 
4S3 
65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 


143 
610 


76 

160 
354 
685 
580 


.  comm.  juillet 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

189T 

1898 

i  mai 

12  mai 

18  mai  25  mai 

l"juin 

04  u  • . 

488 

518 

529 

524  . . 

523  . . 

510 

490 

450 

519 

510 

536  . . 

533 

531 

oy4  . . 

604 

615 

6.5 1 

6rt5  . . 

660  . . 

665 

Dl'±    .  . 

565 

ÔOl 

600  . . 

593 

595 

lUo    .  . 

74 

103 

1 

109  .  ] 

1G8  .  . 

108 

1300  . . 

4  Q/tD 
loUU   . . 

1315 

1302 

539 

519  . . 

532 

537 

TQA 

40   .  . 

oo   .  . 

110 

116 

152  . . 

141  .. 

139 

00   . . 

«Ci 

231 

275 

283  . . 

280  . . 

318  . . 

-1 

lOU   .  . 

240 

216 

235  . . 

233 

236 

n6 

1  lO    .  . 

227 

238 

235  . . 

233  50 

235  .  . 

i  IO    ,  . 

776 

775 

775  .  ' 

774  . . 

478  . . 

475  . . 

455 

455  . . 

460 

458 

455  50 

A  (KO 

445 

447  . . 

418  ]  '. 

4 17  . . 

467  . . 

435  2d 

438 

440 

439  50 

435 

418 

453  50 

452  50 

447 

295  . . 

«00 

229 

225 

220  . . 

220 

225 

195 

i  7^ 

150 

150 

156 

152  !  ! 

150  . . 

OÎSO  . . 

ooy  .  . 

365 

364 

;i57  . . 

361 

360 

OOÏ5  . . 

352 

364 

353 

357 

356 

oyo  . . 

722 

728 

722 

719 

725 

115  .. 

130  . . 

210 

242 

215  . . 

235  '.  '. 

200 

85  . . 

58  . . 

189 

220 

221  .. 

230  . . 

227 

.  . 

iy«  . . 

263 

268  50 

265  . 

263  . . 

260 

CU9    .  . 

172 

24 1 

250 

2-55  . 

248  ! . 

«fjy  .  - 

1  Aâ 

245 

254 

257  . 

253  . . 

254 

168 

245 

255  . . 

250  . 

170 

219 

258  . . 

258  . . 

253  . . 

252  50 

215  .. 

173  .'  '. 

215 

250  '.. 

^50  .. 

218  .. 

249  .. 

219 

182 

253  50 

262  . . 

25S  .. 

255  .. 

255  .  - 

215  !! 

171 

255  . 

260  .. 

îôg  .. 

261  . 

255  .. 

202 

164  .. 

210  .. 

246  .. 

245  .. 

215  .. 

208  .. 

166  . . 

242.  .. 

24-i  50 

219 

245  25 

215  .. 

490 

460  .. 

45 

31  .. 

67  50 

70  .. 

74  .. 

94  .. 

'88  '.. 

270  .. 

278  .. 

280  .. 

277  .. 

278  .. 

277  .. 

278  ., 

134  .. 

116  .. 

276  .. 

285  .. 

292  .. 

289  ., 

284  .  . 

288 

245  .. 

315  .. 

311  50 

315  . 

312  .  . 

317  .. 

280  .. 

231  .. 

305  .. 

307  50 

304  50 

303  .  , 

308  .  . 

277  .. 

229  .. 

305  .. 

305  . . 

308  .. 

302  50 

305  .. 

422  .. 

432  .. 

429  .. 

432  .. 

4i!9  .. 

432  .. 

424  .. 

355  .. 

368  .. 

:i70  .. 

370  .. 

379  . . 

376  .. 

37-3  .. 

107  .. 

100  .. 

160  .. 

150  . 

150  .. 

149  . 

605 

765  . . 

810  .. 

815  . . 

790  .. 

797 

79^  .. 

100  .. 

71  .. 

165  .. 

172  .. 

176  . 

172  .. 

176  .. 

680  .. 

1267  .. 

1214  .. 

1250  .. 

1214  .. 

1182  .. 

855  V. 

1235  .. 

2?65  .. 

2:20  .. 

2j50  .. 

2510  .. 

2790  ., 

65  .. 

35  .. 

34  . 

1?8  .. 

108  .. 

ICO  .. 

100  .. 

342  .. 

293  .. 

293  '.  . 

292  .. 

297  .. 

304 

316 

600  .. 

445  .. 

730  .. 

717  .. 

701  .. 

710  .. 

665  . . 

555  .. 

500  .. 

623  .. 

j  635  .. 

640  .. 

650  .. 

650  .. 

VALEURS   FRANÇAISES   ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


ItODlbr» 

it  lilrei 


10.977 
15.791 
33.445 
20.401' 
6.000 
1.200 
6.000 
6.0011 
24.00(1 
100. OOl 
16.361 
1.7U. 
4.28: 
26.000 
12. OUO 
20.000 
23.200 
32.600 
25.440 
20.000 
lO.OÛÛ 
20.000 
6.600 
14.000 
24  00*1 
24.000 
40.000 
20.000 
25,000 
10.000 
5.  ('00 
14.001) 
9  023 
20.001 
24.000 
10.000 


Til 

nom 


500 
501' 
500 
500 
500 
500 
100 
501' 
50(J 

» 
50(J 
500 
501' 

» 
50U 
50(1 
5(J0 
500 
Qpt) 
5()(i 
500 
50u 
âtK 
500 
50(1 
50fi 
5011 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


Teri. 


50(J 
500 
500 
500 
500 
125 
lOu 
500 
500 

500 
500 
500 

» 
500 

m 

5(W 

□Oo 

5Û() 

a]bo 

50U 

i: 

501^ 

5/  ■ 

m 

500 

5U0, 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ,  (act.) 

Midi  jouiss  

NOrd  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  {C"  Oi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Cbine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouisa  

Gaz  lGi«  centrale),  

Dombrowa'  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenld. (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Le  NicRel  

Aciéries  de  Franco  

Aciéries  de,  Longwy  

Atei.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F«) 

Fives-LMle    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

ffH^T,  de  la  Marine  

Biâteaux-Parisiens  

Clia^geurp-Réunis  

0'''Savr,-Fén.  de  Wav.  àVr. 
Bëuéd.  de  l'Abb.  de  Fée... . 
Ejateepr.  mîlit.  et  civ.  (G>«  Gi«) 

Etablissements  Duval  

Gl.  Distill.  Cusenier  et  0'» 

Gr  MouUns  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 
Dtrnltrs 


765  .. 
1710  .. 

610  ., 
1i70  ., 

300  .. 
1250  .. 

300  .. 

530  .. 

860  ., 

2.5  . 

614  . 
1925  .. 
1260  . 
1612  ., 
1150  . 

S5  . 
1140  . 

650  . 

409  . 
1UI5  ., 
1280  . 

835  . 

7U5  . . 

709  . 

607  ., 
!415  . 
1750  . 

772  . 
1227  . 

542  . 
5150  . 

195  . 
3350  . 

880  . 

333  . 
1600  ., 


25  mai  l«i  juin 


1700 
610 
1280 


225 
614 


1600 
1170 


410 

1075 
1300 
»iO 
(575 
710 
608 
1421 


778 


890 


6  0 
1250 


227 


1601 


1455 

680 
409 
1005 
1280 
832 
705 
708 
ôiO 


770 
1230 

545 
5140 


Nomln 
dt  lUni 


112,000 

56,700 

165.000 
40.839 
31.837 
12.580 
19.000 
31.850 

226,534 
9.391 
18.800 
6.554 
33.083 
89.313 

117.414 
32.514 

287,490 
6.800 
5.160 
32.121 

231.844 
69.247 

218.207 


36.660 
29.373 
»7.780 
49,232 
34.104 
48.572 


37.  ."80 
50.448 


500 
500 
500 
500 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 


Soinm. 
Ten. 


500 
500 
500 
500 

» 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  l'er)  5  %  

Ci»  Gio  V"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  ohl.  I20f5  % 
—  obi.  de35ûf: 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Cie  Parisienno  du  Qaz  4 
Aciéries  de  Fi-ancS'*  %■ 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loira  4  % 
Fives-Lille  6,  %  1"  et2«  émis. 
Métaux  (Cie  F")\')bl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  X  %  ■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Cie  Transatlantique  3  %  

Jardin  d' Acclimatation  5  % 

Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  &  %  1894  

Mendoza  6  %  1888,  


VAL.  ÉTRANO.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosaowice  9%  

Obi.  Wag.-Llts  4  %  1",  2»  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Derniers 
cours  cotes 


275  .. 

174  .. 

514  .. 
250  ,  . 
210  .. 
445  . . 
50  ^  5"j 
511  .. 
5u8  .. 
503  . . 
4S0  ., 
494  50 
501  .  . 
513  ,  , 
472  75 
300  .  , 
510  .. 
300  .. 
fi05  . . 
617  ., 

175  50 
474  .  . 


460  .. 
224  .. 
150  ,. 
194  .. 
3o7  .. 
192  50 


505  50 


25  mai  l"juin 


268 
514 


442 

500 
510 
506 
503 
481 
500 
5('2 
51 1 
1)3 
360 

300 

(j2Ï 

474 


341  50 


508 


179 
254 


501 
510 
507 

4.S5 
49S  50 
502 
512 
472  50 
360  . 
510  . 

6Ô5  '. 
617  75 

If?  75 


225 


195 


506 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 
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VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

5.000  ACTIONS 

DE  LA 

SOC^^  MÉTALLURGIQUE  DE  TAGANROG 

à  Taganrog  (Russie) 


Le  capital  est  porté  de  3.750.000  roubles  or  (lô 
millions  de  francs)  à  5  raillions  de  roubles  or  (20 
millions  de  francs^  conformément  à  l'autorisation 
de  S.  E.  M.  le  ^Ministre  des  Finances,  pul.iliée  dans 
le  Recueil  des  lois  et  ordonnances  gouvernemen- 
tales de  l'Empire  russe  à  la  date  du  16/28  mars 
1890,  n»  32. 

Ces  5.000  actions,  d'une  valeur  nominale  de  250 
roTiblcs  or  ou  l.ni.iO  fr.,  sont  offertes  en  souscrip- 
tion au  prix  de  1.500  fr. 

Un  premier  versement  de  500  fr.  est  exigible  à  la 
souscription  et  un  second  versement  de  1.000  fr.  à 
la  répartition. 

Un  droit  de  préférence  est  réservé  aux  action- 
naires de  la  Société  Mi'tallnrgique  de  Taganrog, 
chaque  actionnaire  ayant  droit  à  une  action  par 
trois  actions  qu'il  possède. 

Pour  user  do  ce  droit,  les  porteurs  d'actions  de- 
vront présenter  leurs  titres  aux  guichets  des  Ban- 
ques désignées  plus  bas. 

Les  actions  disponibles  après  l'exercice  de  ce 
droit  de  préférence  seront  réparties,  au  prorata  de 
leurs  demandes,  à  tous  les  souscripteurs,  qu'ils 
soient  ou  non  actionnaires. 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le   Lundi    5   Juin  1890 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  succursale  de  Bruxelles  ; 
A  Anvers,  à  la  Banque  d'Anvers  ; 
A  Liège,  à  la  Banque  Lii'geoise  ; 

au  Crédit  Gi'iK-Tal  Liégeois; 

chez  MM.  Nagelmackors  et  Fils. 

KTOTIGE 

La  Société  Métallurgique  de  Taganrog  est  entrée 
dans  sa  période  de  production  normale  piarla  mise 
à  feu  de  son  fourneau  n"  2,  qui  a  eu  lieu  en  mars 
dernier. 

En  avril,  malgré  les  fêtes  de  Pâques,  qui  occa- 
sionnent un  ralentissement  dans  la  fabrication,  on 
a  produit  7.100  tonnes  de  fonte  et  6.600  tonnes  de 
lingots  d'acier,  qui  ont  été  laminés  sous  diverses 
formes. 

La  production  mensuelle  de  fonte  atteindra  dans 
quelque  temps  8.000  à  9.000  tonnes. 

Trois  fours  Martin  et  une  aciérie  Bessemer- 
Thomas  de  trois  cornues  sont  en  activité  et  trans- 
forment cette  fonte  en  lingots. 

Les  lingots  sont  transformés  en  produits  finis 
par  un  blooming,  un  gros  train,  un  petit  train, 
deux  trains  à  tôles,  un  train  à  larges  plats,  une 
presse  à  forger,  un  martelage  et  une  usine  à  tubes, 
qui  sont  tous  en  activité  à  l'heure  actuelle. 

A  ces  moyens  do  production  viendront  s'ajouter 
un  train  moyen  et  un  train  à  bandages  actuelle- 
ment en  montage. 

Les  usines  de  Taganrog  ont  donc  une  grande 
variété  de  fabrication,  permettant  l'écoulement 
facile  de  la  production. 

Celle-ci  ]jourra,  du  reste,  être  facilement  aug- 
mentée dans  l'avenir  par  la  seule  installation  d'un 
troisième  fourneau,  car  les  moyens  de  transforma- 
tion de  l'usine  sont  largement  suffistmts  pour  ab- 
sorber la  production  de  trois  à  quatre  hauts-four- 
neaux. 

Les  usines  çont  abondamment  pourvues  de  com- 
mandes et  les  besoins  consi dérailles  des  produits 
sidérurgiques  en  Russie  et  la  politique  économique 
du  Gouvernement  permettent  d'envisager  l'avenir 
avec  confiance. 

La  Société  Métallurgique  de  Taganrog  s'est  as 
suré  sa  consommation  do  minerais  par  les  conces- 
sions qu'elle  a  prises  en  (^l  imée,  dans  le  Donclz  et 
à  Krivoï-Rog. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Société  se  com 
pose  de  : 

ADMINISTRATEURS  EFFECTIFS 

M.  le  conseiller  titulaire  Nicolas-Karlowitch  de 
Fligué,  à  Saint-Pétersbourg,  président  du  Conseil  ; 
M.  A.  d'Adadi>ur(ifr,  ;'i  Saint  Pctersbourg  ; 
M.  Léon  de  Gnoiii.-iky,  à  Saint-Pétersbourg; 
M.  le  comte  Paul  de  Hemptinne,  à  Gand  ; 
M.  Gustave  de  Trascnster,  à  Ougrée. 


ADMrSISTR.VTEURS  SUPPLÉANTS 

M.  Frédéric  Braconier,  sénateur,  à  Liège  ; 
M.  Ernest  Nagelmackers,  sénateur,  à  Liège. 

COMMISSAIRKS 

M.  Constant  Foti,  à  Taganrog  ; 
M.  Paul  Schmidt,  avocat,  à  Liège; 
M.  Ph.  de  Lexhy,  à  Gràce-Berleur  ; 
M.  N.  Domogatsky,  à  Saint-Pétersbourg. 

DIRECTEUR-GÉRANT 


M.  Jules  Herpeignies,  à  Taganrog. 

Société  Métallurgique  de  Taganrog  : 

Le  Conseil  d'administration. 

Société  anonyme  d'Ougrée,  à  Ougrée 
Société  anonyme  des  Forges  et  Tôleries  Liégeoises, 
à  Jiipille 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  anonyme 
d'Ougrée,  à  Ougrée.  et  de  la  Société  anonyme  des 
Forges  et  Tôleries  Liégeoises,  à  Jupille,  qui  dési- 
reraient prendre  part  à  la  souscription  annoncée 
de  5.000  actions  de  la  Société  Métallurgique  de 
Taganrog  (Russie),  en  profitant  des  avantages  ré- 
servés à  ces  Sociétés  en  leur  qualité  d'actionnaires 
de  la  Société  Métallurgique  de  Taganrog,  doivent 
adresser  leur  souscription  respectivement  à  la 
Direction  des  susdites  Sociétés  avant  le2  juin  1899. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES 

TOLERIES  D'ANVERS 

Constituée  par  acte  passé  devant  le  notaire  Ectors, 
le  26  avril  1899,  et  publié  aux  annexes  du  Moni- 
teur belge  les  14,  15  et  16  mai  1899,  sous  le  nu- 
méro 2368. 

Capital  social  :  1.750.000  fr. 

représenté  par  17.500  actions  privilégiées  de  100  fr. 
et  17.500  actions  ordinaires  sans  désignation 
de  valeur. 
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Siège  social  :  138,  nie  Royale,  à  Bruxelles 

CONSEIL  d'administration 

M.  Paul  Vekomans,  notaire,  à  Anvers  ; 

M.  Pierre  Melchior,  industriel,  à  Lille  ; 

M.  Armand  I^epère,  administrateur  du  Chemin 
de  fer  d'Eecloo-Bruges  ; 

M.  Paul  Simon,  industriel,  à  Péniwelz  ; 

M.  Arthur  Joveneau,  industriel,  à  Tournai; 

M.  Alexandre  Vandevelde,  industriel,  à  Couillet; 

M.  Emile  Dubreueq,  administrateur-délégué  des 
Aciéries  d'Anvers,  à  Bruxelles; 

M.  Aimé  Hutt,  agent  de  change,  à  Bruxelles. 

VENTE  PAR   ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

6.000  Actions   privilégiées  de  100  fr, 

PRIX  D'ÉMISSION  :  125  FR. 

(  A  la  souscription  Fr.  50 

PAYABLES  j  j^ij^  répartition  

et  de 

1.500  Obligations  4  1/2  O/O 

PRIX  d'émission  :  480  fr.  net 

(  A  la  souscription   Fr.  80 

PAYABLES  I  ^     répartition   400 

Ces  obligations,  de  500  fr.  nominal,  rapportent 
22  fr.  50  d'intérêt,  payables  les  1"  mai  et  1"  no- 
vembre de  chaque  année  par  coupon  de  11  fr.  25 
et  la  première  fois  le  1"  novembre  1899. 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

les  Mardi  6  et  Mercredi  7  Juin  1899 

A  Bruxelles,  à  la  Compagnie  Nationale  Finan 
cière,  138,  rue  Royale  ; 

A  Tournai  et  à  Péruwelz,  chez  M.  F.  Decooman, 
agent  de  change, 

Ainsi  que  chez  tous  les  banquiers  et  agents  de 
change  du  pays. 

On  souscrit  dès  à  présent  par  correspondance 
L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 

Si  le  nombre  des  titres  souscrits  dépasse  celui 
des  titres  mis  en  émission,  il  y  aura  lieu  à  réparti 
tion.  376 


SOCIÉTÉ  ANONYME  DES  ACIÉRIE 

DE  FRANCE 

capital  social  :  10  millions 
Siège  social:  29,  quai  de  Grenelle,  à  Pat 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués, 
foniiément  aux  articles  12,  18,  24  et  suiv 
des  statuts,  en  assemblée  générale  extrad 
naire,  le  marcii  20  juin  1899,  à  2  h.  1/2, 
salle  de  la  Société  des  Agriculteurs  de  Fra 
8,  rue  d'Athènes,  à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR 

Augmentation  de  capital.  Emission  d'( 
gâtions  4  0/0  jusqu'à  concurrence  de  4 
lions  de  francs. 

Les  actionnaires  dont  les  titres  sont  au 
teur  doivent,  conformément  à  l'article  2G 
statuts,  pour  avoir  le  droit  d'assister  à 
semblée  générale  ,   être  propriétaires 
moins  10  actions,  qu'ils  devront  déposer 
les  bureaux  de  la  Société  à  Paris,  Isberi 
et  Aubin,  ou  présenter  au  siège  social  le 
tiflcat  de  dépôt  de  leurs  actions  dans  un 
grands  Etablissements  de  crédit. 

Les  porteurs  d'un  nombre  inférieur  d 
lions  devront,  conformément  à  la  loi  dw 
août  1893,  se  grouper  pour  former  le  cm 
de  10  et  se  faire  représenter  par  l'un  d 
dans  les  conditions  ci-dessus  déterminées 
Un  jeton  de  présence  de  3  fr.  m 
alloué  à  cliacane  des  actions  {i 
sentes  ou  représentées  à  Tass* 
blèe.  3 


C'E  GENERALE  TRANSATLANTIQU 

Avis  à  MM.  les  Actionnaires 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'i 
mer  MM.  les  Actionnaires  que  l'assemblée  gér^ 
ordinaire,  convoquée  pour  le  mercredi  31  m.à 
peut  avoir  lieu  à  cette  date  par  suite  de  rini 
sance  du  nombre  des  actions  déposées  dan^ 
délais  fixés  par  les  statuts. 

Une  nouvelle  assemblée  générale  ordinal* 
convoquée  pour  le  jeudi  29  juin,  à  trois  hcur^ 
l'après-midi,  au  siège  social  de  la  Compagir 
rue  Auber,  à  Paris,  à  l'effet  : 

1°  De  délibérer  sur  les  comptes  de  l'exe 
1898  qui  leur  seront  soumis  et  de  fixer  le 
dende  à  répartir  ; 

2°  De  procéder  à  la  réélection  des  Admini 
leurs  sortants  ou  à  leur  remplacement  et  de  i 
mer  les  Commissaires  des  comptes  pour  l'exe 
1899. 

Aux  termes  des  statuts,  les  membres  prése 
cette  assemblée  délibéreront  valablement,  quel 
soit  le  nombre  d'actions  représentées,  sur  les  ( 
fions  à  l'ordre  du  jour. 

Les  actionnaires  porteurs  de  vingt  actioiij 
moins  et  ceux  qui  se  trouvent  dans  les  condi 
de  la  loi  du  l"  août  1893  (art.  14)  peuvent  faire 
lie  de  l'assemblée  générale. 

Les  dépôts  sont  reçus  : 

1°  A  Paris,  dans  les  bureaux  de  la  Compagi 
dans  ceux  de  la  Banque  Transatlantique,  6 
Aulier  ; 

2»  Dans  les  départements,  dans  les  agences 
Compagnie,  dans  celles  de  la  Banque  Transa 
tique  et  dans  les  succursales  du  Crédit  Lyon 
de  la  Société  Générale  et  de  la  Société  de  C 
Industriel  et  Commercial. 

Pour  être  valable,  le  dépôt  des  actions  devra 
effectué,  au  plus  tard,  trois  jours  avant  la  réu: 
soit  jusqu'au  25  juin  inclusivement. 

Il  sera  remis  à  chaque  actionnaire,  cont) 
dépôt  de  ses  actions,  une  carte  nominative  et 
sonnoUe,  indiquant  le  nombre  d'actions  qu'il 
sèdo  et  le  nombre  de  voix  auxquelles  il  a  droi! 

Les  actions  déposées  et  les  pouvoirs  délivr* 
vue  de  l'assemblée  du  31  mai  seront  valables 
celle  du  29  juin. 

Paris,  le  27  mai  1899. 

Le  Président  de  la  Compagnie  Gént 
Transatlantique  : 

SIS  Eugène  Perkire. 


WPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
du  Croissaat,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 
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Vendredi  1)  juin  1899. 


(^OMP.UiNIE  FRANÇAISE 
IU<:s  CHEMINS   DE   FER  DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


etlos  lirulcs,  pendant  le  mois  d'avril  1899, 
Il  Roseau  exploilo  par  la  (compagnie  (1  ..SU  kil.)  : 

S27.6i0  fr.  (ou  $  m/n  :iS').000) 
itre  :  m.2l>  fr.  (ou  $  m/n  :i7().'i't4) 
1  avril  1S98. 


SOCIÉTÉ  ANONYME 


TRAMWAYS  NAPOLITAINS 


Avis  aux  Actionnaires 

ouscription  à  6.000  Actions  de  capital  nouvelles 
500  iVaacs,  remboursables  à  GOO  francs,  et  à 
lO  Obligations  de  500  francs  4  0/0,  réservée 
lusivem(!ul  aux  porteurs  d'actions  anciennes  de 
lté  Société. 

,6  droit  exclusif  à  la  souscription  est  réservé 
préférence  aux  porteurs  d'actions  actuelles  de 
ital,  de  jouissance  et  de  dividende, 
ont  porteur  de  deux  actions  anciennes,  de 
l([ue  nature  ([u'elles  soient  quatre  coupures 
;tion  de  dividende,  même  sans  concordance  de 
néros,  comptant  pour  une  action  entière),  a  le 
it  de  souscrire  irréductiljlenient  une  action  de 
ital  et  une  obligaiion  nouvelles  au  prix  de 
>20  francs  sans  délivrance  de  fraction, 
'i  a,  en  outre,  le  droit  de  souscrire  supplémen- 
emont,  au  même  prix, aux  actions  et  nbligations 
ant  disjwnibles  après  exercice  du  droit  de  (iré- 
!nce  ;  il  <levra.  à  cet  etVet.  opérer  sa  souscri|i- 
\  dans  le  délai  indiqué  ci-dessous.  La  réparti- 
i  des  titres  disponibles  se  fera  cxclusivrnipnt 
re  les  actionnaires  ayant  usé  de  ce  droit  de 
se  ri  p  t  io  n  su  p  p  1 1  '•  m  en  tai  rc . 

,e  prix  de  1 .020  francs  ci-dessus  est  pay;i,ble  ; 

Pour  les 
Piiui-  les  Miiisci'ililioiis 
siinscri|)li(ius     sujelti's  :'i 
ii'i'i;iliiciibles  :   rèihn-tii iii  : 


SOCIETE  ANONYME  DES  ACIERIES 

DE  FRANCE 

CAPITAL  SOCIAL  :  10  MILLIONS 

.Siège  social:  29,  quai  de  Grenelle,  à  Paris 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués,  con- 
formément aux  articles  12,  18,  2'/  et  suivants 
des  statuts,  en  assemblée  oénérale  extraordi- 
naire, le  mardi  20  juin  1899,  à  2  h.  1/2,  à  la 
salle  de  la  Société  des  Agriculteurs  de  ÎFrance, 
8,  rue  d'Athènes,  à  Paris. 

ORDRE  DU  .TOUR 

Augmentation  de  capital.  Emission  cl'obli- 
galions  4  0/0  jusqu'à  concurrence  de  4  mil- 
lions de  francs. 

Les  actionnaires  dont  les  titres  sont  au  por- 
teur doivent,  conformément  à  l'article  2G  des 
statuts,  pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'as- 
semblée générale  ,  être  propriétaires  d'au 
moins  10  'action-;,  qu'ils  devront  déposer  aii 
plus  tard  le  1(3  juin  dans  les  bureaux  de  la 
Société  à  Paris,  Isbergues  et  Aubin,  ou  pré- 
senter au  siège  social,  dans  le  délai  ci-dessus, 
ce  certificat  de  dépôt  de  leurs  actions  dans 
un  des  grands  Etablissements  de  crédit. 

Les  porteurs  d'un  nombre  inférieur  d'ac- 
tions pourront,  conformément  à  la  loi  du  l"'' 
août  1893,  se  grouper  pour  former  le  chiû're 
de  10  et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux 
dans  les  conditions  ci-dessus  déterminées. 

Un  jeton  de  présence  de  3  fr.  sera  alloué  à 
chacune  des  actions  présentes  ou  représen- 
tées à  l'assemblée. 
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bait  800.01)0  l'r.  sur  cette  somme,  laissant  un  reli- 
quat disponible  du  9. OUI  {f.2:i,  reporté  au  deuxième 
semestre  de  l'exercice. 

Pendant  cettr  seconde  période,  le  cliiffrc  des 
bénéfices  a  atteint  4'i2.1()3  fr.  80,  dont  nous  avons 
déduil  72.:ill0  fr.  5.'),  représentant  le  montant  des 
frais  d'installation  et  b;  coût  du  mobilier  de  notn' 
nouvelle  agence  de  Slianghaï. 

Il  restait,  donc  309.773  fr.  31,  dont  la  répartition 
doit,  aux  termes  des  statuts,  être  faite  de  la  façon 
suivante  : 

l'r.    l.').()00    »  au  fonds  de  réserve  statutaire. 

1/2  C/0  du  capital  versé  ; 
'.lO.OiHi    »  aux   actionnaires,  première 
répartition  de  3  0/0  pour  le 
semestre  ; 

•26.477  33  au  fonds  de  prévoyance  sta- 
tutaire, 10  0/0  de  l'excédenl  ; 

26.477  33  au  (Conseil  d'administration, 

10  0/0  de  l'excédent  : 
•211.818  G5  aux  actionnaires,  80  0/0  d<' 
l'excédent. 

Total  Fi-.  3()9.77:-^  31  somme  égale. 


Nous  avons  donc  à  vous  distribuer  Fr.  301 .818  6.") 

auxquels  s'ajoutent   9.001  î23 

'reliquat  reporté  du  premier  semestre).  

Total  Fr.  310.819  88 


!•  A  la  souscription. .  Kr. 
I»  Le  l-  juillet  1889,  à  la 

lartition  

"  Du  l'-''  juillet  au  1"  oc- 
ire  1899  avec  bonification 
intérêts  à  4  0/(1  à  partir 
>  1"  juillet  1899..  

Ensemble  Fr. 


3011 
:au 

400 


.-.0 

r>7u 


4U(  ) 


1  (m 


1.0-20 


iO  di'pôt  des  actions  aiicieu«os  donnant  droit  d 
iscriplion  et  les  versements  à  l'appui  se  font  : 
(la  5  au  31  juin  inclus 

1.  HRl'XELLES,  à  la  Ban(|ue  de  Bruxelles,  rue 
yale,  56,  et  à  la  Bancjue  de  l'aris  et  des  Pays- 
s,  rue  du  Gentilhomme,  1. 
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COMPAGNIE  ROYALE 

Di.:s 

CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 

Assemblée  générale  des  Obligataires 

ciliblée  g(''néralo  des  obligataires  est  convo 
,  .  |iourlolO  juillet  1899,  à  4  heures,  rin'  d'A- 
jines,  n"  8,  à  Paris, 
j  oRonn  DU  .loui; 

''réscnlation  du  rapport  du  Comité  de  Paris. 

*our  assister  à  cette  assemblée,  les  obligataires 

ssédant  au  moins  25  obligations  privilégiées 
I  1"  rang  doivent  déposer  Jeiirs  litres  à  l'un  dc> 

il  lissoiiienls  suivants  : 

.jiH',  de,  P;n'is  et  des  *Pays-l>as,  Comptoir 

 d'J<;scompte  de  Paris,  Crédit  Industriel  et 

ijiMiniercial,  (Crédit  Lyonnais  l't  Société  Gônérali 
|ur  r.ivoriser  le  développcnn'nt  du  ConnmTCi'  e 
'  '' I iidusl l'ie  l'ii  France. 

3S1 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

l'RnlLÉC.IÉli  PAR  DÉCRETS    DES  ^21  .JANVIER  1875 

HT  20  FÉ^■^,IEU  1888 


Assemblée  générale  des  Actionnaires 
du  17  mai  1899 


RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRA  I'KJN 
Messieurs, 

(ionformément  aux  pri'scriptions  dfS  articles  4-2 
t  'ùi  de  nos  statuts,  nous  vous  réunissons  aujour- 
hui  en  assemljlée  générale  ordinaire,  pour  vous 
soumettre  les  comptes  de  l'exercice   1898  et  vous 
prier  de.  fixer  le  dividende  à  distribuer. 

Après  amortissement  de  quelques  créances  dou- 
teuses, des  frais  de  labrication  de  billets  de  banque 
en  1807,  s'élevant  à  •28.402  fr,  7."),  du  coût  de  notre 
installation  et  du  mobilier  de  l'agence  de  Bangkok, 
dont  le  total  a  été  de  t)4.059  fr.  60,  les  bénéfices  du 
premier  semestre  de  l'année  1898  se  sont  élevés  à 
374.4(;9  fr.  03. 

Suivant  les  arlictes  35  et  36  des  statuts,  nous  eu 
avons  eft'ectué  la  répartition  comme  sait  : 

Fr.    15.(100    »  au  fonds  de  réserve  statutaire, 
1/2  0/0  du  capital  versé  ; 
00.0110   »  aux   actionnaires  ,  première 
répartition  de  3  0  0  pour  le 
semestre  ; 

20.940  90  au  fonds  de  prévoyance  sta- 
tutaire, 10 0/0 de  l'excédent; 

•21). 946  90  au  Conseil  d'administration, 

10  0/0  de  l'excédent  : 
215.575  '23  anx  actionnaires,  80  0/0  de 
l'excédent. 


Tolal  Fr.  374.4C.O  03  somme  égale. 

Il  vous  revenait  donc.  Messieurs,  Fr.  305. .575  23 

auxquels  s'ajoutaient   3.42(i 

('reliquat  reporté  du  deuxièmr  semestre  

1897^ 

Tolal   Fr.  300.001  ^23 


Le  2  janvier  dernim-,  nous  vous  avons  elfectué 
un  vi'rsrment  di'  12  fr.  .50  par  action,  le,(iuid  absoi 


Nous  vous  proposons,  Messieurs,  de  fixer  à  12fr.5() 
par  action  le  ilividendc  de  la  deuxième  partii>  de 
l'exi'rcice,  ce  qui  l'ait  30;). (100  francs  pour  les  24,O00 
actions  composant  le  Fonds  Social.  Le  solde  de 
10,810  fr.  88  serait» reporté  au  premier  semestre 
18!  )9. 

Le  paienirnt  de  ce  dividi'ude  aurait  lieu  après 
l'approbation  du  Ministre  des  Colonies,  exigée  par 
l'arlicli.'  :'>6  des  statuts. 

Si  vous  approuvez  les  comptes  et  les  propositions 
(|ae  nous  avons  1  honneur  de  vous  soumettre,  le 
dividende  tolal  de  l'année  1898  aura  été  de  25  francs 
comme  celui  des  di-ux  années  précédentes. 

Suivanl  notre  usage  constant,  nous  avons  amorti 
ail  fur  et  à  mesure  les  frais  Je  création  des  nouvelles 
Agences. 

Le  compte  «  Frais  d'installation  et  de  fabrication 
de  billets  de  ])anque  »  s'est  élevé  de  425.110  fr.  32 
au  31  décembre  1897,  à  472. 38o  fr.  4'.)  au  31  dé- 
cembre 18.)8  en  regard  d'une  réserve  équivalente. 

Le  compte  «  Mo))iliers  ».  qui,  au  31  décembre 
181)7,  figurait  sur  nos  livres  pour  15"). 'i,53  fr.  Ou. 
s'est  élevé  au 31  décemljrel8y8,  a,2(J(j,b:!5  l'r.  .58,  in- 
té'gi'alement  amortis. 

Succursale  de  Saigon.  —  Agence  de  Pnom- 
Penh  Cambodge  I, 

Le  eliilfre  d'all'aires  de  notre  Succursale  de  Saïguii 
a  dépassé'  de  l  million  et  demi  de  francs  environ 
celui  de  l'année  pn'cédenle,  ([ui  avait  élé-  en  pro- 
gression très  mar(|uée.  Il  est  pour  IS'.IS  de 
115. 064, 0^25  fr,  30  contre  1 14, '296, 132  fr,  05  en  189"/. 
Les  escomptes  présentent  une  augmentation  çle 
(i  millions  de  francs,  les  avances,  de  3  millions  de 
francs.  Les  opérations  avec  la  Chine  se  sont  égale- 
ment  développées.  Par  contre,  nous  constatons  une 
diminutiou  dans  nos  affaii'es  avec  .lava,  avec  Sin- 
gapore.  en  raison  du  manque  do  poisson  salé  pro- 
venant du  Cambodge,  et  avec  Manille,  par  suite  de 
la  guerre  qui  a  désolé  les  Philippines, 

La  récolte  d(>s  riz  a  été  très  satisfaisante.  L'ex- 
portation de  cette  denrée  s'est  élevée  à624,6'22 
tonnes.  En  189/,  elle  n'avait  pas  d.'passi'  537.63.7 
tonnes  et  en  1896,  431,277  tonnes.  Il  y  a  l-à,  vous 
le  voyez.  Messieurs,  un  accroissement  continu  de 
la  production  agi-icole  de  notre  (Colonie  di'  Cocliin- 
cbine. 

I>es  exportations  se  sont  chiffrées: 
Pour  la  France  et  les  Colonies  fran- 
çaises par   142.000  tonnes. 

—  l'Europe   30,000  — 

—  la  Chine   -260,000  — 

—  Singapore  et  les  Détroits          23.00i)  — 

—  les  Indes  Néerlandaises   44,000  — 

et—  le  Japon   124.000  — 

C'est  la  première  fois  que  la  demande  du  .)a[)on, 
qui  est  cependant  un  pays  producteur  de  riz.  a  ('té 
aussi  im|)ortante.  Les  o'pérations  auxquelles  cette 
denmmlo  a  donné'  naissance  ont  été  très  avanta- 
geuses pour  noi  re  Succursale,  Son  courani  d'affaire^ 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


avi-c  la  M-étropolL'  lend  aussi  ù  s'accroître  d'une 
façon  satisfiiisante.  Les  taxes  nouvelles  étal)lies  par 
ch'-i-ret  en  date  du  29  décembre  dernier  et  promul- 
jiiii'es  en  Indo  (Uiine  au  commenceiuent  cle  celte 
année,  n'arrêteront  pas  cet  essor,  nous  l'espérons 
du  moins.  Si  elles  consacrent  un  léger  relèvement 
des  droits  de  sortie  sur  les  riz  blancs,  elles  ap- 
porlent.  par  contre,  un  dégrèvement  apprécialile 
pour  les  paddyis  et  jiour  les  riz  cargo  di'stin('s  aux 
usines  fran<:ais(>s  cjui  complètent  leur  prépai-alion. 
1,'exportatioii  pour  la  Métropole  ne  risque  donc  pas 
d'être  entravée  de  ce  chef.  D'autri'  pari,  la  diminu- 
lion  de  t  ixe  sur.les  riz  travaillés  à  destination  de 
rélr:inger,  alors  qu'au  contraire  les  riz  bruts  ou 
paddys  sont  frappés  de  droits  ])lus  éli'V(''S,  assure 
aux  usines  établies  en  Cochinchine  un  important 
aliment  d'atl'aires.  La  nouvelli^  législation  a  donc 
concilié  d'une  façon  très  heureuse  l'intérêt  des  usi- 
niers françaisavec  celui  des  rizeries  établies  dans 
notre  Colonie.  Enfin,  l'unification  des  taxes  pour 
toute  rindo-Chine  et  la  fixation  d'un  seul  droil 
pour  tous  pays  autres  que  la  France  et  les  (joln- 
iiies  françaises  ont  apporté  une  simplification  ulile 
au  régime  douanier  assez  compliqué  auquel  (Hait 
soumis,  jusqu'à  présent,  noire  empire  Indo-( '-iii- 
nois.  Il  serait  à  désirer  (jne  de  nouAelles  niodilica- 
lions  ne  fussent  plus  apportées  à  l'élal  de  choses 
actuellement  établi,  car  le  commerce  a  surtout  be- 
soin de  stiibililé. 

bi  au  chillre  de  (V*ï.(y>2  tonnes  de  riz  l'on  ajoute 
une  sortie  de  71.-2i)'i  tonnes  de  farine  et  de  4;>.5;i't 
toimes  de  brisuri's  de  riz,  l'on  constate  que  la  prin- 
cipale iiroducti-on  de  notre  colonie  a  donné  heu  à 
une  exportation  d'envir<m  740.000  lonnes. 

Les  importations  totales  de  l'année  lb98,  luinié- 
raire  non  compris,  ont  atteint  le  chitlre  de 
.55  millions  de  francs  et  les  exportations  celui  d  ' 
lOS  millions  de  fiancs,  présentani  une  auginenta- 
linn  d'environ  17  millions  sur  les  chiffres 
de  l'ann-'G  précédente.  Ce  grand  mouvement 
d'atl'aires  a  nécessité  un  approvisionnement  im- 
portant de  numéraii-i'  pour  la  Cochinchine  ;  il  a 
été  introduit,  dans  le  cours  de  l'année,  une  somme 
de  V2J'-iH.A'ii  piastres  se  décomposani  on 
piasti'es  mexicaines  et  4.303.953  piaslres  fi-ançaises 
de  commerce. 

Les  envois  reçus  par  notre  Succursale  de  Sfiïgon 
figurent  dans  ce  montant  pour  $  ô.ii50.000.  Il  est 
sorti  de  Cochinchine  $ 'i.78:î.9'i:î  consistanl  presque 
exclusivemeal  en  piasires  mexicaini'S.  Bien  que  la 
récolte  actuelle  soit  très  belle,  cl  denalure  à  donner 
lieu  à  un  chiffie  d'alfaires  considérable,  nous  ne 
|)ensons  pasqu  il  y  ait  à  provoir  des  envois  d'espèces 
inipoiiants  de  notre  part  ])our  l'année  eoui'aule. 

Les  o|)éi-a(ions.  de  noire  Agence  de  Pnoin-Penh 
accusent  une  décroissance  d'environ  l.SOli.dOII  fr.. 
qui  se  réparlit  un  ])eu  sur  toutes  les  branches. 

Leur  monlaut  s'abaisse  de  8.4U.4-2'i  francs  à 
}  .2;:i.l3'i  fr.  (M),  chiffre  à  i)eu  près  égal  à  celui  de 
l'année  189C>. 

lies  escomples.  les  avances  et  les  remises  sur 
Saignn  sont  en  diminution,  en  raison  de  la  pèche 
médiocre  du  poisson,  l'eau  des  lacs  s'ètant  main- 
lenue  à  un  niveau  Irop  élevé. 

La  récolte  du  col(m  a  égalemenl  r\r  plus  faible 
fjue  celle  de  l'année  précédente;  celle  «les  riz  a  été 
evaluéi-  à  environ  178.000  tournas. 

:-Js:i  M  >:iin-rr.) 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 


ijihi:';tion-  de  r,,v  f;0MPT.\iui.rrK  gionioii 


DETTE  PUBLIQUE 


T'ihl.ei'ii  fies  fivméros  des  titres  de 
omorlisschle  de  189  i,  de  Vemprunt 
lions  de  francs,  sortis  tm  tirage  du 
arril  189!). 

Montant  nominal  ;  5'.»7.0iiO 
181  titres  à  500  fr. 


I.a  renie  4  % 
de  120  mil- 
20  i»ars/l" 

fr. 


jo'.i 
■>r,\  1 
4'.i.'.4 
idis 

'.m.) 


:;.'>() 
■.l'.K) 
V.1H-Î 
id:il 

HiO-/ 
9."(0'i 

ii(;->9 

l:îHli; 


'iX.-) 

;iO:;8 
5107 
f;H05 
«475 

10377  10'il7  br,I2 
Il  803  122.53  12.520 
14137  l'i270  IVIIO 


481 
:m'i 
51H4 
0777 
8:!78 


927 
311'i 
.5:î-« 
08.50 
8C)73 


1901 
:;'i.5.-> 
541(1 
(■>9i5 
8()8l 
10(i27 
12580 
l'i'i.')(i 


2(l'((i 
3(198 
57(10 
7190 
8(;87 
109.5C) 
120l:î 
I4'i7'i 


2372 
'il  IS 
57(;5 
7708 
8707 

no;!8 

12K:i7 
l'i.50r, 


151-j;i  |.-,',,V>  1.5074  15(i91  15754  1-5842  1(>128  10155 

102.32  ](i244  10457  10490  16624  1(5893  16961  171()4 

173(12  ]7  4(_;7  17042  17709  17888  18004  18068  18082 

18105  18320  18409  18(;18  19392  19443  \',m2  19(i89 

19979  mm  20273  20337  20756  20877  20918  21005 

22600  22706  22813  23016  23145  23197  2;3442  23471 

2:î92.3  23952  24012  24078  24102  24207  24297  '34330 

24612  24616  24617  24927  25151  25323  2.5340  2.5885 

25967  20024  26123  26147  263,59  26.531  26789  26904 

26930  27183  27221  27425  27.506  27594  27768  27904 

28131  28100  28452  28460  28833  29137  2914:3  293(39 

29838  29360  29696  29731  29934  30090  30373  30483 

30788  3092(.;  31121  32008  82175  32214  32695  33145 

33.i64  3:;i;:;2  :!:;i;34  33652  33693  33884  83886  S4256 
34727  :;:.:;(  .7  : 15  4 15  35607  35871 

179  titres  à  l.COO  fr. 


:!(  11.50 


-.1 


:  1S(  ;. 


:!7490  ;r/:08 
:;ss',i7  :ix;iso 
'ilDii'.i  'il'.:(i'i 
'ri.'ûr,  'eJiu/ 
y-iVrl  43035 


:!721S 

:is:r,7(i 

ill/Sl 

41900  41980  419.S7 
43587  43(i20  43734 
4480(j  44860  4.^i226  45646  4r)77S 
4(10.54  46111  40211  46415  46.'i".ir, 
47(158  48123  48251  48350  48433 
48931  49032  49513  49612  49(i51 
50318  50503  51260  51392  51.575 
53293  53308  53,309  53536  54070 
54877  .54879  ,55108  55124  5.5277 
5(5174  5(>304  56748  57182  ,57197 
57705  ,57726  57806  .57992  58013 
.-)8(i57  58904  59216  .59331  59539 
59677  59924  00051  60172  60358 
(10S:!2  (110.52  61104  611.54  61212 
(11808  (51840  61851  619U(.)  01919 
(13350  63639  63945  03974  (54005 
65764  66422  6660()  6(5705  (16947 
67996  08201  (58293  08863  09020 
69,533  (19,582  (19937  70047  70156 
70.594  716.56  71867 

71  titres  à  2.500  fr 
72617  72677  72678  72774 
73627  73761  73904 
7,5212  7,5241  7,5696 
70810  76814  77023  77143 
77,590  77709  78039  78070  78099 
79009  70077  79211  79,566  79740 
80454  sos'r,'  sbiir,  xW-Vl  sis72 
88-J07  .s: il  17(1  S:;s;i7  S'il 05  S 4 'il 3 
8'iOl2  8.523(1  «.5091  80073  86108  811200 
30  titres  à  5.000  fr. 
8(1515  86745  86807  86923  87001  87480 
87070  880113  882(J7  88241  88535  88685 
89307  89408  89553  89026  90174  90212 
91274  91(142  91745  91817  91994  92094 

Le  paiement  de  ces  titres,  portantle  coupon  n»  11 
du  !"•  janvier  1900,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n»  10  dul='-  juillet  1899,  se  fera  à  partir  du 
juillet  1899  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest 
et  au.-c  caisses  générales  dans  les  districts: 

A  Berlin,  aux  maisons  de  ban([ue  Disconto- 
Ciesellschaft  et  S.  Bleiclirœder  ; 

A  Francfort-sur-Mein.  à  la  maison  de  banque 
M.  A,  de  Rolhschild  et  fils  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


;2235 
i3458 
;4854 
;0686 


72430 
73.574 
7  4972 


37903 
391,->8 
41.5.59 
4:1404 
44216 

'ri8o7 
4ii(;'i(i 
48520 
49775 
52087 
54,500 
55464 
574.59 
,58274 
.59551 
(50454 
61357 
(52119 
(54671 
67314 
69221 
70200 


744.58 
7(5048 
77345 
78449 
79761 
S2'i97 
s'i4',8 


38464 
89169 
41613 
43.507 
44649 
4594^ 
47177 
48586 
49810 
.52549 
54583 
55737 
57464 
.58807 
59595 
60(548 
61716 
62713 
65005 
67885 
69371 
70222 


72793 
74593 
76141 
77.354 
78650 
80016 
826,53 
84476 
86225 

87821 
8917(1 
90488 


38(1]:! 

:3'.)ir2r. 

4178!! 

48512 
44765 
45fl59 
47535 
48685 
49922 
530,52 
5462(5 
,5.581(1 
5758:; 
.58428 
,59(134 
60773 
617(52 
03092 
65328 
67808 
69390 
70490 


72810 
74618 
76188 
77380 
78987 
80349 
82999 
84540 


8789:> 
89314 
90768 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amoriissal>l.e  de  1894,  de  l'emprunt  de  120  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars/ 
1"  avril  1895  jusqu'au  19  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1898  inclusivement,  et  non  présentés  au 
remboursement  jusqu'(tu  20  mars^l"  avril 
1899. 

Titres  à  500  fr. 


.520  1) 
2413  a 
4514  a 
58:  !4  a 
0097  a 
8440  b 


088  I) 
2846  a 
4684  f 
5835  d 
6555  b 
852:  î  d 


2017  a 
2048  c 
4843  b 
,5870  a 
(1015  a 
8927  b 


2101  a 
4254  b 

g 

,5915  1) 
780(1  b 
(t1  1  4  b 


2284  b 
4.509  b 
5175  b 
5969  b 
7827  d 
9310  d 


9317  b 
11122  b 
138(56  b 
14778  b 
10.570  b 
19808  a 
20117  c 
20926  a 
22545  a 
24200  b 
24660  b 
27180  a 
29998  b 
81398  b 
32672  a 

:iOO(51  b 
:i'.i;!,58  b 
4I2(.)9  b 
44386  b 
4(5901  a 
mS2  h 
.5(5964  a 


9326  a 
12433  b 
13894  b 
14796  d 
16754  b 
19870  a 
20222  c 
21007  a 
22929  b 
24250  b 
25280  a 
28208  b 
:30055  b 
82002  a 
33279  d 


9403  d 
12587  b 
14459  b 
15079  a 
16892  b 
19981  a 
20433  c 
220,58  b 
23876  a 
24400  d 
25233  b 
28:392  b 
305(55  b 
32028  a 
33330  a 


10369  a 
13:360  a 
14481  a 
16170  a 
16964  b 
19941  b 
20454  b 
22198  b 
24144  a 
2-4441  d 
261:;5  a 
28897  a 
31:355  d 
;32172  b 
33562  b 


its 


ir 


Titres  à  1 

:30479  a  ;3(5947 


5:3237 
50:312 
57224 
58238 
(104.59 
(i:2:!02 
ii:i753 
05920 
6S207 
70113 

72420 
7(5954 
80675 
818:36 
8:3988 

87049 
900O7 


a.  . 

b.  . 

c.  . 

d.  , 


;39867  b 
41340  d 
44973  b 
469:32  b 
49293  b 
.52022  a 
53281  a 
56460  b 
57232  b 
.58710  b 
(50.597  a 
6:3039  b 
64595  b 
6608(5  b 
68883  b 
70182  b 


40023 
41:392 
4.5:304 
47259 
49299 
.52182 
55008 
.56463 
57893 
588:30 
60858 
63242 
65691 
67645 
69187 
70614 


000  fr. 

:37625  b 
4064:i  e 
421:38  b 
45405  a 
48124  b 
49419  b 
.52:378  b 
.55:340  b 
56546  a 
58004  d 
.59318  d 
61899  d 
63259  b 
65893  a 
67791  b 
69248  a 
70675  b 


Titres  à  2.500  fr. 

72813  a  7:3216  b  7:3811  a 
79827  b  80166  c  80:389  b 
81102  a  81277  a  81409  a 
81994  b  82163  b  82442  b 
84:393  b     85669  b       8(504(1  b 

Titres  à  5.000  fr. 
87452  b      88491  b       88797  a 
00742  b     911(59  a 


10.59 
l:!48 
1463' 
1(15(Ï 
17:38 
2002|st 
2086 
22.53' 
2419 
2454. 
2021! 
2898 

sim 

3-255 
;357B 

.3803 
4119 
4390' 
45(54 
4869 
,5070' 
5298 
,5,59:3; 
5700 
,581:!i 
602? 
0221! 
0338 
0590) 
0798; 
69.5:î: 


7:î96 
8048; 
8171: 
8:!28' 
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DATES  DE  TIRAGE 


Avril  1898 
Octobre  1898 
Avril  1897 
Octobre  1897 


Avril  1896 
Octobre  1890 
Avril  1895 
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BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-Bi 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administi 
tion  dans  l'Assemblée  générale  ordinaire 
9  mai  1899. 

Messieurs, 

Nous  venons,  confornuîment  h  l'article  24  1 
Statuts,  vous  faire  connaître  la  situation  de  la  J 
ciété  et  vous  soumettre  les  comptes  du  dern 
Exercice. 

Bien  que  les  circonstances  n'aient  pas  toujoii 
été  favorables,  car  l'année  1898  a  été  troublée 
point  de  vue  de  la  politique  extérieure  comme 
jioint  di;  vue  économique  et  financier,  nous  avo 
lieu  d'être  satisfaits  des  résultats  obtenus. 

Ces  résultats  nous  permettent  de  vous  propo> 
le  même  dividende  que  l'année  dernière,  tout 
rejiortiint  à  l'Exercice  suivant  une  somme  rela 
veinent  élevée  et  en  faisant,  conformément  à  u 
pratique  toujours  approuyée  par  vous,  des  amr 
tissements  qui  nous  ])ermettent  d'envisager  a\ 
calme  toutes  les  chances  de  l'avenir. 

Les  grandes  opérations  d'émission  ont  été  rari 
mais  nous  avons  trouvé  à  nous  intéresser  dans  ' 
certain  nombre  d'affaires  inlernationales,  dont  u 
pavtie  est  déjà  liquidée  avec  succès.  D'autre  pa 
le  relèvement  notable  et  général  en  Europe 
l'escompte  et  le  renchérissement  du  prix  des  1 
ports,  qui  s'est  fait  senlir  surtout  dans  les  d( 
niers  mois  do  l'année,  nous  ont  permis,  en  dé^v 
loppant  davantage  nos  opérations  courantes,  ! 
rendre  plus  lucratif  l'emploi  temporaire  des  caf 
taux  disponibles. 

Vous  trouverez  dans  le  rapport  de  MM.  les  col 
rnissaires  tous  les  chilïres  qui  peuvent  vous  ind 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


•i\  ot,  atiii  tli>  110  lias  t'aUjiîmT  votiv  altPiitioii 
;  nous  bonuTous,  coiuiiu'  d'babiUulo,  à  vous 
Miir  de  la  iiuii'clio  g.Mirralo  do  nos  alVairos. 
mioiulomonl  avoc  los  iiriiiciiniux  olablisso- 
U  clo  croilil  ot  banquiors  de  notiv  idaco, 
5  avons  ivArliolpo,  coinino  t^araiits,  a  la  roahsa- 

do  la  poi-tiou  i-osoi-voo  à  la  l''ranc(î  ilo  1  om- 
it liolloaiquo  -2  1;2  O/d  garanli  solulairomont 
la  Franco,  la  llussie  cl  rAnglolon-e   Notre  So- 

a  pris  UQO  part  aclivo  à  la  préparation  do  cet 

5Socii^>s  avoc  lui  grand'  élablissomcnt  de  la 
■e  nous  avons  contracte  roinprunl  fliilaudais 
b'de  ô.')  millions  de  l'rancs  et  l'ompraut  norvé- 
i  ;î  1/-2  OyO  do  20  millions  de  couronnes.  Ces 
i-utions  sont  terminées. 

ous  avons  également  pris  mvi  à  l'omission 
i  Emprunt  'Uoumain  4  0/0  amortissable^  de 
millions  de  francs  all'octé  principalement  a  la 
version  dos  litres  do  la  rente  5  0(0  amortissa- 
18S2à  1888.  La  liquidation  de  celte  affaire  est 
,  prochaine.  .  . 

DUS  avons  participé  à  la  création  do  la  bociete 
nco-Suisse  pour  l'Industrie  Electrique,  dont 
titres  se  négocient  .sur  la  place  do  Genève  et 
ont  trouvé  en  Suisse  le  plus  favorable  ac- 
il.  Cotlo  Société,  constituée  dans  le  second  ^se- 
sti-e  do  1898,  sous  le  patronage  des  grands  Ela- 
;scmcnts  Suisses  et  avec  le  concours  d'éminents 
micions  et  constructeurs,  est  à  la  fois  d'ordre 
ustrii'l  cl  financier  et  s'occupera  do  toutes  les 
reprises  ;\  base  d'électricité, 
'armi  los  opérations  principales  dans  lesquelles 
is  nous  sommes  intéressés,  nous  citerons  encore 
suivantes  :  .         ■  . 

Uiginontalion  du  capital  de  l'Omnium  Lyonnais 
-Chemins  do  for  ot  de  Tramways;  _ 
/.onversion  des  obligations  4  0/0  du  Crédit  l'on- 
r  Egyptien;  .  ^ 

•.onstilulion  de  la  Société  Générale  Française 
'  Télégraphes,  au  capital  de  10  millions  de  francs 
'iont  l'objet  est  l'extension  à  donner,  dans  un 
Jérot  national,  aux  réseaux  télégraphiques  sous- 
jrins  français;  ,  , 

■^mission  des  actions  nouvelles  de  la  Compagnie 
îvlozambique;  ^  -  ,  i 

s.ugmentation  du  capital  de  la  Société  de  Crédit 
Incier  du  Royaume  de  Hongrie. 
•Jons  vous  disions,  l'année  dernière,  que  noiis 
ons  participé  à  la  fondation  de  la  Société  Mi- 
re et  Métallurgique  Volga-Vicbéra,  et  nous 
as  enti-otcnlons  dos  espérances  qm;  faisait  naître 
le  alTairo.  Ces  l'spérancos  n'ont  été  qu'en  partie 
disécs  ;  la  dépréciation  brusque  des  actions  est 
Dliquéo  par  les  raisons  exposées  dans  le  rapport 
■  Conseil  d'administration  lu  à  l'Assemblée  géne 
,e  du  2/14  mars  dernier  et  approuvé  à  l'unani- 
té  ]iar  elle. 

De  nouvelles  ressources  sont  nécessaires  pour 
iliscr  ou  son  entier  le  programme  primitif.  Le 
nsoil  d'administration  do  la  Société  s'occupe  de 
îhorcher  les  voies  et  moyens  les  plus  avanta- 
Lix  pour  se  les  procuri'r.  Nous  estimons  qu'il 
it  réussir  et  que  bientôt  ci^tto  affaire  justiliera 
';  espérances  de  ses  fondateurs.  C'est  dans  celte 
msée  que  nous  avons  conservé  toutes  les  actions 
,0  nous  avions  prises  à  l'origine  de  la  Société. 
S^oiis  avons  vu  avoc  satisfaction  la  cessation  dos 
stilitos  entre  l'Espagne  et  les  Etats-Unis;  la 
ix  lie  pourra  qu'être  très  favorable  à  nos  ra]) 
ris  avec  ces  deux  pays  et  aux  intérêts  que  nous 
avons  déjà. 

Dès  que  les  relations  amicales  outre  la  France  ot 
talie  ont  été  resserrées  par  un  traité  qui  honore 
laloment  los  deux  nations,  nous  nous  sommes 
iprossés  de  roiiouor  avec  nos  voisins  des  rap- 
irts  datant  do  longues  années,  mais  qui  avaient 
j  momontanéinont  interrompus. 
Lo  président  d(^s  Etats-Unis  du  Brésil,  avec  qui 
lUS  ayons  ou  i'honnour  de  nous  entretenir  pen- 
mt  son  séjour  on  Franco,  est,  depuis  quelques 
,ois  soulemeni,  au  pouvoir;  ce  court  laps  do  temps 
i  a  suffi  pour  introduire  dans  l'administration 
IS  rél'onnes  économiciuos  qui  font  bien  augurer 
!  l'avoiiir  do  cette  riclie  contrée  oii  nous  avons 
is  intérêts. 

Noms  avous,  d'accord  avec  les  gouvernoincnls 
aurais  el  belge,  avi^c  leur  appui  ot  do  concert 
'oc'  los  grands  établissements  do  Paris  cl 
xuxellos,  poursuivi  la  marche  do  la  Société 
étude  do  choni.ns  do  for  on  Cliiiie,  pensant  ainsi 
!rvii-  les  intérêts  do  rindustrie  des  doux  pays, 
oui  récomnu'ut  nous  avons  émis,  avec  nos  co- 
irticipanls  ,dans  cidto  affaire  et  pour  lo  conqito 
\  gnuvornomont  impérial  chinois,  un  (nnprunt 
ni    1.'   i.rodiiit   est  destiné  à  la  consh'uclion  du 


rand  clKMuin  do  for  d'Ilankéou  à  Pékin.  Vous 
vous  réjouirez,  avec  nous  du  succès  très  jusliiié  de 
colle  émission. 

La  Société  dos  CduMnins  de  for  économiques  qui 
occuiiail,  à  titre  de  locataire,  rimmoubli'  (|U0  nous 
possédons  rue  d'Antin,  u"  7,  étant  arrivée  à  lin  de 
bail,  nous  sommés  ronlréis  en  possession  do  ces 
locaux.  En  môme  temps,  nous  avons  profit(!  do 
l'occasion  qui  nous  était  offerte  d'acquérir  l'im- 
moublo  situé  rue  Louis-lo-Grand  ir  8.  lequel  est 
adossé  au  n-  7  do  la  rue  d  Anlin,  en  sorte  que 
votre  Société  disiiose  actuellement  de  ces  deux 
immeubles,  qu'elle  so  propose  de  remplacer  par 
dos  constructions  nouvelles,  aménagé(,'S  on  vue  de 
rcxlcnsion  de  nos  services  et  d'une  installation 
plus  en  rapport  avec  l'importance  de  nos  allairos. 

L'activité  n'a  pas  été  moins  grande  dans  nos 
succursales  qu'au  siège  contrai. 

Notre  succursale  do  Bruxelles  a  profile,  clans 
une  large  mesure,  du  développement  qu'a  pris  le 
marché  de  cotlo  place  ;  elle  s'est  intéressée  «laiis 
les,  grandes  affaires  qui  so  sont  traitées  en  Bel- 
iauo  ;  notamment  :  .  .  , 

Dans  l'émission  d'actions  de  la  Société  générale 
belge  d'entreprises  électriques  ;  la  conversion  des 
Emprunts  do  la  Ville  d'Oslcndo  ;  les  Emprunts  de 
l'Etal  Lidépondant  du  Congo  et  do  la  Ville  de 
Vienne  (Autriche)  ;  l'émission  dos  obligations  do  la 
Société  Métallurgique  di;  Taganrog.     .  .  .  , 

La  succur.salo  d'Amsterdam  a  participe  a  plu 
sieurs  affaires  spéciales  à  la  place  :  à  l'émission  dos 
obU^ations  3  1/2  0/0  de  l'Illinois  Central  ;  a  celle 
des  actions  de  la  Société  dos  Pétroles  de  Moeara 
Enini.  ,  ,  , 

La  succursale  de  Genève  a  pris  une  part  dans  le 
SvndicMl  coii^litué  pour  garantir  l'émission  dun 
emprunt  dr  i:,,()00,000  de  francs  3  1/2  0/0  de  la  ville 
de  Zurich  ■  dans  la  uiiuvello  omission  do  11,000,000 

do  francs  on  olili;-^,  -  '^  0/0  de  la  Banque  pour 

entreprises  élocIrHiii''^  Zurich;  onûn,  elle  a  ou- 
vert SOS  ■■aichi'ts  pour  rmiissiou  d'une  première 
série  d.'  Feuipiuul  di' Gn,( Hj  i,U00 de  francsàS  1/2  0/0 
de  la  Compagnie  du  .lura-Simplon  garanti  par  la 
Confédération.  -,   ■  ,    i  • 

Ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus   haut,  los  mcti 
cations  que  vous   trouverez  dans  lo   rapport  il( 
Messieurs  les  commissaires  nous  dispensant  do 
passer  en  revue  les  difiéreuts  chapitres  de  notre 
Dilan,   nous  arrivons  au  compte  do   profits  et 

^^Notre  bénéfice  brut  s'élève  à  9,769,003  fr.  37  c; 
en  1897,  il  était  de  9,G18,(i7()  fr,  83  c. 

Los  commissions  'ont  donne  2,124,09/  tr.  b.)  c 
dont  1,360,000  francs  environ  proviennent  de^  nos 
opérations  courantes   de   banque.    En    1897,  ce 
compte  avait  produit  1,228,192  fr.  0.)  c. 
Les  intérêts  el  béaélicos  du  porte-  _ 

feuille  Fi-- 

et  les  reports  


948,309  fr.  03  c.  à  reporter  au  crédit  du  comiite  d 
l)rolils  ot  iiort(^s  jxiur  l'oxiircico  1899,  si  vous  ajv- 
prouv(!z  los  comptes  que  nous  avons  l'honneur  do 
vous  soiunettro. 

C'est  en  nous  inspirant  dos  idées  do  prudente 
pi'évoyanco  aiix(piollos  vous  avez  toujours  donné 
votre  adhésion,  que  nous  avons  encore  augmenté, 
cotte  année,  ce  nqiort  à  nouveau  qui,  sous  la 
forme  la  plus  disponible,  constitue  un-  suppléraonl 
de  réserve  destiné  à  parer  aux  éventualités  de  l'a- 
venir. 

L'ensoinblo  dos  réserves  s'élève  maintenant  à 
26,198.3.j!J  fr.  03  c.  Elles  représontont  environ 
42  0i0  de  notre  capital  social. 

(jOinmc  par  le  passé,  nous  avons  trouvé  dans  tout 
lo  personnel  un  concours  actif  et  dévoué. 

M.  E.  Dutilloul,  réélu  administrateur  dan.s  l'As- 
sembléo  générale  du  9  mai  1893,  arrive  à  l'o.xpira- 
lion  do  son  mandat. 

Aux  termes  do  l'article  20  dos  Statuts,  los  Adiiii- 
nistratours  sortants  sont  toujours  rééligibles. 

Vous  avez  également  à  nommer  un,  censeur  par 
suite  de  l'expiration  du  mandat  de  M.  Choiipin  de 
Janvry,  censeur  sortant  ot  i-ééligible. 

Après  la  lecture  «lu  l  apporl  de  MM.  les  coaimis- 
sairos,  nous  soumeltrous  à  votre  •approbation  les 
résolutions  dont  le  texte  vous  a  été  remis  à  votre 
onlroo  dans  cotlo  salle. 


donnent  un  total  de  Fr.    4.615.809  05 

■n  aiigmenlation  do  1,419,690  fr.  b'i  c.  sur  l'exer 

Cico  lU'i'Coilrut.  ,         ,1-  , 

Le  bi^néliiT  sur  le  compte  Fonds  publics  est  en 
diminution  do  2,640,427  fr.  33  c.  sur  1897  ;  cette  di- 
minution s'oxpliifue  par  los  amortissements  que 
nous  avons  cru  devoir  pratiquer  sur  certaines  va 
urs.  Nous  vous  rappelons,  d'ailleurs,  que  1  exer- 
cice précédent  avait  béiiélicié,  on  grande  partie  do 
la  plus-value  acquise  par  les  obligations  des  (dio- 
iuins  do  ter  Argentins,  doht  la  liquidation  est  ter- 
minée. Cette  année,  malgré  une  hausse  notable, 
nous  avons  laissé  liguror  au  mémo  prix  qu'on 
1897  los  Obligations  de  la  Compagnie  française  dos 
Chemins  de  fer  do  la  prpvince  de  Santa-Fé,  pour 
lo  règlomont  desquelles  les  négociations  qui_  se 
pouraîiivi^nt  avoc  le  gouvernement  argentin  n'ont 
pas  onconi  abouti.  ,  "  , 

Nos  succursales,  qui  n'avaient  apporte,  on  1«9^ 
au  compte  général  de  Proflts  et  PerU^s,  que 
711  0-2.')  fr  T)!  c,  ont  donné  cette  année  un  bénélice 
not'de  1,312,41'!  fr.  39  c.  .... 

Ces  chill'ros  démontrent  combien  aoli^  tructueuse 
l'activité  do  nos  Directeurs,  dont  nous  sommes 
heureux  do  roconnaitro  le  concours  dévoué.  Nous 
adressons  en  mi;uio  liuups  nos  romorcioincnts  aux 
membres  des  Comités  coiisullalifs. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  lo  beuetice  brut 
était  do  ^■]}^-^ 

Les  frais  généraux  s'elevonl  a          i.ot/ .I)0L  b-> 

Le  bcnéflce  de  l'exercice  est  do          8  151.341  .74 

Il  permet  do  distribuer  un'  dividende  de  50  fr 
par  action  en  laissiuiL  disponible  une  somme  de 
1  55'i  119  fr.  52  c.  (pii,  ajoutoo  au  solde  reporto  do 
1S97,  l'onni'ni'  un  lotal   do  7  millions 


Résolutions  votées  par  l'Assemblée  générale 
ordinaire  du  9  mai  1899 

PREMIERE  RÉSOLUTION 
L'Assemblée  généralo,  à  ruiianimilé,. 
Approuve  dans  toutes  leurs  i)arlics  le  Rapport 
ot-lea-Comptes  de  TExercico  1898,  tels  qu'ils  sont 
présentés  par  le  Conseil  d'administration, et  fixe  à  .50 
francs  par  action  lo  inonlaiit  du  dividende  pour  cet 
Exercice. 

Un  acompte  de  20  francs  sur  lo  dividende  ayaiit 
été  payé  le  1"  janvier  dernier,  le  solde,  soit 
30  francs  par  action,  sera  payé  à  partir  du  1"  juil- 
let 1899,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  los 
lois  de  finances. 

DEUXIÈME  RÉSOLUTION 
L'assemblée  générale,,  à  l'unanimité,    réélit  : 
M.  È.  Dutilleul,  administrateur. 

TROISIÈME  RÉSOLUTION 
L'assemblée  générale,,  à    l'unanimité,   réélit  : 
M.  Chop]nn  de  Jaiivry,  censeur. 

QUATRIÈME  RÉSOLUTION 
L'assemblée  générale,  à  l'unanimité,  nomme: 
M.  Timmormauet  M.  Lovot,  commissaires  char- 
gés do  faire  un  Rapport  à  la  prochaine  assoiubl(';c 
oénérale  ordinaire  sur  la  situation  do  la  Société, 
sur  le  Bilan  ot  sur  les  Comptes  présentes  par  les 
Administrateurs  pour  rExorcico  ISOt),  avoc  laculto, 
pour  chacun  des  .deux  commissaires,  d'accomplir 
seul  lo  mandai  ci-dessus,  on  cas  d'ompochement  do 
son  collègue  pour  une  cause  quelconque. 

Et  fixe  à  deux  mille  francs  pour  chacun  d'eux 
l'indemnité  annuelle  du  ou  des  commissaires. 
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ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 

10  juin,  4  h.,  extr.  —  L'Eclairage  électrique. 
-  27,  rue  de  Rome. 

10  juin,  'i  h.  —  Compagnie  foncière  de 
France.  —  19,  rue  des  Capucines. 

10  juin,  'i  h.  —  Chemin  de  fer  ottoman  Jonc- 
tion SalôniqueConstantinople.  —  A  Constanti- 

uople.  „    . , . .  „ 

10  juin,  3  h.  1  2,  exlr.  —  Société  française 
d'Electro-MétalIurgie.  —  S,  rue  d'Athènes. 

12  juin,  4  h.  1/2.  —  Compagnie  des 'Wagons- 
Bars.  —  35,  rue  Jouhert. 

12  juin,  3  h.  1/2.  —  Compagnie  française 
d'Entreprises  militaires  et  civiles  (Etablisse- 
ments A.  Godillot  et  Helbronner  réunis).  — 
19,  rue  Blanche. 

13  juin,  3  h.  —  Société  Générale  pour  1  In- 
dustrie en  Russie.  —  53,  rue  do  Cli;'iti>;indun. 

13  juin,  'i  II.,  ord.  ot  oxtr.  —  Compagnie  Fran- 
çaise du  Chemin  ^  fer  du  Nord-Ouest  Ar- 
gentin. —  liO,  rue  de  la  Victoire. 

l'i  juin,  4  h.,  ord.  et  extr.  —  Société  Foncière 
de  Tunisie.  —  (1,  rue  Aui)or. 

14  juin,  3  h.  —  Régie  généralo  des  Chemins 
de  fer.  —  66,  rue  Basso-du-Romiiart. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


l.'i  iuhi,  2  h.,  extr.  —  Société  Ardoisière  de 
l'Anjou.  —  A  Angers. 

I-')  juiii.  .')  h.  —  Société  minière  et  métallur- 
gique de  Penarroya.  —  12.  |ilace  Vendôiiii'. 

l.">  juin,  2  h.  —  Compagnie  française  des  Che- 
mins de  fer  à  Voie  étroite.  —  60,  l'uc  ilr  l'ro- 
venci'. 

1-5  juin,  lu  II.  1  2.  —  Crédit  Algérien.  — 
ploci'  Vendôme. 

1.")  juin,  '.i  h.  1  "2.  —  Société  générale  d'Algé- 
rie. —  î),  rue  Tliérèse. 

17  juin,  2  h.  1  —  Société  des  Forces  mo- 
trices du  Rhône.  —  A  T.yon. 

1/  juin.  1(1  h. —  Société  de  Pavages  et  des 
Asphaltes  de  Paris.  —  8,  rur  des  (^a[incijies. 

1/  juin,  "2  11.  12.  —  Compagnie  Franco-Algé- 
rienne. —  111,  rui'  Blanche. 

1/  juin,  10  h.  —  Crédit  Mobilier.  —  1'.),  nie 
lîhiiiclic. 

17  juin.  2  h.  —  Chemins  de  fer  de  Dakar  à 
Saiut-Louis.  —  19,  rue  Cambaci'rès. 

19  juin.  10  h.  —  Aciéries,  Hauts-Fourneaux 
et  Forges  de  Trignac.  —  l:!,  boulevard  Hauss- 
eiann. 

19  juin,  11  11.  —  Chemins  de  fer  de  Madrid  à 
Cacèrès  et  au  Portugal.  —  A  Madiid. 

19  juin,  4  h.  —  Société  'Versaillaise  de  Tram- 
ways électriques  et  de  Distribution  d'énergie. 

—  A  Versailles. 

19  juin,  2  h.  1/2.  —  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Nord-Est.  —  8,  rue  d'Athènes. 

2(1  juin,  4  h.  —  Compagnie  française  de 
Tramways  (Indo-Chine).  —  10,  cité  liôugcmonl. 

20  juin,  2  11.  1/2.  e.xtr.  —  Aciéries  de  France. 

—  8.  rue  d'Athènes. 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


I  A  actions  Société  Oswald  et  Oie.  ailj.  l'ludr 
1  U  M"  ROBIN,  not.,  5,  r.  du  Louvre,  1E>  juin  99 
1  11.,  ru  10  liils.  Mise  à  prix,  chacune  lôO  Irancs. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 
D'ALGÉRIE 

SOCIÉTÉ  ANONYME   .VU  C.VPITAL  DE  30  MILLIONS 


Ij" Assemblée  générale  des  Aolioniiaires  a  fixé  à 
12  l'r.  50  I impôt  à  la  charge  des  Aclionnaires  le 
dividende  dr  l'exercice  1898. 

l'n  acompte  de  ô  fr.  ayant  c'té  mis  en  dislrihu- 
lion  le  2  janvier  dernier,  le  coinpléa'.ent,  soit  7  Jr. 
ni-is,  siTH  payé  à  partir  du  1"'  juillet  prochain  : 

\  l'aris  :  à  la  succursale,  'j,  riv  de  Mogador  : 
au  (jrédit  Fcmcier  de  France,  19,  rue  des  Capu- 
cines ; 

Marseille  :  à  la  succursale,  'C^,  rue  (irignan  ; 
En  Algérii'  et  Tunisie  :  à  Alger.  Cône,  (^lonstan- 
line,  (_)i-au,  Philijipeville  et  Tunis. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

.SOCIÉTÉ  ANONVMK  AU  CAl'ITAL  DE  2")  .MILLIONS 

Siùffe  social  :  10,  rue  l'olue//. 


I  G(_)M1>AGNIE  FRANÇAISE 

I  DES 

MINES  DE  CUIVRE  D'AGUAS-TENIOAS 

ESPAGNE' 

siiCIKTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  Dfi  2.000.OltO  DE  FHANC.S 

Conformément  à  l'article  42  des  statuts,  MM.  les 
Actionnairi^s  sont  convoqués  par  le  (.'onseil  d'admi- 
nistratiiin  im  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
Sfdnedi  'J4  juin  cotir/int,  à  3  h.  1/2  de  relevée,  au 
siège  social,  boulevard  Montmartre,  18,  à  Paris. 

ORDRE  DU  .TOUR  : 

1°  Cession  évenluelle  ou  définiti-ve  de  la  totalité 
de  l'actif  de  la  Si ii  iéié  ; 

2°  Au  cas  de  viilr  de  cette  cession,  dissolution 
anticipée  et  comlitionnelle  de  la  Société; 

:î"  Nomination  conditionnelle  (lu  définitive  d'un 
ou  plu.sieurs  liquidati'urs  chargés  nolamnient  de 
réaliser  la  cession. 

Tout  actionnaire,  (|uel  que  soil  le'nombri'  d'ac- 
tions dunt  il  serait  porteur  t)U  titulaire,  est  de  droit 
membre  de  l'assemblée.  Les  propriétaires  d'actions 
au  porteur  devront  déposer  leurs  titres  dans  les 
caisses  désignées  à  cet  efl'et,  huit  jonrs  au  moins 
avant  la  date  de  l'assemblée,  et  les  ])ropriétaires 
d'actions  nominatives,  liien  que  n'étant  astn/ints  à 
aucun  di''|)(M,  doivent  être  insci-its  sur  les  registres 
de  la  Soi  i(Mi''  cinq  jours  au  moins  avant  la  réunion. 

Li's  cartes  d'admission  sont  délivrées  au  siège 
soci;il,  tous  les  jonrs  non  Jériés,  de  deux  à  quatre 
heures,  sur  la  production  d'une  pièce  établissant 
que  le  dépéit  des  litres  qui  y  donne  droit  a  été 
ell'ectué.  soit  au  siège  social  de  la  Sciciété,  boule- 
vard Montmartre,  18,  soit  : 

A  la  Banque  de  France; 

Au  (jrédit  National  d'Esconipli'  de  Paris; 
■  Au  (Crédit  Lyonnais: 

A  la  Société  Générale; 

.-V  la  Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel  i-i 
Commercial  et  de  Dépots: 

A  la  Banque  Internationale  de  Paris. 

AVI  S 

En  raison  de  l'importance  des  questions 
portées  à  l'ordre  du  jour,  le  Conseil  d'admi- 
nistration prie  instamment  M.M.  les  Action- 
naires de  déposer  leurs  titres  et  d  assister  à 
cette  assemblée. 
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LA  COLONIALE  PORTUGAISE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  FRANCO-BELGE 

(  lonslituée  par-devant  M'-'  Fiocco  et  Cols,  notaires 
à  Anvers,  le  9  mars  ISOÎ)  {Moniteur  I/el'/e  du  80 
mars  189!1,  n"  1:335). 


Capital  :  2  millions  de  francs 

repn''senté  par  20.000  actions  de  capital  de  ICO  fr. 
chacune.  Il  a  été  créé, 
en  outre,  80.000  parts  de  fondateur. 


Siège  social  à  ANVERS 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

los  15  et  16  Juin  1S9! 

A  Bruxelles,  à  la  Caisse  de  Crédit  et  d'Esconi^ 
lO,  place  de  Louvain  (provisoirement  26,  rue  ; 
Comédiens); 

Et  chez  M.  Ed.  Moselli,  agent  de  change,  20, 
Grétry. 


Si  les  demandes  dépassent  le  chiffre  total 
titres  offerts,  il  y  aura  lieu  à  répartition,  pour 
quelle  les  émetteurs  conservent  leur  entière  libei 
dans  ce  cas,  les  versements  non  utilisés  seront 
pliqués  à  la  libération  des  titres  attribués. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  des  Bourses 
Bruxelles  et  d'Anvers  sera  demandée. 

Les  statuts  sont  à  la  disposition  des  sousc: 
leurs  aux  guichets  des  Etafilissements  émettei 

L'article  35  des  statuts  attriliue  aux  actions 
capital  un  premier  dividende  de  5  0/0,  et,  api 
les  ]iré.lèvements  statutaires,  la  moitié  du  soldl 
titre  de  deuxième  dividende.  L'autre  moiti(''  cl 
sfitiie  le  dividende  des  paits  de  fondateur.  1 

300* 


SOCIÉTÉ  ANONYME 

BRIQUETERIES  ET  CÉRAMIQUi 

LIÉGEOISES 

AU  CAPITAL  DE  1  MILLION  DE  FRANCS 

r(''parti  entre  10.000  actions  privilégiées  de  100 

chacune.  Il  a  été  créé,  en  outre, 
10. 000  actions  ordinaires  sans  désignation  de  val( 


Siège  social  à  ANS  (Liège) 


VENTE  PAR  ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

4.000  actions  privilégiées  de  100  f; 

CHACUNE 

PRIX  d'émission  :  130  fr. 

payables  comme  suit  : 
30  fr.  en  souscrivant  : 
100  fr.  Cvmtre  remise  des  titres  après  la  ré'partitio 

LA  SOUSCRIPTION'  SERA  OUVERTE  ' 

LES  ' 

Lundi  11^,  Mardi  1!!  et  Mercredi  14  Juin  INi 

A  Lié'ge  :  A  l'Union  du  Crédit,  place  Saint-Jea: 
Et  à  la  banque  Nagelmackers  et  Fil 
rue  des  Dominicains; 
A  I  îruxelles,  à  la  (  lompagnie  générale  des  Céi- 
iniques  d'Architecture,  4,  (juai  à  la  Houille. 

On  peut  également  souscrire  chez  tons  les  agen 
de  change  et  banquiers. 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspo: 
dance. 

Les  formalités  seront  remplies  pour  l'admissic 
à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de  Bruxelles. 

Si  le  nonilire  des  titres  souscrits  dépasse  ceb 
des  litres  mis  en  émission,  il  y  aura  lieu  à  répart 
tion. 


CONSEIL  d'administration 
M.  Nicolas  Navaux,  industriel  à  Verviers,  pn 
sident  : 

M.  Léon  Lamorl,  membre  du  Conseil  supérieu 
du  Commerce  et  de  l'Industrie,  administrateai 
délégué; 

m;  Paul  Hankar,  architecte,  président  du  Couse 
d'adniiiiistrali(m  de  la  Société  anonyme  Terra-Col I 
et  Briqueteries  de  Bruxelles; 

M.  Camille  Brouhon,  industriel  à  Seraing  ; 

M,  Edouard  Drèze,  avocat  à  Liège: 

M.  Ilippolyte  de  Wit.  administrateur-dîrecteu 
de  la  Compagnie  générale  des  Céramiques  d'ArcIr 
lecture  ; 

M.  Paul  Jasiiar.  architecte  à  Liège: 

M.  Hector  Brouhon,  ingénieur  chef  de  servie 

aux  Hauts  Fourneaux,  Usines  et  Charbonnages  d 

Sclessin. 

<;ù(.Li;(lE   DES  COMMISSAIRES 

MM.  ADjert  de  Wilde,  administrateur  de  I 
Compagnie  générale  des  Céramiques  d'Architec 
tare: 

M.  V.  Bodart,  avocat  à  Liège; 
M.  Sylvain  Gouverneur,  directeur  de-<  Charljon, 
nages  di'  Ans  (Lièges 


L''  Conseil  iradiuiiiisli'atinii  a  riioniiciir 
il'inroniicr  MM.  les  Actionnaires  (|ii'ils  ^uni 
(■onvoqués  en  Assemblée  générale,  le  ven- 
'Ireili  .'<*)  juin  d8!)it,  à  l]  henres  de  i-elcvée,  à  la 
Sidie  des  .\oriculteurs  do  France,  8,  rue 
d'.Mhènes,  jiour  recevoir  communication 
d'inio  opération  faite  sur  les  r;iiivi-es  pai-  les 
;nicii:ns  J'i-ésidcnt  et  Vicc-l'j'ésidciit  do  la 
Société,  et  prendre  toute  ri's<iliilioi)  l't  d(''li- 
ItiTation. 

Le  dépôt  des  Actions  doit  cire  ellnctué 
'|uin/.e  Jours  avant  la  date  fixée  pour  la  réu- 
nion, il  la  Société  (iénérale  de  Cr(''dit  Indus- 
Iricl  et  Commercial,  00,  rue  de  la  Victoire,  ou 
dans  SCS  ijureaux  dr;  (juartiei-. 

LWssemljlée  générale  se  compose  de  huis 
les  Aclionnaii'es  pro]iriélaii'es  (h-  vingt  ne!  ions 
au  rnoiiLs. 

'l'ous  propriétaii-es  d'un  nomlire  d'actions 
inférieur  à '<!()  (vingl)  ])ourroiit  se  réunij-pour 
'  M-nii-r  des  gi^miies  d'an  moins  vingl  actions. 
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CONSEIL  d'AD.MINISTE.4.TI0N 

M.  .J.-.I.  Brassine,  lieutenant-général  en  retraite, 
administrateur  du  chemin  de  fer  du  Congo,  à 
Bruxelles  ; 

M.  C.  Chovau.  vice-jiré^ident  de  la  Chambre  de 
Commerce,  section  des  tabacs,  à  Anvers  ; 

M.  H.  F\'rrollict,  agent  de  la  Régie  des  Tabacs 
ollomans,  à  Marseille; 

M.  Eug.  Meeus,  industriel,  administrateur  de  la 
Compagnie  du  Congo  pour  le  CommiTce  et  l'In- 
dustrie, à  Anvers  ; 

M.  Em.  Richald.  indus! rii4,  à  Bruxelles. 


Vl^NTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

6.000  actions  de  capital  de  100  fr. 

chacune,  entièrement  libérées, 
avec  une  part  de  fondateur. pour  chaque  action. 

PRIX  !  S 25  I  R. 

)  A  la  souscription   I''r.  50 

l'AYAm.ivs  ^  ^      répartition  175 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableia  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  i  la  Bourse  de  Paris 


i',ipiU> 
■ta. 

RENTES 

A  PAYKR 

inilont 

rnnci 

15201 

456.041.91& 

388T 

116  599. 86i 

6190 

231.638.399 

810.280.n4 

392.096  obl.de  500  Ir 
â05.900  oM.delOOlr 
39.18-2obl.ile50lilr 
110.000   500  35! 


RENTES  FRANÇAISES 

j  Terme. 

3  %  Amortissable!  H^'^^l 
3  %  %  1894  (anc.4J/,)| 

Tunis  3%  i892(gar.France,Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  1/2  0/0 

(gar.  France)  Tôrme 

Madagascar 2 gieFraîice.Cpt 
Indo-Chine  3  1/2  0/0  


lombn 
it  lllrti 


,m.2't2 

334.161 
1114280 

,461.547 
J39.012 
588.23^ 
n 

ne  250 

689.672 
162.115 


859.650 
■1517548 
864.747 
1782552 
B87.447 


Tal. 

Soaiœ 

aom 

leri 

50C 

50( 

400 

50( 

iOC 

i0(j 

100 

10( 

500 

50( 

500 

50» 

400 

iVO 

100 

M  îi 

400 

m 

100 

lOC 

500 

500 

iOO 

100 

400 

40( 

978  548 
;.95.401 
499 . 440 
fis  392 
1148.631 
J 096354 
185.212 


182.5(^0 
125.000 
40  000 
30.000 
200. OCO 
16.000 
60.000 
341.000 
120  000 
400.000 
240.000 
OO.Ol'O 
80.000 
40.000 
40.000 


500 
500 
500 
500' 
50[) 
lOO 
400 
500 
500 
EDO 
200 
lOOC 
500 


1000 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
364.407 
60.000 
65.307 
64  891 
161  573 
49.730 
497.538 
.21 .800 
62  ÎUO 
1986 'l'.O 
iôO'iO 
154  330 
800  000 
2I3.8S5 
109770 
1915098 
72.098 
Î39  023 

.r<'ri 

5'il  .2M 
509.209 
:\ne.y,',-? 
132"345 
99  106 
143  529 
J98.47I 


lOOl 
50t 
25,( 
50(" 
50( 
251 
251 
50( 
I2i 
50( 
25t 
lOi 
501 
501 
501 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
5O0 
500 
50». 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5<X 
500 
500 
400 
5'i" 
500 
500 
501 
501 


ÉSIGNATION  DES  VALEURS 


DlTlDtlIDB  00  IKTKHIT  illstribot  tu 


Cours  de  comp.  comm.  juillpl 


1893 


1894 


4  50 
15  .. 


VILLE  DE  PARIS 

(Comptant) 


ÏOi 

5C 

25( 

500 

501 

50(; 

500 

50l 

50r 

500 
500 
500 
50( 
501 
501 
50( 
501 
501 
50( 
50( 
401 

501 
501 
50t 
50( 


1865  4  %  

1869  3  %   

1871  3  %   

3  %  quarts  

ISTS  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2 'y,  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

l'/O  comptant) 
Commujiales  187  9  2  60  %. 

Foncières  %$^9  3  %  

Communales  1880  3  %.... 
Foncièfes  1883  3  %  

—  188  5  2  80  %  

—  5m"  

Communales  1891  3  %  — 

-  1892  3  %lib..  . 

Foncièi-es  1895  2,8Q  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1,888  

Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 

SOC,  DB  CRÉDIT  FRANÇ 

(ACTIONS  A  terme) 

Banque  de  France  nom — 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Aigéi?ienr!e. . . 
Compt.  Nât.d'Esc.  dè  Paris 

Crédit,  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  .Foncier  de  Franco 

Crédit  Ind.  et  Comin  

Crédit  lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.derAffi<ï.duS\id. 
Banque  Intérnatf  do  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  com'ptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %.••• 

Aot.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  %' titres  rouges 

—  Economiques  3  %. 

Act.  Est-Algérisn  

Obi.           —          3  %.. 
Act.  Est  

—  —  do  jouiss  

Obi.   _       _      3  %  

—  .  —        —      3  %  nouv. . 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  %. 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  fuaioQ  anc  

—  —     3  %  friBicn  nouv.. 

—  -     2  K  %  

Aot.  Midi  

Ooi.    —  3%  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

_      _     3  %  nouv  

—  —  2  ^  %  j.avriletoct. 
-  Nord-Est  franç.  3  % . . 

Act.  Orléans  


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  .. 
10  .. 

2  50 


3  . 

3  5( 
15  . 


13 


50 


12 


129  . 

30  . 
12  50 
27  50 
25  . 
27  50 
12  5>, 
15 
14  58 
30 
12  50 

25 
25 
53  22 


1895 


i  . 
3  . 
3  5( 

15  .. 


1896 


3  .. 
3  .. 
3  50 

15  .. 
2  50 


20 
12 
12 
3 

20  .. 
20  .  . 
10  .. 
2  50 


20 
12 
12 
3 

20 
20  ..' 
10  .. 

2  50 


1897 


3  . 
3  .. 
3  51 

15  . 

2  50 
2  50 


12 


117  70  107  29 


35 
12  50 
30  .. 
25  .. 
27  50 
12  50 
4i  .. 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  iO 


30  . 
15  . 
17  5( 
15  . 
15  . 
15  .. 
27  5( 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  . 

15  . 

15  . 

64  . 

la  . 

15  . 

15  '. 

58  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


40  .. 
12  50 

31  .. 
25  . 
27  50 
12  50 

2e 

12  50 
34 
12  50 

35  .. 
25  .. 

32  04 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  . 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


1896      1897  1898 


565 
432  50 
420  . 


565 
565 
382  50 


100  85 
99  90 
104  50 

498 

90  50 


580 
Î39 
428 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460 


584 

584 
386 


410  .. 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


U9  79 
45 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26  .. 
12  29 

34  .. 
12  50 

35  '.  . 
25  .. 
19  01 


50  . 

15  . 

15  . 

62  . 

15  . 

15  . 

15  '. 

58  5C 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  .. 

15  .. 

58  50 


113  54 
50  .. 

12  ;,o 

.33  .. 
25  .. 
30  . 
12  5(^ 
25  .. 
12  51 
35  . 
12  50 

35 
25 
16 


396  25 
507  50 
490 

75 

72  50 
585 
465 


3575 
822 
120 
545 
397 
900 
117 
900 
560 
S22 
195 

572 
430 
735 


411 


579 
438 
424 


102  70 
101  .  . 
106  70 

5C1 
91 

90  50 


Cours  de  clôturo  des  5  dernières  sern 


12  niai  iS  mai  25  niai  l'^juin  H  juin 


58" 

587 
392 

398 


412 


504 
501 
502 
465 
500 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
50  850 
405 
607 
584 


50 


50 


30 
15 

n  50, 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
.. 

55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50, 


30  ., 
15  . 

n  5( 

15  . 

15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  51 
15  . 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
12  5(' 
50  .. 
15  . 
15  . 
64  .. 
15  . 
15  . 
12  51 
15  .. 
58  50 


715  .  . 

no  . 

_45  . 
445  .. 
447  50 
440  .. 
612  50 
457  50 
960  .. 
425  .. 
470  .. 
470  .. 
477  50 
1485 


475 
471  25 


13*7  50 
472  50 
470  .. 

1847  50 
487  50 
487  50 

477  50 
1580  . 


122 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


501 
503 
504 
477 
503 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408  . 


500 
502 
502 
472 
503 


3750 
882 
400 
680 
577 


690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


10 1 

506 
49  4 
57 

53  5t 
627  . 
465  . 


;30 
473 
075 
451 
452 
119 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 


482 
477 


1318 
480 
476 

1834 
489 
489 

475 
1602 


3560 
9ô5 
440 
780 


588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


;90  .. 

790 

479  . 

473 

683  .. 

700 

464  .. 

465 

465  .. 

465 

467  .. 

463 

720  .. 

725 

472  .. 

470 

1030  .. 

1095 

479 


482 
1740 


487  .. 
483  .. 

455  .. 
1375  .. 

483  .. 
482  .. 
1975  .. 
494  .. 
491  . 

456  ., 
480  . 

1744  . 


102  50 
102  25 
100  85 
ICO  60 
102  S7 
102  70 


85 
85 
460 


476 
480 
477 
l946 


102  'ro 
102  30 

100  80 

101  8 

102  60 

496  . 

85  . 
85  . 
466  . 


551  . 
419  . 
409  50 
i09  75 
559  .  . 
5Ô2  .. 
393  75 
103  7b 
391  .. 
93  .. 
443 
111  50 
403 


490 
493  25 
496  50 
456 
479 
101 
394 
^94 
187 

54 

50 
584 
450 


553 
418  50 
411 
109 
555  50 
557 
392  75 
103 
3Ô3  75 
99  5o 
442  . 
111  25 
402  .  . 


102  40 
102  41) 
100  50 
KO  60 
102  87 
102  80 

497  .. 

85  .. 

85  .  . 
406  . 


4020 
1135 

429 

790 

621 

500 
733 
634 
958 
587 
105 
668 
500 
887  50 


481 
477 
440 

1482 
181 
180 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


7à0 
457  .. 
713 
451 
451 
4i6  50 
7c6 
450 
fl  30 
505 
469  25 
465 

920  .. 


468 

463 

421  75 
1390 
67 
67 
2173  . . 

471 

480 

122 

460 
1805 


490  . 
497  50 
496  .. 
455 

479  .. 
100  .. 

334  . 
493  75 
485 

53  50 

50 
573 
450 


555 
419 
410 
110 
557 
557 
3S8 
iOV 
393  50 
99 
44t 
III  25 
iC2  50 


490  .. 

496  . 

497  7;. 
453  7t 
479 
100  . 
39  i  75 
494  . 
185  . 

54  . 

51  . 
583  .. 
419 


102  22 
102  lu 
100  55 
lOO  40 
102 
102  65 

495  50 

S;  . 
•s  i  2.3 
466 


Î53 
42  i 
110  rO 
109 
550  50 
535  23 
.i90  .. 

101  50 
301  .  . 

99  .. 
^i  iO  . 
m  23 

102  . 


102  10 

101  93 

100  50 
100  30 

102  67 
102  4( 

496  .. 

84  2 
83  .. 
46:i  .. 


1040 
1146 
428 
790 
621 

196 
T.S 

634 
966 
6u5 
106 

o-.o 

500 


459  . 

150  . 
450  . 
446  . 
735  . 

151  ., 
1030  . 

500  . 

470  71 

106  . 

lèii  '. 

167  . 

470  . 

166  . 

421  23 
1390  . 

169  75 

46S  50 
2172  .  . 

474  25 

423  '.' 
461  . 

1800  .. 


.005 
1140 
428 
785 
621 

500 
730 
634 
9d2 
fiO) 
105 
665 
498 


490  . 
19S  . 
'i97  . 
loi  . 
479  . 
100  50 
395 
491 
185 

5't 

51 
580 
447  25 


554 
420  50 
un  2' 
109  2 
53  i  . 
353  . 
3>6  . 
100  ., 
393  . 
09  . 
410 
1111  5' 
403  . 


490  , 
496 
493  , 
452  . 
479 
ICO 
394 
49  i 
1?'.) 

54 

50 
580 
149 


4025 
1130  . 
123  . 
785  50 
619  .. 

50 j  '.' 

745  . . 

633  .. 
964 

602  . 

103  . 

66t  .. 

503  .. 


745  . . 

459  .. 

710  . , 

416  .. 

4i0  .. 

446  .  . 

726  .. 

451  . 

1026  .. 

500  .  . 

469  5P 

464  23 

1912  '.. 

468  ] 
463  . 

421  .  . 
1395  .. 

46'')  2:' 
462  50 
2170  .. 
472  . 
486  ,. 

422  .. 
161  .. 

1800  . 


740 
455 

452 
452 
443 

72P 
152 
i025 

469 
!6ii 
466 

19-^0 
40  i 
468 
Î63 
121 

1390 
506 
idi 

2172 
471 

422 

459 
1793 


50 


50 


10 


73 


to 


iC40 
1125 
4  25 
760 
C20 

498 
710 
631 

970 
6' 3 
99 
645 
500 
825 


755 

433  50 

705  .. 

450  . 

449  .. 

,43  .. 

723  .. 

119  . 
1015 

493  .. 

468  . . 

4t5  25 

1906 

463 

107  50 

163  50 

421 
1377 

i66 

465  5C 
2175 
474  7c 

420 
401 
1785 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■ 


Itabra 

i>  tltru 


91.529 

3447131 
1186100 

96.900 
863.187 
266.555 
337S654 
11211-?7 

33.381 
184.500 

150.204 
149.797 
241.408 


75.618 

60.000 
74 . 639 

134.111 

201.889 
gO.GOO 

120.000 
16.897 
17.103: 
58.502 

150.000 
10.500 
22.700 
27.300 

125.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
100.000 
39.600 
60.00Q 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 


500 
SOO 
5S0 
250 

«0 
500 
500 
500 

n 

50O 
100 
100 
250 
» 

100 
500 


SOBID 

tin 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


500  500 
500  500 
400  105 
500  500 
»  » 
500  '  500 
300 1  300 


Cipilil  on 
lonbri  d«  titres 


525181.665  £ 
190767.0001'. 
524306.20011. 
5.465.600  £ 
l€.646.800f 
59.720  ob 
389183.0001 
700. OuO  ob 
35.000.000  f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500f. 

1.179. 700 ob 
1.092.100  ot. 
39.784.145  t. 
60.837  ob 
266.390  ok 
124500  ÛQùf. 
qS2000.0ûO  ri 
80355i3H88  li 
6Ô.00J  ob 
8ffi53Û.5O0  1. 
54.4U.152f. 
70.381.620  £ 
45o.240oî 
27.632,000  f. 
261712.000  f. 
116787  .'5001. 
iSOOOO.OOOL 
'i  ,057. 202 ob 
lî38!0.5OOr. 
491562.500  f. 
049887.500  f. 
iO.iOO.OOUt. 
176925.0001. 
45ir)G2.500t. 
1910192000  t. 

0825.0001' 
397087.500  1. 
lOcOOÛ.OOOi. 

à5.0oo.ooof. 

141372.000  f. 
69.333.000  f. 
8.5 16;  235  il 
31 941. 988  £'1 
46490.911  £1 
103825.0001. 
180056.000  t. 
120295.5001. 

6.124.920  £ 
21.627.5001, 
39.399,5(Xj  f, 

8.087  540  f 
20.500.000  t 


1924 


n 
i) 

1916 
1932 
1987 

» 

» 

1941 
» 


19.36 
1940 
1919 
1922 
1962 


1928 
1965 
1944 
n. 
1925 
11;5') 
li2î 
1939 
1958 
1951 

mi 

1971 
1950 
192i. 

197;; 
1070 
1973 

nfve 

1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
19! 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH 

(4.CT- 
Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


DE  FER  FRANÇ4IS 

BT  OBL.  AU  CQMBI.)  (Suite) 

Orléans  ionlss  

-  3  %  

-  3  %  1884  

-  2  K  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ou6St-.^gérien  

3%... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions  au  comptant) 

DqcIïS  et  Entrep.  Marseille 
ÉniV,  et  Mag. Géu.  de  Paris 

Ëaux  (Gis  Ole  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

Oie  Qi.  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etâ^i>  D.ecauville  aîné  

Mal&dahO  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'oretd'expl.(C'ef«e) 

Métaux  (Ci«  f  ••  des)  

Sèls  gemmes  et  Houilles 

de  Ta  RQssie  mérid  

Canal  interoc.  (Gi«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. . 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Gentr.  de).. . 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2%%  (ch.axeuno) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  i  %  or  (eh.  fixe  2  f.  50) 
BrésU  i  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  ^%  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unitiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3      %  1889   

Haïti  .5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2        or  1898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  Ir.  nets)  

Minas  Geraès  (ïiai  de)  5  0,  0  isitv 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  i  %  amoi't.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  {2'et3eérais.) 

—  —  18S0  4«  émis.).., 

—  —  1893  (5«  émis.).,. 

—  1894  (6«  émis.)... 

—  Con8oli(lé4%<lreet2osév 

—  3  %orlS9Hel2«émis.l89i 

—  3  y,  %  1894   

Serbie  4  %  1895  

suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1885  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  1er). 
Dette  Ottomane  série  B.. 

—  série  G. . 

—  série  D.. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottomaa  4  %  1891  

—  A  %  Tombac  1893. . 

—  1  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  y,  %  1891.... 


DlTUUm  ti  UniRiT  «iitribie  •■ 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895     1896  1897 


43  50 
15 
15 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25  .. 
27  50 
62  .. 
64  .. 
51  50 

20  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  .. 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 
4 


4 

4  34 


3 

3  50 
1 

22  50 


4  .. 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 

20 
20 

3  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
13 
15 


20  .. 
27  50 
63  .. 
62  50 
50  .. 
1?  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44 

31  50 


25 


96  65 
40  36 
85 
9 


2  /5 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4  .. 


3  . 

4  . 
4  . 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15 


3 

3  50 
1 

22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .-. 


4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 


3  .. 


3  . 
1  . 
1  . 

1  . 
20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20 

20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15  . 
15  . 


15  . 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


18  . 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40 
27  50 
7 

12 

25 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


8  75 
5  . 
4  . 

4  50 

4  : 


4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


3 
3  50 
1 

82  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  .. 
3 

3  50 

4  .. 

3 

3  50 
3 
1 
1 
1 

20  .. 

20 
25  .. 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 
28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 

30 
25 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4  .. 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15 


50 


3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


20 

20 
3  50 
3  50 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
85  .. 
15  .. 

15  .. 
18  .. 
15  .. 


18 

28  50 
68 
62 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


40 
87  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


8  75 
5 
4 

4  50 
4 

5 


4 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 


50 


3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 
4 
4 
4  .. 
4  . 
4  . 


50 


50 


50 
3  5(1 


1895  1896 


1185 
475 
472  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620 
455 

472  50 
270  .. 
485  .. 


485 
587  50 

1082  50 

800 

345 

617  50 
1080  . 

502  50 

575 


940  . 
650  . 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
iOO 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 


97  50 
100  75 

26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  . 
101  . 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

102 
41  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490  . 

515  . 

103  20 
467  50 
48/  50 

•J9  . 
49  . 


1130 


442 

478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
832 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 
3500 
1365 
537 
190 


113 

488 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

6C  30 
371 
312 


232 
177 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  80 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
80  60 

380 
450 
488 
102 
373 
431 

96 

50  50 


1897  1898 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 


100  . 

1000  . 

710  . 

116  . 

665  . 

590  . 


125 
3255 
1280 
445 
265 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 


106  80 
81  . 

99 

105  20 
107 
102  30 
63  10 
372 
310 


218  .. 
140  .. 


106 
96  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105  80 
103  20 

9  4  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  . 
444  . 
482  . 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


1390 
482 

480 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 


480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
740 
92 
650 


50 


426  .. 


112  . 
3715  . 
1465  .. 

474  .. 


118 

448 
103 
53 
58 
4  40 
103 
94 


109 
104  : 
34 
157 
129 


2U 

225 


97 


450 
93  70 


103  n 


104 


101  . 

47  . 

27  . 

22  7 
407  . 
470  . 
499  . 
103  . 
.370  . 
460  . 
100  . 

44  . 


Cours  de. clôture  des  5  dernières  sem. 

12  mai 

18  mai 

25  mai 

l<!r  juin 

8  juin 

i986 

1299 

1295 

1287 

1275  . 

470 

470  50 

467 

468  50 

468  7b 

468 

466  50 

465 

75 

465  50 

164  25 

423 

4ï3 

422  50 

421 

50 

420  . 

465 

50 

467 

50 

469 

464 

464  EÛ 

1160 

1153 

1160 

1150 

1160  .. 

468 

170 

465  25 

406 

466  50 

464 

466  50 

462 

46  4 

164  . . 

650 

615 

650 

650 

659  .. 

448 

450 

450 

445 

25 

447  .. 

457 

50 

457 

455 

453  50 

456  .. 

350 

35G 

352 

350 

343 

453 

450 

449 

442  50 

443  75 

442 

445 

450 

440  50 

445  .. 

651 

655 

650 

640 

610  . . 

2250 

2240 

2230 

22i0 

2170  .. 

1250 

I29U 

I3u5 

1325 

1300  .. 

920 

930 

950 

955 

942  . . 

312 

335 

335 

333 

334  .. 

620 

600 

600 

595 

575  . . 

1705 

1710 

!749 

1800 

1245 

1270 

1280 

1280 

655 

645 

625 

626  .. 

243 

282 

269 

294 

305  .. 

110 

124 

114 

120 

118  .. 

1450 

1440 

1445 

1455 

350  .. 

1180 

1170 

1150 

1185 

1148  .. 

119 

119 

120 

120 

120  .. 

6O0 

590 

580 

005 

601  .. 

631 

595 

570 

605 

590  .. 

20 

18 

17  25 

110 

112 

Ut 

lii 

111  .. 

3832 

3785 

1715 

3720 

.3670  .. 

1435 

1425 

1417 

1410 

1410  .. 

538 

550 

545 

543 

536  .. 

315 

320 

316 

320 

3l6 

110 

30 

110 

75 

110 

109  £0 

ici 

70 

ioi 

55 

101 

50 

102 

30 

102  50 

67 

69 

50 

6S 

75 

08 

25 

67  85 

60 

45 

67 

90 

67 

75 

G7 

20 

67  50 

423 

427 

425 

427 

430  .  . 

103 

103 

2i 

103 

5U 

103 

60 

103  60 

91 

50 

91 

90 

50 

91 

, 

90  .. 

95 

95 

95 

4' 

92 

25 

102 

50 

102 

7 

102 

7h 

102 

75 

102  55 

1U7 

50 

107 

30 

106 

35 

105 

90 

105  25 

102 

65 

tu2 

90 

102 

50 

lu2 

80 

102  80 

60 

55 

64 

10 

04 

07 

63 

65 

65  35 

276 

276 

294 

277 

278  . 

ZiS 

237 

267 

236 

245  . . 

6U7  .. 

230  .. 

'98 

50 

98  40 

103 

102  60 

102  50 

102 

5(: 

104  .. 

66 

50 

96  20 

96 

96 

45 

96  25 

369 

371 

378 

381 

384  .. 

91 

98 

05 

92  .. 

99 

80 

100 

100 

100 

100  .. 

27 

50 

27 

75 

27 

70 

27 

25 

27  -.'2 

486 

492 

an 

193 

490  5U 

90 

91 

91 

25 

88 

5(i 

94 

si) 

95 

95 

20 

96  20 

94 

40 

95 

2j 

95 

25 

94 

6!) 

94  65 

92 

65 

93 

93 

2  J 

93 

35 

93  .. 

lui 

30 

102 

2.'. 

102 

102 

102  . . 

103 

35 

loi 

40 

lui 

65 

101 

65 

101  50 

lo2 

30 

102 

50 

t02 

50 

102 

50 

101  50 

1U2 

lu 

102 

95 

102 

70 

102 

75 

101  45 

102 

2^) 

1C2 

lu 

105 

104 

lOl  10 

102 

30 

104 

103 

90 

103  50 

103 

Su 

104 

[h 

104 

60 

101 

40 

104  05 

102 

SU 

103 

103 

4u 

103 

40 

li'i!  35 

92 

50 

92 

52 

92 

95 

92 

80 

92  65 

100 

99 

6u 

89 

70 

99 

SO 

99  95 

63 

63 

65 

65 

25 

65  .. 

91 

9i 

9i  . 

100 

40 

100 

5(J 

100 

40 

100  75 

ioo 

100 

100 

40 

100 

4U 

100  65 

4S 

iô 

47 

90 

47 

50 

17 

40 

4^  20 

27 

60 

27 

40 

27 

15 

27 

30 

27  30 

23  32 

23 

25 

23 

23 

20 

23  15 

420 

418 

418 

419 

417  .. 

i84 

485 

491 

401 

19.1 

501 

501 

499 

508 

50(1  .. 

104 

50 

408 

409 

415 

411 

411  . 

167 

467 

464 

468 

468  50 

1(11 

101 

101  35 

4»  70 

50  .. 

49  70 

49  00 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■ 

J  lit 

■ 

- 

200.000 

500 

- 

uOU 

100.000 

500 

200 

200.000 

500' 

200 

500 . 000 

500 

250 

744.000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

lîO.OOO 

EOO 

100.000 

EOO 

250 

95.000 

» 

» 

§0.000 

EOO 

500 

375.385 

500 

500 

99 . 337 

EOO 

50JJ 

524,601 

£30 

50IJ 

658.799 

500 

500 

147 . 403 

500 

50U 

188.452 

500 

500 

393.336 

500 

500 

118.250- 

500 

500 

734.431 

500 

500 

3207617 

500 

500 

390.000 

500 

500 

ilO.410 

500 

500 

91.359 

10£ 

lOf 

490.000 

500 

500 

609.329 

500 

500 

247.910 

SOO 

500 

46.763 

500 

500 

47.122 

500 

500 

95.412 

500 

500 

198.376 

500 

500 

213.555 

5(Î0 

500 

234.424 

SOO 

500 

94.595 

500 

500 

57.129 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

319.385 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124548 

500 

500 

139.239 

5O0 

500 

67.723 

5O0 

500 

112.823 

500 

500 

140.000 

50C 

500 

95.816 

501 

500 

50.000 

50C 

500 

40.026 

500 1  500 

325.000 

lOf  10£ 

52.000 

500  500 

120.000 

5i 

J  5f 

110.000 

5i 

5*; 

200.000 

20( 

)  200 

40.00C 

50( 

)  500 

100. ooc 

50( 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Diimiiei  ••  iKTiaiT  éiiintiat  «i 


1893    1894    1895    1896  1897 


Obi. 


Act. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 

Banque  hyp.  d'Espagne... 

Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 

Crédit  Foncier  d'Autriche 

Crédit  Foncier  Egyptien.. 

Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.  —  3  %  1'»  série. 
  —         —   2»  série.. 

Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. . 

Obi.  eno.   —   3%  Ire  à  8«émi8. 

  —    —   9«  émis  

  —    —  10«  émis. . . . 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 
Act.  Lombards  

^  %■■■■;■■■■ 
—  —    série  X. 

Méridionaux  

Nitrates  Raiiways  Ci  W 
Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —         3  %  1" série. 

  —  —  2«  série. 

  —  —  3»  série. 

  —  —  4o  série. 

  —  —  50  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcsione  

—  —     Asturies  l"hyp. 

—  _  —  2»  hyp. 
_  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Ohl.  Salonique-Constant . 
Act.  Madrid  â  Saragosse. 

Obi.  3  %  Ire  hyp 

—  -  -  «•  hyp 
  —  —     3«  hyp 

—  Smyrne-Cassaba4%94 
_         '     _  4%95 

—  Suddel'Esp.3%l'«hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb., usine Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


14  fl, 

15  p. 
17  30 
17  50 


37  50 

5  .. 
20  .. 

2  .. 

5  .. 
15  .. 
15  .. 
28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
20  .. 


15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15  .. 
15 
15 
25 

'7  50 

15  ] 
15  . 
15  . 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895     1896  1897 


37  50 
5 
24 


15  . 
15  . 
33  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
4  . 
15  . 
15  .. 
33 
40  10 

15  '. 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 

15  '. 

ié  ! 
15  . 
15  . 


15  .. 

7  50 

17  5C 

20  .. 

17  5C 

7  50 

17  6C 

10  05 

20  . 

30  .. 

9  .. 

io  '. 

18  30 

20  . 

20  50 

40  . 

42  50p 

12  IC 

11  40 

Goura  de  clôture  des  5  dernières  aem. 


12  mai  18  mai  25  mai  lefjuin  S  juin 


14  n. 

12  u. 

0  n. 

AAA 
OOU    .  . 

536 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

500  . . 

499 

18  48 

18  06 

13  13 

552  50 

580 

15  . . 

12  50 

12  50 

785  , . 

572 

10 

6  25 

iDo   .  . 

37  50 

37  50 

37  50 

490  . . 

«00  .  . 

5  .. 

5  50 

6  . . 

462  50 

34  .. 

24  . . 

24  . . 

850  . . 

*  •  *    *  * 

62  50 

60  . . 

160  . . 

136  . . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

250  . . 

2§6  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

2i8  75 

i/o   .  . 

28  .. 

31  . . 

28  50 

937  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

472  50 

475  . . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

461  25 

467  , . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

455  . . 

■loy  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

461  25 

468  . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

300  . . 

304  . 

5  .. 

4  . . 

3  . . 

242  50 

C,6X>  . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

365  . . 

364  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

362  50 

oDU  . 

33  l. 

33  1. 

33  1 . 

637  50 

634  . 

29  25 

7  50 

450  . . 

200  . 

87  50 

110  . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

227  50 

253  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

207  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

200  .. 

244  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

195  . . 

239  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

195  .. 

236  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

225  .. 

248  . 
254  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

235  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

283  75 

249  . 

15  .. 

15  .. 

15  .". 

197  50 

235  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

197  50 

235  . 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  . 

43  75 

65  . 

15 

15 

15 

320  .. 

280  . 

132  50 

178  . 

15 

15 

15 

295  .. 

328  . 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

285  .. 

325  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440  .. 

418  . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  . 

'85  '.' 

118 

36 

30 

32  50 

150  '. 

143 

27  6É 

47  7C 

50  3C 

400  . 

610 

40  . 

37  . 

; 

142  5( 

)  '76 

12  2( 

)  12  2( 

)  3  65ï 

190  . 

160 

20  5( 

)  19  . 

15  . 

496  2 

5  354 

45  p 

45  p 

.   45  p 

.  670  . 

.  685 

11  8 

>   14  5 

3  15  2( 

)  535  . 

.  580 

520  .. 

490  .. 
592  .. 
574  .. 
108  .. 
1300  ., 
489  ., 
790  .. 
45  . 
65  . 
180  . 
176  . 
775  . 
478  . 
469  . 
467  . 
476  . 
295  . 
195  . 
386  . 
382  . 
696  . 
115  . 
85  . 
223  . 
205  . 
26«  . 
207 
211  . 
215  , 
219  . 
215  , 
202 
208 
490 
45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


450  ., 
604  ., 
565  ., 

74  . 
1300  . 
515  . 
770  . 

38  . 

65  . 
150  . 
145  . 
782  . 
475  . 


286  . 
173  . 
389  . 
385  . 
695  . 
130  . 
58  . 
192  . 

172  . 
168  . 
168  . 

170  . 

173  . 
182  . 

171  . 
164  . 
166  . 
435  . 

31  . 
278  . 
116  . 
245  . 
231  . 
229  . 
432  . 
368  , 
100  , 
765  , 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


529  .. 
510  .. 
65'.  .. 
il  .. 

113  ., 

535 

lié 
275  ., 
21Ô  .. 
238  . 
775  . 
455  . 

"438  . 
448  . 
225  . 
150  . 
364  . 
364  . 
723  . 
242  . 
220  . 
268  50 
250  . 

254  . 

255  . 
258  . 
250  . 
262  . 
260  . 
246  . 
24S  50 

'70 
■il'i 
285 
314  50 
307  50 
305  . 
432  . 
370  , 
150 
815 
172 
1214 
2ï20 

106 
292 
717 

635 


524  . . 

523  .. 

510  .. 

510  ..1 

536  . . 

533  .. 

531  .. 

530  . .  1 

305  . . 

660  .. 

665  .. 

665  . .  1 

600  . . 

593  . . 

595  .. 

589  . .  1 

109  . . 

108  . . 

108  .. 

103  . .  1 

 i 

1302  .. 

1315  .  1 

549  . . 

532  . . 

537  .. 

538  . .  1 

526  . .  1 

152  . . 

141  .'. 

i;!9  . . 

127  ..1 

283  . . 

280  . . 

318  .. 

303  ..1 

235  . . 

233  . . 

236  .. 

231  ..1 

235  . . 

233  50 

235  . . 

.1 

775  . 

774  .. 

775  ..1 

460  . . 

458  . . 

155  50 

454  ..1 

44"  . . 

4  58  . . 

417  .. 

446  ..1 

4  40  . . 

439  50 

435  . 

433  .1 

453  50 

452  50 

417  .. 

413  50  1 

220  . . 

220  .. 

2Jb  .. 

230  ..1 

156  . . 

152  .. 

150  .. 

150  . .  1 

357  .  . 

361  . . 

360  .. 

362  . .  1 

352  .  . 

357  . . 

356  . . 

358  . .  1 

722  . . 

719  .. 

725  .. 

727  ..1 

215  . . 

235  .. 

200  .. 

196  ..1 

221  . . 

230  .  . 

227  .. 

216  ..1 

265  . 

263  .. 

200  .. 

258  .. 

255  . 

248  .. 

245  .. 

257  . 

2ô;{  .. 

kï'i  '.. 

244  .. 

250  . 

244  .. 

258  .. 

253  .. 

252  50 

218 

2,9  .. 

242  56 

258 

2:.5 

255  . 

2:8  .. 

259  .. 

261  ., 

255  .. 

218  50 

245  .. 

215  .. 

237  .. 

219 

245  25 

2 15  . . 

242  .. 

460  .. 

'74  '.. 

9i  .. 

'S8 

*85  '.'\\ 

278  .. 

277  .. 

2Ï8  .. 

278  .. 

292  .. 

289  .. 

2S4  . . 

263  .. 

315  .. 

312  .  . 

317  .. 

319  ..1 

304  50 

303  .. 

308  .. 

305  .. 

308  .. 

302  5C 

305  .. 

306  .. 

4i9  . 

432  . 

424  .. 

428  .. 

379  . 

376  . 

376  . 

..SD  .. 

150  . 

149  . 

140  .. 

790  . 

797  '. 

793  . 

812  .. 

170  . 

172  . 

!76  . 

160  .. 

1250  . 

1244  . 

1182  . 

1142  .. 

3350  . 

2510  . 

2790  . 

2675  .. 

35  . 

100  . 

1 : 

106 

297  . 

1  304  . 

.1  316  ! 

312  .. 

701  . 

710  . 

.   665  . 

.   678  . . 

640  . 

.  j  650  . 

.   650  . 

.    6l7  ..1 

VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COIVIPTANT 


KoobH 

Val 

it  tilrei 

0  0  œ 

Te". 

10.977 

» 

I) 

15.791 

» 

n 

33.445 

» 

» 

80.400 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.800 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 
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50u 
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5Ô0 
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500 
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50( 
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DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (Gi«  Gi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Kaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (G'»  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cui v.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Lè  Nickel  

Aciéries  de  Fi'ance  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atôl.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F«) 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

ACiér.  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chaugeurc-R^unis  

QUUavr.-tén.  de  Nav.  àV"-. 
Bênéd.  de  l'Abb.  de  Fée.  .. 
EJltrepr.  milit.  et  civ.  (G'»  G'») 

Etablissements  Duval  

Qr.  Distill.  Cusenier  et  Ci». 

Qf  Moulins  de  Corbeil  

Lits  MiUtaires  


COURS  DB  CLOTURE 


Dernltn 
coDrscol^s 


765 
1710 
610 
1230 
300 
1250 
300 
530 
860 
2;  5 
614 
1925 
1260 
1019 
lUO 
73 
1140 
6i0 
400 
1080 
1280 
825 
705 
703 
605 
1395 
1720 
770 
1225 
540 
5150 
195 
3300 
880 
330 
1600 


50 


6  0 
1250 


227 


1601 


1155 
680 
409 
1005 
1280 
832 
705 
708 
6(;0 


770 
1230 

545 
5140 


S  juin 


1710 
630 
1250 


2-25  50 


1620 


73 
1110 
650 

1070 
1285 
825 
695 
704 
600 


775 


510 


3310 


325 


Til. 

Sorno. 

di  titrai 

non. 

Tin. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

10.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

i26.534 

500 

5D0 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.554 

460 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.414 

500 

500 

32.514 

500 

500 

i87.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

34.101 

500 

500 

48.578 

500 

500 

37.P80 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNA  nON  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Gh.  de  feï)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Gh.  de  fer)  5 
Cie  G'e  F'»  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  ae35ûf. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Oie  Parisienne  du  (3az  4  %. 
Aciéries  de  France  '4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loira  4  % 
Fives-Lille  6  %  l'eet2e  femis. 
Métaux  (Gie  F»e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  TVIarit.  3  %■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Cie  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gie  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —  2»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  , 

Espirito-SantO  5  %  1894. .. 
Mendoza  6  %  1888  

VAL.  ÉTBANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  SosTiowice  9  %. 
Obi.  Wag.-UtS  4  %  l",2'  sér. 


COURS  DE  CLOTURB 


Dernieri 
cours fol^s 


2SJ  .. 
180  .. 
515  .  . 
260  .  . 
2l7  .. 


Icrjiiiii 


179  .. 

254  .  . 


500  .. 
510  .. 
508  .. 

501  .  . 
4SI  .. 
500  . . 

502  .  . 
512  50 
472  50 
360  .  . 
5C5  .. 
300  .. 
til2  .  . 
617  .. 

474  .. 

475  .. 


460 
224 
152 
151  50 
355 
191  50 


505 


501  .  . 
510  .. 
507  .. 

4S5  . 
49S  50 

502  . 
512  .. 
472  50 
3tO  .  . 
510  .. 

605  .'. 
617  75 

472  75 


2S5  .. 


506  .. 


1  juin 


279 
175 
515 
265 
225 


50O  . 
510 
507 
504 
481 

498  25| 
504 
510  2 

360 


616 
4  .7  5011 

476  50 


450 
224  .. 
152 

185  5011 

350 
190 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


HAUTS-FOURNEAUX  DE  BIELAIA 

^Donetz) 

(■.i>ii-.liluéi'  [iiir  acii"  passi'  devant  M'  Van  Hall^reu 
noiaire  à  Uruxi^lles,  le  "i'.)  avril  18'.)l),el  pu))lié  au 
MoniWnr  Ofl;/e  ilu  19  mai  LSr)9. 


Capital  social  :  10  millions  de  fv. 

ivpi-r'sciili'  par  40.000  actions  pi-ivilégiéos  d 
250  francs. 

Il  a.  (•»  oiilrc,  été  créé  28.0UI)  aciions  orilinaires 
.■ians  dési.Lrnalion  de  valeur  nominale. 


SIEGE  SOCIAL  :  BRUXELLES 


flON'SEIL  D  AD.MIMSTRATION 

yi.  EuK.  Carcz.  président  du  Conseil  d'adniinis- 
Iration  (le  la  Suciéto  des  Mines  de  l'er  de  Skale- 
valka.  à  Bruxelles,  président  : 

M.  C.  de  Mscichowski,  iidministrateiir  de  la 
Hanque  de  (^onniierec  de  Saiul-Pétersliourg  cl  de 
l'AzolV,  à  Saiiit-PiHcrsbourg,  administrateur: 

M.  T.i'on  Van  Keerherghcn;  agent  de  change,  à 
Bruxelles,  adminislralenr; 

M.  Edouard  (inillaume.  directeur-gérant  des 
llauls-Fourneaux  du  Suil  de  ( '.hàtolineau,  à  Ghàte- 
liueau,  administrateur  ; 

M.  Victm-  Talion,  in.ui'Miiiair  civil,  à  Bruxelles, 
administrateur  ; 

M.  II.  Jlagi'  ()r))au  de  Xivry.  président  du  Con- 
seil d  adniiiiistrali(;n  des  (jliarbonnagi's  de  Biélaïa, 
à  (_;ourtrai,  ailminislialeur  : 

M.  (ii'rard  Dulour,  arlminislrat<'ur  des  Hauts- 
Kourneaux,  Forges  et  Aciéries  de  ^lalaga,  à 
l'ruxi'Ues.  administrateur. 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

10.000  actions  privilégiées 
d  une  valeur  nominale  de  250  fr.  chacune 

entièrement  libérées,  au  porteur 

Prix  :  S60  frane»^ 

;  En  souscrivant,  contre  remise 
1     d'un  l'écépissé  de  versement      35  » 
l  AY.vBLEsj  j^^.  .-^  j.,  répartition,  qui 

'     aura  lieu  du  T  '  au  15  juillet    225  » 


Ensemble  Fr.    260  » 

Les  litres  délinitils  seront  remis  lors  du  dernier 
versement. 

Un  droit  de  prélV'rence  dans  la  souscription  de 
ces  aciions  des  Hauts-Fourneaux  de  Biélaïa  (Do- 
nelz)  est  réservé,  dans  la  proportion  de  quarante 
|)onr  cent,  aux  pr)rteurs  d'actions  des  (  Uiarbon- 
uagi.'S  de  Biélaïa.  à  raison  du  nombre  de  titres  i)OS- 
sédi's  par  (•u.\. 

Los  poi'teurs  d'actions  des  (jharhonnages  de  Bié- 
laïa. qui  voudraient  user  de  ce  droit  de  préfé- 
renci',  devi-ont  déposer  leurs  titres  à  l'appui  de  leur 
soiisrription  ;  les  titres  i|i'')iosés  seront  restitui''s  à 
la  répartition. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

le  14  juin  1899  et  close  le  même  jour 

\  j'.nixelios  :  à  la  Bancpie  de  (lommerce  de 
Saint-Pi'leisbourg  cl  de  i'Azoli',  "26,  rue  des.  Pa- 
roissiens. 

Antorisi-e  iiar  Son  lixccllence  le  Ministre  des  Fi- 
iiani  es  de  ];us>ie  à  ouvrir  ses  guichets  jiour  la 
pré-^ente  l'mission. 

On  p:;nt  souscrire  l'és  à  prâseni  par 
ro  rrcsp  I) }  i  dn  n 

L'admission  à  la  Çote  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 

Si  les  demandes  dépassent  le  nombre  de  titres 
iill'crls  en  émission,  il  \  aura  lii  u  à  réjiartilion  sans 
(lHlivranc(;  de  traction. 

.\  défaut  de  iiaienieni ,  :'i  l'i-cliéance  du  nionlaid 
des  litres  souscrils.  les  sousri'i])teurs  sei'ont  pas- 
sibles d  iin  intérêt  de  l'utard  de  ()()  ()  l'an  et  leurs 
litres  poiirioiit  èii'e  vendus,  sans  mise  en  demenri', 
un  mois  après  la  n'pailition,  poui'  le  compte  et 
aux  ri-cpies  e|  p(''i-ils  d'-si  relardalaires. 


COM P AGN I E  RU SSO-BEL(  ; E 

LA  MÉTALLURGIQUE  DU  NORD 

ANCIENNES  USINES  TILLMANNS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 


Gonsliluée  par  acte  passé  devant  M"  Van  Ualte- 
ren.  noiaire  à  Bruxelles,  eu  date  du  6  mai  ]«98 
publié  aux  annexes  du  Moniteur  belçe,  relatifs 
aux  actes  de  Sociétés  du  22  mai  ]8<.)8'et  acte  de 
modification  auxdits  slatuls,  reçu  par  ledit  no- 
taire le  30  mars  1899.  publié  aux  annexes  du  Mo- 
irite/n-  belge  du  Ki  avril  1899. 

CAPITAL  SOCIAL  :  4.000.000  DE  FRANCS 
ou  l.OOO.OUÛ  DE  ROUBLES-OK 

Représenté  jjar  AO.OOO  actions  de  100  francs  ou 
25  roubles-or  chacune. 

Il  a  été  créé,  en  outre,  1.000  parts  de  fonda- 
teurs. 

La  Société  a  été  reconnue  en  Russie  jiar  ukase 
de  S.  M.  l'Empereur  en  date  du  24  décemlDre 
1898. 

CONSEIL  D'aD.MINISTRATION 

M.  Ewald  Tillmanns.  industriel,  à  Saint-Péters- 
bourg, président  : 

M.  .\lbei-t  Slevens.  président  de  la  Société  ano- 
nyme des  Forges  et  Aciéries  d'Ekalerinosla\\\  ^■ice- 
président  : 

M.  Alexis  Goriainoff,  directeur  général  des 
usines  de  Briansk,  à  Ekaterinoslaw,  administra- 
teur; » 

M.  Arthur  P>ron,  administrateur  de  la  Société 
anonyme  des  Forges  et  Aciéries  d'Ekaterinoslaw, 
administrateur; 

M.  Jules  de  Bofchgrave.  membre  de  la  Cham- 
bre des  représentants,  administratenr  : 

^I.  Ferdinand  Feldhaus,  administrateur-délégué 
de  la  Socièli''  anonyme  des  Forges  et  Aciéries  de 
Bruges,  administrateur; 

M.  Hans  Schonekerl.  industriel,  à  Saint-Péters- 
bourg, administrateur: 

M.  Eugène  Cavos.  administrateur  de  la  Société 
aminyme  des  Hauts  Fourneaux  et  Mines  d'Orel.  à 
Saint- Pétersliourg,  administrateur. 

COLLÈGE  DES  COMMISSAIRES 

M.  le  baron  Léon  Béthune,  membre  de  la  (  Hiam- 
bro  des  rejin' sentants,  à  Alost; 

M.  (  ieorges  Scherescliewsky.  banquier,  à  Saint- 
PiHersliourg  : 

M.  ]:>ernard  Gools,  administrateur  delà  Compa- 
gnie auxiliaire  industrielle,  à  Bruxelles. 


VENTE  PAR   ÉMISSION  PUBLIQUE 

DE 

4.000  Obligations  de  500  francs 

Rapportant  4  1/2  0/0  d'intérêts  l'an 
Payables  par  11  fr.  25  nets  de  tous  impôts  en 
Russie,  les  1"  juinetl"  décembre  dechaque  année, 
remboursables  en  :JÛ  années,  conformément  an  ta- 
lileau  d'amortissement  mentionné  au  verso  du 
titre. 

Prix  d'émission  :  487  fr.  50 

l  A  la  souscription  Fr.      87  50 

PAYABLES  j  ^        j,.p^j.^j^ig,,   4QQ 

'j.000  actinns  au  pointeur  de  100  fr.  chacune 
ou  25  roubles-or 

Uonnajil,  droit  aux  avantages  stijiuli'^s 
à  l'article  :i6  des  statuts  ' 

Au  prix  de  :  1 1 7  fr.  50 

I  A  la  souscription   17  50 

PAYAHLEs^  A  la  réparlition   100  » 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 


les  Lundi  12  et 


\^  Juin  1899 


de  10  heuH'S  du  matin  à  'A  hc'urcs  de  relevée 

A  Bruxelles:  à  la  Banqueauxiliaire  de  la  Bourse, 
5'i,  lue  Royale;. il  la  Compagnie  auxiliaire  indus- 
rielle,  'i2,  l'ue  du  l<'ossé-aiix-Loups,  ainsi  (jne  chez 
Ions  les  bantpiicrs  et  agents  On',  changede  province, 
ou  des  bulletins  de  souscriiition  sont  à  la  disposi- 
tion des  intéressés. 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  jiar  correspon- 
dance. 

Si  les  deraaiules  dépassent  le  <;hilTrc  des  titres 
oU'erls  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répiirtilion. 

Ladniission  à  la  cote  ol'iiciello  de  la  Bourse  de 
IJruxelles  sera  demandée.  :!93 


SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 


("..YIO  obligations  hypothécaires  -i  1/^  O/i 
de  500  fr.,  ou  de  187  roubles  50  copeckis 
(jouissance  du  1/13  juillet  18991 

DE  LA 

SOCIÉTÉ  BELGO-RUSSE 

POUR  LA  FABRICATION  DES  GLACEH^ 

(Ancienne  firme  Th.  de  Béklémichef) 
au   capital  de  4I.50O.0OO 

représenté  par  13.000  actions  de  500  f 
entièrement  libéiées 
(  '.ovistituée  par  ukase  di-  S.  M.  l'Empereur  de  Russ: 
en  avril  1890. 


I 


V 1 

tr. 


Siège  social  :  Moscou.  —  Office  à  Brux 
13,  rue  Ducale. 


PRIX  D'ÉMISSION  :  487  FR.  50 

PAYABLE  : 

En  souscrivant..  Fr. 

A  la  répartition,  le  oO  juin  1899,  contre 
ieiiiis(.'  de  certificats  provisoires  à 
l'rliiinger  ultérieurement  contre  les  ti- 
treS' définitifs,  coupon  au  1/T3  janvier 
1900  attaché  .-  


50 


■437  m 


Ensemble  Fr.    487  5f 

Le  paiement  des  coupons  et  le  remboui-seiuen 
des  obligations  sorties  auront  lieu  à  Bruxelles, 
la  Banque  de  Bruxelles,  rue  Royale,  56. 


Les  soiiscriplioiis  seront  renies,  pour  compte  de  la  Sociélé,  l 
Mercredi  14  Juin  1899 

de  10  heures  du  matin  à  4  heures  de  l'clevi-e 
En  RUSSIE,  en  roubles  : 

A  Moscou,  au  siège  social. 
En  BELGIQUE,  en  francs  :  : 
A  Bruxelles,  à   la  Banque  de  Bruxelles,  ru^ 

Royale,  Ijti  ; 
A  Anvers,  chez  MM.  A.  de  Lhoneux,  Linon 

Cie  ;  chez  MM.  Paul  Mayer  et  Cie  :  j 
A  Liège,  chez  MM.  Nagelmackcrs  et  Fils;  chàj 

M.  Jules  Frésart; 
A  Namur  et  à  Verviers,  chez  MM.  A.  de  Lho- 
neux, Linon  et  Cie; 
A  Huy,  chez  MM.  G.  de  Lhoneux  et  Cie; 
A  Tournai,  chez  MM.  J.  Houtart  et  Cie. 


a^ 


On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  corres[ioii 
dance. 

Dans  le  cas  où  les  demandes  déliasseraient  le 
nombre  do  titres  mis  en  souscription,  elles  seront 
soumises  à  répartition,  sans  délivrance  de  frai  " 
lions. 

A  défaut  de  paiement,  les  souscripteurs  sont  pf 
sibles  d'un  intérêt -de  retard  au  taux  de  5  0(1  l'an 
et  leurs  titres  pourront  être  vendus,  sans  mise  en 
demeure,  un  mois  après  la  date  d'exigibilité  du 
dernier  versemi'ut,  pour  le  compte  et  aux  risques 
l't  périls  des  retardataires. 

L'admission  à  la  Cote  ofRcielle  des  Bourses  de 
Bruxelles  et  de  Moscou  sera  demandée. 

39  i 


AVIS 


La  Banque  Russe  pour  le  Commerce 
étranger  (ageiico  de  Paris),  },  rue  du  Ilelder, 
a  l'honiiour  d'informer  MIM.  les  Actionnaires 
de  la  Sociélé  dé  l'Iticlu.slrie  minière  de  Zi/rio- 
noinsJi  (Alta'i  du  Sud,  Russie)  qu'elle  est  char- 
gée de  payer  le  dividende  de  3  0/0  mis  en 
distriljution  par  cette  Société  pour  l'exercice 
1808,  sous  déduction  des  impôts  français  de 
transmission  et  sur  le  revenu  y  afïcren'ts. 

Les  actionnaires  pcuv  nt  donc,  dès  main- 
tenant, encaisser  ce  di^'idende  aux  guicluds 
de  la  Banque  Russe  pour  le  Commerce 
étranger,  7,  rite  du  Helder,  J'aris,  à  raison 
de  13  fr.  09  nets  par  action,  contre  remise  du 
coupon  n"  J .  o'.i5 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
10,  rn«  du  Croissant,  Paris.  ->  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉGONOMÎSTOîmOPÉEN 


j<jo  388.  —  15«  volume.  (24) 


mmi  :  il,  RUE  MOm^Y,  PARIS 


Vciidredi  16  juin  189!). 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

at  aea  G-rancis  Express  Bîu.roE>éen.s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1898  1899 

lu  1-  ianv.  au  20  mai . .  Fr.  3.832.195  4.346.790 
m  21  au  81  mai   Fr.      289. IIG  343.398 


)iti'érence  en  faveur  de  1899. 


'k121.311    4  690.188 
568.877 
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COMP  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  99  Exercice 
(1er  Avril  l899  au  31  Mars  1900) 

Reis 


Kilogr. 


le  Mai  1899  (y  com- 
oris  la  recette  prove- 
iant  des  droits  d'im- 
portation directe)  

Veilles  du  mois  an- 

j  érieiir  

;  Total  des  ventes  au 
[31  Mai  1899  

Période  corresp.  du 
précédent  exercice... 

Différ.  en  faveur  de 
.'exercice  en  cours. . . 
397 


178.527 

708 

$ 

:  990  590 

181.4.56 

722 

:  609  834 

3.59.98;! 

1.431 

:  600  424 

343.278 

1.360 

:  958  425 

16.705 

70 

:  6 'il  999 

COMPAGNIE  NATIONALE  D'ÉLECTRICITÉ 

(Système  Ferranti) 

RECETTES  UE  L'EXPLOITATION 

Mai  1899   Fr.     21.760  35 

_    1898   Fr.     22.263  40_ 

Augmentation  en  1899...  Fr. 


2.496  95 


5  premiers  mois  1899   Fr.    162.083  .50 

_         _    1898   Fr.    149.065  15 

Augmentation  en  1899  ...  Fr.     13.018  35 
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CANAL  DE  SUEZ 


Assemblée  du  6  juin  1899 

Extrait  du  Rapport  du  Conseil  d'Administration 
(Le  rapport  entier  est  envoyé  à  toute  per- 
sonne qui  le  demande  à  la  Compagnie,  rue 
Charras,  9,  à  Paris.) 

Les  recettes  de  l'année  1898  se  sont  élevées 
à  près  de  88  millions,  dépassant  celles  de 
tous  les  exercices  précédents,  et  en  augmeu- 
tation  de  plus  de  12  millions  sur  1897.  Les 
résultais  des  premieis  mois  de  l'exercice  en 
cours  sont  de  nature  à  confirmer  nos  espé- 
rances de  nouvelles  plus-values. 

Il  est  juste  que  la  plus  large  part  de  l'aug- 
mentation des  recettes  vienne  accroître  le 
dividende,  mais  il  importe  aussi  que  la  Com- 
pagnie prolite  des  bonnes  années  pour  l'orliiiei 
ses  réserves  et  dotations  spéciales.  Nous 
avons  donc  mis  à  la  charge  de  l'exercice  18!»8 
un  jirélévemcnt  de  2.801.74'!  fr.  10,  qui  a  été 
n  |iarti  entre  li;  fonds  de  constructions  nou- 
velles et  les  fonds  de  renouvellement  et 
d'amortissement  du  matériel,  l'exercice  1897 
ayant  été  alfranchi  de  toute  participation  à 
cette  catégorie  de  charges,  et  nous  vous  pro- 


posons de  prélever  sur  l'excédent  une  alloca- 
tion lie  2.171.790  fr.  22  pour  la  réserve  statu- 

*  '^Le'bénéûcenctsera  ramené  à  4(5. 618.028  fr.  l7 
et  sa  réiiartition  donnera,  augmentée  (  c  1  in- 
térêt de  25  fr.,  un  revenu  net "de  100  francs 

8  503  navires,  jaugeant  net  9.238.603  tonnes, 
ont  transité.  La  navigation  de  nuit,  a  1  aide 
de  la  lumière  électri(iue,  a  été  aftectuee  par 
94  0/0  du  total.  .  ,  v. 

La  lione  entière  du  canal,  la  rade  et  le  cne- 
nal  de  Port-Said  ont  été  entretenus  en  bon 
état  de  navigabilité.  L'élargissement  du  canal, 
de  22  à  37  mètres,  a  été  terminé  ;  par  suite, 
la  Gompaonie  a  pu  licencier  un  assez  grand 
nombre  d'ouvriers,  ce  qu'elle  a  effectue  sans 
soulever  de  réclamations. 

11  y  a  lieu  de  signaler  divers  travaux  entre- 
pris en  vue  d'améliorer  la  jetée  ouest  de  Port- 
Said  entre  le  quai  François-Joseph  et  1  em- 
placement où  doit  être  élevé  le  monument  de 
Ferdinand  de  Lesseps,  qui  est  assez  avance 
pour  que  nous  puissions  l'inaugurer  le  1/  no- 
vembre prochain,  trentième  anniversaire  de 
l'ouverture  du  canal  L'utilité  a  été  reconnue 
de  construii-e  dans  l'avant-port,  s' enracinant 
au  chantier  des  Blocs,  un  môle  de  400  mètres 
destiné  à  protéger  contre  les  vents  d  est  la 
partie  nord  du  port.  ,      ,      ,  , 

En  1898,  les  Compagnies  clientes  du  canal 
ont  fait  transite!'  (il  unités  nouvelles,  assu- 
rant  de  nouveaux  services  et  augmentant 
ceux  existants.  Parmi  les  événements  d'ordre» 
économique  qui  se  sont  déroulés  en  Orient,  il 
n'en  est  pas  de  plus  important  que  l'action 
des  nations  européennes  en  Chine.  D'autre 
part,  l'indo-Chine,  l'Inde  anglaise,  le  .Japon 
et  sa  nouvelle  colonie  de  Formose,  hi  côte 
orientale  d'Afrique  poussent  avec  activité  la 
construction  de  leurs  chemins  de  fer.  Le  canal 
est  appelé  à  bénéficier  de  ces  faits. 

Votre  Conseil  a  été  cruellement  frappé,  de- 
puis notre  dernière  réunion,  par  la  perte  de 
MM.  Th.  Desbrière,  Ad.  Peghoux  et  le  baron 
A.  de  Caters.  Nous  avons  pourvu  provisoire- 
ment à  ces  trois  vacances  en  choisissant 
MM.  le  bai'on  A.-C.  de  Cpurcel,  le  vicomte  E. 
Melchior  de  Vogfié  et  Plate,  dont  nous  vous 
demandons  de  confirmer  les  pouvoirs.  Nous 
avons  également  à  vous  soumettre  la  réélec- 
tion de  quatre  membres  du  Conseil,  dont  le 
mandat  est  expiré  :  MM.  C.  Jonnart,  II.  Bou 
card,  R.  Guichard  et  lord  Rathnuu'e. 


COMPAGNIE  N0UV1':LLK 

DES 

CIMENTS  PORTLAND  DU  BOULONNAIS 


L'assemblée  a  approuvé,  à  l'unanimité,  lou 
tes  les  résolutions  présentées  par  le  Conseil 
d'administration. 
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G()M?a(;nie  des  chemins  de  fer 
DE  MADRID  A  SARAGOSSE&  A  ALICANTE 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  di-  la  Gompagni 
sont  informés  que  le  paiemeut  des  coupons,  échéant 
le  1"  juillet  1899,  aura  lieu  : 

Pour  les  obligations  Saragosse,  à  raison  d 
7  fr.  15,  nets  d'impôts,  conlre  remise  du  coupon 

Pour  les  Cordoue-Séville,  à  raison  de  7  fr.  30, 
nets  d'impôts,  contre  remise  du  coupon  u"  82. 

(.;es  paiements  seront  ell'ectués  ù  partir  dudit 
jour:  . 

A  Paris,  cliez  MM.  de  Rothschild  frères,  rue  Lat 
fltte  n»  23  ■ 

a' Lyon, 'chez  MM.  Cambefort,  F.  et  G.  Saint 
Ohve.  et  chez  MM.  V"  Morin-Pons  et  Cie  : 
A  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Rothschild  et  lils  : 
A  Biuxelfes.  chez  M.  L.  Lambert; 
A  Genève,  chez  MM.  Bonna  el  Cie.  'lOO 


R APP  ORT 

présenté  par  le  Conseil  d'Administration  dans 
l'Assemblée  générale  ordinaire  du  2  juin 
1899. 

Messieurs, 

Nous  venons,  comme  nous  le  prescrivent  nos 
Statuts,  vous  rendri'  comple  des  résultais  de  nos 
opérations  au  cours  du  dernier  Exercice.  _ 

Noire  production  a  pris,  en  1898,  un  développe-, 
ment  qu'elle  n'avait  pas  encore  atteint.  Le^  tonnage 
de  la  vente  a  suivi  cette  progression  s;itislaisante  , 
aussi  malgré  la  cherté  des  coniliuslililes  de  toute 
nature  et  l'influence  d'anciens  marches  peu  rému- 
nérateurs sur  notre  prix  moyen,  nos  bénéfices,  sans 
s'élever  encore  au  chilfre  important  que  leur  assi- 
onent  nus  prévisions  pour  t'Exercice  en^  cours, 
unl-ils  dépassé  notablement  ceux  des  années  pre- 

'''^La'douceur  exceptionnelle  de  l'hiver  a  heureuse- 
ment permis  à  notre  extraction,  à  notre  iabncation 
et  à  nos  expéditions  de  rester  actives  pendant  les 
mois  où  nous  devons  ordinairement  nous  resigner 
à  les  voir  ralenties.  D'autre  part  la  mise  en  service 
de  déiaveurs  supi.l.'inentaires  pour  le  traitement 
des  -atiéres  premières,  et  l'extension  des  récentes 
améiioratioiis  app.jrtées  [lar  notre  Directeur  aux 
procèdes  do  séchage  des  pâtes,  ont  tacilite  1  accrms- 
seinenl  du  rendement  de  l'Usine  sans  que  nous 
avons,  ins(tu'à  présent,  reconnu  la  nécessite  de  re- 
courir a  la  construction  toujours  ditticile,  fente  et 
coûteuse  de  nouveaux  fours.     '  ^  ■  • 

Uu  accident  —  tout  fortuitî—  dune  certaine  im- 
portance survenu  en  mai  189i  à  l'une  des  grandes 
machines  motrices  de  nos  moulins  —  la  rupture 
f'un  arbre  de  couche  —  aurait  pu  compromettre 
ravmnent  notre  bonne  marche,  précisément  a  1  e- 
ijodiie  où  les  commandes  ai'tUient  el  ou  le  slocktend 
a  diminuer,  mais  les  mesures  prises  pour  assurer 
le  prompt  remplacement  de  la  pièce  brisée,  ont  ré- 
duit au  minimum  de  perte  les  conséquences  do 
l'arrêt  partiel  des  meules,  et  l'ensemble  de  notre, 
fabrication  ne  s'en  est  pas  sérieusement  ressenti. 

Nous  avons  eu,  pour  les  besoins  de  notre  exploi- 
tation à  acquérir,  à  proximité  de  l'usine,  quelques 
parcelles  de  terrain.  Cet  achat  s'est  effectué  dans 
des  conditions  l'avorahles  et  a  un  pnx  modère. 

J  es  vastes  travaux  attendus  avec  impatience  par 
l'industrie,  et  actuellement  en  cours  d'exécution, 
ont  profondément  modifié  et  modifieront  encore  le 
marché  des  Ciments  porlland.  11  nous  eut  ete,  par 
suite  possible,  el  il  nous  serait  plus  que  jamais 
"lacile  aujourd'hui,  de  livrer  aux  grands  chantiers 
do  l'intérieur  notre  production  tout  entière.  Cepen- 
dant h'  -uineiiir  .t  une  période  moins  prospère  et 
Intérêt  oue  nous  av.in^  a  nous  assurer  de  dura- 
bles déliouclies  pour  l  avenir,  nous  ont  détermines 
à  ne  pas  sacrifier  complètement  notre  clieuteie 
d'exportation  avec  laquelle  nous  avons  conservé  un 
certain  courant  d'affaires. 

Le  chift're  dos  bénéfices  de  1898  nous  a  semble 
permettre  d'en  affecter  une  partie  importante  au 
compte  «  Amortissements  divers  »  fout  en  vous 
proposant  de  ffx.'r  à  20  francs  par  action  le  divi- 
deii'le  de  l'année.  Cette  répartiUon,  qui  nous  a 
paru  prudente  et  rationneffe,  faissera  encore  dispo- 
nible un  reliquat  que  nous  vous  demanderons  de 
reporter  à  nouveau  au  profil  de  l'Exercice  encours, 
conformément  aux  hahitudes  de  sage  prévoyance 
dont  il  ne  convient  jamais  de  se  deparUi  même  en 
face  de  brillantes  perspectives.  .     ^  ^ 

Votre  Consi'il,  au  cours  de  l'année  écoulée,  a  dé- 
cidé de  s'adjoindre  un  nouveau  membre  et  a  provi- 
soirement nommé  administrateur  delà  Compagnie, 
conformément  aux  dispositions  do  l'article  21  de 
nos  Statuts,  M.  Roger  DutiUeul,  qui,  précédem- 
ment attaché  au  Buivau  d'études  d  un  Etablisse- 
ment financier,  possède  d'utiles  connaissances  en 
matière  économique  et  commerciale.  Nous  vous 
proposerons  de  ratilier  cette  nomination. 

En  terminant  cet  exposé,  nous  nous  plaisons  a 
constater  que  nos  (^liel's  de  service  et  notre  person- 
nel n'ont  pas  cessé  do  se  montrer  dévoues  aux  in- 
térêts de  notre  Société. 


"1 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Les  bénéfices  de  l'Exercice  se  sonl  él<>vés  à  la 
somme  de   Fr.    252.653  20 

Sur  CCS  bénéfici's  nous  avons  résolu 
rie  prélever,  pour  amortissements  di- 
vers, la  somme  de   Fr.  40.000 


11  reste  pour  bénéfices  nets....  Fr.  212.608  20 
Sr.r  lesquels  il  y  a  lieu  de  prélever, 

conformément  à  l'article  4()  des  Sta- 
uts,  .')  0^0  à  titre  de  reserve  légale, 

soit   Fr.     10.632  60 

11  reste  donc  la  somme  de          Fr.    202.020  54 

à  la([uelle  il  convient  d'ajouter  celle  de 
l(>'i.!i;j5  fr.  7")  c.  provenant  du  report 
de  l'année  1897  Fr.    164.035  75 


Ensemble. 


Fr.    366.9.:6  29 


Le  (Conseil  vous  propose: 
1°   De  distiibuer,  pour  l'Exercice 
1H98,  aux  actionnaires,  un  dividende 
de  2;)  francs  (.vingt  francs)  par  action, 
si)it  la  somme  de   Fr.    SoO.OOO  » 

2°  De  reporter  à  nouveau  le  solde 
non  distribué  s'élcvant  à   Fr.    166.956  29 


M.  Ernest  Dutilleul,  administrateur,  arrive  cette 
année  à  l'expiration  de  son  mandai  ;  nous  vous 
rappelons  qu'aux  termes  di'  l'article  21  des  Statuts 
les  Administrateurs  sortants  sont  rééligibles. 

Nous  soumetti-ons  à  voli  e  appi'obation,  après  lec- 
ture du  rapport  de  MM.  les  Gomn:issaiies,  les  ré- 
solutions d(int  le  texte  vient  de  vous  être  remis. 

Bilan  au  31  décembre  1898 

ACTIF 

Espèces  en  caisse  .... 

Ett'ets  en  poi-lefeuille. 
Comptes  débiteurs  : 

Administrations  des  Ponts  et  Chaus- 
sées et  delà  Marine..    103.671  69  j 

MinistPre  de  la  Guerre. 
—  Direction  du  génie. 

(compagnie  du  Chemin 
de  fer  du  Nord  

Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas   290.319  35' 

Débiteurs  divers   162.974  50, 

Cautionneiiienls  cl'adjudications  et 
marché  puur  le  compte  de  l'Etat. . 

r^larchandises  et  approvisionnements 
suivant  inventaire  

Immeubles  et  constructions  indus- 
triels..  

Matériel  

Avances  à  recouvrer  (droits  payés  à 
l'Eni-egistremenL  à  retenir  aux  ac- 
tionnaires} . .  


Fr. 


3.324 
3.218  79( 


45.019  78 
93.807  06 


569.508  33 


19.800  » 

443.861  18 

î. 877. 804  16 
801.348  30 

7.913  1)1 


RÉSOLUTIONS 
votées  par  l'Assemblée    générale  ordinaire 
du  2  juin  1899 

Extrait  du  procès-verbal 


Après  la  lecture  du  rapport  présenté  par  le 
Conseil  d'administration  et  du  rapport  du  Commis 
saire,  les  propositions  à  l'ordre  du  jour  sont  mises 
aux  voix  et  adoptées. 

PREMIÈRE  RÉSOLUTION 
L'Assemblée  gi-nérale,  à  l'unanimité  : 
Approuve  dans  toutes  leurs  parties  le  rapport 
et  les  comptes  de  l'exercice  1898,  tels  qu'ils  sont 
présentés  par  le  Conseil  d'administration. 
Décide  : 

1°  De  distribuer,  pour  l'exercice  1898,  un  divi 
dende  de  20  francs  par  action  ;  ce  dividende  sera 
payé  à  partir  du  10  juillet  prochain,  à  la  Banque 
de  Pans  et  des   Pays-Bas,  sous   déduction  des 
impôts  établis  par  les  lois  de  finances  ; 

2"  De  reporter  à  nouveau  le  solde  créditeur  du 
compte  de  profits  et  perles,  soit  la  somme  de 
166. 9£6  fr.  29  c. 

DEUXIÈME  RÉSOLUTION 
L'Assemblée  générale,  à  l'una  limité,  réélit: 
M.  Ernest  Dutil  eu  ,  a'lmini>traieur. 

TROISIÈME  RÉSOLUTION 
L'Assemblée  générale,  à  l'unanimité  : 
Ratifie  la  délihératii  n  par  laquelle  le  Conseil 
d'administration,  en  coiJoimité  de  l'article  21  des 
statuts,  a  nomnip  : 

M.  Roger  Dutilleul,  administrateur. 

QUATRIÈME  RÉS  JLUTION 
L'Assemblée  gen*  raie,  a  l'unanimité,  nomme  : 

M.  F.  Arbelot  et  M.  G.  (ihavanne, 
Commissaires  rliargés  di'  faire  un  rapport  à  la 
prochaine  Assi'jiililée  géiiérale  ordinaire  sur  la 
situation  de  la  Société,  sur  le  bilan  et  sur  les 
comptes  présentés  par  les  administrateurs  pour 
l'exercice  1899,  avec  faculté  pour  chacun  des  deux 
commissaires  d'accomplir  seul  le  mandat  ci-dessus, 
en  cas  d'empêchement  de  son  collègue  pour  une 
cause  quelconque,  et  fixe  à  1.000  francs  l'indemnité 
totale  qui  leur  est  allouée. 
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Fr.   5.859.661  82 


Fr. 


Capital    social    (  10.009  actions 

590  fr.)  

Effets  à  payer  

Comptes  créditeurs  

Réserve  statutaire  

Amortissements  divers  

Fomls  di'  [jn-voyance  

Profits  et  Pertes  : 
Report  de  l'exercice  1897    R/lO^'j  75 
Exercice  1898     :i52.()53  20 


5.000.01)0  » 
43.816  15 
65.204  5C) 
147.422  16 
60.000  » 
125. 000  )> 

417.58^;  95 


Fr.    5.859.061  82 


Rapport  du  Commissaire 

Messitur.':, 

•l'ai  riionneur  de  vous  rendre  compte  de  l'exécu- 
tion du  mandat  que  vous  m'avez  conféri'. 

J'ai  fait  la  vérification  des  écritures  et  j'ai  (con- 
staté qu'elles  •'•taicnt  leiiues  régulièremiMit.  Les 
.soldes  inrliqués  dans  les  livres, ont  été  trouvés  en 
parfaite  concordance  avec  les  sommes  figurant  au 
Bilan  et  au  coiiiple  de  Prolits  ot  Pertes  arrêtés  au 
31  décembre  189s. 

.le  vous   propose,   en   consé((uence.  Messieurs, 
d'approuver  les  comptes  tels  (ju'ils  vous  sont  jn-é- 
sr'nlés  par  le  Conseil  d'administration. 
Paris  le  13  mai  1899. 

Le  CommisHfiire, 
F.  Abuiîi.ot. 


PRIVILEGIKE 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

PAR  DÉCRETS    DES  21  .(.iNVIER  1875 
ET  20  FÉVRIER  1888 


SUITE  ET  FIN   (  ) 


Enfin  un  édément  appréciable  d'all'aires  a  égale- 
ment fait  défaut  à  notre  Agence  ;  nous  voulons 
parler  de  la  vente  des  barres  d'argent  qui  s'écoulent 
principalement  dans  les  provinces  de  Baitambang 
et  d'Angkoi';  ces  ventes  ont  ])rèsque  complélemen"t 
ce.ssé  :  les  barres  d'aigent  tendent  de  plus  en  plus 
à  être  remplacées  pai-  les  piastres,  et  même  par 
nos  billels.  qui  commencent  à  être  fa^'ilement 
acceptés  parles  indigènes  de  ces  provinces.  La  si- 
tuation de  notre  Agence  du  Cambodge  reste  satis- 
faisante, et  ses  perspecti\es  d'avenir  sont  en- 
courageantes. 

Succursale  d'Ha'iphong. 
Agences  d'Hanoi  et  de  Tourane. 

Nos  établissements  du  l'oiikin  et  do  l'Annain  ont 
conservé  Tactivitci  que  nous  avions  constatée 
l'année  précédente.  Leur  chiffre  d'atlaires  a  été  de 
4 '1.907. 456  fr.  70  en  1898  contrit  45.229.302  fr.  65 
en  1897. 

La  Succursale  d'Hai'phoug  figure  dans  ce  montant 

pour   Fr.    27.212.359  85 

L'agence  d'Hanoi',  pour   13.(i08.698  » 

I/agence  de  Tourane,  pour   4.7'i6.399  35 

La  <liminalion  de  2  millions  et  demi  (]ue  nous 
conslatons  dans  les  opi'rations  locales  doit  être 
attriliiiés,  en  majeure  iiartie,  aux  r(!stiictions 
apporli'es  dans  l'e-coinpte  local  du  papier  chinois, 
en  raison  des  mécomptes  (jue  nous  avions  éprouvés 
l'année  jirécédente. 

Nos  all'aires  avec  la  CIhik;  et  avec  la  Métropole 
ont  été  actives.  L'augmentation  des'tirages  sur 
Franci!  a  été  la  consi'((uence  de  l'accroissement  des 
impoi  tatioiis.  Pendant  le  pi-eiiiier  semestre,  les 
transactionsonl  éti'  nombreuses.  De  fortes  demandes 
de  YW.  se  sont  produites  à  destination  du  .lajion  et 
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de  la  Chine,  mais,  malgré  des  récoltes  assez  satisij. 
faisantes,  les  exportations    n'ont    pas  contins 
pendant  le  second  semestre.  Les  statistiques  de  1 
dernière  moitié  de  l'année  n'ont  pas  encore  pan,iii 
Pendant  la  piemière  partie,  les  exportations  or 
atteint  le  chift're  de  9.163.662  fr.,  dans  lequel  h 
envois  de  riz  figurent  pour  6.133.271  fr.  Les  im 
portations  se  sont  élevées  à  21.565.603  fr.,  dor 
9.342.935  fr.  de  provenance  française.  Les  tissu 
venant  de  la  Métropole  sont  compris  dans  ce  chifTr  „. 
pour  1.3:58,975  fr.;  ceux  d'origine  étrangère  pouln 
910  000  fr.  o      P  «^P 

Par  contre,  l'introduction  des  cotons  filés  a  a( 
temt  le  chiffre  de  3.763.675  fr.;  elle  consiste  presqu 
exclusivement  en  produits   étrangers,  contre  les 
quels  ne  peuvent  .lutter  les  colons  filés  français 
malgré  la  protection  élevée  dont  ils  jouissent.' Ce 
état  de  choses  a  heureusement  attiré  l'attention  d'il 
nos  industriels.  Ils  ont  compris  que  le  seul  moyeni 
de  faire  une  concurrence  fructueuse  aux  filés  d. 
Bombay  était  de  créer  au  Tonkin  même  une  filalor 
importante  et  bien  outillée,  qui,  à  la  faveur  d  uii« 
main-d'œuvre  peu  onéreuse,  serait  assurée  d'écou 
1er  ses  produits  dans  des  conditions  avanlageuses  L 
C'est  ainsi  qu'a  été  décidée  l'installation,  à  Ha'f 
phong,  de  la  Société  Cotonnière  Indo-Chinoise 
dans  le  Conseil  d'administration  de  laquelle  figu 
rent  les  noms  les  plus  honorablement  connus  ei 
France  dans  ce  genre  d'industrie.  Nous  avons  vi 
avec  une  réelle  satisfaction  la  constitution  de  cette 
affaire,   qui,    sagement  conduite ,   doit,   à  brèv(|s] 
échéance,  donner  d'heureux  résultats. 

L'expoi  talion  des  charbons  du  Tonkin  est  ev 
progression  marquée.  La  production  de  la  Sociéti 
des  Charbonnages  a  atteint  200.000  tonnes,  et  le- 
demandes  de  la  Chine  absorberaient  des  quantité- 
de  beaucoup  supérieures. 

A  Hanoï,  toutes  les  branches  de  nos  opération? 
sont  en  augmentation,  à  l'exception  des  escomptf- 
locaux,  dont  la  diminution  provient  de  la  lèserve 
observée  par  notre  agence  vis-à-vis  de  sa  clientèle 
chinoise.  Les  prêts  isur  récoltes,  que  nous  avonsL 
inaugurés  tout  récemment,  n'ont  encore  atteint 
qu'un  montant  de  $  15:t.0U0  environ,  répartis  en  un. 
millier  de  prêts.  Ces  opérations  sont  susceptibles' 
d'une  grande  extension,  et  la  modicité  de  la  moyenne 
des  .prêts  di'niontre  que  même  les  plus  petits'culti-' 
vateurs  peuvent  trouver  auprès  île  notre  Banque: 
un  appui  assuré  dans  les  condiiions  les  moins  oné- 
reuses possibles.  Les  premiers  travaux  d'irrigation' 
viennent  d'être  entrepris  dans  la  province  d'Hanoi 
et  dans  la  région  de  Kep.  Les  conséquences  s'en.' 
feront  déjà  sentir  pour  la  prochaine  récolte.  Nous' 
espérons  que  cet  exemple  sera  suivi,  et  que  de 
nouvelles  étendues  de  teri-es  ainsi  lértilisées  ne 
tarderont  pas  à  accroître  dans  une  notable  propor- 
tion la  production  des  riz  au  Tonkin  et  assureront 
un  courant  régulier  d'exportation. 

En  Annam,  les  récoltes  ont  été  médiocres,  et  le 
pays  ne  s'est  pas  encore  complètement  relevé  de  la 
disette  c[ui  l'avait  éprouvé  l'année  précédente; 
nous  pouvons  cependant  vous  signaler  une  certaine 
progression  dans  les  exportalions  des  soies  a  desti- 
nation de  Singnpore,  et  l'heureusa  réussite,  main- 
tenant assurée,  de  la  culture  du  thi'.  dont  quelques 
envois  en  France  se  sont  déjà  effectués.  Le  pays  si 
riche  et  si  intéressant  qu'est  l'Annam  exige  "bien 
peu  d'efl'orts  pour  sortir  de  la  torpeur  où  il  a  si 
longtem|is  vi'ei'té.  Les  perspectives  pour  l'avenir 
sont  donc  nissiiiantes.  La  mainmise  pur  l'Admi- 
nistration fraii(;aise  sur  k-s  ini[.ê)ls  directs  qui  jus- 
qu'ici étaient  sous  le  contrôle  du  Gouvernement 
annamite,  la  reconstitution  prochaine  de  la  Société 
des  Houillères  de  Tourane,  la  création  de  docks  et 
d'appontcments  à  l'îlot  de  l'Observatoire,  sont  au- 
tant d'édéments  dont  notre  agence  recueillera  les 
b^'néfices. 

Li's  encaisses  de  nos  trois  établissements  du 
Tonkin  se  sont  maintenues  à  des  chill'res  fort  éle- 
vés. Elles  ont  l'galé,  pendant  la  plus  grande  partie 
do  l'ann 'C,  le  montant  de  la  circulation  fiduciaire, 
elles  l'ont  même  parfois  dépassé. 

Les  introduclions  de  numéraire  en  Annam  et  au 
Tonkin  ont  atteint,  peu  lan'  le  premier  semestre, 
$  4.607.000,  les  soi'ties  n'ont  été  que  de  $  1.312.000. 

La  mission  que,  de  concert  avec  le.s  grands  Eta- 
blissements de  crédit  de  Paris,  nous  .avions  envoyée 
l'année  dernière  en  Indo-(^hine,  pour  procéder  à 
l'éludi.'  des  lignes  de  chemin  de  fer  projetées,  avait 
conclu  à  la  possibilité  de  la  construction  immédiate 
d'un  premier  réseau  d'environ  7>0  kilonn'Mres,  tant 
au  Tonkin  qu'en  Annam  et  en  Cochinchine. 

Le  groupe  que  nous  avions  formé  était  donc  tout 
disposé',  ainsi  que  nous  l'avons  dr'claré  au  Gouver- 
nement, à  constituer  une  Société  qui,  sur  la  garan- 
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îilio  i,mi  m  i^'  j.      ensemble  de 

S^'^^mS^n^'in  -upnuaàç  200  millions  de 
nos  dont    autorisation  était  demandée  au  Par- 

c?'(vml.r  ",  ave>r  le  Gouverneur  général,  un  çon- 
d  rel  u  à  r.'.mission  d'une  prenuère  .juantite  do 
i\«  n  UiaVtions  3  \  i  0/0  du  Gouvernement 
ÎS  I^lfuSoîchine!  qa-ua  décret  eu  date  de  la 

^ïuI^s^il?MS^s,avec.u.Jlefa^^ 

r^ê^^-Ser^r^al^ifai^St^^ 

S^uif'r  55 œ.re  1898  prévoit  la  constr^ 
m  s  r  lerr.toiro  ciiinois,  de  la  ligne  de  Laokay 
YÙnnan  S rn  par  une  Compaguie  cuncessionna-re, 
SuX  serJt  accordée  une  S^^l^^^t 
,  la  métropole  p..uvant  s  élever  a  millioub  ol, 
ai  es  Avanl  son  départ  pour  rejoindre  son  poste, 
■Doumer  a  vivement  insisté  auprès  de  nous  pour 

'uno  nouvelle  mission  fût  envoyée  ^lan.  le  but 

procéder  aux  études  de  cet  e  ^^l-^'^J^'^^ 
lent  de  reconnaître  si  le  montant  de  la  garant  e 
imilée  élait  sullisant  pour  gager  les  dépenses  d. 
Sruc  ion  E  npressés,  comme  ils  l'ont  lou.,our 
mi  né  de  prêter  leur  concours  à  une  œuvre  que 
:Touvermunent  considérait  comme  e.ant  d  un  ree 
déiTuitional,  les  Etalai issenients  de  crédit  .lui 
vtient  constitué  la  première  mission  et  quelques- 
ues  derpr  S        "taisons  de  conslruclion  de 

iesfen'ées  ont  consenti  à  se  joindre  a  m.us  pour 
nlreprendre  ces  études  longues  et  dilhciles  qui  se 
oursuivent  en  ce  moment  même. 

Agence  de  Hong-Kong 

L,.  montant  des  opérations  de  notre  Astuce  de 

enn^s=^^Z  ^01  pfr-P  " 
uS^s  leSaïc^on  et  d'Haiphon„^  de  12  millions 
:i  d'mif  Par  contre,  il  y  a  une  diminution  de  1  m.  - 
ixju    ans  ts  remises  et  de  5  millions  cbans  les  ti- 
■ases  s  u  l'Europe.  Les  allaires  de  change  avec 
es  Indes  ont  été  actives,  favorisées  par  la  cherté 
ie  r-ïiaent  qui  s'est  maintenue  dans  ce  dernier 
ms  fendant  le  premier  semestre.  Ces  opérations 
iS  surtoTit  en  achats  <',^^f  ^'^es  i^^^^'^'^;, 
<ur  Bombav,  Calcutta,  Kurrachee,  Rangoon  ei 
M  nidala      par  les  raffineries  de  Hong-Kong,  et 
ïar  les  maisons  parsies  faisant  le  commerce  des 
oYes  aie"  rinde.\a  contre.q,artie  en  es  eftectm. 
.par  des  transferts  télégraphiques  ^'''i  '^^  aux  im 
portateurs  de  lilés  de  coton  et  'I  0P'^"'\  "YI^  de  la 
sppond  semestre  a  été  moins  actil,  en  raison  ae  la 
SSonî^liilque  ea  Chine  et  de  la  tension  dans 
les  rapports  internationaux,  qui,  coincid.int  a\ec 
une  hausse  de  l'escompte  à  Pans  et  a  Londres  a 
naralvsé  les  affaires,  celle  des  soies  notamment, 
Sinl     m.lquos  mois.  Les  opérations  de  notre 
iov  ce  avec  rKurope  devaient  forcement  se  res 
tcn  ii   de  cet  état  de  choses.  Quoi  qu'il  en  soit 
nous  sommes  satisfaits  des  résultats  donnes  par 
notre  siège  de  Ilong-Kong. 

Agence  de  Bangkok  (Siam) 
Notre  Agpuci^  de  lîangkok  n'est  pas  encore  sortii 
.d.  la  période  dilhcil.  des  d/;l.uts.  Son  chilfre  d  af 
faires  a  été  de  l'.).:«;}.yoO  fr.  25;  il  avait  et.^do 


r>  (ry>  Oi;J  fr  lO  pour  les  dix  mois  de  l'année  1897 
pendant  lesqm^ls  notre  Agence^  fonctionne.  Nous 
lo  nmes  moins  Dien  placés  a  Bangkog  que  les 
Banques  an^^  établies  .lans  ce  pays  avant 

nous  Les  "'elations  commerciales  entre  llndo- 
Chiné'ct  l?.  Siam  sont  inse4niliaates,  et  le  commerce 
lançais  n'est  pour  ainsi  dire  pas  représente  dans 

"  l'Mst"lJ^'iitue,  dans  ces  conditions,  que  les  af 
I.  ,.s  avec^i'kui'ope,  traitées  par  dos  maisons  am 
:  ses  ou  allemandes,  nous  échappent  en  grande 
u  irtic  Aussi,  les  opérations  de  notre  Agence  con- 
^i£i-eftes\,Vincipltement  en  achaU  de  remises 
sur  Hong-Kong  c't  Smgapore,  ellcctiies  aux  mai 


sons  chmoises  dont  beaucoup  sont  aux  ma  ns  d  - 
protégés  français.  La  récolte  des  m  a  ''^e  !.^'^ 
•on  12  millions  de  piçuls  donl  9       ''î^^f.,;  .VslaÏÏ 
tonnes  ont  ét/.  exportés.  Lo  S.am  «"^^^^^^^^^^^^^ 
ment  un  pays  d'un,'  grande  ^  ^,,3' 

„ue  les  pluies  normales  no  lassent  pas  l"f;iut.,  >  s 
tl  rains^mmenses  y  restent  en  riche  tauU,  d  ea  ^ 
11  s'est  form,'.  tout  receinnu^nt  une  »'Ump.  g  >ic 
'vi'imoise  d  irrigation  qui  a  déjà  creuse  une  ceruim 
Sue  de  canaux  fertilisantainsi  de  vastes  régions 
11  faut  donc  s'attendre  à  un  proeliam  et  important 
développement  de  la  production  du  nz. 

Pendant  le  cours  du  deuxième,  semestre,  nous 
avons  eu  la  satisfaction  de  constater  une  augmen 
talion  des  escomptes  et  des  avances^  La  Banque 
de  France  ayant  termine,  vers  la  fin  d<;  1  ann^t' 
l  impression  des  billets  que  nous 
mandé  de  vouloir  bien  fabriquer  Po-i^'^^ie  Agence 
de  Bangkok,  nous  nous  trouverons  celte  an  i^e  c  , 
nous  l'esDérons  ilu  moins,  dans  des  condUions 
puis  favorairs  pour  l'exploitation  de  notre  etabUs- 
Selt  du  Siam^nalgréles  difllculles  que  nous  y 
rencontrons.  Pour  l'année  qui  ^^"^g^l 
nous  avons,  du  reste,  de.,a  pu  <=onstatei  une  cer 
laine    amélioration,  car  le  second  semestre  cle 
lexercice  a  pu  se  liquider  sans  perte. 

Agence  de  Shanghaï 
Notre  nouvelle  Agence  de  Shanghaï  ouverte  le 
ô  juillet  dernier  a  traite  pemlant  les  si.x  mms  de 
son  exercic,.  un  chiffre  d'affaires  important  .  il  s  est 
plpvé  Pli  efi'et  à  71  ()02.113  fr.  /O. 

Les  avafices  figurent  .lans  ce  monf^nt  pour 
16  millions  environ,  les  remises  sur  l  Li  ropc  our 
•)()  millions,  les  remises  sur  diverses  places  pour 
6  millions  1/2,  les  tirages  sur  l'Europe  W^-^^ 
lions  1/2,  les  tirages  sur   diverses  places  pour 

Malheureusement,  les  résultats  obtenus  nont 
pas  étf  en  rapport  avec  ce  mouvement  conside 
rable  et  nous  avons  eu  à  enregistrer  une  perte. 

Elh  esrdue  principalement  aux  différences  de 
changes  dans  lel  opérations  sur  l'Europe,  h^s  Indes 
et  San-Francisco.  Nous  ne  nous  étions  P^s  d  ss 
inulé  nous  vous  l'avons  déclare  dans  notie  lap 
ort  de  Fann.'.e  dernière,  les  difficultés  qui  nous 
Uendaient  à  Shangliaï.  La  vive  concurrence  qu^ 
s'v  dénloie,  la  présence  de  nombreux  et  puissants 
éfabïisemènts'de  Banque  étrangers  installes  en 
Chine  depuis  longtemps,  et  charges  de  services 
Snanciers^mporbu,is  p^,u,-  le  compte  du 
iiement  ou  du  fait  d  eu.pnuUs,  les  facihtes  que  ces 
éfabUssements  accordenl  au  commerce  chinois  et 
que  n'autorisent  pas  au  même  degré  les  limites 
îtroites  des  statuts  d'une  Banque  d  Emission  re  - 
datent  bien  difficile  la  tâche  qui  nous  était  im- 
losé"  :  vous  n'igaorez  pas,  en  effet,,  que  notre  ins- 
allation  à  Shanghaï  n'a  pas  ete   spontame^  il 
n'entre  pas  dans    notre    pensée,    nous  savons 

as  besoin  de  vous  le  dire,  de  nous  dérober  a 
tiche  que  nous  avons  assumée,  mais  dont  nous 
reconnaissons  cependant  toute  la  diH.icu'te. 

Le  commerce  de  Shanghai  se  chith-e  an  uel  e 
ment  par  plus  de  1  milliard  de  trancs  PO^.r  ""1  of 
tation   et  l'exportation  réunies.  11  y  a  ta  des  ae 
ments  d'affaires  considérables  dont  nous  tacherons 
de  tirer  parti. 

Succursale  de  Pondichéry 
Les  opérations  de  notre  Succursale  de  l'I»deont 
atteint  à  peu  de  chose  près  le  même  chiffre  que 
rannée  îrc^cédente,  lB.fi2a322  fr.  50  en  18-.)8,  contre 
17  Wt  03r,  fr.  20  en  1897.  Les  avances  locales  elles 
escomptes   présentent  une  légère    augmenta  ion, 
mais  noul  constatons  une  diminution  d'un  million 
et  demi  environ  dans  les  diverses  remises.  Les 
récoltes  de  riz  ayant  été  abondantes  dans  le  nonl 
de  l'Inde,  il  n'y  a  pas  eu.  à  destina  mn  de  Gegn^ 
d'exportation  de  riz  proyeuan    de  Pondich.ry 
Aucun  envoi  d'arachides  n'a  également  ele  eflecliu 
vers   Marseille.  En  dehors  de  quelques  affaires 
avec  la  Réunion,  les  affaires  d'exportation  de  notre 
f7olonieont  consisté  presque  exclusivement  dans 
l'expédition  des  toiles  bleues  dites  <■  gumees  ■>  ,  cl  t 
i  atteint  6.000  balles  environ.  Quelques-unes  de 
es  toiles  ont  été  dirigées  sur  Madagascar.  , 

Une  nouvelle  filature  a  été  créée  1  année  der- 
nière à  Pondichéry  :  l'Auglo  French  Te>cti  e  Corn- 
i-ianv;  ainsi  que  son  nom  l'indique,  cette  lilature  a 
été  constituée  avec  des  capitaux  français  et  an- 
glais. En  raison  de  l'honorabilité  et  de  la  compé- 
tence des  personnes  qui  la  dirigent,  cette  mtluslne 
a  devant  elle  des  perspectives  favorables. 

Ainsi  que  le  faisait  remarquer  récemment  M.  le 
Consul  général  de  France  à  Calcutta  nos  e  ablis- 
s^nnents  français,  dans  l'Inde,  se  trouvent  dans 


une  position  précaire  ;  enclos  dans  les  possessions 
brilanmques,  encerclés  d'un  conlon  de  douanes. 

pourvus    de    l'outillage   é.-onomique  mdispen- 
sa  de,  ils  n'ont  devant  eu.  qu'un   '''oyen  daçl  n 
,.xlrémement  restreint.  Leur  commerce 
principahiment,  il  y  a  quel.pies  années  dans  1(  X 
nortat  on  des  arachiiles  vers  Marseille  ,  mais,  pc 
■  peu  îa  proiluction  de  cette  gr.ine  a  diminue  au 
pdin^' de  Suffire   à   peine   à   la  consommation 

lOcale.  .     ,  „ 

Succursale  de  Noumea 

,!n  relèvement  .sensible  s'est  inanjfesté  dans  nos 
affaires  en  Nouvelhs-Calédonie.  De  19.272.014  li  .  68 
en  897,  elles  se  sont  élevées,  l'année  dernière  à 
SUf'îimi  fr.  6'i,  dépassant  ainsi  d'un  million  et 
demi  environ  le  chiffre  de  189î}. 

Cette  augmentation  est  due  uniquement  a  la  le 
nrise  qui  s'est  produite,  surtout  dans  le  second 
Lmes^e  sur  iL  affaires  minières   et  q^ii  para. 
devoir  non  seulen.ent  se  continuer,  mais  s  accen^ 
rentuer   encore.    Les  exportations   de  nicl\cl  se 
sont  élevS  enj898,  à   ^'^''li^^tonnes  ..e^^^^^^ 
de  chrome   à  7.712  tonnes,  celles  de   cobalt  a 
573  tonnes.  L'année  précédente,  les  envois  de 
nicl  el  ne  se  chiffraient  que  par  57.638  tonnes.  I  y 
à  donc  de  ce  chef,  une  augmentation  considérable 
et  les  demandes  qui  se  produisent  ac  ue  emen 
permettent  d'espérer  un   mouvement  commercm 
mportaut  pour  notre  colonie  f  \  Pauftciue.  En 
dehors  du  nickel,  du  chrome  et  du  cobalt,  1  on 
Jgnt  touï  récemment  de  commencer  d'une  taçpn 
sérieuse  l'exploitât  on  des  mmes  de  eu  vre  situées 
dans  le  nord  de  l'ile.  Il  a  d,/i  ;  été  extrait  quelques 
milliers  de  tonnes  de  minerai  de  cuivre,  et  les  pic 
ers  envois  effectués  en  Australie  ont  donne  des 
r  sùltats  très  satisfaisants,  car  une  teneur  élevée  du 
minerai  a  été  reconnue.  C'est  donc,  sans  parier 
U  p  omb  argentifère  dont  la  présence  a  ete  egale- 
ent°onstatèe.  mais  dont  on  ignore  encore  les 
conditions  d'exploitabililé,  un  nouvel  élément  de 
richesse  oour  la  Nouvelle  Galedonie,  si  heuieuse- 
ment  sitite,  si  fertile,  et  dont  le  Ç/i-at  favoraMe 
permet  le  travail  européen.  La  cultun;  du  cafe,  qui 
ï^st  également  en  bonne  voie,  est  des  inee  a  deve- 
lonn?r  la  colonisation  européenne,  su  tout  si,  en 
Spensation  de  l'application  du  tarif  gênera^  d^s 
nr.nanps  l'on  viouva  t  obtenir,  par  1  aboUlion  au 
ieSroit  Tctuellement  existant,  le  dégrèvement 
complet  des  cafés  de  provenance  calédonienne  -a 

''Zr^Z^^o^^  Succursale  de  Nouméa  ont 
donc  été  actives  tant  au  point  de  vue  des  escomptes 
tocaux  que  des  opérations  avec  la  France,  et  nous 
avons^eu  la  satisfaction  de  constater,  outre  un  a  - 
cro.ssement  appréciable  de  la  circulation  hd^^ 
iaire.  une  augmentation  des  dépôts  et  du  nombre 

"^"Le^mouvement  total  des  importations  a  été,  pour 
!QX  ,1p  9. 752.8U8  francs,   en  augmentation  d  un 


1898  de  9  752.808  francs,  en"  augmentation  d'un 
million  sur  l'année  précédente,  l^es  entrées  de  in-o- 
venance  française  figurent  dans  ce  chiffre  pour 

'■trsJrïersè  sont  élevées  à  6.626.708  francs, 
donfun  peu  plus  de  moitié  à  destination  de  France. 

La  décision  prise  par  M.  le  Ministre  de  la  Guerre 
de  lecoiu-U-  exclusivement,  à  Pavenir.  aux  conser- 
ves de  v.ande  de  fabrication  métropolitaine  est 
malheureusement  de  nature  à  diminuer  sensible- 
men  le  chiffre  des  exportations.  Cette  décision  s 
elle  était  maintenue,  porterait  un  coup  mortel  a 
l'élevage  en  Nouvelle-Calédonie.  Nous  voulons  es- 
DéreTque  la  mesure  prise  n'est  pas  définitive,  car 
ron  trouvera  bien  certainement  le  moyen  d  exercer 
en  Nouvelle-Calédonie  une  surveillance  aussi  se- 
'reuse  et  efficace  riue  dans  la  .Métropole  sur  la 
fabrication  des  conserves  de  viande  destinées  a 
'alimentation  de  nos  soldats.  Une  industrie  mte- 
Ussante  et  établie  en  Nouvelle-Calédonie  au  prix 
de  grands  sacrifices,  est  intéres-ee  au  même  degie 
que  l'élevage  à  ce  que  cette  prohibition  absolue  ne 

^^i^iF^^^?^  total  général  des  affaires  tirées 
par  nos  Succursales  et  Agences,  en  1898,  a  ete  de 
•iOI)  0')9  696  fr.  49.  et  nous  ne  comprenons  dans _  ce 
chitt-rc  que  les  afl'aires  productives,  à  1  exclusion 
des  opérations  de  caisse,  de  trésorerie  et  de  dépôts 
et  de  celles  traitées  par  notre  Siège  de  Pans  qui  ne 
fai  que  centraliser  le  mouvement  des  Succursales 
et  Aaences.  En  déduisant  le  chif  re  d  affaii-es 
trai^  par  notre  nouvelle  Agence  de  Shanghai,  nous 
avons  encore  un  excédent  de  dix-huit  millions  et 
demi  sur  l'année  1897. 

Le  mouvement  général  des  comptes  courants  a 
été  de  94.294.406  fr.  78,  en  augmentation  de  près  de 
20  miUions  sur  l'année  précédente. 
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Lf  montaiil  minimum  des  dépôts  a  été  de  5  mil- 
lions <S'J-2.u;iO  l'r..  au  30  juin;  le  maximum  de 
fl.4ns.()0J  fr.,  au  31  octobre.  Les  chiflFres  respectifs 
de  18i0  avaient  clé  de  4.'if)7.()0U  et  de  9.67-2.000  Ir. 

Le  mouvement  ,!,'énéral  des  raisses  a  été  : 
l'ourles  entrées  de  numéraire.  Fr.  213.178.655  66 
Pour  les  entrées  de  billets   138.081.317  Vy 


Soit  au  t<5tal...  Fr.  351  .•25!l.9(i-2  81 


l'our  les  sorties  de  numéraire 
Pour  les  .sorties  de  billets  


Fr. 


209. 843. 37 'i  -29 
129. 000. 01-2  05 


Soit  au  total...  Fr.  :!;W.84H.386  34 


La  moyenne  de  la  circulation  des  liillets  au  por- 
teur a  été  d'ejiviron  25  millions  de  francs  :  le  chififré 
le  moins  élevé  a  été  de  22.088.000  fr.  au  30  novem- 
bre :  au  30  avril,  la  circulation  s'est  élevée  à 
28.706.0)0  fr.,  chiU're  le  plus  élevé  qu'elle  ait  en 
core  atteint. 

M.  .1.  (iay,  nommé  tout  récemment  président  de 
la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest,  et 
désirant  se  consacrer  entièrement  à  cette  lâche 
importante,  nous  a  exprimé  le  vif  regret  qu'il 
éprouvait  de  se  trouver  dans  Tobligalion  de  rési- 
gner le.s  fonctions  d'administrateur  de  notre  Ban 
que  qu'il  occupait  depuis  douze  années. 

Nous  n'avons  pas  besoin  de  vous  dire,  Messieurs, 
combien  nous  a  é'té  pénible  la  pensée  de  nous  sé- 
parer d'un  collègue  dont  la  haute  valeur  person- 
nelle, l'expérience  consommée,  la  sagacité  recon- 
nue de  tous  nous  ont  été,  en  maintes  circonstances 
d"un  si  utile  appui.  Mais  nous  avons  dû  nous  in 
cliner  devant  les  sc'rieuses  considérations  que  l'ai 
sait  valoir  M.  Gay. 

Nous  avons  eu  tout  récemment  la  douleur  do 
perdre  M.  .fuies  Enders.  administrateur  du  Crédit 
Lyonnais,  et  qui  faisait  partie  de  notre  Banque 
depuis  le  commencement  de  189C  Pendant  ces  trois 
années,  nous  avons  aj^précié  surtout  la  droiture  de 
caractère  et  la  solidit"  de  jugement  par  lesquelles 
il  se  distinguait  plus  particulièrement.  Sa  mort 
a  laissé  panni  nous  de  bien  vifs  regrets  que 
vous  partagerez  certainement.  Nous  avons  dé 
sigii'',  pour  le  remplacer.  M.  Léon  Masson,  ad- 
ministrateur du  Crédit  Lyonnais,  dont  la  haute 
compétence  en  matière  financière  vous  est  bien 
connue  et  dont  le  concours  nous  sera  précieux. 
M.  Masson  serait  nommé  administrateur  pour 
deux  ans.  Nous  soumettons  avec  confiance  ce 
clioix  à  votre  approbation. 

Le  sort  désigne  cette  année  MM.  Domachy  et 
Henrotte  comme  administrateurs  sortants.  Leui 
réélection  pour  une  période  de  cinq  années,  que 
nous  vous  ])roposons,  forme  une  des  (]uestions  sur 
lesquelh.'s  vous  êtes  appelés  à  délibérer. 

RÉSOLUTIONS 

1°  L'Assemblée  approuve  les  comptes  des  deux 
semestres  de  l'exercice  IXOS,  tels  qu'ils  sont  pré 
sentes  par  le  Conseil  d'administration. 

Elle  fixe  à  25  fr.  par  action  (sur  lesifuels  12  fr.  50 
ont  déjà  été  payés,  à  titre  d'acompte,  le  2  janvier 
dernier;  le  chilfre  du  dividende  annuel,  et  décide 
de  reporter  k  l'exercice  1899  le  reliquat  disponible 
de  10.819  fr.  88  c. 

Cette  résolution  est  adof)tée  à  l'unanimité  ; 

2»  L'.Assembléc  ratifie  la  nomination  de  Léon 
Masson  comme  admicistraleur  pour  deux  ans. 

Celte  résolution  est  adoptée  à  l'unanimité; 

3"  L'Assemblée  renouvelle  pour  une  période  d 
cinq  années  les  pouvoirs  de  MM.  Domachy  el  lien 
lotte,  ailminislrateurs  sortants. 

Cette  résolution  est  adoptée  à  l'unaniuiité. 
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17  juin,  2  11.  1/2.  —  Société  des  Forces  mo- 
trices du  Rhône.  —  A  Lyon. 

17  juin,  10  h.  —  Société  de  Pavages  et  des 
Asphaltes  de  Paris.  —  8,  rui'  di  s  Capucines. 

1)  juin,  2  h.  ]  '2.  —  Compagnie  Franco-Algé- 
rienne. —  19,  rue  lîlam  bi'. 

17  juin,  10  }i.  —  Crédit  Mobilier.  —  19,  rue 
iilanchi'. 

17  juin,  2  h.  —  Chemins  de  fer  de  Dakar  à 
Saint-Louis.  —  19,  nu-  (;;imbaci'rès. 

19  juin,  id  h  —  Acii^ries,  Hauts-Fourneaux 
et  Forges  de  Trignac.  —  1;!,  boulevard  Ilaus.s- 
niaiin. 

19  juin.  11  h.  —  Chemins  de  fer  de  Madrid  à 
Cacèrés  et  au  Portugal.  —  A  Madrid. 


19  juin,  2  h.  1/2.  —  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Nord-  .st.  —  8,  rue  d'Athènes. 

20  juin,  4  h.  —  Compagnie  française  de 
Tramways  (Indo-Chine).  —  10.  cité  P.ougcmont 

20  juin.  2  h.  1/2,  extr.  —  Aciéries  de  France. 

—  8.  i-ue  d'Athènes. 

21  juin,  2  h.  —  La  Union  et  le  Phénix  Espa- 
gnol. —  A  Madrid. 

21  juin.  8  h.  —  Compagnie  Générale  d'Im- 
meubles. —  6,  place  de  la  Madeleine. 

22  juin,  3  h.  —  Companhia  de  Mossamédès. 

—  A  Lislionne. 
22  juin,  10  h.  1/2.  —  Cote  de  la  Bourse  et  de 

la  Banque  et  le  Messager  de  la  Bourse  réu- 
nis —  19,  rue  Notro-Dame-des-'Victoires. 

22  juin,  11  h.  —  Banque  des  fonds  publics  et 
de  valeurs  industrielles.  —  1  et  3,  place  de  la 
Bourse. 

22  juin,  2  h.  1/2.  —  Société  d'Electro-Chimie. 

—  19,  rue  Blanche. 
22  juin.  4  h.  1/2.  —  Compagnie  française  de 

Matériel  de  Chemins  de  fer.  —  19,  rue  Blanche. 
22  juin.  10  h.  —  Chemins  de  fer  de  la  Drôme! 

—  A  Valeiu^e. 
24  juin,  4  h. —   Compagnie    de    Touage  et 

Transports  de  la  Seine,  de  Conflans  à  la  mer. 

—  39,  rue  de  Chateaudnn. 
2i  juin.  3  h.  1/2.  —  Mines  de  Cuivre  d'Aguas- 

Tenidas.  —  18,  boulevard  Montmartre. 

24  juin,  3  h.  —  Compagnie  française  des 
Mines  du  Laurium.  —  Kl,  cité  Rougement. 

12/2i  juin,  3  h.  —  Société  hellénique  du  Ca- 
nal de  Corinthe.  —  A  .Mliènes. 


COIVIPAGNIE  DES  CHEIYIINS  DE  FER 

-DU 

SUD  DE  LA  FRANCE 

RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
à  r Assemblée  générale  ordinaire 

du  30  mai  1899 
Messieurs, 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  soumettre  le 
•ompte  rendu  des  opérations  de  la  Compagnie  pen- 
dant l'année  1898.  ^ 

CONSTRUCTION 

A.  —  Réseau  d'intérêt  général 

Nous  avons  terminé,  dans  le  ]iremier  trimestre 
1898,  les  parachèvements  des  li.niies  de  Draguignan 
à  Grasse,  de  Grasse  k  Manda,"  de  Nice  à  Puget- 
"^l'héniers  et  de  Digne  à  Saint-Andn-,  dont  la  récep- 
tion délinitive  n'iHait  pas  encore  prononcée.  Cette 
réception,  deni  uidée  par  n.ms  dès  la  fin  des  tra- 
vaux, a  eu  lieu  h's2c.,  2s  ,1  ■.!)  octobre,  elle  procès- 
verbal  qui  lacoiistair  a  ('•té  lu.inologué  par  décision 
ministérielle  du  25  mars  1899. 

Le  compte  d'établissement  de  la  ligne  de  Mey- 
rargues  à  Grasse  présente,  au  31  décembre  1898 
une  diminution  de  210  641  fr.  28  c.  Les  travaux  de 
l'année  ont  cependant  occasionné  une  dépense  de 
4(1.284  fi;.  75  c.  ;  mais  les  rédactions,  provenant  de 
la  rentrée  en  approvisionnement  de  la  quatrième 
file  de  rails  supprimée  entre  Draguigrnan  el  Grasse 
et  du  report  à  un  compte  sp^'cial  de  divers  travaux 
complémentaires  précédemment  compris  dans  le 
compte  de  construction,  se  sont  éleva  i  s  .'i  -j-'ir,  926  fr 
3  c;  de  sorte  qu'en  définitive  le  coin|)ti'  il  élablis 
sèment  a  subi  une  diminution  de  210.641  Ir.  28  c. 

De  même,  la  légère  augmentation  de  3.149  \y.:i'.)c 
constatée  au  comple  d'élaldissement  du  iV'srau  ,|c^ 
Aljjes  provient  de  la  différence  entre  le^  ' 

flr>   1  Mlinnp     1-1)1)  cï/»r)i    Ali^irArtrt  A    1  t'A  Or^l  c 


de  1  année,  qui  se  sont  élevées  à  160.351  fr.  14  c,  et 
les  réductions,  dues  aux  mêmes  causes,  qui  ont  été 
de  157.201  fr.  75.  ^ 

Il  no  reste  plus  actuellement  à  faire  que  des  dé- 
penses peu  importantes  pour  la  construction,  ajour- 
née jusqu'à  présent,  de  quelques  abris  que  la  si- 
lualioii  actuelle  du  trafic  rend  plus  utiles  et  dont 
la  dérision  ministérielle  prononçant  la  réception 
définitive  des  lignes  a  prescrit  re.\écution. 

Aux  termes  do  l'article  6  de  la  convention  du 
1"  décembre  189'j,  c'est  à  l'Elal  qu'incombe  main- 
tenant la  construction  de  la  section  de  Saint-André 
a  Piit,'et-'rhéniers.  Cette  ligne,  classée  en  1897  au 
nomlu'e  îles  lignes  à  construire  sur  les  ressources 
du  budget  de  l'Etat,  avait  élii  dotée,  en  1898,  d'un 
crédit  peu  important  qui  avait  seulement  permis 
de  reprendre  les  études  d'exécution.  Une  somme 
d  un  million  environ  a  été  allouée  sur  l'exercice 
189;)  cl  nous  espérons  que  de  ;  crédits  plus  élevés, 
ouverts  sur  les  (îxercices  suivants,  permettront  de 
tonner  une  plus  grande  impulsion  aux  travaux.  I 


Les  divers  travaux  militaires  admis  au  bénéfii 
de  la  garantie  par  la  convention  du  1"  décembj 
1894  et  dont  les  projets  étaient  approuvés  sont  te: 
minés.  Ils  ont  été  reçus  dans  le  cours  de  l'annt 
1898  et  ont  occasionné,  pour  cette  année,  une  d 
pense  nette  de  282.502  fr.  11  c. 

Il  ne  reste  plus  en  suspens  que  quelques  projet 
d  alimentation  et  d'extension  de  voies,  momentan 
ment  ajournés  par  l'Administration. 

Le  supplément  de  matériel  roulant  dont  l'Adm 
nistration  avait  autorisé  l'imputation  en  dépens 
au  compte  des  travaux  complémentaires  a  été  con 
plètement  livré  au  cours  de  l'exercice  1898. 

La  dépense  faiti'  tant  pour  ce  supplément  d 
matériel  que  pour  divers  autres  travaux  compli 
montaires  autorisés  par  décivls  en  Conseil  d'Ets 
s'élève,  au -31  décembre  18!  (8 ,  à  un  total  ( 
433  244  fr.  17  c. 

B.  —  Réseau  d'intérêt  local 
I.  —  Lignes  d'Hyères  à  Sainl-Raphael 
et  de  Cogolin  à  Snint-Tro/je: 
Le  compte  d'établissement  de  la  ligne  d'Hyères* 
Saint-Raphaël  ne  présente,  pour  l'année  1H98.  qu'un 
augmentation  peu  importante  de  14.964  fr.  33  c, 
provenant  en  partie  des  travaux  neufs  d'enroché 
ments  faits  aux  ponts  des  étangs  de  Villepey  et  ei 
partie  des  dispenses  complémentaires  de  matérie 
roulant  que  nous  avons  entreprises  d'accoi'd  ave 
le  département  du  Var. 

Les  iiiimdations  de  l'automne  dernier,  qui  on 
éprouvé  la  région  du  littoral  et  ont  emporté  le; 
ponts  des  roules  départementales  avoisinant  l 
chemin  de  fer  n'ont  pas  épargné  notre  ligne,  qui  i 
été  coupée  on  plusieurs  endroits.  Deux  ih'  iiIs  pont! 
ont  eu  leurs  tabliers  métalliques  enlrvi'S.  La  circu 
lation  a  été  rétablie  dans  le  plus  bref  délai  possibli 
et  nous  avons  entrepris  l'étude  des  modification! 
qu'il  pourrait  être  utile  de  faire  suliir  aux  déboii 
chés  de  certains  ouvrages  en  vue  d'assurer,  dans 
des  circonstances  exceptionnelles  de  ce  genre,  uni 
plus  facile  et  plus  rapide  écoulement  des  eaux.  Les- 
projets  sont  actuellement  soumis  à  l'Adminislration.. 
IL  —  Lig>ie  de  Toulon  à  Hyères 
Conformément  aux  engagements  pris,  nous  avon& 
exécuté  et  soumis  au  département  du  Var  les  étu- 
des du  nouveau  tracé  de  la  ligne  de  Toulon  ài 
Hyères.  Nous  avons  également  étudié  diflfércntcsi 
variantes  qui  nous  ont  été  demandées. 

Le  Consril  général  du  département  du  Var  vient, 
lans  la  session  d'avril,  d'approuver  les  résultats' 
de  l'enquête  d'utililé  publique  à  laquelle  il  a  été 
procédé  au  commencement  de  l'année  1899,  et  le 
dossier  va  être  incessamment  transmis  à  l'Admi- 
nistiation  supérimire. 

•  m.  —  Réseau  de  la  Côte-d.'Or 
La  section  insignifiante  de  2  kilomètres  5  environ, 
qui  restait  à  entreprendre  dans  la  '".ôle-d'Or  et  dont 
rexéi-ulion  avait  été  relardée  par  un  pourvoi  de 
divers  habitants  de  Mornay  contre  la  décision 
ministV'i-ielle  approuvant  le  tracé,  a  été  terminée  et 
reçui'  au  cours  de  l'exercice  écoulé. 

Les  dépenses  imputables  au  compte  d'établisse- 
ment se  sont  l'Jevees  en  1898,  pour  les  deux  réseaux, 
à  un  chiffre  net  total  de  76.839  fr.  89  c,  dont 
L468  fr.  82  c.  pour  le  ]iremier  réseau  et  de 
75.371  fr.  07  c.  pour  le  second. 

Le  traite  de  rétrocession  du  réseau  de  la  Cùte- 
d'Or,  en  date  du  28  août  1888,  j^révovait,  dans  les 
conditions  du  cahier  des  charges  annexé,  le  pro-. 
longement  éventuel  sur  8  kil.  400  de  la  ligne  de-i 
Dijon  à  Mornay  jusqu'-')  Ciliamplitte,  station  du? 
chemin  de  fer  de  l'Est,  dans  le  département  de  la 
Haute-Saéine.  Un  traité  de  rétrocession  avait  été,  à- 
cet  effet,  signé  avec  le  département  de  la  Cùte-d'Or  ■ 
lors  de  la  dernière  session  d'août  du  Conseil  géné- 
ral el  le  dossier,  à  la  suite  des  enquêtes  réglemen- 
taires, avait  é'té  soumis  à  l'instruction  administra- 
tive; le  Conseil  d'Etat  n'a  pas  admis  le  maintien 
du  taux  de  garantie  fixé  à  4  fr.  65  c.  0/0  pour  la 
concession  précédente;  il  a  demandé  que  ce  taux  fût 
récluil  au  maximum  à  4  0/0.  Nous  avons  cru  pou- 
voir consentir  cette  concession,  mais  à  la,  condition 
que  le  nouveau  laux'de  garantie  réduit  à  3  fr.  95c.  0/0, 
comme  pour  la  ligne  de  Dijon  à  Saint-Seine  dont 
nous  vous  entretenons  plus  loin,  ne  s'appliquerait 
qu'à  la  dépcnsi'  ])eu  aléatoire  des  stations,  du  télé- 
phone, de  l'outillage  el  du  matériel  roulant,  le  dé- 
partement se  chargeaiil  du  surplus  des  travaux. 
IjO  capital  à  débourser  par  la  Compagnie  se  trou- 
vera, de  la  sorte,  ramené  d(!  450.000  fr.à  175.000  fr. 
au  maximum.  Un  traité  de  rétrocession  sur  ces 
nouvelles  bases  a  été  sigm'  le  \"  mai  courant. 
Nous  le  soumettons  à  voire  ratification. 
403  (.4  suivre.) 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


un- 

RENTES 

A  PATER 

nillni 

FriBtJ 

15201 

456.041.915 

zm 

116  599. 86i 

6190 

237.638.399 

25818 

810.280.174 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


392.096  oki. de 500lr 
905.900  okl.iItlOOIr 
39.782  otil.de  500 fr 


110.000 

500 

350 

■•■bn 

Til. 

de  tllrei  ' 

aom 

lerj. 

471.242 

500 

500 

334.161 

400 

10< 

1114280 

400 

m 

100 

lOl.. 

461*547 

50(> 

500 

•239.012 

500 

50(' 

58«.23^ 

400 

■m 

100 

100 

176  250 

400 

Il  h. 

U'O 

too 

689.672 

500 

500 

m 

100 

162.115 

400 

40ti 

RENTES  FRANÇAISES 

I  Terme, 

"o (  Compt. 
%  Amortissable!  J«^"p«; 

3  J4  %1894(anc.4V,)| 

Tunis  3%  1892{gar.France,Cpt 
Annam  et  Tonkin  ?  1/2  0/0 

rar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  gisFrance.Cpt 
Indo-CMne  3  1/2  0/0  


859.650 
1547548 
864  747 
782552 
987.447 

978  548 
495  401 
499  440 
225  392 
J 48. 631 
1096354 
185.212 


182.500 

125 . 000 
40  000 
30 . 000 

800. OCO 
16.000 
60.000 

,541 .000 
20  000 
00.000 

240.000 
,00.000 
80.000 
40.000 
40.000 


500 
500 
500 
500 
500 
lOO 
400 
500 
500 
£00 
200 
tOOl) 
500 


tooo 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


58.748 
364 . 407 
60.000 
65.307 
64  891 
161  573 
49.730 
497.538 
521.800 
2(J0 
1986440 
1885040 
154  330 
800  OUO 
213.8?S5 
4409770 
191569» 
7-2.098 
239  023 
2551:)  47 
541. 2:- 1 
509.209 
i068442 
132.345 
99  106 
143.529 
508.471 


500 
500 
500 
500 
500 
100 
400 
500 
500 
lOo 
100 
WO 
500 


100( 

&00 
2511 
500 
500 
250 
251 
50( 
12i 
500 
250 
101 
50( 
50l 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

m 
» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 

50(/ 
400 
500 
500 
500 
50t' 
501' 


DlTIDtlDI  on  IliTIRlT  distribut  eD 


1893     1894     1895     1896  1897 


VILLE  DE  PARIS 

(comptant) 


3  .. 

3  .. 

4  50 

15  .. 


3  60 


15 


50( 


1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %  

—     S  %  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  

quarts  

1894-96  2'%  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 
Communales  187  9  2  60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2  80  %  

—  braèl  

Communales  1891  3  %.... 

—  1892  3  %lib.... 

Foncières  1895  2,«0  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1838  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom — 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nàt.d'Esc.  de  Paris 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Algér 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Copam  

Crédit  L|iyoûnais  

Société  CrénéralQ  

B.Franç.de  l'Affi<i.daSjid 
Banque  Internat,  de  Paris 
Banque  ParisieBne  — 
Banque  de  l'Algérie... 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  ..- 

10  .. 

2  50 


12  .. 


15  .. 
15  .. 


129  . 
30  . 
12  50 
27  50 
25 
27  50 
12  5 
45  . 
14  58 
30 
12  50 

25  ] 
25  .. 
53  22 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(aCT.  et  0BI„  au  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.         •  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.        —      3  %  titres  bleus 

—  —     3  \  titres  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

OU.   —        —      3  %  

_     _        _      3  %  nouv. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

—  —     3  %  fusion  anc... 
3  %  fcsion  nouv. 

8  y.  %  


Act 
Ooi 


Midi . 


3  %  

3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

_      _     3  %  nouv  

—      —     2  î»4  %  j.avriletoct 
-  Nord-Est  franç.  3  % . 
Act.  Orlé&ns  


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
3  . 

12  . 

16  . 


3  . 
3  . 

3  50 

15  . 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


18 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


12  .. 


117  70 
35  .. 
12  50 
30 
25 
27  50 
12  50 
44 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
40  10 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 

50  ! 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  - 

15 

58  50 


20  .. 
12  .. 
12  . 

3  . 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


101  65 
100  50 
107  60 

502  50 


12  .. 


107  29 
40 

12  50 
31 
25 
27  50 

13  50 
■Zt  .. 
12  50 

34  .. 
12  50 

35  '.. 
25  .. 
32  04 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
27  50, 
12  50 
26 
12  29 
34  . 
12  50 

35 
25 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  ..I 
35  ES 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50 

15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

58  5C 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  ., 

50 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 

15  '. 

58  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10 
2  50 


12  . 


13  54 

50 
12 
33 
25 
iO 
12  50 
25 
12  50 
35 

12  50 

35 
25 
16 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
)5  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
i"^ 
55 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


30  . 
15 

17  50 

15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  51. 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
61 
15 
15 
12 
15 


I 


ours  de  comp.  tomm.  juillel 


1895      1896      1897  1898 


100  85 
99  90 
104  50 

498 

90  50 


565  .. 
432  50 
420  .. 

565 
565  .. 
382  50 


410  . 


502  50 
500 
500 
467  50 
500 


580 
439 
428 

584 
584 
386 


411 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460 


579 
438 
424 

587 
587 
392 

398 


412 


504 
501 
502 
465 
500 


396  25 
507  50 
190  .. 

75  .. 

72  50 
585  .. 
465  .. 


«75 
822  50 
120 
545 
597  50 
900 
417  .0 
900  . 
560  . 
822  50 
195 

572  50 
430  .. 
735  .. 


399 
506 
482 
69 
60 
555 
465 


3600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
633 
444 


715  .. 
470  .. 
.45  .. 
445  .. 
147  50 
440 
612  50 
457  50 
960  . 
425  . 
470  . 

470  . 
477  50 

1485 
472 
475 

471  25 

13*17  50 

472  50 
470 

1847  50 
487  50 
487  50 


501 
503 
504 
477 
503 


Cours  de  i-lôture  des  5  dernières  sem, 


IS  mai  25  mai  k-rjuin  X  jujn   lâ  jiiin 


102  70 


101  .. 
106  70 


501 


91 

90  50 


102 
102  30 

ioO  80 
102  8:^ 
102  60 

496 

85 
85 
466 


562 
430 
420 

576 
576 
390 

398 


408  . 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 

460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


500 
502 
502 
472 
502 


401  . 
506  . 
494  . 

57  . 

53  50 
627 
465 


730 
473 
675 
151 
452 
449 
650 
461 
957 

471 

476 
476 
1557 


477  50  475 
1580  ..  1602 


488 
477 

1318 
480 
476 

1834 
489 
489 


3560  . 
955  . 
440  . 
780  . 
588  . 


485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


i90 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 

479 
488 
482 
1740 


487  . 

483  . 

455  , 
1375 

483  , 

482 
1975 

494. 

497 

456 

480 
1744 


102  40 

102  41) 
100  50 
lOO  Cl. 
102  87 
102  80 

497 

85 

85 
4G6 


553 
418  50 
411 
109  .. 
555  50 
557  . . 

392  75 
103 

393  75 
99  50 

442  . 
lu  25 
402  .. 


102  22 

102  1.1 
100  55 
100  40 
102  90 
102  65 

495  50 

84  . 

81  25 
466  .. 


555 
419 
410 
110 
557 
557 
388  . 
104  . 
393  50 
99  5t 
441  . 
111  25 
4C2  50 


653 
42  i 

ao  50 

109 
556  50 
535  25 
393 
104  50 
S94  . 
99  . 
440  . 
m  25 
102 


102  10 

101  9r. 
100  50 
100  30 

102  67 
102  4(. 


84  25 
85 
463 


102  22 
102  lu 

ICO 
102  .S2 
102  60 

495  . 

f4  25 
8=1 
1(5 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 

476 

480 
477 
1946 


481  . 
477  . 
440  . 

1482  , 
481  , 
480  , 

2197  , 
490 
4*8 
445 
475 

1885 


490 

490 

490  . . 

497  50 

496  . 

493  .. 

496  .. 

497  75 

■i97  . 

455 

453  75 

451  .. 

179  .. 

479 

479  .. 

100  .. 

100  .. 

100  50 

394  ., 

39  i  75 

395  .. 

493  75 

494  .. 

491  .. 

485  . 

485  . 

485  . 

53  50 

54  . 

54  . . 

50  50 

51  . 

51  . 

573  .. 

583  .. 

580 

450  .. 

449  .. 

447  25 

104O  . 

4005  .. 

4025  ..  f 

1146  .  . 

1140  .. 

1130  . 

428  .. 

428  .. 

429  . 

790  .. 

785  . . 

785  50 

621  .. 

621  . 

619  .. 

196  ". 

500 

500  '.' 

745  .. 

73(:  .. 

745  . . 

634  .. 

634  .. 

635  .- 

966  .. 

962  .. 

961 

6u5  . 

60J  .. 

602  . . 

106  .. 

105  . 

105  . 

O'O  .. 

665  . 

66l  .. 

500  .. 

498  . 

503  . . 

745  . . 

745  . 

740  .. 

459  . 

459  .  . 

455  50 

710  . 

450 

446  .. 

452  .  . 

450  .. 

4r,0  .. 

452  .. 

446  .. 

446  .. 

443  50 

735  .. 

726  .. 

726  .. 

151  .. 

451 

452  .. 

1030  . 

1026  .. 

i025  . 

500  .. 

500  . 

170  75 

4d9  5C 

469 

166  .. 

464  25 

166  25 

466  75 

1911  .. 

1912  '.. 

19-.;0  .. 

164  50 

470  .. 

468  . 

168  .. 

466  .. 

463  . 

403  .. 

421  25 

i21  .. 

421  75 

1390  . 

1395  .. 

1390  . 

469  75 

465  2- 

IGS  .. 

468  50 

162  50 

164  .. 

2172  . 

2170  .. 

2172  .. 

474  2ô 

172  . 

471  50 

422  '. 

486  .. 
422  .. 

422  y. 

161  . 

161  .. 

459  .. 

1800  . 

1800 

1790  .. 

554  . . 

420  50 
ilO  25 

109  25 
55o  . . 

555  .  . 
3-i  . 
100  .. 
393  . 

99  .. 
410  .. 

110  50 
403 


490 
496 
495 
452 
479 
ICO 
394 
!94 
i!9 
54 
50 
580 
449 


553 
422 
412  50 

109  50 
553  25 
555 
398  50 
106  25 
393  . 

99  . 
439 

110  , 
4C5  . 


425 
260 
020 


710 
63  4 

910 
6' '3 
69 
645 
500 
825 


100 

4f.3  50 

:05  . 

450  . 

449  . 

143  . 

725  . 

449  . 

1015  . 

493  . 

468  . 

465  25 

1906 

463 

167  50 

463  50 

121  .. 
1377  . . 

S66  . 

465  5C 
2175  . 

i'ti  75 

420 
4ÔI  .. 
1785  .. 


490 
49S 
497 
460 
4f-'0 
100 
395 
494 
479 
54 
50 
576 
449 


iC35 
111.. 
44> 
790 
618 

<95 
735 
634 
969 
6u3 
96 
650 
503 


750 
452  50 
704 
445 
445 
441 
730 
449  50 
1(.20 
186 

165  50 

463  50 
402 
1903 

461  50 
466  50 

462  50 
421 

1383 

166  50 

464  50 
2170 

4-4 
480 
121  75 
461  25 
1785 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


91 .529 
3447131 
IfSeil'O 

96.9U0 
•263. 1«7 
266.555 

1I2H'7 
33.381 
184.500 

150.204 

241.408 


75.618 
60.000 
74  639 

134.111 

201.889 
80  OOH 
20.000 
16.897 
17.103 
58.502 

150.00(1 
70  500 
22.70U 
27.300 

135.000 
50.000 

40.000 
600.000 
510.009 
390.599 
1 00. 000 
39.600 
6O.O0Û 


Imbri 

U  tilr» 


fin. 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 


500 
500 
500 
250 
« 

500 
500 
500 

II 
500 
100 
100|  lUO 
250 I  SôO 

»  » 
100  100 
500  500 

50o!  500 

500!  âtlO 

400!  105 

500,  500 

»  » 

500  5D0 

30q  360 


CiplUI  00  S* 
.^onbr*  it  titres  ^  : 


525481.665  £ 
190767.  UOOf. 
524306. 2Û0tî. 
5.465.600  £ 
18.646.800  £ 
59.720  oh 
.189483.0001. 

7OU.0a0  ol 
.J5.0O0.O00f. 
160790.000  f. 
1399299000  f. 
734839. 500 f. 
» 

1.179. 700  ob 
1.092.100 ob 
39.784.145  f. 
60.837 ob 
266.390 ob 
1245(j0  000  f. 
J82000.000  ri 
8035543X88  h 
Oô.OOij  ob 
530.50(1  f. 
54.441. 152  f. 
70.381.920  * 
455. 2 40 oD 
27.632.000  f. 
261712.000  f. 
1 16787 .000  f. 
180000.000  t. 
.1  057.211206 
14.3810. 500r. 
491562.500 i 
640887.500  f. 
40. 400.0001. 
176925.0001. 
451562.500  f. 
1910492000  t. 
655825.0001 
;597687.5C0  f. 
107000.000». 

às.ooo.ooof. 

41372. ('00  f. 

i9.333.0U0  t. 
à.  5 16. 235  £T 
319.41. 988  £1 
46490.911  £1 
103825.0001. 
180056.000  t. 
l'i6295.5u'.'t. 

6.1'24.920  r 
21.627.500  f. 
39.399.500  f. 

8.087.540  £ 
20.500.000  £ 


1924 
» 
» 
n 

1946 
1932 
1987 

» 

» 

1941 


1936 
1940 

lyip 

1922 
1962 


1928 
1965 
1944 
», 
1925 
155 
l',2t 

19.5'J 
1958 
1951 
196j 
1970 
1971 
1950 
19X5 
1975 

1970 

1973 
1976 
1967 
1050 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


CH. 

lACI. 
ACt. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


DE  FER  FRANÇAIS 

KT  OBL.  AU  GQMPI,)  (Suite) 

Orléans  joniss  

-  3  %  

-  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

Ouest- Algérien  

-  3 
Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

3  %. 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(Actions  au  comptant) 

Qocl^s  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag,  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gie  Gi8  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

Cio  G'»  Traosatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etâbl.  DecauviUe  aîné  

Mâlûdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'o?et  d'expl.lG'of") 

Métaux  (Gis  f"  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'«  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre i%  % (ch.flxeuiio) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fiie  2f.50) 
Brésil  i  y,  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  ,%  or  1895  

Congo  lots  18S8  

Daaemariic  3  %  1894  

Egypte  (JJaïra-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  ^1886  

—  5  %  18g0  

Finlande  3  y,  %  1889  

Haïti  ^  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2J4%orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (liai  de)  5  0/o  1897 
Norvège  3  %  i»»8  

—  3  K  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  i  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2'et3« émis.)' 

—  —  1890(4»  émis.).., 

—  —  1893  (5«  émis.). . . . 

—  1894  (6«  émis.).... 

—  Consolidé4%(lroet2«sér.) 

—  3%ofl891  Iet2«émis.l894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

  3  K  %  1895 

Suisse  3  %  1890  (c'h.'deVe'r)! 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C. . . . 

—  série  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomane»4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  i89l  

—  i  %  Tombac  1893. . 

—  1  %  1894  

—  i  y.  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


DITIDUDI  n  UTUIT  dUtrIbit  •> 


1893    1894    1895     1896  1897 


13  50 
15 
15 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
13  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51 
20 
25 
40 
15 
21 


37  50 
25  .. 


97  09 
40  61 


2  75 
5  . 
4  . 
4  50 
4 


50 


4 
4 

3 
4 
6 
5 

3  50 
15  .. 

4  .. 


4  34 

3 

3  50 
1 

22  50 


3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 
4 
20 
20 

Z  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
13  . 

15  . 
13  . 
15  . 


25 


96  65 
40  36 
25  .. 
9  .. 


2  /5 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4  .. 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4 

4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


3  .. 
3  50 


3  .. 
1  .. 
1  .. 

1  .. 
20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  . 
20  .. 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
20  .. 

28  50 


40  .. 
27  50 
7'  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 
6  .. 


2  75 
5 
4 

4  50 


4  . 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


3  50 
3  50 


50 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 

15 


18 
28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 

5  '.. 
40  .. 
27  50 

7  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
15  .. 
12  .. 


2  75 
5 


4  50 
4  .. 


3 
4 
4 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15 


3  . 
3  50 
1 

22  50 
3 


50 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


18 
28  50 
68  .. 
62  . 
49  50 
15  . 
25  .. 
65  .. 
40  .  . 
28  80 


40  . . 
27  50 
5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 
5 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


23 

3 

3  50 
1 

22  50 
3  .. 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1125  .. 
475  .. 
472  50 

475 
1095 
475 
472  50 
620  .. 
455  .. 

472  50 
270  . 
425  . 


485 

587  50 

1082  50 

800  . 

345  . 

617  50 
1080 

502  50 

575 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
6lï  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 

97  50 
100  75 

26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
104 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

102 
44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
48?  50 

99 
49 


1130 
482 
480 
442 

478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 

3500 
1365 
537 
190 


113 

428 

104  75 
78  50 
73  75 

i06  40 
84  .. 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

61  30 
371 
312 


232  . 
177  . 


105  60 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106  .. 

105  85 
103  90 

94  80 

101  75 
70  70 

102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 
450  .. 
488  .. 

102  .. 
373  .. 
431  .. 

96  75 
50  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1897 

1898 

18  mai 

25  mai 

l^juin 

8  juin 

15  juin 

1250  .. 

1390 

1  9QQ 

i  9QE; 
icyo 

1287 

1275 

1277 

487  .. 

Via 

DU 

467 

■  ■ 

468 

50 

168 

75 

168 

483  . . 

480 

100 

50 

465 

75 

165 

50 

464  23 

164 

456  . 

443 

4x3 

422 

50 

421 

50 

420 

416 

483  .. 

*o(J 

1A7 

DU 

loy 

464 

464 

50 

463  50 

1145  .. 

1  \ 

1  lOO 

1  lôO 

1150 

1160 

1155 

485  .. 

483 

470 

100 

<!D 

4G6 

166 

50 

467 

483  .. 

479 

466 

OU 

4ft> 
iOw 

46  4 

164 

465 

685  . . 

685 

645 

650 

659 

650 

474  .. 

469 

450 

445 

25 

447 

146 

482  . . 

480 

457 

455 

453 

50 

456 

454  50 

270  .. 

OOO 

oOu 

oD« 

3;0 

343 

34  J 

458  .. 

449 

442 

50 

143  75 

444 

420  .. 

470 

445 

450 

440  50 

145 

440 

690  .. 

740 

6b5 

650 

640 

610 

.636 

2050  .. 

2400 

2240 

2230 

22  iO 

2170 

2205 

1125  .. 

1128 

1290 

i3j5 

325 

1300 

1295 

O'ïU  . . 

8.Î5 

930 

950 

955 

942 

938 

365  .. 

362 

335 

."435 

334 

135 

715  .. 

690 

600 

600 

595 

575 

6(0 

1520  .. 

ly.jD 

1710 

i/4y 

IS'lO 

1790 

930  .. 
698  . . 

I  o^\} 

1270 

1280 

12f0 

1285 

ooO 

645 

625 

626 

635 

141 

28-2 

269 

294 

305 

309 

100 

11  / 

121 

144 

120 

118 

116 

1000  .. 

1030 

1440 

1445 

455 

3i0 

375 

710  .. 

7 10 

1170 

U50 

1185 

1148 

1100 

116  .. 

y* 

DU 

119 

120 

120 

120 

120 

665  .. 

650 

590 

580 

6u5 

601 

598 

590  .. 

4«0 

593 

570 

635 

590 

599 

20 

18 

17  25 

17  50 

125  .. 

Ils 

112 

m 

lii 

m 

108 

3255  .. 

o/  ID 

3785 

.i7l5 

.7^0 

.i070 

3663 

1280  .. 

1400 

1425 

1417 

'410 

lilO 

14U1 

445  .. 

474 

550 

545 

513 

536 

537 

265  .. 

320 

316 

320 

316 

315 

112  80 

1 1« 

110  75 

110 

lu9 

SO 

109 

90 

448 

473 

164  80 

Wjo 

101 

55 

101 

5(j 

102  30 

102 

50 

102 

15 

69  36 

Do 

69  5U 

6S  75 

68 

25 

67 

85 

66 

65 

66  35 

0« 

/O 

67  90 

67 

7; 

67  20 

67 

50 

66 

13 

4  iO 

■ 

427 

425 

427 

430 

430 

106  80 

lOô 

4U 

103  2i 

tu3  5( 

103  6(' 

103 

60 

lo3 

oU 

81  .. 

94 

91 

90 

50 

91 

90 

88 

50 

99  .. 

QQ 

yy 

95 

95 

4 

92  25 

94 

10 

105  20 

OD 

102  7 

102  7. 

102 

75 

102 

f5 

102 

70 

107  . . 

109 

107 

30 

1U6  35 

105  90 

105 

25 

105 

35 

102  30 

2j 

lo2  90 

102 

50 

u  2  80 

102 

Sj 

102 

63  10 

o4 

64 

lu 

04  (j7 

65 

65 

65 

35 

66 

15 

372  .. 

lu  / 

276 

294 

277 

278 

283 

310  . . 

A  OQ 

237 

257 

236 

245 

250 

6j7 

218  .. 

«14 

230 

228 

140  .. 

6C\> 

237 

101 

60 

'98 

50 

'98 

40 

106  . . 

104 

70 

102  60 

102  50 

102 

5' 

104 

104 

95  90 

94 

4U 

96  20 

96 

96 

45 

96 

23 

96 

40 

371 

378 

381 

38  i 

385 

*97 

98 

05 

92 

91 

104  50 

lu4 

50 

100 

100 

100 

100 

100 

23  60 

18 

25 

27  75 

27 

7i 

27 

25 

27 

22 

27 

10 

474  . . 

450 

492 

492 

493 

490 

5(J 

490 

50 

93  50 

93 

70 

91 

91 

*95 

25 

88 

5(1 

88 

75 

103  20 

95 

10 

94 

50 

95 

20 

96 

20 

95 

75 

90  25 

95 

50 

95 

2o 

95 

25 

94 

6ii 

94 

65 

94 

20 

93 

30 

93 

93 

2.J 

93 

35 

93 

93 

20 

103  . . 

102 

35 

102 

2.^ 

102 

102 

102 

101 

75 

102  30 

102 

50 

101 

40 

loi 

65 

101 

65 

101 

50 

101 

40 

102  70 

103 

75 

1U2 

50 

102 

50 

102 

50 

)0l 

50 

loi 

75 

102  35 

102 

90 

102  95 

102 

70 

102 

75 

loi 

45 

101 

60 

103  . 

102 

50 

1C2 

lo 

105 

104 

lOt 

10 

101 

90 

103  50 

106 

10 

104 

103 

90 

103 

50 

103 

23 

103  80 

106 

75 

104 

15 

104 

60 

toi 

40 

104 

05 

101 

40 

103  20 

104 

103 

103 

4u 

t03 

40 

1.3 

H5 

lo:! 

40 

94  30 

97 

50 

92 

52 

92 

95 

92 

80 

92 

65 

92 

101  25 

101 

50 

99 

60 

99 

70 

99 

80 

99 

95 

99 

63 

70  20 

61 

50 

63 

65 

65 

25 

65 

65 

94 

94 

9i 

94 

104  .. 

103  75 

100 

40 

100 

50 

10(3 

40 

100 

75 

100 

20 

101  75 

101 

100 

100 

40 

100 

40 

100 

65 

99 

37  75 

47 

47 

90 

47 

50 

47 

40 

48 

2U 

47 

50 

22  70 

27 

27 

40 

27 

15 

27 

30 

27 

30 

27 

20 

21  70 

22  75 

23 

25 

23 

23 

20 

23 

15 

23 

30 

380  .. 

407 

418 

418 

419 

417 

419 

50 

444  .. 

470 

485 

491 

491 

493 

49  i 

482  .. 

499 

501 

499 

508 

506 

509 

102  25 

103 

lOi 

50 

360  .. 

370 

409 

415 

411 

414 

410 

435  .. 

460 

467 

464 

50 

468 

468  50 

470 

99  20 

100 

101 

101 

35 

t(^ii 

40  80 

44 

50  .. 

49  70 

49  oO 

49  40 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


ll»brt 
U  lltrii 


«00.000 
100.000 
200.000 
ôOO.OOO 
744.000 
120.000 
IW.OOO 
100.000 
95.000 
60.000 
275.3.'<5 
99.337 
524.601 
658.799 
147.403 
188.452 
393.336 
118.250 
734.431 
3207617 
390. OOo 
ilO.410 
•91.359 
490.000 
609.329 
847.940 
46.763 
47.122 
95.442 
198.376 
213.555 
234.424 
94.595 
57.129 
100.000 
70.000 
319.385 
355.932 
1124148 
:9.239 
67.723 
112.823 
140.000 
95.816 
50.000 
40.026 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


600 
500 
500- 
500 
100 
500 
500 
EOO 
» 

EOÔ 
EOO 
EOO 
500 
5.01) 
500 
500 
500 
500 
500 
5Û0 
500 
500 

m 

500 
509 
500 
SOI 
501 
600 
500 
500 

m 

500 


500 
200 

200 
250 
100 
200 
125 
25,0 
» 
500 
500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

m 

500 
10* 

500 
500 
500 
500 
5Q.0 
500 
500 
500 
500 
500 


5Û0!  500 
500  40U 


500 
500 
500 
500 

goo 

500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500^ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500  500 
lOf  10£ 
500'  500 
5£i  5£ 
5f  5£ 
200  200 
500  500 
500  500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espaçno... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crôdîe  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob-.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2»  série.. 
Aot.  Ch.  Autrlch.-Hongr... 
Obi.  anc.    —  3%l"à8«émis. 

—  —    —   9«  émis  

—  —    —  10»  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.        —  3%  

—  —  —  série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cl  H 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —         3  %  Ir'série. 

—  —  —  2»  série. 

—  —  —  3«  série. 

—  —  —  4"  série. 

—  —  —  5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l"hjp. 

—  _  -  2«  hyp. 
_  _         _      3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse.. 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  -  -    2.  hyp. 

—  -  -    3»  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba4%94 

—  -  4%95 

—  Suddel'Esp.3%lrehyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  lA  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow.. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines. 
Tabacs  du  Portugal  


DlfltUUI  01  UTIUT  dlitniiiit  II 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895    1896  1897 


14  fl. 

15  p. 
17  30 
17  50 


37  50 
5  .. 
20  .. 


5  .. 
15  .. 
15  .. 
28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
20  .. 


7  50 


15 
17  50 
17  50 
17  60 
20 

io 

20 
40 
12  10 


16  a. 

15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


14  a. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5 
24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
40  10 


15 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30  . 

9  . 
18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


5  . 
15  . 
15  . 

28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1. 

29  25 


15 
15 
15 
15 
15 

15  .. 

15 

15 

15 

15 

16 


15 


12  a. 
15  p. 

18  06 
12  50 
10  . 
37  50 
5  50 
24 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


15 
15 
15 
15 

15  .. 
15 
15  .. 
15 
15 
15 
16 


15  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


30 


27  65 
40' 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15 

15  .. 

15 

20 

20  .. 


30 


47  70 
37 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  . 
15  . 
28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

7  50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15 
15 
15 
15 
15 

15  .. 
16 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


32  50 


50  30 
37 


12  20 
19  .. 
45  p. 
14  55 


3  65a 
15 

45  p 
15  26 


Cours  de  clôture  des  5  deruières  aem. 


1895      1898      1897  1898 


600  .. 
500  .. 
552  50 
725  ,. 

190  " 
162  50 
850  .. 
62  50 
150  .. 
25D  .. 
24B  75 
937  50 
472  50 
161  25 
455  .. 
461  25 
300 
242  50 
365 
3P  50 
657  50 
450 

87  50 
227  50 
207 
200 
195 
195 
225 
235 
223  75 
197  50 
197  50 
517  50 

43  75 
320 
132  50 
295  . 
285  . 
278  75 
440 

85 


150 
400 


142  50 
190 
496  25 
670  . 
535  . 


536  . 
499  . 
580  . 
572  . 
153  . 
1266  . 
479  . 

'èo  '. 
136  . 
2^6  . 
255  . 
775  . 
475  . 

467  . 
459 

468  . 
304  . 
225  . 
364  , 
360  , 
634  , 
200 
115 
253 
240 
2!44 
239 
236 
248 
254 
249 
235 
235 
483 

65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 


143 
610 


76 
160 
354 
685 
580 


1 


520  . 
490  . 
592  . 
574  . 
108  . 
1300  . 

489  . 
790  . 

45  . 

65  . 
180  . 
176  . 
775  . 
478  . 
469  . 
467  . 
476  . 
295  . 
195  . 
386  . 
382  . 
696  . 
115  . 

85  . 
223  . 
205  . 
209  . 
207 
211  . 
215  . 
219  . 
215  . 
202  . 
208  . 

490  . 
45  . 

270  . 
134  . 
288  . 
280  . 
277  . 
422 
355 

lor 

605 
100 

855 
65 
1?8 
342 
600 
555 


450 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
145 
782 
475 


173 
389 
385 
695 
130 
58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
7o5 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


i 

18  mai 

25  mai 

l^r  j  Uill 

S  juin  ;15  juin 

^^•5   .  . 

Do.)    .  . 

5'H 

t>oy   .  . 

>    .  . 

665  . . 

DOU    .  . 

665 

665  .. 

ti(>5  . . 

OUU   .  . 

oVo    .  . 

59  ) 

5ô9  . . 

OO  L    .  . 

109  .. 

108  .. 

108  . . 

103  . 

1315  . 

lOi  . 

5i9  . . 

D0«   .  . 

Oui     .  . 

526  . . 

tJO  i     .  . 

lo2  . . 

141   •  . 

1  oy  . . 

ici    .  . 

i4.y  . . 

283  . . 

280  . . 

31 8  . . 

303 

297  .. 

235  . . 

233  . , 

460   .  . 

âol    .  . 

235 

233  50 

235  -  . 

775  . 

774  . . 

77o  . . 

7  7n 

460  . . 

458  . . 

455 

454  . . 

451  75 

447  . , 

4  '»8  . . 

4  i7  . . 

446  . . 

4  'il 

4  iO  . . 

439  50 

435  . 

433 

ioi   .  ■ 

453  50 

452  50 

4  '.7 

4 43  50 

443 

220  . . 

220  . . 

iCit)  . . 

23o  . . 

2 1 3 

156  . . 

152  . , 

150  . . 

150  . . 

357  . . 

361  . . 

360 

oD*£  . 

.i67 

352  . . 

357  . . 

OOD  . . 

û->o  .  - 

364 

722  . . 

/ ly  . . 

IiCj   .  . 

ici 

7ï7 

215  . . 

235  . . 

200 

196  . . 

190 

221  , . 

23U  . . 

i  . . 

2 1 6  . . 

lÛ 

4vo  •  ■ 

265  . 

263  . . 

260  .  ■ 

251 

255  . . 

248  . . 

245  . 

240  . 

257  . 

*oo  . . 
250  . 

SO'i    .  ■ 

24  i  . . 
244  . . 

■''44 
239 

258  • . 

£Oo    ,  . 

25'-*  50 

212 

-c  50  . . 

O  iQ 

212  5^1 

240 

•  ■ 

258 

255  .. 

255  . 

2  2  . 

249  '. . 

259 

261 

255 

2>8  50 

246  .. 

245  ]  . 

215 

237  .. 

233  .. 

2 19 

245  25 

215  .. 

242  .. 

240  . 

74  '. 

94  .. 

88'  .. 

85  . 

27S  .. 

277  .. 

2/8  .. 

278  .. 

276  '.. 

292  . . 

289  .. 

284  .. 

2ti3  .. 

2 --.g  .. 

315  .. 

312  .. 

317  .. 

319  .. 

319  .. 

304  50 

303  .. 

308  .. 

305  .. 

305  50 

308  .. 

302  50 

305  .. 

306  .. 

305  . 

429  .. 

432  .. 

424  .. 

42S  .. 

i?8  .. 

379  .. 

376  .. 

37-3  .. 

;8)  .. 

377  ., 

150  .. 

149  .  . 

140  .. 

145  . 

"m  .. 

797 

79S  .. 

812  .. 

815  .. 

176  . 

172  .. 

176  .. 

160  .. 

1250  .. 

1214  .. 

1182  .. 

114i  .. 

libO  '. 

2j50  .. 

2510  .. 

2790  .. 

2675  .. 

2815  .. 

35  .. 

. 

33  .. 

100  .. 
297  .. 

100  ". 

3U4 

316 

312  .. 

308  .. 

701  .. 

710  .. 

665  .. 

618  . 

685  .. 

640  . 

650  .. 

650  .. 

6i7  .. 

652  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COiVtPTANT 


nombrt 

(>l 

lit  titr» 

Dom 

Tcri. 

10.977 

» 

» 

15.791 

» 

» 

33. 4 4L 

» 

n 

20.40( 

50(1 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

501 

500 

24.001' 

50(. 

125 

100. OOL 

100 

lOu 

16.361 

501 

500 

1.71t 

500 

500 

4.28i 

» 

>ti 

26.000 

501' 

500 

12.000 

501 

500 

20.000 

501 

500 

23.200 

» 

32.600 

501' 

500 

25.440 

501 

500 

20.000 

501' 

50o 

40.000 

500 

aou 

20.000 

50(1 

500 

6.60U 

50( 

50) 

14,000 

50(i 

500 

24  no(. 

50(! 

500 

24.000 

ôOi' 

'00 

10.000 

500 

501 

20.000 

?^(li' 

50y 

25.000 

50( 

500 

10.000 

501 

5Û0 

5.001 

!)()0 

5UD 

1 1.000 

500 

500 

9  023 

501 

500 

20.001 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'»  Gi«  F")  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine. . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust 

Gaz  et  l<;aux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (G'"  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Lé  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy .... 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch. 'et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F») 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. . 

Acier,  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Ghatgeurf-Réunis  

Qfi  Havr.-Fén.  de  Nav.  àVr 
Bénôd.  de  i'Abb.  de  Fée... 
EBtrepr.  mïlit.  et  civ.  (Ci«  Qi«; 
Etablissements  Duval — 
Gi.  Distill.  Cusenier  et  Ci 
Gï-  Moulins  de  Corbeil... 
Li»  MUitalres  


COURS  DE  CLOTURE 

Dernitri 


765 
1720 
630 
U70 
300 
1250 
300 
530 
360 
22r 
6l0 
1925 
1260 
tilO 
l!50 

71 
t  iOO 
615 
398 
1050 
1275 
820 
695 
704 
595 
!395 
1700 
761 
1200 
.^35 
5145 

195 
3350 

890 

320 
1550 


5  50 


8  juin    15  juin 


1710 
630 
1250 


225  50 


1620 


73  .. 
lUO  .. 
650  .. 


1070  . 
1285  . 

S25  . 

695  . 

704  . 

600  . 


775 


510 


3310  . 
325  ". 


760  .. 
1710  . . 

630  .. 
1255  .. 


226  . 


1620 


71 
liOO 

615 


1275  . . 
820  .. 

684  .. 
663  .. 

5'.'9  50 
1390 


765  . 
1200  . 


3350 
900  .. 


1550  . 


loœbrl 

Tal. 

Somm 

lit  tltru 

D  om. 

Tin. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

iO.8.39 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

19.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

.'26.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

39.313 

500 

500 

117. -114 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.?80 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  % . . . 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cie  Cri»  F"  de  Tramways  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  I20f  5  % 
—  obi.  de  350*'. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci»  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-LlUe  6  %  1"  et  2»  &mis 
Métaux  (Ci»  F«e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  'Marit.  i  Vt  %■ 

Omnibus  4  %   . . 

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   8»  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 


Bahia  5  %  1888  

Catamarca  6  %  1888. 
Cordoba  7  %  1 

6  % 


Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891. 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosaowice  5  % . 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",  2»  s 


COURS  DK  GL0TUR8 

8juiu   15  juin 


Derniers 

cours  col^t 


277  .. 

178  .. 

51,-1  .. 

26J  . . 

210  .. 

413  .  . 

502  .. 

510  .  . 

5i/7  . . 

505  .  . 

4SI  .. 

491)  . 

500  50 

tl-'i  . 

470  ,  . 

359  50 
510 
300 

ii09  50 
616 
480 
478 


460  . 

221  . 
U9 
183 

3.'6  . 

m  . 


506  . 


279  .. 
175  .. 
515  .. 
265  .. 
225  . 

500  .'. 

510  . . 
507  .. 
504  . 
481  . 
498  25 
5ii4  . 
510  25 


360  .  . 


610  . , 
4  7  50 
470  50 


450  . 
221  . 
152  . 
18  >  50 
350  . . 
190  .. 


270  . 
175  . 


443 
501  50 
511 

504 
4S0 
49^ 
5lII  50 
511 
468 
359 


607 
015 


456 
149 


358  . 
189  50 


505  . 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOIVISON-HOUSTON 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  Dli  40  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  10.  rue  de  Londres,  Paris 

AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  que,  con- 
formément il  la  décision  prise  par  l'assemblée 
générale  ordinaire  du  4  mai  18'J9,  le  dividende 
de  l'exercice  18U8  a  été  fixé  à  50  fr.  par  ac- 
tion sur  les  actions  nos  ±  à  ftOÛOO. 

Deux  acomptes  de  chacun  12  fr.  50,  soit 
enseml)le  25  fr.,  ayant  été  distribués  :  le  pre- 
mier le  le'-  juillet  i8!J8  et  le  second  le  16  jan- 
vier dernier,  le  solde  de  25  fr.  sera  payable  à 
partir  du  l''''  juillet  prochain,  contre  remise 
du  coupon  n"  6,  à  raison  de  : 

24  fr.,  net  d'impôts,  par  action  nominative; 

23  fr.  44,  net  d'impôts,  par  action  au  por- 
teur. 

En  outre,  et  dans  le  but  d'unifier  toutes  les 
actions  de  la  Compagnie,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  décidé,  dans  sa  séance  du  1er 
juin ,  qu'un  acompte  sur  les  bénéfices  de 
l'exercice  1899  sera  mis  en  paiement  à  cette 
même  date  du  le''  juillet  prochain. 

Cet  acompte  représentera  le  montant  des 
intérêts  ù  'j  0/(1  sur  le  capital  versé,  du  l'=r 
janvier  au  oO  juin  1899,  soit: 

12  fr.  50  iiar  action  ancienne; 

8  fr.  59  par  action  nouvelle. 

Déduction  faite  des  impots  établis  par  les 
lois  de  finances,  le  montant  net  de  cet  acompte 
sera  payable,  contre  remise  du  coupon  n°  7, 
à  raison  de  : 

1»  Pour  les  actions  anciennes  n°s  1  à  50000  : 

12  fr.  par  action  nominative  ; 

11  fr.  26  par  action  au  porteur. 

2°  Pour  les  actions  nouvelles  n°s  .50001  à 
80000: 

8  fr.  25  par  action  nominative; 

7  fr.  63  par  action  au  porteur. 

Le  paiement  de  ces  diverses  sommes  aura 
lieu  aux  caisses  de  MINI.  Perier,  Mercet  et  Cie, 
banquiers,  .59,  rue  de  Provence,  à  Paris. 

Par  suite,  à  partir  du  1"  juillet  procluiin, 
toutes  les  actions  de  la  Compagnie,  n°s  1  à 
800U0,  seront  entièrement  assimilées. 

Paris,  le  14  juin  1899. 
/i(yi  Le  (joNSEiL  d'administr.vtion. 


GOUVERNEMENT  HViPÈRIAL  DE  RUSSIE 

„  ^    l  or  3  0/0  1891  et  1894 

Emprunts  j  or  4  0/0  1894,  6  émission 

Le  coupon  triiiiestriel  au  V  '  juillot  1809  sera  payé 
à  partir  de  cette  date,  à  la  caisse  de  la  Banque  de 
Paris  cl  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

A  partir  de  la  iiiônic  date  et  à  la  même  caisf-c, 
les  oljH^alions  sorties  au  tirage  seront  remboursées 
:i  raison  di'  : 
Fr.      500  1 

»    2.500  [  ni't  d'impôts,  suivant  les  coupnri'S. 

»  12.500 

405 


GOUVERNEIVIENT  I  WPÉRIAL  OTTOMAN 


EMPRUNT  4 

I>'intérêt  sMTii'sliiel  au 
l)ayé  à  ))arti)'  dudit  jour,  à 

Fr.  10  »,  C'iiilri'  remise 
caisses  de  la  Banque  de 
Bas.  .'!,  rue  d'Aiiliu,  et  de  1 
nale  de  Paris,  '■'>  'd  ."),  vue 

A  paitir  de  la  même  date 
les  171  ohlipçalions  sorties 
IH'M,  cl  dont  les  numéros 
Joiirii'il  (ifliricl  du  (;  juin 
raison  de  500  francs. 


0  0  1894 
1"  juillet  1899,  sci 

raison  de  : 

du  coupon  n"  11,  aux 
Paris  et  des  Pays 

1  Banque  Internatio- 

Saint-Geurges,  à  J'aris. 
;,  et  aux  mêmes  caisses, 
au  tirage  fait  le  l"juin 
ont  été  publiés  dans  le 
,  seront  remboursées  à 

506 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AIT  CAPITAL  DE  30  MILLIONS  DE  TR. 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  que,  par  suite  de  l'in- 
suffisance du  nombre  des  actions  déposées  pour 
l'Assi.'mblée  générale  qui  avait  été  fixée  au  15  juin 
1899,  ils  sont  convoques  de  nouveau  en  Assemblée 
générale  ordinaire,  pour  le  samedi  1"  juiUet  1899, 
à  trois  heures  de  raprès-midi,  au  Siège  social,  à 
Paris,  rue  d'Astorg,  n°  7. 

Conformément  à  l'article  32  des  Statuts,  les  déli- 
bérations de  cette  Assemblée  seront  valables  quelle 
que  soit  la  portion  du  capital  représentée  par  les 
actionnaires  présents. 

Les  actionnaires,  porteiirs  de  cinq  actions,  font 
seuls  partie  de  l'Assemblée  ;  ils  doivent,  pourassisi 
ter  à  TAssemblée  générale,  déposer  leurs  titres  no- 
minatifs ou  au  porteur,  au  Siège  social,  au  plus 
tard,  trois  jours  avant  la  réunion. 

Seront  reçus,  comme  donnant  droit  à  la  carte 
d'admission  à  lAssemblée  générale,  les  récépissés 
constatant  les  dépôts,  soit  à  la  Banque  de  Franco, 
soit  à  tout  autre  Etablissement  accepté  par  le 
Conseil  d'administration. 

Les  cartes  d'admission  délivrées,  ainsi  que  les 
pouvoirs  donnés  pour  rA.ssemblée  du  15  juin,  se- 
ront valables  pour  la  nouvidle  réunion.  407 


Avis  financier 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AH  CAPITAL  IJE  25  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social:  10.  me  Volney,  Paris 

Le  Conseil  d'administration  a  l'bonneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  qu'ils  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  le  vendredi 
30  juin  1899,  à  3  b.  de  relevée,  à  la  salle  des 
Agriculteurs  de  France,  8,  rue  d'Athènes, 
pour  recevoir  communication  d'une  opération 
faite  sur  les  cuivres  par  les  ."(iciens  président 
et  vice-président  de  la  Société  et  prendre  toute 
résolution  et  délibération.  • 

Le  dépôt  des  actions  doit  être  effectué  à  la 
Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial.  6(3,  rue  de  la  Victoire,  ou  dans 
ses  bm'eaux  de  quartier. 

Le  délai  pour  ce  dépôt  est  prolongé  jus- 
qu'au 27  juin  inclusivement. 
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COMPAGNIE  RUSSE-FRANÇAISE 

DE 

CHEMINS  DE  FER  ET  DE  TRAMWAYS 

(société  anonyme) 


Les  actioiiTiaires  de  la  SociiHé  anonyme  Compa- 
gnie liusse-l''i:iiii;;iise  de  (jiiendns  de  fer  et  de 
Tramways  sont  priés  d'assister  à  l'assemblée  gé- 
nérale extraordinaire  qui  aura  lieu  le  jeudi  :22  juin 
1899.  à  2  heures  1/2  de  relevée,  au  siège  social,  rue 
des  Cultes,  7,  à  Bruxelles. 

ORDF.E  UU  .lOUR 

Augmentation  du  capital  social. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  action- 
naires sont  priés,  conformément  à  l'article  'ià  des 
statuts,  de  déposer  leurs  titres  au  moins  cinq 
jours  avant  la  date  ci-dessus. 

Les  d('pôts  des  titres  sont  reçus  : 

A  Bruxelles,  à  la  Ban(pie  E.-L.-.J.  Empain,  rue 
de  l'Enseignement,  1U5. 
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COMPTOIR  GÉNÉRAL  DE  CRÉDIT 

17,  rue  du  Pont-Neuf,  17 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQIJ 

DE 

20.000  actions  de  capital  de  100 

DU 

TRUST  MÉTALLURGIPE  MLfiE-FRANIlIS 

(société  anonyme) 

La  Société  LA  MÉTALLURGIQUE  met  en  v 
par  souscription  publique 

20.000  actions  de  capital  de  100  fr 

PRIX  :  IIO  FR. 

\  A  la  souscription   Fr. 

PAYABLES  ^  ^  j.^  répartition,  le  29  juin  


Le  (Comptoir  général  de  (h-édit  (Emile  Benoist 
et  <::ie),  17,  rue  du  Pont-Neuf,  paie  actuellement  le 
coupon  de  7  fr.  .")0  (net  d'impôt)  sur  les  actions  de 
la  Soci(''té  Australienne  d'Incandescence  par  h;  Gaz 
iSyslème  Auerj.  410 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE^ 

LES 

de  10  h.  du  matin  à  3  h.  de  relevée 
A  Bruxelles  :  A  la  Caisse  Commerciale  de  Bru: 
les,  rue  Royale,  58; 
—         A  la  Caisse  (Générale  de  Report 
Dépôts,  Marché-au-Bois,  14  ; 
A  Chaileroi  :  A  la  Caisse  Commerciale  de  Bra 
les,  quai  de  Brabant,  16. 


Les  statuts  sont  à  la  disposition  des  souscriiJt* 
aux  guichets  des  Etablissements  ci-dessus 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  c<jrres] 
dance. 

Si  les  demandes  dépassent  le  chiffre  des  ti 
offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répartit 

I^'admission  à  la  (.lote  officielle  de  la  Bourst 
Bruxelles  sera  demandée. 


BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-Bl 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  62  millions  1/2  de  francs 

L'Assemblée  générale  du  9  nu\i  dernier  a  fixé 
moidant  du  dividende  pour  l'exercice  1898  à  50 
par  action,  sur  lesquels  un  acompte  de  20  fra 
a  été  payé  le  1'"  janvier  dernier,  et  a  décidé  qu» 
solde,  s'oit  30  francs,  serait  payé  à  partir, 
p'  juillet,  sous  déduction  des  impôts  établi3i,'|j 
les  lois  de  finance. 

En  conséquence,  la  somme  de  30  francs  for:_ 
le  comi)lément  du  dividende  sera  payée,  à  parti: 
1"  juillet  1899,  en  : 

Fr.  28.80  par  action  nominative  (impôt  s 
revenu  déduit)  ; 

Fr.  27.95  ])ar  action  auportcur,  contre  re 
du  coupon  n"  ■'l'i  (impôt  sur  le  revenu  et  droit 
transmissi(.in  déduits  ; 

A  Paris,  au  siégi.'  social,  3,  rue  d'Antin; 

Et  au  change  du  jour  sur  Paris  : 

A  Bruxelles,  à  Amsterdam  et  à  Genève:  aux  8 
cursales  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
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Compagnie  des  Chemins  de  fer  Portugais  ^ 
DE  LA  BEIRA-ALTA 


MM.   les  Obligataires   de  la  Compagnie  à 
Chemins  de  fer  Portugais  de  la  Beira-Alta  s; 
prévenus  qu'à  partir  du  30  juin  1899,  il  sera  pa 
sur  le  coupon  n»  20,   1  franc  comme  quatiiê 
acompte. 

Le  paiement  s'effectuera  sur  présentation  do 
coupon,  qui  sera  revêtu  de  l'eslampitle  suivan 
«  Pavé  1  franc  ».  i 

Suivant  décision  de  la  Chambre  syndicale  j 
Agents  de  (Jhange,  à  partir  de  la  même  date, 
mention  inscrite  actuellement  sur  la  cote  officit 
sera  remplacée  par  la  suivante  : 

«  Ex-coupon  n»  20,  estampille  de  4  fr.  50  « 

L'estampillage  et  le  paiement  se  feront  : 

A  Paris:  aa  Comptoir   National  d'Escom 
rue  Bergère,  14  ; 

A  Lisbonne:  au  siège  de  la  Compagnie, 
Victor-Cordon,  1  ;  ^,     ,.  ^ 

A  Londres  :  chez  MM.  Morton  Ghaplm  et 
Princes  Street,  0,  E.  G. 

Lé  Conseil  d'administrati^ 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE  > 
Paris.  —  Simart  ' 


10,  me  du  CroissaBt, 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  ;  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No         —  15«  volume.  (2.')^ 


mua  :  il,  RIE  mmi  nm 


Voii'li-f^di  -2:!  jiii'i  1^09. 


)MPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

dea  O-rancia  DŒacipresa  Enrosséens 
(Société  Aaonyme) 

t  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1898  1899 

«' janv.  ai)  :!1  mai..  Fr.  4.121.311    4  690.188 

l"  au  10  juin   Fr.  _2a3  729  257.628 

4.34.5.040  4.947.816 
■rence  en  faveur  de  1899.  6o2 . 776 
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ÎAiyiW.m  ÉL-ECTRIQUES  DE  GAND 

ittes  du  mois  de  mai  18)9   59.3Î2  80 

_       _       _        18  8    27.U2S  20 


GOMP.^GNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 


DU 


SUD  DE  LA  FRANCE 


Augmentation  Fr.     32.294  :''5 


ittes  du  1^'janv.  au  31  mai  1S99.    217. Sif,  7.j 
_  _  _  .  18^8.    119.779  95 


Aus^montalion   9^.2(17  80 


TRAMWAYS  DE  KISCHINEW 

ntos  du  mois  de  mai  1899  Fr.     32.409  42 

»         1898   •^22.370  99 


Le  Conseil  d'admini'ïtration  de  la  nompagnie  a 
l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteur;?  d'ohli.u;ai  ions, 
qu'il  sera  payé,  à  partir  du  1"  juillet  prochain  : 
1»  Sur  les  obligations  {Nord  de  l'Espagne): 
.S«  série.  Le  coupon  n°  32,  à  raison  de 

Réanx  28.51»,  soit   Pesetas.    7  125 

4°  sérii^.  Le  coupon  n°  2S,  à  raison  de 

Réaux  2x.5a,  soit   Pesetas    7  125 

5»  série.  Le  coupon  n»  22,  à  raison  de  P.    7  50 
2°  Sur  les  obligations  Priorité-Barcelone: 
Le  coupon  n»  3^.  à  raison  de  Réaux  2-<.50, 

soit   Pesetas    7  125 

3»  Sur  les  obligations  Spéciales-Pampelune  : 
Le  coupon  n»  43,  à  raison  de  Reaux  2S..50, 

soit   Pesetas   7  125 

4«  Sur  les  obligations  Ségovie  à  Medinadel  Campo: 
Le  coupon  n»  29,  à  raison  de..  Pesetas    7  50 

A  Madrid  A  la  Rare  du  Nord  et  à  la  Société, 

Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol, 
17,  Paseo  de  Recoletos. 
Les  porteurs  d'obligations  qui  préféreraient  pré- 
senter leurs  coupons  à  l'étranger  poun  out  les  tou- 
cher par  l'intermédiaire  des  banquiers  de  leur 
choix. 

Les  porteurs  qui  présenteront  leurs  coupons 
en  Espagne  seront  assujettis  au  [laiement  des  im- 
pôts fixés  par  les  dispositions  lésnles. 


Augmentation  Fr.     10.1188  43 


elles  du  1''  janvier  au  31  mai  18  9   1  «.957  2h 
»  «  1898     89.C)2l>  10 

Augmentation  Fr.     49.331  '8 

e  rouble  est  calculé  au  change  fixe  de  2  fr.  70. 
16 


TRAMWAYS  OE  LILLE 


ettes  du  mois  de  mai  1899. 
_         _       _  181)8. 


198.056  96 
l«9.8-"6  38 


Augmentation  Fr. 


8 

230  f.8 

904 

2!j7  8  ) 

835 

717  09 

6-< 

.5SÔ  11 

ANQUE  INTERNATIONALE  DE  PARIS 

ÉTI';  ANONYME.  —  CAPITAL:  40.000.000  DE  FRANCS 


[M.  les  Actionnaires  de  la  Banque  Internationale 
Paris  sont  infirmés  qu'ils  pourront  toucher,  à 
tir  du  l"' juill'-l  p'ochain,  le  solde  du  dividend 
)0  frani'S  volé  par  l'Assemblée  générale  du  1." 

18".tl).  pour  l'exercice  l89-<. 
e  solde,  qui  est  de  17  fr.  .nO  sera  payable  contre 
lise  du  coupon  n"  20,  sous  déduction  des  impôts 
lllant  des  luis  île  finani-os,  soit  »  raison  de  : 
et  16  fr.  80  pour  les  af-tions  nominaiives  : 
et  16  fr.  195  pour  les  actions  au  porttur. 
Savoir  : 

Paris:  Au  siège  social,  3  et  5,  rue  Saint 
irges. 

Et  au  change  du  jour  sur  Paris  : 
Londres:  A  The  Lmdon  Joint  Stock  Bank 

liled,  Lotlibui  y  Oirire; 

l Bruxelles:  A  la  succursale  de  la  Banque  dt 

is  et  des  Pays-Bas  et  à  la  Caisse  Générale  de 

lîoris  et  de  Dépôts  ; 
Genève  :  A  la  succursale  de  la  Banque  de 

is  et  des  Pavs-Bas. 
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RAPPORT  DU  CONSEIL  D'.\DMINISTRATION 

à  l'Assemblée  générale  ordinaire 
du  30  mai  1899 


SUITK  KT  FIN   (  ) 


Avis  aux  Obligataires 


de  la  Compagnie  des  Chpmins  de  fer  du  Nord 
de  l'Espagne 

Les  Établissements  financiers  ci-après  désignés 
ont  l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs  d'nbli- 
gations  qiie,  pour  leur  faciliter  le  rec'ouvrenient  dé 
Feurs  coupons,  ils  les  recevront  à  leurs  guichets  et 
en  escompteront  le  produit  à  présentation,  sans 
aucuns  frais  ni  charge,  an  cours  moyen  du  change 
de  la  veille  à  Paris. 

Pour  récli''ance  du  l"  juillet,  les  porteurs  pour- 
ront donc  présenter  leurs  coupons  à  partir  de  cette 
date  : 

A  Paris   Au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 

rue  de  la  Victoire,  et  au  Crédit 
Lyonnais  ; 

.\  Lyon   Au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 

Lyonnaise  (Palais  Saint-Pierre)  : 
A  Bmxelles.  A  la  Succursale  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bus. 

La  Société  Générale  de  Oédit  Mobilier  Espagnol 
rappelle  à  MM.  les  Obligataires  qu'elle  a  fait  au- 
près de  la  Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne  loutes 
réserves  de  droit  relativement  au  recouvrement  en 
pesetas  de  tous  les  coupons  et  remboursements 
d'obligations. 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  peuvent  donc 
éire  assurés,  en  pri'sentant  leurs  coupons  ou  obli- 
gations amortis  aux  guichets  des  Sociétés  ci-dessus 
désignées,  que  leui'  percept  on  en  pesetas  n'im- 
plique aucune  di'chéance  de  leurs  droits  éventuels, 
et  qu'ils  participeront  à  tout  avantag(\  compensa- 
tion ou  arrangement  qui  pourraient  être  convenus 
au  bénéfice  des  porteurs  d'obligations  de  la  Com- 
pagnie du  Nord  de  l'Espagne,  soit  par  voie  amia- 
ble, soit  au! renient. 


Avis  aux  Porteurs  d'Obligations 

de  l'Est  de  l'Espagne 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  l'Est  de  l'Es- 
pagne sont  informés  que  le  coupon  n"  25  des  obli 
galions  de  P«  hypothèque  de  l'Est  de  l'Espagne, 
esiampillées,  leur  sera  payé  à  raison  de  Fr.  7  25 
k  partir  du  1"  juillet  prochain  : 

A  Paris.;  Au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 

rue  de  la  Virt.np.i : 
A  Lyon  A  la  Société  Lyonnaise. 
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Nous  vous  avons  oil  l'année  dernière  que  nous 
avions  passé,  avec  le  dépni  tomenl,  une  convention, 
en  vue  de  l'i  xéciilion  d'un  tronçi  n  de  37  kilomètres 
entre  Dijon  et  Saint-Seiiie-I'-Abbaye,  amorce  de  la 
section  qui  devra  relii  r  le  chef-lien  liu  département 
au  groupe  actuel  de  nos  lignes  de  Châtillon  à  Xi- 
gnay  le-Duc  et  Baigneux-les-.luil's,  et  ajouter,  par 
conséquent,  à  la  valeur  de  ce  groupe,  le  bénéfice 
de  la  liaison  à  une  tète  de  ligne  de  l'importance  de 
Uljon.  L'.-\.dm'nislration  supérieure,  sauf  quelques 
modifications  de  forme  peu  im;jortanles.  a  donné 
son  acquiescement  à  celle  convention,  qui  met  à 
la  c'iarge  du  dé[)aitement  la  plus  grande  partie  de 
la  dépoust.  Les  travaux  au  compte  de  la  Compa- 
gnie sont  limités  aux  stalioi.s,  au  téli'phcme,  à 
l'outillage  el  au  matériel  roulaut  el  n'entraîneiont 
qu'une  clépense  évaluée  à  5()  l.0O.)  fran  s. 

Nous  avons  sign  ',  le  22  avril  dernier,  le  traité 
de  rétrocession  de  cette  lign--,  ainsi  qu«  le  cahier 
des  charges  y  afférent.  Nous  les  soumettons  à 
votre  ratification. 

EXPLOITATION 
A.  —  Réseau  d'intérêt  général  (300  kilom.) 

Les  recettes  de  l  exi'rcice  18'.)S  se  sont  élevées 
(impôts  déduits  au  chiffre  total  de  1  (  6  >.7.  3  fr  43c  , 
C'iiiipris  l'inilrninité  spéciale  de  50.000  francs 
prévue  par  l'arlicle  4  de  la  convention  du  l"  dé- 
cembre 18j4,  correspi)udant  à  une  moyenne  kilo- 
iné  rique  annuidle  de  3.547  fr.  tO  c;  au  lieu  de 
3.572  fr.  Il  c.  en  1897 

Les  receltes  provenant  du  trafic  proprement  dit, 
abstractii>n  faite  de  riiulemnite  sprciale  susvisée, 
sont  quelque  peu  iiiféneuies  aux  receltes  corres- 
poiidautes  de  l'exercice  189'.  ;  le  second  et  le  troi- 
sième trimestre,  par  suite  de  récoltes  locales  insuf- 
fisantes, n'ont  pas  répondu  aux  es|)éraiices  que  le 
pp  niier  trimeslrc  avait  fait  concevoir  ;  mais  il 
n'y  a  là  qu'un  accident  et  nous  entrevoyons  de 
sérieux  motifs  d'accroi^senieiil  de  tralic  par  le 
développimient  des  indu- Ires  qui  sont  en  voie 
d'in>tallation  dans  la  vallée  du  Var  et  par  l'elïet 
de  nouveaux  tarifs  Aéy-\  liouicdogués  ou  soumis 
acluellemenl  à  1  hoiuolo^îalion  niiiiisl 'rielle. 

Nos  dépenses  d'exploitation,  jieudant  la  durée 
du  même  exi  rcice,  ont  atteint  le  chiffre  de 
1.191  2()4  fr.  ;-^l  c.  en  augmentation  insignifiante  de 
10  6,3  fr  14  c.  sur  le  cloM're  des  dépenses  de  l'an- 
née précéd  nte,  non  compris  les  dépenses  de  ré- 
fections extraordinaires  qui,  sous  réserve  de  l'au- 
torisation du  Mini  tie  iles  Travaux  publics  ou 
conformément  aux  décisions  déjà  intervenues,  doi- 
vent être  portées,  selon  le  cas,  au  débit  du  fonds 
spécial  constitué  à  cet  eft'et.  en  exécution  de  l'ar- 
ticle 3  de  la  convention  du  1"  décembre  1894,  ou 
au  débit  du  fonds  de  rési;rve  supplémentaire  de 
l'exploitation. 

Les  dépenses  de  cette  nature  se  sont  élevées 
pour  l'exercice  1808  à  170.:;67  fr  49  c,  soit 
116  942fr.  3'i  c.  pour  renouvidleim-nts  des  voies, 
.).213  fr.  76  c.  au  titre  des  d 'p  uses  nxiraordi- 
uaiivs  du  service  de  la  traction  et  48.211  fr.  39  c. 
pour  réieclions  extraordinaires  à  la.  suite  des 
orages  des  deux  années  précédentes.  La  liquida- 
tion définitive  m  sera  laite  lorsque  l'  \dministra- 
tion  aura  statué  sur  nos  d-mandes  déjà  présentées 
ou  que  nous  h  lions  lui  adresser  à  fin  d  aulorisa- 
t  on  d'imputation  sur  le  fonds  de  réserve  spécial 
cr'e  en  vertu  de  l'article  3  de  la  convention  du 
1"  décembre  1894. 

Les  dépense.s  d'exploitation  de  l'exercice  1898  se 
ri'partissent  ainsi  qu'il  suit  : 

1»  Frais  g'néraux  et  servies 
centraux  (part  proportionnelle  aux 
lignes  en  e.xploit.ilion   l'r.  8^.907  £o 

(■)  Voir  L'Ecunuintsie  j:,ui  uf^cen  w  obï-. 
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■J'  Frai>  ilo  fontrôle  de  l'iitat, 
abouiienieiit  au  limbre,  contribu- 
tions, ttc.  (pari  proiiiirtionnellc  aux 

lignes  on  l'xploitaliiiii   148.193  46 

•"•i"  Exploitation  proprement  dite.  291. 909  84 

4"  Matéri.'l  et  traction   426. 3il  f. 

;>  Voie  et  bâtiments   ^35.931  56 

Ensemble  Fr.     1.191.2(i4  31 

Chacune  des  divisions  précédentes,  se  rajipor- 
tant  aux  services  techniques,  se  subdivise  de  la 
manière  suivante  : 

Exploitation  proprement  dite 

Service  central  à  Nice..  Fr.  61.064  01 

Service  des  gares   197.51)4  2'2 

g^Servicc  des  trains  .■   33.251  61 

Total   291.909  84 


Matériel  et  traction 

Service  central  à  DraguignanFr.         20. .560  85 

1 Appointements  du  per- 
sonnel  126.531  33 
Combustibles  des  ma- 
cliines                             174.356  52 

\  Alimentation .  grais- 
l  sage,  éclairage,  net- 
'     toyage  des  machines.         19.772  33 

i  Dépenses  diverses   802  07 

Entretien  et  réparation  du  ma- 
lériol   84.298  45 


Frais 
de 


traction. 


Total . 


426.321 


Voie  et  bâtiments  : 

Sei'vice  central  à  Draguignan  .Fr.     28.941  3q 

Surveillance  et  entretien  de  la  voie  et 
des  bâtiments   206.990  26 


Total.... 


...Fr.    235.931  .56 


Le  nombre  de  kilomètres  parcourus  par  nos 
trains  en  1898  a  été  de  703.490,  un  peu  inférieur  b 
celui  de  l'année  précédente  grâce  à  une  meilleure 
utilisation  du  matériel  et  comme  .conséquence 
aussi  d'un  trafic  aussi  légèrement  inférieur  ;  si  l'on 
compare  ce  chill'rc  à  celui  de  la  dépense  on  cons- 
tate que  le  kilomètre  de  train  est  revenu  à  1  fr.  C93 
chitl're  voisin  de  celui  de  1  fr.  661  réalisé  en  1897. 
savoir  : 

Frais  généraixx  et  services  centraux  Fr.  0.12() 

Frais  de  contrôle  de  l'Etat,  abonnement  au 

timbre,  contributions,  etc   0.211 

Exploitation  proprement  dite   0.415 

Matériel  el  traction   O.OOi^i 

Voie  et  bâtiments   0.33.) 

SomuH!  égale   1.6'.)3 


T^a  progression  du  trafic  s'est  manifesti''e  Ires 
sensible  pendant  les  premiers  mois  do  l'année  cou 
rante.  Les  trains  d'excursions  inaugurés  en  189r) 
donnent  chaque  année  des  résultats  déplus  en  plus 
satisfaisants. 

B.  —  Réseau  d'intérêt  local  du  "Var 

l_  —  Ligne    d'JJi/ères  à  Saint-Rai^liai'l 
(83  kilomètreu) 

Les  recettes  impôts  déduits)  alTérentes  à  celle 
ligne,  pour  l'exercice  1898,  se  sont  élevées  à 
340.671)  fr.  06  c.  représentant  une  moyenne  kilomé- 
trique annuc'lie  de  4.114  fr.  68  c. 

IjU  moyenne  kilométriqucde  l'année  18G7  était  de 
4.051  fr.  03  C. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élevées  pen- 
dant la  nième  année  1898  à  365.837  fr.  24  c,  soil 
4.418  fi'.  45  c.  par  kilomètre  contre  4.417  fr.  79  c. 
en  1897. 

La  recette  kilométrique  de  l'année  1898  dépasse 
de  (>{  fr.  66  c.  celle  de  1897  ;  elle  eût  été  notable- 
ment supiTieure  si  les  inondations  de  l'automne 
dernier  n'avaient  interrompu  noire  exploitation 
pendant  la  prernièi'c  quinzaine  d'octobre  et  n'a- 
vaient occasioniu'  une  perle  de  receltes  qui  n'est 
pas  moindre  de  15ou  20.000  francs.  La  divenseest 
à  peu  près  exactement  la  même  qu'en  1897.  Si  nous 
espérons  réaliser  encore  dans  l'avenir  quelques 
économies  sur  ccrlains  points,  nous  avons  aussi  à 
prévoir  sur  cette  ligne  des  d;i])enses  île  renouvelle- 
Tiicnl  des  voies  dont  l'inqiutation  f'St  venue  pourbi 
première  fois  en  1897  jieser  assez  sérieusement  sur 
le  l)udget  de  l'exploitation.  Nous  devons  également 
compter  parmi  les  motifs  d'augmi^ntation  des  dé- 
jienses  un  (luatrième  train  justifié  |]ar  li'  dévelop- ! 
pen  ent  du  trafic  et  qui  a  été  jiromis  au  (U'parte- 


nient  du  Var  lors  de  la  signature  de  la  transaction 
intervenue  l'an  dernier  entre  ce  département  et  la 
Compagnie.  Ce  quatrième  train  a  été  inauguré  au 
mois  de  juin  de  l'exercice  écoulé.  Nous  signalons 
outin  les  inondations  exce)itionnelles  qui,".à  l'au- 
tomne, ont  pendant  quinze  jours  interrompu  la 
circulation  de  nos  trains  et  coupé  la  ligne  eu  qua- 
tre points  différents.  Ces  divers  motifs  expliquent 
surabondamment  que  les  dépenses  n'aient  pu  être 
diminuées  par  rapport  aux  dépenses  de  1897. 
_  Nous  vous  avons  indiijué,  Tannée  dernière,  qu'à 
l'occasion  des  inondations  dont  nous  venons  de 
parler,  des  instances  avaient  été  engagées  contre 
la  Compagnie  par  des  propriétaires  qui  prétendent 
lui  faire  supporter  la  responsabilité  des  dommages 
que  les  eaux  leur  ont  fait  éprouver.  Ces  affaires 
sont  encore  pendantes  devant  le  Conseil  de  Préïec- 
ture  du  'Var. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  répartissent  ainsi 
qu'il  suit  : 

Frais  générauxetservicescentraux.Fr.     26.444  01 
Fiais  de  contrôle  de  l'Elal,  abonne- 
ment au  timbre,  coniriijutions,  assu- 
rances, etc   34.647  65 

Gares  et  trains    77.997  90 

Matériel  et  traction   129.030  63 

"Voie  et  bâtiments   97.707  05 


Total. 


,  .Fr.    365.827  24 


Le  nombre  des  kilomètres  parcourus  par  les 
trains  sur  cette  ligne  en  1898  a  été  de  228.315, 
supérieur  de  25.000  an  nombre  réalisé  l'année 
pri'cédente,  à  cause  de  la  mise  en  circulation  du 
quatrième  train  pendant  les  six  derniers  mois  de 
l'exercice  l'-coulé  ;  et,  malgré  les  causes  spéciales 
d'auginenlation  que  nous  vyus  avons  signalées  en 
ce  cjui  touche  les  dépenses  d'exploitation,  le  pris 
de  1  fr.  799  par  kilomètre-train  en  1897  est  des- 
cendu à  1  fr.  602  en  1898. 

//.  —  Ligne  de  Cogolinà  Saint-Tropez  [9  kil.  260) 

Les  recettes  (impôts  déduits"'  effectuées  sur  cette 
ligue  pendant  l'année  1898  se  sont  élevées  à 
45.636  îr.  44  c,  représentant  une  moyenne  kilomé- 
trique annuelle  de  4.928  fr.  45  c,  au  lieu  de 
4.987  fr.  16  e.  en  1897. 

Les  dépenses  d'exploitation,  qui  étaient  en  1897 
de  45.194  fr.  66  c,  se  sont  élevées  en 
1898  à   Fr.     .50.699  51 


3.605  86 


se  décomposant  comme  suit  : 

Frais  généraux  et  services  cen- 
traux  Fr. 

Frais  de  contrôle  de  l'Etat,  abonne- 
ment au  timbre,  contributions,  assu- 
rances, etc   1.777  80 

Gares  et  trains   14.955  55 

Matériel  et  traction   24.389  40 

Voie  et  bâtiments   5.970  90 

Total   Fr.     .50.699  51 


Les  résultats  do  l'exploitation  se  résument  pour 
l'exercice  1898,  comparés  à  l'année  précédente,  en 
une  diminution  des  recettes  de  544  fr.  66  c,  et  une 
augmenlation  de  dépenses  de  5.504  fr.  85  c.  Ces 
diffiirences  sont  dues  aux  causes  déjà  indirjuées 
pour  la  ligne  d'Hyères  à  Saint-Raphaël:  suppres- 
sion ou  diminution  du  trafic  pendant  la  première 
ipiinzaine  d'octobre  —  augmenta  lion  du  nombre 
des  trains  (ijuatre  trains  journaliers)  nécessitée 
par  la  mise  en  service  du  quatrième  train  sur  la 
ligne  principale,  toutes  causes  qui,  sur  une  ligne 
de  10  kilonu^tres,  prennent  aussitôt  une  importance 
relative  iieaucouj)  plus  considérable  que  sur  une 
ligne  de  80  kilomètres, 

Le  nombre  des  kilomètres  parcourus  par  -les 
trains  en  1898  sur  la  ligne  de  Cogolin  à  Saint- 
Tropez  a  été  d(^  41.330  correspondant  à  une  dépense 
de  1  fr.  226  iiar  kilomètre-train  au  lieu  de  1  fr.  438 
en  1897. 

Celt(^  diminution  s'explique  par  le  fait  que, 
SU)  tout  sur  une  ligni'  aussi  courte,  la  dépense  ne 
varie  pas  proportionnellement  au  nombre  de 
kilomètre-trains. 

C  —  Réseau  de  la  Côte-d'Or  (210  kilomètres) 

Les  rsceltes  de  l'exercice  1898  se  sont  élevi'es  au 
chiffre  total  de  503.434  fr.  (54  c.  (impôts  déduits), 
correspondant  à  une  moyenne  kilométrique  an- 
nuelle de  2.407  fi'.  58  c.  La  inème  moyenne  pour 
l'exercice  précédent  était  de  2.411  fr.  68. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élevées 
pendant  l'exercice  1898  à  646.3.52  fr.  10  c,  soit  à 
3.091  fr.  Il  c,  par  kilomèlKe  de  ligne,  dépense 
supéi-icure de  90  fr.  46  c,  à  celle  de  1897, 


Cette  augmenlation  tient  à  diverses  causes  : 
penses  supjjléinentaires  occasionnées  par  l'exp' 
talion  du  raccordemeat  de  Semur  et  qui  vont  l'^L 
l'objet  d'un  règlement  spécial  avec  le  départe 
—  accroissement  normal  dos  dépenses  de  re 
vellements  des  traverses,  etc.. 

Ces  dépenses  se  répartissent  ainsi  qu'il  suil  : 

Is''  réseau     2»  résea 

Frais  généraux  —  _ 
et   seiiïiccs  cen- 
traux Fr.    41.820  70   29.831  90  11.988 

Frais  de  con 
trôle  de  l'Etat, 
impôts,  assuran- 
ces, etc  

Service  de  l'ex- 
ploitation  170.169  87  132.682  17 

Matér.  et  trac- 
tion  238.577  59  169.634  38 

Voie    et  bâti- 
ments  143.018  04  105.250  20 


52.765  SO   41.289  97 


11.475  p! 

lo 

37.487  b 
68.9431 
37.768 


Totaux...  6i6.3o2  10  478.688  irfi  167.663 
646.3.52  10 

Le  nomI)re  des  kilomètres  parcourus  par 
trains  sur  les  diverses  lignes  de  ce  réseau  a  été^ 
464.452  en  1898,  ce  i|ui  correspond  à  un  prix  i 
1  fr.  392  par  kilomèlre  train  au  lieu  de  1  fr.313  t 
1897  ;  augmentation  qui  tient  aux  motifs  déjà  iie 
qués  plus  haut  et  aussi  à  ce  que  par  un  ineilii 
aménagement  des  trains  et  une  meilleure  niiii-^ 
lion  du  matériel  le  nombre  des  kilomèlres-lrnin 
diminué  de  près  de  2  0/0  bien  que  le  nonilm'  il 
kilcunètres  exploités  soit  augmenté  de  lO/o. 

Des  lahleaux  annexés  au  présent  rappoi  l  de 
nent  pour  toutes  les  lignes  le  détail  des  reci'tli^s. 

Situation  financière 

La  situation  financière  de  la  Compagnie  vih-  - 
exposée  d'une  façon  détaillée  par  vos  Commissairi 
qui,  dans  leur  raïqiort,  analysent  le  bilan  au  31  d 
cembre  1898  et  vous  fournissent  des  expiicatioi; 
sur  les  principaux  chapitres  de  l'actif  et  du  passi 
Nous  n'aurons  à  y  ajouter  que  quehjues  obserV 
lions.  j_. 

Il  n'a  élé  procédé,  en  1898,  à   aucune  émissil  si 
d'obligations.  Le  département  du  Var  s'étant  libœia 
vis-à-vis  de  nous  de  la  i)resque  totalité  de  sadet{ 
les  ressources  qui  nous  ont  été  ainsi  fournies  woi 
ont  per mis,  après  avoir  complètement  rembour» 
l'avance  temporaire  qui  nous  avait  été  l'aile  par  ne 
ban([uiers,  de  mettre  en   distribution,  cnuformi 
ment  à  la  décision  que  vous  avez  prise  dans  vofi 
dernière  Assemblée  générale,  les  dividendes  d{ 
exercices  1895.  1896  et  1897,  dont  le  paiemenl  avafa 
dû  être  ajourné  jusqu'à  la  solution  des  ditliculti 
pendantes. 

(jes  ressources  nous  ont  permis  également  d 
continuer,  sans  emprunt  nouveau,  les  travaux  e 
cours.  Mais  en  prévision  de  la  construction  pn 
chaîne  de  la  ligne  d'Hyères  à  Toulon,  nous  avon 
dù  nous  préoccuper,  dès  maintenant,  des  voies  (' 
moyens  nécessaires  à  l'exécution  de  ce  projet  ( 
noiis  avons,  en  conséquence,  adressé  à  M.  le  Mi 
nistre  des  travaux  publics,  à  la  fin  du  mois  de  dé 
cembre  dernier,  une  demande  d'émission  d'obligi 
lions  pour  une  somme  de  1.331.925  francs. 

(jctte,  somme,  jointe  à  celle  d'environ  1.256.O0 
francs  qui  nous  reste  à  émettre  sur  l'autorisatio 
ministérielle  précédente  en  date  du  31  août  189; 
nous  mettra  à  même,  le  moment  venu,  d'exécuté 
les  travaux  de  construction  de  cette  important 
section  qui  doit,  croyons-nous,  apporter  de  trè 
sérieux  éléments  de  trafic  à  notre  ligne  du  littora 

Lo  fonds  d'amortissement  des"  actions,  qu: 
figurait  au  dernier  bilan  pour  94.184  fr.  75  c,  a  et 
employé,  conformément  à  l'article  53  de  nos  statuts 
au  rachat  sur  lo  marché  de  2î-5  actions  dont  l'an 
nulation  a  porté  à  488  le  nouLbre  total  de  no 
actions  amorties  au  31  décembre  1898.  L'annuité  d 
34.0t)0  fr.,  inscrite  au  débit  du  compte  de  liquida 
tion  de  l'exercice  18^8,  va  être  employée  dans  le 
mémos  conditions. 

Le  foiids  de  réserve  spécial  d'exploitation  créé 
pour  le  réseau  d'intérêt  général,  en  cxécutiau 
l'article  3  de  la  convention  du  1»"'  décembre  ISM 
nrésentait  au  31  décembre  185)7  un  solde  crédit» 

  Ft.    62.384  f"' 

Ce'soldé  s'est  accru  de  l'annuité  afférente 

à  1898,  soit   74.961  d' 

ce  nui  donne  au  31  décemhre  1898,  un  

total  de   Fr.  137.345  7 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


a  rosorve  dVxploitalion  suppU'ineulaiiv,  .lui 
t  de  i;W.>.K)-2  rr'  -2)  c,  a  été  portée,  .f 
ie  ivcUttcation  déoritarcs,  a...  1t,  13b., 220.' 
{ensemble  de  ces  deux  leseryes  pre- 
t  ainsi  une  disponibilité  lolalc  de  -'/(..OeS  'i  i 
es  deslinée  (x  faire  face  aux  dépenses  déjà 
es  Bour  lesquelles  les  demandes  .1  imputation 
elsnires  ont  été  ou  vont  être  prochainement 
essées  i\  l  Adniinistratiun  suptîneure. 
tes  inpulations,  que  nous  ferons  con  ormement 
fdéc  sions  ni.niUerieUes  y  relatives.  absori,eront 
iseml.lablenicnt  la  pres.iue  totalité  dos  provi- 
ns faites. 

.e  coniplo  de  licpiidation  de.  I_8n8  fait  ressortir, 
pnnlnU  net  de  cet  exercice  a  o89.b0/  fr.  o-.  c., 
iQction  faite  de  toutes  charges  et  après  prelevo- 

«\)e  l'annuité  afférente  ù  lamortisscment  des 

»^^De' la  somme  attrilm^'c  au  fonds  de  réserve 
■cial  dV.'iploilation  en  exécution  delà  convention 
1«'  décembre 

îe  produit  net  de  580.607  fr.  55  c.  comprend  une 
nine  de  :Vi.471  fr.  l  i  provenant  des  intérêts  dus 
r  le  d.-parlement  du  Var,  pour  Tannée  1898,  en 
1u  de  la  transaction  du  5  février  1898. 
D'autre  part,  par  application  de  cette  même  trans- 
ioii  la  -Jarantie  due  pour  1808  eu  ce  qui  con- 
nue la  iijine  d'Hvéres  à  Saiut-Haiihaél  a  ét<> 
Tienée,  pour  la  première  fois,  au  maximum  de 
».0;tO  francs  au  lieu  de  530.774  fr.  12,  chiffre 
'àurHit  donné  la  convention  anté-rieurc. 
>  solde  reporté  de  l'exercice  préce- 

its'élevant  à   If -''  'l,  }z 

y  ajoutant  le  produit  do  1808,  soit.   oSO.bO,  5.j 


obtient  un  total  disponible  de..  Fr.  730  al'i  (57 
e  nous  vous  proposons  de  répartir  de  la  façon 

Réserve  légale  (5  0  0  sur  580.607  55)  20  480  38 
Dividende  "lie  1898  :  12  fr.  par  action, 

r  40.512  actions  non  amorties   o".i4.144  » 

V  reporter  à  nouveau  


DEUXIKMK  HKSOLUTlOX 
L'Assemblée  Générale,  contorménu-nt  à  l'arl.  12 
des  Staluls.  aprrouve  :  ,  ■  i 

1»  Le  Iraité  de  rétrocession  et  le  caliier  cies 
charces  y  annexé  sigu.'s  les  22  et  2ti  août  18.)0  entre 
la  Compagnie  et  le  Préf.'l  de  la  Gote-d  Or  et  con- 
cernant l'exploilalion,  rentrelieu  et  une  partie  des 
travaux  et  fournitures  de  premier  établissement  de 
la  lij,'ne  de  tramway  de.  Dijon  à  Saint-Seine-i  Ab- 

'WYO;  .     ,  ,  , 

2»  Le  traité  de  rétrocession  signe  les  2-)  avril  et 
l"- mai  1800  entre  la  Compagnie  et  le  Prelet  de  la 
Côte-d'Or  et  concernant  l'exploilalion,  lentrelien  et 
une  partie  des  travaux  el  fournitures  de  premier 
établissement  de  la  ligne  de  tramway  de  Mornay  a 
Champlitte. 

-  TROISIÈME  RÉSOLUTION 
L'Assemblée  Générale  ratifie  la  nomination  faite 
à  litre  provisoire  par  le  Conseil  d'administ'-ation, 
conformément  à  l'article  20  des  Statuts,  et  nomme 
administrateur  pour  cinq  ans,  en  remplacement  de 
■\1.. Joseph  Gav:  M.  René  Picard,  ancien  chef  ae 
l'exploitation  de  la  Compagnie  Paris-Lyou-Medi- 
terranée,  actuellement  Conseil  de  la  même  Compa- 
gnie. 

QUATRIÈME  RESOLUTION 
L'Asseiliblée  Générale,  en  conformité  des  ar- 
ticles 30  et  32  des  Statuts,  nomme  Commissaires 
pour  l'exercice  1890,  :MM.  Brueyre  et  Loubery  qui 
acceptent. et  hxe  àl..jO:)  francs  la  rétribution  allouée 
à  chacun  d'eux.  Ils  pourront  exercer  leur  mandai 
ensemble  ou  séparément,  chacun  pouvant  agir  seul 
dans  le  cas  où  Tun  d'eux  viendrait  à  manquer  ou 
être  empêché. 


juin.  1  h.  —  Compagnie  du  Zambéze.  —  A 

Lisbonne.  .    , 

juin,  2  h.  1 '2.  —  Compagnie  du  Port  de 
Bizerte.  —  78,  rue  d'Anjou.  _ 

iiiin,  3  h.  —  Banque  Petitjean  et  Cie.  — 
12,  rue  Montmai-lre.  ■,     „  * 

31)  juin,  3  h.  —  Chemins  de  fer  de  Porto- 
Rico.  —  A  Madrid.  .,    ^  •  j 

3U  juin.  3  h.,  extr.  —  Tramway  électrique  de 
Paris  à  Romainville.  —  2'i,  boulevard  des  Ca[iu- 

""«nuin.  'i  h.  Société  d'HéracIée.  —  21,  nu- 
do  Londres.  .  . 

30  juin.  3  h.  —  Compagnie  française  des  Mé- 
taux. —  8,  rue  d'Alhéues. 


Total          Fr.   7;so.v!l'i  cû 


>;ous  aurions  eu  cette  année  à  vous  demander  le 
louvelleinent  des  pouvoirs  de  M.  .Joseph  Gay, 
nt  le  mandat,  par  mite  du  roulement  établi , 
vait  exnirer  en  1809:  mais,  appelé  récemment  à 

présidence  du  C  inseil  d'administration  de  la 
>mpaguie  des  chemins  de  fer  de  l'Ouest,  il  s'est 

obligé,  à  son  très  grand  regret,  de  nous  remet 
!  sa  démission,  pour  se  consacrer  entièrement  à 
3  nouvelles  fonctions. 

Tout  en  comprenant  les  motifs  qu"i  ne  permet- 
ent  pas  à  M.  Gav  de  conserver  ses  fonctions 
as  notre  Compagnie,  nous  avons  tous  éprouve 
ii  plus  vifs  regrets  de  le  voir  obligé  de  se  séparer 

nous.  :M.  Gav  nous  avait  donn  -,  dans  les  cir- 
nstances  les  plus  difliciles,  h;  précieux  concours 

sa  haute  aulorité  et  de  sa  grande  expérience 
>us  n'avons  pas  besoin,  d'ailleurs,  de  vous  rap 
1er  ^b'ssieurs.  les  éminents  services  qu'il  a  reii 
is  à  notre  Compagnie  ;  vous  l'avez  vu  à  l'œuvre 

nous  avons  la  certitude  que  vous  vous  associerez 
nous  pour  lui  adresser  le  témoignage  de  notre 
■;s  vive  reconnaissance. 

|M.  HippolyteSuquet,  qui  d.'puis  longtemps  deja 
Uaboreà  nos  travaux,  a  bii-n  voulu  assumer  la 
iche  de  présider  notre  Conseil  et,  pour  occuper  la 
ace  devenue  vacante  par  le  départ  de  M.  (iay. 
tus  avons  fait  clioix,  conformément  à  l'arlicle  '20 
;  nos  slaluts.  de  M.  René  Picard  qui,  tout  réccm- 
ent  encore,  remplissait  à  la  Compagnie  de  Paiis- 
,-ou-M -diterranée  les  haute  fonctions  do  chef 
■xploitalion.  La  collaboraticni  de  M.  Picard  noas 
ra  précieuse  et  c'est  avec  confiance  que  nous  sou- 
etlons  ce  choix  à  votre  ralitii  atioii. 

Vous  aurez  enfin.  Messieurs,  à  nommer  les 
îmmissaires  chargés,  conformément  à  la  h'i  du 
juillet  18t)7,  de  vérifier  les  comptes  de  1890  et  à 
ter  leurs  émoluments. 


OFFICIERS  WIINISTÉRIELS 

 ■ — « — 

VILLE  DE  PARIS 

iï\;'pr.tiSl;:.>''S  3  TERRAINS 
RDI!  MOMIIAIÎTRE  l^li^"^,^ 

l'angli'  .Surf. '-'30111. Slteiiv.iliseà  prix,  l.oOO  Ir.le  m. 
mir  m'H  I]IIII3>  '  irue  Notre-Dame-des- 
\\\}h  UrjAIJ.UlJsi  Victoires langle..  Surface 

«7  111  10  environ.  Mise  à  prix,  1.500  fr.  le  mètre. 

'  m  mmm  uSto'^^^sss^i 

Surface  337  mètres  env.  Mise  a  prix,  l.oHO  Ir.  le  m. 
S'adr.  auxnol.:  M"*  Delorme,  1 1 ,  r.  .\ub<>r,  et  M  ahot  de 
la  (^uéraiitcmnais,  14,  r.  des  Pyramides, dép.  de l'ench. 
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PREMIÈRE  RÉSOLUTION 

T.'.Vssemblée  Gi'nérale,  après  avoir  entendu  le 
;  l  des  Commissaires,  approuve  le  bilan,  les 
■s  et  le  rapport  qui  lui  sont  présentés  par  le 
1  d'a<lniiiiislrali(m. 

.)ns''(pirni-f,  elle  fixe  à  12  francs  par  action 
>     is  non  déduits  le  dividende  afférent  à  l'exer- 
^ce  ISOH;  ce  dividende  sera  mis  (sn  paiement,  sous 
î'duction  des  impôts  établis  parles  lois  de  finances, 
'  '  juillet  prochain. 


ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 

2i  juin,  3  h.  1/2.  -  Mines  de  Cuivre  d'Aguas- 
Tenidas.  —  18,  boulevard  Montmartre. 

•^4  juin,  3  h.  —  Compagnie  française  des 
Mines  du  Lauriutn.  —  l'i.  cité  Rougement. 

24  juin,  4  h.  —  Compagnie  d'Eclairage  De- 
na~yrouze.  —  2,  rue  Hippoly te-Lelias. 

2'i  juin.  8  h.,  extr.  —  Société  commerciale 
d'Automobiles.  —  77  hii.  avenue  de  la  Grande- 
Armée.    „ .    .  .  r- 

12/2i  iuin,  3  h.  —  Société  hellénique  du  Ca- 
naf  de  Corinthe.  —  A  Allièiics. 

2i>  juin,  4  h.  —  Compagnie  électrique  du  Sec- 
teur de  la  Rive  gauche  de  Paris.  —  124,  boule- 
vard Sainl-dermaiii.  ^ 

•>7  juin.  11  h.  —  De  Zuid  Afrikaansche  Fa- 
brîeken  'Voor  Ontplofbare  Stoflen  Beperkt.  — 
A  Pretoria.  .  j 

27  juin,  2  h.  —  Compagnie  française  de  Ma- 
dagascar. —  14,  rue  iW  Milan. 

25  juin,  3  h.  —  Etablissements  français  des 
Mines  d'or  de  l'Uruguay.  —  10,  rue  Blanche. 

2Siuin.  3h.  12.  —  Mines  de  fer  d'Aïn-Oudrer. 

—  m,  ruû  de  Provence. 

28  juin,  3  h.  1/2.  —  Chemins  de  fer  de  la  pro- 
vince de  Santa-Fé.  —  tiii,  rue  de  la  Chaussée- 

^  28 'juin.  2  h.  —  Banque  Générale  de  Madrid 
en  liquidation! .  —  A  ^Madrid. 

28  juin,  4  h.  —  Sels  Gemmes  et  Houilles  de 
(la  Russie  Méridionale.  —  5,  rue  La  Boëtie. 

28  juin,  1  h.  —  Banque  Impériale  Ottomane. 

—  A  Londres. 

28  juin.  3  h. —  Compagnie  Madrilène  d  Eclai- 
rage" et  de  Chauffage  par  le  Gaz"  —  A  Madrid. 

28  juin,  11  h.  —  Société  Immobilière  d'Algé- 
rie. —  '72.  boulevard  llaussmanu. 

28  juin,  Il  h.  —  Crédit  Mobilier  Espagnol. 
A  Madrid.. 

20  juin,  4  h.  —  Société  ottomane  des  Che- 
mins de  fer  de  Be.yrouth-Damas  Hauran  et 
Biredjik  sur  l'Euphràte.  —  8,  rue  d'Athènes. 

20  juin,  3  h.  12.  —  Compagnie  française  de 
Chemins  de  fer  Vénézuéliens.  —  15,  avenue  Ma- 
tignon. ^         .  , 

20  juin,  3  11.  1  2.  —  Compagnie  française  des 
Câbles  télégraphiques.  —  :!S,  avenue  de  l'Opéra 

20  juin,  3  11.  —  Compagnie  générale  TranS' 
atlantique.  —  (i,  rue  Auber. 

20  juin,  1  h.  12.  —  Compagnie  française  des 
Eaux.  —  Au  Grand-Hôlel. 

29  juin,  2  h.  —  Société  Franco-Portugaise  des 
Eaux.  —  Au  Grand  i lôlel. 

20  juin,  4  h.  —  Société  générale  française 
de'  Télégraphes.  —  38,  avenue  de  l'Opéra. 


Les   Paysans  et  la  Question   paysanne  en 
France    dans  le  dernier  quart  du  X'VIII" 
siècle,  par'N.  Karéie-w,  professeur  d'histoire  à 
l'Université  de  Saint-Pétersbourg;   traduit  du 
russe  par  ^Slllo    Wovnarowska  ,   licenciée  ès 
sciences  sociales.  —  1800.  Paris,  V.  Giard  et  E. 
Brjère,  éditeurs.  Un  vol.  in-8.  Prix  :  12  fr. 
De  même  que  la  question  ouvrière  domine  le 
xix"  siècle,  le  siècle  de^  ouvriers,  comme  a  dit 
Gladstone,  de  même  la  question  paysanne  a  été  le 
problème  fondamental,  non  résolu,  de  l'ancien  ré- 
gime finissant.  Et  cependant,  dans  les  grands  tra- 
vaux consacrés  par  JIM.  Bounemère,  du  Cellier, 
Dareste  de  la  Chavanne,  Doniol,  Leymarie  à  l'his- 
toire des  classes  rurales  en  France,  le  xviu»  siècle 
est  la  période  la  moins  étudiée.  Le  iirèsent  ouvrage 
est  particulièrement   consacré  à  la  question  pay- 
sanne dans  le  dernier  (piart  du  xviu"  siècle,  de 
17  74  à  1793,  bien  ([u'en  traits  saillants  l'auteur  ait 
montré,  eu  s'appuyant  sur  les  travaux  antérieurs, 
l'évolution  de  la  condition  des  terres  et  des  pay- 
sans. Toute  cette  histoire  était  jusqu'ici  i-iicore 
enfoncée  dans  nos  arcliives,  sauf  de  rares^  pièces 
publiées  depuis  une  vingtaine  d'années.  M.  Karéiew» 
n'a  pas  seulement  consulté  tons  les  travaux  écrits 
sur  celte  question  (ou  en  pourra  juger  par  son 
excellente  bibliographie  générale,  qui  i  e  contient 
pas  moins  do  27  pages  de  petit  texte',  il  ne  s'est; 
même  pas  contenté'  des  sources  imprimées  do  nos 
bibliothèques,  il  a  compulsé  nos  «  archives  natio- 
nales »,  la  section  di  s  manuscrits  à  la  Bibliothèque 
Nationale  el  un  certain  nombre  de  collections  par- 
ticulières. 

l^ouvrage  est  divisé  on  sept  parties  respective- 
ment consaci'i'es  :  aux  relations  des  seigneurs  et 
des  pavsans:  delà  bourgeoisie  eldes  paysans;  de 
l'Étal  et  des  i)avsans  :  à  la  situation  générale  des 
paysans  avant  la  Révolution  ;  à  la  question  pay- 
sanne ;  aux  projets  et  essais  de  réformes  ;  aux 
élections  aux  Etals  généraux  et  aux  cahiers  de 
1780  sur  la  question  ;  à  la  solution  donnée  à  la 
queSlion  pavsanno. 

Il  est  impossible  de  donner  dans  ces  quelques 
lignes  même  un  aperçu  de  l'iinportance  de  la  ques- 
tion étudiée,  de  l'abondance  el  de  la  sûreté  des 
documents  mis  en  ceuvre,  de  la  solidité  et  de  l'ori- 
ginalité des  vues  do  l'auteur.  Nous  renverrons 
simplement  au  bel  éloge  qui  a  èt  '  fait  di^  l'édition 
russe  de  ce  livre  à  l'Acad  'mie  des  Sciences  morales 
6t  politiques,  el  aux  remarquables  articles  qu'y  a 
consacré  Alfred  Manry  dans  le  Journal  des  Sa- 
vants. . 


Vient  do  paraître,  chez  Firmin'-Didot  et  G'",  56,  rue 
•lacob,  Paris  : 

La  Vie  amiiriraine  :  Ranches,  Fermes  et 
Usines,  par  Paul  de  Rousiers.  423 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURRE   riNANCIÇRE    OE  RERLIN 


Fo[id&  d'Etat 

Consol.  rriisa.  3  0/U  

Rnr»-  Orient  I  0/n  

Exléri>-ure  Espagnole  

B  oii^  roiB  

Turc  IV  

rulien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Sothard  

Nord-Est  Suisse  

M«ri«Dhour){  

Varg.-Vi'énn»  

Banques 

Crédit   

Discon  to  

Darmslacil-KtLk  

Berl-Hauilels  

Drosde-Hank  

National-Hanb  

Change  sur  Paris  8  jours. 

—  —    Loiio'res  — 

—  —    Vienne  — 

—  Pétersbourg  3  mois 
Riiobles  comj.tanl  

—      Mn  r^>nrant  , 
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BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fouds  d'Etat 

Consolides  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Meiicain  6  0/0  

Tuic  I  

—  li  

—  IV  

Egypte  Uniriée  

ttrec  Monopole  ,   

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Kxt.  4  0/0  

Hongrois  
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Banque  de  Houinauie  

Siiea  
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Rio-Tinto  
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North  Hrit  


Argent  en  barres. ...... 

Change  sur  Pans  
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BOURSE,   FINANCIERE    DE  VIENNE 


Fonds  d'Klat 
Autriche  Keule  Oi  

—  —  Argf^nl  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Oi  
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BOURSES  FINANCIERES  DE  B'YUXELLES  &  D'ANVERS 


BOURSES  FINANCIERES  L»E  IVIADRIO  &  BARCELONE 


Maui  id 
Dette  Inler.euiB  i  O/O  

—  Lxleneuie  4  0/0  

Amortis»alila  i  0/0  
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.'OS  2  a 

•208  3  . 

08  '  5 

07  85 

2u7  9o 

07  :o 

—     sur  Berlin  

.'3  55 

123  47 

123  52 

123  5^i 

123  5 

23  42 

—     sur  Londres  

■ib  2f^ 

25  26 

25  26 

■25  27 

25  -i't 

25  22 

00  20 

100  22 

100  20 

10  1  2, 

100  1 

Ot  15 

Anvers 

100  22 

100  25 

loO  25 

loo  2^ 

Il  2  20 

100  17 

—     sur  Berlin  

123  10 

123  35 

123  4 

123  45 

123  3 

23  30 

—     sur  Londres  

25  25 

ib  26 

25  2? 

25  27 

•25  2.< 

25  ï4 

BOURSES  FINANCIERES  OE  ROME  ET  OE  GENES 


Kome 

17  mal 

2  mai 

31  . 

a  1 

1  <  m  11 

14 1 u.u 

^Ijoin 

Rente  Italienne  4  0/0  

lo2 

47 

102 

3 

102  y . 

U)2  8 

10.! 

67 

Ih.  de  fer  Méditerranée  act. 

601 

eO) 

1) 

604 

U06  » 

60  i  II 

lOO 

» 

—       Méridionaux  act. 

"75 

50 

<74 

77» 

783  iO 

8  1  ■ 

,80 

)) 

966 

960 

980 

loi  1  » 

10  2  . 

195 

» 

10,) 

50 

10  1 

5 

loi 

lui  50 

loi  ., 

loi 

» 

Gomp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

484 

n 

i74 

480 

5 14  » 

il2  , 

)l7 

50 

0 

12  -2)  .1 

1220  .. 

12-25 

1260  11 

1240  , 

l210  >) 

k6 

8r, 

1  6 

92 

lo7 

■j6 

l,i7  i  2 

107  05 

|.)7 

35 

26 

93 

■:6 

.)3 

27 

03 

.6  98 

•27  1. 

-'7 

05 

m 

05 

131 

75 

132 

2 

l31  »5 

3i  95 

32 

10 

Gênes 

lo2 

4; 

lOJ 

iO 

102 

7 

l  '2  i-2 

02  â 

02 

.0 

Cluminsde  fer  Méridionaux 

774 

771 

50 

781 

iS;  50 

779 

r,9 

106 

95 

1j6 

92 

lo7 

27 

107  cl 

107  L 

o7 

42 

—       sur  Unrlin  

131 

75 

131 

83 

132 

25 

132  » 

13;  Il 

1  2 

45 

BOURSE  FINANCIERE 

DE  SAINT 

-PETSRSBOUBG 

V.M.BUC» 

17  mai 

2ni 

ai 

3i  mai 

7  jinli 

1  l.)uiil 

2l.iuin 

Russe  4  %  9l  O'apiorj  

100 

lO  1 

ol 

luO 

100  .SI 

lou  3, 

liiU 

12 

Banque  de  Commerce  exlé 

109 

lOS 

4o5 

50 

40.)  .,0 

i03  .. 

il  4 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb. . 

712 

7l2 

;(0 

11 

7.0  . 

;ii3  ., 

Oi 

—    lutern.  de  Sl-Pétei's. . 

.d48 

550 

5,i5 

5  3  1, 

538  II 

.539 

Russe  i  Yi  %  vai.  de  Cr.  1. 

152 

152 

152 

152 

52 

Change  sur  Paris  

37 

15 

37 

10 

37 

1" 

37  1.1 

37  3 

37 

27 

94 

40 

93 

75 

93 

70 

V.3 

91  0. 

.)4 

» 

15 

45 

70 

15 

r>l 

15  71 

15  8- 

15 

80 

BOURSE   FINANCIERE   OE  GENEVE 


V41.K0KS 

Ueueve  avec  lois  3  %  . . . 
Fédéral  1890  3  ]/.,  %.... 

-  1889  8  J4  %  

—  Ch.  de  fer  3  %. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres... 


17  mai 

2  1  ,,,ai 

U  mai 

;  juin 

1  i  j  1 1  i  1 1 

2ljian 

103 

.0 

103 

7j 

li<3  50 

lO  ,  )i 

Ui  2 

1  4  50 

98  50 

5  , 

102 

mt 

100  50 

t  ,1  ). 

100  50 

100  37 

v9 

50 

98 

rO 

9»  30 

3<  50 

99  » 

19  40 

96 

3o 

96 

30 

96  02 

9J  25 

1-d  .,7 

96  05 

100 

60 

lOO 

58 

100  ,  6 

100  58 

100  5 

100  51 

25 

3 

25 

3, 

25  31 

■25  35 

■25  a,> 

■25  31 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  Kialata) 


VAl.KUK.S 

TaûaCH  OLlomaub   L, 

Pièce   

Ottoman  4  0/0  3«  groupe.. 

Parité  à  Pans  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman  L. 

Change  sur  Pans  3  mois... 
—      sur  Londres  3  mois. 


17  mai 

24  mai 

a  mai 

7  J  K.ll 

.4, .11.. 

ilj  un 

1) 

» 

1) 

1) 

87  15 

87  16 

8;  14 

87  11 

87  17 

87  16 

25  24 

■4b  18 

25  15 

25  2) 

25  1. 

25  06 

)) 

133  12 

» 

130  25 

132  2. 

130  -1: 

2  <  7 

25  75 

6  1/ 

6  lo 

6  1; 

6  2 

6  2 

6  20 

22  97 

22  98 

23  . 

23 

9 

>!  98 

109  30 

109  2:, 

1,  y  2.' 

109  2 

1  9  2 

io9  22 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atofaison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey.. 

Central  Pacilic  

Miiwankee  

Illinois  Central  

Lake  tiliore  

Louisville  et  Nasville. 

Ené  

New-  Vork  Central . . . . 
Northern  Pacitic  préf. 

Re  uliug  

Oiuou  Pacilic  

\\'ab.ichSt-Louispref. , 
Change  sur  Londres.. 

—  Pans  

Ci  ,1e  LaDdeni  sur  Londres.... 

Cun  r ;  

Argent  


17  mai 

i4  mal 

3i  mai 

7  jui.i 

14  juin 

21  juin 

113 

K 

113 

ua 

1 

113 

113 

% 

113  % 

18 

% 

17 

'/'i 

17 

18 

17 

%. 

17 

98 

"/* 

S/ 

,8 

98 

h 

9J 

h 

93 

y. 

96 

9j  % 

112 

111 

1.4 

116 

I16 

% 

116 

53 

51 

% 

49 

5i 

'A 

51 

w 

50 

12i 

î" 

122 

'h 

U2 

i 

l-4l 

'A 

I26 

% 

126 

11  1 

'h 

1I2 

'A 

tu 

113 

A 

1 12 

% 

112 

lys 

2U2 

2,.3 

203 

w 

2u6 

06 

6,> 

% 

65 

61 

67 

% 

67 

\ 

66  K 

12 

% 

12 

12 

'À 

12 

% 

12 

\ 

131 

% 

130 

\ 

uy 

1.10 

A 

131 

% 

M  % 

77 

75 

\ 

7o 

76 

75 

% 

19 

\ 

19 

% 

19 

% 

20 

w 

21 

2U  % 

43 

'A 

41 

a. 

41 

41 

h 

40 

\ 

3i  % 

21 

\ 

19 

19 

■'/» 

iO 

>» 

2O 

Vh 

is^  'A 

Lî)5 

'A 

1.85 

1.85 

% 

i.88 

% 

,  .80 

% 

1.85  % 

\ 

,.19 

% 

..  '8 

7. 

. 

).l3 

,.i8 

■1/ 
,ll 

>■  '8  //. 

i.88 

..s8 

1 

/a 

i.8s 

'/4 

1.85 

...8 

H 

,.>s  y. 

18 

% 

1> 

18 

\% 

18 

% 

.8 

\ 

61 

61 

A 

61 

% 

'A 

bO 

60  % 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 
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MARCHÉ  OFFICIEL  DE  PARIS 

Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  i  la  Bourse  de  Paris 


I  imioii 

619( 


KKN'l'KS 
A  PAYEB 


FriDCi 

'.56. 041.91; 

llti  599  86 

•2Ï7.638  39< 

i5878  810.280. \1'> 
;9'2.096  «ll.il«500lr 

I  105.900  oM.<«100lr 
.(9.18-2  «hl.ile  50  Ir 

II  10  000    500  35' 


K  %1894  (ano.4y,)j  J«^™p«; 


Tunis  3%  1892(gar.France.Cpi 
\nnani  et  Tonkin  8  1/8  0/0 

gar.  France)  Terme. 

vladagascar2V4  p:'«Fr»nce.Cpi 
Indo-Chine  3  1/2  0/0.  


Tll. 

Il  Ulrai 

10  m 

ter» 

ni  l'iQ 

50{ 

50( 

i.i4.t6l 

100 

loi 

1  IU'280 

iOt 

iOi 

» 

IÛ( 

lui 

.61  547 

501 

501 

.!o!9.0  9 

dO( 

5(1' 

iU( 

4  0 

» 

10( 

100 

ne  =250 

100 

«111 

10(1 

loi 

189  679 

500 

501 

iO( 

lut 

1162.115 

10( 

U)i 

1-159.650 
,1517548 
|<fi4  l'i'i 
I 782552 
187.447 

1 1-/8  548 
.95  401 
.99  4'.fi 
!25  ?9ii 
I  U8.6.'il 
.Il096;'5 
I!l85.212 


50(  501 

50('  5Ul 


1«2  500 

000 

UOl 

i2:.  000 

501, 

501 

1  iO  000 

dUC 

25i 

1  30  000 

501 

501 

Uoo.oi'O 

50( 

501 

16  000 

Soi 

ibi 

1  tiO.OiXl 

501' 

ibi 

.41  .000 

501 

501 

120  000 

500 

12: 

.00.000 

500 

501 

iiO.OOO 

501 

251 

.JO  01  P 

loi' 

loi 

80  000 

500 

501 

40.000 

500 

5Ui 

40.000 

.500 

501 

1  58.748 

60( 

'01 

1  ;64.407 

500 

iO, 

1  60.0011 

500 

25i 

1  65.307 

500 

5U1 

1  61  801 

500 

501 

1  161  .573 

50( 

,501 

1   '.9  730 

500 

501 

1  .97  53K 

500 

5Ui 

|.i21  800 

50( 

5o; 

1  62  2i.(i 

» 

1  lOW.'iO 

501' 

50i 

1  iSSr.OlO 

500 

50i 

1  15'.  3.30 

500 

501 

1  KUO  t)o0 

501 

501 

1  il:-!  8S5 

50( 

50i 

1  '.iowno 

501 

50' 

1  .9 15608 

501 

50' 

1  72.0'.i8 

blXi 

50(' 

1  i:>9  023 

1  ,'5Sl,,'.7 

MX 

50< 

1:..  1.2:1 

m 

.■>oi 

1  ,".09.20'. 

llK 

loi 

1  .i06H4VJ 

501 

501 

1  132  34Î 

501 

50' 

1  y^j  lot 

501 

501 

1  1  43  521 

50 

501 

1  .'08.47 
II 

50i 

ÉSIGNATION  DES  VALEUK^ 


RENTES  FRANÇAISES 

l  Terme. 

%  (  Compt, 

Amortissable*  "^^""^^ 


% 


Compl. 


12 


VILLE  DE  PARIS 

(COMPTANT) 

t865  4  %   20 

1869  3  %   a 

1871  3  %   t2 

3  %  quarts   3 

1875  4  %   20 

1876  i  %   ^0 

1892  2      %   tO 

uarts   «  00 

1894-96  2  y,  %  

quarts  

1898  2  %    

—  quarts   

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2  60  % 

Poncièies  1879  3  %  

Communales  1880  3 

Foncières  1883  3  %  

1885  2  80  %.... 

5'»"  

Communales  1891  3  %... 

1892  3  %  lib.. 
Foncières  1895  2,'<0  %.... 

Bons  de  ICO  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  1881 

iOO.  DE  CRÉDIT  FKANÇ 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays  Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algerlem  e.. 
Compt.  Nat.d'Esc.  de  Pari 

Crédit  Algérien  

Créd.  Fonc.  et  Agr.  d'Aigei 
Crédit  Foncier  de  France 

Crédit  Ind.  et  Comm  

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.de  l'Afriq.duSud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OUL.  AO  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %  

Acl.  Départementaux  

Obi.        —       3  %  litres  bleufc 

—  —     3  %  titres  rouge 

—  Economiques  3  %  — 

Act.  Est-Algérien  

Ubl.  —  3  %  

(Vcl.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.   —       —      3  %  

—        _       3  %  no"v. 

—  Gr.  Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855  

_  —  3  %  fLsioo  anc. . 
    3  %  fr.sicn  nouv. 

—  -     2  %  


3  . 

8  . 

4  5li 

15  .. 


3  . 


3  5( 


15 


3  . 
3  .. 
3  51 

15  .. 


20  . 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

8  5( 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 
8  50 


129 

m  .. 

12  5( 
27  50 
25 

27  5r 
12  5' 
45  . 

11  b> 
30 

12  50 

25 
25 

53  22 


20  . 

18  . 

18  . 

3  . 

20  . 

20  . 

10  . 

8  50 


18 


H7  71 

,Î5  .. 
12  50 
;i0 
25 
27  50 
12  50 
H 
12  50 
30  50 
12  50 

30 
25 
10  10 


*ot.  Midi 

(«01.  — 

Act.  Nord 
Ool.  — 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

_      _     3  %  nouv  

_      —     2  %  %  j.avri)  eloct 
-  Nord-Est  franç.  3  % . . 
Act.  Orlé&ns. 


30 
15 

17  51 
15 
If 
15 

27  5( 
15 

35  50 
15  51 
15  .. 
15  .. 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 

50  ! 
lE  . 
15  . 
81  . 
15  . 
15  . 


15 

58  50 


15 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
3  . 
12  . 
18  . 
14  . 


15  .. 
15  . 


107  29 
iO 
12  50 

31  . 
25  . 
27  5( 
12  50 
2( 
12  50 
31 
12  50 

35 
25 

32  04 


30 
15 
17  51 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  £ 
15  50 
15  ,. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  . 
15  . 
15  .. 

50  '.' 
15  . 
15  . 
62  .. 
15  . 
15  . 

15  . 

58  5( 


20 
12 
18 

3 

20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


3  .  I  101  61 
3  .  I  100  51 
3  5i  I  107  61 


15 


2  ât 
8  5nl 


508  50 


20 
12 
12 
3 

20 
20 
10 

2 
10 

2  5( 


100  «5 
99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


565 
132  50 
120  . 

565  . 
565  . 
.582  50 


5( 


580 
139 
128 

584 
584 
386 


103  80 


101  60 


107 


505 


93  50 
460 


ilO 


502  50 
500  .. 
500  .. 
167  50 
500 


396  25 
507  50 
190 

75 

72  fJ) 
585  . 
165  . 


19  79 
45 
12  50 
32 
25 

27  50: 

12  50] 
26  .. 
12  29! 

34  . 
12  50 

35  .. 
25  .. 
19  01 


113  54| (575 


50  . 

12 

33  . 

ib 

JO 

12  5' 


30 
15 
17  5( 
15 
15 
15 

27  5(' 
15 

35  51 
15  5( 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15 
15 

50 
15 
15 
62 
15 
15 


15 

58  50 


■(22 
120 
545 
>»7 
900 
117 
.100 
560 
•<22 


50 


50 


12  50|  195 

3S  .  .1  572 
25  ,.|  130 
16  .  I  735 


50 


ill  . 


579 
438 
424 

387 
587 
392 


102  70 
101  .  . 
106  73 

ÔCI  .. 


102 

102  40 
100  50 
IlO  6  ' 
lL'2  87 
102  80 


497 


398 


504 
501 

502 
165 
500 


501 

503 
504 
477 
5U3 


399 
506 
182 
69 
60 
555 
165 


(600 
«50 
105 
607 
584 


3750 
882 
400 
680 
577 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
1-  , 
55  . 

15  . 

16  . 
15  . 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 
12  5( 
15  . 
58  50 


51 


30 
15 
17  5 

15 
15 
27  5(' 
(5 
3: 
15 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  5' 
50 
15 
15 
61 
15 
15 
12 
15 

58  51 


715 
■•70 
45 
ti5 
147  50 
140 
iU  50 
157  50 
>60  . 
125  . 
170  . 

170  . 
177  50 
185  . 
172  . 
175  . 

171  2; 

i3<7  50 

172  51 
170 

1847  50 
187  5( 
187  51 

177  5( 


122 

670 
566 
780 
509 
120 
633 
144 


/30  . 

173  , 

675 

151 

152 

119 

650 

461 

957 

17  i 

176 
176 
1557 

182 
477 

1318 
180 
176 

1834 

m 

189 

175 
1602 


402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


.90 
4/9 
683 
464 
465 
467 
720 
'.72 
to30 

'.79 
'.88 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
'.82 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


91     I  85 

90  50|  85 

406 


562 
130 
120 

.576 
576 
390 

398 


4C8 


500 
502 
02 

2 

50  i 


101 

506 
494 
57 

53  51 
627 
165 


(560 
9.5 
140 
îSO 


555 
U9 
110 

10 
557 
557 
3S8 
104 
39,1  50 

99  5' 
141 

m  2 

to2  50 


400 
496 
'i9r 
..=■3 
.79 
100 
39 1  75 
194 
185 


588 
185 
60O 
847 
5(0 
80 
565 
483 


790 
173 
'00 
165 
165 
46j 
725 
170 
1095 

S76 
1>0 
177 

'946 

181 
177 
140 
1182 
181 
iXO 

191  ; 
4''8 
145 
175 
1885 


583 
il9 


1005 
.  140 
128 
785 
3-.'l 

500 
;30 
■134 
962 
riOi 
105 
6ti5 
i98 


745 
459 
71U 
416 
4  0 
.16 
726 
151 
026 
500 
.69 
.64 

.9'.2 

468 
463 

21 
■395 
46  •> 

.62 
>170 

,72 
486 

■.•22 

-.61 
'800 


102  82 

1(2  1.1 
lOii  55 
loO  40 
lo2  90 
102  65 

495  50 

25 
466 


53 
42  i 

10  fO 
109 
556  50 

.5  25 
^9:)  .. 
104  5( 
394  . , 

99  .. 

0  . 
11. 
I02 


25 


s  ju  n 

15  Juin 

;    1  m  n 

102  10 

102  22 

101  35 

K'I  9 

102  1  • 

01  ,il' 

100  i*.' 

1  0  75 

loO  31' 

116  5. 

luu  7 

102  67 

102  82 

l(-2  .  0 

10:4  !■ 

102  6i 

102  35 

196  .. 

495  . 

404  . 

84  25 

H  25 

Si 

85  . 

8  .  . . 

84  .. 

163  .. 

.15  . 

4l3  . 

551  .. 
420  51 
ilii  25 

109  î 
551 
•-.55 
3-3 
lUO 
393 
99 
440 
lie 
403 


553 
122  ^5 
412  5: 

('9  5 
553  2 
555  . 
39b  5 
106  25 
393  , 

93  . 
433 
110  . 
4(5  . 


490 

9S 

97 
151 
479 

1  0  50 
395  , 
491  - 

85 

5  4  . 

51  . 
580 

147  2 


025  ,. 

130 

123 

7»5  50 
619  , 

56.) 

i45  . . 

635  . 
964 

6112  . 

105  , 

661  . 

503  . 


490  , 
196  . 
495  . 
452 
.79  . 
ICO 
394  , 
491 

i;9 

54 

50 
5So 
4.9 


040 
125 
4i5 
60 
o2i) 

498 
710 
63  i 

970 
6  3 
99 
Ô15 
.500 
!<25 


490 
49:? 
.97 
l-iO 
4^0 
lOO 
395 
.91 
179 
54 
50 
576 
4.'.9 


517 
120 
ill  25 
1  )  ■»  2  :> 
■52 
551 
(91  75 
l'  0  . 
39  (  bO 
100 
433 

105  .. 


i"35 
11  . 
44  2 
7a0 


495 
73 1 
631 
909 
Ui'3 
96 
650 
503 


740 

755 

7i0 

155  50 

i:-3  50 

.52  51 

:0')  . 

7114 

698  50' 

152  '. 

450  . 

445 

452 

449  .. 

145  .. 

'iii  '. 

443  50 

■  43  . 

4.1  .. 

39 

726  .. 

725  .. 

730 

7i'0  50 

152  ,, 

.19  . 

■4  49  51 

,47  25 

i025  . 

1015 

1'  20  .  . 

15 

493  .. 

1S6 

4  0  . 

169  .  . 

.68  . 

,6S  50 

61  . 

166  25 

4i:5  25 

163  5i' 

1113  5 

166  75 

i'  2  Z. 

4n2  50 

19-20  . 

.906  . 

i9o3 

8S2  . 

461  II 

163  . 

161  '0 

,1)2  .. 

163  . 

167  50 

166  50 

165  ÎO 

163  .. 

.63  50 

162  50 

,61  ■■■0 

121  7 

121  . 

121  7; 

121  75 

1390  . 

1377  . 

1383  . 

3  0 

166  . 

.66  . 

166  51 

.65  .  • 

161  ., 

165  5l 

'.61  50 

103  50 

■'172 

2i75  . 

2170 

165 

171  5C 

IVi  7. 

1-4  7 

172  2: 

48j 

477  . 

122  ; 

"120  .. 

'•21  T 

122  . 

159  . 

4Ô1  .. 

461  2c 

457  . 

1793  . 

1785  .. 

785  . 

1775  .. 

490 
496 
495 
15 '1  1 
179 

11  H) 

393 

4 

479 
53 
51 

578 
47 


11140  . 
080 

790 
612 

195 
725 
633 
919 
61.0 
91 
OU) 
5i5 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


liours  de  clôture  des 

5  derni 

ares  sem. 

25  mai 

Icrjuin 

8  juin 

15  juin 

22  juin 

1895 

1287 

1275 

1271 

1275 

467 

468 

50 

468 

75 

468 

468  50 

465 

75 

465 

50 

464  25 

464 

463  50 

422 

50 

421 

50 

420 

416 

4^1 

469 

464 

464  50 

485 

50 

461  . . 

IliO 

1150 

1160 

1155 

1 1 46 

465 

25 

466 

466  50 

467 

406  25 

462 

164 

464 

465 

463 

650 

650 

659 

^650 

650 

450 

445  -25 

447 

'44s 

147 

455 

453 

50 

456 

454 

50 

454  .. 

352 

3Î0 

343 

342 

449 

442 

50 

443  75 

444 

137 

450 

440 

50 

445 

440 

440 

650 

6i0 

OiO 

636 

620 

■2230 

22  iO 

2170 

2205 

'.m  . 

l3o5 

1325 

1300 

1295 

!265  .. 

950 

955 

912 

93S 

926  .. 

335 

333 

334 

335 

335  .. 

600 

595 

575 

6fO 

59.1 

i749 

ISOO 

1790 

1800 

1280 

12ïO 

1285 

1275  . . 

625 

ôlô 

635 

635 

263 

294 

305 

309 

285 

lli 

120 

118 

116 

111  . . 

1415 

1455 

l3oO 

1375 

1 3-25  . . 

1150 

1185 

1148 

IICO 

1-20 

120 

120 

120 

106  ! . 

580 

605 

601 

598 

570  . . 

570 

605 

590 

599 

578  .  • 

IS 

17  25 

17  5C 

111 

lii 

111 

108 

106  75 

il  15 

.720 

3670 

3663 

!635  . . 

1417 

1 110 

1410 

1401 

1 100  . . 

545 

5i3 

536 

537 

527  . . 

316 

320 

316 

315 

3.9  .. 

110 

109 

iO 

109 

90 

108  30 

473 

101 

50 

102 

30 

102 

50 

102 

15 

101  90 

GS 

75 

es 

25 

67 

85 

66 

6, 

64  50 

61 

75 

G7 

20 

67 

50 

66 

10 

64  50 

i2b 

427 

430 

430 

128 

103  50 

103 

60 

103 

60 

103 

Ou 

103 

9U  50 

91 

. 

90 

88 

50 

88  5 

95 

4 

92 

25 

94 

10 

94  . . 

102  7r. 

102 

75 

102 

;5 

102 

70 

101  3 

106  35 

105 

90 

105 

25 

105 

3:, 

ICO  10 

102  50 

102 

80 

102 

80 

102 

102  05 

65 

65 

65 

35 

66 

15 

62  Oû 

291 

277 

278 

283 

284  . . 

257 

236 

245 

250 

24j  . . 

6J7 

230 

ijs 

•228  '.  '. 

257 

-  55  . . 

QQ 

5<. 

98 

40 

102 

50 

yts 
102 

5' 

101 

104 

91  80 

>  96 

96 

45 

95 

25 

96 

40 

95  75 

378 

381 

384 

3S5 

381  .. 

93 

05 

92 

91 

ioo 

lUO 

100 

100 

100  .] 

)  27 

711 

27 

25 

27 

'22 

27 

i, 

i5  80 

492 

493 

490 

50 

490 

50 

ISJ  . 

91 

25 

88 

50 

08 

75 

■   Si  25 

95 

95 

20 

96 

20 

95 

75 

93  30 

95 

25 

94 

6:) 

94 

65 

94 

2o 

95  1^ 

)  93 

2o 

93 

35 

93 

93 

20 

102 

102 

102 

101 

75 

lOi  . 

101 

65 

101 

65 

101 

5u 

101 

41 

101  3  ) 

102 

50 

102 

50 

101 

50 

lui 

75 

10)  63 

102 

70 

102 

75 

101 

45 

101 

60 

10)  50 

105 

104 

101 

10 

101 

90 

ICI  3j 

>  104 

103 

90 

103 

50 

103 

25 

102  55 

104 

60 

101 

40 

104 

05 

lui 

"40 

103  .. 

103 

40 

103 

40 

;i5 

103 

10 

102  80 

J  92 

95 

92 

80 

92 

92 

90  90 

99 

70 

99 

SO 

99 

95 

99 

65 

98  51) 

J  65 

65 

25 

65 

65 

64  .. 

9i 

9  4 

94 

94  .. 

>  100 

50 

100 

40 

100 

75 

100 

26 

100  40 

100 

40 

100 

40 

100 

65 

99 

47 

50 

47 

10 

4S 

20 

47 

50 

'iè  60 

27 

15 

27 

30 

27 

30 

27 

20 

26  50 

.  23 

23 

20 

23 

15 

23 

30 

22  87 

418 

419 

417 

419 

50 

415  .. 

491 

491 

493 

494 

490  5j 

499 

508 

506 

509 

500  .. 

104 

50 

415 

411 

411 

410 

411  .. 

464 

50 

468 

468  50 

470 

472  .. 

101 

101 

35 

100 

98  50 

49 

70 

49  60 

49 

40 

47  50 

Xonbr* 

Tll. 

SoUID. 

it  lllrii 



tirt. 

91 .529 

TU 

» 

3447131 

500 

500 

1186100 

500 

500 

96.900 

500 

500 

263.187 

500 

500 

266.555 

500 

500 

337S654 

500 

500 

1121197 

500 

500 

33.381 

600 

500 

184.500 

500 

500 

150.204 

500 

500 

49.797 

500 

5Ô0 

241 .408 

500 

500 

75.618 

500 

500 

60.000 

500 

500 

74.639 

500 

500 

134.111 

250 

250 

201.889 

•» 

» 

80  000 

500 

500 

120.000 

500 

500 

16.897 

500 

500 

17.103 

» 

n 

58.502 

500 

500 

150.000 

100 

100 

70.500 

100 

100 

22.700 

250 

250 

27.300 

n 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.009 

400  105 

390.599 

500 

500 

100.000 

)) 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

CipiUI  00 
lonbrt  it  titrci 


525181.665  £ 
190767.000  f. 
524306.20011. 
5.465.600  f 
18. 646. 800  £ 
59.720  ob 
.389183.0001. 

7UO.0O0  ob 
35.000.000  f. 
1607t0.000  f. 
1399299000  f. 
731839.5001'. 
» 

1.179. 700 ob 
1.092.100  ob 
39.784.145  1. 
60.837  ob 
266.390  0b 
1245O0.000  f. 
082000.000  M 
80355 13S.S8  11 
6j.00j  ob 
86.530.500  f. 
54.441.152  f. 
70.381.920  £ 
4.55. 2  40  ob 
27.632.000  1. 
261712.000  1. 
110787.500  f. 
180000.000  f. 
1  057. 202 ob 
143810. 500r. 
491562.5001. 
849887.500  f. 
40.  SCO. 000  f.. 
170925.0001. 
151562.500  f. 
1910192000  f. 
655H25.000f 
.397087.500  f. 
107000. OOOi. 
25.000.000  f. 
i4 1372. ('00  f. 
69.. 333. 000  t 
^.o'i6. ■>:',:<  £1 
31911. y88£'l 
46190.911  £'1 
iÔ3S25.000  I. 
180050.000  1 
l'20-295.5ul'.' 
6.1-24.920  i 
21.6i:7.500f 
39.399.500  f. 
8.087.540  £ 
20.500.000  i 


4924 


19  lô 
1932 
198' 

» 

» 

1941 


1936 
1910 

1922 
196i; 


1928 
1965 
194 
» 

192; 
5 
2 

1939 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1958 
1988 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


CH. 

(AGI. 
A  et. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


DE  FER  FRANÇAIS 

ET  OBL.  AD  COMPT.)  (Suite) 

Orléans  jouî'ss  

-  3  %  

-  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1855 
Ouest  

-  3  %....-  

—  3  %  nouy  

Ouest- Algérien  

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  

-  3  %. 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Éntr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Eaux  (Gio  Gi«  des)  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  '  —  jouiss. 

Ci»  Gi«  Transatlantique  

Messagesies  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

Cie  Gle  de  Traction  

Etàbl.  Deeau ville  aîné  

Malâdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'oretd'expl.(Giefie) 

Métaux  (Ci»  f  ■•  des)  

Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'»  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez . . 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  2  »i  %(ch.fixei5ito) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  i  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  i  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemaris  3  %  1894  

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  &  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  J4%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiai  dej  50/0  1897 
Norvège  3  %  I888  

—  3  %  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iy,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  i  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2aet3«émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.).., 

—  —  1893  (5»  émis.). , . . 
—  1891  (6«  émis.).. . , 

~  Gonsolidél%(lr6et2esér. 

—  3  %orl891  Iet2«émis.l89; 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (oh.  de  fer) 
Dette  Ottomane  série  B  

—  série  C. . . 

—  série  D.. . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  i  %  1894  

—  i  y,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891.... 


DIVICUDI  «I  UTIKil  illitrlbi«  Il 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1893    1894    1895     1896  |  1897 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


43  50 
15 
15 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


25 
27  50 
62 
64 
51  50 
20 
25 
40 
15 
21  55 


52  50 
40 


37  50 
25 


97  09 
40  61 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4 
4 

3  50 

4  .. 
6  . 

5  . 
3  50 

15 
4 


4 

4  34 

'3 
3  50 
1 

22  50 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 


3 
1 
1 
1 

20  .. 

20 
25 
4 
20 
20 

'3.50 


20  .. 
27  50 
63  .. 
62  50 
50  .. 
15  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44 
31  50 


25 


96  65 
40  36 
25  .. 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


40  . 
27  50 
7 
12 

85 


2  /5 
5 
4 
4 
4 


50 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4 
4 

'3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


50 


3  .. 


3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


99  49 
41  96 
12  50 
6  .. 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .-. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

1  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 
4 

4  .. 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


2  75 
5  .. 
4  .. 
4  50 
4 


4  . 


3 
4 
4 

3  50 
4 

6 
5 

3  50 
15 


50 


3 
3 
1 

22  50 
3  .. 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


1135 
475 
472  50 

475 

1095  .. 
475  .. 
472  50 
620  .. 
455  .. 

472  50 
270  .. 
425  .. 


18 

28  50 
68  .. 
62  . 
49  50 
15  . . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


940 
650 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


2  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


3 
4 
4 

3  5C 
4 

6 

5 

3  50 
15 


25 
3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  .. 
4 
4 
3 

3  50 
4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20  .. 

3  50 

3  50 


1895  1896 


1130 
482 

480 
442 
478 
1103 
480 
478 
625 
460 

475 
232 
437 


485 
587  50 

1082  50 

800  . 

315  . 

617  50 
1080 

502  50 

575 


390 
590 
1950 
1080 
805 
324 
660 
1280 
683 
574 


107  65 
340 
103  50 

80 

76  25 


97  50 

98  .. 
104  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
ôlï  50 
242  50 
175  .. 


104  60 

90  90 

'97  50 
100  75 
26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101  . 
101  . 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
101 
102  90 

93  30 
98  30 

97  75 

102  '. 

44  50 
28  20 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
487  50 

99 
49 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

483 
270 
458 


420 
690 
•2050 
1125 
840 
365 
715 
15-20 
930 


1040 
740 
140 
530 

630 


147 
3500 
1365 
537 
190 


125 
3255 
1280 
445 
265 


113  .. 

428  .. 

104  75 
78  50 
73  75 


106  40 
84 
98  50 

103  60 

104  75 
103 

65  30 
371  . 
312  . 

2^2  '.. 
177 


105  60 
89  85 


105 

26  95 
489 

92 

89  25 

89  40 


102  65 

102  75 
103 

103  75 

104  80 
106 

105  85 
103  90 

94  8û 
101  75 

70  70 
102 

103  95 

104  26 
36  50 
21  20 
20  60 

380 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
50  50 


1897  1898 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


100 
1000 
710 
116 

665 

590 


470 

740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650  . 

426  . 


112  80 

ioi  80 

69  35 
66  35 


106  80 
81  . 
99  . 

105  20 

107 

102  30 
63  10 

372 

310 

2ià  .. 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 

474 
93  50 

103  20 
90  25 


103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
10b  80 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


112  .. 
3715  .. 
1465 

474  .. 


112  . 

448  . 
103  . 

53  . 

52  71 
4  40 
lOo  4 

94  . 


109  . 
104  2i 
34  . 
157  .. 
129 


214 

225 


97 


450 


102  3E 

102  5( 

103  7f 


101 


103  7! 
101  . 

47  . 

27  . 

22  7! 
107  . 
170  . 
499  . 
103  . 
370  . 
160  . 
100  . 

44  . 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■•■bn  I  lil.  fcmio 
I  It  lltr«i   aoiii.  itri 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


300.000 
1 100.000 
II2Û0.0U0 
500.000 
11711.000 
120.000 
l'W.OOO 
lllOO.OOO 
95.000 
i  60.000 
1275.385 
1  99.337 
11524.601 
1658.799 
I 147.403 
188.452 
393.336 
118.250 
I  734.431 
1  3207617 
1  390.000 
HSIO.410 
91.359 
11490.000 
|e09.329 
11217. 9i0 
46.763 
47.122 
I  95.412 
I  198.376 
J13.555 
11234.424 
94.595 
I  57.129 
lllOO.OOO 
I  70.000 
I  319.385 
I  fô5.932 

I  1121i48 

II  139. 239 

67.723 
I|ll2.823 
I  140.000 
I  95.816 
50.000 
40.026 

Ite.ooo 

52.000 
1 120.000 
110.000 
11200.000 

40.000 
lllOO.OOO 


500 
500 
50(, 
500 
100 
5U0 
EtiO 
EOO 

» 
fOO 
EOO 
EOO 
EOO 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

loj; 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5o0 

m 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


500 

200 

2U( 

250 

lot 

200 

125 

250 
» 

50U 

500 

50(1 

50li 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 
500 

lOf 
500 
500 
500 
500 
500 
5ÙU 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne... 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

  —         —   2«  série.. 

Act.  Ch.  Autrioh.-Hongr... 
Obi.  anc.    —  3%l"à8«6mis. 

  —    —   9«  émis. . . . 

  —    —  10«  émis  

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 

Act.  Lombards  

Obi.         —         3  %  

—           —    série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  OU 

—  Nord  de  l'Espagne. . . 
Obi.         —         3  %1" série 

  —  —  2«  série. 

  —  —  3»  série 

  —  —  4»  série 

  —  —  5=  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  BarcBlone  

—  —  Asturies  l"hyp. 
_  _  —  2=  hyp. 
_  _         _      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant 
Act.  Madridf  à  Saragosse.. 
Obi.  -■  3  %  l"  hyp. 

  —  —    2«  hyp. 

_  _  —    3»  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  i  %  94 
_  _  4  0/^95 

—  Suddel'Esp.3%l"hyp 

Act.  Wagon s-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,Usin'îSosnow.. 

Laguaas  Nitrate  Cy  

Lai  taro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


«ITIDEIIUIl  01 

llITIKtT 

distribué 

tD  ( 

Jlours  d 

e  coinp. 

comm. 

■  11 
jui  e 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1895 

1896 

189" 

lïsyo 

14  fl. 

16  fl. 

14  n. 

iC  II. 

8  il. 

600 

536 

520  .. 

488  . . 

15  p. 

15  p. 

ID  p. 

15  p. 

15  p. 

500 

499  . . 

490  .. 

450  . . 

17  30 

15  75 

lo  'lo 

lo  uo 

13  13 

580 

592  . . 

604  .. 

17  50 

20  .. 

15    .  . 

1  .&  ou 

12  50 

725 

572 

574  . . 

565  .. 

4  A 

153 

108  . . 

74  . . 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

490 

266  . ,  1 

300  . . 

1300  . . 

5  .. 

5  .. 

5  . . 

0  OU 

g 

462  50 

479 

489  . . 

515  . . 

20 

24  .. 

«4    .  . 

9/1 

24 

850 

790  . . 

770  . 

2  .. 

62  50 

60 

45  . . 

38  .. 

5 

Ê     *  * 

4  fin 
xou  . . 

136 

65  . . 

65  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

10  . . 

«ou  . . 

266 

180  .. 

150  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

4  K 

10  . . 

tf^p  /O 

255 

176  . . 

115  . 

28  .. 

33  .. 

28  . . 

61    .  , 

Ao  DU 

voi  OU 

775 

775 

782  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

4 

10    .  . 

4  Fi 

10    .  . 

479  en 
OU 

475 

478  . . 

475  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

4  K 

10    .  . 

401  tfO 

467 

469 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

45    .  . 

455    .  . 

459 

467 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

461  25 

4fiQ 

476 

286  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

300  . . 

304 

295 

4  .. 

4  .. 

5 

4  . . 

3  . . 

2i2  50 

44D   .  . 

195 

173 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

4  EC 

10    .  . 

OOO    .  . 

364 

386 

389  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

10   .  . 

op*  OU 

360 

382 

385  . 

33  .. 
20  .. 

33  .. 

33  l. 

33  l . 

33  1 . 

657  50 

634 

696 

695 

40  10 

29  25 

7  50 

450  . . 

4\j\J  . . 

115 

130 

87  50 

4  4 

110   .  . 

85 

58 

15 

15 

15  , . 

r  •  • 
15  . . 

4  K 

10  . . 

664  OU 

253 

223 

192  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

207  .. 

240  . . 

205  . . 

172  . 

15  .. 

15  .. 

10   .  . 

15 

200 

244 

209  . . 

168  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

lyo  . . 

239 

207 

168  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

195  .. 

236  . . 

211  . . 

170  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

225  . . 

<4o    .  . 

215 

173  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

10   .  , 

«oO   .  ■ 

254 

213 

182  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

10   .  . 

249 

215 

171  . 

15  .. 

15  .. 

10  . . 

15 

197  50 

235 

202  . . 

164  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

m  50 

235 

208 

166  . 

25  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

517  50 

483  .. 

490  .. 

435  . 

43  75 

65  .. 

45  .. 

31 

'7  50 

15 

15 

15 

15 

320 

280  .. 

270  .. 

278 

132  50 

178  .. 

134  .. 

116 

15 

Î5 

15 

15 

15 

295  .. 

328 

288  .. 

245 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

285  .. 

325 

280  ., 

231 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

278  75 

320  .. 

277  .. 

229 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

440 

418  .. 

422  .. 

432 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362 

355  .. 

368 

15  .. 

7  50 

'85  V. 

118 

107  .. 

100 

17  5C 
17  5C 

20  .. 

7  50 

30  .. 

30  .. 

32  50 

605  .. 

765 

150  . 

143  .. 

100  .. 

71 

17  6C 

10  05 

27  6^ 

47  70 

50  30 

400  . 

610  .. 

680 
1235 
28 

20  . 

30  .. 

40  . 

37  . 

855  '. 

142  5( 

)    76  .. 

65  . 

io  ". 

18  3C 

12  2C 

)  12  2( 

)  3  658 

190  . 

160  . 

128  . 

108 

20  . 

20  5C 

20  5( 

)   19  . 

15  . 

496  2 

?  354  . 

312  . 

293 

40  . 

42  50i 

45  p 

45  p 

•    45  p 

670  . 

.   685  . 

600  . 

445 

12  1( 

)   Il  4C 

)   11  8 

>  14  5 

5  15  2É 

)  535  . 

.   580  . 
1 

555  . 

.  500 

Cours  de  clôture  das  5  dernières  aem. 


25  mai 

ciJUltl 

N  juin  1 
III 

523  .. 

510  .. 

510  .. 

533  .. 

5  il  .. 

530  .. 

660  .. 

065  .. 

665  .. 

593  .. 

595  .. 

5.s9  .. 

108  .. 

108  .. 

103  .. 

1302  .. 

1315  . 

532 

537  .. 

538  .. 
526  .. 

iU  .. 

139 

127  .. 

280  .. 

318  .. 

303  .. 

233  .. 

236  .. 

231  .. 

233  50 

235  .  . 

774  .. 

775  .'. 

458  .. 

455  50 

454  .. 

4  '18  . . 

417  .. 

146  .. 

439  50 

435  . . 

433  .  . 

452  50 

4  17  .. 

443  50 

220  .. 

225  .. 

230  .. 

152  .. 

150  . . 

150  .. 

361  .. 

360  .. 

362  .. 

357  .. 

356  .. 

358  .. 

719  .. 

725  .. 

727  . 

235  .. 

200  .  . 

196  .. 

230  . . 

227  .. 

216  .. 

263  . . 

260  .. 

258  . 

248  . . 

245  .. 

253  .. 

254  .. 

244  .. 

250  . 

214  . . 

253  .. 

252  50 

218  . . 

2i9  .. 

212  50 

255  .. 

255  .. 

2  2.. 

261  .. 

255  .. 

218  50 

245  . . 

215  .. 

237  .. 

245  25 

215  .. 

242  .. 

460  . . 

9i  .. 

'83 

'85  y. 

277  .. 

278  .. 

278  .. 

289  .. 

284  .. 

2(53  .. 

.   312  .. 

317  .. 

319  .. 

303  .. 

308  .. 

305  .. 

.   302  50 

305  .. 

306  .. 

.    132  .. 

424  .. 

423  .. 

.   376  .. 

37i  .. 

;S)  .. 

149  .  . 

140  .. 

;  797  !' 

798  .. 

812  .. 

.    172  . 

176  .. 

160  .. 

.  1244  . 

1182  .. 

1142  .. 

.  2510  . 

2790  . 

2675  .. 

.     34  . 

106 

.    304  . 

316  . 

312  .. 

.    710  . 

.   665  . 

678  . 

.    650  . 

.   650  . 

6i7  . 

276 
2i9 
319 
305 
305  . 
128  , 
377 
145 
815 

1150 
2815 

I  33 

308 
685 
'  652 


507  .. 

500  . . 

523 

505  . . 

663  .. 

6n2  . . 

581  .. 

566  . . 

loi  . 

S5  .. 

 1-9J  .. 

537  .. 

532  .. 

ièr, 

iio  .  . 

297  .. 

22i  .. 
223  .. 

2^8  .. 
2iô  .. 

2-27  .  . 

770  .. 

717  .. 

451  75 

418  5u 

4U  .. 

439  .. 

431  .. 

431  .. 

443  .. 

438  .. 

213  .. 

210  .. 

155  . . 

153  .. 

367  .. 

361  ,  . 

364  .. 

360  .. 

727  .. 

728  . 

190  .. 

189  50 

209  . . 

175  .. 

251  .. 

247  . 

210  . 

210  . 

■241  .. 

237  . 

239  .. 

230  .. 

212  .. 

235  .. 

240  .. 

33 

249  .. 

216  5') 

216  .. 

233  .. 

'229  50 

240  .. 

232  .. 

50 


272  . 
220  . 

313  . 
307  . 
305  , 
433  , 
374 
135 
8' 5 
145 
1088 
.  2550 

".1  '98 

304 
668 
649 


VALEURS~FRA[MÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


Rombri 
I  di  tilrei 


nom 


10.977 
15.791 
33.445 
20.400 
6.000 
1.20V 
6.000 
6.000 
24.000 
108.000 
16.361 
1.715 
4.28a 
26.000 
12.000 
20.000 
83.200 
32.600 
85.44(1 
20.000 
40.000 
20.000 
6.600 
14,000 
24  00(1 
24.000 
40.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.C0O 
14,000 
9  023 
20.001 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
50( 
100 
500 
500 
» 

500 
500 
500 


501 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

&0( 

500 

S0( 

500 

50( 

500 

500 

501) 

500 

500 

500 


i«ri. 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


500 
500 
50o 
500 

181 

500 
500 
500 
5ÛC 

sOy 

500 

sao 

500 
500 
500 
500 
500 
500 


Dernleri 
coyri  coUi 


VALEURS  FRANÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'»  G'»  P»)  

Banque  de  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  — 

—  de  la  Martinique 

—  de  la  Réunion — 

—  de  l'Indo-Chine. . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss.. 

Gaz  (Gi«  centrale)  

Dombrowa^  (Houillères  de) 

êguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 
armaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Lè  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  dé  Longwy  — 
Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Chi  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (Sté  F«) 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciér.  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs -Réunis  

CieHavri-V'én.  de  Nav.  àV' 
Bénéd.  de  J'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  mllit.  et  civ.  (G'»  G'»; 

Etablissements  Duval  

Gr,  Distill.  Cusenier  et  Ci» 
Gt-  Moulins  de  Corbell. 
Lits  Militaires  


COURS  DB  CLOTURE 

22  juin 


760  . 
1700  . 
630  . 
240  . 
300  . 
1250  . 
300  . 
530  . 
860  , 
224 
£00 
1925 
1262 
1615 
1120 
71 
1401 
610 
395 
1027 
1280 
820 
675 
670 
5»0 
1380 
1690 
710 
1200 
520 
5145 
198 
3350 
885 
305 
1550 


15  juin 


760 
1710 

630 
1255 


50 


226 


1620  . 


71  .. 
1400  .. 
615  .. 


1275 

820 

684 

663 

599  50 
1390 


765 
1200 


3350  . 
900  . 


630 
1245 


223 

600 


1610 
1105 
71 
1400 
(13 


673 
670 
575 


745 


1550 


890 


lombri 

til. 

lomni. 

di  lltr» 

nom. 

lin. 

112.000 

500 

500 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

40.839 

500 

500 

31.837 

420 

» 

12.580 

350 

» 

49.000 

500 

500 

31.850 

500 

500 

226.534 

500 

500 

9.391 

500 

500 

18.800 

500 

500 

6.551 

450 

450 

33.083 

500 

500 

89.313 

500 

500 

117.411 

500 

500 

32.514 

500 

500 

287.490 

500 

500 

6.800 

500 

500 

5.160 

300 

300 

32.121 

600 

600 

231.844 

500 

500 

69.217 

500 

500 

218.207 

500 

500 

36.660 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.780 

500 

500 

49.232 

500 

500 

31.101 

500 

500 

48.572 

500 

500 

37.f»80 

500 

500 

50.448 

500 

500 

DÉSIGNA  nON  DES  VALEURS 


Dernleri 
cours  cotés 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  (Ch.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.... 
Cie  G'»  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420f  5  % 
—  obi.  de35û<-. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Cie  Parisienne  du  Gaz  4  %. 
Aciéries  de  France  4  %  — 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  1"  et  2»  émis. 
Métaux  (Gio  F'e)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries /Marit.  3  %■ 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  4  %  

Ci»  Transatlantique  3  %  — 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'»  de  Laiterie  5  %.. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1'"  série  

—  —   2«  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888 


Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  a888  

Espirito-Santo  5  %  1894. 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  5  % . 
Obi.  Wag.-LitS  4  %  1",2«  sér 


COURS  DE  CLOTURE 


15  juin 


270  .. 
173  50 
513  .. 
255  . . 
213  .. 
441  .. 
502  .. 

509  .. 
5U7  .. 

500  .. 
490  .. 
5  10  . . 

501  .. 
511  50 
465  . . 
357  73 

510  .. 
300  .. 
■  10  .. 
613  .. 
170  .. 
476  . . 


453 
224  .. 
150  .. 
183  . 
362  .. 
187 


270  . 
175  . 


443 
501  50 
511 


22  juin 


504  .. 
48')  .. 
499  .. 
501  50 
511  .. 
468  50 
359  .. 


607  .. 
615  .. 


456  .. 


149 


358 
189  50 


505 


505  . 


170 
512 
25S 


502 
510 


500  . 
486 
500  .. 

D<ll 

311  5i|| 

357 
505 


612  £0 
472  50|| 
472 


455 


119 


358 
185 


505  731 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIETE 

DES 

VO  ES  FERRÉES  DU  DAUPHINÉ 

-.iCll'TÉ  ANO.NV.Mi:.           CAPITAL  :  3.000.000  DE  FR,4.NCS 

Siège  soci  l:  8.  avenue  de  l  i  Gnre,  à  Grenoble 
Siège  admini<h\uif  :  3,  rue  Lafmjette,  à  Parts 


Le  Conseil  d'adniinislralion  a  l'honneur  d'in- 
former les  Aclionnairos  que  le  coupon  n°  11,  for- 
mant le  solde  du  dividende  de  l'exercire  189-^,  si^r;i 
mis  en  paienienj,  ;i  jiartir  du  1"  juillet  1K99,  à 
raison  de  8fr.8â,  im]iôls  déduils,  pont-  les  titres  au 
porteur,  et  à  raison  de'J  fr.  tO,  impôts  déduits,  pour 
les  litres  nominalifs. 

Le  paiement  sera  effectu»  à  Grenoble,  Lyon  ei 
Paris,  aux  caisses  du  «'.redit  Lyonnais  et  aux 
cais-^es  delà  SoL'iét'  G'nérale  pour  favoriser  le 
développement  du  Commerce  et  *de  l'Industrie  eiî 
France. 

Le  coupon  n"  7  des  obligations  de  la  Soci  'té, 
échéant  le  l"  juilht  189V',  sera  payé  à  la  même 
date  et  aux  mêmescaisses,  à  raison  de  6  fr.  75. 

42i 


.     CHEMINS  DE  FER  A  VOIE  ÉTROITE 

DE 

S^- ETIENNE,  FIRMINY,  RIVE-DE-GIER 

ET  EXTENSIONS 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL:  6.000.000  DE  FRANCS 

Siège  social  :  5,  rue  Lnfayette,  à  Paris 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer lêi  Actionnaires  que  le  coupon  n»  26,  forniMiil 
le  solde  iiu  dividende  de  l'exercice  1898.  sera  payi!'. 
à  partir  du  I"' juillet  prochain,  à  raison  de:  14fr.  40 
(impôts  dédnitsi  |ionr  les  titres  nominalifs,  et  à 
raison  de  i'S  fr.  Ïj7>  ('impôts  déduits)  pour  les  titres 
au  porteur. 

Ces  paiements  s'effectueront  à  la  'Caisse  sociale, 
3,  rue  Lafayet'e,  à  Pfiris;  à  la  Caisse  de  l'exploi- 
tation, à  Saint-EtiiTine,  place  Bellevue.  et  au  Crédit 
Lyonnais  à  Paris  et  en  province. 

4?5 


COMPAGNIE  LYONNAISE  DE  TRAMWAYS 

SOCIÉrÉ  ANONYME.   —  CAPITAL  :  5. 000.000  DE  FRANCS 

Siège  social  :  iSî.  avenue  des  Ponts,  Lyon 
(Monfplaisir) 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  1l>s  Aclionn. cires  que,  conformènifut  aux 
décisions  de  l'Assemblée  générîile,  le  coupon  n°  Vi. 
formant  le  solde  du  dividi'niJe  de  l'exercice  1898, 
sera  payé  à  partir  du  I"  juillet  1899,  aux  porteurs 
des  actions  de  la  Compagnie,  numérotées  de  1  à 
8000.  à  raison  de  : 

Vi  fr.  'lO,  par  action  nominative  (impôts  déduits); 

\'4  fr,  'iO  par  action  au  i)ort('ur  >iin[)ôls  déduits). 

Au  (prédit  fjvonnais,  à  Paris,  et  dans  toutes  ses 
succursales  en  iJi-ovince  et  à  l'étranger. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Emprunts  Russes  or  3  0/0  1891  et  1894 

{2'  Emission) 
MM.  VI.  lloskii  r  et  C°,  lianquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Flaussrnann,  sont  chargés  par  Son  Ex- 
cellence M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie 
de  payer  le  coupon  Irimesti-iel  d'intérêts  échéant  le 
l»'  juil  e',  procliain  des  lits  Emprunts. 

',27 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 

Emp.-unt  5  O/O  1884 

L'intérêt  sem(?sliicl  au  1"  juil  e  1899  sera  payé 
à  Paris,  à  ])artir  d  mil  jour,  a  raison  de  : 
Fr.       6  52  1 

»      31  25  [  net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 

»    156  25  ) 

contre  remise  du  coupon  n»  61,  à  la  caisse  de  la 
Banrpie  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
à  Paris.  428 


INTERNATIONALE  des  WAGONS-LITS 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 


L'assemblée  gpnérale  des  actionnaires  ayant  fixé 
35  fr.  le  divi'Iende  à  payer  pour  l'exercice  1898, 
et  un  acompte  de  12  fr.  !So  ayant  é^é  payé  le  !"■  jan- 
vier dernier,  MM.  h  s  Actionnaires  sont  informés 
que  1e  solde  du  dividende,  soit  22  fr  50,  leur  sera 
payé  sur  prés'  niation  du  coupon  n"  30,  à  partir  du 
l"'  juillet  prochain. 
Ce  paiement  aura  lieu  : 

A  Bruxelles,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
l'Industrie  nationale.  3,  Montagne-du-Parc,  et  à  la 
Caisse  Générale  de  Reports  et  de  D  épôts,  12,  Mar- 
ch  '-an-Rois  ; 

A  Liéjîe.  chez  MM.  Nagelmackers  et  Fils  et  chez 
MM.  Meufîels  Neef  et  Cie,  banquiers; 

A  Anvers,  à  la  Soci 'té  RVangaise  de  Banque  et 
de  Di'pôts,  22,  place  de  Meir; 

A  Cologne,  chez  MM;  Sal.  Oppenheim  Junior  et 
Cie,  banquiers  ; 

A  Paris,  au  bureau  de  la  Direction  générale,  63, 
boulevard  Haussmann,  et  à  la  Société  G  'nérale 
pour  fivoi'iser  le  développement  du  Commerce  et 
de  rindustri(^  en  France.  5  .  r.ue  de  Provence: 

A  Londres,  chez  MM,  Williams  Deacon  et  Man- 
chester et  Salford  Bank  Limited,  Charing  Cross 
Branch.  Cockspur  street; 

■•V  Amsterdam,  chez  MM,  Wertheim  et  Gom- 
pertz,  banquiers. 
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COMPAGNIE  NOUVELLE  DES  TRAMWAYS 

DE 

ROUBAIX  ET  TOURCOING 

SOCIÉTÉ  ANONYME  —  CAPITAL  :   3.000.000   DE  FB  \NCS 

Siège  social:  Grande-Rue,  453,  à  Rouhnix 
Siège  administratif:  3,  rue  La fayelte,  à  Paris 


MM.  les  Aclionnaires  sont  informés  que  le  solde 
du  dividende  de  l'exercice  1898  sera  pay-',  confor- 
mément aux  d'V'.isions  de  l'Assemblée  générale,  à 
partir  du  1"  juillet  1899,  à  raison  de  : 

1  I  fr.  -0  par  action  nominative  (impôts  déduits); 

18  fr.  10  par  action  au  porteur  (impôts  déduits), 
contre  remise  du  coupon  n°  9: 

Au  Crédit  Lyonnais,  à  Roubaix,  à  Paris  et  dans 
toutes  ses  Agences. 

4.30 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE 

BQNE-GUELMA  ET  PROLONGEMENTS 


•  Le  coupon  n"  44  des  obligations  sera  payé  le 
1"  août  18 19,  au  siège  soi-ial,  7,  rue.  d'Asiorg,  à 
Paris,  ou  aux  bureaux  de  l'Exploitation  du  chemin 
de  fer,  à  Bône  : 

Par  obligation  nominative,  7  fr.  20; 

Par  obligation  au  porteur,  6  fr,  737. 

Le  paiement  de  ce  coupon  pourra  avoir  lieu  au 
siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du  l»'  juillet  1899, 
sous  une  retenue  de  4  0/0. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  OMNIBUS 

DE  PARIS 


A  partir  du  1='  juillet  1899,  il  sera  payé  au  siège 
de  la  Compagnie,  rue  Saint-IIonoré,  l.jo,  de  lu  h. 
à  3  1».  1/2,  40  fr,  par  action  pour  solile  du  divi- 
dende de  l'exercice  1898,  moins  les  impôts,  soit 
ni'l  à  recevoir  : 

36  fr.  54  par  action  au  porteur; 

36  Ir.  15  par  action  de  jouissance  au  porteur  ; 

38  fr.  40  jjar  action  nominative  et  de  jouis- 
sani-e  nominative. 

L'intérêt  semestriel  des  obligations  échéant  le 
l"  juillet  |H99,  sera  payé  dans  les  mêmes  bureaux 
a  liiison  de  : 

9  fr.  60  par  obligation  4  O/o  nominative; 

9  fr.  08  par  obligation  4  0/0  an  porteur; 

ft  fr.  40  par  obli;fation  3  1/2  0/0  nominalive; 

7  Ir.  90  jiar  obligation  3  1/2  0/0  au  porteur. 
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COMPAGNIE  ROYALE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 


Le  Conseil  d'adndnistration  a  l'honneur  d'il 
former  MM.  les  Oblig  i  ta'rres  que  le  coupon  d 
1"  semestre  1899,  échéant  le  1"  juillet  prochail 
des  obligations  privilégiées  de  1"  rang,  sei'a  m 
en  paiement,  à  paitir  dudit  jour,  aux  guichets  d( 
Etablissements  de  crédit  habituels,  sous  dédi^cti< 
des  impôts  français,  à  raison  de: 

7  fr.  10  piir  obligation  privilégiée  de  li"  vai 

3  0/0,  contre  remise  du  c lupon  n°  11; 

9  fr.  47  par  obligation  privilégiée  de  l"  rai 

4  0/0,  contre  remise  du  coupon  n°"ll. 
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COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE  i 

SOCIÉTÉ  ANONAME.  —  CAPITAL   SOCIAL  :  30  MULLIOîj 


Échéance  du  l"  juillet  1899 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  concor^atair* 
et  de  créances  a-siniiii''es  ipoi-tion  A)  sont  informe 
qu'à  partir  du  l"  juillet  1899  il  sera  procé  lé,  £^ 
siège  de  la  Compagnie,  H,  r  le  Pigalle,  à  Paris,  a 
paiement  du  coupon  échéant  à  cette  date. 

Le  paiement  auia  lieu  contre  remise  du  coupi 
n"  19,  à  raison  de  ; 

1  fr,  14  par  tilre  au  porteur  {impôts  déduits)  : 

1  fr.  20  par  titre  nominatif  (impôts  déduits  :. 
  3i, 


COMPAGNIE  FRANCO-ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ   ANONYME.  —  CAPITAL  SOCIAL  ;  30  MILLIOf 


Échéance  du  1"  juillet  1899 

MM.  les  Porteurs  dobliga lions  concordafain 
et  de  créances  assimilées  de  Ja  portion  B  sont  ii 
formés  qu'à  parlir  du  1"  juiUi-t  1899  il  sera  pn 
cédé,  au  siège  de  la  Conifiagnie,  6,  rue  Pigalle, 
Paris,  au  paiement  du  coufion  n"  1, 

Le  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  coupo 
n"  1,  a  raison  de  : 

2  fr.  09  par  litre  au  porteur  (impôt  4  0/0  déduit 

2  fr.  09  par  titre  nominatif  (impôt  4  0/0  déduil 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES 

MINES  DE  CUIVRE  D'AGUAS-TENIDA: 

SOCIÉTÉ  ANONY.ME  AU  CAPITAL  DE  2  MILLIONS 

Siège  social:  18,  boulevard  MonlmaHre,  Pan 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'info! 
mer  MM.  les  Actionnaires  que,  par  smite  de  l'ir 
suffisance  du  nombre  d'actions  d 'posées  pou 
l'assi.'inblée  générale  qui  avait  été  fixée  au  24  jui 
courant,  ils  seront  convoqués  de  nouveau  en  as 
semblée  générale  extraordinaire  pour  la  deuxiém 
quinzaine  de  juillet  prochain. 
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COMPAGNIE  FR.^NÇAISE 

DES  VOIES  FERRÉES  ÉCONOMIQUES 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  —  CAPITAL  5  MILLIONS  DÉ  FRANC 

Siège  social  :  3,  rue  Lafayette,  à  Paris 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  le  sold 
du  dividende  d  -  l'exerc  ce  HS'8  sera  payé,  confoi 
mément  aux  décisions  de  l'assemblée  générale, 
partir  du  i»/ juillet  l'-99,  à  rai- on  de  : 

2'i  fr.  paraclion  nondiiiitive  (impôts  déduits); 

'■^l  fr.  KO  pai-  action  au  porteur  i impôts  déduits] 
contre  remise  du  coupon  11°  1(5. 

Le  dividende  altritiné  aux  parts  de  fondateu 
pour  le  même  exerrice  sera  payé  à  la  même  épo 
qui',  à  raison  de  1-19  fr.  '"/O  (impôts  déduits),  contr 
remise  du  cou|)on  n°  6 

Ces  paiements  seront  elTeclués  :  au  Crédit  Lyon 
nais,  à  Pans,  et  dans  ses  succursales  en  provinc 
et  à  l'étranger. 
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mPRIMERIE  OE  LA  PRESSE 
16,  ne  du  Croissant,  Paris.  —  Slmart 


Pplx  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  390  _  15»  volume.  (20) 


BUREAU  :  W,  M  MONSIGJIY,  PARIS 


Vfîiidi'edi  :5l)  juin  1899. 


OBLIGATIONS  4  0/0 

CHEWIIN  DE  FER  DVINSK-VITEBSK 


l,a  ('^)mniissiou  iiiipi'i'iMle  d'amortissement  a 
)cé.lé  lo  juin  1<S99  au  tirage  des  olfliga- 

n-  ilr  l'omprunt  ei-clessus  nommé. 

..Iiligalions  sorties  à  ce  tira,ge  sont  rerabour- 
,  i  [tarlir  du  23  soptemiire/5  octoljre  189'J  : 
iaifit-l^elerstioiirg,  à  la  Banque  de  l'Éiat  ; 
:^ondres  et  Paris,  à  la  Banque  Russe  pour  le 
mmerce  franger  ;  à  Berlin,  chez  MM.  Men- 
Issohn  et  G»;'  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lipp- 
mn,  Rosenthal  et  C°. 
STunirros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  20  livres  sterling 


f2(i5 
'617 

mi 

,921 
J44;i 
(209 
ÎGOO 
(921 
,t009 
■Ail 
)921 
(721 

,)801 
i.'ôOÔ 
[iOGô 
t2i9 

!>io.j 

i24I 
f82.") 
)377 
J217 

15(39 
)297 
1417 

I.V.i'l 


Ii7l:5 

|)585 
(1297 

'I7s:, 

'WYi 
i2<S9 


à  7272 
27024 
30280 
31928 
324r)G 
3321G 
33C1G 
33928 
3461G 
3542i 
35928 
3G728 
392i0 
39808 
41312 
44072 
442ÔG 
45112 
46248 
47832 
50384 
53224 
5457G 
65304 
80424 
81536 
82.544 
85176 
86216 
86720 
87353 
90592 
91304 
91792 
101184 
103296 


25833  à  25840 
28753  287G0 


27281  à  27288 


30297 
32249 
32505 
33281 
33761 
34105 
347G1 
35473 
3G0;25 
38177 
39337 
404a5 
42:369 
44161 
44257 
45721 
467G9 
49705 
52121 
53993 
60081 
72345 
80489 
81569 
83105 
85953 
86313 
87033 
87473 
90953 
91553 
91809 
102233 


30304 
32256 
32512 
33288 
337(ié 
34112 
347G8 
35480 
3(i032 
38184 
39344 
40472 
42376 
441G8 
44264 
4.5728 
46776 
49712 
52128 
54(100 
60088 
72352 
8049G 
81576 
83112 
8.5960 
86320 
87040 
87480 
90960 
91560 
91816 
102240 


29545 
31905 
32377 
32721 
33305 
33S97 
34225 
3.5393 
35009 
30457 
.39041 
39585 
40873 
43377 
44241 
44929 
40081 
47193 
50<;«1 
53097 
543G1 
G0297 
803(31 
80817 
81849 
84497 
86017 
863G9 
87233 
88545 
91169 
91649 
91985 
102513 


29552 
31912 
32384 
32728 
33312 
33904 
34232 
35400 
3.5G16 
3G4G4 
39048 
39592 
4088(J 
43384 
442 'i  S 
4493C) 
46088 
47200 
50008 
53104 
54368 
G0304 
803G8 
80824 
818.56 
84504 
86024 
8G376 
87240 
88552 
9117( 
91656 
91992 
102520 


:Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
(unies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
i  septpmbre/5  octobre  1899;  dans  le  cas  con- 

lire,  le  montant  des  coupons  manquants  sera 

duit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  à  4  0/0  du  chemin 
I  fer  Dvinsk-Vitebsk,  sorties  aux  tirages  anté- 
jurs  et  non  présentées  au  remboursement  à 
date  du  1"/13  juin  1899.  A  partir  du  23  sep- 
mbre/5  octobre  des  années  désignées  entre 
.renthèses,  ces  obligations  ne  portent  plus 
ntérct  : 

A  20  livres  sterling 
■25  à  32  4097  à  4104  5763  à  5767  6417  à  6423 
(96).  6473  à  6'.80  (1898),  8849  à  8856  (1895).  984 
9848  9  »48  à  9952  (1896),  10609  à  10614  (1895) 
866  à  10871  (1896),  11473  à  11480  11561  à  115(i8 
769  à  15776  (l^95),  19H65  à  19()72  22008  32729  à 
736  fl89s),  32VI13  à  32920  (1897),  32937  à  32944 
821  à  33328  33529  à  33536  (1898),  .34809  à  84815 
597),  359^^*3  à  36000  (1898),  38992  (1897),  48377  à 
384  48737  à  487rt9  48741  à  48744  (1898),  74357  à 
269  (1896),  74953  à  749(;0  (1895),  75399  (1898), 
249  à  77252  (1897),  80177  à  80184  80762  à  80768 
'793  à  80800  (1898),  80837  82113  à  82117  (1897), 
l\66à82472  82931  à 82936  85471  85472(1898),  86705 


i  86712  (1897),  86729  à  86736  86777  à  86784  (1898), 
86><57  à  86864  (18971,  87491  87492  87496  (1898), 
87945  il  879."'>2  '1897),  87969  à  87976  (1898),  89762  à 
897H8  (18.(5),  97513  à  97520  98121  à  98128  99625  à 
99628  99632  (1898),  100961  à  100963  (1895),  101501 
101504  (1898),  102039  102040  (1895),  102305  à 
102308  (1898),  103152  104793  à  10479^  (1895),  106185 
lOolOi  (189K),  106193  à  1063(J0  (1895),  111393  à 
1114U0  (1898),  134016  (1895),  1H4985  à  134932  (1897), 
13-i9ii5  à  135912  (!895),  137953  à  137960  (1896). 
140297  à  1403U0  140379  à  140384  (1895). 
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COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER 

DE 

PARIS  A  ORLÉANS 


Assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires 
du  29  mars  1899 

RAPPORT 

PRÉSENTÉ    AO     NOM    DE    LA    COMMISSION  SPÉCI.^LE 
CHARGÉE  DE  l'EXAMEN  DES   COMPTES    DE  l'EXER 
CIGE  1898. 

Messieurs, 

Vous  nous  avez  fait  l'honneur  de  nous  confier  la 
mission  de  vérifier  les  comptes  de  l'exercice  1897, 
avant  de  leur  donnor  votre  approbation  ilétimlive. 
Nous  venons,  en  conséqupnce,  vous  sounicltre  le 
résuUat  de  travaux  auxquels  nous  nous  sommes 
livrés  depuis  notre  dernière  assemblée  générale  ; 
nous  résumons  ci-après  les  différentes  opérations 
financières  de  la  Compagnie  pendant  l'exercice  et 
sa  situation  au  31  din-cmlu-e  1897. 

I  1" 

Compte  de  premier  établissement. 
Situation  financière 

RECETTES 

Les  receltes  de  toute  nature,  antérieures  au  1" 
janvier  1897,  s'élevaient  au  chif- 
fre de   2.188.015.205  98 

Il  a  été  émis,  pendant  l'année 
49.328  obligations  de"  la  série  D 
2  1/20/0,  ayant  produit  la  somme 
de.    22 . 327.372  m 


16.6.58.773  39 


De  ce  chiffre,  il 
faut  déduire  l'exce- 
llent des  recettes  sur 
les  dépenses  d'ex- 
ploitation di-'S  lignes 
exploitées  au  compte 
de  premier  établis- 
sement  4. 338. .582  01 

Il  reste  à  ajouter   

Le  total  des  dépenses  est  de          .551.077.307  16 

Matériel  roulant  et  outillnfje 

Le  compte  du  matériei  roulant  et  de  l'outillage 
commun  à  l'ensemble  du  réseau  s'élevait,  au 
V'  janvier  897,  à  la  somme  de... .    2.50.959.276  30 

Les  dépenses  faites  pondant  l'an- 
née, après  déduction  du  produit  du 
matériel  dépecé  et  vendu  ainsi  que 
quelques  rentrées,  ont  été  de   351.6(30  91 

Total  des  dépenses  de  ce  compte   251.310.9.37  21 
Récapitulation 

Les  recettes  de  premier  établissement  se  sont 
élevées  au  chiffre  de   2.210.342.578  03 

Les  dépenses  ont  été  sur  : 

1°  Les  anciennes 
concessions  1.355.878.740  87 

2°  Les  lignes  cé- 
dées par  l'Etat  et 
les  lignes  neuves    551.077.3(37  16 

3°  Le  mati'iiel 
roulant  et  l'outil- 
lage  251.310.937  21 

■Ensemble. . . .  3.158.266.985  24 

Le  solde  crr''diti'ur  rst  de  

somme  de  laquelle  il  faut  déduire 
les  comptes  divers  dont  lo  solde 
débiteur  est  de  


Total  des  recettes  au  31  décem- 
bre 1897   2. 210. 342.. 578  03 

DÉPENSES 

Anciennes  concessions 

Les  dépenses  de  premier  établissement  sur  les 
lignes  représentant  les  anciennes  concessions, 
s'élevaient,  au  1"  janvier  1897,  au  chift're 
de    1  352.710.583  73 

Mais  il  faut  en  déduire  le  solde 
des  rectificalions  proscrites  par 
les'arrêtés  ministériidsendale  des 


149.917  57 


13  août  1896  et  10  juin  1897,  soit 

une  somme  de   

Reste   1.352.560.666  16 

Les  dépenses  de  l'exercice  ont 

été  de....   3.318.074  71 

-  Le  total  des  dépenses  sur  les   

anciennes  concosssions  est  de         1.355.878.740  87 

Lignes  cédées  par  l'Etat  et  lignes  neuves 
Il  avait  été  dépensé  sur  ces  lignes,  antérieure- 
ment au    l"''  janvier  1897,  une 

somme  de   530.818,876  .56 

à  laquelle  il  faut  ajouter  le  solde 
des  i'i'çlili(';ili"iis  opérées  pour 
conlVinner  i'  s  (crilures  de  la  (jom- 
pagnies  aux  pi'escriptions  des  ar- 

rèlcs  ministériels  précités   3.599.657  21 

De  iilus,  il  a  été 

avancé  à  l'Etat   5.O05.O00  » 

En  outre,  le  mon- 
tant des  travaux  exé- 
cutés par  la  ('<ompa- 
gnio,  tant  pour  son 
compte  (|ue  pour  ce- 
lui del'Etal,aétéde  15,992,355  40 


59,075,592  79 


14,882.155  11 


Total, 


20.997.3-55  40   534.418.538  77 


Lo  solde  créditeur  général  est  de     37.193.437  68 
Représenté',  suivant  procès-verbaux  dressés  par 
le  (Conseil  d'administration,  par  : 

Espèces  en  caisse   1.341.871  16 

Valeurs  en  portefeuille   35. 851.. 566  52 

Total  '  37.193.437  68 

§  Il 

Compte  d'exploitation 

Décompte  de  la  garantie  de  l'Etat 

Le  produit  net  du  réseau  prin- 
cipal a  été  de  :..       99.707.3.50  21 

L'annuité  représentant  l'excé- 
dent du  produit  net  des  lignes 
cédées  par  la  (Compagnie  sur  ce- 
lui des  lignes  reçues  de  l'Etat  est 
de  r   2,923.787  19 

Le  produit  net  des  lignes  neu- 
ves rattachées  au  compte  de  la 
garantie  est  de   1.463.791  25 

Le  produit  net  est  de   104.094.928  65 

Dont  il  faut  déduire  pour  char- 
ges des  dillVrents  emprunts,  in- 
térêts, amortissi'ment,  timbre, 
frais  du  service  des  titres  

Le  produit  net  de  toutes  char- 
ges est  de  

inférieur  de  47,814  fr.  10  à  celui 
garanti  par  l'Etat. 

En  elïet.  aux  termes  des  con- 
ventions de  18S3,  la  somme  ga- 
rantie aux  aclionuaires  s'établit 
ainsi  : 

Intérêt  et  amortissement  des 
actions   9.639.170  " 

Prélèvement  fixe 
en  vertu  de  la  con- 
vention du  28  juin  • 
1883  (art,  14,  §  4)..  34.600.000  ■> 
Ensemble   

L'Etat  doit  donc,  à  tilre  de  ga- 
rantie, la  différence,  soit  

Fixation  du  dividende 

Au  minimum  de  56  francs,  garanti  par  l'Etat 

soit   33.100.000 

vous  avez  décidé  d'ajouter  par 


(39. 903.. 572  75 


3i. 191. 355  90 


34.2.39.170  » 
47.814  10 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


pri'li'vemeiit  sur  L'  produit  du 
domaine  privé  el  <les  réserves. 
une  somme  de.   I.ÔDO.OOO 

Le    total  :i  répartir  élail  dont- 

de   .  sri.ood.odd 

qui  onl  été  distril)ués  à  raison  de  ^^S  \'\  .  par 
action. 

Réserve  exceptionnelle 

Otte  réserve  était,  au  l"'  jan- 
vier 1807,  de   S7.r,sii.'t(i2  -^J-i 

il  y  a  lieu  d'y  ajouter  pendant 
1  "anni'e  : 

1"  Le  capital  des  renies  viagères 
éteintes  el  la  révision  de  Tinven- 
laire   1411.182  !t9 

•2'  l.e  reliquat  du 
ri-veiiucies  réserves, 
après  défalcation  de 
f(uelf[ues  dépenses.      4'tO,S87  51 

•Soit  un  totalde,.    50(1.1(2)  41) 

88  -27!).4-22  (Dj 

ilont  il  faut  déduire,  pour  rectifi- 
cations or  lonnées  par  les  arrêtés 
miBistériêls  des  13  août  18fG  et 
10  juin  l^^)■7,  une.  somme  de   ()8S.:!(il  T.i 

Le  rai)port  de  la  réser^^e  excep- 
tionnelle n'est  plus,  au  31  dé- 
cembre 1897.  que  de   37  5'.)1.061  \\ 

Les  chiffres  que  nous  venons  d'avoir  l'honneur 
de  vous  soumettre  sont  en  tons  points  conformes 
à  ceux  qui  vous  ont  été  pi'ésentés  par  le  (.'.onseil 
d'administration,  lors  de  uoli-e  dernière  assembl 'e 
générale.  De  .  no  ;:l)reuses  vérilicatii'ns  \ous  ont 
mis  à  même  de  constater  que,  comme  toujours,  les 
écritures  de  la  Compagnie  sont  tenues  avec  une 
parfaite  régulariti'  Vous  vous  joindrez  à  nous 
pour  témoigntr  notre  satisfaction  aux  chefs  de 
l'important  service  delà  comptaliililé  ;  nous  les 
remercions  aussi  de  l'empressemHut  avec  lequel  ils 
nous  ont  toujours  donne  les  explications  qui  pou- 
vaient nous  ëire  utiles. 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  projiose'-  de  vou- 
loir bien  flonrier  votre  approliation  définitive  aux 
comples  de  l'exercice  1807. 

Résolution  relative  à  l'approbation 
des  comptes  de  l'exercice  1897 

Gonfoimiément  aux  conclusions  de  la  Commission 
de  vérification  dc''Veloppées  dans  son  rapport,  les 
co:ni)tes  de  l'exercice  180/  sont  et  demeurent  ap- 
prouvés. 

■Vote  de  remerciements  à  la  Commission 

I/assi'uiblée  '^r]\rvn.\i'  voir,  à  runauimiié,  des 
remerciements  à  MM.  les  Membres  de  la  Commis- 
sion de  vérification. 

RAPPORT 

PliKSKNTÉ  PAR  IjE  CONSEIL  D'AnMlNIS'rUA'rtON 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  gi''iiôr;Je.  confor- 
médient  à  nos  slatnts,  pour  entendre  le  rapport  du 
f^onseil  d'administration  sur  les  opi''ralions  de 
l'année  18  t8. 

Nous  suivron.s  dans  notre  comple  rendu  l'in-dre 
habituel  en  voii-i  présentant  successivemenl,  noire 
silnaiion  linanciére  et  les  opérations  du  compte  de 
premier  établissement,  puis  les  résiill:its  d(^  l'ex- 
ploitation, le  décompli^  de  la  garantie  de  l'Etat  (■!. 
enfin,  nos  propositions  pour  la  fixation  du  divi- 

dell'l-. 

CIIAMTI'.E  l'RI'iMIKR 

Situation  'financière.  —  Compte  de  premier 
établissement 
\.<-  capital  réalisé  en  1808,  i)0ur  faire:  face  aux 
travaux  (loin plémentaires  sur  les  ancienni's  con- 
cessions, à  la  construction  des  li;<nes  neuves  et  à 
rau;,'meidali(jn  du  matériel,  s'est  l'-leve  à  82  mil- 
lions •i07.:i01  fr.  ô8. 

Il  a  éié  constitué  par  la  négociation  de  72.(1/0 
obligations  2  12  0/0  do  la  série  \).  en  cours  d'é 
mission,  au  prix  moyéii  de  444  fr.  88. 

Depuis  180.'),  époc(uti  à  laquelle  nous  avons  adopté 
pour  iio-i  (diligalions  vt;  nouveau  type,  les  prix 
iiioveiis  aux(|uids  nous  ji's  avons  n'''gociées,  déduc- 
tion lail''  des  f  ais  d'i  cm feci ion  des  titres  el  de 
l'inti-rél  ac(piis  au  moment  de  la  vente,  on!  élé  : 

I-:ii  180.-,   420  fr.  80 

1800    441  40 

•1807    4.'>2       (  :î 

1808    'l'ii  ;!8 


Les  titres  remboursés  on  1808,  conformément  aux 
tableaux  d'amortissement,  ont  été  au  nombre  de 
42.073,  sav.iir  : 

4.024  actions  pour  un  capital  de       2,012.0iK)  » 
el  8-'.(l49  obligations  pour  un  ca- 
pital de  '   19.145.250  « 


Ensemble   21.157  250  » 

Deux  arrêtés  ministériels,  en  date  du  17  février 
180,S,  ont  réglé  le  compte  d'exploitation  et  do  ga- 
rantie d'intf'rèt  en  l89l.  ainsi  que  le  compte  d'éta- 
blissement au  31  déeemlrre  1801.  (jbs  arrêtés  con 
tenaril  des  dispositions  auxquelles  nous  n'avons  pas 
adhéré,  nous  avons  déféré,  sur  certains  points,  les 
décisions  de  l'Administration  à  la  juridiction  con- 
tenlieuse:  m-iis.  comme  précédemment,  en  atten- 
dant la  solution  à  intervenir,  nous  avons  mis  nos 
écritures  en  concordance  avec  ces  décisions. 

Notre  situation  financière,  au  31  décembre  1898, 
se  résume  ainsi  : 

Comptes  de  premier  établissement 

S  1" 

RECETTES 

I.IonlanI  du  fonds  social. ......     300.000.000  » 

Capital  des  emprunts  4  O  'O,  sa- 
voir: 

Premier  emprunt  de  8.888  obli- 
gations  9.990.UOO  « 

Deuxième  em- 
prunt de  13.388 

obliaaiions   9.0^0.700  « 

Ensemble.    19.998.750  « 

Caiiilal  de  l'emprunt  3  U/O,  sa- 
voir : 

Séries  n"'  1  à  17  : 

4.000.000  obli- 
gations  1.207.403.203  90 

Séries  A,  B  et  C  : 

l.Vôi.oOO  olili- 
gations   517.884.574  50 


Ensemble. 


1.725.287.838  40 


76.400.815  89 


Capital  de  l'emprunt  2  1/2  0  0: 
Séi-ie  D  de  250.000  obligations: 
Pioiluit  de  172.t579  titres  

Valeur  de  réalisation  des  obli- 
gafiims  du  Grand  Cential  8  0/0 
atl  rihuiM  s  à  la  ('ompagnie,  d'a- 
près le  di'cret  du  1 1  '«vi  il  1857  . .  .       76.127.150  50 

■Valeur  des  obligations  d'Orsay 
(première  série)   2.703.0011  » 

Valeur  des  obligations  d'Orsay 
deuxième  sériel   1.20O.OOO  « 

Produit  de  la  négociation  des 
obligations  do  la  Compagnie  de 
IjVon  représentant  la  part  afl'é- 
Tcnte  à  la  (Compagnie  dOrlénns 
dans  la  concession  du  Chemm  de 
fer  du  BourlKinnais   23.160.889  GO 

Ri'liquat  riispiinible  des  annui- 
tés reçues  de  l'Elut  à  litre  de  sub- 
ventions  15.285.836  95 

Reliquat  di  s  comptes  de  garan- 
tie d'iiOérèl  li((uidé>s  au  31  décem- 
bre 1888   2.82O.708  07 

'l'olal  général  des  recettes.  2.242.6J0.960  56 
i  II 

DÉPENSES 

1"  Anciennes:  concessions 

Li's  dépenses  de  premier  établissement  afi'érenles 
aux  aru'iennos  concessions  ét;iienl.  à  la  fin  de  l'an- 
née 1807,  de   1.8Ô5.878.740  87 

Il  y  a  lieu  de  déduire  le  solde 
des  rectilications  prescrites  par 
les  arrêli''s  ininisli'rieds  en  date 
du  17  février  1808  fpii  règlent  li's 

comptes  de  1801,  soit.   1.258.230  08 

li,.ste   l.:-!5i.(i20..5i)l  fc4 

Les  opéralions  de  l'année  180S 
l'ont  ressortir  une  angnienta'tion 
dr  d  ■penses  de   28. 188. C,:^  :i3 

Le  capital  all'ecl  ■  a  l'eusenilile 
des  lignes  dos  aiicienniîs  coni;es- 
sions  est  ainsi,  au  81  /h'cembre 
jS'.lS.  de   1  .;i77.80O.l:!'i  17 


i»  Lifjiies  cédées  par  t'Elut  el  Ur)iu's  neuves 
Ca',  réseau  comprend  l'ensemble  des  lignes  con- 
cédées k  titre  d.'finilif  ou  éventdel  j.ar  les  ar- 
ticles 2.  8  et  4  de  la  convention  du  28  juin  1888 
et  par  l'article  1"  de  la.  convi'iilion  du  17  juin  1802. 
I,a  Compagnie  n'.\  coidriluic  ([ue  pour  une  somme 


déter  minée,  et  fournit, 'en  outre,  à  tiitre  d'avai 
remboui sables,  les  capitaux  nécessaires  au 
ment  des  travaux  exécut''s  par  l'Etat  ou  pou 
compte  par  la  Compagnie. 

Les   sommes  dépensées  ou  avancées  à  d 
titres  s'élevaient,  au  31  décem- 
bre 1897,  à   5ôl.077.;30 

A  cette  somme,  il  y  a  lieu  d'a- 
jouter le  solde  (les  rectifications 
opérées  pour  conformer  nos  écri- 
tures aux  prescriptions  des  arrê- 
tés ministériels  précités.  Suit   2.639.044 

Ensemljle   .553 . 7 16 . 851 

Les  dépenses  eftéctuées  pen- 
dant l'exercice  1898  se  résument 
ainsi  : 

Avances  faites  à  l'Etat  pour  la 
construction  et  rachèvement  des 
lignes  qu'il  termine  directe- 
ment  4. 700.000  ■ 

Travaux  exécutés 
par  la  (Compagnie 
pour  son  compte  et 
celui  de  l'Etat,  y 
compris  le  service 

des     intérêts,    les  i 
frais  de  personnel 
et  les  frais  géné- 
raux  :   21.104.657  90 

Ensemble          25. 80 4. 65?  00 

dont  il  y  a  lieu  de 
déduire  l'excédent 

des  recettes  sur  les  ' 
dépenses  des  lignes  : 
exploitées  au 
compte  de  premier 

établissement   4.88'i.3  09  05 

Reste .... .   20 .  9Î  0 . 34.' 


,1 


La  somme  totale  dépensi'e 
pour  les  lignes  cédées  par  l  Etat 
el  i30ur  les  lignes  neuves  est 
ainsi  de   574.6:'6.70C 

Cette  somme  a  reçu  les  affectations  suivant 

Remboursement  cle  l'ancienne 
dette  de  garantie  montant  à   209 .'670. 40;. 

Contribution  aux  dépenses  de 
construction  on  de  superstruc- 
ture  7C..480.7i;i 

Dépenses  mises  à  la  charge  de 
la  Compagnie  non  compris  le 
matériel  roulant'   VSOjinl.'.W, 

Avances  remljoursables  en  an- 
nuités par  l'Etat   158.483.571 

Total  égal   574. 636.701 

3"  Compte  général  de  malénel  roulant  et  oulill 

Dans  ce  compte  figurent  les  dépenses  faites  p 
la  construction  du  matériel  roulant,  ainsi  qn 
valeur  des  wagons  cà  jDallast  et  les  déijenses  de  i 
biUer  et  d'outillage  des  ateliers  et  magasins  g( 
raux  établis  sur  divers  points  de  notre  réseau, 
dépenses  smil  réparties  entre  les  différents  gi 
pes  de  tigni's  an  jiroratadu  parcours  kilonn'tri 
des  trains  ayant  circulé  sur  chacun  d'eux  penc 
l'anni'o. 

Malériel  roulant.  —  La  dé'pensi'  du  matériel  r 
lant.  au  31  décembre  1897,  édait 
de  ;  243.539  408  65 

Les  sommes  dé- 
pensées pendant 
l'année  1808,  di'duc- 
tion  faite  do  la  va- 
leur du  niatf'riel 
dépecé,  sont  de          2.040.046  66 


Le  total  des  dé- 
penses de  construc- 
tion du  matériel 
roulant,  au  31  dé- 
cembre 1898.  est 
donc  de.  245  580.«)5  81 

Mobilier  el  outillage  des  ate- 
liers et  magasins  généraux.  —  Le 
total  des  dépe  nses  de  molulier  et 
d'outillage  des  ateliers  et  Tnajja- 
sins  généraux,  au  31  décembte 
1807,  ('lait  de   5.B«6.5<8  56 

Los  dépenses  fai- 
tes pendant  l'année 
s'élèvent  à   b).'>H  i'-^ 

Ensemble. . . . 
Matériel  du  service  de^la  voie. 
—  l^a  valeurdes  wagons'è  ballast 


24")..-iSi).:% 


.606.-541 


1^ 


L'ÉCONOMISTE  EUaOPli"EN 


1.9110.400 


Joyi'ri  {'our  li-s  IraviUix  <((>  la 

.  ù'tiiil,  à  la  liu  (is\  l'cxt-ioiee 

ja   -i.OSô-.OJO  ■>. 

•fîuit  eu  ilcduir« 
pftlpui'  dos  wa- 
s  (l(''i>i'cés  e  11 
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40  solde  créditeur  est  dé  

)'aulre  part,  les  comptes  di- 
•S  prësentaiil  un  suide  crédi- 

f  de  

je  solde  général  est  de   37.023.321  30 

le  solde,  d'accord  avec  la  balance  ^éniTale  des 
itnres  au  28  février  1890.  iHail  représenté  de  la 
,uière  suivante  : 

espèces  on  caisse   1.137.882  33 

/"alcurs  en  portefeuille   35.88.)  13')  o:3 

Total  égal. 
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37. 023. 3;!  1  30 


Travaux  exécutés  en  1898 


i°  Lignes  en  exploitation 

*^ous  avons  poursuivi,  au  cours  do  l'année  1898, 
opérations  pr^cédeinuienl  entreprises  dans  le 
t  do  porl'ectionner  notre   exploilaliou  et  d'en 
surcr  la  sécurité. 

Lo  romplacem^■nt  des  rails  en  fer  par  des  rails 
acier  a  été  eiléetué  sur  une  lo  igueur  de  74  ki- 
ïiètres  (73  kilomètres  sur  les  voies  principales 
1  kilomètre  sur  les  voies  accessoires).  Il  ne 
ite  plus,  sur  Fensenihle  du  n'soau,  que  5,4  0/0 
rails  en  fer  dans  les  voies  princi|)ales. 
La  substitution  des  rails  ^  douille  cham|)ignon 
X  rails  Vignole  a  été  opérée  sur  une  longueur 
2)  kilomètres.  Au  l''  janvier  1899,  la  louguiMit 
s  voies  principales,  en  rails  Vignole,  n'était  plus 
.e  de  009  kiloinè  res,  soit  0,7  0/0  environ  du 
velo])pement  total  de  ces  voies. 
L'emploi  du  rail  ruuforcé  s'est  étendu,  eu  1898, 
91  kilomolres,  dont  88  kilomètres  sur  la  ligue 
3rl('>ans  à  Bordeaux.  La  longueur  totale  renforcée 
T  celte  ligue  est  actuellement  de  l.O'iO  kilo- 
itres  et  sur  l'ensemble  du  réseau  de  1  107  kilo- 
;fetres. 

11  a  été  ajouté  une  septièma  traverse  par  rail 
5  m.  50,  sur  une  longueur  totale  d(j  8  kilo- 
l'îtros,  dans  les  [lariies  de  lignes  oi!i  la  circulatioi 
t  la  plus  active  ou  qui  sont  tracées  en  courber 
très  faible  rayon. 

Treize  nouveaux  postes  d'enclenchements,  com- 
enant  2 12  leviers,  ont  été  mis  en  service  pendant 
,nm'e  1898. 

Le  Block-system  a  été  étendu  aux  sections  do 
lanleiiay  à  Saveuay,  de  Montoir  ;i  Saint-Nazaire 
de  'Vi'erzon-F'orges  à  Marmagne.  Il  va  élre 
lelicjué  incessamment  aux  sections  de  Tours  à 
Mtiors,  de  Coutras  à  Libourne  et  de  Savenay  à 
onloir. 

Les  applications  du  tiiléphonc  se  multiplient 
pidi'ment,  tant  pour  assurer  les  correspondances 
1  gare  à  gare  sur  les  ligues  à  faible  trafic  iiuo 
)Us  ouvrons  à  rexploilatiou,  que  pour  per- 
eltro  lies  communications  faciles  entre  les  dill'é- 
nts  postes  d'une  grande  gare  ou  encore  entre  les 
)8tes  de  cantonne  ment  consécutifs. 
L'éclairage  électrique  a  été  étendu  aux  gares  de 
ipdeuac,  de.  Tours,  de  Saint-Pierre-des-Gorps 
à  une  parlie  dos  voies  de  la  gare  d'ivry.  La 
iuipagnie  a,  d'autre  pari,  passé  des  marchés 
s  fouTiiituro  de  lumière  pour  l'éclairage  électrique 
i  certain(!s  slations  d'importance  secondaire, 
i  la  dèpoiise  d'uno  usine  spéciale  n'eût  pas 
&  justilieo. 

En  vuo  d'ami'liorov  la  marche  des  trains  sur 
Dtre  ligne  de  Nantes  à  Saint-Nazaire  et  au  Groi- 


sic,  nous  avons  entrepris  la  pose  d'une  deuxième 
voie  entre  Savenay  el  Moiiloir,  sur  une  longueur 
de  17  kilomolres.  ce  qui  assurera  la  coutiiiuite  de 
l'oxploilatioii  à  double  voie  entre  Paris  et  Saint- 
Nazaire,  sauf  dans  la  Iraverséo  de  Nantes.  Los 
travaux  sont  [jouasés  aclivoment  et  nous  pensons 
((ue  ceLl(^  douxiémo  voie  pourra  être  livrée  a  I  o.'c- 
ploitation  lors  de  l'ouvcraLie  du  prochain  service 
d'été. 

Nous  avons  ouvert  à  l'exploitaliou  la  gare  des 
murcliandises  du  (Hievalerel,  située  sur  la  tiraudo 
ligne  de  Paris  à  Orléans  outre  les  slatioiis  d  Or- 
U'uiiis-Ceinlure  et  do  Vilry.  Cette  gare,  établie  eu 
face  de  ragt;loméiaiion  industrielle  d'ivry,  elreli  -e 
par  des  voies  ferr  'Cs  à  la  Seine,  est  appelée  a  un 
imporlant  Iratic,  laiit  local  que  d  échange.  Elle 
sera  complétée  prochainement  par  rëlablisseineul 
d'une  gare  à  voyageurs,  d  tnl  le  projet  vient  d  être 
approuvé  par  décision  ministérielle  du  10  mars 
courant. 

Lholel  de 'Vic-sur-Ucre,  dont  vous  entretenait 
notre  dernier  rapport,  a  .pu  être  ouvert  au  mois  de 
juin  dernier.  Cet  hôtel  et  >'elui  du  Lioran  ont  atUro 
durant  la  belle  saison  de  nombreux  touristes  vers 
notre  région  d'Auvergne,  elles  aménagements  com- 
lilément'aires  que  nous  y  exécutons  eu  ce  moment 
coulribuerout  curtainemenl  à  développer  encore  ce 
courant  de  voyageurs  déjà  si  considérais  e. 

Les  travaux  du  prolongement  de  la  ligne  d'Or 
léans  au  quai  d'Orsay  se  poursuivent  activement 
et  sont  attaqués  sur  presque  toute  la  longueur  du 
tracé;  un  seul  tronçon,  long  de  590  métrés  environ, 
qui  va  du  pont  Saint-Michel  à  l'Institut,  n'a  pu 
être  commencé  jusqu'à  ce  jour  en  raison  des  re- 
tards apportés  à  la  déviation  du  collecteur  sitU" 
sous  les  quais  de  la  rive  gauche.  Cette  déviation 
paraît  devoir  être  terminée  dans  le  courant  d'avril 
et  nos  mesures  sont  prises  pour  que  l'installation 
de  notre  propre  chantier  suive  immedialeniiuit.  _ 

Les  fondations  delà  nouveUe  gare  du  quai  d'Oi^ 
say  sont  à  peu  près  leruiinéos  et  l'on  a  commencé 
le  montage  de  l'ossature  métallique  des  bàtime.nts. 
Li'S  pierres  de  taille  deatiiiées  aux  façades  de  l'édi- 
lice  ont  été  prépai-éos  à  l'avinco  ;  leur  misi^  en 
(ouvre  commencera  dans  le  courant  du  mois  de  mai. 
La  quantité  de  travail  restant  à  exécuter  est  consi- 
dérable, mais  nous  ne  n  'giigoons  rien  pour  activer 
la  marche  des  travaux,  et  nous  ferons  tout  ce  qui 
sera  eu  notre  pouvoir  ))our  que  la  nouvelle  gare 
soit  livrée  à  l'exploita  ioii  au  printemps  de  19J0. 

Nous  nous  sommes  pvéoccup's  d'assurer,  dans 
les  moilloures  conditions  possibles,  l'exploitation 
de  ce  prolongement  en  majeure  partie  souterrain; 
après  un  examen  approfondi,  et  après  avoir  fait 
étudier  sur  place,  par  plusieurs  de  nos  ingénieurs, 
les  installations  de  iraction  électrique  qui  fonction- 
nent déjà  en  Amérique,  nous  avons  décide  d'appli- 
quer ce  mode  de  friction  entre  notre  gare  actuelh 
du  quai  d'Austerlilz  et  la  nouvelle  gare  du  quai 
d'Orsay.  Los  difficultés  de  vontilatiou  se  trouve- 
ront ainsi  complètement  résolues,  et  nous  avons 
toute  conliaiice  que  h'S  dispositions  que  nous 
avons  adoptées  répondront  pleinement  à  tous  les 
besoins  de  notre  service. 

Ainsi  que  nou-i  le  faisions  prévoir  l'an  dernier, 
la  section  de  Thiviers  à  Hautefort  el  au  Burg,  d'uiu 
longueur  de  54  kilomèti-es,  el  figurant  au  nombre 
des'concessions  énumérées  dans  l'article  3  de  la 
convention  du  28  juin  H83,  a  pu  être  ouverti'  à 
l'exploitation  le  15  octobre  1898. 

Au  31  déc-mbre  dernier,  li>s  lignes  do  l'article  3 
de  la  convention  de  188!,  livrées  à  l'exploitalion^, 
représentaient  ainsi  un  développement  tolalde  1.717 
kilomètres. 


lOnjuiii  1899  :  Laqiiouille  au  Mont  Dore: 
1mi  oidobre  1899;  Uaiilefort  à  Sarlal; 

—  La  ^îuuye  à  Eymet. 

Di'ux  lois,  en  date  du  15  avril  18  8,  ont  déclaré 
d'ulilité  publi((ue  les  lignes  de  lîussiéro-(;alantla 
Sainl-Yrioix  et  de  Boii  à  Neussargues  et  ont  rendu 
délinilivi'  leur  concession,  que  noire  Compagnie 
avail  acceptée  précédemment  à  litre  éventuel. 

Dans  reiisemble  dos  lignes  à  construin;,  les  li- 
gnes à  voie  étroite  tigureut  pour  une  longueur  de 
484  kilomètres.  Les  Lravaiix  sont  engagés  sur  224 
kilomètres  (ligni'S  de  Saint  Ai^inan  à  Blois  et  du 
Blanc  à  ArgenI:.  Colle  île  Saint-Aignan  à  lîlois, 
dont  l'exécul  on  a  été  eouli  'e  à  la  Société^  des 
Tiamways  do  Loif-t  t-Clier„  est  très  avancée  et 
nous  pensons  qu'elle  pourra  éiroimverlo  à  l'exploi- 
lalion  dana  le  courant  du  mois  de  mai  prochain. 

L'administration  supi''rioure  a  approuvé  la  cou- 
venliim  comdue  avec  la  Sociél.('  de  construclion  des 
Batignolles  pour  la  construction  et  l'exploitation 
des  lignes  d  Uzerche  à  Tulle,  de  Seilliac  à  Treignac 
et  de  Tulle  à  Argentat.  Ces  ligues  vont  entrer  a.  leur 
tour  dans  la  périoie  d'exécution. 

3"  Matériel  rou'ynt 
A  la  tin  de  l'exercice  1898,  l'effectif  de  notre  ma- 
tériel, déduction  faite  des  macliines.  voitures  et 
wagons  réformés,  se  composait  comme  suit  : 
1"  Matériel  des  lignes  à  voie  normale  : 
7 il  loc(jmotives  à  voyageurs  et  mixtes: 
")3  locomotives  à  marchandises; 
83  locomotives  de  gare; 
1 .953  tenders  ; 

3.742  salons  et  voitures  à  voyageurs; 
'>~.89L)  fourgons  et  wag  ms  divtirs. 

bans  ces  nombres  ne  sont  pas  compris  les 
3  î  voitures  et  les  820  wagons  à  ballast  spéciale- 
ment affectés  au  service  de  la  voie. 

Comparé  au  précédent,  cet  effectif  présente  une 
augment  ttiou  : 

de    14  voitures  à  voyageurs, 
l  de  198  fourgons  et  wagons  divers. 
Matériel  des  lignes  a  voie  étroite  : 

4  locomotives  tenders; 
12  voitures  à  voyageurs; 
25  fourgons  et  wag  ms  divers. 

Nous  avons  en  construction  : 
.53  loromotivos  ; 
45  tenders  ; 

5  voilures  de  1"  classe  à  couloir  et  à  lutercir- 
culalion; 

0  voitures  de  1''"  classe  à  couloir  partiel; 
14  voilures  de  2°  classe  à  couloir  partiel; 
14  voilures  mixtes  de  1''°  et  2«  classes; 
10  voitures  de  2°  classe; 
200  voitures  de  3"  classe  ; 
20  fourgons  à  bagages; 
()3  wagons  plates-formes: 
0).)  wagons  couverts  à  marchandises. 
Le  frein  continu  est  appliqué  à  8ô3  locomotives 
et  à  5.008  véhicules;  481   autres  véhicules  ont  la 
conduite  seule  du  frein  continu;  5.50c»  voitures  et 
wagons  sont  munis  des  appareils  ou  de  la  con- 
duite du  signal  avertisseur;  2.929  voitures  do  tou- 
tes classes  sont  munies  de  glaces   dormantes  dans 
les  cloisons  s  'paratives  des  compartiments  et  1.3.13 
voitures,  qui  étaient   munies  d'un   seul  bouton 
d'appel  sur  la  cloison,   ont  été  pourvues  d'un 
deuxième  bouton.  , 

Los  sommes  imputées  pendant  l  année  au  compte 
do  premier  établissement,  à  raison  du^  matériel 
livré  ou  modifié,s'élèvent  à  2.235.8?7  fr.  43. 
4y9  (A  suivre.) 


2»  Lignes  en  construction  ou  à  construire       ASSEMBLÉES  GÉNÉRALES  PROCHAINES 


Le  grouiie  des  ligues  non  encore  exploitées  qui 
nous  ont  été  concédées  par  les  conventions  du  2S 
juin  1883  et  du  17  juin  1892,  comprend  Irente  lignes, 
d'une  longueur  totale  de  1.242  kilomètres,  pour  les- 
quelles les  travaux  sont  engag 'S  sur  507  kilomètres 
(lignes  d'Hautefort  à  Sarlat,  de  Sarlat  à  (iourdon, 
de^La  Sauve  à  Eyraet.  d'Argenton  à  La  Châtre,  de 
Saint-Eloi  à  Sainl-Gervais,  do  Laqueiiille  au 
ÎNlont-Dore,  de  (lonfoleus  à  la  ligne  do  ('.ivray  au 
Blanc,  de  Felletiu  à  Ussel,  de  Saint-Aignan  à  Blois 
et  du  Blanc  à  Argent). 

La  plate-forme  de  la  section  de  Hautefort 
Sarlat  et  des  lignes  de  Laipieuille  au  Mont-Dore 
el  de  La  Sauve  à  Eymet,  dont  l'Etat  a  exécute  Inii- 
fraslruclure,  nous  à  été  livré  dans  le  cours  di' l'an- 
née. Los  travaux  de  superstructure  ont  été  pousses 
astivemeiit  et  nous  pensons  que  ces  lignes  pour- 
ront élre  ouvertes  a  l'exploitation  aux  dates  ci- 
'  après  : 


l"''  juillet,  2  h.  —  Agence  Havas.  —  10,  cité 
Rougeinont.  ^  ..x- 

19  iuin/1"  juillet,  5  h.  oxtr.  —  SDCiete  russe 
de  l'industrie  houillère  et  métallurgique  dans 
le  Donetz  (Makeevka).  —  A  Saint-Péteisbourg. 

1*'  juillet,  3  h.  -  Chemins  de  fer  de  Bône- 
Guelma  et  Prolongements.  —  7.  rue  d'Astorg. 

3  juillet,  2  h.  1/2.  —  Tramways  de  l'Est  Pari- 
sieii  —  24,  boulevard  des  (Capucines. 

;3  juillet.  3  h.,  ord.  et  extr.  —  L'Afrique  du 
Nord  et  du  Sud.  —  A  la  Bourse  du  Commerce 
de  Paris.  . 

3  juillet,  3  h.,  const.  —  Compagnie  du  Congo 
Occidentale.  —  19,  rue  Blanche.  _ 

4  juillet.  10  h.,  extr.  —  Compagnie  Coloniale 
de  rOgouè  N'Gounié  (Congo  Français).  —  4, 
rue  Lo  Poletier. 
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4  juillet,  -2  h.  —  Chemin  de  fer  de  Lyon  à  la 
Croix  Rousse.  —  A  Lyon. 

4  juiUi  f,  4  h.  —  Compagnie  Française  de 
Tramways  ^Indo-Chine).  —  10,  rite  Rougemont. 

4  juillet.  3  11.,  ord.  et  extr.  —  Chemin  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne.  —  A  Madrid. 

7  juillet,  3  h.,  extr.  —  Société  Industrielle  et 
Financière  de  l'Amérique  du  Sud.  —  10,  rue 
Sainte-  Anne. 

.S  juillet.  3  11.  —  Plâtrières  du  Bassin  de 
Paris.  —  8,  rue  d'Athènes. 

8  juillet,  2  h.,  extr.  —  Journal  des  Sports.  — 
4,  riie  du  Fauliuurg-Monimartre. 

10  juilli  t.  12  h.  —  Canal  de  Jonction  de  la 
Sambre  à  l'Oise.  —  22,  rue  Drouot. 

lu  juillet,  12  h.  —  Compagnie  Royale  des 
Chemins  de  fer  Portugais.  —  A  Lisbonne. 

COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  Z  CHAUFFAGE  Te^  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1899 

1898 

en  1899 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Mai  

5.175.900  40 

5.635.710  96 

+ 

140.189  44 

'i.49 

5  pr.  mois 

35.494.836  92 

35. 532. 124  42 

37.287  50 

0.10 
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COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
entièrement  versés. 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

AXGER,  BLID.\H,  BONE,  BOUGIE,  CONSTANTINE,  MAR- 
SEILLE, MOSTAGANEM,  CRAN,  SÉTIF,  SIDI-BBL-ABBÈS, 
TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPOTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BQNS  DE  CAISSE 

A  5  ans  3  1/2  0/0 
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TRAMWAYS  ÉLECTRIQUES  DE  GAND 

Receltes  du  mois  de  mai  189!)   59.3'32  80 

_       _       _        I8a8    27.028  25 


Augmentation  Fr.     32.294  55 


Itecettes  du  l'''  janv.  au  31  mai  1899.    217.807  75 
—  —  —  1898.    119.779  95 


Augmentation. 


98.027  80 


4S2 


TRAMWAYS  DE  LILLE 


Recettes  du  mois  de  mai  1899. 
—         —       —  1898. 


198.056  9G 
189.820  38 


Augmentation....  Fr. 


8.230  58 


Recettes  du  1"  janv.  au  31  mai  1899.     904.297  80 
—  —  —        1898.     835.717  09 


Augmentation         Fr.       GiS.580  11 


TRAMWAYS  DE  KISCHINEW 


Recclles  du  mois  de  mai  1899  Fr.     32.409  /j2 

»  »  1898   22.370  99 


Augmentation  Fr.     10.0-'J8  43 

Receltes  du  l-'  janvier  au  31  mai         '  138.9/5  28 
»  »  1898     89,02(3  10 


Augmentation  Fr.     49.3'i9  18 

Le  rouble  est  calculé  au  change  fixe  de  2  fr.  70. 
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CREDIT  MOBILIER 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  3U  MILLIONS  DE  FK. 


L'assemblée  générale  ordinaire  du  Crédit  Mobi- 
lier s'est  tenue  le  17  juin  1899,  sous  la  prési- 
dence de  M.  E.  de  Richel)ourg,  M.  Wallut,  prési- 
dent du  Conseil  d'administration,  n'ayant  pu  assis- 
ter à  la  réunion,  ))ar  raison  de  santé. 

Le  rapport  du  Conseil  explique  que,  par  suite 
de  la  cession  de  Porto-Rico  aux  Etats-Unis,  une 
combinaison  est  intervenue  avec  un  groupe  ayant 
de  grandes  relations  en  Amérique. 

Le  Crédit  Mobilier  a  cédé  à  ce  groupe  un  cer- 
tain nombre  d'actions  et  d'oliligations  de  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  de  Porto-Rico,  opéra- 
tion qui  a  eu  le  douille  avantage  de  permettre  au 
Crédit  Mobilier  de  rembourser  tout  son  passif  en- 
vers les  tiers  et  de  s'adjoindre  des  concours  de 
nature  à  consolider  la  part  importante  qui  lui 
reste  encore  dans  cette  entreprise. 

Le  rapport  passe  en  revue  les  autres  affaires 
dans  lesquelles  le  Crédit  Mobilier  est  intéressé, 
notamment  le  Chemin  de  fer  du  Rhône,  Port- 
Saint-Louis-du-Rhône,  etc. 

L'assemblée  a  approuvé  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1898  par  990  voix  contre  74. 

MM.  Charles  Wallut  et  Raymond  Le  Brun,  ad- 
ministrateurs sortants,  ont  été  réélus  pour  une 
période  de  six  ans. 

L'assemblée  a  réélu  MM.  de  Sèze  et  de  Sainte- 
Marie  commissaires  des  comptes. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 

DES  CHEMINS  DE  FER  ÉCONOMIQUES 

DU  NORD 

Capital  social  :  12  millions  de  francs 

MM.  les  Actionnaires  sont  priés  do  se  réunir  en 
assemblée  générale  le  10  juillet  1899,  à  2  heures 
du  soir,  au  siège  social,  à  Anzin. 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Autorisation  à  donner  au  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'effet  de  poursuivre  la  transformation  du 
réseau  des  tramways  à  vapeur  de  Valenciennes  en 
tramways  électriques; 

2°  Approbation  des  traités  directs  ou  des  règles 
pour  la  construction  et  l'armement  de  la  ligne  de 
Portel  à  Bonningues. 

Le  dépôt  des  actions  prescrit  par  l'article  34  des 
statuts  doit  être  effectué,  cinq  jours  au  moins  avant 
la  réunion,  au  siège  social,  à  Anzin  ;  au  siège  ad- 
ministratif, rue  Auber,  n°  8,  à  Paris,  ou  chez 
M.  E.-L.-J.  Empain,  banquier,  à  Bruxelles. 

416 


BIBLIOGRAPHIE 
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littéraire.  L'enquête  a  duré  un  an,  et  aujourd'hui 
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un  volume  spécial,  de  ::!80  pages  de  texte  compact, 
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du  public,  car  elles  émanent  de  philosophes, 
d'iiommfas  de  sciences  ou  de  lettres  les  plus  con- 
nus. Des  noms!  Il  faudrait  tout  citer  et  nous  ne 
le  i)Ouvons. 

Cette  «  Enquête  sur  la  guerre  et  le  militarisme  » 
est  véritablement  unique,  car  jusqu'ici  nul  ne  l'a- 
vait faite  aussi  complète  en  interrogeant  des  per- 
sonnes aussi  compétentes. 

Tout  le  monde  voudra  lire  VHumanité  Nouvelle 
qui  contient  celte  enquête,  tant  à  cause  de  l'intérêt 
([u'elle  présente  que  de  la  gravité  du  sujet  et  de 
1  importance  des  opinions  exprimées. 

Des  tableaux  très  clairs  terminent  ce  volume,  et 
d'un  coup  d'teil  ou  voit  comment  se  partagent  les 
opinions.  Qu'on  nous  permette  d'ajouter  encore 
que  toutes  les  nationalités  ont  pris  part  à  cette 
enquête,  ce  qui  ajoute  à  l'attrait  de  ce  volume  dont 
nous  ne  saurions  trop  conseiller  la  lecture.  447 


Vient  de  para'itre  :  L'édition  1899  du  Rép 
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gères,  suivi  d'une  élude  de  loi  sur  les  Socié 
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Objet,  concessions,  traités,  siège  social,  s: 
administratif,  durée,  capital,  administration,  ci 
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Les  Octrois  municipaux.  —  Fondement  écoi 
mique  ;  Organisation  administrative  et  fini 
ciére  ;  Jurisp)-udence,  par  Elie  Turouey,  réd 
teur  au  Ministère  de.,  Finances  (Direction  gé 
raie  des  Contributions  indirectes),  licencie 
droit.  — •  1899.  Paris,  V.  Giard  et  E.  Brière,  é 
teurs.  —  Un  volume  in-8°.  Prix  :  7  fr. 
En  présence  des  difïicultés  qu'ont  rencontr 
jusqu'ici  les  municipalités  pour  l'application  i 
dispositions  nouvelles  introduites  dansla  législat 
des  octrois  par  la  loi  du  29  décembre  1897,  il  a  p! 
nécessaire  de  les  éclairer  sur  l'étendue  de  l'obîii 
tien  qui  leur  a  été  imposée  relativement  à  la 
duclion  des  taxes  perçues  à  leur  profit  sur  les  bc 
sons  hygiéniques  et  de  les  guider  dans  le  choix  < 
taxes  de  remplacement  mises  à  leur  disposition  ] 
le  législateur  pour  combler  le  déficit  créé  dans  lei 
budgets. 

Tel  est  le  but  de  l'ouvrage  de  M.  Turquey,  c 
nous  signalons  tout  particulièrement  à  nos  lecteu 

L'auteur,  dans  la  première  partie  de  cet  ouvra, 
partant  de  ce  princip  ■  qu'on  ne  saurait  enlever  d' 
trait  de  plume  une  source  de  revenus  aussi  imp 
tante  que  celle  que  viennent  alimenter  chaque  jc 
les  taxes  perçues  sous  forme  d'octroi,  met  en  rel 
les  inconvénients  de  ces  sortes  de  taxes  et,  d'au 
part,  leurs  avantages,  pour  conclure  que,  loin 
supprimer  cet  instrument  de  perception,  il  vaudr 
mieux  en  corriger  les  impei fections. 

La  seconde  partie  expose  quels  sont,  au  point 
vue  de  l'établissement  des  taxes,  les  attributic 
respectives  des  Assemblées  municipales  et  du  Pc 
voir  central,  les  divers  modes  d'administrntion 
l'octroi,  les  règles  qui  président  à  la  comptabil 
des  deniers  communaux,  le  contentieux,  les  règ 
de  compétence  et  de  procédure,  et  se  termine  j 
les  deux  modèles  que  les  municipalités  sont  tenv 
d'adopter,  suivant  le  cas,  pour  l'établissement 
leur  règlement  d'octroi. 

La  troisième  partie  enfin  présente,  judicieu 
ment  groupées  sous  chaque  sujet  litigieux,  tout 
les  décisions  rendues  par  le  Conseil  d'Etat,  la  Ce 
de  cassation  et  les  autres  Cours  et  Tribunaux. 

Cette  partie  de  l'ouvragi'  équivaut  donc  à  un  i 
cueil  de  Sirey  ou  de  Dalloz  ;  il  offre  même  sur  e 
l'avantage  de  fournir  à  l'intéressé,  condensées  da 
quelques  lignes,  toutes  les  décisions  judiciaires  c 
se  trouvent  dispersées  dans  les  nombreux  volum 
de  ces  recueils.  'i'IS 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditi 
i-;inée.  —  Fête  nationale  du  14  juillet. 

A  l'occasion  de  la  Fête  nationale, 'les  coupons 
retour  des  billets  d'aller  et  retour,  délivrés  à  par 
du  7  juillet  1899,  seront  tous  valables  jusqu'à 
derniers  trains  de  la  journée  du  18  juillet. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée 
Billets  directs  de  Paris  à  Royat  et  à  Vichy.  1 
voie  la  plus  courte  et  la  plus  rapide  pour  se  rend 
de  Paris  à  Royat  est  la  voie  Nevers-Clermont-F£ 

'^^Prix  :  De  Paris  à  Royat,  1"  cl.,  47  fr.  80  ;  2»  c, 
32  fr.  30;  3»  cl.,  21  fr.  10.  —  De  Paris  à  Vich 
1"  cl.,  41  fr.;  2«  cl.,  27  fr.  70;  3=  cl.,  18  fr.  10.  4! 
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102  67 
102  40 

496  .. 

84  25 

85  .. 
463  .. 


553 
421 
10  50 
109  75 
556  50 
555  25 

393  .. 
104  50 

394  .. 

39  .. 

40  . 

m  25 

:02 


102  22 
102  10 

ioO  ii 
102  82 
102  60 

495  .. 

84  25 
83  .. 
466  . 


490 
498 
497 
451 
479 
100  50 
395  . 
494  . 

85  . 

54  . 

51  . 
580 
447  25 


,025  .. 
130 
129 
785  50 
619  . 


500 
745 
635 
964 
6(12 
105 
66 1 
503 


740 
455  50 

452 
452 

443  50 

72f^  . 

452  . 

.025  . 

469  ! 

460  2: 

466  75 
:9-.<!0 

464  II 

468 

463 

421  75 
1390 

466 

464 
2172 

471  50 

422 
459 
1790 


554 
420  50 
410  25 

109  2 
553  .. 
555  .  . 
3M  . 
100  .. 
393  . 

99  .. 
440  . . 

110  50 
403  .. 


101  35 

101  .iO 
l  0  75 
lUO  7 
10  -2  tO 

102  35 

494 

84 
84 
463 


100  85 
100  8' 
100  7> 
luO  S 
102  v5' 
102  2u 

493 

84 
83 
460 


490 
96 
95 
458 
479 
ICO 


479 
54 
50 
580 
449 


4040 
125 
4i!5 
760 
620 


710 
63  4 
970 
603 
99 
645 
500 
825 


755 
453  50 
TOô 
450 
449 
443 
725 
149 
1015 
493 
468 
465  25 

1906 

463 

467  50 

463  50 

421 
1377 

466 

465 
2175 

474  75 

420 
4Ô1 
1785 


553 
422  75 
412  5u 

109  50 
553  2b 
555 
396  50 
106  25 
393  .. 

93  .. 
439 

110  .. 
405  .. 


490  , 

98 

,97 
4d0 
480 
100 
395 
^94 
479 

54 

50 
576 
449 


4035 
1115 
H2 
790 
618 


^95 
735 
634 
969 
603 
96 
650 
503 


750 
452  50 
704  . 
445  . 
445  . 
4il  . 
730  . 
449  50 
11.20 
486 

465  50 
463  50 
402  25 

1903 

461  50 

466  50 

462  50 
421  75 

1383 
466  50 
461  50 

2170 
4-4  75 
480  . 
421  73 
461  25 

1785  .. 


547 
420 
411  25 
109  23 
552 
551 
394  75 
ICO  . 
393  50 
100 
433  . 

405  '. 


490  . .  ■  490 


546 
422 
411 
109 
D4f3 
545 
3  9 
102 
392 
100 
135 
110  25 
402  50 


75 


496 
495 

45 'i  50 

479  .. 

100  .. 

393  .. 

494  . 

479  .. 

53  .. 

51  .. 

578  .. 

147  .. 


1040  . 
080  . 


35)80 
1088 


790  .. 
612  .. 


495 
723  . 
633  . 
919  . 
600  . 

91  . 
619  . 
505  . 


698  50 


441 

139 
720  50 
147  25 
1015 
4^0 
.61 
103  50 

462  50 
i882 

162 
465  50 
461  50 
421  75 
t3b0 
465 

463  50 
2165 

172  25 
177 
422 
457 
1775 


496  . 
495  . 
i52  50 
479 
100  25 
393  .. 
494 
4,9 
53  SO 
51  .  , 
375  . . 
416  .. 


785 
■610 


719 

951 
601 
90 
620 
500 
725 


745 
448 
700 
414 
443 
437 
72b 
448 

1013 
478 
4o0 
462 
463 

1872 
4  GO 
466 
462 
421 

138  i 
464 
462 

2162 
472 
472 
421 
463 
775 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  .Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■•■brt 

T«l. 

ïmtt 

4i  tllrai 

ota 

••ri 

91.529 

■ 

» 

50^1 

500 

118611-0 

500 

500 

96.9H0 

500 

500 

500 

500 

•266  5?.5 

5Wi 

500 

33■«6^i 

500 

500 

1I2I1-7 

500 

500 

33.381 

600 

500 

184.500 

500 

500 

150  2  )i 

500 

500 

49  W 

500 

5Û0 

1241 .408 

500 

500 

75.618 

500 

500 

60,000 

500 

500 

H  639 

500 

500 

134  IH 

350 

250 

201.889 

» 

80  Oui) 

501 

50(1 

120.000 

500 

501.1 

16..S9T 

MO 

500 

17.103 

n 

» 

58.50-.' 

m 

500 

15'J.('0i; 

100 

liiO 

10  500 

100 

luo 

22  700 

ibO 

250 

» 

M 

125.001J 

100 

100 

1  50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.00' 

500 

500 

510  009 

400 

105 

390  599 

500 

500 

iOÛ.OOÛ 

» 

« 

39.600 

500 

500 

60,000 

300 

300 

Capital 

01 

^  E 

Ibubrt  t: 

525 < 81. 

365  *" 

190767.000  f. 

192'! 

524306.200(1. 

n 

5.465.600  k 

n 

18. 646  800  i 

0 

59. 

i-20  ob 

19  W 

:189 183. 0001 

iy3ï 

lOU.OoO  oti 

1987 

35.000.000  1' 

» 

1607V0.O00  f. 

)) 

1399299000  t  . 

194t 

734839. 500 f. 

» 

» 

» 

1.179. 700  ob 

1930 

1.092. 100  ob 

1910 

139.784. 

145  1 

ly49 

60.837  ob 

1922 

866.390  ob 

1962 

1245110  000  f. 

» 

>}82000. 

000  ri 

80355''3»S8  II 

» 

6:>.00..  ub 

19-28 

86.5.i0. 

M-  f. 

lyOû 

54.441. 

158  f. 

1944 

70.381 .920  t 

» 

>  455. 2 10 ob 

19-2.=) 

27.632.000  f. 

US) 

261742.000  f. 

l'.«  1 

t1.fa'787.5iXI  r, 

19.19 

fs'ooou.ooo  t. 

1958 

11)57. 

262  ob 

llfcl 

i43«;c'. 

LOOr. 

lycî 

491502.500 f 

1S»70 

649SH7 . 

500  f. 

1971 

10. 400.000  f. 

1960 

i7ûj)25.0O0I 

19K. 

fel.'jfl2.50Of. 

1975 

191<J '192000  1. 

1970 

655(^25 

000  1 

1973 

397C-S7.e)00  t. 

1970 

iciîOOO.  000(1 

1967 

te.  000. 0001 

1950 

141372. COI!» 

1930 

80.83;^. 000  1 

S. 5 46. 235  £1 

»> 

>t94l  .tMHéil 

n 

i{H'.)(i.«il*l 

•  n 

103825 

000  I 

1931 

IbOOâtt.OOO  1 

1931 

;15629d.5u<'! 

6.1-M 

920  i 

1950 

H.627 

5001 

1934 

>9.39'.t.5()0f 

1958 

8.087 

54U  t 

1988 

20.500.000* 

n 

l>ESIGNATION  DES  VALEURS 


UlTIUUIil  o>  ISTIKII  4iilribae  ii 


1893    1894    1895     1896  1897 


CH.  DE  FEH  FRANÇAIS 

ACT-  BT  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jonïss  

Obi.      -    i  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      S  y,  %  1895.... 

—  Qrand  Central  3  %  1855 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %. .  . 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

l'url  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  -  3%. 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(Actions  au  comptant) 

Qgcks  et  Entrep.  Marseille 
Bntr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 

Baux  (Cie  Ole  desl  

Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 

Ci»  Gi«  Transatlantique  

Messageries  Maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paria  

Oie  Ole  de  Traction  

Etabl.  Decau ville  ainé  

Malâdano  iMines  de)  

—  —  joniss 
Mines  d'oretd'expl.iGicf") 

Métaux  (G'"  f'«  des»  

SelK  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G'»  du)enliq. 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentr.  de)... 
Téléphones  (Soc.  Ind.  des).. . 

FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 
Angleterre  2  »4  %(ch.flx6«5ij«) 

Argentine  5  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Unlne  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) , 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  % 
Espagne  4  %  Extérieure.. 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  i890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875   ... 

Hellénique  4  %  1887  

—  2  K%  orl898  gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  Cr.  nets)  

Minas  Geraès  (liai  de)  so/o  I8ii7 
Norvège  i  %  18S8  

—  i  y,  %  1894  

Portugal  3  %  

—  iy,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  189*  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  {2»et3eémis.) 

—  —  1890  (4«  émis.). 

—  —  1893  (5«  émis.). 
—  1894  {6«  émis.). 

~  Con8olidél%(lr«et2«8ér.) 

—  3%orH9Hel2«émi8.189i 

—  3  %  %  1891  , 

Serbie  4  %  1895  

Suéde  3  %  1894  , 

—  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  ter) 
Dette  ottomane  série  B. . . 

—  série  C. . . 

—  série  D.. . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  «  %  1894  

—  i  %  %  1894  

Uruguay  3  K  %  1891 .... 


43  50 
15  . 
15  . 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 


25  ., 
27  50 
62  .. 
64  .. 
51  50 

20  .. 
■35  .. 
40  .. 
15  .. 

21  55 


52  50 
40  .. 


37  50 


97  09 
40  61 


Z  75 
5 
i 

4  50 
4 


50 


50 


4 

4  34 
3 

3  50 
1 

22  50 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 


3 
1 
1 

1 

20 
20  .. 
85 
4 
20 
80 

"z  50 


43  50 
15 
15 


15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
13  .. 

15  .. 
13  .. 
15  .. 


20  .. 
27  50 
63  .. 
62  50 
50  .. 
15  .. 
25  .. 
40  .. 
15  .. 
27  50 


44  .. 

31  50 


85  .. 


40  36 
25 

e 


2  /5 
5 
4 

4  50 
4 


3  .. 

4  .. 
4  . . 

3  50 


5 

3  50 
15  .. 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


3 
1 
1 
1 

80 
80 
25 
4 

80 
80 
3  50 

3  50 


43  50 
15 
15 


15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
20  .. 

28  50 


40 
87  50 
7 
12 

85 


99  49 
41  96 
12  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .  . 
52  50 
18  .  . 

27  50 
65  .. 
30  .. 

28  50 


5  . 
40  . 
27  50 

7  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


4  .. 


50 


5 

3  50 
15 


4 
4  .. 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 
3 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

80  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


50 


8  75 
5  . 
4  . 
4  50 


4  .. 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


3 

3  50 
1 

28  50 
3  .. 
4 
4 


4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
80 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  . 
12  5o 
15  .. 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18 

28  50 
68  .  . 
62  . 
49  50 
15  .  . 
25  .. 
65  .. 
40  .  . 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

18  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


8  75 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


Cours  de  comp.  comm.  juillat 


1895 


1125 
475 
472  50 

475 
1095  .. 
475  .. 
172  50 
620 
455 

472  50 
270 
485 


485 

587  50 

1082  50 
800  .. 
345  .. 
617  50 

1080  .. 
502  50 
575  .. 


940  .. 
650  .. 
133  75 
272  50 


8  75 
143  75 

3272  50 

1330 
585 


107  65 
340 
103  50 

80  . 

76  8! 


5&I 


4 
3 
4 

6 

5 

3  50 
15 


4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 

3  50 
3 
1 
1 

1  .. 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
80  . 
20  . 

3  50 
3  50 


97  50 

98  .. 
m  10 
104  70 
102  70 

67  75 
440 
400 
617  50 
242  50 
175 


104  60 
90  90 

'97  5(j 
100  75 
26  20 
470 

89  30 

90  25 
89  40 


101 
101 

101  45 

102  35 

102  25 

103  05 
lOi 

102  90 
93  30 
98  30 

97  75 

162 
■44  50 
28  80 
25  90 

477  50 

490 

515 

103  20 
467  50 
48;  50 

99 
49 


(Jours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1896 

1897 

1898 

ter  juin 

S  juin 

15  ju 

in 

22  juin 

23  juin 

1130 

1250  . . 

1390 

1287  . . 

1275  . . 

1277 

127.; 

1270 

482 

487  .. 

482 

468  50 

168  75 

168 

468  50 

468  50 

480 

183  . . 

480 

165  50 

461  25 

464 

46  S 

30 

463 

442 

456  . 

443 

421  50 

420  . 

116 

^i  ;  1 

i-30 

478 

483  . . 

180 

164  .  . 

104  50 

4ô5  50 

464 

462 

1 103 

1145  .. 

lice 

1 150  . . 

1160  . . 

1155 

1146 

1165 

480 

485  .. 

483 

466  . . 

166  50 

467 

ibo 

.66 

478 

483  .. 

479 

161  . 

464  . . 

465 

163 

625 

685  . . 

685 

650  .  . 

659  . . 

650 

b50 

657 

460 

474  . . 

169 

Uô  25 

447  . . 

446 

447 

475 

482  . . 

480 

453  50 

456  . . 

454  50 

455 

232 

270  .. 

335 

3)0 

343  .. 

34-3 

437 

458  .. 

460 

442  50 

443  75 

444 

i37 

145 

390 

420  .. 

470 

440  50 

445  . . 

440 

440 

44) 

590 

690  .. 

740 

6-40  . 

610  .. 

636 

630 

1950 

2050  .. 

2400 

22i0  .. 

■2170  . 

2-305 

j  j 

■2210 

1080 

f  1 

1 1 «3    . . 

1128 

13-^5 

1300 

1295 

.1(9 

805 

840  .. 

8.^5 

955 

yi2 

938 

926 

8  40 

324 

365  .. 

362 

3  (3  . 

334  .. 

335 

33ô 

(32  50 

660 

715  .. 

690 

595  .. 

.575  .. 

6(0 

*->9  t 

575 

1280 

15-20  .. 

1935 

18.  Al  .. 

1790 

iSUÙ 

■  7  lû 

683 

930  .. 

1350 

1280  .. 

12-0  . 

US5 

1*^75 

1340 

574 

698  . . 

835 

636  . . 

635 

6-35 

121 

294  .. 

305  . . 

309 

!i85 

299 

100  .. 

117 

120  .. 

118  . . 

116 

1  II 

-tl2 

1040 

1000  .. 

1030 

1455  . , 

S'iO  . . 

(375 

1310 

740 

710  .. 

7iO 

1185  .. 

1 148  . . 

1100 

•  ■ 

lOil 

140 

116  .. 

93  50 

120  . 

120  . . 

120 

106 

105 

530 

665  .. 

650 

605  .. 

601  . . 

598 

567 

630 

590  .. 

426 

635  .. 

590  . . 

599 

578 

553 

17  25 

17  50 

17 

147 

125  .. 

112 

111  . . 

111  . . 

108 

1 06 

75 

106 

3500 

3255  .. 

3715 

,i720  .. 

.)670  . . 

3663 

.■Î635 

iô.'O 

1365 

1-280  .. 

1465 

1410  .  . 

1110  .. 

1401 

i  lUO 

1 400 

537 

145  .. 

474 

5 13  . . 

636  .. 

537 

527 

190 

265  .  . 

269 

320  .. 

316  . . 

315 

0  .y 

0  lu 

113 

112  80 

118 

lo9  90 

109 

90 

i08 

30 

108 

80 

Î28 

448 

473 

104  75 

104  80 

103 

102  30 

102  50 

lo2 

15 

101 

90 

102 

78  50 

69  35 

53 

G8  25 

67  85 

66 

6,. 

64 

50 

67 

7(j 

73  75 

66  35 

58 

75 

67  20 

67  50 

66 

IJ 

50 

ô3 

75 

4iO 

427  . 

430  .  . 

430 

128 

430 

106  40 

106  80 

106 

40 

103  60 

103  60 

lo3 

30 

IU3 

103 

84 

81  .. 

9i 

91  . 

90  . . 

88 

50 

88 

87 

50 

98 

50 

99  .. 

99 

92  25 

•  -  •  • 

94 

10 

9i 

91 

7.i 

103  60 

105  20 

102 

85 

10-J  75 

102  55 

102 

70 

iOl 

3 

lOl 

50 

104  75 

107  . . 

109 

105  90 

105  25 

105 

35 

K-6 

le 

105 

75 

103 

102  30 

104 

25 

tu2  80 

102  80 

102 

lU"2 

05 

102 

50 

6C 

30 

63  10 

34 

65  65 

65  35 

66 

15 

00 

62 

30 

371 

372  .. 

157 

277  . . 

278  . 

283 

28  i 

281 

312 

310  . . 

129 

236  . . 

245  . . 

250 

210 

598 

232 

218  .. 

814 

230  . . 

2.-8 

228 

216 

177 

140  .. 

225 



257 

-  0  J 

263 

101 

60 

98  50 

98  40 

105  60 

106  . 

104 

70 

102  50 

104  . 

i(j4 

91 

8C 

103 

50 

89 

85 

95  90 

94 

40 

96  45 

96  25 

96 

40 

y5 

75 

95 

50 

381  . 

38  4  . . 

385 

381 

380 

'97 

98  05 

92  . . 

91 

91 

105 

104  50 

loi 

5(5 

100  . 

100  . . 

100 

100 

100 

26 

95 

23  60 

18 

25 

27  25 

27  a 

27 

io 

'25 

80 

26 

50 

489 

474  . . 

450 

493  . . 

490  50 

490 

50 

49J 

49J 

92 

93  50 

93 

70 

88  5(1 

■  \n 

0» 

75 

8S 

25 

88 

89 

25 

103  20 

95 

10 

95  20 

96  20 

95 

75 

93 

30 

94 

45 

89 

40 

90  25 

95 

50 

94  60 

9  i  65 

91 

2o 

95 

15 

93 

25 

93 

30 

93  35 

93  . . 

93 

20 

92 

55 

102 

65 

103  . . 

102 

35 

102  . . 

102  . . 

101 

75 

loi 

RO 

00 

108 

75 

102  30 

102 

50 

101  65 

101  50 

101 

4'i 

101 

30 

RO 

80 

103 

102  70 

103 

75 

102  5(! 

101  50 

loi 

75 

lOD 

6j 

101 

40 

103 

75 

102  35 

102 

90 

102  75 

101  45 

101 

60 

10) 

50 

101 

104 

80 

103  . 

102 

50 

104  .. 

101  10 

101 

90 

lui 

3i 

1(0 

30 

106 

103  50 

106 

10 

103  90 

103  50 

103 

25 

55 

103 

10 

105 

85 

105  80 

106 

75 

101  40 

104  05 

lOi 

40 

103 

103 

75 

103 

90 

t03  20 

104 

103  40 

1.  3  :^5 

103 

10 

10:i 

8(j 

102 

90 

94 

80 

94  30 

97 

50 

92  80 

92  65 

93 

90 

90 

91 

101 

75 

101  25 

101 

50 

99  80 

99  95 

99 

65 

98 

5j 

89 

40 

70 

70 

70  20 

61 

50 

65  25 

65  .. 

65 

64 

65 

102 

9i  . 

94 

94 

93 

50 

103 

95 

104  .. 

103  75 

1(30  40 

100  75 

100 

26 

100 

40 

100 

40 

104 

25 

101  75 

101 

100  4U 

lOU  65 

99 

99 

40 

36 

50 

37  75 

47 

47  40 

4S  20 

47 

50 

'46 

60 

47 

20 

81 

80 

.  22  70 

27 

27  30 

27  30 

27 

20 

26 

50 

26 

75 

20 

60 

21  70 

22 

75 

23  20 

23  15 

23 

30 

22 

87 

22 

90 

380 

380  .. 

407 

419  .. 

417  .. 

419 

50 

415 

448 

450 

444  .. 

470 

491  .. 

493  .. 

493 

490 

50 

490 

488 

482  .. 

499 

508  .. 

506  .. 

509 

500 

500 

108 

102  25 

103 

373 

360  .. 

370 

411  .. 

411  .. 

410 

411 

418 

431 

435  .. 

460 

468  .. 

468  50 

470 

472 

471 

96 

/5 

99  20 

100 

101  .. 

101  35 

100 

98  50 

99 

50 

50 

40  80 

44 

49  tiO 

49  40 

47  50 

50 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITES 


Ronbr* 

Somm.  I 

it  lllrM 

ion. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200.000 

500' 

200 

-■>oo.ooo 

500 

250 

741.000 

100 

100 

120.C00 

500 

200 

l^O.OOO 

EOO 

125 

100.000 

EOO 

.250 

95.000 

«, 

» 

60.000 

EOO 

500 

275. 3S5 

500 

500 

99.337 

EOO 

500 

524.601 

EOO 

50C' 

658.799 

500 

501,' 

1 17 . 403 

500 

SOC' 

188.452 

500 

500 

393.33b 

500 

500 

118.250 

500 

5U0 

734.431 

500 

500 

3207617 

5CI0 

SOU 

îOO.OOo 

500 

500 

110.  410 

500 

500 

91.359 

lOi- 

10± 

iteo.ooo 

500 

500 

;09.329 

500 

500 

217.940 

SOO 

500 

46.763 

500 

501) 

47.12-2 

501) 

500 

95  4  i2 

500 

500 

198.376 

501 

500 

bl3.0D?> 

50C 

500 

«34.424 

500 

500 

94,595 

500 

500 

57 .  m 

SOO.  500 

100.000 

500 

100 

70.000 

50t 

500 

.n9..^S5 

50( 

500 

,«>5.9S2 

50C 

500 

1124148 

501 

500 

139.239 

SOC 

500 

67.723 

SOC 

500 

112.823 

50C 

500 

,140.000 

50C 

500 

1  95.816 

5001  500 

50.000 

500 1  500 

40.026 

500  500 

làs.ooo 

10£!  lOi- 

52.000 

500'  500 

120.000 

5'£'  5£ 

110.000 

.5£i  51- 

200.000 

200  200 

40.000 

500  500 

lOO.OOC 

500  500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R4  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  îiyp.  d'Espagne... 
Banque  riat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien  . . 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Créd.  Mob.  Espagn.  jouis. 

.4ct.  Andalous  

Obi.         —         3  %  1'°  série. 

    —    2»  série.. 

Act.  Ch.  Autrich.-Hongr... 
Obi.  enc.    —    3  %  1"  à  S"  émis. 

  —     —    9«  émis. . . . 

  —     —  10"  émis. . . . 

—  nouv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.3% 
Act.  Lombards 
Obi. 


DIVIMimi  01  UTIMT  ^litrlDiit  n 


Uours  de  comp.  coinm.  juillei 


1893    1894  I  1895    1896  1897 


11  H. 
15  p. 
17  30 
17  50 


3  % 


—          —   série  X. 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Rail  ways  CI  IJ 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.  —  3  %  1" série. 

^  —  —  2«  série. 

■  _  —  —  38  série. 

^  —  40  série. 

  —  —  5e  série. 

T-o.  —  Pampelune  

•-^  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  _  —       2«  hyp. 
-         -      3.  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salon  que-Constant . . 
Act.  Madrid  â  Saragosse.. 
Obi.        —        3  %  1"  hyp. 

_  _  _     2«  hyp. 

_  _  —    3«  hyp. 

—  Smyrne-Gassaba  4  % 9i 
_  _  1%95 

—  SuddeI'Esp.3%l'»hyp. 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  &az 

Rio-Tinto  Cy  li'i  

Act.  Charb.,Usin«Sosnow. 

Laguaas  Nitrate  Cy  

Lautaio  Nitrate  Cy  

Tr.bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  dm  Portugal  


37  50 

5  . 
20  . 

2  . 

S  . 
15  . 
15  . 
28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

4  . 
15  . 
15  , 
33  , 
80 

15 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
25 


16  a. 
15  p. 
15  75 
80  .. 


14  a.  12  fl. 


15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  . 
24  . 


15 
15 

33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 

15 
15 
33 
40  10 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
16 


'7  50 

15  '.  : 

\i 

À 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

7  50 

17  50 

20  .. 

17  50 

7  50 

17  60 

10  05 

20  .. 

30  .. 
9  .. 

io  '.. 

18  30 

20  .. 

20  50 

40  .. 

42  50p 

18  10 

H  40 

37  50 
5  .. 
24  .. 

5 

15  .. 
15  ., 

28  ., 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1. 

29  25 

is  '. 

15  . 

15  , 

15  , 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

16 

15 

is 

15 
15 

20 
20 


15 
18 
12  50 
10  . 

37  50 
5  50 
24  .. 


15 
15 
31 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 

33  1. 


15  . 

15  . 

15  , 

15  , 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

16 

15 

15 
15 
15 

20 
20 


30 

27  65 
40 

12  30 
20  50 
45  p 
11  85 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 
24 


15 
15 
28  50 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

3  . 
15  . 
15  . 
33  1 

7  50 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 

15  ., 

15  ., 

16  . 

15 

15  '. 
15  . 

15  . 

20  . 
20  . 


1895 


600  .. 

500  .. 
552  50 
725  .. 


1490 
168  50 

850  .. 
62  50 
160 
250 
258  75 
937  50 
472  50 
161  25 
455 
461  25 
300 
212  50 
365 
,362  50 
657  50 
450 

87  50 
227  50 
207  .. 
200  .. 
495  .. 
195  .. 
225  .. 
235  .. 
223  75 
197  50 
197  50 
517  50 

43  75 
320 
132  50 
295 
285 
278  75 
140 


536  . 
499  . 
580  . 
572  . 
153  . 
1266  . 
479  . 


1896      1897  1898 


30 


47  70 
37 

12  èo' 

19  .. 
45  p. 
14  55 


85  .. 

32  50 

150  .. 

50  30 

400  .. 

37  .. 

142  50 

3  658 

190  .. 

15  . 

496  25 

45  p. 

670  .. 

15  26 

535  .. 

60  .. 
136  .. 
266  .. 
255  .. 
775  .. 
175  .. 

467  .. 
459  . 

468  .  . 
304  . 
225  . 
364  . 
360  . 
634  . 
200  . 
115  . 

253  . 
240  . 
Zl\  . 
239  . 
236  . 

248  . 

254  . 

249  . 
235  . 
235  . 
483  . 

65  . 
280  . 
178  . 
328  . 
325  . 
320  . 
418  . 
362  . 
118  , 

143 
610 

'76 
160 
354 

685 
580 


520  .. 

90  .. 
592  .. 
574  .. 
108  .. 
300  .. 
489  .. 
790  .. 

45  .. 

65  .. 
180  .. 
176  .. 
775  .. 
478  .. 
169  .. 
467  .. 
476  .. 
295  .. 
195  . 
386  ., 
382  . 
696  . 
115  . 

85  . 
223  . 
205  . 
209  . 
20i 
211  . 
215  . 
219  . 

215  . 

202  . 

208  . 

490  . 
45  . 

270  . 

134  . 

288  . 

280  . 

277  . 

422  . 

355  . 

107  . 

605  . 

100  . 

855 
65 
1?8 
312 
600 
555 


450  . 
604  . 
565  . 

74  . 
1300  . 
515  . 
770  . 

38  . 

65  . 
150  . 
115  . 
782  . 
475  . 


286  , 
173  . 
389  . 
385  . 
695  . 
130  . 
58  . 

m  . 

172  . 
168  . 
168  . 

170  . 

173  . 
182  . 

171  . 
164 
166  , 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
415 
500 


ours  de  clôture  île»  .>  Uoruiarea  sein 
juin  .S  juin  15  juin  22  juin  29  juin 


510  .. 

510  .. 

5tl  ,. 

530  .. 

065  . . 

665  , . 

59  i  .. 

5.--9  .. 

108  .. 

103  .. 

1302  .. 

1315  .  . 

537  .. 

538  .. 

526  . . 

139 

127  .. 

318  .. 

303  .. 

236  .. 

231  .. 

2.15  • . 

775  .'. 

155  50 

154  . . 

417  .. 

146  .. 

135  . 

133  . 

i  i7  .. 

4  43  50 

2ici  .. 

230  .. 

150  .. 

150  . . 

.m  . 

3ri2  . 

ne,  . . 

3r,8  .. 

72  )  .. 

727  . 

200  . 

196  .. 

■iii  .. 

216  .. 

ïOO  .. 

258  . 

4'kO    .  . 

■«.4  '.. 

244  .. 

214  .. 

252  50 

2*9  .. 

242  50 

255  . 

2.S  .  - 

2.=i5  .  . 

2iS  50 

.    215  .. 

237  .. 

215  .  . 

242  .. 

'kk  '.. 

'85  '.' 

2'S  . . 

278  .. 

i;84  .. 

2i  3  .. 

.    Ml  .. 

819  .. 

.   308  .. 

305  .  . 

.    305  .. 

306  .. 

,    121  .  . 

42S  .. 

.  .. 

.S)  .. 

.    149  . 

l  iO  .. 

.    79s  . 

'  812  .. 

.    !76  . 

160  .. 

1182  . 

1142  .. 

.  2790  . 

^2675  .  . 

'".  i 

160  '! 

.    316  . 

!  312  .. 

.    6  >5  . 

.618  . 

.    050  . 

.  '1  6i7  . . 

507 
525 
6()5 
581 
101 

537 

125 
297 
228 
223 
770 
451  75 
4U 
131 
143 
2l3 
155 
.Î67 
361 
7;7 
HO 
209 
251 
210 
244 
239 
212 
240 
2'.9  .. 
246  . 
23)  . 
240  . 


276 
2  9 
319 
305  50 
305  . 
US  . 
:s77 
145 
815 

libÔ 
2815 

I  33 

'  308 
I  6s5 
'  652 


500 
SOS 
6'. 2 

Siili 
85 
1291 
5.i2 


501  50 
510  . 
67i)  . 
50  i  : 
90  . 
1300  . 
531  . 


100 
221 
223 
227 
717  .,' 
418  ou 
439  . . 
131  .. 
138  .. 
210  .. 
153  ,  . 
.;64  . 
360  . 
7  .'8  . 
1S9  50 
175  . 
217  . 
210  . 
2:i7  . 
2M)  . . 
236  .  . 

35  . 
216  5) 

229  50 
23; 


272  . 
220  . 
313  . 
307  . 
3i5  , 
43) 
Mi 
135 
8  5 
145 

vm 

36  iO 

'98 

301 

668 
619 


100  . 
2U  . 
227  . 
227  . 
7i5  . 

149  . 
437  50 

43il  51 

13  1 

210 

157 

365 

360 

i23 

178 
2 16 

241 

i35 

2.9 
233 

2-10  75 
?-43 
.'30 
231 

'sô 

27  4 
219 
315 
306 

iï8 

■•172 

1M5 

8j5 

liO 
1114 
2.75 
23 


I 


302 
655 
645 


^kTALEURS^  FRANÇAISES   ET   ÉTRANGÈRES   SE   TRAITANT   AU  COMPTANT 


loinbr* 

fa! 

L 

>  tilrei 

flom 

T«ri. 

10. '97  7 

» 

l5.79i 

n 

33.44t 

h 

» 

20.401 

500 

SOU 

6.00c 

501 

500 

1.20c 

SOC 

500 

6.001 

500 

500 

6.000 

SOI 

500 

24.001 

SOI 

125 

00.001 

100 

lOo 

16.361 

501' 

500 

1.7U 

500 

500 

4.28.  i 

)) 

)) 

26.00( 

501 

SOO 

12.00( 

501 

500 

20.001 

501 

500 

23.201 

» 

500 

32.601 

501 

25.441 

SOI 

SOI) 

20.001 

501 

SOU 

40.001 

501 

5011 

20.001: 

SOI 

SOU 

6.61X 

501 

SOO 

11.000 

SOI 

SOu 

21  01  « 

SOI 

SOI 

^4.001 

50' 

10.01)1 

500 

sfic 

20.001 

5(Hi 

sot; 

25.001 

SOI 

Sllli 

10.001 

50(1 

sao 

5.  toi 

5(10 

500 

ll.OOl 

S(.IO 

500 

9  02; 

SOI 

500 

20.0(1. 

SOI 

500 

•24. 001 

SCO 

500 

10.001 

SOI 

500 

DÉSIGNATION  OKS  VALEUR? 


VALEURS  FRAWÇ.  (act.) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'»  Gi«  F>«)  

Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine. . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  lilaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Gi«  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.lMines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  du)  

Lé  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  dé  Longwy  

Atpl.  et  Chant,  de  la  Loire 
Oh. 'et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F<i) 

b  ives-Lllle  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Acier,  de  la  Marine  

Batëac  t-Parisiens  

Chargtjurr'-Réunis  

Qit  Havr.-V  én.  de  Nav. &V< 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fec. 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci«  G'') 

Etablissements  Duval  \ 

Qi.  Cistiil.  Ousenier  et  O'». 

Gr  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS   DK  CI>0'rUBE 

lleriil«ri 


760  . . 
1090  .. 
630  .. 
Ii20  .. 
300  .. 
1250  .. 
300  .. 
530  .. 
800  .. 

124  50 

COO 
192S 
1 2o2 
1 500 
H9) 
71 
!  100 

625 

395 
lulO 
1280 

S20 

670 

673 

590 
;380 
!6')0 

730 
12  2 

hUO 
SUS 

198 
.1300 

8  '0 

310 
1550 


22  juin 


29  jun 


630  .. 
1245  . 


223 

600 


1610 
1105 
71 
1100 
11") 


675 
670 
590 


715  .. 


1690 
629  50 


128 

6.0 


1550 


625 


1010 
12f0 
:9o 
665 
674 
582 


730 
1212 
531 


loin  tire 
tt  lltm 


890  .. 


331 


112.000 

56.700 

165.000 
10.839 
31.837 
12.580 
19.000 
31.8lO 

.'26.534 
9.391 
18.800 
6.551 
33.083 
89.313 

117.111 
32.514 

;87.490 
6.800 
5.160 
,«.121 

i31 .844 
09.217 

218.207 


11  on. 


Somm 
i«ri. 


37.  ,"80 
50.148 


500 
500 
500 
500 
120 
350 
500 
500 
SOO 
SOO 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


36 

660 

500 

500 

29 

373 

SOO 

500 

e7 

780 

500 

500 

49 

232 

500 

500 

34 

101 

500 

500 

48.Ô72 

500 

500 

500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
SOO 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 


500 
500 


DÉSIGNA  flON  DES  VALEURS 


OerDt«r> 
cuurs  cole; 


VALEURS  FRANÇ.  (obi.) 
Argentins  |Gh.  de  fer)  5  %... 

Ethiopiens  3  %  

8anta-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %  

Cie  Gi«  F»»  de  Tramways  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  Jâof  .5  % 
—  oibl.  de  35Û  f. 

Soc.  Fonc  Lyonn.  3  %iiouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Oie  Parisienne  du  fîaz  4  %. 
Aciéries  de  Francê  4  % .  . . 
Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 
Fives-Lille  6  %  ire  et  a»  omis 
Métaux  (Cie  if")  obi.  hyp.  1  ?i 
Messageries  Marit.  'i  '■A  % 

Omnibus  4  %   . 

Voitures  à  Paris  4  %  

Cie  Transatlantique  3 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  Gi«  de  Laiterie  5  %... 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ire  série  

—  —  '2e  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  S  %  1888  

Catamarca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894. .. 
Mendoza  6  %  1888  


VAL.  ÉTRANG.  (oblig.) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  SosnowtcoS  %. 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  ire,  2e  f 


20UK.S  UK  CLOTURB 

29  juin  ! 


270 
170 

509 
2S0 
2i2 

uo 

51)2 
510  75 

sos  . 

50)0  . 
190  . 

5  10  . 
501  . 
..H  75 
163 
355 
512 
3U0 
61  6 

6  0 
i79 
477 


455 
224 
130 
181  75 

3S4  50 
185 


507  50 


2;  juin 


170  . . 
258  .. 


5u2 
510 

500 
48S 
àOJ. 
5  4 

511  50 

357 

505 

605 
612 

4  2  50' 
472 


455 
119 


.358  , 

:85 


505  75 


170  .. 

512  . 
2i5  .. 

210  .  , 
140  ,  . 
:02  .. 
511  25 


iS7 
SuO 
500 
512 
164 
350 


608 
610 


150 
355 


505  . 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


GRANDS  MOULINS  DE  CGRBEIL 

(Anciens  Établissements  Darblay  et  Déranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AD  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  à  Paris,  rue  du  Louvre,  n"  6 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  la  Société  sont 
informés  que  le  coupon  n'  21  des  obligations  de 
ladite  Société  leur  sera  paj-é,  à  partir  du  1"  juillet 
1899,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  lois 
de  finances,  soit  à  raison  de  10  l'r.  30  pour  les 
obligations  au  porteur,  contre  remise  du  coupon 
11°  21,  et  de  10  fr.  80  pour  les  obligations  nomi- 
natives, sur  présnntation  des  certificats,  dans  les 
caisses  des  Etablissements  ci-dessous: 

Banque  Internaiionale  de  Pains  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

Crédit  Algérien  ; 

Socii'té  de  Crédit  Mobilier; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial ; 

MM.  Périer,  Mercet  et  Cie, 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
de  ijrovince. 
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C'E  FRANÇ^^  DES  MINES  DU  LAURIUM 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  16.300.0Û0  FR. 


L'assemblée  générale  ayant  fixé  à  30  fr.  par  ac- 
tion le  dividende  de  l'exercice  1898,  le  coupon  n°  43 
sera  payé,  à  partir  du  l»''  juillet  prochain,  pour 
solde  de  l'exercice  18iJ8,  à  raison  de  15  fr.  brut, 
soit,  net  d'impôts  : 

14  fr.  40  par  action  nominative,  et 
13  fr.  715  par  action  au  porteur. 

Les  paris  de  fondateur  recevront,  par  titre  de 
1/240'  de  part  pi'imitive,  à  partir  du  1"'  juillet,  pour 
l'exercice  1898,  net  d'impôts  ;  3  fr.  97. 

Le  paiement  aura  lieu  : 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte; 

au  Crédit  industriel  et  Commercial; 

au  Oédit  Lyonnais; 

à  la  Soci('lé  Générale; 

à  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber; 

chez  MM.  Rostand,  Deschars  et  Cie, 
G(),  rue  de  la  Chaussée-d'Antin  ; 
A  Ijyon,  à  la  Société  Lyonnaise  ; 
A  }iiarsL'ille,  à  la  Société  Marseillaise, 
Ou  dans  l'une  des  agences  des  Etablissements 
qui  précèdent. 
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C'E  DU  CHEMIN  DE  FER  D'ORLÉANS 

Améliorations  dans  le  service  des  trains  sur 
les  lignes  de  Paris  à  Bordeaux  et  de  Paris 
à  Nantes  et  au  Croisic. 

A  parti)'  du  l"  juillet,  la  durée  du  trajet  entre 
Paris  et  Bordeaux,  qui  est  actuellement  de  près  de 

8  heures  avec  le  train  rai)ide  de  jour,  sera  al)aissée 
à  7  h.  5  dans  un  sens  et  à  G  h.  59  dans  l'autre;  elle 
descendra  même  à  B  h  42  avec  le  train  de  luxe 
Sud-Express.  La -distance  étant  de  578  icilomèlres, 
cela  fait,  y  compi-is  le  stationnement  aux  quatre 
arrêts  intermédiaires  d'Orléans,  Tours,  Poitiers  et 
Angoulèirie.  une  vitesse  commerciale  de  86,5  kilo- 
mètres à  l'heure,  qui  n'a  pas  encore  êti'  atteinte  sur 
le  continent  pour  des  parcours  de  cette  longueur. 

L(^s  voyag'  urs  de  2'  et  de  3"  classe  bénéficieront 
d'améliorations  analogues.  Jls  auront  à  leur  dispo- 
sition entre  Paris  et  Bordeaux  trois  express  par 
jour  dans  un  sens  et  deux  dans  l'autre,  dont  cer- 
tains ne  mettront  que  8  h.  3U  et  8  li.  45  au  lieu  de 

9  h.  38  et  '.)  h.  5'i. 

Sur  la  ligne  de  Paris  à  Nantes  et  au  Croisic,  il 
va  être  créi'  un  nouveau  train  rapide  de  jour  qui 
ne  mettra  entre  Paris  et  Nantes  que  5  h.  23  au  lieu 
de  7  II.  20  et  i  nire  Paris  et  Le  Croisic  que  7  h.  30 
au  lieu  de  10  h.  45.  Les  express  à  trois  classes  se- 
ront eux-mêmes  considérablument  accélérés,  ce  (jui 
permettra  de  réduire  les  anciennes  durées  de  trajet 
indi(|nées  ci-dessus  àO  h.  41  pour  Nantes  et  9  h. '42 
pour  Le  Croisic. 

Ajoutons  que  les  voyapjeurs  trouveront  dans  ces 
trains,  sans  aucun  supplément  de  prix,  de  confor- 
tables voitures  de  l'«  et  de  2°  classe  à  couloir  et 
w.-c- toilette.  4.54 


CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST-ALGÉRIEN 


Obligations.  —  Coupon  n"  42 

Obligations  nominatives  ...    7  fr.  20 

Obligations  au  porteur   6  74 

(Impôts  di'-duits) 
Payable  le  15  juillet  1899  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire  ; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels  de 
la  Compagnie. 
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HAUTS-FOURNEAUX 
FORGES  ET  ACIÉRIES  DE  MALAGA 

(Ancienne  Ferreria  Heredia) 

(SOCIÉTÉ  anonyme) 

Constituée  par  acte  passé  devant  M»  Van  Halteren, 
notaire  à  Bruxelles,  le  10  mai  1899,  et  publié  au 
Moniteur  belge  le  26  mai  1899. 


Capital  social  :  3.500.000  fr. 

représenté  par  35.000  actions  de  100  fr. 
Il  a,  en  outre,  été  créé  4.000  parts  de  fondateur 
sans  désignation  de  valeur. 


Sié 


Siège  social  à  Marchienne-au-Pont. 
'ége  administratif  et  d'exploitation  à  M 


Malaga. 


CONSEIL  D  ADMINISTRATION 

M.  Amour  Sottiaux,  industriel  à  Bracquegnies, 
président  ; 

M,  Joseph  Brunner,  banquier  à  Bruxelles,  admi- 
nistrateur ; 

M.  Emile  Bonehill,  maître  de  forges  à  Mar- 
chienne-au-Pont, administrateur  ; 

M.  Thomas  Heredia,  piopriélaire  à  Malaga,  ad- 
ministrateur ; 

M.  Jorge  Loring  y  Heredia,  député,  ingénieur  à 
Madrid,  administrateur; 

M.  Gérard  Dufour,  ingénieur  à  Bruxelles,  admi- 
nistrateur. 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

DE 

10.000  actions  d'utie  valeur  nominale  de  100  fr. 

entièrement  libérées,  au  porteur,  ' 
Prix  s  J  S5  fp. 

!En  souscrivant,  contre  remise 
d'un  récépissé  de  versement      35  » 
Le  solde  à  la  répartition,  qui 
aura  lieu  du  15  au 20 juillet.    100  » 


Ensemble  Fr.  125 


ET  DE 


2.000    obligations    4    1/2  0/0 

PRIX  d'émission  :  480  fr.  net 


j  Ku  souscrivant   80  » 

PAYABLES^  Le  solde  à  la  répartition   400  » 

Ensemble  Fr.    480  » 

Ces  obligations  de  500  fr.  nominal  rapportent 
22  fr.  50  d'intérêts,  payables  les  l"  juin  et  1"  dé- 
cembre de  chaque  année,  par  coupon  do  11  fr.  25, 
et  pour  la  première  fois  le  1"  décembre  1899. 


LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

LE 

IVrercrecll  5  Juillet  1899 

de  10  h.  du  malin  à  4  h.  de  relevée 

A  BRUXELLES,  clicz  MM.  J.  Brunner  et  C'% 
32,  rue  de  la  Loi, 

Ainsi  que  chez  les  principaux  banquiers  et  agents 
de  cliange  du  pays. 

On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspon- 
dance. 

Si  les  demandes  dépassent  le  chiffre  des  titres 
offerts  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répartition. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Bruxelles  sera  demandée. 
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OEMANDEZ  ■«  ENCRE 


3EST  LES 


PLUMES  NOUVELLE 


18,RUEDE8MATHURINS. 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 

A.^^^  MASSAGE 
LAVAGE 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 

V#  A^,       SALON  DE  COIFFURE 
^       PÉDICURE,  BUFFET 
<Pv    HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  DE  GYMNASTIQUE. 

^  BÂ!NoEsOAMES47B«''HÂUSSMANN 
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Compagnie  Général 

trânsatlântiou 

PaQU6bQts-Post9  français 

Services  dans  MÉDITERRANÉI 
desservaol  Alger,  Oran.Tunis,  Bôni 
PhiîippeviiSe,  ^alte  et  Sousso. 

Services  hebdomadaires  par  steatnei 
rapides  sar  U  ligne  lE  MAÏRE-NEW-YORI 

Services  réguliers  sur  les  ANTSLLES,  \ 
HEXiQUË,  I  AM£RIÇ{IE  CENTRALE,  ies  6UYAIEI 
le  VENEZUELA  et  le  PACiRQUL 

Services  divers  de  cargo-boaîs  antt 
ïa  FRANCE.  rALGÉRiE.  et  l  ANBLETERHL 

BUR£:a.U^  à  paras 

5«rr/o«  otnfrc/  :  $,  rui  Aubtr; 
illhtt    (  12.  B"  dts  Capucines  (Grtnd-Mtm 
M  râttiitt  f  6,  Ru$  Autc 

F  fit  :  IDi,  FauJiourg  Saint- Otnlâ. 
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■■PRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
10,  ma  dd  Croissant,  Paris.  —  Simarl 


DE 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédaoteux-  Chef:   EDMOND  THERY 

QUINZIÈME  VOLUME 

N..  365'.-  à  390.".  (du  6  Janvier  au  30  Juin  1899  inclusivement).  Premier  semestre  1899 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 

Des  Matières  contenues  dans  le  Supplément  Hebdomadaire  des  Mines  d'Or 


(ÉDITION  VERTE) 


139,  170, 


QUESTIONS  DU  JOUR 

Année  financière  au  Sud  de  l'Afrique,  p.  10. 
Bcers  Consolidated  Mines  Ld  (De),  p.  19. 

Bénéfices  : 

Bénéfices  de  février,  p.  82. 
Bénéfices  de  mars,  p.  115. 
Bénéfices  d'avril,  p.  162. 
Bénéfices  de  mai,  p.  189. 

Bewaarplaatsen  (Les),  p.  42.  ^ 
Bourse  de  Paris  (Mines  d  or  a  .a),  p.  ^. 
Brilish  Soutli  Africa  Gv  (Ghartered)  p.  1-38. 
Chambre  des  Mines  (Rapport  de  la),  p.  o8 
204. 

Champs  d'or  de  Minas  Geraès,  p.  lOS. 
Deep  levels  (Nouveaux),  p.  74. 
Dynamite  (Monopole  de  la),  p.  IJb. 
Easl  SAand  Proprietary  Mines,  p.  à. 
Entreprises  Sud- Africaines  eu  1698,  [>.  :i^>. 
Exploitation  Gy  L'I,  p.  99. _  /  .„ti 

Franco-African  Exploration  and  Investinent  (.y  Ld, 

p.  2. 

Geldenhuis  Deep  Ld,  p.  34.  _ 
GeldenhuisEstale  and  Gold  Mming  Cy,  V-J-f- 
Goertz  and  Gy  Ld  (Société  A.),  p.  PLi,  123,  130,  lo9, 

'êièt'jIS;.^,  p.  1,  0,  17,  g,  33,4^  49  57, 
65  73,  81,  89,  97,  105.  113,  121,  129,  13/,  14o,  loa, 
161,  169,  177. 18/ , 195,  203. 
May  Consolidated  Gold  Miniuo;,  p.  loi.  ,    ^  ^ 

Mines  de  diauiants  dans  la  Nouvelle-Galles-du-Sud, 
p  98 

Minés  d'or  et  d'exploration  (Compagnie  française  des), 
p.  82. 

Mines  d\  r  et  les  débouchés  offerts  aux  machines  mi- 
nière-, p.  99, 
Minus  inditMines,  p.  iS2. 
Mines  dans  les  Philippines,  j).  130. 
Mines  rhodésienues,  p. '27,  50, 91.    _  .-^       ,  x 

Mines  Sud-Africaines  (Coup  d'œil  retrospectil  sur  les). 

Mines  Sud-Africaines  (Progrès  dej),  p.  7'i.  ^_ 
Mines  du  Wilwatersraud  (Dividende  des) ,  p.  oo. 
Mozambique  (Compnguie  de),  p.  43,  100. 
lland  Mines,  p.  90,  122. 
Kand  Victor  a  Mines,  p.  11. 
Réformes  au  Traiisvaal,  p.  147  lui. 
Rendeiueul  du  Witwatei  srand,  p.  9,  49,  8i,  lio,  l+o, 
187. 

Reiidoments  de  janvier,  p.  58.  „  ,  ^  ^, 

Rh..desia  (Or  dans  la),  p.  162,  170,  189,  tOG,  -O'i. 


Robinson  Central  Deep,  p.  11,  43. 
Robin^on  Gold,  p.  106. 

Simmer  and  Jack,  p.  91.     ,         ,        ,        ,10  o-, 
Situation  dans  l'Afrique  du  Sud,  P-  1' /J,  18  2,j  d3. 

40  50  57  65,  73,  82,  89,  98,  IO-j,  113,  121,  130,  13/, 

145,  153,  161,  169,  177,  188, 195,  203. 
Transvaal  en  1898,  p.  66. 

LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Alluvion  dans  l'Australie  occidentale  (Or  d'),  p.  30. 

Argent  en  Australie,  p.  12. 

Australian  Broken  Hill  Consols,  p.  lài. 

Australie  occidentale  (Observations  sur  l_),_p.  ^1. 

Australie  occidentale  (Développements  miniers  dans  1  ), 

p.   68.  .  q 

Australie  occidentale  (Aperçu  sur  1),  p. 
Broken  Pliil  Proprietary.  p.  84. 

Chambre  des  Mines  de  l'Australie  occidentale,  p.  16... 
Cuivre  de  l'Australie  (Exportations  de),  p.  3b. 
Découverte  d'or  (Nouvelle),  p.  44. 
Dividendes  des  mines  australiennes,  p.  il. 
Etats-Unis  (Australie  occidentale  et  les),  p. 
Exploitation  minière  dans  la  Colonie  de  Victoria,  p 
Exposition  minière  à  Coolgardie,  p.  101 
Great  Boulder  Proprietary,  p.  lo7. 
Hampton  Plains  Esta  te,  p.  116 
Impressions  d'un  mineur,  p.  191. 


44. 


Industrie  minière  : 

Industrie  minière  dans   la   Nouvelle-Galles  du  Sud, 

Industrie  minière  dans  la  Nouvelle  Galh s  du  Sud  et 

dans  le  Queensland,  p.  76. 
Industrie  minière  dans  !a  Nouvelle-Zélande,  p.  ob, 

Industrie  minière  dans  la  rasmauie,  p  w. 
Lé'ïslatioii    minière    dans    l'Australie  occidentale, 
"p.  27. 


Mines  ; 


Mines  australiennes,  p.  20,  92,  171,^180,  190. 

Mines  australiennes  en  1898,  p.  Uo. 

Mines  de  l'Australie  occidentale  en  189b,  p.  H, 

Minef''de'VAustralie  occideuta^:e  (Actions  des), 

MiiTès^dè'  diamants  dans  PAustralie  occidentale, 
p  9"^ 

Mines  (Ye  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  p.  28,  59. 
Mines  delà  Nouvdle-Z^ande,  p.  5,  28  44,  7b 
Mines  Oucst-Ânstraliennes  (.Vctions  des),  p.  i-^t. 
Mines  d'or  de  Victoria,  p.  100. 
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Moiint  Mor{>an  GoM  Mining,  p.  84. 

Notes  minières  d  Aii>-tr;ilie,  p.  5,  12.  21,  28,  36,  45,  53, 

CO,  09,  76.  8'i,  y-2,  101,  100,  117,  124,  133,  140,  149, 

157,  i(x>,  172,  181,  liJl,  198,  207. 
Nouvelles  d'Australie,  p.  75. 

Or  : 

Or  de  l'Australie  (Exportations  d'),  p.  .5,  44,  92, 

140,  164.  172.  191,  206. 
Or  de   l'A'ibtralie   occidentale  (Exportations  d'), 

p.  5,  116. 

Or  de  l.i  Nouvelle- Galles  du  Sud  (Exportations  d'), 
p.  76. 

Or  de  la  Nouvelle-Zélande  (Exportalions  d'),  n.  12, 

84,  115,  140,  191. 
Or  de  Tasuiaiiie  (Exportations  d"),  p.  92,  165. 

Production  : 

Production.  Voir  Rendements. 
Production  d"or  Austmla^ienne,  p.  35. 
Production  d'or  de  la  Tasmanie,  p.  172. 

Progrès  de   l'Australie  occidentale   mois  par  mois, 
p.  156. 

Rendements  : 

Rendements  de  l'Australie,  p.  20,  59,  68,  92,  140, 
164. 

RenUr-nients  de  l'Australie  en  1899,  p.  180. 
Rend'-m  nls  de  i'Ausiralie  occidentale,  p.  4i,  52, 

75,  8^^,  132,  181,  198,  206. 
Rendeni'.tit-^  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  p.  12, 

51,  84,  116,  148,  191. 
Rendt'ments  du  Queensland,  p.  12,  44,  164,  191, 

206. 

Reniements  de  Victoria,  p.  12,  51,  68,  84,  133,139, 
165,  172,  206. 

Valeurs  australiennes  à  Londres,  p.  156. 
Waihi  Gold  Minmg.  p.  116. 
Wliite  Feather  Main  Reef,  p.  109. 

REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

Afrique  du  Sr.d-Ouest,  p.  192. 
Agilntion  politique,  p.  6. 
Agriculture  (Kxpo-it  on  d'),  p.  173. 
Anglais  au  Transv;ial,  p'  29. 
Bicyclette-  (Taxe  surle^),  p.  60. 
Boisï^ons  alcooliques,  p.  17.3. 
Budget  de  1899,  p.  84. 

Charbon  : 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  10  décembre  1898. 

Stat  du  Marche.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  semaine  qui  vient  de  s'écouler  est  une  des  plus 
lourdes  que  nous  ayons  observée  depuis  longtemps  et 
les  transactions  ont  été  des  plus  restreintes. 

A  Londres,  les  valeurs  favorites  ont  été  recherchées, 
mais  ce  fait  n'a  pas  eu  grande  importance  ici,  car  le 
nombre  des  titres  est  toujours  aussi  limité.  Les  valeurs 
moyennes  ne  payant  pas  de  dividendes,  ou  de  pure 
spéculation,  restent  très  lourdes.  Lu  Randfontein,  qui 
était  la  valeur  favorite  et  donnait  toujours  lieu  à  quel- 
ques transactions,  a  perdu  beaucoup  de  vitalité,  peut- 
être  parce  qu'une  grande  partie  de  titres  flottants  ont 
été  retirés  du  Marché. 

Les  Wit  Daeps  ont  été,  à  un  certain  moment,  très 
offerts  et  presque  invendables.  Le  rapport,  publié  le 
8  courant,  paraît  avoir  alarmé  une  certaine  partie  du 
public  et  les  actions  ont  fléchi  à  29/9.  A  ce  cours,  des 
acheteurs  se  sont  présentés,  qui  ont  relevé  les  cours  : 
on  cote  actuellement  30/.  et  80/6  et  les  vendeurs  mon- 
trent moins  de  tendance  à  peser  sur  les  cours.  Nous  ne 
pouvons  dire  que  nous  considérons  le  rapport  d'une 
façon  défavorable  quand  nous  tenons  compte  de  ce  fait 
•que  sur  285  claims  appartenant  à  la  WUvatersrand 
Deep  Company,  9  claims  seulement  ont  été  ouverts. 

La  Transvaal  Mining  Estâtes  est  encore  négligée  ; 
le  titre  est  naturellement  abandonné,  car  de  lourds 
sacrifices  ont  été  faits  par  quelques-uns  de  nos  porteurs 
locaux,  et  la  baisse  a  alïecté  plusieurs  petits  capitalistes 
qui  avaient  acheté  dans  les  hauts  prix,  croyant  s'inté- 
xesser  à  une  valeur  de  tout  premier  ordre. 

Frenck  Rand.  —  La  production  d'or  a  été  excellente 
et  montre  une  amélioration  considérable  sor  le  mois 
dernier,  mais  le  résultat  a  eu  peu  ou  pas  d'effet  sur  les 
actions  qui  restent  presque  sans  changement. 

Glen  Deep.  —  La  capacité  de  cette  Compagnie 
«omme  productrice  de  dividende  peut  être  comparée 
favorablement  avec  celle  de  la  Rose  Deep  et  d'autres 
bonnes  deep  levels.  On  croit  à  une  prochaine  avance. 

Plusieurs  dividendes  seront  bientôt  annoncés  en 
plus  des  40  0/0  déclarés  par  la  Village  Main  Reef.  La 
Rand  Mines  distribuera  100  0/0,  tandis  qu'on  attend 
50  0/0  de  la  Jumpers  et  40  0/0  de  la  Rose  Deep. 

L'état  du  marché  monétaire,  en  Europe,  est  à  peine 
assez  facile  en  ce  moment  pour  encourager  la  spécu- 
lation sur  les  mines  d'or.  Nous  attendons  cependant 
une  reprise  après  la  fin  de  l'année,  car  les  titres  donnant 


des  dividendes  sont  entre  bonnes  mains  et  attirent 
l'attention  des  Marchés  européens. 

Cours 


le  plus  le  plus 

bas  haut 
de  la  semaine 

sh.d.  sh.d. 

Bantjes   |l/9  ||/3 

Benoni   22/9  ^■i|ô 

Bonanza   •  «W» 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered). . . .     56/6  o9/ . 

Gonsol.  Main  Reef   29/3  31/ 

EastRand   n«/6  121/„ 

French  Rand   33/.  fo/G 

Glen  Deep   64/  bo/. 

Knights  Central   31/9  ào/ 

May   66/  68 

Randfontem   42/6  43/9 

Rose  Deep   157/.  161/- 

Salisbury   43/  45  - 

Simmer  East   57/.  o8/b 

VillaEîe  Main  Reef   144/ .  155/ . 

Voqeistruis  GonsoUd.  Deep.     17/  1 //9 

WitM-atersrand  Deep   29/9  àZ/d 


3  déc. 
1898 


10  déc. 
1898 


sh.d.  sh.d. 


22/6 
23/6 
86/. 
58/6 
30/. 

118/. 
32/. 
63/. 
32/6 
68/. 
43/. 

160/. 
45/ xr 
57/6 

145/. 
17/6 
32/. 


21/9 
22/9 
86/6 
56/6 
29/3 

120/. 
32/3 
65/. 
32/3 
68/. 
43/6 

161/. 

'10/ . 

57/. 
155/. 
17/. 
30/3 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  continue  à  s'occuper  de  l'incident  qui  s'est  pro- 
duit à  Johannesburg  au  moment  de  Noël.  Voici  quelle 
serait  la  version  officielle  :  ,  ,        , , 

Un  po'iceman,  Anglais  de  naissance,  fut  appelé  pour 
arrêter  un  sujet  anglais,  nommé  Edgar,  qui,  en  état 
d'ivresse,  provoquait  du  désordre.  L'individu  s'étant 
barricadé  dans  sa  chambre,  le  constable  enfonça  la 
porte;  mais,  reçu  à  coups  de  bâton  sur  la  tete,  il  se 
servit  de  son  revolver  et  tua  son  adversaire.  xVrrête 
sous  l'inculpation  de  meurtre,  l'agent  fut  relâché  ensuite 

sous  caution.  ,  .  -,    ^        ,  ■ 

Devant  le  mécontentement  des  résidents  anglais,  on 
supprima  le  bénéfice  de  1h  caution,  et  l'agent  fut  réin- 
carc^éré.  Néanmoins,  un  grand  nombre  d'Anglais 
crurent  devoir  convoquer  un  meeting  et  porter  au  vice- 
consul  britannique  une  pétition  demandant  justiceetl  in- 
tervention de  l'Angleterre  afin  de  mettre  fin  à  une  situa- 
tion qualifiée  d'intenable.  Le  vice-consul  accepta  avec 
plaisir  de  se  conformer  à  leur  demande  et  d'adresser  a 
son  (louvernement  le  document  dont  le  secrétaire  de  la 
Lioue  sud-africaine  lui  avait  donné  lecture.  A  la  suite 
de'' ces  manifestations,  il  y  a  eu  quelques  rixes,  ou 
l'intervention  de  la  police  montée  a  ete  nécessaire  et 
oit  quatre  arrestations  ont  été  faites. 

On  se  refuse,  généralement,  à  donner  une  importance 
à  cet  incident.  On  ne  croit  pas  que  l'Angleterre  puisse 
V  trouver  matière  à  conflit,  pas  plus  que  dans  la  ques- 
tion des  Gapebovs  (métis  noirs  de  la  colonie  du  Cap) 
ctui  avaient  refusé  de  se  soumettre  à  la  loi  transvaa- 
lienne  sur  les  «  pass  »  des  noirs  auxquels  ils  sont  assi- 
milés. Néanmois,  il  faut  dire  que  la  presse  anglaise  a 
été  en  la  circonstance,  sévère. 

En  tout  cas  le  Gouvernement  a  commence  une  en- 
quête et  le  rapport  de  la  Commission  officielle  qui  en 
avait  été  chargée  lui  sera  bientôt  remis. 

En  attendant,  le  président  Kriiger,  interviewe  par 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  xo  365  bi?) 


plusieurs  journaux,  a  déclaré  qu'il  était  en  excellentes 
relations  avec  le  Gouvernement  anglais  :  ce  qui  n'em- 
pêche pas  la  population  afrikander  de  toute  l'Afrique 
du  Sud  de  suivre  le  développement  des  événements 
avec  la  plus  vive  émotion. 

Au  sujet  du  présid-^nt  Kriiser,  une  dépêche  récem- 
ment parvenue  mentionne  qu'il  est  en  ce  moment  très 
sérieusement  malade.  Il  serait  atteint  de  la  maladie  de 
Bright. 

M'péfu,  le  chef  révolté  dss  Magatos,  qui  avait  passé 
la  frontière  transvaalienne,  a  été  arrêté  par  la  police 

du  Matabeleland  et  envoyé  à  Bulavayo. 

Von  "Veldtheim,  qui  avait,  il  y  a  quelques  mois,  tué 
M.  Wolf-Joël,  le  financifr  bien  connu,  et  avait  été 
expulsé  du  Transvaal,  est  rentré  dans  ce  pa3's  par  la 
frontière  portugaise.  11  a  été  arrêté  et  conduit  à  Bar- 
berton,  en  prison,  où  il  attend  de  passer  en  jugement. 
Il  dit  qu'il  est  dépourvu  de  ressources  et  espère  que  le 
Gouvernement  de  Pretoria  lui  fournira  quelque  argent 
lui  permnttant  de  gagner  un  pays  éloigné. 

M.  Gecil  Pihodes  s'est  embarqué  ces  jours  derniers  au 
Gap,  pour  l'Angleterre,  d'où  il  repartira  pour  l'Egypte 
et  le  Soud^n,  dans  le  but  de  prendre  des  mesures  défi- 
nitives pour  la  construction  d'un  chemin  de  fer  trans- 
continental. 

Le  D''  .Tameson  décline  toute  candidature  à  l'un  des 
nombreux  sièges  vacants  à  la  Chambre  du  Cap. 


LES  MINES  D'OR  A  LA  BOURSE  DE  PARIS 


"Voici  un  tableau  des  cour»  des  entreprises  Sud-Afri- 
caines cotées  à  Paris,  au  31  décembre  1808,  comparés 
aux  cours  du  31  décembre  1897  : 


Cours  au 

Cours  au 

Différ. 

au 

Sldéccmb.  31décemb. 

31  décemb. 

1897 

1898 

1898 

(Ea  francs) 

17  25 

10  25 

» 

42  » 

47  » 

+  5 

» 

Ghartered   

80  « 

82  75 

+ 

Consolidated  Goldfields. . 

147 

133  50 

—  13 

50 

731  50 

6-iO  50 

—  51 

» 

Durban  Roodepoort  Deep 

99  )) 

91  » 

—  8 

East  Rand  l'roprielary . . 

133  50 

166  50 

-H  33 

604  » 

633  » 

+ 

13  » 

8  » 

—  5 

» 

113  .. 

204  50 

+  91 

50 

t8  50 

70  » 

—  1 

50 

10  i  » 

9d  ). 

—  5 

» 

13  2.5 

12  » 

—  1 

25 

48  50 

47  2.5 

—  1 

25 

25 

19  » 

—  6 

» 

Randfontein  Estâtes  

54  25 

54 

—  0 

25 

212  >. 

220  » 

4-  8 

» 

Robinsoa  RandfoiiLein. . . 

38  51 

28  50 

—  10 

65  25 

35  )> 

—  30 

25 

Simuler  and  .Jack  

103  >> 

lûO  50 

-^-  27 

50 

Transvaal  (jonsolidated  . 

39  » 

81  25 

—  7 

25 

Transvaal  Goldûelds  

50  .. 

45  .50 

4 

50 

En  dehors  des  titres  susmentionnés,  on  a  vu  figurer 
à  la  cote,  au  cours  de  l'année  1898,  quelques  valeurs 
déjà  connues  à  Londres,  mais  ([ui,  jusqu'alors,  ne 
s'étaient  pas  traitées  sur  notre  marché.  En  voici  l'énu- 
mération  : 

Cours  (îours 

d'intro-  au 

duction     31déc.98  Différences 
•       

(En  francs) 


French  Rand   'i7  »  39  50  —   7  50 

Lancaster   69  ,.  72  75  -f   3  75 

May  Gonsolidateil.. . . . . ..  93  »  107    »  +  li  » 

Rand  Mines   865  »  865    »  »  » 

Village  Main  Reof   19.i  «  202  50  +  12  50 

Wemmer   250  >.  302   »  -j-  52  « 

Windsor   77  50  85  .50  -f    8  » 


A  part  la  De  Beers,  ce  sont  les  grandes  valeurs  qui, 
seules,  ont  profité. 


The  Franco- African  Exploration  and  Investment  C- 

(limited) 


Dans  YEconomiste  Européen  du  16  décembre,  nous 
avons  publié  le  rapport  et  le  bilan  au.  30  septembre 
1898  que  les  administrateurs  de  la  Franco- A frican 
Explo)-alion  and  Investment  devaient  communiquer 
aux  actionnaires  de  cetto  Société  réunis  en  assemblée 
générale  ordinaire  le  16  décembre.  Il  nous  reste  main- 
tenant à  rendre  compte  de  cette  assemblée,  qui  s'est 
tenue  sous  la  présidence  de  M.  'V\''illiam  Hillel  Berlan- 
dma,  président  du  Conseil  d'administration. 

Après  la  lecture  de  convocation  par  le  secrétaire,  M. 
W.  Cecil  Stronge,  le  Président  a  pris  la  parole  et  a  fait 
les  déclarations  suivantes  : 

«  Messieurs, 

Je  crois  qu'il  est  inutile  que  je  revienne  sur  les  chif- 
fres du  bilan  que  vous  avez  entre  les  mains,  chiffres 
qui  sont  extrêmement  clairs  et  qui  parlent  d'eux-mê- 
mes. Ce  n'est  pas  trop  s'avancer  que  de  dire  qu'ils 
sont  satisfaisants.  Cependant,  et  bien  que  le  «  porte- 
feuille-valeurs à  Londres  »  ait  accusé  une  plus-value 
assez  importante,  il  n'a  pas  été  tenu  compte  de  cette 
circonstance  dans  le  bilan.  De  même,  et  bien  que  nous 
soyions  maintenant  persuadés  de  la  valeur  léelle  de 
notre  propriété  de  Roodepoort,  nous  ne  l'avons  encore 
fait  figurer  dans  les  comptes  que  pour  ce  qu'elle  nous  a 
coûté,  ei  pas  plus.  Vous  serez  certainement  de  notre 
avis  que  c'est  là  une  méthode  très  prudente  adoptée 
pour  l'évaluation  de  cette  propriété ,  et  nous  n'en 
éprouverons  que  plus  de  plaisir  lorsque  nous  aurons  à 
accuser  les  résultats  définitifs  des  ventes  auxquelles 
nous  aurons  pu  procéder. 

A  ce  sujet,  vous  voudrez  bien  remarquer  que  les 
premières  ventes  à  option  des  terrains  (stands)  de  Roo- 
d-poortont  causé  un  grand  désappointement  et  ont  été 
effectuées  bien  au-dessous  des  évaluations  de  M.  Ri- 
chard Currie,  de  Johannesburg.  Mais  les  directeurs, 
considérant  que  ces  ventes  ne  représentaient  pas  la  va- 
leur intrinsèque  des  terrains,  les  ont  suspendues,  ne 
voulant  pas  sacrifier  53  «  stands  »  au  prix  misérable  de 
74  liv.  st.  par  «  stand  ».  Depuis,  ils  ont  pu  en  réaliser 
5  à  raison  de  150  liv.  st.  par  «  stand  -■. 

Maintenant,  Messieurs,  vous  admettrez  que  quand 
un  homme  d'une  autorité  aussi  indiscutable  que  M. 
Richard  Currie  évalue  des  terrains  à  raison  de  225  liv. 
sterling  par  «  stand  »,  on  ne  peut  admettre  qu'une  er- 
reur de  66  0/0  se  soit  glissée  dans  ses  évaluations. 
D'où  vient  donc  cette  dépréciation  entre  l'évaluation 
première  et  les  résultats  ?  Simplement  de  ce  que  les 
affaires  à  Johannesburg  ont  été  en  général,  cette  an 
née,  de  mal  en  pis,  et  que  la  misère  est  maintenant 
extrême.  Par  suite,  les  terrains  et  propriétés  ont  souf- 
fert, plus  que  les  actions  de  mines  d'or,  pour  la  raison 
que  la  plupart  de  ces  dernières  sont  entre  les  mains  des 
capitalistes  européens.  P^t  la  dépréciation  de  ces  ter- 
rains et  de  ces  propriétés,  aussi  bien  ceux  situés  à 
Johannesburg  qu'aux  environs,  est  évaluée,  pour  les 
derniers  dix  huit  mois,  entre  50  et  70  0/0. 

Dans  ces  circonstances,  vous  direz  que  l'on  n'aurait 
dû  rien  tenter  au  sujet  des  terrains  de  Roodepoort. 
C'est  vrai;  cependant,  il  était  de  notre  devoir  de  ren- 
seigner nos  actionnaires  sur  la  valeur  des  propriétés 
de  la  Société,  môme  au  moyen  de  ventes  forcées. 

Maintenant  nous  attendrons,  et  patiemment,  que  le 
marché  des  propriétés  se  rétablisse  et,  personnellement, 
je  crois,  Messieurs,  que  si  nous  savons  attendre  suffi- 
samment, nous  finirons  par  revenir,  pour  les  terrains 
de  Roodepoort,  aux  évaluations  faites  à  l'origine  par 
M.  Currie.  Il  y  a  là ,  tous  les  éléments  d'une  ville  magni- 
fique. D'un  côté,  le  chemin  de  fer;  de  l'autre,  les  cam- 
pement miniers  et  les  locations  faites  par  plusieurs 
Compagnies  minières  importantes  qui  emploient  des 
milliers  d'hommes,  et  qui,  au  moment  voulu,  tireront, 
de  cette  ville,  leurs  approvisionnements,  leur  outillage, 
les  vêtements  nécessaires,  etc. 


♦ 
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Les  autres  terrains  de  la  Société  ont  augmenté  en  va- 
leur, simplement  parce  que  l'on  sait  qu'ils  renferment 
la  continuation  de  reefs  aurifères  bien  délinis.  Dans 
(luelques-ufis  de  ces  terrains,  la  Société  a  des  intérêts 
considérables,  et  on  s'en  occupera  vraisemblablement 
sous  peu,  c'est-à-dire  au  cours  de  la  nouvelle  année. 

Les  titres  détenus  en  portefeuille  donnent  des  divi- 
dendes qui  représentent,  sur  les  prix  d'achat,  de  beaux 
rendements.  Ils  ont  augmenté  en  valeur,  notamment, 
les  actions  de  la  Wemmer,  de  la  Village  Main  Reuf 
et  de  la  Gelden/iuis  Estâtes.  La  Société  délient  encore 
quelques  autres  titres:  des  actions  Van  liyn,  S/ieba, 
Neio  African  et  TruH  Français  qui  ont  causé  un  cer- 
tain désappointement.  Toutefois  je  ne  crois  pas  que 
l'on  doive  concevoir  à  leur  sujet  aucune  crainte,  at- 
tendu que  ce  ne  sont  pas  là  des  non-valeurs,  mais  bien 
des  entreprises  très  connues,  et  qui  doivent  faire  leur 
chemin  vraisemblablement  d'ici  peu. 

En  résumé,  et  à  prendre  les  choses  comme  elles  sont 
actuellement,  nous  avons  fait  des  progrès,  bien  que 
j'aie  le  regret  de  dire  que  les  actions  de 'notre  Société 
sont  au-dessous  du  pair.  Sur  ce  point,  il  me  semble  que 
nos  actionnaires  français  se  montrent  craintifs.  Une 
personnalité  de  Paris  a  été  a'^sez  bonne  pour  insister  à 
diverses  reprises  sur  l'avantage  qu'il  y  aurait  à  créer 
un  marché  de  nos  actions.  Vos  administrateurs  ne  par- 
tagent pas  cette  manière  de  voir;  cependant,  person- 
nellement, je  considère  qu'il  est  désavantageux,  pour 
nos  petits  actionnaires,  qu'il  n'existe  pas  un  marché 
pour  leurs  titres.  G  est  pourquoi  j'estime  que,  plus  tard, 
on  pourra  remédier  à  cet  état  de  choses,  d'autant  plus 
que  la  valeur  intrinsèque  des  actions  de  notre  Société 
augmente  de  jour  en  jour. 

Une  condition  est  nécessaire  pour  permettre  à  nos 
actions  de  progresser  en  raison  de  leur  propre  mérite: 
c'est  un  peu  pUis  de  patience  de  la  pai't  de  nos  associés 
de  Paris  et  une  union  constante  entre  eux.  A  ce  sujet, 
j'ai  le  regret  de  mentionner  que  quelques-uns  m'ont 
écrit  pour  m'informer  de  leur  intention  de  provoquer 
une  nouvelle  assemblée,  attendu  que  les  progrès  réalisés 
par  nous,  notre  bilan,  tout  en  général,  ne  leur  donnaient 
pas  satisfaction. 

C'est  avec  peine,  que  je  vois  l'esprit  qui  anime  ces 
actionnaires  ;  néanmoins,  je  tiens  à  dire  qu'ils  seront 
des  mieux  accueillis  à  l'assemblée  qu'ils  projettent,  et 
en  vue  de  laquelle  nous  sommes  disposés  à  leur  accorder 
toutes  les  facilités  possibles.  .J'espère  cependant  qu'ils- 
y  viendront  avec  la  branche  d'olivier  en  main,  et  je 
"  ici  un  appel,  un  appel  direct,  à  la  masse  des 


l'ai 


actionnaires  français  que'  les  opposants  sollicitent, 
en  les  priant  de  réserver  leur  vote  si  on  le  leur 
demande  pour  fomenter  des  querelles  ou  des  scissions. 
Si  nos  actionnaires  français  ont,  momentanément, 
perdu  courage  parce  qu'ils  n'ont  encore  vu  venir  aucun 
dividende,  qu'ils  ne  se  laissent  pas  aller  à  la  discorde 
et  qu'ils  se  souviennent  du  vieil  adage  :QLi'il  ne  convient 
pas  de  changer  son  cheval  borgne  pour  un  aveugle. 

Quant  aux  actionnaires  anglais,  ils  sont  entièrement 
avec  nous.  Ils  nous  ont  accordé  toute  leur  confiance, 
et  savent  attendre  patiemment.  Je  crois  fermement 
aussi  que  la  masse  de  nos  actionnaires  étrangers  nous 
est  fidèle.  Aussi,  imbus  de  cette  idée,  vos  Directeurs 
résisteront-ils  aux  efforts  de  toule  minorité  qui  voudrait 
faire  uaitre  la  discorde.  Un  désir  nous  anime  :  c'est  de 
faire  de  la  Franco  African  Exploration  une  Société  à 
dividendes,  et  je  garantis  que  nous  y  arriverons. 

Je  vous  remercie,  messieurs,  de  l'attention  que  vous 
avez  bien  voulu  m'accorder,  et  je  vous  propose  la  réso- 
lution suivante  :  «  Le  rapport  du  Conseil  et  le  bilan 
sont  approuvés  et  adoptés.  » 

M.  Loftus  Fitzwygram.  —  J'appuie  la  résolution 
proposée. 

Le  Président.  —  Voici  les  termes  de  la  susdite  réso- 
lution :  «  Le  rapport  des  Directeurs  et  le  bilan  arrêté 
au  30  septpmbre  1898,  soumis  à  l'assemblée  gén^M-ale, 
sont  approuvés  et  adoptés  ».  Que  ceux  qui  sont  d'avis 
de  voter  cette  résolution  le  fassent  comme  d'ordinaire. 
Que  ceux  qui  y  sont  opposés  se  prononcent. 

La  résolution  est  adoptée  à  l'unanimité. 


L'assemblée  a  encore  à  se  prononcer  sur  la  réélection, 
comme  administrateur,  de  M.  William  M.  ICoch. 

M.  L.  FitzwyQvam.  —  C'est  avec  grand  plaisir  que 
j'appuie  cette  résolution.  Vousfonnaisscz  tous  la  haute 
réputation  de  jM.  Koch,  mais  nous,  ses  collègues,  nous 
sommes  vraiment  les  seuls  qui  sachions  les  soins  extrê- 
mes (pi'il  a  apportés  à  la  gestion  de  nos  affaires. 

Le  Président.  —  Vous  voudrez  donc  bien  me  témoi- 
gner votre  approbation.  Que  ceux  qui  y  sont  opposés 
se  prom^ncent. 

La  seconde  proposition  est  adoptée  à  l'unanimité. 

Il  existe  une  troisième  résolution  :  a  JMM.  Broads, 
Paterson  and  C»  sont  renommés  secrétaires  de  la  Com- 
pagnie avec  une  rémunération  de  30  guinées  pour  vc- 
ritier  les  livres  de  la  Compagnie  et  les  comptes  qui 
seront  établis  à  la  date  du  30  septembre  1898. 

M.  A.  Cohen.  —  J'ai  grande  satisfaction  à  proposer 
cette  résolution. 

M.  Kaulla.  —  C'est  avecle  plus  grand  plaisir  que  je 
l'appuie. 

Le  Président.  —  Voici  ceux  qui  sont  en  faveur. 
Quelqu'un  veut-il  s'y  opposer  "?  Non.  En  ce  cas,  la  ré- 
solution est  adoptée  à  l'unanimité,  et  la  séance  est  ter- 
minée. 

AI.  CoJien.  —  Permettez-moi  de  proposer  un  vote  de 
remerciements  aux  adrhinislrateurs  et  au  président.  Je 
suis  tout"  à  fait  d'accord  avec  les  déclarations  qu'il 
vient  de  faire,  et  je  me  contente  d'espérer  que  les  pers- 
pectives qu'il  envisage  se  réaliseront. 

Le  Président.  —  Je  vous  suis  vraiment  obligé  et 
j'espère  simplement  pour  ma  part  que,  l'année  pro- 
chaine, nous  aurons  à  proclamer  un  dividende  avant 
l'assemblée  —  ce  qui  est  très  possible. 


•    EAST  RAND  PROPRIETARY  MINES 

Nous  avons  donné,  il  y  a  huit  jours,  dans  nos  Infor- 
jnations  diverses,  un  résumé  du  rapport  communiqué 
aux  actionnaires  de  VEasl  Rand  Proprietanj,  à  l'as- 
semblée générale  des  actionnaires  qui  a  eu  lieu  le 
30  novembre.  Nous  croyons  devoir  compléter  aujour- 
d'hiii  ce  résumé. 


ta 


Tout  d'abord,  voici  le  bilan  de  VEast  Rand  Proprie- 
ry  en  fin  d'exercice,  soit  au  30  avril  1898  : 


BILAN  AU  30  AVRIL  1898 

Passif 

Capital  :  750.000  actions  de  lliv.  st  

Ol3li;_;ations  G  0/0  

Dettes  divi'i'scs  

Salaires  en  suspens  

Compte  dividende  ('J5  0/0  sur  10!),  156  ac- 
tions Arigelo)  

Profits  et  pertes  

Actif 

Propriété  

BàlinieiiLs  et  mobilier  

Machinerie,  réservoirs,  etc  

Développements  miniers  

Plautalii)n.s  et  clùlurcs  

Animaux,  voitures,  ctï  

Magasin  

Portefeuille  :  au  prix  coûtant  

New  Comet   9-2.009  acdons 

Angolo   109.156  — 

Driefontein   110.000  — 

Agnes  Munro   62.494  — 

Cinderella   78.417  — 

New  Blue  Slvy   105. lUO  — 

Obligation  Chambre  des  Mines  :  1, 

Espèces  en  caisse  

Déliileiu's  

New  Comet  Liv.  st.    178.142  14  0 

Angelo   2.63>  13  5 

Driefontein   78.813   4  8 

Agnes  Munro   70.46S  10  7 

Cinderella   26.716   8  9 

New  Blue  Sky,   .58.107   5  8 

Divers   13.396  11  6 

Dividende  Angelo  :  25  0/0  sur  109.156 
actions  "  


Liv.  st. 

750.000   0  0 

500.000   0  0 

3S.3I7  14  9 

395   9  10 

27.289   0  0 

51.207   9  1 

1.370.a()9  13  8 


30  i 

860 

12 

3 

46 

117 

0 

0 

56 

577 

11 

7 

511 

18 

4 

4 

931 

10 

5 

1 

548 

19 

10 

30 

663 

15 

10 

400 

266 

18 

11 

77.163  17  11 
420.278   8  7 


27.289  0  0 
1.370.209  13  8 
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COMPTES  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Débit 

Intérêt  des  obligations   ^î'tîi  ^^  a 

Frais  généraux.   ^f-fH  {'^  { 

Frais  de  Londres  et  do  Pans   ^-^^^  | 

Compte  de  dépréciation  

Balance   !  

100.361    1  5 

Crédit  ri)f  -{f^  r 

Report  du  dernier  exercice   oa'IIv  17  q 

Intérêts  sur  avances   V>>  or«  18  ^ 

Prime  sur         actions  de  reserw   1-.*^^  |»  ^ 

-     sur  55.935  liv.  st.  d'obligations  . . .  1.802  1«  U 

Revenu  foncier,  divers  


100.361   1  5 


Au  sujet  de  ses  Compagnies  subsidiaires,  le  rapport 
de  YEast  Rand  contient  quelques  observations  : 

A  la  Driefontein,  le  moulin  a  commencé  à  broyer  en 
avril  •  les  résultats  des  premières  semâmes  sontencoii- 
rageants.  La  valeur  du  south  reef  est  estimée  a 
16  9  dvvts  sur  36  pouces.  La  tonne  doit  donner  40  sh. 
avec  22  sh.  6d.  de  frais  et  17  sh.  6  d.  de  bénéfices.  (Ces 
résultats  annoncés  comme  hypothèse  a  la  date  de  ce 
rapport  ont  été  dépassés  depuis.)  La  force_  du  moulin 
de  110  pilons  correspond  à  un  broyage  de  Ib.OOO  tonnes 
nar  mois,  et  la  Compagnie  doit  distribuer  normalement 
un  dividende  annuel  de  50  0/0.  Cette  répartition  de- 
viendra plus  considérable  quand  le  nombre  de  pilons 

''La^'rSvf  de  minerai  s'élève  à   251.899  tonnes 
quantité  suffisante  pour  aUmenter  le  mouhn  de  110 
bocards  pendant  un  an  et  demi. 

Le  reef  est  bien  défini  et  d'une  largeur  assez  grande 
pour  que  le  développement  s'effectue  à  des  prix  peu 
élevés  et  avec  une  rapidité  extrême. 

En  ce  qui  regarde  VAngelo,  la  teneur  se  maintient  a 
une  proportion  élevée.  Les  opérations  de  1  exercice  se 
sont  traduites  par  un  bénéfice  de  159.000  liv  st.,  avec 
le  moulin  de  60  pilons  loué  à  la  New  Corne  .  Lorsque 
la  Gompao-nie  broiera  avec  les  1 10  pilons  qu  elle  possède, 
ses  bénéfices  augmenteront  en  proportion.  Un  premier 
dividende  de  25  0/0  a  été  déclare 

Le  minerai  en  vue  sur  le  south  reef  s  eleve  a  210.30o 
tonnes  d'une  valeur  de  18,2  dwts  s;u-  50  pouces;  cette 
valeur  correspond  à  un  rendement  de  60  sh.  pour  22  sh. 
6  d  de  dépenses.  ,,  . 

Les  travaux  ont  été  repris  sur  le  north  reef,  en 
vue  de  pousser  le  puits  à  une  profondeur  suffisante 
r.our  relier  ces  travaux  avec  ceux  qui  sont  exécutés  sui 
e  south  reef.  On  espère  avant  peu  envoyer  au  moulm 
une  quantité  assez  considérable  de  minerai  du  north 

"^^rîe  trait  le  plus  caractéristique  des  travaux  effectués 
à  la  Neiv  Cornet  durant  l'exercice  est  le  développement 
rrui  a  été  poussé  activement  sur  le  south  reef;  il  en 
est  résulté  une  augmentation  très  notable  du  minerai 
en  réserve  et  un  accroissement  correspondant  de  la 
valeur  minière  de  la  propriété. 

T  a  Gomparrnie  n'a  disposé  que  d'une  force  de  broyage 
de  40  pilonsr  attendu  .lu'elle  avait  loué  à  VAngelo  les 
60  autres  bocards  de  son  moulm. ,    .      ^„  ,  . 

l  a  teneur  du  minerai  s'est  élevée  à  12,08  dwts,  cl'une 
valeur  de  43  sh.  8  d.  Le  bénéfice  total  a  été  de  oLr,j.) 
Tv  s  t  19  sh  5  d.  ou  de  17  sh.  9,20  d.  par  tonne;  et  les 
dettes  ont  été  réduites  de  187.586  liv.  st.  à  161.157  liy.  st. 
Ouand  le  moulin  de  100  pilons  sera  en  plein  travail,  les 
iTénéfices  augmenteront  proportionnellement. 

A  répotiuc  du  rapport,  la  Compagnie  négociait  une 
émission  d'obligations  destinée  à  consohdcr  sa  dette  et 
à  permettre  la  distribution  de  dividendes  réguliers 

nuant  à  l'Agnes  Munro,  la  Cinderella  ot  la  New 
JBlue  Sky,  à  '  l'exception  des  galeries  foncées^  au 
deuxième  niveau  de  l'Agnes  Munro  dans  le  but  de  la 
relier  avec  le  Cason  Block  dont  les  essais  sont  très  en- 
courar^eants,  elles  sont  restées  en  état,  aucun  travail 
n'ayant  été  exécuté  dans  ces  propriétés  durant  1  exer- 
cice. 


Au  cours  de  l'année,  le  Conseil  d'administration  de 
VEast  Rand  s'est  appliqué  à  pourvoir  les  Compagnies 
subsidiaires  de  la  machinerie  et  de  l'outillage  les  plus 
narfaits.  Les  fonds  nécessaires  à  cet  effet  ont  ete  tour- 
nis par  l'émission  d'obligations  convertibles  en  actions  a 
un  prix  avantageux,  dans  le  cas  de  VAngelo  et  de  la  Dne- 
fontein.  Le  profit  réalisable  sur  cette  option,  au  cours 
actuel,  permet  d'envisager  dès  maintenant  les  obliga- 
tions comme  remboursées  par  leur  échange  contre  des 
actions.  En  raison  de  certains  délais  qui  ont  retarde  te 
commencement  des  broyages,  la  Driefontein  a  dépassé 
de  100  000  liv.  st.  la  somme  que  lui  avaient  procurée 
ses  obligations.  Mais  afin  de  ne  pas  reculer  à  une  date 
lointaine  la  distribution  de  dividendes,  des  négocia- 
tions ont  été  entamées  dans  le  but  de  reporter,  sururie 
période  de  trois  ans,  avec  six  paiements  semestriels,  le 
remboursement  de  cette  dette  supplémentaire. 

La  Compagnie  aura  encore  à  pourvoir  ses  subsi- 
diaires a'usines  pour  le  traitement  des  sliraes  ;  les 
fonds  nécessaires  à  cet  égard  seront  fournis  dans  des 
conditions  analogues  à  celles  qui  ont  été  exposées 
ci  (Igssi-IS 

La  Compagnie  de  VEast  Rand  Proprietary  s'est  atta- 
chée, dit  le  rapport,  à  développer  progressivement  sa 
vaste  propriété  et  à  mettre  au  fur  et  à  mesure  ses  filia- 
les en  état  d'opérer  une  répartition.  Les  résultats  de 
cette  saee  politique  commencent  à  apparaître.  L  An- 
a  dlià^distnbué  un  dividende  de  25  0/0  ,  eUe  |era 
sans  doute  en  mesure,  avant  la  fin  de  1  année  1898, 
d'effectuer  une  répartition  analogue  li  en  sera  de  même 
rjour  la  Driefontein  et  la  Cornet.  C'est  alors  que  1  Last 
Rand  pourra,  à  son  tour,  déclarer  son  premjer  divi- 

'^'^Le  Conseil  déclare  enfin  que  les  travaux  effectués 
dans  les  derniers  temps  du  côté  de  V Agnes  Munro  et 
du  Cason  Block  sont  assez  encourageants  et  assez  pré- 
cis pour  autoriser  la  création  d'une  nouvelle  filiale 
dans  cette  partie  de  la  propriété.  Il  reconnaît  aussi  les 
précieux  services  que  le  Comité  européen  a  rendus  a  la 
Compagnie  dans  toutes  les  transactions  relatives  a 
VEast  Rand  et  à  ses  filiales.  ,  . 

Après  la  communication  du  rapport,  le  président  de 
l'assemblée,  M.  A.  Dalrymple,  a  dorine  des  expbcatmns 
sm  la  mai^che  de  la  Société  et  de  ses  subsidiaires. 
Nous  relevons,  dans  ces  explications,  le  passage  sui- 
vant : 


A  votre  dernière  assemblée,  tenue  le 26  janvier  dernier,  nous 
vous  avons  demandé  d'autoriser  une  émission  d  obligations 
nui  devilt  libérer  votre  Compagnie  de  toute  gene  financière 
lui  permett^^^^^      faire  honneur  à  ses  obliga  lons  futures. 
LefoMiga  ions  offertes  aux  actionnaires  ont  été  reclameea 
en  orande  partie.  Les  autres  ont  été  vendues  sur  le  marche 
1  bre  avec  une  prime  de  2  1/2  à  7  0/0.  La  situation  financière 
Srii  Compagnfe  est  donc  satisfaisante.  En  vous  référant  au 
ilan  vo™  s  observerez  que  la  dette  obligataire  est  compensée 
ai  ks  espèces  et  marchandises  ajoutées  aux  sommes  dues 
?a   les  subsidiaires.  Gomme  trois  des  filiales  fo^t  eiitr^es 
heureusement   dans  la  période  de  ^''''y^j;,' 
nu'ellos  devaient  ont  été  remboursées,  ce  qui  a  permis  â  a 
romna-ni^^^^  ses  ressources  financières  à  1  ouver- 

ture d^^  1  section  est  de  votre  propriété  et  j'espere.  que  le 
développemenr  prouvera  que  les  Compagnies  de  la  section 
ouest  sont  égales  en  valeur  à  leurs  voisines. 

„  T  n  solidité  de  notre  situation  financière  réside  dans  les- 
bons  résultats  des  subsidiaires.  Lorsque  la  Dnefontetn  a 
c^me^cfselbroyages  le  Conseil  Prop;f  a^uremi^^^^^^^^^ 

r 'de  ^S^^^e^'^^e^  ^^"^ 

SèkSpïu^^u^oMrsïe^^^^^ 

de¥5.000  liv  st.  que  votre  Conseil  a  préféré  conserver  à  titra 

'^'«^taiTlTcasde  la  Cornet,  les  résultats  encourageants  ob- 
tenus dans  les  broyages  lui  ont  permis  d  émettre  L5^0O  liv. 
s^erlinn-obli^ations  qui  ont  été  garanties  par  notre  Compa- 
guTe  "et  ces  obligation^  ont  été  si  favorisées  par  le  public  que 

(i)  Depuis  l'assemblée  de  VEast  ^%^^,j:rXeX^Drie- 
New  Cornet  a  proclamé  un  dividende  de  12  1/2  0/0  et  la i>ne 
fontein  un  dividende  de  25  0/0. 
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ÏZe  Conseil  est  niaintenaAl  libre  de  consacrer  toute  son 
aS  vilô  e    toutes  ses  ressources  à  la.  ""f  e^' de  a 

actiyut  Cl  •'"'^'^^J'  Y       yj-a  été  réalise,  1  Rast  Kand 

rouv'ïaS  princiiSl  acrionnaire  do  toutes  les  Gompa- 
anies  snbsidi^^^^^^^^  =^insi  une  part  proportionnelle 

iës  dividendes  ou  avantages  qui  reviendront  à  tous  les  por- 

^'r'oiïnt  à  hi  grande  étendue  des  deep  level  qne  nous  pçs- 
sédons  votre  Conseil  étudie  des  projets  relatifs  a  leur  m.se 
«n  voleur  et  ciuel  que  so  t  le  projet  adopte,  il  ne  pouna 
qu'  it'^^avoikbr^^^^ 

sa  forte  lialaucc  en  espèces,  il  reste  encore  à  lEast  Ram 
une  i4serve  de  100.000  liv.  st.  d'obligations  que  le  Conse 
e  t  autonsé  à  émettre  à  son  gré,  ^'t  dont  la  vente  prod™^ 
auiourd'hui  130.000  liv.  st.;  mais  cette  émission  ne  sera  ett  _c 
ni  e  aue  si  les  intérêls  de  la  Compagnie  l'exigent  Si  j  ai  paiU 
assezT'n-uement  de  la  situation  financière,  c'est  quelle  a 
causé  autrefois  une  certaine,  tension  de  rapports  en  re  votre 
Conseil  et  une  certaine  section  d'actionnaires.  Si  non.,  men 
Uo  cetinpoque  quelque  reproche  pour  avoir  voulu  faire 
n^que  ne  le  permettaient  nos  ressources,  l'expérience  nous 

nsUuits  et  nous  avons  résolu  de  procéder  a  l'avemr  avec  a 
nlus  grande  prudence,  afin  d'éviter  la  répétition  possil^le  de 
ces  cr  tiques  Je  suis, heureux  de  vous  intormer  que  notre 
pTograSe  actuel  n'a  pas  seulement  reçu  V^^Vroh^^  de  no 
colleoues  en  France,  mais  que  plusieurs  d  entre  eux,  pauu 
lesque  s  ie  puis  mentionner^M.  Siegfried,  que  nous  avons  eu 
P  nlaisir  de  recevoir  ici,  ont  examiné  personnellement  et 
apSouvé  sans  réserve  le  plan  financier  qui  a  été  établi  par 
votre  Conseil.  » 

Il  va  sans  dire  que  ces  explications  ont  reçu  un  très 
bon  accueil  de  la  part  des  actionnaires. 


delà  colonie,  mais  encore  les  propriétés  que  l'on  a 
mises  en  liains  ont  prouvé  qu'elles  étaient  de  basse 
feieur  XjoTuins  qu'ei  1898  on  n'a  eu  à  enregistrer  au- 
une  déciuverle  îiui  puisse  être  ^-^V-^:^:.^^^^ 
vrJnnraki  nui,  il  y  a  quelques  années,  avait  tellement 
cfntîSié  à  attire?  rat\entlon  du  public  sur  les  mines 
de  la  Nouvelle-Zélande. 

Les  Exportations  d'Or  de  l'Australie  occidentale. 

-  On  té^gm  Aie  de  Perth,  au  dernier  moment,  que  les 

expoîtltiolisVor,  pendant  le  f  «^^f^  4^20^  Uv'  st 
„tt,:.ir,t  onces  d  une  valeur  de  db2.<;UD  iiv.  si. 

S  12:m  oïeï'en  décembre  1897^  ^'exportation 
1  t  i„  v^«nl•  l'année  1898  s'élève  donc  a  l.UoU  ioo  onccet^ 
"^^Z^T^m  liv  st  contre  670S9  ones 
l^-)  ^71  000  iiv.  st.)  en  1897,  et  3.493  onces  ,(lo.300  liy.  st.) 
en  1888  Le  mon  ant  total  de  l'or  exporté  de  Aus  ralie 
necidentale  iusqu'en  lin  d'année  1898,  atteint  2  millions 
S>  29(3  oncis  ?oit  10.238.703  liv.  st.  La  valeur  de  1  or 
exporté  au  cours  des  deux  dernières  années  atteint 

^■œ^-'atuée  18a^.,  les  revenus  de  l'Australie, 
occidentale  se  sont  établi»  a  2.605.000  liv.  st. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

L'Australie  Occidentale  et  les   Etats-Unis.  — 

L'Australie  Occidentale,  dit  le  Financial  Neios,  se 
fournit  aux  Etats-Unis  des  tuyaux  qui  lui  sont  néces- 
saires pour  l'adduction  des  eaux.  Or,  dit  notre  confrère 
ant^lais  lorsque  nous  avons  souscrit  les  emprunts  ue 
ce  pays,  nous  pensions  retirer,  au  point  de  vue  com- 
mercial, un  profit  des  sacrifices  consentis.  Mais,  jus- 
qu'à présent,  les  espérances  que  l'on  concevait  se  sont 
envolées.  Naturellement  sir  John  Forrest  dira  que  c  est 
dans  l'intérêt  même  des  porteurs  de  titres  de  1  Austra- 
lie Occidentale  si  le  matériel  nécessaire  au  grand  projet 
de  l'eau  est  acheté  sur  le  marché  qui  donne  les  condi- 
tions les  plus  favorables.  Toutefois,  dit  notre  confrère 
anglais,  rien  ne  prouve  qu'un  marche  qui  n  offre  pas 
del-éciprocité  soit  le  plus  avantageux,  car  il  faut  natu- 
rellement prendre  tout  en  considération. 


Les  Mines  de  la  Nouvelle-Zélande.  -  Le  i'^nan- 

cial  News  publie  un  tableau  comparatif  des  cours,  en 
livres  sterling,  pratiqués  à  Londres  sur  les  principales 
mines  de  la  Nouvelle-Zélande  pendant  1  année  1898  . 

Cours 

Cours      pendant  l'année 

du 
3  janv. 


Cours 
du 


Plus 


1898 

Consolidated  Goldfields  3  5/8 

Hauraki   G/ . 

Kapanga   /H'ic 

Kauri  Freehold   1  1/lb 

Komata  Reefs  

Taitapu   1  1  16 

Waihi   '15/^ 

Wailekauri   15/» 


haut 

2  3/4 

7/. 

4/9 
1  5/8 

9/8 
1  1/8 


Plus 
bas 


30  déc. 
1898 


4  15/lt)  3  3/4 
2  3/8  7/8 


1  3/16  î  3/î 

2/6  3/ . 

1/.  1/9 

1/8  9/. 

21.  2/9 

1/16  2/ 


4  13/)6 
1  1/2 


Comme  on  le  voit,  la  Waihi  a  continué  à  se  bien 
maintenir,  tandis  que  les  autres  Compagnies  ont 
causé  au  point  de  vue  minier,  du  désappointement. 
Non  seulement  les  lois  minières  ont  écarté  les  capitaux 


Les  Exportations  d'Or  de  l'f^ustralie  -  Le  joa- 
qnehol  Auslralia  de  la  «  Peninsular  ^"^0  («n^^^^^^^ 
n-mv  »  et  qui  a  appareillé  a  Albany  le  2o  dècemoie  a 

i^  à  son  bord  25.349  liv.  st.  d'or.  L'or  expédie 
d'Australie  enl89S,  représente  une  valeur  de  12.020.000 
fiv^es  s'ei-Ung,  qui  ne  diffère  pas  beaucoup  de  celle  qu^ 
représentaient  les  expéditions  de  1897. 

Notes  minières  d'Australie 

Dau-Dm.n  Block  and  llT/^^^^^SS^^  tonnes  le  m1ne"af^^ 
close  le  2i  décembre,  on  a  broyé 

st"erlfn™'Dlpffes  de' quinzaine,  2.450  liv.  st.  Bénéfices  de 
^°Lfvlrrrofàp551par^\e  paquebot  Buke  of  NorfolU 
a  été  réalisé  pour  13.206  hv.  st.  4  sh.  2  d. 

r^^„  mnh  aold  Mine.  —  Tn  cablogramme  reçu  de  la 
mfnf  Lnonfe  fe^'ïrofage  de  105  tonnes  de  minerai  qui  ont 
produit  un  rendement  de  102  onces  d  or. 

de  16.000  liv.  st 

4  iindiy^'^i  LamvMine.  -  Le  broyage  de  quatre  semâmes  a 
portéfr200''?oTne^  de  minerai  qui  ont  produit  un  renxleme^t 

Gem  of  eue  GoM  Mine.  -  Le  broyage  de  266  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  202  onces  d  or. 

un  rendement  de  184  onces  d'or. 

Sonné  V^?  la'Sy'anSon  un  rendement  de  245  onces  dor. 
Total  :  1.445  onces. 

15  ianvier  courant. 

LyDawn  P.-C  Mine.  -  L'or  apporte  par  le  p^^^^^^ 
Duklof  Norfolk  a  été  vendu  pour  3.491  hv.  s  .  12  si  .  7  d. 

r.fh^rwood  ("5  Mile  Coolqardie).  -  Dépêche  de  llnge- 
nieur  Conseil  :  «  Nous  avons  toute  l'eau  nécessaire  pour  un 

moulin  de  10  pilons 


I7i,>urs  Find.  -  Dépêche  reçue  de  l'Agent  à  Perth  : 
.,  500  tonnes  de  minerai  ont  donné  après  broyage,  et  à  la 
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fonte,  390  onces  d'or.  On  n'a  pas  encore  procédé  à  des  essais 
sur  les  tailings.  » 

BrilUnnt  Gold  Mining  Company,  Limited.  —  On  annonce 
la  déclaration  d'un  dividende  de '6  pence  et  d'un  bonus  de 
3  pence  par  action  payables  le  14  janvier  à  tous  les  action- 
naires figurant  sur  les  livres  de  la  Compagnie  au  30  courant. 

Victory  [Charters  Towers).  —  Le  broyage  de  133  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  327  onces  d'or  d'une 
valeur  de  1.100  liv.  st.  Production  totale  du  mois  :  266  tonnes 
broyées,  pour  un  rendement  de  606  onces  d'or  Valeur 
approximative  :  2.050  liv.  st. 

Mount  Charlotte  Gold  Mine.  —  Le  broyage  de  420  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  193  onces  12d\vts  d'or. 


[ËVLE  DE  LA  PRESSE  DE 


BfJIiG 


L'Agitation  Politique.  —  Les  principaux  journaux 
alricanders  de  la  colonie  du  Gap  et  de  l'Etat 'd'Oranae 
critiquent  vivement  l'agitation  factice  qui  a  été  créée 
a  Johannesburg,  et  plusieurs  journaux  montrent  com- 
bien les  agents  diplomatiques  et  consulaires  de  l'An- 
gletere  ont  violé  1-s  règles  de  l'étiquette. 

Le  président  Krûger,  interviewé  par  plusieurs  jour- 
naux, a  déclaré  qu'il  était  en  excellentes  relations 
avec  le  Gouvernement  anglais  ;  cependant  la  popula- 
tion africander  de  toute  l'Afrique  du  Sud  suit  le  déve- 
loppement des  événements  avec  la  plus  vive  émotion. 

La  Situation  au  Tratisvaal.  —  La  valeur  totale  des 
marchandises  importées  au  Transvaal,  pendant  le 
mois  de  novembre,  a  été  de  925.000  liv.  st.  La  valeur 
totale  des  marchandises,  importées  depuis  le  1er  jan- 
vier jusqu'au  30  novembre,  a  été  de  9  millions  et  demi 
de  liv.  st.,  contre  12  mUlions  et  demi  pour  la  même 
période  de  l'année  précédente. 

Le  Sland'i.rcl  de  Johannesburg  annonce  que,  pen- 
oant  cette  année,  les  43  mines  d'or  du  Transvaal,  qui 
payent  des  dividendes,  ont  distribué  près  de  cinq  mil- 
lions de  liv.  st.  de  dividende. 

Huit  Sociétés  minières  ou  financières  ont  distribué 
un  million  et  demi  de  liv.  st. 

L'industrie  houillère  a  produit  des  bénélices  d'en- 
viron 68.000  liv.  st. 

Le  Monopole  de  la  Dynamite.  —  Du  Star  du  10  dé- 
cembre : 

«  Notre  correspondant  de  Pretoria  nous  informe  que 
le  Gouvernement  soumettra  au  Piaad  une  proposition 
concernant  la  modification  de  certains  articles  du 
contrat  de  la  Dynamite.  G'est  la  Gompagnie  qui  a  fait 
cette  proposition:  elle  offre  de  réduire  le  prix  de  la  dy- 
namite à  70  sh.  par  caisse  et  celui  de  la  gélatine  à  90  sh., 
à  la  condition  que  le  Gouvernement  n'exproprie  pas  la 
fabrique  en  1908  —  époque  de  l'expiration  du  contrat 
—  et  (|u'il  étendra  ce  contrat  à  15  nouvelles  années. 

«  Bien  entendu,  tant  que  régnera  M.  Knio-er  le 
Gouvernement  n'expropriera  pas  la  Compagnie  et  ne 
résiliera  pas  son  contrat;  la  proposition  se  résume 
donc  ainsi  :  prorogez  notre  contrat  pendant  15  années 
et  nous  vendrons  la  dynamite  à  70  sh.  ;  la  gélatine  à 
90  shillings.  » 


La  Transvaal  Mining  Estate.  —  La  récente  baisse 
des  actions  de  la  Transvaal  Mining  Eslale,  dit  le  Slar, 
a  donne  lieu  ù  de  fortes  spéculations  et  provoqué  des 
bruits  défavorables  sur  la  situation  des  mines.  Une 
enquête  faite  sur  les  lieux  a  démenti  les  bruits  d'après 
lesquels  la  qualité  du  minerai  aurait  soulfert  une  dé- 
préciation et  permis  de  déclarer  mal  fondées  toutes 
les  craintes  de  cette  nature. 

En  fait,  le  Glev^rer  mine  se  développe  mieux  que 
.jarnais  et  le»  travaux  sur  différents  points  de  l'exploi- 
tation sont  si  avancés  que  l'on  parle  de  la  création  de 
deux  nouvelles  Compagnies. 


En  présence  de  ces  faits,  il  reste  peu  de  doutes  sur 
1  avenir  de  la  Société. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d  or  de  la  semaine,  du  3  au  10  décembre  : 

Banques 


Standard  Bank  

Natal  Bank  

A.  B.  Corporation  Bank  '.  .  ' 

Robinson  Bank  !.. 

Banque  Franç.  Afrique  dii  Sud! 

Total  


Onces 

Valeur 

Liv.  st. 

43.005  25 

157  650 

23.148  50 

79.540 

7.970  50 

29.970 

5.233  25 

17.519 

4.558  50 

17.000 

1.638  .. 

6.142 

84.554  .. 

S07.821 
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Les  Mines  du  Sud  de  l'Afrique  en  1898  —  Le 

Financial  Times  dit  que  le  verdict  lancé  su'-  l'année 
1898  par  les  courtiers  et  les  spéculateurs  est  qu'elle  a 
ete  mauvaise  pour  le. marché  minier.  Toutefois,  fait 
observer  notre  confrère,  le  public  ne  se  place  pas  au 
même  point  de  vue. 

Tout  d'abord,  l'année  a  été  marquée  par  un  arrêt 
dans  1  épuration  qui  suit  toujours  un  «  boom  »,  et  les 
progrès  considérables  réalisés  par  le  Rand  ont  pu  être 
mis  à  profit  par  ceux-là  qui  procèdent  à  des  études 
suivies  sur  les  affaires  Sud-Africaines.  Ces  derniers,  il 
taut  le  reconnaître,  ont  eu  tout  loisir  pour  acheter  les 
valeurs  des  entreprises  dont  l'avenir  se  dessinait  nette- 
ment En  fait,  l'avance  prise  en  1898  par  le  Transvaal 
dans  la  production  de  l'or,  ne  pouvait  manquer  d'atti- 
rer fattention.  En  1897,  le  Transvaal  avait  produit 
11.4/6.260  hv.  st.  Son  rendement,  celte  année,  dépas- 
sera vrai3emblablementl6.000.(-OL)  de  liv.  st..  Naturelle- 
inent  ces  résultats  n'ont  pas  grisé  les  gens  comme  en 
1895,  mais,  néanmoins,  ils  ont  convaincu  les  plus  in- 
crédules. 

Les  progrès  de  1898  sont  dus,  en  grande  partie,  à 
rentrée  en  ligne  des  deep  levels  et  aux  économies  réa- 
lisées par  les  Compagnies,  économies  qui  se  chiffrent 
par  une  diminution  dans  les  frais  d'extraction.  Il  y  a 
là,  en  comparant  avec  les  prix  de  1895,  une  réduction 
de  5  shillings  par  tonne. 

Voici  un  tableau  comparatif,  en  livres  sterling,  des 
cours  pratiqués  sur  les  principales  valeurs,  le  31  dé- 
cembre 1898  et  le  31  décembre  1897. 

Cours  Différence  Cours 

au  en  plus     pendant  l'année 

31  décembre     ou  en  moins  — ■^i»^--^-.— — ~^ 
pour       Plus  Plus 
Tannée      haut  bas 


Barn.  Consols 
(jhartered .... 
City  and  Sub. 
Griiwn  Reef . . 

De  Beers  

East  Rand  

Gelden.  Deep. 
Oelden.  Estate 
Gold  Eields.. . 
Henry  Nourse 

John  nies  

Tvnight  

Langlaagte  . . . 

Moddcr  

P  ri  m  rose  .... 
Randfontein.  . 
Puind  Mines. . 

Robinson  

Sheba  

Simmcr  

Wpmmcr  

'Wolhuter  


1897 

2  7/32 

3  1/32 

6  3/16 
12  3/8 
28  3/4 

5  11/32 

7  ./. 

4  3/8 

5  3/8 

9  11/16 

2  3/32 
4  7/16 
4  1/8 

3  1/4 

4  5,8 
2  1/8 

34  11/16 

8  1/4 

2  17/32 

3  15/16 

9  1/4 

6  9/i6 


1893 

1  7/8 

3  1/4 

5  9/16 
14  1/2 
26  15/16 

6  1/2 

11  ./. 

8  1/8 
5  7/32 

9  5/8 

1  5/16 

4  7/8 

3  13/16 
0  3/4 

4  3/8 

2  3/16 
34  1/16 

0  1/8 

1  7/16 

5  .3/16 

12  5/8 
4  3/4 


/.    25  1/8 
1/4     7  1/4 
5/8     1  5/16 
5  5/16   2  9/16 
12  7/8    8  ./ 
1  13/16   6  13/16  4  1/2 

Ce  qu'il  y  a  eu  à  regretter,  en  1898,  c'est  le  peu  d'es- 


—  11/32  2 
+   7/32  3 

—  5/8  6 
-1-2  1/8  15 

—  13/16  30 
-fl  5/32  6 
+4  ./.  11 
-f3  3/4  8 

—  5/32  5 

—  1/16  10 

—  25/32  2 
+  7/16 

—  5/16 
+3  1/2 

—  1/4 
+  1/16 

—  5/8 
+  7/8 
— 1  3/.32 
+1  1/4 
4-3  3/8 


5 
4 
7 
4 

2 

35 
9 
2 


1/2 

7/16 

5/8 

1/4 

3/4 

1/2 

./. 

9/16 
1/2 
7/8 
3/16 

./• 

1/4 

•/. 

13/16 
7/16 


1  1/4 

2  3/16 
4  1.5/16 

11  1/4 
23  1/4 


9/16 

i/8 

3/8 
3/8 
15/16 
11/16 
3/4 
1/8 
1/16 
1/4 
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poir  ([ue  l'industrie  minirre  a  dû  conserver  dans  les 
intentions  du  Gouvernement Transvaalien  à  son  égard. 
Heureusement  qu'elle  a  su  trouver  elle-même  une  com- 
pensation dans  les  économies  dont  il  a  été  parlé  plus 
haut. 


Les  Mines  de  Cuivre  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Le 

Slandanî  nnd  Digger's  Netos,  de  Londres,  fait  remar- 
quer que,  dans  ces"  derniers  mois,  on  a  prêté  beaucoup 
d'attention  aux  actions  des  entreprises  cuprifères  en  gé- 
néral. Aussi  pense-t  il,  qu'il  est  intéressant  de  jeter  un 
coup  d'œil  sur  les  pays  où  l'on  peut  espérer  trouver  ce 
métal. 

Dernièrement,  et  ainsi  que  nous  le  mentionnions 
nous-mêmes  il  y  a  quinze  jours,  on  a  beaucoup  parlé  à 
Londres  de  la  découverte  de  mines  de  cuivre  au  Trans- 
vaal,  et  il  semble  certain  que  les  prospections  aux- 
quelles on  procède  dans  ledistrictde  Damaraland don- 
neront de  bons  résultats.  Au  reste,  la  Cape  Copper 
Company  a  d^  jà  prouvé  l'existence  de  grands  dépôts  de 
ce  métal  dans  le  Namaqualand,  et  on  peut  croire  que 
des  dépôts  similaires  seront  trouvés  dans  le  Damara- 
land,  pays  qui  touche  immédiatement  la  partie  nord  du 
Namaqualand. 

Jusqu'à  présent,  on  ne  s'était  presque  exclusivement 
occupé  que  des  districts  d'Otavi,  de  Tsumep  et  d'An- 
wap,  bien  que  l'on  eût  trouvé  des  traces  de  cuivre  dans 
les  autres  régions.  Les  résultats  que  l'on  y  a  déjà  obte- 
nus sont,  décidément,  encourageants.  En  fait,  la  con- 
formation géologique  du  pays  indique  bien  qu'il  con- 
tient des  minéraux.  Dans  plusieurs  districts,  on  a  déjà 
découvert  de  l'or.  Et  parmi  les  trois  districts  mention- 
nés plus  haut,  il  semble  que  celui  qui  promette  le  plus 
est  celui  de  Tsumep  où  on  a  trouvé  un  filon  d'une  épais- 
seur considt^rable.  Toutefois,  àOtavi,  du  minerai  a  «^té 
découvert  on  grandes  quantités,  et  on  a  trouvé  que  les 
veines  se  prolonge -ient  sur  une  distance  de  plus  de  600 
pieds.  A  Anwap,  les  explorations  auxquelles  on  a  pro- 
cédé n'ont  pas  été  couvertes  d'autant  de  succès.  Cepen- 
dant, les  facilités  de  transport  augmentant,  il  y  a  là, 
pour  l'avenir,  de  bonnes  espf^rances  à  concevoir. 

En  résumé,  et  à  eu  juger  par  les  rapports  que  l'on 
possède  déjà,  la  Soiilh  West  Africa  Company  paraît, 
dit  le  Standard  and  Digger's  Neios,  appelf^e  à  contri- 
buer, dans  un  délai  rapproché  et  pour  une  large  part, 
à  la  production  générale  du  cuivre. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Mines  de  enivre  et  de  plomb  en  1898.  • —  Voici 
un  tableau  comparatif,  en  livres  sterling,  des  cours  pratiqués 
à  Londres,  en  IS'Jd,  sur  les  principales  mines  de  cuivre  cL  de 
plomb  : 


Cours 
au  30 

j  anvier 
1898 


Cours 
pendant  l'année 


le  plus 
liaut 


Alamillos   1  3/4  1  1/2 

Anacimda   5  1/16  6  1/3 

Cape  Copper. .  4  1/3  515/16 

Copiapo   2  2  13/16 

Fortuna   7/8  1  S/8 

Liltiola   2  1/8  3  1/8 

Linarès   7  1/4  9 

Mason  and  Barry. .  3  4 

MountLyell   Vi  3/8  15 

Mount  LyelINorth.  3  1/2  4  3/8 

Naninqua   2  5/16  3  5/16 

Rio-Tinto   25  3/16  31  13/16 

Tharsis   6  5/8  7  5/8 

TJtah   2  4  9/16 


Cours 
au  30 
le  plus  décembre 
bas  1898 

5/8  7/8 

4  1/8  6-1/2 
3  15/10     5  ' 

1    7/8  2  5/8 

5/8  1  1/8 

1    3/4  2 

6   1/'<Î  8 

1   7/8  3  3/10 

5  7/8  6  1/2 

1  3/8  3 

2  1/4  3  3/16 
24  5/lu  31  13/10 

6  1/8  7  3/8 
1  4  9/16 


liroken  Hill  Proprielary  Block  10  Company,  Limi- 
ted. —  Lo  rapport  du  Conseil  d'administration  de  cette 
Compagnie,  pour  le  semestre  clos  le  30  septemlirc,  accuse  un 
bénéiice  net  de  40.209  liv.  st.,  plus  15.089  reportées  de  l'exer- 
cice j)ri'cédeiit. 


La  I Compagnie  a  payé  deux  dividendes  qui  ont  absorbé 
20.000  liv.  si  ,  et  on  a  porté  au  crédit  du  compte  dépréciation 
une  somme  de  5.807  liv,  st.,  ce  ([ui  laisse  un  solde  a  reporter 
de  28.431  liv.  st.   

Les  Rendements  des  Mines  Indiennes.  —  Les  ren- 
dements des  principales  mines  indiennes,  depuis  le  mois  de 
juillet,  se  sont  établis  do  la  manière  suivante  : 

.Juillet    Août       Sept.    Oct.  Nov. 


Compagnies 


(En  onces') 


Champion  Reefs....  11.950  11.990 

Coromandel   5^i5  551 

Mysore   13.0:)2  13.001 

Mysore  Reefs   191  202 

Mysore   West  and 

Mysore  'Wynaad..  447  453 

Niné  Reefs   357  215 

Nundvdroog   3.358  3.373 

Ooregum   4.407  4.427 


12.020 
500 

13.006 
166 

455 
204 
3.398 
4.502 


12.265 
490 

13.011 
140 

460 
262 
3.434 
4.561 


12.270 

;-;64 

13.013 
126 

401 

274 
3.440 
4.. 580 


Les  Mines  Indiennes  en  1898.  —  "Voici  un  tableau 
comparatif  des  cours  en  livres  sterling  pratiqués  à  Londres 
en  1898  sur  les  principales  mines  indiennes  : 


Cours 

au 
3  janv. 
18t8 

Balaghàt   10/6 

Champion  Reef   ô  1/8 

(  ;oromaudel   3  1/2 

Mysore   5  1/4 

Nundvdroog   4  3/8 

Ooregum   3  1/16 

—  Preferred.  3  9/16 
Road  Block  7/8 


Cours  pendant 
l'année 


le  plus 
haut 

18/7 
5  1/2 

3  Vi/i6 
5  5/8 

4  1/2 

3  7/8 

4  1/4 
1  1/4 


le  plus 
bas 

4/. 

4  7/16 

1  1/2 
4  7/8 
3  3/8 

2  5/8 

3  3/8 
.  8/4 


(Jours 

au 
30  déc. 
I8y8 

16/6 

4  15/16 
1  9/16 

5  1/8 
3  11/16 

3  5/8 

4  1/8 
1  1/16 


Bene  HeMoiaflaire 


il  larGlé  ki  Mines  S'Cï 


Londres,  le  5  janvier  18*. 9. 

L'allure  générale  du  Marché  des  actions  de  mines 
d'or  n'a  pas  été  très  active.  L'annonce  de  l'émission 
de  62-5.000  actions  nouvelles  de  la  Charlered  a  d'abord 
produit  une  mauvaise  impression  mais  la  place  a  su 
bientôt  se  dégager  de  ce  fait  et  la  tendHnce  est  restée 
simplement  calme.  La  spéculation  parait  être  bien  dis- 
posée, mais  elle  attend,  pour  s'engager  à  nouveau,  que 
les  circonstances  s'y  prêtent. 

Charlered  passe  de  3  5/16  à  3  1/32. 

Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  a 
décidé  d'émettre  immédiatement  CSS.OOu  actions 
nouvelles,  soit  la  moitié  du  capital  actions  restant  en 
réserve.  Le  prix  de  l'émission  est  fixé  à  2  liv.  st.  2  sh. 
par  ac  ion,  payable  en  entier  kVallolinent.  Les  actions 
nouvelles  seront  offertes  aux  actionnaires  actuels  ;  elles 
seront  attribuées  au  pro7-ata  des  actions  anciennes 
déjà  possédées,  soit  à  raison  d'une  action  nouvelle 
pour  six  actions  anciennes.  Les  porteurs  de  titres  pos- 
sédant moins  de  six  actions  auront  le  droit  de  sous- 
crire à  une  action  nouvelle. 

Uallotment  des  titres  sera  annoncé,  aussitôt  que 
possible,  aux  souscripteurs  par  une  lettre  les  informant 
du  nombre  d'actions  qu'ils  pourront  réclamer  et  de  la 
date  à  laquelle  le  paiement  devra  être  effectué. 

Les  actionnaires  peuvent  souscrire  à  un  nombre 
d'actions  plus  élevé  que  celui  auquel  donnent  droit 
leurs  actions  anciennes  ;  ils  devront  en  ce  cas  rédiger 
leur  demande  de  souscription  d'après  une  formule  spé- 
ciale qui  leur  sera  envoyée  à  cet  effet. 

Les  livres  de  transferts  de  la  Compagnie  seront  fer- 
més du  5  au  18  janvier  inclusivement,  et  les  transferts 
ne  seiont  plus  reçus  pendant  cette  période. 

Les  détenteurs  de  titres  au  porteur  qui  désirent  sous- 
crire à  cette  émission  devront  déposer  ou  adresser, 
sous  pli  recommandé,  leurs  titres  aux  bureaux  de  la 
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Compagnie,  13,  George  Street,  Macsion  House,  Lon- 
dres E.  G.,  avant  le  11  janvier  1899. 

La  Consolidated  Goldflelds  est  à  5  7/32  au  lieu 
de  5 1/4. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  1  3/4. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
est  à  6  3/8  au  lieu  de  6  1 1/32. 

UAngelo  s©  retrouve  à  7  1/16.  D'après  le  bilan  de 
l'exercice  terminé  au  31  mai,  il  y  a  une  balance  en 
espèces  disponible  de  10.970  liv.  st.,  et  l'on  pense  que 
-cette  somme  ajoutée  aux  profits  mensuels  permettra  de 
régler  les  dernières  dépenses  relatives  à  l'installation 
•de  110  pilons  et  de  déclarer  un  dividende  à  la  fin  de 
l'exercice. 

La  New  Cornet  est  à  3  5/16. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  9/16. 
La  New  Heriot  reste  à  7  ./•  ;  laModderfontein  à  6  3/4  ; 
'la  Henry  Nourse,  à  9  5/8  ;  la  Langlaagte,  à  3  13/16  ; 
la  Jumpers,  à  5  1/2. 

La  Simmer  and /acÂ  passe  de  5  3/16  à  5  1/16;  la 
Jubilee  reste  à  5  1/4;  la  Worcester  à  2  3/4;  la  Croicn 
Reef  à  14  1/2. 

La  Wemmer  est  à  12  5/8. 

La  Geldenhuis'  E  State  se  tient  à  8  1/16;  la  Rand- 
foniein,  à  2  3/32;  la  Wolhuter,  à  4  13/16. 

La  Robinson  est  à  9  1/16  au  lieu  de  9  1/8.  La  Village 
Main  Reef  reste  à  7  7/8  ;  la  New  Primrose,  à  4  9/16. 

^=f=^  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  10  7/8  à  1 1  1/8. 

La  Rand  Mines  est  à  34,  au  lieu  de  34  1/8. 

La  Rose  Deep  reste  à  9  ./.  ;  la  Glen  Deep,  à  3  5/8; 
la  Robinson  Deep  à  9  7/8. 

La  Nourse  Deep  se  tient  à  5  7/8  ;  la  Croton  Deep, 
à  13  3/4;  la  Jumpers  Deep  à  5  ./.  ;  la  Ferreira 
Deep,  à  6  .  / . . 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  7/0. 

District  de  Lydeuburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  3/4,  au  lieu  de  21/32. 

District   de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  2  5/8  après  2  1/2. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  13/32,  an  lieu  de  1  7/16. 


Londres,  5  janvier,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 


Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Bévue  HeMoisÈire  t  larciié  ies  Mines  à'Or 

I>E  PARIS 

Paris,  le  5  janvier  1899. 

La  tendance  du  marché  minier  a  été,  cette  semaine, 
plutùt  irrégulière.  L'argent,  en  liquidation,  a  été 
abondant  mais  un  peu  cher.  11  s'en  est  suivi  un  peu 
d'hésitation.  Puis  quelques  réalisations  se  sont  pro- 
duites, motivées  surtout,  par  la  tendance  qu'affectait 
le  marché  des  valeurs  internationales.  Il  faut  ajouter 
que  l'annonce  de  la  nouvelle  émission  d'actions  à  la- 
•quello  procède  la  British  South  Africa  Cy  {Chartered) 
a  aussi  pesé  sur  l'ensemble. 

Nous  venons  de  parler  de  la  liquidation.  Voici  les 
reports  qui  ont  été  pratiqués  : 

Buffelsdoorn  Estâtes,  5  centimes  ;  Champ  d'Or,  25 
centimes  ;  Chartered,  40  et  60  centimes;  Consolidated 
Goldfields,  75  centimes  et  1  franc;  De  Beers,  3  francs 
et  5  francs  ;  Durban  Roodepoort  Deep,  4o  centimes  ; 
East  Rand  Proprietary,  75  centimes  et  1  fr.  25  ;  Fe)'- 
reira,  3  francs  et  4  francs  ;  French  Rand,  20  centimes; 
Geldenhuis,  70  centimes  et  1  f r.  70  ;  New-Klcinfontein, 
.30  et  .50  centimes  ;  Lancaster,  15  et  30  centimes;  Lan- 
glaagte Estâtes,  50  centimes  de  déport  et  2.j  centimes 


de  report;  Marievale  Nigel,  5  et  10  centimes;  May 
Consolidated,  le  pair  et  25  centimes  ;  Mozambiqite,  2i) 
et  30  centimes  ;  Mossamédès,  5  centimes  ;  Oceana,  15 
centimes;  Randfontein  Estâtes,  30  centimes;  Rand 
Mines,  4  et  5  francs  ;  Robinson,  1  fr.  25  et  1  fr.  50  ; 
Robinson  Randfontein.,  15  centimes;  Sheba,  20  centi- 
mes ;  Simmer  andJach,  40  centimes  et  1  franc;  Tra^is- 
vaal  Consolidated,  15  et  20  centimes  ;  Village  Main 
Reef,  60  centimes  et  1  franc  ;  Wem^ner,  1  fr.  oO  et 

1  fi'-  ™-  ■    .  - 

La  Chartered,  qui  restait  à  85  fr.  50,  revient  a 

77  fr.  75,  sur  l'annonce  dont  nous  parlons  plus  haut. 
Dans  la  notice  qu'il  adresse  à  ses  actionnaires  au  sujet 
de  cette  opération,  le  Conseil  d'administration  rappelle 
que  le  rendement  de  l'or  dans  la  Rhodesia,  pour  le  mois 
de  novembre  dernier,  a  été  de  5.228  onces  pour  quatre 
mines  seulement.  Il  y  a  tout  lieu  de  croire,  ajoute-t-ii, 
que,  pendant  le  cours  de  la  présente  année,  bon  nombre 
d'autres  mines  commenceront  à  produire,  et  les  admi- 
nistrateurs estiment  que,  pendant  l'année  1899,  la  pro- 
duction totale  augmentera  d'une  manière  considérable. 

A  la  dernière  assemblée  générale,  on  avait  émis 
l'avis  que  le  moment  était  venu  pour  la  Compagnie  de 
prendre  une  part  plus  active  dans  le  développement 
des  mines  dans  lesquelles  elle  a  un  intérêt  commun 
avec  les  propriétaires  des  claims  miniers.  En  vue  de 
mettre  ce  projet  à  exécution,  le  Conseil,  sur  la  recom- 
mandation de  M.  John  Hays  Hammond,  premier  mge- 
nieur-conseil  de  la  Compagnie,  avait  désigné  M.  E.  H. 
Garthwaite,  ingénieur  ds  grand  mérite  et  de  très  haute 
réputation,  comme  «  ingénieur  des  mines  résident  », 
ea  Rhodesia.  M.  Garthwaite  est  déjà  arrive  à  Bula- 
wayo.  Il  aura  sous  ses  ordres  un  personnel  compétent 
et  fera  des  rapports  d'inspection  sur  les  diverses  mines 
au  sujet  desquelles  il  est  nécessaire  d'avoir  de  temps 
en  temps  des  informations  précises. 

Le  Conseil  a  reçu  récemment  de  nombreuses  deman- 
des de  Compagnies  minières,  à  l'effet  de  les  aider  a 
obtenir  les  sommes  importantes  nécessaires  pour  le 
complet  développement  et  la  mise  en  valeur  effective 
de  leurs  mines.  Dans  certains  cas,  la  Charterea  a  deja 
consenti  des  avances  dans  ce  but.  Mais  il  serait  desi- 
rable-que  la  Compagnie,  sur  l'avis  de  son  mgenieur- 
conseil,  pût  mettre  à  la  disposition  des  nouvelles  bo- 
ciétés  de  plus  grandes  facilités  que  celles  dont  elle 
dispose  à  présent.  .  „^  .    m       ^  oo 

La  Langlaagte  Estate  clôture  a  9o  fr.  50,  contre  98 
francs;  Consolidated  Goldfields,  133  fr.  50,  sans  chan- 
gement ;  East  Rand,  163  fr.,  en  avance  de  1  fr.  oO; 
nurban  Roodepoort  Deep,  88  fr.  50,  en  recul  de  2  fr.  50. 

La  Rand  Mines  fléchit  de  7  fr.,  à861  fr.  ;  New  Klein- 
fonlein,  70  fr.  50,  contre  73  ir.;  Robinson  Randfon- 
tein, 29  fr.  ;  Randfontein  Estâtes,  54  fr.  ;  Simmer  and 
Jack,  127  fr.  50,  en  moins-value  de  3  fr,  , 
La  Village  Main  Reef  est  revenue  de  2U4  fr.  a 
200  fr.  ;  Robinson  Gold,  229  fr.  50,  sans  changement 
appréciable  ;  Ferreira,  630  fr.,  perdant  3  fr.  ;  Buffels- 
doorn Estate,  h'.  bO;  Wemmer,  306  fr.,  en  avance 
de  5  f  r.  ;  Sheba,  36  fr.  50  ;  Chavip  d'Or,  48  f  r.  /5  ;  Mossa- 
médès, 8  fr.  75  ;  Mozambique,  très  soutenue  a  48  fr.; 
Oceana,  18  fr.  50  ;  Fraser  River,  7  fr. 

La  Windsor  est  en  hausse  à  87  francs,  gagnant 
4  francs  Rappelons  que  les  bénéfices  de  cette  Compa- 
onie,  qui  dépassaient  3.200  liv.  st.  par  mois  avec  la 
batterie  de  40  pilons,  vont  subir  une  augmentation 
sensible  par  le  fait  de  la  mise  en  marche  de  10  pilons 
additionnels.  Un  premier  dividende  de  5  francs  vient 
d'être  déclaré  comme  on  sait  ;  il  est  encore  attache  aux 
titres  •  mais  dès  maintenant  on  peut  calculer  que  le 
dividende  de  1899  atteindra  12  fr.  50. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  reste  au  même  cours 
de  19  francs  ;  Dynamite  du  Transvaal,  79  Ir.  oOi^Vic- 
tor  Gold,  22 fr.  50;  Rebecca  4  fr.;  De  Lamar,  5  fr.  /o. 

Sur  des  réalisations  assez  importantes,  la  De  Beers 
est  revenue  de  787  fr.  50  à  672  fr.,  reperdant  plus  que 
son  avance  de  la  semaine  dernière. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  .Jules  Montel. 


Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  DE  WITWATERSUAND 

en  Décembre  189 

Le  rendement  du  Witwatersrand  s'est  élevé,  pen- 
dant le  mois  de  décembre  1898,  à  419.504  onces, 
représentant  13.048  kilogrammes,  et  ayant  une 
valeur  approximative  de  38. 174.864  fr. 

La  production  de  novembre  1898  avait  ete  de 
393  310  onces  ou  l'2.233  kilogrammes,  ayant  une 

valeur  de  35 . 791 . 210  fr.  ,  ^    . .  k 

Voici  la  comparaison  du  rendement  de  décembre 
1898  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 


Années 

Onces 

1887  ,  ,  . 

8.454 

1888 

26.784 

39.050 

1890 

50. 3  2 

1891 

80.323 

1892 

117.748 

1893.  ,. 

146  357 

1894 

182.104 

1895 

178.428 

1896  

206.518 

1897  .... 

310.712 

1898,  ,. 

419.504 

Le  rendement  des  autr 

Kilogs 

Francs 

163 

769.587 

833 

2.437.344 

1.214 

3.553.550 

1.556 

4.58.^.032 

2.498 

7.309.393 

3.662 

10.715  068 

4.-552 

13.318.487 

5.664 

16.571.464 

5.549 

16.236. 9 'i8 

6.423 

18.793.138 

9.664 

28.374.782 

13.048 

38.174.864 

s'est  élevé  à  21.170  onces,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  440. b74  onces. 

Le  rendement  total  du  Witwatersrand  pour 
l'année  1898  entière  est  de  'i.295.(i02  onces  contre 
3.034.674  onces  en  1897. 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 

Johannesburg,  17  décembre  1898. 
Etat  du  Marche.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Après  ètre'ro.sté  pendant  plusieurs  semaines  dans  un 
état  léthargique,  notre  marclié  a  montré,  ces  jours-ci. 
une  certaine  animation.  La  petite  reprise  d'affaires 
doit  être  attribuée  a  la  longue  et  satisfaisante  liste  de 
dividendes  annoncés.  Quelques-unes  de  nos  valeurs 
moyennes  ont  attiré  plus  fortement  l'attention  et,  pen- 
dant un  ou  deux  jours,  des  quantités  assez  importantes 
de  titres  ont  été  absorbées. 

Les  Chartered,  qui  étaient  lourds  et  délaissés  ont  be- 
nélicié  d'une  réelle  animation  et  enregistré  un  fort  cou- 
rant d'affaires;  le  plus  haut  prix  a  été  atteint  hier,  les 
arbitragistes  ont  payé  64  et  revendu  à  Londres  6.ô. 
Cette  marge  aurait  paru  précédemment  dangereuse, 
mais  aujourd'hui,  nos  spéculateurs  de  Londres  sont 
préparés  ;i  accepter  des  risques  qui  étaient  presque 
inconnus  autrefois. 


La  May  Consolidated  a  été  demandée,  pendant  la 
semaine,  et  a  touché  le  cours  de  74,  6,  où  elle  est  restée 

^"iTmine  est  dans  une  bonne  situation  et  des  achats 
faits  récemment  paraissent  être  de  placement. 

Il  V  a  eu  quelques  transactions  en  le  M  itUeeps.  A  un 
certain  moment,  les  négociations  se  sorit  faites  ici  à 
28/6  tandis  qu'à  Londres  on  cotait  2V3,  lundi  dernier, 
alors  que  les  résultats  de  l'assemblée  tenue  ici  ne  pou- 
vaient être  connus  en  Europe.  Bien  que  les  perspec 
tives  de  la  mine  soient  favorables,  les  acheteurs  ne  doi 
vent  pas  compter  sur  une  hausse  rapide  des  actions, 
à  moins  de  manipulations  du  marche. 

Les  Randfontein  n'ont  pas  eu  de  Iluctuations  im- 
nortantes  :  ces  titres  semblent  être  négliges,  sauf  pour 
une  certaine  partie  de  nos  petits  jobbers,  qui  tra- 
vaillent pour  3  d.  par  action.  Les  Glen  Deep,  Simmer 
East  et  Knights  Central  sont  demandées  en  quantités 
importantes;  les  perspectives  concernant  ces  titras  res- 
tent favorables.  Les  5imme/- ^as^  ont  deja  enregistre 
une  hausse  sensible  pendant  cette  semaine. 

Le  fait  saillant  des  derniers  jours  a  .  te  la  hausse  de 
YEast  Rand  et  de  ses  subsidiaires.  La  valeur  mere  est 
particulièrement  demandée,  car  on  a  confiance  dans  de 
nlus  hauts  prix,  confiance  qui  paraît  être  justifiée  par 
la  hausse  des  filiales,  qui  bénéficient  de  progrès  évi- 
dents. ,  ,  „g 

Consolidated  Main  Reef.  -  Cette  valeur  cote  33/3, 
mais  à  ee  prix  les  gros  porteurs  ne  paraissent  pas  dis- 
posés à  abandonner  leurs  actions. 

Les  avis  de  Londres  sont  favorables  ;  les  demandes 
continuent  à  se  porter  sur  les  ac  lous  a  dividendes  ; 
les  valeurs  de  spéculation  sont,  par  contre,  peu  recher- 
chées Les  informations  rerues  par  le  derni>^r  courrier 
sont  encourageantes.  Elles  nous  montrent  que  les 
nerspectives,  en  ce  qui  concerne  le  groupe  sud-atncain, 
sont  très  favorables;  l'attention  a  ét ^  cependant  un 
ueu  détournée  en  faveur  du  marché  américain. 

Les  opérateurs  ont  ici  bon  espoir  pour  la  tendance 
future  du  marché:  ils  se  montrent  p^i  disposés  a  se 
défaire  de  leurs  titres,  sauf  dans  quelques  cas  isoles  et 
quand  les  circonstances  les  y  obligent. 

Cours 


le  plus  le  plus 
bas  haut 

de  la  semaine 
sh.d.  sh.d. 


Bantjes  

Benoni   ^i',  • 

Bonanza  ••   ■ 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....  58/ 

Consol.  Main  Reef   "-J/o 

East  Rand   ^-y,^ 

French  Rand   ■ 

Glen  Deep   °^ ^ 

Knights  Central   ^-Z- 

May   ^°  3 

Randfontein  

Rose  Deep   ^fl^ 

Salisbury   ^^'a 

Simmer  East   .?WJ 

V  iUage  M  ain  Reef. . . ....  • .  •  i-^W  • 

Vogelslruis  Consohd.  Deep.  16/3 

Witwatersrand  Deep   -^o/u 


21/9 
23/. 
88,6 
64/. 
31/. 
12h/ . 
33  6 
65/. 
S4'. 
75/. 
4H/6 
166/. 

46/. 

60/. 
160/ . 

17  3 

30/. 


lu  déc. 

17  déc. 

1898 

1898 

sh.d. 

sh.d. 

21/9 

21/9 

22/9 

23/. 

86/6 

87/6 

5ti/6 

62/6 

29/3 

31/3 

120/ . 

125/6 

32,3 

33/. 

65/. 

63/9 

32/3 

33/. 

68/. 

74/6 

42/6 

43/. 

161/. 

164/. 

45/. 

45/. 

57/. 

60/. 

155/. 

155/ . 

17/. 

16/6 

30/3 

30/6 

JL'ÉGOXOMISTE  'EUlROPÉEN  (-stjpplêmext  iHHBixMADailHE,  n»  366  i^'s) 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


On  annonce  de  Pretoria  que  les  mportations 
britanniques  ont  diminué  d'une  manière  considérable, 
en  comparaison  des  dernières  importations  de  l'Amé- 
rique du  Nord,  de  l'Allemagne,  de  la  France,  et  de 
la  Belgique.  Les  journaux  anglais  du  sud  de  l'Afrique 
s'alarment  de  cet  état  de  choses. 

L'Agent  britannique  à  Pretoria  a  refusé,  pour 
diverses  raisons,  de  transmettre  à  la  Reine  la  pétition 
que  des  sujets  anglais  de  Johannesburg  avaient  signée 
à  la  suite  des  incidents  récents  qui  se  sont  passés  dans 
cette  ville. 

M.  Leyds,  ministre  de  la  République  Sud-Africaine, 
est  parti  pour  le  Gap.  H  se  rend  à  Pretoria  pour  faire 
à  son  Gouvernement  son  rapport  sur  la  mission  dont 
il  avait  été  chargé  en  Europe.  Il  rentrera  à  son  poste, 
à  Bruxelles,  vers  le  15  mars. 

On  se  montre  fort  mécontent,  à  .Johannesburg,  de  la 
«  taxe  de  guerre»  votée  dernièrement  par  le  Parlement, 
d'autant  plus  qu'il  suffit  que  le  Gouvernement  trans- 
vaalien  provoque  un  différend  avec  un  roi  nègre 
quelconque  pour  que  le  «  collecteur  »  des  taxes  agisse. 
Il  faut  ajouter  aussi  que  la  Commission  des  douanes 
vient  de  découvrir  que  ses  tarifs  n'étaient  pas  assez 
élevés  et  qu'elle  va  demander,  le  mois  prochain,  au 
Volksraad,  de  les  augmenter. 

On  annonce  que  le  Gouvernement  transvaalien  prend 
les  mesures  nécessaires  pour  l'organisation  d'une  école 
supérieure  des  mines. 

On  télégraphie  de  Johannesburg  que  la  Compagnie 
de  Dynamite  offre  une  diminution  de  5  shillings  par 
caisse,  aussi  longtemps  que  la  consommation  annuelle 
ne  descendra  pas  au-dessous  de  250.000  caisses,  à  con- 
dition que  son  traité  soit  prorogé  de  quinze  années. 
Elle  vendrait  donc  la  dynamite  70  shillings  la  caisse. 
Mais  s'il  n'y  avait  pas  de  monopole,  la  dynamite  ne 
coûterait  que  50  shillings.  Le  contrat  de  la  Compagnie 
a  encore  dix  années  à  courir.  La  réduction  deSsh. 
sur  2.JO.00J  caisses  par  an  pendant  dix  ans  lui  coûterait 
625.000  liv.  st.  et  pendant  les  quinze  années  de  la 
prolongation  qu'elle  demande,  937.000  liv.  st.  Mais 
pendant  ces  quinze  années  de  prorogation,  les  mines 
lui  paieraient  un  tribut  de  3.750.000  liv.  st.,  soit 
93.750.000  francs. 

Ces  chiffres  suffisent  pour  démontrer  que  l'abolition 
du  monopole  s'impose. 

On  télégraphie  de  Bulawayo  que  le  mécontentement 
des  colons  de  la  Rhodesia  est  très  vif.  Les  règlements 
miniers  surtout  font  l'objet  de  réclamations  énergiques. 
Les  cliarges  qui  pèsent  sur  les  entreprises  minières 
sont  excessives  et  atteignent  jusqu'à  50  0/0.  Le  Times 
de  Bulawayo  et  d'autres  journaux  anglais  de  la  con- 
trée se  font  l'organe  de  ces  plaintes  et  demandent  une 
réforme  de  la  loi  sur  les  mines  en  prenant  pour  modèle 
la  loi  transvaalienne. 

On  avise  de  Pretoria,  à  la  date  du  10  janvier,  que  le 
Gouvernement  transvaalien  a  entamé  des  négociations 
avec  l'agent  britannique,  concernant  l'extradition  de 
M'péfii,  le  chef  relielic  des  Cafres,qui  s'est  réfugié  dans 
la  liliodcsia  oû  il  a  été  arrêté  et  conduit  à  Bulawayo. 
Il  parait  que  les  autorités  de  la  Rhodesia  imposent 
certaines  conditions  à  l'extradition  de  M'péfu.  L'Iiltat 
libre  d'Orange  et  le  Transvaal  ont  refusé,  il  y  a  trois 
ans,  de  conclure  avec  la  Cliarlered  Coinpany  des  traités 
d'extradition  ou  tous  autres  traités,  de  sorte  que  cette 
dernière  ne  se  trouve  placée  sous  aucune  obligation  lé- 
gale de  livrer  IM'péfu  entre  les  mains  du  (gouvernement 
du  Transvaal.  Personne,  à  Pretoria,  ne  désire  beaucoup 
que  M'péfu  soit  extradé. 


L'Année  financière  au  Sud  de  l'Afrique 


Conformément  à  l'haljitude  qu'rl  a  prise  chaque  an- 
née, le  Standard  and  Diggers  News,  de  Londres,  dresse 
une  liste  des  principales  Compagnies  sud-africaines 


qui  ont  été  créées  en  1897.  Cette  liste  n'est  pas  très 
importante,  nombre  de  ces  Compagnies  étant  sim- 
plement des  i^constitutions  de  Sociétés.  La  liste  des 
nouvelles  Compagnies  créées  en  1897  atteignait  un  ca- 
pital de  6  027.007  liv.  st.,  ce  qui  donne,  pour  l'année 
qui  vient  de  prendre  fin,  une  augmsntation  sensible 
sur  la  précédente. 

Nouvelles  Compagnies 

Liv.  st. 


Africa  Trust   150.000 

African  Fish  Oil  Syndicat   100.000 

African  Oil  Mills   100.000 

Bowen  Jones  and  C°   50.000 

British  âgents  in  Africa   30.000 

City  Offices,  Johannesburg   30.000 

Durban  Brcwery  Syndicale   30.U00 

Empire  Théâtre,  Johannesburg   115.00) 

Forreira  Deep   SOO.OOO 

A.  Goerz  and  G»   1. 015.000 

Gwanda  Railway  Syndicale    S5.00Ô 

Gwolo  Railway  Syndicale   25.000 

A.  Ilargreaves  and  G°   10.000 

Klcrksdorp  Gold  Mining  and  Diamond  G»   400.000 

Klipliop  Gopper  Syndicale   2.410 

Kromfontein  Goal  and  Goke   50.000 

Langlaagte  Recovcry  Works   13.500 

Leicester  Diamond  Mines   500. 000 

Leydsdorp  and  Pictersburg  Estâtes   75.000 

Marriott  and  Parker.   75.000- 

Maslionaland  Consolidated  Doveiopment   400.000 

Mozambique  Consolidated  Mines    4S5.000 

New  Afrilvandcr  Gold  Mines  .   250.000 

Nigel  Extension     80.000 

North  Sheba  Gold  and  Estâtes   300.000 

Ollos  Ivopjo   500.000 

Penlialonga  Proprietary  Mines   275.000 

Pigge  Peak  Development   200  000 

Rand  Malabele  Explorations   250.000 

Rezend'   150.000 

Rliodesia  Central  Mining  and  Developing   100.000 

Rhodesia  Mines   .500.000 

Royal  Sheba   150.000 

South  African  Express  Syndicale   5.000 

Salisbury  Land  anii  yimerals  ,   150.000 

Soulh  African  and  Transvaal  Advertising   1.000 

South  Geldenhuis  Deep  ;   400.000 

South  Rose  Deep   600.000 

Stuttaford  and  Company   350.1(0 

Transvaal  Diamond  Mines   50.000 

United  Reefs  (Sheba)   100.000 

West  Nicholson  Gold  Mining   300.000 

Woodslock  (Transvaal)  Gold  Mines   200.(100 

Zululand  Syndicale  ,. .  30.000 

Total   9.561.000 


Il  y  a  là  42  Compagnies,  dont  15  ont  un  capital  supé- 
rieur à  250.000  liv.  st.  En  1897,  on  comptait  73  Compa- 
gnies, dont  six  seulement  avaient  un  capital  de  ce  mon- 
tant. Aussi  une  comparaison  entre  les  deux  années 
établit-elle  une  incontestable  reprise  des  affaires  en 
1898. 

Si  des  nouvelles  Compagnies  créées  on  passe  aux 
anciennes,  qui  ont  eu  occasion  de  faire  appel  au  crédit, 
on  trouve  l'énumération  suivante  : 

Emissions  effectuées  par  les  ancie)ines  Compagnies 

Montants 


Liv.  st. 

African  City  Properties  Trust,  oblig.  5  0/0   100.000 

Angelo,  7.143  actions  à  5  liv.  st.  10  s.  3  d   39.376 

British  South  African,  actions  à  2  liv.  st   500.000 

Castlc  Mail  Rackets,  actions  de  préfér.  4  1/2  0/0. .  240.000 

—             36.0(J0  actions  de  4  liv.  st. . .  144.000 

East  Rand,  obligations  6  0/0    600.000 

Eerslo  Fabrieken  Hatherley  Distillery,  actions  . . .  60.000 

Glen  Deep,  50.623  actions  à  3  1/4  0/0   164.521 

Glencairn  Main  Reef,  obligations  6  0/0   140.000 

Henderson's  Transvaal  Estâtes,  obbg.  6  0/0   250.(J(J0 

.lohannesburg  Waterworks,  obhg.  5  0/0    250.000 

Knight's  Deep,  oblig.  5  1/2  0/0   400.000 

Lancaster  Gold  Mining,  obhg.  6  0/0   180.000 

Monastery  Diamond,  205.000  actions  de  5  sliill. . .  51.250 

New  Bultfontein,  oblig.  6  0/0   50.000 

New  Cornet,  obhg.  6  0/0   175.000 

New  Kleinfontein,  obhg.  6  0/0   KO-WO 

A  reparler   3.444.147 
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Ni-cl  Deep,  aclions   200.000 

Xigel  (îold,  ol>li^'.  G  0/0   00.000 

Nourse  Doop.  75. 066  actions  à  6  1/2  0/0   487.929 

Figa's  Poak,  oblis.  7  0/0   50.000 

Eoodepoorl  Central  Deep,  oblig.  6  0/0   150.000 

Rosf  Deep,  2ô.00iJ  actions  à  6  1/4  0/0   15G.250 

Slieba  Oueon,  aclions  de  prélerence   130.000 

Simmer  and  Jai-k  East,  oblig.  5  1/3  0/0   500.000 

Treasury  Gold  Mines,  oblig.  6  0/0    54. (  OU 

Vogelstruis  Consolidated  Deep,  oblig.  6  0/0    122.500 

Vogelstruis  Estate  and  Gold,  oblig.  6  0/0    100. 000 

Witwatersrand  Deep,  oblig.  5  1/2  0/0   100.000 


Total   5.544.826 

La  récapitulation  s'établit  alors  ainsi  : 
Emissions  effectuées  par  les  anciennes  Compagnies 

En  1898        En  1897 


Banques  et  Sociétés  financières  

Chemins  de  fer  

Mines  

Compagnies  de  navigation  

British  South  Africa  (Charteredi. . 
Divers  


(En  livres  sterling) 
302.355 
3.235.000 
4.762.500 
330.000 
1.000.000 
625.000 


rien 
rien 
4.250.826 
384.000 
500.000 
410.000 


5.544.826  10.254.855 
Si  on  prend  en  considération  que  la  colonie  du  Gap 
a  émis  un  emprunt  3  0/0  de  1.250.000  liv.  st.  ;  que  la 
ville  du  Gap  a  demandé  100.000  liv.  st.  en  obligations 
3  1/2  0/0,  et  que  le  Gouvernement  de  Natal  a  émis 
l.OOO.OdO  de  liv.  st.  en  obligations  3  0/0,  ou  trouve, 
pour  1898,  un  total  de  7.894.826  liv.  st.  A  remarquer 
qu'en  1897,  ni  la  colonie  du  Gap,  ni  celle  de  Natal,  ni 
la  ville  du  Gap  n'avaient  fait  d'émission. 


ROBINSON  CENTRAL  DEEP 


Cette  Gompagnie,  de  formation  récente,  possède  46 
claims  environ,  situés  immédiatement  au  sud  de  la 
Robinson.  G'est  un  deep  level  de  première  série,  d'une 
énorme  valeur.  Le  capital  est  de  500.000  liv.  st.,  sur 
lequel  100.000  actions  restent  en  réserve.  Les  fonds  en 
caisse  sont  suffisants  pour  monter  un  moulin  de  lO  J 
pilon-s,  et  pour  arriver  jusqu'à  la  période  des  broyages 
qui  commencera  dans  deux  ans  au  maximum. 

Les  actions  de  cette  entreprise  sont  actuellement  au 
cours  de  3  liv.  st.  Or  la  mine,  qui  a  une  durée  mini- 
mum de  huit  ans,  pourra,  au  moyen  de  son  exploita- 
tion, rembourser  son  capital  et  donner,  par  an,  un  di- 
vidende net  de  18  0/0.  En  d'autres  termes,  tout  ache- 
teur à  3  liv.  st.  recevrait  en  huit  ans  le  remboursement 
de  son  prix  d'achat  et,  en  outre,  un  revenu  net  de 
18  0/0. 

Gomme  il  est  naturel  de  capitaler  à  9  0/0  une  valeur 
de  cette  qualité,  égale  à  la  Robinson,  le  prix  normal  de 
l'action  Robinson  Central  Deep  devrait  atteindre  6  li- 
vres sterling.  ^  

Fland  Victoria.  Mines 


Dans  VEconomiste  Européen  du  11  novembre,  nous 
avons  publié  une  petite  étude  sur  cette  entreprise. 
Faisons  aujourd'hui  remarquer  que  cette  énorme  Com 
pagaie,  qui  comprend  9.35  claims  au  Sud  de  la  Simmer 
and  Jach  dont  on  a  remarqué  la  hausse  récente,  est, 
au  cours  actuel  de  2  liv.  st.  1/4  environ,  une  valeur  des 
plus  avantageuse.^.  Son  capital  est  de  750.000  liv.  st. 
sur  lequel  120.000  actions  de  1  liv.  st.  restent  à  la 
souche,  et  son  fonds  de  roulement  monte  à  plus  de 
400,000  liv.  st.  Elle  a  donc  des  ressources  assez  amples 
pour  suffire  à  l'installation  que  comporte  l'étendue  de 
ses  propriétés. 

Au  prix  actuel,  la  valeur  de  ses  claims  r.-ssort  à 
1.200  hv.  st.  environ  et  s'abaissera  à  400  liv.  st.  après 
la  conclusion  de  certaines  transactions  en  cours. 
A  noter  que  le  claim  des  Compagnies  avoisinaates  se 


capitalise  entre  10.000  et  20.000  liv.  st.  On  voit  quelle 
marge  de  hausse  existe  pour  la  Rand  Vicloria. 

Les  broyages  commenceront  dans  deux  ans  et  demi 
environ,  mais  si  on  attend  les  résultats  pour  s'inté- 
resser à  ce  titre,  on  devra  vraisemblalilemcnt  le  payer 
huit  ou  dix  fois  plus  cher  qu'aujourd'hui.  C'est  ce  qui 
s'est  passé  pour  les  deep  levels  de  la  première  série 
que  le  public  français  a  négligés  longtemps  et  qu'il 
achète  actuellement,  et  avec  raison  d'ailleurs,  à  des 
pi'ix  très  élevés.  11  en  sera  de  même  des  deeps  de  la 
deuxième  série,  —  parmi  lesquels  la  Rand  Vicloria 
apparaît  comme  un  des  meilleurs,  —  à  moins  que,  dès 
maintenant,  on  ne  commence  à  s'intéresser  sérieuse- 
ment à  ces  valeurs. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Dividendes  des  Mines  Australiennes.  —  Le 

Stalist,  de  Londres,  donne  le  tableau  suivant  des  divi- 
dendes proclamés,  pendant  l'année  1898,  par  les  Com- 
pagnies minières  anglaises  en  exploitation  dans  l'Aus- 
tralie occidentale. 

Nombre  et  montants  Montant 
des  dividendes  total 
Compagnies  par  action  proclamé 

Liv.  st. 

Associated  G.  M.  of  W.  A.. .       2  de  2  shillings  89.815 

Australia  ITnited   1  de  1  shilling  4.. 500 

Burbauk's  Birthday  Gilft. . .  1  de  1  sh.  — 1  de  1     sh.  18.750 

East  Murchisou  Uiïited   2  de  1  sh.    "  15.000 

Golden  Horseshoe   1  de  15  shillings  75.000 

Great  Boulder  Main  Reef. ..         2  de  6  pence  12.000 

Great  Boulder  Pr(jpri('tary. .         5  de  6  i)ence  300.000 

Hannan's  Brownhill  "..     1  de  7  }i  shillings  31.875 

Ivanhœ  Gold   1  de  5  shillings  50.000 

Lake  View  Gonsols   1  de  10  sh.  —  1  de  5  sh.  187. .■')00 

Lady  Shenton   4  de  1  sh.  32.000 

Peak  Hill   IdeSpence  — 8del  sh.  30.067 

Oueensland  Menzies   4  de  6  pence  13.200 

White  Eeather  Main  Iteef . .  1  do  1  sh.  — 1  deOpence  10.5.52 

Total   770. 8i9 

Ce  montant  de  770.821»  liv.  st.  provient  de  14  Compa- 
gnies. En  1897,  on  ne  comptait  que  12  entreprises 
minières  qui  avaient  procédé  à  des  répartitions  dont  le 
total  ne  dépassait  pas  475.150  liv.  st. 

Dans  cette  liste  ne  figurent  pkis  la  N'oi-lh  Boulder, 
\a  Premier  et  la  Robinson.  Var  contre,  les  nouvelles 
Compagnies  à  rendement  sont  :  la  Australia  Umled, 
la  Golden  Horseshoe,  la  Great  Boulder  Main  Reef 
et  la  Wtute  Fealher  Main  Reef. 

L'augmentation  d'une  année  à  l'autre  est  satisfai- 
sante, et  elle  aurait  été  plus  importante  si  plusieurs 
Sociétés  n'avaient  pas  prélevé,  sur  leurs  bénéfices,  les 
sommes  nécessaires  à  leur  équipement.  G'est  ce  qui  a, 
du  reste,  empêché  nombre  d'autres  entreprises  de  venir 
s'inscrire  aussi  sur  la  liste  des  Sociétés  donnant  des 
dividendes. 

Si  on  procède  maintenant  à  une  récapitulation,  on 
trouve  que  les  champs  d'or  d'East  Goolgardie  (Kal- 
gooriie)  ont  distribué,  à  eux  seuls,  646.190  liv.  st.,  soit 
environ  84  0/0  du  total  susmentionné.  Ceux  du  North 
Coolgardie  ont  donné  45.200  liv.  st.;  ceux  de  Peak 
Ilill,  30.667  liv.  st.  Quant  aux  autres  districts,  ils  ont 
réparti,  chacun,  un  peu  moins  que  20.000  liv.  st. 


Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale  en  1898. 

—  Le  Financial  Times  fait  remarquer  qu'en  1898, 
l'épuration  dans  les  mines  de  l'.Vustralie  occidentale  a 
été  plus  grande  que  dans  aucun  autre  groupe  minier. 
11  en  estquelques-unes  qui  ont  donné  la  preuve  qu'elles 
compteraient  un  jour  parmi  les  plusgrandes  du  monde, 
et  ceux  qui  se  sont  donné  la  peine  de  se  convaincre  de 
leur  mérite  en  entrant  dans  ces  entreprises  avant  la 
liausse  qui  s'est  produite  sur  leurs  actions,  doivent  se 
féliciter.  Malheureusement,  beaucoup  de  Compagnies 
sur  lesquelles  on  avait  fondé  tout  d'abord  de  grandes 
espérances,  n'ont  pas  réussi. 
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Pendant  l'année,  on  s'est  mieux  rendu  compte  de  la 
nature  irrégulière  des  dépôts  d'or  dans  les  champs  du 
Hannan's.  Dans  les  autres  parties  de  l'Australie  occi- 
dentale, on  trouve  des  Sociétés  qui  ont  continue  a  tra- 
vailler dans  de  bonnes  conditions  et,  à  côté,  nombre 
d'affaires  qui  ont  périclité.  Néanmoins,  les  bonnes  mi- 
nes n'en  ont  pas  moins  fait  classer  l'Australie  occiden- 
tale parmi  les  bons  pays  producteurs  d'or,  et  la  pro- 
duction de  cette  contrée,  pour  1898,  devra  dépasser 
million  d'onces,  alors  qu'elle  ne  s'élevait  qu'a  674.99o 
onces  en  1897.  La  valeur  du  rendement  total  de  1  année 
qui  vient  de  finir  s'établira  donc  à  4.000.000  hv.  st., 
coutre  3  millions  l'année  précédente. 

Ouoiqu'il  en  soit,  l'Australie  occidentale  produit  ac- 
tuellement beaucoup  plus  que  les  autres  colonies  aus- 
traliennes Elle  a  donné,  pour  les  onze  premiers  mois 
de  1898,  db'k  803  onces,  contre  822.700  pour  le  Queens- 
land  et  739.914  pour  Victoria.  Les  dividendes  payés  en 
1898,  par  les  entreprises  minières  de  ce  pays,  se  chiffrent 
par  803.3S8  liv.  st.,  montant  supérieur  de  300.000  liv.  st. 
aux  répartitions  de  1897.  Il  n'est  pas  tenu  compte  ici 
des  réparations  faites  par  les  Sociétés  financières  et  les 
Compagnies  d'exploration  qui,  vraisemblablement,  por- 
teront ce  chiffre  à  1.250.000  liv.  st.,  en  comprenant, 
dans  ce  total,  les  240.000  liv.  st.  distribuées  parla  Lon- 
don  and  Globe  Corporation,  mais  qui  ne  proviennent 
qu'en  partie  seulement  de  profits  réalisés  en  Australie 
occidentale.  . 

Voici  un  tableau  qui  montre  les  plus  importantes 
fluctuations  signalées  dans  les  cours  des  valeurs  de 
l'Australie  occidentale  pendant  l'année  1898  : 
Cours 

au  faits  en  1897 

31  décembre       Hausse  ■ —  

^ — - — ^      ou        Plus  Plus 
1897        1898      baisse      haut  bas 

Associated   4  1/2      6  ôj»      +2  1/8     G  5/8     2  1/4 

Golden  Hors....  8  9/16  18  1/16  +9  l/;2  18  1/16  5  1/^ 
GreatBoulder..  25/.  22/3  -  2  9  25/6  1>  . 
Great  Persever.  4  7/16  4  5/16  -  1/8  4  9  16  2  1/8 
Hampton  Plains  15/16  11/32  -31^Î2  17/16  3/8 
Han.Wwnhill.    6  13/16   7  9  16     +   3/4     9  3/16   6  3/8 

Ivanhoe   6  3/8      6  11/16   -f   5/16   8  1  16   4  1  4 

Kalgurli   6  13/16   6  13/16         «        8  1/4     4  1/3 

LakeViewGons.  11  3/16     9  5/8      -1  9/16  11  /  8     7  3  8 
North  KalgurU.    2  1/8         11    6   -1  7  16   2  1  4       7  16 
South  Kalgurh.    3  5/16     1  11  16   -1  5  8     3  3/8     1  1  8 
W.A.Goldfields   2  1/4         15/16   -1  5/16   2  1/2  7/8 
L'événement  important  de  l'année  a  été  l'ouverture 
du  Chemin  de  fer  jusqu'à  Menzies,  et  on  ne  peut  que 
regretter  que  les  autres  lignes  projetées  n  aient  pas  en- 
core été  construites.  Au  cours  de  l'année  aussi,  le  Par- 
lement de  l'Australie  occidentale  a  rendu  un  grand 
service  aux  Compagnies  minières  en  votant  la  loi  mi- 
nière, qui  abolit  la  dualité  qui  existait  entre  les  Com- 
pagnies proprement  dites  et  les  mineurs  d  alliivions  et 
crui  a  permis  une  meilleure  concentration  de  la  laain- 
d'd'uvre  et  autorisé  la  fusion  des  baux.  Il  est  vrai 
aue  le  Parlement  a  causé  un  certain  désappointement 
en  ce  qu'il  a  augmenté  les  tarifs  de  transports  sur  les 
lianes  des  champs  d'or,  et  voté  une  autre  loi  forçant 
les  Sociétés  installés  dans  la  colonie  à  avoir  un  registre 
local  sur  lequel  elles  doivent  inscrire  les  noms  de  ses 
actionnaires  même  si  ceux-ci  sont  en  nombre  infinité- 
simal.   

Les  Exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande. 

Pendant  le  mois  de  décembre,  il  a  été  exporte,  de  la 
Nouvelle-Zélande,  30.743  onces  d'or,  d'une  valeur  de 
121.0G8  livies  sterling,  contre  10.465  onces,  ou  d8.U^4 
livres  sterling  en  décembre  1897. 

Pendant  l'année  1898,  il  a  été  expédié,  delà  Nouvelle- 
Zélande,  un  montant  total  de  280.176  onces  d  or  repré  - 
sentant une  valeur  de  1.080.691  livres  sterling.  En  189/, 
les  importations  totales  s'étaient  élevées  a  2D1.64.3 onces 
d'or  d'une  valeur  de  980.204  livres  sterling. 


Nouvelles-Galles  du  Sud  pour  l'année  1898  s  élève  a 
341.722  onces,  représentant  une  valeur  de  1.249.242  li- 
vres sterling,  soit  une  augmentation  de  49.505  onces, 
ou  160.829  livres  sterling  sur  l'année  précédente.  Le 
Ministère  des  Mines  considère  ce  rendement  comme 
très  satisfaisant,  d'autant  plus  que  la  plupart  des 
champs  d'or  ont  eu  à  souffrir  de  la  sécheresse,  et,  qu  au 
cours  de  l'année,  aucune  nouvelle  importante  décou- 
verte n'a  été  faite.  En  résumé,  le  susdit  rendement  est 
la  preuve  des  progrés  constants  et  palpables  accomplis 
par  l'industrie  minière  de  ce  pays. 


Les  Rendements  du  Queensland.  —  Pendant  le 
mois  de  décembre,  la  production  d'or  du  Queensland 
s'est  élevée  à  94.100  onces  d'or.  Par  suite,  la  production 
totale,  pour  l'année,  s'établit  à  918  100  onces,  soit  une 
augmentation  de  110.200  onces  sur  1897. 

La  production  se  décompose  ainsi  :  Charters  Towers, 
74  OUO  tonnes,  production,  51.100  onces  ;  Groydon,  3.00O 
tonnes,  3.400  onces;  Gympie,  I8,t00  tonnes,  12.200  on- 
ces- Mount  Morgan,  18.100  tonnes,  13.500  onces  ;  autres 
champs  d'or,  9.100  tonnes,  8.700  onces,  alluvions, 
5  200  onces.  Le  total  pour  l'année  atteint  918  100  onces, 
soit  une  augmentation,  sur  lfc97,  de  110.300  onces.  _ 

Les  appels  de  versements  elles  dividendes  effectues 
au  coure  du  mois  dernier  s'établissent  de  la  manière 
suivante  :  Charters  Towers,  appels,  3.300  liv.  st.  ;  divi- 
dendes, 23.400  liv.  st.;  Croydon,  appels,  500  liy.  st.  ; 
dividendes,  1.500  liv.  st.;  Gympie,  appels,  12.600 
liv.  st.  ;  dividendes,  9.500  liv.  st.  ;  Eidsvold,  appels, 
400  liv  st  ;  dividendes,  4.400  liv.  st.;  Mount  Morgan, 
pas  d'appels  :  dividendes,  29.200  liv.  st. 


Les  Rendements  de  Victoria.  —  La  production  au- 
rifère de  la  colonie  de  Victoria  (Australie)  pendant 
l'année  écoulée  a  été  de  837.258  onces,  soit  une  augmen- 
tation de  24.492  onces  sur  1897. 


Les  Rendements  des  Nouvelles-Galles  du  Sud. 

On  télégraphie,  de  Sydney,  que  le  rendement  d  or  des 


L'Argent  en  Australie.  —  Parlant  des  Nouvelles- 
Galles  du  Sud,  le  Mining  Journal  Ratlway  and  Com- 
mercial Gazelle,  de  Londres,  dit  que  ce  n'est  pas  seu- 
lement dans  la  ^roften  Hill  et  dans  les  Banner  Ranges 
nue  l'on  trouve  l'argent  métal  :  à  Boorook,  dans  le  dis- 
trict de  la  Nouvelle-Angleterre,  et  à  Sunny-Gomer, 
près  de  Bathurst,  il  existe,  en  efl'et,  des  mines  argen- 
tifères importantes.  .  /  ^  i„ 
Le  métal  blanc,  en  ces  endroits,  se  mêle,  générale- 
ment,  au  plomb  et  au  cuivre,  et  on  estime  qu  il  existe 
là  en  quantité  beaucoup  plus  considérable  qu  on  ne  le 
sunnose  généralement.  C'est  au  moins  ce  que  sem- 
blent indiquer  les  recherches  auxquelles  on  se  livre  au 
sujet  de  l'or  et  des  autres  métaux. 

Une  des  découvertes  les  plus  récentes  qui  ait  été  laite 
a  eu  lieu  dans  la  vallée  de  Burragorang,  a  une  distance 
de  60  à  70  milles  de  Sydney,  distance  que  1  on  peut 
parcourir,  en  partie,  en  chemin  de  fer.  C'est  un  des 
Ses  plus  beaux  du  pays.  Deux  mines  ont  ete  tout 
nouvellement  ouvertes  par  une  Société  locale  dans  les- 
auelles  on  a  recoupé  un  filon  ayant  trois  pieds  d  épais- 
-?eur  On  a  prélevé  sur  ce  filon  deux  tonnes  de  minerai 
aui  après  traitement,  ont  accusé  une  teneur  de  46  onces 
d'ai'oent  à  la  tonne.  Sur  d'autres  points,  on  a  procédé  a 
des  recherches  et  on  a  extrait  12  tonnes  de  minerai  con- 
tenant 45  0/0  de  plomb  et  donnant,  de  plus,  a  la  tonne, 
135  onces  d'argent  et  3  dwts  d'or  à  la  tonne.  A  un 
autre  endroit,  10  tonnes  ont  donné  à  peu  près  le  même 

""ont  effectué  aussi  des  recherches  dans  le  voisinage 
et  les  résultats  en  seront  communiques  plus  tard,  lou- 
tefoTs,ilyaeupeu  défait  encore,  et  i  conviendrait 
de  DIX  specter  tout  le  reste  du  pays,  où  1  or  existe  sûre- 
ment Malheureusement  les  travaux  à  aire  présentent 
ïes  difficultés,  vu  la  nature  sauvag^  du  pajs.  Cepen- 
dant il  faut  mentionner  que  l'on  a  trouve  de  1  or  dal- 
ftwion  daSs  les  torrents  qui  descendent  des  montagnes. 


■1 
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NoteH  minières  d'Australie 

Red  mu  {Australie  Occidentale).  Le  broyago  de  !)6  tonnes 
de  luiaerâi  a  produit  un  rendement  de  276  onces  c  or  Une 
ïépX  ajotaê  que  dans  le  puits  du  bail  Samt-Mildred.  on  a 
recoupé  du  minerai  riche. 

Sons  ofQwalia  Mines.  Pendant  le  mois  de  décembre  on 
a  broyé  1  ar,U  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rende- 
ment de  1.3.0  onces  d'or. 

NewQueen.  On  a  traité  parla  cyanuration  1.100  tonnes 
qui  ont  produit,  en  or,  une  valeur  de  83o  liv.  st. 

Great  Boulder  Main  Reef.  Une  dépêche  cl-^  Directeur  men- 
tionne aue  le  broyage  de  ^50  tonnes  a  produit  616  onces  d  oi. 
11  aTté  expédié  aux  fondeurs  38  tonnes  contenant  258  onces. 

Broionhill  Central.  Dépêche  du  Directeur  de  la  mine: 
«  Pendant  la  quinzaine,  il  a  été  extrait  25  tonnes  de  minerai 
aiU  donnent,  à  l'essai,  une  teneur  de  3  onces  à  la  tonne.  Le 
stockdu  minerai  de  basse  teneur  atteint  500  tonnes.  On  pense 
qu'au  broyage  il  donnera  12  dwts  à  la  tonne.  » 

Menzies  Coxsolidated.  Depuis  le  dernier  rendement,  le 
moulin  1  broyé  380  tonnes  de  minerai  de  2.240  livres  chaque^ 
Le  rendement,  après  la  fonte,  s'est  élevé  à  271  onces.  Les 
fêtes  de  Noël  ont  occasionné  un  arrêt  dans  les  travaux. 

Menzies  Waterworks.  Une  dépêche  de  Menzies  donne  avis 
que,  pendant  le  mois  de  décembre,  la  Compagnie  a  vendu 
Bour  390  liv.  st.  d'eau.  Ses  dépenses  se  sont  élevées  a  58 
livres  sterling.  Les  bénéfices  s'établiraient  donc  approximati- 
vement à  332  liv.  st. 

Norseman.  Voici  le  détail  du  dix-septième  f  ^dément  d^^ 
cette  mine.  Pendant  le  mois  de  décembre,  on  a  travaille  pen- 
dant àg^oui^  et  on  a  obtenu  1.150  onces  d'or,  d'une  valeur 
approximative  de  4.10U  liv.  st.  Il  avait  été  broyé  «20  tonnes 
Par  suite,  la  moyenne  du  rendement  s  établit  a  1  once  5  dwts 
par  tonne  Les  dépenses,  y  compris  celles  de  développements 
réïcvant  à  2.000  liv.  st.,  les  bénéfices  «  fabl.ssent  a  2^1^,0 
livres  sterling.  Dans  les  dépenses  figurent  930  liv.  st  a  e 
rentes  au  matériel.  Des  avis  reçus  en  dernière  heure  il  rcs- 
prt  que  le  moulin  de  20  pilons  va  être  mis  en  travail  à  brève 

Mount  Yagahong  Exploration.  Le  broyage  de  590  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  756  onces  dor. 

Menzies  Alpha  Leases.  -  On  a  broyé  un  total  de 
50  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  de 
100  onces  d'or,  d'une  valeur  de  350  liv.  st.  La  valeur  des 
résidus  est  évaluée  à  11  1/2  dwts  par  tonne. 

White  Fenther  Main  Reef.  Il  a  été  broyé  780  tonnes  de 
minerai,  qui  ont  produit  un  rendement  de  809  onces  d  or. 

Hannan^s  Oroya  Mine.  Pendant  le  mois  de  f  membre  il  a 
été  broyé  1.977  tonnes,  qui  ont  produit  un  rendement  de  487 
onces  d'or. 

Great  Boulder  Proprietary.  Production  du  mois  de  dé- 
cembre :  batterie  Great  Boulder  :  broyé  1.540  tonnes  qui 
onT produit  3.077  onces;  batterie  Great  Boulder  ""  f  -  broyé 
79  tonnes  qui  ont  produit  115  onces.  Soit,  au  total,  3.192 
onces  Une^dépêche  de  la  mine  annonce  l'expédition  par  e 
Îaquebot  AuMia,  de  3.752  onces  d'or,  d'une  valeur  de 
15.400  liv.  st. 

Associated  Gold  Mines  of  Western  Australia.  On  a  de 
couvert,  sur  les  propriétés  de  la  Hannan's  Oroya,  a  2(0 
pieds  de  profondeur,  un  bloc  de  minerai  d'une  teneur  de 
3  onces  d'or  à  la  tonne. 

Brilliant  Gold  Mine.  Le  broyage  de  2.200  tonnes  de  mine- 
rai a  produit  un  rendement  de  3.8u0  onces  dor. 

Golden  Horseshoe  Mine.  Production  du  mois  de  décembre: 
brové  1  326  tonnes  ;  rendement,  2.783  onces  ;  cyanuration.  695 
tonnes;  rendement!  1.537  onces;  concentrés,  15  tonnes  ;  ren- 
dement, 210  onces. 


en  octobre  il  avait  dépassé  400.000;  en  novembre,  il 
no  s'est  trouvé  inférieur  que  de  7.481  onces  à  ce  dcr- 

"^n  éfau'ïvident.  il  y  a  un  mois,  qu'à  moins  de  for- 
tes pluies,  ce  résultat  était  inévitable.  Do  ('lus,  une 
lifférence  d'un  jour  de  travail  dans  un  mois  est  de- 
venu un  facteur  considérable  depuis  que  le  rendement 
a  atteint  de  pareils  chiffres. 

Tout  étant^onsidéré,  le  résultat  de  novembre  doit 
être  accepté  comme  une  surprise  agréable,  car  on 
comptait  ?ur  une  diminution  de  20.000  onces.  Le  ré- 
s3  est  d'autant  plus  satisfaisant  que  les  nouvelles 
Compagnies!  la  Nel  Unified  et  la  Roodepnort  West  ne 
concourent  que  pour  2.175  onces  au  résultat  total. 

Voici  le  résultat  de  rendement  par  les  moyens  de 
productions:  ^^^^^^^  Novembre 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

Le  Rendement  de  novembre.  —  Voici  comment  le 
Star,  du  17  décembre,  analyse  le  rendement  de  no- 
vembre : 

Pour  la  seconde  fois  de  l'année,  le  rendement  men- 
suel est  en  diminution.  En  février,  mois  court,  ce  lait 
s'était  produit,  mais  une  augmentation  n  avait  cesse 
de  se  manifester  depuis  lors.  En  février  le  rendement 
du  Witwatersrand  avait  été  inférieur  a  300.000  onces; 


Onces 

Moulins   253.320 

Concentrés  

Tailings   l^S'^tJ 

Slimes   9- 11-' 

Banques  

Total.. 


dwts 

9 
12 
16 

6 
17 


Onces 
247.050 
12.311 
125.162 
8.326 
4.59 


dwts 
18 
13 
12 
12 
3 


400.791     0      393.310  18 


Les  faits  saillants  à  constater  ;3ans  le  rendement 
des  deen  levels  sont  une  diminution  de  2.000  onces 
nom  la  ro/rn  Deep,  ^00  onces  pour  la  Jumpers  Deep  ; 
Sne  au  jo^entïtion^è  1.860  oncls  Vonvl^  Bourse  Deep 
ll  nobinson  Deep  a  augmenté  sa  production  de  5/1 
onces  :  voici  les  détails  pour  ces  Compagnies  : 


Rose  Deep  

Geldenhuis  Deep  

Crown  Deep  

Jumpers  Deep  

Nourse  Deep  

Glen  Deep  ••  

Durban  Roodepoort  Deep  

Total  du  groupe  Rand  Mines.. 

Robinson  Deep  

Total  des  deep  levels. . . 

Les  difficultés  de  la  main-d'œuvre  et  la  sécheresse 
ont  amené  quelques  modifications  dans  la  liste  des 
SouzeTrincipales  Compagnies  productrices  La  Nez,:- 
Primrose  a  été  enlevée  de  la  douzième  place  par  la 
cûTand  Suburban.  La  Simmer  and  Jack  est  de  beau- 
coupla  première;  la  Robinson  vient  ensuite  avec  une 
m-oduction  inférieure  de  2.428  onces.  .  . 

n  n'y  a  aucun  changement  jusqu'à  la  cinquième 
place  qui  était  occupée  par  la  Crorcn  Deep  en  octobre, 
compaonie  qui  est  rejetée  au  neuvième  rang  La  Gel- 
denhuis Estate  est  cinquième  au  Heu  de  huitième;  la 
Ferreira  passe  du  septième  rang  au  sixième.  Voici, 
d'ailleurs,  la  liste  :  ^^^^^^^^  Novembre 


Octobre 

Novembre 

Onces 

Onces 

17.378 

17.158 

14.708 

14.224 

14.316 

12.211 

8.741 

8.044 

4.693 

6.553 

5.988 

6.005 

5.858 

5.401 

71.177 

69.596 

10.786 

11.387 

81.963 

80.983 

Onces 
20.417 
17.658 
17.378 
14.703 
12.493 
12.560 


Simmer  and  Jack  

Robinson  

Rose  Deep  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Estate  

Vmàge  Main'  Reef   12-635 

Langlaagte  Estate   i^-^'j'^ 

Crown  Deep   ii  872 

Crown  Reef..........  

Robinson  Deep  (City)   |0- 

New  Primrose   lu.i'jyj 

Total   167-267 


Onces 
20.687 
18.359 
17.158 
14.224 
12.842 
12.568 
12.427 
12.328 
12.211 
12.036 
11  387 
10.615 

166.842 


r  'addition  de  deux  nouvelles  Compagnies  à  la  liste 
des  mines  productrices  en  porte  le  nombre  à  6/  au  heu 
de  On  a^ttend  une  forte  Augmentation  du  rendement 
en  décembre. 
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Les  Revenus  publics.  —  Le  Star  constate  que  les 
recettes  publi([ues  payées  en  novembre  au  commissaire 
minier  de  Joliannesburg  ne  sont  pas  rassurantes  pour 
ceux  qui  désirent  une  reprise  commerciale.  En  voici  le 
diétail  : 

Novembre 


Douanes   

Ecates  

Inspection  des  machines... 

Droit  de  transfert  

•  —    de  vente  , 

Licences  

Taxe  personnelle  

—  sur  les  routes  

—  sur  les  chemins  de  fer. 

Amendes  

Taxes  des  huttes  cafres  

Intérêts  

Recettes  diverses  

Licence^  de  prospection  

—      des  mineurs  

Recettes  spéciales  

Licences  de  stands  

Taxe  sur  les  chiens  

Droits  de  marché   

Bewaarplaaisen  

Fonds  de  pensions  


10 

(En 

liv.  st.) 

40.201 

47.502 

90 

50 

73' 

55 

o.o2î 

3.295 

§13' 

296 

926 

1.4.58 

78G 

278 

197 

69 

393 

139 

2.825 

3.677 

728 

1.036 

22 

» 

» 

172 

562 

540 

1E6 

139 

103 

40 

1.436 

928 

1 

2 

» 

471 

8 

8 

81 

30 

57.429 

60.193 

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
Afncan  Mmmg  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d  or  de  la  semaine,  du  10  au  17  décembre  : 


Banques 


0  il  ces 


National  Bank   36.346  75 

Standard  Bank   30 ! 277  50 

Natal  Bank   26^462 

A.  B.  Corporation  Bank  .'  20.064  75 

Eobinson  Bank   14.176  25 

Banque  Franç.  Afrique  du  Sud'.  4.'S8J  25 

Total...........  131,716  50 


Valeur 

Liv.  st. 
125.160 
108.5.50 
92.696 
68.459 
50.230 
14  859 

459.954 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Nouvelles  Compagnies  à  Dividendes  —  Le 

Standard  and  Diggers'  News,  de  Londres,  fait  remar- 
quer qu'au  cours  de  l'année  1898,  douze  nouvelles 
Compagnies  minières  ont  apparu  sur  la  liste  des  entre- 
prises disti-ibuant  des  dividendes.  En  voici  l'énumé- 
ration  : 

Répartitions    Total  des 
Compagnies  en  répartitions 

—  pour  cent  — 

—  Liv.  st. 

Block  «  B  »   7  V  41  ''ôO 

Croxyn  Deep   ,50  15O.'0OO 

Driefontein   25  68.750 

Lancaster   lo  28.275 

New  Cornet   12  'i  28.125 

Rietfontein  «  A  »   22  %  71  i;:^5 

Ro.se  Deop   40    "  17o!o00 

Rand  Mines   loo  332  708 

SalLshury   ]0  10. 000 

V  illaKe  Main  Reef   60  146  7'^6 

^J^in-^sor   20  20.000 

\Vitwatersrarid   aO  97.500 

Ensemble  .  ; .  ;   1.164.7G9 

l>ar  contre,  il  y  a  eu  à  signaler  une  diminution  dans 
le.s  répartitions  de  dividendes  des  Compagnies  de  ter- 
rains, d(-s  Sociétés  financières,  etc.  ;  toutefois,  nombre 
de  ces  Suciét(;s  ont  coutume  de  ne  proclamer  leurs 
reparutions  qu'après  plusieurs  mois  écouléa. 


Les  Deep  Levels.  —  Le  Standard  and  Bigger's 
Neios,  de  Londres,  fait  remarquer  que  le  rendement 
des  deep  levels  s'est  élevé,  pour  novembre,  à  99  998 
onces,  contre  106.426  onces  en  octobre,  ainsi  qu'il 
ressort  du  tableau  suivant,  qui  contient  le  nom  des 
maisons  ou  des  Compagnies  sous  le  contrôle  desquelles 
se  trouvent  les  dee^Q  levels. 

Noms 

Compagnies         des  Maisons  ou 
Compagnies 
—  qui  les 

contrôlent 


Octobre  Novemb. 


Eckstein. 
French . 


Bonanza   

French  Rand. .  _ .    

Crown  Deep   Rand^Miiiès 

Durban  Roodep .  D. 
Geldenhuis  Deep.. 

Glen  Deep  

Jumpers  Deep  

Nourse  Deep  

Rose  Deep  

Robinson  Deep. . . 
Village  Main  Reef. 


Cons.  Goldfields . 
Eckstein  


8.450 

2.250 

3.372 

4.368 

14.317 

12.211 

5.3.58 

5.401 

14.704 

14.223 

5.988 

6.005 

8.742 

8.045 

4.693 

6.553 

17.379 

17.157 

10  787 

11.358 

12.636 

12.427 

106.426 

«9.993 

11  convient  maintenant  d'examiner  le  rendement  de 
ces  entreprises  depuis  le  commencement  de  l'année  1898  : 
Nombre  de 

Compagnies  Rendement  Pilons 
en  exploitation      total        en  travail 


Mois 


Janvier. . . . 
Février  . . . 

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  .... 

Août  

Septembre . 
Octobre. ,  . . 
Novembre. 


9 
9 
10 
11 
11 


total 

En  onces 
51.524 
48.375 
59.060 
63.353 
73.297 
74.633 
81.332 
90.602 
97.603 

106.426 
99.998 


580 
590 
697 
705 
757 
785 
850 
931 
.017 
134 


1.152 


847.203 

Pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898,  la  produc- 
tion des  deep  levels  atteint  un  million  d'onces  àenviion 
153.000  onces  près.  Il  faudra,  maintenant,  tenir  compte 
de  la  production  du  mois  de  décembre,  moi':  pendant 
lequel  la  Robinson  Deep,  par  exemple,  a  augmenté  sa 
puissance  de  broyage.  Naturellement,  en  fait  d'entre- 
prises minières,  il  n'y  a  pas  là  matière  à  sentiment, 
dit  le  Standard  and  Digger's  News,  mais  comme  il 
serait  pourtant  agréable  d'entendre  le  Président  de  la 
Chambre  des  Mines  du  Witvv'atersrand  s'exprimer  ainsi 
lors  de  la  prochaine  assemblée  générale  : 

«  Pendant  l'année  1898,  la  production  d'or  des  mines 
transvaaliennes  s'élève  au  total  de  4 1/2  millions  d'onces, 
provenant  de  l'exploitation  de  75  mines,  dont  11  mines 
deep  levels,  —  entreprises  dont  on  se  gaussait  il  y  a 
cinq  ans  à  peine,  —  qui,  à  elles  seules,  ont  donné  un 
million  d'onces,  soit  22  0/0  de  la  production  totale!  Et 
encore,  faut-il  prendre  en  considération,  que  sur  ces 
11  mines,  0  seulement  étaient  en  exploitation  en 
janvier  et  février  1898;  on  en  comptait  7  en  mars  et 
avril  ;  8  en  niai  et  juin  ;  et  9  en  juillet  et  août!  D'autre 
part,  si  on  établit  une  comparaison  pour  les  derniers 
mois  de  1898,  on  trouve  que  la  production  des  deep 
levels  est  égale,  pour  septembre  à  25  0/0  de  la  pro- 
duction du  Witwatersrand  et  pour  octobre,  à  26  1/2 
pour  cent  !  » 


L'Industrie  Minière   Sud-Africaine.  —  Un  des 

événements  les  plus  favorables  qui  se  soient  produits 
au  cours  des  douze  derniers  mois,  dit  le  Miniyig  Jour- 
nal, Railway  and  Commei'cial  Gazette,  c'est  le  progrès 
considérable  réalisé  par  l'industrie  minière  du  Rand. 
La  situation,  cependant,  n'est  pas  encore  aussi  bonne 
qu'elle  devrait  l'être,  vu  les  immenses  ressources  du 
Witwatersrand,  et  on  ne  peut  que  regretter  que  la  légis- 
lation réactionnaii'e  du  Gouvernement  boer  ait  apporté 
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des  entraves  à  une  évolution  des  plue  intoressantes, 
c'est-à-dire  au  traitement  des  minerais  de  Lasse  teneur. 

Il  y  a,  malheureusement,  peu  à  espérer  pour  les 
Compagnies  qui  détiennent  des  propriétés  pauvres,  tant 
que  M.  Kniger  n'aura  pas  accordé  aux  mines  les  réfor- 
mes nécessaires  avec  lesquelles  il  les  a  tant  bernées. 
Une  réduction  de  10  shillings  par  caisse  de  dynamite 
est  une  concession  si  petite,  qu'elle  peut  à  peine  pro- 
liter  aux  grandes  Compagnies,  et  qu'elle  ne  réduit  pas 
les  frais  d'exploitation  suilisamment  pour  permettre 
aux  mines  à  basse  teneur  de  recommencer  leurs  opé- 
rations. 

Poursuivant  sa  tactique  qui  consiste  à  retirer,  d'une 
main,  ce  qu'il  donne  de  l'autre,  M.  Kriiger,  tout  en 
accordant  une  concession  sur  le  prix  de  la  dynamite, 
l'a  accompagnée  d'une  proposition  tendant  à  frapper 
d'un  impôt  la  production  d'or  des  mines  payant  des 
dividendes.  Cette  proposition  a,  naturellement,  produit 
une  impression  défavorable  aussi  bien  à  Johanneslmrg 
qu'en  Europe,  et  elle  laisse  bien  voir  que  le  Président 
est  décidément  opposé  à  l'avenir  de  l'industrie  minière. 
Heureusement,  cette  industrie  a  travaillé,  en  1898,  en 
dépit  de  toutes  les  entraves,  de  telle  manière  qu'elle 
occupe  maintenant  la  première  place  dans  le  monde,  et 
les  progrès  réalisés  par  elle  ont  bien  impressionné  les 
capitalistes  européens  qui,  déjà  depuis  longtemps, 
s'étaient  intéressés  à  elles  et  lui  avaient  confié  leurs 
capitaux.  A  l'heure  actuelle,  nombre  d'entreprises  dis- 
tribuent des  dividendes  ;  beaucoup  d'autres  promettent 
de  bons  rendements  dans  un  avenir  peu  éloigné,  et 
c'est  ce  qui  explique  que  le  marché  des  mines  d'or  ait 
été,  en  fin  d'année,  si  actif. 


La  Nouvelle  Emission  de  la  Chartered.  —  Par- 
lant de  la  nouvelle  émission  de  625.000  actions  de 
2  liv.  st.  10  sh.,  à  laquelle  procède  la  British  Soiith 
Africa  Company  [Chartered),  le  Statistde  Londres  dit 
qu'en  dépit  des  critiques  formulées  par  quelques-uns, 
il  approuve  cette  opération. 

Il  est  vrai  qu'au  mois  d'avril,  lorsqu'il  fut  procédé  à 
l'émission,  au  prix  de  2  liv.  st  ,  de  250.000  nouvelles 
actions,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
avait  déclaré  que  le  produit  de  cette  émission  suffirait 
jusqu'à  ce  que  les  recettes  pussent  balancer  les  dé- 
penses. Toutefois,  il  est  compréhensible  que  le  Conseil 
ait  cherché  à  augmenter  ses  ressources,  afin  de  pour- 
suivre le  développement  du  pays,  puisque  les  ressources 
actuelles  de  la  Compagnie  ne  lui  permettraient  pas  de 
le  faire  comme  il  convient. 

Au  fond,  le  moment  est  des  mieux  choisis,  attendu 
que  l'on  a  maintenant  la  certitude  ([u'il  existe  des  filons 
aurifères  dans  la  Pihodesia.  En  un  mot,  la  Charlered, 
au  lieu  de  laisser  aux  capitalistes  le  soin  de  fournir  les 
fonds  nécessaires  au  développement  de  certaines  pro- 
priétés, préfère  agir  elle-même.  C'est  ce  qu'ont  fait,  du 
reste,  quelques  grandes  entreprises  du  Rand  qui  sou- 
tiennent les-  Sociétés  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  atteint 
la  période  de  production. 

Jusqu'à  présent,  l'industrie  minière  dans  la  Rhode- 
sia  a  tourné  dans  un  cercle  vicieux.  Les  Compagnies 
de  développement  disaient  bien  ([u'elles  pouvaient  arri- 
ver à  produire,  mais  qu'il  fallait  des  capitaux  ;  et  les 
capitalistes,  de  leur  côté,  répondaient  :  Prouvez  d'abord 
que  vous  pouvez  produire  et  nous  vous  viendrons  en 
aide.  Il  appartenait  donc  à  la  Chartered  de  faire  cesser 
cet  état  de  choses,  de  même  que  c'est  à  elle  qu'incombe 
la  tâche  de  continuer  le  chemin  de  fer  du  Cap  à  Bula- 
wayo  jusqu'à  sa  jonction  avec  les  chemins  dè  fer  égyp- 
tiens. 


La  Rhode^ia.  —  Le  Mining  Journal,  Raihoay  and 
Commercial  Gazette  fait  remarquer  que  l'année  qui 
vient  de  prendre  fin  a  encore  donné  peu  d'indications 
au  sujet  de  la  richesse  aurifère  de  la  Rhodesia.  11  faut 
admettre,  toutefois,  que  nombre  de  personnes  se  pro- 
noncent favorablement  sur  ce  point  et  pensent  que  ce 
pays  renferme  de  l'or  en  assez  grande  quantité  pour 
que  l'industrie  minière  dorme,  là  aussi,  des  résultats 


satisfaisants.  Naturellement  ces  appréciations  sont 
basées  sur  des  déductions  plus  ou  moins  plausibles,, 
et  on  conservera  encore  des  doutes  tant  que  les  faci- 
lités de  transport,  par  exemfile,  n'auront  pas  rendu  les 
travaux  possibles  sur  toute  l'étendue  dn  territoire. 

Parlant,  lui  aussi,  de  la  Rhodesia,  )e  SouLh  Africa, 
de  Londres,  analyse  un  discours  prononcé  par  le  capi- 
taine A.  Lawley,  pu  banquet  annuel  de  la  Bulawayo 
Caledonian  Society.  Dans  ce  discours,  l'honorable 
M.  A.  Lawley  a  parlé  des  immenses  ressources  mi- 
nières de  la  Rhodesia  et  des  progrès  que  l'on  réalise- 
rait dans  ce  pays  au  cours  des  années  qui  vont  venir. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Robinson  Central  Deep.  —  Le  Staiisl  calcule  que  cette 
mine  a  une  durée  probable  de  huit  ans  avec  une  batterie  de 
lUO  pilons,  non  compris  le  fdon  principal.  Si  l'on  estime  les 
bénéfices  à  30  shillings  par  tonne  les  actions  vaudraient  à 
présent  8  liv.  st.  1/8,  et  en  les  estimant  à  2.10.0  liv.  st.  par 
tonne,  les  actions  vaudraient  5  liv.  st.  en  supposant  le  capital 
émis  de  450.000  actions. 


Klcrksdorp  Proprietary  Mine,  Lliuitcd.  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  cette  (compagnie  a  eu  lieu  récem- 
ment à  .Johannesburg,  sous  la  présidence  de  M.  A.  Hart. 

Le  Président  explique  que'depuis  le  23  mai.dernier,  alors  que 
le  Conseil  décida  de  réduire  à  un  peu  plus  de  2.00G  claims  la 
propriété  de  la  Compagnie,  les  dilFicultés  énumérées  dans  la 
circulaire  émise  à  cette  époque  n  ont  pu  être  applanies. 
Aus-i  le  Conseil  ne  peut-il  recommander  la  reprise  des 
travaux. 

Afin  d'employer  vitilement  les  capitaux  de  la  Société,  les 
administrateurs  ont  pris  un  intérêt  d'une  certaine  impor- 
tance dans  la  Aurora  West  United  qui  est  sur  le  point  d'en- 
trer dans  la  période  des  rendements.  Le  Conseil  a  acheté  un 
groupe  de  109  claims  situés  au  sud  de  la  Aurora  West 
United. 


Lontlon  Paris  flnaiicial  and  Mining  Corporation,  Li- 
mited. —  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  dernièrement  à  Londres,  sous  la  présidence 
de  l'honorable  H. -A.  Lawrence. 

Suivant  l'estimation  du  président  et  après  avoir  déduit 
20.000  liv.  st.  pour  la  dépréciation  des  storks  depuis  le  30 
septembre,  la  Compagnie  vaut  par  son  portefeuille  et  intérêts, 
aux  cours  actuels,  350.000  liv.  st.  ;  cela  donnerait  aux  actions 
de  la  Compagnie  une  valeur  de  14  shillings.  Le  Conseil  pro- 
pose donc  une  rédaction  du  capital. 

La  Compagnie  aété  fondée  sous  les  ausi)icf  s  de  M.  M.  Bar- 
nato,  sur  l'aide  desquels  la  Compagnie  croyfi-t  pouvoir  comp- 
ter ;  mais  il  n'en  est  pas  ainsi.  Le  (Conseil  i)r(ip(jse  de  changer 
totalement  la  ligne  de  conduite  d'après  laquelle  sont  régies  les 
affaires  de  la  Compagnie.  Depuis  déjà  quelques  temps  la 
Compagnie  n'est  plus  purement  une  enlrepiise  sud-africaine. 

D'après  le  Conseil  d'administration,  le  seul  moyen  de  remet- 
tre l'affaire  sur  des  bases  solides  serait,  tout  d'abord,  de 
réduire  le  capital  de  la  Compagnie,  autant  que  le  permettra  la 
valeur  de  l'actif,  et  ensuite  de  se  désintéresser  en  grande  par- 
tie des  affaires  sud-africaines,  par  la  réalisation  de  la  ma- 
jeure partie  des  valeurs  de  cette  catégorie. 

L'assemblée,  sur  la  proposition  de  M.  J.-W.  Sully  et 
l'assentiment  du.  Conseil,  nomme  un  Comité  qui  aidera  les 
administrateurs  à  vérifier  l'évaluation  de  l'actif  de  la  Compa- 
gnie. 


Revue  HeMoioaSaire  k  Marctié  Jes  liiies  J'Oi 

DE  l.Oi\URE:S 

Londres,  le  12  janvier  1899 

La  liquidation  de  mi-janvier  s'est  effectuée  sans  in- 
cident et  dans  des  conditions  de  report  assez  faciles  : 
les  taux  ont  été  de  6  à  8  0/0  envii-on.  La  De  Beers  cote 
9  d.  Les  mines  rhodésiennes  de  7  à  S  0/0.  East  Rand 
de  6  à  8  0/0.  Goldfields  de  6  à  10.  Les  affaires  en  liqui- 
dai ion  prochaine  ont  été  peu  actives,  cependant  les 
deep  levels  sont  favorisées. 

Depuis  la  liquidation,  la  tendance  a  été  favorable- 
ment impressionnée  par  la  publication  des  rendements 
de  décembre.  Le  nouveau  record  obtenu  a  déterminé 
de  nombreuses  demandes. 

***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Chartered  passe  de  3  i/32  à  3  1/16. 
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La  Consolidated  Goldfields  est  à  5  1/2  au  lieu 
de  5  7/32.  ,  ^  ^ 

La  Transvaal  Goldfields  reste  a  1  3/4. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand 

est  à  G  3/4  au  lieu  de  6  3/8. 
Jj'Angelo  se  retrouve  à  7  1/4. 

Cette  Compagnie,  avec  60  pilons,  a  réalisé  pendant 
l'année  un  bénéfice  de  159.960  liv.  st.  ou  de  39  sh.  6  d. 
par  tonne  broyée.  Récemment,  le  nombre  de  pilons  a 
été  augmenté  "et  les  110  pilons  de  la  nouvelle  batterie 
seront  prochainement  en  activité.  De  ce  fait,  les  béné- 
fices vont  être  sensiblement  augmentés.  On  peut  esti- 
mer à  165.000  tonnes  la  quantité  de  minerai  qui  sera 
broyée. 

La  New  Cornet  est  à  3  11/32. 

Lesbroyages  de  l'année  passée  ont  été  effectués  avec 
40  pilons,  laissant  un  bént^'fice  mensuel  d'environ  4.50i) 
livres  sterling.  Une  émission  d'obligations  de  175.000 
livres  sterling  a  été  effectuée,  permettant  le  rembour- 
sement de  la  dette.  La  conversion  de  ces  obligations 
en  actions  à  70  sh.  aura  pour  effet  de  porter  le  capital 
total  de  la  Compagnie  à  275  000  liv.  st. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  11/16,  au  lieu  de  5  1/2. 
La  Neio  Heriot  reste  à  7  ./.  ;  la  Modderfontein  à  7  7/8  ; 
\&  Henry  Nourse,  à  9  1/2;  la  Langlaagte,  à  4  ./.  ; 
la  Jumpers,  à  5  1/2.  Le  rendement  de  cette  Compa- 
gnie a  été  de  8.089  onces  en  décembre. 

'La  Simmer  and  J ack  passe  de  5  1/16  à  5  1/4;  la 
Jubilee  reste  à  5  3/8  :  sa  production  en  décembre  a  été 
de  6.107  onces  ;  la  Worcester  est  à  2  3/4,  avec  une 
production  de  2.5  9  onces  ;_la  Crown  Reef  h  14  1/2, 
avec  une  production  de  8.235  onces. 

La  Wemmer  est  à  12  7/8,  avec  une  production  de 
6.208  onces. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  8  1/16  ;  la  Rand- 
fontein,  à  2  .5/32;  la  Wolhuter,  à  4  3/4. 

La  Kobinson  est  à  9  1/4  au  lieu  de  9  1/16.  La  Village 
Main  Reef  renie  «  8  ./.  ;  la  New  Primrose,  à  4  3/4. 

Compagnies  de  deep  levais.  —  La  Geldenhvis 
Deep  passe  de  11  1/16  à  11 1/8.  Les  bénéfices  de  dé- 
cembre sont  de  27.950  liv.  st.,  contre  24.850  liv.  st.  en 
novembre.  Ce  chiffre  n'avait  pas  été  encore  obtenu. 

La  Rand  Mines  est  à  34  3/4,  au  lieu  de  34. 

La  Rose  Deep  reste  à  9  1/8.  Les  bénéfices  de  décembre 
se  sont  élevés  à  37.000  liv.  st;  ils  sont  en  augmentation 
de  6.700  liv.  st.  sur  ceux  de  novembre;  la  Glen  Deep 
est  à  3  15/16;  la  Hobinson  Deep  à  10  ./.. 

La  Nourse  Deep  se  tient  à  5  7/8.  Les  bénéfices  de 
décembre  se  sont  élevés  à  7.700  liv.  st.;  ils  sont  en  aug- 
mentation de  1.300  liv.  st.  sur  ceux  de  novembre.  La 
Crown  Deep  est  à  14  ./.  ;  la  Jumpers  Deep  à  5  ./.  ;  la 
Ferreira  Deep,  à  5  7/8. 

La  Rand  Victoria  se  retrouve  à  2  1/4. 

La  Robinson  Central  deep  se  traite  à  3  1/8. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  7/0. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslate  est  à  1  ;y  'i,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à3  ./.  après  2  -5/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  13/32,  comme  la  semaine  dernière. 


Londres,  12  janvier,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  ferme. 


Eme 


ire  t  Marclié  Ses 

DE  PARIS 


I»  4'Or 


Paris,  le  12  janvier  1899. 
La  ten -lance  du  Marché  minier  s'est  considérable- 
ment raffermie  ces  derniers  jours.  On  se  mintre  aus-^i 
beaucoup  i)lus  aciil.  11  est  vrai  que  l'annonce  du  ren- 


dement de  décembre  nous  a  servi  de  stimulant.  On  se 
trouve  maintenant,  pour  toute  l'année  1898,  en  présence 
d'un  rendement  total  de  4.555.009  onces  d'or.  En  1897, 
le  rendement  total  ne  s'était  établi  qu'à  3.034.674  onces, 
d'où,  dune  année  à  l'autre,  une  augmentation  de 
1.520.335  onces. 

Mais  les  rendements  n'ont  pas,  seuls,  exercé  une  in- 
ffuence  sur  les  dispositions  de  notre  public.  On  remar- 
que aussi,  en  effet,  les  répartitions  de  dividendes  effec- 
tuées au  coui'S  de  l'année  qui  vient  de  prendre  fin.  A  ce 
sujet,  il  est  intéressant  de  constater  qu'en  1898  il  a  été 
distribué  par  quarante  Compagnies  —  sur  soixante- 
cinq  mines  en  exploitation  ~  4.891.811  liv.  st.,  soit 
122  295  295  fr.,  contre  2.712.180  liv.  st.  (67.004.500  fr.) 
en  1897,  et  1.489.382  liv.  st.  (37.234.500  fr.)  en  1896. 
La  proportion  du  dividende,  par  rapport  à  la  produc- 
tion, s'établit  ainsi:  33  pour  cent  pour  1898,  25,13  pour 
cent  pour  1897,  et  18,56  pour  cent  pour  1896. 

La  Chartered,  que  nous  laissions  à  77  fr.  75,  reste  à 
77  fr.  25.  L'émission  des  actions  nouvelles  de  cette 
Compagnie  était  prévue  depuis  longtemps.  On  fait  de 
plus  observer  qu'elle  se  justifie  par  le  fait  qu'elle  doit 
s'appliquer  à  des  dépenses  productives.  Les  porteurs 
d'actions  Chartered  savent,  du  reste,  qu'ils  ont  en 
mains  des  titres  de  spéculation  et  il  est  logique^  de 
leur  part,  d'aider  une  entreprise  qui  leur  plaît  peut-être 
par  les  risques  mêmes  qu'elle  pré.sente.  L'avenir  dira 
s'ils  ont  raison,  mais  rien  n'autorise  à  être  pessimiste 
sur  le  sort  d'une  Compagnie  qui  peut  invoquer  à  son 
actif  les  grands  travaux  effectués  dans  la  Rhodesia. 

La  Langlaagte  Estate  s'inscrit  à  99  fr.,  en  avance 
de  3  fr.  50  ;  Consolidated  Goldfields,  141  fr.,  en  plus- 
value  de  7  fr.  50  ;  East  Rand,  171  fr.;  Durban  Roode- 
puort  Deep,  95  fr.  75,  contre  88  fr.  50. 

La  Rand  Mines  remonte  de  861  fr.  à  882  fr.;  Neic 
Kleinfontein  cote  71  fr.  25,  contre  70  fr.  50  ;  Robinson 
Randfontein,  28  fr.  25;  Randfontein  Estâtes,  54  fr.  2o, 
presque  sans  changement;  Simmer  and  Jack,  soutenue 
il  126  fr  ;  May  Consolidated,  112  fr. 

La  Village  Main  Reef  gagne  5  fr.  à  205  fr.  ;  Robinson 
Gold,  233  fr.,  en  plus-value  de  3  fr.  50;  Ferretra, 
639  fr.,  contre  630  fr,  ;  Buffelsdoorn  Eslate,  10  fr.,  est 
délaissée;  Wemmer,  310  fr.  50,  en  avj^nce  de  4  fr.  oO  ; 
Sh>^bn,  36  fr.  ;  Chatnp  d'Or,  48  fr.  50  ;  Mossamedes,  8 
francs  25  ;  Mo::ambique,  52  fr.  en  reprise  de  4  fr.,  et 
demandée;  Oceana,  20  fr.  25  ;  Fraser  River,  7  Ir. 

La  Lrtnca.s/er  est  recherchée  à  74  fr.  50,  ex-coupon 
de  2  fr  12  nets.  Cette  valeur  avait  été  un  peu  délaissée 
dans  ces  derniers  temps.  Disons  que  cette  mine  tra- 
vaillait jusqu'ici  avec  60  pilons;  ce  nombre  va  être 
porté  incesssamment  à  100  pilons.  Une  dépêche  de 
Johannesburg  annonce  même  que  10  des  nouveaux 
pilons  ont  déjà  commencé  à  fonctionner  depuis  le,., 
anvier.  Les  3o  autres  suivront  de  quinzaine  en  quin- 
zaine par  série  de  10.  De  sorte  qu'à  fin  février,  la  Xaw- 
ca.s/er  aura  sa  batterie  complèie  en  pleine  activité-  tf 
est  à  prévoir  que  les  rendements  de  la  mine  subiront 
de  ce  chef  une  augmentation  considérable. 

La  Windsor,  qui  va  bientôt  détacher  son  dividende 
de  5  francs,  est  demandée  à  86  fr.  50.  Avec  les  amé- 
liorations apportées  à  la  batterie  de  cette  entreprise, 
batterie  qui,  sous  peu,  va  fonctionner  avec  50  pilons, 
au  lieu  de  40,  les  bénéfices  mensuels,  qui  étaient  de 
3  "00  liv  st.  en  moyenne,  vont  probablement  dépas- 
ser 4  000  liv.  st.,  ce  qui  permettrait  la  distribution 
d'un  dividende  de  12  fr.  50  pour  1899.  Comme  la  mine 
a  une  très  longue  durée,  les  actions  devront  se  capita- 
liser à  10  0/0  au  plus,  ce  qui  justifierait,  pour  ces 
litres,  un  cours  beaucoup  plus  élevé  que  le  cours 

^^La^kerste  Fabriekcn  Dislillery  est  à  19  fr.  Dyna- 
mite dit  Transvaal,  79  fr.  ;  Victor  Gold,  27  fr.,  en 
plus-value  de  4  fr.  50  ;  Rebecca,  3  fr.  50  ;  De  Lamar, 

'°  L-a 'z)^'  Beers  est  on  importante  reprise,  à  684  fr.  50, 
soit  en  bénéfice  de  12  fr.  .50  pour  la  semaine.  


Le  Propriétaire-Gérant  :  .Iules  Montel. 


Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  24  décembro  1898. 

Etat  du  Marche.  —  I,a  Situation  de  place  à  Joliannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  semaine  clôture  lourde  et  inactive  en  vue  de  l'ap- 
proche des  jours  de  fête  et  n6us  ne  pouvons  pas  dire 
qu'ua  vo  ulue  important  d'affaires  ait  eu  lieu  depuis 
notre  dernière  lettre. 

Les  avis  d  tCur^pe  sont  toujours  encourageants,  mais 
il  sf'rable  qu'il  y  ait  une  certaine  hésitation  de  la  part 
des  opérateurs  qui  attendent  les  événements  de  Pai  is. 
Le  m  irché  américain  reste  aussi  très  actif  à  Londres  ; 
il  absorbe  encore  une  forte  partiede  l'attention  aux  dé- 
pens des  valeurs  sud  africaines.  Quelques-unes  de  nos 
Institutions  financières  paraissent  avoir  diminué  les 
facilit'^s  fai  es  \  leurs  clients,  car  les  dépôts  à  la  lin  de 
l'année  sont  considérablement  inférieurs  à  ceux  détenus 
il  y  a  quelque  t-mps.  be  telles  mesures  de  la  part  des 
banques  ont  naturellement  contribué  à  retenir  la  spé- 
culation. 

Le  fait  saillant  de  la  semaine  a  été  la  hausse  sou- 
daine des  Vogel^lruia  Consolidated  Deèp.  Ce  titre  était 
d'-laissé  mercredi  à  15,6  avec  à  peine  un  acheteur  sur 
le  marché.  Jeudi  matin,  un  cours  de  21/.  fut  reçu  de 
Londres  et  les  demandes  se  produisirent  nombreuses  a 
19/9.  Les  affaires  faites  l'ont  été  principalement  pour 
compte  de  l'arbitrage. 

La  hausse  est  attribuée  à  la  nouvelle  que  le  soulh 
reef  a  été  recoupé  dans  l'un  des  puits  :  elle  a  été  connue 
à  Londres  avant  d'être  publiée  ici.  Les  demandes,  qui 
étaient  nombreuses,  paraissent  avoir  été  servies,  et  les 
actions  sont  redevenues  calmes  à  18/0. 

Anglian  Mining  and  Finance  Company.  —  L'assem- 
blée générale  annuelle  de  cette  Compagnie  a  eu  lieu  le 
20  courant  et  le  rapport  soumis  aux  actionnaires  a  été 
peu  satisfaisant.  Les  pertes  nettes  subies  par  la  Com- 
pagnie pendant  l'année  dépassent  7.0)0  liv.  st.  et  cela 
nereprésente  pas  la  situation  exacte,  tous  les  bénéfices 
sur  Iks  idacements  ou  autres  opérations  ayant  été  aussi 
absorbés.  Le  fait  le  plus  défavorable  paraît  avoir  été 
les  opérations  traitées  à  Londres  relativement  à  des 
affaiies  en  Nouvelle-Zélande,  au  Mexique  ou  ailleurs. 
Le  résultat  en  a  été  la  possession  'te  placements  irréa- 
lisables auxquels  il  est  difficile  d'attribuer  aujourd'hui 
une  valeur  nominHle. 

Nous  sommes  heureux  de  dire  que  les  débats  de  l'as- 
semblée ont  ramené  les  administrateurs  dans  une 
meilleure  voie  et,  suivant  les  recommandations  des 
actionnaires,  ils  ont  envoyé  des  instructions  à  Londres, 
non  seulement  pour  arrêter  toutes  les  affaires  en  de- 
hors de  l'Afrique  du  Sud,  mais  aussi  pour  liquider, 
aussitôt  que  po-<sibIe,  les  opérations  de  cette  nature. 
Avant  l'assemblée,  les  actions  valaient  1  I/O  avec  un 
marché  faible;  elles  sont  tombées  immédiatement  à 
9/.,  prix  auquel  nous  ne  croyons  pas  que  des  transac- 


tions aient  été  faites.  Ces  valeurs  ont  reçu  depuis  quel- 
que appui  :  elles  cotent  9/.  et  9/6  ;  au  premier  de  ces 
prix,  quelques  demandes  se  produisent  de  la  part  des 
détenteu  s  actuels  qui  considèrent  le  cours  assez  bon 
pour  faire  une  moyenne. 

Nous  avons  examiné  soigneusement  le  bilan  de  la 
Compagnie  et  nous  sommes  amenés  à  cette  conclusion 
que  la  valeur  espèces  de  l'actif  réalisable  peut  être  es- 
timée de  13/;  à  14/.  par  action,  tandis  que  la  valeur 
spéculative,  en  prenant  en  compte  les  i. lacements  en 
Nouvelle-Zélande  et  ailleiirs,  s'élève  à  18/.  avec  certai- 
nes possibilités. 

Nous  sommes  certains  qu'après  l'assemblée  qui  a  eu 
lieu,  les  administrateurs  montreront  une  grande  jiru- 
dence  et  confineront  pour  l'avenir  leurs  i)lacements  à 
l'Afrique  du  Sud,  qui  serait  un  champ  assez  vaste  et 
assez  important  pour  les  opérations  de  la  Compagnie. 

Nous  apprenons  que  les  administrateurs  ont  démis- 
sionnA  et  qu'une  assemblée  sera  convoquée  pour  le  16 
mars,  afin  de  réélire  un  nouveau  Conseil.  Cela  donnera 
le  temps  pour  recevoir  les  pouvoirs  de  Londres.  Ac- 
tuellement, les  administrateurs  déiiennent  la  plupart 
des  voix  et  il  est  plus  que  probable  que  le  nouveau 
Conseil  ne  comprendra  pas  beaucoup  de  noms  nou- 
veaux. On  annonce  que  le  nombie  des  membres  sera 

réduit  à  cinq.  ,    n      f  n 

Nous  ne  croyons  pas  qu'aux  cours  actuels  il  faille  sa- 
crifier les  titres  de  cette  Compagnie. 

Pendant  ces  derniers  jours,  quelques  Compagnies 
ont  déclaré  de  nouveaux  dividendes  en  plus  de  ceux 
que  nous  avons  déjà  signalas.  Nous  pensons  que  les 
actionnaires  européens  ne  peuvent  que  conclure  que 
nos  mines  de  première  catégorie  travaillent  actuelle- 
ment d'une  façon  économique,  et  que  leurs  directions  les 
ont  mises  sur  une  base  saine. 

Nous  regrettons  de  ne  rien  avoir  de  plus  intéressant 
à  dire  et  nous  espérons  que  la  nouvelle  année  ramènera 
l'activité  sur  notre  marché. 

Cours 

le  plus  le  plus  17(léc.  24déc. 
bas       haut      1898  1898 
»  de  la  semaine      —  — 

sh.d.     sh.d.     sh.d.  sh.d. 

Bantjes   20'9      21/6      21/9      20/9  ■ 

Benoni   23/.       23,6      2.y .  23/. 

Bonanza   85/6      66/6      87,  C  80/. 

B  S.  A.  Gy  (Cliartered)....     61/9      63/6      62/6  62/. 

Consol.  Main  Reef   30/.       31/.      31/3  30/3 

EastRand   122/.     1-25/6     12Ô/6  122/6 

French  Rand   31/3      32/.      33/.  31/6 

Glen  Deep   63/.      65/.       63/9  64/. 

Ivnights  Central   22/.       33/6      33/.  32/6 

Mav    '^3/.       74/.      74/6  73/6 

Randfontein   40/3      43/.       43/.  40/9 

Rose  Deep   167/6     172/6     164/.  170/6 

Salisbury   43/.       40/.       45/.  '<3/ 

Simmer'East   58/0      59/6      60/.  58/6 

Village  Main  Reef   154/.      155/.      155/.  155/. 

Vo'velslruis  Consolid.  Deep.  15/6  19/9  16/6  18/. 
Wihvatersrand  Deep   2S/9      30/.       30/6  29/- 
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L'KGOXOMISTK  KUROPÉEN  ^supplément  hebdomadaire,  no  367'"*) 


La  Situatioa  dans  l'Atripe  da  Sad 


Les  dépèches  reçues  dans  les  premiers  jours  de  cette 
semaine  laissaient  pressentir  que  quelque  chose  d'anor- 
mal se  passait  à  Johannesburg.  Depuis,  des  renseigne- 
ments sont  parvenus.  Mais  comme  les  télégrammes 
sont  en  ce  moment  soumis  à  la  censure  au  Transvaal, 
il  convient  de  faire  des  réserves  sur  ce  qui  se  dit. 

Quoi  qu'il  en  soit,  il  paraît  que  samedi  dernier,  à  la 
sortie  d'un  meeting  tenu  par  des  anglophiles,  une  rixe 
s'est  produite.  On  s'est  battu  à  coups  de  chaises  et  de 
bancs.  Deux  Anglais  auraient  été  arrêtés  et  une  en- 
quête serait  ouverte  pour  savoir  à  qui  incombe  la  res- 
ponsabilité de  cette  échaufïourée.  On  dit  que  dans  les 
sphères  gouvernementales  de  Prétoria  on  envisage 
avec  calme  la  situation,  et  on  ajoute  que  dans  les  mi- 
lieux financiers  et  commerciaux,  on  se  montre  partisan 
du  calme.  Il  faut,  maintenant,  attendre  des  renseigne- 
ments plus  explicites. 

On  télégraphie  que  dans  la  partie  occidentale  de  la 
Rhodesia  il  règne  une  certaine  inquiétude.  Une  troupe 
de  volontaires  armés,  au  service  de  [aChartered,  ayant 
attaqué  un  dépôt  de  marchandises  appartenant  à  des 
Indiens  sujets  anglais,  le  Onsland  de  Capetown,  prin- 
cipal organe  du  parti  afrikander,  fait  remarquer  qu'au 
moindre  incident  de  police  qui  se  produit  au  Trans- 
vaal, les  journaux  du  parti  de  M.  Cecil  Rliodes  se  ré- 
pandent en  discussions  sévères  et  en  c)'iti(iues,  tandis 
que  ces  feuilles  ne  font  même  pas  mention  des  troubles 
dont  la  Rhodesia  est  actuellement  le  théâtre. 

Au  sujet  de  M.  Cecil  Rhodes,  le  Daily  Clironicle,  de 
Londres,  se  demande  pourquoi  il  revient  en  Angle- 
terre. Et  parlant  du  chemin  de  fer  qui,  d'après  le  plan 
de  M.  Rhodes,  doit  joindre  Rulawayo  au  lac  Tanga- 
nyika,  notre  confrère  dit  qu'il  ne  peu t  prendre  que  de;,ix 
routes.  Par  Fort-Salisbury,  Tété  et  le  lacNyassa,  il  de- 
vra traverser  les  territoire"s  portugais  du  Zambèze.  Par 
Rarouma  ou  Zombo,  il  devra,  pour  rejoindre  Âbercorn, 
au  sud  du  lac  Tanganyika,  traverser  la  région  à  peu 
prés  inconnue  où  est  mort  Livingstone.  Dans  les  deux 
cas,  c'est  une  traite  d'environ  2.000  kilomètres.  Ni  l'une 
ni  l'autre  route  n'ont  même  été  explorées.  Quant  au  com- 
merce, il  sera  immuablement  attiré  vers  la  mer,  tant 
nar  le  chemin  de  fer  de  Delagoa  que  par  celui,  qui  est 
à  moitié  fini,  de  Reira. 

î>ir  Alfred  Milner,  haut  commissaire  britannique 
dans  le  sud  de  l'Afrique,  repartira  le  28  janvier  pour  le 
Gap.  On  se  souvient  que  sir  Alfred  Milner  quitta  hâti- 
vement le  Gap  aussitôt  que  Tahaire  de  Fachoda  fut  ré- 
glée et-que  l'on  attribuait  son  retour  en  Angleterre  au 
désir  qu'aurait  eu  le  Gouvernement  anglais  de  le  con- 
sulter sur  certaines  questions  égyptiennes. 

Une  dépêche  de  Capetown  annonce  qne  les  importa- 
tions du  Gap  pendant  l'année  dernière  se  sont  élevées 
à  la  somme  de  16.682.438  liv.  st.,  contre  17.997.789 
liv.  st.  pendantl'exercice  précédent, 'et  les  exportations 
à  2.5. 318. 701  liv.  st.,  contre  21.666.210  liv.  st.  Plusieurs 
millions  dans  le  total  des  exportations  sont  représentés 
par  de  l'or,  des  diamants  et  autres  produits  de  la  co- 
lonie.   


Rand.  "Victox^ia  Mirxes 


Ihin^  VEcono mis  le  Européen  des.  11  novembrcl898 
et  13  janvier  courant,  nous  avons  déjà  parlé  de  cette 
entrcjjrise,  dont  les  actions,  introduites  dans  ces  der- 
niers temps  sur  le  marché  de  Londres,  viennent  de 
faire  récemment  l'objet,  dans  cette  ville,  d'une  liquida- 
tion spéciale.  Cette  circonstance  nous  amène  à  parler 
de  nouv  eau  de  cette  Comi)agnie  qui  tient,  pour  ainsi 
dire,  la  tête  d'un  groupe  de  Sociétés  encore  peu  con- 
nues du  public,  mais  auxquelles  l'avenir  est  réservé. 

Si  on  remonte  dans  l'histoire  du  Witwatersrand,  on 
trouve  que,  tout  d'abord,  les  mines  d'aflleurement 
seules  ont  été  connues,  et  ce  sont  ces  mines  que  l'on 
considérait  comme  étant  de  grande  valeur.  Quelques 


années  plus  tard,  prenait  naissance  la  théorie  des 
deep  levels,  à  la  suite  des  recherches  auxquelles  on 
avait  procédé  et  qui  attestaient  que  les  mines  d'affleu- 
rement, en  s'enfonçant  dans  le  sol,  passaient  sous  les 
propriétés  voisines.  Il  devait  suffire,  alors,  de  creuser, 
sur  ces  propriétés,  des  puits  plus  profonds  pour  retrou- 
ver la  formation  aurifère.  Ce  n'est  que  lentement  que 
cette  théorie  fit  son  chemin.  On  se  iieurtaà  l'ignorance, 
aux  préjugés,  à  la  méfiance,  d'ailleurs  naturelle,  que  le 
public  capitaliste  a,  en  principe,  pour  tout  ce  qui  ne 
repose  pas  sur  des  bases  tangibles  et  indiscutables. 
Néanmoins,  bientôt  les  faits  se  précisèrent.  La  Rand 
Mines  constituait  des  filiales,  et  les  premiers  travaux 
entrepris  donnaient  de  bons  résultats. 

Ces  résultats  encouragèrent  le  public,  qui  accorda" à 
ces  nouvelles  entreprises  un  peu  plus  de  confiance. 
Mais  c'est  seulement  lorsque  les  deep  levels  furent  en- 
trés dans  la  période  de  production  que  tous  les  doutes 
disparurent  et,  aujourd'hui,  on  compte  comme  deep 
levels  de  première  rangée  :  la  Bonanza,  la  Croivn 
Deep,  la  Durban  Roodepoorl  Deep,  la  Geldenhuis 
Deep,  la  Glen  Deep,  la  Jumpers  Deep,  la  Nourse  Deep, 
la  Robinson  Deep,  la  Rose  Deep,  la  Village  Main  Reef. 

Ces  Compagnies,  qui  sont  entrées  dans  la  période  de 
production  c'est-à-dire  dans  la  phase  industrielle,  sont 
appelées  à  réaliser  encore  de  grands  progrès.  Mais  il 
est,  en  dehors  d'elles,  d'autres  entreprises  qui  ouvri- 
ront, pour  l'industrie  minière,  une  troisième  période  : 
ce  sont  les  deep  levels  de  second  rang. 

On  désigne  sous  ce  nom  les  propriétés  situées  immé- 
diatement au  sud  des  Compagnies  deep  levels  ordi- 
naires ou  de  premier  rang.  Leur  valeur,  d'une  manière 
générale,  est  indiscutable,  car  elles  renferment  le  filon 
à  une  profondeur  de  3.0Û0  à  4.000  pieds  et  la  possibilité 
pratique  de  les  exploiter  n'est  mise  en  doute  par  aucun 
de  ceux  qui  connaissent  les  éléments  de  la  technique 
minière.  Cependant,  le  public  les  ignore  et  les  actions 
de  ces  Compagnies  restent  à  des  cours  bas.  Il  est  donc 
intéressant  d'attirer  l'attention  générale  sur  ce  groupe 
de  mines  dans  lequel  figure,  au  premier  rang,  la  Rand 
Victoria  Mines,  dont  les  titres  ont  été  l'objet  de  trans- 
actions très  suivies  à  Londres. 

Rappelons  que  cette  Compagnie  possède  une  propriété 
minière  de  955  claims  deep  levels  de  deuxième  rang 
situés  au  sud  de  la  Simmer  and  Jack,  immédiatement 
au-dessous  des  propriétés  de  la  South  Rose  Deep  et  de 
la  Soutk  Geldenhuis  Deep  qui  ont  donné  lieu  récem- 
ment à  la  constitution  de  nouvelles  Sociétés.  D'après 
la  distance  de  l'affleurement,  on  prévoit  que  le  filon 
sera  recoupé  à  une  profondeur  d'environ  4.000  pieds, 
soit  à  une  profondeur  un  peu  supérieure  à  celle  du 
sondage  Rezuidenville  de  2.251  pieds. 

La  Compagnie  a  été  formée  en  1895  avec  un  capital 
de  750.000  actions  de  1  liv.  st.  ainsi  réparties  : 

Actions 

Vendeurs   429.261 

Capital  d'exploitation   (".^ 

En  réserve   TjQ.OOO 

750.000 

Le  capital  d'exploitation  a  été  garanti  et  souscrit  par 
les  vendeurs  [Consolidated  Godldfelds,  Simmer  and 
Jack,  etc.),  à  raison  de  2  liv.  st.  par  action.  Le  fonds 
de  roulement  que  pourra  se  procurer  la  Compagnie 
représentera  donc  environ  400.000  liv.  st.  L'émission 
des  actions  de  réserve,  si  elle  est  pratiquée  au  cours  de 
3  liv  st  ,  comme  il  est  assez  probable,  peut  fournir 
une  somme  nouvelle  de  360.000  liv.  st.  La  Compagnie 
peut  donc  compter  sur  un  fonds  de  roulement  de  760.000 
livres  sterling.  ,  . 

.lusqu'à  présent,  il  n'a  pas  encore  ete  fonce  de  puits 
sur  la  propriété.  Les  Directeurs  attendent  que  les  son- 
dao-es  et  les  travaux  de  développement  pratiqués  en  ce 
moinent  sur  les  propriétés  South  Rose  Deep  et  South 
Geldenhuis  Deep  leur  aient  fourni  des  indications  suffi- 
santes sur  la  localisation  des  filons. 

Pour  exploiter  la  propriété,  il  sera  nécessaire  de 
foncer  deux  puits  A^erticaux  à  une  profondeur  de  4.000 
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pieds  et  d'établir  des  travers-bancs  sur  la  couche  auri- 
{("■rc,  ainsi  <iue  des  oaleries  inlermédiuires. 

I/équi|ieaient  d'une  propricHé  aussi  vaste  devra 
comprendre  au  moins  200  pilons  du  modùle  lourd  et  un 
matériel  de  cyanuration  correspondant.  On  peut  éva- 
luer le  coût  de  cette  installation  de  la  manière  sui- 
vante : 

Liv.  st. 

2  puits  de  4.000  pieds  =  8.000  pieds  à  20  liv.  st. 

pur  pied  en  moyenne   160. COO 

Butterie  de  2(  0  pilons,  bnliments  compris   210.000 

Installation  électrique   25.000 

Usines  de  cyanuration   52. COO 

Réservoirs  ^   7.000 

Développement   125.000 

Dépenses  imprévues   21-000 

GUO.OOO 

Ainsi  qu'on  le  voit,  les  sommes  fournies  par  le  ca- 
pital d'e.xploitation  ainsi  que  par  le  vente  des  actions 
de  réserve  paraissent  devoir  suffire  à  couvrir  les  dé- 
penses de  développement  et  d'équipement. 

Il  serait  un  peu  prématuré  de  chercher  à  établir,  dès 
maintenant,  quels  seront  les  bénéfices  probables  de 
l'entreprise.  Ses  perspectives  d'avenir  reposent  sur  la 
justesse  du  principe  à  peu  près  établi  au  Transvaal  de 
la  continuité  des  gisements  aurifères  en  profondeur. 
Et  il  n'est  pas  inutile  de  rappeler  que  jusqu'ici  aucun 
deep  level  n'a  donné,  à  ce  point  de  vue,  de  déception. 
Comme  la  Simmer  and  Jack  qui  possède  la  propriété 
d'affleurement  est  d'une  valeur  indiscutable,  on  peut 
légitimement  espérer  que  la  Rand  Victoria  Mines  don- 
nera de  bons  résultats. 


DE  BEERS  COIVSOLÏDATED  imES,  LIMITED 


Nous  avons  sous  les  yeux  le  rapport  présenté  par  le 
Conseil  d'administration  de  la  Le  Beers  Consolidated 
Mines,  Ld,  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui 
a  eu  lieu  le  19  décembre  dernier. 

Le  bilan  de  la  Société,  au  30  juin  1898,  s'établit 
c  jiïime  suit  : 

ACTIF 

Liv.  st.    sh.  d. 

Compte  Claims  :  Suivant  bilan  aii  j  uin  1897  : 
7.700.959  liv.  st.  19  s.  2  d.  ;  moins  .-Fonds 
d'amortissement  des  obligations  et  dettes 
hypothécaires,  suivant  bilan  au  30  juin 
1897,  porté  désormais  en  déduction  des 
claims  et  de  l'autre  actif,  aux  termes  de 
l'arranKemenl  conclu  avec  les  gouverneurs 
à  vie,  1.274.518  liv.  st.  15  s.  4  d.,  dont  il 
faut  déduire  la  somme  affi  ctée  à  l'amor- 
tissement des  dépenses  de  premier  éta- 
l)lissemeut  (prêts  et  autres  travaux),  soit 
21.903  liv.  st.  19  s.  3  d.  Au  total  l.'J52.551 
livres  sterluio  16  s.  1  d   6.448.408   3  1 

Fermes  et  Domaines  :  Domaine  de  Wes- 
selton,  y  compris  la  mine  Premier   459.839   6  2 

D»  Domaine  et  village  de  Kcnilworth   101.217  14  2 

D»  Autres  propriétés  territoriales  et  in- 
térêts miniers   184.604   7  11 

Placements  en  actions   478.101  15  7 

Bureaux,  Cités  ouvrières  et  Terrains  à 
bâtir   52.473   3  7 

Ameublements  de  bureaux  —  Kimberley 
et  Londres   4.510   0  0 

Puits  et  autres  travaux  permanents  : 
181.506  liv.  st.  4  s.  6  d.  A  déduire  :  Frac- 
tion du  fonds  d'amortissement  des  obliga- 
tions et  dettes  hypothécaires  et  transfert 
du  compte  de  protits  et  pertes.  Au  total  : 
81.506  liv.  st.  4  s.  6  d   100.000   0  0 

Matériel  et  outillaf/e,  872.460  1.  st.  14  s.  9  d. 
moins  :  Transfert  du  rompte  de  profits 
et  pertes  (72.40(i  liv.  st.  14  s.  9  d   MOO.OOO   0  0 

Mine  Premier  (  Wesselton)  :  Bâtiments  et 
travaux  permanents   89.518   1  0 

D-  Matériel  et  outillage   123.051   7  2 

Bétail   28.878  18  10 

Bois,  combustible  et  autres  approvision- 
nements démines   141.772  17  11 

A  reporter   8.415.375  15  5 


Xieport.   8.412.375  15  5 

Minerai  bleu  sur  carreaux  :  Mines  Kim- 
berley et  De  Beers.  2.892.908  loads  à  1/6.  216.908   2  0 

D°  Mine  Premier  (Wesselton)  727.039  à  1/.  36.351  19  0 

Comptes  débiteurs   57.729  14  6 

Placements  de  réserve  '■  1.178.0Uti  liv.  st. 

de  Consolidés  au  prix  de  revient   1.179.556  Hi  7 

Diamants  en  mains   178.379  11  0 

Klfets  à  recevoir   190.000   0  0 

Espèces  chez  les  banquiers  et  en  caisse,  à 

Kimberley  et  à  Londres   197.2110  16  4 

10.468.ti22  14  10 


PASSIF 

Capital  :  Nominal  :   8.950.000  liv.   st.  ; 

moins  ;  actions  non  émises,  1.045  liv.  st.  3.948.955  <)  0 
Obligations    1"  liypothèq ue  5   OjO  De 

lièers  :  Suivant  le  Ijihui  au  30  juin  1897  : 

3.283  (t2U  liv.  st.;  moins  :  amortissement 

pendant  l'année,  à  ce  jour,  11(5.700  liv.  st.  3.1(j6.320  0  0 
Obligations  BuUrontpin  4  1/2  0/0  De 

Beers  :  Suivant  le  bilan  au  3l)  juin  1897  : 

289. (.)8()  liv.  st.;  moins  :  amortissement 

pendant  l'année,  à  ce  jour,  15.300  liv.  st.        273.780   0  0 
Réserve  :  Fonds  de  réserve  placé  en  (Con- 
solidés suivant  liilan  au  .30  juin  1897    1.148.133  12  7 

D»    Intérêts  replacés  pendant  l'exercice .. .  31.423    4  0 

D"    Fonds  d'assurance   100.000   0  0 

D»    Passif  ajourné  suivant  entente  avec 

des  Compagnies  à  bail   70.117  13  1 

Créanciers   81.6.5G  15  3 

Obligations  et  dettes  amorties,  mais  non 

payées   17.370    2  0 

Dividendes  non  réclamés  et  divers   10.349   0  10 

Rexerves  poiii'  coupons  d'obligations,  etc., 

accumulées  a  ce  Jour   82.238   0  6 

Dividende  semestriel,  déclaré  le  30  Juin 

1898   789.791    0  0 

Solde  non  affecté,  suivant  le  compte  de 

profits  et  pi-Ttes   748.448   (J  7 

yola.  —  Sur  cette  somme,  les  Gouverneurs 

à  vie  ont  le  droit  de  prélever  li)3.2ii(>  liv. 

sterl.  8  s.,  aux  termes  du  chapiire  '.l'i  des 

statuts  de  la  (compagnie  et  de  leur  arran- 
gement avec  la  (Compagnie.  (CrUe  somme 

"représente  lé  (piart  de  412.825  liv.  st. 

11  s.  10  d.  qui  se  décomposent  comme 

suit  :  Solde  du  compte  de  profits  et  pertes, 

1. 834. 449  liv.  st.  7  s.  10  d.;  moi)is  :  :!(;  0/0 

du  capital  émis,  1.421.6'4l3  liv.  st.  l(i  s...  «  » 

Effets  à  payer  sans  escompte.  —  Payés 

depuis,  à  leur  échéance  :  350. OOt)  liv.  st..  »  » 

10. 4(  .8.022  14  10 

Passons,  maintenant,  au  Compte  de  Profits  et  Pertes . 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Liv.  st.  sh.  d. 
Avoir  :  — 

(Compte  diamants   3.6i7.874  13  11 

]~)ividendes  et  intérêts  sur  placements  et 

loyers   23.242   7  3 

Intérêts  sur  placements  imputés  suivant 
arrangement  avec  les  gouverneurs  à  vie, 
suivant  le  lapport  des  administrateurs...        31.036    0  10 

Recettes  diversi's   542  14  7 

Frais  de  transfert  perçus  par  le  bureau  de 

Londres    2.832  12  6 

3. 7  04.. '128    9  1 

Doit  :  '  " 

Frais  d'extract.  :  Mines  De  Beers  et  Kimberley       745.928  15  0 
—  de  carreau:  —  —  351.633  18  5 

Minerai  bleu  sur  carreaux  au  30  juin  1897, 
3.082.599  loads  à  1  sh.  6  d.    231.194  18  6 
Moins  : 
Minerai  bleu  sur  carreaux  au 
30  juin  1898,  2.892.9J8  loads 

à  1  sh.  6d   216.968   2  0 

  14.226  16  6 

Frais  de  ménage  :  Mine  Premier  (Wes- 
selton)  79.747   5  1 

Frais  de  carreau  :  Mine  Pre- 
mier (Wesselton)   41.388  11  0 

121.185  16  1 

A  déduire  : 
Minerai  bleu  sur  carreaux  au 
30  juin  1898  :  729.439  loads   

A  reporter   1.111.789   9  11 
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Rpport   1.111.789   9  11 


à  1  sh.;  moins  :  minerai 
lileu  sur  carreaux  au  30  juin 
1897.  271.777  loads  à  1  sh.. 


22.763   2  0 


Location  de  claims  et  frais  divers  :  Mines 
lUiltfontein  et  Dutoitspan  

Frais  généraux  ■  

Dépenses  faites  s  <t  les  iir(iiiri(Més  foncières. 

Intérêt  du  capital  des  (Jompa.tiuies  à  bail... 
—     des  dettes  et  obligations  hypotliécaires 

Dépréciation  :  outillage  et  matériel,  bureaux, 
terrains  à  bâtir,  etc.  

Amortissements  :  des  detles  hypothécaires 
Do  Beers,  IIG  70o  liv.  st.;  des  obligations 
Bu!lfontein-De  Beers,  15.800  liv.  st  

Balance  reportée,  


.372  14  1 


54.423  3 
102.580  7 
21.033  10 
96.3-.12  10 
177.226  14 


76.260  11  8 


132.000  0  0 
1.834.449   7  10 

3.704.528   9  1 


Balance  reportée   1.834.449   7  10 

Balance  non  effecluée,  suivant 
bilan  au  30  juin  1897   683.047  17  11 

Moins  : 
Rémunération  aux  i^ouver- 

neurs  à  vie     158.003  15  2 

  525.044   2  9 

a.:-59.A93  10  7 


Au  fonds  de  Réserve  :  intérêts  replacés  pen- 
dant Tannée   31.493  4  0 

Dividende  du  deuxième  seme.-^tre  1897.  20  "„  789.791  0  0 

—         premier  semeste  18'.^8,  20  "„. .  789.791  0  0 

Balance  non  effectuée  reportée  au  bilan   748. 4>- 8  6  7 

2.359.493  10  7 

Des  comptes  ci  dessus  il  ressort  que  la  vente  des 
diamants,  pendant  l'exercice,  a  produit  3.647.874  liv.  st. 
13sh.4d.  Les  dépenses  s'étant  élevées  à  1.870.079  liv.  st. 
1  sh.  3d.,  les  profits  industriels  ont  atteint  1.777.795 
liv.  st.  12  sh.  1  d.,  qui,  augmentés  des  intérêts  sur  pla- 
cements et  des  recettes  diverses,  donnent  un  total  de 
3  701.528  liv.  st  9  sh.  5  d.  Par  suite,  le  montant  des 
bénéfices  s'établit  à  1.834  4'j9  liv.  st.  7  sh.  10  d. 

Pour  l'exerc'ce  précédent,  les  ventes  de  diamants 
s'étaient  élevées,  en  chiffres  ronds,  à  3.7'?2.Û0Û  liv^  st., 
d'où  une  diminution  pour  le  dernier  exercice,  de  75.000 
livres  sterling  environ.  Par  contre,  les  revenus  divers 
ont  augmenté  de  35.000  li^.  st  ,  de  sorte  que  la  diminu- 
tion, pour  l'exercice  1897-1898,  se  trouve  réduite  à 
40.000  liv.  st  environ.  Quand  aux  dépenses,  elles  sont, 
cette  année,  en  augmentation  de  181.000  liv.  st.  Par 
suite,  le  produit  net  a  diminué  d'un  exercice  à  l'autre 
de  221. OdO  liv.  st.,  ce  qui  représente  environ  7  shillings 
par  action. 

En  dé))it  de  cette  dinrnution,  il  a  été  distribue  deux 
dividendes  scmestri^  Is  ùo  20  shillings  chaque,  et  un 
acompte  de  même  somme,  soit  20  shillings  également 
pour  le  semestre  au  31  décembre  1898.  A  noter  que, 
pour  ce  semestre,  les  profits  s'élèvent  à  924.000  liv.  st., 
contre  987. (  00  liv.  st.  pendant  le  semestre  correspon- 
dant de  1897. 

D'après  le  rapport,  il  a  été  constaté  un  rétrécisse- 
ment de  la  mine  he  Beers  égal  à  la  superficie  de  10 
claims  de  38  pieds  de  coté.  Ouant  au  rendement  des 
propriétés,  il  a  donné  les  moyennes  suivantes: 

Le  rendement  moyen  par  load  des  mines  De  Beers  et 
Kimberlry  a  été  de'0.80  cârat,  et  la  valeur  moyenne  du 
carat  s'est  établie  à  2H  sh.  6,2.  Valeur  moyenne  du 
load  desdites  mines,  21  sh.  2,1.  Pour  la  mine  P7^e- 
mier  (  Wessellon),  \e  rendement  moyen,  par  load,  a 
été  de  0  27  carat.  "Valeur  moyenne  du  load,  5  sh.  8,  2; 
valeur  moyenne  du  carat,  20  sh.  9,3. 

Au  30  juin  1897,  le  fonds  de  réserve  de  la  Compa- 
gnie placé  en  Consolidés  Anglais,  s'élevait  à  1  mil- 
Fion  148.133  liv.  i-t.  12  sh.  7  d.  En  raison  des  remplois 
d'intérêts  eiïectués  au  cours  de  l'exercice  1897-1898,  ce 
fonds  de  réserve  est  passé,  au  30  juin  1898.  à  1  million 
179.5")6  liv.  st.  16  sh.  7  d.,  avec  une  valeur  nominale 
de  1.178.000  liv.  st.  D'autre  part,  et  au  cours  de  ce 
môme  exercice,  la  Compagnie  a  employé  une  somme 
de  100.250  liv.  st.  2  sh.  6  d.,  à  l'achat  de  125.000  livres 
sterling,  capital  nominal,  d'obligations  5  0/0  de  la 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Mashonaland, 
et  à  l'achat  de  12.500  liv.  st., capital  nominal, d'actions 
de  cette  même  Compagnie. 

Le  rafiport  rappelle  l'arrangement  intervenu  au  mois 
de  mai  1898  avec  les  Oouverneurs  »  vie  de  la  Compa- 
gnie, et  aux  termes  duquel  les  fonds  affeciés  chaque 
année  à  l'amortissement  de  la  dette-obligations  de  la 
Compagnie  et  à  celui  des  obligations  Bultfontein,  de- 
vront être  prélevés,  chaque  année,  sur  les  bénéfices. 
D'auti'e  part,  et  d'après  ce  même  arrangement,  il  a  été 
entendu  que  le  revenu  annuel  des  placemeul  s  constituant 
le  fonds  de  réserve  serait  porté  au  compte  «Recettes» 
et  compris  dans  le  bénéfice  total  auquel  participent  les 
Gouvei  neurs  à  vie.  En  ce  qui  conorne  l'afi'ectation  des 
fonds  d'amortissement  dont  il  vient  d'être  parlé,  il  a 
été  stipulé  de  ne  plus  les  porter,  comme  parle  passé,  à 
un  compte  «  Réserves  d'amortissement  »,  mais  d'en 
débiter  désormais  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »,  en 
déduction  du  bénéfice  annuel,  et  d'amortir  les  comptes 
«  Claims,  Puits  et  Outillage  »  d'une  somme  corresiicn- 
dante,  et  ce,  dans  la  mesuie  que  comporteront  les  cir- 
constances. Il  a  été  aussi  convenu  d'éliminer,  dans  le  bi- 
lan de  la  Compagnie,  le  chapitre  «  Réserve  pour  fonds 
d'amortissement»  s'élevant  à  1.274.518  liv.  st.  15  sh. 
4  d.,  en  le  déduisant  du  total  du  compte  «  Claims  ». 

Les  actionnaires  ont  approuvé,  à  l'assemblée  géné- 
rale du  19  décembre,  les  comptes  qui  leur  étaient  pré- 
sentés, et  l'arrangement  intervenu  au  mois  de  mai  avec 
les  Gouverneurs  à  vie,  arrangement  que  les  adminis- 
trateurs estime  comme  un  acte  très  g^'néreux  de  la 
part  des  Gouverneurs,  et  très  satisfaisant  pour  les 
actionnaires  Ils  ont  aussi  ratifié  la  nomination,  comme 
gouverneur  à  vie,  de  M.  Julius  Wernher,  de  la  maison 
Wernher,  Beit  and  C°,  en  remplacement  de  M.  F.  S.  P. 
Philipson-Stow,  démissionnaire. 

Ajoutons  que  le  rapport  fait  remarquer  que,  pendant 
l'exercice  1897-1898,  le  prix  obtenu  pour  les  diamants 
présente  une  légère  diminution  par  rapport  à  l'exercice 
précédent,  mais  que  le  Conseil  d'admi nisti'ation  espère 
obtenir  un  prix  plus  élevé  à  l'expiration  du  marché  en 
cours  avec  le  Syndicat.  D'autre  part,  le  Standard  and 
Digcjer's  News,  de  Londres,  a  reçu  une  dépêche  de 
.lo'hannesburg,  d'après  laquelle  les  difficultés  d'exploi- 
tation augmenteraient  dans  la  mine  «  Kimberley  »,  à 
ce  point  que  cette  partie  de  la  propriété  de  la  De  Beers 
ne  pourrait  plus  produire*de  diamants  que  pendant  un 
nombre  d'années  assez  limité. 

En  prévision  de  cette  éventualité,  on  s'occupe  acti- 
vement de  procéder  au  développement  des  autres 
mines  de  la  Compagnie.  De  plus,  il  y  a  à  prendre  en 
considération  que  la  mine  «  Wesselton  »  peut,  dès  à 
présent,  faire  face  à  tout  déficit  qui  pourrait  se  pro- 
duire dans  l'autre  mine. 


LÈS  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Les  Mines  Australiennes.  —  La  British  Avsirala- 
sUin  a  reçu  une  dépêche  de  Perth,  datée  du  14  jan- 
vier, qui  mentionne  que,  la  veille  .  la  London  and 
Hamburg  Gold  Recovery  Company  avait  invité  une 
nombreuse  société,  dont  faisait  partie  M.  PI.  B.  Lefroy, 
ministre  des  ^lines,  ainsi  que  les  principaux  Directeiirs 
et  représentants  miniers  résidantdans  le  district  de  Kal- 
goorlie,  à  visiter  les  propriétés  de  la  Hamians  Broion- 
hill.  La  mine  ainsi  que  toutes  les  machines  furent  ins- 
pectées par  les  visiteurs,  qui  s'acordèrent  à  se  montrer 
très  satisfaits  des  méthodes  de  développement  adop- 
tées, ainsi  que  du  soin  avec  lequel  on  avait  établi  ie 
matériel  pour  h'  traitement  du  minerai.  Au  banquet 
qui  a  suivi,  M.  Lefroy  a  déclaré  que  le  Gouvernement 
s'attacherait  à  continuer  les  travaux  relativement  a 
l'établissement  de  chemins  de  fer  dans  les  pays  mi- 
niers, autant  qu'il  le  faudrait  et  que  les  finances  de  la 
colonie  le  permettraient. 

Les  Rendements  de  l'Australie.  —  Voici  les  ren- 
dements, pour  décembre,  des  principales  rames  dor 
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australieniips.  Ces  rendements  sont  rapprochés 
ceux  des  mois  d'octobre  et  novembre  : 
Compagnies 


de 


Alad-iin  

Associated  Gold  Mines  

Bayley's  United  

lirilliant  

—  Block  

—  et.  Saint,  (ieoi'ges  

lîritish  Brolvi  n  llill  (argent). 
Broken  Hill  (argentj  

—  for)  

Burbiiiik's  Birllulav  

Consolidated  GoldtieldsofN.Z. 
Dav  Dawn  Block  

—  P.  C  '. 

East  Murcliison  United  

Gibraltar  Consolidated  

Goiconda  

Golden  Horseshœ  

Great  Boulder  

—  Main  Reof  

—  Perseveranc-e. , . 
Hannans  Brovvnliill  

—  Oruya  

]Iaiiraki  

Howeli's  Consolidated  

Ivanhœ  

Komala  Rpefs  

Lady  Shentuu  

Lake  View  C-nsolidalcd  

Mount  I.yell  (argent)  

—  —  (or)  

—  Malconi  

—  Morgan  

—  Yakidiong  

Myalls  United  

New  Quenn  

—  Zealand  (>own  

—  —  Talisman  

Norseraan  

Nortli  Moulder  

Peak  Ilill  

Premier  

Oneensland  Menzics  

Sons  of  Gw:.lia  

"Victoria  Associât. on  

Victory  (C.  T.)  

Wailii  

—    Silverton  Extented. . . 

Wailekauri  

White  Feather  Main  Reef . . 

Pour  certaines  mines,  comme  pour  la  BriLisIi  Brohen 
Hill  et  la  Brohen  HdL,  les  rendements  comprennent 
les  résultats  d'un  huitaine  ou  d'une  quinzaine  complé- 
mentaire. Ouaut  au.K  chilïres  précédés  d'une  astérisque, 
ils  doiveuT  être  lus  non  en  onces,  mais  bien  en  livres 
^terlmg. 

Une  Observation  sur  l'Australie  Occidentale.  — 

La  lourdeur  qui  avait  si  fortement  impressionné,  il  y 
a  quel((ue  temps,  le  pfroupe  des  entreprises  de  l'Aus- 
tralie Occidentale  avait,  ô\tle  Mining  Journal,  HaiUouy 
nnd  Commercial  (iazeUe,  laissé  croire  qu'une  amélio- 
ration ne  pouvait  de  nouveau  se  produire  avant  un 
certain  temps.  Eu  fait,  on  ne  s'occupe  plus,  depuis 
quelque  temps,  que  des  principales  mines,  de  celles 
qui  n'ont  cessé  de  travailler  avec  succès.  A  tout  bien 
considérer,  on  ne  peut  avancer  que  le  peu  d'intérêt  que 
l'on  portH  en  ce  mom^nt  aux  valeurs  de  l'Australie 
occidentale  soit  chose  extraordinaire.  Au  contraire,  il 
était  facile  de  prévoir  ce  cjui  se  passe.  On  avait  telle- 
ment vanté  et,  si  maladroitement,  un  certain  nomlire 
d'entrepri-es,  on  avait  voulu  établir  de  telles  compa- 
raisons avec  les  autres  mines  du  monde  les  )ilus  pros- 
pères, que  le  résultat  ne  s'est  pas  fait  pas  attendi-e. 
J',e;iuciiiM  de  Sociétés  au  capital  exagéré  ont  été 
entraînées  dans  la  voie  de  la  liquidation,  circon.^ tance 
((ui  a  rendu  le  public  sceptique  à  l'égard  de  tous  les 
champs  de  l'Austi-alie  occidentale. 

En  résumé,  le  zèle  maladroit  des  promoteurs  d'affaires 
a  nui  beaucoup, et,  d'autre  part,  le  langage  de  la  presse 


Oct. 

Nov. 

Déc. 

(En  onces) 

2(16 

338 

438 

3.998 

8.9H0 

» 

573 

331 

819 

2.400 

3.300 

3.8-0 

580 

271 

569 

3.270 

3.8'j5 

» 

44.226 

42.084 

70.  OU 

881.386 

321.4)1  711.446 

1.507 

2.735 

981 

1.523 

1  371 

1.445 

•8.300 

•3  450 

•6.175 

2.810 

4.083 

4.8  i8 

542 

"2.678 

395 

2.269 

].;-5'i5 

„ 

1.200 

1.161 

440 

860 

524 

8.73!» 

8  957 

4.. 530 

6.493 

7.234 

6.945 

1.250 

870 

874 

1.431 

1.177 

» 

6.950 

7.000 

» 

787 

771 

487 

434 

404 

404 

763 

950 

879 

6.481 

6.019 

7.5')3 

•1.30O 

'1.325 

•1.700 

2.007 

2.345 

» 

8.037 

8.087 

7.011 

66.715 

6 '1.092 

48.827 

2.189 

•■i.434 

i.igi 

648 

660 

1.1H5 

13.607 

16.191 

12.7^9 

551 

861 

1  095 

1.026 

1.039 

1.0  2 

549 

584 

699 

'5.194 

'5.632 

'4.1,6 

♦3.738 

♦4.041 

'2.691 

880 

1.024 

1.150 

997 

1.383 

826 

2.696 

2.245 

» 

431 

600 

.^■57 

606 

545 

501 

1.650 

1.190 

1.3'0 

l.OW» 

1.285 

6^1 

574 

515 

961 

•21.612 

•24.123 

•29.178 

•950 

'1.078 

•6.036 

•6.075 

'7.0M 

795 

687 

81)9 

coloniale  même,  n'a  pas  été  sans  porter  atteinte  à  la 
prospérité  de  l'Etat.  Et  les  récriminations  qui  s'élèvent, 
dans  les  journaux  de  la  colonie,  au  sujet  des  petites 
sommes  'qu'envoient  à  Londres,  annuellement,  les  So- 
ciétés qui  sont  parvenues  à  la  période  de  rendement, 
exaspèrent  les  capitalistes  anglais  et  portent  un  véri- 
table préjudice  à  l'industrie  minière.  On  peut  cepen- 
dant espérer  que  tout  sera  bientôt  mieux  réglé,  que  le 
marché  australien  redeviendra  prospère,  et  que  l'on 
pourra  de  nouveau  lancer  des  entreprises  nouvelles, 
pourvu  qu'on  le  fasse  avec  sagesse,  et  que  les  erreurs 
que  l'on  a  signalées  dans  le  passé  ne  se  renouvellent 
pas.   

Notes  minières  d'Australie 

Wailekauri.  Pour  le  mois  qui  a  pris  fin  avant  les  fêtes  de 
Noél,  le  rendement  s'établit  ainsi  :  2  4o3  tonnes,  ayant  donne 
une  production  d'une  valeur  de  7.091  liv.  st. 

Wnihi.  On  annonce,  au  31  décembre,  un  rendement  com- 
plémentaire qui  porte  sur  1.889  tonnes,  qui  ont  produit  une 
valeur  do  3.893  liv.  st.  L'or  qui  est  resté  sur  les  plaques  de 
zinc  est  évalué,  en  fin  d'année,  à  4.400  hv.  st. 

New  Zealand  Talisman.  Dépêche  des  agents  de  la  Com- 
pagnie à  Auckland  :  «  Le  moulin  a  travaillé  pendant  17  jours. 
On  a  broyé  585  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  une  valeur 
de  2.691  hv.  st.  PendaiU  les  l'êtes  de  Noël,  le  moulin  a  ete 
arrêté.  » 

IVeir  Zealand  Crown.  Dépèche  relatant  le  rendement  de 
décembre  :  «  Pendant  le  i»iois,  il  a  été  extrait  2  142  tonnes  de 
minerai.  On  a  broyé  2.152  tonnes,  qui  ont  produit  4.1/6  liy. 
sterling  Le  minerai,  à  l'essai,  a  donné  une  moyenne  de 
2  liv.  st.  6  sh.  6  d.  Ce  rendement  n'embrasse  que  trois  se- 
maines seulement,  à  cause  des  fêtes  de  Noël.  » 

Hannnn's  Brovonhill  Mine.  On  annonce  la  déclaration 
d'un  dividende  intérimaire  de  7  1/2  shillings  par  action, 
payables  à  tous  les  actionnaires  qui  figureront  sur  les  hvres 
de 'la  Compagnie  à  la  date  du  26  janvier. 

Enxt  Murchison  United.  Il  a  été  broyé  780  tonnes  de  mi- 
nerai, qui  ont  donné  un  rendement  de  ^70  onces;  675  tonnes 
provenant  de  la  mine  Donegal  ont  donné  670  onces. 

Hannan's  Reioard.  Il  a  été  brové  97  tonnes,  qui  ont  pro- 
duit un  rendement  de  180  onces  d'or.  La  situation  du  mois 
de  décembre  s'établit  ainsi  :  dépenses,  1.940  liv.  st.,  inclus 
les  travaux  de  développement;  impôts,  1.785  hv.  st. 

Gr^at  Boulder  Proprietary.  Une  dépêche  du  Directeur 
de  la  mine  annonce  que  le  paquebot  «  Arcadia  »  est  parti  le 
8  janvier  pour  l'Angleterre  avec  un  chargement  de  H.192  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  13.000  liv.  st.,  à  destination  de  la  Com- 
pagnie. 

BrilUant  Block.  Le  broyage  de  deux  semaines  a  porté  sur 
27!)  tonnes  de  quartz,  qui  ont  produit  589  onces  d'or,  y  com- 
pris le  métal  provenant  du  nettoyage  des  plaques  de  cuivre. 
Les  bénéfices  s'élèvent  à  v88  liv.  st.  Le  moulin  a  ete  arrête 
pour  permettre  de  réparer  les  machines.  La  valeur  approxi- 
mative du  rendement  est  de  2.000  liv.  st. 

Gibraltar  Consolidated.  Brovages  pour  décembre  :  1.675 
tonnes,  inclus  560  tonnes  de  minerai  de  basse  teneur.  Pven- 
demeiil,  979  onces  d'or;  concentrés,  182  onces  d'or;  30  mou- 
lins ont  travaillé  pendant  24  jours. 

Ladu  Mnrqaret.  Dépèche  de  Kalgoorlie  :  «  Le  lavage  de  175 
tonnes  a  produit  115  onces;  un  essai  sur  les  tailings  a  donne 
7  dwts  à  la  tonne.  » 

Mount  Morgan.  Il  a  été  traité  à  la  cyanuration  17.452 
tonnes;  rendement,  12.729  onces  d'or. 

Victor  y.  Il  a  éli>  produit  120  tonnes,  qui  ont  donné'  355  onces  ; 
valeur  approximative,  1.150  liv.  st. 

REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SElVt-A-IlsrE 


La  Situation.  - 

sont  alarmés  de 


-  I^lusieurs  journaux  locaux  anglais 
constater  une  diminution  du  com- 


merce de  leur  nation  dant^  le  sud-africain,  en  compa- 
raison avec  les  dernières  finportations  de  l'Amérique 
du  Nord,  de  l'Allemagne,  de  la  France  et  de  la  Belgique. 

Le  Standard,  de  Johannesburg,  dit  que  la  position 
des  manufacturiers  anglais  dans  1^  sud-africain  est 
sérieusement  attaquée.  Le  fait  que  'i3  Compagnies  mi- 
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nières  du  Transvaal  ont  payé  près  de  5  millions  de 
dividendes  à  leurs  actionnaires,  étrangers  pour  la  plu- 
part, tandis  que  260.000  livres  à  peine  étaient  versées 
au  Trésor,  est  Tobjet  de  tous  les  commentaires  et  jus- 
tifie parfaitement  la  taxe  nouvelle  créée  sur  le  béné- 
fice de  l'extraction  de  l'or. 

On  a  aussi  beaucoup  remarqué  que  le  produit  des 
mines  de  diamants  de  Beers  s'est  élevé,  pendant  la 
dernière  année  financière,  à  3.500.000  liv.  st.,  alors 
que  le  Gouvernement  du  Cap  recevait  la  bagatelle  de 
2.500  liv.  st.  pour  droits  d'extraction. 

Le  Gouvernement  du  ïransvaal  a  décidé  de  prendre 
des  mesures  nécessaires  pour  organiser  une  école  su- 
périeure des  mines. 


Les  Taxes  sur  l'Industrie  Aurifère.  —  Les  sta- 
tistiques officielles  montrent  que,  depuis  le  1er  jan- 
vier 1888  jusqu'au  mois  d'octoljre  de  l'année  dernière, 
les  taxes  transvaaliennes  sur  l'industrie  aurifère,  licen- 
ces de  prospecteurs  et  de  mineurs,  concessions  de  myn- 
pachts,  ont  constitué  pour  l'Etat  et  les  propriétaires  de 
fermes  aurifères  un  revenu  total  d'environ  3.500.000 
livres  sterling. 

La  valeur  de  l'or  extrait,  pendant  cette  même  pé- 
riode, s'élevant  à  71.000  liv.  st.,  il  revient  au  Gouver- 
nement et  aux  propriétaires  nfoins  de  4  0/0  de  l'or 
extrait  dans  le  pays. 


La  Production  de  la  Rhodesia.  —  Le  Star  publie 
les  appréciations  suivantes  : 

Bien  que  le  rendement  mensuel  du  Gharterland  soit 
insignifiant,  il  est  bien  certain  que  les  mines  d'or  Je 
ce  pays,  comme  celles  des  autres  pays,  doivent  avoir 
un  commencement.  Pendant  le  mois  de  novembre,  100 
pilons  ont  fonctionné  pendant  27  jours  et  broyé  9.233 
tonnes  ayant  produit  ime  valeur  de  19.228  liv.  st., égale 
à  41.05  sh.  par  tonne  broyée.  Quatre  Compagnies  ont 
contribué  à  fournir  ce  résultat  :  la  Gee/ong,  dans  le  dis- 
trict de  Gwanda;  la  Selulaoe,  la  Dunraven  et  la  Bon- 
sor,  dans  le  district  de  Selukwe. 

La  Geelong,  avec  20  pilons,  a  broyé  2.148  tonnes  et 
produit  4.129  liv.  st.,  soit  38  sh.  5  d.  par  tonne,  le 
travail  de  chaque  pilon  étant  de  4  tonnes  par  jour.  Le 
coût  de  production  a  été  de  21  sh.  7  d.  par  tonne. 

La  Selukwe  a  broyé  avec  20  pilons  1.865  tonnes,  qui 
ont  produit  4.629  liv.  st.  ou  49  sh.  8  d.  par  tonne;  le 
travail  par  pilon  a  été  de  3.23  tonnes  par  jour. 

La  Dunraven  a  broyé  1.920  tonnes  avec  20  pilons  et 
a  produit  4.-333  liv.  st.  ou  45  sh.  1  d.  par  tonne  ;  le  tra- 
vail par  jour  a  été  de  3.49  tonnes.  Les  frais  d'exploita- 
tion se  sont  élevés  à  1'.'  sh.  11  d.  pa.t  tonne. 

La  Bonsor  a  broyé  3.300  tonnes  avec  40  pilons  et 
produit  6.1.37  liv.  st." ou  37  sh.  2  d.  par  tonne.  Le  tra- 
vail de  chaque  pilon  a  été  3.19  tonnes  par  jour.  Les 
frais  d'exploitation  sont  de  22  sh.  9  d.  par  tonne. 

Les  résultats  de  septembre  ont  été  de  2.346  onces; 
ceux  d'octobre,  de  3.913  onces;  ceux  de  novembre,  de 
5. .566  onces.  On  voit  que  l'extraction  au  moulin  est 
excellente,  que  les  frais  d'exploitation  sont  modérés  et 
les  Ijénéfices  satisfaisants. 

Le  travail  des  pilons  n'a  pas  été  bien  fort;  mais  il 
augmentera  probablement  et  les  mines  s'équiperont 
mieux. 


Les  Exportations  d'or.  —  'Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  17  au  24  décembre  : 


Banques 

Onces 

Valeur 

Liv.  st. 

19  082  25 

68.300 

12.883  .. 

45.750 

6.4.')S  .. 

21.728 

A.  15.  Corporation  Bank  . .  i|. . . . 

4.926  75 

18  245 

8.824  75 

10.800 

Banque  Franç.  Afrique  du  Sud. 

1.12f;  .. 

4.220 

Total  

47.300  75 

109.043 

REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Rendements  du  Witwatersrand.  —Li^  Mining 

Journal,  Railway  and  Co^nmercial  Gazette,  de  Lon- 
dres, commente  le  rendement  pour  décembre  des  mi- 
nes du  Witwatersrand,  qui  a  soulevé  un  grand  enthou- 
siasme parmi  les  actionnaires  des  mines  d'or  de 
l'Afrique  du  Sud,  et  la  leçon  qui  en  ressort  doit  être 
comprise  de  ceux  qui  détiennent  des  titres  que  l'on 
peut  considérer  comme  de  toute  sécurité. 

Pour  notre  confrère  anglais,  ces  titres  comprennent 
les  actions  des  Compagnies  d'affleurement  qui  payent 
régulièrement  d'importants  dividendes,  qui  vont  en 
s'améliorant  continuellement  et  qui  ont,  devant  elles, 
de  longues  années  à  vivre.  Il  va  de  soi  qu'il  convient 
aussi  de  classer,  dans  la  même  catégorie,  les  titres  des 
Compagnies  deep  levels,  aussi  bien  de  celles  qui  ont 
déjà  donné  des  preuves  de  leur  importance  que 
de  celles  que  l'on  peut  dès  à  présent  leur  opposer 
comme  rivales. 

La  production  de  décembre,  dit  le  Mining  Journal, 
s'est  élevée,  pour  le  Rand,  à  419.504  onces,  contre 
393.310  onces  pour  novembre,  et  310.712  onces  pour  le 
mois  correspondant  de  1897.  Ainsi  donc,  l'augmentation 
totale  de  1898  sur  l'année  précédente,  dépasse  largement 
un  million  onces,  chiffre  qui,  à  première  vue,  paraît 
à  peine  croyable.  D'où  provient  cette  augmentation  ? 
Non  pas  tant  des  nouvelles  Compagnies  qui  sont  en- 
trées dans  la  période  de  production,  que  des  anciennes 
entreprises  qui  ont  considérablement  augmenté  leurs 
moyens  d'action.  Pour  le  mois  dernier,  par  exemple, 
les  augmentations  de  ces  dernières  Compagnies  sont 
nombreuses  et  quelques-unes  considérables.  La  Bo- 
nanza,  par  exemple,  a  produit  8.437  onces,  contre 
2.2.50  onces  en  novembre.  Il  est  vrai  que  pendant  ce 
dernier  mois,  elle  avait  dû,  en  raison  du  manque 
d'eau,  arrêter  ses  broyages,  de  sorte  que  la  production 
de  décemljre  est,  en  quelque  sorte,  normale  seulement. 
Mais  la  Crown  Deep  a  produit  3.000  onces  de  plus,  la 
Rose  Deep,  2.000,  la  Geldenhuis  Deep,  500. 

A  bien  regarder,  et  à  l'exception  de  la  Robinson  qui 
a  accusé  une  plus-value  de  profits  importants,  les  mi- 
nes d'affleurement  n'ont  pas  été  autant  favorisées  que 
les  deep  levels  ;  néanmoins,  les  résultats  restent  encou- 
rageants, puisqu'ils  laissent  pressentir  de  nouveaux 
progrès  et  non  des  reculs.  Et  il  fallait  une  telle  circons- 
tance pour  donner  une  nouvelle  activité  au  marché  mi- 
nier qui,  en  dépit  des  prévisions  auxquelles  on  se 
livrait  depuis  si  longtemps  déjà,  était  retombé  au 
calme.  Il  est  vrai  que  les  questions  de  politique  étran- 
gère avaient  été  un  obstacle,  dit  en  sul^stance  notre 
confrère.  En  tout  cas,  à  l'heuro  actuelle,  on  ne  prend  plus 
en  considération  que  les  rendements  de  décembre  pour 
s'occuper  de  nouveau,  et  surtout  des  deep  levels.  Cela 
durera-t  il  longtemps?  C'est  ce  qu'il  est  impossible  de 
préciser.  Nous  sommes  peut-être  au  début  d'un  nou- 
veau boom  ou  seulement  à  une  période  de  transition. 
Cela  dépondra  beaucoup  des  événements,  car  jusqu'à 
présent,  le  public  se  refuse  à  prendre  en  seule  considé- 
ration les  progrès  et  la  prospérité  de  l'industrie  mi- 
nière. Il  est  même  inutile  de  chercher  à  le  pousser  vers 
cet  état  d'esprit,  ce  qui  n'empêche  pas  que  l'exploita- 
tion de  l'or,  au  sud  de  l'Afrique,  constitue  une  indus- 
trie puissante  qui  accomplit  de  grandes  choses  en  dépit 
des  incidents  qui  peuvent  se  produire  et  des  difficultés 
qu'elle  rencontre  sur  son  chemin.  ■ 


Les  Déclarations  de  Rendement.  —  Le  Standard 
and  Digger's  News,  de  Londres,  rapporte  que,  récem- 
ment, une  proposition  a  élé  déposée  à  la  Chambre  des 
Mines  de  Johannesburg  par  M.  E.  Boucher,  tendant  à 
ce  que  les  déclarations  de  rendement  des  Compagnies 
sud-africaines  soient  désormais  établies  sur  de  nou- 
velles bases,  c'est-à-dire  qu'elles  soient  faites  en  onces 
d'or  fin.  Le  Comité  exécutif  n'y  a  pas  donné  suite  pour 
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le  moment,  et  il  ne  semble  pas  que  l'on  puisse  hlAmer 
cette  résolution. 

En  eH'et,  en  dépit  de  toutes  les  explications  qui 
pourraient  être  fournies  à  l'avance,  on  serait  en  droit 
d'appréhender  que  la  diminution  de  plusieurs  milliers 
d'onces  qu'amènerait  la  modification  proposée,  ne  fut 
la  cause  d'un  certain  trouble.  Que  l'on  prenne,  comme 
exemple,  les  rendements  de  novembre. 

Pendant  ce  mois,  la  production  du  Rand  a  atteint 
393.311  onces  ;  n)ais  l'équivalent  en  or  fin  de  cette  pro- 
duction ne  serait  que  de  i'i'l  33(:)  onces,  soit  une  réduc- 
tion de  15  1/2  0/0.  Une  si  importante  réduction  se 
produisant  tout  à  coup  ne  serait  peut-être  pas  comprise 
de  la  plupart  des  porteurs  d'actions  de 'mines.  Naturel- 
lement, ceux  qui  ont  une  certaine  connaissance  tech- 
nique comprendraient  vite  la  situation,  mais  ceux-là 
ne  sont  pas  les  plus  nombreux. 

Il  y  aurait  vraisemblablement  un  moyen  de  satisfaire 
tout  le  monde  :  il  suffirait,  en  effet,  de  déclarer  désor- 
mais les  rendements  non  plus  en  onces,  mais  en  livres 
sterling,  qui  représenteraient  alors  la  valeur  de  ces 
rendements.  La  transition  serait  moins  brusque  que 
celle  qui  consisterait  à  revenir  de  la  déclaration  en 
métal  brut  à  celle  en  or  fin.  Bien  plus,  en  adoptant  ce 
système,  les  chiffres  parleraient  mieux  d'eux-mêmes, 
et  une  comparaison  pourrait  peut-être  être  rendue  plus 
facile  avec  les  autres  mines  du  monde.  Il  est  vrai  que, 
d'autre  part,  on  pourrait  déclarer  en  même  temps  et 
l'or  brut  et  la  valeur  qu'il  représente  en  livres  sterling. 
A  moins  d'objections  qu'il  est  difficile  d'entrevoir  pour 
le  moment,  c'est  peut  être  ce  dernier  système  que  la 
Chambre  des  Mines  de  .lohannesburg  devrait  adopter 
de  préférence. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Bénéfices  des  Mines  Sud-Africaines.  —  Nous 
publions  ci-dessous  un  tableau  des  profits  réalisés  par  les 
principafes  (joniiiagnies  Sud-Africaines  pendant  les  mois  de 
de  novembre  el  décembre  1898.  Pour  rendre  la  comparaison 
plus  saisissante,  nous  reproduisons,  aussi,  les  bénéfices  ac- 
cusés en  novemlire  et  décembre  1897  : 


Nov. 

Dec. 

Nov. 

Déc. 

Compagnies 

1897 

1897 

1898 

189X 

(E 

n  livres  sterling) 

1.3.141 

12.591 

13.912 

16.211 

900 

1.400 

1.050 

1.400 

Bonanza  

15.509 

18.272 

130 

21.773 

City  and  Suburbau 

23.364 

21.658 

18.156 

21.376 

6.510 

4.838 

4.176 

5.531 

Consolid.  Main  Reef. 

)) 

» 

3.395 

3,130 

(jwesus  

» 

» 

1.350 

18.220 

20.882 

14.500 

20.. 550 

25.094 

22.763 

23.450 

23.203 

» 

10.398 

12.8,39 

Durban  Rood.  Deep. 

» 

5.722 

3.008 

31.148 

30.870 

28.845 

» 

Geldenliuis  ISstate.. 

16.. 585 

15.900 

28.754 

29.170 

Geldenliuis  Deep  . . . 

11.853 

14.982 

24.850 

27.950 

6.500 

3.705 

6.422 

6.138 

Glencah^n  

10.097 

10.645 

8.712 

7.100 

» 

9.150 

11.050 

Glynn's  Lydenburg. 

2.362 

2.070 

5.966 

16.475 

16.150 

15.507 

15.373 

7.372 

7.149 

9.010 

9.O0O 

» 

» 

8.300 

11.850 

» 

6.000 

6.150 

May  Consolidated  . . 

4.110 

6.002 

13.218 

14.565 

Meycr  and  Cliarlton. 

5.175 

5.345 

6.801 

7.019 

12.. 574 

10.466 

9.202 

11.907 

New  Kleinfontein. . . 

5.125 

5.676 

6.513 

5.514 

15.417 

14.161 

16.143 

18.100 

» 

1.494 

1.750 

Nourso  Deep  

» 

5.216 

6.300 

7.700 

2.958 

2.614 

1.761 

1.624 

(En  livres  sterling) 

11.940 

11.766 

4.661 

3.4,30 

36.907 

42.205 

44.176 

51.000 

» 

» 

18.401 

18.019 

Roodepoort  United.. 

7.379 

7.545 

2.060 

4.790 

16.658 

16.939 

30.300 

37.000 

1.223 

2.661 

)) 

» 

Simmer  and  .Taclv . . . 

» 

30.737 

30.465 

TransvaalG.  M.  Est. 

)} 

12.305 

)) 

Treasury  

5.196 

6.124 

7.619 

7.890 

1.223 

3.005 

5.0,30 

» 

Village  Main  Reef.. 

)) 

24.900 

26.400 

12.435 

12.214 

13.185 

12.833 

^^'est  Rand  Mine?. . . 

» 

» 

1.511 

» 

» 

y 

2.742 

3.127 

Witwat.  (Kniglit'S;. . 

2.318 

2.027 

3.434 

4.008 

10.817 

10.681 

6.847 

6.295 

5.078 

4.593 

6.043 

» 

Ce  tableau  est  incomplet,  forcément.  D'une  part,  il  est 
certaines  Compagnies  qui  ne  déduisent  pas  immédiatement 
de  leurs  profits  les  dépenses  relatives  au  développement  de 
leurs  propriétés.  D'autres  ne  procèdent  qu'à  de-î  publications 
de  prolits  intermittentes.  Néanmoins,  les  chiffres  ci-dessus 
sont  bons  à  consulter,  et  on  peut  en  tirer  une  indication. 


Assemblées  Générales.  —  Voici  la  liste  des  assemblées 
générales  d'actionnaires  qui  sont  annoncées  jusqu'à  ce  jour: 


Dates  Nature  Endroits 

(compagnies               des  de  de 
—                Assemblées  l'Assemblée  réunions 

Driefontein  Consolid...  25  janv.  Extraordin.  Jolianneslmrg 

Angelo  Gold  Mines   25   —  —  — 

Jubilee   31    —  Annuelle  Marit7.1)urg 

City  and  Suburbau....  14  fév.  —  — 

Robinson  Deep   14    —  Extraordin.  Joliannesburg 

New  Heriot   15   —  Annuelle  Maritzburg 

Robinson   27    —  —  .Toliannesburg 

Witwatersr.  (Kriighfs).  28   —  —  — 

Geldenhuis  Estate   1'"  mars  —  — 

Lancaster  West   10    —  —  — 

Crown  Deep                .  14    —  —  — 

Rose  Deep   14   —  —        "  — 

Geldenliuis  Deep   14   —  —  — 

Eerreira   l'i    —  —  — 

—    14    —  ExUaordii..  — 

Lancaster   17   —  —  — 

Rand  Mines   28   -  —  — 

Klerksdorp  Expl.  Land 

and  Estate   28   —  —  — 


Revue  HeMonaJaire  Su  ffiarclié  cles  Mines  l'Of 

DE  L,OI\DRES 

Londres,  le  19  janvier  1899 
Notre  INIarché  a  fait  preuve,  celte  semaine,  d'une  très 
grande  activité.  Les  acheteurs  ont  été  favorablement 
impressionnés  par  les  derniers  rendements  et  les  pro- 
clamations de  dividendes.  Les  bruits  de  troubles  à 
.Johannesburg  ne  les  ont  nullement  impressionnés.  Il 
faut  ajouter  que  le  Marché  de  Paris  nous  a  donné  un 
fort  appui. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  1/16  à  3  1/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  6  7/16  au  lieu 
de  5  1/2. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  1  7/8î 

***  District  du  "Witwatersrand.  —  UEast  Ranà 

est  à  7  3/16  au  lieu  de  6  3/4. 
U Angelo  se  retrouve  à  7  13/16. 
La  New  Cornet  est  à  3  1/2. 

La  City  and  Suburpan  est  à  5  13/16.  La  production 
de  décembre  a  été  de  11.710  onces  au  lieu  de  10.615  en 
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novembre.  La  iVe/o  Huriot  reste  à  7 1/8;  laModderfon-  1 
tein  a  7  5/8;  la  Henry  Nourse  à  9  1/2.  La  production 
de  déferabrc  a  été  de  8. 416  onces;  celle  de  novembre 
avait  été  de  8.4-20.  La  Langlaagle  se  retrouve  à  3  15/16  ; 
la  Jumpers  à  5  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  se  tient  à  5  3/8.  La  production 
de  décembre  a  été  de  20.7:i8  onces,  contre  20.697  en 
novembre.  La  Jubllee  reste  à  5  7/8.  Le  rendemenr  de 
décembre  s'est  élevé  à  2.877  onces  :  celui  de  novembre 
avait  été  de  2.103  onces. 

La  Worcester  est  à  2  7/8,  au  lieu  de  2  3/4  ;  la  Crotcn 
Réel  à  14  3/8,  au  lieu  de  14  1/2.  La  production  de  dé- 
cembre s'est  élev'-e  à  1 2.079  onces  ;  celle  de  novembre 
av  'it  été  de  11.944  onces. 

La  Wemmnr  est  à  12  S/î;  la  Geldenhuis  Estnte 
reste  à  8  5/16,  au  lieu  de  8  1/16.  La  Randfontein  passe 
de  2  5/32  à  2  3 '8. 

La  Hohinson  pas«e  de  9  1/4  à  9  3/8.  La  production 
de  décembre  a  élé  de22.823  onces;  celle  de  novembre, 
de  21.482  onces. 

La  Villitgp  Main  Reef  est  à  8  3/8.  La  production,  qui 
était  de  12.307  onces  en  novembre,  s'est  élevée,  en  dé- 
cembre, à  18.328  onces.  • 
La  iSeio  Pi-imi  ose  reste  à  4  3/4. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  1/8  à  11  3/8  .  Les  bénéfices  de  dé- 
cembre sont  de  27.950  liv.  st.,  au  lieu  de  24.8 liv.  st. 
en  novembre. 
La  Rand  Mines  est  à  36  5/8,  au  lieu  de  34  3/4. 
La  h'ose  Deep  reste  à  9  1/2,  au  lieu  de  9  1/8. 
La  Glen  Deep  est  à  4  liv.  st.  3/16.  Cette  valeur  a  sen- 
siblement progi'essé  depuis  le  commencement  du  mois. 
Elle  se  tenait  alors,  en  eiïet,  aux  environs  de  3  7/16. 
Sa  production,  pour  le  mois  de  décembre,  n'accuse  pas 
une  augmentation  importante  sur  celle  de  novemla-e, 
mais  ses  pr^lits  sont  en  plus-value  de  2.000  liv.  st.  sur 
le  mois  précédent.  Cette  plus-value  provient  unique 
ment  d'une  réduction  de  frais  d'exploitation,  qui  sont 
tombés  à  18  1/2  sbillings  par  tonne,  au  lieu  de  2d  sbil- 
lings  précédemment.  Il  faut  observer  qu'avec  un 
matériel  de  broyage  renforcé,  la  Glen  Deep  pourrait 
obtenir  un  protit  égal  à  celui  que  réalise  la  Rose  Deep. 
C'est  ce  que  le  rendement  de  décembre  confirme,  du 
reste,  en  tous  points.  Pendant  ce  mois,  il  a  été  broyé 
en  effet,  9.050  tonnes,  qui  ont  donné  un  bénéfice  de 
11.050  liv.  st.,  équivalant  à  24  1/2  sliillings  par  tonne, 
contre  22  sh.  t  pour  la  Rose  Deep. 

l^a  Robinson  Defp  à  10  1/3.  Les  bénéfices  de  décem- 
bre ont  atteint  18.019  liv.  contre  18.401  en  novembre. 
La  Nourse  Deep  se  tient  à  2  1/16. 

La  Rand  Victoria  se  retrouve  à  2  13/10. 
La  Robinson  Cenlrul  deep  se  traite  à  3  3/8. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estale  reste  à  7/6. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  est  à  1  13/16,  au  lieu  de  1  3/1. 

District   de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  2  1.5/16  après  3  ./.. 

District  de  De  Kaap.   —   La  Sheba   reste  à 
1  11/10  au  lieu  de  1  13/32. 


Londres,  10  janvier,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  inarclic  reste  soutenu. 


EevEe  HeMomalaire  t  Marclié  te  Mines  ci'Or 

DK  PARIS 


Paris,  le  1!)  janvier  1899. 
C'est  encore  d'une  Irès  bonne  semaine  dont  nous 
avons  à  rendre  compte,  semaine  qui  s'est  distinguée 
non  seult'ment  i)ar  nue  nouvelle  et  importante  progres- 
sion (les  cours,  mais  encore  par  des  éclianges  considé- 
l'ablos.  On  a  acbeté  un  peu  de  tout,  aussi  bien  ■  ferme  » 


qu'«  à  primes  ».  Toutefois,  au  dernier  moment,  on  ne 
reste  pas  lout  à  fait  aux  plus  hauts  cours  faits,  par 
suite  de  réalisations,  et  d'une  lourdeur  relative  que 
l'on  s  gnale  sur  le  marché  des  Valeurs  Internationales. 

La  C/iartered,  qui  clôturait  à  77  fr.  25,  s'inscrit  à 
78  ir.  75.  Geldenhuis  Estale,  200  francs.  Ce  titre  a  dé- 
taché, le  13  courant,  un  coupon  de  9  fr.  43 

La  Langlaagle  Estale  esta  98  fr.,  contre  99  fr.  Le 
rendement  de  décembre,  de  cette  mine,  est  en  légère 
(liuiinution  de  75  onces  sur  novembre.  Consolidated 
Goldfields  très  animée  et  en  plus-valun  de  21  fr.  pour 
la  semaine,  à  1C5  fr.  East  Rand,  également  en  forte 
avance,  a  182fr..  50,  contre  171  fr.  Durban  Roodepoort 
Deep,  96  fr.,  sans  changement  appréciable. 

La  Rand  Mines  a  passé  de  88i  fr.  à  936  fr.,  pour 
clôturer  à  931  fr.  ;  New  Kleinfontein,  7u  fr.,  contre 
71  fr.  25;  Robinson  Randfuniem,  32  fr.,  en  plus  value 
de  3  fr.  75;  Randfontein  Estâtes,  60  fr.  25,  contre 
54  fr.  25;  Simmer  and  Jack,  137  fr.  50,  gagnant 
11  fr.  50;  May  Consolidated,  115  fr  ,  contre  112  tr. 

Lt,  Village  Main  Reef  s'inscrit  à  213  fr.,  contre 
2n5fr.  Le  rendement  de  décembre,  de  cette  mine,  est 
supérieur  de  1.021  onces  à  celui  de  novembre,  et  ses 
bénénces,  pendant  le  même  mois,  ont,  depabsé  de 
1.500  liv.  st.  ceux  du  mois  précédent.  Robinson  Gold, 
238  fr.  50,  contre  233  fr.  C'est  sous  peu  que  l'on  va 
détacher,  sur  ce  titre,  le  dernier  dividende  annoncé  de 
9  sliillings.  Le  rendement  de  décembre,  de  cette  Com- 
pagnie, est  en  plus-value  de  1.341  onces  sur  celui  du 
mois  précédent,  et  ses  bénéfices  se  sont  élevés  à 
5H'00  liv.  st.,  soit  une  augmentation  de  7.01)0  liv.  st., 
en  chiffres  ronds,  sur  le  mois  de  novembre.  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  à-,  cette  Compagnie  Cot  con- 
voquée pour  le  27  février,  à  Johannesburg. 

La  Baffelsdoorji  Estale  est  toujours  délaissée.  Elle 
reste  à  10  fr.;  Wemmer,  326  fr  ,  contre  310  fr.  50; 
Ch.mp  d'Or,  48  fr.  .50  ;  Mossamé  'ès,  8  fr.  75  ;  Oceana, 
20  fr.  50,  contre  20  fr.  25;  Mozam'j'qae.  55  fr.  Ou  an- 
nonce que  les  recettes  de  cette  dernière  Compagnie, 
pour  le  mois  de  septembre  dernier,  se  sont  élevées  à 
"13  426  liv.  st.,  et  les  dépenses  n  14.022 liv.  st.  Enoutre, 
il  a  été  employé  une  somme  de  3.83i  liv.  st.  pour  les 
t;  av  ux  publics.  Les  recettes  des  douanes  ont  atteint 
4.4  3  liv.  st. 

La  L'incaster  est  très  ferme,  à  76  fr.  Le  rendement 
de  cette  mine,  pour  décembre  a  laissé  un  bénéfice  de 
6  150  liv  st..  en  augmentation  de  150  liv.  st.  sur  no- 
vembre. On  peut  prévoir  que  les  résultats  de  janvier 
seront  encore  plus  satisfaisants,  attendu  que  le  nom- 
bre de  pilons  a  été  augmenté  de  10  depuis  le  2  janvier, 
et  que  les  30  autres  suivront  de  quinzaine  en  quinzaine. 
Fin  février,  la  batterie  de  cette  mine  comprendra 
donc  100  pilons,  et  on  peut  s'attendre,  à  partir  de  ce 
moment,  à  des  profits  mensuels  de  10  à  12  000  liv.  st., 
ce  qui  permettrait  la  répartition  d'un  dividende  de  10 
francs  environ  par  action. 

La  ^yindsor,  qui  restait  à  86  fr.  50,  a  passe  a  90  fr. 
La  production  de  décembre  de  cette  mine  s'est  élevée 
à  2  059  onces,  contre  l.>s7l  onces  en  novembre;  les  bé- 
néfices ont  atteint  3. 127  liv.  st.,  en  augmentation  de 
3s5  liv.  st.  sur  le  mois  précédent.  Rappelons  que  c  est 
à  la  fin  de  ce  mois  que  l'action  de  la  Windsor  détache 
un  coupon  de  5  fr.,  et  ajoutons  que,  prochainement, 
les  bénéfices  mensuels  de  celte  Compagnie  pourront 
s'élever  ou  moins  à  4.000  liv.  st  ,  soit  4S.(i(iO  liv.  st.  par 
an.  pour  un  capital  représenté  par  HiO.OdO  actions. 

La  Ferreira  clôture  à  614  francs,  ex  dividenie  de 
3(i  fr  18;  Sheba,  43  fr.;  French  Rand,  48  fr.  50; 
T  ansvaal  Consolidated,  32  fr.  25;  Transvaal  Gold- 
/i"/ds.  46  fr.  ^,  ^ 

La  Eersle  Fabriehen  Distillery  est  a  21  fr.2.');  Dyna- 
vide  du  Transvaal  81  fr.  en  bénélice  de  2  fr.;  Victor 
Gnld,  24  fr.;  Rebecca,  3  fr.  50  ;  De  Lam.ir,  5  fr.  7i).  Les 
b'^nélices  pour  décembre  de  cette  dernière  Compagnie 
s'élèvent  à  1.014  liv.  st.,  contre  2.430  uour  novembre. 

La  Du  Beers  monte  de  684  fr.  50  à  703  fr. 


La  Propriétaire-Gérant:  .Iui.k.s  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Groissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Corresp      ant  particulier) 


Johannesburg,  31  décembre  1898. 

Etat  du  Marché.  —  I,a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Les  fêtes  de  fin  d'année  et  les  courses  de  chevaux 
ont  surtout  occupé  notre  public  pendant  la  semaine 
qui  vient  de  prendre  fin.  Mais,  bien  que  le  volume 
d'affaires  traitées  n'ait  pas  montré  un  développement 
sensible,  on  a  constaté  un  mouvement  soutenu  de  pro- 
gression dont  les  meilleures  valeurs  demandées  pour  le 
marché  de  Londres  ont  bénéficié.  A  quelques  excep- 
tions près,  les  valeurs  de  pure  spéculation  ont  été 
négligées;  mais  nous  constatons  avec  plaisir  qu'il 
y  a  des  indices  de  reprise  générale  et  d'un  retour  d'ac- 
tivité ;  bien  des  Sociétés  délaissées  jusqu'à  présent  atti- 
rent l'attention,  et  si  la  fermeté  actuelle  se  maintient, 
notre  place  va  devenir  aussi  bonne  pour  les  titres  ne 
donnant  pas  encore  de  dividendes  que  pour  ceux  de 
première  catégorie. 

Nous  n'avons  rien  de  très  favorable  à  dire  de  l'année 
qui  finit  ;  elle  s'achève  cependant  sous  de  bien  meil- 
leures perspectives,  et  nous  croyons  que  le  mouvement 
actuel  ne  sera  pas  un  faux  départ  comme  nous  avons 
«u  trop  souvent  l'occasion  de  le  constater. 

Les  Glen  Deep  sont  très  demandées  et  des  paquets 
importants  de  ces  titres  ont  été  pris  pour  Londres,  où 
le  prix  est  aujourd'hui  de  71/3  au  lieu  de  70/.  ici.  Ces 
titres  sont  maintenant  rares  sur  notre  place,  et  comme 
les  nouvelles  de  la  mine  sont  bonnes,  on  s'attend  à  de 
plus  hauts  cours. 

Les  May  ont  été  très  favorisés  et  les  cours,  qui 
étaient  de  73/.  à  la  fin  de  la  semaine  dernière,  ont  pro- 
gressé à  80/..  La  mine  est  en  bonne  situation  et  l'on 
prévoit  une  nouvelle  hausse  caries  actions  sont  deman- 
dées par  les  capitaux  de  placement. 

UEast  Rand,  ainsi  que  ses  subsidiaires,  notamment 
YAngelo  et  la  Driefontein,  sont  recherchées. 

Les  Wit  deep  ont  progressé  brusquement,  ce  matin, 
à  33/6,  sur  un  avis  officiel  de  la  mine  annonçant  que  le 
filon  a  été  recoupé  à  une  profondeur  de  589  pieds  dans 
le  puits  de  sonde,  et  les  essais  ont  donné 43  dwts  3  gr. 
sur  vtne  épaisseur  de  18  pouces.  Ce  fait  est  considéré 
comme  très  encourageant;  les  actions  ont  été  fort  re- 
cherchées, mais  la  quantité  offerte  étant  peu  considé- 
rable, les  transactions  ont  été  restreintes. 

La  Rose  Deep  a  été  très  recherchée  et  les  cours  ont 
progressé  à  10  liv.  Les  demandes  sont  faites  par  les 
capitaux  de  placement. 

Les  Simmsr  West,  South  Rose  Deep,  Knight  Cen- 
tral ont  eu  un  marché  fort  actif,  tandis  que  les  French 


Rand,  Randfontein,  Consolidated  Main  Reefet  autres 
valeurs  populaires  ont  été  négligées. 

Cours 


le  phis  le  plus 

bas  haut 

de  la  semaine 

sh.d.  sh.d. 

Bantjes  '   20/9  21/6 

Benoni                                 23/ 3  25/ . 

Bonanza                               84/.  85./ 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered). . . .  '    6?./.  65/5 

Gonsol.  Main  Reef                 30/.  31/6 

EastRand                           122/.  129/. 

French  Rand                         31/.  32/6 

Glen  Deep                             64/6  70/6 

Knights  Central                     32/3  33/9 

May.                                    73/.  80/. 

Randfontein                          41/.  42/9 

Rose  Deep                           170/.  180/. 

Salisbury                              44/.  45/ 

Simmer  East                         58/6  60/6 

Village  Main  Reef                 153/6  157/6 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.     18/ .  18/9 

Witwatersrand  Deep              29/.  33/6 


24  déc. 
1898 


31  déc. 
1898 


sh.d.  sh.d. 


20/9 

23/. 

86/. 

62/. 

30/3 
122/6 

31/6 

64/. 

32/6 

73/6 

40/9 
170/6 

43/. 

58/6 
155/. 

18/. 

29/. 


21/6 
25/. 
84/6 
63/6 
31/6 

129/. 
32/6 
70/6 
33/9 
80/. 
42/6 

180/. 
45/. 
60/6 

157/. 
18/3 
32/9 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

Nous  avons  parlé,  il  y  a  huit  jours,  des  troubles  qui 
avaient  eu  lieu  le  14  janvier  à  Johannesburg.  A  la  sor- 
tie d'un  meeting  tenu  par  des  anglophiles,  une  rixe 
s'était  produite. 

Le  Gouvernement  Transvaalien,  après  avoir  procédé 
à  une  enquête  sommaire,  a  mis  en  cause  la  Ligue  impé- 
riale Sud-Africaine,  qui  avait  organisé  le  meeting  en 
question,  et  les  secrétaires  de  ladite  Ligue  ont  com- 
paru devant  le  tribunal  de  Johannesburg  qui  a  remis 
l'affaire  à  huitaine.  Le  vice-consul  d'Angleterre  à 
Johannesburg,  cité  comme  témoin,  ne  s'est  pas  pré- 
senté. Le  ministère  public  en  a  référé  au  procureur 
général  à  Pretoria  qui  lui  a  répondu  qu'il  ne  croyait 
pas  qu'il  y  eût  aucune  difficulté  à  la  comparution  du 
vice-consul  comme  témoin,  celui-ci  ne  jouissant  de 
l'immunité  que  dans  les  limites  de  ses  fonctions  comme 
vice-consul  et  non  pas  lorsqu'il  se  mêlait  de  politique. 
Le  procureur  a  ajouté  qu'il  porterait  à  la  connaissance 
du  Gouvernement  le  refus  de  comparaître.  L'affaire  en 
est  là  pour  le  moment,  mais  on  continue  à  l'envisager 
avec  calme. 

Le  31  janvier,  auia  lieu,  à  Johannesburg  une  Confé- 
rence où  seront  discutées  les  mesures  à  prendre  pour 
s'opposer  à  la  diffusion  de  la  peste  bubonique,  dans  le 
Sud-Africain.  .  tx  ^ 

Le  Transvaal  a  pris  l'initiative  de  cette  Conférence, 
à  laquelle  prendront  part  :  l'Etat  libre  d'Orange,  l'Etat 
du  Natal,  le  Mozambique  et  le  Cap. 

Les  députés  du  Transvaal  et  de  l'Etat  libre  exami- 
neront, au  cours  de  la  conférence,  la  question  de  l'uni- 
fication des  Constitutions  pour  les  deux  pays.  Chaque 
pays  se  fera  représenter  à  la  Conférence  par  le  premier 
juge,  deux  membres  du  Volksraad  et  un  membre  du 
pouvoir  exécutif. 

Le  bruit  court  à  Johannesburg  d'un  arrangement 
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prochain  et  amical  de  l'indeirmité  demandée  par  le 
Transvaal  à  la  suite  du  «  raid  »  du  docteur  Jameson. 

A  Londres,  M.  Gecil  Rhodes  continue  ses  pourpar- 
lers avec  les  chefs  du  département  Sud-Africain. 

11  est  question  dans  les  milieux  financiers  de  Lon- 
dres de  l'émission  prochaine  d'un  emprunt  du  Cap. 
L'emprunt  serait  de  4  à  4  millions  et  demi  de  livres 
sterhng  3  0/0,  émis  au  pair. 

On  télégraphie  de  Pretoria  que  le  Gouvernement 
transvaalien  a  décidé  d'abandonner,  pour  le  moment, 
les  négociations  en  vue  de  l'emprunt  qu'il  se  proposait 
de  contracter. 


Les  Entreprises  Sud-Africaines  en  1898 

S'il  fallait  chercher  une  explication  aux  progrès  réa- 
lisés dans  ces  derniers  temps  sur  le  marché  des 
valeurs  sud-africaines,  on  n'aurait  qu'à  invoquer  et  les 
rendements  des  mines  transvaaliennes  et  les  divi- 
dendes qu'elles  ont  distribues  en  1898.  Il  est  encore 
pourtant  des  gens,  dit  en  sul)stance  le  Financial  News, 
qui  prétendent  que  pour  exti  aire  de  la  terre  la  valeur 
en  or  d'un  souverain,  il  faut  en  dépenser  deux.  Seule- 
ment ceux-là  oublient  que  les  sommes  dépensées  en 
vue  de  l'extraction  du  métal  précieux  ne  sont  pas  per- 
dues. Elles  ne  font  que  changer  de  mains  en  passant 
de  la  poche  des  capitalistes  à  celles  des  travailleurs, 
des  fabricants  de  maciiines,  des  fournisseurs  de  bois, 
etc.  D'un  autre  côté,  chaque  once  d'or  obtenue  vient 
s'ajouter  au  stock  d'or  déjà  détenu  un  peu  partout,  et 
on  ne  peut  nier  que,  par  ce  fait,  la  richesse  du  monde 
n'augmente  considérablement.  Même  si  les  mines  tra- 
vaillaient à  perte,  dit  notre  confrère,  leur  production, 
tout  en  n'étant  pas  rémunératrice  pour  les  capitalistes 
qui  s'intéresseraient  à  elles,  n'en  devrait  pas  moins 
entrer  en  ligne  de  compte. 

A  la  vérité,  les  mines  du  Sud  de  l'Afrique  sont  loin 
d'être  dans  une  telle  situation  Les  dividendes  qu'elles 
ont  distribués,  joints  aux  répartitions  auxquelles  ont 
procédé  les  diverses  Compagnies  qui  se  rattachent  à 
l'indu.strie  minière,  ont  atteint,  en  1898,  9.G09.631  liv. 
sterling,  soit  une  augmentation  de  3.150.000  liv.  st. 
surl89'7.  Et  si  on  compte  les  dividendes  payés  au  cours 
des  sept  dernières  années,  on  ariive  à  établir  qu'ils 
atteignent  le  montant  total  de  39.000.000  de  liv.  st.  ! 

L'augmentation,  pour  1898,  porte  sur  presque  toutes 
les  entreprises.  Dans  celbs  qui  font  exception,  on 
remarque  la  57ie^>a  Mine  ;  encore,  pour  cette  dernière, 
la  diminution  des  rendements  est- elle  due  à  des  causes 
tout  à  fait  spéciales.  Quant  aux  trois  mines  de  dia- 
mants, elles  ont  distribué  les  mêmes  sommes  qu'en 
1897.  La  De  Beers  a  payé  1  579.582  liv.  st.,  soit  40  0/0: 
]a  Jagersfontein  a  donné  120.000  liv.  st.,  ou  12  O/ô; 
el\3i  Consolidated  BuUfontein,  5iAi2\iY.  st.,  ce  qui 
reurésente  7  1/2  0/0. 

Les  mines  de  cuivre  et  de  charbon  ont,  en  1898, 
réparti  plus  que  précédemment.  La  Cape  Copper  et  la 
Numaqua  ont,  en  etfet.  payé  un  excèdent  de  2  1/2 
pour  cent.  Et  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  mentionner 
ici  que  les  dividendes  des  mines  de  cuivre,  qui  ne  s'éle- 
vaient qu'à  48.750  liv.  st.  en  1894,  ont  passé  à  200.000 
livres  sterling  en  J898. 

Les  Sociétés  financières  et  de  terrains,  telles  que  la 
Consolidated  Golrlfœlds,  la  Rand  Mines,  ]si  Consolida- 
ted Deep  Levels,  V Anglo-French  Ea-ploraliort ,  ont  fait 
mieux  que  précédemment,  en  raison  des  dividendes 
réciartis  par  les  Compagnies  minières  dans  lesquelles 
elles  possèdent  des  intérêts.  Et  si  on  passe  aux  seules 
mines  du  Rand,  on  trouve  qu'elles  ont  distribué 
'1.814.200  liv.  st.  en  1898,  alors  qu'elles  n'avaient  payé 
que  794.70*  liv.  st.  en  1892. 

En  comparant  le  susdit  chiffre  de  4.814.260  liv.  st.  à 
celui  accuse  en  1897,  on  constate  que,  d'une  année  à 
l'autre,  il  y  a  une  augment.tition  d"  2  miilions  délivres 
sterling,  et  ce  fait  seul  aurait  justifié,  sur  les  actions  de 
ces  Compagnies,  une  hausse  encore  plus  importante 
que  celle  qui  s'est  produite.  Il  est  vrai  qu'une  partie  de 


cette  plus-  value  provient  des  mines  decp  levels  qui  ont 
distribué  947.595  liv.  st.  en  1898,  contre  240.000  liv.  st. 
en  1897  et  rien  en  1896.  Et  justement,  parmi  ces  der- 
nières entreprises,  que  l'on  prenne  en  considération 
que  les  progrès  les  plus  remarquables  ont  été  réalisés 
par  la  Rose  Deep,  qui  n'avait  rien  donné  auparavant, 
et  qui  a  réparti,  l'année  dernière,  170.000  liv.  st.,  soit 
40  pour  cent. 

La  Village  Main  Reef  s'est  aussi  fait  remarquer.  Elle 
n'avait  encore  rien  donné,  et  elle  a  distribué  60  0/0  en 
1898.  De  son  côté,  la  Geldenhuis  Deep  a  payé  75  0/0, 
contre  30  0/0  en  1897.  Et  parmi  les  autres  entreprises 
qui  ont  augmenté  leurs  dividendes,  il  faut  citer  notam- 
ment la  Bonanza,  la  Croion  Reef,  la  Geldenhuis 
Estate,  la  Driefontein,  la  Glencairn.  la  Jumpers,  la 
May  Consolidated,  la  Robinson,  la  Simmer  and  Jack 
et  la  Wemmer. 

En  résumé,  les  dividendes  payés  en  1898  par  les 
mines  d'or  du  Rand  sont  en  plus-value  de  72  G/0  sur 
l'année  précédente  qui,  elle-même,  accusait,  sur  1896, 
une  augmentation  de  96  0/0.  De  tels  résultats  se  pas- 
sent de  commentaires. 

En  se  plaçant  à  un  autre  point  de  vue,  on  trouve 
qu'en  1892,  les  dividendes  payé-:  par  les  mines  sud- 
africaines  représentaient  18.5  0/0  de  leur  rendement 
brut.  Cette  proportion  passait,  en  1897,  à  26.4  0/0  et  à 
31.8  0/0  en  1898.  Ainsi  donc,  l'année  dernière,  un  tiers 
environ  de  la  production  brute  des  mines  est  allé  aux 
actionnaires  sous  forme  de  dividendes. 

Si  on  étudie  la  production  actuelle  des  mines  d'or 
sud-africaines,  on  reconnaît  qu'elle  s'élève  à  environ 
10  dwts  d'or  fin  à  la  tonne,  alors  que  les  frais  d'exploi- 
tation ne  représentent  que  6  ou  7  dv^ds.  Rappelons  ici 
qu'en  1892  la  teneur  d'or,  à  la  tonne,  n'était  que  de 
2  liv.  st.  3  sh.  5  d.;  qu'elle  a  passé  à  2  liv.  st.  9  sh.  2  d. 
en  1894,  pour  revenir  à  1  liv.  st.  19  sh.  2  d.  en  1896,  et 
se  relever  à  2  liv.  st.  1  sh.  2  d.  en  1898.  A  noter  qu'en 
1893  et  1894,  l'augmentation  provenait  des  tailings  que 
l'on  avait  traités  en  grandes  quantités  et  qu'en  1896  la 
diminution  était  justement  la  conséquence  du  manque 
de  tailings.  Quant  aux  chiffres  indiqués  pour  1898, 
s'ils  sont  plus  bas  que  ceux  de  1892  et  1894,  il  n'y  a 
pas  à  s'en  étonner,  attendu  qu'ils  prouvent  que  la  ré- 
duction dans  les  frais  d'exploitation  a  permis  aux 
Compagnies  de  s'occuper  un  peu  moins  des  «  reefs  » 
riches  qui  traversent  leurs  propriétés  et  de  broyer  plus 
de  minerai  provenant  des  filons  à  basse  teneur.  C'est 
le  cas  qui  s'est  présenté  dans  la  section  cei.trale  du 
Rand,  où  on  traite  aussi  bien  maintenant  le  «  main 
reef  »  que  le  «  south  reef  »,  alors  qu'auparavant  on  ne 
travaillait  exclusivement,  pour  ainsi  dire,  que  le 
«  south  reef  ». 

Nous  avons  parlé  plus  haut  de  la  réduction  dans  les 
frais  d'exploitation.  Notons  qu'ils  s'élevaient,  en  1894, 
à  1  liv.  st.  18  sh.  10  d.  par  tonne  et  qu'ils  ne  sont  plus, 
en  1898,  que  de  1  liv.  st.  8  sh.  Et  encore,  dans  cette 
dernière  évaluation,  doit-on  comprendre  les  frais  de 
premier  établissement. 

Bref,  en  1898,  les  bénéfices  nets,  par  tonne,  ont  at- 
teint 13  sh.2  d..  montant  qui  établit  un  «  record  »pour 
les  sept  dernières  années.  Ajoutons  que,  d'après  les 
statistiques  dressées  on  peut  dire,  en  prenant  la  pro- 
duction du  mois  de  décembre  comme  base,  que  le 
Rand,  actuellement,  broie  8.600  000  tonnes  par  an,  ce 
qui  représente  annuellement  un  rendement  de  17.850.000 
livres  sterling.  Il  ne  faudra  donc  pas  s'étonner  si,  en 
1899,  il  arrive  à  produire,  au  total,  une  valeur  de  20 
millions  de  livres  sterling. 

Pour  compléter  ce  qui  précède,  nous  allons  examiner, 
on  dehors  des  Compagnies  à  dividendes,  la  situation 
de  l'industrie  minière  tout  entière.  Pour  premier  pomt, 
nous  prenons  la  production  de  1898,  comparée  à  celle 
de  1897  : 

Production 

1897  1898 


Pilons  en  marche  en  décembre. 
Tonnes  broyées  pendant  l'année 
Valeur  de  l'or  produit  en  liv.  st. 


4.2C0  5.260 
5.325.000  7.330.000 
10.584.000  15.100.000 
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■Il 


Passons  maintenant  à  la  valeur  des  rendements  et 
aux  frais  d'exploitation  depuis  1890  : 

Valeur  du  minerai  et  frais  d'exploitation 
Années  Valeur  Frais 

sh.  d.         sh.  d. 


1890    46  8  40  4 

1891.  ;;.';   40  &  32  5 

1892   43  8  35  6 

1893    46  10  36  11 

1894    49  3  38  10 

1895   45  4  32  10 

1896    39  2  81  7 

1897    39  9  29  6 

1898    41  2  28  5 


Ainsi,  la  valeur  du  rendement,  d'une  année  à  l'autre, 
de  1897  à  1898,  a  augmenté  de  1  sh.  5,d.,  tandis  que 
les  frais  ont  diminué  de  1  sh.  1  d.  Quant  à  la  compa- 
raison des  Compagnies  en  exploitation,  elle  donne  les 
résultats  suivants  depuis  l'année  1890  : 

Nombre  de  pilons  en  Moyenne 
Nombre   marche  en  novemb.  des  tonnes 


de 

de  chaque  année 

Moyenne 

broyées 

Gompag. 

des jours 

par  jîilon 

Période 

broyant 

Total 

parGomp.  detrav. 

et  par  jour 

1890.... 

43 

1.155 

27 

164 

2  36 

1891.... 

49 

1.485 

30 

298 

2.86 

1892.... 

56 

2.004 

86 

3i3 

3.21 

1893.... 

51 

2.195 

42 

313 

3.65 

1894.... 

46 

2.265 

43 

334 

3.72 

1895... . 

43 

2.8;0 

67 

332 

4.14 

1896.... 

45 

3.170 

69 

309 

4.40 

1897.... 

58 

4.115 

71 

330 

4.53  . 

1898. . . . 

66 

5.200 

80 

329 

4.74 

Faisons  observer  qu'il  ne  s'agit,  ici,  que  des  Com- 
pagnies aurifères  du  Rand.  Ajoutons,  enfin,  que 
l'année  1898  a  été  particulièrement  celle  des  cleep 
levels.  En  1897,  ces  mines  ne  représentaient  que  6  0/0 
de  la  production  totale,  et  leur  teneur  s'élevait  en 
moyenne  à  39  sh.  5  d.  par  tonne  broyée.  En  1898,  leur 
contribution  au  rendement  a  été  de  20  0/0  et  leur  te- 
neur moyeane  de  45  sh.  3  d.  par  tonne  broyée.  Voici 
les  chiffres  qui  ne  comprennent  pas  la  Bonanza  : 

1897  1898 

Gompagnies   4  9 

Tonnes  broyées   327.000  1.315.000 

Valeur  de  la  production....*   645.000     2. 975.000 

Un  fait  à  constater,  c'est  que  la  teneur  moyenne  des 
deep  levels  en  1898  a  été  plus  élevée  que  celle  des  mines 
d'affleurement  depuis  plusieurs  années,  et  cette  circons- 
tance a  eu  sa  répercussion  dans  la  répartition  des  divi- 
dendes. Prés  de  750.000  liv.  st.,  soit  environ  19  1/2  0/0 
de  la  répartition  totale,  ont  été  fournies  par  les  mines 
deep  levels,  alors  que  ces  dernières  ont  participé  au 
rendement  dans  la  proportion  de  20  0/0.  Ce  résultat 
est  d'autant  plus  remarquable  que  plusieurs  de  ces 
Compagnies  ont  broyé  seulement  pendant  quelques 
mois  et  n'ont  pas  eu  le  temps  matériel  de  procéder  à 
une  répartition.  


LES  MINES  RHODÉSIENNES 

Le  rendement  total  des  mines  rhodésiennes,  pour  le 
mois  de  décembre  1898,  annoncé  par  la  Chambre  des 
Mines  de  la  Rhodésia,  s'élève  à  6.258  onces.  Il  se  dé- 
compose comme  suit  : 

 Production  

Mines  Enoctob.   En  nov.  Endéc. 


(En  onces) 

Bonsor   Rien       1.670  1.825 

DunraTCn   1.175       1.180  1.187 

Geelong   1.010        1.101  1.112 

Selukwe   1.258       1.277  1.273 


Divei's  (provenant  probable- 
ment des  tailings)   470  388  861 

3.913       5.566  6.258 


La  (lhambre  des  Mines  ne  donne  pas  d'autres  détails, 
dit  le  Standard  and  Digger's  Neios,  de  Londres,  et 
c'est  regrettable.  L'augmentation,  en  grande  partie  du 
moins,  provient  des  «  divers  »,  et  il  serait  intéressant 
de  savoir  ce  que  l'on  comprend  sous  cette  dénomi- 
nation :  c'est-à-dire  s'il  faut  entendre  l'évaluation  des 
tailings  non  encore  travaillés  ou  des  essais  auxquels 
on  a  procédt^,  ou  des  nouveaux  petits  travaux  auxquels 
on  s'est  livré. 

En  tout  cas.  le  rendement  de  décembre  de  6.258 
onces  n'a  causé  aucune  émotion  sur  le  Marché.  On 
pourrait  môme  dire  qu'il  a  quelque  peu  découragé,  car 
il  ne  sert  pas  d'indication  pour  l'avenir.  La  Bonsor  a 
bien  produit  un  peu  plus  de  100  onces  qu'en  novembre, 
mais  c'est  tout.  Et  jusqu'à  ce  que  les  Compagnies  qui 
travaillent  actuellement  aient  mis  en  place  leur  maté- 
riel à  cyanuration  qui  leur  permettra  de  traiter  les 
tailings,  ou  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  augmenté  leurs 
batteries,  ou  encore  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  atteint 
des  dépôts  plus  riches,  etc.,  on  ne  peut  raisonnable- 
ment compter  sur  une  grande  augmentation  dans  la 
production. 

Tous  les  arrangements  à  prendre  pour  en  arriver  là 
demanderont  quelque  temps,  mais  tout  se  produira 
peut-être  en  même  temps.  11  se  peut,  par  exemple,  que 
d'ici  un  mois  ou  deux,  une  amélioration  soudaine  soit 
à  signaler,  comme  il  se  peut  aussi  que  cette  amélio- 
ration n'ait  lieu  que  graduellement  et  alors,  avant 
qu'on  n'ait  à  la  constater,  il  peut  s'écouler  un  temps 
plus  ou  moins  long. 

Tout  porte  à  croire,  néanmoins,  que  le  rendement 
de  janvier  sera  plus  élevé  que  celui  de  décembre,  et  que 
le  mois  de  février,  bien  que  ne  comptant  que  28  jours, 
accusera  aussi,  sur  janvier,  une  nouvelle  augmen- 
tation. Gela  permettra  d'atteindre  le  mois  de  mars, 
époque  à  laquelle  de  nouvelles  Compagnies  peuvent 
venir  figurer  dans  la  liste  des  mines  productrices. 

Mais  comment  la  Bonsor,  avec  40  pilons,  a-t-elle  pu 
ne  broyer  que  3.300  tonnes  pendant  le  premier  mois,  et 
3.600  seulement  pendant  le  second?  C'est  ce  que  se 
demande  le  Standard  and  Digger's  News.  En  elfet,  la 
Cornet  et  la  Ginsberg,  deux  mines  transvaaliennes  qui, 
elles  aussi,  n'occupent  que  40  pilons,  ont  rarement 
broyé  moins  de  5.000  tonnes  par  mois.  Et  comment  la 
Selukioe,  la  Geelong  et  la  Dunraven,  avec  20  pilons 
chacune,  n'ont-elles  broyé  qu'une  moyenne  de  2.000 
tonnes?  A  en  juger  d'après  ce  que  l'on  sait  des  entre- 
prises du  Transvaal,  il  ne  semble  pas  qu'elles  aient 
donné  tout  ce  dont  elles  sont  réellement  capables. 

On  peut  croire  que  si  les  entreprises  de  la  Rhodésia 
ont  besoin  de  nouveaux  capitaux  pour  augmenter  leur 
puissance  de  production,  elles  les  trouveront  au  moyen 
d'obligations  remboursables,  ce  qui  vaudra  mieux  que 
de  lancer  de  nouvelles  actions  sur  le  Marché  et 
d'augmenter  ainsi  le  capital  social.  L'émission  d'obli- 
gations serait  préféralde  à  tout,  dit  noti-e  confrère, 
anglais,  parce  qu'elle  constituerait  une  charge  qui  ne 
viendrait'  que  frapper  les  bénéfices  successifs  de  la 
Société,  qu'elle  offrirait,  en  outre,  une  occasion  de 
placement  avantageux  pour  nombre  de  gens  qui  ne 
prendraient  pas  des  actions,  et,  qu'enfin,  elle  permet- 
trait aux  premiers  actionnaires  qui,  au  fond,  y  ont  un 
droit  légitime,  de  participer  à  tous  les  profits  que 
peuvent  réserver  les  Compagnies  auxquelles  ils  ont 
cru  devoir  s'intéresser  dès  le  début. 

LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Législation  minière  dans  l'Australie  Occiden- 
tale. —  Tous  ceux  qui,  à  quelque  degré  que  ce  soit, 
ont  des  intérêts  dans  la  marche  des  Gompagnies  mi- 
nières de  l'Australie  Occidentale,  dit  le  Mining  Jour- 
nal, Railioay  and  Commercial  Gazette,  de  Londres, 
applaudiront  à  l'idée  qui  a  amené  la  Chambre  des 
Mines  de  l'Australie  Occidentale  à  déléguer  une  dépu- 
tation  auprès  de  M.  E.  H.  Wittenoom,  agent  général 
de  la  colonie. 


I 
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En  la  circonstance,  cette  députation  agissait  non 
seulement  pour  le  compte  de  la  Chambre  des  Mines 
même,  mais  aussi  pour  le  compte  des  Compagnies 
minières  et  des  actionnaires  qui  ont  engagé  leurs  capi- 
taux dans  ces  entreprises.  Son  but  était  :  protester 
contre  la  loi  dernièrement  adoptée,  et  qui  force  les 
Compagnies  anglaises  ayant  leur  siège  à  Londres,  à 
tenir  dans  la  colonie  même  un  registre  sur  lequel  se- 
ront mentionnés  les  noms  des  actionnaires. 

Cette  loi  ridicule  et  inutile  n'a  soulevé  que  de  l'indi- 
gnation dans  le  Royaume-Uni,  et  on  s'accorde  à  dire 
qu'elle  revêt  un  caractère  de  méfiance  dont  peuvent 
s'offenser  et  l'industrie  minière  et  la  colonie  elle- 
même. 

A  quelle  nécessité  répond  ce  registre?  C'est  ce  qu'il 
est  difficile  de  dire,  d'autant  plus  qu'il  ne  pourra  être 
tenu  que  difficilement  à  jour.  En  tout  cas,  il  constitue 
une  nouvelle  entrave  qui  contribuera  à  empêcher  l'af- 
flux des  capitaux  dans  la  colonie  qu'on  laissera  lan- 
guir et  qui  périclitera,  alors  que  les  autres  pays  conti- 
nueront à  prospérer. 

Quel  accueil  sera,  en  définitive,  réservé  à  la  protes- 
tation de  la  Chambre  des  Mines  de  l'Australie  Occi- 
dentale ?  On  ne  sait,  et  on  ne  peut  qu'espérer,  M.  Wit- 
tenoom  ayant  promis  d'agir  pour  le  mieux  en  la 
circonstance. 

Les  Mines  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  On  ne 

sait  pas  assez,  dit  le  Mining  Journal,  Railioay  and 
Commercial  Gazette,  que  dans  le  district  de  Broken- 
Hill,  en  dehors  des  mines  d'argent  si  connues,  il  existe 
de  grandes  étendues  de  pays  hautement  minéralisées. 
On  trouve,  en  effet,  l'étain,  le  platine,  le  plomb,  l'or, 
l'argent,  le  zinc,  etc.,  mais  on  ne  les  travaille  pas  en- 
core assez,  en  raison  des  distances,  de  la  sécheresse  du 
climat  et  du  manque  d'eau.  Néanmoins,  depuis  quel- 
que temps,  plusieurs  mines  qui  avaient  été  abandon- 
nées ont  été  rouvertes.  C'est  ainsi  cfue  laLittle  Broken 
Hill  Mine  travaille  maintenant,  et  que  les  propriétaires 
ont,  récemment,  extrait  30  tonnes  de  minerai  oxydé, 
qu'ils  ont  vendu  avantageusement  à  la  Broken  Hill 
Proprietary  Company.  D'autre  part,  dans  la  Diamond 
Jubilee  Copper  Mine,  les  rainerais  obtenus  ont  donné, 
en  moyenne,  10  0/0  de  cuivre  et  environ  10  dwts  d'or 
à  la  tonne.  En  outre,  la  Silver  Peaks  Mine,  qui  est 
située  à  4  milles  au  nord  de  laBroken  Hill,  a  été  louée, 
et  les  avis  que  l'on  en  reçoit  sont  très  bons.  Enfin,  on 
a  recommencé  à  travailler  sur  les  mines  d'Allendale  et 
de  Mount  Robe  Lead,  qui  sont  à  30  milles  au  nord  de 
la  Brolien  Hill  Proprietary  Mine. 

Dans  les  champs  de  Parkes,  les  mines  d'or,  après 
avoir,  pendant  plusieurs  mois,  été  dans  une  sorte  de 
léthargie,  font  de  nouveau  parler  d'elles.  La  Bushmun's 
Hill  Company  a  obtenu  un  secours  du  Gouvernement 
qui  lui  permettra  de  creuser  un  puits,  afin  de  se  rendre 
compte  de  la  teneur  des  reefs  à  la  profondeur  de  1.500 
pieds.  A  la  Kohinoor  Mine,  le  puits  a  atteint  une  pro- 
fondeur de  460  pieds,  et  le  minerai  a  un  tel  aspect,  que 
cette  Compagnie  n'a  pas  hésité  à  acheter  encore  10  acres 
de  terrains  voisins,  situés  sur  la  ligne  du  filon.  De  1.770 
tonnes  de  minerai  extraites  de  cette  mine,  on  a  retiré 
1.300  onces  d'or  franc.  Quant  à  la  Phœnix  Mine,  dé- 
nommée anciennement  Haslehurst  Propinetary,  elle 
est  maintenant  la  propriété  de  MM.  Mackey  and  C", 
qui  s'en  occupent  activement.  Il  y  a  là  une  grande 
quantité  de  minerai  qui,  au  broyage,  donne  entre  2  et 
3  onces  à  la  tonne.  Le  dernier  broyage  a  porté  sur  140 
tonnes  qui  contenaient  315  onces  d'or  franc  et  de  riches 
concentrés. 

A  Sydney,  on  n'a  pas  été  peu  surpris,  dans  ces  der- 
niers temps,  des  nouvelles  apportées  et  qui  se  rappor- 
tent à  la  Gallymont  Mine,  près  de  Corcoar,  et  qui 
appartient  à  la  Gallymont  Gold  Fields,  de  Londres. 
Cette  entreprise  a  été  créée,  il  y  a  quelques  années,  par 
MM.  Marks  et  Eissler,  et  elle  avait,  comme  objet, 
l'exploitation  de  certains  baux  situés  dans  l'ancien 
champ  d'or  de  Galley  Swamp.  M.  Marks  en  était  le 
directeur  général  et  M.  Eissler,  l'ingénieur-directeur. 
C'est  ce  même  M.  Eissler  qui,  auparavant,  était  essayeur 


à  la  Monnaie  des  Etats-Unis,,  à  San-Francisco,  et  qui  a 
publié  un  livre  sur  la  «  Métallurgie  de  l'or  ».  M.  Eissler 
procéda  à  l'ouverture  de  la  mine  et,  avec  1.500  tonnes, 
obtint,  au  moyen  d'une  petite  batterie,  des  résultats 
très  satisfaisants.  Aussitôt,  on  mit  en  place  une  batte- 
rie de  40  pilons  ainsi  que  tout  un  matériel  qui  avait 
coûté  très  cher.  Mais  le  premier  broyage  opéré  quel- 
ques semaines  après,  avec  les  nouvelles  machines,  fut 
si  décourageant,  que  la  mine  fut  fermée  immédia- 
tement. 

M.  Marks  a  attribué  ces  mauvais  résultats  aux  ma- 
chinations de  certains  individus  qui,  pour  arriver  à 
déprécier  la  propriété  et  en  obtenir  ensuite  l'affermage 
à  bon  marché,  étaient  parvenus  à  faire  des  mélanges 
dans  le  minerai.  De  son  côté,  le  Directeur  de  la  mine, 
qui  a  démissionné  depuis,  prétend  que  ce  qui  est  arrivé 
dépend  simplement  de  la  pauvreté  du  minerai.  Quoi 
qu'il  en  soit,  chacun  se  demande  pourquoi  M.  Eissler 
a  négligé  de  procéder,  à  l'avance,  à  de  nombreux  essais. 
Mais  comme  on  a  beaucoup  de  sympathie  pour  ce  der- 
nier, on  espère  que,  désormais,  en  triant  habilement  le 
minerai  avant  de  l'envoyer  à  la  batterie,  on  obtiendra 
de  meilleurs  rendements  qui  justifieront  les  anciennes 
appréciations  de  M.  Eissler. 


Les  Mines  dans  la  Nouvelle-Zélande.  —  On  télé- 
graphie de  Wellington  que  le  Gouverneur  de  la  Colo- 
nie et  la  Comtesse  de  Ranfurly,  accompagnés  de  leur 
fils,  de  lord  Northland,  premier  ministre,  et  de  plu- 
sieurs autres  personnes,  sont  partis  visiter  le  district 
de  Reefton,  et  qu'ils  inspectent  en  ce  moment  plusieurs 
propriétés  dont  la  Progress  Mine. 


Notes  minières  d'Australie 

Mount  Magnet  Gold  Mine.  Le  broyage  do  77  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  97  onces  d'or. 

Neio  Queen.  Dépêche  du  14  janvier  :  «  Résultats  du  broyage 
pendant  la  dernière  quinzaine:  180  tonnes  broyées;  rende- 
ment, 213  onces  d'or.  » 


a  broyé,  pendant  les 
anvier,  940  tonnes  de 
de  300  onces  d'or;  20 

.  Rendement  des  cinq 
d'une  valeur  approxi- 
de  ce  rendement  :  780 
onces;  on  a,  de  plus, 
contenaient  314  onces 


Westralia  and  East  Extension.  On 
quatre  semaines  qui  ont  pris  fin  le  14  j 
minerai  qiù  ont  produit  un  rendement 
pilons  ont  travaillé  pendant  274  heures. 

Wentworth  Gold  Fields  Proprietary 
dernières  semaines  :  1.123  onces  d'or, 
mative  de  4.210  liv.  st.;  décomposition 
tonnes  de  minerai  broyé  ont  donné  809 
traité  2  tonnes  de  minerai  spécial  qui 
d'or. 

Komata  Reefs.  Dépêche  du  16  janvier.  «  Le  lavage  de  280 
tonnes  a  produit  une  valeur  de  1.100  liv.  st.  Les  dépenses 
totales  du  mois  atteignent  environ  750  hvres  st.  Les  fêtes  de 
Noël  ont  interrompu  la  marche  du  moulin  ainsi  que  les  tra- 
vaux dans  la  mine.  » 

Victoria  Gold  Mining  Association.  Le  broyage  de  380 
tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  523  onces  d  or. 

Victory  [Charters  Towers).  Une  dépêche  annonce  la  àécon- 
verte,  au  niveau  de  ><G0  pieds,  d'un  nouveau  filon  d'un  pied 
de  large  et  qui  accuse  une  teneur  moyenne. 

Sons  of  Gwalia  Mines.  Une  dépêche  de  la  mine  donne  les 
détails  suivants  sur  les  opérations  eflfectuées  pendant  le  mois 
de  novembre  :  «  Le  broyage  de  1.350  tonnes  de  minerai  a  pro- 
duit un  rendement  de  1.370  onces  d'or.  Les  bénéfices  sont 
évalués  à  3.600  liv.  st.,  et  la  teneur  des  résidus  à  5  dwts  par 
tonne.  » 

North  Boulder  Mine.  Le  broyage  de  627  tonnes  de  minerai 
a  produit  un  rendement  de  14.505  onces  d'or,  non  compris  les 
résidus. 

Bavley's  United  Mine.  On  annonce  de  Goolgardie  l'envoi, 
par  le  paquebot  Orotava,  parti  d'Albany  le  15  courant,  de 
820  onces  d'or,  d'une  valeur  de  2.813  liv.  st. 

Great  Boulder  Proprietary  Mine.  Pendant  la  quinzaine 
qui  a  pris  fin  le  16  janvier,  la  batterie  de  la  Great  Boulder 
Mine  a  broyé  1.830  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un 
rendement  de  3.228  onces.  La  Great  Boulder  n«  1  a  donné, 
pour  290  tonnes,  408  onces.  Soit,  au  total,  2.110  tonnes  pour 
3.636  onces  d'or. 

Associated  Gold  Mines  of  Western  Australia.  Dépêche- 
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du  10  ianvier  :  «  Il  a  été  broyé  2.250  tonnes  de  minerai  qui 
ont  donné  2.000  onces  d'or.  Les  travaux  ont  cto  interrompus 
par  les  jours  de  fête.  Il  a  été  expédie  3.000  tonnes  qui 
contenaient  lO.OCO  onces  d'or.  » 

Brilliant  and  Saint-George  United.  Dépêche  de  Charters 
Towers,  du  IG  janvier.  «  Nous  avons  broyé,  pendant  six 
semaines.  3.486  tonnes  de  quartz,  qui  ont  produit  5.259  onces 
d'or  d'une  valeur  approximative  de  18.150  liv.  st.  Un  a 
déclaré  un  dividende  de  1  shilling  qui  a  été  mis  en  paiement 
le  23  janvier.  » 

Hannan's  Brownhill.  Pendant  le  mois  de  décembre,  il  a 
été  traité  3.060  tonnes  qui  ont  produit  7.100  onces  d  or. 
Dépenses  du  mois,  y  compris  celles  sur  le  compte  capital, 
9  000  liv.  st.  Recettes  du  mois,  environ  28.000  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


Les  Anglais  au  Transvaal.  —  A  cause  des  fêtes  de 
Noël,  les  journaux  du  Transvaal,  reçus  cette  semaine, 
sont  assez  dépourvus  d'intérêt.  Ils  constatent,  cepen- 
dant, que  ces  fêtes  ont  été  l'occasion  d'une  manifesta- 
tion des  sujets  anglais  qui  ont  décidé  d'envoyer  une 
pétition  à  Sa  Majasté  pour  lui  exposer  qu'ils  se  trou- 
vent sans  défense  et  la  prier  de  donner  des  ordres  pour 
se  voir  soutenus.  Cette  manifestation  a  été  provoquée 
par  le  meurtre  d'un  Anglais  par  un  policeman  trans- 
vaalien.  La  démonstration  qui  s'est  produite  paraît 
avoir  été  hors  de  proportion  avec  le  fait  qui  l'a  pro- 
voquée. 


que  ces  agents  soient  de  bonne  foi  et  que  la  main- 
d'œuvre  ainsi  recrutée  ne  serve  qu'à  la  Compagnie. 

Elle  demande  encore  que  le  Gouvernement  étudie  le 
plus  tôt  possible  la  question  de  l'enregistrement  des 
indigènes.  ,    ^  ,  , 

De  plus,  elle  demande  que  le  Gouvernement  aban- 
donne le  bénéfice  fait  sur  la  vente  des  explosifs  et  livre 
ces  derniers  aux  mines  à  prix  coûtant;  enfinque  le 
coût  des  chemins  de  fer  pour  le  transport  des  charbons 
soit  réduit  à  10  0/0.   

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
i'or  de  la  semaine,  du  24  au  31  décembre  : 

Banques  Onces  Va^ur 

Liv.  st. 

National  Bank   32  908  11  117.900 

Standard  Bank   ^H)^^ 

Natal  Bank    «-545  ..  35.060 

A.  B.  Corporation  Bank   ;,A       II  \in 

Robinson  Bank   5.785  70  22.100 

Total   82.565  43  298.786 


L'Avenir  minier  du  Mashonaland.  —  Le  Rhode- 
sian  Times  analyse  ainsi  une  conférence  faite  sur  ce 
sujet  à  l'Exposition  de  Grahamstown,  par  M.  C.  1. 
Roberts,  l'une  des  principales  autorités  minières  du 
Mashonaland.  .  ,       ,    ,  , 

Une  inspection  de  33.504  claim-S  jalonnes  dans  1  est 
de  la  Rhodesia  a  permis  à  M.  Roberts  de  se  faire  une 
opinion  sur  la  valeur  moyenne  de  ces  claims.  «  20  0/0 
de  ces  claims,  dit-il,  peuvent  être  considérés  comme 
incontestablement  bons  et  pouvant  fournir  des  exploi- 
tations excellentes.  Cela  donnerait  une  étendue  latérale 
de  190  milles.  Etant  donné  la  loi  minière  de  la  Rhode- 
sia qui  donne  des  droits  sur  la  profondeur,  cela  indi- 
querait une  propriété  bien  plus  importante  que  pour 
une  chaîne  de  claims  pareille  dans  If  Transvaal. 

«  Le  reef  peut  être  considéré  comme  ayant  une 
moyenne  de  deux  pieds  d'épaisseur  et  pour  le  travail- 
ler sur  une  profondeur  de  100  pieds  par  an,  il  faudrait 
9.000  pilons.  Cela  nécessiterait  une  dépense  de  30  a  40 
millions  de  livres  sterling.  » 

M  Roberts,  se  basant  sur  les  résultats  de  son  inspec- 
tion sur  62  milles  latéraux  de  reef,  prend  la  valeur 
moyenne  du  minerai  à  1  once  par  tonne.  Il  y  a  toute 
raison  de  croire  qu'en  dehors  de  l'étendue  jalonnée,  il 
y  a  une  importante  étendue  aurifère. 

Les  conditions  affectant  l'industrie  minière  :  main- 
d'œuvre,  alimentation,  chemins  de  fer,  questions  ad- 
ministratives, ont  été  également  traitées  par  M.  Roberts, 
et  la  conclusion  est  que,  pendant  plusieurs  années,  il 
sera  impossible,  sauf  des  cas  exceptionnels,  d  exploiter 
les  mines  de  la  Rhodesia  au-dessus  d'un  rendement 
de  8  à  10  dwts. 

Le  Commerce  du  Charbon  à  Natal.  —  Le  rapport 
de  la  Commission  sur  le  commerce  du  charbon,  dit  le 
Star,  quoique  n'étant  pas  encore  publié,  est  assez  connu 
pour  qu'on  puisse  l'indiquer. 

Il  est  très  favorable  à  cette  industrie  et  si  les  recom- 
mandations de  la  Commission  sont  suivies  d'effet,  ce 
sera  pour  le  plus  grand  bénéfice  du  développement  des 
mines  de  charbon. 

La  Commission  demande  que  tous  les  accaparements 
indépendants  de  main-d'œuvre  soient  interdits  et  punis  ; 
que  les  licences  données  par  le  Gouvernement  aux  Com- 
pagnies les  autorisent  à  employer  leurs  propres  agents 
pour  le  recrutement  de  la  main-d'œuvre,  à  condition 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  Sud- Africaines.  —  Le  Financial  Times 
publie  sur  les  Compagnies  minières  du  sud  de  l'Afrique 
une  étude  d'ensemble  intéressante. 

11  fait  remarquer, notamment,  que  l'annonce  del  émis- 
sion de  625.000  nouvelles  actions  de  la  C hartered  a  enrayé 
latendance  qui  commençait  à  se  manifester  sur  les  mines 
de  la  Rhodésia.  Notre  confrère  anglais  s'en  étonne,  et 
il  fait  remarquer:  lo  Que  les  nouvelles  actions  ont  été 
offertes  aux  actionnaires  à  15  shillings  au-dessous  des 
cours  du  Marché  ;  2"  que  la  nouvelle  émission  a  été  faite 
en  vue  de  soutenir  les  Compagnies  minières  rhodé- 
siennes  qui  ont  besoin  de  capitaux  pour  leur  exploi- 
tation. Aussi  dit-il  que  si,  avant  cette  émission,^  les 
mines  rhodésiennes  offraient  un  certain  attrait  à  la 
spéculation,  cet  attrait  est  devenu  beaucoup  plus  fort 
maintenant.  Malheureusement,  jusqu'à  présent,  les 
renseignements  manquent  un  peu  sur  ces  entreprises. 
Néanmoins,  dès  que  l'on  saura  que  certaines  d'entre- 
elles  ont  reçu  un  appui,  appui  qui  témoignera  de  la 
valeur  même  des  propriétés  qu'elles  détiennent,  on  ne 
peut  sur  le  Marché  même,  manquer  de  relater  l'événe- 
ment. Il  est  certain  que  ce  qui  gêne  en  ce  moment  les 
entreprises  de  la  Rhodésia,  c'est  leur  capital  qui  est  un 
peu  lourd,  et  il  ne  leur  suffira  pas  de  posséder  quelques 
pilons  de  plus  pour,  d'ici  un  certain  temps  au  moins, 
obtenir  des  résultats  satisfaisants.  Aussi  est-on  en  droit 
de  croire  que  l'on  va  se  montrer,  momentanément,  un  peu 
circonspect  au  sujet  de  ces  Compagnies.  On  procédera 
vraisemblablement  à  des  éliminations  ;  on  assistera  a 
des  fusions  de  Sociétés  ;  mais  ceux  qui  achètent  en  ce 
moment  des  actions  de  mines  rhodésiennes  peuvent, 
en  prenant  ces  observations  en  considération,  espérer, 
après  quelques  mois  d'attente,  recueillir  des  profits 
très  appréciables.  .  . 

En  ce  qui  a  trait  aux  autres  Compagnies  minières 
sud-africaines,  le  Financial  Times,  après  en  avoir 
examiné  un  certain  nombre,  dit  que,  lorsque  le  rende- 
ment d'une  action  d'une  Entreprise  du  Witwatersrand 
s'élève  à  12  0/0  ou  plus,  on  peut  entrevoir,  dans  un 
avenir  plus  ou  moins  prochain,  des  bénéfices  appré- 
ciables, pourvu  que  la  durée  de  lamine  soit  évaluée  au 
moins  à  dix  ans.  

Les  Nouvelles  Compagnies   sud-africaines.  — 

Cette  gigantesque  entreprise,  dit  le  Standard  and 
Diagers  News  de  Londres,  qui  se  dénomme  la  Rand 
Victoria  Mines,  qui  est  située  immédiatement  au  sud 
de  la  Simmer  and  Jack  et  qui  est  contrôlée  par  la 
Consolidated  Goldfields,  est  sur  le  point  de  lancer  une 
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Compagnie  filiale  et  de  disposer  de  certaines  parties  de 
ses  propiiétés  en  faA^eur  de  la  South  Geldenhuis  Deep 
et  de  la  South  Rose  Deep. 

La  Rand  Victoria,  ajoute  notre  confrère,  a  un  capi- 
tal de  750.000  liv.  st.  Sur  ce  montant,  429.261  actions 
de  une  livre  sterling  ont  été  attribuées  aux  vendeurs, 
et  200.739  actions  ont  été  souscrites  à  2  liv.  st.  pour 
servir  au  capital  d'exploitation.  La  superficie  de  ses 
propriétés  dans  le  Rand  dépasse  900  claims,  et  il  y  a 
là  un  bloc  de  terrains  aurifères  d'une  incontestable 
valeur. 

A  l'heure  actuelle,  la  Compagnie  se  propose  de 
créer  une  nouvelle  Compagnie  qui  prendra  le  nom  de 
Rand  Victoria  Eaxt,  au  capital  de  500.000  liv.  st.,  qui 
aura  pour  objet  d'acquérir  de  la  Compagnie  mère  272 
claims  et  de  se  rendre  possesseur  aussi  du  mynpacht 
George  Meyer  qui  est  voisin.  Le  capital  d'exploitation 
de  la  nouvelle  Société  sera  de  100.000  actions  dont  la 
souscription  à  2  liv.  st.  a  déjà  été  garantie.  D'autre 
part,  la  Rand  Victoria  Mines  a  l'intention  de  rétrocé- 
der 44.8  claims  à  la  South  Geldenhuis  Deep,  moyen- 
nant remise  de  45.000  actions,  et  d'échanger  avec  la 
South  Rose  Deep  16.8  autres  claims  contre  15.8  claims 
appartenant  à  cette  dernière  Compagnie,  qui  payerait  à 
la  Rand  Victoria  une  différence  en  espèces  s'élevant  à 
2.500  liv.  st.  par  claim. 

Il  resterait  encore  à  la  Rand  Victoria  Mines  400 
claims.  Elle  dt^tiendrait  en  outre,  en  caisse,  400.000 
livres  sterling,  et  posséderait  45.000  actions  South 
Geldenhuis  Deep,  et  142.000  actions  ds  la  nouvelle 
Compagnie,  la  Rand  Victoria  East,  ce  qui  veut  dire 
qu'elle  se  trouverait  à  la  tête  d'un  montant  total  de 
1.000.000  de  livres  sterling  environ. 


Les  Mines  d'or  de  la  Rhodesia.  —  Le  rendement 
des  mines  d'or  de  la  Rhodesia  pour  novembre,  que 
l'on  connaissait  déjà  en  bloc,  s'établit  ainsi,  d'après  le 
South  Africa,  de  Londres  : 

Valeur 

Pilons  Jours  Renclement   de  la 
Tonnes     en        de  en  pro- 

Compagnies      broyées  travail  travail     onces  duction 

(2.000  liv. 
à  la  tonne) 
Dist.  de  Gwanda  : 
Geelong  M.  (\y . . . .  2.148 

Dist.  de  Selukwe  : 
Selukwe(joldM.Gy  1.865 
Dunrav.GoldM.Cy  1.920 
Bonsor  Gold  M.  Gy  3..S00 


Onc.  d\vt. 

Liv.  st. 

20 

26.87 

1.101  0 

4.129 

20 

28.85 

1.277  12 

4.629 

20 

27.50 

1.179  13 

4.33S 

40 

25.87 

1.670  18 

6.137 

)> 

» 

5.229  3 

19.228 

Total  pour  le  Ma- 
tabeleland   9.233 

Il  faut  ajouter,  aux  chiffres  ci-dessus,  la  production 
de  la  Premier  Tati  Monarch  Reef  ,  qui  a  traité  à  la 
cyanuration  1.G80  tonnes  qui  ont  donné  337  onces 
10  dwts,  d'une  valeur  de  900  liv.  st.  Par  suite,  la  pro- 
duction totale  de  novembre  s'est  élevée  à  5.566  onces 
13  dwts,  d'une  valeur  de  20.128  liv.  st. 

Rappelons  que  la  production  totale  d'octobre  s'éta- 
blissait à  3.913  onces,  et  celle  de  septembre  à  2.346 
onces  10  dwts. 

Ajoutons  que,  d'après  les  dépêches  reçues  de  Bu- 
lawayo,  le  rendement  total  de  décembre  a  atteint 
6.258  onces. 

Le  Marché  des  Diamants.  —  Le  South  Africa,  de 
Londrps,  dit  qu'un  des  résultats  les  plus  remarquables 
de  la  guerre  hispano-américaine  a  été  une  augmenta- 
tion considérable  des  demandes  de  diamants.  La  joie 
patriotique  éprouvée  par  les  Américains  s'est  traduite 
de  différentes  façons,  mais  surtout  par  le  désir  des 
femmes  de  se  parer  davantage  encore  de  pierres  pré- 
cieuses. Leur  patriotisme  ressort  des  rubis,  des  dia- 
mants dont  elles  ornent  leurs  têtes  de  toutes  façons. 
Et,  au  cours  de  ces  dernières  semaines,  elles  en  ont 
tellement  acheté,  que  les  prix  ont  augmenté  d'envi- 
ron 20  0/0. 

Cette  circonstance  a  amené  la  Compagnie  DeBeers 


à  élever  forcément  ses  prix  de  vente  au  Syndicat  qui, 
vraisemblablement,  aura  à  paj'er  15  et  même  peut- 
être  20  0/0  plus  cher  qu'auparavant.  Et  comme  les 
stocks  que  détiennent  en  mains  la  De  Beers  et  le 
Syndicat  sont  des  plus  réduits,  le  prix  des  diamants 
doit  s'élever  d'ici  peu  de  temps.  Il  faut  aussi  prendre 
en  considération  que  toute  la  production  du  premier 
trimestre  de  l'année  en  cours  a  été  déjà  vendue  dans 
les  conditions  qui  viennent  d'être  dites,  et  il  esta 
croire  que  le  Syndicat  devra  encore  payer  des  prix 
plus  élevés.  Vraisemblablement,  on  sera'fixé  sous  peu 
à  ce  sujet.  En  attendant,  il  n'apparait  pas  que  les  de- 
man  les  dussent  diminuer  pour  le  moment.  Il  faudrait, 
au  contraire,  croire  qu'elles  augmenteront  encore.  Quant 
à  la  concurrence,  la  De  Beers  ne  doit  pas  la  craindre. 
Les  besoins  de  diamants  font  si  grands  dans  le  monde, 
qu'ils  suffiraient  pour  absorber  la  production  d'une 
autre  De  Beers  si  on  la  découvre  aux  environs  de  Pre- 
toria, comme  on  a  semblé  le  laisser  entrevoir. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Slîiies  de  la  Guyane  anglaise.  —  Le  steamer  de 
la  marine  royale  Esk  a  appareillé  à  Georgetown  le  22  dé- 
cembre, prenant  un  montant  d'or  de  15?i.t;60  doll.  46.  Voici 
les  rendements  d'or  relevés  par  le  Ministère  des  Mines  ]iour 
les  semaines  qui  ont  pris  tin  aux  dates  ci-dessous  : 


Districts 

17  décembre 

24  décembre 

Onc. 

dwts  gr. 

Onc. 

dwts  gr. 

238 

15 

19 

416 

14 

16 

499 

6 

11 

830 

18 

15 

Guyuni  

1.604 

11 

19 

1.2.')6 

2 

0 

451 

18 

16 

1.177 

16 

21 

GroeteGreek.. . . . 

17 

10 

5 

59 

10 

5 

18 

6 

4 

Potaro  

751 

4 

0 

1.544 

10 

18 

622 

1 

13 

464 

18 

G 

Total... 

4.203 

14 

15 

5.733 

1 

3 

Les  exportations  d'or,  du  1"  janvier  au  31  décembre  1898, 
se  sont  élevées  à  111.852  onces  5  dwts  17  gr.,  d'une  valeur 
de  1.959.800  doll.,  contre  122.702  onces  3  dwts  14  gr.,  d'une 
valeur  de  2.156.255  doll.  en  1897;  soit  une  diminution,  pour 
1898,  de  10.849  onces  17  dwts  21  gr.,  ou  196.455  dollars. 

Voici  comment  s'établissent  les  rendements  pour  1897 
et  1898  : 

Mois  1897 


.Janvier  

Février   7.080 

Mars    10.622 

Avril   10.461 

Mai   11.942 

Juin   10.291 

Juillet   11.902 

Août   9.392 

Septembre   11.599 

Octobre   9.462 

Novembre   10.419 

Décembre   14.545 


Onc.  dwts  gr. 
5.023 


1898 
Onc.  dwts  gr. 


122.744  13 


Diminution. 


17 

15 

5.895 

18 

8 

14 

16 

6.236 

14 

20 

5 

20 

9.350 

7 

22 

7 

1 

8.777 

13 

21 

8 

0 

11.113 

14 

8 

5 

5 

8.789 

6 

2 

2 

0 

9.789 

7 

21 

14 

17 

9.841 

3 

22 

10 

20 

9.357 

15 

10 

11 

12 

11.. -^,28 

9 

10 

17 

8 

8.647 

4 

0 

18 

11 

13.627 

17 

12 

13 

5 

113.070 

13 

12 

» 

9.673 

19 

17 

Pour  les  divers  districts,  les  rendements,  en  1898,  s'élèvent 
aux  chiftres  suivants  : 


Districts 

Potaro  

Guyuni  

Essequebo  

Barima  

Puruni  

Barama  

Mazaruni  

Groete  Greek  

Demcrara  

Total.... 


Onc.  dwtsgr. 


30.844 

6 

0 

24.187 

7 

16 

22.853 

18 

0 

14.683 

5 

3 

9.466 

16 

6 

6.716 

12 

5 

2.762 

12 

21 

1 . 495 

12 

17 

60 

2 

16 

113.070   13  12 
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Les  Mines  d'or  de  la  Colombie  BrltJinnîqne.  —  L  as- 
semblée législative  de  la  Colombie  Britannique  a  vote  le  18 
courant,  en  troisième  lecture,  une  loi  d'après  laquelle  les 
étrangers  ne  peuvent  acquérir  aucun  droit  sur  les  mines  de 
la  Colombie.  Par  suite,  une  grande  consternation  règne  a 
Seattle  et  dans  les  villes  voisines  américaines.  De  nom- 
breuses pétitions  sont  envoyées  à  Washington,  demandant 
que  les  Anglais,  dans  les  mines  américaines,  obtiennent  des 
privilèges  équivalents  à  ceux  dont  jouissent  les  Américains 
au  Canada.   


L'Or  dans  la  Sibérie  Occidentale.  —  On  annonce  que 
dans  la  Sibérie  Occidentale,  l'industrie  de  l'or,  à  laquelle  on 
s'était  livrée  dès  18^9,  et  qui,  pendant  de  nombreuses  années, 
avait  été  tr^s  lucrative,  que  l'industrie  de  l'or,  disons-nous, 
ne  compte  plus.  Les  riches  dépôts  sont  épuisés  et  en  dépit 
des  soins  que  l'on  apporte,  leurs  rendements  sont,  mainte- 
nant, insignitiants.  Aussi  les  propriétaires  de  mines  ont-ils 
abandonné  tous  travaux.  Leur  place  a  été  prise  par  des 
petits  entrepreneurs  qui  trouvent  que,  pour  eus,  1  industrie 
de  l'or  leur  procure  encore  le  moyen  de  doubler  les  gages 
qu'ils  payent  à  leurs  ouvriers. 


Les  Cbanips  d'or  dn  Klondyke.  —  On  télégraphie  de 
New-York,  le  21  janvier,  que  les  avis  reçus  de  Dawson,  et 
datés  du  2i  décembre,  représentent  la  situation  de  cette 
ville  comme  déplorable.  Les  malades  sont  en  grand  nomlire, 
et  les  six  hôpitaux  sont  remplis.  La  misère  est  très  grande. 
La  police  montée  a  déiieiisé  trente  mille  dollars  en  secours 
aux  indigents  et  à  ceux  qui  souffrent. 

On  a  signalé  de  nouvelles  découvertes  de  champs  d  or, 
mais  les  chercheurs  d'or  n'ont  éprouvé  que  du  désappoin- 
tement. . 

Un  télégramme  de  San  Francisco  mentionne  que  1  on  vient 
de  recevoir  avis,  du  Klondvke,  que  le  White  Pass  and  Yukon 
Kaihvay  vient  de  terminer  la  ligne  qui  va  de  Skagway  au 
sommet  de  la  White  Pass.  La  Compagnie  s'occupe  active- 
ment de  pousser  la  voie  jusqu'à  Fort  Selkirk,  situe  à  une 
distance  de  aSO  milles  de  Skagway.  _ 

Contrairement  à  ce  que  l'on  pouvait  espérer,  le  Gouverne- 
ment ne  paraît  pas  disposé  à  réduire  l'impôt  d'or  dans  le 
Yukon.  Il  restera  donc  fixé  comme  antérieurement,  à  10  0/0 
sur  la  production  brute.  Toutefois,  le  montant  exempt  d'im- 
pôt sera  porté  à5.(;00  dollars  par  claim  et  par  an. 


Robinson  Gold  et  Robînson  Central  Deep.  —  Une 

assemblée  générale  extraordinaire  de  la  Robinson  Gold  Mi- 
ning Company  a  confirmé  une  convention  provisoire  conclue 
avec  la  Robinson  Central  Deep,  pour  la  cessii^n  à  cette  der- 
nière de  6  1/5  claims  situés  à  l  extrémité  de  la  propriété  de 
la  Robinson,  en  échange  de  4.5.089  actions  de  1  liv.  st.,  entiè- 
rement libi'rées  de  la  Robinson  Central  Deep  ;  avec  le  droit 
de  souscrire  à  raison  de  2  liv.  st.  par  action,  pour  1.5.090 
actions  nouvelles  pour  la  création  d'un  fonds  de  roulement. 
La  Robinson  Central  Deep  sera  composée  d'un  block  de 
15.58  claims,  plus  de  15.93  claims  provenant  de  la  Croirn 
Deep,  7.92  claims  de  la  Rand  Mines  et  6.198  claims  de  la 
Robinson  ;  so\t  iâ.CA  claims  au  total.  La  Compagnie  dispo- 
sera d'un  capital  de  400.000  liv.  st.,  dont  200.000  liv.  st.  cons- 
titueront le  fonds  de  roulement.  Le  fonçage  des  puits  a 
commencé  en  octobre  :  on  a  atteint  la  profondeur  de  112  pieds. 
On  compte  atteindre  le  reef,  à  la  profondeur  de  1.560  pieds, 
dans  le  premier  trimestre  de  1900. 


Sininier  and  Jack  Proprletarj- .  —  Une  assemblée  gé 
nérale  extraordinaire  de  i^Simmer  and  Jack  Proprietary  a 
eu  lieu  le  28  décembre  pour  modifier  la  date  de  l'expiration 
de  l'année  financière  et  la  reporter  du  31  décembre  au  30  juin. 
L(^  président,  M.  Birkenruth,  a  expliqué  qu'un  dividende 
pour  l'année  échéant  le  31  décembre  ne  représenterait  pas 
absolument  la  distribution  des  bénéfices  pour  une  année  en- 
tière d'exploitation.  Il  a,  en  outre,  déclaré,  relativement  aux 
opérations  du  dernier  trimestre,  que  l'on  a  broyé  avec  275 
pilons  et  qu'il  a  été  décidé  d'augmenter  la  batterie  de  40  pi- 
lons. Les  bénéfices  du  trimestre  atteindront  environ  93.000 
livres  sterling.  La  moyenne  des  frais  est  de  19  sh.  7.7  d.  La 
proposition  a  été  adoptée. 


Meyer  and  Charlton  Gold.  —  L'assemblée  annuelle  des 
actionnaires  de  cette  Société  aura  lieu  le  28  février,  à  Johan- 
nesburg. Un  dividende  de  35  0/0  (8  fr.  75  par  action)  a  été 
déclaré  pour  la  période  de  six  mois  finissant  au  31  décembre 
1898.  Les  actionnaires  enregistrés  recevront  leurs  chè(jues  de 
dividendes  vers  la  fin  de  ce  mois.  Les  propriétaires  d'actions 
au  porteur  recevront  paiement  du  dividende  en  échange  du 


coupon  n"  5  après  le  l"  février  prochain,  soit  aux  bureaux  de 
la  Compagnie,  à  Londres,  soit  à  l'agence  de  Berlin,  soit  au 
siège  social,  à  Johannesburg. 


Mejer  and  Charlton  Gold  Mining;  Compagnie,  Limi- 
ted. Avis  est  donné  aux  actionnaires  de  cette  ('compagnie 
que  l'assemblée  générale  aura  lieu  à  Johannesburg,  le  28  lé- 
vrier 1899.  .      ,         ,  . 

Les  détenteurs  d'actions  au  porteur  désirant  prendre  part 
au  vote,  devront  déposer  leurs  titres  soit  au  siège  social, 
à  Johannesburg,  ou  à  Londres,  20,  Bishopsgatc;  Street,  Wi- 
thin  E.  G.  ;  à  Berlin,  9,  Behrenstrasse,  W,  ou  à  Pans,  11,  rue 
Laffitte,  au  moins  30  jours  avant  la  date  de  l'assemblée.  _  _ 

Un  dividende  de  30  0/0  (soit  7  shillings  par  action)  a  ete 
déclaré,  pour  les  six  mois,  au  31  décembre  1898. 

Les  détenteurs  d'actions  au  porteur  recevront  paiement  de 
ce  dividende  sur  présentation  du  coupon  u°  5,  aux  adresses 
mentionnées  ci-dessus,  à  partir  du  1"  février. 


Barnato  Consolidated  Mines.  —  Cette  Compagnie,  que 
la  hausse  de  ces  derniers  temps  ne  semble  pas  avoir  touchée, 
est  au  capital  nominal  de  1.102.500  livres  sterling. 

Le  portefeuille  de  la  Compagnie  se  compose  de  300.000  Fer- 
reira  Deep  qui,  au  cours  actuel,  représente  2.(  00.000  de  hv. 
sterling;  36.000  Jumpers  Deep  dont  on  pourrait  disposer  pour 
18  »  OOu  liv.  st.  et  tout  le  capital  actions  de  la  Chimes  Mines 
Limited.  Cette  Compagnie  possède  510  claims  traversés  par 
le  filon  de  la  Modderfontcin  et  qui,  évalues  à  1.300  liv.  st. 
par  claim,  donnent  une  valeur  totale  de  650.000  liv.  st.  Ces 
trois  montants  forment  à  eux  seuls  au  bilan,  un  total  de 
2.780.000  liv.  st.    .  ,         ,  • 

La  Compagnie  possède  encore  sur  le  Eand  1.534  claims: 
1.600  acres  de  terrain  sur  la  ferme  Witkop,  dans  le  district 
de  Poichefstroom  ;  6. 025  actions  du  Delagoa  Bay  Land  syn- 
dicale; 67.337  actions  de  Lyndum  Gold  Mine  et  l-,5.000  ac- 
tions de  la  Rand  Central  Gold  Mines. 


km  HeMomaiaire  t  MarcM  ies  lises  â'Oi 

DE  l^ONURES 


Londres,  le  26  janvier  1899 

Le  marché  n'a  pas  cessé  de  montrer  des  tendances 
très  favorables  et  la  hausse  n'a  pas  suhi  le  moindre 
arrêt.  Le  mouvement  eût  même  été  plus  important 
encore  s'il  n'avait  fallu  absorber  les  réalisations  des 
bénéfices  de  certains  acheteurs  parisiens. 

La  liquidation  s'est  faite  avec  des  reports  un  peu 
plus  chers;  mais  cette  circonstance  n'a  nullement  im- 
pressionné le  public. 

La  majorité  des  mines  a  pavé  8  à  10  0/0  :  Easl  Rand 
et  Randfontein,  12  0/0;  GoM/lelds,  1.')  0/0,  puis  9  cà 
10  0/0;  Rand  Mines,  9  à  11  0/0  ;  De  Jicers,  1  sh.  6  peace 
à  2  sh.  0  pence;  Charlered,  13  0/0,  puis  4  et  6  pence  ; 
Deep  Levels,  10  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  et  d  Exploration.  —  La 
Charlered  passe  de  3  i/8  à  3  21/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  1/2  au  lieu 
de  6 7/16. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  1  7/8. 

***  District  du  "Wit-watersrand.  —  h'East  Ranà 
est  à  7  1/2.  au  lieu  de  7  3/16.  L'AngreZo  se  retrouve 
à  8  ./.  ;  la  New  Cornet  à  3  .V8. 

La  City  and  Suburban  est  à  6  1/2,  au  lieu  de  5  13/16. 
L'assemblée  générale  de  cette  Compagnie  aura  lieu  le 
14  février. 

La  New  Heriot  reste  à  7  7/8.  L'assemblée  générale  de- 
cette  Compagnie  est  convoquée  pour  le  15  février,  à 
Pietermaritzburg. 

La  Modderfontein  passe  de  7  5/8  à  9  1/8.  On  an- 
nonce que  la  batterie  de  60  pilons  est  de  nouveau  en. 
activité. 

La  Henry  Nourse  reste  à  9  1/2;  la  Langlaagie  ài 
4  1/16;  la  Jumpers  à  6  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  passe  de  5  3/8  à  6  ./••  La.  7«- 
bilee  reste  à  6  ./..  L'assemblée  générale  de  cette  Com- 
pagnie aura  lieu  à  Maritzburg,  le  31  courant. 

La  Worcester  se  ti  nt  à  2  7/8;  la  Croicn  Reef,  k. 
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14  5/8  ;  la  Wemmer  à  12  5/8;  la  Geldenhuis  Estate  à 
8  .  / .  ;  la  Randfoniein  passe  de  2  3/8  à  2  7/8.  On  an- 
nonce que  cette  Compagnie  vient  de  recouper  deux 
filons  nouveaux,  mais  on  attend  des  détails  sur  l'im- 
portance de  cette  découverte. 

La  Robinson  est  à  10  1/8  au  lieu  de  9  3/8.  La  Vil- 
lage Main  Reef  se  retrouve  à  8  3/4. 

La  New  Primrose  se  tient  à  5  7/16. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  3/8  à  11  1/2. 

La  Rand  Mines  est  à  38  3/8,  au  lieu  de  36  5/8. 

La  Rose  Deep  reste  à  9  3/4.  Les  bénéfices  de  décembre 
ont  été  en  augmentation  de  6.700  liv.  st. 

La  Glen  Deep  est  à  4  7/8.  Le  bénéfice  de  décembre 
est  en  augmentation  de  2.000  liv.  st. 

La  Robinson  Deep  se  retrouve  à  13  1/4;  la  Nourse 
Deep,  à  6  1/2. 

La  Rand  Victoria  est  à  2  15/16.  La  propriété  de  cette 
Compagnie  vient  d'être  l'objet  de  transactions  avanta- 
geuses. 

La  Robinson  Central  Deep  se  traite  à  3  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  8/9. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  1  13/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  2  ./.  après  2  13/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  9/16  au  lieu  de  1  11/16.  La  force  de  broyage,  qui  est 
de  80  pilons,  va  être  portée  à  120. 


Londres,  26  janvier,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
■  Après  la  clôture,  le  marché  reste  irrégulier. 


EevHe  HeMomaSaire  t  Marclié  Jes  Mines  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  26  janvier  1899. 

La  lourdeur  relative  qui  s'était  produite  il  y  a  huit 
jours  au  dernier  moment,  a  fait  place  à  un  nouvel  et 
important  mouvement  en  avant,  mouvement  que  quel- 
ques-uns ont  trouvé  un  peu  rapide.  C'est  pourquoi 
nous  avons  eu,  au  cours  de  la  semaine  qui  prend  fin,  à 
enregistrer  nombre  de  réalisations,  mais  ces  réalisa- 
tions ont  été  absorbées  facilement.  Londres  a  pris  ce 
qui  se  présentait  et,  d'un  autre  côté,  on  a  constaté 
qu'il  se  formait,  ici,  une  nouvelle  couche  d'acheteurs. 

La  Chartered  s'inscrit  en  hausse  à  94  fr.  75,  après 
même  98  fr.  On  a  dit  que  M.  Cecil  Rhodes  avait  réa- 
lisé l'objectif  de  son  voyage  à  Londres,  qui  consiste  à 
assurer  les  fonds  nécessaires  à  la  jonction  delà  ligne 
du  Soudan  au  Cap.  D'autre  part,  l'émission  des  625.000 
actions  nouvelles  a  été  amplement  couverte.  Gelden- 
huis Estate,  195  fr.  50,  contre  200  fr. 

La.  Langlaagte  Estate,  que  nous  laissions  à  98  fr., 
clôture  à  99  fr.  50.  Consolidated  Goldfields,  de  nou- 
veau très  animée  et  très  ferme.  On  la  retrouve  à 
191  fr.  50,  en  plus-value,  pour  la  semaine,  de  26  fr.  50  ; 
East  Rand,  191  fr.,  gagnant  8  fr.  50.  La  mise  en  valeur 
des  deep  levels  de  cette  Compagnie  est  à  l'étude.  Il 
serait,  dit-on,  question  de  vendre  ces  terrains  aux 
filiales  en  exploitation.  Quoi  qu'il  en  soit,  la  Compa- 
gnie paraît  s'occuper  activement  en  vue  d'utiliser  ses 
«  deep  levels  ».  Durban  Roodepoort  Deep,  107  fr.,  en 
bénéfice  de  11  francs. 

La  Rand  Mines,  qui  restait  à  931  fr.,  monte  à  980 fr., 
et  reste  à  96y  fr.  Les  bénéfices  des  filiales  de  cette 
Compagnie  se  sont  élevés,  en  décembre,  à  119.108  livres 
sterling,  contre  99.122  liv.  st.  en  novembre.  La  part 
revenant  à  la  Rand  Mines  sur  les  profits  de  décembre 
dépasse  60.000  liv.  st.  Netv  Kleinfontein,  73  ïr.,  contre 
70  fr.  ;  Robinson  Randfontein,  38  fr.,  en  plus-value  de 
6  fr.  ;  Randfontein  Estâtes,  73  fr.,  en  avance  de 


13  fr.  75.  Les  agents  de  cette  Compagnie  ont  télé- 
graphié que  l'on  avait  découvert  un  troisième  filon  à 
cinquante  pieds  du  deuxième  filon,  donnant  à  l'essai 
7  dwts  par  tonne.  On  a  également  découvert,  au 
moyen  d'un  sondage,  un  quatrième  filon  d'une  largeur 
de  6  pieds,  donnant  à  l'essai  12  dwts  d'or  fin  par  tonne 
sur  toute  la  largeur. 

La  Simmer  and  Jack  a  passé  de  137  fr.  50  à  151  fr. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Compa- 
gnie, qui  vient  d'avoir  lieu,  a  décidé  que  l'exercice 
financier  serait  clos  le  30  juin  au  lieu  du  31  décembre  ; 
May  Consolidated,  113  fr.  50,  contre  115  fr. 

La  Village  Main  Reef  gagne  9  fr.  50  à  221  fr.  50. 
Ferreira,  609  fr.  L'assemblée  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie  aura  lieu  le  14  mars,  à  Johannesburg. 
Robinson  Gold,  256  fr.,  contre  238  fr.  50.  Buffelsdoorn, 
16  fr.  50.  Dans  le  rapport  de  la  Buffelsdoorn  pour  no- 
vembre, le  Directeur  de  la  mine  prévoyait,  pour  le 
début  de  l'année  en  cours,  une  amélioration  de  la  main- 
d'œuvre. 

lia  Wemmer  est  à  320  fr.,  contre  326  fr.;  Champ 
d'Or,  45  fr.  50  ;  Mossamédès,  11  fr.  50  ;  Oceana, 
29  fr.  50,  en  avance  de  9  fr.;  Mozambique,  56  fr.  50, 
contre  55  fr.,  après  même  58  fr. 

La  Lancaster  est  à  76  fr.  50,  demandée  en  prévision 
de  l'augmentation  prochaine  de  sa  production  et  de  ses 
bénéfices,  à  la  suite  de  la  mise  en  marche  de  40  pilons 
supplémentaires  dont  10  déjà  en  activité  depuis  le 
commencement  du  mois.  Les  30  autres  suivront  par 
séries  de  10. 

La  Windsor  est  excessivement  ferme  à  90  fr.  50.  Ce 
cours  s'entend  toujours  avec  le  dividende  de  5  francs, 
proclamé  antérieurement,  et  qui  va  être  détaché  ces 
jours  prochains.  D'après  les  dernières  nouvelles  de  la 
mine,  l'appareil  à  air  comprimé  qui  doit  actionner  les 
perforatrices  est  en  cours  de  montage  et  on  pense  qu'il 
pourra  fonctionner  le  mois  prochain.  La  mise  en  train 
de  perforatrices  aura  une  grande  importance  pour 
l'exploitation  de  cette  Compagnie.  Elle  permettra,  en 
effet,  de  creuser  rapidement  des  puits  de  communi- 
cation entre  les  différents  niveaux,  ce  qui  établira  dans 
la  mine  une  ventilation  qui,  jusqu'ici,  est  défectueuse. 
Il  en  résulte  que  les  fumées  produites  par  la  dynamite, 
fumées  qui  sont  très  toxiques,  obligent  d'attendre  plu- 
sieurs heures  après  l'explosion  avant  de  pouvoir  redes- 
cendre dans  les  galeries. 

Les  perforatrices  activeront  également  le  travail  de 
développement,  et  lorsque  celui-ci  sera  suffisamment 
avancé,  le  Conseil  se  propose  d'ajouter  20  nouveaux 
pilons  à  la  batterie  ;  elle  en  compte  50  depuis  le 
1er  janvier  et  elle  n'en  avait  que  40  auparavant.  Le 
même  courrier  nous  apprend  qu'au  fond  du  puits  ac- 
tuel, du  côté  Est,  on  constate  une  amélioration  très 
sensible  dans  la  teneur  du  minerai. 

La  Sheba  est  à  41  fr.  50.  En  attendant  l'augmentation 
du  capital,  on  annonce  que  le  matériel  à  cyanuration 
des  boues  est  en  fonctionnement  et  donne  de  bons  ré- 
sultats. D'après  VAfrican  Review,  la  diminution  du 
rendement  mensuel  ne  peut  être  imputable  à  l'Admi- 
nistration, qui  ignorait  complètement  la  situation  de 
la  mine.  Le  minerai  riche  étant  épuisé,  le  Conseil  fait 
examiner  la  mine  pour  rechercher  s'il  serait  nécessaire 
d'augmenter  le  nombre  des  pilons.  L'ancien  directeur 
de  l'East  Rand  a  été,  comme  on  sait,  nommé  directeur 
général  de  la  Compagnie. 

La  French  Rand  cote  51  fr.  50,  en  avance  de  3  fr.  ; 
Transvaal  Consolidated,  35  fr.  25,  également  en  béné- 
fice de  3  fr.  ;  Transvaal  Goldfields,  53  fr.,  gagnant 
7  fr.  pour  la  semaine. 

La  Eersle  Fabrieken  Distillery  clôture  à  26  fr.  25  ; 
Dynamite  du  Transvaal,  88  fr.  50,  contre  81  ;  Victor 
Gold,  26  fr.;  Rebecca,  3  fr.  25;  De  Lamar,  6  fr.  25.  • 

La  De  Beers,  qui  avait  été  poussée  de  703  fr.  à  749 
francs,  revient  à  717  fr.,  pour  rester  à  724  fr.  On  dit 
qu'un  désaccord  existe  entre  le  Syndicat  des  diamants 
et  la  Compagnie. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  ■  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  7  janvier  1899. 

Etat  du  Marche.  —  l,a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  nouvelle  année  a  débuté  avec  des  tendances  meil- 
leures :  pendant  la  semaine  écoulée,  nous  avons  cons- 
taté une  hausse  des  cours  et  une  activité  que  nous 
n'avions  pas  remarquées  depuis  longtemps  sur  ce 
marché.  Les  valeurs  chères  n'ont  pas  reçu  autant  d'at- 
tention que  celles  cotées  à  des  prix  moyens,  telles  que 
les  deep  levels,  mais  elles  ont  été  demandées  quand 
même  et  les  petites  valeurs  ont  paru  revenir  à  la  vie. 

Nous  devons  constater,  toutefois,  que  ce  mouvement 
a  subi  un  brusque  arrêt  dû  aux  mauvaises  nouvelles 
reçues  de  Paris  :  on  a  prétendu  que  cette  place  se  trou- 
vait presque  en  état  de  panique. 

Pendant  la  plus  grande  partie  de  la  séance  d'hier,  les 
affaires  ont  été  nulles  et  les  prix  ont  perdu  une  forte 
portion  de  leur  avance  ;  le  marché  a  été  presque  déserté 
et  c'est  avec  la  plus  grande  difficulté  qu'on  a  pu  exécuter 
quelques  ordres.  Une  heure  avant  la  clôture,  un  revi- 
rement complet  s'est  produit  :  une  forte  animation  s'est 
manifestée  ;  ce  fait  a  été  provoqué  par  les  cablogrammes 
de  Londres  annonçant  une  reprise.  Au  commencement 
de  la  séance  de  ce  jour,  on  a  constaté  une  nouvelle 
activité,  et  les  demandes  se  sont  produites  sur  des 
valeurs  qui  avaient  été  complètement  n-^gligées  la 
veille.  Les  May  s  ont  progressé  à  83/9;  les  Kinglil  Deep 
ont  été  demandés  à  57/;  la  hausse  est  générale. 

Les  Kniglit  Central  sont  grands  favoris,  car  l'on 
compte  que  le  reef  sera  recoupé  dans  le  puits  pendant 
le  mois  actuel. 

Les  Rand  CoUieries  ont  attiré  l'attention  ;  ce  titre, 
négligé  jusqu'ici,  est  devenu  populaire.  On  ne  le  consi- 
dère plus  comme  une  valeur  carbonifère,  mais  comme 
une  valeur  aurifère,  car  on  suppose  que  son  terrain 
renferme  le  f^eep  du  main  reef.  Nous  apprenons  que  des 
sondages  vont  être  faits  prochainement.  La  surface 
de  la  propriété  est  importante,  les  mynpachts  et  les 
autres  droits  donneront  une  forte  étendue  minière  à  la 
Compagnie. 

D'après  les  renseignements  que  nous  avons  recueil- 
lis, cette  affaire  a  élé  favorablement  accueillie  par  plu- 
sieurs journaux  m.'niers  de  Londres  ;  de^  demandes  se 
sont  produites  en  conséquence  dans  cette  ville  et  il  est 
possible  qu'un  marché  y  fût  bientôt  établi  pour  cos  ti- 
tres. Bien  qu'il  soit  impossible  d'évaluer  actuellement 
la  valeur  intrinsèque  de  la  propriété  de  la  Rand  Col- 
lieries,  il  semble  qu'aux  cours  actuels  l'achat  des  ac- 
tions ne  soit  pa-:  une  mauvaise  spéculation. 

lu'EasL  Rand  Coal  and  Gold  progresse  :  les  raisons 
de  ce  fait  sont  les  mêmes  que  nous  venons  de  donner 
pour  la  Rand  CoUieries. 

Les  Clydofdales  enregistrent  une  bonne  avance  sans 
avoir  donné  lieu  à  beaucoup  d'affaires.  Leur  marché 


est  très  restreint:  il  a  suffi  de  quelques  demandes 
pour  porter  les  cours  à  25/6.  Le  charbonnage  est  en 
bonne  voie  et  les  ordres  d'achat  ont  été  envoyés  sur  le 
bruit  que  cette  Compagnie  va  conclure  ces  jours-ci 
avec  la  Rand  Mines  un  i-.ontrat  pour  la  fourniture  com- 
plète du  charbon.  ^ 

On  a  coté  les  Coal  Trusts,  qui  n'avaient  pas  figurés 
depuis  longtemps  à  la  cote  ;  le  cours  de  19/G  a  été  pra- 
tiqué sans  beaucoup  d'appuis. 

Les  quatre  claims  appartenant  à  la  Stanley  Develo- 
ping  Syndicale  dans  le  Schweitzer' s  toicnship  qui  ont 
tlonné  lieu  à  un  si  long  litige,  ont  été  enfin  vendus  à  la 
Ferreira  Deep  pour  la  somme  de  (35.000  liv.  st.  Le  ter- 
rain est  recoonu  comme  très  riche,  et  les  claims  au- 
raient valu  beaucoup  plus  si  le  nombre  des  proprié- 
taires avait  été  plus  grand;  telle  qu'elle  est,  l'opération 
doit  être  considérée  comme  une  bonne  affaire  pour  la 
Ferreira  Deep. 

L'allure  du  marché  est  en  ce  moment  excellente  ; 
avec  un  fort  rendement  en  perspective,  on  peut  envi- 
sager des  cours  plus  élevés. 

Cours 

le  plus  le  plus  31  déc.  Vjanv. 

bas       haut      1898  1899 
de  la  semaine      —  — 

sh.d.     sh.d.     sh.  d.  sh.d, 


Bantjes   21/9  22/9 

Benoni   23/6  24/9 

Bonanza   84/.  85/. 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered). . . .  .j9/.  64/6 

Consol.  Main  Reef   30/9  3-2/. 

East  Rand   126/3  130/ . 

French  Rand   30/9  34/3 

Glen  Deep   69/6  72/ . 

Knights  Central   33/9  36/. 

May   78/.  83/9 

Randfontein   40/6  42/3 

Rose  Deep   168ex-d.  175ex-d. 

Salisbury   43ex-d.44/6ex-d. 

Simmer  East   60/3  62/. 

Village  Main  Reef   157/.  157/. 

VoRelsti-uis  ConsoUd.  Deep.  17/9  18/9 

Witwatersrand  Deep   33/.  36/3 


21/6 
25/. 
84/6 
63/6 
31/6 

129/. 
32/6 
70/6 
33/9 
80/. 
42/6 

180/. 

45ex-d 
60/6 

157/. 
18/3 
32/9 


22/. 

24/3 

84/. 

60/ . 

31/6 
129/. 

32/9 

72/. 

?5/. 

83/9 

41/3 
168ex-d. 
,  46ex-d. 

61/6 
1.57/. 

18/. 

34/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


De  nouveau,  dans  ces  derniers  jours,  on  s'est  occupé 
de  la  santé  de  M.  Ivriiger,  président  de  la  République 
du  Sud  de  l'Afrique.  A  ce  sujet,  le  Daily  Graphie  a 
fait  les  réfiexions  suivantes  : 

«  Le  correspondant  londonien  d'un  journal  du  Nord 
annonce  que  le  président  Kriiiger  est  tombé  gravement 
malade  et  que,  si  l'on  en  croit  l'opinion  des  médecins, 
il  n'a  plus  que  quelques  mois  à  vivre.  Cette  informa- 
tion nous  laisse  quelque  peu  sceptique,  attendu  que 
M.  Kriiger  a  pris  la  parole  la  semaine  dernière  au  ban- 
quet donné  en  l'honneur  du  général  .Toubert.  Certaine- 
ment, si  le  Président  du  Transvaal  mourait,  la  situa- 
tion changerait  considérableiment,  mais  il  n'est  pas 
certain  que  nous  aurions  à  nous  féliciter  de  ce  chan- 
gement. » 

On  a  beaucoup  reparlé  du  projet  de  M.  Cecil  Rhodes 


31 


t;ECOXOMISTE  P:UR0PÉEN  (supplément  hebdomadaire,      369  b'») 


relatif  au  chemin  de  fer  de  l'Afrique  Australe.  Ce 
projet  aurait  été  modifiS,  M.  Cecil  Rhodes  a^-ant  aban- 
donné ridée  de  le  pousser  jusqu'au  lac  Tangan5ika.  Il 
ne  s'agirait  plus  que  du  prolongement  de  Balawayo 
jusqu'au  Zambrze,  en  un  point  encore  à  déterminer. 

D'après  certains  journaux  anglais  parus  à  la  lin  de  la 
semaine  dernière,  le  Gouvernement  anglais  avait  ap- 
prouvé ce  projet  et  consenti  à  donner  une  garantie  de 
21/2  0/0  pour  un  capital  de  2  milliocs  de  livres  ster- 
ling. Of,  il  semble,  jusqu'à  présent  au  moins,  que  l'on 
a  été  un  peu  vite  en  parlant  de  cette  approbation  ou, 
du  moins,  de  l'appui  financier  du  Gouvernement  an- 
glais. C'est  ce  qui  ressortirait  de  déclarations  récentes 
laite'!  par  M.  Cecil  Rhodes.  Néanmoins,  tout  porte  à 
croire  que  M.  Cecil  Rhodes  réussira  dans  les  pour- 
parlers qu'il  a  engagés  à  Londres  à  ce  sujet.  Ajoutons 
que  nos  confrères  d'Outre-Manche  annoncent  la  pro- 
chaine arrivée  à  Paris  de  M.  Cecil  Rhodes.  R  a  dû 
partir  hier  soir  de  Londres.  Jl  restera  trois  jours  dans 
notre  ville  et  se  rendra  ensuite  au  Caire  pour  discuter, 
dit-on,  avec  lord  Cromer,  les  conditions  d'établissement 
d'une  ligne  télégraphique  transafricaine  du  Sobat  à 
Alexandrie. 

Les  délégués' des  divers  Etats  et  colonies  de  l'Afrique 
du  Sud  vont  se  réunir  à  Pretoria,  dans  le  but  de 
s'entendre  sur  les  mesures  de  précautions  cà  prendre 
contre  la  peste  bubonique. 

A  partir  du  l^r  février,  les  Indous  établis  dans  les 
villes  transvaaliennes  devaient  se  conformer  à  la  loi 
qui  les  oblige  à  habiter  dans  les  quartiers  spéciaux 
dits  «  Locations  ». 

Cette  mesure,  contre  laquelle  les  journaux  impéria- 
listés  anglais  ont  protesté  est,  dit-on,  d'autant  plus 
l<igitime  qu'elle  a  fait  l'objet  entre  l'Angleterre  et  le 
Transvaai  d'un  arbitrage  qui  a  donné  gain  de  cause  à 
ce  dernier,  et  que  IVL  Chamberlain  a  formellement 
reconnu  en  1895.  Il  est  à  noter,  fait-on  encore  observer, 
que  presque  toutes  les  colonies  anglaises  agissent  de 
mêmeavec  les  Indous  qui,  quoique  sujets  britanniques, 
se  voient  même  interdire  tout  commerce  dans  la 
Rhodesia.  Néanmoins,  le  Gouvernement  transvaalien 
semble  avoir  différé  l'application  de  la  loi. 

Le  Tim.e<i.  dans  une  dépêche  de  Johannesburg,  a 
dit,  vendredi  dernier,  qu'au  meeting  annuel  de  la 
Chambre  des  Mines  fie  .Johannesburg,  le  Président  a 
fait  un  historique  rétrospectif  de  l'industrie  minière  du 
Transvaal  »u  cours  de  l'année  dernière.  Il  a  déclaré 
que  la  taxe  de  5  0/0  n'était  pas  nécessaire.  Les  revenus 
du  pay^  bien  administrés,  devraient  couvrir  les 
dépenses  sans  qu'on  ait  recours  à  de  nouvelles  taxes. 
Il  s'est  aussi  élevé  contre  les  changements  continuels 
apportés  dans  les  lois  transvaaliennes.,  et  il  considère 
que  ces  changements  doivent  être  attribués  au  fait  que 
les  banquiers  européens  n'ont  pas  voulu  consentir  un 
emprunt  au  Gouvernement  du  Transvaal. 

On  écrit  de  Johannesburg  qu'en  1898,  les  recettes 
seult^s  de  cette  ville,  se  sont  élevées  à  737..3Gr)  livres 
sterling,  contre  896.0i4  liv.  st.  en  1897.  Il  faut  se  rap- 
peler que  les  recettes  de  cette  ville,  en  189G,  avaient 
atteint  l.l.'3i.000  livres  sterling. 

On  télégraphie  également  de  Johannesburg,  a  la 
date  du  30  janvier,  que  de  fortes  pluies  viennent  de 
tomber  dans  le  district  du  Rand.  Il  faut  mentionner 
isi  que,  dans  ces  derniers  temps,  on  semblait  de  nouveau 
appréhender  une  certaine  période  de  sécheresse  qui 
aurait  gêné  certaines  entreprises.  Mais,  en  raison  de 
ce  qui  vient  d'avoir  lieu,  toutes  les  craintes  de  manque 
d'eau  pour  l'industrie  minière  ont  disparu. 


Geldenhuis  Deep  Lim 


On  s'est  occupé  à  Paris,  dans  ces  derniers  jours,  de 
la  (leidenhiiis  Deep,  Limited. 

Cette  entreprise  fait  partie  du  groupe  de  la  Rnnd 
Mines.  Elle  a  été  constituée  en  janvier  1893.  Elle  com- 
prend 211  claims,  situés,  pour  la  plupart,  sur  le  pro- 
longement de  la  Geldenhuis  Eslale,  de  la  SUinhope  et 


de  la  Geldenhuis  Main  Reef.  Sa  propriété  est  bornée  : 
à  l'est,  par  la  Simmer  a7id  Jack  et  à  l'ouest,  par  la 
Jumpers  Deep. 

Son  capital  nominal  est  de  850.000  liv.  st.,  divisé  en 
350.000  actions  de  1  liv.  st.,  dont  300.000  seulement  ont 
été  émises.  En  1894,  la  Compagnie  a  émis  160.000  liv.  st. 
d'obligations  5  1/2  0/0  remboursables  au  pair  en  dix 
ans,  au  moyen  de  tirages  annuels.  Le  premier  tirage  a 
eu  lieu  le  ler  janvier  1898  et  le  second,  le  le'' janvier 
dernier,  de  sorte  que  cette  dette  se  trouve  réduite,  ac- 
tuellement, à  128.000  liv.  st.  En  dehors  des  sommes 
nécessaires  au  service  des  intérêts  et  de  l'amortisse- 
ment desdites  obligations,  les  bénéfices  réalisés  par  la 
Compagnie  sont  disponibles  et  peuvent  être  répartis. 

L'exploitation  de  la  Geldenhuis  Deep  a  été,  au  début, 
assez  agitée.  Lorsqu'elle  a  commencé  —  c'était  en 
1895  —  cette  Compagnie  se  trouvait  être  la  première 
entreprise  deep  level  importante  qui  commençât  à 
broyer,  et  l'on  attachait  par  suite,  aux  résultats  qu'elle 
devait  obtenir,  une  importance  considérable.  C'est 
qu'à  cette  époque,  une  grande  partie  du  public,  pour 
ne  pas  dire  la  presque  totalité,  ne  se  rendait  pas 
compte  de  la  valeur  industrielle  des  deep  levels.  On 
voulait  des  preuves,  c'est-à-dire  des  rendements  et  des 
bénéfices.  De  là  l'intérêt  qui  s'attachait  aux  premiers 
broyages  de  la  Geldenhuis  Deep,  broyages  qui  devaient 
servir  d'enseignement  pour  les  mines  à  niveau  bas. 

Les  premiers  rendements  de  cette  entreprise  laissè- 
rent à  désirer.  Nous  avons,  dans  VEconomiste  Euro- 
jjfen,  au  cours  du  premier  semestre  de  l'année  1896, 
relaté  les  difficultés  contre  lesquelles  la  Geldenhuis 
Deep  eut  à  lutter.  Le  minerai  était  d'une  teneur  simple- 
ment normale,  et  la  Compagnie  exploitait  dans  des 
conditions  tout  à  fait  nouvelles.  L'expérience  acquise 
par  les  autres  entreprises  minières  du  Rand,  elle  ne  la 
possédait  pas  encore,  et  elle  devait,  avant  d'obtenir 
une  moyenne  ordinaire  de  production  et  de  bénéfices, 
résoudi'e  elle-même  certains  problèmes.  L'abatage  et 
l'extraction  proprement  dite  revenaient  à  des  prix  trop 
élevés,  et  l'on  broyait  aussi  trop  de  roche  stérile.  Il 
fallait  donc  réduire  les  frais  et  procéder  à  un  triage  du 
minerai  sérieux.  Les  Directeurs  se  mirent  à  l'œuvre, 
mais  ils  eurent  encore  à  lutter  contre  le  manque  de 
main-d'œuvre.  Néanmoins,  le  succès  a  fini  par  couron- 
ner leurs  efforts,  et  les  actionnaires  ont  pu  recevoir, 
comme  dividendes,  30  0/0  en  1897  et  75  0/0  en  1888. 

Les  progrès  de  l'exploitation,  ainsi  que  l'augmenta- 
tion de  la  puissance  de  broyage,  se  sont  traduits  par 
une  augmentation  sensible  des  bénéfices,  augmentation 
qui  ressort  des  tableaux  ci-dessous. 

Par  tonne  broyée  Déchet 
Recettes  Dépenses  Bénéfices   du  triage 


sh.  d.      sh.  d. 


1898  

189?  

l"'  trimestre  1898 
2»  — 
3'  — 


27  4 

36  5 

:j8  6 

39  4 

40  7 


25  0 
22  9 
21  0 
19  11 
19  11 


sh.  d. 

2  4 
12  8 
17  5 

19  f, 

20  7 


0/0 

» 

9.74 
12 

13.H42 
14.45 


Nombre  Bénétices 
de  pilons  d'exploitation 


l"'-  trimestre  1898. 
oo  _  1898. 
3e  _  1898. 
4«       —  1898. 


176 
190 
190 

200 


57.285  11  2 
69.fi]8  13  4 
76.825  4  10 
79.450   0   0  environ 


283.079   9  4 


Ce  qu'il  faut  bien  considérer,  c'est  que  l'augmenta- 
tion des  profits  n'est  pas  due  à  une  cause  passagère, 
mais  qu'elle  est  la  conséquence  des  améliorations  con- 
stantes apportées  dans  la  méthode  d'exploitation  de  la 
mine.  Quant  à  la  teneur  du  filon,  elle  est  très  régulière 
et  on  peut  l'estimer  à  environ  11  dwls,  sur  lesquels 
11  orains  restent  dans  les  résidus,  de  sorte  que  le  ren- 
dement industriel  représente  à  peu  près  87  0/0  de  la 
valeur  accusée  par  les  essais. 

La  mine  est  exploitée  au  moven  de  deux  puits  dont 
l'un  le  puits  ■<  Est  »,  esta  1.050  pieds  de  profondeur, 
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et  l'autre,  le  puits  «Ouest»,  à  1.100  pieds.  Dans  le 
puits  «  Est  »,  la  plupart  des  galeries  sont  creusées  du 
côté  de  la  propriété  Siinvier  and  Jack  et  dans  le  puits 
«  Ouest  »,  le  développement  n'a  pas  dépasse  la  moitié 
de  la  distance  qui  sépare  le  puits  de  la  limite  ouest  de 
la  mine  Si  l'on  tient  compte  des  bons  résultats  donnes 
par  la  Treaswy  et  la  Geldenhuis  Eslale,  il  apparaît 
comme  probable  que  la  partie  de  la  propriété  qui  n  est 
pas  encore  ouverte  donnera  un  rendement  encore  plus 
élevé  que  celui  quia  été  obtenu  jusqu'ici. 

Il  v  a  trois  ûlons  dans  la  mine  :  le  «  mam  réel  »,  le 
,(  leader  »  et  le  «  south  reef  ».  C'est  le  «leader  »  qui 
fournit  le  meilleur  minerai,  ainsi  que  le  «  south  réel 
leader  »,  petit  filon  qui  suit  le  «  south  reef  ».  Cepen- 
dant, dans  les  sections  extrêmes,  le  caractère  des  gise- 
ments se  modiûe  assez  sensiblement.  D'une  manière 
générale,  la  largeur  des  chantiers  est  de  6  pieds,  et 
l'inclinaison  des  filons  est  de  27  degrés,  en  moyenne. 

Actuellement,  la  réserve  de  minerai  représente  a  peu 
près  750  000  tonnes.  Cette  quantité  assure  pendant 
plus  de  deux  ans  les  besoins  de  la  batterie  de  200  pilons. 

En  résumé,  et  grâce  à  la  régularité  de  sa  formation 
aurifère  et  aux  méthodes  appliquées  par  ses  admmis- 
teurs,  la  Geldenhuis  Deep  est  une  entreprise  d'avenir. 

Comme  on  l'a  vu  plus  haut,  les  bénéfices  de  l'exploi- 
tation se  sont  élevés  approximativement  à  79.4.50  liv.st. 
pour  le  dernier  trimestre  de  1898,  seule  période  pen- 
dant laquelle  les  2  )0  pilons  de  la  batterie  ont  fonctionné. 
D'après  cette  donnée,  et  dans  les  conditions  actuelles 
de  frais  et  de  lendement,  les  bénéfices  bruts  de  l'année 
ressortiraient  à  .317.800  liv.  st.  Si  on  déduit  de  ce  chit- 
fre  21  232  liv.  st.  pour  l'intérêt  et  le  rachat  des  obliga- 
tions,' on  obtient  un  bénéfice  net  annuel  de  296.568 
liv.  st.,  représentant  plus  de  95  0/0  (19  sh.)  du  capital 
émis  de  300.000  liv.  st.  ou  plus  de  80  0,  0  (16  sh.)  du 
capital  nominal  de  350.000  liv.  st. 

Si,  d'autre  part,  on  prend  pour  base  de  raisonnement 
le  chiffre  de  bénéfices  déclaré  en  décembre,  troisième 
mois  d'activité  des  200  pilons,  et  qui  s'élève  à  27.9o0 
liv  st  ,  on  trouve  un  bénéfice  net  d'exploitation  qui 
ressort  à  105  0/0  (21  sh.)  sur  le  capital  émis  de  300.000 
liv.  st.  ou  à  90  0/0  (18  sh.)  sur  le  capital  nominal  de 
350.000  liv.  st.  ,         T        .      .  , 

Disons  qu'il  est  à  croh-e  que  le  rendement  actuel 
est  susceptible  encore  d'être  légèrement  améliore.  De- 
puis un  an,  la  mine  est  en  progrès  constant  et,  tant  au 
ooint  de  vue  de  la  réduction  de  la  dépense  que  du  trai- 
tement aurifère,  on  peut  espérer  que  les  résultats  actuels 
tendront  encore  à  être  dépassés.  Ajoutons  que  la  mine 
est  presque  intacte  et  que  l'on  estime  à  un  dixième 
seulement  la  partie  de  la  propriété  qui  a  été  exploitée 
jusqu'ici.  . 

LES 

DIVIDENDES  DES  MINES  DU  WITWATERSMND 


Le  Standard  and  Digger's  News,  de  Londres,  donne 
un  tableau  intéresstint  des  sommes  distribuées  comme 
dividendes  au  cours  de  ces  dernières  années  par  les 
mines  du  Witwatersrand,  et  que  nous  reproduisons,  au 
moins  dans  ses  grandes  lignes  : 


Dividendes  distribués  (En  livres  sterling) 


1895 

Angelo   » 

Block  B  fact.  onhri.)  » 

—      (act.  préf.).  5.700 

Bonanza    » 

Champ  d'Or   21.0G0 

City  and  Suburban.  63.750 

Crowii  Deep    » 

Crown  Reef   90.000 

Driefontein    » 

Durban  Roodepoort  75.000 

Ferreira   103.500 

Geldenhuis  Deep  ...  » 

Geldenhuis  Estate  . .  60.000 

Geldenhuis  M.  R. . .  30.000 


6.600 

» 

68*000 

132.000 

55.2f.O 
171.000 

25.000 


1897 

G3.424 

«'.600 
150.000 

204.000 

204.000 

100.000 
270.000 
90.000 
90.000 
15.000 


Ginsl)orB   

Gloucairn  

Henry  Noursc  

.loliannesb.  Pioneer. 

.lulhlee  

.lumpers  

Laucaster  

Latiglaagte  Estate . . 
May  Cousolidaled  . 
Meyor  and  Charlton 

New  Cornet  

New  Chimes  

New  lleriot.  

New  Kleinfonlein  . . 

New  IJrinu'ose  

Nigel  

(  )non  

Pdr^i's  l'iandfontem 

Princoss  Estate  

Riet.luntt'ia  A  

l^iobinson  

Roodepoort  United.. 

Rose  Ueep  

Rand  Mines  

Salisbury  

Simnier  and  .Jack.  . 

Stanhope   

Tre;iKury  

Van  Rvn  

Village  Main  Reef.. 

Wemmer  

Windsor  

"Witwatersrand  

Wolhuter  

Worcester  


1898 

68.424 

41.250 
6.600 
200.000 

19.743 
204.000 
150.000 
288.000 

68.750 
100.000 
405.000 
225.000 
295.000 


1895 


61.875 

10.500 
43.000 
50.000 

235.000 
82.500 
42.039 

55.000 
118.952 
22  123 
140.000 
32.000 
32.000 
43.750 


302.000 
70.000 


25.000 
13.600 

33.01J0 

110  !  000 


1896 


37.500 
73.500 
30.000 
30.000 
» 

141.000 
27.500 
17.000 

5.000 
95.085 


357.500 
37.500 


1.700 


1897 

40.000 

1.56"2.50 
105.000 
40.000 
25.000 

141.000 

42.. 500 


111.864 

15o!oOO 


48.750 
16.500 

385.000 
60.000 


b.lOO 


47.500  80.000 


46.861  53.347 


86.000 
42.477 


1898 

64.000 
125.000 
l.-)6.250 
131.250 
50.000 
115.000 
28.275 
141.000 
/il.  250 
51.000 
28.125 
» 

111.864 
23.125 
165.000 


48.750 

71 '.4.35 
660.000 

60.000 
170.000 
337 . 136 

10.000 
164.500 
3.400 

81.000 

UQ.12& 
120.(00 
20.000 
97.."')()0 
1.50.500 
43.074 


On  arrive  alors  aux  totaux  suivants  : 


Pour  1895 
Pour  189G 
Pour  1897 
Pour  1898 


2.119  412  hv.  st. 
1.4.30.982  — 

2  795.005  — 
5.082.499  — 


A  noter  que  pour  la  Neio  Primrose,  il  avait  été  dé- 
claré, au  mois  d'avril  1897,  20  0/0  de  dividende  qui 
s'appliquaient  à  l'exercice  1896  : 

A  ce  qui  précède,  on  peut  ajouter  le  montant  des 
dividendes  suivants  répartis  en  1894. 

Block  B,  actions  de  préférence,  5.693  liv.  st.  ;■ 
Champ  d'Or,  26.500  liv.  st.;  Cili/  and  Suburban, 
21  250  liv  st.;  Croton  Reef,  60.000  liv.  st.;  Durban 
Roodepoort,  75.000  liv.  st.;  Ferreira,  8y.500  liv.  st.; 
Geldenhuis  Eslale,  57.500  liv.  st.;  Glencairn,  28.125 
livres  sterling;  Jubilee,  126.000  liv.  st.;  Jumpers, 
45  000  liv.  st.;  Langlaagte  Eslale,  211.500  liv.  st.; 
Mever  and  Charlton,  42.869  liv.  st.;  New  Clames, 
15  000  liv.  st.;  Neio  Heriol,  34.000  liv.  st.;  Neio  Klein- 
fonlein, 13.750  liv.  st.:  Neio  Primrose,  99.648  liv.  st.; 
Nigel,  80.000  liv.  st.;  Orion,  3l.5(l0  liv.  st.;  Robmson, 

47  000  liv.  st.;  Roodepoort  United,  20.000  liv.  st.; 
Sim7ner  and  Jack,  i:2 MO  liv.  st.;  Stanhope,  31.000  li- 
vres sterling;  Treasury,  8.000  liv.  st.;  WoViuter 
13.000  livt  st.;  Worcester,  63.503  liv.  st.  boit,  au  total, 
1.444.338  liv.  st. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

La  Production  d'Or  australasienne.  —  Le  Mining 
journal,  Raihva.y  and  Commercial  Gasetle  avait 
'avancé,  il  y  a  quelque  temps,  que  l'année  1898  per- 
mettrait aux  mines  d'or  australasiennes,  de  précéder  les 
Etats-Unis  dans  la  production  de  l'or  dans  le  monde 
entier  Sa  prophétie  s'est  réalisée,  dit-il,  et  bien  que 
Ton  ne  soit  pas  encore  fixé  sur  les  chiffres  exacts  du 
rendement  des  entreprises  américaines,  on  peut  dire, 
dès  maintenant,  que  l'Australie,  occupe  la  seconde 
place  sur  la  liste  de  production  de  l'or,  attendu  que 
les  montants  auxquels  elle  est  parvenue  dépassent 
considérablement  les  totaux  d'évaluation  auxquels 
s'était  arrêté  le  directeur  de  la  Monnaie  américaine. 
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Il  n'y  a  pas,  dit  ea  substance  notre  confrère,  à 
s'enofgueillir  trop  des  prévisions  faites  il  y  a  quelques 
mois;  toutefois  il  est  agréable  d'avoir  à  constater  que 
l'industrie  minière,  dans  la  colonie,  fait  des  progrès 
constants,  et  que  les  ressources  de  la  colonie  devraient 
attirer  davantage  l'attention  des  capitalistes. 

En  n'évaluant,  pour  T'année,  la  production  de  la 
Tasuianie  et  de  l'Australie  méridionale  qu'au  même 
montant  obtenu  en  1897,  attendu  que,  sur  ce  point,  on 
n'est  pas  encore  exactement  fixé,  on  arrive  aux  chiffres 
suivants  : 


Production 

en 

1896 

1897 

1898 

805.087 

812.766 

837.258 

(  )ut'cusland.  

640.385 

807.928 

918.000 

Xouvellt'-Galles  du  Sud. . . 

.    .  296.072 

292.217 

341.723 

263.694 

251.645 

280.176 

2S1.265 

674.994 

1.049.000 

62.591 

77.131 

77.131 

29.004 

33.900 

33.900 

Totaux  

.  2.378.098 

2.950.581 

3.537.187 

Ainsi,  en  deux  ans,  la  production  a  augmenté  de 
plus  de  l.iôO.UUO  onces,  ce  qui  représente  83  0/0.  A  re- 
marquer qu'en  1897,  les  conditions  atmosphériques 
avaient  occasionné  une  diminution  légère  dans  les 
rendements  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  et  de  la  Nou- 
■\  elle-Zélande,  mais  que  les  circonstances  se  sont  com- 
plètement modifiées  en  1898.  D'autre  part,  l'Australie 
Occidentale  a  justifié  les  espérances  que  l'on  avait  cou- 
rues à  son  sujet,  et  son  rendement  s'établit  à  plus  de 
Î80.O00  onces  au-dessus  de  celui  du  Queensland  qui,  de 
son  côté,  a  devancé  Victoria.  En  ce  qui  regarde  cette 
dernière  colonie,  le  peu  de  progrès  qu'elle  a  réalisés  ne 
veut  pas  dire  qu'en  1899  il  ne  lui  sera  pas  facile  d'arri- 
ver à  ime  production  d'un  million  d'onces.  Quant  à 
l'Australie  Occidentale,  on  est  fondé  à  croîre  que  son 
avance,  cette  année,  se  chiffrera  par  400.000  ou  500.000 
onces. 

Au  sujet  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  il  faut  consi- 
dérer que  si,  l'année  dernière,  de  nouvelles  découvertes 
de  champs  d'or  ont  été  faites  par  contre  les  travaux  ont 
été  entravés  par  la  sécheresse.  Aussi  le  Ministère  des 
mines  de  cette  colonie  considère-t-il  les  résultats  obte- 
nus comme  très  satisfaisants.  En  tous  cas,  l'augmen- 
tation sur  1897,  se  chiff're  par  49.500  onces,  et  bien  que 
la  production  de  1898  soit  de  18.44i  onces  inférieure  à 
celle  de  1895,  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  ce  chiffie 
n'a  pas  été  constaté  souvent  depuis  1873. 

Bref,  les  colonies  australasiennes,  au  point  de  vue 
de  l'extraction  de  l'or,  n'ont  pas  beaucoup  laissé  à  dé- 
sirer en  1898.  Elles  ont  contribué,  pour  une  large  part, 
à  l'augmentation  de  la  production  totale  du  métal 
jaune  dans  le  monde,  et  les  résultats  qu'elles  ont  donnés 
constituent  un  «  record  »  dans  les  annales  de  l'indus- 
trie minière.  Si  l'on  compte  que  le  Transvaal  accuse  une 
plus-value  de  1.520. -535  onces,  et  que  les  Etats-Unis  et 
le  Canada  donneront,  de  leur  côté,  plus  de  500.000 
onces  de  plus  qu'en  1897,  on  arrive,  d'une  année  à 
l'autre,  à  une  augmentation  totale,  pour  ces  trois  pays, 
de  2.600.000  onces  en  chiffres  ronds.  En  évaluant  la 
plus-value  du  monda  entier  entre  2.800  000  et  3.000.0UO 
d'onces,  on  arrivera,  pour  toute  l'année,  à  une  produc- 
tion générale  de  58.750.000  liv.  st.,  contre  47.50i.).0O0 
liv.  st.,  ))0ur  18^7,  40.000.000  de  liv.  st.  en  1895,  24  mil- 
lions de  liv.  st.  en  1890,  et  22.000.000  de  liv.  st.  en  1888. 


L'Industrie  Minière  dans  la  Nouvelle-Zélande.  — 

J.,c  correspondant  d'Auckland  du  Mining  Journal. 
JiaiUvujj  (ind  Cotnmercia.l  Galette  écrit  à  ce  journal,  à 
la  date  du  24  décembre,  que  si  l'industrie  minière,  dans 
celte  colonie,  ne  fait  pas  d'aussi  rapides  progrès  qu'on 
aurait  pu  l'espérer,  elle  ne  s'en  montre  pas  moins  sous 
lin  aspect  des  plus  encourageant.  Toutefois  les  résul- 
tats obtenus  ne  proviennent  pas  du  traitement  de  mi- 
nerai plus  riche  qu'auparavant,  mais  bien  de  l'aug- 
mentation de  lu  puissance  des  broyages  et  des  mé- 
thodes appliquées  pour  le  traitement  de  l'or. 


Quelques  mines  nouvelles  sont  venues  s'ajouter  sur 
la  liste  des  entreprises  productrices,  mais  il  est  bon  de 
noter  que  la  fameuse  Wailii  Mine,  à  elle  seule,  fournit 
près  de  la  moitié  du  métal  produit. 

En  totalisant  les  rendements  de  toute  l'année  prove- 
nant des  ditl'érents  centres  miniers,  on  trouve  que  le  dis- 
trict d'Ohinemuri  mérite  plus  qu'une  mention  spéciale. 
Sans  encore  tenir  compte  du  mois  de  décembre,  on  arrive 
à  constater  que  les  sept  mines  à  rendement  de  ce  dis- 
trict ont  déjà  donné,  en  1898,  420.(^90  liv.  st.  6  sh.  9  d., 
soit  une  augmentation  de  126.393  liv.  st.  sur  1897  pour 
le  même  district,  et  27.094  liv.  st.  16  sh.  5  d.  de  plus 
que  le  montant  total  de  la  production  des  autres  centres 
miniers  en  1897. 

En  1898.  la  Waihi  Mine  a  produit,  en  métal,  une 
valeur  de  242.425  liv.  st.  9  sh.  fc"  d.,  contre  1.;!S.654  liv. 
st.  17  sh.  8  d.  l'année  précédente.  La  WaUekauri  est 
aussi  en  plus-value  :  elle  a  donné  pour  64.052  liv.  st. 

6  sh.  d'or,  contre  51.870  liv.  st.  11  sh.  9  d.  l'année  pré- 
cédente. De  son  côté,  la  Neio  Zealand  Croivn  a  été 
aussi  favorisée,  mais  dans  une  proportion  moindre  : 
sa  production  a  atteint  47.848  liv.  st.  6  sh.  en  1898. 
contre  43.433  liv.  st.  en  1897.  Et  on  conserve  l'espérance 
que  l'avenir  sera  beaucoup  plus  satisfaisant,  la  mine 
ayant  un  très  bon  aspect,  et  son  exploitation  se  faisant 
d'une  façon  très  économique. 

Toujours  sans  tenir  compte  des  résultats  de  décembre,, 
on  compte,  pourlaiVett?  Zealand  Talismaii,  24.508  liv. 
st.  13  sh.  4  d.  ;  pour  la  Komat.a  Reefs,  16.381  liv.  st. 

7  sh.,  11  d.  ;  pour  la  Woodstock,  15.284  liv.  st.;  pour  la 
WaUii  Sllverlon,  11.650  livres  sterling. 

En  résumé,  la  situation  s'améliore  graduellement, 
moins  vite  qu'on  ne  le  croyait  il  y  a  deux  ans,  au  mo- 
ment du  «  boom  »,  mais  ofl'i"ant  quand  même  un  carac- 
tère très  encourageant.  Cela  continuera  ainsi  vraisem- 
blablement, mais  il  peut  se  produire  aussi  un  fait  nou- 
veau quelconque,  comme  la  découverte  de  minerai 
plus  riche,  et,  alors,  l'amélioration  s'accentuera  de 
suite. 


L'Or  d  alluvion  dans  l'Australie  Occidentale.  — 

Une  dépêche  datée  de  Perth,  27  janvier,  mentionne 
que  nombre  de  mineurs  d'alluvion  se  sont  dirigés  vers 
les  propriétés  de  la  Black  Flag  et  de  la  PnddingLon, 
où  de  splendides  découvertes  d'or  ont  été  signalées. 


Les  Exportations  de  Cuivre  de  l'Australie.  —  On 

télégraphie  d'Adélaïde,  à  la  date  du  27  janvier,  que, 
d'après  un  rapport  récemment  publié,  l'exportation 
totale  du  cuivre  de  l'Australie  méridionale  représente, 
depuis  que  cette  industrie  a  commencé  à  fonctionner 
dans  ce  pays,  une  valeur  de  23  millions  de  livres  ster- 
ling. Dans  ce  montant,  les  mines  AeWallaroo  et  de 
Monta  figurent  pour  9.250.000  liv.  st. 


IVotes  miaière.s  d'Au««ti*»lie 

Gallymont  Goldfields  Mine.  Un  broyage  d'essai  de  715 
tonnes  de  minerai,  provenant  du  puits  sud,  a  produit  un  rea- 
detneut  de  197  onces  d'or.  Les  concentrés  ont  donné  53  onces. 
Dans  le  puits  ouest,  573  tonnes  ont  produit  un  rendemeiît  de 
109  onces  d'or,  et  les  concentrés  12  onces.  Le  nettoyage  des 
Iliaques  a  donné  2i0  onces  d'or. 

Day  Baron  Block  and  Wyndham  Mine.  Pondant  les  trois 
semaines  qui  ont  pris  fin  le  21  courant,  il  a  été  broyé  1.800 
tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  833  onces  d'or  d'une  valeur 
approximative  de  3  000  liv.  st.  La  cyanuration  de  2.016  tonnes 
de  résidus  a  donné  un  rendement  d  une  valeur  de  l.()501iv.  st. 
Les  dépenses  ont  atteint  3.150  liv.  st.  La  valeur  de  l'or  en 
transit  atteint  22.500  fiv.  st. 

Burbank'.s  BirtMay  Gift.  Une  dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  mentionne  qu'au  niveau  do  IbO  pieds,  le  lilon,  qui  a 
9  pieds  de  large,  donne,  à  l'analyse,  une  teneur  de  2  onces  d'or 
à  tonne. 

Bonnie  Dundee  Gold  Mines.  Le  broyage  de  170  tonnes  de 
minerai,  provenant  du  filon  Victoria,  a  donné  un  rendement 
de  P<;8  onces  d'or  d'une  valeur  approximative  de  450  liv.  st. 

Axsociated  Gold  Mines  of  ^Yeslern  Anstrali'u  Dépêche  du 
23  janvier  :  "  A  150  pieds  du  puits,  on  a  recoupé  une  grande 
quantité  de  minerai  riche.  » 
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Great  Boulder  Main  Recf.  Dôpixhe  du  23  janvier:  «  Le 
traitement  des  tailinjfs  a  donné  1.100  onces  d'or.  » 

Hannnn's  Oroya.  Dépêche  du  'iA  janvier  :  «  Dans  le  puits 
principal  Oroya,  on  a  recoupé,  à  la  profondeur  de  90  pieds, 
du  minerai  oxydé.  Le  lilon  a  une  épaisseur  de  10  pieds,  et  il 
doniie  n  l'essai  12  dwts  à  la  tonne,  ce  qui  est  un  rendement 
u  payant  ». 

Ka/hleen  Croirn.  Au  niveau  de  300  pieds,  on  a  recoupé  le 
reef  u"  1.  On  a  trouvé  là  du  minerai  portant  des  traces  d'or, 
ainsi  que  plusieurs  veines.  La  découverte  n'est  pas  payante, 
mais  les  iléveloppements  auxquels  on  a  procédé  ne  sont  pas 
encore  suffisants  povir  que  l'on  puisse  lui  donner  une  valeur 
réelle. 

Mount  Lyell  Mining  and  Railway.  On  télégraphie  de 
Melbourne  que  du  15  décembre  au  11  janvier  inclusivement, 
on  a  traité  lif.llS  tonnes.  Sur  ce  montant,  11.194  tonnes 
avaient  donné  à  l'essai,  avant  traitement  :  cuivre,  '2.95  pour 
cent;  argent.  r.-'.ôS  onces  à  la  tonne;  or,  0.108  onces  à  la  tonne. 
Les  autres  924  tonnes  avaient  accusé,  également  avant  traite- 
ment :  cuivre,  4.38  0/0  ;  argent,  12.10  onces  à  la  tonne:  or, 
0.0i8  onces  à  la  tonne.  Pendant  la  même  période,  les  «  con- 
vertisseurs »  ont  produit  24y  tonnes  de  métal  qui  se  décom- 
posent ainsi:  cuivre,  247  tonnes;  argent,  25.fc81  onces;  or, 
1.054  onces. 

Queensland  Menzies  Mines.  Le  broyage  de  230  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  1)42  onces  d'or,  soit  une 
teneur  moyenne  de  2  onces  15  dwts  19  grains  par  tonne. 

Mount  Morgan  Gold  Mining  C'.  On  annonce  la  déclara- 
tion d'un  dividende  de  7  pence  par  action  payable  le  ]"'■  fé- 
vrier. Le  paiement  de  ce  dividende  absorbera  29.106  liv.  st. 
13  sh.  4  d.  Les  livres  ont  été  fermés  le  25  courant. 

Alad'l'in'.i  Lamp  Mine.  Le  broyage  de  505  tonnes  démine- 
rai a  produit  un  rendement  de  502  onces  d'or,  et  une  tonne  de 
minerai  riche  a  produit  00  onces.  Total,  5^2  onces  d'or. 

Waitekaiiri  Exlended  Mine.  Un  cablogramme  de  la  Mine 
annonce  que  le  broyage  de  640  tonnes  de  minerai  a  produit 
un  rendem'ent  d'une  valeur  de  79:i  liv.  st.  La  batterie  a  dû  être 
arrêtée  faute  d'eau. 


REVUE  1)E  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


Le<  Recettes  publiques  de  Johannesburg.  —  Le 

Slar  félicite  les  fonctionnaires  du  bureau  financier  du 
Commissariat  minier  de  Johannesburg  pour  la  rapi- 
dité avec  laquelle  ils  ont  publié  la  statistique  des  re- 
cettes publiques  perçues  dans  leur  ressort,  en  décem 
bre  dernier,  et  pendant  toute  l'année  1898. 

En  décembre,  les  recettes  perçues  à  Johannesburg 
se  sont  élevées  à  58.463  liv.  st.,  soit  une  diminution 
do  près  de  4.000  liv.  st.  Pour  le  dernier  trimestre  de 
l'année,  la  diminution  a  été  de  10.584  liv.  st.  Les  re- 
cettes totales  de  l'année  se  sont  élevées  à  737.305  liv.  st. 
au  lieu  de  896.014  en  1897,  soit  une  diminution  de 
896.040  liv.  st. 

Voici  le  détail  pour  décembre  : 

Décembre 


1898  1897 
(En  liv.  st.) 

Douanes   45.501  51.630 

linitc  IV)iicière   •  123  62 

1  iisiiici ion  ilrs  machines   143  55 

iMoiL  i\v  Ir.iiisfert   1.749  4.469 

—  d(j  vente   352  C7 

Licences   592  804 

Taxe  personnelle   617  186 

—  sur  les  routes   154  46 

—  sur  les  chemins  de  fer. .  308  93 

Amendes   2.937  2.472 

Tiixi's  sur  les  Imites  cafres. . .  238  » 

IntérrLs   1.989  » 

Droils  d'ciitri'p('iis   136  » 

lîecettes  divi  i  srs   359  209 

Licences  dr  ]ii'os|h'ction   513  505 

—        <lrs  Illllli  lll-S   190  11(> 

Roceltes  spériulus   30  12 

Ijicences  de  stands   2.4<i5  978 

Taxi'  sur  les  cliiens   18  » 

Droits  de  marché   »  471 

Bewaarplaalsen   8  8 

Fonds  de  pensions   61  20 


58.463  62.211 


Recettes  annuelles 

1898  1897 


(En  liv.  st.) 

Douanes   479.127  599.939 

Rente  foncière   2.573  1.823 

Inspection  des  machines   956  1.524 

Droit  de  transfert   48.906  47.092 

—  de  vente   5.405  7.o50 

Licences   76.919  82.843 

Taxe  personnelle   8.094  8.203 

—  sur  les  routes.   2.027  2.054 

—  sur  les  chemins  de  fer. .  4.0i6  4.103 

—  de  pasne   »  5.885 

Amendes   28.720  50.425 

Taxe  sur  les  huttes  cafres  . . .  962  1.158 

Intérêts   3.001  990 

^  Recettes  diverses   2.004  2.967 

Licences  de  prospection   21.776  21.440 

—      des  mineurs   13.747  11.845 

Recettes  spéciales   1.979  2.690 

Licences  de  stands   33.472  34.505 

Taxe  sur  les  chiens   200  212 

Droits  de  marché   431  5.732 

Bewaarplaalsen   999  931 

Fonds  de  pensions   1.002  979 

Stands  de  machines   237  216 

Droits  d'école   »  82 

—  de  préfér.  sur  les  stands  300  600 

—  d'entrepôt  r':   396  » 

Papier   6  » 

Dépôts   8  » 


Total   737.305       896. 04i 


L9  Trafic  de  la  Netherlands  Railway  Cy.  —  Les 

journaux  de  JohannesJjurg  publient  le  tableau  suivant 
du  tonnage  du  trafic  de  la  Netherlands  Railway  Cy 
pendant  les  onze  premiers  mois  de  1898  comparés  à  la 
période  correspondante  de  1897  : 


1S98  Via                                Via  Total 

Vereeni-  Orange     Via     Ressano  — 

—  ging  —     Volksrust  Garcia  Tonnes 

.Janvier   11.229  1.406  12.818  10.287  35.740 

Février   6.836  2.107  9.512  10.918  29.373 

Mars   12.210  2.104  13.732  15.459  43.505 

Avril   10.655  2.427  10.427  13.356  36.865 

Mai   9.118  2.397  11.300  10.899  33.714 

Juin   8.979  1.757  10.516  14.069  S5.321 

•Juillet   7.390  1.731  8.481  13.381  30.973 

Août   7.440  1.148  12.242  12.072  32.902 

Septembre   13.549  3.807  9.346  13.659  40.361 

Octobre   10.895  3.308  15.923      9.727  39.853 

Novembre   10.771  1.451  10.260  13.423  35.905 


Total               109.072  23.643  124.557  137.240  394.512 

1897               Via  Via  Total 

Vereeni-  Orange     Via  Ressano  — 

—                ging  —  Volksrust  Garcia  Tonnes 

Janvier                  21.052  3.494  19.960  14.321  .55.333 

Février                  17.508  3.896  21.102  16.131  54.741 

Mars                     20.827  4.281  20.809  17.600  59.226 

Avril                      16.853  3.941  14.419  18.723  49.995 

Mai                      16.954  4.004  12.072  18.817  47.843 

Juin                       15.326  4.115  9.951  11.9.52  37.237 

Juillet                   16.562  2.888  10.127  20.043  47.332 

Août                     16.333  5.254  8.498  13.217  ;8.0e8 

Septembre              16.123  »  8.933  10.853  35.909 

Octobre  ('rt)12.900  »  11.469  20,724  45.093 

Novembre  (a)11.170  »  10.612  10.075  3L8i7 

Décembre  (ff)11.542  »  10.867  12.814  f5.228 


La  Chute  des  Pluies  en  1898.  —  D'après  les  statis- 


tiques météorologiques  que  reproduit  le  Star,  la  hauteur 
d'eau  a  été  la  suivante  en  1898  et  en  1897  : 

1898  1897 

(En  pouces) 

JoubertPark   C8.99  28.93 

Doorntontein   -28.53  ^7.82 


(a)  Non  cjmpris  le  bétail  vivant. 


38 


L'ÉCONOjVnSTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadairk.  no  369  bi^) 


En  1898  il  a  plu  pendant  86  jours  et,  en.  1897,  pen- 
dant 80. 

D'autre  part,  voici  le  résultat  des  observations  men- 
suelles faites  à  Rieti'ontcin  : 


.1  ours 

Hauteui" 

de  pluie 

deau 

Pouces 

9 

6.21 

10 

4.22 

13 

3.39 

3 

.41 

Mai  

4 

1.10 

» 

» 

Juillet  

.  . . .  » 

» 

Août  

1 

.12 

Septembre  

2 

.43 

6 

.68 

9 

2.69 

Décembre  

  11 

2.55 

68 

21.1^0 

La  moyenne  des  neuf  dernières  années  a  été  de 
28.09  pouces;  la  plus  grande  cliute  de  pluie  a  été 
constatée  en  1891  avec  40.85  pouces  et  la  plus  petite 
en  1889  avec  19.85. 


REVUE  DE  U  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Le  Marché  des  Valeurs  minières.  —  Un  examen 
attentif  des  dividendes  répartis  par  les  mines  sud-afri- 
caines, la  progression  des  rendements  et  les  perspec- 
tives d'avenir  de  ces  entreprises,  dit  le  Financial 
News,  font  que  des  demandes  se  produisent  de  plus  en 
plus  nombreuses,  non  seulement  sur  les  actions  des 
Compagnies  à  dividendes,  mais  encore  sur  les  titres  de 
toutes  celles  qui  figurent  a  la  cote.  Et  bien  que  tous  les 
écrivains  financiers  n'aient  pas  encore  constaté  le  fait, 
il  ne  s'ensuit  pas  moins  que  les  mines  sud-africaines 
sont  passées  du  domaine  de  la  spéculation  dans  le  clan 
des  industries  sérieuses  et  qui  reposent  sur  des  bases 
solides.  Il  est  de  fait  qae  des  affaires  qui,  en  sept  ans, 
ont  distribué  sous  forme  de  dividendes,  quelque  chose 
comme  39  millions  de  livres  sterling,  que  ces  affaires, 
dit  notre  confrère  anglais,  sont  dignes  d'attirer  l'atten- 
tion et  d'imposer  silence  à  ceux  qui  prétendent  tou- 
jours qu'une  mine  est  quelque  chose  comme  un  monstre 
ou  un  mystère. 

A  la  vérité,  le  public  n'est  pas  resté  dupe  des  opi- 
nions émises  par  les  détracteurs  des  mines  d'or,  et, 
depuis  longtemps  déjà,  il  a  reconnu  qu'il  y  avait,  pour 
lui,  un  grand  avantage  à  s'intéresser  aux  entreprises 
minières  du  .sud  de  l'Afrique.  Aussi  n'est- il  pas  sur- 
prenant que  chaque  jour  apporte  de  nouveaux  ordres 
d'achat,  que  les  bénéfices  réalisés  sur  certaines  valeurs 
soient  employés  en  placement  sur  des  affaires  nouvelles 
et,  qu'enfin,  l'importance  des  transactions  se  trouve 
considérablement  augmentée. 


La  Mozambique.  —  Le  développement  de  la  Rho- 
désia,  dit  le  South  Africa,  de  Londres,  est  non  seule- 
ment profitable  à  ce  pays,  mais  encore  à  toutes  les 
contrées  situées  sur  la  côte.  On  n'a,  pour  s'en  rendre 
compte,  qu'à  se  reporter  aux  progrès  réalisés  par  le  com- 
merce à  Beira. 

En  1897,  par  exemple,  les  importations  se  sont  élevées 
à  587.203  liv.  st.,  contre  295.106  liv.  st.  en  1896,  et  les 
exportations  à  31.775  liv.  st.,  contre  17.913  liv.  st. 
l'année  précédente.  Une  telle  progression  prouve  que  la 
Compagnie  de  Mozambique  a  grandement  bénéficié, 
sous  le  rapport  de  ses  recettes  douanières,  qui,  en  fait, 
ont  atteint  06.175  liv.  st.  en  1897,  contre  42.162  liv.  st. 
en  1896.  En  (;inq  années,  depuis  1892,  le  commerce  des 
ports  contrôlés  par  la  Compagnie  de  Mozambique  n'eut 
élevé  de  ')8.180  liv.  st.  à  888.880  liv.  st. 


D'autre  pari,  fait  observer  notre  confrère,  il  ne  faut 
pas  perdre  de  vue  que  la  Compagnie  de  Mozambique 
exerce,  sur  les  territoires  qu'elle  détient,  des  droits 
souverains,  et  ceux  qui  voudront  jeter  un  coup  d'oeil 
sur  le  dernier  bilan  publié  par  cette  entreprise,  consta- 
teront que  ses  revenus  proviennent  :  des  douanes,  de 
la  poste,  de  l'income-tax,  des  droits  de  timbre  et  de 
capitation,  etc.  Et  ces  droits  divers,  qui  ne  se  chiff'raient 
que  par  38.444  liv.  st.  en  1893,  ont  atteint,  en  1897, 
136.061  liv.  st.  Bref,  le  revenu  total  de  la  (Compagnie, 
depuis  cinq  ans,  s'est  élevé  à  359.692  liv.  st.  Cette  re- 
marquable progression  dans  les  revenus  annuels  ne 
fera  qu'augmenter  au  cours  des  années  prochaines,  et 
ce  n'est  pas  trop  s'avancer  que  dire  que,  d'ici  peu,  les 
revenus  de  la  Mozambique  se  chiffreront,  annuelle- 
ment, par  250.000  liv.  st. 

Les  .  territoires  de  la  Compagnie  non  développés 
encore,  ont  aussi  une  grande  et  incontestable  valeur. 
Les  terrains  à  bâtir  à  Beira,  par  exemple,  sont  évalués 
à  266.000  liv.  st.,  et  bien  que  ce  montant  représente 
50  0/0  du  capital  de  la  Compagnie,  il  ne  comporte 
aucune  exagération.  D'autre  part,  la  situation  finan- 
cière de  l'entreprise  est  excellente.  La  Com^agme  de 
Mozambique  avait  en  mains,  au  31  décembre,  131.500 
livres  sterling  espèces,  et  son  actif,  composé  de  titres 
immédiatement  et  facilement  réalisables,  était  énorme. 

Il  est  très  heureux,  dit  encore  en  substance  notre 
confrère,  que  le  dissident  cjui  s'était  élevé  il  y  a  deux 
mois  avec  le  Comité  de  Paris,  dissident  qui  pouvait 
entraver  les  affaires  de  la  Société,  ait  fin  pris  et  cela  dans 
des  conditions  tout  à  fait  équitables.  Certainement 
l'arrangement  intervenu,  ainsi  que  la  répartition  ré- 
cente d'un  dividende,  ont  profité  aux  actions  dont  la 
hausse  doit  encore  s'affirmer  jusqu'au  cours  de  4  liv  st., 
cours  auquel  ce§  titres  seront  encore  bon  marché  et 
offriront  un  placement  avantageux. 


La  Hausse  de  la  Chartered.  —  Le  Standard  and 
Diggers  Neio's,  de  Londres,  revenant  sur  le  mouve- 
ment de  hausse  qui  s'est  si  subitement  dessiné  à  Lon- 
dres, le  19  janvier  après  Bourse,  dans  la  rue,  sur  les 
actions  de  la  Chartered,  dit  qu'il  n'était  pas  occasionné 
par  la  mise  en  circulation  de  bruits  particuliers,  mais 
qu'il  était  simplement  la  conséquence  d'une  opération 
qui  s'était  traitée  au  courant  de  la  journée. 

Cette  opération  consistait  en  un  achat  à  prime  de 
20.000  actions  de  cette  Compagnie.  L'acheteur  a  payé 
5/16  de  livre  sterling  pour  fin  mars.  Comme  le  cours 
de  la  Cha.rtered  était  de  3  Z'iQ  plutôt  offert  le  19  jan- 
vier, qu'il  y  avait,  a  partir  de  ce  jour-là,  cinq  liqui- 
dations à  passer  jusqu'à  fin  mars  et  que  le  report,  à 
chaque  liquidation  peut  être  évalué  à  3  pence,  soit, 
pour  cinq  liquidations,  1/16  de  livre,  le  cours  «  ferme  » 
de  la  Chartered,  fin  mars,  s'établissait  à  3  1/4.  En 
payant  pour  son  «  option  «  5/16,  l'acheteur  se  procu- 
rait 20.000  actions  à  3  9/16  fin  mars,  dont  5/16,  ce  qui 
n'était  pas  un  prix  exagéré  si  on  prend  en  considéra- 
tion que,  dès  le  20  janvier  au  matin,  la  Chartered 
était  demandée  par  milliers,  à  3  3/8. 

Mais  une  prime  de  5/16  sur  20.000  titres  représente 
une  perte  de  6.250  liv.  st..  dans  le  cas  oii  elle  devrait 
être  abandonnée.  Pour  courir  un  tel  risque,  il  faut 
croire  que  celui  qui  a  acheté  cette  prime  savait  quel- 
que chose.  En  tout  cas,  fait  observer  notre  confrère  an- 
glais, il  devait  savoir  ce  qu'il  faisait. 


Les  Mines  rhodésiennes.  —  On  discute  beaucoup  en 
ce  moment,  dit  le  Mining  Journal,  Railioay  and  Com- 
mercial  Gazette,  de  Londres,  au  sujet  des  mines  d'or 
de  la  Rhodesia,  et  des  conditions  dans  lesquelles  elles 
peuvent  être  exploitées. 

Il  semble  tout  d'abord  que,  jusqu'à  présent  au 
moins,  la  Compagnie  n'exerce  pas  partout  de  même  fa- 
çon les  droits  qu'elle  se  réserve  d'après  les  contrats  de 
concession,  c'est-à-dire  que  les  exemptions  ou  réduc- 
tions temporaires  de  ces  droits  ne  sont  pas  égales  sur 
tout  le  territoire. 

Les  exemptions  qui  sont  consenties  semblent  se  rap- 
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procher  de  celles  accordées,  dans  certains  cas,  par  les 
(iouverncments  coloniaux  pour  les  oblij;ations  de  tra- 
vail à  remplir,  et  elles  font  entrer  en  li<ine  de  compte 
tout  ce  qui  se  rapporte  à  la  constitution  de  l'entreprise, 
notamment  le  capital  auquel  elle  a  été  constituée. 
Quant  aux  réductions  des  droits  de  pouicentagc  qui 
doivent  lui  être  payés,  la  Chariered  les  accorde  en  te- 
nant compte  :  1"  du  capital  dépensé  et  des  développe- 
ments etïectués  sur  les  propriétés  ;  2»  du  montant  du 
capital  nécessaire  à  l'exploitation,  et  le  prix  auquel, 
par  l'émission  d'actions,  on  peut  obtenir  ce  capital. 
Chacune  de  ces  raisons  semble  être  pesée  à  sa  juste 
valeur.  De  même,  on  s'assure  si  le  cédant  de  la  pro- 
priété n'a  pas  été  excessif  dans  ses  prétentions. 

Il  est  certain  que  la  clause  primitive  d'abandonner  â  la 
Chariered  500/0  de  la  production  d'or  constituerai!  une 
charge  trè«!  lourde  pour  les  entreprises  minières.  Mais 
les  exemptions  consenties  généralement,  sinon  univer- 
sellement, par  la  Brilish  South  Africa  prouvent  bien 
qu'elle  a  reconnu  elle-même,  comme  vérité  fondamen- 
tale, qu'il  ne  fallait  pas  entraver  une  industrie  inté- 
ressante comme  celle  de  l'or.  Certainement,  en  prin- 
cipe, les  règlements  établis  pour  la  Rhodesia  veulent 
bien  signifier  que  tout  le  monde  doit  y  être  traité  sur 
le  même  pied,  et  que  des  cas  spéciaux  ne  doivent  pas 
être  pris  en  considération.  Néanmoins,  si  on  passe  en 
revue  la  situation  des  entreprises  qui  se  sont  créées 
dans  la  Rbodesia,  on  est  amené  à  croire  que  d'ici  quel- 
que temps,  \&Chartered  ne  changera  rien  aux  mesures 
qu'elle  a  adoptées  actuellement,  et  qui  se  rapportent  au 
pourcentage  qu'elle  a  à  recevoir  des  mines. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Glen  Deep.  —  Cette  mine  est  fort  éloignée  d'avoir  sa  pro- 
duction normale.  La  Compagnie  broie  seulement  avec  60  pi- 
lons, niais  140  pilons  nouveaux  sont  commandés  et  doivent 
fonctionner  à  la  fin  de  cette  année.  Comme  la  Rose  Deep, 
comme  la  Geldenhuis  Deep,  la  Glen  Deep  va  réaliser  des 
progrès  très  considérables  qui  modifieront  du  tout  au  tout 
sa  valeur  intrinsèque. 

Déjà  les  résultats  de  décembre  accusent  sur  ceux  de  no- 
veml)re  une  amélioration  tout  à  fait  marquée,  alors  que  le 
nombre  de  pilons  n'a  pas  varié.  Voici  les  chiffres  : 

Novembre    Décembre  . 


Pilons   60  60 

Tonnes  broyées   8.600  9.0,50 

Onces   6.0(5  6.505 

Valeur  Par  tonne.  50  sh.  M  sli.  6 

Dépensée   —  28  sh.  9  27  sh. 

Bénéfice   —  21  sh.  3  24  sh,  6 

Bénéfice  total  Liv.  st.  9.150  11.050 


Ainsi,  le  rendement  a  augmenté  de  1  sh.  6  d.  et  les  dépen- 
ses ont  diminué  de  3  d.  dans  l'intervalli'  d'un  mois.  Ce  n'est 
point  là  un  fait  accidentel.  Comme  tous  les  deep  levels,  la 
Glen  Deep,  dont  les  broyages  ont  commencé  seulement  en 
septembre,  va  gagner  gr'aduelli'mont  pendant  les  mois  qui 
vont  suivre  de  production  et  de  ))énélices. 

Depuis  septembre,  le  rendement  s'est  amélioré  de  mois  en 
mois,  comme  le  montrent  les  chilïVes  suivants  : 

Rendement 
sh.  d. 


Septembre   34  31 

Octobre   43  (;9 

Novembre   50  0 

Décembre   51  6 


l  a  Glen  Deep  a  un  minerai  riche  et,  lorsqu'elle  sera  en 
pleine  activité,  son  rendement  sera  très  certainement  supé- 
rieur à  celui  dd  la  Rose  Deep.  D'autre  part,  les  dépenses  de 
la  mine  sont  provisoirement  élevées.  Dans  la  Geldenhuis 
Deep  et  dans  la  Rose  Deep  les  frais  s'élèvent  environ  à  20  sh. 

d.  Or,  la  Glen  Deep  est  dans  des  conditions  d'exploitation 
à  peu  près  semblables  et  elle  aura  une  force  de  broyage 
égale.  11  est  donc  à  peu  près  certain  que  sa  dépense  sera  ré- 
duite au  niveau  de  ses  voisines.  Selon  nous,  grâce  à  l'aug- 
mentation de  la  recette  et  à  la  diminution  des  frais,  les  béné- 
fices seront  très  probablement  supérieurs  à  30  sh.  par  tonne 
broyée. 

Avec  200  pilons,  force  de  broyage  future  de  la  Glen  Deep, 


le  chiflre  annuel  des  profits  s'établira  do  la  manière  sui- 
vante :  .  ,    ,   ■    1  u  -1 

200  pilons  broieront  5  tonnes  par  jours  pendant  vingt-huil 
jours,  soit  28.000  tonnes. 

A  30  sh.,  28.000  tonnes  rapporteront  un  bénéfice  de  42.000 
livres  sterling  par  mois  ou  de  504.01)0  liv.  st.  par  an. 

Le  capital  total  est  de  600.000  actions.  Chaque  action  rece- 
vrait donc  un  dividende  de  16  sh.  ou  de  80  0/0. 

Or,  la  durée  de  la  mine  est  de  dix  ans.  La  retenue^  de 
l'amortissement  opérée,  la  valeur  de  l'action  capitalisée  à 
6  0/0,  doit  se  fixer  plus  tard  à  plus  de  9  livres  sterling,  ou  de 
225  fr.,  alors  que  le  cours  actuel  est  seulement  de  130  fr. 


Les  Exportations  d'or  dn  Snd  de  l'Afrique.  —  On  câble 
du  Cap  que  le  paquebot  Norman  a  appareillé  pour  l'Anglé- 
,  terre  emportant,  en  or,  une  valeur  de  310.603  liv.  st. 


Les  Mines  d'or  de  Sibérie.  —  D'après  le  Financial 
Times,  dépêche  de  Saint-Pétersbourg,  la  Banque  Russo-Chi- 
noise aurait  l'intention  d'acheter  toutes  les  mines  d'or  situées 
en  Sibérie. 


Les  Mines  d'or  dans  l'Argentine.  —  Le  Financial  News 
rapporte  que  les  capitaUstes  anglais  s'occupent  activement 
des  moyens  à  adopter  pour  arriver  au  développement  des 
mines  d'or  dans  la  République  Argentine.  Des  ingénieurs 
sont  arrivés  dans  ce  pays  dans  le  bi.t  d'y  représenter  des  Syn- 
dicats anglais  importants. 


Sonth  AVest  Africa  Company.  —  On  annonce  de  bonne 
source  que  des  gisements  cuprifères  considérables  viennent 
d'être  découverts  sur  le  territoire  de  la  South  West  Africa 
Company.   


Traiisvaal  lestâtes  and  Development  Company, 
Limited.  —  Cette  Compagnie,  qui  vient  d'absorber  les  Gold- 
fields  of  Lydenhurg,  a  plus  de  250.000  liv.  st.  en  espèces 
placées  soit'à  Johannesburg,  soit  en  hypothèques,  La  super- 
ficie couverte  par  ses  propriétés  est  de  1.2(_i0.000  acres  environ 
situés  dans  toutes  les  parties  du  ïransvaal.  La  plupart  des 
districts  dans  lesquels  se  trouvent  les  fermes  de  la  (compa- 
gnie peuvent  être  facilement  développés,  grâce  aux  chemins 
de  fer  qui  prennent  tous  les  jours  plus  d'extension  et  qui, 
passant  à  proximité  de  la  plupart  de  ses  claims,  traversent 
même  deux  de  ses  fermes.  On  a  découvert  sur  les  fermes 
situées  dans  les  districts  de  Rustenburg  et  de  /outspanberg 
quelques  dépôts  de  minerai  de  cuivre. 


Revue  HeMoDiaSÉe  in  MarcM  fles  Mines  J'Of 

DE  L.ONDRES 


Liondres,  le  2  février  18P9 
L'allure  générale  du  Marché  est  restée  très  ferme  et 
très  active  pendant  toute  la  semaine.  Comme  on  a  pu 
le  constater  bien  des  fois,  la  hausse  attire  la  hausse  et 
au  fur  et  à  mesure  que  les  cours  progressent  la  clien- 
tèle d'acheteurs  s'élargit.  Il  est  bon  de  constater  que 
les  réalisations  de  bénéfices  n'ont  nullement  entravé  le 
mouvement . 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration    —  La 
Chariered  passe  de  3  21/33  à  3  5/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  5/8  au  lieu 
de  7 1/2. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/4. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Ranà 
est  à  8  5/16.  On  parait  compter  déjà  la  plus-value  qui 
doit  résulter  pour  cette  Compagnie  de  la  mise  en  va- 
leur des  propriétés  deep  levels.  Il  s'agit  des  terrains 
situés  au  sud  de  VAngelo,  de  la  New  Cornet  et  de  la 
Dnefonlein:  au  lieu  de  les  exploiter  comme  des  pro- 
priétés distinctes,  on  aurait  décidé  de  les  vendre  aux 
Compagnies  d'aftleurement. 

L'Angelo  se  retrouve  à  8  ./.  ;  la  New  Cornet,  à  3  1/2. 

La  Cihj  and  Suburban  passe  de  «  1/2  à  6  1/4.  La 
Neio  Heriot  reste  à  7 1/2  ;  la  Modderfontein,  à  8  7/8. 
Le  développement  a  donné  d'excellents  résultats. 

La  Henry  Nourse  se  tient  à  9  1/2;  la  Langlaagte 
à  4  3/16;  la  Jumpers  à  6  1/4. 

La  S immer  and  Jack  passe  de  6  ./.  à  6  1/8.  Le 
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bénéfice  mensuel  est  de  35.000  liv.  st.  ;  on  estime  qu'il 
augmentera  à  cause  de  la  mise  en  marche  de  40  pilons 
nouveaux  et  de  l'élévation  du  rendement. 

La  Jubilee  reste  à  6  1/4  ;  la  Worcesier  à  3  1/8;  la 
Croicn  Reef  à  14  5/8  ;  la  Wemmer  à  12  3/8;  la  Gelden- 
huis  Eslate  à  7  13/16  ;  la  Rnndfontein  à  3  9/16.  Le 
dernier  mouvement  dont  cette  valeur  a  btoéficié  a  été 
provoqué  par  la  découverte  de  nouveaux  filons. 

La  Robinson  passe  de  10  1/8  à  10  7/8. 

La  Village  Main  Reef  se  ti.nt  à  9  ./.  ;  la  New 
Primroxe  à  5  .5/16. 

On  sait  que  cette  Compagnie  a  l'affleurement  de  la 
Rose  Deep. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  1/2  à  12  ./.. 

La  Rand  Mines  est  à  41  7/8,  au  lieu  de  38  3/8. 

La  Rose  Deep  reste  à  10  1/4.  En  décembre,  les  béné- 
fices ont  augmenté  de  6.700  liv.  st. 

La  Glen  Deep  est  à  5  1/16.  On  paraît  attendre  beau- 
coup de  l'augmentation  du  nombre  de  pilons. 

l^a  Robinson  Deep  passe  de  13  1/4  à  13  1  /4.  La  bat- 
terie en  activité  sera  bientôt  de  120  pilons,  au  lieu  de 
80  ;  elle  sera  ensuite  portée  à  200. 

La  Nours-e  Deep  est  à  7  ./. .  La  Rand  Victoria  reste 
à  3  ./..  La  Robinson  Central  Deep  se  traite  à  4  ./.. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  3/4. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslate  est  à  2  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  1/4  après  2  ./.. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
13/4  au  lieu  de  1  9/16. 


Londres,  2  février,  6  heures  soi»-. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  soutenu. 


BevBfi  HeMomaJalre  fla  Marclié  Jes  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  2  février  1899. 
Dans  ces  derniers  jours,  le  Marché  des  Mines  d'or  a 
été  plus  actif  que  jamais  et  les  cours  ont  pris,  partout, 
une  nouvelle  avance.  Depuis,  quelques  allégements 
ont  eu  lieu,  mais  ils  ont  passé  inaperçus.  Quant  à  la 
liquidation,  elle  s'est  effectuée  très  favorablement.  Les 
capitaux  n'ont  pas  manqué,  et  si  l'argent  a  été  tenu  un 
peu  cher,  il  n'a  pas,  quand  même,  affiché  de  préten- 
tions exorbitantes.  Voici,  au  reste,  les  cours  de  reports 
cotés  : 

Buffelsdoorn  Eslate,  l'O  et  15  centimes;  Champ 
d'Or,  25  centimes;  Cfiartered,  45  et  75  centimes;  Gold- 
fields,  1  fr.  et  1  fr.  50  :  De  Beers,  3  fr.  50  et  5  fr.  ; 
Durban.  Roodepoorl  deep,  50  centimes;  East  Rand, 
1  fr.  et  1  fr.  75;  Ferreira,  2  fr.  75  et  5  fr.  ;  French 
Rand.  25  centimes  ;  GeWen/««s,  90  centimes  f  1 1  fr.50; 
Kleinfontein,  35  et  45  centimes;  May  Consolidated,  50 
<-cntimes  et  1  fr.  de  bénéfice:  Mozambique,  30  et  50 
centimes  ;  Mossamédès,  5  et  10  centimes  ;  Oceana,  15  et 
20  centimes;  Randfonlein  Estâtes,  25  et  50  centimes; 
R' nid  Mines,  5  et  8  fr.;  Robinson  Gold.  1  fr.  25  et 
1  fr.  5U;  Robinson  Randfonlein,  20  et  30  centimes; 
Shebn,  10  et  30  centimes;  Simmer  and  Jack,  75  cen- 
times et  1  fr.;  Transvaal  Consolidated,  20  et  25  cen- 
times: Transvaal  Goldfields,  25  et  35  centimes;  Vil- 
lar/e  Mai.n  Reef,  25  centimes  et  le  pair;  Wemmer, 
1  fr.  35  et  1  fr.  .55  ;  Western  Kleinfontein,  10  centimes. 

h»  Chartered,  qui  restait  à  94  fr.  75,  clôture  à 
on  francs;  Geldenhuis  Estate,  -190  francs  contre 
195  fr.  50. 

La  L^ngUiagle  Estate,  que  nous  laissions  à  08  francs, 
passe  à  107  francs;  Consolidated  Goldfields,  223 francs, 
en  plus-value  de  31  fr.  50  pour  la  semaine.  On  dit  à 


Londres  que  cette  Compagnie,  pour  p^rmettre  l'intro- 
duction sur  la  place  de  Paris,  des  actions  de  la  Robin- 
son Deep,  aurait  rétrocédé  25.000  actions  de  cette  der- 
nière Compagnie  au  prix  de  12  1/2  liv.  st.  par  action,  à 
un  puissant  syndicat  français.  Elle  donnerait,  en  outre, 
a  ce  syndicat,  un  droit  d'option  jusqu'au  5  juin  pro- 
chain, sur  12.500  autres  actions,  au  prix  de  15  liv.  st., 
et  une  autre  option  sur  encore  12.500  titres,  au  cours 
de  1/1/2  hv.  st.,  valable  jusqu'à  une  date  qui  n'aurait 
pas  encore  été  fixée.  East  Rand,  213  fr.  50,  contre 
191  fr.  On  dit  que  cette  Compagnie  donnera,  en  mars 
prochain,  un  premier  dividende  que  l'on  évalue,  dès 
maintenant,  à  10  shillings. 

La  Rand  Mines,  qui  clôturait  à  989  fr.,  a  monté  à 
1.0/2  fr.  Le  Conseil  d'administration  de  cette  Com- 
pagnie aurait  décidé,  en  principe,  la  division  de  ces 
titres.  On  donnerait,  pour  une  action  actuelle,  quatre 
actions  nouvelles.  Une  assemblée  générale  aura  lieu  le 
23  mars,  pour  adopter,  s'il  y  a  lieu,  cette  mesure.  New 
Kleinfontein,  77  fr.,  contre  73  fr.  ;  Robinson  Randfon- 
tein,  39  fr.  .)0,  gagnant  1  fr.  50;  Randfonlein  Estâtes, 
91  fr.,  contre  73  fr.  ;  sur  la  création,  par  cette  Com- 
pagnie, de  SIX  nouvelles  Sociétés,  au  capital  de  550.000 
livres  sterling  chacune.  Sur  ce  capital,  la  Robinson 
Randfonlein  reçoit,  de  chaque  Société  nouvelle, 
400.000  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st. 

La  Siinmer  and  Jack  a  passé  de  151  fr.  à  157  fr. 
May  Consolidated.  iz2  fr.  50,  contre  113  fr.  50  ;  Vil- 
lage Mnin  Reef,  230  fr.,  en  avance  de  8  fr.  50. 

Les  actionnaires  sont  avisés  qu'un  dividende  de 
40  0/0  par  action  sera  mis  en  paiement  le  10  courant 
aux  caisses  du  Crédit  Lyonnais,  contre  remise  du  cou- 
pon n°  1,  à  raison  de  7  sh.  10  1/2  nets  par  action,  cal- 
culés au  change  du  jour.  Robinson  Gold,  277  fr.,  contre 
2)j6fr.  Les  Directeurs  de  cette  Compagnie  ont  décidé 
d'augmenter  de  60  pilons  la  batterie  de  cette  mine.  En 
raison  de  cette  augmentation  de  ses  broyages,  la  Ro- 
binson Gold  semble  deA  oir  être  à  même  de  fixer  sa 
répartition  future  à  18  et  même  à  200/0.  Le  dividende, 
pour  l'année  dernière,  avait  été  de  16  0/0. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  a  monté  de  16  fr.  50  à  22 
francs.  Des  dépêches  sont  arrivées  de  Johannesburg 
mentionnant  qu'un  riche  filon  venait  d'être  recoupé 
dans  la  mine.  Les  perspectives  seraient,  dit-on,  desplus 
favorables.  Wemmer,  315  fr.,  contre  320  fr.;  Champ 
d'Or,  56  fr.;  Mossamédès,  13  fr.  75;  Oceana,  32  fr.; 
Mozambique,  très  demandée,  à  67  fr.  25. 

La  Lancasler  a  été  très  active.  Elle  s'inscrit  à  85  fr., 
en  bénéfice  de  8  fr.  50  sur  jeudi  dernier. 

La  Windsor  Gold  est  très  ferme  à  89  75.  Avis  est 
donné  aux  porteurs  d'actions  de  cette  Compagnie,  qu'ils 
recevront  paiement  du  dividende  n"  1  h  partir  du  sa- 
medi 4  février,  à  raison  de  20  0/0,  ou  de  3  sh  10  pence 
par  action,  déduction  faite  de  l'impôt  français  de  4  0/0. 
Ce  paiement  aura  lieu  aux  caisses  de  la  Banque  Fran- 
çaise de  l'Afrique  du  Sud,  et  les  coupons  devront  être 
déposés  pendant  quatre  jours  francs  pour  la  vérifica- 
tion. 

La  Sheba  clôture  à  46  fr  ,  French  Rand,  58  fr.  contre 
5150;  Transvaal  Consolidated,  38  fr.  50,  contre  35 
francs  2.5;  Transvaal  Goldfields, 

On  a  introduit  ces  derniers  jours,  sur  le  marché  do 
Paris,les  actions  de  la  Geldenhuis  Deep,  qm  se  traitent, 
présentement,  à  294  fr. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  est  à  24  francs.  On 
semble  croire  que  cette  Compagnie  ne  distribuera  pas  de 
dividende  cette  année.  Son  exploitation  se  poursuit 
dans  des  conditions  difficiles,  en  raison  de  la  loi  qui  ■ 
interdit  la  vente  d'alcool  aux  indigènes.  Dynamite  du 
Transvaal,  98  fr.  75,  contre  88  fr.  50;  Victor  Gold, 
26  fr.  50;  Rebecca,  5  francs;  De  Lamar,  7  fr. 

La  De  Beers,  a  été  poussée  de  72i  fr.  à  769  fr.  L'ac- 
cord se  serait  fait,  dit  on,  avec  le  syndicat  desdiamants 
auquel  la  Compagnie  aurait  vendu  sa  production  dans 
des  conditions  beaucoup  plus  favorables  que  l'année 
dernière. 


Le  Propriémire-Gérant  :  .Iules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Pre.'îse,  16,  rue  du  Croissanï.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  14  janvier  1899. 

Etat  du  Marche.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  semaine  dernière  a  été  active  pour  le  marché  de 
Johannesburg;  la  reprise  qui  s'est  produite  nous  a 
rappelé  les  bonnes  journées  qui  ont  précédé  les  pério- 
des suivies  d'aiï'aires.  Les  nouvelles  de  Londres  ont  été 
très  encourageantes,  et  de  fortes  quantités  de  titres  ont 
été  prises  sur  notre  place,  ce  qui  montre  qu'en  dépit  des 
questions  politiques,  on  a  foi  dans  la  richesse  et  la 
permanence  des  champs  d'or. 

Notre  Marché  est  fort  sensible  et  subit  très  rapide- 
ment l'influence  du  dehors;  il  faut,  dès  lors,  s'attendre 
à  de  légers  tassements  comme  ceux  que  nous  avons 
éprouvés  à  deux  reprises  différentes  pendant  cette  se- 
maine. Le  plus  sérieux  a  eu  lieu  hier  sur  le  bruit  que 
quelques  mines  étaient  obligées  d'arrêter  leurs  travaux 
à  cause  du  manque  d'eau  ;  la  réaction  s'est  accentuée 
quand  on  a  appris  que  le  service  du  câble  était  inter- 
rompu à  cause  de  la  tempête  sévissant  sur  les  côtes 
britanniques. 

Les  premières  dépêches  reeues  aujourd'hui  ayant 
annoncé  un  Marché  ferme,  une  amélioration  s'est  pro- 
duite et  nous  restons  sur  de  très  bonnes  tendances. 

Les  spéculateurs  paraissent,  toutefois,  désireux  de 
réaliser  leurs  bénéfices. 

On  s'est  beaucoup  occupé  ces  jours-ci  des  valeurs 
moyennes  et  de  spéculation  :  bien  des  titres  négligés 
ont  donné  lieu  à  des  transactions  actives.  Les  deep 
levels  de  prix  modérés  sont  particulièrement  en  faveur  : 
on  pense  que  leur  hausse  n'est  qu'une  question  de 
temps,  et  nous  croyons  que  jamais  époque  n'a  été 
mieux  choisie  pour  entrer  dans  ces  titres.  Dans  les  an- 
nées antérieures,  bien  des  actions  de  deep  levels  ont 
pu  être  obtenues  à  moitié  ou  au  tiers  des  prix  existant; 
des  «  tips  »  étaient  donnés  pour  acheter  des  titres  après 
lesquels  tout  le  monde  courait,  mais  bientôt  ces  valeurs 
passèrent  de  mode  et  les  joueurs  durent  fréquemment 
accepter  moitié  ou  moins  que  les  prix  pàyés  pour  se 
débarrasser  de  leurs  positions.  Mais  à  cette  époque,  les 
Compagnies  n'étaient  pas  dirigées  comme  elles  le  sont 
aujourd'hui  :  elles  étaient  certainement  surcapitalisées  ; 
aucune  provision  n'avait  été  faite  pour  l'exploi- 
tation, et  les  quelques  millions  de  livres  destinées  à 
l'ouverture  de  la  mine  étaient  dépensés  avant  que  la 
surface  ait  été  touchée.  Le  résultat  a  été  des  liquida- 
tions ou  des  reconstitutions  et,  par  suite,  les  action- 
naires ont  éprouvé  des  désappointements. 

D'autre  part,  aujourd'hui,  comme  nous  l'avons  déjà 
fait  remarquer,  des  prix  plus  élevés  doivent  être  payés, 
mais  nous  avons  des  propriétés  dont  les  mérites  sont 


certains;  les  Compagnies  sont  bien  dirigées,  elles  sont 
financées  de  façon  satisfaisante,  ont  un  capital  impor- 
tant d'exploitation  et  l'on  sait  que  ce  capital  serait  en- 
core augmenté  si  on  en  exprimait  la  nécessité.  En  fai- 
sant ces  remarques,  nous  pensons  aux  propriétés  ayant 
un  avenir  comme,  celles  de  la  Glen  Deep,  de  la 
Knighls  Deep,  de  la  Simmer  East,  de  la  Knighls  Cen- 
tral, de  la  Simmer  West  et  bien  d'autres  deep  levels. 

Chartered.  —  Beaucoup  de  gène  a  été  causée  par  la 
Chartered  en  rendant  si  difficile,  pour  les  actionnaires 
transvaaliens,  l'obtentior^  des  droits  sur  leurs  actions 
dans  le  temps  prescrit.  Le  titre,  par  suite,  fait  preuve 
de  faiblesse.  La  question  a  été  portée  devantle  Comité 
du  Stock  Ex  change  qui  s'est  mis  en  communication 
avec  Londres  à  ce  sujet,  mais  il  est  difficile,  de  dire  si 
les  arrangements  qui  seront  pris  satisferont  tous  les 
porteurs. 

Comme  nous  l'avons  dit  la  semaine  dernière,  la 
Clydesdale  Cy  a  passé  un  contrat  important  avec 
le  Rand  Mines  pour  la  fourniture  du  charbon  :  il  s'agit 
assure-t-on,  de  19.000  tonnes  par  mois,  ce  qui  suffira  à 
employer  la  Compagnie  pendant  longtemps  et  assurera 
de  bons  bénéfices  aux  actionnaires. 

Les  Rand  Collieries  ont  été  bien  tenues  :  elles  sont 
cotées  maintenant  à  Londres. 

Les  Coal  Trusts  qui  paraissaient  devenir  actifs,  res- 
tent de  nouveau  négligés. 

Les  /•L>î?(//(<,'î  Centra/ ont  encore  attiré  l'attention.  Les 
fluctuations  ont  été  rapides  et  Londres  a  acheté.  On  a 
appris  qu'un  paquet  de  60.000  titres  environ  a  été 
acheté  ici  par  un  groupe  de  financiers;  on  ignore  à  quel 
prix,  mais  le  fait  montre  qu'on  garde  confiance  dans 
l'avenir  de  la  Société. 

La  question  la  plus  sérieuse  cjue  nous  ayons  mainte- 
nant en  face  de  nous,  c'est  le  manque  d'eau;  si  les 
pluies  ne  tombent  bientôt,  plusieurs  batteries  devront 
cesser  leurs  travaux. 

Cours 

— — ^ — - 

le  plus  le  plus  7janv.  14janv. 
bas       haut      1898  1899 
de  la  semaine      —  — 

sh.d.  sh.d.  sh.d.  sh.  d, 

Bantjes   21/9  24/3      22/.  23/. 

Benoni   33/.  24/3      24/8  23/9 

Bonanza   84/.  84/6      84/.  84/6 

B.  S.A.  Cy  (Chartered)....  57/.  61/.      60/.  61/. 

Consol.  Main  Reef   30/6  36/6      31/6  36/6 

East  Rand   127/.  135/.  129/.  135/. 

FrenchRand   32/9  35/3      32/9  35/. 

Glen  Deep   72/.  75/6      72/.  72/. 

Knights  Central   35/9  44/6      35/.  43/3 

May    81/.  83/6      83/9  84/. 

Randfontein   40/9  43/.      41/3  42/9 

Rose  Deep   167/.  176/.  168ex-d.  175/. 

Salisbury   44/6  45/6  46ex-d.  45/. 

Simmer  East   61/.  65/6      61/6  64/. 

Village  Main  Reef   148/.  153/.  157/.  153/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.     18/.  21/3      18/.  20/3 

Witwatersrand  Deep   33/6  36/.      34/.  36/3 
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La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


M.  Cecil  Rhodes  n'est  pas  venu  à  Paris,  comme  on 
l'avait  dit  tout  d'abord.  Il  s'est  rendu  à  Bruxelles  pour 
conférer  sur  le  passage,  à  travers  le  Congo  belge,  du 
chemin  de  fer  qu'il  projette.  Il  est  parti  ensuite  jDour 
Vienne.  De  là,  il  se  rend  en  Egypte.  Les  uns  prétendent 
qu'il  a  accompli  la  mission  qu'il  avait  en  vue,  mais  les 
autres  assurent  que  rien  n'est  encore  décidé.  ■ 

Depuis  son  retour  au  Transvaal,  le  docteur  Leyds  a 
eu  de  fréquentes  entrevues  avec  le  président  Kriiger  et 
le  PouA'Oir  exécutif.  Le  Président  s'est,  paraît-il, 
montré  très  satisfait  du  succès  que  le  docteur  Leyds  a 
remporté  dans  la  mission  qu'il  a  remplie  en  Europe,  où 
il  reviendra  dans  un  mois. 

Plus  que  jamais  il  a  été  question,  ces  derniers  jours, 
d'un  Emprunt  du  Transvaal.  On  avait  même  annoncé 
que  MM.  Rothschild  and  Sons,  de  Londres,  avaient 
fait  des  offres  fermes.  Cette  maison  a,  depuis,  démenti 
le  fait,  et  le  Financial  News,  de  son  côté,  a  avancé  que 
des  négociations  avaient  été  entamées  avec  la  maison 
Montagu,  de  Londreî,  et  MM.  Wertheim  et  Gompertz, 
d'Amsterdam,  pour  la  conclusion  dudit  emprunt.  On  a 
ajouté  que  les  négociations  étaient  avancées,  et  que 
lésdites  maisons  étaient,  d'ores  et  déjà,  disposées  à 
prendre,  «  ferme  »,  un  million  de  livres  sterling,  avec 
option  pour  le  solde  de  l'emprunt,  solde  se  montant  à 
1.50L).000  livres  sterling. 

A  la  date  du  2  février,  le  «  Journal  Officiel  »  de 
Pretoria  a  annoncé  que,  jusqu'au  15  avril  prochain,  on 
recevrait,  aux  bureaux  du  Secrétariat  d'Etat,  les  offres 
qui  seraient  faites  en  vue  de  l'achat  ou  de  l'affermage 
du  droit  de  sous-mine  dans  les  «  bewaarplaatsen  »,  des 
machines,  des  droits  de  canalisation,  concessions 
urbaines,  etc.,  tels  qu'ils  ont  été  mentionnés  dans  une 
résolution  du  premier  Volksraad  datée  du  2  dé- 
cembre 1808.  Pour  tout  droit  de  sou«-mine,  on  demande 
une  enchère  distincte,  fixant  la  localité  et  la  superficie 
du  terrain.  Le  Gouvernement  n'est  pas  obligé  d'accepter 
l'enchère  la  plus  élevée,  ni  aucune  autre. 

On  estime  à  plusieurs  millions  de  livres  sterling  la 
valeur  des  «  bewaarplatsen  »  dont  il  s'agit. 

A  la  date  du  3  février,  on  a  télégraphié  de  Pretoria 
que  les  recettes  publiées  pendant  le  mois  de  décembre 
se  sont  élevées  à  909.000  liv.  st.,  contre  495.000  liv.  st. 
pendant  le  mois  de  décembre  1897. 

La  valeur  des  marchandises  importées  au  Transvaal 
en  1898  s'est  élevée  à  265  millions  de  francs  et  les  droits 
dédouane  perçus  se  sont  chiffrés  par  25  millions  de 
francs,  représentant  une  moyenne  de  moins  de  10  0/0 
de  la  valeur. 

Le  commerce  par  mer  avec  le  Transvaal  tend  de 
plus  en  plus  à  prendre  la  voie  de  Lourenoo-Marquès, 
au  détriment  des  ports  anglais  de  Natal  et  du  (lap,  qui 
ont  moins  de  transit  que  Delagoa-Bay. 

L'exportation  de  l'or  pendant  le  dernier  exercice  a 
dépassé  425  millions  de  francs. 

La  balance  du  Trésor  à  la  fin  de  1898  se  soldait  par 
un  boni  de  416.000  liv.  st.,  soit  plus  de  10  millions  de 
francs,  ou  1.250.000  francs  de  plus  que  l'excédent  du 
précédent  exercice. 

A  la  date  du  2  février,  la  Conférence  entvf.  les  délé- 
gués du  Transvaal  et  ceux  de  l'Etat  Libre  d'Orange  a 
commencé.  Cette  Conférence  a  pour  objet  d'établir,  sur 
une  seule  et  môme  base,  la  constitution  des  deux  Répu- 
bliques. 

Au  sujet  de  la  construction  de  chemins  de  fer  au 
Transvaal,  le  consul  général  de  Belgique  à  Pretoria 
écrit,  dans  un  rapport  dont  on  donne  des  extraits,  que 
la  première  Chambre  du  Volksraad  a  résolu  dernière- 
ment de  faire  un  appel  aux  entrepreneurs  pour  la  con- 
struction et  l'exploitation  des  lignes  de  chemins  de  fer 
Belfast-Lydenburg  et  Pretoria-Rustenburg.  . 

Le  cahier  des  charges  et  les  conditions  relatives  à 
ces  adjudications  seront  publiés  très  prochainement. 
Les  soumissionnaires  auront  à  fournir  le  capital  néces- 


saire, et  il  est  probable  que  l'Etat  acceptera,  selon 
l'usage,  celui  qui  offrira  les  meilleures  conditions. 

Bien  que  les  projets  dont  il  s'agit  aient  encore  be- 
soin d'être  sérieusement  étudiés,  on  peut  cependant 
déjà  assurer  que  les  ingénieurs  fourniront  les  plans 
dans  un  délai  de  quatre  à  cinq  mois;  ce  ne  sera  guère 
qu'alors  qu'on  pourra  présenter  des  soumissions  eu 
connaissance  de  cause. 


LES  BEWAARPLAATSEN 


Nous  avons  parlé  plus  haut,  dans  la  Situation  dans 
VAfr  ique  du  Sud,  de  la  mesure  que  venait  de  prendre 
le  Gouvernement  du  Transvaal,  et  qui  a  trait  à  la  vente 
ou  à  l'affermage  des  droits  de  sous-mine  dans  les 
«  bewaarplaatsen  ».  Rappelons,  ici,  les  noms  des  Com- 
pagnies qui  possèdent  des  «  bewaarplaatsen  »,  avec  le 
nombre  de  claims  détenus  et  leur  situation  par  rapport 
à  la  ligne  d'affleurement. 

Une  première  catégorie  comprend  les  Compagnies 
qui,  alors  que  M.  .Toubert  était  ministre  des  Mines,  ont 
obtenu  la  conversion  de  leur  «  bewaarplaatsen  »  en 
claims  miniers.  Une  seule  d'entre  elles,  la  Jumpers,  a 
VCD  du  les  siens  à  la  Jumpers  Deep  ;  les  autres  n'en  ont 
pas  disposé  et  se  voient  encore  disputer  le  droit  de  le 
faire. 

Nombre  de    Distance  de 
Noms  des  claims  l'affleurement 

Compagnies  bewaarplaatsen  (En  pieds) 

Jumpers   23  2.500 

Henry  Nourse   26  1.000 

Pioneer   26  4.000 

Crown  Reef   45  4.000 

Langlaagte  Royal   44  8.000 

Langlaagte  United   9  3.300 

Total   173 

La  seconde  catégorie  comprend  les  mines  possédant 
des  «  claims  bewaarplaatsen  »  au  sujet  desquels  au- 
cune décision  n'est  encore  intervenue.  Ce  sont  les  sui- 
vantes : 

Nombre  de    Distance  de 
Noms  des  claims  l'aflleurement 

Compagnies  bewaarplaatsen  (En  pieds) 

Tribute  (Mint)   16  2.700 

Wemmer   11  4.000 

Jumpers   29  3.300 

Henry  Nourse   16  3.600 

Crown  Recf   5  4.000 

Langlaagte  Royal   ■    5  3.000 

Ferreira   6  2.700 

—    18  6.O0O 

Knights..-   78  0.000 

Wollmter   15  2.000 

Meyer  and  Gharlton   8  2.700 

—    7  1.500 

Worcester   6  2.600  ' 

George  Goch   26  3.000 

Salisbury   4  5.5(i0 

—   4  2.000 

Block  B   72  2.000 

Grœsus   18  3.300 

Langlaagte  Star    23  3.500 

Total   366 

Ce  qui  se  passe  en  ce  moment  permet  à  certains  de 
nos  confrères  anglais  de  se  livrer  à  des  réflexions  déso- 
bligeantes. En  premier  lieu,  il  conviendait,  disent-ils, 
d'avoir  quelques  égards  pour  les  Compagnies  qui  dé- 
tiennent les  «  bewaarplaatsen  »,  car  ce  n'est  que  grâce 
à  leurs  travaux  d'affleurement  que  l'on  est  arrivé  à  se 
rendre  compte  que  ces  terrains  avaient  une  valeur 
minière.  D'autre  part,  il  semble  plus  qu'exorbitant  que 
le  Gouvernement  ne  se  considère  pas  comme  obligé 
d'accepter  l'enchère  la  plus  élevée.  C'est  dire  qu'il  a  le 
droit  de  déclarer  adjudicataire  qui  il  voudra,  et  pour 
le  prix  qu'il  voudra.  Quels  sont  ceux  qui  tireront  profit 
d'une  telle  manière  d'agir  ?  C'est  ce  que  l'on  se  demande 
à  Londres,  en  ajoutant  que  ce  ne  sont  ni  les  pauvres 
boèrs  du  Transvaal,  ni  les  uitlanders. 
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ROBINSON  CENTRAL  DEEP 


Dans  le  numéro  366  bis  VEconomiste  Européen  du 
13  janvier,  nous  avons  parlé  de  la  Kobinson  Central 
Deep.  Aux  renseignements  ([ue  nous  avons  alors 
fournis,  nous  croyons  devoir  ajouter  les  suivants  : 

La  Robinson  Central  Deep,  comme  nous  l'avons  dit 
précédemment,  est  de  formation  récente.  Son  capital 
est  de  500.000  liv.  st.  divisé  en  500.000  actions  de 
1  liv.  st.  Sur  ces  500.000  actions,  100.000  restent  en 
réserve,  les  autres  400.000  ayant  été  remises  aux  ven- 
deurs et  ayant  aussi  servi  à  former  le  capital  de  pre- 
mier établissement. 

La  Compagnie  détient  45  1/2  claims,  formés  par  la 
réunion  des  propriétés  suivantes  :  15  claims  deep  le- 
vels  qui  appartenaient  à  la  Tribute,  dénommée  aussi 
Mint  ;  6  claims  qui  faisaient  partie  des  propriétés  de 
la  Rand  Mines;  6.16  claims  provenant  de  la  Robinson, 
et  18  claims  qui  ont  été  détachés  de  la  Crown  Deep. 

La  Compagnie,  aussitôt  formée,  a  commencé  ses 
opérations  de  fonçage.  Un  grand  puits  à  cinq  compar- 
timents a  été  ouvert  sur  la  propriété.  Quant  aux  tra- 
vaux de  surface  et  aux  constructions,  ils  avancent 
rapidement.  La  mine  sera  exploitée  au  moyen  d'une 
batterie  de  100  pilons;  mais,  au  début,  60  seulement 
seront  mis  en  activité. 

On  estime  que,  sans  compter  le  «  Main  Reef,  »  les 
45  claims  de  la  Robinson  Central  Deep  doivent  con- 
tenir 1.200.000  tonnes  de  minerai  en  chiffres  ronds. 
Or,  d'après  les  données  que  fournit  la  Compagnie  d'af- 
fleurement, chaque  tonne  de  minerai  laisserait  un  bé- 
néfice de  3  1/2  liv.  st.  Sur  cette  base,  les  1.200.000 
tonnes  de  la  Robinson  Central  Deep  donneraient  un 
bénéfice  total  représentant  un  revenu  net  de  18  0/0  par 
an,  après  amortissement  du  capital  placé  à  raison  de 
3  liv.  st.  par  action. 

L'amortissement  doit  être  calculé  sur  une  période  de 
huit  ans  correspondant  à  la  durée  minima  de  la  mine, 
sur  la  base  de  100  pilons. 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Dès  le  début  de  cette  semaine,  on  s'est  beaucoup 
occuDé,  aussi  bien  à  Londres  qu'à  Paris,  des  actions 
de  la  Compagnie  de  Mozambique,  qui  ont  progressé 
sensiblement. 

Ce  mouvement  de  hausse  trouve  son  explication 
dans  les  arrangements  qui  sont  intervenus  lundi  der- 
nier entre  des  groupes  financiers  importants  et  les  Co- 
mités de  la  Compagnie. 

Ces  arrangements,  croyons-nous  savoir,  assureront 
à  la  Compagnie.de  Mozambique  le  concours  d'un  des 
premiers  Etablissements  de  crédit  de  notre  place  ainsi 
que  celui  de  la  Compagnie  Internationale  de  Com- 
merce et  d'Industrie^ 'à.  Bruxelles,  à  la  tète  de  laquelle 
est  le  colonel  Thys,  le  grand  promoteur  des  affaires 
coloniales  au  Congo. 


cours  faits  à  la  première  Bourse  du  mois  d'octobre. 
Pour  1899,  les  prix  sont  ceux  du  2  février  dernier  : 

Eu  livres  slurling 


UN  COUP  D'ŒIL  RÉTROSPECTIF 


Un  de  nos  confrères  de  Londres,  le  South  Africa, 
vient  de  se  livrer  à  une  étude  des  plus  intéressantes.  Il 
passe  en  eff'et  en  revue  les  fluctuations  diverses  qu'ont 
subies,  depuis  1889,  les  actions  des  entreprises  minières 
du  Sud  de  l'Afrique. 

Nous  ne  pouvons,  à  notre  regret,  suivre  notre  con- 
frère dans  tous  ses  développements  ;  néanmoins,  le 
tableau  restreint  que  nous  donnons  servira,  quand 
même,  de  renseignement  utile.  Naturellement,  nous  ne 
prenons  en  considération  que  les  principales  entre- 
prises. D'autre  part,  les  cours  que  nous  donnons  sont, 
pour  l'année  1889,  les  plus  hauts  qui  aient  été  prati- 
qués, et,  pour  les  années  1896,  1897  et  1898,  les 


1889 


Angclo  

—  Deep  

Apex  

Barnato  Gousol. 

Bonanza   

Ghartered  

City  &  Subiirb.. 

Cornet  

Gous.DeepLevel 
Gons.  Goldflekls 
Crown  Deep  , . . 

Crown  Reef  

De  Beers  

Driefontein  

Durban  Roodep. 
Durb.  Rood.  D. 

East  Rand  

Ferreira  

GeldenhuisDeep 

—  Estate 
Griqualand  W.. 
Henry  Nourse. . 
Heriot  (New).. . 
Jagersfontein  . . 
Jolian.  Cens.  In. 

—  Pioneer . 

Jubilee  

Juniper  s  

—  Deep... 
Knights  Deep. . 

Kleinfontein  

Langlaagte  Est. 

—  Block  B 
Lond.&S.A.Ex. 

Main  Reef  

Matabele  Reefs. 
May  Consolidât. 
Meyer  &Charlt. 
Modderfontein  . 
New  African. . . 
New  Primrose . 
New  Rietfontein 
Nigel  

—  Deep 
Nourse  Deep. . . 
Princess  Estate. 
Randfontein  . . . 
Rand  Mines  . . . 
Robinson  

—  Bank. 

—  Deep . 
Roodep.  United. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Simmer  East. . . 

—  Wt. . . . 

—  &  Jack 
S.  A.  G.  Trust.. 
Transv.  G.  M.  E. 

Treasury  

Van  Ryn  

Village  Main  R. 

Wemmer  

Windsor  

Witw.  Knights. 

Wulhuler  

Worcesler  


16  1/2 
» 


10 


11 


1/3 

» 


1896 


25  3/4 
» 

4  7/8 
» 

12  1/3 
10  1/4 


10  1/2 
20  3/8 


1/4 

» 

1/4 

9/16 

1/16 

1/32 

3/4 

3/8 

1/4 

1/16 

1/4 

7/8 

3/8 

5/8 

5/8 

1/4 

9/16 

1/2 

1/4 

7/8 

1/8 

5/8 

1/4 
5/16 


1897 


5  3/16 


18y8 


1/4 

9/16 

» 

1/4 
» 

3/8 


2 
14 
1  15/16 


5  1/2 


1/3 

» 

3/4 
» 

1/2 

« 

5/8 


11  3/4 


1/8 

ï/4 

1/16 

1/8 

1/2 

1/2 

3/8 

3/8 

9/16 

1/8 

1/8 
15/16 
1/2 

5/8 
8/4 
3V4 
5/8 
1/2 

3/4 

7/8 


7/8 


4 

5  3/8 
20 


7/8 
7/16 
1/2 
15/16 
15/16 
7/8 
3/16 
7/16 
7/8 
1/2 
3/4 
5/8 
3/4 
9/16 
11/16 
1/2 
3/8 
11/16 
3/8 
1/4 
5/16 
7/8 
3/16 
3/4 
1/4 
1/16 
1/4 
8/4 
5/8 
1/8 
1/4 

1/16 
1/4 
1/16 
1/8 
5/8 
1/8 
3/16 
5/16 
7/)6 
11/16 


2  février 
1899 


5/8 

5/16 

3/16 

7/8 

3/4 

1/2 
7/8 
15/16 


3/16 

1/4 

1/8 

1/8 

8/4 

3/16 
8/16 

1/8 
7/8 
8/4 
1/8 
5/8 
1/4 
7/8 
1/8 
1/8 
1/2 
1/3 
1/8 
5/8 
15/16 
1/2 
5/16 
5/16 
1/4 
3/4 
8/8 
8/8 
5/8 

1/4 

1/2 
5/8 

8/8 
3/4 
8/4 
5/8 
11/16 
9/16 
1/2 
1/16 
1/4 
13/16 
15/16 
3/8 
7/8 
1/4 


1/4 

9/16 

7/16 

1/4 

1/8 

1/2 

» 

1/2 
1/4 
1/2 


3/4 
3/8 
3/4 
3/8 
1/8 
1/4 
7/8 

15/16 
5/16 
1/2 


1/16 
5/16 
3/16 
1/16 
9/16 
1/2 
1/8 
8/16 
1/8 
15/16 
1/4 
8/4 
1/16 
1/2 

1/8 


5/8 
1/4 

5/8 

3/8 

5/8 

1/4 

1/2 

3/8 

5/8 

3/8 

5/8 

3/16 

3/4 

1/2 

3/8 

5/16 

1/2 

13/16 
1/8 
1/2 
1/2 
7/8 
1/16 
1/2 
1/4 
1/4 
8/4 
9/16 

1/8 
3/8 

1/4 
3/8 
11/16 

7/8 

1/2 

5/16 

8/4 

1/4 

1/4 

3/16 
9/16 
3/4 
7/8 

1/4 
1/4 
1/4 
1/16 
8/4 
3/4 
1/8 
1/2 
3/16 
15/16 
1/2 

1/4 
3/8 
1/4 
5/8 
1/8 


A  remarquer  que,  pour  trois  Compagnies,  des  cir- 
constances particulières  se  sont  produites 

ha  Jagers  fontein  a  divisé,  en  janvier  1895,  ses  actions 
de  10  liv.  st.  nominal  en  deux  actions  de  5  liv.  st.  no- 
minal Les  cours  les  plus  hauts  que  les  anciens  titres 
avaient  atteints  précédemment  s'établissaient  ainsi  : 
en  1890  15  3/4  liv.  st.;  en  1891,  6  3/8  liv.  st.;  en  1892, 
8  5/8  liv.  st.;  en  1893,  21  9/16  liv.  st.;  en  1894,  16  15/16 
livres  sterling,  et  le  2  janvier  1895,  toujours  avant  la 
division,  17  3/8  liv.  st. 

Pour  la  Wolhuter,  une  modification  a  été  apportée 
dans  la  constitution  de  la  Société  en  novembre  1895.  A 
la  date  du  7  de  ce  mois,  les  actionnaires,  réunis  en  as- 
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semblée  générale  extraordinaire,  votaient  la  liquida- 
tion de  la  Compagnie,  constituée  en  1887  à  Kimberley  et 
jusqu'alois  existante  comme  Société  coloniale,  et  sa 
reconstitution,  d'accord  avec  les  lois  du  Transvaal, 
comme  Société  anonyme  à  responsabilité  limitée.  Les 
actions  anciennes  ont  été  alors  échangées  contre  les 
nouvelles,  titre  pour  titre.  Enfin,  la  Cily  and  Subur- 
ban,  en  juillet  1895,  en  procédant  à  une  augmentation 
de  capital  qui  lui  a  servi  à  l'achat  de  terrains  qu'elle 
détenait  jusqu'alors  à  bail,  a  échangé  ses  actions  an- 
ciennes à  raison  de  quatre  actions  nouvelles  pour  une 
action  ancienne. 

•'■ai 

LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Exportations  d'Or  d'Australie.  —  On  annonce 
de  Melbourne  que  le  paquebot  «  Himalaya  »  a  appa- 
reillé avec  un  chargement  de  367.000  liv.  st.  d'or.  Cette 
expédition  porte  à  plus  d'un  million  de  livres  sterling 
la  valeur  de  l'or  expédié,  dans  ces  derniers  temps, 
d'Australie  aux  Indes. 

Les  exportations  de  l'Australie  Occidentale,  pendant 
le  mois  de  janvier,  ont  atteint  110.090  onces,  représen- 
tant une  valeur  de  418.342  liv.  st.  Pendant  le  mois  de 
janvier  1898,  il  n'avait  été  exporté  que  93.395  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  355.000  liv.  st. 

Pendant  le  même  mois  de  janvier,  on  a  exporté,  de 
la  Nouvelle-Zélande,  33.249  onces  d'or,  d'une  valeur 
de  130.207  liv.  st.,  contre  25.763  onces  (102.766  liv.  st.) 
en  janvier  1898. 


Une  Nouvelle  Découverte  d'Or.  —  On  télégraphie 
de  Perth  (.\ustralie  Occidentale)  à  la  Brilish  Australa- 
sian,  à  Londres,  qu'une  découverte  fantastique  d'or 
d'alluvion  vient  d'être  faite  à  NuUagine.  Une  pépite  a 
été  trouvée  qui  pèse  404  onces. 


La  Production  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

La  production  d'or  de  l'Australie  Occidentale  s'est  éle- 
vée, en  janvier,  à  110.09a  onces.  Voici  un  tableau  qui 
accuse,  mois  par  mois,  les  rendements  de  cette  colonie, 
depuis  janvier  1896  ; 

1896         1897         1898  1899 
(En  onces) 

Janvier    16.350      40.384      93.395  110.090 


Février   17.922  3  i.  5-26  53.739 

Mars   13.084  40.296  75.380 

Avril   16.772  S9.660  84.083 

Mai   22.263  59.111  83.346 

Juin    27.933  53.348  80.749 

Juillet   10.528  48.811  76.980 

Août   29.517  65.129  89.395 

Septembre   35.301  75.776  89.179 

Octobre   27.331  71.690  116.824 

Novembre   30.871  75.845  111  793 

Décembre   S9.653  72.412  95.316 


Totaux....    281.263     674.988  1.050.179  110.090 


Bien  que  le  mois  de  janvier  1899  soit  inférieur  aux 
mois  d'octobre  et  de  novembre  1898,  il  est  encore  supé- 
rieur de  4.774  onces  au  mois  de  décembre  dernier,  et 
de  16.695  onces  au  mois  de  janvier  1898. 


L'Exploitation  Minière  dans  la  Colonie  de  Vic- 
toria. —  On  a,  dans  cette  colonie,  réalisé  depuis  quel- 
que temps  do  grands  progrès  dans  l'extraction  du  quartz 
aurifère.  Les  méthodes  appliquées  pour  l'abattre,  le 
monter  à  la  surface  de  la  mine  et  le  broyer,  ont  été 
considérablement  réduites,  et  il  est  probable  que  dans 
aucune  autre  partie  du  monde  on  n'est  arrivé  à  réaliser 
des  économies  aussi  importantes  que  dans  la  Colonie 
de  Victoria. 

Les  rapports  semestriels  de  plusieurs  Compagnies, 
rapports  publiés  récemment,  donnent,  à  ce  sujet,  d'in- 
téressants détails,  et  montrent  ce  que  l'on  peut  arriver 
à  obtenir  au  uioyen  d'une  direction  pratique  et  économe. 


C'est  ainsi  que  l'on  peut  considérer,  comme  riche,  un 
rendement  légèrement  supérieur  à  3  onces  à  la  tonne. 

Pendant  le  dernier  semestre,  la  Central  Ellesmere  a 
broyé  6.900  tonnes,  qui  ont  produit  911  onces  1  dwt, 
soit  une  moyenne  de  2  dwts  15  grains  à  la  tonne.  Ce 
rendement  a  donné,  aux  conditions  dans  lesquelles 
s'effectuent  maintenant  les  travaux,  un  profit  net  de 
1.030  liv.  st.  17  sh.  1  d.  Le  prix  de  traitement,  par 
tonne,  n'a  été  que  de  6  sh.  9  pence,  contre  7  sh.  0  3/4 
pence  l'année  précédente.  A  la  Thomas  Uniled,  on  a 
traité  4.147  tonnes,  et  bien  que  la  teneur  ait  été  infé- 
rieure à  2  dwts  à  la  tonne,  le  bénéfice,  pour  le  semes- 
tre, a  atteint  510  liv.  st.  11  faut  ajouter  que  cette  der- 
nière entreprise  est  en  possession  d'un  bon  matériel  de 
lavage  et  de  broyage,  et  qu'elle  a  foncé  son  puits 
jusqu'à  la  profondeur  de  130  pieds,  sans  faire  d'appel 
de  fonds. 

A  la  StewarVs  Eœtended,  les  résultats  obtenus  sont 
encore  plus  remarquables.  Cette  Compagnie  n'a  pas  de 
batterie  et  elle  est,  par  suite,  dans  l'obligation  de 
charrier  son  minerai  et  de  payer  pour  le  faire  broyer. 
Or,  sa  moyenne  ne  s'est  élevée  qu'à  2  dwts  7.2  grains 
à  la  tonne,  et  sur  une  production  totale  de  219  onces 
19  dwts  11  grains,  provenant  de  2778  tonnes,  elle  a 
retiré  34  liv.  st.  3  sh.  7  d.  de  bénéfices.  Il  faut  se  rap- 
peler que  la  Steioart's  Eœtended  a  déclaré,  en  décem- 
bre, un  dividende  qui  a  absorbé  300  liv.  st.,  et  que, 
pour  le  semestre  précédent,  sa  moyenne  avait  été  au- 
dessous  de  2  dwts  à  la  tonne,  puisqu'elle  avait  traité 
4.881  tonnes,  qui  n'avaient  donné  que  476  1/2  onces.  Il 
convient  de  dire  encore  que  cette  entreprise  a,  jusqu'à 
présent,  payé  neuf  dividendes  au  moyen  des  Ijénéfices 
réalisés  sur  des  rendements  qui  s'établissaient  sensi- 
blement au-dessous  de  3  dwts  à  la  tonne. 

Si  on  prend  en  considération,  dit  le  Mining  Journal^ 
Raihcay  and  Commercial  Gazette,  que  les  moulins  en 
usage  ne  sont  pas  des  derniers  modèles,  on  peut  admet- 
tre que  les  autres  minerais  de  basse  teneur  qui  existent 
dans  la  colonie  de  Victoria  pourront,  en  étant  traités 
d'une  même  manière  économique,  contribuer  à  per- 
mettre à  cette  colonie  de  reprendre  une  des  premières 
places  sur  la  liste  des  pays  producteurs  d'or. 


Les  Rendements  du  Queensland.  —  Les  rende- 
ments d'or  du  Queensland,  pendant  le  mois  de  janvier, 
s'établissent  ainsi.  Nous  les  comparons  à  ceux  de  dé- 
cembre ; 

Décembre  Janvier 


Tonnes  Tonnes 

Districts  traitées  Onces  traitées  Onces 

Charters  Towers .. .  74.000  51.100  65.200  33.800 

Gympie   18.600  12.200  2.000  2.000 

Croydon   3.000  3.400  1.900  2.100 

Mount  Morgan   18.100  18.500  16.300  11.600 

Divers   9.100  8.700  5.000  3.500 

Alluvions   »  5.200  »  1.700 


Total   94.100  54.700 


Les  appels  de  versements  et  les  dividendes  effectués 
pendant  le  même  mois  se  décomposent  de  la  manière 
suivante  : 

Décembre  Janvier 


Divi-  Divi- 

Districts            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers....      3.300     23.400  4.900  17.300 

Croydon                           500      1.500  4.400  1.600 

(iynipie                       12.600      9.500  10.400  » 

Eidsvold                         400      4.400  200  1.200 

Mount  Morgan                »         29.200  »  29.200 


Gomme  on  le  voit,  sous  divers  rapports,  le  mois  de 
janvier  a  été  moins  favorable  qre  le  précédent. 


Les  Mines  d'Or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  VEco- 
nomist  de  Londres  a  publié,  sur  les  mines  d'or  de  la 
Nouvelle-Zélande,  une  suite  d'articles  dans  lesquels  il 
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a  passé  en  revue  les  champs  d'or  do  Coromandel, 
rhames  et  Upper  Thames,'sHués  dans  l'île  septen- 
-    —      "      ■     ■  '  -  du 

it 

sont 

que  si  îe  marché  des  actions  des  mines  de  la  Nouvelle- 
Zélande  est  actuellement  très  déprécié,  c'est  en  raison 
des  conditions  dans  lesquelles  se  trouvent  la  plupart 
des  entreprises  qui  ne  laissent  que  peu  d'espoir.  Tou- 
tefois, dit-il,  il  existe  certaines  Compagnies  dont  on 
peut  s'occuper,  soit  au  point  de  vue  du  placement, 
soit  au  point  de  vue  delà  spéculation.  Et  les  avis  qu'il 
donne  sont  les  suivants  : 

La  Waihi  est  une  grande  mine.  Ses  actions  valent 
mieux  que  les  cours  actuels,  et  elles  peuvent  être 
mises  en  portefeuille. 

La  Progress  et  la  Waitehauri  sont  bonnes.  On  peut 
entrer  dans  ces  deux  entreprises  et  espérer  des  cours 
beaucoup  plus  élevés. 

La  New  Zealand  Crown  est  en  bon  état,  mais  son 
capital  est  trop  important,  de  sorte  qu'il  est  peu  pro- 
bable que  ses  actions  s'élèvent  au-dessus  du  pair. 

La  Consolidated  Gold  Fields  of  New  Zealand  ne 
vaut  pas  plus  que  2  liv.  st.  pour  le  moment. 

La  New  Zealand  Talisman,  la  Woodstoch  et  la 
Waihi  Grand  Junetion  sont  favorables  pour  la  spécu- 
lation. 

La  WaiteMuri  Extended,  la  Inherman  Combined, 
la  Royal-Oak,  la  Kauri  Freeholds  et  la  Taram  Creek 
sont  plus  spéculatives  que  les  précédentes,  mais  elles 
ont  toutes  des  chances  d'avenir. 


espérances.  On  n'a  encore  découvert  aucun  minerai  «  payant  », 
mais  les  développements  ne  sont  pas  encore  assez  avancés  pour 
que  l'on  puisse  juger  de  la  valeur  mémo  du  minerai. 

Lady  Shenton  Gold  Mine.  Une  dépêcli(>  parvenue  du 
SièKO  social  de  la  Compagnie,  à  Perlh,  annonce  qu'un  divi- 
dende de  1  shilling  par  action  a  été  mis  en  paiomdiit  a  partir 
du  7  février. 


Notes  minières  d'Australie 

Mount  Magnet  Gold  Mines.  Le  brojage  de  105  tonnes  de 
minerai,  provenant  de  la  concession  Gambier,  a  produit  108 
oncer,  d'or. 

Ni>te  Reefs  Gold  Mines.  l'endant  le  mois  de  janvier  on  a 
broyé  830  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit,  par  l'amalga- 
mation, 223  onces  d'or  et,  par  la  cyanuration,  83  onces.  Au 
total,  306  onces  d'or. 

Menzies  Consolidated  Mines.  Un  cablogramme  de  la  mine 
annonce  que  le  broyage  de  735  tonnes  de  minerai  a  produit  un 
rendement  de  447  onces  d'or. 

Brohen  Hill  Proprietary  Block  10.  Le  Conseil  d'adminis- 
tration vient  de  déclarer  un  dividende  de  2  shillings  par 
action,  payable  le  22  février. 

Waitehauri  Gold  Mining  Company,  Limited.  Cette  Com- 
pagnie vient  de  mettre  en  ])aiement,  à  partir  du  9  courant, 
un  dividende  de  1  shilling  par  action  libérée,  et  de  3  pence 
par  action  libérée  seulement  de  5  shillings. 

Brilliant  Gold  Mines.  Une  dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  annonce  que  le  broyage  de  a.600  tonnes  d-;  minerai  a 
donné  un  rendement  de  2.400  onces  d'or. 

Norih  Boulder  Gold  Mines.  —  Pendant  le  mois  de  jan 
vier  il  a  été  broyé  467  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  un 
rendement  de  454  onces  d'or. 

Hannan's  Crœsus  Gold  Mines.  Pendant  le  mois  de  janvier, 
on  a  broyé,  avec  5  pilons,  208  tonnes  de  minerai.  Rendement  : 
185  onces  d'or. 

Great  Boulder  Proprietary.  Pour  la  quinzaine  qui  a  pris 
fin  le  30  janvier,  la  production  s'établit  ainsi  :  Batterie 
a  Great  Boulder  ■>,  broyé  1.833  tonnes;  rendement,  3.111 
onces.  Batterie  «  Great  Boulder  n°  1  »  :  broyage,  224  tonnes- 
rendement,  266  onces.  Total,  3,377  onces,  provenant  de  2.057 
tonnes. 

Day  Dawn  P.  C.  Mines.  PenJant  le  mois  de  janvier  on  a 
traité,  par  la  cyanuration,  2.040  tonnes  de  résidus,  qui  ont 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  1,635  liv.  st.  Les  frais 
se  sont  élevés  à  3.000  livres  sterling. 

Burbanh's  Birthday  Gift.  Pendant  les  trois  semaines  qui 
ont  pris  fin  le  29  janvier,  il  a  été  broyé  690  tonnes  de  minerai, 
qui  ont  donné  un  rendement  de  900  onces  d'or,  non  compris 
les  résidus.  La  cyanuration  de  620  tonnes  a  produit  197  onces 
d'or. 

Gem  of  Cue  Gold  Mine.  Un  cablogramme  du  Dii'ecteur 
mentionne  que  le  broyage  de  317  tonnes  de  minerai  a  produit 
un  rendement  de  233  onces  d'or. 

Kalhleen  Crown  Gold  Mines.  Sur  le  filon  n°  1,  on  a 
recoupé  une  veine  aurifère  qui  laisse  concevoir  de  bonnes 
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Le  Rendement  de  décembre.  —  L'année  se  termine, 
écrit  le  Star,  par  un  record  pour  l'année.  Le  rendement 
de  décembre  paraît  encore  plus  merveilleux  quand  on 
le  compare  à  n'importe  quelle  période  de  l'histoire  du  • 
Rand. 

L'augmentation  en  décembre,  pour  le  Rand  seul,  est 
de  2G.193  onces.  Les  autres  districts  ont  également  en- 
registré une  augmentation  de  près  d'un  millier  d'onces. 
Le  rendement  total  de  l'année  a  atteint  4.555.021  onces, 
poit  une  augmentation  de  40  0/0  sur  les  chiffres  de  1897. 
Voici  ces  résultats  comparés  : 

Onces 

1897    3.289.720 

1898   4.555.021 

soit  une  différence  de  1.265.301  onces  qui  se  divise 
comme  suit  : 

Onces 

Rand   1.260.930 

Autres  districts   4.371 

La  production  mensuelle  de  l'année  a  été  de  4  mil- 
lions 555.621  onces  ;  le  Rand  y  a  contribué  pour  4  mil- 
lions 295.608  et  les  autres  districts  pour  259.413  onces. 

Voici  comment  se  divise  la  production  pour  les  deux 
derniers  mois  : 

Novembre  Décembre 

Onces  dwts  Onces  dwts 

Moulins                247.050  18  263.377  11 

Concentrés             12.311  13  11.205  13 

Tailings                125.162  12  135.724  14 

Slimes.                    8.326  12  8.804  4 

Banques                    459  3  392  4 


Total....     b93.310   18      419.504  6 
Si  la  valeur  de  la  production  de  novembre,  telle 
qu'elle  est  donnée  par  la  Chambre  des  Mines,  est  prise 
pour  base  pour  évaluer  le  rendement  de  décembre,  ce 
rendement  doit  représenter  environ  1.486.900  liv.  st. 

La  production  des  deep  levels,  sauf  la  Village  Main 
Reef,  la  Bonanza  et  la  French  Rand,  montre  une  aug- 
mentation de  4.420  onces  pour  le  groupe  de  la  Rand 
Mines,  soit  une  plus-value  de  6  1/2  0/0.  La  diminu- 
tion de  la  Robinson  Deep  ramène  la  progression  à  4.187 
onces,  ce  qui  donne  une  augmentation  totale  de  5  0/0 
par  rapport  à  novembre.  Si  l'on  tient  compte  du  rende- 
ment de  la  Village  Main  Reef  :  13.401  onces  ;  de  la 
Bonanza  :  6. 186  onces  ;  de  la  Freneh  Rand  :  4.976  onces  ; 
soit,  en  tout,  24.563  onces,  le  chiffre  de  la  production 
des  deep  levels  atteint  109.733  onces  ou  26  0/0  de  la  pro- 
duction du  Rand.  Ce  développement  est  dû  aux  aug- 
mentations de  la  Rose  Deep  et  de  la  CrownDeep  :  elle 
provient  de  ce  fait  que  du  meilleur  minerai  a  été  broyé 
et  que'  la  Crown  Deep  a  mis  en  mouvement  20  pilons 
nouveaux. 

Voici  les  résultats  comparés  des  deux  mois  : 

Novembre  Décembre 
Onces  Onces 


Rose  Deep  171158 

Crown  Deep   îr-^H 

Geldenhuis  Deep  

Nourse  Deep  

.Tumpers  Deep  

Glen  Deep  

Durban  Roodepoort  Deep  

Total  du  groupe  Rand  Mines . 

Robinson  Deep  

Total  des  deep  levels.. 


14.224 
6.553 
8.044 
6.005 
5.401 

69.696 
11.387 


19.043 
15.118 
14.763 
7.092 
7.089 
5.504 
5.407 

74.016 
11.154 


80.983  85.170 


46 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  no  370  i^'s) 


Parmi  les  douze  Compagnies  en  tête  de  la  liste  des 
productrices,  la  Simmer  and  Jack,  avec  ses  275  pilons, 
contribue  à  une  nouvelle  augmentation  ;  mais  le  fait 
le  plus  remarquable  est  la  progression  de  1.885  onces 
enregistrée  par  la  Rose  Deep,  qui  atteint  le  total  de 
19.013  onces,  inférieur  de  d.6S5  onces  seulement  à 
cslui  de  la  Simmer.  La  Crown  Deep,  avec  20  pilons  de 
plus,  atteint  une  augmentation  de  2.907  onces  de  1.500. 
tonnes  de  plus  traitées.  La  Geldenhuis  Deep  a  une  aug. 
mentation  de  539  onces  et  perd,  cependant,  une  place  ' 
la  Village  et  la  Ferreira  changent  de  rang,  bien  que 
leur  rendement  à  toutes  deux  progresse.  La  Gelden- 
huis Eslale  passe  du  5e  au  8e  rang  de  la  liste,  et  la 
Lanqlaagte  devient  9e,  avec  une  diminution  de  75 onces. 
La  Crown  Reef  reste  10".  La  City  and  Subiirban  a  une 
angmentation  de  1.101  onces  et  reste  à  l'avant-dernière 
place;  la  dernière  échoit  à  la  Robinson  Deep.  La  New 
Primrose  ne  figure  plus  sur  la  liste.  On  remarquera 
qu'à  l'exception  de  la  Langlaagte  Estate  et  de  la  Ro- 
binson Deep  l'augmentation  est  générale  :  aucune  Com- 
pagnie produisant  moins  de  11.000  onces  n'a  la  chance 
de  venir  dans  la  liste.  La  production  totale  des  douze 
Compagnies  est  de  174.989  onces,  soit  une  augmenta- 
tion de  8.147  onces  par  rapport  à  novembre. 

Voici  la  liste  : 

Novembre  Décembre 


Onces 

Simmer  and  Jack   20.687 

Rose  Deep   17.158 

Robinson   18.359 

Crown  Deep   12.211 

Geldenhuis  Deep   14.224 

Village  Main  Reef   12.427 

Ferreira   12.568 

Geldenhuis. Estate   12.842 

Langlaagte  Estate   12.828 

Crown  Reef                       . . .  12.036 

City  and  Suburban   » 

Robinson  Deep  (City)   11  387 

New  Primrose   10.615 

Total   166.842 


Onces 
20.728 
17.053 
18.822 
15.118 
14.763 
13.401 
13.007 
12.905 
12.253 
12.079 
11.716 
11.154 


174.989 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
i'or  de  la  semaine,  du  7  au  14  janvier  : 

Banques                        Onces  Valeur 

Liv.  st. 

Standard   61.679  35  222.985 

National   50.110  14  179  260 

Natal   20.748  17  74.080 

Robinson   14.998  89  53.450 

Banque  de  l'Afrique   7.584  50  27.0GO 

A.  B.  Corporation  Bank   6.984  25  23.684 

Total   162.105  30  580.519 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Le  Rachat  de  la  Concession  de  Dynamite.  —  Le 

South  Africa,  de  Londres,  rapporte  qu'à  une  réunion 
de  la  Chambre  des  Mines  de  Johannesburg,  qui  a  eu 
lieu  le  3  courant,  on  a  décidé  de  garantir  au  Gouver- 
nement un  emprunt  de  600.000  liv.  st.  à  5  0/0,  pour  le 
rachat  delà  concession  de  la.  Compagnie  de  Dynamite. 
L'emprunt  servirait  à  payer,  aux  détenteurs  du  mo- 
nopole, les  indemnités  légitimes  auxquelles  ils  peuvent 
avoir  droit.  En  outre,  la  Chambre  des  Mines  demande 
qu'un  droit  d'importation  de  10  shillings  soit  établi 
jusqu'à  ce  que  ledit  emprunt  soit  amorti. 


Les  Rendements  de  1899.  —  Nous  allons  connaître 
sous  peu,  dit  le  Standard  and  Digger'sNews,  de  Lon- 
dres, les  rendements  pour  le  premier  mois  de  l'année  en 
cours.  Pour  le  moment;  le  marché  de  Londres  s'en  oc- 


cupe peu,  il  paraît  avoir  bien  d'autres  choses  à  faire 
que  de  s'arrêter  à  un  tel  détail.  Toutefois,  l'opinion 
générale  est  que  pour  le  Witwatersrand  seul,  le  total 
de  la  production  dépassera  celle  de  décembre  qui  s'éle- 
vait, comme  on  sait,  à  419.504  onces. 


Le  Charbon  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Une  im- 
portante découverte  vient  d'être  faite,  dit  \e  -Standard 
and  Digger'sNews  de  Londres.  Il  s'agit  de  nouvelles 
mines  de  charbon  situées  tout  près  de  la  ville  de  Aliwal 
North,  dans  la  colonie  du  Cap,  et  qui  peuvent  avoir 
une  importance  considérable  non  seulement  au  point 
de  vue  métallurgique,  mais  encore  au  point  de  vuf 
général  de  la  Colonie.  Ces  nouvelles  mines  auraient 
une  superficie  de  dix  milles  carrés,  ainsi  qu'il  aurait 
été  prouvé  au  moj^en  des  puits  creusés  et  des  fonçages 
auxquels  ou  a  procédé.  Comme  le  minerai  de  fer  existe 
dans  le  district,  on  pourrait,  grâce  au  coke  que  le  char- 
bon des  susdites  mines  fournirait,  construire  des  hauts- 
fourneaux  dans  lesquels  on  traiterait  le  minerai 
de  fer. 

Cette  découverte  a  d'autant  plus  de  valeur  que  les 
autres  dépôts  carbonifères  connus  jusqu'à  présent,  sont 
situés  à  une  distance  de  100  milles  environ.  Les  nou- 
velles mines  sont  éloignées  du  chemin  de  fer  de  16  milles 
seulement,  mais  on  songe  à  établir  une  nouvelle  voie 
qui,  passant  dans  leur  voisinage  immédiat,  les  des- 
servirait. 

Les  Voleurs  d'or  au  Transvaal.  —  Une  dépêche 
est  arrivée  ces  derniers  jours,  annonçant  que  le  cadavre 
de  M.  EUioti,  secrétaire  de  M.  E.  Birkenruth,  de  la 
Consolidated  Gold  Fields,  venait  d'être  trouvé  non 
loin  des  chantiers  de  la  Village.  Une  balle  lui  avait 
traversé  le  cœur.  La  dépêche  ajoutait  que  ce  meurtre 
avait  été  commis  par  des  gens  qui  fpnt  le  métier 
d'acheter  l'or  volé  dans  les  mines,  et  qui  voulaient  se 
venger  des  dépositions  qu'avait  faites  fréquemment,  à 
leur  sujet,  le  malheureux  secrétaire  de  M.  E.  Bir- 
kenruth. 

A  ce  sujet,  le  South  Africa,  Aq  Londres,  dit  que  cette 
fin  tragique  d'un  homme  qui  ne  pensait  qu'à  faire  son 
devoir  en  défendant  les  entreprises  minières  contre 
les  industriels  qui  se  livrent  au  trafic  illicite  de  l'or, 
est  des  plus  regrettables,  d'autant  plus  qu'elle  plonge 
dans  le  deuil  une  des  familles  de  la  colonie  les  plus 
connues  et  les  plus  respectables,  celle  de  M.  EUiott 
aîné,  le  directeur  général  des  Cape  Government  Rail- 
loays. 

Chaque  année,  ajoute  notre  confrère,  la  Chambre 
des  mines  avait  demandé  à  M.  Krûger  de  lui  accorder 
son  aide  pour  mettre  un  terme  au  mal  que  faisaient 
aux  entreprises  minières  les  marchands  d'or.  Mais  la 
réponse  obtenue  avait  toujours  été  négative  et,  quel- 
quefois même,  elle  consistait  en  un  éclat  de  rire.  Ce- 
pendant, la  Commission  industrielle  nommée  par 
M.  Krûger  avait  elle-même  dénoncé  des  faits  sérieux, 
et  elle  avait  demandé  qu'il  fût  nommé  un  Comité  mi- 
partie  désigné  par  le  Gouvernement  et  mi-partie  par  les 
Compagnies  minières,  pour  contrôler  ces  faits.  Mais 
M.  Krûger  se  mit  alors  en  rage,  en  déclarant  que  lui 
seul  devait  être  le  maître. 

Or,  il  y  a  quelques  mois,  la  presse  transvaalienue  — 
môme  les  organes  gouvernementaux  —  était  pleine  de 
réclamations  contre  le  Gouvernement  qui,  disait-on,  et 
en  cachette  du  Ministre  de  la  police,  avait  donné,  à  cer- 
tains amis,  des  permissions  spéciales  les  autorisant  à 
acheter,  illicitement,  l'or  provenant  du  Rand.  Ne 
serait-ce  pas  un  de  ces  amis,  muni  de  permis  émanant 
de  M.  Krûger,  qui  a  tué  M  EUiott?  Il  est  vrai,  conclut 
notre  confrère,  que  la  vie,  à  Pretoria,  est  considérée 
comme  peu  de  chose...,  quand  il  s'agit,  naturelle- 
ment, d'un  uitlander  comme  Grey,  Edgar,  ou  EUiott. 


Les  Mines  Rhodésiennes.  —  Le  Standard  and 
Digger's  New.s,  de  Londres,  rappelle  qu'il  a  été  le 
premier  à  dire  que  l'année  1899,  pour  la  Rhodesia, 
serait  une  année  prospère.  En  1889,  disait-il  à  ce  propos 
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h  la  date  du  6  janvier,  le  lland  ne  produisait  que  SI. 000 
livres  sterling  d'or,  et,  en  1898,  il  a  produit  pour 
10  millions  de  livres  sterling!  Il  on  sera  de  même  un 
jour  pour  la  Rhodesia,  ainsi  que  l'a  dit  récemment  le 
Président  d'une  entreprise  rhodésienne  aux  action- 
naires réunis  en  assemblée  générale.  En  attendant,  et 
en  se  basant  sur  les  rendements  actuels,  la  production 
des  mines  de  la  Rhodesia  doit  atteindre,  cette  année, 
2.^0.00'.)  liv.  st.,  et,  à  la  fin  du  siècle,  elle  sera  sept  fois 
plus  importante.  '        ,  ■ 

Il  faut  se  reporter,  dit  notre  confrère,  a  ce  qu  a  dit 
M  Cecil  Rhodes  :  à  savoir  que  toute  la  contrée 
est  hautement  minéralisée.  On  ne  sait  pas  jusqu'à 
quel  point,  personne  n'ayant  encore  eu  le  temps  de 
s'en  assurer  exactement.  Mais  on  ne  peut  douter  de  la 
sincérité  de  M.  Rhodes,  et  quand  il  parle,  il  sait  ce 
dont  il  parle.  Il  a  une  situation  qui  le  met  a  l'abri  de 
tout  soupçon.  En  admettant  même  que  la  Rhodesia 
disparaisse  du  jour  au  lendemain,  M.  Rhodes  n'en 
resterait  pas  moins  millionnaire.  Et  s'il  aspire  après  le 
succès  de  la  Rhodesia,  ce  n'est  pas  pour  défendre  sa 
bourse,  mais  pour  l'amour  de  l'art. 

Il  faut  bien  dire  aussi  que  M.  Rhodes  n  est  pas  la 
seule  autorité  à  invoquer,  puisque  le  pays  est  sillonne 
de  travaux  effectués  par  les  anciens.  D'autre  part,  la 
Rhodesia  est  quelque  chose  comme  huit  fois  aussi 
grande  que  tout  le  Royaume-Uni.  Elle  est,  sous  le 
contrôle  de  la  Chartered,  dirigée  par  des  hommes  qui 
ont  une  réputation  à  sauvegarder.  Aussi,  peut-on  rai- 
sonnablement admettre  que  ces  hommes  se  mettent 
jamais  en  position  d'être  traités  d'aventuriers,  d'impos- 
teurs ou  d'ignorants?  C'est  pourquoi  notre  confrère 
ancrlais  préconise  l'achat  d'actions  des  mines  rhodésien- 
nes  delix SeluJuoe,  de  la  Bonsor,  de  la  Ditnraven,  de 
la  Geelong,  de  la  West  Nicholson,  etc.,  actions  qui  sont 
encore  à  des  cours  bas. 


I  anelaaslo  Deep  et  Laneastcp  West.  —  On  annonce 
quo  fies  deux  Compagnies  vont  commenficr  leurs  broyages, 
la  première  en  mars  et  la  seconde  en  avril. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Assemblées  Générales.  —  Voici  les  dates  des  assemblées 
générales  auxquelles  sont  convoqués  les  actionnaires  des  en- 
treprises sud-africaines  ci-après  désignées  : 

Date  Nature  Lieu 
Compagnies                de  de'        ou  se  tiendra 
  l'assemblée  l'assemblée  l'assemblée 

City  and  Suburban....    14  fév.  Annuelle  Maritzburg 

Kobinson  Deep                14   —  Extraordin.  Joliannesburg 

New  Heriot                     15   —  Annuelle  Maritzburg 

Horsham  Monitor           27   —  —  .Johannesburg 

Robin  son                         27    —  — 

Mcyer  and  Charbon. . .    28   —  —  — 

Witwatersr.  (Ktdght's).    28   —  —  — 

Geldenbuis  Estate            1"' mars  —  — 

Chimes  Exploration...     3   —  Reconstitue  — 

J^aneaster  West               10   —  Annuelle  — 

West  Rand  Mines           14    —  —  — 

Crown  Deep                    14   —  — 

Rose  Deep.,                    14   —  —  — 

Geldenbuis  Deep             14   —  —  — 

Feri-eira                        14   —  ^    ~  ,.  ~ 

    14   —  Extraordin.  — 

West  Rand  Minés'.....    14   —  Reconstitut.  — 
Transvaal  Gons.  Land 

and  Expl                     15   —  Annuelle  Pretoria 

Durban-Roodepoort  Dp    IG   —  —  .bdianneslDurj: 

Lancaster                       17   —  — 

Rand  Mines                    2:3   —  —  — 

Western  Kleinfontein. .    28   —  —  — 

French  Western  Nigel.    28   —  —  — 
Klcrksdorp  Expl.  Land 

and  Estato                   28   —  —  — 

Paar  Gcutrd                  28   —  —  — 


West  Roodepoort  Deep.  —  On  annonce  quo  cette  entre- 
prise sera  constituée  sous  peu  et  que  l'on  travaillera  de  nou- 
veau activement. 


ReYiie  HeMomaiaire 


Georft-e  Goch.  —  Cette  Compagnie  commencera  sous  peu 
à  broyer  son  minorai  de  haute  teneur. 


la  MarcM  fles  Mines  J'Ot 

DE 


Londres,  le  9  février  1899 
L'attention  du  Marché  a  été  retenue,  cette  semaine, 
par  la  liquidation  de  mi-février. 

Les  taux  des  reports  ont  été  plus  élevés  que  ceux  de 
la  dernière  liquidation  :  les  crédits  faibles  ont  dû  payer 
jusqu'à  15  0/0  et  ces  taux  ont  jeté  un  certain  trouble 
parmi  les  petits  spéculateurs.  ,    ^  . 

Pour  les  crédits  moyens,  l'argent  a  été  abondant  et 
plus  facile  :  on  a  coté  de  8  à  10  0/0  en  moyenne  pour 
les  valeurs  Sud-Africaines;  les  valeurs  Barnato  se 
sont  reportées  à  6  et  8  0/0  :  VEast  Rand  a  fait  8  et 
12  0/0  ;  le  Rand  Mines,  8  et  12  0/0:  la  Chartered,  3  et 
5  d.  :  les  valeurs  australiennes,  9  et  11  0/0. 

En  dépit  de  ces  prétentions  de  capitaux,  la  tendance 
générale  s'est  maintenue  favorable  et  les  cours  n'ont 
pas  subi  de  dépréciation  sensible. 


CharteredYi^sse  de  3  5/8  à  3  21/32.  .  ^ 
La  Consolidated  Goldfields  est  a  8  11/16  au  lieu 

de  8  5/8.  ,  .  o  ,o 

La  Transvaal  Goldfields  reste  a  2  d/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  VEast  Rand 
est  à  8  1/4,  au  lieu  de  8  5/16.  UAngelo  reste  à  8  1/8. 
On  a  broyé,  pendant  le  mois  de  janvier,  12.335  tonnes, 
qui  ont  produit  5.722  onces.  La  cyanuration  de  9.959 
tonnes  de  résidus  a  produit  3.391  onces.  Total  :  9.113 
onces  d'or,  contre  8.383  onces  en  décembre. 

La  New  Cornet  se  tient  à  3  11/16.  On  a  broyé  pendant 
le  mois  de  janvier,  11.052  tonnes  qui  ont  produit  un 
rendement  de  3.093  onces  d'or.  La  cyanuration  de 
9.356  tonnes  de  résidus  a  produit  2.060  onces.  Total, 
5.153  onces  d'or.  r^iM-^ 

La  C'i<y  and  Siiburban  passe  de  b  1/4  a  b  5/lb. 
Les  bénéfices  de  cette  Compagnie  ont  sensiblement 
augmenté  pendant  les  quatre  derniers  mois. 

La  New  Heriot  reste  à  7  3/8.  Les  bénéfices  de  cette 
Compagnie  ont  été  de  11.907  liv.  st.  en  décembre, 
contre  9.200  liv.  st.  en  novembre.  L'augmentation  vient 
en  grande  partie  du  traitement  des  slimes  et  de  la 
valeur  des  résidus. 

La  Modderfontein  est  à  8  7/8 
à  9  1/2;  la  Langlaagle,  à  4  1/4. 

La  Simmer  and  Jack  passe  de 
croit  qu'un  dividende  de  10  sh. 

année.  .     .  o  / 

La  Jubilee  se  tient  à  6  3/8;  la  Worcester  a  3  ./•  ; 
la /ztmpers,  à  6  7/16.  .  . 

On  a  broyé  pendant  le  mois  de  janvier  11.200  tonnes 
de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  de  4.239 
onces  d'or.  La  cyanuration  des  concentrés  a  l^^^duit 
510  onces  et  les  résidus  ont  donné  1.357  onces.  Total, 
6  106  onces  d'or.  Bénéfices  :  8.650  liv.  st.  En  décembre, 
le  rendement  total  était  de  6.107  onces  et  les  bénéfices 

de  9.000  liv.  st.  .  Txr 

LaCroion  «ee/ passe  de  14  5/8  a  15  1/4  ;  la  Wemmer 

est  à  12  1/4;  la  Geldenhuis  Estate  à  8  3/16  ;  la  Rand- 

fontein  k  3  5/8.  .^-,o 
La  Robinson  est  à  11  ./.  au  lieu  de  10  7/8, 
La  Village  Main  Reef  se  tb.nt  à  9  1/4;  la  New 

Primrose  à  5  3/8. 

La  Durban  Roodepoort  reste  à  6  1/2. 

Le  broyage,  pendant  le  mois  de  janvier,  de  lO.iào 

tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  4.960 


Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration. 


La 


Xew  Rîctl'onteîn.  —  La  Neio  Rietfontein  a  repris  ses 
broyages. 


la  Henry  Noiirse, 

6  1/8  à  6  3/8.  On 
sera  déclaré  cette 
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onces  d'or  Le  traitement  de  6.845  tonnes  de  résidus  a 
produit  1./36  onces;  total  6.696  onces,  contre  6.733  en 
décembre. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  -  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  12  ./.  à  11  7/8. 
La  Eand  Mines  est  à  44  11/16,  au  lieu  de  41  7/8 
La  Rose  Deep  reste  à  10. 
La  Glen  Deep  est  à  4  15/16. 

La  Robinson  Deep  passe  de  13  1/4  à  13  3/8  Cette 
Compagnie  possède  213  clainas  situés  sur  le  prolonge- 
ment des  propriétés  Robinson,  Ferreira  et  Worcesler 
Ces  trois  propriétés  sont  situées  dans  la  partie  la  plus 
ricrie  du  Rand.  ^ 
-  La  ?^owrse  Deep  est  à  7  ./..  La  Rand  Victoria  reste 
a  Z  i/a,  et  Robinson  Central  Deep,  à  4  / 

L'agence  de  la  Nigel  Deep  a  reçu  une'dépèche  de 
Johannesburg  annonçant  que  le  broyage  de  la  mine  a 
commencé  le  10  février  et  que  dix  nouveaux  pilons 
seront  mis  en  marche  d'ici  à  quelques  jours. 

i^Ùf  Klerksdorp.  -  La  Buffelsdoorn 

Estate  reste  a  3/9. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mimng  Estate  est  à  2  1/4  au  lieu  de  2  3/8. 

***  Piftrict  de  Heidelberg.  -  La  Nigel  se  re- 
trouve a  3  1/2  après  3  1/4. 

1  41/16  au  lieu  de  1  3/4. 


Londres,  9  février,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  reste  ferme. 


Mm  HeMomaflaire 


flfl  Marclié  Jes  Mines  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  9  février  1899. 
Le  Marché  de  Paris  a  attendu  cette  semaine,  avec 
une  certaine  impatience,  les  nouvelles  relatives  à  la  li- 
quidation de  mi-février,  à  Londres.  Ces  nouvelles  n'ont 
cause  aucune  surprise.  On  savait  par  avance,  que  l'ar- 
gent serait  cher  au  Stock-Exchange,  et,  au  fond,  il  est 
compréhensible  que  les  capitaux  soient  un  peu  exi- 
geants pour  les  reports  de  valeurs  qui  ont  procuré  à 
leurs  détenteurs,  depuis  quelques  semaines,  de  si  im- 
importants  bénéfices.  C'est  pourquoi,  ici,  les  disposi- 
tions en  faveur  des  Mines  d'or  ne  se  sont  pas  modifiées. 

Cependant,  dans  ces  derniers  jours,  il  semble  que  les 
intermédiaires  aient  cherché  à  alléger  un  grand  nom- 
bre de  positions.  A  tout  bien  considérer,  ces  allége- 
ments sont  salutaires,  et  ils  n'ont,  du  reste,  que  bien 
peu  influence  la  cote.  Ce  qu'il  faut,  avant  tout,  en  effet 
c'est  un  marché  sain.  Et  lorsqu'on  aura  consolidé  les 
cours  acquis  depuis  le  commencement  de  l'année,  on 
n'en  sera  que  mieux  placé  pour  profiter,  encore  davan 
tage,  de  tout  ce  qui  se  produira  de  favorable  dans  le 
Witwatersrand. 

La  Chartered,  qui  restait  à  96  fr.,  finit  à  93  25.  La 
dernière  émission  de  625.000  actions,  à  laquelle  cette 
Compagnie  a  procédé  dernièrement,  aurait  été  cou- 
verte par  des  souscriptions  dépassant  2  millions  d'ac- 
tions. En  prévision  du  retour  de  M.  Cecil  Rhodes  au 
Cap,  l'assemblée  générale  a  été  fixée  provisoirement  en 
mars.  Geldenhuis  Estate,  196  50,  contre  190  francs. 

La  Langlaagle  Estate,  que  nous  laissions  à  107  fr., 
se  maintient  à  ce  cours  ;  Consolidated  Goldfields,  219,' 
contre  223  fr.  On  mande  de  Johannesburg  que  la  mai- 
son Eckstein,  d'accord  avec  la  Consolidated  Goldfields, 
vient  de  fonder  trois  nouvelles  Compagnies  minières 
sous  la  dénomination  de  :  City  and  Suburban  Deep 
South  City  and  Suburban,  et  South  Wolhuter.  D'au- 
tre part,  la  Consolidated  Goldfields  annonce  qu'elle  a 
rappelé  son  directeur  de  Johannesburg,  afin  d'assister 
le  secrétaire  de  la  Compagnie  à  Londres,  dont  les  fonc- 
tions ont  considérablement  augmenté  au  cours  de  ces 


derniers  temps.  East  Rand,  209  fr.,  perdant  4fr.  50;  le 
président  de  cette  Compagnie,  M.  W.  Dalrymple,  vient 
d  etie  élu  vice-président  de  la  Chambre  des  Mines, 
ainsi  que  M.  Brakhan,  de  la  maison  A.  Goerz  et  Com- 
pagnie. 

■  La  qui  était  montéeà  1.072  fr.,  s'inscrit 

al.ll7fr.  On  mande  de  Johannesburg  que  cette  Com- 
pagnie a  acheté  à  la  Pioneer  Company  36  claims  deep 
levels.  Elle  a  donné  en  paiement  des  actions  South 
A^L^^^rs^^^^y'  représentant,  en  espèces,  une  somme 
de  250.000  liv.  st.  Neio  Kleinfontein,  79  fr.  50,  contre 
n  Ir. j  Robinson  Randfontein,  38  fr.  50,  contre  39  fr.  50; 
Uandfontem  Estâtes,  presque  sans  changement,  mais 
ferme  a  91  fr.  50. 

.  La  Simmer  and  Jack,  qui  restait  à  157  fr.,  clôture 
a  Ibl  fr.  Cette  Compagnie,  vraisemblablement,  distri- 
buera, cette  année,  un  dividende  de  12  fr.  50-  elle  va 
augmenter  sa  force  de  broyage  et  les  bénéfices,  qui 
sont  actuellement  de  35.000  liv.  st.,  pourront  être  por- 
tés a  50.000  11V.  st.  Ajoutons  que  la  Compagnie  pos- 
sède un  portefeuille  important  ainsi  composé  •  237  000 
actions  South  Geldenhuis  Deep,  160.037  actions  South 
Rose  Deep,  133.681  actions  Rand  Victoria  Mines.  On 
peut  estimer  la  valeur  de  ce  portefeuille  à  2  millions  de 
livres. 

La  May  Consolidated  cote  125  fr.,  contre  122  fr  50  • 
Village  Main  Reef,  236  fr.,  contre  230  fr.  Cette  Compa- 
gnie est,  dit-on,  sur  le  point  d'installer  60  pilons  nou- 
veaux qui  fonctionneraient  au  mois  d'août  prochain. 
Robinson  Gold,  268  fr.  50. 

^o^^  ;^«^/fe^sdoorn  Estate,  qui  restait  à  22  fr.,  cote 
IJ  tr.  /5.  Les  journaux  ont  confirmé,  ces  derniers  jours 
qu  un  nouveau  reef  avait  été  trouvé  sur  un  autre  point 
de  la  propriété,  et  que,  par  suite,  les  perspectives  delà 
mine  sont  envisagées  beaucoup  plus  favorablement; 
Wemmer,  312  fr.,  contre  315  fr.;  Champ  d'Or,  56  fr.  50  • 
Mossamédès,  14  fr.  50;  Oceana,m  fr.  50;  Mozambi- 
que, très  active  et  en  avance  de  11  fr.  25,  à  78  fr.  50 
bipn  i^ue  ne  restant  pas  à  ses  plus  hauts  cours.  Au 
sujet  de  cette  Compagnie,  nous  nuus  reportons  à  la 
note  qae  nous  publions  dans  les  premières  pages  de  ce 
numéro. 

La  Lancaster  a  passé  de  85  fr.  à  88  fr.  Depuis  le 
commencement  de  ce  mois,  cette  Compagnie  travaille 
avec  80  pilons,  au  lieu  de  70  en  janvier  et  60  en  décem- 
bre. Il  faut  donc  s'attendre,  à  partir  de  février,  à  une 
augmentation  de  la  production,  ainsi  que  des  béné- 
fices. Sa  batterie  marchera  sous  peu  avec  100  pilons 
qui  sont  déjà  m.ontés. 

La  Windsor,  qui  clôturait  à  87  75,  a  détaché,  le 
4  courant,  un  coupon  de  3  sh.  10  pence  net.  Elle  reste 
a  84  fr.  50  ex-coupon,  en  attendant  les  augmentations 
de  bénéfices  que  lui  vaudra  l'accroissement  de  la  puis- 
sance de  sa  batterie. 

La  Sheba  est  à  44  fr.  50,  contre  46  fr.  Cette  Compa- 
gnie a  broyé  pendant  le  mois  de  janvier  9.975  tonnes 
lie  minerai,  qui  ont  produit  un  rendement  de  1.979 
onces  d'or.  Le  traitement  de  6.940  tonnes  de  résidus 
!i  produit  1.508  onces;  101  tonnes  de  concentrés  ont 
donné  6;j6  onces  et  les  produits  divers  68  onces.  Total  • 
4.211  onces  d'or.  French  Rand,  5b  fr.  Les  actionnaires 
de  cette  dernière  Compagnie  sont  convoqués  en  assem- 
blées générales  ordinaire  et  extraordinaire,  pour  le 
21  mars  prochain.  Transvaal  Consolidated,  38  fr  50 
sans  changement  ;  Transvaal  Goldfields,  65  f  r.  50. 

La  Geldenhuis  Deep  finit  à  293  fr.  50,  contre  294  fr 
Le  coupon  no  3  de  ces  actions,  de  9  shillings,  a  été 
payé  le  4  février,  mais  ces  titres  ont  été  introduits  sur 
notre  marché  avec  ce  coupon  détaché. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  est  à20fr.  Dynamite 
du  Tranvaal,  94  fr.,  contre  98  fr.  75;  Victor  Gold, 
26  fr.  25  ;  Rebecca,  5  fr.  ;  De  La^nar,  6  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  était  montée  à  769  fr.,  est  revenue 
à  758  fr.  On  dit  que  cette  Compagnie  a  vendu  la  pro- 
duction de  diamants  de  ses  mines  à  un  prix  supérieur 
de  36  0/0  à  celui  qu'elle  avait  obtenu  l'année  dernière. 

 Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 

Paris.     Impiimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  DU  WITWATERSRAND 

en  Janvier  1899 


Le  rendement  duWitwatersrand  s  est  élevé,  pen- 
dant le  mois  de  janvier  1899,  à  410.145  onces, 
représentant  12.757  kilogrammes,  et  ayant  une 
valeur  approximative  de  37.323.195  fr. 

La  production  de  décembre  1898  avait  été  de 
419.504  onces  ou  13.048  kilogrammes,  ayant  une 
valeur  de  38.174.864  fr. 

Voici  la  comparaison  du  rendement  de  janvier 
1899  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 


Années 

Onces 

Kilogs 

Francs 

1888  ' 

7.328 

227 

606.848 

1889 

25.5C6 

793 

2.321.046 

1890 

35.007 

1.088 

3.185.637 

1891 

53.205 

1.654 

4.841.655 

1892 

84.560 

2.630 

7.694.960 

1893 

108.374 

3.370 

9.862.034 

1894 

14'.». 814 

4.659 

13.633.074 

1895 

177.463 

5..^1!t 

16.149.133 

1896 

148.178 

4.608 

13.484.198 

1897  . 

209.832 

6.526 

19.094.712 

1898 

313.826 

9.761 

28..5Ô8.166 

1899 

410.145 

12.7.57 

37.323.195 

Le  rendement  des  autres  districts  du  Transvaal 
■s'est  élevé  à  20.865  onces,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  431.010  onces. 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  21  janvier  1899. 


indispensable  de  le  maintenir  au-dessous  ou  à  égalitt 
des  cours  de  Londres. 

La  Knights  Central  a  bénéficié  d'une  hausse  considé- 
rable avec  des  affaires  importantes  ;  on  prétend  que  le 
titre  manquera. 

La  Randfontein,  qui  est  restée  si  longtemps  inactive, 
vient  de  bénéficier  d'une  hausse  sensible  attribuée  au 
bruit  qu'un  syndicat  de  financiers  vient  de  se  former 
en  Angleterre  pour  travailler  ce  titre,  avec  le  consente- 
ment de  M.  J.  B.  Robinson.  Il  faut  ajouter  que  ce 
mouvement  a  été  aidé  par  le  fait  qu'un  autre  filon  a 
été  recoupé  dans  la  propriété. 

La  Roodepoort  Central  a  été  grande  favorite.  Les 
affaires  ont  été  importantes  et  l'on  pense  que  le  cours 
actuel  de  54/6  sera  bientôt  dépassé  largement  ;  le  suc- 
cès de  la  Geldenhuis  Eslate,  de  la  May,  de  la  Lancas- 
ter  et  autres  valeurs  dirigées  par  le  même  groupe  a 
inspiré  confiance  au  marché.  On  ne  doit  pas  oublier 
que  ce  groupe  a  des  ramifications  rn  Allemagne,  où 
l'on  a  l'habitude  de  conserver  les  titres  jusqu'à  ce  que 
des  bénéfices  substantiels  puissent  être  réalisés. 

La  Shnmer  East  et  la.  Knights  Deep  ont  progressé,  et 
l'on  annonce  que  ces  deux  titres  vont  être  introduits, 
dans  une  ou  deux  semaines,  sur  le  marché  de  Paris. 

La  Knights  et  la  Klipriver  ont  été  demandées  par  des 
financiers  locaux. 

Les  petites  valeurs  ont  été  également  demandées. 
Des  ventes  importantes  de  Vogel  Deep  ont  été  faites; 
mais  le  prix  ne  s'est  pas  beaucoup  modifié. 

La  Wit  Deep,  la  French  Rand,  la  Consolidated 
Main  Reef  ont  été  largement  traitées  et  leurs  cours  ont 
progressé.  La  Bantjes  a  également  attiré  l'attention, 
mais  n'a  pas  avancé  aussi  rapidement,  bien  qu'on 
sache  que  des  travaux  importants  soient  faits  dans  la 
mine,  qui  avait  été  un  peu  négligée  jusqu'ici. 

Les  Goal  trusts  et  les  autres  valeurs  de  charbon- 
nages ont  peu  attiré  l'attention,  et  les  changements  de 
prix  sont  insignifiants. 

Bien  des  spéculateurs,  qui  manquaient  de  confiance, 
sont  maintenant  rassurés  sur  le  mouvement  de  hausse, 
et  leurs  demandes  contribuent  à  augmenter  l'anima- 
tion. 

Cours 


Etat  du  Marche.  —  Ija  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  hausse  que  nous  constations  dans  notre  dernière 
lettre  s'est  maintenue  presque  sans  interruption  ;  il 
semble  que  nous  entrions  dans  une  bonne  période 
d'afl'aires,  et  chaque  jour  la  force  de  notre  Marché  aug- 
mente tandis  que  les  transactions  se  développent.  Les 
avis  que  nous  recevons  d'Europe  sont  tous  encoura- 
geants, et  nous  font  espérer  une  période  très  prochaine 
de  hausse. 

Pendant  la  semaine,  nous  avons  eu  quelques  fortes 
pluies  qui  ont  aidé  naturellement  l'industrie,  aussi 
n'entendons-nous  plus  parler  de  la  fermeture  possible 
de  quelques  mines. 

La  hausse  n'a  presque  pas  souffert  d'exception  :  on 
suit  généralement,  ici,  les  avis  de  Londres  :  quand  une 
<lépêche  annonce  une  avance,  les  demandes  se  préci- 
pitent pour  se  calmer  ensuite;  on  sait  que  pour  conser- 
ver notre  Marché  dans  une  situation  favorable,  il  est 


le  plus 
bas  haut 
de  la  semaine 


le  plus  14janv, 
1898 


sh.d.  sh.d.  sh.d. 

Bantjes   25/3  26/à  23/. 

Benoni   26/.  29/3  23/9 

Bonanza   84/.  87/.  84/6 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....  61/.  67/.  61/. 

Consol.  Main  Reef   36/6  41/.  36/6 

EastRand   137/6  148/6  135/. 

French  Rand   35/9  39/.  35/. 

Glen  Deep   78/3  87/6  72/. 

Knights  Central   44/3  53/6  43/3 

May   84/.  87/.  84/. 

Randfontein   44/3  54/.  42/9 

Rose  Deep   175/.  179/.  175/. 

Salisbury   44/.  47/.  45/. 

Simmer  East   64/6  75/.  64/. 

Village  Main  Reef   151/.  160/.  153/. 

Vogelstruis  ConsoUd.  Deep.  20/3  21/9  20/3 

Witwatersrand  Deep   36/6  40/6  36/3 


21  janv. 
i899 

sh.d. 

26/9 

29/. 

87/. 

67/. 

41/. 
147/G 

.39/6 

87/6 

53/. 

87/. 

54/. 
179/. 

47/. 

73/. 
160/. 

21/. 

40/6 
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La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  a,  dans  ces  derniers  jours,  éprouvé  une  émotion 
assez  vive  à  Middelburg,  ville  située  entre  Pretoria  et 
la  frontière  de  la  Mozainbique.  Un  marchand  indien 
venant  de  Bombay,  et  débarqué  à  Lourenço  Marqués, 
était  arrivé  il  y  a  "près  de  quinze  jours  à  Middelburg. 
Dès  son  arrivé,  il  tomba  inalade,  et  on  le  considéia 
comme  atteint  de  la  peste  bubonique. 

Cette  nouvelle  a  rencontré  tout  d'abord  beaucoup 
d'incrédules,  mais  des  médecins  spécialistes  n'en  ta- 
rent pas  moins  envoyés  immédiatement  à  Middelburg. 
En  même  temps,  les  journaux  conseillaient  de  prendre 
de  sévères  mesures  pour  empêcher  la  propagation  du 
mal  dans  le  sud  de  l'Afrique. 

A  la  vérité,  on  n'est  pas  encore  fixé  à  ce  sujet.  Tou- 
tefois les  fonctionnaires  du  service  de  santé  du  Cap  et 
lu  Transvaal  ont  examiné  le  cas  signalé,  et  ontnoti- 
iié  au  Gouvernement  du  Transvaall'apparitiou  d'un  cas 
suspect.  Le  Gouvernement  a  pris  des  précautions  en 
attendant  le  diagnostic  définitif,  et  a  lancé  une  pro- 
clamation qui  a  paru  dans  la  Gazette  Officielle  de  Pre- 
toria. En  vertu  de  cette  proclamation,  il  est  défendu 
aux  coolies  indiens  de  pénétrer  sur  le  territoire  du 
Transvaal.  Les  coolies  habitant  déjà  le  Transvaal  ne 
pourront  abandonner  le  lieu  de  leur  résidence  sans 
l'autorisation  écrite  du  Secrétaire  d'Etat.  L'Etat  libre 
d'(Jrange  a  publié  une  proclamation  analogue,  et  les 
Gouvernements  du  Natal,  du  Gap  et  du  Mozambique 
ont  été  invités  à  agir  de  même. 

La  Chambre  des  Mines  a  offert  au  Gouvernement 
transvaalien  de  lui  avancer  une  somme  d'un  demi-mil- 
lion de  livres  sterling  à  4  0/0  pour  lui  permettre  de 
supprimer  le  monopole  de  la  dynamite.  Le  président 
Kriiger  est  favorable  à  cette  proposition.  A  ce  sujet,  un 
journal  de  .Joannesburg  avait  publié  une  nouvelle  sui- 
vant laquelle  une  dépêche  aurait  été  remise  au  Gouver- 
nement transvaalien,  dépêche  dans  laquelle  M.  Cham- 
berlain agitait,  disait-il,  la  question  de  la  dynamite. 
Cette  nouvelle  serait  dépourvue  de  fondement. 

Le  Gouvernement  de  Pretoria  dit  qu'il  ne  peut  ac- 
cepter les  conseils  de  l'étranger  dans  des  questions 
d'intérêt  purement  national. 

Le  Volksstem,  de  Pretoria,  a  publié  une  lettre  signée 
par  cinq  Afrikanders,  déplorant  que  la  Chartered  n'ait 
pas  tenu  ses  promesses,  que  l'on  ne  puisse  trouver  du 
travail  à  Bulawayo,  et  que  la  plus  profonde  misère 
règne  parmi  la  population  blanche.  Chaque  jour,  dit 
cette  lettre,  bien  des  gens  abandonnent  le  pays,  et  les 
magasins  se  ferment.  Les  auteurs  de  la  lettre  détour- 
nen't  les  habitants  de  l'Etat  libre  duTi-ansvaal  de  s'éta- 
blir dans  la  Rhodesia. 

A  la  Chambre  des  Commune^,  à  Londres,  M.  Balfour 
a  déclaré,  ces  derniers  jours,  qu'aucune  décision  n'avait 
été  prise  par  le  Gouvernement  au  sujet  de  la  garantie 
qui  lui  a  été  demandée  pour  le  chemin  de  fer  transa- 
fricain. 

Le  Salnrday  Revieiv,  de  Londres,  revient  sur  le  sé- 
iour  que  M.  Gecil  Rhodes  vient  de  faire  récemment  à 
Bruxelles.  11  paraît  qu'au  déjeuner  donné  en  l'honneur 
du  Napoléon  du  Cap  par  le  roi  des  Belges,  était  aussi 
invité  le  major  Thys,  qui  a  accompli  au  Congo  une 
œuvre  coloniale  comparable  à  celle  de  M.  Rhodes  lui- 
même  dans  l'Afrique  australe.  Les  deux  colosses  de 
l'Afrique  se  jalousent  un  peu.  Aussi,  ni  l'un  ni  l'autre, 
ne  voulait  parler  la  langue  de  l'autre. 

On  plaça  donc,  entre  M.  Rhodes  et  M.  Thys,  un  con- 
vive qui,  outre  le  rôle  d'interprète,  jouait  un  peu  celui 
des  Etats-tamponsdansla  diplomatie.  M.  Cccil  Rhodes 
espérait  que  M.  Thys  lui  rendrait  visite.  Il  lui  fit  donc, 
avec  une  royale  bienveillance,  passer  en  anglais,  par 
son  voisin,  l'avis  qu'il  était  descendu  à  certain  hôtel. 
«  C'est  un  très  bon  hôtel  »,  répondit  simplement,  en 
français,  M.  Thys.  Le  roi  Léopold  tit,  dit-on,  de  son 
mieux  pour  briser  la  glace,  mais  il  ne  semble  pas  avoir 
réussi  à  opérer  un  réel  rapprochement. 

Si  rien  n'est  encore  décidé  à  I  ondres,  au  sujet  du 


chemin  de  fer  de  Bulawayo  an  Caire,  il  n'en  est  pas 
ainsi  du  télégraphe  transafricain. 

C'est  VAfrican  Transcontinental  TelegrapJi  Com- 
pany, dont  M.  Gecil  Rhodes  est  le  fondateur  et  le  prin- 
cipal actionnaire,  qui  a  entrepris  la  pose  des  4.384  kilo- 
mètres de  fils  télégraphiques  destinés  à  relier  Salis- 
bury,  capitale  de  la  Rhodesia,  à  Faslioda,  point  jus- 
qu'auquel  l'Egypte  poussera  sa  ligne.  Ainsi  sera 
complété  le  système  télégraphicfue  entre  le  Cap  et  la 
Méditerranée. 

A  l'heure  actuelle,  la  ligne  est  déjà  achevée  et  exploi- 
tée entre  Salisbury  et  Karonga.  Un  télégramme  lancé 
dernièrement  de  Karonga  est  arrivé  au  Cap  en  trois 
heures. 

La  ligne  entière,  entre  le  Cap  et  Alexandrie,  aura  un 
développement  total  de  10.500  kilomètres,  se  décompo- 
sant comme  suit  :  1.400  kilomètres  pour  la  section  du 
Cap  à  Mafeking  ;  3.3Go  kilomètres  pour  celle  de  l'Egypte 
prolongée  jusque  Fashoda  ;  et .')  6^1  kilomètres  pour  la 
partie  incombant  à  la  Chartered  Company,  sur  son 
territoire,  et  à  la  Trancontinental  Company . 

Les  stations  principales  au  nord  de  Salisbury  seront 
Tete,  dans  le  Zambèze;  Blantyre,  capitale  du  Nyassa- 
land  ;  Karonga,  à  l'extrémité  septentrionale  du  lac 
Nyassa;  Abercoru,  au  sud  du  Tanganika  ;  Pamlilo,  à 
larive  occidentale  du  lac,  près  de  son  extrémité  méridio- 
nale ;  Towa.  terminus  de  la  ligne  télégraphique  Nyang- 
we-Boma;  Uvira,  près  de  l'extrémité  septentrionale 
du  Tanganika  ;  Fort-George,  à  la  rive  nord-ouest  du 
lac  Albert-Edouard  ;  deux  stations  non  encore  fixées 
au  sud  et  au  nord  du  lac  Albert,  puis  Lado,  Abu-Kuba 
et  Sobatsur  le  Nil. 

Des  embranchements  seront  construits  de  Uvira  (lac 
Tanganika  à  Munza  (lac  Victoria  Nyanza);  de  Fort- 
George  (lac  Albert-Edouard)  aux  stations  de  l'Uganda; 
de  Fort-George  aux  Stanley-Falls. 

On  croit  que  la  ligne  sera  complètement  terminée 
dans  trois  ans.  La  section  entre  Karonga  et  Albercorn 
est  en  construction  et  celle  reliant  Albercorn  à  Pamlilo 
a  été  étudiée. 

La  Situation  des  Mines  Rhodésiennes 


Le  Statlst,  de  Londres,  étudie  la  situation  ,actuelle 
des  quatre  mines  rhodésiennes  qui  broient  régulière- 
ment en  ce  moment,  et  il  donne,  sur  la  production  de 
ces  mines,  les  détails  suivants. 

Tout  d'abord,  il  compare  leur  production  pendant  les 
trois  dernieis  mois  : 

Total 

Moyenne 
par  tonne 


Nov. 


Déc.     Janv.  Onces 


(En  onces 

Bonsor   1.670     1.82.5  1.944 

Dunraven   1.180     1.187  1.191 

Geelong   1.101     1.113  1.071 

Selukwe   1.277     1.278  1.396 


.5.439 
3.558 
3.284 
3.946 


dwts 
10.15 
12.26 
10.14 
14.19 


5.228     5.397     5.602    16.2^7  11.37 
Puis  il  arrive  à  une  étude  particulière  de  chacune  de 
ces  Compagnies,  que  nous  reproduisons  ci-dessous  : 

BoN.soR.  —  Cette  Compagnie  a  été  formée  en  décem- 
bre 1897.  Son  capital,  de  sêO.OOO  liv.  st.,  est  représenté 
par  220.000  actions  de  1  liv.  st.,  toutes  émises.  Elle 
possède  142  claims  et  sa  production,  au  cours  des  trois 
derniers  mois,  a  été  la  suivante  : 


Eva- 

Moulin  luaLion 

des 

Pilons  Moyenne  tailings 

en     Tonnes  par  par 

travail  broyées  Onces    tonne  tonne 


Nov.  1898.  40 
Déc.  1898.  40 
Jaiiv.  1899  40 


3.S0f) 
3.600 
3.813 


1.670 
1.8-25 
1.944 


dwts 
10.12 
10.14 
10.19 


dwts 
4  3/4 


Cours 
des 
actions 
à  la  fin 

de 
chaque 
mois 


1  1/8 
1  3/8 
1  11/16 
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Cette  Compagnie  va  travailler,  maintenant,  avec  .)0 
pilons.  Son  rendement  tle  janvier  a  été  obtenu  avec  40 
pilons  seulement.  En  plus,  cette  année,  eUe  possédera 
UQ  matériel  à  cvanuration. 

En  tablant  sur  une  batterie  de  oO  pilons,  cette  Com- 
pa'^nie  arriverait  à  brover  05.000  tonnes  par  an.  Si  on 
tient  compte  d'une  teneur  de  minerai  de  10  dwts  a  la 
tonne,  si  on  évalue  la  demi-once  d'or  a  1  liv.  st.  Ib  s  h, 
—  la  moyenne  de  la  valeur  de  l'or  est  de  3  liv.  st.  1-^sh. 
l'once  —  et  si  on  tient  compte  de  24  shillings  a  la 
tonne,  comme  frais  d'exploitation,  on  obtient,  par 
tonne  broyée,  un  bénéfice  net  de  12  shillings,  bi  on 
prend  de  plus  en  considération  que  70  0/0  du  minerai 
traité  peut,  à  la  cvanuration,  donner  encore  8  shillings 
par  tonne,  on  arrive  à  un  total  de  bénéfices  de  48.00U 
livres  sterling,  soit  l'équivalent  d'un  dividende  de 
20  0/0. 

DuNRAVEN.  —  Société  enregistrée  en  décembre  1897, 
au  capital  de  200.000  liv.  st.  divisé  en  200.000  actions 
de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  180.000  ont  été  émises.  Elle 
détient  75  claims  dans  le  district  de  Selukwe.  Ses 
broyages,  depuis  trois  mois,  s'établissent  ainsi  : 


Eva- 

Moulin  luatioii 

—  — -  des 

Pilons  Moyenne  tailiugs 

en     Tonnes  "par  par 

travail  broyées  Onces    tonne  tonne 


Nov.  1898.  2(t 
Dec.  1898. 
Janv.  1899  20 


1.920 
1.938 
1.946 


1.180 
1.187 
1.191 


dwts 
12.29 
12.25 
12.24 


dwts 
» 

3 


Cours 
des 
actions 
à  la  fin 

de 
chaque 
mois 


1  1/8 
1  1/16 
1  ./. 


Le  moulin  de  cette  Compagnie  ne  comporte  que  20 
pilons.  Quant  au  matériel  de  cyanuration,  on  s'occupe 
à  le  mettre  en  place.  Incidemment,  il  convient  de  dire 
que  la  batterie  pourra  atteindre  60  pilons  mais,  pour 
le  moment,  on  semble  se  contenter  de  la  puissance  ac- 
tuelle du  moulin. 

Sur  la  base  de  20  pilons,  et  si  le  minerai  continue  a 
accuser  la  même  teneur,  c'est-à-dire  12  dwts  —  et 
même  un  peu  plus  —  à  la  tonne,  pbis  4  shillings  de 
profits  supplémentaires  que  peut  donner  la  cyanura- 
tion, on  arrivera,  après  déduction  de  23  shillings  par 
tonne  pour  les  dépenses  d'exploitation,  à  réaliser  un 
bénéfice  de  24  shillings  par  tonne  ce  qui,  pour  24.000 
tonnes  broyées  annuellement,  produirait  un  montant 
suffisant  pour  un  dividende  de  16  0/0. 

Geelong.  -  Compagnie  enregistrée  enjanvier  1897, 
au  capital  de  250.000  liv.  st.,  divisé  en  2o0.000  actions 
de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles,  200.000  ont  été  émises.  Elle 
détient  110  claims  dans  le  district  de  Gwanda.  La  si- 
tuation, pendant  les  trois  derniers  mois,  ressort  du 
tableau  ci-dessous  : 


Eva- 

Moulin  luation 
des 

Pilons  Moyenne  tailings 

en     Tonnes  par  par 

travail  broyées  Onces    tonne  tonne 


Cours 
des 
actions 
à  la  lin 

de 
cliaque 
mois 


Nov.  1893.  20 
Déc.  1898.  20 
Janv.  1899  20 


2.1'i8 
2.192 
2.132 


dwts 
1.101  10.20 
1.112  10.14 
1.071  10.04 


dwts 

6  1/2  2  5/8 

»  2  15/16 

»  2  15/16 


laissé  par  les  anciens,  la  valeur  de  ses  rendements  a 
encore  été  supérieure  à  10  dwts  à  la  tonne.  On  espère, 
pour  l'avenir,  en  des  résultats  meilleurs.  Mais  même 
en  prenant,  comme  base,10d\vts  à  la  tonne,  on  compte 
obtenir,  du  moulin  seul,  un  profit  net  de  14  shillings 
par  tonne.  En  ajoutant  à  ce  chilïre  10  shillings  par 
tonne  à  provenir  de  la  cyanuration,  on  obtient,  en 
tout,  24  shillings  par  tonne,  ce  qui  suffirait  pour  un 
dividende  de  plus  de  30  0/0.  Une  augmentation  dans 
la  teneur  du  minerai  améliorerait  considérablement 
ces  résultats.  Avec  12  1/2  dwts  à  la  tonne,  les  bénéfices, 
en  effet,  représenteraient  approximativement,  un  divi- 
dende de  45  0/0.  Et,  au  sujet  de  cette  Compagnie,  il  ne 
faut  pas  oublier  que,  lors  de  l'assemblée  générale  des 
actionnaires,  le  Président  a  déclaré  que,  d'après  les 
développements  auxquels  on  avait  procédé,  le  moulin 
pouvait  déjà  compter  sur  vingt  années  de  broj^ages 
assurés.  Le  reef  est,  en  eflet,  très  puissant,  et  bien  que 
ce  qui  est  déjà  en  vue  soit  important,  il  n'est  encore 
développé  qu'en  partie  seulement. 

Selukwe  Gold  Mining  Company.— Cette  Compagnie 
a  été  enregistrée  en  février  1896,  au  capital  nommai  de 
300.000  liv.  st.,  divisé  en  30J.OOO  actions  de  1  liv.  st., 
sur  lesquelles  2.50.000  seulement  ont  émises.  Elle  dé- 
tient 120  claims  sur  le  «  Tebekwe  ».  Voici  ses  broyages 
pendant  les  trois  derniers  mois  : 


Mo\ilin 


Les  tonnes  sont  comptées  pour  2.000  livres  anglai- 
ses, et  les  dépenses  d'exploitation  ont  été,  en  no- 
vembre, de  21  sh.  7  d.  par  tonne,  et  de  21  sh.  3  pence  en 
décembre.  En  septembre,  elles  s'étaient  élevées  à  27 
shillings,  et  en  octobre,  à  24  shillings. 

Lorsque  cette  Compagnie  aura  sa  batterie  portée  à 
40  pilons  —  il  n'y  en  a  que  20  pour  le  moment  —  et 
lorsqu'elle  possédera  son  matériel  à  cyanuration,  on 
peut  espérer  la  voir  traiter  55.000  tonnes  par  an. 

Bien  que  depuis  la  mise  en  place  de  son  moulin 
cette  mine  n'ait  broyé  que  du  rainerai  de  basse  teneur 


Pilons  - 

en  Tonnes 
travail  brovées  Onces 


Nov.  1898.  20 
Déc.  1S98.  20 
.Janv.  1899  20 


1.865 
1.832 
1.861 


1.277 
1.273 
1.396 


par 
tonne 

dwts 
13.74 
13.88 
15.  » 


(jours 

Eva- 

des 

luation 

acdons 

des 

à  la  iiu 

tailings 

de 

par 

chaque 

tonne 

mois 

dwts 

5  1/3 

1  1/16 

5.1 

1  1/2 

5.1 

1  7/10 

La  Selukice  a  travaillé,  jusqu'à  présent,  avec  20  pi- 
lons, mais  elle  a  pris  ses  arrangements  pour  posséder 
20  autres  pilons  et  un  matériel  à  cyanuration.  C'est  elle, 
parmi  les  q-iatre  Compagnies  en  travail  actuellement, 
qui  traite  le  minerai  ie  plus  riche,  minerai  qui  donne 
une  moyenne  de  plus  de  14  dwts  à  la  tonne.  Pendant 
le  mois"  de  janvier,  et  avec  les  plaques  seules,  elle  a 
même  obtenu  15  dwts.  En  comntant  les  frais  d'exploi- 
tation à  24  shillings  par  tonne,  elle  atteindrait  un  bé- 
néfice de  26  shillings  fourni  seulement  par  les  plaques. 
Le  traitement  au  cyanure  devant  donner  encore  8  shil- 
lings par  tonne,  le  résultat  total  atteindrait  34  shil- 
lings par  tonne.  Par  suite,  50.000  tonnes  broyées  par 
un^'moulin  de  40  pilons  représenterait  34  0/0  de  divi- 
dende sur  le  capital  émis,  soit  sur  2.j0.000  liv.  st.  En 
conséquence,  les  perspectives  d'avenir  de  cette  entre- 
prise justifieraient,  pour  t,es  actions  entièrement  libé- 
rées, des  cours  supérieurs  à  ceux  pratiqués  actuelle- 
ment (1  1/2  liv.  st.  environ).  A  noter,  il  est  vrai,  que  le 
reef  n'est  pas  très  large,  et  qu'il  convient  de  le  déve- 
lopper. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

La  Production  de  Victoria.  —  La  production  de 
la  colonie  de  Victoria  a  atteint,  en  janvier,  51.378  on- 
ces, soit  une  augmentation  de  7.618  onces  sur  le  mois 
correspondant  de  l'année  dernière. 

La  Production  minière  de  la  Nouvelle-Galles 
du  Sud.  —  Le  Ministère  des  Mines  de  la  Nouvelle- 
Galles  du  Sud  mentionne  que  la  production  minière  de 
la  colonie  a  atteint,  en  1898,  un  montant  de  4.860.937 
livres  sterling,  contre  4.685.274  liv.  st.  en  1897,  d'où 
une  augmentation  dje  175.663  liv.  st.  La  production  de 
l'argent  métal  a  augmenté  de  5.816  liv.  st.;  celle  de  l'or, 
de  155.917  liv.  st  ;  celle  du  fer,  de  41.791  liv.  st.,  et  celle 
du  charbon,  de  41.791  liv.  st.  Par  contre,  celle  du  oui- 
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vre  a  diminué  de  19.794  liv.  st.;  celle  de  l'étain,  de 
10.088  liv.  st.   

Les  Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  — 

On  possède  maintenant  les  détails  relatifs  aux  rende- 
ments de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois  de  no- 
vembre : 

Production 


Champs  d'or 


Tonnes 
traitées 


totale 
en  onces 


moyenne 
en  dwts 


Goolgardie   8.546  1/2  7.138  16.7 

East  Goolgardie   29.484  1/2  51.793  95  1 

N.-E.  Goolgardie   7.689  3/4  8.545  23.2 

BroadArrcw   3.297  2/8  2.540  1/2  15.4 

North  Goolgardie   3.226  1/4  4.072  1/4  25.2 

Mount  Margaret   3.578   '  4.219  23.3 

Yilgarn   3.184  1.265  2/8  11.5 

Blindas   3.733  1/2  4.333  1/4  23.2 

Murchison   7.001  1/2  6.364  1/2  18.1 

East  Murchison   y. .531  1/4  4.424  1/2  25.0 

Peak  Hill   1/2  2  1/2  » 

Yalgoo   300  149  9.9 

Pilbarra   646  1.537  47.5 

73.214  1/4     96.384  8/4  26.3 

L'amalgamation  a  donné  les  résultats  suivants  : 

Production 

Tonnes  totale  moyenne 

Champs  d'or  broyées        énonces      en  dwts 

Goolgardie   8.546  1/2  6.092  3/4  14.2 

East  Coorgardie......  22.569  1/4  27.865  24.6 

N.-E.  Goolgardie   7.689  3/4  8.213  1/4  21.3 

Broad  Arrow   3.297  2/3  2.175  3/4  13.1 

North  Goolgardie   3.226  1/4  3.828  1/2  23.7 

Mount  Margaret   3.573  4.219  23.6 

Yilgarn   2.184  965  2/3  8.8 

Dundas   3.733  1/2  4.231  1/2  22  6 

Murchison   7.001  1/2  5.670  16.1 

East  Murchison   3.531  1/4  4.232  3/4  23.9 

Peak  Hill                               1/2  2  1/2  » 

Yalgoo                              300  149  9.9 

Pilbarra                           646  1.537  47.5 

66.299  1/4     69.182  8/4  20.8 
La  cyanuration  des  tailings  a  donné  : 

Eésultats 

Tonnes  moyenne 
Champs  d'or  traitées        énonces      en  dwts 

Goolgardie   1.730  3/4  534  6.1 

East  Goolgardie   11.341  7.773  1/2  13.7 

—         (minerai)  6.195  10.104  1/2  3:i.6 

N.-E.  Goolgardie  ....  ;        699  331  3/4  9.4 

Broad  Arrow                     356  364  3/4  20.4 

Norlh  Goolgardie               220  30  1/2  2.7 

Yilgarn                             700  300  8.5 

Dundas                            482  101  3/4  4.7 

Murchison   1.305  655  10.0 

22.978  3/4     20.195  3/4  17.5 

Le  solde  provient  de  concentrés,  de  pyrites,  etc. 

Rappelons  que  les  rendements,  depuis  le  commen- 
cement de  l'anni^e  1898  ont  été  les  suivants  :  Janvier, 
6'i.958  1/2  onces;  févi'ier,  60.680  1/2  onces;  mars, 
70.5'i7  1/4  onces  ;  avril,  68.214  3/4  onces;  mai,  68.360 
onces;  .juin,  71.771  onces:  juillet,  72.078  1/4  onces; 
août,  87.4Ô6  3/4  onces;  septembre,  100.346  onces;  oc- 
tobre, !)-5..378  1/4  onces  ;  novembre,  96.384  3/4  onces  ; 
total,  pour  11  mois,  859.176  onces. 

La  valeur  de  la  production  de  novembre  a  atteint 
375.900  livres  sterling. 


Notes  minières  d'Australie 

Assoriated  Gold  Minex  of  Western  Australia.  On  a 
l)royé,  pr'ndant  la  dernière  quinzaine,  1.800  tonnes  de  mino- 
rai qui  ont  produit  un  rendement  do  1.669  onces  d'or.  A 
l.'Jlj  pieds  de  profondeur  dans  le  puits  .ludd,  le  filon  a  13  pieds 
de  large  et  donne  à  l'analyse  2  onces  10  dwts  d'or  à  la  tonne. 

Bailey's  UnUed  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois  de 


janvier,  de  579  tonnes  d9  minerai,  a  produit  un  rendement  de 
518  onces  d'or.  La  cyanuration  de  1.528  tonnes  de  résidus  a 
donné  414  onces  d'or.  Total,  932  onces  d'or,  d'une  valeur  de 
3.315  liv.  st. 

Brillant  Bloch  Gold  Mine.  Le  broyage  de  816  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  204  onces  d'or,  d'une  va- 
leur approximative  de  700  liv.  st. 

British  Broken  Hill  Proprietary.  On  a  traité  pendant  le 
mois  de  janvier  9.016  tonnes  de  minerai  brut  qui  ont  produit 
1.586  tonnes  de  concentrés,  contenant  approximativement  952 
tonnes  de  plomb  et  42.822  onces  d'argent. 

Brownhill  Central  Mine.  Le  broyage  de  139  tonnes  de 
minerai  a  produit  293  onces  d'or. 

Golden  Horseshoe  Mines.  Les  batteries  ont  broyé,  pendant 
le  mois  de  janvier,  2.705  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit 
un  rendement  de  6.214  onces  d'or;  la  cyanuration  de  1.108 
tonnes  de  résidus  a  donné  2.306  onces  ;  concentrés  50  tonnes, 
contenant  480  onces  d'or.  Total,  9.000  onces  d'or. 

Hannan's  Oroya  Gold  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
de  janvier,  de  1.902  tonnes  de  minerai  a  produit  633  onces 
d'or. 

Hauraki  Gold  Mine.  On  a  broyé,  pendant  4  semaines,  200 
tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  de  431  on- 
ces d'or,  d'une  valeur  de  1.270  liv.  st. 

Kargoorlie  Mount  and  Ivon  King.  Le  broyage  de  385 
tonnes  de  minerai,  provenant  du  niveau  de  300  pieds,  a  pro- 
duit un  rendement  de  255  onces  d'or. 

Lady  Margaret  Mines.  Le  broyage  de  300  tonnes  de  mi- 
nerai a  produit  un  rendement  de  163  onces  d'or.  Le  minerai 
devant  servir  aux  broyages  suivants  sera  probablement  de 
meilleure  qualité. 

Londonderry  Gold  Mines.  Un  cablogramme  de  la  mine 
annonce  qu'on  a  broyé  pendant  les  mois  de  novembre  et 
décembre  313  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  un  rende- 
ment de  153  onces  d'or.  Le  broyage,  pendant  le  mois  de 
janvier,  de  200  tonnes  de  minerai,  a  produit  un  rendement  de 
82  onces  d'or. 

Mount  Jackson  Gold  Mines.  Le  broyage  de  295  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  i;24  onces  7  dwts  d'or.  La 
teneur  des  résidus  est  évaluée  à  9  dwts  19  grains  par  tonne. 

Mount  Morgan  Mines.  La  cyanuration  de  15.607  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  10.542  onces  d'or. 

Sons  of  Givalia  Gold  Mine.  On  a  broyé  pendant  le  mois 
de  janvier  1.740  tonnes  de  mmerai  qui  ont  produit  un  rende- 
ment de  1.710  onces  d'or. 

Victory  [Charters  Tomers)  Gold  Mine.  Le  broyage  de 
125  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  326  onces- 
d'or  d'une  valeur  de  l.lOê  liv.  st. 

Waihi  Silverton  Gold  Mine.  Un  cablogramme  du  Direc- 
teur à  la  mine  annonce  que  le  broyage  de  1.100  tonnes  do 
minerai  a  produit  un  rendement  d'une  valeur  de  1.502  liv.  st. 

Waitekauri  Gold  Minerai.  Le  broyage  de  2.986  tonnes  de 
minerai  pendant  une  période  de  35  jours,  a  produit  un  rende- 
ment d'une  valeur  de  8.731  liv.  st. 

Victoria  {Charters  Toioers)  Gold  Mining  Company^ 
Limited.  Un  cablogramme  du  Directeur  mentionne  que  le 
broyage  de  255  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de 
340  onces  d'or. 

New  Options.  Dépèche  du  Directeur  :  «  Sur  le  bail  «  Cres- 
cent  »,  200  tonnes  ont  produit  33  onces;  «  Victory  »,  56  onces 
pour  100  tonnes;  «  Liltle  Gun  »,  49  onces  pour  50  tonnes; 
"  Big  Glun  »,  30  onces  pour  18  tonnes. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


La  Valeur  de  la  Production  du  Rand.  —  Le  Slar^ 
analysant  la  production  des  mines  du  Rand  en  décem- 
bre dernier,  constate  que,  pendant  ce  mois,  5.395 
pilons  ont  broyé  706.932  tonnes  dans  le  Rand  et  pro- 
duit 1.492.739"liv.  st.  d'or.  Voici  le  détail  de  cette  pro- 
duction : 

Onces   dwts  Valeurs 


Moulins   263.377 

Concentrés   11.205 

Tailings   135.724 

Slimes   8.804 

Banques   392 

Total   419.504 


11 

13 
14 
4 

3 


969.285 
37.809 

454.001 
30.269 
1.375 

1.492  739 
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Voici  maintenant  la  valeur  du  rendement  de  chaque 
Compagnie  : 


Valeur 

Compagnies  totale 
Liv.  st. 

1.  Simmor  and  Jack   71.831 

2.  Kobinson   69.506 

3.  Rose  Deep   68.528 

4.  Crown  Deep   54.141 

5.  Geldeiihuis  Deep   51.955 

6.  Ferreira   48.056 

7.  Village  Main  Reef   47.591 

8.  Geldenhuis  Estate   45.620 

9.  City  and  Suburban   44.128 

10.  Crown  Reef   43.743 

11.  Langlaagte  Estate   40.865 

12.  New  Prinirose   38.848 

13.  Robinson  Deep   37.413 

14.  Angelo   31.332 

15.  Jumpers  Deep   30.585 

16.  Driefontein  Consolidated..  30.3:38 

17.  Bonanza   30.012 

18.  May  Consolidated   29.799 

19.  Henry  Nourse   29.518 

20.  Nourse  Deep   25.392 

21.  Durban  Koodepoort   24.858 

22.  New  Heriot   23.157 

2i.    Wemmer   23.110 

24.  Jumpers   22.600 

25.  Glen  Deep   22.530 

26.  Wolhuter   22.073 

27.  South  Randfontein   20.986 

28.  Wilwatersrand   20.697 

29.  Glencairn   20.470 

30.  Durban  Roodepoort  Deep.  19.925 

31.  New  Kleinfontein   19.798 

32.  New  Gomet   19,169 

33.  Lancaster   19.006 

34.  French  Rand   18.468 

35.  Van  Ryn   16.922 

36.  Treasury   16.089 

37.  Porges  Randfontein   15.520 

38.  Meyer  and  Gliarlton   15.494 

39.  Champ  d'Or   15.175 

40.  United  Main  Reef   14.400 

41.  Nigel   14.090 

42.  Rietfonteiii  A   13.552 

43.  Consolidated  Main  Reef...  12.927 

44.  Ginsberg   12.364 

45.  Johannesburg  Pioneer   11.996 

46.  Block  B  Langlaagte  Est...  10  799 

47.  Jubilee   10.459 

48.  Robinson  Randfontein   10.458 

49.  Princess  Estate   10.350 

50.  George  Goch   10.350 

51.  Worcester   10.027 

52.  Salisbury   9.764 

53.  York   9.. ^70 

54.  Paarl  Central   8:734 

.55.    Windsor   7.601 

56.  New  Unified   7.145 

57.  New  Crœsus   6.923 

58.  Langlaagte  Star   6.788 

59.  North  Randfontein   6.738 

60.  West  Rand  Mines   6.597 

61.  New  Modderfontein   6.1/2 

62.  Balmoral   5.947 

63.  New  Spes  Bona   5.505 

64.  Roodepoort   3.557 

65.  West  Rand  Central   3.136 

66.  Grey's  Mynpaclit   3.037 

67.  Geldenhuis  Main  Reef   2.149 

68.  Roodepoort  West   1.885 

69.  New  ïransvaal  Chemical.  644 
Banques   1.375 

Total   1.492.739 


Valeur  du 
rendement  yiar 
tonne  traitée 
s. 
34.94 
78.  U4 
46.82 
43.30 
44.98 
84.99 
68.37 
48.65 
46.45 
54.03 
32.66 
33.14 
58.13 
53.50 
44.18 
40.  c9 
101.46 
43.00 
56.93 
45.76 
47.91 
51.43 
66.58 
36.16 
49.78 
32.98 
51.99 
32.27 
26.75 
47.58 
27.13 
34.26 
43.79 
43.02 
28.37 
41.25 
39.19 
32.57 
46.05 
46.19 
63.91 
34.38 
40.42 
44.20 
81.05 
21.69 
36.30 
29.90 
29.18 
23.71 
40.17 
35.15 
35.34 
26.86 
32.34 
28.78 
19.70 
23.29 
22.51 
25.85 
59.66 
23.94 
24.43 
21.38 
27  12 
11!  90 
33.13 
23.41 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
Â'orde  la  semaine,  du  4  au  21  janvier  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

National   28.893  31       95  900 

Standard   23.926  49  84.770 

Robinson   9.860  49  34.070 

A.  B.  Corporation  Bank   8.186  66  26.514 

Banque  de  l'Afrique   5.230  00  19.122 

Natal   1.983  75  7.475 

Total   ■  78.070  70  267.851 


Les  Dividendes  des  Compagnies  sud-africaines. 

—  Le  Sùar  publie  le  tableau  stiivaut  des  dividendes 
totaux  déclarés  pendant  les  quatre  dernières  années: 


1898 


1897  1896  1895 


Comp.  du  Rand..  3.637.159 
Autres  C'"  aurif. 

du  Transvaal. . 
Gomp.  diamantif.  1 

—  cuprifères. 
Charbonnages . . . 
Comp.  financières  1 

—  diverses... 
Divers  petits  divi- 
dendes   


(En  livres  sterling) 
2.792.117  1.4:25.982 


2.093.416 


148.345 
.006.183 

200.800 
70.400 
.803.212 

144.165 


15.000 


223.000  204.750  71.500 

1.795.974  1.963.387  1.514.370 

178.833  107.474  67.500 

72.900  108.710  112.993 

1.153.235  2.410.686  2.217.576 

210.181  1.072.628  1.176.385 

20.000       35.000  42.500 

Totaux          7.825.264   6.446.240   7.328.617  7.296.245 

Après  avoir  fait  remarquer  que  les  chiffres  de  1898 
sont  encore  incomplets,  notre  confrère  fait  observer 
que  le  fait  principal  indiqué  par  ce  tableau  est  le  re- 
cord obtenu  par  le  Rand. 

Ces  Compagnies  ont  déjà  déclaré,  dit-il,  pour  1898, 
près  de  3.650.000  liv.  st.  de  dividendes,  et  ces  résultats 
seront  dépassés. 

Les  autres  Compagnies  aurifères  du  Transvaal  ont 
enregistré  une  diminution  à  cause  de  la  Sheba.  Le 
total  des  Compagnies  diamantifères  atteindra  proba- 
blement celui  de  1897  dès  que  la  De  Beers  aura  déclaré 
son  dividende. 

On  prévoit  qu'avec  les  dividendes  qui  ne  sont  pas 
encore  déclarés,  le  total  de  1898  atteindra  8.933.000  li- 
vres sterling.  Sur  ce  total,  4.600.000  liv.  st.  provien- 
dront des  mines  du  Rand.  Voici  comment  les  prévi- 
sions se  comparent  sur  les  résultats  de  1897  : 


1897 


1898 


(En  liv.  st.) 

Compagnies  du  Rand                            2.792.117  4.634.767 

Autres  Comp.  aurifères  du  Transvaal..      223.000  152.345 

Compagnies  diamantifères                     1.795.974  1.795.974 

—  cuprifères                             178.833  200.800 

Charbonnages                                          72  900  75.5C0 

Compagnies  financières                         1.153.235  1.875.712 

—  diverses                                210.181  183.065 

Divers  petits  dividendes                             20.000  15.000 

6.446.240  8.933.317 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 


DE    LA  SEMAINE 


Le  Rachat  du  Monopole  de  la  Dynamite.  —  Au 

sujet  de  ce  rachat  éventuel,  dont  nous  avons  parlé 
déjà  il  y  a  huit  jours,  le  Standard  and  Digger's  Neios, 
de  Londres,  donne  les  détails  suivants  : 

La  Compagnie  de  la  Dynamite  avait,  récemment, 
proposé  au  Gouvernement  de  voir  son  monopole  retiré 
à  la  fin  du  contrat  existant  actuellement,  et  ce  moyen- 
nant compensations,  ou  de  proroger  ses  droits  pendant 
quinze  nouvelles  années,  ce  qui  rendait  impossible,  à 
l'avenir,  le  retrait  du  monopole.  Or,  comme  contre- 
partie, à  cette  proposition,  la  Chambre  des  Mines  de 
Johannesburg,  a  fait  au  Gouvernement,  l'offre  sui- 
vante : 

Si  le  Gouvernement  retire  dès  maintenant  le  mono- 
pole à  la  Compagnie,  il  aura  à  lui  payer  une  indemnité 
légitime,  que  la  Chambre  des  Mines  évalue  à  600.000 
livres  sterling.  Cette  somme,  elle  propose  de  l'avancer 
au  Gouvernement  contre  une  garantie  à  définir.  Par 
suite,  le  commerce  de  la  dynamite  sera  rendu  libre, 
mais  chaque  caisse  de  cet  explosif  sera  frappée,  à 
l'importation,  d'un  impôt  de  10  shillings,  qui  entrera 
dans  les  caisses  du  Gouvernement.  De  plus,  un  droit 
temporaire  de  10  shillings  par  boîte  également,  sera 
perçu,  qui  sera  affecté  au  paiement  de  l'intérêt  et  à 
l'amortissement  de  l'emprunt  consenti  deGCO.OOO  liv.  st. 
Dès  que  cet  emprunt  sera  entièrement  amorti,  ce 
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dei'nier  droit  cessera  d'être  perçu,  d'ici  cinq  ans  au 
plus. 

La  Chambre  des  Mines  ajoute  que  la  consommation 
de  la  dynamite  est  actuellement  de  3UO.0O0  caisses, 
avec  des  perspectives  d'augmentation  dans  l'avenir. 
Présentement,  le  Gouvernement  ne  reçoit,  par  caisse, 
qu'une  demi-couronne  (2  shill.  1/2),  tandis  qu'avec  le 
projet  élaboré,  son  revenu  annuel  atteindrait  150.000 
livres  sterling,  et  il  deviendrait,  en  outre,  le  proprié- 
taire de  la  manufacture. 

LessusditesOOO.OOOliv.  st.,  ajoute-î-on,  sont  garanties 
par  MM.Eckstein,  la  Consolidated  Goldfields,  MM.Neu- 
maan,  Barnato  frères,  la  Rohinson  Banking  Company, 
M.  Goerz,  et  la  Albu's  finance  Corporation. 

La  Chambre  des  Mines  déclare  aussi  que  le  projet 
ne  comporte  aucun  aléa.  Lorsque  le  monopxDle  sera 
annulé,  le  prix  de  la  caisse  s'établira  à  3  liv.  st.,  y 
compris  un  montant  de  1  liv.  st.  afférent  aux  impôts 
sus-mentionnés,  et  lorsque  l'emprunt  de  600.000  liv.  st. 
sera  amorti,  la  caisse  ne  coûtera  plus  que  2  livres 
sterling  10  shilling,  au  lieu  de  3  liv.  st.  15  sh.,  prix 
actuel. 


Les  Rendements  des  Mines  Rhodésiennes.  — 

Voici,  d'après  le  rapport  officiel  auquel  se  reporte  le 
South  Africa,  de  Londi'es,  comment  s'est  établi,  j)our 
décembre,  le  rendement  des  mines  Rhodésiennes  qui 
travaillent  régulièrement  en  ce  moment  : 

Tonnes 


broyées 

Joiirs 

Pro- 

Valeur 

Districts 

de  2.000 

de 

duction 

de  la 

et  Compagnies 

liv.angl. 

broyage 

d'or  production 

Oac.  dwts 

Liv.  st. 

District  de  Gican  da  : 

Geelong  Gold  M.  Cy. 

'2.192 

28.29 

1.109  10 

3.994 

District  de  Selukire . 

Selukwe  Gold  Mining 

1.832 

28.81 

1.273  12 

4.617 

Dunraven  Gold  M. . . 

1.938 

27.66 

1.187  10 

4.364 

Bonsor  Gold  Mining. 

3.600 

28.08 

1.825  12 

6.709 

» 

166  0 

602 

Total  pour  le  Mata- 

9.562 

5.562  4 

20.y86 

Tati  Concessions  : 

PremierTati  Monarcli 

Reef  G"  :  tonnes  trai- 

1.282 

» 

696  15 

1.800 

TotM  

10.844 

6.258  19 

22.0S6 

.Jusqu'en  fin  décembre,  la  production  totale  s'établit 
ainsi  : 

Onces 


De  1890  à  1898   7.169 

Septembre  1898    2.346 

OcLobrc  m'H   3.913 

Novembre  1898   5.567 

Décembre  1898   6.259 


Ensemble   25.254 

En  janvier  1899,  on  trouve  que  la  Seluhwe  a  broyé 
1.861  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  1.396  onces 
d'or.  La  teneur  des  résidus  est  estimée  à  5.1  dwts  à  la 
tonne.  La  Dunraven  a  broyé  1.946  tonnes;  rendement, 
1.191  onces  d'or.  La  Geelong  a  broyé  2.132  tonnes,  qui 
ont  produit  1.071  onces;  et  la  5onsor,  avec  3.813  tonnes, 
a  donné  1.944  onces  d'or.  Quant  à  la.  Premier  Tati  Mo- 
narch,  elle  a  traité,  par  le  cyanure,  2.000  tonnes  de 
tailings  :  rendement  :  582  onces  de  métal  précieux. 


Les  Voleurs  d'Or  au  TransvaaL  —  Sous  ce  titre, 
nous  avions  publié,  il  y  a  huit  jours,  un  récit  emprunté 
au  Soiilh-Africa  de  Londres,  et  qui  se  rapportait  à  la 
mort  de  M.  EUiott,  secrétaire  de  M.  E.  Birkenruth,  de 
la  Consolidated  Gold  Fields.  Cette  mort  semblait  le 
résultat  d'un  crime  commis  par  quelqu'un  des  gens  qui 
pratiquent,  au  Transvaal,  le  commerce  de  l'achat  de 
l'or  volé  dans  les  mines. 

Or,  le  m*mc  Soulh-Africa  publie  cette  fois  des  ren- 


sëignements  desqutls  il  résulterait  que  la  mort  de 
M.  Elliott  est  due,  non  à  un  assassinat,  mais  à  un  sui- 
cide. Le  défunt  aurait  écrit,  avant  de  mourir,  une  lettre 
dans  laquelle  il  stipulait  qu'il  mettait  fin  à  ses  jours 
parce  qu'il  avait  été  déçu  dans  ses  espérances,  et  qu'il 
n'avait  pas  vu  récompenser,  comme  il  l'espérait,  les 
services  qu'il  avait  rendus,  en  tous  temps,  hluConsoli- 
dated  Golds  Fields  Company. 

Les  directeurs  de  cette  Compagnie,  à  Londres,  inter- 
rogés à  ce  sujet,  ont  dit,  en  substance,  qu'il  était  vrai 
que  M.  Elliott  avait  rendu  à  la  Compagnie  des  services 
très  appréciables,  mais  qu'il  lui  en  avait  toujours  été 
largement  tenu  compte.  Récemment  encore,  les  émolu- 
ments de  M.  Elliott  avaient  été  de  nouveau  augmentés, 
en  dehors  de  certains  avantages  qui  lui  avaient  été  faits 
d'autre  part.  Notre  confrère  anglais  ajoute  que  des 
renseignements  nouveaux  confirment  pleinement  les 
dires  des  directeurs  de  la  Compagnie  à  Londres,  et  que 
M.  Elliott  n'était  pas  justifié  de  se  plaindre,  comme  il 
l'a  fait,  dans  la  lettre  écrite  par  lui  avant  de  mourir. 


L'Emigration  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Le  South- 
Africa,  de  Londres,  fait  observer  que,  d'après  les  rap- 
ports officiels,  1.753  personnes  seulement  sont  parties, 
en  janvier,  du  Royaume-Uni  pour  se  rendre  au  Cap  et 
à  Natal.  Pendant  le  mois  de  janvier  1898,  on  avait 
compté  2.147  départs. 


Les  Nouvelles  propriétés  de  la  Chartered.  — 

Il  est  intéressant,  dit  le  South  Africa,  de  Londres,  de 
relever  l'annonce  qui  est  faite  que  la  Chartered  Com- 
pany vient  de  se  rendre  propriétaire  du  pays  de 
î'Awemba.  Il  s'agit  là  d'une  énorme  étendue  de  territoire, 
d'une  superficie  de  10.000  milles  carrés,  sur  lesquels 
peu  d'hommes  blancs  aient,  jusqu'à  présent,  pu  péné- 
trer. Cette  région  est  encore  peu  connue.  Elle  est  située 
au  sud  du  plateau  de  Tanganyika  et  de  Nyassa,  et  au 
nord  de  Bulawayo  dont  elle  est  éloignée  de  quinze  ou 
seize  cents  milles  environ. 

Ce  pays  est  occupé  par  une  race  d'indigènes  bien 
supérieurs,  au  point  de  vue  physique,  à  ceux  du  Mata- 
beleland.  On  a  prétendu  qu'ils  ne  permettaient  pas  aux 
blancs  de  franchir  leur  frontière,  mais  ces  dires  sont,  en 
principe,  peu  admissibles,  attendu  qu'on  les  représente 
comme  très  hospitaliers  pour  les  voyageurs.  Ce  qui 
semble  exact,  c'est  que  le  chef  de  ces  tribus,  M'Wamba, 
est  mort  récemment,  et  que,  pour  des  raisons  incon- 
nues, les  blancs  ne  peuvent  pénétrer  dans  le  pays  tant 
que  le  corps  du  défunt  n'aura  pas  reçu  de  sépulture. 
Or,  le  corps  doit  être  conservé  un  an,  et  ce  n'est  qu'au 
bout  de  ce  temps  que  la  cérémonie  a  lieu,  au  cours  de 
laquelle  le  bourreau  et  un  certain  nombre  de  femmes 
doivent  être  sacrifiés. 

Tout  le  pays  est  bas  et  marécageux  et,  par  suite, 
très  insalubre  pour  des  Européens.  Les  indigènes  font 
un  commerce  d'ivoire  très  suivi,  à  Zanzibar,  avec  les 
Arabes  qui,  pour  empêcher  la  concurrence  étrangère, 
leur  ont  persuadé  qu'il  suffisait  qu'un  blanc  pût  voir 
leur  roi  pour  que  ce  dernier  mourût.  Une  circonstance 
curieuse  est  venue  confirmer  cette  croyance.  Il  y  a 
longtemps  déjà,  un  officier  belge  vint  rendre  visite  à 
l'ancien  roi,  qui  mourut  presque  subitement  après  son 
départ.  Il  va  de  soi  que  les  Arabes  mirent  ce  fait  à 
profit.  Dernièrement,  un  corps  de  troupes  de  la  Char- 
tered pénétra  dans  le  pays,  jusqu'au  palais  du  roi,  qui 
se  montra  furieux  et  lui  accorda  deux  jours  pour  quit- 
ter le  village,  tout  en  lui  donnant  les  vivres  néces- 
saires. 

Bref,  le  pays  d'Awemba  paraît,  au  moins  pour  le 
moment,  présenter  peu  d'attraits  pour  une  population 
blanche,  en  raison  des  fièvres  qui  y  régnent  et  de  la 
réputation  qu'on  lui  a  faite. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Les  Bénéfices  des  Mines  Sud-Africaines.  —  Comme 
de  coutume,  nous  publions  ci-dessous  notre  tableau  des  pro- 
fits réalisés  par  les  principales  Compagnies  Sud-Africaines 
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peiulant  les  mois  do  décembre  1898  et  janvier  1899.  Pour  éta- 
hlir  la  comparaison,  nous  reproduisons  aussi,  les  bénéfices 
accusés  on  décembre  1897  et  en  janvier  1898  : 


Compagnies 


Angelo  

Barrett  

Bonauza  

City  and  Suburban 

Comet  

Consolid.  Main  Reef. 

('rœsus  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Rood.  Deep. 

Ferreira  

Geldenhuis  Estate. . 
Geldenliuis  Deep  . . . 

Ginsberg  

Glencairn  

Glen  Deep  

Glynn's  Lydenburg. 

Henry  Noùrse  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Lancaster  

May  Consolidated  . . 
Meyer  and  Charlton. 

New  Heriot  

New  Kleinfonteia. . . 

New  Primrose  

New  Unified  

Nourse  Deep  

Princess  Estate  

Eietfontein  A  

Robinson  

Robinson  Doep  

Roodepoort  United.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Simmer  and  .Jack . . . 
TransvaalG.  M.  Est. 

Treasury  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . 

Wemmer  

West  Rand  Mines . . 

Windsor  

Witwat.  (Kniglit's).. 

Wolliutcr  

VVorcester  


Dec.  .lanv.  Dec. 
1897        1898  1898 

(En  livres  sterling) 


12.591 
1.400 
18.272 
21.658 
4.838 


20.882 
22.7B3 


30.870 
15.900 
14.982 
3.705 
10.645 

2'.'o79 
16.150 
7.149 


6.002 
5.345 

10.466 
5.676 

14.161 

5.216 
2.614 
11.766 
42.205 

» 

7.545 
16.93.1 
2.661 

12.305 
6.124 
3.005 

12"  214 


2.037 
10.681 
4.593 


18.636 

900 
18.430 
18.553 
4.814 


17.020 
22.379 


27.775 
17.477 
17.686 
4.384 
11.107 

2.076 
14.571 
6.157 


8.317 

5.348 
10.029 

5.441 
12.462 

7'.'?  10 
2.002 
11.145 

36.532 

7  239 
15.936 
3.179 

10.138 
5.575 
3.518 

13.190 
1.374 
3.422 
3  075 

10.823 
5. 033 


16.211 

1.400 
21.773 
21.376 
5.531 
3.130 

I.  350 
20.550 
23.203 
12.839 

3.008 

29.170 
27.950 

6.138 

7.044 
11.050 
963 
15.373 

9  002 
11.850 

6.150 
14.565 

7.019 

II.  907 
5.514 

18.128 


748 
,700 
624 
.430 
798 


18.019 
4. 791) 
37.000 


Janv. 
1899 


900 
21.023 


2.811 

1.307 
19.550 
23.711 

4.035 

29.46;) 

25.600 
5.958 
5.157 
8.350 

15.501 
8.650 

11.100 
6.528 

» 

7.811 

9.43> 
7.540 
18.189 
1.450 
8.750 
» 

5.075 
42.000 
18.025 

6.240 
32.000 


30.465  33.070 


7.890 
5.700 

26.400 
12.833 
» 

3.127 
4.008 
6.295 


8.113 

23 '400 
» 

3!  133 
2.666 


Faisons  remarquer,  comme  précédemment,  que  ce  tableau 
est  forcément  incomplet.  Certaines  Compagnies  n'ont  pas  en- 
core fait  les  publications  nécessaires,  et  on  en  trouve  qui  ne 
déduisent  pas,  de  leurs  bénéfices,  les  dépenses  se  rapportant 
an  développement  de  leurs  propriétés.  D'autres,  enfin,  ne  pro- 
cèdent qn'à  des  publications  intermittentes  de  profils.  Toute- 
fois, les  cliifl'res  fournis  sont  toujours  une  indication  des 
plus  intéressante. 

Rand  Mines.  —  Deux  nouvelles  filiales,  la  Langlaarjte 
Deep  et  la  Ferreira  Deep  vont  entrer  dans  la  période  de  pro- 
duction le  mois  prochain,  de  sorte  qu'à  partir  du  mois  de 
mars,  la  Rand  Mines  aura  10  Compagnies  3ai)sidiaires 
brovant,  avec  1.500  pilons,  environ  220.000  tonnes  de  mine- 
rai "par  mois,  soit  près  de  40  0/0  du  tonnage  total  traité  ac- 
tuellement par  l'ensemble  des  mines  d'affleurement.  Si  on  ad- 
met un  bénéfice  moyen  de  15  sh.  seulement  par  tonne,  les 
10  filiales  de  la  Rand  Mines  devront  produire  d'ici  peu  un 
profit  mensuel  do  165.000  liv.  st.,  soit  1.980.000  liv.  st.  par  an. 
En  outre,  il  reste  à  la  Rand  Mines  de  vastes  terrains  «  deep 
levels  »  non  encore  constitués  en  Compagnies. 


Rand  Victoria.  —  La  Rand  Victoria  vient  de  céder  à  une 
(iompagnie  filiale  dénommée  la  Rand  Victoria  East,  272 
claims.  La  nouvelle  Compagnie  est  au  capital  nominal  de 
500.0(10  liv.  st.  et  son  fonds  de  roulement,  formé  par  souscrip- 
tion de  100.000  actions  de  2  liv.  st.  chacune,  s'élève  à  200.000 
livres  sterling.  La  Rand  Victoria  est  en  pourparlers  pour 
la  cession  à  la  South  Oeldenhuis  Deep  de  41.8  claims;  elle  a 
aussi  l'intention  de  céder  quelques  claims  à  la  South  Rose 
Deep,  afin  de  redresser  ses  frontières.  Ces  deux  dernières 
Compagnies  sont  deux  «  deep  levels  »  de  la  première  rangée, 
situé.s  immédiatement  au  nord  delà  Rand  Victoria. 


Centra)  I\i|fel  Deep  Mines.  —  Il  y  a  quelque  temps,  les 
travaux  avaient  été  suspendus  sur  cette  propriété  afin  d'at- 
tendre les  résultats  que  donneraient  les  développements  de  là 
Nigel  Deep,  dont  la  propriété  est  contigué.  Ceux-ci  ayant  été 
des  plus  satisfaisants,  les  travaux  de  développement  vont  être 
immédiatement  repris  sur  la  Central  Nigel  Deep. 

Les  trois  puits  qui  avaient  atteint  des  profondeurs  respec- 
tives de  630  pieds,  820  pieds  et  608  pieds  vont  être  continués. 
On  espère  recouper  le  filon  à  1.500  pieds  dans  le  premier 
puits. 

La  Central  Nigel  Deep  a  un  capital  émis  de  200.000  hv.  st. 
et  possède  545  claims  situés  en  profondeur  de  la  Nigel  qui 
obtient  en  ce  moment  d'excellents  résultats. 


Simmer  and  Jack.  —  Le  dividende  de  cette  Compagnie 
sera  probablement  de  12fr.50  cette  année.  La  force  du  broyage 
va  être  augmentée  et  les  bénéfices  qui  sont  actuellement  de 
35.000  liv.  st.  pourront  être  portés  à  50.000  liv.  st.  Ajoutons 
que  la  Compagnie  possède  un  portefeuille  important  ainsi 
composé  de  : 

237.000  actions  South  Geldenhuis  Deep  ;  160.037  actions 
South  Rose  Deep;  133.681  actions  Rand  Victoria  Mines. 
On  peut  estimer  la  valeur  de  ce  portefeuille  à  2  millions  de 
livres. 


Sevne  HeMoiaiaire  k  Marclié  Ses  Mines  J'Of 


Londres,  le  16  février  1899 
Après  une  semaine  active,  le  marché  reste  hésitant 
et  assez  lourd.  Des  elïorts  ont  été  faits  pour  provoquer 
l'allégement  des  positions  faihles  et  la  tendance  à  la 
réalisation  s'est  accentuée  aujourd'hui  à  cause  des 
craintes  relatives  à  la  liquidation  de  fin  de  mois  et  des 
informations  diverses  venues  du  Transvaal. 

En  lisant  les  cours,  il  importe  de  remarquer  qu'il  y 
a  eu,  cette  semaine,  beaucoup  de  détachements  de 
coupons. 

4:**  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration   —  La 

Chartered  passe  de  3  21/32  à  3  13/32.  On  annonce  que 
les  souscriptions  reçues  par  la  Compagnie  pour  l'émis- 
sion des  625.Û00  actions  nouvelles  porte  sur  2  millions 
d'actions. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  27/32  au  lieu 
de  8  1/16- 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  3/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
est  à  7  3/4,  au  lieu  de  8  1/4.  U Angelo  reste  à  8  i/8. 
Le  rendement  de  janvier  a  atteint  9.113  onces,  au  lieu 
de  8.383  en  décembre.  La  New  Comel  est  à  3  9/16. 

La  Ciiy  and  Suburban  passe  de  6  5/16  à  t5 1/2.  La 
Neio  Heriot  reste  à  7  ./..  La.  Modderfontein  esta 

8  7/8;  la  Henry  Nourse,  à  8  7/8. 

La  Langlaagte  se  retrouve  à  4  1/8;  la  Simmer  and 
Jack  à  6  3/8.  La  Jubilee  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  3/8  ;  la 
Worcester  à  3  5/16,  au  lieu  de  3  ./.;  la  Jumpers,  à 
5  7/8,  au  lieu  de  6  7/16. 

La  Crown  Reef  est  à  14  T/8.  En  janvier,  la  produc- 
tion a  été  de  8.251  onces,  contre  8.235  en  décembre. 

La  Wemmer  est  à  12  1/8;  la  Geldenhuis  Estale  k 
7  5/8  ;  la  Rnndfontein  à  3  9/32. 

La  Robinson  passe  de  11  ./.  à  10  1/4.  Les  bénéfices 
de  janvier  ont  été  de  42.000  liv.  st.,  contre  51.000  liv.  st. 
en  décembre.  La  production  était  inférieure  d'environ 
3.000  onces. 

La  Village  Main  Reef  se  tient  à  8  1/2,  au  lieu  de 

9  1/4;  la  New  Primrose  à  5  1/8. 

La  Durban  Roodepoort  reste  à  6  1/4.  La  production 
de  janvier  a  été  de  6.696  onces,  contre  6.733  en  dé- 
cembre. 

La  rreaswry  est  à  5  ./..  Les  bénéfices  de  janvier 
sont  de  8.113  liv.  st.,  contre  7.890  liv.  st.  en  décembre. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  7/8  à  11  1/8.  Les  bénéfices  de  jan- 
vier sont  de  25.600  liv.  st.,  contre  27.950  liv.  st.  en  dé- 
cembre et  24.850  liv.  st.  en  novembre. 

La  iîand  ilfwies  passe  de  44  11/16  à  43  ./..  On  an- 
nonce que  la  Compagcie  vient  d'acheter  36  claims 
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deep  level  à  la  Pioneer  contre  42.000  actions  South 
iîand  estimées  250.000  liv.  st. 

La  Rose  Deep  est  à  9  1/4.  J^es  bénéfices  de  janvier 
sont  de  32.000  liv.  st.,  inférieurs  sensiblement  à  ceux 
de  décembre,  mais  encore  au-dessus  de  ceux  de  no- 
vembre. La  Compagnie,  assure-t-on,  augmentera  bientôt 
sa  force  de  broyage. 

La  Robinson  Deep  passe  de  13  3/8  à  13  1/8. 

La  Nourse  Deep  est  à  6  3/4  ;  la  Rand  Victoria  reste 
à  3  1/4.  La  Compagnie  vient  de  céder  400  claims  à  la 
Rand  Mines  Deep,  grande  Compagnie  nouvellement 
formée,  et  il  lui  reste  300  claims  environ,  étendue  qui 
suffit  aux  besoins  d'une  grande  exploitation. 

La  Robinson  Central  Deep  est  à  3  3/4. 

La  production  de  janvier  a  été  de  3.682  onces,  contre 
2.G8.i  en  décembre. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslate  reste  à  12/'0. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  3/16  au  lieu  de  2  1/4. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  V16  après  3  1/2. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  5/8  au  lieu  de  1  11/16. 


Londres,  16  février,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  faible. 


BevHe  HeMoaiajalre  Sa  Marclié  Ses  ffliiies  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  16  février  1899. 

Les  allégements  que  nous  signalions  il  y  a  huit  jours 
ont  continué  cette  semaine.  Comme  nous  le  laissions 
pressentir,  on  s'est  rendu  compte  qu'un  arrêt  dans  la 
hausse  des  valeurs  sud-africaines,  était  devenu  néces- 
saire. En  effet,  on  ne  peut  monter  toujours  sans  pren- 
dre un  moment  de  repos,  et  il  doit  forcément  arriver 
un  instant  où  nombre  d'acheteurs  désirent  assurer 
leurs  bénéfices,  et  où  les  intermédiaires  se  montrent 
plus  circonspects. 

Nous  avons  donc  assisté,  cette  semaine,  à  un  cer- 
tain tassement  des  cours,  tassement  qui  s'effectue  sans 
apporter  de  perturbation  sur  le  marché.  11  convient 
maintenant  de  voir  quelles  seront  les  indications  que 
nous  servira  la  liquidation  de  fin  février  de  Londres 
qui  commence  mardi  prochain. 

La  Charlered,  que  nous  laissions  à  93  fr.  25,  revient 
à  88  fr.  Nous  nous  reportons,  au  sujet  de  cette  Compa- 
gnie, aux  renseignements  que  nous  publions  plus  haut 
sur  les  mines  de  la  Rhodesia.  Geldenhuis  Estate,  190 
francs,  contre  196  fr.  50.  Son  rendement  de  janvier  est 
en  augmentation  de  97  onces  sur  décembre,  et  ses  bé- 
néfices à  29.469  liv.  st.,  en  plus-value  de  270  liv.  st.  sur 
ceux  du  mois  précédent. 

La  Langlaagle  Estate  clôture  à  102  fr.  50,  contre  107 
francs.  Son  rendement  de  janvier  est  en  diminution  de 
499  onces  sur  celui  de  décembre.  Consolidated  Gold- 
fields,  199  fr.,  reperdant  20  fr. 

En  dehors  des  trois  Compagnies  nouvelles  qu'elle 
vient  de  fonder,  et  dont  nous  parlions  il  y  a  huit  jours, 
cette  Société,  dit-on,  aurait  pris  des  arrangements  en 
vue  de  la  création  d'une  Compagnie  au  capital  de  un 
million  de  livres  sterling,  qui  aurait  pour  objet  la  fu- 
sion des  intérêts  do  deux  groupes  propriétaires  de 
claims  «  deep  levels  ».  East  Rand,  198  fr.  50,  en  recul 
de  10  fr.  ,50. 

La  Rand  Mines  a  détaché,  avant-hier,  son  dividende, 
sur  la  base  de  24  fr.  20  nets.  Elle  s'inscrit  à  1.056  fr., 
cx-dividcnde.  Nous  la  laissions,  jeudi  dernier,  à  1.117 
francs.  Neio-Kleinfontetn,  78  fr.,  contre  79  fr.  50.  Le 
rendement  de  janvier,  de  cette  mine,  dépasse  de  544 
onces  celui  de  dèc&mhve.  Robinson  Randfontein,  37  fr., 
contre  38  fr.  50  ;  Rand/ontein  Estâtes,  85  fr.,  enmoins- 


value  de  6  fr.  50.  Le  bruit  court  que  cette  Société  va 
encore  créer  14  filiales,  ce  qui  parfera  à  20  le  nombre 
des  Compagnies  subsidiaires  nouvellement  constituées 
par  elle. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  clôturait  à  161  francs,  se 
maintient  bien  à  159  fr.  50.  May  Consolidated,  115, 
contre  125  francs  la  semaine  dernière;  Village  Main 
Reef,  215  francs,  ex-dividende  de  9  fr.  86  détaché 
mercredi.  Ces  actions  restaient,  il  y  a  huit  jours,  à  236 
francs.  Robinson  Gold,  260  francs,  contre  268  fr.  50. 
Son  rendement  de  janvier  est  en  diminution  de  4.050 
onces  sur  décembre,  et  ses  bénéfices,  à  42.000  liv.  st., 
sont  inférieurs  de  9.000  liv.  st.  à  ceux  du  mois  précé- 
dent. New  Primrose,  132  francs,   ex- dividende  de 

7  fr.  20. 

La  Buffelsdoorn  Estate  perd  2  f r.  à  17  50;  Wemmer. 
312  fr.,  les  Directeurs  de  cette  Compagnie  annoncent 
qu'ils  viennent  d'augmenter  de  dix  pilons  la  force  de 
broyage  de  la  mine.  Cette  entreprise  aurait  vendu 
10.000  actions  de  la  Village  Deep,  qu'elle  avait  en  por- 
tefeuille. Champ  d'Or,  59  fr.  50;  Mossamédès,  13  fr.  ; 
Océana,  33  fr.  ;  Mozambique,  70  fr.  On  dit  que  l'émis- 
sion des  60.000  actions,  constituant  le  solde  de  la  der- 
nière augmentation  décapitai  décidée  par  cette  Compa- 
gnie, aurait  lieu  prochainement  au  prix  de  2  liv.  st.  par 
action.  Les  porteurs  actuels  d'actions  de  la  Mozam- 
bique auront  le  droit  de  souscrire  une  action  nouvelle 
par  dix  actions  anciennes. 

La  Lancasler  est  à  81  fr.  Le  dividende  de  2  shillings 
a  été  détaché  des  actions  nominatives,  à  Londres,  le 
10  courant.  Par  suite  de  la  mise  en  marche  des  10  pilons 
additionnels,  la  production  do  la  mine  s'est  élevée 
à  5.627  onces,  contre  5.439  en  décembre.  Elle  va  action- 
ner successivement  20  pilons  de  plus  qui  sont  déjà 
montés,  ce  qui  portera  la  batterie  en  marche  à  100 
pilons.  Sheba,  40  fr.,  contre  44  50.  East  Ra,nd,  198  50. 
On  donne  avis  aux  porteurs  d'obligations  60/0  de  cette 
Compagnie  qu'ils  devront  déposer  leurs  titres  au  plus 
tard  le  27  courant  afin  qu'ils  puissent  être  convertis 
en  actions  ordinaires,  à  raison  de  20  actions  par  100 
livres  sterling  capital  nominal  d'obligations. 

La  Windsor  est  ferme,  au  comptant,  à  84  fr.  50.  La 
production  de  janvier  s'est  élevée  à  2.113  onces,  contre 
2.059  onces  en  décembre.  Les  bénéfices  sont  à  peu  près 
les  mêmes.  Les  dernières  nouvelles  de  la  mine  men- 
tionnent que  la  machine  à  comprimer  l'air,  qui  doit 
actionner  les  perforatrices,  n'est  pas  encore  montée 
par  suite  de  retard  dans  la  livraison  de  certaines 
pièces.  C'est  seulement  quand  cet  appareil  sera  en  place 
qu'on  pourra  pousser  les  travaux  de  développement 
dans  des  parties  de  la  mine  meilleures  que  celles  qui 
passent  actuellement  sous  les  pilons.  French  Rand, 
50  fr.  50,  contre  55  fr.  Transvaal  Consolidated,  52  fr., 
en  plus-value  de  13  fr.  50,  bien  que  clôturant  beaucoup 
au-dessous  de  ses  plus  hauts  cours  de  la  semaine. 
Transvaal  Gold fields,  60  fr.,  contre  65  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Deep  est  à  285  fr.,  en  moins-value  de 

8  fr.  50. 

La  Eerste  Fabrieken  Distitlery  clôture  à  22  fr.  Dy- 
namite du  Transvaal,  82  fr.  50,  contre  94  fr.  ;  Victor 
Gold,  en  recul  à  20  fr.  50.  Cette  Compagnie  vient  d'in- 
terrompre le  paiement  de  ses  dividendes,  par  suite 
d'une  baisse  considérable  dans  la  teneur  du  minerai. 
La  Compagnie  serait  en  déficit  de  10.000  dollars.  Re- 
becca,  4  fr.  75  ;  De  Lamar,  6  fr.  75.  Production  de  jan- 
vier :  broyé  5.178  tonnes  ayant  produit  40.225  dollars; 
dépenses,  33.885  dollars.  Valeur  approximative  du  mi- 
nerai expédié  aux  fondeurs,  1.200  dollars.  Divers  60 
dollars.  Total,  41.485  dollars.  Bénéfice  évalué  à  7.600 
dollars. 

La  De  Beers  est  lourde  à  747  fr.,  en  recul  de  22  fr. 
Les  actionnaires  sont  informés  que  le  dividende  de  20 
shillings  par  action,  déclaré  le  31  décembre  dernier, 
sera  mis  en  paiement,  à  partir  du  17  février  courant, 
contre  remise  du  coupon  n»  21,  à  Londres,  aux  guichets 
de  la  Compagnie. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  28  janvier  1899. 

Btat  du  Marche.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Veuillez  nous  excuser  si  nous  écourtons  aujourd'hui 
notre  lettre,  mais  l'importance  énorme  des  transac- 
tions effectuées  cette  semaine  au  Stock-Exchange  a 
fortement  gêné  le  travail  ordinaire.  Il  nous  suffit  de 
vous  dire  que  nous  avons  constaté  la  plus  grande  ani- 
mation et  bien  qu'il  y  ait  en  ce  moment  certains  indi- 
ces d'arrêt  dans  le  mouvement,  le  volume  des  affaires 
traitées  a  été  des  plus  forts. 

Le  boom  sur  les  valeurs  dépréciées,  qui  a  eu  lieu 
mercredi,  jeudi  et  vendredi,  a  beaucoup  diminué  au- 
jourd'hui; nous  en  sommes  heureux,  car  une  continua- 
tion de  ce  mouvement  serait  un  désastre,  non  seule- 
ment pour  cette  place,  mais  pour  les  habitants  des 
colonies  minières  qui  spéculent  sur  ces  titres. 

En  somme,  nous  pensons  que  le  Marché  est  parfaite- 
ment préparé  pour  une  reprise  de  la  hausse  sur  les  va- 
leurs de  prix  moyens  et  sur  les  titres  cotés  haut.  Il  y 
aura,  sans  doute,  plusieurs  tassements,  mais  ils  ne 
doivent  pas  effrayer  les  porteurs  de  bonnes  valeurs. 

Nous  ne  pouvons  que  renouveler  nos  conseils  d'abs- 
tention au  sujet  des  valeurs  di^préciées,  quelle  que  f  oit 
les  tentations  offertes  par  les  bénéfices  à  recueillir. 
Quand  la  baisse  inévitable  se  produit  sur  ces  titres,  le 
porteur  reste  plusieurs  années  avec  un  papier  sans  va- 
leur. 

Les  négociations  qui  viennent  d'aboutir  entre  le 
Gouvernement  et  les  (Compagnies  Salisbury  et  Jubilee, 
négociations  qui  font  acquérir  à  ces  Sociétés  les  droits 
d'eau,  les  concessions  de  warf  et  autres,  leur  ont 
donné  une  nouvelle  vie.  Le  résultat  a  été  naturelle- 
ment une  avance  nouvelle  des  prix. 

Nous  terminons  en  nous  excusant  encore  de  la  briè- 
veté de  cette  lettre  et  nous  répétons  que  la  hausse  pa- 
raît devoir  continuer. 

Cours 

le  plus  le  plus  21  janv.  28  janv. 
bas       haut      Ï899  1899 
de  la  semaine      —  — 
sh.d.     sh.d.     sh.d.  sh.d. 

Bantjes   27/6      36/(5      26/9  33/. 

Benoni   30/.      35/6      29/.  33/. 

Bonanza   87/.      90/.      87/.  88/6 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered)....     70/.      76/.      67/.  72/6 

Gonsol.  Main  Reef   42/.      53/.       41/.  44/6 

EastRand   147/6     152/6     147/6  151/. 

French  Rand   40/.      45/6      39/6  40/. 

GlenDeep   88/.      96/.      87/6  93/. 

Knights  Central   54/.      59/.      53/.  58/6 

May   87/.      8<»/.      87/.  87/. 

Randfontein   55/.      61/.      54/.  60/. 

Rose  Deep   180/.     185/.     179/.  185/. 

Salisbury.   48/.      68/.      47/.  66/. 


Cours 

le  plus  le  plus  21  janv.  28  janv. 

bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine       —  — 

sh.d.     sh.d.     sh.d.     sh  d. 


Simmer  East                         71/.  78/. 

Village  Main  Reef   180/ .  185/ . 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.     21/6  27/3 

Witwatersrand  Deep               41/.  48/9 

Bantjes  Deep                         12/.  21/. 

Rand  CoUieries                     11/.  30/. 


73/. 
160/. 
21/. 
40/6 
11/6 
11/. 


73/. 
182/6 
25/. 
46/9 
19/3 
23/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


La  mort  du  président  Félix  Faure  a  causé,  au  Trans- 
vaal,  une  profonde  émotion.  Le  président  Krûger  s'est 
rendu,  en  personne,  chez  M.  Aubert,  consul  de  France, 
et  lui  a  exprimé  sa  profonde  sympathie  pour  la  nation 
française  et  la  famille  de  M.  Félix  Faure.  Le  docteur 
Leyds  est  également  venu  faire  visite  au  Consul. 

Le  Volksraad  de  Pretoria  a  levé  sa  séance  à  l'arrivée 
de  la  nouvelle.  En  outre,  le  président  Krûger  a  télé- 
graphié à  madame  Faure  : 

«  C'est  avec  une  grande  douleur  que  je  viens  d'ap- 
«' prendre  la  triste  nouvelle  du  décès  de  votre  mari  et 
(c  je  vous  donne  l'assurance  de  ma  sympathie  la  plus 
«  sincère. 

«  Avec  la  perte  irréparable  qui  vous  a  si  subitement 
«  frappée,  que  Dieu  vous  accorde  de  la  force  et  des 
«  consolations  dans  ces  temps  d'épreuves. 

Krûger.  » 

Enfin,  la  colonie  française  de  Johannesburg  a  fait 
célébrer,  le  23  février,  un  service  solennel  à  la  mémoire 
du  défunt  Président. 

Les  règlements  particuliers  de  la  taxe  de  5  0/0  sur 
les  bénéfices  nets,  prélevée  sur  les  exploitations  mi- 
nières du  Transvaal,  ont  paru  dans  la  Ga^eWe  officielle 
et  sont  en  vigueur  à  dater  du  moment  de  cette  publi- 
cation. Les  usines  métallurgiques  et  la  fabrique  de 
chlore  auront  également  à  payer  5  0/0  si  elles  ont  l'in- 
tention d'extraire  l'or  des  poussières  de  minerai. 

A  la  suite  du  cas  suspect  de  maladie  suivie  de  mort, 
qui  s'est  déclaré  à  Middelburg,  le  Gouvernement  trans- 
vaalien  a  lancé  une  proclamation  interdisant  aux  hom- 
mes de  couleur  venant  d'Asie,  de  Maurice  ou  de  Mada- 
gascar, l'accès  de  la  République  sans  une  autorisation 
du  Secrétaire  d'Etat. 

Quelques  personnes  de  Johannesburg  ayant  présenté 
au  télégraphe  une  dépêche  contenant  la  nouvelle  de 
l'apparition  de  la  peste  bubonique  à  Johannesburg,  le 
Gouvernement  a  saisi  l'attorney  d'Etat  de  cet  incident. 

Pendant  le  mois  de  décembre  dernier,  le  total  des 
dépôts  dans  les  Caisses  d'épargne  postales  du  Transvaal 
a  atteint,  comme  nombre,  2.654,  et,  comme  montant. 
30.824  liv.  st.,  contre  2.297  dépôts  et  26.782  liv.  st.  en 
décembre  1897.  Le  nombre  des  retraits  a  atteint  le 
chiffre  de  1.171,  représentant  25.505  liv.  st.,  contre 
1.094  retraits  et  23.147  liv.  st.  pendant  le  mois  corres 
pondant  de  l'année  précédente.  Gomme  toujours,  c'est 
la  ville  de  Johannesburg  qui  vient  à  la  tête  de  la  liste 
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des  dépôts  avec  le  nombre  de  1.302,  pour  14.495  liv.st. 
et  593  retraits  pour  13.019  liv.  st.  Pretoria  vient  ensuite, 
avec  497  dépôts  (G. 612  liv.  st.)  et  213  retraits  (4.403 
livres  sterling). 

On  annonce  que  de  nouveaux  dépôts  de  charbon  ont 
été  trouvés  sur  la  ferme  Cypherfontein,  à  15  milles  à 
l'ouest  de  Johannesburg,  près  des  propriétés  de  la 
Randfonlein. 

Les  exportations  du  Cap,  pour  l'année  1898,  sont 
évaluées  à  16.682.438  liv.  st.,  contre  17.997.789  liv.  st. 
pour  l'année  1897.  Les  exportations  s'établissent  ainsi: 
Produits  du  sol,  4.151.144;  diamants,  4.566.897;  or, 
1.539.442;  marchandises  importées  et  réexportées, 
310.930;  numéraire,  995.288  liv.  st.  Total,  25.318.701 
liv.  st.,  contre  21.660.210  liv.  st.  On  constate  une  aug- 
mentation de  tous  les  articles.  Marchandises  entrées  à 
destination  du  Transvaal  3.130.075,  autres  territoires 
544.713  liv.  st.,  contre  4.357.547  liv.  st.  et  417.102  res- 
pectivement. 


Le  Rapport  de  la  Chambre  des  Mines 


Le  rapport  de  la  Commission  exécutive  de  la  Cham- 
bre des  Mines  de  la  République  Sud-Africaine,  pour 
l'année  qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier,  vient  de 
parvenir  en  Europe,  et  il  contient  des  renseignements 
qui  ne  peuvent  manquer  d'intéresser  les  détenteurs 
d'actions  des  entreprises  minières  du  Transvaal. 

S'il  est  une  question  qui  a  toujours  causé  de  l'ap- 
préhension aux  Compagnies  minières,  c'est  bien  celle 
de  la  main-d'œuvre  indigène.  Toutefois,  à  ce  sujet,  le 
rapport  de  la  Chambre  des  Mines  mentionne  qu'au  cours 
de  l'exercice  dernier  une  amélioration  sensible  s'est 
produite.  Il  n'en  aurait  pas  été  ainsi,  du  reste,  que  les 
travaux  des  mines  n'auraient  pas  pu  prendre  l'exten- 
sion qu'il  a  été  si  facile  de  constater. 

A  la  fin  de  l'année  précédente,  le  nombre  des  indi- 
gènes employés  dans  les  mines  s'élevait  à  70.000.  Ce 
nombre  s'est  accru  de  18  000  pendant  les  onze  premiers 
mois  de  1898,  mais,  cependant,  en  dépit  des  soins  pris 
et  des  résultats  obtenus,  on  peut  évaluer  à  12.000  envi- 
ron les  travailleurs  qui  pourraient  être  encore  ulilisés 
dans  les  mines  qui  ont  besoin  d'un  total  de  100.000  in- 
digènes. 

Pour  arrivera  se  procurer  le  nombre  nécessaire  d'in- 
digènes, on  a  dû  aller  jusque  sur  la  côte  est.  C'est  là 
où,  désormais,  on  semble  devoir  facilement  trouver 
les  travailleurs  nécessaires,  les  autres  parties  du  sud 
de  l'Afrique  ayant  donné  tout  ce  qu'elles  pouvaient, 
comme  les  districts  du  nord  du  Transvaal,  la  colonie 
du  Cap,  Natal,  le  Zululand,  le  Bechuanaland  et  leBa- 
sutoland,  voire  même,  du  moins  en  partie,  la  Rhode- 
sia.  On  a  bien  étudié  aussi  les  avantages  que  l'on 
pourrait  retirer  de  l'emploi  d'Indiens,  de  Chinois  et 
d'Italiens,  mais  les  résultats  obtenus  n'ont  pas  été  assez 
satisfaisants  pour  que  l'on  ne  renonce  pas  aux  idées 
émises  à  ce  sujet. 

En  ce  qui  regarde  la  a  loi  des  passes  »,  la  Commission 
persiste  a  dire  que  la  plupart  des  difficultés  auxquelles 
on  se  heurte  présentement  disparaîtraient  avec  la  créa- 
tion d'un  Comité  local,  composé  des  représentants  offi- 
ciels des  intérêts  miniers  et  commerciaux  du  pays.  Il 
est  vrai  que  le  Volksraad  est  opposé  à  ce  pr^^jet,  et  qu'il 
a  rejeté  le  mémoire  que  lui  avait  adressé,  à  ce  sujet, 
la  Chambre  des  Mines.  Quant  à  la  loi  sur  les  liqueurs, 
elle  a  été  étudiée  très  attentivement  par  la  Commission 
qui  estime  qu'il  en  est.  pour  elle,  comme  pour  la  «  loi 
des  passes  ».  C'est-à-dire  que  son  bon  fonctionnement 
dépend  de  la  création  d'un  Comité  mixte  local,  qui 
aurait  sa  police  spéciale. 

Le  rapport  parle  aussi  de  la  dynamite  et  de  son  prix 
de  vente  au  Transvaal,  prix  qui  continue  à  dépasser 
considérablement  celui  que  les  Compagnies  minières 
auraient  à  payer  si  elles  importaient  elles-mêmes  les 
explosifs  dont  elles  ont  besoin.  La  comparaison  entre 
le8  charges  qui  pèsent,  de  ce  fait,  sur  la  De  Beers  Com- 


pany et  les  Compagnies  minières  du  Rand  s'établit 
ainsi  : 

A  la  manufacture  de  Modderfontein,  la  Compagnie 
de  la  Dynamise  vend  l'explosif  à  raison  de  75  shillings 
la  caisse.  Sur  ces  75  shillings,  elle  abandonne  au  Gou- 
A'ernement  transvaalien  2  shillings  6  pence.  Or,  la  De 
Beers  paye  50  shillings  la  caisse,  y  compris  12  shillings 
6  pence  qui  constituent  le  droit  à  payer  au  Gouverne- 
ment du  Cap.  Ainsi,  le  prix  net  obtenu  par  la  Compa- 
gnie Nobel,  à  Kimberley  ne  s'élève  qu'à  37  shillings 
6  pence  par  caisse,  tandis  que  le  prix  net  encaissé  dans 
le  Rand  par  le  South  African  Explosives  Company 
atteint  72  shillings  6  pence  par  caisse! 

La  taxe  sur  les  bénéfices  réalisés  par  les  entreprises 
minières  transvaaliennes,  taxe  imposée  en  novembre 
dernier,  a  valu  une  protestation  de  la  part  de  la  Cham- 
bre des  Mines.  Le  rajjport  qu'elle  a  élaboré  à  ce  sujet 
fait  ressortir  que  cette  taxe  n'aurait  pas  soulevé  d'objec- 
tion si  elle  avait  fait  partie  d'un  programme  général 
de  réformes  d'impôts,  ou  s'ilavait  été  démontré  que  la 
situation  financière  du  Trésor  nécessitait  des  revenus 
plus  importants  que  par  le  passé. 

Le  rapport  de  la  Chambre  des  Mines  traite  encore 
diverses  autres  questions  :  les  vols  d'or,  le  fret  sur  l'or, 
les  patentes,  les  règlements  miniers,  etc.,  et  il  prouve 
que,  pendant  l'année  1898,  la  Chambre  ne  s'est  désin- 
téressée de  rien. 

Au  susdit  rapport  est  joint  un  état  de  la  situation 
financière  de  la  Chambre  des  Mines,  état  qui  men- 
tionne, qu'en  1898,  les  recettes  diverses  se  sont  élevées 
à  14.141  liv.  st.,  et  les  dépensas  à  11.947  liv.  st.,  inclus 
2.000  liv.  st.  pour  rachat  de  dette  obligataire.  L'excédent 
des  revenus  ordinaires  de  l'exercice  sur  les  dépenses 
—  non  compris  les  2.000  liv.  st.  dont  il  vient  d'être 
parlé  —  est  donc  de  4.194  liv.  st.  Une  somme  de 
3.000  liv.  st.  est  en  dépôt  fixe  à  la  Banque,  et  contre 
ce  dépôt,  la  Chambre  s'est  fait  consentir  une  avance 
de  1..556  liv.  st.,  à  valoir  sur  ses  frais  en  vue  de  l'Ex- 
position de  Paris  de  1900.  Ces  frais  nécessiteront  en- 
core, en  fin  d'année,  un  débours  de  1.0;^2liv.  st.  L'ap- 
pel de  25  0/0,  qui  a  été  fait,  servira  à  rembourser  ladite 
avance,  et  laissera  le  compte  de  l'Exposition  en 
bonne  situation  pour  le  moment. 


LES  RENDEMENTS  DE  JANVIER 


Ainsi  que  nous  l'avons  publié  il  y  a  huit  jours,  le 
rendement  de  janvier  du  Witwatersrand  ne  s'est  élevé 
qu'à  410.145  onces,  contre  419.504  onces  pour  décem- 
bre, soit  une  diminution  de  9.359  onces.  Les  autres  dis- 
tricts ont  produit  20.865  onces,  ce  qui  fait  un  rende- 
ment total,  pour  toutes  les  mines  du  Transvaal,  de 
431. 010  onces. 

D'après  les  avis  reçus,  la  diminution,  d'un  mois  à 
l'autre,  est  imputable  au  manque  d'eau.  Les  mines  du 
Witwatersrand  qui  ont  le  plus  souffert  sont  :  la  Bo- 
binson  (diminution,  3.051  onces)  ;  la  Rose  Deep  (1.739 
onces(;  la  Wolliuter  (1.596  onces);  la  York  (1.654  on- 
ces) ;  la  Crown  Deep  (1.660  onces)  ;  la  Balmoral  (877 
onces)  ;  la  Langlaagie  Estate  (499  onces)  ;  la  Glen  Deep 
(467  onces)  ;  et  la  Glencairn  (356  onces).  Par  contre,  la 
Simmer  and  Jack  est  en  augmentation  de  1.276  onces; 
le  Champ  d'Or,  de  1.304  onces  ;  VAngelo,  de7'30  onces; 
la  City  and  Suburban,  de  932  onces  ;  la  May  Consoli- 
dated, de  587  onces  ;  la  Neio  Kleinfontein,  de  544  on- 
ces ;  la  Princess  Estate,  de  322  onces,  et  la  Robinson 
Deep,  de  547  onces. 

Parmi  les  mines  situées  dans  les  autres  districts  du 
Transvaal  on  trouve,  comme  principales  augmenta- 
tions :  la  iSVieôa,  avec  359  onces  ;  la  Barrett,  avec  139 
onces  et  la  Moodies,  avec  100  onces.  Et  comme  princi- 
pales diminutions  :  la  Glynn's  Lydenburg,  avec  1.743 
onces  ;  la  -Transvaal  Gold  M.  E.,  avec  329  onces. 

Comme  le  font  remarquer  les  journaux  anglais,  on 
n'a  pas  attaché  d'importance  à  cette  légère  diminution 
dans  la  production.  Au  reste,  le  total  de  décembre,  qui 
établissait  un  record  pour  toute  l'année  1898  sera,  selon 
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toute  apparence,  censidérablement  dépassé  en  1899. 
En  effet,  plusieurs  Compognies  nouvelles  vont  entrer 
en  exploitation:  en  mars,  la  Langlaagte  Deep;  en 
^\n\,  \&  Loncaster  TVesi  ,•  en  juin,  la  Ferreira  Deep. 
Ces  trois  entreprises  broieront  avec  100  pilons.  D  au- 
tre part,  la  Roodepoort  Central  Deep  commercera  à 
travailler,  en  avril,  avec  40  pilons,  auxquels  viendront 
s'adjoindre,  plus  tard,  40  autres  pilons.  Puis  viendront 
les  80  pilons  nouveaux  de  la  Robinson  Deep  ;  enfin,  on 
compte  que  la  Simmer  East  et  la  Knighls ^Deep  com- 
menceront leurs  broyages  avant  la  fin  de  l'année. 

Beaucoup  de  Compagnies  d'affleurement  augmente- 
ront la  puissance  de  leurs  batteries.  La  Simmer  and 
Jaek  mettra  en  place  40  pilons  nouveaux  ;  la  Robinson, 
20  pilons  ;  la  Consolidated  Main  Reef,  40  pilons.  La 
Glen  Deep,  la  Rose  Deep  et  la  Jumpers  Deep  augmen- 
teront également  aussi  leur  matériel  au  cours  de  l'an- 
née qui  vient  de  commencer. 

Pilons  Pilons 
en  marche  en  marche 


Compagnies 


En  Ac- 
janv.  tuelle- 
1892  ment 


Compagnies 


Kn  Ac- 
janv.  tuelle- 
1892  ment 


Balmoral  

Bonanza   

Champ  d'Or. . . 
City  &  Suburb . 

Gomet  

Gonsol.  M.  R.. 
Crown  Deep  . . 
Crown  Reef . . . 

Driefontein  

Durban  Rood.. 
Durb.  Rood.  D. 

Ferreira  

Geldenhuis  D  . 

—  Estate 

—  M.  R. 
George  Gcch . . 
Ginsberg  


Glen  Deep  

Henry  Nourse. 

Heriot  

Johan.  Pioneer 
Jubilee  


» 

90 

Meyer  &Charlt. 

10 

80 

» 

35 

Modderfontein 

)) 

.80 

» 

40 

25 

30 

» 

50 

Nourse  Deep  . . 

» 

90 

50 

160 

Paarl  Central.. 

» 

60 

» 

90 

Porges  Randf. 

« 

60 

80 

40 

55 

160 

» 

180 

Princess  Estate 

30 

5» 

90 

120 

Randfontein  N. 

» 

45 

» 

110 

Rietfontein  

20 

50 

55 

80 

—  A.. 

» 

60 

60 

60 

140 

40 

80 

—  Deep.. 

90 

» 

200 

—  Randf. 

55 

50 

120 

Roodep.  Gold.. 

» 

40 

20 

30 

—  U.M.R. 

20 

70 

30 

60 

Rose  Deep  

» 

200 

» 

40 

20 

50 

40 

110 

Simmer  &  Jack 

100 

275 

» 

60 

South  Randf. . . 

» 

60 

15 

80 

» 

40 

» 

70 

20 

15 

30 

10 

50 

15 

50 

40 

80 

50 

100 

Village  MainR. 

10 

100 

» 

100 

30 

50 

120 

West  Rand  M. 

» 

50 

» 

60 

» 

50 

60 

80 

Witw.  Knights 

» 

120 

60 

200 

Wolhuter 

20 

100 

» 

45 

Worcester  

20 

40 

» 

» 

York  

» 

40 

70 

100 

—  Deep.. 
Kleinfontein. . . 
Lancaster  . . . 
Langl.  Block  B 

—  Estate . 

—  Star. . . 
Luipaards  Vlei 
May  Gonsolid. 

En  dehors  de  ce  qui  vient  d'être  dit,  il  faut  considé- 
rer, notamment,  qu'en  1900,  les  Compagnies  deep  le- 
vels  feront  de  nouveaux  progrès  :  que  l'on  aura  à  comp- 
ter avec  la  mise  en  valeur  des  propriétés  appartenant 
à  VEast  Rand'  et  dont  elle  n'a  pas  encore  disposé.  Il  y 
aura  aussi,  comme  nouveau  facteur,  la  mise  en  exploi- 
tation des  terrains  situés  à  l'est  et  à  l'ouest  du  Rand 
ainsi  que  l'entrée  en  scène  du  groupe  Randfontein. 

Ce  ne  sont  là  que  les  affaires  principales  en  vue,  af- 
faires qui  augmenteront  éncore  le  chiffre  du  rendement 
total  du  Transvaal.  C'est  pourquoi  la  production,  au 
cours  des  années  à  venir,  ne  peut  manquer  de  s'élever 
graduellement  et  considérablement 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  dans  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

Le  Mining  Journal,  Railioay  and  Commercial  Ga 
zette,  publie  une  correspondance   de  Sydney,  datée 
du  10  janvier  dernier,  dans  laquelle  il  est  dit  que 
rapport  sur  la  production  d'or,  pendant  l'année  1898,  a 
téjà  été  préparé,  et  qu'il  accuse,  sur  l'année  antérieure 
une  progression  très  satisfaisante. 


Du  lo''  janvier  1898  au  30  novembre,  on  a  obtenu 
285.9Î29  1/2  onces,  d'une  valeur  de  1,039.48.5  liv.  st.,  et, 
pour  le  mois  de  décembre,  le  londemcnt  s'est  élevé  à 
38.732  onces,  d'une  valeur  da  141  513  liv.  st.  A  ces 
montants,  il  conviendrait  encore  d'ajouter  17.001  onces, 
soit G8. 244  liv.  st.  d'or  extrait  dans  la  Nouvelle-Galles 
du  Sud,  mais  envoyé  en  traitement  à  la  Monnaie  de 
Victoria.  La  production  totale,  pour  l'année,  s'élève- 
rait donc  à  341.722  1/2  onces,  soit  1 .249.242  liv.  st., 
ce  qui  témoigne  d'une  augmentation  de  49.505  1/3 
onces,  ou  160. 8i9  liv.  st.  en  1897. 

Au  cours  de  l'année,  aucune  découverte  importante 
n'ayant  été  faite,  la  plus-value  obtenue  ne  doit  être 
considérée  que  comme  provenant  d'une  amélioration 
appréciable  dans  la  teneur  des  champs  d'or,  bien  que 
le  manque  d'eau,  occasionné  par  la  séchere.=8e,  ait, 
un  peu  partout,  considérablement  entravé  les  travaux. 
Il  est  vrai,  que,  par  contre,  le  matériel  dont  on  se  sert 
maintenant,  n'a  pas  été  sans  contribuer  aux  résultats 
obtenus  et,  selon  le  Ministre  des  Mines,  il  exercera 
encore,  à  l'avenir,  une  influence  sur  la  production 
annuelle.   

Les  Rendements  de  l'Australie.  —  Voici  les  ren- 
dements, pour  janvier,  des  principales  mines _  d'or 
australiennes.  Ces  rendements  sont  rapprochés  de 
ceux  des  mois  de  novembre  et  décembre  : 

Compagnies  Nov.  Dec.  JanY. 

(En  onces) 

Alad'lin    338  438  5G2 

Associated"  (iolci  Mines   8.980  4.930  1.669 

Bayley's  United   331  819  932 

Brilliant   3.300  3.8u0  2.400 

_      iî'lock   271  589  204 

—  et  Saint-Georges. .. .  3.845  5.259  » 
British  Broktn  Hill  (argent).  42.084  70.044  42.832 
Broken  mil  (argent)   321.451   711.446  314.803 

_        (or)    2.735  981  269 

Burbank's  Birthday   1.371  1.445  1.097 

Consolidated  GoldiieldsofN.Z.  '3.450  '6.175  » 

Day  Dawn  Block   4.083  4.808  833 

_       p.  C   "2.678  395  '1.365 

East  Murchison  United   2.229  1.540  1.360 

Gibraltar  Consolidated   1.200  1.161  » 

Golconda   860  524  885 

Golden  Horseshœ   8.957  4.530  9.000 

GreatBoulder   7.234  6.955  7.013 

—  Main  Reef   870  874  1.100 

—  Persévérance...  1.177  1.153  932  . 
Hannan's  Brownhill   7.200  7.800 

_        Oroya   771  487  633 

Hauraki   404  404  431 

Howeli's  Consolidated   950  879  416 

Ivanhœ   6.019  7.543  7.298 

Komata  Reefs   '1.325  '1.700  '1.500 

Lady  Shenton   2.345  2.500  » 

Lake  View  ConsoUdated   8.087  7.011  8.042 

Mount  LyeU  (argent)   64.092  48.827  25.881 

_       —    (or)   2.434  1.793  1.054 

—  Malcom   660  1.165  1.040 

—  Morgan   16.191  12.729  10.542 

—  Yakahong   861  1.095  » 

Myalls  United   1.039  1.002  758 

New  Queen   584  699  563 

—  Zealand  Crown   *5.632  *4.176  » 

—  —     Tahsman   "4.041  *2.691  » 

Norseman   1.024  1.150  710 

North  Boulder   1.383  826  859 

Peak  Hill     »  2.245  2.638 

Premier   600  557  605 

Queensland  Menzies   545  561  642 

SonsofGwalia   1.190  1.370  1.760 

Victoria  Association   1.285  1.204  340 

Victory  (G.  T.)   515  961  326 

Waihi    '24.123  '29.178  '24.256 

—    Silverton  Extented....  '950  »1.078  '2.217 

Waitekauri   '6.075  '7.091  '8.731 

White  Feather  Main  Reef ...  687  800  827 

Cette  fois  il  n'y  a  que  l'A  tofZdm  dont  le  rendement 
comprenne  les  résultats  d'une  huitaiiae  complémentaire. 
Quant  aux  chiffres  précédés  d'une  astérisque,  ils  doi- 
vent être  Ixis  non' en  onms,  mais  bien  en  hmr»s 
ling. 
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L'Industrie  minière  dans  la  Colonie  de  Victoria.  — 

Les  nouvelles  parvenues  de  Melbourne  à  la  British 
Australasian,  de  Londres,  mentionnent  que  l'on  s'oc- 
cupe activement,  dans  la  colonie,  de  développer  les 
filons  à  grande  profondeur.  M.  Poster,  le  ministre  des 
mines,  lorsqu'il  présida  la  cérémonie  de  la  mise  en 
marche  des  machines  de  la  Viclorian  Gold  Estâtes 
(Société  lancée  à  Londres  par  la  London  and  Globe 
Finance  corporation),  eut  l'occasion  de  visiter  les 
propriétés  de  la  Havillah,  de  la  Charlotle  Plains  et  de 
la  Junction,  propriétés  qui  contiennent  des  filons  à 
basse  profondeur.  Accompagné  de  plusieurs  membres 
du  bureau  géologique  dépendant  du  Ministère.  M.  Pos- 
ter a  poussé  jusqu'à  20  milles  an  nord,  pour  définir  les 
endroits  sur  lesquels  le  Gouvernement  devait  faire 
procéder  à  des  fonçages  spéciaux,  afin  de  parvenir  à 
bien  définir  l'emplacement  des  filons  profonds  qui 
peuvent  exister  dans  tous  les  environs. 

Le  Ministre  se  déclara  très  satisfait  de  tous  les  tra- 
vaux auxquels  il  avait  été  déjà  procédé  jusqu'à  présent. 
C'est  ainsi  qu'au  puits  de  la  Havillah  on  a  déjà  atteint 
la  profondeur  de  150  pieds  ;  à  la  Junction,  on  est  à 
94  pieds. 

M.  Poster  a  déclaré  que  les  fonçages  déjà  effectués 
avaient  prouvé  que  les  filons  i/err?/,  Majorca  et  Loddon 
traversaient  les  propriétés  de  la.  Charlotte  et  de  la  Junc- 
tion. Il  a  ensuite  choisi  les  emplacements  nécessaires 
aux  opérations  de  fonçage  décidées  par  le  Gouver- 
nement, à  8  milles  au  nord  de  la  Junction,  sur  la  pro- 
priété acquise,  en  supplément,  par  la  West  Australian 
Goldfields.  Dans  une  conversation  particulière,  M.  Pos- 
ter a  prédit  un  grand  avenir  à  tout  le  groupe  minier  de 
la  colonie,  et  les  représentants  miniers  du  Gouver- 
nement, qui  sont  sur  les  lieux  mêmes,  partagent  son 
opinion.   


L'Industrie  minière  dans  la  Tasmanie.  —  L'agent 
général  de  la  Tasmanie  a  été  avisé  par  le  Gouverne- 
ment que  les  principaux  minéraux  exportés  de  Tasmanie 
pendant  le  mois  de  décembre  1898  s'établissent  comme 
suit  :  minerai  de  cuivre,  184  tonnes;  valeur:  2.096 
liv.  st.  ;  cuivre  passé  à  la  fonte,  408  1/2  tonnes,  valeur 
32.70H  liv.  st.  ;  or,  3.586  onces,  valeur  13.334  liv.  st.  ; 
minerai  argentifère,  1.035  tonnes,  valeur  13.178 liv.  st.; 
étain,  182  1/2  tonnes,  valeur  15.079  liv.  st. 


Notes  minières  d'Australie 

Bannie  Dundee  Gold  Mines.  On  a  broyé  135  tonnes  de 
minerai,  qui  ont  produit  un  rendement  de  2a0  onces  d'or, 
d'une  valeur  approximative  de  750  hv.  st. 

Bayley's  United  Mines.  La  cyanuration  de  394  tonnes  de 
résidus  à  produit  un  rendement  de  341  onces  d'or,  d'une  va- 
leur totale  de  1.104  liv.  st. 

Hannan's  Brownhill  Mines.  Le  traitement  de  3.530  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  7.3tj)  onces  d'or.  Les 
dépenses  du  mois  sont  estimées  à  11.000  liv.  st.  Les  bénéfices 
nets  sont  de  30.000  liv.  st. 

Mount  Magmt  Gold  Mines.  Le  broyage  de  99  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  104  onces  d'or. 

Victoria  Gold  Mining  Association,  Limited.  Le  broyage 
de  290  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  404  onces 
d'or.  On  annonce  la  déclaration  d'un  dividende  de  6  pence 
par  action  payable  le  7  mars. 

Waihi  Gold  Mining  C",  Limited.  On  annonce  la  déclara- 
tion d'un  dividende  trimestriel  de  2  shillings  par  action, 
payable  le  1"  mars. 

Consolidated  Goldfields  of  New  Zealand,  Limited.  On  a 
broyé,  pendant  le  mois  de  janvier,  3.400  tonnes  de  minerai, 
qui  ont  donné  un  rendement  d'une  valeur  de  5.500  liv.  st. 

Les  dépenses  ont  été  de  3.100  liv.  st.  et  les  bénéfices  de 
2.400  liv.  st. 

North  Boulder  Gold  Mines.  Le  broyage  de  395  tonnes  de 
minorai  a  produit  456  onces  d'or. 

Westralia  and  East  Extension.  Un  cablogrammc  reçu  de 
la  mine  annonce  que  j)endant  les  quatre  semaines  closes  le 
11  février,  la  batterie  de  30  pilons  a  broyé  912  tonnes  qui  ont 
produit  un  rendement  de  294  onces  d'or. 

Mount  Lyell  Mining  and  Railicay.  Les  analyses  faites 


endant  la  semaine  close  le  15  février  ont  donné,  en  moyenne, 
1/2  0/0  de  cuivre,  12  1/2  onces  d'argent  et  1  1/2  dwt  d'or. 

Kapanga  Gold  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois  de 
janvier,  de  63  tonnes  de  minerai,  a  produit  un  rendement  de 
89  onces  d'or  d'une  valeur  de  ^57  liv.  st. 

Rohinson  (Australie  Occidentale).  Les  bénéfices  réalisés 
pendant  le  mois  de  janvier,  déduction  faite  des  frais  de 
développement,  sont  estimés  à  126  liv.  st. 

Queensland  Menzies  Gold  Mines.  Un  cablogramme  de  la 
mine  annonce  que  le  broyage  de  247  tonnes  de  minerai  a  pro- 
duit un  rendement  de  659  onces  d'or. 

Mount  Malcolm  Proprietary.  La  nouvelle  batterie  de 
20  pilons  a  broyé  833  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un 
rendement  de  462  onces  d'or.  On  estime  que  les  plaques  ont 
absorbé  au  moins  250  onces  d'or. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SEMA-IISTE 

Taxe  sur  les  bicyclettes.  —  Le  Staatscouranl  du 
25  janvier  a  publié  la  nouvelle  réglementation  relative 
aux  bicyclettes  à  Johannesburg  et  approuvée  par  le 
Gouvernement.  D'après  ct^tte  réglementation,  le  droit  à 
payer  est  de  dix  shillings  par  an  et  par  machine.  On 
compte  que  le  revenu  à  attendre  de  cette  source  s'élè- 
vera à  3.500  liv.  st.  en  J899. 


Le  Coût  de  la  vie  à  Johannesburg.  —  Le  Star  du 
28  janvier  commence  la  publication  d'une  série  d'étu- 
des sur  l'élévation  du  cofit  de  la  vie  au  Transvaal,  et 
dont  le  but  est  de  démontrer  que  la  cause  de  cette 
situation  se  trouve  dans  la  mauvaise  politique  écono- 
mique suivie  par  le  Gouvernement. 

Les  tableaux  que  notre  confrère  publie  et  les  com- 
mentaires dont  il  les  accompagne,  tendent  à  montrer, 
en  effet,  que  l'élévation  des  prix  tient  uniquement  aux 
charges  fiscales  pesant  sur  les  produits,  et  à  l'exagéra- 
tion des  frais  de  transport. 

En  ce  qui  concerne  le  régime  fiscal,  les  griefs  les 
plus  sérieux,  dit  notre  c  onfrère,  ne  viennent  pas  du 
montant  des  droits  ordinaires,  qui  s'élèvent,  en 
moyenne,  à  7  1/2  0/0  ad  valorem  pour  les  articles 
d'alimentation,  mais  du  nombre  des  droits  spéciaux 
imposés  et  des  changements  fréquents  et  subits  dans 
les  tarifs  douaniers. 

Les  marchands  ne  feraient  pas  d'objection  sérieuse 
aux  droits  douaniers  si  des  concessions  raisonnables 
leur  étaient  faites  sur  d'autres  points.  Mais  il  n'en  est 
pas  ainsi  :  les  marchands  sont,  au  contraire,  perpé- 
tuellement frapi)és  par  des  concessions,  des  droits  spé- 
ciaux et  des  tarifs  différentiels  des  chemins  de  fer,  qui 
finissent  par  tomber  sur  les  épaules  du  consommateur. 

Par  suite  de  cette  politique,  étant  donnée  l'incerti- 
tude dans  laquelle  elles  se  trouvent  sur  l'avenir,  les 
maisons  de  gros  doivent  réserver  une  marge  de  béné- 
fices suffisante  pour  se  garantir  contre  toute  perte.  En 
dépit  de  leurs  précautions,  elles  subissent  encore  des 
préjudices. 

Au  moment  de  l'enquête  de  la  Commission  indus- 
trielle, il  y  a  eu  unanimité  de  la  part  des  apologistes 
du  Gouvernement  pour  dire  qu'une  cause  de  l'élévation 
des  frais  d'exploitation  des  mines,  étaitl'exagération  des 
salaires  payés  par  les  Compagnies.  Cette  raison  ne  sau- 
rait plus  être  invoquée. 

Si  l'on  cherche  ce  qui  constitue  un  bon  salaire,  le 
calcul  ne  peut  être  basé  sur  la  déi^ense  mensuelle  d'un 
homme  seul  ;  il  faut  rechercher  les  dépenses  de  l'homme 
marié. 

Or,  à  Johannesburg,  les  deux  principales  sources  de 
dépenses  d'un  intérieur  sont  le  loyer  et  les  frais  d'ins- 
truction. Le  loyer  a  diminué  notoirement  depuis  que  les 
constructions  se  sont  développées  et  que  la  population 
a  diminué;  en  ce  qui  concerne  l'éducation,  non  seu- 
lement les  frais  en  sont  élevés  pour  la  population  pau- 
vre, mais  la  qualité  de  l'instruction  reçue  est  mau- 
vaise. 
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A  la  diminution  des  loyers  il  faut  opposer  l'élévation 
des  prix  des  marchandises  nécessaires  pour  la  vie.  Et 
pour  montrer  la  situation  faite  aux  habitants  de  Jo^ 
hannesburg,  on  ne  peut  mieux  faire  que  de  dresser  le 
tableau  suivant  des  principaux  produits  d'épicerie  et 
des  charges  supportées  par  eux  : 


•es  s 
o  c3 


S-t 

*J  CD 


H  a 


Droit 
au 

Transvaal 


s.  d.      s.  d.  s.  d. 

Farine,  par  98  liv               7   6     15   6  5   9  7>'2%adval. 

Blé,  par  :iv                       5  6.6    11   9  3  10  — 

Farineux,  par  100  liv. . .     3  1.5     9   0  3  10  — 

Par  100  liv. 

Sucre  de  Natal                 15   6     23   3  3   1  3  s.  6  d. 

—    de  Maurice             11    6     23   6  5   9  — 

Thé  de  Natal,  par  liv...     6   6         7%  3   1  5  s. 

—   importé,  par  liv...        11      1   8  7   8  — 

Café  de  Rio,  par  cwt...  26 à 33   40à45s.  5   9  7  %  % 

Riz,  par  cwt                     7   6     23   4  5   9  — 

Lait  condensé,  par  caisse   16   0     24   6  7   8  — 

Saumon,  par  la  liv            4   7      7   6  7    8  — 

Viande  conservée,  p.  121.     4  6'/4     7   9  7   8  — 

Par  liv. 

Fromage,  par  cwt             52   0          8  7   8  — 

Beurre  australien,  p.  liv.        10      1   3  7   8  — 

Lard,  par  cwt                  63   0          9  7   8  — 

Biscuits,  par  cwt               63   0         11  7   8  — 

P.50hv.  Par  100  liv. 

Savon,  par  cwt                 12   9     13    1  5   9  5  s. 

P.  boite 

Bougies,  par  12  liv             27      99  59  7)^% 

Par  liv. 

Farine  d'avoine,  par  cwt  14   9  5  9  — 

Par  100  liv. 

Confitures,  par  douz           4   0     11   9  7   8  40  s. 

Fruits  conservés,  p.  douz.     6   9     17   0  7   8  7  )^  % 

Ce  tableau  montre  l'importance  qu'ont  pour  les  prix 
les  tarifs  du  Transvaal  et  les  frais  de  transport  des 
chemins  de  fer.  Sur  une  commande  pour  laquelle 
l'acheteur  paye  52  sh.  2  d.,  le  marchand  obtient  5  sh. 
11  d.  de  bénéfice  et  avec  ce  bénéfice  il  doit  pourvoir  à 
tous  ses  frais  ;  pour  transporter  ces  marchandises,  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  reçoit  8  sh.  4  3/4  d.,  et 
les  droits  de  douane  font  parvenir  à  l'Etat,  sur  les 
mêmes  marchandises  11  sh.  4  3/4  d.,  soit  près  du 
double  du  bénéfice  brut  du  détaillant. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
i'or  de  la  semaine,  du  4  au  28  janvier  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

National   29.649  69  107  290 

Standard   21.983  74  78.453 

A.  B.  Corporation  Bank   7.&43  57  22.482 

Natal   6.945  70  25.115 

Banque  de  l'Afrique   3.i-87  74  12.461 

Robinson   4.427  54  16.700 

Total   74.137  98  262.501 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


L'Etat  sanitaire  au  Sud  de  l'Afrique.  —  D'après  le 
Soulh  Africa,  de  Londres,  il  semble  que  l'on  se  soit 
ému  trop  vite  du  bruit  mis  en  circulation,  et  d'après 
lequel  la  peste  bubonique  aurait  fait  son  apparition  au 
sud  de  l'Afrique.  Ce  bruit  avait  tout  d'abord  pris  nais- 
sance à  la  fin  du  mois  de  décembre.  On  avait  alors  dit 
que  des  cas  avaient  signalés  à  Delagoa-Bay.  Des  dé- 
mentis officiels  suivirent  mais,  trois  semaines  après. 


une  dépêche  reçue  de  Lourcnço  Marqués,  à  la  date  du 
18  janvier,  parlait,  mais  en  termes  vagues,  de  décès 
qui  oITraienl  les  apparences  do  cas  suspects.  Les  vic- 
times étant  des  Indiens,  de  suite  on  attribua  leur  mort 
à  la  peste  bubonique.  Pourtant,  et  dès  le  lendemain, 
un  cablogranime  mentionnait  que  le  Gouverneur  géné- 
ral de  la  colonie  avait  déclaré  aux  Consuls  étrangers 
réunis extraordinaireraent,  qu'aucuncas  depeste n'avait 
été  signalé. 

Aucune  nouvelle  alerte  ne  se  produisit  jusqu'au 
10  février.  A  cette  date,  des  dépêches,  venues  de  Gape- 
Town  et  de  Pretoria,  annoncèrent  qu'un  Indien,  arrivé 
récemment  de  Bombay  via  Delagoa,  était  mort  à  Mid- 
delburg,  atteint,  croyait-on,  de  la  peste  bubonique.  Ces 
jours  derniers,  deux  nouveaux  décès  étaient  signalés 
à  Kaapmuiden  et  à  Barberton.  Toutefois,  dit  notre 
confrère  anglais,  rien  ne  justifie  l'assertion  que  ces 
morts  soient  dues  à  la  peste.  On  dit  que  les  symptômes 
relevés  sont  suspects,  qu'ils  ressemblent  à  ceux  de  la 
peste,  et  c'est  tout.  Même  dans  le  cas  signalé  à  Kaap- 
muiden,  l'examen,  auquel  il  a  été  procédé  post  moHem, 
n'a  pas  convaincu  les  médecins  que  l'on  se  trouvait  en 
présence  de  la  peste.  D'autre  part,  ce  que  l'on  sait  du 
cas  de  Middelburg  semble  fournir  une  preuve  évidente 
que,  là,  il  ne  pouvait  être  question  de  la  peste  indienne. 
La  victime  avait  quitté  Bombay  cinq  semaines  avant 
son  arrivée  a  Middelburg,  et  avait  subi,  à  Delagoa- 
Bay,  une  quarantaine  de  trois  semaines.  Certainement 
la  période  d'incubation  de  la  peste  n'est  pas  toujours 
la  même,  mais,  en  moyenne,  elle  s'établit  au-dessous 
de  six  jours,  et  on  ne  connaît  pas  un  cas  qui  se  soit 
déclaré  après  douze  jours.  Or,  l'Indien  en  question  ne 
tomba  malade  qu'après  son  arrivée  à  Middelburg,  et  il 
mourut  après  avoir  été  isolé  pendant  trois  jours. 

La  question  serait  donc  la  suivante  :  ou  l'Indien 
aurait-il  donc  été  atteint?  Vraisemblablement,  pas  en 
Afrique-.  Mais,  alors,  il  aurait  contracté  le  germe  de  sa 
maladie  dans  l'Inde,  et  cominent  cette  maladie  ne  se 
serait-elle  pas  déclarée  plus  tôt?  La  seule  réponse,  donc, 
que  l'on  puisse  faire,  jusqu'à  présent,  c'est  que  la 
maladie  dont  il  est  mort  n'était  pas  celle  dont  on  a 
parlé,  mais  simplement  la  petite  vérole,  comme  on 
l'avait  pensé  tout  d'abord. 

Maintenant,  il  faut  bien  considérer  que  toutes  les 
précautions  ont  été  prises  partout  pour  isoler  les  cas 
suspects,  et  il  est  bon  d'apprendre  que  le  Gouverne- 
ment du  Transvaal  est  préparé  à  agir  avec  la  dernière 
énergie.  Il  n'y  aurait  donc  pas  lieu  de  se  préoccuper 
d'une  chose  qui  n'a  pu  que  servir  les  intérêts  des  bais- 
siers.  11  faut  ajouter,  en  outre,  que  les  nouvelles  reçues 
ces  jours-ci  de  Johannesburg  sont  des  plus  tranquilli- 
santes et  confirment  ce  qui  précède.  Une  nouvelle  agence 
télégrafdiique  dit  qu'il  n'y  a  rien  de  fondé  dans  les 
craintes  que  l'on  a  manifestées,  et  que  l'opinion  des 
médecins  spécialistes  est  que  Johannesburg,  en  raison 
de  son  altitude  élevée,  n'aurait,  en  tous  cas,  rien  à 
craindre. 

Une  Appréciation  sur  les  Deep  levels.  —  Le  Stan- 
dard and  Digget^'s  Neios  publie  une  dépêche  de  Johan- 
nesburg mentionnant  que  le  professeur  Agassiz,  le  sa- 
vant américain  si  connu,  a  procédé  à  des  études  dans 
les  puits  des  Compagnies  deep  levels  du  Rand.  Il  est 
arrivé  à  cette  conclusion  qu'il  y  a  là  des  quantités  d'or 
à  retirer,  et  pendant  longtemps.  Il  conseille  la  fusion 
des  nouveaux  deep  levels  par  groupe  de  quatre,  avec 
des  puits  communs.   

La  Question  de  l'Eau  au  TransvaaL  —  De  fortes 
pluies  sont  tombées  dans  le  Transvaal  vers  le  milieu 
du  mois  de  janvier,  dit  le  Standard  and  Digger's  News, 
de  Londres,  et  la  question  de  l'eau  ne  semble  pas  de- 
voir causer  de  préoccupations,  puisque,  au  moins 
d'après  les  évaluations,  on  possède  maintenant  du  li- 
quide pour  une  moyenne  de  sept  mois. 

Toutes  les  mines  situées  dans  le  voisinage  de  Johan- 
nesburg sont,  à  ce  point  de  vue,  en  bonne  situation.  La 
CUy  and  Suburban  a,  devant  elle,  pour  dix  mois  d'eau 
et  même  plus.  Un  récent  orage  a  récemment  élevé  le 
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niveau  de  l'eau  de  21  pouces,  ce  qui  représente,  pour 
tout  le  territoire,  un  immense  volume. 

La  Rubinson  et  la  Ferreira  sont  desservies  ensemble 
par  un  réservoir  commun  qui  reçoit  tout  ce  qui  est 
drainé  dans  la  partie  ouest  de  Johannesburg,  et  on  cal- 
cule qu'il  y  a  assez  d'eau  pour  ces  deux  Compagnies 
jusqu'à  la  fin  de  l'année  en  cours. 

La  Johannesburg  Pioneer  construit  un  nouveau  ré- 
servoir à  l'ouest  de  celui  qui  existe  déjà.  Il  sera  plus 
grand.  Il  dépassera  les  besoins  de  la  mine,  qui  a  l'in- 
tention, par  suite,  de  vendre  de  l'eau  aux  autres  Com- 
pagnies, qui  pourront  en  avoir  besoin.  L'année  der- 
nière, par  exemple,  peu  s'en  est  fallu  que  la  Bonanza 
ne  profitât  de  cette  facilité.  Tous  bénéfices  qui  provien- 
dront de  cette  vente  d'eau,  fourniront  déjà  un  bénéfice 
raisonnable  aux  actions  de  la  Johannesburg  Pioneer, 
dont  le  capital  est  minime. 

On  estime  que  les  pluies  récentes  ont  fourni  à  la 
Jumpers  toute  l'eau  nécessaire  pendant  deux  mois.  La 
Henry  Nourse,  de  son  côté,  a  un  approvisionnement 
complémentaire  d'un  mois. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia.  —  Le  rendement 
de  la  Rhodesia,  dit  le  Standard  and  Diggers  News  de 
Londres,  s'est  élevé,  pour  le  mois  de  janvier,  à  6.370 
onces,  contre  6.258  en  décembre.  Il  semble  plutôt 
pauvre.  On  croyait,  cependant,  que  le  Bonsor  aurait 
donné  de  meilleurs  résultats,  par  suite  de  la  mise  en 
marche  de  10  nouveaux  pilons;  mais  cette  mise  en 
marche  n'a  pas  encore  eu  lieu.  D'autre  part,  on  croyait 
que  la  West  Nieholson  allait  commercer  à  travailler 
en  janvier,  ce  qui  n'a  pas  encore  eu  lieu.  Rappelons 
que  la  production  de  janvier,  comparée  à  celle  des  deux 
mois  précédents,  s'établit  comme  suit  : 

Novembre  Décembre  Janvier 
1898         1898  1899 


Bonsor   1.670  1.825  1.944 

Dunraven   1.180  1.187  1.191 

Geelong   1.101  1.112  1.071 

Selukwe   1.277  1.273  1  396 

Divers   338  881  768 


5.566       6.258  6.370 

En  ce  qui  concerne  les  «  divers  »,  on  s'était  demandé 
si  ce  chapitre  ne  se  rapportait  pas  à  des  tailings  non 
encore  traités.  Mais  il  semble  établi  nettement  main- 
tenant, que  cette  production  spéciale  provient  de 
broyages  isolés  ou  de  broyages  d'essai  effectués  dans 
diverses  parties  du  pays. 

Les  chiffres  accusés  à  ce  chapitre,  augmenteront 
vraisemblablement  beaucoup,  au  cours  des  mois  à 
venir,  et  s'ils  ne  contribuent  pas  à  une  augmentation 
immédiate  des  bénéfices  des  Compagnies,  au  moins 
ils  sont  d'un  symptôme  faVorable,  et  font  concevoir, 
pour  l'avenir,  des  espérances  sérieuses. 


Les  Nouveaux  Deep  Levels.  —  Les  journaux  an- 
glais avaient  annoncé,  récemment,  la  création  de  trois 
nouvelles  Compagnies  deep  levels  :  lo  la  City  Deep, 
composée  de  240  claims,  de  70  claims  du  bloc  Bezui- 
denville,  au-dessous  de  la  Meyer  and  Charlton  et  de 
la  Wolhuter,  0  claims  de  la  Klipriversberg  Estale  et 
72  claims  de  la  City  and  Suburban  Deep  ;  2°  la  Soulh 
City  and  Suburban,  composée  de  230  claims  de  la 
Klipriversberg  Estate  ;  3°  la  Soicth  Wolhuter,  compo- 
sée de  336  claims  dont  76  claims  de  la  City  and  Su- 
burban Deep  et  260  claims  de  la  Klipriversberg  Estate. 

Or,  le  Standard  and  Diggers  News,  mentionne  que 
le  projet  primitif  a  été  réformé.  Ce  n'est  pas  trois,  mais 
bien  six  Compagnies  nouvelles  qui  vont  être  créées,  à 
savoir  :  la  City  Deep,  la  Wolhuter  Deep,  la  Klipri- 
versberg Deep,  la  Suburban  Deep,  la  South  City  et  la 
South  Wolhuter. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Rendements  des  Mines  Indiennes.  —  Voici  le  ren- 
dement des  mines  d'or  indiennes  pendant  les  cinq  derniers 
mois  : 

Rendements  en  onces 


Compagnies  Sept.  Oct.  Nov.  Dec.  Janv. 

Balaghat   »  »  »  414  471 

Champion  Reefs....  12.020  12.265  12.270  12. 3«  12.798 

Goromandel   566  490  364  330  253 

Goldfieds  of  Mysore.  198  141  »  »  » 

Mysore   13.006  13.011  13.013  13.095  13.029 

Mysore  Reefs   166  140  120  126  78 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad..  455  4  60  401  396  250 

Nine  Reefs   204  262  274  »  308 

Nundydroog   3.398  3.434  3.440  3.536  3.537 

Ooregum   4.502  4.561  4.580  4.634  4.638 


L'Indnstrie  de  l'op  dans  la  Guyane  anglaise.  —  Le 

steamer  Eden,  qui  a  appareillé  te  18  du  mois  dernier  à 
Georgetown,  a  pris  à  bord  632  onces  17  dwts  11  gr.  d'or,  d'une 
valeur  de  10.901  doll.  07.  Voici  les  chiffres  de  production  re- 
levés par  le  Ministère  des  Mines  jtour  les  semaines  qui  ont 
pris  fin  aux  dates  ci-après  : 


Districts                21  janvier  28  janvier 

Onc.  dwts  gr.  Onc.  dwts  gr. 

Barama                         2   14     0  9   17  14 

Barima                         92     3     8  253   19  13 

Cuyuni                        108   15     8  231   12  11 

Demerara                       0   18   10  — 

Essequebo                   189     4   16  401     3  8 

GroeteCreek                   9     0   12  5   17  8 

Mazaruni                            —  — 

Potaro                        547   10     0  142   16  11 

Puruni                         75   18     0  253   16  0 

Total....     1.098     4     6  1.299     2  17 
Semaines  correspon- 
dantes en  1898. .. .     1.185   18   13  2.236     5  12 

Diminution                   87   14-    7  1.037     2  19 

L'exportation  d'or,  du  1"  au  SO  janvier  1899,  s'établit  ainsi  : 

Onces  dwts  gr.  Valeur  en  dollars 

1898                        3.789     0     4  65.844  62 

1899                        4.429   16   16  77.435  49 

Difiérence  . . . .         640   16   12  11.590  87 

en  faveur  du  mois  de  janvier  1899. 


Princess  Estate.  —  Cette  Compagnie  se  propose  d'émet 


tre  60.000  liv.  st.  d'obligations  6  0/0  convertibles  en  actions 
à  3  liv.  st.  Le  produit  de  cette  émission  servira  à  couvrir  des 
dépenses  de  capital  déjà  effectuées,  à  ériger  de  nouveaux  pi- 
lons et  à  foncer  un  nouveau  puits.  On  sait  que  la  mine  deep 
level,  la  Roodepoort  Central  Deep,  obtint  de  bons  résultats 
dans  son  développement.  Il  est  donc  permis  d'espérer  que  la 
Princess  trouvera  du  minerai  d'une  plus  haute  teneur  dans 
ses  niveaux  inférieurs. 


Robinson  Gold  Mining.  —  Voici  un  extrait  du  rapport 
publié  par  les  directeurs  de  la  Robinson  Gold  Mining,  sur 
l'exploitation  de  la  mine  pondant  le  mois  de  décembre. 

Production  d'or 


Minerai  :  Pilons  en  activité   140 

Temps  net  du  travail   29  jours  1/4 

Minerai  broyé   17.832  tonnes 

Or  récolté  du  minerai   12,217  ozs.   9  dwts 

Concentrâtes  et  tailings  : 

Or  récolté  par  le  procédé  de  chlorination.  921  ozs.   1  dwts 

Or  récolté  par  le  cyanide   4.071  ozs.   2  dwts 

Or  extrait  des  concentrâtes  achetés   4.000  ozs.  18  dwts 

Or  provenant  des  slimes  (récolté  par  la 

Rand  Central  C.  R.  C°  Ld)   1.612  ozs.   0  dwts 


Total. 


22.822  ozs.  10  dwts 
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I 


Dépenses 


Goût  des  trayaux 


Mine  (entrelien  compris)  

Broyage  (entretien  des  ateliers 

compris)  

Entrelien  général  

Frais  généraux  _ 

Dépenses  pour  le  développement 
de  la  mine  _ 

Traitement  des  concentrâtes  et 
tailings  par  les  procédés  de 
chlorination  et  cyanide  

Goût  des  concentrâtes  


Liv.  st. 
8.845  13 


Goût 
par  tonne 

Liv.  st. 
0   9  11  ()5i 


3.106  18   0  0 
310   9   1  0 
1.299  15  10  0 


3   5  815 

0  4  l';8 

1  5  494 

541 


13.562  16   7     0  15 


1.698   12     0   1  10  854 


15.260  17   9     0  17   1  395 


3.721 
14.505 


0  11 

4  11 


Bénéfices  du  mois. 


33.487 
50.798 


84.285   6  11 


Recettes 

Or  provenant  du  broyage  12.217  onces  9  dwts.  44.720  4 

Or  provenant  des  tailings   15.114  4 

Or  provenant  des  concentrâtes  de  la  Gompagnie 

RoLinson  et  des  concentrâtes  achetés   20.497  12 

Slimes  livrées  pour  traitement  :  6.940  tonnes.. 


1.868  19 


Recettes  diverses   2.084  6 


8i.285   6  11 


Les  dépenses  pour  la  construction  du  vieux  moulin  et 
extension  des  travaux  par  les  procédés  cyanide  s'élèvent  à 
3.190  liv.  st.  11  sh.  4d. 

Un  dividende  n°  17  de  9  0/0  (9  sh.  par  action)  a  été  déclare 
le  8  décembre  et  sera  payable,  le  6  février,  aux  bureaux  des 
Gompagnies,  à  Londres  et  à  Johannesburg,  aux  actionnaires 
inscrits  sur  les  registres  de  la  Gompagnie  le  31  décembre  189S. 

La  onzième  assemblée  générale  des  actionnaires  aura  lieu 
le  27  février,  à  midi,  à  la  Gity  (  ;hambers.  à  Johannesburg. 

Pour  le  mois  de  janvier,  et  d'après  les  dépèches  reçues,  les 
résultats  sont  les  suivants  : 

Les  140  pilons  ont  broyé  17.005  tonnes  de  minerai. 

La  production  d'or  a  été  de  19.112  onces,  dont  : 
11.147  provenant  du  broyage. 

4.957  provenant  du  traitement  des  tailings  et  des  concen- 
trâtes de  la  Gompagnie. 
2.426  provenant  des  slimes. 

18.530  ' 

De  plus,  la  Gompagnie  a  acheté  et  traité  des  concen- 
trâtes qui  ont  produit  : 
1.242  onces,  ce  qui  porte  le  montant  total  à  : 

19.772  onces. 

Bénéfices  nets  : 
à  compte  capital. 


42.000  liv.  st.,  déduction  faite  des  dépenses 


La  Peste  aox  Indes  —  On  télégraphie  de  Bombay  :  «Une 
panique  occasionnée  par  la  peste  s'est  produite  dans  les  mines 
du  Kolar  sud.  Deux  mille  cinq  cents  coolies  ont  abandonné 
le  travail. 

«Le  Champion  Reef  ainsi  que  les  mines  du  Mysore  souf- 
frent de  la  pénurie  de  la  main-d'œuvre  et  l'on  redoute  un 
arrêt  complet  des  travaux.  Jusqu'ici  on  a  constaté  soixante 
cas  suivis  de  quarante-cinq  décès.» 

Kntghts  Deep.  —  Cette  Compagnie  possède  le  prolonge- 
ment de  la  section  ouest  de  la  Witwatersrand  et  de  la 
Glencairn. 

Dans  le  puits  «  Connor  »  qui  est  situé  au-dessous  de  la 
Witvoatersrand,  le  «  main  reef  »  a  été  recoupé  à  1.206  1/2 
pieds  de  profondeur.  Le  filon  se  présentait  bien  et  les 
travaux  d'ouverture  étaient  commencés,  lorsqu'une  infil- 
tration d'eau  très  abondante  s'est  produite  dans  le  puits.  La 
crue  était  si  rapide  que  l'eau  montait  de  6  pouces  par 
minute,  et  bientôt  l'on  fut  contraint  d'abandonner  temporai- 
rement les  travaux.  Il  paraîlqu'on  ne  s'explique  pas  la  cause  de 
(.elle  subite  inondation  et  s'il  faut  en  croire  les  géologues,  la 
présence  de  l'eau  en  cet  endroit  serait  sans  justification,  car 
elle  est  en  désaccord  avec  la  connaissance  que  l'on  a  de  la 
région.  Cependant  l'eau  est  là,  et  elle  y  restera  sans  doute 
encore  six  à  huit  mois,  délai  qui  sera  nécessaire  pour 
assécher  le  puits.  Cette  circonstance  est  cependant  sans 
portée  au  point  de  vue  de  l'exploitation  ;  elle  a  pour  seul 
inconvénient  de  retarder  un  peu  les  travaux  d'ouverture. 

Ce  qui  est  certain,  c'est  que  le  développement  effectué  avant 
l'inondation  a  permis  de  constater  que  le  filon  était  d'uni 
bonne  largeur,  régulier  et  les  essais  pratiqués  établissene 
Vadiscutablemeat  as  valeur  industrielle. 


Le  puits  "  Robortson  »,  situé  au-dessous  delà  Glencairn,  a 
recoupé  le  «  main  reef  ■>  à  1.113  pieds.  Trois  niveaux  ont 
été  établis  à  971,  1.005  et  1.214  1/2  pieds.  Une  faille  a  déplace 
la  formation  et  ce  fait  a  causé  d'abord  do  grandes  inquiétudes. 
Mais  il  a  plutôt  un  résultat  heureux,  celui  d'augmenter 
considérablement  la  quantité  de  minerai  contenue  dans  la 
mine.  Le  filon  est  assez  largo  et  d'une  bonne  teneur,  moins 
élevé  cependant  que  dans  le  puits  .v  Connor  ».  Les  essais 
donnent  des  résultats  irréguliers,  mais  leur  ensemble  est 
satisfaisant.  En  ce  moment,  on  pousse  des  galeries  du  côté 
de  la  Glen  Deep  et  l'on  constate  que,  dans  cette  direction, 
les  filons  sont  plus  réguliers  comme  masse  et  comme 
richesse,  On  pense  que  les  broyages  commenceront  dans 
douze  mois  avec  80  pilons, 


Johannesburg  Pioneer.  —  Cette  Compagnie  déclare  un 
dividende  de  100  0/0  sur  le  trimestre  finissant  le  31  mars. 

On  sait  aussi  que  la  Pioneer  a  vendu  36  claims  deep  level 
à  la  Rand  Mines  pour  42.000  actions  South  iîand.  Il  est  pro- 
bable que  ces  actions  seront  prochainement  distribuées  aux 
porteurs  de  Pioneer,  qui  recevront  2  actions  South  Ra?id 
pour  chaque  action  qu'ils  détiennent  dans  leur  Compagnie. 


SfiYfle  HeMomadaire  in  fflarcM  Jes  Mines  l'Oï 

DE  L.OXDRES 

Londres ,  le  24  février  1899 

La  liquidation  s'est  effectuée  dans  des  conditions 
plus  favorables.  On  avait  constaté,  pour  le  règlement 
de  mi-février,  des  dégagements  nombreux  ;  ces  ventes 
ont  eu  pour  effet  d'assainir  considérablement  la  place 
et,  en  lin  de  mois,  on  a  trouvé  une  situation  assez  saine. 

Les  reports  ont  été  assez  modérés  ;  leur  moyenne 
s'est  maintenue,  en  effet,  de  8  à  10  0/0. 

Depuis  le  règlement  de  fin  février,  les  tendances  se 
maintiennent  favorables  et  les  acheteurs  paraissent 
être  toujours  très  disposés. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Chartered  passe  de  3  13/32  à  3  1/2.  Cette  Compagnie 
vient  d'acquérir  le  territoire  Awemba  situé  à  environ 
1.500  milles  au  nord  de  Bulawayo. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  9/32  au  lieu 
de  7  27/32. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  3/8. 

***  District  du  "Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
est  à  7  15/16,  au  lieu  de  7  3/4.  h'Angelo  se  retrouve  à 
8  3/8  et  la  Netv  Cornet  à  3  3/4. 

La  City  and  Suburban  reste  à  6  1/2.  La  production 
de  janvier  a  atteint  12.648  onces,  contre  11.716  en  dé- 
cembre. La  New  Heriot  est  à  7  ./.,  ex-dividende; 
la  Modderfontein  à  11  1/2.  Les  essais  de  la  Yan  Ryn 
ont  une  signification  favorable  à  la  Modderfontein. 

La  Henry  Nourse  est  à  9  ./..  Cette  Compagnie  a  eu, 
en  janvier,  un  rendement  de  8.463  onces,  au  lieu  de 
8.416  en  décembre. 

La  Langlaagle  se  retrouve  à  4  1/16.  Sa  production 
de  janvier  a  été  de  11.755  onces,  contre  *12.254  en 
décembre. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  7/16.  Les  filiales  de 
cette  Compagnie  sont  toutes  des  propriétés  deep  level. 

De  la  Knighls  Deep  à  l'est,  à  la  Jupiter  à  l'ouest, 
elles  forment  un  bloc  compact.  La  Knights  Deep  est 
un  deep  level  de  première  rangée,  et  les  autres  pro- 
priétés sont  de  deuxième  rangée.  Toutes  ces  mines  sont 
dans  la  période  de  fonçage  ou  de  développement. 

La  Jubilee  passe  de  6  1/2  à  6  5/8  ;  la  Worcester  reste 
à  3  1/8  ;  la  Jumpers,  à  5  7/8. 

La  Crown  Reef  passe  de  14  7/8  à  15 1/8  ;  la  Wemmer, 
de  12  1/8  à  12  1/2.  La  production  de  cette  Compagnie 
a  atteint  en  janvier  6.088  onces,  au  lieu  de  6.208  en 
décembre.  La  Compagnie  se  propose  d'installer  10 nou- 
veaux pilons  et  d'agrandir  son  matériel  de  cyanuration 
et  de  slimes.  Le  coût  de  ces  travaux  est  estimé  à 
40.000  liv.  st.,  mais  la  Compagnie  a  vendu  10.000 
actions  Village  Deep  à  6  liv.  st. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  7  3/4;  la  Randfon- 
tein  est  à  3  7/16. 

La  Robinson  passe  de  10  1/4  à  10  9/16. 
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La  Village  Main  Reef  reste  à  8  13/16;  la  New  Prim- 
rose  est  à  5  3/16;  la  Durban  Roodepoort  à  6  1/4.  La 
Treasury  clôture  à  5  1/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  conserve  son  cours  de  11  1/8. 

La  Rand  Mines  est  à  43  1/8  ex-dividende  au  lieu 
de  43- .  / . , 

La  Rose  Deep  est  à  9  3/4  au  lieu  de  9  1/4.  Les  béné- 
fices du  dernier  trimestre  de  18i;8  ont  été  de  98.219 
livres  sterling. 

La  Robinson  Deep  est  àl3  5/8.  Cette  mine  n'atteindra 
pas  avant  plusieurs  mois  sa  production  définitive;  elle 
ne  met  actuellement  en  marche  que  90  pilons  sur  sa 
batterie  de  120  pilons,  mais  sa  force  de  broyage  future 
doit  être  de  200  pilons. 

La  Nourse  Deep  reste  à  6  7/8  ;  la  Rand  Victoria  cote 
3  3/8  et  la  Robinson  Central  Deep,  4  liv.  st. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  13/6. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  3/8  au  lieu  de  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  7/8  après  3  7/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  5/8.  La  production  de  cette  Compagnie  a  été,  en  jan- 
vier, de  4.211  onces,  au  lieu  de  4.570  en  décembre. 


Londres,  24  février,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  faible. 


RevHfi  HeMoQiaSaire  fla  MarÉÉ  ies  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  24  février  1899. 

En  prévision  de  la  liquidation  de  fin  février  à  Lon- 
dres, —  liquidation  quia  eu  lieu  le  21  courant,  — notre 
Marché  minier  a  affecté,  tout  d'abord,  une  tendance 
indécise  et  plutôt  lourde.  La  facilité  avec  laquelle  les 
règlements  se  sont  effectués  chez  nos  voisins  a,  depuis, 
modifié  notre  attitude,  et  nous  restons  très  soutenus, 
—  bien  qu'un  peu  irréguliers. 

Cependant,  nous  aussi,  nous  avons  à  compter  avec 
la  liquidation  de  fin  février  ;  mais,  jusqu'à  présent  au 
moins,  elle  ne  paraît  devoir  offrir  rien  de  bien  particu- 
lier. La  position  de  place  ne  parait  nullement  chargée, 
grâce  aux  allégements  auxquels  on  n'a  cessé  de  pro- 
céder pendant  le  mois.  Aussi  les  reports  semblent-ils 
devoir  être  faciles,  entre  4  1/2  et  5  0/0  environ.  De  di- 
vers côtés  on  aurait  déjà  pris,  à  ce  sujet,  certaines 
précautions  de  sorte  qu'on  est  en  droit  de  croire  que 
tout  se  passera  sans  incident,  et  qu'aussitôt  après  les 
règlements  les  échanges  redeviendront  très  actifs. 

La  Chartered,  qui  était  revenue  à  88  fr.,  reprend  à 
91  fr.  A  Londres,  on  s'est  occupé  de  celte  valeur  dans 
ces  derniers  jours,  sur  la  nouvelle,  mise  de  nouveau 
en  circulation,  que  M.  Cecil  Rhodes  tenait  en  réserve 
de  bonnes  nouvelles  pour  l'assemblée  générale  qui 
aura  lieu  prochainement.  On  semble  croire,  en  outre, 
que  le  Gouvernement  anglais  a  décidé  d'accorder,  à 
M.  Cecil  Rhodes,  les  garanties  qu'il  a  demandées  pour 
les  chemins  de  fer.  Geldenhuis  Estate,  193  fr.  50,  con- 
tre 199  fr. 

La  Langlaagte  Estate,  que  nous  laissions  à  103  fr.  50, 
est  calme  à  99  f r  ;  Consolidated  Goldfields.  en  hausse 
à  210  fr.  50,  contre  199  fr.  East  Rand,  203  fr.  50,  en 
avance  de  5  fr. 

La  Rand  Mines,  qui  restait  à  1.056  fr.,  ex-dividende, 
finit  à  1.090  fr.  Comme  on  le  fait  ressortir,  l'actif  que 
possède  cette  Compagnie  représente  plus  que  la  va- 
leur de  ses  actions.  Pour  l'année  1899,  on  croit  qu'elle 
sera  à  même  de  répartir  un  dividende  de  200  0/0,  soit 
50  fr.,  mais  ce  n'est  que  dans  deux  ou  trois  ans  qu'elle 
donnera  son  rendement  normal.  New  Kleinfontein, 


83  fr.,  contre  78  fr.  Ses  bénéfices  de  janvier  se  sont 
élevés  à  7. .540  liv.  st..  en  augmentation  de  2.026  liv.  st. 
Robinson  Randfontein,  34  fr.  50,  contre  37  fr.  ;  Rand- 
fontein  Estâtes,  87  fr.  en  bénéfice  de  2  fr.  On  parle  de 
la  prochaine  arrivée  en  Europe  de  son  président,  M. 
J.  B.  Robinson,  qui  viendrait  prendre  des  arrange- 
ments relatifs  à  la  constitution  des  14  filiales  nouvelles 
dont  nous  parlions  la  semaine  dernière. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  clôturait  à  159  fr.  50, 
finit  à  161  fr.;  May  Consolidated,  117  fr.  50,  contre  115 
francs  ;  Village  Main  Reef,  225  fr.  50,  en  plus-value 
de  10  fr.  50;  Buffelsdoorn  Esiate,  18  fr.,  contre  17  fr.50. 
L'assemblée  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  sera 
tenue  à  Johannesburg,  le  5  avril  prochain,  à  l'effet  de 
confirmer  la  résolution  prise  de  reconstituer  la  Com- 
pagnie. Le  capital  actuel  s'élève  à  550.000  liv.  st.;  il 
sera  réduit  à  137.500  liv.  st.  et  les  actionnaires  rece- 
vront une  nouvelle  action  contre  quatre  anciennes.  En 
outre,  412.500  nouvelles  actions  seront  offertes  aux 
actionnaires  au  pair  ;  la  dette  actuelle  de  la  Buffels- 
doorn s'élève  à  .370.000  liv.  st.,  mais,  par  suite  de  la 
reconstitution  de  la  Compagnie,  cette  dette  sera  com- 
plètement éteinte  ;  il  restera  même  un  surplus  de 
50.000  liv.  st.  pour  permettre  à  la  Compagnie  de  conti- 
nuer son  exploitation. 

La  Robinson  Gold  a  passé  de  260  fr.  à  267  fr.;  New 
Primrose,  136  fr.,  contre  132  fr.  Grâce  aux  bons  résul- 
tats de  la  «  section  Est  »,  la  durée  de  la  mine  peut  être 
évaluée  à  une  vingtaine  d'années.  D'un  autre  côté,  un 
arrangement  passé  avec  la  Waterworks  Company  lui 
assure,  désormais,  toute  l'eau  nécessaire.  Enfin,  le 
traitement  des  ^<  slimes  »,  qui  doit  bientôt  commencer, 
permettra  de  réaliser  un  bénéfice  supplémentaire  de 
2.000  liv.  st.  par  mois.  On  estime  que  la  répartition 
future  de  cette  Compagnie  pourra  s'élever  à  75  ou  80 
pour  cent.  Wemmer,  319  fr.,  contre  312  fr.  Le  bénéfice 
de  janvier  de  cette  Compagnie  a  atteint  12.493  liv.  st., 
soit  une  diminution  de  587  liv,  st.  sur  celui  de  dé- 
cembre. Le  Conseil  d'administration  a  résolu  d'ériger 
une  batterie  additionnelle  de  10  pilons,  un  matériel 
pour  les  slimes  et  un  matériel  additionnel  de  cyanura- 
tion,  dont  les  devis  s'élèvent  environ  à  40.000'  liv.  st. 
La  Compagnie  ayant  disposé  de  10.000  actions  Village 
Deep  à  6  liv.  st.,  cette  dépense  n'affectera  en  rien  le 
service  régulier  des  dividendes. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  63  fr.  ;  Mossame.dès,  14fr.  75, 
contre  13  fr.;  Oceana,  34  fr.  ;  Mozambique,  72  fr.  ; 
Lancaster,  86  fr.  50,  contre  81  fr.  D'après  une  nou- 
velle évaluation  faite  par  l'ingénieur,  la  mine  renfer- 
merait, par  claim,  17.100  tonnes  du  Botha  Reef,  et 
12.200  tonnes  du  West  Battery  Reef.  Avec  100  pilons, 
l'exploitation,  d'après  ces  données,  durerait  plus  de 
4  )  ans.  On  peut  donc  s'attendre  à  ce  que  la  Compagnie, 
ultérieurement,  augmente  encore  sa  force  de  broyage. 
Rappelons  qu'elle  va  mettre  prochainement  en  marche 
20  nouveaux  pilons,  qui  porteront  sa  batterie  à  80 
pilons. 

La  Sheba  s'inscrit  à  40  fr.  25.  Geldenhuis  Deep,  286 
francs,  contre  285  fr.  Le  rapport  trimestriel,  au  31  dé- 
cembre, accuse  un  bénéfice  de  79.581  liv.  st.,  correspon- 
dant à  une  répartition  annuelle  de  90  0/0,  ou  de  22  50. 
Windsor,  S2  fr.  50  au  comptant.  Il  faut  encore  accorder 
quelques  semaines  à  cette  Compagnie  pour  lui  permet- 
tre de  compléter  ses  installations  et  de  monter  les  per- 
foratrices à  l'aide  desquelles  elle  pourra  exécuter  des 
travaux  de  développement  indispensables  pour  attein- 
dre les  meilleures  parties  de  la  mine.  French  Rand, 
51  fr.,  contre  50  fr.  50;  Transvaal  Consolidated,  56  50; 
Transvaal  Goldfields,  61  fr.,  contre  60  fr. 

La  Eersle  Fabrieken  Distillery  clôture  à  21  fr.  50  ; 
Dynamite  du  Transvaal,  86  fr.,  contre  82  fr.  50;  Victor 
Gold,  21  fr.,  contre  20  50  ;  Rebecca,  4  fr.  50  ;  De  Lamar, 
6  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  avait  reculé  la  semaine  dernière  à 
747  fr.,  a  détaché,  le  17  courant,  Son  coupon  de  24  fr.  32 
nets,  et  clôture  à  720  fr.  50.  ex  coupon. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 


ItCONOIOSTE  mOFÉEH 


ABONNEMENTS 

à  partir  du  1"  de  cJtaque  moi" 
France  &  Algérie  :  Un  an...  25 

—  —  Six  mois.  14  fr. 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  au   32  fr. 

—  —     Six  mois..    18  tr. 


Paraissant  le  Vendredi  avec  uu  Supplémeot 
Rédactetir  en  chef  :  Edmond  THÉRY 


Adresse  télégraphique 


Prix  de  chaque  Numéro  : 
France  :  0  fr.  50  ;  Étranger  :  0  fr.  60 

ÉcoiiOï3éeii.-I*a,ris 


INSERTIONS 
Lign»  anglaise  de  6  centimitTM 

Annonces  eu  7  points   2.50 

Réclames  en  g  points   4  * 

Ce  tari!  ne  s'appliqu'>  pus  aui  Anoonoet 
el  rëciaiues  d'emlMioa. 

TÉLÉPHONE    H'    246  -61 


N»  378 bis.  _  15e  volume.  W 


BljREAOI  :  11,  ROE  mmUM,  ?km 


Vendredi  3  Mars  1899. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  4  février  1899. 

•Etat  du  Marché.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

L'activité  sans  précédent  qui  s'est  manifestée  ici  pen- 
dant toute  la  semaine  dernière  s'est  maintenue  jusqu'à 
hier.  Ua  léger  tassement  s'est  alors  produit  sur  les  in- 
dications de  Londres,  à  cause  de  la  liquidation  pro- 
chaine de  cette  place,  qui  commence  le  7  courant. 

D'après  les  re.  seignements  que  nous  avons  pu  re- 
cueillir, nous  considérons  que  la  posiiion  de  place  est 
vaine  et  que  le  marché  est  prêt  pour  une  nouvella 
hausse  des  bonnes  valeurs. 

Les  prix  fort  élevés  atteints  par  les  Kliprivenberg 
et  City  Djfpx  pendant  la  semaine,  soit  respectivement 
10  liv.  st.  el  9  liv.  st.,  ne  sont  pas,  pensons-nous,  les 
•derniers  prix  que  ces  titres  toucheront;  nous  ne  serions 
pas  surpris  de  les  voir  cotés  à  15  liv.  st.  et  13  liv.  st. 

Les  valeurs  sur  lesquelles  l'attention  peut  se  porter 
plus  spécialement  aujourd'hui  sont  :  les  Main  Reef, 
French  Ri.nd,  Wit  Deep,  Vogel  Deep.  De  bons  gise- 
ments ont  été  découverts  dans  ces  deux  dernières  Com- 
pagnies et  le  marché  peut  se  servir  de  cette  circons- 
tance. 

La  hausse  des  Banijes  est  due,  nous  dit-on,  à  l'inten- 
tion que  le  directeur  aurait  de  lancer  des  filiales. 

Des  opérations  importantes  ont  été  faites  ces  jours- 
ci  ;  nous  signalons  surtout  la  vente  de  19 1/2  claims  au 
sud  du  la  tiotiinmn  Deep,  qui  a  été  réalisée  à  Londres 
pour  l'énorme  somme  de  67.000  liv.  st. 

La  Drief'onlein  Deep  a  été  constituée  à  Londres.  La 
propriété  de  c  tte  Compagnie  est  un  bloc  de  2.Ô6  claims 
voisins  del  Angelo  Deep.  Nou^  ne  savonspas  exactement 
quel  est  le  ca|)ital  d'exploitation,  mais  les  clai.ns  ont 
été  vendus  pour  2i6  OOO  actions  d'une  livre  chacune. 

Nous  ne  pouvons  que  vous  répéter  ce  que  nous  vous 
avons  déjà  dit:  à  savoir  que  les  bonnes  tendances  nous 
paraiss  ut  devoir  se  maintenir  pendant  au  moins  un 
nouveau  couple  de  mois. 

Cours 

le  plus  le  plus  28janv.  4fév. 
bas       haut      1899  1899 

de  la  semaine      —  — 
sh.d.     sh.d.     sh.d.  sh.d. 

Bantjes   33/.      41/6      33/.  40/. 

Benoni   38/.      38/G      33/.  37/6 

Bonanza   88/6      91/6      88/6  91/6 

B.  S.  A.  Oy  (Charlered)....     69/6      74/.       72/6  70/. 

Gonsol.  Main  Reef   44/.       53/9      44/8  52/C 

East  Rand   151/.     174/6     151/.  166/6 

French  Rand   39/6      47/6      40/.  44/. 

Glen  Deep   94/.     100/6      93/.  98/. 

Knights  Central   58/.       60/.       58/6  58/6 

May   87,6      98/.       87/.  94/. 

Randfontein   60/6      72/9      60/.  69/. 

Rose  Deep   183/.     190/.     185/.  183/. 


Cours 

le  plus  le  plus  28  janv.  4  févr. 

bas       haut      1899  189!1 

de  la  semaine       —  — 

sh.d.     sh.d.     sh.d.  sh  d. 

Salisbury                              59/6      62/.       66/.  62/. 

Simmer  East                         74/.      78/6      73/.  76/. 

Village  Main  Reef                 182/6     190/.     182/6  185/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.     24/6      30/6      25/.  29/9 

WitvvHtersrand  Deep               4^^/6      53/6      4^/9  50/6 

Bantjes  Deep                         20/.      29/6      ]9/3  21/3 

Rand  Collieries                      21/.      22/9      23/6  21/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


Il  semble  décidément  que  les  craintes  que  l'on  avait 
conçues  relativement  à  l'apparition  de  la  peste  bubo- 
nique au  Sud  de  l'Afrique,  étaient  chimériques. 
Aucune  preuve  n'existerait  de  ce  fléau.  Comme  on  l'a 
signalé  précédemment,  il  y  a  bien  eu  à  signaler  la  mort 
de  trois  Indiens;  toutefois  ces  décès  S'iraient  dus  à  des 
causes  non  encore  déterminées,  mais  qui  n  ont  aucun 
rapport  avec  la  peste.  Ce  qui  est  certain,  c'est  que  les 
Indiens  que  l'on  avait  mis  en  quarantaine  dès  que  des 
cas  suspects  furent  signalés,  se  portent  tous  bien. 

Il  semblerait  donc  que  l'on  a,  avec  intention,  e>-agéré 
les  nouvelles  reeues  de  Middelburg  et  de  Kaapmuiden, 
et  on  se  demande  s'il  n'y  a  pas  eu  là  un  prétexte,  pour 
le  Gouvernement  du  Transvaal,  pour  en  finir  avec  la 
question  des  Indiens.  On  sait  que  ledit  Gouvernement 
a  toujours  vu  d'un  mauvail  œil  l'arrivée,  au  sud  de 
rAfri(iue,  de  ces  Asiatiques  qui  sont  sujets  anglais. 
Or,  les  nouvelles  mises  en  circulation  au  sujet  de  la 
peste,  ont  permis  au  Gouvernement  de  la  République 
Sud-Africaine  de  prendre  des  mesures  sévères,  contre 
lesquelles  l'Angleterre  ne  peut  s'élever  cette  fois,  et  qui 
oBt  abouti  à  l'interiiiction  du  territoire  aux  hommes  de 
couleur  venant  d'Asie. 

Gela  n'empêche  pas  que  l'idée  de  la  peste  survit 
encore  au  sud  de  l'Afrique.  C'est  ainsi  qu'une  grande 
agitation  règne,  en  ce  moment  à  l'ort-ElisMbeth,  par 
suite  de  la  mise  en  circulation  de  la  nouvelle  qu'un 
steamer,  ayant  à  bord  mille  Indiens  et  qui  s'e>t  vu 
refuser  l'entrée  du  port  de  Delagoa,  se  dirige  vers  les 
ports  de  la  colonie  du  Cap.  Les  habitants  de  Port- 
Elisabeth  ont  télégraphié  au  premier  Ministre,  pour  lui 
demander  de  s'opposer  au  débarquement  des  Asiatiques. 
A  tout  bien  considérer,  les  craintes  que  l'on  conçoit 
sont  salutaires.  Elles  prouvant  que  l'on  veille,  et  que 
toutes  les  précautions  sont  prises  contre  la  terrible 
maladie. 

Une  importante  réunion,  à  laquelle  ont  pris  part 
beaucoup  de  membres  du  Volksraad,  a  eu  lieu  ces  jours 
derniers  à  J'retoria.  On  y  a  discuté  la  situation  alar- 
mante de  quarante-cinq  familles  d'Afrikanders  qui 
restent  à  Bulawayo  sans  moyens  d'existence.  Il  n'y  a 
pas  de  travail  dans  la  Rhodesia,  et  la  misère  règne  de 
plus  en  plus  parmi  les  classes  inférieures.  On  fait  des 
quêtes  afin  de  donner  à  ces  malheureux  les  moyens  de 
regagner  le  Transvaal. 

Le  Ministre  de  l'église  hollandaise  à  Capeto^vn  qui, 
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Tannée  dernière,  avait  prononcé  un  discours  très  re- 
marquable à  l'occasion  du  couronnement  de  la  reine 
des  Pays-Bas,  est  accusé  par  le  docteur  Harris,  secré- 
taire de  la  Compagnie  à  charte,  de  conduite  déloyale  à 
l'égard  de  la  reine  Victoria.  Ce  Ministre  déclare,  par 
l'organe  du  Times  du  Gap,  que  ses  paroles  se  sont 
bornées  aux  déclarations  suivantes  : 

Que  les  Â.frikanders,  parleur  religion  et  leur  langue  étaient 
plus  portés  à  sj»mpathiser  avec  les  Hollandais  qu'avec  les 
Anglais,  mais  que  cependant  ils  restaient  loyalement  sous  le 
drapeau  Ijritannique,  bien  que  son  prestige  ait  quelque  peu 
souflert,  à  la  suite  des  événements  récents.  Tel  est  le  devoir 
de  tout  bon  Afrikander. 

Telle  est  la  conclusion  de  la  lettre  du  révérend  Stoy- 
1er,  qui  a  pour  but  d'empêcher  la  discorde  avec  le  Trans- 
vaal,  discorde  qu'un  certain  parti  voudrait,  paraît-il, 
faire  éclater.  Cette  lettre  a  produit  une  certaine  impres- 
sion. 

Au  fond,  la  question  des  Afrikanders  est  à  l'ordre  du 
jour  au  Cap.  C'est  ainsi  que  le  retour  de  Londres  de 
sir  A.  Milner,  haut-commissaire  britannique  et  ami  de 
M.  Chamberlain,  a  provoqué  une  recrudescence  des 
sentiments  anti-impérialistes  d'une  grande  partie  de 
la  population  de  la  colonie,  qui  est  d'origine  boer  et 
hollandaise,  c'est-à-dire  des  Afrikanders.  Il  vient 
même  de  se  former  une  ligue,  sous  le  nom  d'Union  na- 
tionale, qui  a  pour  objet  de  lutter  contre  la  campagne 
impérialiste,  et  se  propose  de  boycotter  tout  ce  qui  est 
anglais,  jusqu'à  ce  qu'elle  ait  obtenu  satisfaction.  Son 
programme  exige  la  renonciation  complète  de  l'Angle- 
terre à  ses  injustifiables  prétentions  de  suzeraineté  sur 
le  Transvaal,  le  retrait  des  troupes  anglaises  qui  se 
trouvent  à  proximité  des  frontières  de  cette  Rf^publique, 
et  un  règlement,  par  voie  d'arbitrage,  des  contestations 
qui  portent  sur  la  convention  de  Londres  de  1884. 


LE  TRANSVAAL  EN  1898 


Nous  avons,  il  y  a  huit  jours,  analysé  le  rapport  de 
la  Commission  exécutive  de  la  Chambre  des  Mines  de 
la  Piépublique  Sud-.\fricaine  pour  l'année  1898.  Or,  il 
nous  paraît  intéressant  de  mettre  sous  les  yeux  de  nos 
lecteurs  les  parties  essentielles  du  discours  prorioncé 
par  un  de  nos  compatriotes,  M.  Rouliot,  président  de 
la  Chambre  des  Mines,  à  l'assemblée  générale  qui  a 
été  tenue  le  20  j:invier,  et  qui  a  reçu  communication 
du  rapport  dont  nous  venons  de  parler  plus  haut  : 

Les  r('sultats  de  l'année  dernière  doivent  vous  donner  toute 
satisfaction,  a  dit  M.  Rouliot,  car  ils  ont  permis  à  ce  pays 
de  s'élever  au  premier  rang  des  pays  producteurs  d'or  du 
monde  entier. 

Le  rendement  pour  le  district  du  Witwatersrand  s'est  élevé 
à  4.295.609  onces  d'or,  d'une  valeur  de  IS.Ud  .;57ti  liv.  st., 
tandis  que  les  autres  districts  n'ont  produit  à  eu.\  tous  que 
259. 'il3  onces,  d'une  valeur  de  002.7."')'.)  liv.  st.,  ce  qui  porte 
la  production  totale  d'or  pour  le  Transvaal  au  chiffre  énorme 
de  4.5.â5.0.')2  onces,  représentant  16.145.13.5  liv.  st.  La  pro- 
duction totale  du  monde  entier  a  été  de  14.000.000  d'onces 
d'or  fin  ou  de  37.000.000  de  liv.  st.  Le  Transvaal  a  donc  con- 
tribué à  la  production  totale  dans  une  proportion  de  28  0/0. 

L'au.cçmontation  que  nous  constatons  dans  la  production  du 
Witwfatersrand  constitue  un  nouveau  record  :  elle  se  chiffre 
par  l.'i6t.931  onces  ou  par  4.557.760  liv.  st. 

Les  moulins  figurent  dans  cette  production  pour  03.5  0/0  ; 
les  concentrés  "et  les  sous-produits  pour  0.6  0/0  ;  les  boucs 
pour  29.4  0/0  et  les  «  sli'iies  »  pour  6.2  0/0.  Enfui,  les  ban- 
ques, pour  3  0/0.  Si  nous  comparons  ces  chiffres  avec  les 
cliilfres  correspondants  de  l'année  1897,  nous  trouvons  que  les 
moulins  ont  broyé  37.7  0/0  de  plus,  et  (]ue  la  valeur  de  l'or 
oblenu  inarque  une  augmentation  de  'lO  b  0/0  qu'il  faut  attri- 
buer à  une  qualité  d'or  supprieure.  Les  usines  de  cyanuration 
ont  traiié  39,2  0/0  de  plus  de  boues,  et  la  plus-value  réalisée 
en  raison  de  celU;  circonstance,  s'est  élevée  do  4'!. 8  (i/O,  Pour 
les  concLintrcs  et  les  sous-produils,  les  tonnages  sont,  comme 
toujours,  incomplets,  mais  la  valeur  do  l'or  s'e-t  augmi^ntée 
de  5.6  0/0.  dette  augmentation  est  faible,  si  on  la  compare  à 
relie  des  autres  sources;  loutcfois,  nous  ne  devons  pas  perdre 
de  vue  que  les  nouvelles  Compagnies  productrices  n'usent  pas 
encore  des  mêmes  systèmes  que  les  anciennes  Compagnies,- 


et  que  la  plupart  d'entre  elles  confondent,  dans  leur  total,  les 
quantités  d'or  provenant  des  concentrés  et  des  boues. 

Les  «  slimes  »  entrent  en  ligne  de  compte  pour  la  première 
fois,  et  elles  apportent  un  contingent  de  6.2  0/0  à  l'augmenta- 
tion totale.  On  a  mis  en  travail  pour  les  "  slimes  »,  au  cours  de 
l'année  1898,  un  grand  nombre  de  machines.  On  en  met  encore 
de  nouvelles  en  place,  et  elles  ne  tarderont  pas  à  fournir,  elles 
aussi,  leur  part.  Toutefois,  les  méthodes  pour  les  «  slimes  » 
ne  sont  encore  que  dans  l'enfance  et,  bien  que  les  résultats 
obtenus  jusqu'à  présent  aient  été  favorables,  il  est  permis  de 
croire  qu'ils  donneront,  à  l'avenir,  des  bénéfices  complémen- 
taires importants  aux  Compagnies  qui  les  utiliseront. 

L'or  déclaré  par  l'intermédiaire  des  banques  et  provenant 
de  diverses  sources  est  également  en  progrès  sur  Tannée  der- 
nière, mais  il  n'entre  que  pour  3  0/0  dans  l'augmentation 
totale. 

En  résixmé,  la  production  d'or,  pour  l'année  1898,  s'élève  à 
41,5  0/0  de  plus  qu'en  1897,  et  ceci  grâce  au  plus  grand  nom- 
lire  dé  Compagnies  productrices,  à  la  meilleure  qualité  du 
minerai  broyé,  et  au  perfectionnement  des  méthodes  appli- 
quées au  traitement  des  minerais  et  des  boues. 

Dans  le  district  du  Witwatersrand,  77  Compagnies  ont  ijro- 
duit  en  1898,  tandis  qu'en  1897  leur  nombre  ne  s'élevait  qu'à 
69.  La  moyenne  mensuelle  du  nombre  des  Compagnies  pro- 
dudrices  a  été  de  63,5,  broyant  avec  une  moyenne  totale  de 
4." 65  pilons,  contre  une  moyenne  de  51  Compagnies  avec 
3.567  pilons  en  1^97.  Nous  avons  donc  eu  au  cours  de  l'année 
qui  vient  de  s'écouler,  une  moyenne,  pendant  douze  mois,  de 
1.198  pilons  de  plus  qu'en  1897.  D'autre  part,  le  broyage  s'est 
établi,  en  moyenne,  à  4,68  tonnes  par  jour  et  par  pilon  en 
189d,  tandis  qu'il  était,  en  1897,  de  4,53  tonnes. 

Le  minerai  extrait  a  atteint  8.965.960  tonnes,  dont  il  y  a 
lieu  de  déduire,  approximativement,  18,2  0/0,  soit  1,634.514 
tonnes  qui  représentent  le  minerai  rejeté  comme  stérile.  Ces 
opérations  de  triage  se  sont  généralisées  et,  dans  certains  cas, 
le  pourcentage  de  roche  stérile  rejeté  s'est  éjevé  jusqu'à 
40  0/0.  Le  triage  est  devenu  nécessaire  à  la  suite  de  l'intro- 
duction de  perforatrices  à  air  comprimé  que  l'on  a  adoptées 
pour  suppléer  au  manque  de  bras.  Ces  perforatrices  ont,  en 
etfet,  le  défaut  d'abattre  au-dessus  et  au-dessous  du  filon  une 
notable  portion  de  roche  qui  ne  donnerait  rien  au  broyage  ; 
il  est  donc  infiniment  plus  économique  de  la  trier  que  de  la 
soumettre  au  traitement  du  moulin  et  à  la  cyanuration. 

Le  minerai  broyé  a  atteint  7.331  416  tonnes,  chiffre  supérieur 
de  2,006.0-tl  tonnes  à  celui  de  1897.  Le  rendement,  qui  était, 
en  1897,  de  11.397  dwts  ou  de  89  sh.  9  d.  par  tonne,  a  été,  en 
1898,  de  11.718  dwts  ou  de  41  sli.  4  d.  par  tonne,  en  un  mot, 
d'une  valeur  supérieure  à  1  sh.  7  d.  par  tonne.  Lt  si  on  ne 
fait  pas  entrer  en  ligne  de  compte  les  rendements  qui  ne  sont 
pas  accompagnés  du  tonnage,  on  trouve  que  la  tpueur  s'élève 
à  40  sh.  ILl  d.  par  tonne  broyée,  contre  39  sh.  7,2  d.  en  1897. 
(jette  augmentation  provient  des  méthodes  plus  efficaces 
adoptées  dans  le  triage,  de  la  disparition  des  mines  qui  ne 
bro\ aient  que  du  minerai  de  basse  teneur,  du  rendement 
complémeniaire  provenant  du  traitement  des  «  slimes 
traitement  qui  a  produit,  l'année  dernière,  78.887  onces  d'or, 
représentant  une  valeur  de  282.220  liv.  st.,  soit  une  augmen- 
tation de  0  sh.  9,2  d  par  tonne  broyée,  et,  enfin,  des  nouvelles 
Compagnies  productrices  qui  sont  situées,  pour  la  plupart, 
dans  la  partie  la  plus  riche  du  Rand. 

La  raison  principale  de  l'augmentation  dans  la  production 
totale  du  Witwatersrand  réside  dans  les  rendements  des  mi- 
nes de  second  rang,  communément  dénommées:  de.ep  levels. 
Au  cours  de  l'année  dernière,  cinq  nouvelles  Compagnies 
deep  levels  ont  commencé  leurs  opérations,  ce  qui  a  porté  le 
nombre  des  Compagnies  de  cette  catégorie  au  chiffre  de  11  ; 
mais  la  moyenne  pour  ces  Compagnies  et  pour  toute  l'année, 
ressort  à  8,6  Compagnies  qui  ont  broyé  avec  B^i  pi- 
lons, chaque  pilon  broyant  4,81  tonnes  par  jour,  tandis  que 
la  moyenne  pour  toutes  les  Compagnies  en  général  est  de 
de  4,68  tonnes.  Le  tonnage  broyé  des  deep  levels  a  été  de 
1.403.455  tonnes,  et  le  rendement  s'est  établi  à  916.194  onces 
d'une  valeur  de  3.376.497  hv.  st.,  ce  qui  représente  une  pro- 
portion de  22,3  0/0  dans  la  production  totale.  Dans  la  pro- 
duction totale  des  slimes,  les  deep  levels  entrent  pour  33,30/0 
ce  qui  prouve  que  ce  traitement  est  plus  répandu  dans  les 
deep  levels  que  dans  les  Compagnies  u'affieurement.  Le  ren- 
dement des  deep  levels  a  été  de  48  sh.  1,4  d.  par  tonne,  tandis 
que  la  moyenne  générale  a  été  de  41  sh.  4  d. 

Les  chift'res  qu'ont  fournis  les  Compagnies  des  autres  dis- 
tricts .sont  quelquefois  incomplets.  La  moyenne,  ici,  a  été  àe 
9.7  compagnies  broyant  avec  335  pilons;  49-<.753  tonnes  ont  été 
broyées  rendant  ISe.i'iO  onces  d'une  valeur  de  501.397  liv.  st.  : 
les  'sous  p'roduits  et  les  concentrés  ont  fourni  13.007  onces 
d'une  valeur  de  50.264  liv.  st.  ;  les  boues  ont  rendu  94.527 
onces,  ce  qui  représente  296.892  liv.  st.  ;  les  slimes,  5.239  on- 
ces, d'une  valeur  de  18.747  liv.  st.  ;  les  banques  et  autres 
sources.  10.1()8  onces,  d'une  valeur  de  33.457  liv.  st.  Soit  un 
total  de  259.413  onces  d'une  valeur  de  902.769  liv.  st,  ou3osli. 
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'1,1  d.  \y,ir  tiMuie.  La  part  do  ct^s  districts  ressort  donc  à 
n'o  0/0  do  la  production  totale  du  Traiisvaal. 

Pour  évaluer  les  frais  d'exploitation,  dit  M.  Rouliot,  je 
continuerai  à  suivre  la  méthode  sévère  qui  consiste  à  déduire 
les  dividendes  de  la  production  totale,  et  à  considérer  la  dilî'e- 
renco  comme  représentant  les  frais  généraux.  Je  consUite 
donc  que,  tandis  qu'en  1897  les  frais  ressortaient  k  29  sh.  6,7  d. 
par  tonne,  ils  n'ont  été,  en  1898,  que  de  28  sh.  1.4  d.,  soitune 
diminution  de  1  sh.  5.3  d.  par  tonne  provenant  des  économies 
réalisées  dans  l'exploitation.  En  réalité,  les  progrès  accom- 
plis sont  encore  plus  importants,  car,  dans  la  moyenne,  en- 
trent les  deep  levels  dont  les  frais  d'exploitation  sont,  en  réa- 
lité, de  34  sh.  6.1  d.,  ce  qui  augmente  de  beaucoup  ladite 
mo3'enne.  (îette  plus  grande  dépense  des  deep  levels  provient 
de  ce  qu'elles  ont  à  rembourser  les  dettes  contractées,  et  à 
compléter  leur  matériel  d'exploitation  sur  les  bénéfices  de  la 
mine.  En  appliquant  le  même  procédé  aux  distrjcts  exté- 
rieurs, je  trouve  que  les  dépenses  d'exploitation  s'élèvent 
pour  eux  à  30  sh.  2.6  d.  par  tonne. 

Le  montant  total  des  dividendes  distribués  par  40  fiompa- 
n-nies  sur  les  77  qui  ont  contrilnié  au  rendement  du  Witwa- 
tersrànd  pour  1898,  a  été  de  4.834.160  liv.  st.,  c'est-à-dire 
2  120  580  liv.  st.  de  plus  que  l'année  précédente,  ce  qui  re-- 
présente  31  93  0/0  de  la  production  tolale,  tandis  qu'en  1897 
la  proportion  n'était  que  de  25  64  0/0.  Les  dividendes  ressor- 
tent  à  13  sh.  2.2  d.  par  tonne  broyée,  soit  presque  3  sh.  de 
plus  qu'eu  1897.  Les  deep  levels  apportent  poiir  leur  part 
955.000  liv.  st.  ou  19  75  0/0  du  total  des  dividendes  payés, 
soit  13  sh.  7.3  d.  par  tonne  broyée.  Les  dividendes  des  dis- 
tricts extérieurs,  q'ie  je  ne  puiis  donner  qu'approximative- 
ment,  s'é.èvent  à  environ  152.345  liv.  st.  Gomme  je  1  ai  dit, 
les  dividendes  déclarés  en  18i.S  par  les  Compagnies  minières 
du  district  du  Witvvatersrand  ont  été  de  4.83'». 160  liv.  st.;  ils 
ont  été  wagnés  par  40  Gompa^rnies  dont  le  capital,  évalué  au 
cours  du  Mar.-.hé  du  31  décembre  1898,  représente  une  somme 
de  55.477.000  liv.  st.  Les  intérêts  servis  aux  actionnaires  res- 
sortentdonc  à  8,7  0/0,  ce  qui  peut  être  considéré  comme  une 
preuve  de  la  solidité  de  l'industrie  minière  au  sud  de  l'Afri- 
que ;  toutefois,  on  ne  peut  pas  dire  que  ces  intérêts  soient 
excessifs.  Ils  n'en  sont  pas  moins  très  satisfaisants  et  pour 
les  Compagnies  elles-mêmes,  et  pour  leurs  actionnaires  ;  et  si, 
avec  l'aide  du  Gouvernement,  on  pouvait  arriver  à  la  réduc- 
tion des  frais  d'exploitation,  nombre  de  mines,  qui  sont  en- 
core improductives,  viendraient,  à  bref  délai,  figurer  sur  la 
liste  des  Compagnies  à  dividende  et  augmenteraient  encore 
l'avance  que  nous  avons  déjà  prise  sur  les  autres  pays  du 
monde  qui,  eux  aussi,  produisent  de  l'or. 

M.  Rouliot  a  abordé,  naturellement,  la  question  de 
la  main-d'œuvre  indigène,  et  il  dit  que  malgré  les  de- 
mandes toujours  croissantes,  en  raison  de  la  mise  en 
exploitation  de  nombreuses  mines  nouvelles,  le  manque 
de  bras  ne  s'est  pas  trop  fait  sentir.  Ce  résultat  est  dû, 
en  partie,  à  l'emploi  des  machines  perforatrices.  Néan- 
moins, on  emploie,  actuellement,  88  500  indigènes, 
soit  20.000  de  plus  que  1  année  précédente  et,  cepen- 
dant, on  en  aurait  encore  besoin  de  12.000  pour  sub- 
venir à  tous  les  besoins. 

La  prime  que  payent  les  Compagnies  pour  obtenir 
la  main-d'(-f  uvre  nécessaire  est  énorme.  Dans  certains 
cas,  elle  représente  entre  9  pence  et  1  shilling  par  tonne 
broyée.  Il  y  aurait  là  beaucoup  à  économiser  si  l'im- 
portation des  indigènes  était  mieux  organisée.  En  prin- 
cipe, les  indigènes  et  les  chefs  des  pays  voisins  au- 
raient tout  intérêt  à  ce  que  les  engagements  fussent 
faits  par  un  groupe  autorisé  et  reconnu  par  la  Ghamltre 
des  Mines,  attendu  que,  pour  le  moment,  ceux  qui 
engagent  les  noirs  les  trompent  sur  les  gages  qu'ils 
obtiendront  des  Compagnies;  d'où  des  réclamations 
lors  de  l'arrivée  à  la  mine. 

La  main-d'œuvre  a  aussi  à  lutter  contre  l'ivrognerie. 
Mais  il  suffirait,  pour  tout  remettre  en  ordre,  que  la 
loi  sur  les  liqueurs  fût  mieux  appliquée.  De  fait  si, 
dans  certaines  parties  du  Rand,  l'ivrognerie  est  moins 
fréciuente,  c'est  que,  justement,  ces  parties  sont  sous 
la  surveillance  de  la  police. 

En  ce  qui  regarde  la  «  loi  de  l'or  »,  M.  Rouliot  men  • 
tionne  qu'elle  a  été  soumise  à  certains  amendements 
pendant  la  dernière  session,  et  il  parle  de  l'impôt  de 
2  1/2  0/0  sur  le  r^ivenu  brut  des  mynpachts,  ainsi  que 
de  celui  de  5  0/0  sur  les  bénéùces  nets  des  Compagnies 
travaillant  dans  des  terrains  autres  que  les  myn- 
pachts. 

A  la  taxe  sur  la  production  brutè  des  mynpachts,  la 
Chambre  des  Mines  n'a  pas  fait  d'opposition,  attendu 


que  cette  disposition  était  dans  la  loi  primitive,  et  les 
(Compagnies  qui  détonaient  ces  terrains  devaient  être 
préparées  à  la  voir  appliquée  un  jour  ou  l'autre.  Par 
contre,  la  Chambre  a  formulé  une  protestation  contre 
la  taxe  sur  les  bénéfices,  «  d'abord,  dit  M.  Rouliot,  en 
raison  de  la  façon  brusque  dont  elle  a  été  établie,  et 
ensuite  parce  que  nous  estimons  que  la  taxe,  eu  elle- 
même,  n'était  ni  nécessaire  ni  juste.  Nous  pensons 
qu'elle  n'était  pas  nécessaire  parce  qu'il  nous  seml)le 
qu'un  pays  comme  celui-ci,  avec  la  population  qu'il  a, 
pourrait  facilement  faire  marcher  ses  affaires  avec  un 
budget  de  3  millions  et  demi,  et  nous  sommes  convain- 
cus qu'en  contrôlant  convenablement  les  dépenses, 
en  évitant  un  déplorable  gaspillage  des  fonds  publics, 
le  revenu  de  l'Etat  devrait  être  plus  que  suffisant  pour 
tous  les  besoins.  Nous  trouvons  la  t.txe  injuste,  parce 
que  l'industrie  minière,  qui  contribue  pour  la  plus 
grande  part  dans  les  revenus  de  l'Etat,  se  voit  sans 
cesse  imposer  de  nouvelles  charges,  au  moment  même 
où  les  rapports  officiels  recommandent  le  dégrèvement 
des  mines.  » 

La  question  de  la  dynamite  est  largement  traitée. 
M.  Rouliot  fait  une  comparaison  entre  le  prix  que  paye, 
à  Kimberley,  la  De  Beers  Company  (50  shillings  par 
caisse,  sur  lesquels  le  Gouvernement  du  Gap  prélève 
un  droit  de  12  sh.  6  d.),  et  celui  de  lo  shillings  que  fait 
payer,  au  Transvaal,  îa  même  Compagnie  qui.  avant 
d'avoir  obtenu  le  monopole,  offrait  aux  mines  le  même 
explosif  à  40  shillings  la  caisse. 

Une  proposition,  dit  M.  Rouliot,  vient  d'être  faite  au  Gou- 
vernement par  la  Compagnie  de  la  Dynamite,  et  elle  doit  être 
soumise  au  Raad  à  la  session  qui  va  s'ouvrir.  Aux  termes  de 
cette  proposition,  le  prix  devra  être  réduit  à  70  sh.  tant  que 
la  consommation  annuelle  ne  sera  pas  inférieure  à  2.Ô0.000 
caisses  et  que  le  Gouvernement  ne  réclamera  pas  sa  part  de 
5  sh.  par  caisse.  Cette  offre  est  connue  dans  de  tels  termes, 
que  son  acceptation  signifierait  ([ue  le  Gouvernement  est  dé- 
cidé à  abandonner  l'idée  de  retiier  la  concession,  et  que  la 
validité  de  son  contrat  vis-à-vis  do  la  Compagnie  des  Explo- 
sifs peut  être  contestée.  Eu  effet,  aux  termes  du  contrat  du 
24  mai  1894,  il  est  simplement  dit  que  le  monopole  est  accordé 
aux  concessionnaires  yiour  une  période  de  quinze  années,  à 
l'expiration  desquelles  il  sera  loisible  au  Gouvernement  de 
permettre  à  d'autres  fabriques  de  s'établir  et  de  faire  concur- 
rence à  la  Compagnie  actuelle,  ou  bien  de  prélever  un  droit 
d'imiiortalion  ;  mais  il  n'est  pas  question  de  l'acquisition  par 
l'Etat  de  la  fabrique  de  la  Compagnie  privilégiée.  Maintenant, 
on  propose  au  Gouvernement,  à  l'exjjiration  des  quinze  ans, 
ou  de  prendre  les  fabriques  —  que  la  (Compagnie  actuelle  a 
encore,  par  préférence,  le  droit  de  racheter,  ou  de  louer  à 
des  tiers,  —  ou  de  ne  rien  dénoncer  et,  alors,  le  monopole  est 
tacitement  reconnu  pour  une  autre  période  de  quinze  années. 
A-t-on  jamais  eu  connaissance  d'une  proposition  aussi  extraor- 
dinaire? .Jusqu'à  ce  jour  la  Compagnie  concessionnaire  du  mo- 
nopole a  étaljli  sa  comptabilit'i  dételle  sorte  que  des  sommes 
considérables  ont  élé  mises  en  réserve  pour  amortir  ses  frais 
d'installation  avant  l'expiration  de  son  monopole;  de  la  sorte, 
elle  a  réalisé  des  bénélices  nets  sur  lesquels  le  Gouvernement 
était  en  droit  de  prélever  une  ijart  qu'il  n'a  pas  touchée.  En 
supposant  que  sa  proposition  actuelle  fut  acceptée,  cette 
réserve  serait  immédiatement  disponible,  sans  que  le  Gouver- 
iieme.it  eût  à  réclamer  sa  part,  car  les  bàlimeiils  et  l'outillage 
deviendraient  la  propriété  du  Gouvernement  à  l'expiration  du 
contrat,  ou  bien  la  concession  serait  étendue  pour  une  période 
si  longue,  qu'une  telle  réserve  n'aurait  aucune  justification. 
Eu  résumé,  les  offres  de  la  Compagnie  se  résument  à  ceci  : 
en  échange  d'un  grand  avantage,  elle  ne  consent  qu'à  une  ré- 
duction de  5  sh.  sur  le  prix  d'un  article  qu'elle  vend  100  0/0 
plus  cher  qu'à  Kimberley.  Cette  générosilé  ne  lui  coûterait 
donc  guère,  car  sur  le  droit  delOsh  par  caisse  qu'elle  paye  à 
MM.  Lippert,  Lewis  et  Marks,  2  sh.  sont  déjà  à  déduire,  et 
il  est  à  présumer  que  les  8  autres  shillings  ne  seraient  pas 
payés,  au  cas  où  elle  se  verrait  accorder  une  extension  de  son 
monopole. 

.Je  ne  vois  donc  pas,  ajoute  M.  Rouliot,  quels  avantages 
l'Etat  et  l'industrie  minière  pourraient  tirer  d'une  telle  pro- 
position et  je  ne  comprends  pas  pourquoi  on  se  hâterait  de 
mettre  en  discussion,  maintenant,  la  prolongation  pour  quinze 
ans  d'un  contrat  qui,  en  admettant  qu'il  soit  valide,  a  encore 
dix  années  de  vigueur.  Si  le  Gouvernement  et  le  Volksraad 
ont  réellement  l'intention  de  venir  en  aide  à  l'industrie,  ils 
ont  le  moyen  de  le  faire  avec  le  présent  contrat  et  en 
même  temps,  ils  peuvent  assurer  un  revenu  à  l'Etat.  J'espère 
que  les  membres  du  Raad  ne  perdront  pas  cela  de  vue, 
lorsque  cette  inique  proposition  sera  soumise  à  leur  délibéra- 
lion. 
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L'honorable  président  de  la  Chambre  des  Mines 
aborde  aussi  la  question  écoomique  dont  on  s'est  plaint 
à  Johannesburg  et  il  fait  ressortir  que  tout  le  mal  vient 
du  «  parasitisme  »  et  des  attaques  constantes  auxquelles 
on  se  livre  contre  le  capital.  C'est,  dit-il,  la  batail'e  du 
parti  de  l'alcool  et  des  monopoles  que  l'on  est  en  train 
de  livrer  contre  l'industrie.  La  même  tactique  a  (^té  em- 
ployée jadis,  quand  on  a  accordé  Je  monopole  de  la 
dynamite,  et  on  veut  arriver  à  empêcher  tout  rappro- 
chement entre  le  Gouvernement  (^t  l'industrie.  C'est 
une  campagne  que  mènent  certains  individus  désireux 
d'entretenir  l'agitation  dans  l'espoir  de  s'assurer  à  eux- 
mème>  quelque  avantage  au  détriment  du  bien  général. 
Ce  qui  n'empêche  pas,  dit  en  terminant  M.  Rouliot, 
qu'eu  dépit  de  toutes  les  difficultés,  l'industrie  minière 
a  fait  son  chemin  ;  qu'on  ne  peut  douter  ni  de  sa  puis- 
sance, ni  de  son  avenir;  que  les  Compagnies  doivt  nt 
être  fières  de  leurs  succès  et  que,  si  l'on  encourage 
leurs  efforts,  elles  pourront,  avec  la  collaboration  des 
chefs  (le  l'Etat,  placer  le  Transvaal  encore  plus  haut 
parmi  les  autres  nations  du  globe. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  de  l'Australie.  —  On  a,  mainte- 
nant, dit  V Economist  de  Londres,  quelques  détails  sur 
la  production  d'or  de  l'Australie  en  1898.  Les  voici, 
comparés  à  ceux  se  rapportant  à  la  production  de 
1897  : 


Colonies 


1897 


1898 


(En  onces) 

Victoria   812.766  837.258 

Nouvelle-Galles  du  Sud   292.217  341.722 

Queensland   808.000      918.  OOi) 

Austrahe  occidentale   674.989  1.050.18.3 

Total  pour  les  quatre  colonies.    2.587.972   3. 14?. 168 

En  évaluant  la  production  des  trois  colonies  de  la 
Nouvelle-Zélande,  de  la  Tasmanie  et  de  l'Australie 
méridionale  à  350.000  onces  (en  1897,  elle  avait  atteint 
322.7ii0  oncas),  le  total  de  la  production  de  l'Australie 
s'élèverait,  pour  1899,  à  près  de  3.500.(00  onces,  conti  e 
2.900.'J00  onces  en  1897,  et  2.378.000  onces  en  1896.  Si 
on  admet,  pour  l'once,  le  prix,  après  la  fonte,  de  3  liv.  st. 
16  bhilUngs,  moyenne  ressortant  des  opérations  effec- 
tuées aux  monnaies  de  Melbourne  et  de  Sydney,  on 
arrive,  pour  les  trois  dernières  années,  à  une  valeur  de 
9.036.000  liv.  st.  pour  1896,  11.020.000  liv.  st.  pour  1897, 
et  13.30o.000  liv.  st.  pour  1898.  A  remarquer  que  si 
quelques  modifications  sont  à  apporter  aux  chiff'res 
ci-dessus,  ce  ne  pourra  être  que  dans  le  sens  de  l'aug- 
mentation. 

Au  cours  des  deux  dernières  années,  il  est  sorti  des 
deux  Hôtels  de  Monnaie  ci-dessus,  en  pièces  frappées 
ou  en  lingots  d'or  : 

1897  1898 

(Livres  sterling) 

Monnaie  de  Melbourne   5.344.014  5.815.610 

—       de  Sydney   2.632.448  2.618.205 

8.006.462  8.433.815 

Près  de  5  millions  de  liv.  st.  d'or  ont  été  expédiés 
directement  sans  passer  par  les  Hôtels  do  Monnaie. 

,\  Perth,  la  nouvelle  Monnaie  commencera  vi'alsem- 
blablement  bientôt  ses  opérations.  Le  besoin  d'un 
Hôtel  de  Monnaies,  dans  l'Australie  occidentale  est 
évident,  attendu  qu'il  en  coûte  double  fret  pour  expé- 
dier d'abord  le  métal  à  Melbourne,  afin  de  l'y  fnire 
frapper,  et,  ensuite  l'embarquer.  A  Brisb  ine,  il  n'est 
pas  besoin  d'Hôtel.  Tout  l'or  du  Queensland  provient 
du  Nord,  et  il  en  coûterait  autant  pour  l'envoyer  à 
Brisbane  qu'à  Sydney.  Il  en  est  de  même  pour  la 
.Nouvelle-Zélande,  attendu  que  les  champs  d'or  d'Otago 
sont  distants  de  près  d'un  millier  de  milles  de  ceux 
situés  sur  le  Thames  ,  et  que  les  frais  d'expédition 


seraient  les  mêmes  que  ceux  que  l'on  a  à  supporter 
pour  les  envois  à  Sydney  et  à  Melbourne. 

Les  quatre  principaux  ports  de  l'Australie  ont  ex- 
porté en  or,  en  1897  et  en  1898  : 

1897  1898  ' 

(Livres  sterling) 

Melbourne   5.760.026  3.2")8.149 

Sydney   4.792.000  6.773.947 

Adélaïde   2*2.534  371.500 

Albony.....   1.329.767  1.632.476 

12.114.327  12.036.072 
Il  faut  remarquer  que  la  moitié  des  envois  de  Sydney 
provient  d'expéditions  faites  par  chemin  de  fer  de 
Melbourne,  et  qui  étaient  destinées  à  San  Francisco. 

Au  total  de  12  millions  délivres  mentionné  ci-d-  ssus, 
il  faut  ajouter  l'or  brut  expédié  du  Queensland  et  de 
la  Nouvelle-Zélande.  Les  chiffres  manquent  encore, 
mais  on  peut  évaluer  les  expéditions  totales  de  la 
colonie  à  13.500.000  liv.  st.,  contre  13.(  QO.OOO  liv.  st.  en 
1897.  Ainsi,  en  deux  ans,  la  eolonie  aura  versé  dans  le 
monde26.500.0001iv.  st.,  sur  lesquelles  24  400.000  liv.  st. 
proviennent  de  la  production  couraute,  et  le  reste  des 
stocks  possédés  par  les  banques. 

En  voyant  ces  résultats,  on  est  en  droit  d'espérer 
beaucoup  de  la  production  d'or  de  l'Australie,  et  il 
paraît  hors  de  doute  que  l'année  1899  ne  soit  encore 
meilleure  que  1898.  Mais,  ajoute  VEconomisl  de 
Londres,  les  capitalistes  ont  toujours  à  passer  au  crible 
les  affaires. qui  leur  sont  proposées  surtout  lorsque, 
comme  dans  la  colonie  de  Victoria,  le  Gouvernement 
s'écarte  de  son  devoir  en  faisant  tout  pour  favoriser 
l'introduction,  dans  le  pays,  des  capitaux  anglais.  Pas 
plus  dans  la  colonie  de  Victoria  que  dans  une  autre,, 
l'industrie  minière  n'a  besoin  de  la  protection  gouver- 
nementale que  pour  des  objets  nettement  définis. 


La  Production  d'or  de  Victoria.  —  Pendant  l'année 
1898,  la  production  d'or  de  Victoria  s'est  établie  de  la 
manière  suivante.  Nous  la  rapprochons  de  celle  de 
1897  : 

1897  1898 
(En  onces) 

•Janvier   27.676  43.760 

Février   49.667  61.851 

Mars    83.448  69.143 

Avril   71.437  65.395 

Mai   66.604  63.772 

Juin   60.6/a  78.795 

Juillet   81.055  64.423 

Août   66.493  82.099 

Septembre   68.052  70.605 

Octobre  '   74.278  74.278 

Novembre   70.177  65.793 

Décembre   93.242  97.344 

Rappelons  que,  de  l'année  1851  à  l'année  1893,  la 
colonie  de  Victoria  a  produit  58.77,2.555  onces.  En 
1894,  elle  a  donné  716.954  onces;  en  1895,  740.086  on- 
ces; en  1896,  805.087  onces;  en  1897,  812.  ;66  onces,  et, 
en  1898,  837.258  onces.  Soit  au  total,  depuis  1851, 
62.684.706  onces. 

En  évaluant  l'once  à  4  liv.  st.,  on  obtient  un  total  de 
250.738.824  liv,  st. 

Quant  aux  dividendes  répartis  par  les  Compagnies 
par  actions  ils  représentent  :  pour  1894,  4.59.721  liv.  st, 
10  sh,  ;  pour  1895,  438,507  liv.  st.;  pour  1896,  519.695 
livres  sterling  8  sh.;  pour  1897,  537.094  liv.  st.  7  sh,;  et 
pour  les  neuf  premiers  mois  de  1898,  471.482  liv.  st. 
1  shilling.   

Les  Développements  miniers  dans  l'Australie 
Occidentale.  —  La  Brilish  Australasian,  à  Londres, 
a  reçu  de  Perth  une  dépêche  d'après  laquelle  on  aurait 
recoupé,  dans  les  bails  Augusla,  qui  font  partie  des 
prooriétés  de  la  Menzies  Golden  Company,  da  minerai 
donnant  8  onces  à  la  tonne.  Cette  découverte  prouve- 
rait, qu'en  profondeur,  le  minerai  augmente  au  point 
de  vue  de  la  teneur. 
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KoteH  minières  d'Australie 

Day  Dau-n  Block  and  Wpydham.  On  a  broyé  pendant  les 
quatre  semaines  qui  ont  pris  lin  le  18  courant,  2.700  tonnes 
de  minerai  qui  ont  produit  un  rondement  de  1.211  oi>ces  d'or 
d'une  valeur  approximative  de  4.250  liv.  st.  La  cyanuration 
de  2.457  tonnes  de  résidus  a  produit  un  rendement  d'une  va- 
leur de  l.COO  liv.  st.  Bénéfices,  1.500  liv.  st.  Il  y  a  encore  en 
ce  moment  en  travail  pour  29.000  liv.  st.  d'or. 

Baylei/s  United  Mines.  Un  cablogramme  de  la  direction, 
à  Coalgardie,  annonce  le  départ  d'Albany  du  paquebot  «  Orien- 
tal »,  avec  un  chargement  de  370  onces  d'or  d'une  valeur  de 
4.419  liv.  st.  Une  autre  dépèche  annonce  que  des  pluies  sont 
tombées  et  qu'il  y  a  250.000  gallons  d'eau  dans  le  réservoir 
de  Fords  HiU. 

Great  Boulder  n»  1  Mines.  L'amalgamation  de  33  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendemnent  de  334  dwts  d'or.  La 
concentration  donne  3  dwts  par  tonne. 

Sons  of  Gwalia  Gold  Mines.  On  a  broyé  pendant  le  mois 
de  janvier  1.740  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rende- 
ment de  1.^60  onces  d'or.  Un  télégramme  de  la  mine  annonce 
qu'à  200  pieds  de  profondeur,  le  lilon  a  de  3  à  4  pieds  de 
large  et  une  valeur  moyenne  de  1  once  19  dwts  18  gr.  d'or  à 
à  la  tonne.  A  3  )0  pieds,  le  filon  accuse  une  largeur  de  6  pieds 
et  une  teneur  de  3  onces  10  dwts  à  la  tonne. 

Bellevue  Proprietary  Gold  Mines.  Le  broyage  de  630  ton- 
nes de  minerai  a  produit  un  rendement  de  364  onces  d'or. 

Victory  (Charters  Towers).  Un  cablogramme  de  la  mine 
annonce  que  le  broyage  de  1 17  tonnes  de  minerai  a  produit 
un  rendement  de  278  onces  d'or  d'une  valeur  approximative 
(le  9j0  liv.  st. 

Eaglehawh  Consolidated  Mines.  Un  cablogramme  du 
21  courant  vient  d'être  reçu  d'après  lequel  le  broyage  de 
310  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  83  onces 
d'or.  La  cyanuration  a  donné  10  onces  d'or.  Total  :  123  onces 
tl'or. 

North  Boulder  Gold  Mine";.  Un  cablogramme  de  la 
mine  annonce  qu'à  200  pieds  de  profondeur,  le  filon  a  11  pieds 
de  large  et  a  une  bonne  teneur. 

Zeehan  Montana  Mines.  Un  câble  de  Habart  annonce 
l'expédition  de  9)  tonnes  de  minerai  de  plomb  argentifère 
contenant  environ  61  tonnes,  15  dwts  de  plomb  et  8.0 «"5  onces 
d'argent. 

Waihi  Gold  Mining  Company.  Les  détenteurs  d'actions 
au  porteur  de  cette  (Compagnie  ont  reçu  avis,  ces  derniers 
jours,  que  le  dividende  n°  24  était  mis  en  paiement,  à  partir 
du  1"'  mars,  sur  présentation  du  coupon  n»  14,  aux  bureaux 
de  la  Compagnie,  à  Londres.  Les  coupons  doivent  être  laissés 
pendant  trois  jours  pleins  pour  la  vérification. 

Lady  Shenton  Gold  Mines.  On  a  broyé,  du  23  janvier 
au  18  février,  750  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  ren- 
dement de  1.500  onces  d'or."  La  teneur  des  résidus  est  estimée 
à  13  dwts  par  tonne. 

Mount  Lyell  Mining  and  Railway.  On  annonce  la 
déclaration  d'un  dividende  de  2  sh.  6  pence  par  action  payable 
le  5  avril.  Les  dernières  analyses  ont  donné  une  teneur 
moyenne  de  6.7  0/0  de  cuivre,  4.7  onces  d'argent  et  2  1/2 
dwts  d'or. 

Melbourne  Democrat  Mines.  Le  broyage  de  279  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  129  onces  d'or. 

Chaffiirs  Gold  Mines.  Un  câble  de  la  mine  annonce  que 
la  troisième  veine  aurifère  a  été  traversée.  La  largeur  totale 
est  de  40  pieds.  Les  meilleures  analyses  donnent  3  dwts  à  la 
tonne.  Le  foncement  des  puits  continue. 

Central  and  West  Boulder  Mines.  Le  broyage  de  400 
tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  ds  437  onces 
'i  dwts  d'or.  —  16  tonnes  déconcentrés  ont  donné  31  dwts  par 
tonne.  La  teneur  des  résidus  est  évaluée  à  3  dwts  par  tonne. 

La  teneur  moyenne  totale  est  de  23  dwts  par  tonne. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  1L.A.  SEIS/IA-INE 


Les  Monopoles.  —  La  Chambre  de  Commerce  de 
Johannesburg,  dit  le  Star,  vient  de  voter  une  résolution 
alïir.maiit  de  nouveau  son  opposition  à  toutes  les  con- 
cessions, contrats  industriels  ou  monopoles,  qui  tendent 
ù  gêner  le  libre  cours  du  commerce.  Elle  s'est  princi- 
palement prononcée  contre  les  récents  contrats  relatifs 


à  l'établissement  de  fabriques  de  savon,  d'allumettes,  et 
de  carbure  de  calcium. 

La  Chambre  de  Commerce,  poursuit  notre  confrère, 
a  raison  de  protester,  car  de  telles  concessions  gênent 
non  seulement  le  librecours  du  commerce,  mais  imposent 
des  charges  à  toute  la  communauté,  cela  au  bénéfice 
de  quelques  bénéficiaires  des  monopoles.  Le  succès  de 
ces  combinaisons  dépend,  en  elTet,  des  contributions 
perpétuelles  et  forcées,  imposées  à  tous  les  habitants 
de  l'Etat. 

La  concession  de  la  dynamite  est  un  exemple  excel- 
lent de  ce  fait,  avec  cette  différence,  qu'en  ce  cas, 
l'industrie  minière  est  principalement  lésée.  Dans  le 
cas  des  concessions  de  savon  et  d'allumettes,  tout 
individu  a  à  payer  quotidiennement  sa  contribution. 


Les  Revenus  de  l'Etat.  —  Les  revenus  de  l'Etat  se 
sont  élevés,  en  décembre  1898,  à  909.8Ô7  liv.  st.,  contre 
495.462  liv.  st.  en  décembre  1897.  Les  dépenses  ont  été 
de  1.056.244  liv.  st.,  au  lieu  de  696.189  liv.  st. 

Le  solde  créditeur  du  Trésor  était,  à  la  même  date, 
de  416.038  liv.  st.,  au  lieu  de  364.802  liv.  st.  au  31  dé- 
cembre 1897. 


La  Johannesburg  Pioneer.  —  Le  Star  constate  que 
la  fin  de  cette  petite  mine  est  prochaine.  D'après  le 
rapport  du  contrôleur  lu  à  la  demiète  assemblée,  il  y 
a  encore  12.000  tonnes  de  minerai  dans  la  mine  et 
12.000  sur  le  carreau.  Le  tonnage  de  la  m  ne  peut  être 
considéré  comme  mésestimé;  il  sera  certainement  aug- 
menté du  minerai  qui  sera  trouvé  dans  d'anciens  gise- 
ments. Il  est  donc  probable  que  la  mine  ne  sera  |  as  com- 
plètement épuisée  avant  le  mois  de  juin  ;  il  restera  alors 
le  minerai  sur  le  carreau,  on  atteindra  ainsi  la  fin  de 
l'année  avant  que  le  minerai  du  main  z-eef  et  du  south 
reef  soit  épuisé. 

Pendant  le  dernier  semestre,  18.000  tonnes  traitées 
ont  produit  98.532  liv.  st.;  le  rendement  a  été  de 
5  liv.  st.  9  sh.  5  d.  par  tonne.  Le  coût  de  production  a 
été  de  1  liv.  st.  3  sh.  6  d.  ;  le  bénéfice  net  a  donc  été  de 
4  liv.  st.  5  sh.  11  d.  Le  bénéfice  du  dernier  semestre  a 
été  d'environ  400  0/0  du  capital.  Bien  que  la  fin  de  la 
mine  approche,  il  est  probable  que  cette  excellente 
moyenne  sera  maintenue  jusqu'au  bout. 


La  Village  Main  Reef.  —  Les  préparatifs  pour 
l'augmentation  des  pilons,  dit  le  Slar,  ont  commencé 
et  plusieurs  parties  de  la  batterie  ont  été  reçues.  Les 
excavations  pour  les  fondations  des  60  nouveaux  pi- 
lons ont  été  faites  ;  le  travail  est  poussé  avec  activité 
et  l'on  croit  que  dans  huit  mois  tout  sera  terminé. 


La  Randfontein.  —  La  Randfoniein  Estâtes,  dit  le 
Slar,  vient  de  former  six  nouvelles  filiales  : 

The  East  Randfontein  Gold  Mining  Company,  Li- 
mited ; 

The  West  Randfontein  Gold  Mining  Company,  Li- 
mited; 

The  Stubbâ  Randfontein  Gold  Mining  Company, 
Limited  ; 

The  Ferguson  Randfontein  Gold  Mining  Company, 
Limited; 

The  Johnstone  Randfontein  Gold  Mining  Company, 
Limited  ; 

The  Van  Hulsteyn  Randfontein  Gold  Mining  Com- 
pany, Limited. 

Chacune  de  ces  Compagnies  a  un  capital  de  550.000 
livres  sterling,  en  action  d'uce  livre.  Sur  ce  to  al,  la 
Randfontein  doit  recevoir  400.000  actions  libérées, 
comme  vendeur.  Le  solde,  soit  150.000  titres,  est  mis 
de  côté  pour  le  fonds  de  roulement. 

Les  mynpachts  et  blocs  de  claims,  qui  ont  formé  ces 
six  Compagnies,  sont  compris  dans  la  partie  la  plus 
riche  de  la  propriété  de  la  Randfontein. 

Une  nouvelle  promotion  de  7  filiales  est  prochaine  ; 
elle  se  fera  dans  les  mêmes  conditions. 
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Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
Africnn  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  28  janvier  au  7  février  : 

Banques                         Onces  Valeur 

Liv.  st. 

National   18.105  33  64  310 

Standard   15.665  80  57.100 

Natal                                          7.20')  40  2o.650 

Banque  de  l'Afrique                       3.?.29  68  13.236 

A.  B.  Corporation  Bank                 5.418  00  18.549 

Robinson                                     3.133  75  11.770 

Total   53.057  96  191.615 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  Sud- Africaines.  —  Le  Standard  and 
Digger's  News  passe  en  revue  le  rendement,  pour  dé- 
cemiDre  des  principa'es  mines  sud-africaines  et  donne, 
à  leur  sujet,  les  renseignements  suivants  : 

Pilons  Valeur     Coût  Bénéfices 

en     Béné-        à  la        par  par 
Compagnies      travail  fices       tonne      tonne  tonne 

Liv.  st.  sh.  d.  sh.  d.  sh.  d. 

Angelo   90  16.211  Ô2   4  25   8  27  8 

Balmoral   35  '901  124   0  27   7  '3  7 

Bonanza   40  21.773  1   6  27  10  73  8 

iJily  and  Suburb.  160  21.376  47   0  24   7  22  5 

Crown  Deep   180  20.550  43   4  26   6  16  10 

—     Reef   12U  23.203  54   0>^  25   4>.;  28  8 

Driefontein   110  12.840  40   4  23   3  "  17  1 

GeldenhuisDeep.  200  27.950  45   0  20  10  24  2 

—      Estale.  120  29.169  48   8  17   7  31  1 

George  G ocli....  6)  20  23  10  23   9^4  0  IX 

Ginsberg   40  6.139  44   2  22   3  "  21  11  " 

Glencaira   110  7.045  26    9  17    7  9  2 

Glen  Deep   60  11.050  49  10  25   5  24  5 

Henry  Nourse...  80  15.373  56  11  27   3%  29  7% 

Jumpers   100  9.003  36   2  21   9  "  14   5  " 

—      Deep...  100  11.850  44   2  27   1  17  1 

May  Consolidât.  100  14. .565  43   1  22   1  21  0 

Meyer  &  Charlton  80  7.019  32   8  17  11  14  9 

New  Cornet   90  5.532  83  ll)<  24   1  9  10^ 

—    Primrose..  160  18.128  33   2  "  18   9  14   5  " 

Nourse  Deep....  90  7.70J  45   9^4  3111  13  10 

New  Kleinfont.. .  120  5.514  27   6  30   G  7  6% 

Rietfontein  A.. . .  60  3.430  34   6  27   9i<  6  8>^ 

Robinson..   140  50.798  0   U  17   1"  0  0' 

Roodep  United..  70  4.800  46   7  31   2  15  5 

Rose  Deep   200  37.000  46  10  21   7  25  3 

Treasurv   50  7.890  41   3  21   G  20  3 

Weminer   50  12.8:S4  65    1  28    1  37  0 

Wolhuliu-   100  6.2)9  33   7  24   3  9  4 

Windsor   50  3.127  32   8  19    4  13  4 

Les  chiffres  marqués  d'une  astérisque  indiquent  qu'il 
y  a  perte,  et,  pour  la  R  obinson  Gold,  dans  le  coût  par 
tonne,  ne  sont  pas  comprises  les  dépenses  de  la  cyanu- 
ration. 

^  Da  tableau  ci  dessus,  il  ressort  que  les  plus  impor- 
j^ants  bénéfices  ont  été  obtenus  par  la  Robinson  Gold, 
..vt'c  5'). TUS  liv.  st.  Vient  ensuite  la  Rose  Deep,  avec 
7.000  liv.  st.;  la  Geldenhuis  Estale,  avec  29.169  liv.  st.; 
la  Geldenhuis  Deep,  avec  27.950  liv.  st.  ;  la  Crown 
Reef,  avec  23.203  liv.  st.;  la  Bonanza,  avec  21.773 
liv.  st.;  la  City  and  Suburban,  avec  21.376  liv.  st.;  la 
Crown  Deep,  avec  20  530  liv.  st.  Soit  huit  Compagnies 
dont  les  prolits  ont  dépassé  20.000  liv.  st.  Vraisembla- 
blement, il  y  aurait  à  classer,  parmi  ces  Compagnies, 
la  Simmer  and  Jack,  la  Ferreira  et  aussi  la  Lan- 
glaagte  Estale  ;  mais  les  deux  premières  de  ces  Com- 
pagnies ne  publient  que  des  rapports  trimestriels,  et, 
d'autre  part,  la  direction  de  la  Langlaagle  Eslale  pré 
fère  laisser  s'écouler  l'année  entière  avant  d'informer 
ses  actionnaires  des  résultats  obtenus.  Quoiqu'il  en 
soit,  on  peut  dire  que  l'on  se  trouve  en  présence  de 
onze  Compagnies  dont  les  bénéfices  mensuels  dépassent 
20.000  liv.  si.,  chiffre  qui  ne  peut  être  approché  par 


aucune  autre  entreprise  aurifère,  dans  quelque  partie 
du  monde  que  ce  soit. 

Les  bénéfices  de  la  Robinson,  en  décembre,  ont  été 
les  plus  élevés  qu'elle  ait  jamais  faits.  Ils  dépassent  de 
8.6U0  liv.  st.  ceux  de  décembre  1897  qui  avaient,  il  est 
vrai,  été  obtenus  avec  seulement  120  pilons.  La  Rose 
Deep,  avec  ses  37.000  liv.  st.,  a  dépassé  l'ancienne 
moyenne  de  la  Robinson,  qui  s'établissait  à  35  0  lO  liv.  st. 
Si  quelqu'un  avait  prédit,  il  y  a  quelque  temps,  que  la 
Rose  Deep  dépasserait  la  Croicn  Deep,  on  l'aurait 
traité  de  prophète  téméraire.  Pourtant,  pour  le  second 
semestre  de  1898,  la  situation  de  ces  deux  Compagnies 
s'établit  comme  suit  : 


Rose  Deep 

Pilons 

en  Béiiéf. 
travail  Liv.  st. 

Juillet.   135  20.400 

Août   172  28.500 

Septembre   200  30.650 

Octobre.......  200  31.100 

Novembre   200  30.300 

Décembre   200  39.000 

Total....  177.950 


Crown  Beep 

Pilons 

en  Bénéf. 
travail  Liv.  st. 

.Juillet   160  19.150 

Août   180  23.350 

Septembre   16G  21.400 

Octobre   180  18.250 

Novembre   160  14.500 

Décembre   180  20.550 

Total....  117.200 


Ainsi,  en  six  mois,  la  Rose  Deep  a  gagné  60.750  liv.  st. 
de  plus  que  la  Crown  Deep.  Il  est  vrai  que  sa  moyenne 
de  broyage  a  été  de  184  pilons,  tandis  que  celle  de  la 
Crown  Deep  n'a  été  que  de  170.  ■ 

Au  sujet  de  la  Treasury,  le  Standard  and  Diggefs 
News  dit  que  peu  d'entreprises  peuvent  montrer  des 
bénéfices  aussi  réguliers  que  ceux  de  cette  Compagnie 
qui  ne  varient,  chaque  mois,  que  de  quelques  livres. 
La  Wolhuter  ne  donne  toujours  pas  de  bons  résultats, 
mais  il  est  probable  qu'une  amélioration  va  se  pro- 
produire. Quant  à  la  Rietfontein  A,  avec  ses  3.430 
liv.  st.  de  profits,  pour  7.860  tonnt^s  broyées,  elle  est 
loin  des  bénéfices  accusés  les  mois  précédents,  ce  qui 
démontre  combien  le  <<  Du  Preez  reef  »  est  irr 'gulier. 


La  Production  de  l'or  et  de  l'argent.  —  Le  Idi- 

7iing  Journal  Railway  and  Commercial  Gazette,  de 
Londres,  donne  les  tableaux  suivants  relatifs  à  la  pro- 
duction de  l'or  et  de  l'argent  dans  le  monde  : 


Or  • 

;En  onces  fin) 

En  1898        En  1897 


En  189i 


Afrique                    3.904.721  2.818.493  2.150. 106 

Australasie               3.254.443  2.690.278  2.185.872 

Russie                     1.300.000  1  124.511  1.041.794 

Etats-Unis                3.182.242  2.''74.Ç35  2.568.132 

Autres  pays              2.450.000  2.075.495  1.874.171 

Total  en  onces.    14.091.406  11.483.712  9.820.075 

Valeur  totale....!   59.857.470  48.780.511  41.713.715 

Argent 

Moyenne  Cours 

Périodes                 de  la  Valeur  moyen 

quinquennales          production  moyenne  de  l'argent 

Onces  Liv.  st.  Pence 

1851-55                        6.873.084  29.195.40G  61  1/8 

1806-60                       6.548.755  27.817.800  61  5/8 

1801-65                      5.816.941  24.709.200  61  1/4 

1866-70                       6.182.295  26.048.764  60  5/8 

1871-75                       5.605.303  23.810.206  59  ./. 

1876-80                       5.269.811  22.385.102  52  3/4 

1881-85                      4.913.550  20.871.777  50  5/8 

1 886-90                        5 . 320 . 834  22 . 60) .  764  44  5 /8 

1891-95                       7.862.103  33.39d.663  35  7/8 

Production  Valeur 

Années               par  année  par  année 

1896                          9.820.075  41.713.715  30  3/4 

1897                         11.483.712  48.780.511  27  5/8 

18)8                         14.091.406  59.857.407  27  ./. 

Comme  on  le  voit,  c'est  encore  l'Afrique  qui,  en  1898, 
tient  le  premier  rang  dans  la  production  de  l'or.  Elle 
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l'occupait  déjà  l'année  précédente,  mais  avec  une 
avance  peu  sensible.  Il  n'en  est  pas  de  même  cette  fois, 
et  il  est  à  croire  qu'en  1899  la  différence  sera  encore 
plus  importante.   

La  Concurrence  pour  l'Affinage  de  l'Or.  —  On 

sait,  dit  le  Soulk  A  frica,  de  Londres,  que  la  totalité 
de  l'or  produit  par  le  Wilwatersrand  passait  ancien- 
nement par  les  mains  de  quelques  maisons  de  la  Cité. 
Or,  depuis  auelque  temps,  ou  a  remar(iué  que  cer- 
taines quantités  de  métal,  au  lieu  de  venir  à  Londres 
pour  être  al'linées,  étaient  dirigées  sur  Paris.  Cette  cir- 
constance était  due  à  ce  fait  qu'une  Société  française 
avait  offert  des  conditions  meilleures  que  celles  fixées 
à  Londres.  Aus-i,  pour  empêcher  qu'il  en  soit  encore 
ainsi  à  l'avenir,  les  maisons  anglaises  ont-elles  résolu 
de  diminuer  considérablement  leurs  frais  d'alfinage, 
qui  se  trouvent  maintenant  ramenée  de  4  d.  à  2  3/4 
l'once.  D'autre  part,  d'importantes  modifications  ont 
été  apportées  dans  le  coût  du  fret,  et  on  compte  que 
ces  réformes  auront  pour  effet  de  contrecarrer  les 
opérations  des  maisons  rivales  étrangères. 


La  Rand  Mines.  —  Le  Financial  Times,  dans  ces 
derniers  jours,  ayant  dit  que  la  division  des  actions  de 
la  Rond  Mines  était  en  contravention  avec  la  loi 
transvaalienne,  le  Financial  News  s'élève  contre  cette 
assertion,  tt  il  ajoute' que  cette  i^roposition  de  division 
sera  soumise  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires 
qui  aura  lieu  le  23  mars  prochain. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Exportation  Snd-Africaîne.  —  Le  paquebot  Moor  de 
la  Union  Line  est  parti  cos  jours  derniers  pour  l'Angleterre 
avec  un  chargement  de  317.784  liv.  st.  d'or. 


Maricvale  IXigel.  —  L'assemblée  générale  extraordinaire, 
tenue  le  14  janvier,  a  décidé  de  réduire  le  capital  de  la  Com- 
pagnie de  300.000  liv.  st.  à  120.000  liv.  st.,  en  convertissant 
les  250.000  actions  émises  en  lOO.UOO  actions  nouvelles  entiè- 
rement libérées  et  les  50.000  actions  non  émises  en  20.000  ac- 
tions nouvelles  qui  seront  gardées  en  réserve;  elle  a  égale- 
ment ratifié  une  convention  passée  avec  MM.  Neumann  el  C", 
qui  a  pour  objet  d'étendre  les  opérations  de  la  Compagnie. 

D'après  les  bases  du  projet  adopté,  les  actionnaires  rece- 
vront t  action  nouvelle  par  chaque  2  1/2  actions  anciennes 
possédées.  Toute  personne  possédant,  par  suite  de  cet  échange, 
plusieurs  certificats  fractionnels  d'une  valeur  nominale  de 
1  liv.  st.  pourront  les  échanger  contre  une  nouvelle  action  de 
1  liv.  st.  entièrement  libérée.  Les  détenteurs  d'actions  au  por- 
teurs devront  déposer  leurs  actions  aux  Bureaux  de  la  Com- 
pagnie à  Londres,  en  mentionnant  sur  la  liste  de  dépôt  s'ils 
désirent,  en  échange,  des  actions  nominatives  ou  au  porteur. 

Les  livres  des  transferts  seront  fermés  à  partir  du  28  fé- 
vrier 1899.   

•Inltilce  Company  Limited.  —  L'assemblée  générale  de 
celte  Compagnie  vient  d'avoir  lieu  à  Johannesburg,  sous  la 
présidence  de  M.  C.  G.  Levy. 

Pour  la  première  fois  depuis  que  le  capital  de  la  (Compa- 
gnie a  été  porlé  à  50.000  liv.  st.,  on  a  payé  100  0/0  de  divi- 
dende, plus  tiOOO/0  en  actions  de  la  Village  Main  Ri'ef,  et  il 
reste  encore  14,945  liv.  st.  de  bénéfices,  dont  13  840  liv.  st. 
proviennent  de  la  vente  de  certains  claims. 

La  mine  Jubi'ee  a  encore  environ  huit  années  de  vie.  La 
ferme  Klipriversberg  possédée  conjointement  avec  la  Salis- 
bury  Company  a  encore  augmenté  de  valeur  et,  étant  donné 
l'int'érêt  que  l'on  porte  aux  deep-levels,  il  est  probable  que 
la  vente  de  cette  propriété  permettra  la  distribution  de  nou- 
veaux bénéfices  aux  actionnaires. 


Ulynn's  I.jdenbnrg.  —  Cette  Compagnie  déclare  un  di- 
vidende de  lô  0/0  ou  de  2  fr.  fiO  par  action,  payable  aux  ac- 
tionnaires inscrits  le  8  mars  18,  9. 

Les  livres  de  transferts  seront  clos  du  9  au  15  mars  inclu- 
siv('ment. 


Revue  HeMomaflaîre 
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DE  L,OI\DRES 


Mines  i'Or 


Londres,  le  2  mars  18fc9. 
L'activité  qui  s'était  manifestée  depuis  quelque  temps 
sur  le  Marché  des  mines  d'or  s'est  gi'aduellement 
ralentie,  mais  la  tendance  n'a  pas  cessé  d'être  favorable 
et  l'on  considère  comme  un  fait  heureux  que  l'agitation 
soit  moins  forte. 

Le  Marché  paraît  se  préparer  à  la  liquidation  de  mi- 
mars  qui  commencera  le  7  courant  et  qu'on  attend  avec 
curiosité. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  1/2  à  3  -5/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  1/16  au  heu 
de  8  9/32. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  9/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Ranà 
est  à  7  29/32,  au  lieu  de  7  15/16.  L'Angelo  se  retrouve 
à  8  3/8  ;  la  New  Cornet  à  3  ô/S  ;  la  Driefonlein  à  5  3/4. 

Ces  trois  Compagnies  viennent  de  tenir  une  assem- 
blée spéciale,  qui  avait  pour  objet  de.  modifier  les  sta- 
tuts de  manière  à  permettre  aux  détenteurs  d'actions 
au  porteur  de  se  faire  représenter  aux  assemblées,  sans 
être  dans  l'oljligation  de  déposer  leur  titres  pendant 
une  période  de  trois  à  quatre  semaines.  Cette  modifi- 
cation des  statuts  demandée  par  les  actionnaires  fran- 
çais a  été  adoptée.  Désormais,  tout  détenteur  d'actions 
au  porteur,  désirant  voter  à  une  assemblée  générale, 
pourra  se  faire  délivrer,  sur  présentation  de  ses  titres, 
à  l'agent  de  la  Compagnie,  un  certificat  qui  l'autorisera 
à  a-sister  lui-même  à  l'assemblée,  ou  à  déléguer'une 
autre  personne  pour  le  représenter. 

La  City  and  Suburban  reste  à  6  7/16. 

La  iVe;o /Ter  10/ est  à  8  7/8;  la  Modderfonlein ,  à 
111/4.  ,  , 

La  Henry  Nourse  est  à  8  7/8.  La  durée  de  la  mine 
est  augmentée  grâce  au  traitement  de  minerai  plus 
faible,  rendu  possible  par  l'agrandissement  de  la  bat- 
terie. 

La  Langlaagte  est  à  4  ./.. 

La  Sim^ner  and  Jack  reste  à  6  1/4. 

La  Jubilee  passe  de  6  5/8  à  6  3/4. 

On  sait  que  la  Compagnie  possède  avec  la  Salisbury 
un  bloc  do  claims  deep  ievel  dans  la  ferme  Kliprivers- 
berg. Une  demande  avait  été  faite  pour  obtenir  des 
droits  miniers  sur  ces  terrains.  Or,  on  annonce  que  les 
licences  demandées  viennent  d'être  accordées  sur  une 
partie  de  la  propriété  plus  grande  qu'on  ne  l'avait  es- 
péré. La  Jubilee  et  la  Salisbury  se  trouvent  ainsi  pos- 
séder 31  claims  deep  level.  Si  on  évalue  ces  claims  au 
chiffre  bas  de  5.000  liv.  st.,  on  trouve  que  l'actif  des 
deux  Compagnies  reçoit  une  plus-value  totale  de 
155.000  liv.  st. 

La  Vyorces/er  est  à  3  1/8;  la  Jumpers,  à  D  3/4. 

La  Croion  Reef  passe  de  15 1/8  à  15  1/8.  La  Wemraer 
re  retrouve  à  13  ./.;  la  Geldenhuis  Eslate,  à  7  5/8  ;  la 
Randfontein,  à  3 1/2. 

La  Robinson  est  à  10  1/2,  au  lieu  de  10  9/16. 

Les  réservoirs  de  cette  mine  sont  amplement  pourvus 
d'eau,  de  telle  sorte  que,  par  la  plus  grande  séche- 
resse, le  moulin  ne  serait  pas  arrêté  d'ici  à  la  fin  de 
l'année. 

Le  Conseil  d'administration  étudie  en  ce  moment 
l'installation  de  60  nouveaux  pilons. 

La  Village  Main  Reef  reste  n  8  11/16;  la  Neio  Prim- 
rosc,  à  5  ./.  ;  la  Durban  Roodepoorl,  à  6  1/4. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  se  tient  à  11  1/8. 

La  Rand  Mines  est  à  42  5/8,  au  lieu  de  43  1/8. 

La  Robinson  Deep  reste  à  13  5/8.  Située  au-dessous 
de  la  Ferreira  Deep  et  de  la  Robinson,  la  Robinson 
Deep  compremi  213  claims.  La  Compagnie  exploite  ac- 
tuellement avec  90  pilons,  mais  elle  aura  iOO  pilons 
assez  prochainement  et  il  est  probable  du  reste  que 
cette  force  de  broyage  sera  encore  augmentée. 
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La  Rose  Deep  est  à  9  3/8;  la  Nourse  Deep  à  6  5/8. 
La  Rand  Victoria  se  retrouve  à  3  5/16  et  la  Robinson 
Central  Deep  à  3  7/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  lO/'O. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  9/16  au  lieu  de  2  3/8. 

***  District  de  Heldelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  11/16  après  3  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
à  11/16. 

M.  W.-T.  Pope,  l'ancien  directeur  de  VEast  Rand, 
qui  vient  de  prendre  en  mains  la  direction  de  cette 
Compagnie,  a  dressé,  à  la  suite  de  sa  visite  d  inspection 
de  la  mine  et  de  tout  son  matériel  d'exploitation,  un 
rapport  qui  vient  d'être  adressé  aux  actionnaires,  en 
conformité  d'une  décision  prise  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration. M.  Pope  y  déclare  que  la  Compagnie  possède 
de  grandes  réserves  de  minerai  prêt  à  abattre,  d'une 
teneur  assez  faible  en  apparence,  mais  qui  peut  être 
minée  à  peu  de  frais  et  donner  des  bénéfices,  à  condi- 
tion de  traiter  le  minerai  par  grandes  quantités.  C'est 
dans  ce  but  qu'il  propose  de  porter  immédiatement 
l'effectif  de  la  batterie  à  200  pilons,  et  de  prévoir,  dès 
maintenant,  une  acquisition  ultérieure  de  100  pilons 
supplémentaires. 


Londres,  2  mars,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Bévue  HetioBîaiÉe  t  larcié  ies  Mines  S'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  2  mars  1899. 

La  liquidation  de  fin  février  n'a  été  signalée  par 
aucune  difficulté,  mais  l'argent  s'est  montré  exigeant 
après  avoir  semblé  se  tenir  aux  environs  de  5  à  5  1/4 
pour  cent.  Par  suite,  un  certain  nombre  d'acheteurs 
ont  cru  devoir  s'alléger  à  nouveau,  mais  ces  ventes, 
absorbées  par  Londres,  n'ont  pas  pesé  sur  le  Marché. 
Néanmoins,  on  reste  un  peu  moins  actif,  et  on  attend 
de  savoir  dans  quelles  conditions  va  s'effectuer  la  liqui- 
dation de  Londres,  de  mi-mars,  qui  commence  le  7 
courant. 

Voici,  comme  de  coutume,  les  reports  cotés  dans  la 
dernière  liquidation  : 

BuffeLiidoorn  Esiate,  pair  et  20  centimes  report; 
Champ  d'Or,  30  centimes;  Chartered,  60  et  70  centi- 
mes; Golefields,  1  fr.  et  1  fr.  50;  De  Beers,  4  fr.  et 
5  fr.  50;  Durban  Roodeport  Deep,  50  centimes;  East 
Rand,  1  fr.  et  1  fr.  50;  Ferreira,  3  fr.  50  et  4  fr.  50; 
Frendi  Rand,  25  centimes  ;  Geldenhiiis,  1  fr.  ;  Gel- 
denhuis  Deep,  1  fr.  25  ;  Netc  Klein fonteîn,  40  et  60 
centimes;  /.a^ca.s^er,  45  centimes  ;  Langlaogte  Estate, 
50  centimes;  Marienule  Nigel,  5  centimes;  May  Conso- 
lidated, 60  centimes  ;  Mozamhiqve,  40  et  60  centimes  ; 
Mossaniédès,  5  et  10  centimes  ;  Oceana.  15  et  20  centi- 
mes ;  Nev)  Primrose,  65  centimes;  Randfontein  Es- 
tâtes, 50  centimes;  Rond  Mines,  5  fr.  50  et  6  fr.  50; 
Robinson  Gold,  1  fr.  40;  Robinson  Randfontein,  20  et 
25  centimes;  Sheba,  20  centimes;  Simtner  and  Jack, 
80  centimes  et  1  fr.  50  ;  Transvaal  Consolidated,  25  et 
35  centimes  ;  Transvaal  Gold/ields,  25  et -35  centimes: 
Village,  1  fr.  10  et  1  fr.  -30;  Wemmer,  1  fr.  et  2  fr.  ; 
Western  Kleinfontein,  10  et  15  centimes. 

La  Charlered,  qui  restait  à  91  fr.,  finit  à  95  fr.,  sur 
l'arrivée  de  M.  Cecil  Rhodes  à  Berlin.  On  attend  l'avis 
de  convocation  des  actionnaires,  en  vue  de  l'assemblée 
générale  qui  doit  se  tenir  pendant  le  mois  en  cours. 
Geldenhuis  Esiate,  195  fr.  50,  contre  193  fr.  50  la  se- 
maine dernière. 

La  Luncjlaagle  Estate,  qui  finissait  à  99  fr.,  reste  à 
100  fr.  ;  Conso'lÀdatedGoldfields,  205  fr.,  contre  210  50; 
East  Rand.  202  fr. 


La  iîand  i/ines,  que  nous  laissions  à  1.090  fr.,  re- 
vient à  1.080;  Neto  Kleinfontein,  ^5  fr.,  contre  83  fr. 
L'assemblée  des  actionnait  es  de  cette  Compagnie  sera 
tenue  à  Johannesburg  le  29  mars.  Rohinson  Randfon- 
tein, 37  fr.,  contre  34  fr.  50;  Randfontein  Estâtes, 
90  fr.  75,  gagnant  3  fr.  75. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  clôturait  à  161  francs, 
s'échange  au  même  cours  ;  May  Consolidated,  115  50, 
contre  117  50;  Village  Main  Reef,  217  50,  en  recul  de 
8  francs;  Buffelsdoorn  Estate,  15  fr.,  contre  18  fr. 

La  Robinson  Gold,  qui  était  passée  à  267  fr.,  perd 
1  fr.  50,  à  265  50.  Rappelons  que  cette  Compagnie  va 
faire  construire  60  nouveaux  pilons,  avec  le  produit  de 
la  vente  qu'elle  a  effectuée  précédemment  de  60.000 
actions  Robinson  Central  Deep.  On  croit  qu'avec  les 
200  pilons  dont  se  composera  alors  sa  batterie  elle 
pourra  distribuer,  par  an,  un  dividende  de  1  liv.  st.  1/2. 
New  Primrose,  133  fr,  50,  contre  136  fr.  Wemrner,  328 
francs,  en  bénéfice  de  9  fr. 

La  Durban  Roudepoofl  Deep  est  à  108  fr.  50.  La  va- 
leur de  la  production  du  P""  octobre  au  31  décembre 
1898  a  été  de  59.250  liv.  st.  Les  frais  ont  absorbé  49.908 
livres  sterling  et  les  bénéfices  se  sont  élevés  à  9.611 
livres  sterling.  La  valeur  par  tonne  a  donc  été  de 
46  sh.  10,  les  frais  de  39  sh.  3  et  le  profit  de  7  sh.  6. 
Pour  la  période  allant  du  l*''  juillet  au  30  septembre 
1898,  la  valeur  de  la  production  avait  été  de  37.367 
livres  sterling,  soit  43  sh.  6  par  tonne.  En  déduisant 
les  frais,  33.837  liv.  st.,  soit  39  sh.  5  d.  par  tonne,  il 
était  resté  un  bénéfice  de  3.625  liv.  st.,  soit  4  sh.  1  d. 
par  tonne.  Mais,  de  ce  bénéfice  de  4  sh.  1  d.  il  y  avait 
à  retirer  l'intérêt  des  obligations  qui  représentait 
5  sh.  1  d.  ])av  tonne,  de  sorte  que  les  broyages  dudit 
trimestre  s'étaient  soldés  par  une  perte  de  861  liv.  st., 
soit  1  sh.  par  tonne. 

Champ  d'Or,  61  fr.  ;  Mossnmedès,  16  fr.;  Oceana,  33 
francs  75  ;  Mozambique,  73  fr.  25. 

Sheba,  43  fr.  25,  contre  40  fr.  25;  French  Rand, 
51  fr.  .50.  Du  premier  rapport  trimestriel  publié  par 
cette  Compagnie,  il  ressort  que,  pendant  les  trois  der- 
niers mois  de  1898,  les  bénéfices  de  l'entreprise  se  sont 
é  evés  à  5.569  livres  sterling. 

La  Lancaster  est  bien  tenue  à  85  fr,  50.  Cette  Com- 
pagnie mettra  en  marche,  ce  mois-ci,  20  pilons  de  plus, 
ce  qui  portera  sa  batterie  à  100  pilons.  On  croit  que  sa 
puissance  de  broyage  sera,  par  la  suite,  portée  à  150, 
sinon  à  200  pilons  Geldenhuis  Deep,  281  fr.  Aux  ren- 
seignements sommaires  que  nous  avons  donnés  il  y  a 
huit  jours,  ajoutons  les  suivants  :  pendant  le  dernier 
trimestre  de  1898,  la  valeur  de  la  pi-oduction  s'est  éle- 
vée à  154.348  liv.  st.,  contre  151 .046  liv.  st.  pour  le  tri- 
mestre précédent.  Les  frais  se  sont  élevés  à  74.7(i71iv.st., 
contre  71.221  liv.  st.,  et  les  bf^néfices  à  79.581  liv.  st., 
contre  76.826  liv.  st.  Les  frais  par  tonne  ont  passé,  du 
3e  au  4e  trimestre,  de  19  sh.  11  d.  à  20  sh.  5  d.;  par  con- 
tre ie  bénéfice,  par  tonne,  a  monté  de  2Ôsh.7d.  a  21  sh. 
3  d.  Le  rendement  en  or  est  passé  à  9  dwts  969  par 
tonne,  contre  9  dwts  pendant  le  trimestre  précédent. 

Au  comptant,  la  Windsor  reste  demandée  à  81  fr.  50. 
Aussitôt  que  l'instaîlation  de  l'appareil  à  air  comprimé 
sera  terminée,  on  pourra  mettre  en  œuvre  les  machines 
f.erforatrices  qui  permettront  de  pousser  les  travaux 
de  développement  dans  les  parties  de  la  mine  où  le 
minerai  est  plus  riche.  Transvaal  Gold/ields,  58  fr.. 
contre  61  fr.  Transvaal  Consolidated  Land,  55  francs. 
Ce  titre  a  été,  dans  ces  derniers  temps  très  demandé 
pour  .Johannesburg,  sur  l'annonce  que  la  Compagnie 
va  entrepiendre  des  travaux  de  sondage  sur  une  de  ses 
fermes  situées  à  proximité  de  la  Modderfontein  Exten- 
sion. 

La  Eersic  Fabrieken  Disfillery  s'échange  à23  fr.  50; 
Dynamite  du  Transvaal,  86  fr.  sans  changement  ;  Vic- 
tor Gold,  20  fr.  ;  Rebecca,  4  fr.  ;  De  Lamar,  6  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  clôturait  à  720  fr.  50,  vendredi  der- 
nier, est  plus  lourde,  à  705  francs. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  11  février  1899. 

Etat  du  Marché.  —  I-a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Pendant  la  semaine  qui  vient  de  s'écouler,  les  affaires 
ont  été  très  lourdes,  bien  que  l'effervescence  ne  soit 
pas  aussi  forte  que  lors  de  notre  dernière  lettre. 

En  fait,  le  Marché  a  subi,  pendant  les  deux  jours 
précédents,  un  léger  tassement,  qui  peut  être  attribué 
au  grand  nombre  des  achats  de  mauvaises  valeurs 
effectuées  ici  et  à  l'importance  des  opérations  à  terme 
venues  à  échéance.  Il  y  a  eu  aussi  une  disposition  à 
dépasser  les  cours  de  Londres  et  le  résultat  naturel  de 
cette  tendance  a  été  un  recul. 

On  peut  considérer  la  situation  de  place  comme  saine, 
bien  que  nous  croyions  que  le  moment  est  venu  de 
montrer  plus  de  prudence  dans  le  choix  des  valeurs.  Le 
marché  des  valeurs  douteuses,  qui  avait  été  si  animé, 
s'est  trouvé  dans  la  stagnation  pendant  toute  la  semaine 
et  il  est  difficile  d'effectuer  une  affaire  en  petites  va- 
leurs. ' 

De  vives  fluctuations  se  sont  produites  sur  les 
Banljes  Deep  et  les  Rand  Collieries,  Nous  craig:nons 
que  de  fortes  pertes  aient  été  éprouvées  sur  ces  titres. 
Nous  ne  pensons  pas  qu'il  soit  sage  de  se  faire  une 
moyenne  aux  cours  actuels.  En  même  temps,  nous  ne 
pouvons  conseiller  aux  capitaux  de  placement  —  et 
nous  ne  l'avons  jamais  fait  —  de  se  porter  sur  ces 
titres;  nous  pensons,  cependant,  que  la  dernière  de  ces 
valeurs  peut  voir  des  cours  plus  élevés. 

Parmi  les  petites  valeurs,  nous  pensons  que  la  Ryan 
Nigel  peut  attirer  l'attention.  L'actif  espèces  de  cette 
Compagnie  s'élève,  actuellement,  à  9/.  environ  par 
action  et  l'un  des  claims  est  adjacent  au  puits  no  10  de 
la  Nigel,  qui  se  trouve  dans  un  des  terrains  les  plus 
riches  du  district. 

La  hausse  extraordinaire  de  la  Vogel  Deep  est  due  à 
la  découverte  d'un  gisement  de  minerai  de  trois  pieds 
en  moyenne  d'épaisseur  et  dont  les  essais,  assure-t  on, 
ont  été  excellents.  Quelques-uns  ont  porté  sur  30dv,'ts. 
Quoi  qu'il  eu  soit,  le  titre  a  été  très  demandé  et  s'est 
maintenu  très  bien  pendant  les  séances  d'hésitations. 

On  nous  assure  que  la  hausse  des  Klipriversberg  et 
des  City  Deep  n'est  pas  épuisée.  Les  titres  sont  à  un 
prix  qui  écartent  bien  des  acheteurs,  mais  les  proprié- 
tés sont  pleines  de  promesses. 

Cours 

le  plus  le  plus    4  fév.    11  lev. 
bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine      —  — 
sh.d.     sh.d.     sh.d.  sh.d. 

Bantjes   39/.       42/.       40/.  40/. 

Benoni   36/.      40/.       37/6  36/6 

Bonanza   94/.      97/6      91/6  96/. 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....     70/.      72/6      70/.  72/. 

Gonsol.  Main  Reef   52/6      59/.      52/6  57/. 


Cours 


le  plus  le  plus 

bas  haut 
de  la  semaine 

sh.  d.  sh.  d. 

East  Rand  '  165/ .  173/6 

French  Rand  ;..     48/.  46/9 

Glen  Deep                             93/6  100/6 

Knights  Central                     57/.  71/. 

May                                     93/.  97/. 

Randfontein                          59/9  74/6 

Rose  Deep                           1£5/.  188/. 

Salisbury                              57/.  61/. 

Simmer  East                         83/.  89/. 

Village  Main  Reef                 167/6  170/. 

Vogelstruis  ConsoUd.  Deep.     33/.  43/9 

WiWatersrand  Deep               50/.  54/6 

Bantjes  Deep                         17/3  21/. 

Rand  Collieries                      19/6  21/3 


4  févr. 
1899 

sh.d. 

166/6 
44/. 
98/. 
58/6 
94/. 
69/. 

183/. 
62/. 
76/. 

165/. 
29/9 
50/6 
21/3 
21/6 


11  févr. 
1899 

sh  d. 
168/. 

43/. 

94/. 

67/. 

9i/. 

70/. 
188/. 

61/. 

86/. 
170/ . 

42/6 

57/6 

18/. 

19/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  ne  parle  décidément  plus  de  la  peste  bubonique 
au  sud  de  l'Afrique,  et  il  semble  bien  que  les  craintes 
émises  à  son  sujet  ont  été  exagérées,  dans  le  but  que 
nous  définissions  il  y  a  huit  jours,  à  savoir  :  d'arriver 
à  interdire  aux  Indiens  le  territoire  du  Transvaal, 
sans  froisser  certaines  susceptibilités. 

Au  point  de  vue  de  la  politique,  on  est  calme.  Il  faut 
dire,  cependant,  que  les  discours  de  M.  Sauer,  membre 
du  Gouvernement  du  Gap,  et  de  M.  Hofmeyer,  le  leader 
bien  connu  du  parti  afrikander,  pendant  le  dîner  qui  a 
eu  lieu  récemment  à  Galedon,  dans  la  Colonie  da  Cap, 
ont  fait  une  impression  excellente  dans  la  République 
boer,  car  ils  ont  montré  le  désir  du  Gouvernement  du 
Gap  de  résister  à  l'action  du  parti  ultra-impérialiste. 

Il  a  été.  déclaré  nettement  que  le  parti  afrikander, 
dans  la  colonie  du  Gap,  considère  l'indépendance  delà 
République  sud-africaine  comme  un  point  très  impor- 
tant de  son  programme. 

On  a  encore  beaucoup  parlé,  ces  derniers  jours,  du 
fameux  emprunt  transvaalien.  A  ce  sujet,  on  mande  de 
Johannesburg,  que  les  négociations  .entamées  entre 
le  Gouvernement  transvaalien  et  la  maison  Hope 
and  Go  ont  été  définitivement  rompues.  On  ajoute  que 
la  Netherland  Railways  va  rembourser  très  prochai- 
nement les  deux  millions  de  livres  qu'elle  avait 
empruntées  au  Gouvernement  transvaalien.  D'autre 
part,  et  s'il  faut  en  croire  le  Fintmcial  News,  de 
Londres,  la  Consolidated  Goldfields  et  la  maison 
Wernher  Beit  and  Go  se  préparent  à  faire  une  offre  au 
Gouvernement  de  la  République  Sud-Africaine,  en 
échange  de  plusieurs  concessions  en  faveur  de  l'indus- 
trie minière,  notamment  de  concessions  en  ce  qui 
regarde  le  monopole  de  la  dynamite. 

Ajoutons  que  l'on  a  prétendu,  ces  jours  derniers, 
que  le  Gouvernement  transvaalien  aurait  accepté  l'ofire, 
faite  par  la  Chambre  des  Mines  de  Johannesburg, 
d'acheter  la  concession  de  la  Dynamite.  Ce  fait,  que 
les  avis  par  courrier  ne  faisaieiit  pas  encore  prévoir, 
signifierait  que  le  Gouvernement  du  Transvaal  entre- 
tient décidément  d'excellentes  relations  avec  les  chefs 
de  l'industrie  minière.  ■ 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  no  374  bis) 


LES  NOUVEAUX  DEEP  LEVELS 


Dans  V Economiste  Européen  du  25  février  (édition 
verte),  nous  avions  annoncé,  d'après  le  Standard  and 
Bigger's  Neivs,  de  Londres,  la  formation  de  six  nou- 
A'elles  Gompaonies  deep  levels,  et  non  pas  de  trois, 
comme  il  avait  été  dit  tout  d'abord.  Ces  Compagnies  de- 
A'aient  prendre  le  nom  de  :  City  Deep,  Wolhuler  Deep, 
Klipriversberg  Deep,  Suburban  Deep,  Soul/i  City  et 
South  Wothuter.  Voici,  sur  ces  entreprises,  quelques 
renseignements  succincts  : 

CITY  DEEP 

La  City  Deep  a  un  capital  autorisé  de  600.000  liv.  st., 
dont  380.000  sont  cédées  aux  vendeurs,  70.000  souscrites 
à  3  liv.  st.  pour  le  fonds  de  roulement,  et  150.000  gar- 
dées à  la  souche.  La  Compagnie  possède  190  claims. 

SOUTH  CITY 

La  South  CityRun  capital  autorisé  de  540.000  liv.  st., 
dont90.0lJ0  sont  réservées  pour  le  capital  d'exploitation, 
130.000  gardées  à  la  souche  et  320.000  cédées  aux  ven- 
deurs. La  propriété  est  de  150  claims,  dont  20  ont  été 
achetés  aux  Compagnies  Salisbury  et  Jubiîee. 

SOUTH  WOLHUTER 

Cette  Compagnie  a  un  capital  autorisé  de  600.000 
livres  sterling,  dont  320.000  sont  cédées  aux  vendeurs, 
90.000  souscrites  à  2  liv.  st.  1/2  pour  le  capital  d'ex- 
ploitation et  100.000  gardées  en  réserve.  La  propriété 
est  de  190  claims. 

KRIPRIVERSBERG  DEEP 

La  Kripriversberg  Deep  a  un  capital  autorisé  de 
5OO.O0O  liv.  st.,  dont  300. OUO  sont  cédées  aux  vendeurs, 
75.000  souscrites  à  2  liv.  st.  pour  le  fonds  de  roulement 
et  125.000  gardées  en  réserve.  La  propriété  est  de  230 
claims. 

SUBURBAN  DEEP 

La  Suburban  Deep  a  un  capital  autorisé  de  500.000 
livres  sterling,  dont  320. OuO  sont  cédées  aux  vendeurs, 
55.000  réservées  pour  le  capital  d'ex])loitation  et  125.000 
gardées  à  la  souche.  La  propriété  doit  être  agrandie  par 
l'achat  de  50  claims  nouveaux  et  le  capital  augmenté 
en  proportion. 

WOLHUTER  DEEP 

Cette  Compagnie  a  un  capital  autorisé  de  520.000  li- 
vres sterling,  dont  300.000  sont  cédées  aux  vendeurs, 
93.000  garanties  à  2  liv.  st.  pour  le  capital  d'exploitation, 
et  27.000  gardées  en  réserve. 

La  Klipriversberg  Estate,  qui  vend  la  plus  grande 
partie  de  ces  propriétés,  reçoit  en  paiement  : 

76.014  actions  South  dty ; 
84.708  actions  South  Wothuter; 
3OIJ.0U0  actions  Klipriversberg  Deep  : 
(uiviron  300.000  actions  Suburban  Deep. 

D'autre  part,  elle  garantit  l'émission  du  capital  d'ex- 
ploitation de  la  South  City,  pour  19.004  liv.  st.,  et  de 
la  Soulh  Wothuter,  pour  31.230  liv.  st.;  en  outre,  elle 
souscrit  à  75.000  actions  Klipriversberg  Deep  à  2  liv.  st., 
et  55.1)00  Suburban  Deep  au  même  prix. 

La  Suburban  Deep  reçoit  124.661  actions  South  City 
et  69.420  actions  Soulh  Wothuter,  et  elle  garantit  la 
souscription  de  31.165  actions  South  City  et  de  31.218 
actions  South  Wothuter  à  2  liv.  st.  1/2. 


Les  Progrès  Ses  Mines  SnJ-Africaifles 

Le  Standard  and  Bigger's  News,  de  Londres,  publie 
sur  les  entreprises  du  Witwatersrand,  un  article  dans 
lequel,  tout  d'abord,  il  établit  une  comparaison  entre 
les  bénéfices  réalisés  pendant  le  second  semestre  de 
1898  et  ceux  obtenus  au  cours  de  la  période  correspon- 
dante de  1897.  Voici  les  tableaux  qu'il  fournit.  A  prendre 


en  considération  que  les  actions  de  la  City  and  Su- 
burban sont  au  nominal  de  4  liv.  st.  (100  francs),  comme 
celles  de  la  Treasury,  e\  que  les  actions  de  la  Eobinson 
Gold  et  de  la  Simmer  and  Jach  sont  au  nominal  de 
5  liv.  st.  (125  francs)  : 

Bénéfices  du  dernier  semestre  de  1897 
(En  livres  sterling) 
Compagnies   Juillet    Août     Sept.      Oct;  Nov. 


Angelo  

Bonanza  . . . 
City  &  Sub. 
Crown  Deep 

—  Reef. 
Ferreira  . . . 
Gelden.  Est. 

—  M.R. 

—  Deep 
George  Goch 
GinslDerg . . . 
(ilencairn  . . 
HenryNour. 
Jumpers. . . . 
May  Consol. 
Meyer  &  Ch. 
New  Cornet. 

—  Heriot. 

—  Kleinf. 

—  Primr. 
NourseDeep 
Princess  E.. 
Rietfont.  A. 
Rose  Deep. . 
Robinson  . . 
Sim.  &  Jack. 
Treasury. . . 
Unit  Rood. 
Van  Ryn. . . 
AVemmer. . . 
Wit  Knights 
Wolliuter  . . 
Worcesler. . 


12.069 
19.667 
22.947 

23.159 
28.205 
15.630 
1.720 
15.250 
1.293 
7.500 
» 

17.137 

5.286 

4.477 
3.525 

11.341 
5.097 

14.400 

2.000 


86.013 
3.048 
5.022 
8.550 
510 

11.6^7 
4.437 

10.388 


12.903 
21.908 
22.717 
4.741 
20.534 
29.036 
16.210 
2.094 
13.674 
1.590 
7.270 
7.845 
16.975 
5.100 
160 
4.843 
3.875 
10.947 
5.565 
14.650 
» 

2.164 

10.366 

35.380 
4.540 
5.224 
7.490 
231 

14.125 
3.133 

10.297 
4.845 


12.750 
19.619 
22.306 

9.695 
22.958 
30.838 
15.577 

2.151 
11.119 
162 

7.500 

8.507 
16.589 

6.295 
155 

5.463 

4.456 
11.024 

5.603 
15.233 

2.664 
11.472 

35.000 
4.560 
5.787 
7.150 

13^204 
4.734 

11.555 
4.541 


12.463 
18.451 
22.459 
17.250 
20.523 
30.242 
16.200 

2.268 
11.174 
492 

7,500 

9.300 
17,614 

7.150 
920 

5.280 

6.350 
10.548 

5.729 
16.200 

3'.265 
11.020 

5.092 
35.520 

4.712 

5.641 

7.305 
735 
18.894 

4.122 
12.641 

4.354 


12.140 

15.510 
22.365 
18.220 
25.094 
31.146 
16.586 
1.436 
11.853 

6.500 
10  097 
16.475 
7.370 
4.110 
5.175 
5.510 
12.575 
5.125 
15.417 

2.958 
11.940 
16.658 
37.000 

» 

5.196 
7.375 

12.435 

10.817 

5.078 


Déc. 

12.591 
18.272 
21.658 
20,882 
22.764 
S0.870 
15.900 
3 

14.982 

63 
8.705 
10.6U0 
16.150 
7.150 
6.002 
5.345 
4.888 
10.^67 
5.676 
14.250 
5.200 
2.600 
11.767 
16.000 
42.205 

6. 124 
7.545 
3.000 

12.215 
2.027 

10.681 
4.593 


Bénéfices  du  dernier  semestre  de  i898 
(En  livres  sterling) 

Compagnies 

Angelo  

Bonanza  , , . 
City  &  Sub. 
Crown  Deep 

—  Reef. 
Driefontein. 
Durb.  Deep. 
Ferreira  . . . 
Gelden.  Est. 

—  Deep 
(  iinsberg. . . 
Glencairn  . . 
(Uen  Deep. . 
HenryNour. 
Jumpers  

—  Deep 
Lancaster  . . 
May  Consol. 
Meyer  &  Ch. 
New  Cornet. 

—  Heriot. 

—  Kleinf. 

—  Primr. 
NourseDeep 
Rietfont.  A. 
"Rose  Deep. . 
Robinson  . . 
Treasury . . . 
finit.  Rood. 
VillageM.R. 
Wommer  . . 
Wit  Knights 
Wothuter  . . 
Windsor  . . . 

Quelques  observations  sont  à  présenter.  U Angelo, 
par  exemple,  dont  les  bénéfices  s'étaient  maintenus, 
pendant  le  dernier  semestre  de  1897,  à  un  peu  plus  de 
12.000  livres  sterling,  a  réalisé  d'assez  importants  pro- 
grès en  décembre  dernier.  A  remarquer  qu'en  raison 


Juillet 

Août 

Sept. 

Oct. 

Nov. 

Déc. 

13.509 

14.316 

13.690 

12 

188 

13.912 

16.211 

20.969 

20.441 

20.648 

21 

170 

130 

21.773 

18.230 

17.640 

15.368 

16 

047 

18.157 

21.376 

19.150 

28.350 

21.400 

18 

250 

14.500 

20.550 

21.980 

22.910 

21.588 

23 

703 

23.450 

28.208 

11.203 

14.814 

11.949 

11 

817 

10.398 

12.840 

2.200 

2.024 

4 

438 

5.722 

4.035 

24.102 

27.481 

26.441 

27 

559 

28.845 

■> 

22.675 

24.324 

26.905 

27 

240 

28.7.50 

29.169 

25.100 

25.600 

26.200 

26 

550 

24.850 

27.950 

6.302 

6.628 

6.352 

6 

290 

0.423 

6.139 

9.639 

9.236 

9.421 

8 

774 

8.713 

7.045 

3.700 

6 

900 

9.150 

11.050 

17.426 

16.736 

15.027 

15 

308 

15.507 

15.373 

9.585 

9.250 

9.000 

9 

120 

9.000 

9.003 

7.950 

7.750 

7.850 

10 

400 

8.300 

11.850 

5.014 

5.500 

6.000 

5 

900 

6.000 

6.528 

12 

017 

13.213 

14.565 

6.071 

6.187 

6.461 

6 

683 

6.802 

7.019 

4.011 

4.481 

4.068 

4 

666 

4.176 

5.533 

7.848 

8.448 

8.851 

9 

519 

9  200 

9.43n 

7.005 

5.947 

7.013 

7 

056 

5.514 

7.540 

17.004 

17.089 

16.055 

16 

375 

16.144 

18.128 

5.500 

5.300 

5.200 

2 

200 

6.300 

7.7i'0 

7.263 

7.286 

7.004 

7 

042 

4.661 

3.430 

20.400 

28,500 

30.650 

31 

100 

30.300 

37.000 

40.539 

42.500 

42.388 

41 

500 

44.000 

50.79^ 

6.689 

7.990 

7.631 

7 

654 

7.620 

7.890 

5.538 

4.850 

5.490 

4 

950 

2.060 

4.800 

22.300 

22.000 

24.500 

25 

000 

24.900 

26.400 

13.445 

12.948 

13.465 

13 

949 

13.185 

12.834 

8.575 

9.129 

9.422 

9 

.503 

3.435 

3.425 

8.016 

8.050 

6.672 

6 

.197 

6.347 

6.259 

3.204 

3.305 

8.241 

3 

115 

2.472 

3.127 
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du  manque  do  main  d'œuvre,  cette  Compagnie  n'avait 
pu  travailler,  jusqu'en  novembre  dernier,  qu'avec  80 
pilons,  au  lieu  de  110,  et  que  ce  n'est  en  décembre  que 

10  autres  pilons  purent  être  mis  en  action.  Ouant  au 
groupe  de  ïKast  Ranci,  il  a  été  gêné  par  le  manque 
d'eau,  mais  ces  diflicultés  semblent  écartées  mainte- 
nant. 

Pour  la  Bonanza,  le  meilleur  mois  a  été  celui  de  dé- 
cembre 1898.  Il  est  vrai  que  le  mois  de  novembre 
n'avait  pour  ainsi  dire  rien  donné.  Mais,  en  ce  mois,  et 
par  suite  du  manque  d'eau,  le  moulin  n'avait  pu  tra- 
vailler que  pendant  sept  jours. 

Une  Compagnie  qui  a  laissé  à  désirer  pendant  le 
dernier  semestre  de  1898,  c'est  la  City  and  Sicburban, 
dont  les  profits  —  sauf  en  décembre  ~  n'ont  varié 
qu'entre  15.000  et  18.000  liv.  st.  environ,  alors  que  pen- 
dant la  même  période  de  1897,  ils  s'établissaient  de 
21.500  liv.  st.  environ  à  près  de  23.000  liv.  st.  Pendant 
le  mois  de  janvier,  elle  s'est  reprise  sensiblement,  puis- 
qu'elle ix  accusé,  comme  profits,  25  324  liv.  st. 

La  Croion  Deep  a  été  un  peu  irrégulière,  au  con- 
traire do  la  Croion  Reef.  Quant  à  la  Driefontein,  elle 
consea-ve  bien  son  niveau  de  bénéfices.  Au  mois  d'août 
même,  elle  avait  accusé  une  augmentation  assez  im- 
portante. De  son  côté,  la  Durban  Deep,  en  raison  de 
ses  lourdes  dépenses  d'exploitation,  n'a  pas  donné  ce 
que  l'on  attendait  d'elle,  mais  on  espère  beaucoup 
mieux  pour  cette  année. 

La  Ferreira,  l'année  dernière,  ne  s'est  pas  distinguée 
parmi  les  grandes  entreprises  minières  ;  par  contre,  la 
Geldenhuis  Estale  et  la  Geldenhuis  Deep  ont  fait  des 
progrès  remarquables,  et  il  y  a  comme  un  sentiment 
d'émulation  entre  ces  deux  Compagnies.  Tantôt  c'est 
la  Geldenhuis  Deep  qui  l'emporte,  et  tantôt  la  Gelden- 
hui.t  Estate.  Naturellement,  il  faut  prendre  en  consi- 
dération que  la  Geldenhuis  Eslate  a  travaillé  avec  120 
pilons  etbioyé  18.000  tonnes,  tandis  que  la  Geldenhuis 
Deep  a  employé  entre  190  et  200  pilons  et  a  broyé 
24  OOO,  25.000  et  même  26.000  tonnes  par  mois.  Et  si 
on  jette  un  coup  d'œil  sur  l'année  entière,  on  trouve 
que  la  Geldenhuis  Estate  a  réalisé  cinq  fois  la  plus 
grosse  somme  de  profits,  ec  la  Geldenhuis  Deep  sept 
fois.  Cependant,  en  septembre  dernier,  la  Geldenhuis 
Estale  a  pris  l'avance  et  elle  paraît  vouloir-  la  con- 
server. 

La  Ginsberg  a  eu  des  résultats  réguliers.  Cette  Com- 
pagnie va  travailler,  en  1899,  avec  une  batterie  plus 
forte;  aussi  peut-on  espérer  qu'elle  donnera  des  ren- 
dements et  des  bénéfices  plus  importants,  en  propor- 
tion même  de  cette  augmentation  dans  sa  puissance  de 
broyage. 

La  Glencairn  est  dans  une  situation  satisfaisant**. 
Malheureusement,  avec  la  question  de  la  main-d'œuvre 
toujours  en  suspens,  il  n'est  pas  probable  qu'elle 
puisse,  pour  le  moment,  utiliser  plus  de  50  pilons. 
Quant  à  la  Jutnpers  Deep,  malgré  ses  charges,  elle  a 
fait  de  beaux  profits  dans  les  derniers  six  mois  de  1898. 

Depuis  que  son  moulin  a  été  remis  en  marche  (son 
interruption  dans  le  broyage  provenait  du  manque 
d'eau),  la  Matj  Consolidated  a  réalisé,  comme  bénéfices 
mensuels,  12.017  liv.  st.,  13.213  liv.  st.  et  14.565  liv.  st. 
De  son  côté,  depuis  le  mois  de  mars,  la  Meyer  and 
Charlton  n'a  cessé  de  faire  des  progrès  et  le  mois  de 
décembre  a  été  le  meilleur  que  l'on  ait  eu  à  enregistrer 
depuis  plusieurs  années  et  depuis  que  la  ])atterie,  ren- 
forcée, a  été  mise  au  travail. 

La  New  Primrose  a  beaucoup  gagné  d'une  année  à 
l'autre.  Dans  le  second  semestre  de  1897,  elle  gagnait, 
par  mois,  entre  14.500  et  15.500  liv.  st. ,  et  pendant  les 
six  derniers  mois  de  1898,  ses  bénéfices,  qui  avaient  été 
de  16.055  liv.  st.  au  plus  bas,  ont  progressé,  en  décem- 
bre, à  18.128  liv.  st.  Lorsque  son  installation  pour  le 
traitement  des  boues  sera  achevé,  on  peut  s'attendre  à 
ce  que  ses  profits  mensuels  dépassent  20.000  liv.  st. 

La  diminution  de  la  Rietfonlein  (A)  est  importante. 

11  y  a  un  an,  cette  entreprise  réalisait  11.000  liv.  st.  de 
profits  par  mois,  et  même  12.000  liv.  st.;  mais,  en  1898, 
pendant  les  mois  de  juillet,  août,  septembre  et  octobre, 
elle  est  tombée  à  près  de  7.000  liv.  st.,  en  novembre,  à 


4.661  liv.  st.,  et  en  décembre,  à  3.430  liv.  st.  Bien  plus, 
ces  derniers  résultats  ont  été  obtenus  avec  une  aug- 
mentation de  sa  puissance  de  broyage... 

Les  résultats  de  la  Rose  Deep  comptent  parmi  les 
plus  remarquables.  En  septembre,  elle  a  dépassé,  pour 
ses  bénéfices,  le  chift're  de  30.000  liv.  st.,  et  en  décem- 
bre, elle  a  atteint  37.000  liv.  st.  Quant  à  la  Bobinson, 
elle  gagnait,  mensuellement,  35.000  liv.  st.  dans  les  pre-_ 
miers  mois  du  second  semestre  de  1897,  37.000  liv.  st. 
et  42.205  liv.  st.  pendant  les  mois  de  novembre  et  dé- 
cembre de  la  même  année,  entre  35.000  et  37.500  liv.  st. 
pendant  le  premier  semestre  de  1898  et  elle  accuse,  pour 
le  second  semestre,  tout  d'abord,  40.000  liv.  st,  et  42.500 
livres  sterling,  et  bondit,  pendant  le  dernier  mois,  à 
50.000  liv.  st.,  un  véritable  triomphe.  11  est  vrai  que 
ces  derniers  bénéfices  ont  été  réalisés  avec  140  pilons, 
au  lieu  de  120. 

Bref,  et  en  résumé,  les  progrès  accomplis  sont  énor- 
mes. Presque  partout,  il  y  a  des  augmentations  à 
signaler,  en  regard  desquelles  les  rares  diminutions 
que  l'on  peut  relever  ne  comptent  pas. 

LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Nouvelles  d'Australie.  —  Le  Financial  News,  de 
Londres,  publiait,  ces  derniers  jours,  une  correspon- 
dance de  Coolgardie,  datée  du  19  janvier,  dans  laquelle 
il  était  parlé  des  développements  auxquels  on  procédait 
dans  la  Gy^eal  Boulder.  On  a  foncé  jusqu'à  600  pieds, 
et  le  filon,  à  cette  profondeur,  s'annonce  comme  riche 
et  d'une  valeur  de  95  shillings  à  la  tonne,  ce  qui  lais- 
serait un  bénéfice  de  65  shillings  par  tonne.  En  tenant 
compte  des  développements  effectués  jusqu'à  300  pieds 
et  des  fonçages  opérés  jusqu'à  600  pieds,  on  peut  éva- 
luer la  durée  de  la  mine  à  quinze  ans.  Et  si  la  mine  a 
un  si  bon  aspect  à  600  pieds,  dit  notre  confrère,  pour- 
quoi n'en  serait-il  pas  de  même  à  1.000  pieds?  Quoi 
qu'il  en  soit,  la  Great  Boulder  est  une  bonne  mine  et 
les  actionnaires  doivent  conserver  les  titres  qu'ils  dé- 
tiennent. 

Mais  si  l'on  ne  compte,  dans  tout  le  monde,  qu'une 
petite  quantité  de  mines  plus  puissantes  que  la  Great 
Boulder,  il  existe,  dans  d'autres  centres,  des  mines  qui 
sont  presque  aussi  riches  :  Lady  Shenton,  par  exem- 
ple, et  la  Queensland  Men:ies  Gold  Mine.  La,  première 
a  broyé,  depuis  1895,  13.909  tonnes,  qui  ont  donné 
44.435  onces,  et  elle  a,  sur  le  carreau,  10.000  tonnes  de 
tailings  splendides.  Elle  a  réparti  de  grosses  sommes 
comme  dividendes.  De  son  côté,  la  Queensland  Menzies 
Gold  Mine,  qui  a  été  enregistrée  seulement  en  1895,  a 
pu,  avec  une  batterie  de  10  pilons,  broyer  6.387  tonnes 
de  minerai  qui  ont  donné  22.786  onces  d'or,  et  elle  a 
distribué,  en  dividendes,  plus  de  35.000  liv.  st.  Il  ne 
faut  pas  oublier  que  ces  deux  Compagni^^s  ont  à  comp- 
ter avec  des  difficultés  de  transport  et  d'eau,  plus 
grandes  que  celles  dont  ont  à  souffrir  les  mines  de 
Kalgoorlie. 

Dans  les  environs  de  Menzies,  il  existe  oncore  quel- 
ques autres  entreprises  intéressantes,  mais  les  travaux 
de  développement  n'ont  pu  être  poussés  comme  il  con- 
venait, à  cause  du  manque  d'eau.  Il  y  a  le  champ  d'or 
de  Mount  Mulcolm,  avec  son  groupe  de  la  Sons  of 
Gicalia  ;  celui  de  Murrin-Murrin,  avec  la  Malcolm 
Proprietary  Mine  ;  celui  de  Lav«/lers,  avec  la  fameuse 
East  Murchison  United  Mine.  Toutes  ces  mines,  de- 
puis qu  elles  ont  commencé  à  broyer,  ont  obtenu  plus 
de  1  once  à  la  tonne.  Enfin,  au  nord,  on  trouve  aussi 
la  Peak  Hill,  aussi  riche  en  alluvions  qu'en  reefs. 
Beaucoup  de  capitalistes  de  Londres  s'occupent  déjà 
de  celte  dernière  contrée  et,  cette  année,  de  gros  capi- 
taux y  seront  dépensés  en  travaux  de  développement. 


La  Production  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

Les  rendements  d'or  de  l'Australie  Occidentale  se  sont 
élevés,  pendant  le  mois  de  février,  à  100.565  onces, 
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contre  53.739  onces  pour  la  période  correspondante  de 
1898.  Toutefois  il  faut  considérer  que,  l'année  dernière, 
le  mois  de  février  avait  été  particulièrement  défavo- 
rable, comparé  aux  auti'es  onze  mois. 

Voici  les  rendements,  mois  par  mois,  depuis  l'année 
1896  : 

1893         1897         1898  1899 
(En  onces) 

Janvier    16.350      40.384      93.395  110.090 

Février   17.922      32.524      58.739  100.565 

Mars   13.084      40.296      75.380  » 

Avril   16.7/2      39.660      84.083  » 

Mai   22.263      59.111      83.346  » 

Juin    27.933      53.348      80.749  » 

Juillet   16.528      48.811      76.930  » 

Août    29.517      65.129      89.395  » 

Septembre   35.301      75.776  89.179 

Octobre   27.331      71.690     116.824  » 

Novem'  re   30  871      75.845     111.793  » 

Décembre   L>9.653      72.412      9  S.  316  » 

Totaux....    2S3.525     674.988  1.050.179  210.655 

Si  le  mois  de  février  est  inférieur  à  janvier  et  aux 
mois  d'octobre  et  de  novembre  1898,  il  n'en  est  pas 
moins  favorable,  car  il  faut  tenir  compte  qu'il  est  le 
mois  le  plus  court  de  l'année. 


L'Industrie  minière  dans  la  Nouvelle  Galles  du 
Sud  et  dans  le  Queensland.  —  Le  Mining  Journal, 
Railway  and  Commercial  Gazelle,  de  Londres,  fait  re- 
marquer que  les  dividendes  payés  en  1898  par  les  di- 
verses Sociétés  autraliennes  ont  atteint  le  montant  de 
4.11G.510  liv.  st.  Sur  cette  somme,  2.674.407  liv.  st.  pro- 
viennent des  Compagnies  minières.  Voici  le  détail  que 
donne  notre  confrère  anglais  : 


Compagnies  Autres 
minières  Sociétés 


Totaux 


(Livres  sterling) 

Nouvelle-Galles  du  Sud   474.704  876.987  1.351.691 

Victoria    570.880  310.507  8'(1.387 

Queensland    780.688  64. /70  845.458 

Australie  Occidentale   565.292  '25.100  590.392 

Tasmanie   266.843  38.3fi5  305.208 

Australie  Méridionale   16.000  126.374  142.374 

Ces  chiffres  démontrent  l'importance  prise  dans  ces 
pays  par  l'industrie  minière,  qui  a  distribué  1.233.304 
livres  st.  de  plus  que  toutes  les  autres  entreprises  en- 
semble, et,  dans  le  tableau,  la  Nouvelle-Galles  du  Sud 
fait  bonne  figure. 

Aussi  bien  dans  cette  colonie  que  dans  le  Queensland, 
les  mines  d'opales  sont  énergiquement  travaillées.  On 
s'occupe  activement,  dans  ces  deux  colonies,  sur  les 
champs  de  White  Cliffs  et  ceux  d'Opaltown.  Tout 
récemment,  deux  mineurs  allemands  qui  avaient  réalisé 
une  fortune  avec  leurs  claims,  situés  à  Opaltown,  les 
ont  rétrocédés  à  MM.  Shirlington  et  Greenwood  qui, 
tout  de  suite,  reprirent  le  travail.  Ils  n'avaient  pas 
creusé  plus  de  quelques  pieds  qu'ils  se  trouvèrent  en 
présence  d'une  masse  de  blocs  de  gems  les  plus  gros 
qui  aient  jamais  été  trouvés  sur  la  propriété.  Cette 
masse  mesure  1.5  pieds  de  longueur  et  15  pouces  d'épais- 
seur. On  en  a  déjà  offert  12.0U0  liv.  st.,  mais  cette  offre 
a  été  repoussée.  En  1897,  les  ventes  d'opales  provenant 
de  la  White  Cliff'  et  de  la  Wilcannia  s'étaient  élevées 
à  75.000  liv.  st.,  et  elles  étaient  passées  à  120.000  liv.  st. 
en  1898. 

Tout  dernièrement,  à  Burragorand,  tout  près  de 
Gamden,  on  a  découvert  des  mines  d'argent  qui  s'an- 
noncent bien.  On  a  déjà  extrait  une  grande  quantité 
de  minerai,  et  on  en  a  expédié,  pour  le  traitement,  à  la 
Illawarra  Smp.Uing  Works.  Les  frais  de  voiturage  et 
de  chemins  do  fer  occasionnent  ici  de  grands  frais,  et 
on  espère  que,  bientôt,  une  fonderie  s'élèvera  dans  le 
district. 

Fendant  l'année  1898,  le  total  de  l'or  produit  dans 
les  colonies  autralasiennes,  s'est  élevé  à  3.485.00(1  on- 
ces, soit  une  valeur  supérieure  à  14  millions  de  livres 
sterling,  et  une  augrncntation  de  .584.317  onces  sur 


l'année  1897.  Toutes  les  colonies  ont  réalisé  de  grands 
progrès,  à  part  la  Tasmanie.  Il  est  vrai  que,  pour 
cette  dernière,  ses  exportations  de  cuivre,  de  plomb  et 
d'étain  compensent  la  diminution  de  son  rendement 
aurifère.  A  noter  que,  dans  la  Nouvelle-Galles-du- 
Sud,  l'industrie  de  l'or  s'est  trouvée  désorganisée  pen- 
dant près  de  trois  mois,  à  cause  de  la  sécheresse,  ce 
qui  n'empêche  pas  l'augmentation  de  la  production 
d'être  encore  sensible. 

Deux  chimistes  australiens  viennent  de  découvrir  un 
nouvel  explosif  du  nom  de  «  Kallenite  »,  dont  la  puis- 
sance dépasserait  celle  de  la  dynamite.  Son  prix  de 
revient  serait  peu  élevé,  sa  base  reposant  sur  des  pro- 
duits naturels  australiens.  Il  ne  produirait  pas  de  fu- 
mée, ce  que  les  mineurs  apprécieraient  beaucoup  pour 
leurs  travaux  dans  les  tunnels  et  les  galeries. 


Les  Mines  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  Le  corres- 
pondant à  Auckland  du  Mining  Journal,  Railway  and 
Commercial  Gazette,  lui  écrit  que  l'intérêt  que  l'on 
porte  en  ce  moment  à  l'industrie  minière  de  cette  colo- 
nie ne  provient  pas  des  résultats  généraux  obtenus, 
attendu  que  l'on  ne  compte  que  quelques  mines  à  qui 
on  puisse  accorder,  jusqu'à  présent,  un  réel  crédit,  et 
que  l'on  serait  osé  en  prétendant  que  les  champs  d'or 
sont  entrés  dans  la  période  des  dividendes.  Heureuse- 
ment que  l'on  peut  avancer,  par  contre,  que,  partout, 
on  fait  preuve  d'énergie,  d'initiative,  et  que  l'on  s'in- 
génie à  appliquer  au  traitement  du  minerai  les  derniers 
procédés  connus.  Certainement  on  ne  procède  pas,  ici, 
par  sauts  et  par  bonds  suivis,  immédiatement,  d'une 
brusque  diminution  dans  les  rendements,  mais  on  fait 
des  progrès  lents  et  constants  qui  sont  représentés, 
chaque  mois,  par  des  augmentations  de  milliers  de 
livres. 

Il  serait  beau  de  voir  un  certain  nombre  de  mines 
dans  la  même  situation  que  la  Waihi,  la  Talisman,  la 
Waitekauri  et  la  Crown,  mais  il  ne  faut  pas  compter 
sur  un  résultat  un  peu  remarquable  d'ici  quelque 
temps.  On  trouve  beaucoup  d'entreprises  qui  ont  vu  le 
jour  dans  un  but  de  spéculation,  pour  lesquelles  de 
gros  capitaux  ont  été  souscrits,  et  qui  s'entourent  main- 
tenant de  silence.  Elles  n'ont,  jusqu'à  ce  jour,  réalisé 
aucun  travail  sérieux  de  développement  et,  pourtant, 
le  capital  s'est  trouvé  dépensé,  à  ce  point  qu'il  a  fallu 
procéder  à  une  reconstitution  de  l'affaire.  Certaine- 
ment les  mines  d'or  sont  des  affaires  délicates,  et  qui 
demandent  beaucoup  de  prudence,  en  raison  des  diffi- 
cultés qu'elles  offrent  ;  mais,  en  principe,  et  à  en  juger 
par  les  entreprises,  qui  ont  déjà  réussi,  les  actionnaires 
devraient  toujours  compter  obtenir,  au  bout  de  quelques 
années,  des  résultats  rémunérateurs.  Quant  aux  quatre 
Compagnies  :  Waihi,  Talismati,  Croicn  et  Waitekauri, 
elles  sunt  dans  une  situation  particulière.  La  Waihi 
continue  à  distribuer  des  dividendes  réguliers,  et  il  est 
à  croire  que  les  trois  autres  Compagnies  feront  bien- 
tôt de  même.  Il  est  regrettable  qu'il  n'y  en  ait  pas 
d'autres  à  indiquer  pour  le  moment,  mais  on  peut 
espérer  aussi  dans  la  Kauri  Freehold  Gold  Entâtes.  Il 
lui  faut  cependant  le  temps^  de  mettre  en  place  son 
matériel,  et  de  procéder  aux  travaux  de  développe- 
ment nécessaires. 

Les  Exportations  d'or.  —  On  télégraphie  de  Wel- 
lington (Nouvelle-Galles-du-Sud),  que  l'exportation  au- 
rifère a  atteint,  pendant  le  mois  de  février,  21,729  on- 
ces, d'une  valeur  de  81.984  liv.  st.,  contre  22.278  onces, 
ou  78.372  liv.  st.  en  février  1898. 


Notes  minières  d'Australie 

Hannans  Crœsus  Gold  Mines.  On  annonce  de  la  mine 
que  le  broyage  de  180  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rende- 
ment do  2u2  onces. 

New  Ojifions  Mines.  Résultats  de  février  :  Mine  «  Cresccnt  », 
400  tonnes  broyées  ont  produit  17  onces;  Mine  «  Viclory  », 
66  tonnes  ont  donné  18  1/2  onces;  Mine  «  Monarch  »,  oi} 
tonnes  ont  produit  64  onces  d'or. 
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liriUianf  Gold  Mines.  Il  a  été  broyé  2.300  tonnes  de  mino- 
rui  qui  ont  produit  un  rendement  de  2.450  onces  d'or. 

Dai/  Dawn  P.  C.  Mines.  La  cyanuration  de  3.G0O  tonnes 
de  r.^sidus  a  donné  un  rendement  représentant  une  valeur 
approximative  de  2.370  liv.  st.  Les  dépenses  ont  atteint  82o 
liv.  st.,  et  les  frais  généraux  L675  liv.  st. 

Burbank's  Birthday  Gift.  Pendant  le  mois  de  février,  il  a 
été  broyé  870  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  1.150  onces 
d'or.  Dans  ce  r*ndement  ne  sont  pas  compris  les  résidus  qui 
ont  donné,  à  la  cyanuration,  l86  onces  d'or. 

Australasian  Mines.  Une  dépêche  de  la  mine  mentionne 
que  le  broyage  de  79  tonnes  de  minerai  a  donné  un  rende- 
ment de  2lt)  onces  d'or,  d'une  valeur  de  780  liv.  st.  Les  béné- 
fices s'élèvent  à  500  liv.  st. 

Great  Boulder  Proprietary.  Le  Directeur  de  la  mine  a 
donné  avis  que  la  <■  'Western  Australasian  Bank  »  venait 
d'expédier  à  la  Compagnie  par  le  steamer  «  Oriental  »,  3.255 
onces  d'or,  d'une  valeur  de  13.400  liv.  st. 

A'tne  Reefs  Gold  Mine.  L'amalgamation  de  850  tonnes  de 
minerai  a  produit  209  onces  d'or.  La  cyanuration  a  donné  107 
onces.  Total  pour  le  mois  de  février,  316  onces. 

Norlh  Boulder  Mines.  Pendant  le  mois  de  février,  il  a  été 
broyé  467  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  599  onces  d'or. 

Mount  Charlotte  Gold  Mines.  Un  cablogramme  delà  mine 
annonce  que  le  broyage  de  350  tonnes  de  minerai  a  produit  un 
rendement  de  151  onces  14  dvvts. 

Aladdin's  Lamp.  Le  broyage  de  quatre  semaines  a  produit 
455  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative  de  1.750  liv.  st. 
Ce  broyage  se  décompose  ainsi  :  237  tonnes  de  minerai_ broyé 
ont  donne  145  onces  ;  6  tonnes  de  concentrés  ont  été  expédiées. 
On  estime  qu'elles  contiennent  310  onces.  Le  Directeur  men- 
tionne que  les  progrès  constatés  pendant  le  mois  de  décembre 
continuent. 

Australia  United.  Pendant  le  mois  de  février,  il  a  été 
broyé  390  tonnes  qui  ont  produit  702  onces  d'or.  Jusqu'à  cette 
date,  il  a  été  traité  en  tout  3.358  tonnes  ;  rendement  total, 
7.534  onces,  soit  une  moyenne  de  2.24  onces  à  la  tonne. 

BrilUant  and  Saint-George  United.  A  l'assemblée  générale 
des  actionnaires  qui  a  eu  lieu  le  22  février,  à  Charters 
Towers,  il  a  été  décidé  que  le  capital  de  la  Société  ne  serait 
pas  augmenté. 

Britannia.  Pendant  le  mois  de  février,  il  a  été  broyé  330 
tonnes,  qui  ont  produit  283  onces  d'or.  Jusqu'à  cette  date,  la 
Compagnie  a  traité  5  830  tonnes  ;  rendement  total,  5.003 
onces,  soit  une  moyenne,  par  tonne,  de  0.858  onces. 

Central  and  West  Boulder.  On  a  commencé  le  broyage  de 
1.000  tonnes.  On  estime  la  teneur  du  minerai  à  1  once  à  la 
tonne. 

Fields  Find.  Lingénieur-conseil  le  celte  mine  a  déposé 
son  rapport.  Il  évalue  le  minerai  en  vue  à  6.900  tonnes,  d'vme 
valeur  de  1  once  à  la  tonne.  Il  ne  prévoit  aucune  inondation 
dans  le  puits  principal  qui  a  atteint  la  profondeur  de  190 
pieds.  Les  dépenses  de  la  mine  seront  couvertes  avec  une 
production  de  10  dwts  à  la  tonne. 

Gem  of  Cue.  On  a  décidé  la  construction  de  5  nouveaux 
pilons,  ce  qui  portera  la  puissance  de  la  batterie  à  15  pilons. 

jVewj  Queen.  Les  résultats  du  broyage  pour  la  dernière 
quinzaine  se  chift'rent  par  326  onces  provenant  de  495  tonnes. 
11  a  été  traité  500  tonnes  à  la  cyanuration.  Elles  ont  produit 
une  valeur  de  280  livres  sterling. 


REVUE  DE  LÀ  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SElVIA.IlSrE 


Le  Rendement  de  Janvier.  —  Le  Star  aaalyse 
comme  suit  le  rendement  de  janvier  : 

On  ne  pouvait  s'attendre  à  voir  déliasser  les  résultats 
de  décembre.  On  sait,  en  effet,  que  les  premiers  jours 
de  l'année  appartiennent  à  la  saison  sèche  et  que  plu- 
sieurs mines  diminuant  leurs  travaux  à  cause  du 
manque  d'eau,  les  pilons  en  fonctionnement  sont  moins 
nombreux. 

La  diminution,  par  rapport  à  décemlM-e,  a  été  de 
2.20/0;  si  l'on  tient  compte  des  faits  que  nous  venons 
de  signaler  et  des  difficultés  éprouvées  dans  la  fourni- 
ture de  la  main-d'œuvre,  ce  résultat  doit  être  considéré 
comme  satisfaisant. 


Le  tableau  suivant  de  la  production  montre  que  la 
diminution  a  été  supportée  principalement  par  le  Kand  : 

Onces 

Rand  :  — 

Décembre   419.504 

Janvier   410. 14G 

Autres  districts  : 

Décembre   21.170 

Janvier   20.  «65 

Les  résultats  donnés  par  les  différents  procédés  de 
traitement  montrent  que  tous  ces  procédés,  sauf  le 
traitement  des  slimes,  ont  subi  une  diminution. 

Voici  le  détail  pour  le  Rand  : 

Décembre  Janvier 

Onces  dwts  Onces  dwts 

Moulins   263.377  11  2«7.835  4 

Concentrés   11.205  13       10.811  9 

Tailinss   135.724  14  131.892  6 

Slimes   8.804   4         9.175  18 

Banques   392   4  431  0 

Total   419.504   6  410.145  17 

La  valeur  de  la  production  de  décembre,  d'après  la 
Chambre  des  Mines,  avant  été,  pour  le  Rand,  de 
1.492.739  liv.  st.  et  pour  tout  le  Transvaal  de  1.565.124 
liv.  st.,  on  peut  évaluer  la  production  totale  de  jan- 
vier à  1.530.000  liv.  st.  environ. 

Les  résultats  des  deep  levels,  y  compris  la  Village 
Main  Reef  pour  13.406  onces,  la  Bonanza  pour  8.236, 
et  la  French  Rand  pour  4.571,  ont  atteint  109.961  onces 
ou  près  de  27  0/0  de  la  production  totale,  cela  en  dépit 
des  fortes  diminutions  de  la  Rose  Deep  et  de  la  Crown 
Deep. 

Quatre  des  mines  du  groupe  de  la  Rand  Mines  sont 
en  diminution  et  trois  en  augmentation  :  la  Robinson 
Deep  a  eu  un  meilleur  résultat.  Voici  le  détail  du  ren- 
dement de  ces  mines  : 

Décembre  Janvier 


Onces 

Rose  Deep   19.043 

Geldenhuis  Deep   14.763 

Crown  Deep   ■'i.J'H^ 

Jumpers  

Nourse  Deep  ■  • . 

Glen  Deep  

Durban  Deep  

Groupe  de  la  Rand  Mines   74.016 

Robinson  Deep   H-l^^ 


7.089 
7.092 
5.504 
5.407 


Onces 
17.394 
14.434 
13.460 
8.256 
7.294 
6.038 
5.261 

72.0i7 
11.701 


85.170  83.748 

Les  noms  des  douze  principales  Compagnies  pro- 
ductrices sont  les  mêmes  en  décembre  qu'en  janvier  : 
il  n'y  a  eu  que  de  légers  changements  dans  leur  ordre 
de  placement.  Bien  qu'il  y  ait  eu  six  augmentations  et 
six  diminutions,  le  total  de  ces  douze  Compagnies 
montre  une  baisse  de  2.635  onces  par  rapport  à 
décembre,  soit  1 1/2  0/0  du  total. 

La  Simmer  and  Jack  a  bénéficié  d'une  nouvelle 
augmentation  de  1.276  onces,  ce  qui  porte  son  rende- 
ment total  à  22.004  onces,  ce  qui  est  de  beaucoup  un 
record  pour  une  seule  Compagnie:  ajoutons  qu  en 
janvier,  la  Simmer  and  Jack  a  eu  3  jours  1/4 de  travail 
de  plus  qu'en  décembre  et  280  pilons  ont  fonction  ne  au 
lieu  de  2/5. 

La  Robinson  occupe  la  seconde  place  avec  une  pro- 
duction de  17.344  onces  :  avec  20  pilons  ajoutés  à  ceux 
fonctionnant  en  décembre  et  73  tonnes  broyées  en  plus, 
le  rendement  a  été  inférieur  de  878  onces. 

La  Rose  Deep  avec  un  rendement  de  17.304  onces  a 
subi  une  diminution  de  1.749  onces  et  est  revenue  à  la 
troisième  place  dans  la  liste  des  douze  principales 
Compagnies  productrices. 

La  Geldenhuis  Deep,  tout  en  prenant  la  place  de  la 
Crown  Deep  sur  cette  liste,  a  subi  une  diminution  de 
329  onces.  La  Crown  Deep  a  produit  13.460  onces  au 
lieu  de  15.118  en  décembre. 

Le  sixième  rang  est  occupé  par  la  Village  Main  Reef 
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qui  a  produit  13.40G  onces  au  lieu  de  13.401.  Elle  a  eu 
100  pilons  en  fonctionnement  et  son  rendement  par 
tonne  a  été  de  18,8  dwts. 

La  Ferreira  est  au  septième  rang  avec  13.165  onces, 
soit  une  augmentation  de  158:  cet  accroissement  est  dû 
au  rendement  des  slimes  obtenu  pour  la  première  fois 
et  qui  a  été  de  1.854  onces. 

Les  autres  Compagnies  ne  nécessitent  pas  de  remar- 
ques. Voici,  d'ailleurs,  la  liste  des  douze  principales 
productrices  : 

Décembre  Janvier 
Onces  Onces 

1  Simmer  and  Jack   20.728      22  004 

2  Robinson   18.823  17.344 

y  Rose  Deep   19.053  17.304 

4  Geldenhuis  Deep   14.763      14  434 

Crowu  Deep   15.118  18.460 

<3  Village  Main  Reef   18.401  13.406 

7  Ferreira   18.007      13  165 

«  Geldenhuis  Estate   12.905  13.003 

0  City  aud  Suburbaii   li;716      12  648 

10  Crown  Eeef   12.079  12.130 

11  Langlaagte  Estate   12.253  11.755 

12  Robinson  Deep   11.1Ô4  11.701 

Totaux   174.989  172.354 

On  ne  remarque  pas  de  Compagnie  nouvelle  dans  les 
rendements  de  janvier  :  au  contraire,  la  Mudderfon- 
tein.  qui  avait  eu  une  production  de  1.6S7  onces  en  dé- 
cemljre,  n'a  rien  donné  cette  fois;  le  nombre  des 'Com- 
pagnies productrices  est  donc  ramené  de  69  à  68. 


Les  Revenus  de  l'Etat.  —  Les  journaux  de  Johan- 
nesburg constatent  que  les  revenus  de  l'Etat  pavés  au 
bureau  du  Commissaire  minier  du  district  de  Johan- 
nesburg ont  atteint,  en  janvier,  116.709  liv.  st.,  ce  qui 
représente  une  augmentation  de  58.246  liv.  st.  sur  dé- 
ccmln'c  et  de  12.918  liv.  st.  sur  janvier  1898.  Cette 
augmentation  est  due  aux  chapitres  des  licences  d'af- 
faires, des  droits  de  transfert,  des  droits  d'importation. 

Voici  le  détail  : 

Janvier 


Douanes  

Rente  foncière  

Inspection  des  machines  

Droit  de  transfert  , 

—  de  vente  

Licences  

Taxe  pf^rsonnelle  

—  sur  les  routes  

—  sur  les  chemins  de  fer. 

Amendes  

Mynpachts  

Stands  de  machines  

Recettes  diverses  

Licences  do  prospection  

—      des  mineurs  

Licences  de  stands  

Taxe  sur  les  chiens  

Droits  de  marché  

Bewaarplaatsen  

Fonds  de  pensions  


1899 

1898 

(En  liv.  st.) 

42.008 

40.182 

425 

408 

81 

144 

6.620 

1.931 

1.232 

580 

44.534 

38.448 

1.312 

850 

329 

212 

655 

425 

2.160 

2.748 

» 

118 

63 

67 

104 

108 

4.853 

4.661 

3.985 

4.033 

7.796 

7.938 

30 

32 

» 

431 

379 

886 

134 

86 

116.709 

103.791 

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mtning  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  7  au  14  février  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

Standard   43.080  88  157.500 

^ational   24.025  49  85  910 

Natal....    ]?.()22  60  64.605 

Banque  de  1  Afrique   7.433  80  25  046 

Lobmson   7.276  77  26.8i,0 

A.  ii.  (.corporation  Bank   :i.740  00  12.115 

Total   103.179  54  372.026 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Nouvelles  Compagnies  Sud-Africaines.  —  Le 

Standard  and  Diggers'  News,  de  Londres,  mentionne 
les  nouvelles  entreprises  sud-africaines  enregistrées  à 
Pretoria  pendant  le  mois  de  janvier  dernier  : 

Compagnies        ~  Capital 

Liv.  st. 

East  Randfontein  Gold  Mining  Cy  Ld   550.000 

West  Randfontein  Gol  Mining  Company  Limited  550.000 

Stubbs  Randfontein  Gold  Mining  Company  Ld..  550.000 

Ferguson  Randfontein  Gold  Mining  Cy  Ld   550.000 

Johnstone  Randfontein  Gold  Mining  Cy  Ld   550.000 

Van  Hulsteyn  Randfontein  Gold  Mining  Cy  Ld.  550.000 

Makua  Concessions,  Limited   1.050 

Lloyd  and  Lloyd,  Limited   450.000 

New  Goch  Gold  Mines,  Limited   108!;333 

Rand  Victoria  East,  Limited   500.000 

Nigel  Proprietary  Mines,  Limited   65.000 

South  Village  Deep,  Limited   150.000 

Booysen  Estâtes,  Limited   40.000 

Soit,  au  total,  13  Compagnies,  pour  un  capital  de 
4.614.383  livres  sterling  ! 


Les  Deep  Lsvels.  —  Le  Financial  Times  parle  des 
développements  accomplis  dans  la  section  centrale  du 
Rand  et  dit  que,  dans  cette  partie  du  Witwatersrand, 
il  n'est  pas  une  Compagnie  deep  level  qui  n'ait,  aussi- 
tôt après  avoir  commencé  ses  broyages,  réalisé  de 
beaux  bénéfices  et  vu  ses  actions  cotées  aux  hauts 
prix.  La  Croîon  Deep,  la  Bonanza,  la  Robinson  Deep, 
la  Village  Main  Reef,  la  Nourse  Deep,  la  Jumpers 
Deep^  la  Geldenhuis  Deep,  la  Rose  Deep  et  la  Glen 
Deep,  n'ont  cependant  pas  atteint  leur  plein  dévelop- 
pement, ce  qui  ne  les  empêche  pas  d'obtenir  de  grands 
profits.  Toutes  ces  entreprises,  qui  font  partie  des  deep 
leoels  de  premier  rang,  ont  servi  à  établir,  au  moyen 
de  leurs  puits  et  de  leurs  fonçages,  que  les  mines  de 
deuxième  rang  renfermaient  aussi  des  couches  du 
main  reef  ea  puissance  et  en  richesse  égales.  Et  si  on 
SB  reporte  à  une  carte  de  cette  partie  du  Transvaal,  on 
remarque  que  la  Knight's  Deep,  la  Witwatersrand 
Deep,  la  South  Rose  Deep,  la  Simmer  East,  la  Sim- 
mer  West,  la  South  Geldenhuis  Deep  et  la  Jupiter  ne 
sont  pas  plus  éloignées  de  l'aftleurement  du  main  reef 
que  le  fonçage  de  Bezuidenville,  qui  a  rencontré  ce 
même  main  reef  à  une  profondeur  verticale  de  3.251 
pieds. 

D'oii  provient  donc  ce  grand  écart  qui  existe  entre 
les  prix  des  actions  des  premières  Compagnies  deep 
levels  et  ceux  des  actions  des  dernières  ?  Les  unes  ont, 
il  est  vrai,  commencé  leurs  opérations  de  broj^age, 
mais  les  autres  seront  dans  la  même  situation  d'ici  six 
mois  ou  un  an.  Que  l'on  compare  les  cours  de  la  Crown 
Deep,  de  la  Robinson  Deep,  de  la  Geldenhuis  Deep  et 
de  la  Nourse  Deep  avec  ceux  de  la  Witwatersrand 
Deep,  de  la  Simmer  East,  de  la  Simmer  West,  de  la 
South  Rose  Deep,  de  la  Knight's  Deep,  de  la  Knight's 
Central  et  delà  Jupiter,  qui  sont  aussi  bien  situées,  et 
on  verra  que  les  premières  valent  le  double  et  quelque- 
fois le  triple  des  secondes.  Et  comme  il  n'y  a  pas  eu 
une  erreur  de  commise  dans  la  section  centrale,  on 
peut  dire  que,  d'ici  quelques  mois,  les  différences 
actuelles  disparaîtront,  c'est-à-dire  que  les  mines  qui 
n'ont  pas  encore  commencé  leur  exploitation  rattrape- 
ront celles  dont  les  broyages  ont  commencé. 


Les  Mines  de  la  Rhodesia.  —  Le  Stalist  vient  de 
réunir  en  brochure  une  suite  d'études  sur  les  Mines 
d'or  de  la  Rhodesia. 

De  cette  brochure,  il  ressort  qu'une  centaine  de  Com- 
pagnies ont  été  déjà  constituées  pour  la  mise  en  valeur 
de  terrains  situés  sur  le  territoire  de  la  Charlered.  A  la 
date  du  24  janvier  dernier,  la  valeur,  sur  le  Marché, 
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des  actions  de  47  de  ces  Compagnies,  atteignait  275  mil- 
lions de  francs.  Ce  chill're  montre  qu'il  existe  de  ce 
côté  un  nunn  ement  important. 

Il  importe,  cependant,  do  faire  observer  que  presque 
toutes  ces  Compagnies  ont  pour  objet  d'exécuter  des 
travaux  de  prospection  et  d'exploration.  Il  y  a  seule- 
ment quatre  Compagnies  produisant  régulièrement.  Ce 
sont  :  la  Bonsor,  la  Dunraven,  la  Geelong  et  la  Se- 
lukice.  Leur  production  depuis  novembre  a  été  la 
suivante  : 


Nov. 

Déc. 

Janv. 

Par  tonne 

onces 

onces 

onces 

dwts 

1 

670 

1.825 

1.944 

10.15 

1 

180 

1.187 

1.191 

12.26 

Geelong  

1 

loi 

1.112 

1.071 

10.14 

...  1 

277 

1.273 

1.396 

14.19 

5 

228 

5.397 

5.602 

11.37 

Ces  chiffres  ne  comprennent  pas  le  rendement  des 
tailings,  ces  derniers  n'étant  pas  encore  traités.  Quant 
aux  frais  de  travail,  ils  varient  pour  le  moment  entre 
20  et  25  sh.  Toute  analyse  plus  sérieuse  étant  réservée, 
il  y  a  apparence  que  lés  mines  en  question  sont  dignes 
d'attention. 

Cependant  il  importe  de  bien  mentionner  qu'il  est 
tout  à  fait  impossible  d'assimiler  les  mines  de  la  Rhc- 
désia  à  celles  du  Witwatersrand.  Dans  le  district  du 
Transvaal.  on  exploite  une  formation  de  conglomérats 
qui  s'étend  sur  une  longueur  de  plusieurs  lieues  et  dont 
la  richesse  aurifère  est  d'une  uniformité  merveilleuse. 
C'est  ce  fait  qui  donne  aux  mines  du  Rand  un  carac- 
tère d'extrême  sécurité.  Mais,  dans  la  Rhodésia,  les 
filons  sont  généralement  compris  dans  une  formation 
quarizeuse.  et  ils  ne  présentent  pas  au  point  de  vue  de 
la  régularité  et  de  la  teneur,  la  même  garantie  que 
ceux  du  Rand.  L'existence  de  gisements  aurifères 
considéraldes  dans  la  Rhodésia  est  un  fait  certaine- 
ment établi,  et  les  vestiges  de  mines  anciennes  que  l'on 
trouve  de  tous  côtés, «montrent  que  ce  pays  a  été  l'objet 
d'une  exploitation  importante  dans  l'antiquité.  Ce  qu'il 
importe  toutefois  de  savoir,  c'est  si  les  mines  de  la 
Rhodésia  peuvent  constituer  des  entreprises  indus- 
trielles, donner  un  rendement  r<*gulier,  et  rémunérer 
de  grands  capitaux.  L'expérience  seule  permettra  de 
répondre  à  cette  question.  C'est  la  spéculation  qui 
donne  aux  pays  neufs  la  première  impulsion,  et  c'est 
l'industrie  ([ui  les  développe  et  les  enrichit.  Actuelle- 
ment, la  Rhodésia  traverse  la  première  phase,  celle  de 
la  spéculation.  Il  faut  espérer  qu'elle  la  traversera 
heureusement  et  qu'elle  entrera  bientôt  dans  la  période 
industrielle. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Le  Gronpe  Barnato.  —  On  mande  de  .Johannesburg,  que 
les  rapports  soumis  aux  assemblées  générales  des  Compagnies 
minières  appartenant  au  groupe  Barnato  font  ressortir  un 
bénélice  de  184.120  liv.  st.  pour  la  Primrose  (\Vl\  a  distribué, 
Tannée  dernière,  un  dividende  de  55  0/0;  la  Ginsherg  a 
réalisé  un  bénéfice  de  72.933  liv.  st.  et  a  distribué  deux  divi- 
dendes de  20  0/0  chacun  ;  enfin  la  Glencairn  a  réalisé  lui 
bénéfice  de  115.407  liv.  st.  sur  lequel  une  somme  de  75.000 
livres  sterling  a  été  d'abord  distribuée  en  dividende  puis, 
plus  tard,  une  somme  de  50.000  liv.  st.,  ce  qui  fait  une 
somme  totale  de  125.000  liv.  st.  distribuée  en  dividende  par 
cette  derr.ière  Compagnie,  ou  25  0/0.  Les  perspectives,  pour 
ces  trois  Compagnies,  sont  des  plus  favorables. 


Witwatersrand  Gold  Mining  Company.  — Cette.  Com- 
pagnie convoque  ses  actionnaires  en  assemblée  générale  ex- 
traordinaire pour  le  11  avril  prochain  à  Johannesburg,  afin 
de  lui  soumettre  une  proposition  d'augmentation  du  capital 
de  la  Compagnie  à  352.183  liv.  st.  par  la  création  de  27.183 
nouvelles  actions  qui  seront  offertes  aux  actionnaires  au 
prix  de  6  liv.  st.  par  action. 


Fnision  de  Compagnies  minières.  —  Deux  circulaires 
émanant  de  la  Ooldfiels  of  Jtfrts/ioMaZanfl!  donnent  des  détails 
sur  les  négociations  entamées  entre  cette  Compagnie  et  la 


o  Bechuanaland  Exploration  Company  ».  Il  en  résulte  que  la 
«  Becliuanaland»  formera  une  nouvelle  Compagnie  avec  un 
capital  de  110.000  liv.  st.  pour  acquérir  les  propriétés  de  la 
<iGoldiiels  of  Mashonaland. » 


Primrose  Gold  Mining  Company  Limited.  —  L'assem- 
blée générale  des  actionnaires  do  cette  Compagnie  vient 
d'avoir  lieu  à  Johannesburg.  Les  bémdicps  réalisés  pendant 
l'exercice  clos  le  31  décembre  ont  été  du  ls'i.l20  liv.  st.  Ajou- 
tée aux  142.^82  liv.  st.  reportées  de  l'exercice  précédent, 
cette  somme  formait  un  capital  disponilde  de  376.502  liv.  st., 
dont  il  a  été  disposé  comme  suit  :  dividendes  16  et  17,  165.000 
livres  sterling  ;  dépréciation,  40.7461iv.  st.  ;  bonus,  1.650  liv.  st. 
Il  reste  à  reporter  une  somme  de  169.106  liv.  st.  au  crédit  de 
l'exercice  en  cours.  La  réserve  en  munerai  est  aujourd'hui  de 
S81. 472  tonnes,  soit  une  augmentation  de  ] 'i. 000  tonnes  sur  le 
total  de  l'année  précédente.  On  procède  à  la  construction 
d'une  usine  pour  le  traitement  des  boues,  ce  qui  augmentera 
considérablement  les  bénéfices. 


Bévue  HeMomaSaîre  in  fflarclié  fles  Mines  l'Or 

Londres,  le  9  mars  1899. 

Pendant  la  plus  grande  partie  de  la  semaine,  la  ten- 
dance générale  a  été  fort  calme  ;  on  attendait  la  liqui- 
dation de  mi-mars  et  l'on  craignait  des  difficultés  de 
report.  (Jr,  cette  opération  s'est  effectuée  dans  de  bonnes 
conditions. 

L'argent  a  été  facile  et  les  taux  de  report  ont  varié 
généralement  entre  8  et  10  0/0  ;  dans  quelques  cas 
exceptionnels  seulement,  on  a  payé  10  à  12  0/0. 

Pour  la  Charter ed,  on  a  payé  3  d.  à  4  d.;  pour  la 
Goldfields  environ  1  sh.,  ainsi  que  pour  la  Randfontein 
et  VEast  Rand. 

Depuis  la  liquidation,  les  tendances  se  sont  amélio- 
rées, et  la  forte  hausse  de  la  Crown  Reef  a.  inQuencé 
l'ensemble  des  cours. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

CharLered  passe  de  3  5/8  à  3  17/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  1/2  au  lieu 
de  8  1/16.  Le  bruit  a  couru  que  cette  Compagnie  au- 
rait vendu  une  partie  de  ses  actions  Simmer  and  Jack  : 
on  le  croit  sans  fondement. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  3/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
passe  de  7  15/16  à  8  1/4.  L'exploitation  des  filiales 
accuse  un  progrès  régulier  :  sans  que  le  nombre  des 
pilons  en  marche  ait  changé,  la  progression  augmente 
depuis  trois  mois.  L'Angelo  se  tient  à  8  ./.  ;  la  Neiv 
Cornet  à  3  3/4. 

La  City  and  Suburban  est  à  6  9/16  au  lieu  de  6  7/16. 

La  New  Heriot  est  à  7  1/4.  Le  bénéfice  de  1898  a  été 
de  111.363  liv.  st.  et  le  dividende  de  l'année  de  100  0/0, 
absorbant  111.864  liv.  st.;  on  s'occupe  actuellement  du 
traitement  des  slimes. 

La  Modderfontein  se  tient  à  11  3/8;  la  Henry 
Nourse  à  9  ./.  ;  la  Langlaagte  est  à  4  ./..La  Simmer 
and  Jack  reste  à  6  3/8.  La  production  se  développe 
d'une  façon  très  soutenue. 

La  Jubilea  est  à  6  7/8.  Son  rendement  de  février  a 
atteint  2.681  onces,  contre  2.829  en  janvier. 

La  Worcester  est  à  3  1/8  ;  la  Jiimpers,  à  6  1/4. 

La  Crown  Reef  passe  de  15  1/8  à  17  1/4.  Cette  hausse 
est  due,  en  partie,  aux  bénéfices  de  février,  qui  se 
chiffrent  par  24.848  liv.  st.,  contre  23.711  liv.  st.  le  mois 
précédent.  On  dit  aussi  que  cette  Compagnie  aurait 
refusé  600.000  liv.  st.  en  espèces  pour  les  51  claims 
«  deep  level  »  qui  lui  appartiennent,  ce  qui  représ- ente- 
rait 12.000  liv.  st.  le  claim.  En  dehors  de  ces  claims 
deep  level,  la  Croion  Reef  possède  51  claims  «  bewaar- 
plaatsen  »,  dont  l'adjudication  est  annoncée  pour  le 
15  avril  et  qu'elle  doit  obtenir  dans  de  bonnes  condi- 
tions. 

La  Wemmer  est  à  13  ./..  Le  rendement  de  février  a 
été  de  6.039  onces,  contre  6.088  en  janvier. 
La  Geldenhuis  Estate,  dont  le  rendement  de  février 
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a  été  de  11.770  onces,  au  lieu  de  13.003  en  janvier,  est 
à8  ./.. 

La  Ranci fontein  reste  à  319/32. 

La  Robinson  passe  de  10  1/2  à  10  3/4.  En  févriei-, 
sa  production  a  été  de  18.734  onces,  contre  19.772  en 
janvier  ;  ses  bénéfices  ont  été  de  41.500  liv.  st.  au  lieu 
de  42.000. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  5/8;  la  New  Prim- 
rose.  à  5  ./.  ;  la  Durban  Roodepoort,  à  6  5/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  11  ./.  au  lieu  de  11  1/8. 

La  Rand  Mines  passe  de  42  5/8  à  43  1/4, 

La  Robinson  Deep  reste  à  13  1/4. 

La  Ko.se  Deep  est  à  9  3/4  au  lieu  de  9  3/8;  la  Nourse 
Deep  à  6  3/4  au  lieu  de  6  5/8. 

La  Rand  Victi>ria  se  retrouve  à  3  5/16  et  la  Robinson 
Central  Deep  à  3  7/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  12/6. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  est  à  2  7/16  au  lieu  de  2  9/16.  Son  ren- 
dement de  février  a  été  de  6.042  onces,  au  lieu  de  6.562 
en  janvier. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  .3/4  après  3  i  1/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
21/32. 


Londres,  9  mars,  6  heures  soir. 
(Par  -téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marclié  reste  loui-d. 


Bévue  HeMoiaiaire  lu  Marché  ies  Mines  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  9  mars  1899. 

La  liquidation  de  Londres  de  mi-mars,  que  l'on 
attendait  ici  avec  curiosité,  s'est  effectuée  dans  des 
conditions  très  satisfaisantes.  La  tenue  de  notre  place 
s'en  est  ressentie,  et  nous  avons  eu  quelques  séances 
des  plus  intéressantes.  A  l'heui-e  actuelle,  cependant, 
on  se  calme  un  peu,  et  le  Marché  se  montre  moins 
actif,  quoique  toujours  bien  disposé  au  fond. 

Une  dépêclie,  qui  vient  d'arriver  de  Pretoria,  men- 
tionne qu'hier  matin,  les  propositions  faites  au  Gou- 
vernement par  la  Cofnpagnie  de  la  Dynamite,  à  propos 
de  la  diminution  du  prix  de  la  dynamite,  ont  été  pré- 
sentées au  Volksraad  pour  être  discutées.  La  Com- 
pagnie de  la  Dynamite  offre  une  réduction  du  prix  des 
explosifs,  à  condition  que  son  contrat  sera  renouvelé  à 
son  expiration,  ou  bien  que  ses  manufactures  seront 
acquises  par  le  Gouvernement.  L'avocat  du  Gouverne- 
ment a  lu  un  lonc»  document  étudiant  à  fond  la  situa 
tion  légale  de  la  Compagnie.  Il  conclut  en  disant  qu'il 
n'y  a  pas  lieu  de  résilier  le  contrat  avec  la  Compagnie. 
La  conclusion  est  que  le  Gouvernement  doit  accepter 
les  réductions  proposées  et  prendre  à  son  compte  les 
manufactures  à  l'expiration  du  contrat  avec  la  Com- 
pagnie qui  durera  encore  dix  ans. 

La  Charlered,  qui  clôturait  jeudi  dernier  à  95  fr., 
reste  à  92  fr.  50.  Geldenhuis  Estale,  204  fr.,  contre  195 
francs  50.  Les  bénéfices  de  cette  Compagnie,  pour  les 
neuf  derniers  mois  de  l'exercice  1898,  se  sont  élevés  à 
225.171  liv.  st.  Le  développement  de  la  mine  expose 
9.50.000  tonnes  de  minerai,  c'est-à-dire  une  réserve  suf- 
fisante pour  alimenter  la  batterie  durant  cinq  années. 
On  annonce  que  la  nouvelle  installation  à  cyanuration 
pour  le  traitement  des  boues  va  entrer  ces  jours-ci  en 
fonclionnement.  Elle  pourra  traiter  9.000  tonnes  par 
mois. 

La  Langlaagte  Estate,  finit  à  100  fr.  50,  contre  100 
francs;  Consolida ledGoldfields, 211  fr.,  contre  205  fr.  ; 
East  Rand,  210  fr.  .50  en  plus-value  de  8  fr.  50.  La  si- 
tuation ds  ses  filiales  est  toujours  tros  favorable. 


La  Rand  Mine^,  qui  restait  à  1.080  fr.,  a  reprisa 
1.103  fr.  New  Kleinfontein,  84  fr.  La  Comj)agnie 
n'aura  bientôt  plus  de  dépenses  de  capital  à  déduire 
de  ses  bénéfices,  et  si  elle  met  en  marche  les  20  pilons 
supplémentaires  dont  elle  dispose,  sa  répartition 
pourra  se  fixer  facilement  à  11  fr.  25  ou  12  fr.  50  par 
action,  i^o&mson  Randfontein,  43  fr.,  contre  37  fr.  ; 
Randfontein  Estâtes,  92  fr. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  clôturait  à  161  fr.,  con- 
serve ce  cours.  May  Consolidated,  118  fr.  50,  contre 
115  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  cote  222  fr.  50,  contre  217  50. 
Cette  Compagnie  traite  actuellement  presque  exclusi- 
vement le  south  reef.  Sa  batterie  est  de  100  pilons,  et 
elle  va  être  portée  à  160.  Elle  devrait  mPrae  être  de  185 
pilons,  qui  pourraient  traiter  285.000  tonnes  de  minerai 
par  an.  Avec  une  batterie  pins  puissante,  le  bénéfice 
moyen  diminuera,  car  il  faudra  traiter  du  minerai  du 
«  main  reef  ».  Néanmoins,  le  produit  total  pourra  at- 
teindre 438.000  liv.  st.  par  an,  ce  qui  représente  1100/0- 
au  total,  2.000  0/0  pendant  la  durée  de  la  mine.  De 
plus,  il  faut  tenir  compte  de  son  poriefeuille.  Buffels- 
doorn Estate,  15  fr.  Par  suite  de  la  combinaison 
adoptée  pour  la  reconstitution  de  la  Société,  le  porteur 
de  quatre  anciennes  actions  recevra,  en  remplacement, 
une  action  nouvelle,  avec  le  droit  d'en  souscri)  e  trois 
autres  à  1  liv.  st.  Ajoutons  que  l'émission  des  nouvelles 
actions  est  garantie. 

Robinson  Gold,  273  fr.,  contre  265  fr.  50.  Les  béné- 
fices de  cette  Compagnie,  en  1898,  se  sont  élevés  à 
432.821  liv.  st.,  soit  en  augmentation  de  23.890  liv.  st. 
sur  l'année  précédente.  Les  réserves  de  minerai  attei- 
gnent 761.000  tonnes.  Comme  nous  l'avons  dit  précé- 
demment, la  Compagnie  veut  augmenter  de  60  pilons 
sa  puissance  de  broyage  et,  pour  couvrir  cette  dépense, 
elle  vendra  une  partie  des  actions  de  la  Robinson  Cen- 
tral Deep  qu'elle  possède.  On  prévoit,  pour  l'année  en 
cours,  un  dividende  de  18  shillings  par  action  et,  pour 
l'année  prochaine,  un  dividende  de  22  shillings.  On 
compte,  de  plus,  que  la  Compagnie  reprendra  le  pre- 
mier rang  sur  la  liste  des  mines  productrices  du  Rand. 
Ajoutons  que,  depuis  qu'elle  a  été  constituée,  la  Robin- 
son Gold  a  broyé  1.125.863  tonnes  de  minerai,  qui  ont 
produit  1.282.876  onces  d'or,  d'une  valeur  de  4.9U1.804 
livres  st.  La  Compagnie  possède  encore  102  claims  qui 
sont  intacts. 

La  New  Primrose  clôture  à  133  fr.  Cette  Compagnie 
accuse  depuis  plusieurs  mois  un  progrès  marqué.  Les 
bénéfices,  qui  étaient  antérieurement  de  13  OOO  liv.  st. 
à  15.1  00  liv.  st.,  se  chiffrent  aujourd'hui  à  18  000  liv.  st. 
Avec  le  traitement  des  slimes  qui  commencera  pro- 
chainement, le  profit  brut  s'élèvera  bientôt  à  20.000 
liv  st.  Abstraction  faite  du  progrès  qui  peut  résulter 
encore  de  l'enrichissoraent  du  minerai,  ce  bénéfice  per- 
mettia  sans  doute  à  la  Compagnie  de  distribuer  60  à 
65  0/0  du  dividende.  We7n7ner  b30  fr.,  contre  328  fr^. 
Durban  Roodepoort  Deep,  presque  sans  changement,  à 
108  fr.  Sheba  42  fr,  50,  contre  43  fr.  25.  Le  rendement 
de  cette  mine,  pour  le  mois  de  février,  s'est  élevé  à 
5.150  onces  d'or,  contre  4.211  onces  le  mois  précédent. 
French  Rand  52  fr.,  contre  51  fr.  50. 

La  LaïKaster  se  tient  bien  entre  85  et  86  f  r. 

Geldenhuis  Deep,  280  fr.  contre  281  fr.  Au  comptant, 
on  échange  la  Windsor  à  79  fr.  50.  Transvnal  Gold- 
fields,  61  fr.  contre  58  fr.  ;  Transvaal  Consolidated 
Land,  54  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  s'inscrit  à  64  fr.  50;  Mozambique, 
73  fr.  50  contre  73  fr.  25;  Mossamédès,  16  fr.  25; 
Oceana,  33  francs. 

La  Eerstc  Fabrieken  Distillery  clôture  à  23  fr.  75; 
Dynamite  du  Transvaal,  88  fr.,  gagnant  2  fr.;  Victor 
Gold,  20  fr.  25  contre  20  fr.  ;  Rebecca,  4  fr.  50;  De 
Lamar,  G  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  avait  fléchi  à  70)  fr.,  remonte  de 
3  francs,  à  708  francs. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  Dl  WITWATERSRAND 

en  Février  1899 

Le  rendement  du  Witwatersrand  s  est  élevé,  pen- 
dant le  mois  de  février  1899,  à  404.335  onces, 
représentant  12.576  kilogrammes,  et  ayant  une 
valeur  approximative  de  36.794.485  fr. 

La  production  de  janvier  1899  avait  été  de 
'tlO.145  onces  ou  12.757  kilogrammes,  ayant  une 
valeur  de  37.323.195  fr. 

Voici  la  comparaison  du  rendement  de  février 
1899  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 

Années       Onces       Kilogs  Francs 

1888.  ...       12.180  378  1.108.380 

1889.  ...      22.457  698  2.043.587 

1890  .  .      36.887       1.147  3.356.717 

1891  '  iiO.079       1.557  4.557.189 

1892  .  86.649  2.695  7.885.059 
1893'.      .      93.252       2.900  8.485.932 

1894  ..  .  151.870  4.723  13.820.170 

1895  ....  169.295  5.625  15.405.845 

1896   167.018  5.194  15.198.638 

1897    211.000  6.562  19.201.000 

1898   297.975       9.267  27.115.725 

1899   404.435      12.576  36.794.485 

Le  rendement  des  autres  districts  du  Transvaal 
s'est  élevé  à  20.831  onces,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  425.160  onces,  contre 
431.010  onces  en  janvier.  C'est  le  meilleur  rende- 
ment obtenu  jusque-là,  si  l'on  considère  que  le 
mois  de  février  ne  compte  que  28  jours. 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  18  février  1899 
I,a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou 


La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 


Etat  du  Marche 

velles  des  Mines, 
tendances. 

Quelque  intense  qu'elle  soit,  l'excitàtion  de  ces  der 
niers  jours  n'a  pas  été  d'une  nature  favorable,  et  la 
baisse  commencée  lundi  s'est  presque  translormée, 
hier,  en  panique  ;  il  en  est  résulté  la  chute  de  l'un  de 
nos  plus  importants  jobbers 

Nous  avons  des  raisons  de  croire  que  les  choses 
pourront  s'arranp^er  et  que  bien  peu  de  personnes  souf- 
friront de  cet  événement  ;  mais  l'influence  exercée  sur 
le  marché  a  été  mauvaise,  car  les  engagements  de  la 
personne  en  question  étaient  fort  importants 

Les  causes  du  malaise  actuel  sont  nombreuses  :  la 
croyance  en  Europe  que  la  prochaine  liquidation  sera 
très  dii'ticilc  et  dans  quelques  cas  impossible,  en  a  été 


le  commencement.  Ensuite,  quelques-unes  de  nos  ban- 
ques ont  commencé  à  exercer  une  pression  sur  ceux 
de  leurs  clients  auxquels  ils  avaient  avancé  de  l'argent 
contre  des  scrips,  et  les  marges  de  garantie  ont  été 
considérablement  étendues. 

En  tenant  compte  de  tout  cela,  on  peut  aisément 
comprendre  que  la  mort  soudaine  du  président  Félix 
Faure  ait  impressionné  notre  public,  ignorant  des 
suites  que  cet  événement  pourrait  avoir  dans  l'état 
actuel  de  la  France. 

Donc,  indépendamment  du  mauvais  état  du  marché 
en  lui-même,  les  divers  facteurs  ont  exercé  une  fâcheuse 
influence  ici  et  en  Europe,  et  hier,  entre  trois  et  cinq 
heures,  il  s'est  produit  sur  notre  marché  comme  une 
panique.  Nous  sommes  heureux  de  constater  qu'à 
l'heure  actuelle,  les  cours  ont  bien  repris. 

Mais  il  faut  un  réel  courage  moral  pour  acheter  sur 
un  marché  tel  que  celui  que  nous  avons  eu.  Ceux  qui 
ont  pu  le  faire  ont  réalisé  de  beaux  bénéfices  pour  leur 
intrépidité. 

Nous  sommes  convaincus  qu'à  moins  d'événement 
imprévu,  le  marché  doit  s'améliorer  considérablement 
et  bien  que  nous  ne  puissions  indiquer  exactement  les 
valeurs  à  acheter,  nous  croyons  que  tout  ce  qui  n'est 
pas  titre  déprécié  doit  voir  de  plus  hauts  cours. 

On  nous  informe  qu'un  grand  nombre  de  nouvelles 
Compagnies  deep  level  (13  croyons  nous)  sont  sur  le 
point  d'être  constituées.  Gela  se  fera  selon  la  manière 
aujourd'hui  coutumière,  c'est-à-dire  qu'il  ne  sera  pas 
offert  d'actions  au  public.  Tout  le  premier  capital 
d'exploitation  sera  garanti  par  les  vendeurs,  et  quand 
le  reef  aura  été  recoupé,  les  actions  en  réserve  auront 
atteint  un  niveau  assez  fort  pour  fournir  rapidement 
le  capital  nécessaire  pour  compléter  les  travaux.  Nous 
essaierons  de  vous  informer  plus  exactement  la  semaine 
prochaine. 

Nous  terminons  en  répétant  que  la  confiance  paraît 
être  revenue  et  que  les  opérateurs  prudents  peuvent 
encore  s'attendre  à  réaliser  des  bénéfices. 


Cours 


le  plus  le  plus 
bas  haut 
de  la  semaine 


11  fév. 
1899 


18  fév. 
1899 


sh.d. 

Bantjes   35/. 

Benoni   30/ . 

Bonanza   89/ . 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered). ...     65/ . 

Consol.  Main  Reef   47/6 

East  Rand   150/ . 

French  Rand   36/6 

Glen  Deep   86/. 

Knights  Central   57/. 

May   90/. 

Randfontein   62/6 

Rose  Deep   180/. 

Salisbury   59/ . 

Simmer  East   74/. 

Village  Main  Reef   160/. 

Vogelstruis  Gonsolid.  Deep.  33/6 

"Witwatersrand  Deep   41/9 

Bantjes  Deep   12/. 

Rand  Collieries   12/. 


sh.d.     sh.d.  sh.d. 


40/6 

36/. 

90/. 

70/. 

56/6 
165/. 

42/6 

92/. 

66/. 

93/. 

69/6 
187/6 

61/6 

82/. 
165/. 

41/9 

50/. 

16/6 

18/. 


40/. 

36/6 

96/. 

72/. 

57/. 
168/. 

43/. 

94/. 

67/. 

94/. 

70/. 
188/. 

61/. 

85/. 
170/ . 

42/6 

57/6 

18/. 

19/6 


29/6 

32/. 

90/. 

69/. 

53/3 
159/ . 

38/6 

90/. 

60/. 

92/. 

68/. 
182/6 

60/. 

80/. 
165/. 

38/4 

46/. 

1.3/. 

14/3 


8^ 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  no  375  i^'») 


La  Situation  dans  T Afrique  du  Sud 


C'en  est  ûni  de  la  peste  bubonique.  Aucun  cas  nou- 
veau n'ayant  été  constaté,  les  coolies  indiens  pourront 
circuler  maintenant  librement  dans  le  Transvaal. 

Le  Volksraad  a  approuvé  la  proposition  du  Gouver- 
nement de  supprimer!  ais  les  droits  de  douanes  sur  les 
tabacs  du  Sud  africain.  Ces  droits,  quoique  faibles, 
étaient  un  su  jet  de  plaintes  de  la  part  de  la  colonie  du 
Gap  contre  le  Transvaal. 

Le  Gouvernement  a  accepté,  sous  certaines  condi- 
tions impos'^'es  par  lui,  le  remboursement  immédiat 
d'une  avance  de  deux  millions  de  livres  sterling  qu'il  a 
faite  à  la  Compagnie  Néerlandaise  de  Chemins  de  fer, 
lors  de  la  construction  de  la  ligne  ferrée.  Cette  somme 
portera  à  plus  de  huit  millions  sterling  la  fortune  pos- 
sédée par  la  R''publique  sud-africaine,  soit  en  espèces 
disponibl'^s,  suit  en  valeurs  immédiatement  réalisables. 

Cette  situation  brillante,  fait-on  observer,  répond 
suffisamment  aux  bruits  tendancieux  relatifs  aux  be- 
soins d'arg  nt  du  Transvaal  qui,  loin  de  solliciter  vai- 
nement un  emprunt,  a  reçu,  au  contraire,  de  nombreu- 
ses offres  de  prêteurs,  qu'il  n'acceptera  éventuellement, 
quoi  que  l'on  veuille  croire,  que  dans  des  buts  déter- 
minés pour  lesquels  il  ne  désire  pas  toucher  à  ses  ré- 
serves. 

Comme  nous  l'avons  dit  brièvement  il  y  a  huit  jours, 
les  propositions  faites  au  Gouvernement  transvaalien 
par  la  Compagnie*  de  la  dynamite,  à  propos  de  la  dimi- 
nution du  prix  de  la  dynamite,  ont  été  présentées  au 
Volksraad  pour  être  discutées. 

La  Compagnie  de  la  dynamite  offre  une  réduction  du 
prix  des  explosifs,  à  condition  <]ue  son  contrat  soit 
renouvelé  à  son  expiration,  ou  bien  que  ses  manufac- 
tures soient  acquises  par  le  Gouvernement. 

L'avocat  du  Gouvernement  a  lu  un  long  document 
examinant  à  fond  la  situation  légale  de  la  Compagnie. 
Il  a  conclu  en  disant  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  de  résilier 
le  contrat  avec  la  Compagnie.  Toutefois  la  fin  de  la 
discussion  a  été  ajournée,  le  Gouvernement  ayant  an- 
noncé que  d^  s  négociations  étaient  engagées  avec  la 
Compagnie  de  fabrication  de  dynamite,  afin  d'obtenir 
de  nouvelles  conditions  plus  avantageuses. 

Ces  nouvelles  conditions  seraient  les  suivantes  :  la 
clause  du  renouvellement  du  contrat  a  été  abandon- 
née ;  la  Compagnie  offre  de  réduire  le  prix  de  la  dyna- 
mite à  70  shillings  et  celui  de  la  gélatine  à  90  shillings, 
à  condition  que  le  Gouvernement  renonce  à  la  percep- 
tion d'une  taxe  de  5  shillings  par  caisse  et  à  son  droit 
de  taxer  le  capital  de  la  Compagnie.  Au  dernier  mo- 
ment on  annonce  que  le  Volksraad  a  rejeté  les  propo- 
sitions de  la  hynamile  Company.  Le  Gouvernement  a 
reçu  mission  d'agir  conformément  aux  résolutions  de 
1897,  qui  l'autorisent  à  prendre  telles  mesures  qu'il 
jugera  nécessaires. 

Le  Volksraad  a  approuvé  en  principe  l'établissement 
d'une  université  au  Transvaal,  et  la  clause  du  projet  de 
budget  relative  à  la  nomination  de  représentants  diplo- 
matiques du  Transvaal  en  Europe. 

Le  Gouvernement  est  d'accord  avec  le  docteur  Leyds 
pour  envoyer  des  consuls  à  Rome,  Saint-Pétersbourg  et 
Washington,  et  des  agents  consulaires  dans  plusieurs 
ports  euiopéens. 

Le  Standard,  de  .Johannesburg,  s'étant  montré  fa- 
vorable à  l'abrogation,  par  le  Gouvernement,  de  la  loi 
qui  défend  à  plu'-^ieurs  réformateurs  de  rentrer  au 
Transvaal,  les  journaux  hollandais  ont  critiqué  vigou- 
reusement cette  proposition  qui,  en  réalité,  était  faite 
en  faveur  de  M.  Léonard,  lequel  s'était  enfui  du  Sud 
africain  lorsque  le  docteur  Jameson  fut  fait  prison- 
nier. - 

LES  BÉNÉFICES  DE  FÉVRIER 

Nous  publions  ci-dessous,  comme  de  coutume,  les 
]>énéficos  réalisés,  le  mois  dernier,  parles  Compagnies 


minières  sud-africaines.  Nous  rapprochons  ces  chiffr&s 

de  ceux  des  deux  mois  précédents  et  du  mois  corres- 
pondant de  1898. 

Févr.        Déc.  Janv.  Févr. 

Compagnies              1898        1898  1899  1899 

(En  livres  sterling) 

Angplo                        13.803     16.211  17.516  » 

Barrett                             900       1.400  900  700 

Bonanza                      18..b45     21.773  21.023  20.524 

City  and  Suburban     15.450     21.376  25.324  » 

Cornet                          4.812      5.531  5.358  » 

Consolid.MainReef.        »          3.130  2.811  2.185 

Crœsns                           »           1.350  1.307  262 

Crown  Deep                  9.086     20.550  19.550  23.550 

Crown  Reef                 19.536     23.203  23.711  24.848 

Driefontein                     »         12.839  11.975 

Durban  Rood.  Deep.        «          3.008  4.035  4.637 

Ferreira                      27.330        »  »  » 

Geldenhuis  Estate..     18.825     29.170  29.46a  » 

Geldenhuis  Deep...     18.414     27.950  25.600  25.800 

Ginsberg                      3.191      6.138  5.958  7.430 

Glencairn                    10.239      7.044  5.157  8.183 

Glen  Deep                      »         11.050  8.350 

Glynn's  Lydenburg.      1.302         963  7. .'■55  » 

Henry  Nourse......     16.482     15.373  15.501  15.511 

Jumpers                       7.151      9.002  8.650  7.250 

Jumpers  Deep                »         11.8.50  11.100  9.900 

Lancaster                       »          6.150  6.528  7.040 

May  Consolidated . .     11.768     1  4.565  16.047  > 

Meyer  and  Gharlton.      5.893      7.019  7.811  7.036 

New  Heriot                  9.641     11.907  9.435  9.473 

New  Kleinfontein.. .       4.905      5.514  7.540 

New  Primrose             11.6^4     18.128  18.189  18.523 

New  Unifled                   »           1.748  1.450  » 

iVourse  Deep                 5.604      7.700  8.750  8.200 

Princess  Estate              1.859      1.624  2  600  » 

RietfonteinA                 9.681      3.430  5.075  5.497 

Robinson                     35.367     50.798  42.000  41.500 

Robinson  Deep                »         18.019  18.025  12.990 

Roodepoort  United..       6.679      4.790  6.240  6.280 

Rose  Deep                   12.932     37.000  32.000  26.280 

Salisbury                      3.179        »  »  » 

Simmer  and  .Jack...        »         30. 46-^  32.070  32.063 

TransvaalG.  M.  Est.        »            »  »  » 

Treasury                      6.462      7.890  8.113  8.237 

Van  Ryn                       1.440      5.700  5.160 

Village  Main  Reef . .       8.621     26  400  2-i.400  25.300 

Wemmer                     12.560     12.833  12.493 

West  Rand  Mines..       1.609        »  »  » 

Windsor                       3.021      3.127  3.133  » 

Witwat.  (Knight'si..       5  830      4.008  »  » 

Wolhuter  '. .      9.027      6.295  2.666 

Worcester                     4.690        »  »  » 

Nous  devons  faire  remarquer  que  ce  tableau  est  in- 
complet. Tout  d'abord,  toutes  les  Compagnies  n'ont  pas 
publié  leurs  avis  mensuels,  et  il  en  est  quelques-unes, 
comme  la  Ferreira,  par  exemple,  qui  ne  procèdent  à 
une  communication  de  leurs  liénéflces  que  tous  les  tri- 
mestres. Enfin,  il  est  des  Sociétés  qui  ne  déduisent  pas 
immédiatement,  de  leurs  profits,  les  dépenses  se  rap- 
poitant  au  développement  de  leurs  propriétés.  Quoi 
qu'il  en  soit,  les  chiffres  fournis  n'en  restent  pas  moins 
une  indication  intéressante. 


Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et  d'Exploration 

Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Française  de 
Mines  d'Or  el  d'Exploration  se  réuniront  en  assemblée 
générale  annuelle  le  25  courant,  pour  recevoir  commu- 
nication des  comptes  de  l'exercice  1898. 

Les  résultats  de  cet  exercice  sont  attestés  par  les 
chiffres  qui  suivent  : 

Intérêts,  commissions  et  reports   498.120  46 

Bi^néflces  sur  portefeudle   594.092  65 

Produits  totaux   1.092.213  11 

A  déduire  : 

Frais  généraux   395.540  57 

Bénéfices  nets   696.663  54 

La  diminution,  sur  l'année  précédente,  est  de  39.24^* 
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fr.  26.  Quant  au  bilan,  au  31  décembre  189S,  il  s'établit 
ainsi  : 

Actif 

Espèces  en  caisse  ci  à  la  Banque  de  France.  146.293  72 
Fonds  disponibles  dans  les  Banques  et  ii 

l'étranKer....    421.669  80 

Reports  à  Paris  et  à  l'étranger   4.8i9.583  W> 

Comptes  débiteurs   I.a37.a(i3  91 

Agencf  de  Johannesburg   1.479.3(54  bO 

Porlefeuille  litres   6. 378. 006  55 

Participotions  diverses  f. ...  1.836.251  80 

Gom])tes  d'ordre   52.81^  14 

Total  de  l'actif  Fr.  15.911.2.^:-!  (>7 

Passif 

t '.apital  social  Fr.  12.500.000  » 

Réserve  légale   156.()-<5  .5.". 

Réserve  statutaire   312.171  10 

Dividendes  non  l'éclamés  sur  nos  actions...  9.149  75 

Liquidations  à  Paris  et  à  l'étranger   530.045  10 

Comptes  créditeurs   1.657.410  9S 

Prolits  et  pertes  reportés  de  l'exercice  1897.  49.727  05 
Profits  et  pertes,  bénédces  nets  de  l'exer- 
cice 18^8   69o.6<^3  .^4 

Total  du  passif  Fr.  15. 911.^53  0/ 

Le  Conseil  d'administration  n'a  pas  encore  fixé  le 
dividende  qui  sera  proposé  aux  intéi'essés.  Rappelons 
'{lie  pour  l'exercice  18y7  il  avait  été  de  5  fr.  50,  contre 
7  francs  en  1896. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


LES  MINES  INDIENNES 


Pendant  le  mois  de  février  1899,  le  rendement  des 
mines  de  Mysore  (Indes)  s'est  élevé  à  33.898  onces, 
accusant  line  diminution  de  1.462  onces  sur  la  produc- 
tion du  mois  précédent,  mais  une  augmentation  de 
838  onces  sur  celle  du  mois  correspondant  de  1898. 
Aucun  rendement  n'a  été  accusé  par  la  Goldfields  of 
Mysore,  ni  i^ar  la  Mysore  Eeefs. 

La  production  des  Indes,  depuis  l'année  1894,  s'éta- 
blit de  la  façon  suivante  : 

1894      1895      1896      1897      1898  1899 

^En  onces; 

Janvier...  17.026  19:3.58  22.986  29.912  34.576  35.360 

Février....  15.803  19.672  26.968  30.420  33.06U  33.898 

Mars   16.080  20.257  26.171  30.807  32.98(;  » 

Avril   15. .551  20.399  26.866  31.425  32.780  » 

Mai   16.543  20.797  26  840  32.095  38.471  » 

Juin   15.4.59  20.839  25.751  32.0  '8  35  290  » 

Juillet....  18.271  19.280  2tj.ll2  32.276  34.667  » 

Août   19.073  20.704  26.739  3-(.085  34.464 

Septembre  18.911  21.502  27.439  33.271  34.515  n 

Octobre...  19.119  21.3.50  28.161  34.8ti4  34  764  » 

Novembre  18.825  22. .545  28.559  34.4.54  34.468  •> 

Décembre.  19.068  22.6-52  29.279  35.1.58  35.106  » 

Totaux..    209.729  249.355  321.878  389.779  415.147  69.258 

Pour  chaque  mine  le  rendement,  pour  les  cinq  der- 
niers mois,  se  chiffre  comme  suit  : 

Compagnies  Oct.  Nov.  Dec.  Janv.  Févr. 

(En  onces; 

Mysore   13.011  13.013  13.025  13.029  12.171 

<'.bampion  Reefs....  12.265  12.270  12.343  12.798  12.3i(i 

Ooregum   4.561  4. .580  4.634  4.638  4  H92 

Xundvdroog   3.434  3.440  3.536  3. .5.37  3.537 

Coromandel   490  864  a30  253  220 

Mvsore   West  and 

'Mysore  Wynaad..  460  401  402  250  250 

Nine  Reefs   262  274  296  300  316 

A  ce  qui  précède,  ajoutons  que  la  Balaghât  a  pro- 
duit, en  février,  4()2  onces,  contre  471  onces  en  janvier 
et  414  en  décembre;  que  la  Mysore  Reefs  avait  donné 
166  onces  en  septembre  1898;  140  en  octobre;  126  en 
novemlire;  126  en  décembre  et  78  en  janvier.  Comme 
nous  l'avons  dit  plus  haut,  aucun  avis  n'a  été  donné 
pour  février.  D'autre  part,  la  Goldfields  of  Mysore 
avait  produit  198  onces  en  septembre  1898  et  141  onces 
en  octobre. 


Les  Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  — 

On  possède  maintenant  le  détail  du  rHinIement  de  dé- 
cembre pour  l'Australie  Occidentale,  rondement  qui 
s'est  établi  £u  montant  de  86.4.50  1/4  onces.  En  voici 
l'analyse  : 

Provenant  de  l'amalgamation 

Production 

Tonnes  luiuie  moyenne 

Champs  d'or  broyées        énonces      en  dwts 

Coolgardie   10.752  7.406  1/6  13.8 

East  Coorgardie......  21.83)  3/4  23.8  12  3/4  21.9 

X.-E.  Coolgardie   6.555  1/4  6.880  20.9 

Broad  Arrow   3.413  1/2  2.633  1/2  12.5 

Norlh  Coolgardie   3.640  4.721  3/4  25.9 

Mount  Margaret   3.032  1/2  5.327  1/2  35.1 

Yilgarn  ..."   1.9-!0  582  6.0 

DuQdas   3.439  1/2  3.9bl  23.0 

Murchison   6.583  4.444  13.5 

East  Mui-chison   2.955  2.721  18.4 

Yalgoo   1.167  655  11.2 

Peak  HiU   721  2.251  1/2  62.4 

Pilbarra.   4:33  1.034  1/2  47.7 

66.457  1/2     6b. 510  2/3  20.0 
Traitement  des  tailings  par  la  cyanuration 

Résultats 

Tonnes  mojenne 
Champs  d'or  traitées        énonces      en  dwts 

CoolganUe  "  2.931  3  4  883  î/3  6.U 

East  Coolgardie   19.350  6.268  3/4  13.4 

—  minerai  5.3t)9  9.0.52  34.1 
N.-E.  Coolgardie  .... .  255  117  1/4  9.2 

Xorlh  Coolgardie   790  401  1/2  10.2 

Yilgtrn   800  365  1/2  9.1 

Duudas   4.34  116  1/2  5.3 

Murchison   3.954  1.141  •^/4  7.0 

■^3.123  3/4     li<.3i6  1/2  15.8 

Production  de  toutes  sources 

Production 

Tonnes  totale  moyenne 

Champs  d'or  traitées        énonces       en  dwts 

Coolgardie   10.752  8.374  15.6 

East  Coolgardie   27.182  3/4  39. (.19  1/3  29.2 

X.-E.  r.oolgardie   6.5:'5  1/4  7.067  1/4  21  5 

Broad  Arrow   3.413  1/2  2.6:^3  1/2  12.5 

Xorth  Coolgardie   3.640  5.158  1/4  28.3 

Mount  Margaret   3.032  1/2  5.:h27  1/2  35.1 

Yilgarn   1.930  1.0v!4  10.6 

Dundas   3.439  1/3  4.0!tl  23.7 

Murchison   6.583  6.087  1/4  18.4 

East  Murchison   2.955  2.8S7  19.5 

Yalgoo  ,   1.167  655  11.2 

Peak  HiU   731  2.251  1/2  62.4 

Pilbarra..   4^3  1  V74  i /2  58.8 

71.804  1/3     86.450  1/4  24.8 

En  résumé,  la  décomposition  du  rendement  de  dé- 
cembre s'établit  ainsi  : 

Moyenne 

Tonnes         Onces         en  dwts 

Amalgamation   66.4,57  66.510  20.0 

Cyanuration  tailings).  17.814  9.2vi4  10.4 

—  (minerais)  5.309  9.i'52  34.1 

A  la  fonte   38  2.58  135.8 

AUuvions   »  240  » 

Cuucentrés   »  25  » 

Divers   »  1.07L  » 

89.6::8  86.450      "  24.08 

Et  en  calculant  l'once  à  3  liv.  st.  18  sh.,  on  arrive  à 
un  total  de  337.156  liv.  st. 

Rappelims  que  les  reniiements,  pour  les  onze  autres 
mois  de  IS9S,  ont  été  les  suivants  :  janvier,  64.V)58 
onces;  février,  60.680  onces;  mars,  70  5i7  onces; 
avril,  68.215  onces;  mai,  68.360  onces;  juin,  71.771 
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onces;  iuillet,  7-3.078  onces;  août,  87.457  onces;  sep- 
tembre,' 1U0.34B  onces  ;  octobre,  98.378  onces  ;  novem- 
bre 96  385  onces.  Total  pour  l'année,  955.o61  onces. 

Les  expéditions  d'or,  pour  décembre,  ont  atteint 
95.316  1/2  onces.   

Les  Exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande. 

—  Les  exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pen- 
dant le  mois  de  février,  ont  atteint  21.729  onces,  d'une 
valeur  de  81.984  liv.  st.  contre  22.278  onces,  ou  78.3/2 
liv.  sterling  en  février  1898. 


La  Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

La  production  d'or  de  cette  colonie  s'est  élevée  ,  en 
février  dernier,  à  21.119  onces.  Si  on  la  compare  a 
celle  du  mois  de  février  1898,  on  trouve  qu'elle  est  en 
petite  diminution.  Toutefois,  on  estime  que  cette  di- 
minutiou  sera  compensée  par  la  production  de  mars. 


La  Production  de  Victoria.  —  La  production  d'or 
de  Victoria,  pour  les  deux  premiers  mois  de  l'année 
1899  s'élève  à  110.695  onces,  soit  une  augmentation 
de  5  084  onces  sur  les  mois  de  janvier  et  février  1898. 


Mount  Morgan  Gold  Mining  Company,  Limited 
(Queensland).  -  Cette  Compagnie,  fait  observer  le 
Financial  Trmes,  de  Londres,  semble  vouloir  établir 
un  record.  Elle  a  distribué,  en  dividendes,  près  de 
5  millions  de  livres  sterling,  exactement  4.8/5.0U0  li- 
vres sterling,  depuis  l'année  1886  jusqu  a  la  lin  de 
1896,  et  alors  que  son  capital  est  de  1  million  de  li- 
vres sterling  Le  total  des  dividendes  déclares  jusqu  a 
ce  iour  atteint  5.687.500  liv.  st.,  ce  •  qui  représente 
5  liv  st  11  sh.  9  d.  par  action  de  lliv.st.il  serait  inté- 
ressant de  savoir  combien  d'actionnaires  ont  été  assez 
avisés  pour  se  mettre  à  même  de  participer  à  toutes 
les  répartitions  de  bénéfices  effectuées  depuis  la  créa- 
tion de  la  Compagnie.  

Broken  Hill  Proprietary.  —  Le  télégraphe  nous^a 
donné,  ces  derniers  jours,  un  résumé  du  rapport  de 
cette  Compagnie  pour  le  semestre  qui  a  pris  lin  le  30 
novembre!  Il  est  peut-être  Intéressant  de  mentionner 
aue,  depuis  l'année  1885,  date  à  laquelle  cette  Compa- 
gnie a  commencé  son  exploitation,  elle  a  produit: 
.367  970  tonnes  de  plomb;  4.043  tonnes  de  cuivre; 
41  999  onces  d'or,  et  96.340.383  onces  d'argent.  Les  di- 
videndes payés  jusqu'à  ce  jour  atteignent  le  montant 
total  de  6.760.000  liv.  st.,  sans  compter  un  «  bonus  » 
de  88.000  liv.  st.   

Notes  minières  d'Australie 

Golde?i  Horse  Shœ  Mine.  Le  broyage  de  3.710  tonnes  de 
minerai  a  donné  un  rendement  de  6.188  onces  d  or.  La 
Sanuration  des  résidus  a  produit  2.416  onces  ;  d  autre  par  , 
2ô  tonnes  de  concentrés  contenaient  325  onces.  Au  total, 
8.929  onces  d'or. 

Norseman  Gold  Mine.  Pendant  le  mois  de  lévrier,  le 
brovao-e  de  1.900  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement 
de  680  onces,  représentant  une  valeur  approximative  de 
2.200  liv.  st.  Les  dispenses  se  sont  élevées  a  ^..iW  nv.  st. 
~  Ivanhœ  Qold  Mine.  La  production  de  cette  mine,  pendant 
le  mois  de  février,  a  atteint  5.003  onces  Provenant  de  4^164 
tonnes  ;  3  )0  tonnes  de  minerai  pauvre  contenaient  188  onces 
d'or.  La  cyanuration,  de  son  côté,  a  donné  1.994  onces  ;  soit 
un  total  de  7.2 i5  onces  d'or, 

New  South  Wales  Goldfields.  Le  broyage  de  413  tonnes 
de  minerai  a  donné  un  rendement  de  403  onces  d  or. 

Mount  Moroan  Mines.  Pendant  le  mois  de  février  le 
traitement  de  14.477  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rende- 
ment de  12.094  onces  d'or. 

Woodstock  [Nouvelle-Zélande).  Le  broyage  de  février  a 
porté  sur  1.2:)ô  tonnes  de  minerai  qai  ont  produit  un  rende- 
ment d'une  valeur  de  1.885  liv.  st. 

Frederick  The  Great  Mines.  «  Un  cablogramme  de  la 
min.  annonce  que  le  broyage  de  141  tonnes  de  minerai  a 


donné  20  onces  d'or.  Le  broyage  des  tributaires  a  produit 
(iO  onces  d'or.  » 

Lindsay's  Consolidated  Mines.  Le  broyage  de  70  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  38  onces  d'or.  Lo 
broyage  de  169  tonnes  de  tributaires  a  donné  120  onces  d'or. 

Day  Bawn  Black  and  Wyndham..  Cette  Compagnie 
annonce  la  déclaration  d'un  dividende  intérimaire  do  6  pence 
par  action,  qui  sera  mis  en  paiement  le  28  mars. 

Waitehauri  Gold  Mine.  Pendant  le  mois  de  février,  il  aélo 
broyé  1.969  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement 
d'une  valeur  de  6.018  liv.  st. 

Menzies  Lady  Scherry  Mine.  Le  broyage  de  26  tonnes  de 
minerai  a  donné  un  rendement  de  &i  onces  2  dwts  12  grains, 
soit  une  moyenne  de  2  onces  7  dwts  19  gr.  à  la  tonne. 

Ladu  Evelyn  Mine.  Pendant  la  dernière  semaine,  il  a  été 
broyé  84  tonnes  de  minerai  dont  on  a  extrait  72  onces  d'or. 

Field's  Find  Mine.  Le  broyage  de  477  tonnes  de  minerai 
a  produit  un  rendement  de  372  onces  d'or.  On  n'a  pas  encore 
analysé  les  résidus. 

Golden  Gâte  Mine.  Le  broyage  de  .521  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  1.233  onces  d'or. 

King  So'omon's  Mine.  On  a  broyé,  pendant  le  mois  de 
février,  240  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  un  rendement 
de  230  onces  d'or. 

Great  Boulder  Persévérance.  Pendant  le  mois  de  février 
il  a  été  broyé  1.350  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  un 
rendement  de  1.397  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative 
de  6.00U  liv.  st. 

Hannan's  Reward  Mine.  Le  broyage  de  'il  tonnes  de  mi- 
nerai a  produit  un  rendement  de  119  onces  d'or.  Dépenses  : 
960  liv.  st.  ;  recettes  :  742  liv.  st. 

Londojiderry  Qold  Mine.  Pendant  le  mois  de  février  on  a 
broyé  350  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  175  onces  d  or. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

IDE  3L.A.  SEIVE-A-INB 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  14  au  21  février  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

National   't'ïllfc.  \o\'\ï' 

Standard    36.542  40      126. 16. > 

A.  B.  Corporation  Banlv   18.534  10  63.054 

Robinson..   14.759  70  49.02.. 

Natal    4.067  /O  Ib.ldO 

Banque  de  l'Afrique   2.537  10  9-517 

Total   116.093  17  404.910 


Le  Budget  de  1899.  —  Les  journaux  de  Johan- 
nesburg nous  donnent  les  évaluations  budgétaires  pour 
1899  telles  qu'elles  ont  été  soumises  au  premier  Read  : 


Recettes 


Eva- 
luation Recettes 
1898 


Eva- 
luation 
1899 


(Livres  sterling) 


Douanes   1.300.000 

Taxe  foncière  

Droits  d'examen  (courant)..  ^'tr  ^t 

—            (arriéré)..  5.539 

Droits  de  transport   ^?o-'!nn 

Droits  de  ventes   If-VoA 

Licences   164.  60 

Droits  de  timbre   ,nnnnn 

Licences  de  prospection. . . .  ^Vr^'^Ao 

Gapitation  (courant)   1,  nrn 

_       (arriéré)   4.050 

Taxe  sur  les  routes  (courant)  16.195 

—            (arriéré).  2.615 

A  re-porter   2.460.003 


.036.994 
17.024 
20.409 
4.967 
125.439 
10.659 
174.383 
285.382 
321.651 
16.435 
3.058 
12.091 
2.8R3 


.100.000 
15.632 
23.878 
7.179 
150.000 
12.000 
190.000 
290.000 
400. OuO 
19.025 
3.483 
14.532 
2.481 


2.061.853  2.228.210 
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Report. 

'l'axe  de  ch.  do  fer  icourant) . 

_  ,an-i-i-é)  . 

Taxe  sur  les  huttes  (eour.). 

_  ^arriére> 
Taxe  des  indigènes  (cour.). . 

  (arnerci 

Amendes   

licences  de  mineurs  

Vente  de  munilions  

Droits  de  marché   ■ . 

Droits  divers   

Intérêts  sur  les  titres  divers 

Receltes  spéciales  

Recettes  diverses.  ■  • 

Yen  le    de    propriétés  du 
Gouvernement 


2.460.00:1 

12.570 
2.585 


2.061.353 

10.255 
2.234 


114.812  110.182 


93.440 
72.822 
21.930 
7.490 
2.615 
253.178 
9.274 
16.049 

12.570 


Postes  


Télégraphes  

Instruetion  

Propriété>   

Licc'ices  de  machines  

Licences  de  stands  

Vente  de  droits  de  township 

Licence  de  prospections  

Métaux  

Taxe  sur  fonds  de  pensions. 

Taxes  sur  les  chiens  

Caisse  d'épargne  

Inspections  de  machines  . . 

Excise  

Taxe  de  guerre  

Coiicessions  industrielles.. . 

Concessions  aurifères  

Vente  d'explosifs  

Droits  sur  vente  de  dj'nanute 

Imprimerie  

Droits  sur  métaux  

Bénéfices  act.  C'"()h.  de  fer 

Taxe  sur  l'or  5  0/0  

Licences  prosp.  pierres  pr. . 
Enregistrem.  de  pierres  pr.. 
Exportation  de  pierres  préc. 
Recettes  du  Zwaziland  


90.coa 

6.10(1 
1.294 
835 

67.406 
8.274 
1.055 
1.055 
2.584 
2.901 
6.000 
6.342 
50 
1.060 
5.460 
20.604 

158.973 
75.000 
8.000 
6.172 

750.000 


90.713 
67.992 
22.852 
2.178 
1.736 
254.991 
14.757 
19.097 

64.551 
126.577 
79.753 
6.337 
898 
898 
60.004 
1.764 
1.096 
1.09C> 
2.682 
7.19? 
5.855 
7.611 
» 

1.221 
28.221 
27.148 
158.973 
64.369 
7.755 
3.342 
668.951 


.228.210 

11.957 

2.273 
54  863 
24.157 
71.298 
70.577 
90.000 
73.000 
23.000 

1.443 

1.639 
297.i;:^8 

7.504 
18.139 

203.777 
135.750 
84.000 
6.590 
9.11 
901 
66.621 
50.000 
l.»45 
1.045 
2.9.-i6 
7.500 
10.000 
10.000 
» 

50.000 
5.335 
26.036 

31.250 
7.50i> 
4.2'.G 
675. OUO 
200.000 
750 
100 
200 
32.0110 


4.434.928   3.983.560  4.589.755 


Dépenses 


Eva- 
luation 
1898 


Législation  

Exécutif  

Secrétaire  d'Etat  

Etabliss.  du  Gouvernement. 

Monnaie  

Commissaire  du  Gouvcrn . . 

Surv.  des  indigènes  

Trésor  

Direction  du  Timbre  

'  Départem.  du  Timbre  

—       de  vérification. . 

Chef  des  services  

Enregistrement  des  contrats 
—  des  brevets . 

Surveillance  

Douanes  

Postes  

Télégraphes   

.lustice  

Travaux  publics  

Guerre   

Instruction  publique  

Imprimerie  

Landdrosts  

Commissaires  civils  

Monnaie  

Landdrosts  spéciaux  

Eglises  

Service  médical  

Police  

Prisons  


Salaires  totaux  

Dépenses  pour  1898  — 


l 

37.100 
14.400 
20.300 
4.110 
948 
6.300 
15.800 
7.450 
1.571 
8.400 
8.400 
6.148 
8.075 
1.598 
7.750 
43.220 
.^)9.327 
96.559 
34.698 
24.969 
55.863 
.33.309 
38.637 
71.410 
4.118 
102.845 
27.656 
225 
10.114 
292.628 
56.866 

1.082.197 
1.080.382 


Dépenses 
1898 

Livres  sterling 
43.562 
15.000 
21.123 
4.165 
1.068 
9.275 
15.170 
8.450 
1.571 
8.400 
8.400 
8.848 
8.075 
1.598 
7.750 
46.525 
68.918 
98.038 
P6.669 
27.663 
76.684 
37.731 
29.016 
87.405 
4.468 
112.017 
33.863 
225 
10.533 
313.572 
62.894 


Eva- 
luation 
1899 


Services  publics 


Evaluations 
de  de  la 


Evaluât. 
1898 


4.809 


de 


21.475 
53  945 
229.051 
73.900 


Pensions  

Coût  perception 

revenus  

Justice  

Education  

Hôpitaux  

Police   30.500 

Prisons   70.000 

Revenus  •  18.000 

Transports   34.000 

Postes   /3.4b4 

Télégraphes'.   Ht  "Son 

Travaux  publics  

Douane  perçue  par 

Comp.ch.de  fer... 

Services  divers   134.489 

Licences   213.000 

Intérêt  

Emprunts  rembours. 
Indigènes 


43.635 
15.350 
21.2i8 
4.215 
1.068 
9.650 
15.380 
8.525 
1.771 
9.0'.^8 
8.550 
9.098 
8.125 
1 .623 
8.275 
46.925 
69.532 
98.613 
37.194 
27.988 
76.709 
37.806 
30.446 
87.434 
4.818 
108.892 
34.213 
225 
10.668 
324.060 
64.357 


683.280 
350.000 


150.593 
5.300 
750 


Dépenses  l'exécutif  Commis. 
1898     pour  1899  pour  1899 

^En  livres  sterling) 
4.391 

22.962 
60.343 
202.831 
88.951 
21.921 
59.041 
16.031 
35.504 
5:i.l79 
92.022 
535.502 


Guen'e   311.978 

Achat  de  propriétés. 
Dépenses  spéciales.. 
Dépenses  du  Swazie- 
land. 


40.000 
123.777 


58.225 


316.426 
148.873 
178. i03 
151.146 
5.510 
437 
357.225 
140.309 
211.910 

148.961 

39  403 


5.393 

5.393 

18.0'n 

21 .550 

61 .220 

58.723 

229.910 

218.410 

8ti.000 

86.000 

30.500 

OU  '>UU 

70.000 

70.000 

15  ()i)0 

15.000 

35.300 

35.300 

72.805 

72.970 

115.5U0 

104.800 

670.856 

698.030 

300.000 

SOO.OOO 

140.379 

137.579 

175.000 

201.903 

157.518 

157.. 518 

5.5.50 

5.550 

1.157 

1.157 

224.677 

265. &97 

40.000 

90.000 

181.792 

171.940 

80.000 

80.000 

309.207 

297.422 

Chemins  'de  'fer   101-660  

Total  des  services...  2.908.799  2.891.091  3.0:--5.816  3.154.541 
Dépenses  totales. . . 


3.990.997  3.971.473  4.226.093  4.370.936 


Montant  des  salaii-es  

Montant  de  divers  services  _ 
Emprtmts  à  faire  en  dehors  du  Trésor 


1.216.394 
2.985.613 
110.000 


Dépense  totale  évaluée    4 


.312.007 


La  Peste  bubonique.  -  Le  Star  du  18  février  donne 
des  renseignements  très  rassurants  sur  le  cas  isole  de 
peste  bubonique  qui  aurait  été  si-nalé.  En  réalité,  le 
cas  n'a  pas  été  prouvé,  mais  il  a  crée  une  vive  inquié- 
tude Le  Gouvernement  et  le  Conseil  municipal  ont  tait 
tous 'les  efforts  pour  appliquer  les  mesures  nécessaires  : 
tout  a  été  mis  en  œuvre  pour  écarter  le  danger. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


1.080.382  1.216.394 


Le  Transvaal  U  y  a  30  ans.  -  Le  South  Afnca  de 
Londres  publie  sur  le  Transvaal  des  souvenirs  vérita- 
blement intéressants.  Il  rappelle  ce  quêtait  dans  ce 
pays,  la  situation  monétaire  en  18b8.  A  cette  époque, 
le  Dr  Otto,  qui  était  le  premier  magistrat  civil  de  Fot^ 
chefstroom,  abandonna  ses  fonctions,  parce  qu  on  lui 
avait  réduit  ses  émoluments  de  75  'iv-  st  Par  an.  Son 
traitement  se  trouvait  alors  ramené  a2251iv.  st.-papier, 
mais  qui  ne  représentaient  que  15  liv.  st.  en  or,  en 
comptant  15  liv.  st.-papier  pour  1  souverain-or,  somme 
qui  avait  été  payée,  il  y  avait  une  semaine  a  peine 
Somme  change  'De  sorte,  qu'en  réalité  le  traitement 
du  JSemier  magistrat  civil  de  Potchefstroom  n'était 
nue  15  liv.  st.  par  an  ! 

Notre  confrère  anglais  dit  encore  que  son  correspon- 
dant a  pu  se  procurer  les  premiers  exemplaires  du 
premier  Ajourna?  qui  ait  été  imprimé  au  Transvaal  et 
mii  s'était  dénommé,  un  peu  pompeusement  The 
Iransvaal  Argus  and  Weekly 

African  RepuUic  Ce  journal  porte  1,^  date  du  8  mai 
1866  et  il  parle  d'une  émission  ae  12  000  liv.  st.  en 
papier-monnaie,  émission  comportant,  pour  moitié,  des 
coiiDures  de  1  liv.  st.  et,  pour  l'autre  moitié,  des  cou- 
pures de  5  shillings  et  d^  2  sh.  1/2,  le  tout  fait  pour 
suppléer  au  manque  de  monnaie  courante.  Pour  rem- 
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bourser  cette  émission,  le  Gouvernement  devail  mettre 
en  adjudicatioQ  245  de  ses  meilleures  fermes. . . 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  le  South  A  frica  rappelle 
que  le  prospectus  de  la  première  mine  d'or  sud-afri- 
caine a  été  lanc^  le  21  août  18(36  Les  directeurs  étaient  : 
MM.  J.  R.  Lys.  W.  Munro,  A.  RrodricJc  et  P.  J.  Marais. 
Le  capital  était  modeste  :  il  avait  été  fixé  à  10.000  liv. 
st.,  et  la  Société  avait  pour  but  :  l'exploitation  de  toutes 
mmes,  la  fonte  du  cuivre,  de  l'étain,  et  de  tous  les  mi- 
nerais situés  dans  les  propriétés  du  Gouvernement  ou 
dans  toutes  autres  propriétés., . 


L'Augmentation  de  capital  de  la  Randfontein.  — 

On  a  parlé,  dans  ces  derniers  jours,  d'une  augmenta- 
tion de  capital  de  la  Randfontein  Estâtes  Goid.  Divers 
bruits  ont  été  mis  en  circulation  au  sujet  de  l'émission 
des  nouvelles  actions  dont  il  était  question,  mais  le 
Financial  Times  se  cro  t  en  mesure  de  donner  les  ren- 
seignements officiels  suivants  : 

Un  Conseil  a  été  tenu  vendredi  dernier  à  Johannes- 
burg, et  il  a  d-cidé  de  proposer  une  augmentation  du 
capital  de  la  Société,  qui  serait  porté  de  2  millions  de 
livres  sterling  à  3  millions.  Sur  le  million  de  nouvelles 
actions  de  1  liv  st.  nominal,  500.000  seulement  seraient 
émises  et  off-rtes  aux  anciens  actionnaires  au  prix  de 
3  liv.  st.  Cetie  émission  serait,  de  plus,  garantie  à  ce 
prix  par  un  puissant  syndicat  qui  en  compensation 
de  cette  garantie,  aurait,  pendant  un  an,  une  option 
sur  400.000  autres  actions,  mais  au  prix  de  4  liv.  st. 
Le  solde,  soit  lOO.OOi)  actions,  resterait  à  la  souche. 

Le  but  de  cette  augmentation  de  capital  est  de  donner 
à  la  Randfontein  Estâtes  les  ressources  qui  lui  sont 
nécessaires  pour  fournir  le  capital  d'exploitation  aux 
nouvelles  Compagnies  qu'elles  se  propose  de  créer. 
Toutefois,  cette  ann  .nce  a  jeté  un  certain  froid  sur  le 
Marché,  fait  observer  noti'e  confrère  anglais,  qui  s'en 
étonne  du  reste  en  faisant  remarquer  :  1»  que  lorsque 
la  Chartered  a  procédé,  elle  aussi,  à  des  augmentations 
de  capital,  il  y  a  bien  eu  à  enregistrer  quelques  mouve- 
ments divers,  mais  que  tout  s'estterminé,  quand  même 
par  une  hausse  sur  ses  actions;  2o  que  la  Consolidated 
Goldfields  et  d'autres  Sociétés  ont.  elles  aussi,  demandé 
des  fonds  pour  le  développement  de  leurs  opérations,  et 
que  l'on  ne  s'en  est  pas  ému.  l^'autre  part,  il  faut  remar- 
quer que  l'émission  future  a  été  garantie  au  cours  de 

3  liv.  st.,  et  .^ue  ceux  qui  ont  accordé  cette  garantie 
nont,  seinble-t-il,  comme  rémunération  du  sacrifice 
qu'ils  peuvent  être  obligés  de  faire,  qu'une  option  de 

4  liv.  st.  On  est  donc  en  droit  de  conclure  de  ce  fait  que 
ceux-là  qui  ont  :ait  cette  opération  croient  plus  à  la 
hausse  des  titres  de  la  Randfontein  qu'à  la  baisse. 


ILa  Consomnaition  du  charbon  dans  le  Rand.  — 

I..e  rapport  annufl  de  l'Ingénieur  des  Mines  du  Gou- 
vernement transvaalien  mentionne,  qu'en  1897,  la 
consommation  de  charbon  par  les  Mines  du  Witwa- 
tersrand  atleig  lait  2.59  sh.  par  tonne  de  minerai 
broyé,  contre  3.36  sh.  en  1896.  Cette  diminution  était 
la  plus  importante  qu'il  y  ait  eu  à  constater  dans 
les  industries  (iéf)endant  des  mines,  exception  faite  de 
ce  qui  a  trait  à  l'alimentation.  Aussi,  pendant  la  pé- 
riode susdite,  les  Compagnies  houillères  ont-elles  for- 
tement laissé  à  désirer,  comme  situation,  à  part  une 
ou  deux,  et  l'extraction  à  laquelle  elles  se  sont  livrées 
a-t-elle  été  faite  aux  dépens  du  capital  même. 


L^s  Découvertes  de  Diamants  au  Sud  de  l'Afrique. 

—  Le  Suatk  Africa,  de  Londres,  mentionne  que  des 
nouveaux  et  importants  dépôts  diamantifères  ont  été 
découverts  fur  le  territoire  de  Se:;ocœûi,  à  environ 
50  milles  de  Lydenburg. 


Bantjes  Deep  Mines,  —  Le  Sialisl,  de  Londres, 
rappelle  (jue  celle  Compagnie  a  été  formée  en  1896  au 
capital  de  400. 000  liv.  st.  entièrement  émis  ;  100.000  ac- 
tions ont  été  souscrites  pour  former  le  fond  de  roule- 


ment. Les  actions  de  la  Compagnie  ont  touché,  derniè- 
rement, 22  sh,  6  d.  Les  propriétés  de  la  Compagnie  sont 
situées  en  partie  sur  l'inclinaison  du  filon  de  la  Vogels- 
iruis  Consolidated  Deep  (évaluée  sur  le  marché  à  13.000 
livres  steihng  par  claim)  mais  principalement  sur  l  in- 
clinaison  de  la  Bantjes,  une  Compagnie  d'affleurement 
mais  dont  les  terrains  s'étendent  suffisamment  au  sud  du 
filon  pour  qu'elle  puisse  être  considérée  comme  une 
Compagnie  de  »  Deep  level».  La  Banijes  D-'ep  a  sur- 
veiUe  avec  intérêt  le  résultat  des  travaux  et  explora- 
tions des  Compagnies  travaillant  au-dessus  d'elle.  Les 
claims  de  la  Compagnie  sont  évalués  à  1.000  liv.  st. 
chaque,  soit  300  liv.  st.  seulement  de  moins  que  la  plus 
ancienne  Compagnie  exploitant  le  niveau  supérieur 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Dividendes  des  Compagnies  minières.  —  Ci- 
dessous  une  liste  des  dividendes  déclarés  depuis  le  commen- 
cement de  l'année  par  diverses  Compagnies  minières  et 
d  exploration.  Dans  cette  Uste  ne  figurent  pas  les  Compagnies 
sud  africaines  : 

Montant  Date  Date 

du  de  de 

dividende  déclaration  paiement 

Alamillos  (plomb)  action 

de liv.  st  '.                 6  pence  3  mars  18  mars 

Alaska  Mexican                 4       pence  25  janv.  28  ianv 

Alaska  Treadwell,  action 

àe  5  liv.  st                      1  1/2  sh.  d»  d» 

Bnlliant  Gold                       G  pence  d-  7  févr. 

6  pence  22  févr.  7  mars 

Bnlliant  and  ht-George, 

action  de  10  sh.  .......        1  sh.  17  janv.  23  ianv 

Brdliant  and  .St  George. .        1  sh.  12  févr.  22  févr 

Broken  Hill  Propr.  Block 

10,  action  de  lo  liv.  st.        2  sh.  3  févr.  22  févr. 

Burbank's  Birthday               6  pence  25  janv.  9  févr. 

^            —                          6  pence  6  mars  — 

Fortuna  (plomb),  action 

de  2  liv.  st                       3  pence  8  mars  18  mars 

Frontuio  et  Bolivia              1  1/3  sh.  7  mars  18  mars 

Great  Boulder  Propr.,  ac- 
tion de  2  sh                      6  pence  26  janv.  15  févr. 

II  annans  Brownhill             7  1/2  sli.  12  janv.   

Lady  Slienton                          1  sh.  28  janv.  7  févr. 

LiliieGold(CrippleCreeki    3  1/2  pence  14  ianv.  l"- févr. 

—                                2  1/2  pence  15  févr.  1"  mars 

Lmarès   (plomb),  action 

de  8  liv.  st                         12  1/2  sh.  3  mars  18  mars 

Mines  and  Banking               2  1/2  %  2  mars  8  mars 

Mini's  Investment                   1  sh.  2  mars  — 

M'aint  Lyell  (cuivre),  ac- 
tion de  3  hv.  st                 2  1/2  sh.  24  févr.  5  avril 

Mount-Morgan                     7  pence  31  j.Tiiv.  1"  févr. 

—                               7  pence  27  févr.  1"  mars 

MysoreGold,  act.  delOsh.     5  1/2  sh.  21  févr.  14  mars 

Nundydroog                        1  1/2  sh.  «5  févr.  25  mars 

Vicloria  G.  M.  Assoc.  ...      6  pence  20  févr.  7  mars 

Wnihi                                   2  sh.  16  févr.  ]«■  mars 

Waitokauri                            1  sh.  2  févr.  9  févr. 

West  Austr.  Goldfields...         5  %  20  févr.  15  mars 

White  Fcather  M.  R.  ...      6  pence  6  mars  — 


Rand  Mines.  —  L'assemblée  générale  de  cette  Compagnie, 
convoquée  pour  le  23  mars,  sera  appelée  à  se  prononcer  sur 
la  division  des  actions.  Un  journal  anglais  a  prétendu  que 
cette  division  était  contraire  aux  lois  du  Transvaal.  En  ré- 
p -use,  le  Comité  de  Londres  de  la  Compagnie  déclare  que,  de 
l'avis  de  ses  conseils,  la  mesure  est  parfaitement  légale,  at- 
tendu qu'elle  n'a  pas  pour  résultat  d'augmenter  ou  de  dimi- 
nuer l-  capital;  elle  change  simplement  la  forme  des  actions. 
La  division  sera  probablement  demandée  en  quarts,  c'est-à- 
dire  qu'on  échangerait  une  action  actuelle  de  1  hv.  st.  contre 
quatre  coupures  de  5  sh.  chacune. 


Ginsberg  (jiold  minîng  Company.  —  L'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  de  cette  Compagnie  vient  d'avoir  lieu  à 
.Johannesburg.  Les  bénéfices  réalisés  pendant  l'exercice  clos 
le  31  décembre,  ont  été  de  70.933  liv.  st.  sur  lesquelles  on  a 
disu  ibué  deux  dividendes  de  20  0/0  chaque.  Il  restait  alors  à 
répartir  32.719  liv.  st.  On  en  déduit  du  compte  d'aménagé- 
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ment  des  mines,  etc.,  11.077  liv.  st.  Depuis  le  1« 
10  nouveaux  jiiions  ont  été  mis  en  marche. 


février  18i)9, 


Assemblées  Générales,  —  Voici  une  liste  des  assemblées 
fîénériiles  annoncées  et  qui  doivent  se  tenir  dans  ces  temps 
prochains  : 

Date        Nature  Lieu 
Compagnies  de  de  ousetiendr'a 

—  l'assemlilée  l'assemblée  l'assemblée 


French  Rand  Gold.   21  mars 

Nat.  Bank  of  Z.  A.  R..  22  — 

Rand  Mines   23  — 

Lancaster  West   24  — 

Roodep.  (".entrai  Deep. .  24  — 

Western  Kleinfoiitein. .  28  — 

French  Western  Nigel.  — 
Klerksdorp  E.\pl.  Land 

and  Estate   28  — 

Paarl  Centr.l   28  — 

New  Kleinfontein   29  — 

BuHelsdoorn  Estate   5  avril 

—             ....  5  — 

Witwatersr.  (Knight's).  Il  — 

Hafherley  Di^lillery  . . .  12  — 

A.  G  lerz' and  G"   28  — 

.Jubilee.   5  mai 

Salisbury   5  — 

Treasury  Gold  Mines. .  17  — 


Annuelle 


Johannesburg 

Pretoria 
Johannesburg 


Reconstitut.  — 
Augm.  cap.  — 
Annuelle  Pretoria 

—  Johannesburg 
Extraordin.  Maritzburg 

Annuelle  Johannesburg 


Simmer  and  Jack.  —  Le  rapport  du  dernier  trimestre  de 
l'année  1898  contient  les  remarques  générales  suivantes  : 

On  n'a  pas  fait  figurer,  dans  le  rendement  des  comptes,  le 
prix  de  revient  du  traitement  des  boues,  non  plus  que  les 
résultats  de  ce  traitement. 

Dans  le  dernier  rapport  trimestriel,  le  Conseil  avisait  les 
actionnaires  que  par  suite  de  la  vente  de  leurs  claims  du  Sud, 
la  Compagnie  avait  acquis  un  intérêt  important  dans  les 
Comp;igiiies  South  Oeldenhuis  Deep  et  South  Rose  Bei^p. 

Depuis  lors,  on  a  très  activement  poussé  les  opérations  sur 
ces  deux  propriétés. 

Voici  le  détail  des  travaux  exécutés  dans  les  puits  depuis 
qu'ils  ont  passé  dans  les  mains  des  Compagnies  respectives  : 

South  Oeldenhuis  Deep,  Limited. 

Creusé  Prof. 
Commencé   Profond,  depuis  totale 

Pieds  Pieds  Pieds 
Puits  Rand  Victoria.  22  juill  98  71.5  938  1  653 
Puits  Rhodes   l"août98       559       350  909 

South  Rose  Dee^}  Limiled. 

Puits  Ruld   23  août  98       602       724        1  32G 

Puits  Clément   »  2.092         »  2.392 

Dans  le  puits  Clément,  on  a  rencontré  le  filon  à  2.290  pieds. 
Il  avait  une  largeur  moyenne  de  14  Douces,  et  accusait  à 
l'analyse  15  dvvis  20  gr.  d'or  à  la  tonne".  On  poursuit  active- 
ment les  travaux  de  développement. 

Quant  aux  progrès  de  l'exploitation  en  1898  de  la  Si7nmer 
and  Jack  même,  ils  se  résument  dans  les  chiffres  suivants  : 

Production  Val.  partonne 

Onces  Dwts 

1"  trimestre                         .30.678  7  688 

2»       —                                 46.183  8.928 

3°       —                               55.318  9.613 

4°       —                               61.834  10.010 

Bénéfices     Reven.  divers  Totaux 

Liv.  st.  sh.d.  Liv.st.sh.d.  Liv.st.sh.d. 

1"  trimestre....     23.329  18   6  3.101  12    1  26.431  10  7 

2"       —       ....     52.174   9   7  2.484   4    1  54.65S  13  8 

3°       —       ....     73.8:^3  15  11  2.738   5   8  76.572   1  7 

4=       —                87.H18  14   2  4.610   3   2  92.428  17  4 

Total   237.156  18   2   12.934   5   0   250.091   8  2 

Si  on  déduit  de  ce  total  3.559  liv.  st.  16  sh.  8  d.  de  dépenses 
qui  étaient  resb'es  en  suspens,  divers  crédits,  etc.,  on  trouve 
qu'il  reste  246. 5S1  liv.  st.  6  sh.  G  d.  Et  comme  un  dividende 
intérimaire  payé  le  31  décembre  dernier  a  absorbé  164  f,00 
livres  sterling,  le  solde  du  compte  de  «  Profits  et  Pertes  »  à 
cette  date,  se  chill're  par  82.031  liv.  st.  6  sh.  6  d 


Kand  Victoria  Mines.  —  La  situation  de  cette  cniroprise 
est  aujourd'hui  la  suivante  :  Le  capital  est  deTvlO.OOO  liv.  st. 
et  il  existe  un  solde  en  espèces  de  400.0(i(l  liv.  st.  La  propriété 
comprenait,  à  l'origine,  90U  claims  au  sud  de  la  Simmcr  and 
Jack.  Sur  ce  nombre,  45  claims  ont  été  vendus  à  la  South 
GeldenJiuis  Deep,  pour  45.0()iJ  actions,  dont  la  valeur,  au 
Marché,  est  d'environ  146.000  liv.  st.;  I'i2  claims  ont  été  vendus 
à  la  Rand  Victoria  East,  pour  142.400  actions,  évaluées  au- 
jounl'hui  313.000  liv.  st  ;  4(J0  claims  ont  été  vendus  à  la  Rand 
Mines  Deep,  pour  163.000  actions,  estimées  à  326.000  liv.  st. 
Il  reste  à  la  Compagnie  environ  300  claims. 


Prodaclion  aurifère  de  la  Rhodcsia.  —  La  Rhodesia 
a  donné  pour  le  mois  de  février  un  rendement  de  6.428  onces, 
contre  6.370  onces  en  janvier  1899;  6.2.58  onces  en  décembre 
18'.i8:  5.556  onces  en  novembre  et  3.913  onces  en  octobre. 

Les  résultats  donnés  par  les  quatre  Compagnies  rhodésien- 
nes  en  exploitation  sont  très  satisfaisants,  si  l'on  tient  compte 
de  la  diminution  des  jours  de  broyage.  La /io^^or  a  exploité 
pendant  25  jours,  \^Dunraven  pendant  27  jours.  La  jiroduc- 
tion  par  tonne  accuse  une  amélioration  sensible  dans  le  cas 
de  la  Oeelong.  La  Bonsor  et  la  Dunraven  donnent  aussi  un 
rendement  légèrement  plus  élevé.  La  Selukwe  a  produit  14 
dowts  en  févi*ier  contre  15  en  janvier,  mais  il  est  probable 
que  cette  diminution  se  retrouvera  dans  les  tailings.  11  ne 
faut  pas  oublier,  en  effet,  que  le  traitement  de  la  cyanuration 
augmentera  la  production  de  ces  mines.  Le  rendement  dé- 
claré est  celui  des  batteries.  On  trouvera  ci-dessous  les  chif- 
fres de  la  production  obtenue  depuis  quatre  mois  par  les 
Compagnies  en  question. 


Meyer  and  <  harlton  Minins;  C».  —  Par  suite  de  l'acqui- 
sition de  7  claims  appartenant  à  la  Wolhuier,  le  capital  de  la 
Compagnie  va  être  porté  de  8'i.0(0  liv.  st.  à  100.000  liv.  st. 
au  moyen  de  l'émission  de  15.000  nouvelles  actions  de  1  liv.  st., 
qui  seront  offertes  aux  actionnaires  à  raison  de  5  liv.  st.  15.0 
par  action.  L'émission  a  été  garantie  au  prix  de  5  liv.  st.  10.0 
par  action. 

Revue  HeMomaflÉe  fli  larclié  fles  Miaes  S'Of 

DE  l^OrVURES 

Londres,  le  16  mars  1W9 

Les  dispositions  du  public  sont  toujours  favorables, 
mais  l'élévation,  obtenue  par  certains  cours,  défermine 
des  réalisations  de  bénéfices  et  l'allure  générale  reste 
ainsi  assez  indf^cise. 

Le  ton  est  donc  calme,  mais  sans  faiblesse,  et  l'on 
estime  que  toute  dépréciation  de  la  cote  donnerait  lieu 
à  des  demandes  nouvelles. 

On  espère  toujours  que  les  pourparlers  engagés  entre 
le  Gouvernement  du  Transvaal  et  les  chefs  de  l'indus- 
trie minière  aboutiront.  C'est  en  prévision  de  ce  fait 
que  l'on  commence  à  se  porter  sur  les  grandes  valeurs 
sud-africaines. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  17/32  à  3  .5/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  1/4  au  lieu 
de  8  1/2. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/4. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Ranà 
passe  de  81/4  à  81/32.  IJ'Angelo  est  à  8  ./..  Le  rende- 
ment de  février  s'est  élevé  à  8.434  onces,  au  lieu  de 
9.113  onces  en  janvier. 

La  Neic  Cornet  se  tient  à  3 13/16. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  6  3/8. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie vient  d'avoir  lieu  à  Maritzbuig. 

La  Compagnie  avait  au  crédit  du  comptes  Profits  f  t 
Pertes,  au  commencement  de  l'exercice,  44.14S  liv.  st. 
Deux  dividendes  de  7  1/2  0/0  chaque  ont  été  payés  et 
on  a  pu  préserver,  à  la  fin  de  l'exercice  une  somme 
de  5G.46.5  liv.  st, 

La  réserve  de  minerai  a  été  augmentée  de  90.000 
tonnes. 

La  Compagnie  a  dû  surmonter  deux  obstacles  impor- 
tants ;  tout  d'abord  la  rareté  de  la  main-d'œuvre  et  en- 
suite l'abus  des  liqueurs  fortes  parmi  ses  ouvriers. 

La  largeur  moyenne  du  filon  développé  a  été  de  42 
pouces  et  la  teneur  de  35  dwts  par  tonne. 


«s 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  no  375  bis) 


La  Xeio  Heriot  est  à  7  3/8  ;  la  Modclerfonlein  à 
10  5/8;  la  Henry  Nourse  a  9  1/4.  En  février,  la  pro- 
duction a  été  de  '8.099  onces  ;  elle  avait  été  de  8.463  on- 
ces en  janvier. 

La  Langlaagte  reste  à  4  ./.;  la  Simmer  and  Jack 
à  6  1/4. 

On  sait  que  cette  Compagnie  a  vendu  ses  claims  du 
sud  à  deux  Compagnies,  la  South  Geldenhuis  Deep  et 
la  Soulh  Rose  Deep.  Le  développement  de  ces  deux 
propriétés  se  pours^uit  activement. 

La  Jubilee  est  à  7  1/8. 

Le  rapport  de  1898  lu  à  l'assemblée  fait  connaître 
<[ue  les  recettes  brutes  de  la  campagne  ont  été  de 
11.223  liv.  st.,  les  frais  d'exploitation  et  frais  généraux 
se  sont  élevés  à  67.113  liv.  st.  On  a  retenu  pour  la  dépré- 
ciation du  matériel  6.754  liv.  st.,  et  la  balance  reportée 
au  crédit  du  compte  d'exploitation  a  été  de  39.355  liv. st. 
Le  compte  profits  et  pertes  qui  comprend  le  solde  de 
l'exercice  dernier,  36.025  liv.  st.,  et  le  bénéfice  résultant 
de  la  vente  de  claims,  accuse,  après  déduction  d'une 
somme  de  50.000  liv.  st.  payée  en  dividendes,  une 
balance  de  40.953  liv.  st.  reportée  sur  l'exercice  sui- 
vant. 

La  Worcester  est  à  3  1/8  ;  la  Jumpers  à  6  1/4.  Le 
remplacement  du  montage  de  10  pilons  de  la  batterie 
demandera  encore  deux  mois  environ. 

La  Crotcn  Reef  est  à  19  ./..  Cette  Compagnie  déclare 
un  dividende  de  50  0/0  pour  le  premier  trimestre  de 
l'année  1899,  contre  50  0/0  pour  le  dernier  semestre 
de  1898. 

La  Wemmer  est  à  13  ./.  ;  la  Geldenhuis Estate  reste 
à  8  5/8  ;  la  Rnndfontein  passe  de  3 19/32  à  3  13/32. 

La  Robinson  est  à  11  ./.  au  lieu  de  10  3/4. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  11/16;  la  New  Prim- 
rose,  à  4  1.5/16  ;  la  Durban  Roodepoort,  à  6  3/4. 

5^*^  Compagnies  de  deep  levais.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  11  ./.  comme  la  semaine  dernière. 

La  Rand  Mines  passe  de  43  1/4  à  42  1/2, 

La  Robinson  Deep  est  à  13  ./.  au  lieu  de  12  1/4. 
.  La  Rose  Deep  est  à  9  5/8  au  lieu  de  9  3/4. 

La  Rand  Victoria  se  retrouve  à  3  1/4  et  la  Robinson 
Central  Deep  à  3  5/8. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buflelsdoorn 
Estate  reste  à  11/0. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  3/8  au  lieu  de  2  7/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  1/2  après  3  3/4. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  5/8.   


Londres,  16  mars,  6  heures  soù\ 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  faible. 


Revue  HeMonaiaire  k  larctié  Jes  Mines  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  16  mars  1899. 

La  tenue  du  Marché  minier  a  été  très  satisfaisante 
cette  semaine,  bien  que  l'on  ne  reste  pas,  partout,  aux 
plus  hauts  cours  faits,  et,  pendant  certaines  journées, 
les  afi'aires  ont  été  excessivement  actives.  On  s'est 
beaucoup  entretenu  de  la  probabilité  d'un  rappro- 
chement entre  le  Gouvernement  du  Transvaal  et  les 
chefs  de  l'industrie  minière.  Il  est  à  souhaiter  que  ce 
rapprochement  s'opère.  On  a  prétendu,  ces  derniers 
jours,  que  les  négociations  entamées  avaient  été  rom- 
pues; maison  assure,  dans  certains  milieux  en  général 
bien  informés,  que  les  nouvelles  répandues  sont  dénuées 
de  tout  fondement  et  que  les  pourparlers  suivent  leurs 
cours. 

La  Chartered,  que  nous  laissions  à  92  fr.  50,  gagne 
3  francs,  à  95  fr.  .50.  On  dit  qu'un  arrangement  aurait 


été  conclu  entre  M.  Rhodes  et  le  Gouvernement  alle- 
mand pour  la  construction  d'une  section  télégraphique 
du  Cap  au  Caire  dans  l'Est  africain.  D'autre  part,  la 
Disconto  GesellschQft  entrerait  dans  une  combinaison 
pour  la  construction  du  chemin  de  fer  du  Tanga^iyika, 
à  la  condition  que  le  Gouvernement  allemand  accorde 
des  garanties.  M.  Rhodes  est  d'avis  que  si  le  Gouver- 
nement allemand  accorde  ces  garanties,  le  Gouvei-- 
nement  britannique  sera  obligé  de  donner  la  sienne 
pour  le  reste  du  chemin  de  fer.  Geldenhuis  Estate, 
218  fr.  50,  contre  204  fr.  Ferreira,  609  francs. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  97  fr.  75,  ex-divi- 
dende de  3  fr.  .50,  contre  100  fr.  50.  Ce  dividende  qui  a 
trait  aux  six  mois  finissant  le  31  décembre  1898,  est 
payable  à  Londres,  depuis  le  13  courant,  en  échange 
du  coupon  no  13.  Consolidated  Goldfields,  214  fr.  50, 
contre  217  fr.  East  Rand,  208  fr.  50. 

La  Rand  Mines,  qui  avait  précédemment  repris  à 
1.103  fr.,  perd  5  fr.,  à  1  098  fr.  ;  New  Kleinfontein, 
82  fr.  50,  contre  84  fr.  Robinson  Randfontein,  39  fr.50; 
Randfontein  Estate,  88  fr.  75. 

La  Simmer  and  Jack,  que  nous  laissions  à  161  fr., 
clôture  à  159  fr.  50  ;  May  Consolidated,  122  fr.,  contre 
118  fr.  50.  Village  Main  Reef,  223  fr.  50,  en  bénéfice  de 
1  fr.  ;  Buff'elsdoorn  Estate,  16  fr.  50. 

La  Robinson  Gold.  qui  clôturait  à  273  fr.,  s'inscrit  à 
280  fr.  ;  New  Primrose,  128  fr.  50,  contre  133  f r.  Wem- 
mer,  327  fr.;  Durban  Roodeport  Deep,  106  fr.  50,  contre 
108  fr.;  Sheba,  43  fr.,  contre  43  fr.  25;  French  Rand, 
50  franes  50. 

La  Lancaster  est  ferme,  à  86  fr.  La  production  de 
cette  mine  a  atteint,  en  février,  6.154  onces,  contre 
5.027  onces  le  mois  précédent.  D'un  mois  à  l'autre,  les 
bénéfices  ont  passé  de  6.528  liv.  st.  à  7.040  liv.  st. 
Cette  amélioration  est  due  à  l'augmentation  du  nombre 
des  pilons  en  marche  qui  a  été,  le  mois  dernier,  de  80, 
contre  70  en  janvier.  Ce  mois-ci,  on  doit  mettre  encore 
en  marche  20  autres  nouveaux  pilons.  Geldenhuis 
Deep,  282  fr.,  contre  280  fr. 

Au  comptant,  la  Windsor  est  demandée  à  80  fr.  Son 
rendement,  pour  février,  a  été  de  1.906  onces,  contre 
2.113  onces  en  janvier.  Les  bénéfices  se  sont  chiffrés 
pnr  3  017  liv.  st.,  contre  3.133  liv.  st.,  mais  le  mois  de 
février  n'ayant  que  28  jours,  ces  résultats  sont  satis- 
faisants. Transvaal  Goldfields,  58  fr.,  contre  61  fr.  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  50  fr.  25,  contre 
54  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  finit  à  61  fr.  50  ;  Mossamédès, 
71  fr.  75  ;  Marievale  Nigel,  12  fr.  L'assemblée  générale 
extraordinaire,  tenue  le  14  janvier,  a  décidé  de  réduire 
le  capital  de  la  Compagnie  de  300  000  liv.  st  à  120.000. 
en  convertissant  les  250.000  actions  émises,  en  100.000 
actions  nouvelles  entièrement  libérées,  et  les  50.000 
actions  non  émises  en  20.000  actions  nouvelles  qui 
seront  gardées  en  réserve  ;  elle  a  également  ratifié  une 
convention  passée  avec  MM.  Neumann  et  Cie,  qui  a 
pour  objet  d'étendre  les  opérations  de  la  Compagnie. 

La  Mozambique  s'échange  à  71  fr.  75.  Une  assemblée 
générale  extraordinaire  est  convoquée  à  Lisbonne,  pour 
fe  12  avril  prochain,  afin  d'examiner  un  projet  d'émis- 
sion d'actions  nouvelles  et  de  procéder  à  la  nomination 
définitive  des  administrateurs  et  des  membres  du  Con- 
seil fiscal.  Les  actions  au  porteur  doivent  être  déposées, 
avant  le  27  mars,  à  Lisbonne.,  au  f-iège  social.  A  Paris, 
au  siège  du  Comité,  7,  rue  Lafayette,  et  à  la  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas.  A  Londres,  13,  Austinfiiars. 
Oceana,  31  fr.  50.  ^  ^ 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  finit  a  22  fr.  2o; 
Dynamite  du  Transvaal,  87  fr.,  contre  88  fr.  ;  Victor 
Gold,  25  fr.  ;  Rebecca,  5  fr.  ;  De  Lamar,  7  fr.  25,  contre 
6  fr.75.  Pendant  le  mois  de  février  il  a  étA  broyé  4.520 
tonnes,  ayant  produit  34.150  dol.  Il  a  été  dépensé 30. 505 
dollars  et  les  recettes  totales  ont  été  de  36.570  dol.;  d'où 
un  bénéfice  net  de  6.065  dol. 

La  De  Beers  s'inscrit  à  717  fr.  50,  en  avance  de 
9  fr.  50. 


î  Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 

I      Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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n  partir  du  1"  de  chaque  moi." 

France  &  Algérie  :  Un  an. . .  25  fr. 

_  —       Six  mois.  14  fr. 

Étrangep^  (U.-P.)  :  Un  an   32  fr. 

—  —      Six  mois..  18  tr. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  25  février  1899. 
Ktat  du  Marche.  —  Ija  Situation  ds  place  i  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  liquidation  de  quinzaine  et  les  funérailles  de 
M.  Félix  Faure  ont  attiré,  la  semaine  dernière,  l'atten- 
tion du  March>^,  et  la  valeur  des  affaires  a  diminué 
beaucoup  d  importance.  En  dépit  de  ces  faits,  nous 
estimons  que  la  situation  est  favorable,  et  nous  ne 
serions  pas  surpris  de  voir  les  prix  se  relever  encore 
après  la  liquidation  française,  qui  commencera  mardi 
prochain. 

La  hausse  des  valeurs  locales,  telles  que  la  Main- 
Reef,  la  Vo(jel-deep,  la  French-Rand,  etc.,  a  été  arrêtée 
par  la  faillite  du  Jobber  dont  je  vous  ai  parlé  la 
semaine  dernière.  Les  engagements  de  celui-ci  étaient 
considérables  et  une  grande  quantité  de  titres  vendus 
par  lui  à  Londres,  qui  sont  actuellement  en  route, 
devront  être  absorbés  avant  que  l'on  puisse  espérer 
«n  une  reprise. 

La  hausse  de  la  Wit  deep  est  due  à  la  nouvelle  que 
le  reef  a  été  enfin  recoupé,  bien  que  nous  ne  soyons 
pas  encore  en  mesure  en  ce  moment  de  vérifier  l'exac- 
titude du  fait. 

Toutes  les  mines  du  voisinage  de  la  Modderfontein 
ont  haussé  considérablement,  surtout  la  Klipfontein,  à 
Tunis,  la  pr  priété  à  laquelle  passe,  assure-t-on,  le 
reef  Modderfontein.  Nous  considérons  cette  nouvelle 
comme  douteuse. 

Les  formations  de  Compagnies,  auxquelles  nous  fai 
sions  allusion  la  semaine  dernière,  ont  été  exposées 
dans  If  s  journaux  quotidiens  ;  cela  nous  dispense  d'en 
parler  davantage.  Une  autre  Compagnie  qui  doit  être 
bientôt  mise  sur  le  marché  est  la  DriefonLein  Depp. 
Elle  a  le  patronage  de  MM.  Neumann,  Mosenthal, 
Kitzinger,  etc  ,  ftc.  Gomme  un  certain  nombre  de  titres 
ont  été  accordés  à  l'Afrique  du  Sud,  nous  aurons  un 
nouveau  Marché  avec  ces  valeurs,  ce  qui  est  un  fait 
satisfaisant. 

On  nous  dit  que  les  experts  de  la  Goldftelds  ont  tracé 
la  Randfontem  reef  à  travers  la  ferme  Middelvlei  ;  des 
sondages  sont  effectués  en  ce  moment  pour  le  trouver. 
Si  ces  sondages  aboutissent,  le  titre  montera  rapi- 
dement. 

Les  fluctuations  de  la  Knights  Central  ont  été  consi- 
dérables :  on  prétend  que  le  reef  recoupé  n'est  pas 
aussi  satisfaisant  qu'on  l'avait  désiré.  Néanmoins, 
en  prenant  en  considération  le  voisinage  du  terrain, 
nous  pensons  que  la  mine  doit  être  bien  considérée  et 
que  les  prix  actuels  sont  favorables. 

La  Simmer  Eust  paraît  être  bon  marché,  ainsi  que 
la  Knighls  deep.  La  Bantjes  se  trouve  dans  le  même 
cas  :  les  demandes  de  ce  dernier  titre  ont  été  main- 
tenuf»s  et  il  semble  établi  que  deux  Compagnies  seront 
formées  sur  sa  propriété. 

En  prenant  tout  en  considération,  nous  sommes 


satisfaits  de  la  tenue  générale  du  Marché  et  nous  espé- 
rons pouvoir  vous  signaler  une  amélioration  impor- 
tante la  semaine  prochaine. 

Cours 


le  plus  le  plus  18  fév.  25  fév. 

bas  haut  1899  1899 
de  la  semaine      —  — 

sh.d.     sh.d.     sh.  d.  sh.d. 


Bantjes                                 39/h  44  3 

Benoni                                 32/6  3./ 6 

Bonanza                               90/.  92/6 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered)....     69/.  71/6 

Consol.  Main  Reef                 52/6  55/3 

East  Rand   165/ .  172/6 

French  Rand                         39/.  43/6 

Glen  Deep                             92/.  96/. 

Knights  Gentral                     62/.  67,6 

May                                     90/.  93/. 

Randfontein                          67/.  70/3 

Rose  Deep   1^7/6  187/6 

Salisbury                              62/.  65/. 

Simmer  East                         83/.  86,  6 

Viliage  Main  Reef   167/6  175/ . 

Vogelstruis  Gonsolid.  Deep.     40/.  44/. 

Witwatersrand  Deep               48/.  56/6 

Bantjes  Deep                         14/.  16/. 

Rand  GoUieries                      14/6  20/6 


29/6 

32/. 

90/. 

69/. 

53/3 
159/. 

38/6 

90/. 

60/ 

92/. 

68/. 
182/6 

60/. 

80/. 
165/. 

38/. 

46/8 

14/. 

14/3 


43/. 
34/. 
91/. 
69/. 

53/. 

166/. 
42/3 
94/. 
65/6 
93/. 
69/. 

187/6 
62/. 
8V3 

172/6 
41/6 
53/6 
14/9 
17/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


Gomme  nous  l'avions  dit  il  y  a  huit  jours,  le  Volks- 
raad  de  Pretoria,  par  15  voix  contre  13,  a  autorisé  le 
Gouvernement  à  agir  conformément  aux  résolutions 
de  1897  qui  l'autorisent  à  prendre  telles  mesures  qu'il 
jugera  nécessaire  à  l'égard  de  la  Compagnie  delà  dyna- 
mite, après  avoir  consulté  les  autorités  légales.  Il  n'y  a 
donc  plus,  maintenant,  qu'à  attendre. 

Le  même  Volksraad  vient  de  se  séparer.  Au  cours  de 
la  cérémonie  de  la  clôture  de  la  session,  le  président 
Krûgor  a  dit  qu'il  avait  l'intention  de  présenter,  en 
mai,  au  Volksraad,  la  nomination  d'un  haut  expert 
financier  européen  chargé  de  contrôler  les  finances  de 
l'Etat.  Cet  expert,  quoique  n'étant  pas  membre  du 
Conseil  exécutif,  aura  voix  consultative  et  droit  de 
vote. 

Il  est  toujours  fort  question  d'une  entente  entre  les 
chefs  de  l'industrie  minière  du  Witwatersrand  et  le 
Gouvernement  transvaalien.  A  ce  sujet,  il  n'est  pas 
sans  intérêt  de  mentionner  les  incidents  qui  viennent 
de  se  produire. 

A  la  date  du  18  courant,  on  télégraphiait  de  Pi-etoria 
que  le  président  Krûger,  au  cours  d'une  visite  à  Hei- 
delberg,  petite  ville  située  au  sud  est  de  Johannesburg, 
avait  prononcé  un  discours  devant  une  nombreuse  as- 
semblée de  Transvaaliens  venus  des  districts  voisins 
pour  saluer  le  Président. 

Il  a  fait,  en  cette  circonstance,  plusieurs  déclarations 
importantes  que  le  public  a  accueillies  très  favorable- 
ment. 

M.  Krûger  a  déclaré  en  premier  lieu  qu'il  avait 
décidé,  ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus  haut,  de  taire 
venir  au  Transvaal  un  expert  financier  qui  jouit  en 
Europe  d'une  haute  réputation  et  qui  serait  chargé 
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(l'établir,  sur  une  base  solide,  les  finances  du  Traos- 
vaal.  A  la  session  du  mois  de  mai  prochain,  le  Gou- 
vernement demandera  au  Volksraad  d'approuver  cette 
mesure.  Cet  expert  financier  serait  responsable  devant 
le  Volksraad  et  aurait  le  droit  de  voter  au  Conseil  exé- 
cutif sur  toutes  les  questions  financières. 

En  ce  qui  concerne  l'industrie  de  la  dynamite,  le 
Gouvernement  essaiera  de  trancher  cette  question, 
pendante  depuis  longtemps,  d'une  manière  aussi  satis- 
faisante que  possible  dans  toutes  les  circonstances  et 
pour  les  deux  parties.  Le  Gouvernement  proposera  à 
la  Compagnie  de  la  Dynamite  de  prendre  à  son  compte 
les  manufactures  à  l'expiration  du  contrat  actuelle- 
ment en  vigueur,  ou  même  avant  cette  date,  afin  d'avoir 
sous  son  contrôle  direct  la  fabrication  des  explosifs. 

Pour  ce  qui  est  du  droit  de  vente  des  sous-sols 
miniers,  le  V^olksraad  a  autorisé  le  Gouvernement  à 
céder  ces  droits  au  plus  ofirant,  mais  le  Gouvernement 
serait  très  partisan  de  donner  la  préférence  aux  Com- 
pagnies possédant  des  terrains  miniers  avoisinants, 
tout  en  tenant  compte  des  intérêts  de  ceux  qui  possè- 
dent la  surface  même  du  sol  (bewaarplaatsen).  Le 
Gouvernement  demandera  instamment  au  Volksraad 
de  se  ranger  à  son  opinion  sur  ce  sujet.  Enfin,  le 
Président  a  déclaré  qu'à  son  avis  le  temps  était  venu 
d'être  plus  libéral  en  ce  qui  concerne  la  natura- 
lisation. 

Il  proposerait  que  tout  étranger  établi  au  Transvaal 
reçoive  sa  naturalisation  après  deux  ans  de  résidence 
et  avoir  prêté  serment  de  fidélité;  il  aurait  dès  lors  le 
droit  d'élire  les  magistrats  locaux  et  les  membres  du 
second  Volksraad  ;  après  deux  autres  années,  il  devien- 
drait lui-même  éligible  au  second  Volksraad  et,  après 
cinq  autres  années,  il  aurait  le  droit  complet  de 
citoyen.  Ses  enfants  auraient  également  le  droit  de 
citoyen  complet. 

Dans  la  législation  actuelle,  il  faut  quatorze  ans  à 
un  étranger  pour  devenir  citoyen  jouissant  de  tous  les 
droits.  D'après  le  projet  du 'président  Krïiger,  il  ne 
faudrait  plus  que  neuf  ans. 

Ce  di-cours  a  excité  le  plus  vif  intérêt  et  a  été  favo- 
rablement interprété  ici.  Depuis,  M.  Chamberlain  a 
fait,  à  la  Chambre  des  Communes,  à  Londres,  sur  la 
situation  au  Transvaal,  et  en  réponse  à  une  question 
qui  lui  était  posée,  les  déclarations  suivantes  : 

Il  est  -vrai  qu'après  le  raid  de  Jameson,  le  président  Ivrûger 
fit  certaines  promesses  dont  aucune  n'a  été  tenue  jusqu'à 
présent  et  que  les  griefs  ont  plutôt  augmenté  que  diminué. 

Rien  n'a  été  l'ait,  relativement  à  l'instruction,  pour  les 
habitants  de  langue  a-  glaise,  ni  au  sujet  du  monopole  de  la 
ilynamite  et  de  la  franchise. 

Il  est  exact  que  nous  avons  aujourd'hui  quelque  chose  qui 
l'essemble  à  une  disposition  à  tenir  compte  des  griefs  des 
uitlanders;  mais,  autant  que  je  puis  en  juger,  ces  promesses 
sont  illusoires.  ,Ie  ne  crois  pas  que  les  modifications  relatives 
à  la  franchise  aient  la  moindre  valeur.  Je  ne  vois  pas  non 
plus  qu'on  avance  vers  la  découverte  du  remède  aux  autres 
griefs.  ... 

Donner  à  la  population  de  Johannesburg  une  vraie  munici- 
palité serait  un  moyen  facile  d'y  remédier  sans  léser  les  indi- 
gènes et  sans  déroger  à  la  dignité  du  Gouvernement  du 
Transvaal;  mais  je  suis  assuré  qu'il  n'y  a  aucune  chance 
pour  que  cette  concession  soit  accordée. 

Ou'adons-nous  faire?  Une  intervention  ne  serait  justifiée 
que  dans  le  cas  d'une  infraction  à  la  convention  de  Londres 
ou  au  droit  international.  Mais  les  faits  dont  il  s'agit  ne  sont 
pas  considéiés  comme  une  infraction  à  la  convention. 

Etant  doni.é.i  notre  position  prépondérante  dans  l'Afrique 
du  Sud,  nous  ne  pouvons  que  faire  des  propositions  amicales 
au  Gouverncineiitdu  Transvaid  dans  l'intérêt  de  la  paix  sud- 
africaine.  Nous  l'avons  fait  à  l'époque  du  raid  do  Jameson  ; 
mais  il  n'est  rien  survenu  depuis  lors  qui  me  conduise  à 
croire  que  de  semblables  propositions  puissent  jamais  aboutir 
et,  dans  ces  conditions,  je  crois  qu'il  ne  serait  pas  digne  d'en 

'^'^Tant  que  le  présent  état  de  choses  continuera,  il  consti- 
tuera un  danger  réel.  Nous  surveillons  les  choses  avec  le 
plus  grand  soin  et  nous  avons  toute  confiance  dans  le  tfict 
et  la  discrétion  de  sir  Alfred  Milner. 

M.  Chamberlain  dit  en  terminant  qu'il  ne  pense  pas  qu au- 
cun des  incidents  qui  se  sont  produits  juslilie  une  action 
violente. 

Ces  paroles  ont  été  très  commentées  aussi  bien  à  j 


Londres  qu'à  Paris.  Elles  prouvent  que  l'entente  que 
l'on  espère  n'est  pas  encore  un  fait  accompli.  Il  est  vrai 
que  dételles  questions  demandent,  pour  être  résolues, 
un  certain  temps. 

Au  sujet  des  projets  de  M.  Cecil  Rhodes,  on  dit  que 
les  négociations  entamées  par  lui,  à  Berlin,  avec  M.  de 
Biilow,  le  sous-secrétaire  d'Etat,  M.  de  Richthofen,  et 
le  directeur  de  la  section  coloniale,  M.  de  Buchka,  ont 
dû  tourner  très  favorablement.  Elles  auraient  porté, 
non  seulement  sur  la  grande  ligne  ferrée  du  Caire  au 
Cap  par  les  territoires  allemands,  mais  aussi  sur  deux 
chemins  de  fer  dans  l'Afrique  occidentale  allemande. 
Toutefois,  aucune  décision  ferme  n'aurait  été  prise. 

M.  Cecil  Rhodes  aurait,  en  la  circonstance,  laissé 
entendre  qu'il  avait  déjà  la  concession  de  la  voie  ferrée 
à  travers  le  Congo,  mais  qu'il  préftraitla  route  traver- 
sant l'Afrique  allemande,  qui  est  plus  courte,  et  que 
l'Aministration  allemande  lui  inspirait  une  grande 
confiance. 

Cette  proposition  a  ému  la  colonie  du  Cap,  qui  repro- 
che à  M.  Cecil  Rhodes  de  méconnaître  des  engagements 
pris  antérieurement.  Le  journal  Onsland,  de  Cape- 
Town,  écrit  à  ce  sujet  : 

Lorsque  la  construction  du  chemin  de  fer  du  Bechuanaland 
fut  discutée  au  Parlement  du  Gap,  le  Gouvernement  anglais  et 
M.  Cecil  Rhodes  affirmèrent  qu'on  n'autoriserait  la  construc- 
tion d'aucune  ligne  pouvant  faire  concurrence  à  la  première. 

Si,  maintenant,  M.  Cecil  Rhodes  propose  de  construire  une 
ligne  allant  de  Bulawayo  à  la  côte  occidentale  de  l'Afrique,  en 
traversant  le  territoire  allemand  ou  portugais,  il  oubhe  ta  pro- 
messe en  vertu  de  laquelle  le  chemin  de  fer  du  Bechuanaland, 
appartenant  à  la  colonie  du  Cap,  ne  doit  pas  avoir  de  con- 
current. 

L'Onsland  ajoute  qu'il  faut,  par  tous  les  moyens 
possibles,  empêcher  M.  Cecil  Rhodes  d'avoir  la  majo- 
rité aux  élections  parlementaires  du  Gap,  car  cette 
majorité  négligerait  les  intérêts  du  chemin  de  fer  du 
Bechuanaland. 


Les  actionnaires  de  la.  Rand  Mines  étaient  convoqués 
en  assemblée  générale  pour  le  23  courant,  à  Johannes- 
burg. A  l'heure  où  nous  écrivons,  le  télégraphe  ne 
nous  a  pas  transmis  les  résultats  de  la  délibération  qui 
a  dû  être  intéressante.  Toutefois,  et  sur  certaines 
questions,  elle  n'a  pu  émettre  qu'un  avis  provisoire, 
avis  qui  devra  être  soumis  à  une  assemblée  générale 
extraordinaire  convoquée  spécialement. 

En  tous  cas,  et  comme  il  a  été  question,  dans  ces 
derniers  temps,  et  de  la  division  des  actions,  et  de  la 
consolidation  des  droits  qu'ont,  sur  les  bénéfices  de 
l'enireprise,  les  premiers  détenteurs  des  propriétés  dé- 
tenue aujourd'hui  par  la  Rand  Mines,  nous  croj^ons 
devoir,  dès  maintenant,  publier  quelques  renseigne- 

l'^entS.  ,     .  ,  .  n 

La  Rand  Mines  a  ete  créée  dans  des  circonstances 
plutôt  difficiles.  C'était  encore  le  moment  où  le  public 
ne  croyait  pas  aux  deep  levets,  et  où  la  confiance  de  nom- 
bre d'hommes  du  métier  était  limitée,  pour  ne  pas  dire 
plus.  Aussi  les  fondateurs  de  la  Rand  Mines,  c'est-à- 
dire  la  maison  H.  Eckstein,  crurent-ils  bon,  pour  attirer 


l'entrepiio,^,      .    . 

la  rétrocession  de  leurs  propriétés  à  la  nouvelle  Société, 
de  les  céder  au  prix  coûtant,  et  de  se  borner  à  se  voir 
rémunérés  après  sa  réussite.  Ils  acceptèrent  donc  pure- 
ment et  simplement  une  part  de  25  0/0  dans  les  profits 
futurs,  et  à  une  condition  encore,  c'est  que  cette  part 
ne  leur  serait  attribuée  qu'après  le  remboursement  du 
capital  aux  actionnaires. 

Or,  aujourd'hui,  le  crédit  de  la  Band  Mines  est  as- 
suré'grâce  à  la  persévérance  de  ses  fondateurs,  et 
l'exploitation  des  deep  levels  a  donné  de  si  bons  résul- 
tats que  la  Rand  Mines  vient  de  pouvoir  faire  une 
première  répartition  de  100  0/0  à  ses  actionnaires. 
Mais  cette  répartition  de  100  0/0  a  précisément  pour 
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effet  do  rembourser  aux  actionnaires  le  montant  de 
leur  souscription  et,  par  suite,  la  maison  Eckstein  peut 
désormais  exercer  le  droit  de  35  0/0  qu'elle  possède  sur 
les  répartitions  futures  de  la  Société. 

Or,  dans  la  convention  passée  à  1  origine  entre  la 
Maison  H.  Ekstein  et  la  Rand  Mines,  il  est  dit  que 
lorsque  les  actionnaires  auront  reçu  en  espèces  une 
somme  égale  à  celle  qu'ils  ont  versée  eux-mêmes  a  la 
Compagnie,  il  sera  délivré  aux  vendeurs  des  certificats 
dont  le  nombre  ne  pourra  être  supérieur  à  mille  et  dont 
chacun  représentera  une  part  proportionnelle  de  leurs 
droits.  D'autre  part,  on  sait  qu'un  grand  nombre  d  ac- 
tionnaires français  a  formulé  le  désir  que  les  actions 
actuelles  de  la  Rand  Mines  fussent  fractionnées.  L  uti- 
lité de  cette  mesure  est  qu'elle  permettrait  aux  porte- 
feuilles modestes  de  s'intéresser  à  cette  entreprise.  Le 
Comité  de  Paris  a  transmis  la  demande  qui  lui  avait 
été  adressée  au  Comité  de  Londres,  et,  hier,  les  action- 
naires réunis  à  Johannesburg  ont  dû  étudier  la  question. 

Mais  l'existence  de  deux  titres  différents  —  certihcats 
de  vendeurs  et  actions  ordinaires  —,  ne  serait-elle  pas 
un  inconvénient  et  ne  conviendrait-il  pas  de  consolider 
le  droit  de  la  maison  H  Eckstein  en  lui  attribuant,  pour 
ce  même  droit,  des  actions  ordinaires.  D'autant  plus 
que  la  Compagnie  peut  être  dans  la  nécessité  d'aug- 
menter son  capital  un  jour  ou  l'autre,  pour  acquérir 
des  propriétés  nouvelles  ou  pour  élargir  le  cercle  de 
ses  opérations. 

Et,  dans  le  cas  où  le  capital  serait  augmente,  et  si  la 
convention  actuelle  restait  en  vigueur,  les  fondateurs 
conserveraient  le  droit  de  prélever  25  0/0  sur  les  répar- 
titions totales,  sans  qu'il  y  ait  lieu  de  distinguer  entre 
les  bénéfices  provenant  de  leur  apport  et  ceux  qui  au- 
raient été  réalisés  par  l'emploi  de  fonds  nouveaux 
fournis  par  le  public. 

Bien  plus,  il  faut  observer  que  le  capital  total  de 
400.000  actions  n'est  pas  entièrement  émis  puisque 
337.136  actions  sont  seulement  en  circulation.  Or,  s'il 
était  possible  d'obtenir  que  la  maison  Eckstein  acceptât 
de  consolider  son  droit  aux  répartitions  sur  la  base  de 
la  portion  de  capital  actuellement  émise  et  non  sur 
celle  du  capital  total,  cette  solution  serait  très  avanta- 
geuse pour  les  actionnaires,  car,  avec  la  consolidation 
après  l'émission  totale  des  400.300  actions,  il  faudrait 
remettre  à  la  maison  Eckstein  133.333  titres,  tandis 
que  sar  la  base  du  capital  actuellement  émis,  il  lui 
reviendrait  seulement  112.378  titres. 

En  résumé,  les  questions  qui  se  posent  pour  \a.Rand 
Mines  sont  des  plus  intéressantes  pour  les  associés,  et 
il  ne  reste  plus  maintenant  qu'à  connaître  l'avis  préa- 
lable qu'ils  auront  pu  formuler  à  ce  sujet. 


LES  MINES  RHODESIENNES 


Dans  notre  précédent  numéro  du  17  mars,  nous 
avons  indiqué  que  la  production  des  mines  de  la  Rho- 
desia,  pendant  le  mois  de  février,  s'était  élevée  à 
(;.423  onces.  Cette  production  se  décompose  de  la 
manière  suivante.  Nous  la  rapprochons  de  celle  des 
trois  mois  antérieurs  " 


Bonsor  

Duiiraven  

Gealong  

Selukwe  

Sources  diverses. . . 


Nov. 

Déc. 

.Janv. 

Févr. 

1898 

1898 

18'J9 

.1899 

(En 

onces) 

1.G70 

1.825 

1.944 

1.702 

1.180 

1.187 

1.191 

1.180 

» 

1.112 

1.071 

1.063 

» 

1.273 

1.396 

1.353 

2.717 

862 

768 

1.125 

5.5(57 

6.259 

6.370 

6.423 

En  septembre  et  en  octobre  1898,  laproductior 
s'était  élevée,  respectivement,  à  2.346  onces  et  i 


on  totale 
à  3.913 


onces. 


Comme  le  fait  remarquer  le  Standard  and  Digger  s 
News,  de  Londres,  combien  ces  chiffres  sont  modestes, 
si  on  les  compare  à  ceux  du  Witwatersrand,  et  ils  ne 
sont  pas  sans  causer  une  certaine  désillusion.  Néan- 
moins, on  a  paru  s'intéresser  vivement,  dans  des  der- 


niers temps,  à  la  Selukwe,  non  pas,  comme  il  avait  été 
dit  tout  d'abord,  parce  que  cette  Compagnie  avaiteu,  le 
mois  dernier,  un  rendement  très  favorable,  —  le  télé- 
graphe nous  a  appris,  depuis,  combien  peu  exact  etai 
ce  renseignement  —  mais  bien  parce  qu'il  avait  été 
parlé  de  la  découverte  d'un  nouveau  reef,  ou  de  quelque 
chose  d'approchant.  On  ne  savait  encore  rien  de  positif, 
ce  qui  n'a  pas  empêché  que,  dans  les  milieux  ordinai- 
rement bien  informés,  on  a  dit  que  la  découverte  était 
exacte  et  qu'elle  était  de  grande  importance.  L'avenir 
dira  si,  oui  ou  non,  il  en  est  ainsi. 

A  ce  qui  précède  ajoutons  que  la  Bonsor,  qui  tra- 
vaille actuellement  avec  40  pilons,  doit  installer  10 
autres  pilons  et  un  matériel  de  cynnuration.  Sur  la 
Dunraven,  qui  ne  possède  que  20  pilons,  un  matériel 
de  cyanuration  doit  être  également  érigé.  Quant  à  la 
Selukwe,  qui  travaille  aussi  avec  20  pilons,  elle  doit  en 
installer  20  autres  et  mettre  en  place  un  matériel  de 
cyanuration  correspondant  à  la  batterie  complète  de 
40  pilons. 

On  a  dit,  dans  ces  derniers  temps,  qu  une  autre  mine, 
la  West  Nicholson,  venait  de  commencer  à  travailler 
avec  10  pilons.  Cette  nouvelle  ne  paraît  pas  encore  con- 
firmée. 

SIMMER  AIN^D  JACK 

Dans  nos  Informations  diverses  nous  avons,  il  y  a 
huit  jours,  donné  un  résumé  du  rapport  de  cette  Com- 
pat^nie  pour  le  dernier  trimestre  de  1898,  ainsi  qu'un 
aperçu  des  progrès  réalisés  par  cette  entreprise  au 
cours  de  l'année  dernière.  Ajoutons,  aujourd  hui,  que 
la  situation  financière  de  la  Simmer  and  Jack,  au 
31  décembre,  est,  approximativement,  la  suivante  : 


Liv.  sterl. 
106.428   6  11 
878.027    3  2 
70.624   8  9 
1.435  11  10 
83.996  15  11 
3 


Propriété,  1.283  morgen  et  609  claims  

Bâtiments,  machinerie,  matériel,  puits,  etc 

Service  d'eau  

Plantations  

Marchandises,  matières  premières,  etc  

Excédent  du  développement   n>7ro  i/ 

Débiteurs  divers  ,   ^V-p/  i 

Licences  et  primes  d'assurance   nrl'ijo  in 

Actions  et  obligations  d'autres  Conipagnies.  l.à^i).Mb  17 

Or  en  transit   ^ 

Tailings  on  magasin   i/a^m  o 

Espèces  en  caisse   i-ih .  toi  g 


6.025.961    3  7 


P.\SSIF 

Capital  a'itorisé,  1.000.000  d'actions  de 5  liv. 
sterling,  soit  5.000.000  de  liv.  st.,  moins 
60.000  actions  non  émises,  soit  940.000  ac- 
tions de  ô  liv.  st.   4.700.000 

Balance  d'obligations  5  1  /2  0/0   298.600 

Créanciers  divers,  intéi-èt  d'obligations  com- 
pris, dividende  n°  1  de  3  sh.  6  d.  par  ac- 
tion payable  le  31  décembre  1898   "^o^/n-i 

Compte  réserve   aaq 

Divers   «io.OOo 

Balance  au  crédit  au  31  décembre  18)8,  dette 
éventuelle  au  31  décembre  1898  sur  le  por- 
feuiUe...   m. 822 


0  0 


6.02j.96l   3  7 


Nous  avons  dit,  précédemment,  que  les  bénéfices  de 
la  Compagnie,  en  1898,  s'étaient  élevés  à  92.428_liv.  st. 
17  sh.  4  pence.  Ils  se  décomposent  de  la  manière  sui- 
vante :  ^ .  , 
Recettes  Liv.  st. 
40.609  onces  91  d'or  provenant  du  broyage 

de  12:i..'i40  tonnes  •   151.951    1  4 

19.955  onces  47  d'or,  produit  de  la  cyanura- 
tion de  84.170  tonnes  de  résidus   56.213  12  10 

458  681  onces  d'or  do  diverses  sources   1..5H2    1  10 

Loyers,  recettes  de  la  Elandsfontein   4.610   3  2 

Total   214.3.56  19  2 

Dépenses 

Fais  généraux,  développements,  broyages, 

cvanuration,  etc   121.928   1  10 

^Bénéfices..   92.428  17  4 

Sonune  égale   214.. 356  19  2 
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On  a  déduit  du  compte  capital,  46.913  liv.  st.  3  sh.  9  d., 
y  compris  30.000  liv.  st.  repi-(^sentant  les  frais  d'instal- 
lation de  l'usine  pour  le  traitement  des  boues. 

Comme  renseignements  complémentaires  on  peut 
ajouter  que,  pendant  le  dernier  trimestre  de  1898,  le 
fonçage  des  puits,  des  galeries  et  des  travers-bancs, 
représente  un  développement  de  4.760  1/2  pieds.  On  a 
développé,  pendant  ce  même  laps  de  temps,  95.210 
tonnes.  Comme  le  nombre  de  tonnes  broyées  a  été 
de  123.540,  on  a  dû  prendre  sur  les  réserves  28.330 
tonnes.  Les  pilons  ont  marché  pendant  83  jours, 
23  heures,  50  minutes.  La  production  totale  représente 
un  rendement  moyen  de  10  01  dwts  d'or  à  la  tonne. 

Et  si  on  résume  les  opérations  de  la  Compagnie 
pendant  les  deux  derniers  trimestres  de  1898,  on  arrive 
aux  chiffres  suivants  : 


Trimestres 
prenant  fin 


Au  30  septembre.. 
Au  31  décembre. , 


Bénéfices 


Recettes 
loyers,  etc. 


Bénéfice 
total 


(Livres  sterling) 
73.833  15  11    3.738   5   8     76.572  1 
87.818  14   2   4.610   3   2     92.428  17 


161.652  10   1    7.348   8  10   169. OUU  18  11 

Ajoutons  que,  pendant  le  trimestre  qui  a  pris  fin  le 
30  septembre  1898,  il  avait  été  broyé  115.090  tonnes 
qui  avaient  donné  55.318  onces  d'or,  et  que,  pendant 
le  dernier  trimestre  de  l'année,  il  a  été  broyé  125.540 
tonnes,  qui  ont  donné  61.834  onces,  soit,  pour  le  se- 
cond semestre  de  l'année  dernière  :  tonnes  broyées, 
238.630  tonnes  ;  rendement,  117.152  onces  d'or. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  Australiennes.  —  L'Exposition  minière 
de  Coolgardie  a  dû  s'ouvrir  mardi  dernier,  en  présence 
du  Gouverneur  et  du  Premier  Ministre  de  la  colonie. 

En  dehors  de  cette  cérémonie,  sir  John  Forrest  se 
propose  d'aller  visiter  les  champs  d'or  de  l'est  et  du 
nord. 

Le  Gouverneur,  accompagné  de  plusieurs  personnes, 
parmi  lesquelles  M.  Darlington  Simpson,  partira  le 
28  courant  pour  les  champs  d'or  de  Mm-chison.  Là,  il 
se  propose  d'inspecter  minutieusementles remarquables 
dépôts  aurifères  de  Peak  Hill. 

On  annonce  qu'un  filon  a  été  découvert  à  une  grande 
profondeur,  dans  la  propriété  de  la  Hannan's  Pro- 
prietury. 

Dans  la  Mount  Yagahong  Company,  on  a  foncé 
jusqu'à  une  profondeur  de  180  pieds,  sur  le  reef 
Abbotts  n»  2,  dont  l'épaisseur  et  la  teneur  sont  toujours 
égales. 

Les  Mines  de  diamants  dans  l'Australie  Occi- 
dentnle.  —  On  écrit,  de  Perth,  que  l'on  prête  beaucoup 
d'attention  aux  développements  auxquels  on  procède 
dans  le  nord-ouest  de  la  colonie,  surtout  en  ce  qui 
regarde  les  mines  de  diamants.  A  Nullagine,  qui  est 
l'endroit  oû  le  Lady  Forrest  Syndicale  vient  d'obtenir 
une  concession  de  320  acres,  un  autre  syndicat  s'est 
rendu  aussi  acquéreur  de  800  acres  de  terrains  miniers. 
Tous  ces  terrains  sont  situés  dans  la  région  d'où  pro- 
viennent les  diamants  découverts  antérieurement.  Les 
pierres  que  l'on  trouve  semblent  être  de  bonne  qualité, 
et  on  se  livre  à  d'activés  recherches. 


Les  Exportations  de  Tasmanie.  —  L'Agent  général 
de  Tasmanie  a  été  avisé  par  son  Gouvernement  que  le 
montant  d--  l'or  exporté  de  la  colonie  pendant  le  mois 
de  janvier  dernier  s'est  élevé  à  5.627  onces,  représen- 
tant une  valeur  de  21.971  liv.  st.  On  a  expédié  aussi  : 
401  tonnes  de  cuivre  en  barres,  représentant  33.070 
livres  sterling;  197  1/2  tonnes  déminerai  de  cuivre, 
d'une  valeur  de  2.937  liv.  st.  ;  1.197  tonnes  de  minerai 
argentifère,  évaluées  14.489  liv.  st.;  et  135  1/2  tonnes 
d'étain  d'une  valeur  de  13.805  liv.  st. 


Les  Rendements  de  l'Australie.  —  Voici  les  ren- 
dements, pour  février,  des  principales  mines  d'or 
australiennes.  Nous  les  rapprochons  de  ceux  des  mois 
de  décembre  et  janvier  : 

Compagnies  Dec.  Janv.  Févr. 

(En  oncas) 

Alad'îin   438  562  » 

Associated  Gold  Mines   4.930  1.669  2.00O 

Bayley's  United   819  518  341 

Brilliant   3.800  2.400  » 

—  Block   589  204  y 

—  et  Saint-Geoi'ges   5.259  »  » 

British  Broken  Hill  (argent).  70.044  42.822  » 

Broken  Hill  (argent)  .' .  711.446  314.803  » 

—  (or)   981  269  » 

Burbank's  Birthday   1.445  1.097  1.336- 

GonsolidatedGoldfieldsofN.Z.  '6.175  »  » 

Day  Dawn  Block   4.808  833  » 

—  P.  C   395  '1.365  » 

East  Murchison  United   1.540  1.360  1.590 

Gibraltar  Consolidated   1.161  »  » 

Goiconda   524  885  810 

Golden  Horseshœ   4.530  9.000  8.929 

GreatBoulder   6.945  7.013  6.482 

—  Main  Reef   874  1.100  486 

—  Persévérance.  1.153  i*32  1.497 
Hannan's  Brownhill   7.800  7.300  7.100 

—  Oroya   487  633  847 

Hauraki   404  431 

Howeli's  Consolidated   879  416  » 

Ivanhœ   7.543  7.298  7.245- 

Komata  Reefs   '1.700  '1.500  » 

Lady  Shenton   »  2.50iJ  1.500 

Lake  View  Consolidated   7.011  8.042  8.127 

Mount  Lyell  (argent)   48.827  25.881  » 

—  —    (or)   1.792  1.054  » 

—  Malcom   1.165  462  538 

—  Morgan   12.729  10. .542  » 

—  Yakahong   1.295  315  330 

Myalls  United   l.OOO  758  » 

New  Queen   699  562  » 

—  Zealand  Crown   *4.1/6  »  » 

—  —      Talisman   '2.691  »  » 

Norseman   1.150  710  680 

North  Boulder   826  959  1.055 

Peak  Hill   2.245  2.638  » 

Premier   557  60t)  700 

Queensland  Menzies   561  642  659 

Sons  of  Gwalia   1.370  1.760  1.300 

Victoria  Association   1.204  340  » 

Victory  (C.  ï.)   961  326 

Waihi   '29.178  '24.256  » 

—  Silverton  Extented... .  *1.078  '2.217  » 

Waitekauri   *7.091  '8.731  » 

W  hite  Feather  Main  Reef ...  809  827  963 

Nous  faisons  remarquer,  comme  de  coutume,  que  les- 

chiffres  précédés  d'une  astérisque  doivent  être  lus  non 
onces,  mais  bien  en  livres  sterling.  D'autre  part,  cer- 
taines Compagnies  n'ont  pas  encore  fait  pai'venir  leurs 
rendements  mensuels. 


Les  Exportations  d'or  d'Australie.  —  On  avise,  de 
Melbourne,  que  le  steamer  «  Oceana  »  a  embarqué 
125.000  liv.  st.  en  or  pour  l'Inde. 


Notes  minières  d'Australie 

Great  Boulder  Proprietary.  Le  broyage  de  1.918  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  2.975  onces  d'or. 

Victoria  Gold  Mining  (Charters  Tower  s).  Le  broyage  de 
285  tonnes  de  minerai  a  donné  362  onces  d'or. 

Westralia  and  East  Extension.  Au  cours  des  quatre  der- 
nières semaines,  qui  ont  pris  fin  le  12  mars,  il  a  été  broyé 
966  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  de  330 
onces  d'or. 

Brilliant  and  Saint-George  United.  Il  a  été  broyé  2.645 
tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement  de  3.246  onces 
d'or,  d'une  valeur  approximative  de  11.250  liv.  st.  Cette 
Compagnie  annonce  la  répartition  d'un  dividende  de  1  shil- 
ling par  action  qui  a  été  mis  en  paiement  le  22  courant. 

Lake  George  Mines.  Pendant  le  mois  de  février  il  a  été 
broyé  5.420  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement 
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de  ;t7i)  onces  d'or,  14.718  onces  d'argent  et  86.93  tonnes  do 
cuivre. 

Easi  Murchison  United.  Il  a  été  broyé  pendant  le  mois  do 
février  1.370  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  1.590  onces 
d'or.  Les  recettes  se  sont  élevées  à  b.lOO  liv.  st.,  et  les  dé- 
penses à  2.700  liv.  st.  La  Direction  vient  de  déclarer  un  divi- 
dende intérimaire  de  1  shilling;  par  action,  payable,  sous 
déduction  de  1'  «  lacome-Tax  »,  à  partir  du  8  avril,  à  tous 
les  actionnaires  inscrits  sur  les  livres  de  la  Société  jusqu  au 
27  mars. 

Waihi  Gold  Mines.  Le  broyage  de  7.152  tonnes  de  minerai 
a  produit  un  rendement  d'une  valeur  de  22.076  liv.  st. 

Golden  Pah  (Hauraki).  Il  a  été  broyé  5  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  un  rendenr.ent  de  35  onces  d'or,  d'une  valeur 
de  100  liv.  st. 

Komata  Reefs  Mines.  Il  a  été  broyé  400  tonnes  de  minerai 
qui  ont  produit  un  rendement  d'une  valeur  de  1.140  liv.  st. 

New  Queen  Gold  Mines.  On  câble,  de  Charters  Towers, 
que  le  broyage  de  cette  Compagnie,  pendant  la  dernière  quin- 
zaine, a  porté  sur  5(i0  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un 
rendement  de  273  onces  d'or.  La  cyanuration  des  résidus  a 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  360  liv.  st. 

New  Zealand  Crown  Mine.  Pendant  le  mois  de  février,  il 
a  été  brové  2.livl4  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rende- 
ment représentant  une  valeur  de  4.900  liv.  st. 

WentuDorth  Goldfields  Proprietary .  Le  broyage  de  520 
tonnes  de  minerai  a  donné  un  rendement  de  161  onces  d'or. 
Il  a  été  expédié  15  tonnes  de  concentrés  contenant  140  onces, 
et  deux  tonnes  de  minerai  riche  d'une  teneur  de  120  onces 
d'or. 

Golden  Horse  Shoe  Gold  Mining.  Cette  Compagnie  a 
déclaré  un  dividende  de  15  shillings  par  action  pour  la  pé- 
riode qui  a  pris  fin  le  28  février. 

Melbourne  Democrat  Gold  Mining.  Le  broyage  de  364 
tonnes  de  minerai  a  donné  un  rendement  de  161  onces  d'or. 

Great  Boulder  Proprietary.  Pendant  la  quinzaine  qui  a 
pris  fin  le  13  mars,  il  a  été  broyé  1.918  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  2.975  onces  d'or. 


RËVCE  DE  L\  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  21  au  28  février  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

Standard   31.091  5'.  •  110.290 

National   29.923  48  108.200 

Banque  de  l'Afrique   9.056..  32.624 

Natal   5.625  8  20.99o 

A.  B.  Corporation  Bank   6.087  74  20.82Ô 

Robinson   4.630  15  17.550 

Total   86.414  76  310.485 


Fonçage  en  commun  des  puits  dans  les  mines 
d'extrême  çle  p.  —  Le  South  African  Mining  Jour- 
nal publie  une  étuJe  de  M.  Aganiz,  ingénieur  minier 
d'une  grande  compétence,  sur  la  possibilité  de  la  coopé- 
ration dans  le  fonçage  des  puits  des  mines  d'e.xtrême 
deep. 

M.  Aganiz  vient  de  visiter  le  Rand  et  il  a  été  frappé 
de  ce  fait,  que  les  puits  y  étaient  beaucoup  trop  nom- 
breux. Il  a  fait  part  de  ses  impressions  à  une  assem- 
blée d'ingénieurs.  Pourquoi,  a-t  il  demandé,  deux  puits 
seraiout-ils  nécessaires  pour  cliacune  de  deux  mines 
voisines,  telles,  par  exemple,  que  la  Glen  Deep  et  la 
Knight's  Deep  ou  la  Simraer  East  et  la  Knight's  Cen- 
tral ?  A  l'époque  où  chacune  de  ces  deux  Compagnies 
fut  créée,  deux  puits  étaient  sans  doute  nécessaires  ; 
mais  quelles  économies  on  eût  pu  réaliser  en  consti- 
tuant les  quatre  Compagnies  simultanément  et  en  les 
faisant  travailler  en  coopération  !  Sans  récriminer  sur 
le  passé,  on  s'est  dit  qu'il  fallait  recourir  à  la  méthode 
coopérative  pour  exploiter  l'immense  quantité  de  ter- 
rains deep  Icvels  qu'il  reste  à  mettre  en  valeur,  et  qu'en 


bien  des  cas,  il  y  aurait  lieu  de  se  servir  des  puits  exis- 
tants, quitte  à  redresser  quebiues  frontières  de  pro- 
priétés, lorsqu'il  le  faudrait. 

J^es  partisans  de  l'exploitation  en  commun  admet- 
tent, a  priori,  que  la  surface  idéale  pour  une  Compa- 
gnie est  de  6.00U  pieds  dans  le  sens  de  la  direction  des 
couches  et  de  2.0U0  pieds  perpendiculairement  à  cette 
direction. 

On  grouperait  quatre  Compagnies  propriétaires  de 
surfaces  égales.  Le  South  African  Mining  Journal  les 
désigne  sous  le  nom  de  Smith  Deep  et  Jones  Ueep  pour 
celles  qui  se  trouvent  le  plus  près  de  l'atlleurement,  et 
sous  le  nom  de  South  Smith  et  South  Jones  pour  celles 
qui  sont  le  plus  loin  au  Nord. 

Au  lieu  d'avoir  chacune  deux  puits,  la  Smith  Deep 
et  la  Jones  Deep  fonceront  un  seul  puits  à  cinq  com- 
partiments, au  centre  de  leur  propriété.  Un  puits  à 
cinq  compartiments  sera  ensuite  foncé  à  leurs  frais 
communs  sur  la  limite  des  deux  Compagnies.  Aussitôt 
que  le  reef  aura  été  atteint,  chaque  Compagnie  tracera 
une  galerie  mettant  son  puits  en  communication  avec 
le  puits  commun  et  ce  dernier  sera  continué  suivant 
l'inclinaison  du  reef.  En  supposant  que  le  fonçage  d'un 
puits  à  cinq  compartiments  coûte  120.U0U  liv.  st.,  ce 
qui  est  une  évaluation  plutôt  faible,  chacune  des  deux 
Compagnies  aura  économisé  les  frais  d'un  demi-puits, 
soit  60.000  livres  sterling. 

Mais  ce  n'est  pas  tout.  La  South  Smith  et  la  South 
Jones  supporteront  une  partie  proportionnelle  des  dé- 
penses, car  elles  auront  plus  tard  l'usage  de  ces  puits, 
qu'elles  n'auront  qu'à  continuer  sur  l'inclinaison  du 
reef  jusqu'à  leurs  frontières  Sud.  Aussitôt  que  les 
niveaux  auront  été  percés  à  droite  et  à  gauche  du 
puits  principal,  deux  puits  de  trois  compartiments 
seront  foncés  avec  toute  la  rapidité  possible,  vertica- 
lement, au  milieu  de  chacune  des  propriétés  «  Souths  ». 

Les  wagonnets  circuleront  mécaniquement  entre  les 
puits  du  centre  des  propriétés  et  le  puits  principal  qui 
aura,  sur  ces  cinq  compartiments,  deux  compartimenta 
réservés  aux  Deeps  et  deux  compartiments  réservés  aux 
Souths.  De  la  même  façon,  les  puits  subsidiaires  à 
trois  compartiments,  auront,  à  partir  du  premier 
niveau,  un  compartiment  réservé  aux  Deeps  et  un  autre 
aux  Souths,  Il  restera  dans  tous  ces  puits  un  compar- 
timent pour  les  pompes,  les  échelles,  etc. 

Le  chevalement  sera  disposé  de  telle  sorte  qu'après 
le  hissage,  le  minerai  provenant  des  différentes  mines 
tombe  sur  des  tables  de  triage  leur  appartenant  respec- 
tivement. Les  frais  de  hissage  seront  supportés  propor- 
tionnellement par  les  quatre  Compagnies.  On  pourrait 
également  leur  donner  une  batterie  commune. 

Des  ingénieurs,  séduits  par  cette  théorie  nouvelle,  se 
sont  livrés  à  des  calculs.  Il  en  résulte  que  les  dépenses 
ainsi  épargnées  sous  le  régime  de  la  coopération  de 
quatre  mines,  en  prenant  pour  base  les  tarifs  actuels, 
s'élèveraient  à  600.000  liv.  st.,  soit  150.000  liv.  st.  par 
Compagnie.  Est-il  nécessaire  de  faire  lemarquer  que 
cette  dernière  somme  représente  ou  dépasse  le  capital 
nominal  de  plusieurs  Compagnie  du  Rand  possédant 
des  propriétés  beaucoup  plus  petites  et  renfermant  par 
conséquent  beaucoup  moins  de  minerai  aurifère,  telles 
que  la  Crown  Reef,  la  Ferreira,  la  Henry  Nourse,  la 
New  Heriot.  la  Johannesburg  Pioneer,  la  Jubilee,  la 
Jumpers,  la  Meyer  and  Charlton  et  la  Salishury? 

De  plus,  le  jour  où  les  quatre  mines  de  la  coopéra- 
tion seront  épuisées,  leurs  travaux  effectués  pourront 
encore  leur  constituer  un  apport  assez  sérieux  dans  la 
formation  des  Compagnies  qui  viendront  s'installer  à 
leur  Sud  et  qui  n'auront  qu'à  prolonger  le  puits  prin- 
cipal sur  le  reef,  du  Nord  au  Sud  de  leur  propriété, 
sans  avoir  à  chercher  à  reconnaître  la  position  du 
reef. 

Enfin,  chacune  des  quatre  Compagnies  bénéficiera 
d'un  équipement  meilleur  et  d'un  outillage  plus  perfec- 
tionné. Elles  pourront  ensemble  obtenir  les  marchan- 
dises à  meilleur  compte  et  mieux  répartir  la  main- 
d'œuvre  suivant  leurs  besoins. 

L'exploitation  en  coopération  n'est  pas  sans  avoir 
des  inconvénients  qui  font  naître  dans  l'esprit  certaines 
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objections.  On  voit  bien  comment  les  choses  se  passe- 
ront lorsque  les  quatre  (Compagnies  coopératrices  seront 
contrôlées  par  un  même  groupe  de  financiers;  on  le 
conçoit  moins  aist^ment  si  les  quatre  Compagnies  ont 
des  intérêts  séparés  et  indépendants.  Cette  objection, 
qui  mérite  qu'on  s'y  arrête,  ne  parait  cependant  pas 
de  nature  à  faire  rejeter  le  principe  de  l'exploitation 
en  commun.  On  peut  croire,  en  effet,  qu'une  sage 
administration  aura  vite  raison  des  difficultés  qui  ne 
manqueront  pas  de  surgir  au  début  de  la  pratique. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  deep  levels. —  Le  Standard  and  Diggers 
News  de  Londres,  fait  remarquer  que,  pendant  le 
mois  de  février,  huit  des  principales  mines  deep  levcl 
du  Rand  ont  contribué,  dans  une  proportion  de  près 
de  Ib  0/0,  à  la  production  totale  du  district  du  Wilwa- 
tersrand  pendant  ce  même  mois.  En  voici  l'énumé- 
ration  : 

Rendement  Bénéfices 


Compagnies 

en  onces 

en  livres  sterling 

Janv. 

Fév. 

.Janv. 

Fév. 

11.656 

12.853 

19.550 

23.550 

Durban  RoodepoortDeep 

4.6^1 

4.668 

4.035 

4.637 

12.064 

11.954 

25.600 

25.8(0 

5.137 

5.988 

8.350 

10.200 

7.23  a 

6.876 

11.100 

9.900 

6.2« 

5.921 

8.750 

8.200 

11.701 

10.008 

18.025 

12.990 

14.H45 

13.149 

32.000 

26.280 

73.499 

70.917 

127.410 

121.557 

Il  y  a,  comme  on  peut  le  constater,  et  d'un  mois  à 
l'autre,  une  diminution  dans  le  rendement  et  une  ré- 
duction dans  les  bénéfices.  Toutefois,  la  Crown  Deep 
accuse  une  augmentation  de  4.000  liv.  st.  et  la  Glen 
Deep,  une  plus-value  de  près  de  2.000  liv.  st. 

Notre  confrère  ajoute  que,  dans  la  section  ouest  du 
R,ani3,  l'activité  ne  se  dément  pas  sur  les  deep  levels. 
Il  en  est  là  comme  dans  les  autres  parties  du  Rand. 

Il  dit  encore  que  les  broyages,  à  la  Langlaagle  Deep, 
doivent  commencer  à  bref  délai;  que  les  bénéfices  de 
la  Rose  Deep  ont  atteint,  en  1898,  261.493  liv.  st.  ;  et 
■que  les  broyages,  à  la  Ferreira  Deep,  commenceront 
en  juin.  Pour  l'instant, ^on  n'installe  que  109  pilons, 
mais  on  a  tout  prépare  pour  la  mise  en  place  de  lUO 
autres  pilons,  dès  que  la  mine  aura  développé  la  quan- 
tité de  rainerai  nécessaire.  Quant  à  YAngeio  Deep,  en 
dépit  de  tout  ce  qui  a  été  dit  jusqu'à  présent,  elle  n'au- 
rait pas  encore  recoupé  le  reef.  La  sonde  a,  toutefois, 
atteint  la  profondeur  de  3.000  pieds  et  le  reef  doit 
maintenant  être  recoupé  d'un  moment  à  l'autre. 


Nouvelle  Découverte  de  Charbon.  —  Une  dépêche 
de  Capc-Town,  dit  le  South  Africa,  de  Londres,  men- 
tionne que  l'on  a  découvert  des  gisements  d'excellent 
charbon  dans  l'ile  de  Imyack,  dans  la  baie  de  Delagoa. 
La  découverts  serait  inappréciable  au  point  de  vue 
maritime,  et  elle  est  appelée  à  révolutionner  le  com- 
merce de  la  côte  Est  de  l'Afrique.  Cette  nouvelle  est 
confirmée  par  un  télégramme  de  Pretoria  qui  dit  que 
les  renseignements  se  rapportant  à  des  dépôts  de  bon 
charbon  sont  exacts. 


Les  Nouveaux  Terrains  Miniers  dans  le  Rand.  — 

Le  Stalist,  de  Londres,  rappelle  qu'à  la  date  du  le""  no- 
vembre dernier,  le  Slaulscourant,  journal  officiel  de 
la  République  Sud-Africaine  avait  dit  qu'il  entrait 
dans  les  intentions  du  Gouvernement  de  proclamer, 
comme  terrains  miniers  ,  les  «  fermes  »  d'Ormonde, 
de  Booysen's  Kstate,  de  Vierfontein,  de  Klip  Riviers- 
berg  et  de  Mosifontein,  qui  renferment  des  «  deep  deep 
level  ».  La  loi  exige  que  la  publication  soit  faite  trois 


mois  à  l'avance,  et  il  faut  encare  qu'un  mois  s'écoule 
après  la  proclamation,  avant  que  les  terrains  puissent 
être  jalonnés.  Or,  d'après  les  journaux  parus  récem- 
ment à  Johannesburg,  le  Gouvernement  a  l'intention 
de  mettre  ces  «  fermes  »  en  loterie,  le  31  mars  courant. 
Cette  manière  remplacera  avantageusement  l'ancienne 
méthode,  qui  n'était  qu'un  «  rush  »  sauvage,  et  tout  le 
monde  aura  les  mêmes  chances.  Chaque  résident,  âgé 
de  plus  de  dix-huit  ans,  a  droit  de  participer  au  tirage, 
pourvu  qu'il  ait,  d'avance,  acquitté  les  taxes.  Il  sem- 
ble que  le  maximum  de  claims  que  pourra  détenir  un 
même  individu  ne  dépassera  pas  le  nombre  de  12. 


Les  nouvelles  Entreprises  au  Sud  de  l'Afrique.  — 

Le  Standard  and  Digger's  News,  de  Londres,  fait  re- 
marquer que,  pendant  la  dernière  quinzaine  de  février, 
les  bureaux  de  l'Enregistrement,  à  Pretoria,  ne  sont 
pas  restés  sans  occupation.  Voici  les  diverses  entreprises 
qui,  en  effet,  se  sont  formées  pendant  ce  laps  de  temps  : 


Capital 

Noms  des  Compagnies  en  livres  st. 

Russel  Destructor  G»,  Limited   2.000 

Natal  Marble  Quarries,  Limited   60.000 

Fresh  and  Frozeii  Food  G",  Limited....  1.700 

.John  Jack,  Limited   50.000 

Klippoortje  Syndicats,  Limited   5.000 

Etmelo  Railway  G»,  Limited   300.000 

East  Prop.  Dccp,  Limited   3.000 

Rand  Mines  Deep,  Limited   l.OOO.OOO 

Gity  Deep,  Limited   600.000 

South  Gity,  Limited   600.000 

Wuihuter  Deep,  Limited   5^0.000 

South  Wolhuter  Deep,  Limited   600.000 

South  Angelo  Deep,  Limited   600.000 

Lace  Diamond  Mines,  Limited   25U.O0O 

Soit  un  total  de  4.591.700  liv.  st.  pour  14  Sociétés. 


La  Dynamite  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Le  Mining 


Journal  Railway  and  Commercial  Gazette  ia.\t  remar- 
quer que  les  nouvelles  parvenues  dans  ces  derniers 
temps  ont  fortifié  la  confiance  que  l'on  a  dans  les  en- 
treprises transvaaliennes  et  profité  aussi  à  celles  qui 
sont  situées  dans  les  pays  voisins.  Quant  à  l'attention 
que  le  Gouvernement  boer  jjrête  au  monopole  de  la 
dynamite,  et  quant  aux  propositions  qui  lui  sont  fai- 
tes et  qui  se  rapportent  à  une  diminution  dans  les 
piix  des  explosifs,  elles  laissent  espérer  que  les  Com- 
pagnies minières  seront  à  même  de  réduire,  de  nou- 
veau, leurs  frais  d'exploitation,  cicconstance  qui  tour- 
ne! a,  naturellement,  à  l'avantage  des  actionnaires. 

Notre  confrère,  toutefois,  se  tient  sur  une  certaine  ré- 
serve au  sujet  des  intentions  que  l'on  prête  au  Gouver- 
nement du  Transvaal,  et  il  se  demande  si,  cette  fois, 
M.  Krûger  aura  une  attitude  plus  sérieuse  que  celle 
qu'il  a  a tfectée  anciennement  en  traitant  diverses  au- 
tres questions  importantes.  Il  est  vrai,  dit-il,  que  les 
actionnaires  européens  sont  tellenif^nt  satisfaits  des 
progrès  réalisés  par  l'industrie  minière  du  Rand,  qu'ils 
attachent  moins  d'importance  qu'anciennement  à  une 
réduction  dans  les  prix  de  vente  rie  la  dynamite.  Ce- 
pendant cette  question  ne  doit  pas  être  perdue  de  vue, 
car  si  le  Gouvernement  transvaalien  adoptait  un 
moyen  qui  aboutisse  à  une  diminution  dans  le  prix 
des  explosifs,  il  y  aurait  à  signaler  un  mouvement 
énorme  dans  l'industrie  minière  du  Rand. 

En  dépit  des  obstacles,  les  mines  ont  réalisé,  jusqu'à 
présent,  d'immenses  progrès,  et,  par  leurs  rendements, 
elles  ont  fait,  du  Transvaal,  le  premier  pays  du  monde, 
au  point  de  vue  de  la  production  de  l'or.  Mais  ceci  n'a 
été  accompli  que  par  un  nombre  restreint  de  Compa- 
gnie qui,  pour  arriver  à  payer  des  dividendes,  ont  dû 
s'appliquer  à  augmenter  leur  puissance  de  broyage. 
Quant  aux  autres  entreprises  qui  ne  détiennent  que  du 
minerai  de  basse  teneur,  elles  n'ont  encore  profité  que 
peu  des  progrès  accomplis,  mais  elles  seraient  des  pre- 
mières à  bénéficier  du  bon  marché  de  la  dynamite.  Bien 
plus,  ce  même  bon  marché  amènerait  ces  entreprises 
à  procéder  à  des  développements  considérables  qui  fe- 
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raient  affluer  dans  le  Transvaal  des  quantités  de  capi- 
taux nouveaux,  j  •. 

En  résumé,  la  diminution  de  la  dynamite  rendrait 
l'industrie  minière  du  Transvaal  plus  prospère,  per- 
mettrait aux  vieilles  Compagnies  d'augmenter  le^  divi- 
dendes, et  à  celles  dont  la  marche  est  entravée  par  les 
monopoles,  de  commencer  à  rembourser  une  partie  des 
capitaux  qui  leur  ont  été  confiés. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Mines  d'or  dans  la  Guyane  anglaise.    —  Le 

steamer  Soient,  qui  a  appareillé  à  Georgelowa  le  15  du  mois 
dernier,  a  emporté  3.093  onces  3  dwts  11  gr.  d'or,  d'une  valeur 
de  55.315  doll.  ^9.  ,         .  ^,  ^ 

Voici  les  rendements  relevés  par  le  Ministère  des  Mines 
pour  les  semaines  qui  ont  pris  fin  les  11  et  18  février  : 
Districts  11  février  18  février 

Onc.  dwts  gr.       One.  dwts  gr. 

Barama   78     6  11 

Barima   417   13   10  256   16  16 

Cuyuni...:   438     9     0  484   18  16 

Dciïi6r£irti       ....  0     8  0 

Essequebo'.   19     6   10  320   16  19 

GroeteCreek   20     8     5  12     3  8 

Mazaruni   —  S*;   -,2  ,o 

Potaro   121    15   12  793   17  13 

Puruni   203   19     0  365   13  13 

Total....     1.300     6     0       2.481     9  17 
Les  semaines  correspondantes  de  1898  avaient  donné  1.207 
onces  9  dwts  20  gr.,  et  l onces  10  dwts  22  gr. 

Les  exportations  dor,  du  1"  janvier  au  27  février  1899,  se 
sont  élevées  à  10.373  onces  0  dwts  10  gr.,  pour  une  valeur  de 
184.054  dol.  31,  contre  10.931  onces  10  dwts  9  gr.,  ou  188.848  dol- 
lars 99,  pendant  la  période  corretspcfndante  de  1898.  D'où  une 
diminution  de  558  onces  9  dwts  23  gr.,  ou  4.794  dol.  68. 


Mines  d'op  Indiennes.  —  Voici  le  rendement,  en  onces, 
des  mines  d'or  indiennes  pendant  les  cinq  derniers  mois  : 


Compagnies 


Oct.  Nov. 


Déc.    .Janv.  Févr. 


Balaghat   » 

Champion  Reefs. ...  12.265 

Goromandel   490 

Goldfields  of  Mysore  141 

Mysore   13.011 

Mysore  Reefs   140 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad. .  460 

Nine  Reefs   262 

Nundydroog   3.434 

Ooregum   4.561 


12.270 
364 

13.013 
126 


(En  onces 
414 
12.343 
330 


12 


471 
798 
253 


402 
12.310 

220 


401 

274 
3.440 
4.580 


13.035 
126 


296 
3.536 
4.634 


13. 


029  12.171 

78  » 

250  250 

306  316 

,537  3.537 

,638  4.692 


résultats,  ne  font  pas  non  plus  courir  aux  fonds  des  action- 
naires des  risques  aussi  considérables. 
La  résolution  a  été  volée  à  une  forte  majorité. 


Les  Exportations  d'or  dn  Snd  de  l'A.fpiqne.  —  Les 

exportations  d'or  du  "lap,  pendant  le  mois  de  février,  se  sont 
élevées  à  1.476.821  iiy.  st. 


Londoti-Paris  Financial  and  Mining  Corporation, 
Limited.  —  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  viennent 
de  se  réunir  à  Londres  en  assemblée  générale  extraordinaire, 
sous  la  présidence  de  M.  H.  A.  Lawrence. 

Le  Président  a  déclaré  que,  vu  l'état  actuel  du  marche,  le 
capital  de  la  Compagnie  était  trop  élevé  en  comparaison  de 
de  la  valeur  des  titres  en  portefeuille.  Le  Conseil  d'adminis- 
tration propose  donc  de  réduire  le  capital  de  la  Compagnie  à 
375.000  liv.  st.  Cette  diminution  sera  faite  au  moyen  d'une 
réduction  de  5  sli.  par  action.  Les  actions  actuelles  ne  repré- 
sentent donc  plus  que  15  sli. 

La  conversion  se  fera  au  moyen  de  l'échange  de  4  de  ces 
actions  réduites,  représentant  une  valeur  nominale  de  60  sh . 
en  3  nouvelles  actions  de  20  sh;  chaque. 

Les  actionnaires  recevront  donc  3  nouvelles  actions  par 
chaque  4  actions  anciennes. 

La  Compagnie  a  de  plus  l'intention  de  se  désintéresser, 
dans  une  certaine  mesure,  des  valeurs  qu'elle  détenait  jus- 
qu'à présent,  et  qui,  pour  la  plupart,  n'appartenaient  qu'à  un 
groupe,  et  ce,  afin  de  pouvoir  entreprendre  de  nouvelles  opé- 
rations qui.  bien  que  ne  promettant  pas  d'aussi  brillants 


Van  Ryn.  —  Il  résulte  d'une  circulaire  publiée  par  cette 
Compagnie  que  les  actions  de  réserve  laissées  sous  option 
ont  été  vendues.  Une  partie  de  la  somme  ainsi  obtenue  a  été 
employée  au  remboursement  de  la  detlo  obligataire  do  80.000 
livres  sterling.  Les  bénéfices  de  la  Compagnie  sont  donc  dis- 
ponibles et  ils  pourront  désormais  être  répartis  immédiate- 
ment aux  actionnaires. 

La  circulaire  fait  également  observer  que  les  développe- 
ments récents  efiéctués  dans  la  mine  donnent  des  résultats 
très  satisfaisants.  Dans  les  niveaux  inférieurs,  le  main  reef 
tend  à  augmenter  en  dimension  et  en  valeur.  Quant  aux  pe- 
tits filons  ou  leaders  qui  ont  été  récemment  découverts,  ils 
continuent  à  accuser  une  richesse  supérieure  à  la  moyenne 
de  la  mine.  On  constate  donc  une  amélioration  générale,  et  il 
résulte  de  ce  fait  que  la  durée  de  la  mine  sera  beaucoup  plus 
longue  qu'on  ne  l'avait  prévu.  A  de  certains  endroits,  les 
trois  filons  fournissent  du  minerai  rémunérateur.  Or,  dans 
les  calculs  antérieurs,  l'ingénieur-conseil,  M.  Denny,  ne  faisait 
entrer  en  compte  qu'un  filon. 

Le  main  reef  leader,  ouvert  dans  la  section  est,  aonne 
une  valeur  moyenne  à  l'essai  de  17  dwts,  sur  une  largeur  de 
46  pouces  chiffres  qui  permettent  d'obtenir  un  rendement 
industriel  de  44  sh.  et  un  bénéfice  net  de  20  à  24  sh.  par 
tonne.  Le  main  reef  varie  en  riclusse  de  11  à  16  dwts  par 
tonne  sur  une  longueur  de  30  pouces  dans  la  section  est,  et 
donne  14  dwts  sur  30  pouces  dans  la  section  centrale. 

Ces  résultats  permettent  d'espérer  que  le  rendement  du 
minerai  broyé  s'améliorera  très  sensiblement.  Dès  que  l'in- 
stallation de  la  surface  sera  complétée,  il  deviendra  possible 
de  rejeter  une  proportion  convenable  de  roche  stérile.  On  es- 
père que  40  pilons  supplémentaires  seront  mis  en  marche  au 
mois  d'avril  prochain.  La  force  de  broyage  serait  ainsi  de 
120  pilons,  mais  plus  tard  40  autres  pilons  seront,  au  lur  et  a 
mesure,  mis  en  activité.  Il  faut  ajouter  qu'on  doit  ériger  aussi 
un  matériel  pour  le  traitement  des  slimes  et  qu'il  en  résultera, 
d'après  les  estimations,  une  augmentation  de  1.700  liv.  st. 
dans  les  bénéfices  mensuels. 

Selon  l'opinion  de  M.  George  Albu,  les  bénéfices  mensuels 
de  la  Compagnie  s'élèveront  dans  six  mois  à  15.000  liv.  st. 
Avec  un  capital  de  40U.000  liv.  st.,  ces  bénéfices  permet- 
traient de  distribuer  un  dividende  annuel  de  40  à  45  0/0. 


Bme  HeMomaSaire  il  Marclié  fles  Mines  î'Or 

Londres,  le  23  mars  1899 
Sans  avoir  été  très  active,  la  tendance  générale  du 
Marché  a  fait  preuve  de  fermeté  et  la  clôture  s'est  faite 
avec  des  dispositions  favorables. 

Les  acheteurs  sont  bien  influencés  en  ce  moment 
par  les  informations  relatives  à  une  entente  entre  le 
Gouvernement  du  Transvaal  et  les  représentants  de 
l'industrie  :  on  a  toujours  confiance  dans  une  heureuse 
solution. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  reste  à  3  5/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  7/16  au  lieu 
de  8  1/4. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/8. 

District  du  "Witwatersrand.  —  UEasl  Rand 
passe  de  8  1/32  à  8  3/32.  VAngelo  est  à  7  15/16  ;  la 
New  Cornet,  à  8  11/16.  La  production  de  février  s'est 
élevée  à  4.892  onces,  contre  5.513  onces  en  janvier.  . 

La  City  and  Suburban  reste  à  6  3/8.  Sa  production, 
en  février,  a  été  de  10.095  onces  :  elle  avait  été  de  12.648 
onces  en  janvier. 

La  New  Heriot  est  à  7  7/16;  la  Modderfoniein,  a. 
11  1/8.  En  février,  la  production  a  été  de  5.028  onces. 

La  Henry  Nourse  se  tient  à  9  1/2. 

La  Langlaagte  reste  à  3  15/16  La  production,  en  fé- 
vrier, a  été  de  11.258  onces,  contre  11.755  onces  en  jan- 

^^^hksimmer  and  Jack  passe  de  6  1/4  à  6  3/4.  En  fé- 
vrier, la  production  a  atteint  20.495  onces,  contre  32.004 
onces  en  janvier.  , 
La  Jubilee  est  à  7  1/4.  La  Worcester  reste  a  3  1/4; 
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la  Jumpers,  à  6  3/4.  En  février,  sa  production  a  été 
de  5.611  onces,  contre  6.106  onces  en  janvier. 

La  Croicn  Reef  se  tient  à  18  3/4.  La  Randfontein  est 
à  3  7/16  ;  la  V,'e7nmer  se  retrouve  à  13  ./.  ;  sa  produc- 
tion s'est  élevée  à  6.037  onces  en  février  contre  6.088  en 
janvier. 

La  GeldenhuisE State  se  tient  à  8  1/2. 

La  Robinson  reste  à  11  ./.  En  février,  sa  produc- 
tion a  été  de  18.734  onces,  contre  19.773  en  janvier. 

La  Villagp.  Main  Reef  reste  A  9  1/8;  la  New  Prim- 
rose  à  5  1/16;  la  Durban  Roodepoort  à  6  3/4. 

5,,*;it  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  10  7/8  au  lieu  de  11  ./. 

La  Rand  Mines  passe  de  42  1/2  à  43  1/4. 

La  Robinson  Deep  est  à  13  ./.  ;  sa  production  en 
février  s'est  élevée  à  10.068  onces,  contre  11.701  en 
janvier. 

La  Rose  Deep  est  à  9  13/16. 

La  Rand  Victoria  se  retrouve  à  3  1/16;  la  Robinson 
Central  Deep  à  3  5/8. 

La  South  Rose  Deep  émet  300.000  liv.  st.  d'obliga- 
tions dans  les  conditions  suivantes  : 

Les  obligations  rapportent  6  0/0  d'intérêt  et  sont 
remboursables  au  pair  en  vingt  tirages  annuels,  à 
partir  du  octobre  1903,  mais  la  Compagnie  se  ré- 
serve le  droit  de  les  rembourser  à  105  liv.  st.,  après  le 
iT  octobre  1901,  avec  préavis  de  six  mois.  Les  obli- 
gations peuvent  être  converties  en  actions  jusqu'au 
30  septembre  1901,  à  raison  de  28  actions  pour  100  liv. 
sterling  d'obligations,  soit  approximativement  au 
prix  de  3  liv.  st  10  sh.  par  actions.  La  garantie  des  obli- 
gations consiste  dans  une  première  hypothèque  prise 
sur  l'actif  et  la  propriété  des  Compagnies. 

La  South  Rose  Deep  a  un  capital  de  600.000  actions 
dont  514.300  sont  émises  et  85.700  en  réserve.  Sa  pro- 
priété est  de  265  claims,  dont  103  cédés  par  la  Simmer 
and  Jach  et  102  par  la  Simmer  East. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  12/6. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  5/16au  lieu  de2  3/8.  La  produc- 
tion de  février  a  été  de  6.942  onces  au  lieu  de  6.562  en 
janvier. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Niqel  se  re- 
trouve à  3  1/2.  La  production  de  février  a  été  de  4.226 
onces  contre  4.210  en  janvier. 

*♦*  District  de  De  Eaap.  —  La  Shebn  reste  à 
19/16.  La  production  de  février  s'est  élevée  à  5.150 
onces  ;  celle  de  janvier  avait  été  de  4.211  onces. 


Londres,  23  mars,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  ferme. 


Bevie  HeMomaSÉe  t  Marché  ies  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  23  mars  1899. 

Le  marché  minier  de  Paris  s'est  tenu,  cette  semaine, 
sur  l'expectative  et  a  même  alïecté  un  peu  de  lourdeur. 
La  liquidation  de  Londres,  de  lin  de  mars,  approche, 
et  on  veut  savoir  si  elle  ne  donnera  pas  quelques  indi- 
cations spéciales.  D'autre  part,  les  vacances  de  Pâques 
sont  peu  éloignées,  et  tous  les  marchés,  pendant  quel- 
ques jours,  vont^êtrc  quoique  peu  inactifs.  Néanmoins, 
d'ici  là  nous  aurons  à  passer  par  notre  liquidation 
mensuelle,  et  les  échanges  peuvent,  quand  même,  s'ani- 
mer de  nouveau  surtout  si  des  nouvelles  arrivent  du 
Transvaal. 

Au  sujet  de  ce  pays  on  est  déjà  fixé  sur  les  condi- 
tions dans  lps(jnelles  sera  perçue  la  taxe  nouvelle  de 
5  0/0  sur  les  bénéfices  des  Compagnies  minières,  taxe 
votée  précédemment  par  le  Volksraad.  D'après  la  pu- 


blication officielle  qui  a  été  faite,  ladite  taxe  ne  doit 
frapper  que  les  bénéfices  obtenus  après  l'amortisse- 
ment du  capital  d'exploitation  et  la  retenue  des  frais 
d'entretien.  C'est  donc,  en  fait,  sur  bénéfices  distribua- 
bles,  sur  les  dividendes,  en  un  mot,  que  le  nouvel 
impôt  doit  être  perçu.  En  réalité,  la  charge  nouvelle 
n'est  pas  considérable,  puisque  sur  100  millions  de 
francs  elle  ne  représentera  que  5  millions  de  francs. 

La  Chartered,  qui  finissait  à  95  fr.  50,  clôture  à 
94  fr.  Geldenhuis  Estate,  215  fr.  50,  en  moins-value  de 
3  fr.  Ferreira,  607  fr.  contre  600  fr.  Le  bénéfice  du 
dernier  exercice  de  cette  Compagnie  s'est  élevé  à 
362.135  liv.  st. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  94  fr.,  en  recul  de 
3fr.  75;  Consolidated  Goldfields,  214  fr.  50,  sans  chan- 
gement ;  Rand  Mines,  1.092fr.,  en  moins-value  de  6  fr.  ; 
New  Kleinfontein,  bien  tenue  à  83  fr.  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  aura  lieu 
le  29  courant  à  .Johannesburg.  Robinson  Randfontein^ 
37  fr.  75;  Randfontein  Estâtes,  86  fr.,  contre  88  fr.  75. 
En  raison  de  la  mise  en  souscription  d'actions  nou- 
velles de  cette  Compagnie,  souscription  réservée  par 
préférence  aux  actionnaires  anciens  et  qui  aura  lieu 
du  lef  au  8  avril  prochain,  le  groupe  des  Banquiers  en 
valeurs  à  terme  de  Paris  rappelle  que  les  acheteurs 
qui  voudront  souscrire  devront  lever  leurs  titres  en 
liquidation  de  fin  de  mars.  Les  négociations  en  liqui- 
dation de  fin  de  mars,  à  l'échéance  de  fin  avril,  se 
feront  droit  épuisé. 

Pour  les  opérations  à  primes  faites  à  l'échéance  de 
fin  avril  et  des  mois  suivants,  il  sera  déduit,  le  31 
mars,  le  montant  du  droit  de  souscription,  lequel  sera 
déterminé  par  les  opérations  do  reports. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  restait  à  161  fr.,  revient  à 
157  fr.;  May  Consolidated,  en  hausse  de  11  fr.  à  133 
francs  ;  Village  Main  Reef,  également  recherchée,  et 
en  plus-value  de  9  fr.  50,  à  233  fr.  Buffelsdoorn  Es- 
tate, 15  fr.,  contre  16  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  que  nous  laissions  à  280  fr.  est 
sans  variation  appréciable,  à  279  50;  New  Primrose, 
130  fr.  contre  128  50,-  à  l'assemblée  du  2  mars,  le  pré- 
sident a  déclaré  que  le  filon  perdu  avait  été  retrouvé 
au  delà  de  la  faille  qui  le  coupait  et  qup,  par  suite,  la 
durée  de  la  mine  pouvait  être  évaluée  à  vingt  ans. 
Wemmer,  332  fr,,  en  plus-value  de  5  fr.  ;  Durban  Roo- 
depoort Deep,  102fr.50,  perdant  4  fr.  ;  Sheba,39ii\  25  ; 
French  Rand,  49  fr.  75.  On  croit  que  le  dividende  qui 
sera  prochainement  déclaré  sera  de  4  shillings  par  ac- 
tion. 

La  Xawcas<er  progresse  de  86  fr.  à  89  fr.  50;  Gel- 
denhuis Deep,  278  fr.  50,  contre  282  f  r.  Windsor,  81  fr., 
au  comptant.  Transvaal  Goldfields,  56  fr.,  en  recul  de 
2  francs  :  Transvaal  Consolidated  Land,  53  fr.  25,  re- 
gagnant 3  francs. 

Le  Champ  d'Or  reste  au  même  cours  de  61  fr.  50  ; 
Mossamédès,  15  îr.;  Marievale  Nigel,  12  fr.  Mozam- 
bique, très  active,  est  en  bénéfice  de  6  fr.,  à  77  fr.  75. 
Comme  nous  l'avons  annoncé  il  y  a  huit  jours,  les  ac- 
tionnaires de  cette  Compagnie  sont  convo  jués  en  as- 
semblée générale  pour  le  12  avril  prochain.  Ils  auront 
à  se  prononcer  sur  de  nouvelles  propositions  relatives 
à  l'augmentation  du  capital  voté  en  novembre. 

On  sait  que  deux  émissions  de  60.000  actions  cha- 
cune devaient  être  offertes  aux  anciens  actionnaires. 
D'après  le  nouvel  arrangement,  une  seule  sera  faite  à 
2  liv.  st.  par  action,  au  prorata.  L"S  HO. 000  autres  ac- 
tions seraient  remises  au  nouveau  Syndicat  belge.  Le 
commandant  Thys  serait  proposé  comme  Président  des 
Comités  réunis,  au  lieu  de  M.  Burtissol. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  reste  à  23  fr.  ;  Dyna- 
mite du  Transvaal,  79  fr.,  en  réaction  de  8  fr.,  en  rai- 
son de  l'incertitude  qui  règne  sur  les  intentions  du  Gou- 
vernement transvaalien  ;  Victor  Gold..  24  fr.,  contre  25 
francs  ;  Rebecca,  6  fr.  ;  De  Lamar,  6  fr.  75. 

Les  actions  de  la  De  Beers  sont  un  peu  moins  bien 
tenues,  à  712  fr.,  perdant  5  fr.  50. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Siraart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  4  mars  1899. 
Etat  du  Marché.  —  I^a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  avons  le  regret  de  ne  pouvoir  vous  signaler 
une  amélioration  du  Marché.  La  dépression  générale 
est  difficile  à  expliquer  en  dehors  des  réalisations  qui 
se  sont  produites  dans  les  Bourses  continentales.  Le 
public  a,  ici,  contiance  dans  l'avenir  immédiat  du 
Marché,  et  nous  pensons  qu'il  y  a  trop  de  nouvelles 
Compagnies  à  constituer  pour  que  l'ensemble  ne  soit 
pas  soutenu.  En  même  temps,  nous  ne  serions  pas 
surpris  de  voir  la  lourdeur  se  maintenir  jusqu'à  mardi, 
c'est  à-dire  jusqu'à  la  fin  du  règlement  de  Londres. 

Nous  sommes  en  mesure  de  vous  donner,  cette 
semaine,  des  renseignements  sur  les  sous-Compagnies 
de  la  Klipriversberg  Estais. 

The  South  City  Deep.  Sa  surface  est  de  150  claims 
dont  la  Klipriversberg  Estate  fournit  49.  Le  capital 
nominal  est  de  540.000  liv.  st.  et  divisé  comme  suit  : 

Propriété   320.000 

Fonds  de  roulement   90 . 000 

Réserve   130.000 

Liv.  st.  540.000 
La  /v'iipriuers&er-gfE's^a^es  recevra  77.617  actions  avec 
droit  de  souscription  à  21.830  à  50/.. 

South  Wolhuter  Limited.  —  Surface  :  193  claims, 
dont  56  1/2  fournis  par  la  Klipriversberg  Estate.  Le 
capital  nominal  est  de  600. COO  liv.  st.,  divisées  comme 
suit  : 

Propriété   380.000 

Fonds  de  rouleméat   70.000  (1) 

Réserve   150.000 

Liv.  st.  600.000 

La  Klipriv?rsberg  JS'ytoies  recevra  64.768  actions  avec 
le  droit  de  souscription  à  15.615  à  50/. . 

Klip  Deep  Limited.  —  Surface  :  230  claims  apparte- 
nant à  la  Klipriversberg  Estate  Company.  Le  capital 
nominal  est  de  500.000  liv.  st.,  divisées  comme  suit  : 

Propriété   300.000 

Fonds  de  roulement   70.000  (1)  . 

Réserve   125.000 

Liv.  st.  500.000 

l^a  Klipriversberg  Estâtes  Company  recevra  donc  : 

Pour  la  propriété  :  518.027  actions. 

Pour  le  fonds  déroulement  :  50.010 à  souscrire  à  50/. 

—  75.000        —  40/. 

Sans  entrer  dans  d'autres  détails,  cela  montre  quelle 
(1)  A  souscrire  à  50/.. 


magnifique  propriété  est  la  Klipriversberg  Estâtes;  le 
prix  actuel  varie  de  12  liv.  st.  à  13  liv.  st. 

Nous  arrivons  maintenant  aux  formations  faites  par 
la  City  and  Suburban  Deep,  dont  les  Compagnies  sui- 
vantes sont  les  principales  : 

South  City  Limited.  —  Surface  :  150  claims,  dont 
60  fournis  par  la  City  and  Suburban  Deep.  Le  capital 
nominal  est  de  540.000  liv.  st.,  divisées  comme  suit  : 

Propriété   320.000 

Fonds  de  roulement. .,-   90.000  (1) 

Réserve   130.000 

Liv.  st.^  540.000' 

La  City  and  Suburban  Deep  recevra  donc  127.291 
titres  et  pour  le  fonds  de  roulement  35.800. 

South  Wolhuter.  —  Surface  :  192  claims  renfermant 
le  reste  de  la  propriété  détenue  sous  concession  par  la 
City  and  Suburban,  équivalente  à  88  1/2  claims.  Le 
capital  de  cette  Compagnie  est  de  600.000  liv.  st.  divi- 
sées comme  suit  : 

Propriété   380.000 

Fonds  de  roulement   70 . 000  (1) 

Réserve   150.000 

Liv.  st.  600.000 

La  City  and  Suburban  recevra  169.470  actions  avec 
le  droit  de  souscrire  à  -31.218  autres  à  50/.. 
Les  titres  de  la  City  Deep  valent,  en  ce  moment, 

10  liv.  st.  environ. 

Salisbury  G.  M.  Co.  —  Cette  Compagnie  a  vendu  un 
mynpacht  à  la  City  and  Suburban  Dee^9  pour  40.000 
actions  de  la  dernière  Compagnie,  avec  le  droit  de 
souscrire  à  10.000  actions  du  fonds  de  roulement,  au 
prix  garanti  de  50/».  Vous  ne  devez  pas  perdre  de  vue 
le  fait  que,  lorsque  nous  mentionnons  le  prix  de  50/» 
comme  prix  d'émission  des  actions  pour  le  fonds  de 
roulement,  il  est  sous-entendu  que  ces  actions  sont 
complètement  garanties  à  ce  prix  par  les  vendeurs,  et 

11  est  raisonnable  de  supposer  qu'avec  un  Marché  favo- 
rable, on  obtiendra  des  cours  supérieurs. 

Une  autre  entreprise  fort  importante,  bien  qu'encore 
en  enfance,  est  le  Witivaters7^and  G.  M.  C".  Le  nouyeau 
projet  présenté  à  l'assemblée  du  2  courant,  et  qui  sera 
sûrement  ratifié ,  doit  amener  une  plus-value  des 
titres.  La  nouvelle  émission  de  22.917  actions  sera 
offerte  au  public  à  6  liv.  st.  par  titre,  dans  la  propor- 
tion d'une  action  pour  12  actuelles.  Les  autres  22.917 
titres  sont  garantis  à  7  liv.  st.  à  option  valable  pen- 
dant douze  mois. 

La  Compagnie  est  dans  une  bonne  situation,  mais 
les  bénéfices  actuels  ne  sont  nullement  en  rapport 
avec  la  valeur  de  la  propriété  ;  on  peut  s'attendre  à 
voir  réaliser  l'année  prochaine,  à  pareille  date,  des 
bénéfices  de  25.000  liv.  st.  par  mois.  Le  long  morceau 
de  terrain  en  forme  de  T  appartenant  à  la  Compagnie 
doit  être  cédé  à  quelque  deep  level  voisin,  à  un  prix 
élevé.  Nous  vous  tiendrons  au  courant  de  ce  fait. 

Pour  revenir  à  l'état  du  Marché,  nous  ne  pouvons 
que  vous  répéter  que  nous  avons  confiance  dans  l'ave- 

(1)  A  souscrire  à  50/.. 


\ 
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nir,  bien  que  la  tendance  ijuisse  être  calme  pendant 
une  semaine  ou  deux. 

Cours 

le  plus  le  plus   ^5  fév.  4  mnrs 

bas       haut      1899  1899 

de  la  semaine      —  — 

sh.d.     sli.d.     sh.d.  sh.d. 


Bantjes   43/9  50/. 

Benoni   30/6  34/6 

Bonanza   90/.  9a/6 

B.  S.A.  Gy  (Chartered). ...  69/ .  74/6 

Consol.  Main  Reef   49/6  54/ . 

EastRand   160/.  170/. 

French  Rand   42/.  46/6 

Glen  Deep....v   88/.  93/6 

Knights  Central   62/.  67/6 

May.   90/.  91/. 

Randfontein   68/.  72/6 

Rose  Deep   185/.  187/6 

Salisbury   60/-  64/. 

Simmer  East   79/.  85/9 

Village  Main  Reef   8.15/.  8.10/. 

Vogelstruis  Gonsolid.  Deep.  37/9  42/. 

Witwatersrand  Deep   54/.  63/. 

Bantjes  Deep   13/6  15/6 

Rand  Gollieries   16/.  17/6 


43/. 

34/. 

91/. 

69/. 

53/. 
166/. 

42/3 

94/. 

65/6 

93/. 

69/. 
187/6 

62/. 

8'i/3 
17?76 

41/6 

53/6 

14/9 

17/6 


45/6 
32/6 
90/. 
70/6 
52/6 

165/. 
43/. 
91/. 
65/ 
91/. 
71/. 

185/. 
60/. 
81/6 

8.7/6 
41/. 
56/6 
13/6 
16/6 


La  Situation  dans  l'Afrigue  du  Sud 


Le  dernier  discours  de  M.  Chamberlain  à  la  Chambre 
des  Communes  a  produit  une  grande  impression.  En  le 
commentant,  le  Volksstem  de  Pretoria  dit  que  si  le 
Gouvernement  anglais  partage  les  vues  de  M.  Cham- 
berlain, cela  veut  dire  que  le  Cabinet  de  Londres  ne 
veut  nullement  résoudre  d'une  façon  amicale  la  ques- 
tion du  Sud  africain. 

D'ayrès  une  dépêche  de  Gapetown  au  Yolksstem,  s'il 
y  avait  une  guerre  avec  TAfigieterre,  les  Afrikanders 
de  la  colonie  du  Cap  porteraient  secours  à  leurs  frères 
transvaaliens. 

Quant  au  président  Krûger,  il  a  confirmé,  devant  les 
électeurs  de  Rustenburg,  les  promesses  qu'il  avait  déjà 
faites  à  Heidclberg,  et  qui  n'avaient  pas  empêche 
M.  Chamberlain  de  prononcer  aussitôt  après  le  dis- 
cours dont  il  vient  d'être  parlé. 

Le  président  Kriiger  a  déclaré,  à  ce  sujet,  que  le 
langage  de  M.  Chamberlain  avait  vraisemblablement 
été  mal  traduit  et  interprété,  sans  quoi  il  lui  serait 
impossible  de  le  comprendre.  Après  le  raid  de.Jameson, 
il  n'avait  jamais,  en  effet,  pris  l'engagement  de  ne  pas 
punir  les  chefs  et  les  instigateurs.  Quant  aux  écoles, 
les  Uitlanders  ont  les  leurs  organisées  sur  le  Rand  par 
une  loi  du  Volksraad,  et  pour  ce  qui  concerne  les  pro- 
messes qu'il  a  faites,  il  ne  négligera  rien  pour  les  faire 
voter  par  le  Parlement. 

Le  ton  modéré  du  président  a  produit  la  meilleure 
impression.  On  l'oppose  aux  paroles  de  M.  Chamberlain 
qui,  de  l'aveu  même  de  nombre  d'Anglais  du  Rand, 
dit-on,  n'aurait  pas  pu  parler  autrement  s'il  avait 
voulu  empêcher  le  président  Krûger  de  persister  dans 
ses  promesses  et  dans  son  attitude  conciliante. 

Il  convient  toutefois  de  noter  que,  d'après  une 
dépèche  de  Johannesljurg  reçue  par  le  Times,  une  pé- 
tition recouverte  de  21.000  signatures  de  sujets  britan- 
niques a  été  adressée  à  la  reine  Aactnria,  par  l'in- 
termédiaire du  Consul  anglais  à  Pretoria.  La  pétition 
expose  les  nombreux  griefs  et  les  nombreuses  humi- 
liations dont  se  plaignent  les  signataires  de  cette  péti- 
tion qui  demandent  à  la  Souveraine  une  prompte 
intervention  pour  mettre  fin  à  cet  état  de  choses,  car 
la  situation  est  devenue  intolérable.  Cette  pétition  est 
semblable  à  celle  que  le  Consul  anglais  avait  déjà 
refusé  de  recevoir. 


LES  MINES  DE  DIAMANTS 

dans    la    IToiivelle    G-alles    du  S-a.d 


Le  Glohe  disait,  dernièrement,  que  l'on  s'occupait 
beaucoup,  maintenant,  de  la  Auslralian  Diamond 
Fields,  dont  les  propriétés  sont  voisines  de  celles  de 
la  InverelL  Diamond  Fields,  Limited.  Cette  mine, 
disait-il,  est  excessivement  riche,  et  les  derniers  rap- 
ports mentionnent  qu'une  partie  de  lOOloads  contenait 
plus  de  2.000  carats  de  diamants,  que  les  pierres 
étaient  d'excellente  quaUté,  et  que  quelques-unes 
avaient  donné  jusqu'à  2  liv.  st.  10  sh.  par  carat.  Cette 
entreprise,  ajoutait  notre  confrère,  est  donc  une  sé- 
rieuse concurrence  pour  les  autres  Compagnies  de  dia- 
mants. Son  capital  n'est  que  de  100.000  liv.  st.,  et  il  y 
a  tout  lieu  de  croire  qu'un  dividende  sera  déclaré  à 
bref  délai. 

A  cela  le  Financial  Neics,  de  Londres,  répond  qu'à 
lire  ce  qui  précède  on  pourrait  croire,  tout  d'abord, 
qu'une  nouvelle  De  Beers  a  été  découverte  dans  la 
Nouvelle-Galles  du  Sud.  Malheureusement,  et  après 
un  examen  attentif  des  faits,  rien  n'indique  que  la  si- 
tuation minière  de  cette  colonie  se  trouve  accrue  par 
une  découverte  aussi  importante  que  celle  qu'on  laisse 
entrevoir.  La  Australian  Diamond  Fields,  Limited, 
qui  a  un  Conseil  d'administration  composé  de  deux 
membres,  a  été  formée  pour  acquérir  80  acres  de  ter- 
rains supposés  diamantifères,  et  situés  dans  la  Nou- 
velle-Galles du  Sud.  Son  capital  est  bien  de  100.000 
liv.  st.,  mais  il  est  difficile  de  savoir  quelle  partie  de 
ce  capital  a  été  émise  et  de  quelle  manière  elle  a  été 
souscrite.  D'autre  part,  il  n'est  pas  aisé  de  connaître  où 
sont  situés  exactement  les  80  acres  de  terrains  possé- 
dés par  la  Société.  L'Annuaire  du  Stock-Exchange 
leur  assigne,  comme  emplacement,  le  comté  de  Mayo, 
alors  que  l'on  dit  maintenant  qu'ils  touchent  les  pro- 
priétés de  la  Inverel  Diamond  Company,  qui  sont 
dans  les  comtés  de  Hardinge  et  de  Murchison. 

Mais,  en  admettant  même  que  la  Auslralian  Dia- 
mand  soit  voisine  de  la  Inverëll,  le  Financial  Neios 
se  montre  sceptique  et  admet  difficilement  que  cette 
Gompaguie  soit  la  mine  de  Golconde  préconisée  par  le 
Globe.  Si  on  table  sur  la  valeur  de  2  liv.  st.  10  sh.  par 
carat  pour  quelques  pierres,  pour  établir  celle  de  100 
loads,  netre  confrère  anglais  dit  que  le  record  battu  par 
les  mines  de  diamants  d'Australie  a  quelque  chose  de 
miraculeux.  De  tels  résultats  ne  sont  même  pas  obtenus 
par  la  Inverëll  pour  laquelle  le  président,  M.  Mar- 
"owski,  d'après  ses  communications  à  l'assemblée  des 
actionnaires  de  février  1897,  espérait  un  rendement  de 
6  carats  par  «  load  »  et  une  valeur  moyenne  de  6  sh. 
par  carat.  Il  est  vrai  que,  dans  un  moment  d'exaltation, 
le  même  M.  Margowski  avait  dit  qu^  les  diamants  de  - 
Y  Inverëll  «  étaient  de  même  qualité  que  les  anciens 
diamants  du  Brésil,  c'est-à-dire  supérieurs  à  ceux  du 
Cap  ».  Mais  si  les  résultats  financiers  doivent  être  pris 
quelque  peu  en  considération,  on  en  arrive  à  conclure 
que  les  faits  ont  répondu  ironiquement  à  cette  asser- 
tion, et  que  la  nature  a  oublié  de  semer  dans  la  terre  de 
la  colonie  un  nombre  suffisant  de  ces  pierres  précieuses 
qui  devaient  éclipser  celles  obtenues  dans  les  propriétés 
de  la  Dp.  Beers. 

Le  Financial  News  ajoute  qu'aumoisd  octobre  ilavan- 
cait  qu'il  n'existait  pas  une  colonie,  dans  tout  le  groupe 
.âustralasien,  dans  laquelle  des  diamants  n'aient  pas 
été  trouvés.  On  en  a  découvert  dans  la  colonie  de  Vic- 
toria, dans  le  Queensland,  dans  la  Nouvelle-Zélande, 
dans' la  Nouvelle-Galles  du  Sud  et  dans  l'Australie 
occidentale  ;  mais  il  n'y  a  pas  d'indication  que  ni  la 
qualité  ni  la  quantité  des  pierres  trouvées  aient  pu  cor- 
respondre à  une  exploitation  fructueuse.  Pourtant, 
l'année  dernière,  on  parla  d'une  importante  découverte 
qui  venait  d'être  faite  à  Nullagine  (Australie  occiden- 
tale) et  de  tous  côtés,  on  afflua  dans  cette  partie  des 
champs  d'or  de  Pilbarra.  Depuis,  rien  de  particulier  n'a 
été  signalé.  Toutefois,  dans  le  rapport  annuel  de 
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M.  G.  A.  Watt,  surveillant  géolooique  de  la  Nouvelle- 
Galles  du  Sud  (colonie  dans  laquelle  semblent  se 
trouver  les  propriétés  de  la  Australian  Diamond 
Fields,  Limited)  les  mines  de  diamants  sont  passées  en 
revue,  et  il  y  est  dit  que  la  basse  valeur  commerciale 
des  pierres  découvertes  dans  cette  colonie,  do  même  que 
les  dépenses  que  l'on  a  à  vaincre  pour  les  tailler,  vu 
leur  dureté,  sont  des  faits  qui  parlent  contre  la  réussite 
des  mines  de  diamants  dans  ce  pays.  Et  M.  Watt,  lait 
observer  notre  confrère  anglais,  appartient,  cela  va 
sans  dire,  au  monde  officiel  de  la  colonie,  ce  qui  veut 
dire  qu'il  serait  plutôt  disposé  à  bien  parler  qu'à  médire 
des  industries  locales. 

Enfin,  dit  le  Financial  News,  en  1897,  la  production 
totale  de  diamants  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  s'est 
élevée  à  8.489  carats  d'une  valeur  de  3.000  liv.  st.  On 
peut  donc  s'étonner  que  la  Ansti-alian  Diamond  Fields  , 
Limited,  ait  pu  obtenir  de  100  loads,  un  quart  de  l'en- 
tière production  de  1897,  et  que  ce  rendement  ait  com- 
pris des  pierres  donnant  3  liv.  st.  10  sh.  par  carat,  alors 
que  la  moyenne  par  carat,  en  1897,  s'établissait,  pour 
toute  la  colonie,  à  7  shillings  ou  à  1  ou  2  farthmgs 
près. 

LES  MINES  D'OR 

et  les  débouchés  offerts  aux  Machines  minières 

»  La  Sibérie  orientale  abonde  en  gisements  aurifères, 
dit  le  Moniteur  Officiel  du  Cormnerce.  Beaucoup  de 
concessions  ont  été  accordées  dans  ces  derniers  temps 
et  de  nouveaux  Syndicats  allemands,  belges,  français 
et  autres  se  forment  tous  les  jours.  Des  44.061  kilos 
d'or  extraits  de  Sibérie,  25.000  au  moins  venaient  de  la 
Sibérie  orientale.  Tout  récemment,  M.  W.  Sabaschni- 
koff,  l'une  des  plus  importantes  personnalités  de  l'in- 
dustrie aurifère  dans  ces  régions,  a  fait,  en  compagnie 
d'un  ingénieur  français,  M.  Edouard  David  Levât,  une 
étude  approfondie  des  gisements  sibériens.  Le  livre  de 
M.  Levât,  L'Or  en  Sibérie  orientale,  abonde,  à  ce  su- 
jet, en  renseignements  précieux.  On  y  constate  que  les 
filons  les  plus  riches  sont  ceux  du  distriét  de  Blago- 
waschtschensk,  mais  que  dans  tout  le  district  l'or  est 
exploité  d'une  façon  encore  très  primitive.  D'après  M. 
Levât,  le  produit'  des  mines  pourrait  être  accru  énor- 
mément par  l'emploi  de  machines  modernes. 

On  sait  du  reste,  que  l'or  est  exploité  sur  un  grand 
nombre  de  points  du  vaste  territoire  sibérien.  Il  y  a 
environ  550  mines  en  exploitation,  et  quelques-unesont 
un  rendement  considérable.  Le  Domaine  impérial  de 
Nertchinsk  (District  transbaikal)  à  produit,  en  1896, 
149  pouds  d'or  non  purifié,  d'une  valeur  de  7.500.000  fr. 
La  «Compagnie  d'or  de  Lena,  Olekminsk  »  a  produit 
161  pouds,  d'une  valeur  de  8.050.000  fr.,  et  la  Compa- 
gnie des  rives  du  Vitiuivj  à  Olekminsk,  169  pouds  en 
1896,  tandis  que  la  <<  Compagnie  du  Haut-Amour  (Ir- 
koutsk)  a  fourni,  la  même  année,  6.750.000  fr.  d'or. 

Il  n'y  a  pas  seulement  de  l'or  en  Sibérie.  L'argent, 
le  plomb  et  le  cuivre,  le  charbon  et  le  fer  ont  été  dé- 
couverts en  grandes  quantités  le  long  du  Transsibérien. 
Ainsi  les  gisements  houillers  de  Kuznezk,  dans  le  Gou- 
vernement de  Tomsk  constituent  une  excellente  res- 
source pour  la  Sibérie  occidentale;  ils  n'ont  pas  moins 
de  27.000  mille  carrés  de  superficie,  et  renferment  les 
mines  extraordinairement  riches  de  Koltsohouginsk. 
On  y  trouve  aussi  d'énormes  couches  d'anthracite.  La 
Sibérie  occidentale  et  les  steppes  comptent  également 
d'autres  bassins  houillers,  dont  les  plus  productifs  sont 
ceux  de  Karagandinsk  et  de  Kautcheku.  Des  mesures 
sont  prises  pour  commencer  l'exploitation  de  ces  divers 
dépôts,  et  le  Gouvernement  a  déjà  fourni  les  fonds  né- 
cessaires. Il  est  clair  que  ce  développement  industriel 
provoquera  une  grande  demande  de  machines  et  maté- 
riaux de  toute  nature. 

Le  8  septembre  1898,  le  Gouvernement  russe  a  déclaré 
exemptes  de  tout  droit,  jusqu'au  l»''  janvier  1909,  et  sur 
toutes  les  frontières  de  l'Empire,  les  machines  et  piè- 
ces de  machines,  destinées  à  l'exploitation  des  mines. 


Très  probablement,  cette  mesure  du  G(nivernomcnt 
provoquera  l'établissement  d<i  nombreux  déi)ôts  do 
machines  minières  et  accessoires,  surtout  dans  les  pro- 
vinces de  Jenessei,  d'Irkoutsk,  de  Sakoutsk  et  les 
régions  du  Transbaikal,  de  l'Amour  et  des  côtes. 

Si  l'on  réfléchit  que  le  Transvaal  importe  annuelle- 
ment, en  machines  du  même  genre,  pour  plus  de  10 
millions  de  dollars,  on  comprendra  jusqu'à  quel  point 
peut  s'élever  plus  tard  ce  commerce  avec  la  Sibérie.  En 
1896,  les  mines  du  Transvaal,  avec  tout  leur  outillage 
perfectionné,  ont  donné  41.000.000  do  dollars  d'or.  Pen- 
dant la  même  année,  le  produit  de  la  Sibérie,  en  dépit 
d'une  exploitation  très  primitive  et  d'un  manque  com- 
plet de  moyens  de  transport,  s'est  élevé  à  21  millions 
de  dollars,  c'est-à-dire  à  plus  de  la  moitié  du  total 
fourni  par  les  gisements  sud-africains.  Ces  chiffres  ont 
leur  éloquence. 


Exploration  Gompaiiy  Ld 

L'assemblée  annuelle  de  cette  Compagnie  a  eu  lieu 
le  24  mars  à  Londres,  et  les  détails  fournis  par  les 
comptes  révèlent  la  situation  excellente  où  se  trouve 
la  Société.  Pour  emprunter  les  paroles  du  président, 
M.  H.  Moseiithal,  «  jamais  la  position  de  la  Compa- 
gnie n'a  été  plus  solide  ;  jamais  ses  chances  d'avenir 
n'ont  paru  plus  encourageantes  ». 

L'exercice  clos  le  31  décembre  1898  a  permis  de  dis- 
tribuer un  dividende  de  12  1/2  0/0  et  de  reporter  à 
nouveau  une  somme  de  42.882  liv.  st.,  soit  le  double  de 
ce  qai  avait  été  reporté  l'année  précédente. 

Les  placements  divers,  formant  le  gros  de  l'actif, 
atteignent  un  total  de  1.314.577  liv.  st.  Ils  se  subdivi- 
sent de  la  manière  suivante  : 

Liv.  st. 

domptes  miniers   877.731 

Traction  et  tramways  électriques   ïilO.SSS 

I  Obligations  industrielles   217.263 

1  II  n'y  a  rien  de  particulier  à  dire  sur  la  dernière  de 
ces  trois  rubriques,  qui  représente  un  placement  de 
première  sécurité. 

Sur  la  première  —  comptes  miniers  —  on  doit  re- 
marquer qu'elle  est  composée,  en  majeure  partie,  par 
un  fort  intérêt  dans  la  mine  de  cuivre  Anaconda,  dont 
les  titres  ont  été  l'objet  récemment  d'une  hausse  aussi 
rapide  que  justifiée,  —  et  par  des  intérêts  de  tout  pre- 
mier ordre  dans  les  meilleures  mines  du  Transvaal. 
La  Compagnie  possède  également  des  participations 
imporlantes  dans  certaines  mines  de  la  Nouvelle-Zé- 
lande qui  s'annoncentde  la  façon  la  plus  encourageante. 

Ouant  aux  entreprises  de  traction  et  de  tramways 
électriques,  il  suffit  de  dire  que  les  deux  principaux 
intérêts  de  la  Compagnie  sont  constitués  par  des  titres 
du  London  Central  Railway,  dont  l'exploitation  va 
commencer  dans  les  conditions  les  plus  favorables,  et 
de  la  Compagnie  Générale  de  Traction  sur  la  situation 
prospère  de  laquelle  il  n'est  pas  besoin  de  s'étendre. 
Ses  titres,  qui  valent  présentement  190  francs  pour 
l'action  et  175  fr.  pour  la  part  de  fondateur  sont  portés 
dans  le  bilan  de  V Exploration,  au  prix  coûtant.  La 
plus-value  sur  le  portefeuille  de  la  Compagnie,  aussi 
bien  pour  les  valeurs  minières  que  pour  les  valeurs 
industrielles,  est  très  considérable. 

La  Société  attend  de  gros  bénéfices  d'une  entreprise 
américaine  de  force  hydraulique  appliquée  comme 
force  motrice,  entreprise  dans  laquelle  elle  est  forte- 
ment intéressée. 

L'actif  se  complète  d'une  somme  de  156.300  liv.  st. 
représentant  des  immeubles,  d'un  total  de  358.183  liv.  st. 
correspondant  à  des  prêts  sur  garantie  de  tout  repos, 
et  d'une  somme  en  espèces  do  50.023  liv.  st. 

Le  passif  est  constitué  essentiellement  par  le  capital 
de  1.103.000  liv.  st.,  par  la  réserve,  400.348  liv.  st.,  et 
par  la  balance  créditrice  de  profits  et  pertes  s'élevant  à 
184.614  liv.  st. 

Le  compte  profits  et  pertes  n'appelle  aucune  obser- 


100 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hebdomadaire,  no  3771^1*) 


vation  spéciale.  Il  est  bon  simplement  de  remarquer 
que,  à  un  chiffre  de  199.116  liv.  st.  de  profits  bruts, 
correspond  une  dépense  totale  de  seulement  36.261 
livres  st.,  de  sorte  qu'il  y  a  lieu  de  féliciter  la  Société 
sur  la  façon  économique  dont  elle  est  gérée  et  qui  fait 
honneur  à  ses  administrateurs-gérants,  MM.  Lukach 
et  Bavliss. 

Quant  aux  bénéfices  en  perspective  pour  l'exercice 
courant,  on  ne  peut  mieux  faire  que  de  citer  le  passage 
suivant  des  déclarations  du  Président:  «  Les  bénéfices 
continuent  pour  la  présente  année  et,  si  nous  n'avions 
pas  toujours  les  mêmes  objections  contre  les  réparti- 
tions intérimaires,  nous  pourrions  déjà 
jourd'hui  un  dividende  très  satisfaisant.  > 


les 
déclarer 


au- 


Compagnle  de  Mozambique 

En  conformité  de  l'arrangement  établi  à  Lisbonne  le 
10  novembre  1898,  la  Compagnie  de  Mozambique  a 
chargé  le  Comité  de  Londres  à  procéder  à  une  émission 
de  60.000  nouvelles  actions  de  1  liv.  st.  chacune  réser- 
vées aux  actionnaires  à  raison  d'une  action  nouvelle 
par  chaque  dix  actions  anciennes. 

Le  prix  d'émission  est  de  2  liv.  Toutes  les  formali- 
tés de  souscription  pour  les  actionnaires  français  se- 
ront centralisées,  jusqu'au  10  avril,  à  Paris,  à  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  d'or  de  Victoria.  —  Le  Mining  Journal, 
de  Londres,  établit  de  la  manière  suivante  les  rende- 
ments de  la  colonie  de  Victoria  pendant  le  mois  de 
janvier.  Dans  le  tableau  ci-après,  sont  indiqués  :  la 
production  d'or,  la  moyenne  à  la  tonne,  et  le  montant 
des  dividendes  répartis  par  quelques-uns  des  princi- 
paux champs  d'or  : 

Production  d'or 

Tonnes  Moyenne  dendes 

Champs  d'or  broyées     Onces    par  tonne  £ 

Stahvell   «  831    5  »  772 

Ballarat   11.907  4.212   7  7.1  600 

Pilfield  et  Rokewood  . . .  »  3.738  15  »  4.334 

Greswick  et  dunes   «  3.337  i9'  »  6.400 

Chillern  et  Ruthei'Klen..  »  2.227   1*  »  » 
Wood's  Pl.  et  Gallnoy's 

Greek   607  136   7  4.5 

Castlemaine    et  Fryer's 

Croek    1.313  997  17  10.2  2.400 

Maldon'"              ....  2  083  1.251  13  12.0  3.600 

Glen  Wilis,  (iassilis,  etc.  1.173  590   0  10.1  600 

Walhalla.    3  514  3.548  12  20.2  6.840 

Matloek    1 . 210  762  10  12.6  600 

Marvborough  et  Garis- 

brôok    »  1.913  11*  »  1.200 

Sainl-Arnaad   1.450  926   2  12.8  1.800 

Bendigo   33.410  11.597   3  6.9  IH.OOO 

Les  chiffres  marqués  d'une  astérisque  indiquent 
que  la  production  provient  de  mines  d'alJuvions. 

Le  total  de  la  production  de  janvier  ayant  atteint 
51.378  onces,  c'est  une  augmentation  de  7.018  onces 
sur  la  période  correspondante  de  janvier"  1898.  Voici 
maintenant  comment  s'établit  la  production  pendant 
les  25  derniers  mois  écoulés  : 

1897         1898  1899 
(En  onces) 

.Tanviei'   27.676      43.760  51.378 

Février   49.667      61.851  » 

Mars    83.443      69.143  » 

Avril    71.437      65.395  « 

Mai   66.604      63.772  » 

Juin   60.641      78.795  » 

.Juillet   8L055  64.423 

Août   66.493      82.099  » 

SepLembrc   68.052      70.605  » 

Oclobre   74.278      74.278  >> 

Novembre   70.177  65.793 

Décembre   93.242      97.344  » 


Si,  maintenant,  on  veut  se  rendre  compte  de  la  pro- 
duction totale  de  la  colonie  de  Victoria,  il  faut  se  repor- 
ter au  détail  ci-après  : 

Production 
Pi'riodes  en  onces 

De  1851  à  1893   58.772.555 

En  1894   716.954 

—  1895   740.086 

—  1896   805.087 

—  1807   812.766 

—  1898   837. 2ô8 

—  1899  un  mois)   51.378 

Total   62.736.084 

En  prenant  4  liv.  st.  comme  valeur  de  l'once,  on 
obtient  une  somme  de  250.944.336  liv.  st. 

rouant  aux  dividendes  répartis  par  les  Compagnies, 
ils  ont  atteint  459.721  liv.  st.  10  sh.  en  1894;  438. 5U7  liv. 
sterling  en  1895;  519.695  liv.  st.  8  sh.  en  1896;  537.094 
livres  sterling  7  sh.  en  1897  et  615.634  liv.  s.  6  sh.  en 
1898.   

L'Industrie  minière  dans  la  Nouvelle-Zélande.  — 

Le  Mining  Journal  Railicay  and  Commercial  Gazette 
de  Londres,  fait  observer,  dans  sa  correspondance 
d'Auckland,  que  l'industrie  minière,  dans  la  Nouvelle- 
Zélande,  fait  des  progrès  remarquables,  et  que  les 
résultats  d'ensemble  sont  des  plus  encourageams.  De 
nouvelles  mines  sont  entrées  dans  la  période  d'exploi- 
tation et  la  progression  constatée  dans  la  production 
d'or  est  due,  non  seulement  à  l'augmentation  de  la 
puissance  de  broyage,  mais  aussi  à  l'adoption  du 
broyage  avec  l'eau  qui  a  remplacé  le  broyage  à  sec. 

Sans  entrer  dans  tous  les  détails  que  donne  notre 
confrère  anglais  sur  les  diverses  mines  de  la  colonie, 

la  Nou- 
jusqu'au 
onces, 

d'une  valeur  de  54.453.325  liv.  st.  Et  pendant  le  dernier 
trimestre  de  1898,  les  exportations  ont  porté  sur  77.502 
onces  d'or,  d'une  valeur  de  299.142  liv.  st. 

Une  comparaison  peut  s'établir  ici  entre  le  chiff  re  des 
exportations  en  1897  et  1898. 

En  1897,  le  montant  avait  atteint  251.645  onces,  repré- 
sentant une  valeur  de  980.205  liv.  st.  et,  en  1898,  280.175 
onces,  soit  1.080.691  liv.  st.  Les  différents  champs  d'or 
qui  ont  contribué  à  la  production  de  1898  sont  :  Auck- 
land, 527.786  liv.  st.  (soit  environ  la  moitié);  Marlbo- 
rout^h,  3.003  liv.  st.;  Nelson,  6.882  liv.  st.;  West  Goast, 
319.789  liv.  st.;  Otago,  223.231  liv.  st. 

Pendant  le  mois  de  janvier,  le  rendement  a  atteint 
54.705  liv.  st.  16  sh.  3  pence.  Il  se  décompose  ainsi  : 


Compagnies 


Tonnes  Rendement 
—  en 


liv.  st. 

Waihi  Gold  Mining  Company  . ..      8.538  24.256 

New  Zoaland  Tahsman                        851  3.833 

New  Zealand  Crown                         2.664  5.592 

Komata  Reefs                                    440  1.550 

Woodstock                                      1.220  1.638 

Waitekauri                                     2.986  8.731 

Waihi  Silverton                               1.100  1.502 

Waitekauri  Extended                          640  792 

Total   47.894 


District  de  Thames 

Compagnies  Tonnes 

Kuranui  Caledonian   16 

May  Queen  (filiales)   42 

Moanatairi   150 

Tararu  Creek  Company   1.200 

Tailings   ^00 

Waiotahi   7t) 

May  Queen  Hauraki.   » 

Divers   200 

Broyages  divers   » 

Total  


Liv.  st. 


169  17 
332  2 
214  10 
1.670  0 
157  0 
339  0 
46  10 
275  0 
162  8 


11 
0 
8 

0 
0 
0 
9 
0 
0 


4.036  17  10 
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District  de  Coromandel 
Compagnies  Liv.  st. 

TInni",ki  "    1.258    7  9 

iiauidKi   „  ç. 

Tokatoa  (îonsols   89  » 

Kapanga   254   2  0 

KoyalOak   759   0  6 

Manposa   fJ^J  » 

Divers  •   ^^o    /  0 

Total   2.774  18  5 

Au  total,  la  production  s'est  élevée  en  janvier,  comme 
il  a  été  dit  plus  haut,  à  54.705  liv.  st.  16  sh.  3  pence, 
contre  38.636  liv.  st.  pendant  la  période  correspon- 
dante de  1897,  soit  une  augmentation  de  16.069  liv.  st. 
16  sh.  3  pence.   

L'Exposition  Minière  à  Coolgardie.  —  Un  cablo- 
gramnie  de  Perth,  adressé  à  la  British  Australasian, 
mentionne  que  l'ouverture  de  l'Exposition  minière  de 
Coolgardie  a  eu  lieu,  le  21  mars,  au  milieu  d'un  grand 
enthousiasme.  Les  représentants  des  principaux  or- 
ganes de  la  presse  locale  y  assistaient,  et  M.  Mac 
Eacharn,  maire  de  Melbourne,  était  présent.  Le  pre- 
mier Ministre  de  la  colonie,  qui  a  pris  part  à  la  céré- 
monie, a  affirmé  que  le  projet  des  eaux  pour  les 
champs  d'or  était  en  bonne  voie,  et  qu'il  aboutirait  à 
bref  délai. 

L'Exposition  est  encore  incomplète,  mais  les  expo- 
sants ne  cessent  d'arriver.  Il  y  a  un  déploiement  ma- 
gnifique des  produits  forestiers  et  agricoles  de  la  colo- 
nie, et  la  collection  des  minéraux  exposés  est  la  plus 
belle  que  l'on  ait  jamais  vue  en  Australie.  Dans  la 
section  des  machines,  le  nombre  des  modèles  est  res- 
treint, mais  on  en  attend  d'autres. 

A  la  Great,  Boulder  Main  Reef  Company,  le  maté- 
riel à  sulphure  marche  bien,  et  son  succès  est  assuré. 


Notes  minièreN  d'Australie 

Great  Boulder  Main  Reef.  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  cette  Compagnie  vient  d'avoir  lieu  à  Londres 
sous  la  présidence  de  M.  W.  Marden.  La  Compagnie  pos- 
sède une  encaisse  disponible  de  14.400  liv.  st.  On  a  payé,  sur 
cette  somme,  deux  dividendes  de  5  0/0  chaque,  absorbant, 
ensemble,  12.000  liv.  st.  On  a  développé  2.0^0  pieds  de  puits, 
galeries,  etc.,  8.509  tonnes  qui  ont  produit  14.989  onces  d'une 
valeur  de  5.700  liv.  st.,  et  les  bénélices  nets  ont  été  de 
21.283  liv.  st.  15  sh.  7  d.  Bien  que  la  mine  soit  improductive 
en  ce  moment,  le  Président  ne  doute  pas  qui  d'ici  peu,  on 
puisse  recommencer  à  payer  les  dividendes  trimestriels 
de  5  0/0. 

Bannie  Dundee  Gold  Mines.  Le  broyage  de  120  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  390  onces  d'or.  On  a 
également  broyé  88  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit 
lu6  onces  d'or.  Total  A96  onces  d'or  d'une  valeur  de  1.700 
livres  sterling. 

Ladu  Evelyn  Gold.  Le  broyage  de  130  tonnes  de  minerai 
a  produit  un  rendement  de  119  onces  d'or,  non  compris  les 
résidus. 

North  Boulder  JWmes.  Le  broyage  de  4.58  tonnes  de  minerai 
a  prodait  un  rendement  de  466  onces  d'or.  A  l'analyse 
53  tonnes  de  résidus  ont  donné  1  dwt  par  tonne.  La  vente  de 
la  production  d'or  de  la  première  quinzaine  de  janvier  a 
réalisé  2.U7!.)  liv.  st.  10  sh.  3  d. 

GuUewa  Gold  Mines,  LimUed.  Une  assemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  vient 
d'avoir  lieu  à  Londres  sous  la  présidence  de  M.  C.  J.  Ford, 
dans  le  but  d'étudier  les  résolutions  tendant  à  la  fusion  de 
la  Compagnie  avec  la  PJiœnix  Gold  Irfines,  Limited  et 
certaines  autres  Sociétés.  La  Nouvelle  Compagnie  provenant 
de  cette  tusiou  a  déjà  été  enregistrée  avec  un  capital  de 
7Ô0.000  liv.  st.  divise  en  1.500.000  actions  de  10  shUbngs, 
dont  3IJ0.000  resteront  à  la  souclie  pour  les  besoins  futurs. 
Le  fonds  de  roulement  de  40.000  liv.  st.  est  garanti,  de  sorte 
que  le  succès  de  la  Compagnie  est  assuré.  Les  actionnaires 
de  la  G'ulleiva  Company  recevront  2  actions  de  10  sh.  de  la 
nouvelle  Compagnie  pour  chaque  action  de  1  liv.  st.  de 
l'ancienne  Compagnie.  Les  nouvelles  actions  seront  créditées 
de  8  shillings.  Le  solde  sera  payable  à  raison  de  3  pence  par 
action  à  la  souscription,  9  pence  à  la  répartition  et  le  reste 
selon  les  besoins  de  la  Compagnie.  Les  actionnaires,  après 


les  explications  qui  leur  ont  été  fournies  par  M.  Parck-Smilh, 
ont  voté,  à  l'unanimité,  l'adoption  des  résolutions  proposées. 

Sons  of  Gwalia  Mines.  On  a  broyé  p(!ndant  le  mois  de 
février  1.250  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  un  ronde- 
ment de  1.320  onces  d'or.  Bénéfices  3.700  liv.  st. 

Mount  Lyell  Mining  and  Railway.  On  a  traité,  du  9  fé- 
vrier au  8  mars,  14.567  tonnes  de  minorai  dont  12.999  donnaient 
à  l'analyse  avant  traitement,  2.87  0/0  de  cuivre  ;  'i.89  onces 
d'argent  par  tonnes  et  0.111  onces  d'or  par  tonne;  1.568  tonnes 
donnaient,  avant  traitement,  3.75  0/0  de  cuivre  ;  15.31  onces 
d'argent  par  tonne  et  0.047  onces  d'or  par  tonne. 

Les  convertisseurs  ont  produit  40.")  tonnes  de  minerai  de 
cuivre  contenant  400  tonnes  de  cuivre  :  57.237  onces  d'argent 
et  1.739  onces  d'or. 

Hannan's  Brownhill.  On  a  broyé  pendant  le  mois  de 
février  3.535  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement 
de  7.100  onces  d'or.  Total  des  dépenses  9.000  liv.  st.  Total  de 
recettes  29.000.  Les  batteries  vont  être  augmentées  et  pourront 
traiter  800  tonnes  de  plus  par  mois.  Le  coût  de  ces  travaux, 
sera  de  7.000  hv.  st.  On  annonce  la  déclaration  d'un  divi- 
dende de  7  sh.  6  pence  par  action  payable  le  1"  mai  à  tous 
les  actionnaires  figurant  sur  les  hvres  de  la  Compagnie  à  la 
date  du  18  avril. 

Londonderry  Gold  Mines.  On  a  broyé  pendant  la  première 
quinzaine  de  Mars,  240  tonnes  de  minerai  dont  on  a  obtenu 
un  rendement  de  207  onces  d'or. 

Brock's  Goldfields  of  the  Northern  Territories  of  Aus- 
tralia  Limited.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  réunis 
en  assemblée  générale  confirment  les  résolutions  déjà  passées 
ayant  trait  à  la  mise  en  liquidation  et  à  la  reconstitution  de 
la  Compagnie  sous  le  nom  de  Brock's  Goldfields  of  the  Nor- 
thern Territories  of  South  Australia,  Limited. 

Ivanhoe  Gold  Corporation:  On  annonce  la  déclaration  du 
premier  dividende  intérimaire  trimestriel  de  5  sh.  par  action 
pour  l'année  en  cours.  Ce  dividende  est  payable  le  20  avril 
prochain. 

Golden  Linh  Consolidated.  Un  télégramme  du  Directeur  à 
la  mine  annonce  que  les  veines  aurifères  recoupées  dernière- 
ment ne  forment  qu'un  filon.  On  a  atteint  une  profondeur 
totale  de  682  pieds. 

Zeehan  Montana  Mines.  On  annonce  l'expédition  de  95 
tonnes  de  minerai  de  plomb  argentifère,  contenant  environ 
61  tonnes  15  cwt  de  plomb  et  8.07Ô  onces  d'argent. 

Mount  Zeehan  (Tasmanie)  Silver.  On  annonce  l'expédition 
de  90  tonnes  de  minerai  de  plomb  argentifère  contenant  envi- 
ron 63  tonnes  de  plomb  et  8.100  onces  d'argent. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


La  Dette  du  Transvaal.  —  Le  Standard  and  Dig- 
(jer's  News  de  .lohannesburg  analyse  comme  suit  la 
dette  du  Transvaal  : 

La  seule  dette  directe  est  celle  contractée  vis-à-vis 
du  Gouvernement  anglais;  elle  est  inférieure  à  200.000 
livres  sterling.  L'emprunt  Rotschild  est  aussi  une  dette 
directe,  mais  il  est  compris  dans  celle  de  la  Nether- 
lands  Cy. 

La  dette  indirecte  de  l'Etat  est  la  suivante  : 

Liv.  st. 

Netherlands  Railway   7.597.083 

Prétoria  et  Pietersburg   600.000 

Ligne  de  Barberton   350.000 

-  Ermelo   ÔOO.OOO 

-  Selati   1.500.000 

10.497.083 

A  l'exception  de  la  ligne  de  Selati,  le  total  de  cette 
dette  est  absolument  sûr  et  comme  les  lignes  rappor- 
tent des  bénéfices,  elles  peuvent  liquider  leurs  propres 
engagements.  Elles  ont,  de  plus,  un  actif  en  matériel 
supérieur  aux  émissions  d'obligations.  La  ligne  de 
Selati  fera  probablement  subir  une  perte  d'un  million 
de  livres  au  pays,  mais  quand  elle  sera  réorganisée, 
les  riches  territoires  qu'elle  ouvrira  donneront  des 
bénéfices  qui  compenseront  les  anciennes  pertes. 
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La  Nigel  Deep.  —  Du  Star  :  Les  broyages  ont  com-  | 
mencé  eu  février  pour  cette  propriété.  Le  moulin  a 
fonctionné  pendant  vingt-neuf  jours  et  dix-sept  heures, 
mais  on  ne  peut  faire  fonds  sur  les  résultats  d'un  pre- 
mier mois.  On  considère  les  envois  de  sliraes  et  de 
sable  comme  satisfaisants;  il  n'est  pas  besoin,,  cepen- 
dant, de  dire  qu'on  ne  peut  encore  baser  sur  eux  une 
appréciation.  La  roche  broyée  s'est  élevée  à  1.275 
tonnes  :  l'usine  de  cyanuration  n'a  pas  encore  eu  sa 
totalité  de  sable;  il  en  a  été  fourni  ^75  tonnes,  et  il  en 
a  envoyé  500  environ.  Sur  les  282  tonnes  de  slimes, 
231  seulement  ont  été  traitées.  Par  sonséquent,  étant 
donné  l'insuffisance  des  slimes  et  des  sables  ,  étant 
donné  la  brièveté  du  mois  de  février,  on  a  jugé  bon  de 
ne  pas  publier  de  rendement  pour  ce  mois  et  de  repor- 
ter à  mars  les  résultats  obtenus. 

De  plus,  par  suite  de  quelc^ues  difficultés  dans  la 
fourniture  de  l'eau  aux  Spilzkasten,une  certaine  quan- 
tité de  concentrés  est  venue  dans  les  sables,  néces- 
sitant, pour  ces  derniers,  un  plus  long  traitement.  Il 
a  fallu  faire  face  à  cette  situation.  On  sait,  d'ail- 
leurs, que  des  difficultés  imprévues  se  produisent  au 
début  de  toute  mise  en  train,  ce  qui  demande  un  cer- 
tain temps  pour  y  remédier. 

La  Nigel  Deep  est  en  bonne  situation  et  elle  paraît 
pouvoir'  compter  sur  de  bons  résultats  en  mars. 


Le  Rendement  des  mines  de  Rhodesia.  —  La  Rho- 
desia  Times  publie  le  résultat  du  rendement  des  mines 
de  Rhodesia  en  janvier  1899.  Voici  ces  résultats  : 


Bonsor  G.  M.  C   1.944  oncos 

Tebekwe,  G.  M.  G   1.396  — 

Dunraven,  G.  M.  C   1.191  — 

Geelong,  G.  M.  G   1.071  — 

Monarch  (Tati)   582  — 

Glendarra   139  — 


Total   6.323  onces 

Voici  les  résultats  des  mois  précédents  : 

Septembre  1898   2.346  onces 

Octobre       —    3.913  — 

Novembre    —    5.566  — 

Déecmbro    —    6.258  — 

.Janvier      1899   6.323  — 


Le  même  journal  nous  informe  qu'à  la  Glendarra  la 
batterie  d'essai  a  fonctionné  en  janvier  :  les  divers  gi- 
sements de  la  propriété  ont  été  essayés;  le  main  reef  a 
donné  12  dwts  en  moyenne  sur  les  plaques;  339  tonnes 
ont  été  portées  au  moulin  venant  de  toutes  les  parties 
de  la  mine,  et  le  rendement  a  donné  139  onces;  on 
assure  que  les  tailings  donnent,  à  l'essai,  16  dwts. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  28  février  au  7  mars  : 

Banques                     Onces  Valeur 

Liv.  st. 

.Standard   22.123  1/2  79.550 

National                             ...  17.6i4  62.160 

Natal   10.820  39.658 

A.  B.  Gorporation  Bank                4.480  15.044 

Banque  de  l'Afrique                      3.411  1/2  12.347 

Rûbmson                                     2.961  3/4  11.255 

Total   61.440  3/4  220.015 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


La  Chambre  des  Mines  de  Salisbury.  —  Si  la 

Chambre  des  Mines  de  la  République  sud-africaine  est 
une  organisation  aussi  puissante  que  connue,  il  ne 
s'ensuit  pas,  dit  le  Financial  Times,  que  la  Rhodesia 
soit  négligée  par  sa  Chambre  des  Mines  de  Salisbury. 
Certainement  cette  institution  est  petite  encore,  mais 


elle  n'en  est  pas  moins  utile.  Comme  la  Chambre  de 
Johannesburg,  elle  publie  chaque  mois  des  rapports 
mentionnant  les  travaux  accomplis  et  ceux  en  coui's, 
et  le  dernier  de  ces  rapports  est  surtout  intéressant  à 
lire  en  ce  qu'il  traite  la  question  de  la  main-d'œuvre  et 
qu'il  parle  des  travaux  du  bureau  qui  s'en  o'ccupe  spé- 
cialement. 

.  Le  nombre  d'indigènes  qui  a  passé  par  ce  bureau  en 
novembre,  décembre  et  janvier  derniers,  s'élève,  res- 
pectivement, à  471,  77  et  612.  Pendant  le  mois  de  dé- 
cembre, il  y  a  donc  eu  une  décroissance  considérable, 
mais,  pendant  le  mois  de  janvier,  l'augmentation  si- 
gnalée a  fourni  une  compensation.  Il  y  a  lieu  d'espérer 
que  cette  augmentation  continuera.  Pendant  ces  mois, 
les  indigènes  enregistrés  provenaient,  en  grande  partie, 
des  districts  de  Salisbury,  Notoko  et  Charter,  ainsi  que 
des  pays  de  Sipolilo  et  de  Kanyamba  ;  quelques-uns 
venaient  aussi  du  nord  de  la  Rhodesia  et  de  Gazaland. 
On  en  attend  incessamment  d'Angona  et,  d'autre  paît, 
on  signale  de  nouvelles  troupes  en  route  venant  des 
districts  de  Salisbury,  de  Marandellas,  de  Charter, 
ainsi  que  du  Zambèze. 

En  ce  qui  regarde  les  tarifs  du  chemin  de  fer  de 
Beïra,  le  Comité  exécutif  de  la  Chambre  des  Mines  ne 
les  trouve  pas  satisfaisants  et  une  pétition  sera  adres- 
sée au  Secrétaire  d'Etat  des  colonies.  Toutefois,  cette 
pétition  ne  partira  pas  avant  que  l'on  ait  reçu  le  rap- 
port des  deux  envoyés  qui  étaient  partis  antérieure- 
ment pour  Londres  pour  s'occuper  déjà  du  même  ob- 
jet. Elle  demandera  au  Gouvernement  impérial  d'en- 
voyer un  expert  sur  les  lieux  mêmes  pour  procéder  à 
une  enquête  et  se  rendre  compte  des  charges  iniques 
que  le  cliemin  de  fer  de  Beïra  impose  à  tout  le  pays. 
Dans  le  cas  où  le  Gouvernement  se  refuserait  à  cette 
euquête,  les  pétitionnaires  lui  demanderont  qu'il  s'em- 
ploie à  apporter  un  adoucissement  à  l'état  de  choses 
existant.  Le  Comité  exécutif  espère  que  d'ici  peu  on 
sera  en  possession  du  rapport  des  deux  délégués  en- 
voyés à  Londres,  et  qu'il  sera  intéressant  de  voir  quel 
effet  aura  la  pétition. 

La  question  du  blé  a  aussi  attiré  l'attention  du  Co- 
mité exécutif  de  la  Chambre  des  Mines.  On  voudrait 
obtenir  des  renseignements  sur  la  production  probable 
du  blé  dans  chaque  district,  car  on  craint  que,  comme 
la  saison  des  pluies  est  très  avancée,  il  n'y  ait  manque 
de  blé  dans  le  pays.  En  tout  cas,  la  récolte  est  si  pau- 
vre dans  certains  districts  qu'elle  suffira  à  peine  aux 
besoins  des  indigènes  mêmes  ;  à  plus  forte  raison 
on  ne  pourra  compter  sur  des  exportations.  C'est  pour- 
quoi, si  les  rapports  généraux  fournis  sont  défavora- 
bles, on  s'occupera  de  faire  le  nécessaire  pour  importer 
des  grains.  Par  ce  qui  précède,  ajoute  le  Financial 
Times,  on  peut  voir  que  la  Chambre  des  Mines  de  Sa- 
lisbury fait  de  bonnes  choses  et  travaille  dans  l'inlérêt 
du  pays. 


Les  Minéraux  de  la  Rhodesia.  —  La  collection  de 
minéraux  provenant  de  la  Rhodesia  et  qui  figurent  à 
l'Exposition  de  Grahamstown,  a  été,  dit  le  Standard 
and  Diggers'  Neivs,  de  Londres,  soumise  à  la  Chambre 
des  Mines  de  Johannesburg.  Elle  consiste  en  deux 
tonnes  environ  de  quartz  provenant,  principalement, 
des  mines  d'or  de  la  Rhodesia. 


L'Eau  au  Sud  de  l'Afrique.  —  A  la  «  Philosophical 
Society  >.  de  Cape-Town,  on  a  lu  récemment,  dit  le  Stan- 
dard and  Diggers'  Ne^os,  de  Londres,  un  rapport  de 
M.  H.  R.  Saunders  sur  les  forages  pour  l'eau  effectués 
dans  la  colonie.  Dans  ce  rapport,  il  est  dit  qu'il  existe, 
dans  la  colonie  du  Cap,  peu  de  districts  où  on  ne  se 
trouve  pas,  en  fonçant  à  200  pieds,  en  présence  de  nappes 
d'eau  considérables  pouvant  donner  un  minimum  de 
10.000  gallons  (un  gallon  =  4  1/2  litres)  par  tuyau  me- 
surant un  diamètre  de  3  pouces.  Dans  les  endroits  favo- 
rables, on  pourrait  même,  avec  des  tuyaux  plus  puis- 
sants, obtenir  50.000  gallons  par  jour.  Pendant  les  six 
ans  qu'il  a  passés  à  faire  des  études  pour  le  compte  du 
Gouvernement,  il  a  toujours  trouvé  de  l'eau  en  fonçant 
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dans  la  glaise,  dans  l'argile  schisteuse,  etc.;  mais,  a  de 
grandes  profondeurs,  ses  elïorts  étaient  plutôt  vains 

L'année  dernière,  il  a  été  fait  367  forages.  Dans  3;25, 
il  a  trouvé  de  l>au  et,  en  258  cas,  la  quantité  obtenue 
dépassait  1.000  gallons  par  jour.  Les  dépenses  consen- 
ties par  le  Gouverne  ment  pour  ces  expériences  se  sont 
élevées,  chaque  année,  à  180.000  liv.  st. 

I,e  District  de  Barberton.  —  Le  Standard  and  Big- 
aer's  News,  de  Londres,  mentionne  que,  suivant  le 
rapport  de  la  Chambre  de  Commerce  et  des  Mines  de 
De  Kaàp,  sur  la  production  d'or  en  1896,  il  ressort  que 
pour  le  district,  il  y  a  eu,  en  1898,  une  diminution  de 
22.99.')  onces  sur  1897,  et  de  24.084  onces  sur  1898,  qui 
était,  du  reste,  l'année  la  plus  favorable  que  l'on  ait 
relevée  depuis  la  découverte  de  l'or.  Toutefois,  la  pro- 
duction provenant  de  sources  autres  que  la  Sheba,  qui 
n'a  donné  que  63.415  onces,  contre  82.074  onces  en 
1897,  a  établi  un  record.  La  Ba.7-reUs  a  aussi  bien  tra- 
vaillé que  l'année  précédente,  et  la  United  Ivy  a  pro- 
duit 2.028  onces  de  plus.  On  compte  que  l'année  1899 
établira,  sur  tout,  un  record. 


INFORWATIOWS  DIVERSES 

Rand  Mines.  —  L'assemblée  générale  de  cette  Compagnie 
a  été  tenue  le  23  mars  D'après  le  compte  rendu  résumé,  te- 
léeraphié  aux  bureaux  de  Londres,  le  rapport  et  les  comptes 
révèlent  une  situation  très  satisfaisante.  Les  bénéfices  de  1  an- 
née ont  été  de  545.492  liv.  st.,  et  après  le  paiement  du  divi- 
dende de  100  0/0,  il  a  été  reporté  au  crédit  du  compte  Prolits 
et  Pertes  1. 003.093  liv.  st.  Les  actionnaires  ont  approuve  le 
rapport  et  les  comptes,  et  ils  ont  volé  à  l'unanimité  une  reso- 
lution qui  invite  les  Directeurs  à  examiner  immédiatement, 
s'il  est  désiral)le  d'augmenter  le  capital  afin  de  permettre  la 
division  des  actions  et  la  consolidation  des  droits  des  fonda- 
teurs aux  répartitions  par  l'attribution  d'actions  ordinaires. 


Le  développement  des  voies  ferrées  a  amené  celui  des 
vdles  de  Johannesburg,  de  Bulawayo,  de  Porl-Ehzahoth  et 
Durban  ainsi  que  de  tout  le  pays  en  général,  et  les  perspec- 
tives sont  des  plus  encourageantes.  Le  Président  déclare  quii 
y  a  un  projet  de  fusion  avec  une  Gomjiagnie  ayant  environ 
Ï.OOO  claims.  ,      ,  ,,,.•■,„„♦ 

Le  rapport  et  le  bilan  sont  adoptefl  et  le  dividende  est 
confirmé  par  l'assemblée. 

Geldciihnis  Estatc  and  Gold  Mining-  Company,  Lî- 
^iled  —  Le  Conseil  d'administration  ayant  di'cide  qu  à 
l'avenir  l'exercice  financier  serait  clos  le  31  décembre  de  cha- 
que année,  vient  de  publier  son  rapport  pour  une  période  de 
9  mois.  ,  _  „.  ,. 

La  Compagnie  a  réaUsé  un  bénéfice  mensuel  de  2.). 010  hv. 
sterling  en  moyenne,  soit  un  total  de  22ô.l';o  hv.  st. 


Robinson  Gold  Mining  Company,  Limited.  —  L'assem- 
blée générale  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  vient 
d'avoir  lieu  à  Johannesburg  sous  la  .  présidence  de  M.  5. 
Eckstcin.  Les  seuls  changements  à  signaler  dans  la  propriété 
de  la  Compagnie  sont  la  vente  de  six  de  ses  claims  a  la  Ro- 
binson  Central  Deep  pour  lesquels  la  Robmson  Gold  a  reçu 
45  089  actions  de  la  Robinson  Deep  et  la  souscription  aux 
15.000  actions  formant  le  fonds  de  roulement  de  la  nouvelle 
Compagnie.  Il  a  été  payé  aux  actionnaires,  jusqu'à  cette  date, 
96  0/0  du  capital,  soit  2.630.937  hv.  st.  La  production  totale 
de  l'exercice  a  été  de  127.378  onces  d'or  d'une  valeur  de 
468  110  liv.  st.  et  le  traitement  des  résidus  a  donné  57.156 
onces  d'une  valeur  de  211.092  liv.  st.  L'érection  de  la  nouvelle 
batterie  de  140  pilons  et  la  construction  du  réservoir  ont 
absorbé  4.211  liv.  st  qui  ont  ont  été  prises  sur  les  bénéfices, 
Il  y  a  eu  au  bas  mot  761.000  tonnes  de  minerai  en  vue,  et  vu 
cette  quantité  considérr.ble  de  minerai  disponible,  le  Conseil 
a  décidé  d'ajouter  Of*  .louveaux  pilons  à  la  batterie  et  d'élargir 
l'issue  de  cyanuration.  Le  coût  de  ces  travaux  sera  défraye 
par  la  vente  d'une  partie  des  actions  en  portefeuille  de  la  Ro- 
binson rentrai  Deep  et  n'empêchera  pas  le  paiement  régulier 
des  dividendes.  Ces  60  nouveaux  pilons  seront  prêts  au  mois 
de  novem])re.  Il  y  avait  encore  au  mois  de  janvier  102  claims 
n'ayant  pas  encore  été  exploités. 

Rbodesia  Goidnelds  Limited.  —  L'assemblée  générale 
annuelle  des  aclionnaives  de  cette  Compagnie  vient  d  avoir 
lieu  à  Londres.  Les  bénéfices  réalisés  pendant  l'exercice  ont 
été  de  18.351  liv.  st.  qui,  ajoutés  à  13.771  hv.  st.  reportées  de 
l'exercice  précédent,  laissent,  déduchon  faite  du  paiement  de 
l'intérêt  préférentiel,  26.122  hv.  st. 

Le  Conseil  d'administration  propose  la  distribution  d  un 
dividende  de  7  1  /2  0/0  et  le  report  de  6.997  liv.  st. 

Le  président  complimente  les  actionnaires  sur  leur  patience 
enfin  rétribuée  par  suite  de  l'amélioration  des  condihons 
•réni'rales  dans  la  Rhodésia.  On  est  dès  à  présent  certain  de 
pouvoir  exploiter  à  profit  les  filons  aurifères  de  ce  pays.  Son 
opinion  fondée  sur  ses  observations  personnelles  faites  au 
cours  de  son  voyage  dans  le  pays  lui  font  espérer,  pour  la 
colonie,  un  bridant  avenir. 

Il  y  a  150.000  milles  de  filons  déjà  traces  et,  quand  bien 
même  il  n'y  aurait  que  10  0/0  de  ces  claims  de  bons,  l'étendue 
de  ces  filons  aurifères  serait  dix  fois  plus  grande  que  celle  des 
filons  du  Rand. 


René  HeMoiaJaire 


iii  fflarÉé  fles  Mines  i'Of 

DE  L.O]\DRES 


Londres,  le  30  mars  1899 

La  liquidation  de  fin  mars  s'est  effectuée  dans  des 
conditions  assez  favorables  :  les  reports  ont  été  un  peu 
élevés,  mais  ce  fait  n'a  nullement  surprix  le  public  et 
les  positions  à  proroger  n'avaient  pas  beaucoup  d  im- 
portance. L'approche  des  vacances  de  Pâques  a  déter- 
miné, en  effet,  des  dégagements  assez  nombreux. 

Les  taux  des  reports  ont  été,  en  moyenne,  de  8  a 
10  0/0  pour  les  actions  sud-africaines  et  australiennes  ; 
ils  ont  été  de  3  1/2  d.  pour  la  Chartered;  de  9  d.  pour 
la  Goldfields  ,•  de  7  à  9  d.  pour  les  deep  levels. 

On  n'a  prêté  aucune  attention  aux  nouvelles  poli- 
tiques du  Transvaal. 

Le  Stock-Exchange  ferme  aujourd'hui  pour  ne  rou- 
vrir que  mardi  prochain. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Chartered  reste  à  3  3/4.  L'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires aura  lieu  prochainement. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  5/16  au  heu 
de  8  7/16.  , 

La  Transvaal  Goldfields  reste  a  2  1/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 

passe  de  8  3/32  à  8  1/16.  UAngelo,  qui  a  détaché  un 
dividende  de  25  0/0,  est  à  7  9/16,  et  la  Neio  Cornet,  qui 
a  détaché  un  dividende  de  12  1/2  0/0,  à  3  5/8. 

A  propos  de  VEast  Rand,  il  n'est  plus  question  de 
vendre  aux  filiales  les  terrains  deep  levels  qui  font 
suite  à  leurs  propriétés  ;  d'après  un  nouveau  projet, 
VEast  Rand  formerait  des  Compagnies  séparées  pour 
l'exploitation  de  ces  deep  levels. 

Le  Conseil  d'administration  de  VEast  Rand,  a  Johan- 
nesburg, a  récemment  décidé  que  la  clôture  de  l'exer- 
cice se  ferait  désormais  à  la  fin  de  mai,  au  lieu  de  la 
fin  d'avril. 

La  City  and  Suburban  reste  à  6  3/8. 

La  New  Heriot  est  à  7  3/8.  Cette  Compagnie  dé- 
clare un  dividende  de  25  0/0  payable  aux  actionnaires 
inscrits  le  29  courant. 

La  Modderfontein  reste  à  10  1/2;  la  Henry  Nourse, 
à  9  7/8. 

La  Langlaagle  reste  à  3  13/16.  Cette  Compagnie  a 
détaché  un  dividende  de  15  0/0.    ^     ,  •  r-  a  ,a 

La  Simmer  and  Jack  passe  de  6  3/4  a  0  1/8. 

La  Jubilee  est  à  7  5/8  et  la  Salisbury  à  3  1/4.  Ces 
deux  Compagnies  tiennent  des  assemblées  spéciales  a 
Pietermaritzburg,  le  5  mai.  Les  Directeurs  dtmandent 
à  être  autorisés  à  vendre  ou  à  disposer  de  la  propriété 
et  des  droits  miniers  Klipriversberg  que  les  deux  Com- 
paonies  possèdent  en  commun,  et  aussi  à  souscrire  au 
fonds  de  roulement  d'une  nouvelle  Compagnie  à  qui 
l'on  se  propose  de  vendre  le  mynpacht.        „  „^ 

La  Worcester  est  à  3  3/8;  la  Jiimpers,  à  6  15/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  18  1/4;  la  Randfontem  est 
à  3  7/16. 

Une  assemblée  spéciale,  tenue  le  17  courant,  a  auto- 
risé les  Directeurs  à  porter  le  capital  à  3.O00.00O  de 
livres  sterling  en  créant  1.000.000  d'actions  nouvelles, 
dont  500.000  seront  offertes  aux  actionnaires  au  prorata. 


lO'i 
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soit  à  raison  de  une  action  nouvelle  pour  quatre  ac- 
tions anciennes,  le  31  courant.  Le  prix  d'émission  est 
lixé  à  31iv.  st.,  payable  à  la  souscription  et  l'émission 
a  été  ^jarantie  à  ce  prix  ;  les  garants  recevront  comme 
rémunération  le  droit  de  réclamer  400.000  actions  nou- 
velles à  4  liv.  st.  Les  livres  de  transfert  seront  clos  du 
1er  au  8  avril  1899. 

LalVemmer  se  retrouve  à  13  ./.;  la  Geldenhuis  Es- 
iaie  à  8  1/2. 

La  Robinson  passe  de  11  ./.  à  10  15/16. 

D'après  les  renseignements  donnés  à  rassemblée  gé- 
nérale sur  l'exercice  clos  le  31  décembre  dernier,  les 
opérations  de  l'année,  déduction  faite  d'une  dépense  de 
42.113  liv.  st.  en  matériel,  ont  laissé  un  bénéfice  net 
de  442.821  liv.  st.  La  Compagnie  a  déclaré  deux  divi- 
dendes de  7  et  9  0/0,  s'élevant  ensemble  à  440.000  liv.  st. 
La  répartition  est  supérieure  de  27.000  liv.  st.  à  celle  de 
l'année  précédente.  Le  total  des  dividendes  distribués 
par  la  Compagnie  est  de  96  0/0  ou  2.630.937  liv.  st. 

La  Yillage  Main  Reef  reste  à  9  1/8;  la  New  Prim- 
rose  à  5  ./.  ;  la  Durban  Roodepoort  à  6  7/16. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  au  même  cours  de  11  ./.. 

La  Rand  Mines  passe  de  43  1/4  à  42  1/16.  L'as- 
semblée générale  de  cette  Compagnie  a  été  tenue  le 
23  mars.  Les  bénéfices  de  l'année  ont  été  de  545.492  liv.  st. 
et  après  le  paiement  du  dividende  de  100  0/0,  il  a  été 
reporté  au  crédit  du  compte  profits  et  pertes  1  million 
903.093  liv.  st.  Les  actionnaires  ont  approuvé  le  rapport 
et  les  comptes,  et  ils  ont  voté  à  l'unanimité  une  réso- 
lution qui  invite  les  directeurs  à  examiner  immédia- 
tement s'il  est  désirable  d'augmenter  le  capital  afin  de 
permettre  la  division  des  actions  et  la  consolidation 
des  droits  de  fondateurs  aux  répartitions  par  l'attri- 
bution d'actions  ordinaires. 

La  Robinson  Deep  est  à  12  3/4;  la  Rose  Deep,  à 
10  1/16  ;  la  Rand  Victoria,  à  3  3/16;  la  Robinson  Cen- 
tral Deep,  a  3  3/4. 

La  Croion  Deep  se  retrouve  à  15  ./.. 

La  Ferreira  Deep  est  à  7  1/8.  Les  travaux  d'instal- 
lation se  poursuivent  et  il  est  probable  que  la  batterie 
de  100  pilons  fonctionnera  en  juin.  Des  mesures  ont 
été  prises  pour  l'installation  de  100  autres  pilons.  La 
mine  a  trois  filons  :  un  south.reef  très  large  de  3  pieds, 
un  leader  de  18  pouces  à  3  pieds  et  un  main  reef  qui 
mesure  jusqu'à  25  pieds;  sa  contenance  est  donc  très 
considérable.  En  estimant  à  100  0/0  le  dividende  futur 
de  la  mine,  on  reste  certainement  très  au-dessous  de 
la  réalité. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  9/6. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  5/16  comme  la  semaine  der- 
nière. 

District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  1/2. 

*♦*  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  9/16  comme  la  semaine  dernière. 


Londres,  30  mars,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  ferme. 


Bévue  ïïeMomaiaire  k  Marché  Jes  Mines  l'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  30  mars  1899. 
Le  marché  des  mines  d'or  a  été  irrégulier  dans  ces 
derniers  jours.  Le  manque  d'alfaires  à  Londres, 
manque  d'affaires  dû  à  l'approche  des  jours  de  fêtes 
qui,  psndant  quatre  jours,  vont  laisser  le  Stock-Ex- 
cliange  fermé,  nous  a  un  peu  nui.  D'autre  part, 
nous  avions  ici  à  compter  avec  la  liquidation  de  fin 


de  mois,  et  on  se  préoccupait  de  ce  que  seraient  les  re- 
ports. 

A  l'heure  actuelle,  il  ne  paraît  pas  que  les  taux  de- 
mandés par  les  capitaux  reporteurs  seront  exorbitants. 
D'un  autre  côté,  il  ne  semble  pas  que  la  position  de 
place  soit  chargée.  Aussi  est-il  permis  de  croire  que  les 
règlements  de  fin  de  mois  se  passeront  sans  incidents, 
et  qu'il  nous  sera  permis  d'attendre  avec  la  plus  grande 
tranquillité  le  retour  des  vacances  de  Ptiques. 

La  liquidation  de  fin  mars  a  commencé,  aujourd'hui, 
par  la  «  réponse  des  primes  ».  On  a'  plutôt  cherché  à 
peser  sur  les  cours  pour  faire  abandonner  le  plus  de 
primes  possible.  C'est  un  indice  favorable  qui  prouve 
que  les  acheteurs  de  ferme  prévoient,  pour  le  mois 
d'avi'i),  des  séances  favorables. 

La  Chariered,  qui  finissait  à  94  fr.,  reste  à  94  fr.  75. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Compa- 
gnie aura  lieu  prochainement.  On  ajoute  qu'elle  sera 
plutôt  une  réunion  politique  qu'une  réunion  financière. 
En  tout  cas,  il  semble  certain  que  M.  Cecil  Rhodes  y 
fera  connaître  le  résultat  de  sa  mission  à  Berlin.  Gel- 
denhuis Estate,  212  fr.,  contre  215  fr.  50. 

Ferreira,  600  fr.,  contre  607  fr. 

La  Langlaagte  Estate  s'inscrit  à  95  fr.,  contre  94  fr.; 
Consolidated  Goldfields,  208  fr.,  contre  214  fr.  50; 
Rand  Mines,  en  moins-value  de  18  fr.,  à  1.074  fr.  New 
Kleinfontein,  80  fr.  £0,  contre  83  fr.  Robinson  Rand- 
fontein,  38  fr.  75;  Randfontein  Estâtes,  S6  ïr.  75,  en 
petite  avance.  On  annonce  officiellement  que  M.  John 
Hays  Hammond  a  accepté  la  position  d'ingénieur  con- 
sultant delà  Randfontein  Estâtes  Gold  Mining  Com- 
pany, Limited,  ainsi  que  de  ses  Compagnies  filiales, 
pour  une  période  de  trois  ans.  M.  Hammond  partira 
pour  l'Afrique  du  Sud  par  le  prochain  bateau  et  il  s'est 
déjà  assuré  le  concours  d'un  certain  nombre  d'hommes 
compétents  pour  mettre  à  découvert  et  développer  les 
propriétés  des  Compagnies  formî^es  dernièrement  sur 
la  Randfontein  Estâtes.  Tous  les  efforts  seront  faits 
pour  pousser  le  développement  des  filons  récemment 
découverts  et  mettre  toutes  les  Compagnies  en  état  de 
payer  des  dividendes  le  plus  tôt  possible. 

La  Simmer  and  Jack,  dont  la  situation  est  de  plus 
en  plus  intéressante,  est  demandée  à  158  fr.  50  ;  May 
Consolidated,  très  recherchée,  à  139  fr.  50,  gagnant 
6  fr.  50  ;  Village  Main  Reef,  également  bien  tenue,  à 
229  fr.  ;  Lancaster,  97  fr.  25,  en  plus-value  de  7  fr.  75. 
On  pouvait,  aujourd'hui,  se  faire  reporter  cette  valeur 
au  pair. 

La  Robinson  Gold  finit  à  275  fr.  50,  en  moins-value 
de  4  fr.  ;  Buffelsdoorn  Estate,  12  fr.  75;  New  Prim- 
rose,  130  fr.  mais  délaissée.  Cette  Compagnie  vient  de 
recevoir  du  Gouvernement  du  Transvaal  des  lettres 
lui  reconnaissant  la  propriété,  en  «mynpacht»,  d'une 
partie  de  la  ferme  «  Elandsfontein  numéro  1  »  Wem- 
mer,  328  fr.,  en  recul  de  4  fr.  ;  Durban  Roodepoort 
Deep,  97  fr.,  contre  102  fr.  .'ÏG;  Sheba,  39  fr.  ;  French 
Rand,  48  fr.  50,  contre  49  fr.  75. 

La  Geldenhuis  Deep,  qui  restait,  il  y  a  huit  jours, 
à  278  fr.  50,  s'échange,  au  dernier  moment,  à  279  fr.  ; 
Windsor,  ferme  au  comptant,  à  81  fr.  :  Transvaal 
Goldfields,  55  fr.,  contre  56  fr.  ;  Transvaal  Consolida- 
ted Land,  51  fr.  50,  en  moins-value  de  1  fr.  75, 

Le  Champ  d'Or  est  sans  variation  appréciable,  à 
61  fr.;  Mossamédès,  15  fr.  25;  Marievale  Nigel,  12  fr.; 
Mozambique,  73  fr.  Nous  nous  reportons,  au  sujet  de 
cette  Compagnie,  à  la  note  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Eer.Ue  Fabrieken  Distillery  s'échange  à  24  fr.  25, 
en  avance  de  1  fr.  25  ;  Dynamite  du  Transvaal,  en 
plus-value  de  9  fr.,  à  88  fr.  On  prétend,  de  certains 
côtés,  que  la  question  du  monopole  de  la  dynamite  au 
Transvaal  sera  résolue  avant  un  an.  Yicior  Gold,  23 
francs,  contre  24  fr.  ;  Rebecca,  6  fr.  59  ;  De  Lamar, 
6  fr.  25. 

Les  actions  de  la  De  Beers  ont  été  agitées.  Elles  ne 
restent  pourtant  pas  à  leurs  plus  bas  cours,  tout  en 
perdant,  pour  la  semaine,  10  fr.,  à  702  fr. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(Be  notre  Correspondant  particulier) 

Johannesburg,  11  mars  1899. 
Etal  du  Marche.  —  I,a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  semaine  dernière  a  été  caractérisée  par  l'ex- 
trême lourdeur  des  valeurs  courantes  et  une  désaf- 
fection générale  des  transactions.  La  liquidation 
d'achats  à  terme  a  été  grandement  cause  de  ce  fait 
autant  que  l'arrivée  de  Londres  et,  par  conséquent,  la 
livraison  d'un  grand  nombre  d'actions  Main  Reef  et 
Yogel  Deep.  ,  ^  ,  , 

Ce  fait  se  produisant  sur  un  marché  déjà  taible  a, 
naturellement,  empiré  la  situation.  Une  autre  c?use  de 
trouble  s'est  trouvée  dans  la  rareté  de  l'argent  dispo- 
nible pour  les  besoins  du  Marché  et  pour  les  envois  de 
titres  en  Europe.  Il  est  certain  que  les  Banques  man- 
quent de  fonds  dans  ce  but,  et  nous  sommes  effrayés  de 
ce  fait  qu'en  dépit  de  l'apparence  satisfaisante  des 
Bourses  européennes,  on  ne  puisse  s'attendre  à  trouver 
de  l'activité  tant  que  les  espèces  que  l'on  dit  naturelle- 
ment en  route  soient  arrivées  à  destination  et  que  les 
sommes  importantes  immobilisées  par  les  Banques 
soient  redevenues  disponibles.  ^ 

Nous  ne  voudrions  pas  que  vous  puissiez  croire  qu  on 
s'attend  à  une  réaction,  mais  on  ne  doit  pas  prévoir 
une  grande  activité  dans  les  valeurs  locales  jusqu'à  ce 
que  la  situation  financière  soit  devenue  plus  claire. 

L'augmentation  projetée  du  capital  de  la  Randfon- 
tein  a  produit,  hier,  une  mauvaise  impression  sur  le 
Marché,  non  pas  à» cause  de  l'émission  en  elle-même, 
mais  à  cause  des  primes  énormes  et  arbitraire:^  que  les 
administrateurs  pouvaient  s'arroger.  Cependant,  le 
plan  doit  avoir  été  élaboré  en  Angleterre  et,  comme  le 
prix  à  Londres  ne  paraît  pas  avoir  été  affecté,  une 
reprise  s'est  produite  ici  et  l'on  a  recommencé  à 

Il  n'y  a  pas  l'ombre  d'un  doute,  étant  donnée  la  com- 
position du  Conseil  d'administration,  que  le  projet  sera 
adopté  sans  discussion  et  que  la  convocation  d'une 
assemblée  générale  ne  doit  être  considérée  que  comme 
une  pure  formalité. 

Nous  considérons  le  Marché  comme  sain  et  nous  ne 
nous  attendons  pas  à  constater  une  nervosité  particu 
lière.  En  ce  qui  concerne  les  transactions  futures,  nous 
attirons  votre  attention,  parmi  les  valeurs  d'un  prix 
modéré,  sur  la  Knights  Central  et  la  Roodepoort  Cen- 
tral Deep. 

Cours 


le  plus  le  plus 

bas  haut 
de  la  semaine 

sh.d.  sh.d. 

Banljes   43/.  48/ 

Banljes  Deep   12/6  14/9 

Benoni   31/.  33/. 

Bonanza   90/.  93/. 


4  mars  11  mars 
1899  1899 


sh.d. 

45/6 
18/6 
32/6 
90/. 


sh.d, 

47/9 
13/. 
33/. 
92/6 


Cours 


le  plus  le  plus 
bas  haut 
de  la  semaine 
sh.d.  sh.d. 


B.  S.  A.  Cy  (Chartered)   68/.  73/. 

Consol.  Main  Reef   49/ .  52/6 

EastRand   162/6  170/. 

French  Rand   41/.  43/6 

GlenDeep   90/.  94/. 

Knights  Central   63/.  69/. 

Rand  CoUieries  ■  14/9  17/6 

Randfontein   68/9  74/3 

Roodepoort  Deep   56/.  59/6 

Simmer  East   79/.  84/. 

Vogelstruis  Gonsolid.  Deep.  37/.  40/. 

Witwatersrand  Deep   56/.  58/. 


4  mars 
1899 

sh.d. 
70/6 
53/6 
100/ . 
43/. 
91/. 
65/ 
16/6 
71/. 
58/. 
81/6 
41/. 
56/6 


11  mars 
1899 

sh  d, 
73/. 

49/9 
169/. 
43/3 
92/6 
B7/. 
16/6 
71/6 
59/6 
82/6 
38/6 
57/3 


La  Situation  dans  l'AWque  du  Sud 

Nous  avons  parlé,  il  y  a  huit  jours,  de  la  pétition 
recouverte  de  plusieurs  milliers  de  signatures  que  les 
résidents  anglais  au  Transvaal  avaient  adressée  à 
l'aoent  britannique  à  Pretoria,  pour  demander  à  la 
Reine  d'appuyer  leurs  griefs.  Le  Times  reproduit,  à  ce 
sujet,  le  cùble  suivant  reçu  parle  Standard  and  Dig- 

ger's  News  :  ,  ,  nr> 

Johannesburg,  29  mars. 

La  pétition  qu'on  a  l'intention  de  présenter  à  la  Reine,  et 
aui  a  obtenu  cinquante  mille  signatures  de  résidents,  n'est  en 
aucune  façon  appuyée  par  des  commerçants  ou  des  proprié- 
taires de  Johannesburg,  qui  déplorent  toute  espèce  d'agitation, 
comme  étant  préjudiciable  au  commerce  et  aux  intérêts  géné- 
raux de  la  Répubhque. 

Les  signatures  de  la  pétition  ont  ete  recueillies,  pour  la 
plupart,  par  des  agents  salariés,  et  elles  ne  sauraient  inspirer 
aucune  confiance. 

Nous  laissons  à  nos  confrères  anglais  la  responsa- 
bilités de  leurs  dires.  . 

Le  président  Krûgcr  a  visité  samedi  dernier  Johan- 
nesburg; il  a  reçu  des  habitants  un  accueil  très  cordial. 

Il  a  expliqué  sa  politique  future  au  sujet  de  la  ques- 
tion de  la  dynamite  et  des  droits  de  sous-mines  sur  les 
«  bewaarplaatsen  ».  Il  a  exposé  aussi  l'état  des  finanças, 
qui  a  été  applaudi  fréquemment.  Puis  le  Président  a 
parlé  des  uitlanders  et  a  déclaré  que,  si  la  population 
uitlander  voulait  consciencieusement  collaborer  avec 
les  Boers,  ces  derniers  seraient  heureux  de  les  adopter 
comme  concitoyens.  «  Mais,  a-t-il  ajouté,  à  peine  avais- 
ie  fait  jadis  toutes  sortes  de  promesses  relatn  ement  a 
la  franchise,  qu'une  pétition  était  envoyée  en  Angle- 
terre et  que  d'autres  actions  du  môme  genre  excitaien  t 
la  défiance  des  anciens  citoyens  de  vieille  date;  je  ne 
crois  pas  que  la  population  de  Johannesburg  se  soit 
montrée  favorable  à  cette  pétition. 

«  J'étais  tout  disposé,  a  dit  encore  le  Président,  à 
satisfaire  les  désirs  des  uitlanders  ;  mais,  au  moment 
précis  où  je  faisais,  au  Volksraad,  des  propositions 
dans  ce  sens,  une  partie  de  la  communauté  des  uitlan- 
ders rendait  inutiles  ces  efforts  en  occasionnant  des 
I  troubles.  » 

I     Le  président  Krûger,  répondant  aux  adresses  qu  u 
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ont  été  présentées,  a  dit  qu'il  proposerait  au  Volksraad 
de  réduire  à  cinq  ans  le  temps  de  séjour  exigé  pour 
l'obtention  de  la  franchise,  et  que,  plus  tard,  une  nou- 
velle réduction  pourrait  avoir  lieu  ;  mais,  a-t-il  ajouté, 
la  «  bigamie  politique  »  doit  être  interdite  :  pour  deve- 
nir «  biirghers  »,  il  faudra  que  les  étrangers  renoncent 
à  leur  nationalité. 

Le  parti  de  M.  Gecil  Rhodes  a  subi,  au  Gap,  un  échec 
aux  élections  supplémentaires  de  Stellenbosch,  ce  qui 
semble  indiquer  qu'il  n'aura  pas  la  majorité  aux  élec- 
tions générales  prochaines. 


Robinson  Gold  Mines,  Limited 


Dans  V Economiste  Européen  du  31  mars,  nous  avons 
donné,  dans  les  Informations  diverses,  un  court  ré- 
sumé du  Rapport  présenté  aux  actionnaires  à  l'assem- 
blée générale  du  27  février.  Nous  complétons,  aujour- 
d'hui, cette  information  en  donnant  ci-dessous  des 
extraits  dudit  Rapport,  ainsi  que  des  extraits  du  dis- 
cours prononcé  par  le  Président. 

Voici  un  résumé  du  Bilan  au  31  décembre  1898  : 


Actif 


Propriété  et  matériel  

^Machines,  matériel,  constructions,  etc.. 

(Compte  de  développement  

Travaux  permanents  comprenant  le  nou- 
veau réservoir  Robinson-Ferreira  

Provision  en  magasin  

(loncentr^s,  débiteurs  divers  et  porte- 
feuille-titres   

Espèces  dans  les  Banques  

Or  en  transit  


Passif 

Capital  \.5.')0.000  actions  do  5  liv.  st. 


Liv.  st. 

3.816.004  8  5 

209.818  7  4 

3B.270  18  6 

24.736  8  0 

13.382  19  11 


22.324  19  9 

83.000  5  6 

153.700  ..  » 

3.359.238  7  5 


Créanciers  divers  

Dividende  n°  17,  9  0/0  (9  sli.  par  action) 
Comptes  de  Profits  et  Pertes  : 

Solde  de  1897   364.255   6  2 

A  ajouter  : 
Bénéf.  du  1- sem.  1898. . .    227.681  18  8 
—      2'         —    ...    218.784  18  4 


2.750.000  0 
11.547  0 
247.500  19 


j810.';22  3 

A  déduire  : 

Dividende  n"  16  (7  sh.  par 
acli(jn).  192.!3(X)  liv.  st... 

Dividende  n"  17  (9  sli.  par 
action),  gratifications, 
commission,  déprécia- 
tion, etc   460.531  14 


Balance  reportée  à 
l'année  suivante. . .    350.190   8   5       350.190     8  5 

3.359.238     7  5 

Le  rapport  du  Directeur  contient  le  tableau  suivant 

des  recettes  et  des  frais  d'exploitation  : 
Dépenses  et  recettes 

La  recette  provenant  du  mine-  Liv.  stcrl. 

rai   de   la   mine  même  se 
monte  à  •   67!».20:i   7  5 

Recettes  d'autres  sources,  no- 
tamment de  slimes  vendus, 
loyers,  intérêt,  bénélicc  sur 
concentrés  achetés,  etc   ii7.049  16  8 


A  déduire  : 

l'rais  d'exploitation  ordinaires   231.318  14  (i 

Reconstruction  d'une  partie  du 
moulin,  addition  de  20  nou- 
veaux pilons,  agrandisse- 
ment de  l'usine  de  cyanura- 
tion,  aclièvement  du  réser- 
voir Robinson-Ferreira,  etc .    42.113   'j  11 


716.253   4  1 


273.431  18  11 
442.821    5  2 


Le  Directeur  ajoute  ensuite  : 

Non  seulement,  en  1898,  nous  avons  affecté  aux  dépenses 
extraordinaires  de  premier  établissement  32.678  liv.  st.  17  sh. 
5  pence  de  plus  qu'en  1897,  mais  le  bénéfice  net  de  l'année 
considérée  dépasse  de  23  889  liv.  st.  17  sh.  5  d.  le  bénéfice 
net  le  plus  élevé  que  nous  ayons  réalisé  depuis  la  création 
de  la  Compagnie.  Gela  tient  à  plusieurs  causes  : 

1°  Nous  avons  broyé  3.600  tonnes  de  plus  qu'en  1897. 

2°  En  procédant  à  un  triage  plus  rigoureux,  nous  avons 
amélioré  de  9.03  grains  la  teneur  moyenne  du  minerai. 

3°  Le  rendement  (non  compris  les  slimes)  s'est  élevé  de 
84.6  en  1897  à  86.6  en  1898. 

4°  Les  frais  d'exploitation  ordinaires  ont  été  réduits  de 
27  sh.  5.2408  d.  en  1897  à  2)  sh.  1.7199  d.  en  18v)8. 

Grâce  à  ces  trois  derniers  facteurs,  le  bénéfice  par  tonne 
dépasse  de  5  sh.  4.4  d.  celui  que  nous  avons  réalisé  en 
1897. 

Les  recettes  «  d'autres  sources  »  ont  subi  une  légère  dimi- 
nution s'élevant  à  5!J3  liv.  st.  13  sh.  Le  gain  provenant  du 
traitement  des  slimes  a  augmenté,  mais  celui  di\  à  l'usine  de 
chloruration,  aux  loyers,  etc.,  a  diminué,  et,  en  s^mme,  la 
recette  totale  a  subi  la  réduction  qui  vient  d'être  mentionnée. 

En  examinant  de  plus  près  les  frais  d'exploitation,  on  re- 
marque que,  quoique  nous  ayons  éliminé  par  triage  93.381 
tonnes  de  roclie  stérile  équivalant  à  32.7  0/0  du  minerai 
abattu,  dans  la  mine,  une  réduction  de  1  sh.  2  d.  par  tonne 
broyée  a  été  effectuée  sur  les  frais  totaux  de  minage,  déve- 
loppement compris. 

Les  frais  de  J^royage  se  montent  à  1.2  d.  de  plus  que  l'an- 
née précédente.  Ce  fait  est  amplement  justifié  par  la  dépense 
entraînée  per  le  travail  supplémentaire  du  triage  à  la  surface 
et  par  l'achat  d'eau  en  octobre  et  novembre.  Toutes  ces  dé- 
penses sont,  en  effet,  imputées  au  compte  Broyage.  Il  fart  se 
rappeler  aussi  que  nous  avons  une  batterie  de  4i  Frue  Van- 
ners,  produisant  des  concentrés  pour  l'usine  de  cliloruration, 
et  dont  les  frais  de  marche  et  d'entretien  sont  compris  dans 
le  broyage. 

Les  dépenses  de  traitement  secondaire  sont  également  en 
augmentation  de  1.7  d.,  mais,  par  contre,  la  proportirn  de 
tailings  soumis  à  ce  traitement  a  progressé  de  5.3  d.  et 
l'entretien  de  l'usine  de  chloruration  a  donné  lieu  à  des 
frais  auxquels  nous  n'avions  pas  eu  à  faire  face  dans  les  an- 
nées précédentes.  En  somme,  le  traitement  au  cyanure  a 
coûté  5.2  d.  de  moins  par  tonne  que  dans  l'année  précé- 
dente. 

Le  chapitre  :  Additions  ordinaires  à  l'outillage,  est  en  di- 
minution de  12.441  liv.  st.  par  rapport  à  1897. 

Dans  le  courant  de  l'année,  il  n'a  pas  été  fait  de 
travaux  de  fonçage  ni  dans  le  puits  ouest,  ni  dans  le 
puits  est.  Les  autres  travaux  de  développement  se  sont 
poursuivis  comme  suit  :  Galeries,  6.728  pieds  ;  petit 
puits  de  ventilation  et  puits  ascendants,  4.180  pieds  ; 
travers-bancs,  2.(69  pieds.  Au  total,  12  977  pieds, 
moyennant  une  dépense  totalede3l.2541iv.  st.  Ish.  9d. 
ou  2  liv.  st.  8  sh.  2  d.  par  pied,  au  lieu  de  2  livres  ster- 
ling 15  sh.  9  d.  par  pied  en  1897. 

Le  minerai  en  vue  à  la  fin  de  1897  a  été  de  495.621  tonnes. 
Mais,  comme  nous  avons  cons'até.  en  mesurant  exactement 
le  minerai  abattu  et  envoyé  au  moulin  dans  l'exercice  précé- 
dent aussi  bien  qu'en  1898,  que  nous  avons  toujours  évalué 
à  un  chiffre  trop  faible  le  tonnage  en  vue,  nous  avons  adopté 
cette  année  une  nouvelle  méthode  en  calculant  l'épaisseur  du 
minerai  envoyé  au  moulin,  et  en  estimant  le  minerai  «en  vue» 
sur  cette  base.  Une  évaluation  modérée  établie  d'après  cette 
méthode,  montre  que  les  réserves  de  minerai,  non  compris 
le  main  reef,  s'élèvent  à '(61. 129  tonnes.  Ce  tonnage  est  en 
augmentation  de  265.508  tonnes  sur  Testimation  de  l'année 
dernière. 

Le  petit  tableau  suivant  indique  l'emplacement  de  ce  mine- 
rai en  vue  : 

.Tonnes  Tonnes 
Main  Reef  Leader  :  —  — 

Mine  Ouest   156.5911  iq. 

Mine  Est   257.603  ! 

South  Reef  : 

Mine  Ouest   ...       152.415)    o/,/;  qor, 

Mme  Est   194.520  )  ^^^-^^'^ 

Total   761.129 

Voici  encore  un  tableau  qui  donne  les  proportions  et 
les  emplacements  des  reefs  qui  ont  fourni  le  minerai 
nécessaire  pour  alimenter  le  moulin  pendant  l'année  : 

Main  Reef  Leader 
Main  Reef  Leader      South  Reef         et  South  Reef 
Tonnes  Tonnes  Tonnes 

111.303  64.687  175.990 

Et  Main  Reef  8.010 
184.000 
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Les  chillVes  ci-dessus,  dit  le  Dirocteiir,  moutroiil  que  nous 
avons  broyé  4.35  0/0  de  main  reef,  35  Ib.O/O  de  south  reef  et 
60.49  0/0  'do  niain  reef  leader;  les  mines  Est  et  Ouest  y  ont 
contribué  pour  des  parts  à  peu  prés  éjrales. 

Les  frais  de  minage,  y  compris  la  dépense  pour  développe- 
ment, calculée  sur  la  base  de  la  touno  extraite,  sont  de  9  sh. 
10.6311  d  ;  mais,  par  suite  de  réliminalion  par  triage  de 
33.67  0/0  de  roche  stérile,  ils  ftijurent  dans  les  comptes  pour 
14  sh.  10.837  d.  par  tonne  broyée,  au  lieu  de  16  sh.  0.G7Ô2  d. 
en  1897. 

En  présence  de  la  difficulté  du  recrutement  suffisant  de 
main-d'œuvre  indigène  et  de  l'incertitude  do  pourvoir  à  nos 
besoins  dans  l'avenir,  nous  avons  monté  dans  les  chantiers 
d'abatage  un  certain  nombre  de  perforatrices  mécaniques  de 
3  1/4  pouces,  et  le  résultat  en  est  que  nous  dépendons  désor- 
mais moins  de  la  main-d'œuvre  cafre  pour  l'abatage  du  mi- 
nerai, sans  que  les  frai*  de  minage  en  soient  augmentés.  En 
poursuivant  celte  ligne  de  conduite,  nous  pourrons  presque 
certainement  parer  à  toute  pénurie  de  main-d'œuvre  qui  ré- 
sulterait de  l'extension  de  nos  travaux. 

Pendant  l'exercice  1898,  il  a  été  éliminé  52.917  tonnes 
de  roche  stérile  sur  la  table  de  triage.  En  y  ajoutant 
40.464  tonnes  triées  sous  terre,  on  obtient  un  total  de 
93.a81  tonnes,  soit  33  67  0/0  du  minerai  abattu.  La  va- 
leur moyenne  delà  roche  stérile  éliminée  dépasse- d'une 
fraction  1  dwt  par  tonne.  Les  frais  par  tonne  bz'oyée, 
tant  pour  le  triage  à  la  surface  que  pour  le  premier 
broyage,  s'élèvent  à  6.802  d.,  au  lieu  de  4.9445  d.  l'annéH 
précédente. 

En  ce  qui  regarde  le  broyage,  voici  ce  que  mentionne 
le  rapport  : 

Le  rendement  par  pilon  et  par  jour  a  été  de  4.351  tonnes  et 
a  dépassé  d'une  fraction  celui  de  1897. 

Les  20  nouveaux  pilons  ajoutés  à  l'extrémité  Nord  du  moulin 
ont  été  mis  en  marche  le  1"  septembre  dernier,  et  peu  après 
20  des  40  anciens  pilons  ont  été  arrêtés  en  vue  de  leur  recons- 
truction. Un  mois  plus  tard,  les  20  anciens  pilons  restants 
ont  été  arrêtés  également  et  nous  avons  pu  terminer  les  tra- 
vaux de  renouvellement  pour  le  commencement  de  décembre, 
époque  où  les  140  pilons  ont  tous  été  mis  en  marche.  Le  re- 
maniement et  le  renouvellement  d'uue  partie  de  la  ligne  d'ar- 
bres de  transmission,  en  vue  du  nouveau  service,  plus  fati- 
gant, ont  nécessité  des  travaux  considérables,  mais  que  nous 
avons  pu  mener  à  bonne  fin,  sans  causer  de  chômage  appré- 
ciable au  moulin  ni  de  diminution  dans  la  bonne  production 
moyenne  d'or  de  l'année  entière. 

line  canalisation  de  16  pouces  de  diamètre  a  été  posée  pour 
ramener  dans  les  bâches  du  mouUn  l'eau  de  trop-plein  des 
Spttzluten  de  l'usine  pour  lo  traitement  des  slimes.  Par  ce 
moyen,  les  pertes  d'eau  sont  notablement  réduites  et  nous 
avons  pu  éviter  beaucoup  de  chômages  sérieux  du  moulin  au 
moment  où  l'alimentation  menaçait  de  devenir  insuffisante. 

Les  frais  de  broyage  peuvent  se  passer  de  commentaires. 
L'usine  entière  est  en  très  bon  état  d'entretien,  ce  qui  nous  a 
permis  de  marcher  pendant  347  jours  et  demi  sur  les  365  jours 
de  l'année.  Les  17  jours  et  demi  restants  ont  été  employés  à 
nettoyer  les  plaques  et  à  réparer  les  pilons. 

L'usine  de  cyanuration  a  été  renforcée  dans  le  courant  de 
l'année  et  a  maintenant  la  puissance  que  demande  le  travail 
qu'elle  est  appelée  à  accomplir.  Le  tonnage  broyé  que  l'on  y 
a  envoyé  a  dépassé  de  5.3  0/0  celui  de  1897.  et  le  rendement 
effectif  s'est  élevé  de  72.1  en  1897  à  77.2  0/0  en  1898.  Nous 
avons  adopté  le  procédé  de  précipitation  Betty,  et  c'est  grâce 
à  l'emploi  de  cette  méthode  et  aux  soins  exercés  dans  la  ma- 
noeuvre des  appareils,  que  nous  sommes  en  mesure  de  pré- 
senter une  si  notable  amélioration  de  résultats.  Le  bénéfice 
donné  par  cette  usine  ne  s'élève  pas  à  moins  de  133.9û8  livres 
sterling  9  sh.  6  d. 

Sans  entrer  dans  tous  les  détails  que  donne  le  rap- 
port, ajoutons  que  les  détails  de  l'exploitation  se  résu- 
ment ainsi  : 

Tonnage  broyé   184.000  tonnes 

Tailings  et  concentrés  recaeillis  pour  être 

soumis  au  traitement   131.916  — 

Proportion  pour  cent  du  tonnage  broyé.. .     71.673  0/0 

Teneur  en  or  fin   46.563  onces 

Récupération  d'or  fin   35.956  — 

Proportion  pour  cent  d'or  fin  extrait   77.220  0/0 

Valeur  totale  du  rendement  Liv.st.   15L566  9  sh.  11  d. 

Enfin,  l'effectif  du  personnel  a  été,  pendant  l'année, 
le  suivant  :  Européens,  251;  indigènes,  2.050. 

Après  la  lecture  du  rapport,  le  président  du  conseil, 
M.  F.  Eckstein,  a  prononcé  un  discours  dans  lequel  il 
s'est  d'abord  excusé  d'avoir  convoqué  l'assemblée  plus 
tôt  qu'il  n'avait  été  convenu  l'année  précédente.  Il 


espère  pourtant  que  les  actionnaires  seront  d'autant 
plus  disposés  à  lui  pardonner  qu'il  a  à  leur  faire  con- 
naître, pour  l'exercice  écoulé,  d  excellents  résultats. 

Je  vous  rappellerai  que  nous  vous  avons  convoqués  au  mois 
de  di'cembre  dernier  en  assemblée  générale  extraordinaire, 
afin  de  ratifier  la  cession  de  six  claims  de  votre  propriété  à 
la  Compagnie  nouvellement  formée  sous  le  nom  de  Robinson 
Central  Deep.  La  vente  de  ces  claims  a  eu  lieu  depuis  :  nous 
avons  reçu  en  échange  45.089  actions  entièrement  libérées  de 
la  Robinson  Central  Deep  et  nous  avons,  en  outre,  fait  usage 
de  notre  droit  de  souscription  à  15.030  actions,  constituant  le 
fonds  de  roulement  de  ladite  Compagnie.  Un  compte  rendu 
imprimé  de  l'assemblée  extraordinaire  dont  je  viens  de  parler 
a  été  envoyé  à  chaque  actionnaire  figurant  sur  les  registres  de 
la  Compagnie.  Ainsi  que  je  vous  l'ai  fait  remarquer  à  l'époque, 
cette  opération  a  été  avantageuse  pour  vous,  car  le  terrain 
en  question  avait  une  forme  incommode  pour  être  exploitée 
par  nous,  et,  grâce  à  sa  situation,  il  a  été  évalué  â  un  taux 
plus  élevé  que  la  moyenne  des  claims  de  la  Robinson  Central 
Deep.  Aucune  autre  modification  n'a  été  apportée  à  votre 
propriété  au  cours  de  l'exercice  écoulé. 

En  proposant  maintenant  l'adoption  du  bilan  et  du  compte 
de  profits  et  pertes  de -cette  Compagnie  pour  l'année  1898,  j'ai 
le  plaisir  de  pouvoir  vous  annoncer  que  ia  progression  con- 
tinuelle des  bénéfices  annuels  s'est  poursuivie  sans  inter- 
ruption et  que  le  bénéfice  net  de  l'exercice  qui  vient  de  finir 
dépasse  de  23-889  liv.  st.  17  sh.  5  d.  celui  de  tout  exercice 
antérieur.  Nous  avons  déclaré  en  1898  des  dividendes  pour 
une  somme  de  440.000  liv.  st.,  savoir  :  7  0/0  en  juin  et  9  0/0 
en  décembre;  ce  dividende  est  en  excédent  de  -27.500  liv.  st. 
sur  la  plus  forte  distribution  faite  dans  un  exercice  antérieur 
quelconque.  Le  montant  total  payé  aux  actionnaires  jusqu'à 
ce  jour  s'élève  à  96  0/0  de  notre  capital  ou  2.630.937  liv.  st. 
10  sh.  Si  nous  avons  pu  déclarer  un  dividende  plus  élevé  en 
1898,  cela  tient  à  plusieurs  raisons  :  légère  amélioration  de 
la  teneur  du  minerai  (grâce  à  un  triage  plus  rigoureux), 
augmentation  de  l'extraction  totale  et  réduction  des  frais 
d'exploitation. 

En  examinant  les  comptes,  vous  remarquerez  que,  fidèles 
au  principe  observé  pendant  les  exercices  antérieurs,  nous 
avons  imputé  15.880  liv.  st.  2  sh.  11  d.  pour  dépréciation; 
l'actif,  tel  qu'il  ligure  maintenant  sur  vos  livres,  a  une  valeur 
bien  réelle.  Le  compte  recettes  vous  montre  que  le  moulin  a 
produit  128.378  24  onces  d'or  brut  d'une  valeur  de  ^G-^.l  lOliv.  st. 
16  sh.  et  que  le  traitement  secondaire,  non  compris  les  slimes, 
a  produit  57.156  27  onces,  d'une  valeur  de  211.02  t  liv.  st.  12  sh. 
4  d.  Le  rendement  total  a  donc  été  de  73  sh.  9.9  d.  par  tonne 
de  minerai  broyé,  non  compris  les  slimes;  c'est  une  augmen- 
tation c'environ  3  sh.  par  rapport  au  rendement  de  l'année 
précédente.  D'autre  part,  les  frais  d'exploitation  ont  été  de 
'25  sh.  1.7  d.,  au  lieu  de  27  sh.  5.2  d.  et  accusent  donc  une 
diminution  de  2  sh.  3.5  d. 

Le  Président  entre  ensuite  dans  les  détails  relatifs  aux 
modifications  apportées  à  la  batterie  au  cours  de  l'année, 
au  nouveau  traité  passé  avec  la  Rand  Central  Réduc- 
tion Company,  et  il  dit  qu'en  présence  du  tonnage  con- 
sidérable de  minerai  en  réserve,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  résolu  d'ajouter  00  pilons  du  type  loui'd  à 
l'effectif  du  moulin.  Ces  pilons  seront  prêts  vers  no- 
vembre, de  sorte  que  la  Compagnie  aura,  pendant  un 
ou  peut-être  deux  mois  de  l'année  courante,  le  bénéfice 
du  renforcement  de  l'usine  de  broyage.  L'usine  de  cya- 
nuration sera  renforcée  proportionnellement  et  les  ins- 
tallations de  surface  du  puits  incliné  n»  2  seront  modi- 
fiées de  façon  qu'on  y  puisse  faire  du  triage.  Les  frais 
qu'entraîneront  ces  installations  seront  entièrement 
couverts  par  la  vente  d'une  partie  des  actions  de  la 
Robinson  Central  Deep  que  la  Compagnie  détient.  De 
cette  façon,  le  paiement  régulier  des  dividendes  ne  sera 
pas  affecté. 

Et,  au  sujet  des  bénéfices  à  réaliser  à  nouveau  par  la 
Robinson  Gold  Mine,  le  Président  a  dit  : 

Pour  autant  que  je  puis  le  prévoir  dès  maintenant,  les 
actionnaires  de  notre  Compagnie  peuvent  s'attendre,  pour 
l'exercice  en  cours,  à  un  dividende  plus  fort  que  le  précédent. 
A  moins  d'événement  imprévu,  je  pense  que  nous  pourrons 
payer,  cette  année,  18  sh.  de  dividende  par  action  et,  l'année 
prochaine,  22  sh.  Il  est  certes  toujours  hasardeux  de  faire 
des  prédictions,  mais,  depuis  que  la  Compagnie  existe,  elle  a 
toujours  travaillé  si  régulièrement,  que  je  n'hésite  pas  à  m'y 
risquer.  Dès  que  les  200  pilons  seront  en  marche,  je  crois  que 
la  Compagnie  l'egagnera  le  premier  rang  parmi  les  entreprises 
productives  du  Rand,  rang  qu'elle  a  perdu  depuis  quelques 
mois,  par  suite  des  résultats  magnifiques  obtenus  par  la 
Simmer  and  Jack. 
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Le  Président  a  dit  encore  que  les  actionnaires  ap- 
prendront certainement  avec  plaisir  que  la  Compagnie 
a  débuté,  en  1887,  avec  133  1/2  claims,  et  qu^elle  a 
brové  depuis  1.125.863  tonnes  de  minerai  dont  le  ren- 
dement, tant  par  le  moulin  que  par  le  traitement  a  la 
cvanuration  et  les  concentrés,  s'est  chiffre  par  l-282.8b7 
onces  d'or  brut,  d'une  valeur  en  espèces  de  4.901.804 
livres  sterling  7  sli.  1  d.  Pendant  cette  période,  il  a  ete 
creusé  et  foncé  130.066  pieds  ;  et  cependant,  au  1'=^ 
janvier,  il  restait  encore  102  claims  complètement  in- 
tacts Il  convient  toutefois,  à  ce  propos,  de  rappeler 
que  la  partie  «est»  de  la  mine  est  moins  riche  en  or 
que  la  partie  «ouest»,  et  que  le  Conseil  d'administra- 
tion se  propose  d'augmenter,  pendant  l'année  a  venir, 
la  proportion  de  minerai  provenant  de  cette  section. 

La  mine,  au  cours  de  l'exercice,  a  plus  ou  moins 
souffert  de  la  pénurie  de  la  main  d'œuvre  ;  mais  ses 
ingénieurs  ont  réussi,  grùce  à  l'emploi  de  petites  per- 
foratrices d'abatage  mécaniques,  à  assurer  toujours 
l'abmentation  du  moulin.  En  étendant,  dans  la  nie- 
sure  du  possible,  l'application  du  principe  du  rempla- 
cement de  la  main  d'œuvre  indigène  par  des  machines, 
la  Compagnie  a  le  ferme  espoir  de  pouvoir  continuer 
à  alimenter  toujours  intégralement  le  moulin  même 

agrandi.  ^  , 

Le  Président  a  terminé  en  annonçant  que  les  pers- 
pectives de  la  mine  étaient  aussi  favorables  que  ja- 
mais et  qu'une  grande  part  du  succès  de  ses  opéra- 
tions revenait  à  la  gestion  de  la  Compagnie  a  laquelle 
il  a,  avec  le  plus  grand  plaisir,  rendu  publiquement 
hommage. 

LES  CHAMPS  D'OR  DE  mNAS-GERAÉS 

La  production  totale  d'or  de  l'Etat  de  Minas-Geraès, 
dit  \e  Mining  Journal.  Railway  and  Commercial 
Gazelle  de  Londres,  est  évaluée,  pour  la  période  écou- 
lée entre  l'année  1700  et  l'année  1820,  à  1-404.965  livres 
«  trov  »  ce  qui  donne  une  moyenne  de  140  496  onces 
par  an  De  1820  à  1860,  la  production  s'est  chiffrée  par 
171  000  livres  «  troy  »,  soit  51.300  onces  par  an,  et  de 
1860  à  1888  à  60.(JC0  kilos,  ou  67.000  onces  par  an. 
Depuis  1S88,  elle  a  dû  sûrement  augmenter,  bien  que 
les  documents  officiels  ne  fournissent  pas  d'indication 
précise  En  tout  cas,  voici  quelques  détails  intéressants 
sur  les  principales  entreprises  minières  de  ce  pays  : 

La  Morro  Yelho  Mine  {SI.  John  del  Rey,  Company), 
après  de  nombreuses  difficultés,  est  sortie  d'embarras. 
Elle  travaille  maintenant  avec  100  pilons,  qui  fonction- 
nent jour  et  nuit.  Elle  donne,  chaque  mois,  pour  24.000 
Svres  st.  d'or,  et  a  produit,  en  1897,  un  total  de  51.101 
onces.  Le  capital  de  cette  Compagnie  est  de  611.935  liv. 
st6rlini?. 

■  La  Ouro-Prelo  Gold  Mining  Company^^yec  mx 
capital  de  136.820  liv.  st.,  a  extrait,  en  1897,  19.378 
onces  d'or  Plusieurs  autres  entreprises  ont  été  récem- 
ment créées,  parmi  lesquelles  on  trouve  :  la  S.  Bentu 
Company  ;  la  Carrapalo  Company,  avec  un  capital  de 
375  000  liv  st.  :  et  la  Faria  Company,  avec  un  capital 
de  50  000  liv.  st.  Lorsque  toutes  ces  entreprises  seront 
en  plein  travail,  leur  production  actuelle,  évaluée  a 
108.000  onces,  sera  presque  doublée. 

C'est  à  deux  heures  et  demie  de  cheval  de  Bello 
Horizonte,  au  milieu  d'une  chaîne  de  montagnes  escar- 
pées et  dans  un  endroit  pittoresque,  que  se  trouve  la 
mine  de  Morro  Velho,  ou  mieux,  la  St.  John  del 
Rev  Oold  Mine,  la  plus  importante  des  entreprises  sud- 
américaines.  La  station  de  chemin  de  fer  qui  dessert  la 
mine  est  celle  de  Ilonorio  Ricalvo,  du  Central  Railway 
et  elle  est  distante  de  4  à  5  milles.  Mais  de  Belle  Hori- 
zonte à  Honorio  Ricalvo,  il  y  a,  par  chernin  de  fer,  un 
vovase  de  plus  de  4  heures,  en  raison  des  immenses 
détours  que  fait  la  ligne.  Anciennement,  la  mine  ne 
se  servait  que  de  machines  hydrauliques,  mais  1  instal- 
lation des  100  pilons  actuels  et  du  matériel  perfectionné 
qu'elle  possède  maintenant  a  exigé  l'emploi  de  la  va 
peur  et  de  l'électricité.  ,^   ^,  , 

Sous  la  direction  énergique  de  M.  Ghalmers,  cette 


mine  est  un  modèle,  sous  tous  les  aspects.  Les  ateliers, 
en  particulier,  sont  aussi  bien  aménagés  que  possible. 
Toutes  les  réparations  se  font  sur  les  lieux  mômes  et 
même  une  partie  du  matériel  y  est  exécutée,  de  sorte 
que  la  Compagnie  économise  ainsi  d'importants  droits 
d'entrée,  et  de  fortes  dépenses  de  transport.  Il  y  a 
quelque  temps,  la  mine  fut  inondée,  et  le  travail  dût 
être  arrêté;  mais  cette  difficulté  n'existe  plus,  et  la 
batterie  travaille  maintenant  jour  et  nuit.  Le  dividende, 
pour  l'année  dernière,  a  été  de  2  1/2  0/0  ;  il  est,  pour 
cette  année,  de  5  0/0,  et  on  peut  entrevoir  de  plus 
grands  profits. 

Sous  le  Gouvernement  colonial,  tout  l'or  trouvé  par 
des  mineurs  devait  être  porté  à  la  »  Cada  da  Fundiçao  » 
où  on  le  fondait  en  barres;  l'Etat  prélevait  comme 
droits,  sur  cet  or,  un  cinquième.  Cette  législation  ne 
fut  pas  toujours  appliquée,  puisqu'on  voit  l'Etat  de 
Minas,  au  commencement  du  dix-huitième  siècle, 
acquitter  un  droit  fixe  de  12.000  onces  par  an.  Ce  droit 
fut  porté  ensuite  à  38.400  onces,  mais  il  fut  alors  diffi- 
cile de  l'acquitter.  De  1735  à  1751,  un  impôt  de  capi- 
tation  vint  frapper  tous  ceux  qui  étaient  directement 
ou  indirectement  intéressés  dans  l'exploitation  des 
mines  d'or.  Cet  impôt  produisit,  pendant  les  seize  ans 
qu'il  fut  appliqué,  6.612  livres  d'or,  ?.oit  plus  de  3  mil- 
lions délivres  sterling;  mais  il  était  si  impopulaire, 
qu'on  l'abandonna  en  1751. 

En  dehors  des  Compagnies  de  mines  d'or  mentionnées 
plus  haut,  on  trouve  encore,  dans  l'Etat  de  Mmas- 
Geraès,  un  grand  nombre  de  petites  entreprises  qui 
travaillent  avec  10  ou  15  pilons  mus  par  l'eau.  Les 
tailings  de  ces  mines  sont  rejetés  ou  vendus  à  des 
voisins  plus  puissants  qui  les  traitent  par  la  cyanu- 
ration.  Ces  propriétés  sont,  en  général,  développée»  en 
vue  de  les  rétrocéder,  éventuellement,  à  une  Société, 
En  ce  moment,  les  mines  ont  à  payer  à  l'Etat  un  droit 
d'exportation  de  5  0/0,  et  le  frêt  sur  le  Central  Railway 
est  élevé,  puisqu'il  est  fixé  à  2  0/0  de  la  valeur  de  1  or 
transporté. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

L'Industrie  minière  dans  la  Nouvelle-Galles  du 
Sud.  — Le  Mining  Journal,  Railway  and  Commercial 
Gazette,  dans  sa  correspondance  de  Sydney,  datée  du 
21  février,  mentionne  que  dans  la  plupart  des  districts 
de  la  colonie,  la  sécheresse  retarde  considérablement 
les  opérations  minières.  A  Uralla,  la  Brown's  Paddock 
Gold  Mines  est  dans  l'impossibilité  de  reprendre  ses 
travaux  en  raison  du  manque  d'eau.  Cette  Compagnie 
tire  l'eau  d'un  marais  voisin  qui  est,  présentement, 
complètement  à  sep,  et  il  faudra  6  pouces  de  pluies 
pour  la  mettre  à  même  de  reprendre  ses  travaux.  D  au- 
tre part,  la  New  England  Gold  Sluicing  Company  est, 
momentanément,  dans  l'impossibilité  de  travailler,  et 
à  la  Cunninaham  Creek,  près  de  Murrumburrah,  400 
mineurs  d'alluvions  ne  peuvent  pas  procéder  au  lavage 
des  boues  qu'ils  ont  rassemblées.  Jamais  l'eau  n'a  man- 
qué dans  de  telles  proportions. 

Les  mineurs  de  Murrumburrah  ont  adresse  une  péti- 
tion au  Gouvernement  pour  lui  demander  de  leur  re- 
server 5  milles  de  terrains  qui  longent  la  Cunnmgham 
Creek.  Entre  Murrumburrah  et  Cumbramurrs,  des 
quantités  d'or  «  payant  »  ont  été  trouvées,  mais  les  mi- 
neurs ne  peuvent  rien  faire  en  ce  moment  en  cet  en- 
droit, attendu  que  les  propriét^iires  des  propriétés  dont 
il  s'agit  réclament  des  indemnités  excessives.  Les  vieux 
mineurs  disent  qu'il  y  a  là  du  travail  pour  1.000 
hommes.  ,     .      .  ^ 

D'après  des  dépêches  reçues  ces  derniers  jours,  il  pa- 
raît que  des  pluies  sont  tombées  enfin  dans  les  districts 
de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  qui  avaient  le  plus  souf- 
fert de  la  sécheresse  jusqu'à  présent.  Il  faut  considérer 
aue  ce  pays  mesure  300  milles  de  longueur  et  qu  il  com- 
prend le  Riverina,  c'est-à-dire  une  des  parties  les  plus 
riches  d'Australie  en  temps  ordinaire.  On  espère  que  la 
pluie  aura  aussi  tombé  dans  la  colonie  de  Queensland, 
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dans  celle  de  Victoria  et  dans  l'Australie  Méridionale 
qii  elle  aura  mis  lia  à  la  sécheresse  qui  régnait  là 
aussi,  et  que  l'on  aura  une  bonne  saison. 


Whito  Feather  Main  Reef.  —  Cette  Compagnie 
vient  de  publier  une  circulaire  résumant  le  rapport  du 
Directeur  de  la  mine  pour  les  ItJ  mois  qui  ont  pris  lin  le 
31  janvier.  De  ce  document,  il  appert  qu'en  raison  des 
économies  pratiquées  et  de  la  découverte  d'importants 
dépôts  de  minerai  «pavant»,  la  situation  de  1  entre- 
prise, au  cours  de  la  période  mentionnée,  s'est  grande- 
ment modifiée.  Les  travaux  de  développement  ont  ete 
poursuivis  activement,  mais  ils  ont  donné  des  résul- 
tats variables.  C'est  ainsi  qu'en  des  endroits  le  minerai 
a  été  recoupA  là  où  on  comptait  le  trouver,  tandis  qu  en 
certaines  autres  places,  on  a  longtemps  creusé  à  tra- 
vers des  terrains  stériles.  Le  résultat  général  des  tra- 
vaux effectués  a  été  de  fournir  des  indications  sur  la 
richesse  en  profondeur,  et  les  prévisions  du  Directeur 
sur  les  découvertes  que  l'on  devait  faire  au  niveau  de 
200  pieds,  se  sont  trouvées  réalisées  depuis,  et  ont  été 
communiquées  par  câble.  Les  difficultés  avec  lesquel- 
les on  a  à  compter  dans  l'exploitation  de  la  propriété 
proviennent  de  la  dureté  du  quartz  et  des  dépenses 
élevées  qu'il  faut  faire  pour  explorer  la  mine,  vu  l'ir- 
régularité des  reefs  et  les  distances  considérables  par- 
fois qui  séparent  les  dépôts  de  minerai  payant. 


Notes  mîDîères  d'Australie 

Bay  Daicn  Block  and  Wvndham  Gold  Mining  Company. 
Cette  Compagnie  a  vendu  à  MM.  Johnson  Matthey  and 
pour  22.616  liv.  st.  14  sh.  11  d.  d'or,  qui  a  été  expédie  par  le 
steamer  .Jamna.  La  Compagnie  vient  d'envoyer,  par  la  poste, 
les  chèques  représentant  le  dividende  intérimaire  de  b  pence 
par  action. 

Zeehan  Montana  Mine,  Limited.  Cette  Compagnie  vient 
de  déclarer  un  nouveau  dividende.  Ce  dividende,  de  6  pence 
par  action,  a  été  mis  en  paiement  le  29  mars.  Les  adminis- 
trateurs annoncent  qu'ils  viennentd'acquérir  pour  5  000  hv.  st. 
comptant  une  propriété  voisine  de  celle  de  la  Compagnie,  d  une 
superficie  de  200  acres,  avec  tout  l'outillage,  machines,  etc.  Atin 
d'éviter  d'avoir  recours,  pour  le  versement  du  prix  d  achat,  a 
une  augmentation  du  capital  ou  à  une  émission  d'obhgations, 
les  administrateurs  ont  décidé  de  réduire,  pendant  quelque 
temps,  les  distribution  de  dividendes  et  de  payer  cette  nou- 
velle propriété  sur  les  bénéfices  réalisés. 

GemofCueGold  Mines.  Le  broyage  de  409  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  822  onces  d'or. 

White  Feather  Main  Reef.  On  annonce  la  déclaration  d'un 
troisième  dividende  intérimaire  :  ce  qui  porte  a  2  sh.  par 
action  le  montant  des  dividendes  payés  depuis  le  mois  d  oc- 
tobre dernier. 

New  Queen  Gold  J\i»  nes.  Il  a  été  broyé  510  tonnes  de  mi- 
nerai qui  ont  donné  tv  i  rendement  de  300  onces  d'or.  La  cya- 
nuration  de  185  tonnes  a  produit  pour  160  Uv.  st.  d'or. 

BrilUant  Gold  Mining  Company.  Cette  Compagnie  a  an- 
noncé la  répartition  d'un  dividende  de  2  sh.  6  d.  par  action, 
qui  a  été  mis  en  paiement  le  5  avril. 

Hannan's  North  Mines.  Le  broyage  de  66  tonnes  de  mine- 
rai a  produit  un  rendement  de  170  onces  d'or.  La  teneur  des 
résidus  est  évaluée  à  5  dwts  par  tonne.  Dans  le  puits  prin- 
cipal, on  a  atteint  la  profondeur  de  382  pieds.  On  compte 
recouper  le  filon  20  pieds  plus  bas. 

Aladdin's  Lamp  Mines.  En  quatre  semaines,  il  a  été  broyé 
498  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement  de  175 
onces  d'or.  On  a  aussi  retiré  360  onces  de  9  tonnes  de  concen 
très;  soit,  au  total,  535  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative 
de  2.020  liv.  st. 

Victoria  {Charters  Towers).  Le  broyage  de  300  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  430  onces  d'or. 

Kalgurli  Gold.  Le  Directeur  de  la  mine,  en  confirmation 
d'une  dépèche  datée  du  13  mars,  télégraphie  qu'au  niveau  de 
400  pieds,  le  minerai  prélevé  sur  4  pieds,  a  donné,  à  1  essai, 
5  onces  à  la  tonne  ;  sur  les  trois  pieds  suivants,  les  essais  ont 
accusé  une  teneur  de  3  dwts  à  la  tonne  ;  et  2  autres  pieds  ont 
donné  4  onces  à  la  tonne. 

Victoria  and  Queen  Mines.  Un  cablogramme  du  Directeur 
à  la  mine  annonce  que  le  broyage  de  590  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  410  onces  d'or  d'une  valeur  approxi 
mative  de  1.350  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


La  Production  de  février.  —  Le  Star  analyse 
comme  suit  la  production  de  février  : 

On  s'attendait  à  une  diminution  de  rendement,  mais 
on  ne  croyait  pas  qu'elle  serait  si  peu  importante:  les 
résultats,  en  effet,  ont  été  les  suivants  pour  les  deux  ' 
crémiers  mois  de  l'année  : 

^  Onces 
Rand  : 

Janvier   410.145 

Février   404.335 

Autres  districts  : 

Janvier   |0.865 

Février   zu.Hôi 

Totaux  : 

Onces  dwts 

Janvier   413.518  16 

Février   42o.l66  14 

838.ti85  10 

On  voit  que  la  diminution  a  été  supportée  presque 
complètement  par  le  Rand.  En  ce  qui  concerne  les 
modes  de  traitement,  ce  sont  les  tailings  et  les  con- 
centrés qui  ont  enregistré  une  diminution  : 

En  voici  le  détail  :  ^.  . 

Janvier  Février 


Moulins  

Concentrés — 

Tailings  

Slinies  

Banques  

Totaux. 


»  Onces  dwts 
257.835  4 
10.811  9 
131.892  6 
9.175  18 
431  0 


Onces  dwts 
256.826  1 
10.859  10 
129.764  9 
6.332  18 
552  13 


410  14)  17  404.335  11 
Les  rendements  des  deeps  levels,  y  compris  la  Vil- 
lage Main  Reef,  11.834  onces;  Bonanza,  il. Sài; 
French  Rand,  4.269  onces,  s'élève  à  lOo.ObO  liv.  st.  et 
est  inférieure  de  4.895  liv.  st.  à  celle  de  janvier,  ou 
4.4  0/0.  Voici,  en  onces,  les  résultats  comparatifs  de 
ces  mines  pour  les  deux  mois  • 


Rose  Deep 


Nourse  Deep . 

Glen  Deep  

Durban  Deep. 


Janvier 

Février 

Onces 

Onces 

17.364 

15.426 

14.434 

14.169 

13.460 

14.175 

8.256 

7.871 

7.294 

6.981 

6.038 

6.956 

5.261 

5.333 

72.047 

70.911 

11.701 

10.007 

83.748 

80.918 

Il  y  a  de  nombreux  changements  dans  la  liste  des 
douze  principales  Compagnies  productrices.  La  pro- 
duction de  ces  Compagnies  atteint  161.491  onces  ou 
10.863  onces  de  moins  qu'en  janvier,  soit  t).4\)  u/u. 

Voici  cette  liste  : 


10  Langlaagte  Estate. 

11  New  Primrose  


Janvier 

Février 

Onces 

Onces 

22.004 

20.495 

17.344 

17.070 

17.304 

15.426 

13.460 

14.175 

14.434 

14.169 

13.165 

12.379 

12.130 

12.162 

13.406 

11.834 

13.003 

11.769 

11.755 

11.257 

10.660 

12.648 

10.095 

11.701 

172.354 

161.491 

110 


L'ECQNOmSTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  no  378  bis) 


Les  nouvelles  Compagnies  ayant  contribué  au  rende- 
ment de  février  sont  : 

Onces 

Aurora  West   2.166 

New  Rietfontein   1 .917 

Total   .4.083 

UAurora  West  a  eu  40  pilons  en  mouvement  et  la 
?)ew  Rietfontein,  50.  Eu  plus  de  ces  Compagnies,  des 
mines  qui  avaient  dû  suspendre  leurs  travaux  à 
cause  du  manque  d'eau,  ont  eu  un  rendement.  La  Bal- 
moral,  qui  n'a  i-ait  travaillé  que  pendant  14  jours  en 
janvier,  a  enregistré  une  augmentation  de  1.058  ozs. 
La  Geldenluns  Main.  Reef  B.  travaillé  pendant  tout  le 
mois  au  lieu  de  6  jours  en  janvier  :  son  augmentation 
a  été  de  1.043  ozs.  La  Neio  Modderfontein  a  produit 
5.082  ozs:  elle  n'avait  pas  fonctionné  en  janvier,  etc. 

En  somme,  61  Compagnies  ont  contribué  au  rende- 
ment au  lieu  de  67  en  janvier.  En  mars,  on  aura  les 
rendements  de  la  Langlaagte  Deep  et  de  la.]Sigel  Deep. 


Les  Recettes  publiques  de  Johannesburg.  —  Les 

recettes  publiques  payées  au  Commissaire  minier  de 
Johannesburg  en  février  se  sont  élevées,  dit  le  Star, 
à  71.982  liv.  st.,  au  lieu  de  61 .599  liv.  st.  pendant  le 
mois  correspondant  de  1898,  soit  une  augmentation  de 
10.383  liv.  st.  De  sorte  que  la  reprise  des  affaires  a 
eu  une  influence  excellente  sur  les  recettes  de  l'Etat. 
Voici  le  détail  de  ces  recettes  : 

Février 


Douanes  

Rente  foncière  

Inspection  dos  machines... 
Droit  de  transfert  

—  de  vente  

Licences  

Taxe  personnelle  

—  sur  les  routes  

—  sur  les  chemins  de  fer. 

Amendes  

Mj'npachts  

Intérêts  , 

Recettes  spéciales  

—  diverses   

Licences  de  prospection  

—  des  mineurs  

Licences  de  stands  

Taxe  sur  les  chiens  

Bewaarplaaisen  

Fonds  de  pensions  

Droits  de  marché  


1699 

1898 

(En 

liv.  st.) 

40.638 

33.1.53 

lf.5 

357 

100 

40 

5.419 

5.505 

1.009 

481 

10.378 

13.375 

3.031 

920 

758 

230 

1.515 

460 

2.941 

2.223 

598 

» 

4 

164 

748 

824 

136 

594 

658 

523 

165 

2.922 

2.980 

58 

59 

8 

8 

333 

94 

3.020 

2.865 

71.982 

61.599 

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal.,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  7  au  11  mars  : 

Banques                     Onces  Valeur 

Liv.  st. 

.Standard   44.190  1/4  158.610 

National    22.930  1/4  81.638 

Natal   10.966  40.270 

A.  B.  Corporation  Bank                8.554  28.400 

Banque  de  TAfrique                      7.722  3/4  27.700 

Robinaon                                    4.600  3/4  16.860 

Total   98.964  3i.3.478 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Mines  d'affleurement  et  deep  levels.  —  Le  corres- 
pondant à  Johannesl)urg  du  Stalist,  de  Londres,  fait 
remarquer  que  le  rendement  des  doep  levels  du  Rand, 
en  1898,  a  excité  le  plus  vif  intérêt.  On  sait  qu'il  a 
contribué  pour  une  proportion  de  20  0/0  dans  la  i)ro- 


duction  totale  du  'W^itwatersrand,  et  il  a  fait  faire  un 
pas  à  la  question  que  i'on  se  pose,  à  savoir  :  si  lesreefs, 
en  profondeur,  maintiennent  leur  teneur  ou  si  les 
deep  levels,  en  tant  que  minerai,  sont  plus  riches  ou 
plus  pauvres  que  les  mines  d'affleurement.  Or,  le 
tableau  suivant  est,  sur  ce  point,  intéressant  à  con- 
sulter : 

Mines  d'affleurement  Deep  levels  correspondants 


Teneur 
à  la 
tonne 
sh.  d. 

Crown  Reef   52  1 

Bonanza   1(4    9. . 

Pioneer   103  5 

Robinson   81  6 


Teneur 
à  la 
tonne 
sh.  d. 

.Crown  Deep   41  0 


Salisbury   33 

Jubilee  

City  &  Suburban...  45 

Henry  N ourse   62 

Heriot   45 

Heriot   45 

Jumpers   36 

Geldenhuis  Estate. .  44 

Prirarose   32 

May   40  0 


5  Village  Mam  Reef..    61  10 

3 
6 

5  Nourse  Deep   43  0 

4 


0  Jumpers  Deep   44 

9  Geldenhuis  Deep ...  42 

7 

.Rose  Deep   43 


May. 


40 


0 

Glencairn   29   7  Glen  Deep   43  4 

Robinson   81  6 

Ferreira   82  11 

'Wor. -ester   41  0 

Wemmer   61 


6. 


.Robinson  Deep   63  0 

Moyenne   52   0    46  0 

Il  est  vraiment  agréable,  dit  notre  confrère  anglais, 
d'avoir  à  constater  qu'en  1898,  les  deep  levels  ont 
donné,  à  la  tonne,  46  shillings,  contre  52 shillings  pour 
les  mines  d'affleurement.  Certainement  il  y  a,  parfois, 
de  gros  écarts  à  constater,  mais  il  faut  observer  qu'ils 
sont  rares,  et  que  la  démonstration  entre  les  mines 
d'affleurement  et  les  deep  levels  n'est  pas  complète, 
attendu  que  des  améliorations  ne  peuvent  manquer  de 
se  produire  au  fur  et  à  mesure  que  la  production  des 
dernières  augmentera. 

Randfontein  et  Buflfelsdoorn.  —  V African  Revieio 
dit  que  la  nomination  de  M.  Hammond  comme  ingé- 
nieur de  la  Randfontein  signifie  que  les  plus  grandes 
maisons  financières  du  Rand  vont  être  intéressées  dans 
les  diverses  Compagnies  Randfontein. 

En  ce  qui  regarde  la  Bu^felsdoorn  Estâtes,  le  même 
journal  dit  que  la  récente  découverte  d'un  nouveau 
filon  dans  la  mine  sera  d'une  grande  importance  pour 
les  actionnaires.  II  conseille  de  garder  ce  titre,  car,  si 
le  filon  était  reconnu  rémunérateur,  la  face  des  choses 
changerait  du  tout  au  tout. 


Rand  Mines.  —  Le  Standard  and  Digger's  News, 
de  Londres,  mentionneque,  d'après  les  comptes  rendus 
télégraphiques  de  la  dernière  assemblée  générale  des 
actionnaires  do  la  Rand  Mines,  le  portefeuille  de  la 
Compagnie  se  décompose  ainsi  : 

Actions 

Glen  Deep   277.720 

Rose  Deep   I.'i4.232 

Geldenhuis  Deep   122. .558 

Simmer  West   9.771 

Jumpers  Deep   266  741 

Nourse  Deep   318.513 

"Wolhuter  .'   40.HH0 

Ferreira  Deep   47S.908 

Crown  Deep   232  ^00 

Langlaagte  Deep   62 J. 900 

Cette  liste  ne  comprend  que  les  principales  valeurs. 
En  ajoutant  encore  d'autres  intérêts  moins  importants, 
qu'elle  possède,  la  Rand  Mines  détiendrait,  en  porte- 
feuille, 2.366.767  titres . 
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Au  sujet  des  titres  ci-dessus,  notre  confrère  anj?,lais 
fait  observer  que  la  Jumpers  Deep  paiera  un  dividende 
de  2')  0/0  en  septembre  prochain,  et  que  Va  Ferreira 
Deep  commencera  ses  broyages  en  juin. 


Le  Rendement  de  la  Rhodesia.  —  Quel  est  celui 
qui,  le  premier,  pouri-a  dire  quel  sera,  en  mars,  le 
rend<-m>-nt  de  la  Rhodesia,  ou  quel  est  celui  dont  les 
prévisions  se  rapprocheront  le  plus  de  la  vérité  ?  C'est 
ce  que  demande  le  Standard  and  Digger's  News,  de 
Lonilres.  Il  semblerait,  à  première  vue,  dit  notre  con- 
frère anglais,  que  ce  rendement  doive  dépasser  7.U00 
onces.  E'i  effet,  le  mois  de  février  n'avait  donné  que 
6.433  onces,  mais  février  est  le  mois  qui  compte  le 
moins  de  .jours,  et,  pendant  ce  mois,  la  Bonsor  n'a 
broyé  que  pendant  que  vingt-cinq  jours,  la  Duni'aven 
pendant  vingt-sept,  la  Geelong  seulement  pendant 
vingt-six;  par  contre,  la  Selukwe  a  travaillé  pendant 
les  vingt  huit  jours  pleins.  En  mars,  toutes  ces 
mines  ont  dû  broyer  pendant  trente  jours,  mais  quel- 
ques-unes d'entre  elles  peuvent  néanmoins  avoir  laissé  à 
désirer.  Par  contre,  la  Geelong  doit  accuser  une  aug- 
mentation, attendu  qu'elle  doit  en  avoir  fini  avec  le 
minerai  réfractaire  dont  parlait  le  Président  à  la  der- 
nière assemblée.  Toutefois,  en  admettant  une  augmen- 
tation dH  2  dwts  par  tonne,  et  en  tablant  sur  un 
broyage  de  1.900  tonnes,  on  n'obtiendrait  qu'une  plus- 
value  de  190  onces.  Il  est  vrai  qu'il  faudra  tenir  compte 
du  rendem>-nt  de  la  West  Nicholson  qui,  cependant, 
ne  travaille  qu'avec  10  pilons.  Mais,  en  résumé,  et 
sauf  la  West  Nicholson,  il  apparaît  que  la  Rhodesia 
dépassera  difficilement,  en  mars,  le  chiffre  de  7.000 
onces. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Bendigo  Goidfields,  Limited.  —  Les  actionnaires  de 
cette  Compagnie  réunis  en  assemblée  générale  extraordinaire 
ont  v.)te  à  l'unanimité  la  mise  en  liquidation  de  la  Compa- 
gnie et  sa  fusion  avec  une  nouvelle  Compagnie  devant  égale- 
ment englober  d'autres  Sociétés  du  même  district.  La  nou- 
velle Compagnie,  qui  Heraap])e\én«Be?idigo  Corporation  Ld», 
aura  un  capital  de  200.01)0  liv.  st.,  divisé  en  400.000  actions 
de  10  shillings,  émises  libérées  de  18  sh.  6  d. 

Les  a  tiounaires  recevront  pour  leur  part  d'intérêt  dans  la 
nouvelle  combinaison  72.000  actions  de  10  sh. 


Meyer  and  Charlton  Mines.  —  Afin  de  pourvoir  au  paie- 
ment de  10  ).ii001iv.  st.  reprlj sentant  le  prix  d'achat  deSclaims 
cédés  par  la  Woihuter,  le  /;apital  de  la  Meyer  and  Charlton 
va  être  porté  à  100. OOO  liv.  st.  au  moyen  de  l'émission  de 
15.(i00  nouvelles  actions  de  1  Uv.  st.  Ces  actions  seront 
offertes  aux  actionnaires  à  5  liv.  1.5  sh.  par  action,  et  à  raison 
de  1  nouvelle  action  par  chaqixe  li  actions  anciennes. 

La  General  Minino  and  finance  Corporation  et  MM.  A. 
(ioerz  and  C"  ont  garanti  l'émission  à  5  liv.  st.  10  sh.  par  ac- 
tion Cette  garantie  produirait  82.500  liv.  st.  et  les  22.500  liv. 
sterling  restant  pour  parfaire  la  somme  de  105.000  liv.  st.  due 
à  la  Woihuter  seraient  prises  sur  les  fonds  disponibles  de 
^a  Compagnie.   

Océaua  Development.  C°,  Ld.  — ■  L'assemblée  générale 
des  actionnaires  de  cette  Compagnie  vient  d'avoir  lieu  à  Lon- 
dres, sous  la  présidence  de  M.  C.  A.  V.  Gonybeane. 

Le  Pi'ésident  analysant  les  différents  chapitres  au  bilan  fait 
remarquer  que  tandis  que  l'année  dernière  l'exercice  laissait 
une  perte  de  8.5;i0  liv.  st.  il  y  a,  cette  année,  un  bénéfice  de 
4.345  liv.  st.  Néammoins  le  total  des  pertes  subies  les  années 
précédentes,  étant  de  14.601  liv.  st.,  il  est  impossible  de  son- 
ger à  distribuer  un  dividende.  Le  bénéfice  sera  porté  en  dé- 
duction des  pertes  antérieures.  Le  développement  progressif 
du  pays  où  sont  situées  les  propriétés  de  la  Compagnie  per- 
mettra bientôt  de  rayer  toutes  les  pertes  précédentes.  Les 
propriété  de  Zevenfontein  seront  assurément,  dans  l'avenir, 
une  source  de  bénéfices.  Déjà,  pendant  l'exercice  en  revue, 
on  a  réalisé  un  bénéfice  net  de  50  liv.  st.  Depuis  la  clôture 
des  comptes,  des  améliorations  considérables  ont  été  faites 
et  de  nouveaux  marchés  ont  été  ouverts.  Le  Président  assure 
les  actionnaires  qu'il  n'y  a  à  envisager,  pour  le  moment,  au- 
cune possibilité  d'un  appel  de  fonds,  à  moins  qu'une  affaire 
avantageuse  ne  soit  proposée  à  la  Compagnie.  Le  bilan  et  les 
comptes  sont  adoptés.  Les  deux  Directeurs  sortants  sont 
réélus. 


IVew  Heriot  Gold  Minin;^  C».  —  On  annonce  la  déclara- 
tion d'un  dividende  de  25  0/0  payable  à  tous  les  actionnaires 
figurant  sur  les  livres  de  la  Compagnie  au  iiO  courant. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  do  cette  (compagnie 
vient  d'avoir  lieu  à  Johannesburg.  I^e  Président  dit  que  mal- 
gré une  plus  petite  production,  la  Comjjagnie  a  pu  distribuer 
lUO  0/0  de  dividendes  pendant  l'exercice.  Il  y  a  dans  la  njino 
11.175  tonnes  de  plus,  en  vue,  que  l'année  précédente,  et  on 
a  broyé  5.;i55  de  moins.  La  réserve  de  minerai  a  été  augmen- 
tée de  87.545  tonnes,  La  rareté  de  la  main-d'œuvre  a  rendu 
nécessaire  l'usage  des  perforateurs  mécaniques,  ce  qui  revient 
beaucoup  plus  cher.  L'eau  qui,  à  un  moment,  avait  fait  défaut 
est  maintenant  en  grande  abondance. 


Revue  HeMoiaiaire  Jii  MarcM  fles  Mines  i'Of 

DE  l,oi\ure:s 


Londres,  le  6  avril  1899 

Nous  n'avons  pas  de  modifications  bien  sensibles  à 
constater  dans  les  cours  :  cela  s'explique  facilement, 
car  nous  avons  eu  quatre  jours  de  chômage  et,  depuis 
la  réouverture,  les  tendances  ont  été  peu  actives. 

On  attend,  du  reste,  la  publication  des  rendements 
de  mars,  et  la  spéculation  se  réserve  jusqu'à  ce  qu'elle 
connaisse  les  résultats  de  l'exploitation  des  mines  pen- 
dant ce  mois. 

4=**  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  reste  à  3  13/lG. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  1/4  au  lieu 
de  8  5/16. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/8. 

***  District  du  "Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
passe  de  8  1/16  à  7  15/16.  UAngelo  se  retrouve  à 
7  9/16  ;  la  New  Cornet,  3  9/16. 

La  City  and  Suburban  se  tient  à  6  5/16. 

Les  comptes  de  l'année  finissant  le  31  décembre  1898 
donnaient  les 'détails  suivants  : 

On  a  traité  218.116  tonnes  qui  ont  produit  130  688  on- 
ces d'or  brut,  égales  à  113.451  onces  d'or  fin.  lia  recette 
de  l'exploitation  a  été  de  482.047  liv.  st.  ;  la  recette  to- 
tale, après  l'addition  de  sommes  diverses,  de  486.916 
livres  sterling. 

La  dépense  totale  a  été  de  273.124  liv.  st.  Les  béné- 
fices de  l'année  s'élèvent  donc  à  213.792  liv.  st.,  dont 
204.000  liv.  st.  ont  été  distribuées  en  dividende  et  la 
balance  reportée  sur  l'exercice  suivant. 

La  Moddcrfontein  se  tient  à  10  3/4;  la  Henry 
Nourse  à  9  .3/4  ;  la  Langlaagte  à  3  13/16. 

La  New  Heriot  est  à  7  3/8.  En  1898,  la  dépense  s'est 
élevée  à  130.492  liv.  st.  Le  bénéfice  de  l'exploitation  a 
été  de  110.672  liv.  st.,  et  le  bénéfice  total,  comprenant 
les  recettes  diverses,  de  111.363  liv.  st. 

En  comprenant  les  sommes  suivantes  :  balance  de 
l'année  précédente,  42.703  liv.  st.  ;  dividendes  périmés, 
409  liv.  st.,  on  trouve  que  la  Compagnie  disposait 
d'une  somme  totale  de  154.475  liv.  st. 

On  a  retenu  pour  la  dépréciation  7.295  liv.  st.  et  payé 
111.864  liv.  st.  de  dividendes. 

La  Sitnmer  and  Jack  se  retrouve  à  6  3/16  ;  la  Jubilee 
à  7  5/8;  la  Worcester  à  3  3/8. 

La  Jumpers  passe  de  6  15/16  à  6  7/8. 

La  Crown  Reef  est  à  18  3/4. 

La  hausse  récente  est  due  au  fait  que  la  Compagnie 
possède  71  claims  bewaarplatsen  dont  l'acquisition 
doit  augmenter  beaucoup  la  valeur  de  son  actif.  Un 
claim  beivaarplatsen  étant  plus  petit  d'un  tiers  qu'un 
claim  minier,  les  71  claims  représentent  environ  48 
claims  aurifères.  La  Croion  iîee/' possède  aussi  43  1/4 
claims  miniers  au-dessous  de  la  Crown  Deep  et  8 
claims  à  l'est  de  ses  bewaarplatsen.  Après  l'acquisi- 
iton  de  ces  derniers,  elle  disposera  donc  de  100  claims 
deep  level. 

La  Rnndfontein  reste  à  3  5/16;  la  Wetnmerk  13  1/4; 
la  Geldenhuis  Eslate  à  8  9/16. 

La  Robinson  passe  de  10  15/16  à  11  ./..  La  recette 
totale  en  1898  a  été  de  716.253  liv.  st.,  la  dépense  de 
237.343  liv.  st.,  le  bénéfice  de  441.821  liv.  st.,  dépassant 
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de  "23.889  liv.  st.  le  plus  élevé  qu'on  ait  obtenu.  Le 
progrès  sur  1897  est  dû  à  quatre  causes  :  1"  On  a  broyé 
3.600  tonnes  de  plus;  2»  grâce  au  triage,  on  a  élevé  la 
teneur  de  9,03  grains;  3o  on  a  extrait  86,6  0/0,  contre 
8i,6  0/0  de  l'or  contenu  dans  chaque  tonne  de  minerai  ; 
4»  on  a  réduit  les  frais  de  travail  ordinaires  de  37  sh.  5 
à  25  sh.  1  d.  par  tonne.  La  Compagnie  a  140  pilons  en 
activité  depuis  décembre.  En  novembre  prochain,  elle 
aura  200  pilons. 

La  ViUnge  Main  Reef  reste  à  9  3/16;  la  New  Prim- 
rose  à  5  1/16;  la  Durban  Roodepoort  à  6  1/2. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  reste  à  10  7/8. 

La  Rand  Mines  passe  de  42  1/16  à  42  3/8. 

D'après  le  résumé  télégraphique  de  la  dernière 
assemblée  générale,  le  portefeuille  de  la  Compagnie  est 
composé  des  valeurs  suivantes  ; 

Glen  Deep,  277.720  actions;  Rose  Deep,  154.232 
actions;  Geldenhuis  Deep,  122.558;  Simmer  West, 
9.771  actions;  Jumpers  Deep,  266.741  actions;  Nourse 
Deep,  318.513  actions:  Wolhuter,  40.330  actions;  Fe7-- 
reira  Deep,  478  908  actions;  Croicn  Deep,  232.860 
actions  ;  Langlaagte  Deep,  629.900  actions. 

En  comprenant  d'autres  intérêts  moins  importants, 
le  portefeuille  est  de  2  366.767  actions.  Les  bénéfices 
de  l'année  ont  été  de  545.493  liv.  st.  et  la  balance 
reportée  au  crédit  du  compte  profits  et  pertes,  de 
1.903.094  liv.  st. 

La  Crown  Deep  est  à  lo  ./.  ;  la  Jumpers  Deep,  à 
5  3/8;  la  Nourse  Deep,  à  6  3/8;  la  Robinson  Deep  à 
12  5/8;  la  Rose  Deep,  à  10  3/8;  la  Ferreira  Deep, 
à  7  3/8. 

La  Rand  Victoria,  dont  les  travaux  vont  commencer 
très  prochainement,  est  à  3  1/8;  la  Robinson  Central 
Deep  reste  à  3  5/8. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estale  reste  à  10/.. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  5/16  comme  la  semaine  der- 
nière. 

District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  1/2. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  9/16  comme  la  semaine  dernière. 


Londres,  6  avril,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Rme  HeMomaiaire  ia  MarcM  ies  Mines  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  6  avril  1899. 

Bien  que  Londres  ait  été  fermé  vendredi  et  samedi 
dernier,  notre  Marché  minier,  pendant  ces  deux  jours, 
s'est  montré  très  actif  et  très  ferme,  en  dépit  de  reports 
assez  élevés.  Depuis,  il  a  fait  preuve  d'un  peu  d'hési- 
tation. Il  est  vrai  que  la  faiblesse  de  la  De  Becrs,  sur 
laquelle  des  réalisations  nombreuses  se  sont  produites, 
a  un  peu  pesé  sur  tout  l'ensemble.  Néanmoins,  et  tous 
comptes  faits,  nous  continuons  à  témoigner  des  dispo- 
sitions très  satisfaisantes. 

Voici,  comme  de  coutume,  les  reports  cotés  en  liqui- 
dation : 

Bechuanaland  Eœploraiion,  I2et  IScentimes;  Char- 
lered,  50  et  70  centimes  ;  Buffelsdoorn  Estale,  pair  et 
5  centimes  ;  Champ  d'Or,  30  et  40  centimes  ;  Consoli- 
dated Goldfields,  1  fr.  15  et  1  fr.  25  ;  De  Beers,  3  fr.  50 
et  4  fr.  50  :  Durban  Roodepoort  Deep,  47  1/2  centmies  ; 
East  Rrind,  1  fr.  15  et  1  fr.  25;  Ferreira,  3  fr.  et  3 
francs  50  ;  French  Rand,  25  centimes  ;  Geldenhuis 
Deep,  1  fr.  50  et  2  fr.  ;  GeldenMds  Estale  1  fr,  et  1 
franc  50  ;  New  Kleinfonlein,  40  et  50  centimes  ;  Lan- 


caster,  45  et  55  centimes  ;  Langlaagte  Estâtes,  50  et 
60  centimes  ;  Marieval  Nigel,  5  centimes  ;  May  Conso- 
lidated, 65  et  75  centimes  ;  Mossamédès,  pair  et  7  1/2 
centimes  ;  Mozambique,  1  fr.  et  1  fr.  25  de  bénéfice  ; 
Oceana  Consolidated,  15  centimes;  Neio  Prinrose, 
pair  et  35  centimes  :  Randfontein  Estâtes,  65  centimes 
et  1  fr.  de  bénéfice  ;  Rand  Mines,  5  fr.  et  8  fr.  ;  Robin- 
son Gotd,  1  fr.  50  ;  Robinson  Randfontein,  20  et  25 
centimes  ;  Sheba,  20  et  25  centimes  ;  Simmer  and  Jack 
75  centimes  et  1  fr.  ;  Transvaal  Cnosolidated,  25  et  35 
centimes  ;  Transvaal  Goldfields,  10  et  25  centimes  ; 
Village  Main  Reef,  1  fr.  20  et  1  fr.  50;  Wemmer,  1 
franc  40  et  2  fr,  ;  Western  Kleinfonlein,  15  centimes. 

Comme  on  peut  le  remarquer,  il  a  été  coté  du  déport 
sur  la  Randfontein  et  la  Mozambique,  en  raison  du 
droit  de  souscription  sur  les  nouvelles  actions  que  ces 
Compagnies  émettent. 

La  Chartered,  qui  restait  à  94  75,  clôture  à  99  f r.  75. 
Le  correspondant  du  Daily  Telegraph,  a  Londres,  dit 
que  les  négociations  relatives  au  chemin  de  fer  du  Cap 
au  Caire,  soumis  par  M.  Cecil  Rhodes  pendant  son  sé- 
jour à  Berlin,  sont  sur  le  point  d'aboutir.  Le  Financial 
Times  dit,  de  son  côté,  que  M.  Cecil  Rhodes  n'a  pas  en- 
core obtenu  la  garantie  qu'il  désire  pour  son  chemin 
de  fer.  Geldenhuis  Estate,  217  fr.  50,  contre  212  fr. 

La /^erreim,  que  nous  laissions  à600fr.,  finit  en 
avance  de  5  fr.,  à  605  fr.  Consolidated  Goldfields, 
209  fr.  .50,  contre  208  fr.  Rand  Mines,  1.077  fr., gagnant 
3  fr.  On  annonce  qu'une  des  filiales  de  cette  Compagnie, 
la  Langlaagte  Deep,  va  être  introduite  samedi  sur  no- 
tre marché,  au  comptant.  Cette  dernière  Compagnie  dé- 
tient 184  claims,  et  a  une  réserve  de  100.000  actions. 
New  Kleinfonlein,  81  fr.  7c,  contre  80  fr.  50;  Robin- 
son Randfontein,  ^fiir.;  Randfontein  Estâtes,  ^iiv.bO, 
contre  86  fr.  75  ;  les  acheteurs,  à  l'heure  actuelle, 
n'ayant  aucun  droit  à  la  souscription  aux  nouvelles 
actions. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  restait  demandée  à  158  50, 
passe  à  159  fr.  50;  May  Consolidated,  143  fr.,  contre 
139  fr.  50;  Village  Main  Reef,  236  fr.;  Lancasler,  très 
bien  tenue,  et  en  hausse  à  104  fr.  Cette  mine,  en  exploi- 
tation depuis  plus  d'un  an,  se  développe  rapidement. 
Outre  son  capital-actions,  elle  a  en  circulation  180.000 
livres  sterling  d'obligations  6  0/0,  qui  ont  été  émises 
en  août  1898.  Elles  sont  remboursables  à  partir  de  jan- 
vier 1902,  mais  elles  peuvent  être  converties  en  actions 
d'ici  là  aux  prix  de  3  liv.  st.  jusqu'en  1899;  de  3  1/4 
livres  sterling  jusqu'en  1900,  et  de  3  1/2  liv.  st.  jus- 
qu'en 1901. 

La  Robinson  Gold  est  à  378  fr.  50,  en  avance  de  3  fr.; 
Buffelsdoorn  Estate,  14  fr.  75;  New  Primrose,  133  fr., 
gagnant  3  fr.;  Wemmer,  341  fr.,  en  plus-value  de  13  fr.; 
Durban  Roodepoort  Deep,  100  fr.,  contre  97  fr.  ;  Sheba, 
41  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.;  French  Rand,  49  fr.  25, 
contre  48  fr.  50.  Cette  Compagnie  a  pour  200.000  liv.  st. 
d'obligations  6  0/0  remboursables  après  1901  et  pou- 
vant être  converties  en  actions  au  prix  de  2  liv.  st.  et  ce 
jusqu'au  31  décembre  1899. 

La  Geldenhuis  Deep,  que  nous  laissions  à  279  fr., 
finit  à  278  fr.  50;  Windsor,  en  hausse  de  3  fr.,  à  84  fr.  ; 
Transvaal  Goldfields,  57  fr.  50,  contre  55  fr.  ;  Trans- 
vaal Consolidated  Land,  52  fr.,  contre  51  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  clôture  à  63  fr.  7.5,  en  plus-value  de 
2fr.  75;  Mossamédès,  16  fr.,  contre  15  fr.  25;  Marie- 
vale  Nigel,  ikir.,  contre  12  fr.;  Mozambique,  sans 
changement,  à  73  fr. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  est  presque  saris 
variation  à  24  fr.  75  ;  Dynamite  du  Tr'ansvaal,  86  fr., 
en  recul  de  2  fr.  Victor  Gold,  23  fr.  50,  contre  23  fr.  ; 
Rebecca,  8  fr.  ;  De  Lamar,  6  fr.  75. 

Les  actions  de  la  De  Beers  ont  eu  à  soufi'rir,  comme 
nous  l'avons  dit  plus  haut,  d'allégements  de  positions. 
On  a  prétendu  que  des  reports  avaient  été  dénoncés 
fin  mars.  Toutefois,  ces  titres  ne  clôturent  pas  tout  à 
fait  à  leurs  plus  bas  cours.  Ils  finissent  à  691  fr.  en 
moins-valuc,  cependant,  de  11  fr.  pour  la  semaine. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  DU  WITWATERSRAND 

en  Mars  1899 


Le  rendement  du  Witwatersrand  s'est  élevé, 
pendant  le  mois  de  mars  1899,  à  441.578  onces, 
représentant  13.734  kilogrammes,  et  ayant  une 
valeur  approximative  de  40.183.598  fr. 

La  production  de  février  1899  avait  été  de 
404.335  onces  ou  12.576  kilogrammes,  ayant  une 
valeur  de  36.794.985  fr. 

Voici  la  comparaison  du  rendement  de  mars 
1899  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 

Années       Onces       Kilogs  Francs 

1888   11.976  372  1.089.816 

1889  ...  27.919  868  2.540.629 

1890  ...  37.780  1.175  3.437.980 

1891   52.949  1.646  4.818.359 

1892  ....  93.255  2.900  8.485.295 

1893   111.474       3.467  10.144.134 

1894   165.372       5.143  15.048.852 

1896    ...     184.945       5.752  16.829.995 

1896  ..     173.952       5.410  15.829.632 

1897    232.066       7.218  21.118.006 

1898   325.907      10.136  29.657.537 

1899   441.578      13.734  40.183.598 

Le  rendement  des  autres  districts  du  Transvaal 
s'est  élevé  à  22.458  on(jes,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  464.036  onces,  contre 
425.166  onces  en  février.  C'est  le  plus  fort  rende- 
ment qui  ait  été  obtenu  jusquà  présent,  et  il  justifie 
toutes  les  prévisions  que  l'on  peut  émettre  encore 
sur  l'avenir  du  pays. 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  18  mars  1899. 
Etat  du  Marché.  —  I^a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Plusieurs  correspondants  nous  ont  écrit  ou  câblé,  la 
semaine  dernière,  pour  nous  demander  les  raisons  de 
la  baisse  continue  du  Marché.  Il  nous  a  été  quelque 
peu  difficile  de  leur  répondre  ;  d'après  les  renseignements 
que  nous  avons  pu  l'scueillir,  il  ne  paraît  pas  douteux 
que  la  dépression  soit  due  entièrement  à  des  liqui- 
dations qu'il  a  fallu  effectuer  ici  autant  qu'en  Europe. 

D'énormes  paquets  de  Main  Reefet  de  Vogei  Deep 
ont  été  jetés  sur  le  marché  ;  de  plus,  nos  baissiers  ont 
profité  de  la  tendance  faible  pour  peser  lourdement 
sur  les  cours.  Il  ne  faut  pas  oublier,  non  plus,  qu'une 
période  de  dix-neuf  jours  entre  deux  liquidations  pro- 


voque toujours  de  la  faiblesse;  enfin,  l'approche  des 
fêtes  de  Pâques  détermina  une  diminution  des  échanges. 

Nous  nous  plaisons,  cependant,  à  constater  que  la 
situation  est  meilleure  aujourd'hui  que  précédemment, 
et  qu'une  reprise  se  manifeste. 

La  Knighls  Central,  qui  avait  baissé  hier  matin  à  61/3, 
s'est  raffermie  à  68/0  sur  la  nouvelle  que  le  filon  a  été 
enfin  recoupé.  Vous  remarquerez  qu'à  la  seule  exception 
delà  Wi<jt:a/ersrancZComp«?î?/,  tous  les  titres  cotés  haut 
ont  progressé,  ce  qui  prouve  l  état  sain  du  marché.  En 
ce  qui  concerne  la  Witwatersrand  Company^  nous 
pensons  que  la  dépression  est  purement  artificielle, 
en  raison  des  excellentes  perspectives  données  par 
cette  Société.  Nous  pensons  que  l'assemblée  du  11  avril, 
appelée  à  approuver  le  nouveau  plan  de  la  Compagnie, 
sera  suivie  d'un  vif  commencement  de  reprise. 

La  Knighls  Central  a  bénéficié  du  mouvement  que 
nous  avons  fait  prévoir.  Nous  appelons  aujourd'hui 
l'attention  que  le  seul  titre  de  valeur  moyenne  qui  n'ait 
pas  été  affecté  par  la  baisse  est  le  Roodepoort  Central 
deep,  qui  s'est  maintenu  ferme  pendant  toute  la  semaine. 

 Cours  

le  plus  le  plus  11  mars  18  mars 

bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine       —  — 


sh.  d.  sh.  d. 

Bantjes   43/9  46/. 

Bantjes  Deep   11/6  13/. 

Benoni   30/.  32/. 

Bonanza   92/ .  98/6 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered)....  70/.  74/. 

Gonsol.  Main  Beef   44/3  48/. 

East  Rand   161/.  166/. 

French  Rand   39/9  41/6 

Glen  Deep   88/.  92/. 

Knights  Central   61/3  68/. 

Rand  Gollieries   14/.  16/. 

Randfontein..   67/9  71/. 

Roodepoort  Deep   57/6  58/6 

Simmer  East   78/.  82/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.  34/6  37/6 

Witwatersrand  Deep   53/9  56/6 


sh.d. 

47/9 
13/. 
33/. 
92/6 
73/. 
49/9 
169/. 
42/3 
92/6 
67/. 
16/6 
71/6 
59/6 
82/6 
88/6 
57/3 


sh  d. 
45/6 
12/3 
31/. 
93/6 
72/6 
47/9 
165/. 
40/. 
90/6 
67/3 
14/6 
68/3 
58/. 
80/. 
36/9 
56/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


On  annonce  de  Johannesburg  que  la  pétition  adressée 
à  la  Reine  d'Angleterre,  dont  il  a  été  tant  parlé  dans  ces 
dernières  semaines,  et  qui  serait  décidément  recouverte 
de  25.000  signatures  de  sujets  anglais,  a  été  envoyée  à 
M.  Chamberlain  par  l'intermédiaire  du  Haut  Commis- 
saire du  Cap. 

D'autre  part,  on  apprend  également  de  Johannesburg 
qu'un  certain  nombre  d'uitlanders  recueillent  des  signa- 
tures pour  un  mémoire  dans  lequel  ils  déclarent  qu'ils 
n'ont  aucun  sujet  d'être  mécontents  et  ne  demandent 
nullement  une  intervention  étrangère  en  leur  faveur. 

En  réponse  à  une  lettre  adressée  par  le  Président  de 
la  Chambre  des  Mines  de  Johanneshurg  et  quelques 
autres  particuliers  à  M.  Reitz,  secrétaire  d'Etat  au 
Transvaal,  M.  Reitz  explique  que  les  réformes  deman- 
dées par  les  principaux  uitlanders  du  Witwatersrand 
semblent  en  parfaite  harmonie  avec  les  intentions  du 
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Gouvernement  Iransvaalien  et  qu'une  agitation  n'a  pas 
la  moindre  raison  d'être  si  l'industrie  minière  se  pro- 
pose de  soutenir  le  Gouvernement. 

«  Etant  donné  que  les  personnages  nommés  plus 
haut  ont  déclaré  expressément  ne  point  s'intéresser  à 
la  question  des  franchises,  le  président  Kriitjer  a  par- 
failement  le  droit,  dit  M.  Reitz,  de  régler  celte  question 
directement  avec  la  nation  sans  permettre  aucune  inter- 
vention étrangère.  » 

M.  Reitz  fait  ressortir  ce  fait  que  les  représentants 
du  Gouvernement  chargés  d'exécuter  les  réformes  éven- 
tuelles ne  demandent  aux  uitlanders  que  de  la  bonne 
foi  et  leur  appui  moral. 

On  télégraphie  de  Pretoria  qu'à  la  suite  de  la  récente 
conférence  fédérale  des  délégués  de  l'Etat  libre  d'Orange 
et  du  Transvaal,  les  propositions  suivantes  ont  été 
formulées  : 

Etablissement  d'une  organisation  combinée  d'enseignement 
supériein-  des  universités. 

Etablissement  d'une  coar  d'appel  commune  pour  les  deux 
paj's. 

La  monnaie  transvaalienne  aura  cours  légal  dans  l'Etat 
libre  qui  partagera  avec  le  Transvaal  le  droit  de  contrôle  de 
la  frappe  monétaire. 

Les  citoyens  de  chaque  Etat  jouiront  des  droits  de  citoyen 
complets  dans  les  deux  pays. 

L'usage  de  la  langue  hollandaise  sera  maintenu  dans  les 
deux  Etats. 

Les  deux  Etats  auront  des  armements  semblables. 

Le  général  Joubert,  dans  un  discours  prononcé  à 
Wakkerstrom,  a  déclaré  que  l'armée  du  Transvaal  ne 
prendrait  jamais  l'offensive,  car  elle  n'était  pas  com- 
posée de  soldats  de  profession,  mais  qu'elle  était  prête 
à  lutter  jusqu^à  la  dernière  extrémité,  si  le  pays  était 
attaqué  par  des  ennemis  extérieurs  ou  intérieurs. 

On  dit  que  M.  Cecil  Rhodes,  sentant  que  le  Gouver- 
nement anglais  n'accordera  pas  la  garantie  d'intérêts 
pour  le  chemin  de  fer  qu'il  voulait  pousser  d'un  seul 
coup  jusqu'au  Tanganyika,  est  en  train  de  changer  ses 
batteries. 

Il  annonce  donc  son  intention  de  ne  mettre  en  cons- 
truction pour  le  -  moment  que  deux  tronçons  :  l'un  de 
Boulouwayo  jusqu'au  Zambèze,  évidemment  par  Fort- 
Salisbury  ;  l'autre  qu'il  désigne  trop  vaguement  comme 
devant  aller  vers  le  sud-est,  mais  dont  on  devine  la 
direction  et  l'objectif. 

M.  Cecil  Rhodes  croit  que  le  Gouvernement  accor- 
dera sa  garantie  au  projet  nouveau. 

D'autre  part  la  Gazeùe  riationale,  la  Post  et  la  Ger- 
mania,  de  Berlin,  déclarent,  de  source  officieuse,  pré- 
maturées ou  inexactes  les  affirmations  des  journaux 
anglais  sur  le  succès  de  M.  Cécil  Rhodes  à  Berlin; 
elles  sont  prématurées  en  ce  qui  concerne  les  négo- 
ciations financières,  qui  suivent  leur  cours,  mais 
qui  sont  loin  d'avoir  abouti  :  elles  sont  inexactes  en  ce 
que  le  Gouvernement  allemand  n'a  pas  l'intention 
actuellement  de  fournir  une  garantie  d'intérêt  pour  les 
chemins  de  fer  dans  l'Afrique  orientale  allemande. 


A.  GOERTZ  AND  C°  Limited 


On  a  introduit  samedi  dernier,  sur  le  Marché  de 
Paris,  au  comptant  et  à  terme,  les  actions  de  la  So- 
ciété A.  Goerlz  and  Co,  qui  se  négociaient  déjà  sur  la 
place  de  Londres.  Tout  d'abord  traités  à  G8  fr.  50,  ces 
titres  sont  maintenant  demandés  aux  environs  de  71  fr. 
à  terme  et  de  72  fr.  au  comptant. 

L'origine  de  cette  Société  remonte  à  un  syndicat  qui 
fut  formé  en  1888,  c'est-à-dire  peu  de  temps  après  la 
découverte  des  champs  d'or  du  Witwatersrand,  et  qui 
fut  constitué  en  1803  en  Société  anonyme,  au  capital 
de  IGO  OijO  liv.  st.  La  moyenne  de-*  dividendes  distri- 
bués par  cette  Société,  de  1893  à  1896,  a  été  de  23  U/0 
l'an. 

En  1897,  la  Société  fut  transformée  en  Compagnie 
transvaalienne,  avec  un  capital  de  1  million  de  livres 
sterlings  divisé  en  actions  de  1  liv.  st.  En  outre  de  ces 


titres  il  fut  créé  1.5.00C  actions  de  fondateur  qui  ont 
droit  à  un  cinquième  des  bénéfices  annuels  après  paie- 
ment aux  actions  d'un  dividende  de  10  0/0. 

Les  actions  ordinaires  ont  été  réparties  de  la  façon 
suivante  :  640.000  titres  ont  été  remis  à  l'ancienne  So- 
ciété, en  représentation  de  son  apport,  qui  comprenait, 
en  dehors  du  fonds  de  commerce  et  des  claims  miniers, 
im  poitefeuille-titres  pris  en  compte  seulement  pour 
387.499  liv.  st.,  bien  que  représentant,  au  cours  du  jour 
de  la  cession,  un  montant  de  524.505  liv.  st.  D'autre 
part,  360.000  actions  furent  achetées  par  un  Syndicat, 
avec  une  prime  de  5  shillings,  soit  à  1  liv.  st.  5  sh. 
Cette  prime,  soit  90.000  liv.  st.  a  été  portée  par  la  So- 
ciété à  un  compte  de  réserve  spéciale.  Ajoutons  que 
sur  ces  360.000  actions  160.000  sont  entièrement  libé- 
rées et  200.000  libérées  de  5  shillings  seulement. 

Depuis  sa  création,  la  Compagnie  actuelle  a  pris  part 
à  d'importantes  affaires  et  elle  détient  un  nombre 
plus  ou  moins  considérable  d'actions  des  Compagnies 
suivantes,  dont  la  plujDart  sont  bien  connues  de  nos 
lecteurs  :  City  and  Suburban Deep  ;  Consolidated  Deep 
Level  ;  Geldenhiiis  Estale  ;  Elandsfontein  no  1;  Gedul 
Proprietary  Mines;  Klerksdorp  Exploration  ;  Klipri- 
versherg  Estate  ;  Lancaster  ;  Lancaster  West;  May 
Consolidated  ;  Meyer  and  Charlion:  Princess  Estate; 
Rand  Central  Electric  Works  ;  Rand  Central  Ore  Ré- 
duction; Roodepoort  Central  Deep  ;  RoodepoortUnited 
Main  Reef;  Netherlands  South  African  Railway  ; 
Transvaal  Consolidated  Coal  Mines. 

En  dehors  des  valeurs  susdites,  la  A.  Goerz  and  C", 
Limited,  possède  de  nombreux  claims  miniers,  non 
encore  exploités,  et  qui  donnent  lespius  grandes  espé- 
rances. Au  fur  et  à  mesui-e  qu'ils  auront  été  prospectés 
et  que  leurs  perspectives  d'avenir  seront  sûrement 
établies,  la  Société  constituera  des  Compagnies  qui  les 
mettront  en  valeur. 

Nous  devons  rappeler  ici  que  c'est  la  Société  A.  Goerz 
and  C"  qui  a  introduit  sur  le  Marché  de  Paris  les 
actions  de  la  Lancaster  et  celles  de  la  3Iay  Consoli- 
dated. Introduites  à  74  fr.,les  actions  de  la  Lancaster 
valent  présentement,  102  fr.  environ  ;  quant  à  celles  de 
Ir  May  Consolidated,  traitées  au  début  à  94  fr.,  elles 
sont,  maintenant,  aux  environs  de  140  fr. 

Le  Conseil  d'administration  se  compose  ainsi  : 

Lord  Battersea,  président; 

MM.  Ad(df  Goerz,  à  Londres,  administrateur  délégué  ; 
Amau'las  Brakhan,  administrateur  délégué,  à  Johan- 
nesburg ;  Comte  .Jean  d'Ayguesvives,  à  Paris  ;  Auguste 
Barsdorff,  à  Londres,  de  la  maison  A.  Barsdortf  and  C»  ; 
Otto  Braunfels,  à  Francfort-sur-Mein,  de  la  maison 
Jacob  S.  H.  Stern  ;  Arthur  Gvvinner,  à  Berlin,  de  la 
Deutsche  Bank:  Henry  Pryor  Powell,  à  Londres,  de 
la  maison  Cateswath  and  Powell;  Max  Steinthal,  à 
Berlin,  de  la  Deutsche  Bank  ;  Max  VVinterfeld,  à  Berlin, 
de  la  Berliner  Handelgeselschaft. 

Ajoutons  que  cette  Société  a  son  siège  social  àJohan- 
nesliurg,  avec  succursales  à  Londres,  Paris  et  Berlin. 
Et  pour  montrer  tn  quelle  estime  elle'  est  tenue  dans 
les  grands  milieux  financiers  de  notre  place,  disons  que 
l'inti'oduction  de  ses  actions  à  Paris  s'est  effectuée  avec 
le  concours  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


LANGLAAGTE  DEEP 


Les  actions  delà  Langlaagte Deep  ont  été  introduites 
samedi  dernier  sur  le  Marché  de  Paris  au  comptant. 
Elles  se  sont  négociées,  dès  le  premier  moment,  à  80 
francs,  et  elles  se  traitent  maintenant  aux  environs  de 
85  francs. 

Les  propriétés  de  cette  Compagnie  comprennent  184 
claims  miniers,  qui  sont  situés  au  sud  de  la  Langlaagle 
Estate.  La  mine  a  pour  voisines,  à  l'ouest,  la  Langlaagt? 
Royal  et,  à  l'est,  la  Crown  Deep.  C'est  un  deep  level 
de  première  rangée.  La  Compagnie  est  une  filiale  de  la 
Rand  Mines  qui  possédait,  au  31  décembre  dernier, 
la  plus  grande  partie  de  ses  actions;  elle  est  donc  en- 
tre les  mains  d'une  puissante  Institution  financière,  et, 
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comme  les  autres  mines  de  ce  groupe,  elle  est  appelée 
à  bénéiicicr  de  facilités  particulières,  au  point  de  vue 
de  la  main-d'œuvre,  de  hi  fourniture  d'eau  et  des  au- 
tres facteurs  importants  de  l'exploitation,  gruce  a  l  or- 
ganisation créée  par  la  Rand  Mines  dans  1  intérêt  de 
ses  filiales.  ,      .  ,  , 

I.e  capital  émis  est  de  650.000  actions,  en  dehors  d  une 
réserve  de  100.000  actions  de^stinée  à  solder  le  reliquat 
des  dépenses  d  installation  de  la  Compagnie. 

La  Lnnglaagle  Deep  est  entrée  en  exploitation  dans 
les  premiers  jours  de  mars,  avec  60  pilons.  La  Jjattene 
sera  graduellement  portée,  non  pas  seulement  a^OO 
pilons,  comme  on  l'avait  dit  tout  d'abord,  mais  a  ^oO, 
car  le  principe  d'exploitation  dans  le  Rand  est  aujour- 
d'hui d'installer  une  force  de  broyage  équivalant  a 
1  1/3  pilon  par  claim  aurifère.  Cette  proportion  permet 
d'obtenir  le  maximum  de  bénéfices  dans  le  minimum 
de  temps  d'exploitation.  Sur  cette  base,  la  propriété  est 
exploitée  généralement  eu  dix-huit  ans. 

Ainsi  donc,  la  Langlaagte  Deep  a  devant  elle  une 
longue  période  de  progrès.  Quant  à  son  développe- 
ment, il  est  très  avancé,  puisqu'on  estime  a  700. OOU 
tonnes  les  réserves  de  minerai  prêt  à  l'abatage.  Reste 
à  connaître  la  valeur  de  ce  minerai.  Or,  d'après  les  essais 
pratiqués  sur  15.700  pieds  de  galeries,  la  moyenne  des 
chiffres  s'établit  ainsi  :  Teneur,  15  dwts,  sur  une  lar- 
geur de  23.4  pouces.  Celte  teneur  correspondrait  a  un 
rendement  industriel  de  11  dwts  environ,  d'une  valeur 
de  40  shillings  par  tonne. 

A  remarquer  que  les  frais  d'exploitation  seront,  vrai- 
semblablement, les  mêmes  que  ceux  de  la  -Rose  Deep 
et  de  la  Geldenhuis  Deep.  Ils  s'établiront  donc  a  21 
shillino-s  et  laisseront  un  bénéfice  de  19  shillings  par 
tonne  broyée.  Toutefois,  ce  n'est  là  qu'une  estimation 
basée  sur  les  conditions  actuelles  de  l'exploitation,  et 
il  y  lieu  d'observer  qu'elle  est  extrêmement  modérée, 
car  elle  ne  tient  pas  compte  d'un  fait  général  indiscu- 
table, à  savoir  :  que  l'industrie  du  Rand  tend,  d  une 
manière  continue,  à  diminuer  ses  frais  de  travail.  ^ 

En  tout  cas,  avec  une  batterie  ne  comptant  même 
que  200  pilons,  la  Langlaagte  Deep  arriverait  à  broyer 
350.003  tonnes  par  an,  ce  qui  laisserait  un  bénéfice  an- 
nuel de  330.000  liv.  st.  La  répartition  aux  actions  se 
fixerait  donc,  approximativement,  à  45  0/0  par  an, 
soit  à  9  shillings,  ou  11  fr.  25. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  se  com- 
pose de  MM.  F.  Eckstein,  président;  H.  A.  Rogers, 
C.  S.  Goldmann;  A.  T.  Schmitz;  J.  P.  Fitzpatrick  ; 
W.  A.  Rogers,  suppléant;  J.  G.  Hainilton,  suppléant. 

Le  siège  social  est  à  l'ohannesburg,  et  les  bureaux, 
à  Londres,  120,  Bishop^'gate  Street,  Within,  E.  C. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  bud  a  été 
agréée  par  l'Administration  de  l'Enregistrement  comme 
représentant  responsable  pour  l'abonnement  au  timbre 
de  650.000  actions,  nos  1  à  650000,  de  cette  Compagnie. 


LES  BÉNÉFICES  DE  MARS 

En  même  temps  que  les  rendements  de  mars,  nous 
parviennent  les  chiffres  des  bénéfices  réalises  pendant 
le  même  mois  par  les  principales  Compagnies  minières 
du  Witwatersrand.  Vu  la  date  du  mois,  ces  renseigne- 
ments sont  toutefois  encore  bien  incomplets,  mais  ins- 
tructifs quand  même  : 

Compagnies 


Angelo  

Barrett  

Bonanza  

City  and  Suburbau 

Cornet  

Consolid.  Main  Reef. 

Grown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Rood.  Deep. 
Ferreira  


Dec. 

Janv. 

Févr. 

Mars 

1898 

1899 

1899 

1899 

(En  livres  sterling) 

16.211 

17.516 

15.751 

» 

1.400 

9U0 

7U0 

21.773 

21.028 

20.524 

2o!868 

21.376 

25.324 

17.715 

» 

5.531 

5.3.')8 

» 

•i.\m 

2.811 

2.185 

» 

2O.5.JO 

19.5.50 

23.550 

20.200 

23.203 

23.711 

24.8'48 

26.587 

12.839 

11.975 

8.932 

4.036 

3.008 

4.035 

4.637 

» 

» 

» 

» 

Geldenhuis  Estale. . 
Geldenhuis  Deep  . . . 

Giasberg  

Glencaira  

Glen  Deep  

Glyun's  Lydeuburg. 

Henry  Nourse  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Lancaster  

May  Consolidated  . . 
Meyer  and  Charlton. 

New  Heriot  

New  Kleinfontein.. . 

New  Primrose  

New  Unified  

Nourse  Deep  

Prineess  Estate  

Rielfoutein  A  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodepoort  United.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Simmer  and  Jack. . . 

Treasury  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . 

Wemmer  

Windsor  

Witwat.  (Knight's).. 

Wolhuter  

Worcester  


29.170 

2^950 
6.l:^8 
7.(i4'i 

ll.O'iO 
963 

15.373 
9.0n2 

11.850 
6.150 

14.565 
7.019 

11.907 
5.514 

18.128 
1.748 
7.700 
1.624 
3.430 

50.798 

18.019 
4.790 

37.000 


In  livres  sterling) 

29.46) 

27.165 

» 

25.601) 

25.800 

27. 100 

5.958 

7.430 

7.280 

5.157 

8.183 

9.204 

8.350 

10.200 

10.100 

7..' 55 

3.384 

» 

15.501 

15.511 

8.650 

7.250 

» 

11.100 

9.900 

10.750 

6.528 

7.040 

8.589 

16.017 

16.206 

16.583 

7.811 

7.036 

7.286 

9.430 

9.473 

» 

7.5'i0 

7.790 

'  et  1 

18.189 

18.52:3 

17.241 

1.450 

1.300 

» 

8.750 

8.200 

/.4UU 

2  600 

2.287 

2.855 

5.075 

5.497 

4 . 807 

42.000 

41.500 

18.025 

r2.9'.)0 

6.240 

6.280 

5*180 

32.000 

26.280 

31.100 

2.884 

32.070 

32.063 

33.454 

8.113 

8.237 

5.160 

4.570 

2-(.400 

25.300 

22.600 

12.493 

13.164 

3.1:H3 

3.017 

3.425 

186 

5*250 

2.666 

4.428 

» 

» 

30.465 
7.890 
5.700 
26,4<i0 
12.8tô 
3.1i7 
4.008 
6.295 
4.514 

Nous  ferons  encore  observer,  comme  de  coutume, 
que  toutes  les  Compagnies  ne  procèdent  pas  a  des 
communications  mensuelles.  Quelques-unes,  comme  la 
Ferreira,  n'indiquent  leurs  résultats  que  trimestrielle- 
ment. D'autre  part,  il  en  est  d'autres  qui  ne  déduisent 
pas  immédiatement  de  leurs  profits  les  dépenses  se 
rapportant  au  développement  de  leurs  propriétés. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Les  Exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  — 

Les  exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande  se  sont 
élevées,  pendant  le  mois  de  mars,  à  36.843  onces,  re- 
présentant une  valeur  de  143.821  liv.  st.,  contre  24.46/ 
onces,  soit  94.851  liv.  st.  en  mars  1898. 


Les  Mines  Australiennes  en  1898.  —  La  Chambre 
des  Mines  de  l'Australie  Occidentale  vient  de  publier 
un  rapport  qui  embrasse  les  opérations  effectuées  par 
les  Compagnies  minières  de  cette  colonie  non  seule- 
ment l'année  dernière,  mais  encore  pendant  la  période 
écoulée  depuis  le  1er  janvier  1899  jusqu'au  28  février. 
De  ce  rapport,  nous  ne  prendrons  que  les  chiffres 
fournis  pour  1898  et  qui  donnent  une  idée  des  progrès 
réalisés  en  1898,  par  1  industrie  minière  de  ce  pays. 

Tout  d'abord  nous  trouvons  que  la  quantité  d'or  ex- 
porté l'année  dernière  accuse  une  augmentation  de 
55  1/2  pour  cent  sur  l'année  précédente,  ce  qui  ne  peut 
être  considéré  que  comme  un  résultat  satisfaisant.  Les 
chiffres  s'établissent  ainsi  : 


Années 


1898  

1897  

Diff.  en  faveur  do  1838. 


Quantité 
d'or  exporté 

En  onces 
1.0.50.184 
674.994 

375.190 


Valeur 

Liv.  st. 
3.990.698 
2.564.977 

1.425.721 


Dans  ce  montant  sont  compris  tous  les  résultats 
obtenus  aussi  bien  par  les  Compagnies  anglaises  que 
par  les  entreprises  locales.  Et  si  ou  veut  arriver  a  des 
chiffres  encore  plus  précis,  il  convient  d'ob«erver  que, 
dans  le  montant  accusé  pour  1898,  figurent  13.614  onces 
qui  devraient  revenir  à  l'exercice  1897.  Par  suite,  et  en 
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effectuant  cette  petite  rectification,  on  arrive  aux  cons- 
tatations suivantes  : 

Différences 

1898  1897 


(En  onces) 

Exportation  d'or   1.036.570  6S8.608 

Résultats  obtenus  par 


pour  1898 

En  onces 
4-  347.962 


les  Compagnies  an 

glaiseg  

Proportion  des  Com- 
pagnies anglaises 
sur  l'ensemble  de  la 
production  sur  la 
colonie  


709.666    527.374    +  182.282 


68.5  %     76.6  %     -   8.1  % 

A  première  vue,  il  semble  que  la  diminution  que 
nous  venons  de  signaler  dans  la  production  des  Com- 
pagnies anglaises  soit  un  indice  défavorable.  Toute- 
fois, il  faut  remarquer  qu'elle  n'est  due  qu'à  une  aug- 
mentation de  la  quantité  d'or  produite  par  les  entre- 
prises locales  et,  notamment,  au  traitement  des  dépôts 
d'alluvions  à  Kanowna.  A  noter  que  le  nombre  de 
Compagnies  à  rendement  s'est  élevé,  en  1898,  à  157, 
contre  162  l'année  précédente. 

En  ce  qui  regarde  les  dividendes  répartis,  l'année 
1898  accuse,  sur  les  exercices  précédents,  une  avance 
des  plus  satisfaisantes.  Le  montant  distribué  s'est 
élevé,  en  effet,  à  770.829  liv.  st.,  contre  475.170  liv.  st. 
en  1897,  soit  une  augmentation,  d'une  année  à  l'autre, 
de  295.679  liv.  st.  Cette  augmentation  aurait  encore  été 
plus  importante,  si  nombre  de  Conseils  d'administra- 
tion de  Compagnies  n'avaient  pas  imputé  au  compte 
de  «  profits  et  pertes  »  des  charges  qui  revenaient  au 
compte  capital. 

Il  est  intéressant  de  constater  que  les  sommes  ab- 
sorbées par  les  dividendes,  en  1898,  représentent  une 
valeur  de  1  liv.  st.  1  sh.  8  d.  par  once  d'or  extrait, 
contre  18  sh.  2  d.  l'année  précédente,  ce  qui  constitue 
un  résultat  très  satisfaisant.  Quant  aux  progrès  réali- 
sés par  l'industrie  minière,  ils  portent  surtout  sur  deux 
points  :  tout  d'abord,  sur  les  travaux  de  développement 
et,  ensuite,  sur  les  frais  d'exploitation.  En  résumé, 
l'année  1898  s'est  fait  remarquer  par  des  progrès  cons- 
tants dans  l'exploitation  minière  et  dans  les  méthodes 
appliquées  au  broyage. 


Le  Rendement  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

Le  rendement  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  pour  mars, 
s'est  élevé  à  37.486  onces,  soit  une  augmentation  de 
16.193  onces  sur  le  mois  de  février.  Pendant  le  dernier 
trimestre,  le  rendement  s'est  élevé  à  lUO.153  onces,  en 
plus-value  de  17.623  onces  sur  la  période  correspon- 
dante de  l'année  précédente.  Le  Ministre  des  mines 
considère  ces  résultats  comme  très  satisfaisants,  eu 
égard  à  cette  circonstance  que  beaucoup  de  champs 
d'or  ont  eu,  pendant  plusieurs  mois,  à  compter  avec  le 
manque  d'eau.  Il  espère  que  les  difficultés  causées  par 
la  sécheresse  seront  remplacées  à  bref  échéance  par 
une  recrudescence  de  production  dans  toutes  les  mines 
de  la  colonie. 

Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Les  exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale, 
pendant  le  mois  de  mars,  se  sont  élevées  à  106  098 
onces,  d'une  valeur  de  403.174  liv.  st.,  contre  75  380 
onces  en  mars  1898. 

On  télégraphie  de  Perth  que  le  gouverneur  de  l'Aus- 
tralie Occidentale,  sir  Cierard  Smith  est  parti  pour 
visiter  les  champs  d'or  de  la  colonie.  Sa  vi.-ite  com- 
mencera par  Peakhill.  Il  est  acco./jpagné  de  M.  Dar- 
lington  Simpson,  et  de  M.  Schlapp,  l'expert  de  la  Bro- 

kSTZ  Util, 


Waihi  Gold  Mining  Company.  —  Les  administra- 
teurs de  cette  florissante  Compagnie,  dit  le  Mimng 
Journal  Railway  and  Commercial  Gazelle,  viennent 
de  publier  le  rapport  du  Directeur  de  la  mine  pour 
1  année  dernière  et  qui  vient  de  leur  parvenir  iilus  tôt 
que  de  coutume.  Ce  rapport  a  dû  être  d'une  lecture 


intéressante  pour  les  actionnaires  pendant  les  fêtes  de 
Pâques  et  leur  a  certainement  permis  de  passer  joyeu- 
sement les  vacances.  La  mine,  en  effet,  apparaît 
comme  splendide  et  pleine  de  promesses,  et  il  y  a  lieu 
d'entrevoir,  pour  elle,  de  nombreuses  années  de  proi- 
périté. 

En  proportion,  les  rendements,  l'année  dernièr»,  ont 

accusé,  comme  valeur,  une  diminution;  mais,  bien 
qu'il  ait  été  traité  le  double  de  quantité  de  minerai,  on 
a  à  relever  une  importante  réduction  dans  les  frais 
d'exploitation,  de  sorte  que  les  résultats  définitifs  ont 
accusé  une  forte  plus-value.  En  effet,  il  a  été  traité  en 
tout  77.929  tonnes  de  minerai,  sur  lesquelles  77.408 
tonnes  ont  été  traitées  à  sec  et  521  tonnes  à  l'eau.  Le 
résultat  a  donné  une  valeur  de  252.137  liv.  st.,  ce  qui 
représente  3  liv.  st.  4  sh.  8  d.  à  la  tonne.  En  outre,  il 
a  été  vendu  147  liv.  st.  de  concentrés,  d'où  un  résultat 
total  de  252.285  liv.  st.,  alors  qu'en  1897  on  n'avait 
obtenu  que  143.088  liv.  st.  15  sh.  Le  coût  total 
d'exploitation,  en  dehors  des  dépenses  ordinaires, 
s'est  élevé  à  1  liv.  st.  5  sh.  5.59  d.  à  la  tonne,  contre 
1  hv.  st.  4  sh.  8.78  d.  en  1897,  soit  une  réduction  de 
3  sh.  3.19  d.  par  tonne.  En  deux  ans,  la  direction  a 
réalisé  une  réduction  totale  de  6  sh.  2.39  d.  par  tonne. 

Ajoutons  que  c'est  depuis  le  mois  de  mars  de  l'année 
dernière  que  cette  Compagnie  travaille  avec  100  pilons 
et  que  les  résultats  qu'elle  a  obtenus  ressortent  du  ta- 
bleau suivant  : 


Années 


Tonnes 
traitées 


Or 
obtenu 


Capital  de  la 
Bénéfices  Compagnie 


1894 

24.864 

1895 

33.670 

1896 

34.410 

1897 

40.764 

1898 

77.929 

83.023 
120.335 
137.344 
143.962 
252.285 


(En  livres  sterling) 


43.546 
63.092 
76.644 
82.322 
152.285 


150.000 
160.000 
160.000 
320.000 
320.000 


C'est  en  septembre  1897  que  le  capital  de  la  Compa- 
gnie a  été  porté  à  320.000  liv.  st. 

Depuis  1894,  la  Compagnie  a  payé,  comme  divi- 
dendes :  20  0/0  en  1894  ;  40  0/0  en  1895  ;  40  0/0  en  1896  ; 
40  0/0  en  1897,  sur  l'ancien  capital.  Pour  1898,  il  a 
déjà  été  payé  40  0/0,  et  les  comptes  de  la  Compagnie, 
pour  le  dernier  exercice,  peuvent  s'établir  comme 
suit  : 

Liv.  st. 

Production   252.285 

Moins  :  Frais  d'exploitation,  extraction  et  broyage, 
à  raison  de  1  liv.  st.  1  sh.  6  pence  par  tonne,  soit 
sur  77.929  tonnes   83.773 


Moins  :  frais  généraux  à  Auckland  et  à  Londres. 
Ils  s'étaient  élevés  à  11.634  liv.  st.  en  1897. 


168.512 
16.227 


152.285 

A  déduire  :  dividende  de  40  0/0  déjà  payé   128.000 

Solde   24.285 

Auquel  il  faut  ajouter  le  report  de  l'année  précé- 
dente, soit  20.163  iiv.  st.  Le  dividende  total  pourrait 
donc  atteindre  50  0/0. 

Hampton  Plains  Estate.  —  Les  actionnaires  de 

cette  Compagnie  apprendront  certainement  avec  plaisir, 
fait  observer  le  Mining  Journal,  Railway  and  Com- 
mercial Gazette,  que  la  direction  a  invité  M.  Ernest 
Lidgey  à  visiter  ses  propriétés  et  à  les  étudier  pendant 
cinq  mois,  en  vue  de  définir  la  meilleure  méthode  à 
appliquer  pour  l'exploitation  des  alhivions  et  en  vue 
également  de  découvrir  les  reefs  d'où  proviennent  les 
al  uvions  trouvés  jusqu'à  ce  jour.  On  ne  doit  pas 
ignorer  que  M.  Lidgey  est  un  expert  distingué  de  Vic- 
toria et  qu'il  vint,  il  y  a  quelques  mois,  en  Angleterre, 
pour  faire  connaître  aux  capitalistes  anglais  la  richesse 
de  la  col  .nie.  Il  semble  donc  que  les  directeurs  de  la 
Hampton  Plains  Estate  ont  été  bien  avisés  en  s'assu- 
rant  l'aide  de  M.  Lidgey.  Cela,  certes,  ne  veut  pas  dire 
que  l'honorable  expert  va  changer  du  tout  la  situation 
de  la  Compagnie,  comme  il  serait  tant  nécessaire  ;  mais 
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ses  études  serviront,  néanmoins,  à  définir  la  valeur 
exacte  et  les  perspectives  d'avenir  de  la  propriété.  La 
Hampton  Plains  Eslate  ne  pouvait  pas  faire  un  meil- 
leur choix  que  M.  Lidgey,  attendu  qu'il  a  une  grande 
expérience  dans  la  matière,  et  que  mieux  que  personne 
il  pourra  définir  les  rapports  qui  existent  entre  les  dé- 
pôts d'alluvions  et  les  reefs  aurifères. 


Notes  minières  d'Australie 

Komata  Reefs.  Les  Directeurs  télégraphient  que  le  traite- 
ment de  340  tonnes  a  donné  65U  liv.  st.  Au  niveau  n»  4,  on  a 
avancé,  pendant  le  mois,  de  99  pieds. 

Premier.  Le  Secrétaire  de  cette  Compagnie  a  télégraphié, 
à  la  date  du  7  avril,  qu'il  a  été  traité,  pendant  le  mois  de 
mars,  1.100  tonnes  qui  contenaient  600  onces  d'or. 

Sherlaio's.  Dépêche  de  M.  G.-Z.  Sherlaws  :  «  Le  résultat, 
au  31  mars,  s'élève  à  310  onces,  qui  ont  été  extraites  de 
675  tonnes.  Le  grattage  des  plaques  a  donné  227  onces.  » 

Norseman.  Le  Directeur  télégraphie  que  le  moulin  a 
travaillé  pendant  27  jours.  Il  a  été  broyé  2.888  tonnes  qui  ont 
produit  1.028  onces,  d'une  valeur  approximative  de  8.300  liv.  st. 
Les  dépenses  se  sont  élevées  à  3.100  liv.  st.  Ce  mauvais 
rendement  paraît  être  occasionnel.  On  compte  sur  de  meilleurs 
rendements  pour  l'avenir. 

Brilliayxt  and  Saint-George  United.  Dépêche  de  Charters 
Towers,  du  7  avril  :  «  Pendant  le  mois,  il  a  été  broyé  2.560 
tonnes  de  quartz  qui  ont  produit  2.996  onces  d'or,  d'une 
valeur  de  10.350  liv.  st.  Il  a  élé  déclaré  un  dividende  de 
I  1  shilling  qui  est  payable  le  22  courant.  » 

^  Golden  Horseshœ.  Résultats  du  broyage  de  20  pilons  et  de 
l'usine  à  cyanuration.  Le  mouUn  a  travaillé  pendant  30  jours. 
Il  a  été  broyé  2.684  tonnes  qui  ont  produit,  à  la  fonte,  6.510 
onces  d'or.  Les  laiUngs  ont  donné,  pourl.440  tonnes  traitées, 
1.845  onces  d'or.  25  tonnes  de  concentrés  ont  accusé,  à  l'essai, 
une  teneur  de  14  onces  à  la  tonne.  La  quantité  totale  de  l'or 
obtenu,  y  compris  les  concentrés,  atteint  8.705  onces. 

Great  Boulder  Persévérance.  Rendement  pour  mars  : 
1.003  onces,  pour  1.375  tonnes;  500  tonnes  de  taihngs  ont 
donné  120  onces.  Valeur  approximative  du  rendement, 
4.500  livres  sterling. 

South  Kalgurli  Mines.  A  la  profondeur  de  300  pieds,  et 
près  de  la  frontière  «  Persévérance  »,  le  filon  donne,  à  l'ana- 
lyse, 24  dv?ts  à  la  tonne. 

Lake  View  Consols.  A  la  profondeur  de  300  pieds,  une 
Teine  de  7  pieds  de  large  a  accusé,  à  l'analyse,  une  teneur  de 
20  onces  à  tonne.  On  a  extrait  500  tonnes  qui  vont  être  expé- 
diées. On  estime  la  teneur  moyenne  à  10  onces  à  la  tonne. 

Day  BawnP.  C.  Gold^Mining  Company.  D'après  le  rap- 
port des  administrateur.-^.'  les  opérations  de  l'année  dernière 
ont  donné  un  bénéfice  de  1.386  liv.  st.,  qui,  jointes  aux  12.644 
livres  sterling  reportées  de  l'exercice  précédent,  permettent  de 
reporter  au  crédit  de  l'exercice  en  cours  un  montant  de  14.300 
livres  sterling. 

Australasian  Gold  Trust  and  New  Zealand  Pioneers. 
Résultats  du  broyage  pour  mars  de  la  Golden  Blocks  Mine  : 
67  tonnes  ont  été  broyées,  qui  ont  produit  248  onces  d'or. 

Waihi  Silverton.  Résultats  du  broyage  pour  mars  :  32  pi- 
lons ont  broyé  1.000  tonnes  qui  ont  donné  un  rendement  d'une 
valeur  de  1.521  liv.  st.  10  sh.  Le  rendement  de  février  s'éta- 
bhssait  ainsi  :  975  tonnes  avaient  produit  1.282  liv.  st.  De 
fortes  pluies  tombent  en  ce  moment. 

Gibraltar.  Dépêche  du  Directeur  général  de  la  mine  : 
«  Pendant  le  mois  de  mars,  il  a  été  broyé  2.575  tonnes,  qui 
ont  produit  750  onces.  Les  concentrés  ont  donné  220  onces,  et 
les  tailmgs  77  onces.  Les  40  pilons  ont  travaillé  pendant  26 
jours.  » 

Mount  Lyell.  L'assemblée  générale  aura  lieu  à  Melbourne 
le  26  mai. 

Tararu  Creeh.  L'extraction  de  23  jours  à  porté  sur  1.355 
tonnes,  qui  ont  produit  une  valeur  de  1.240  liv.  st.  d'or.  On 
estime  à  4u0  liv.  st.  ce  qui  reste  dans  les  cuves. 

Mo  unt  Charlotte  Mines.  Le  Directeur  à  la  mine  mande 
par  câble  que  le  broyage  de  550  tonnes  de  minerai  a  produit 
un  rendement  de  113  onces  14  dwts  d'or. 

North  Boulder  Mines.  La  production  d'or  da  la  dernière 
quinzaine  de  janvier  a  été  vendue  et  a  réalisé  une  somme  de 
1.865  liv.  st.  17  sh.  8d.,  soit  une  moyenne  de  4  Uv.  st.  2  sh  1  d 
par  once. 

Waihi  Silverton  Mines.  Le  Directeur  à  la  mine  anuonce 


que  le  filon  a  été  recoupé  près  des  limites  de  la  propriété  et 
donîie,  sur  une  largeur  de  1  pied  6  pouces,  6  liv.  st.  10  sh.  à 
la  tonne. 


KËVUË  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 


Les  Négociations.  —  Bien  des  bruits  circulent,  dit 
le  Star  du  18  mars,  au  sujet  des  négociations  que  l'on 
croit  se  poursuivre  entre  le  Gouvernement  et  les  prin- 
cipaux représentants  de  l'industrie  minière. 

Nous  souhaitons  sincèrement  que  ces  bruits  soient 
basés  sur  de  sérieux  fondements.  Ils  prouveraient  que 
le  Gouvernement  a  reconnu  combien  sage  était  l'avis 
que  nous  lui  donnions  ces  jours-ci,  d'après  lequel  la 
situation  actuelle  n'a  aucun  élément  de  permanence  et 
ne  peut  conduire  qu'à  un  désastre,  si  elle  se  prolonge. 

On  n'a  aucune  information  sur  les  bases  des  négo- 
ciations. 

Si  elles  ne  concernent  que  des  questions  affectant  les 
intérêts  de  l'industrie,  il  n'y  a  aucune  raison  pour 
qu'elles  se  poursuivent  en  secret  entre  le  Gouverne- 
ment et  les  représentants  accrédités  des  intérêts  enjeu. 
Tout  arrangement  en  ce  sens  sera  bon,  mais  la  ques- 
tion générale  de  l'incapacité  politique  de  l'uitlander 
restera,  et  tant  que  celte  question  ne  sera  pas  réglée, 
on  n'aura  pas  la  paix  dans  la  République. 

Si  les  négociations  actuelles  embrassent  le  conflit 
dans  toute  son  étendue,  le  public  doit  demander  à  être 
mis  dans  la  confidence  du  Gouvernement.  Chacun 
reconnaîtra  la  nécessité  d'agir  au  début  avec  précau- 
tion, et  chacun  sera  prêt  à  attendre  avec  patience  le 
moment  où  les  négociations  seront  publiques. 

Mais  avant  l'accord  définitif,  accord  qui  affectera  les 
intérêts  de  toute  la  population  uitlander,  il  faut  que 
tout  le  peuple  puisse  donner,  soit  dans  des  meetings, 
soit  par  l'organe  de  représentants  régulièrement  cons- 
titués, son  opinion  et  ses  vues. 


Le  Retour  de  la  Prospérité.  —  Après  trois  ans  de 
dépression,  dit  le  Star  du  18  mars,  après  une  longue 
attente,  après  bien  des  désappointements,  la  prospérité 
a  visité  de  nouveau  le  Rand. 

La  reprise  du  Marché,  qui  a  commencé  au  milieu  de 
janvier,  peut  avoir  été  rendue  possible  par  l'améliora- 
tion de  la  situation  internationale,  mais  elle  a  été  ba- 
sée, dès  le  début,  sur  de  solides  fondements  et  elle 
n'est  pas  la  conséquence  d'une  folie  momentanée  de  la 
spéculation. 

Pendant  les  trois  années  où  le  capitaliste  européen 
s'est  éloigné  du  Marché  de  l'Afrique  du  Sud,  Johan- 
nesburg n'est  pas  resté  inactif.  Le  développement  des 
mines  s'est  poursuivi  sans  arrêt  et,  pendant  ces  trois 
années,  la  production  d'or  du  Rand  a  plus  qne  doublé. 

Le  succès  des  deep  levels  a  été  prouvé  en  dehors  de 
tout  doute  et  les  perspectives  sur  l'industrie  du  Rand 
sont  plus  brillantes  aujourd'hui  qu'elles  n'ont  jamais 
été. 

Tout  indique  que  nous  entrons  dans  une  période  de 
rapide  développement,  de  rendements  croissants, 
d'augmentation  de  population. 

A  un  certain  moment,  on  a  pu  croire  que  Johannes- 
burg n'était  qu'une  ville  temporaire  appelée  à  dispa- 
raître avec  les  reefs;  il  est  certain  maintenant  que 
dans  cent  ans  ce  sera  une  grande  cité,  car  l'industrie 
minière  se  développera  dans  une  proportion  incroyable 
et  la  population  uitlander  du  Rand  s'accroîtra,  tandis 
que  les  Boers  ne  seront  plus  qu'une  minorité  insigni- 
fiante. 


La  Production  du  Charbon.  —  Le  Star  reproduit 
les  statistiques  officielles  publiées  sur  la  production  du 
charbon  pendant  le  dernier  trimestre  de  l'année  1898. 

Pendant  ce  dernier  trimestre,  26  mines  ont  produit 
491.580  tonnes  représentant  une  valeur  de  164.541 
livres  sterling  à  la  sortie  de  la  mine,  soit  6  69  sh.  par 
tonne. 
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Voici  le  détail  de  cette  production  : 

District        Nombre       Production  Valeur 

—  Mines    Tonnes      Liv.  st.  tonne 

Boksburg   9  320.180  98.465  6.15 

Heidelberg   5  67.440  35.95i  10.66 

Middelburg   9  9U.800  26.394  5.81 

Lydenburg   1  8.238  1.986  4.70 

Klerksdorp  et  Pre- 
toria  4.922  1.792  7.28 

Total   26      491.580      164.541  6.69 

La  proportion  des  quantités  vendues  se  divise  comme 
suit  : 

Tête  de 

District  Gailleterie    moineau  Résidus 

(En  tonnes) 

Boksburg   272.822       41.318  6.040 

Heidelberg   59.862  7.578 

Middelburg   71.724       18.460  616 

Lydenburg   6.804  1.434 

Klerksdorp  et  Pre 
toria   4.282  640  » 

415.494       69.430  6.656 

District  Valeur  Valeur 

p'  tonne  p'^  tonne 

Liv.  st.  Sh.  Liv.  st.  Sh.  Liv.  st. 

Boksburg   88.406  6.48  9.454  4.58  605 

Heidelberg   33.S66  11.35  1.988  5.26 

Middelberg   22.148  6.18  4.215  4.57  31 

Lydenburg   1.722  5.06  214  2.98 

Klerksdorp  et 

Pretoria   1.630  7.61  162  5.06  » 

147.872      7.12     16.033    .4.62  636 

La  production  des  six  dernières  années  a  été  la 
suivante  : 

Années  Valeur  Valeur 

au  puits     p'  tonne 

Tonnes  Liv.  st.  Sh. 

1893    548.534         257.454  9.39 

1894    791.358         859.694  9.09 

1895   1.133.466  516.215  9.11 

1896   1.437.297  612.561  8.52 

1897   1.600.212  612.668  7.66 

1898   1.907.808  668.346  7.01 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  14  au  21  mars  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

Standard   51.838  183.954 

National   38.185  137.855 

Robinson   15.880  54.035 

A.  B.  Corporation  Bank   7.375  24.773 

Natal   7.032  24.757 

Banque  de  l'Afrique   4.682  16.300 

Total   124.992  441.674 

La  National  Bank  a  exporté  mardi  dernier  à  Ham- 
bourg, via  Durban,  11.879  onces  d'or  indigène.  Gela 
donne  une  exportation  totale  par  les  Banques  de  Johan- 
nesburg, pour  la  semaine,  de  136.871  onces,  évaluée  à 
486.774  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 


DK    LA  SEMAINE 


Chambre  des  Mines  de  la  République  Sud-Afri- 
caine. —  Le  rapport  de  cette  Chambre  pour  l'année 
1898,  dit  le  Slatist,  de  Londres,  est  un  document  volu- 
mineux qui  comprend  près  de  500  pages.  On  s'est  déjà 
occupé  des  parties  principales  de  ce  document,  mais  il 


est  toujours  intéressant  de  rappeler  que  la  valeur  totale 
de  l'or  produit  par  leTransvaal  en  1898  s'élève  à  16  mil- 
lions 44.135  liv.  st.,  dont  10.518.937  liv.  st.  provenant 
du  broyage  ;  539.363  liv.  st.  des  concentrés  et  de  leurs 
sous-produits  ;  4.623.666  liv.  st.  des  tailings,  et  300.967 
livres  st.  des  boues.  L'année  1898,  ajoute  notre  confrère, 
a  été,  en  fait,  la  première  année  du  traitement  des 
boues. 

L'Assemblée  générale  de  la  Chartered.  —  Aucune 
date  n'a  encore  été  fixée,  dit  le  South  Africa,  de  Lon- 
dres, pour  l'assemblée  générale  de  la  Chartered,  et  il 
est  peu  probable  que  la  réunion  ait  lieu  ce  mois-ci.  Le 
secrétaire  et  le  Conseil  sont  maintenant  en  grand  tra- 
vail pour  préparer  les  rapports  qui  seront  envoyés  aux 
actionnaires.  Ces  rapports  seront,  cette  fois,  extrême- 
ment volumineux  et  dépasseront  en  importance  tous 
ceux  qui  ont  été  publiés  jusqu'à  présent. 

En  outre  du  rapport  ordinaire  et  des  comptes  des 
Directeurs,  il  y  aura  un  rapport  spécial,  qui  compren- 
dra plus  de  300  pages  et  qui  contiendra  toutes  les  infor- 
mations générales  aussi  bien  au  point  de  vue  des 
affaires  politiques  en  général  que  des  développements 
du  pays.  Ces  documents  revêtiront  la  forme  d  un  Livre 
Bleu  de  Gouvernement,  et  non  seulement  sera  commu- 
niqué à  l'assemblée,  mais  encore  sera  publié  annuel- 
lement. 

L'East  Rand  et  ses  Filiales.  —  Le  Standard  and 
Bigger's  News,  de  Londres,  dit  que  M.  G.  W.  Higgins, 
de  la  East  Rand  Proprietary,  et  représentant  de 
M.  George  Farrar,  est  parli  de  Johannesburg  le  3  cou- 
rant pour  Londres.  Ce  départ  est  motivé  par  les  arran- 
gements à  intervenir  pour  la  constitution  des  nouvelles 
filiales  de  l'East  Rand. 

Il  aurait  été  décidément  convenu  qu'il  serait  créé 
une  nouvelle  Compagnie  qui  absorberait  la  Agnès 
Munro,  la  Cason  Block  et  une  portion  des  claims  deep 
levels  de  la  Cinderella.  Sa  propriété  comprendi'ait,  en 
tout,  234  claims,  et  son  capital  serait  de  450.000  ou  de 
500.000  liv.  st. 

On  avait  aussi  parlé  de  la  reconstitution  de  VAngelo, 
de  la  Cornet  et  delà  Driefontein,  mais  rien  n'est  encore 
bien  arrêté  à  ce  sujet.  Il  semble  que  les  Directeurs  de 
Londres  sont  opposés  au  projet  élaboré  tout  d'abord  et 
qui  tendait  à  ce  que  ces  Compagnies  devinssent  pro- 
priétaires des  deep  levels  situés  au  sud  de  leurs  pro- 
priétés. D'autre  part,  le  Conseil  d'administration  de 
Johannesburg  voudrait  qu'il  fût  formé  deux  nouvelles 
Compagnies,  qui  seraient  dénommées  la  Driefontein 
Deep,  avec  179  claims  et  VAngelo  Cornet  Deep,  avec  186 
claims.  Chacune  de  ces  deux  Compagnie  serait  dotée 
d'une  batterie  de  200  pilons. 


Les  Mines  Rhodésiennes.  —  Le  Financial  Times 
constatait,  ces  jours  derniers,  que  le  marché  des  va- 
leurs rhodésiennes  semblait  présenter,  pour  le  mo- 
ment, plus  d'intérêt  que  celui  des  valeurs  du  W^it- 
watersrand ,  communément  appelées ,  à  Londres, 
«  Kaffirs  ».  Ce  serait  pourtant  à  tort,  dit-il,  que  les 
spéculateurs  attacheraient  une  grande  importance  à 
l'engouement  du  moment.  Il  y  a,  en  effet,  peut-être 
beaucoup  de  chances  de  gain  à  acheter  des  valeurs 
rhodésiennes  lorsque  leur  marché  est  actif,  mais 
comme  plusieurs  d'entre  elles  ont  déjà  réalisé  une 
hausse  importante,  il  y  a  aussi  à  appréhender  des 
cours  plus  bas.  Au  contraire,  les  «  kaffirs  »,  à  peu 
d'exceptions  près,  se  tiennent  plus  bas  que  dans  la 
première  partie  du  mois  de  février,  et  comme  elles  se 
sont  tenues  longtemps  stationnaires  à  ces  mêmes 
cours,  on  peut  les  considérer  comme  pouvant  prendre 
une  nouvelle  avance  dans  un  délai  plus  ou  moins  rap- 
proché. 

Il  n'est  pas  dans  notre  idée,  dit  en  substance  notre 
confrère  anglais,  de  prôner  une  certaine  catégorie  de 
valeurs  au  détriment  d'une  autre  catégorie,  mais  nous 
n'en  devons  prs  moins  guider  nos  lecteurs.  Nous  ne 
voulons  donc  pas  contrarier  la  spéculation  sur  les  va- 
leurs rhodésiennes,  d'autant  plus  que  nous  reconnais- 
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sons  qu'il  en  existe  quelques-unes  qui  sont  capables 
d'une  nouvelle  plus-value.  Toutefois,  nous  devons 
mentionner  qu'en  s'occupant  des  i<  katlirs  »  et  en  pro- 
cpdant  à  un  choix  judicieux,  les  spéculateurs  marchent 
sur  un  terrain  plus  solide.  Du  côté  des  valeurs  rhodé- 
siennes,  on  paraît  trop  vouloir  profiter  de  la  moindre 
information  qui  parvient  pour  repasser  au  public,  et 
à  de  hauts  cours,  les  titres  que  l'on  détient.  Au  con- 
traire, en  ce  qui  re^jarde  If  s  &  kaffirs  »,  le  public  achète 
toujours  sans  attendre  les  résultats  obtenus,  parce 
qu'il  sait  que  dans  tout  le  groupe  des  Compagnies  en 
exploitation,  il  existe  du  minei'ai  «  payant  ». 

En  fait,  on  connaît  peu  de  chose  des  mines  rhodé- 
siennes,  à  part  les  rendements.  Quelques  vagues  ren- 
seignements sont  fournis  de  temps  en  temps,  ou  lorsque 
paraît  le  rapport  des  Directeurs  mentionnant  le 
nombre  de  tonnes  développées  et  donnant  un  aperçu 
général  de  la  valeur  de  la  mine.  Mais,  quelque  encou- 
rageants que  soient  ces  renseignements  pour  le  moment, 
il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  des  dépôts  de  quartz  au- 
rifère ne  peuvent  être  comparés  à  des  «  formations  » 
comme  celles  qui  existent  dans  le  Rand.  Certainement, 
il  doit  y  avoir  de  bonnes  propriétés  dans  la  Rhodesia  ; 
mais  si  elles  veulent  attirer  à  elles  les  capitaux,  il  leur 
faudra  donner  de  fréquents  rapports  sur  leur  déveloi> 
pement,  comme  il  est  fait  pour  les  mines  indiennes  et 
australiennes.  En  tout  cas,  et  toutes  choses  prises  en 
considération,  on  peut  admettre  plus  facilement  un 
capital  de  500.000  liv.  st.  pour  une  entreprise  du  Rand, 
qu'un  capital  de  200.000  liv.  st.  pour  une  mine  de  la 
Rhodesia. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Rendements  des  Mines  indiennes.  —  Les  rende- 
ments des  mines  indiennes,  pendant  le  mois  de  mars,  se 
sont  élevés  à  30.812  onces,  soit  une  diminution  de  2.674 
onces  sur  le  mois  correspondant  do  18^8.  La  prodaction  en 
onces,  depuis  le  commencement  de  l'année  1894,  s'établit 
ainsi  : 

1894      1895      1896      1897      1898  1899 


^En  onces) 

Janvier...  17.026  19.672  29.986  29.912  34.576  35.360 

Février....  15.803  19.358  27.418  30.420  33.060  33.898 

Mars   16.080  20.2.Î7  26.171  30.80?  32.986  30.312 

Avril   l-i.55l  20.399  26.866  31.425  32.780  .. 

Mai   16. .543  20 .,797  26.840  32.100  38.471  » 

Juin   1Ô.4.59  20.139  25.751  32.008  85.290  » 

•Juillet....  18.271  19.f280  2b. 119  32.276  3^.t67  » 

Août   19.073  20.704  26.739  3<.0S5  34.464 

Septembre  18.911  21.502  27.439  32.171  34.515  /> 

Octobre...  19.119  22.3()1  28.161  34.8^14  34.764  » 

Novembre  18.825  22.545  28.559  34.454  34.468  » 

Décembre.  19.068  22.652  29.2«1  35.1.58  35.106  » 


Totaux . .    209 . 729  250 . 306  321 . 880  389 . 779  4 15 . 147   99 . 570 

Pour  les  divers  districts,  on  trouve  la  décomposition  sui- 
vante pour  le  mois  de  mars,  comparé  avec  les  quatre  mois 
précédents  : 


Compagnies  Nov.  Déc.  Janv.  Févr.  Mars 

(En  onces) 

Mysore   13.013  13.025  13.029  12.171  8.176 

Champion  Reefs....  12.270  12.3't3  12.798  12.310  12.499 

Ooregutn   4.580  4.63'4  4.638  4.692  4.699 

Nundvdroog   3.440  3.536  3.537  3.537  3.52K 

Balaghat   »          414  471  402  477 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad..  401       402  250  250  o6i 

Nine  Reefs .    274       296  306  316  327 

Coromandel   364       330  253  220  130 

Mysore  Reefs   126       126  78  »  112 

Goldfields  of  Mysore  »          »  »  »  » 


Compania  Hnanchaca  de  Bolivia.  —  L'Agence  de 
Paris  reçoit  du  Conseil  d'administration  de  Valparaiso  le 
télégramme  suivant  : 


La  production  du  mois  de  mars  a  été  de  : 

Onces 

Barres  d'argent   64.000 

Minorais   158.000 

Produits  de  la  fonte   208.500 

Total   480.500 

Valeur  estimée  :  42.750  liv.  st. 

La  mine  a  produit  55.000  marcs  de  minerais. 


Mcyer  and  Char! ton  Gold  Mines.  — L'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  de  cette  Compagnie  vient  d'avoir  lieu  à 
Johannesburg,  sous  la  présidence  de  M.  G.  Albu.  Les  béné- 
fices réalisés  ont  été  de  75.112  liv.  st.,  contre  60.179  liv.  st.  en 
1897.  Au  31  décembre  1898,  les  fonds  disponibles  surpassaient 
les  dettes  de  13.297  liv.  st.,  et  à  fin  février,  après  paiement  du 
dernier  dividende  de  29.750  liv.  st.,  il  y  avait  plus  de  30.000 
livres  sterling  en  espèces  de  disponibles.  Pendant  les  dix  der- 
nières années  la  Compagnie  a  payé  400  0/0  sur  son  capital  en 
dividende,  soit  80  shillings  par  action.  Les  dépenses  de  capi- 
tal ont  été  pendant  l'exercice  de  7.777  liv.  st. 

Il  y  a  maintenant  269.633  tonnes  de  minerai  en  vue,  dont 
31.764  tonnes  provenant  des  travaux  exécutés  pendant  l'exer- 
cice. Les  négociations  (qui  ont  dûment  abouti)  avec  la  Wo- 
Ihuter  pour  l'acquisition  de  certains  claims,  permettront  à 
la  Meyer  et  Charlton  de  cesser  le  fonçage  du  puits  sur  le 
block  Gerkimpour  atteindre  le  deep  level.On  estime  la  quan- 
tité de  minerai  contenu  dan=  le  mynpacht  à  127.400  tonnes 
du  filon  sud,  213.575  tonnes  du  leader  du  filon  principal  et 
287.955  tonnes  du  filon  principal. 


Revue  HeMoniaSaire  t  MarcM  fles  Mlûes  i'Oi 

DE  L.O]%DRES 


Londres,  le  13  avril  1899 

La  liquidation  de  mi-avril  s'est  effectuée  sans  trop  de 
difficultés.  Les  taux  des  reports  ont  été,  cependant,  un 
peu  plus  élevés  que  pour  le  règlement  précédent,  sur- 
tout pour  les  valeurs  rhodésiennes. 

Les  Goldfields  et  les  East  Rand  ont  payé  9  0/0;  la 
Chartered,  3  d.  ;  pour  les  mines  sud-africaines,  la 
moyenne  a  été  de  7  à  9  0/0  et  pour  les  mines  austra- 
liennes de  8  à  9  0/0. 

Au  lendemain  de  la  liquidation,  la  tendance  a  été  hé- 
sitante, malgré  les  bons  rendements  de  mars;  la  situa- 
tion s'est  améliorée  depuis,  à  cause  des  nouvelles  rela- 
tives aux  pourparlers  entre  le  Gouvernement  duTrans- 
vaal  et  les  représentants  de  l'industrie  minière. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  reste  à  3  25/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  ./.  au  lieu 
de  8 1/4. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2 1/8. 

***  District  du  "Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
est  à  7  19/32  au  lieu  de  7  15/16.  h'Angelo  est  à  7  7/16. 
En  mars,  le  broyage  de  12.692  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  6.556  onces.  La  cyanuration 
de  10.096  tonnes  de  résidus  a  donné  3.488  onces.  Total 
10.044  onces  d'or. 

La  New  Cornet  reste  à  3  9/16.  En  mars,  le  broyage 
de  11.723  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement 
de  3.459  onces  d'or.  La  cyanuration  de  9.828  tonnes  de 
résidus  a  donné  2.117  onces.  Total,  5.571  onces  d'or. 

La  City  and  Suburban  passe  de  6  5/16  à  6  3/16. 

La  Modderfontein  se  tient  à  10  1/2;  la  Henry 
Noiirse  à  9  1/2;  la  Neio  Heriot  à  7  1/4;  la  Langlaagte 
à  3  3/4;  la  5immer  and  Jack  est  à  6  3/16.  Les  résultats 
du  mois  de  mars  ont  été  les  suivants  :  broyé,  45.090 
tonnes;  obtenu  14.656  onces  du  moulin,  6.611  onces  des 
résidus  par  cyanuration,  450  onces  des  boues,  340  on- 
ces de  divers.  Bénéfices  du  mois  33.454  liv.  st. 

La  Jubilee  passe  de  7  5/8  à  7  1/2  :  en  mars  le 
broyage  de  6.046  tonnes  de  minerai  a  produit  un  ren- 
dement de  1.910  onces.  La  cyanuration  des  résidus  a 
donné  938  onces.  Total  2.848  onces  d'or. 

La  Jumpers  passe  de  6  7/8  à  6  1/2. 
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La  Croicn  Eeef  est  à  18  3/4.  Voici  les  résultats  de  la 
production  du  mois  de  mars  :  le  broyage  de  18.160  ton- 
nes de  minerai  a  donné  8.1U0  onces  d'or;  la  cyanura- 
tion  des  résiilus  a  produit  4.987  onces  et  les  boues  616 
onces.  Total  :  13.793  onces.  Bénéfice  26.587  liv.  st. 

La  Rnnd f'ontein  se  retrouve  à  3  5/32  et  la  Wemmer 
à  13  1/4.  En  mars,  le  broyage  de  7.142  tonnes  de  mine- 
rai a  donné  4.580  onces  d'or.  La  cyanuration  de  4.625 
tonnes  de  résidus  a  donné  930  onces  ;  200  tonnes  de 
concentrés  contiennent  950  onces.  Total  :  6.460  onces 
d'or. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  8  3/4.  Voici  les  résul- 
tats de  la  production  du  mois  de  mars  :  le  broyage  de 
19.110  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de 
7.438  onces  d'or.  La  cyanuration  des  concentrés  a 
donné  1.354  onces  ;  les  résidus  3.455  onces  et  les  boues 
586  onces  ;  divers,  78  onces.  Total  :  12.911  onces  d'or. 

La  Robinson  passe  de  11  ./.  à  10  7/8.  En  mars,  le 
broyage  de  18.313  tonnes  de  minerai  a  produit  11.703 
onces  d'or;  les  concentrés  contenaient  923  onces;  les 
résidus,  3.805  onces,  et  les  boues.  1.430  onces;  concen- 
trés achetés,  3.068  onces.  Total  :  20.929  onces.  Béné- 
fices :  42.000  liv.  st. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  9  3/16;  la  New  Prim- 
rose  à  4  15/16;  la  Durban  Roodepoort  à  6  3/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  reste  à  10  3/4. 

La  production  du  mois  de  mars  a  été  la  suivante  : 
le  broyage  de  26.400  tonnes  a  donné  un  rendement  de 
8.871  onces  d'or  ;  19.520  tonnes  de  «ables  et  de  concen- 
trés ont  produit  3.521  onces  ;  6.767  tonnes  de  boues, 
538  onces.  Total  :  12.930  onces  d'or  fin.  Bénéfices  : 
27.100  liv.  st. 

La  Crown  Deep  est  à  14  3/4;  en  mars,  le  broyage  de 
26.4.50  tonnes  de  minerai  a  donné  7.302  onces  ;  la  cya- 
nuration de  21.042  tonnes  de  sables  et  concentrés  a 
donné  4.683  onces  ;  5.080  tonnes  de  boues  ont  produit 
542  onces.  Total  :  12.327  onces  d'or  fin.  Bénéfices  : 
20.200  liv.  st. 

La  Nourse  Deep  est  à  6  1/4.  En  mars,  le  broyage  de 
12.025  tonnes  de  minerai  a  donné  3.911  onces;  la  cya- 
nuration de  8.750  tonnes  de  sables  et  concentrés  a 
produit  2.592  onces  et  3.165  tonnes  de  boues  ont  donné 
230  onces.  Total  :  6.333  onces  d'or  fin. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  9/6. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/4  au  lieu  de  2  5/16.  En  mars, 
le  broyage  de  11.619  tonnes  de  minerai  a  donné  3.593 
onces.  La  cyanuration  de  7.428  tonnes  de  résidus  a 
produit  1.597  onces  ;  6.905  tonnes  de  boues"  ont  donné 
1.327  onces  ;  divers,  20  onces.  Total  :  6.537  onces  d'or 
fin.  Valeur  :  27.014  liv.  st. 

**♦  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  se  re- 
trouve à  3  1/2. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  9/16  comme  la  semaine  dernière. 


Londres,  13  avril,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Revie  HeioDialaire  t  lm\t  ies  Mines  ïOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  13  avril  1899. 
Depuis  noire  dernière  Revue  Hebdomadaire,  un  tas- 
sement s'ef-t  produit  sur  notre  marché  minier,  en  rai- 
son de  l'hésitation  qui  se  manifestait  à  Londres.  Ce- 
pendant, au  dernier  moment,  on  constate  que  les  de- 
mandes reviennent.  Aussi  les  cours  sont-ils  très  ferme- 
ment tenus. 

Voici  qu'on  reparle  de  nouveau  des  négociations 
entre  le  Gouvernement  du  Transvaal  et  les  représen- 


tants de  l'industrie.  A  la  dernière  heure,  on  annonce 
qu'elles  auraient  été  reprises.  D'un  autre  côté,  on 
mande  de  Johannesburg  que  le  Gouvernement  trans- 
vaalien  aurait  refusé  d'autoriser  une  réunion  d'uitlan- 
ders,  qui  avait  é'é  organisée  par  un  Comité  spécial 
pour  samedi.  On  croit,  pourtant,  que  des  concessions 
seront  faites  à  ce  sujet. 

Samedi  dernier,  on  a  introduit,  sur  notre  Marché, 
au  comptant  et  à  terme,  les  actions  de  la  Société  A. 
Goerz  and  C,  dont  nous  parlons  plus  haut  dans  nos 
«  Questions  du  Jour  ».  Ces  titres  finissent  en  avance 
sur  leurs  cours  d'introduction,  à  terme  à  71  fr.  et,  au 
comptant,  à  73  fr.  Le  même  jour,  on  a  commencé  à 
traiter  aussi  les  actions  de  la  Langlaagte  Deep  qui  clô- 
turent en  bénéfice  à  85  fr.  Au  sujet  de  cette  valeur, 
nous  renvoyons  nos  lecteurs  à  l'article  que  nous  lui 
consacrons  également  plus  haut. 

La  Chartered,  qui  finissait  à  99  fr.  75,  s'inscrit  à  100 
francs  50.  Cette  Compagnie  a  mis  en  adjudication, 
jusqu'au  18  courant,  la  fourniture  de  250  milles  de  voie 
ferrée  à  écartement  normal.  Geldenhuis  Estate,  223  fr., 
contre  217  fr.  50.  On  annonce  que  les  travaux  de  son- 
dage dans  la  partie  «  nord  »  de  la  propriété,  arrêtés 
l'automne  dernier,  seront  repris. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  605  fr.,  est  reve- 
nue à  598  fr.  A  l'assemblée  des  actionnaires,  qui  a  eu 
lieu  le  14  mars  à  Johannesburg,  il  a  été  déclaré  qu'en 
1898  l'extraction  de  l'or  avait  été  de  92  0/0,  centre 
84  0/0  en  1897.  Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  362.135 
livres  sterling,  contre  306. 767  fr.  en  1S97.  La  taxe  sur  la 
production  obligera  la  Compagnie  à  payer  annuelle- 
ment une  somme  de  13.000  liv.  st.  Consolidated  Gold- 
fields,  207  fr.  50,  contre  209  fr.  50;  Rand  Mines,  1.059 
francs,  en  moins-value  de  18  fr.;  New  Kleinfontein, 
82 fr., contre  81  fr.  75;  Robinson  Randfontein,31iv.50; 
Randfontein  Estâtes,  81  fr.  25. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  finissait  à  159  50,  s'inscrit, 
au  dernier  moment,  à  158  fr.  50.  On  croit  que  l'exer- 
cice en  cours  permettra  de  distribuer  un  dividende  de 
12  fr.  50  ;  May  Consolidated,  140  fr.  50,  contre  143  fr.; 
Village  Main  Reef,  235  fr.;  Lancaster,  103  fr.,  contre 
104  francs. 

La  Robinson  Gold  a  perdu  1  fr.  à  277  fr.  50  ;  Buffels- 
doorn  Estate,  14  fr.  50,  contre  14  fr.  75  ;  New  Prim- 
rose,  130  fr.;  le  rendement  de  mars  de  cette  mine  s'est 
bien  maintenu,  mais  ses  bénéfices  sont  en  diminution 
de  1.282  liv.  st.  sur  le  mois  précédent.  Wemmer,  340 
fr.,  contre  341  fr.;  Durban  Roodepoort  Deep,  95  fr., 
contre  100  fr.  On  dit  qu'une  partie  des  actions  de  cette 
Compagnie,  qui  sont  encore  à  la  souche,  au  nombre  de 
48.980,  vont  être  offertes  aux  actionnaires  eu  vue  de  la 
conversion  des  obligations.  Sheba,  39  fr.  75,  contre  41 
francs  ;  French  Rand,  50  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Deep  est  à  277  fr.  90.  Son  rendement 
de  mars  est  inférieur  de  1.239  onces  à  celui  de  février, 
mais  ses  bénéfices  sont  en  augmentation  de  1.300  liv.  st. 
sur  le  mois  précédent.  W^indsor,  85  fr.  au  comptant, 
contre  84  fr.  ;  Transvaal  Goldfields,  54  fr.,en  réaction 
de  3  fr.  50;  Transvaal  Consolidated  Land,  51  fr., 
contre  52  fr. 

Le  Champ  d'Or  finit  à  63  fr.  50,  contre  63fr.  75; 
Mossamédès,  15  fr.  50;  Marievale  Nigel,  14  fr.;  Mozam- 
bique, 73  fr.  25. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  s'inscrit  à  23  fr.  50  ; 
Dynamite  du  Transvaal,  85  fr.,  contre  86  fr.  On  pré- 
tend, d'après  des  dépêches  reçues  de  Johannesburg, 
qu'un  arrangement  serait  prochainement  conclu  entre 
le  Gouvernement  transvaalien  et  cette  Compagnie  qui 
serait  disposée  à  réduire  de  beaucoup  son  prix  de 
vente.  Victor  Gold  22  fr.  50  ;  Rebecca,  6  fr.  75  ;  De  La- 
mar,  6  fr.  25. 

Les  actions  de  la  De  Beers,  bien  qu'en  petite  reprise 
à  6^5,  restent  plutôt  indécises.  Sur  cette  mine  on  fait 
courir  divers  bruits  que  l'on  ne  peut,  du  reste,  bien 
préciser.  Ce  qui  est  évident  c'est  que,  dans  ces  derniers 
temps,  le  Cap  a  beaucoup  vendu  ce  titre. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Joles  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  'particulier) 


Johannesburg,  25  mars  1899. 
Etat  du  Marché.  —  I-a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  ne  nous  sommes  pas  trompés  dans  les  considé- 
rations émises,  la  semaine  dernière,  sur  la  tendance 
immédiate  de  notre  Marché. 

Les  affaires  ont  été  fort  restreintes  et  les  cours  sont 
restés  lourds  :  les  variations  de  prix  ont  été  nominales, 
et  nous  sommes  certains  que  la  liquidation  de  fin  avril 
nous  rendra  de  l'activité. 

Etant  donné  l'approche  des  vacances  de  Pâques,  on 
ne  doit  pas  s'attendre  à  ce  que  les  spéculateurs  soient 
disposés  à  s'employer.  Il  n'y  a  rien  de  mauvais  dans  la 
situation  du  Marché,  nous  en  sommes  sûrs,  et  cela  est 
prouvé  par  ce  fait  qu'il  est  excessivement  difficile 
d'opérer  aux  prix  courants,  soit  pour  acheter,  soit 
pour  vendre. 

Il  y  a  peu  ou  pas  de  nouvelles  minières.  L'assemblée 
de  la  Roodepoort  Central  Deep  a  eu  lieu  hier  dans  des 
conditions  très  satisfaisantes.  La  mine  a  été  très  bien 
équipée  pour  320.000  liv.  st.,  ce  qui  est  une  somme  ex- 
cessivement raisonnable  pour  une  deep  level.  Quand 
les  opérations  comm,^;nceront,  c'est-à-dire  au  mois  de 
mai,  la  Compagnie  aura  environ  70.000  liv.  st.  à  sa 
disposition. 

La  qualité  du  minerai  est  très  bonne  :  la  moyenne 
du  rendement  est  de  22  dwts.  Le  reef,  il  est  vrai,  est 
assez  étroit,  mais,  en  même  temps,  le  travail  de  déve- 
loppement est  complet  pour  les  besoins  futurs  et  le 
montant  du  minerai  en  vue  dépasse  105.000  tonnes. 

Nous  attirons  votre  attention  sur  la  .San<jes.  Après 
un  examen  attentif  des  perspectives  de  la  Witwaters- 
rand  Company,  nous  ne  pouvons  que  répéter  notre 
précédente  assertion,  à  savoir  que  c'est  une  des  meil- 
leures Compagnies  du  Rand  et  qu'elle  a  devant  elle  un 
brillant  avenir. 

Les  Knight  Central  doivent  aussi  être  observées  et 
pourront  progresser  dès  que  le  Marché  aura  retrouvé 
son  animation. 

Les  petites  valeurs  sont  faibles  comme  toujours 
quand  les  affaires  sont  restreintes. 

Cours 

le  plus  le  plus  18  mars  25  mars 

bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine       —  — 

sh. d.  sh.d.  sh.d.  sh  d. 

Bantjes                                 45/.  47/.  45/6  46/6 

Bantjes  Deep                         12/6  14/.  12/3  13/6 

Benoni                                 30/6  33/.  81/.  31/3 

Bonanza                               92/.  94/.  93/6  93/6 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered)....     70/.  74/.  72/6  72/r, 


Cours 


Consol.  Main  Reef  

East  Rand  

French  Rand  ; 

Glencairn  

Knights  Central  

Kniglits  Deep  

May  Consol  

Modderfont.  Extension  

Randfontein  

Roodepoort  Deep  

Simmer  East  

Village  Main  Reefs  

Vogelstruis  Consolid.  Deep. 

Witwatersrand  

Witwatersrand  Deep  


le  plus 
bas 

de  la 

sh.d. 
47/9 

161/. 
39/6 
50/. 
65/6 
80/. 

100/. 
59/. 
67/3 
57/6 
79/. 

175/. 
36/. 

135/. 
54/. 


le  plus 

haut 
semaine 

sh.d. 
50/. 

166/ . 
41/3 
53/. 
67/6 
84/. 

107/6 
60/6 
69/. 
59/6 
82/6 

182/. 
37/6 

140/. 
55/6 


18  mars 
1899 


25  mars 
1899 


sh.d.  sh.d. 


47/9 
165/. 
40/. 
50/. 
67/3 
80/. 
98/. 

•  •/• 

68/3 

58/. 

80/. 
175/. 

36/9 
135/. 

56/. 


48/9 

162/6 
40/6 
52/6 
66/3 
84/. 

107/6 
60/. 
68/9 
58/6 
81/6 

180/. 
36/3 

138/. 
55/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  s'est  encore  beaucoup  occupé,  dans  ces  derniers 
jours,  des  projets  de  M.  Gecil  Rhodes,  relatifs  au  che- 
min de  fer  transafricain.  On  a  tout  d'abord  prétendu 
que  le  Gouverne luent  anglais  avait,  décidément,  refusé 
sa  garantie;  mais  des  déclarations  faites  à  la  Chambre 
des  Communes,  à  Londres,  par  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier, il  ressort  que  le  Gouvernement  anglais  étudie 
encore  en  ce  moment  les  propositions  qui  lui  ont  été 
faites.  En  attendant,  M.  Cecil  Rhodes  paraît  décidé  à 
se  passer  de  la  garantie  gouvernementale  et,  par  la  cir- 
culaire ci-après,  datée  du  8  avril,  il  s'est  adressé  aux 
Compagnies  rhodésiennes  intéressées  à  l'extension  de 
la  ligne  au  nord  de  Bulawayo  : 
Cher  Monsieur, 
.Te  suis  chargé  de  vous  informer  que,  selon  toutes  probabi- 
lités, on  ne  peut  compter  sur  l'aide  du  Gouvernement  pour 
poursuivre  le  chemin  de  fer  du  Gap  au  Caire  au  nord  de  Bula- 
wayo et  que  M.  Rhodes  est  maintenant  décidé  à  contnmer  lui- 
m^me  la  ligne,  s'il  peut  obtenir  des  subventions  de  la  part 
des  diverses  Compagnies  de  mines  d'or  et  d'exploration  qui 
seront  appelées  à  bénéficier  du  passage  du  chemm  de  fer  près 
de  leurs  concessions.  Je  suis  en  état  de  vous  annoncer  que 
M.  Rhodes  a  déjà  reçu,  de  la  part  d'un  certam  noml)re  de  ces 
Compagnies,  la  promesse  qu'elles  verseraient  chacune  une 
somme^le  250.000  fr.,  soit  en  titres,  soit  en  espèces. 
En  échange,  M.  Rhodes  s'engage  : 
1»  A  ce  que  le  chemin  de  fer  soit  construit  ; 
2"  A  obtenir  une  concession  en  faveur  des  Compagnies  qui 
subventionneront  son  œuvre.  Cette  concession  consistera  à  ce 
aue  pour  chaque  souscription  de  250  francs,  une  Compagnie 
aura  le  droit  de  faire  transporter,  à  partir  de  Vrybourg,  tete 
de  ligne  du  chemin  de  fer  du  Bechuanaland,  500  tonnes  de 
marchandises,  à  raison  de  20  centimes  la  tonne  par  mille  an- 
glais au  lieu  du  prix  habituel  de  45  centimes.  Cela  équi- 
vaudra à  une  économie  en  gros  de  87.500  francs  pour  chaque 
500  tonnes  transportées,  par  exemple,  de  Wrybourg  à  Gwelo. 
M.  Cecil  Rhodes,  à  défaut  du  système  que  je  viens  do  vous 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  380  bis 


ncliquer,  vous  propose  l'adoption  du  système  suivant,  qui 
serait  à  la  fois  avantageux  et  pour  vous  et  pour  lui  : 

Au  lieu  de  verser  une  subvention  de  250.000  fr.,  chaque 
Compas;aie  pourrait  parfaitement  souscrire  pour  500.0110  de 
titres  dii  nouveau  chomin  de  fer,  chaque  titre  étant  de  2.5ij0 
francs  et  portant  intérêt  à  3  0/0.  En  écliange  M.  Cecil  Rhodes 
prendrait  exactement  le  même  engagement  que  je  vous  ai 
mentionné  dans  le  paragraphe  2,  qui  se  trouve  ci-dessus. 

Il  peut,  d'ailleurs,  être  intéressant  de  savoir  que  la  Wil- 
loughb5''s  Consolidated  Company  Limited  a  déjà  pris  l'enga- 
gement ferme  de  souscrire  pour  500.000  fr.  de  titres  aux  con- 
ditions énuniérées  plus  haut. 

Je  serais  heureux  de  vous  voir  et  de  vous  donner  tous  les 
détails  et  toutes  les  explications  dont  vous  pourriez  avoir 
besoin  et,  si  vous  le  désirez,  je  pourrai  aussi  faire  en  sorte 
que  vous  vous  rencontriez  un  jour  quelconque  de  la  semaine 
prochaine  avec  M.  Rhodes  dans  ce  Lureau. 

M.  Rhodes  est  tout  à  fait  convaincu  qu'il  peut  se  reposer 
sur  vous  du  soin  de  faire  de  votre  mieux  pour  lui  obtenir  soit 
une  subvention,  soit  une  souscription  de  litres  de  la  part  des 
Compagnies  avec  lesquelles  vous  pouvez  être  en  relations  et 
qui  seraient  appelées  à  bénéficier  du  chemin  de  fer  projeté. 

Croyez-moi,  cher  Monsieur,  bien  sincèrement  à  vous. 

J.  F.  Jones, 

Secrétaire.  » 

Pendant  ce  temps,  les  adversaires  du  grand  finan- 
cier lui  font,  au  Gap,  line  guerre  acharnée,  et  gagnent 
des  sièges  dans  la  prochaine  assemblée.  Antérieure- 
ment, a  Vrybourg,  on  avait  inscrit  sur  les  registres  du 
vote  une  partie  de  la  milice  du  Cap,  alors  en  campagne. 
Les  élections,  en  faveur  de  M.  Rhodes,  furent  annulées 
et  on  les  recommença.  Le  jonr  du  vote,  les  amis  de 
M.  Pihodos  formèrent  des  trains  spéciaux  Tiour  mener 
à  Vrybourg  les  miliciens  alors  licenciés.  M.  Sauer, 
commissaire  aux  chemins  de  fer,  refusa  de  laisser 
partir  les  trains.  Il  a  été,  pour  ce  fait,  vivement  pris  à 
partie  par  les  rliodésiens.  Des  meetings  ont  lieu  au 
Cap.  Mais  les  élections  sont  terminées.  Deux  adver- 
saires de  M.  Rhodes  ont  été  élus  à  Vrybourg  au  lieu 
de  deux  de  S"S  partisans,  et  M.  Cecil  Rhodes,  en  défi- 
nitive, possède  cinq  sièges  de  moins  dans  la  prochaine 
assemblée.  C'est  la  consolidation  du  ministère  actuel  et 
l'écroulement,  semble-t-il,  des  espoirs  maintes  fois  mani- 
festés p-^r  les  «  progressistes  »  de  voir  bientôt  M.  Cecil 
Rhodes  replacé  à  la  tête  des  affaires. 

Nous  avons  parlé,  ily  a  huit  jours,  de  la  réponse 
que  M.  Pieitz,  secrétaire  d'Etat  au  Transvaal,  avait 
faite  à  une  lettre  qui  lui  avait  été  adressée  précédem- 
ment par  le  Président  de  la  Chambre  des  Mines  de 
Johannesburg.  Ce  dernier,  à  son  tour,  a  répondu  à 
M.  Reitz  en  lui  disant  qu'il  répudiait  l'agitation  parla 
voie  de  la  presse,  agitation  qui  est  de  nature  à  nuire 
considérablement  aux  intérêts  de  toutes  les  classes  de 
la  population.  Il  s'est  déclaré  disposé  à  inviter  les  re- 
présentants de  l'industrie  minière  à  adopter  les  pro- 
positions qui  pouvaient  amener  une  solution  satisfai- 
sante et  définitive  des  questions  pendantes.  Cette  dé- 
claration semble  avoir  porté  ses  fruits.  En  effet, 
une  dépêche  de  Pretoria  du  18  avril  nous  apprend  que 
le  secrétaire  d'Etat  s'est  rendu  aux  demandes  des 
chefs  de  l'industrie  minière,  et  les  invite  à  venir  à  Pre- 
toria pour  discuter  amicalement  avec  lui. 

Le  journal  officiel  de  la  République  Sud-Africaine  a 
publié,  vendredi  dernier,  la  prorogation,  jusqu'au 
20  avril,  du  terme  assigné  à  la  réception  des  soumis- 
sions au  droit  minier  des  «  bewaarplaatsen  »  et  des 
"  waterrights.  »  La  raison  de  ce  nouveau  délai  est  le 
ferme  désir  qu'a  le  Gouvernement  de  bien  étudier  cette 
question  si  complexe  et  si  grosse  de  conséquences, 
avant  de  prendre  une  décision  définitive  et  conforme  à 
la  justice.  Toutefois,  il  ne  faudrait  pas  y  voir  une 
dérogation  au  principe  du  droit  de  préférence  admis 
par  le  Gouvernement  en  faveur  des  propriétaires  des 
surfaces, 

On  fait  remarquer,  que  l'un  des  effets  de  la  loi  d'im- 
pôt sur  les  bénéfices  des  Compagnies,  a  pour  effet  d'o- 
bliger celles-ci  à  adopter  l'année  calendaire  pour  le 
règlement  de  leurs  comptes.  Tous  les  exercices  en  cours 
.seront  .par  conséquent  clos  le  31  décembre  1899,  et  les 
comptes  repartiront  du  1er  janvier  1900. 


RAND  MINES,  Limited 


Nous  avons  déjà  rendu  compte  brièvement,  dans 
notre  numéro  du  31  mars,  de  l'assemblée  générale  de 
cette  Compagnie,  qui  avait  eu  lieu  le  23  mars  à  Johan- 
nesl>urg.  Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  le  rap- 
port qui  a  été  présenté  à  ce  moment  aux  actionnaires. 
En  attendant,  nous  croyons  devoir  faire  observer  que 
cette  Compagnie,  la  plus  importante  de  celles  à  laquelle 
s'intéresse  la  maison  Eckstein,  peut  donner  une  idée 
de  la  puissance  minière  du  Witwatersrand. 

Naturellement,  en  ce  qui  regarde  une  telle  entreprise, 
on  ne  peut  entrer  dans  tous  les  détails,  d'autant  plus 
qu'elle  n'a  pas  encore  disposé  de  tous  les  claims 
qu'elle  détient;  néanmoins,  on  peut  jeter  sur  elle  un 
coup  d'œil  d'ensemble,  le  cours  auquel  sont  déjà  par- 
venues ses  actions  paraissant  à  beaucoup  comme  étant 
encore  inférieur  à  leur  valeur  intrinsèque. 

Au  cours  de  l'année  dernière,  trois  Compagnies,  fai- 
sant partie  de  celles  qu'elle  a  créées,  sont  entrées  dans 
la  période  de  production.  Tout  d'abord,  figure  la  Glen 
Deep,  dont  les  résultats  sont  des  plus  satisfaisants; 
puis  la  Jum.pers  Deep,  qui  réalise  continuellement  de 
nouveaux  progrès;  enfin  la  Ditrban  Deep.  Malheureu- 
sement cette  dernière  a  eu  à  compter  avec  des  difficul- 
tés provenant  du  manque  de  main-d'œuvre.  Quant  aux 
nouvelles  créations,  elles  ont  compris  la  Village  Deep 
et  la  Robinson  Central. 

Les  claims  rétrocédés  par  la  Rand  Mines  se  sont 
élevés  à  136,  se  décomposant  ainsi: 

Nombre 
de  claims 


Vendu  à  la  Village  Deep   22 

—  Vihage  Main  Reef   26 

—  Robinson  Central  Deep   8 

—  Ferreira  Deep   80 


136 

Les  bénéfices  qui  résultent  de  ces  cessions  peuvent 
s'établir  en  pi-enant  comme  base  de  calcul  les  cours 
auxquels  se  tiennent  les  titres  reçus  par  la  Rand 
Mines  en  représentation  de  ses  ventes  : 


Noms 

Nombre 

Cours 

Valeur 

des  Compagnies 

d'actions 

approxi- 

en 

reçues 

matif 

liv.  st. 

41.035 

6 

24H.210 

Village  Main  Reef... 

50.192 

9 

451.728 

Robinson  Central  

47.373 

4 

189.492 

442.808 

7 

3.093.656 

Total 

3.987.086 

En  dehors  de  ces  bénéfices,  il  faut  tenir  compte  de 
ceux  que  laissent  les  titres  de  ces  mêmes  entreprises 
auxquels  la  Rand  Mines  a  souscrit,  et  dont  le  produit 
devait  servir  à  leurs  travaux.  Ces  derniers  profits  peu- 
vent être  évalués  ainsi  : 

Liv.  st. 


En  ce  qui  regarde  la  Village  Main  Reef.  54.712 

—  Village  Deep   4.767 

—  Robinson  Central. .  31.582 

—  Ferreira  Deep   210.000 


Total   301.061 


Ce  qui  veut  dire  que  136  claims  ont  produit,  à  la 
Rand  Mines,  un  total  de  4.288.147  liv.  st.,  ce  qui  repré- 
sente 31.500  liv.  st.  par  claim. 

Si  on  admet  que  ces  claims  sont  considérés  comme 
devant  être  classés  parmi  les  meilleurs  des  claims  du 
Rand,  leur  prix  de  vente  n'est  pas  exagéré.  Toutefois 
il  est  bon  de  se  rappeler  qu'ils  n'ont  coûté,  il  y  a  six 
ans,  que  48.667  liv.  st.,  somme  relativement  minime. 
Il  s'ensuit  que  le  montant  réalisé  par  la  vente  desdits 
claims  représente  88  fois  leur  prix  d'achat.  On  trouve, 
dans  l'histoire  minière,  peu  d'exemples  de  pi-ofits  aussi 
beaux.  A  noter,  qu'à  l'origine,  les  claims  de  la  Rand 
Mines  lui  ont  coûté,  en  moyenne,  350  liv.  st.  chaque  ! 
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12.S 


Les  parts  d'intérêt  que  possède  cotte  Compagnie  dans 
les  cntrepriKcs  minières  peuvent  s'évaluer  ainsi  : 

Proportion 
Nombre  des  intérrls 

d'actions  possédées        de  la 

par  la  Rand  Mines 

Rand  Mines       dans  cliaquo 

^  —  — - —  Compagnie 

Compagnies  En  1897     En  1898      en  18y8 

GlenDeep"   25r791  277.720  ^0.28% 

Rose    141730  154.232  65.76 

Geldenhnis  Deep   12V. 558  iaa.558  40.85 

SimnierWest   9.771  9.771  3.25 

Jumpers  Deep   270.741  266.741  61.10 

Noui'se  Deep   268.882  318.513  70.78 

Wolhuler....   40.330  40.330  18.75 

Crown  Deep   232.860  232.860  77.62 

Langlaagte  Deep   628.700  629.900  96.90 

South  Rand   215.500  215.500  71.83 

Paarl  Central   199.763  189.763  47.44 

Durban  Deep   59.000  59.000  20.27 

Village  Main  Reef.....  »  50.192  13.68 

Village  Deep   »  54.718  14.49 

Robinson  Central   »  63.164  15.79 

Dans  ces  chiffres,  ne  sont  pas  comprises  certaines 
participations  de  moindre  importance  que  la  Rand  Mi- 
nes a  dans  diverses  autres  entreprises.  Quant  aux  bé- 
néfices réalisés  par  la  Compagnie  en  1898,  ils  attei- 
gnent le  montant  de  545.492  iiv.  st.  16  sh.  2  d.,  prove- 
nant presque  exclusivement  des  dividendes  des 
entreprises  liliales.  On  sait  que  sur  ce  montant,  337.136 
livres  sterling  ont  été  prélevées  pour  répartir  aux  ac- 
tionnaires un  dividende  de  100  0/0. 

Un  détail  à  noter.  Pendant  l'année  1898,  \aRa7id  Mi- 
nes a  émis  4.426  de  ses  propres  actions  dont  2.010  à 
32  liv.  st.  et  2.416  à  32  liv.  st.  10,  ce  qui  porte  le  mon- 
tant de  ses  titres  en  circulation  à  337.136.  Ces  émis- 
sions ont  été  faites  dans  le  but  d'acheter  encore  des 
actions  de  la  Rose  Deep  et  de  la  Glen  Deep. 


A.  GOERZ  AND  C°  Limited 


Nous  avons  annoncé,  il  y  a  huit  jours,  que  les  ac- 
tions de  la  Société  A.  Goerz  and  Co  venaient  d'être 
introduites  .'^ur  le  marché  de  Paris.  L'accueil  réservé  à 
ces  titres  a  été  des  plus  favorables,  et  c'est  surtout  au 
comptant  qu'ils  ont  été  le  plus  demandés. 

Aujourddiui  nous  apprenons  que  les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  convoqués  en  asseuiblée  générale 
pour  la  fin  de  ce  mois,.probablement  le  28  avril,  à  l'effet 
de  recevoir  communie)  tion  du  rapport  et  des  comptes 
afférents  au  premier 'exercice  de  la  Société,  et  nous 
croyons  savoir  que  les  résultats  obtenus  au  31  décembre 
1898  permettent,  après  les  prélèvements  salutaires  et 
la  mise  à  la  réserve  d'une  somme  de  20.000  liv.  st.,  de 
répartir  aux  aclionnaires,  pour  l'exercice  écoulé,  un 
dividende  de  8  0  0  sur  le  nouveau  capital  d'un  million 
de  liv.  st.  Par  suite,  chaque  action  de  1  liv.  st.  entière- 
ment libérée  recevra  2  francs.  Naturellement  les  ac- 
tions introduites  récemment  sur  notre  marché  ont  droit 
à  ce  dividende. 

Nous  croyons,  en  outre,  être  à  même  de  dire  qu'à 
l'actif  du  bilan  établi  au  31  décembre  1898  on  trouve 
diverses  valeurs  composant  le  portefeuille  de  la  So- 
ciété, et  qui  sont  inscrites  pour  un  montant  de  62d.336 
livres  sterling.  L'évaluation  de  ces  titres  h  été  faite  soit 
au  prix  d'achat,  soit  à  celui  du  marché  selon  qu'il  était 
le  plus  bas.  Et  comme  la  majeure  partie  de  ces  titres 
ont  acquis,  depuis  la  date  du  bilan  une  plus-value 
très  importante,  il  s-'ensuit  que  la  valeur  du  porte- 
feuille de  la  Société  A.  Goerz  and  C»  se  trouve,  actuel- 
lement, considérablement  augmentée. 

A  titre  de  renseignements  citons  les  prix  prati- 
qués actuellement  sur  celles  de  ces  valeurs  qui  se  né- 
gocient à  Paris. 

'Très  demandées,  les  May  Consolidated  et  les  Lan- 
caster  qui  au  31  décembre  1898  valaient,  respective- 
ment, 103  Ir.  et  73  fr.,  cotent  maintenant,  150  fr.  et 


112  fr.  Nous  les  avons  laissées,  la  semaine  dernière  à 
140  fr.  et  102  fr. 

Voici  quelques  renseignements  sur  quelques  autres 
mines  dans  lesquelles  la  Société  Goerz  et  Cie  est  inté- 
ressée : 

Lancaster  West  Gold  Mining  C'o.  —  Cette  Société 
possède  144  claims  voisins  de  ceux  de  la  Lancaster.  Le 
capital  de  cette  Compagnie  est  de  131.250  liv.  st.  Elle 
émettra,  prochainement  des  obligations.  On  estime  la 
durée  de  la  mine  à  25  ou  30  ans,  en  travaillant  avec 
100  pilons. 

Roodepoort  Central  Deep.  —  A  la  fin  de  décembre, 
91.000  tonnes  de  minerai  avaient  été  mises  à  découvert. 
La  récente  émission  de  150.000  liv.  st.  d'obligations  a 
largement  pourvu  la  Compagnie  des  ressources  pour 
l'exploitation.  50  pilons  sont  prêts  à  travailler. 

Pri)icess  Estate.  —  La  durée  de  la  mine  est  estimée 
à  25  ans  ;  on  estime  le  bénéfice  mensuel  à2.5(i0  liv  st., 
suffisant  pour  payer  annuellement  un  dividende  de 
10  0/0.  On  espère  cependant  mieux  et,  pour  permettre 
d'ouvrir  plusieurs  points  d'attaque,  la  Compagnie  va 
émettre  60.000  liv.  st.  d'obligations. 

Geldenhnis.  —  Les  bénéfices  mensuels  de  cette  Com- 
pagnie qui,  pendant  les  deux  années  finissant  en  mars 
1897  ont  été,  en  moyenne,  de  16.000  liv.  st.  par  mois, 
ont  augmenté,  jusqu'en  mars  1898,  dans  la  proportion 
de  25.000  liv.  st.  par  moig. 

Les  l_)(^néfices  actuels  -  29.000  liv.  st.  par  mois  — 
sont  suffisants  pour  distribuer  un  dividende  de  160  0/0 
par  an. 

Le  dernier  dividende  mis  en  distribution  a  été  de 
150  0/0  l'an. 

May  Consolidated.  —  Les  bénéfices  mensuels  de 
cette  Compagnie  qui,  pendant  les  deux  ou  trois  der- 
nières anm^es,  étaient  de  2.000  à  3.000  liv.  st.  par  mois, 
sont,  actuellement,  de  16.000  liv.  st.  par  mois  (400.000 
francs). 

Lancaster  Gold.  —  Cette  Compagnie  n'a  commencé 
à  broyer  qu'en  novembre  1897  et,  cependant,  elle  a  pu 
distribuer  10  0/0  pour  l'an  passé. 

On  estime  la  durée  de  la  mine  à  cinquante  ans,  en 
travaillant  avec  100  pilons. 

Nous  avons  parlé,  il  y  a  huit  jours,  de  nombreux 
claims  miniers  que  détenait  la  Société.  Ces  claims,  au 
nombre  de  plus  de  800,  sont  portés  au  bilan  pour 
280.000  liv.  st.  seulement.  Or,  en  les  évaluant  à  un  prix 
des  plus  modérés,  on  obtiendrait  déjà,  pour  eux,  une 
valeur  à  peu  près  égale  à  tout  le  capital  social  de  la 
Société. 

Tout  nous  porte  à  croire  qu'à  l'assemblée  générale 
les  communications  qui  seront  faites  aux  actionnaires 
produiront  une  excellente  impression  et  confirmeront 
l'opinion  que  l'on  a  déjà  sur  cette  Société,  à  savoir: 
que  par  la  situation  que  ses  chefs  occupent  à  Johan- 
nesburg, par  le  choix  judicieux  des  affaires  qu'elle  pa- 
tronne et  qu'elle  peut  encore  patronner,  la  A.  Goerz 
and  C°  constitue  un  des  meilleurs  «  trusts  »  de  mines 
sud-africains  auquel  on  puisse  s'intéresser. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Uo  aperçu  sur  l'Australie  occidentale.  —  L'hono- 
rable M.  E.  H.  Wittenoom,  agent  général  de  l'Australie 
Occidentale,  à  Londres,  a  fait,  ces  jours  derniers,  une 
très  intéressante  conférence  devant  la  Chambre  de 
Commerce  britannique  de  Paris,  réunie  à  un  dîner  au 
re-taurant  Cardinal.  Certains  détails  donnés  par  le 
conférencier  sur  cette  possession  peu  connue  de  la 
Couronne  britannique,  dans  laquelle  il  est  né  et  où  il  a 
été  ministre  des  mines,  des  travaux  publics  et  de 
l'instruction  publique,  offrent  un  intérêt  spécial. 

L'Australie  Ocodentale  est  surtout  connue  comme  le 
pays  des  mines  d'or,  le  pays  qui  contient  Coolgardie  et 
Kalgoorlie.  La  magie  de  la  mine  d'or  a  bien  un  peu 
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perdu  de  son  attraction  en  ces  derniers  temps,  mais, 
d'après  les  chiffres  officiels  cités  par  l'agent  général,  il 
y  a  lieu  quand  même  d'avoir  confiance  dans  les  mines 
ouest-australiennes.  La  Great  Boulder  Proprietary, 
entre  autres,  a  donné,  en  1897,  84.402  onces  d'or  pro- 
venant de  41.043  tonnes  de  minerai,  et  a  payé  un  divi- 
dende égal  kl55  0/0  de  la  valeur  nominale  des  actions. 
La  Ivanhoe  a  produit  40.030  onces  extraites  de  27.110 
tonnes  de  minerai.  La  Golden  Horse  Shoe,  qui  est  bien 
connue  à  Paris  où  presque  toutes  les  actions  sont 
placées,  a  donné  22.084  onces  pour  9.300  tonnes  de 
minerai,  et  payé  30  shillings  de  dividende  par  action 
de  1  liv.  st.  Les  actions  qui  sont  d'une  valeur  nominale 
de  1  liv.  st.  en  valent  maintenant  28. 

Le  montant  des  dividendes  payés  par  les  mines  les 
plus  importantes  s'établit  comme  suit  pour  1898  : 

Liv.  st. 

Great  Boulder   200.000 

Lake  View  GonsoFs   187.500 

Associated  Gold  Mines   89. «15 

Goldhen  Horseshoe   75.000 

Ivanhoe   50.000 

Lady  Shenton   32.000 

Hannan's  B.  Hill   31 .875 

PeakHill   30.667 

Toutefois,  il  n'y  a  pas  que  les  mines  d'or  qui  peuvent 
intéresser  les  Français  dans  l'Australie  Occidentale.  Le 
pays  produit  beaucoup  de  vin  d'excellente  qualité, 
mais  il  y  manque  des  vignerons  expérimentés  pour  y 
introduire  les  méthodes  qui  ont  si  bien  servi  à  l'in- 
dustrie vinicole  française  et  qui  ont  fait  sa  réputation 
universelle.  L'honorable  M.  Wittenoom  nous  apprend 
que  la  colonie  offre  des  occasions  splendides  pour  des 
vitînerons  français  d'expérience,  qui  connaissent  bien 
la  fabrication  des  vins  rouges  et  blancs,  genre  bordeaux, 
et  qui  pourraient  organiser  des  caves  où  ils  centrali- 
seraient la  production  des  petits  vignerons.  Dans  les 
circonstances  actuelles,  l'industrie  vinicole  manque 
d'extension,  et  ses  produits  sont  consommés  dans  la 
colonie  môme.  Le  conférencier  nous  apprend  aussi  que 
la  colonie  offre  des  chances  splendides  pour  les  émi- 
grants  désirant  s'adonner  à  l'agriculture  sur  une  grande 
échelle,  et  que  les  émigrants  de  cette  catégorie,  possé- 
dant un  petit  capital  de  3.000  à  5.000  francs  peuvent 
s'y  créer  en  peu  de  temps  une  très  belle  situation. 

Le  public  aura  l'occasion,  en  1900,  de  juger  des 
produits  de  la  colonie,  car  l'Australie  Occidentale  est 
la  seule  des  possessions  anglaises  de  l'Australie  qui 
sera  représentée  à  l'Exposition  universelle  de  Paris. 

Les  Actions  des  Mines  Ouest-Australiennes.  — 

Le  Financial  Times,  de  Londres,  fait  remarquer  que 
la  fermeté  des  valeurs  ouest-australiennes  ressort  des 
tableaux  qui  viennent  d'être  reproduits  par  la  Austra- 
lian  Trading  World.  Ce  journal  a  pris,  comme  exem- 
ple de  l'état  du  marché,  douze  des  principales  mines  : 
la  Lake  Vieiv  Consols,  la  Great  Boulder,  la  Ivanhoe, 
la  Hannan's  Brownhill,  la  Kalgurli,  la  Great  Boulder 
Persévérance,  la  Hainault,  la  Broohman' s  Boulder, 
la  Lake  Vieio  South,  la  Lady  Shenton,  la  North  Kal- 
gurli et  la  Burbank's  Birthday.  Or,  on  trouve  que  ces 
mines,  dont  le  capital  s'élève  à  2.890.000  liv.  st.,  avaient 
sur  le  marché  de  Londres,  à  la  date  du  11  jam  ier  1898, 
une  valeur  de  10.209.787  liv.  st.,  qui  a  passé  mainte- 
nant à  11.938.437  liv.  st.,  montant  le  plus  élevé  qui  ait 
été  atteint  jusqu'à  présent  et  qui  représente,  sur  la 
valeur  nominale  des  titres  des  Compagnies,  valeur 
représentée  par  le  coefficient  de  100,  une  proportion  de 
413.09,  contre  285.7.0  l'année  dernière. 

Cette  augmentation  est  d'autant  plus  reraai-quable 
que,  sur  quatre  des  mines  énumérées  plus  haut,  il  y  a 
à  constater  en  1890,  sur  leur  valeur  de  janvier  1898, 
une  diminution  de  087.500  liv.  st.  Il  est  vrai  que  cette 
diminution  est  largement  compensée  par  l'augmentation 
réalisée  par  les  huit  autres  entreprises,  augmentation 
qui  atteint  le  chiffre  de  2.416.150  liv.  st.  Et  dans  ces 
mines,  on  n'a  pas  compris  la  Golden  Horse  Shoe,  ni 
une  ou  deux  autres  qui,  si  elles  avaient  figuré  sur  la 
liste  ilressée,  auraient  considérablement  encore  modifié 
les  chiffres  fournis. 


Quoi  qu'il  en  soit,  pour  les  douze  mines  dont  il  s'agit, 
voici  les  comparaisons  que  l'on  peut  faire,  étant  donné 
que  le  capital  nominal  de  ces  mines,  qui  atteint  2  mil- 
lions 890.000  liv.  st.  est  représenté  par  le  coefficient 
de  100  : 

Liv.  st.  Goeffic. 

Gapital  nominal  des  douze  mines  dési- 
gnées plus  haut   2.890.000  100.00 

Valeur  des  titres  sur  le  Marché  aux 
dates  ci-dessous  : 

11  janvier  1898   \,    10.209.7-37  353.27 

8  mars      —    8.625.987  293.47 

12  avril      —    8.258.437  285.76 

9  mai        —    7.751.562  268.22 

7  iuin       —    8.756.062  302.99 

11  juillet     —    8.341.56-2  288.63 

9  août       —    8.411.249  291.04 

12  sept.       —    10.025.000  346.81 

10  oct.        —    il. 399. 686  325.24 

8  nov.       —    8.534.999  295.32 

12  déc.        —    8.604.687  297.74 

D'où,  pour  1898,  une  moyenne  de  8.810.860  liv.  st., 
soit  un  coefficient  de  304.86  0/0. 
Or,  pour  1899,  on  trouve  : 

Liv.  st.  Goeiï.% 

Valeur  des  titres  sur  le  Marché  aux 
dates  ci-dessous  : 

10  janvier  ;   9.144.687  316.42 

10  avril  '.   11.938.437  418.09 

C'est  bien  l'augmentation  signalée  plus  haut,  et  on 
reconnaîtra  qu'elle  est  remarquable. 


Notes  minières  d'Australie 

Hannan's  Virginia  Mine.  On  a  broyé,  pendant  le  mois  de 
mars,  306  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  ua  rendement 
de  60  onces  d'or. 

Neio  Queen  Gold  Mine.  Le  broyage  de  520  tonnes  de  mine- 
rai a  produit  un  rendement  de  305  onces  d'or.  La  cyanura- 
tion  des  résidus  a  donné  300  liv.  st. 

New  Zealand  Croion  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
de  mars,  de  2.730  tonnes  a  produit  un  rendement  d'une 
valeur  de  5.652  liv.  st. 

Hannan's  Brownliill.  Le  broyage  de  3.685  tonnes  démi- 
nerai a  produit  un  rendement  de  7.488  onces  d'or.  Total  des 
recettes  :  30.000  liv.  st.  ;  dépenses  :  11.000  liv.  st  Les  admi- 
nistrateurs ont  déclaré,  le  22  mars,  un  second  dividende  inté- 
rimaire de  7  sh.  6  d.  par  action,  payable  le  1"  mai. 

East  Murchison.  On  a  hroyé,  pendant  le  mois  de  mars, 
1.450  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  1.6.50  onces. 
Total  des  recettes  :  6.400  liv.  st.  ;  dépenses  :  2.900  liv.  st. 

Bellevue  Proprietary  Mine.  Le  liroyage  de  970  tonnes  de- 
minerai  a  produit  un  rendement  de  525  onces  d'or. 

Menzies  Golden  Mines.  Mine  Augusta  :  Le  broyage  de  68 
tonnes  de  minerai  a  donné  un  rendement  de  69  onces  d'or. 
Mine  Barnicoat  :  Le  broyage  de  43  tonnes  a  donné  20  onces 
d'or. 

Queensland  Menzies  Mines.  Le  broyage  de  340  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  1.041  onces  d'or. 

North  Boulder.  Dépêche  reçue  de  l'agent  de  la  Gompagnie  : 
«  Il  a  été  traité  par  la  cyanuration  1.085  tonnes  qui  ont  donné 
environ  620  onces  d'or.  » 

Westralian  and  East  Extension.  Pendant  les  quatre  se- 
maines qui  ont  pris  fin  le  9  avril,  30  pilons,  qui  ont  travaillé 
pendant  325  heures,  ont  broyé  1.490  tonnes  qui  ont  donné,  à 
la  fonte,  653  onces  d'or. 

Lady  Charlotte.  Le  nouveau  moulin  de  10  pilons  est  main- 
tenant en  travail.  G'est  le  premier  ministre  de  l'Australie 
occidentale  qui  l'a  mis  en  mouvement  le  13  courant. 

Great  Boulder  Proprietary.  Rendement  pour  la  quinzaine 
qui  a  pris  fin  le  10  avril  :  A  la  propre  batterie  de  la  Great 
Boulder  Mine  (30  pilons),  il  a  été  broyé  1.884  tonnes  qui  ont 
produit  3.038  onces  d'or.  La  Western  Australian  Bank  a 
expédié  le  2  avril,  parle  steamer  «Victoria  »,  2.910  onces 
d'or  d'une  valeur  approximative  de  12.000  liv.  st. 

Victoria  (Charters  Tower  s).  Dépêche  du  12  avril  :  «  300 
tonnes  broyées  ont  donné  500  onces  d"or.  Lin  dividende  de 
6  pence  par  action  a  été  déclaré,  qui  sera  mis  en  paiement  le 
8  mai  ». 
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REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  XuA.  SEMA-INE 


Le  Discours  de  M.  Kruger.  —  Le  fait  saillant  de 
la  semaine,  dit  le  S^wr  du  25  mars,  est  le  discours  pro- 
nonce à  lleidelberg  par  le  Président.  M.  Kruger  a  indi- 
qué des  réformes  qui  présentent  un  intérêt  spécial 
pour  l'industrie  minière  et  la  prospérité  de  l'Etat.  On 
a  proposé,  a  dit  le  Président,  de  nommer  un  financier 
d'Etat,  dont  la  charge  consisterait  à  régler  les  finances 
du  pàys.  Dans  ce  but,  M.  Joubert  a  été  envoyé  en 
Angleterre  pour  étudier  les  questions  financières.  Un 
tel 'fonctionnaire  aurait  une  action  dirigeante  sur  le 
Conseil  exécutif.  ,  .  -,  . 

En  ce  qui  concerne  la  dynamite,  le  Président  a  pro- 
posé d'exproprier  la  manufacture  aussitôt  que  possible 
et  de  faire  fabriquer  cet  article  par  l'Etat,  ce  qui  per- 
mettrait de  le  livrer  à  meilleur  marché  aux  mines. 

Quant  aux  bewaarplaatsen,  il  propose  de  les  vendre, 
et  son  intention  est  que  les  mines  dans  le  voisinage 
immédiat  aient  un  droit  de  préférence. 

Venant  à  la  question  de  franchise,  le  Président  a  dit 
que  son  intention  serait  de  réduire  de  14  à  10  ans  la 
période  nécessaire  pour  que  les  étrangers  obtiennent 
les  pleins  droits  de  Burghers.  Deux  ans  de  résidence 
leur  permettraient  de  se  faire  naturaliser  et  de  voter 
pour  le  second  Raad  ;  deux  nouvelles  années  les  ren- 
draient éligibles  à  cette  Assemblée.  Après  une  nou- 
velle période  de  dix  ans,  ils  pourraient  avoir  tous  les 
droits  d'un  Burgher,  pourvu  que  les  deux  tiers  des 
Burghers  du  district  y  consentissent.  Il  a  été  proposé 
de  réduire  celte  dernière  période  dans  les  proportions 
indiquées.  Les  nouveaux  Burghers,  cependant,  ne 
pourraient  pas  voter  pour  l'élection  à  la  présidence, 
cette  nomination  restant  entièrement  du  ressort  des 
anciens  Burghers.  . 

L'annonce  de  ces  concessions,  bien  que  s  éloignant 
considérablement  des  réformes  que  les  uitlanders  atten- 
daient, ont  été  favorablement  accueillies  et  considérées 
comme  un  pas  fait  dans  la  bonne  voie  :  elles  viennent, 
en  effet,  du  bon  vouloir  du  Président  et  non  d'une 
pression.   

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  21  au  27  mars  : 

Banques  Onces  Valeur 

^  Liv.  st. 

Standard  \..        22.0/1.11  79.881 

National  i  .  ■        11.855  43.  oO 

A.  B.  Corporation  Bank  ....         8.530  29. 169 

Natal    7.774.50  29.ii45 

Robinaon..:::::   5.497.66  20.750 

Banque  de  l'Afrique   2.387.9b  8-500 

Total   58.116.23  210.495 


Les  Promesses  de  M.  Kriiger.  —  Le  Natal  Wit- 
ness  parle  ainsi  des  réformes  promises  par  M.  Kruger  : 

«  Si  nous  en  croyons  le  président  Kruger,  il  a  pro- 
mis d'appuyer  des  réformes  relatives  à  la  franchise  des 
uitlanders  et  à  l'industrie  minière.  Il  ne  faut  malheu- 
reusement pas  compter  toujours  sur  ses  paroles.  Il  a 
déjà  fait  d'importantes  promesses  qui  n'ont  pas  été 

tenues.  •  •  , 

«  Qu'il  y  ait  eu  ou  non  un  ultimatum,  1  opinion  gé- 
néral dans  lus  centres  financiers  ou  politiques  du  Trans- 
vaal,  c'est  que  le  Président  n'a  agi  que  contraint  et 
forcé.  Le  discours  de  Heidelberg  n'est  considéré  que 
de  cette  façon,  bien  qu'en  estime  prudent  de  ne  pas 
ajouter  trop  confiance  dans  les  promesses  de  M.  KriV- 
ger.  cela  d'autant  plus  qu'il  leur  faut  la  sanction  du 
Volksraad.  ,   ,  ■,, 

«  Il  n'est  pas  impossible,  cependant,  que  le  brillant 
succès  de  M.  Rhodes  à  Berlin  ait  eu  quelque  intluence 
sur  le  «  volte-face  »  du  Président,  car  ce  succès  a  dé- 


truit toutes  les  espérances  qu'il  pouvait  avoir  dans 
l'appui  de  l'Allemagne  contre  l'inlluenco  anglaise. 

<<  Quant  aux  réformes  annoncées,  si  elles  aboutis- 
sent, elles  seront  d'une  nature  radicale.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


(En  onces) 

10.717 

10.660 

10.670 

5.565 

6.478 

7.082 

3.179 

3.464 

3.574 

4.265 

4.133 

4.181 

881 

851 

840 

1.906 

1.767 

1.853 

1.468 

1.146 

1.396 

» 

1.777 

2.503 

» 

2.165 

2.822 

Les  Rendements  du  Witwatersrand.  —  Le  Slan- 
dat^d  and  Digger's  News,  de  Londres,  après  avoir  fait 
ressortir  l'importance  du  rendement  total  du  Witwa- 
tersrand pendant  le  mois  de  mars,  examine  la  situation 
de  divers  groupes  transvaaliens. 

Tout  d'abord  il  prend  les  trois  bonnes  Compagnies, 
comme  il  dit,  et  constate  que  leurs  rendements  et  leurs 
bénéfices,  pendant  le  premier  trimestre  de  1898,  ressor- 
tent  du  tableau  suivant  : 

Or  produit  Bénéfices 
Compagnies  en  onces     en  liv.  sterl. 

Robinson..."   59.435  125.500 

Simmer  and  Jack   04.5o6  97.o87 

Village  Main  Reef   37.503  76.300 

Pendant  le  même  temps,  les  rendements  des  Compa- 
gnies du  <<  groupe  Barnato  »  se  sont  établis  ainsi  : 

ïJanvier  Février  Mars 


Glencairn . 


Roodepoort  

New  United  

New  Spes  Bona  

New  Rietfontein  Estate. 

Aurora  

A  noter  que  le  moulin  de  la  New  Spes  Bona  n'a 
fonctionné,  en  février,  que  pendant  vingt  jours. 

De  son  côté,  le  groupe  Robinson  accuse,  pour  la 
même  périodLe,  les  résultats  suivants  : 

Janvier  Février  Mars 

(En  onces) 

Langlaagte  Estate   11.755  11.258  12.008 

LanSlaagte  Block  «  B  »  . . .  3 . 533      3 . 044  3 . 184 

LanSlaaSte  Star.   2.006      1.811  2.225 

Portes  Kandfontein   4.718      4.257  4.701 

South  Randfontein   6.107      6.026  6.008 

Robinson  Randfontein  ... .  8.357      3.283  3.585 

Les  Compagnies  filiales  de  VEast  Rand  sont  égale- 
ment intéressantes  à  passer  en  revue.  Voici  leurs  ren- 
dements, toujours  pour  les  trois  premiers  mois  de  l'an- 
née en  cours  : 

Janvier    Février  Mars 

An<^elo   9.113       8.434  10.044 

Drfefontein   8.251       7.210  7.774 

New  Cornet   5.513       4.892       5.571  . 

Enfin  les  filiales  de  la  Rand  Mines  ont  obtenu,  pen- 
dant le  premier  trimestre  de  1899,  les  résultats  comme 
clétaillés  ci-dessous  : 

Evaluation 
Production     _  des 
d'or  bénéfices 

Onces  Liv.  st. 

Glen  Deen      .    20.562  28.650 

Rose  Deep   ^'0.239  89.380 

Geldenlmis  Deep   43.468  78.500 

.Jumpers  Deep..    24.676  3  .750 

Nou^se  Deep:   21.843  24.850 

Crown  Deep   42.080  bS.oOO 

Durban  Roodepoort  Deep   16.310  là.àOS 

En  résumé,  très  bons  résultats,  dépassant  les  espé 
rances  que  l'on  pouvait  concevoir. 

A  noter  que  la  Langlaagte  Deep  a  donné,  en  mars 
son  premier  broyage  qui,  du  reste,  ne  peut  servir  d'in 
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dication.  p]lle  a  travaillé  avec  100  pilons,  et  broyé 
12.712  tonnes  qui  ont  produit  4.475  onces.  Ce  rendement 
est  bas,  dit  le  Standard  and  Diggefs  Neios,  mais  le 
prochain  sera,  certainement,  bien  meilleur. 


Les  Rendements  de  Mars  du  Rand.— Il  n'a  pas  été 

besoin  que  M.  Kriiger  tienne  ses  promesses,  dit  le 
Soulh  Africa,  de  Londres,  pour  que  le  Rand  dépasse, 
en  mars,  son  dernier  record.  Pendant  ce  mois,  en  effet, 
la  production  du  Witwatersrand  accuse,  sur  le  mois  de 
mars  1898,  une  augmentation  comparable  à  celle  qui 
avait  été  déjà  signalée  entre  1897  et  1898. 

Naturelleujent,  il  faut  tenir  compte  que  les  chiiïres 
de  rendement  publiés  pour  le  Transvaal  comprennent, 
depuis  le  commencement  de  1898,  le  rendement  des 
autres  districts;  mais  il  importe  peu,  d'autant  plus  que 
ce  rendement  des  autres  districts,  qui  s'établissait  à 
21.736  onces  sur  un  total  de  347.643  onces  pour  le 
Transvaal  entier,  n'a  accusé,  le  mois  dernier,  qu'une 
augmentation  de  700  onces,  alors  que  le  Rand  contri- 
buait, en  mars,  au  rendement  global  de  464.036  onces, 
pour  un  montant  de  441.578  onces,  soit  une  augmenta- 
tion de  115.6/1  onces  sur  le  mois  de  mars  1S98. 

Les  chefs  de  l'industrie  minière  de  Johannesburg 
ont  raison  de  se  féliciter  de  tels  résultats,  et  on  com- 
prend que  lord  Loch,  dans  son  discours  lors  de  l'as- 
semblée de  la  Standard  Bank,  ait,  à  l'aide  des  statis- 
tiques, parlé  de  la  part  qui  revenait  à  l'industrie  mi- 
nière dans  la  prospérité  du  Sud  de  l'Afrique.  Si  on  se 
reporte,  en  effet,  aux  exportations  des  ports  du  Cap  et 
de  Natal  pendant  l'année  1898,  on  trouve  qu'elles  ont 
atteint  une  valeur  de  27.520.722  liv.  st.,  montant  qui 
comprend  16  millions  de  livres  sterling  d'or  exporté 
par  les  mines  aurifères  du  Transvaal.  Sous  le  rapport 
de  l'exportation  d'or,  c'est  une  augmentation,  pour 
l'année,  de  4.500.000  liv.  st.  Et,  remarque  curieuse  à 
faire,  c'est  que,  pendant  ce  temps,  les  besoins  des  ha- 
bitants du  Transvaal,  aussi  bien  les  burghers  que  les 
uitlanders,  ont  diminué  considérablement,  ainsi  qu'en 
témoigne  la  statistique  des  importations,  qui  n'accuse, 
pour  1898,  que  10.632.895  liv.  st.,  contre  13.563.827 
liv..  st.  en  1897. 

A  quoi  attribuer  ce  phénomène?  Tout  d'abord,  on 
peut  dire  qu'il  est  imputable  aux  importations  impor- 
tantes qui  avaient  été  faites  en  prévision  des  besoins 
futurs;  mais  on  peut  avancer  aussi  que  c'est  la  politi- 
que réactionnaire  du  Gouvernement  qui  en  est  la 
cause  car,  en  môme  temps  que  cette  politique  faisait, 
partout,  diminuer  la  confiance,  elle  empêchait  les  mi- 
nes à  teneur  basse  d'entrer  dans  la  période  de  produc- 
tion. 

Quoi  qu'il  en  soit,  et  ainsi  que  lord  Loch  l'a  dit,  le 
Transvaal  est,  maintenant,  le  plus  grand  producteur 
d'or  du  monde  et,  depuis  que  l'industrie  est  née  dans 
ce  pays,  on  a  extrait  du  sol  l'énorme  montant  de  23 
millions  d'onces  d'or,  qui  représentent,  au  moins,  80 
millions  de  livres  sterling. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia.  — Les  rendements 
de  la  Rhodesia  pour  mars  sont  bons  au  point  de  vue 
de  la  qualité,  dit  le  Standard  and  Diggei's  News  de 
Londres,  mais  il  semble  que  l'on  espérait  mieux 
encore. 

En  ce  qui  regarde  la  Bomor,  on  attend  depuis  long- 
temp  les  10  nouveaux  pilons  '  supplémentaires.  On 
devait  les  avoir  en  janvier;  mais  le  mois  de  mars  a 
passé,  et  la  Compagnie  ne  travaille  toujours  qu'avec  40 
pilons.  D'autre  part,  le  mois  dernier,  cette  mine  a  eu 
à  lutter  contre  le  manque  de  main-d'œuvre,  et  c'est 
ainsi  que  le  moulin,  pendant  ce  mois,  n'a  pu  travail- 
ler que  pendant  21  jours,  alors  qu'en  février  il  avait 
fonctionné  pendant  25jours.  En  résumé,  le  rendement 
de  la  Bonaor  n'a  atteint  que  1.354  onces,  provenant  du 
broyage  de  2. 65i  tonnes,  contre  1.702  onces  (3.337  ton- 
nes) le  mois  précédent. 

La  Dunravcn,  avec  1.180  onces,  a  donné  le  même 
rendement  qu'en  février.  Quanta  la  Geelong,  elle  en  a 
vraisemblablement  fini  avec  son  minerai  pauvre  et 


broie  maintenant  du  minerai  de  plus  haute  teneur. 
Elle  a  produit  1.264  onces,  provenant  de  2.095  tonnes, 
contre  1.063onces  en  février,  provenant  de  1.867  tonnes 
Sa  teneur  actuelle  s'établit  à  12.05  dwts  à  la  tonne, 
contre  11.38  dwts  le  mois  précédent. 

Le  rendement  de  la  Geelong  est  le  meilleur  qui  ait 
été  obtenu  depuis  son  début  qui  date  de  septembre 
1898.  Elle  a  broyé  2.260  tonnes  qui  ont  produit  1.416 
onces.  Elle  aussi  doit  avoir  à  peu  près  épuisé  son  mi- 
nerai de  teneur  relativement  basse. 

La  Seluhwe  est  la  mine  qui  s'est  distinguée  particu- 
lièrement. Elle  a  donné  1.460  onces,  provenant  de 
1.820  tonnes.  Ce  rendement  est  «payant».  En  janvier, 
cette  mine  avait  broyé  1  861  tonnes,"  qui  avaient  pro- 
duit 1.396  onces.  Toutefois,  fait  observer  notre  con- 
frère anglais,  ce  rendement  est  moins  favorable  qu'il 
n'apparaît  au  premier  abord,  parce  qu'il  semblerait 
résulter  d'un  nettoyage  des  plaques  qui,  comme  on 
sait,  absorbent  toujours  au  début  de  leur  fonctionne- 
ment, une  certaine  quantité  d'or.  Il  n'en  n'est  pas 
moins  vrai  que,  depuis  six  mois,  la  mine  a  donné  8.017 
onces  pour  11.100  tonnes  broyées,  bien  qu'elle  n'ait 
pas  encore  traité  ses  tailings  qui  semblent  devoir  con- 
tenir 5  dwts.  Il  y  aurait  donc  à  tenir  compte  d'un  ren- 
dement complémentaire  de  2.775  onces  environ,  dont 
il  y  aurait  à  déduire  le  coût  du  traitement.  On  peut 
donc  s'attendre  à  de  bons  bénéfices,  qui  pourraient 
laisser  espérer  une  répartition  de  10  0/0  sur  le  capital 
de  250. OUO  liv.  st.,  et  cela  en  dehors  du  report  à  nou- 
veau. 

A  ajouter  à  ce  qui  précède  que  la  Geelong  et  la 
Bonsor  ont  déclaré,  la  semaine  dernière  :  la  première, 
un  dividende  sur  le  taux  de  15  0/0  par  an,  et  la  se- 
conde, un  dividende  de  1  shilling,  ce  qui  correspond 
à  10  0/0  par  an.  De  son  côté,  la  Forbes  Rhodesia  Syn- 
dicale a  déclaré  un  dividende  de  2  shillings  par  actions. 


M.  Reitz  et  l'Industrie  minière.  —  Dans  la  Situa- 
tion dans  l'Afrique  du  Sii,d,  parue  dans  notre  numéro 
du  14  courant,  nous  avons  parlé  de  la  réponse  que 
M.  Reitz,  secrétaire  d'Etat  au  Transvaal,  avait  faite  à 
une  lettre  qui  lui  avait  été  adressée  parle  Président  de 
la  Chambre  des  Mines  de  Johannesburg.  A  ce  sujet,  le 
Mining  Journal  Railway  and  Commercial  Gazette 
fait  observer  que,  d'après  le  câble  reçu,  cette  réponse 
n'attire  pas  de  remarque  spéciale.  M.  Reitz  a,  en  eiïet, 
renouvelé  les  promesses  qu'avait  faites  M.  Krfiger  dans 
les  différents  discours  prononcés  par  lui  récemment  et 
qui  ont  tellement  attiré  l'attention  aussi  bien  à  Londres 
qu'au  Sud  de  l'Afrique. 

Au  fond,  dit  notre  confrère,  dans  les  paroles  du  Secré- 
taire d'Etat,  on  n'a  trouvé  matière  ni  à  grande  satis- 
faction, ni  même  à  encouragement.  Aussi  a-t-il  eu  une 
répercussion  quelque  peu  défavorable  sur  le  Marché. 
Et  s'il  est  des  gens  qu'il  a  complètement  satisfaits,  ce 
sont  les  baissiers.  En  résumé,  si  on  lit  entre  les  lignes 
de  la  réponse  en  question,  on  arrive  à  trouver  cjue  ni  le 
Président  de  la  République  Sud-Africaine,  ni  le  Gou- 
vernement transvaalien,  ni  M.  Reitz  lui-même  ne  sem- 
blent animés  du  désir  de  la  conciliation.  Il  y  aurait 
plutôt,  en  eux,  comme  une  nuance  de  menace.  Heureu- 
■semeni,  on  peut  espérer  qu'en  dépit  de  tout,  tout  se 
terminera  pour  le  mieux.  La  mauvaise  humeur  n'aura 
qu'un  temps,  et  toutes  les  promesses  finiront,  d'une 
manière  ou  de  l'autre,  par  aboutir. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


The  Enterprise  Gold  Mining  and  Estate  Company. 

—  Il  s'est  formé  à  Londres,  le  6  mars  dernier,  une  So- 
ciété The  Enterprise  Gold  Mining  and  Estate  Com- 
jjany  pour  acquérir  des  vendeurs  :  26  fermes,  156.000 
acres  et  640  concessions  de  mines  d'or  à  Rhodesia, 
Matebele  et  Mashonaland  ainsi  que  6  lots  de  terrains 
bien  situés  dans  la  ville  d^;  Salisbury. 
Cette  Compagnie  a  été  formée  au  capital  de  200.000 
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actions  dol  liv.  st.,  dont  90.(100  aux  vendeurs  et  35.000 
tenues  on  réserve,  il  a  été  ofTert  au  public  75.000  actions 
qui  ont  été  souscrites  ;  les  actions  sont  cotées  au  Stock- 
Exchange  de  Londres  et  sont  traitées  un  peu  au-dessus 
du  pair.  Le  Financial  Netos  et  le  Financial  Times,  en 
date  des  29  mars  et  0  avril,  annoncent  que  V Ente' prise 
Company  vient  de  télégraphier  de  Londres  à  ses  agents, 
de  charger  M.  G.  T.  Koberts,  ingénieur  des  mines  de 
RhodesKi,  lequel  a  fait  des  rapports  très  favorables  sur 
plusieurs  des640  claims de  la  Compagnie,  de  développer 
lesclaims  les  plus  réputés  «  Enterprise  »,  «  New-Thum  » 
et  «  Giant  Biocks  »  ;  ces  travaux  seront  faits  par  con- 
trat et  on  espère  cru'ils  seront  suffisamment  avancés 
pour  permettre  la'  formation  de  Compagnies  subsi- 
diaires avant  la  fin  de  l'année  courante. 

En  nous  reportant  an  Financial  Netos,  nous  voyons 
que,  ces  jours  derniers,  notre  confrère  anglais  a  cons- 
taté que'des  échanges  avaient  déjà  lieu  sur  le  marché 
de  Londres,  en  actions  de  la  Enterprise  Golcl  Mining 
and  Eslate  Company.  En  raison  du  succès  obtenu  lors 
de  l'émission,  et  eu  égard  au  caractère  sérieux  de  l'en- 
treprii^e,  la  prime  de  1/16  à  3/16,  qui  s'est  établie  sur 
ces  titres  est  considérée,  par  lui,  comme  modeste.  Les 
propriétés  détenues  par  la.  Enterprise  Coynpany,  dit-il, 
sont  immenses,  et  lui  ont  été  cédées  par  MM.  Weil,  les 
entrepreneurs-négociants  sud-africains  si  connus.  Ces 
Messieurs  ont  accepté,  pour  la  plus  grande  partie  de 
leur  vente,  des  actions  entièrement  libérées  de  la  nou- 
velle Sociéié.  Il  n'y  a  pas  de  doute  que  la  Enterprise 
Company  sera  à  même  de  donner  de  bons  résultats. 


Les  Mines  d'or  dans  la  Guyane  anglaise.  —  Voici 
les  rendements  relevés  par  le  Ministère  des  Mines  de  la 
Guyane  anglaise  ]iour  les  semaines  qui  ont  pris  fin  aux  dates 
ci-après  : 


Districts 

25 

février 

4 

mars 

One. 

dwts  gr. 

Onc. 

dwts  gr 

56 

15 

3 

199 

18 

16 

208 

16 

16 

238 

9 

19 

179 

16 

21 

387 

18 

21 

Demerara  

5 

4 

0 

398 

14 

0 

44G 

15 

8 
12 

22 

2 

1 

21 

8 

127 

1 

18 

719 

10 

10 

292 

0 

16 

83 

18 

10 

Total... 

.  1.285 

7 

3 

2.103 

3 

14 

Rendement  des  semai- 
nes correspondantes  V 

de  1898   l.f.3     2   18       2.315     0  0 

Diminution   i57    15   15          211   16  10 

D'autre  part,  on  annonce  que  le  steamer  «  Esk  »,  qui  a  ap- 
pareillé le  16  mars  de  Georgetown,  a  pris  à  bord  4.3y4  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  79.605  doU.  65.  Voici  les  rendements 
fournis  p^r  le  Ministère  des  Mines  pour  les  semaines  qui  ont 
pris  fin  aux  dates  ci-après  : 


Districts 

11  mars 

18  mars 

25  mars 

Onc. dwts  gr. 

Onc. dwts  gr. 

Onc.dwtsgr. 

11 

2 

3 

195 

18 

0 

63 

4  16 

216 

12 

20 

466 

2 

16 

271 

2  21 

305 

13 

16 

377 

8 

16 

491 

4  16 

Demerara . . . 

» 

» 

Essequebo.. . 

371 

16 

4 

5P5 

8 

2 

410 

4  11 

Grœte  Greek. 

» 

31 

16 

16 

8 

15  13 

Mazaruni  . . . 

» 

» 

» 

788 

7 

9 

543 

18 

21 

470 

13  13 

368 

7 

3 

81 

8 

5 

340 

0  11 

Total.... 

2.011 

19 

7 

2.282 

1 

4 

2.061 

6  5 

Semaine  cor- 

respondante 

1.119 

de  189S  .... 

2.349 

IC 

3 

2.025 

5 

6 

17  0 

Diminutions. 

337 

14 

6 

» 

941 

9  5 

Augmentât . . 

256 

15 

22 

» 

Exportations  depuis  le  l"  janvier  jusqu'au  27  mars  : 
Onces  dwts  gr.  Dollars 


1899   18.793     3     6  335.234  40 

1898   18.841    14   21  327.003  11 

Diminution  48   11    17   Augm.  8.171  29 


Anglo-French  Exploration  Company,  Limited.  —  Le 

rapport  du  Conseil  d'administration,  pour  l'cxorcice  clos  le  31 
décembre,  accuse  un  solde  créditeur  au  comijtu  de  profits  et 
pertes  de  180.084  liv.  st.,  y  compris  36.195  liv.  st.  reportées 
de  l'exercice  précédent.  Les  administrateurs  ont  décidé  de 
replacer  au  fonds  de  réserve  la  somme  d(^  .'jO.OOO  liv.  st.  qui 
en  avait  été  déduite  pendant  l'exercice  précédent.  Les  actions 
préférentielles  ayant  reçu  leur  dividende  do  6  0/0,  le  Conseil 
propose  le  paiement  d'un  dividende  de  20  0/0,  Soit  4  sli.  par 
action.  Le  paiement  de  ce  dividende  permettra  de  distribuer, 
suivant  les  statuts,  aux  parts  de  fondateur,  46  liv.  st.  13  sh.  4  d, 
par  part;  il  restera  à  reporter  une  somme  de  37.684  liv.  st. 
Les  biens,  portel'euille  et  espèces  en  main  de  la  Compagnie 
excédaient  au  31  mars  le  capital  émis  et  les  dettes  de  la  Com- 
pagnie de  600.000  liv.  st.,  dont  250.000  liv.  st.  sont  au  crédit 
du  compte  de  réserve. 


ReYïie  HeMofflaiaire  in  larclié  ki  lînes  i'Of 

DE  L.OI\DRF.S 


Londres,  le  20  avril  1899 

L'incertitude  où  l'on  est  au  sujet  des  négociations 
poursuivies  entre  le  Gouvernement  du  Transvaal  et 
les  chefs  de  l'industrie  minière  a  provoqué,  pendant 
quelques  jours,  un  peu  d'hésitation  sur  le  marché  des 
actions  de  mines  d'or. 

Depuis  deux  jours,  la  tendance  s'est  améliorée  et  les 
transactions  paraissent  être  beaucoup  plus  actives.  La 
situation  de  l'industrie  minière  est  assez  favorable 
pour  expliquer  un  retour  d'animation. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Chartered  est  à  3  29/32.  Il  est  difficile  de  déterminer 
ce  qu'il  y  a  d'exact  dans  les  bruits  mis  en  circulation 
au  sujet  des  négociations  menées  par  M.  Cecil  Rhodes 
pour  ie  chemin  de  fer  du  Caire  au  Cap  ;  on  craint  que 
le  Gouvernement  anglais  refuse  sa  garantie  financière. 
M.  Rhodes  vient  d'adresser,  en  eiïet,  une  lettre  aux 
Compagnies  rhodésiennes  intéressées  à  l'extension  de 
la  ligne  au  nord  de  Buluwayo,  pour  solliciter  leur 
concours  pécuniaire,  en  échange  de  concessions  de  tarif. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  3/16,  au  lieu 
de  8  ./.. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/4.  Les  direc- 
teurs proposent  un  dividende  de  10  0/0  sur  l'exercice 
1898. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 

est  à  7  31/32  au  lieu  de  7  19/32. 

UAngelo  et  laiVeto  Cornet  restent  soutenus  à  7  3/4 
et  à  3  9/16,  en  raison  de  leurs  bons  rendements  de 
mars. 

La  City  and  Suburban  est  à  6  1/4.  Les  bénéfices  de 
cette  Compagnie,  en  mars,  ont  été  de  23.319  liv.  st. 
contre  17.715  iiv.  st.  en  février. 

La  Modderfontein  est  à  11  1/8;  la  Henry  Nourse 
à  91/2;  la  Neio  H  eriot  kl  S/8;  la  Langlaagte  à  8  1/16; 
la  Simmer  and  Jack  à  6  1/4.  40  pilons  nouveaux  doi- 
vent être  installés  ;  comme  le  rendement  moyen  de  la 
mine  n'a  pas  encore  été  obtenu,  le  progrès  restant  à 
réaliser  parait  être  considérable.  Cette  Compagnie  a  de 
forts  intérêts  dans  la  South  Geldenhuis  Deep,  la  South 
Rose  Deep  et  la  Rand  Victoria  Mines. 

La  Jubilee  passe  de  7  1/2  à  7  1/4.  La  .Tumpers  est  à 
6  3/4,  au  lieu  de  6  7/8. 

La  Crown  Reef  est  à  19  ./..  Les  bénéfices  de  mars, 
qui  se  sont  élevés  à  26.587  liv.  st.,  sont  en  sensible 
augmentation.  On  espère  aussi  voir  résoudre  favora- 
blement la  question  des  bewaarplaatsen. 

La  Randfontein  passe  de  3  5/32  à  3  11/16;  la  Wem- 
mer  est  à  13  3/8;  la  Geldenhuis  Estate  à  8  11/16. 

La  Robinson  est  à  11  ./.,  comme  la  semaine  der- 
nière. La  Village  Main  Reef  reste  à  9  1/16;  la  New 
Primrose  à  5  1/8;  la  Durban  Roodepoort  à  6  3/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  reste  à  10  3/4. 

Les  bénéfices  totaux  de  l'année  dernière  ont  été  de 
I  283.210  liv.  st.  et  les  dividendes  déclarés  de  75  0/0,  soit 
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de  liv.  st.  Par  rapport  à  1898,  le  rendement 

moyen  est  en  augmentation  d'environ  1-  dwt  et  les 
irais  en  diminution  de  3  sli.  5  d.  La  moj'enne  des  pi- 
lons en  marche  a  été,  pour  l'année,  de  89  pilons,  mais 
dans  les  derniers  mois,  la  batterie  complète  de  100  pi- 
lons a  été  en  activité.  Pour  cette  raison,  et  toutes  con- 
ditions égales,  les  bénéfices  de  1899  seront  sans  doute 
en  augmentation. 

La  Crown  Dee23  est  à  14  3/4  ;  la  Nourse  Deep,  à  6  1/2  ; 
la  Glen  Deep,  à  4  7/8;  la  Rose  Deep,  à  10  7/8;  la  Ro- 
binson  Deep,  à  12  3/8;  la  Jumpers  Deep,  à  5  1/4. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Consolidated 
Erploraiion  and  Develop7nent  est  à  2  3/16.  La 
Goldfields  of  Matabeleland  est  à  1  1/8.  La  Mashona- 
land  Agency  à  3  ./.,  la  Matabele  Gold  Reef  à  4  3/4,  la 
Rhodesia  Goldfield.s  à  1  3/4,  la  Rhodesia  Limited  à 
1  5/16,  la  V.  V.  Gwanda  Syndicate  à  1  3/4,  la  White's 
Consolidated  à  1  1/4.  Toutes  ces  Compagnies  possè-' 
dent  d'immenses  territoires  dont  une  petite  partie  seu- 
lement a  une  valeur  démontrée  ;  mais  elles  présentent 
en  raison  même  de  la  grandeur  et  de  la  di\ersité  de 
leurs  propriétés  une  garantie  suffisante  en  même  temps 
<[u'une  chance  de  plus-value. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslale  reste  à  9/6. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslale  est  à  2  ./.  au  lieu  de  2  1/4. 


trouve  à  3 


District  de  De  Kaap. 

1  1/2  au  lieu  de  1  9/16. 


La  Sheba  reste  à 


Londres,  20  avril,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 

Eevie  HeMoifiaSaire  Jîi  Marché  ies  Mines  ïOr 

de:  paris 


Paris,  le  20  avril  1899. 

Pendant  les  premiers  jours  de  la  semaine  qui  vient 
de  prendre  hn,  le  marché  minier  a  encore  été  lourd; 
toutefois,  au  cours  des  deux  dernières  séances,  la  ten- 
dance s'est  modifiée  sensiblement.  On  a  constaté  beau- 
coup plus  d'animation  que  précédemment,  et  les  de- 
mandes que  l'on  signalait  déjà  il  y  a  huit  jours  ont 
été  plus  suivies.  On  ne  reste  pourtant  pas  tout  à  fait 
aux  plus  hauts  cours,  mais  l'attitude  du  marché  de 
Londres  n'en  reste  pas  moins  un  grand  encouragement 
pour  notre  place. 

La  Vha7-lered,  qui  finissaitàlOO  fr.  50,  a  été  mouve- 
mentée sur  différents  bruits  mis  en  circulation  et  qui 
ont  été  démentis,  du  reste,  immédiatement.  Elle  clô- 
ture à  102  fr.  5(*.  Le  Comité  du  Stock-Exchange,  de 
Londres,  a  admis  à  la  Cote  Officielle  les  625.000  nou- 
velles actions  de  cette  Compagnie.  Ajoutons  que  les  di- 
recteurs de  la  Cliarterland  Goldfields  C°  annoncent 
officiellement  qu'ils  ont  décidé  de  créer  la  Wonderer 
{Selukwe)  Gold  Mines  Limited  0°,  au  capital  de  300.000 
livres  sterling  représenté  par  autant  d'actions  de  une 
livre  sterling  libérées  ;  cette  dernière  Compagnie  doit 
remettre  180.000  de  ces  actions  à  la  Charlerland  Gold- 
fields C",  qui  payera  à  la  Chartered  les  intérêts,  en 
vertu  de  la  loi  sur  l'or,  ainsi  que  le  montant  dû  aux 
premiers  prospecteurs. 

Les  120.000  actions  restantes  constitueront  le  capital 
de  premier  établissement  de  la  Wanderer  (Selukwe) 
Gold  Mines,  moins  10.000,  qui  seront  portées  au  fonds 
de  réserve.  Sur  les  110. 000  actions  émises  actuelle- 
ment, la  Chartered  a  souscrit  elle-même  36.666  ac- 
tions, et  l'émission  des  73.334  actions  restantes  a  été 
garantie  par  un  Syndicat.  Geldenhuis  Estate,  220  fr., 
contre  223  fr.  Sa  production,  pour  mars,  dépasse  de 
1.1.31  onces  celle  de  février,  avec  un  bénéfice  de  28.980 


liv.  sterl.,  soit  une  augmentation  de  815  liv.  st.  sur  le 
mois  précédent. 

La  t'erreira,  qui  était  revenue  à  598  francs,  regagne 
9fr.,  à  607  fr.;  la  Consolidated  Goldfields,  210  fr.,  en 
plus-value  de  2  fr.  50  ;  Rand  Mines,  1.077  fr.,  en  béné- 
fice, pour  la  semaine,  de  18  fr.;  New  Kleinfonlein,l'è 
francs,  contre  82  fr.;  Rohinson  Randfonlein.  41  fr.; 
Rand fontein  Estâtes,  85  fr.  75.  Cette  Compagnie  an- 
nonce officiellement  que  l'émission  de  500.000  actions 
nouvelles  de  3  liv.  st.  a  été  complètement  couverte. 
Les  actionnaires  ont  souscrit  plus  des  cinq  sixièmes 
du  total  de  l'émission,  ne  laissant  ainsi  qu'un  très  in- 
fime nombre  d'actions  aux  garants  de  l'émission. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  restait  àl58fr.  50,  a  passé 
à  161  fr.  Son  rendement  de  mars  accuse  une  augmen- 
tation sur  février  de  1.562  onces.  Ses  bénéfices  se  sont 
élevés,  pendant  ce  mois,  à  33.454  liv.  st.,  soit  une  plus- 
value,  d'un  mois  à  l'autre,  de  1.390  liv.  st.  3Iay  Conso- 
lidated, 144  fr.  50,  contre  140  fr.  50;  Village  Main 
Reef,  233  fr.,  contre  235  fr.;  Lancaster,  très  ferme  à 
109  fr.  Le  rendement  de  mars  de  cette  dernière  Compa- 
gnie est  en  plus-value  de  1.393  onces  et  ses  bénéfices, 
à  8.589  liv.  st.,  en  augmentation  de  1.549  liv.  st.  Cette 
Compagnie  annonce  l'émission  de  30.000  actions  nou- 
velles à  3  1/2  liv.  st. 

La  Robinson  Gold  clôture  à  278  fr.,  contre  277  fr.  50; 
Buffelsdoorn  Estate,  10  fr.  contre  14  fr.  50.  L'assem- 
blée des  actionnaires  du  12  courant  a  ratifié  le  projet 
de  reconstitution  de  cette  Société.  Les  actionnaires 
recevront  une  action  nouvelle  pour  quatre  anciennes, 
et  auront  le  droit  de  souscrire  trois  actions  nouvelles 
par  quatre  anciennes.  New  Primrose,  130  fr.;  Wem- 
mer,  au  même  cours  de  340  fr.;  Durban  Roodeport 
Deep,  99  fr.,  en  bénéfice  de  4  fr.;  Sheba,  39  fr.;  French 
Rand,  50  fr. 

La  Langlaagte  Deep  est  demandée  au  comptant,  à 
85  fr.  50.  Le  premier  rendement  de  cette  mine,  avec 
100  pilons,  vient  d'être  publié.  Il  a  donné  4.475  onces 
d'or  brut,  ou  3.946  onces  d'or  fin.  Toutefois,  comme 
d'ordinaire,  les  plaques  neuves  ont  absorbé  une  grande 
cjuantité  de  métal  précieux.  Geldenhuis  Deep,  277  fr., 
contre  277  fr.  50.  Windsor,  84  fr.  au  comptant;  Trans- 
vaal Goldfields,  57  fr.  La  Compagnie  vient  de  déclarer, 
pour  1898,  un  dividende  de  10  0/0.  Une  somme  de 
3.000  liv.  st.  a  été  portée  à  la  réserve  qui  s'élève,  par 
suite,  à  40.000  liv.  st.  Il  est  reporté  à  nouveau  127.024 
livres  sterling.  Transvaal  Consolidated  Land,  52  fr., 
contre  51  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  63  fr.  50;  Mossamédès, 
15  fr.  25  ;  Marievalc  Nigel,  14  fr.  ;  Mozambique,  75  fr. 
L'assemblée  générale  extraordinaire  qui  s'est  tenue 
récemment  à  Lisbonne,  a  confirmé  les  arrangements 
conclus  antérieurement  à  Bruxelles.  Conformément  à 
ces  arrangements,  la  Co^npagnie  Internationale  pour 
le  Commerce  et  l'Industrie  à  Bruxelles  acquiert  un 
intérêt  important  dans  la  Compagnie  de  Mozambique. 
Le  colonel  Thys,  M.  Delcommune,  de  Bruxelles,  et 
M.  L.  Villars,  de  la  Banque  de  Pans  et  des  Pays-Bas 
sont  élus  administrateurs  de  la  Compagnie.  Le  colonel 
Thys  siégera  au  Comité  de  Londres. 

La  Eerste  Fabrieken  Distillery  s'inscrit  à  22  fr.; 
Dynamite  du  Transvaal,  sans  changement,  à  85  fr.  ; 
Victor  Gold,  22  fr.  50;  Rebecca,  6  fr.  25;  De  Lamar, 
6  fr.  75.  . 

Celte  dernière  Compagnie  a  déclaré  un  dividende  de 
6  pence  par  action  pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le 
31  mars.  Le  rendement  de  mars  de  cette  Compagnie 
représente  une  valeur  de  44.185  dol.  et  laisse,  pour  le 
mois,  un  bénéfice  de  3.940  dol.  Au  cours  de  l'exercice 
qui  vient  de  prendre  fin.  les  expéditions  de  minerai  ont 
laissé  un  profit  de  4.448  dollars. 

La  De  Beers  est  en  reprise  importante  à  718  francs, 
contre  695  fr.  la  semaine  dernière,  soit  en  bénéfice  de 
23  fr.  sur  la  clôture  de  jeudi  dernier. 

Les  actions  A.  Goerz  and  Co  sont  très  demandées: 
elles  montent  à  73  fr.  50  à  terme  et  à  76  au  comptant. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.     Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


convaincus  qu'une  période  de  calme  politique  serait 
suivie,  sur  le  Marché,  d'un  vif  mouvement  en  avant. 


Johannesburg,  1"  avril  1899. 
Btat  du  Marché.  -  I.a  Situation  de  place  à  Johannesburg  -Nou- 
velles  des  Mines.  -  La  Cote  de  la  semaine.  -  Les  dernières 
tendances. 

Nous  craignons  que  notre  lettre  ne  vous  paraisse 
aue  bien  peu  intéressante  ;  mais  nous  sommes  dans  une 
période  de  fêtes  et  nous  avons  si  peu  de  choses  a  vous 
âire  que  nous  ne  vous  écririons  pas  si  nous  n  avions 
l'habitude  de  vous  faire  parvenir  une  communication 
hebdomadaire. 

Les  capitalistes  ont  montré  peu  d'empressement  à 
entreorendre  de  nouvelles  affaires,  a  la  veille  des  fêtes  ; 
d'autre  part,  les  banques  ont  exercé  une  pression  sur 
ceux  qui  spéculent  sur  les  traites  afin  de  les  amener  a 
réduire  leurs  comptes  avant  la  fin  du  trimestre,  lout 
cela  a  causé  une  certaine  dépression.  Les  ventes  tor- 
cées  ont  été  nombreuses;  dans  quelques-unes,  les 
titres  ont  subi  une  dépréciation  sérieuse.  En  ce  mo- 
ment, la  situation  paraît  meilleure,  et  comme  la  ten- 
dance de  Londres  s'est  également  relevée,  on  s  attend 
à  une  certaine  reprise  bien  qu'il  n'y  ait  rien  a  prévoir 
de  sensationnel  au  poiff  de  vue  de  la  hausse. 

Il  est  curieux  de  corstater  que  les  valeurs  lourdes 
n'ont  pas  cessé  de  monter  pendant  cette  période  d  hé- 
sitation. La  Jiibilee  et  la  May  se  sont  fait  surtout  re- 
marquer à  ce  point  de  vue,  et  ces  titres  deviennent 
difficiles  à  trouver  ici. 

Nous  attirons  l'attention  sur  les  Simmer  East  et 
nous  pensons  que,  parmi  les  valeurs  populaires,  les 
Main  Reefet  les  Banijes  sont  intéressantes  a  observer 
pour  le  moment. 

Les  Vogel  Deep  paraissent  aussi  avoir  été  dépréciées 
outre  mesure;  elles  devraient  reprendre,  bien  que  celte 
amélioration  ne  puisse  se  produire  dans  de  très  fortes 
proportions. 

Le  discours  prononcé  ici,  aujourd'hui,  par  le  Prési- 
dent bien  que  n'étant  qu'une  répétition  des  paroles 
prononcées  à  Heidelberg  et  à  Rustenburg,  a  été  considéré 
comme  une  sorte  de  confirmation  des  déclarations  an- 
ciennes et  l'impression  a  été  bonne. 

Nous  ne  savons  qui  cherche  à  brouiller  les  cartes, 
mais  il  est  certain  que  la  pétition  dont  on  a  tant  parlé 
la  semaine  dernière  n'a  été  signée  par  aucune  personne 
avant  une  situation.  On  dit  beaucoup  de  choses  au 
siaiet  de  la  façon  dont  les  signatures  ont  été  obtenues, 
et  nous  sommes  sûrs  que  lorsque  ces  faits  seront  con- 
nus en  Angleterre,  l'impression  produite  par  ce  docu- 
ment se  trouvera  complètement  détruite. 

D'après  nos  informations  particulières  nous  sommes 


Cours 

le  plus  le  plus  25  mars 

bas       haut  1899 
de  la  semaine  — 


Bantjes  

Bantjes  Deep  

Benoni  

Bonanza   

B.  S.  A.  Cy  (Chartered).... 

Gonsol.  Main  Reef  

East  Rand  
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Knights  Central  

Knights  Deep  
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Randfontein  

Roodepoort  Deep  

Simmer  East  
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Witwatersrand  Deep  
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69/6 
57/6 
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sh.d. 

45/6 
12/3 
31/. 
93/6 
72/6 
47/9 
165/. 
40/. 
67/3 
80/ . 
P8/. 
68/3 
58/. 
80/. 
36/9 
135/. 
56/. 


30  mars 
1899 

sh  d. 
46/. 

12/9 
30/6 
93/6 
73/6 
47/6 
162/ . 
39/. 
63/9 
83/9 
106/ 
69/ 
59/. 
80/6 
36/. 
139/. 
55/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  a  télégraphié  de  Johannesburg,  ces  jours  der- 
niers, que  la  réponse  du  président  Krûger  à  1  adresse 
que  lui  avait  remise  la  Chambre  des  Mines  lors  de  son 
récent  voyage  a  été  lue  dans  une  séance  de  cette 

Dans  cètte  réponse,  le  président  Krugur  remercie  la 
Chambre,  mais  il  proteste  contre  l'assertion  que  1  in- 
dustrie minière  soufl:nrait  d'un  déni  de  droit;  il  ajoute 
qu'il  ne  s'agit  que  de  simples  difficultés. 

A  rapprocher  de  ces  paroles  le  petit  discours  pro- 
noncé par  M.Rouliot,  président  de  la  susdite  Chambre, 
au  banquet  annuel  de  la  Metallurgical  Society.  «  La 
situation  actuelle  du  Transvaal,  a-t-il  dit  en  subs- 
tance, n'a  pas  été  créée  par  les  capitalistes,  m  par  le 
monde  des  affaires  qui  veut  systématiquement  ignorer 
les  choses  de  la  politique.  C'est  le  Gouvernement  lui- 
même  qui  l'a  faite  inconsciemment  en  confondant  la 
politique  avec  le  régime  économique  du  pays.  Ce  que 
l'industrie  minière  réclame  avant  tout,  c'est  la  paix 
entre  toutes  les  fractions  de  la  communauté,  et  lors- 
que le  Gouvernement  voudra  l'élablir,  il  pourra  comp- 
ter sur  l'industrie  pour  l'y  aider.  » 


(jouvernemeni  ue  la  leiuc,  a.  i"-"^.- -  . 

britannique  au  Transvaal  à  M.  Chamberlain,  est  très 
comme,  tée  dans  le  public.  Le  Standard  and  Digger  S 
News,  de  Johannesburg,  a  offert  de  verser  100  liv.  st.  à 
l'hôpital  si  l'on  peut  lui  démontrer  que  plus  du  quart 
des  signatures  est  authentique.  Le  même  journal  af- 
firme que  75  0/0  des  21.000  signatures  produites  sont 
fausses  et  improvisées.  D'autre  part,  on  télégraphie  de 
Pretoria  que  des  milliers  d'uitlanders  signent  en  ce 
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moment  une  pétition  adressée  au  Gouvernement  du 
Transvaal,  dans  laquelle  il  est  dit  qu'aucune  interven- 
tion d'une  puissance  étrangère  et  spécialement  du  Gou- 
vernement anglais  n'est  nécessaire  pour  précipiter  le 
rapprochement  qui  se  dessine  entre  les  afrikanders  et 
les  uitlanders  ;  qu'il  est,  en  outre,  complètement  faux, 
comme  il  a  été  allégué  dans  la  récente  pétition  pré- 
sentée à  la  Reine  d'Angleterre,  qu'il  n'y  ait  pas  de  sécu- 
rité pour  les  personnes  et  les  propriétés  dans  le 
Transvaal. 

On  s'est  peu  préoccupé,  à  Pretoria,  des  récentes  dé- 
clarations de  M.  Balfour  à  la  Chambre  des  communes, 
faisant  valoir  les  raisons  de  l'augmentation  des  garni- 
sons anglaises  dans  l'Afrique  australe  tout  autour  du 
Transvaal,  car  la  complète  victoire  du  parti  afrikander 
dans  les  élections  qui  viennent  d'avoir  lieu  pour  le 
Parlement  du  Cap,  rend  tout  à  fait  improbable  une 
guerre  d'agression  contre  les  Etats  boers.  A  ce  sujet, 
mentionnons  que,  pour  la  seconde  fois,  l'attention  de 
la  Chambre  des  communes  a  été  appelée  sur  l'augmen- 
tation des  dits  armements. 

De  la  réponse  de  M.  Chamberlain,  il  y  a  à  noter  le 
passage  suivant  : 

Quand  nos  voisins,  a-t-il  dit,  quelque  amicales  que  puis- 
sent être  nos  relations  avec  eux,  augmentent  leurs  prépara- 
tifs militaires,  nous  sommes  forcés  d'accroître  les  nôtres;  or, 
c'est  uu  fait,  contro  lequel  nous  ne  portons  pas  plainte,  que 
le  Transvaal  a  récemment  augmenté  dans  des  proportions 
énormes  ses  forces  offensives  et  défensives. 

Dans  ces  conditions,  nos  forces  défensives,  que  nous  ju- 
gions suffisantes,  sont  devenues  actuellement  insiiffisantes  : 
c'est  la  seule  raison  de  l'augmentation  pour  laquelle  le  Gou- 
verneniput  doit  insister  tant  qu'il  sera  responsable  de  la  paix 
dans  l'Afrique  du  Sud.  ' 

Dans  ces  derniers  jours,  une  dépèche  est  parvenue 
de  Johannesinirg  au  Daily  Mail,  de  Londres,  repro- 
duite par  le  Times,  anuonrant  que  M.  Monypenny, 
directeur  du  Star  de  Johannesburg,  a  été  assailli,  sa- 
medi dernier,  dans  son  bureau,  par  deux  Hollandais,  à 
la  suite  d'un  article  c[u'il  avait  publié  dans  son  jour- 
nal. On  dit  qu'une  grande  indignation  règne,  de  ce 
fait,  dans  les  cercles  anglais. 

Un  décret  a  paru  ces  jours  derniers  au  journal  de  la 
République  sud--af licaine,  mentionnant  qu'à  partir  du 
l<!r  juillet  les  individus  d'origine  indienne  devront 
habiter  les  quartiers  désignés  sur  les  licences  qui  leur 
seront  délivrées.  Il  n'est  admis  d'exception  qu'en  fa- 
veur de  ceux  exerçant  le  métier  de  colporteur  et  qui 
doivent  se  trouver  munis  d'une  licence  spéciale  men- 
tionnant cette  qualité. 

Le  Gouvernement  de  Prétoria  vient  de  décider  de 
reculer  le  délai  pour  l'ouverture  des  soumissions  aux 
Bewanrplaatsen  au  13  niai  prochain,  afin  de  permettre 
au  Volksraad  de  révoquer  sa  décision  prise  antérieure- 
ment qui  ordonnait  la  vente  aux  enchères  publiques 
de  la  propriété  des  Bewarplaatsen. 

On  se  rappelle  que  le  président  Kriiger^  désireux  de 
donner  une  nou^"eHe  preuve  de  ses  sentiments  conci- 
liants envers  l'industrie,  avait  promis  le  rappel  de 
cette  mesure,  alin  de  donner  aux  Sociétés  minières, 
détenant  la  propriété  superficielle  des  terrains  en  ques- 
tion, la  possibilité  d'acquérir,  par  des  arrangements 
particuliers,  les  droits  de  propriété  du  sous-sol. 


LES  WIINES  DANS  LES  PHILIPPINES 

Le  Courrier  des  Etats-Unis  mentionne  que  l'on  si- 
gnale, dos  îles  Philippines,  l'arrivée  précipitée  d'un 
certain  nombre  de  mineurs  californiens,  qui  croyaient 
rencontrer  dans  les  belles  montagnes  de  l'île  *de  Luçon 
un  nouvel  Alaska  ou  tout  au  moins  quel([ues  riches 
gisements  de  charbon.  Devant  l'état  troublé  du  pays, 
ils  ont  dû  rebrousser  chemin. 

Il  est  vrai  qu'on  a  ti'ouvé  de  l'or  dans  le  sable  de  tous 
les  fleuves  des  Philippines.  Ces  alluvions  sont  exploi- 
tées pai-  les  insulaires  au  nord  de  l'ile  de  Mindanao  et 
principalement  dans  les  provinces  de  Surigao  et  de 
Misamis.  On  y  trouve  même,  comme  à  Ceylan,  de  pe- 


tits rubis  et  d'autres  pierres  précieuses.  Les  moyens 
d'exploitation  sont  des  plus  simples.  Les  chercheurs 
d'or  creusent  un  puits,  en  retirent  l'eau  au  moyen  de 
récipients  ingénieusement  façonnés  avec  des  feuilles 
de  palmier;  ils  broient  le  quartz  qu'ils  rencontrent 
au  moyen  d'une  meule  tournée  par  un  buffle  et,  finale- 
ment, en  retirent  les  parties  brillantes. 

Autrefois,  l'exploitation  do  ces  alluvions  avait  donné 
jusqu'à  mille  onces  par  an  ;  aujourd'hui,  il  n'en  est  plus 
ainsi,  et  c'est  à  peine  si  après  quelques  journées  de 
travail  un  Philippin  parvient  à  échanger  un  sac  de  riz 
contre  quelques  paillettes  rencontrées  à  grand  peine.  Il 
y  a  lieu  de  croire  que  les  travaux  aurifères  ont  com- 
mencé dans  l'archipel  bien  avant  l'arrivée  des  Espa- 
gnols. On  en  trouve  la  preuve  dans  les  petits  blocs  de 
quartz  qu'on  rencontre  dans  les  sables  des  embou- 
chures des  fleuves  et  sur  lesquels  adhérent  encore 
quelques  paillettes  d'or.  Les  naturels  ayant  réduit  de 
gros  blocs  de  quartz  aurifères  en  petits  fragments,  au- 
raient abandonné  ces  derniers  après  en  avoir  retiré 
les  parties  précieuses. 

Le  cuivre,  e'n  poussière  et  en  bloc,  se  trouve  à  peu 
près  partout,  mais  les  principaux  gisements  se  rencon- 
trent dans  la  chaîne  centrale  de  Lueon,  entre  Cagayan, 
et  llocos.  Il  est  travaillé  par  les  sauvag-  s  Igorrotes 
dans  des  cavernes  cylindriques  ayant  trois  mètres  de 
largeur;  le  sol  est  recouvert  de  terre  glaise,  et  les  four- 
neaux où  fond  le  métal  sont  actionnés  par  de  curieux 
soufflets  en  bambou.  11  y  existe  des  filons  de  galène, 
quelques  sources  de  pétrole  et  des  minerais  de  fer. 


Société  Â.  Goerz  et  C 


Les  actions  A.  Goerz  et  Ci"  continuent  leur  marche 
en  avant;  nous  les  laissons,  très  demandéfs,  à  i-5  50. 

Cette  hausse  est  due,  principalement,  à  la  connais- 
sance qu'on  a  que  la  Société  a  conservé  de  gros 
intérêts  dans  la  Geduld,  Société  formée  pour  exploiter 
des  daims  possédés  par  la  Société  A.  Goerz  et  C^"  ; 
celle-ci  s'est,  en  outre,  réservé  10  0/0  des  actions  que 
sa  filiale  pourra  obtenir  des  subsidiaires  qu'elle  créera. 

On  nous  dit  que  les  actions  de  la  Geduld  qui,  la 
semaine  dernière,  valaient  3  liv  st.,  à  Londres,  y  sont 
demandées,  actuellement,  à  4  liv.  st. 

Comme  la  maison  Wernher  Boit,  la  So'iiété  A.  Goerz 
et  €'"' est  un  «trust»  de  valeurs  sud-afiicaines.  Elle 
doit  trouver,  principalement,  son  bénéfice  dans  la 
création  de  Sociétés  minières  pour  l'exploitation  de  ses 
claims' ou  d'autres,  et  dans  les  iniérêls  qu'elle  prend 
dans  diverses  autres  Sociétés.  Sa  grande  expérience 
des  affaires  minières  au  Transvaal  lui  permet  de 
choisir  ces  dernières  à  bon  escient. 

La  Société  A.  Goerz  et  C''<^  a  donc  un  champ  d'opéra- 
tions aussi  vaste  qu'il  doit  être  productif  et  c'est  ce  que 
le  public  comprend.  Parmi  les  valeurs  qu'elle  a  en  por- 
tefeuille, notons  : 

Cours  à  Londres 

31  janvier  avril 
1899  1899 
(En  livres  sterling) 


La  Roodepoort  Central  Deep..  2  3/4  3  1/16 

La  Lancaster  West   2  5/8  3  1/4 

La  May  Consolidated   4  3/8  5  3/4 

La  Geldenluus  Estate   7  7/8  8  3/4 

La  Meyer  and  Gliarlton   6  6  3/4 

La  Princess  Estate   115/16  2  1/4 

La  Lancaster   4  3/16  3  3/16 


On  voit,  par  ce  tableau,  la  plus-value  notable  ac- 
quise par  ces  titres  depuis  le  commencement  de  l'année. 


(leldenliuis  Estate  aMJold  Mining  Company 

Ainsi  que  le  Conseil  d'administration  de  cette  Com- 
pagnie l'a  déclaré  dans  son  rapport  daté  du  8  février 
et  communiqué  aux  actionnaires  réunis  en  assemblée 
générale  annuelle,  la  Geldenhuis  Estate  a  pris  la  réso- 
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lution  de  clore,  désormais,  son  exercice  social  au  31  dé- 
cembre, au  Hou  du  31  mars,  comme  cela  se  pratiquait 
iusqu'à  présent.  C'est  pourquoi  le  bilan  et  le  compte  de 
«  Profits  et  Pertes  »,  le  rapport  de  l  lngénieur-conseil, 
les  relevés  statistiques,  etc.,  fournis  aux  intéressés, 
n'ont  compris,  cette  fois,  que  les  neuf  mois  qui  ont 
pris  fin  au  31  décembre  dernier.  ,  .  , 

Le  bilan  de  la  Compagnie  s'établit,  a  cette  date,  de 
la  manière  suivante  : 

Actif 

Liv.  st.  sli.  d. 


Propriété  (Mynpacht,  terrains  et  claims)  

Constructions,  matériel,  mobilier,  etc  

Débiteurs  divers  et  assurances  

Portefeuille-titres  : 

Eand  Mutual  Assurance  C°  (notions)  

Rand  Native  Labour  Association  (actions)  . . . 

Provisions  en  magasin  

Or  en  transit  

En  espèces  :  à  la  Standard  Bank  de  Londres, 
à  la  mine,  au  bureau  


108.395   7  0 

223.761  19  2 

2.368   8  0 

660   0  0 

522   0  0 

6.434  15  1 

37.72H   0  0 

24.520  18  2 

409.391   7  5 


Passif 

GapitaL...    200.000  0 

Créanciers  divers   i  zoo  i' 

Comptes  des  salaires  des  indigènes   ^ 

Dividende  n«  1*   '9-^^^  -,2 

Profits  et  pertes   12o.2/0  Ib 


409.391   7  5 


Le  compte  de  «  Profits  et  Pertes  »  est  divisé  en 
deux  parties.  Le  compte  n»  1  accuse  les  bénéfices 
réalisés  sur  les  opérations  minières  proprement  dites, 
pendant  les  neuf  mois  écoulés  du  icr  avril  au  31  dé- 
cembre 1898.  Quant  au  compte  no  2,  il  comprend  toutes 
les  dépenses  et  recettes  n'ayant  pas  directement  trait 
aux  opérations  minières  : 

COMPTE  DES  PROFITS  ET  PERTES  N"  1  POUR  l'EXERGICE 
AU  31  DECEMBRE  1898 

Débit 

Frais  d'exploitation  : 

Travaux  miniers   53.633  14 

Elevage  au  jour  et  épuisement  3.566  2 

Triage, concassagctt  transport  5.141  6 

Développement   10.411  18 

Broyage   13.6U0  17 

Cyanuralion  des  concentrés. .  2.114  8 

Cyanuralion  des  tailings   13.709  17 


Approvisionnement  d'eau. . . 
Entretien  


i'  rais  généraux  

Traitement  des  slimes. 


•V- 


9 
1 

8 
0 
7 
2 
7 

i.14;.'  0  11 
7.974  19  8 
4.585  2  6 
5.295  18  0 


144.176   5  11 


Balance  à  reporter  au  confpte  n°  2    225.170  12  1 


369.346  18  0 


Crédit 

Compte  de  l'or  : 

Moulin   218.496  18  11 

Cyanuralion   119.418  17  4 

Slimes   30.251  15  8 

Sables  noirs   196   9  11 

Résidus  de  la  batterie   228  16  4 

Concentrés  de  la  batterie   754  19  10 


869.346  18  0 


COMPTE  DES  PROFITS  BT  PERTFS  N°  2,  POUIi  l'eXERGICE  AYANT 
PRIS  FIN  LE  31  DÉCEMBRE  1898 

Débit                     Liv.  st.  sh.  d. 

Indemnité  des  commissaires  des  comptes                210   0  0 

Bonis                                                             1-750   0  0 

Bonis  (extraordinaires)                                           970   0  0 

Commission  des  administrateurs  (conformé- 
ment aux  statuts)                                          1.500   0  0 

Propriété  domaniale                                         1.546   4  4 

Dividende  n»  13                                              120.000   0  0 

_      n«  14                                              75.000   0  1 

Dépréciation                                                  38.924   9  0 

239.900  13  5 

Solde  au  bilan                                            125.270  16  1 

365.171   9  6 


Crédit 

Solde  au  31  mars  1898   VI? "^-^  \î  ? 

Solde  du  compte  n"  1   '^'^.'r  if  ii 

Escompte  et  intérêts   37o  il  u 

■  ' "  66  1 u  D 


Droits  sur  «  warrants  » 


Htv..  171 


Pendant  les  neuf  mois  que  comprend  l'exercice,  le 
moulin  de  120  pilons  a  fonctionné  pendant  26 i  jours 
et  21  heures,  et  broyé  15'J.096  tonnes  de  minerai  de 
2.000  livres,  soit,  en  moyenne,  T)  02  tonnes  par  pilon 
et  par  journée  de  24  heures.  L'accroissement  de  la 
puissance  de  broyage  de  la  mine  sur  celle  dont  elle 
disposait  l'année  précédente,  provient  de  ce  que  80  pi- 
lons ont  été  munis  de  nouveaux  mortiers  du  type 
lourd.  D'ailleurs,  peu  à  peu,  l'effectif  total  des  pilons 
du  moulin  sera  transformé  de  la  même  façon. 

Pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  18U8,  la  Compagnie 
a  distribué,  d'une  part,  60  0/0,  dividende  déclare  le 
8  septembre  18'J8,  et  37  1/2  0/0,  dividende  déclare  le 
14  décembre.  Les  dividendes  payés  par  la  Compagnie, 
depuis  sa  fondation,  se  répartissent  de  la  manière  sui- 
vante. Les  dates  indiquées  sont  celles  auxquelles  de- 
vaient être  «  enregistrés  »  les  actionnaires  : 


1 

2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
10 
11 
12 
18 
14 


5  % 

1^  % 

10  % 

10  % 

15  % 

20  % 

10  % 

30  % 
12  >2  % 

15  % 

30  % 

50  % 

60  % 
37  K  % 


1"  mai 
31  déc. 


1888. 
1891. 


Liv.  st. 

4.000 
18.000 


30  sepi.  1892   17.500 


31  mars  1893. 
30  sept.  1893. 
11  avril  1894. 


15  oct.  1894. 

10  juin.  1895. 

15  bct.  1896. 

15  avril  1897. 

15  oct.  1897. 

31  mars  1898   100.000 

28  sept.  1898   120.000 

31  déc.  1898   75.000 

610.750 


17.500 
20.250 
37.5'10 
20.000 
60.000 
25.000 
30.000 
60.000 


Sans  entrer  dans  tous  les  détails  techniques  fournis 
par  le  Directeur,  nous  dirons  que  le  personnel  employé 
par  la  Compagnie  a  présenté  en  moyenne,  en  1898,  les 
effectifs  suivants  :  Européens,  121;  indigènes,  1.581. 

Des  explications  données  par  le  Président  du  Conseil 
d'administration,  il  ressort  que  la  période  de  neuf 
inois,  qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier,  a  donné  de 
bons  résultats,  et  que  l'avenir  de  la  Compagnie  est 
très  encourageant.  Jam.ais  la  mine  n'a  été  dans  une 
situation  meilleure. 

L'exercice  précédent  avait  été  exceptionnellement 
favorable  au  point  de  vue  des  dividendes,  et  cependant 
le  Conseil  d'administration  a  pu  déclarer  pour  une 
période  de  neuf  mois  seulement  des  répartitions  beau- 
coup plus  importantes  encore,  et  tout  fait  prévoir  que 
le  chiffre  atteint  en  1898  sera  encore  dépassé  car  la 
situation  de  la  mine  est  très  belle,  (t  les  dépenses  de 
premier  établissement  n'existent  plusque  pour  mémoire, 
bien  qu'il  y  ait  toujours  des  travaux  en  cours  : 

Pour  les  neuf  mois  que  nous  considérons  aujourd'hui,  a 
dit  le  Président,  les  bénéfices  réalisés  sur  les  opérations  de 
minage  effectives  ont  été  de  225.170  liv.  st.  en  chiffre  rond 
Nous  avons  payé  195.0U0  liv.  st.  de  dividendes  et  42.880  liv.  st. 
pour  dépenses  de  premier  établissement.  En  y  ajoutant  les 
sommes  dépensées  en  rémunération  aux  administrateurs, 
gratifications  au  directeur  et  au  personnel,  émoluments  des 
vérificateurs  des  comptes,  etc.,  on  trouve  un  total  qui  dépasse 
d'environ  10.000  liv.  st.  les  bénéfices  :  c'est  ce  qui  explique 
le  solde  débiteur  dont  il  est  question  dans  le  rapport,  sous  la 
rubrique  «  questions  financières  ».  Votre  Conseil  a  cru  pou- 
voir payer  le  dividende  entier  à  la  fin  de  l'année  et  atteindre 
un  chifire  si  considéi'able  de  dépenses  de  premier  établisse- 
ment, au  risque  de  dépasser  le  solde  en  espèces  disponible  à 
l'époque.  .     ,  . 

Les  rapports  de  votre  Directeur  et  de  votre  ingénieur-con- 
seil exposent  d'une  façon  si  complète  toutes  les  opérations  de 
votre  Compagnie,  que  tout  actionnaire  est  à  même  de  se  rendre 
compte  de  ce  que  nous  faisons  et  des  résultats  que  nous 
donne  le  traitement  du  nanerai.Des  tableaux  très  intér  essants 
sont  annexés  au  rapport,  ainsi  qu'un  plan  de  votre  mine, 
montrant  du  premier  coup  d'œil  le  minerai  développé  et  la 
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partie  non  développée  de  la  mine.  Le  détail  le  plus  agréable 
est  que,  par  suite  de  l'élargissement  du  reef  aux  niveaux 
inférieurs,  on  constate  une  large  moyenne  générale  de  mi- 
nerai broyable  de  7  1/2  pieds  pour  la  mine  entière,  de  sorte 
que  les  réserves  de  minerai  disponibles  pour  l'abatage  au 
31  décembre  dernier  s'élevaient  à  950.0^0  tonnes  en  chiffre 
rond  ;  en  prenant  le  minerai  broyé  l'année  dernière  pour  base, 
ce  tonnage  suflirait  pour  alimenter  le  moulin  pendant  quatre 
ans  et  demi.  Votre  iugéuieur-conseil  estime  que  la  mine  con- 
tient un  million  et  demi  de  tonnes. 

Le  traitement  des  slimes  a  donné  de  très  heureux  résultats; 
le  rendement  a  été  de  85  0/U  et,  bien  que  l'installation  de 
cette  usine  ait  entraîné  de  grosses  dépenses,  les  bénéfices 
réalisés  dans  ces  neuf  mois  ont  pleinement  justifié  notre 
décision.  Les  travaux  d'agrandissement  de  cette  usine  seront 
terminés  en  mars  et,  à  partir  de  ce  moment,  nous  pouvons 
nous  attendi'e  à  une  augmentation  des  bénéUces  de  ce  chef. 

Relativement  à  l'année  précédente,  l'augmentation  du  ren- 
dement par  tonne  a  été  de  1.7^6  dwts  d'or  fin  et  celle  de  la 
valeur  par  tonne  de  7  sh.  y. 077  d.  D'autre  part,  il  y  a  eu  une 
diminution  de  1  sh.  2  d.  par  tonne  dans  les  frais  d'exploi- 
tation, qui  comprennent  les  frais  occasionnés  par  le  trai- 
tement ues  slimes.  La  dépense  totale  d'exploitation  a  été  de 
18  sh.  0.675  d.  par  tonne,  correspondant  à  une  diminution 
totale  de  près  de  2  sh.  par  tonne. 

Gomme  d'ordinaire,  votre  Conseil  a  largement  pourvu  à  la 
dépréciation  du  maiériel,  des  machines,  etc.;  une  somme  de 
38.Vf24  liv.  st.  9  sh.  1  d.  a  été  affectée  à  ce  chapitre. 

Toutes  vos  machines  sont  en  excellent  état  et  ont  été  bien 
entretenues  pendant  la  période  considérée.  Votre  Directeur 
munit  le  moulin  d'un  type  plus  lourd  de  boîte  à  mortier, 
pour  pilons  de  1.250  livres,  et  plus  tard  le  moulin  entier  sera 
aménagé  de  cette  façon. 

Jusqu'à  présent,  nos  opérations  de  prospection  pour  d'autres 
reefs  n'ont  pas  donné  de  résultats  satisfaisants,  mais  nous 
avons  fait  établir  un  plan  géologique  complet  de  la  propriété 
—  vous  avez  ce  plan  sous  les  yeux  —  et  les  travaux  de  son- 
dage seront  repris  sous  peu  sous  la  direction  de  M.  A.-R. 
Savoyer.  A  ce  propos,  je  dirai  un  mot  de  défense  en  faveur 
de  nos  ingénieurs  et  du  type  de  machines  employé  dans  ces 
champs  aurifères.  Je  crois  savoir  que  le  Président  d'une 
.  autre  Compagnie,  qui  a  présidé  hier  une  assemblée,  s'est 
livré  à  des  critiques  de  l'outillage  employé  au  ïransvaal.  Il 
se  peut  que  dans  un  ou  deux  points  particuliers,  il  y  ait  lieu 
à  des  améliorations;  mais  j'ai  la  certitude  que  nous  dépassons 
toutes  les  autres  régions  aurifères  du  monde  dans  les  progrès 
rapides  que  nous  faisons  au  point  de  vue  de  l'amélioration 
des  machines  qui  conviennent  à  notre  industrie. 

Le  Président  a  ajouté  qu'il  regrettait  beaucoup  d'avoir 
été  privé  des  services  de  M.  Levv^is  Evans,  qui  avait  été 
attaché  à  la  Compagnie  en  qualité  d'ingénieur-conseil 
pendant  un  laps  de  temps  considérable  et,  après  avoir 
attiré  l'attention  des  actionnaires  sur  les  grands  ser- 
vices rendus  à  la  Compagnie  par  le  Directeur,  l'Ingé- 
nieur-conseil  et  par  le  personnel  en  général;  après  avoir 
demandé,  en  raison  des  résultats  favorables  obtenus, 
qu'il  soit  alloué  une  gratiflcation  de  2.000  liv.  st.  au 
Directeur  et  au  personnel,  il  a  terminé  en  rappelant  ce 
que  ringénieur-conseil  de  la  Compagnie  disait  dans  son 
rappoit,  à  savoir  :  que  la  situation  et  les  perspectives 
d'avenir  de  la  Compagnie  n'ont  jamais  été  meilleures 
qu'aujourd'hui. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Australian  Broken  Hill  Consols  (Limited).  —  On 

reparle  beaucoup)  de  cette  mine  en  ce  moment.  Cette 
entreprise,  au  capital  de  600.000  liv.  st.,  divisé  en  au- 
tant d'ficlions  d'une  livre  sterling,  existe  depuis  12  ans. 
Ses  travaux  de  développement  ont  duré  quatre  ans,  et 
après  ses  qaatre  premiers  mois  d'exploitation,  elle 
consignait  pour  100.000  liv.  st.  d'argent  à  la  maison 
Piothschild,  de  Londres. 

Elle  a  donné,  en  mars  et  en  juin  1891,  deux  divi- 
dendes de  1  shilling  chaque  et  ses  actions  ont  alors 
monté  à  8  liv.  st.  La  mine  n'a  pas  de  filon  ;  du  reste, 
presqu'aucune  mine  d'argent  en  Australie  n'en  a.  Le 
métal  précieux  se  trouve  dans  des  poches  d'une  grande 
richesse.  Ainsi,  dans  le  minerai  consigné  en  1892  à 
MM.  de  Rothschild,  se  trouvait  un  bloc  pesant  une 
tonne  dont  la  tem-ur  en  argent  était  de  90  0/0,  le  plus 
grand  et  le  plus  riche  bloc  d'argent  que  l'on  ait  jamais 
trouvé.  Pourtant,  soit  par  la  mauvaise  administration 


de  la  mine,  soit  pour  d'autres  raisons,  on  n'a  plus,  de- 
puis, découvert  de  poches  riches,  mais  seulement  du 
minerai  relativement  pauvre;  de  ce  fait,  la  mine  est 
tombée  en  discrédit.  Cependant,  d'après  les  derniers 
avis,  on  a  réussi  à  découvrir  de  nouveau  quelques  gi- 
sements très  riches  ;  un  cablogramme  arrivé  il  y  a  en- 
viron 15  jours,  a  annoncé  qu  il  a  été  vendu  15  tonnes 
de  minerai  ferrugineux  pour  1.500  liv.  st  !  Si  ces  dé- 
couvertes continuent,  les  actions  qui  valent  actuelle- 
ment 8  shillings  pourront,  dit  on  à  Londres,  revoir  fa- 
cilement des  cours  bien  supérieurs.  La  Compagnie  a 
des  sommes  assez  considérables  en  mains  qui  suffiront 
amplement  à  payer  les  frais  d'exploitation  dans  l'ave- 
nir. La  Compagnie  possède,  en  outre,  une  réserve  con- 
sidérable de  minerai  à  teneur  ai-gentifère  pauvre, 
mais  que  l'on  pourra  tout  de  même  rendre  j^rofitable 
si  les  nouvelles  méthodes  d'extraction  réussissent. 
Dans  ses  bureaux,  la  Compagnie  possède  de  jolis 
échantillons  de  ses  minerais. 


Les  Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  — 

Voici  comment  s'établissent,  mois  par  mois,  les  rende- 
ments de  l'Australie  Occidentale,  depuis  le  début  de 
l'année  1897  : 

1897  189S  1H99 

Product.  Product.  Product. 

en  ,        en  en 

Tonnes  onces   Tonnes    onces   Tonnes  onces 

Janvier....  11.265  28.099  41.208  49.8"6  65.538  67.731 

Février....  11.967  24.561  39.765  42.819  65.492  62.818 

Mars   14.063  31.502  43.23R  52.870  79.270  76.796 

Avril   14.452  31.957  40.158  48.001        »  » 

Mai   19.550  42.766  42.849  48.y5i        »  » 

Juin    23.850  42.069  47.123  52.096       »  » 

Juillet   24.277  38.711  44.891  49.085       »  » 

Août   26.214  45.390  55.170  61.643        >>  » 

Septembre  .  31.033  51.860  57.288  67,246       »  » 

Octobre....  33.719  51.892  6i.922  71.848  » 

Novembre.  .  34.841  48.795  62. .396  70.015  » 

Décembre..  36.465  51.166  61.703  60.193        »  » 

Ainsi  que  l'on  peut  s'en  rendre  compte,  la  produc- 
tion actuelle  est  plus  du  double  de  celle  de  1897.  Tou- 
tefois, il  y  a  à  remarquer  que  la  moyenne  obtenue  est 
sensiblement  inférieure,  puisqu'en  1897  on  obtenait 
plus  de  2  onces  à  la  tonne,  et  que  l'on  obtient  main- 
tenant un  peu  moins  d'une  once.  Il  est  vrai  que,  par 
contre,  les  progrès  accomplis  permettent  maintenant 
de  traiter  du  minerai  de  plus  basse  teneur,  qui  est 
quand  même  «payant  ». 


Les  Actions  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Notre  confrère  de  Londres,  The  Eronomi.st,  publie  une 
nouvelle  étude  sur  les  mines  de  l'Australie  Occidentale.  Si  l'on 
compte,  dans  cette  colonie,  nombre  d'entreprises  sans  valeur, 
par  contre,  il  en  est  qui  offrent  un  caractère  attrayant  pour 
la  spéculation,  ainsi  qu'il  ressort  du  tableau  ci-dessous  : 


Capital 
émis 

Liv.  st. 

Associated 

Gold   450.000 

Golden  Hor- 

seshoe   100.000 

Great  Bould. 

Pers   175.000 

Great  Bould. 

Propriet...  160.000 
H  a  n  n  a  n  '  s 

Brownhill.  110.000 
Ivanhoe....  1.000. 000 

Kalgurh....  110.000 

Lady  Shent.  160.000 
Lake  View 

Consols...  250.000 

S.  of  Gwalia  300.000 


Prix 
des  Cours 
actions  delà 
à  la  fin  semaine 
de  1898  dernière 


Plus- 
value 


Montant 

du 
capital 
aux  cours 
pratiqués 


Liv.  st. 

6  3/16 
17  1/2 

4  3/16 
22/6 

7  9/16 
6  11/16 

6  7/8 
2  3/8 

9  11/16 

7  1/8 


Liv.  st. 
7  1/2 
34  ./. 

7  3/4 

29/. 

9  1/8 
11  ./. 

8  5/8 


2  l/2ex-d.  1/8 


Liv.  st.  Liv.  st. 

1  15/16  3. 375.000 

16  1/2  3.400.000 

3  9/16  1.356.000 
6/6  2. 320.000 

1  9/16  1.004.000 

4  5/16  2.200.000 
1  8/4  949.000 


400.000 


17  1/4 

3  3/8 


7  9/16  4.312.000 
1  1/2  1.012.000 


2.815.000  20.328.000 
A  noter  que  les  actions  de  la  Great  Boulder  Proprietary 
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sont  au  nominal  do  2  shillings,  et  celles  de  VIva7ihoe  au  no- 

"'S/onomLiliiit  romarauer  que  le  «  boom  ..  des  valeurs 
de  l'Australie  Occidentale  de  ces  derniers  emps  n  a  retlle- 
men  porté  que  sur  les  titres  ci; dessus  et  U  ajoute  que  peu 
Se  mines  du  Rand  ont  progressé  autant,  bien  que  les  be.  e- 
«ces  répartis  par  elles  soient  actuellement  plus  importants 
que  ceux  du  groupe  westaustralien. 

La  Production  d'or  de  Victoria.  -  On  télégraphie 
de  Melbourne  que  la  production  d'or  de  Victoria,  pen- 
dant les  trois  derniers  mois,  s'est  élevée  a  l«4.yU8 
onces,  en  augmentation  de  10.154  onces.  ' 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SEIs/t-A-IlSTE 


Notes  iniuièreet  d'Australie 

Robmson  Gold  Mine  {Australie  Occidentale).  Les  recettes 
du  mois  de  mars  se  sont  élevées  à  931  liv.  st.  et  les  dépenses 
à  8t50  liv.  st.  Bénéfices  71  hv.  st. 

Melbourne  Df.moorat  Mines.  Le  broyage  de  330  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  174  onces  d  or. 

Mount  Magnet  Gold  Mines.  On  annonce  le  broyage  de 
100  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  cle 
76  onces  d'or. 

Frederick  The  Great  Mines.  Un  cablogramme  annorice 
aue  le  broyage  de  316  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rende; 
ment  de  S4  onces  d'or.  La  cyanuration  des  résidus  a  donne 
19  onces  et  les  tributaires,  22  onces.  Total  :  7o  onces  d  or. 

Bellevue  Proprietary  Mines.  Un  broyage  d'essai  de  64 
tonnes  de  minerai  a  donné  un  rendement  de  61  onces  d  or. 

North  Boulder  Mines.  La  cyanuration  de  1  035  tonnes  de 
résidus  a  donné  un  rendement  de  710  onces  d  or.  Une  autre 
dépêche  annonce  que  le  broyage  de  471  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  503  onces  d'or. 

New  Zealand  Talisman.  On  a  broyé,  en  vingt-trois  jours, 
900  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  rendement  d  une 
valeur  de  3.609  liv.  st. 

Mount  Lyell  Mining  and  Ba^way.  Du  9  mars  au  5  avril 
on  a  traité  '18.689  tonnes  de  minerai  dont  17.081  tonnes  ont 
donné  à  l'analyse,  avant  traitement,  3.20  0/0  de  cuivre  2.  /O  o  v 
ces  d'argent  par  tonne  et  0.101  once  d  or  par  tonne.  Les  1  b08 
tonnes  restantes  donnent  à  l'analyse  3.44  0/0  de  cuivre  10  58 
onces  d'argent  par  tonne  et  0.u45  onces  d  or  par  tonne.  Les 
convertisseurs  ont  traité  pendant  cette  même  période  4o5  ton- 
nes de  minerai  de  cuivre  contenant  450  tonnes  de  cuivre, 
46.255  onces  d'argent  et  1.707  onces  d'or. 

King  SolomoH's  Mines.  Le  broyage  de  591  tonnes  de  mi- 
nerai a  produit  un  rendement  de  336  onces  d  or,  soit  pour  le 
mois  de  mars  un  broyage  total  de  785  onces  produisant  un 
rendement  de  904  onces  d'or. 

Western  Australian  Smelting.  L'amalgame  de  28  tonnes 
de  minerai  de  plomb,  113  tonnes  de  concentres  et  380  tonnes 
de  minerai  aurifère,  a  n-oduit  49  tonnes  de  minerai  mixte 
contenant  963  onces  d'oi^  st  956  onces  d'argent. 

On  a  traité  pendanf  la  semaine  close  le  20  courant  26 
tonnes  de  minerai  de  plomb,  110  tonnes  de  concentres  et  383 
tonnes  de  minerai  aurifère.  Le  traitement  a  donne  41  tonnes 
de  minerai  amalgamé  contenant  883  onces  d'or  et  /7o  onces 
d'argent. 

Lake  View  Consols  Mines.  Une  dépêche  de  la  mine  an- 
nonce que  1.000  tonnes  de  r.iinerai  riche  sont  prêtes  a  être 
expédiées.  A  la  profondeur  de  423  pieds,  le  filon  donne  /  dwls 
à  la  tonne. 

Victory  (Char/ers  Towers).  Le  broyage  de  402  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  875  onces  dor  dune  va- 
leur de  3.000  liv.  st. 

While  Feather  Reward  Clairns.  Un  câble  reçu  de  la  mine 
annonce  que  les  broyages  ont  commencé  mardi.  On  estime  le 
produit  helidomadaire  à  230  liv.  st. 

Great  Boulder  Proprietary.  Un  câble  du  Directeur  à  la 
mine  annonce  l'envoi,  par  le  paquebot  «  India  »,  de  3.038  on- 
ces d'or  d'une  valeur  de  12.500  liv.  st. 

Hannan-s  Star  Mines.  —  Le  Directeur  à  la  mine  estime 
au'à  la  fin  d'avril  on  aura  broyé  700  tonnes  de  minerai  et  que 
Ton  pourra  maintenir  cette  quantité  tous  les  mois  Un  broyage 
partiel  de  175  tonnes  a  donné  un  rendement  de  146  onces  d  or. 
L'analyse  accuse  une  extraction  de  75  0/0. 

Wnihi  Gold.  Le  broyage,  pour  les  24  jours  qui  ont  pris 
fin  le  l"  avril  a  porté  sur  7.635  tonnes.  Valeur  du  rendement, 
22.095  liv.  st. 

Mounl  Morgan  {Queensland).  Résultats  pour  mars  : 
chloruration,  1G.519  tonnes.  Readement,  13.618  onces. 


La  Pétition.  —  L«  Star  parle  ainsi  de  la  pétition 
envoyée  à  la  Reine  ;  .  ,  , 

La  pétition  a  été  signée  pnr21.68't  sujets  britanni- 
ques résidant  au  Witwatersrand  ;  elle  a  été  remise  a 
M.  Gonyngliam  Greene,  agent  anglais  à  Pretoria,  pour 
être  transmise  au  Haut-Gommissaire.  _ 

La  pétition  a  été  envoyée  par  M.  Greene  a  Cape- 
Town,  selon  la  voie  ordinaire,  et  il  reste  a  voir  quelle 
décision  prendra  le  Haut  Commissaire  au  sujet  de  ce 
document,  qu'il  doit  avoir  maintenant  reçu. 

L'histoire  de  l'échec  de  la  dernièrp  pétition  est  dans 
la  mémoire  de  tous,  mais  les  circonstances,  dans  le  cas 
actuel,  sont  bien  différentes. 


turee.  oi  lou  cou&iucic  ic  m^ui^i-.-  ^«o- — - 
doit  constater  que  le  mouvement  a  ete  conduit  avec 
une  habileté  extraordinaire,  et  il  est  difticile  de  voir 
comment  Son  Excellence,  qui  est  le  gardien  responsa- 
ble des  droits  des  sujets  britanniques,  pourra  ignorer 
la  prière  d'une  aussi  grande  quan  ité  de  clients. 

Le  sens  général  de  la  pétition  est  que,  daris  sa 
lettre  et  plus  encore  dans  son  esprit,  la  convention  a 
été  violée  de  cent  manières  différentes.  Les  sujets  bri- 
tanniques au  Transvaal  et  toute  la  population  uillander, 
dont  les  droits,  comme  ceux  des  sujets  britanniques, 
sont  garantis  par  l'article  14,  ont  été  mis  dans  un  état 
absolu  d'infériorité,  ce  que  la  convention  devait  rendre 
impossible.  ,    .       ,  ^ 

C'est  contre  ce  fait  que  la  pétition,  écrite  dans  un 
langage  modéré,  proteste:  elle  demande  une  enquête 
et  cette  enquête  le  Haut-Compiissaire  pas  plus  que  le 
Gouvernement  impérial  ne  peuvent  la  retuser.  _ 

I;a  présentation  de  cette  pétition  est  une  réponse 
aux  déclarations  du  Président,  qui  a  montre  le  public 
du  Rand  satisfait  de  la  situation  existante. 


Le  Commerce  du  Transvaal.  —  Les  journaux  de 
Johannesburg  analysent  le  rapport  annuel  de  la 
Chambre  de  Commerce.  Nous  y  trouvons  un  tableau 
de  la  valeur  des  importations  et  des  exportations 
déclarée  aux  douanes  du  Cap,  de  Natal  et  de  Delagoa- 
Bay  en  1898  et  en  1897  : 


Importations 

1897 


1898 


(En  livres  sterling) 

Colonie  du  Gap   17.851. S39  16.536.328 

Natal  

Lour.  Marques  


6.001 .969 


5.35't.ll4 

2.522.013 


23.853.808  24.417.455 


Exportations 

1897 


1898 


Colonie  du  Gap . 

Natal  

Lour.  Marques . 


(En  livres  sterling) 
19. 176.061  24.112.483 
727.294  1.004.064 
,,  16.800 


19.903.355  25.133.347 
Les  principaux  articles  d'exportation  du  Cap  en  1898 
ont  été  :  minerai  de  cuivre,  262.830  liv.  st.  ;  diamants, 
4  566  897  liv.  st.  ;  plumes,  748.565  liv.  st.  ;  or  brut, 
15.394.442  liv.  st.;  angora,  647.5't8  liv.  st  ;  peaux, 
199.543  liv.  st.  ;  fourrures,  348.935  liv.  st.  ;  vins,  20.903 
liv.  st.  ;  laines,  1.766.740  liv.  st. 

Les  principaux  articles  d'exportation  de  Natal  ont 
été  :  laines,  565.479  liv.  st.  ;  peaux,  160.176  liv.  st.  ; 
angora,  36.545  liv.  st.  ;  charbon,  124.523  liv.  st.  ;  sucre, 
17.801  liv.  st.  .  .  , 

Le  rapport  conclut  en  montrant  que  la  situation 
commerciale  ne  s'est  nullement  améliorée  au  Trans- 
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en  1898  et  il  attribue  ce  fait  aux  difficultés  que  l'in- 
dustrie minière  a  continué  de  subir  pour  son  dévelop- 
pement. 


La  Situation  industrielle.  —  Etant  donné,  écrit  le 
Star,  que  l'industrie  minière  est  liée  aux  conditions 
politiques  et  économiques  du  pays  et  que  ces  condi- 
tions sont  très  peu  satisfaisantes,  il  est  heureux  de 
constater  que  l'industrie  minière  continue  de  progresser 
et  de  s«  développer,  ce  qui  serait  impossible  dans  le 
cas  de  toute  autre  entreprise  minière  dirigée  dans  toute 
autre  partie  du  monde  et  dans  des  circonstances  sembla- 
bles. 

L'explicTtion  de  ce  fait  n'est  pas,  comme  les  apolo- 
gistes du  Gouvernement  le  prétendent,  que  les  préju- 
dices sii?nalés  n'existent  pas  ou  sont  exagérés.  En  réa- 
lité, l'industrie  se  développe  malgré  ces  préjudices; 
cela  parce  que  le  Witwatersrand  contient  les  plus  Viches 
mines  d'or  du  monde;  parce  que  l'accumulation  des 
préjudices  a  montré  la  nécessité  d'effectuer  des  écono- 
mies, de  trouver  des  raoj^ens  et  des  méthodes  de  lutte  ; 
de  diriger  les  entreprises  avec  habileté,  de  trouver  des 
méthodes  scientifiques  meilleures.  Si  les  conditions 
politiques  étaient  aussi  libérales  que  les  conditions 
industrielles,  l'industrie  minière  du  Witwatersrand 
progresserait  deux  fois  plus  rapidement.  Avec  les  con- 
ditions actuelles,  il  n'y  aurait  pas  d'autre  industrie  qui 
pourrait  vivre. 

La  preuve  en  est  dans  l'état  languissant  des  mines 
de  Kaao,  Klerksdorp,  Stnitsdorp,  Zoutpansberg,  Mal- 
mani  et  des  autres  districts  qui  ne  sont  pas  plus  avan- 
cés aujourd'hui  qu'il  y  a  dix  ans. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  27  mars  au  3  avril  : 


Banques 

Onces 

Valeur 

Liv.  st. 

29.373.74 

104.4.50 

26.911 

97.800 

—     via  Delagoa  

19.106 

"il.  250 

A.  B.  Corporation  Bank  

9.875 

33.237 

Natal  

7.819 

26.790 

2.842.21 

10.900 

2.1-22.69 

7.950 

Total  

97.549.04 

352.377 

REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  de  Diamants  à  Pretoria.  —  Le  Standard 
and  Digger's  News,  de  Londres,  publie  une  correspon- 
dance de  M.  Léo  Weinthal,  directeur  des  Pretoria 
Neivs,  qm  contient  d'intéressants  renseignements  sur 
les  nouvelles  mines  de  diamants  récemment  découvertes 
dans  le  di>trict  de  Pretoria. 

Ce  n'est  que  depuis  six  mois  que  l'on  a  prospecté 
activement  les  terrains  diamantifères  en  question,  et 
on  peut  se  faire,  maintenant,  une  idée  exacte  de  leur 
étendue  et  de  leur  formation  géologique  qui  diffère  de 
celle  des  grandes  mines  du  Grignaland  West,  de  la 
Colonie  du  (Jap  et  de  l'Etat  Libre  d'Orange.  Saos  suivre 
notre  confrère  dans  tous  les  détails  techniques  qu'il 
donne,  nous  allons  analyser  les  notes  qu'il  fouamit  sur 
les  différentes  fermes  actuellement  en  travail  et  qu'il 
divise  en  trois  sections:  section  du  sud;  section  cen- 
trale, et  section  du  nord. 

Dans  la  section  du  sud,  on  compte  trois  fermes  : 

i°  La  Schullers  Diamond  Mines,  Limited.  —  Cette 
Compagnie  est  au  capital  de  400.000  liv.  st.  Les  résul- 
tats des  lavages  opérés  à  la  surface  et  des  développe- 
ments, accusent  1-5.000  carats  depuis  un  an.  Les  pers- 
pectives sont  très  belles.  Le  puits  principal  a  atteint 
la  pro*^ndeur  de  450  pieds.  Le  forage  a  prouvé  que 
la  «  teiTe  bleue  »  existait  jusqu'à  650  pieds  ; 


2o  La  Transvaal  Diamond  Mines,  Limited,  au  capi- 
tal de  50.000  liv.  st.  Cette  mine  est  située  à  une  demi- 
heure  de  la  Schullers.  En  cinq  mois,  et  avec  une  seule 
petite  machine  rotative,  on  a  obtenu  environ  10.000 
carats,  d'une  valeur  de  17  sh.  6  d.  le  carat.  On  annonce 
la  découverte  récente  d'un  dépôt,  et  on  est  en  train  de 
creuser  un  puits  ; 

3°  La  Kaalfontein,  qui  touche  à  la  Schullers.  Des 
diamants  de  bonne  qualité  ont  été  trouvés  à  la  surface 
par  les  Boers  propriétaires  des  terrains  et  ce,  après 
de  fortes  pluies.  La  propriété  vient  d'être  vendue,  et  on 
ajoute  que  les  actions  de  cette  Compagnie  seront  lancées 
à  Paris  par  des  financiers  anglo-allemands. 

Dans  la  section  centrale,  on  trouve  : 

1°  La  Elandsfontein  South.  —  Les  droits  miniers 
sont  détenus  par  M.  Werner  Jahn,  de  Johannesburg, 
qui  a  activement  prospecté  la  pro_priété  et  qui  a  trouvé 
de  bons  diamants  valant  de  15  à  50  sh.  par  carat  ; 

2"  La  Leuwsbaken.  —  Les  droits  miniers  appartien- 
nent aussi  à  M.  Werner  Jahn.  Cette  ferme  donne  de 
splendides  espérances.  On  a  trouvé  de  beaux  .grenats 
et  de  nombreux  diamants,  mais  jusqu'à  présent  on  n'a, 
ici,  quo  bien  peu  travaillé  ; 

3o  La  Bynestpoort.  —  La  Bynestpoort  D.  M.  Syndi- 
cale prospecte  activement  cette  ferme.  Par  semaine,  le 
lavage  lui  procure  200  carats.  On  n'emploie,  pour  les 
travaux,  qu'une  petite  machine.  Il  y  a  en  mains,  pour 
l'instant,  1.-500  carats,  d'une  valeur 'moyenne  de  27  sh. 
6  d.  par  carat,  inclus  une  demi-douzaine  de  pierres  de 
haute  valeur  ; 

4o  La  Elandshoek  West: — Environ  quinze  beaux  dia- 
mants ont  été  découverts;  on  n'a  encore  travaillé  qu'a- 
vec des  tamis  à  main.  On  n'a,  jusqu'à  présent,  que 
peu  prospecté. 

50  La  Franspoort.  —  Cette  propriété,  qui  appartient  à 
l'ancien  trésorier  général  Boshotf,  est  exploiti-e  par  un 
syndicat  de  Johannesburg.  Les  découvertes  ne  datent 
que  du  mois  dernier. 

6°  La  Kameelfontein  (South).  —  Cette  Compagnie  se 
forme  en  ce  moment. 

70  La  Derdepoorl.  —  C'est  un  Syndicat  qui  se  forme  à 
Johannisburg,  qui  travaillera  cette  propriété. 

Dans  la  section  noi"d,  on  compte  : 

1°  La  Tweefontein.  —  Sur  cette  forme,  on  a  décou- 
vert tout  à  fait  par  hasard,  il  y  a  quelques  semaines, 
un  beau  dépôt.  On  avait  creusé  des  tranchées  pour  y 
ensevelir  des  animaux  morts  de  la  pcbte  et  il  s'est 
trouvé  (|ue  cette  terre  était  diamantifère.  Les  premiers 
broyages,  qui  ont  porté  seulement  sur  quelques  loads, 
ont  donné  10  diamants  de  bonne  qualité.  Cette  ferme 
.est  entre  les  mains  d'un  Syndicat  de  Pretoria. 

2°  La  Roodeplaats.  —  Cette  ferme  appartient  àPreto- 
rius,  membre  du  second  Raad.  Une  pierre  pesant  2  1/2 
carats  a  été  trouvée  récemment  par  un  cafre.  Une  autre 
pierre  de  20  carats  avait  été  trouvée  il  5'  a  dix  ans  et 
vendue  comme  un  bel  échantillon  de  crit^tal  par  le  pro- 
priétaire boer.  La  propriété  a  été  affermée  par  le  Rand 
Syndicale  et  elle  peut  devenir  une  concurrente  sà- 
rieuse  pour  la  De  Beers. 

Notre  confrère  anglais  ajoute  que  chaque  semaine  de 
iiouvelles  découvertes  ont  lieu  et  on  arrive  â  croire 
que  tout  le  pays  voisin  de  Pretoria  deviendra,  sinon 
le  plus  important,  au  moins  un  des  champs  diamanti- 
fères les  plus  importants  du  monde. 


Le  Marché  des  Valeurs  Rhodésiennes  à  Londres. 

—  Le  South  Africa,  de  Londres,  fait  remarquer  que, 
pendant  ces  derniers  temps,  les  affaires  en  valeurs  rho- 
désiennes ont  été  très  larges  à  Londres.  On  a  beaucoup 
traité  la  i?onsor,  la  Dunraven,  la  Getlong,  la  West 
Nicholson,  la  Malabele  Sheba,  la  Globe  and  Pliœnix  et 
la  Rhodesia  Limited,  en  dépit  des  efforts  tentés  par  les 
détracteurs  de  la  Rhodesia.  M.  Cc  il  Rhodes,  dit  notre 
confrère,  compte  des  ennemis  qui  font  de  leur  mieux 
pour  prouver  qu'un  désastre  est  inévitable.  On  a  mené 
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orand  bniit  autour  d'nn  refus  du  Gouvernement  bri- 
tannique au  suj*^t  de  la  garantie  d'intérêt  à  donner  sur 
les  titres  à  émettre  pour  la  construction  du  nouveau 
chemin  de  fer.  Le  fait  peut  être  exact;  mais  avec  le 
Gouvernement  ou  sans  le  Gouvernement,  les  mesures 
paraissent  avoir  étt^  prises  pour  terminer  la  ligne  jus- 
qu'à Givelo  et  l'embranchement  jusqu'à  Gwanda.  Un 
gros  capital  a  déjà  été  garanti  par  les  Compagnies  mi- 
nières, et  ce  capital  est  sûr,  attendu  que  les  trois  prin- 
cipales d'entre  elles,  l'année  dernière,  n'ont  pas  payé 
moins  deVO.OOO  livres  sterling  pour  le  transport  de  leurs 
machines  depuis  le  point  terminus  de  la  ligne,  à  Bu- 
lawayo,  jusqu'à  leurs  propriétés.  Si  un  chemin  de  fer 
avait"  existé,  elles  n'aliraient  eu  à  débourser,  au  plus, 
que  15.000  liv.  st. 


Les  Mines  de  diamants  au  Cap.  —  On  télégraphie 
de  Kimberley  au  South  Africa,  de  Londres,  que  le  Dia- 
mond Fiels  Advet  tiser  annonce,  d'après  des  rapports 
reçus,  que  l'on  a  découvert,  dans  le  district,  une  mine 
de' diamants  véritablement  extraordinaire.  Cette  mine, 
dit-on,  comprendrait  3  OOO  claims,  et  elle  éclipserait  les 
mines  de  De  Beers  et  de  Wesselton. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Les  Mines  d'or  dn  Transvaal  à  1  Exposition  nniver- 
selle  de  1900.  —  On  sait  que  la  Chambre  des  Mines  de  la 
République  Sud-Africaiiic  a  élé  autorisée  par  le  Gouver- 
nement du  TransvaaL  à  ur-aniser  une  exposition  spéciale 
de  l'industrie  minière  à  l'Exposilion  universelle  de  IWO. 
M.  Jacques  Siegfried,  président  du  Conseil  d'administration 
de  la  lianque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  avait  élé 
choisi  par  la  Chambre  des  Mines  comme  représentant  en 
France  du  Comité  constitué  par  elle  en  vue  de  cette  expo- 
sition. . 

Nous  sommes  heureux  d'annoncer  aujourd  hui  que  M.  .1  .-(j. 
Bousquet,  inspecteur  des  Mines  du  Gouvernement  de  la 
Répul)lique  Sud-Africaine  à  Joliainiesburii;,  a  été  d('lr,uu''  à 
Paris  par  la  Chambre  des  Mines  alin  de  diriger  rinsLullulion 
des  bâtiments  mi^  à  la  disposition  de  la  Chambre  par  le  Gou- 
vernement du  Transvaal  et  d'organiser  dans  les  mêmes 
locaux  une  expositio.n  souterraine. 

Le  Gouverne*ient  de  la  RépiibUque  Sud-Africaine  a  accordé 
à  M.  J.-G.  Bousquet  un  con^é  de  deux  amiées  afin  de  lui  per- 
mettre d'accepter  le  poste  qui  lui  était  offert  par  la  Chambre 
des  Mines.  Cette  mesure  gracieuse  montra  l'iidéièt  que  le 
Gouvernement  porte  à  l'exposiiion  de  l'industrie  minière,  et 
elle  témoigne  aussi  de  l'k-.cord  qui  règne  entre  le  Gouver- 
nement et  la  Chambre  au/uijet  de  celte  entreprise. 

M.  .J.-G.  Bousquet,  qui  a  pris  'possession  de  son  poste,  a 
son  bureau  à  la  Banque  Française  de  L'Afrique  du  Sud.  La 
tâche  qu'il  a  eid,reprise  est  particulièrement  intéressante,  et, 
certainement,  l'exposition  souterraine  à  laquelle  il  va  donner 
ses  soins  sera  une  œuvre  instructive  et  pittoresque,  destinée 
au  plus  grand  succès. 


Laiieaster  Gold  Mining  Company,  Limited.  —  La  cir- 
culaire ci-dessous  vient  d'être  envoyée  aux  actionnaires  de 
cette  Compagnie  :  «  Le  Conseil  d'administration,  en  vertu 
des  pouvoirs  qui  lui  ont  été  conférés  par  suite  de  la  résolu- 
tion votée  par  les  actionnaires,  lors  de  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  30  août  dernier,  a  décidé  d'émetlri^  30.000 
nouvelles  actions,  afin  d'obtenir  les  fonds  nécessaires  au 
fonçage  et  à  l'équipement  d'un  troisième  puits  de  deop  level 
sur'  les  filons  Bolha.  Ce  puits  sera  situé  vers  le  centre  de 
la  propriété  et  permettra  à  la  Compagnie  de  mettre  à  jour  une 
quantité  sulFisaiite  de  minerai  pour  justifier,  plus  tard,  l'ins- 
tallation de  pilons  additionnels.  Cette  augmentation  de  l'efléctif 
des  batteries  de  la  Compagnie  se  recommande  par  la  durée 
probable  de  la  propriété.  Ces  nouvelles  actions  sont  offertes 
aux  actionnaires  au  prix  do  3  liv.  st.  10  sh.  par  action,  h 
raison  de  5  actions  nouvelles  par  cliaque  50  actions  anciennes. 
Les  fractions  ne  seront  pas  reconnues.  MM.  Goerz  and  C», 
Limited,  ont  garanti  l'émission  à  3  hv.  st.  10  sli.  par  action, 
movennant  2  1/2  0/0  de  commission  sur  le  produit  total  de 
l'émission.  Le  paiement  de  ces  actions  s'effectuera  au  comp- 
tant avec  la  souscription.  » 

Les  titulaires  d'actions  nominatives,  qui  seront  inscrits  sur 
les  livres  de  la  Compagnie  à  la  date  du  l""  mai,  ont  droit  à 
cette  souscription.  Quant  aux  détenteurs  d'actions  au  porteur, 
ils  ont  jusqu'au  8  mai  pour  adresser  leurs  demandes. 


Langlaagte  I>ecp.  —  Los  indications  fournies  par  les 
premiers  broyages  sont  satisfaisantes.  L'absorption  des  pla- 
ques n'a  pas  permis,  comme  il  était  prévu,  d'obtenir  un  ren- 
dement industriel,  mais  la  valeur  à  l'essai  du  minerai  broyé 
s'est  élevée  à  10  dwts  gr.  Dans  des  conditions  normales, 
le  Directeur  estime,  même  en  abaissaid  le  taux  do  l'extrac- 
tion au  chiffre  très  bas  de  HO  0/0,  que  le  bénéfice  aurait  été  de 
2.900  liv.  st.  Ajoutons  que  la  Compagnie  n'a  traité  ((u'une 
partie  de  ses  tailings.  L'érection  de  100  nouveaux  pilons  doit 
être  poursuivie  avec  activité.  \ 


Lancaster  West  Gold  Mining;  C"  —  Avis  est  donné  aux 
actionnaires  de  cette  Compagnie  qu'une  asscmlilôe  générale 
aura  lieu  à  Johannesburg,  le  31  mai  18'.)'.^,  dans  le  but  d'obte- 
nir leur  consentement  avec  telles  modifications  qu'ils  juge- 
ront utiles  au  projet  d'émission  de  195.000  liv.  st.  d'obhga- 
tions  portant  intérêt  à  6  0/0.  Ces  obligations  seront  amorties 
avec  prime  de  8  0/0.  au  moyen  de  18  tirages  annuels  à  partir 
du  mois  de  janvier  11102.  Lés  «  Trustées  »  auront  cependant 
le  droit  de  demander  une  augmentation  de  50  0/0  du  mon- 
tant delà  prime,  après  le  U»  tirage.  Les  porteurs  d  obligations 
pourront,  à  partir  du  1"  août  IS'.l!),  convertir  leurs  obligations 
contre  des  actions  entièrement  hbérées  de  la  Compagnie,  à 
raison  de  une  action  de  1  liv.  st.  par  chaque  3  liv.  st.  10  sh. 
Ces  obhgations  seront  oflértes  aux  actionnaires  à  partir  du 
31  mai  18^39,  à  raison  de  105  0/0,  payable  comptant,  et  de 
20  liv.  st.  d'obligations  par  chaque  20  actions  ordinaires.  Les 
fractions  ne  sont  pas  admises. 


Exportation  Snd  Africaine.  —  On  mande  du  Gap  que  la 
valeur  de  l'or  exporté  de  la  Colonie  pendant  le  mois  de  mars 
est  de  1  .GJ5.209  liv.  st. 


Reie  HeMoiaSaire  k  larcié  ta  Im  i'Of 

DE  I^ONDREIS 

Londres,  le  27  avril  1899 

La  liquidation  de  fin  avril  s'est  effectuée  dans  de  bon- 
nes conditions  :  les  reports  ont  valu  8  0/0  en  moyenne,  ^ 
ce  qui  est  au-dessous  du  taux  précédemment  atteint, 
La  modération  des  reports  doit  être  moins  attribuée 
à  l'abondance  de  l'argent  qu'à  la  diminution  des  posi- 
tions. 

Depuis  le  règlement  de  fin  de  mois,  les  tendances 
restent  ferines  et  les  dispositions  assez  actives. 
4c**  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Ctiarlered  est  à  4  3/16. 

Une  assemblée  générale  extraordinaire  de  la  Char- 
tered  sera  ,tenue  au  Cannon  Street  Hôtel,  le  mardi 
2  mai.  Cette  assemblée  a  pour  objet  de  permettre  _à 
M.  Rhodes  d'exposer  aux  actionnaires,  ayant  son  dé- 
part pour  l'Afrique  du  Sud,  sa  politique  future,  et  de 
leur  faire  connaître  l'avenir  réservé  à  la  Compagnie  au 
point  de  vue  des  chemins  de  fer  et  des  autres  affaires 
qui  la  concernent. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  8  ./.,  au  lieu 
de  8  3/16. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/8. 

District  du  "Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
est  à  7  11/10  au  lieu  de  7  31/32. 

UAngelo  et  la  Neio  Cornet  restent  à  7  3/16  et 
à  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  passe  de  6  1/4  à  6  3/16. 

La  Modderfontein  est  à  U  1/2. 

On  dit  qu'il  est  question  de  former  une  Compagnie 
detp  level  au  moyen  de  260  claims  pris  au  sud-ouest 
du  mynpacht.  On  affirme  aussi  que  la  Modderfontein 
augmenterait  considérablement  sa  batterie.  Actuelle- 
ment, la  Compagnie  a  60  pilons  en  activité,  mais  en 
raison  des  résultats  favoraliles  qui  ont  été  obtenus  ré- 
cemment, elle  porterait  sa  batterie  à  200  pilons.  Le  ca- 
pital nominal  est,  comme  on  sait,  de  1  000.000  délivres 
sterling  en  actions  de  4  liv.  st.,  dont  949.6'<'01iv.  st.  sont 
émises. 

La  Henry  Nourse  reste  à  9.3/8;  la  Neic  Heriot  à 
7  5/16;  la  langlaagte  à  3  5/8;  la  Simmer  and  Jack  à 
6  1/4.  On  espère  qu'avec  les  40  nouveaux  pilons  qui 
vont  être  installés,  le  rendement  moyen  de  la  mine 
sera  sensiblement  augmenté. 
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La  Jubilee  passe  de  7  1/4  à  7  1/8.  L'assemblée  des 
actionnaires  de  cette  Société  aura  lieu  à  Pietermariz- 
burg  le  5  mai. 

La  Jumpers  passe  de  6  7/8  à  6  3/4. 

La  Crown  Ueef  est  à  18  3/4. 

La  Rand/ontein  est  à  3  3/8  au  lieu  de  3  11/16;  on 
annonce  que  l'émission  des  500.000  actions  nouvelles  a 
été  souscrite  par  les  actionnaires  dans  la  proportion  de 
cinq  sixièmes;  l'autre  sixième  a  été  pris  par  la 
garantie. 

La  Wemmer  est  à  13  3/8;  la  Geldenhuis  Estate  à 
8  5/8;  la  Robinson,  à  10  7/8. 

La  Village  Main  Reef  est  à  9  1/16;  la  New  Prim- 
rose  à  5  18;  la  Durban  Roodepoort  à  6  3/8. 

Compagnies  de  deeplevels.  —  ha.  Geldenhuis 
Deep  reste  à  10  3/4,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Rand  Mines  se  tient  à  41  3/4. 

La  Ferreira  Deep  se  retrouve  à  7  3/8.  Cette  Compa- 
gnie ne  doit  entrer  en  exploitation  que  le  1er  juin.  Ce- 
pendant, on  la  considère  comme  ayant  un  brillant  ave- 
nir. Au  centre  de  la  Ferreira,  "de  la  Wemmer,  de 
la  Robinson  Gold  et  de  la  Robinson  Deep,  c'est-à-dire 
dans  une  situation  des  plus  favorables,  elle  semble  de- 
voir répondre  aux  espérances  que  l'on  a  fondées  sur  sa 
production.  Le  développement  de  la  mine  est  assez 
avancé  et  on  croit  qu'au  ler  juin  elle  disposera  d'une 
forte  réserve  au  début  de  son  exploitation.  La  batterie 
de  100  pilons  sera  portée  à  160  pilons. 

La  Croie n  Detp  e&t  à  14  3/4  ;  la  Nourse  Deep,  à  6  1/4  ; 
la  Base  Deep,  à  11  1/8;  la  Robinson  Deep,  à  12  1/8; 
la  Jumpers  Deep,  à  5  1/4;  la  Glen  Deep,  à  4  13/16. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Consolidated 
Éîrploration  and  Development  est  à  2  1/8.  La 
Gold/ields  of  Matabeleland  est  k  l  1/8.  La  Mashona- 
land  Agency  à  3  ./.,  la  Matabele  Gold  Reef  k  4  3/4,  la 
Rhodesia  Goldfields  à  1  7/8,  la  Rhodesia  Limited  à 
1  5/16,  la  V.  V.  Gtoanda  Syndicale  à  1  3/4,  la  White's 
Consolidated  à  1  1/8. 

Parmi  les  Compagnies  en  exploitation,  la  Bonsor  est 
à  3  11/16;  la  Globe  and  Phœnix  à  5  1/16  ;  la  Geelong 
à  i  5/8;  la  Selukicek  2  13/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  reste  à  9/6. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/16  au  lieu  de  2  ./.. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est  à 
3  13/16  au  lieu  Je  3  7/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  17/32.   


Londres,  27  avril,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  calme. 


Bevne  HeMomaiaire  ia  Marché  ies  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  27  avril  1899. 

Le  Marché  des  mines  d'or  à  Paris  a  une  tenue  un 
peu  plus  régulière  II  est  du  reste  compréhensible  qu'à 
l'approche  de  la  liquidation  quelques  réalisations  se 
soient  produites.  Au  point  de  vue  de  l'activité,  quel- 
ques valeurs,  principalement,  se  sont  fait  remarquer, 
de  celles  que  l'on  considère  comme  des  valeurs  de  pla- 
cement, tandis  que  sur  les  titres  à  caractère  spéculatif, 
on  s'est  montré  plus  réservé. 

La  nouvelle,  mise  en  circulation,  que  M.  Cecil  Rho- 
des avait  trouvé  les  capitaux  qui  lui  sont  nécessaires 
pour  rétablissement  de  son  chemin  de  fer  du  Cap  au 
Caire  a  profité  à  la  Chartered,  qui  a  passé  de  102fr.  50 
à  108  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires  aura 
lieu  le  2  mai.  M.  Cecil  Rhodes  doit  y  faire  des  commu- 
nications importantes.  Geldenhuis Èstate,  plus  lourde, 
à  216  fr.  50,  contre  223  fr.  Ferreira,  602  fr. 


La  Consolidated  Goldfields  et  ÏEast  Rand  ont  eu, 
au  dernier  moment,  à  supporter  des  ventes  de  Lon- 
dres. Elles  clôturent,  la  première  à  203  fr.  50,  contre 
210  fr.  et  la  seconde  à  195  fr.  50.  Rand  Mines,  1.059 
francs,  contre  1.077  fr.  New  Kleinfontein,  77  fr.  Ro- 
binson Randfontein,i6  fr.,  contre  41  fr.  ;  Randfontein 
Estâtes,  87  fr.  25. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  était  passée  à  161  fr.,  finit 
à  158  fr.  Les  bénéfices  de  mars  de  cette  Compagnie 
étaient  remarquables  et  les  plus  élevés  qu'elle  ait  en- 
core réalisés.  Mais  on  espère  qu'avec  les  40  pilons  nou- 
veaux qui  vont  être  installés,  le  rendement  sera  encore 
sensiblement  augmenté. 

May  Consolidated,  en  nouveau  progrès,  à  150  fr.  50, 
après  même  152  fr.  50,  contre  114  francs  50.  On  an- 
nonce que  les  actionnaires  de  cette  Compagnie  vont 
avoir  à  autoriser  l'augmentation  du  capital  de  la 
Société,  qui  serait  porté  à  290.000  liv.  st.,  par  la  créa- 
tion de  15.000  nouvelles  actions,  dont  12.750  seront 
offertes  aux  actionnaires,  au  prix  de  4  liv.  st.  15  sh.  Le 
solde  de  2.250  actions  sera  placé  à  la  réserve.  Cette 
augmentation  de  capital  serait  devenue  nécessaire  pour 
couvrir  les  dépenses  de  matériel  que  la  mine  a  dû  faire 
pour  se  mettre  à  même  d'étendre,  comme  il  convenait, 
ses  opérations.  Village  Main  Reef,  228  fr.  50,  contre 
23:5  fr.;  iancas/er,  108  fr.  Cette  Compagnie,  usant  de 
l'autorisation  qui  lui  a  été  donnée  antérieurement,  offre 
aux  actionnaires  actuels,  au  prix  de  3  liv.  st.  10  sh., 
30.000  actions  nouvelles.  La  souscription  a  été  garantie 
par  la  Société  A.  Goerz  et  C'e.  Le  délai  de  la  souscrip- 
tion, pour  les  détenteurs  de  titres  au  porteur,  a  été  fixé 
au  8  mai.  Les  acheteurs  en  liquidation  de  fin  avril  à 
Paris  pourront  donc  user  de  leur  droit  de  souscription, 
s'ils  prennent  livraison  de  leurs  titres. 

La  Robinson  Gold  est  à  273  fr.  Buffelsdoorn  Estate, 
9  fr.  25.  La  souscription  aux  actions  nouvelles  de  cette 
Compagnie  aura  lieu  jusqu'au  10  mai,  à  Londres. 
Wetnmer,  au  même  cours  de  340  fr.;  New  Primrose, 
130  fr.;  Durban  Roodepoort  Deep,97ir.;  S/ie6a,38fr.50; 
French  Rand,  48  fr. 

La  Langlaagte  Deep  a  été  l'objet  de  demandes  sui- 
vies et  finit  à  83  fr.  Bien  que  l'absorption  des  plaques 
et  des  solutions  n'ait  pas  encore  permis  —  comme  cela 
était  prévu  d'ailleurs  —  d'obtenir  immédiatement  un 
rendement  industriel,  l'essai  du  minerai  br.  yé  a  donné 
une  tenetir  de  10  dwts  12  gr.  Le  Directeur  de  la  Lan- 
glaagte Deep  estime  qu'en  abaissant  le  taux  de  l'ex- 
traction à  80  0/0,  en  conditions  normales,  le  bénéfice 
serait  de  2.900  liv.  st.  La  Compagnie  n  a  encore  traité 
qu'une  partie  de  ses  tailings.  Le  montage  de  100  nou- 
veaux pilons  doit  se  poursuivre  avec  activité,  de  sorte 
que  la  Langlaagte  Deep,  malgré  une  exploitation  tar- 
dive, paraît  appelée  à  rejoindre  bientôt  les  autres 
filiales  de  la  Rand  Mines. 

La  Geldenhuis  Deep  s'échange  à  27o  fr.  ;  Transvaal 
Goldfields,  53  fr.  ;  Transvaal  Consolidated  Lnnd,  49 
francs  ;  Windsor,  83  fr.  La  cinquième  assemblée  géné- 
rale annuelle  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  aura 
lieu  le  18  mai  prochain,  à  Johannesburg.  Les  déten- 
teurs d'actions  au  porteur  qui  désireraient  être  repré- 
sentés à  cette  assemblée  devront  déposer  leurs  titres  a 
la  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud. 

Le  Ctiamp  d'Or  est  à  62  fr.  75;  Mossamedes,lb  tr.; 
Ma7'ievale  Nigel,  14  fr.  ;  Mozambique,  73  fr.,  contre 
75  f  r 

La  Eerste  Fabriehen  Distillery  clôture  à  23  fr.  ; 
Dynamite  du  Transvaal,S6  fr.75;  Vwtur  Gold,26ir.; 
Rebecca,  8  fr.  50  ;  De  Lamar,  7  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  avait  repris  à  718  fr.,  gagne  encore 

9  fr.,  à  727  fr.  .    „  ,  •  .  j,  -  x. 

Les  actions  A.  Goerz  et  Co  ont  ete  l'objet  d  échanges 
suivis  et  de  demandes  nombreuses  qui  les  ont  portées 
de  73  fr.  50  à  terme  à  85  fr.  50,  et  de  76  fr.  au  comptant 
à  88  fr.  Au  sujet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons 
à  l'article  que  nous  publions  sur  elle  plus  haut. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Sima 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Cours 

lè  plus  le  plus  30  mars 

bas       haut  1899 
de  la  semaine  — 


Johannesburg,  8  avril  1899. 
Etat  du  Marché.  -  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  -  Nou- 
velles des  Mines.  -  La  Cote  de  la  semaine.  -  Les  dernières 
tendances. 

La  semaine  écoulée  a  été  fort  désappointante  :  nous 
ne  nous  attendions  pas  au  fort  mouvement  en  avant 
que  l'on  annonçait  au  lendemain  des  fêtes  de  Pâques, 
mais  nous  ne  pouvions  certainement  prévoir  la  com- 
plète stagnation  qui  s'est  produite  ici  autant  qu  en 
Europe. 

D'après  ce  que  nous  avons  pu  constater,  il  n'y  a  pas 
eu  à  proprement  parler,  de  Marché  à  Londres,  depuis 
auinze  iours,  et  la  liquidation,  qui  commencera  le 
12  courant,  montrera  le  peu  d'étendue  des  positions 
prises. 

Nous  ne  pouvons  rien  prophétiser  quant  à  l'avenir 
immédiat  du  Marché.  Il  y  a  un  sentiment  de  malaise  à 
l'étranaer,  à  cause  des  négociations  qui  se  poursuivent 
entre  les  capitalistes  et  le  Gouvernement.  L'avis  géné- 
ral est  que  le  plan  proposé  par  ceux  qui  ont  signe  le 
document  est  difacilement  réalisable  dans  sa  forme 
actuelle. 

Le  résultat  de  la  pétition,  dont  nous  vous  avon 
parlé  la  semaine  dernière,  est  également  d'avoir  contri 
hué  à  entretenir  l'hésitation  qui  pèse  sur  notre  Marché 
et  qui  détruit  la  confiance  dans  l'avenir  immédiat. 

La  petite  hausse  de  VAleœandra  Estâtes  paraît  ter- 
minée :  le  titre  est  revenu  à  7/».  Il  a  été  fait  une  dé- 
couverte de  filon  dans  la  Sterkfontein,  propriété  voi- 
sine et  l'on  a  prétendu  de  divers  côtés  que  les  essais 
■étaient  satisfaisants.  Dans  la  Wildespruit,  ferme  en- 
core plus  à  l'ouest,  un  gisement  d'or  a  été  également 
trouvé,  et  le  fait  que  toutes  les  découvertes  sont  en  ligne 
droite,  dans  la  direction  de  VAlexandra  Estâtes,  a  dé- 
terminé des  achats  basés  sur  l'espoir  que  ces  reefs  se 
.trouveront  aussi  dans  cette  propriété.  Il  y  a  longtemps, 
d'ailleurs,  qu'aucun  travail  n'y  a  été  fait,  et  je  ne  crois 
pas  qu'on  ait  parlé  d'en  faire. 

Le  rendement  montrera  une  forte  augmentation  sur 
tous  les  records  précédents.  Nous  ne  serions  pas  sur 
pris  de  voir  un  accroissement  de  30.000  onces.  Quel- 
ques résultats  sont  tout  à  fait  remarquables.  La  Wil 
watersrand  et  la  Rose  Deep  montrent  chacune  une 
progression  de  2.000  onces  ;  la  Langlaagte  Deep  paraît 
pour  la  première  fois  sur  la  liste  avec  un  premier 
broyage  de  4.000  onces,  ce  qui  est  très  satisfaisant. 

Au  moment  de  terminer  cette  lettre,  j'apprends  que 
la  tendance  s'est  améliorée  à  Londres  ;  espérons  que 
■   cette  nouvelle  est  l'avant  courrier  d'une  reprise  géné- 
rale. 


sh.d. 

Bantjes   ^2/ 

Bantjes  Deep   l^/  - 

Benoni  

Bonanza   Hx',!; 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered)   '2/6 

Consol.  Main  Reef   45/9 

EastRand   155/- 

French  Rand   ^9/6 

Knights  Central   b^/o 

Knights  Deep  

May  Consol   IW  ■ 

Randfontem   oo/o 

Roodepoort  Central  Deep..  59/. 

Simmer  East   ^8/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.  Mj . 

Witwatersrand   136/ . 

Witwatersrand  Deep   oz/ . 


sh.d. 

45/6 

13/. 

30/9 

96/. 

74/6 

47/6 
162/. 

42/. 

67/. 
85/. 

114/. 
68/. 
60/6 
82/6 
36/. 

140/. 
54/9 


sh.d. 
46/. 

12/9 
30/6 
93/6 
73/6 
47/6 

162/. 
39/. 
63/9 
83/9 

106/ 
69/[ 
59/. 
80/6 
36/. 

139/. 
55/6 


8  avril 
1899 

sh  d. 
42/. 
12/. 
28/6 
95/. 
74/6 
45/9 
155/. 
39/. 
63/6 
83/. 
110/. 
63/3 
59/. 
78/. 
33/6 
136/. 
52/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

Beaucoup  de  nouvelles,  au  cours  de  ces  jours  der- 
niers. Tout  d'abord,  à  la  fin  de  la  semaine  dernière, 
des  bruits  ont  couru  tendant  à  faire  croire  a  une  rup- 
ture subite  des  négociations  en  cours  entre  le  Gouver- 
nement duTransvaalet  les  chefs  de  l'industrie  minière. 
Ces  bruits  ont  été  immédiatement  démentis,  et  la  note 
suivante  a  même  été  publiée  par  l'Agence  Bavas  : 

La  légation  de  la  République  sud-africaine  nous  informe 
nue  son  Gouvernement  proteste  contre  les  informations  ten- 
dancieuses qui  représentent  comme  menaçants  ses  rapports 
avec  l'industrie  minière.  xj-  -j-  ■ 

La  République  sud-africaine  est  fermement  décidée  a  pour- 
suivre à  regard  de  l'industrie  une  politique  de  bonne  foi  et  de 
coopération  dont  aucune  manœuvre  ne  pourra  la  faire  dévier. 

Par  contre,  on  a  signalé,  de  Johannesburg,  que  des 
meetings  avaient  été  tenus  par  les  employés  de  diverses 
Compagnies  minières  comme  la  Comel,  la  Wolhuter, 
la  Village  Main  Reef,  la  Heriot,  la  Glen  Deep,  la 
Nourse  Deep,  la  Jumpers.  Dans  ces  meetings,  on  a 
approuvé  les  termes  de  la  pétition  adressée  récemment 
à  la  reine  Victoria,  et  l'on  a  nommé  des  délègues  char- 
gés de  travailler  à  obtenir,  pour  les  Uitlanders,  le  droit 
de  prendre  part  aux  élections. 

Cette  agitation  a,  paraît-il,  provoqué  des  contre-mani- 
festations très  nettes  de  la  part  de  la  population 
industrielle  bien  décidée  à  ne  pas  laisser  troubler  la 
marche  de  ses  intérêts. 

L'ancien  Président  de  la  Chambre  des  Mines,  M.  Hay, 
a  par  exemple,  adressé  un  appel  auquel  on  a  répondu 
en  masse  pour  protester  contre  les  manœuvres  aux- 
quelles on  se  livrait.  Mais  à  Londres,  en  réponse  a  une 
question  qui  lui  était  posée  au  sujet  de  la  pétition  dont 
nous  avons  parlé  plus  haut,  M.  Chamberlain,  ministre 
des  Colonies,  a  dit,  à  la  Chambre  des  Communes  : 

Le  haut  Commissaire  du  Gouvernement  britannique  au  Cap 
a  reçu  et  transmis  au  Gouvernement  de  Sa  Majesté  une  péti- 
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tion  de  21.000  sujets  anglais  au  Transvaal  qui  se  plaignent 
des  exactions,  des  traitements  injustes  dont  ils  sont  -victimes, 
et  particulièrement  de  leur  exclusion  du  droit  de  franchise. 
J'ignore  s'il  va  des  précédents  à  une  semblable  j)étition,  mais 
j'ignore  aussi  s'il  y  a  des  précédents  à  un  semblable  état  de 
choses  qui  nous  a  conduits  là  où  noas  sommes  aujourd'hui. 
J'ajoute,  qu'en  conséquence,  il  ne  saurait,  selon  moi,  y  avoir 
le  moindre  doute  sur  la  légimité  d'une  pareille  pétition,  étant 
donné  la  situation  dans  laquelle  ce  pays  ci  se  trouve  Tis-à- 
vis  de  la  République  sud-africaine. 

Et  comme  un  membre  lui  demandait  s'il  avait  pris 
des  mesures  pour  s'assurer  de  l'authenticité  des  signa- 
tures qui  figurent  sur  cette  pétition,  M.  Chamberlain  a 
répondu  que  le  haut  Commissaire  du  Gouvernement 
avait  soigneusement  examiné  la  pétition  et  avait  dé- 
claré qu'on  pouvait  croire  à  l'authenticité. 

C'est  lundi  dernier  que  le  président  Krûger  a  procédé 
à  l'ouverture  de  la  session  du  Volksraad.  A  cette  occa- 
sion, il  a  prononcé  une  allocution  où  il  n'est  nullement 
question  de  l'agitation  qui  règne  actuellement  dans  un 
petit  groupe  d'Uitlanders  du  Witwatersrand  : 

J'espère,  a  dit  le  Président,  pouvoir  aussitôt  que  possible, 
au  cours  de  celte  session,  attirer  votre  attention  sur  certaines 
propositions  qui  m'ont  été  faites  relativement  à  la  franchise, 
aux  Bewaarplaatsen  et  à  la  fabrication  de  la  dvnamite. 

De  ce  côté,  on  a  fait  de  sérieux  efforts  et  des  négociations 
sont  entamées  dans  le  but  de  nommer  une  Commission 
linanciére  compétente.  Pour  ce  qui  est  du  Transvaal,  le  com- 
merce a  considérablement  augmenté  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  l'année  courante. 

Le  Président  a  fait  remarquer  ensuite  dans  son  dis- 
cours que  les  relations  du  Transvaal  avec  les  puissan- 
ces étrangères  sont  parfaitement  amicales.  La  corres- 
pondance diplomatique  entre  le  Transvaal  et  le 
Gouvernement  britannique,  relative  à  la  position  in- 
ternationale réciproque  des  deux  pays,  n'est  pas  encore 
terminée,  mais  le  Président  croit  fermement  qu'on  ar- 
rivera bientôt  à  une  solution  satisfaisante. 

Le  chemin  de  fer  des  Netherlanda  ayant  décidé  de 
rembourser  à  l'Etat  2  millions  de  livres",  il  ne  sera  pas 
contracté  d'emprunt  pendant  un  certain  temps.  Pen- 
dant l'année  précédente,  l'industrie  minière  a  fait  de 
grands  progrès;  elle  a  gagné,  en  1898,  IG.240.630  liv.  st., 
soit  4,586.91)5  liv.  st.  de  plus  que  l'année  précédente. 
La  production  de  l'or  au  Transvaal  est  de  28  1/2  0/6 
de  celle  du  monde  entier;  elle  est  supérieure  à  celle 
de  tout  autre  pays. 

Le  Président  a  félicité  le  docteurLeyds  de  ses  travaux 
en  Europe  comme  ministre  plénipotentiaire.  Il  a  ajouté 
que  la  peste  bovine,  qui  avait  détruit  746.500  têtes  de 
bétail,  a  disparu  maintenant. 

Les  journaux  anglais  se  sont  montrés  un  peu  déeus 
des  déclarations  faites  par  M.  Kriiger.  Il  est  vrai  que, 
depuis,  une  dépêche  de  Pretoria,  datée  du  2  mai,  an- 
nonce que  le  Président  a  exprimé  son  intention  de  dé- 
poser d'ici  quelques  jours,  à  la  tribune  de  "Volksraad, 
ses  propositions  dans  la  question  de  la  franchise  et 
des  bewaarplaatsen.  Comme  le  Volksraad  a  manifesté 
une  tendance  progressiste  eu  rempla(:ant  ses  président 
et  vice-rprésident  conservateurs  par  des  hommes  poli- 
tiques d'opinions  plus  avancées,  on  croit  généralement 
que  le  Parlement  fera  bon  accueil  aux  propositions  de 
M,  Kriiger. 

On  a  reçu  avis,  hier  matin,  que  M.  Roulliot,  prési- 
dent de  la  Chambre  des  Mines  du  Transvaal,  s'était, 
sur  invitation  du  Gouvernement,  rendu  mercredi  à 
Pretoria.  Il  s'est  entrcnu  avec  le  Président  sur  les  ques- 
tions politiques  pendantes.  Le  Président  Kriiger  l'a 
écouté  avec  attention,  et  lui  a  annoncé  que  les  propo- 
sitions de  réformes  seraient  soumises  la  semaijQe  pro- 
chaine au  Parlement.  Le  secrétaire  d'Etat  estime  que 
r<>çiti-evue,  ai  été  satisfaisante. 


Britîsb  South  Africa  Cy  (Chartered) 


Mei;(;i;«dji,  a  eu  lieu,  à  Londres,  l'assemblée  tant  atten. 
due  delà  StfUish  So.uth  Africa  Company  {Charùered} 


C'est  le  duc  d'Abercorn  qui  présidait.  Les  assistants 
étaient  en  foule. 

Dès  que  la  séance  a  été  ouverte,  la  parole  a  été  don- 
née à  M.  Cecil  Rhodes  qui  a  prononcé  un  long  discours 
■  dont  ci-dessous  une  analyse  : 

Je  désire,  Messieurs,  a  déclaré  en  commençant  M.  Cecil 
Khodes,  donner  aux  actionnaires  de  la  Compagnie  toutes  les 
informations  dont  je  dispose,  sans  leur  dire  quoi  que  ce  soit 
qui  pourrait  leur  inspirer  une  confiance  exagérée  et  encoura- 
ger une  spéculation  excessive  sur  les  titres  de  la  Compagnie 
Lors  de  notre  dernière  réunion,  j'ai  annoncé  qu'il  faudrait  un 
délai  de  quinze  mois  pour  que  nos  recettes  et  nos  dépenses  puis- 
sent se  balancer  exactement.  Je  me  suis  trompé  dans  mes  pré- 
visions, car  ce  ne  sera  pas  avant  deux  ans  d'ici  que  ce  fait  sera 
accompli.  Nous  avons  eu,  en  effet,  à  faire  face  à  des  frais  con- 
sidérables, et  je  n'en  veux  pour  exemple  que  l'obUgation  où 
nous  sommes  d'avoir  sur  pied  12,000  hommes  de  troupes 
blanches  pour  faire  la  police  sur  les  territoires  immenses 
dont  nous  avons  la  responsabilité. 

Les  revenus  de  la  Compagnie  vont,  d'ailleurs,  sans  cesse  en 
augmentant.  Pour  le  dernier  mois,  à  Bulawayo,  les  recettes 
se  sont  élevées  à  8,000  liv,  st,,  contre  10  000  liv,  st,  pour 
l'exercice  précédent  tout  entier.  Dans  chaque  branche,  les 
revenus  augmentent  dans  la  même  proportion. 

En  ce  qui  regarde  l'avenir  que  présentent  les  terri- 
toires de  la  Churtered,  il  faut,  a  déclaré  M.  Cecil  Rho- 
des, distinguer  trois  choses  :  la  nature  du  sol,  les  mines 
et  les  chemins  de  fer. 

Pour  ce  qui  est  du  sol,  M.  Cecil  Rhodes  affirme  qu'il 
est  d'une  prodigieuse  fertilité,  mais,  selon  lui,  sa  véri- 
table richesse  réside  dans  ses  minerais,  et  il  n'en  veut 
pour  preuve  que  le  nombre  incroyable  de  demandes  de 
concession,  qui,  de  toutes  parts,  arrivent  à  la  Compa- 
gnie. 

Le  30  septembre  dernier,  dit-il,  nous  avions  enregistré 
trente  mille  demandes  de  concession.  Je  voas  rappelle  qu'au- 
cune demande  de  concession  ne  saurait  être  faite  si  le  quartz 
ne  contenait  pas  d'or,  parce  que  le  concessionnaire  est  soumis 
à  certaines  obligations.  Il  doit  creuser  des  puits,  faire  des 
fouilles,  et  s'il  ne  travaille  pas,  il  est  passible  d'une  amende. 
Personne,  en  conséquence,  ne  serait  assez  sot  pour  faire  enre- 
gistrer d'avance  une  concession,  s'il  ne  s'était  assuré  au  préa- 
lable que  le  quartz  contient  bien  de  l'or. 

Le  pays  est,  il  est  vrai,  couvert  d'anciens  travaux  dont 
quelques-uns  remontent  aux  Romains  et  aux  Phéniciens,  mais 
ces  travaux  ne  sont,  en  (juelque  sorte,  que  des  travaux  d'ap- 
proche. Les  anciens  ont  simplement  découvert  les  mines, 
mais  ne  paraissent  pas  y  avoir  touché. 

Je  désire,  maintenant,  vous  entretenir,  à  titré  d'indication, 
de  quelques-unes  des  Compagnies  qui  sont  en  plein  rende- 
ment. J'en  prends  cinq  d'entre  elles,  dont  quatre  disposent 
déjà  de  batteries.  Ces  cinq  Compagnies  représentent  560 
claims,  et  leur  valeur  intrinsèque,  si  on  les  capitalise, 
s'élève  à  115,000,000 de  francs.  Voici,  par  exemple,la  Seluwke 
dont  le  capital  d'émission  était  de  6.875,000  fr.  Il  vaut  aujour- 
d'hui 33,500,000  fr.  Voici  la  Bonsor,  dont  le  capital  d'émis- 
sion était  de  5,500,000  fr.  Il  vaut  aujourd'hui  19.500.000  fr. 
Voici  encore  la  Geelonq,  dont  le  capital  initial  était  de  6  mil- 
lions 250,000  fr.  Sa  valeur  actuelle  est  de  32,500.000.  Voici 
enfin  la  Globe  and  Phœnix,  dont  le  capital  d'émission  était 
de  4,375,000  fr.  Il  vaut  aujourd'hui  14,875,0C0  fr.  Et  ce  n'est 
pas  la  spéculation  qui  a  fait  monter  les  [actions  de  ces  Com- 
pagnies, car  leurs  rendements  d'or  broyé  sont  d'environ  22 
grammes  par  tonne. 

Après  avoir  cité  ces  quelques  chiffres,  M.  Cecil  Rho- 
des passe  à  l'étude  de  deux  questions  qui  lui  tiennent 
particulièrement  à  cœur:  la  question  des  câbles  télé- 
graphiques et  celle  des  chemins  de  fer  qui  sont  appelés 
à  passer  sur  les  territoires  de  la  Chartered.  En  ce  qui 
concerne  la  première  de  ces  deux  questions,  M.  Cecil 
Rhodes  confirme  qu'il  a  signé  un  arrangement  avec  le 
Gouvernoment  impérial  allemand  au  sujet  de  la  traver- 
sée des  territoires  allemands  par  les  cables  télégraphi- 
qties.  Il  ajoute  que  c'est  à  la  bienveillance  de  l'Empe- 
reur d'Allemagne  qu'il  a  ôx\  de  pouvoir  conclure  cet 
aTrangement,  après  trois  jours  seulement  de  discus- 
sioni. 

En  ce  qui  regarde  la  qîuestion  des  chemins  de  fer, 
une  ligne  existe  déjàrjui  va  du  Gap  à  Bulawayo  et  qui 
est  garantie  par  la.  Chartered.  Une  autre,  qui  n'est  pas 
garantie,  va  jusqu'à  UmtaJi.  Mais  d'autres  lignes  sont 
encore  en  construction. 

J'avais  pensé,  dit  M.  Rhodes,  que,  depuis  Bulawayo-  jiïs- 
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qu'i\  la  limite  des  territoires  do  la  Chat-tered,  le  chemin  de 
fer  projeté  pourrait  obtenir  la  garantie  du  Gouvernement 
anglais,  .le  ne  crevais  pas  trop  demander,  puisque  le  chemin 
de  fer  de  l'Ouganda  a  été  construit  aux  frais  de  l'empire  bri- 
tannique ;  mais  le  Gouvernement  a  reculé  devant  la  nécessité 
de  soumettre  une  semblable  couventipu  à  la  Chambre  des 
Communes. 

Toutefois  M.  Gccil  Rhodes  n'a  pas  renoncé  à  son 
projet  et  il  e'est  adressé,  alors,  directement  aux  Com- 
pagnies minières,  leur  demandant  leur  appui  pour  la 
continuation  du  chemin  de  fer  sud-africain.  Dansl'Ê'co- 
nomisle  Européen  du  21  avril,  nous  avons  publié  la 
lettre  envoyée  à  ce  sujet  à  toutes  les  Compagnies  qui, 
ainsi  que  le  confirme  M.  Cecil  Rhodes,  ont  souscrit 
environ  450.000  liv.  st.  pour  continuer  la  ligne  à  250 
kilomètres  au  nord  de  Bulawayo. 

Il  reste  encore,  néanmoins,  1.200  kilomètres  de  ligne 
à  construire,  qui  coûteront  3  millions  de  livres  sterling. 
Mais  comme  cette  déppnse  se  répartit  sur  quatre  ou 
cinq  ans,  les  Directeurs  de  la  Charlered  ont  décidé  de 
demander  aux  actionnaires  de  leur  accorder  une  somme 
de  600.000  liv.  st.  pendant  cinq  ans  de  suite,  pour 
laquelle  somme,  il  leur  sera  alloué  un  intérêt  de  4  0/0 
par  an.  M.  Cecil  Rhodes  a  annoncé  que  M.  Beit  lui 
avait  déjà  fait  pour  500.000  livres  sterling  d'offres 
et  que  lui-même  était  prêt  à  verser  200.000  liv.  st.  dans 
l'entreprise. 

Je  ne  réclame  aucun  remerciement,  a  ajouté  M.  Cecil  Ehodes, 
parce  que,  en  échange  de  mon  argent,  j'aurai  la  satisfaction 
de  continuer  le  chemin  de  fer..  C'est  tout  ce  que  je  veux.  .J'au- 
rais désiré  verser  plus  encore,  mais,  pendant  les  dernières 
années,  je  me  suis  occupé  de  politique,  et  les  économies  et  la 
politique  ce  sont  deux  choses  qui  ne  vont  pas  ensemble. 

M.  Cecil  Rhodes  a  ajouté  que  la  Cité,  elle  aussi,  lui 
avait  offert  une  somme  de  500.000  liv.  st.  dans  le  cas  où 
ses  actionnaires  se  refuseraient  à  souscrire  les  titres 
qu'il  leur  offre.  C'est  donc,  a-t  il  fait  remarquer,  une 
somme  de  1.2U0.000  liv.  st.  dont  il  dispose  avant  toute 
souscription  publique.  Cela  ne  l'empêche  pas  d'être 
convaincu,  a-t-il  déclaré  en  terminant,  que  l'assemblée 
ne  saurait  lui  refuser  son  appui,  et  il  l'adjure  de  se 
montrer  unanime  à  lui  accorder  son  approbation. 

Dds  applaudissement  répétés  ont  accueilli  cette  péro- 
raison, et  l'assemblée,  consultée,  a  décidé  à  l'unani- 
mité qu'elle  approuvait  les  plans  que  M.  Cecil  Rhodes 
venait  de  lui  soumettre. 

Ajoutons  que  les  journaux  anglais  de  mercredi  matin 
se  sont  montrés,  ee  g'^'uéral,  sévères  pour  M.  Cecil 
Rhodes  et  les  efforts  tentés  par  lui  en  vue  de  trouver 
de  l'argent  pour  la  réalisation  de  ses  plans. 


Société  A.  Goerz  et  'C 


.  Dans  notre  numéro  du  28  avril,  nous  avons,  dans 
une  note  spéciale,  indiqué  un  certain  nombre  de  va- 
leurs que  cette  Société  a  en  portefeuille  et  cité  la  Lan- 
casler.  Par  suite  d'une  erreur  d'impression,  on  a  pu 
lire  :  Lancaster,  cours  au  31  janvier  1899,  4  3/16  liv.  st.; 
cours  au  20  avril,  3  3/16  liv.  st.,  alors  que  le  cours  au 
31  janvier  devait  être  inscrits  3/lC,  et  celui  au  20  avril, 
4  3/16.  Nos  lecteurs,  certainement,  auront  rectifié  d'eux- 
mêmes.  D'ailleurs,  nous  faisions  remarquer  que  les 
titres  détenus  par  la  Société  A.  Goerz  et  Cie  avaient 
acquis,  depuis  le  commencement  de  l'année,  une  plus- 
value  notable. 


Chambre  des  Mines  de  la  République  Sud- Africaine 


Voici  un  extrait  du  rapport  du  Comité  exécutif  lu  à  l'as- 
semblée de  la  Chambre  des  Mines  du  16  mars  1899  : 

Depuis  la  dernière  assemblée,  les  dépenses  ont  été  de 
1.219  liv.  st.  19  sh.  11  d.,  et  les  recettes  de  226  liv.  st. 
1  sh.  6  d.,  le  solde  créditeur  dn  compte  courant  étant 
de  6.765  liv.  st.  18  sh.  Le  dépôt  fixe  de  7.000  liv.  st.  n'a 
pas  changé. 

La  Rand  Native  Labour  Association  déclare  avou- 


fourni  3.164  indigènes  aux  mines  en  février.  La  dimi- 
nution de  517  indigènes  sur  le  chiffre  de  janvier  est  due 
à  l'insuffisance  du  contingent  fourni  par  la  côte  Est; 
mais,  d'après  les  informations  les  plus  récentes,  il  y  a 
lieu  d'espérer  une  améloration  prochaine  de  ce  côté.  Le 
nombre  des  indigènes  fournis  par  les  districts  du  Noid 
continue  à  augmenter  d'une  manière  satisfaisante,  et 
les  autres  sources  d'approvisionnement  donnent  leur 
appoint  régulier. 

Les  statistiques  fournies  à  notre  Chambre,  par  les 
Compagnies  minières,  sur  la  main-d'a^uvre  indigène  en 
janvier,  donnent  les  chiffres  suivants  : 

Nombre  d'indigènes  embauchés   13.382 

—             congédiés   5.897 

Nombre  des  déserteurs   4.738 

—  d'indigènes  travaillant  actuellement.  89.276 

—  manquant  pour  compléter  les  équipes  13.432 

La  comparaison  de  ces  chiffres  ave  ceux  de  décembre 
donne  les  résultats  suivants  : 

Augmentation  du  nombre  d'indigènes  employés. .  649 

—  congédiés  .  93 

—  embauchés  1.198 

—  déserteurs.  10 

—  manquant 

pour  compléter  les  équipes   605 

Relativement  à  la  peste  bubonique,  le  docteur  Horne- 
brook,  avec  lequel  la  Chambre  s'était  entendue,  a  quitté 
Bombay  pour  Johannesbui-g,  le  22  du  mois  précédent  ; 
il  apporte  des  médicaments  et  du  sérum.  Si,  du  reste,  il 
est  possible  de  combattre  l'épidémie  dans  le  cas  où  elle 
se  déclarerait  dans  la  République  Sud-Africaine,  en  pre- 
nant les  mesures  dont  l'ethcacité  est  reconnue  aux  Indes, 
nous  sommes  heureux  de  constater  qu'il  n'est  remarqué 
en  ce  moment  aucun  cas  de  la  maladie,  dans  ce  pays  ou 
dans  toute  lutre  partie  de  l'Afrique  du  Sud.  Sur  la  de- 
mande du  Comité,  la  Société  médicale  du  ïransvaal  a 
eu  l'obligeance  d'envoyer  un  extrait  du  rapport  du  chi- 
rurgien-major Lyonsï.  M.  S.  et  du  capitaine-chirurgien 
Childe,  secrétaire  du  Comité  de  recherches  sur  l'épidé- 
mie. Cet  extrait  a  été  imprimé  en  brochure  et  adressé 
aux  Conapagnies. 

Le  Comité  a  fait  l'acquisition  d'une  précieuse  collec- 
tion de  prospectus,  comptes  rendus  et  coupures  de 
journaux  ayant  trait  à  des  Compagnies  minières  du 
Witwatersrand.  Ces  documents  remontent  à  1888  et  la 
collection  sera  complétée  au  fur  et  à  mesure. 

La  Compagnie  Sud-Africaine  des  Explosifs  avait 
proposé  de  consentir  une  réduction  de  5  sh.  par  caisse 
sur  les  explosifs,  si,  d'autre  part,  on  garantissait  que, 
dans  le  cas  où  le  monopole  ne  serait  pas  repris  à  l'ex- 
piration du  contrat,  il  serait  renouvelé  pour  une  nou- 
velle période  de  quinze  années  faisant  suite  à  la  période 
de  ce  contrat.  Cette  proposition  a  été  présentée  au 
Volksraad,  le  mercredi  8  février,  par  le  Gouverne- 
ment, qui  a  exprimé  une  opinion  favorable  au  projet. 
En  même  temps,  le  rapport  du  Prociu'eur  général  con- 
cluant à  l'impossibilité  pour  le  Gouvernement  d'annuler 
la  concession,  était  présentée  au  Volksraad.  Le  jeudi 
9  février,  le  débat  a  été  ajourné  à  la  semaine  suivante, 
et  l'on  pense  que,  dans  l'intervalle,  de  nouvelles  propo- 
sitions seront  faites. 

La  production  annuelle  de  la  République  Sud-Afri- 
caine, déclarée  pour  le  mois  de  février,  a  été  de  425.166 
onces;  dans  ce  chiffre,  le  Witwatersrand  est  compris 
pour  404.335  onces  11  dwts  et  les  autres  districts  pour 
20.831  onces  3  dwts. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  d'or  de  Victoria.  —  Dans  notre 
dernier  numéro,  nous  mentionnions  quel  avait  été,  en 
mars  dernier,  le  rendement  d'or  de  la  Colonie  de  Vic- 
toria. En  attendant  les  '  détails  se  rapportant  à  ce 
rendement,  voici  ceux  apportés  par  un  des  derniers 
courriers,  et  qui  ont  trait  à  la  production  de  février. 
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Tonnes 

Onces  dwts 

Dwts  Liv.st.  sh. 

1.035 

9 

» 

1.350 

10 

15.' 936 

4.998 

4 

6.3 

2.100 

0 

)> 

3.869 

11 

» 

4.291 

0 

« 

3.399 

12* 

» 

2.500 

0 

2.729 

1' 

» 

» 

» 

797 

118 

10 

3.0 

2.000 

0 

1.353 

920 

15 

13.6 

1.800 

0 

2.942 

1.988 

3 

13.5 

2.400 

0 

l.OOi 

724 

6 

14.4 

» 

8.071 

3.518 

8 

22.9 

6.240 

0 

1.328 

857 

16 

12.9 

u3ô 

7 

» 

2.328 

16* 

» 

1.200 

0 

1.983 

1.215 

8 

12.3 

» 

37.470 

13.098 

18 

7.0 

ll!325 

17 

Dans  le  tabeau  suivant,  ne  sont  mentionnés  que  les 
principaux  champs  d'or  de  la  colonie  : 

Production  d'or 

Minerai  — ^  ■  Dividendes 

Champs  dor         traité        totale    par  tonne  distribues 


Stalwell  

Ballarat  

Pitfield  et  Rokewood 
L'.reswick  et  Clunes. 
Chiltern  et  Rutlier- 

glen  

Woods  Pt.  et  Gair- 

ney's  Creek  

Casllemaino  et 

Fryer's  Greek  

Maldon  

Glen  Wills,  Gassilis. 

Walhalla  

Matlock  

Maryborough  et  Ga- 

risbrook  

Saint-Arnaud  

Bendigo  

Les  chiffres  marqués  d'une  astérique  indiquent  que 
la  production  provient  de  mines  d'alluvions.  De  plus, 
au  sujet  de  Bendigo  il  convient  de  faire  remarquer  que 
13.290  onces  2  dwts  ont  été  achetées  par  les  banques. 

La  production  totale,  pour  le  mois  de  février,  s'était 
élevées  à  59.317  onces.  Le  mois  de  mars  ayant  donne 
74.313  onces,  la  production  du  premier  timestre  de  1899 
atteint  le  montant  de  185.008  onces,  soit  une  augmen- 
tation de  10.254  onces  sur  la  période  correspondante 
de  1898.  Au  reste  voici,  mois  par  mois,  comment  s'éta- 
blit, en  onces,  le  rendement  de  Victoria  depuis  le  com- 
mencement de  l'année  1897: 


.Janvier  

Février  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  ' 

Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  

Novembre  

Décembre  

Jusqu'à  ce  jour  la 
62.809.714  onces  d'or, 
vant  : 


1897 

1898 

1899 

27.676 

43.760 

51.378 

49.667 

61.851 

59.317 

83.443 

69.143 

74.313 

71.437 

65.395 

66.604 

63.772 

60.641 

78.795 

81.055 

64.423 

» 

66.493 

83.099 

68.052 

70.605 

» 

74.278 

74.278 

70.178 

65.793 

93.242 

97.344 

1893. 


Do  1851  â 
En  1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  (trois  mois 

Total. . 


pour  le  mois  d'avril,  a  été  de  116.466  onces  d'une  va- 
leur de  442.570  liv.  st.,  contre  84.083  onces  en  avril  1898. 


La  Production  d'or  de  l'Australie.  —  Voici  un  ta- 
bleau comparatif  de  la  production  d'or  des  mines  aus- 
tralasiennes  pendant  le  premier  trimestre  de  1899  : 

*  Janvier   Février    Mars  Total 

(En  onces) 

Nouvelle-Galles  du  Sud.     41.548     21.119     37.485  100.153 

Victoria    51.378     59.319     74.313  185.008 

Autralie-Occidentalc  . . . .    110.090   100.565   106.098  316.753 

Queensland   54.700     64.500     86.400  205.6CO 

Tasmanie    5.627      5.386       —  11.013 

Nouvelle-Zélande   33.249     21.729     36.843  91.821 

On  remarquera  que  la  production  de  mars  de  la  Tas- 
manie  n'est  pas  encore  parvenue.  De  même,  l'Australie 
Méridionale  manque,  mais  pour  les  trois  mois.  Au 
reste,  le  chiffre  de  la  production  en  1898  de  cette  der- 
nière colonie  n'a  pas  encore  été  non  plus  communique 
officiellement. 

Comme  point  de  comparaison,  rappélons  la  produc- 
tion de  ces  pays  en  1897  et  1898  : 

Production 


colonie  de  Victoria  a  produit 
ainsi  qu'il  ressort  de  l'état  sui- 


Production 

en  onces 

58.772.555 
716.954 
740.086 
805.087 
812.766 
837.258 
185.008 


  62.869.714 

soit,  à  4  liv.  st.  l'once,  un  montant  de  251.181.604  liv. 
sterling. 

Voici  les  dividendes  répartis  par  les  Compagnies  au 
cours  des  cinq  dernières  années 


1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


Liv.  st. 
459.721 
438.507 
519.695 
537.094 
615.634 


sh. 
19 
0 

8 
7 


ce  qui  donne  un  montant  de  2.570.652  liv.  st.  11  sh. 


Exportations  Australiennes.  —  On  mande  de  Mel- 
bourne que  le  paquebot  «  Australia  »  est  parti  pour 
les  Indes  avec  un  cliargement  de  40.000  liv.  st.  d'or. 

Le  total  des  exportations  aurifères  de  l'Australie, 


En  1897 


En  1898 


(En  onces) 

Nouvelle-Galles  du  Sud....  292.217  341.722 

Victoria   812.766 

Australie-Occidentale   674.994 

Queensland   807.928 

Tasmanie   60.646 

Nouvelle-Zélande   251.645 

Comme  on  le  voit,  l'Australie-Occidentale  a  progressé 
considérablement  l'année  dernière.  Par  contre,  la  Tas- 
manie accuse  une  diminution  sensible.  _ 

Notons,  pour  mémoire,  qu'en  1897,  l'Australie  Méri- 
dionale avait  produit  33.900  onces. 


837.258 
1.050.179 
918.100 
48.913 
280.176 


Les  Exportations  d'Or  et  d'Argent  de  la  Nouvelle- 
Zélande.  —  Voici  un  tableau  des  exportations  de  mé- 
taux précieux  de  la  Nouvelle-Zélande,  pour  les  années, 
qui  ont  pris  fin  les  31  décembre  1897  et  1898  : 

1897  1898 
Or  :  —  — 

Enonces   251.645  280.175 

Valeur  en  livres  sterling.        980.204  1.080.691 

Argent  : 

En  onces   183.892  293.851 

Valeur  en  livres  sterling.         20.872  33.10/ 

L'augmentation,  pour  1898,  s'établit  comme  suit  : 
pour  l'or,  28.530  onces,  ou  11.340/0,  soit  100.487  liv.  st. 
ou  10  25  0/0.  Pour  l'argent.  109.959  onces,  ou  59.800/0, 
soit  12.235  liv.  st.  ou  58  62  0/0. 


Notes  minières  d'Australie 

BriUiajit  Gold  Mining.  On  annonce  la  déclaration  d'un 
dividende  de  4  sh.  par  action  payable  le  8  mai  prochain  à  tous 
les  actionnaires  figurant  sur  les  livres  de  la  Compagnie  au 
26  courant. 

Victoria  Gold  Mining  Company,  Limited.    Un  cablo- 
gramme  de  Charters  Towers  annonce  que  le  broyage  de  ^»ij  - 
tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  426  onces  dor. 

Great  Boulder  Junction  Reef.  Le  Directeur  de  la  mine 
télégraphie  que  l'on  a  trouvé  des  traces  d'or  pendant  les  ope- 
rations  de  fonçage  actuellement  en  cours. 

Craven's  Caledonia  Mine.  On  mande  par  câble,  de  Char- 
ters  Towers,  que  le  broyage  de  450  tonnes  de  "unerai  a  pro- 
duit un  rendement  de  720  onces  d'or.  Un  dividende  de  3  pence 
par  action  mis  en  paiement  dès  le  28  avril  a  ete  déclare. 

New  Queen  Mine.  Un  câble  du  Directeur  à  la  mine  an- 
nonce que  le  broyage  du  375  tonnes  de  minerai  a  prpduit  un 
rendement  de  326  onces  d'or.  La  cyanuration  des  résidus  a 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  450  liv.  st. 

Hannan's  Main  Reef.  Le  puits  a  atteint  435  pieds  de  pro- 
fondeur, et  le  minerai  donne  à  l'analyse  3  dwts  pai  tonne. 
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transferts  de  la  Oompagmc  c^^^^^^^^  ?r009  Uv  st.  pendant  la  période  correspondante  de 

CeLraîd  nd^e'p^ouri'ipren  c^rs,  dividende  qu..     5^98  liu  une  a^,gmentation  de  8^8^^^ 

rixé  à  5  s^iillinus,  est  payable  le  8  mai.  Po^^.  le  premier  trimestre,  le  to  al  est  a.  ^01 . 

hxe  a  5  -"^^1"  -      ^  ^                  1^  ^ine  qu'à  400  pieds  sterling,  soit  une  augmentation  de  33  175  iiv.  st. 

tiii^vstS  ^^^^^  s^MMS^r/-  7 

'^Pn?2  8P  onces  Great  Boulder  n»  1  Baltery  :  194  tonnes.  ^roit  de  transfert   ^  f  26^ 

1  ^^iuiTonces  ïota^  Rente  foncière   '^^^  933 

rendementl/4  ^^'^^^                                     ^  atteint  800  Droit  de  vente   3.595 

pieds  de  profondeur  et  le  filo^,foTn„es  d'or  à  la  tonne.  Taxe  personnelle     221 

de  21  pouces  avec  une  teneur  de  Z  onces  a  or  a  la  _   ^^^^       routes.  pin  443 

les  résidus.    ,    j        Licences  de  stands  •   ■  26 

Taxe  sur  les  chiens   33 

REVUE  DE  U  PRESSE  DE  JOHANNESBMG  |  l=t&T. :::::::: ___|! 

DE  LA  SEiyC^INB                       I  Ti„,bres  vendus   3-134  2-834 

1      T  .  ^Mof,  1  Voici  les  résultats  du  premier  trimestre  : 

T  a  PoDulation  blanche  du  Transvaal.  -  Le  5tofljs  voie  ^g^g  189^ 

A  7^«n°rpour  1899  publie  des  renseignements  sur  la  li^.  3t.) 

^^?uu"on^Manche  i'u  Transvaal  et  le  Star  en  tire  les  ^^^^^^^    _   ,3  ,,9.821 

-œ^^^^ci^-/- p^^^^^  Se|ï-;T^^-s:  :  :  :  :  ,,;|- 

se  répartissent  comme  suit,  d  après  les  aemieie»  Droit  de  transfert  •■       ^^-^^g  ,995 

tistiques  des  fieldcornets -.  -  de  vente   ^;^-725  55.419 

4  Pi  fiQfi           I  Licences   n  003  2  G56 

Hommes  de  18  à  3't  ans                        a'^la  Taxe  personnelle    o-^  g  -ges 

_       de  34  à  50  ans  •  •  •      J-^'^u  _   g^^^.  les  routes.. .  ,  32g 

_      aldessousdel8etau-des-  . '  ^^Mf.  Sr cafref  '  '  l^l 

sus  de  50  ans   Taxe  sur  les  huttes  catres  . .  ^  gg.3 

29.279          I  — aesinineurs:;:::;:.         4.816  4.520 

Ce  chiffre  comprend  tous  les  hommes  et  non,  comme  |  Licences  de  prospection  .....  ^3- 

nn  le  Sose  soLer.t,  les  chefs  de  famille  seulement.  stands  de  machines   64 

^n  !nnnSt  cependant  que  dans  le  recensement  de  Taxe  sur  les  chiens   10^  •  435 

Si%7ffimmerCne  comprenne  que  ceux  au-^^^^^  Recettes  diverses   1^^^ 

%fe\Tr.si  p^errnis  d^évaluer  à  39 .03   U  popula-  ir^erets            ^^^^^  ;  ;  ;  ;  ;  ^02 

tion  du  sexe  masculin  totale,  si  J             ,.,an+e  on  Droits  de  marche  

,  Bewaarplaatsen   27, 

^Toici  comment  le  document  officiel  établit  le  recen-  ^,,,3  ,e  pensions  

sèment  de  tous  les  blancs  de  1  Etat  :  Total   ^61.575 

Sexe  masculin                               ISo'S^o  t  oc  -Fxnortations  d'or.  -  Voici,  d'après  le  Sowi/i 

-   f^---   Afrîca?Xtr/o--a^.  le  tableau  des  exportations 

288.7O0  semaine,  du  3  au  10  avril  : 

En  déduisant  de  ce  chiffre  le  total  Onces  Valeur 

de  la  population  boer                    ^8^0^  ^  Liv.^^t^ 

on  obtient  un  total  de           210.6/4  ^3:887  51  28.000 

^v.iffvp  de  la  noDulation  uitlander.  A.  B.  Corporation  Bank ... .         S "021  00  11-420 

T  A  iiitlancîers  forment  donc  73  0/0  de  la  population  ^atal   |-5f,J- 97  9.100 

population  niiMe,  nous  avons -.  ^   -MniaiOC 

Blancs  du  sexe  masculin                  166.400  REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

Boers  •••• y   DK    LA  SEMAINE 

Reste  un  total  de  Uitlanders  du  I  DE 

sexe  masculin  de                         i^/.ou-  ^       ^   On  annonce'  que  l'on 

soit  77  0/0  de  la  population  màle  blanche  totale.  |  ^_ L|Eau  pour^ les  mmes.. ,     ^^^^^^.^.^.^^  ^^^^ 
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sinage  de  Boksburg.  Celte  rivière  passe  à  travers  un 
marais  et  coule  ensuite  sous  le  sol.  On  prétend  gue  la 
quantité  dVau  de  cette  rivière  est  suffisante  pour  toutes 
les  batteries  des  mines  dépendant  de  VEast  Rand  qui 
n  aurait  plus  besoin,  alors,  de  recourir,  pour  leur  ap- 
provisionnement, à  d'autres  Compagnies.  Si  le  fait  est 
vrai,  il  serait  d'une  valeur  inestimable  pour  toutes  les 
mines  dans  la  partie  «  Est  »  du  Rand. 


Les  «  Développements  »  dans  les  mines.  —  De 

grosses  sommes,  dit  le  Standard  and  Digger's  Nercs 
de  Londres,  ont  été  dépensées  par  les  Compagnies  du 
Kand  pour  procéder  à  des  développements  importants 
bi  1  on  se  reporte  aux  déclarations  faites  récemment 
■par  les  Présidents  de  diverses  entreprises  minières 
transvaahennes,  on  constate  que  leurs  réserves  de 
minerai  sont  en  avance  de  cinq  ou  six  ans  sur  les 
besoins  du  moulin.  Notre  confrère  de  Londres  se  de- 
mande si  ces  développements  correspondent  à  une 
bonne  politique  financière.  Pour  répondre  à  cette  ques- 
tion, lUournit  le  tableau  suivant  : 

Années  Valeur  du 

en  avance  développement 


Tonnes 
déve- 

Gompagnies  loppées 


Rose  Deep.. 
Geldenh.  D. 
Nourse  D... 
.Tumpers  D. 
Crown  Deep 

Ferreira  

Geldenh.  E. 


972.000 
735.000 
430.000 
650.000 
5*8.600 
729.436 
948.872 


sur  le 

Pilons 

moulin 

200 

2.86 

20  J 

2.45 

100 

2.87 

100 

4.3 

200 

1.8 

80 

5.5 

120 

4.74 

par  tonne 


Liv.  st. 
242.037 
124.245 
247.312 
237.392 
294.751 

91.327 


Shill. 

5.00 

3.38 
11.5 

7.30 
10.0 

2.5 


Il  faut  noter  qu'à  la  Gehienhuis  Estate,  les  frais 
applicables  au  développement  sont  portés  sur  le  compte 
de  profits  et  pertes  ;  par  suite,  le  bilan  n'en  fait  pas 
mention. 

Or,  si  on  prend,  par  exemple,  la  Ferreira,  dit  notre 
confrère,  on  voit  qu'elle  est  en  avance  de  5  1/2  années 
sur  son  moulin.  Si  son  développement  n'était  que  d'un 
^^.nXn']^''  moulin,  elle  n'aurait  dépensé 

que  <!U.O0O  liv.  st  ,  au  lieu  de  92.000  liv.  st.,  et  n'aurait 
pas  par  suite,  72.000  liv.  st.  (80  0/0  de  son  capital)  im- 
productives. ^  ' 

Pour  la  Geldenhuis  Eslale,  un  raisonnement  ana- 
^^'^onrfnnn  ^^^^'^^  ^^oyage  annuel  de  cette  mine  porte 
sur  ^00  000  tonnes,  qui  représentent,  à  2  sh.  6  d  à  la 
tonne,  2.J.000  liv.  st.  On  peut  donc  compter  que  cette 
Compagnie  a  100.000  liv.  st.  improductives,  etriutérèt 
sur  ce  montant,  pourrait  s'élever  à  10.000  liv.  st.  par  an' 

A  la  iîo.çe  Deep,  à  la  Geldenhuis  Deep  et  à  la  Nourse 
neep,  la  reserve  de  minerai  est  très  raisonnable.  Néan- 
moins,_si  le  développement  dans  ces  mines  n'avait  pas 
dépasse  de  plus  d'un  an  le  broyage,  la  Rose  Deep  aurait 
économisé  comme  capital  rémunérateur,  SÔ.OOOliv.  st 
^^  Geldenhxiis  Deep  51.000  liv.  st.  et  la  Nourse  Deep 
8b.2o0  hv.  st.  En  résumé,  il  som])le  que  l'on  aurait  pu 
reduu-e  facilement,  dans  chaque  mine,  le  capital  impro- 


Le  Commerce  illicite  de  l'or  dans  la  Rhodesia. 

-~  Ln  des  laits  qui  attirent,  en  ce  moment,  particuliè- 
rement 1  attention  de  la  Chambre  des  Mines  de  la 
lihodesia  dit  le  Mining  Journal  BaUioay  and  Com- 
mercial Gazelle  de  Londres,  est  le  commerce  illicite 
de  1  or  obtenu  de  dépôts  d'alluvions  par  les  indigènes, 
et  cédé  par  eux  à  des  commerçants  résidant  sur  le 
territoire  portugais.  Ces  commerçants  se  servent,  en 
général,  et  comme  intermédiaires,  de  domestiques  qui 
vont  pour  compte  de  leurs  maîtres,  dans  les  pays  où 
on  trouve  le  métal  jaune,  et  qui  en  reviennent  por- 
teurs de  quantités  d'or  plus  ou  moins  importantes.  Ne 
payant  aucune  licence  commerciale  et  se  trouvant  par 
suite,  excessivement  bien  placés  pour  trafiquer!  ces 
..omineivants  peuvent  défier  toute  concurrence  et,  de 
ce  lait,  réalisent  d'importants  bénéfices 
façon  K^^P^  'i"^-^^  quantité  d'or  qui  sort  de  cette 
laçon  (le  la  Lhodesia  est  assez  considérable  pour  qu'il 


soit  pris  des  mesures  spéciales,  et  c'est  le  caractère 
que  ces  mesures  doivent  revêtir  que  la  Chambre  des 
Mines  examine  en  ce  moment.  Au  nombre  de  ces  me- 
sures il  en  est  une  qui  tend  à  détacher  une  partie  de 
la  police  du  pays  qui  poursuivrait  les  ventes  illicites 
d  or,  et  qui  empêcherait  les  marchés  de  métal  tenus 
présentement  à  des  endroits  déterminés  par  les  indi- 
gènes, toutefois,  on  s'accorde  à  reconnaître  que  des 
mineurs  blancs  ne  pourraient  pas  travailler  avec  profit 
1  or  des  alluvions  recueilli  par  les  indigènes,  et,  de 
plus,  la  Compagnie  à  charte  n'est  oas  encore  en  situa- 
tion de  sacrifier  au  profit  des  blancs,  les  intérêts  des 
noirs.  1  ant  que  la  population  blanche  ne  sera  pas  plus 
dense  dans  le  pays,  il  sera  difficile  de  faire  autre  chose 
que  temporiser  avec  les  indigènes.  Il  n'en  sera  pas  de 
même  lorsqu'elle  y  sera  solidement  établie.  Pour  le 
moment,  on  ne  peut  que  s'arrêter  à  des  mesures  pro- 
visoires pour  assurer  le  contrôle  de  l'or  qui  sort  du 
territoire.  ^ 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia.  —  Le  South 
Africa,  de  Londres,  publie  le  détail  officiel  de  la  pro- 
duction des  mines  de  la  Rhodesia  pendant  le  mois  de 
lévrier  : 

Tonnes 

broyées  Jours 
(2.000  liv.  de 
à  la  tonne)  travail 


Districts 
et  Compagnies 


Gioanda  : 

Geelond  Gold  Mg  Cy.,  1.867  26.04 

Selukwe  : 

Selukwe  Gold  Mg  Cy.  1.932  28.44 

Dunraven  Gold  Mg  Cy  1.918  27.40 

Bonsor  Gold  Mg  Cy. .  3.337  25.20 

Divers                             »  „ 

Tot.p'leMatabeleland.  9.054 
Mashonaland  : 

Glen  Clara   339  „ 

Tati  Concessions  : 
Premier  Tati  Monarch 
ReefC»   1.951  » 

Total...   11.3i4  » 

Pour  mars,  ainsi  que  le  fait  observer  le  Standard 
and  Digger's  News,  les  rendements  se  sont  élevés  aux 
chifires  suivants  : 

Bonsor,  1.354  onces,  diminution  sur  février  348 
onces;  Dunraven,  1.180  onces,  sans  changement ;'Gee- 
long,  1.264  onces,  en  augmentation  de  201  onces- 
Selukive,  1.460  onces,  contre  1.353  onces  ;  autres  sources! 
1.3o6  onces,  en  augmentation  de  231  onces.  Soit,  au 
total,  6.614  onces. 

■  En  résumé,  la  production  de  la  Rhodèsia  s'établit 
ainsi  : 

En  onces  En  onces 


Valeur 

de  la 

Production 

Pro- 

d'or 

duction 

One.  dwts 

Liv.  st. 

1.063  0 

3.827 

1.S53  6 

4.906 

1.180  8 

4.838 

1.702  16 

6'.  258 

196  18 

714 

5.496  8 

20.043 

139  0 

504 

788  10 

2.655 

6.423  18 

23.202 

Septembre  1898. 
Octobre  18S8  . . . 
Novembre  1898. 
Décembre  1898. 


2.3i6 
3.913 
r..567 
6.259 


18.0S5 


A  reporter   18.085 

Janvier  1899   6.370 

Février  1899   6.423 

Mars  1899   6.614 

37.492 


De  1890  à  1898,  il  avait  été  extrait  7.169  onces.  De 
sorte  que,  de  1890  jusqu'au  mois  de  mars  1899,  les  mines 
de  la  Rhodesia  ont  produit,  en  tout,  44.661  onces. 


Geduld  Limited.  —  Au  sujet  de  cette  Compagnie 
dans  laquelle  la  Société  A.  Goerz  et  C°  a  conservé  de 
gros  intérêts  comme  nous  le  disions,  il  y  a  huit  jours, 
le  SouUi  A/^nca,\le  Londres,  donne  les  renseignements 
suivants  : 

La  Geduld  Company  a  un  capital  de  400.000  liv  st 
divisé  en  400.000  actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles 
,3^5.000  seulement  ont  été  émises.  Le  solde  de  75.000 
actions  a  été  mis  en  réserve. 

Trois  forages  ont  recoupé  le  reef,  et  les  essais  obte- 
nus varient  entre  17  dwts  sur  une  épaisseur  de  15 
pouces,  et  5  onces  sur  10  pouces.  Le  reef  est  plat  et  ne 
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présente  aucune  difliculté  qui  mérite  d'être  releA'éc.  Ou 
creuse  actuellement,  et  avec  toute  l'activité  possible, 
deux  puits. 

La  Geduld  Company  a  une  superficie  de  2.481 
claims,  et  son  intention  est  de  créer  six  ou  sept  Socié- 
tés filiales.  Comme,  d'après  les  cours  pratiqués  sur  le 
marché,  le  capital  de  la  Geduld  Company  a  une  valeur 
actuelle  de  L400.000  liv.  st.,  chaque  claim  qu'elle  dé- 
tient se  capitalise  à  un  montant  de  570  liv.  st.  A  Lon- 
dres, on  considère  qu'une  valeur  de  570  liv.  st.  par 
claim  est  ridiculement  bon  marché,  surtout  pour  une 
entreprise  qui  se  range  dans  la  première  classe  des 
Compagnies  minières  du  Rand. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Assemblées  Générales.  —  Voici  les  dates  auxquelles  se 

tiendront  les  assemblées  générales  convoquées  dans  ces  der- 
niers temps  : 

Nature  Lieu 

Compagnies               Dates         &e  ou  se  tiendra 

—                ■       —      l'assemblée  l'assemblée 

New  Territories  (B.S.A) 

Exploring                     8  mai      Annuelle  Londres 

Nourse  Deep   9   —      Extraordiu.  Johannesburg 

South  East  Rand  Deep.    12   —       Annuelle  — 

Johannesburg  Estate. . .    15  ^ —            —  — 

Treasury  Gold  Mines. .    17   —            —  — 

Globe  and  Phœnix  ....    17   —            —  Londres 

Wemmer                        18   —      Extraordin.  Johannesburg 

Windsor                        18   —       Annuelle  — 

New  Jagersfontein           2.3   —            —  Khnberley 

Pretoria  AVaterworks . .    31   —            —  Pretoria 

Laneaster  West               31   —     Emis,  d'obi.  Johannesburg 

May  Consolidated              1  juin    Extraordin.  — 

Crown  Reef                     6   —       Annuelle  — 

New  Modderfontein         26  juillet        —  — 


ÎVîgel  Gold  Mining  C",  Limited.  —  Avis  est  donné  aux 
porteurs  d'obligations  de  cette  Compagnie  qu'un  dividende 
ayant  été  déclaré  sur  les  actions  ordinaires,  les  demandes  de 
conversion  d'obligations  en  actions  nouvelles  ne  pourront 
être  prises  en  considération  qu'autant  qu'elles  seront  faites 
avant  le  l"  juin  189f),  ledit  dividende  étant  payable  à  tous 
les  actionnaires  qui  figureront  sur  les  livres  de  la  Compagnie 
au  29  juin  1899.   

Robiusan  Deep  Limited.  —  Un  dividende  intérimaire  de 
cinq  shillings  (5/-)  par  action,  payable  aux  actionnaires 
enregistrés  sur  les  livres  de  la  Compagnie  au  15  avril  1899, 
a  été  déclaré  par  le  Conseil  d'administration.  Les  livres  de 
transferts  JelaGompagnieontété  fermés  du  17  au  22  avril  1899, 
ces  deux  jours  inclus.  Le  dividende  sera  payé  aux  action- 
naires enregistrés  à  Londres,  par  warrants  adressés  au 
bui'eau  de  Londres  le  \"  mai  1899,  et  aux  actionnaires  enre- 
gistrés dans  lAfrique  du  Sud,  par  warrants  adressés  au  siège 
social  de  la  Compagnie  à  Johannesburg,  à  la  même  date.  Les 
détenteurs  de  titres  au  porteur  sont  informés  que  le  dividende 
leur  sera  payé  sur  présentation  du  coupon  n°  1  soit  : 

Aux  bureaux  de  VAfrican  Banking  Corporation  Limited: 

A  Johannesburg  ; 

43,  Threadneedle  St,  London,  E.-C.  ; 
19,  boulevard  des  Italiens,  Paris. 

Les  coupons  devront  être  déposés,  pour  examen,  à  l'une  des 
trois  adresses  indiquées  ci-dessus,  au  moins  quatre  jours 
francs  avant  la  date  du  paiement.  Les  coupons  pourront  être 
déposés  en  vue  du  paiement  du  1"  mai  1899.  Le  paiement 
des  coupons  sera  effectué  en  France  sous  déduction  de  l'impôt 
de  4  0/0  sur  le  revenu. 


Revfle  HeMoiaiaire  Jn  MarcM  ki  Inès  J'Oi 

DE  L.OIVDRES 

Londres,  le  4  mai  1899 

La  tendance  du  Marché  des  mines  d'or  est  très  fai- 
ble. C'est  la  conséquence  de  la  campagne  menée  parla 
presse  anglaise  contre  le  Gouvernement  du  Transvaal. 
Les  bruits  les  plus  défavorables  ont  couru  sur  l'état 


des  rapports  existant  entre  les  deux  pays,  et  si  nous 
en  croyons,  cependant,  les  nouvelles  venues  de  Johan- 
nesburg, le  Gouvernement  boer  est  fort  bien  disposé 
vis  à-vis  de  l'industrie  minière. 

Il  faut  donc  espérer  que  l'on  ne  tardera  pas  à  envi- 
sager ici  la  situation  avec  plus  de  sang-froid  et  que  le 
Marché  retrouvera  son  calme. 

***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  est  à  3  28/32.  Le  Marché  s'est  montré  un 
peu  déçu  des  déclarations  faites  par  M.  Rhodes  à  l'as- 
semblée générale. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  5/32,  au  lieu 
de  8  ./. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/8. 

Le  rapport  de  l'année  finissant  le  31  décembre  1898 
donne  les  détails  suivants  : 

Les  bénéfices  nets  ont  été  de  32.743  liv.  st.  9  sh.  7  d. 
Le  solde  de  l'année  dernière  étant  de  127.781  liv.  st. 
8  sh.  5  d.,  le  total  au  crédit  du  compte  Profits  et  Pertes 
est  de  160.524  liv.  st.  18  sh.  Les  Directeurs  croient  qu'il 
est  de  l'intérêt  de  la  Compagnie  de  consacrer  seulement 
les  bénéfices  de  l'année  au  paiement  du  dividende.  Ils 
proposent  donc  de  porter  1.500  liv.  st.  au  fonds  de 
réserve,  afin  de  porter  ce  compte  à  40.000  liv.  st.,  de 
fixer  le  dividende  à  10  0/0,  soit  à  2  sh.  par  action,  et 
de  reporter  à  nouveau  le  solde  de  127.024  liv.  st.  18  sh. 

La  Compagnie  est  intéressée  dans  la  Windsor,  \sl  West 
Rand  Mines,  VEast  Roodepoort  Deep,  la  Tr^ansvaal 
and  Delagoa  Bay  Collieries,  la  Toxinsvaal  and  De- 
lagoa  Bay  Investment,  la  Pretoria  Tramway  Com- 
pany ;  elle  possède  aussi  des  fermes  et  des  claims 
miniers. 

***  District  du  "Witwatersrand.  —  UEast  Rand 

passe  de  7  31/32  à  6  5/8.  Il  ne  semble  pas  que  le  projet 
de  mise  en  valeur  des  deep  levels  soit  encore  bien  défini. 

lu'Angelo  se  traite  à  6  3/4;  la  Neio  Cornet  à  3  1/8. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  7/8  au  lieu  de  6  3/16. 

La  Modderfontein  est  à  101/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  8  7/8  ;  la  New  Heriot  à 
7  ./.  ;  la  Langlaagie  à  31/2;  la  Simmer  and  Jack  à 
5  7/8. 

La  Ferreira  se  tient  à  23  3/4.  Dans  im  discours  sur 
les  résultats  de  l'année  1898,  le  Président  de  cette  Com- 
pagnie a  dit  à  l'assemblée  que  la  réserve  de  minerai 
dépasse  de  290.849  tonnes  celle  de  l'année  précédente; 
elle  s'élève  à  729.436  tonnes,  chiffre  qui  représente  une 
avance  de  cinq  ans  et  demi  sur  les  besoins  de  l'exploi- 
tation. L'importance  de  la  réserve  aura  aussi  bientôt 
pour  effet  de  diminuer  les  frais. 

Si,  d'autre  part,  on  considère  les  travaux  de  sur- 
face, on  voit  cjue  de  ce  côté  il  n'y  a  plus  à  e/fectuer  de 
lourdes  dépenses.  Il  reste  encore"  à  payer  les  frais  d'ins- 
tallation pour  le  traitement  des  slimes  et  d'autres  frais 
relatifs  à  la  fouraiture  d'une  pompe  d'épuisement  et 
d'une  machine  auxiliaire,  à  la  construction  d'une  salle 
pour  les  mineurs,  à  l'installation  de  la  lumière  électri- 
que, etc.  Ces  dépenses  se  répartiront  sur  l'année  sans 
influer  sensiblement  sur  les  bénéfices  mensuels. 

Les  frais  de  travail  ont  été,  l'année  dernière,  de  29  sh. 
1  d.,  contre  31  sh.  8  d.  en  1897.  Si  l'on  tient  compte  du 
traitement  des  slimes,  pratiqué  pour  la  première  fois, 
la  réduction  réelle  des  frais  est  de  4  sh.  1  d.  par  tonne. 

La  Jubilee  reste  à  6  3/4;  la  Jumpers  à  6  1/8,  au  lieu 
de  6  3/4.  La  Crown  Reef  est  à  18  1/2;  la  Randfontein 
à  3  1/32;  la  Wemmer  à  12  7/8;  la  Geldenhuis  Estate 
à  8  5/16. 

La  Robinson  est  à  10  5/8,  au  lieu  de  10  7/8. 
La  Village  Main  Reef  se  retrouve  à  8  5/8;  la  New 
Primrose,  à  4  5/8;  la  Durban  Roodepoort,  à  6  1/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La.  Geldenhuis 
Deep  reste  à  10  1/2,  au  lieu  de  10  3/4. 

La  Rand  Mines  passe  de  41  3/4  à  39  3/16. 

La  Ferreù^a  Deep  se  retrouve  à  7  ./.  ;  la  Crown 
Deep  à  13  3/4;  la  Nourse  Deep,  à  5  3/8  ;  la  Rose  Deep, 
à  10  1/4  ;  la  Robinson  Deep,  à  10  3/4  ;  la  Jumpers 
Deep,  à  4  3/4;  la  Glen  Deep,  à  4  1/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  3/8.  Celte  Com- 
pagnie a  maintenant  acquitté  ses  dettes.  On  sait  que 
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«on  filon  est  très  étroit.  La  réserve  comprend  226.000 
tonnes  donnant  à  l'essai  28  dwts  sur  81  pouces  au  4e  ni- 
veau et  30  dwts  sur  S  pouces  au  second  niveau.  Gomme 
on  rejette  au  triage  50  0/0  de  déchet,  les  frais  de  travail 
sont  assez  élevés.  En  janvier  et  février,  il  ont  ete  de 
36  sh.  10  d.  pour  une  recette  de  47  sh.  8  1/4.  Dans  le 
but  de  diminuer  la  dépense  d'exploitation,  il  est  ques- 
tion de  porter  la  force  de  broyage  de  60  à  100  pilons. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Consolidated 
E.rpïoration  and  Development  est  à  2  1/8.  La 
Goldfields  of  Matabeleland  est  à  1  1/8.  La  Mashona- 
land  Agency  à  3  1/8,  la  Matabele  Gold  Reef  à  4  3/4,  la 
Rhodesia  Goldfields  à  1  7/8,  la  Rhodesia  Limited  a 
1  3/8,  la  V.  V.  Gtoanda  Syndicale  à  2  1/16,  la  White  s 
Consolidated  à  1  1/8. 

Parmi  les  Compagnies  en  exploitation,  la  Bonsor  est 
à  3  1/2;  la  Globe  and  Phœnix  à  5  1/8;  la  Geelong 
à  4  5/8;  la  Selukioe  à  2  13/16. 


***  District  de  Klerksdorp. 

Estate  reste  à  9/6. 


La  Buffelsdoorn 


***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  1  7/8  au  lieu  de  2  1/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est  à 
^1/2  au  lieu  de  3  13/16. 

*♦*  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  3/8.   

Londres,  4  mai,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  lourd. 


Rme  BeMoDiaJaire  in  Marclié  ies  Mines  J'Or 


DE  PARIS 


Paris,  le  4  mai  1899. 
Notre  Marché,  cette  semaine,  a  été  considérablement 
mouvementé,  en  raison  des  dépêches  contradictoires 
publiées  sur  la  situation  politique  au  Transvaal.  Au 
fond,  ces  dépêches  ne  nous  ont  causé  que  peu  d'émo- 
tion car,  ici,  on  s'attache  surtout  à  la  marche  propre- 
ment dite  de  l'industrie  minière  et  aux  progrès  que 
réalisent,  au  fur  et  à  mesure,  les  Compagnies  de  mines 
d'or.  Mais,  malheureusement,  nous  avons  eu  aussi  a 
compter  avec  la  pression  que  Londres  a  paru  vouloir 
exercer  sur  notre  place,  au  moyen  de  ventes  conti- 
nuelles, et  cette  pression  a  fini  par  avoir  raison  de  notre 
résistance. 

Nous  avons  donc  dû,  en  fin  de  compte,  reculer  nous 
aussi.  Et  de  toutes  les  Bourses  qui  se  sont  succédé  de- 
puis notre  dernière  Revue  Hebdomadaire,  c'est,  sans 
contredit,  celle  qui  vient  de  prendre  lin  qui  a  laissé  lo 
plus  à  désirer.  Cependant,  nous  ne  restons  pas  tout  a 
fait  aux  plus  bas  cours  pratiqués  et  on  en  est,  au  der- 
nier moment,  à  se  demander  si  nous  ne  sommes  pas 
rrrivés  à  l'extrême  limite  de  la  réaction. 

A  bien  considérer  que  les  valeurs  qui,  en  la  circon 
stance,  ont  été  le  plus  touchées,  sont  celles  qui  revê- 
tent plutôt  un  caractère  de  spéculation.  Qaant  a  celles 
<iue  l'on  considère  comme  valeurs  de  placement,  elles 
ont,  elles  aussi,  payé  leur  tribut  à  la  faiblesse,  mais 
dans  des  proportions  moindres.  En  tout  cas,  il  semble 
bien  avéré  que  les  portefeuilles,  qui  détiennent  les 
bonnes  valeurs,  n'ont  pas  songé  à  s'alléger  et,  qu  au 
contraire,  beaucoup  ont  profité  de  la  réaction  qui  vient 
de  survenir  si  inopinément.  Une  seule  valeur  est  res- 
tée, pour  ainsi  dire,  indemne,  en  dépit  de  l'avance  im- 
portante prise  par  elle  dans  ces  derniers  temps  :  nous 
voulons  parler  de  l'action  de  la  Société  A.  Goerz  et  Ce, 
qui  reste  très  ferme  à  83  fr.  à  terme  et  à  89  fr.  au 
comptant.  ,  •    -j  * 

La  liquidation  de  fin  avril  s'est  passée  sans  incident 
Sur  plusieurs  valeurs,  les  reports  ont  bien  varié  entre 
7  1/2  et  8  0/0  l'an  environ,  mais,  sur  quelques-unes, 
on  a  fait  des  taux  bien  inférieurs.  Au  reste,  comme  de 
coutume,  voici  les  reports  cotés  le  1er  courant  : 


Chartered.  60  et  80  centimes  ;  Buffelsdorn  Estate, 
pair;  Champ  d'Or,  50  centimes;  Consolidated  Gold- 
fields, 1  fr.  et  1  fr.  50  ;  De  Beers,  4  fr.  et  4  fr.  50;  Dur- 
ban Roodeport  Deep,  45  centimes  ;  East  Rand,  1  fr.  25; 
FerreiraGold,  3  fr.  et  3  fr.  50;  Fraser  River,  5  cent.  ; 
French  Rand,  25  centimes  ;  French  South  African 
Development,  10  et  15  centimes  ;  Geldenhuis  Deep, 
1  fr.  50  et  2  fr.  ;  Geldenhuis  Estate,  1  fr.  et  1  fr.  50  ;  A. 
Goerz  et  C",  25  centimes  ;  Henderson  Transvaal,  20  et 
25  centimes  ;  New  Kleinfontein,  40  et  50  centimes  ; 
Lancaster,  25  centimes  et  1  fr.  de  déport,  en  raison  du 
droit  à  la  souscription  aux  actions  nouvelles  que  l'on 
peut  exercer  encore  jusqu'au  8  courant  ;  Langlaate 
Estâtes,  50  centimes  ;  Marievale  Nigel,  pair  et  5  cen- 
times déport;  May  Consolidated,  65  et  80  centimes  ; 
Mossamédès,  5  centimes;  Mozambique,  35  et  45  cen- 
times •  Oceana,  15  centimes  ;  Primrose,  50  centimes  ; 
Randfonlein Estâtes,  40  et  50  centimes  ;  Rand  Mines, 
6  fr  et  9  fr.  ;  Robinson  Gold,  1  fr.  50  ;  Robmson  Rand- 
fonlein, 25  centimes  ;  Sheba,  25  centimes  ;  Simmer 
and  Jack,  80  centimes  et  1  fr.  25  ;  Transvaal  Consoli- 
dated 25  et  35  centimes  ;  Transvaal  Goldfields,  10  et 
25  centimes;  Village  Main  Reef,  1  fr.  20  et  1  fr.  50  ; 
Wemmer,  1  fr.  70;   Western  Kleinfonteta,  20  cen- 

ti  IÏ16S 

La  'chartered,  qui  était  montée  à  108  francs,  ne 
s'inscrit  plus  qu'à  96  fr.  50;  Consolidated  Goldfields, 
189  fr  50,  contre  203  fr.  50  ;  East  Rand,  174  francs, 
en  recul  de  21  fr.  50;  Rand  Mines,  1.000  fr.,  contre 
1.059  francs,  après  985  fr.  au  plus  bas.  ..... 

La  Geldenhuis  Estate,  qui  restait  a  216  f r.  50, -linit 
à  211  fr  •  Ferreira,  en  hausse  de  2  francs  a  604  Ir. 
Neio  Kleinfontein,  73  fr.  25,  contre  77  fr.;  Robinson 
Randfonlein,  40  fr.,  contre  iQîr.;  Rand  fonte  in  Estâtes, 

'^L^mmmer  and  Jack  est  revenue  de  158  fr.  à  147  fr. 
May  Consolidated,  plus  lourde  à  138  fr.  50.  L'émission 
des  15  000  nouvelles  actions  dont  nous  avons  parlé  il  y 
huit  jours,  a  été  garantie  parla  Société  A.  Goerz  et  Co. 
Les  nouveaux  titres  seront  réservés,  jusqu'à  concur- 
rence de  13.750,  aux  actionnaires  actuels,  au  prix  de 
4  3/4  liv  st  ,  et  à  raison  d'une  action  nouvelle  pour 
20  actions  anciennes.  Le  solde  de  1.250  actions  restera 
à  la  disposition  du  Conseil  d'administration.  Village 
Main  Reef,  220  f  r.,  contre  228  fr.  50  Lancaster,  97  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  que  nous  laissions  a  2/3  fr.. 
clôture  à  270  fr.  50.  Buffelsdoorn  Estate,  action  nou- 
velle 28  fr  75;  Wemmer,  délaissée;  New  Primrose, 
de  même  ;  Durban  Roodepoort  Deep,  85  francs,  contre 
97  fr  •  Sheba,  37  fr.  ;  French  Rand,  45  fr.,  contre  48  fr. 

La  Langlaagte  Deep,  qui  ne  se  traite  qu'au  comp- 
tant continue  à  être  l'objet  de  demandes  suivies.  Elle 
s'inscrit  à  85  fr.,  en  plus-value  de  2  fr.  Geldenhuis 
Deep,  256  fr.  ;  Transvaal  ^Consolidated  Land,  40  fr.  ; 
Windsor,  au  même  cours  de  83  fr. 

Le  Champ  d'Or  reste  à  61  fr  :  la  durée  de  cette  mine 
a  été  évaluée  à  cinq  ans;  Mossamédès,  14  fr.  50;  Ma- 
rievale  Nigel,^ans  changement  à  14  fr.  ;  Mozambique, 
70  fr  ^5 

ha  Eersle  Fabrieken  Distillery  s'échange  à20fr.  75; 
Dynamite  du  Transvaal,  81  fr.  50,  contre  86  fr.  75. On 
annonce  que  le  Conseil  d'administration  de  cette 
Comnagnie  a  décidé  de  proposer  à  la  prochaine  assem^ 
blée  aui  se  tiendra  à  Pretoria  fin  juin,  la  répartition 
d'un  dividende  égal  à  celui  de  l'année  dernière,  soit 
4  shillings  par  action.  Outre  les  90.000  liv.  st.  qu'ab- 
sorbera ce  dividende,  les  diverses  réserves  seront  aug- 
mentées d'ensemble  140  000  liv.  st  ,  et  une  somme  de 
36  000  liv  st.  sera  reportée  à  nouveau.  Le  total  des  bé- 
néfices de  l'exercice  écoulé  se  chiffre,  par  conséquent, 
par  266.000  liv.  st.  Victor  Gold,  22  fr.  50;  Rebecca, 
8  fr.  50;  De  Lamar,  8  fr.  50. 

La  De  Beers  a  été  de  nouveau  demandée,  et  bien  que 
ne  restant  pas  à  son  plus  haut  cours,  elle  gagne  20  fr., 
à  747  fr. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
Paris.  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  SimarU 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  DU  WITWATERSRAND 

en  Avril  1899 


Le  rendement  du  Witwatersrand  s'est  élevé, 
pendant  le  mois  d'avril  1899,  à  439.110  onces, 
représentant  13.658  kilogrammes,  et  ayant  une 
valeur  approximative  de  39.959.010  fr. 

La  production  de  mars  1899  avait  été  de 
441.578  onces  ou  13.734  kilogrammes,  ayant  une 
valeur  de  40.183.598  fr. 

Voici  la  comparaison  du  rendement  d'avril 
1899  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 


Années       Onces  Kilogs 


1888. 
1889. 
1890. 
1891. 
1892. 


14.146 
27.029 
38.697 
56.372 
95.562 

1893   112.053 

1894   168.745 

1895   186i323 

1896   176);06 

1897   233.698 

1898    335.125 


1899. 


439.110 


439 
840 
1.203 
1.753 
2.972 
3.485 
5.248 
5.795 
5.496 
7.331 
10.423 
13.658 


Francs 

1.287.286 
2.459.639 
3.521.427 
5.129.852 
8.696.142 
10.196.823 
15.355.795 
16.955.393 
10.080.24G 
21.448.518 
30.496.375 
39.959.010 


Le  rendement  des  autres  districts  du  Transvaal 
s'est  élevé  à  21.238  onces,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  460.348  onces,  contre 
464.0-36  onces  en  mars. 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(Be  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  15  avril  1899 

Etat  du  Marché.  —  I-a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou 
velles  des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Leà  dernières 
tendances. 

Il  nous  serait  iiTipossible  d'écrire  cette  lettre  sans 
nous  occuper  de  la  question  politique. 

De  vagues  rumeurs  ont  été  mises  en  circulation  pen 
dant  cette  semaine,  et  nous  avons  entendu  de  nouveau 
les  vieilles  informations  dénuées  de  sens  commun  qui 
se  sont  répandues  à  différentes  intervalles  depuis  le 
commencement  de  1896.  Ceux  qui  raisonnent  avec 
calme  n'attî-chent  pas  la  moindre  importance  à  toutes 
les  histoires  qué  l'on  raconte,  mais,  malheureusement 
ily  a  un  grand  nombre  de  personnes  qui  ne  raisonnent 
pas,  qui  se  laissent  entraîner  par  les  excitations  du 
moment,  et  qui  agissent  en  conséquence. 

Le  résultat  a  été  une  série  de  ventes  inconsidérées 


la 


ici  et  en  Europe  ;  le  sens  commun  paraît,  en  effet, 
faire  autant  prime  en  Europe  qu'ici. 

Il  y  a  depuis  quelque  temps  une  forte  spéculation  a 
^  baisse  sur  les  valeurs  sud-africaines,  et  quand  la  » 
.éprise  constatée  mercredi  soir  s'est  accentuée  dans  la 
matinée  de  jeudi,  nos  baissiers  locaux  ont  perdu  la 
tête  :  non  seulement  ils  se  sont  rachetés,  mais  ont 
voulu  se  rattraper  à  la  hausse;  ils  ont  été  pris  ainsi 
des  deux  côtés  à  la  fois. 

Le  public  s'est  préoccupé  du  marché  pendant  cette 
semaine.  La  grande  majorité  des  spéculateurs  du  de- 
hors attendent  de  meilleures  conditions  politiques  pour 
s'engager  à  nouveau.! 

Nous  ne  pouvons  pas  dira  pendant  combien  de  temps 
cette  situation  durera.  Un  changement  peut  s'opérer 
brusquement  et  nous  trouvons  qu'il  y  a  une  forte 
quantité  de  valeurs  moyennes  qui  se  trouvent  main- 
tenant cotées  à  très  bon  marché  et  qui  sont  par  consé- 
quent bonnes  à  prendre.  Nous  ne  pouvons  lien  con- 
seiller pour  la  liquidation  prochaine,  car  il  est  impos- 
sible de  prévoir  un  avenir  immédiat;  mais  si  les 
capitalistes  sont  disposés  à  garder  leurs  titres,  nous 
attirons  l'attention  sur  la  Bantjes.  Randfontem, 
Knights  Central,  Simmer  East,  Roodepoort  Central 
deep,  French  Rand  et  peut-être  la  Yogel  Deep. 

Nous  ne  pouvons  terminer  cette  lettre  sans  insister 
sur  les  remarquables  rendements  de  mars  qui  dépassent 
toute  attente.  Avec  une  situation  aussi  florissante  de 
l'industrie,  avec  un  ample  approvisionnement  d'eau 
assuré  pour  le  mois  prochain,  il  est  absurde  de  cons- 
tater une  dépression  comme  celle  que  nous  signalons. 
Nous  laissons  à  votre  bon  sens  de  dire  si  cette  dépres- 
sion est  due  à  des  éléments  naturels  ou  artiflciels. 


Cours 


le  plus  le  plus 

bas  haut 
de  la  semaine 

sh.  d.  sh.d. 

Bantjes                                 85/9  40/6 

Bantjes  Deep                          9/.  10/6 

Benoni                                 25/.  27/. 

Bonanza                               95/.  96/. 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered). . . .     72/6  77/6 

Gonsol.  Main  Reef                  39/9  44/6 

East  Rand                           147/.  152/6 

French  Rand                         36/6  40/. 

Knights  Central                    55/.  61/. 

May  Consol                         103/ .  108/ . 

Randfontein..                        59/6  63/6 

Roodepoort  Central  Deep..     55/6  58/6 

Simmer  East                         73/.  77/6 

Voptelstruis  Consolid.  Deep.     27/6  30/6 

Witwatersrand                     125/6  132/6 

Witwatersrand  Deep              48/.  50/. 


8  avril  15  avril 
1899  1899 


sh.d. 

42/. 

12/. 

28/6 

95/. 

74/6 

45/9 
155/ . 

39/. 

63/6 
110/. 

63/3 

59/. 

78/. 

33/6 
136/. 

52/. 


sh  d. 

36/9 
9/6 
26/. 

95/. 
75/9 
42/9 

156/6 
37/0 
55/6 

107/6 
61/9 
56/6 
74/. 
29/. 

129/. 
48/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

On  peut  dire  que,  dans  ces  derniers  jours,  on  a  ré- 
pandu les  bruits  les  plus  extravagants  au  sujet  du 
Transvaal.  Nous  allons  les  relatfer  avec  la  plus  grande 
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impartialité,  et  les  rapprocher  des  nouvelles  parvenues 
de  divers  côtés. 

Tout  d'abord  un  journal  hebdomadaire  anglais  avait 
prétendu  que  le  Gouvernement  britannique  avait,  par 
l'intermédiaire  du  Gouverneur  du  Gap,  envoyé  au 
Gouvernement  du  Transvaal  une  dépêche  rédigée  en 
termes  énergiques,  lui  demandant  de  remplir  ses  obli- 
gations envers  la  Reine  à  laquelle  revient  le  soia  d'as- 
surer l'ordre  et  la  paix  dans  la  République  Sud-Afri- 
caine. Cette  dépèche  aurait  été  un  ultimatum;  mais  on 
l'a  démenti  au  Ministère  des  colonies,  à  Londres.  Tou- 
tefois la  question  de  la  suzeraineté  a  été  mise  de  nou- 
veau sur  le  tapis  et,  à  ce  sujet,  on  a  écrit  de  Londres 
que  ce  à  quoi  les  Roers  s'appliquent  en  ce  moment 
avec  une  singulière  ardeur,  c'est  à  démontrer  que  la 
convention  de  Londres  a  aboli  la  suprématie  de^  l'An- 
gleterre sur  le  Transvaal,  sauf  en  ce  qui  concerne  les 
relations  étrangères. 

Or,  les  partisans  de  l'agitation  contre  la  suzeraineté 
britannique  viennent  de  recevoir  un  témoignage  qu'ils 
considèrent  comme  des  plusimportants  en  leur  faveur  ; 
c'est  celui  du  Révérend  M.  Faure  qui,  en  18:^3,  servit 
d'interprète  à  la  députation  des  Boers  qui  vint  négo- 
cier avec  le  Gouvernement  anglais.  Dans  une  lettre 
adressée,  en  mars  1898,  à  M.  Chamberlain,  M.  Faure 
donne  un  compte  rendu  de  ce  qui  s'est  passé  à  la  Con- 
férence de  1883.  Selon  lui,  les  délégués  boers  atta- 
chaient la  plus  grande  importance  à  la  question  de  la 
suzeraineté,  alors  que  les  Anglais  semblaient  en  faire 
peu  de  cas. 

M.  Faure  affirme  que  sir  Hercules  Robinson  déclara 
alors  que  la  suzeraineté  ne  signifiait  rien  du  tout,  que, 
même  sans  qu'elle  fût  reconnue  ou  établie,  le  Gouver- 
nement anglais  ne  permettrait  jamais  au  Transvaal  de 
conclure  de  traité  que  le  Gouvernement  de  la  Reine 
n'approuverait  pas  et  que,  par  conséquent,  il  ne  voyait 
pas  pourquoi,  sur  ce  point,  on  ne  donnerait  pas  satis- 
faction au  sentiment  des  Boers. 

Quand  à  lord  Derby,  toujours  d'après  M.  Faure,  il 
aurait  exprimé  une  opinion  semblable  et  aurait  ajouté 
que  s'il  u'insérait  pas  dans  la  convention  un  article 
abolissant  explicitement  la  suzeraineté  de  la  Reioe, 
c'est  parce  qu  il  ne  voulait  pas  fournir  une  arme  à  l'op- 
position d'alors.  Telle  est  la  thèse  de  M.  Faure,  et  il  a 
publié  dans  les  journaux  du  Cap  copie  de  sa  lettre  à 
M.  Cliamberlain,  lettre  restée  sans  réponse  jusqu'à 
présent,  croyait-on.  On  se  trompait. 

En  effet,  en  avril  1898,  sir  Robert  Herbert,  qui  était 
sous-secrétaire  d'Etat  aux  colonies  en  18s3,  c'est-à-dire 
au  moment  où  les  Délégués  du  Transvaal  étaient  à 
Londres,  avait  répondu  à  M.  Faure.  Mais,  par  une 
erreur  inexpliquée,  sa  lettre  est  restée  un  an  dans  les 
cartons  du  Gouvernement  du  Cap  et  n'a  jamais  été 
communiquée  à  M.  Faure.  Ce  n'est  que  ces  jours  der- 
niers, seulement,  que  le  gouverneur  du  Cap,  sir  Alfred 
Milner,  l'a  donnée  aux  journaux  du  Gap.  Sir  Robert 
dit  que,  tout  en  demandant  la  revision  de  la  Convention 
de  Prétoria,  les  Délégués  du  Transvaal  n'ont  pas 
demandé  l'abolition  de  la  suzeraineté  do  la  Reine  ; 
mais  il  reconnaît  que  les  Délégués  ont  demandé  que  le 
Transvaal,  au  lieu  d'être  sous  la  suzeraineté  de  l'Angle- 
terre, fût  placé  sous  celle  de  deux  puissances. 

Quant  à  sir  Hercules  Robinson,  sir  Robert  Herbert 
dit  qu'il  était  tellement  convaincu  de  la  résolution  de 
l'Angleterre  de  rester  maîtresse  du  Transvaal,  qu'il  ne 
jugeait  pas  nécessaire  de  le  déclarer  de  nouveau,  et 
pour  ce  qui  est  de  lord  Derby,  comme  il  savait  que 
l'abolition  de  la  suzeraineté  par  un  article  de  traité 
serait  considérée  comme  un  abandon  du  droit  de 
r.\ngleterre  de  contrôler  les  relations  extérieures  du 
Transvaal,  il  répondit  aux  Délégués  des  Boers  qu'il  ne 
pouvait  accepter  leur  proposition  d'une  suzeraineté  à 
deux.  L'inalement,  sir  Robert  Herbert  dit  que  la  Con- 
vention de  Londres  englobe  la  Convention  de  Pretoria, 
tout  en  donnant  au  Transvaal  des  pouvoirs  plus  étendus 
d'administration  intérieure. 

Mais  M.  P'aure  a,  cependant,  pour  lui  le  témoignage 
du  seul  délégué  anglais  à  la  Conférence  de  Londres 
survivant,  M.  Evelyn  Ashley. 


M.  Evelyn  Ashley  a,  en  effet,  confirmé  les  déclara- 
tions du  révérend  Faure  relatives  à  l'abrogation  de  la 
suzeraineté  anglaise  sur  le  Transvaal.  «  Je  crains  bien, 
aurait-il  dit  à  ce  sujet,  que  les  affirmations  de  M.  Faui*e 
ne  soient  parfaitem.-nt  exactes.  Dans  la  Convention  de 
1884,  il  n'existe  rien  concernant  la  suzeraineté,  car  la 
clause  afl'érente  en  a  été  rayée.  »  Actuellement,  le 
Transvaal  peut  négocier  avec  un  pays  étranger,  et  ce 
n'est  que  lorsque  les  négociations  sont  terminées  que 
le  consentement  de  la  Reine  est  nécessaire.  M.  Ashley 
en  conclut  que,  si  la  Convention  de  Londres  contenait 
un  article  constatant  la  suzeraineté  britannique,  les 
négociations  entre  le  Transvaal  et  une  puissance 
étrangère  ne  pourraient  être  conduites  que  par  le 
Consul  du  Gouvernement  britannique. 

Tout  cela  est  intéressant  au  point  de  vue  historique; 
mais  il  est  une  chose  qui  paraît  certaine,  c'est  que  le 
Gouvernement  anglais  se  considère  comme  puissance 
suzeraine  du  Transvaal  et  qu'il  semble  vouloir  faire 
respecter  ses  droits  et  l'interprétation  qu'il  donne  lui- 
même  à  la  Convention  de  Londres. 

Ajoutons  que  la  presse  allemande  condamne  l'agi- 
tation qui  se  poursuit,  dans  certains  milieux  anglais, 
contre  le  Transvaal.  Elle  déclare  se  refuser  à  faire  le 
jeu  des  Anglais  dans  leurs  tentatives  contre  l'indépen- 
dance du  Transvaal.  i<  Il  ne  peut  que  nous  être  agréable, 
déclarent  les  Nouvelles  de  Hambourg,  de  voir  les 
Anglais  pousser  les  choses  à  bout  dans  l'Afrique  du 
Sud,  où  ils  ne  manqueront  pas,  le  cas  échéant,  de  se 
faire  battre  à  plate  couture,  comme  à  l'ordinaire,  et  ils 
n'augmenteront  pa?  les  sympathies  qu'on  peut  avoir 
pour  eux.  » 

Il  n'y  a  pas,  du  reste,  que  la  presse  allemande  qui 
s'élève  contre  1  attitude  de  l'Angleterre.  Le  Manchester 
Guardian,  dans  un  leading  article,  a  protesté,  lui 
aussi,  contrôles  tentatives  auxquelles  on  se  livre  contre 
l'indépendance  du  Transvaal. 

La  correspondance  échangée  entre  les  Gouvernements 
de  la  Grande-Bretagne  et  du  Transvaal  au  sujet  de  la 
question  de  la  dynamite  a  été  communiquée  au 
Vclksraad  de  Pretoria. 

Une  communication  de  M.  Chamberlain,  datée  du 
13  janvier,  dit  que  la  concession  de  la  dynamite  est 
une  violation  de  la  convention  de  Londres. 

La  réponse  du  Gouvernement  de  la  République  porte 
la  date  du  9  mars;  elle  allègue  que  la  concession  a  été 
faite  de  bonne  foi,  qu'elle  ne  constitue  pas  une  violation 
de  l'article  14  de  la  convention  et  que  le  Gouvernement 
du  Transvaal  a  le  droit  de  se  faire  lyie  opinion  quand 
il  s'agit  des  intérêts  de  la  République.  La  réponse 
ajoute  qu'il  est  impossible  d'amender  la  concession, 
comme  le  demande  M.  Chamberlain,  sans  porter 
atteinte  aux  arrangements  conclus  avec  les  autres 
puissances. 

Le  professeur  Renault  de  Paris,  le  professeur  Ehren- 
berg,  de  Gœttingue,  le  professeur  Wistatte,  de  Londres, 
ont  exprimé  sur  cette  question  leur  opinion,  qui  est 
parfaitement  en  harmonie  avec  la  thèse  soutenue  par 
le  Gouvernement  du  Transvaal. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  dire  qu'à  l'ouverture  de 
l'exposition  agricole  de  Johannesburg,  qui  vient  d'avoir 
lieu,  le  général  Joubert  a  dit  que  Johannesburg  contri- 
buait évidemment  dans  une  large  mesure  aux  progrès 
du  pays.  Il  a  exprimé  l'espoir  que  la  population  s'uni- 
rait pour  former  un  pays  indépendant,  et  il  a  souhaité 
qu'elle  témoignât  au  Gouvernement  du  respect  et  de  la 
confiance. 

On  a  annoncé  que  le  Gouvernement  du  Transvaal 
avait  reçu  une  adresse  signée  de  9.000  résidents  fran- 
çais, allemands,  hollandais,  américains,  etc.,  à  Johan- 
nesburg, dans  laquelle  ils  protestent  contre  la  récente 
pétition  des  sujets  anglais.  Cette  nouvelle  adresse  dé- 
ment les  griefs  exposés  par  les  21.000  Anglais  et  dit  que 
la  population  entière  a  foi  dans  le  Gouvernement,  qui 
s'efforce  d'accomplir  les  réformes  nécessaires.  Faisons 

(observer  que  cette  adresse  est,  à  son  tour,  et  comme  la 
pôlition  des  21.000  Anglais,  vivement  critiquée,  mais, 
cette  fois,  par  les  adversaires  du  Gouvernement  du 
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Transvaal.  On  dit  qu"cUo  comprend,  pour  la  presque 
totalité,  (tes  signatures  de  burghers. 

Un  cablogramme  nous  a  appris  que  la  ligne  do 
Beïra-Salisburv  venait  d'être  iuauguree.  Le  pœiW 
train  qui  est  entré  en  gare  de  Salisbury  était  décoré 
des  mots  «  Bulawayo-Gaire  „     .,;Hn-,tinn  à 

\u  dernier  moment,  on  annonce  que  la  situation,  a 
Johannesburg,  s'est  beaucoup  an^^l'oree  e  qu  on  es- 
père une  solution  satisfaisante  de  la  question  de  la 
dynamite.  On  parle  d'une  entrevue  entre  le  président 
Kriiaer  et  sir  Alfred  Milner,  gouverneur  du  Cap  et 
hauf-commissaire  du  Gouvernement  britannique  dans 
l'\frique  australe.  Cette  entrevue  aurait  heu  a  Blœm- 
fontein,  dans  l'Etat  libre  d'Orange.  On  1  interprète 
comme  le  signe  évident  d'une  grande  détente  dans  les 
relations  entre  l'Angleterre  et  le  Transvaal. 


LES  RÉFORMES  AU  TRANSVAAL 

Les  événements  de  ces  derniers  temps  ont  tellement 
attiré  l'attention  sur  les  revendications  de  1  industrie 
minière  au  Transvaal  et  sur  la  question  de  naturalisa- 
tion pour  les  Uitlanders,  qu'il  n'est  pas  sans  intérêt  de 
se  reporter  aux  documents  officiels  qui  mettent  les 
choses  au  point. 

Ces  documents  sont  au  nombre  de  deux  :  le  premier 
est  une  adresse  présentée  par  la  Chambre  des_  Mines 
de  Johannesburg  au  Secrétaire  d  Etat  de  la  Républi- 
que Sud-Africaine,  et  le  second  un  mémorandum  éla- 
boré par  les  représentants  des  Uitlanders. 

Dans  l'adresse  émanant  de  la  Chambre  des  Mines,  et 
aui  est  sif^née  par  MM.  G.  Rouliot,  E.  Birkenruth, 
Î  m.  Pierc^  A.^Brakhan.  H.  F.  E.  Pistorius,  W.  Dal- 
rympleet  J.  G,  Hamilton,  11  est  longuement  parle  des 
pourparlers  entamés  dès  le  mois  de  janvier  par  M.  E. 
Lippert,  au  nom  du  Gouvernement  transvaalien,  avec 
MM  A.  Brakhan,  Birkenruth  et  G.  Rouliot  qui  est 
notre  compatriote  et  qui  occupe  la  pre^sidence  de  la 
Chambre  des  Mines  de  Johannesburg.  Sur  ces  pour- 
parlers préliminaires,  nous  n'appuierons  pas,  d  autant 
plus  qu'ils  n'ont  abouti  qu'à  un  échange  préalable  de 
vues,  et  nous  arriverons  de  suite  aux  incidents  qui  se 
«;nnt  oroduits  au  mois  de  mars  dernier. 

A  la  date  du  18  mars.  M.  Lippert  pria  MM.  Brakhan, 
Birkem-uth,  Pouliot,  Pierce,  Pistorius  et  Filzpatrick, 
de  se  réunir  p'our  recevoir  communication  des  propo- 
sitions définitives  élaborées  par  le  Gouvernement 
transvaalien,  et  se  rapportant  aux  revendications  ex- 
posées par  la  Chambre  des  Mines.  Ces  propositions 
furent  câblées  aux  grandes  maisons  sud-africaines  de 
Londres,  qui  répondirent  qu'elles  croyaient  préférable 
d'attendre  l'arrivée  à  Londres  du  D>-  Leyds,  pour  étu- 
dier plus  à.  fond  chacune  des  questions  pendantes 
Mais  le  président  Krûger  ayant  répondu  qu  il  était 
mieux  d'échanger  des  vues  sur  place,  une  reunion 
eut  lieu  à  Londres  le  16  mars,  et  les  resolutions  votées 
par  cette  réunion  furent  immédiatement  télégraphiées 
à  Johannesburg.  _ 

C'est  alors  que  le  Gouvernement  transvaalien  notiha 
aue  les  différentes  questions  à  résoudre  devaient  être 
considérées  comme  se  tenant  toutes.  Les  représentants 
de  la  Chambre  des  Mines  s'inclinèrent  devant  cette  dé- 
cision et  formulèrent  une  déclaration  que  nous  analy- 
sons ci-dessous,  et  qui  exprimait  leur  avis  sur  les  dit- 
férentes  questions  en  suspens.  i  ,  + 

En  ce  qui  regardait  les  «  bewaarplaatsen  »,  il  tut  dit 
aue  les  Compagnies  minières  intéressées  dans  la  ques- 
tion proposaient  que  la  valeur  de  leurs  droits  miniers 
fut  établie  par  expert,  en  ayant  égard  à  ce  principe: 
que  cette  valeur  irait  en  décroissant,  au  fur  et  a  me- 
sure que  les  claims  s'éloigneraient  de  la  surface.  De 
plus  les  propriétaires  de  surface  devaient  avoir,  par 
préférence,  le  droit  d'acquérir  les  susdits  droits  mi- 
niers aux  prix  qui  auraient  été  fixés. 

La  proposition  faite  par  le  Gouvernement  de  nommer 
un  délégué  financier  qui  aurait  un  droit  de  contrôle 
dans  l'Etat  et  assurerait  l'assiette  des  impôts  fut  con- 


sidérée, par  la  Chambre  des  Mines,  comme  un  acte  de 
bonne  volonté  à  son  égard.  La  même  Chambre,  a  cette 
occasion,  émit  l'avis  que  ce  financier  devait  être  choisi 
sur  la  recommandation  d'une  maison  de  premier  ordre 
et  tout  à  fait  indépendante,  comme  la  maison  Roths- 
child, de  Londres.  ,  -,  at-  i  ■ 
PHi-lant  de  la  dynamite,  la  Chambre  des  Mines  a  dé- 
claré ne  pouvoir  accepter  le  principe  d'un  monopole 
quelconque  eu  faveur  de  quelques  individus  ou  de 
quelques  Sociétés.  La  dynamite,  dit-elle  dans  son  ex- 
posé est  un  fardeau  que  l'on  demande  à  l'industrie 
minière  de  continuer  à  supporter,  si  on  veut  arriver  a 
l'amélioration  das  conditions  générales  d  existence  qui 
pèsent  sur  les  Uitlanders.  Or,  la  diflérence  entre  le  prix 
auquel  les  explosifs  pourraient  être  importés  etcelui  que 
les  mines  sont  obligées  de  payer,  représente  plus  de 
600  000  liv.  st.  par  an,  en  ne  se  servant,  comme  base, 
que  de  la  consommation  actuelle,  consommation  qui, 
dans  un  avenir  très  prochain,  ne  pourra  qu  augmenter 
considérablement.  Mais  pour  que  l'industrie  consente  a 
supporter  une  telle  charge  en  vue  d'obtenir  du  Gouver- 


consuiiee  ei,  uaune  (jcrn-,      v..^.. _  — 
voir  comment  les  Uitlanders  apprécient  les  mesures 
que  l'on  doit  prendre  en  leur  faveur,  mesures  qui  ne 
sont  obtpuables  qu'au  prix  de  gros  sacrifices  de  la  part 
de  l'industrie  minière.  .,     .,  . 

Toutefois,  la  Chambre  des  Mines  se  déclarait  prête  a 
recommander  les  plus  lourds  sacrifices  en  vue  d  arriver 
à  une  solution,  mais  à  la  condition  qu'il  ne  serait  ac- 
cordé aucune  extension  du  monopole  existant,  et  que 
les  termes  du  contrat  seraient  rigoureusement  obser- 
vés. De  p'us,  la  Compagnie  des  Explosifs  devait  ré- 
duire le  prix  de  la  caisse  de  dynamite  a  70  shillings,  et 
payer  au  Gouvernement  l'ancien  droit  de  5  shillings 
par  caisse  et  la  part  sur  les  bénéfices  a  laque!  e  il  a 
droit.  Enfin,  il  devait  être  entendu  qu  en  expiration  de 
contrat,  le  Gouvernement  devait  prendre  la  fabrique 
au  prix  qui  serait  fixé  par  les  experts,  sans  aucune 
compensation  ni  indemnité.  i\t-.,.„ 
Naturellement  les  délégués  de  la  Chambre  des  Mines, 
dans  leur  exposé,  ont  abordé  la  question  de  franchise 
et  ont  fait  remarquer  que  le  programme  du  Gouverne- 
ment pour  la  naturalisation  ne  tenait  pas  assez  compte 
du  temps  de  résidence  écoulé;  que  la  période  exigée 
pour  l'obtention  de  ce  droit  était  de  sept  ans  ;  que  ceux 
qui  pourraient  l'acquérir  ne  pourraient  prendre  part 
à  l'élection  du  président  ;  que  le  serment  qu  on  exige- 
rait des  Uitlanders  devrait  être  preie  sept  ans  avant 
l'obtention  des  droits  de  burgher  ;  que  la  nouvelle  loi 
devrait  être  publiée  pendant  une  année  et  recevoir, 
avant  d'entrer  en  vigueur,  l'assentiment  des  deux  tiers 
des  burghers  de  la  République.  Or,  ce  programme,  ont- 
ils  ajouté,  devrait  tout  d'abord,  et  avant  que  la  Cham- 
bre des  Mines  ne  se  prononçât  à  son  sujet,  être  soumis 
à  la  communauté  des  étrangers,  puisqu  il  s  agit  de 
leurs  droits,  de  leur  liberté  et  de  leurs  privilèges. 

De  leur  côté,  les  représentants  des  Uitlanders  ont 
parlé,  et  le  mémorandum  qu'ils  ont  envoyé  à  MM.  Rou- 
liot, Birkenruth,  Brakhan,  Pierce  et  Pistorius,  men- 
tionne qu'après  s'être  livrés  à  une  enquête  sérieuse, 
leur  opinion  est  qu'il  serait  tout  à  fait  inutile  de  faire 
part  à  la  population  uitlander  des  propositions  du 
Gouvernement  relativement  à  la  franchise.  Cette  opi- 
nion serait  basée  sur  ce  fait  que,  dans  ces  propositions, 
il  n'était  tenu  aucun  compte  du  temps  de  résidence 
écoulé;  que  la  condition  formulée  par  le  Gouverne- 
ment que  la  nouvelle  loi  devait  recevoir  l  approbation 
des  deux  tiers  des  burghers  équivalait  a  un  échec, 
attendu  que  lors  de  la  dernière  élection  présidentielle 
qui,  pourtant,  a  été  disputée,  moins  des  deux  tiers  des 
burshers  ont  usé  de  leur  droit  de  vote  ;  que  la  forme 
du  serment  serait  humiliante  et  inutile  etc;  qu  enûn, 
il  vaudrait  mieux  proposer  au  présent  Volksraad  d  an- 
nuler purement  et  simplement  toute  la  législation  re- 
lative à  la  franchise  depuis  1894.  ... 

Ajoutons  que  le  mémorandum_  fo"*  V^x?  ii  w 
signe  par  MM.  J.  Percy,  Fitzpatnck,  H.  C.  Hull,  W. 


* 
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Dalrymple,  W.'  A.  Martin,  R.  Stone,  Thos.  Mac  Kenzie, 
J.  G.  Hamilton,  G.  H.  Spencer,  T.  J.  Britten,  H.  R. 
Skinner,  J.  G.  Lucas,  G.  Rouliot,  E.  Birkenruth,  J.  M. 
Pierce,  A.  Brakhan  et  H.  F.  E.  Pistorius. 

]1  convient  de  dire  encore  que  les  délégués  de  la 
Chambre  des  Mines  ont,  dans  leur  exposé,  parlé  de 
l'agitation  de  presse  que  l'on  signalait  déjà  alors.  Gette 
agitation  ne  leur  paraissait  pas  être  le  résultat  d'une 
action  concertée;  aussi  se  sont-ils  contentés  d'émettre, 
à  ce  sujet,  l'opinion  qu'un  accord  entre  le  Gouverne- 
ment et  l'industrie  minière  serait  de  nature  à  faire 
cesser  toute  campagne.  Enfin  les  délégués  ont  déclaré 
que,  quoi  qu'il  puisse  arriver,  et  en  dehors  des  reven- 
dications légitimes  que  la  communauté  ou  une  partie 
de  la  communauté  croirait  devoir  émettre  dans  l'intérêt 
général,  ils  resteraient  toujours  disposés  à  décourager 
publiquement  ou  à  répudier  toute  organisation  poli- 
tique tendant  à  semer  la  discorde  entre  les  divers  élé- 
ments formant  la  population  de  la  République  Sud- 
Africaine. 

De  tout  ce  qui  précède,  il  ressort  bien  que  la  Chambre 
des  Mines  s'est  constamment  maintenue  sur  le  terrain 
économique,  et  que  le  rôle  qu'elle  prétend  jouer  au 
Transvaal  est  tout  de  pacification. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Les  Mines  de  l'Australie  occidentale.  —  Le  Finan- 
cial Neios,  de  Londres,  a  publié,  le  2  mai,  un  supplé- 
ment très  intéressant  sur  les  entreprises  minières  de 
l'Australie  occidentale. 

Une  question,  dit  notre  confrère,  revient  périodi- 
quement à  l'esprit  des  capitalistes  :  quelle  est  la 
durée  la  plus  longue  des  mines  de  l'Australie  occiden- 
tale ?  Il  est  à  peine  besoin  de  dire  qu'il  est  impossible 
de  répondre,  d'une  manière  précise,  à  cette  question. 
Cependant,  les  perspectives,  au  point  de  vue  minier,  ne 
le  cèdent  en  rien  à  celles  des  autres  colonies.  Il  est  bon 
au  reste  de  se  souvenir  que,  dans  les  premiers  temps, 
on  en  rencontrait  beaucoup  qui  déclaraieiit  qu'en 
profondeur,  les  mines  de  Hannan's  ne  devaient  compter 
sur  rien,  et  il  se  trouve  que,  présentement  à  600  pieds, 
c'est-à-dire  au  niveau  le  plus  bas  que  l'on  atteint 
jusqu'à  présent,  les  reefs  sont  plutôt  plus  riches  qu'à 
la  surface. 

A  l'heure  actuelle,  plusieurs  Compagnies  ont  du  mi- 
nerai en  vue  suffisant  pour  le  broyage  pendant  trois 
ou  quatre  ans,  et  ce  minerai,  au  point  de  vue  de  la 
teneur  n'en  n'a  pas  d'égal  dans  aucune  autre  partie  du 
monde.  Et,  en  ce  qui  regarde  la  durée  des  mines  de 
l'Australie  occidentale,  il  faut  se  rappeler  qu'à  Ben- 
digo,  comme  à  Victoria,  les  mines  ont  travaillé  avec 
bénéfice  jusqu'à  une  profondeur  de  3.700  pieds.  Est-ce  à 
dire  que  les  mines  de  Bendigo  soient  épuisées  ?  Cela 
n'apparaît  pas  puisque,  selon  toute  évidence,  les  reefs 
qui  ont  fait  la  réputation  de  Bendigo  se  continuent, 
d'après  les  estimations  faites,  à  plus  de  2.000  pieds  au- 
dessous  de  la  plus  grande  profondeur  que  l'on  ait  atteinte 
jusqu'ici,  c'est-à-dire  jusqu'à  6.000  pieds.  S'il  n'en  était 
pas  ainsi  danslacoloniede  Victoria,  —  et  les  personnes 
compétentes  sont,  par  extraordinaire,  d'accord  sur  ce 
point,  —  pour  quelle  raison  la  nature  aurait  été,  pour 
les  derniers  champs  d'or  australiens  découverts,  plus 
avare  que  pour  leurs  devanciers. 

Ce  qui  est  certain  c'est  que,  de  tous  côtés,  dans 
l'Australie  Occidentale,  des  batteries  sont  érigées.  On 
ne  compte,  en  effet,  pas  moins  de  195  Compagnies  en 
travail,  dont  les  batteries  varient,  en  principe,  entre 
5  et  50  pilons,  sans  tenir  compte  des  nouvelles  instal- 
lations auxquelles  on  procède.  Quelques-unes,  même, 
sont  déjà  pourvues  d'un  matériel  à  cyanuration, 
comme  ia  Associated  Gold  Mines,  la.  Bank  of  England, 
la  Biiyley's  United,  la  Bu7^bank's  Birthday  Gifl,  la 
Golden  Bar,  la  Golden  Horseshœ,  la  Great  Boulder 
Main  Reef,  la  Great  Boulder  Persévérance,  la  Han- 
nan's Brownhill,  la  Hannan's  Star,  la  Lahe  View 
Consols,\a.  Menzies  Crusœ, la Mount BçnsonExtended, 
la  Murehison  New  Chum,  etc. 


Quoiqu'il  en  soit,  d'incontestables  progrès  ont  été 
réalisés  depuis  1891,  et  à  partir  de  cette  date  jusqu'au 
31  mars  1899,  la  colonie  a  pu  exporter  plus  de  3  mil- 
lions d'onces  d'or,  représentant  une  valeur  de  11  mil- 
lions de  livres  sterling.  Mais  il  est  bon  de  faire 
remarquer  que,  sur  ce  montant  de  11  millions  de  livres 
sterling,  3  millions  et  demi,  tout  au  plus,  proviennent 
des  années  antérieures  à  1897.  Au  reste,  voici  le 
tableau  auquel  on  peut  se  reporter  pour  se  rendre 
compte  des  progrès  réalisés  par  l'industrie  minière  de 
l'Australie  Occidentale: 


Années 


Exportations  d'or 
en  onces 


1891  

1892  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  (3  mois) 


30.311 
59.548 
110.891 
207.131 
231.512 
281.263 
674.993 
.050.179 
316.753 


Et  si  on  veut  suivre  la  marche  des  mines  de  l'Aus- 
tralie occidentale,  trimestre  par  trimestre,  on  n'a  qu'à 
se  reporter  aux  chiffres  ci-après  : 


Années 


Trimestres 


1" 

2' 

4= 

(En  onces) 

1891  

3.087 

8.399 

9.513 

9.312 

1892..-  

9.310 

16.971 

17.492 

15.775 

1893. 

16.177 

23.121 

25.236 

46.330 

1894  

35.368 

40.450 

62.846 

68.467 

1895  

53.815 

54.465 

62.108 

61.124 

1896  

45.387 

60.972 

SI. 076 

87.858 

1897  

113.207 

152.120 

185.716 

223.950 

1898  

222.514 

248.178 

255.554 

323.933 

1899  

316.753 

» 

» 

s 

Enfin,  et  comme  il  faut  savoir  se  borner,  reprodui- 
.sons  la  production  des  champs  d'or  de  l'Australie  Occi- 
dentale jusqu'à  la  fin  des  deux  dernières  années  de 
1897  et  1898  : 

Production  totale 

Jusqu'à  la  fin  de  Jusqu'à 

Districts  ou  champs  d'or         1897         1898  jour 


District  de  Hannan's  

—  Goolgardie  

Champ  d'or  de  Murcliison  . . 

District  de  Menzies  

Ch.  d'or  de  Mount-Margaret. 

—  d'East-Murchison  . . 
District  de  Wliite-Feather  . . 

—  de  25-Mile  

Champ  d'or  de  Norseman  .. 

—  de  Peak-Hill . . . 

—  de  Pilbara,  

—  d'Yalgoo  

District  de  Broad  Arrow  . . . 

—  de  Black- Flag  

Dunnsville  

District  de  90  Mile  

Champ  d'or  de  Yilgarn  

Red  Hill  

District  de  Bardoc  

—  de  45-Mile  

—  de  Kurnalpi  

Total  


(En  onces) 

435.808 

819 

430 

992.762 

131.986 

191 

467 

202.272 

139.797 

177 

435 

183.010 

72.306 

117 

740 

133.773 

15.223 

48 

168 

59.307 

21.822 

45 

113 

52.271 

23.342 

35 

778 

39.133 

18.418 

25 

777 

28.456 

6.410 

16 

765 

20.578 

2.021 

16 

015 

24.078 

16.165 

16 

582 

16.582 

9.626 

10 

879 

11.740 

930 

8 

840 

8.875 

4.388 

4 

660 

4.731 

4 

185 

4.185 

3.496 

3 

596 

3. 596 

» 

2 

845 

3.965 

2 

207 

2.835 

l'.'270 

1 

408 

1.633 

» 

1 

061 

1.820 

1.113 

1 

399 

1.417 

  905.889   1.551.350  1.798.019 

Faisons  observer  que,  dans  le  dernier  tableau,  les 
Compagnies  anglaises  seules  figurent.  En  tout  cas,  on 
peut  se  rendre  compte,  par  les  chiffres  produits,  que 
depuis  le  commencement  de  1898,  de  grands  progrès 
ont  été  réalisés,  notamment  dans  le  district  de  Hannan's 
qui,  d'une  année  à  l'autre,  a  presque  doublé  sa  pro- 
duction. 

La  Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

D'après  les  statistiques  officielles,  le  rendement  pour 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n"  383  bis) 


149 


la  NouvcUc-Gulles  du  Sud  pendant  le  mois  d'avril, 
s'est  élevé  à  31.894  onces,  accusant  une  augmentation 
de  19.003  onces  sur  le  mois  d'avril  1898.  Pour  les  qua- 
tre premiers  raois  de  l'année  en  cours,  la  production 
a  atteint  129.682  onces,  soit  un  excédent  de  34.260 
onces  sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 


Notes  minières  d'Australie 

Ivanhoe  South  Extended.  Le  Conseil  d'administration 
vient  de  décider  d'appeler  6  d.  par  action.  Ce  nouvel  appel  sera 
payable  le  10  mai. 

fararu  Creek  Mines.  Le  broyage  de  1.275  tonnes  a  pro- 
duit un  rendement  d'une  valeur  de  1.205  liv.  st. 

-Gem  of  Cue  Mines.  On  a  broyé,  pendant  le  mois  d'avril> 
427  tonnes  de  lïjinerai  pour  un  rendement  do  300  onces  d'or_ 

Mount  Magnet  Mines.  Le  broyage  de  87  tonnes  de  minerai 
a  donné  un  rendement  de  93  onces. d'or. 

Central  and  West  Boulder.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
d'avril,  de  1.230  tonnes  de  mineriu  a  produit  un  rendement 
de  1.317  onces  8  dwts  d'or  ;  41  tonnes  de  concentrés  ont  pro- 
duit 20  dwts  par  tonne,  et  les  résidus  3  dwts. 

Lady  Charlotte  Mines.  Un  broyage  d'essai  de  1252  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  332  onces  d'or  d'une 
valeur  de  1.200  liv.  st. 

United  Australian  Exploration.  Le  broyage  de  338  tonnes 
de  minerai  provenant  de  la  mine  de  Wayalong  a  produit  un 
rendement  de  648  onces  d'or.  Les  concentrés  contiennent 
90  onces. 

White  Feather  Main  -Reefs.  Production  du  mois  d'avril  : 
On  a  broyé  952  tonnes  qui  ont  produit  b88  onces  d'or.  La 
cyanuration  de  1.032  tonnes  de  résidus  a  donné  221  onces. 
Total  :  1.109  onces. 

Menzies  Crusoe  Mines.  Production  du  mois  d'avril  :  On 
a  broyé  500  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de 
423  onces  d'or.  La  cyanuration  de  1.000  tonnes  de  résidus  a 
produit  un  rendement  d'une  valeur  de  1.727  liv.  st. 

Hovoley  [Northern  Territories).  Le  broyage  de  450  tonnes 
de  quartz  a  produit  un  rendement  de  222  onces  d'or. 

Hannan's  Star  Gold  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
d'avril,  de  431  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de 
480  onces  d'or  ;  62  tonnes  ont  été  traitées  et  ont  donné  139 
onces.  Total  :  619  onces. 

Eaglehawk.  Dépêche  de  la  mine  datée  du  2  mai  :  «  300 
tonnes  broyées  Oiit  produit  79  onces  d'or.  » 

New  Victoria  tonsols.  Le  broyage  de  1.100  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  612  onces  d'or. 

Great  Boulder  Persévérance .  Le  broyage  de  1.705  tonnes 
déminerai  a  produit  un  rendement  de  1.537  onces  d'or; 
405  tonnes  de  résidus  ont  donné  101  onces. 

Royal  Oak  of  Hauraki.  Un  broyage  d'essai  de  74  tonnes 
de  minerai  clioisi  a  produit  un  rendement  de  455  onces  d'or, 
d'une  valeur  approximative  de  1.150  liv.  st. 

British  Broken  Hill  Proprietary.  Le  traitement  de  7.805 
tonnes  de  minerai  brut  a  produit  1.350  tonnes  de  concentrés 
contenant  864  tonnes  de  plomb  et  39.150  onces  d'argent. 

Menzies  Consolidated.  Le  broyage  de  667  tonnes  de  mi- 
nerai a  donné  un  rendement  de  382  onces  d'or. 

Bay  Bawn  P.  C.  La  cyanuration  de  4.020  tonnes  de  résidus 
a  produit  un  rendement  d'une  valeur  de  3.424  liv.  st.  Frais  : 
2.260  liv.  st. 

Oreat  Boulder  Main  Reef.  Le  broyage  de  1.200  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  1.600  onces  d'or. 


RËVUË  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DDE3  LA.  SEIv/IA.IlSrB 


La  Situation  politique.  —  En  signant  la  pétition, 
écrit  le  Slar  du  15  avril,  un  grand  nombre  de  personnes 
ont  montré  qu'elles  désespèrent  de  voir  accomplir  un 
progrès  et  qu'elles  n'attendent  aucune  concession  delà 
part  des  Boers,  sans  l'aide  du  Gouvernement  impérial. 

En  attendant,  toutefois,  les  représentants  de  l'indus- 
trie minière  ont  tenté  de  se  mettre  en  communication 
avec  les  autorités  du  Transvaal  pour  obtenir  une  amé- 
lioration de  la  situation  actuelle  par  des  méthodes  plys 


douces,  par  un  appel  à  la  raison  et  à  la  justice  des 
Jîoers,  mais  ces  méthodes  sont  difficilement  com- 
prises ici. 

Quand  le  public  connut  l'ouverture  des  négociations, 
les  représentants  de  l'industrie  minière  reçurent  l'appui 
de  tout  l'élément  modéré  de  la  population.  Il  semble 
qu'entre  les  deux  méthodes  en  présence  :  l'ouverture 
des  négociations  et  l'appel  du  Gouvernement  impérial, 
il  y  ait  une  divergence  absolue  et  une  incompatibilité 
complète.  Mais  cette  divergence  et  cette  incompatibilité 
ne  sont  qu'apparentes  ;  bientôt  les  deux  méthodes  se 
confondront  et  les  politiques  en  conflit  se  réconcilieront. 
Dans  quelques  semaines,  en  effet,  on  verra  si  l'on  peut 
espérer  quelques  concessions  au  moyen  des  négocia- 
tions. Si  le  Gouvernement  est  assez  sage  pour  céder, 
nous  oublierons  la  pétition  et  personne  ne  se  réjouira 
plus  que  nous  de  cette  solution  ;  si  le  Gouvernement 
persiste  dans  son  attitude  intransigeante,  toute  l'opi- 
nion modérée  se  tournera  du  côté  des  pétitionnaires,  et 
ce  document,  quand  il  arrivera  en  Angleterre,  ne  sera 
pas  seulement  le  cri  de  21.000  sujets  britanniques,  mais 
de  toute  la  population  uitlander. 


Le  Rendement  de  Mars.  —  Voici  comment  le  Star 
analyse  le  rendement  de  mars  : 

Le  rendement  de  mars  n'est  pas  seulement  un  record 
dans  l'histoire  de  la  production  du  Witwatersrand, 
mais  aussi  un  record  dans  la  progression  mensuelle. 
Par  rapport  à  février,  la  production  de  464.030  onces 
déclarée  aujourd'hui,  représente  une  augmentation  de 
38.870  onces  ou  9,1  0/0.  Le  record  précédent  était  celui 
de  décembre  1899,  qui  s'était  élevé  à  419.504  onces. 

S'il  n'y  avait  pas  eu  une  diminution  dans  le  rende- 
ment de  quelques  Compagnies,  fortes  productrices,  le 
résultat  actuel  aurait  dépassé  de  40.000  onces  celui  de 
février. 

Telle  qu'elle  est,  l'augmentation  provient  :  pour  37.243 
onces  du  Rand  et  pour  1.627  onces  des  autres  districts. 
Les  seules  Compagnies  nouvelles  productrices  sont  la 
Langlaagte  Deep  avec  4.475  onces  et  la  Nigel  Deep, 
avec  3  008  onces. 

Les  statistiques  i-elatives  aux  diverses  sortes  de  trai- 
temetit  montrent  que  l'augmentation  s'est  également 
répartie.  Voici  ces  résultats  : 

Février  Mars 

Onces  dwts   Onces  dwts 


Moulins   256.826   1  279.936  19 

Concentrés   10.859  10  12.986  16 

Tailings   129.764   9  140.432  10 

Slimes   6.332  18  7.543  4 

Banques   552  13  678  15 

Totaux   404.335  11  441  578  4 


Les  deep  levels  montrent,  bien  entendu,  une  avance 
sensible  :  mais  leur  augmentation  n'est  anormale  que 
du  fait  de  la  Langlaagte  Deep.  En  comprenant  la 
Village  Main  Reef, 'i2.26i:  onces;  la  Bonanza,  8.354; 
la  French  Rand,  5.266,  le  total  des  deep  levels  est  de 
114.272  onces,  contre  105.066  en  février.  Leur  rende- 
ment représente  les  23  0/0  de  la  production  totale  du 
Rand.  En  voici  le  détail  : 

Février  Mars 
Onces  Onces 


Rose  Deep...   15.426  17.512 

Geldenhuis  Deep   14.169  14.865 

Crown  Deep   14.175  14.451 

Jumpers  Deep    7.871  8.549 

Nourse  Deep   6.981  7.568 

Glen  Deep   6.956  7.536 

Durban   5.333  5.716 

Langlaagte   »  4.475 


Groupe  de  la  Rand  Mines   70.911  80.672 

Robinson  Deep   10.007  6.716 


80.918  88.388 

La  diminution  du  mouvement  de  la  Robinson  Deep 
est  due  à  ce  fait,  que  le  puits  n»  1  a  été  fermé  pendant 
quinze  jours. pour  de  nouvelles  installations. 
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Il  5'  a  plusieurs  changements  dans  la  liste  des  douze 
premières  Compagnies  , productrices.  Les  trois  pre- 
mières restent  dans  le  même  ordre.  Ensuite  la  Crown 
Deep  change  déplace  avec  \a. Geldenhuis  Deep;  la  Fer- 
reira perd  trois  rangs  ;  la  Geldenhuis  Estate  en  gagne 
deux;  la  City  and  Suburban,  quatre  et  la  Village  re- 
cule du  8e  rang  au  IQe.  Quoi  qu'il  en  soit,  à  deux  excep- 
tions près,  toutes  ces  Compagnies  enregistrent  une 
augmentation  de  production. 

Voici,  d'ailleurs,  cette  liste  : 

Janvier  Février 
Onces  Onces 

1  Simmer  and  Jack   20.495  22.057 

•  2  Robinson   17.070  17.861 

3  Rose  Deep   15.426  17.512 

4  Geldenhuis  Deep   14.169  14.865 

5  Crown  Deep   14.175  14.451 

6  Crown  Reef   12.162  13.792 

7  Geldenliuis  Estate   11.769  12.910 

8  City  and  Suburban   10.095  12.727 

9  Ferreira   12.379  12.833" 

10  Village  Main  Reef   11.834  12.264 

11  Langlaagte  Estate   11.257  12.008 

12  New  Primrose   10.660  10.671 

Totaux   161.491  173.451 

En  plus  des  Compagnies  mentionnées  ci-dessus,  des 
augmentations  importantes  doivent  être  signalées  : 

Aurora  West,  657  ozs.  ;  French  Rand,  991  ozs.  :  Glen- 
cairn,  605  ozs.;  Jumpers,  537  ozs.  ;  May,  389  ozs.  ; 
Crœsus.  519  ozs.;  New  Rietfontein,  716  ozs.;  Salis- 
bury,  Q3G  ozs.;  Witwatersrand,  1.231  ozs.;  Lancas- 
ter,  1.393  ozs.,  etc.,  etc. 

73  Compagnies  ont  contribué  à  la  production  de  mars 
contre  71  en  février. 

Nouvelle  Pétition.  —  Le  Volhsstem  annonce  qu'une 
pétition  nouvelle  ae  couvre  de  signatures:  elle  est 
dirigée  contre  la  dernière  pétition  des  Uitlanders  ;  elle 
déclare  que  ces  signataires  sont  parfaitement  satisfaits 
de  l'état  de  choses  existant  et  ne  réclament  aucun  aide 
du  dehors. 

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  10  au  17  avril  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

Standard   71.384.14  252.590 

National  : 

vers  Londres   49.290.52  177.810 

vers  Hambourg    16.067.74  60.810 

Robinson   17.496.08  60.630 

Natal   16.869.75  60.520 

A.  B.  Corporation  Bank   11.225.97  41.323 

Banque  de  r Afrique..   7.216.86  24.350 

Total   189.551.06     '  678.033' 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINE 


L'Or  du  Rand.  —  Le  Daily  News,  de  Londres,  a 
publié  récemment  un  article  sur  l'or  du  Rand  qui  sem- 
ble, dit  le  South  Africa,  avoir  été  écrit  spécialement 
pour  ceux  qui  croient  encore  qu'au  Transvaal,  les 
pépites  d'or  se  ramassent  avec  des  pelles. 

L'auteur  de  l'article  prend,  pour  ainsi  dire,  son  lec- 
teur par  la  main  et  l'initie  progressivement  aux  mystères 
des  deep  levels.  Ce  qu'il  dit  est  déjà  connu,  dit  le  South 
Africa  ;  pourtant,  il  est  une  ou  deux  remarques  à 
retenir.  C'est  ainsi  que  ce  qui  a  trait  aux  choses  qui 
touchent  le  travail  dans  les  mines  est  bon  à  relever. 

Sur  le  Rand,  les  blancs  ne  se  livrent  pas  à  de  durs 
travaux  manuels.  Ils  remplissent  l'office  d'habiles  ma- 
chines ;  ils  sont  des  mécaniciens,  des  ajusteurs,  etc., 
mais  ils  ne  manient  pas  plus  le  pic  que  la  pelle.  Ce 
dernier  travail  est  l'apanage  des  ouvriers  noirs.  Les 


ajusteurs  et  les  charpentiers  gagnaient,  il  y  a  quelque 
temps,  entre  5  liv.  st.  10  sh.  et  6  liv.  st.  par  semaine  ; 
les  mineurs  obtenaient  de  15  sh.  à  1  liv.  st.  pour  neuf 
heures  d'ouvrage,  et  le  moindre  travail  que  l'on  deman- 
dait aux  hommes  de  race  blanche,  se  payait  de  8  à  10 
shillings  par  jour.  Enfin,  les  chauffeurs  recevaient 
Il  sh.  pour  douze  heures  de  travail. 

De  tels  chiffres  devaient  mettre  l'eau  à  la  bouche 
d'ouvriers  anglais  et,  cependant  il  faut  dire  que  malgré 
tout,  on  n'a  pas  toujours  eu,  au  Transvaal,  des  gens 
compétents  ;  c'est  ainsi  que,  lorsque  l'on  a  voulu  se 
servir  des  forets  pneumatiques,  la  difficulté  a  été  de 
trouver  des  ouvriers  sachant  s'en  servir. 

En  ce  qui  a  rapport  aux  dépenses  nécessaires  à  la  vie, 
il  n'y  a  pas  trop  à  se  plaindre.  Un  homme  seul,  par 
exemple,  gagnant  de  20  à  25  liv.  st.  par  mois,  peut 
prendre  tous  ses  repas,  aux  mines,  dans  une  «  pension  » 
qui  ne  lui  demandera  que  6  liv.  st.  par  mois.  Il  aura 
à  ajouter,  pour  sa  chambre,  10  sh.  Un  homme  marié 
payera  2  liv.  st.  15  sh.  pour  une  gentille  petite  maison 
composée  de  quatre  chambres,  et  s'il  veut  avoir  chez 
lui  la  lumière  éleetrique,  il  n'aura  à  débourser  qu'un 
supplément  de  5  sh.  En  un  mot,  la  vie,  sur  le  Rand, 
n'est  pas  chère,  si  on  la  compare  aux  gages  que  l'on 
obtient.  Il  n'y  a  que  les  dépenses  de  luxe  qui  soient 
excessives,  comme  la  boisson  ;  mais  un  homme  sobre 
peut  facilement  mettre  de  côté  une  bonne  somme  d'ar- 
gent, et  c'est  ce  que  beaucoup  font  sans  aucune  diffi- 
culté. D'autre  part,  il  ne  faudrait  pas  trop  s'apitoyer 
sur  le  sort  des  noirs.  Ils  travaillent  neuf  heures,  et 
leurs  salaires,  fixés  par  la  Chambre  des  Mines,  varient 
entre  40  et  50  sh.  par  mois. 

Dans  la  plupart  des  grandes  Compagnies,  les  blancs 
ont  des  cabinets  de  lecture,  des  lieux  de  réunions,  des 
associations  de  cricket,  etc.,  bref,  toutes  sortes  de 
délassements  qui  ne  sont  pas  sans  apporter  avec  eux 
quelque  instruction.  Il  existe  des  sports  athlétiques, 
des  concerts  où  on  fume,  des  bals  ;  et  les  Compagnies 
ne  se  refusent  pas  à  donner  leurs  souscriptions  à  toutes 
ces  créations  différentes  qui  ont  l'avantage  de  mainte^ 
nir  les  hommes  ensemble,  et  de  les  faire  s'écarter  des 
cantines  de  bas  étage  qui  sont  la  plaie  du  Rand. 


La  Cote  des  Valeurs  Rhodésiennes.  —  La  cote 
des  valeurs  rhodésiennes  s'allonge  rapidement,  fait 
observer  le  Standard  and  Digger's  News,  de  Londres. 
La  liste  que  publie  le  Financial  News  comprenait,  à 
la  date  du  29  avril,  39  Compagnies,  contre  34,  chiffre 
qui  était  déjà  en  augmentation  sur  celui  publié  quel- 
que temps  auparavant. 

Les  Compagnies  nouvelles  sont  :  VAntenior,  la  Little 
Wanderer,  la  Matoko,  la  North  Charterland  et  la 
Rice  Eamilton. 

Où  est  située  la  Matoko,  fait  observer  notre  confrère? 
C'est  ce  qu'on  ne  dit  pas.  Cette  Compagnie  ne  figure  pas 
sur  l'annuaire  des  Compagnies  rhodésiennes  publié  par 
le  Statisl  et,  sur  le  marché,  on  l'ignore  généralement. 
Certainement,  il  y  en  a  qui  s'en  occupent;  mais,  reste 
à  savoir  qui  ce  peut  être. 


La  Teneur  des  Mines  Rhodésiennes.  —  Les  jour- 
naux anglais  reviennent,  à  l'envi,  sur  le  discours  pro- 
noncé par  M.  Cecil'.Rhodes  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  la  Brilish  South  Africa  Company 
(Chartered)  qui  a  eu  lieu  le  2  courant.  Le  Standard 
and  Bigger's  News,  de  Londres,  dit,  en  substance,  à 
ce  sujet  : 

Abordant  la  situation  minière  dans  la  Rhodesia, 
M.  Rhodes  s'est  appliqué  à  effacer  le  désappointement 
qu'avait  fait  naître  l'état  des  recettes  et  des  dépenses 
de  la  Compagnie,  en  traçant  un  beau  tableau  des  ré- 
sultats déjà  acquis  par  les  Compagnies  minières  ac- 
tuellement en  exploitation.  Il  n'a  pu,  cependant,  que 
citer  quatre  Compagnies,  mais  il  a  eu  soin  d'ajouter 
que,  d'après  les  cours  pratiqués  sur  le  marché,  ces 
quatre  Compagnies  représentaient  un  capital  de  4  1/2 
millions  de  liv.  st.  C'était  déjà  connu  avant  que 
M.  Rhodes  ne  parlât,  et  on  sait  que  rien  ne  signifie 
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moins  qu'une  évnluation  faite  d'après  les  fluctuations 
de  Bourse.  Néanmoins ,  il  faut  reconnaître  que 
M.  Rhodes  a  été  plus  précis  lorsqu'il  a  parlé  de  la 
moyenne  des  rendements  des  mines  rhod^^siennes  en 
pennyweights.  Brièvement,  il  aexposéque  la  moyenne 
des  broyages,  sans  compter  la  cyanuration  que  l'on 
peut  évaluer,  a-t-il  dit,  à  4  pennyweights  à  la  tonne, 
atteignait  dans  la  Rhodesia,  14  1/2  pennyweights  à  la 
tonne,  alors  que  la  moyenne  de  production,  dans  le 
Rand,  avec  la  cyanuration,  n'atteignait  que  9  1/2 
pennyweights. 

Tout  cela  est  très  bien  sur  le  papier,  dit  notre  con- 
frère et,  tout  d'abord,  se  présente  sous  une  bonne 
forme  pour  la  Rhodesia  et  sous  une  mauvaise  pour 
le  Rand.  Mais  il  ne  faut  cependant  pas  perdre  de 
vue  que,  dans  le  Rand,  des  choses  extraordinaires 
ont  été  accomplies,  des  dividendes  magnifiques  ont  été 
distribués,  et  des  fortunes  immenses  ont  été  réalisées 
avec  ces  seuls  9  1/2  pennyweights.  Bien  plus,  ces  9  1/2 
pennyweights  n'ont-ils  pas  créé  les  financiers  qui,  plus 
tard,  ont  fourni  des  capitaux  à  la  Rhodesia? 

Mais  tout  cela  mis  à  part,  il  faut  regretter  que 
M.  Rhodes  n'ait  pas  poussé  plus  loin  sa  citation  des 
pennyweights.  Car,  si  pour  récupérer  14  1/2  penny- 
weights, il  faut  en  dépenser  151/2,  que  signifie  tout  ce 
qui  a  été  dit?  Et  chose  curieuse,  cinq  jours  avant  le 
discours  de  M.  Rhodes,  est  apparu,  édité  dans  les  bu- 
reaux de  la  Chirtered  même,  un  volume  écrit  par 
M.  G.  T.  Roberts,  président  de  la  Chambre  des  Mines 
de  Salisbury,  et  dans  lequel  il  est  dit  que  les  frais 
d'extraction  ,  dans  la  Rhodesia,  sont  doubles  de  ceux 
du  Transwaal,  et  qu'il  en  sera  encore  de  même  pen- 
dant quelques  années. 

Le  même  M.  G.  T.  Roberts  dit  encore  qu'il  n'est  pas 
une  Compagnie,  dans  le  Mashonaland,  qui  possède 
l'argent  nécessaire  ou  à  son  exploitation  ou  au  déve- 
loppement de  ses  terrains.  Aussi  notre  confrère  se 
pose-t-il  la  question  suivante  :  quelle  est  alors  la  si- 
tuation exacte  du  pays? 
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des  fonds  requis  était  d'augmenter  le  capital  de  la  Compagnie 
de  15.000  actions,  el  c'est  celte  augmentation  de  capital  qui 
vient  d'êlre  sanctionnée  par  les  actionnaires  réunie  en  as- 
semblée générale  extraordinaire.  La  General  Mining  and 
Finance  Corporation,  Limited,  et  MM.  A.  Goers  and  Com- 
pany, Limited,  ont  offert  à  la  Compagnie  d'aclieler  les  15.C00 
actions  en  question  à  5  liv.  st.  10  par  action,  et  cette  offre  a 
été  acceptée.  La  vente  de  ces  actions  procurera  82  5U0  liv.  st. 
et  la  balance,  soit  23.5i  G  liv.  st.,  nécessaire  pour  le  paiement 
des  nouveaux  claims,  sera  prise  sur  les  fonds  que  la  Compa- 
gnie a  en  mains  actuellement.  En  adoptant  cette  ligne  de 
conduite,  il  n'y  a  pas  de  nécessité  pour  les  actionnaires 
d'abandonner  les  dividendes  semestriels  ordinaires. 

Pour  donner  suite  au  projet  adopté  à  l'assemblée,  14.166 
actions  (ce  nombre  afin  d'éviter  des  fractions)  des  15.000  ac- 
tions susdites  ont  été  offertes  à  tous  les  actionnaires  enregistrés 
àu  19  avril  pendant  une  période  de  quatorze  jours  comptée  à 
partir  du  19  avril,  au  prix  de  5  liv.  st.  15  par  action,  dans  la 
proportion  d'une  action  par  six  actions  anciennes,  aucune 
fraction  ne  devant  être  prise  en  considération.  Le  prix  des 
nouvelles  actions  étant  payable  à  Johannesburg,  on  a  dû 
ajouter  1  sh.  par  action  au  prix  de  souscription  de  5  liv.  st. 
15  sh.  pour  faire  face  aux  dépenses  de  change. 


Mines  indiennes.  —  Voici  le  rendement,  mois  par  mois, 
des  mines  indiennes,  du  mois  de  novembre  1898  au  mois  de 
mars  1899  : 

Compagnies           Nov.      Déc.     Janv.     Févr.  Mars 

(En  oncesj 

Balaghat                        »          414    .    471       402  477 

Champion  Reefs....    12.270   12.343   12.798   12.310  12.499 

Goromandel                    8C4       330       253       220  130 

Mysore                      13.013    13.025   13.029   12.171  8.176 

Mysore  Reefs                  126       126         78        »  112 

Mysore   "West  and 

Mysore  Wynaad..        401       296       250       250  364 

Nine,  Reefs                     274       »          306       316  327 

Nundydroog                3.440     3.536     3.537     3.537  3.528 

Ooregum                     4.580     4.634     4.638     4.692  4.699 

La  diminution  de  la  Mysore  est  due  à  la  peste  qui,  pen- 
dant le  mois  de  mars,  a  compliqué  la  question  de  la  main- 
d'œuvre  indigène. 

Meyer  and  Charlton  Gold  Mining  Company,  Limited. 

—  Selon  avis  reçu  dernièrement,  les  actionnaires  de  cette 
Compagnie,  réunis  le  19  avril  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire à  Johannesburg,  ont  voté  1  augmentation  du  capital 
social  qui  sera  porté  de  85.000  liv.  st.  à  100.000  liv.  st.  par  la 
création  de  15.000  actions  nouvelles  de  1  liv.  st.  chaque.  Ces 
actions  sont  créées  pour  acheter  à  la  Wolhuter  Gold  Mines, 
Limited,  un  bloc  d'environ  8  claims,  connu  sous  le  nom  de 
«  Perkins  Block  »  et  situé  entre  le  mynpacht  de  la  Compa- 
gnie et  ses  claims  deep  levels.  La  teneur  du  minerai  de  ce  bloc 
sera,  il  y  a  tout  lieu  de  le  croire,  égale  à  la  teneur  moyenne 
du  bloc  supérieur  ou  mynpacht,  et  les  administrateurs  n'ont 
aucune  hésitation  à  exprimer  leur  conviction  que  de  très 
beaux  bénéfices  en  seront  retirés. 

Le  prix  de  l'acquisition  à  payer  à  la  Wolhuter  Gold  Mi- 
nes, Limited,  est  de  105.000  liv.  st.  en  espèces.  Le  Conseil, 
après  avoir  donné  à  ce  sujet  toute  son  attention,  avait  jugé 
que  le  meilleur  moyen  de  se  procurer  la  plus  grande  partie 


Le  Rendement  da  Klondyke.  —  On  annonce  de  Vic- 
toria (Colombie  britannique)  que  le  contrôleur  de  la  White 
Pass  et  la  Directio,n  du  Yukon  Railway  estiment  que  le  ren- 
dement du  Klondyke  s'élève  entre  40  et  50  millions  de 
dollars. 

On  ajoute  qu'une  importante  Société  vient  d'être  fondée 
par  des  capitalistes  canadiens  et  new-yorkais  pour  établir,  à 
l'Exposition  universelle  de  Paris  en  1900,  un  spectacle  don- 
nant au  monde  entier  le  moyen  de  voir  comment  se  tra- 
vaillent les  mines,  la  vie  que  mène  le  mineur  au  Klondyke,  et  i 
cela,  sous  la  direction  de  mineurs  envoyés  spécialement  à 
Paris, 

On  construira  la  principale  rue  de  Dawson  Gity,  bordée  de 
ses  maisons  et  magasins,  pour  donner  une  idée  exacte  de  la 
réalité.  Il  y  aura  également  des  villages  indiens,  des  équi- 
pages de  chiens,  etc.,  plus  un  panorama  mouvant  d'un  sys- 
tème nouveau  auquel  travaille  activement  M.  Thomas  A. 
Edison.  Un  traité  vient  d'être  signé  avec  la  Canadian  Bank 
of  Commerce  pour  exposer  aux  yeux  du  public  une  somme 
de  5  millions  de  dollars  en  poudre  d'or  et  pépites. 

Revue  HeMooiaiaire  lu  tmt  des  Mines  i'Or 

DE  L.ONDRES 

Londres,  le  12  mai  1899 

Nous  avons  constaté,  au  début  de  la  semaine,  un  ' 
temps  d'arrêt  dans  la  campagne  de  baisse  dirigée  con- 
tre les  valeurs  du  Transvaal.  Dans  la  suite,  les  nou- 
velles politiques  venues  de  Pretoria  se  sont  améliorées 
et  comme  elles  ont  été  accompagnées  d'ordres  d'achats 
pour  le  compte  de  Johannesburg,  notre  place  n'a  pas 
tardé  à  modifier  complètement  son  orientation. 

Timides  d'abord,  les  rachats  se  sont  bientôt  accen- 
tués et  nous  restons,  aujourd'hui,  en  pleine  reprise, 
après  trois  séances  très  actives. 

***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  est  à  3  25/32.  Le  Marché  s*est  montré  plus 
calme  sur  cette  valeur. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  7/8,  au  lieu 
de  7  5/32. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2 1/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 

passe  de  6  5/8  à  7  5/8.  h'Angelo  est  à  7  15/16.  Le  ren- 
dement d'avril  s'est  élevé  à  10.567  onces,  contre  10.044 
en  mars. 

La  New  Cornet  à  3  1/2.  Son  rendement  a  été  de 
5.571  onces.  • 

La  City  and  Suburban  est  à  6  1/8  au  lieu  de  5  7/8. 

La  Modderfonlein  se  tient  à  11  5/8,  contre  10  1/16. 

La  Henry  Nourse  se  tient  à  9  1/4  ;  la  New  Heriot  à 
7  1/2;  la  Langlaagte  k^l/^;  la.  Simmer  and  Jach  à 
6  5/16. 

La  Ferreira  passe  de  23  3/4  à  24  1/2.  La  Jubilee  est 
à  7  1/8  ;  la  Jumpers  à  6  5/8  ;  la  Groion  Reef  à  18  1/4, 
ex-coupon  ;  la  Rnndfontein  à  3  11/32,  après  3  1/32. 

On  trouve  la  Worcester  à  3  ./..  Cette  Compagnie 
déclare  un  dividende  de  15  0/0  par  action,  payable  à 
tous  les  actionnaires  inscrits  le  3  mai. 
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La  Geldenhtiis  Estate  se  tient  à  8  9/16;  la  Wemmer 
à  13  1/4  au  lieu  de  12  7/8,  et  la  Robinson  à  10  13/16, 
au  lieu  de  10  5/8.  Son  rendement  d'avril  a  été  de  21.037 
tonnes,  contre  20.929  en  mars. 

La  Village  Main  Reef  se  retrouve  à  9  3/16  ;  la  New 
Primrose  est  à  4  15/16.  D'après  les  déclarations  faites 
à  l'assemblée  générale  des  actionnaires,  la  recette  totale 
de  l'année  dernière  a  été  de  424.548  liv.  st.  6  sh.  9  d. 
La  batterie  a  produit  248.276  liv.  st.  13  sh.  9  d.  et  la 
cyanuration  172.057  liv.  st.  10  sh.  7  d.  La  production 
par  tonne  a  été  de  9.077  dwts,  ou  de  32  sh.  282,  les 
frais  de  18  sh,  280  et  les  bénéfices  de  14.002  sh.  par 
tonne  broyée. 

La  Compagnie  a  broyé  pendant  l'année  263.024  ton- 
nes avec  la  dépense  suivante  :  Développement,  2.575 
shillings;  extradition,  7.263sh.;  pompeet  hissage,  1.890 
shiLings  ;  transport,  1.386  sh.  ;  broyage,  2.092  sh.  :  cya- 
nuration, 2.304  sh.  ;  frais  généraux,  0.770  sh.,  soit  une 
dépense  totale  de  18  sh.  280  par  tonne  broyée.  Le  chif- 
fre des  frais  aurait  été  plus  réduit  encore,  si  des  diffi- 
cultés n'avaient  pas  été  éprouvées  pendant  les  trois 
derniers  mois  de  l'année. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  6  3/8. 

Compaproies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  10  5/8.  au  lieu  de  10  1/2.  Sa  production  en 
avril  a  été  de  14.350  onces,  contre  14  865  en  mars. 

La  Rand  Mines  passe  de  3i>  3/16  à  42  ./. 

La  Ferreira  Deep  est  à  24  1/2;  la  Crown  Deep  à 
13  3/4  ;  la  Nourse  Deep,  à  5>  7/8  ;  la  Rose  Deep,  à  11 1/4  ; 
\2,  Robinson  Deep,  k  12  ./.  ex-coupon;  la  Jwmpers  Deep, 
à  5  1/8.  Le  rendement  d'avril  a  été  de  7.761  onces, 
contre  8.549  en  mars.  La  Glen  Deep,  est  à  4  13/16  avec 
un  rendement  de  8.102  onces,  contre  7.536  en  mars. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  1/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  11/16,  la  Rhodesia  Goldftelds  à  1  13/16, 
la  Rhodesia  Limited  à  1  1/4,  la  V.  V.  Gwanda  Syn- 
dicale à  2  1/16,  la  White's  Consolidated  à  1  1/8. 

Parmi  les  Compagnies  en  exploitation,  la  Bonsor  est 
à  3  ./.  ;  la  Globe  and  Phœnix  à  5  1/8  ;  la  Geelong 
à  4  7/16;  la  Selukwe  à  2  1/2;  la  Dunraven  à  1  3/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
(New)  reste  à  1  1/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  ./.  au  lieu  de  1  7/8. 

^t**  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est  à 
3  11/16  au  lieu  de  3  1/2. 

*%i  IMstEict  d«  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à 
13/8. 


Londres,  1 2  mai,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  faible. 


Eme  HeMoiaflaire  k  Marctié  ies  Mines  ïOr 

D£  PARIS 


Paris,  le  12  mai  1899. 

Ainsi  qu'on  l'espérait  jeudi  dernier,  la  réaction  des 
valeurs  minières  ne  s'est  pas  accentuée.  Tout  d'abord, 
nous  avons  eu  un  temps,  d'arrêt,  puis  on  s'est  repris 
doucement.  Et  comme,'plu8tar'i,  les  nouvelles  relatives 
au  Transvaal  sont  devenues  plus  satisfaisantes,  on  a 
remonté  sur  toutes  les  valeurs,  pour  ainsi  dire,  et, 
dans  certains  cas,  considérablement  même. 

Toutefois,  de  toutes  les  nouvelles  mises  en  circula- 
tion, aucune  n'est  encore  précise.  Il  semble  même  qu'au 
sujet  de  l'entrevue  de  Blœmfontein,  entre  le  président 
Krugor  et  sir  Alfred  Milner,  gouvrrneur  du  Cap  —  en- 
trevue dont  nou»  parlons  plus  haut,  à  la  fin  de  notre 
«  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud  »  —  rien  n'ait  encore 
été  absolument  décidai. 

La  Chartered  n'a  ^pas  beaucoup  varié  ;  elle  finissait  à 


96  fr.  50,  et  elle  clôture  à  98  fr.  50.  Cette  Compagnie 
vient  d'inviter  ses  actionnaires  à  souscrire  à  une  émis- 
sion de  3.125.000  liv.  st.  d'obligations,  elfectui'e  pour  le 
compte  de  la  Bechuanaland  Railway  Company,  et 
faisant  partie  d'une  émission  totale  de  4.250.000  liv.  st. 
Ces  obligations,  garanties  par  la  Chartered,  ont  été 
émises  au  pair.  EJes  rapportent  4  0/0  d'intérêt  par  an 
et  seront  remboursées  au  pair  d'ici  le  ler  mai  1949;  la 
Compagnie  à  le  droit  de  les  rembourser  à  toute  époque 
au  prix  de  107  0/0.  moyennant  un  préavis  de  six  mois. 
Ajoutons  que  les  porteurs  auront  la  faculté,  avant  la 
date  du  15  mai  1901,  de  convertir  leurs  obligations  en 
actions  de  la  Chartered,  à  raison  d'une  action  Chartered 
pour  5  liv.  st.  d'obligations. 

La  Consolidated-  Goldfields,  qui  finissait  à  189  fr.  50, 
a  repris  à  206  fr.  On  croit  que  cette  Compagnie  va 
déclarer  un  dividende  de  5  shillings  par  action.  On  dit 
aussi  qu'elle  aurait  terminé  une  afi'aire  très  importante. 
East  Rand,  195  fr.,  contre  174  fr.;  Rand  Mines,  1.080 
francs.  Nous  la  laissions,  jeudi  dernier,  à  1.000  fr. 

La  Geldenhuis  Estate,  qui  finissait  à  211  fr,,  clôture 
à  218  fr.  50.  Les  bénéfices  du  premier  trimestre  ont 
atteint  85.500  liv.  st.  On  s'attend  à  des  bénéfices  men- 
suels de  30.000  liv.  st.,  par  suite  de  la  mise  en  marche 
de  la  deuxième  usine  pour  le  traitement  des  slimes.  La 
Ferreira,  qui  n'avait  pas  souffert  de  la  réaction 
s'inscrit  à  628  fr.,  contre  604  fr.  la  semaine  dernière  ; 
Neio  Kleinfontein,  77  fr.  50,  contre  73  fr.  25.  On  croit 
que  l'exercice  entier  donnera  un  profit  total  d'environ 
80.000  liv.  st.  Robinson  Randfontein,  <48  fr.,  contre 
40  fr.  ;  Randfontein  Estâtes,  87  fr. 

La  Simmer  and  Jack,  qui  était  revenue  à  147  fr., 
reste  à  160  fr.  La  May  Consolidated,  qui  avait  fléchi  à 
138  fr.  50  jeudi  dernier, remonte  à  147fr.50,  après  rnême 
149  fr.  Son  rendement,  pour  le  mois  d'avril,  s'est  élevé 
à  9.585  onces,  contre  9.608  onces  en  mars.  Ses  bénéfices 
ont  atteint  16.856  liv.  st.,  contre  16.583  liv.  st.  le  mois 
précédent.  Village  Main  Reef,  233  fr.  50,  contre  220  fr.; 
Lancaster,  en  avance  de  6  fr.  50,  à  104  fr.  Le  rapport 
de  cette  Compagnie,  pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le 
31  décembre,  démontre  que  cette  entreprise  s'améliore 
graduellement. 

La  Robinson  Gold  se  retrouve  à  274fr.,  contre 273 fr.; 
on  dit  que  la  durée  de  la  mine,  avec  200  pilons,  est 
estimée  à  15  ans,  avec  des  dividendes  annuels  de  20  sh. 
Bu/felsdoorn  Estate,  action  nouvelle,  27  fr.  Le  nouveau 
filon  aurait  une  teneur  de  40  dwts  sur  une  largeur  de' 

3  à  9  pieds.  Il  se  développe  bien.  La  Compagnie  pos- 
sède 100.000  tonnes  de  slimes,  d'une  teneur  de  plus  de 

4  dwts  à  la  tonne.  L'augmentation  du  capital  permet- 
tra, dit-on,  d'améliorer  l'exploitation;  Wemmer,  336 
francs;  New  Primrose,  128  fr;  Durban  Roodepoort 
Deep,  96  fr.,  contre  85  fr.;  Sheba,  39  fr.;  French  Rand, 
48  fr.  50. 

La  Langlaagte  Deep  est  excessivement  ferme  au 
comptant,  à  85  fr.  Geldenhuis  Deep,  273  fr.,  contre 
256  fr.;  Transvaal  Consolidated  Land,  53  fr.,  contre 
40  fr.;  Windsor,  83  fr. 

Le  Champ  d'Or  clôture  à  63  fr.  ;  Mossamédès,  15 
francs  25  ;  Marievaie  Nigel,  au  même  cours  de  14  fr,  ; 
Mozambique,  demandée,  à  73  fr.  50. 

La  Eersle  Fabrieken  Distillery  finit  à  22  fr.  ;  Dyna- 
mite  du  Transvaal,  84  fr,  contre  84  fr.  50  ;  Victor 
Gold,  22  fr.  50;  Rebecca,  8  fr.  25;  De  Lamar,  6  fr.  75. 

La  De  Beers,  que  nous  laissions  à  747  fr.,  est  en  nou- 
veau progrés  à  766  fr.  Cette  Compagnie  a  proposé  à  la 
London  and  South  Africa  Exploration  d'acquérir  ses 
actions  an  prix  de  16  liv.  st.,  payables  en  espèces  ou  en 
obligations  De  Beers  4  1 12  0/0.  Une  semblable  propo- 
sition a  été  faite  à  la  Kimberley  Diamond  Mining  G", 
dont  les  actions  seraient  prises  à  raison  de  1  liv.  st.  par 
action.  Les  actionnaires  de  ces  deux  dernières  Compa- 
gnies se  réuniront  le  24  courant,  à  Londres,  en  assem- 
blées générales  extraordinaires,  pour  se  prononcer  sur 
les  propositions  dont  il  vient  d'être  parlé. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jdles  Montex. 
.Pari».  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Siin«rt. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  22  avril  1899. 

Btat  du  Marché.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  hausse  qui  a  commencé  mardi  dernier  paraît 
n'avoir  été  qu'un  feu  de  paille  et  la  fermeté  qui  a  pré- 
valu jusqu'à  jeudi  a  complètement  disparu  aujourd'hui, 
nous  laissant  exactement  dans  la  situation  où  nous 
étions  lors  de  notre  dernière  lettre. 

Les  meetings  d'ouvriers  d'une  ou  deux  mines  ont  été 
câblés  à  Londres  et  le  résultat  en  a  été  de  faire  perdre 
une  fois  de  plus  confiance;  les  spéculateurs  qui  avaient 
compté  sur  un  marché  meilleur  ont  dû  abandonner  cet 
espoir.  Il  est  clair  que  cette  situation  ne  peut  durer. 
D'après  ce  que  nous  sommes  amenés  à  croire,  la  plupart 
des  directeurs  des  principales  Compagnies  ont  pris  des 
mesures  pour  prévenir  la  tenue  d'autres  meetings  et 
ceux  qui  ont  déjà  eu  lieu  ne  pai'aissent  avoir  reçu  au- 
cun appui  dans  les  grands  centres  financiers.  Gela  in- 
diquerait une  prompte  cessation  de  l'agitation  actuelle 
et  nous  croyons  sincèrement  qu'il  en  sera  ainsi.  Le 
Marché  reprendra  alors  et  avec  l'argent  aussi  bon  mar- 
ché qu'il  l'est  actuellement,  on  peut  s'attendre  à  une 
forte  reprise  d'alïaires. 

Il  n'y  a  rien  de  particulier  à  vous  signaler.  Les  seules 
valeurs  qui  se  maintiennent  sont  celles  des  Compa- 
gnies à  dividendes.  Des  titres  tels  que  les  French  liand 
et  les  Witioalersrand  eux-mênaes  sont  en  baisse. 

Nous  espérons  pouvoir  vous  donner  des  informa- 
tions plus  satisfaisantes  dans  notre  prochaine  lettre. 

Cours 

le  plus  le  plus  15  avril  22  avril 

bas       haut      1899  1899 

de  la  semaine       —  — 

sh.d.  sh. d.  sh.d.  sh  d. 

Bantjes   36  9  40/3  86/9  38/6 

Bantjes  Deep                         9/.  11/3  9/6  9/6 

Bendni   25/.  27/.  26/.  26/. 

Bonanza   95/.  99/.  95/.  97/. 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....  73/.  77/.  75/9  74/. 

Consol.  Main  Reef   42/.  45/6  4-2/9  42/6 

EastRand   146/.  156/6  150/6  151/6 

French  Rand   37/.  40/.  37/6  37/9 

Kni-'hts  Central   5'V.  58/6  .55/6  .56/. 

May  Consol   107/6  110/.  107/6  107/. 

Randfontein   6>/.  66/6  61/9  02/3 

Roodepoort  Central  Deep..  .56/.  60/.  56/6  58/. 

Simnier  Easl   78/6  80/.  74/.  75/. 

Voffelslruis  Consolid.  Deep.  29/.  32/6  29/.  29/3 

Witwatersrand   12.5/.  132/.  129/.  125/. 

"Wit-watersrand  Deep   48/6  52/6  48/6  48/6 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 

Après  plusieurs  jours  passés  sans  nouvelles  autres 
que  celles  ayant  trait  à  l'entrevue  probable  de  sir  Al- 
fredMilner,gouverneurduCap,  avec  le  président  Krûger, 
entrevue  dont  on  commençait  à  parler  la  semaine  der- 
nière et  que  nous  laissions  pressentir,  des  dépêches 
sont  arrivées  nous  entreten'cint  de  graves  événements. 
Sept  personnes  ont  été  arrêtées  mardi  à  .lohannesburg. 
Tiansportées  à  Pretoria  par  train  spi^cial,  elles  ont  été 
écrouées  à  la  prison  où  le  i-eprésentant  de  l'Angleterre 
e^^t  aussitôt  allé  les  voir.  Voici  leurs  noms  :  Micholds, 
Patterson,  Tramleit,  Ellis,  Mitchel,  Pool  et  Fries. 
Tous,  à  l'exception  du  dernier  qui  est  Danois,  sont  des 
sujets  britanniques.  Ils  déclarent  presque  tous  avoir 
servi  dans  l'arinfe  anglaise  et  posséder  des  grades 
militaires.  Micholds  et  Patterson  déclarent  être  capi- 
taines. 

Les  sept  personnes  arrêtées  seraient,  a-t-on  dit,  aux 
gages  de  la  Société  connue  sous  le  nom  de  «  Ligue  Sud- 
Africaine  ».  Files  auraient  organisé  un  complot  contre 
le  Gouvernement  transvaalien,  et  déjà  enrôlé,  dit-on, 
2.000  hommes  qui  devaient  venir  du  Gap.  L'arrestation 
serait  due  à  un  détective  qui  avait  su  se  faire  enrôler. 

L'examen  préliminaire  de  leur  cause  a  commencé 
immédiatement.  On  pr>^tend  que  le  Gouvernement  a  en 
sa  possession  des  renseignements  prouvant  qu'une 
autre  conspiration  se  trame.  La  nouvelle  de  ces  arres- 
tations a  causé  une  grande  sensation  parmi  la  popu- 
lation afrikander  de  la  colonie  du  Gap,  qui  aurait,  à 
ce  sujet,  manifesté  une  vive  sympathie  à  l'égard  du 
Transvaal.  On  s'explique  maintenant  pourquoi  le  Gou- 
vei-nement  transvaalien  avait,  ces  jours  derniers,  en- 
voyé un  détachement  d'ai'tillerie  prendre  possession 
du  nouveau  fort  de  Johannesburg  qui  domine  superbe- 
ment cette  ville. 

Il  faut  espérer  que  cetincident  hâtera  plutôt  qu'il  ne 
retardera  l'entrevue  entre  le  président  Ki  ùger  et  sir 
Alfred  Milner,  chacune  de  cen  deux  hautes  personna- 
litésayant  accepté  l'invitation  qui  leur  avaitété  adressée 
par  le  Président  de  l'Etat  Libre  d'Orange.  C'est  la  ville 
de  Blœinfontein  qui  paraît,  décidément,  désignée 
comme  lieu  de  rendez-vous. 

Reste  à  savoir  s'il  n'y  a  pas,  dans  tout  ce  qui  se  dit, 
de  l'exagération.  C'est  au  moins  l'opinion  des  journaux 
anglais.  Le  Times  a  dit.  à  ce  sujet,  que  rimpre>sion 


est 


qui  se  d  'g  'ge  des  télégrammes  reçus  de  Pretoria 
que  l'affaire  doit  avoir  des  proportions  beancou]D 
moindi-es.  Le  Gouvernement  du  Transvaal,  représenté 
par  le  président  Kri'iger,  n'a  fait  en  somme  que  de  dé- 
couvrir la  pie  au  nid.  Ce  journal  ajoute  :  Il  c^t  plus 
qu'étrange  que  tous  les  détails  soient  parvenus  de 
source  boër.  Le  Gouvernement  anglais  n'en  a  reçu  avis 
que  tardivement.  Quant  aux  maisons  sud  africaines, 
elles  étaient  tout  à  fait  ignorantes  du  mouvement  po- 
litique qui  se  préparait  au  Transvaal.  Les  noms  des 
personnes  arrêtées  sont  tous  inconnus.  L'affaire,  dit 
le  Times,  est  bien  grotesque  et  devait  avoir  pour  rfl'et 
de  discréditer  la  Ligue  Sud- Africaine  dont  M.  Rhodes 
est  président. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  ('supplément  hebdomadaire,  no  384  bis) 


Hier  matin,  les  journaux  anglais  ont  annoncé  que 
M.  Chamberlain  avait  envoyé  des  dépwciies  à  Sir  Alfred 
Milner  au  sujet  des  demandes  qu'il  doit  faire  au  pré&i- 
dient  Krûger,  lors  de  la  conférence  qui  doit  avoir  lieu 
enta'e  ces  deux  personnages;  le  ministre  anglais  dea 
colonies  demande  :  1»  la  franchise  des  Uitlanders  ; 
2»  rétablissement  de  cours  de  justice  au  Transvaal  et 

l'abolition  de  la  concession  de  la  dynamite.  Ces 
demandas  sont  faites  sur  un  ton  péremptoire. 


LES  RÉFORIViES  AU  TRANSVAAL 


Dans  le  dernier  numéro  de  l'Economiste  Européen, 
nous  avons  publié,  sous  ce  titre,  un  article  dans  le- 
quel nous  avons  analysé  l'adresse  présentée  par  la 
Chambre  des  mines  de  Johannesburg  au  secrétaire 
d'Etat  de  la  R'^'publique  Sud  Africaine,  et  le  mémoran- 
dum élaboré  par  les  représentants  des  Uitlanders.  ' 

En  réponse,  M.  F.  VV.  Reitz,  secrétaire  d'Etat,  a  fait 
parvenir  une  lettre,  datée  du  8  avril,  à  MM.  G.  Rou- 
liot,  II.  Pistorius,  E.  Birkenruth,  A.  Brakhan  et  J.  M. 
Pierce,  représentants  de  l'industrie  minière,  dans 
laquelle,  à  son  tour,  il  fait  I  historique  des  pourparlers 
engagés  par  l'intermédiaire  de  M.  Lippert.  Cet  histo- 
rique tend  à  bien  faire  ressortir  que  M.  Lippert,  en  se 
proposant  comme  médiateur,  a  agi  de  son  propre  mou- 
vement, mais  qu'il  a  trouvé  M.  F.  W.  Reitz  et  le 
docteur  Leyds  disposés  à  accueillir  favorablement  ses 
projets,  le  Gouvernement  du  Transvaal  ayant  toujours 
cherché  à  faire  disparaître  tous  les  sujets  de  trouble 
et  de  discorde. 

Abordant  les  desiderata  de  la  Chambre  des  Mines, 
le  secrétaire  d'Etat  dit,  sur  la  question  des  bewaar- 
plaalsen: 

En  ce  qui  concerne  les  bewaarplaatsen,  nous  avions 
exprimé  l'opinion  que  les  droits  aux  sous-sols  des  bewaar- 
plaatsen, walerrifflils  et  emplacements  d'usines,  devraient 
être  évalués  séparément,  d'après  une  base  équitable,  par  le 
Gouvernement  et  le  propriétaire  de  la  surface.  Dans  te  cas 
où  cette  évaluation  ne  pourrait  être  faite  à  l'amialjle,  on 
pourrait  faire  fixer  la  vabnu-  des  droits,  à  dire  d'experts,  le 
propriétaire  de  la  surface  gardant  son  droit  de  préférence  sur 
tout  autre  acquéreur.  Je  vois,  dans  votre  lettre,  que  vous  préfé- 
rez à  cette  manière  de  faire  un  antre  moded'évaluation.  C'est 
là  une  formalité  que  l'on  pourra  trancher  lorsque  l'évaluation 
sera  di-cidée  et  des  arbitres  la  résoudront  mieux  que  je  ne 
saurais  le  faire.  C'est  pourquoi  je  n'insiste  pas  sur  cette 
question. 

Passant  à  la  nomination  d'un  Conseiller  des  finances, 
M.  F.-W.  Reitz  est  heureux  de  voir  que  la  Chambre 
des  Mines  s'en  montre  partisan.  Toutefois,  il  s'étonne 
de  la  remarque  sur  l'opportunité  de  consulter  pour  cela 
lord  llothschild  ou  tout  autre  financier.  Le  Gouverne- 
ment, en  effet,  n'a  nullement  l'intention  d'assimiler  les 
finances  de  l'Etat  à  un  capital  ordinaire.  Il  est  parfai- 
tement possible,  sans  en  passer  par  une  telle  consul- 
tation, de  trouvfr,  pour  remplir  la  charge  de  financier 
d'Etat,  un  titulaire  dont  personne  ne  contestera  la 
valeur.  En  tous  cas,  le  Gouvernement  voudrait  que  ce 
financier  d'Etat  ait  droit  à  un  siège  au  Conseil  exécutif, 
et  il  voudrait  aussi  avoir  un  Commissaire  des  comptes 
ayant  une  position  indépendante,  et  responsable 
devant  le  'Volksraad  seulement. 

Au  sujet  de  la  dynamite,  le  Secrétaire  d'Etat  constate 
que  la  Chambre  des  Mines  partage  l'avis  du  Président. 
«  Je  dois  même  ajouter,  clit-il,  qu'en  exprimant  son 
«  désii'  de  rachebu-  le  monopole  de  la  dynamite  dans 
"  un  délai  aussi  rapproché  que  possible,  Son  Honneur 
"  va  ])lus  loin  i\ne  vous.  Il  est  entendu  que  si  l'expro- 
«  priation  a  lieu  à  l'expiration  de  la  concession  actuelle, 
«  elle  se  fera  sans  indemnité  aucune,  ni  corapen- 
«  sation.  » 

Pour  ce  qiui  est  de  la  «  Franchise  »,  M.  F.-W.  Reitz 
s'exprime  ainsi  ; 

.le  comprends  parfaitement  que  vous  ne  puissiez  pas  prendre 
à  ce  sujet  la  responsabilité  dv.  vous  prononcer  au  nom  de  la 
population  étrangère.  Nous  désirions  simplement  connaître 
vos  opinions  per.sonnfll's  d'iiommcs  inlluents,  et  j'estime  que 


vous  aous  avez  fait  une  réponse  très  correcte  en  nous  disant 
cpue  la  question  ne  vous  intéressait  pas  personnellement  et 
qiue  vous  vouliez  laisser  au  public  le  soin  de  se  prononcer, 
lorsqu'il  a  discuté  publiquement  la  question  de  l'extenaion 
de  la  {rancMse,  non  seulement  à  Heideltoerg,.  mais  encore  à 
R'ustenburg  et  à  .Johannesburg,  le  président  lù'ùger  a  montré 
qu'il  partageait  vos  idées. 

L'honorable  Secrétaire  d'Etat  fait  aussi  allusion  aux 
propositions  d'emprunt  qui  lui  avaient  été  adressées 
par  la  Chambre  des  Mines  par  l'intermédiaire  de  M. 
Lippert,  et  de  l'engagement  pris  par  écrit  par  la  même 
Chambre  de  s'abstenir  de  toute  manifestation  hostile 
au  Gouvernement.  «  Nous  avons  pensé,  dit-il,  qu'il 
«  n'était  ni  nécessaire,  ni  convenable  pour  nous  d'exa- 
«  miner  ces  propositions.  De  votre  côté,  vous  avez  jugé 
«  utile  de  consulter  vos  correspondants  étrangers  ; 
«  mais,  avant  qu'il  vous  ait  été  possible  de  nous  donner 
«  réponse,  S.  H.  le  Président  avait  déjà  exposé  la  poli- 
ce tique  qu'il  se  propose  de  suivre,  dans  des  réunions 
«  publiques,  à  Heidelberg,  à  Rustenburg  et  enfin  à 
«  Johannesburg  même.  » 

M.  F.-W.  Reitz  continue  en  regrettant  que  les  négo- 
ciations engagées  n'aient  pas  été  toujours  confiden- 
tielles et  tenues  secrètes,  et  que  la  lettre  de  l'a  Chambre 
des  Mines  ait  été  communiquée  à  la  presse.  Il  s'en  est 
suivi,  de  la  part  de  certains  journaux,  des  commentai- 
res qui  étaient  inutiles.  Le  Gouvernement  transvaalien 
pense  cependant  que  les  indiscrétions  commises  n'ont 
pu  provenir  que  d'un  subordonné  de  la  Chambre  des 
Mines,  mais  il  ne  peut  s'empêcher  de  regretter  que  les 
publications  qui  ont  eu  lieu  n'aient  pas  été  dénoncées 
par  la  Chambre  des  Mines  elle-même  comme  un  grave 
abus  de  confiance.  «  Je  regretterais  vivement,  ajoute-t- 
i<  il,  que  des  procédés  maladroits  et  inopportuns  nous 
<<  empêchassent  d'arriver  à  un  arrangement  définitif, 
«  alors  qu'il  n'existe  entre  nous  aucun  désaccord  vrai- 
«  ment  important,  et  j'espère  que  vous  ne  repousserez  à 
«  pas  à  la  légère  la  main  que  l'on  vous  tend  avec  les  in- 
«  tentions  les  meilleures  et  une  absolue  bonne  foi.  »  En- 
fin il  termine  en  disant  qu'après  les  indiscrétions  signa- 
lées, il  n'existe  plus  aucune  raison  de  tenir  secrète  la 
correspondance  échangée.  C'est  pourquoi  il  a  livré  à  son 
tour  à  la  presse  la  réponse  que  nous  venonsd'analyser. 


May  Consolidated  Gold  Mining  Company,  Ld 

A  l'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
la  May  Consolidated  Gold  Mining  Company ,  Limited, 
il  a  été  rendu  compte  de  l'exercice  qui  a  pris  fin  le 
31  d<5cembre  1898.  Du  rapport  parvenu  dernièrement, 
nous  croyons  devoir  extraire  ce  qui  suit  : 

A  cette  date,  le  bilan  de  la  Compagnie  s'établit 
comme  suit  : 

Actif 

Livres  sterling 

Propriété....   179.201  10  6 

Puits  principal  incliné  et  puits  «  May  ».   12.139   0  0 

Réservoir,  digues  et  service  des  eaux   20.869  14  2 

Constructions   14.856   G  0 

Compte  du  matériel  ^.   29.738  19  8 

Usines  pour  le  traitement  du  minerai   48.500  10  0 

Mobilier,  etc    845   0  0 

Assurances,  licences,  etc   E6')  18  9 

Approvisionnements  on  magasin   6.431  16  6 

Débiteurs  divers   553'  5  1 

Agents  à  Londres   396   9  10 

Porteieuille-titres  :  obligations  de  la  Chambre 
des  Mines,  100  liv.  st.;  69  actions  de  la  Rand. 
Mutual  Assurance  G°,de  10  bv.  st.  chacune, 

dont  5  liv.  st.  versées   445   0  0 

Rand  Central  Ore  Réduction,  Limited,  somme 

payée  depuis  l'établissement  du  bilan.-. .'   7.392  li  4 

Or  en  transit  ou  en  main   9.f.'D7   5  6 

Espèces  à  la  mine  et  à  la  Banque  Nationale 
de  la  République  Sud-Africaine,  à  Johannes- 
burg...:  11-482   (3  0 

Compte  des  dividendes   2.53  li  8 

342.2^9   5  0 
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Capital                                                        -275.000   0  0 

Comptes  créditeurs   ^  îf^ 

Salaires  des  indigènes  en  suspens  ,                 ol7   J  à 

Dividendes  non  encore  paj'és                                "-^o  14  o 

Dividende  n"  5  (15  G/O)  déolaré  le  15  décembre 

2K9j|  ,                                                      41.2.'0   0  0 

ProlLts "et  'pertes'.  '.  '                           1B.045   1  2 

243.229   5  0 

Quant  au  «  Goraple  de  Profits  et  Pertes  »,  nous  le  ré- 
sumons ci-dessous  : 

COmPTE  DE  PBOFITB  El  a>EEa)i;B  51°  1 

Crédit 

Livres  Kterliag 

Or  provenant  de  la  batterie                              153.328  13  6 

Or  provenant  de  l'usine  de  cyan^uration             64.385  5  6 

217.718  19  0 

Débit 

Frais  d'exploitation                                        136.260  15  5 

Balance  reportée  au  compte  .n"  2,...-                      81 . 453  3  7 

217.713  19  0 


COMÏTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  N°  2 

Crédit 

Balance  au  31  décembre  1897,  €  8.483  2  8, 

moins  £  105,  indemnité  des  commissaires 

des  comptes   8.378   2  8 

Loyers  perçus,  intérêts  et  commissions,  frais 

àe  transfert  (bureau  de  Londres)   1.280  10  0 

Bëwéfroes  indiqués  par  compte  n»  1   81 . 453   3  7 

91.111  16  3 

Débit 

AmortTf5gement  de  la  dépréciation   31.816  15  1 

Dividende  n»  5  (15  0/0)  déclaré  le  15  décembre 

1898   41.250   0  0 

Solde  à  reporter  à  nouveau.   18.045   1  2 

91.111  16  3 


A  noter  que  les  bénéfices  du  mois  dB  décembre  1898 
sont  soumis  à  la  taxe  imposée  par  le  Gouvernement 
sud-africain. 

Sans  nous  arrêter  aux  rapports  des  administrateurs  et 
de  l'ingénieur-directeur  de  la  Compagnie,  nous  allons 
nous  reporter  aux  déclarations  faites  par  le  Président, 
qui  résument  ces  documents,  et  qui  contiennent  des 
appréciations  des  plus  intéressantes  sur  la  situation 
actuelle  de  la  Compagnie  et  sur  ses  perspectives 
d'avenir. 

Malgré  le  manque  d'eau  qui  nous  a  obligés__à  suspendre 
les  opérations  du  moulin  pendant  quatre  mois''a  dit  le  Pré 
sident,  je  crois  que  les  rapports  et  comptes  qui  vous  sont 
soumis  aujourd'hui  seront  considérés  comme  satisfaisants 
par  le  plus  grand  nombre  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie. Vos  profits  pour  les  huit  mois  pendant  lesquels  vous 
avez  broyé,  s'élèvent  à  81.453  liv.  st.  .3  sb.  7  d.,  contre  23.f  88 
liv.  st.  9  sh.  10  d.  pour  les  douze  mois  de  1897;  le  profit  par 
tonne  a  été  de  15  sh.  2.232  d.,  contre  3  sh.  7.023  d.,  et  les  pro- 
fits mensuels  atteignent  une  moj'enne  de  10.181  liv.  st.  12  sli. 
11  d.,  contre  1.9/5  liv.  st.  en  1897.  Remarquez  que  nous 
avons  eu  à  lutter  contre  de  très  grandes  difficultés,  notam- 
ment contre  l'irrégularité  du  service  des  eaux  ot  la  nature 
boueuse  de  ces  eaux,  en  même  temps  que  nous  avons  eu  à 
subir  de  ce  fait  de  très  lourdes  charges  pendant  les  derniers 
mois  de  l'année.  Je  considère  donc  que  les  actionnaires, 
tenant  compte  de  ces  difficultés,  se  ti-ouveront  satisfaits  des 
résultats  de  l'exercice  écoulé  et  auront  confiance  dans  l'avenir 
de  la  mine.  Les  progrès  que  nous  avons  déjà  réalisés  et  qui 
ont  eu  des  effets  si  heureux  sur  les  profits  mensuels,  ne  tar- 
deront pas  à  se  compléter  par  l'achèvement  de  l'irsine  des  slimes 
actuellement  très  avancée,  et  par  l'usine  de  triage  qui  sera 
bientôt  aussi  terminée.  En  examinant  le  bilan  et  Je  compte 
de  profits  et  pertes  que  vous  ave/  entre  les  mains,  vous 
remarquerez  que  le  bénéfice  total  pour  l'année  a  été  de 
81.453  liv.  st.  3  sh.  7  d.,  contre  23.G88  fiv.  st.  9  sh.  10  d.  gagnés 
en  1897,  tout  en  tenant  compte  que  ces  chiffres  ne  repré- 
sentent que  le  résultat  de  l'exploitation  de  huit  mois.  Les  frais 
d'exploitation  ont  été  d«'2D  sh.  3  d.,  contre  28  .sh.  1  d.  en  1897 
«t  le  profit  par  tonne  broyée  a  été  de  ïb  sh.  2.32  d.,  contre 
3  sh.  7.023  d.  en  18't7.  Or,  il  y  a  lieu  de  noter  que  196.066 
aimes  ont  é lé. ajoutées  à  la  reaei-ve  de  miiierai,  et  que  les 


frais  de  minage  et  d'exiiraction  de  ce  minorai  sont  compris 
dans  le  prix  de  revient  que  je  viens  do  vous  donner. 

Sur  les  profits,  un  dividende  de  15  0/0  a  été  payé(;taabsorl)é 
41.250  liv.  st.  ;  nous  avons  prélevé  pour  ramorlissement  du 
matériel  etla  dépréciation,  31.81(i  liv.  st.  15  sh.  1  d.  i  t  18.043 
liv.  st.  1  sh.  2  d.  ont  été  portées  au  crédit  de  l'exercice  sui- 
vant. Au  30  avril  1898,  nous  avions  on  espèces  et  lingots  d'or 
la  somme  de  21.987  liv.  st.  10  sh.  9  d.  représentant  le  travail 
des  quatre  mois  précédents  et,  lorsque  nous  avons  été  oljligés 
de  fermer  la  batterie,  le  10  mai,  cette  somme  s'était  encore 
augmentée  des  profits  des  dix  premiers  jours  de  mai,  ainsi 
que  du  rendement  des  sables  noirs  accumulés.  Cette  somme 
aurait  pu  également  servir  à  distribuer  un  dividende;  mais, 
pendant  les  mois  d'inactivité,  nous  avons  eu  à  supporter  de 
grands  frais  :  vos  directeurs  ont,  en  effet,  trouvé  qu'en  raison 
des  difficultés  de  recrutement  de  la  main-d'œuvre  indigène  et 
des  dépenses  qu'il  entraîne,  il  était  préférable  de  retenir  les 
boys  à  la  mine  ;  outre  cela,  ils  ont  saisi  l'occasion  de  reparer 
la  batterie  et  l'usine  de  cyanuration  qui  avaient  fonctionne 
sans  interruption  depuis  lé  commencement;  ces  travaux  nous 
ont  obligés  à  garder  un  personnel  assez  important,  quoique 
réduit  d'ans  la'mesure  du  possible.  Nous  avons  employé  nos 
indigènes  à  concasser  le  minerai,  à  avancer  les  travaux  de 
développement  et  à  excuser  un  réservoir.  En  raison  de  l'inu- 
tilité du  compresseur,  par  suite  du  manque  d'eau  pour  les 
chaudières,  les  travaux  de  développement  ont  été  pour  ainsi 
dire  insignifiants. 

Tous  ces  frais  ont  considérablement  réduit  l'avance  que 
nous  avions  eu  caisse  et,  lorsque,  nous  avons  repris  les  tra- 
vaux, en  septembre,  nous  avions  dépensé,  très  utilement, 
d'ailleurs,  notre  dépôt  en  banque  de  7.742  liv.  st.,  ainsi  que 
nos  fonds  disponibles.  Je  ne  vous  donne  ce  détail  que  pour 
expliquer  le  peu  d'importance  du  dividende  que  nous  avons 
distribué  au  cours  de  cette  année. 

Le  frais  d'exploitation  pour  les  kuit  mois  de  travail  ressar- 
tent  à  2)  sh.  5  d.  par  tonne,  contre  25  sh.  5  d.  et  28  sh.  1  d. 
en  )896  et  18!I7  respectivement.  Bien  qu'inférieurs  à  ceux  de 
l'année  précédente,  ces  frais  se  sont  trouvés  augmentés  par 
l'achat  deleau.  Déplus,  196.000  tonnes  de  minerai,  actuelle- 
ment à  la  réserve,  ont  été  abattues  et  extraites  sur  cette 
'moyenne.  Or,  vous  savez  que  le  prix  du  développement  est 
de  2  sb.  6  d.  par  tonne,  et  l'eau  nous  a  coûté  jusqu'à  1  sh.6d. 
•par  tonne.  Les  frais  de  minage  se  sont  trouvés  augmentés  des 
frais  de  concassage  auquel  nous  avons  employé  les  indigènes 
pendant  l'arrêt  du  moulin.  C'est  ce  qui  fait  que  le  prix  en  est 
si  élevé.  Lorsque  ce  minerai  a  été  broyé,  la  compensation 
s'est  établie. 

Si  nous  comparons  nos  frais  d'exploitation  avec  ceux  des 
autres  Compagnies,  il  est  juste  de  ne  pas  perdre  de  vue  ces 
considérations  importantes.  J'ai  tout  lieu  de  penser  que  les  . 
frais  diminnBTOnt  sensiblement  au  cours  de  l'exercice  cou- 
rant. 

Le  rendement  par  tonne  a  été  de  7.780  dwts  au  moulin,  de 
4dwlsà  l'usine  de  cyanuration,soit  en  tout  11.78  dwts.  En  1897, 
ce  rendement  avait  été  de  8.982  dwts  :  il  s'est  donc  amélioré 
de  2.80  dwts  en  1898.  Cette  augmentation  de  la  teneur  est  le 
résultat  d'un  certain  progrès  réalisé  dans  le  minage,  progrès 
qui  consiste  à  envoyer  an  monlin  une  moyenne  de  minerai 
provenant  de  différentes  parties  de  la  mine. 

Le  chiffre  le  plus  satisfaisant  du  lapport  est  celui  du  mi- 
nerai en  vup,  prêt  à  être  abattu,  qui  s'élève  à  256.547  tonnes, 
sur  lesquelles  162.557  proviennent  du  north  reef  et  93.996  du 
main  reef.  Sur  ce  nombre,  196.066  tonnes  ont  été  ajoutées  à 
la  réserve.  Bien  que  cette  quantité  repiésente  une  grande  ré- 
serve de  minerai,  vos  administrateurs  n'ont  pas  l'intention 
d'arrêter  les  travaux  de  développement  ;  ils  s'efforceront,  au 
contraire,  de  les  continuer  de  façon  à  garder,  mois  par  mois, 
la  môme  avance  sur  le  moulin. 

Plus  importante  encore  est  la  valeur  de  cette  réserve  :  elle 
est  de  23.17  dwts  sur  une  largeur  d'abatage  de  36.85  pouces  ; 
ces  chiffres  sont  le  résultat  d'essais  très  sérieux,  et  je  n'hésite 
pas  à  vous  les  garantir. 

Depuis  que  j'ai  l'honneur  de  présider  les  assemblées  an- 
nuelles de  la  May  donsolidated  Company,  j'ai  toujours  exprimé 
ma  foi  dans  la  valeur  du  main  reef.  Je  ne  puis  m'empêcher 
encore  d'insister  sur  ce  fait  que  les  travaux  de  développement 
ont  établi  :  votre  main  reef,  grâce  à  sa  largeur,  donne,  aux 
essais,  des  résultats  aussi  intéressants  que  le  north  reef  qui, 
pendant  longtemps,  a  passé  pour  le  seul  reef  payant  de  votre 
mine.  Or,  il  est  de  toute  importance  que  vous  fassiez  cette 
constatation,  à  savoir  :  que  l'existence  d'un  main  reef  payant, 
double  la  durée  de  votre  mine,  qui  a  été  jusqu'ici  calculée 
d'après  le  north  reef  seulement.  Cette  payabilité  du  niain 
reef  ressort  clairement  de  la  pièce  annexe  qui  vous  a  été  dis- 
tribuée. Vous  y  verrez  que,  sur  une  largeur  de  plus  de  trois 
pieds,  les  essais  ont  donné  23.9  dwts,  ce  qui  est  un  rende- 
ment égal  au  north  reef  sur  la  même  largeur.  Dans  ces  con- 
ditions, et  en  tenant  comple  de  l'augmentation  de -notre  outil- 
lage mécanique,  votre  confiance  dans  l'avenir  de  la  Compa- 
gnie ne  peut  manquer  de  s'alfirmer. 
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Le  Président  parle  ensuite  de  la  résolution  prise  au 
sujet  de  1  élablissenienl  définitif  du  matériel  pour  le 
traitement  des  sliraes  (boues)  et  de  l'installation 
presque  achevée,  à  l'heure  actuelle,  d'un  matériel 
perfectionné  pour  le  triage  du  minerai,  triage  qui 
avait  été  fait  jusqu'ici  d  une  façon  un  peu  primit  ve,  en 
raison  du  peu  d'espace  dont  disposait  la  Compagnie. 
Puis  il  ajoute  : 

Gomme  le  manque  d'eau  a  été  la  cause  de  grandes  pertes 
au  cours  de  l'exercice  écoul',  il  est  naturel  que  je  vous  rende 
compte  J''S  mesures  que  nous  avons  prises  pour  y  remédier 
dans  l'avenir.  Pen^lant  les  quatre  mois  que  votre  batterie  a 
été  cond  année  à  l'inaclion,  nous  avons  construit  un  nouveau 
réservoir  d'une  capacité  de  11  millions  de  gallons;  de  plus, 
en  nPttoyMnl  et  en  cieusant  notre  ancien  réservoir  nous  avons 
porté  sa  capacité  de  lô  mi  lions  de  gallons  à  30  millions  de 
gallons.  Ces  deux  réservoirs  contiennent  actuellement  de 
l'eau  pour  cinq  mois,  en  admettant  qu'il  ne  pleuve  pas  ;  et 
nous  avons  pris  des  arrangements  pour  nous  iissurer,  en 
outi-e,  un  service  d'eau  régulier,  dnns  le  cas  où  nous  serions 
assez  malheureux  pour  en  être  privés  malgré  nos précHUUons. 
Ces  mesures  sulTiront  pour  le  présent.  Vos  Administrateurs 
n'en  continueront  pas  moins  à  rechercher  les  moyens  de 
s'assurer  un  service  permanent,  soit  par  eux-mêmes,  soit 
en  commun  avec  les  Directeurs  des  mines  voisines,  et  il  est 
possible  qu'à  nous  tons  nous  arrivions  à  mettre  sur  pied 
quelque  projet  d'intérêt  général  qui  écarterait  à  tout  jamais 
les  inconvénients  de  la  sécheresse.  (Test,  en  etlVt,  une  question 
vitale  non  seulement  pour  votre  mine,  mais  pour  l'industrie 
tout  entière. 

La  main  d'œuvre  a  été,  somme  toute,  assez  saiisfaisante  ; 
cependant,  le  tratic,  des  alcools  nous  a  occasionné  de  lourdes 
pertes  :  la  main-d'œuvre,  en  effet,  n'en  donne  pas  pour  son 
argent,  et  les  choses  seront  ainsi  tant  qu'on  n'aura  pas  pris 
toutes  les  mesures  pour  empêcher  la  vente  des  boissons 
alcoolisées. 

Si  vo  is  jetez  les  yeux  sur  le  registre  des  actionnaires  que 
vous  avez  devant  vous,  vous  remarquerez  que  la  plupart  des 
détenteurs  des  actions  cU  la  May  sont  des  Fr-ançais.  Votre 
Conseil  a  donc  jugé  qu'il  était  intéressant  d'intr-oduire  vos 
actions  à  la  Bourse  de  Paris,  et  c'est,  à  l'heure  actuelle,  un 
fait  accompli.  Les  actions  au  porteur  sont  maintenant 
émises,  et  je  sais  qu'elles  sont  beaucoup  demandées.  Votre 
Conseil  a  dérid;'-  de  cesser  la  puhliCHlion  des  rapports 
mensuels  à  partir  du  commencement  de  cette  année  ;  vous 
ne  recevrez  donc  plus  que  des  rapports  trimestriels.  Vous 
serez  ainsi  mis  au  courant  des  progrès  de  la  mine  plus 
exactement. 

Pour  me  résumer,  je  puis  vous  féliciter.  Messieurs,  sur  la 
position  de  votre  Compagnie;  malgré  ses  nombreuses  vicissi- 
tudes, et  si  vous  voulez  hien  jeter  les  yeux  en  arrière  et 
comparer  les  progrès  réalisés  par  vous  à  ceux  réalisés  par 
vos  voisin-,  vous  vous  rendrez  compte  que  le  moment  est  venu 
de  récolter  le  fruit  du  travail  et  de  l'intelligenoi  qui  ont  été 
déployés  dans  votre  mine.  L'exploitation  d'une  mine  ne  va 
jamais  sans  de  grand  s  vicissitudes.  Les  mines  deep  levels 
qui  jouissent  d'une  installation  plus  moderne,  exploitent  les 
reefs  connus  par  les  travaux  des  Compagnies  d'affleurement; 
elles  profitent  de  t'expérience  de  celles-ci  et,  dans  ces  condi- 
tions, elles  exploitent  avec  certitude;  mais  lorsque  les  Com- 
pagni-s  d'affleurement  ont  été  fondées,  tous  les  progrès 
étalent  à  réaliser,  et  il  en  résultait  des  dépenses  qu'il  fal- 
lait prélever  sur  les  profits;  de  plus,  lorsqu'on  développait  le 
minerii.  on  ne  savait  jamais  si  l'on  en  tiouverait  à  un  mè- 
tre plus  loin.  Félicitons-nous  donc  d'avoir  pu  parer  à  toutes 
ces  difficultés  et  d'avoir  dépassé  les  prévisions  les  plus  opti- 
mistes. Avoir  amené  les  profits  d'une  moyenne  de  h.OOu  li- 
vres sterling  par  mois,  chiffre  de  1895,  au  chiffre  que  nous 
déclarions  le  mois  dernier  et  qui  représente  une  avance 
mensuelle  de  lo.iKJO  liv.  st.,  est  un  résultat  dont  on  a  droit 
d'être  fier.  Cependant,  nous  ne  devons  pas  nous  en  conten- 
ter. Grâce  au  développement  de  votre  excellent  minerai, 
grâce  à  une  certaine  réduction  dans  les  frais  d'exploitation, 
au  fonctionnement  de  votre  usine  des  slimes,  à  votre  instal- 
lation de  triage,  vous  verrez  à  bref  délai  s'augmenter  ces  pro- 
fits. Je  ne  suis  donc  pas  trop  optimiste  et  je  ne  fais  qu'émet- 
tre une  opinion  hasée  sur  des  faits  certains,  en  disant  ((ue, 
quel  que  soit  le  président  de  votre  Compagnie  l'an  prochain, 
je  sais  d'avance  qu'il  aura  à  vous  présenter  une  situation  plus 
belle  que  celle  qu'il  m'a  été  donné  de  vous  présenter.  Au- 
jourd'hui je  rends  hommage  à  votre  ingénieur-conseil,  au  di- 
recteur général,  et  à  tous  ceux  qui  ont  aidé  la  May  Consoli- 
dated à  s'assurer  cette  position  enviable. 

L'assemblée  des  actionnaires  a  naturellement  ap- 
prouvé les  comptes  qui  lui  étaient  soumis,  et  réélu, 
comme  administrateurs,  MM.  A.  Goerzet  A.  Brakhan, 
et  comme  commissaires  des  comptes,  MM.  Geo  Hess 
et  F.  W.  Diamond. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Proçrès  de  l'Australie  occidentiile  mois  par 
mois.  —  Dans  le  nouveau  supplément  qu'il  consacre, 
cette  semaine,  aux  mines  d'or  australasiennes,  le  Fi- 
nancial Netos  fait  remarquer  que  les  exportations  de 
l'Australie  occidentale  n'ont  été,  en  avril,  que  de  254 
onces  inférieures  à  celles  d'octobre  1898,  mois  qui  éta- 
blissait un  record.  Elles  ont  été,  d'autre  part,  supé- 
rieures de  10.472  onces  à  celles  du  mois  précédent  »t  de 
32.487  onces  à  celles  d'avril  1898.  Les  progrès  réalisés 
mois  par  mois,  depuis  1895,  ressorterit  du  tableau  ci- 
dessous  : 


1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

(En  onces 

Janvier  . . . . 

18.687 

16.850 

40.:^85 

93.395 

110.099 

Février  . . . . 

15.509 

17.9i2 

32.526 

53. '■,39 

100.564 

Mars  

19.619 

11.0X5 

40  2  16 

75.8^0 

1U6.098 

Avril  

19.128 

16.772 

39.t)60 

8'i.(i88 

116.570 

Mai  

19.208 

22.266 

59.112 

88.346 

» 

Juin  

16.129 

27  934 

53.348 

80.749 

» 

Juillet  

20.175 

16.2r.8 

48.811 

7H.980 

» 

23.688 

29.517 

65.1<9 

89.395 

Septembre  . 

18.245 

«5.302 

71.776 

89.179 

» 

Octobre . . . . 

27.726 

27. 3:- 2 

75.690 

116.824 

» 

Novembre. . 

15.508 

SO  874 

75.8'i5 

111.793 

» 

Décembre . . 

17.8!I0 

2H.658 

72.412 

95.316 

» 

Total... 

281.512 

28L265 

674.993 

1.050.179 

433.321 

Pendant  le  mois  dernier,  les  mines  anglaises  ont 
obtenu  le  plus  haut  chiffre  atteint  jusqu'à  présent, 
soit  81.744  onces,  provenant  de  65.292  tonnes,  ce  qui 
représente  une  moyenne  de  1  1/4  once  d'or  à  la  tonne. 
En  voici  le  détail  : 

Tonnes  Production 
Districts  ou  Champs  d'or        broyées  d'or 


Hannan's  

Menzies  

Peak  Hill  

Goolgardie  

Mount  Margaret. 
East  Murchison  . 

Murchison  

White  Feather  . . 

Norseman  

25-Mile  

Yalgoo  

Bed  Hill  

Yilgarn  

45-Mile  

Black  Flag  . . 

Broad  Arrow  


38.396 
4.834 
1.800 

6.033 
4.516 
2.474 

959 

900 
2.888 
1.100 

518 

» 

480 
280 
83 
31 


(En  onces) 
54.422 
5.554 
5.425 
4.711 
3. 584 
2.236 
1.337 
1.200 
1.028 
600 
505 
406 
404 
226 
71 
35 


Total   65.292  81.744 

Comme  on  le  voit,  Hannan's  seul  figure,  dans  ce 
montant,  pour  54.422  onces,  ce  qui  représente  une 
moyenne  à  la  tonne  se  rapprochant  plus  de  1  1/2  once 
que  de  la  moyenne  générale  de  1  1/4  once. 

Les  Valeurs  australiennes  à  Londres.  —  Au  cours 
de  ces  derniers  temps,  certaines  valeurs  australiennes 
ont  pris,  sur  le  Marché  de  Londres,  une  avance  consi- 
dérable. Toutefois  les  affaires,  en  général,  ont  été 
depuis  un  peu  plus  d'une  semaine,  moins  actives  que 
précédemment.  Comme  le  fait  observer  le  Mining 
Journal,  Railivay  and  Commercial  Gazette,  cela  tient 
à  deux  circonstances.  Tout  d'abord,  il  y  a  eu  à  compter 
avec  la  liquidation  de  mi-mai  ;  et,  d'autre  part,  on  a 
absorbé,  jusqu'à  présent,  tant  de  marchandise,  qu'il 
n'y  a  plus  place,  momentanément,  pour  de  nouveaux 

3,ch  3.ts. 

Toutefois,  un  événement  sensitionnel  s'est  produit. 
11  s'agit  de  la  hausse  des  actions  de  la  Golden  Horse 
Shœ  qui,  en  huit  jours,  n'a  pas  gagné  moins  de  8  liv.  st., 
à  48.  C'était  son  cours  de  vendredi  dernier.  Et,  comme 
le  dit  le  Mining  Journal,  deux  points  seulement 
séparaient  alors  ce  titre  du  prix  qui  lui  avait  été 
assigné  depuis  longtemps.  Cette  hausse  de  8  livres  s'est 
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faite  oraduelloinent.  Le  mardi,  on  montait  au  cours 
de  43,  s.ur  la  rumeur  que  de  i)onnes  nouvelles  allaient 
arriver.  Le  lendemain,  on  passait  à  41  l/^,  sur  une 
dépèche  annonçant  que  le  minerai  recoupé  dans  les 
niveaux:  bas  donnait  20  onces  d'or  à  la  tonne.  Cette 
dépêche  exerça  encore,  les  jours  suivants,  luw  inlluence 
sur  le  marché  :  mais  comme  les  titres  de  cette  mine  ne 
sont  maintenant  qu'entre  quelqups  mains  il  faut,  dit 
en  substance  notre  confrère  anglais,  attendre  main- 
tenant que  le  marché  reprenne  son  assiette  avant  de 
se  faire  une  nouvelle  opinion  sur  les  cours  que  Ion 
peut  entrevoir  à  nouveau. 

Une  autre  valeur  qui  a  participe  au  mouvement  de  la 
Golden  Horse  Shœ  est  la  Chaffe^s.  Le  10  mai,  en 
clôture,  elle  cotait  15  sh.  9  d.;  mais  le  jour  suivant 
elle  montait  à  31  sh.  6  d.,  —  s..it,  d'un  jour  à  l'autre 
une  hausse  de  plus  de  cent  pour  cent  —  sur  le  bruit 
que  le  filon  de  la  Gnlden  Horse  Shœ  avait  été  recoupe 
sur  sa  propriété.  Ces  hauts  cours  out  été  encore,  et  de 
beaucoup,  dépassés  ces  jo'.irs  derniers.  Certainement,  il 
se  peut  fort  bien,  dit  à  ce  sujet  le  Mining  Journal,  que 
le  lilon  recoupé  vienne  de  la  Golden  Horse  Shœ  ;  mais 
il  serait  peut-être  un  peu  imprudent  de  croire  que  ce 
filon  soit  le  môme  que  cplui  qui  a  procuré  à  cette  der- 
nière Compagnie  ses  riches  ren  iements.  Maintenant, 
il  ne  reste  qu'à  attendre  les  renseignements  qui  ne 
peuvent  manquer  de  parvenir  prochainement. 


Les  Exportations  d'or  delà  Nouvelle-Zélande.  — 

Les  exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Z4ande  pendant 
le  mois  d'avril  dernier  se  sont  élevées  à  33.3i3  onces, 
représentant  une  valeur  de  l:^0.5ii9  liv.  st.  Pendant  le 
mois  correspondant  .le  189S,  il  avait  été  exporté  lo.22t) 
onces  d'or,  d'une  valeur  de  5(3  948  liv.  st.  C'est  donc  une 
augmentation  de  18.133  onces,  ou  73.561  liv.  st. 

Great  Boulder  r»i-oprietary.  —  Une  dépêche  arri- 
vée le  9  mai  de  la  mine  mentionne  q'ie  les  prochains 
broyages  ne  donneront  pas  plus  que  35  pennyweigh  s 
à  la  tonne.  La  teneur  du  minerai  diminue.  Pour  le  iiio- 
ment  on  broie  encore  le  meilleur.  Plusieurs  dépôts 
sont  épuisés.  . 

Le  Secrétaire  de  la  Compagnie,  en  communiquant 
cette  dépêche,  dit  qu'elle  contrastait  tellement  avec  les 
rapport*  reçus  précédemment,  que  le  Conseil  d  admi- 
nistration n'a  pas  voulu  la  rendre  publique  sans  avoir 
procédé  à  une  enquête.  Mais  la  confirmation  lui  étant 
parvenue,  il  s'empresse  de  faire  part  de  la  nouvelle 
aux  actionnaires. 

Notes  minières  d'Australie 

Associated  Gold  Mines  of  Westpvn  Australia.  Un  câble 
de  la  mine  annonce  que  d.ms  le  travers-banc  situe  aaoo  pieds 
de  profondeur,  on  a  recoupé  un  lilon  dormant  à  1  analyse 
15  dwts  d'or  à  la  tonne.  La  largeur  est  de  10  pieds. 

Prooress  Mines  of  New  Zeeland.  On  annonce  la  déclara- 
tion d'un  dividende  de  7  J/2  0/0  qui  a  été  mis  en  paiement  le 
15  mai. 

Austrnlasinn  Gold  Mines.  tJii  télégrammfi  de  Gyrapie 
annonce  que  le  broyage  de  92  tonnes  de  minerai  a  produit  un 
rendement  de  393  onces  d'or.  Valeur  :  1.450  bv.  st.  Bénéfices  : 
1.200  liv.  st. 

Komata  Reefs  Mines.  Le  broyage  de  3i0  tonnes  de  mi- 
nerai a  donné  un  rendement  d'une  valeur  de  650  liv.  st. 

Victory  {Charters  Tôliers).  Le  broyage  de  144  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  449  onces  d'or  dune  va- 
leur approximative  de  1.500  liv.  st. 

Norsfman  Gold  Mines .  Les  batteries  ont  broyé,  en  2  )  jours, 
2.600  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  1.010  onces 
d'uue  valeur  approximative  de  3.000  liv.  st. 

Sherlaio's  Gold  Mines.  Le  broyage  de  390  tonnes  de  mi- 
nerai a  produit  un  rendement  de  1)4  onces  d'or. 

Associated  Gold  Mines  of  Western  Australia.  Le  traite- 
ment, pendant  le  mois  d'avril,  de  4.36')  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  7.000  onces  d'or. 

Uannans  Brownhill  Mines.  On  a  broyé,  pendant  le  mois 
d'avril,  un  total  de  3.564  tonnes  de  minerai  pour  un  rende- 


ment do  7. .^39  oncps  d'or.  Total  des  recettes  :  29.000  liv.  st 
Total  des  dépenses  :  11.000  liv.  st. 

BrilUanl  Central  Gold  Mines.  Le  Conseil  d'administration 
vient  d'appeler  3  d.  par  action,  payables  à  Charters  Towers, 
du  10  août  au  5  septembre. 

Lndy  Shenton  Gold  Mines.  Résultat  des  opérations  du 
mois  d'avril  :  On  a  broyé  en  5^5  heures  LO '0  tonnes  de  mi- 
nerai pour  un  rendement  de  1.717  onces  d'or.  La  teneur  des 
résidus  est  évaluée  à  8  dwts  par  tonne. 

Norlh  Star  (Australie  Occidentale).  Le  broyage  de  16K 
tonnes  a  produit  1«B  onces  dor.  La  teneur  des  residuss  est 
évaluée  à  0  dwts  par  tonne. 

Brilliant  and  Saint- George.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
d'avril,  de  2  66't  tonnes  de  minerai  a  donné  un  rendement  de 
2  949  onces  d'or.  Valeur  approximative  :  10.2  0  liv.  st.  On 
annonce  la  déclaration  d'un  dividende  de  1  sh.  par  action, 
payable  le  23  courant.  Les  warrants  pour  ce  dividende  arri- 
veront à  Londres  vers  le  5  juillet. 

Great  Bouider  Proprietnry .  Le  broyage  de  1.8.50  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  2.912  onces  dor. 

Brokcn  HtU  Proprietary  Biock  10.  On  annonce  la  décla- 
ration d'un  dividende  de  3  shillings  par  action  payable  le 
25  mai  prochain. 

REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

La  Valeur  de  la  Production.  —  Nous  empruntons 
au  &'<ar  le  tableau  suivant  établi  dapiès  les  rende- 
ments de  mars  et  la  valeur  de  la  production  des  Goni- 
pacrnies.  On  constatera  que  la  valeur  totale  de  1  mil- 
lion 537  5t3'i=  liv.  st.  a  été  obtenue  de  773.295  tonnes 
tiaitées,  ce  qui  fait  une  production  moyenne  de 
39.81  sh.  par  tonne. 


Compagnies 


Valeur  Valeur 
totale      par  tonne 
Liv.  st.  s. 

1.  Simmer  and  Jack   ^Mi 

2.  Robinson....   65.463  71.49 

3.  Rose  Deep   61..548         42  36 

4.  Geldenhuis  Deep   54.059         40. 9o 

5.  Crown  Deep   51.511  ^8.94 

6.  Crown  Reef   48. /OO  53.63 

7.  City  and  Suburban   47.492  45.74 

8.  Geldenhuis  Estate   45.697  47.82 

9     Ferreira    44. /ob  /7.8a 

lo!    Vidage  Main  Reef   44,47  4  58.78 

11.  LanglaagteEstate..   3J.b51  28.83 

12.  New  Primrose   3i.l39  drf.bi 

13     Angelo    37.(i53  o8..i8 

Û;    May  Cû'nsoiidated   3J.314  39.54 

15.  JumpersDeep   31. /3l  42.29 

16.  Henry  Nourse   3(^.491  5b.^3 

17     Bonanza    2 '.82b         99. 8i 

18'.    Driefontein  Consolidated..  27.961  40.00 

19.  Robinson  Deep   2/.  128  4(J.21 

20.  Glen  Deep   26.!-02  41.87 

21.  Nourse  Deep   2b.4h3  44.01 

22.  Lanças  ter   ?^o^l 

21.  Glencairn   

24.  Durban  Roodepoort   24.4.S2 

25.  Wemmer   24.115 

26     New  Kleinfontein   22.975 

27.  Wilwatersrand   22.860 

28.  Jumpers   22.230 

29.  Wothuter   2l.<0i 

30     Durban  Roodepuort  Deep.  21.63o 

31.  New  Comet   20.785 

32.  South  Randfontein   20.240 

33.  New  Heriot   20.198 

34.  French  Rand   19. L5 

35.  (hampd'Or   18.050 

36.  Treasury   Xl-Ha 

37.  Langlaagte  Deep   16.5  0 

38.  Meyer  and  Charlton   o7o 

39.  Van  Ryn   15.8i8 

40.  Porges  Randfontein   lo.b«/ 

41.  New  Goch   15.100 

42.  United  Main  Reef   14.9o0 

43.  Rietfontein  A   iM?! 

44.  Nigel   14-5^6 

45.  Ginsberg  

»       A  reporter  ;   1.3û3.b21 


40.52 
31.99 
48.. 50 
67.53 
31.67 
28.57 
38.82 
31.45 
49.15 
35.46 
48.15 
44.34 
40.91 
52.54 
40.52 
25.97 
33.34 
26.16 
37.89 
32.87 
46.63 
35.60 
69.89 
44.27 
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1,353.621 

» 

-46. 

Princêss  £jSt<it6 

1-^  745 

36.33 

il. 

W  orcGstG  r 

12  412 

54*45 

'is! 

Jolicinnosburg  PioneGr. . . 

12.294 

75^63 

Consolidated  Mciin  l^eçf. . 

12.255 

38.70 

50. 

R-obinson  Handfonteiii, . 

11 .957 

33^92 

51. 

10  711 

52.77 

52. 

IBlock  B  Lano^laao'te 

10  478 

20!54 

53. 

Jubile© 

10  235 

33.85 

54 

Aurora  ^^'^est  . 

10  067 

32!  71 

55. 

New  Modderfoutein 

10  029 

40  49 

56 

Salisburj'. 

9  586 

32!  05 

57 

New  Crœsus       .  . . 

9  824 

23  22 

58. 

New  Eietfontein  

9.161 

35.41 

59. 

York.  

8  500 

31.94 

60. 

Paarl  Central  

8.387 

30.84 

61. 

7.465 

^5.52 

K>4. 

/ .  oab 

01 .00 

63. 

6.846 

29.19 

64. 

West  Eand  Mines  

6.403 

24.37 

65. 

G-eldeahuis  Main  Beef  

5.187 

31.53 

66. 

4.730 

20.65 

B7. 

AVest  Rand  Central  

4.242 

34.57 

68. 

3.801 

16.61 

69. 

3.555 

31.39 

70. 

Bioodepoort  _  . . 

3,085 

18.10 

71. 

Grey's  Mynpaclit  

1.916 

9.66 

72. 

Eoodepoort  West  ,  

1.697 

19.96 

Total  

1.537.564 

» 

Ce  tableau  permet  d'établir  la  classification  suivante 
du  degré  de  la  production  ; 

1  "Compagnie  a  produit  plus  de  90  s.  par  tonne  etmoins  de  100  s. 
3  —  70  s.  —  80  s. 

2  —  60  s.  —  70  s. 
7                  —                  50  s.               —  60  s. 

19  —  40  s.  —  50  s. 

26  —  30  s.  —  40s. 

10  —  20  s.  —  30  s. 

3  —  15  s.  —  20  s. 

Enfin  une  seule  Compagnie  a  produit  moins  de 
10  shillings  :  c'est  la  Grey's  Mynpacht. 


Le  Meeting  de  la  Village  Main  Reef,  —  Le  Star 
donne  les  renseignements  suivants  sur  le  meeting  de 
la  Village  Main  Reef  : 

L'autorisation  nécessaire  poui-  tenir  un  meeting 
monstre  à  Market  Square,  dit  notre  confrère,  afin  de 
donner  de  la  publicité  aux  opinions  de  la  population 
sur  la  question  de  la  franchise  et  les  autres  questions 
sujettes  a  des  négociations  ayant  été  refusée,  un  mee- 
ting d'ouvriers  a  été  tenu  dans  la  Rec\-eatîon  hall  de 
la  Village  Main  Reef. 

Il  y  avait  une  nombreuse  assistance,  et  quelques 
discours  très  caractéristiques  ont  été  entendus,  qui 
montrent  que  la  masse  des  mineurs  est  frappée  par 
l'importance  et  l'urgence  de  la  situation.  11  n'y  avait  à 
la  réunion  ni  magnats  des  mines,  ni  directeurs,  ni 
agents  importants. 

Les  ouvriers  ont  discuté  la  position  avec  calme  et 
sans  passion  ;  ils  se  sont  occupés  des  rapports  entre  le 
travail  et  le  capital,  de  la  nécessité  d'un  appel  au  pre^ 
mier  souverain  pour  obtenir  un  appui  efficace  dans  les 
termes  de  la  pétition  qui  a  reçu  dernièrement  21.000 
signatures,  et  qui  a  été  envoyée  à  Sa  Majesté. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  Soulh 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  17  au  24  avril  : 


Banques 

Onces 

Valeur 

Liv.  st. 

IB.851.82 

64.100 

17.156.59 

61.676 

A.  B.  Corporation  Bank  .... 

15. 415. y 1 

58.470 

Natal  

8.944.40 

32.780 

5.813.62 

20.550 

Banque  de  l'Afrique  

2.006.37 

7.500 

Total  

es. 188.01 

245.076 

REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Deep  levais.  —  Le  Standard  and  Diggers  Netcs, 
de  Londres,  établit  une  comparaison  entre  les  béné- 
fices d'avril  des  Compagnies  deep  levels,  et  ceux  de 
mars  : 

Mars  Avril 
(Livi-es  sterling) 


Crown  Deep   20.200  17.500 

Durban  Roodepoort  Deep. . .  4.636  6.260 

Geldenhuis  Deep   27.100  27.000 

GlenDeep   10.  ICO  12.500 

.Jiimpers  Deep   10.750  7.750 

Langlaagte  DeeT)                 .  >>  1 . 100 

Nourse  Deep. .  r   7.400  7.200 

Rose  Deep   17.508  18.121 


En  mars,  la  Langlaagte  Deep  avait  eu  à  enregistrer' 
une  perte  de  2.850  liv.  st.  Les  progrès  qu'elle  a  réali- 
sés sont  donc  sensibles,. 

Le  même  journal  publie  un  état  du  rendement  des 
Compagnies  deep  levels.  depuis  le  commencement  de 
l'année  1898  jusqu'à  fin  mars  : 


^iLpiaire  Nombre 

de  Rendement  de  pilons 

Mois            Compagnies    total  en  travail 

Onces 

Janvier  1898                       6  51.524  580 

Février                             6  48.375  590 

Mars                                 7  59.060  697 

Avril                                7  64.353  705 

Mai                                 8  73.297  757 

Juin                                  8  74.633  785 

Juillet                              9  81.332  850 

Août                                9  90.602  931 

Septembre..                    10  97.603  1.017 

Octobre...'                       11  106.426  1.134 

Novembre                        11  99.998  1.152 

Décembre                        Il  113.990  1.180 

Janvier  1899                     11  110.599  1.185 

Février                           11  104.852  1.230 

Mars                              13  117.283  1.360 


Les  deux  nouvelles  Compagnies  apparues  en  mars 
sont  la  Langlaagte  Deep  et  ia  Nigel  Deep. 


Le  Groupe  Randfonteio.  —  Au  début  de  la  semaine 
dernière,  dit  le  Standard  and  Digger's  Ndws  de  Lon- 
dres, tout  le  «Groupe  Randfontein »  a  été  impressionné 
et  animé  sur  le  bruit  que  le  rapport  de  M.  John  Hays 
Hammond  sur  les  diverses  propriétés  de  ce  groupe 
était  très  favorable.  Toutefois,  fait  remarquer  notre 
confrère  anglais,  les  achats  que  l'on  a  signalés  n'ont 
pu  être  effectués  que  pour  le  compte  de  gens  mal  ren- 
seignés, car  il  est  matériellement  impossible  que  les 
rumeurs  mises  en  circulation  soient  exactes. 

Il  faut  se  souvenir,  en  effet,  que  M.  John  Hays  Ham- 
mond a  été  nommé,  tout  récemment,  ingénieur-conseil 
des  propriétés  du  «  groupe  Randfontein  »  et  ^u'il  s'est  em- 
barqué pour  l'Afrique  du  Sud  il  y  a  un  mois  environ, 
A  l'heure  actuelle  il  serait  donc  rendu  sur  les  lieux, 
mais  il  n'aurait  pas  encore  pu  procéder  à  un  examen 
détaillé  des  propriétés,  faire  sur  elles  un  rapport,  et 
télégraphier  ses  conclusions.  Ce  qui  peut  être  vrai- 
semblable, c'est  qu'il  a  rapidement  passé  sur  deux  ou 
trois  mines  et  qu'il  a  ciiblé  l'impression  favorable 
qu'elles  lui  avaient  produite.  Cela  n'empêche  pas  de 
dire  que  les  rapports  de  M.  Hammond  seront  vive- 
ment appréciés  du  monde  des  affaires,  attendu  qu'il  a 
une  réputation  des  mieux  assise. 


Le  Rendement  de  la  Rhodesia.  —  Le  rendement 
des  mines  rhodésiennes,  pour  le  mois  d'avril,  ne  s'est 
élevé  qu'à  5.755  onces,  contre  6.614  onces  en  mars. 


\ 
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L  Emission  du  Bechuanaland  Railway.  —  Main- 
tenant que  l'on  connaît  tous  los  détails  relatifs  à  1  ô mis- 
sion des  obli^^ations  du  Bechuanaland  Railway,  dit 
la  Weslminsler  Gazelle,  de  Londrés,  on  peut  consta- 
ter que  les  déclarations  laites  par  M.  Cecil  Rhodes  se 
trouvent  inodiiiées  sur  un  ou  deux  points. 

Tout  d'abord,  il  avait  dit  que  la  susdite  émission  se- 
rait de  3  millions  de  livres  sterling,  et  elle  est,  réelle- 
ment, de  3.125.000  Uv.  st.  Il  est  vrai  que  cette  addi- 
tion de  125.000  liv.  st.,  qui  suffirait  à  former  le  capital 
de  nombre  de  Sociétés  ordinaires,  tient  peu  de  place 
dans  les  ûnances  de  la  Charlered,  qui  compte,  elle,  par 
millions.  D'autre  part,  M.  Cecil  Rhodes  avait  dit  que 
certaines  Compagnies  minières  avaient  souscrit  quel- 
que chose  comme  un  demi-million  de  livres  sterling 
pour  la  section  de  la  ligne  qui  les  intéresse  particuliè- 
rement. Elles  devaient  recevoir,  pour  leur  participa- 
tion, un  intérêt  de  3  0/0  l'an.  On  pouvait  se  demander 
pourquoi  elles  se  contentaient  de  3  0/0,  alors  que  1  on 
donnait,  pour  l'émission,  4  0/0.  Mais  il  apparaît  qu  en 
dehors  de  cet  intérêt,  il  est  accordé  aux  mines  certai- 
nes diminutions  de  taux  de  trafic,  diminutions  qui 
vont  en  proportion  de  leurs  souscriptions. 


Les  Claims  miniers  niis  en  loterie.  —  Nous  avons 
parlé,  précédemment,  du  projet  adopté  par  le  Gouver- 
nement du  Transvaal  de  mettre  en  loterie  des  nou- 
velles fermes  reconnues  aurifères.  Le  Standard  and 
Digger's  News  de  Londres  dit  à  ce  sujet  que  le  Staats- 
courant,  journal  officiel  du  Transvaal,  a  publié  les 
règlements  relatifs  à  la  mise  en  loterie  des  fermes 

"^^Distdct  de  Johannesburg:  Mooifontein,  n°  14  ;  Vier- 
fontein,  no  130  ;  Ormonde,  n°  7  ;  Booysen's  Eslale, 
no  355;  une  partie,  de  Klipriversberg,  no  222;  une 
autre  partie,  n»  222.  District  de  Boksburg:  une  partie 
de  Modderfonlein,  ri'3  112;  une  autre  partie,  no  112  ; 
Koppiesfontein,  no  181  ;  WMopje,  n°  87.  District  de 
Krugersdorp  :  Diephloof,  no  61  ;  Hartebeestfonlein, 
n°  22  et  une  partie  de  Klipspruit,  no  58.  •    .  • 

En  ce  qui  regarde  le  règlement  de  cette  loterie,  fai- 
sons remarquer  qu'il  comprend  de  nombreux  articles 
mentionnant,  en  substance,  que  tout  résident  dans  un 
district  quelconque  de  la  République,  et  qui  a  paye 
Sfis  impôts  personnels  pour  l'année  en  cours,  peut 
participer  dans  une  partie  ou  dans  la  totalité  des  lote- 
ries décidées,  à  charge  par  lui  de  produire,  ou  au 
bureau  du  commissaire  des  mines,  ou  au  landrost  de 
son  district,  le  reçu  du  paiement  de  ses  impôts.  Un 
petit  droit  fixe  de  1  shilling  sera  perçu  pour  chaque 
déclaration  faite.  Ceux  à  qui  seront  attribués  des  lots 
de  terrains  devront  immédiatement  acquitter  les  droits 
de  licence  et  de  surveillance.  Les  terrains  dont  on 
n'aura  pas  pris  possession  retourneront  au  Gouverne- 
ment qui  aura  le  droit  d'en  disposer  à  l'encan.  Tous  les 
reçus  ou  certificats  quelconques  à  l'appui  des  demandes 
devront  être  déposés  jusqu'au  17  mai  courant. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Prlnccss  Estate  and  Gold  Driiiiiig  C».  ~  Les  action- 
naires de  cette  Compagnie,  réunis  en  assemblée  générale 
extraordinaire,  ont  approuvé  l'émission  de  60.000  liv.  st. 
dobhgalions  0  0/0.  Celte  émission  a  pour  but  de  pçurvoir 
aux  dépenses  à  provenir  du  compte  de  capital  et  qui,  jusqu  a 
p.résent,  ont  été  prélevées  sur  les  bénéfices  réalises  par  la 
Oimpagnie.  Ces  obligations  pourront  être  converties  en 
actions  ordinaires  à  partir  du  1"  juin  procham  jusqu  au 
31  mai  1901  à  raison  do  3  liv.  st.  d'obligations  contre  une 
action  de  1  liv.  st.  Le  capital  de  la  Compagnie  qui  est  en  ce 
moment  de  165.000  liv.  st.  sera  porté  à  200.000  liv.  st.,  et  les 
administrateurs  auront  lo  droit  de  disposer  des  15  000  actions 
qui  resteront  après  la  conversion  des  obligations,  au  mieux 
dos  intérêts  de  la  Compa^^nie. 


cico  précédent,  donne  un  total  disponible  <1(;  3.761  liv.  st.  On 
propose  la  distribution  d'un  dividende  de  6  d.  par  action,  et 
on  reportera  1.294  liv.  st.  au  crédit  de  l'exercice  en  cours. 


Lisndon  and  South  Africau  Kxploralîaii,  Ld.  —  Le 

rapport  des  administrateurs  poiu'  l'exercice  clos  le  31  décembre 
1808  accuse  un  bénélice  net  de  84.875  liv.  st.  dont  65.000  liv.  st. 
ont  été  distribuées  aux  actionnaires.  On  reporte  31.366  liv.  st. 
an  crédit  de  Fexerciee  en  cours. 


VVorcester  Exploration  and  Gold  Minin;;  C>,  Ld  .  — 

On  annonce  la  déclaration  d'un  dividende  de  15  0/0  payable  à 
tous  les  actionnaires  figurant  sur  les  bvres  de  la  Compagnie 
à  la  date  du  3  mai. 

Angle  French.-  —  L'assemblée  des  actionnaires  a  en 
lieu  dernièrement  à  Londres,  sous  la  présidence  de  M.  Mocatta. 
Le  Président  a  déclaré  que  le  bénéfice  de  lexercice  a  ete  très 
satisfaisant.  La  valeur  du  portefeuille  progresse.  La  réserve 
sera  augmentée  de  50.000  liv.  st.  à  2.50.000  bv.  st.  Un  divi- 
dende de  20  0/0  est  déclaré  et  37.^i84  liv.  st.  portées  a  la 
réserve.  La  Compagnie  a  reçu  en  1898,  22.500  liv.  st.  de 
dividendes.  La  valeur  de  l'actif,  y  compris  la  reserve,  dépasse 
le  passif  de  G'JO.OOO  liv.  st.  Depuis  le  1"  janvier,  cette  valeur 
s'est  encore  accrue  de  300.0U0  liv.  st.  Déjà  95.00i)  liv.  st.  de 
bénéfice  ont  été  réaUsées  pour  l>-99.  Le  Président  et  M.  Farrar 
ont  exprimé  l'espoir  d'une  entente  avec  le  Gouvernement  du 
Transvaal.  Ils  ont  parlé  longuement  des  propriétés  minières 
de  l'est  du  Rand  et  de  celles  situées  dans  la  Rhodesia. 

Apex  Mines,  Limited.  —  Avis  est  donné  aux  actionnai- 
res de  cette  t'.ompagdie  qu'un  câble  de  Johannesburg  an- 
nonce que  le  Conseil  n'administration  a  décide  de  porter  le 
capital  de  la  Compagnie  de  125.000  liv.  st.  à  150.000  liv.  st. 
au  moyen  de  l'émission  de  25.000  nouvelles  actions. 

Ces  actions  sont  offertes  à  tous  les  actionnaires  figurant 
sur  les  Uvres  de  la  Compagnie  au  6  avril,  à  raison  de  une 
Douvdle  action  par  5  actions  anciennes  et  au  prix  de  5  liv. 
sterling  par  action.  .    ,    ^  -,  t 

Les  livres  de  transferts  seront  fermes  du  6  au  10  avril,  et 
oussitôt  que  la  bste  des  transferts  aura  été  reçue  a  Johan- 
nesburg, c'est-à-dire  vers  le  29  avril,  une  circulaire  et  un 
bulletin  de  souscription  seront  envoyés  à  chaque  actionnaire 
ayant  droit  de  participer  à  la  nouvelle  émission. 


Kimberley  Diamond  Mining.  —Le  rapport  des  admi- 
nistrateurs pour  l'exercice  clos  le  31  décembre  1898,  accuse  un 
bénéfice  net  de  2.606  liv.  st.  qui,  aiouié  au  report  de  l'exer- 


RevE  HeMoiaiaire  É  MarcM  ies  Mes  S'Or 

DE  L,OI«DRES 

Londres,  le  18  mai  1859 
Le  Marché  a  été  assez  défavorablement  impres- 
sionné ces  jours-ci  par  les  nouvelles  politiques  du 
Transvaal;  on  a  cru  à  une  accentuation  du  conflit  avec 
l'Angleterre,  et  les  offres  ont  pesé  lourdement  sur  les 
cours.  .  . 

On  ne  s'attendait  donc  pas  à  constater  aujourd  hui 
une  amélioration  aussi  rapide  que  celle  qui  vient  de  se 
produire.  Mnis  on  a  appris,  au  cours  de  la  séance,  que 
le  Gouvernement  transvaalien  venait  de  déposer  de- 
vant le  Raad  un  projet  ramenant  le  droit  de  vote  à 
5  ans  de  résidence  et  l'éligibilité  à  9  ans,  au  lieu  de  14. 

En  outre  le  Volksraad  a  autorisé  le  Gouvernement 
à  disposer  des  droits  miniers  des  bewaarplaatsen  en 
faveur  des  Compagnies  qui  détiennent  déjà  les  droits 
de  surface. 

Ces  concessions  montrent  que  le  (îouvernement 
transvaalien  est  animé  de  dispositions  favorables  et 
les  demandes  ont  repris. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Charlered  est  à  3  5/8,  au  lieu  de  3  25/32. 

La  Consolidated  Goldfields  reste  à  7  15/16,  au  lieu 
de  7  7/S.  ,  ^  ^  , 

La  Transvaal  Goldfields  se  tient  a  2  1/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
passe  de  7  5/8  à  7  1/2.  UAngelo  est  à  7  7/8,  au  lieu  de 
7  15/16;  la  New  Comel  à  3  3/8,  au  lieu  de  3  1/2. 

La  Cilrj  and  Suburban  est  à  6  .  / . ,  après  6  1/8-  En 
avril,  sa  production  a  été  de  12,755  onces,  contre  12-029 
en  mars. 
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La  Modderfonlein  se  tient  à  12  7/8,  au  lieu  de 
11  5/S. 

La  Henry  Novrse  est  à  9  1/8;  la  New  Herioi  à 
7  7/16.  La  durée  de  la  mine  est  assez  longue;  l'incli- 
naison  très  i-a|)ide  el  le  volume  de  ses  filons  lui  donne 
une  grande  quantité  de  minerai.  Sa  contenance  par 
claim  est  de  DU. ('(10  à  60.0(10  tonnes,  chiffre  double  de 
la  moyenne  ordinaire.  La  Compagnie  consommant 
environ  2  claims  par  an,  on  peut  estimer  sa  durée  à 
près  de  quinze  années. 

L,^  LangluuQle  k  3  5/8;  la  Simmer  and  Jack 
à  61/2.  En  avril,  la  production  a  été  de  22.596  onces 
contre  22.057  en  mai-s. 

La  Ferreira  se  tient  à  24  3/4  ;  la  Jubilee  est  à  7  1/8  : 
le  rendement  d'avril  a  été  de  2.588  onces  contre  2.848 
«n  mars. 

La  .lumpers  est  à  6  1/4;  la  Crown  Reef  à  18  1/4;  la 
Randfonlvin  à  3  3/8. 

La  Worcester  passe  de  3  ./.  à  3  3/8.  La  production 
d'avril  a  élé  de  2.834  onces  contre  2.872  en  mars. 

La  Gel'ienliuis  Estale  reste  à  8  9/16.  La  Wemmer 
est  à  43  1/8.  En  avril,  les  bénéfices  ont  été  del4.1701iv., 
au  lieu  de  14.209  liv.  en  ra-Hrs. 

La  liobinsun  passe  de  10  13/16  à  1013/16. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  9  3/16;  la  Durban 
Roodepoort  à  6  3/8. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  10  5/8  à  11  ./..  Ses  bénéfices  d'avril 
ont  été  de  27.000  liv.,  contre  27.1Û0  en  mars 

La  Rond  Mines  reste  à  42  ./. 

La  Ferreira  Deep  est  à  7  1/4;  la  Crown  Deep  est 
à  13  1/2  :  le  bénéfice  d'avril  a  été  de  17.500  liv.,  au  lieu 
de  20.200  en  mars. 

La  Nnurse  Deep  est  à  5  3/4  ;  la  Rose  Deep,  à  11  ./.  ; 
la  Robinson  Deep,  à  11  3/4;  la  Glen  Deep,  à  4  3/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  3/4. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Ageney  est  à  2  3/4,  la  liliodesia  Goldfields  à  1  13/16, 
la  Rhodesia  Limited  à  15/16,  la  V.  V.  Gicanda  Syn- 
dicale à  1  15/16,  la  White's  Consolidated  à  1  1/16. 

Parmi  les  Compagnies  en  exploitation,  la  Bonsor  est 
à  3  3/16;  la  Glube  und  Phœnix  à  4  7/8;  la  Geelong 
à  4  3/8;  la  Selukice  à  2  9/16  ;  la  Dunraven  à  1  3/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 

(Ntiw)  reste  à  2/6. 

***  District  de  Lydeuburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  est  à  2  ./.,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est  à 
3  9/16  au  lieu  Je  311/16. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  reste  à 
1  11/16. 

Londres,  18  mai,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  reste  ferme. 


Bevne  HeMomaSaire  ia  Marctié  Jes  Miaes  l'Or 

DË  PARIS 


Paris,  le  18  mai  1899. 

Les  nouvelles  qui  nous  sont  parvenues  du  Transvaal 
cette  semaine  nous  ont  surpris,  mais  elles  ne  nous  ont 
pas  fait  jterdre  notre  sang-froid.  Comme  on  l'a  fait  re- 
maripier  très  jiistement  dès  la  première  heure,  le  com- 
plot ou  soi-disant  complot  annoncé,  n'a  été  pris  au 
sérieux  nulle  part,  et  il  ne  peut  être  que  l'd'uvrc  de  quel- 
que-; fauteurs  de  désordres  comme  il  en  existe  partout 
et  surtout  dans  un  pays  neuf,  pour  ainsi  dire.  D'ail- 
leurs les  coupables  arrêtés  sont  des  inconnus,  et  il  ne 
conviendrait  pas  d'insinuer  qu'ils  ont  été  poussés  par 
les  chefrj  de  liniiustrie  minière.  Ces  derniers  ne  pen- 
sent, en  ellet,  qu'à  se  mettre  d'accord  avec  le  (  iouver- 
nement  pour  amé.iorer  davantage  encore  la  situation 


des  Compagnies  minière*,  et  ils  n'ir;iient  pas  gâter 
leur  cause  par  des  actes  imprudents  et  même  fautifs. 

Ce  qui  est  bien  certain,  s'e.st  que  notrd  Marché  s'est 
montré,  en  la  circonstnnce,  aus>i  calme  que  précédem- 
ment. Quelques  spéculateurs  ont  lùcn  ci'u  devoir  ven- 
dre ;  mais  ils  ont  trouvé  immédiatement,  devant  eux, 
des  acheteurs  résolus  et  paraissant  n'avoir  qu'un  ob- 
jectif :  ramasser  meilleur  marché  des  titres  qu  ils  ne 
pourront,  selon  toute  apparence,  obtenir  que  très  cher 
lorsque  la  solution  définitive  des  questions  pendantes 
sera  iritervenue. 

Cette  solution  approche  cprtainement.  Ce  matin,  les 
dépêches  de  Prétoria  annonçaient  que  les  arrange- 
ments pour  la  conférence  entre  le  Président  Kiûger  et 
Sir  Milner,  étaient  presque  complets,  et  que  les  réfor- 
mes proposées  par  le  Gouvernement  seraient  prob< blâ- 
ment soumises  aujourd'hui  aux  Raads.  Dans  ces  réfor- 
mes, ser  lit  comprise  l'abolition  du  monopole  de  la  dy- 
namite au  Transvaal. 

En  résumé,  après  une  ou  deux  séances  un  peu  incer- 
taines, le  marché  minier  de  Paris  se  tient  bien  et  il 
compte  recevoir,  sous  peu,  la  récompense  de  son  calme 
et  de  sa  confiance. 

La  Chai-lered  est  lourde,  à  94  fr.,  contre  9S  fr.  50. 
Goldfields,  moins  bien  également,  à  201  fr.  50,  contre 
206  fr.  ;  Rand  Mines,  1.065  fr..  ayant  reperdu  une 
partie  de  sa  reprise  de  la  semaine  dernière  ;  East 
Rand,  190  fr. 

La  Geldenhuis  Estale,  qui  clôturait  à  218  fr.  50,  finit 
à  216  fr.  Geldenhuis  Deep,  très  ferme,  et  en  bénéfice 
de  3  fr.  50,  à  276  fr.  50.  Cette  Compagnie  réalise  des 
progrès  constants,  et  il  faut  encore  en  attendre  de  nou- 
veaux, maintenant  que  la  batterie  de  100  pilons  fonc- 
tionne régulièrement.  Ferreira,  bien  tenue,  à  628  fr.  ; 
Neio  Klevnfonlein,  75  fr.,  contre  77  fr.  50. 

La  Robinson  Randfontein  s'inscrit  à  47  fr. ;  Rand- 
fonlein  Estâtes,  84  fr.  50.  Simmer  and  Jack,  très 
active  et  très  bien  disposée  à  164  fr.  La  production  de 
celte  mine,  en  avril,  a  atteint  2-^.596  otices,  chiffre  le 
plus  important  qu'elle  ait  obtenu  jusqu'à  ce  jour. 
Cependant,  ses  bénéfices,  à  31.933  liv.  st.  sont  en  dimi- 
nution de  1.521  liv.  st.  sur  mars.  May  Consolidated, 
l'i4  fr.  50.  L'augmentation  de  ses  bénéfices,  en  avril, 
doit  provenir  de  la  plus  riche  teneur  du  minerai, 
attendu  qu'il  a  été  broyé  392  tonnes  de  moins  que  1»^  mois 
précédent.  Village  Main  Ri^ef.  2-35  fr.,  contre  2-33  fr.  50. 
Lancaster,  soutenue  à  100  f  r  50. 

La  Robinson  Gold  se  retrouve  à  274  fr.  50,  contre 
274  fr.  Buffelsdoorn  Estale,  action  nouvelle,  27  fr. 
Wem7tier,  333  fr.;  Neio  Primrose,  128  fr.  nominal; 
Durban  Roodepoort  Depp  95  fr.,  contre  96  fr.;  Sheba, 
37  fr.;  French  Rand,  46  fr-  50.  Le  bénéfice  qu'obtient 
cette  Compagnie  est  psu  important,  vu  ses  dépenses, 
et  il  ne  faut  pas  oublier  que  ses  dettes  lui  absorbent, 
par  an,  41.000'liv.  st.  Il  serait  donc  nécessaire  de  trou- 
ver une  combinaison  pour  augmenter  la  puissance  de 
broyage  et  liquider  la  dette. 

La  Langlaagle  Deep  finit  à  83  fr.:  Transvaal  Conso- 
lidated Land,  ôS  fr.  25,  contre  53  fr.;  Windsor,  84  fr. 
au  comptant.  Les  bénéfices  de  cette  dernière  Compa- 
gnie dépassent  toujours  3.000  liv.  st.  par  mois  et,  vu 
son  petit  capital,  ils  reprépontent  9  à  10  fr.  par  an  et 
par  action.  Champ  d'Or,  62  fr.  75. 

Un  mouvement  en  avant  s'est  dessiné  sur  la  Mossa- 
médès,  qui  passe  à  20  fr.  25;  on  parle  d'arrangements 
à  intervenir  pour  tirer  parti  d^  s  ressources  commer- 
ciales du  pays,  circonstance  que  favoriserait  la  traver- 
sée du  chemin  de  f^rdu  Cap  au  i:aire;  Marievalo.  Ni- 
gel, 14  fr.;  Mozambique,  72  fr.,  contre  73  fr.  50  ;  Eersle 
Fabrieken  Dislillery,  2î  fr.  ;  Dynamite  dit  Transvaal, 
plus  lourde  à  77  fr.,  sur  les  bruits  qui  circulent  au  su- 
jet du  rachat  de  son  monopole  ;  Victor  Gold,  25  fr.; 
Rebecca,  1  fr.  75;  De  Lnmar,  7  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  avait  progressé  à  766  fr.,  cote  760 
francs.  Actions  Goerz  et  Company,  très  bien  tenues  à 
85  fr.  25. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  .Jule^  Montel. 
l'arif.  Imprim.  de  la  Presse,  Ifi,  rue  (iw  &i»;«3an%  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  29  avril  1899. 
Etat  du  Marché.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

La  hausse  momentanée  qui  s'est  produite  dans  la 
première  partie  de  la  semaine,  provenait  plutôt,  comme 
la  plupart  des  grandes  maisons  l'avaient  prévu,  des  li- 
quidations de  positions  desbaissiers  européens.  Aussi, 
après  les  paiements  qui  ont  eu  lieu  jeudi,  les  cours 
fléchirent  de  nouveau  et  ils  sont,  maintenant,  à  leur 
plus  bas  niveau.  Noua  sommes  heureux  de  dire  que  la 
plupart  de  nos  clients  ont  su  profiter  du  mouvement 
subit  en  avant  qui  s'était  produit  pour  s'alléger  de 
leurs  titres,  qu'ils  auraient  pu  reprendre  aujourd'hui 
dans  de  meilleures  conditions.  Il  est  difficile  de  dire, 
cependant,  si  le  moment  d'agir  ainsi  est  arrivé,  car 
nous  nous  trouvons  toujours  en  présence  des  difficultés 
politiques  dans  lesquelles  s'agite  notre  communauté. 

C'est  la  politique  qui  fait,  maintenant,  au  grand  dé- 
triment des  afi'aires,  le  sujet  principal  de  toutes  les 
conversations  auxquelles  on  se  laisse  aller  follement. 
Aussi,  est-il  certain  que  le  Marché  ne  pourra  se  remet- 
tre tant  que  les  agitateurs  n'en  auront  pas  fini  avec 
leurs  agissements  ou  tant  que  les  questions  pendantes 
n'auront  pas  été  réglées  sur  une  base  solide.  Naturelle- 
ment, il  est  impossible  de  dire  comment  et  quand  tout 
cela  se  terminera.  Cela  peut  durer  plusieurs  mois, 
comme  prendre  fin  d'un  moment  à  l'autre. 

En  ce  qui  regarde  les  mines,  nous  n'avons  rien  de 
bien  spécial  à  vous  dire.  Le  reef,  découvert  dans  la 
Knight's  Central,  semble  être  mince  et  d'une  teneur 
très  pauvre,  ce  qui  fait  que  l'on  se  montre  très  circon- 
spect sur  les  perspectives  à  provenir  de  cette  décou- 
verte. Il  peut  se  faire,  cependant,  que  tout  tourne  bien, 
comme  cela  s'est  produit,  du  reste,  dans  les  mines  voi- 
sines, mais  le  présent  n'en  cause  pas  moins  du  désap- 
pointement. 

Pour  revenir  de  nouveau  à  ce  qui  a  trait  au  Stock- 
Exchangc,  nous  avons  à  peine  besoin  de  vous  dire  que 
le  volume  des  transactions  contractées  jour  par  jour 
a  été  si  peu  important  qu'il  nous  est  absolument  im- 
possible de  vous  écrire,  à  leur  sujet,  quoique  ce  soit 
d'intéressant. 

Cours 

le  plus  le  plus  22  avril  29  avril 

bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine       —  — 

sh.  d.  sh.d.  sh.d.  sh  d. 

Bantjes                                 35 '6  38/9  88/6  36/. 

Banties  Deep                          9/.  11/.        9/6  9/3 

Benoni                                 24/6  2.5/6  26/.  24/6 

Bonanza                               97/.  100/.  97/.  98/. 

B.  S.  A.  Gy  (Chartered),...     74/.  g4/.  74/.  80/. 


Cours 


le  plus  le  plus  22  avril  29  avril 
bas       haut      1899  1899 

de  la  semaine      —  — 
sh.d.     sh.d.  sh.d. 


Gonsol.  Main  Reef   40,3  43/3 

East  Rand   146/9  154/6 

French  Rand   Sb/ .  38/9 

Knights  Central   47/.  5G  6 

May  Consol   107/6  117/6 

Randfontein   62/6  67/6 

Roodepoort  Central  Deep..  58/.  Hl/9 

Simmer  East   71/.  76/6 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.  27/9  31/. 

^Yitwatersrand   123/.  131/6 

Witwatersrand  Deep   47/.  51/. 


42/6 
151/6 

37/9 

56/. 
107/. 

62/3 

58/. 

7.5/. 

29/3 
125/. 

48/6 


sh.d, 

41/. 

147/6 
35/6 
48/6 

115/. 
63/6 
59/. 
72/. 
28/6 

125/. 
48/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


L'entrevue  entre  sir  Alfred  Milner  et  le  président 
Kriiger  a  été  fixée  au  31  mai.  Le  haut  commissaire  du 
Cap  partira,  lundi  prochain,  pour  Bloemfuntein,  où  il 
est  attendu  mardi  dans  l'apiès-midi.  Son  Excellence, 
qui  sera  accompagnée  d'une  suite  nombreuse,  doit 
avoir,  mercredi  prochain,  sa  première  entrevue  avec  le 
président  Krûger.  Le  haut  commissaire  sera  considéré 
comme  étant  l'hôte  de  l'Etat  libre  d'Orange. 

Questionné  à  la  Chambre  des  Communes,  à  Londres, 
M.  Chamberlain  s'est  exprimé  ainsi  sur  «cette  en- 
trevue : 

«  Le  but  de  la  Conférence  est  de  discuter  la  situation  en 
vue  d'arriver  à  un  arrangement  que  le  Gouvernement  puisse 
accepter  et  recommander  aux  Uillanders  comme  une  conces- 
sion raisonnable  à  leurs  justes  revendications.  M.  Krûger 
s'est  déclaré  prêt  à  discuter  toutes  les  pi-opositions  de  nature 
à  amener  un  accord  entre  l'Angleterre  et  le  Transvaal  et  à 
assurer  la  paix  dans  le  Sud  de  l'Afrique,  pourvu,  toutefois, 
qu'il  ne  soit  point  porté  atteinte  à  l'indépendance  delà  Répu- 
blique. » 

Une  dépêche  de  Pretoria,  arrivée  lundi  soir,  men- 
tionne que  le  procureur  général  affirme  que  les  pièces 
qu'il  a  entre  les  mains  établissent  la  gravité  du  com- 
plot de  Joliannesburg.  La  conspiration  avait  Ifien  pour 
but  de  s'emparer  du  fort  de  Johannesburg  et  de  tenir 
la  ville  pendant  un  certain  temps.  11  faut  rapprocher 
de  cette  information  la  déclaration  faite,  la  semaine 
dernière,  par  M.  Chamberlain  à  la  Chambre  des  Com- 
munes : 

«  Je  n'ai,  a  dit  l'honorable  Ministre  des  colonies,  aucune 
autre  information  sur  ce  qui  s'est  passé,  sinon  que  le  prési- 
dent Krûger  a  lui-même  déclaré  à  M.  Conygham  Greene,  no- 
tre agent  à  Pretoria,  qu'il  ne  souffrirait  pas,  qu'en  aucun  cas, 
l'incident  vint  troubler  les  relations  amicales  que  l'Angle- 
terre entretient  avec  la  République  Sud-.\friraine.  Qu'il  me 
soit  permis  de  dire,  en  outre,  que  le  Président  de  la  Ligue 
Sud-Africaine  a  publiquement  répudié,  au  nom  de  la  Ligue, 
toute  connexité  directe  ou  indirecte  avec  les  embauchages  de 
personnes  qui  ont  pu  être  faits  dans  un  Etat  ou  une  colonie 
quelconque. 

On  peut  donc  considérer  l'incident  comme  interna- 
tionalement clos. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  385  bis) 


Mardi,  23  mai,  a  commencé  devant  le  premier  Raad 
la  discussion  des  propositions  du  président,  relative- 
ment à  la  «  franchise  ». 

«  (Test  au  peuple,  dit  le  président,  qu'il  appartient  de 
décider  la  question;  mais  au  préalable,  le  Gouverne- 
ment veut  savoir  si  le  Raad  approuve  la  publication 
des  amendements  à  la  loi  électorale.  Il  compte  sur  le 
Raad  pour  les  expliquera  la  population  et  les  lui  faire 
adopter.  > 

A  la  suite  des  conseils  urgents  .du  président  Iviliger, 
le  Volksraad  a  résolu  d'autoriser  le  Gom^ernement  à 
publier  les  nouvelles  propositions  relatives  à  la  fran- 
chise, afin  que  les  citovens  puissent  donner  à  leurs  re- 
présentants parlementaires  des  instructions  pour  les 
votes  de  la  prochaine  session.  En  ce  qui  concerne  cette 
question,  il  semble  que  les  citoyens  du  Transvaal  ne 
sont  pas  tous  partisans  de  l'extension  de  la  franchise, 
mais  on  pense  qu'ils  accéderont  au  désir  du  président 
Kriiger  . 

Les  propositions  du  Gouvernement  relatives  aux 
«  bewaarplaatsen  »  et  autres  droits  miniers  seront  dis- 
cutées dès  que  le  Volksraad  aura  reçu  les  rapports  sur 
ces  différentes  questions. 


Les  Bénéfices  d'Avril 


Janv. 

Févr. 

Mars 

Avril 

1899 

1899 

1899 

189tt 

(En  livres 

sterling) 

17.516 

15.753 

23.709 

9U0 

700 

l!l00 

1.000 

21.023 

20.524 

20.868 

20.105 

25.324 

17.715 

23.319 

2SMi 

5.358 

6.462 

7.118 

7,037 

2.811 

2.185 

3.170 

2.111 

19.550 

23.550 

20.200 

17.500 

23.711 

24.848 

26.587 

25.284 

11.975 

8.932 

9.441 

12.763 

4.035 

4.637 

4.836 

6.260 

26.187 

25.115 

29.46) 

27.165 

28.980 

27.308 

25.600 

25.800 

27.100 

27.000 

5.958 

7.430 

7.280 

7.950 

5.157 

8.183 

9.204 

6.625 

8.350 

10.200 

10  100 

12.500 

7.Î55 

3.384 

5.255 

15.501 

15.511 

15.335 

l^.Gll 

8.650 

7.250 

7.942 

5.170 

11.100 

■9.900 

10.7Ô0 

7.750 

6.. 528 

7.040 

8.589 

7.005 

16.0i7 

16.206 

16.583 

16.856 

7.811 

7.036 

7.2S6 

8.3L0 

9.435 

9.473 

9.188 

9.572 

7.540 

7.790 

8.677 

8.000 

18.189 

18.. 523 

17.241 

15.907 

1.450 

1.300 

801 

400 

8.7.50 

8.200 

7.400 

7.200 

2.600 

2.287 

2.855 

2.797 

5.075 

5.497 

4.807 

2.8(i9 

42.000 

41.500 

42.000 

42.000 

18.(r25 

12.9'.)0 

6.240 

6.280 

5.180 

7.013 

32.000 

26.280 

31.100 

32.9U0 

a.S84 

555 

» 

32.070 

32.063 

33.455 

31.9.33 

8.113 

8.237 

8.610 

9,138 

5.160 

4.. 570 

4.500 

2 S. 400 

25.300 

22.600 

30.' 400 

12.493 

13.164 

1-1.209 

14.170 

3.133 

3.017 

3.150 

3.135 

y.  425 

186 

5  250 

5.000 

2.666 

4.428 

4.797 

5.594 

» 

4.379 

6.200 

procèdent  pas,  en  effet,  à  des  communications  men- 
suelles régulières.  Néanmoins,  on  peut  voir  que  quel- 
ques Compagnies  se  sont  particulièrement  distinguées, 
telles  :  la  Rose  Deep,  la  Gten  Deep,  la  Durban  Roode- 
poort  Deep,  la  Meyer  and  Charlton  et  la  Village  Main 
Reef  Par  contre,  il  y  a  des  diminutions  plus  ou  moins 
sensibles  sur  la  Crown  Deep,  la  Croion  Reef,  la  Gel- 
denhuis  Eslate,  la  Jumpers  Deep,  la  New  Primrose  et 
la Simmer  and  Jack. 


Nous  recevons,  en  même  temps  que  les  rendements 
particuliers  d'avril,  les  ■  chiffres  des  bénéfices  réalisés 
pendant  ce  même  mois  parles  principales  Compagnies 
minières  du  Witwatersrand.  Nous  les  publions  dans 
le  tableau  ci-dessou^,  en  mettant  en  regard  les  profits 
des  trois  mois  antérieurs  : 

Compagnies 


Angelo  

Barrett  

Bonanza  

City  and  Suburban 

Cornet  

Consolid.  Main  Reef. 

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban'Rood.  Deep. 

Ferreira  

Geldonhuis  Eslate. . 
Geldenhuis  Deep... 

Ginsbcrg  

Glencau'n  

Glen  Diicp  -  • 

Glynn's  Lydenburg. 

Henry  Noûrse  

Jumpers  

.Jumpers  Deep  

Laiicaster  

May  (Jionsolidated  . . 
Meyer  and  Cliurltou. 

New  Ilcriot . .  -.  

New  Kleinfoidcia.. . 

New  Primrose  

New  Unilied  

Nourse  Deop  

Princess  Estate  

Rielfontein  iV  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodepoort  United.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Simmer  and  .lack. . . 

Treasury  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . 

Wemmer  

Windsor  

AVilwal.  (Knighl's).. 

WoUiuler  

Worcester  

Ce  tableau  n'est  pas  complet  pour  les  raisons  déjà 
exposées  précédemment.  Toutes  les  Compagnies  ne 


L'OR  DANS  LA  RHQDESIA 

Le  Financial  Neios,  de  Londres  a,  récemment,  pu- 
blié un  supplément  dans  lequel  il  retrace  le  passé  et 
définit  l'avenir  des  territoires  qui  représentent  aujour- 
d'hui le  domaine  de  \a  BriLish  Soullc  Af  rica  Compamj 
iCharlered).  Nous  n'allons  pas  suivre  notre  confrère 
dans  tous  les  détails  qu'il  donne  sur  ces  pays  en  se 
reportant  au  texte  de  la  Bible,  ainsi  que  sur  l'or  qu'on 
en  retirait  dans  les  temps  anciens  ;  néanmoins,  nous  de- 
vons dire  qu'il  semble  bien  que  c'est  la  présence  d'im- 
portants dépôts  aurifères  qui  a  été,  de  tous  temps,  un 
stimulant  pour  tous  ceux  qui  ont  pénétré  dans  cette 
partie  de  l'Airique  visitée  même  par  les  Pères  de  la 
Compagnie  de  Jésus,  après  que  les  Portugais  au  quin- 
zième siècle,  se  fussent  établis  sur  la  côte  sud-est.  On 
doit  à  ces  Pérès  des  cartes  de  la  Rhodesia  très  pré- 
cises —  cartes  déposées  au  Vatican  —  et  des  renseigne- 
ments très  complets  contenus  dans  des  m-moires  pos- 
sédés par  l'Académie  Royale  des  Sciences,  de  Lis- 
bonne. C'est  même,  l'un  d'eux,  le  père  Manoel  Barreto, 
qui  a  dit  que  le  royaume  de  Manica,  n'était  qu'une 
mine  d'or,  et  que  tout  le  Mokaranga  était  rempli  de 
métal  précieux.  Il  a  de  plus,  à  ce  sujet,  donné  des  ren- 
seignements sur  les  méthodes  que  l'on  employait  pour 
travailler  l'or.  On  préférait,  alors,  le  métal  que  1  on 
trouvait  dans  les  rivières  à  celui  que  l'on  trouvait  dans 
les  mines.  Néanmoins,  des  puits  furent  creusés  et,  au 
moyen  d'échelles,  on  procéda  à  des  travaux  qui  furent 
ensuite  interrompus,  l'eau  étant  venue  à  manquer. 

Il  apparaît  bien  que  les  Portugais  seuls  connaissaient 
l'existence  de  ces  dépôts  aurifères.  Et  ils  surent  si  bien 
oarder  leur  secret  que,  lorsque  les  Hollandais  vinrent 
au  Cap  tout  désireux  qu'ils  étaient  d  attemdre  des  El 
Dorados,  il  ne  leur  vint  jamais  à  l'idée  d'envoyer  des 
expéditions  dans  la  Rhodesia. 

Longtemps  après,  et  à  une  époque  peu  éloignée  de 
la  nôtre,  la  Rhodesia  devint  la  conquête  des  ^oulous 
La  partie  du  pays  occupée  par  eux  est  le  Matabeleland 
qui  eut  pour  roi  le  fameux  Lo  Bengula,  ne  en  1831, 
oui  succéda  à  son  père  Umzilegazi.  Lo  Lengula 
était  d'une  nature  sanguinaire.  H  entretint  chez  son 
peuple  l'idée  continuelle  du  massacre,  mais  il  n  était 
pas  l'ennemi  des  blancs.  M.  Selous  en  a  donné  un  exem- 
ple Il  fut  longtemps  l'hôte  du  roi  dont  il  encourut  pour- 
tant la  disgrâce  après  avoir  ti«éun  hippopotame,  animal 
dont  le  roi  avait  expressément  défendu  la  destruction. 

Depuis  longtemps,  Lo  Bengula  avait  été  sollicite  par 
des  blancs  qui  désiraient  obtenir  l'autorisation  d  ex- 
ploiter les  dépôts  d'or  de  la  Rhodesia.  Constamment  il 
avait  refusé.  Gomme  M.  Kriigcr,  il  craignait  que  1  ex- 
ploitation des  mines  n'amenât  un  grand  atffux  de  popu- 
lation blanche  et  qu'il  s'ensuivit  des  dissensions  dans 
sa  tribu.  Cependant,  Thomas  Raines,  un  ami  de  Lo 
Bengula,  obtint  une  concession  pour  le  Matabeleland, 
dont  il  ne  put  tirer  aucun  parti  jusqu  au  30  mai  1»S«. 
C'est  à  ce  moment  que  des  négociations  eurent  lieu, 
néo-ociations  conduites  en  sous-mam  par  M.  CecU 
Rhodes,  et  qui  aboutirent  à  une  concession  de  tous 
dépôts  de  métaux  et  minerais.  Elle  fut  ;lonnee  a  MM. 
Charles  Dunell  Rudd,  de  Kimberley,  Rochfort  Maguue, 
de  Londres,  et  Francis  Robert  Thomson,  de  Kimberley, 
moyennant  le  paiement  de  100  liv.  st.  par  mois  et  la 
Smise,  avec  leurs  cartouches,  de  1.000  lusils  se  char- 
geant par  la  culasse,  et  d'un  canon.  Cette  concession  se 
confondit  plus  tard  avec  une  concession  de  terrains 
des  modifications  à  ces  concessions  intervinrent,  qui 
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finir  par  aboutira  l'obtention  d'une  charte  royale  à  la 
Brilish  Soulh  A/rica  Company  qui,  maintenant, 
occupe,  dans  le  Centre  et  au  Sud  de  l'Afrique,  une  situa- 
tion analogue  à  celle  de  la  Compagnie  des  Indes  Orien- 
tales dans  l'Hindoustan. 

Lo  Bengula  eut  bientôt  lieu  de  regretter  les  arrange- 
ments acceptés  par  lui.  Les  blancs  envahirent  le  pays, 
des  dillicultcs  naquirent  et,  après  la  guerre  qui  éclata 
en  1893,  ils  soumirent  la  contrée. 

Pendant  les  deux  ou  trois  années  qui  suivirent,  les 
colons  réalisèrent  de  grands  progrès  aussi  bien  au 
point  de  vue  de  l'agriculture  qu'au  point  de  vue  minier. 
On  prospecta  de  tous  côtés,  et  on  pénétra  dans  des 
endroits  qui  n'avaient  jamais  été  foulés,  jusqu'alors, 
par  le  pied  d'un  homme  blanc.  Ces  prospections  eurent 
pour  résultat  de  démontrer  que  les  ressources  aurifères 
de  la  Rhodesia  étaient  considérables  et  que,  pour  en 
tirer  parti,  il  suffirait  d'introduire  dans  le  pays  des 
machines  modernes.  Mais,  comme  on  ne  pensait  pas 
alors  à  voir,  avant  longtemps,  Bulawayo  relié  au  Cap 
par  le  chemin  de  fer,  on  se  contenta,  en  attendant  le 
moment  où  le  chemin  de  fer  put  amener  les  machines 
nécessaires,  de  procéder  à  quelques  travaux  très  sim- 
ples sur  les  reefs  qui  semblaient  être  les  meilleurs. 

On  arriva  ainsi  à  l'année  1896,  dans  laquelle  eut  lieu 
la  grande  révolte  des  Matabelés  dont  on  vint  à  bout. 
Depuis,  des  mesures  ont  été  prises  pour  que  pareil 
fait  ne  se  renouvelât  pas,  et  ainsi  que  M.  Cecil  Rhodes 
l'a  dit  récemment  lors  de  l'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires de  la  Charlered,  le  Gouvernement  anglais 
s'est  préoccupé  de  la  question.  Il  a  demandé  que  les 
troupes  de  la  Charterecl  fussent  maintenues  en  force 
suffisante  pour  parer  à  tout  événement.  Les  dépenses 
supplémentaires  qui  en  résulteraient  s'élèveraient  à 
7  l/Z  millions  de  francs  par  an,  et  M.  Rhodes  estime 
que  cette  dépense  est  inutile  pour  le  moment.  Néan- 
moins, le  Ministère  d*js  colonies  anglais  semble  déter- 
miné à  obtenir  satisfaction  sur  ce  point. 

*** 

Après  les  événements  de  189G,  les  travaux  niiniers 
furent  repris.  Le  chemin  de  fer  fut  porté  rapidement 
jusqu'à  Bulawayo  d'un  côté,  et  jusqu'à  Salisbury  de 
l'autre.  Aussi,  dans  les  mois  qui  suivirent,  un  certain 
nombre  de  Compagnies  minières  purent-elles  procéder 
à  l'installation  de  leur  matériel  et  au  broyage  de  leur 
minerai.  Le  Financial  Neios  fait  remarquer,  à  ce  sujet, 
qu'il  y  a  lieu  de  noter  que  non  seulement  on  est  arrivé 
à  des  résultats  mensuels  importants,  mais  encore  à 
produire  avec  de  bons  bénéfices.  Voici  qui  condamne 
les  opinions  formulées  par  des  personnes  comme  le  colo- 
nel Blake,  qui  ne  connaissent  pas  le  pays  qu'ils  se  sont, 
du  reste,  contentés  de  traverser  à  la  hâte.  Il  est  vrai  que, 
pour  le  moment,  les  travaux  se  trouvent  concentrés 
dans  le  Matabeleland  ;  mais  la  raison  en  est  que  l'on  a 
poursuivi  trop  hâtivement  la  construction  du  chemin 
de  fer  jusqu'à  Bulawayo  pour  que  l'on  ait  pu,  en  même 
temps,  procéder  à  des  prospections  et  à  des  dévelop- 
pements suffisants.  De  son  côté,  le  Mashonaland  a 
souffert,  dans  une  certaine  proportion,  du  temps  qu'a 
pris  l'établissement  d'une  voie  ferrée  entre  Umtali  et 
Salisbury,  mais  on  peut  maintenant  croire  que  les 
Entreprises  minières  du  Mashonaland  se  montreront 
bientôt  aussi  actives  que  celles  du  Matabeleland. 

D'après  le  rapport  du  Commissaire  en  chef  des 
Mines,  il  existait  au  31  août  dernier,  dans  le  Masho- 
naland, 33.504  claims  miniers.  On  ne  peut  naturelle- 
ment prétendre  que  tous  ces  claims  soient  c  payants  », 
mais  le  chiffre  fourni  n'en  indique  pas  moins  qu'il 
existe  là  les  bases  d'une  industrie  importante  Jusqu'à 
présent  les  dépenses  ont  été  très  fortes,  mais  grâce  au 
chemin  de  fer  qui  va  maintenant  jusqu'à  Salisbury,  on 
va  pouvoir  remédier  à  cet  état  de  choses.  On  se  rendra 
compte  de  ces  dépenses  en  prenant  en  considération 
qu'un  pied  cube  de  bois  de  sapin,  qui  coûtait  à  Johan- 
nesburg, 3  sh.  G  pence,  revenait,  à  Salisbury,  à  plus 
de  14  shillings  ! 

*** 

Les  perspectives  d'avenir  des  mines  rliodésiennes 
■apparaissent  comme  des  plus  favorables.  M.  Rhodes, 


cependant,  et  ainsi  qu'il  l'a  déclaré  dernièrement,  s'est 
toujours  montré  circonspect  dans  ses  appréciations  sur 
les  ressources  aurifères  de  la  Rhodesia.  Mais,  fait 
observer  le  Financial  News,  maintenant  que  la 
Gee long,  la.  Bonsor,  Is.  Dunr aven,  etc.,  produisent  de 
l'or  avec  de  beaux  bénéfices,  il  sera  amené  à  dire  que 
la  Rhodesia  peut  devenir,  au  point  de  vue  de  la  pro- 
duction de  l'or,  un  des  plus  importants  pays  du 
monde. 

Pour  se  rendre  compte  des  travaux  miniers  deja 
effectués  dans  la  Rhodesia,  il  faut  se  reporter  au 
tableau  suivant;  il  indique  le  nombre  de  pieds  creusés 
ou  percés  ditns  les  divers  champs  d'or  du  pays  : 

Districts  Pour  l'année  Total 

qui  a  pris  fin  le  jusqu'au 
—  31  mars  1898  31  mars  1898 


(En  pieds) 


Bulawayo  

Gwelo  

Manica  

Victoria  

Salisbury  

Mazoe  

Umtali  

Lo  Maghonda . 

Total. 


22.000 

80.000 

9.500 

50.000 

2.883 

•59.207 

1.350 

12.899 

114 

17.862 

80 

12.065 

60 

10.520 

» 

8.208 

35.987 

250.761 

Pendant  les  dix  huit  mois  qui  ont  pris  fin  le  30  sep- 
tembre 1898,  les  revenus  payés  aux  Commissaires  des 
Mines  se  sont  établis  comme  suit  : 

Districts 


Bulawayo  

Gwelo  

Hartley  

Lo  Maghonda . . . 

Manica  

Umtali  

Mazoe  

Salisbury  

Victoria  

Bureau  principal 

Total  


Pour 

Pour  l'année 

le  semestre  qui 

qui  a  pris  fm  le 

a  pris  lin 

31  mars  1898 

le  30  sept.  1898 

Liv.  st.  sh. 

d. 

Liv.  st.  sh.  d. 

16.423  0 

0 

6.628   5  7 

6.075  14 

0 

3.705  11  0 

712  2 

3 

2.209   2  4 

49H  12 

0 

1.162   9  2 

1.242  13 

5 

» 

335   o'  0 

279  6 

0 

296  19  8 

784  9 

4 

1.352   0  10 

411  9 

6 

29   3  0 

48  11 

6 

17  13  0 

2G.475  18 

0 

15.736   4  7 

Comme  nous  analysons  le  travail  du  Financial 
Times  plus  au  point  de  vue  des  entreprises  rhodésien- 
nes  qu'au  point  de  vue  de  la  British  South  Africa 
(Charlered),  nous  passons  sous  silence  les  statisti:iues 
diverses  que  publie  notre  confrère  et  qui  ont  trait  au 
commerce  et  au  trafic  do  la  Rhodesia,  pour  en  arriver 
à  la  liste  des  Compagnies  diverses  fonctionnant  ou 
appelées  à  fonctionner  dans  la  Rhodesia  : 

Abercorn  Reef.  Cette  propriété,  sur  laquelle  \a  Rhodesia 
Exploration  and  Development  Company  a  un  droit  d'option, 
est  .située  à  60  milles  environ  de  Salisbury,  avec  laquelle  elle 
est  reliée. 

Africa  Trust  Consolidated  and  General  Exploration 
Company,  Limited.  Enregistrée  le  15  avril  1898.  Capital 
150.000  liv  st.  pouvant  être  porté  à  200.000  liv.  st.  Jusqu'à 
présent  il  n'a  été  émis  qne  91.000  actions  de  1  liv.  st.  Cette 
Compagnie,  en  deliors  de  ses  pro]>riétés  dans  le  Transvaal,  a 
aussi  des  intérêts  dans  la  Rhodesia. 

Alice  Proprietary  Mines,  Enregistrée  le  23  mars  1899. 
Capital  110.(1110  liv.  st.  en  110.000  actions  de  1  liv.  st.  sur 
lesquelles  85.000  ont  été  émises  et  délivrées  :  à  la  Goldfields 
of  Mashonaland ,  'à  raison  de  1  action  pour  6  actions  ancien- 
nes ;  à  la  Goldfields  of  Mazoe,  à  raison  de  1  action  pour 
2  actions  libérées  ;  son  capital  d'exploitation  est  de  'J5.O0Oliv. 
sterling  ".  elle  a  en  réserve  25.000  actions  Ses  propriétés  com- 
prennent :  395  claims  y  compris  les  mines  Alice  e\.  Vesuvius, 
district  de  Mazoe;  i60  claims  ne  se  touchant  pas  tous, 
mais  peu  éloignés  les  uns  des  autres  ;  enfin,  235  autres  claims 
dans  le.  Mashonaland. 

Andrew's  Rhodesia  Syndicate,  Limited.  Enregistrée 
le  20  août  1897.  Capdal  représenté  par  40.000  actions  de  1  liv. 
sterfing  sur  lesquelles  20.000  ont  été  émises. 

Anglo-French  Matabeleland  Company.  Enregistrée  le 
15  janvier  1898.  Capital  110.000  actions  de  1  liv.  st.,  sur  les- 
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quelles  75.428  actions  ont  été  émises.  Ces  75.423  actions  com- 
prennent les  25.141  émises  en  décembre  1898,  à  30  sh.  Ses 
propriétés  comprennent34  fermes,  —  358.332  acres  detprrains 
situés  dans  divers  districts  ;  356  claims  dont  295  dans  le 
district  de  Belingwe  et  qui  contiendraient  19  claims  différents. 

Antenior  (Matabele)  Gold  Mines.  Enregistrée  le  2  mars 
1890.  Capital  120.()iiO  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st  ,  tout>-s 
émises,  La  propriété  comprend  9.)  claims  dans  le  district  de 
Gwanda,  à  environ  70  milles  sud-sud  est  de  Bulawayo. 

Associated  Rhodesian  Gold  Estâtes.  Enregistrée  le 
10  février  l«vt7.  CMe  Société  est  le  résultat  de  la  fusion  de  la 
Bamhfsi  Gold  Reefx  avec  la  Mntabele  Ancients  et  la  Ju-n- 
pers  Reefs.  Son  capital,  dg  100.000  liv.  st.,  est  divisé  en  200  000 
actions  de  10  sh.  sur  lesquelles  il  a  été  émis,  le  31  octobre 

1898,  51.184  actions  entièrement  libérées  et  24.271  actions 
libérées  de  7  shillings. 

Austen  (Gwelo)  Développement  Syndicate.  Enregistrée 
le  2  février  1809.  Capital  :  50.000  actions  de  1  livre  sterling. 

Austro  Rhodesian  Développement  Company.  Enre- 
gistrée le  20  février  IWJO.  Capital  :  250.000  actions  de  1  livre 
sterling,  sur  lesquelles  150. UUO  entièrement  libérées  ont  été 
remises  aux  cédants  de  la  propriété;  30.000  ont  été  sous- 
crites au  pair  par  les  directeurs  et  leurs  amis;  le  solde  de 
70.000  actions  est  tenu  en  réserve.  La  propriété  comprend  : 
plus  de  1.000  claims  situés  dans  le  Matabeleland,  districts  de 
Selukwe,  Inseza,  Belingwe,  Bembesi,  Gwanda,  Bulawavo, 
Mavin  et  Sinanombi  ;  18  1  /3  terrainsà  bâtir(stands)  à  Bulawayo 
et  trois  à  Gwelo;  quatre  droits  fermiers  dans  1rs  rayons 
aurifères  de  Inseza  et  B-lingwe;  cinq  droits  de  fermes  boisées 
de  3.0"0  morgen  chaque  (1  morgen  =  85  ares  65),  situées 
entre  les  fleuves  In>eza  etGwei,  et  une  ferme  de  3.000  morgen 
dans  le  district  de  Filabusi. 

Bankwaketzi  Concession  Company.  Enregistrée  le  27 
juin  1895.  Capital  autorisé  :  80.000  actions  de  1  livre  sterling, 
dont  46.007  ont  été  émises  au  pair  et  10.000  ont  été  vendues 
libérées  de  10  shillings.  La  propriété  consiste  en  un  Iroit  do 
location  de  800  milles  carrés  de  terrains  miniers  situés  dans 
le  pays  de  Bathoen  (Bechuanaland). 

Bartissol  Gold  Mining  Company.  Enregistrée  en  avril 

1899.  Capital  :  IHO.dOO  actions  de  1  liv.  st.  sur  lesquelles 
110.000  ont  éti-  remises  aux  vendeurs  dont  10.000  contre 
espèces;  40.000  serviront  aux  dépenses  d'exploitation  et 
10.000  seront  gardées  en  réserve.  Propriété  ;  50  claims  situés 
dans  le  Manica. 

Béatrice  (Rhodesia)  Company.  Enregistrée  le  27  janvier 
1899.  Capital  autorisé  :  200. OoO  actions  de  1  liv.  st.,  sur  les- 
quelles 40  000  n'ont  pas  encore  été  émises. 

Bechuanaland  Exploration  Company.  Enregistrée  le 
25  avril  1888.  Capital  autorisé  :  400.000  liv.  st.  en  actions  de 
1  livre,  toutes  émises  et  entièrement  libérées.  Propriété  : 
1G7.000  acres  de  terrains,  dont  partie  dans  les  districts  de 
Bulawayo,  Selukwe,  Gwanda,  Makukupene,  Inseza,  Sina- 
nombi, Sebakwe,  Victoria,  et  dans  le  pays  de  Khama;  enfin 
onze  terrains  à  bâtir  (stands)  à  Bulawayo. 

Le  manque  de  place  nous  force  aujourd'hui  à  nous 
arrêter  ici.  Nous  continuerons  cette  nomenclature  dans 
notre  prochain  numéro. 

[A  suivre.) 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Rendements  de  Queensland.  —  Voici  les  ren- 
dements d'or  de  Queensland,  pour  le  mois  d'avril,  com- 
parés à  ceux  de  mars  : 

Mars  Avril 


Tonnes  Tonnes 

Districts  traitées  Onces  traitées  Onces 

Charters  Towers .. .  Co.200  39.500  78.300  41.400 

Croydon   7.1(X)  12.300  7.700  5.. 300 

Gvmpic   13.000  9.800  6.1W)  5.000 

Mount  Morgan   17.800  15.900  16.600  11.700 

Divers   8.400  6.800  7.900  7.500 

AUuvions   »  2.100  »  1.7i;0 


Total   86.400  72.100 


Gomme  on  le  voit,  il  y  a  une  diminution,  pour  avril, 
de  l'i.300  onces  sur  le  mois  précédent. 


Les  appels  de  fonds  et  les  dividendes  répartis  s'éta- 
blissent ainsi  : 

Mars  Avril 


Divi-  Divi- 

Districts            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .. .      3.800     29.800  2.600  24.300 

Crovdon                          »           2.000  700  3.400 

Eidsvold                         400      1.200  400  » 

Gympie                       11.200      4.600  9.800  5.000 


Mount  Morgan,  de  son  côté,  n'a  fait  aucun  appel  de 
VPrsement,  et  a  réparti,  comme  dividendes,  29.200  liv. 
sterling,  contre  9.2Û0  liv.  st.  en  mars. 


Rendements  des  Mines  Australiennes.  —  Voici, 

depuis  le  commencement  de  l'année,  le  rendement  des 
principales  mines  australiennes.  Cette  production  est 
établie  en  onces.  Toutefois,  les  chiffres  précédés  d'une 
astérisque  doivent  se  lire  en  Livres  sterling  : 


Compagnies 

Janv. 

Févr. 

Mars 

Avril 



Aladdia  . .      . .  ... 



562 

— 
455 



535 



1  ;  fi 

Associated  Gold  Mines. . 

1  669 

4.266 

8.350 

6.200 

Brilliant     .  .... 

2.400 

2.450 

2.750 

2.600 

—      et  St-Georges.. 

3  309 

3.2'i6 

2.9t'6 

2.949 

Brit.  Broken  Hill  (arg.). 

42.822 

40.516 

42.195 

39.150 

Broken  Hill  (argent) .... 

314.303 

240.063 

336.  7n5 

390.052 

—  (or) 

2H9 

2.5vt8 

683 

452 

Burljank's  Birtliday. . . 

1.097 

1  336 

1.453 

1.345 

Centr.  and  West  Boulder 

)> 

437 

1.168 

1.317 

Cons.  Goldlields  of  N.  Z.. 

'5  500 

•7.205 

» 

•6.72i 

Day  Dawn  Block  

833 

1.211 

1.651 

1  745 

—       p.  C  

'1.365 

*2.3'i9 

•3.2  1 

•3.424 

East  Murchison  United. 

1.360 

1.590 

1  650 

1  730 

Gibraltar  Consolidated.. 

» 

788 

1.047 

725 

885 

810 

794 

658' 

9.000 

8.929 

8.705 

8.759 

7.013 

6.482 

5.885 

6.074 

—         Main  Eeef. 

1.100 

486 

» 

1.600 

—         Persever.  . 

932 

1.497 

1.123 

Hannan's  Brownhill  

7.360 

7.100 

7.488 

7.239 

431 

401 

413 

439 

Howeli's  Consolidated . . 

416 

695 

904 

598 

7.298 

7.245 

7.337 

8.145 

Kalg.  Mint  et  Iron  King. 

255 

» 

» 

'1.500 

*1.140 

»650 

•650 

2.505 

1.500 

3.513 

1.717 

8.042 

8.127 

8.519 

14.768 

Menzies  Consolidated... 

447 

528 

548 

382 

198 

498 

430 

423 

Mount  Lyell  (argent) . . . 

55.912 

57.2H7 

46.255 

50.885 

—       —  (or)  

1.984 

1.739 

1.707 

1.731 

464 

538 

876 

1.000 

10.542 

12.094 

13.618 

10.977 

562 

832 

913 

758 

562 

627 

878 

637 

—   Zealand  Crown  . . . 

•5.592 

"4.900 

'5.652 

.  —       —      Talisman . 

•3.833 

•3.584 

•3.300 

'3.609 

710 

680 

1.028 

1.010 

959 

1.054 

913 

1.123 

Peak  Hill  

2.638 

» 

5.425 

605 

700 

600 

60O 

Queensland  Menzies  

642 

659 

766 

1.041 

Sherlaw's  Gold  Mine  . . . 

350 

465 

537 

174 

1.760 

1.320 

1.931 

1.629 

400 

525 

410 

315 

Victoria  Association  

744 

« 

500 

426 

Victory  (C.  T.)  

326 

646 

792 

1.324 

Waihi  

•24.256 

•22.076 

•22.095 

'22.779 

—    Silverton  Ext.  . . . 

•2.217 

'1  282 

'1.522 

•1.414 

•8.731 

•6  018 

'5.629 

'5.178 

"Vi  hite  Feather  M.  R.  .. 

827 

1.230 

1.200 

1.109 

"1.638 

•2.220 

» 

•1.196 

La  différence  la  plus  notable  porte  sur  la  Lahe  View 
qui,  en  avril,  accuse  une  augmentation  de  G. 249  onces. 
Quant  à  la  Golden  Horse  Shoe,  sa  production  se  main 
tient  aux  environs  des  chiffres  accusés  depuis  janvier. 
Rappelons  que,  pendant  le  mois  de  décembre,  cette 
Compagnie  n'avait  produit  que  4.530  onces  d'or. 

Exportation  Australienne.  —  On  mande  de  Mel- 
bourne que  le  paquebot  Australasian  est  parti  pour 
le  Cap  avec  un  chargement  de  100.000  liv.  st.  d'or. 
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Production  Aurifère  Australienne.  —  Le  rende- 
ment total  (lo  la  colonie  de  Victoria,  pendant  les  quatre 
premiers  mois  de  l'année,  a  éié  de  249.876  onces  d'or, 
soit  une  aufi'inontation  de  9.727  onces  sur  le  rendement 
de  l'année  dernière,  pendant  la  même  période. 


Les  Exportations  de  la  Tasmanie.  —  L'agent  gé- 
néral de  la  Tasmanie  a  reçu  avis  de  son  Gouvernement 
que  les  exportations  de  minéraux,  pendant  le  mois  de 
mars,  s'étaient  élevées,  pour  cette  colonie,  aux  chilïres 
suivants  :  minerai  de  cuivre,  1U9  tonnes,  représentant 
une  valeur  de  2.558  liv.  st.;  cuivre  alliné,  560  tonnes, 
valeur  48.081  liv.  st.;  minerai  argentifère,  1.592  tonnes, 
valeur  19.371  liv.  st.;  étain,  193  tonnes,  valeur  20.892 
liv.  st.;  bismuth,  6  tonnes  de  minerai,  d'une  valeur  de 
900  liv.  st.;  or,  4.86i'  onces,  valeur  18.498  liv.  st. 

Le  total  des  exportations,  pendant  le  mois,  a  atteint 
108. 8 V7  liv  st.,  contre  65.272  liv.  st.  pendant  le  mois 
correspondant  de  l'année  dernière.  Les  exportations  de 
minerais  divers,  pendant  les  trois  mois  qui  ont  pris  fin 
le  31  mars,  se  sont  élevées  à  301.961  liv.  st.,  contre 
199.484  liv.  st.  pendant  la  période  correspondante  de 
1898.   

La  Chambre  des  Mines  de  l'Australie  occiden- 
tale. —  La  première  assemblée  annuelle  des  membres 
de  la  Chambre  des  Mines  de  l'Australie  occidentale 
vient  d'avoir  lieu,  sous  la  présidence  de  M.  James  Judd. 
Après  avoir  brièvement  relaté  les  travaux  accomplis 
en  faveur  des  entreprises  minières  de  la  colonie,  le 
Président  a  demandé  l'adoption  du  rapport  présenté. 
Cette  motion,  appuyée  par  M.  R.  V.  Barrow,  a  été 
adoptée  à  l'unanimité. 

Des  comptes  intérimaires  ont  ensuite  été  communi- 
qués et  approuvés.  Buis  le  Président,  appuyé  par 
M.  Lapage,  a  proposé  d'envoyer  à  l'agent  général  une 
communication  spéciale  pour  lui  demander  d'appeler 
l'attention  du  Gouvernement  sur  les  difticultés  que 
rencontraient  les  champs  d'or  du  centre  dans  leurs  rap- 
ports, par  chemin  de  fer,  avec  les  bords  de  la  mer,  et 
de  demander  que,  aussi  bien  dans  l'intérêt  des  Compa- 
gnies minières  que  de  la  colonie,  il  fût  remédié  à  l'état 
de  choses  existant. 


Notes  minièreN  d'Australie 

Londonderry  Mines.  Le  broyage,  pendant  le  mois  de 
mars,  de  5iO  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de 
294  onces  d'or.  Pendant  le  mois  d'avril  le  broyage  de  5C0 
tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  451  onces  d'or. 

Waïhi  Gold  Mining  C".  Le  dividende  trimestriel  de  2  shil- 
lings par  action  sera  payé  le  l"  juin.  Les  livres  et  registres 
de  la  Compagnie  seront  fermés  du  22  au  31  mai  exclusivement. 

Brownhill  Central  Mines.  Le  broyage  de  830  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  283  onces  d'or. 

Westraiia  and  East  Extension.  Pendant  les  quatre  se- 
maines closes  le  7  mai,  la  batterie  de  30  pilons,  travaillant 
363  heures,  a  broyé  i.780  tonnes  de  minerai  pour  un  rende- 
ment de  4li8  onces  d'or. 

Hannan's  Virginia.  Pendant  le  mois  d'avril,  la  batterie  a 
travaillé  15  jours  et  a  broyé  253  tonnes  de  minerai  pour  un 
rendement  de  2U  onces  d'or. 

Mount  Lyell  Copper  and  Oold  Mining  C".  On  a  traité  du 
6  avril  au  3  mai,  10.825  tonnes  de  minerai,  dont  15.584  tonnes 
donnaient  à  l'analyse,  avant  traitement,  3.03  0/0  de  cuivre, 
2.45  onces  d'argent  par  tonne  et  0.09  onces  d'or  par  tonne; 
1.241  tonnes  donnaient  dans  les  mêmes  conditions  :  5.66  0/0 
de  cuivre,  10.09  onces  d'argent  par  tonne  et  0.048  onces  par 
tonne.  Les  converlisseurs  ont  produit,  pendant  cette  même 
période,  526  tonnes  de  cuivre,  50.885  onces  d'argent  et  1.731 
onces  d'or. 

New  Australian  Broken  Hill  Consols.  Un  cablogramme 
du  Directeur  de  la  mine  annonce  que  l'analyse  de  11  cwts  de 
minerai  riche  a  donné  5.000  onces  d'argent  par  tonne. 

Day  Dawn  Block  and  Wyndham.  Résultat  des  opérations 
des  quatre  semaines  au  13  courant  :  «  Le  broyage  de  2.710 
tonnes  de  minerai  a  produit  1.620  onces  d'or  d'une  valeur  de 
5.650  liv.  st.  La  cyanuiation  de  2.772  tonnes  de  résidus  a 
donné  un  rendement  d'une  valeur  de  1,900 liv.  st.  Valeur  totale 
du.  rendement  :  7.550  liv.  st.  » 


New  Zealand  Talisman.  Le  broyage,  pendant  22  jours  de 
travail,  do  788  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement 
d'une  valeur  de  3.338  liv.  st. 

Touranna  of  Wertern  Austrnlin.  La  nouvelle  batterie  a 
{  broyé  70  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  164  onces 
d'or. 

Rainboio  and  Peabody  Mines.  Un  broyage  d'essai  de 

10  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  19  onces 

11  dwls  d'or. 

Hannan's  Oroya.  Une  dépèche  annonce  que  dans  la  partie 
sud  de  cette  mine  on  a,  dans  le  nouveau  [iu;ts,  recoupii  à  la 
profondeur  de  112  pieds  un  lilon  qui  donne,  à  l'essai,  une 
teneur  do  5  onces  à  la  tonne. 

Menzies  Golien  Rhine.  Dépêche  reçue  le  18  mai  :  «  Au- 
gusla  ;  broyage,  77  tonnes;  rendement,  112  onces  ». 


RËVUË  M  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  L.A.  SEM-A-IISTE 


Découvertes  de  riches  filons.  —  Le  South  African 
Mmiug  Journal,  de  Johannesburg,  annonce  quun 
Syndicat  vient  de  se  former  pour  acqu<^rir  o7  «  fermes» 
'situées  dans  les  districts  de -Caroline  et  d'Ermelo.  Des 
sondages  effectués  récemment  avaient  accusé  la  pré- 
s'ence  de  reéfs  d'une  teneur  exceptionnelle.  En  certains 
endroits,  les  essais  auraient  donné  jusqu'à  £6  onces 
d'or  à  la  tonne.  Il  convient,  naturellement,  d'attendre 
la  confirmation  de  semblables  nouvelles. 


La  Production  du  Transvaal  en  1898.  —  Le  rap- 
port de  l'Ingénieur  d'Etat  des  mines  qui  vient  de  pa- 
raître dans  le  Slaatscourant  de  Pretoria  constate  que 
la  production  totale  du  Transvaal,  en  lfe98,  s'est  élevée 
à  16.240.630  liv.  st.,  et  s'est  répartie  comme  suit  : 

Liv.  st. 

VVitwatersrand   15.135.909 

Heidelberg   148.441 

Schoonspruit   205.413 

De  Kaap   307.966 

Swazieland   28.895 

Zoutpansberg   4.422 

Pilgrims'  Rest   406. 6 17 

Sundry   2.937 

16.240.630 

Le  nombre  de  tonnes  de  minerai  extrait,  dans  le 
Rand  seul,  s'est  élevé  à  8.327.699  tonnes,  soit  une  aug- 
mentation de  6.513.83.3  tonnes  sur  l'année  précédente. 
Il  a  été  traité  7.308.413  tonnes,  sur  lesquelles  7.275.224 
tonnes  ont  passé  par  les  moulins;  il  a  été  traité,  par 
la  cyanuration,  33.189  tonnes.  La  moyenne  de  broyage 
a  été  de  4.630  tonnes  par  vingt-quatre  heures.  La  va- 
leur de  l'or  produit  par  les  moulins  représente  10.078.193 
livres  sterling,  soit  une  moyenne  de  27  sh.  71  par 
tonne  broyée.  Les  traitements  secondaires  du  minerai 
ont  donné  5.057.716  liv.  st.  ou  13  sh.71  partonne  broyée, 
soit,  au  total,  41  sh.  42  par  tonne.  La  moyenne  des 
blancs  employés  dans  Les  mines  a  été  de  8.131  indi- 
vidus, et  celle  des  indigènes,  de  65.944.  Dans  les  mou- 
lins ont  travaillé  1.723  blancs  et  7.410  indigènes. 
Enfin,  la  totalité  des  gens  occupés  de  tous  côtés  par  les 
mines  du  Transvaal  se  chiffre  par  10.701  blancs  et 
82.105  indigènes,  soit  une  augmentation  de  1.171  blancs 
et  de  12.878  indigènes  sur  l'année  précédente. 

L'analyse  des  traitements  divers  par  procédés  chi- 
miques est  complète.  Elle  démontre  que  les  opérations 
secondaires  auxquelles  a  été  soumise  le  minerai  ont 
donné  les  résultats  suivants  : 

Liv.  st. 

Witwatersrand   5.057.716 

Heidelberg   69.634 

Schoonspruit   126.020 

De  Kaap   114.376 

Swazieland   16.696 

Pilgrims'  Rest   183.956 

5.568.398 

Pour  obtenir  ce  résultat,  on  a  traité  5.447.839  tonnes 
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qui  donnaient,  à  l'essai,  une  teneur  de  21  sh.  53  à  la 
tonne,  mais  qui  n'ont  réellement  produit  que  16  sh.  19. 
Enfin,  la  production  d'or  totale  du  Transvaal,  depuis 
1891,  s'établit  ainsi  : 

Liv.  st. 

1884   10.096 

1885   6.010 

1886   34.710 

1887   169.401 

1888   967.416 

1889    1.490.5t)8 

1890   1.869.645 

1891    2.924.305 

1892  ;   4.541.071 

l89j'.    5.480.498 

1895   7.667.152 

1895    8.569.555 

1896'.    8.603.821 

1897    11.653.725 

1898   16.240.630 

A  remarquer  que  le  rapport  officiel  de  l'Ingénieur 
des  Mines  ne  remonte,  pour  la  production  générale, 
que  jusqu'à  l'année  1891. 

Le  Commerce  des  Liqueurs.  —  Tous  les  Directeurs 
de  mines  situées  daos  le  district  East  Rand,  dit  le  Slar 
de  Johannesburg,  sont  désoles  des  proportions  énormes 
que  prend  le  commerce  illicite  des  liqueurs.  Il  ne  se 
passe  pas  un  jour  sans  que  le  poison  soit  vendu  ouver- 
tement. 

Un  reporter  de  notre  confrère  de  Johannesburg  a 
rencontré,  entre  la  Gelclenhuis  Deep  et  la  Simmer  and 
Jack,  un  chariot  traîné  par  dix  bœufs  et  entouré  d'une 
centaine  de  Gafres  à  qui  les  liqueurs  étaient  vendues 
presque  au  grand  jour.  Quelques  blancs  vinrent  à 
passer,  mais  cette  circonstance  n'empêcha  pas  les 
ventes  de  continuer  sur  une  large  échelle.  A  une  dis- 
tance d'environ  100  yards,  le  reporter  du  Star  constata 
•«ju'en  un  rien  de  temps  cent  bouteilles  avaient  été  débi- 
tées. Et  ceci  se  passait  sur  la  route  de  Germiston,  qui 
«st  très  fréquentée.  Gomme  remarque  à  faire,  c'est 
qu'un  monceau  de  bouteilles  cassées  indique  toujours 
l'endroit  où  une  vente  illicite  de  liqueurs  a  eu  lieu. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


La  Question  des  Bewaarplaatsen.  —  Le  journal 
anglais  The'African  Revieio  tr?i\\e  de  cette  question 
dont  on  a  tant  p:aiè  dans  ces  derniers  temps  et  qui, 
pour  beaucoup,  apparaît  comme  réglée,  à  en  juger  par 
la  plus-value  que  les  titres  de  certaines  Compagnies, 
comme  la  Crown  Reef,  ont  acquise  récemment. 

Beaucoup  de  choses  avant  été  dites  au  sujet  des  be- 
waarplaatsen, il  convient  de  se  reporter  au  discours 
prononcé,  le  20  avril  dernier,  par  M.  Georges  Rouliot, 
il  la  Chambre  des  Mines  de  Johannesburg  dont  il  est 
le  président.  ,  ,        , . 

Avant  de  clore  cette  séance,  a  dit  en  substance  M. 
Rouliot,  ie  crois  devoir  définir  où  en  est  la  question 
des  bewaarplaatsen,  les  phases  diverses  qu'elle  vient 
de  traverser  et  aussi  pourquoi,  au  cours  de  la  semaine 
dernière,  des  circulaires  ont  été  adressées  à  toutes  les 
Compagnies  minières  par  la  Chambre  des  Mines. 

Ouelque  temps  auparavant,  une  note  était  parue 
dans  le  SlaaUcouranl,  invitant  ceux  qui  voudraient 
soumissionner  pour  les  droits  de  sous-sol  des  bewaar- 
|)laat-on,  à  déposer  leurs  soumissions  pour  le  15  avril. 
Or,  depuis  cet  avis,  le  président  Kriîgcr,  en  trois  cir- 
constances, avait  déclaré  qu'il  voulait  que  ces  droits 
fussent  réglés  d'une  certaine  façon,  c'est  a-dire  (pi  il 
entendait  qu'un  droit  de  préférence  fût  accordé  aux 
Compagnies  qui  détenaient  la  surface,  et  cela  a  des 
conditions  aussi  équitables  que  modérées.  Ces  déclara- 
tions ne  se  conciliant  pas,  à  première  vue,  avec  1  avis 
publié,  M.  Rouliot  se  rendit  à  Pretoria  et  conversa 
avec  le  Secrétaire  et  avec  le  Procureur  d'Etat  qui  lui 


dirent  qu'il  fallait  compter  sur  les  paroles  prononcées 
par  le  Président,  et  qu'ils  avaient  jugé  inutile  d'annu- 
ler l'avis  publié,  parce  qu'il  venait  à  expiration.  Le 
Secrétaire  d'Etat,  notamment,  lui  déclara  :  «  "Vous  pou- 
vez vous  reposer  sur  les  promesses  du  Président;  c'est 
un  homme  honorable,  qui  réfléchit  à  ce  qu'il  dit  et  qui 
y  donnera  suite.  Vous  n  avez  donc  pas  à  vous  préoccu- 
per de  l'avis  publié.  En  tout  cas,  ne  soumissionnez  pas 
et  informez-moi,  simplement,  que  vous  ne  soumission- 
nez pas  parce  que  vous  vous  reposez  sur  les  promesses 
du  Président.  Votre  position  n'aura  rien  à  soulïrir  de 
cela.  » 

M.  Rouliot  rapporta  ces  paroles  à  une  réunion  du 
Comité  exécutif  et  le  Secrétaire  d'Etat'  les  confirma,  le 
lendemain,  à  un  membre  du  Pouvoir  exécutif.  C'est  à 
la  suite  de  cela  qu'une  circulaire  fut  envoyée  aux 
Compagnies  minières.  Des  réunions  de  ces  Compagnies 
eurent  "lieu  dans  lesquelles  on  se  mit  d'accord  sur  ce 
point.  C'est  alors  que  la  Chambre  des  Mines  adressa 
une  lettre  au  Secrétaire  d'Etat  dans  laquelle  elle  stipu- 
lait que,  se  reposant  sur  les  promesses  faites  par  le 
Président,  les  Compagnies  considéraient  comme  inu- 
tiles de  soumissionner.  Le  Secrétaire  d'Etat  télégraphia 
alors  à  diverses  reprises  à  M.  Rouliot  pour  lui  dire 
qu'après  avoir  vu  le  Président,  lui,  secrétaire  d'Etat, 
devait  déclarer  que  l'opinion  qu'il  avait  émise  était  la 
sienne  propre,  qu'elle  ne  coïncidait  pas  avec  celle  du 
Président  qui  restait  partisan  des  soumissions,  mais 
que,  sur  les  conseils  de  M.  Reitz,le  délai  pour  soumis- 
sionner était  reporté  au  29  avril. 

M.  Rouliot  repartit  alors  pour  Pretoria.  Il  vit  de 
nouveau  le  Secrétaire  d  Etat  et  lui  demanda  si  c'était 
bien  là  la  décision  définitive  du  Gouvernement,  car  il 
fallait,  en  ce  cas,  aviser  immédiatement  les  Compa- 
gnies minières.  Le  Secrétaire  d'Etat  répondit  que  telle 
était  bien  la  décision  définitive  du  Gouvernement.  Il 
restait  alors  aux  Compagnies  à  soumissionner.  Natu- 
rellement, M.  Rouliot  ne  s'explique  pas  les  motifs  qui 
ont  guidé  le  Gouvernement  à  exiger  cette  formalité  ; 
mais,  autant  qu'il  lui  est  permis  de  le  croire,  le  Prési- 
dent fera  honneur  à  sa  parole.  Gomme  il  l'a  dit,  il  doit 
donner  les  bewaarplaatsen  aux  détenteurs  de  la  sur- 
face, à  des  conditions  aussi  équitables  que  modérées  et, 
probablement,  en  demandant  aux  Compagnies  de  sou- 
missionner, il  a  voulu  se  rendre  compte  de  la  valeur 
que  les  Compagnies  elles-mêmes  attachaient  aux  pro- 
priétés dont  il  était  question.  M.  Rouliot  a  ajouté  que, 
selon  lui,  les  soumissions  étaient  inutiles  et  qu'il  n  y 
avait  qu'à  se  fier  aux  déclarations  faites.  Néanmoins,  la 
situation  est  ainsi  et  si,  personnellement,  il  est  prêt  a  con- 
seiller de  ne  pas  soumissionner,  d'un  autre  côté  il  se  rend 
compte  de  la  position  délicate  dans  laquelle  se  trouvent 
les  Directeurs  des  Compagnies  qui  ont,  eux,  à  compter 
avec  leurs  actionnaires.  C'est  pourquoi,  en  définitive, 
M.  Rouliot  a,  au  nom  de  la  Chambre  des  Mines,  invité 
les  Compagnies  à  soumissionner  dans  les  meilleures 
conditions  possibles,  en  tenant  compte  de  tout  :  du  mi- 
nerai à  extraire,  des  dépenses  à  faire  pour  1  exploita- 
tion etc  ,  de  façon  à  laisser  derrière  elle  tous  compeii- 
teurs   mais  en  maintenant  le  droit  de  préférence  au 
sous  solquela  loi  leur  réservait  anciennement  et  sur 
lequel  elles  comptaient  encore  lorsqu'en  1891  elles  ont 
obéi  aux  prescriptions  gouvernementales  en  acceptant 
les  modifications  introduites  alors  dans  les  règlements 
des  claims  de  bewaarplaatsen. 

L'assemblée,  après  avoir  écoute  les  explications  de 
M  Rouliot,  s'est  séparée  simplement.  Il  est  à  croire, 
dit  notre  confrère  anglais,  que  les  Compagnies  ont, 
depuis,  adressé  leurs  soumissions.  La  solution  de  la 
question  doit  donc  venir  du  Pouvoir  exécutif.  On  1  at- 
tend. 

Le  Problème  du  Charbon.  —  Le  South  Africa,  de 
Londres,  vient,  après  le  57a?- de  Johannesburg,  d  abor- 
der cette  question  à  l'occasion  d'un  incendie  qui  s  est 
déclaré  dans  la  Springs  Collieries,  incendie  qui  peut 
amener  la  désalïectation  de  cette  propriété. 

Les  personnes  qui  ont  l'habitude  de  tabler  sur  les 
statistiques,  dit-il,  sont  amenées  à  penser  que  d  ici  um 
an  ou  deux  il  se  produira  une  raréfaction  du  comJ)us- 
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tiblc  et  il  faudrait  que  les  consommateurs,  dès  mainte-  | 
nant,  aient  connaissance  de  ce  lait  pour  aviser  à  la 
situation  qui  leur  sera  faite.  On  n'ignore  pas  que  les 
houillères  situées  à  l'est  du  Rand,  et  qui,  depuis  plu- 
sieurs années,  ont  poussé  activement  leur  production, 
sont  bien  prés  d'être  épuisées,  à  ce  point  que  la  durée 
de  l'une  des  plus  importantes  de  ces  Compagnies  ne 
paraît  pas  devoir  dépasser  onze  ans,  de  l'aveu  même 
de  ses  prcpriétaires,  et  avec  un  rendement  de  20.000 
tonnes  par  mois.  Mais  comme  la  production,  dans  cette 
mine,  a  été  récemment  portée  à  30.000  tonnes  par  mois 
et  qu'on  veut  même  qu'elle  atteigne  45.000  tonnes,  il 
s'ensuit  que  la  durée  de  la  mine  sera  de  beaucoup  écour- 
tée  Une  autre  (  lompagnie  importante  a  accepté  des  pro- 
positions qui  lui  étaient  fuites  de  Middelburg,  et  ce  afin 
d'arriver  à  une  fusion,  par  crainte  de  se  voir  bientôt 
obligée  d'arrêter  ses  travaux  à  l'est  du  Rand.  D'autres 
charbonnages,  sur  la  base  actuelle  de  leur  production, 
semblent  devoir  être  épuisés  d'ici  trois  à  cinq  ans,  et 
ils  ne  peuvent  espérer,  pour  prolonger  leur  existence,  , 
qu'en  une  ou  deux  nouvelles  concessions  situées  dans 
leur  voisinage. 

Si  on  rapproche  de  ces  faits  cette  circonstance  que  la 
consommation  du  combustible  va  doubler,  sinon  même 
tripler,  on  arrive  à  cette  conclusion  que  les  besoins  ac- 
tuels exigent  la  découverte  de  nouveaux  et  importants 
dépôcs  de  charbon.  On  n'ignore  certainement  pas  que 
les  charbonnages  de  Middelburg  sont  inépuisables, 
mais  la  distance  qui  les  sépare  de  Johannesburg  —  142 
0iilles  _  fîyt  que  les  mines  ne  peuvent  compter  sur 
eux  pour  satisfaire  à  leurs  demandes,  à  moins  qu'une 
réduction  importante  du  fret  par  chemin  de  fer  ne  soit 
consentie.  Malheureusement,  t'organisation  du  Nether- 
lands  Railicay  ne  permet  pas  d'espérer  en  des  réduc- 
tions considérables  de  tarif. 

Toutefois,  les  grandes  quantités  de  charbon  qui,  de 
l'avis  de  tous  ceux  qui  o{:t  pro(;édé  à  des  sondages, 
existent  sur  la  ferme  «  Syierfontt^in  »,  doivent  être  une 
consolaton  pour  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  l'indus- 
trie aurifère  du  Rand.  Ici,  en  effet,  au  bon  marché  du 
transport  vient  se  joindre  l'assurance  que  pendant  une 
très  longue  période,  on  n'aura  pas  à  craindre  un  man- 
que de  combustible.   

La  Question  de  l'Eau.  —  Le  Standard  and  Digger's 
News,  de  Londres,  dit  que  quand  la  malle  qui  est  arri- 
vée à  Londres  le  il  mai  est  partie  de  .Johannesburg,  on 
procédait  à  des  fonçages  au  nord  de  la  ferme  «  Klein- 
fontein  »,  afin  de  définir,  avec  soin,  les  limites  de  dé- 
pôts de  dolomites.  On  considérait  ce  travail  comme 
étant  le  préliminaire  du  projet  pour  l'eau  que  les  Com- 
pagnies minières  attendent  avec  une  telle  impatience. 
Or,  un  câble  daté  du  17  mai  de  Johannesburg  vient  de 
parvenir  à  notre  confrèie  anglais  mentionnant  que 
l'approvisionnement  d'eau  aux  mines  du  Rand  vient 
d'être  concédé  à  une  Compagnie  au  capital  de  400.000 
livres  sterling.  L'idée  consiste  à  amener  l'eau  des  dé- 
pôts de  dolomites  jusqu'à  un  réservoir  central.  On 
construirait  un  réservoir  à  Olifantsvlei,  qui  pourrait 
contenir  uOO.GuO  gallons,^  et  on  établirait,  en  outre,  une 
pompe  allant  de  Roksburg  à  la  Paarl  Central,  et  capa- 
ble de  fournir  jusqu'à  8  millions  de  gallons  d'eau  par 
jour.  , 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Darban  Boodepoort  Deep.  —  Le  rapport  des  adminis- 
trateurs,' pour  l'exercice  clos  le  31  décembre  181)8,  accuse  un 
bpnélice  net  de  8.741  liv.  st.  pour  les  six  derniers  mois  de  , 
l'exercice,  les  broyages  n'ayant  commencé  que  le  7  juillet, 
avec  30  pilous,  puis,  ensuite,  avec  60  pilons. 

Déduction  a  été  faite  de  8.363  liv.  st.  pour  intérêts  diis. 

Suivant  la  résolution  passée  le  16  mars  18!)8,  le  compte 
Profits  et  Pertes  a  été  clos  le  31  décembre  1898  en  replaçant 
()1.5U0  liv.  st.  au  crédit  du  compte  d'exploitation  et  16.621  li- 
vres sterling,  représentant  les  dépenses  au  siège  social,  ont 
été  réparties  sur  les  comptes  de  construction  et  de  dévelop- 
pement. Un  montant  de  10.161  liv.  st.,  représentant  des  dé- 
penses au  siège  social  jusqu'au  30  juin  1398,  a  été  également 
réparti  sur  les  deux  comptes  mentionnés  ci-dessus. 


Dnrban  Boodepoort  Goirt  Hliiiing.  —  L'assemblée  gé- 
nérale des  actionnaires  de  cette  Clompagnio  vient  d'avoir  lieu 
à  Londres.  Les  bénélices  réalisés  pondant  l'exercice  ont  été 
de  137.858  liv.  st.  Pendant  le  premier  trimestre  de  l'année  en 
cours  on  a  pu  porter  à  5^5  0/0  le  montant  du  dividende  distri- 
bué, et  tout  seml)lo  indiquer  que  les  bénéfices  permettront 
d'agir  pareillement  à  l'avenir. 


Exportation  Snd-Afrîeaiiie.  —  On  mande  du  Cap  que 
le  paquebot  TanlaLlon  Castle  est  parti  pour  l'Europe  avec 
un  chargement  de  619.411  liv.  st. 


Revue  HeMomaJaire  8ii  fflarclé  fles  Mines  J'Or 

DE  LcONDRES 

Londres,  le  2'j  mai  1899 

Depuis  notre  dernière  revue,  le  Marché  minier 
anglais  a  peu  travaillé.  Les  trois  jours  de  fête  de  la 
Pentecôte,  commencés  vendredi  soir,  se  sont  prolonges, 
pour  nombre  de  spéculateurs,  jusqu'à  mercredi  matin, 
de  sorte  que  les  échanges  ont  été  restreints. 

Ce  manque  d'affaires  a  nui  au  Marché  qui,  de  plus, 
a  témoigné  de  la  mauvaise  humeur  à  la  réception  des 
dépêches  de  Prétoria  relatant  l'accueil  que  leVolksraad 
avait  fait  aux  jn-opositions  de  M.  Krûger  relatives  à  la 
<c  franchise  ».  On  a  paru  croire  que  cette  remise  de  la 
discussion  à  la  prochaine  session  du  Parlement,  équi- 
valait à  une  fin  de  non-recevoir.  Or,  on  a  été  beaucoup 
trop  vite  dans  les  appréciations  pessimistes. 

En  effet,  les  propositions  du  Gouvernement  relatives 
à  la  naturalisation  ont  été  vigoureusement  défendues 
par  le  président  Kriiger.  Le  Parlement  les  a  acceptées 
en  principe,  et  a  engagé  le  Gouvernement  à  les  publier 
conformément  à  la  loi  constitutionnelle,  qui  exige, 
pour  toute  ?nodification  sur  la  législation  relative  à 
findigénat,  une  consultation  nationale  dans  une  forme 
qui  rappelle  le  référendum.  Le  Parlement  suivra  les 
indications  du  pays  et  votera  dans  la  prochaine  session 
une  loi  nouvelle  d'après  les  indications  qu'il  recevra  du 
pays,  qui  lui-même  suivra,  très  vraisemblablement,  les 
conseils  du  président  Krûger,  et  se  prononcera  en  fa- 
veur d'une  réduction  du  séjour  exigé. 

Ouant  aux  propositions  relatives  aux  beivaarplaat- 
sen  et  autres  questions  minières,  elles  seront  votées 
sussitôt  que  les  Commissions  spéciales  auront  terminé 
leurs  rapports  sur  ces  points.  Tout  fait  donc  prévoir 
que  les  promesses  du  président  Krûger  seront  pleine- 
ment ratifiées  par  le  Parlement  boer. 

Ces  dernières  nouvelles,  parvenues  hier  matin  après 
une  séance  aussi  défavorable  que  l'avait  été  celle  de 
mercredi,  ont  un  peu  rassénéré  le  Marché.  Malheureu- 
sement c'est  samedi  que  commence  notre  liquidation 
de  fin  de  mois,  et  cette  liquidation  peut  encore  nous 
valoir  des  réalisations  anticipées. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Ckartered  est  à  3  17/32,  au  lieu  de  3  5/8,  et  la  Conso- 
lidated Goldfields  reste  à  7  27/32,  contre  7  I0/I6. 

La  Transvaal  Goldfields  finit  à  2  liv.  st. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand, 
qui  finissait  à  7  1/2,  s'inscrit  à  7  9/32.  h'Angelo  est 
au  même  cours  de  7  7/8,  et  la  Neio  Cornet  a  3  3/8, 
sans  changement.  ,  ,  ,    ^    ,  • 

La  City  and  Suhurban  se  tient  à  6;  Modderfontein, 
ferme,  à  12  3/8,  Toutefois,  nous  avons  vu  des  cours 
plus  hauts  sur  l'annonce  que  cette  Compagnie  allait 
créer  une  filiale.  Henry  Nourse,  9  ./.  ;  New  Heriot, 
7  1/4 

La  Langlaagte  finit  à  3  11/16  :  la  Simmer  and  Jack 
à  G  7/16;  Ferreira  24  1/4  ;  JuUlee  7  1/8,  sans  varia- 
tion ;  Jumpers,  6  3/8,  contre  6  1/4  ;  cette  mine  est  une 
des  rares  Compagnies  qui  exploitent  trois  filons  a  la 
fois.  Son  chantier  d'abatage  a  une  largeur  totale  de  12 
pieds.  Grâce  à  cette  circonstance,  sa  durée  sera  pro- 
lono-ée  d'au  moins  sept  années.  D'autre  part,  elle  pos- 
sède des  daims  beioaarplatsen  et  loaterrights  vendus 
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à  la  Jumpevs  Deep  pour  un  nombre  total  de  65.850  ac- 
tions de  cette  Compagnie,  et,  aussi,  deux  claims  deep 
le\els. 

La  Crown  Reef  ne  s'est  pas  ressentie  des  mouve- 
ments qui  ont  été  signalés  sur  la  plupart  des  autres 
valeurs.  Elle  clôture  à  18  1/4;  Rnnd/ontein,  'à  3/16. 

La  Worcesler  se  retrouve  à  3  1/8;  la.  Geldenhuis 
Eslate,  à  8  7/16,  et  la  Wefamer,  à  13  ./.. 

La  Robinson  Gold  finit  à  10  3/4,  au  lieu  de  10  13/16. 

La  Village  Main  Reef  e&t  très  soutenue  et  en  bonne 
tendance  à  9  3/8  ;  Durban  Roodepoort,  6  3/8. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  recherciiée  à  11  1/2.  Rand  Mines,  mouve- 
mentée, et  finissant  à  41  5/8. 

La  Ferreira  Deep  est  à  7  1/4  ;  la  Croiovi  Deep  à 
13  1/2  ;  la  Nourse  Deep,  à  5  7/8. 

On  retrouve  la  Rose  Deep,  à  11  ./..  et  la  Robinson 
Deep,  à  li  3/4;  GLen  Deep,  4  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  clôture  à  3  5/8. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland  .' 
Agency  est  à  2  13  16.  Le  rapport  annuel  de  cette 
Compagnie,  qn\  vient  d'être  publié,  est  très  encoura- 
geant. La  Rhodesia  Goldfields  clôture  à  1  13/16;  la 
Rhodesia  Limited  à  1  1/4;  la  V.  V.  Gwanda  Syndi- 
cale à  1  15/16,  et  la  White's  Consolidated  à  15/16. 

On  s'occupe  toujours  activement  des  entreprises  en 
exploitation  :  la.  Bonsor,  311/16;  Globe  and  Phœnix, 
A  3/4  ;  Geelong,  4  3/8  ;  Selukwe,  2  5/8  ;  Dunraven, 
1  5/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 

(New)  se  retrouve  à  1 1/32. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate,  que  nous  laissions  à  2  liv.  st.,  reste 
ainsi. 

***   District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  a  con- 
servé son  même  cours  de  3  9/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  5/16. 

Londres,  25  mai,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  est  calme. 


Eevie  ïïeMoBiaSaire  t  Marcié  ies  Mines  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  25  mai  1899. 

Nous  mentionnions,  il  y  a  huit  jours,  combien  notre 
Marché  minier  se  tenait  bien,  et  quelle  confiance  il 
affectait.  Cette  contiance,  dans  les  séances  de  vendredi 
et  de  samedi,  lui  a  fait  faire  encore  un  pas  on  avant  ; 
mais,  dès  mardi,  il  se  heurtait  à  la  mauvaise  volonté 
de  Londres.  Il  s'en  est  suivi  des  allégements  de  posi- 
tions qui  nous  ont  ramonés  sensiblement  au-dessous 
des  plus  hauts  cours  faits,  mais  qui  n'ont  eu,  sur  le 
vrai  puJjlic,  aucun  effet. 

Au  fon  1,  nous  restons  donc  toujours  bien  disposés 
»  et  dans  l'attente  de  nouvelles  favorables.  Oa  est  per- 
suadé, chez  nous,  qu'il  sortira  quelque  chose  de  favo- 
rable de  l'entrevue  de  Blœmfontein,  entre  le  président 
Kriiger  et  le  Haut  Commissaire  de  la  Heine  dans 
rAfrj({ue  du  Sud. 

Quant  aT  la  question  de  «  franchise  »,  nous  la  consi- 
dérons comme  une  question  purement  politique,  et  il 
semble  qu'elle  hnira  par  recevoir  une  solution  satisfai- 
sante. Une  déj)èche  est  arrivée,  en  effet,  ce  matin,  di- 
sant que  le  général  .Joubert,  vice-président  de  la  Répu- 
blique Sud  Africaine,  vient  d'exposer  ses  vues  sur  la 
situation  politique,  à  un  rédacteur  du  Star.  Il  a  com- 
mencé par  formuler  des  doutes  sur  l'authenticité  de 
la  pétition  récemment  signée  par  les  Uitlanders.  Il  a 
déclaré  que,  selon  lui,  les  Uitlanders  auraient  dû  faire 
appel,  non  pas  au  Gouvernement  anglais,  ni  au  Gou- 
vernemonl  ti'ansvaalien,  mais  aux  Burghers  de  la  Ré- 
publique. Une  pétition  semblable  pour  obtenir  des 


réformes,  il  la  signerait  lui-même;  car,  lui  aussi,  dési- 
rerait un  Gouvernement  meilleur.  Le  général  Joubert 
ne  voit,  en  tout  cas,  pas  de  motif  plausible  pour  que  la 
guerre  éclate  entre  l'Angleterre  et  le  ïrausvaal. 

Il  a  ensuite  expliqué  au  rédacteur  du  Star  un  sys- 
tème de  franchise  auquel  il  travaille  depuis  dix  ans. 
D'après  ce  système,  l'Uitlander  qui  vient  se  fixer  au 
Transvaal  devrait  prêter  serment  de  fidélité  à  la  Répu- 
blique et,  au  bout  de  trois  ou  quatre  ans,  il  serait  en 
droit  de  réclamer  le  droit  de  cité  complet.  Quant  au 
serment  actuellement  en  usage,  et  d'après  lequel  l'aspi- 
rant citoyen  doit  déclarer  qu'il  cesse  d'être  Anglais, 
Français  ou  Allemand,  le  général  Joubert  le  considère 
comme  étant  le  résultat  d'une  grande  étroitesse  d'es- 
prit, et  comme  étant  destiné  à  blesser  la  dignité  d'un 
grand  nombre  de  gens. 

En  résumé,  il  apparaît  bien  que  de  tous  côtés,  on  dé- 
sirerait arriver  à  un  arrangement.  Au  reste,  le  Volks- 
raad,  en  invitant  par  15  voix,  contre  9  le  président 
Kriiger  à  élaborer  un  projet  pour  la  naturalisation,  est 
loin  d'avoir  fait  acte  d'hostilité  contre  les  Uitlanders. 

La  Chartered,  que  nous  laissions  à  94  fr.,  s  inscrit  à 
92  fr.  :  on  annonce  que  cette  Compagnie  va  commencer 
immédiatement  la  construction  du  chemin  de  fer  de 
Bulavî/ayo  à  Gwelo.  Consolidated  Goldfields,  199  fr., 
contre  2  il  fr.  50;  East  Rand,  186  fr.  50.  Quant  à  la 
Rand  Mines  qui  s'était  inscrite,  un  moment,  au-dessus 
de  1.100  fr.,  elle  reste  à  1.064  francs,  contre  1.065  fr.  la 
semaine  dernière. 

La  Geldenhuis  Eslate,  qui  clôturait  à  2J6  fr.,  reste 
à  215  fr.;  Geldenhuis  Deep,  très  demandée  et  finissant 
à  292  fr.  50,  contre  276  fr.  50,  après  même  306  fr.  au 
plus  haut.  On  estime  la  durée  de  la  mine  à  25  ans  mi- 
nimum; et,  eu  égard  aux  bénéfices  mensuels  qu'elle 
réalise  actuellement,  on  trouve  que  cette  Compagnie 
peut  largement,  dès  maintenant,  distribuer  25  fr.  de 
dividende.  Ferreira.  618  fr.;  Neiv  K/einf'oniein,  78  fr. 
Cette  dernière  Compagnie  a  réalisé  de  grands  progrès 
par  le  perfectionnement  du  triage. 

La  Robinson  Randfo7ilein  reste  à  42  fr.  50;  Rand- 
fontein  Estâtes,  81  fr.  75  contre  84  fr.  50;  Simmer  and 
Jack,  sans  changement,  à  164  fr.;  May  Consolidated, 
bien  tenue  à  144  50;  Village,  en  progrès  à  241  fr.,  ga- 
gnant 6  fr.;  Lancaster,  demand  'e,  à  99  fr.  25. 

La  Robinson  Gold  se  retrouve  à  274  fr.;  Buffelsdoorn 
Estate,  action  nouvelle,  27  fr.;  Wemmer,  332  fr.;  New 
Primrose,  125  fr.;  Durban  Roodepoort  Deep,  au  même 
cours  de  95  fr.;  Sheba, 35  fr.  l?);French  Rand,  46  fr.  50. 

La  Langlaagle  Deep  clôture  à  94  francs.  Le  rende- 
ment obtenu  par  cette  Compagnie  en  avril  dernier  est 
considéré  comme  excellent.  La  recette  moyenne  a  été 
légèrement  supérieure  à  8  dwts  d'or  fin,  chiffre  très 
satisfaisant.  Malgré  l'élévation  de  frais,  qui  est  insépa- 
rable des  premiers  broyages,  la  Compagnie  a  réalisé 
pendant  le  mois  un  bénéfice  de  1.10  )  liv.  st.  La  dépense 
sera  sensiblement  réduite  d'ici  quelques  mois;  d'autre 
part,  la  batterie  doit  être  augmentée  de  100  pilons,  de 
sorte  que  la  mine  a  devant  elle  une  certaine  marge  de 
progrès.  Transvaal  Consolidated  Land,  en  avance, 
à  58  fr.  25,  contre  53  fr.  25;  Windsor,  84«fr.  au  comp- 
tant; Champ  d'Or,  61  francs. 

La  Mossamédès,  qui  était  passée  à  20  fr.  25,  finit  à 
20  fr.  ;  Marievale  Nigel,  14  fr.  ;  Mozambique,  70  fr.  25, 
contre  72  fr. ;  Eerste  Fabriehen  Distillery,  20  fr.; 
Dynamite  du  Transvaal,  presque  sans  variation, 
à  77  fr.  50;  Victor  Gold,  24  fr.;  Rebecca,  8  fr.  ;  De  La- 
mar,  7  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  avait  recule  à  760  fr.,  fléchit  encore 
kliiiiv.  Actions  Goerz  et  C",  83  fr.  ex-coupon.  Les 
actionnaiies  au  j)orteur  de  cette  Compagnie  sont  infor- 
més que  le  coupon  n»  1  (8  0/0),  atiaché  à  leurs  titres, 
est  payable  depuis  le  19  mai.  Tous  les  coupons  pré- 
sentés à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pay.s-Bas,  aussi 
bien  que  ceux  présentés  aux  agences  de  la  Compagnie, 
seront  payés  sous  déduction  des  impôts  français,  soit 
net  1  fr.  92  1/2  par  action. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Juliss  Montel. 
Paris.  Imprim.  de  la  Pressa,  16,  rue  àu  C>vii>i>ant.  —  Simarl. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  6  mai  1899. 
Etat  du  Marché.  -  I.a  Situation  de  place  à  Johannesburg  -  Nou- 
velles des  Mines.  -  La  Cote  de  la  semaine.  -  Les  dernières 
tendances. 

J'ai  le  plaisir  de  pouvoir  constater  une  amélioration 
sensible  dans  les  tendances.  Nous  avons  eu  sept  jours 
d'excitation  exceptionnelle  et  nous  avons  vécu  dans 
une  atmosphère  chanjée  de  rumeurs  et  de  bruits  ex- 
traordinaires. \  „         X-        1  1 

Dans  la  rue,  on  colportait  les  informations  les  plus 
sensationnelles,  puisées  comme  toujours,  aux  meil- 
leures sources.  Dans  tous  ces  bruits  il  n'y  avait  pas  un 
mot  de  vrai,  mais  ils  servaient  à  augmenter  1  anxiété 

"  Le  marché  a  naturellement  baissé,  d'accord  avec  ces 
bruits,  et  bien  que  nos  dealers  n'aient  pas  ete  aussi 
frappés  par  la  panique  que  ceux  de  Londres,  ils  n  en 
ont  pas  moins  vendu,  sans  arrêt,  pendant  les  séances 
de  mercredi  et  de  jeudi. 

On  nous  assure  aujourd'hui,  et  nous  croyons  que 
cette  information  a  des  bases  sérieuses,  que  la  ques- 
tion politique  est  en  voie  de  recevoir  une  solution  ho- 
norable et  permanente.  Les  négociations  concernant 
les  petits  détails  seront  peut-être  prolongées,  mais 
nous  pensons  que  les  plus  forts  obstacles  ont  ete  sur- 
montés. .         ,  , 

Nous  souhaitons  donc  de  voir  mettre  un  terme  a  la 
longue  période  d'instabilité  et  de  trouble  dont  nous 
avons  souffert. 

Il  n'y  a  aucune  nouvelle  minière. 

Cours 


le  plus  le  plus 
bas  haut 
de  la  semaine 


sh.  d.  sh.  d. 

■fianties   31/9  35/. 

Banties  Deep   ^I^>  J^i,^ 

Benoni   20/.  24/ 

Bonanza   ^0/ .  «b/b 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered). . . .  73/ .  /8/ . 

Consol.  Main  Reef   36/.  40/6 

EastRand....   131/.  145/. 

■French  Rand   30/6  34/. 

Knights  Central   40/.  47/6 

Mav  Consol   107/.  115/. 

Randfontein   58/.  62/9 

Roodepoort  Central  Deep . .  57/.  59/. 

Simmer  East   64/.  71/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.  24/6  29/. 

Witwatersrand   112/6  122/ij 

Witwatersrand  Deep   42/.  47/0 


29  avril 
1899 

sh.d. 
36/. 

9/3 
24/6 
98/. 
80/. 
41/. 
147/6 
35/6 
48/6 
115/. 
63/6 
59/. 
72/. 
28/6 
125/. 
48/. 


6  mai 
1899 

sh  d. 
33/. 
9/. 
22/6 
82/6 
75/. 
37/9 

135/. 
32/6 
42/6 

108/. 
61/3 
58/, 
67/6 
27/. 

117/. 
44/6 


La  Situatioa  dans  l'Afrique  du  Sud 

Sir  \lfred  Milner,  gouverneur  du  Cap  et  haut  com- 
missaire du  Gouvernement  britannique  dans  1  Atrique 
du  Sud,  a  quitté  le  Gap  le  '2$  mai,  a  huit  heures  et 
demie  du  matin  pour  se  rendre  à  Blœmfontein  De  son 
côté,  le  président  Kruger  est  parti  de  Pretoria  le 
30  mai  \vant  son  départ,  il  a  déclaré  au  Raad  qu  U 
était  prêt  à  discuter,  sans  parti  pris,  toutes  les  propo- 
sitions de  sir  A.  Milner,  mais  qu'il  défendra  jusqu  au 
bout  l'indépendance  du  Transvaal.  ,  ,  , 

Vu  sujet  de  ces  propositions,  on  a  prétendu  a  Londres 
cfue  le  Gouvernement  anglais  avait  envoyé  a  sir  Alfred 
Milner,  le  haut  commissaire  de  la  Reine  au  Cap,  des 
instructions  formelles  et  précises  au  sujet  de  sa  ren- 
contre avec  le  président  Kruger.  Sir  Alfred  Milnei, 
dit-on,  a  reçu  un  mandat  très  limité,  et,  afin  de  pour- 
voir à  toute  éventualité,  le  Colonial  Oihce  se  tient  en 
relations  télégraphiques  presque  continuelles  avec  le 

*^^0n  assure  que  la  présence  du  docteur  Leyds  en 
Europe,  en  sa  qualité  de  représentant  du  Gouverne- 
ment dû  Transvaal,  doit  être  une  des  questions  parmi 
celles  à  discuter  entre  le  président  Kriiger  et  sir  Alfred 
Milner.  D'après  M.  Chamberlain,  le  Gouvernement  du 
Transvaal  ne  peut  avoir  aucun  représentant  diploma- 
tiaue  les  relations  étrangères  de  la  République  étant 
entre  les  mains  du  Gouvernement  britannique.  Le 
rappel  du  docteur  Leyds  serait  exige  par  sir  Alfred 

^^Le  bruit  s'est  répandu  que  le  Président  de  l'Etat  Libre 
d'Oranoe  avait  conseillé  au  président  Kruger  de  céder 
sur  la  question  de  suâ'rage,  et  que  faute  de  cette  con- 
cession l'Etat  Libre  n'appuierait  pas  le  Iransvaal 
contre  l'Angleterre.  Depuis,  on  a  déclaré  ce  bruit  sans 

'^""r^aîîtrfpart,  dans  les  cercles  politiques  allemands, 
on  continue  à  être  convaincu  que  le  président  Kruger 
sLt  rendu  à  Blœmfontein  avec  la  ferme  intention 
d'introduire  des  réformes  et  d'arriver  a  un  arrange- 
ment  satisfaisant  avec  TAngeterre.    Etant  donne 
au'une  campagne  dans  le  Sud-Atricain  serait  pour 
r  Angleterre  une  alïaire  infiniment  sejieuse,  coûteuse 
et  risquée,  on  admet  également  à  Berhn  que  sir  A. 
Milner  a  reçu  des  instructions  très  pacifiques  et  que  la 
s  tuation  dans  le  Sud-Africain,  tout  en  restant  p  us  ou 
moins  indécise  pendant  quelque  temps  encore,  n'abou- 
tira pas  à  un  contlit  armé.  j„  08  ,.To;  io 
\ioutons,  à  ce  qui  précède,  qu'à  la  date  du  28  mai,  le 
Raad  de  P%toria\vait  tenu  une  séance  ^fcrète  dans 
laquelle  il  avait  discuté  le  programme  de  la  Gonfe 
reSce  de  Blœmfontein.  Une  note  est  parue  a  la  suite, 
diSt  aue  depuis  le  lei'  janvier  1899,  soixante-quatre 
nouvellerCompagni^    et^Syndicats,  ayant  la  plupart 
Sourobjet  î'Zustrie  des  mines  d'or  ont  été  enregis- 
fiés  à  Pretoria.  Le  capital  nom  nal  global  de  ces  So_ 
ciétés  s'élève  à  plus  de  15  millions  sterling,  soit  3/5 
m  lions  îe  ?rancl  et  la  valeur  de  leurs  actions  sur  le 
Marché   est,  en  général,   au-dessus  du  pair.  Cette 
Satàtion  démontrerait,  ajoute-t-on,  combien  peu 
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SGtit  fdïiclées  les  afiirmalions  de  ceits  qui  prétendent 
qU  il  n'y  a  pas,  au  Transvaal,  de  sécurité  pour  la  pro- 
pHété. 

On  télégraphie  de  Johannésirllrg  que  Tagpnt  de  la 
Chambre  Ijritanniqug  de  Pretoria  a  fuit  savoir  au  Pré- 
sident de  la  Ligue  des  Uillanders  que  la  pétition  de  ces 
derniers  est  étudiée  avec  soin  par  le  Gouvernement 
anglai-i.  L'agent  a  il-^claré  aux  pétiiionnairos  qu'il  est  en 
sympathie  avec  eux,  et  que  le  Gouvernement  anglais 
désire  voir  se  produire  un  changement  profond  dans  la 
situation.  Il  a  !<jouté  qu'il  ne  H'Uivaiten  dire  plus  long 
pendant  la  délibéralion  de  la  Conférence  de  Blœmfon- 
tein,  mais  il  espère  que  les  questions  seront  abordées, 
dans  cette  ConféreMce,  dans  un  esprit  de  conciliation. 
Le  Transvaal  semble  désirer  sincèrement  d'arriver  à 
une  entente  avec  les  Uillanders. 

La  réponse  de  la  (Chambre  britannique  a  été  accueil- 
lie avec  joie.  D'un  autre  côté,  en  avise  de  Pretoria  que 
le  Secrétiiire  d'Etat,  interviewé  par  un  journaliste, adé- 
claré  que  la  siiuat'on  politique  s'est  grandement  amé- 
liorée au  Transvaal. 

A  Blœaifontein,  la  Conférence  a  lieu  au  bureau 
central  du  chemin  de  fer.  L-s  adres.ses  de  bienvenue 
exprimeut  l'espoir  qu'une  entente  sera  possible  entre 
sir  Alfred  Milner  et  W.  président  Kri'iger. 

On  annonce  que  le  général  Joubert,  vice-président  de 
la  République  Su  1-Africaine  est  allé  mercredi  à  Pie- 
tersburg,  pour  procéder  à  l'inauguration  du  nouveau 
chemin  de  fer  qui  relie  cette  ville  à  Pretoria. 


Chambre  des  Mines  de  la  République  Sud-Africaine 

Voici  un  extrait  du  rapport  du  Comité  exécutif  lu  à  ras- 
semblée de  la  Chambre  de.s  Mines  du  20  avril  18:39  ; 

L'Association  de  la  main-d'œuvre  indigène  du  Rand 
déclare  avoir  foui-ni  aux  mines  3.1C1  travaiUeui  s  in- 
digènes pendant,  le  mois  de  mars.  Ce  nombre  e»t  sen- 
siblement le  même  que  celui  de  février,  mais  on  pré- 
voit que  la  fourniture  de  main-d'œuvre  augmentera 
de  tous  côt'^s  pendant  le  mois  courant.  Les  statistiques 
fournies  à  notre  Chambre  par  les  Compagnies  minières 
sur  la  main-d'œuvre  indigène  en  février,  donnent  les 
chiffres  suivants  : 

Nombre  total  d'indigènes  embauchés   13.1G0 

—  _  --  congédiés   g!00!» 

—  des  déserteurs     3.!^i2o 

—  des  indigènes  travaillant  actuellement  03.788 

—  manquant  pour  compléter  les  équipes.  13.355 

La  comparaison  de  ces  chiffres  avec  ceux  da  janvier 
donne  les  résu  tats  suiva  its  : 

Augmentation  du  nombre  d'indigènes  employés.  4.512 

—  —             congédiés .  112 

—  —             embauchés  118 
Diminution  du  nombre  d'indigènes  déserteurs  . .  812 

—  —      manquant  pour 
compléter  les  équipes   77 

Le  Comité  a  été  informé  par  le  Directeur  do  la  Com- 
pagnie du  chemin  do  ftu*  de  Pretoria-Pietersburg  que 
des  arrangiuneiits  avaient  été  nris  pour  le  transport  dos 
indigènes  de  Picter.sburg  à  Pietiiotgietersrust  et  que 
les  trains  correspondront  avec  ceux  qui  quittent  Pie- 
toi-ia  à  7  h.  S)  et  l'ietpot^ietersrust  à  5  h.  30  du  nialin, 
de  façon  à  assurer  un  service  régulier  de  Pietersburf 
au  Kand. 

L'inspecteur  {mirnlenr)  des  indigènes  a  informé  la 
Chamb'eque  rarticlHi33  d>^s  règlements  avait  été  mo- 
difié par  le  Gouvernement  gén  rai  de  la  firovince  de 
Mozambique  dans  le  sens  indiqué  par  le  texte  suivant  : 
No  120.  —  At'endu  qu'il  est  sli[)nlé  dans  les  règle- 
ments en  vigueur  sur  le  recrutement  des  indigènes^de 
celte  province,  que  les  agents  doivent  payer  une 
amende  de  9.0  lO  r  is-or  pour  chaque  travailleur  qui, 
ayant  pris  le  train  pour  franchir  la  frontière,  n'aurait 
pas  été  conduit  devant  le  curateur  à  Johannesburg  ou 
devant  ses  représentants  dans  les  autres  districts  du 


Transvaal;  et  attendu  qu'il  arrive  fréquemment  d'au- 
tre part  que  des  indigènes  désertent  on  cours  de  route, 
sans  que  les  agents  recruteurs  puissent  les  en  em- 
pêcher ; 

<'  Je  juge  utile  de  décider  qu'à  l'avenir  les  agents  re- 
cruteurs seront  exonérés  de  cette  amende  lorsqu'ils 
auront  établi,  avec  preuves  à  l'appui,  devant  le  cura- 
teur, qu'ils  ne  sont  pas  responsaJiies  de  la  disparition 
des  indigènes.  » 

Le  Directeur  général  des  affaires  indigènes  de  la  co- 
lonie du  Cap  a  envoyé  un  certain  nombre  d'exemplaires 
de  la  proclamation  n"  101  de  1899  promulguant  les 
règlements  relatifs  au  recrutement,  sur  les  ferritoires 
transkeiens,  des  ouvriers  indigènes  destinés  à  être  em- 
ployés en  dehors  du  pays.  Le  Comité  e-père  que  ces 
règlements  feront  disparaître  les  abus  du  re.  rutement 
sur  ces  territoire?,  et  qu'ils  permettront  d'obtenir  une 
main-d'œuvre  plus  abondante  d  ms  ce  pays. 

Des  copies  de  cette  proclamation  ont'  été  envovées 
aux  Compagnies  minières. 

Au  sujet  de  la  peste  buboniqu*^,  le  docteur  Horne- 
brook  a  avisé  la  Chambre  qu'il  a  inspecté  les  différents 
ports  en  descendant  depuis  Mombassa  et,  après  un 
examen  approfondi,  a  reconnu  que  les  précautions 
prises  étaient  suffisantes. 

En  chaque  endroit  il  a  indiqué  aux  autorités  lo- 
cales les  mesures  supplémentaires  qu'il  jugeait  utile 
de  prendre  en  cas  de  nécessité.  Votre  Comité  lui  a 
témoigné  son  approbation.  Le  docteur  Horncbrook  se 
trouve  actuellement  au  Natal,  en  communication  avec 
les  autorités  de  Pietermaritzburg  et  il  espère  être  rendu 
à  Johannesburg  le  20  courant. 

La  production  d'or  de  la  République  Sud  Africaine 
déclarée,  pour  le  mois  de  mars  a  été  de4()'i:.036  onces, 
dont  441.578  onces  4  dwts,  pour  le  Witwalersrand  et 
22.458  onces  ?  dwts,  pour  les  autres  districts. 


L'OR  DANS  LA  RHODESIA 


II 

Nous  continuons,  ci-dessous,  la  nomenclature  des 
entreprises  rhodésiennes,  commencée  dans  Y  Econo- 
miste Européen,  no  385  bis,  édition  verte  : 

Bechuanaland  Trading  Exploration.  Erircgistrée  le 
i21  janvier  l8yi.  Capital:  ISO.OOO  liv.  st.,  divisé  en  IfM.ooO  ac- 
tions ordinrores  de  1  liv.  st.  et  3iJ.0il()  jiclions  dilï'  )■ 'es.  Il  a 
été  émis  yO.bO?  actions  ordinaires  liljérécs  de  10  !<liiltin^'s,  et 
les  3O.0U0  actions  dillérées  de  1  liv.  st.,  tmièrenjeuL  libérées. 
Les  comptes  sont  arrêtés  au  ;il  ujars  de  chaque  année.  Il  a 
été  distribué,  comme  dividendes  :  15  0/0  pour  1^9.:  2")  0/0 
pour  1896;  20  0/0  pour  1897.  L'année  I8y8  a  laissé  une  perte 
de  liv.  st. 

Belingwe  Gold  Reefs.  Capital  :  150.000  liv.  st. 

Bembest  District  Gold  Glaims,  Limited  Enregistrée  le 
29  août  189').  Capital:  100. OUO  liv.  st  :  capital  émis  10  31  août 
18)8:'19  8'il  liv.  st.  La  propriété  consiste  enS.'o  bons  claims, 
sur  lesquels  se  trouvent  des  travaux  exéculés  par  les  an- 
ciens. 

Bonsor  Gold  Mining  Company,  Limited.  Enregistrée  le 
10  décembre  l.v.r/.  CapUal:  22o.0"0  liv.  st.  entiei enjent  émis. 
La  Compagnie  a  distribué,  en  avr  1  dernier,  un  dividende  de 
1  shilling  par  action.  La  propriété  consiste  eu  Vu  clabns 
situés  dans  le  district  de  Si;lukwe. 

British  Lomagunda  Development  Company,  Limited. 

iMiregistrée  le  i!2  août  )89'>.  Capital:  75.000  liv.  st.;  capital 
émis  :  t  O.OOO  liv.  st.  Propriété  :  U.^b  claims  situés  dans  le  dis- 
trict de  Lomagunda. 

British  South  Africa  Company  (Chartered).  La  nriiish 

South  Ajrira  Company  {Cliarlered}  a  été  reconnue  légale- 
ment par  une  charte  royali;  du  Gonverncment  an«l;iis,  en  oc- 
tobre 18«9.  Son  siège  à  "Londres  est  15,  Saint  Swiiliin's-Lane. 
—  Ses  administrateurs  sont  le  due  d'Alierroin,  président;  le 
comte  Grey,  vice-président;  lord  Gitlord,  t{.  Magnire.  lîight 
Ilon.  C.  J.  Rhodes,  sir  S.  Shippard;  directeur,  M.  H.  Wilson- 
l'ox  ;  secrétaire,  M.  J.  F.  Jones. 

Le  capital  autorisé  de  la  Vharlered  est  de  5^000.000  d'ac- 
tions de  1  liv.  st.,  dont  625.000  ne  sont  pas  encore  émises. 
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Voici  le  .(.létail  dos  aclions  qui  ont  élé  siiccossivonienl  créées  : 
<3apit;julori}îinal.  l.(()ii.00Û  actioas. 

>Jt)vonil)re  IHUo.  l.dOlJ.dOu   —   retaises à l'Uniteid.Ccw^ces. G". 

Juillet  l *).■>.   50'»  (100   —    Omiscsauprnrataà  3  l.st.JOs. 

Novomlire  1«96.     5(10.000    —  —  2  liv.  st 

Janvier  18!)7.. . .     fOll.OOJ   —  —  liv.  st. 

Avrill«98......     aôu.dOO  —  -  2  liv.  st. 

Janvier  l«9.>....     6--'5.00l)   —  —  21iv.st.  10s. 

Xon  émises   (52  '.000  — 


ToUU 


o.O jo.uou  actions. 


LaiGonipagnie  a  émis,  eu  outre,  1.250.000  liv.  st.  d'obliga- 
tions rapportant  un  intérêt  de  5  0/0,  payable  le  1"  février  et 
le  1"  août.  Ces  ohligaiionâ  peuvent  être  remboursées  avec 
préavis  de  six  mois,  à  luô  0/0;  elles  seront  reprises  avi  plus 
tard  le  1<"  aoiH  iOiO. 

Le  territ'iire  de  la  Compagnie  couvre  une  superficie  de 
750.0U0  milles  c.irrcs;  il  comprend  la  région  de  l  Afrique  da 
Sud,  qui  est  située  inimédi;itement  au  nord  du  Bechuaiialand 
anglais,  au  nord  et  à  l'ouest  de  la  République  Sud-Africaine 
et  à  l'ouest  des  crliiuies  poi-tugaiscs  ;  il  comprend  aussi  des 
pays  situés  au  nord  de  la  rivière  du  Zamoèze,  appelés  Northern- 
Rhodesia  ou  Rhodesia  du  Nord,  et  bornés  ;par  cette  rivière, 
par  le  protectorat  Brilisli  Central  4frica,  et  par  l'Etat  Libre 
du  (Ilongo.  La  Cli:irtered  e.st  intéressée  déjà  dans  deux  cents 
Compagnies  minières  et  autres  qui  possèdent  des  propriétés 
sur  les  lerritoiies  relevant  de  son  administration. 

British  WestCharterland,  Limited.  Enrogistrée  leSI  août 
1895.  Capital  autorisé  :  400.000  liv.  st.  ;  350. OUO  actions  de 
1  liv.  st.  ont  été  émises  entièrement  libérées.  La  propriété 
con-iiste  en  droits  miniers  sur  75.000  milles  carrés  situés  dans 
le  N'Gamilaud. 

Bulawayo  Consolidated  Goldfields,  Limited.  Enregis- 
trée le  3  septembre  i89  Capilal:  -.50.000  liv.  st.  Emis:  155.112 
livres  st,  Proprii-té  :  830  claiins  divisés  ainsi  :  380  à  Bulawayo 
et  dans  le  Hambèse  ;  150  à  Bulawayo  et  à  Baîla-Balla;  IQJ 
dans  le  district  de  Gwanda;  140  dans  les  districts  de  Bclingwe 
et  d'Inseza. 

Bulawayo  Estate  and  .Trust  Company,  Limited.  Enre- 
gistrée le  18  mars  189i.  Cf-pital  ;  25J.tK0  liv.  st.  en  actions  de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  lOv'  150  ont  été  émises.  La  propriété 
consiste:  1»  on  fermes  comprenant  247.3)1  acres  de  terrains 
situés  dons  les  districts  d'IJmtali,  de  Bulawayo  et  d'Inseza  ; 
2°  en  10.000  acres  de  concessions  houillères  situées  dans  1h. 
Rhodesi  i  méridionale;  3°  en  a4  terrains  à  bâtir  (stands),  dont 
20  à  Bulawayo,  2  à  Gwelo  et  2  à  Umtali. 

Bulawayo  Exploration  Company,  Limited.  Enregistrée 
le  4  oelubre  1897.  Capital  :  lOO.ouoliv.  st.  Pi  opnété  :  320  claims. 

'Bulawayo  Gold  Reefs  Development,  Limited.  Formée 
en  1895;  reconstituée  en  mai  lb97.  Capital:  70.000  liv.  st-  en 
560.000  actions  de  ï  sh.  G  pence.  11  n'a  encore  été  émis  que 
183.9  3  aciious.  La  propriété  consiste  en  110  claims  situés 
dans  le  district  dî  Umsingwane. 

Bulawayo  Market  and  Offices  Company,  Limited. 

Enregistrée  le2.{  juillet  1897.  Capital:  185.000  liv.  st.  en  actions 
de  1  liv.  st.  émises  entièrement.  Un  dividende  intérimaire  au 
taux  de  4  0/0  l'an  a  été  déclaré  en  avril  dernier.  La  propriété 
consiste  en  concessions  de  marchés,  en  terrains  à  bâ  tir  (stands) 
et  en  bureaux  à  Commonage  et  à  Bulawayo. 

Bulawayo  Syndicate,  Limited.  Enregistrée  le  16  no- 
vembre I8'.i«.  Capital  :  400.000  liv.  st.,  sur  lequel  un  montant 
de  IHO  00  I  liv.  st.  en\irouaété  émis.  Propriété  :  fermages, 
457.060  acres  de  terrains  à  Gwela,  près  de  Bulawayo;  envi- 
ron l.OiO  claims;  7  terrains  à  bâtir  (stands),  dont  3  à  Bula- 
wayo et  4  à  Victoria. 

Bulawayo  Tuwn-Stands  Syndicate,  Limited.  Capital  : 
50.000  liv.  st.  en  ad  ions  de  1  liv.  st.  11  a  été  émis  lO.OoO  ac- 
tions considérées  comme  entière  ment  libérées,  et  39.477  con- 
tre paiement  de  1  liv.  st.  La  propriété  comprend  :  28  terrains 
.à  bâtir  (atands)  à  Bulawayo  et  dans  le  voisinage,  et  1  à  Fran- 
cistown. 

Central  Panhalanga  Gold  Mining  Company.  Enregis- 
trée le  9  février  189'>.  Capital  :  13  i.OOO  liv.  st.  en  actions  de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  il  a  été  émis  75.000  titres  entièrement 
libérés,  et  30  ooo  libérés  de  7  sh.  6  pence.  Propriété:  65 
<daims  sur  le  reef  Panhalanga,  Manicaland. 

Chart^rland  Goldfields,  Limited.  Enregistrée  le  15  jan- 
,vier  1895.  Capital  :  ôuii.ooo  liv.  st.,  sur  lequel  350.000  liv.  st. 
ont  été  émises  eu  actions  de  1  liv  st.  Propriété  :  fermes,  en- 
viron 'i37.o(lO  acres  de  terrains,  tous  situés  dans  le  Matnbe- 
leland,  à  l'excepliDn  du  bloc  Inyanga,  de  200.000  acres,  situé 
•dans  le  district  d'IJmtali.  La  'Compagnie  possède,  en  outre, 
une  demi-part  dans  un  autre  bloc  de  27  fermes.  Elle  détient, 
en  outre,  6  terrains  à  bâtir  (stands)  à  Bulawayo,  A  à  'Gwelo, 
^  à  yijGtqria  :  do  j^ilus,  4  Sitftn^s  ,dan^  .las  e^virops  ,de  ces 


Chicago-Gaika  Development  Company,  Limited.  En- 

r.  gistrée  le  29  octobre  \HU .  C  .pilai  :  2  )0.000  liv.  st  ,  sur  Ic- 
c|uel  200.000  liv.  §t.  ont  été  émises  en  actions  entièrement  li- 
bérées. La  propriété  consiste  en  43'  claims  dans  le  district 
de  Sebakwé,  près  de  la  Globe  and  Phœuix  Mine. 

Christmas  Reef  (Rhodîsia)  Development  Company, 
Limited.  Enregistrée  le  13  septembre  IHî'ô.  Capital  :  b  0.000 
livres  .'■Inrliiig,  sur  lesquelles  VS.ôbô  liv.  st.  ont  élé  émises.  La 
propriété,  de  bO  claims,  à  l'origine,  en  comprend  maintenant 
310  situés  loitiau  sud-est  de  Bulawayo,  aux  environs  du  dis- 
trict de  Tuli. 

Clark's  Consolidated,  Limited.  Enregistrée  le  11  avril 
1895.  Capital:  --^^O.OUO  liv.  st.,  dont  ri'oM  0  liv.  st.  émises. 
Propriété  :  claiuis,  approximativement  2.700  à  2.800,  firinci- 
palenient  dans  le  Matabeleland.  Fermes  :  5  dans  le  district 
de  Gwanda,  chacune  ayant  une  superficie  d'environ  6.0l0 
acres;  de  plus,  100.000  acres  de  terrains  dans  le  district  de 
Umtali  ;  6.00  i  acres  de  terrains  contenant  des  lits  de  chaux 
et  situés  à  12  milles  environ  do  Bulawayo;  un  autre  terrain 
d'un  mille  sur  quatre  milles,  sur  la  rivière  Zusumbi.  à  envi- 
ron 40  milles  de  Bulawayo. 

Clyde  and  Tyne  South  African  Syndicate,  Limited. 

Enregistréeie  lO  avril  1895.  Capital  :  nO.OnO  liv.  st.  en  actions 
de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  2).000ontété  émises  entièrement 
libérées.  La  Compainie  a  aussi  émis,  en  janvie  r  18.J9,  3.000 
livres  sterling  d'obligations.  Propciété  :  10  f.  rnies  ;  de  plus, 
8(j0  claims,  situés  un  tiers  environ  dans  le  district  d'Umfuli, 
un  tiers  dans  celui  d'Abercorn  et  le  reste  dans  les  districts  de 
Mazoe  et  d' Umtali. 

Colenbrander's  Matabeleland  Development  Company. 
Limited.  Enregistrée  le  31  mai  1«9.').  Capital  :  a«u.000  liv.  st. 
en  actions  de  1  liv.  st.  émise^  entièrement  libérées  jusqu'à 
concurrence  de  2  9.?50.  Propriété  :  fermes,  153. (.jOO  acres  ; 
claims,  1.790;  27  terrains  à  bâtir  !  stands),  etc. 

Confidence  Reef  Gold  Mining  Company,  Limited. 
Enregistrée  le  21  février  lh9J.  Capital  :  i2o.0(io  actions  de 
1  liv.  st.  Ponds  d'exploitation  :  :jO  000  actions.  En  reserye  : 
,20.000  actions  Fondée  pour  développer  et  exploiter  .'■>5  claims 
sur  le  reef  Confidence,  dans  le  di:jlrict  de  Belingwe,  et  qui 
appartenaient  préccdemmetit  au  BtiLawayo  Syndicate. 

Consolidated  Belingwe  Development  Company,  Limi- 
ted. Enregislrée  le  13  mars  1895.  Capital  :  200.000  actions.de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  1 16.207  ont  été  émises  entièrement 
libérées.  Pj-opriélé  :  9i.9  claims  miniers  tt  10  fermes  dans  le 
district  de  Belingwe. 

Consolidated  Exploration  and  Development  (Rho- 
desia) Company,  Limited.  Enregistiée  le  2  avril  1898. 
Capital  :  3U0.0I  0  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.;  200.00  ' actions 
de  1  liv.  st.,  entière'iuenl  libérées,  ont  été  remises  aux  ven- 
deurs ;  50.000  ont  élé  émises  à  I  Uv.  st.,  pour  fournir  le, capi- 
tal d'exploitation.  Propriété:  1.370  claims,  tous  dans  le  Mata- 
iMjleland  ;  4  ferineg  ft  demie,;  113  411  acres  de  terrains, ((^ires- 
Ion  Block)  ;  11  terrains  à  bâtir  (stands)  ;  concessions  de  houil- 
lères. 

Crescens  (Matabele)  Mines  and  Land  Company,  Li- 
mited. Enregistrée  le  15  mars  18V)5.  Le  capital  a  été  porté  à 
100. UOO  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st.  Propri(''tés  :  400.000 
acres  de  terrains  dans  le  Matabeleland,  représentant  02  fermes. 

Criterion  Development  Company,  Limited.  Enregis- 
trée à  Bulawayo.  Capilal:  35.000  liv.  st.,  divisé  en  actions  de 
1  liv.  st..  émises  et  entièrement  iiljérées.  Pro[ii-  été  :  40  claims 
(150  pieds  sur  400  pieds),  à  environ  huit  milles  au  sud  de 
Bulawayo,  dans  le  district  de  Bulawayo.  11  existe  sur  la 
propriété  des  travaux  anciens. 

Davies'  Group.  Ce  groupe  comprend  :  {eDnxne's  Matabele 
Syndicale,  Limitent,  enregistré  le  4  novembre  1894.  Capital, 
1.000  liv  st.  (ôO  actions  émises)  ;  le  Dnvie's  Seliikine  Siyidi- 
cale.  Limited,  enregistré  le  11  avril  18 '5.  Ca pilai  :  8.000 
livres  sterling,  en  actions  de  1  liv.  st.,  toutes  émises  et  entiè- 
rement lib-rées  ;  le  Bacie's  Ihi'awayo  Syndicate,  Limited, 
enregistré  le  29  août  1895.  Capital  :  20.0' G  liv.  st.  Il  a  été  émis 
'i.l52  actions  de  1  liv.  st..  en'ièrement  libérées;  5.000  actions 
libérées  de  15  shillings.  Ces  trois  Compagnies  possèdent,  res- 
pectivement, 60,  2  0  et  od3  claims  situés,  presque  tous,  dans 
le  district  de  Selukwe. 

(.4  suivre). 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  australiennes.  —  Notre  confrôi^  de 
Londres,  T/ie  Ecotiomisl,  publie  sur  l'Australie  une 
étude  dans  laquelle  il  fait  ressortir  les  progrès  que  ne 
cesse  de  réaliser  cette  colonie.  .\u  sujet  de  r.or,  il  fait 
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remai-nuer  que  la  production  de  ce  métal  ne  fait  qu  aug- 
menter, ainsi  qu'il  ressort  du  tableau  suivant,  dans 
lequel  sont  relatés  les  rendements  pendant  le  premier 
trimestre  de  l'année  en  cours,  comparés  a  ceux  oJ)tenus 
pendant  les  trois  premiers  mois  de  1898  : 

Année 


Nouvelle-Galles  du  Sud. 


1898 

1899 

(En  onces) 

174.754 

184.908 

194.090 

205.542 

82.530 

100.153 

222.514 

316.751 

673.888 

807.354 

L'augmentation,  d'une  année  à  l'autre,  est  de  133.466 
onces.  D'autre  part,  le  rendement  de  la  Nouvelle-Zé- 
lande, pendant  la  même  période,  et  ainsi  que  1  etaijiis- 
sent  les  dépêches  reçues,  est  en  augmentation  de^U.OUU 
onces.  Enfin,  on  évalue  à  1.500.000  onces  la  production, 
pour  toute  l'année  1899,  de  l'Australie  Occidentale. 

Les  expéditions  d'or  sont  également  en  avance.  A  la 
date  du  28  avril,  on  comptait  qu'il  avait  été  expédié  de 
Melbourne,  de  Sidney,  d'Adéla'ide  et  d'Albany,  pour 
8  952  904  liv,  st.,  contre  3.850.680  liv.  st.  en  1898.  A  ces 
chiffres,  il  faudrait  ajouter  les  expéditions  faites  direc- 
tement par  les  ports  du  Queensland  et  de  la  Nouvelle- 
Zélande,  dont  le  montant  n'est  pas  connu. 

Les  expéditions  de  «  souverains  »  de  Sydney  a  ban- 
Francisco  se  sont  montées,  cette  année,  a  1.002.0UU 
livres  sterling,  contre  1.500.000  liv.  st.  pendant  la 
même  période  de  l'année  dernière.  Le  montant  total 
d'or  expédié  aux  Indes  depuis  la  clôture  des  comptes 
de  décembre,  atteint  1.654.574  liv.  st.  y  compris  1  mil- 
lion 583.000  en  souverains.  En  outre,  unnouveau débou- 
ché est  ouvert  maintenant,  c'est  Gape-Town,  ou  la 
Union  Bank  of  Auslralia  a  expédié,  de  Sydney, 
100.000  souverains.  D'après  une  note  parue  dans  le 
Star  de  Johannesburg,  du  9  mars,  la  destination 
extrême  de  cet  envoi  était  Johannesburg,  où  il  semble 
que  l'on  manque  de  souverains. 

L'Australie  expédie  donc  maintenant  de  ses  propres 
«  souverains  »  non  seulement  où  elle  en  envoyait  an- 
ciennement, mais  aussi  d'après  les  ordres  qu'elle  reçoit 
de  Londres,  à  San  Francisco,  Calcutta,  Bombay  et 
Cape  Town.  Et  quand  la  Monnaie  de  Perth  sera  ou- 
verte et  qu'on  ne  sera  plus  forcé  d'expédier  des  quan- 
tités d'or  brut  d'Albany  à  Londres,  les  expéditions  de 
souverains  australiens  augmenteront,  sans  aucun 
doute,  considérablement. 

Les  Rendements  d'or  de  Victoria.  —  Le  rendement 
total  de  Victoria,  pendant  le  mois  de  mars,  s'est  élevé 
à  74  213  onces,  se  décomposant  ainsi  : 

Onces 

Or  reçu  pendant  le  mois  à  la  Monnaie   84.234 

Moins  : 

Diminution  pendant  le  mois  du  stock  détenu 

par  les  Jjanques   10.021 

Total,  comme  ci-dessus   74.213 

Pendant  les  trois  premiers  mois  de  1898,  la  produc- 
tion a  atteint  184.908  onces,  soit  une  augmentation  de 
10  154  onces  sur  la  période  correspondante  de  1898. 
Ci-dessous  la  production  au  cours  des  27  derniers 
mois  : 


.lanvier  . . . . 
Février  ... 

Mars  

Avril  

Mai  

.luin  

Juillet  .... 

Août  

Septembre 
Octobre  . . . 
Novembre . 
Déi;embre  . 


1897 

1898 

1899 

(En  onces") 

27.676 

43.760 

51.378 

49.6r,7 

61.851 

59.317 

83.443 

69. 143 

74.213 

71.437 

65.395 

66.604 

63.772 

60.641 

78.795 

81.055 

64.423 

66.493 

82.099 

68.052 

70.605 

74.278 

74.278 

70.178 

65.792 

93.242 

97.344 

Dans  le  tableau  suivant,  on  trouve  la  quantité  de 
minerai  traitée  pendant  le  mois  de  mars  par  quelques- 
uns  des  principaux  champs  d''or,  le  chiffre  de  la  pro- 
duction, la  moyenne  de  teneur  par  tonne,  et  les  divi- 
dendes répartis  : 

Production  dor 

Minerai  —      -     ^  -Dividendes 

Champs  d'or         traité        totale    par  tonne  distribués 


Tonnes   Onces  dwts 


Stalwell   " 

Ballarat   17.852 

Pitfieldet  Rokewood  » 
Oeswick  et  dunes  » 
Chiltern  et  Ruther- 

glen   » 

Wood's  Pt.  et  Gatf- 

ney's  Creek  

Castlemaine  et 

Fryer's  Creek  

Maldon  

Glen  "Wills,  Cassilis. 

Walhalla   2.679 

Matlock   1.350 

Maryborough  et  Ca- 

risbrock   » 

Saint- Arnaud   1.469 

Bendiso   35.754 


938 
5.269 
4.211 
4.660 


0 
2 
13 
18 


Dwts  Liv.  st.  sh. 
>,         120  0 
1.100 
5.053 
2.500 


5.9 


0 
18 

0 


3.768  4 


4.000  0 


301 


3.791 
688 


135 

1.528 
3.979 

672 
3.336 

847 


11 
11 

7 
9 
5 


0.9 


20.0 

19.5 
24.9 
12.6 


2.400 
5.400 

6^240 
1.733 


2.297  10 
1.217  19 
13.851  4 


»      2.250  0 
16.6     1.800  0 
7.7   13.0i4  17 


La  production  de  Creswick  et  de  Clunes,  ainsi  que 
de  Chiltern  et  de  Rutherglen,  provient  d'alluvions. 
Pour  Bendigo,  il  faut  noter  que  les  banques  ont  acheté, 
en  outre,  14.494  onces  1  dwt. 

Rappelons  que  la  production  de  Victoria,  depuis 
l'année  1851,  s'établit  comme  suit  : 

Onces 


De  1851  à  1893  

En  1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  (3  premiers  moiS; 

Total.  ^  


58.772.555 
716.954 
740.086 
805.087 
812.766 
837.257 
184.908 


  62.809.613 

A  raison  de  4  liv.  st.  l'once  :  251.478.452  liv.  st. 

Pendant  les  cinq  dernières  années,  les  Compagnies 
publiques  ont  réparti  coaime  dividendes  : 

Liv.  st.  sh. 
459.721 

  438.507 

..  .  519.695 

  537.091 

  "  615.634 


1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 


10 

0 
H 
7 


On  voit  que,  depuis  1895,  l'augmentation  a  été  cons- 
tante, et  que  l'année  1898  a  considérablement  dépassé 
les  précédentes.   

Les  Expéditions  d'or  d'Australie.  —  On  télégra- 
phie de  Melbourne  que  le  steamer  Rome  a  appareillé 
emportant  55.000  liv.  st.  d'or  à  destination  de  Londres 
et  117.873  liv.  st.  pour  Colombo. 


La  Production  d'or  de  la  Tasmanie.  —  On  télé- 
graphie de  Hobart  (Tasmanie)  que  la  production  d'or 
de  cette  colonie,  pour  le  premier  trimestre  de  1899, 
s'élève  à  18.000  onces,  soit  une  augmentation  de  9.000 


onces. 


Notes  minières  d'Australie 

Brownhill  Extended  Mines.  On  a  recoupé  le  filon  au  ni- 
veau de  20O  pieds.  Le  minerai  est  riche  et  donne  a  1  analyse 
sur  3  pieds  de  large,  10  dwts  d'or. 

New  Queen  Qold  Mines.  On  a  broyé,  pendant  la  dernière 
quinzaine,  360  tonnes  de  minerai,  pour  un  rendement  de 
280  onces  d'or.  La  cyanuration  des  résidus  a  donne  un  ren- 
dement d'une  valeur  de  340  liv.  st. 

Broken  Eill  Proprietary  Block  10.  Un  cablogrammo  da 
la  mine  annonce  qu'on  a  rencontré,  à  818  pieds  de  proton- 
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deur,  un  block  de  minerai  donnant  k  l'analyse  26  onces  d'ar- 
sent,  IG  0/0  do  plomb  et  27  0/0  de  zinc. 

Eaçleha^ok  Consolidated  Miues.  Le  \n-oy^^^^^ 
de  minerai  a  produit  un  rondement  de  102  oncet,  d  oi    ci  la 
cyanuration  dos  résidus  a  donné  55  onces  d  or.  lolal  .  lo7 
oncos  d'or. 

Bonnie  Dundee  Mines.  -  Le  broyage  de  232  tonnes  de 
mhierai  a  ifroS  un  rendement  de  315  onces  dor  d'une  va- 
leur de  1.100  liv.  st. 

New  Broken  Hill  Consols.  Un  cablogramme  de  la  mine 
annoiTce  niveaux  2  et  5  le  minerai  est  très  nchc,  sur- 

tout dan  s^ce  dernier,  où  il  vaut  400  liv.  st.  par  tonne. 

Associated  Qold  Mines  of^  VTaction 
déclaration  d'un  dividende  intérimaire  de  2  sli.  par  action 
Javable  à  tous  les  actionnaires  figurant  sur  les  livres  de  la 
Compagnie  au  oi  mai. 

Mount  Usher  Gold  Mines.  Un  cablogramme  du  Directeur 
à  la  mrne  annonce  qu'on  a  broyé  215  tonnes  de  minerai  pen- 
dant la  dernière  quinzaine. 

North  Boulder  Mines.  Le  broyage  de  380  tonnes  de  mine- 
rai a  produit  un  rendement  de  422  onces  d'or.  La  production 
aurifère  de  la  quinzaine  close  le  15  mai  a  réalise  1.922  liv. 
sterling  8  dwts  1  d. 

New  Zealand  Crown.  On  a  lf°yé  Pendant  25  jours  2^^ 
tonnes  de  minerai,  pour  une  valeur  de  6,007  liv.  st.,  dépense 
du  mois  :  3.920  liv.  st. 

Great  Boulder  Proprietary.  Pendant  la  <î^^^f'^J'}°^^ll^^ 
22  mai  on  a  broyé,  à  la  mine  Great  Boulder  1.846  tonnes 
tle  mhieràî  pour  u'n 'rendement  de  2.785  onces  d'or  ;  à  la  bat- 
terie n»  1.  240  tonnes  pour  189  onces,  lotal  .  3.08b  tonnes 
pour  2.969  onces  d'or. 

Victor u  (Charters  Towers).  Le  broyage  de  144  tonnes  de 
mineraT  a  produit  un  rendement  de  427  onces  d'or  d'une  va- 
leur approximative  de  1.400  liv.  st. 

'  Victoria  Gold  Mining  AMation.  On  a  bi'oyé,  en  3  se- 
maines, 410  tonnes  de  minerai  pour  un  lendement  ae  o^, 
onces  d'or.  I  . 

MP»riP,  Ladu  Sherry.  Ve  bureau  de  Londres  vient  d  être 
a^^e' qu'unifro^ag?  d'ersa?  de  16  tonnes  de  minerai  a  pro- 
duit  un  rendement  de  40  onces. 

Gladiator  Mines.  Le  broyage  de  60  tonnes  de  minerai  a 
produit  un  rendement  de  39  1/2  onces  d  or. 

Bunyip  Gold  Mine^.       ^  1^^,^^^.  depuis  le  1- janvier  ^ 
tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  888  onces  a  o.  qui 
ont  produit  3.300  liv.  st. 
Whangamata  Gold  Corporation 


Telle  est  la  question,  toute  la  question;  il  "  Y  f "  ? 
pas  d'autre  dans  l'esprit  des  ouvriers  employés  ou  mi- 
neurs prenant  part  aux  réunions  ;  la  concession  des 
franchises  est  le  seul  fait  qui  les  intéresse. 

Les  Boissons  alcooliques.  -  Les  journaux  du 
Transvaal  reproduisent  la  statistique  suivante  des  in- 
fractions commises  sur  toute  l'étendue  de  la  Képu- 
blique  à  la  loi  sur  les  boissons  alcooliques,  en  Ib.)». 
Cette  statistique  provient  du  rapport  annuel  des  corn- 
missaires  de  police  et  ne  concerne  que  les  infi actions 
concernant  les  tribunaux  de  simple  police  : 


Barberton . 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

IDE  3L.A.  SÊl!vIA.IlSrB 

Les  Franchises.  -  Tous  les  sujets  de  co'fî.testatioiis 
entre  le  Gouvernement  et  les  uitlanders,  écrit  le  Star 
se  réduisent  àe  jour  en  jour  pour  être  ramenés  a  ce 
seul  fait  !  le  refus  de  toute  franchise.  Toutes  les  ques- 
tions secondaires  sont  effacées  par  celle-la.  D'un  bout 
iTautre  Tu  Rand,  la  demande  d'un  statut  convenable 
fait  ^ar  ces  hommes  qui  -  quelle  que  soit  leur  natio- 
nalité -  ont  par  leur  industrie,  leurs  entreprises  et 
Teui  travail  fait  ce  pays,  devient  de  plus  en  plus  précise 

'^Les^séi-ies  de  réunions 'qui  se  sont  produites  pendant 
la  semaine  dernière  dans  les  mines  situées  a  1  est  du 
reef  et  les  demandes  formulées  a  ces  meetings  ont  pi  o- 
voqué  ailleurs  un  mouvement  semblable:  des  demandes 
pareilles  ont  été  faites  sur  un  ton  modéré  et  respec- 
tueux dans  les  mines  situées  à  l'ouest  du  Rand. 

Un  meeling  nouveau  vient  d'avoir  lieu  dans  le  ais- 
trict  de  Roodepoort,  où  ont  été  représentées  les  mines 
du  Bantjes  et  du  Banket,  et  toutes  les  résolutions  pro- 
posées y  ont  été  acceptées  à  l'unanimité. 

Toutes  les  déclarations  faites  à  ces  assemblées  mon- 
trent ctu'on  ne  cherche  pas  à  faire  du  Transvaal  une 
province  britannique  ;  mais  tout  le  monde  veut  que  les 
affaires  du  pays  soient  confiées  aux  habitants  de  ce 
pays  et  non  à  une  minorité. 


Belfast  

Carolina  

Ermelo  

Florida  

Heidelberg  

.Johannesburg . . . 
Kaapsclie  Hoop.. 

Krugersdorp  

Klerksdorp  

Lydenburg   

Middelburg . .  

Machadodorp  

Nylstroom  

Pretoria  

Potchefstroom. . . 

P.  P.  Rust  

Pietersburg  

Pilgrimsrust  

Rustenburg  

Standerton  

Utrecht  

Volksrust  

Wolmaransstad. 


Total. 


10 

19 

121 

156 

1 

8 

13 

4 

54 

90 

58 

47 

40 

308 

3 

45 

111< 

29 

48 

4 

1 

7 

17 

2 

2 

2 

24 

37 

80 

23 

5 

2 

» 

3 

1 

9 

ï 

7 

5 

6 

2 

2 

21 

12 

» 

5 

970 

de 

Amendes 

gements  payées 

18 

358  0 

0 

207 

1.818  10 

(t 

1 

16 

48  0 

0 

21 

35  0 

0 

90 

203  10 

0 

63 

961  0 

0 

281 

346  0 

0 

0  10 

0 

122 

639  10 

0 

68 

270  0 

0 

4 

75  0 

0 

17 

160  0 

0 

4 

)ï 

12 

14  0 

0 

100 

151  10 

0 

23 

258  0 

0 

2 

75  0 

0 

10 

225  0 

0 

9 

40  0 

0 

7 
11 

75  i) 

0 

1 

0 

33 

18  0 

8 

2  10 

0 

5.774  0  0 


l 'PiDOsition  d'Agriculture. -On  doit  recormaUre, 
écîStWîu  6  mli,  .q-JW'în  ISnoS: 
le.  11  est  '-eridiu,  «11        ,  1  l'am-  culture.  Les 


ma 
mée 


iiiiiisifii 

,mi?oles  du  pays.  Il  est  même  désappointant  de  cons- 
ÎSeï  aussi  pêû^de  progrès  dans  les  cultures  agricoles, 

'■1i';.ét\ofa%p';.;dài^^^ 

conséquence  de  faire  développer  ces  cultures. 

d'or  de  la  semaine,  du  30  avril  au  6  mai  . 

Banques  Onces 


Standard  

National  -A'  "    '  ' 

A.  B.  Corporation  Bank . 

Natal  

Banque  de  l'Afrique  

Robinson  

Total  


14  325.22 
14.279.26 
8.074.19 
6.442... 
5.886.79 
1.267.47 


Valeur 
Liv.  st. 
51.790 
50.465 
30.585 
23.320 
21.900 
4.800 


50.274.93  182.860 
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intérêts  dans  le  Sud  de  l'Afrique.  Il  cooimence  par 
la  iMaison  H.  Eckslein  and  Company  (ou  plutôt  la 
Maison  Wernher,  Beit  and  Company,'  comme  on  la 
désigne  plus  communément  à  Londres),  lu  plus  inté- 
ressée, dit-il,  dans  cette  industrie  minière  qui  a  pro- 
duit l'année  dernière  15  millions  de  livres  sterling  d  or, 
et  qui  a  distribué  en  dividendes  cinq  millions  de'^livres 
sterling;  ce  qui  veut  dire  que  sur  les  15  millions  de  li- 
vres sterling  oblenus.  10  millions  ont  été  dépensés  en 
frais  divers  d'extraction,  et  5  millions  sont  restés 
comme  Lénéfice  net.  D'où  cette  proportion,  pour  les 
prolits,  de  33  0  0  sur  la  production. 

Ci-dessous  la  liste  des  Compagnies  minières  du 
Rand,  mises  sous  le  contrôle  de  la  Maison  H.  Eckstein 
andCompany  (représentée  à  Londres  par  MM.  Wernher 
Beit  and  Company),  ou  dans  lesquelles  cette  Société  a 
des  intérêts  : 


Compagnies 


Capital 
nominal 


Cours 
du  marché 
au 
15  mars 


Valeur 
du  capital 
aii.x  cours 
du  marché 


1. 

a. 

3. 
4. 

r> 

6. 

/ . 

8. 

9. 
10. 
11. 
12. 

13. 
14. 
15. 

16. 

17. 
18. 
19. 
-20. 


Ëàntjes   4R.'i.0fl0 

B'onanza  A   2(iO  000 

City  and  Suhurb.  A.  1.300  (00 


(Livres  sterling) 


Ci-own  Réel  .4 . 
Ferrai  ra  A 


120.000 
90.000 

Ferroiia  Deep   900.000 


1/4 

1/4 
1/2 


Fi-ench  Rand  A 


5HO.0II0 


•Jumpers  A   100.000 

Heury  Nourse  A  . . .  ]2-i.(i00 

iVIO'lcierf.  Extension.  3v:.5.()00 

New  Hf-riot  4   112.000 

New  Modderfont.  A 

,  (actions  de  4  £). . . 

Ni  gel  4   2ÔÔ.ÔÔ5 

Çuarl  Central  A   400.000 

Robin  son  A  (actions 

,  de  5  £i  . . ... . 

Robinson  Central 

Deep   400.000 

Villagn  Deep   4H6.169 

Village  Main  Reof  A  400.(00 

Wi  t  vvatei-srand  Deep  3.57 . 900 

Witwatersrand  A  . .  325.000 


2 

4 

6 
15 
24 

7 

2 

G 

9 

3  3/4 
7 


950.000  13 
4 
1 

2.750.000  11 


SI. 

82. 
23. 
24. 
35. 
26. 
27. 
28. 
29. 
30. 
81. 
^•2. 


Tiliàles  de  la  Rand  Mines  : 


978.750 
850.00) 
2.210.000 
l.bOO.OOO 
2.1(00.000 
6.B00.0i)0 
1.1.0.000 

eou.(  00 

1.120.000 
1.218.000 
784.000 

§.850.000 
«OO.T-r'O 
400.000 

0.050. 000 

1.600.000 
2.917.014 
3.61)0.000 
879.750 
2.275.000 

4.SOO.O0O 
1.236.(100 
3.300.000 
3.0(JO.(iOO 

3.1. ^0.(300 
2.275.000 
8.1.50.000 

4.2.  J0.000 
1.3.50.000  ' 
1.08' 1.000 
1.200.010 

j.  000.  (ICO 

69.709.264 

Notons  que  les  Compagnies  marquées  d'un  A  sont 
en  production,  et  que  les  cours  marcjués  delà  lettre  B 
sont  approximatifs. 

■Aux  chiffres  qui  précèdent,  il  faut  a.jouter  les  mon- 
tants suivants  d'obligations  :  200.000  liv.  st.  French 
iJand;  100.1  lOO  liv.  st.  Witwatersrand  Deep  ;  2^0. Om 
livres  sterling,  Durban  Deep;  144.000  liv.  st.,  Gel- 
dènhnis  Deep.  Ensemble,  644.000  liv.  st.  D'oj'i  un  total 
dc;70.3.53.26'iliv.  st. 

Oh 'a  dit  souverit,  dit  notre  corifrère,  que^  la ,  Maison 
II.  Eckstein  and  Company  s'intéressait  aux  meilleures 
atlaires  du  Rand.  Gela  ne  fait  aucun Woiite,  et  il  n'y  a 
q-u'-à  passer  en  revue  la  lifete  des  Compagnies  'dénom- 
méès  plus  h-mt. 'ha.  Ban'jes  est  la  mine  la  plus  pau- 
vre de  la  liste,  ce  qui  ne  l'empêchera  [las-de  donner  de 
bons  résultats.  La  Bonanza  est  la  mine  du  Rand  dont 
la  teneur  est  la  [)lus  élevéé;  la  Crown  Reefest  une  des 
Compagnies  qui  distribuent  les  pluagros  dividendes  ; 
la  l-'erreira  tiendrait  la  tête  de  ces  Compagnies,  si  elle 
n'avait  pas  à  compter  avec  la  Pioneer. 
^.  '  La  Fcrreira  Deep  n'est  pas  encore  entrée  dans  la  pé- 
'■-tode'des  dividendes,  mais  elle'  en  appuocbe.  La  Mo(/- 
■  ■f'àfilefn  efet  une:  entreprise  puiS8a;nte  ;^  la  position  de 


Ci-own  Deep  A   300.000 

Durban  Deep  A  ....  291 .000 

Geldenhuis  Deep  A.  300.000 

Glen  Deep  .4   ,600.000 

Jumpers  Deep  A  ...  5'i5.000 

Langlaugte  Deep  ^.  65'). 000 

Nùurse  Deep  A   ^450  000 

Rose  Deep  A   425.000 

Soutli  NoUrse   5'i0.000 

South  Citv   5'iO.()0'J 

Soutli  Wolliuter. . . .  600.000 

Klip  Deep   GOO.OOO 


4 
6 
9 
2 
7 

14 

4 
11 

5 
6 
8 
7 
10 
B  2 
B  2 
B  2 
n  2 


1/2 


1/4 


1/2 


1/2 


la  Village  Dpep  et  de  la  Robinson  Central  Deep  ga- 
rantit, pour  ces  mines,  de  beaux  dividendes;  il  est 
vrai  que  !a  date  à  laquelle  elles  produiront  n'e-t  pas 
encore  proche.  Quant  aux  filiales  de  la  Rond  Mines, 
elles  sont  huit  qui  proiiuisent,  et  parmi  ces  huit,  la 
Rose  Deep,  la  Geldenhuis  Deep  et  la  Glen  Deep  sont 
à  classer  au  premier  rang,  mais  trois  autres  sont  a  bien 
placer  aussi  :  la  Crown  Deep,  la  Jumpers  Deep  et  la 
Nourse  Deep,  etc. 

_  Notre  confrère  fait  observer  que  les  cours  qui  ont 
été  pris  comme  point  de  comparaison  sont,  pour  quel- 
ques mines,  sensiblement  intérieures  aux  cours  ac- 
tuels. 11  faut  citer,  entre  autres,  la  Crown  Reef. 


Les  Mines  du  Rand.  —  D'un  tableau  que  publie  le 
Souih  Africa  de  Londres,  nous  croyons  devoir  extraire 
ce  qui  suit  :  c'est  le  nombre  de  pilons  en  travail  ac- 
tuellement dans  les  principales  mines  du  Rand,  com- 
paré à  celui  qui  existait  en  1892  : 


Pilons 

en 
marche 

Compagnies      1892  1899 


An  gel  0   » 

Balmoral   » 

lionanza   » 

Cliamp  d  Or.   » 

(^ily  and  Suburban..  50 

Com  t   » 

Consol,  Main  Reef..  30 

Crowu  Det-p   » 

Crown  Rnef   90 

Dri.fonlcin   » 

Durban  Eood^poort._  55 

Dm  ban  Rood.  Deep"  » 

Ferre' ra   40 

Geldenhuis  Deep   » 

Geldenhuis  Estate..  50 

Gelden.  Mnin  Reef..  20 

George  Gocli   30 

Ginsijerg   » 

Glt-ucairn    40 

Glen  Depp    » 

Henry  Nuurse   15 

llerii)t   » 

Juhannesb.  Pioncei'.  15 

.Jubilee   15 


Jumpers. 

J'inipers  Deep.  

Kleinfontein  

Laiicaster  

Langiaagte  Block  B. 
Langlaagle  Eclate.. . 

Langlhagle  Star  

Mav  Consolidated... 


•50 


100 
45 
4(1 
60 
IG') 
90 
40 
201) 
120 
llo 
80 
G  ) 
8ii 
200 

lïO 

30 
60 
îy> 
110 

100 

80 
70 
80 
50 
100 
1(10 
110 
lOu 
(•0 
200 
50 
100 


Compagnies 


Meyer  and  Charlton 

Modderlontein   » 

Nigel   25 

Nourse  Deep   » 

Paarl  Central.. .  ] . . .  » 
Porges  Raudfoutein.  •> 

Primrose   55 

Piincess  EstHle   30 

RaïKlfouiein  North. .  » 

Rietlonteiu   20 

Hielfontein  A   u 

Robinson  

ttobinsun  Deep  

Robinson  Randfont.. 

Roodepoort  Gold  

Roodep't  Unit.  M.  R. 

Rose  De<  p  

Sidisbury  

SbiiDier  and  Jack. . . 
Souili  RaMdfonteiri. . 

Spes  Bona  

Stanho[)e   20 

Treasury   10 

Van  Ryn   40 

Village  Main  Reef. .  10 

Wemmer   30 

Weï.t  Hand  Mines..  .. 

Windsor   » 

Witwat.  (Knight's)..  » 

Woihuter   20 

Worcester   kO 

York  


1892  1899 
30  ~ 


60 


20 

20 
100 


80 
60 
30 
90 
45 
60 
160 
50 
45 
£0 
fÇO 

14(0 
100 
'60 
40 
70 
200 
50 
280 
60 
'40 
25 
60 
80 
100 
50 
50 
50 
120 
100 
40 
40 


On  peut  se  rendre  compte,  par  la  comparaison  ci- 
dpssus,  de  l'importance  prise  par  les  Champs  d'or 
su  i-africains,  importance  qui  s'est  traduite  par  une 
augmentation  considérable  et  de  la  production  et  des 
dividendes  distribués. 


Une  Appréciation  sur  la  situation  actuelle..—  Par- 
lant des  récents  incidents,  le  Financial  Times,  de  Lon- 
dres, dit  que,  même  une  guerre  entre  l'Angleterre  el  le 
Tranvaal  ne  serait,  en  aucune  fa(jon,  désastreuse  pour 
les  porteurs  de  valeurs  minières  transvaaliennes.  Un 
tel  événement  pourrait  naturellement  occasionner  une 
difpréciation  temporaire  sur  les  cours  de  leurs  titres  et, 
alors,  si  ces  mêmes:  porteurs  pensaient  devoir  vendre, 
à  des  cours  bas,  les  valeurs  qu'ils  détiennent,  ils  se 
sacrifieraient  au  profit  des  maisons  qui  contrôlent  les 
entreprises  dans  lesquelles  ils  ont  des  intérêts. 

OJuant  à:  ceux  qui  ne  sont  r>as  encore  actionnaires,  la 
situation,  pour  eux,  est  diflérente.  Pour  engager  une 
opération  en  valeurs  du  Witwatersrand,  il  n'fstpas 
absolument  nécessaire  d'être  assuré  que  le  règleiuent 
des  questions  pendantes  ne  subira  aucun  retard. 
Comme. nous  rav(ans.fajt  remarquer  déjà,  dit,Ao,tre 
confrère,  si  l'incertitude  .ge  prolonge,  .les,  cours -peu- 
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vent  s"alourdii-.  Mais  comme  il  est  permis  de  croire 
qu'une  modilication  tout  k  tait  satisfaisante  peut  se 
produire  d'un  instant  à  l'autre,  modification  qui  serait 
des  plus  profitable  à  ceux  qui  auraient  pris  des  enga- 
gements, on  peut  dire  aux  capitalistes  que  les  dilléren- 
ces  à  payer  n'etFraient  pas  :  achetez,  dès  maintenant, 
et  clioisi.-se/  dans  K  liste  des  bonnes  valeurs  sud- 
africaines  celles  qui  paraissent  offrir  le  plus  d'avan- 
tages; ou  si  un  titre  que  vous  convoitez  vous  parait 
un  peu  élevt^  pour  le  moment,  ramassez-le  dès  qu'il 
se  produi'a,  sur  lui,  une  p-tite  baisse.  Ceux  qui  agi- 
ront ainsi  ont  beaucoup  plus  de  profits  à  espérer  que 
ceux  qui.  trop  pruilent<,  attendent,  avant  de  se  déci- 
der, que  tonte  crainte  de  troubles  ait  disparu. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


L'Or  au  Kloudykc.  — Ou  télégraphie  de  Seattle,  à  la  date 
du  16  mai,  que  l'iiù  évalue  la  production  d'or  du  Kloiidyke, 
pendant  celtti  sajson,à2i)  millions  de  doll-us.  Le  Midnight 
Sun  ajoute  qu'elle  se  répartira  comme  suit  pour  les  diverses 
parties  du  pa.vs  :  Eldorado,  5. 50(1.000  dollars  ;  Bouanza,5  mil- 
lions de  dollars;  Hu  'kor,  3  millions  de  dollars;  Dominion, 
3.50i).0Uu  dollars  ;  Gold  Run,  3  10.000  dollars;  Sulpliur,  5(l".000 
dollars;  Qjartz.  25o  (»ii0  dollars;  Eurêka,  250.' 00  dollars  ; 
pour  le  reste,  y  compris  Stewards,  1  million  de  dollars. 


L'indnslric  niinîcrc  dajis  la  Colombie  britanniqne. 

—  Le  rapport  annurl  du  Minisire  des  mines  de  la  Colombie 
britannique,  qui  vient  d'être  publié,  mentionne  que  le  ren- 
dement tolal  des  minéraux  s'est  monté,  dans  celte  colonie,  en 
18y8,  à  lO.VldU.S  1  dollars.  La  producLion  d'or  a  aUeint  Uv;  2  8 
onces;  celle  d'argent,  4.232. tç  l  onces;  celle  du  plomb,  à 
3l.(j^•i..ô5'.^  livres  anslaises  ;  ceKe  du  cuivre,  à  7.271.0/8  livres 
anglais>-s;  enfin  celle  du  cliiU-boNi,;i  1.185.865  tonnes. 

Les  d  'veloppcmeiits  les  plus  importants  ont  eu  lieu  dans 
le  district  de  Kossland-  Les  mines  de  ce  district  ont  produit 
87.3 ouces  d'or  et  5.2(2.011  livres  de  cuivre;  la  production 
du  cuivre  accuse  une  augmentation  de  plus  de  c!00  U/0  sur  la 
production  de  l'année  précédente.  Le  rendement  minier  de  la 
Colombie  britannique,  pour  18U8,  est  le  plus  important  qui 
ait  éié  obtenu  jusqu'à  présent.  Le  tonnage  du  minerai  extrait 
des  mines  d'or  et  do  cuivre  a  passé  de  68.8u4  tonues  en  1897, 
à  111.23i  tonnes  en  IbOjJ. 


Les  Mines  de  Diamants  en  Chine.  —  On  annonce  de 
Saint  Péler.sbuurg.  d'après  des  dépèches  reçues  de  Cliifn  que 
les  mines  de  dianianls  situées  d^ms  le  district  de  Icliau,  dans 
la  province  de  .'^hantung  et  qui,  jusqu'à  ce  jour,  avaient  été  la 
propriété  de  (Jlhinois,  viennent  d  être  achetées  par  une  mai- 
son alleiTUinde.  Les  pierres  tnjuvées  dans  celte  mine  servent 
au.K  vilriers  et  au.x.  tailleurs  de  diamants. 


Revtte  HeMoDiaiaire  in  Marctié  ôes  Mines  i'Oî 

DE  L,OI\DRES 


Londres,  le  1*'  juin  1899 

La  liquidation  de  lin  mai  n'a  donné  lieu  à  aucun  in- 
cident. Les  taux  de  reporis  ont  été  plutôt  inférieurs  à 
ceux  pratiqués  anté, ieurement.  On  a  fait  couramment 
7  0/Uen  m  oyenne,  et  sur  certaines  valeurs,  comme  la 
Con^uUdaled  G  ildfields  et  la  Rand  Mines,  on  a  pu  se 
faire  rcporier  jusqu'à  4  0/0. 

Auji'iird'bui  des  dépêches  sont  arrivées,  d'après 
lesquelles  on  se  serait  entendu  hier,  à  Blœmfontein, 
sur  le  programme  de  la  '  Conférence.  Malheureusement, 
on  craint  que  les  renseignements  ne  subissent,  ces 
jours-ci,  que'ques  retards,  un  des  deux  câbles  qui  nous 
relient  au  Cap  étant  rompu  en  ce  moment.  Quai.t  aux 
impressions  du  Marché,  elles  restent  très  bonnes,  et 
on  est  persuadé  que  quelque  chose  de  très  favorable 
sortira  des  pourparlers  engagés  entre  Sir  Alfred  Milner 
et  le  président  Kriiger. 

Les  échanges  ont  été  a^sez  calmes  cette  semaine. 
Mercredi,  le  tJerby  a  tenu  éloigné  des  affaires  nombre 
dos  habitués  du  Stock-Exchange,  et  samedi  notre 
Bourse  sera  close.  Dans  ces  conditions,  et  en  présence 
de  ce  qui  se  passe  [irésentement  au  sud  de  TAfiique, 
on  se  tient  sur  une  certaiae  expectative. 


***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  est  à  3  17/32.  La  Compagnie  annonce  que 
les  travaux  du  chemin  de  fer  de  Bulawayo  à  Gwelo 
vont  être  commencés  de  suite.  Les  journaux  font  re- 
marquer, à  cette  occasion,  que  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier n'a  pas  encore  publié  le  rapport  dans  lequel  il 
avait  prorais  de  faire  connaître  les  motifs  de  son  refus 
d'accepter  les  propositions  de  M,  Rhodes  relativas  à  la 
garantie  d'intérêts  demandée  pour  ledii  chemin  de  fer; 
la  ligne  sera,  sans  doute,  presque  terminée  avant  que 
le  rapport  ait  vu  le  jour, 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  15/16  au  lieu  de 
7  27/32.  La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  liv.  st, 

***  District  du  "Witwatersrand,  —  L'Ensl  Rand, 
passe  de  7  9/32  à  7  13/32  ;  ÏAngelo  reste  à  7  15/16  ;  la 
New  Comel  à  3  5/16. 

La  Cily  and  Suburban  se  lient  à  6  ./.;  la  Modder- 
fonlein  à  12  5/8;  la  Henry  Nourse  à  9  ./.  ;  la  New 
Beiiol  à  7  1/4.  On  évalue  à  quinze  ans  la  durée  de  la 
mine  et  l'on  croit  que  le  dividende  d'une  livre  est 
assuré,  si  même  il  n'est  pas  dépassé  dans  l'avenir. 

La  Lanqlaagle  reste  à  3  11/16; "la  Simmer  and  Jack 
passe  de  6  7/16  à  6  9/16  ;  la  Jubilee,  de  7  1/8  à  6  7/8  ; 
la  .fumpers  reste  à  6  3/8. 

La  Croivn  Keef  est  à  18  1/4;  la  Randfontein,  à 
3  7/3>. 

A  peine  arrivé  à  Johannesburg,  M.  J.  Hays  Ham- 
mond,  l'ingénieur  des  Consolidated  Goldfields,  qui  a 
accepté  de  faire  un  rapport  sur  la  situation  et  l'avenir 
de  la  Randfontein  et  de  ses  filiales,  a  été  interviewé 
par  les  journalistes  locaux  auxquels  il  s'est  contenté 
de  répondre  qu'il  ne  ferait  connaître  son  opinion 
qu'après  un  examen  approfondi  des  propriétés. 

La  Worceslet^  se  retrouve  à  31/(S. 

La  Gelde.nhuis  Estutese  tient  à  8  9/16;  la  Robinson, 
à  11  ./•;  la  Wemmer,  à  13  1/8.  Ou  estime  encore  la 
durée  de  celte  mine  à  8  ans  avec  50  pilons.  Deux  filons 
sont  exploités,  dont  l'épaisseur  d'abalage  est  au  total 
de  six  pieds. 

La  Village  Main  Reef  progresse  à  10  ./.La  Durban 
Ruodepooi  t  reste  à  6 1/2. 
La  Van  Ryn  est  à  3  5/8, 

On  rapporte  que  le  développement  de  cette  propriété 
donne  de  bons  résultats,  notamment  celui  du  Main 
Reef  dans  la  section  centrale  et  des  Main  Reef  Leaders 
dans  la  section  est.  Le  Main  Reef  a  une  tendance  ac- 
centuée à  augmenter  de  volume  en  profondeur.  Au- 
dessous  du  sixième  niveau  le  hlon  se  divise  en  deux 
portions  dont  la  partie  supérieui-o  a  de  21  a  30  pouces 
de  largeur  et  renferme  du  minerai  très  r(^munérateur. 
Au  moyen  des  descenderies  que  l'on  a  commencé  à  éta- 
blir sur  le  septième  niveau,  on  a  constaté  que  le  filon 
donnait  à  l'essai  une  teneur  de  12  à  39  dwts.  Sur  le 
sixième  niveau,  dans  la  section  centrale,  la  largeur  est 
de  30  pouces  et  la  teneur  de  15  dwts.  Dans  la  section 
est,  les  leaders,  séparés  par  des  couches  de  grès,  ont 
5  a  6  pieds  de  largeur  et  donnent  des  essi.is  très  satis- 
faisants. 

On  pen^^e  donc  que  la  mise  en  marche  de  nouveaux 
pilons  permettra  d'obtenir  bientH  d'excellents  résul- 
tats. Depuis  le  3  mai,  35  nouveaux  pilous  ont  été 
ajoutés,  ce  qui  porte  à  115  le  nombre  des  pilons  en 
activité,  mais  on  se  propose  de  faire  fonctionner  45 
autres  pilons,  dès  que  1  organisation  de  la  mine  sera 
complète  et  la  main-d'ceuvre  indigène  plus  abondante. 
Ces  pilons  sont  déjà  installés. 

-  ***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  11  5/8.  La  Rand  Mines  se  retrouve  à  42. 

La  Ferreira  Deep  est  à  7  1/4  ;  la  Croic.i  Detp  à 
13  3/4  ;  la  Nourse  Deep,  à  6  ./.. 

On  retrouve  la  Rose  Deep,  à  10  7/8.  et  la  Robinson 
Deep,  à  12  3/8;  Glen  Deep,  4  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  clôture  à  3  1/2. 

H;**  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  11/16.  La  Rhodesia  Goldfields  reste 
àl  3/4. 

Une  dépêche  de  la  Bonsor  annonce  que  la  main- 
d'œuvre  étant  devenue  plus  abondante,  le  moulin 
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marche  maintenant  avec  son  effectif  complet  de  50  pi- 
lons; cette  valeur  cote  3  5/8.  Aucun  changement  a  si- 
onaler  sur  la  Dunraven  à  1  5/16  et  la  Geelong  a  4  5/16. 
La  Seluliice  est  en  avance  à  2  7/8,  sur  une  dépêche  an- 
noni^ant  que  les  20  pilons  supplémentaires  pour  la  mine 
Tebeque,  débarqués  à  Port-Elizabeth  au  commence- 
ment d'avril,  sont  attendus  d'un  jour  à  l'autre  sur  la 
propriété.  La  Glohe  and  Phœnix  se  tient  entre  4  11/16 
et  4  13/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
(New)  se  retrouve  à  1  ./.. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslate,  que  nous  laissions  à  2  liv.  st.,  reste 
à  1  15/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  5/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  111/32. 

Londres,  1"  juin,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  est  calme. 


Rere  HeMûiailaire  k  MarcM  îles  M»  i'Or 


de:  paris 


Paris,  le  1"  juin  1899. 
Le  marché  des  Mines  d'or  a  passé,  cette  semaine, 
par  diverses  alternatives  de  lourdeur  et  de  fermeté.  Au 
dernier  moment,  c'est  la  fermeté  qui  l'emporte.  On 
reste  ici,  absolument  persuadé  que  l'entrevue  de  Blœm- 
fontein  aboutira  à  une  entente  satisfaisante,  même  au 
point  de  vue  politique.  Quant  aux  concessions  qu'ob- 
tiendra l'industrie  minière  du  Gouvernement  transvaa- 
lien,  elles  ne  font  aucun  doute,  et  elles  amélioreront 
encore  considérablement  la  situation  des  Compagnies  de 
Mines  d'or  qui,  dès  à  présent  déjà,  est  des  plus  fions- 
ScintG. 

On  semblait  concevoir  des  appréhensions  au  sujet  de 
la  liquidation  de  fin  mai.  Mais  la  facilité  avec  laquelle 
elle  s'est  effectuée  prouve  bien  que  la  position  de  place 
est  saine,  et  que  les  achats  auxquels  on  a  procède  de- 
puis quelque  temps  étaient  des  achats  de  portefeuille 
et  non  de  spéculation.  L'argent  n'a  donc  pas  affiche, 
pour  les  règlements,  des  préteations  exorbitantes  ainsi 
qu'en  témoigne  la  liste  suivante  des  reports  cotes  : 

Bechuanaland  Exploration,  15  centimes;  Char- 
lered,  50  et  70  centimes;  Champ  d'Or,  35  centimes; 
Consolidated  Goldfields,  1  fr.  25;  De  Beers,  3  fr.  50  et 
5  fr  ;  Durban  Roodepoorl  Deep,  40  et  45  centimes; 
East  Rand,  1  fr.  et  1  fr.  25;  Ferreira,  3  fr.  50  et  4  fr. 
French  Rand,  22  1/2  centimes;  French  South  Afri- 
can  Development,  10  et  20  centimes;  Geldenhuis  Deep, 
1  fr.  45;  Geldenhuis  Estate,  1  fr.  20  ;  actions  A.  Goers 
et  Company,  30  centimes;  Handerson's  Transvaal, 
15  centimes;  Neio  Kleinfontein,  40  centimes;  Lancas- 
ler  40  et  50  centimes;  Langlaagte  Estâtes,  50  cen- 
times- Marieval  Nigel,  5  et  10  centimes;  May  Conso- 
lidated, pair  et  40  centimes  ;  Massamédés,  10  centimes  ; 
Mozambique,  40  centimes;  Oceana  Company,  Id  cen- 
times; New  Primrose,  50  centimes;  Randfontem 
Estâtes,  45  et  50  centimes  ;  Rand  Mines,  6  et  7  francs; 
RobinsonGold,  1  fr.  50;  Robinson  Rand  fontetn,  2y  cen- 
times; Sheba,  20  centimes;  Simmer  and  Jack,  75  cen- 
times etl  fr.  25;  Transvaal  Consolidated  Land,  35  cen- 
times; Transvaal  Goldfields,  20  et  30  centimes;  Vil- 
lage Main  Reef,  1  fr.  25  et  1  fr.  50;  Wemmer,  1  fr.  65  ; 
Western  Kleinfontein,  10  centimes. 

La  Chartered,  qui  clôturait  à  92  fr.,  s'inscrit  à  91  Ir.; 
on  annonce  de  Lisbonne  que  l'affaire  de  Catembe  a  été 
réglée  à  la  satisfaction  du  concessionnaire  allemand. 
La  concession  de  Catembe  est  située  à  Lourenço 
Marqués  et  le  Times  dit  que  le  fait  qu'elle  revient  au 
concessionnaire,  démontre  que  le  pont,  les  chemins  de 
fer  et  les  douanes  de  Lourenço  Marqués,  vont  confor- 


mément à  l'arrangement,  être  remis  à  la  Chartered.  Le 
Portugal  conservera  le  suzeraineté  territoriale  et 
l'administration.  Consolidated  Goîdfieds,203  fr.,  contre 
199  fr.;  East  Rand,  191  fr.  ;  Rand  Mines,  1.075  fr.,  en 
avance  de  11  fr. 

La  Geldenhuis  Estate,  qui  restait  à  215  fr.,  clôture  a 
218  fr.  On  dit,  au  sujet  de  cette  Compagnie,  que  le 
traitement  des  boues  aurifères  accumulées,  a  dû  com- 
mencer à  battre  son  plein  à  partir  de  ce  mois.  Ce 
traitement  aurait  pour  résultat  de  porter  à  80.000 
livres  sterling  les  bénéfices  mensuels,  soit  une  augmen- 
tation de  2.000  liv.  st.  environ  par  mois.  Geldenhuis 
Deep,  297  fr.,  contre  292  fr.  50.  Ferreira,  628  fr.  ; 
New  Kleinfontein,  77  fr.  50,  contre  78  fr. 

La  Robinson  Randfontein  s'échange  à  42  fr.;  Rand- 
fontein  Estâtes,  83  fr.,  contre  81  fr.  75;  Simmer  and 
Jack,  165  fr.  50  ;  elle  restait  il  y  a  huit  jours  à  164  fr.; 
May  Consolidated,  145  fr.,  contre  144  fr.  50;  Village, 
en  hausse  de  14  fr.,  à  255  fr.;  Lancaster,  100 fr.  50, con- 
tre 99  fr.  25.  ^  .  ^ 

La  Robinson  Gold  est  en  hausse  a  281.fr.  50.  On  an- 
nonce que  la  teneur  du  filon  principal,  dont  on  n'utili- 
sait qu'une  faible  portion,  s'améliore  en  profondeur. 
Bu/felsdoorn  Estate,  action  nouvelle,  27  fr.  25;  Wem- 
mer,  336  fr.,  contre  332  fr.;  Netv  Primrose,  120  fr.; 
Durban  Roodepoorl  Deep,  92  fr.  50.  Une  récente  com- 
munication mentionne  que  le  filon  principal  est  devenu 
rémunérateur  dans  les  niveaux  bas.  Pour  démontrer  la 
permanence  de  cette  amélioration,  on  pousse  active- 
ment le  développement.  Sheba,  35  50,  contre  35  fr.  75; 
French  Rand,  47  fr.  , 

La  Langlaagte  Deep,  est  ferme,  au  comptant,  a  »1 
francs  50.  Transvaal  Consolidated  Land,  56  fr.  75.  Le 
rapport  du  Conseil  pour  l'exercice  1898,  dit  que  les 
dépenses  de  l'année  ont  atteint  8.130  liv.  st.  ;  les  recet- 
tes dépassent  ce  chiiïre  de  2.089  liv.  st.  Les  disponibi- 
lités placées  en  valeurs  diverses  s'élèvent  à  73  480  liv. 
sterling.  La  délimitation  des  propriétés  a  été  effectuée. 
L'exploration  a  été  confinée  à  la  ferme  Holfontein  ou 
l'on  espère  rencontrer  le  filon  Yan  Rijn.  Les  travaux 
dans  les  fermes  «  Hartog  »  n'ont  pas  donné  les  résul- 
tats espérés.  Le  capital  a  été  porté  à  800.000  hy.  st. 
par  la  création  de  300. OÛO  nouvelles  actions  de  1  liv. 
sterling.  Transvaal  Goldfields,  b'i  fr.  Windsor,  84  fr. 
au  comptant;  C/iamp  d'Or,  62 fr.    ^  .      ,  , 

La  Mossamédès  clôture  à  19  fr.  /5  ;  Marievale  Nigel, 
14  fr  •  Mozambique,  70  fr.  50,  contre  70  fr.  2o  ;  Eerste 
Fabrieken  Distillery,  20  fr.  25.  Dans  le  rapport  pré- 
senté le  mois  dernier  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires, il  est  dit  que  l'amélioration  de  l'avenir  et  des 
affaires  de  la  Société,  pressentie  dans  le  dernier  rap- 
port annuel,  s'est  maintenue  pendant  toute  1  année,  et 
le  comnte  des  profits  et  pertes  donne  un  solde  créditeur 
de  10  490  liv.  st.  4  sh.  9  d.  (262.255  fr.  90),  contre  une 
perte 'de  46.988  liv.  st.  (1.174.700  fr.)  pour  l'année  pré- 
cédente. ,  ,  .  1  1  • 
Les  administrateurs  regrettent  toutefois  que  les  bé- 
néfices ne  soient  pas  assez  élevés  pour  justifier  la 
déclaration  d'un  dividende,  et  ils  ont  demande  de  re- 
porter le  solde  créditeur  sur  les  comptes  de  1  année 
suivante.  Dynamite  du  Transvaal,  il  fr.  50;  Victor 
Gold,  23  fr.  50;  Rebecca,  8  fr.  ;  De  Lamar,  7  fr.  ^ 

La  De  Beers,  qui  avait  fléchi  la  semaine  dernière  a 
748  fr  a  encore  reculé.  Elle  clôture  à  743  fr.  On  dit 
que  son  solde  de  dividende  sera  de  22  shillings.  Ac- 
lions  Gœrz  et  C»  83  fr.  D'après  les  déclarations  du 
président  à  l'assemblée  des  actionnaires,  tenue  le  5 
mai  à  Johannesburg,  les  émissions  d'obligations  Lan- 
caster Pnncess  et  Roodepoorl  Central  Deep,  ont  par- 
faitement réussi.  La  Lancaster  West  a  un  développe- 
ment de  109.597  tonnes  de  minerai  dune  teneur  de 
31  dwts  par  tonne  sur  35  pouces.  La  Roodepoorl  Cen- 
tral Deep  a  une  réserve  de  119.332  tonnes  donnant 
20  9  dwts  sur  24  pouces.  L'exploration  de  la  section 
Ouest  du  Rand  a  donné  d'excellents  résultats.  De  nou- 
velles couches  filonières  ont  été  reconnues. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
~  Paris.  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  d«  Croissant.  -  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  13  mai  1899. 
Etat  du  Marche.  —   La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  avions  espéré  pouvoir  vous  annoncer  aujour- 
d'hui une  reprise  complète  coïncidant  avec  une  amé- 
lioration politique.  Jeudi  soir,  au  moment  où  nos  petits 
spéculateurs  cherchaient  à  se  débarrasser  de  leurs 
titres,  Londres  achetait  délit érément  et  ses  demandes 
étaient  le  résultat  d'informations  reçues  d'une  source 
autorisée  concernant  un  changement  possible  dans  la 
situation  politique.  La  hausse,  qui  affectait  vendredi 
matin  la  forme  d'un  petit  boom,  s'est  maintenue  pen- 
dant toute  la  journée  et  nous  avons  été  fort  étonnés  de 
constater,  ce  matin,  une  certaine  panique  et  tous  les 
cours  ont  fléchi. 

Nous  n'avons  pas  pu,  après  l'enquête  la  plus  dili- 
gente, trouver  quelque  justification  pour  l'attaque 
extraordinaire  de  nervosité  dont  le  marché  nous  a 
donné  le  spectacle.  Les  fausses  nouvelles  ont  été  mises 
naturellement  à  contribution  et  les  baissiers  s'en  sont 
servi. 

Il  est  impossible  de  se  faire  une  idée  très  claire  de  la 
situation,  mais  nous  croyons  que  les  journaux  ont  rai- 
son de  dire  qu'il  y  a  des  perspectives  d'un  règlement 
des  questions  politiques  existant  entre  l'Angleterre  et 
le  Transvaal. 

Nous  avons  essayé  de  recueillir  quelques  nouvelles 
minières,  mais  nous  n'avons  rien  appris  qui  fût  digne 
d'être  rapporté.  Vous  avez  dû  remarquer  la  légère  dimi- 
nution du  rendement  survenue  en  avril.  A  part  ce  fait 
qu'avril  a  un  jour  de  moins  que  mars,  la  plupart  des 
diminutions  sont  dues  au  manque  de  mam-d'a'uvre 
dont  toutes  les  mines  ont  plus  ou  moins  souffert.  Nous 
apprenons  que  les  charbonnages  manquent  de  bras  et 
qu'il  leur  est  difficile  de  satisfaire  aux  demandes. 

Nous  ne  savons  que  dire,  en  terminant,  de  l'aspect 
général  des  affaires.  Londres,  en  ce  moment,  a  des 
cours  lieaucoup  plus  élevés  que  Johannesburg,  et  si  les 
dépêches  attendues  aujourd'hui  sont  favorables,  une 
reprise  marquée,  quoique  peut-être  seulement  tempo- 
raire, se  produira  immédiatement  après  le  départ  de 
cette  lettre . 

Cours 

le  plus  le  plus    6'mai   13  mai 
bas       haut      1899  1899 

de  la  semaine       —  — 
sh.d.     sh.d.     sh.d.     sh  d. 

Banljes   32/9      39/6      33/.  37/6 

Bantjes  Deep   8/0      10/6       9/.  9/3 

Benoni   21/.      27/6      22/6  25/. 

Bonanza   ^'O/.      88/6      82/6  87/. 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....  73/.  78/.  75/.  75/. 
Consol.  Main  Reef   36/.       13/6      37/9  40/3 


Cours 


le  plus  le  plus 
bas  haut 

de  la  semaine 
sh.d.  sh.d. 

East  Rand   131/.  'l55/. 

French  Rand   30/.  37/6 

Knights  Central   38/.  55/3 

May  Consol   103/.  113/. 

Randfontein   61/3  67/^) 

Roodepoort  Central  Deep. .     57/.  66/G 

Simmer  East   64/-  76/B 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.     24/6  34/. 

Witwatersrand   117/.  120/. 

Witwatersrand  Deep   40/.  52/6 


6  mai 
1899 


13  m;n 
1899 


sh.d.  sh.d. 


135/. 

32/6 
42/6 

108/. 
61/3 
58/. 
67/6 
27/. 

117/. 
44/6 


149/. 

35/. 

49/. 
111/. 

65/6 

64/ . 

73/. 

.•iO/3 
126/. 

48/. 


La  Situation  dans  l'Atrique  du  Sud 


LA  CONFERENCE  DE  BLOEMFONTEIN 

Sir  Alfred  Milner  est  arrivé  à  Bloemfontein  le  30 
mai,  à  ?>  heures  de  l'après-midi.  Il  était  accompagné  de 
M.  Fiddes,son  secrétaire,  deM.  Silberbauer,  et  de  plu- 
sieurs autres  hautes  personnalités.  Le  colonel  Williams 
était  arrivé  déjà  avant.  C'est  M.  Silberbauer,  avocat 
distingué  de  la  colonie  du  Gap,  qui  était  désigné  comme 
interprète  du  Haut  Commissaire  britannique. 

Le  président  de  l'Etat  libre  d'Orange,  M.  Steyn, 
accompagné  des  membres  du  Pouvoir  exécutif  et  des 
membres  du  Conseil  municipal  de  Bloemfontein,  alla 
à  la  rencontre  du  Haut  Commissaire.  L'hymne  national 
fut  joué,  et  des  salves  d'artillerie  furent  tirées.  Les 
rues  étaient  bondées,  et  les  applaudissements  de  la 
foule  se  transformèrent  bientôt  en  une  véritable  ova- 
tion. La  foule  chantait  l'hymne  national  et  acclama, 
ensuite,  la  Reine  d'Angleterre. 

Une  .\dresse  fut  présentée  à  sir  Alfred  Milner.  Son 
Excellence  y  répondit  en  remerciant  de  leur  bon  accueil 
le  Pouvoir  Exécutif  et  la  population.  Ce  n'était  pas  la 
première  fois,  a-t-il  dit,  qu'il  lui  était  donné  de  venir 
a  Blœinfontein,  et  il  se  souvenait  des  réceptions  qui 
lui  avaient  été  faites  et  qui,  toujours,  avaient  été  em- 
preintes de  la  plus  grande  cordialité. 

Le  même  jour,  à  dix  heures  du  matin,  le  président 
Kriiger  était  arrivé.  Il  avait  effectué  son  voyage  dans 
un  wagon  du  (Gouvernement.  La  station  du  chemin  de 
fer  était  décorée,  et  une  garde  d'honneur  se  trouvait 
sur  le  quai.  Les  rues  étaient  pleines  de  monde.  Le  Pré- 
sident de  la  Ré^publique  Sud- Africaine  fut  reçu  par 
le  président  Steyn,  les  membres  du  Pouvoir  Exécutif  et 
les  magistrats  de  la  ville.  Une  salve  d'artillerie  fut 
tirée  en  son  honneur,  et  l'hymne  national  transvaalien 
fut  joué. 

En  réponse  à  l'Adresse  qui  lui  fut  présentée  par  les 
magistrats  de  la  ville,  le  président  Krùger  répondit 
qu'il  était  venu  pour  assurer  l'avenir  de  toute  l'Afrique 
du  Sud.  Il  ajouta  qu'il  discuterait  toutes,  toutes,  toutes 
les  questions,  sauf  celles  qui  auraient  trait  à  l'indépen- 
dance du  Transvaal. 

La  Conférence  a  commencé  le  31  mai.  La  première 
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journée  a  été  employée  à. en  établir  le  programme.  Sous 
la  foi  du  serment,  l'es,  membres-  désignés  pour  assister 
aux  débats  se  sont  engagés  à  ne  donner  aucune  com- 
munication à  la  presse  ;  mais  on  a  décidé  que,  lorsqij.'ils 
aui-aient  pris  lin,  una  déclaration  officielle  seirait 
pul)U«e. 

Depuis,  les  nouvelles  les  plus  fantaisistes  ont  couru. 
Tout  d'abord,  à  Bloemfontein,  des  bruits  de  mobilisa- 
tion de  troupe*  britanniques  ont  couru.  Sh'  Alfred 
Milner  a  immédiatement  déclaré  qu'il  ne  savait  rien  à 
ce  sujet  et  ces  bruits  ont  été,  d'ailleurs,  officiellement 
démentis  par  le  Gouvernement  de  Natal.  D'autre  part,, 
à  Londres,  au  Colonial  office,  ou  affirmait  qu'aucun 
mouvement  de  troupes  n'avait  eu  lieu  sur  un  point 
quelconque  de  l'Afrique  du  Sud.  Le  commandant  en 
cbef  des  troupes  anglaises  au  Cap  a  bien,  ajoutait-on, 
toute  latitude  pour  disposer  des  garnisons  comme  il 
l'entend,  mais  il  en  réfère  toujours  au  Ministère  de  la 
guerre  à  Londres,  et  aucune  dépèche  de  lui  n'avait  été 
reçue  qni  pouvait  expliquer  le  bruit  mis  en  circulation 
à  Bloemfontein. 

D'un  autre  côté,  on  a  prétendu  à  Johannesburg,  dans 
l'après-midi  de  vendredi  dernier,  que  les  pourparlers 
étaient  rompus  à  Bloemfontein.  On  disait  que  Sir  Alfred 
Milner,  devant  les  prétentions  du  président  Krûger, 
avait  quitté  la  salle  de  conférence  dans  l'intention  de 
retourner  immédiatement  au  Gap,  et  qu'il  n'avait  con- 
tinué à  discuter  que  sur  les  instances  pressantes  du 
Président  de  l'Etat  Libre  d'Orange.  Cette  nouvelle, 
comme  la  précédente,  était  erronée  et  les  pourparlers 
ont  continué  jusqu'à  lundi  5  juin.  En  ce  jour,  la  séance 
n'a  duré  que  trois  quaris  d'heure.  Le  soir  même,  le  pré- 
sident Kriiger  a  quitté  Bloemfontein.  Sir  Alfred  Milner 
est  parti  le  lendemain  matin. 

Jusqu'à  mercredi,  on  a  tenu  secret  les  résultats  de 
l'entrevue. 

Or,  voici  les  nouvelles  arrivées  hier  et  rendant  compte 
des  travaux  de  la  Gooférenee.  La  dépêche  ci-dessous 
datée  de  Pretoria,  7  mai,  est  de  source  boèr  : 

La  conférence  de  Bloemfontein  est  terminée.  Du  côté  des 
Anglais  il  a  été  parlé  du  droit  de  -vote  et  de  la  dynamite  ;  du 
côté  de  la  République,  du  droit  de  vote  et  de  Fincorporalion 
du  Swaziland  à  la  République,  du  paiement  d'une  indemnité 
du  chef  de  l'invasion  du  docteur  Jameson  et  de  l'adoption  du 
principe  de  l'arbitrage  pour  la  solution  des  diflerends  entre 
les  deux  pays.  ,  . 

Le  Haut-Commissaire  n'a  pas  insiste  en  ce  qui  concerne  la 
dynamite,  et  le  président  Krûger  n'a  pas  insiste  au  sujet  du 

Swaziland.  ,     ,    ,       ^  i   tt  * 

RelaLivement  à  l'indemnité  du  docteur  Jameson,  le  Haut- 
Commissaire  a  déclaré  qu'une  dépêche  du  Gouvernement 
anglais  était  en  route,  proposant  l'arbitrage  pour  cette  ques- 

Relativement  au  droit  de  vote,  le  Haut  Commissaire  a  pro- 
posé :  1"  que  le  nombre  des  années  de  séjour  lu^ces-aircs 
pour  l'acquisition  de  ce  droit  soit  fixé  -i  cinq  ans,  avec  effet 
rétroactif;  2"  ([ue  le  serment  de  naturalisation  soit  modihe  ; 
:i»  qu'une  représenlation  équitable  soit  accordée  au  Volksraad 
à  la  nouvelle  population  ;  4"  que  la  naturalisation  donne  im- 
médiatement le  plein  droit  de  vole.      ,    ,    ,    .       ,    j  - 

Le  président,  au  contraire,  a  propose  ;  1"  de  fixer  la  durée 
dn  séjour  nécessaire  pour  la  naturalisation  à  deux  ans,  tan- 
dis que  le  plein  droit  de  vote  ne  serait  acquis  que  cinq  ans 
api'ès-  2°  que  toutes  les  personnes  qui  se  sont  iixécs  dans 
le  pays'  avant  18h(;  auront  ce  droit  après  deux  ans;  -i"  que  la 
population  dos  mines  soit  plus  largement  représentée  au 
Volksraad  ;  4"  qu'une  des  conditions  de  la  naturalisation 
soit  la  possession  d'une  propriété  ayant  une  valeur  d'au 
moins  150  liv  st.  ou  l'habilation  dune  maison  ayant  une 
v'ileur  locativo  d'au  moins  150  liv.  st.  ou  la  possession  d'an 
revenu  d'au  moins  200  liv.  st.;  5»  que,  de  plus,  une  des  con- 
ditions pour  la  naturalisation  soit  de  la  part  de  ceux  qui  la 
demandent,  la  preuve  fournie,  d'avoir  possédé  la  jouissance 
des  droits  civiques  dans  le  pays  où  ils  ont  séjourn(!  antérieu- 
rement- (>  que  la  formule  de  naturalisation  soit  conforme  à 
celle  de' l'Etat  libre  d'Drange;  7°  que  toutes  les  propositions 
du  président  soient  subordonnées  à  l'acceptation,  par  le  (.ou- 
vernemenl  anglais,  du  principe  de  l'arbitrage  dans  les  diffé- 
rends (lui  pourraient  s'élever  entre  les  deux  pays. 

Le  haut  commissaire  a  trouvé  la  proposition  du  Président, 
en  ce  fiui  concerne  le  droit  de  vole,  insuffisante. 
La  conférence  a  été  ensuite  clôturée. 

Le  président  a  l'inlention  do  soumettre  au  Wolksraad  les 
dilférenles  propositions  du  haut-commissaire  sous  réserve 


d'une  décision  favorable  du  Gouvernement  anglais  relative- 
ment à  l'arbitrage. 
La  discussion  a  eu  lieu  en  termes  très  courtois. 

D'autre  part,  voici  ce  qu'on  a  télégraphié  de  Londres 
dansi  la  nuit  de  mercredi  à  jeudi  ; 

H.  Chamberlain  a  reçu  aujourd'hui  à  une  heure  de  l'après- 
midi,  un  télégramme  de  sir  Alfred  Milner  lui  annonçant  que 
les  pourparlers  engagés  avec  le  président  Krûger  avaient 
complètement  échoué  sur  tous  les  points. 

Lord  Selborne,  sous-secrétaire  d'Etat  au  Colonial  Office,  a 
aussitôt  fait  part  de  eelte  nouvelle  aux  divers  hommes  poli- 
tiques qui  étaient  venus  prendre  des  renseignements. 

Il  leur  a  déclaré  que  le  résultat  était  des  moins  satisfaisants, 
que  l'entente  n'avait  pu  se  faire  sur  aucune  des  questions 
discutées,  et  que  les  pourparlers  ne  seraient  pas  repris.  Il  a 
ajouté  que  le  président  Kriiger  avait  déclaré  que  toutes  les 
propositions  formulées  par  sir  Alfred  Milner,  au  nom  des 
Uitlanders,  étaient  inacceptables  et  qu'il  s'était  refusé  à  faire 
aucune  concession,  surtout  en  ce  qui  concerne  le  monopole 
de  la  dynamite. 

Lord  Selborne  s'est  ensuite  enfermé  dans  le  cabinet  de 
M.  Chamberlain,  où  une  conférence,  qui  n'a  pas  duré  moins 
de  trois  heures,  a  été  tenue  entre  les  divers  hauts  fonction- 
naires du  Colonial  Office. 

La  nouvelle  qui  s'est  aussitôt  répandue  dans  les  couloirs  de 
Westminster  n'y  a  pas  causé  peu  d'émotion,  comme  bien  l'on 
pense.  L'impression  générale  était  que  la  situation  est  très 
grave. 

Sir  Charles  Ddke,  interviewé  au  passage,  déclarait  que 
l'événement  ne  le  surprenait  en  aucune  façon.  «  Le  Gouver- 
nement, disait-il,  a  eu  tort  d'entamer  des  pourparlers  avant 
de  s'être  assuré  au  préalable  que,  sur  certains  points  au 
moins,  il  pourrait  arriver  à  un  accord.  Mais  cela  n'empêche 
pas  que  la  situation  actuelle  est  intolérable,  et  nous,  radicaux, 
aussi  bien  que  les  conservateurs,  nous  ne  pouvons  admettre 
que  les  Uitlanders  restent  sous  le  régime  d'oppression  et  d'in- 
justice auquel  ils  sont  soumis.  Je  jie  dis  pas  que  l'échec  de 
Bloemfontein  soit  un  signal  de  guerre,  mais  je  dis  qu'il  n'est 
pas  fait  pour  consolider  la  paix.  » 

D'autre  part,  on  annonçait  qu'une  question  serait  posée, 
dès  demain,  à  M.  Chamberlain,  pour  l'inviter  à  faire  con- 
naître les  vues  du  Gouvernement.  Pour  le  moment,  M.  Cham- 
berlain s'est  montré  impénétrable. 

Il  s'est  contenté  de  renvoyer  les  interrogateurs  qui  sont 
venus  le  trouver  aux  déclarations  de  lord  Selborne,  et  il  a 
ajouté  qu'il  ne  lui  appartenait  pas  de  faire  de  déclarations 
officielles.  .  , 

Ce  soin  incombait  à  sir  Alfred  Milner  qui,  dans  une  note 
insérée  dans  les  journaux  du  Cap,  ferait  connaître  les  divers 
points  qui  ont  été  discutés  et  sur  lesquels  l'accord  n'a  pu  se 

^'^iTconvient  d'ajouter  que,  d'après  une  dépêche  reçue  dans 
la  soirée,  le  président  Krûger  aurait  effectivement  opposé  une 
fin  de  non-recevoir  absolue  à  toutes  les  propositions  de  sir 
\lfred  Milner,  'mais  que,  néanmoins,  en  ce  qui  concernait 
les  principales  d'entre  elles,  il  avait  déclaré  qu'il  en  référerait 
au  Volksraad. 

Il  semble  qu'il  y  ait  contraction  dans  les  nouvelles 
de  source  anglaise.  En  tout  cas,  sir  Alfred  Milner  n'est 
venu  à  la  Conférence  que.  pour  parler  politique.  Qu'il 
n'ait  pas  réussi,  peu  importe  pour  les  mines,  si  le  Pré- 
sident Kriiger  leur  accorde  les  réformes  qu  il  a  pro- 
mises. _______________ 

Société  A.  Goerz  et  C 

La  première  assemblée  générale  annuelle  des  action- 
naires de  cette  Société  a  eu  lieu  le  5  mai,  à  Johannes- 

"comme  l'a  fait  remarquer  le  Président,  bien  que 
cette  réunion  fut  la  première  de  la  Société  A.  Goerz  and 
Comoany,  l'existence  des  affaires  qu'elle  dirige  est  loin 
de  se  limiter  à  cette  courte  période.  Ces  ailaires  re- 
montent, en  réalité,  aux  premiers  jours  du  Rand,_et 
après  des  débuts  assez  modestes,  se  sont  développées 
d'année  en  année  jusqu'à  atteindre  leur  ampleur  ac- 
tuelle L'accroissement  des  affaires  entraîne  celui  du 
capital,  et  c'est  ainsi  que  ce  dernier  s'est  trouvé  porte 
au  chilïre  de  850.000  liv.  st.  actuellement  versées  sur 
un  capital  nominal  de  l.Oib.OOO  liv.  st.,  dont  15.000 
actions  de  fondateur  de  1  liv.  st. 

Ouandla  Compagnie  a  été  constituée  a  d'^l%P^;«_f '{î^;;* 
aui  actionnaires!  elle  conserva  le  capital  nommai  de  laa. 
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cienne  Société  et  ruufriiionta  de  860.000  actions,  dont  l'émis- 
sion eut  pour  but  unique  l'accroissenienl  du  capital  d'exploi- 
tation. En  réalité,  ainsi  que  vous  le  voyez  dans  le  rai)port, 
les  actionnaires  de  l'ancienne  Société  échangèrent  simple- 
ment leurs  actions  titre  pour  titre,  contre  celles  de  la  Compa- 
gnie nouvelle,  sans  bouilication  d'aucune  sorte  pour  l'excé- 
dent d'actif  considérable  figurant  au  bilan,  en  plus  des  640.000 
livres  sterling  eu  actions  qui  leur  furent  remises  en  paie- 
ment. . 

Depuis  la  reprise  de  cet  actif,  sa  -valeur  s  est  très  considé- 
rablement augmentée,  mais  cette  augmentation  ne  peut  na- 
turellement pas  ressortir  au  bilan,  les  éléments  qui  le  com- 
posent figurant  au  prix  le  plus  bas  ressortant  soit  du  prix  de 
revient,  soit  des  cours  du  Marché  à  la  date  du  31  décembre 
1893. 

Vous  savez  peut-être  que  200.000  actions  avaient  ete  oiier- 
tes  au  public  à  12  sh.  6  d.  au  dessus  du  pair  au  commence- 
ment de  l'année  1898.  Cette  offre  fut  faite  par  un  Syndicat 
d'actionnaires  anciens,  dans  le  but  de  répartir  une  partie  des 
titres  sur  un  plus  grand  nombre  de  porteurs.  Les  demandes 
présentées  pour  la  plupart  par  des  amis  de  la  Compagnie 
dépassèrent  de  beaucoup  les  offres  du  Syndicat  et  l'émission 
obtint  un  succès  considérable.  L'examen  du  bilan  fait  ressor- 
tir la  bonne  situation  financière  de  la  Compagnie.  Au  31  dé- 
cembre 1898,  ainsi  que  vous  le  verrez,  nos  engagements  s'éle- 
vaient à  435.443  liv.  st.,  contre  496.092  liv.  st.,  avances  sur 
garanties  et  débiteurs  divers,  laissant  une  balance  de  61.000 
livres  sterling  en  notre  faveur;  nous  avions,  en  plus,  133.537 
livres  sterling  espèces  chez  nos  banquiers,  ce  qui  portait  à 
194.000  liv.  st.  l'excédent  de  notre  actif  liquide  sur  nos  enga- 
gements. Cette  somme  représente  à  elle  seule  près  du  quart 
du  capital  actuellement  versé  de  notre  Compagnie.  Nous 
avions  de  plus,  et  nous  avons  encore  aujourd'hui,  150.000  liv. 
sterling  décapitai  non  appelé  sur  nos  200.001)  actions  partiel- 
lement libérées.  La  Compagnie  avait  donc,  à  la  fin  de  1898, 
344.000  liv.  st.  d'actif  disponible  en  dehors  des  fonds  placés 
en  actions,  clainis  et  entreprises  diverses,  et  en  tenant  large- 
ment compte  de  tous  ses  engagements.   

Il  est  de  toute  évidence  qua  dans  une  affaire  bien  con- 
duite, les  capitaux  disponibles  ne  restent  jamais  sans  em- 
ploi. Dans  notre  Compagnie  ils  sont  largement  employés  en 
reports  sur  les  différents  marchés;  ce  genre  d'affaires,  traité 
convenablement,  est  de  toute  sécurité,  et  permet  d'olitenir 
pour  l'argent  engagé  un  taux  d'intérêt  supérieur  à  celui  des 
dépôts  en  banque.  Peut-être  les  sommes  figurant  au  bilan, 
aux  comptes  débiteurs  divers  et  avances  temporaires  sur  ga- 
ranties, paraîtront-elles  quelque  peu  élevées  ;  mais  la  presque 
totalité  de  ces  fonds  est  immédiatement  disponible,  suivant 
nos  besoins,  et  représente,  en  réalité,  des  espèces  que,  dès 
leur  rentrée ,  nous  replaçons  à  nouveau  d'une  manière 
analogue,  en  attendant  l'occasion  d'un  emploi  différent  et 
meilleur. 

Parlant  ensuite  du  portefeuille  de  la  Société,  le  Pré- 
sident a  fait  remarquer  qu'il  figure,  ,  dans  les  livres, 
pour  626.3'36  liv.  st.,  mais  qu'il  représenterait,  aux 
cours  actuels  du  marché,  une  somme  dépassant  de 
beaucoup  cette  évaluation.  Ce  bénéfice,  non  réalisé,  ne 
figure  pas  au  compte  de  profits  et  pertes,  mais  il  res- 
sortira ultérieurement.  Il  en  est  de  même  pour  les 
claims,  intérêts  et  participations  diverses,  qui  sont  j^or- 
tés  dans  les  livres  pour  228.222  liv.  st.  et  représentent 
aussi  une  valeur  beaucoup  plus  considérable.  En  réa- 
lité, l'estimation  aux  cours  actuels  du  marché  de  la  va- 
leur des  claims,  qui  figurent  dans  les  livres  pour 
205.000  liv.  st.,  fait  ressortir  pour  eux  seuls  une  valeur 
égale  au  capital  versé  de  la  Compagnie  ;  encore  cette 
évaluation  ne  fait-elle  figurer  que  pour  mémoire  les 
claims  détenus  en  dehors  du  Rand.  Le  compte  de  pro- 
fits et  pertes  montre  un  bénéfice  brut  de  193.186  liv.  st., 
(Jont  27.057  liv.  st  proviennent  de  dividendes  et  intérêts, 
et  un  profit  net  de  127.630  liv.  st. 

A  propos  de  ces  profits  bruts,  il  est  bon  de  faire 
observer  que  la  Société  ne  fait  entrer  en  ligne  de 
compte  que  les  profits  «  réalisés  »,  et  qu'elle  laisse  de 
côté  ceux  ressortant  seulement  des  écritures,  bien  qu'ils 
s'élèvent  à  une  somme  importante.  En  même  temps,  la 
Société  déduit  des  profits  réalisés  toutes  les  déprécia- 
tions qui  ont  pu  se  manifester  dans  son  portefeuille  à 
la  date  du  31  décembre  1898.  Enfin,  la  prime  de  5  shil- 
lings par  titre  perçue  sur  360.000  actions,  lors  de  la 
constitution  de  la  Compagnie,  a  été  placée  à  un  compte 
de  réserve. 

On  sait  que  certaines  des  actions  de  la  Société  ont 
droit  à  seulement  12/17  du  dividende  déclaré  pour  le 
premier  exercice  ;  dans  le  but  de  mettre  sur  le  même 


rang  toutes  les  actions  qui  se  trouvent  dans  les  mains 
du  public,  tous  les  certificats  émis  portent  la  mention 
que  le  porteur  a  droit  seulement  au  12/17  du  dividende 
déclaré  pour  le  premier  exercice.  Les  5/17  complétant 
le  dividende  total  pour  680.000  actions  ordinaires,  serorit 
payés  aux  porteurs  d'origine  de  ces  titres.  Ces  disposi- 
tions peuvent  paraître  quelque  peu  compliquées,  mais 
elles  ne  s'appliquent  qu'au  dividende  actuel  et,  à  l'ave- 
nir, toutes  les  actions  vont,  se  trouver  sur  le  même 
pied  et  auront  droit  à  la  totalité  des  dividendes  dé- 
clarés. 

Le  Président  a  rappelé  ensuite  la  situation  incertaine 
des  affaires  dans  l'Afrique  du  Sud  en  1897  et  en  1898, 
situation  qui  s'est  prolongée  jusqu'à  la  fin  de  l'année 
dernière.  Pendant  cette  période,  le  marché  des  mines 
d'or  s'est  trouvé  assombri,  et  le  public  n'a  apporté  qu'un 
capital  nouveau  très  restreint  pour  aider  au  dévelop- 
pement des  mines,  même  de  celles  dont  la  valeur  était 
déjà,  pour  ainsi  dire,  démontrée. 

Les  entreprises  auxquelles  s'intéresse  la  Société  A. 
Goerz  et  C»  auraient  elles-mêmes  pleinement  souffert 
de  cette  apathie  du  public  si  elle  n,'était  pas  intervenue 
pour  leur  fournir  les  fonds  nécessaires.  Elle  a  donc,  à 
diverses  reprises,  avancé  à  la  Lancasler  et  à  la  Roode- 
poort  Central  Deep  des  sommes  s'élevant,  au  total,  à 
250.000  liv.  st.  Elle  a,  de  plus,  fourni  à  la  Lancaster 
West  un  capital  d'exploitation  dépassant  130.000  liv.  st. 
Mais  quand  elle  a  reconnu  que  l'apathie  du  public  se 
dissipait,  elle  a  émis  180.000  liv.  st.  d'obligations  de  la 
Lancaster  Gold  Mining  Company.  Zimi/ed,  150.000 li- 
vres sterling  d'obligations  de  la  Roodepoort  Central 
Deep  et  60.000  liv.  st.  d'obligations  de  la  Princess  Es- 
tate;  ces  émissions  ont  obtenu,  à  tous  les  points  de 
vue,  un  succès  complet.  Maintenant  la  Société  est  sur 
le  point  d'émettre  195.000  liv.  st.  d'obligations  de  la 
Lancaster  Weest. 

Le  Président  a  donné  ensuite  des  renseignements  sur 
la  Lancaster  dont  Les  bénéfices  s'améliorent;  sur  la 
May  Consolidated,  la  Geldenhuis  Eslate,  la  Meyer 
and  Charlton,  dont  les  profits  continuent  à  êtro  sa- 
tisfaisants, etc.  Il  a  rappelé  que  la  Société  avait  récem- 
ment procédé,  avec  succès,  à  des  émissions  d'actions 
j)om- la  Lancaster,  la.  Roodepoort  Central  Deep  et  la  May 
Consolidated,  afin  de  mettre  à  leur  disposition  les  fonds 
exigés  par  les  dépenses  à  faire  au  compte  de  premier 
établissement. 

En  dehors  des  grands  intérêts  qu'elle  possède  dans 
le  Transvaal,  la  Société  A.  Goerz  et  C"  détient  dans  les 
autres  districts  des  options  sur  des  «  fermes  »,  et  elle  a 
aussi  des  intérêts  dans  les  districts  deMiddelburget  de 
Klerksdorp.  D'autre  part,  elle  a  entrepris  une  grande 
quantité  cl'affaires  nouvelles,  de.  diverse  nature,  qui 
laissent  de  grandes  espérances. 

C'est  ainsi  qu'elle  possède,  entre  autres,  un  intérêt 
considérable  dans  la  ferme  de  Geduld,  récemment 
prise  par  un  Syndicat,  et  constituée  en  Compagnie  sous 
le  nom  de  Geduld  Proprieiary  iMines,  Limited,  avec 
un  capital  de  325.000  liv.  st.  entièrement  émis.  Cette 
propriété,  située  à  l'extrémité  est  du  rand  contient  les 
séries  des  reefs  <<  Van  Ryn  »  et  «  Modderfontein  ->  à  des 
niveaux  profonds,  ainsi  que  l'ont  démontré  trois  son- 
dages différents.  Les  résultats  de  ces  sondages  n'avaient 
pas  encore  été  publiés,  mais  des  chiffres  fournis  par  le 
président,  il  ressort  que  le  reef  «  Van  Ryn  »  a  une  te- 
neur payante,  étant  donné  surtout  que  l'on  espère  pou- 
voir arriver  à  ne  broyer  qu'une  épaisseur  modérée. 

La  Compagnie  Geduld  a  pu  s'assurer  à  titre  de  mynpacht, 
warf  et  claims  de  propriétaires,  a  ajouté  le  Président,  une 
superficie  comprenant  au  total  2.381  claims,  ce  qui  fait 
ressortir  le  capital  émis  à  136  liv.  st.  seulement  par  claim. 
La  Compagnie  possède  environ  150.000  liv.  st.  en  caisse,  qui 
serviront  à  payer  en  partie  les  dépenses  du  foncage  de  deux 
puits  sur  la  partie  nord  de  la  ferme.  Assurément,  des  fonds 
supplémentaires  seront  nécessaires,  mais  on  a  l'intention  de 
constituer  plusieurs  Compagnies  subsidiaires  si  les  résultats 
obtenus  dans  ces  puits  sont  satisfaisants  ;  et,  en  attendant, 
la  Compagnie  a  75.000  actions  en  réserve  valant,  au  cours 
du  jour,  300.000  liv.  st.  environ.  Il  y  a  lieu  de  penser  que 
les  placements  dans  cette  Compagnie  seront  très  rémuné- 
rateurs ;  en  fait,  ils  pourraient  être  réalisés  aujourd'hui  en 
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laissant  à  la  Compagnie  un  profit  extrêmement  élevé.  La 
SockHé  A.  Goerz  et  C-  a  aussi  mis  en  Compagnie  le  bloc  de 
326  clainis  sur  la  ferme  Modderfontein.  Ces  claims  sont 
oontigus  ;'i  ceux  de  la  New  Modderfontein  Company  du  côté 
sud  et  le  nom  de  la  Compagnie  nouvelle  est  :  «  The  Modder- 
fontein Deep  Levels,  Limited  ».  Le  capital  a  été  fixé  à  un 
chillVe  très  modéré  ;  il  est  de  lOO.OOO  liv.  st.,  en  actions  de, 
1  liv.  st.,  dont  75.000  sont  remises  aux  vendeurs  des  claims 
i82  0/0  de  ces  actions  revenant  à  la  Société  A.  Goerz  et  C), 
15.000  sont  souscrites  par  elle  à  2  liv.  st.  par  action,  et  elle 
a,  de  plus,  une  option  sur  10.000  au  cours  de  3  liv.'  st. 
jusqu'à  la  lin  de  cette  année.  Le  capital  d'exploitation  fourni, 
indique  que  la  Compagnie  est,  dés  maintenant,  quelque  chose 
de  plus  qu'un  Syndicat  de  prospection  :  l'intention  de  la 
Société  A.  Goerz  'et  C"  est  de  déterminer  la  position  du  reef 
au  moyen  d'un  ou  de  plusieurs  sondages,  dont  les  résultats 
pourront  l'amener  à  fournir  à  la  Compagnie  un  capital 
d'exploitation  beaucoup  plus  considérable  pour  la  mettre  à 
même  d'exploiter  effectivement  la  propriété. 

Le  Président  a  ajouté  qu'il  y  avait  maintenant  de 
bonnes  raisons  d'espérer,  pour  le  Marché  des  actions  de 
mines  d'or,  une  situation  plus  stable  dans  l'avenir.  Le 
public  connaît  mieux  les  énormes  perspectives  d'avenir 
du  Rand,  ainsi  que  la  richesse  et  la  régularité  de  sa 
formation,  et  il  accorde  une  faveur  croissante  aux 
placements  en  actions  minières.  Le  marché  se  trouve 
donc  ainsi  élargi,  et  un  marché  bien  assis,  affranchi 
de  ses  violentes  variations  aussi  bien  en  hausse  qu'en 
baisse,  doit  tendre  au  bénéflce  des  actionnaires  et  de 
tous  les  intéressés,  notamment  àla  Société  A.  Goer:: 
et  Company. 

Avant  de  se  séparer,  et  après  avoir  approuvé  les 
résolutions  qui  leur  étaient  soumises,  les  actionnaires, 
sur  la  proposition  de  M.  Dalrymple,  ont  voté  des 
remerciements  aux  directeurs  généraux,  aux  directeurs 
et  au  personnel  de  la  Compagnie,  ainsi  qu'aux  admi- 
nistrateurs et  au  personnel  de  Londres. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Rendements  de  l'Australie  en  1899.  —  Voici, 
pour  les  mois  de  février,  mars  et  avril  de  l'année  en 
cours,  les  rendements  divers  d'Autralie  : 

Février  Mars      Avril  Total 

(En  onces) 

Nouvelle-Galles  du  Sud.     21.119  37.48^5  31.794  129.682 

Victoria                            59.319  74.313  64.968  249.876 

.\utralie  Occidentale  . . . .    100.565  106.098  116.570  433.323 

Queensland                       64.500  80.400  72.100  88S.853 

Tasmanie                            5.386  4.864        —  15.877 

Nouvelle-Zélande               21.729  36.843       —  91.821 

Ces  résultats  ne  sont  pas  complets,  puisqu'il  manque 
ceux  du  mois  d'avril  pour  Queensland  et  la  Tasmanie. 
Bien  plus,  on  remarquera  que  l'Australie  Méridionale, 
qui  avait  produit  33.900  onces  en  1897,  ne  figure  pas 
dans  le  taldeau  ci-dessus. 

Si  maintenant  on  veut  établir  une  comparaison  avec 
la  production  générale  de  l'Australie  en  1897  et  en  1898, 
on  trouve,  pour  ces  deux  dernières  années,  les  chiffres 
suivants  : 

Production  en 
''l897^'''""~~'l898" 

(En  onces) 

Nouvelle-Galles  du  Sud   292.217       341. 723 

Victoria   812.766  837.258 

Australie  Occidentale   674.994  1.050.179 

Oueensland   807.928       918. lOo 

Tasmanie   60.646  48.913 

Nouvelle-Zélande   251.645  280.176 

Des  tableaux  ci-dessus,  il  s'ensuivrait  que  la  pro- 
duction de  Victoria  devrait,  en  1899,  laisser  un  peu  à 
désirer;  que  celle  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  serait 
en  légère  plus-value;  mais  que  celles  de  l'Australie  Oc- 
cidentale et  du  Queensland  laisseraient  entrevoir  une 
augmentation  importante. 


Les  Mines  Australiennes.  —  Dans  un  supplément 
publié  le  2  mai  dernier,  et  dont  nous  avons  déjà  parlé, 
le  Financial  News  a  donné  une  liste  des  batteries  en 
travail  dans  les  divers  districts  de  l'Australie  Occi- 
dentale. La  liste  a  été  difficile  à  dresser  ;  elle  est  aussi 
complète  que  possible  et  très  longue.  Aussi,  à  notre 
regret,  vu  le  manque  de  place,  ne  pouvons-nous  la 
reproduire  entière  aujourd'hui  ;  nous  nous  bornons  à 
en  donner  quelques  extraits. 

La  NorUiam  Milling  and  Mining  possède  80  pilons. 
On  en  trouve  peu  qui  travaillent  avec  50  pilons.  On 
n'en  relève  que  deux  :  la  Black  Flag  Proprielary  et 
la  Lahe  View  Consols.  Cette  dernière  a,  en  outre,  un 
matériel  à  cyanuration  qui  peut  traiter  100  tonnes  de 
minerai  par  jour. 

•  On  compte  également  deux  Compagnies  qui  broient 
avec  45  pilons  :  la  Cue  Consolidated  et  la  Ivanhoe. 
Cellp-ci  possède  aussi  un  matériel  à  cyanuration.  Deux 
Sociétés  également,  toutes  deux  dans  le  district  de 
Goolgardie,  travaillent  avec  40  pilons  :  la  United  Mines 
Ore  Réduction  et  la.  Weslralia  and  East  Extension. 

On  tiouve,  avec  30  pilons,  les  Compagnies  sui- 
vantes :  ■ 


Districts 
ou  champs  d'or 

Murchison  


Compagnies 


Pilon 


Consolidated  Murchison   3 

Menzies   Cosmopolitan  Proprietary   30 

Yilgarn   Fraser's   30 

Hannan's   Great  Boulder  Proprietarv   30 

Yilgarn   Hope's  Hill  '  .  30 

Hannan's   Lake  View  South   30 

Mount  Malcolm.  .     Mount  Malcolm   30 

Broad  Arrow   Paddington  Consols   30 

Peak  Hill   Peak  Hill   30 

Deux  de  ces  Compagnies  ont  un  matériel  à  cya;nura- 
tion  construit  ou  en  voie  de  construction  :  ta  Great 
Boulder  Proprietary  et  la  Mo2mt  Malcolm. 

La  Gem  of  Murchison  (Murchison),  a  un  moulin  de 
27  pilons.  En  possèdent  25  :  la  Carlyle  Consolidated 
(Yilgarn);  la  Central  Gold  Mining  (Yilgarn);  la  Lady 
Shenton  (qui  aura  bientôt  5  nouveaux  pilons  et  une 
usine  à  cyanuration)  ;  la  New  Victoria  Consols  (Gool- 
gardie), et  la  Premier  (25-Mile). 

La  liste  des  moulins  à  20  pilons  est  plus  fourme  : 
Districts 

Compagnies  Pilons^ 


ou  champs  d'or 


Murchison  

Coolgardie  

East  Murchison. 
Goolgardie  


Murchison 


Menzies  

Dundas  

East  Murcliison . 

Yalgoo  

Mount  Margaret. 
Hannan's  


90-Mili'... 
Hannan's 


N.-E.  Coolgardie. 
lîroad  Arrow. . . . 

Murcliison  

Menzies  


Murchison 


90-Mlle  

■Wliitt!  Featiier  . . . 

Norseman  

Bulong  

White  Feather.. . . 
Nortii  Goolgardie. 
Murchison  


^^'llite  Feather 


Murchison 
Yalgoo  


Australian  Champion  Reef  

Bayley's  United  

Bellevue  Proprietary  

Burbank's  Birthday  Gift  

Callion  

(  Uiampion  Ext.  and  Home  Rule. 

Consolidated  Gi'm  Group  

Cumberland  Niagara  

Désirable'  Proprietary  

East  Murchison  United  

Field's  Find  

Golden  Gliffs  

Golden  Horse  Shoe  

Golden  Link   

Goongarrie  Goldfields   

Great  Boulder  Persévérance  

Hannan's  Reward  

Hit  or  Miss  

King  of  the  West  

Lady  Forrest  

Menzies  Consolidated  

Menzies  Golden  Rhine  

Morning  Star  

Mount  Magnet  

Mount  Yagahnng  

Ninety  Mile  Proprietary  

North  Wliite  Feather  

Princess  Royal  

Queen  Margaret  

Robinson  

Speakman's  Mnunt  Callion  

Star  of  the  East  

V^cld  Hercule.s  

White  Feather  Main  Reef  

White  Feather  Reward  

Woodley's  Reward  

Yalgoo  Proprietary  


20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 
20 

2a 

20 
20 
20 
20 
20 
20 
20' 
20 
20 
20 
'20- 
20 
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Nous  nous  bornons,  pour  le  moment,  à  cette  nomen- 
clature, 'l'outelois,  ajoutons  que,  parmi  les  Compagnies 
ligurant  dans  le  dernier  tableau  on  trouve,  comme 
ayant  aussi  une  usine  à  cyanuration  :  la  Bayley's  Uni- 
ted, la  Burbnnk's  BirUiday  Gift.  la  Golden  Horse 
Sh(r,  la  Great  Boulder  Persévérance,  la  Menzies  Gol- 
den Rhine  et  la  WhiLe  Feather  Mainreef. 

D'autre  part,  les  Compagnies  suivantes  procèdent  à 
la  mise  en  place  ou  à  l'augmentation  de  leur  matériel 
à  ■  cyanuration  :  la  Great  Boulder  Persévérance, 
VEast  Murchison  et  la  Menzies  Consoliladed.  Knfin 
la  Golden  Horse  Shœ  et  la  Mount  Yagahong  vont 
augmenter  leur  batterie  de  10  pilons;  de  plus,  dans 
la  liste  ci-dessus  figurera  bientôt  la  Florence,  dont 
les  20 pilons  sont  actuellement  en  construction. 


Le  Rendement  de  l'Australie  occidentale.  —  Une 

dépêche  de  Perth,  datée  du  31  mai,  annonce  que  le 
rendement  de  l'Australie  occidentale,  pour  le  mois  de 
mai,  s'élevait  à  114.623  onces,  représentant  une  valeur 
de  435.568  livres  sterling.  Ce  montant  comprend  4.900 
onces  qui  ont  été  à  la  Monnaie. 


Notes  minières  d'Australie 

Prince  of  Gwalia.  Au  niveau  de  l'eau  on  a  recoupé  une 
grande  quantité  de  quartz  contenant  de  l'or  franc. 

Star  of  Gwalia.  Cette  Compagnie  a  achevé  les  fondations 
de  sa  machinerie,  qui  s'élève  maintenant  très  rapidement. 

Queen  of  the  Lake.  La  batterie  travaille  maintenant  conti- 
nuellement et  broie  du  minerai  d'une  valeur  de  15  dwts  à  la 
•  tonne. 

Blachetts.  M.  C.  t  Ë.  Hogg,  président  de  la  «  Golden 
Arrow  >>  a  été  nommé  président  de  cette  Compagnie. 

BootKs  United.  Une  dépêche  du  bureau  de  Melbourne, 
du  27  mai,  mentionne  que  les  rapports  du  Directeur  sont  des 
plus  encourageants. 

Whangamata  Gold  Corporation Une  dépêche  des  Direc- 
teurs résidant  à  Auckland  annonce  que  le  moulin  commence 
à  travaillei;.  Tout  va  bien. 

Woodstoch  (n°  2).  Rendement  pour  la  semaine  qui  a  pris 
lin  le  20  mai:  1.725  liv.  st.  provenant  de  1.440  tonnes. 
L'extraction  a  donné  83  1/8  0/0.  Le  traitement  des  concentrés 
a  produit  398  liv.  st. 

Zeehan  Montana.  On  annonce  l'expédition  de  225  tonnes 
de  minerai  de  plomb  argentifère  contenant  146  1/4  tonnes  de 
plomb  et  29.125  onces  d'argent. 

Aladdin's  Lamp.  On  a  broyé,  en  cinq  semaines.  838  tonnes 
de  minerai  pour  un  rendement  de  528  onces  d'or  d'une  valein- 
approximative  de  2.000  liv.  st. 

Momït  Magnet  Mine.  Le  broyage  de  110  tonnes  de  minerai 
a  produit  un  rendement  do  48  onces  d'or. 

Elmslie,  Limited.  Un  télégramme  de  Croydon,  Queens- 
land,  annonce  que  le  moulin  de  la  mine  Golden  Gâte  à  traité 
681  tonnes  pour  un  rendement  de  2.728  onces.  Le  broyage 
de  80  tonnes  de  minerai  de  la  mine  Croydon  Consols  a  donné 
280  onces  d'or.  La  North  Golden  Gâte  n"  7  a  broyé  587  tonnes 
pour  un  rendement  de  2.329  onces.  Les  3  et  4  South  Golden 
Gâte,  ont  broyé  742  tonnes  qui  ont  produit  2.146  onces  et 
250  tonnes  pour  745  onces.  Le  broyage  de  760  tonnes  des 
5  et  6  South  Golden  Gâte  a  donné  1  .b33  onces. 

New  Australian  Broken  Hill.  Un  télégramme  du  direc- 
teur, à  Broken  Hill,  annonce  qu'on  a  extrait  une  tonne  de 
ndnerai  riche  donnant  à  l'analyse  une  teneur  de  7.100  onces 
d'argent. 

Royal  Oak  of  Hauraki.  On  a  broyé  127  tonnes  de  minerai 
de  quabté  inférieure  et  68  livres  de  minerai  trillé,  pour  un 
rendement  total  de  97  onces  d'or  d'une  valeur  approximative 
de  240  liv.  st. 

Lady  Shenton  Mines.  On  a  broyé,  pendant  les  quatre  se- 
maines au  27  mai,  un  total  de  1.200  tonnes  de  minerai,  pour 
un  rendement  de  1.807  onces  d'or. 

Brownhill  Extended.  La  largeur  du  fdon  est,  jusqu'à 
présent,  de  23  pieds,  et  on  n'a  pas  encore  atteint  la  paroi. 
Une  analyse  faite  sur  les  derniers  6  pieds  donne  2  onces  1/2 
à  la  tonne. 

Mounth  Usher  Gold  Mines.  On  a  broyé,  pendant  le  mois. 
390  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  847  onces  d'or. 
La  cyanuration  de  21  tonnes  de  résidus  a  donné  119  onces 


d'or.  Total  des  recettes  ;  3.200  liv.  st.  ;  dépenses,  1.30O  liv.  si  : 
bénéfice,  1.900  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DDB  luA.  SEls/1-A.IlSrE 


Les  Meetings.  —  Les  meetings  de  mineurs,  écrit  le 
Star,  ont  repris.  L'interruption  momentanée  qui  a  été 
constatée  n'était  pas  due  à  un  changement  d'opinion, 
mais  aux  exigences  du  travail  des  mines.  Au  commen- 
cement du  mois,  c'est-à-dire  avant  la  déclaration  du 
rendement,  il  faut  terminer  les  opérations  de  nettoyage, 
ce  qui  nécessite  de  longues  heures  de  travail  et  empêche 
les  ouvriers  de  s'occuper  d'autre  chose. 

Mercredi  dernier,  les  mineurs  de  la  Bonanza  se  sont 
réunis  àFordsburg;  des  discours  caractéristiques  y  ont 
été  prononcés  en  même  temps  que  des  resolutions 
énergiques  ont  été  prises.  On  a  réclamé  le  règlement 
du  problème  constitutionnel  et  déclaré  qu'aucun  remède 
aux  maux  des  Uitlanders  'ne  pourra  avoir  de  valeur 
tant  qu'il  ne  comprendra  pas  une  réforme  radicale  de 
la  franchise.  _______ 

Le  Rendement  d'avril.  —  Le  Star  du  13  mai  analyse 
comme  suit  le  rendement  d'avril  : 

Il  est  évident  qu'au  fur  et  à  mesure  que  l'industrie 
duRand  se  développe,  la  différence  d'un  jour  de  travail 
dans  les  opérations  d'un  mois  a  une  iniluence  de  plus 
en  2>lus  grande  sur  le  rendement  :  on  ne  doit  donc  pas 
être  surpris  de  voir  la  production  d'avril  inférieure  à 
celle  de  mars.  On  doit  être  surpris,  au  contraire,  que 
la  diminution  ne  soit  que  de  3.687  onces,  soit  une  baisse 
de  0.79  0/0. 

En  analysant  les  chiffres,  on  constate  que  la  propor- 
tion du  Rand  dans  cette  baisse  n'est  que  de  2.467  onces 
ou  0.55  0/0. 

En  réalité,  les  résultats  d'avril  indiquent  une  amé- 
lioration plutôt  qu'un  recul,  car  d'après  la  production 
totale  le  rendement  d'une  journée  de  travail  est  de 
15.344  onces  :  nous  sommes  donc  en  présence  d'une 
avance  effective  de  11.000  onces. 

Il  n'y  a  qu'une  petite  addition  à  la  liste  des  Compa- 
gnies productives,  mais  plusieurs  Sociétés  ont  opéré 
avec  un  plus  grand  nombre  de  pilons. 

Voici  le  détail  de  la  production  d'après  les  procédés 
d'extraction  : 

Mars  Avril 

Onces  dwts  Onces  dwts 

Moulins                    279.936  16  275.801  14 

Concentrés                  12.986  19  11.185  02 

Tailings                    140.438  10  142.111  14 

sûmes                         7.5i3   4  9.082  1 

Banques                         678  15  93u  17 

Totaux   441  578   4     4S9.111  8 

Les  deep  levels  ont  bénéficié  d'une  augmentation  et 
contribué  pour  29  0/0  à  la  production  totale.  En  ajou- 
tant la  Bonanza,  8.942  onces  ;  la  French  Rand,  4.918  ; 
Village  Main  Reef,  13.620;  la  Nigel  Deep,  1.775  au 
groupe  de  la  Rand  Mines  et  à  la  Robinson  Deep,  la 
production  totale  est  de  120.ti07  onces.  Voici  les  résul- 
tats détaillés  des  deux  derniers  mois  : 


Crown  Deep  . . 
Jumpers  Deep. 
Nourse  Deep . . 

Glen  Deep  

Langlaagte  

Durban   


Groupe  de  la  Rand  Mines. 
Robinson  Deep  


Mars 

Avril 

Onces 

Onces 

17.512 

18.121 

14.865 

14.850 

14.451 

13.423 

8.549 

7.761 

7.568 

7.470 

7.536 

8.102 

4.475 

6.112 

5.716 

5.872 

80.672 

81.211 

7.716 

10.141 

88.388 

91.352 
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Le  rendement  total  des  douze  premières  Compagnies 
ne  montre  qu'une  différence  de  1.314  onces  par  rapport 
il  mars.  Bien  qu'il  y  ait  quelque  changement  dans  leur 
ordre,  les  noms  des  douze  Compagnies  ne  se  sont  pas 
modiliés.  La  Rose  Deep  a  déijlacé  la  Robinson  pour 
venir  immédiatement  après  la  Simmer  and  Jack  ;  la 
Village  Main  Reef  passe  du  dixième  rang  au  cinquième. 
La  Geldenhuis  Estate  recule  de  trois  rangs  et  les  autres 
restent  à  la  même  place. 

Yoici  le  tableau  de  ces  Compagnies  : 

Mars  Avril 

Onces  Onces 

1  Simmer  and  Jack   22.057  23.596 

2  Rose  Deep   17.512  18.121 

3  Robinson   17.861  17.984 

4  Geldenhuis  Deep   14.865  14.350 

5  Village  Main  Reet   12.264  13.620 

6  Crown  Decn   14.451  13.423 

7  Crown  Reef   13.792  12.867 

8  City  and  Suburban   12.727  12.855 

9  Ferreira   12.333  12.648 

10  Geldenhuis  Estate   12.910  12.175 

'  11  Langlaagte  Estate   12.008  11.006 

12  New  Primrose   10.671  10.492 

Totaux   178.451  172.137 

74  Compagnies  ont  contribué  au  rendement,  au  lieu 
,e  73  en  mars. 


Le  Commerce  des  Liqueurs  fortes.  — De  nouvelles 
protestations,  écrivent  les  journaux  de  Johannesburg, 
ont  été  faites  contre  la  vente  de  liqueurs  prohibées  aux 
indigènes.  Un  meeting  très  nombreux  vient  d'être  tenu 
à  ce  sujet  à  l'église  Wesleyane,  à  Président  street  :  on 
y  a  condamné  le  trafic  des  liqueurs  et  l'insuffisance  de 
la  loi.  Des  résolutions  ont  été  votées  pour  faire  appel 
au  Gouvernement  afin  qu'il  défende  les  intérêts  des 
indigènes  autant  que  ceux  des  Compagnies  minières  et 
de  la  communauté  en  général. 

Le  lendemain,  une  réunion  de  la  Chambre  des  Mines, 
de  la  Chambre  de  Commerce  et  de  l'Association  des 
Directeurs  de  mines  a  eu  lieu  à  l'Hôtel  de  Ville  pour 
discuter  l'application  de  la  loi.  Les  résolutions  votées 
invitent  le  Gouvernement  à  changer  l'administration; 
elles  demandent  la  nomination  d'un  Conseil  local 
contrôlé  par  l'attorney  d'Etat  et  ayant  le  pouvoir  d'ap- 
pliquer la  loi  dans  toute  son  intégralité. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Résultats  des  Deep  Levels.  —  Le  Slatist  pu- 
blie les  résultats  suivants -obtenus  par  ces  Compagnies 
pendant  le  trimestre  qui  a  pris  fin  le  31  mars  dernier 
et  tels  qu'ils  ressortent  des  rapports  des  Directeurs  : 

Gel-  Durban 
Rose  denhuis  Crown  Roodep. 
Deep      Deep       Deep  Deep 

sh.  d.  sh.  d.  wh.  d.  sh.  d. 

Valeur  à  la  tonne               42  7  41   0  40   8  48  3 

Coût  par  tonne                  21  6  20   1  23  10  40  1 

l'rofit  par  lonne                 21  1  20  11  16  10  8  2 

(En  livres  sterling) 
Valeur  de  la  production.    181.124   155.188   151.995  60.663 

(^oût  par  trimestre   91.509     70.111     89.124  50.338 

Bénéfices  par  trimestre.  89.615  79.076  02.871  10.324 
Moyenne  des  pilons  en 

travail   200         200         194  60 

Notre  confrère  de  Londres  fait  suivre  ce  tableau  des 
réllexions  suivantes  : 

Bien  que  la  Durban  Roodepoori  Deep  donne  la  plus 
grande  teneur  à  la  tonne,  ses  bénéfices  n'atteignent  que 
8  sh.  2  d.,  contre  16  sh.  10  d.  à  la  Croion  Deep,  20  sh. 
11  d.  à  la  Geldenhuis  Deep  et  21  sh.  1  d.  à  la  Rose  Deep. 


Cela  provient,  en  partie,  du  petit  nombre  de  pilons  en 
travail,  circonstance  qui  rend  le  coût  d'extraction  plus 
élevé,  mais  surtout  de  ce  fait. que,  dans  cette  .partie  du 
Rand,  le  South  Reef  est  pauvre,  et  qu'il  faut,  par  suite, 
extraire  davantage  de  minerai.  Le  prix  de  la  main- 
d'œuvre  indigène  a  été,  dans  cette  mine,  également 
coûteux.  Il  atteint,  pour  l'année,  2  sh.  9  d.  par  tonne 
de  minerai  broyé. 

Le  Trafic  des  Liqueurs  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Ce 

n'est  pas  seulement  dans  le  Rand,  dit  notre  confrère 
de  Londres,  The  African  Review,  que  l'on  a  à  lutter 
contre  la  vente  illicite  de  spiritueux,  mais  encore  dans 
tout  le  Sud  de  l'Afrique.  Naturellement  on  ne  poursuit 
que  ceux  qui  n'ont  qu'un  but  :  réaliser  des  bénéfices  en 
démoralisant  les  indigènes.  En  cinq  jours,  du  13  au 
17  avril  inclusivement,  plusieurs  arrestations  ont 
été  opérées.  A  Johannesburg,  un  directeur  de  mine  a 
fait,  avec  beaucoup  de  peine,  procéder  à  l'arrestation 
de  deux  jeunes  Russes.  On  a  trouvé  dans  leur  maison, 
3.000  bouteilles  de  spiritueux.  A  Vryburg,  un  homme 
fut  condamné  à  50  liv.  st.  d'amende  ou  à  six  mois  de 
prison  pour  vente  illicite  de  liqueurs,  et  deux  jours 
après,  un  tout  jeune  homme,  à  Johannesburg  fut,  pour 
le  même  motif,  condamné  deux  fois  à  50  liv.  st.  d'a- 
mende. 

A  la  date  du  14  avril,  près  de  Maritzburg,  dans  la  co- 
lonie de  Natal,  un  constable  aperçut,  au  bord  d'une 
route,  un  inconnu  donnant  une  bouteille  de  rhum  à  un 
Cafre.  Cet  inconnu  était  à  cheval  et  le  constable  à  pied. 
Mais  ce  dernier  eut  ijien  vite  fait  d'enfourcher  la  bicy- 
clette d'un  de  ses  amis  et  de  se  lancer  à  la  poursuite  du 
fugitif.  Après  l'avoir  poursuivi  pendant  deux  milles,  il 
l'atteignit  et  revint  triomphalement,  avec  son  prison- 
nier. Ces  incidents,  dit  notre  confrère  anglais,  sont 
intéressants  à  noter,  car  ils  prouvent  que  contraire- 
ment à  ce  c£ui  se  passe  dans  les  autres  colonies,  on 
cherche,  au  Sud  de  l'Afrique,  à  combattre  tout  ce  cjui  peut 
contribuer  à  l'avilissement  des  indigènes. 


Le  Rendement  du  Wilwatersrand  en  mai.  —  Il 

ne  faut  pas  perdre  de  vue,  dit  le  Standard  and  Dig- 
gefs  News,  de  Londres,  que  dans  quelques  jours 
nous  connaîtrons  les  rendements  du  Witwatersrand 
pour  le  mois  de  mai.  Il  semble  que  la  production  du 
Rand  sera  considérable.  En  avril,  elle  s'élevait  à 
439.111  onces,  et  en  mars,  à  441.578.  Naturellement, 
pour  l'instant,  on  ne  possède  aucune  donnée  spéciale 
qui  puisse  servir  de  base  à  une  appréciation,  si  ce 
n'est  que  la  Van  Ryn  a  augmenté  de  35  pilons  sa  puis- 
sance de  broyage.  Toutefois  une  idée  germe  dans  les 
esprits  que  les  rendements  de  mai  nous  fourniront  un 
montant  qui  n'a  jamais  été  vu  jusqu'à  présent.  Certai- 
nement, ces  rendements  seront  plus  près  de  450.000 
onces  que  de  440.000,  et  il  semble  presque  impossible 
que  le  premier  de  ces  chiffres  ne  soit  pas  atteint. 

En  ce  qui  concerne  la  Rhodesia,  on  estime  que  les 
rendements  devront  dépasser  7.000  onces.  Cependant, 
avant  de  se  prononcer,  il  convient  d'attendre.  La  pro- 
duction, en  mars,  a  donné  6.614  onces,  et  seulement 
5.755  onces  en  avril.  Il  est  vrai  que  pendant  ce  dernier 
mois  on  a  eu  à  compter  avec  le  manque  de  main^ 
d'œuvre.   

Les  Chemins  de  fer  Rhodésiens.  —  Une  dépêche 
de  Cape  Town,  datée  du  30  mai  et  publiée  par  le /^inaw- 
cial  Times  annonce  que  le  même  jour  on  a  donné  le 
premier  coup  de  pioche  pour  le  prolongement  du  che- 
min de  fer  dans  la  Rhodesia.  Une  foule  nombreuse 
était  présente,  qui  manifesta  un  grand  enthousiasme. 
M.  llolo  a  déclaré  qu'il  ne  pouvait  préciser  jusqu'où  le 
chemin  de  fer  pourrait  être  poussé,  mais  qu'il  n'en  était 
pas  moins  établi  que  chaque  mille  de  voie  ferrée  était 
une  nouvelle  conquête  de  territoire  pour  le  glorieux 
Empire  britannique.  Il  a  ajouté  que  toute  la  popula- 
tion du  Matabeleand  devait  avoir  la  plus  grande  recon- 
naissance à  M.  Cecil  Rhodes  pour  les  voies  ferrées 
dont  il  dote  la  Rhodesia. 
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Les  Mines  d'Or  à  8.000  pieds.  —  Une  dépêche 
reçue  par  le  Slandard  and  Digger's  Neios  de  Londres 
mentionne  que  M.  G.  Hays  Hammond  a  émis  l'opinion 
qu'avec  les  machines  dont  on  dispose  actuellement, 
l'exploitation  des  mines  d'or  était  possible  à  une  pro- 
fondeur de 8.000  pieds. 

Le  même  journal  annonce  que  de  riches  échantil- 
lons de  quartz  aurifère  provenant  de  Bomken  ont  été 
apportés  à  Middelburg. 

Les  Mines  de  Diamants  au  TransvaaL  —  D'après 
le  Standard  and  Digger's  Neivs  de  Londres,  on  a  re- 
levé, sur  les  champs  diamantifères  de  Pretoria,  et  pour 
la  période  écoulée  entre  le  15  avril  jusqu'au  7  mai, 
une  production  de  900  carats.  A  la  Schuller's  Mine,  on 
continue  à  procéder  activement  au  développement,  et 
il  y  a  déjà,  sur  le  carreau  de  la  mine,  40.000  loads.  Les 
lavages  sont  probablement  commencés  à  l'heure  ac- 
tuelle. 

LaMain-d'Œuvre  et  le  Charbon  dans  la  Rhodesia. 

—  La  Chambre  des  Mines  de  Bulawayo,  dit  le  Stan- 
dard and  Digger's  Neivs,  de  Londres,  a  soumis  au  Gou- 
vèrnement  un  projet  relatif  à  la  création  d'un  bureau 
de  main-d'œuvre  indigène.  Des  agents  appointés  se- 
raient répartis  dans  les  principaux  centres  du  pays,  et 
ils  auraient  pour  mission  d'envoyer  les  travailleurs 
au  bureau  central,  à  Bulawayo,  qui  les  répartirait  en- 
tre les  mines.  On  demande  au  Gouvernement  d'assu- 
mer la  moitié  des  frais  qui  résulteraient  de  cet  ariange- 
ment,  et  ce,  jusqu'à  concuri'ence  de  3.000  liv.  st.  On 
croit  qu'avec  ce  système,  on  arriverait  à  résoudre  la 
question  de  la  main-d'œuvre.  L'organisation  qui  s'en- 
suivrait serait  placée  sous  le  contrôle  de  trois  mem- 
bres désignés  par  lu  Chambre,  et  de  trois  membres  dé- 
signés par  le  Gouvernement. 

Le  même  journal  annonce  ,  d'après  le  Rhodesiûn 
Times,  que  M.  W,  L.  Armstrong  est  arrivé,  venant  de 
ses  concessions  de  charbon  et  de  ses  salines  du  district 
de  M'fungabusi.  Il  a  rapporté  plusieurs  échantillons  de 
charbon  et  de  sel.  Le  sel  provient  de  dépôts  qui  se  for- 
ment au  printemps,  et  il  en  existe  un  bassin  situé  à 
2.000  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  que  tra- 
verse la  rivière  de  Oomay.  Les  houillères  sont  situées 
sur  le  Oomay,  à  l'endroit  où  il  se  rencontre  avec  le 
Sassami.  Ce  charbon  ressemble  à  celui  que  l'on  trouve 
dans  les  districts  de  Indwe  et  dans  le  nord  du  Trans- 
vaal.   

Une  Filiale  de  la  New  Modderfontein.  —  Nous 
avons  souvent  appelé  l'attention  de  nos  lecteurs  sur 
les  perspectives  d'avenir  de  la  Neio  Modderfontein, 
dit  notre  confrère  de  Londres,  Tlie  African  Review, 
et  les  avis  que  nous  avons  formulés  remontent  au  mo- 
ment où  les  actions  de  cette  Compagnie  se  cotaient 
dans  les  environs  de  3  liv.  st.  Depuis,  une  hausse  de 
400  pour  cent  s'est  produite,  mais  cette  hausse  semble 
n'avoir  rien  d'exagéré. 

Un  gage  de  l'importance  future  que  peut  encore 
prendre  cette  Compagnie  est  en  effet  donné  par  les  nou- 
velles qui  parviennent,  et  qui  ont  trait  à  la  formation 
d'une  Compagnie  subsidiaire  qui  reprendrait,  de  la 
New  Modderfontein,  250  claims  situés  sur  la  partie 
ouest  de  ses  propriétés.  La  Modderfontein  resterait 
encore  avec  près  de  1.000  claims;  et  si  les  développe- 
ments se  poursuivent  avec  autant  de  succès  que  par 
le  passé,  de  nouvelles  filiales  ne  tarderont  pas  à  être 
créées  et  vaudront,  aux  actions  de  la  Compagnie  mère, 
des  prix  beaucoup  plus  élevés  que  ceux  pratiqués  ac- 
tuellement. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

L'Industrie  aorifère  dans  la  Gnyane  anglaise.  — 

Le  steamer  Est,  qui  a  appareillé  le  27  avril  à  Georgetown,  a 
emporté  4.084  onces  14  dwts  13  grains  d'or,  représentant  une 
valeur  de  71.479  dollars. 
Voici,  d'après  la  statistique  dressée  par  le  Ministère  des 


Mines,  les  rendements  d'or  ]>our  les  semaines  qui  ont  pris  fin 
aux  dates  suivantes  : 

Semaines  finissant  le 


Districts 


24  avril 


29  avril 


Onc. 

dwts  gr. 

Onc. 

dwts  gr. 

20 

16 

21 

290 

2 

5 

203 

15 

13 

343 

9 

19 

650 

15 

12 

500 

11 

19 

19 

411 

15 

0 

385 

17 

,  35 

10 

11 

15 

19 

13 

234 

8 

0 

584 

15 

0 

196 

13 

19 

238 

18 

05 

TotaL.. 

.  1.653 

15 

4 

2.359 

14 

8 

Les  semaines  correspondantes  de  1898  avaient  donné  2.260 
onces  10  dwts  et  1.251  onces  18  dwts  21  gr.,  soit,  pour  la  se- 
maine finissant  le  24  avril  1899,  une  diminution,  sur  1898,  de 
606  onces  14  dwts,  mais  pour  la  semaine  prenant  fin  le 
29  avril,  une  augmentation  de  l.lU?  onces  15  dwts  11  gr. 

Les  exportations  du  1"  janvier  au  24  avril  s'étabhss«nt 
ainsi,  comparées  à  celles  de  l'année  précédente  : 

Valeur  en 

Onces  dwts  gr. 


dollara 


19 

9 


.573.406  73 
535.127  38 


1899    32.187  13 

1898    81.017  17 

Ce  qui  correspond,  pour  1899.  à  une  augmentation,  sur 
l'année  précédente,  de  1.169  onces  16  dwts  10  grains,  ou 
38.279  doll.  35.   

Les  Rendements  des  Mines  indiennes.  —  Voici  le 
rendement  des  mines  indiennes  de  décembre  1898  jusqu'au 
mois  d'avril  1899  : 

Déc.     Janv.     Févr.     Mars  Avril 


Compagnies 


(En  onces) 


Balaghat   414  471  402  477 

Champion  Reefs....  12.343  12.798  12.310  12.499 

Goromandel   330  253  220  130 

Mysore   13.025  13.029  12.171  8.176 

Mysore  Reefs   126  78  »  112 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad..  296  250  250  S6i 

Nine  Reefs.    »  306  316  327 

Nundydroog   3.536  3.537  3.537  3.528 

Ooregum   4.634  4.1^8  4.692  4.699 


362 
12.678 

109 
12.585 


244 
351 
3.. 515 
4.702 


La  Mysore,  comme  on  le  voit,  a  considérablement  repris, 
les  difiicullés  éprouvées  en  mars,  à  la  suite  de  quelques  cas 
de  peste,  ayant  disparu. 

Barrett  Gold  Mining.  —  La  Direction  de  cette  Compagnie 
veut  proposer  aux  actionnaires  la  répartition  d'un  solde  de 
dividende  de  5  pence  par  action,  ce  qui  porterait  à  9  pence  le 
dividende  pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  28  février  dernier. 
Il  serait  reporté  ;i  nouveau  594  liv.  st. 


IVew  Bnltfontein.  —  La  production  de  diamants,  pour  la 
quinzaine  qui  a  pris  fin  le  20  mai,  s'est  élevée  à  2.800  carats. 


Transvaal  Consolidated  Mines.  —  Le  point  le  plus 
important  du  rapport  de  cette  Gorr.pagnie  pour  l'exercice 
1898,  est  le  fait  que  des  travaux  de  prospection  ont  été  entre- 
pris sur  la  ferme  Holfontein,  à  l'Est  du  Rand.  Un  sondage  a 
été,  en  effet,  pratiqué  pour  localiser  le  prolongement  du  filon 
Van  Ryn.  On  a  lieu  de  croire  que  ce  filon  sera  recoupé  par 
le  sondage.  S'il  est  rénumérateur,  cette  découverte  augmen- 
tera considérablement  la  valeur  des  propriétés.  Les  travaux 
exécutés  dans  les  autres  fermes  sont  peu  importants  et, 
d'une  manière  générale,  on  attend  avant  de  ne  rien  entre- 
prendre que  les  conditions  soient  plus  favorables  à  la  culture. 
Les  espèces  et  l'actif  liquide  de  la  Compagnie  s'élèvent  à 
environ  100.000  liv.  st.  Le  capital  émis  est  de  500.000  liv.  st. 

Dnc  assemblée  générale  extraordinaire  sera  tenue  à  Pre- 
toria le  28  juin  à  l'effet  de  sanctionner  diverses  modifications 
aux  statuts.  Les  Uvres  de  transferts  seront  clos  cà  cet  effet 
du  20  au  29  juin.   

Otto's  Kop^e  Diamond.  —  Lo  Directeur  télégraphie,  à  la 
date  du  25  ma'i  :  «  Les  deux  machines  fonctionnent  d'une  fa- 
çon très  satisfaisante.  On  a  lavé  3.631  loads  qui  ont  produit 
113  carats  de  diamants.  Dans  ce  chiffre,  il  faut  comprendre 
une  pierre  qui  a  donné,  ii  elle  seule,  8  1/2  carats.  » 


98 
08 


9S 
i96 

:98 
.9S 

m 

m 
.m 


184 


L  ECONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hebdomadaire,  no  387  bis) 


KaiiisTerdani.  —  Rendement  pour  le  mois  qui  a  pris  fin 
le  -i)  niai  :  on  a  traité,  pendant  cette  période.  50.954  loads  de 
terre  bleue  qui  ont  produit  5.300  carats  de  diamants. 


Eevoe  HeMoniaSaîre  k  larcié  fles  Mines  J'Oj 

DE  L,OXDRES 


Londres,  le  8  juin  18y9 
Au  délmt  de  la  semaine,  le  marché  était  dans  l'at- 
tente des  nouvelles  relatives  à  la  Conférence  de  Blu'm- 
lontein  et  les  cours  demeuraient  stationnaires.  Le  bruit 
s'est  Jjientôt  répandu  que  les  demandes  de  réformes 
politiques  du  Gouvernement  anglais  n'étaient  pas  bien 
accueillies  par  M.  Krûger.  1  )es  oll'res  nombreuses  se 
sont  produites  alors  et  se  sont  poursuivies  jusqu'à  la 
clôture  de  ce  jour. 

11  est  bon  d'observer  toutefois  que  ces  offres  provien- 
nent de  certains  groupes  de  spéculateurs  qui  n'ont  au- 
cun rapport  avec  les  grandes  maisons  sud-africaines. 
Ces  dernières  achètent,  au  contraire. 

On  s'étonne  que  toutes  les  nouvelles  relatives  à  la 
Conférence  de  la  Blctanfontein  n'aient  trait  qu'à  la 
question  politique. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  est  à  3  1/4,  au  lieu  de  3  17/32. 

La  Consolidated  Goldfields  passe  de  7  15/16  à 
7  5/16;  la  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/4. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'Easl  Rand 
est  à  6  3/4  au  lieu  de  7  13/32  ;  VAngelo,  à  7  .0/8  au  lieu 
de  7  15/16;  la  New  Comel,  à  3  1/8  au  lieu  de  3  5/16. 

La  Cily  and  Subicrbnn  se  retrouve  à  5  7/8.  La  Mod- 
derfonlein  est  à  11  1/8.  L'assemblée  générale  des  ac- 
tionnaires aura  lieu  à  .Johannesburg  le  26  juillet  pro- 
chain. La  Henry  Nourse  passe  de  9  ./.  à  8  5/8;  la 
New  Heriot,  de  7  1/4  à  7  ./.  ;  la  Langlaagle,  de  3 11/16 
à  3  1/2  ;  la  Simmer  and  Jack, .de  6  9/16  à  6  7/16. 

La  Jubilee  est  à  6  3/4;  la  Jumpers  reste  à  6  ./.  ;  la 
Crown  Reef,  à  17  1/2  ;  la  Rnndfontein,  à  2  7/8. 

La  'Worcesler  est  à  3  1/8;  la  Geldenhuis  EsLate  passe 
de  8  9/16  à  8  1/4;  la  Rohinson,  de  11  ./.à  10  1/2  ;  la 
Wemmer,  de  13  1/8  à  13  1/8.  Le  rendement  de  cette 
(Compagnie,  on  mai,  s'est  élevé  à  7.624  onces  contre 
6.308  en  avril. 

La  Village  Main  Reef  se  retrouve  à  9  7/8  ;  la  Durban 
Roodepoort,  à  6  1/4. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  5/8  à  11  1/2. 

La  Rand  Mines  est  à  30  11/16,  au  lieu  de  42. 

La  Ferreira  Deep  se  retrouve  à  6  7/8.  On  annonce 
que  cette  Compagnie  a  commencé  les  broyages  le30  mai 
dern  er.  Ses  actions  sont  la  propriété  de  la.  Rand  Mines 
et  du  groupe  Barnato. 

La  Crown  Deep  est  à  13  1/4  ;  la  Nourse  Deep,  à 
5  3/4  ;  la  Rose  Deep,  à  10  1/4. 

La  Robinson  Deep  se  traite  à  11  1/2.  L'assemblée 
générale  est  fixée  au  29  juin. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  tient  à  3  1/8. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  ef,i  h  2  11/16;  la  Rhodesia  Goldfields  à  1  3/4. 

La  iJunrnven  reste  à  1  1/4;  la  Geelong  à  4  1/4.  La 
Seluhwe  a  produit  en  mai  1.307  onces  d'or,  soit  14,05 
dwts  d'or  par  tonne;  les  résidus  ont  une  teneur  de 
3,31  dwts  par  tonne. 

La  Globe  and  Phœnix  se  tient  à  4  11/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoom 

(Niiw)  se  retrouve  à  2/6. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslale,  (tue  nous  laissions  à  1  15/16,  reste 
à  1  31/32. 

***   District  de  Heidelberg.  —  La   Nigel  est 

*♦*  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  5/16. 


Londres,  S  Juin,  6  heures  soir. 
(Par  téléplione.) 
Après  la  clôture,  le  marché  est  faillie. 


ReYBe  HeMomajaire  in  fflarclié  Ses  ffliiies  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  8  juin  1899. 

Au  cours  de  la  semaine  qui  vient  de  s'écouler,  le 
Marché  de  Paris  a  été  mis  plusieurs  fois  à  l'épreuve, 
et  bien  qu'il  se  soit  montré  pendant  plusieurs  jours  très 
résistant  il  a  dù,  sous  le  poids  des  offres  venues  de 
Londres,  reculer  et  assez  sensiblement. 

Il  ne  rpste  pourtant  pas  tout  à  fait  aux  plus  bas 
cours  faits,  mais  sa  tendance  reste  incertaine,  ce  qui 
s'explique  par  ce  fait,  que  le  nœud  de  la  situation  n'est 
plus  maintenant  entre  les  mains  des  financiers,  mais 
entre  les  seules  mains  des  hommes  politic[ues  anglais. 

Un  bruit  a  été  mis  en  circulation  aujourd'hui,  qui 
paraît  bien  extravagant.  On  a  prétendu  que  M.  Cham- 
l^erlain  donnait  sa  démission  de  secrétaire  d'Etat  des 
Colonies,  et  que  ce  soir,  M.  Balfour  prononcerait,  au 
sujet  du  Transvaal,  un  discours  pacifique. 

La  Chartered,  qui  clô-'urait  à  91  fr..  reste  à  85  fr.  50. 
Consolidated  Goldfields,  en  moins-value  de  12  fr.  50  à 
190  fr.  50.  East  Rand,  177  fr.,  contre  191  fr.  Quant  à 
la  Rand  Mines,  violemment  attaquée,  elle  est  revenue 
de  1.075  fr.  à  1.007  fr.  et  finit  à  1.025  francs. 

La  Geldenhuis  Eslale,  qui  restait  à  218  fr.,  se 
retrouve  à  212  fr.  L«^  rapport  de  mars  des  directeurs 
de  cette  Compagnie  signale  le  développement  de  48.670 
tonnes  de  minerai  sur  une  distance  de  163  pieds.  Gel- 
denhuis Deep,  288  fr.,  contre  297  fr.  ;  Ferreira,  620  fr., 
en  réaction  de  8  fr.  ;  New  Kleinfontein,  74  fr.  50, 
contre  77  fr.  50. 

La  Robinson  Randfontein  s'échange  à  40  fr.  ;  Rand- 
fonlein  Estâtes,  76  fr.  50;  Simmer  and  Jach,  ferme  et 
sans  variation  appréciable  à  165  fr.  May  Consolidated, 
140  fr.  50.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  se  sont 
réunis  le  1er  juin  en  assemblée  générale  extraordinaire 
et  ont  décidé  la  création  de  15.000  nouvelles  actions 
dont  13.750  sont  offertes,  jusqu'au  12  courant,  aux 
actionnaires  au  prix  de  41iv.  st.  15  shillings  par  action, 
dans  la  proportion  d'une  action  nouvelle  pour  vingt 
actions  anciennes. 

La  Village  Main  Pisef,  en  dépit  des  mouvements  de 
la  cote,  s'est  très  bien  tenue.  Elle  s'inscrit  à  252  fr.,  ne 
perdant  que  3  fr.  Le  rapport  de  la  Compagnie,  pour  le 
premier  trimestre  de  1899,  évalue  la  longueur  du  déve- 
loppement effectué  à  3.165  pieds.  Les  Ijénéfices,  qui  ont 
été  de  72.000  liv.  st.,  pour  ce  trimestre,  laissent  augu  - 
rer un  profit,  pour  toute  l'année,  de  300.000  liv.  st. 
environ,  contre  200.000  liv.  st.  l'année  dernière.  Lan- 
caster,  95  fr.  50,  en  recul  de  5  fr. 

La  Robinson  Gold  est  revenue  de  281  fr.  50  à  267.  Ses 
profits,  pour  le  mois  de  mai,  s'établissent  à  42.000 
livres  sterling,  comme  en  avril.  Buffelsdoom  Estate, 
action  nouvelle,  27  fr.;  Wemmer,  331  fr.,  en  moins- 
value  de  5  fr.;  A'ezo  Primrose,  122  fr.,  mais  nominale  ; 
Durban  Roodepoort  Zieep,  87  fr.  .50,  contre  92fr.  50; 
Sheba,  35  fr.;  French  Rand,  45  fr.,  contre  47  fr. 

La  Langlaagle  Deep,  au  comptant,  reste  ferme  à  81 
francs.  Transvaal  Consolidated  Land,  52  fr.,  en  moins- 
value  de  4  fr.  75.  Transvaal  Goldfields,  beaucoup  plus 
animée  que  précédemment  et  en  petite  avance  à  54  50  ; 
Windsor.  82  fr.  25,  contre  84  ;  Champ  d'Or,  58  fr.  .50. 

La  Mossamédès  reste  à  19  fr.  75;  Marievale  Nigel, 
14  fr.  ;  Mozambique,  67  fr.  perdant  3  fr.  50;  Eersle 
Fabriehen  Distillery,  21  fr.  ;  Dynamite  du  Transvaal, 
77  fr.,  sans  changement,  pour  ainsi  dire:  Victor  Gold, 
23  fr.  50;  Rebecca,  7  fr.  50;  De  Lamar,  6  fr.  .50. 

L'action  Goerz  and  C°,  bien  qu'au-dessous  de  sa  pré- 
cédente clôture,  est  soutenue  à  79  fr.  De  Beers,  727  fr., 
en  réaction  de  16  fr. 

Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 
l'aris.  Imprim.  de  la  Presse,  10,  rue  au  ti.v.otiaDt.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LE  RENDEMENT  DU  WITWATERSUAND 

en  Mai  1899 


Le  rendement  du  Witwatersrand  s'est  élevé, 
pendant  le  mois  de  mai  1899,  à  444.9-33  onces, 
représentant  1.3.839  kiloj^rammes,  et  ayant  une 
valeuf  approximative  de  40.488.903  fr. 

La  production  d'avril  1899  avait  été  de  439.110 
onces  ou  13.' 58  kilogrammes,  ayant  une  valeur 
de  39. i 59. 010  fr. 

Voici  la  comparaison  du  rendement  de  mai 
1899  avec  celui  du  même  mois  des  années  anté- 
rieures : 

Années       Onces       Kilogs  Francs 

1888   1R.397  416  1.219.127 

1889   35.028  1.089  3.187.548 

1890    3S.836  1  207  3..^84.076 

1891   54. «/3  1.700  4.975.243 

18.>2   99.4,3'>  3.002  9.048  676 

1893   110.911  3.636  10. 698.901 

1894   169.773  5.280  15.4'i9.343 

1895   194.580  6.052  17.7(16.780 

189rt   195.007  6.065  17.745.637 

1897   24-i.305       7.723  22.595.755 

1898   34'4.160      10.70i  31.318..%0 

1899    444.933      13.839  40.488.903 

Le  rendement  des  autres  districts  du  Transvaal 
s'est  élevé  à  31.590  onces,  ce  qui  porte  le  rende- 
ment total  du  Transvaal  à  406.523  onces,  contre 
460.;^48  onces  en  avril. 

A  remarquer  que  le  rendement  de  mai  est  le 
plus  élevé  auquel  soit  parvenu,  jusqu'.à  présent, 
le  Witwatersrand. 


LETTRE  DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  20  mai  1899. 
■Etal  du  Marché.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  éprouvons  un  réel  plaisir  à  constater  les  modi- 
lications  survenues  dans  la  tendance  du  Mnrché. 
Coinm*^  nous  \ous  l'avions  tait  prévoir,  le  premier 
signe  d'amélioration  dans  la  situation  politique  a  pro- 
voqué une  reprise  et  si,  au  moment  où  nous  écrivons, 
les  cours  ne  sont  pas  au  plus  haut,  c'est  que  l'approche 
des  fêles  de  la  Pentecôte  a  ralenti  le  courant  des  trans- 
-actions. 

Il  faut  dire,  cependant,  que  si  tout  semble  parler  en 


faveur  d'un  prochain  règlement  des  questions  en  litige, 
il  y  a  bien  des  personnes  qui  restent  pessimistes  et  ne 
voient  pas  une  amélioration  permanente. 

Niius  hésitons  à  exprimer  i^iotre  opinion  dans  l'un  ou 
l'autre  sens,  mais,  prenant  en  considération  ce  fait  que 
les  chances  sont  en  faveur  d'une  tranquillité  politique, 
et  que  si  ce  fait  se  réalise,  nous  aurons  une  bonne 
période  d'affaires,  nous  considérons  le  moment  actuel 
comme  favorable  au.x  achats. 

Vous  connaissez  notre  avis  sur  ce  point  :  éviter  les 
petites  valeurs  douteuses,  quels  que  soient  les  bruits 
que  Ton  fera  courir  sur  les  propriétés  négligées  et 
acheter  parmi  les  grande»  valeurs  celles  qui  sont  cotées 
à  des  prix  moyens. 

Vous  avez  dû  remarquer  la  hausse  de  la  Roodepnort 
Central  Deep;  c'est  une  valeur  sur  laquelle  nous  avons 
toujours  attiré  votre  attention.  Elle  s'est  maintenue 
ferme  pendant  toute  la  crise  et  s'est  avancée  à  70/-  au 
premier  indice  d'amélioration.  Après  plusinurs  retards 
inévitables  pour  les  premiers  essais,  les  pilons  de  cette 
Compagnie  vont  fonctionner  lundi  pi-ochain.  C'est  la 
seule  nouvelle  minière  que  nous  puissions  vous  donner. 

Les  actions  de  la  Soulh  Cily  et  de  la  Soulh  Wolfuiler 
Deep  pourront  être  dislribui^es  dans  quelques  jours. 
Les  protagonistes  n'ont  cependant  pas  l'intention  de 
demander  l'inscription  à  la  Cote  ofiicielle  avant  que 
leur  marché  ne  soit  prêt  :  cela  ne  pourra  se  produire 
tant  que  la  question  politique  et  financière  n'aura  pas 
un  meilleur  aspect.  On  doit  se  rappeler  que  le  capital 
d'exploitation  des  deux  Compagnies  a  été  souscrit  et 
garanti  à  50/-  par  actions. 

Nous  entendons  dire  beaucoup  de  bien  de  la  Robin- 
son  Central  Deep.  C'est  une  affaire  à  longue  portée  qui 
pourra  devenir  une  des  meilleures  deep  levels  et  dont 
les  actions  pourraient  bien  prendre  rang  avec  les  Vil- 
lage et  les  Soulh  Roxe  Deep.  Une  autre  valeur  sur 
laquelle  nous  attirons  votre  attention  est  la  Simmer 
East. 

Nous  n'avons  rien  de  plus  à  vous  dire.  Nous  ne 
croyons  pas  que  jusqu'à  mardi  on  fasse  des  affaires, 
Londres  ne  revenant  que  ce  jour;  mais  nous  croyons 
que  la  fermeté  actuelle  se  maintiendra. 

 Cours   

le  plus  le  plus  13  mai   20  mai 

bas       haut      1899  1899 
de  la  semaine       —  — 

sh.d.     sh.d.  sh.d.  sh  d. 

Bantjes   86/.       39/3  37/6  38/8 

Bantjes  Deep   9/.      10/.  9/3  9/6 

Benoni   25/.      27/.  25/.  26/. 

Bonanza   >-^l  ■      89/.  67/.  89/. 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered)....  72/.      74/.  75/.  73/. 

Gonsol.  Main  Reef   40/.      45/.  40/3  43/3 

KaslBand   150/.  155/6  149/.  153/, 

Fr.'nch  l^and   33/.       37/.  3'./.  36/. 

Knights  Central   49/6      53/.  49/.  52/6 

MayConsol   111/.  118/.  111/.  114/. 

Randfontein   fô/ .       68/.  65/6  67/3 

Roodepoorl  Central  Deep..  64/.      70/.  6i/.  "50/. 

Simmer  Kasl   70/.      76/.  73/.  73/. 

Vo!relslruis  Consolid.  Deep.  SO/.      23/.  :i0/3  31/. 

Witvvatersraml  ;   122/6  132/6  126/.  127/6 

■Witwatersrand  Deep   48/.      52/6  49/.  51/. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  ^^supplément  hebdomadaire,      388  bis) 


La  Sitaatioa  dans  l'Afrique  du  Sud 


ae  cioeiuiumeiii,  ucs  a^j^ji cl. icn-iuu.:i  ^^^^^^^^^^^ 
livrait  à  son  sujet  au  Sud  de  l'Afrique,  et  des  commen- 
taires auxquels  le  résultat  négatif  de  l'entrevue  avait 


Depuis  notre  dernier  numéro,  les  dépêches  se  sont 
succédé  parlant  toutes,  de  nouveau,  de  la  Conférence 
de  Bloemfontein,  des  appréciations  auxquelles  on  se 
li  "  ■ 

taires  auxquels 
donné  naissance  à  Londres. 

Tout  d'abord,  le  premier  soin  du  président  Krtiger,  a 
son  retour  de  Bloemfontein,  a  été  de  soumettre  au  pre- 
mier Volksraad  de  Pretoria  les  propositions  qu'il  avait 
formulées  à  Bloemfontein.  A  la  suite  de  cette  commu- 
nication, le  Volksraad  a  voté,  à  l'unanimité,  la  résolu- 
tion suivante  : 

«  Délibérant  .sur  une  missive  du  Gouvernement,  datée  du 
9  juin  1893,  et  sur  les  propositions  qui  y  sont  annexées  et  qui 
ont  été  échangées  entre  le  Président  et  le  haut  (Commissaire 
à  Bloemfontein.  sous  la  forme  d'un  mémorandum, 

«  l.e  premier  Volksraad,  après  avoir  pris  connaissance  de 
ces  propositions,  regrette  que  le  haut  Commissaire  n'ait  pas 
pu  accepter  les  propositions  du  Président  d'Etat,  proposi- 
tions qui  doivent  être  reconnues  comme  parfaitement  équita- 
bles ;  déclare  qu'il  est  désirable  de  prendre  de  nouvelles  me- 
sures pour  une  meilleure  réglementation  du  droit  dévote; 
décide  qu'il  approuve  la  conduite  du  Président  et  de  la  Dépu- 
tatiou  qui  raccompagnait,  particulièrement  en  ce  qui_  con- 
cerne ses  propositions  relatives  au  droit  de  vote  et  a  l'arbi- 
trage ;  charge  le  Comité  exécutif  de  rédiger  enferme  légale  le 
projet  du  Président  relativement  au  droit  de  vote,  et  de  le  lui 
soumettre  dans  le  plus  bref  délai.  » 

Pendant  ce  temps,  M.  Chamberlain,  questionné  à  la 
Chambre  des  Communes,  répondait  que  le  mémoran- 
dum que  devait  lui  adresser  sir  Alfred  Milner  ne  lui 
était  pas  encore  parvenu  et  qu'il  devait  l'attendre  avant 
de  se  prononcer. 

Ce  mémorandum,  publié  dans  le  Times  du  10  juin, 
est  très  long,  bien  qu'en  fait  il  ne  nous  apprenne  rien 
que  nous  ne  sachions  déjà.  Toutefois,  il  se  termine  de 
la  manière  suivante  : 

«  Avant  de  se  séparer.  Son  Excellence  (sir  Alfred  Milner) 
a  exprimé  en  termes  cordiaux  sa  grande  reconnaissance  à 
■M.  Fischer,  membre  ilu  Conseil  exécutif  de  PEtat  Libre  d'O- 
ran'je,  pour  les  services  qu'il  avait  rendus,  comme  interprète, 
au  cours  de  la  Conféreni-e.  De  son  côté,  le  président  Krûger 
remercia  chaudement  M .  Fischer  ;  puis,  s'adressant  à  Son 
Excellence  (sir  Alfred  Milner),  il  lui  déclara  qu'il  était  vrai- 
ment heureux  de  la  faron  amicale  dont  la  discussion  avait  eu 
lieu,  et  qu'il  espérait  qu'à  Pavenir  ils  s'entendraient  mieux 
l'un  et  Pautre  et  qu'ils  arriveraient  à  donner  une  solution  aux 
questions  en  suspens.  Son  Excellence  (sir  Alfred  Milner)  a 
répondu  qu'il  avait  éprouvé  une  vive  satisfaction  à  faire  la 
connaissance  de  Son  Honneur  (le  président  Krûger)  et  qu'il 
le  remerciait  de  sa  grande  courtoisie.  » 

Comme  on  le  voit,  la  séparation  des  deux  plénipo- 
tentiaires s'est  effectuée  dans  les  meilleurs  termes,  et 
si  la  Conférence  n'a  pas  abouti  il  ne  s'ensuit  aucune- 
ment qu'elle  ne  puisse  un  jour  être  reprise.  C'est  vrai- 
semblaljleuient  en  prévision  des  nouveaux  pourparlers 
qui  peuvent  un  jour  prendre  place  que  le  président 
Kniger  s'est  hrué  de  faire  approuver  par  le  Volksraad 
du  Transvaal  les  propositions  qu'il  avaient  soumises 
à  sir  Alfred  Milner.  Ajoutons  que  le  Volksraad  de 
l'Etat  Libre  d'Orange  qui  s'est,  lui  aussi,  occupé  do  la 
question,  a  approuvé  la  conduite  du  président  Kniger, 
ainsi  que  sa  manière  de  voir  au  sujet  de  la  franchise. 
Toutefois  il  aurait,  paraît-il,  émis  l'avis  que  le  Gouver- 
nement du  Transvaal  devait  s'occuper  d'abolir  le  mo- 
nopole de  la  dynamite.  On  croit  que  cet  avis  ne  eera 
pas  i>erdu  et  que  le  ])résident  Kniger  s'occupe  en  ce 
moment  de  la  question. 

[1  va  de  soi  qu'à  .Johannesburg,  on  s'est  vivement 
intéressé  à  ce  qui  se  passait.  On  a  annoncé  que  des 
meetings  d.e  bourgeois  et  d'uitlanders  paciûques  s'or- 
ganisaient pour  soutenir  les  projets  du  présidfL'nt 
Kniger.  D'un  autre  côté,  une  grande  réunion  s'est 
tenue  samedi  dernier  à  laquelle  assistaient  surtout  un 
grand  nombre  de  femmes  qui  ont  bruyament  applaudi 
les  divers  orateurs  qui  ont  parlé  et  parmi  lesquels  on 
comptait  d'anciens  membres  du  Comité  des  réformes. 


Cette  réunion,  dans  laquelle  on  a  protesté  contre  Fat 
titude  du  Président  à  Bloemfontein,  s'est  terminée  sans 
incident,  ni  troubles.  Disons  encore  que  des  nouvelles 
sérieuses  venues  de  Gapetown  donnaient  à  entendre 
que  le  Ministère  du  Cap  appuyé  par  M.  Jean  Hofmeyi- 
et  la  ligue  des  Africanders  se  déclarera  favorable  à  la 
pais  et  contre  l'agitation  fomentée  par  le  parti  de  Cecil 
Riiodes.  Peut-être  les  politiciens  du  Cap  proposeront-ils 
quelques  modifications  auxprojets  du  président  Krûger  ; 
mais  en  général,  dans  les  sphères  gouvernementales 
de  Capetown,  on  est  d'autant  plus  porté  à  sympathiser 
avec  le  Gouvernement  de  Pretoria,  que  M.  Alfred 
Milner  n'a  pas  donné  de  raisons  plausibles  pour  refu- 
ser les  propositions  de  M.  Krûger. 

Il  va  de  soi  que  la  presse  anglaise  s'est  beaucoup 
■  entretenue  des  incidents  qui  se  sont  passés,  mais  l'opi- 
nion, en  Angleterre,  diffère  beaucoup.  Le  Times  a  dit, 
par  exemple,  que  le  ton  amical  des  négociations  rédui- 
sait à  leur  minimum  les  conséquences  de  leur  insuccès. 
Par  contre,  le  Standard  a  écrit  :  «  Le  moment  est  venu 
de  demander  plus  vigoureusement  ce  que  nous  avons 
demandé  jusqu'ici  avec  une  douceur  excessive.  » 
D'autre  part,  la  Pall  Mail  Gazette  a  déclaré  ce  qui 
suit  :  «  La  situation  de  M.  Chamberlain  est  tout  sim- 
plement l'ancienne  situation  sous  une  nouvelle  face, 
et  nous  ne  devons  pas  saisir  cette  occasion  pour 
frapper,  et  encore  moins  menacer  de  frapper;  ce  serait 
la  pire  des  erreurs;  il  faut  espérer  que  le  Gouverne- 
ment ne  se  laissera  pas  entraîner  à  la  commettre  par- 
les plus  impétueux  de  ses  partisans.  » 

Nous  nous  arrêterons  ici.  Quant  à  la  presse  alle- 
mande, elle  manifeste  en  faveur  du  Transvaal  tout  en 
avançant  que  l'Allemagne  restera  neutre  quoi  qu'il 
arrive  ,  et  elle  blâme  les  excitations  des  journaux 
anglais  qui  s'emploient  à  écarter  une  solution  paci- 
fique. ]Mllgemeine  Zeilimg,  par  exemple,  déclare  que 
les  articles  du  Standard  suflispot  pour  monlrar  com- 
bien Paul  Krûger  a  raison  de  défendre  l'indépendance 
du  Transvaal,  conquise  sur  les  champs  de  bataille, 
contre  des  tentatives  d'un  autre  genre.  Le  Standard  a 
tort,  dit  ce  joiirnal,  de  parler  de  la  suzeraineté  dont  la 
convention  de  18S4  ne  fournit  plus  l'ombre  d'une 
preuve.  De  son  côté,  la  Gazette  de  Francfort  Bsthue 
que  li-'S  propositions  du  président  Kniger  méritent 
autre  chose  qu'un  refus  dédaigneux  de  la  part  du  Gou- 
vernement anglais.  Une  correspondance  de  Londres 
adressée  à  ce  journal  fait,  en  outre,  remarquer  que  si 
la  naturalisation  peut  être  obtenue  en  Angbterre  après 
cinq  ans  de  séjour,  il  faut,  en  réalité,  six  ans  et  demi 
pour  que  le  droit  de  vote  puisse  s'exercer.  Or,  le  pré- 
sident Krûger  propose  sept  ans. 

Ouoiqu'il  en  soit,  la  nouvelle  est  parvenue  mercredi 
à  Londres  que  le  président  Krûger  avait  déposé  sur  le 
bureau  du  Raad  ses  propositions  relatives  à  la  natura- 
lisation des  étrangers.  En  fait,  ce  projet  de  loi  com- 
porte un  préambule  oii  est  déclarée  l'urgente  nécessite 
de  modifier  les  règles  fixées  pour  l'obtention  de  la 
pleine  franchise.  Allant  plus  loin  que  ce  qu'il  avait 
accordé  à  sir  A.  Milner  à  Bloemfontein.  le  président 
réduit  à  100  livres  le  cens  nécessaire  à  l'électorat.  Dans 
son  projet  de  loi,  il  réitère  les  prescriptions  constitu- 
tionnelles qui  stipulent  que  le  vote  des  deux  tiers  des 
Burohers  est  exigible  seulement  dans  le  cas  de  natura- 
lisation pour  services  extraordinaireset,  par  conséquent, 
sans  délai  de  séjour.  Un  article  additionnel  porte  que  les 
fils  nés  au  Transvaal,  de  personnes  naturalisées  récem- 
ment pourront  devenir  citoyens  de  cette  République  en 
faisant  une  déclaration  formelle  à  cet  effet.  Les  blancs 
pourront  seuls  être  naturalisés.  C'est  dans  trois  semai- 
nes environ  que  le  Volksraad  votera  sur  ce  projet  de 
loi.  D'ici  là,  chaque  député  se  rendra  près  de  ses  élec- 
teurs pour  les  consulter.  ^       -,    .  -, 

A  la  suite  d'un  Conseil  de  cabinet  qui  a  dure  deux 
heures  environ,  M.  Chamberlain  a  fait,  mercredi,  a  la 
Chambre  des  Communes,  les  déclarations  suivantes, 
dont  on  remarquera  le  ton  singulièrement  radouci  : 

—  le  n'ai  pas  rem  d'informaiiom  établissant  qne  le  ©an- 
vernement  du  Transvaal  aurait  distribué  récemme«,t  des 
armes  et  des- munitions  aux  Boars  de  la  colonie  anglais  du 
Natal. 
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Le  haut  coniniisaairo  a  exprimt'  à  M.  Krûgcr  que  Yarin- 
trage  n  élail  point  uduiissiblo  pour  toutes  les  questions  en  li- 
tige; qu'eu  tout  cas  TAuglelerre  nesouffrirail  pas  d'arbitrage 
par  uue  puissance  étrangère. 

Depuis  la  conférence,  le  président  Krûger  a  soumis  une 
proposition  concernant  l'arbitrage,  au  sujet  de  laquelle  le 
président  du  tribunal  arbitral  devrait  être  un  étranger. 

Le  (îouverncmont  attendra  d'avoir  le  compte  rendu  complet 
de  la  conférence  de  Bioemfonteia  pour  envoyer  de  nouvelles 
iustructions. 

Depuis,  M.  Chamljerlain  a  publié  un  livre  bleu  con- 
cernant les  affaires  du  ïransvaal  et  qui  est  très  volu- 
mineux. On  y  trouve,  entre  autres  choses,  la  réponse  à 
la  pétition  de^  uitlanders.  Celte  réponse,  tout  en  recon- 
connaissant  le  bien  fondé  des  plaintes  des  uitlanders, 
est  conçue  en  termes  relativement  modérés.  A  signaler 
ensuite  la  dépêche  dans  laquelle  M.  Chamberlain  donne 
à  sir  Alfred  Milner  ses  instructions  pour  l'entrevue  de 
Blœmfontein.  Le  Ministre  recommande  d'insister  dans 
le  but  d'obtenir,  pour  les  étrangers  le  droit  do  vote 
politique.  Il  ajoute  que  si  ce  droit  n'est  pas  accordé,  il 
est  inutile  de  discuter  les  autres  réformes.  C'est  en 
effet  ce  qui  s'est  produit  à  Blœmfontein. 

Disons  entin  que  deux  dépèches  nous  sont  parve- 
nues mercredi  et  hier  jeudi,  datées  toutes  deux  de 
Pretoria  et  se  rapportant  aux  événements  en  cours.  La 
première  dit  que  pour  activer  l'octroi  des  concissions 
soumises  actuellement  à  l'approbation  du  Parlement, 
le  Gouvernement  est  résolu  a  ne  pas  les  faire  dépendre 
de  l'acceptation  par  l'Angleterre  du  principe  de  l'arbi- 
trage. Ce  point  fait  l'objet  de  négociations  spéciales 
entre  les  deux  Gouvernements  et  ne  retardera  pas 
les  réformes  proposées  par  le  Transvaal.  Cette  dé- 
pèche a  produit  une  excellente  impression.  Quant  à  la 
seconde,  elle  annonce  que  le  Volksraad  vient  de  déci- 
der d'approuver  la  loi  relative  à  la  franchise  proposée 
par  M.  Krûger,  mais  il  veut  qu'elle  soit  référée  au 
peuple  avant  d'être  appliquée. 

M.  Kriiger  a  remercié  le  Raad.  Il  a  dit  que  le  Trans- 
vaal traverse  une  époque  troublée.  Il  ignore  ce  qui  va 
arriver.  Le  parti  adverse  n'a  pas  fait  la  moindre  con- 
cession. «  Quant  à  moi,  a-t-il  ajouté,  je  ne  puis  pas 
donner  davantage.  Dieu  a  toujours  été  du  côté  du 
Transvaal.  Nous  ne  voulons  pas  la  guerre  ;  mais  nous 
ne  donnerons  pas  davantage.  On  nous  a  déjà  une  fois 
dépouillés  de  notre  indépendance.  Dieu  nous  l'a  ren- 
due. » 


Les  Bénéfices  de  Mai 


En  même  temps  que  les  rendements  de  mai,  nous 
recevons,  au  moins  pour  les  principales  entreprises 
sud-africaines,  les  bénéfices  réalisés  pendant  le  mois 
dernier.  Nous  les  rapprochons  des  profits  obtenus  au 
•cours  des  mois  de  février,  mars  et  avril  : 


Compagnies 


Févr. 
1899 


Mars  Avril 
1899  1899 


Angelo   15.753 

Barrett   700 

Bonanza   2(J.524 

City  and  Suburban  17.715 

Cornet   6.462 

Consolid.  Main  Reef.  2. 185 

Crown  Deep...   23.550 

Crown  Reef   24.8^8 

Driefontein   8.9P.2 

Durban  Rood.  Deep.  4.637 

Ferreira   » 

Geldenhuis  Estate.,  27.165 

•Geldenbuis  Deep...  25.800 

Ginsberg   7.430 

Glencairn   8.183 

Gleu  Deep   10.200 

Glynn's  Lydenburg.  3.884 

Henry  Nourse   15.511 

Jumpers   7.250 

Jumpers  Deep   9.900 

Laneaster   7.040 

May  Consolidated  . .  16.20G 


(En  livres 
19.682 

1.100 
20.868 
23.319 

7.118 

3.170 
20.200 
26.587 

9.441 

4.836 
26.187 
28.980 
27.100 

7.280 

9.204 
10.100 

5.255 
15.3S5 

7.942 
10.750 

8.589 
16.583 


sterling) 
23.709 
1.000 
20.105 
23.336 
7.037 
2.111 
17.500 
25.284 
12.763 
«.360 
25.115 
27.308 
27.000 
7.9.50 
6.625 
12.500 

15.671 
5.170 
7.750 
7.005 

10.856 


Mai 
1899 


1.400 
20.066 
23.371 

2.103 
17.000 
25.291 
» 

6.150 
25.697 
26.797 
26.800 
7.935 
7.780 
13.350 


2.150 
■  7.500 
7.041 
1^.811 


Kévr.      Mars      Avril  Mai 
Compagnies  1899       1899       1899  1899 

(En  livres  slcrbng) 

Meyer  and  Charlton.  7.036  7.286  8.310  8.598 

New  lieriot   9.473  9.188  9.572  » 

New  Kleinfontein...  7.790  8. 677  8.000  8.314 

New  Primrose   18.523  17.241  15.907  » 

New  Unified   1.800         801         400  » 

Nourse  Deep   8.200  7.400  7.200  8.200 

Princess  Estate   2.287  2. 855  2.797  2.400 

Rietfontein  A   5.497  4.807  2.860  2.679 

Robinson   41.500  42.000  42.000  « 

Robinson  Deep   12.990        »            »  12.652 

Roodepoort  United..  6.280  5.180  7.013  » 

Rose  Deep   26.280  31.100  32.9u0  30.000 

Simmer  and  .Jack...  32.063  33.^454  31.933  32.092 

Treasury   8.237  8.610  9.138  9.163 

Van  Ryn   4.570  4.500        »  » 

Village  Main  Reef . .  25.300  22.600  30.400  28.400 

Wemmer   13.164  l-é.209  14.170  17.592 

Windsor   3.017  3.150  3.135  2.417 

Witwat.  (Knight's)..  186  5.250  5.091  1.910 

Wolhuter   4.428  4.797  5.594  5.116 

■Worcester   4.379  '-6.20O        »  5.475 

Cette  liste  est  incomplète,  mais  elle  établit  quand 
même  que  l'industrie  minière  continue  à  travailler 
régulièrement,  en  dépit  de  toutes  les  questions  politi- 
ques en  cours,  et  que  tous  les  débats  auxquels  on  se 
laisse  aller  n'amènent  pas  l'arrêt  d'un  seul  moulin. 

Ajoutons  que  les  mines  suivantes  viennent  de  décla- 
rer des  dividendes  intérimaires:  Croion  Deep,  25  0/0; 
Rose  Deep,  40  0/0  ;  Eeriot.,  25  0/0;  CUyand  Suburban, 
10  0/0  ;  Geldenlmis  Deep,  40  0/0  ;  Y'dlagn  Main  Reef, 
8  shillings  par  action;  Nigel,  J5  0/0;  Champ  d'Or,  15 
pour  cent  ;  Durban  Roodepoort,  25  0/0  ;  Robinson, 
8  shillings;  Jiibilee,  25  0/0;  Geldenhuis,  50  0/0;  Sim- 
mer and  Jack,  4  0/0. 


L'OR  DANS  LA  RHODESÏA 


m 

Nous  continuons  à  publier  la  liste  des  diverses  en- 
treprises rhodésiennes,  dont  le  commencement  a  paru 
dans  nos  numéros  385  et  386.  Cette  publication  est 
d'autant  plus  utile  que  certaines  valeurs  de  la  Rho- 
desia  ont  depuis  quelque  temps  déjà,  à  Londres,  un 
marché  actif. 

Dewar's  MatsJjele  Reefs,  Limited.  Enregistrée  le  28  sep- 
tembre 1897.  Capital  :  60.0U0  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st., 
sur  lesquelles  35.167  ont  été  émises. 

Dunraven  Gold  Mining  Company,  Limited.  Enregistrée 
le  10  décembre  1897.  Capital  :  200.000  liv.  st.  en  actions  de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  180.000  ont  été  émises  entièrement 
libérées.  Propriété  :  75  claims  dans  le  district  de  Selukwe. 

'Eagle-'Vulture  Mines,  Limited.  Enregistrée  le  17  février 
1899.  Capital  :  200.0O0  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  les- 
quelles 100.000  ont  été  remises  aux  vendeurs  en  représenta- 
tion de  leur  cession  ;  50.000  forment  le  capital  d'exploitation 
et -^0. (100  sont  gardées  en  réserve.  Propriété  :  42  claims  dans 
le  district  de  Gwanda  et  600  acres  de  terrains. 

Eastern  Glueen's  Gold  Mining  Company,  Limited.  Ca- 
pital :  25.000  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.  toutes  émises. 

Eastern  Rhodesia  Gold  Reefs  Development  Company, 
Limited.  Capital  :  175.000  liv.  st. 

Enterprise  Gold  Mining  and  Estâtes  Company,  Limi- 
ted. Enregistrée  le  l"  mars  1899.  Capital  :  200.000  bv.  st. 
Propriété  :  26  f  rnies  dans  le  Matabeleland  ;  640  claims,  dont 
230  dans  le  district  d'Umfuli,  Mashonaland,  et 320  dans  le  dis- 
trict de  Gwelo,  Matabeleland. 

Exploring  Land  and  Minerais  Company,  Limited.  En- 
registrée le  31  mars  1894.  Capital  :  500.000  liv.  st.  en  actions 
de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  325.155  ont  été  émises  entièrement 
libérées.  Propriété  :  une  étendue  de  terrains  de  1.100  miUes 
carrés,  dans  le  Mashonaland  et  l'Umtali  ;  85  emplacements 
pour  constructions;  environ  1.300  claims  miniers. 

Forbes  Rhodesia  Syndicale.  Enregistrée  le  81  février 
1893.  Capital  :  30.000  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  les- 
quelles 21.G!)3  ont  été  émises,  entièremÇrnt  libérées.  Un  divi  - 


190 


L  ECONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hebdomadaire,  no  3S8  bis) 


dendede2  sh.  par  action  a  été  déclaré  en  avril  dernier.  Pro- 
priété :  f)78  clains  (représentant  une  part  d'intérêts  dans 
1.4'2>  claiins  ,  dans  les  districts  de  Gwanda,  Bulawayo,  Shan- 
gani,  (iwelo,  Belingwe.  Filabusi  ;  deux  terrains  à  bâtir 
(stands)  à  Buliwuyo  et  un  dans  la  banlieue  de  cette  \ille. 

Frederick's  Matabeleland  Syndicats,  Limited.  Capital: 
.^0.000  livres  sterling. 

French  Ayrshire  and  Lo  Magundi  District  Develop- 
ment Company,  Limited.  Enregistrée  le  10  mars  18vJG. 
Capital:  VÔO.Om  liv.  st.  en  actions  de  1  livre  ster.ing,  sur 
lesquelles  17'i.n07  ont  éié  émises  entièrement  libéiées  et  'i9.998 
libérées  de  .t  shillings.  La  propriété  comprend  42j  claims 
dans  le  district  de  Lo  Magundi. 

French  South  African  Development  Company,  Li- 
mited. Enregistrée  le  4  mù  18'.r«.  Gipital:  20i.iiO()liv.  st. 
en  actions  de  1  livre  sterling,  sur  lesquelles  168.750  ont  été 
émises  entièrement  libérées.  La  propriété,  à  l'origine,  com- 
prenait I  .^-0  ciainis  dans  le  Mashonalnnd,  sur  lesquels  'rih 
ont  élé  rétrocédés  à  la  i<'re»'c/i  At/rxhire  "yd  Lo  Magundi 
Dialricl  Di^velopment  (Company  contre  109.244  actions  de 
cette  dernière  Compagnie.  La  Société  a  une  moitié  de  paît 
d'intérêt  dans  2H  terrains  à  bâtir  ^stands)  à  Salisbury  et  dans 
32  à  Uratali.  Elle  a  aussi  deux  tiers  d'intérêt  dans  une 
concession  de  terrains  à  Salisbury. 

Geelong  Gold  Mining  Company,  Limited.  Enregistrée 
le  29  janvier  1M97.  C-»pilal  .  ".iôO.Oi.O  liv.  st.  en  actions  de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  2  il)  000  ont  été  émises.  La  Chartered 
en  d 'tient  30.1100.  Il  a  i-té  déclaré,  en  avril  dernier,  un  divi- 
dende de  1  sh.  6  peni;e  par  action.  Propriété  :  110  claims 
dans  le  district  de  Gwanda. 

Globe  and  Phœnix  Gold  Mining  Company,  Limited. 
Enregisirée  le  18  octobre  L^95.  Capital  :  1 7.1.U00  liv.  st.  en 
actions  de  1  liv.  st.,  tontes  émises  entièrement  libérées. 
Propriété:  79  claims,  dans  le  district  de  Sebakwe. 

Goldfields  of  Matabeleland,  Limited.  Enregistrée  le  19 
avril  l'O-").  Capital  :  ôOd.OOO  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st., 
dont  275.0iiO  oui  été  émises.  Propriété  :  concessi  n  de  372.iiOJ 
acres  de  terrains,  sur  lesquels  179.000  ont  été  déjà  enregis- 
trés; 126.3 W  acres  sont  dans  le  district  de  Tuli,  et  presque 
tout  le  reste  dans  le  disiricl  de  Manica.  La  (Compagnie  dé- 
tient, en  outre,  environ  12  mi  les  carrés  de  terrains  houillers 
dans  la  Rliodesia,  et  108.(100  acres  dans  le  Middlclu  rg,  Trans- 
vaal  Elle  possède  4  ;0  claims  en  Rlindesia  et  un  certain  nombre 
d'autres  cbiims  dans  les  districts  de  Potrhefslroom  et  de  Ly- 
denbnrg,  Traiisvaal  Elle  a  des  iniérêts  dans  plusieurs  «  deep 
levels  »  du  Rand,  intérêts  qui  représentent  la  valeur  de  70  à 
80  claims. 

Grand  Reef,  Limited.  Enregistrée  le  10  août  3897.  Capi- 
tal :  IviU.OuO  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles 
65.307  ont  été  émises. 

Great  B  Syndicate,  Limited.  Enregistrée  le  14  décembre 
1891.  Capit  il  :  BO.UUO  liv.  st.,  entièrement  émis. 

Gwanda  (Rhodesia)  Consolidated  Developing  Com- 
pany, Limited.  Enregistrée  le  :^6  juillet  lS9f>.  (Capital  : 
10;).U.)0  liv.  st.  en  aclioini  de  1  liv.  st.,  entièrement  émises  et 
libérées.  Propriété  :  335  claims  dans  les  districts  de  Gwanda 
et  de  llmsingwano. 

Hammond's  Matabele  Gold  Mines  Development.  En- 
registrée le  4  sept  iiibre  I89ô.  Cette  Socété  est  en  liquidation. 

Holton  Consolidated  Company,  Limited.  Enregistrée 
en  mars  Capital  :  v50.(JtiO  liV.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st. 

Propiiétés  ;  formes,  ;:i5S.ii40  acres  de  terrains,  principalement 
dans  la  paitie  ouest  du  Matabeland.  Terrains  â  bâtir  (slands) 
à  Salisbury,  etc.;  1.245  claims  dans  le  Mashonaland. 

Imbembesi  Syndicate,  Limited.  Capital  :  20.000  liv.  st., 
en  actions  de  1  liv.  st. 

Inca  (Matftbeleland)  Development  Company,  Limited. 

Enregistrée  le  'i  novembre  1«V5.  Capital  :  1:0.000  liv.  st.,  en 
actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  il  a  élé  émis  74  807  tdr-es. 
Propriéié  :  deux  tiers  d'intérêt  dans  environ  700  c'aims,  dans 
lesquels  sont  compris  ïOi  claims  dans  le  dis'rictde  Selukwe, 
l.')0  dans  c  lni  de  Wavin,  173  dans  celui  de  Sinanombi,  87 
dans  celui  d'Umtali. 

Kanva,  Limited.  Enregistrée  le  9  juillet  1897.  Capital  : 
12i).(iOO  liv.  st  ,  en  2i0.oUC  actions  de  10  shillings  chaque,  sur 
lesquelles  2  3  6'iH  actions  libérées  de  9  sh.  6  pence  ont  été 
émises.  Propritét'!  :  claims  minii  rs  divers. 

Lomagunda  Development  Company,  Limited.  Enre- 
gisliee  lu  IJS  juin  1H'.'4.  Capital  :  150  '  Oo  liv.  st.,  sur  lequel 
l;3ii.5  0  iictioiis  de  1  liv.  st.  enticrenicnt  libérées  ont  élé  ('mises. 
La  prini-ipale  propriété  de  cette  Compagnie  est  la  Ayrshire 
.Mine,  40  claims. 

Lomagunda  Recfj,  Limitad.  Enregistrée  le  24  juillet 


1895.  Capital  :  l.'^O.OOO  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  les- 
quelles 1U2.550  actions  de  1  liv.  st.  entièrement  libérées  ont 
été  émises.  Propriété  :  350  claims  dans  le  district  de  Loma- 
gunda, Mashonaland;  80  de  ces  claims  sont  sur  le  Ayrshire 
Reef. 

Lomagundi  Exploration  Company.  Enregistrée  le  30  avril 
18. B.  Capital  :  1.5u.l'00  liv.  »t. 

Manica  and  Mashonaland  Exploring  Company,  Li- 
mited. Enregistrée  le  4*'  avril.  Capital:  lOo.OOO  liv.  st.  11  n'y 
a  encore  d'émis  que  5.000  liv.  st. 

Maratonga  Development  Company.  Enregistrée  le  5  juin- 
lHy6.  Cap  tai  :  90.000  liv.  st.,  sur  lequel  il  a  éié  émis  71.007 
livres  sterling. 

Mashonaland  Agency,  Limited.  Enregistrée  le  16  dé- 
cembre l«9o;  reconstituée  le  2.)  aoiÀt  189^.  Capital  :  200.0.0 
liv.  sterling,  entièrement  émis  en  actions  de  I  liv.  st.  entière- 
ment libérées.  Propriété  :  410  claims  dans  le  Masho  aland, 
et  1.194  dans  le  Matiibeleland;  fermes  :  57  712  acres  de  ter- 
rains dans  le  Mashonaland  et  48i.v22  acres  dans  le  Matabe- 
leland;  ter-ains  houillers  :  400  milles  carrés,  à  50  milles  au 
sud  de  la  Zambesi  Rivei  ;  108  terrains  à  bâtir  (stands)  à  Sa- 
lisbury, Victoria,  etc. 

Mashonaland  (Central)  Gold  Mining  Company,  Li- 
mited. Enregistrée  le  30  mars  1«93.  Capital  :  20  i.ijUu  liv.  st., 
en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  180. OUO  entièrement  li- 
bérées ont  été  émises.  Propriélé  :  376  claims  dans  le  Masho- 
naland. 

Mashonaland  Consolidated  Development  Company, 
Limited.  Enregistrée  le  4  novembre  1»98.  Capital  autorise  : 
4u0.lOO  liv.  st. 

Matabele  Gold  Reefs  and  Estâtes  Company,  Limited. 

Enregistrée  le  3  octobre  18  i4.  Capital  :  ôOO.ni'O  liv.  sL,  en 
actions  de  1  liv.  st.;  lO'i.OOO  liv.  si.  d'obligations  émises  en 
mars  18V)9  au  pair.  Dividendes  répaitis  :  2  mars  18^'7,  bonus 
de  l  action  Geeloug  par  5  actions  MnUihute  Gold  lieefs ; 
19  avril  I8.)8,  bonus  de  1  action  West  Nicholson  \y.\r  b  ac- 
lious  de  la  Compagnie;  mars  l«9.t,  bonus  de  1  action  Eagle- 
VuUnre  par  10  actions  Matabele  GoU  Repfs.  Propriété  : 
1.0  8  claiins  miniers;  3.3-i^  acres  de  propriétés  touchant  les 
terrains  de  vaine  pâture  de  Bulawayo  et  traver.-ées  par  le 
chemin  de  fer;  37  fermes,  comprenant  2ii.lo.T  acres  situés 
dans  la  zone  aurifère;  10  autres  fermes,  ensemble  6  î.Ooi»  acres, 
également  dans  la  zone  aurifère;  a  droit  à  la  moitié  d'intérêt 
dans  toutes  les  construclions  de  villes  auxquelles  on  procé- 
dera sur  son  territoire;  possède  aussi  5  terrains  à  bâtir 
(stands)  à  Bulawayo  (4  sont  dans  la  rue  principale  et  ont  une 
façade  de  700  pieds);  381  lots  de  terr^.in5  pouvant  être  uti- 
lisés comme  résidences,  chacun  de  150  pieds  sur  WOi*,  et  si  tués 
à  Bellevue,  à  2  1/2  milles  de  Bulawayo;  diverses  parts  dans 
des  forêts,  des  charbonnages,  des  salines,  etc. 

[A  suivre). 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  Australiennes  au  point  de  vue  du 
placement.— LeMining  Journal,  Railicay  and  Com- 
mercial Gazelle,  de  Londres,  dit  que,  pendant  long- 
temps, ]e  public  s'est  déirinléi-essé  des  Mines  austra- 
liennes, mais  qu'un  revirement  s'est  produit  enlin;  que 
ce  revirement  n'est  que  naturel  et,  qu'il  n'est  pas  diâ 
aux  efforts  de  la  seule  spéculation,  mais  bien  au.\  amé- 
liorations qui  ont  été  signalées,  au  jioint  de  vue  des 
rendements,  des  bénéfices  réalisés  et,  surtout,  au  point 
de  vue  de  la  valeur  des  dépôts  aurifères  du  pays. 

Depuis  le  «  llasco  »  de  la  Londondei  ri/,  dit  notre 
confrère,  le  puldic  élait  resté  convaincu  que  les  mines 
d'or  de  l'Australie  occidentale  ne  re•^'êlai^nt  qu'un  ca- 
ractère factice.  Mais  les  reclierches  au-xquelles  on  s'est 
livré  depuis  ont  démontré  que  les  dépôts  aurifères 
étaient  beaucoup  plus  réguliers  qu'on  ne  l'avait  cru 
précédemment.  NaturellMnent,  cette  régularité  n'est  en- 
core que  relative,  mais  il  est  de  plus  en  plus  évident, 
maintenant,  qu'avec  des  développem- nts  bien  conduits, 
les  Compagnies  minières  ppuvenlêtre  mises  à  même  de 
réaliser  des  profits  considérables.  Des  critiques  sévères 
ont  été  adressées  anciennement  aux  entreprises  austra- 
liennes sur  leur  mauvai-e  direction,  et  les  déboires  su- 
bis par  nombre  de  Compagnies  ont  jirouvé  qu'elles 
étaient  méritées.  Mais  ces  coûteu.-^es  expériences  ont 
profilé  et  ont  fini  par  tourner  au  profit  des  champs  d'or 
de  la  colonie. 
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Le  Mining  Journal  fait  toutefois  observer  qu'au 
point  de  vue  du  placement,  les  mines  de  l'Australie  oc- 
cideutale  doivent  être  étudiées  avec  beaucoup  d'atlen- 
tion.  Beaucoup  d'entieprises  ont  un  capital  trop  im- 
portant. U'antre  part,  il  faut  qu'elles  soient  dirigées 
avec  prudence,  et  on  va  jusqu'à  prétendre  que  les  meil- 
leures affaires  sont  détenues  par  les  Australiens  mê- 
mes, et  non  par  les  Compagnies  anglaises.  Bref,  ce  n'est 
peut-être  pas  encore  le  moment,  |)our  ceux  qui  veulent 
éviter  les  risques,  d'entrer  aux  prix  actuels  dans  les 
valeurs  australiennes,  mais  l'instant  n'est  peut-être  pas 
éloigné  où  ces  entreprises  seront  établies  définitive- 
ment sur  une  base  solide,  et  où  les  capital  stes  n'au- 
ront que  l'embarras  du  choix.  Jusque-là,  ils  doivent 
porter  leur  attention  sur  les  Compagnif  s  qui,  avec  un 
capitiil  modeste,  ont  fourni  la  preuve  qu'elles  détenaient 
des  propriétés  en  état  de  donner  des  bénéfices  satibfai- 
sants. 

Les  Rendements  de  Queensland.  —  Voici  les  ren- 
dements d'or  de  Queensland,  pour  le  mois  de  mai,  com- 
parés à  ceux  d'avril  : 

Avril  Mai 


Districts 


Tonnes 
traitées 


Onces 


Tonnes 
traitées 


Onces 


Gliarters  Towers . . .  78.300  41.400  83.800  41.5'10 

Croydoa   7. 700  5.300  C.800  7.300 

Gympie   6.100  5.0iJ0  6.000  6.800 

Mount  Morgaa   16.600  11.700  17.:-.00  23,2l)0 

Divers   7.900  7.5u0  9.300  7.5ii0 

AUiivions   »  1.700  »  I.^CQ 

Total   72.100  87.5U0 

La  production  de  mars  avait  atteint  86.400  onces.  Il 
s'ensuit  que  la  diminution  signake  en  avril  a  plus 
que  disparu. 

Les  appels  de  fonds  et  les  dividendes  répartis  pen- 
dant le  mois  s'établissent  ainsi  : 

Avril  Mai 

Uivi-  Divi- 
Dlstricts  Appels    dendes    Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .. .      2. «00     24.30.)      3.800  13.200 

Grovdon                           700      3.400         tOJ  200 

Gympie                        9.800      5.0U0      8.5'i0  2.700 

Eidsvold                         400        »          1.000  » 

Gomme  pendant  le  mois  d'avril,  il  n'y  a  eu,  en  mai, 
aucun  appel  de  fonds  dans  le  district  de  Mount  Mor- 
gan, et,  pour  ce  di.-strict,  les  répartitions  de  dividendes 
se  sont  élevées  à  29.200  liv.  st.,  s;ins  changement  sur 
le  mois  précédent.  En  mars,  il  n'avait  été  distribué  que 
9.200  liv.  st.   

Les  Rendements  de  la  Nouvelle  Galles  du  Sud. 

—  Les  rendements  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 
pour  le  m  is  de  mai,  repréNentent  une  valeur  de  14.0(^0 
livres  steiling,  soit  une  diminution  de6.3i!0  liv.  st.  sur 
le  mois  correspondant  de  1898.  Pour  les  cinq  premiers 
mois  de  1899,  la  production  se  chilfre  par  144.400  livres 
sterling,  c'est-à-dire  en  augmentation  de  28.100  liv.  st. 
sur  les  cinq  premiers  mois  de  1898. 


Les  Impressions  d'un  Mineur.  —  Un  correspon- 
dant du  Financial  .iVetos  lui  écrit  que,  en  sa  qualité  de 
mineur  de  Cornouailles,  il  croit  pouvoir  lui  donner,  à 
son  retour  de  l'Australie  occidentale,  des  détails  int-^- 
ressants  sur  les  champs  d'or  de  ce  pays.  Dans  le  dis- 
trict de  Kulgoorlie,  les  mines  se  développent  régulière- 
ment, et  elles  sont  équipées  ave  un  matériel  du  dernier 
modèle.  La  plupart  sont  très  riches  en  minerai  tclluié. 
Chatiue  ouvriei  a,  comme  gages,  3  livres  10  shillings 
par  semaine,  et  il  a  droit  à  deux  gallons  deau  fraîche. 
Mais,  par  contre,  le  travail  est  dur,  et  il  n'y  a  pas  à 
songer  à  fainéanter.  Ce  que  l'on  a  en  vue  continuelle- 
ment, c'est  d'augmenter  toujours  l'extraction  et  d'éta- 
blir continuellement  de  nouveaux  records. 


Dans  le  district  do  Biirbanks.  l'industrie  minière  fait 
aus>i  des  progrès.  Pour  posséder  des  chemins  de  fer 
qui  rayonnent  dans  la  contrée,  et  pour  travailler  les 
mines  à  des  niveaux  plus  jjas,  co  n'est  qu'une  question 
de  temps,  et  les  rendements  actuels  seront  alors  décu- 
plés. Ceux  qui  ont  des  intérêts  dans  les  mines  n'ont 
pas,  en  tout  cas,  à  concevoir  de  craintes  :  l'Australie 
occidentale  est  un  excellent  pays  aurifère. 

Les  Exportations  d'or  de  la  Nouvelle  Zélande. 

—  Les  exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pen- 
dant le  mois  de  mai,  se  sont  élevées  à  2.'). '.'62  onces, 
d'nne  valeur  de  1(0.161  liv.  st.,  coi  tre  15.444  onces 
(56.967  liv.  st.)  pendant  le  mois  correspondant  de  1898. 


Les  Exportations  d'Australie.  —  On  mande  de 
Melbourne  que  le  paquebot  Aberdeen  est  parti  pour  le 
Cap  avec  un  chargement  de  250.000  livres  sterling  d'or. 


Notes  mînièreH  d'Australie 

Golden  Horseshoe.  Production  du  mois  de  mai:  broyé 
2.6t.j  tonnes  produisant  6.3W  onces;  cyanure,  1.6-0  tonnes, 
produisant  2  311  oiict-s;  boues,  25  tonnes,  produisant  275 
onces.  Total:  8.916  onces. 

Mount  Zeehon  [Tnsmnnia]  Sih^er  Lend  Mines.  On  an- 
nonce la  déi  laration  d'un  dividende  de  I  sh.  par  action  préfé- 
rentielle qui,  ajouté  au  dividende  payé  le  2.^  décembre  der- 
nier, porte  le  dividende  total  pour  l'exercice  clos  le  3J  juin 
1899,  à  10  0/0. 

Associated  Gold  Mines  of  We!<tern  Australia  Produc- 
tion du  mois  do  mai  :  broyé,  3.V50  tonnes  pour  3.0.^0  onces  ; 
cyanuié  4.300  tonnes  pour  11.215  onces.  Total  :  14.2L5  onces. 

Wo.itehnuri  Gold  Mine.  On  a  brojé,  pendant  le  mois  de 
mai,  2.543  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  d'une  valeur 
de  6.';63  Uv.  st. 

Sons  of  Gwalia  Mine.  On  a  broyé,  pendantle  mois  de  mai, 
17(10  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  1.778  onces 
dor. 

Brilliant  and  St  George  United.  On  a  broyé,  pendant  le 
mois  de  mai,  2.664  tonnes  d«  minerai  pour  un  rendement  de 
3.137  onces  d'or,  d'une  valeur  appro.\imalive  de  lti.8  0  livres 
sterling.  On  annonce  la  déclaration  d'un  dividende  mensuel 
de  1  shilling  par  action,  payable  le  'ii  juin. 

Mount  Malcolm  Proprietary.  Le  broyage,  pendant  le  mois 
de  mai,  de  1.760  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement 
de  1.036  onces  d'or. 

North  Roulder  Mine  Production  du  mois  de  mai  :  On  a 
broyé  452  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  459  onces 
d'or,  r^a  cyanuration  de  1.145  tonnes  de  résidus  a  donné  627 
onces. 

Western  Aiistralian  Smelting.  On  a  traité,  pendantla  se- 
maine finissant  le  20  mai,  664  tonnes  de  minerai  ndxte,qui  ont 
produit  48  tonnes  de  minerai  contenant  1.2J0  onces  d'or  et 
2.y82  onces  d'argent. 

Ladiy  Charlotte  Mine.  On  a  broyé  en  18  jours  598  tonnes 
de  minerai  pour  un  rendement  de  818  onces  d'ur  d'une  valeur 
de  3.1U0  liv.  st. 

Sherlaw's  Gold  Mine.  On  a  broyé  pendant  le  mois  de  mai 
770  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  336  onces  d'or. 

Hannan's  Crœsus.  On  a  broyé  pendant  le  mois  d'avril  180 
tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  96  onces  d'or.  En 
mai,  le  broyage  de  20i)  tonnes  a  donné  lUô  onces. 

Victoria  Gold  Mininn  Association.  Le  broyage  de  £50 
tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  303  onces  d'or. 

Great  Boulder  Proprietary.  Rendement  de  la  quinzaine 
5  juin  :  Great  Boulder  Mines,  1.878  tonnes  pour  2.8)4  onces; 
Great  Boulder  n»  1,  206  tonnes  pour  126  onces;  total,  2.940 
onces. 

Komata  lîeefs  Mines.  Le  broyage  de  310  tonnes  de  minerai 
a  donné  un  rendement  d'une  valeur  de  ^50  liv.  st. 

Great  Boulder  Persévérance.  On  a  broyé  pendant  le  mois 
de  mai  1.42.i  tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  1.464 
onces  d'or.  Le  traitement  de  4i0  tonnes  de  résidus  a  donné 
un  rendement  de  ^21  onces  d'or. 

Queensland  Menzies.  Un  broyage  d'essai  de  20  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  26  onces  d'or. 

WJiite  Feather  Main  P.eef.  Production  du  mois  de  mai. 
Broyé  968  tonnes  pour  un  rendement  de  789  onces.  Cyanure 
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1^1)20  tonnes  pour  254  onces.  42  tonnes  de  concentrés  conte- 
naient 228  onces.  Total,  1.271  onces  d'or. 

Gem  of'Cue  Gold  Mines.  On  a  broyé  pendant;  le  mois  de 
mai  âôû  iloanes  de  miDerai  fXMir  un  rendement  die  415  oTLces 
d'or. 

Memies  Consolidated.  Le  broyage,  pendant  le  mois  de 
mai,  de  750  tonnes  de  minerai  a  produit  un  rendement  de  518 
onces  d'or.  On  a,  de  plus,  recouvré  158  onoes  des  plaques.  La 
cyanuration  de  1.000  tonnes  de  résidus  a  donné  219  onces 
d'or.  'Valeur  totale  du  rendement,  2.618  liv.  st.  Bénéfices, 
1.091  liv.  st. 

Great  Boulder  Persévérance.  On  annonce  de  la  mine  ren- 
voi de  200  tonnes  de  minerai  donnant  à  l'analyse  7  onces  11 
dwts  par  tonne. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SEIwd:-â-I2SrB 


La  Conférence  de  Bloemfontein.  —  Voici  ce 
qu'écrivait  le  Slar  du  20  mai  sur  la  Conférence  de 
Bloemfontein  : 

«  La  grande  question  qui  reste  sans  réponse  est  la 
suivante  :  <'  Le  Président  ira-t-il  à  Bloemfontein  avec 
cette  opinion  très  nette  que  le  point  principal  de  dis- 
cussion se  trouve  dans  les  revendications  de  la  popu- 
lation uithinder  et  par-dessus  tout  dans  le  refus  qu'on 
lui  oppose  de  lui  accorder  leurs  droits  politiques  élé- 
mentaires? »  Si  le  Président  a'a  pas  prévu  cela,  l'échec 
de  la  Conférence  est  certain. 

Le  Haut  Commissaire  a  son  représentant  à  Preto- 
ria qui  peut  traiter  la  question  de  Ja  dynamite,  de  la 
main-d'œuvre  du  Cap,  des  coolies  et  de  toutes  les  au- 
tres questions  en  discussion. 

Assuréuient,  sir  Alfred  Milner  ne  vient  pas  à  Bloem- 
fontein pour  parler  de  cela  et  nous  espérons  qu'avant 
d'accepter  l'invitation,  il  s'est  convaincu  du  bon  vou- 
loir du  président  Krûger  pour  discuter  la  situation 
créée  par  la  péiilion  à  la  Reine  et  la  demande  de  fran- 
chise laite  par  les  uit'anders. 

S'il  en  est  ainsi,  la  bataille  est  à  demi  gagnée,  et  la 
•con'.-lusion  d'un  arrangement  sur  les  bases  que  nous 
n'avons  cessé  d'indiquer  fera  seulement  un  point  à 
discuter. 

Ces  bases  quand  on  les  e-xamine  en  détail  doivent 
paraître  entiéreiuent  raisonnables  à  tout  homme  qui 
pense.  Si  le  Président  comprend  la  force  et  la  position 
des  uitlanders,  s'il  comprend  queleurs  justes  réclama- 
tions ont  reçu  l'appui  non  seulement  du  Royaume-Uni 
mais  du  monde  civilisé;  s'il  voit,  en  même  temps,  que 
le  mouvement  actuel  n'est  pas  dirigé  contre  l'indépen- 
■dance  de  l'Etat  ;  que  les  demandes  ont  été  formulées 
avec  une  remarquable  modération  et  une  compréhen- 
sion très  nette  du  bien-être  de  la  République,  nous 
avons  confiance  dans  l'habilité  d'homme  d'Etat  de  Son 
Honneur  pour  tout  le  reste. 

Nous  n'attachons  pas  beaucoup  d'importanceau  doute 
si  souvent  soulevé  sur  sa  capacité  d'entraîner  ses  burg- 
hers  avec  lui  :  les  Boers  ont  toujours  montré  dans  leur 
histoire  qu'ils  sont  trop  prêts  à  suivre  leurs  chefs. 


L'Ecole  des  Mines.  —  L'établissement  d'une  Ecole 
■des  mines  dépendant  de  l'Etat,  é'crit  le  Star,  serait  cer- 
tainement un  pas  fait  dans  la  bonne  voie  et  serait  aussi 
favorable  pour  le  développement  de  l'industrie  minière 
que  pour  l'éducation  de  la  future  génération  des  bur- 
ghers. 

Il  n'y  a  pas  si  longtemps  que  tous  les  jeunes  Sud- 
Africains  ayant  des  aptitudes  étaient  envoyés  à  Londres 
pour  étudier  le  droit  ou  la  médecine.  Ces  professions, 
Bonlfrant  aujonrd'hui  du  trop  plein,  il  est  naturel  que 
l'attention  se  tourne  vers  d«s  études  i:>our  la  pratique 
desquelles  l'Afrique  du  Sud  offre  des  facilités  excep- 
tionnelles Il  ne  faudrait  pas,  cependant,  cfue  le  succès 
de  ce  projet,  bon  en  théorie  et  en  principe,  fût  nom- 
ipromia  par  certaines  restrictions. 

L'idée  première  était  de  mettre  cette  école  à  Pretoria; 


les  memlDres  du  Ptaad  eux-mêmes  ont  montré  que 
c'était  là  une  erreur,  mais  on  n'a  ipas  résolu,  néan- 
moins, de  faire  de  Johannesburg  le  siège  de  l'institu- 
tion. C'est  là  une  faute  gi-ave.  La  vie  des  étudiants 
se  passera,  dans  la  majorité  des  cas,  au  Transvaal  et 
surtout  dans  le  Witwatersrand.  Si  une  onoe  de  pra- 
tique vaut  une  livre  de  théorie,  il  est  essentiel  que  ces 
étudiants  apprennent  leur  profession  au  cœur  même  du 
centre  dans  lequel  ils  travailleront. 

Il  y  a,  sans  doute,  nombre  de  districts  où  la  présence 
de  l'or  affecte  des  caractères  tout  à  fait  distincts  de 
ceux  du  Witwatersrand,  mais  on  ne  peut  recevoir 
nulle  autre  part  une  aussi  complète  leçon  objective  en 
minéralogie  et  en  métallurgie. 


L'Afrique  du  Sud-Ouest.  —  L'intérêt  toujours 
croissant  qui  s'attache  au  développement  des  richesses 
minières  de  l'Afrique  du  Sud,  écrit  le  South  African 
Netva,  est  prouvé,  une  fois  de  plus,  par  la  nouvelle  de 
la  découverte  de  mines  de  cuivre  dans  le  territoire 
allemand,  situé  de  l'autre  côté  de  ce  continent. 

Otavi  se  trouve  dans  la  portion  nord  d'Ovampoland, 
et  Tsumis  au  centre  du  Damaraland,  dans  le  voisinage 
du  Windhoek. 

Ce  n'est  pas,  cependant,  la  seule  partie  de  l'Afrique 
du  Sud  et  de  l'Ouest  qui  ait  attiré,  récemment,  l'atten- 
tion de  l'Europe  :  plusieurs  expéditions  ont  été  envoyées 
de  Johannesburg,  pendant  les  deux  dernières  années, 
dans  la  province  portugaise  d'Angola.  Leur  but  réel  et 
non  avoué  était  de  rechercher  les  richesses  minières 
du  pays,  car  l'or  y  a  été  trouvé  en  divers  endroits, 
mais  pas  en  quantité  suffisante  pour  être  exploité. 

Il  est  difficile,  actuellement,  de  se  prononcer  sur 
l'avenir  de  tous  ces  pays,  mais  il  est  certain  que  les 
Compagnies  de  terrains  et  d'exploration  qui  y  achètent 
de  larges  morceaux  de  territoire  peuvent  offrir  de 
brillantes  perspectives. 

Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Mining  Journal,  le  tableau  des  exportations 
d'or  de  la  semaine,  du  17  au  20  mai  : 

Banques  Onces  "Valeur 

Liv.  st. 

National   20.P38.23  71.085 

Standard   19.5^^4.71  C9.567 

A.  B.  Corporation  Bank ... .        10.H97  40.i^55 

Robinson   8.333.25  29.305 

Banque  de  l'Afriquè   3.588.77  12.700 

Natal   3.318.ia  11.400 

Total   66.460.15  234.312 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


La  Conférence  de  Bloemfontein.  —  Il  ne  faut  pas 
tout  à  fait  s'étonner  du  résultat  négatif  de  la  Confé- 
rence de  Blœmfontein,  dit  le  Mining  Journal,  Railway 
and  Commercial  Gazelle,  mais  il  n'en  est  pas  moins 
regrettable.  Toutefois,  dit  en  substance  notre  confrère, 
ce  qui  vient  de  se  passer  a  moins  impressionné  l'in- 
dustrie minière  proprement  dite  que  ceux  qui  n'ont  que 
peu  ou  pas  de  sympathie  pour  les  habitants  de  la  Répu- 
blique du  Sud  de  l'Afrique.  C'est  probablement  ce  der- 
nier sentiment  qui  a  valu  au  marché  minier  une  semi- 
panique  qui  s'est  trouvée  enrayée  justement  pour  cette 
raison,  qu'il  n'existait  pas,  à  Londres,  de  grosses  po- 
sitions à  la  hausse. 

Il  faut  considérer,  dit  notre  confrère,  que  cette  semi- 
panique  a  été  irrélléchie  et  que  si  l'on  s  était  recueilli 
un  instant  on  aurait  compris  que  le  résultat  de  la  Con- 
férence de  Blœmfontein  n'était  pas  un  casus  belli,  et 
qu'il  n'imposait  pas  l'obligation  d'envoyer  un  ultima- 
tum. Il  faut  espérer  que  les  hommes  d'Etat  anglais  se- 
ront assez  justes,  assez  raisonnables,  et  assez  avisés 
pour  ne  pas  en  arriver  à  cette  extrémité.  En  tout  cas, 
pour  agir,  M.  Chamberlain  serait  dans  l'obligation 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  (sWPUJtMKNT  HlîBDQiMAD)AilKli,  N<-'  388' 


19a 


d'obtenir  Fapprobation  uaaniime  do  tout  le  Gabinetdont, 
il  fait  partie,  ce  qui  n'arrivei-a  pas.  Oa  doit  donc  avoir 
qme-Jique  patoence.  Quant  ùj  ceux  qui,  sur  la  ci'ainte  de 
GOtnplicationis,  ont  veatda  ce  qu'ils  avaiient,  ils  doivent 
éifk.  regretter  leur  folie.  Matui-ellemeati,  il  me  convient, 
peut-être  pas,  pour  le  moment,,  de  compter  sur  une  vive 
reprise  immédiate  des  vaieuxs  siadi-aMcaines^  mais  cela 
n'empêche  pas  que  les  capitaJiistes  et  les  spéculateurs 
ont,  présentemeatj  Une  occaHion  à  saisir. 


Le  Commerce  dana  l'Afrique  du  Sud.  —  Le  Times^ 
de  Londres  a  consacré  un  article  très  intéressant  au 
comm«rce  de  l'Afrique  du  Sud.  11  rappelle  qu'en  189S 
et  en  1897  les  importations,  dans  ce  pays,  l'emportaient 
considérablement  sur  les  exportations,  mais  qu'en  1898 
un  changement  s'op>^ra  :  les  exportations  s'élevèrent  à 
26.709.0U0  liv.  st.,  l'emportant  sur  les  importations 
qui  n'atteignirent  ojue 24.500  000  liv.  st.,  soit,  au  total, 
51.209.000  liv.  st.,  contre  48.674.906  liv.  st.  l'année  pré- 
cédente. Or,  la  population  blanche  d&  tout  Le  sud  de 
l'.Yfrique  n'excède  pas  un  million  de^  personnes,  et 
quand  on  met  les  chiffres  du  commerce  extérieur  fait 
par  cette  même  population  en  regard  des  61  millions 
de  livres  sterling  auxquels  arrivent  seulement  les 
5  millions  d'habitants  du  Canjida  et  les  74  millions  de 
livres  sterling  des  4.500  000  habitants  de  l'Australie,  on 
en  ariive  à  conclure  que  certaines  circonstances  spé- 
ciales sont  14  qui  favorisent  particulièrement  le  sud  de 
l'Afrique. 

Ces  circonstances,  sont  faciles  à  établir  :  il  y  a,  tout 
d'abord,  les  besoins  de  la  population  blanche,  qui  doit 
importer  tout  ce  qui  lui  est  nécessaire ,  puisqu'il 
n'existe  pas  là-bas  de  manufactures.  Puis  vient  la  pro- 
duction d'or  et  de  diamants.  Or,  en  1898,  la  production 
du  métal  précieux  s'est  élevée  à  16  millions  de  livres 
sterling.  Presque  tout  vient,  il  est  vrai,  du  Transvaal 
et,  parce  fait,  ne  peut  pas  être  considéré  comme  fourni 
par  une  colonie  anglaise;  il  en  est  autrement  de  l'in- 
dustrie des  diamants  de  Kimberley.  Néanmoins,  l'in- 
dustrie aurifère  est  due  à  des  sujets  anglais  et  elle  em- 
ploie, actuellement,  10.000  ouvriers  ou  employés  blancs 
■  ayant  une  moyenne  de  gages  de  24  liv.  st.  par  mois, 
et  environ  68.000  indigènes  qui,  en  dehors  de  la  nour- 
riture qui  leur  est  fournie  à  part,  gagnent,  en  moyenne, 
2  liv.  st.  9  sh.  9  d.  par  mois. 

Celte  industrie  a,  en  1898,  produit  4.500.000  liv.  st. 
d'or  déplus  qu'en  1897  et  elle  a  distribué  en  dividendes 
4.834.100  liv.  st.,  soit  2  120.890  liv.  st.  de  plus  qu'en 
1897.  Elle  travaille  dans  un  pays  qui  possède  un  des 
meilleurs  climats  du  monde  et  un  sol  des  plus  fertiles. 
Il  faudi'ait  peu  de  chose  pour  lui  procurer  les  autres 
éléments  de  prospérité  dont  jouissent  les  autres  pays 
qui  sont  sous  la  puissance  directe  de  la  Grande-Bre- 
tagne. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


.  Les  Keiideinents  des  Mines  indiennes.  —  Le  ren- 
dement des  mines  indiennes,  pour  le  mois  de  mai,  s'est 
élevé  à  35.6;^7  onces,  soit  une  augmentation  de  1.091  onces 
sur  lo  mois  précédent,  et  une  diminution  de  2.834  onces  sur 
le  mois  correspondant  de  1898.  Voici,  au  reste,  la  production 
en  onces,  depuis  le  commencement  de  l'année  1894  : 


1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

lEn  oncosi 

.Janvier  . . . 

17.026 

19.072 

29.986 

29.912 

34.576 

35.360 

Février.; . .. 

15.803 

19.358 

27.418 

30.420 

33.060 

33.898 

Mars  

16.080 

20.257 

26.171 

30.807 

32.986 

30.312 

Avril  

1 5.(351 

20.399 

26.866 

31.425 

32.780 

34.546 

Mai  ... 

16. 

20.797 

26.840 

32.100 

38-.  471 

35.637 

Juin  

15.459 

20.839 

25.75t 

32.008 

35.290 

» 

Juillet  .... 

18.271 

19.280 

20.119 

32.276 

34.667 

Août  ■ 

19.073 

20.704 

26. '539 

33.085 

34.464 

.So))tembrc 

18.911 

21.502 

27.439 

'32.'i71 

34.515 

Oclobro. . . 

19.119 

22.301- 

28.161 

34.864 

84.764 

» 

Novenil)rH 

18.825 

22.545 

28.5.59 

34.4.54 

34.468 

» 

Docembre. 

19.068 

22.652 

29.2«1 

35.158 

35.106 

"Tabajux,.   209.729  250.30(>  321.i^0  389,779  415,147  169.753 


(  ',î-dessoais  le  rendement,  par  mine,  pour  le  mois  de  mai, 
comparé  au  rendem.ent  des  q;aatre  moia  précédents  : 

Compagnies-  Janv.  Févr.  Mara  Avril  Mai 

(Eh,  oncesj 

Balagha.t..   471  402  477  302.  4(5» 

Champion  Eeefs....  12.798  12.310  12.499  12.678  13.339 

Goromandel   253;  220  '1,30^  109  143 

Mysore.   m029'  12.171  8.176  13.585  12.726 

Mysore  Reefs   78  »  112  »  55 

Mysore   Westi  and 

Mysore  Wyuaaid..  25Û  250-  36't  244  274 

Nine  Reefe   306  3m  327  351  37,3 

NundydroGg   3.537  a.537  3.528  3.515  3.539 

Ooregum   4.638  4.692  4.699  4.702  4.738 

Wondali   »  »  (?73  620  683 

Cette  fois,  c'est  la  Champion  Reefs.  qixi  accuse  la  çlus 
forte  augmentation.  Il  est  vrai  que  l  augmentation  considé- 
rable, en  avril,  provenait  de  ce  fait,  qu'en  mars  cette  Com- 
pagnie avait  eue  à  compter  avec  des  difticultés  particuhères 
provenant  de  cas  de  peste  qui  avaient  été  signalés. 


Un  iacentfie  à  Da-wson  Cîty.  —  Une  dépêche,  arrivée  au 
cours  de  ces  derniers  jours,  annonce  qu'un,  violent  incendie  a 
éclaté  à  Dawson  City.  On  évalue  les  pertes  à  plusieurs  mil- 
lions. La  Bank  of  British-  Norlli  America  et  la  Bank  of  Com- 
merce ont  vu  leurs  bureaux  détruits,  et  beaucoup  d'espèces 
ont  disparu.  On  évalue  à  un  million  de  dollars  la  perte  en- 
courue de  ce  fait. 

Il  n'y  a  pas  eu  à  regretter  de  mort  d'hommes.  Dans  la  pai-- 
tie  de  la  ville  consacrée  aux  affaires,  111  constructions  ont 
été  anéanties.  Los  magasins  de  la  Alaska  Commercial  et  de 
la  Norlh  American  Company  ont  pu  être  préservés,  de  sorte 
que  l'on  n'a  pas  à  appréhender  un  manque  de  vivres.  Mal- 
heureusement on  ne  ponrra  songer  à  rien  reconstruire  pour 
le  moment,  les  matériaux  devant  manquer  jusqu'à  ce  que  le 
fleuve  soit  rendu  libre  à  la  navigation,  et  la  circulation  est 
encore  interrompue  par  les  glaces. 

Il  est  bon  de  mentionner  que,  d'après  le  Mining  Journal, 
Railway  and  Commercial  Gazette.,  les  pertes  sei-aient  beau- 
coup moins  considérables  qu'on  l'avait  dit  tout  d'abord.  Elles 
varieraient,  dit  il,  entre  2U0.000  hv.  st.  et  800.000  hv.  st., 
ce  qui,  faisons  le  remarquer,  n'est  pas  une  atténuation.  Il 
est  vrai  que  la  Bank  of  Briti.sh  North  America  n'aurait  eu 
qu'un  millier  de  livres  sterling  il'espcces  disparues. 


Im  HeMoiaialre  É  larclié  fles  Mines  ÏOr 

DE  L,ONDRES 


l,ondres,  le  Ib  juin  1899 

Très  faible  au  début  de  la  semaine  sur  les  affaires  du 
Transvaal,  notre  Marché  avait  bénéficié,  dans  la  suite, 
d'une  amélioration  assez  importante  sans  que,  cepen- 
dant, les  vendeurs  aient  commencé  leurs  rachats. 

On  s'attendait  donc  à  une  reprise  suivie  quand  les 
journaux  do  ce  matin,  commentant  les  dernières  décla- 
rations de  M.  Kriiger  au  Raad,  ont  recommencé  leuj 
campagne. 

La  tendance  s'est  donc  alourdie,  mais  les  disposi- 
ti(ms  générales  ne  paraissent  pas  trop  défavorables. 

***  'Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  est  à  3  1/16,  au  lieu  de  3  1/4. 

La  Consolidated  Goldfields  passe  de  7  5/16  à 
7  1/4;  la  Transvaal  Gold/ields  reste  à  2  1/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
est  à  6  5/8  au  lieu  de  0  3/4.  UAngelo  se  retrouve  à 

7  5/16  ;  la  New  Cornet,  à  3  ./.. 

La  Cily  and  Saburban  est  à  5  3/4.  Cette  Compagnie 
vient  de  déclarer  un  dividende  de  10  0/0,  ou  de  5  sh. 
par  action»  payable  à  tous- les.  actionnaires  inscrits  le 
29  courant. 

La  Modderfontein  est  à  11  ../.  ;  la  Henry  Nourse  k 

8  5/8;  la  Neic  Herioi  à  7  ./.  ;  cette  Compagnie  vient 
de  déclarer  un  dividende  de  25  0/0,  ou  5  sli.,  payable  à 
tous  les  actionnaires  inscrits  le  29  courant. 

La  Langlaagle  est  à  3^1/2  au  lieu  de  3 11/16  ;  la  5m- 
mer  and  Jack  reste  à  G  7/16.. 
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La  Juhilee  est  à  6  1/2;  la  Jum.perfi  à  5  7/8;  la  Croivn 
Reef  à  17  1/4  ;  la  linndfontf-in  à  2  11/16. 

La  ^Xorcesl.er  p-isse  de  3  1/8  à  3  1/4;  la  Geldenhuis 
Eslale  sp  tient  à  S  3/8;  la  liohui/ion  à  10  3/4. 

Cette  Compagnie  déclare,  sur  le  sfinestre  finissant  le 
30  juin,  un  dividonde  intérimaire  de  8  0/0  ou  de  8  sh. 
par  action,  équivalent  à  un  dividende  annuel  de  16 
pouj-  cent.  Ce  dividende  sera  payable  à  tous  les  action- 
naires inscrits  ibur  les  livres  de  la  Compagnie  le  .30  juin 
1899. 

La  Wemmer  e't  à  13  3/4  au  lieu  de  13  1/8. 

La  Vi/liige  Main  Reef  se  retrouve  à  10  ./.  et  la  Dur- 
ban RnodepoQ}  l  à  6  1/4.  Celte  Compagnie  déclare  un 
dividende  de  25  0/0  ou  5  sti.  par  action  aux  action- 
naires inscrits  le  29  juin. 

Compag'nies  de  deeplevels.  —  "La.  Geldenhuis 
Deep  passe  de  11  1/2  à  11 1/4.  Cette  Compagnie  déclare 
un  dividende  semestriel  de  40  d/O  ou  8  sh.  par  action. 

La  Rond  Mines  est  à  40  13/16,  au  lieu  de  39  11/16. 

La  Ferreira  Deep  se  retrouve  à  7  ./..  La  Crow.i 
Deep  est  à  13  ./..  Cette  Compagnie  déclare  un  divi- 
dende semestriel  de  25  0/0  ou  5  sh.  par  action.  La 
Nourxe  Deep  est  à  5  1/2  ;  la  Rose  Deep,  à  10  1/4. 

Celte  Compagnie  déclare  un  dividende  semestriel  de 
40  0/0  ou  8  sli.  |iar  action. 

La  Robinson  Deep  est  à  11  3/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency&sik  2  5. 16;  la  Rhcdesia  Goldfields  à  1  5/8. 

La  Dunraven  reste  à  1 1/16  ;  la  Geelong  à  3  15/16.  La 
Seluhwe  reste  à  2  3/4. 

La  Globe  and  Phœnix  se  tient  à  4  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
(Niiw)  se  retrouve  à  15/16. 

District  de  Lydenburpr.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslale,  que  nous  laissions  à  1  31/32,  reste 
à  1  3/4. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  1/4. 

*♦*  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
àl  1/4. 

Londres,  15  juin,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  est  faible. 


Revue  HeMomaiaire  t  Marcké  ies  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  1.5  juin  1899. 

La  tendance  du  marché  minier  s'est  un  peu  modifiée 
depuis  notre  dernière  Revue  Heb  iumadaire.  Londres, 
cep»  ndant,  n  a  pas  renoncé  à  pespr  bur  les  cours  et 
nous  avoii'î  en  encore  à  compter  avec  des  ventes  im- 
portantes elïecUiées  pour  le  comple  de  la  spéculation  à 
la  baisse  d'outre-Manche.  Mais,  ici,  on  se  rend  de  plus 
en  plus  compte  que  la  question  politique  est  seule  en 
jeu  en  ce  moment  et  que  tout  ce  qui  adviendra  ne  peut, 
en  définitive,  que  tourner  au  profit  de  l'industrie  mi- 
nière. 

Notre  public  a  donc  su,  une  fois  déplus,  opposer  une 
énergique  résistance  aux  offres  venues  du  Stock- 
Exchange  en  ab.«orbant  tout  ce  qui  lui  était  ofi'ert.  Il 
faut  bien  remaniuer  que  celte  absorption  n'est  pas  le 
fait  de  la  spé'tulalion,  mais  bien  du  portefeuille.  On 
continue  à  acheter,  ici,  parce  que  1  industrie  minière 
fait  conslamuient  de  nouveaux  progrès  ;  parce  que  le 
rendement  total  du  Witwatersrnnd,  pour  le  mois  de 
mai,  est  le  plus  impoMant  que  l'on  ait  ou  à  enregistrer 
jusqu'à  présent,  et  p^rce  que  tout  cela  se  traduit  par 
de  grosses  répartiiions  de  dividentles.  Nombre  de  Com- 
pagnies vont,  en  ellet,  proclamer  des  acomptes  pour 
l'exercice  en  cours;  plusieurs  l'ont  déjà  fait,  et  on 
estime  à  .50  millions  de  francs  environ  le  total  des  divi- 
dendes intérimaires  fixés  en  juin.  Cette  circonstance 
n'est  pas  faite  pour  refroidir  les  capitalistes  qui  n'ont. 


au  fond,  qu'à  faire  le  choix  de  bonnes  valeurs  sans 
s'occuper  des  fluctuations  de  cours. 

Aujourd'hui,  le  Marché  avait  d' buté  très  ferme,  mais 
il  s'efet  montré  plus  hésitant  par  la  suite.  Londres 
ayant  recommencé  ses  vpntes.  Néanmoins,  l'ensemble 
de  la  cote  reste  très  satisfaisant. 

La  C/itirlered,  qui  restait  à  85  fr.  50,  finit  à  80  fr.  75. 
On  a  manifesté  des  craintes  que  cette  Compagnie 
soit  obligt^e  d'avoir  à  payer  l'indemnité  due  pour  l'in- 
vasion Jameson.  Mais  on  assure  qu'elle  a  une  garantie 
contre  le  paiement  de  cette  indemnit*^.  Consolidated 
Goldfte/ds,  18Q  iv.  bO,  contre  19Ufr.  50:  EasI.  Rond, 
169  fr.  50.  en  moins-value  iie  7  fr.  5(i.  Quant  à  la  Rand 
Mines,  elle  a.  un  moment,  perdu  le  cours  l'ond  de  1.000 
francs,  pour  reprendre  ensuite  aux  environn  de  1.034 
francs.  Elle  finit  à  1.U17  fr.,  contre  1.025  fr.  la  semaine 
dernièie. 

La  Geldenhuis  Eslale,  que  nous  laissions  à  212  fr., 
s'inscrit  à  213  fr.  50.  Cette  Compagnie  vient  de  d-'cla- 
rer  un  dividende  intérimaire  de  50  0/0  ;  Geldenhuis 
Deep,  287  fr.,  contre  288  fr.  Celte  Compagnie  vi^nt  de 
décider  de  répartir  un  acompte  de  dividende  de  40  0/0 
(8  shillings).  Ferreira,  616  fr.  contre  620  fr.;  celte 
Compagnie  a  réalisé,  en  mai,  25.697  liv.  st.  de  bénéfi- 
ces, déduction  faite  de  5.435  liv.  st.  pour  déppnses  de 
premier  établissement  ;  New  Kleinfonlein,  74  fr  ,  con- 
tre 74  fr.  ."SO. 

La  Robimon  Randfonlein  est  à  41  fr.  ;  Randfonlein 
Estâtes,  70  fr.,  contre  76  fr.  50  ;  Snnmer  /md  Jacn,  au 
même  cours  de  165  fr  Elle  vient  de  fixer  à  4  0/0 
(4  shillings),  l'acompte  de  dividende  peur  l'exercice  en 
cours.  Cette  entreprise  se  fait  remarquer  par  l'impor- 
tance de  ses  pr-^grès  industriels,  et  par  la  valeur  de  son 
portefeuille  ;  May  Consolidaled,  très  ferme,  à  142  fr.  50, 
contre  14U  fr.  50,  après  même  14'»  fr.  50. 

La  Village  Main  R-tef,  qui  vient  de  proclamer  un 
dividende  intérimaire  de  40  0/0  (8  shillings),  est  en 
avance  de  4  fr.  à  256  fr.;  Lancaster,  93  fr.  50,  contre 
95  fr.  50;  Robinson  Gold,  271  fr.,  contre  267  fr.  Cwtte 
Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  de  8  shil- 
lings |)ar  action.  Buffelsdoorn  Eslale,  action  nouvelle, 
au  même  cours  de  27  fr.;  Wemmer,  348  fr.,  en  plus- 
value  de  17  fr.;  New  Primroae.  120  fr.,  contre  122  fr., 
mais  toujours  délaissée;  Durban  Roodepoorl  Deep, 
83  fr.;  Sheba,  31  fr.;  French  Rand,  42  Ir.  25. 

ha.  Langlaagte  Deep,  au  comptant,  clôture  à  77  fr.; 
Transvaal  Consolidated  Land,  53  fr.  25,  contre  52  fr.  ; 
Transvaal  Goldftelds,  en  plus  value  de  3  fr.50,  à58fr.; 
Windsor.  78  fr.  50,  contre  82  fr.  25;  Champ  d'Or, 
60  fr.  25.  Cette  dernière  Compagnie  vient  de  déclarer  un 
dividende  de  15  0/0(3  shihings).  Elle  a  décidé  de  cims- 
truire  un  matériel  de  «  slimes  »  pouvant  traiter  90  ton- 
nes par  jour.  Elle  perfectionne  aussi  son  matériel  de 
tailings.  Ces  travaux,  commencés  actuellement,  8>ront 
terminés  dans  six  mois.  Ils  coûteront  environ  15.000 
livres  sterling. 

I,a  Mozambique,  que  nous  laissions  à  67  fr.,  clôture 
à  67  fr.  75.  Cette  Compagnie  vient  de  mettre  en  demeure 
les  Sociétés  qui  ont  des  concessions  sur  ses  territoires 
d'avoir  à  commencer  leurs  travaux  d'ici  quatre  mois, 
sous  peine  de  forclusion.  Mossamédès,  20  f  r.  ;  Marie- 
vale  Nigpl,  nominale,  à  14  fr.;  Eersle  Fabrieken  Dis- 
lillery,  22  fr.;  Dynamite  du  Transvial,  76  fr.,  contre 
77  fr.;  Victor  Gold,  21  fr.  50  ;  Rebecca,  5  fr.;  De  Lamar, 
6  fr.  50. 

L'action  Goerz  and  C°  est  ferme  entre  78  fr.  et 
79  fr.  50.  On  a  commencé  à  traiter  à  terme,  ces  jours 
derniers,  les  actions  de  la  Robinson  Deep,  qui  s'échan- 
gent à  297  fr.  Cette  Compagnie  va  porter  son  capital 
de  450.000  liv.  st.  à  9.50.U0O  liv.  st.,  par  l'émission  de 
deux  nouvelles  actions  pour  une  action  ancienne, 
c'est-à-dire  par  le  doublement  des  actions  actuellement 
existantes,  et  par  la  création  de  50.000  actions  nou- 
velles qui  seront  tenues  en  réserve. 

L'action  De  Beers,  que  nous  laissions  en  réaction,  à 
727  fr.,  est  en  reprise  de  9  fr.,  à  736  fr. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  .Iules  Montkl. 
Paris.  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  Qu  c.v.a.ant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(De  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  27  mai  1899. 
Etat  du  Marche.  —  I,a  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  sommes  encore  en  présence  d'un  Marché  ner- 
veux et  mal  impressionné  ;  ce  fait  est  dû  à  l'action 
rétrograde  de  notre  Parlement  local.  Il  semble  que  le 
désir  d'un  modus  vivencli,  qui  a  été  exprimé  par  toute 
la  portion  intelligente  de  ceux  ayant  pris  part  à  la 
présente  controverse,  soit  annihilé  par  l'action  de  la 
minorité  qui  ignore  absolument  les  effets  désastreux 
qu'entraînera  sa  politique. 

Nous  espérons  encore  que  les  difficultés  actuelles 
seront  résolues  sans  qu'on  ait  recours  aux  violentes 
mesures  dont  on  parle  tant  et  si  souvent. 

Quel  que  soit  le  résultat,  on  ne  peut  nier  qu'en  ce 
qui  concerne  le  Stock-Exchunge,  la  tendance  actuelle 
est  très  indécise  et  très  nerveuse;  il  "en  est  ainsi  non 
seulement  au  Transvaal,  mais  encore  en  Europe. 

Jusqu'à  présent,  les  titres  des  Compagnies  à  divi- 
dendes et  toutes  les  bonnes  valeurs  n'ont  pas  été  beau- 
coup affectés.  Les  valeurs  de  spéculation  ont,  par 
contre,  sérieusement  baissé. 

Il  est  impossible  de  prévoir  quelque  chose  au  sujet 
de  l'avenir  immédiat.  Il  semble  que  l'on  soit  mieux 
placé  en  Europe  pour  juger  des  événements.  Bien  que 
nous  vivions  au  centre  de  l'agitation,  noire  public  ne 
voit  pas  ce  qui  se  passe  et  la  situation  peut  ainsi  se 
résumer  : 

Grande  incertitude  augmentée  par  ce  fait  que  les 
bruits  les  plus  imprévus  sont  mis  en  circulation,  bruits 
qui,  dans  la  plupart  des  cas,  n'ont  pas  le  moindre  fon- 
dement. 

Cours 


le  plus  le  plus  20  mai 
bas       haùt  1899 
de  la  semaine  — 

sh.  d.     sh.d.  sh.d. 


Bantjes   35/. 

Bantjes  Deep   8/6 

Bendni   24/. 

Bonanza   88/ 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered). ...  71/ 

Gonsol.  Main  Beef   38/ G 

East  Raiid   142/6 

French  Kand   33/. 

Kni^hts  Central   47/9 

Kandfontein.    01/ . 

Roodepoort  Central  Deep. .  65/. 

Simmer  East   69/'. 

Vogelstruis  Coiisolid.  Deep.  29/. 

'Witwatorsrand  Deep   47/. 


38/9 
9/6 
27/ 
91/ 
74/ 
45/ 
155/ 
37/ 
53/ 
68/3 

71/. 

76/6 
S2/6 
52/6 


88/3 
9/6 
26/. 
89/. 
73/. 
43/3 
153/. 
36/. 
52/6 
67/3 
70/. 
73/. 
31/. 
51/. 


27  mai 
1899 

sh  d. 
86/. 

S/6 
24/. 
88/. 
71/. 
38/9 
142/6 
33,3 
47/9 
61/. 
66/. 
69/6 
29/3 
47/. 


La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud 


La  question  transvaalienne  n'a  pas  fait  un  pas  de- 
puis notre  dernier  numéro.  Toutefois,  les  incidents  ont 
succédé  aux  incidents,  ainsi  qu'on  va  pouvoir  s'en 
rendre  compte. 

En  premier  lieu,  relatons  ce  qui  s'est  passé  au  Trans- 
vaal où  de  nombreux  meetings  des  Boers  ont  eu  lieu. 
Le  premier  s'est  tenu  le  16  juin  à  Johannesburg,  et  les 
électeurs  boers  ont  voté,  à  "l'unanimité,  une  résolution 
par  laquelle  ils  déclaraient  approuver  les  propositions 
du  président  Kriiger  relatives  au  droit  de  vote  et  la 
conduite  qu'il  tiendrait  à  l'avenir. 

Le  lendemain  un  autre  grand  meeting  s'est  tenu  à 
Paardekraal,  endroit  où  a  été  élevé  le  monument  rap- 
pelant la  date  à  laquelle  le  Transvaal  a  reconquis  son 
indépendance.  On  appréhendait  ce  meeting  qui  s'est 
passé  très  tranquillement.  Le  vice  président  de  la  Ré- 
publique, le  général  Jouljert,  a  pris  la  parole.  Il  a  dit, 
en  résumé  que  la  situation  était  grave,  que  le  Trans- 
vaal ne  voulait  pas  déclarer  la  guerre  et  que,  dans 
l'intérêt  de  la  paix,  il  approuvait  les  propositions  du 
Président.  Les  capitalistes,  a-t-il  dit,  exigent  les  mêmes 
droits  que  les  Boers,  oubliant  que  ces  droits,  les  Boers 
les  achètent  au  prix  de  leur  sang.  «  Nous  devons,  a-t-il 
conclu,  accepter  les  propositions  du  Président,  mais 
nous  devons  aussi  soutenir  notre  indépendance  comme 
un  seul  homme.  » 

Le  meeting  a  approuvé  une  résolution  remerciant  le 
peuple  et  le  Parlement  de  l'Etat  libre  d'Orange  pour 
leur  amitié.  Le  Comité  du  meeting  a  l'ait  imprimer  des 
circulaires  déclarant  que  le  Transvaal  peut  compter 
sur  les  sympathies  des  Hollandais  de  la  colonie  du 
Cap  et  de  l'Etat  libre. 

Trois  meetings  ont  encore  été  tenus  le  19  juin,  dans 
lesquels  on  a  approuvé,  à  l'unanimité,  les  propositions 
et  l'attitude  du  président  Kri'iger.  On  annonce  d'autres 
meetings  à  Pretoria  et  à  Johannesburg.  On  ajoute  que, 
de  ces  deux  villes,  et  dans  la  crainte  d'hostilités,  les 
femmes  et  les  enfants  partent  en  grand  nombre.  On  pré- 
tend aussi  que  les  travailleurs  indigènes  quittent  les 
mines.  Mais  comme  ces  nouvelles  viennent  par  la  voie 
anglaise,  on  se  demande  si  la  note  n'est  pas  forcée,  et  si 
elle  ne  vise  pas  à  effrayer  les  détenteurs  continentaux 
de  mines  d'or.  En  attendant,  le  Parlement  sud-afri- 
cain s'est  séparé  jusqu'au  3  juillet,  les  membres  devant 
se  mettre  en  contact  avec  leurs  électeurs  et  leur  de- 
mander leur  avis  sur  les  questions  en  suspens. 

.\  Londres,  la  presse  a  été,  en  général,  défavorable, 
mais  on  estime,  ici,  que  le  but  poursuivi  par  elle  est  ' 
d'impressionner  les  Boers,  afin  d'obtenir  d'^ux  le  plus 
de  concessions  possibles,  tant  au  point  de  vue  politique 
qu'au  point  de  vue  des  intérêts  miniers.  Quoi  qu'il  en 
soit,  on  cherche,  à  Londres,  à  énerver  le  Gouverne- 
ment transvaaiien.  C'est  ainsi  que  M.  Chamberlain  a 
annoncé  à  la  Chambre  des  Communes  que  le  Gouver- 
nement anglais  exigpait,  du  Gouvernement  du  Trans- 
vaal, une  compensation  pour  la  veuve  de  l'uitlander 
Edgar,  tué  dernièrement  par  un  agent  de  police  boer. 
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Cela  ne  veut  pas  dire,  toutefois,  que  nous  sojùons  à 
la  veille  d'une  guerre  entre  l'Angleterre  et  le  Trans- 
vaal.  M.  Robinson,  le  financier  bien  connu,  a  dit  ce- 
pendant, à  un  journaliste  anglais,  que  «  la  situation 
était  si  tendue,  qu'il  pourrait  en  résulter  un  conflit 
d'un  moment  à  l'autre  ».  Mais,  par  contre,  d'impor- 
tants organes  anglais,  comme  VEconomist,  apprécient 
la  situation  avec  le  plus  grand  calme  et  un  bon  sens 
dont  il  faut  les  féliciter  : 

Les  différences,  dit  notre  !?rand  confrère  anglais,  qui  sépa- 
rent les  propositions  de  M.  ivrùger  de  celles  de  sir  A.  MiLner 
sont  insiLtnifiantes. 

L'un  veut  cinq  ans  de  séjour  avant  d'avoir  le  droit  de  vote, 
l'autre  veut  sept  ans;  l'un  trace  une  ligne  de  démarcation, 
l'autre  voudrait  la  modifier  un  peu.  Il  n'y  a  pas  là  de  quoi 
parler  de  guerre,  tant  s'en  faut. 

Le  même  journal  cherche  ensuite  à  s'expliquer  les 
raisons  pour  lesquelles,  de  certains  côtés,  on  s'efforce  à 
pousser  l'opinion  contre  leïransvaal.  Il  résout  la  ques- 
tion dans  ces  termes  : 

Mais  si  les  esprits  sont  surexcités  à  ce  point,  c'est  que  le 
Gouvernement  anglais  ne  veut  pas  dire  t'raucliement  quel  est 
le  sujet  du  dilférend.  La  question  du  droit  de  vote,  nous  ve- 
nons' de  le  dire,  ne  soulève  plus  que  des  contestations  insi- 
gnifiantes. Le  véritable  motif  que  x\I.  Alfred  Millier  semble 
indiquer  est  le  suivmhI  : 

L'Afrique  du  .Sud  iiourrait  fort  bien  former  une  républrque 
sous  la  domination  de  l'Angleterre,  mais  le  Transvaal  est  un 
obstacle  capital  à  la  réalisation  de  ce  projet. 

Voilà  quelle  est,  au  fond,  la  pensée  de  derrière  la  tête  de 
sir  Alfred  Milner,  et  voilà  pourquoi  on  fait  campagne  contre 
e  Transvaal  qu'on  voudrait  détruire. 

Ajoutons  qu'il  ne  paraît  pas  que  la  population  an- 
glaise, ni  même  la  majorité  du  Cabinet,  soient  disposées 
à  suivre  sur  un  terrain  aussi  dangereux  le  Ministre 
des  colonies,  et  terminons  en  disant  qu'un  journaliste 
de  Londres  ayant  demandé  au  Ministère  de  la  guerre 
si  des  troupes  allaient  partir  pour  le  sud  de  l'Afrique 
et  si  le  général  LuUer  allait  prendre  le  commandement 
d'une  expédition  pour  le  Transvaal.  le  Ministère  a  ré- 
pondu : 

«  On  ne  peut  donner  à  des  informations  de  ce  genre 
ni  démenti,  ni  confirmation  officielle.  » 


LE  MONOPOLE  DE  LA  DYNAMITE 

Il  y  a  un  an,  dit  le  correspondant  de  Johannesburg 
du  Soul,h  Africa  de  Londres,  les  Conseillers  désignés 
par  le  Gouvernement  pour  faire  une  enquête  sur  la 
manière  dont  le  contrat  de  la  concession  de  dynamite 
avait  été  observé,  tirent  leur  rapport  au  Procureur 
(  lénéral  de  l'Etat  du  Transvaal.  Depuis,  on  a  essayé 
de  se  procurer  une  copie  de  oe  rapport,  mais  tous  les 
elîorts  tentes  ont  été  vains,  et  c'est  seulement  mainte- 
nant que  ce  document  est  livré  à  la  publicité.  Il  faut 
ajouter  que  la  publication  qui  en  est  faite  n'est  pas  due 
à  l'initiative  du  Gouvernement. 

Il  n'y  a  rien,  dans  ce  document,  qui  frappe  d'une 
façon  particulière,  dit.  le  correspondant  du  Souih 
Africa,  à  l'exception  de  certains  détails  qui  se  rappor- 
tent à  la  constitution  du  capital  de  la  Compagnie  et 
aux  redevances  qu'elle  a  eues  à  payer. 

Le  capital  de  la  Compagnie  a  été  fixé  à  450.000  liv.  st. 
et  divisé  en  actions  de  1  livre  sterling.  Sur  ces  450.000 
actions,  220.000  semblent  avoir  été  rétrocédées  au  pair 
aux  Sociétés  et  aux  personnes  ci- après  désignées: 

Actions 

A  la  SoniiHé  Centrale  de  Dynamite,  à  Paris,  et  à  — 

deux  autres  Sociétés   42.000 

A  M.  J.-N.  Hodemann  et  à  cinq  autres  personnes...  67.200 

A  la  Société  Nobel,  de  Glasgow,  et  à  six  autres   50.400 

A  la  Dijnamiie  Aetion  GeseUschaft  et  à  quatre  autres  S5.4U0 

A  la  Haeinische  Dynamite  Fahriek   10. 000 

A  la  Deutsche  Spr'ou/stoff   10.000 

A  la  Dresdener  Dynamite  Fnbriek   5.000 

En  dehors  des  beaux  dividendes  que  la  Compagnie  a 
répartis  à  ses  actionnaires,  il  faut  noter  les  redevances 


qu'elle  a  dû  payer  et  qui  s'établissent  de  la  manière 
suivante  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Au  Gouvernement  :  3  sli.  sur  192  546  caisses.  48.136   lu  0 

—  2sli.6d.  surlO.OnOcaisses  1.250     0  0 

—  5  sh.  sur  200  caisses   50     0  0 

A  M.  Lippert   19.204   12  0 

A  MM.  Lewis  and  Marks   6.000     0  0 

Au  Gouvernement   44.245     5  0 

A  M.  Lippert   14.464     4  0 

A  MM.  Lewis  and  Marks   10.099     1  0 

Ce  n'est  pas  tout.  Des  commissions  ont  été  payées 
aux  agents  de  la  Compagnie.  En  voici  le  détail  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

A  M.  Lippert  .,                   34.843   17  11 

_                                                      11.875   15  7 

_           ;  .■                                         9.435   12  8 

_         ■  ■                                             2,371     2  0 

A  MM.  Karl  F.  Woiff  et                                     237     3  10 

A  M.  Lippert                                               48.263   11  0 

Il  faut  dire,  ici,  que  les  recherches  de  la  Commission 
nommée  par  le  Gouvernement  transvaalien  ont  porté 
sur  une  période  de  temps  allant  du  IS  juin  1894  au 
31  décembre  1896,  période  qui  représentait  les  trente 
premiers  mois  d'exercice  de  la  Compagnie  existant 
actuellement.  Et  le  South  Africa  fait  remarquer  que, 
dans  les  statuts  de  la  Compagnie,  il  est  stipulé  que  le 
siège  social  doit  être  au  Transvaal,  et  qu'il  est,  actuel- 
lement, encore  à  Hambourg.  Deux  Administrateurs  du 
Comité  européen  de  la  Compagnie  peuvent  valable- 
ment prendre  une  décision  qui  doit  être  exécutée,  et  à 
laquelle  tous  doivent  se  soumettre.  Le  Comité  de  Pre- 
toria est,  par  suite,  sous  les  ordre  du  Comité  Européen. 

Le  Conseil  d'administration,  en  dehors  de  ses  frais 
de  voyages,  a  dj'oit  à  5  0/0  des  bénéfices  nets  de 
l'année,  avant  qu'il  ait  été  déduit  des  profits  aucune 
somme  pour  les  amortissements;  il  est  entendu  que 
le  Conseil  ne  peut  jamais  recevoir  moinsde  2  000  liv.  st. 
D'autre  part,  la  succursale  de  Hambourg  charge  d'une 
commission  de  5  0/0  toutes  les  factures  ayant  trait  à 
des  achats  de  machines,  etc.,  eil'ectués  par  elle.  La 
même  succursale  compte  :  la  dynamite  no  1  à  1  liv.  st. 
9  sh.  6  d.  par  caisse  ;  la  gélatine  explosive  à  2  liv.  st. 
3  sh.  6  d.  par  caisse. 

La  Commission  a  évalué,  comme  suit,  le  coût,  par 
caisse,  des  explosifs  vendus  parla  Compagnie  au  cours 
de  l'année  1895  : 


—  n°  1  A. 

—  n°2... 


Prix  à 

Pretoria 

Moyenne 

des 

de 

à 

bénéfices 

£ 

sh.  d. 

£ 

sh. 

d. 

£    sh.  d. 

2 

17  7 

3 

0 

3 

2     9  0 

2 

3  6 

2 

5 

9 

2     1  1 

2 

2  8 

2 

5 

0 

2   12  5 

1 

17  7 

2 

2 

2 

1   19  9 

1 

3  0 

1 

13 

10 

2     2  11 

2 

2  11 

2 

6 

4 

2     0  10 

Notre  confrère  anglais  ajoute  que  la  Compagnie  n'a 
jamais  rien  payé  au  Gouvernement  du  Transvaal  pour 
la  dynamite  qu'elle  importait  ! 


L'OR  DANS  LA  RHODESIA 


IV 

La  production  d'or  des  mines  rhodésiennes  a  été  mi- 
nime pendant  le  mois  de  mai.  Elle  n'a  atteint  que  4.938 
onces,  contre  5.755  en  avril.  C'est  le  plus  faible  rende- 
ment obtenu  depuis  le  mois  d'octobre  1898. 

Ci-dessous  la  suite  de  la  publication  que^nous  avons 
commencée  dans  les  numéros  38o,  386  et  3b8  de  1  Eco- 
nomiste Européen  (édition  verte)  : 

Matabele  Mines,  Limited.  Enregistrée  le  19  décembre 
1895  Capital  :  250.000  liv.  st.  en  250.000  actions  de  1  liv.  sL, 
sur  lesquelles  180.000  ont  été  émises  entièrement  bberees. 
Propriétés  :  la  Compagnie  détient  en  tout,  actuellement,  ni 
claims  aurifères,  et  elle  a  le  droit  d'en  choisir  encore 
130  autres. 
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Matabele  Sheba  Gold  Mining  Company,  Limited.  Kn- 

repislrée  lo  -27  mai  ISitti.  Capital  ;  100.000  liv.  st.,  en  aciions 
de  1  liv.  st.  eiiii.sfs.  Propriété  :  90  daims  au  Sud-Est  de 
Bulawaj^o  (Makukupene). 

Matabeleland  Development  Company,  Limited.  Enre- 
pislrée  le  -24  janvier  lb95.  Capital  :  aoO.OOO  liv.  st.,  en  actions 
de  1  liv.  st..  sur  lesquelles  ^200.000  ont  été  émises  entièrement 
libérées  et  70.000  libérées  de  12  sli.  6  d.  Propriétés  :  dans  le 
Mashonaland  :  terrains  et  droits  miniers  sur  une  superficie 
de  50  milles  carrés  sur  la  rivière  Umsweswe,  dans  le  dis- 
trict d'Umfuli,  juste  au-dessous  d'Eiffel.  Elle  détient,  en 
plus,  20  claims  miniers  qui  touchent  aux  susdits  terrains. 
Dans  le  Matabeleland,  terrains  et  droits  miniers  sur  une  su- 
perficie de  3i  milles  carrés  qui  partent  de  la  jonction  des 
rivières  Sebakwe  et  Rembeswaau. 

Monomotapa  Development  Company,  Limited.  Enre- 
gistrée en  août  1897.  Capital  :  200.000  liv.  st.  en  actions  de 
1  liv.  st.,  sur  lesquelles  125.007  titres  ont  été  émis.  Propriété  • 
concession  de  lôO  milles  carrés  dans  le  di.strict  Empereur 
CruiUaume  (Kaiser  Wilhelm). 

Moonie  Creek  Development  Company,  Limited.  En- 

reg-istree  le  28  mai  1895.  Capital  :  100  000  liv.  st.  Il  a  été  émis 
2o.00<  actions  de  1  liv.  st.  entièrement  libérées  et  25.000  ac- 
tions libérées  de  10  shillings.  Propriété  :  173  claims  et  40  000 
acres  de  terrains,  le  tout  situé  dans  le  district  de  Selukwe. 

Moryen  (Rhodesia)  Company,  Limited.  Enregistrée  le 
21  janvier  1899.  Capital  :  200.000  liv.  st.;  155.000  actions  de 
1  liv.  st.  ont  ete  émises  entièrement  libérées.  Propriété  •  114 
claims.  situes  dans  le  district  de  Bembesi. 

Mozambique  Consolidated  Mines,  Limited.  Enregistrée 
e  13  janvier  1898   Capital  :  425.000  liv.  st.  en  actions  de 
10  sliiitings;  /18.290  actions  entièrement  libérées  ont  été 
émises.  Propriété  :  88  claims  près  de  Massi  Kessi,  Manica- 
land.  La  Compagnie  a  une  batterie  de  20  pilons. 

Mozambique  Company  (Companhia  de  Mocambique). 
Enregistrée  le  8  mars  J888.  Capital  :  1.000.000  de"livres  ster- 
ling en  actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  070.000  titres  en- 
tièrement libères  ont  élé  émis.  Pour  1897,  la  Gompa^^nie  a 
paye  un  dividende  de  7  1/2  0/0.  Propriétés  :  Compagnie  à 
charte  avec  des  droits  administratifs  et  territoriaux  au 
^1,  ,i,  1  Afrique,  dans  le  district  qui  est  borné  au  nord 
par  le  fleuve  Zaml.ese,  et  qui  s'étend,  au  sud,  jusqu'au  vingt- 
deuxieme  degré  de  latitude,  embrassant  les  territoires  de 
botala  et  de  Manica,  soit,  en  tout,  environ  50.000  milles  carrés. 

Nelly  and  Pioneer  Reefs  Gold  Mining  Company  Li- 
mited. Enregistrée  le  11  juin  i895.  Capital  :  65.000  liv  st 
dl^tri  .n-T  ®  ^  émises  Propriété  :  259  claims  dans  lè 

district  d  Insezi  ;  de  plus,  42.000  acres  de  fermes. 

North  Charterland  Exploration   Company,  Limited 

Enregistrée  le  17  mai  1895.  Capital  :  1. 000.000  de  livres  ster- 
ling, sur  lequel  il  a  ete  émis  700.000  actions  de  1  liv   st  en- 
tièrement libérées,  et  98.2i0  actions  libérées  de  12  sh  6  d 
Propriétés  :  mines  et  droits  à  la  surface  sur  plus  de  10  000 
milles  carres  à  l'ouest  et  au  sud  de  Nyassaland. 

Northern  Territories  (B,  S.  A.)  Exploring  Company 
Linaited.  Enregistrée  le  19  février  1895  Capital  :  100  000  livres 

nSo'titre^'f  r"-'       V^i-'^-  «^"^lesqirellesil  a  e"é  /mi 
/l.oO.J  titres  entièrement  libères  et  20.010  titres  libérés  de 

Sîst^^H.  d/^"?'";'''*^  •r-i'.r';'"''^^  °^^°''^'-«'  dont  150  dans  les 
districts  de  Sebakwe  et  d'Umaiata,  et  70  dans  la  partie  sen- 
tentrionale  du  Mashonaland.  ^  P 

le?«lMÎlf«i^?«  r^^'/^^^^^.^^^^P^'^y'  Limited.  Enregistrée 
le  Ib  juillet  18,<G.  CapitHl  ;  1..500.000  liv.  st.,  en  actiSns  de 

ment  fibérés!'  ^-^^^-^"^  ''''''  émis  entfèie- 

lS^.finf  f  iK^r'*   ^"r'^i^  Limited.   Enregistrée  le 

18  )u  llet  189,j  sous  la  désignation  de  «  Panga  GoinDanv  I  i- 
mited  »  Capital:  60.000  ifv.  st.,  en  actions  de  I  hv  st  sur 
lesquelles  il  a  été  émis  28.848  titres.  ' 

'^7r00(niv''^'*  Proprietary  Mines,  Limited.  Capital  : 
émises  e  25  000  ^''^  ^  250.000  actions  ont  été 

Donnent  le^   1^0    i  S'^»  Propriétés  com- 

«  Ponhalonan  Pnl  1  m'"''  l'.'   ^'^"'^^  machines  de  la 

<  Ponhatonga  Gold  Mining  Company  ,..  Elle  détient,  en  plus 
110  claims  sur  les  moûts  Penhalonga  ^ 


dette.obligation  aciuell  e;t  d«  lôiliTO  lYv^T  su/un'mont-int 
100.868  actions  entièrement  libérées  ont  été  émises.  Propriété  : 


180  claims  et  une  part  d'intérêt  dans  la  »  Bulawayo  Explo- 
ration ». 

Red  and  White  Rose  Gold  Mining  Company,  Limited. 

Knregistrée  en  avril  1899.  Capital  ;  200.000  liv.  st,  en  ac- 
tions de  1  liv.  st.  11  a  été  émis  60.00y  actions  au  pair,  et 
90.000  titres  qui  ont  été  remis  au.\  vendeurs  de  la  propriété 
qui  comprend  76  claims  situés  directement  à  l'est  de  Bula- 
wayo, à  4  milles  de  ligne  du  chemin  de  fer  de  Gwanda  que 
l'on  veut  établir. 

Rezende,  Limited.  Enregistrée  le  11  mars  1898.  Ca- 
pital :  150.000  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st.  Il  a  été  déjà  émis 
128.037  titres;  13,500  seront  remis  à  la  «  Chartered»  en  re- 
présentation de  concessions,  et  le  solde  de  8.463  actions  est 
tenu  en  réserve.  Propriété  :  environ  60  claims  sur  le  reef 
Rezende,  près  Unitali,  et  20  claims  sur  le  reef  Birthday  à 
Macequece.  (. 

Rhodesia  Agency,  Limited.  Enregistrée  le  12  sep- 
tembre 1895.  Capital  :  500.000  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st. 
sur  lesquelles  192.000  ont  élé  émises  entièrement  libérées. 
Pour  les  exercices  1897  et  1898,  il  a  été  distribué  des  divi 
dendes  de  5  et  7  1/2  0/0. 

Rhodesia  Concessions,  Limited.  Enregistrée  le  1"' 
mars  189o.  Capital  :  150.000  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv.  st., 
émises  entièrement  libérées.  La  propriété,  à  l'origine,  com- 
prenait des  droits  sur  600  milles  cari  és  au  nord  du  Zambèse. 

Rhodesia  Exploration  and  Development  Company, 
Limited.  Enregistrée  le  12  janvier  1895.  Capital  ;  lOO.OOO 
livres  sierling  sur  lequel  73.507  actions  de  1  liv.  st.  ont  été 
émises.  En  novembre  1898  il  a  été  émis  16.411  autres  actions 
à  5  liv.  st.  5  sh.  Propriélé  :  1.660  claims  dans  les  districts  de 
Belingwe,  Bulawayo,  Filabusi,  Inseza  et  Gwanda;  des  ter- 
rains à  Gwelo,  dans  le  Matabeleland,  et  beaucoup  d'autres 
dans  le  Mashonaland.  De  plus,  des  intérêts  entiers  sur 
108.375  acres  de  fermes,  et  un  demi-intérêt  sur  229.500  acres. 

Rhodesia  Goldfields,  Limited.  Enregistrée  le  24  jan- 
vier 1895.  Capital  :  oOO.OGO  liv.  st.  en  actions  ordinaires  el 
500.000  liv.  st.  en  actions  de  préférence  cumulatives.  Il  a  éti' 
émis  255.000  actions  entièrement  libérées  de  1  liv.  st.,  el 
lOO.OOO  actions  de  préférence  entièrement  libérées.  Il  a  été 
réparti,  en  dividendes  :  5  0/0  sur  les  actions  ordinaires  en 
1897  et  7  1/2  0/0  en  1898.  La  propriété  consiste  en  360  claims 
dans  lo  bas  (iwanda,  différentes  fermes,  des  charbonnages,  et 
des  droits  divers. 

Rhodesia  Gold  Mines  and  Exploring  Company,  Li- 
mited. Enregistrée  le  22  juillet  1895.  Capital  :  lOÔ.OOO 
livres  sterling  en  actions  de  1  liv.  st. 

Rhodesia  Gold  Reefs  (Purdon's).  Enregistrée  le  23  juil- 
let 1895.  Capital  :  75.000  liv.  st.  Il  a  été  émis  70.007  actions 
de  1  Iiv.  st.,  entièrement  libérées,  moins  110  actions  forcloses. 
Propriété  :  568  claims. 

(A  suivre.) 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  —  Nous 
avons  donné,  i]  y  a  huit  jours,  la  liste  des  Compagnies 
minières  de  l'Australie  Occidentale  dont  les  batteries 
comportent  au  moins  20  pilons.  Celles  dont  la  puis- 
sance de  broyage  est  moindre  sont  nombreusts,  etnous 
devrons  nous  borner  à  une  nomenclature  abrégée. 

Travaillant  aveu  15  pilons  :  la  Golden  Bar  (Cool- 
gardie),  qui  possède  un  matériel  à  cyanuration  ;  la 
Mawson's  Reward  (Dundas),  et  la  ilount  Burqpss 
(Goolgardie).  Avec  11  pilons  :  la  Red  Hill  (Red  Hill)  et 
la  Lindsay's  Consolidated  (Goolgardie). 

On  trouve  avec  10  pilons  : 

Districts 

Compagnies  ou  champs  d'or 

Agamemnon   Murchison. 

Arrow  Brownhill   Mount  Margaret. 

—     Proprietary   Broad  Arrow. 

Âustralasian  Gold  Mines   Goolgardie. 

Australia  United   Mount  Maïcolm. 

Baml)oo  Consolidated   Pilbarra. 

—      Oueen  and  Reward   — 

Bayley's  Consols   Goolgardie. 

Blevm's  Find   Menzies. 

Bntaiinia   Mount  Malcolm. 

Brukman  Brothers  Boulder   Haniian's 

Cathervood  "   North  Goolgardie 

Challenge  Mining  and  Milling  ....  Menzies. 
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Compagnies 


Districts 
ou  champs  d'or 

Pilbarra. 


Conolomerate  Goldfields  of  W.  A.. 
Consolidated  Gold  Mines  of  W.  A.  — 

Cookardio  Mining   Broad  Arrow. 

Cos"rove's  Bayley's  Reward   Coolgardie. 

Crown  (Initpd   Black  Flag. 

Cue  Victory   Murclnson. 

Emperor   ~ 

Empress  of  Coolgardie   (.oolgardie. 

GemofCne  

General  Gordon   White  l<  eather. 

Gladiators    Black  Flag. 

Golconda   Murclnson. 

Golden  Arrow   Broad  Arrow. 

—  Crown   White  1^  eather. 

—  Valley....'.'.   ,  — 

Great  Boulder  Main  Reef   Hannan  s. 

—  Boulder  n"  1    ^  — 

—  Dyke  and  Orizaba   Coolgardie. 

  Rèef   N.-E.  Coolgardie. 

Gnllewa   "   Yalgoo. 

Hainanll   Hannan  s. 

Half-Mile  Reef   Bardoc. 

Hannan's  Consols   Hannan  s. 

Herbert   Coolgardie. 

Hick's  Goid'Mine   2ô-Mile. 

Impérial  W.  A.  Corporation   Pilbarra,. 

Kalcoorlie  Mint  and  Iron  King   Hannan's. 

Kanowna  Carbine   White  Feather. 

King  Salomon'»  Gold  Mines   Coolgardie. 

Lady  Bountiful   Black  Flag. 

—  Charlotte   Coolgardie. 

—  Margaret   Menzies. 

Lombardv   Murchison. 

Loridondèrry   Coolgardie. 

M'Culloch   ,^   —  . 

Mainland  Consols   Murchison. 

Menzies  Crusoe   Menzies. 

—  Gold  Estate   ~,  ,r  ,  , 

Middlcsex   Monnt  Malcolm. 

jyjQjja   Broad  Arrow. 

Mount  'Cathéri'në  '.'..'.   Yerilla. 

—  Charlotte   Hannan  s. 

—  Jack'^on   Yilgarn. 

Murchison  New  Chum   Murchison. 

New  Australasian   Coolgardie. 

North  Boulder   Hannan  s. 

—  Norseman  n°  1   Norsemnn. 

    Mount  ■Malcolm. 

—  West  Australiàn  Goldfields  Pilbarra. 

Pride  of  INlount  î^largaret   Mount  Margaret. 

Princess  Alix    ,  . 

  Royal   Murchison. 

Oueensland  'Menzies  '.'....'.   Menzies. 

Raff's  Great  Western   Kast  Murchison 

Redcastle  Reward   Mount  Margaret. 

Richmond  Gcm   Mount  Malcolm. 

Sherlaw's   Coolgardie 

Speakman's  Mount  Callion   North  (.«olgardie. 

Tindair.,  Coolgardie  Company   Coolgardie. 

Triumph  Leases    North  Coolgardie. 

Valc  of  Cloolgardio   (Coolgardie. 

Vice  Regent       .   •••     Mount  iNlalcolm. 

Victoria  ReeL    Yilgarn. 

Victory  United   Murchison 

Waitekauri   Mount  Malcolm. 

Waldon's  Find   While  Feather. 

Wealth  of  Nations   Dunnsyille. 

Webster's  Find   Menzies. 

Yalgoo  Public  Baltery   Yalgoo. 

Yerilla  Claims   Yerilla. 

Ici,  quelques  remarques  sont  à  faire  :  la  Central 
and  Wesl  Boulder  (Hannan's),  qui  ne  figure  pas  dans 
la  liste  ci-dessus,  s'occupe  de  la  construction  d  un 
moulin  de  10  pilons  ;  de  même  la  Bunyip  (45  mile). 
D'autre  part,  la  Cue  Victory  aura  bientôt  ilO  pilons  au 
lieu  de  10  ;  la  Gem  of  Cue  en  aura  15  ;  la  Menzies 
Crusoe,  en  dehors  de  sa  batterie  actuelle  de  10  pilons, 
a  un  matériel  à  cyanuration  ;  il  en  est  ainsi  de  la  Mur- 
chison New  Chum,  de  la  iVo  i  North  iVo?-.sew an.  Enfin, 
la  Queensland  Menzies  est  en  train  de  construire  son 
usine  à  cyanuration  ;  la  S^ier/aw's  érige  10  nouveaux 
pilons  et 'une  usine  à  cyanuration  ;  la  Sons  of  Gwalia, 
30  nouveaux  pilons  et  une  usine  à  cyanuration,  et  la 
North  Boulder  a  2  moulins  Huntingdon  et  un  matériel 
à  cyanuration. 


Avant  d'arrêter  la  liste  des  batteries  des  Compagnies 
de  l'Australie  occidentale,  mentionnons  que  les  entre- 
prises suivantes  broient  avec  5  pilons  :  Austrahan 
Prospecting  (Norlh-East  Coolgarlie)  ;  Blorh  50  Hamp- 
ton  Plains  Estate  (Coolgardie)  ;  Canham  Gold  Syndi. 
cate  (Mount  Margaret);  City  of  London  (55-miie)  . 
Derby  (Mount  Malcolm)  ;  Diorite  King  (Mount  Mal. 
colm)  ;  Earlston  Propnetary  (Mount  Margaret);  Eme_ 
raid  Reward  {Y Si\goo);  Glenroch  Consolidated  (Kur. 
nalpi);  Golden  Price  (Mount  Malcolm);  Graitan 
(Mount  Malcolm)  ;  Hands  Across  the  Sea  (25-mile)  ; 
Hannan's  Crœsus  (Hannan's)  ;  Hannan's  Empress 
(Hannan's)  ;  Kurnalpi  (Kurnalpi)  ;  Lady  Loch  (Cool- 
gardie) ;  Mao7H  (Menzies);  Mount  Margaret  Reefs 
(Mount  Margaret);  Mount  Weld  Proprielary  (Mount 
Margaret),  etc.  Quant  à  la  Mount  Benson  Extended 
(Norseman),  elle  a  8  pilons  et  une  usine  à  cyanuration, 
et  la  Norseman  Gold  Mining  Company  (Norseman)- 
travaille  avec  6  pilons. 

Les  Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  — 

La  Chambre  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale,  dit 
le  Statist  de  Londres,  a  annoncé  que  le  rendement  de 
mai,  pour  les  mines  de  cette  colonie,  s'élevait  a  112.201} 
onces,  contre  83.749  onces  en  avril.  Voici  le  détail  de 
la  production  depuis  le  commencement  de  l'année  : 
Broyages  Tailings 
Or     Moyenne      Or  Moyenne     Or  Moye"°= 


Onces  Onc.dwts  Onces  dwts  Onces  dwts 

Janvier....     57.723     1   2.7  8.725  13.4  803  6.8 

Février   ..     53.904     1    1.2  7.718  13.4  8/1  5.7 

Mars              68  141     1    2.2  6.514  30.9  1.781  5.4 

S 74  344     1   4.7  7.067  12.1  2.0-23  5.8 

Mai  .:::;:  100:333  1  9.9  8.209  11.3  2.630  7.9 

Rendement  total  provenant  de  tontes  sources,  y 
compris  les  «  concentrés  »  : 

Onces  Onces 

Janvier   67.731      Avril   83.749 

Février   62.818      Mai   112.206 

Mars   ';6.793 

Il  y  a  à  constater  une  augmentation  appréciable  dans 
la  teneur  du  broyage.  Cela  provient  des  riches  rende- 
ments de  la  Lake  Vieio  Consols.  Il  y  a  aussi  des  pro- 
grès dans  le  traitement  des  boues.  Une  remarque  a. 
faire,  c'est  que  le  rendement  de  la  Lake  Vieio,  en  mai, 
égale  presque  le  rendement  total  de  mars  189/  de 
toutes  les  mines  de  l'Australie  Occidentale  formées  avec 
des  capitaux  anglais. . 

Notes  minières  d'Australie 

Britannia  Gold  Mines.  Le  broyage  pendant  le  mois  de 

mai  de  390  tonnes  de  minerai  a  P^^'^l'' ,^"/ot"o  ,Tne.  de 
256  onces  d'or.  On  a  broyé  jusq^i  =^  ce  jour  6  880  onnes  c^^ 
minerai  pour  un  rendement  total  de  5.b9J  onces  doi. 

Queenslayxd  Menzies.  Un  broyage  d'essai  de  20  tonnes  de 
minerai  a  produit  un  rendement  de  2b  onces  d  or. 

Emerald  Reward  Mine.  La  cyanuration  de  500  tonnes  de 
résidus  a  donné  un  rendement  de  lo^  onces  cl  or. 

Brilliant  Gold  Mining  C".  On  annonce  le  broyage  de  275 
tonnes  de  minerai  pour  un  rendement  de  2.2.j0  onces  d  or. 

Victory  [Charters  Towers).  On  a  broyé  to^f  ^  de  f  me- 
rai  pour  un  rendement  de  510  onces  d  or  dune  valeur  ap- 
proximative de  1.7U0  liv.  st. 

Bayley's  United  Gold  Mines.  On  ^flégraphie  de  Coolg^^^^^^ 
die  :r  la  date  du  16  juin  :  «  Nous  espérons  mettre  en  maiclie 
le  moulin  de  20  pilons  la  semaine  prochaine  ». 

DayDawn  Block  and  Pendant  les  quatre  se- 

maines qui  ont  pris  fin  le  10  .luin  la  ^^^'^^^t^^^J^J^ 
tonnes  de  quartz,  qui  ont  produit  1.488  onces  a  oi ,  a  une 
Sr  de  5.2'75  liv:  st.  ;  2  772;tonnes  de  tailings  ont  donne  un 
rendement  représentant  1.9/5  bv.  st.  ;  soi  ,  au  lotal,  '--fj^ 
yres  sTerUng.  On  a  expédié  3.022  onces  d'or  par  le  steamei 
Duke  ofBuckingham. 

Fast  Murchison  United.  Dépêche  du  10  iumi  j  R^n^^^^ 
ment  pour  le  mois  do  mai  :  tonnes  traitées,  1.470  •  P'^^uP'»'  ' 
1  620  onces  d'or.  Dépenses  totales  pour  le  mois,  2.900  In  .  st. 
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environ;  receltes,  G. 300  liv.  st.  environ.  La  Dircclion  do  la 
Compngiiie  a  déclaré  un  dividende  intérimaire  do  1  shilling 
par  action,  qui  sera  mis  en  paiement,  exempt  d'income  lax, 
à  partir  du  8  juillet. 

Eaglehnick  Consolidated.  Dépèche  du  13  juin  :  «  La  cya- 
nuration  a  donné  72  onces  d'or.  » 

Great  Boulder  Persévérance.  Cette  Compagnie  a  expédié 
20j  tonnes,  donnant  à  l'essai  o  onces  17  dwts. 

Great  Northern  Copper  (Qupensland).  Dépêche  dulô  juin  : 
«  On  a  recoupé  du  minerai  riche  contenant  de  l'or  franc 
visible. 

Lnke  Views  Consols.  Pendant  le  mois  de  mai,  50  pilons 
ont  travaillé  pendant  780  heures  ;  ils  ont  broyé  7.9'i0  tonnes 
déminerai  qui  ont  produit  5  OliQ  onces  7  dwts  d'or.  On  a 
traité  par  la  cyanuration  i.OUO  tonnes  de  tailincrs,  qui  ont 
produit  1.884  onces  16  dwts  d'or.  De  plus,  3.;!99  tonnes 
de  boue  contenaient  1.125  onces  7  dwts  d'or  et  l'usine  à  sul- 
phi  te  a  donné  l.OyiJ  onces  14  dwts  d'or.  Total  produit  :  9  (  60 
onces  4  dwts.  On  a  expédié  à  la  fonderie  60  toni'cs  de  concen- 
trés, qui  doivent  contenir  450  onces,  et  450  tonnes  de  minerai 
sulfuré  devant  représenter,  d'après  les  échantillons  essayés, 
23.570  onces.  Hendement  total  pour  mai  :  33.08)  onces  4  dwts, 
d'une  v.ileur  approximative  de  131.500  liv.  st.  Le  rendement 
pour  avril  s'était  élevé  à  14.768  onces.  Pendantce  mêmemois, 
le  minerai  expédié  avait  donné  6.470  onces  d'or  dont  le  pro- 
duit, a6.503  liv.  st.  10  sh.  9  d.,  avait  été  versé  à  «  l'Union 
Bank  of  Australia.  » 

Mount  Maanet.  Dépêche  du  12  juin  :  ,<  Bail  Gambier  :  72 
tonnes  broyées  ont  produit  5t)  onces  d'or.  » 

Mount  Morgan  [Queensland).  Résultats  pour  mai  :  tonnes 
traitées  par  la  chloruration,  16.513;  or  produit,  22.030  onces. 

Mill's  Day  Dawn  United.  Dépêche  du  13  juin  :  «  La  Di- 
rection a  fait  un  appel  de  6  pence  par  action,  payable,  au 
plus  tard  le  10  juillet.  Cet  appel  de  fonds,  qui  est  le  cin- 
quième, fait  que  les  actions  de  la  Compagnie  seront,  mainte- 
nant, libérées  de  17  shillings. 

New  Zenland  Talisman  Oold.  Pendant  le  mois  de  mai,  il  a 
été  broyé  883  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  pour  une 
valeur  de  3.214  liv.  st.  d'or. 

New  Zealand  Croicn.  Dépêche  du  12  juin  :  «  Le  moulin  a 
travaillé  pendant  27  jours  et  a  broyé  2.900  tonnes  de  minerai, 
qui  ont  produit  pour  6.070  liv.  st.  d'or.  Les  dépenses,  pour  lo 
mois,  se  sont  élevées  à  4.190  liv.  st.  On  a  foncé  le  puits  de 
11  pieds. 

Wentworth  Gold  Fields  Proprietari/. Dépêche  du  12  juin  : 
Pendant  les  quatre  semaines  écoulées  il  a  été  broyé  360  tonnes 
de  minerai;  production:  197 onces  d'or  d'une  valeur  approxi- 
mative de  760  liv,  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

IDE  TL.A.  SEMA-IISTE 


Le  Charbon  dans  la  Colonie  du  Cap.  —  Le  Soulh 
African  Mining  Journal,  de  Johanneshm-g,  fait  remar- 
quer qu'un  rapport  a  c  é  adressé  au  Gouvernement  du 
Gap  par  MM.  Dunn  et  Gillett,  et  que  ce  rapport  parle 
des  importants  dépôts  de  charbon  que  renierme  la  co- 
lonie. 11  en  est  résulté  des  demandes  nombreuses  de 
fermes  sur  les  terrains  du  district  de  Fraser])urg  qui 
paraissent  propres  à  l'exploitation.  Jusqu'à  présent, 
toutefois,  les  démarches  tentées  par  les  spi^culateurs 
auprès  des  propriétaires  de  ces  terrains  n'ont  pas  réussi, 
les  propriétaires  paraissant  lésolus  à  tirer,  pour  eux- 
mêmes,  le  plus  grand  profit  possible  de  leurs  biens. 


Les  Transports  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Du  Star  : 
La  «  Johannesburg  Forwardmg  Agency  »  publie,  à  la 
date  du  27  mai,  la  note  suivante  :  La  petite  augmenta- 
tion dans  les  transports,  qui  avait  été  signalée  déjà  la 
semaine  dernière,  s'est  maintenue,  bien  qu'il  y  ait  eu  à 
compter  avec  les  deux  jours  de  fête  de  la  Pentecôte, 
qui  ont  un  peu  entravé  les  affaires.  Par  suite  du  froid, 
on  ne  va  plus  expédier  par  chariots  à  bœufs,  mais  par 
chariots  traînés  par  des  mules. 

Quelques  expéditions  de  marchandises  diverses  ont 
été  faites  en  Khodésie,  et  on  attend  des  ordres  impor- 
tants. Pendant  la  semaine,  on  n'a  rien  envoyé  dans  la 
partie  basse  du  pays,  ni  à  Pietersburg.  Les  prix  d'ex- 


pédition, par  100  livres  anglaises  ont  été  les  suivants  : 
Pour  le  groupe  des  mines  «  Simmcr  »  ou  pour  le  voi- 
sinage: de  5  à  G  pence;  pour  les  mines  «  Benoni  », 
«  Van  Ryn  »  et  les  mines  voisines,  de  9  à  10  pence  ; 
pour  le  groupe  «  Nigel  »  et  le  voisinage,  de  1  sh.  2  d.  à 
1  sh.  8  d.  ;  pour  «  Maraisburg  »  et  le  voisinage,  de  5  à  G 
pence  ;  pour  «  Witpoort  »  et  les  alentours,  de  9  à  10 
pence;  pour  les  mines  «  Randfontein  »  et  celles  du 
voisinage,  de  11  pence  àl  shi:;  pour  «  Potchefstroom  » 
et  les  alentours,  de  1  sh.  6  pence  à  1  sh.  9  pence  ;  pour 
«  Lichtenburg  »,  de  3  sh.  9  pence  à  4  sh.;  pour  «  Ma- 
feking  »,  de  6  sh.  6  pence  à  7  sh.;  pour  <<  Bulavv^ayo  », 
via  Mafeking,  de  IG  sh.  6  pence  à  17  sh  6  pence  ; 
pour  «  Bulawayo  »,  via  Pietersburg,  ^e  21  sh.  6  pence 
à  22  shil.  ;  pour  «  Ginsberg  »  et  les  alentours,  de  8  à 
10  pence. 


Les  Transports  dans  la  Rhodésie.  —  Le  South 
African  Financial  Record  donne  les  renseignements 
suivants  sur  les  prix  de  transports  dans  la  Rhodésie: 

De  Bulawayo  aux  destinations  suivantes  :  à  Gwelo, 
6  shillings  par  100 livres  anglaises  ;à  Salisbury,  IG  sh.  ; 
à 'Victoria,  10  sh.  ;  à  Enkebloorn,  9sh.;  à  Geelong, 
5  sh.  G  d.  ;  à  Globe  and  Phœnix,  7  sh.  ;  à  ïuli,  10  sh.  ; 
à  Selukwe,  entre  7  sh.  et  7  sh.  6  d. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
African  Financial  Record,  le  tableau  dos  exportations 
d'or  effectuées  par  le  steamer  qui  a  appareillé  pour 
l'Angleterre  le  2-5  mai  : 


Banques 

Onces 

Valeur 

Liv 

st. 

31.029.32 

114 

550 

37.081.85 

13J 

703 

A.  B.  Corporation  Bank  

6.0^8.33 

22 

8v5 

National  Hamburg  

2S.><80.32 

106 

970 

Natal  

7.501.19 

28. 

050 

4.677 

16 

488 

Standard  (pour  la  Robinson 

Bank)  

4.034.66 

15. 

140 

119.23i.71 

436 

726 

L'envoi  précédent  n'avait  été  que  de  GG.4G0  onces, 
représentant  234.312  liv.  st. 


Les  Liqueurs  fortes  et  le  Clergé  au  Sud  de  l'Afri- 
que. —  Le  Star,  de  Johannesburg,  rapporte  qu'une 
députation  du  clergé  hollandais  de  Johannesburg  s'est 
rendue,  le  25  mai,  auprès  du  président  Kriiger  pour 
l'entretenir  de  l'abus  des  liqueurs  fortes  dans  le  Rand. 
La  députation  a  été  assez  mal  reçue  par  le  Président, 
et  sa  dé.narche  a  été  absolument  inutile. 

M.  Krùger  a  déclaré  qu'il  avait  toujours  été  opposé 
aussi  bien  à  la  loi  sur  les  liqueurs  de  1895  qu'à  celle 
de  1898,  et  qu'il  se  réservait,  à  ce  sujet,  de  faire  cer- 
taines propositions  au  Raad.  Il  n'a  pas  dit,  toutefois, 
quel  était  son  projet,  et  il  a  même  ajouté  que  la  dé- 
marche qui  était  faite  auprès  de  lui  renversait  toutes 
ses  combinaisons.  Le  >S<ar  insinue  d'un  air  narquois  que 
le  Président  avait  probablement  aussi  l'intention  de  pro- 
poser au  Raad  des  réformes,  de  faire  droit  aux  récla- 
mations des  uitlanders,  et  d'établir,  à  Johannesburg, 
une  représentation  municipale  ayant  un  véritable 
pouvoir,  lorsque  le  «  raid  Jameson  »  est  venu  boule- 
verser ses  plans  ! 

Le  5<ar  regrette  que,  dans  les  circonstances  actuelles, 
le  Gouvernement  du  Transvaal  ait  encore  fourni  des 
armes  à  ses  ennemis.  Ce  qui  est  certain,  c'est  que  la 
députation  di-i  clergé  comprenait  300  membres  de 
l'Eglise  réformée  hollandaise,  tous  animés  des  meil- 
leures intentions,  et  tous  agissant  avec  bon  courage  et 
bon  cœur.  On  les  aurait  bénis  si  leurs  efforts,  si  désin- 
téressés, avaient  pu  aboutir.  11  n'en  a  pas  été  ainsi  et, 
en  la  circonstance,  c'est  un  crime  qui  a  été  commis 
envers  le  pays  et  envers  le  peuple,  et  qui  pèsera  sur 
ceux  qui  permettront  que  les  intrigues  du  Syndicat  des 
Liqueurs  et  la  corruption  dont  il  use,  l'emportent  sur 
les  remontrances  de  ceux  qui  avaient  tenté  une  si 
noble  démarche. 
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Le  Star  dit  encore  que  le  président  Kriiger,  dans  un 
discours  qu"il  a  prononcé  devant  la  députation,  a 
«  semblé  s'étonner  qu'une  telle  Adresse  lui  ait  été  pré- 
sentée le  jour  de  l'anniversaire  de  la  naissance  de  la 
reine  Victoria.  Aurait-on  voulu  en  faire  un  motif  pour 
une  intervention  anglaise?  En  ce  cas,  la  fin  ne  justifiait 
pas  les  moyens-..  Néanmoins, le  S«ar  croit  c{uc  ceux  qui 
ont  pris  l'iaitiative  d'une  démarche  ayant  pour  but  le 
bien  de  tous,  ne  se  montreront  pas  découragéset  qu'ils 
poursuivront  leur  œuvre,  bien  que  le  Chef  de  l'Etat  ait 
qualifié  cette  œuvre  de  folle  et  d'inopportune. 

REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Placements  en  Valeurs  Sud-Africaines.  —  En 

ne  tenant  pas  compte  de  la  question  politique,  dit  le 
Mining  Journal,  Railway  and  Commercial  Gazette 
ni  de  rinfiuence  qu'elle  peut  exercer  sur  les  cours,  on 
trouve  que  le  marché  mmier  n'a  jamais  été  dans  une 
aussi  bonne  situation  que  celle  qu'il  occupe  actuelle- 
ment. C'est  que  les  capitalistes  du  continent  envisa- 
gent maintenant  les  placements  en  actions  de  mines 
d'or  d'une  tout  autre  far  on  qu'anciennement.  Cette  caté- 
gorie de  valeurs  ne  fait  plus  partie,  à  l'heure  actuelle, 
du  domaine  purement  spéculatif,  et  les  portefeuilles 
français  s'inléressent  à  toutes  les  Compagnies  dont 
l'avenir  est  assuré  et  par  la  connaissance  que  l'on  a 
de  la  valeur  de  leurs  propriétés,  et  par  les  dividendes 
qu'elles  distribuent.  Cette  manière  d'envisager  les 
choses  est  la  seule  bonne,  vu  les  capitaux  énormes 
qu'a  exigés  l'industrie  minière  du  R'îud. 

Il  est  certain  que,  présentement,  les  capitalistes 
français  ont,  dans  un  grand  nombre  de  Compagnies 
sud-africaines,  des  intérêts  supérieurs  à  ceux  qu'ont  les 
Anglais  eux  mêmes,  et  qu'une  quantité  considérable 
des"titres  des  principales  entreprises  du  Rand  a  passé 
le  cana'..  On  a  tellement  acheté  en  France,  au  cours  des 
derniers  mois,  que  l'on  est  porté  à  croire  que  les  Fran- 
çais détiennent  la  plus  grande  partie  des  titres  des 
principales  mines  du  Witwatersrand.  Aussi  peut-on 
croire  que  Paris  se  bornera  à  maintenir  sa  position  en 
continuant  à  acheter  d'une  manière  raisonnable,  mais 
sans  se  laisser  aller  à  spéculer.  C'est  la  meilleure  ga- 
rantie qui  puisse  être  donnée  pour  l'avenir  du  marché 
Sud-Africain. 

Les  Rendements  de  mai.  —  Ces  rendements  établis- 
sent un  nouveau  record,  dit  le  Statist,  de  Londres, 
mais  ils  ne  dépassent  que  de  peu  ceux  de  mars. ^Aucune 
nouvelle  mine  n'est  venue,  pendant  le  mois,  s'inscrire 
sur  la  liste  des  Com|)agnies  productrices.  Toutefois, 
quelques  variations  intéressantes  sur  avril  sont  u  en- 
registrer : 

Aîigmentations 
Onces 


AnKclo   484 

Cilv  and  Suburbaii. . .  «57 

Cn.wu  RwA   1?'9 

Driefonlc'in    124 

Goldenhuis  Deep   'i'>8 

Glencuirn   tj!'>6 

Dcrp   1.888 


(i(jcli  iNcw) — 
Jlenry  Nourse. 

Meriot  

.lubilcc  

.1  ninpcrs  

Jumpcrs  Ucep. 


121 
241 
lf)3 
17.') 
179 
409 


IvleiiifonLein  

Langlaagte  Docp. 
Meyer  and  Gliarlton . 


Onces 
232 
1.996 
331 


Nigel  Deep   513 


Nourse  Deep . 

Primrosc  

Piielfonleiii  A  ■ 

Robinson  Deep. ... 
Itoodcpoort  UiiiLud., 
Simmer  and  .Jaclc. . . 

Treasury  

Van  Ityn . 


478 

289 
238 
1G7 
344 
312 
222 
2.091 


Wenuncr   1.229 

Diminutions 
Onces 

Robinson 


tenant  en  exploitation,  représentent  une  proportion  de 
25  0/0  dans  le  rendement  total  du  Witwatersrand  et, 
en  juin,  on  aura  à  noter  le  rendement  de  la  Ferreira 
Deep. 

Les  Claims  en  loterie.  —  On  se  souvient  que  le 
Gouvernement  du  Transvaal  avait  décidé  de  mettre  en 
loterie  un  certain  nombre  de  claims  miniers.  Le  mer- 
credi 17  mai  avait  été  fixé  comme  date  extrême  pour 
les  inscriptions  de  ceux  qui  voulaient  prendre  part  à 
cette  loterie,  dit  le  South  Africa,  et  les  bureaux  dési- 
gnés pour  recevoir  les  demandes  furent,  dans  cette 
journée,  assiégés  du  matin  au  soir.  Il  semble  que,  jus- 
qu'à la  veille  de  ce  dernier  jour,  10.000  noms  avaient 
été  déjà  recueillis,  et  il  en  restait  encore  à  inscrire  un 
nombre  à  peu  près  égal.  De  sorte  qu'on  peut  évaluer  à 
30.000,  le  nombre  des  individus  qui  se  sont  fait  inscrire 
jusqu'à  la  fermeture  des  listes. 

D'après  un  examen  préliminaire,  il  a  été  établi  que, 
dans  le  district  de  Johannesburg,  environ  800_  blocs  de 
six  claims  chaque  pouvaient  être  distribués,  ce  qru 
fait  une  proportron  de-l  lot  par  37  inscriptions.  En  at- 
tendant, vu  le  travail  considérable  qu'occasionnent  et 
l'inscription  et  la  vérification  de  SO.OuOnoms,  il  est  peu 
probable  que  le  tirage  puisse  avoir  lieu  avant  le  mois 
d'août.  Il  peut  même  n'y  être  procédé  que  beaucoup 
plus  tard.   

Une  Appréciation  de  M.  Lippert.  —  Le  Statidard 
and  Diggers  Netos  de  Londres  parle  d'une  circulaire 
que  vient  d'adresser  récemment  à  sa  clientèle  M.  Lud- 
wig  J.  Lippert  de  Hambourg,  qui  est  bien  connu  sur 
le  Continent. 

Le  marché  des  mines  d'or,  dit  M.  Lrppert,  a  ete,  au 
cours  de  ces  derniers  mois,  influencé  plus  par  des  rai- 
sons politiques  que  par  des  motifs  économrciues.  La 
question  du  Transvaal  tourne  pourtant  sur  un  pivot 
purement  économique,  et  la  proportion  des  Uitlanders 
que  trouble  la  question  de  franchise  ne  dépasse  pas 
10  0/0,  peut-être  même  pas  5  0/0.  En  efl'et,  la  grande 
majorité  des  Uitlanders  ne  se  piéoccupe  guère  de  ce 
qu'il  faut  pour  devenir  '<  citoyen  »  du  Transvaal.  Elle 
ne  pense  qu'à  améliorer  sa  situation  économique,  et 
cela  sous  le  couvert  des  lois  existantes.  Malheureuse- 
ment elle  se  heurte  à  certaines  difficuUés.  Mais,  si  la 
loi  sur  le  trafic  des  liqueurs  était  bien  appliquée,  si  la 
main-d'ûHivre  était  assurée,  si  on  arrivart  à  abolir  cer- 
taines charges  onéreuses,  les  Uitlanders  se  montre- 
raient vite  satisfaits,  et  il  ne  serait  plus  question  du 
vote  qu'ils  ne  réclament  que  pour  arriver  a  obtenir 
certaines  satisfactions.  Et  comme  les  Uitlanders,  dans 
leurs  revendications  économiques  ont  l'appui  de  la  Co- 
lonie du  Cap  ;  comme  le  président  Kriiger  ne  peut  pas 
résister  aux  sollicitations  des  Afrikanders  ;  comme 
d'un  autre  côté,  l'Angleterre  dans  ses  demandes,  ne 
peut  pas  aller  au  delà  d'une  certaine  limite  sans  ris- 
quer de  s'aliéner  la  fidélité  de  ses  colons  du  bud  de 
l'Afrique,  il  s'ensuit  qu'un  arrangement  doit  forcément 
intervenir,  qui  rétablira  complètement  le  marché.  ^ 

Ouant  aux  travaux  des  mines,  ils  sont  organises 
cornme  jamais  ils  ne  l'ont  été,  de  sorte  qu'on  peut  dire 
que  l'on  est  à  la  veille  d'un  important  mouvement, 
très  justifié  d'ailleurs,  et  qui  repose  sur  la  valeur  in- 
trinsèque des  entreprises  sud-africames.  Il  ne  convient 
pas  toutefois,  que  ce  mouvement  soit  violent,  et  qu  il 
se  traduise  par  un  «  boom  ».  Ce  qu'il  faut  c  est  une 
hausse  lente,  progressive,  et  continue. 


Kose  Deep   587 


SoiUli  l'iandfonlein. . 
Village  Main  Keef. . 
Windsor  


479 
239 


Aurora  Vi.'st   032 

Bonan/.a   990 

HnlIVlsdorn   145 

Crown  DiM  p   194 

May  Consolidated  .. ,  213 

Purges  IJandfontein.  .  154 

Les  rendements  des  13 Compagnies  deep  levels  main 


Onces 
538 


Les  Deep  levels  à  8.000  pieds.  —  Des  bruits  favo- 
rables sont  mis  en  circulation  sur  les  deep  levels 
profonds  des  fermes  Diepkloof,  Misgund  et  Ohlants 
Vlei,  dit  le  Standard  and  Diggers'  Neics,  de  Londres. 
On  a  déjà  jalonné  un  certain  nombre  de  claims  dans  le 
voisinage 'de  ces  fermes,  sur  l'opinion  que  Ion  a 
qu'à  8.000  pieds  de  profondeur  l'exploitation  pourra 
avoir  lieu,  selon  les  appréciations  émises  par  M.  J. 
llays  llammond.  On  dit  que  plusieurs  détenteurs  de 
claims  situés  dans  la  partie  nord  de  Olifants  Vlei  ont 
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reçu  déjà  des  offres  pour  leurs  propri(jtés,  offres  qui 
représentent  1.000  liv.  st.  par  claim. 


Les  Mines  Rho désiennes.  —  Le  correspondant 
spécial  de  notre  confrère  anglais  Tlie  Economist,  de 
Londres,  donne  la  classification  suivante  d'un  certain 
nombre  de  mines  rhodésiennes  : 


Compagnies  dont  les  titres 
ont  été  émis 


Compagnies  dont  les  titres 
n'ont  pas  encore  été  émis 


Sclukwe. 

GIoIkî  and  Plio^nix 
West  Nicliolson. 
Bonsor. 
Gceloug. 

Eagle  Vulture. 

Aiitenior. 

Dunraven. 

Rezende. 

Paidialanga. 

Béatrice. 

Morven. 

Matabele  Sheha. 
Nelly  and  Pioneer. 
Red  and  White  Rose. 
Surprise. 

Chicago-Gaika. 
Criteriou. 
Corifidence. 
Christmas  Reef. 
Monarcli  (Tati). 


Première  classa 

Olympus  (Mat.  Gold  Reefs). 


Seconde  classe 


Dobie  (Gon.  Belingwe). 
Léopard  (Rliod.  Gold  Trust) 
Lille  Wanderer  (Char.  Gold.j 
Sibewa  \  Rice-Hamilton). 
Marmion  (Mat.  Gold  Reefs). 
Glendarra  (Mash.  Con.). 


Troisième  classe 

Australian  (V.  V.  Gwanda  i. 
Imani        (         d»  ). 
Jessie  (Mat.  Gold  Reefs). 
Ancients  (         d"  ). 
Blanket  (Mat.  Mines). 
Brisbane  (St  Helens  Con  ). 
Camperdown  fBech.  Explor.). 
Empress  (Rhod.  Limited). 
New  Prospect  (Tati  Conc). 

«  Parmi  les  Compagnies  que  j'ai  personnellement 
inspectées  et  qui  figurent  dans  la  liste  ci-dessus 
ajoute  le  correspondant  de  VEconomist,  je  considère 
les  actions  de  la  Globe  and  Phœniœ,  de  la  Selukwe 
et  de  la  West  Nicholson,  comme  les  meilleures  aux 
cours  actuels.  » 


INFORMATIONS  DIVERSES 

L-Indnstrie  aupifèie  dans  la  Guyane  anglai^ije  — 

Le  steamer  i>olent,  qui  a  appareillé  le  11  mai  à  Georgetown 
va^Z^^TlSSS.^.'^"^^  '  ^^^^"^  -P-sentlnt  une 
Voici  daprè.s  la  statistique  dressée  par  le  Ministère  des 
Mines  les  rendements  d  or  j.our  les  semaines  qui  ont  pris  fin 
aux  dates  suivantes  :  ' 

Semaines  finissant  le 
Listricts  6  mai  13  mai 

Onc.  dwts  gr.  Onc.  dwts  gr. 

farama   loo  16  0  57  6  15 

l^anma   504  19  ]{>  414  15  0 

î^uyuni   512  12  11  547  6  16 

gemcrara   0  14  10  6  12  12 

Essequebo   312  9  0  782  3  19 

GroeîeCreek   29  8  5  24  16  "S 

Mazaruni   _  lo  o 

gotaro   281  2  16  1.334  18  5 

Puruni   255  9  0  723  14  0 

Total....     1.997   11    13       3.901    13  F 

Les  semaines  correspondantes  de  1898  avaient  donné  2  944 
onces  6  dwts  11  gr.  et  2.447  onces  16  dwts,  soit,  d'un  côté 
une  diminution  de  946  onces  14  dwts  22  gr    et  de  l'autre 
une  augmentation  de  1.453  onces  17  dwts.  ^  '    '  i<tuue, 

Les  exportations  du  1"  janvier  au  22  mai  s'établissent 
ainsi,  comparées  à  ceUes  de  l'année  précédente  : 

^         ,   ,  Valeur  en 

Onces  dwts  gr.  dollars 

189«   36.625     0   23  651  756  35 

1898   35.918   19   11  623! 135  93 


D'où  une  augmentation,  pour  1899,  de  706  ouces  Idwts  12 
grains,  ou  28.620  doll.  42. 


Frank  Smith  Riamond.  —  Une  dépêche  de  la  mine  men- 
tionne qu  il  a  ete  lavé  3.800  loads,  qui  ont  produit  215  carats. 


Dividendes  des  Mines  Sud-Africaines.  —  Depuis  le 
1"  juin  dernier,  les  dividendes  suivants  ont  été  déclarés  : 
Compagnies  Francs 


Champ  d'Or   2  75 

City  and  Sidjurban. .  10  » 

Crown  Deep   6  25 

Durban  Roodepoort. .  6  25 

Geldenhuis  Estate. . .  12  50 

Geldenhuis  Deep ....  10  » 

Henry  Nourse   12  50 

Heriot  New   6  25 

Jubilee  '  ' .  6  25 

Lancaster  '. .  2  50 

May  ;  7  .50 


Compagnies  Francs 

Meyer  and  Charlton.  10 

Nigel  ,   3  75 

Porges  Raiïdfontein. .  1.87  % 

Robinson   10  » 

Roodepoort  United 

Main  Reef   ]0  » 

Rose  Deep   10  » 

Simmer  and  Jacli   5  » 

Village  Deep   ]()  » 

Village  Main  Reef.' . .  10  « 


Revue  HeMoiaJaire  in  lardé  te  Mioes  J'Oi 


Londres,  le  22  juin  1899 
La  tendance  générale  de  notre  Marché  était  très 
laible  au  début  de  la  semaine,  mais,  peu  à  peu  les  dis- 
positions de  la  spéculation  se  sont  relevées  et,  en  ce 
moment,  notre  place  se  trouve  mieux  impressionnée 
que  Pans:  on  y  constate  quelques  demandes  et  les 
vendeurs  ont  commencé  leurs  raclu.ts. 

Ce  sont  les  nouvelles  du  Transvaal  qui  ont  provoqué 
ce  changement  d'orientation.  Ces  nouvelles  permettent 
de  croire  à  une  détente  dans  les  rapports  entre  les  deux 
pays  et  l'on  estime  que  les  craintes  de  guerre  sont 
écartées. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration   —  La 

Charte7^ed  est  à  3  1/16,  au  lieu  de  3  1/4. 

La  Consolidated  Goldfields  passe  de  7  5/16  à 
7  1/4  ;  la  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/8. 

f**PI®i"°*  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
est  a  6  1/8  au  heu  de  6  5/8. 

Durant  le  mois  de  mai  le  développement,  dans  les 
propriétés  Cason  Block  et  Cinderella  a  été  rendu  diffi- 
cile par  la  rencontre  d'un  dyke  de  4  à  5  pieds  d'épais- 
seur moyenne.  Ce  dyke  a  causé,  dans  le  premier  niveau 
en  cours  d'établissement,  un  aifaissement  des  couches 
aurifères.  Le  filon  sera  certainement  retrouvé  car  dans 
la  mine  voisine,  l'.4<7ne.ç  Munro,  cette  particularité  a 
ete  obser\-ee  et  le  «Ion  retrouvé  à  une  faible  profondeur 
au-dessous  du  point  d'intersection.  Il  est  probable  que 
le  développement  normal  pourra  être  repris  avant 
deux  mois. 

2  mjl(f^^°      retrouve  à  7  1/8  ;  la  Neio  Cornet,  à 

La  City  and  Suburban  passe  de  5  3/4  à  5  5/8  En 
mai,  la  production  de  cette  mine  a  été  de  13.012  onces 
contre  12.7o5  en  avril.  ' 

La  Modderfontein  est  à  10  1/4.  La  Henry  Nourse  se 
?*rnY/?^^^  Vn  n'^®"''  Compagnie  déclare  un  dividende 
de  50  0/0,  ou  10  sh.  par  action,  payable  aux  actionnaires 
inscrits  le  30  courant. 

La  Neio  Heriot  reste  à  6  7/8  ;  la  Langlaagte,  à  ;j  1/8- 
la  Simmer  and  Jack,  à  6  5/16.  ^   .        /  , 

ha.  Jubilee  esta  6  1/4.  Cette  Compagnie  déclare  un 
dividende  de  25  0/0  ou  5  sh.  par  action,  payable  aux 
actionnaires  inscrits  le  30  juin. 

La  Jumpers  reste  à  5  1/4;  la  Crown  Reef  à  10  3/4 
.o"nT''      production  de  cette  Compagnie  a  atteint 
13.026  onces,  au  lieu  de  12.867  en  avril. 
La  Randfontein  est  à  2  9/16  ;  la  Woreester  à  2  3/4 
.^f<^^^huis  Estate  se  tient  à  8  ./.  ;  la  Robinson 
a  10  1/4,  au  heu  de  10  3/4. 
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La  We7nmer  se  retrouve  à  13  1/4 

Cette  Compagnie  a  produit  en  mai  7.624  onces,  contre 
(iSO.î  en  avril.  L'augmentation  du  rendement  est  dû  à 
la  mise  en  marche  de  10  pilons  nouveaux  ;  la  batterie 
Bst  donc  aujourd'hui  de  60  pilons. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  9  1/2  ;  la  Durban  Roo- 
depoort  a  6  1/8. 

La  Lancoster  est  à  3  5/16.  Cette  Compagnie  déclare 
un  dividende  intérimaire  de  10  0/0  ou  2  sh.  par  action. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  est  à  10  3/4.  En  mai.  le  rendement  a  été  de  15.108 
onces,  contre  14.350  en  avril. 

La  Rand  Mines  passe  de  40  13/16  à  39  1/8. 

La  Ferreira  Deep  est  à  6  5/8  au  lieu  de  7  ./..  ;  la 
Croio.i  Detp  reste  à  11  1/2.  En  mai,  le  rendement  a 
été  de  13.229  onces,  contre  13.4_;23  en  avril. 

La  Nourse  Deep  reste  à  o  ./.  ;  la  Rose  Deep,  a 
10  ./.. 

La  Langlaate  Deep  est  à  2  1/2. 

Cent  pilons  ont  fonctionné  en  mai  pendant  29  jours 
8  heures,  broyant  16.151  tonnes,  qui  ont  produit  4.451 
onces  d'or  fin.  11  a  été  traité  12.750  tonnes  de  tailings 
et  de  concentrés  qui  ont  produit  1.891  onces  d'or  fin. 
Enfin,  2.921  tonnes  de  slimes  ont  produit  183  onces 
d'or  fin.  La  production  totale  est  de  7.308  onces  d'or 
buUion  et  de  6  525  onces  d'or  fin.  Le  bénéfice  du  mois 
a  été  de  6.500  liv.  st. 
La  Robinson  Deep  passe  de  11  3/8  à  10  3/4. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonalanâ 
Agency  est  h  1  13/16;  la  Rhodesia  Goldfields  à  1  3/8. 

La  Dunraven  reste  à  7/8;  la  Geelong  à  3  5/8.  La 
Selukwe  reste  à  2  5/16. 
La  Globe  and  Phœnix  se  tient  à  4  1/16. 
***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
(N^iw)  se  retrouve  à  15/16. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate,  que  nous  laissions  à  1  3/4,  reste 
à  1  5/8. 

***   District  de  Heidelberg.  —  La   Nigel  est 
à  3  1/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 

à  il/16.  . 

Londres,  22  )mn,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  marché  est  forme. 


Bera  ïïeMoiaSam  t  larcM  Ses  Mw  i'Or 


DË  PARIS 


Paris,  le  22  juin  1899. 

Infiaencées  par  le  langage  d'un  certain  nombre  de 
journaux  anglais,  par  les  nouvelles  ventes  sensation- 
nelles que  l'on  a  signalées  de  Londres  dans  les  derniers 
jours  de  la  semaine  dernière  et,  plus  tard,  par  la  fai- 
blesse qui  s'est  produite  dans  la  plupart  des  comparti- 
ments du  Marché  de  Paris,  les  valeurs  sud-africaines 
ont  fortement  reculé.  De  tous  côtés,  les  acheieurs  en 
spéculation  se  sont  allégés,  et  la  contre-partie  ne  s  e- 
tant  pas  toujours  trouvée  immédiatement,  les  cours  se 
sont  dérobés  à  de  certains  moments.  Toutefois,  il  ne 
semble  nas  que  les  vrais  détenteurs  de  titres  aient  pris 
peur.  Et  comme,  à  l'heure  où  nous  écrivons,  les  Anglais 
commencent  à  racheter  ce  qu'ils  ont  vendu  à  des  cours 
supérieurs,  la  cote  se  tient  mieux  et  enregistre  une  cei  - 
tainc  reprise  sur  les  plus  bas  cours  pratiqués  depuis 
notie  dernière  Revue  Hebdomadaire. 

l^es  nioins-values,  pour  la  semaine,  n'en  sont  pas 
moins  importantes.  La  Chariered  est  revenue  de 
80  fr.  75  à  75  fr.  75.  Au  sujet  de  l'indemnité  réclamée 
l)ar  le  Transvaal  pour  l  irivasion  .Jameson,  il  faut  se 
souvenir  que  le  Gouvernement  anglais,  se  ralliant  aux 
rej)résentations  faites  par  la  Compagnie,  a  demande 
(luc  la  question  fut  soumise  à  un  arbitrage;  d'autre 
part,  M.  Cecil  Rhodes  a  donné  à  la  Chariered  sa 


garantie  personnelle  pour  un  chift're  élevé.  Consoli- 
dated Goldfields,  172  fr.,  contre  1x6  fr.  5i);Enst  Rand, 
1.53  fr.  50  ;  Rand  Mines,  990  fr.,  contre  1.017  fr.  Après 
Rourse,  elle  est  recherchée  à  1.0i)2  fr.  Une  assemblée 
extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Compagnie  est 
convoquée  pour  le  17  août  prochain,  à  l'effet  de  statuer 
sur  l'achat  des  parts  de  fondateur  de  la  Compagnie. 
On  se  propose  d'émettre,  à  cet  effet,  90.0UO  actions 
nouvelles  de  1  liv.  st.  nominal  chacune  qui,  avec 
20.903  actions  anciennes  prises  sur  le  solde  d'actions 
que  la  Société  tient  en  réserve,  serviraient  au  rembour- 
sement des  parts  de  fondateur  susdites.  Une  seconde 
assemblée  aura  lieu  le  24  août  en  vue  de  discuter  la 
division  des  actions  actuelles  en  actions  de  4  shillings 
chacune.  , 
La  Geldenhuis  Estate,  qui  restait  à  213  fr.  50,  finit  a 
198  fr.  Geldenhuis  Deep,  265  fr.,  contre  287  fr.  Ferreira, 
598  fr.,  en  recul  de  18  fr.  ;  New  Kleinfontein,  68  fr., 
contre  74  fr. 

La  Robinson  Randfontein  est  à  34  fr.  ;  Rnndfontein 
Estâtes,  65  fr.  50;  Simmer  and  Jack,  \5S  h\,  contre 
165  fr.  Comme  il  a  été  dit  précédemment,  le  dividende 
final  proclamé  par  cette  entreprise  est  de  4  shillings.il 
sera  payé  à  Paris  et  à  Londres,  à  partir  du  15  juillet. 
May  Consolidated,  129  fr.,  en  moins-value  de  13  fr.  50. 
Cette  Compagnie  vient  d'achever  l'installation  d'un  ma- 
tériel complet  de  triage.  On  pourra  trier  600  tonnes  de 
minerai  par  jour. 

La  Village  Main  Reef  a  reculé  de  256  fr.  a  240  50. 
L'assemblée  générale  des  actionnaires  a  eu  lieu  au- 
jourd'hui. Le  rapport  du  Conseil  d'administration  rap- 
pelle que  le  broyage  de  la  mine  a  commencé  en  janvier 
1898,  avec  40  pilons,  dont  le  nombre  a  été  successive- 
ment porté  à  160,  chiffre  actuel.  Le  bénéfice  de  l'exer- 
cice 1898  a  atteint  283.899  liv.  st.,  et,  après  répartition 
des  dividendes,  il  reste  une  somme  de  69.486  liv.  st. 
Lancaster,  82  fr.,  contre  93  fr.  50  :  Rnbmson  Gold,  262 
francs,  en  moins-value  de  9  fr.;  Bufelsdoorn  Esiate, 
24  fr.,  contre  27  fr.;  We7nmer,  338  fr.,  perdant  10  fr.; 
New  Primrose,  114  fr..  contre  12)  fr.;  Durban  Roode- 
poorl  Deep,  ferme  à  84  fr.,  contre  83  fr.;  Sheba,  28  fr.; 
French  Rand,  40  fr. 

La  Langlaagte  Estâtes  clôture  à  81  fr.;  Transvaal 
Consolidated  Land,  47  fr.  50,  contre  53  fr.  25;  Trans- 
vaal Goldfields,  50  fr.,  contre  58  fr.;  Windsor,  70  fr.; 
Langlaagte  Deep,  Qbiv.  „  „ 

La  Mozambique  s'inscrit  à  60  fr.  Mossamedes, 
16  fr.  75;  Marievale  Nigel,  14  fr  ;  Eerste  Fabrieken 
Dittilleri/,  IH  fr.;  Dynamite  du  Transvaal,  73  fr.,  con- 
tre 76  fr.:  Victor  Gold,  20  fr.  25;  Rebecca,  5  fr.  50;  De 
Limar,  6  fr.  Les  Directeurs  de  cette  dernière  Compa- 
onie,  dans  leur  rapport  pour  l'exercice  qui  a  pris  tin  le 
31  mars,  annoncent  que  les  bénéfices,  pour  cette  pé- 
riode, ont  atteint  15.345  liv.  st.  qui,  avec  le  solde  re- 
porté de  l'exercice  précédent,  ont  produit  un  total  de 
16  190  liv.  st.  Sur  cette  somme,  10.000  liv.  st.  ont  été 
employées  à  servir  un  dividende  de  6  pence  par  action; 
1.833  iiv.  st.  ont  été  affectées  au  paiement  des  rede- 
vances pour  l'emploi  du  procédé  «  Pelatan-Glerici  »  ; 
4.000  liv.  st.  ont  été  mises  à  la  réserve  pour  le  renou- 
vellement de  la  machinerie,  et  le  solde  de  357  liv.  st.  a 
été  reporté  à  nouveau. 

L'action  Goers-  and  C»  reste  à  70  fr.  25.  Rohmson 
Deep,  270  fr.,  contre  297  fr.  Actions  De  Beers  agitées, 
sur  des  bruits  de  mises  à  pied,  à  Anvers,  d'ouvriers 
tailleurs  en  dianiants,  en  raison  de  la  pénurie  des  af- 
faires, et  sur  les  craintes  que  l'on  a  paru  avoir  pour 
CHtte  propriété  en  cas  de  conflit  au  sud  de  l'Afrique. 
l^Ues  ne  ferment  pas  au  plus  bas,  cependant,  tout  en 
perdant  encore  43  fr.  50  à  692  fr.  50.  Une  assemblée 
générale  des  actionnaires  de  celte  Compagnie  aura 
lieu  le  26  courant  pour  examiner  le  projet  des  admi- 
nistrateurs concernant  l'achat  :1°  de  la  London  and 
South  Africa  Exploration  Company,  pour  une  somme 
de  1  625.0110  liv.  st.  ;  2°  l'acquisition  de  la  Kimberley 
Diamond  Company,  moyennant  100.000  liv.  st. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LETTRE   DE  JOHANNESBURG 

(Be  notre  Correspondant  particulier) 


Johannesburg,  3  juin  1899. 

Ktat  du  Marche.  —  La  Situation  de  place  à  Johannesburg  —  Nou- 
velles des  Mines.  —  La  Cote  de  la  semaine.  —  Les  dernières 
tendances. 

Nous  n'avons  encore,  cette  fois,  que  bien  peu  de 
•choses  intéressantes  à  vous  dire. 

Dans  ch'S  temps  derniers,  en  vous  reportant  aux  lluc- 
tuations  du  Marché,  vous  aurez  remarqué  son  extrême 
nervosité.  A  la  vérité,  nos  «jobbers  »  deviennent  main- 
tenant des  fomenteurs  de  panique,  pour  ainsi  dire. 
Tantôt,  ils  vendent  à  n'importe  quel  prix  pour  racheter 
subitement  de  tout,  lorsqu'il  semble  que  le  vent  a 
tourné. 

^  Cette  folie  apparente  n'est  que  la  répercussion  de 
l'état  d'esprit  dans  lequel  se  trouve  le  petit  spécu- 
lateur, qui  prête  l'oreille  à  tous  les  bruits  ridicules  mis 
en  circulation  par  certains  individus  qu'il  est  inutile 
de  désigner,  mais  qui,  dans  le  but  de  réaliser  des  béné- 
fices, usent  des  moyens  les  plus  déshonnêtes  et  les  plus 
repréhensibles. 

N'allez  pas  croire  que  les  hommes  d'esprit  calme  et 
sérieux  attachent  la  moindre  importance  aux  racontars 
qui  se  colportent  toutes  les  dix  minutes,  pour  ainsi 
dire.  Ce  qui  n'empêche  que  ces  mêmes  racontars  ex- 
pliquent les  fluctuations  nombreuses  et  l'indécision  de 
notre  Marché  pendant  toute  la  semaine  qui  vient  de 
prendre  fin. 

Et  pendant  ce  temps  là,  Londres  reste  ferme  et  calme. 
Les  affaires,  cependant,  sont  très  restreintes,  et  les  cours 
varient  peu  dans  nombre  de  cas  même,  pas  du  tout. 
Au  départ  de  la  malle  qui  vient  de  nous  parvenir,  la 
note,  au  Stock-Exchange,  était  bonne;  on  pourrait 
même  dire  optimiste,  et  on  disait  que  la  plupart  des 
grandes  maisons  sud-africaines  achetaient.  On  sem- 
blait, en  Angleterre,  commencer  à  trouver  ridicule 
l'énervement  auquel  on  s'était  laissé  aller  une  semaine 
auparavant,  et  chacun  paraissait  porté  à  croire  que 
toutes  les  questions  pendantes  allaient  être  résolues, 
sans  aucun  trouble. 

Ici,  certainement,  on  ne  va  pas  si  loin,  et  on  ne  par- 
tage pas  aussi  facilement  cette  opinion.  C'est  pour 
■cette  raison  que  notre  Marché  s'est  alourdi,  et  est  de- 
venu inactif.  Toutefois,  on  croit  généralement  qu'il  n'y 
a  aucune  raison  ou  qu'il  n'en  est  que  peu,  pour  expli- 
quer l'état  d'appréhension  dans  lequel  notre  public  lo- 
cal se  meut  pour  le  moment. 

Nous  avons,  pour  notre  part,  conseillé  à  nos  clients, 
de  garder  patiemment  les  titres  qu'ils  détiennent.  Et 
s'ils  ont  la  tentation  de  se  faire  une  moyenne  dans  les 
bas  cours,  nous  estimons,  qu'à  agir  ainsi,  ils  courent 
peu  de  risques. 

Nous  n'avons  pas  de  nouvelles  minières  à  vous  don- 


ner. Cependant  nous  ne  pouvons  passer  sous  silence 
que  la  main-d'o?uvre  manque  un  peu. 

Cours 


le  plus   le  plus  27  mai 
bas       haut  1899 
de  la  semaine  — 


sh.  d.     sh.  d. 


Bantjes   35/. 

Benoni   24/. 

Bonanza                        "  '  90/ 

B.  S.  A.  Cy  (Chartered). ...  70/. 

Gonsol.  Main  Reef   38/9 

East  Rand   143/. 

French  Rand   33/. 

Knights  Central   4h/. 

Randfontein   Cl/. 

Roodepoort  Central  Deep.. ,  66/. 

Simmer  East   70/. 

Vogelstruis  Consolid.  Deep.  29/6 

Witwatersrand  Deep   47/o 


38/. 
26/. 
94/. 
72/. 
42/. 
150/ . 
35/3 
51/6 
64/6 
69/. 
74/6 
32/6 
50/6 


sh.d. 

B6/. 
24/. 
88/. 
71/. 
38/9 
142/6 
33,3 
47/9 
61/. 
66/. 
69/6 
29/3 
47/. 


3  juin 
1899 

sh  d. 

36/8 
24/6 
92/. 

■io/. 

40/. 
146/. 

34/3 
50/. 
62/6 
68/. 
72/. 
30/. 
49/6 


La  Situation  dans  l'AWque  du  Sud 

Lundi  dernier,  à  Birmingham,  et  devant  l'Associa- 
tion libérale  unioniste,  M.  Chamberlain,  ministre  des 
colonies  de  la  Grande  Bretagne,  a  prononcé  un  grand 
discours  sur  les  affaires  du  Transvaal.  Il  a  tout  d'abord 
fait  l'historique  de  la  question  "du  Transvaal,  puis  a 
continué  en  ces  termes  : 

La  politique  suivie  parle  Transvaal  depuis  vingt  ans,  at-il 
dit,  est  une  politique  oppressive  et  injuste.  Mais  elle  consti- 
tue, en  outre,  une  menace  pour  les  intérêts  britanniques. 

Faisant  allusion  à  la  restauration  de  l'indépendance  du 
Transvaal  par  le  Cabinet  Gladstone  dont  il  était  un  des 
membres,  il  dit  que  le  Gouvernement  anglais  accordant  cette 
indépendance,  avait  cru  que  sa  magnanimité  lui  gagnerait 
l'amitié  des  habitants  du  Transvaal,  assurerait  la  paix  dans 
l'Afrique  du  Sud,  et  rétablirait  l'harmonie  entre  les  deux 
races  blanches. 

Nos  espoirs  ont  été  déçus.  Depuis  la  convention  de  1881 
jusqu'à  ce  jour,  le  Transvaal  n'a  cessé  de  nous  créer  des  dilfi- 
culiés.  Il  s'est  constamment  efforcé  d'étendre  les  frontières 
de  la  République  au  delà  des  limites  qui  avaient  été  fixées 
par  la  Convention. 

En  1885  nous  fûmes  obhgés  d'organiser  une  expédition 
contre  les  Boers,  qui  nous  coûta  1.250.0ijO  livres  sterhng.  En 
1886,  une  nouvelle  convention  fut  signée  et  nous  fîmes  encore 
des  concessions  aux  Boers,  mais  ceux-ci  continuèrent  leurs 
agressions.  En  1888,  nous  reconnûmes  le  Zoulouland  comme 
partie  intégrante  du  territoire  du  Transvaal.  En  1890,  nous 
reconnûmes  leur  autorité  sur  le  Souaziland. 

Malgré  ces  concessions  et  notre  attitude  conciliante,  les 
Boers  n'ont  pas  amélioré  la  situation  de  nos  sujets  dans  le 
Transvaal,  et  cependant  ceus-ci  ont  fait  la  richesse  de  la  Ré- 
pulilique  en  payant  les  cinq  dixièmes  de  ses  dépenses. 

Depuis  quinze  ans,  nous  avons  été  quatre  fois  à  la  veille 
d'une  guerre  avec  le  Transvaal:  en  1885,  en  1894,  en  1895  et 
en  189?;  et  chaque  fois  le  Transvaal  n'a  cédé  que  devant  un 
déploiement  de  force  très  coût.-ux.  A  l'heure  actuelle,  nous 
sommes  devant  les  énormes  préparatifs  militaires  du  Trans- 
vaal. Nous  sommes  obligés  d'augmenter  la  garnison  perma- 
nente de  la  colonie  du  Cap,  augmentation  qui  se  traduit  par 
une  dépense  annuelle  d'un  demi-million  de  livres  sterhng 
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L'invasion  de  Jamoson  n'en  est  pas  la  cause  directe,  elle  en 
a  été  la  consi'quence. 

Lord  Ripon,  en  IH94,  avait  fait  des  propositions  de  refor- 
mes semblables  à  celle  de  sir  Alfred  Millier. 

Si  les  propositi.ais  de  iord  Ripon  avaient  été  acceptées,  il 
n'y  aurait  pas  eu  d'invasion  Jameson  et  il  n'y  aurait  pas  eu 
de  crise  en  189.<.  Les  effets  de  la  crise  ont  éié  désastreux 
pour  le  Gouverncmeat  de  Sa  Majesté  qui  s'est  vu  dans  l'obli- 
gation de  continuer  à  excercer  une  pression  pour  obtenir  des 
réformes. 

Nous  avons  essayé  de  rétablir  des  relations  amicales,  et 
toutes  nos  avances  ont  été  r  jetées  avec  dédain.  Les  actes 
d'oppression  se  sont  succédé  et  nos  sujets  du  Transvaal  ont 
di'i  faire  appel  au  Gouvernement  pour  obtenir  la  justice  que 
les  conventions  devaient  lui  garantir. 

L'orateur  a  fait  ensuite  l'éloge  de  sir  Alfred  Milner. 

Le  Gouvernement,  a4-il  dit,  accepte  ses  conclusions  géné- 
rales et  prend  la  responsabilité  de  tout  ce  qu'il  a  fait. 

Il  est  difficile  de  croire  que  les  contre-propositions  de 
M.  Kriiger  soient  sérieuses;  mais,  en  tous  cas,  elles  sont  in- 
suffisiintes,  l.e  Gouvenieiiient  tient  absolument  à  ce  que  les 
uitlandei-s  soient  suifisam:i;ent  représentés  au  Volksraad. 
Le  Gouvernement  du  Tninsvaal,  au  moyen  de  ses  énormes 
fonds  stcrets,  se  fait  des  amis  dans  tous  1-s  pays.  Par  suite 
de  l'altitude  générale  des  Boers,  le  bon  renom  de  la  nation 
britannique  est  en  jeu.  L'Angleterre  peut  et  doit  protéger  ses 
sujets.  La  convention  est  violi'e  dans  son  esprit  même.  Le 
traitement  d'égalité  qu'elle  devait  garantir  est  devenu  lettre 
morte.  Le  Gouvernement  du  Transvaal  a  fait  tout  son  pos- 
sible pour  attiser  la  haine  des  races  et  empoisonner  toute 
ratnios|.li.'Te  de  l'Afrique  du  Sud.  N'étaient  les  procédés  des 
Boers,  nos  relations  avec  les  Hollandais  du  Cap  et  de  Natal 
seraient  des  plus  agréables. 

Le  premier  devoir  du  (iouvernement  est  d'essayer  d  arriver 
à  un  arrangement  anii  -al.  Lps  pires  ennemis  de  la  paix  sont 
ceux  qui  eiiconiagent  li;  président  Kiuger  à  persister  dans 
son  altitude  C'est  une  erreur  de  croire  que  le  Gouvernement 
veut  la  guerre  ;  mais  il  ne  faut  pas  s'imaginer  que  nous  la 
craignons.  Maintenant  que  nous  avons  pris  en  m-iinsle  regle- 
meiU  de  cette  question  du  Transvaal,  nous  ne  pouvons  plus 
l'abandonner.  Si  le  président  Krnger  se  montre  rebelle  aux 
arguments,  il  n'aura  pas  beaucoup  de  partisans  dans  le  monde 
civilisé.  La  Crande-Brctagne  n'a  aucun  désir  de  porter 
atteinte  à  l'indépendance  du  Transvaal,  elle  veut  simplement 
la  justice. 

En  terminant,  M.  Chamberlain  a  exprimé  l'espoir 
que  la  paix,  si  essentielle  au  développement  de  l'Afrique 
(lu  Sud,  sera  obtenue  par  ta  patience  et  la  pression 
morale,  sans  avoir  recours  à  la  force. 

L'Association  libérale  unioniste  a  émis  un  vote  de 
reraer>;ipments  à  M.  Chamberlain  qui,  en  ayant  eu  con- 
naissance, a  dit  le  soir  : 

Je  crois  que  nous  sommes  arrivés  à  un  tournant  de  l'iiis- 
toire  de  cei  Empire  britannique  dont  je  désire  la  grandeur  et 
la  gloire.  ,•  1 

Nos  colonies,  et  je  puis  même  dire  toutes  les  nalions  au 
n>ondc,  ont  l  anl  sur  nous  en  ceUe  difficulté  qui  parait  bien 
metire  à  l'épri-uve  le  saug-froid  et  la  réputation  du  peuple 
britannique.  .J'espère  que  le  pays  montrera  qu'il  n'rst  pas 
indigne  de  sa  glorieuse  histoire  et  de  ses  traditions,  qu'il  ne 
sera"  pas  indigne  de  ce  qui,  J'en  ai  l'espuir,  sera  son  avenir. 

Pendant  ce  temps,  on  s'agitait  beaucoup  au  Sud  de 
l'Afrique.  Le  Gouvernement  Transvaalien  publiait  un 
<c  Livre  vert  »  qui  contient  entre  autres  choses,  lous 
les  documents  se  rapportant  à  l'entrevue  de  Bloemfon- 
tein.  Ce  «  livre  vert  »  est  suivi  d'ua  ajipendice  très 
édiliant,  dit  le  Standard  and  Digger's  News,  sur  la 
façon  dont  ont  été  recueillies  les  signatures  de  la  fa- 
meuse p'itition  des  uitlanders  à  M.  Chamberlain.  Les 
femmes,  les  enfants  en  bas  âge  et  les  morts,  eux- 
mêmes,  ont  signé  cette  pétition.  Certains  individus  si- 
rmaient  chacun  douze  ou  (|uin7,e  noms.  Les  courtiers  en 
signatures  recevaient  25  francs  par  cent  signature.«,  et 
lieaucoup  ont  signé  par  pure  charité  pour  les  pauvres 
diables  de  courtiers.  Beaucoup  regardaient  la  pétition 
comme  une  myslilication  et  signaient  par  pure  plai- 
santerie. Les  révélations  insérées  au  "  Livre  vert 
avec  preuves  à  l'appui,  ont  causé,  paraît-il,  une  grande 
sensation  à  Pretoria.  . 

Mais  les  discours  prononcés  et  les  publications  déci- 
dées n'ont  pas  fait  avancer  les  choses  d'un  pas,  au 
moins  ofûciellement.  Et,  nous  disons  «  ofûciellement  » 
(•ar,  dans  ces  derniers  jours,  on  a  prétendu  que  le 


Président  Kriiger  avait  décidé  de  porter  à  six  le  nom- 
bre des  représentants  des  uitlanders  au  Volksraad.  On 
a  fait  aussi  courir  le  bruit  que  le  Gouvernement 
Transvaalien  faisait  soumettre  à  sir  Alfred  Milner, 
Haut- Commissaire  du  Gouvernement  angolais  dans 
1  Afrique  du  Sud,  une  proposition  tendant  à  accorder 
la  franchise  aux  Etrangers  après  six  ans  de  résidence. 
Cette  mesure  aurait  un  effetrétroactif,  et  la  formule  du 
serment  serait  abolie.  Tous  ces  bruits  doivent  avoir 
un  certain  fonds  de  consistance.  Au  re-te,  on  s'entre- 
met de  tous  côtés  pour  amene-r  une  solution  amiable, 
entre  le  Transvaal  et  l'Angleterre.  C'est  ainsi  que 
M.  Fischer,  membre  du  Comité  exécutif,  est  revenu  du 
Cap  à  Bloemfontein  porteur,  dit-on,  de  différentes  pro- 
positions de  la  part  du  Gouvernement  du  Cap.  D'autre 
part,  M.  Dieperink,  membre  progressiste  du  Cap,  est 
parti  de  Pretoria  pour  le  Cap,  en  mission  ofhcieuse 
dans  l'intérêt  de  la  paix.  En  un  mot,  les  chefs  afriivan- 
ders  s'entremettent  pour  arriver  à  un  .accord,  et  on 
peut  espérer  qu'ils  auront  raison  des  dernières  hésita- 
tions du  Président  Kriiger  qui  a,  en  quelque  sorte,  et 
à  la  suite  de  nombreux  meetings  tenu  par  les  Boers, 
reçu  carte  blanche  pour  agir  au  mieux  des  intérêts  du 
pays. 

Rappelons  que  M.  Balfour,  le  7  juin  dernier,  dans  un 
discours  aux  Associations  conservatrices ,  à  Lon- 
dres, a,  par  ses  déclarations  immédiates,  empêché 
M.  Chamberlain  de  prendre  une  attitude  belliqueuse 
et  d'engager  le  Gouvernement  par  des  paroles  impru- 
dentes ;  depuis  M.  Ritchie  a  conflrmé,  —  par  ordre,  — 
les  déclarations  de  M.  Balfouf,  et  indiqué  la  politique 
du  Gouvernement,  qui  est  une  politique  ferme  et  réso- 
lue, mais  pacifique.  Il  convient  donc  toujours  de  ri'ac- 
cepter  que  sous  toute  réserve  les  nouvelles  sensation- 
nelles et  belliqueuses  de  certains  journaux  londoniens, 
qui  voudraient  e.T  vain  pousser  le  Ministère  à  prendre 
des  mesures  hostiles  envers  le  Transvaal. 

Au  dernier  moment,  pour  ainsi  dire,  le  Times  publie 
une  note  disant  qu'on  ignore  quel  est  le  résultat  offi- 
ciel de  la  mission  de  M.  Fischer,  mais  on  croit  savoir 
qu'il  est  satisfaisant. 

Aussitôt  que  les  raads  se  seront  rassemblés,  ce  ré- 
sultat sera  connu. 

Toutes  les  informations  qui  ont  été  publiées  relati- 
vement aux  nouvelles  propositions  concernant  le  droit 
de  vote,  sont  prématurées. 

On  est,  d'une  façon  générale,  plein  d'espoir. 


Chambre  des  Mines  de  la  République  Sud-Afrieaiue 

Voici  un  extrait  du  rapport  du  Comité  exécutif  lu  à  ras- 
semblée tenue  le  25  mai  1899  : 

L'Association  de  la  main-d'œuvre  du  Rand  déclare 
avoir  fourni,  en  avril,  2.672  indigènes  aux  mines._  Ce 
nombre  accuse  une  diminution  de  489  comparative- 
ment à  celui  du  mois  précédent. 

Les  statistiques  fournies  à  notre  Chambre  par  les 
Compagnies  minières  sur  la  main-d'œuvre  indigène  en 
mars  donnent  les  chilfres  suivants  : 

Nombre  total  d'indigènes  embauchés   '^^-^^X* 

_  —  congédiés   4.907 

—  des  déserteurs   '^•^^^ 

—  des  indigènes  travaillant  actuellement   9b. 413 

—  manquant  pour  compléter  les  équipes.  13.207 

La  comparaison  de  ces  chiffres  avec  ceux  de  février 
donne  les  résultats  suivants  : 

Augmentation  du  nombre  d'indigènes  employés.  2.625 
"       _  —  embauches  2db 

  —  déserteurs.  767 

Diminution  du  nombre  d'indigènes  congédiés  . .  1.H2 

  —      manquant  pour 

compléter  les  équipes   '^^^ 

Une  copie  des  résolutions  adoptées  par  l'assemblée 
du  Conseil  municipal,  de  la  Chambre  de  Commerce,  de 
l'Association  des  Directeurs  des  Mines,  et  de  cette 


/ 
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Chambre,  a  été  dûment  envoyée  au  Secrétaire  d'Etat, 
qui  en  a  accusé  réception. 

Le  Comité  s'est  mis  en  relation  avec  le  Conseil  de 
I  ensoii-nenicnt  qui  vient  de  lui  envoyer  un  mémoran- 
dum disant  que,  par  suite  des  dota'tions  faites  pour 

I  amélioration  do  renseignement  au  Kand,  et  des  sous- 
criptions pour  l'entretien  des  écoles  promises  'oar  les 
Coinpagnies  minières,  il  a  été  décidé  que  le  Syndicat 
(ou  Comité  exécutif;  du  Conseil  «era  composé  dé  quinze 
membres,  dont  cinq  seront  nommés  par  le  Syndicat 
cinq  par  les  donateurs  et  cinq  par  les  souscripteurs.' 
Le  Syndicat  a  déjà  nommé  ses  représentants,  et  les  do- 
nateurs  vont   aussi  procéder    à  cette  nomination  • 

II  reste  donc  à  désigner  les  représentants  des  sous- 
cripteurs. Le  mémorandum  du  Conseil  de  l'enseiane- 
ment  était  accompagné  d'une  carte  du  Rand,  marquant 
les  endroits  où  il  est  proposé  de  fonder  des  écoles  au 
service  des  mines.  Le  mémorandum  dit  que  le  choix 
de  ces  endroits  ne  sera  définitivement  arrêté  qu'après 
consultation  des  mines  intéressées.  Le  Comité  pense 
que,  à  part  quelques  Ipgères  modifications  qui  seront 
peut-être  nécessaires,  le  projet  a  tenu  loyalement 
compte  des  intérêts  des  mines. 

Le  10  courant  le  Comité  a  reçu  le  télégramme  suivant 
au  Consul  général  à  Pretoria  : 

«  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  m'informe 
que  en  vertu  d'une  autorisation  ministérielle,  les  pro- 
duits des  mines  du  Transvaal  sont  exempts  de  tout 
droit  et  impôt  au  port  de  Lourenco- Marques 

La  production  d'or  de  la  République  Sud- Africaine 
déclarée  pour  le  mois  d'avril,  a  été  de  460.349  onces! 

î?l  J^^-^^^  ^  ^'"^'^s  Po^"'  le  Witwatersrand  et 

<Jl.^ci^  onces  9  dwts  pour  les  autres  districts. 


L'OR  DANS  LA  RHODESIA 


Le  Statiat,  de  Londres,  vient  de  commencer  une  suite 
d  études  sur  les  mines  rhodésiennes.  Nous  nous  réser- 
vons d  y  revenir.  En  attendant,  nous  continuons  la  pu- 
hhcation  commencée  dans  nos  précédents  numéros 

fini^m,f  f'^' ^'°''*^**vE"''''S'strée  le  19  février  1895.  Capital: 

mrpi  ^    -  "fi'."""      ^  '        lesquelles  5(>0  0(  0 

t itre,s  entièrement  lib.'Tés  ont  été  émis.  Propriété  •   1  970 
cla.ras  ramiers  dans  les  districts  de  Matabele  et  d^  Tat 
quatre  cinquièmes  d'intérêt  dans  les  Compagnies  filiales  dé 
la  «  Critenon  and  Eastern  Que^n  Reef  ».  Les  claims  m  niers 

district  de  Gvvanda;  170  dans  celui  de  Bell n^^we"  450  dans 
celmde  Se  ukwe;  650  dans  ceux  de  Sebakwe  de  GweTo 
de  Mavin  et  de  Sinanombi;  320  près  de  Bukwayo  et  19() 
dans  le  district  de  Tati.  A  Forigine.  la  GomSie  déte" 
naît  un  grand  nombre  de  terrainsà  bâtir  (stand.s^  à  Bu  a™ 
mais  elle  en  a  rétrocéda  .^9  1/2,  avec  les  constructions  aui  v 
étaient  e  abties,  à  Ja  «  Town  Properties  of  Bu^awayo  Li 
In  ''r      «,Rhodesia  Limited  »,  recevant  par^ontrè 

în  to  ?i'ï?lî^('i^:f  ces'So^ciéteï  su; 

un  total  de  140.(100  actions.  La  Compagnie  possède  aussi  des 
Stands  aux  environs  de  Bulawayo;  envoûte  propriété  200 
acres  de  terrain  et,  à  bail,  d.s  terrains  contigus  a  ch'en;:^ 
de  fer  a  Bulawayo;  des  »  stands  >,  à  Umtali  (2)  à  t4'elo TlT 

mes  dans  !e  Matabele,  d'une  superficie  de  -357  milles  cirrés ■ 

dans'^Ie  noîcî  '-"""^^      terraiVs'houil  .'rs 

aan.s  le  nord  de  Zambese;  an  tiPrs  d'intérêt  sur  8  000  acres 
de  charbonnages  dans  le  district  de  Tuli  que  l'on  dévelonno 
maintenant;  ce  tiers  d  intérêt  a  été  converti  en  une  part 
portionne  le   d'intérêt  av.o  d'autres  Compajn  es  Sn'^Ta 
Compagnie  possède  24  milles  carrés  de  terr^ains  plombifères 

Gaïï^-iK)?^'oM^'^'™"^'*  -^""«'^*"-''''  le  10  mai  1898. 
U  a  éthmis  1  6  o'/sfi  •  ^e  1  liv  st.  sur  lesquelles 

u  a  cte  emis  K  b  O.fô  tiires  entièrement  libérés  et  84  78«  li 
beres  de  lo  shillings.  Propriétés  :  «.130  claims  situés  dans 
les  districts  suivants:  Shangani,  209;  Bembesi   100  BuIp 
wayo,  450;  Gwanda  et  Bulawavo  B^irSio    G^o  160 
Darwln,'\55."'^''       ^°  ^0;  Wzoè.ïo.^'k'îiît 

trp^^^'îri^  ^"u  ^«««'•al  Corporation,  Limited  Enre^is- 

Sns^de  Tl/v^Vt^'^-  f  0-('00  'i^-  «t-  Emis  72  318 

actions  de  1  liy.  st.  entièrement  libérées.  Propriété  :  une 


demi-part  dan  ?  une  conce.ssion  de  160  claims  miniprs  «uatre 
fermes  de  6.U0U  acres  chacune,  et  une  ferme  de  3.5'i0  acres 
a  vj  nt  tu  1 1 . 

RhodesianGold  Trust,  Limited.  Enregistrée  le  h")  juillet 

b%.  (...pital  ;  i.OuO.UCO  de  liv.  st.  Kmis  :  476.697  actions  de 
1  Uv.  st.  enlierenieut  lih  rée.s.  Pro|iriéié  :  environ  2.0(i0claim3 
siiues  comme  suit  ;  260.  dans  lo  district  ,1c  Mafungabusi  ;  60, 
dans  celui  (le  Lovver  Shangani  ;  2  0.  dans  celui  de  Upper 
Shangani;  WO  dans  ceux  de  Bulawayo  et  do  Bembesi  ;  200, 
dans  le  Makukupene  ;  UO,  dans  le  Filabusi;  30,  dans  celui  dé 
Gwmda;  ItJO,  dans  celui  de  Sebakwe;  497,  dans  celui  de 
Lower  Gwelo,  et  80  dans  celui  de  Selukwe. 

Rhodesian  Mining  and  Finance  Comijany,  Limited. 
Emsgisiree  le  3(1  janvier  J895.  Capital  :  5nU.i  00  liv.  st.  Kmis  • 
191. 9S3  aciions  de  1  liv.  st.  eniiùrement  libérée.s.  t.a  Compa- 
gnie possède  1  .«72  claims,  si'ués  dans  divers  districts  mi- 
mers  du  Mataheleland  et  du  Mashorialand  ;  350,  à  Bulawayo: 
ob.  dans  le  M.kakupene;  75.  dans  Gwanda;  349  1/2,  dans 
Insezn;  loU  dansle  Bembesi;  125,  daus  le  Belingxvp;  130, 
dans  lefilabusi;  1/0  dans  le  Gwelo:  .50,  à  Selukwe?  Elle  dé- 
tient encore  1/3.3)0  acres  de  terrains,  dont  74.000  acres  de 
lorets  et  qui  represenlent  un  quart  des  terrains  qui  ont  été 
transfères  a  la  Matabele  Tunber  Company  ,,  ;  de  plus  100 
milles  carres  au  nord  du  Zambèse,  sur  lesquels  elle  a  des 
droits  miniers,  etc. 

iqS^?'^^'''^,''  ^/oneers,  Limited,  l-^nregistrée  le  5  mars 
1896.  (  apiia  :  200.000  liv.  st..  en  actions  de  1  liy.  st.  sur 
le.squelles  26.000  titres  ont  élé  émis. 

t  î^'^^.oa- Prospectors,  Limited.  Enregistrée  le  23  oc- 
tobre 1890.  ^.apital  :  ^OO  000  liv.  st.  Un  dividende  de  10  0/0 
aele  paye  pour  les  quatre  mois  qui  ont  pris  fin  le  31  mars  1896. 

17^**^^!  iSf,™/î*°"  Syndicate,  Limited.  Enregistrée  le 
]l  nnni  î^  •  ^"-O  «  liv.  si.,  en  actions  de  1  liv.  st.- 

Ib.OtJO  titres  ont  ete  émis  enlièremput  libérés;  eu  mars  1899 
il  a  etecree  2U.000  actions  nouvelles,  sur  lesquelles  7  OGO 
entierr^ment  libérées  ont  servi  à  l'achat  de  nouvelles  proprié- 
tés. Proprieie  :  313  claims  dans  le  district  de  Gwanda,  non 
compris  200  qui  ont  été  vendus  à  la  «  Sneddon  Concessions  »■ 
environ  lb5  claims  à  18  milles  à  l'ouesi  de  Geeloi.g;  environ 

Il  minp'"'  V,     "''"'^•^  ^  ^o^'^-^t  de  Imani.  soit  à 

30  milles  a  1  ouest  de  Geelong.  La  Compagnie  possède  aus^i 
deux  fermes   de  6  (X)0   acres  chacune,  dans  lest  et  dans 
1  ouest  du  district  de  Gwanda  ;  une  de  ces  fermes  a  été  vendue 
en  mars  1MJ9  a  la  «  Cliartered  Company  ».  La  Gompaanie  a 
de  plus,  8.600  actions  de  la  «  Sneddon  Concerssions  » 
^  Sahi  Ophir  Mining  Company,  Limited.  Enregistrée  le 
26  février  1889.  Capital  :  l:,O.O0ol,v.  st  Emis  :  92.3:^  actions 
Propriété  :  iiO  claims  dans  le  district  de  Lundi  (Manica). 

St  Gérera  Development  Company,  Limited.  Enr-- 
.gisiree  le  14  janvier  1891.  Capital  :  85.000  liv.  st.  Propriété  : 
138  claims  et  une  terme  de  3.030  acres,  le  tout  situé  dans  1p 
district  de  Salisbury  (Mashonaland). 

i.  Association,  Limited.  Enregistrée 

le  6  février  1894  CapMal  :  20.000  liv.  st.  Emis  :  17.478  actions 
de  1  liv.  st  entièrement  libérées.  Propriété  ;  560  claims  v 
compris  3/0  siiues  dans  le  disirict  de  Selukwe  ;  50  dans  es 
mon  s  Ghoko  .Selukwe)  :  130  dans  les  disirictsde  Sinaiiombi 
et  d  Umniali  ;  10  dans  celui  d'Umfuli.  Eu  outre,  36.0.  0  acres 
de  terrains  propres  à  l'agriculture,  situés  sur  le  territoire 
aurifère  de  Bembesi,  et  un  demi-terrain  à  bâtir  (stand)  dans 
la  banlieue  de  Bulawayo.  ' 

St  Helen's  Development  Syndicate,  Limited.  Enre 
gistree  le  5  juin  1894.  Capital  :  luO.OoO  liv.  st.  11  a  été  émis 

-•    ;  .foJo'^K,*^''.^  dont  62  500  titres  entièrement  libè- 

res et  2.263  libérés  de  15  shillings.  Propriétés  :  1.0:3  claims 
dans  le  Malabeleland.  Fermas  :  32  000  acres  dans  les  champs 
d  or  d  Inseza,  Behngwe  et  Filabusi  ;  25.600  acres  de  forêts 

Salisbury  and  Districts  Merchant's  and  Estâtes  Com- 
pany, Limited.  Enregistrée  le  13  mars  1899.  Capital  -  50  000 
liv.  SI.,  e.n  aciions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  30  000  ont'été 
remises  aux  vendeurs,  et  20.000,  entièrement  libérées  ont 
constitue  le  capital  d'exploitation.  La  Compagnie  a  créé  la 
maison  de  comme. ce  Bâtes.  Marshall  and  G"  ;  elle  possède 
des  terrains  à  bàlir  (stands)  à  Salisbury;  une  f^rme  prèf  de 
Mazoe.  et  une  autre  ferme  entre  Salisbury  et  Umtali. 

Salisbury  Consolidated  Estâtes  Company.  Enrecristrée 
le  21  mai  1897.  Capital  :  100.000  l.v.  st.  Einis  :  63  750  acHons 
di^  1  liv.  st.  entièrement  libérées.  Propriété  :  263  terrains  à 
hâtir  (stands)  libres  de  toute  servitude,  à  Salisbury. 

Salisbury  Reef  Gold  Mining  Company.  Limited.  Enre- 

fôo  niio'"  r'^^'T'',''.-^^'^-  ^^^P"^^^  200.000  liv.  st.  Emis  : 
190.000  actions  de  1  hv.  st.  sur  lesquelles  17.275  aciions  on 
ete  forcloses  Propriété  :  laô  claims  dans  le  district  de  SaHs 
bury,  et  12.000  acres  de  fermes  contenant  dts  terrains  bofsés. 

Scotsman  Matabele  Gold  Reefs,  Limited.  Enregistrée 
le  28  décembre  1898.  Capital  :  150.000  liv.  st.  ^"'^«g'^tree 
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Scottish  Africa,  Limited.  Enregistrée  le  7  juillel  1897 
Capilal  •  50l).()00  liv.  st.  Emis  :  300. UU7  actions,  entièrement 
libérées  Propriété  :  Môclaims;  1.000  railles  carres  de  ter- 
rains; 149  terrains  à  bùtir  (stands;  à  Salisbury. 

Selukwe  Gold  Mining  Company  Limited.  EnreKistrée 
le  27  février  ]8v)i;.  Capital  :  SUJ.Ol'O  Iiv.  st.  Emis  :  27o.000 
actions  do  1  liv.  st.,  entièrement  lil3eree,s  Propriétés  .  120 
claims  sur  le  reef  Tebekwe,  dans  le  district  de  belulvwe. 

Shashi  and  Macloutsie  Exploration  and  Mining  Com- 
pany, Limited.  Eiu-Hgistiée  le  2  juillet  189'i.  Capital  :  5U0  (JOO 
livres  sterlma,  en  actions  de  1  liv.  st.,  toutes  émises  et  enue^ 
rement  libéré,  s.  Cette  Compagnie  ^  .des  droits  sur  8^000 
milles  carrés  situés  à  TEst  de  Tati,  qui  s  étendent  au  delà  de 
Tuli. 

Simoona  Development  Company,  Limited.  Enregistrée 
le  14  février  1899.  Capital  :  70.0UO  liv.  st. 

Sneddon  Concessions.  Limited.  Enregistrée  le  23  sep- 
tembre 18V)5.  Capital  :  50.000  liv.  st.,  divise  en  actions  de 
1  liv.  st.,  émises  entièrement  libérées.  La  Compagnie  a  ete 
créée  en  vue  d'acquérir  200  claims  dans  le  Matabeleland  Sur 
ces  200  claims,  9J  sont  situés  dans  le  district  de  Gwanda  et 
sont  divisés  en  0  blocs  de  10  claims  chacun. 

South  Rhodesia  Goldfields,  Limited.  Enregistrée  le 
22  iuillet  1887.  Capital  :  20.000  liv.  st.,  en  actions  de  1  liv  st. 
sur  lesquelles  18'). 0(  0  actions  ont  été  émises  entièrement  li- 
bérées. Propr.élé  :  1.5B0  claims  situés  dans  les  districts  sui- 
vants ■  Bellinawe,  4i0;  Unsigwane,  -"180;  Bala-Bala,  2^0, 
Filibusi,  l:W:''Berabesi,  100;  Soulh  Gwanda  200;  Upper 
Inseza,  90.  En  outre,  la  Compagnie  a  encore  le  droit  d  exercer 
son  choix  sur  1.000  autres  claims. 

Surprise  Gold  Mining  Company,  Liniited.  Enregistrée 
en  février  1897.  Cpital  :  200.U00  liv.  st.  Emis  :  loO^OOO  ac. 
tions  de  1  liv.  st.  Propri.^té  ;  40  claims  dans  le  district  de 
Selukwe,  à  14  milles  environ  au  nord  de  la  "  Bonsor  Mine  », 
et  à  10  milles  de  Gwelo. 

Tanganyika  Concessions,  Limited.  Enregistrée  le  20 
janvier  1899.  Capital  ■  100. COO  hv.  st.,  en  actions  de  1  hv.  st. 
chaque. 

Tati  Blue  Jacket  Syndicate,  Limited.  Enregistrée  le 
19  juin  1893.  Capital  :  T^O.OOO  liv.  st.  Emis  :  92  400  actions 
de  1  liv.  st.,  entièrement  libérées.  Propriété  :  310  claims  sur 
les  1  400  qu'elle  avait  choisis  à  l'origine.  Elle  a  le  droit  de 
choisir  encore  1.000  claims,  en  remplacement  de  ceux  aban- 
doiinés.  ^  suivre.) 


minerai  traité  pendant  le  mois  d'avril,  le  montant 
d'or  olîtenu,  ainsi  que  la  moyenne,  par  tonne,  et  aussi 
les  dividendes  répartis  par  les  principales  Compagnies 

minières  :  ,  ,. 

Production  dor 

- — Dividendes 
par  tonne  distribués 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


—  On  télégra- 

nhTe"~d'ÂT5anY,  à  la  date  du  20  juin,  que  le  steamer 
«  Oroya  ->  a  pris  à  bord  171.888  livres  sterling  en  or. 


Les  Expéditions  d'Or  d'Australie. 

hie  d'. 
Oroya 


Les  Rendemeats  d'or  de  Victoria.  —  Le  rendement 
total  de  Victoria,  pendant  le  mois  d'avril,  s'est  eleve 
à  6']  .968  onces,  se  décomposant  ainsi  : 

Onc6S 

Or  reçu  pendant  le  mois  à  la  Monnaie  . . . ._.  62.004 
Augmentation  pendant  le  mois  du  stock  de- 

les  banques  •  ^•'^"^ 


-dessus   64.968 


tenu  par 

Total,  comme  ci- 
Ci-dessous  la  production  de  cette  colonie  depuis  le 
commencement  de  l'année  1897  : 


1897 

1898 

1899 

(En  onces) 

27.676 

43.760 

51.378 

49.607 

61.851 

59.317 

83.443 

69.143 

74.213 

71.437 

65.395 

64.968 

66.604 

63.772 

60.641 

78.795 

81.055 

64.423 

66.493 

82.099 

> 

68.052 

70.005 

74.278 

74.278 

70.178 

65.792 

» 

93.242 

97.344 

Champs  d'or 


Minerai 
traité 


totale 


Stalwell. 


Tonnes 

Onces  dwls 

Dwts  Liv.  st.  sh. 

1.162 

12 

495 

0 

14"881 

4.811 

11 

-6.5 

1.850 

0 

3.536 

1 

» 

3.655 

0 

3.530 

0 

» 

2.500 

0 

» 

2.631 

13 

» 

2.000 

0 

1.884 

1.593 

9 

17.0 

2.400 

0 

3.672 

3.474 

3 

19.0 

4.400 

0 

842 

578 

14 

» 

2.918 

3.;i62 

17 

24'.'9 

6*240 

0 

1.260 

739 

10 

11.7 

400 

0 

» 

1.744 

0 

« 

1.800 

0 

2.053 

1.163 

0 

11.3 

1.800 

0 

48.145 

17.411 

14 

7.2 

14.994 

6 

Pitfieldet  Rokewood 
Greswick  et  Chines 
Chiltern  et  Ruther- 

glen  

Castlemainc  et 

Fryer's  Creek .... 

Maldon  

Glen  Wills,  Cassilis. 

Walhalla   2.918 

Matlock  

Maryborough  et  Ca 

risbrock  


La  production  de  Greswick  et  de  Clunes,  de  Chiltern 
et  de  Rutherglen,  de  Maryborough  et  de  Carisbrook, 
provient  d'alluvions.  Quant  à  la  production  de  Ben. 
digo,  elle  doit  être  augmentée  de  20.967  onces 
acheté  par  les  banques.  ,    •      -     i  t*. 

Depuis  1851,  la  production  de  Victoria  s  établit 
comme  suit  : 


.Janvier  

Février   

Mars  

Avril  

Mai  

.luin  

.Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  

Novembre  

Décembre  

Dans  le  tableau  suivant,  on  trouve  la  quantité  de 


or 


1893. 


De  1851  â 

En  1894  

1895  

•  18m6  

1897  

1898  

1899  (4  premiers  mois) . 

Total  


Onces 

58.772.555 
716.954 
740.086 
805.087 
812  766 
837.257 
249.876 


62.934.581 

Soit,  à  4  liv.  st.  l'once,  une  valeur  de  251.738.324  li- 

Les  dividendes  répartis  depuis  1894  par  les  Compa- 
gnies publiques  se  décomposent  ainsi  :  189i,  '^^'3^21 
livres  sterling  10  sh.  ;  189o,  438  507  liv  st.;  1896, 
519.695  liv.  st.  8  d.  ;  1897.  537.094  liy.  st  /  sb.  ;  1898, 
615.634  liv.  st.  6  sh.;  1899  (4  mois),  127.505  liv.  st. 
7  shillings. 

Les  Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  — 

Voici  comment  s'établissent,  depuis  le  commencement 
de  l'année  1898,  les  rendements  d'or  de  1  Australie  Occi- 
dentale : 

1897 

Product. 
en 

Tonnes  onces 

Janvier  ....  11.265  28.099 

Février  ....  11.967  24.o61 

Mars  14-063  31.502 

Avril         .  14-452  31.957 

Mai  19-550  42.766 

Juin       ....  23.856  42.069 

Juillet   24.277  38.711 

Août    26.214  45.390 

Septembre  .  31.033  51.860 

Octobre....  33.719  ol.892 

Novembre.  .  34.841  48.795 

Décembre..  36.465  51.166 


1898 

Product. 

en 

Tonnes  onces 


1!^99 

Product. 

en 

Tonnes  onces 


41.208 
39.765 
43.233 
40.153 
42.849 
47.123 
44.891 
55.170 
57.288 
62.922 
62.396 
61.703 


49.8"6 
42.819 
52.870 
48.001 
48.35i 
52.096 
49.085 
61.643 
67.246 
71.848 
•70.015 
60.193 


65.538 
65.4^*2 
79.270 
78.769 


67.731 
62.818 
76.796 
83.749 


86.925  112.206 


La  nroduction,  comme  on  le  voit,  augmente  mois  par 
ois,  et  le  chiffre  obtenu  en  mai  dépasse  de  plus  da 


lïlOlS 

double  celui  d'avril  1898 


La  Production  de  Queensland.  -  La  Production 
de  Queensland,  pendant  le  ^^o-^J^^^^^il,  n  a  atteint 
aue  72.125  onces,  contre  /o.831  penf^ani  le 
?espondant  de  1898,  et  contre  86  375  on  es 
189^  64.483  onces  en  février  et 54. 584  onces  e. 


mois  cor- 
en  mars 
en  janvier. 
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Les  appels  de  fonds  et  les  dividendes  pendant  ce 
mois  s'établissent,  pour  les  divers  champs  d'or,  de  la 
manière  suivante  ;  Charters  Towers,  appels,  2.565  li- 
vres sterlin;^-;  dividendes,  21.783  liv.  st.;  Croydon, 
appels,  C)77  liv.  st.  ;  dividendes,  8.427  liv.  st.  ;  Eidsvokl, 
appels,  442  liv.  st.;  Gympie,  appels,  9.825 liv.  st.;  divi- 
dendes, 4.5)93  liv.  st.;  Mounl  Morgan,  pas  d'appels  de 
fonds;  dividendes  répartis,  29.1G6  liv.  st. 


[Votes  miaièreH  d'.Vustralie 

Victoria  and  Qiieen  Gold  Mine.  On  a  broyé  565  tonnes 
de  minerai  pour  un  rendement  de  472  onces  d'or,  d'une  va- 
leur approximative  de  1.50U  liv.  st. 

Great  Bou'der  Persévérance.  On  a  fait,  le  32  courant,  une 
nouvelle  expédition  de  204  tonnes  de  minerai,  donnant  à  l'ana- 
lyse 5  onces  18  dwts  d'or  par  tonne. 

Menzies  Gold  Mine.  On  annonce  le  broyage  de  21  tonnes 
de  minerai  provenant  de  la  Lady  Shenton,  pour  un  rende- 
ment de  29  onces  5  dwts  d'or. 

Woodsiock  (Nouvelle-Zélande).  On  a  broyé,  en  trois  se- 
maines, l.COO  tonnes  de  minerai,  pour  un  rendement  d'une 
valeur  de  2.0U0  liv.  st.  Le  traitement  des  concentrés  a  donné 
248  liv.  st. 

Sons  of  Gicalia  Mine.  Les  batteries  ont  marché  pendant 
610  heures  et  ont  broyé  1.700  tonnes,  pour  un  rendement  de 
1.780  onces  d'or.  Bénéfice  :  5.257  liv.  st. 

Westralia  and  East  Extension.  Le  broyage  de  563  tonnes 
de  minerai  a  produit  un  rendement  de  205  onces  d'or. 

Victoria  Gold  Mining  Association.  Cette  Compagnie 
annonce  la  déclaration  d'un  dividende  de  3  d.  par  action, 
payable  le  8  juillet. 

Great  Boulder  Proprietary  Mine.  Un  cable  reçu  de  la 
mine  donne  les  rendements  suivants  pour  la  quinzaine  au 
19  juin  :  Great  Boulder  Mine,  broyé  1.865  tonnes  pour  2  756 
onces;  Great  Boulder  n»  1,  brové  120  tonnes  pour  96  onces. 
Total  :  1.985  tonnes  pour  2.852  onces. 

Victory  [Charters  Towers).  Un  cablogramme  de  la  mine 
annonce  que  le  broyage  de  283  tonnes  a  produit  un  rendement 
de  471  onces  d'or. 

Ivanhœ  Gold  Corporation.  Cette  Compagnie  annonce  la 
déclaration  d'un  second  dividende  trimestriel  de  5  shillings 
par  action,  payable  le  20  juUlet  prochain. 

Lake  Wiew  Consols.  Cette  Compagnie  annonce  la  distri- 
bution d'un  dividende  de  20  shillings  par  action,  payable  le  8 
août  prochain. 

Associated  Gold  Mine  of  Western  Australia.  On  a  broyé, 
depuis  le  26  mai,  480  tonnes  de  minerai,  d'une  teneur  moyenne 
de  5  onces  4  dwts  à  la  tonne. 


REVCE  DE  LA  PRESSE  DE  JOHANNESBURG 

DE  LA.  SEl!^A.IlSrB 


L'Impôt  de  guerre  au  Transvaal.  —  Le  South  Afri- 
can  Financial  Record,  de  Johannesburg,  publie  une 
lettre  adressée  antérieurement  à  M.  Chamberlain,  mi- 
nistre des  colonies  en  Angleterre,  au  sujet  de  l'impôt 
de  guerre  décidé,  le  mois  dernier,  par  le  Gouvernement 
du  Transvaal,  et  d'après  lequel  chaque  détenteur  étran- 
ger de  c<  fermes  »,  dans  la  République  Sud-Africaine, 
avait  à  acquitter  une  taxe  :  de  1  liv.  st.  par  100  morgen 
(1  morgen  =  85  ares  65)  ou  fraction  de  100  morgen  de 
terrain;  de  5  liv.  st.  par  chaque  «  erf  »  (droit  de  pâtu- 
rage) ou  par  chaque  moitié  de  «  erf  »  ;  de  2  liv.  st.  10 
lorsqu'il  s'agit  de  moins  d'une  moitié  de  «  erf  ». 

La  susdite  lettre  faisait  remarquer  qu'une  telle  taxe, 
que  le  Gouvernement  transvaalien  avait  négligé  d'ap- 
pliquer jusqu'ici  bien  qu'elle  fût  votée  depuis  le  mois 
de  novembre  1896,  ne  pouvait  que  créer  de  nouvelles 
difficultés  entre  les  habitants  de  diverses  nationalités 
du  Transvaal  et,  vraisemblablement,  c'est  elle  qui  a 
amené  M.  Chamberlain  à  défendre  aux  Compagnies  de 
terrams  de  l'acquittei',  au  moins  pour  le  moment.  Et  à 
ce  sujet,  notre  confrère  de  Johannesburg  donne  les 
renseignements  suivants,  provenant  des  documents 
officiels,  et  qui  établissent  la  proportion  des  «  fermes  » 


détenues  au  Transvaal  rcspecliveraent  par  lesBocrs  et 
par  les  étrangers  : 

On  compte,  dit-il,  dans  le  pays,  un  total  de  11.045 
«  fermes  entières  »  et  1.491  portions  de  «  fermes  ..,dont 
la  valeur  totale  égale  9.72(5.326  liv.  st.,  si  on  s'en  rap- 
porte aux  prix  d'achat.  Le  Gouvernement  et  les  bur- 
ght-rs  détiennent  8.011  «  fermes  entières  »  et  986  por- 
tions de  «  fermes  »,  valant  3.G13  529  liv.  st.,  alors  que 
les  étrangers  possèdent  3.034  «  fermes  entières  »  et  513 
portions  de  fermes,  valant,  le  lout,  6.112.797  liv.  st.  En 
autres  mots,  les  étrangers  possèdent,  comme  «  fei'iiies  », 
la  moitié  de  celles  existantes,  mais  lar  valeur  de  cette 
moitié  est  presque  du  double  do  l'autre  moitié  possédée 
par  le  peuple  boer.  Cette  différence  provient  certaine- 
ment de  ce  fait,  que  les  «  fermes  »  des  Boers  ne  sont 
que  des  terrains  agronomes  des  plus  pauvres,  qu'on  ne 
s'est  pas  appliqué  à  les  mettre  en  rapport,  et,  qu'enfin, 
elles  sont  évaluées,  présentement,  comme  des  terrains 
en  friche,  alors  que  les  fermes  que  possèdent  les  uitlan- 
ders  sont  évaluées  en  raison  des  minéraux  qu'elles  ren- 
ferment. 


La  Main-d'œuvre  au  Transvaal.  —  Le  Soulh  African 
Mining  Journal,  de  Johannesburg,  du  3  juin,  men- 
tionne que,  de  divers  côtés,  —  aussi  bien  des  champs 
d'or  du  Witwatersrand  que  des  charbonnages  à  l'est  de 
Boksburg,  —  on  annonce  que  le  nombre  d'indigènes 
qui  vient  pour  s'occuper  dans  les  mines  est  beaucoup 
moins  considérable  que  de  coutume.  Certainement, 
pour  expliquer  ce  fait,  il  faut  invoquer,  pour  fe  mo- 
ment, les  questions  politiques  en  suspens  ;  toutefois, 
il  faut  bien  considérer  que,  par  contre,  les  indigènes 
qui  abandonnent  présentement  leurs  travaux  ne  sont 
pas  beaucoup  plus  nombreux  qu'à  l'ordinaire,  au 
moment  où  la  saison  hivernale  bat  son  plein. 

Comme  toujours,  c'est  dans  les  parties  où  les  blancs 
n'habitent  pas,  qu'il  est  le  plus  difficile  de  se  procurer 
les  ouvriers  nécessaires.  C'est  pourquoi  on  trouve, 
dans  le  Basutoland,  dans  le  Zululand  et  dans  le  Zout- 
pansberg,  moins  d'indigènes  disposés  à  travailler  que 
dans  le  Bechuanaland  et  sur  la  côte  Est. 


Les  Nouvelles  découvertes  de  diamants.  —  On  est 

tenté,  parfois,  de  se  demander  sérieusement,  dit  le 
South  African  Mining  Journal,  où  les  nouvelles 
découvertes  que  l'on  fait  à  tout  instant  conduiront 
l'industrie  des  diamants  dans  l'Afriqu»^  du  Sud.  Tout 
récemment  on  a,  en  effet,  montré  des  échantillons  de 
terre  «  bleue  »  et  de  terre  «  jaune  »  olïrant  toutes  les 
apparences  de  terres  diamantifères,  et  qui  provenaient 
de  pays  vierges,  au  moins  au  point  de  vue  minier. 
Comme  il  n'y  a  pas  de  doute  que  l'on  trouvera  des 
diamants  aux  endroits  d'où  proviennent  ces  terres 
«  bleues  »  et  «  jaunes  »,  il  y  a  à  prévoir,  un  jour,  une 
nouvelle  augmentation  dans  l'amas  déjà  si  considé- 
able  de  ces  richesses. 


Les  Transports  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Du  Star, 
de  Johannesburg:  la  «  Johannesburg,  Forwarding 
Agency  »  publie,  à  la  date  du  3  juin,  que  les  affaires  de 
transports  ont  été  peu  actives  pendant  la  semaine.  Il 
n'y  a  guère  eu  de  changement  dans  les  prix,  excepté 
pour  le  transport  des  briques  et  des  grosses  machines. 
Les  prix  d'expédition  ont  été  les  suivants  par  poids  de 
100  livres  anglaises  : 

Pour  le  groupe  des  mines  «  Simmer  »  ou  pour  le  voi- 
sinage, de  5  à  6  pence  ;  pour  les  mines  «  Benoni  »,  «  'Van 
Ryn  »  et  les  mines  voisines,  de  9  à  10  pence  ;  pour  le 
groupe  «Nigel»  et  les  alentours,  de  1  sh.  3  d.  à  1  sh. 
4  d.  ;  pour  «  Maraisburg  »  et  le  voisinage,  de  5  à  6  pence; 
pour  «  Witpoort  »,  «Champ  d'or»  et  les  alentours,  de 
9  à  10  pence  ;  pour  «  Randfontein»  et  les  mines  voisi- 
nes, de  10  à  11  pence;  pour  «  Potchefstroom  »,  de  1  sh. 
6  d.  à  1  sh.  9  d.  ;  pour  «  Lichtenburg  »,  de  3  sh.  9  d.  à 
4sh.  ;  pour  «Mafeking»,  de  6  sh.  6  d.  à  7  sh  ;  pour 
«  Bulawayo  »,  «  via  Mafeking  »,  de  16  sh.  6  d.  à  17  sh. 
6  pence  ;  pour  «Bulawayo»,  via  Pietersburg,  de  22  sh. 
à  22  sh.  6  d.  ;  pour  les  mines  «  Ginsberg  »,  »  East 
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Rand  Proprietary  »  et  les  mines  voisines,  de  8  à  10 
penc»-  ;  ])oiir  ■<  Brakpan  »,  »  Springs»  et  les  environs, 
de  10  à  11  pence  ;'pour  «  Roodepoort  »  et  le  voisinage, 
deSàOpence;  pour  «  Krugersdorp  »  et  les  alentours, 
de  10  à  11  pence;  pour  « Rustemburg »  de  1  sh.  9  d.  à 
2  sh.  ;  pour  .<  Klerksdorp  »,  He  2  sh.  à  2  sh.  3  d.  ;  pour 
«  Zeerust»,  «  Malmani  »  et  les  alen'ours,  de  4  sh.  6  d. 
à  5  sh.  ;  pour  «'  luli  »  vià  Pietersburg  ».  de  17  à  18  sh.; 
pour  «  Victoria  ».  vià  Pietersburg.  de  22  à  23  sh.  ;  pour 
Ralisburv  »,  vià  Pietersburg.  de  34  à  35  shillings. 


Les  Exportations  d'or.  —  Voici,  d'après  le  South 
Africnn  Financial  Record,  le  tableau  des  exportations 
d'or  effectuées  par  le  steamer  qui  a  appareillé  pour 
l'Angleterre  le  2-5  mai  : 

Banques  Onces  Valeur 

Liv.  st. 

.     National   19.604.42  70.4v5 

Standard   12.714.12  44.410 

A.  B.  Corporation  Bank  ... .         6.444.91  2^.8o0 

Natal       .    10.050.05  36.770 

Banque  de  l'Afrique   6.898  25.546 

Standard  (pour  la  Robinson 

Bank)   1-595.17  5.851 

Total   56.236.67  2^7.852 

L'envoi  précédent  s'était  élevé  à  119.232  onces  71, 
représentant  4ti6.726  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


La  Situation  du  Marché  minier.  —  Le  Slalist  de 
Londres,  dans  son  numéro  du  24  juin,  parbmt  des 
mouvements  qui  ont  éié  imprimés  au  marché  minier 
dans  ces  temps  derniers,  dit  qu'en  regardant  bien  ce 
qui  s'est  passé  dans  le  courant  de  la  semaine,  on  en 
arrive  à  conclure  que,  même  si  la  guerre  devenait  iné- 
Aàtable  entre  l'Angleterre  et  le  Transvaal,  il  n'y  aurait 
pas  d'aussi  fortes  dépréciations  des  cours  que  nombre 
de  meuitjrcs  du  Stock-E.Kchange  semblent  le  croire. 
Certainement,  et  un  peu  de  tous  côtés,  il  existe  déj  à  de 
fortes  positions  à  la  hausse,  et  dans  l'état  actuel  des 
choses,  on  ne  peut  guère  espérer  que  le  public  achète 
beaucoup;  aussi  n'y  a-t-il  rien  d'étonnant  dans  ce  fait, 
à  savoir  qu  au  fur  et  à  mesure  que  les  semaines  s'écou- 
lent, la  Cote  a  plutôt  tendance  à  s'alourdir.  Mais, 
d'autre  part,  chaque  nouvelle  journée  d'anxiété  amène 
les  baissiers  à  augmenter  leurs  positions,  et  chaque 
fois  que  les  couvs  s'alTaissent,  on  rencontre  des  capita- 
listes qui  se  trouvent  tentés  d'utiliser  avantageuse- 
ment les  capitaux  dont  ils  disposent. 

Et  comme  on  ne  peut  jamais  compter  acheter  au 
plus  bas,  le  public  doit  commencer  à  effectuer  ses 
achats  aussitôt  qu'il  trouve  que  les  titres  qui  lui  plai- 
sent sont  descendus  au-dessous  de  leur  valeur  intrm- 
sèque.  C'est  le  cas,  en  ce  moment,  pour  un  grand 
nombre  de  valeurs.  Naturellement,  il  ne  s'agit  pas 
d'employer  immédiatement  toutes  ses  ressources;  mais 
on  doit  déjà  ramasser  une  partie  de  ce  qu'on  veut  un 
jour  posséder  ;  si  les  cours  baissent  de  nouveau,  on 
achètera  encore.  De  cetto  façon,  chaque  recul  impor- 
tant amènera  de  nouveaux  acheteurs.  Et  le  jour  où 
l'on  aura  décidément  l'impression  que  les  Boers  de- 
viennent hésitants  et  qu'ils  Uniront  par  accorder  les 
concessions  réclamées,  tous  les  capitalistes  se  précipi- 
teront à  la  fois  sur  le  Marché.  Il  est  donc  avantageux 
de  s'assurer  du  titre  avant  la  hausse.  En  tous  cas,  ce 
n'ert  pas  le  moment  de  vendre.  Naturellement,  dit 
notre  confrt-re,  ces  avis  ne  s'adressent  pas  aux  spécu- 
lateurs à  la  hau-sse  qui,  pour  un  motif  ou  pour  un 
autre,  se  voient  dans  la  nécessité  de  se  liquider,  ni  non 
plus  aux  baissiers  qui  doivent  avoir  leurs  raisons  pour 
poursuivre  la  politique  qu'ils  ont  adoptée.  Ces  avis 
«ont  à  l'adresse  île  ceux  qui  ont  des  disponibilités  et 
qui  se  demandent  quand  sera  arrivé  le  moment  d'ache- 
ter. Ceux-là  ne  doivent  pas  attendre  plus  longtemps 


pour  commencer  leurs  remplois.  Peut-être  verrons-nous 
encore  une  forte  baisse;  peut  être  une  réaction  s-^ns 
grande  importance.  Mais,  dans  l'un  comme  dans  l'autre 
cas,  si  l'on  n'emploie  à  la  fois  que  le  quart,  que  le 
sixième  ou  même  moins  de  si^s  capitaux,  on  n'aura 
jamais  à  se  plaindre.  Quand  la  hausse  viendra,  on  sera 
bien  placé  pour  en  profiter,  et,  d  autre  part,  si  une  dé- 
préciation nouvelle  se  produit,  ou  se  trouve  toujours  à 
même  d'acheter  de  nouveau  à  bon  compte,  à  l'aide  des 
réserves  que  l'on  a  gardées. 

Les  Rendements  des  Mines  en  Avril— Le  Slan- 

dnrd  and  Diggers  News  de  Londres  publie,  d'après  le 
Rapport  de  la  Clhambre  des  Mines  de  Johannesburg, 
une  statistique  intéressante  sur  la  production  des 
mines  du  Hand  pendant  le  mois  d'avril.  Nous  la  re- 
produisons ci-dessous  : 


Compagnie:^ 

Angelo  

Aurora  West  . . . 

Buluioral  

Block  B  

Bonaiiza  

Cliamp  d'Or. . . . 
City  and  Sub. .  . 
Consolid.  M.  B. 
Crown  Deep  . . . 

—  Reef .... 
Driefont.  Goris. . 
Durban  Bood. .  . 

—  Rood.  D. 

Ferreira  

Frencli  Rand. .  . 
Geldenh.  Deep  . 

—  Eslate. 

—  M.  R.. 

Ginsberg  

Glencairn  

Glen  Deep  

Grey's  Mynp. . . 
Henry  Nourse. . 
Johann.  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers,  

—  Deep... 

Lancaster  

Langlaagte  Deep 

—  Estale 

—  ytar. . 
May  Consolidât. 
Meyer  and  Ch. . . 
New  Cornet  

—  Crœsas  . . . 

—  GoctiG.M. 

—  Heriot .... 

—  Klein  font. . 

—  Modderf.  . 

—  Primrose. . 

—  Rietfontein 

—  Spes  Bona. 

—  Unified  . . . 
Nigel  

—  Deep ..... 
Nourse  Deep  . . . 
OrionTail.Synd. 
Paarl  Central.. . 
Porges  Randf... 
Princpss  Estate. 
Rietfontein  A. . . 
Robinson  

,   —       Deep. . 

—  Randf. 
Roodepoort   

—  U.  M.  R. 

—  West. . . . 

Rose  Deep   

Salisliury  

Simm,  and  .Jack. 
Soulli  Randf. . . 

Slanhope  

'l'reasury  

Van  Ryn  


Pilons  Prod. 
Tonnes      en  en 
broyées  travail  onces 


Valeur 
Valeur   en  shill. 


en 
liv.  st. 


p'  tonne 
briiyée 


13.575 
6.275 
.'j.OBO 
7.580 
5.997 
6  590 
19.925 
6.225 
25.850 
17.041 
14.768 
10.005 
9.059 
10.371 
8.600 
25.0U0 
18.585 
3.320 
6.274 
14.928 
13.400 
2.935 
10.721 
2.877 
5.742 
11.600 
13.603 
13.720 
13.242 
26.050 
6.933 
15.950 
9.119 
11.500 
7.060 
8.577 
9.020 
14.001 
7.000 
23.0'JO 
5.041 


3.190 
4.736 
4.4.33 
2.115 
12.053 

4.801 
S.  460 
6.317 
8.389 

17.577 

14.735 
7.030 
3.513 
6.700 
1.720 

.30.300 
6.056 

43.630 
7.380 
2.210 
8.070 

11.667 


100 

40 

40 

80 

40 

60 
160 

40 
200 
120 
110 

80 

60 

80 

60 
200 
120 

30 

50 
110 
ICO 

20 

80 

30 

50 
100 

mo 

100 
100 
200 
50 
100 
80 
90 
80 
60 
70 
110 
60 
160 
50 
40 
60 
30 
20 
90 

40 
60 
50 
60 

140 

100 
60 
40 
70 
20 

200 
.50 

280 
60 
25 
60 
80 


10.567 
3.186 

I.  087 
3.326 
8.942 
4.627 

12.755 
3.112 
13.423 
12.866 
8  343 
6.698 
5.^72 
12.648 
4.918 
14.351» 
12.175 
1.343 
3.717 
6.286 
8.102 
627 
8.177 
3.534 
3.-585 
5.334 
7.761 
7.237 
6.112 

II.  007 
2.482 
9.f85 
4.892 
5.571 
2.355 
4  490 
5.863 
6.138 
2.704 

10.492 
2.434 
1.615 
1.818 
4.093 
1.775 
7.469 
4(il 
2  123 
4.. 587 
3.378 
3.417 

17.9X4 

10  141 
3.482 
749 
4.376 
501 

18.121 
2.110 

22.. 596 
5.539 
1.340 
4  692 
5.176 


38.666 
10.930 
3.882 
10.008 
31.650 
16.122 
47.930 
11.301 
47.198 
45.490 
30.101 
24.642 
22.308 
45.660 
17.975 
52.742 
43.486 
4.972 
13.755 
22.226 
29.804 
2.340 
29.861 
12.149 
9.069 
19.630 
28.860 
25.154 
22.527 
36.250 
8.298 
32.102 
16.850 
20.6.50 
8..5H5 
14.970 
20.453 
22.187 
9.706 
36.481 
8.8V0 
5.262 
6.688 
14.. 583 
6.338 
26.690 

I.  2:^3 
7.179 

15.290 

II.  995 
12.467 
65.953 
34.808 
11.610 

2.6.' 8 
15.740 

1.680 
64.9'j6 

7.387 
77.761 
18.520 

4.582 
17. ('25 
17.9:^9 


56.93 
34.83 
15.34 
28.78 
lOo.ôô 
48.92 
48.11 
36.30 
36.51 
53.31 
40.76 
49.25 
49.25 
88.05 
41.80 
42.18 
46.79 
29.95 
43.84 
29.77 
44  48 
15.94 
55.70 
84.45 
.31.. 58 
33.84 
42.43 
3t-.66 
34.02 
27.83 
23.93 
40.25 
36.95 
35.91 
24.26 
34.90 
43.35 
31.69 
27.73 
33.16 
34.99 
32.99 
28.24 
65.79 
59.93 
44.28 
9.86 
29.90 
36.14 
37.97 
29.72 
75.04 
47.24 
32.02 
15.13 
46.98 
19.53 
42.86 
24.39 
35.64 
50.18 
41.46 
42.19 
30.75 


A  reporter.    680.191    5.205  395.141  1.404.944 
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Report   G80.191  5.205 

Village  ]\r.  R...  15.000  100 

VoK'fIst.  Esta  te.  &  6  ÏO 

Weminer    6.858  50 

West  Ranil  M...  4.713  50 

—   Central  2.531  20 

\\'iTidsor   4.544  45 

M'itwalersraïul .  IG.IOO  120 

Wolhuler   13.390  100 

Worcester   4.501  40 

York   5.5C6  40 

Bauques   »  >, 


395.141 
13.620 
284 
6.449 
1.604 
1.359 
2.059 
6.298 
5.8i0 
3.144 
2.1-83 
!-)30 


1.404.944 
49.909 
1.0^8 
23.960 
5. 378 
5.031 
7.449 
21.721 
21.316 
12.044 
7.275 
3.000 


66.54 
34.21 
69.  «7 
22.82 
39.75 
32.78 
26.98 
«1.84 
53.51 
26  18 


754.029   5.790   439.111  1.563.115 
C'est  la  Simmer  and  Jack  qui  ti 
•roduction,  avec  22. 'm  onces,  mai 


...  ^     tient  la  tête  comme 

production,  avec  22. mi  onces,  mais  c'e.t  la  Bonanza 
qui  donne,  par  tonne  broyée,  la  plus  grande  valeur  de 
production.  Cette  valeur  atteint  105  sli.  55.  Viennent 
ensuite  :  la  Ferreira,  avec  88  sh.  05,  puis  la  Johan- 
nesburg Pioneer,  avec  84  sh.  45. 


n  Pnt  3n  n'rSw    °         ^     ■'''^'r^''  développe  acluelle- 

v^?'n  par  mois,  d.nU  15.000  seulenieiil  Kont  en- 

voyées a  la  batterie  Le  but  du  Conseil  d'administration  est  de 
cesi,e  les  travail.^  de  développement  lorsque  la  main-dœuvre 
sera  tiop  cliere  et  ne  pas  pour  cela  arrêter  les  batteries, 
pilons  moulin  sera  proliablemenl  porté  de  lOU  à  160 

En  ce  qui  concerne  les  bénéfices,  les  100  pilons  actuellement 
en  marche  ont  commencé  les  broyages  au'mois  d.  setSbre 

Ïois^'drîsor^TnmT-  '''t^T'  f'?"^'»"^  les  quatre  derniers 
mois  de  18!W    25.000  liv.  st.  de  bénéllces  par  mois  Cette 

vlr^fn.'    '  ^'•^"^  "^-^^t-  par  mois  en 


«,0^  n  '^"v?''*  P^-obable  de  juin.  -  Le  Standard 
and  Digger  s  News  de  Londres  se  demande  quelles 
espérances  on  peut  avoir  sur  le  rendement  de  juin  des 
mines  du  Witwatersrand.  S'il  est  vrai,  dit  il,  que  les 
indigènes  quitlent  lesminesen  grand  nombre  par  peur 
de  1  invasion  des  grenadiers  anglais,  on  peut  cioire  que 
la  production  sei;a  limitée.  Mais,  si  les  indigènes  res- 

înn.nJ  T""'""''  ~  '''''^^'  '^h^^I"'^  ^""ée,  à  la  même 
époque,  beaucoup  d  entre  eux  regagnent  leurs  huttes 
de  crainte  de  1  hiver  -  le  mois  de  juin,  dans  son  ren- 
dement total,  établira  un  nouveau  record  et  s'élèvera 
tacilement  au.K  environs  de  450.000  onces.  Il  faut  se 
^"qqq"'  rendement  de  mai  se  chiffrait  pai 

444.933  onc^s  Or,  on  a  promis,  pour  la  Van  Rvn,  la 
mise  en  marche  de  10  nouveaux  pilons;  on  en  aura  40 
de  a  LancasLer  Wesl  et  50  de  la  Ferreira  Deep  ■  pour 
cette  dernière,  ce  ne  sera  qu'un  commencement 


L'Iiidnstrie  anrifère  dans  la  Guyane  anglaise  — 

Le  steamer  qui  a  appareillé  le  8  courant  à  G*3raelown 

toTsrri:^?!  .f■V"''^^  grains  d'or,  d'une  vfleu;  dé 

bU.0o8  doU.  41  -Voioi,  les  rendements  d'or  relevés  par  le  Mi- 
nistère des  Mines  iiour  la  semaine  qui  a  pris  fin  le  3  juin  : 
Districts 


Onc.  dwts  gr. 


Barama  

Barima  

Cuyuni   

Demerara  . . . 
Essequebo. . . 
GroeteCreek. 
Mazaruni  . . . 

Potaro  

Puruni  


259 

4 

16 

502 

11 

0 

644 

16 

11 

510 

5 

8 

16 

18 

11 

580 

5 

13 

43 

11 

8 

Hoî^f  .<*9f*eur  Leyds  interviewé.  -  Le  correspon- 
dant, a  Bruxelles,  du  Standard  de  Londres  dit  au'il  a 
eu,  récemment,  un  entretien  avec  le  docteur  Levds 
1  agent  genernl  du  Tran^vaal  en  Europe.  Ce  haut  fonc- 
tionnaire se  montre  optimiste. 

Les  questions  de  naturalisation  et  de  vote  a-t  il  dit 
ne  sont  pas  les  seules  causes  de  la  crise  qui  existe  en 
ce  moment  au  Transvaal.  Il  y  a  en  discussion  beaucoup 
d  autres  points  et,  sur  la  plupart  de  ces  points,  un  ar- 
bitrage donnerait  de  bons  résultats.  En  tout  cas  les 
Choses  n  iront  pas  jusqu'au  point  extrême.  La  tactique 
des  journaux  anglais,  tactique  qui  consiste  à  voir  la 
situation  en  noir,  met  plutôt  pour  l'instant  obstacle  à 
une  bonne  entente,  mais  j'ai,  quant  à  moi,  l'inUuie 
conviction  que  l'on  arrivera  à  une  solution  satisfai- 
sante sans  avoir  besoin  de  recourir  aux  armes 

sions  r^n/  "'^  f  ^'.7^'''^  ^''^  ^-^elles  conces- 

h!  fn  du  Transvaal  se  proposait  en- 

core de  faire  ;  il  n'a  pas  dit  davantage  quelle  sorte 
d  arbitrage  son  Gouvernement  désirait.  Il  a  simple- 
ment ajouté  qu'il  était  porlé  à  croire  que  -a  graviîé 
apparente  de  la  situation  n'était  due  qu'aux  journaux 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Villasc  Main  Réel  Gold  Min  ng        ~  La  troisiènu 
assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette  Con 
M.'Torb,'m.  '''''  *  «^-^^      présidence  de 

leH/nfin'i'"^f?Pn''''^  que  la  vente  de  5.0(0  Wemmer.  sur 
es  20.(110  dont  la  Compagnie  est  porteur,  a  produit  47  500 
livres  slorliag,  alors  qu'elles  figurent  sur  les  livres  au  nr  x 
d  achat  de  4  sh.  4  d.,  soit  1.093  liv.  st.  au  total  ^ 
^onff  aux  travaux  de  développement,  le  Prési- 

dent fait  remanpier  qu'à  fin  1897.  il  y  avait  297. (  00  tonnes  de 
miru^rai  en  vue,  prèles  à  être  extrait;  or.  à  fin  1898  cette  ré 
So'fonnL""''  ^^'-^"^  ^^"eaugmentSn  de 

Pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  on  a 


Total   2.557  19 

nonïan?;^de  ?«of  v^-"^'  P^"^^^"'       ^'"^"^'^^  «orres- 

;  K  ®.  î  T?'  '^"^  augmentation,  pour  18d9,  de  433 
oïicts  0  Qwis  gr. 

Les  rendements  de  mai  de  la  colonie,  comparés  h  ceux  du 
mois  correspondant  de  1898,  s'établissent  comme  suit  : 
Districts  1899  i898 


Barama 
Barima., 


Demerara 


(irœte  Creek. 
Mazaruni  . . . 


Puruni. 


Onc. 

dwts 

gr. 

Onc. 

dwts 

gr 

665 

7 

19 

825 

17 

0 

2.035 

11 

8 

1 .04H 

15 

3 

2  058 

9 

8 

2.700 

19 

4 

7 

11 

0 

2. 195 

8 

21 

2. 366 

0 

8 

119 

14 

16 

133 

7 

21 

350 

5 

0 

277 

7 

13 

3.042 

14 

0 

2.9o3 

14 

5 

1.409 

1 

13 

797 

13 

0 

Total   11.884     3   13     11.113   14  6 

Soit  une  augmentation,  pour  1899,  de  770  onces  9  dwts  7 gr. 


Revoe  HeMomafla 


lire  flfl  Marclié  fles  fflines  j'Of 

DE  LONDRES 

Londres,  le  29  juin  1899 
La  tendance  générale  du  Marché  reste  meilleure  •  le 
discours  de  M.  Chamberlain  avait  bien  causé  quelques 
inquiétudes,  mais  l'opinion  prévaut  qu'aucun  conflit 
n  éclatera  entre  l'Angleterre  et  le  Transvaal 

Les  acheteurs  ont  donc  recommencé  à  donner  des 
ordres  et  leurs  dispositions  ont  été  d'autant  plus  fermes 
que  la  liquidation  s'est  effectuée  dans  de  bonnes  con- 
ditions avec  des  reports  faciles. 

.(„\?™P°T^'^l^'^^'^^"'^^^^^°"'  assure  que  le  Comité 
du  btock-Exchange  tente  d'obtenir  de  la  Chambre  de 
compensation  de  rapporter  la  mesure  par  laquelle  la 
liquidauon  des  valeurs  minières  est  fixée  à  l'avant- 
veille  du  jour  de  hquidation.  ordinaire.  De  vives  reoré- 
sentations  ont  déjà  été  faites  à  ce  sujet. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration    -  La 

Chartered  est  à  3  1/16,  comme  la  semaine  dernière 
-/         Consolidated   Goldfields  passe  de   7  1/4  '  à 
/  cl/lb;  la  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  1/4. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  VEast  Rnnd 
cornet  à i3/4'    ^^/SS.  L'Ange est  à  7  1/4;  l^  Zo 
City  and  Suburban  passe  de  5  5/8  à  5  7/8..  La 


S98 
>8 


Î98 
!98 
?98 


ses 

8f8 


)5 
7 

189S 
1898 
1898 


1898 

1898 
1898 
)8 
95 


98 

>98 

!l89S 

6 

1896 
1898 
J189S 

1898 
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Moilderfonlein  est  à  11  1/2.  En  mai,  la  production  a 
été  de  2.68i  onces,  au  lieu  de  2.704  en  avril.  La  Henry 
Noiirse  est  à  8  ô/8.  En  mai  la  production  a  été  de  8.428 
onces,  au  lieu  de  8.177  en  avril. 

La  NewHeriol  reste  à  7 1/8;  la  Langlaagte  est  a  9 1/4; 
la  Simmer  and  Jack,  à  6  7/16. 

La  Jiibilee  est  à  6  1/4.  La  production  du  mois  s'est 
élevée  à  2.761  onces. 

La  Jumpers  reste  à  5  1/2.  En  mai,  la  production  a 
été  de  5  514  onces,  au  lieu  de  5.335  en  avril. 

LsL  Croie n  Reef  reste  à  17  i/2;  la  Randfontem,  k 
213/16;  la  Worcef'ler  à  2  7/8. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  8  1/8  ;  la  RoUnson 
à  10  3/8  au  lieu  de  101/4. 

La  Feneira  est  à  8  1/8.  Cette  Compagnie  a  déclaré 
un  dividende  de  150  0/0  ou  30  d.  par  action,  payable 
aux  actionnaires  inscrits  le  30  juin. 

La"VVem?ner  esta  13  ./.  ex-coupon,  au  lieu  de  131/4. 
La  Yillage  Main  Reef  se  tient  à  9  5/8;  la  Durban 
Roodepoort  à  6  1/4  ;  la  Lancasler  à  3  1/2. 

Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Geldenhuis 
Deep  pas  e  de  10  3/4  à  11  ./.. 
La  Rand  Mines  est  à  39  1/3  au  lieu  de  40  13/lG. 
La  Ferreira  Deep  est  à  6  3/i  ;  la  Crown  Deep  à 
12  ./.  ;  la  Nourse  Deep  à  5  1/4.  En  mai,  la  production 
de  cette- Compagnie  a  été  de  7.948  onces,  contre  7.470 
en  avril. 

La  Rose  Deep  se  tient  à  10  ./.  ;  la  Langlaagte  Deep 
à  2  7/8. 

La  Robinson  Deep  passe  de  10  3/4  à  11  1/4. 

Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  3/16;  la  Rhodesia  Goldfields  à  1  9/16. 

La  Dunraven  reste  àl  ./.  ;  la  Geelong  à  3  3/4.  La 
Selukwe  reste  à  2  5/8. 

La  Globe  and  Phœnix  se  tient  à  4  9/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
(Neic)  se  retrouve  à  11  ./. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale,  que  nous  laissions  à  1  5/8,  reste 
à  1  11/16 


***   District  de  Heidelberg. 


La   Nigel  est 


à  3  5/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  7/32. 


Londres,  29  juin,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  marché  est  lounl. 

BeYie  HeMomaSaire  t  Marché  Jes  Mines  ïOr 

DË  PARIS 


Paris,  le  29  juin  1899. 

Nous  avons  à  enregistrer,  pour  la  semaine,  une  amé- 
lioration appréciable  dans  les  cours,  amélioration  qui 
est  due  surtout  à  la  meilleure  attitude  du  Marché  de 
Londres.  Nous  aurions  même,  vraisemljlablement,  pro- 
lité  davantage  des  indications  qui  nous  étaient  fournies 
par  nos  voisins,  si  nous  ne  nous  étions  pas  trouvés  en 
présence  de  notre  liquidation  de  fin  de  mois,  qui  a 
commencé,  aujourd'hui,  par  la  réponse  des  primes. 

En  vue  de  cette  réponse,  on  a  ici,  et  depuis  deux 
jours,  visiblement  pesé  sur  la  cote  pour  faire  abandon- 
ner le  plus  de  primos  possible.  Mais,  contrairement  à 
l'attente,  une  fois  celte  opération  effectuée,  aucun  effort 
n'a  été  tenté  pour  marcher  de  nouveau  en  avant.  Il  est 
vrai  qu'il  nous  a  fallu  compter  avec  les  bruits  contra- 
dictoires mis  en  circulation  au  sujet  des  reports  qui  se 
pratiqueront  demain.  De  sorte  que,  tout  en  étant  bien 
meilleure  qu'il  y  a  huit  jours,  la  tendance  reste,  au 
ilernier  moment,  (piand  même  hésitante. 

En  ce  qui  regarde  la  situation  au  Transvaal,  on  ne 
peut  guère  espérer  recevoir  des  nouvelles  sérieuses 
avant  mardi,  le  Raad  de  Pretoria  reprenant  ses  séances 


le  3  juillet.  En  attendant,  on  émet,  dans  les  cercles 
bien  informés,  des  avis  favorables  sur  la  solution 
qui  va  intervenir  à  brève  écliéance,  et  on  croit  fer- 
mement que  le  président  Kriiger  va  enfin  arriver  à 
composition. 

La  Chartered,  qui  était  revenue  à  75  fr.  75,  reste  a 
78  fr.  25.  Consolidated  Golcifields,  181  fr.,  contre  172 
francs;  i?anc/ Mmes,  mouvementée  et  finissant  à  995 
francs,  en  moins-val  ue  de  7  fr.  pour  la  semaine. 

La  Geldenhuis  Deep,  qui  restait  à  198  fr.,  a  passé  à 
201  fr.  ;  Geldenhuis  Deep,  272  fr.,  contre  265  fr.  ;  Fer- 
reira, 602  fr.,  gagnant  4  fr.  Cette  Compagnie  vient  de 
déclarer  un  dividende  intérimaire  de  150  0/0.  New 
Kleinfontein,  7u  fr.,  contre  68  fr. 

La  Robmson  Randfontein  est  à  37  fr.  ;  Randfontem 
Estale,  70  fr.  25,  contre  65  fr.  50;  Simmer  and  Jach, 
160  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ;  May  Consolidated,  en  re- 
prise de  6  fr.,  à  135  fr.,  après  même  s'être  élevée  un 
moment  au-dessus  de  140  fr. 

La  Yillage  Main  Reef  2.  repris  de  240  fr.  oO  a  242  fr. 
A  l'assemblée  générale  qui  a  eu  lieu  le  22  courant,  et 
dont  nous  avons  parlé  brièvement  il  y  a  huit  jours,  il 
a  été  déclaré  que  le  développement  de  la  mine  se  pour- 
suivait avec  activité.  Les  réserves  de  minerai,  à  la  fin 
de  1898,  s'élevaient  à  345.000  tonnes,  contre  297.000 
tonnes  le  31  décembre  1897  et,  en  ce  moment,  on  déve- 
loppe chaque  mois  30  000  tonnes,  alors  que  l'on  n  en 
broie  que  15.000.  Les  frais  d'exploilalion,  qui,  au  com- 
mencement de  1898,  atteignaient  33  sh.  10  pence  par 
tonne,  n'étaient  plus,  à  la  fin  de  l'année,  que  de  27  sh. 
et  pour  les  trois  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  ils 
ne  dépassent  pas  25  sh.  11  pence.  Ajoutons  que  la  Com- 
pacmie  a  les  fonds  nécessaires  pour  payer  l'achat  et  la 
mise  en  place  des  60  pilons  suppl'^mentaires  qu  elle  a 
commandés,  ainsi  que  de  leur  matériel  auxiliaire  pour 
le  traitement  des  tailings  et  des  slimes.  _ 

Entin,  d'après  les  déclarations  du  Président,  la  durée 
de  la  mine  serait  de  17  ans  avec  un  moulin  de  160  pilons 
ne  broyant  exclusivement  que  du  «South  Reef  »  et  du 
«  Main  Reef  Leader  ».  et  en  laissant  de  côté  le  «  Mam 
Reef .',  Lancaster,  86  fr.  50  contre  82  fr.  Robinson 
GoZd,26lfr.,  sans  variation  appréciable;  Buffelsdoorn 
Estale  25  fr.  contre  24  fr.  ;  Wemmei\  347  fr.,  en  béné- 
fice de  9fr.  ;  Neto  Primrosr,  110  fr.  Cette  Compagnie  a 
déclaré  un  dividende  intérimaire  de  30  0/0.  Durban 
Roodepoort  Deep,  81  fr.  contre  8ifr.,  French  Rand, 
41  fr  ;  Sheba,  31  fr.  25.  Pendant  les  six  mois  qui  ont 
pris  fin  le  31  mars,  les  bénéfices  de  cette  Compagnie  se 
sont  élevés  à  13.400  liv.  st.  Toutefois,  aucun  dividende 
ne  sera  encore  déclaré.  . 

-Lii  Langlaagte  Estâtes,  que  nous  laissions  a  «itr., 
reste  à  83  fr.:  Transvaal  Consolidated  Lund,  48  tr., 
contre  47  fr.'  50;  Trayisvaal  Goldfields,  53  fr.  uO; 
Windsor,  81  fr.;  Langlaagte  Deep,  72  fr.  50,  regagnant 
7  fr  50  Pendant  le  mois  de  mai,  son  rendement  a  ac- 
cusé une  augmentation  de  1.196  onces  et  ses  bénéfices 
se  sont  élevés  à  6.500  liv.  st.,  représentant  une  plus- 
value  de  5.400  liv.  st.  _ 
La  Mozambique  reste  à  60  fr.;  Mossamedes,  18  ti., 
Marievale  Nigel,  14  fr.;  Eerste  Fabrieken  DistiUery, 
17  fr.  50;  Dynamite  du  Transvaal,  75  fr.,  contre  73  tr.; 
Victor  Gold,  20  fr.,  Rebecca,  6  fr.;  De  Lamar,  6  fr. 

L'action  Goer:^  et  C"  clôture  à  72  fr.  50  ;  Robmson 
Deep,  278  fr.,  contre  270  fr.;  De  Beers,  en  reprise  de 
20  fr  50,  à  713  fr.  Les  actionnaires  de  la  London  and 
South  Africa  Exploration  Company  et  ceux  de  la  E^ini- 
berley  Diamond  Company ,  réunis  en  assemblées  gé- 
nérales, ont,  à  l'unanimité,  accepté  les  propositions 
d'achat  de  la  De  Beers  Company.  Ajoutons  que  la  De 
Beers  vient  de  déclarer, pour  lessixmois  qui  prennent 
fin  le  30  courant,  un  dividende  de  20  shillings.  Pour 
l'exercice,  les  receltes  se  sont  élevées  à  4.f>08.0U0  liv.  st. 
et  les  dépenses  à  1.614  000  liv.  st.,  laissant  un  bénéfice 
de  2.134.0f)0  liv.  st.,  sur  lequel,  comme  pour  lannee 
dernière,  deux  dividendes  de  20  shillings  ont  été  dé- 
clarés. 


Le  Propriétaire-Gérant  :  Jules  Montel. 


Paris.  Imprim.  de  la  Presse,  16,  rue  on  G.oissant.  -  Simart. 
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PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MINES  D'OR  SUD-AfRICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chaque  once  yalant  91  francs 


mU  ENTIERE 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza  

Buffelsdoorn  Estate. 

Ctiainp  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level. 

Crœsus  'New)  

Crown  JJeep  

>f  


6.40S 
28.165 

8.366 
27.213 

9. 527 
108.218 
19.680 


Crown  Ree: 
Driefontein 
Durban  Roodepoort 

Eastleigli  

East  Rand  Prop  — 

Ferreira  

Forbes  Keef  

Geldentiuis  Estâtes 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep.. 

George  Qocii  

Ginsberg  

Glencairn  

Goldflelds  Deep  .... 
Graskop  (5/-  sh's) 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jotinesbrg.  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

Kleinfontein  

Lancaster  

Langlaagte  Estate. 
Id.  Block  B. 
Id.  Royal... 

Id.  Star  

Llsbon  Berlyn  

Luipaards  vlei  

Main  Reef  Cons — 
May  Consolidated. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.    Rietfontein. . . 

Nigel  

NortU  Randfontein 

Nourse  Deep  

Orion  

Paarl  Central  

Princess  Estate  — 

Randmines  

Randfontein  Porges 
Robinson 
Robinson  Randfont 
Roodeport  Deep. . . 
Boodep.  Ud.  M.  R. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack. 
Spes  Bona  (New). 

Spitzkop  

Stanbope  

Sutherland  Reef  . . 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef 

Van  Ryn  

ViUage  Main  Reef. 

Wemmer  

Wôst  Rand  Mines 
Witw  (Knight's).. 

Wogelstruis  

Wolliuter  

"Worceater  


24.186 
133.933 


1896 


67.161 
21.319 


52.573 
1.063 
78.93Ï 
18.527 
.58.  UU 
14.101 
13.888 
31.751 


1897 


52.491 


10.460 
93.107 
40.914 
23.221 


133.6:3 
37.709 


18.03: 
118.916 


71.177 
23.937 


I=Iî.0X)XrCTI03Sr     (en.  onces)^ 
MOIS 


Ucm. 
1897 


5.810 


1.000 

6.980 
3.750 
3.. 368 


11.792 
3.229 


14.03 
12.298 


6.080 
1.900 


131.363 
91 

101.943 
19.461 

108.663 
36.465 
36.440 
32.453 


13.196 


Janvier 
1898 


Féïrier 
1898 


5.863 


770 
8.036 
3.607 
3.193 


11.032 
3.231 


13.429 
12.110 

6.105 
1.950 


10.218 
10.332 


6.179 
1 


12.213 


76.733 
68 . 866 
35.876 
28.157 
58.171 

9.174 
4.581 

06.790 
33.274 
25.542 

10.450 


56.992 
48.665 
19.887 
7. 177 
109.981 
22.305 
21.154 
1.699 


29.10; 
26.193 


10.631 
122.522 


19.711 
46.529 

26.078 
101.485 
97.251 


8.66 


20  i 
91  651 
72.90S 
43.617 
30.903 

ôi.soy 

11.021 
43.573 
3.225 
1 28. 818 
li.871 

7.915 
13.166 


59..34Ï 
16.080 
30. 110 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 
25.403 

6.099 

35.709 
34.768 

3S.998 
189. '<5U 
6.141 
2.40 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.26; 
23.62 
1  247 
12.318 


17.513 
5.713 
24.012 

60.405 

10.121 

69.153 
27.593| 


*3 

72 

206 

590 

054 

441 

11 

765 
.773 
.117 


461  10.088 
1.055  1.310 


0.008 
3.179 
2.476 
6.699 


7.334 
6.010 
1.337 

3-073 
j.616 

1.182 

5.133 
2.049 
9.029 
4.484 


4.020 
812 


6.086 
3.871 


700 
9.704 


2.803 
2.35 


3.2S5 
2.979 

1.502 

3  3/3 

1.414 

9.491 
2.150 
9.005 
8.120 
2.091 

1.089 


4.581 
3.770 
750 
4.003 

5.987 
1.732 
4.983 

7.670 
2.615 


1.493 
3.068 
2.475 
6.719 


7.608 
5.832 
3.723 
3.093 
5.407 

1.266 
5.163 
3.185 
8.692 
709 


4.031 

767 

1.288 

6  509 
3.910 

660 
9.137 

2. 831 
1.9 
5  399 

2.535 
2.837 

3  981 
19.97 
3  341 

4.4 
9.666 
2. 100 
6.400 
10.163 
2.037 

1.058 


5.868 


800 
7.741 

3.034 
998 


9.678 
2.96S 


12.077 


10.019 
424 
1.366 
2.950 
2.154 
6.512 


10.713 
952 
10.774 
3.007 
2.591 
6.958 


7.723 
5.737 
3.865 
2.800 
5.319 

950 
4.943 
3.377 
7.840 
4.766 


3.  12 

707 

1  90' 
7.371 
3.93; 
2.835 
750 
8.824 
3.U04 
2.77 
1.972 
4.642 

2.510 
2.725 

3.53: 
16.523 
2.566 

1.0.57 
8  660 
2.450 
5.930 
9.081 
2.286 

1.054 


6  600 
3.585 
720 
4.189 

6.072 
1.889 
5.215 

7.559 
2.739 


4.145 
3.84 
550 
3.7:- 

5.358 
5.803 
1.78 
5.485 

6.67; 
2. 


lart 
1898 


5.712 


510 
8.227 
2.902 
2.968 


1.030 
i.928 


11 


9  718 

2.U80 


il 
2.500 


10.283 
31 


6.228 


2.299 


13.516 


10.554 
329 
11.014 

2.737 
2.87; 
6.747 


8.308 
5.824 
05 
2.798 
5.073: 
4.189 
986 
4.655 
4.216 
10.19 
4.927 


3.498 
618 

I.  150 
2.909 
7.86; 
3.895 
3.68 

.'i9 
9  484 
2.087 
2.868 
2.39 
4. 070 

2.611 
2.720 

3  541 
19.367 
2.696 

3  922 
8.346 
2  650 
4.3 

II.  120 
2.12: 

980 


6.768 
3.813 

540 
1.373 
5.964 
6,243 
1.770 
5.476 

6.936 
2.674 


Avril 
1898 


6.120 


735 
8.115 
2.225 
3.261 


496  1 
048 


10.347 
1.140 
422 

290 


10 

673 
I.ZH 
2.506 
3.041 
6.430 


8.262 
5.806 
4.086 
2.580 
5.378 
6.170 
1.138 
4,413 
4  12 
11.191 
434 


3.11 

600 
1 , 209 
3.67 
8.13 
3.936 
2.928 

570 
9.653 
2.277 
3.206 
2  2 
3.970 

2.o; 

2  750 


3.51 
19.293 
2 

4.09: 
7.79: 
2.500 
4.7b 
14.35 
1.89 

989 


4.407 
3.649 

61 
4.373 
8.030 
6,30 
1 . 466 
5.656 

6,823| 
2.961 


iai 
1898 


Jain 
1898 


6.561 


670 
949 
863 
3.079 


.510  10 
.137 


10.916 
11.253 
6.6i7 
301 


!.015 


13.144 


10.995 
77 
11.391 
179 
3.157 
6.629 


430 
8.. 316 
4  659 
4.076 
1.55: 
6.009 
6.517 
1.303 
4.509 
4.114 
12.014 
303 


2.373 
640 
1.433 
3.658 
5.790 
4.003 
4.214 
515 
9.9o7 
2.16 
3.212 
1.584 
4.060 

2.272 
2.799 

3.393 
18.302 
2.716 

3.778 
8.090 
1.700 
5.305 
15.536 
1 

918 


6.74 
3  574 
670 
4.357 
8.728 
6.07 
1.267 
6. 51 

7.186 
2.764 


.002 


650 
976 
.870 
.563 


837 


11.243  1 
2.757 


Juillet 
1898 


5.950 


8.056 
3.666 
4.289 


11.414 
11  918 
7.131 
6.336 


12.492 

2.268 
8,359 
6.355 


11.923 


11.187 
1.085 

11.917 
2.671 
3.079 


11  798 
1.296 

12.060 
2.570 
3.168 
6.682 


358 
8.348 
5.804 
5.848 
2  675 
6.170 
6.901 
1.415 
5  047 
4.405 
7.786 
4.309 


196 
437 
161 

,575 

007 
238 
700 
.086 
.729 
.166 
.057 
.917 


2.81 
3.109 

3.166 
20.053 
3.003 

4.22 
8.772 
2.250 
5.430 
16.293 
1.788 

928 


,158 
.787 
810 
198 
.351 
3.53 
.2i9 
.766 

.6461 
.796 


329 
7.797 
5.852 
6.196 
2  551 
6.591 
6.917 
1.326 
5.393 
4.440 
2.010 
3.912 


1.927 

433 
1.026 
3.620 

4.178 
3.809 
770 
10.282 
1.577 
3.275 
2.442 
4.433 

2.791 
3.177 

3.620 
18.447 
3.00 

4.229 
9.503 
2.500 
6.020 
17.31 
1.98 


S 


6.721 
4.00; 

830 
4.276 
11.214 
6.248 
1,57 
7.208 


6.9 
2.743 


Août 
1898 


Septem. 
1898 


5.995 


837 
222 
075 
4.2d2 


886  1 
.820 


11.944 
11.461 

776 
6.358 


2.756 


12.246 


268 
7.616 
5.850 
4.639 
1.893 
6  324 
6  824 
1 

5.006 
4.704 
2.114 
3.889 


12.540 
351 
010 
2.610 
3.135 
6.393 

230 
7.148 

6 

4.222 
2. 862 
6.179 
6.372 
868 
5.482 
4.9:0 
11.359 
3.872 


21S 
81 
665 
490 
610 
.566 
655 
758 


2.7; 

3.i: 

3  633 
19. :87 
8  359 

3.979 
12.669 

2.350 

5,920 
18 . 60 

2.262 


5.957 
4.61 

710 
4  001 
11.345 
6  209 
1,75 
7.281 

7.19 
2.728 


6.080 


40 
8.545 
435 
092 


.305 
.839 


Octobre 
1898 


fioTem. 
1898 


6.902 


881 
8.350 
4.449 
4.210 


10  340 
4.325 


10.615 
4.531 


11.944 
11.872 

7.659 
6.330 


10.781 
11.944 

7.789 

6. 


12.560 
12.342 


12.568 


11.704 
2.704 
3.322 

6.492 


.846 
850 


2.841 
3.193 

3.541 
9, Si 
3.136 


393 
7.746 
6.213 
4.198 
2.718 
6.140 
7.371 

722 
5.726 
5.102 
12.009 
3.769 


2.186 
770 


3.735 
7.730 
4.356 
2,59- 
1 

10 


.150 
.410 


2.909 
3.129 


3.881 
21.716 
3.346 


4.014  3.953 
14.130  14.550 


2.300 
5.805 
19, 400 
2.035 


0.625 
4.397 
6u5 
4  095 
12.182 
6.2.S2 
1.596 
7.306 

0.997 
2.56 


2.700 
5. 45 
i0.4l 
1.745 


5.27 
4.424 
565 
4.6.Î3 
12.51 
6.416 
1.655 
7.469 

7.003 
2.6- 
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1892  1893  1894  1895  1896  1897  1898 


7.298 


892 

2.250 
.722 
.00 


2.842 

1,813 
2.736 
3.246 
6.295 


243 
8.420 
6,115 
4.431 
2.103 
6.251 
6  876 

886 
5.747 
5.220 
12.329 
3.248 


1.170 
725 


3.500 
8.199 
4.37 
2.183 
1.500 
10.138 


3.67 
1.76 
5.576 

2.81 
2.92 


4.482 
21 .482 
3.182 

3.172 
14.6 
1.92 

4,229 
25.68 
1.803 


5.55 
4.393 
59; 
4  630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.354 

6.495 
2.939 


85 


10 


2% 


52  K 

60 

10 


45 


TA 


25 


10 
10 

17  K 


75 


100 


10 

37  y, 

120 
15 


60 


40 


10 

TA 
40 


50 


10 


15 


50 


150 

30 


12  K 


40 


120 

55 


12  y, 

45 


100 
60 


115 


27  y. 


125 


110 

45 


340 


12  y, 

10 


mi 


30 
85 
350 
60 
30 


55 
40 


50 
105 


10 
20 


15 
30 


100 


2  y. 


10 

70 


12%  - 
25  30 


20 
50 


50 


14 

50 


30 
40 


200 


60 


25 


2  y, 

20 
75 

55 


170 


300 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 


6  1/2 
100 


15 
12  1/2 


50 
240 
25 

80 


300 

147  1/ 

75 

40 
25 


125 
100 
675 
lOo 


10 

30 
7  % 


10 


50 

30 


10 


15 


100 


IGO 
10 
16 


40 
40 
10 

6  1/ 


Déceiii.  1898 
uiUet  1892 
Sept.  1895 
Décem.  1898 
Octobrel898 
Octobrel895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem .  1898 
Décem.  1898 
uiUet  1897 
Août  1892 
Décem.  1898 
Décem.  1^98 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mars  1892 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Mars  1895 
Décem.  1S9S 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Sept.  1893 

Mars  18  t 

Décem.  898 
Décem.  1898 

Mai  1890 
Décem.  1898 


Juin  1895 
Août  1895 

Juin  1897 

Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Août  1895 


10 

Juin  1898 

10 

Août  1898 

15 

Oclobrel89S 

Mai  1896 

Janvier  1896 

60 

Décem.  1898 

150 

Octobrel89S 

30 

Décem.  1898 

10 

Décem.  1898 

60 

NovemblSeS 

MARCHÉ  SPECIAL 

IDES    GOJi^F-A.G-3SriES    MIISTIÈRES    EX  ID'EXI»11.0R.-A.TX01Sr 
(  Sixd  -  Africaines ,   A.u.stralleiiries   et   Américaines  ) 


Z  '  S  El, 

O  ta 
S      3  • 


NOMS 
des 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1898  1897 


Juin 
1897 


Août 
1897 


ib  Déc. 
1898 


22  Déc. 
1898 


9  Dec 
1898 


Cours 
de 

CLOTURE 

5  Janv 
1898 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VEF»AGNIES    IDE   IMIINTES    D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 

000 

25 

1889 

3.375 

000 

25 

1890 

8.750 

000 

25 

188S 

18.750 

000 

25 

1892 

2.250 

000 

25 

1887 

14.000 

000 

25 

1895 

5.000 

000 

25 

1887 

6.^ 

000 

25 

189(J 

12.500 

000 

25 

188f 

3.250 

000 

25 

1895 

7.500 

000 

25 

1895 

6.250 

000 

25 

18e.n 

7.500 

000 

25 

18î<7 

4.125 

000 

25 

18V7 

1.625 

000 

25 

1895 

68.750 

000 

125 

1887 

27.500 

000 

25 

1887 

125.000 

000 

125 

1887 

^.125 

000 

25 

1895 

2.000 

000 

25 

1887 

4.000 

000 

25 

1895 

10.625 

000 

25 

1895 

Buffelsdoorn  Estate  

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Heep. .  .terme 
The  East  Band  proprittarj  Minas.,  .terme 

Ferreira  term 

French  Rand  ,  terme 

Geldealiuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marie-Louise  terme 

Marie vale  Nigel  terme 

Molyneux  Mines  Consol.. . .  terme 

Prlmrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rlp  Gold  cptanl 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (a.cl.no\x\ .) .terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Wemmer  

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 


143.75 

17.25 

26.25 

25 

32.25 

12 

11.25 

11 

10  50 

42.50 

25 

25 

32.50 

50 

48 

49 

48.75 

100 

10,^ 

64.50 

54 

99 

98 

91 

90 

88.50 

237.50 

139.50 

67 

77.50 

115.50 

160 

157 

161.^0 

163 

330 

607 

411 

472 

503 

639.50 

632 

633 

630 

39 

41 

38.50 

45 

42 

40 

39.50 

40.50 

145 

113.50 

57.50 

90 

119 

212 

204.50 

205.50 

205 

170 

70 

43 

53 

79 

72 

70.50 

73 

70.50 

120 

105 

90.50 

100 

112.50 

91.50 

101.50 

98 

95.50 

15 

17.50 

17.50 

19 

1.25 

1.25 

1.25 

1 

13 

13 

13 

19 

12 

12 

12 

12 

76.25 

13 

19 

18 

22 

175 

120 

80 

100 

115 

111.50 

115 

115 

115 

67.50 

68 

63 

63 

63 

63 

37.50 

47.50 

52 

45 

21.75 

22.50 

20 

19 

125 

211.50 

182 

192 

213 

231 

230.50 

^31 

229.50 

53.75 

66.25 

48 

50 

65 

31.50 

36 

35.50 

36.50 

(ant.)  340 

103.50 

131.50 

130 

131 

127.50 

50 

60 

55.25 

60.25 

48. S5 

46 

46.50 

46 

262 

275 

308 

300.50 

300 

m 

75 

15 

15 

22 

17 

10 

10 

10 

10 

85 

16 

25.50 

20 

18 

20.50 

20 

21.50 

i9.ro 

Undott-Pirlt  riDinclil  igd  llilig  O 
MM.  Belmann  frères 
C'«  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'« 
New  Austral  G» 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Banque  Internationale  de  Pari» 
MM.  E.  Desfossés  et  O' 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C" 
II,  Blondtag  tt  C'»  «t  Limilri  (1  DifuDl 
londoi-Ptri]  rioanclal  ni  IIdIij  C 
Ad.  Goerz  et  C'« 
MM.  Belmann  frères 
■qui  Edi»  tlPransalu.  ftliH.  Iielirls»; «1  c>' 
MM.  Machiels  et  Ci» 
Bqgt  de  Parti  etd.P.-lattta.TirBktr,l<l(itC*> 
Divers 

New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  C<" 
MM.  Lemaire  et  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    AlVEÉRIGAINES    et  DIVERSES 


32.200.000 

125 

1870 

5.000.000 

25 

18^ 

7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

l«.000  rirti 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

189i! 

8.100.000 

1894 

Monte  Rosa. 
Placer  Enfin. 


3 

4.25 

3 

.  optant 

40 

3 

3 

3 

3.50 

.).terme 

50 

41 

40.25 

40.25 

27 

8.25 

8 

7 

7 

21 

20 

20 

19.25 

9 

8.50 

8.50 

7.50 

36 

26 

26 

30 

67 

67.50 

65.75 

70 

7.50 

3.50 

3.50 

3.50 

5 

5 

5 

25 

9 

4.25 

4.25 

3.25 

4.25 

4 

4 

.1.25 

85 

85 

70 

80 

70 

70 

65 

65 

15 

26.50 

26.50 

16.25 

15.50 

29.50 

29.50 

26 

22.50 

.  optant 

200 

67 

67 

57.50 

43 

22.50 

21 

20.50 

20 

MM.  E.  Hoskier  et  Cl« 
MM.  L.  Silz  et  Ci» 
MM.  Machiels  et  Ci» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France. 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C» 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'e 
MM.  G.  Van  Brock  et  Ci» 


GO]VrF»AGrNIES    DE    TERRAINS,    D'EXP>LORATION    et  DIVERSES 


Dynamite  du  Transvaal. 


Henderson  Transv. 


Randfontein  Estâtes  .. 
Robinson-Bank  Cy  Ld. 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

18H9 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

189;; 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1891 

12.500 

000 

25 

188f 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

189.ô( 

12.500 

000 

25 

18921 

l.terme 

62.50 

25 

19 

25 

32.50 

19 

19 

19 

19 

Banqui  Commirtilali  •(  liidiitrlilli 

.  terme 

125 

79.25 

53.50 

62.50 

100.50 

83.25 

82.25 

85 

50 

77.75 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 

'.terme 

100 

118 

121 

87.50 

85 

87 

86 

cptanl 

25 

11 

16.50 

19 

14.25 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

optant 

60 

59.872 

60 

56 

80 

80 

78 

25 

79.50 

M.  Oltramare 

.terme 

91.25 

33 

32 

32 

32 

20.50 

20 

18 

50 

20 

MM.  Dacosta  et  David 

.terme 

112.50 

149 

156 

171 

146 

132 

132.50 

133 

50 

133.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

.  terme 

125 

32 

50 

35 

42 

44 

44 

44 

44 

MM.  A.  Luc  et  Ci» 

107.50 

25 

20 

22 

29.50 

19 

19.25 

17 

75 

18.50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

.terme 

25 

13.50 

12 

12 

14.50 

8 

7.75 

8 

8.75 

MM.  L.  Silz  et  C» 

.terme 

48.25 

27.50 

38 

50.50 

52 

50 

48 

50 

48 

MM.  Bénard  et  Jarislowsky 

16.25 

53.25 

39.25 

46 

64.50 

55.50 

54 

54 

25 

54 

MM.  Mac  Swney  et  Ci» 

276.25 

100 

77 

101.50 

110 

88 

80 

78 

80 

MM.  Gault  et  Gringoire 

.  terme 

40 

81.50 

29 

46.25 

30 

31 

31 

25 

30.60 

MM.  Mac  Swiney  et  C>* 

]VIINES  DIVERSES 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

lO.OOt.OOOdr 

100  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurlum  grec  (plomb  «t  •rKtgt)./erm« 
Pontglbaud  (plomb  argiatifèr*). cptan/ 


734 

50 

693 

724 

742.50 

688 

677 

687 

672 

37 

62.50 

62.50 

50.50 

44 

44 

50 

48 

47 

79 

52 

54 

61.25 

90 

87 

75 

88 

86.50 

364 

75 

300 

310 

340 

410 

410 

410 

410 

(ntrodoila  «nténearamenl 


< 

H 
1— ( 

eu 

< 
a 


5^ 

a.  I 


H  2 

Or  ^ 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


z  ° 


DIVIDENDES 


1897 


1898 


COTTK,S  IDXJ 


1897 

Coars  «itrémei 

Plus  haut  Plus  bas 


1897 
Clôt,  semestrialle 

3ÔJiïîn^r31  Déc. 


15  Déc. 


22  Déc. 


29  Déc. 


5  Janvier 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


3VII3VES    D'OR    îSUD- AFRICAINES    (District  dxx  "Witwater'sranci) 


97=i  fWVI 

^1  o  ,  \J\J\} 

.0  l£i 

9^f\  000 

non 

391  700 

î>no  (\c\i 

900  000 

550.000 

9^0  000 

1S7.250 

131 .62i 

■ion  nno 

100  000 

1  ^An  non 

*Î10  000 

noo 

&4>*J.  WVV 

925  000 

500.000 

500 . 000 

i9ù  non 

120  0*X) 

97=.  fuVl 

; 

225  178 

19!^    Ad  VI 

lOJ .  uuu 

: 

125  000 

■3  V)  non 

: 

291  000 

#  «JV .  Uvu 

: 

746  325 

: 

318  010 

QA  AAA 
VKJ  .  UUU 

J 

PfiS,  AAA 
6\jD  .  UUU 

900  OOO 

; 

900  000 
fcUU . UUU 

Q=iO  OOO 

: 

9AA  AAil 
OUU . UUU 

X JU . UUU 

: 

4  nO  000 
1 OU . UUU 

4flA  AAA 
lOU . UUU 

; 

IfiO  OOn 
XDU  .  UU'_' 

KT^A  AAA 
OUU . UUU 

T 

^00  1 

ROO  nnn 

OUU . UUU 

J 

ftOll  AAn 
DUU . UUU 

1 , UUU 

J 
J 

1 9t  AAA 
\CD . UUU 

lit) .  UUU 

111  864 

-61  .  UUU 

; 
J 

94  AAA 
*1 . UUU 

AAA 
OU. UUU 

CA  AAA 

OU . UUU 

4  AA  AAA 
lUU .  UUU 

1  AA  A  A(  1 
lUU . UUU 

4  9^  AAA 
1  i&O .  UUv 

J 

4An  AAA 
l UU . UUU 

PVI  AAO 
60K> .  UUU 

J 

£0  L . £0U 

Q9!^  AAA 
0<50 .  UvU 

ol 1 . you 

OOO  OOO 
OvU . UUU 

J 
• 

r^AO  AAA 
DUU .  UUU 

-i  /  0  .  000 

f^tîO  AAA 
ODU .UUU 

J 

o50 . 0' 

4Q(\  AAA 
1 OU. UUU 

1  fiO  A  A/1 
loU . UUU 

Oï^A  AAA 
ifiUU.  UUU 

J 

910  OOil 
c I U . UUU 

ROO  000 
oUU . UUU 

J 

711  oOO 

9AA  AAA 
OUU . UUU 

} 

9^f  ï  AOO 
16OU .  UUU 

97  e,  AAA 
CtO ,  UUU 

97  î\  î^A(i 
£  /  O. 

5>00  000 

iCUU .  UUV 

900  onn 

6UU . UUU 

1  000  000 

1 . UUU . UUU 

940  QA=, 

Q2î=i  000 

Oi&D .  UvU 

; 

OfeO . UUU 

Q=.  AAA 
OJ . UUU 

} 

Ce;  AAA 
00 . UUU 

900  000 

*UU .  UUU 

OAA  AAfi 
iftUU . UUU 

RAO  000 

J 

KOO  000 
□UU . UUU 

450  000 

: 

375  000 

160.000 

: 

128. 8O11 

400  000 

7 

400  000 

■^00  000 

: 

QOO  000 

165.000 

16?. 000 

400.000 

332. -OS 

2.000.000 

2  000.000 

300.000 

300.000 

500.000 

i 

487.500 

600.000 

574.500 

270.000 

970  (lOil 

8.75o!0O0 

550.000 

180.000 

175.000 

400.000 

400.000 

100.000 

93.000 

5.000.000 

910.000 

150.000 

150. OOU 

35.000 

34.00U 

540.000 

135.000 

150.000 

150.000 

200.000 

200.000 

2:^.000 

250.000 

soo.ooo 

200.000 

80.000 

80.000 

200  000 

178. Iï3 

425.000 

400.000 

860.000 

215.000 

100.000 

93.730 

Angelo  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza   

BufTelsdoorn  

Id.  Consolidated 

Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  (French) . 

Ctiimes  Exploration.. 

City  and  Suburban..  . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . 

Durban  Koodpt.  Deep 

Bast  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

George  Gocli  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep . . . 

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Gold  Fields  Deep... 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers   . 

Kimberley  Roodpt.  (Sew 

Kleinfontein  (New). 

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 

Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  Reef  Consolidated 

Marie vale  Nigel  

May's  Consolidated  (De* 

Minerva   

Modderfontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Orion  (New)  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef.. 

Vogelstruis  

■Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines.. 

Wolhuter  

Worcester  


75 
"'26 
15 
170 

"éo 

300 

"45 
30 
10 
25 


125 
100 

500 
80 
60 


30 


50 


10 


15 


100 


50  %  janv.  :i  (iéc 
100  %  avril  à  oct 


15  %  juin  à  déc 
12  '4  %  décembre 

240  %  mars  à  déc 
25  %  décembre 
80  %  mars  à  déc 


300  %  juin  à  déc 

ii~Yi  %marsà  déc, 
75  %  juin  à  déc. 

40  %  juin  à  déc 
25  %  juin  à  déc 

25  %  juin  à  déc 
100  %  mars  à  déc 
675  %  mars  à  déc. 
100  %  mars  à  déc 
80  %  juin  à  déc. 


10  %  décembre 
30  %  juin  à  déc 

10  %  décembre 
30  %  juin  à  déc 
%  %  décembre 


40  %  décembre 
15  %  décembre 

60  %  juin  à  déc 


55  %  juin  à  déc 
100  %  décembre 


10  %  décembre 


16  %  juin  à  déc 

40  %  décembre 
10  %  décembre 


10  %  juin 
15  %  avril  à  ocl. 
iO  %  juin  à  déc. 

60  %  sept! 'à  déc, 

150  %  mai  à  oct 


10  %  juin  à  déc. 
%  janv.  à  nov. 


5  11/16 

1  7/8 

2  1/2 

4  9/16 
2 

1/2 

6 

1  9/16 
5/8 

6  5/16 

3  1/2 
1  1/16 

12  3/4 

4  1/8 

7  1/2 

4  1/4 

5  9/16 
13/16 

24  1/4 
2 

4  7/8 

7  1/8 

1  1/8 
3  5/8 

2  15/16 

10  3/8 
9  3/4 

8  7/8 

11  1/4 
8  1/4 
6 

2  1/4 

3  1/4 
5  13/16 

2  7/8 

4  3/4 
1  9/16 

80/0 
1  7/8 

1  3/8 
15/16 

2  5/8 
13/16 

5  1/16 
1  5/8 

6  1/8 

3  1/16 
1  3/8 

7  1/8 
11/16 

1  5/16 

4  7/8 
2  13/16 
34  7/8 
2  13/16 

2  1 
1  11/16 

2  1/16 
3 

8  3/4 

7  1/8 
311/16 

1  3/16 
1  1/8 

3  3/4 

5  1/8 

4  1/4 

6  3/8 
4  3/8 

9  7/8 
1  1/4 
1  7/16 

6  13/16 
4  1/4 


2  1/8 

5/8 

3/4 
2  11/16 

7/16 

1/16 
2  3/4 

5/8 

1/8 
2  3/4 

1/2 

1/4 
8  3/8 
1  1/4 
5  1/8 
1  5/8 

1  7/11 
3/16 

14  1/2 
15/16 

2  1/8 

2  3/4 
1/2 

1  3/8 
1  3/8 

3  9/16 
5 

6 
8 

5  1/2 
ï  5/8 

3/4 

1  1/8 

2  7/16 
1  1/8 

3  1/8 
5/16 
4/0 
5/8 
3/8 
1/8 

1  1/2 
7/16 

1  1/8 
5/16 

4  1/8 
1  3/8 

7/16 

1  3/4 
1/16 
3/8 

2  3/4 
1  7/8 

15  3/8 
1  1/16 

3/4 
13/16 
5/8 
1/2 

6  1/2 

2 

1  5/8 

2  1/8 
5/16 
3/8 

1  1/4 

2  5/8 
1 

2  7/8 
1/2 

5  1/2 
1/8 
5/16 

2  3/4 
2  1/4 


4  1/4 
1  1/4 
1  1/2 

3  15/16 
1  1/4 

3/8 
4  3/4 
1  1/4 

3/16 
4  7/8 

1  5/8 
13/16 

11  3/4 
3-1/8 
7  3/16 

3  1/2 

4  5/16 
9/16 

20  1/4 

1  13/16 

3  I5/I6 

6  3/8 
15/16 

2  I5/I6 

2  5/16 
8  I5/I6 

7  7/8 

8  1/2 
10 

7  1/2 
4  3/4 

1  1/16 
23/8 
4  9/16 

2  5/16 

4  1/2 
1  3/16 
11/16 
1  7/16 

1  1/16 
3/8 

2  5/16 
5/16 

2  9/16 
7/8 

5  15/ie 

2  3/16 
15/16 

5  1/8 

7/8 

4  7/16 
2  9/16 
28  5/8 

2  1/4 
1  3/8 
1  9/16 
1  7/16 

1  7/8 
8 

1/8 

4  7/8 

3  1/16 
3  b/8 

7/8 

3/4 
2  13/16 
4  11/16 

2  3/8 
5 

1 

8  1/8 
9/16 
3/4 

5  5/8 

3  1/8 


5  5/8 
1  5/16 
1  1/16 

3  11/16 
11/16 
1/8 

5  11/16 
1  5/8 

9/16 

6  3/16 
3  7/16 

9/16 
12  5/16 
4 

6  1/2 
3  13/16 

5  3/8 
7/16 
23  7/8 

1  3/16 
•4  3/8 

6  15/16 
13/16 

3  5/16 

2  1/2 
10  7/16 
9  11/16 

8  1/16 
10  1/4 
8 

5  7/8 

2  5/8 

4  1/2 
2  3/8 

1  1/16 
1/2 
1  1/8 

1  1/8 
3/8 

2  1/16 
1/8 

3  1/4 
3/4 

4  7/8 
2  1/8 

1  1/4 
6  15/J6 

1/8 
13/16 
4  5/8 

2  1/2 
34  13/16 

2  1 
1  1/16 
1  7/16 
1  1/2 

2  11/16 

8  5/16 
13/16 

6  15  16 

3  l/t( 
4 

5/8 
7/8 

3  1/2 

4  1/8 
1  9/16 

6  1/S 

1  1/4 

9  1/4 
11/16 

7/16 
6  5/8 

2  3/8 


7  1/16 
1  3/8 
1  1/16 

4  3/8 
7/6 
1/6 

3  1/16 
1  7/8 
1/4 

5  9/16 
3  5/16 
7/16 

14  3/8 
4  15/16 
6 

3  3/4 

6  5/16 
1/6 

25  1/4 
8/9 

8  5/16 

10  3  8 
3/4 

3  1/4 

1  7/8 

9  7/8 

7  1/8 

11  1  .'4 

11  12 

5  9  16 
3/ 

2  1-3/16 

4  9/16 

2  7/S 

3  5,  8 
3/4 
5/16 

11/16 

1  9/16 
5/16 

3  13/16 

6  1/2 
15/16 

5  1/16 

2  9/16 
1  11/16 

5  3/8 

5/8 

4  1/2 

1  5/S 
34  J/8 

2  3-16 
15/16 

1  5/16 
1  1/16 

1  1/4 
9 

2  5/8 

8  3/8 

4  1/4 

5  3/16 
1/4 
1/4 

4  i/16 
4  1/8 
2  9/16 
8 

1  1/2 

12  5/8 
7/16 
13/16 
5 

2  3/4 


6  7/8 
1  3/8 

1  1/8 

4  1/4 
7/1) 

i  ' 

1/4 

5  9/16 
3  5/16 
7/16 

14  3/8 
5 

e 

3  5/8 

6  3/16 
1/6 

25 

8/9 

8  1/8 

10  7/8 
11/16 

3  3/S 

1  13/16 

9  1/2 

7  1/8 

11  1,4 
5  3/8 

5  5/8 
3/8 

2  13/16 

4  3/4 

2  13/16 

3  15/16 
3/4 
1/4 

13/16 

1  9/16 
5/16 

3  11/16 
1/6 

6  1/2 
15/16 

5  1/8 

2  1/2 

1  n/i( 

.T  3/8 
1/16 
11/16 

4  3/8 

1  5/8 
31 

2  1/8 
1  5/16 
l  5/16 
1  1.8 

1  1/4 
9  1/16 

2  5/8 

8  3/4 

2  1  '4 

5  3/16 
1/4 
1/4 

4  1/16 

3  7/8 
2  5/8 

7  13/16 

1  1/2 

12  5/8 
3/8 
3/4 

4  7/8 

2  7/8 


7  1/8 
1  3/8 
1  1/16 

4  1/4 
7/0 

2 

1/4 

5  9/16 
3  1/4 

6/6 
14  1/2 

5  1/8 
6 

3  5/8 

6  5/16 
1/6 

25  1/4 
8/9 

8  1/8 
10  7/8 

11/16 
3  3/16 
1  7/8 

9  7/16 

7  1/8 
U  1/2 

5  1/8 
5  5/8 
3/8 
2  13  16 
4  15/16 
2  13/16 
3  7/8 
7/8 
1/4 
7/8 
1  9/16 
5/16 


6  1/2 
7/8 
5  1/8 
2  1/2 

1  5/8 
5  3/8 

11/16 

4  7/16 
1  13/16 
34  1/8 

2  1/8 
15/16 
1  5/16 
1  3/lâ 

1  1/4 
9  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
1/4 
1/4 

4 

3  7/8 
2  5/8 
8 

15/16 
12  5/8 
3/8 
3/4 

4  3  4 
2  7/8 


7  1/lC 
1  7/16 
1  1/16 

4  l/'i 
7/0 

2 

3/8 

5  1/2 
3  5/l6 
1  1/8 

14  -1/2 
4  15/16 

5  7/8 
3  1/2 

6  3/8 
1/6 

25 

9/0 

8  1/16 

11  1/8 
11/16 

3  1,4 

1  7/8 

9  î/8 
7 

10  1/2 

5  1/4 

5  1/2 

3/8 

2  3/4 
47/8 
3 

3  13/16 
1  1/16 
5/16 

7/S 

1  9/16 
5/16 

4  7/16 

6  3/4 
15/16 

5  1/4 

2  5/8 
1  3/4 
5  7,8 

11/16 

4  9/16 

1  7/8 
34 

2  1/8 
15/16 
1  7/16 
1  3/16 

1  3/4 
9  1/16 

2  5/8 
9 

2  1/1 

5  1/16 
1/4 
1/4 

4 

4  1/4 

3 

7  7/8 

1  1/2 

12  5/8 
3/8 
3, '4 

4  13/16 

2  3/4 


nVIirsTES    D'OR    SUD- Aï^FlIG AINES    (Autres  a.istr*icts) 


120.000 

125.000 
^00.000 
156.250 
240.000 
400.000 
1.100.000 
145.000 
100.000 


10/0 

210.000 

5/0 

492.522 

10/. 

400.000 

2/6 

1.230.96;? 

1 

240.000 

1 

396. o:« 

1 

1.075.000 

1 

1.30. 0U> 

1 

98.000 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9s.  payé) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak(Iïew)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


30 
20 

10 

30 

30 

26 
120 

"2c 

10 

80 

8  d.  février  à  déc. 


6  1/4  %  marsà  juin 


15/6 
4/7 

8/0 

14/6 

9/6 

9/0 

9/6 

9/6 

9/6 

1/3 

3/3 

3/0 

1/3 

1/3 

1/3 

1/0 

18/9 

4/0 

7/0 

6/0 

2/9 

2/6 

2/6 

2/3 

5/9 

2/6 

4/3 

3/6 

1/9 

1/9 

1/9 

2/u 

13/16 

3/8 

5/8 

9/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

1/2 

1/4 

1/2 

5/16 

1/3 

1/6 

1/3 

1/3 

2  7/8 

1  9/16 
1/4 

2  3/8 

2  9/16 

1  3/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/ie 

1  1/16 

5/8 

3/8 

2/9 

2/0 

2/0 

2/0 

5/8 

3/8 

1/2 

1/2 

1/4 

1/4 

1/1 

5  16 

1,  t'rosby  Square. 
Warnford  Court. 

120,  Bishopsgate  .St. 

7,  Lothbury. 

36,  St.  Swithin'aLane 

8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgale  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

18,  Italenball  loiMgi. 

Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jevry. 
Warnford  Couit. 
Greshara  House. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St 

7,  Lothbury. 
no/)73,  Wincbesler  Bod» 
19,  Bury  Street. 
1!0.  Bisbop.'igale-St-Wilhiii. 

8.  Princes  .Street. 
8,  P  "joes  Street. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. 

15,  George  St.,  E.  C. 
4,  Lothbury. 
4  Drapevs  Gardées. 
iS/(.  fieorge  SI.  In.  Hoose 

Warnford  Court. 

Gre.sham  House. 

8.  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 

8.  Old  Jewry. 

120.  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33.  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8.  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
W^àrnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Switbin'sLaue 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
IS/D,  (eorge  St.,  In.  Hogif 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Winchester  House. 

19,  Bnry  Street. 
Winchester  House, 
Warntord  Court. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 


(<5j  Gracechnrch  St. 
1 10,  Cannon  Street 
110.  Cannon  Street 
8,  Old  Jewry. 
15,  Qn.  Victoria  Si. 
18,  St.  Helen's  Place 
15.  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Streel 


BOXJJtSE     »E     JLO]^I>K.ES  (Suite) 


<  .2 


< 

H 

EU 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


as 

a  s: 

O  H 


COTJKS  IDTJ 


1897 

Gonrs  extrêmes 


Plus  haul  Plus  bas 


1897 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  31  Dec. 


15  Dec. 


22  Déc. 


29  Déc. 


5  Janvier 


BUREAUX 


LONDRES 


COIVIF'AGlSriES   F»T=lOF*f=lIÉXAIP=lES    de  et  IDEXPLORATIOIM 


£ 

250 . 000 

250 . 000 

350 . 000 

J 

350.000 

1 .250.000 

1 

1.087.500 

400 . 000 

1 

400. OOU 

100.000 

J 

94.307 

3.500.000 

J 

3  500.000 

500.000 

J 

267.048 

l .450.000 

j 

1 . 450 . 000 

l .250.000 

1 .230.00(1 

600.000 

100 

6.000 

•îiô.OOO 

325.000 

300. 000 

270. OUO 

200.000 

2O0.000 

50.000 

10s. 

100. OOU 

215.000 

192.000 

200.000 

200. OOC 

200.000 

180.000 

20G.0O0 

200.000 

160.000 

110.000 

1.000.000 

400.000 

200.000 

LSO.OOU 

1 .500.000 

\  .267.507 

150.000 

1-- 0.000 

150.000 

389.750 

150.000 

150.000 

500.000 

500.000 

389.. 300 

389.300 

300.300 

200.000 

249.915 

170.000 

640.000 

604.225 

\  .000.000 

700.000 

1 30  000 

105. OOi 

600.000 

600.000 

299.000 

299. OOÛ 

400.000 

375.000 

1.250.000 

1.100.000 

2.750.000 

1 .886. 18* 

500. OOo 

500.000 

250.W»(i 

250.000 

28.400 

28.-100 

t. OOC. 000 

500. 38i 

100.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

744.000 

250.000 

250.000 

500.000 

394 . 69u 

lr>0  000 

450,000 

200.000 
375.000 
100.000 
175.000 
280.000 
110. 001) 

80.000 
300.C)00 
700.000 

60.000 
100.00<j 
100.000 
500.000 
120.000 

80.000 
100.000 
384.000 

4O.000 
300.000 
160.000 
5(10. 00< 


1 
1 
1 

2/0 
16/0 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

2/0 
1 
1 

8/0 
2/6 

1 

1 

1 


150.00<l 
323.300 
85.000 
1.600. OOU 
350.00(J 
110.000 
75.001 
270.100 
70i).0uO 
60.00( 
76.7:7 
64.001) 
IH.J.OtiO 
313.011 
75.001 
70.00( 
960. 0U( 
320. 001. 
300. OOU 
160.000 
SOO.OiiO 


721 .500 
3.9:)0.000 
3.500.0(X) 
745.400 
301.780 
100.000 
125.2u(J 
1.000.000 
100. OOÛ 
500.000 


1 

721 .500 

5 

790.000 

100 

35.W)U 

100 

301.780 

100 

105. 2o() 

1 

98.072 

1 

125. Oii'* 

5 

200.001) 

1 

100.000 

1 

247.  v-y, 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 
Bechuanaland  


Cons.Gld.  Flds  S.  A.Def , 
Id.  6%    Prélerence  . 
Id.  5K%DeV)entures 

Goldf.  oi  Lydenburg.. 


Lydenburg  Estâtes. 


Id 
ïd. 


Central. . . 


Matabele  Gold  Reefs&c. 

Mozambique  C»  

Northern  Transv.  I..anc 
Oceana  Consolidated 
Oceana  Development 

Potchefstroom  

Rand-RhodesiaExplor 
Transvaal  Consolidt. 
Id.  Developmen 
Id.      Gold  Fields. 
Id.  Land  


Zambesia  Exploring. 


% 

2/Ô 

"é 

5V, 

120 

"l5 

15  0/0  avril 


25  0/0  novembre 
6%  janvier  à  j  uillet 
51/20/0  janiier-iaillei 


71/2  0/Ojuinàdéc, 
13/0  mars  à  déc. 


5  0/0  avril 
'lO  b/'o  août 


9/16 
4 

2  5/8 
1  9/16 

1  5/8 

4  5/16 
1 

9  11/16 

25/0 
108 

2  1/2 
2  1/8 
1  5/8 

16 

1  5/16 
2  13/16 

1 

7 

2  3/16 
10/0 

1  5/16 
7/16 
12/0 

1  15/16 
1 

3 

1/2 

5  7/16 
1  11/16 

3  1/4 


3/16 
1  1/16 
15/16 
3/8 
1/2 
1  1.V16 

1/8 
3  3/4 
18/0 
97 
1  1/8 
7/8 

1  1/8 
13  3/4 

5/16 
1  1/16 
1/4 

2  1/2 
15/16 

1/0 
9/16 
1/16 

4/6 

5/8 
3/8 

1  1/i 
1/8 

2  9/16 
13/16 

7/8 


7/6 
2  15/16 
1  9/16 

1  1/16 
3/4 

2  3/4 
3/8 

4  9/16 
20/6 
105 
1  5/8 
1  1/2 
1  1/2 
14  7/8 
13/16 
2 

1/2 
3/16 
3 

1  7/8 
2/6 

1  1/16 
1/8 
8/0 
1/2 

1  9/16 
3/4 

2  1/8 
3/8 

1  1/8 

1  1;4 


4/6 
3  3/16 

2  3/16 
15/16 
1 

3  1/16 
1/2 

5  3/8 
21/9 

108 
1  3/8 
1  1/S 

1  5/16 
11  1/4 

1/2 

2  1/16 
9/16 

V-1 

6  1/4 
1  15/lfi 

2/6 
15/16 
1/16 

6/6 

1/2 
1  1/2 
9/16 
1  3/4 

3/8 

4  7  16 
1  =./16 
1  t/S 


3/6 
2  13/16 
1  15/16 
13/16 
3,4 
3  5/16 
3/8 

5  3/16 
2:2,9 

109 

7/8 
7/8 

1  1/16 
12  1/4 

3/16 
1  11/16 
7/8 
1/0 

6  5/8 

2  1/16 
2/6 
3/4 

3/16 
5/3 

1  1/8 
11/16 
1  3/4 
1/4 

2 

T  1,8 
13/16 


3/6 

2  3/4 
1  7/8 
13/16 

3/1 

3  7/32 
3/8 

5  3/16 
22/9 

108 
7/8 
3/1 

1  1/4 
12  1/4 

3/16 
1  13/16 
1 

1/0 

6  5/8 

2  1/16 
2/6 
3/4 

3/16 
5/0 

1  3/16 
11/16 
1  7/8 

1/4 
1  7/8 
1  1/4 

7/8 


3/6 

2  7,8 
1  7/8 
13/16 

3/4 

3  5/16 
3/8 

ô  1/4 
83,0 
108 

3/4 
13/16 
1  1/4 
12  1/4 
3/16 
1  3,4 
1  1/16 

1/0 
6  7/8 
1  7/8 

2/6 
11/16 

3/16 


1  3/H 
11/16 
1  3/4 
1/4 

2 

1  5/16 
7,8 


3/6 

2  7/8 
1  3/4 
13/16 

•VI 

3  1/16 
3/8 

5  3/16 
23,9 
103 

3/4 
3/4 
1  1/-1 
12 

1/8 
1  13/16 
1  1/16 

7  1/8 
1  15/16 

2/6 
11, 16 
3/16 

5/0 

1  3/16 
11/16 
1  3  1 

3 

l';;  ; 

1  3,  s 
1 


GOlVCFAG^PsriES  DIVEFIS23S 


Beira  Railway  Shares. 
Burma  Ruby  Min.  18/  p. 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (New) 
Johanuesbg.  Cons.Inv. 

Id.       Waterwks  . 

Id.  Tramways  . 
London&Orauge  Freé  Ste 
London  and  Paris  Corp. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric. 

Robinsou  Bank  

S.  Alrican  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


6 

10 

10 

1% 

10 

12  K 

37  y. 

5 

12  1/2  0/0  mars 

7  i/2  6/0  juin 
7  1/2  0/0  mars 


12  1/2  0/0  juin 

6  0/0  avril 
2  1/2  0/0  mars 
25  0/0  janvier 


11/6 

5/9 

8/9 

8/9 

7/0 

7/0 

7/0 

7/0 

15/0 

8/0 

9/16 

9/6 

5/6 

5/6 

6/0 

5/0 

1  7/8 

3/4 

1  1/16 

1  3/10 

13/16 

13/16 

13/16 

13/16 

2  3/4 
2  5/8 

1  3/8 

2  1/16 

1  :./» 

1  ,V16 

1  1/8 

1  3/16 

i  1/2 

I  5/16 

2  3/U> 

■i  1/16 

1  3/16 

1  1/4 

1  3/16 

1  5,  16 

1  7/8 

1 

1  5/10 

1  -Vie 

1 

1 

1 

1 

2  5/16 

1  1/8 

2 

1  3/4 

15  16 

15/16 

1  1/16 

1  1/16 

3  5/8 

2  1/1 

2  5  8 

2  1/2 

2 

2 

2 

1  1/16 

5/16 

9/16 

l/i 

"7/I6 

7/16 

7/16 

7/16 

2  1/2 

7/8 

2  5/16 

1  11/16 

1  7/16 

1  9,16 

1  9/16 

1  3/1 

1  13/16 

1  3/16 

1  7/16 

1  5/8 

1 

1 

1 

1 

5  1/4 

3 

1  1/2 

3  7/8 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/8 

7  5/8 

2  5/8 

i  15/16 

5  5/16 

4  5/16 

4  7/16 

4  7/16 

4  5/8 

2  3/4 

13/16 

1  15/16 

1  7/16 

7  8 

15/16 

■  15/10 

15/10 

1  1/2 

5/8 

1  1/16 

13/16 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

]VII3NrES    D'OFi  ATJSXFlALIEPsTISrEîS 


Big  Blow  

Con.Gld.Mns.ofW.Aus. 

Golconda  

Great  Boulder  Prop.  .. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill.. 

Id.  Reward  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mawson's  Rewd.Claim 
Pilbarra  Gold  Fields. . . 
West  Austral. Concess. 
West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C». 
White  Feather  Reward 

Briliiant  Block  

Broken  Hill  Propriet 
Hauraki  (2/6  paye).. . . 
MiU'sDayDawndVp»!*! 

Waihi  

Wentworth   


20 


5 

5  sh 
1/6 

40 


2/0  janvier  à  juil. 
25  0/0  janvier 


0/6  oclol)re 
6/0  avril  à  août 
5  0/0  avril 

30  0/0  mars  à  sept, 


8/0 

0/6 

3/6 

7/16 

1/16 

1/4 

1  5/16 

3/8 
6  3/4 

11/16 

13  3/4 

7  13/16 

3  1/16 

7/8 

1  7/16 

7  1/4 

4  7/8 

6 

1  11/16 

1/2 

1  5/16 

1  3/16 

5/16 

11/16 

11/0 

0/6 

1/6 

1  1/4 

1/16 

1  1/16 

3/4 

1/8 

3/8 

20/0 

0/6 

3/8 

6  1/8 

1  13/16 

3  3/8 

4/3 
1  3/4 

1/6 

2/0 

13/16 

1  1/8 

1  7/16 

1/2 

1  1/8 

2  13/16 

1  15/10 

2  9/16 

17/6 

4/6 

9/0 

3/4 

3/8 

9/16 

8  5/8 

4  1/8 

7  1/16 

3/4 

3/8 

1/2 

4/0 
1/8 
13/16 
12  15/16 

1  1/8 
6  1/4 

7/8 
13/16 
5/3 
1/8 
1/4 
1/8 

2  7/16 

5/16 
15/16 
2 

6/0 
1/2 
4  5/8 
9/16 


1/6 

1/6 

1/16 

1/16 

4/0 

4/0 

23-0 

22/3 

1/2 

7/16 

7  5/16 

7  9/16 

3/16 

3/16 

5/8 

7/tô 

1/3 

1/9 

1 

1 

0/9 

0/6 

3/9 

3/9 

1/2 

7/16 

2  1/4 

2  5/16 

3/3 

3/3 

4/6 

4/6 

4  7/8 

4  13/16 

9/6 

9/6 

1/6 
1/16 

4/0 
■22/6 
7/16 
7  1/2 
3/16 
1/2 
1/6 


15/16 

0.  6 
3/0 

7/16 
2  1/4 
3/3 

1,  '6 

4  11/16 
9,5 


1/6 
1/16 
3,6 
22/9 
3/8 
7  5/8 
3/16 
U'IO 
1/6 


15/16 

0/6 

3/0 
7/16 
2  1/4 

3/0 

4/0 
5  1/16 

8/6 


MIPJEîS    IDE  I3IA]VEA1MT 


Consolidt.  Bultfontein 
De  Beer's  Consolidated 

Id.   5%  Debenture.. 

Id.Bultfont.Obl.4y,  5 

Griqualand  West  

Kimberly  (10s.  payé). 

Koffyfontein  

New  Jagersfonteln. . . 

Robinson   

St.  Augustine  (New). . 


12 


9  (1.  juillet 
40  %  juin-déc. 
5  0/0  jan  v.-juillul 
4  1/20/0  avril  àocl. 
4/0  juillet 


12  0/0  mars  à  sep. 


33/0 
30 
110 
101 

8  5/8 
1/8  prime 
3/1 
9  15/16 
» 

6/S 


29/6 
26  3/16 
105  1/2 
100 

7  3/4 
3/16  per 
1/4 


1/6 


31/3 
29  1/4 
107 

loi  1/2 

8  1/8 
5/16prin)e 

7/16 

9  1/2 
1  3/8 

2/3 


31/6 
28  13/16 
109 
102 

8  1/2 
1/8  prime 
3/8 

8  1/4 

1  1/2 
2/3 


1  7/16 
27 
107 
100 
7  1/2 
1/8  perle 

3/0 
9  5/8 
9/16 
0/6 


1  /16 
27 

107  1/2 
100 
7  3/4 
1  /8  perle 

3/6 
9  11/16 
9/IG 
0/6 


1  7/16 
26  5/8 
107  1/2 
100 
7  7/8 
1  /8  perle 

3/6 
9  5/8 
9/16 
0/3 


1  1/2 
26  h  8 
105 

8 

1/8  perte 
3/16 
9  5/8 

0/3 


15/C  teerge  SI. In  fleiK. 
170,  "Winchester  Hse. 

7,  IjOthbury. 

19,  St.  Switnin'sLsne 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8.  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 

85,  Gracechurch  St. 
15a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Gircus. 
85,  Gracechurch  St. 

8.  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

19,  St.  Swithin's  Lane 

3,  Gopthall  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  CornhiU. 

Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Gopthall  Buildings 
12.3.  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
MelropolilaD  Cbambers. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Sulïolk  House. 

3,  Gopthall  Buildings 
13,  George  Street. 


17,  St-  Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 

51,  St.  Mary  Axe. 
!(/(  «eorge  SI.,  Ko.  Bod» 
12,  I\loorgato  Street 

83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings 

8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House 


151,  Gannon  Street. 
U,  OUI  Street,  Idinborgb. 
H,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 
Bartholomew  House 
Broad  Street  House 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
32  Walbrook,  E.  G. 
33,  Old  Broad  Street, 
29,  St.  Swithin's  Lane 
25'7,  Winchester  Hse, 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St 
97,  Dashwood  House. 

3,  Gracechurch  St. 
11,  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  Avne 


62,  Lombard  Street 
62,  Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 
19,  Finsbury  Clrcus 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Gopthall  Buildings 
8,  Princes  Street. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
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PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  millitr»  d>  \nw%) 


MOIS 


Janvier.  . . . 

Fkvribr  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre 
Octobre — 
Novembre., 
décembre. 


Total... 


1887  1888  1889  1890  1891 


80 
66 
21 
128 
176 
366 
497 
769 


2.107 


1.108 
1.089 
1.287 
1.219 
1.162 
'1.518 
1.694 
1.812 
2.472 
2.441 
2.437 


18.939 


2.320 
2.013 
2.540 
2.459 
3.187 
2.809 
2.829 
2.777 
3.107 
2.931 
3.068 
3.553 


33.629 


3.185 
3.356 
3.437 
3.521 
3.534 
3.405 
3.590 
3.900 
4.139 
4.117 
4.257 
4.582 


45. 


4.841 
4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998, 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 


1892 


66.360 


7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


110.188 


1893 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


1894 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


134.541    184.198   203  697 


189B 


16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 


1896 


13.484 
15.198 
15.889 
16.080 
17.745 
17.621 
18.552 
19.420 
18  433 
18.190 
18.301 
18.793 


1897 


09'. 
201 
118 

448 

595 
889 
065 
621 
,856 
.9.)0 
.038 
375 


207.710  276.155 


1898 


28  rj.',8 

27,115 
29.658 
30.496 
31  319 
31  :i(>5 
32.700 
34 .  i'.K) 
31.951 
36 
35. 7',)! 
3S  175 


390 
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Nouvelles-Galles  du  Sud.  —  Les  Rendements  du  Queensland.  —  Les 
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luformïtions  diverses. 

Uevue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  -  Tableaux  rétrospectifs 

cours  des  actions  des  Mines   d'or  intro- 
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clôture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

"Wit-watexsrand. 
Du  ler  liai  1887  au  31  Décembre  1898 


Francs . 
Onces. . 
Kilog  . . 


1.675.995.593 
18.428.523 
573.181 


50 
'19 
48 
97 
'i6 


43 
42 
41 

40 
139 
38 
37 
36 
I  35 
34 
33 


t     ]       6      «  11 

1    3     6     V  It 

4    3     6     »  11 

13      «     i  11 

3      «     »  li 

1    3     e     »  IS 

13            9  li 

11     t    t  n 

1    3     6     «  n 

1    J       0       9  12 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

69.557  oneei 

494.817  oiic«i 

729.238  oneoi 

1.210.867  oDUi 

1.478.473  oncei 

2.024.159  oncM 

2.238.430  encM 

2.282.533  ohmi 

3.031.674  ose» 

4.295.602  ODcoi 

11.494  kilog. 

15.390  kilog. 

22.463  kilog. 

37.662  kilog. 

45.986  kilog. 

62.958  kilog. 

69.595  kilog 

70.993  kilog. 

94.387  kilog. 

133  ti05  kilog. 

31  ' 
30  ' 
99  ' 
28  ' 
27  ' 
26  ' 
25  ' 
24  ' 
23 
22  ' 
21  ■' 
20  ' 
19  ' 
18  ' 

n 

16 

15 

14 

13 

12 

11  i 

10 

I 

9 


MARCHÉ  SPECIAL 

(  Sizd  -  A^fricaLnes ,   Aixstralleiiiies   et   Américaines  ) 


BOURSE     I>E  Pil^RIS 


H  in 

Z  '  ^  Et. 

3  ta 

S  ?!  » 


5  s 


NOMS 
des 

COMPAGNIES 


COUKS  COMPAKATIFS 


Aa  commeDcemeDt  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 

l.«9S 


Juin 
18S8 


Août 


22  Déc. 
1898 


29  Déc. 
1898 


5  Janv. 
1898 


Cours 
de 

CLOTURK 

12  Janv. 
1898 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


coAa:r>AG]NriES  de  ]  mines  D'Ofi  sud-afrigaiistes 


13.750.000 

85 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1*8> 

18. 750.000 

25 

1S92 

2.250.000 

25 

I88T 

U. 000. 000 

25 

t.><95 

5.0O0.0OO 

25 

1887 

6.250.001) 

25 

1890 

12.500. 000 

25 

188^ 

3. 250.000 

25 

1895 

7.500.000! 

25 

1895 

6. 250.000 

25 

189Ô 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

1.625.000 

25 

1895 

■58.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

25.000.000 

125 

1887 

^. 125.000 

25 

1895 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10  625.000 

25 

1895 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodopoort  Deop. .  .terme 
The  East  Band  proprietar;  Minas.,  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuls  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Langlaagte  Estâtes          . . .  .terme 

Marie-Louise  terme 

Marievale  Nigel  terme 

Molyneux  Mines  Consol.. . .  terme 

PrImrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rip  Gold  cptant 

Roblnson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.riouv.).ier»ïe 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Wemmer  

Western  Kleinfontein  cptant 

West  Rand  cptant 


143.75 

100 
237.50 
330 

145 
170 
120 


76.25 
175 
67.50 

125 
53.75 
(anc.)  340 

262 
75 
85 


17.25 

16.25 

9.75 

8 

11.25 

11 

10  50 

10 

42.50 

38 

33 

31.25 

48 

49 

48.75 

48.50 

\0\ 

100 

83 

98 

9i 

90 

88.50 

95.75 

139.50 

115 

Ils 

133 

157 

161.50 

163 

171 

607 

60  T 

6i0 

6.7 

632 

633 

630 

639 

39 

•10 

39 

43 

40 

39.50 

40.50 

44.50 

113.50 

124 

140 

153.50 

201.50 

205.50 

205 

204.50 

70 

65 

59 

VU 

70.50 

73 

*0.50 

71.25 

105 

88 

7d 

i& 

101.50 

98 

95.50 

74.50 

15 

11 

4.50 

5 

1.25 

1.25 

1 

1 

13 

13 

13 

12 

12 

12 

12 

12 

13 

11 

5 

2.50 

120 

ild 

S) 

95 

115 

115 

115 

118 

6S 

63 

63 

6,5 

63 

63 

63 

63 

37.50 

;-2.50 

10 

12. EO 

22.50 

20 

19 

19.50 

211.50 

206 

205.50 

218.50 

230.50 

231 

229.50 

233 

66  2--, 

57 

47.50 

41.75 

36 

35.50 

36.50 

36 

103.50 

86.50 

86.75 

101.50 

130 

131 

127.50 

126 

50 

45 

37 

36 

46 

46.50 

46 

46.50 

275 

300.. 50 

300 

306 

310  50 

15 

14 

l'i.SO 

17 

10 

10 

10 

10 

16 

16 

19 

13.30 

20 

21.50 

19.50 

20 

UndoD-Pirli  Pliinelil ml  Hgfig  c« 

MM.  Belmann  frères 
C>«  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'« 
New  Austral  G» 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C" 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  E.  Desfossés  et  Cl» 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  Ci» 
m.  SloDddiD  et  Ci»  it  Limiln  «I  Dapoit 
loidon-Parls  riniDclal  ni  Ilsigg  c» 
Ad.  Goerz  et  G"» 
MM.  Belmann  frères 
Iqni  RoH<  «1  FrmçilH,  riliia.  l»  Swl»;  •!  Cl 
MM.  Machiels  et  C"» 
Iqiie  dePirl!  tld.P.-Bji itH.Ttrgbtr.Btltald 
Divers 

New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  C» 
MM.  Lemaire  et  Dupont 


IMilNES    D'OR    AUSTRALIENNES,    i^MÉRIGAINES    et  DIVERSES 


32.200.000 

125 

1870 

5.0O0.000 

25 

1895 

7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

te. 000  parti 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

8.100.000 

1894 

GondO  (liinai  d'or  da)  Cantoi  di  .cptant 
LIlloœtfraHrRiTara.  C)rlboo«oldllal<C<>(iœ.C.)./erOTe 

Monte  Rosa  cptant 

Placer  Enfin  cptant 

Placers  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  cptant 

Victor  Gold  cptant 

Watana  (Parts),  40.000 parts. cpJani 


3 

3 

3 

40 

3 

50 

41 

11 

7.50 

7 

8 

7 

7 

7 

21 

16.25 

11.50 

12.50 

8.50 

8.50 

7.50 

8.25 

36 

38 

41 

40 

67.50 

65.75 

70 

72 

7.50 

5.50 

3.50 

3.75 

5 

5 

5 

5 

25 

9 

5 

4.50 

4 

4 

4 

3.25 

3.25 

85 

75 

60 

60 

70 

65 

65 

7(1 

15 

26.50 

25.25 

28.75 

32.25 

29.50 

26 

22.50 

27 

200 

67 

20 

16 

15 

21 

20.50 

20 

20 

MM.  E.  Hoskier  et  C<« 
MM.  b.  Silz  et  Gi« 
MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France. 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Hig^ins  et  G' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C^ 
MM.  G.  Van  Brock  et  Ci» 


GOMI^AGNIES    DE    TERRAINS,    D'EXI^LORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

^ 

1889 

11.250.000 

25 

18,89 

10.000.000 

25 

1H9ï 

18.f25.00O 

25 

189Ï 

7.500.00(J 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

18H9 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. <er»ie 
Brlt.  Sth.  Afric.  (Cliartered) .  .terme 
Cie  française  des  Mines  d'Or  .ferme 

Oie  Sud-Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal  cptant 

Eerste  Fabrieken  Distillery.<e)-me 
Ooldflelds  Consol.  ordinaire. ferme 
Henderson  Transv.  Estate. ferme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfonteln  Estâtes   terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

Transvaal  Consolidated...  .  terme 


62.50 

25 

20 

18 

18 

19 

19 

19 

18.50 

125 

79.25 

72 

61 

50 

65.25 

82 

25 

85 

50 

77 

75 

77.25 

89 

100 

107 

85 

97 

85 

87 

86 

25 

11 

U 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

60 

61 

75 

25 

80.75 

80 

78 

25 

79 

50 

79 

91.25 

33 

30 

28 

27 

20 

18 

50 

20 

19.50 

112.50 

149 

116.50 

106 

50 

120 

132 

50 

133 

50 

133 

50 

141 

125 

32 

4t 

44 

44 

44 

44 

44 

44 

107.50 

25 

20 

16 

50 

19 

19 

25 

17 

75 

18 

50 

20.25 

25 

13.50 

12.50 

9 

8 

75 

8 

8 

75 

8.25 

48.25 

51.75 

52 

50 

54 

50 

48 

50 

48 

52 

16.25 

53.25 

45  75 

34 

50 

38.50 

54 

54 

25 

54 

54.25 

276.25 

100 

96.50 

73 

50 

79 

80 

78 

80 

83.50 

40 

35.50 

33 

31 

31 

31 

25 

,30. 

50 

31 

llanqua  Comnariilal»  al  lidulrlalla 

MM.  Gault  et  Gringoire 

Banque  Internationale  de  Paris 

MM.  les  (ils  de  C.  Oulmann 

M.  Oltramare 

MM.  Dacosta  et  David 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  d» 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Qrunbaun 

MM.  L.  Silz  et  Ci» 

MM.  Bénard  et  Jarislowgky 

MM.  Mac  Swiney  et  C» 

MM.  Gault  et  Gringoire 

MM.  Mac  Swiney  et  C" 


MINES  DIVERSES 


■0  0lk.' 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

10.000.000 dr 

SOO  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurlum  grec  (plomb  tt  tTgnt).terme 
Pontgibaud  (plomb  irg«Btirir«).cpf anf 


734.50 

24 

689 

726 

677 

687 

672 

681.50 

37 

42.50 

49 

57 

44.50 

48 

47 

50 

79 

75 

61.50 

68 

87.75 

88 

86.50 

93.50 

364.75 

100 

400 

397. EO 

410 

410 

410 

410 

Introdaite  antérienramanl 


H  s 

âZ  Z 
<  s 
o  1 


1-9 
<! 
H 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a  »• 


DIVIDENDES 


1897 


1898 


1897 
Ooars  aitrémas 


Plushaul  Plus  bat 


5  Janvier 


12  Jaiiv. 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


TRUSTES    D'OR    SUO-AFRIGAUNTES    (District  cixi  Witwatersranci) 


£ 

275.000 

1 

273 . 698 

250.000 

1 

250.i)0(' 

435.000 

1 

135  0  )U 

200.000 

1 

auu.uoc 

550.000 

1 

550.00(1 

275.000 

1 

250.001 

200.000 

1 

187.25(1 

135.000 

*  t 

133.000 

100.000 

1 

100.000 

.360.000 

4 

1.340.0011 

325. 000 

1 

225  000 

500.000 

1 

500. UUU 

120.000 

1 

120.0'Ki 

275.000 

1 

225.030 

135.000 

1 

125. UOU 

350.000 

1 

291 .000 

870.000 

1 

750. OuO 

3«0  000 

1 

318. OlU 

90.000 

1 

90. OOU 

350.000 

1 

3Î5.000 

200.000 

1 

200.000 

350.000 

1 

300.0011 

150.000 

1 

150.0011 

160.000 

1 

160.000 

550.000 

1 

tb  ).UO(i 

600.000 

1 

600 . OOU 

125.000 

1 

125. 0(K) 

115.000 

1 

111.864 

21.000 

1 

21.000 

50.000 

1 

50.00U 

100.000 

1 

100. OOU 

175.000 

I 

175. OOU 

250.000 

1 

231,2511 

325.000 

1 

325  UO.i 

300.000 

1 

2b9  95h 

500.000 

1 

J^O  UUU 

550.000 

1 

550.0  U 

180. OOu 

1 

180.000 

250.000 

1 

210.000 

800.000 

1 

711.500 

300.000 

1 

250.000 

275.000 

1 

275  OOu 

200.000 

1 

2UU.UUU 

.000.000 

949. 6ii 

325.000 

1 

325 . UUU 

85.000 

1 

85.0UU 

200.000 

1 

199.394 

500.000 

1 

i  0  OOU 

450.000 

1 

4'O.OUU 

160.000 

1 

128 .  8Ui 

400.000 

1 

400. OOU 

300.000 

300. OOU 

165.000 

165. Onu 

400.000 

3.32. 70> 

.000.000 

2. 000. OOU 

300.000 

j 

300. OOU 

500.000 

487 . 5UU 

600.000 

574. 50U 

270.000 

270 . OOU 

.750.000 

2. 750. OOU 

163.000 

150. OOU 

425.000 

425.000 

100. OOU 

lUO.UUU 

.000.000 

4  700. OUO 

150.000 

150. Ouu 

35.000 

34. OOU 

O40.000 

540.000 

150.000 

150. OOU 

40>.:^ou 

300.00(1 

400.000 

386.000 

200.000 

20O.0UU 

80.000 

80.000 

200  000 

178.1^3 

425.000 

100. OOU 

860.000 

4 

860.000 

100.000 

1 

95.772 

10/0 
5/0 
(0/- 
2/6 
1 
1 
1 
1 
1 


240.000 
500.000 
400. UUO 
1.230.91)3 
2-10.000 
» 

1.075.000 
l.W.Olu 
87.U0O 


Angelo  

Aurora  West  United. . . 

Baatjes  

Bouanza   

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 

Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  (French) 

Chimes  Exploration. 

City  and  Suourban.. 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . . 

Durban  Roodpt.  Deep 

East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh.  

Ferreira  

George  Goch   

Geldenhuis  

Geidenhuis  Deep... 

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Gold  Fields  Deep... 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Kimberley  Roodpt.  (»«*) 

Kleinfontein  (New). 

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 

Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  Reef  Consolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (ïew) 

Minerva   

Modderfontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Orion  (New)  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porçes  

Id.  Robinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines.. 

Wolhuter  

Worcester  


30 


75 


20 


170 

"so 


300 

45 
30 
10 
25 


125 
100 

500 
80 
60 


10 


15 


100 


50  %  janv.  i\  déc. 
100  %  avril  à  oct. 

15  %  juin  à  déc. 
i2  %  %  décembre 

240  %  mars  à  déc. 

25  %  décembre 
80  %  mars  à  déc. 

300  %  juin  à  déc. 

147^  %mars  à  déc. 
75  %  juin  à  déc. 

40  %  juin  à  déc. 
25  %  juin  à  déc. 

125  %  juin  à  déc. 
,100  %  mars  à  déc 
675  %  mars  à  déc. 
100  %  mars  à  déc. 
80  %  juin  à  déc. 

10  %  décembre 
30  %  juin  à  déc. 

10  %  décembre 
30  %  juin  à  déc. 
T  ^/i  %  décembre 

40  %  décembre 
15  %  décembre 


60  %  juin  à  déc 


55  %  juin  .i  déc 
100  %  (décembre 


10  %  décembre 


16  %  juin  à  déc, 

40  %  décembre 
10  %  décembre 


10  %  j'iin 
15  %  avril  à  oct. 
40  %  juin  à  déc, 

60  %  sept,  à  déc. 

150  %   mai  à  oct 


10  %  juin  à  déc. 
60  %  janv.  à  nov. 


5  11/16 

1  7/8 

2  1/2 
4  9/16 
2 

1  9/16 
5/8 

6  5/16 

3  1/2 
1  1/16 

12  3/4 

4  1/8 

7  1/2 

4  1/4 

5  9/16 
13/16 

24  1/4 
2 

4  7/8 

7  1/8 

1  1/8 
3  5/8 

2  15/16 
10  3/8 
9  3/4 

8  7/8 
U  1/4 

8  1/4 
6 

2  1/4 

3  1/4 

5  13/16 
2  7/8 

4  3/4 

1  9/16 
80/0 
1  7/8 

1  3/8 
15/16 

2  5/8 
13/16 

5  1/16 
1  5/8 

6  1/8 

3  1/16 
1  3/8 

7  1/8 
H/16 

1  5/16 

4  7/8 
2  13/16 
M  7  " 

2  13/16 

2  1/8 

1  11/16 

2  1/16 
3 

8  3/4 

7  1/8 

3  11/16 
5 

1  3/16 
1  1/8 

3  3/4 

5  1/8 
i  1/4 

6  3/8 

4  3/8 

9  7/8 
1  1/4 

1  7/16 

6  13/16 
4  1/4 


2  1/8 

5/8 

3/4 
2  11/16 

7/16 

1/16 
2  3/4 

5/8 

1/8 
2  3/4 

1/2 

1/4 
8  3/8 
1  1/4 
5  1/8 
1  5/8 

1  7/16 
3/i6 

11  1/2 
15/16 

2  1/8 

2  3/4 
1/2 

1  3/8 
1  3/8 

3  9/16 
5 


5  1/2 

2  5/8 

1  1/8 

2  7/16 
1  1/8 

3  1/8 
5/16 
4/0 
5/8 
3/8 
1/8 

1  1/2 
7/16 

1  1/8 
5/16 

4  1/8 
1  3,8 

7/16 

1  3/4 
1/16 
3/8 

2  3/4 
1  7/8 
15  3/X 
1  1/16 

3/4 
13/16 
5/8 
1/2 

6  1/2 


1  5/8 

2  1/8 
5/16 
3/8 

1  1/4 

2  5/8 
1 

2  7/8 
1/2 

5  1/2 
1/8 
5/16 

2  3/4 

2  1/4 


5  5/8 

7  1/4 

6  7/8 

1 

1  3/8 

1  3/8 

1 

1  1/16 

4  1/4 

11/8 

4  1/4 

4  1/4 

4/3 

7/0 

7/0 

1/6 

1/6 

3 

3 

3 

11/8 

1  9/16 

2 

3,8 

5/16 

1/4 

5  15  16 

5  5/8 

5  9/16 

2  13/16 

3  5/16 

3  5/16 

3/8 

8/6 
1  1  1/2 

7/ 16 

13  1/4 

14  3/8 

3  15/16 

5  1/8 

5 

6  12 

6 

Ê 

3  5/8 

3  1/2 

3  5/8 

4  7/8 
3/16 

6  9/16 

6  3/ 16 

1/6 

^  IK 
.1 

2o 

25 

25 

1  /2 

9/0 

8/ y 
s  1/8 

5  3/4 

8  1/8 

8 

1 1 

10  7/8 

3/8 

11/16 

11/16 

2  1/2 
- 

3  5/16 

3  o/S 

1  7/8 

1  13/16 

8  1/2 

10 

9  5/8 

9  1/2 

7  5/8 

7  1/8 

7  1/S 

10  1/16 

10  1/2 

11  1/4 

9  3/4 

5  1/4 

5  3/8 

5  1/4 

5  5/8 

5  5/8 

5/8 

3/8 

3/S 

2  1/2 

2  13/!6 
4  7/8 

2  13/16 

3  5/8 

4  3/4 

2  1/8 

2  7/8 

2  13/16 

3 

3  13/16 
15/16 

3  15/16 

7/8 

3/4 

5/16 

5/16 

1/4 

1 

7/8 
1  0/16 
5/16 

13/16 

1  1/8 

1  9  16 

5/16 

5/16 

2  7/16 

4  1/8 

3  11/16 

1/6 
3  7/8 

1/6 

6  3/4 

f>  1  /2 

5/8 

15/16 

15/16 

1 

5  1/8 

5  1/8 

1  5/8 

2  9/1  li 

2  1  /2 

1 

1  5/8 

1  11/16 

5 

5  7/8 

5  3/i> 

1/8 

— 

1/16 

11/16 

11/16 

11/16 

3  9/16 

4  3/8 

4  3/8 

2 

1  15/16 

1  5/8 

29  5/8 

34  1/8 

31 

1  3/8 

2  1/8 
15/16 

2  1/8 

1/2 

1  5/16 

13/16 

1  7/16 

1  .5/16 

7/8 

1  1/8 

1  1,8 

1  9/16 

1  1/4 

1  1/4 

8 

9  1/8 

9  1/16 

2  3/8 

2  5/8 

2  5/8 
8  3/4 
2  1/i 

6  1/4 

9 

3  3/8 

2  1/4 

3  l:Vl6 

5  3/16 

5  3/16 

9/16 

1/4 

1/1 

9/16 

1/1 

1/4 

3  3/4 

4 

4  1/16 

3  7/8 

4 

3  7/8 

1  11/16 

2  7/8 

2  5/8 

6  1/10 
1  3/4 

8 

7  13/16 

15/16 

1  1/2 

10  1/2 

12  5/8 

12  5/8 

9/16 

3/8 

3/8 

7/16 

13/16 

3/4 

5  9/16 
2  1/2 

4  7/8 

4  7/8 

2  3/4 

2  7/8 

7  1/8 
1  3/S 

1  1/16 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 
2 

1/4 

5  9/16 
3  1/4 

6/6 
14  1/2 

5  1/8 
6 

3  5/8 

6  5/16 
1/6 

25  1/4 
8,9 

8  1/8 
10  7/8 

11,16 
3  3/16 
1  7/S 

9  7/16 

7  1,8 
U  1/2 

5  1/8 
5  5  8 
3,8 
2  13  16 
4  15/16 
2  13/16 
3  7/8 
7/8 
1/4 
7/8 
1  9/16 
5/16 


6  1/2 
7/8 
5  1/8 
2  1/2 

1  5/8 
5  3/8 

11/16 

4  7/16 
1  13'16 
34  1/8 

2  18 
15/16 

1  5/16 
1  3/13 

1  1/4 
9  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
1/4 

3  7/8 
2  5/8 
8 

15/16 
12  5/8 

3/8 
3/4 

4  3 '4 
2  7/8 


7  1/IG 
1  7/16 
1  1/16 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 
2 

3/8 

5  l/2 
3  5/16 
1  1/8 

14  1/2 
4  15'16 

5  7/8 
3  1/2 

6  3/8 
1/6 

25 

9/0 

8  1/16 

11  1/S 
!1/16 

3  1/4 

1  7/S 

9  :/8 
7 

1U  1/2 
5  1/4 

5  1/2 
3/8 

2  3/4 

4  7/8 
3 

3  13/16 
1  1/16 
5/16 

7/8 

1  9/16 
5/16 

4  7/16 

6  3/4 
15/16 

5  1/4 

2  5/8 
1  3/4 
5  7.8 

11/16 

4  9/16 

1  7/8 
Si 

2  1/8 
15/16 
1  7/16 
1  3/16 

1  3/4 
9  1/16 

2  5/8 
9 

2  I/l 

5  1/16 
1/4 
1/4 

4 

4  1/4 
3 

7  7/8 

1  1/2 

12  5/8 
3/8 
3/4 

4  13/16 

2  3/4 


7  1/4 

1  7/16 
1  3/16 
\  1/4 

7/0 

1/6 

3 
2 

3/8 
5  11/16 
3  0/16 

1  3/16 
14  1/2 

5 

6  1/8 
3  13/16 

6  3,4 
2/0 

25 

9/0 

8  1/16 
11  1/8 

11/16 
3  5/16 
1  l5/lt 

9  1/2 
7 

11 

5  3/8 
5  1/2 
3/8 

2  5/8 


1  1/16 
5/16 
1  1/16 
1  5/8 
5/16 

4  5/ie 

7  7/8 
1  1/8 

5  1/2 
3 

1  13/16 
5  7/8 

5/8 

4  3/4 

1  3/-i 
34  3/4 

2  1/8 
1  1/8 

1  7/16 

1  1/8 

1  3/16 
9  1/4 

2  3/4 
9  1/8 

2  1/4 

5  1/4 
1/4 
1/4 

4  1/4 
4  1/4 

3  1/16 
8 

1  3/8 
12  7/8 

3/8 
3/1 

4  3/4 

2  3/4 


IVEÏNES    D'OR    îSUD-AFRIGAIPsTES    (Autres  districts) 


Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (98.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak(Now)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


30 

10 

20 

30 

30 

20 

120 

"ào 

10 

8  d.  février  à  déc 


6  1/4  %  marsà  juin 


15/6 

18/9 

5/9 
13/16 

1/2 
2  7/8 
1  1/16 

5/8 


8/0 
1/3 
4/0 
2/6 
3/8 
1/4 
1  9/16 
1/4 
3/8 


8/0 
2/9 
1/3 
1/6 
3/8 
1/3 
1  5/8 
2/6 
5/16 


9/6 

9/6 

1/3 

1/3 

2/6 

2/6 

1/9 

^11 

3/8 

3/8 

i/6 

1/6 

1  7/16 

1  7/16 

2/0 

2/0 

1/4 

1/4 

9/6 

9/6 

10/0 

1/3 

1/0 

1/0 
2/3 

2/6 

2/3 

1/9 

2/0 

2/0 

3/8 

3/8 

3/4 

1/3 

1/3 

1/6 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/16 

2/0 

2/0 

1/9 

1/4 

5/16 

1/4 

1,  ('rosby  Square. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 

30,  St.  Swithin's  Lan< 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishops/jate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 


18,  L«ideRhall  Baiidgs. 

Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St 

19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court, 
firesham  House. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
170/173,  Wincb'esler  Bousi 
19,  Bury  Street. 
1Î0,  Bishopsgale-St-Wilhln 

8.  Princes  Street. 
8,  P-nces  Street. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Coisrl. 

15,  George  St.,  E.  C. 
4,  Lothbury. 
4  Drapers  Gardens. 
IS/(t,  eborge  St.  Vu.  Boist 

Warnford  Court. 

Gresham  House. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33,  CornhiÙ. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8.  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Swithin'sLane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
tS/(S,  égorge  St.,  Un,  Hoosi 
Warnford  Court. 

18.  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Winchester  House. 

19,  Bury  Street. 
Winchester  House. 
Warntord  Court. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 


Revois  Uouse  BaBfngball  Street, 
85,  Graceohurch  St. 
110,  Cannon  Street. 
110,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Street. 


»E     X.O^DKK!*  (Suite) 


i     ^  I 


< 

t-i  £ 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


z  ° 


DIVIDENDES 


1897 


1898 


1897 
Goors  extrêmes 

Plushautjpins  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


22  Déc. 


29  Déc. 


5 Janvier  12  Jauv 


BUREAUX 


LONDRES 


G01VIF»AG]SriES   I=»FlOF»i=lIÉT AIRES    de  XERf=LA.irsr   et  D'EXF»LOI=LA.XIOîJ 


250.000 

£ 

1 

225 

000 

Alexandra  Estate  

S50.300 

1 

350 

300 

Anglo-French  

1.250.000 

1 

1 

102 

500 

Barnato  Consolidated 

400.000 

1 

400 

000 

Bechuanaland  

130.000 

1 

lOO 

t>O0 

Bechuanaland  Trading 

5.000.000 

1 

3 

"50 

00(1 

Chartered{British  S.A.C»!) 

500.000 

1 

267 

048 

Charterland  Goldflelds 

1.450.000 

1 

1 

.450 

0011 

Cons.Gld.  Flds  S.  A.Def. 

1.250.000 

1 

1 

250 

000 

Id.  6%  Préférence.. 

tWO.OOO 

100 

575 

000 

Id.  5K%Debentures  . 

325.000 

1 

iib 

000 

Goldf.  o'f  Lydenburg. . 
Henderson's  Trans.Est 

1  2.0C0.OOO 

1 

1 

520 

320 

200.000 

1 

2U0 

000 

Johannesburg  Estâtes 

1  100.000 

lOs. 

50 

000 

Lon.&  S.  Afr.  Explor.  C» 

1  ^15.000 

1 

192 

000 

Lydenburg  Estâtes  — 

200.000 

1 

200 

OOt 

Mashonaland  Agency. 

200.000 

1 

180 

000 

Id  Central  

200.000 

1 

200 

C0(j 

Id.       Gold  Fields 

160.000 

1 

115 

500 

MatabeleGoldReefs&c. 

1.000.000 

1 

550 

000 

Mozambique  C»  

200.000 

1 

180 

000 

N  orthern  Transv.  L.and 

1 .500.000 

1 

1 

267 

507 

Oceana  Consolidated  . 

150.000 

1 

iro 

000 

Oceana  Development. 

450.000 

1 

389 

750 

Potchefstroom  

150.000 

1 

150 

000 

Rand-Khodesia  Explor. 

500.000 

1 

500 

000 

Transvaal  Consolidt. . 

389.300 

1 

389 

300 

Id.  Development 

300.000 

1 

300 

000 

Id.  GoldFields.. 

249.915 

1 

170 

000 

Id.  Land  

640.000 

1 

604 

225 

Id. Gold  Mining  Estât. 

1 .000.000 

1 

930 

000 

Willougliby's  Consol. 

65  000 

1 

C5 

000 

Zambesia  Exploring. . . 

2/0 


6 
5V, 


2ys 

120 


15  0/0  avril 


25  0/0  novembre 
6%janTier  àjuillet 
51/20/0  janiier-juiUet 


71/2  0/Ojuinàdéc. 
13/0  mars  à  déc. 


9/16 

3/16 

3/0 

3/6 

3/6 

3/6 

3/6 

3/6 

4 

1  1/16 

2  3;  8 

2  7/8 

2  3/4 

2  7/8 

2  7,8 

3  1/16 

2  5/8 

15/16 

1  13, 16 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  3/4 

1  7, S 

1  9/16 

3/8 

11/16 

13/16 

13/16 

13/16 

13/16 

3  4 

1  5/8 

1/2 

i  3/8 

3/4 

3/4 

3/4 

■V4 

3,  4 

4  5/16 

1  13/16 

8  5/16 

3  5'16 

3  7/32 

3  5/16 

3  1/16 

3  1/16 

1 

1/8 

1,2 

3,  S 

3,  8 

3/  8 

3/8 

3  8 

9  11/16 

3  3/4 

4  1/4 

5  1,4 

5  3/16 

5  1/4 

5  3/16 

5  1/2 

25/0 

18/0 

21/6 

23/9 

22/9 

23,  0 

23, 9 

24/0 

108 

97 

106 

109 

1C8 

lus 

1U6 

106 

2  1/2 

1  1/8 

1 

3/4 

7/8 

3/4 

3/4 

7/8 

2  1/8 

7/8 

11/16 

13/16 

3/i 

13/16 

3/4 

13  16 

1  5/8 

1  l/<5 

X  1/4 

1    1  /A 

1  1/1 

1   ^   1 A 

16 

13  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/4 

12  1/4 

12 

12 

1  5/16 

5/16 

1/8 

3/1  î 

3/16 

3/16 

J/8 

■  1/6 

2  13/16 

1  1/16 

1  7/16 

1  13/16 

1  13/16 

1  3,4 

1  13/16 

1  11/16 

1 

1/4 

13/16 

1  1/16 

1 

1  1/16 

1  i/16 

1 

1,0 

1/0 

1/0 

1/U 

1/6 

7 

2  1/2 

5  3/i 

6  7,8 

6  5/8 

6  7  8 

7  1/8 

7 

2  3/16 

15/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  1/16 

1  7/8 

1  15/16 

2 

10/0 

1/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  5/16 

9/16 

11/16 

11/16 

3/4 

11/16 

11,16 

11/16 

7/16 

1/16 

1/4 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

1/4 

12/0 

4/6 

4/0 

4/6 

5/0 

4/6 

5/0 

4/6 

1  15/16 

5/8 

1  3/-I6 

l  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1 

3/8 

9/16 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

5/8 

3 

1  1/4 

1  1/!S 

1  3/4 

1  7,8 

1  3/4 

1  3,1 

1  15/16 

1/2 

1/8 

1/4 

1/4 

1/i 

1/4 

3/16 

1/4 

5  7/16 

2  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

1  7/8 

2 

1  3/4 

1  3  i 

1  11/16 

13/16 

1  1  16 

1  3,  S 
1 

1  1/4 

î  5/16 

I  3/8 

1  5  0 

2  1/4 

7/8 

3/4 

7/8 

7/8 

1 

15/16 

5  0, 0  avril 
io  0/0  août 


GO]VIF»AGr]NriES  DIVERSES 


600.000 

1 

600 

000 

299.000 

1 

299 

000 

500.000 

1 

475 

000 

1.250.000 

1 

1 

100 

000 

2.758.000 

1 

2 

750 

000 

.5n0.000 

1 

500 

000 

22  ..000 

1 

210 

000 

.8.400 

1 

28 

400 

l.OOC.OOO 

1 

500 

382 

100.000 

1 

200 

000 

300.000 

1 

300 

000 

3.000.000 

4 

3 

000 

000 

250.000 

1 

250 

000 

500.000 

1 

394 

690 

150  000 

1 

450 

000 

Beira  Railway  Sbares 
Burma  Ruby  Min.  18/  p, 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  {Ne'w) 
Johannesbg.  Cons.Inv 
Id.  Waterwks 
Id.  Tramways 
London&Orange  Free  Ste 
London  and  Paris  Corp 
New  Airican  Company 
Rand  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


6 
10 

10 

7  y, 

10 

12  y. 

37  K 

"5 

12  1/2  0/0  mars 

7  i/2  h/0  juin 
7  1  /i  0/0  mars 


12  1/2  0/0  juin 

6  0/U  avril 
2  1/2  0/0  mars 
25  0/0  janvier 


11/6 

5/9 

6/0 

7/U 

7/0 

7/0 

7/0 

7/0 

15/0 

8/0 

5/6 

6/0 

5/6 

6/0  • 

5/0 

6/0 

1  7/8 

3/4 

15/16 

13/16 

13/16 

13/16 

13/16 

13/16 

2  3/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  1,8 

1  3/16 

1  1/2 

1  1/2 

2  5/8 

1  5/16 

1  3/16 

1  5/16 

1  1/4 

1  3/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  7/8 

1 

1  1/8 

1 

1 

1 

1 

1 

2  5/16 

1  1/8 

1  7/16 

1 

15/15 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

3  5/8 

2  1/1 

2  1/1 

•2 

ï 

2 

1  1/16 

5/16 

7/16 

7/13 

7/16 

7/16 

7/16 

5/8 

2  1/2 

7/8 

1  9/16 

1  5,  8 

1  9/16 

1  9/16 

1  3/4 

1  7,8 

1  13/16 

1  3/16 

1  1/4 

2  3/4 

1 

1 

1 

1 

1 

5  1/4 

3 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/8 

3  1/4 

7  5/8 

2  5/8 

3  5/8 

4  9/16 

4  7/16 

4  7/16 

4  5/8 

4  5/8 

2  3/4 

13/16 

15/16 

15/16 

15/16 

15/16 

15/16 

13/16 

1  1/2 

5/8 

7,8 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

1  1/16 

IJ/e  Ceorgi  SUd  Hoa». 
170,  Winchester  Hss 

7,  Lothbury. 

19,  St.  Switnin's  L«ne 
72,  Basinghall  Street 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Switbin's  Lane 

8,  Old  Jeivry. 
8,  Old  J.ewry. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 

85,  Gracechurcb  St. 
15a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus 
85,  Gracechurcb  St 

8.  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

19,  St.  Swithin's  Lan. 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  Cornhill. 

Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
123,  Bisbopsgate  St. 
120,  Bisbopsgate  St. 
letropolibD  Chimbtn. 
120,  Bisbopsgate  St. 
120,  Bishopsgat»  St. 
Suffolk  House. 

3,  Copthall  Buildings 
13,  Georg»  Street 


17,  Si- Switbin's  Lane 
Sutîolk  House. 
8,  Finch  Laue. 
30,  St.  Switbin's  Lane 

7,  Lothbury. 

51,  St.  Mary  Axe. 
U/0  6eorp«  St.,  Ho.  Hoasi 
12,  Moorgata  Street. 

83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings 

8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


MINES    r>'OFl  AUSTRALIENNES 


200.000 
375.000 
100.000 
175.000 
280.000 
110.000 

80.000 
300.000 
700.000 

60.000 
100.000 
100.000 
500.000 
120.000 

80.  OCX) 
100.000 
.384.000 

40.000 

3rx).ooo 

320.000 
500.000 


1 

150 

000 

1 

323 

300 

1 

9(1 

OOU 

2/0 

1.600 

000 

16/0 

350 

000 

1 

110 

000 

1 

75 

00( 

1 

270 

10c 

1 

700 

OOi; 

1 

60 

OOl 

1 

76 

757 

1 

64 

00() 

1 

183 

0<)0 

2/0 

313 

Ol'J 

1 

75 

000 

1 

70 

000 

8/0 

960 

000 

2/6 

320 

000 

1 

300 

000 

1 

320 

000 

1 

500 

000 

Big  Blow  

Con.Gld.Mns.ofW.Aus. 

Golconda  

Great  Boulder  Prop... 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill. . 

Id.  Reward  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mawson'sRewd.Claim 
Pilbarra  Gold  Fields. . . 
West  Austral. Concess. 
West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C». 
WhiteFeather  Reward 

BriUiant  Block  

Broken  Hill  Propriet. 

Hauraki  (2/6  payé)  

Mill's  Day  Dawn(lV'P>J*) 

Waihi  

Wentworth  


5  sh 
1/6 

40 


2/0  janvier  à  juil.. 
25  0/J  janvier 


0/6  octobre 
6/0  avril  à  août 
5  0/0  avril 

30  0/0  mars  à  sept, 


8/0 

0/6 

3/6 

1/6 

1/6 

1/6 

1/6 

0/6 

151,  Cannon  Street. 

7/16 

1/16 

1,8 

1/16 

1/16 

1/16 

1/16 

1/16 

li,  Qil!  SIretI,  Uiabiir|li. 

1  5/16 

3/8 

1/4 

1,0 

4/0 

4/0 

3  6 

3/6 

14,  Sherborne  Lane. 

13  3/4 

6  3/4 

17/6 

52/6 

22/3 

•2a/6 

22,9 

23  6 

3,  Gracechurcb  St. 

3  1/16 
7  1/4 

7/8 

1/2 

//16 

7/16 

7/16 

3/8 

1/2 

29,  St.  Swithin's  Lane 

4  7/8 

7  7/8 

7  1/2 

7  9/16 

7  1/2 

7  5/8 

7  3  4 

Broad  Street  House. 

1  11/16 

1/2 

1/8 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

Bartboloiiiew  House. 

1  3/16 

5/16 

11/16 

1/2 

7/1Ô 

1/2 

11  16 

11/16 

Broad  Street  House. 

11/0 

0/6 

4  0 

1/6 

1/9 

1/6 

1/6 

1/6 

3,  Gracechurcb  St. 

1  1/4 

1/16 

2/6 

29,  St.  Switbin's  Lane 

3/4 

1/8 

32  Walbrook.  E.  C. 

20/0 

0/6 

1/0 

33,  Old  Broad  Street. 

6  1/8 

1  13/16 

1  3/16 

15/ lô 

1 

15/16 

15/ld 

1  7/16 

29,  St.  Swithin's  Lane 

4/3 

1/6 

1/3 

0/6 

0/6 

0/6 

0/6 

0/6 

257,  Winchester  Hse. 

1  3/4 

13/16 

3/16 

3,0 

3/9 

3/0 

3/0 

3,0 

29,  St.  Swithin's  Lane 

1  7/16 

1/2 

11/16 

7/lB 

7/16 

7/16 

7/16 

7/16 

3,  Gracechurcb  St. 

2  13/16 

1  15/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  5/16 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/4 

3,  Gt.  W  incnester  St. 

17/6 

4/6 

4/9 

3/3 

3/3 

3/3 

3/0 

3/3 

97,  Dashwood  House. 

3/4 

3/8 

3/8 

4/6 

4/6 

4/6 

4/0 

3/6 

3,  Gracechurcb  St. 

8  5/8 

4  1/8 

4  3/8 

4  11/16 

4  13/16 

4  11/16 

5  1/16 
8/6 

5  3/16 

11,  Âbchurcb  Lane. 

3/4 

3/8 

1/2 

9/6 

9/6 

9/6 

8/0 

4,  Throgmorton  Avne 

MINES    DE  DIAJVIANX 


721.500 

1 

TU 

500 

3.950.000 

5 

3. '.148 

955 

3.500.000 

100 

3.283 

020 

301 .780 

100 

301 

780 

1.057.0(j0 

10 

105 

25u 

100.000 

1 

98 

672 

2r,0.2OO 

1 

195 

00') 

1.WX).000 

5 

1.000 

000 

650.000 

1 

450 

500.000 

1 

247 

436 

Consolidt.  Bultfontein 
De  Beer's  Consolidated 

Id.   5%  Debenture... 

Id.  BuUfont.Obl.4^% 

Griqualand  West  

Kimberly  (lOs.  payé).. 

Koffyfonteln  

New  Jagersfonteln  

Robinson  

St.  Augustine  (New) . . . 


7'/, 
40 

à 

4 


12 


9  d.  juillet 
40  %  j  uiii-déc. 
5  0/0  janv.-juillet 
4 1/20/0  avril  à  oct. 
4/0  juillet 


12  0/0  mars  à  sep 


33/0 

29/6 

31/6 

1  7/16 

1  /16 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/2 

30 

26  3/16 

27  3/16 

26  7/S 

ZI 

26  5/8 

26  5/8 

27  1/16 

110 

105  1/2 

108 

!07  1/2 

107  1/-2 

107  1/2 

105 

105 

104 

100 

103 

ICO 

100 

100 

8  5/8 

7  3/4 

«  1/4 

8 

7  3/4 

7  7/8 

8 

8 

1/8  prime 

3/16  per 

1/8  ptrie 

1/8  perif 

1/8  perte 

1/8  perle 

1/8  perle 

1/8  perle 

3/1 

1/4 

3/6 

4,0 

3/6 

3/6 

3/16 

3/16 

9  15/16 

8 

7  5  8 

97s 

9  11/16 

9  5/8 

9  5/8 

9  3/4 

» 

» 

11/16 

5/8 

9/16 

9/16 

6/9 

1/6 

1/0 

0/3 

0/6 

0/3 

0/3 

0/3 

62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 
19,  Kiosbury  Circus. 

4,  Bishnpggate  St. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Princes  Street. 
30,  St.  Switbin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N«  air/  bis.  _  i5(>  volume.  (3) 


BUREAUX  :  a,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  20  janvier  1899. 


SOSIIUA1RE  I 


Questions  du  .|our.  —  Lettre  da  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique 
du  Sud.  —  Kand  Victoria  Mines.  —  De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Rendements  do  l'Australie.  —  Les 
Mines  australiennes.  —  Une  Observation  sur  l'Australie  Occidentale.  —  Notes 
minières  d'.'Vustralie. 

Aevue  bebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  —  La  Situation. 
—  Les  Taxes  sur  l'Industrie  aurifère.  —  La  Production  de  la  Rhodesia.  —  Les 
Exportations  d'or. 


I 


Revue  hebdomadaire  de  la  PreHHe  anglaise.  —  Les  Rendements  du 
Witwalersrand.  —  Les  Déclarations  de  Rendements.  —  Le  Marché  des  Diamants. 
—  Les  Mines  de  la  Rhodesia. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'Or  de  Londres  et  de  Paria.  - 
Tableaux  rétrospectifs  des  Cours  des  Actions  des  Mines  d'Or  introduites  sur  les 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MINES  D'OB  Sra-AFEICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chaqne  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza  

BufTelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Ohimes  (New). 
City  and  Suburban 
Cornet  (New)  — 
Consol.  Deep  Level 
Crœsus  'New). 

Crown  JDeep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop.. 

Ferreira  

Forbes  Reef   

Seldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.... 
Id.  Deep.. 

Seorge  Goch  

'Grinsberg  

Slencairn  

3oldflelds  Deep  ... 
îraskop  (5/-  sh's) 

aenry  Nourse  

Seriot  (New)  

rolinesbrg.  Pioneer 

lubilee  

fumpers  

Tumpers  Deep., 
'i^lm.  Roodepoort... 

[Ueinfontein  

il.ancaster  

Langlaagte  Estate. 
Id.  Block  B. 
Id.  Roval-- 

Id.  Star  

fjisbon  Berlyn  

^uipaards  Vlei  

dain  Reef  Cons  

day  Consolidated. 

leyer  and  Charlton 

lodderfontein  

i,Ioodies  

'tew  °rimrose  

(d.  Rietfontein  

ifigel  

ilorth  Randfonteln. 
[fourse  Deep  

irion  

l 'aarl  Central  

l'rlncess  Estate  

i^andinines  

andfontein  Porges 

lobinson  

obinson  Randfont. 

oodeport  Deep  

oodep.  Ud.  M.  B. .. 

ose  Deep  

allsbury  

heba  

Immer  and  Jack. . . 

pes  Bona  (New)... 

pitzkop  

tanhope  

atberland  Reef  

ransvaal  Oold  Min 

reasury  

uited  Ivy  Reef  

an  Ryn  

lUage  Main  Reef. . 

/emmer  

T'est  Rand  Mines.. 

/Itw  (Knight's)  

/ogelstruis  

/■oDiuter  

7'orcester  


E'KODTTCriOISr     (en  onces) 


mit  ENTIÈBE  I 


•MOIS 


i896 

1897 

JiDTiei 

Féirie 

lirs 

liril 

1898 

1898 

1898 

1898 

5.86C 

5.86Ï 

5 . 7 1'.( 

6  lîdC 

6  40? 

10.46C 

77C 

801 

r  oit 

70"^ 

28  16£ 

93  lo' 

8  03( 

/  .  /  4 

8.22 

8.115 

8.36( 

40  91 

3  60' 

3  03 

2 . 90i 

27.21i 

.23.22] 

3  19Î 

2.99J 

9ri1 
0  .£01 

l9  5<i' 

108  2ii 

i  oo . o '  . 

1 1  032 

1 1 . 03( 

Il .496 

i9.68( 

37.709 

3.231 

2.96: 

9  094 

24.186 

— 

48  03"^ 

13  ^gc 

lu. ^lo 

9  71i 

10  283 

133.933 

148.946 

12.110 

10.332 

12.080 

11.431 

O /  .loi 

71  177 

O .  lUO 

0. 1  /y 

^— 
6. 341 

— 
6.228 

2  i  ^  3  JC 

23  937 

1 .95C 

1  94c 

_ „~r_„ 

loi . o^o 

12.299 

13.516 

t  .06  î 

91 

78  93'^ 

104.943 

10  08S 

1  n  fil  Q 

10 .  7^'3 

10.55* 

18  527 

19. 461 

1  31c 

424 

952 

329 

58  Ul  1 

i 1 . 000 

10 .774 

11.014 

44  101 

36.465 

3  068 

« .  voKj 

3 .  OOÏ 

2 . 737 

13  888 

36 . 4  iU 

2 . 15  i 

2.591 

2 . 875 

Q  J  Tei-î 
o  i . iDt 

3^  453 

6.749 

6.512 

6.958 

6.747 

251 

— 

76  733 

91  651 

/  .OUo 

"7  ■79'3 

8.308 

— ^ 
8.262 

Oo . oUD 

72  90^ 

0 . 00* 

5.824 

5.806 

35  876 

43.61" 

0 .  t  Co 

.5 .  oOD 

4 . 105 

4.086 

28.157 

30.903 

3  093 

2  800 

9  7QQ 

2.580 

58. 174 

61.80a 

5.407 

5  319 

5.073 

5.378 

14.621 

4. 189 

6. 170 

9.174 

1  266 

950 

986 

1 .138 

4.581 

43.57.S 

5  163 

4.942 

.  000 

4  413 

3.225 

3 . 185 

3.377 

4.216 

4.121 

106.790 

U8.818 

8  692 

7  s  in 

/  .  0  iu 

10. 191 

11.191 

33.274 

44!8n 

4^709 

4.766 

4.927 

4.431 

25 .542 

7.915 

4.031 

3.424 

3.49S 

3.114 

10.456 

13.166 

767 

707 

618 

600 

1.150 

1  209 

1.288 

1  9.9 

2.909 

3.67? 

56.992 

59.343 

6  509 

7.371 

7.86. 

8.131 

48.665 

I6.08U 

3.910 

3.935 

3.895 

3  936 

19.887 

30. 4  lu 

2.835 

3.687 

2.928 

7.477 

3.890 

660 

750 

491 

570 

109.981 

116.26:; 

9.137 

8.824 

9  484 

9.653 

22.305 

4.914 

3.U04 

2.087 

2.Z77 

24.154 

11.843 

2.831 

2.773 

2.868 

3.206 

1.699 

25.403 

1.944 

1.972 

2.391 

2  225 

5.896 

e.oyy 

5  399 

4.642 

4.070 

3.970 

29  105 

35.709 

2.535 

2.510 

2  611 

2.059 

26.193 

34.768 

2.837 

2.725 

2.720 

2  750 

10.634 

38.968 

3  9-<l 

3.532 

3  541 

3.541 

222.522 

189. 450 

19.970 

16  523 

19  367 

19  293 

6.141 

3  341 

2.566 

2.696 

2  883 

19.711 

2.404 

46.529 

59.802 

4.423 

4.057 

3  922 

4,092 

24.25* 

9.666 

8  660 

8  346 

7.792 

26.078 

23.510 

2.400 

2.4,i0 

2  650 

2.500 

101.485 

89.138 

6.400 

5.930 

4.370 

4.751 

97.251 

75.265 

10.163 

9.081 

11.420 

14.351 

23.621 

2.037 

2.286 

2.122 

1.894 

1  247 

8.664 

12.318 

1.058 

1.054 

980 

989 

26.rfb'î 

6  600 

4.145 

6.768 

4.407 

17.513 

39  72: 

3.585 

3.844 

3.813 

3  649 

5.713 

6.20(i 

720 

550 

540 

615 

24.012 

69.590 

4.189 

3.738 

4.373 

4.373 

5  358 

5.964 

8.030 

60.405 

S  05i 

6.072 

5.803 

6  243 

6  301 

14.441 

1.889 

1.78! 

1.770 

1.466 

10.121 

59  115 

5.815 

5.485 

5.476 

5.656 

16.76=. 

69.153 

89.773 

7  559 

6,675 

6.936 

6  823 

27.593 

22.117 

2.739 

2.888 

2.674 

2.961 

1898 


6.561 


670 
7.949 
2 

3.079 

11.510 
3.137 


10.347 
ll.l4u 
7.422 
6  290 


13.015 

10.697 
673 
11.214 
2.506 

3  04  I 
6.430 

430 
8.. 316 

4  6->9 
4.076 
1.552 
6.009 
6.517 
1.303 
4  509 
4.114 

12.014 
4.303 

2.373 
640 
1.4.33 
3.658 
5.790 
4.003 
4.214 
515 
9.9o7 
2  161 
3.2 
1.584 
4.060 

2.272 
2.799 


Jnio 
1898 


6.002 


7  976 
2.870 
3.563 


10  837 
2. 


10.916 
11.253 
6  6i7 
6.301 


3  393 
8.302 
2.716 

3.778 
8.090 
1.700 
305 
536 
1.844 


918 

6.745 
3  574 

670 
4.. 357 
8  7-?8 
6,076 
1.267 

511 


2.761 


13.144 

10.995 
877 
11.391 
2.179 
3.157 
6.629 

358 
8.318 
5.804 
5.848 
2  675 
6.170 
6  901 
1.415 
5  047 
4.465 
7.786 
4.309 

2.196 
437 
1  .161 
3.575 

4.007 
4.23'< 
760 
10.086 
1.729 
3.166 
2.057 
3.917 

2.818 
3.109 


3.166 
20.053 
3.003 

4.22 
8.772 
2.2-.0 
5.430 
16.293 
1.788 


928 

6.158 
3.787 
810 
4  198 
9  351 
6  3"i3 
1.2i9 
6.766 


Joillel 
1898 


Jloûl 
1898 


5.950 


66' 
8.056 
3.666 
4.289 

11.213 
2.757 


ll.4'4 
Il  918 
7.131 
6.33o 


11.923 

11.187 
1.085 
11.917 

2  671 

3  079 
6.664 

329 
7.797 
5.852 
6  196 
2  551 
6  591 
6  917 
1  326 
5.393 
4.410 
2.010 
3.912 


1.927 
433 
1.026 
3.620 

4.178 
3.809 
770 
10.282 
1.577 
3  27 
2.442 
4.433 

2.791 
3.177 


5.995 


837 
8.22 
4  07: 
4.2^2 

10  886 
2.820 


12.492 
12.268 

8.359 
6.355 


12.756 

n  798 
1.296 

12.060 
2.570 
3.16» 
6.682 


268 
616 
,850 
,639 
,893 
324 
82 
,068 
006 
70 
11 


£.074 
570 
1.300 
3.804 

4.212 
3.811 
665 
IC  496 
1.610 
3.566 
1  655 
4.758 

2.757 
3.176 


3.620  3  6.33 
8.4^7  19.  87 
3.004  8  359 


50  î 
500 

6.020 
17.317 

1.988 


6.721 
4.00n 
830 
276 
1.214 
6.24'- 
1,571 
7.208 


3.979 
12  669 

2.350 

5  920 
18  601 

2.262 


6.6461  6  948 
2.796  2.743 


5  957 
4.614 

710 
4  001 
11.345 

6  209 

1  7;i 
7.281 

7  1P4 
2.728 


Scpirin . 
1898 


6.080 


840 
8  545 
4.435 
4.092 

10.305 
2.839 


11.944 
11.461 
7.776 
6.358 


12.246 

12.540 
351 
12.010 
2.610 
3.135 
6.393 

230 
7.148 

6.095 
4.222 
2.8b2 
6.179 
Ô.372 
868 
5.482 
1.9  0 
1.3  9 
3  872 


Octobre 
1898 


6.902 


881 
8.351 
4.449 
4.210 

10  340 
4.325 


Notem 
1898 


7.298 


892 

2.250 
2.722 
4  00 

10  615 
4.531 


11.944 
11.872 

7.659 
6.330 


12.560 
12.342 

11.704 

2.704 
3.32: 
6.492 

393 
7.746 


816 

850 

.737 
.766 
252 
.056 

.090 
.572 
614 
6lti 


2  841 
3.193 


3.551 
9  855 
3.136 

014 
4.130 
2.300 
5. 
19  400 
035 


6  625 
397 
6U5 
4  095 
2.182 
6.2  2 
!  .596 
306 

6.997 
2.564 


2.186 
770 

3.735 
7.730 
4.356 
2.597 
1.150 
10.440 

3.455 
1-858 
3.9 

2.909 
3.129 


3. 
21,746 
3.316 

3.953 
14.550 
2.700 
5.425 
20.417 
745 


5.277 
4.424 
565 
4,6l3 
t2.rily 
6.446 
1.655 
7.409 

7.003 
2.679 


10.781 
11.944 

7.789 

6. 


12.568 

12.842, 

11  813 
2.736 
3.246 
6.295 


1.170 
725 

3.500 
8.1 
4.375 
2.183 
1.510 
10.C38 

3.670 
1 .764 
5.576 

2  816 
2.927 


Décem 
1898 


8.333 


1.120 

8.437 
2.686 
4.279 

11.716 

5. 


1.877 
12.81 
12.079 
8.235 
6.733 


13.077 

12.906 
582 
12.334 
3.147 
3.33< 
5.9 


8.416 
6.1t:8 
3.528 
2.877 
6. 10 
7.23' 
958 
5.483 
5  4.3S 
12, i5 
3.249 

2,027 
795 

3  568 
8.829 
4.484 
1.688 

0.853 

3.98 

2,010 

6.013 

2.543 


4.629 
21 ,482  22.8 
3.182  3.142 


3.172 
4.6:2 
1,9?0 
229 
25,687 
1,803 


554 
393 
595 
63J 
2.307 
181 
2.121 
5.354 


4.0?9 
16.283 

2,6-0 

4.570 
20.728 

1.630 


6,233 
4.169 
630 
4.882 
13.3ï8 
6.208 
1.913 


0/0 


1892  1893  1894  1895 


52K 

60 

10 


45 
27  J4 
47K 

7  y. 


25 


6.4951  6.299J 
2.939|  2  5791 


10 
10 

17% 


75 


50 


55 


100 


25 


10 

37«/, 
120 
15 


60 


40 


10 
40 


50 


10 


15 


50 


60 


150 


30 


12% 


40 


12% 
45 


55 

40 

50 
105 


10 


100 


2% 


100 


60 


115 


27% 


125 


12% 
25 


14 


50 


30 


40 


10 

70 


200 


60 


1896  1897  1898 


340 


12% 
10 


12% 


30 


20 
75 


55 


300 


30 


10 


15 


100 


10 

30 


50 


6  1/2 
100 


15 
12  1/2 


50 
240 
25 
80 


300 


147^^, 
75 


10 

30 
7  % 


55 


iro 

10 
16 


Décem.  1888 
Juillet  1892 
S«pt.  1895 
Décem.  1898 
Octobre  1898 
i)ctobrel895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem .  1898 
Décem.  1898 
Juillet  1897 
Août  1892 
Décem.  1898 
Décem.  U98 
Décem.  1S98 
Décem.  1898 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
.Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mars  1892 
Décem.  1898 
Uécem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Mars  1895 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 


Mai  1890 
Décem.  1898 


Juin  1895 

Août  1895 

•luin  1897 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


40 

Décem.  1898 

40 

Décem.  189S 

10 

Décem.  1898 

6  1/4 

Juin  1898 

Août  1895 

10 

Juin  1898 

10 

Août  1898 

15 

Octobrel898 

.Mai  1896 

Janvier  1896 

60 

Décem.  1898 

150 

Octobre  1898 

30  j 

Décem.  18981 

10  1 

Oécem.  -189S| 

60  1 

Novembl888  j 

MARCHÉ  SPECIAL 

IDES    GO^I^-A.G-N-IES    MIISTIÈI^ES    ET  ID'EXI>LOI\.-A.XIO]Sr 
(  Sud.  -  .AJCricaines ,   AixstralierLiies   ©t   A^méricaines  ) 


a    s  " 


NOMS 
COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


An  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 

1898  1898 


Jain 

1898 


Août 

1898 


29  Déc. 
1898 


5  Janv. 
1899 


12  Janv. 
1899 


Cours 
de 

CLOTHHK 

19 Janv 
18i,9 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VIF»AG-NIES    DE    IHINES    D'OR  STJD-AFFIIGAINES 


13.750.000 

85 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

85 

188X 

18.750.000 

25 

1892 

2.^0.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

12.500.000 

25 

1888 

3.250.000 

25 

1895 

7.500.000 

25 

1895 

6.250.000 

25 

1895 

7.500.000 

85 

1887 

4.1^.000 

85 

1897 

1.625.000 

85 

1895 

88.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

'.I25.0<I0 

25 

1895 

2.000  000 

25 

1887 

4.000. OOO 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep. .  .terme 
Tb«  Eist  Band  proprittary  Mines.,  .^erme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Oeldeahuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marie-Louise  terme 

Marlevale  Nigel  terme 

Molyneux  Mines  Consol....  terme 

Prlmrose  (New)  terme 

PrSncess  optant 

Rip  Oold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.iionv.). terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Wemmer  

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 


143.75 

100 

237.50 
330 

145 
170 
180 


76.25 
175 
67.50 

125 
53.75 
(anc.)  340 

262 
75 
85 


17.25 
48.50 
103 

139.50 
607 

39 
113.50 

70 
105 

15 

13 

13 
120 

68 

37.50 
211.50 

66  25 
103.50 

50 

15 
16 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 

88 

14 

13 

14 
116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 

14 
16 


9.75 
33 
83 
115 
620 
39 
140 
59 
76 
4.50 
13 
5 


20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 

l'î.SO 
19 


8 

31.25 

98 
139 
637 

43 
153.50 

70 

86 
5 

12 
2.50 

95 

63 

18.50 
318.50 

41.75 
101.50 

35 
275 

17 

15.50 


11 

49 
90 

161. JO 

6« 

39.50 
205.50 

73 

98 
1.25 

12 

115 

63 

20 
231 

35.50 
131 

46.50 
300 

10 

21.50 


10.50 
48.75 
88.50 

163 

630 
40.50 

205 
70.50 
95.50 
1 
12 

115 

63 

19 
229.50 

Sti.ôO 
127.50 

46 
.W6 

10 

19.50 


10 

48.50 
95.75 

171 

639 
44.50 

204  50 
71.25 
94.50 

1 
12 

118 
63 

19.50 
233 

36 
126 

46.50 
310  50 

10 

20 


10 

48.50 

9d 
182.50 
614 

4S.50 
200 

70 

68 

12 

118 

63 

28 
238.50 

43 
137.50 

46 

3^6 

10 

19 


LoodoD-hrli  FlDiielal  ni  llilig  C* 

MM.  Belmann  frères 

Ci»  Française  des  Mines  d'Or 

MM.  Armand  Lévy  et  0« 

New  Austral  G» 

MM.  BelDiuDD  frères 

New  Austral  G» 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

Banque  Internationale  de  Paris 

MM.  E.  Desfossés  et  Cl* 

MM.  Oppenbeim  Pinto  et  C'« 

H,  Blondiio  it  Cie  it  Limilri  «t  Dipiit 

Undon-Parli  risiiielal  ni  Iliilag  C« 

Ad.  Goerz  et  G" 

MM.  Belmann  frères 

Bqg«  RgiH  it  rranjalM,  fiu  U.  lit  Itlat}  il  Cl> 

MM.  Machiels  et  C'« 

l(|ga  da Parla  ald.P.  laa«tU.Tarikar,laltatCli 

Divers 

New  Austral  C" 

MM.  Mac  Swiney  et  C'a 

MM.  Lemaire  et  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    AHIÉRIGAINES    et  DIVERSES 


32.200.000 

125 

5.000.000 

25 

7.500.0()(J 

25 

6.000.000 

25 

5.000.000 

500 

It.OOO  aarli 

5.000  OOO 

25 

15.000.000 

500 

5.000.000 

8.100.000 

1870 
1895 
1895 
1891 
1880 
1888 
1895 
1879 
1892 
1894 


Callao  (El)  optant 

Gondo  (llnaa  d'or  da)  Canlei  di  optant 
LilUnirraiar  aiiara.  CarlbooïoldtlalaC«(lai.C.). terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enûn  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  ôold  optant 

Watana  (Parts),  60.000 part». cptan/ 


40 

50 


25 


15 
200 


3 

3 
41 
21 

36 

7.50 
9 
85 

26.50 
67 


11 

16.25 
38 

5.50 
5 
75 

25.25 
20 


7.50 
11.50 
41 
3.50 
4.50 
60 

28.75 
16 


7 

18.50 
40 

3.75 

4 
00 

32.25 
15 


7 

8.50 
65.75 

5 

4 
65 
26 

20.50 


7 

7.50 
70 
5 

3.25 
65 

82.50 
20 


7 

8.25 
72 

5 

3.25 
7(1 
27 
20 


7 

7.25 
73.75 
5 

3.50 
69 
25 
20 


MM.  E.  Hoskier  et  C** 
MM.  L.  Silz  et  d» 
MM.  Machiels  et  Ci> 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France. 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  0> 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
MM.  G.  Van  Brook  et  Ci» 


GO]VEF»AGrNIES    DE    TERRAINS,    D'EX.F»LORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

1889 

10. 000. 000 

25 

1892 

18.125.00(J 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

Î7. 500. 000 

25 

188f> 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

18HH 

50.000.000 

25 

188« 

75.000.000 

100 

189E. 

12.500.000 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. terme 

62.50 

25 

20 

18 

13 

19 

19 

18 

50 

18.50 

BaiiqBa  CooDarilala  al  lidiatrlalla 

Brlt.  Sth.  Afric. (Chartered).  .terme 

125 

79.25 

7'.' 

61 

50 

65.25 

85 

50 

77.75 

77 

25 

78.75 

MM.  Gault  et  Gringoire 

Ole  française  des  Mines  d'Or.terme 

100 

107 

85 

97 

87 

86 

89 

96 

Banque  Internationale  de  Paris 

25 

11 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  âls  de  C.  Oulmann 

Dynamite  du  Transvaal  optant 

60 

61 

75 

25 

80.75 

78 

25 

79.50 

79 

80.50 

M.  Oltramare 

Eerste  Fabrieken  DistiUery. terme 

91.25 

33 

30 

28 

27 

18 

50 

20 

19 

50 

20  50 

MM.  Dacosta  et  David 

Qoldflelds  Consol.  ordinaire. terme 

112.50 

149 

116.50 

106 

50 

120 

133 

50 

133.50 

141 

165 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

Henderson  Transv.  Estate. terme 

125 

32 

4i 

41 

44 

44 

44 

44 

44 

MM.  A.  Luc  et  O' 

107.50 

25 

20 

16 

50 

19 

17 

75 

18.50 

20 

25 

20.50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbauni 

Mossamédés  (Oie  de)  terme 

85 

13.50 

12.50 

9 

8 

8 

8.75 

8 

25 

9.75 

MM.  L.  Silz  et  Ci» 

48.25 

51.75 

52 

50 

51 

48 

50 

48 

52 

55 

MM.  Bénard  et  Jarislowsky 

Randfontein  Estâtes   terme 

16.25 

53.25 

45  75 

34 

50 

38.50 

54 

25 

54 

54 

25 

60.85 

MM.  Mac  S^iney  et  Cl» 

276.25 

100 

90.50 

73 

50 

79 

78 

80 

83 

50 

91. EO 

MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C* 

Transvaal  Consolidated  terme 

40 

35.50 

33 

31 

31 

25 

30.50 

31 

32.25 

MINES  DIVERSES 


98.750.000 

125 

18881 

4  i.OOO.OOii 

125 

1877 

ta.OiO.voodr 

Ittdr 

1873 

7.  WO.OOO 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurlum  grec  (plombât  argint). terme 
Pontglbaud  (plomb  irgtatirèrt).  optanf 


731.50 

21 

689 

726 

687 

672 

681 

50 

703 

37 

42.50 

49 

57 

48 

47 

50 

48 

79 

75 

6i.50 

68 

88 

86.50 

93 

50 

91 

364.75 

400 

400 

397.50 

410 

410 

410 

410 

Introduite  antériaarsment 


I— I 

&j  s 


3Ï 

Q.  Z 


H  S 
CM  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a  0. 


DIVIDENDES 


1897 


1898 


COTTRS  T>XT 


1897 
Cours  extrémas 

Plus  haut  Plus  ba! 


1898 
016t.  samestrislle 

SOJÙîiTsrDéc. 


29  Dec. 


5  Janvier 


12  Jaiiv 


19  Janv 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


miNES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District  dixx  Witwatersranci) 


£ 

875.  OW 

1 

873 

698 

250. 00< 

1 

850 

001 

435.0* 

1 

435 

0)1 

200.001 

1 

iw 

OOU 

550.00* 

l 

550 

OOl 

275.001 

1 

850 

OOl 

200. 00( 

1 

187 

251 

135. OOC 

1 

133 

000 

100. 00( 

1 

100 

OOu 

1.360.00* 

* 

1 . 340 

001 

«85.00» 

1 

225 

000 

500.001 

1 

500 

ooi 

120.001 

1 

120 

275.001 

1 

225 

ooo 

135.001 

1 

125 

001 

350.001 

1 

891 

001 

870.001 

1 

750 

ouo 

380  OOl 

1 

318 

OlU 

90.00( 

1 

,  90 

000 

350. 00(' 

1 

325 

OOU 

200,00(1 

1 

200 

00(1 

350.000 

1 

300 

001' 

150.0011 

1 

150 

000 

160.000 

1 

IfiO 

OOu 

550.000 

1 

55  ) 

OOl 

600.000 

1 

600 

OOl 

125.000 

1 

125 

OOu 

115. OOl' 

1 

111 

864 

21.000 

1 

21 

OOU 

50.000 

1 

50 

000 

100.000 

1 

100 

000 

175.000 

1 

175 

000 

250.000 

1 

231 

250 

325.000 

1 

325 

OOu 

300.000 

1 

2Ss9 

051  • 

500.000 

1 

r,o 

000 

550.000 

1 

550 

0'  0 

180. OOu 

1 

180 

000 

250.000 

1 

210 

000 

800. OOu 

1 

7U 

500 

300.000 

1 

250 

OOO 

275.000 

1 

875 

OOU 

200.000 

1 

200 

OUO 

1.000.000 

4 

949 

62l 

325. OOu 

1 

325 

OOU 

85.000 

1 

85 

0()U 

200.000 

1 

199 

394 

500.000 

1 

i  0 

000 

450.001) 

1 

4:  0 

000 

160.000 

1 

128 

80. 

400,000 

400 

000 

300.000 

300 

OOU 

165,000 

165 

OOU 

400.000 

332 

70^ 

2, 000, OOu 

2.000 

OOO 

300,000 

300 

OOU 

500, OOU 

487 

SOU 

600.0011 

574 

50U 

270,000 

270 

001 

2.750.001 

2  7  >0 

OOl 

16). OOu 

150 

OOl 

425, OOU 

425 

OOl 

lUO.OOl 

100 

001 

5,000,001 

1  700 

OOU 

150.000 

150 

Oui 

35.001) 

34 

OOu 

540.000 

540 

OOU 

150.000 

150 

OOO 

40 J. 000 

300 

000 

400. OOu 

38d 

000 

800.000 

200 

OOl.) 

80.000 

80 

000 

200  000 

178 

1^3 

485. OOU 

400 

OOU 

860.000 

860 

000 

100.000 

95 

772 

Angelo  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza   

BufFelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 
Champ  d'Or  (French).. 
Chimes  Exploration... 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
Sast  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

George  Goch  (New)... 

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldentiuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Gold  Fields  Deep  

Henry  Nourse  

Herlot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  ^  

Jumpers  

Kimberley  Roodpt.  (Hew) 
Kleinfontein  (New), 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster.  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B... 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  VIei  

Main  Reef  Consolidated 

Marievale  Nip^el  

May's  Consolidated  (»«w) 

Minerva   

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton.. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Orion  (New)  

Paarl  Central  (New) . . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porçes  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Roodpt.  Deep  Level... 

Rose  Deep.  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Ma.Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines.. 

Wolhuter  

Worcester  


60 
40 
60 
35 
50 

120 
40 

100 
50 

100 
40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 

30 
100 
40 


75 
"26 
15 
170 

"so 

'366 

'45 
30 
10 
25 


125 
100 

500 
80 
60 


30 


50 


10 


100 


50  %  janv.  à  déc. 
100  %  avril  à  oct. 


15  %  juin  à  déc 
12  %  %  décembre 

240  %  mars  à  déc 
85  %  décembre 
80  %  mars  à  déo 


300  %  juin  à  déc 

147 '4  %marsàdéc 
75  %  juin  à  déc 

40  %  juin  à  déc 
25  %  juin  à  déc 


125  %  juin  à  déc 
100  %  mars  à  déc 
675  %  mars  à  déc. 
100  %  mars  à  déc 
80  %  juin  à  déc 

10  '%  décembre 
30  %  juin  à  déc 

10  %  décembre 
30  %  juin  à  déc 

7  ^  %  décembi-e 


15  %  décembre 


60  %  juin  à  déc 


55  %  juin  à  déc 
166  %  décembre 


10  %  décembre 


16  %  juin  à  déc 

40  %  décembre 
10  %  décembre 


10  %  juin 
15  %  avril  à  oct. 
40  %  juin  à  déc 

60  %  sept,  à  déo 

150  %  mai  à  oct 


10  %  juin  à  déc, 
60  %  janv.  à  nov, 


5  11/16 
1  7/8 

8  1/2 
4  9/16 
2 

1  9/16 
5/8 

6  5/16 

3  1/2 
1  1/16 

18  3/4 

4  1/8 

7  1/2 

4  1/4 

5  9/16 
13/16 

24  1/4 
8 

4  7/8 

7  1/8 

1  1/8 
3  5/8 

2  15/16 

10  3/8 

9  3/4 

8  7/8 

11  1/4 
8  1/4 
6 

2  1/4 

3  1/4 

5  13/16 
2  7/8 

4  3/4 
1  9/16 

80/0 
1  7/8 

1  3/8 
15/16 

2  5/8 
13/16 

5  1/16 
1  5/8 

6  1/8 

3  1/16 
1  3/8 

7  1/8 
11/16 

1  5/16 

4  7/8 
2  13/16 
34  7/8 

2  13/16 

2  1/8 
1  11/16 

2  1/16 
3 

8  3/4 

7  1/8 

3  11/16 
5 

1  3/16 
1  1/8 

3  3/4 

5  1/8 

4  1/4 

6  3/8 
4  3/8 

9  7/8 
1  1/4 
1  7/16 

6  13/16 
4  1/4 


2  1/8 

5/8 

3/4 
8  11/16 

7/16 

1/16 
2  3/4 

S/8 

1/8 
2  3/4 

1/2 

1/4 
8  3/8 
1  1/4 
5  1/8 
1  5/8 

1  7/16 
3/16 

14  1/2 
15/16 
8  1/8 

2  3/4 
1/2 

1  3/8 
1  3/8 

3  9/16 
5 


5  1/8 
2  5/8 

3/4 

1  1/8 

2  7/16 
1  1/8 

3  1/8 
5/16 
4/0 
5/8 
3/8 
1/8 

1  1/8 
7/16 

1  1/8 
5/16 

4  1/8 
1  3/8 

7/16 

1  .3/4 
1/16 
3/8 

2  3/4 
1  7/8 
15  3/8 
1  1/16 

3/4 
13/16 
5/8 
1/2 

6  1/2 


1  5/8 

2  1/8 
5/16 
3/8 

1  1/4 
8  5/8 
1 

8  7/8 
1/8 

5  1/2 
1/8 
5/16 

2  3/4 
2  1/4 


5  5/8 

7  1/4 

7  1/8 

7  1/IG 

1 

1  3/8 

1  3/8 

1  7/16 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 
4  1/4 

4  1/4 

4  1/4 

4  1/4 

4/3 

7/0 

7/0 

7/0 

1/0 

1/6 

1/6 

1/6 

3 

3 

3 

3 

1  1/8 

1  9/16 

2 

8 

3/8 

5/16 

1/4 

3/8 

5  15/16 

5  5/8 

5  9/16 

5  1/2 

2  13/16 

3  5/)6 

3  1/4 

3  5/(6 

3/8 

8/6 

6/6 

1  1/8 

13  1/4 

14  1/2 

14  1/2 

14  1/2 

3  15/16 

5  1/8 

5  1/8 

4  15./16 

6  1/2 

6 

6 

5  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  5/8 

3  1/2 

4  7/8 
3/16 

6  9/16 

6  5/16 

6  3  8 

1/6 

1/6 

1/6 

25 

25 

25  1/4 

25 

1/2. 

9/0 

8/9 

9/0 

5  3/4 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/16 

8 

11 

10  7/8 

11  1/8 

3/8 

11/16 

11/16 

11/16 

2  1/2 

3  5/16 

3  3/16 

3  1,4 

2 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/S 

8  1/2 



— 

— 

10 

9  5/8 

9  7/16 

9  E/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  1/8 

7 

10  1/16 

10  1/2 

11  1/2 

10  1/2 

9  3/4 

5  1/4 

5  1/8 

5  1/4 

5  1/4 

5  5/8 

5  5/8 

5  1/2 

5/8 

3/8 

3/8 

3  8 

2  1/2 

2  13/16 

2  13  16 

2  3/4 

3  5/8 

4  7/8 

4  15/16 

47/8 

2  1/8 

2  7/8 

2  13/16 

3  . 

3 

3  13/16 

3  7,8 

3  13/16 

7/8 

15/16 

7/8 

1  1/16 

5/16 

5/16 

1/4 

5/16 

1 

7/8 

7/8 

7/8 
1  9/16 

1  1/8 

1  9/16 

1  9/16 

5/16 

5/16 
4  1/8 

5/16 

5/16 
4  7/16 

2  7/16 

4 

1/6 

3  7/8 



— 

— 

6  3/4 

6  1/2 

6  3/4 

5/8 

15/16 

7/8 

15/16 

4 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/4 

1  5/8 

8  9/16 

2  1/2 

2  5/8 

1 

1  5/8 

1  5/8 

1  3/4 

5 

5  7/8 

5  3/8 

5  7,8 

1/8 





— 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

4  9/16 

3  9/16 

4  3/8 

4  7/16 

2 

1  15/16 
34  1/8 

1  13/16 
34  1/8 

1  7/8 

29  5/8 

34 

1  3/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

1/2 

15/16 

15/16 

15/16 

13/16 

1  7/16 

1  5/16 

1  7/16 

7/8 

11/8 

1  3/18 

1  3/16 

1  9/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  3/4 

8 

2  3/8 

9  1/8 

9  1/8 

9  1/16 

2  5/8 

2  5/8 

2  5/8 

6  1/4 

9 

9 

9 

3  3/8 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/4 

3  13/16 

5  3/16 

5  3/16 

5  1/16 

9/16 

1/4 

1/4 

1/4 

9/16 

1/1 

1/4 

1/4 

3  3/4 

4 

4 

4 

3  7/8 

4 

3  7/8 

4  1/4 

1  11/16 

2  7/8 

8 

2  5/8 

3 

6  1/16 

8 

7  7/8 

1  3/4 

15/16 

15/16 

1  1/2 

10  1/2 

12  5/8 

12  5/8 

12  5/8 

9/16 

3/8 

3/8 

3/8 

7/16 

13/16 

3/4 

3/4 

5  9/16 
2  1/2 

4  7/8 

4  3  '4 

4  13/16 

2  3/4 

8  7/8 

2  3/4 

7  1/4 

1  7/16 
1  3/16 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 
2 

3/8 
r  11/16 
3  5/16 

1  3/16 
14  1/2 

5 

6  1/8 
3  13/16 

6  3/4 
2/0 

25 

9/0 

8  1/16 

11  1/8 
11/16 

3  5/16 
1  15/16 

9  1/2 
7 

11 

5  3/8 
5  1/2 

3/8 

2  5/8 
5 

3 
4 

1  1/16 
5/16 
1  1/16 
1  5/8 
5/16 

4  5/16 

7  7/8 
1  1/8 

5  1/2 
3 

1  13/16 

5  7/8 

5/8 

4  3/4 

1  3/4 
34  3/4 

2  1/8 
1  1/8 

1  7/lb 
1  1;~ 

1  3/16 
9  1/4 

2  3/4 
9  1/8 

2  1/4 

5  1/4 
1/4 
1/4 

4  1/4 
4  1/4 

3  1/1( 
8 

1  3/8 

12  7/8 
3/8 
3/4 

4  3/4 

8  3/4 


7  13/16 
1  9/16 
1  3/8 

4  5/16 
7/6 
1/6 

3  1/4 
2 

3/8 
5  13/16 
3  1/2 

1  1/8 
14  3,8 

5  1/2 

e  1/8 

3  3/4 

7  3/16 
2/0 

25  1/2 

I  11/16 

8  5/lb 

II  3/8 
11/16 

3  7/16 

1  15/16 

9  1/2 
7  1/8 

11  i/i 

5  7/8 
5  5/S 
3/S 

2  5/8 
5  3/1 

3  1/16 
3  15/16 

1  1/r 

5/16 
1  1/16 
1  7/8 
5/16 

4  1/2 

7  5/8 

1  3/8 

5  5,  8 

2  15/16 

2  1/16 

6  1/8 

3/4 

4  .3/4 

1  5/8 
36  5,  S 

2  3/8 
1  3/8 
1  1  2 
1  3/16 

1  3/16 
9  3/8 

2  7/8 
9  1/2 

2  1/4 

5  3/8 
5/16 

1/4 
4  3/4 

4  3/8 

3  1/2 

8  3/.-< 

1  7/16 

12  3/1 
7/16 
3/4 

5  1/8 

2  7/8 


IVIirsTES    D'OR    SUD- AFRICAINES    (Autres  districts) 


120,000 

10/0 

240.000 

30 

125.000 

5/0 

500  000 

20 

^00.000 

10/- 
2/6 

400.000 

Klerksdorp  (98.  payé). 

30 

156.850 

1,230,963 

30 

840.000 

j 

240,000 

460,000 

î 

» 

26 

1.100.000 

1 

1.075,000 

120 

14f>.000 

1 

130, Oln 

10 

100.000 

1 

87.000 

80 

10 


20 


8  d.  février  à  déc 


6  1/4%  mars  à  juin 


15/6 

8/0 

4/7 

1/3 

18/9 

4/0 

5/9 

2/6 

13/16 

3/8 

1/2 

1/4 

2  7/8 

1  9/16 

1  1/16 

1/4 

5/8 

3/8 

8/0 
8/9 
1/3 
1/6 
3/8 
1/3  . 
1  5/8 
8/6 
5/16 


9/6 
1/3 

9/6 
1/3 

2/6 

2/6 

1/9 

1/9 

3/8 

3/8 

1/6 

1/3 

1  7/16 

1  7/16 

2/0 

2/0 

1/4 

1/4 

9/6 

10/0 

10/0 

1/0 

1/0 

1/0 

2/3 

2/3 

2/6 

2/0 

2/0 

2/0 

3/8 

3/4 

3/8 

1/3 

1/6 

1/6 

1  7/16 

1  7/16 

1  11/16 

2/0 

1/9 

1/9 

5/16 

1/4 

1/4 

1,  Oosby  Square. 
Waroford  Court. 

120,  Bishopsgate  St, 

7,  Lothbury. 

30,  St.  Swithin'g  Lan« 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  Ht 
120,  Bishopsgate  St 


18,  Ltidenball  BoNilgi, 

Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court, 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St, 

7,  Lothbury. 
(70/173,  Wincbe.sler  Boust. 
19,  Bury  Street. 
m,  Bisbopsgidi-SI-Witbln 

8,  Princes  Street. 
8,  P'-ioces  Street, 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
\Varnford  dourl. 

15,  George  St,,  E.  G, 
4,  Lothbury. 
4  Drapers  Gdrdens, 
(5/e,  etorge  SI,  Id,  Houst. 

Wai'nford  Court. 

Gresham  House. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  S',, 

8.  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street, 
8.  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Swithin'sLane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury, 
Gresham  House. 
15/e,  eeorge  St,,  «n,  Hoou 
Warnford  Court. 

18,  St,  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Winchester  House. 

19,  Bnry  Street. 
Winchester  House. 
Warnlord  Court. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 


BeTojs  House  Bningball  Streel, 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Street. 
110.  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Street. 


«OU^^SUE     JOE     r.O^miF:»  (SuUe) 


il 


Oh 

<: 


< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


33  - 


DIVIDENDES 


1897 


1898 


1897 
Conr»  axtréiDts 

PlDsbautjpiDs  ba< 


1898 

ClAt.  semestrielle 

30  Juin  31  Dec. 


29  Déc. 


5  Janvier  12  Jao 


19Jauv. 


BUREAUX 


LONDRES 


COMPAGNIES   FFlOFf=lIÉTAII=lES    de  XERP^AUNT   et  D'EXI^LORATION 


£ 

850.000 

\ 

225.000 

S50.30Û 

1 

350.300 

1.250.000 

1.102.500 

400.000 

400 . 000 

l.SO.OOO 

J 

loo.ouo 

5.000.000 

j 

3  '/50.000 

500.000 

267.048 

1.450,000 

j 

1.450.00n 

t. 250. 000 

1.250.000 

600.000 

100 

575.000 

.325.000 

3i£5.00(i 

2.0CO.OOO 

1.520.320 

200.000 

2U0.0O0 

100.000 

tOs. 

50.000 

215.000 

192.000 

200.000 

200. OOC 

200.000 

180.000 

200.000 

200.000 

160.000 

115.500 

1.000.000 

550.000 

200.00(J 

180.000 

1.500.000 

1.267.507 

150.000 

1^0.000 

450.000 

389.750 

150.000 

150.000 

500.000 

500.000 

389.300 

389.300 

300.000 

300.000 

249.915 

170.000 

640.000 

604.225 

1 .000.000 

930.000 

65.000 

05.000 

Alezandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered(Britl8h  S.A.C». 
Charterland  Goldflelds 
Cons.Gld.  Flds  S.A.Def. 

Id.  6%  Préférence.. 

Id.  5  %  Debentures 
Goldf.  of  Lydenburg. . 
Henderson's  Trans.Est 
Johannesburg  Estâtes 
Lon.&  S.  Afr.  Explor.  C 
Lydenburg  Estâtes... 
Mashonaland  Agency 

Id  Central  

Id.  Gold  Fields 
Matabele  Gold  Reef  s&c. 

Mozambique  C»  

Northern  Transv.  X.and 
Oceana  Consolidated  . 
Oceana  Development. 

Potchpfstroom  

Rand  Rhodesia  Explor. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.      Gold  Fields.. 

Id.  Land  

Id.GoldMinlng  Es»at. 
WiUoughby's  Cou  sol. 
Zambesia  Exploring. . . 


10 


50 


2/0 


5J4 


2K 
120 


15 


15  0/0  avril 


25  0/0  novembre 
6%jaavieràjuillet 
51/20/0  jantier-joillei 


71/20/Ojuinàdéc. 
13/0  mars  à  déc. 


5  0/0  avril 
io  b/b  août" 


9/16 

3/16 

3/0 

3/6 

4 

2  5/8 

1  1/16 

2  3  8 

2  7/8 

15/16 

1  13  16 

1  7/8 

1  9/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1  5/8 

1/2 

1  3/8 

3/4 

o/  ■* 

4  5/16 

1  13/16 

8  5/l6 

3  5/16 

1 

1/8 

i/o 

1/  s 

3/  8 

9  11/16 

3  3/4 

4  1/4 

5  1/4 

25/0 

18/0 

21/6 

23/9 

108 

97 

106 

109 

2  1/2 

1  1/8 

1 

3/4 

2  1/8 

7/8 

11/16 

13/16 

1  5/8 

1  1/8 

1 

1 

16 

13  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

1  5/16 

5/16 

1/8 

3/16 

2  13/16 

1  1/16 

1  7/16 

1  13/16 

1 

1/4 

13/16 

1  1/16 

1,0 

1/0  ■ 

7 

2  1/2 

5  3/4 

6  7/8 

2  3/16 

15/1  fi 

2  3/16 

1  7/8 

lO/O 

1/0 

2/6 

2/6 

1  5/16 

9/16 

11/16 

11/16 

7/16 

1/16 

1/4 

3/16 
4/6 

12/0 

4/6 

4/0 

1  15/16 

5/8 

1  3/16 

1  3/16 

1 

3/8 

9/16 

11/16 

3 

1  1/4 

1  1/8 

1  3/4 

1/2 

1/8 

1/4 

1/4 

5  7/16 

2  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

1  11/16 

13/16 

1  1  16 

1  3/ s 

8  1/4 

7/8 

3/4 

1 

3/6 
8  7,8 
1  7/8 
13/16 

3/4 
3  5/16 

3/8 

5  1/4 
23/0 

108 

3/4 
13/16 
1  1/4 
12  1/4 
3/16 
1  3,4 
1  1/16 

1/0 

6  7  8 
1  7/8 

2/6 
11/16 
3/16 
4/6 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 

2 

I  5/16 
7/8 


3/6 

3/6 

3/6 

2  7/8 

3  1/16 

3  3/8 

1  3/4 

1  7 /S 

8 

13/16 

3,4 

3/4 

•V4 

3  4 

3/4 

3  1/16 

3  1/16 

3  1/8 

3/8 

3  8 

3,8 

5  3/16 

5  1/2 

6  7  16 

23/9 

24/0 

8i/6 

106 

106 

107 

3/4 

7/8 

7/8 

3/4 

13/16 

13/16 

1  1/1 

1  5/16 

1  3/8 

12 

12 

12 

1/8 

1/6 

2/6 

1  13/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  1/16 

1 

1  1/16 

1/6 

1/6 

7  1/8 

7 

7 

1  15/16 

2 

2  3/16 

2/6 

2/6 

2/6 

11/16 

11/16 

13/16 

3/16 

1/4 

3/16 

5/0 

4/6 

6/3 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

11/16 

5/8 

11/167 

1  3,1 

1  15/16 

1  1;V1 

3/16 

1/4 

3/lt 

1  3/4 

1  3/4 

1  13/10 

1  3/8 

1  5/16 

1  5/16 

1 

15/16 

1 

go]m:f*agnies  diverseîs 


600.000 

1 

600.000 

299.000 

1 

299.000 

500.000 

1 

475.000 

1.250.000 

1 

1.100.000 

2.758,000 

1 

2.750.000 

.5' '0.000 

1 

500.000 

22. .000 

1 

210. OOU 

28.400 

1 

28.400 

1.000.000 

1 

500.382 

400.000 

1 

200.000 

300.000 

1 

300.000 

3,000.000 

4 

3.000  000 

250.000 

1 

250.000 

500.000 

1 

394.690 

450  000 

1 

450.000 

Beira  Bailv\?-ay  Shares 
Burma  Ruby  Min.  '  ~  ' 
Eerste  Fabrieken 

Exploration  C«.  (.  

Johannesbg.  Cons.Inv 
Id.  Waterwks 
Id.  Tramways 
London&Orange  f  ree  St( 
London  and  Paris  Corp 
New  African  Companj 
Rand  Central  Electric, 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


6 
10 

10 

7% 

10 

12  y. 

37  K 

5 

18  1/2  0/0  mars 

7  1/2  0/o'juin 
7  1/2  0/0  mars 


12  1/2  0/0  juin 

6  0/0  avril 
2  1/2  0/0  mars 
25  0/0  janvier 


11/6 

5/9 

6/0 

15/0 

8/0 

5/6 

1  7/8 

3/4 

15,16 

2  3/4 

1  3/8 

1  3/» 

2  5/8 

1  5/16 

1  3/16 

1  7/8 

1 

1  1/8 

2  5/16 

1  1/8 

1  7/16 

3  5/8 

2  1/1 

2  1/1 

1  1/16 

5/16 

7/16 

2  1/2 

7/8 

1  9/16 

1  13/16 

1  3/16 

1  1/4 

5  1/4 

3 

8  3  4 

7  5/8 

2  5/8 

3  5/8 

2  3/4 

13/16 

15/16 

1  1/2 

5/8 

7/8 

7/0 

7/0 

6/0 

6/0 

13  16 

13/16 

1  1/2 

1  3/16 

1  5/16 

1  3/16 

1 

1 

1 

1  1/16 

2 

2 

7/16 

7/16 

1  5/8 

1  9/16 

1 

1 

3  1/8 

3  1/4 

4  9/16 
15/16 

4  7/16 

15/16 

11/16 

11/16 

7/0 

5/0 
13/16 
1  1/2 
1  5/16 
1 

1  1/16 

7/16 
1  3/4 
1 

3  1/8 

4  5/8 
15/16 
11/16 


7/0 

7/0 

6/0 

6/0 

13/16 

13/16 

1  1/2 

1  5,  8 

1  5/16 

1  3/8 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  3/16 

5/8 

7/16 

1  7/8 

2  1/8 

1 

1 

3  1/4 

3  5/8 

4  5/8 

5  1/12 

13/16 

1 

1  1/16 

1  1/8 

<S/<  Ceorgt  St.ln.  Hoiu 

170,  Winchester  Hse 

7,  Lothbury. 

19,  St.  Switnin'sLane 
78,  Basinghali  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
85,  Gracechurch  St. 
15a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Gircus 
85,  Gracechurch  St 

8.  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
19,  St.  Swithin'sLane 

3,  CoDthall  Buildings 
Broad  Slreet  House 
33,  Cornhill. 

Sud  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
123,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
■etropoliUn  Cbanbiri. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St 
Suffolk  House. 

3,  Copthall  Buildings 
13,  George  Street. 


17,  St- Swithin'sLane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin'sLane 

7,  Lothbury. 

54,  St.  Mary  Axe. 
n/t  «gorgt  St.,  Hd.  Hoiih 
12,  IVloorgato  Street 

83,  Hatton  Gardeu. 

1,  Bankbuidings 

8,  Old  Jewry. 


Broad  Street  House 


MIINTES    D'OR  AUSTRALIENNES 


200.000 

1 

150.000 

375.000 

1 

323.300 

100.000 

1 

9i),000 

175.000 

2/0 

1.600.000 

280.000 

16/0 

350.001 

110.000 

1 

110.000 

80.000 

1 

75.001 

300.000 

1 

270.100 

700.000 

1 

700.000 

60.000 

1 

60.00U 

100.000 

1 

7t).7r>7 

100.000 

1 

64.000 

500.000 

1 

18,1.000 

120.000 

2/0 

313.019 

80.000 

1 

75.0011 

100.000 

1 

70.000 

384.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320,000 

3fjO,000 

1 

300.000 

3i0.0O(J 

1 

320.000 

500.000 

1 

500.000 

Big  Blow  

Con.Gld.Mns.ofW.Au8. 

Golconda  

Great  Boulder  Prop.  .. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill. 

Id.  Reward  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mawson's  Revrd.Claim 
Pilbarra  Gold  Fields. . 
West  Austral. Concess. 
West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C». 
White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  (2/6  payé)  

Mill'sDayDawn(ls/«p«j* 

Waihi  

Wentworth  


5 

5  sh. 
1/6 

40 


2/0  janvier  à  juil 
25  0/0  janvier 


0/6  octobre 
6/0  avril  à  août 
5  0/0  avril 

30  0/0  mars  à  sept, 


8/0 
7/16 
1  5/16 
13  3/4 
3  1/16 

7  1/4 

1  11/16 
1  3/16 
11/0 

1  1/4 

3/4 
20/0 
6  1/8 

4/3 
1  3/4 
1  7/16 

2  13/16 
17/6 

3/4 

8  5/8 
3/4 


0/6 
1/16 

3/8 
6  3/4 

7/8 
4  7/8 

1/2 
5/16 

0/6 
1/16 

1/8 

0/6 
1  13/16 

1/6 
13/16 

1/2 
1  15/16 

4/6 

3/8 
4  1/8 

3/8 


3/6 

1/8 

1/4 
17,6 

1/2 
7  7/8 

1/8 
11/16 

4  0 

8/6 

1/0 

1  3/16 
1/3 
3/16 

11/16 

2  3/16 
4/9 

3  8 
4  3'i 
1/2 


1/6 

1/6 

1/16 

1/16 

1/16 

■i/0 

4/0 

3/6 

28/6 

■22/6 

22,9 

7/16 

7/16 

3/8 

7  1/2 

7  1/2 

7  5/8 

3/16 

3/16 

3/16 

1/8 

1/2 

11  16 

1/6 

1/6 

1/6 

15,16 

15/16 

15/16 

(1/6  , 

0/6 

0/6 

3  0 

3/0 

3/0 

7/16 

7/16 

7/16 

2  1/4 

8  1/4 

8  1/4 

3/3 

3/3 

3/0 

4/6 
l  11/16 

4/6 

4/0 

4  11/16 

5  1/16 

9/6 

9/6 

8/6 

0/6 

1/6 

1/16 

1/16 

3/6 

4/6 

23  6 

2i/3 

1/2 

3/8 

7  3  4 

8  1/16 

3/16 

3/16 

11/16 

13/16 

1/6 

1/6 

1  7/16 

1  11/16 

0/6 

0/9 

3/0 

3/0 

7/16 

1/2 

8  1/4 

2  5/16 

3/3 

•3/6 

3/6 

3/6 

5  3/16 

5  3/16 

8/0 

7/6 

151,  Cannou  Street. 
14,  mil  $(re«l,  IdlDburgb. 
14,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House 
Bartholoniew  House 
Broad  Street  House 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
32  Walbrook,  E.  C. 
33,  Old  Broad  Street 
29,  St.  Swithin'sLane 
257,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin'sLane 
3.  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Wincliester  St 
97,  Dashwood  House, 

3,  Gracechurch  St. 
11,  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  Avne 


IVEINES    DE  DIAIVtArsiT 


721.500 

1 

721 .500 

3. 9'*. 000 

5 

3.0(8  955 

3.f»00.000 

100 

3.2S3.02O 

3' il  780 

ion 

301,780 

1.057.000 

10 

105.250 

100,000 

1 

98.672 

2.=  0 ,  'M) 

1 

195. 00*; 

t.0fX).000 

5 

1.000.000 

650,000 

1 

450.00fJ 

500.000 

1 

217.436 

Consolidt.  Bultfonteln 
De  Beer's  Consolidated 

Id.   5%  Debenture. . . 

Id.  Bultfont.Obl.4;^  % 

Griqualand  West  

Kimberly  (lOs.  pavé).. 
Koffyfontein....  ..  . 

New  Jagersfonteln. 

Robinson   

8t.  Augustine  (New) 


7% 
40 

b 

4 


18 


9  d.  juillet 

40  %  juin-déc 
5  ('/O  jan  V. -juillet 
41/20/Oavrilàoct. 
4/0  juillet 


12  0/0  mars  à  sep 


33/0 
30 
110 
104 

8  5/8 
1/8  prln» 

3/1 
9  15/16 
» 

8/9 


29/6 
26  3/16 
105  1/2 
100 

7  3/'i 
3/IÔ  pii 
1/4 

8 

» 
1/6 


31/6 

1  7/!« 

27  3/16 

26  7/8 

108 

107  1/2 

103 

ICO 

8  1/4 

8 

1  /P  perle 

1/8  pfrie 

3/Ô 

4  0 

7  5  8 

9  7  8 

11/16 

5/8 

1,0 

0/3 

1  7/16 
26  5/8 
107  1/2 
100 
7  7/8 
1  /  8  péri» 

3/6 
9  5/8 
9/16 
0/3 


1  1/2 
26  5/8 
105 


1/8  perle 
3/16 
9  5/8 

0/3 


1  1/2 
27  1/16 
105 

8 

1/8  perle 

3/16 
9  3/4 

0/3 


1  1/4 
27  3/8 
105  1/2, 


1/8  perle 

4  0 
10  1/2 

0/3 


,  Lombard  Street. 
Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 
19,  Finsbury  Gircus- 

4,  Bishopsffate  St. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Princes  Street. 
30,  St.  Swithin's  Lane 


r 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


15"  volume. 

BUREAUX  :  a.  RUE  MONSIGNY.  PARIS 

Vendredi  27  janvier  1899. 

e> 


e> 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (F.d  milli-^n  df  fraocj) 


MOIS 

1887 

188S 

1888 

1890 

1891 

1892 

1883 

1894 

189B 

1896 

1897 

1898 

JlNVIBR.*.  .  . 

» 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.094 

28  5.-^8 

FÉVRIER  

» 

1.108 

2.043 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.  105 

15.198 

19.201 

27.115 

1.089 

2.540 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.889 

31.118 

29.658 

» 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.4'i8 

30.496 

Mai  

80 

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

22.595 

31  319 

66 

1.162 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31  365 

Juillet  

21 

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.552 

22.065 

32.700 

Août  

128 

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

Septembre . 

176 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18  433 

23.856 

34.951 

Octobre  

366 

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.77T 

17.531 

18.190 

24.950 

36  172 

Novembre.. 

497 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.038 

35.791 

DÉCEMBRE.  . 

769 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.. 318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38.175 

Total.... 

2.107 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203.697 

207.710 

276.155 

390.900 
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Questions  du  Jour.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation 
dans  l'.\i'rique  du  Sud.  —  Les  Entreprises  Sud-Africaines  en  1898.  — 
Les  Mine*  Rhodésiennes. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  La  Législation  minière  dans 
l'Australie  Occidentale.  —  Les  Mines  dans  la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 
—  Les  Mines  d'or  dans  la  Nouvelle-Zélande.  —  Notes  Minières 
d'Australie. 

Revue  iiebdomadaîre  de  la  Presse  de  Johannesburg. — 

Les  Anglais  au  Transvaal.  —  L'Avenir  minier  du  Maslionaland.  — 
Le  Commerce  du  Charbon  à  Natal.  —  Les  Exportations  d'or. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les 

Sud-Africaines.  —  Les  Nouvelles  Compagnies  Sud-Africaines. 
Marché  des  Diamants.  —  Les  Mines  d'or  de  la  Rhodesia. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur   ces   Marchés    et    Cours  de 
clôture. 


Mines 
—  Le 


PRODICTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DO 

■Wit-wa.tersra.xi.d. 
Dd  ier  Hai  1887  an  34  Décembre  1898 


Francs. 
Onces. . 
Kilog  . . 


.675.995.593 
18.428.523 
573.181 


t       t       «  4 

1889 

69.557  OBCM 
11.494  kllo|. 


1890 

494.817  ntn 
15.390  lilou. 


1891 
729.238  oDui 
22.463  ktloj. 


1892 
1.210  867  «DU! 

37.662  kiloj. 


J     «     »  i: 
1893 
1.478.473  oieei 
45.986  kilog. 


I    ]     0     «  « 

1894 

2.024.159  «ncM 
62.958  kilog. 


1   )  g  ^ 

1895 

2.2.38.430  oDcu 
69.595  kilof 


i  1 


t  i 
1896 
2.282.533  oi«i 
70.993  kilog. 


3    g    g  < 
1897 

3.034.674  oDcu 
94.387  kilog 


3     e      »  j 

1898 

4.295.602  oDfn 
133  605  kiing. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDES    COM:F>AOISriE©     MirsriÈRES     ET  D'EXF»LOR.ATIO 

(  Six  d- Africaines,    ^ixstralieimes     et  Américaines) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

^  a  ' 

COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juin 

1898 


Août 
1898 


5  Janv. 
1899 


12  Janv. 

1899 


19  Janv 
1899 


COUBS 

de 

CLOTURE 

26  janv. 
1899 


NOMS 

(les 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GonvEP^ACxnsriES  de  mines  d'or  sud -affiig aines 


13.7.50.000 

25 

1889 

3.. 375. 000 

25 

1 890 

8.750.000 

25 

18KS 

18.750.000 

25 

IS1I2 

2.2.50.000 

25 

Iss-, 

li. 000. 000 

25 

1S95 

5.000.000 

25 

issl 

6.2.50.000 

25 

IS'.ld 

.300.000 

25 

IW)5 

12.500.000 

25 

ISSS 

7.. 500. 000 

25 

1895 

275.000 

25 

1,S9; 

7.. 500. 000 

25 

1887 

-i.  125. 000 

25 

1897 

'lOO.OOO 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.7.50.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

18S7 

3.125.000 

25 

1K95 

400.000 

25 

18911 

2.000.000 

25 

1887 

4,000.000 

25 

1895 

10.025.000 

25 

1895 

100.000 

25 

I89'i 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep. .  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  ter, ne 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Liancaster  terme 

Langlaagte  fistates  terme 

Marie vale  Nigel  terrne 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

■Simmer  and  Jack  fact.  nouv)).(erm.e  (i 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor,  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
170 

69 
120 

93 

67.50 
865 

125 
53.75 
inc.)  340 

196 

262 
75 
•  85 
77.50 


10.50 

16.25 

9.75 

8 

10.50 

10 

10 

16.50 

48 

38 

33 

31.25 

48.75 

48.50 

48.50 

45.50 

90 

100 

83 

98 

88.50 

95.75 

96 

107 

167 

115 

115 

139 

163 

171 

182.50 

191.50 

630 

605 

620 

657 

630 

639 

614 

609 

40 

40 

39 

43 

40.50 

44.50 

48.50 

50 

206 

124 

140 

153.50 

205 

204.50 

200 

195.50 

70 

65 

59 

70 

70.50 

71.25 

70 

73 

73 

75.25 

74.50 

76 

76.50 

99 

88 

76 

86 

95.50 

74.50 

98 

99.50 

12 

13 

13 

12 

12 

12 

12 

12 

110 

110 

112 

115 

113.50 

115 

116 

85 

95 

115 

118 

118 

1 45 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

870 

861 

882 

931 

969 

20 

32.50 

20 

12.50 

19 

19.50 

28 

.32.50 

230 

206 

205.50 

218.50 

229.50 

233 

238.50 

256 

36 

57 

47 . 50 

41.75 

36.50, 

36 

43 

41.50 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

127.50 

126 

137.50 

151 

48 

45 

37 

36 

46 

46.50 

46 

53 

204 

200 

205 

213 

221.50 

308 

275 

306 

310.50 

326 

320 

10 

14 

16.50 

n 

10 

10 

10 

10 

21 

16 

19 

15.50 

19.50 

20 

19 

22.50 

87 

87 

86.50 

89.50 

90.50  1 

london-Paris  Finaneial  and  Mininj  C" 
MM.  Belmann  frères 
C'"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  G'« 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C° 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C"» 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  0]i|iciiIieim  Pinto  et  C'« 
Ad.  Goerz  et  G'' 
LoDdon-Paris  fjaanrial  and  Mining  Co 
Ad.  Goerz  et  C" 
Banque  rranraise  de  l'ilrique  dn  Sud 
MM.  Belmann  frères 
Jli|ue  Busse  el  Franralsp,  puis  Mil.  MacSwiDejet  C 
MM.  Macliitf'ls  et  C'» 
Bque  dePiriiield.P.-Bas  etlIM.Ternher.Beit  elC: 
Divers 

New  Austral  C" 
New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  C'» 
MM.  Lemaire  et  "Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IVEINES    D'OR    AUSTR  ALIENEES,    ADVCEFUGAIINTES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50  OOil  pi  ris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

5oO 

1879 

5.000.000 

1X92 

2.100.000 

1894 

Rebecca. 


).terme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

7 

7 

7 

8 

MM.  Machiels  el  C'« 

optant 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

7.50 

8.25 

7.25 

7.50 

Introduite  antérieurement 

optant 

66 

38 

41 

40 

70 

72 

73.75 

71 

Crédit  de  France 

optant 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

5 

5 

5 

5 

Introduite  antérieurement 

optant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

3.25 

3.25 

3.50 

3.. 50 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'« 

optant 

65 

75 

60 

60 

65 

70 

69 

70 

Introduite  antérieurement 

optant 

15 

24* 

25.25 

28.75 

32.25 

22.50 

27 

25 

26 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'" 

.optant 

200 

20 

20 

16 

15 

20 

20 

20 

19 

MM.  G.  Van  Brocii  et  C'e 

GO]VEF»ACx]NriES    DE   TERRAINS',    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


Bechuanaland  Exploration. (erme 
Brit.  Sth,  Afric.(Chartered). ./erme 
Oie  française  des  Mines  d^Or. terme 

Cie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal  —  optant 
Eerste  Fabrieken  Distillery.ferme 
Goldflelds  Consol. ordinaire. (erw 
Henderson  Transv.  Estate.. (erme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme. 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  terme 


10 

000 

000 

25 

1891 

87 

500 

000 

2.5 

1890 

12 

500 

000 

100 

1895 

.5 

000 

000 

25 

1889 

11 

250 

000 

25 

1889 

10 

000 

000 

25 

1892 

18 

1 25 

000 

25 

1892 

7 

500 

000 

25 

1895 

37 

500 

000 

25 

18W, 

1.3 

750 

000 

25 

189', 

12 

500 

000 

.  2.5 

188« 

50 

000 

OOfi 

2.5 

18S9 

75 

000 

000 

100 

1895 

12 

500 

OOo 

2.5 

1892 

62.50 

19 

20 

1^  M 

18 

19 

18.50 

18.50 

27.50 

Banque  CitnimerciaU  et  Industrielle 

125 

83 

72 

ei.scT 

65.25 

77.75 

77.25 

78.75 

94.75 

MM.  Gault  et  Gringoire 

100 

86 

107 

85 

97 

86 

89 

96 

103 

Banque  Internationale  de  Paris 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

79 

64 

75.25 

80.75 

79.50 

79 

80.50 

88,, 50 

M.  Oltramare 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

20 

19.50 

20.50 

25 

MM.  Dacosta  et  David 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

1,33.50 

141 

165 

191.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

1-25 

44 

44 

•'i4 

44 

44 

44 

■44 

32 

MM.  A.  Luc  et  C'= 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

18. ,50 

20.25 

20., 50 

29.50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

25 

8 

12.50 

9 

8 

8.75 

8.25 

9.75 

11.50 

MM.  L.  .Silz  et  C'" 

47 

51.75 

52.50 

54 

48 

52 

55 

56.50 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

5'i 

54.25 

60.25 

73 

MM.  Mac  Swiney  et  G'" 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

80 

83.50 

91.50 

103 

MM.  Gault  et  Gringoire 

32 

35.50 

33 

34 

30.50 

31 

32.25 

35.50 

MM.  Mac  Swiney  et  C'« 

MINES  DIVERSES 


0«.  7.50. 000 
40 . 000 . 000 
20.000.000dr 
.000.000 


12.5 

188K 

125 

1877 

i!00  dr. 

1873 

500 

1K53 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  i  Argent)  lerrn 

JLaurium  grec  (plomb  et  irgini). terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp/a/if 


680 

24 

689 

720 

672 

08'. 

50 

703 

724 

In  troduile  an  térieu  remen  l 

47 

42.50 

49 

57 

47 

50 

48 

'.9.50 

» 

89 

75  • 

64.50 

68 

86.. 50 

93 

50 

91 

■  89.75 

1» 

'.10 

400 

400 

397.50 

'.10 

410 

410 

ilO 

» 

I— I 

(h  " 
■<  § 


P-i  « 


NOMS  _ 

DISS 

(U)MPAGNIES 


O  u 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


COTJRS  IDTT 


1898 

Cours  extrêmes 

Pliisliiiiit  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


I)  Janvier  12  Jaiiv 


1!)  Jaiiv. 


2(1  Jaiiv. 


BUREAUX 

A 

UDNDRES 


IVEIIVES    JD'OR    SUD-AFF=IIGAI]VES    (District    du  ^A^itwatersr-and) 


120 
125 

400 

15G, 
2'i(l . 

m . 

I  1.100. 

'  l'.r,. 
!  100. 


10/0 
5/0 
10/0 
2/6 
1 
I 


2i;i.700 

•  'i:i5.ooo 

250.000 

;!'.)! 

200.000 
550.000 
250.000 
1S7.2.' 
13i..5'.il 
82.000 
. HGO . 000 

22l.(>:i: 

.".00.000 
300 . 000 
120.(100 


i  2."i .  I  11  II 
2'.i|  .(Klil 
7iG.3 
318.010 

90 . 000 
900,00(1 
500. 000 
325.000 
200 .  OOi  I 
300 . 000 
150.000 
160.000 
500.000 
5',9.3'i8 
125.000 
111  .81) 

21 .000 

50.000 
100. 000 
'i3(;.5'i9 

n5.oor 

231  2,50 
:i25.o(io 
289.9.50 
■'l'iO.ooO 
550.  (JOO 
180.000 
210.000, 
711 .500 
250.000 
275 . 000 
9i9 

325.000 
85.000 
199.39 
'.50.000 
450.000 
400.000 
.300.000 
165.000 

:i:i2.7os 

2.000.000 
300.000 
487.. 500 
5Ti  ..500 
270.000 

2.750.000 
400.00(1 
150.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
51  i.3ilo 
1.50.000 
31.000 
5 i 0.000 
150.000 
300.000 
380.000 
200,000 
80,000 
178.  1-J3 
'lOO.OdO 
.351 .900 
860.000 
95.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  "West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  — .  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Ctiamp  d'Or  

Chimes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort , , 
Durban  Koodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

George  Gocti  (New).  . 

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klinoerley  Roodpt.  Si  w.) 
Kleinfontein  (New), , . . 
Knigiit's  (Wltwatersrand). 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReeîConsolidated 
Marievale  Nigel. . . 
May's  Consolidated  (New 
Modderfontein  .... 

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Pi'incess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.        North ... 
Id.        Porçes. . . 
Id.  Hobinson 
Rietfontein  (New). . . . 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  ... 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef . . , 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  , . . 
Wltwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  
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I.  Grosby  Square. 
Waiiifoi-rl  Court. 
1-JO,  Hjslio]i,s^ale  St. 

7,  Lfirhliury. 

30,  St.  Swithin's  Laiu 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  .lewi-y. 
Gresham  lieuse. 
Wiiichester  House. 
120,  Bi.shopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Wini^heslfr  House. 
•28,  tcadciihall  llliilili|s, 

96,  (ircsliiim  llnose, 
Winelicslcr  Iloiisr. 
WiiK'liesti'c  lliiose. 
120,  iiishopsgate  St. 

28,  Aiisten  Friars. 
19,  Hiin  Street. 
120,  liisliop,<gale  St 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnlord  Court. 
Warnfiird  Court. 

7,  Lolhbiu'v. 

120,  Bi^huiiVgiile  St. 
AVariiloid  Court. 
(;]'(:'shain  House. 
'\\'ariilord  Coiut. 

8,  Old  .Jcwrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
30, St.  Switiiiu'sLaue 

7,  Lotlibury. 
17U/17:i,  Winiii'esler  llonsf. 
19,  Bury  Street. 
12»,  Bislioiisgalp-SI-\Villiin. 

8,  Princes  SIrcet. 
8,  Priuees  Street. 

7,  Lothburv, 

8,  (.)ld  .lewVy. 
Waniford  Court. 
15,  George  St.,  E.  C 
4,  Lothbury. 

iS/G.  iiëorgi;  St.  Mu.  llou.s» 
28,  Austeii  Friars. 
Warnlont  Ctiurt. 
Gresh.iiii  House. 
8,  Old  .lewrv 
120,  lliShnpsofii,.  st. 
120,  Bishopsuate  St. 

7,  Luililiurv, 
33,  Corululi. 

120,  Bistiopsgate  St. 

8,  Princes  Slreet. 
8.  Princes  St-  eet. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Priars. 
8,  Old  Jewry. 

8,  Old  .Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gi'esham  House. 
8,  Old  .Tewrv. 


7,  Lothbury. 
Greshani  House. 

15 /f),  George  S(.,  SIn,  Housf, 
WarnI'ord  Court. 
Isi,  SI.  Swilbiu's  I^ani 

8.  Old  .lewry. 
AViorlievIei-  House. 
19,  Bui-j  Slcect. 
Winchester  House. 
AVarnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


MINES    D'OR    SUD-AFFUGAirsTES    (Autres  distr-icts) 


120.000 
125.000 
400.000 
153.870 
240.000 

1.075.000 
130.016 
98.000 


Sarrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn   

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  

Sheba.  

Spitzkop  

United  I-vy  
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1  11/16 
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1/9 
1/'' 

1/9 

2/9 

5/8 

3/16 

5/16 
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BeTois  House  Basingha II  S^lreet, 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Slreet. 
110,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewrv. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  IMace. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Slreet. 
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BOURSE     I>E     EO]^l>ItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


33  J 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plusbaut  Plus  b»! 


1898 

Clôt,  semestrielle 


a  Janvier  12  Jaiiv. 


19  Jaiiv. 


26  Jii 


iinv. 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOlVEÏ^AGhlSriES   PROPRIÉTAIRES   de  TERRAIN   et  D'EXPLORATION 
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Id  6%  Préférence. 
Id.  5  K>  %  Debentures 

Goldf.  of  J^ydanburg  . 
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Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency 
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MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C"  

Northern  Lands  
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nVEIlNTES     D'OR  AUSTRALIENNES 
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MINES    IDE  DIAMANT 
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F  L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  —  15e  volume.  <■') 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  3  février  1899. 


SOWmiiVIRE  s 


QiieslioliK  (lu  Jour.  —  Lcltie  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  (ù'idi'uluiis  Deop  Limited.  —  Les  Dividendes  des  Mines  du  Witwatersrand. 

Les  Mines  «l'or  .Vustralleimes.  — La  Production  d'or  Au.stralasienne. — L'Industrie 
minière  dans  la  Nouvelle-Zélande.  —  L'Or  d'alluvion  dans  l'Australie  Occidentale. — 
Les  Kxiiorlalions  de  cuivre  de  l'.Vustralie. 

Revue  lielKlomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  —  Les  Recettes 
publiques  de  Johaiinesburg.  —  La  Chute  des  pluies  en  1898.  —  Le  Trafic  de  la 
Netherlands  Railway  Coniiiauy. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Marché  de»  Valeurs 
minières.  —  La  Mozambique.  —  La  Hausse  de  la  Chartered.  —  Les  Mines 
Rliodosicnnes. 

Informai  ions  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris. 
I  inspcctifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 

Marcbi's  cl  Cnors  di'  cluliu'e. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MINES  D'OR  S11D-AFRI(J.4INES  en  onces  de  ;]i  oTainiues  103,  cliape  once  valant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estât© 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep".  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef.  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R  .  .. 
Id.       Deep — 

George  Goch  

Ginsberg   

Glencairn  

Goldâelds  Deep  

Graskop  (5;-sli's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfontein  

Lancaster  

Lauglaagte  Estate.. 
Id.       Block  B 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

North.  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Orion  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

i^Robinson  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep... 
Roodep.  Ud.  M.  R... 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

gpltzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef  

Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef. . . 

■Van  Ryn  

■Village  Main  Reef. 

■Wemmer  

"West  Rand  Mines 
Witw  (Kuigbt's) . . 

Wogelstruis  

■Woihuter  

■Worcester  


ï'IS.OXJTTCTIOIsr     (en.  orices) 


ANNEE  ENTIERE 
7896^7897 


Os. SCO 

91 

25', 
051 

'.iljs 

•.'S.  l.'.l 

58.  m 

:.;u 

61 

9u:i 

809 

1  i 

0-_>l 

:i:',.->'i  i 

Iv's 

s  'iN 

SU 

10.456 

1 

13 

945 
166 

0,.  iOS 
-,'S.  10.' 


lUS.-.MS 
19.680 


•il.  186 

133.933 


0'.  lO'i 
■Ji.349 


15i.57: 
1 . 063 
78 . 932 
18.527 
58 .014 
-4i.  lui 
1:î.sss 
3i.75i 


lil.'ll 


20.078 
101.485 
97.251 


8.664 


52.491 


10. 100 


37.709 


48.032 
148.940 


71.177 
23.937 


131.303 
91 

104.913 
19.401 
108.003 

:-'.o .  io: 

30.  ',  lO 


50. '.192 

is.r.o.'i 

lO 

1  IS(.i 

19.SS-, 

::(! 

1 10 

7 .  'l'i'i 

s;  10 

109.081 

202 

22.305 

91  1 

11 

si:i 

1.699 

io:i 

6 

099 

5.896 

29.105 

35 

709 

26.193 

34 

768 

io.o:!4 

3s 

'.l'.lS 

.111 
.  loi 

.802 
.253 
510 
138 
205 
621 
247 
318 


17.513 
5.743 
24.012 

00 . 405 

10.124 

69.153 
27.593 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.05 

14.441 

59.115 

I6.76r 

89.773 

22.117 


MOIS 


Janvier  Février  Mars 


770 
8.036 
3.007 
3. 19: 

11.032 
3.231 


13.429 
12.110 


0.105 
1.950 


12.213 

10.0S8 
1.310 

1 1 . 493 
3.008 
2 .  175 
0 . 7  49 


3.093 
5 . 407 

I  .200 

:;.  is.-, 

s .  092 
1 . 709 

1.031 
767 

I  .  288 
0.5U9 
3.910 

660 
9. 137 

2.s:u 

1.914 
5.399 

2.535 
2.837 

3.981 
i9.'.no 
3.311 


9.000 
2.400 
6 . 400 
10.163 
2.037 


1.058 


6.600 
3.585 
720 
4.189 

6.072 
1.889 
5.215 

7.559 
2.739 


800 
7.741 
3.034 
2.998 

9.678 
2.968 


10.24 
10.332 


6.179 
1.940 


12.077 

10.019 
12 1 

11.300 
2 . 950 
2. 151 
0.512 


.  SI ,. 
.800 
.319 


7.810 
4.766 

3.424 
707 

1.909 
7.371 
3.935 

2 .  s:i5 

750 
8 .  S2 1 

:;.o()i 

1 . 972 
1.642 


2... 00 

4.0.57 
8.000 
2.450 
5.930 
9.081 
2.286 


1.054 


4. 145 
3.844 
550 
3.738 
5.358 
5,803 
1.781 
5.485 

6.675 
2.888 


.712 


510 
8.227 
2.902 
2.968 

11.030 
2.928 


9.718 
12.080 


6.341 
2.500 


12.299 

10.743 
952 
10.774 
3.007 
2.591 
6.958 


8 .  :!0S 


2.  T.  18 
5.073 
4.189 
986 
4 . 655 
4.216 
0.191 
4.927 

3,498 
648 
1 . 150 

2.909 
T.  860 
3,8'.)5 
3.0S7 
19 1 
9.  isl 
2.0S"i 
2 .  SOS 

4.070 

2.611 

2.720 


^'.o;io 

3,022 
8.340 
2.650 
4.370 
11.420 
2.122 


980 


6.768 
3.813 
510 
4.373 
5. ',10 
6,2i: 
1.770 
5 . 476 

6.936 
2.67 


Avril 


6.120 


735 

8.ii; 

2.22:) 
3.261 

11 . 496 
048 


10.283 
11.431 


6.228 


13.516 

10.554 
329 

11.014 
2.737 
2.875 
6.747 


,  202 

.  sijO 


3.114 

60u 
1.209 
3.677 
8. 131 

3.030 
2.028 
57  u 

■  '• .  2(.lO 

3.970 

2.U59 
2.750 


2.883 

4.002 
7.792 
2.500 
4.754 
14.351 
1.894 


989 


4.407 
3.6 

015 
4.373 
8.030 
0.301 
I  ,  100 
5.056 

6.823 
2.961 


Mai 


670 
7,949 
2.863 
3.079 

11.510 
3.137 


10.347 
11.140 
7 , 422 
6.290 


13.045 

10.697 
673 
11.214 

2,500 
,3.011 
0. 430 

430 
8,, 3 10 
i  .05',! 
1.070 
1 ,552 
0.009 
0,517 
1,303 
4.509 
4.114 
12.014 
4.303 

2.373 
640 
1.433 
3.658 
5.790 
1.003 
4  2 1 4 
515 
9.007 
2. 101 
3.212 
1.584 
4.060 

2.272 
2.799 

3.. 393 
18.302 
2.716 

3.778 
8.090 
1.700 
5.305 
15.536 
1.84 


918 


6.745 
3.. 57 

671) 
4.357 
8.728 
6.076 
1.267 
6.511 

7.186 
2.764 


6,50 
7.976 
2.870 
3.563 

10.837 

2.868 


10.916 
11.253 
6.627 
6.301 


13.144 

10.995 
877 

11. .391 
2.179 
3.157 
0 . 029 

.358 
8,318 
5 .  SU  1 
5.  SIS 
2.075 
0, 170 
0.901 
1,115 
5.047 
4 . 465 
7.786 
4.309 

2.196 
437 
1.161 
3,575 

4,007 
1 , 238 
700 
ll),OSO 
l.72',i 
3. 100 
2,057 
3.917 

2.818 
3,109 

3 , 166 
20.053 
3.003 

4.224 
8.772 
2.250 
5.430 
16.293 
1.788 


928 


6.158 
3.787 
810 
4. 198 
9.351 
6.353 
1.219 
6.766 

6.646 
2.796 


5.950 


667 
8.056 
3.666 
4.289 

11.243 
2.757 


11.414 
11.918 
7.131 

6.336 


11.923 

11.187 
1.085 

11.917 
2.671 
3.079 
6.664 

329 
7,797 

0,  lUO 
51 
591 
917 
326 
393 
440 
010 
912 


2  "i^'» 
6 
6 
1 
5 
4 
12 
3 


1.927 
433 
1.026 
3.620 

4 , 178 
3.809 
770 
10.282 
1.577 
3.275 
2.442 
4.433 

2.791 
3.177 

3.620 
18.447 
3.004 

4.229 
9.503 
2.500 
6.020 
17.317 
1.988 


991 


6.721 
4.005 
830 
4,276 
11.21 
6.248 
1.574 
7.208 

6.948 
2.743 


837 
8.222 
4.075 
4.292 

10. f 
2.82« 


12.492 
12.268 
8., 359 
6.355 


19.756 

11.798 

1.296 
12.060 
2.570 
3.168 
6.682 


268 
,646 
.  S5U 
,039 
.8'.)3 
.324 
.824 
.068 
.006 
.704 
.114 
.889 


12.246 

12.510 
3,5  I 
12.U1U 
2.61U 
3.135 
6.393 

230 
7.118 


■^,074 
570 
1,300 
3.804 

4.242 
3.811 
665 
10.490 
1.610 
3.566 
1 . 655 
4.758 

2.757 
3.176 

3.033 
19 ,  -487 
8 . 359 

3.979 
12.669 

2 . 350 

5 .  i|2Ù 
18.601 

2.262 


5.957 
4 . 644 
710 
4.001 
11.315 
6.209 
1  .751 
7.281 

7.194 
2.728 


0.080 


840 
8.545 
4.435 
4.092 

10., 305 
2.839 


11.944 
11.461 
7.776 
6.358 


1.846 
850 

3.737 
2.766 
4.252 
4.056 

10.090 
1 . 572 

m 


2.841 
3 , 193 


10.8,55 
3. 136 

4.014 
14. 130 

2,300 

5 . 805 
19.400 

2.035 


6.625 
4.. 397 
605 
4.095 
12.482 
6 


6.997 
2.564 


IDI-V"IXDElsri3ES    ï5.  o/o 


Octobre 
1898 

N»Tem. 
1898 

Bécem. 
1898 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

DIVÏ 

o  .902 

1 .  2yc 

8.333 

50 

Décem.  1898 

e 
0 

Juillet  1892 

- 

Sept.  1895 

o92 

1 .120 

10 

Déceni.  1898 

8.350 

2.250 

8,437 



— 

— 

— 

— 

75 

100 

Octobre  1898 

4.449 

2 . 722 

2.586 

— 

80 

— 

— 

Octobre  1895 

A .  '210 

4 .004 

4 . 279 

lU 

20 

15 

16 

Février  1896 

25 

55 

Février  1896 

10  -  3  iO 

10.615 

U  .716 

50 

r 

15 

15 

Déceni.  1898 

4 . 355 

4 . 531 

5.099 

20 

Déceni.  1898 

20 

50 

20 

.Juillet  1897 

~~ 

1 .877 

lU 

Août  1892 

1 1 . 94-1 

10.781 

12.844 

50 

Décem.  1898 

1 1 . 872 

1 1 .944 

12.079 

00 

50 

50 

100 

110 

170 

240 

Décem.  1898 

7 . 659 

7 . 789 

8.235 

25 

Décem.  1898 

6.330 
— 

6.368 
— 

6.733 
— 

41 

— 

55 
— 

60 
— 

60 
— 

45 
— 

80 
— 

80 
— 

Décem.  1898 

ly .560 

12 .568 

13 . 077 

fit: 

100 

150 

340 

300 

300 

Décem.  1898 

l'J  ..  't  L'J 

1 2 .  i'2 

12,906 

lu 

25 

30 

30 

45 

147  y.. 

Décem.  1898 

582 

.30 

10 

10 

Mai  1897 

1  1.701 

U.slli 

12., 334 



— 

— 

30 

75 

Décem.  1898 

2.70  4 

2. 730 

3.147 



— 

— 

3.322 

3.2i6 

3.330 





25 

40 

Décem.  1898 

6.492 

6 . 295 

5.921 

— 

— 

12/, 

27/, 

12/0 

— 

25 

Décem.  1898 

o9o 

01/ 

Mars  18C2 

1  1  '16 

0.  -iiO 

30 

125 

l25 

Décem.  1898 

■  ;  ' 

6.115 

6. 188 

10 

40 

125 

85 

100 

lOO 

Déceni.  1898 

1  .  1  .''^ 

4 .  -loi 

3 . 528 

•^71/ 

350 

375 

675 

Décem.  1898 

.) 

2 . 877 

fin 

DU 

120 

120 

90 

60 

80 

lOO 

DéceiB-  1898 

6 . 1 40 

6 . 25 1 

6 . 107 

10 

15 

50 

30 

60 

80 

nécpm  18Q8 

7.371 

6.876 

7.237 

— 

722 

886 

958 

— 

— 

— 

— 

' — 

5 . 7'26 

5 . 747 

5 . 483 

1-/2 

'•h 

Mars  1895 

5.102 

5.220 

5.439 

10 

Décem.  1898 

12.009 

12.329 

12.254 

20 

30 

45 

25 

30 

30 

30 

Décem.  1898 

3.769 

3.248 

3.249 

Décem.  1898 

35 

5 

Sept.  1893 

2.186 

1 . 170 

2.027 

770 

725 

795 

Mars  1898 

3.735 

3.500 

3.568 

7.730 

8.199 

8.829 

20 

20 

15 

Décem.  1898 

4., 356 

4.375 

4.484 

45 

60 

55 

50 

20 

50 

60 

Décem.  1898 

2.597 

2.183 

1.688 

1.150 

1.500 

Mai  1890 

10.440 

10.038 

10.853 

27/, 

40 

40 

50 

25 

30 

55 

Décem.  1898 

3.455 

3.670 

3.984 

25 

1 . 858 

1,764 

2.010 

Al'A 

to 

50 

20 

Juin  1895 

3.914 

5.576 

6.013 

TA 

105 

30 

Août  1895 

2 , 909 

2.816 

2.543 

3.129 

2.927 

2.846 

10 

Juin  1897 

100 

Décem.  1898 

3,881 

4. 182 

4.629 

10 

10 

10 

Décem.  1898 

21  .716 

21.4.S2 

22,823 

7 

8 

10 

14 

12 

15 

16 

Décem.  1898 

3.346 

3,182 

3.142 

3.953 

3.172 

4.029 

20 

50 

25 

40 

40 

Décem.  1898 

14.550 

14.672 

16.283 

40 

Décem.  1898 

2.700 

1.920 

2.600 

30 

10 

10 

Décem.  1898 

5 . 425 

4.229 

4.570 

10 

15 

20 

20 

63^ 

Juin  1898 

20.417 

25.687 

20.728 

40 

40 

30 

30 

Août  1895 

1,745 

1.803 

1.630 

25 

50 

100 

40 

15 

10 

Juin  1898 

5.277 

5.554 

6.233 

10 

Août  1898 

4 . 424 

4.393 

4.469 

15 

Octobre  1898 

565 

595 

630 

10 

10 

Mai  1896 

4.633 

4.630 

4.882 

20 

Janvier  1896 

12.512 

12.307 

13.328 

60 

Décem.  1898 

6.446 

0,  181 

6,208 

10 

200 

75 

100 

150 

Octobre  1898 

1 . 655 

2.121 

1.913 

7.469 

5.354 

5.879 

30 

Décem.  1898 

7.003 

6.495 

6.299 

10 

10 

10 

Décem,  1898 

2.679 

2.939 

2.579 

17/, 

15 

70  . 

60 

55 

30 

60 

Nov.  1898 

MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDES    GO]VIF>AG-3\riES     MUSTIÈFIES     ET  D'EXF>LOFtATIOISr 

(Sixcl-.Ajfr»icaiiies,    uf^ixstrali  erm.es    et    A.m.ér'icaixLes  ) 


-  'j. 
y  w 

% 

NOMS 

c 

GOUES 

COMPARATIFS 

Cours 
de 

NOMS 

3  g 

Au  commencement  de  chacun 

k  ~  t. 

DES 

o  s 

des 

mois  . 

12  .Janv 

19  Janv 

26  Janv 

CLOTURE 

des 

M(J 

l  l'ITJ 

en 

S  ^  2 

~  = 

COMPAGNIES 

"  .s 

cl  11  V  Ici 

M 

Mars 

-  . 

Août 

1899 

1899 

1899 

2  Févr. 
^  QQû 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

1899 

1898 

1898 

1898 

C 

COMPAGNIES  E 

)E 

]VII]N 

TES 

E>' 

sxj 

lIGi? 

IS.IôO.OOO 

25 

1889 

143.75 

10.50 

16.25 

9.75' 

s 

10 

10 

16. .50 

22 

London-Paris  Financial  and  Mininj  C» 

3.375.000 

25 

1890 

48 

38 

33 

-  31.25 

-  48.50 

48.50 

45.50 

56 

MM.  Belraar.n  frères 

8.7.50.000 

25 

1888 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 

100 

90 

100 

83 

98 

95.75 

96 

107 

108.50 

Ci"  Fifinç-aise' des  Mines  d'Or 

I. s.  7.50. 000 

25 

lx;i2 

The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

237.. 50 

167 

115 

115 

139 

171 

182.50 

191.50 

213.50 

MM.  .'Vnnand  Lévy  et  C'' 

2. -2.50. 000 

25 

isx- 

330 

630 

605 

620 

657 

639 

614 

609 

ou  / 

li. 000. 000 

25 
25 

1S'.I5 
1 NN-, 

47 

40 

40 

39 

43 

44.. 50 

48.50 

50 

58 

MM.  Belniann  frères 

5.000.000 

145 

206 

124 

140 

1.53.50 

204.50 

200 

195.50 

190 

New  Austral  G° 

C.  2.50. 000 

25 

IsOii 

170 

70 

65 

59 

70 

71.25 

70 

73 

77 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

.300.000 

25 

is'.ir, 

Lancaster  terme 

69 

73 

74.50 

76 

7G.50 

85 

Ad.  Goerz  et  C'^ 

12.. 500. 000 

25 

ISSS 

120 

99 

88 

76 

86 

74.50 

98 

99 . 50 

107 

Banque  internationale  de  Paris 

7.500.000 

25 

IS',1.", 

12 

13 

13 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  Oppenheira  Pinto  et  C'« 

275.000 

25 

m\ 

May  Consolidated  terme 

93 

110 

112 

115 

113.50 

122.50 

Ad.  Giierz  et  C" 

7.500.000 

25 

INN-; 

175 

115 

116 

85 

95 

118 

118 

l'i5 

1 46 

London-Paris  fioaDcial  and  Mining  fio 

■i.  125.000 

25 

18;i7 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

Ad.  Goerz  et  Ci! 

400.000 

25 

Rand  Mines  terme 

865 

870 

882 

931 

969 

1072 

Banque  Française  de  l'ifrique  dn  Snd 

1.G25.000 

25 

1S'.I5 

20 

32.50 

20 

12.50 

19.50 

28 

32.50 

30 

MM,  Belmann  frères 

08.750.000 

125 

1887 

125 

230 

206 

205.50 

218. .50 

233 

238.50 

256 

277 

Bfiu(t  Kussc  cl  Fr3nr3is6 ,  puis  MM .  M3c  Sff inpT  et  C'^ 

27.. 500. 000 

25 

!8x-i 

53.75 

36 

.57 

47.50 

41.75 

36 

43 

41.50 

""46 

MM.  Macliie'ls  et  Ci^ 

125.000.000 

125 

18S7 

Simmer  and  Jack  (act.nouv)).«e?'OTe 

(inc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101. ,50 

126 

137.50 

151 

157 

Bque  de  Paris el  d. P. -Bas  elMH.Ternlier.Beit  elCi' 

:!.  125.000 

25 

1895 

48 

45 

37 

36 

46.50 

46 

53 

55 

Divers 

iOO.OOO 

25 

1890 

Village  Main  Reef  terme 

196 

204 

205 

213 

221 .50 

230 

New  Austral  G» 

2.000.000 

25 

1887 

262 

308 

275 

310.50 

326 

320 

314 

New  Austral  C» 

'i.  000. 000 

25 

18;  15 

Western  Kleinfontein  cptani 

75 

10 

14 

16.50 

17 

10 

10 

10 

16 

MM.  Mac  Swiney  et  C'^ 

10.625.000 

25 

IS'.C, 

85 

21 

16 

19 

15.50 

20 

19 

22.50 

25 

MM.  Lemaire  et  "Dupont 

100.000 

25 

"Windsor  optant 

77.50 

87 

86.50 

89.50 

90.50 

89.75 

M.  Henry  Dupont 

nVEIlSTES    D'OFl    AUSTP=lALIE]\r]NrES ,  A]VIÉP=lIGAI]SrES 

et 

DIVERSES 

7.500.000 

25 

1895 

LilleœlFraserlîiTPF  a .  Cariboo  Goldiiels  r,<>  (km.C.).terme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

7 

7 

8 

q 

MM.  Macniels  et  C*^ 

G. 000. 000 

25 

1891 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

8.25 

7.25 

7.50 

7 .50 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

500 

18811 

Placer  Enfin  cptani 

66 

38 

41 

40 

72 

73.75 

71 

71 

Crédit  de  France 

SO  OOil  firis 

18SS 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

5 

5 

5 

5 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

25 

1895 

25 

4 

5 

4.50 

4 

3.25 

3.50 

3.50 

5 

MM.  Von  Hëraert,  Higgins  et  Cie 

15.000.000 

500 

1879 

65 

75 

60 

60 

70 

69 

70 

70 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

1892 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

27 

25 

■26 

26.50 

MM.  Von  Hémert,  Higfjins  et  G'f 

2.100.000 

1894 

Watana  (Parts),  50.000  parts. cpianJ 

200 

20 

20 

16 

15 

20 

20 

19 

21 

MM.  G.  Van  Brock  et  C" 

CO]VIF»AGh]NriES    IDE   TEFlP=lAI]\rs;,  ID'EXF»LOI=lAXIO]Nr 

et 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration. (erme 

62., 50 

19 

20 

18 

18 

18.50 

18.. 50 

27.50 

28 

Banque  Cnmmercialc  el  IndDstrlelle 

X7.5O0.000 

1890 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)../e)-me 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

77.25 

78.75 

94.75 

96 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.. 500. 000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d'Or.ïerme 

100 

86 

107 

85 

97 

89 

96 

103 

109 

Banque  Internationale  de  Paris 

5.0r)0.000 

25 

1889 

Cie  Sud-Africaine  optant 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

11.250.000 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal  —  optant 

79 

64 

75.25 

-  80.75 

79 

80.50 

88.50 

98.75 

M.  Oltramare 

10.0011,000 

25 

1892 

Eerste  Fabrieken  Distillery.(erme 

91 .25 

19.50 

30 

28 

27 

19.50 

20.50 

25 

24 

MM.  Dacosta  et  David 

IK. 125.000 

25 

1892 

Goldfields  Consol.ordinaire.^erme 

11 2.. 50 

1.35, 

116.50 

106.50 

120 

141 

165 

191.50 

223 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7.r<<)0.ooo 

25 

1895 

Henderson  Transv.  Estate ..terme 

125 

44 

44 

44 

44 

44 

44 
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18 
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1!)  Jaiiv. 

26  Jaiiv. 
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Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  .  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration.. 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigli  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

Frencb  Rand   

George  Goch.  (New). . . 

Geldentiuis  

Geldenhuis  Deep.  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kiinoerley  Roodpt.  Stw 
Kleinfontein  (New). 
Knight's  (Witwatersrand). 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  Reef  Consolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.        North .... 

Id.  Porges... 

Id.  Kobinson 
Rietfontein  (New)  — 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wommer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 
Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  
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1^20,  Bishops^iitc  St. 
1^20,  Bislinpsfî^ite  St. 
(■20,  r,ish(i|isL;alc  St. 
WiiirlM'-h  r  II, .ose. 

i\,  tH,l(lriili:ill  lluililih. 

90.  (Ji'i'-hain  llduse. 
\\'iii<  lii'sler  Hùuse. 
Winchester  House. 
1^20,  Bishopsgate  St. 


SI. 


c. 


28,  Aiisteii  Friar 
19,  Bur\  Slic't. 
120.  i;i>lH.i,--,ile  St. 
30,.si.,S\viliiui's  l.aiie 
Wamtoril  Court. 
Wariilord  Court. 

7.  Lothboi'V. 

120,  Bisliop'sgate  St. 
\Varnlord  Court. 
Gresham  House. 
Warnlord  Court. 

8,  Old  .Jewrv. 
l'20,  Bish(ipsu.-i( 
.30, St.  Swilliiu's  L;in 
1,  Lothbury. 
170/17:(,  ttinclifsler  llousr 
19,  Bury  Slreet. 
au.  Bislio'psjate-SMVilliin 
8,  Princes  Street. 
S,  Princes  Street. 
1,  Lotiiburv. 

8.  Old  .lewVy. 
Warutdrd  C'ourl . 
15,  (leoru'e  St..  E 
i,  Lolhliury. 
■la/(l,  (iciir.j,'  SI.  Mu.  Ilous» 
28,  Aiislcu  Fi'iars. 
AVarnfor.l  Cuorl. 
Greshaio  IImunc. 
8,  01(1  .Jewrv 
m,  Bishopsgate  St. 
1-20,  Bisho|isgate  SI. 
1,  IvOlhliurv. 
33,  Cornhill. 
l'20,  Bisli,.p>L'al 
8,  Princes  M  rrr\ 
8.  Princes  si  itI  , 
8,  Princes  sir,  et 
8,  Princes  Streel , 
Warnlord  Cron't. 
28,  Austiu  Fiiars 
8,  Old  -Jewry. 
8,  Old  .Jewry. 
30, St. Swilhin's  Lane 
Greshain  Ibiuse. 
8,  Old  .Icwry. 

7,  Lothbury. 
Greshain  House. 
t5/(i.  (;e(jr,it?  st.,  Mn,  House, 
Warniord  Coiu't. 

18,  St.  Swilhin's  I.aiK 

8,  Old  .lewrv. 


St. 


Wm.  h 
19,  Bill 
WinclH's|,.r  I 
Wanilnnl  C, 
1^20,  BlslL.psj; 
Warnforil  C. 
8,  Old  .lewrv 


!■  Il, .use. 

\ffrl. 

V  lloiise. 
C.iurf . 
i.-gale  St. 
I . 


Revois  llotJse  Hasiogha!!  Slreel 
85,  Graceehurch  ,st. 

1 10,  Caniicn  SU  1 . 

110,  Cauiioii  Sliv.'t, 
8.  Old  .lew  I  \  - 
15,  Qn.  A'ictniia  St. 
18.  St.  Ilelcn  s  Place 
15,  Bishops-ate  St. 
110,  Cannori  Slreet. 


BOXJItSE     ■»!      r.01^1>ItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plu$  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  31Déc. 


12"Janv. 


19  Jaiiv. 


26  Jaiiv. 


2  Février 


BUREAUX 


LONDRES 


GO]VIF»AG-]NriES   PROF'FIIETAIFIES   cie  TERRAIN   et  D'EX:F»LOP=lATIO]Sr 


v.)0 . 000 

22i>.0(  tO 

350 . 300 

350.300 

1 . 250 . 000 

1 . 102.501) 

■400.000 

■500.000 

100.000 

94.30'/ 

5 . 000 .000 

j 

.3 .  "550 . 000 

dOO.OOO 

267 . 048 

1 . (50.000 

1 . 450 . 00'  1 

'  .250.000 

1 .250.000 

(iOO.dOO 

100 

5"5.000 

.325.11110 

325 .000 

2.000.UOO 

1. .531. 61- 

200.0110 

200.000 

lOO.OOU 

10s. 

50 .  OOfi 

215.000 

192.000 

200.0011 

200.000 

200.0011 

180.000 

fOO . 000 

115.500 

1 .000.000 

5.50.000 

200.000 

180.0(  10 

1 .  5o0 . 01 10 

1.261.. "lin 

1. 50.000 

150.000 

•'i50.000 

3.S0.  ■;:.() 

100. OOO 

,xo.:;."m 

500.000 

225 .000 

."lOO.OOO 

500.0011 

:!xo.:ioo 

:;,v.i.:iOo 

:;oo.ooo 

31 10  .000 

2'i'.i.;ii5 

no.  OOO 

GÎO.OOO 

ijoi  .225 

1 .000.0011 

930. 000 

65.000 

(.■|5.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated. 
Bechuanaland  


Charterland  Goldfields 
Cous.Gld.Flds  S.A.Def. 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5  '4  %  Debentures . 
Goldf .  of  Lydenburg  . . 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes. 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  G» 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency. 

Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C"  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated 
Oceana  Development 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 
Rhodesia  Goldfields.. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.      Gold  Fields 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat. 
Willoue:hby's  Consol, 
Zambesia  Exploring. 


% 

15 

6 

"■i'/, 

130 

5 
10 

3  %  janvier 
2  janvier 


^  /A 

O  /  A 
'/O 

o/  U 

ojo 

ojo 

3/0 

3/6 

6/6 

4 

io/0  George  St.  Hn.  Uouse., 

o   1  /  -t 

l  i/o 
I  1/-* 

i  o  j  o 

i    i  jO 

3  1/16 

3  3/8 

3  5/8 

170,  A\'inchester  Hse. 

0  I/o 

1  vil 

1  13/16 

l    1  jo 

1  7/8 
3/-* 

2 

2  5/8 

2  11/ 16 

7,  L<;ithbui'y. 

1  1/16 

o/» 

1  1  /  1  A 
11/10 

13/16 

3/4 

3/4 
3/4 

11/8 

1  1/8 
7/8 

19,  SI.  Switliiifs  Lan' 

1  5/8 

D/o 

1  3/8 

3/4 

3/4 

72,  ba-^ilif^liall  Sti'eel. 

O    /  /  lu 

0   9  M  A 
■C  Oj  10 

2  5/16 

3  5/16 

'i    1  /  lA 
o    1  /  lO 

3  1/8 

3  11/16 

3  5/8 

19,  iSt.  S\\"itiiin  s  I^aiii^ 

0/6 

■1  //■ 

1/ J 

3/8 

o/  o 

3/8 

3/8 

3/8 

19,  SI.  Swithin  .s  Laiii 

"5   Q  /Q 

O    O  /O 

4  1/4 

S  1/i 

a  II ^ 

D    i  /  iD 

7  1/2 

8  5/8 

Q     /■\l.l  1.1,,.,... 
Wlll    ..1  CNN  I  V  . 

1  3/Ï6 

15/16 

21/6 

23/9 

24/0 

23/6 

24/0 

24/6 

8,  Old  Jewrv. 

107 

101 

106 

109 

106 

107 

107 

109 

8,  Old  Jewry. 

1  1/2 

1/2 

1 

3/4 

7/8 

7/8 

3/4 

3/4 

7.  Lnthbiirv. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

13/16 

13/16 

1 

1  3/16 

85,  Gracecliurch  St. 

1  3/8 

7/8 
11  3/4 

1 

1 

1  5/16 

13/8 

1  3/4 

2  1/16 

15  a,  Bury  Street. 

14  1/2 

12  5/8 

12  1/8 

12 

12 

12 

12 

19,  Finsluiry  Circiis. 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

1/6 

2/6 

1/8 

1/8 
2  1/4 

85,  Gracechiu-ch  St. 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

1  11/16 

1  13/16 

2  9/16 

8,  Old  .Jewrv. 

1 

7/16 

13/16 
5  3/4 

1  1/16 

1 

1  1/16 

1  1/2 

1  1/2 

8,  Old  .;e\vry. 

1  1/2 

5  1/4 

«  7/8 

7 

7 

9  3/8 

8  1/2 

3,  Guptliall  Building-ç 

2  1/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

0 

2  3/16 

2  1/4 

2  11/16 

Broad  Streel  House 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

-2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

33,  Cornhill 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

11/16 
1/4 

13/16 

1  3/16 

1  1/4 

Sou  Court,  Curnhill. 

5/16 

1/16 

3/16 

3/16 

5/16 

3/8 

4,  Sun  Court. 

7/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

4/6 

6/3 

8/9 
6  1/4 

S/6 

5,  Co|ithall  Buildings 

7 

4  1/8 

5  15/16 

6 

6 

6  9/16 

8,  Old  .Jewry. 

1  1/4 

1  1/4 
1  3/16 

1  3/8 

1  7/16 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

5/8 

1  3/8 
3/4 

1  T/IO 

120.  I!isli.i|i,-^ate  St. 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

11/16 

15  !■■ 

Mi'lrojHililai!  i;lijiiiiiiTs 

1 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 

1  15/16 
1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  1 ,  ; 

120,  liisiii.iiis^ate  St. 

5/16 

1/16 

1/4 

3/16 

1/4 

1/i 

120.  liishupsfîate  St. 

4  11/16 

-    1  9/16 

1  7/8 
1  3/8 

1  3/4 

1  13/16 

2  3/8 

2  3/8 

Siiil'nll<  Ilouse. 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 
3/4 

1  5/16 

1  5/16 

1  1/2 

1  7/16 

3,  Copthall  Buildings 

1  7/16 

5/8 

1 

15/16 

1 

1  5/16 

1  1/4 

13,  George  Street 

GO]vni=»AO]sriES  diverses 


600 

000 

600 

OOO 

Beira  Railway  Shares 

299 

000 

299 

000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

5l  II  ) 

000 

475 

000 

Eerste  Fabrieken  

III 10 

1 . 100 

(  100 

Exploration  C".  (New) 

'12;/, 

";."is 

000 

2.750 

01 10 

Johiinnesbg.Cons.  Inv. 

500 

000 

TiOO 

000 

Id.       Waterwks . . 

000 

210 

OOO 

Id.       Tramways  . . 

000 

000 

501 1 

London  and  ParisCorp. 

000 

000 

10 

1.01 10 

0110 

National  Bank  S.  A.  R. 

6 

jOO 

000 

21  «  1 

1 100 

New  African  Company 

12  X 

:ii  «1 

000 

300 

000 

Rand  Central  Electric . 

6 

000 

000 

3.000 

000 

Robinson  Bank  

250 

000 

250 

000 

S.  African  Gold  Trust. . 

500 

OOO 

394 

690 

Tati  Concession  

450 

000 

r50 

000 

Transvaal  Coal  Trust. 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

7/0 

7/0 

8/0 

9/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

6/0 

6/0 

6/0 

6/0 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

13/16 

13/16 

1 

1 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  5/8 

1  5/8 

1  7/8 

2  3/16 

15/16 

3/4 

1  3/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  3/8 

1  13/16 

2  1/8 

1  5/16 

1  1/8 

1 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/4 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1  1/16 

1  3/16 

1 

1  1/16 

13/16 

5/16 

7/16 

7/16 

5/8 

7/16 
14  3/4 

9/16 
14  3/4 

11/16 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

14 

14  3/4 

14  3/4 
1  7/8 

14  3/1 

1  7/8 

1  9/16 

1  5/8 

2  1/8 

2  5/S 

2  1/2 

1  3/4 

15/16 

1.  1/4 

1 

1 

1 

1  1/16 

1  1/16 

4  1/8 

2  5/8 

.2  3/4 

3  1/8 

3  1/4 

3  5/8 

4  1/8 

5 

5  1/2 

3  3/8 
3/4 

3  5/8 

4  9/16 

4  5/8 

5  1/16 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/4 

1  9/16 

15/16 

15/16 

13/16 

1 

1  3/8 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  1/16 

1'  1/8 

1  1/8 

1  1/2 

17,  Sl-Swithin's  Lane 
Suftolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  SI.  Switlnn's  Lane 

7,  Lothlniry. 

5i,  St.  Mary  Axe. 
13/C  George  St.,  Hn.  Uouse 

83,  Ilatton  Garden. 

1,  Bankbuldings 

8,  Old  .Jewrv. 


Broad  Street  House 


MINES     TD'OFl  AUSTF=lALIElNriSrES 


II  1 

000 

1 

1.50.000 

100 

1  II  10 

1 

90.000 

175 

000 

2/0 

175.000 

2S0 

000 

10/0 

2X0.000 

1  lo 

000 

1 

1 10.000 

■SO 

0011 

1 

75. 0(  10 

250 

000 

1 

•,'.50.01 10 

:  ;oo 

000 

1 

270. 100 

700 

000 

t 

700.01 10 

000 

000 

1 

1 .000.000 

500 

000 

1 

183.000 

120 

000 

2/0 

.34.3,04 

KO 

000 

1 

75.000 

JOO 

000 

1 

70.000 

;!>si 

000 

8/0 

:iK4.ooo 

10 

01 10 

2/6 

10.000 

300 

000 

1 

.300.000 

.-<0 

01 10 

1 

SO.OI  10 

1 2:. 

000 

1 

125.000 

.320 

000 

1 

3-,'O.OIIO 

500 

000 

1 

.500.000 

Big  Blow  

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  .... 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C" 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


10 


125 

62  X 

-50 

32  j4 


5/0 

0/6 

3/6 
1/4 

1/6 

0/6 

1/6 

1/6 

1/6 
4/6 

15/16 

1/8 

4/0 

3/6 

4/6 

4/6 

25/6 

16/0 

17/6 

22/6 

23/6 

24/3 

25/9 
5/8 

23/9 

1  7/16 

5/16 

1/2 

7/16 

1/2 

3/8 

5/8 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

7  3/4 

8  1/16 

S  7/16 

8  5/16 

1/4 

1/16 

1/8 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

5/16 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

9  11/16 

9  9/16 

10  5/16 

9  3/4 

1  7/16 

7/16 

11/16 

4/0 

1/2 

11/16 

13/16 

13/16 

■7/8 

6/3 

0/6 

1/6 

1/6 

1/6 

1/3 

1/3 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  3/8 

5  5/8 

5  5/8 

5  5/8 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  7/16 

1  11/16 

1  5/8 

1  3/4 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

0/6 

0/9 

0/6 

1/0 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

3/0 

3/0 

3/0 

1/8 

1  1/16 

1/'' 
1  15/16 

11/16 

7/16 
2  1/4 

7/16 
2  1/4 

1/2 

1/2 

7/16 

2  1/2 

2  3/IÔ 

2  5/16 

2  1/4 

2  5/8 

7/0 

2/6 

4/9 

3/3 

3/3 

3/6 

3/3 

3/3 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

3/6 

3/6 
2  1/4 

3/6 

3/6 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

2  5/8 

2  1/4 

2  1/16 

_3/8 

1/16 

3  3/4 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/9 

4  3/8 

4  11/16 

5  3/16 

5  3/16 

5  3/8 

6  3/8 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

8/0 

7/6 

8/0 

8/0 

151,  Cannnn  Street. 
I  i,  Shei'lHirnr  Lane 
(  rnu'ecliiii  cli  St. 
29,  St.  Switliin  s  Lane 
Broad  Street  House. 
Bartlii.iliiuiew  llnuse. 

Briiaii  Street  House. 
3,  Graceelioreh  St. 

29,  St  Swithin's  Lane 
257,  Wineliester  Hse. 
29,  St.  Swilino's  Lanr 
3,  Grarrchorch  St. 
3,  Gt.  ^\■inLill•ster  St. 
97,  Dashwoud  House 
3,  Gracecliurch  St. 


U,  Abchurch  Lane. 
4,  Throgmorttin  Avne, 


MINES    DE  DIAMANT 


721 

500 

1 

721 

500 

3.9.50 

flOO 

3.9  48 

955 

.3.. 500 

000 

100 

3.-2«3 

020 

1  .0.57 

000 

10 

1 .052 

.500 

250 

200 

1 

195 

01)0 

1  .000 

000 

1 .000 

000 

5(J0 

000 

1 

247 

4.31', 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  ConsoUdated 
Id.    5%  Debenture . . 

Griqualand  West  

Koftyfontein  

New  Jagersfontein  . . . 
St.  Augustine  (New).. 


2  1/2  janvier 


33/6 
30  3/4 

27/0 
23  1/4 

31/6 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/4 

1  9/16 

1  5/8 
30  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

27  1/16 

27  3/8 

28  7/8 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 

105 

105  1/2 
8 

105  1/2 
8 

105 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

3/16 
9  3/4 

4/0 

4/0 

4/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

10  1/2 

11  7/16 

12  7/8 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/6 

Lombard  Street. 
Lombard  Street. 


62,  Lombard  StreeL 

4,  Bishop.sgate  St. 

5,  Copthall  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 
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Les  Mines  il'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  Noies  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johaimesburg.  —  Le  Rendement 
de  ilécembre.  —  Les  Exportations  d'or. 


Kcvue  hebdomadaire  de  la  Presse  .Anglaise.  —  Le  Rachat  de  la  Concession 
de  Dynamite.  —  Les  Rendements  de  1899.—  Le  Charbon  dans  l'Afrique  du  Sud.— 
Les  Vomurs  d'or  du  Transvaal.  —  Les  Mines  Rhodésienne.s. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  c(!s 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDEA'OES  des  MINES  D'OR  SUD-Affl(]AlNES  eu  onces  de  U  «Taïuiiies  M,  cliaiiiie  ouce  Yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Comet  (New)  

ConsoL  Deep  LeveL 
Crœsus  (New)... 

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleis^ti  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep... 

George  Goch  

Gin  sb  erg  

Glencairn  

Goldfields  Deep  

Graskop  (5  -  bli's). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer 

Jubile  e   

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

Kleinfontein  

Lancaster  

Lauglaagte  Estate. 
Id.       Block  B. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Roof  Cens  

May  Consolidated. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . . . 

Nigel  

North  Randfonteia 

Nourse  Deep  

Orion  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randminos  

Raadfoatoin  Porges 

Robinson  

Rotainson  Randfont. 
Roodepoort  Deep... 
Roodep.  Ud.  M.  R... 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (Wow). . . 

Spitzkop  

Stauhope  

iiîtherland  Reef  

''ransvaal  Gold  Min 

rreasury  

tJnited  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . . 

Wemmor  

West  Rand  Mines.. 
Witw  (Knight's) .... 

Wogelstruis  

Wolhuter  

i*Vorcester  ....... 


:PXg.OI3TJCTIOJSr     (en.  orLces) 


mû  ENTIÈRE 


1896 


6.408 
•JS.165 

8 .  ;i66 

■n.-na 

19.5iT 
108.L>1,S 
19.6SU 


■-'i.  186 

133.9313 
tj-/.  IC, 

1'k>. :>',:; 

1 .963 
"iX .  '.l.'i'J 

iH.:,-r, 

3s ,  0 1  'i 

11. 

13.NSS 


"-6.^)3 
GS.SCO 

3  S  .  1  , 

9.  ni 

1.381 
100. 193 

3;j.-j7 1 
-_>-, .  -,  \-> 

10.436 


1897 


10.460 
93.107 
40.914 
^3.^-^1 

133.673 
37.709 


,36.99e 

19.NN7 

7 . 177 
109.981 

>■>  ■'.n:< 


.5.896 
^9.10.5 

v'6 . 


19. 
46.. 329 

■i6.078 
101.483 
97.231 


17.. 313 
3.743 
•24.012 

60.403 

10.121 

69.153 
27.593 


4S.032 
118.946 


131.363 
91 
101.913 
19. 161 

10^,66:; 
31',. 


91.631 
72.90S 


61.80', 
14.621 


Iv's.s'.s 
14., 871 


7.943 
13.166 


3:). 

16.0,Sll 
,'iU.  110 

;; .  890 

116.262 
1.91 


33.70 

31 .76,s 


IK'.I.  131) 
6.111 
2.  loi 


12.318 

26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.051 
14.411 
39.115 
16.765 
89.773 
22.117 


MOIS 


Février 
1898 


800 
7.741 
3.034 
2.998 

9.678 


10.248 
10.332 

6.179 
1.940 

12.077 

10.019 


2  .  9.  )l  I 
2.134 
6.512 


Uars 
1898 


5.712 


510 
8.227 
2.902 
2.968 

11.030 

2.928 


9.718 
12.080 

6.341 
2.500 

12.299 

10.' 
952 

10.774 
3.007 
2.. 591 
6.958 


8 . 308 
3.821 


Aïril 
1898 


6.120 


735 
8.115 

3.261 

11.496 
3.048 


1898 


Juin 
1898 


707 


1  .909 
7.371 


730 
8 . 82 1 


2.. 5  40 

2.72 


3.532 
16. 5-.':; 

2 . 3(;6 


',Mixl 
2.v'8i. 


1.05' 


4 . 1  i5 
3.814 


1.7,sl 
5 . 485 


6.675 


1. 

1 . 655 
1.216 
10.  1111 
1.927 

3 .  v.is 
61S 
1.1 3U 

2.',NI',I 


10.283 
11.431 

6.228 
13.510 

10.; 

329 
11.01 

2.7:-i7 

6." 


6., 561 
070 


11.510 
3.137 


8.262 
5 . 806 

1  .IIXC, 


I',.  1711 

I  .  13N 

1 . 443J 
4.124 
11.191 
.434 

.111 


10.31 

11.11 

0 . 2'.)0 

13.045 

10.097 
673 
11.214 

2.501') 

430 
8.316 
1.6.39 

I  .  .-,3 

I  ; .  I  II  I 
1 .3o: 

1.309 
4.114 
12.014 

..303 

0  10 


6 . 002 


650 
7 -',176 
■J  N70 
3 .  ,)63 

10.8.37 
2.868 


10.  '.110 

1 1 .  -,'3:! 
6.627 
6.301 


Juillet 
1898 


5 . 950 


667 
8.056 
3. 
4.289 

11.243 
2.757 


13.1 


2.611 

2.720 

3.511 

19.:;o-, 
2.096 


.  122 
980 


6.768 
3.813 


6.936 
2.674 


970 


2.059 
2.730 


1.8'.)1 
9S9 


6.301 
I  .  166 
3 . 036 

6.823 
2.961 


2.  101 

3.  -,'l-,' 
1.584 
1.060 

2.272 


ls.:;ii-. 
2.7  K 


1.811 
918 


0.M70 
1  -■'iT/ 
6.311 


7.186 
2.764 


io.9',ir 

877 
11.391 
2.179 

:i .  1 37 

6 . 629 

358 
8.348 
5.804 
5.848 
2.675 
6. 170 

O.'.Nll 
1  .  113 
5.047 
4 . 165 
7.786 
4.:j09 

2.  190 

i;i7 

1  .  101 


11.11 

11  .'.JIS 

7.131 
6.336 


1 1 1 ,  o.^r, 
1 .72'.! 
3. 100 
2.057 
3.917 

2.818 

3,  10'.) 


•ji).i)3:- 
:;.Oo: 


.7  .  130 

6. 

1.7,88 
928 

i;.  i.7\ 

3.7rs7 
:sill 


6.646 
2.796 


11.923 

11.187 
1.085 

11.917 
2.671 
3.079 
6.664 

329 
7.797 
5.852 
6.196 
2.551 
0.591 
i'..'.)17 
1 . 326 
5.  ,393 
4,440 
12.010 
3.',)12 

1.927 
433 
1.026 
3.620 

1.178 
3.,S09 
770 

iD.-JSv! 

I  .377 


4 . 433 

2.791 
3.177 

3.620 
18. 117 

3.U01 


Août 
1898 


.9'J5 


837 
8.222 
4.075 
4.292 

10.886 
2.820 


12. 192 
1 2 .  -jij.s 

6.35,: 


Sepleni, 
1898 


6.080 


.435 
.092 

10,305 
2,839 


Octobre 
1898 


6.'.)02 


840  88 
8.545  8.350 


12.756 

U.798 
1.296 

«2.060 
2.570 
3.168 
6.682 


■7.646 
5.850 
4.039 
'1.8'J3 
G., 324 
6,824 
1,068 
5.006 
4.704 
12.114 
3.889 


2.  M))) 

0.  11-.'ll 
I7.:;17 

1.  '.).88 

991 

6.721 
1 . 01  )3 
,s.30 
1 .  -'76 
1 1  .214 


6.948 
2.743 


2.074 
570 
l.,300 
3.804 

4.242 
3.811 

665 
10 .  496 
.610 
..301 


2.757 
3.176 


11.914 
11. loi 

6.358 


12.216 

12.510 
351 

12.010 
2.610 
3.135 
6.393 

230 
7.148 
6.095 

2..S02 
0.  IV.) 
0.37-J 


11.3.3'. 
3.872 


4.449 
4.210 


10.340 
4 . 325 


0.330 


3.033 
l'.i 


1.846 

850 

3.737 

4.23-.' 
4.030 

10.090 
1  .572 

l.OlO 
4.786 

2.811 
3.193 

:i.511 


1.0>  i  i 

1 1 . 023 

i.3'.n 

710 

00,5 

4.001 
11.. 3 15 

4.0'.)3 
12.  18-,' 

0.-.i|)',i 

7.-J81 

7.3JO 

7.194 

6.997 

2.728 

2.561 

12.560 

12.342 

14.704 
2.704 
3.322 
6.492 

393 
7.746 
6.213 
1.  l'.),s 
2. 71. s 
0 .  I  'i(i 

7..r,  ! 


12.1») 
3.769 


Novem. 
1898 


7 . 298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 

10.615 
4.531 


10.781 
11.944 

7-789 
6.3(38 


2.186 
770 


1  .838 
3 . 944 


2.909 
3.129 


20-  ,  1 

i.7i; 


.  2  /  / 
565 


7.003 
2.679 


12.568 

12.842 

11.813 
2.736 
3.246 
6.2'J5 

243 
8.420 
6.11.5 

1.  131 

2.  lo:) 
6.251 
0.876 

88(j 
3  -  7  17 
:<  -  2v'0 
12. ,329 
3.248 


Décem. 
1898 


8.333 


1.120 
8.4.37 
2.  «.86 
4.279 

11.716 
5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


Janvier 
1899 


9.113 
981 

5.153 


1.170 

725' 

3.500 
s.  !'.)'.) 

2 . 1  ,s:i 

I  .  .5(.)0 
10.03.S 

3.670 
1.764 
5.576 

2.816 
2.927 

4.482 
21.  18 

;.  l,s 


1 . 803 


6.495 
2.939 


13.077 

12.906 
582 
12.334 
3.147 
3., 330 
5,921 


8,416 
6.188 

:;.32,s 

2.87 
6.10 
7.237 
958 
5.483 
5.439 
12.254 
3.249 


8.251 
6.696 


2.027 
795 

3.568 
8.829 
4 . 48 
1.688 

10.8.53 

3.984 
2.010 
6.013 

2.543 
2.846 

4.629 
22 . 823 
3.142 

4.029 
16.283 

2.000 

/  .310 
.'0.1 2x 

1.630 


.  ni'.) 

.  xs-j 
1,3,328 
6,208 
1,913 
5,879 

6.299 
2.579 


3 . 765 
2.829 
6.106 


6.027 


4.210 
6.237 


4.191 

2.6.50 
1.211 


710 
6.088 


2.561 


I3I"V"IXDE1TX3ES    13.  O/O 


1892  1893  1894  1895  1896  1897  1898 


75 


2% 


52/, 

60 

10 


20 


•21% 
47K 


50 
55 


100 


50 


10 

37 
120 
15 


30 


60 


40 


10 
7/2 
40 


150 

30 

12/, 

40 

120 

55 

m 
45 


100 

60 


115 


27K, 


125 


12/ 


40 

50 
105 


20 


100 


110 


340 

12/ 
10 


12/ 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
50 


50 

20 
30 

11 

50 

30 
40 


10 
12 


2/ 
20 


15 

20 

170 

80 

300 


25 


125 
100 
375 
■  80 
60 


30 


30 


20 


50 


6/ 
100 


300 
147/ 


125 
lOO 
675 
100 
80 


10 
30 
7K 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
GK 


Déceiu.  1898 
•Juillet  1.892 
.Sei)t,  1895 
Décem,  1898 
Octobre  1898 
Octol)re  1.895 
'évrier  1896 
'évrier  1896 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
•Juillet  1897 
Août  1892 
Décem,  1898 
Décem,  1898 
Décem.  1,S98 
Décem,  1898 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
-Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mars  18C2 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Di'cem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


.Mars  1895 
l)i''cem.  1898 

''rei)).  IS'.IS 
''..■.'III.  i.s'.)S 
,'i)t.  l,sU3 

.Mars  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mai  1890 
Décem.  1898 

Juin  1895 

.\oùt  1S95 

Juin  1897 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juin  1898 
.loùt  1895 


10 

Juin  1898 

10 

Voùt  1898 

15 

1rtobrel898 

Mai  1896 

Janvier  1^96 

00 

)écem.  1898 

150 

Octobre  1898 

30 

Décem.  1898 

10 

)écem,  1898 

60 

Nov.  1898 

I" 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GO]VC^^AG-I^^IE^S     JVEIISriÈFlEîS     ET  D'EXF>3L.OI=lATIO]Nr 
(  S  ixd.- Africaines,    uî^LTistralieiiiies    et    Aniéricaines  ) 


Z      ==  X 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


S  I 


COUES  COMPARATIFS 


Au  commencement  tle  chacun 
des  mois 


Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juin 
1898 


Août 
1898 


19  Janv, 
1899 


56  Janv. 
1899 


2  Févr. 

1899 


COUKS 

de 

CLOTURE 

9  Févr 
1899 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VEF»AGr]NriES    IDE    ]VII]NrES    D'OF=l    SUD- AFRIC  AINES 


KJ.-îôO.OOO 

25 

1889 

25 

|.^9fl 

8.  wO.OOO 

25 

1S,*,S 

18. "750. 000 

25 

1N9-J 

•2.250.000 

25 

1XS7 

li. 000. 000 

25 

l.sçi,-, 

5.000.000 

25 

ISS-, 

6.2.50.000 

25 

1S90 

300.000 

25 

1895 

12.. 500. 000 

25 

IRSs 

7.500.000 

25 

1S95 

275.000 

25 

IsO'i 

•7.500.000 

25 

1SS7 

'i.  125. 000 

25 

1897 

'lOO.OOO 

25 

ISO.'i 

1.625.000 

25 

1895 

08.7.50.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

18S7 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

18911 

2.000.000 

25 

1887 

i. 000. 000 

25 

1895 

10.025.000 

25 

1895 

100.000 

25 

189i 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .(erme 
The  East  Rand  proprietary  tiines. .  -  terme 

Ferreira  terme 

Frenctl  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

Kleînfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Estâtes  tertne 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  ter 

Rip  Gold  cplant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (^ct.  nom i).ter me 

Transvaal  Gold  Fields  tertn 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

"West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
.330 

145 
170 
69 
120 

93 
175 
67.. 50 

865 

125 
.53.75 
anc.)  310 

196 
262 
75 
85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
Ô30 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 


9.75 
33 
83 
115 

620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 


16. .50 
19 


31.25 

98 
1.39 
657 

43 

153.. 50 
70 


95 
63 

12.. 50 
218.50 

41.75 
101.50 

36 

275 
17 

15.50 


10 

48.50 

96 
182.50 
614 

48.50 
200 

70 

76 

98 

12 
115 
118 

63 
931 

28 
238.50 

43 

137.50 

46 
213 
326 

10 

19 

89.50 


16.50 
45.50 
107 

191.50 
609 

50 
195.50 

73 

76.50 

99.50 

12 
113.50 
145 

63 
969 

32.50 
256 

41.50 
151 

53 
221.50 
320 

10 

22.50 
90.50 


22 

56 
108.50 
213.50 
607 

58 
190 

77 

85 
107 

12 
122.50 
146 

63 
1072 

30 
277 

46 
157 

55 
230 

314  ■■ 
16 

25 

89.75 


19.75 
.56.. 50 

108 

209 

608 
55 

196.50 

79.50 

88 
107 

12 
125 
1 43 

63 
1135 

33.50 
272 

46 
165 

60 
212 
312 

16 
-21 

81.50 


Loniton-Paris  Financial  and  Mining  C" 

MM.  Belmann  frères 

C>»  Française  des  Mines  d'Or 

MM.  Armand  Lévy  et  C'° 

New  Austral  C° 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  G» 

Diverses  Plaisons  de  Coulisse 

Ad.  Gnerz  et  Ci' 

Banque  internationale  de  Paris 

ÎSIM.  Oppenheim  Pinto  et  C'» 

Ad.  Goerz  et  C'e 

Lonilon-Paris  financial  and  Slining 

Ad.  Goerz  et  C'» 

Baii(|ue  Franrai.se  de  l'Afrique  dn  Sud 

MM.  Belmann  frères 

Bqiie  Russe  t'L  Française,  puis  MU.  MacSwiDejelCi 

MM.  Machiels  et  Cie 

BqnedePariseld,I'.-BaselMM.VernIier,l)eiletCi 

Divers 

New  .Vustral  C" 
New  .Vustral  C° 
ilM.  Mac  Swincy  et  Cie 
MM.  Lemairo  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IVEINES    D'OT=l    AUSXT=lALIE]NrrsrES,    A]VEÉFII  GAINES    et  IDIVET=ISES 


7.500.000 
0.000.000 
5.000.000 

.VI  OOn  paris 
5.000.000 

15.000.0011 
5.000.000 
2.100.000 


25 

|.S'.)5 

25 

isin 

500 

IS.Sll 

isss 

1S95 

5f7o 

1S79 

1892 

1894 

I, illocplFraserPiter  a.  Caribou  Coldiiels  f.«  (lm.C.).ïer«! 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  cplant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  faris. optant 


25 


15 

200 


7 

8.25 

66 

5 

4 
65 
24 
20 


11 

16.25 
38 

5.50 

5 
75 

25.25 
20 


7.50 
11.50 
41 

3.50 
4.50 
60 

28.75 
16 


7 

12.50 

40 

3.75 
4 
60 

32.25 
15 


7 

7.25 
73.75 
5 

3.50 

69 
25 
20 


50 


3.50 
70 
26 
19 


7.50 
71 

5 
5 
70 

26.50 
21 


10 
5 
71 

5 
5 
70 

26.25 


MM.  Machiels  et  Gi= 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  Ci 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  Ci 
MM.  G.  Van  Brock  et  C" 


CO]VEF»AG-]SriES    OE   TERRAINS',    D'EXlRLOFlATIOTsT    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration. <erme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

18.50 

27.50 

28 

26.50 

Banque  Citmmerctale  et  Industrielle 

X7. 500. 000 

25 

1890 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..(e>'me 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

78.75 

94.75 

96 

93.25 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.. 500. 000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d^Or. terme 

100 

86 

107 

85 

97 

96 

103 

109 

106 

Banciue  Intei'nationale  de  Paris 

5.000.000 

25 

1889 

Cie  Sud-Africaine  optant 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

8 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

1 1 .2.50.000 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal  optant 

79 

64 

75.25 

80.75 

80.50 

88.50 

98.75 

91 

M.  Oltramare 

10.000.000 

25 

1892 

Eerste  Fabrieken  Distillery./prwic 

91 .25 

19.50 

30 

28 

27 

20.50 

25 

24 

20 

MM.              rl  David 

1. s.  125. 000 

25 

1892 

Goldflelds  Consol.ordinaire. /'■>■„,  e 

11 2.. 50 

135 

11 6.. 50 

106.50 

120 

165 

191,50 

223 

219 

Hnri'.^i's  M:ii<iiiis  de  Coulisse 

7.50O.00fi 

25 

1.895 

Henderson  Transv.  Estate  . /ermc- 

125 

44 

44 

-44 

44 

4  'i 

32 

.30 

30 

.MM.  A.  Luc  et  C'o 

:i7.500.000 

25 

18.S6 

Oceana  Company  terme 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

-,'(1 , 50 

29 . 50 

32 

30.. 50 

MM.  I).  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

i:!. 750. 000 

25 

189'i 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

25 

8 

12.50 

9 

8 

1  1  .50 

13.75 

14. 50 

MM.  L.  Silz  et  Ci" 

12.500.000 

25 

1888 

47 

51.75 

52.50 

5  i 

56 . 50 

67.25 

78.50 

MM.  Béiiard  et  Jarislowski 

.50.000.000 

25 

1889 

Randfontein  Estâtes  terme 

16.25 

55 

/i5.75 

34.50 

38.50 

60.25 

73 

91 

91.50 

MM.  Mac  Swiney  et  C'« 

75.000.000 

100 

1895 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

91. ,50 

103 

121 

119 

MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  .Swiuev  et  C'" 

12. 500.000 

25 

1892 

Transvaal  Consolidated  terme 

32 

.35.50 

33 

34 

.32. 25 

.35.50 

39 

.38.50 

nVEIlSrES  DIVERSES 


os. 750. 000 

125 

18SS 

40.000.000 

125 

1877 

ÎO.OOO.OliOdr 

200  dr. 

(873 

7 .000.090 

500 

|K5:! 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argenl)  terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp(a«( 


680 

2i 

089 

726 

703 

721 

769 

758 

47 

42.50 

49 

57 

48 

49.50 

52 

89 

75 

64.50 

08 

91 

89.75 

"l04 

97.50 

410 

400 

400 

.397.. 50 

410 

ilO 

410 

'ilO 

Iniroduite  antcrieuremeiit 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


O  K 


1)IV11)KNI)I<;S 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Iiisliiiiil  l'iiis  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


19  .laiiv 


2(1  Jaiiv. 


2  Février 


!(  FnritT 


BfJKEAUX 


LONDIiES 


MiO.iini 
■,':.i).oiii 
.'):;:>.  Ont 
aïo.odi 
:>.')(  i.iii  « 
■.'"i:i.O(ii 

■.'iKI.OtU 

I, ont 

lOO.OOC 

I  .:îoo.ooo 
•?■,':>.  000 

500.000 
300.000 
l-iO.OOO 
•.''/5.000 


i:i5 

350 
S-iO 
3S0 
90 
900 
.")00 

:s50 

-JOO 
350 
150 
160 

rir>o 

0(111 
l-,'5 
115 

■n 

50 
100 

5:-io 
nr. 


■.m 

500 
550 
ISII 
•,'50 

sno 
:!i)0 

•Tr.-, 
1 .000 
3->5 
85 
■300 
.MIU 

iOÙ 
300 
165 
illll 
2.001) 
300 
500 
600 

■m 

•3.150 

.100 
160 
425 


.000 
.000 
.00(1 
.(M  Kl 
.  000 

.000 

.000 
.  000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.  000 

.(HMI 

.(1(1(1 
.(1(1(1 

.0(1(1 
.(1110 
.  00(.) 

.000 

.  0(K  I 
.()0( 
.(lOO 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
.000 
.09(1 
.0(Xi 
.000 
.000 

.00(1 

.  000 
.  000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.  000 
.000 
.  000 
.000 
.  000 
.  001 
.  0(10 
.000 


100 
.  000 
600 
150 

510 
150 
.'lOO 
'lOO 
'200 
80 
•300 


000 
000 
000 
000 
000 

00(1 

(100 

000 
000 
000 
0(10 
000 
'i -35. 000 
lOO.OOO 
SCjO.OOO 
100. (100 


miIMES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  Witwatersrana) 


t 

l 

•313.100 

t 

i:i5.ooo 

■350 . 000 

. 

:i9i .  ido 

1 

•300 . 000 

[ 

55(V.OOO 

1 

•350 . 000 

1 

181.  ■3.50 
11!  ■(.591 

1 

83 . 0(  10 

1  .liOO.OOO 

1 

•331.035 

1 

500 . 00(1 

[ 

300 . 000 

1-30  .00(1 

[ 

■3:;5.  T/S 

[ 

1 3.'> .  (H  10 

1 

391 .000 

1 

11 6.. 3^35 

318.010 

1 

9(VO0O 

J 

9o(  1 .000 

560.000 

1 

3^35 . 000 

1 

•300 . 000 

300 . 000 

1 

1  r)(  1 .  o(  1(1 

J 

1  ()0 .  (10(1 

( 

500 .000 

1 

1 

1  ■35.  00(1 

1 

1  1  1  .S(ii 

1 

3  i  ,  (  l(  Ml 

1 

5(1 .0(1(1 

[ 
1 

1(10  .000 
'(lit.) .  5T.1 

1 

I15.()il(i 

1 

■3.  il .  3.5(1 

J 

1 

■389.9.50 

1 

■410.000 

1 

550.00(1 

1 

1 SO . 000 

1 

•310.0(10 

1 

111. 50(  1 

-350 .(  Mil  1 

^ 

■315.000 

919.6^30 

[ 

;-i35 . 000 

1 

85.000 

I 

j99.:;9i 

1 

4,50.00(1 

1 

.',50 .  floo 

1 

lOo.OOO 

1 

.'lOO.OOO 

105.(100 

i 

:i:i3.iox 

■3.000.000 

liOO .  0(  10 

481.500 

•    51 1 . 500 

•3111.00(1 

■3.150.000 

400 . 000 

150.000 

4-35.000 

100.(1(10 

4 . 100 . 00(1 

511.3(10 

1.50.0(10 

31.000 

510.00(1 

1 50  . 00(  1 

:  10(1. 00(1 

:  ;s(  ■, .  o(  i(  1 

■30(1.000 

no. 000 

lis.  1-3:! 

400.0(10 

:!5i  .'.100 

N6(  1.000 

1 

95.113 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

BufFelsdoom  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration.. 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (Ne-w)  

Crœsus  (Ne^w)  

Cro-wn  Deep  

Cro-wn  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Cieorge  Goch.  (Ne-w)... 

Geldenliuis  

Geldenhuis  Deep.  

Geldonhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (Ne-w)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Hariot  (Ne-w)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubile  e  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  ftoodpt.(Si'w.) 
Kleinfontein  (Ne-w)  — 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B. . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  "Vlei  

Main  ReofConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (Sen 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton  . . 

Nigél  

Nigel  Deep  • . 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New)... 

Primrose  (Ne-w)  

Princes  s  Estate  

Rand  Mines  ,  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Bobmson.. 

Rietfontsin  (Ne-w)  

Robinson  •. . . 

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level... 

Rose  Deep   

Salisbury  (Ne-w)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (Ne-w)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (Ne-w)  

Village  Main  Reef  — 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  .... 
Wit-watorsrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


% 

60 

50 

•io 

i  00 

40 

100 

60 

■iU 

160 

iâ 

00 

l'3/, 

80 

50 

1-30 

'340 

•35 

80 

80 

50 

60 

80 

300 

0(1 

h3'l 

i  41 

160 

.15 

30 

40 

"40 

110 

•35 

60 

'  [•35 

65 

100 

30 

615 

50 

100 

100 

80 

■40 

1 0 

90 

.30 

50 

10 

'300 

30 

15 

1K 

1 40 

10 

50 

100 

15 

60 

80 
30 

60 

00 

10 

160 

55 

10 

'  100 

60 

40 

60 

10 

35 
50 

1-30 

16 

40 

100 

"46 

50 

10 

100 

40 

25 

'35 
15 

15 

10 

40 

80 

1(1 

60 

1(1 

5(1 

150 

;io 

100 

10 

lo 

60 

7  5/16 

4  1/2 

5  5/8 

7  1/4 

7  13/16 
3  1/4 

1  5/16 

4  1/2 

3  1  /  8 

1  1/2 

3/4 

1 

1  3/8 

1  9/16 

t  1/2 

9/16 

1 

1  1/10 

1  3/S 

5 

3  5/8 

4  1/4 

4  1/4 

4  5/ 16 

7/8 
1/4 

1/16 

4/3 

7/0 

7/(j 

1/16 

2  3/4 
3/4 

1/0 

1/6 

1/6 

6  1/8 

3 

3 

3  1/4 

2  1/8 

1  1/8 

1  9/16 

2 

5/8 

.  1/8 

3/8 

5/16 

3/8 

6  5/8 

4  15/16 
2  1/4 

5  15/16 

5  5/8 

5  13/16 

3  5,  8 

2  13/16 

3  5/16 

1/8 

1/4 

3/8 

8/6 

\  1/0 

15  1/4 

10 

12 

13  7/8 

14  3/8 

15  1/4 

11  1/4 

13  1/4 

14  1/2 

1^  0/0 

5  3/16 

2  7/8 

3  15/16 

5  1/8 

5  1  /-3 

6  3/1 

5  3/8 

6  1/2 

6 

6  1/8 
3  3/4 

4  9/16 

2  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

6  9/16 

3  9/16 

4  7/8 

6  9/ 16 

n  Q  / 1 A 

/  .J  /  1 D 

12/6 

1/0 

3/16 

1/6 

'3/0 

26  7/8 

21  3/4 

25 

"25 

■25  1/2 

— 

— 

6 

6  7/16 

1  15/16 

1  1  /8 

1  1/2 

1  9/16 

1  7/8 

1/2 

9/0 

1  11/16 

8  9/16 

4  1/8 

5  3/4 

8  1/8 

8  5/16 

11  1/8 

6 

8 

1 1 

11  3/8 

7/8 
3  3/8 

1/4 

3/8 

11/16 

11/16 

1  3/4 

2  1/2 

3  5/16 

3  7/16 

2  9/16 

1  5/8 

■2 

1  7/8 

1  15/16 

3  11/16 

2  3/4 

3  5/8 

4  1/8 

1ù  7/8 

8  3/8 

10 

9  5/8 

9  1/^3 

8  1/4 

6  7/8 

7  5/S 

7  1/8 

7  1/8 

12  1/2 

9 

10  1/16 
9  3/4 
5  1/4 

10  1  /2 

11  1/^3 

11  3/4 

5 

5  1/4 

5  7/8 

5  15/16 

4  3/8 
4  1  /4 
4  1/4 

5  5/8 

5  5/8 

6 

5 

5, 

5  1/4 

6 

5/8 

3/8 

3/8 

3  1/8 

1  .•>/8 

2  1/2 

2  13/16 

2  5/8 

5 

2  11/16 

3  5/8 

1  7/8 

5  3/4 

2  15/16 
4  1/4 

1  1/8 

2  1/8 

2  7/8 

3  1/16 

2  3/4 

3 

3  13/16 

3  15/16 

1  5/16 

11/16 

1/4 

7/8 

15/ 16 

1  1/8 

13/16 

5/16 
1 

5/16 

5/ 16 

3/16 
1  3/4 

1  / 16 
15/16 

7/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  9/16 

1  7/8 

1  5/16 

1/2 

5/16 

5/16 

5/16 
4  l/"2 

4  3/16 

2  1/2 

2  7/16 

4  1/8 
6  3/4 

7 

3  1/8 

3  7/8 

r;  t^.  /fi 

;  .)/8 

1  1/4 
5  1/4 

3/8 
3  3/4 

5/S 

4 

15/16 

1  3/8 

5  i/S^ 

2  13/10 

1  5/1 6 

1  5/S 

3  9  ;'  1  (  1 

2'l5/16 

1  13/16 
7  3/4 

1 1  / 16 

1 

1  ,>/8 

•3  1/16 

4  1  /2 

5 

5  7/8 

6  1/8 

1  1/8 

3/8 

11/1 6 

11/16 

3/4^ 

4  13/16 

3  1/16 

.3  9/16 

1  ;  i  /  s 

'  '-' 

2  9/16 

1  3/8 

1    1  Ti   K  ') 

1  ■  '  /  s 

35 

-35  5/8 

29  5,  s 

51  l's 

:;o  5/8 

2  7/16 

1  1/1 

1  :)/8 

2  1/8 

2  3/8 

I  1/0 

'  /  ' 

1  / .) 

15/16 

1  0/0 

1  1/2 

3/4 

13/16 

1  7/16 

1  l/'3 

1  5/8 

5/8 

7/8  , 

1  1/8 

1  3/16 

3 

1 

1  9/16 
8 

1  1/4 

1  3/16 

9  1/4 

7  1/4 

9  1/8 

9  3/8 

11  3/4 
2  15/16 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

10  l/S 

1  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

2  7/8 

9  1/8 

5  1/2 

6  1/4 

9 

9  1/2 

4  1/2 

-2 

3  3/8 

2  1/4 

2  1/4 

5  5/16 

2  9/16 
1  7/8 

3  13/16 

5  3/16 

5  3/8 

2  1/8 
3/4 

2  1/3 

->  5/S 

1/4 

9/16 

1/4 

5/16 

1 

1/4 

9/16 
3  3/4 

1/4 

1/4 

4  5/16 

2  3/4 

4 

4  3/4 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

4  3/8 

2  7/8 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  1/2 

8  1/8 

5  , 

6  l/IO 

8 

8  3/8 

2  1/16 

1  1/8 

1  3/4 

15/16 

1  7/16 
12  3/4 

12  7/8 
1 

8 

10  1/3 

12  5/8 

l/'i 

9/10 

3/8 

7/10 

7/8 

3/8 

7/16 

13/16 

1 

1  1/2 

1  7/8 

1  1/S 

6  13/16 

4  1/2 

5  9/16 
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1  1/4 
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5  15/16 

6  1/1 

4  3/8 

7  1/2 
2/0 

25  1/2 
7 

1  15/16 

1  13/16 
8 

11  1/2 
13/16 
3  13/16 

2  13/16 

4  7/8 

9  1/2 
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11  1/2 
6 
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5  5/8 
11/16 

2  13/16 
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3  3/16 

4  1/16 
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7/16 
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5/16 

4  7/16 
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2  9/16 
6  1/8 
3 

2  5/8 
6  1/2 
7/16 
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2  7/8 
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1  13/10 
1  1/2 
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12 
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9  3/4 

2  9/16 
6 

3  3/8 
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1/4 

5 

4  7/8 
3  3/1 

8  3;  1 

1  :;  1 

12  5,  s 
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3  5, 
1  15/16 
1  13/16 

4  :i/8 

3/1 

2/6 
3  :j/8 
3  l,/8 

!  I  .'■(■s 

0  1/1 

3  1/2 

1  1/4 
14  3/8 
14  5/8 

5  3/4 

6  1/2 

4  3/8 

8  5/16 
5/0 
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12 

15/16 

3  7/8 

2  5/8 

5  l/K 

9  1/2 
1  1/2 
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6  1/1 

'l  ï/î 

6  1/4 

3  5/16 

4  3/16 
1  3/8 

5;  8 

1  9/16 

2  1/1 
5/16 

4  5/8 

8  7/8 
2  3/4 
6 

.'î  1/4 
2  1/1 
7 

7/8 

5  5/l( 

2  3/16 
41  7/8 

3  9/16 
1  7/16 

1  13/16 
I  9/10 
1  3/1 

10  7/8 

13  1/1 
3  1/4 

10  1/4 
3  1/8 

6  1/8 
:i  3  .'10 
9/16 
3/16 

5  .3/16 
:;  9/16 


8  1/2 
4  1/8 
■2  1/16 

2  1/8 
4  5/16 
14/0 

3/9 

3  3/8 
2  I  /8 

3/8 
6  5/10 
3  11/16 

1  1/4 

14  3/8 

15  1/4 
5  13/16 

6  1/2 

4  3/8 
8  1" 

5/0 
•25  1/2 

7  1/1 

2  3/16 

2  3/8 

8  3/16 

11  7/8 
7/8 

3  13/16 

2  11/16 
1  15/ K 

9  1/3 
7  3/S 

13 

6  3/8 

6  7/16 

5  7/8 
1  1/4 

3  1/8 

7  3/1 

3  9/16 

4  1/4 
1  3/8 
9/16 

1  3/1 

2  5/S 
5/16 

4  13/16 

8  7/8 

3  7/16 

6  1/2 
3  1/2 
2  7/16 
1 

1/8 

5  3/8 

2  3/8 
il  11/16 

3  5/8 
1  5/11 
1  3/1 
1  1/1( 

1  11/16 
I  1 

13  :i/8 

3  1/4 
10 

6  3/S 
3  5/16 

9/16 
3/16 
5  1/8 
5  7/16 

3  11/16 

9  1/4 

1  15/16 

12  1/4 


1,  Grosby  Square. 
\Variifo:-d  Coorl. 
120,  Bishopsgale  SI. 

7,  Lorhbury. 

.30,  SI.  Swithin's  Lano 

8,  OkI  .l(>\vry. 
8,  Old  .J(.'Wi-y. 
Gi'esli.'im  llii(is(;. 
Winchester  IliiUve. 
1-30,  i;i-iiM],-j,ii,j  SI. 

1-30,  l;i>lMi|/-i;,il-'  SI. 
120,  ]îc~li.i|is;;;Uc  St. 
Wniclieslcr  llouse. 
■28,  l.eailenliall  Bnililjs.  ' 
96,  (ii'i.'shaiii  House 
Winchcstcc  Ho(iS(.'. 
WinclKiSlcr  House . 
1-20,  Hishopsgali;  St. 

28,  Auslen  Priais. 
19,  B(ir\  Slreet. 
1-20,  Bishnpsgale  St. 
30,St.S\vilhiir.s  Lane 
WariifiirO  Court. 
Wanildid  Court. 

7,  Lolliliurv. 

1-20,  Bishop'sfiiile  SI. 
AVarnl'ord  Goort. 
(Tresha-.ii  llii((.-^e. 
Wariilord  Court. 

8,  Old  .Jewrv. 

l'30,  Bishops'gate  St. 
30,St.  Switliiii'sLaufi 

7,  Lothhurv. 
nO/17:t,  Wiuclii'sler  llouse. 
19,  Bury  Slreet. 
1-20,  Bishoiisjate-SI-Williin. 

8,  Princes  Street. 
8,  Prince.s  Street. 

7,  IjOthburv. 

8,  Old  .Jcwry. 
Waruford  Coud  . 
15,  O;eor;;e  St.,  K.  C. 
4,  Ij(slhl)ury. 

i5/(i,  (loiriic  SI.  Mu.  Iloii^f 
28,  .\osleu  I-'riars. 
Waniford  Co(u-t. 
Gresliiim  HoiiNe, 
8,  Old  Jewrv 
120,  Bishops'gate  St. 
l'30,  Bishopsgale  St. 

7,  Lothhurv. 
3::,  Coriihill. 

1-30,  Hish(ipsi.'ate  St. 

8,  Princes  .S|  réel  . 
s.  Princes  sIm'cI  . 
8,  Princes  Slreet. 
8,  Princes  Street. 
AVaruford  Court. 
28,  Austiii  Friars . 
8,  Old  .lewrv. 

8.  Old  .lewrv. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Greshani  llouse. 
8,  Old  .lewrv. 

7,  Lothbnry. 
Greshaiu  Il'onse. 
15 /(i.  (ieori)r  SI. ,  \hl,  lloiisf. 
A\'ariilord  Court. 

Is,  SI.  Swilliiu's  L;iTi( 

8.  Old  .le«rv. 
Win  hesler  'llouse. 
19.  Bnry  SircO.. 
Winchesler  llouse. 
^\  (irnioid  (  ;oiirl . 
1-30,  l-;i>hopspile  SI. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


]VIIlSrES    D'OFl    SUD- AFRICAINES    (Autres  districts) 


1  -.'O 

000 

Kl  (1 

130 

0(10 

(1(10 

5/0 

1  3:. 

(10(1 

10(1 

oou 

10/(1 

10(1 

(10(1 

1.56 

250 

•3/6 
1 

S70 

240 

000 

210 

000 

400 

00(1 

1 

.  100 

(10(1 

1 

1.015 

00(1 

1 45 

00(1 

1 

130 

010 

100 

000 

1 

9S 

(1(1(1 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Liisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  — 

Shoba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6}/ 


13/6 
3/6 
6/3 
3/16 
5/8 
7/6 

'>  5/S 
1/2 


7/0 

0/9 

0/6 

1/16 

1/4 

1/0 
1  5/16 

1/1'-' 
3/16 


8/0 
2/9 
1/3 
1/6 
3/8 
1/3 

1  5/S 
•3/6 

5/'l6 


2/0 
1/9 
3/8 
1/6 
I  7/16 
2/0 
1/4 


1(1  (I 

l;(l 

3  '6 
•3/0 

:)/s 
1/6 

11/16 

1/9 

1/'» 


1/3 
1/0 
3/0 
I/- 
1/3. 
1  11/16 
2/9 
1/4 


1 1  /O 
I  /9 

3/0 
1/2 
1/3 
1  11/16 

2/6 
3/8 


llpïois  lliiiisp  i!;isiD(jliall  Street 
S5,  (;r;icecli(ircli  St. 
1 10.  CdiKion  Street. 
110,  Caiinou  Street. 
8,  Old  Jewrv.  ' 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Ileleu's  Place. 
15,  Bishoiisgate  St. 
110,  Camion  Street. 


BOURSE     ■>!:     JLOl^BItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


COTlTies  X5TJ 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


CO]IVEF»A.G]NriES   P^ROFRIÉXAIRES   de  TERRAITsT   et  D'EXI^LOFIATIOIST 


£ 

.-il  1 .  iiOI 

■-'■.'ô.OOO 

;if>o.;;m 

1 

350., '^OO 

i.-,>:>o.(K)n 

1 

1.10-i.5O0 

■i(Xl.(IIMI 

1 

iijO.Ooo 

100.(1(111 

1 

5.00(1.(1(1(1 

1 

y. "50. 000 

500.  uoo 

1 

207.048 

1 . i50.OO0 

1 

1  . 1.50.000 

'  .^"lO.OOO 

1 

1 .2.50.000 

ô'^lO .  OUO 

100 

515 . 000 

.■«5.OO0 

1 

:t25.000 

•i.OOO.OOO 

1 

i.5:ii.6n 

•.>()().  000 

1 

200.000 

lOO.dl  Kl 

lus. 

5Û.00O 

-.>I5.(I0(I 

1 

l<.)2.O0O 

x'OO.OdO 

1 

200 .  (Il  lO 

•.?oo.ooo 

1 

l.so.OuO 

loo.ooo 

1 

115.500 

1 .000.000 

1 

550 .  mm 

i'OO.dOO 

1 

180.000 

1  .5110.000 

1 

1 .2(31.50'/ 

150.000 

1 

1 5(1 . 001 1 

î 50. 000 

1 

;i8'.i.'î5(i 

100. 000 

1 

80. 357 

5'1O.tlÛ0 

1 

225.000 

500.000 

1 

500.000 

:is;i.:ioo 

1 

389.300 

:i00.oi)0 

1 

300.000 

•.''i'.».OI5 

1 

no.  000 

(jiO.ooO 

1 

(30 '..225 

1 .000.000 

1 

030.000 

i;ô.(joo 

1 

(35.000 

fiOO 

0011 

600.000 

200 

000 

200.0(10 

500 

000 

'i75.il00 

250 

000 

1  .  100.000 

"(5s 

0(  10 

2.750.000 

5')!) 

000 

500.000 

225 

000 

.  210,000 

ooO 

000 

5(J0,;W2 

000 

000 

10 

1 ,000.000 

iOO 

000 

200,000 

:ioo 

000 

300,000 

000 

()(  10 

,3,000.000 

250 

(Il  10 

2.50.000 

500 

000 

30i.(5'.)0 

'i.5(J 

(II 10 

'i50.0(JO 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidate 
Bechuanaland  


Id  6%  Préférence. 
Id.  5  !4 '!|,  Debentures 

Goldf.  of  l^ydeuburg  . 

Henderson's  Trans.  Es 

Johannesburg  Estâtes 

Lon.  &S.Afr.Explor.  C 

Lj'denburg-  Estâtes  

MastLonaland  Agency, 
Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 

Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration 

Rhodesia  Goldflelds  .. 

Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Developmen 
Id.      Gold  Fields. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 

Willouehby's  Consol. 

Zambesîa  Exploring.. 


Beira  Railway  Shares 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eersts  Fabrieken  

Exuloration  C".  (New) 
Johiinnosbg.Cons.  Inv 

Id.       Waterwks . 

Id.       Tramways  . 
London  and  ParisCorp, 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


% 

3     .  . 

15 

95 

6 

'.  '3 
t  .. 

t    .  '. 

130 

5 

50 

3  %  janvier 
2  %  janvier 


5/6. 
3  1/2 

2  1/2 

1  1/16 
1  5/8 

3  7/16 
5/8 

5  !/■ 
1  3/16 
107 
1  1/2 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  7/16 
1 

7  !/•; 

2  7/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

7/0 


1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/16 

1  11/16 
1  0/16 
i  7/16 


2/6 
1  7/8 

1  1/4 
5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

1/2 

3/8 

7/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

7/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3  1/4 


7/16 

1 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/16 
11/16 

1  3/8 

2  5/16 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
1 

11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 

1/4 

4/0 
4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

2  7/8 
1  7/8 
13/16 

3/4 

3  5/16 
3/8 

5  1/4 
23/9 

109 

3/4 
13/16 
1 

12  1/8 

3/16 
1  13/16 

1  1/16 

6  7/8 
1  7/8 

2/6 
11/16 
3/16 
4/6 
5  15/16 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 
1  7/8 
1  3/8 
1 


3/6 

0/0 

(j/6 

3  3/8 

3  5/8 

4 

1-2 

j.  r>/8 

2  11/16 

3  /  't 

1    1  l'a 
1  1/0 

0/  i 

1  1/8 

3/4 

7/8 

3  1/8 

3  11/16 

3  5/8 

3/8 

3/8 

3/8 

6  7/16 

7  1/2 

8  5/8 

23/6 

24 /O 

24/6 

107 

107 

109 

7/8 

3/4 

3/4 

13/16 

1 

1  3/16 

1  3/8 

1  3/4 

2  1/16 

12 

12 

12 

2/6 

1/8 

1/8 

1  13/16 

2  9/16 

2  1/4 

I  1/16 

1  1/2 

1  1/2 

7 

9  3/8 

8  1/2 

2  3/16 

2  1/4 

2  11/16 

2/6 

2/6 

2/6 

13/16 

1  3/16 
5/16 

1  1/4 

3/16 

3/8 

6/3 

S/9 
6  1/4 

8/6 

6 

6  9/16 

1  1/4 

1  3/8 

1  7/16 

1  3/16 

1  3/8 

1  7/16 

11/16 

3/4 

15/16 
2  1/4 
1/4 

1  13/16 

1  7/8 

3/16 

1/4 

1  13/16 

2  3/8 

2  3/8 

1  5/16 

1  1/2 

1  7/16 
1  1/4 

1 

1  5/16 

6/6 
3  15/16 

2  5/8 

1  1/16 
7/8 

3  1/16 
3/4 

8  11/16 
24 /jO 
109 

1  3/8 

2  1/16 
12  1/4 

3/0 

2  3/16 
1  7/16 

5  3/8 

3  1/8 
2/6 

1  7/16 
3/8 
7/6 

6  1/2 
1  3/8 

1  7/16 
7 

2  3/8 
1/4 

2  1/4 
1  7/16 
1  5/16 


15/C  George  St.  Mo.  Uouse.. 
170,  Winchester  Hse. 

7,  LotfiburY. 

19,  St.  SwithinsLane 
72,  Basinshall  Streel. 
19,  St.  Swilhin's  Laiie 
19,  St.  Swithin's  Lanc 

8,  OM  Jewrv. 
8,  Okl  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury'. 

85,  Gracecliurch  St 
15  a,  Buj-v  Street. 
19,  Finsbury  Circus, 
85,  GraceL-hiirch  St 
S,  Old  Jewrv. 

8,  Old  Jew^rv, 

:;.  i:o],ttia;i  Buildings 
\\vy.u\  Mi-cet  Houj 

>:uriiiiiU 
San  Court,  Cornhill 

4,  .Sun  Court. 

5,  (.'.opthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

12(3,  Bishni'islîaVe  St. 
Mi'lro]jitliljii  riMiiiliprs 
120,  l;i-li(,|i;-;ite  St. 
120.  Ki.sliniis-.ite  St. 
Suff'olk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
13,  George  Street 


GO]vci=»i^or<riES  diverses 


6 

12>2 
6 

5 

25 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 
1/2 
1  1/4 

1  7/8 

2  :i/16 
1  5/16 
1  7/8 
13/16 

15  1/2 
1  7/8 

4  ï/8 

5  1/2 

1  9/16 
1 


4/6 

1/8 

7/8 
1  1/16 
15/16 

3/4 

3/4 
5/16 
13  1/2 

1  1/4 
15/16 

2  5/8 

3  3/8 
3/4 
1/2 


6/0 

7/0 

7/0 

8/0 

5/6 

-6/0 

6/0 
13 '16 

6/0 

1 

15/16 

13/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  5/S 

1  5/8 

1  3/16 

I  5/16 

1  3 /S 

1  13/16 

1  1/8 

1 

1  1/16 

1  1/16 
1 

1  7/16 

1 

1  3/16 

7/16 
14 

7/16 

7/16 

9/16 

14  3/4 

14  3/4 

14  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

2  1/8 

2  5/S 

1  1/4 

1 

1 

1  1/16 

2  3/4 

3  1/8 

3  5/8 

4  1/8 

3  5/S 

4  9/16 

5  1/16 

6  13/16 

15/16 

15/16 

1 

1  1/1 

7/8 

11/16 

1  1/8 

1  1/8 

9/6 
6/0 

1 

1  7/8 

2  1/8 
11/4 

1  1/16 
11/16 

14  3/4 

2  1/2 

1  1/16 
5 

7  3/4 
1  3/S 
1  1/2 


0/0 
9/0 
15/16 

1  Il/1(. 
2  1/lr, 
1  3/16 
1  1/8 

5/8 
14  3/4 

2  ll/u; 

1  1/16 

4  3/4 

7  9/16 

1  3/1 

1  3/8 


me 


17.  St-Swithin's  Lane 
."^ulTolk  Iloûse. 
8,  Finch  Lane. 
.30,  St.  Swithin's  I. 
7,  Liitliliury. 
51,  St.  Mary  Axe. 
15/6  George  st.,"  Mu.  lluu^e 


83,  Haltun  Gardeo. 


1,  Baukhuldings 
8,  Old  Jewrv. 


Broad  Street  House. 


IXAINES     O'OFl  AUSTRALIEJSrmrES 


•-'00.0(J0 

I 

150 

000 

100.000 

1 

90 

000 

175.1100 

2/0 

175 

(100 

2-<0.00i) 

16/0 

2.S0 

000 

1 10.000 

1 

110 

000 

K().0;iii 

1 

75 

000 

-.'.50.(11 10 

1 

250 

000 

300. Oi  10 

1 

270 

10(1 

7(j0,00ii 

1 

700 

0(  10 

fiOo.ouo 

1 

1 .000 

000 

500.  OOi) 

1 

1S3 

0(J0 

120.000 

2/0 

.31 

301 

80.00(1 

1 

000 

100.000 

1 

70 

0011 

.3Ki.O(iO 

8/0 

3s  1 

01  m 

40.000 

2/6 

10 

(il  10 

300.0IKI 

1 

.300 

01 10 

Wi.Oi  lU 

1 

su 

01 10 

125.000 

1 

1 25 

000 

320.000 

1 

3'() 

0(  10 

5(JO.O0() 

1 

500 

001 1 

Big  Blow  

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  BrownhiU . 

Id.  Reward  

Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C'. 
WhiteFeather  Reward 

Brillitnt  Block  

Broken  Hill  Propriet. . 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


125 

'■2  ,'4 
50 

■32  k 

"2k 
75 
20 


5/0 

.  0/6 

3/6 

1/6 
4/0 

1/6 

1/6 

1/6 

1/6 

151,  Cannun  Street. 

15/16 

1/8 

1/4 

4/6 

4/6 

JJ',] 

7/0 

1 1,  Sherburue  Lane. 

25,6 

16/0 

17/6 

22/6 

24/3 

25/9 

23/0 
1 

3,  Gracechurch  SI. 

1  7/0; 

5/16 

1/2 

7/16 

3/8 

5/8 

5/S 

•29,  St.  Switliin's  La  lie 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

8  1/16 

8  7/16 

8  5/16 

S  3/16 

Broad  Street  llon^o. 

1/4 

l/lô 

1/8 

3/16 

3/16 

3/16 

5/16 
9  3/4 

1/1 

Bartholomew  Ilmise. 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

9  9/16 

10  5/16 

9  5/8 
7 /S 

1  7/16 

7/16 

11/16 

1/2 
1/6 

13/16 

13/16 

7/8 

Broad  Street  Uouse. 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

1/3 

1/3 
5  3/8 

1  /9 

3,  Gracechurch  SI. 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  5/S 

5  5/8 
1  5/8 

5  5/8 

2  1/2 

3/0 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  11 '16 

1  3/4 

1  15/16 

29,  St  Svvithin's  Lane 

0/6 

1/3 
3/16 

0/6 

0/9 

0/6 

1/0 

1/9 

257,  AVinchesler  Hse. 

1/2 

1/16 
1/4 

3/0 

.3/0 

.3/0 

1/8 

1/8 

29.  St.  Swithin's  Lanp 

1  1/16 

11/16 

7/16 

1/2 

1/2 

7/16 

7/16 

3,  Gracechurch  Si, 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/ld 
4/9 

2  1/4 

2  5/16 

2  1/4 

3/3 

2  5/8 

2  1/2 

3.  Gt.  Wincliester  St. 

7/0 

2/6 

3/3 

3/6 

3/3 

3/3 
1/0 

97,  Dashwoud  Iloose. 

9/16 

1/8 

3/8 

1/6 

3/6 

3/6 

3/6 

3,  Gracechurcli  si. 

3  3,/ S 

1  1/8 

1  11/16 

2  1/4 

2/6 
5  ,3/16 

2  1/1 

2/6 
5  3/8 

2  1/16 

2/9 
5  3/8 

2  1/4 
2/6 

^3/8 

1/16 
3  3/4 

2/0 
4  11/16 

4  3/8 

.  5  7/16 

11.  .'Vhchurch  Lane. 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

7/6 

8/0 

8/0 

8/0 

4,  Throgniorton Avne 

IVrirSTES    DE  DIAJVIAJVT 


721 

.500 

1 

721 

500 

3.950 

000 

5 

.3.918 

955 

3.500 

000 

100 

:',.-2K', 

O-.'O 

1  .0.57 

000 

10 

1.05-.' 

51)0 

250 

■.'00 

1 

195 

000 

1  .00(1 

00(1 

1  .000 

000 

500 

000 

1 

217 

136 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 

Id.  5'Vj  Debenturo 
Griqualaiid  West . . . 

Kofryfontein  

New  Jagorsfontein  . 
St.  Augustiue  (New) 


33/6 

27/0 

31/6 

1  7/16 

1  1/4 

1  9/16 

1  5/S 

1  9/16 

10 

:i0  3/4 

23  i/4 

27  3/16 

26  7/8 

27  .'J/S 

28  7/8 

30  1/1 

29  7/8 

2  l/:i  janviei' 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 

105  1/2 

105  1/2 

105 

105 

4 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8 

8 

8  1/8 

8  1/8 
4/0 

i-i 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

10  1/2 

11  7/16 

12  7/8 

12  1/4 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/d 

0/6 

62,  Lombard  SIreet. 
62,  JjOnibard  Street. 

(a.'  Loniliard  Streel. 

4,  BisliuiL-^gate  SI. 

5.  CoiUhall  Buil(liiii:s 
30,  St.  Swithin's  Laur 
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PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Ro  millin.  ■!>  tr»n») 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

IRO8 

1899 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

7.69) 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.091 

88  ^58 

:j'i.;i3;! 

Fbvribr..  . . 

1.10s 

2.013 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.19' 

19.201 

27  115 

1.0x9 

2.510 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.88' 

21.118 

5;9.658 

1.2S7 

2. 159 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.9.^5 

16.08f' 

21.448 

30.496 

Mai  

1.219 

3.1<7 

3.531 

4.975 

9.018 

10.638 

15.449 

17.706 

17. 74" 

22,595 

31.319 

i.i«a 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

2i.889 

31  365 

Juillet  

1.51S 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.55V 

22  06:, 

3i  700 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.4?li 

23  621 

34.299 

Septembre . 

1.812 

3.107 

1.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18  433 

23.8.56 

31  951 

Octobre..  . . 

8.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.19(1 

2i.9.")0 

3)  472 

Novembre.  . 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

87.038 

3V791 

Décembre.  . 

2.  a? 

3.5?i3 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38  17^ 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

803  697 

207.710 

276.155 

ayu.yto 

31.333 

Sommaire  du  371 


Questions  du  Jour.  —  Le  Rendement  du  Witwatersrand.  — 
de  Johannesbur;;.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud. 
Situation  des  Mines  Rhodésiennes. 


Lettre 


La 


IjCs  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Rendements  de  TAus- 
tralie  Occidentale.  —  La  Production  de  Victoria.  —  La  Production 
minière  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

Les  Dividendes  des  Compagnies  Sud-Africaines.  —  La  Valeur  de  la 
production  du  Rand.  —  Les  Exportations  d'or. 

Itevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Rachat 
du  monopole  de  la  Dynamite.  —  Les  Voleurs  d'or  au  ïransvaal.  — 
L'Emigration  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les  Rendements  des  Mines 
Rhodésiennes.  —  Les  Nouvelles  propriétés  dans  la  Chartered. 

Informations  diverses. 

Kevue  hebdomadaire  dus  Marchés  des  Mines  dor 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites •  sur    ces    Marchés    et    Cours  de 
clolurc. 


PRODICTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DU 

"\A7'lt-wa.tersra.ia.d. 
Da  1er  Mai  1887  in  31  Janiier  1899 


Francs...  1.714.318.788 
Onces. . . .  18.828.668 
Kilog ....  585.y3l) 


>    t    II  1 

1890 

494.817  ntn 
15.390  tiU|. 


1891 
729.238  oneii 
22. 163  kllog. 


1892 
1.210  867  oncii 
37.662  kllog. 


1    )       o      V  <l 

1893 

1.478.173  oneti 
45.986  kllog. 


1894 

2.024.159  ODcei 
62.958  kllog. 


1895 

.2 '8  .  130  DDCtl 

03  595  kllog 


>      »     »  Il 
1896 
2. -282.533  oneoi 
70.993  kilog. 


3     e     «  < 
1897 
3.031  671  oscii 
94.387  kllog 


3     f      »  (j 

1898 

4.29.')  ()02  onr». 
H3  UOj  kilog. 


«     3      n      «  1! 

1899 

')  I').  I  'i5  (jnces 
1-2. i:n  kilog. 


1 

MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    CO]VIF»AG^I^^IE©     MI3VIÈF5.ES     ET  ID'EXF>r-.ORATIOlJ 
(Sucl-AXnlcairLes,    A.Tistra  lion  nés     et    A-méricaines  ) 


BOXJItSE    I>E    1*  V  IS  IN 


^    X  C 

3  2" 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


S  I 

§  I 
a  — 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commenceniHiit  lie  chacun 
des  mois 


Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juin 
1898 


Août 
1898 


•26  Janv 
1899 


2  Févr. 
1899 


9  Févr. 
1899 


COUBS 

de 

CLOTUBl- 

16  Fovr, 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES' 


GO]VIF»AG-]NriES    DE    nVEIlNTES    lD'OT=l    SUD- AFRICAINES 


13.-:50.000 

25 

1880 

3.3'i5.000 

25 

I89fi 

8w50.000 

25 

1888 

IS.^ôO.OOO 

25 

189-J 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

^^ 

1887 

6.2.50.000 

25 

189( 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

188^ 

7.. 500. 000 

25 

1895 

275.000 

25 

IS9 . 

T. 500. 000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1807 

400.000 

25 

189:, 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

18,S', 

125.000.000 

125 

18.X7 

3.125.000 

25 

189r. 

400.001. 

25 

1891 

2.000. OOC 

25 

188: 

4.000.00(. 

25 

189." 

10.625.00(. 

25 

1 89; 

100.000 

25 

189. 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'or  lem.e 

Durban  Roodepoort  Deep  ..terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .term 

Ferreira  ter,, 

French  Rand  lerme 

•  ieldenhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  ternu 

Langlaagte  Estâtes  termi- 

MaiievMle  Nigel  term 

Mny  Consolidated  term 

PiimTose  (New)  term 

Princess  cpiavt 

Rand  Mines  terme 

Rip  liold  cpiant 

Rooinson  Gold  leVin 

&lieba  ijOld  terme 

-immer  and  Jack  (act. nouv)).(c?v«(? 

Tr-nsvaal  Gold  Fielas  terme 

Village  Main  Reef  trrme 

Wemmer  ieriH> 

Westein  Kleinfontein  cptan 

West  Rand  cptani 

Windsor  optant 


143.75 

100 
2,37.50 
330 

47 
145 
170 

69 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
.53.75 
anc.)  3i( 

196 
262 
75 
85 
77.. 50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
2,30 

36 
1,30 

48 
204 
308 

10 

21 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


13 

116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 


9.75 
.33 

83 
115 
620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 


16.50 
19 


8 

31.25 

98 
139 
657 

43 

1,53.50 
70 


12 

95 
63 

12.50 
218.50 

41.75 
101.50 

.36 

275 
17 

15.50 


16.50 
45.50 
107 

191.50 
609 

50 
195.50 

73 

76.50 

99., 50 

12 
113.50 
145 

63 
969 

32.50 
256 

41.50 
151 

53 
221.50 
320 

'10 

22.50 
90.50 


56 
108.. 50 
213.50 
607 

58 
190 

77 

85 
107 

12 

122., 50 
146 

63 
1072 

30 
277 

46 
157 

55 
230 
314 

16 

25 

89.75 


19.75 

.56.50 
108 
209 
608 

55 
196.50 

79.50 

88 
107 

12 
125 
143 

63 
11.35 

,33.50 
972 
^46 
165 

60 
212 
312 

16 

21 

81.50 


17.50 

59.50 
102.50 
198.50 
597 

50.50 
190 

78 

81 

102.50 

12 
115 
132 

63 
1056 

40 
260 

40 

1,59.50 

60 
215 
310 

16.50 

21 

84.50 


london-Pari.s  FinaDrial  and  Misiui) 
MM.  Beliiiann  frères 
Ci"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'' 
New  Auslrsl  C» 
MM.  Brlmann  frères 
New  Austral  C» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'» 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 
Ad.  Goerz  et  C'' 
Undun-Paris  fi.iaiioial  and  llining  C 
Ad.  Goei'z  et  C'" 
Danque  r'raiiraise  de  l'Afriqae  do  Sud 
MM.  Bejinann  frères  i 
Bi[ue  Rus.^efl  Fraoï'ajse,  puis  MM.  UacSwine?  C>< 
MM.  Machi  'is  et  Gi« 
BqiiedePatiseld.r.-BasïHIH.TiTnber.BfilPlCie 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C 
MM.  Mae  Swiiiey  et  C"" 
MM.  Lemaii'e  et'Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MIISTES    D'OR   iAUSTRALIEISrPsTES,    AlVEÉFlIGAIISrES    et  DIVERSES 


7 

.500.000 

25 

1895 

l.illoiflFraserKiTera.  CaribooColdfiel»  Co  (Am.C.)./e»'»)e 

50 

7 

11 

7 

50 

7 

8 

9 

10 

9.50 

C 

000.000 

25 

1891 

8.25 

16.25 

11 

50 

12.50 

7.50 

7.50 

5 

6.25 

5 

000.000 

500 

1><80 

Placer  Enfin  cptam 

66 

38 

41 

40 

71 

71 

71 

72 

SO 

HOU  (iris 

188,'< 

5 

5.50 

3 

50 

3.75 

5 

5 

5 

5 

000.000 

25 

1895 

Rebecca  optant 

25 

5 

4 

50 

4 

3.50 

5 

4.75 

15 

000.000 

5oO 

1879 

Uruguay  cjdnnt 

65 

75 

60 

60 

70 

70 

70 

90 

r 

000.000 

1W)2 

Victor  Gold  cptan l 

15 

21 

25.25 

28 

75 

32.25 

26 

26.50 

26.25 

20.. 50 

0 

100.000 

1894 

Watana  (Parts),  50.000  parts. c/.//a«( 

200 

20 

20 

16 

15 

19 

21 

25 

25 

MM.  Machipis  et  C>' 
Inli'odiiite  antérieurement 
Créilil  de  France 
I  n  •  !■(  id  u  i  I  e  a  II  téi'i  eu  rement 
MM.  Vciii  Iléniert,  Hig^ins  et  C"» 
Introduile  an léru  urement 
MM.  Von  III. mi'i  t.  IIif;f;ins  cl  C'« 
MM.  G.  Van  Brock  et  Ci' 


GOnVER  AGONIES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration.terme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

27 

50 

28 

26.50 

28 

Banque  Cnmmprrialê  et  'ndu.stridle 

K7 . 500 

000 

25 

1890 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..(«(me 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

94 

75 

96 

93.25 

88 

MM.  Gaiill  et  Gringoire 

12.5110 

000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d'Or.fermc 

100 

86 

107 

85 

97 

103 

109 

106 

110 

BanijUe  Internationale  de  Paris 

5.000 

000 

2,5 

18X9 

Cie  Sud-Afric«ine  crtaul 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

8 

9 

MM.  K's  fils  de  C.  Oulraann 

1 1 .250 

000 

1889 

Dynamite  du  Trans vas  1. ..  .cpïa/./ 

79 

O'i 

75.25 

80.75 

88 

50 

98.75 

94 

82.50 

M.  OUramare 

10.000 

000 

25 

1892 

f  erste  Fabrieken  Distillery.'erinp 
Goldflelds  Consol.ordinhire  <«)  )ne 

91 .25 

19.50 

,30 

28 

27 

25 

24 

20 

22 

MM.  Dacosta  et  David 

IK.  ]■).-, 

000 

1892 

112.50 

135 

110.50 

106.50 

120 

191 

50, 

223 

219 

199 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7  ..500 

000 

25 

1895 

Henderson  Transv.  Estate.. 

125 

44 

4  4 

44 

44 

32 

30 

30 

30 

M.M.  A.  Luc  et  Ci' 

37.. 500 

000 

25 

I88( 

OcCiina  Company  terme 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

29 

50 

32 

36.50 

33 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaun 

13.750 

000 

2.5 

l«9i 

Mossamédès  (Cie  de)  term- 

25 

8 

12.50 

9 

8 

11 

50 

13.75 

14.50 

13 

MM.  L.  .^ilz  et  (',•« 

12.500 
50.000 

OOfj 
00(. 

25 
25 

188.'- 
188! 

47 

55 

51.75 

.52.50 
34.50 

54 

38.50 

56 
73 

50 

67.25 
91 

78.50 
91 .50 

70 
85 

MM.  Bénard  et  .Jarislowski 
.\I\1.  Mac  .Swiney  et  Ci' 

Handfonte  n  Estâtes  terme 

16.25 

45.75 

75.000 

000 

100 

1 89;. 

Robinson-Bank  Gy  Ld   termi 

iransvaal  Consolidated  .    .  terni' 

270.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

103 

121 

119  • 

110 

MM  Gault  et  (ij'ingoire 

12.f)00 

OOi, 

189'^ 

32 

35.50 

33 

<j4 

35 

50 

39 

.38.. 50 

52 

MM.  Mac  Swiney  et 

3VEIIMES  DIVERSES 


98.750.000 

1 25 

De  Beers  (Diamants)  terme 

080 

24 

689 

726 

724 

769 

758 

747 

Introduite  antérieurement 

40.000.000 

l-£i 

IK7: 

Huanchaca  Argent)  terme 

47 

42.50 

49 

57 

49.50 

52 

57 

64.50 

20.000.000dr 

ÎM  dr. 

18-,: 

Laui  ium  grec  (plomb  et  argent). ^rm/- 

89 

75 

64.50 

68 

89.75 

104 

97.50 

93.50 

» 

7.000.001 

500 

185: 

Pontgibaud  (plomb  argentilère).cp/u>( 

410 

400 

400 

:i97.50 

410 

410 

410 

400 

» 

BOURSE  i>p:  ¥.o::vi>re» 


eu  -3 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

IMusIi.Mil  l'Iiis  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

;tOJuiii  31  Dé 


26  JaiiY. 


2  Février  9  Février 


16  Févr 


lUTREAUX 


londbp:s 


100.000 
.360.000 
•M.").  000 
500 .  OOu 


2"/.").  000 
13.-i.0on 
.350.000 
^lO.OOO 


350 . OOU 
150.00(1 
IGO.itOO 
550 . 001 
600.00. 
125.001 


2':5 . 000 
325 . 000 
.300 . 000 
500.000 
550.000 
1 «0.000 
250.000 
800.000 
300.000 
2'75.0o0 
.000.000 


85 


300.000: 
500.000' 
600.000 

Tio.om 

2.150.000 
400.000 
160.000 
'i25.000 
100.000 

5.000.000 
600.000 
1.50.000 
35.000 
5 'i  0.000 
150.000 
400.000 
400.000 
200.000 
80.000 
200.000 
425.000 
400.000 
860 . 000 
100.000 


DVrilSrES    JD'OR    SUD- AFRICAINES    (District    clu  Witwatersranci) 


'iiiO .  \}\>\i 

39 1 . 100 

=i=îrt  000 

9=t0  000 

I  ST.  "250 

I34.5*.'l 

1   '^fiO  000 

[ 

^00  (\i  m 

Qno  000 

. 

1 00  000 

. 

!'•*'>  000 

Oui  000 

'il H  010 

! 

VU .  UUt) 

! 

QAA  fi{\r, 
VUU  •  ut 

•lOU .  uuu 

. 

AAA 
Oit)  .UUU 

■200 .00(1 

] 

.iOU  .UUU 

ir>o  .000 

. 

If A  AAA 
1 oU . UUU 

".A  A  AAA 
.ïUU.UUU 

• 

.1  .nK.  AAA 

ivo .UUU 

: 

111 . 80  i 

[ 

21 .000 

{ 

-A  AAA 

OU . UUU 

A AA  AAA 

lUU .UUU 

' 

'^36 . 5'i',* 

[ 

l'75  .OOC' 

[ 

Q.)e;  AAA 
0  *0 . UUU 

! 

OUO  Q^A 

/l 'îO  AAA 
1  /IJ .  UUU 

j 

t^f^A  AAA 
DDU . UUU 

■ 

1  SA  AAA 
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4  Mines  d'or  Australieniies.  —  Les  Rendements  de  l'Australie.  —  Les  Mines 
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Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
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.718 


6.341 
2.500 


12.299 


10.713 
952 

10.771 
3.007 
2.591 
6.958 


7.723 
5.737 
3.865 
2.  .800 
5.319 

950 
4.94 
3.37 
7.810 
4.766 

3.12 
707 


2 .  s; 


1  .972 
1.612 


2.510 
2.725 


I  .U..7 


9.0S1 
2.286 


8.308 
5.824 
4.105 
2.798 
5.073 
4.189 
986 

i.or 

1.216 
10.191 
4 . 927 

3 .  498 
618 
1  .  150 

2. '.Kl 


.  I  I.S 

2 .  .S6X 


1.070 


2.611 
2.720 


4 . 1 15 

3.8 


.485 


Aïril 
1898 


6. 120 


7,35 
8.115 
2.225 
3.261 

11.-496 
3.048 


10.283 
11.431 


6.228 


13.516 


10.554 
329 
11.014 
2.737 
2.875 
6.747 


Mai 
1898 


Juin 
1898 


6.561 


670 
7.919 
2.863 
3.079 

11.510 
3.137 


10.347 
11.140 
7.422 
6.290 


13.045 


10.697 
673 

11.21 
2.506 
3.044 
6.430 


1 1 .  i-Ju 
2. 122 


980 


8.262 
5.806 
4.086 
2.580 
5.378 
6.170 
1 .138 

1 . 1 -Il 
11.191 
1.434 

3.114 

60 
1 .209 

:-!.677 
s.  i:-;l 

2.92.'^ 
570 


3.970 

2.059 
2.750 

3.541 
19.293 
2.883 

1.09-. 


11.551 
1.894 


430 
8.316 
4.659 
4.076 
1.552 
6.009 
6.517 
1.303 
1.509 
4.11 
12.01 
4.303 


6.602 


650 
7.976 
2.. 870 
3.563 

10.837 


10.916 
11.253 
6.627 
6.301 


13.144 


10.995 
877 

11.391 
2.179 
3  157 
6.629 


.373  2. 
640 


6.768 
3.S13 


l.-.'iii 
> .  176 


6.67,5  6.936 
2.888,  2.674 


989 


.  133 
.  658 
.790 
.003 

515 


.581 
.060 


Î.393 
18.302 
2.716 

3.778 
8.U9II 
I  .7110 


1.84 


Juillet  { 
1898 


Aoiit 
1898 


Septem. 
1898 


5.950 


667 
8.056 
3.666 
4.289 

11.243 
2 . 757 


11.414 
11.918 
7.131 
6.336 


11.923 


11.187 
1.685 

11.917 
2.671 

3.079 
6.664 


918 


1.407 
:i.619 
61 

H.l'iio 
6.:;iii 

I  .  166 
5.656 

6.823 
2j.961 


6.745 

3.571 
67(1 

.S.72.S 
6..  1116 
1 . 267 
6.511 

7.186 


358 
348 
804 
848 
675 
170 
901 
415 
,047 
465 
,786 
.309 

.196 
437 
1.161 
3.575 

4.007 
1.238 
760 
6.0,86 
1  .729 
3.166 
2.057 
3.917 

2.818 


.  166 
20.053 
3.003 


16.-J9:i 

1.788 


5 . 995 


8.222 


10.886 
2.820 


12.756 


11.798 
1.296 

12.060 
2.570 
3.168 
6.682 


928 


329 
7.797 
5.852 
6.196 
2.551 
6.591 
6.917 
1.326 
5.393 
4.440 
12.010 
3.912 

1.927 
433 
1.026 
3.620 

4 . 178 
3.809 
770 
10.282 
1 .577 
3.275 
2.442 
4 . 433 

2.791 
3. 177 

3.620 
18.417 
3.001 

4.229 
9.503 
2.501) 
(■),0--'0 
17.317 
1.988 

991 


6.158 
3.7,87 

.slo 


1 .219 
6.766 


6. 646 
2.796; 


268 
7.646 
5.850 
4.639 
1.893 
6., 32 
6.82 
1.068 
5.006 
4.704 
12.114 
3.889 

2.07 

570 
1 .300 
3.804 

4.242 
3.811 

665 
10.  V.I6 
I  .r.in 

;i,5i;(' 

1.65r 
4.758 

2.757 
3.176 

3.033 
19.487 
8.359 

3.979 
12.669 

2.3.50 

5.;i-,'0 
1.8.601 

2.262 


6.721 
1.005 
«30 
1 . 276 
11.21 
6.v'-|S 
1  .571 
7.208 

6.948 
2.743 


6.080 


840 
.545 
.435 
.092 

.305 
.839 


10, 


12.246 


12.560 


12.540 
351 

12.010 
2.610 
3.135 
6.393 


230 
7.148 
6.095 
4.222 
2.862 
6.179 
6.37 

868 
5.482 
1.950 
11.359 
3.872 

1.846 
850 

3.737 
2.766 
4.252 
4.056 

10.090 
1  ..572 
3.61  'i 
1 .616 
4.786 

2.811 
3.19i 

l'.i.s, 
3. 136 

4.01 
14.130 

2.300 

5.805 
19.400 

2.035 


5.957 
4.6 

710 
l.dOl 

1:1 .315 


.751 
i.281 

( .  19 
.'.728 


Octobre 
1898 


Novem. 
1898 


6.902 


.350 
.449 
.210 


12.342 

4.704 
2".  704 
3.322 
6.492 


393 
7.746 
6.213 
4.198 

2.718 
6.1 10 

722 
5.726 
5.102 
12.009 
3.769 

2.186 
770 

3 . 735 
7.730 
1 . 356 
2.597 
1.150 
10. 110 


1.858 
3.94 


2.909 
3.1-,", 


3 .  Il 

3.953 
14.550 

2.700 

5.425 
20.417 

1.715 


6.625 
4.. -397 

6or 
1 .69: 


6.997 
2.504 


7.298 


■  892 
.250 
.722 
.004 

.615 
.531 


8.333 


1.120 
8.437 
2.S.S6 
4.279 

11.716 

5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


12.568 


13.077 


12.842 

11.813 
2.736 
3.216 
6.295 


243 
8.420 
6.115 
4.431 
2.103 
6. -,'51 
6.876 

886 
5 . 7  47 
5.220 
12.329 
3.218 


3,  Is-J 

3. 172 
11.672 

1.920 

4 . 229 
25.687 

1 .803 


5.277  5.55 


1 .  'l'J 

56r 

1.633 


7 . 46tl 


7.003 
2.67» 


Bécem. 
1898 


Janvier 
1899 


9.113 


8.237 
2.683 
5.583 

12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


12.906 
582 

12.334 
3.117 
3.330 
5.921 


13.003 
12.064 


3.179 
5.137 


8.416 
6.188 
3.528 
2.877 
6.107 
7.237 
958 
5.183 
5.439 
12.254 


2.027 
795 

3.568 
8 . 829 
1.481 
1  .688 
1 .200 
10.853 

3.984 
2.010 
6.013 

2.543 
2.846 


:i.r>2 

1.0-29 
16.283 

2.660 

1.570 
•20. 

1.630 


4.393 
59: 
1 . 630 
2.3111 
6,  isl 
2,121 
5.3'5 1 


6.233 
4.469 

630 
1 .  8S2 
13.328 
6) .  -iii-s 

1 .91: 

5.879 


6.495   6.299  4^703 
:i39  ,2.579  2  561 


1893 


8.163 
5.967 
3.765 
2.8-29 
6. 106 
7 .  -2-59 
881 
6.027 
5.627 
11.755 
3.533 

2.006 
825 

3.61 1 
9. 116 
1 . 180 


10.717 

4-.  2 10 

6.237 

2.280 
3.168 

1-71 

l',-i.7-i 

1.191 
,1.8 

2.650 

1.211 
22.004 

1.468 


6.015 
4.561 
710 
1.817 

i:! .  ini: 
6 . 1  is,s 
1  ..N90 
5.681 


IDi:-VIX3ElSri3ES    x>.  o/o 
1895 


1894 


75 


100 


25 


10 

120 
15 


30 


10 

TA 

40 


50 


150 
30 

12K 


40 


120 

55 


45 


40 

50 
105 


20 


15 

30 


100 


1896  1897 


15 

55 
75 

20 


100 


30 
30 


15 


2K 


10 

70 


125 


90 
50 


25 


50 


30 


40 


50 


110 


310 


12K 
10 


12^2 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 


•200 


60 


10 

75 


15 
20 

170 


300 


45 
10 
30 

25 


1^25 
100 

375 
80 
60 


30 


30 


40 


1898 


50 


6% 
100 


15 

12X 


50 
240 
25 
80 


300 


147  X 

75 

40 
25 


125 
100 

675 
100 
80 


10 

30 

l'A 


15 

60 


■2 'A 
20 


100 


10 

30 


100 
10 
16 


40 
40 
10 


1899 


100 


60 
150 


30 


10 
60 


Décem.  1898 
.Juillet  1892 
.Sept.  1895 
Décem.  1898 
Octobre  1898 
Octobre  1895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juillet  1897 
Août  1892 
Décem.  189S 
Di'L-ein.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 
Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 


Mal-s  18C2 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Févi-ier  1899 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Mars  1895 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  189S 
Sept.  1893 

Mars  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mai  1890 
Décem.  1898 

Juin  1895 

Août  1895 

.Juin  1897 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Août  1895 


Juin  1898 


Août  1898 
Octobre  1898 
Mai  1896 
.Jîinvier  lf>96 
Di'cem.  1898 
Octobre  1.S98 

Décem.  189S 

Décem,  1898 
Février  1899' 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMI^AOISriES    MIISTIÈRES    ET  D'EXI^LORATIOI] 
(Sud- Africaines,    AixstraUennes    et  Américaines) 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


COMPAGNIES    IDE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.3-/5.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

188S 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

18X7 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1803 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

■125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  fer». 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .««rme 

Ferreira  terme 

Frencn  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate   .terme 

Kleinfontein  (New)   terme 

Lancaster  terme 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Manevale  Nigel  terme 

May  Consolidated   terme 

Primrose  (New)   term 

Pnncess  cptant 

Rand  Mines   termi 

Rip  Gold  cptan 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv)Y<er>n 

Transvaal  Gold  Fields  term^ 

ViUage  Main  Reef.  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  cptani 

West  Rand  optant 

Windsor  cptant 


143.75 

10.50 

48 

100 

90 

237.50 

167 

330 

630 

47 

40 

145 

206 

170 

70 

69 

73 

120 

99 

12 

93 

110 

175 

115 

67.50 

63 

865 

870 

20 

125 

230 

53.75 

36 

(anc.)  340 

130 

48 

196 

204 

262 

308 

75 

10 

85 

21 

77.50 

87 

16.25 

9.75 

8 

22 

38 

33 

31.25 

56 

100 

83 

98 

108.50 

115 

115 

139 

213.50 

605 

620 

657 

607 

40 

39 

43 

58 

124 

140 

153.50 

190 

65 

59 

70 

77 

85 

88 

76 

86 

107 

13 

13 

12 

12 

122.50 

116 

85 

95 

146 

63 

63 

63 

63 

1072 

32.50 

20 

12.50 

30 
277 

206 

205.50 

218.50 

57 

47.50 

41.75 

46 

86.50 

86.75 

101.50 

157 

45 

37 

36 

55 

230 

275 

314 

14 

16.50 

17 

16 

16 

19 

15.50 

25 

89.75 

19.75 
56.50 

108 

209 

608 
55 

196.50 

79.50 

88 
107 

12 
125 
143 

63 
1135 

33.50 
272 

46 
165 

60 
242 
312 

16 

21 

81.50 


17.50 

59.50 
102.50 
198.50 
597 

50.50 
190 

78 

81 

102.50 

12 
115 
132 

63 
1056 

40 
260 

40 

159.50 

60 
215 
310 

16.50 

21 

84.50 


18 
63 
111 

203.50 
599 
51 

193.50 
83 

86.50 

99 

12 
117.50 
136 

63 
1090 

45 
267 

40.25 
161 

61 
225.50 
319 

16 

19 

82.50 


londoD-Paris  Finaocial  aod  HiniDg  C« 

MM.  Belmann  frères 

Ci*  Française  des  Mine.s  d'Or 

MM.  Armand  Lévv  et  C'« 

New  Austral  C» 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  C 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

Ad.  Goerz  et  Ci» 

Banque  internationale  de  Paris 

MM.  Oppenheim  Pinlo  et  C" 

Ad.  Goerz  et  C'« 

Losdon-Pans  fioancial  and  Hining  C» 

Ad.  Goerz  et  Cie 

Banque  Française  de  l'ifriqoe  du  Sud 

MM.  Belmann  frères 

Bquelîusseel Française,  pnisim.  MacSwinfi  el  C" 

MM.  Machiels  et  Ci« 

Bque  de  Paris  et  d.P.-Bas  elHÏ.Ternher.Beil  elC>' 

Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  G» 
MM.  Mac  Swiney  et  Ci' 
MM.  Lemaireet  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES.    AMÉRICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  paris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LillKetPraserRIier  a .  Caribou  Goldtiels  C»  [im.Z.).terme 

Monte  Rosa  cptant 

Placer  Enfin  cptan 

Placers  Haute-Italie  cptan 


I 

.cptani 


Rebecca. 

Uru  guay  c'ptani 

Victor  Gold  cptani 

Watana  (Parts),  50.000  faris-cptani 


50 


15 

200 


7 

8.25 
66 

5 

4 
65 
24 
20 


11 

16.25 
38 

5.50 

5 
75 

25.25 
20 


7.50 
11.50 
41 

3.50 
4.50 
60 

28.75 
16 


7 

12.50 
40 

3.75 
4 
60 

32.25 
15 


9 

7.50 
71 

5 
5 
70 

26.50 
21 


10 

5 
71 

5 
5 
70 

26.25 
24 


9.50 
6.25 
72 
5 

4.75 
90 

20.50 
25 


10 

5 
75 
5 

4.50 
82.50 
21  - 

25 


MM.  Machiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  rt  ci 
MM.  G.  Van  Brock  et  C" 


COMI^AONIES    DE   TERRAINS],    D'EXRLORATION   et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87..-)00.000l 

25 

1890 

12.. 500. 000 1 

100 

1895 

5.OOO.OO0I 

25 

18K9 

11 .2.50.000 1 

25 

1889 

lo.ooo.oool 

25 

1892 

lx.lv;5.()00l 

25 

1892 

7.500.00(ll 

25 

1895 

:i".5l)0.0ljol 

25 

IHKI-j 

i:i,7.")i).oiioj 

25 

lS9i 

12.5()0.0iil|l 

25 

I.SKS 

50.li00.0O(i| 

25 

1889 

75.000.000I 

100 

1895 

12.500.00ol 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. <er-m 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..<er»i^ 
Cie  française  des  Mines  d'Or./erme 

Cie  Sud-Africaine  cpta 

Dynamite  du  Transvaal. .  .  .cpia»/ 
Eerste  Fabrieken  Distillery.fer 
GoldfleldsConsol.ordinaire.<er»«e 
Henderson  Transv.  Estate.. ^ermt 

Oceana  Company    terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  ternie 


62.50 
125 
100 


91 .25 
112. .50 

125 
107.50 
25 

16.25 
276.25 


19 

83 


79 

19.50 
135 
44 
19 


47 
55 
80 
32 


20 

72 
107 

11 

64 

30 
116.50 

44 

20 

12.50 
51.75 
45.75 
96.50 
35.50 


18 

61.50 
85 
7 

75.25 
28 

106.50 
44 

16.50 
9 

52.50 
34.50 
73.50 
33 


18 

65.25 
97 
5 

80.75 
27 
120 
44 
19 
8 
54 

38.50 

79 

34 


28 

26.50 

28 

28 

96 

93.25 

88 

91 

109 

106 

110 

110 

9 

8 

9 

9 

98.75 

94 

82.50 

86 

24 

20 

22 

21.50 

223 

219 

199 

210.50 

30 

30 

30 

30 

32 

36.50 

33 

34 

13.75 

)4.50 

13 

15 

67.25 

78.50 

70 

72 

91 

91.50 

85 

87 

121 

119 

110 

111 

39 

38.50 

52 

56.50 

Banque  Cnmmercialé  et  Indnstrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Pai 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  Cie 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  G'e 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'" 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C'= 


MINES  DIVERSES 


9S .  7.50 . 0(](i 
'lO. 000. 001 
|2J.000.O0Odr 
7.000.00c 


125 

1888 

l-i5 

1H77 

m  dr. 

187.-! 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <«rme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp<on( 


680. 

24 

689 

726 

769 

758 

747 

720.50 

47 

42.50 

49 

57 

52 

57 

64.50 

61.50 

89 

75 

64.50 

68 
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Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  
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6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

5/0 

4/3 

3/0 

3/6 

110,  Cannoa  Street. 

3/16 
5/8 

1/16 

1/6 

1/9 

3/0 

3/0 

3/0 

3/0 

110,  Cannon  Street. 

1/4 

3/8 

3/8 

1/2 

1/2 

1/2 

7/16 

8,  Old  .levvrv. 

7/6 

1/0 

1/3 
1  5/8 

1/6 

1/3 
1  3/4 

1/3 

1/3 

1/3 

45,  Qn.  Victoria  St. 

2  5/8 

1  5/16 

1  7/16 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

18,  St.  Helen  s  Place; 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 

4/3 

2/6 

3/0 

2/6 

15,  Bishopsgate  St. 

5/8 

3/16 

5/16 

1/4 

5/16 

3/8 

3/8 

3/8 

110,  Cannon  Slreet. 

BOURSE     I>E     I.O^  1>I51>»  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


PS  ^ 

O  a 
Z  = 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

30JuiH  31  Dec. 


2  Février  9  Février  16  Févr. 


24  Févr. 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOlVIF^AGlSriES   F»I=tOF^I=lIÉXAIFlES   de  TERRAIN   et  D'EXPLORATION 


£ 

■m 

000 

1 

225.000 

■.m 

300 

1 

350.300 

1  .■-'".Il 

(.>0(.l 

1 

1.102.500 

4(111 

OOO 

1 

400.000 

10(1 

00(1 

94.30" 

5 .  (  iO(  1 

oOO 

1 

3.750.000 

500 

000 

267.048 

1 . 45(1 

(  '0(.( 

1 .450.000 

'  .250 

000 

1.250.000 

600 

000 

100 

575.000 

:i-?5 

(jOO 

325 . 001 1 

■i.OOO 

000 

1.531  .cri 

200 

000 

2("J0 . 000 

100 

000 

lOs. 

50.000 

215 

000 

192.000 

200 

000 

200.000 

200 

000 

180.000 

160 

000 

115.500 

1.000 

00(  1 

550 . 000 

20i:i 

((OCi 

Isd.diio 

1  . 5(  i(J 

0(  Ml 

1 .  -.'(.M .  Tii  r, 

150 

00(J 

1.50.000 

450 

00(j 

389.750 

100 

000 

80.357 

51)0 

(jOO 

225.000 

500 

000 

5()0.000 

389 

3(1(1 

389.300 

3(10 

00(J 

300.000 

2i9 

915 

17(1.000 

64(1 

ilOO 

60 i. 225 

1 .000 

0(iO 

930.000 

65 

000 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Becliuanaland  

Bectiuanaland  Trading 

Chartered  (British  S.  A.  C") 

Oharterland  Goldfields 

Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5 '/i  %  Debentures . 

Goldf.  of  Lydenburg  . . 

Henderson's  Trans.  Est 

Johannesburg  Estâtes . 

Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C" 

Lydenburg  Estâtes. 

Mashonaland  Agency. 
Id.  Central  

MatabeleGoldReefs&c 

Mozambique  C"  

North.ern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 

Oceana  Development. . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 

Rhodesia  Goldfields. 

Transvaal  Consolidt. 
Id.  Development 
Id.  GoldFields.. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 

WilloUfThiby's  Consol.. 

Zambesia  Exploring.. . 


% 

15 

25 
6 

130 

"7K 

5 

10 

3  %  janvier 
2  %  janvier 


5/6  ■ 

2/6 

3/0 

3/6 

6/6 

6/6 

6/0 

5/6 

lS/6  Giiarge  St.  Mn.  House. . 

3  1/2 

1  7/8 

2  3/8 

2  7/8 

4 

3  15/16 

3  7/16 

4  3/8 

170,  "Winchester  Hse. 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  1 i  / 16 

2  5/8 

2  1/2 

2  9/16 

7,  Lothbury. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

19,  St.  Swithin's  Lane 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

3/4 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  5/8 

3  1/16 

3/4 

3  7/16 

3  1/2 

5/8 

,1/4 

1/2 

3/8 
5  1  /4 

3/8 

3/8 

3/8 

19,  St.  Swithin's  Lane 

5  1  /2 

3  3/8 

8  .5/8 

8  11/16 

7  7/8 

8  1/4 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/6 

24/6 

24/0 

24/6 

8,  Old  Jewry. 

107 

101 

106 

109 

109 

109 

109 

110 

8,  Old  Jewry. 

1  1/2 

1/2 

1 

3/4 

3/4 

7,  Lothhury. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

85,  Gracechurch  St. 

1  3/8 

7/8 
11  3/4 

1 

1 

1  1/16 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 
12  1/4 
1/4 

1  1/16 

15a,  Buiy  Street. 

14  1/2 

12  5/8 

12  1/8 

12 

12  1/4 

19,  Finsliury  Circiis. 

9/16 

1/16 
1  1/4 

1/8 

3/16 

1/8 
2  1/4 

3/0 

1/4 

85,  Gracechurch  St. 

2  7/16 

1  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

8,  Old  Jewrv. 

1 

7/16 
5  1/4 

13/16 

1  1/16 

1  1/2 

1  7/16 

1  5/16 
8  1/4 

1  3/8 

8,  Old  Jewry. 

7  1/2 

5  3/4 

6  7/8 

8  1/2 

8  3/8 

8  1/2 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  11/16 

3  1/8 

2  13/16 

2  15/16 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

33,  CornhiU 

1  1/16 

9/16 

11/16 

11/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  1/4 

1  3/8 

Sun  Court,  Gornhill. 

5/16 

1/16 

1/4 

3/16 

3/8 

3/8 

5/16 

5/16 

4,  Sun  Court. 

7/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

8/6 

7/6 

6/9 

7/0 
6  1/4 

5,  Cojithall  Buildings 

7 

4  1/8 

5  15/16 

6  9/16 

6  1/2 

6  1/8 

8,  Old  Jewry. 

1  7/16 
1  7/16 

1  3/8 
1  7/16 

1  3/8 

2  1/8 

1  5/16 

2  5/16 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

120,  Bishopsgate  St. 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

15/16 
2  1/4 

7/8 

7/8 
2  3/8 

13/16 

UelropulilaD  ChauibGrs 

1 

1  1/8 

2  3/8 

2  3/8 

120.  Bisii,.i|)Sfiatt'  St. 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

1/4 

1/4 

3/16 

3/16 

120.  liishops^âtc  St. 

4  11/16 

1  9/16 

.  2  5/8 

1  7/8 

2  3/8 

2  1/4 

2  3/16 

2  3/8 

Sul'iulii  House. 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 
3/4 

1  3/8 

1  7/16 
1  1/4 

1  7/16 

1  3/8 

1  3/8 

3,  CoiJthall  Buildings 

1  7/16 

5/8 

1 

1  5/16 

1  5/8 

1  9/16 

13,  George  Street 

GO]VEF»AGHSriES  DIVERSES 


600.000 

600.000 

Beira  Kailway  Shares 

299.000 

299 .  OO'O 

Burma  RubyMin.  IS/p. 

.-,00.000 

475.000 

Eerste  Fabiieken  

1 .250.000 

1 . 1 00 . OOO 

Exploration  C".  (New) 

■l2V. 

2. 75s. 000 

■.'.750.000 

Johannesbg.Cons.  Inv 

.500.  (M  Ml 

500 . 000 

Id.  Waterwks.. 

"7  y, 

225 .  (il  Kl 

210.000 

Id.       Tramways  . . 

1 .000.  (100 

500 . 3S2 

London  and  ParisCorp. 

1  ,0(1(1.  (100 

10 

1  .(MiO.OOO 

National  Bank  S.  A.  R. 

6 

i 00,000 

2O0.00O 

New  African  Company 

12K 

:  ;oo .  (  i(  10 

300 .000 

Rand  Central  Electric. 

6 

:;.ooo.(«io 

3.0(10,000 

Robinson  Bank  

5 

25(1 .000 

2.50.(100 

S.  African  Gold  Trust. . 

25 

5(10.000 

.•J94.690 

Tati  Concession  

'i.50.(IIMl 

450.000 

Transvaal  Coal  Trust. 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

fi/0 

7/0 

9/6 

9/0 

10/6 

10/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

6/0 

9/0 

10/0 

10/0 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

1 

15/16 

7/8 

15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  7/8 

1  11/16 

1  13/16 

1  7/8 

2  3/16 

15/16 
3/4 
3/4 

1  3/16 

1  5/16 

2  1/8 

2  1/ln 

2  1/16 

2  1/8 

1  5/16 

1  1/8 

1 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/S 

1  7/8 

1  7/16 

1 

1  1/16 

1  l/,s 

1  1/16 

1  1/8 

13/16 

5/16 

7/16- 
14 

7/16 

11/1(^1 

5/8 
14  3/4 

3/4 

11/16 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

14  3/4 

14  :;/i 

15  1/4 

15  1/4 

1  7/8 

1  9/16 

1  1/4 

2  3/4 

1  5/8 

2  1/2 

2  11/16 

3  5/16 

3  7/8 

1  3/4 

15/16 

1 

1  I/IC, 

1  1/16 
4  3/4 

1 

1 

4  1/8 

2  5/8 

3  1/8 

5 

4  1/2 

4  1/2 

5  1/2 

3  3/8 
3/4 

3  5/8 

4  9/16 

7  3/4 

7  9/16 
1  3/4 

7  1/8 

7  5/lfi 

1  9/16 

15/16 

15/16 

1  3/8 

1  5/8 

1  9/16 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  5/8 

1  5/8 

17,  St-Swithin's  Lane 
Suff'olk  House. 
8.  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lolhhui'v. 
54.  St.  Mary  Axe. 
13/6  George  SI.,  Mn.  Uouse 


83,  Hatton  Garden. 

I,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewrv. 


Broad  Street  House. 


nVEINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


200 
100 

175 
2«0 
110 
KO 
250 
.'i(MI 
700 
1  .000 

5110 
120 
.SO 
100 
38 1 

io 
:iOO 

KO 

1 25 
321) 
.V)0 


.000 
.fMMI 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.0(Mi 
,0(Mi 
,000 
,000 
.(MIO 
.000 

.000 

.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.(KIO 
.000 


1 
I 

2/0 
10,0 

i 
1 
1 


150.000 
90 . 000 
175.000 
280.0(«l 
1 10, (MIO 
75.(KlO 
250.000 
270. 100 
7(MI.0(MI 
1  .0(MI.O(MI 
1K3.0()0 

.:;(i  ( 
75.000 
70,000 
.'iS'l  ,000 
40, (MM) 
300.0(MI 
80.000 
125.0(MJ 
3*.0(M) 
500.000 


Big  Blow  

Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  — 
Lake  "View  Consols  . . 
Lond.&W.Aust.  Expl 

Londonderry   

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
■West  Austr.  Mining  C" 
"WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue.  

"Waihi  

"Wentworth —  


62Î4 
50 


■Al 


75 
20 


40 


5/0 

0/6 

3/6 

1/6 

1/6 

1/6 

1/6 

15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

4/6 

7/0 

7/3 

6/9 

25/6 

16/0 

17/6 

22/6 
7/16 

23/9 

23/0 

22/6 

22/0 

1  7/16 

5/16 

1/2 

5/8 

1 

1  3/6 

1  1/16 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

8  5/16 

8  3/16 

8  1/16 

7  7/K 

1/^ 

l/lô 

1/8 

3/16 

5/16 

1/4 

5/16 

5/16 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

9  3/4 

•9  5/8 

9  9/16 

9  15/16 

1  7/16 

7/16 

11/16 

1/2 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

1/3 
5  0/8 

1/9 

2/0 

2/0 

6 

3  7/8 

6  1/2 

5  5/8 

5  1/2 

5  3/8 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  3/4 

1  15/16 

2  3/8 

2  9/16 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

1/8 

1/8 

3/6 

3/6 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 

7/16 

7/16 

7/16 

J3/8 
2  3/8 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/I0 
4/9 

2  1/4 

2  5/8 

2  1/2 

2  3/8 

7/0 

2/6 

3/3 

3/3 

3/3 

3/3 

3/3 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

3/6 

4/0 

4/6 

4/0 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

2/0 

2  1/16 

2  1/4 

2  7/16 

2  5/16 

3/8 

1/16 

3  3/4 

2/9 

2/6 

2/6 

2/0 

5 

4  3/8 

4  11/16 

5  3/8 

5  7/16 

5  11/16 

5  13/16 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

8/0 

8/0 

8/0 

8/0 

151,  Cannon  Street. 
I  i,  Sherborne  Lane. 
3.  Gracechurch  SI. 
29,  St.  Switliin's  Lane 
lîroad  Street  House. 
liartholomew  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St  Swithin's  i.ano 
257,  Winchester  Use. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  SI. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 


U,  AbchurchLane 
4,  Throgmorton.Vviie 


nVEINES    IDE  DIAMANT 


721 .500 

1 

721 .500 

:i.  950. 000 

:i.9'iX.955 

:',.:.(MMioo 

100 

3.2k:!.(i20 

1 ,05" .000 

10 

1  .(i5-,'..5(Mi 

2.50.200 

1 

195.IMMI 

1  .(100.000 

1 .000.000 

500.000 

1 

247.436 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture. 

Griqualand  'West  

Kolï'yfontein  

New  Jagersfontein  . . 
St.  Augustine  (New). 


40 


2  1/2  janvier 


33/6 

27/0 

31/6 

1  7/16 

1  5/8 

1  9/16 

30  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

30  1/4 

29  7/8 

109  ;!/'i 

103 

108 

107  1/2 
8 

105 

105 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8  1/8 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

4/0 

4/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

12  7/8 

12  1/4 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/(i 

0/6 

31/0 

31/0 

29  13/16 

29  5/8 

106 

106 

8  1/4 

8  l/'i 

6/0 

6/0 

12  1/4 

12  5/8 

0/6 

0/3 

62,  Loinliard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

02,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthall  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  37a  bis. 


15»  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  3  mars  1899. 


,e> 


^1 


PRODUCTION  AU3IFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Ed  millier,  de  franc») 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.09i 

28  538 

Février..  . . 

1.108 

2.043 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

1.089 

2.540 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.88P 

21.118 

29.658 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

22.595 

31.319 

1.162 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

2:!.  889 

31  365 

Juillet  

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11 . 481 

15.283 

18.150 

18.552 

22.065 

32.700 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

Skpïembrb . 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

34.951 

Octobre..  . . 

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.950 

36.  m 

Novembre.  . 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.038 

35.791 

Décembre.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

.38.175 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203.697 

207.710 

276.155 

390.900 

31.333 

Sommaire  du  IV»  373  ^is 


<tuestions  du  .lour.  —  Lettre  de  Jijhannesburg.  —  La  Situation 
dans   l'.Vfrique  du  Sud.  —  Le  Traiisvaal  en  1898. 

Les  .Mines  (l'or  .Australiennes.  —  La  Production  de  l'Aus- 
tialie.  — ■  La  Production  d'Or  de  Victoria.  —  Les  développements 
miniers  dans  l'Australie  Occidentale.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

Les  Monopoles.  —  La  Johannesburg  Pioneer.  —  La  Village  Mein 
Reef.  —  La  Randfuntein.  —  Les  Exportations  d'or. 

Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  An§;laise.  —  La  Pro- 
duction de  l'or  et  de  l'argent.  —  Les  Mines  Sud-Africauies.  —  La 
Concurrence  pour  l'affinage  de  l'or.  —  La  Rand  Mines. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  dor 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableau.x:  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites sur  ces   Marchés   et    Cours  de 
clôture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

■^AT'it-watersra.iï.cl 
Da  1er  Mai  1887  au  31  JaiiTier  1899 


Francs . . 

Onces  

Kilog  . . . 


1.714.318.788 
18.838.668 
585.939 


3      «      «  4 

1890 
494.817  «DCd 
15.390  klU|. 


«     «  1 
1891 

729.238  ODCM 
22.463  kllog. 


1    »      «     »  H 
1892 

1.210.867  oncM 
37.662  kllog. 


3      6     »  T 
1893 
1.478.473  oneni 
45.986  kllog. 


I    3     «  g 

1894 

2.024.159  oDcti 
62.958  kilog. 


13  »  11 

1895 

2.238.430  encti 
69.595  kilog. 


t      t  9 

1896 
2.282.533  nt%% 
ïii  70.993  kilog. 


J      S      9  \ 
1897 
3.031.671  «Dcei 
94.387  kllog. 


4  3 


6    g  il 

1898 

4.295.602  ont» 
133.605  kriej. 


3     e    g  4 

1899 

■'i  10 . 1  '(5  onces 
\■îr^-^^l  kiluj. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GO]VEF>AOI^ïIES     MirSTIÈFlES     ET     D'EXF»L.O  RATION 
(Six<i-A_fi?icalxies,    A^nstraliennes    et    ^américaines  ) 


BOURSE  I>E 


,  ;3  

—  y 

Z      s  r 

2  ;  i 

i  'c- 

NOMS 

•tion  I 
1 

COURS 

COMPARATIFS 

COUBS 

ae 

NOMS 

S  H  S 

Au  commencement  de  chacun 

DES 

§2 

des 

mois 

OFévr. 

16  Févr. 

24  Févr. 

CI-OiVEE 

des 

s  ~ 

2  Mars 

s  - 

■1  5 

COMPAGNIES  . 

"  .S 

•Janvier 

Mars 

Juin 

Août 

1899 

1899 

1899 

1899 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

1899 

1898 

1898 

1898 

c 

30]VEr=»Aa-NIES 

►E  |: 

IVEIIS 

rES 

D'< 

OR 

SU 

D-i! 

lINES 

13. -750. 000 

25 

1880 

143.75 

10.50 

16.25 

9.75 

8 

19.75 

17.50 

18 

15 

London-Paris  Floancial  and  Mining  C* 

3.3":5.000 

25 

189(1 

Champ  d'Or  

48 

38 

33 

31.25 

.56.50 

59.50 

63 

61 

MM.  Belniajii]  frères 

8.750.000 

25 

18SS 

Durban  Roodepoort  Deep.. 

.terme 

100 

90 

100 

83 

98 

108 

102.50 

111 

Ci*  Française  des  Mines  ci  Or 

18.750.000 

25 

IS'.I-J 

The  East  Rand  proprietary  Mines.. 

.terme 

237.50 

167 

115 

115 

139 

209 

198.50 

203.50 

•,'.250.000 

25 

330 

630 

605 

620 

657 

608 

597 

599 

ISew  Austral  G" 

n.  000. 000 

25 

iN'.i.-, 

French  Rand  

47 

40 

40 

39 

43 

55 

.50.50 

51 

51  50 

AT  AT     rîoIinDrin  fiiovoc 
iVli\l.   Ofrl Iliri U II  llclcS 

5.000.000 

25 

.terme 

145 

206 

124 

140 

153.50 

196.50 

190 

193.50 

xvo . ou 

i>eW  /V.llbLInI  U 

6.2.50.000 

25 

IS'.lll 

Kleinfontein  (New)  

.terme 

170 

70 

65 

59 

70 

79.50 

78 

83 

Divei'-^es  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1805 

Lancaster  

69 

73 

88 

81 

86.50 

85.50 

Ad.  Goerz  et  C'^ 

12.500.000 

25 

188N 

120 

99 

88 

76 

86 

107 

102.50 

99 

100 

Banque  internationale  de  Paris 

7.500.000 

25 

18115 

Marievale  Nigel  

.  terme 

12 

13 

13 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 

275.000 

25 

189i 

May  Consolidated  

.  terme 

93 

110 

125 

115 

117.50 

115.50 

Ad.  Goerz  et 

7.500.000 

25 

1887 

.  terme 

175 

115 

116 

85 

95 

143 

132 

136 

133.50 

London-Pans  fiii.inrial  and  Uining  Co 

/i.  125. 000 

25 

1807 

optant 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

Ad.  Goerz  et  Ci" 

400.000 

25 

1803 

Rand  Mines  

865 

870 

11.35 

1056 

1090 

1080 

Banque  Frauraise  de  Tlfrigne  do  Snd 

1.625.000 

25 

1805 

Rip  Gold  

optant 

20 

32.50 

20 

12.50 

33.50 

40 

45 

MM.  Belmann  frères 

68.750.000 

125 

1887 

Robinson  Gold  

125 

230 

206 

205.50 

218.50 

272 

260 

267 

265.50 

Bque  Russe  el  Française,  puis  MM.  BaeSïinejelt'e 

27.500.000 

25 

1887 

sheba  Gold  

53.75 

36 

57 

47.50 

41.75 

46 

40 

40.25 

43 

MM.  Maclii^'ls  et  Cie 

125.000.000 

125 

18S- 

simmer  and  Jack  (act. nouvi)  terme 

(anc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

165 

159.50 

161 

161 

Dque  de  Paris  el  d.P.-Bas  elMM.Ternlier.Beit  etCie 

3.125.000 

25 

is'.iri 

Transvaal  Gold  Fields  

.terme 

48 

45 

37 

36 

60 

60 

61 

58 

Divers 

"lOO.OOO 

25 

18'.  m 

Village  Main  Reef  

.  terme 

196 

204 

212 

215 

225.50 

217.50 

New  Austral  C" 

2.000.000 

25 

188'/ 

Wemmer  

262 

308 

275 

312 

310 

319 

328 

New  Austral  C» 

/i.  000. 000 

25 

1805 

Western  Kleinfontein  

optant 

75 

10 

14 

16.50 

17 

16 

16.50 

16 

24 

MM.  Mac  Swiney  et  Ci» 

10.625.000 

25 

1805 

optant 

85 

21 

16 

19 

15.50 

21 

21 

19 

18.50 

MM.  Lemairc  el  Dupont 

100.000 

25 

1891 

Windsor  

optant 

77.50 

87 

81.50 

84.50 

82.50 

79 

M.  Henry  Dupont 

nVEIlSTES    D'OR    AUSTRALIENNES,    A.]VIÉI=II  GAINES 

et. 

T~liT"V  7"XT'"C3  CîXT'd 

7.500.000 

25 

1895 

l.ilUœtPraserltiiera.  tariboor,olilliel'Ci>(Ani.C.)./ef«ie 

50 

7 

11 

7.50 

7 

10 

9.50 

10 

10 

MM.  Machiels  et  C" 

6.000.000 

25 

1891 

Monte  Rosa  

optant 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

5 

6.25 

5 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

500 

1X80 

Placer  Enfin  

optant 

66 

38 

41 

40 

71 

72 

75 

70 

Crédit  de  France 

50  OOu  firU 

1888 

Placers  Haute-Italie  

cptaiil 

5 

5.50 

3,50 

3.75 

5 

5 

5 

5 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

25 

1895 

optant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

5 

4.75 

4.50 

4 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  el  Ci' 

15.000.000 

5ij0 

1 879 

65 

75 

60 

60 

70 

90 

82.50 

82 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

1892 

Victor  Gold  

entant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

26.25 

20.50 

21 

20.25 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'"! 

2.100.000 

189'i 

Watana  (Parts),  50.000  parts. c/^/a«/ 

200 

20 

20 

16 

15 

24 

25 

25 

25 

MM.  G.  Van  Brock  et  Cie 

C0]VEF*A01SriES    IDE   TEFII=IAINS;,  D'EXPLORATION 

et 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration. (erme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

26.50 

28 

28 

27.25 

Danque  rummercialé  et  Industrielle 

(S7.5<J0.000 

25 

1H90 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered). 

.terme 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

93.25 

88 

91 

95 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.500.000 

1«) 

I8;i5 

Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

100 

86 

107 

85 

97 

106 

110 

110 

108 

Banque  Internationale  de  Paris 

5.000.000 

25 

18K9 

Cie  Sud-Africaine  

optant 

25 

9 

11 

7 

5 

8 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

ii.2r>o.ooo 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal... 

optant 

79 

64 

75.25 

80.75 

94 

82.50 

86 

86 

M.  Oltramare 

10.000.000 

25 

1892 

fc  erste  Fabrieken  Distillery.^erme 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

20 

22 

21.50 

23.50 

MM.  Dacosta  et  David 

18.125.000 

25 

1H92 

Ooldfields  Consol. ordinaire. (erme 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

219 

199 

210.50 

205 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7.500.000 

25 

1895 

Henderson  Transv.  Estate . 

.terme 

125 

44 

44 

44 

44 

30 

30 

30  . 

30 

MM.  A.  Luc  et  C'« 

37.500.000 

25 

18X6 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

36.50 

33 

34 

33.75 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

13.750.000 

25 

189'i 

Mossamédès  (Cie  de)  

.terme 

25 

8 

12.50 

9/ 

8 

14.50 

13 

15 

16 

MM.  L.  Silz  et  Cie 

12.500.000 

25 

1)SKX 

Moz;imbique  (Cie  de)  

.  terme 

47 

51.75 

52  50 

54 

78.50 

70 

72 

73.25 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

50.000.000 

25 

18S9 

Kandfonteîn  Estâtes  

.terme 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

91.50 

85 

87 

90.75 

MM.  Mac  Swiney  et  Ci» 

75.000.000 

100 

IK95 

Robinson-Bank  Cy  Ld  

terme 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

119 

110 

111 

120 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12. 500.000 

25 

1892 

Transvaal  Consolidated  . . 

.  terme 

32 

35.50 

33 

34 

38.50 

52 

56.50 

55 

MM.  Mac  Swiney  et  Ci" 

IVEINES 

DIVERSES 

O*<.750.000 

125 

1888 

De  Beers  (Diamants)  

.  terme 

680 

24 

689 

726 

758 

747 

720.50 

705 

Introduite  antérieurement 

'lO.  000. 000 

125 

1877 

47 

42.50 

49 

57 

57 

64.50 

61.50 

(>2 
92 

■iO.OOO.OOOdr 

200  dr. 

1873 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). i?rm« 

89 

75 

64.50 

68 

97.50 

93.50 

91.50 

7.000.00(1 

500 

185:i 

Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp<an( 

410 

400 

400 

397.50 

410 

400 

400 

400 

» 

CL  >a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


^  ci; 
O 


DIVIDENDES 


C  OXTRS 


2  Mars 


BfJUEAUX 


LONDRES 


miPsTES    D'OFl    SUD-AFRICAINES    (District    du  Witwater-srand) 


f 

375.000 

V7.t .  IW 

500 . 000 

4.35.000 

3Ô0 ■ 000 

VoO.OlKI 

435 . 000 

301 . 70(* 

200 , 000 

550.000 

J 

,).^u .  wyj 

275.000 

j 

900.000 

[ 

187.25(1 

135.000 

13i .  5'.il 

100.000 

82.000 

360 . 000 

t     '>i"A  AAA 

I  .  .MAI .  OOU 

225 . 000 

[ 

22  4 .  (j35 

500.000 

1 

500.0(tO 

300 . 000 

300  .OOf' 

120.000 

120.000 

275.000 

235. 17S 

135.000 

' 

125.(100 

350 . 000 

J 

2Ui  .00(1 

870 . 000 

7 10 . 325 

380 . 000 

318  010 

îtO.OOO 

90 . 00(  1 

900 . 000 

900 .0110 

560.000 

5(50 . 000 

350.000 

325.0011 

900.000 

200 . 00(  1 

350.000 

300.000 

150.000 

150.000 

160.000 

160.000 

550.000 

500.000 

600.000 

1 

549.378 

125.000 

195.000 

115.000 

1 

111 .864 

21 .000 

21 .000 

&0 . 000 

• 

50.0011 

100.000 

1 

1  (Il  1 .  0(  M  1 

530.000 

1 

4.3(1.. ")7'.i 

175.000 

• 

17  À.  01 K 

275 . 000 

23 1 . 250 

325.000 

325 . 000 

300.000 

289.950 

500.000 

470.000 

550.000 

1 

550.000 

180.000 

1 

1  NO. 000 

950.000 

1 

210.00(1 

800.000 

1 

71 1 .500 

300.000 

1 

250. OOo 

275.000 

1 

275.000 

000.000 

9i'i.62o 

325.000 

1 

;î2."'  .000 

85.000 

1 

85 . 01  II  1 

200 . 000 

1 

19'.i.3'.i', 

500.000 

.'l.'iO  .  OUI  1 

450.000 

j 

/i  50. 000 

400.000 

400.000 

300 . 000 

300 . 000 

165.000 

165.000 

400.000 

.332 . 70S 

000.000 

2.000.000 

300.000 

.300.000 

500.000 

'(87. 500 

600.000 

57  4 . 50(  1 

270.000 

-;70.00o 

750.000 

2.750.000 

400.000 

400.000 

160.000 

150.000 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

000.000 

4.700.000 

600.000 

51 i .300 

150.000 

150.000 

35.000 

M'i  .000 

540.000 

ri40  .000 

150.000 

150.00(1 

400.000 

300.01  Kl 

400.000 

386.00(1 

200.000 

200.000 

80.000 

80.000 

200.000 

178.123 

425.000 

400.000 

400.000 

■  351.900 

860.000 

4 

8(j0 . 000 

100.000 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  "West  United 

Bautjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration.. 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Keeï  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Boodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigli  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Oeldenhuis  Deep.  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kinabcrley  Roodpt.'New.) 
Kleinfontein  (New). 
Knight's  (Witwatersrand). 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (ïew) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  tstate  ...... 

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.       North .... 

Id.  Porges... 

Id.  Bobmson 
Rietfontein  (New) — 

Robinson  

Bobinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  — 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  — 

Vogelstruis  

"Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


120 


15 
12'/, 

'  bO 
940 
25 
80 


300 


147 


40 
25 

125 
100 
675 
100 
80 


60 

iso 


100  %  mars 


15  %  lévrier 


7  5/16 

4  1/2 

5  5/8 

7  1/4 

8  1/2 

7  5/16 

4  1/2 
3/4 

— 

3  1/8 

i  1/8 

1  1/2 

1 

1  3/8 

2  1/16 

1  1/2 

9/16 

1 

1  1/10 

2  1/8 

5 

3  5/8 

4  1/4 

4  1/4 

4  5/16 

7/8 

1/16 

4/3 

7/0 

li/0 

1/4 

1/16 

2  3/4 
3/4 

1/0 

1/6 

3/9 

6  1/8 

3 

3 

3  3/8 

2  1/8 

1  1/8 

1  9/16 

2  1/8 

5/8 

1/8 

3/8 

5/16 

3/8 

6  5/8 

4  15/16 

5  15/16 

5  5/8 

6  5/16 

3  5,8 

2  1/4 

2  13/16 

3  5/16 

3  11/16 
1  1/4 

7/8 

1/4 

3/8 

8/6 

15  1/4 

10 

12 

13  7/8 

14  3/8 

15  1  /4 

15  1/4 

11  1/4 

13  1/4 

14  1/2 

5  3/16 

6  3/4 

2  7/8 

3  15/16 

5  1/8 

5  13/16 

5  3/8 

6  1/2 

6 

6  1/2 

4  9/16 

2  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

4  3/8 

6  9/16 

3  9/16 

4  7/8 

6  9/16 

8  1/4 

12/6 

1/0 
21  3/4' 

3/16 

1/6 

5/0 

26  7/8 

25 

25 

25  1/2 
7  1/4 



— 

6 

1  15/16 

1  1/8 

1  1/2 

1  9/16 

2  3/16 



1/2 

9/0 

2  3/8 

8  9/16 

4  1/8 

5  3/4 

8  1/8 

8  3/16 

11  1/8 

6 

8 

11 

11  7/8 

7/8 

1/4 

3/8 

11/16 

7/8 

3  3/8 

1  3/4 

2  1/2 

3  5/16 

3  13/16 

2  9/16 

1  5/8 

2 

1  7/8 

2  11/16 

3  11/16 

2 

2  3/4 

3  5/8 

4  15/10 

10  7/8 

8  3/8 

10 

9  5/8 

9  1/2 

8  1/4 

6  7/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  3/8 

12  1/2 
11  3/4 

9 

10  1/16 

10  1/2 
5  1/4 

13 

5 

9  3/4 
5  1/4 

6  3/8 

5  15/16 

4  3/8 

5  5/8 

6  7/16 

6 

4  1/4 
4  1/4 

5 

5 

5  7/8 

6 

5/8 

3/8 

1  1/4 

3  1/8 

1  5/8 

2  1/2 

2  13/16 

3  1/8 

2  11/16 

3  5/8 

4  7/8 

7  3/4 

2  15/16 

1  7/8 

2  1/8 

2  7/S 

3  9/16 

4  1/4 

2  3/4 

3 

3  13/16 

4  1/4 

1  5/16 

11/16 
1/4 

7/8 

15/16 

1  3/8 

13/16 

5/16 

5/16 

9/16 

3/16 
1  3/4 

1/16 

1 

7/8 

1  3/4 

15/16 

1  1/8 

1  9/16 

2  5/8 

1  5/16 

1/2 

5/16 

5/16 

5/16 

4  3/16 

2  1/2 

2  7/16 

4  1/8 

6  3/4 

4  13/16 

7 

3  1/8 

3  7/8 

8  7/8 

1  1/4 

3/8 

5/8 

15/16 

3  7/16 

5  1/4 

3  3/4 

4 

5  1/8 

6  1/2 

2  13/16 

1  5/16 

1  5/8 

2  9/10 

3  1/2 

1  13/16 
7  3/4 

11/16 

1 

1  5/8 

2  7/16 

4  1/2 

5 

5  7/8 

7 

1  1/8 

3/8 

11/16 

11/16 

7/8 

4  13/16 

3  1/16 

3  9/16 

4  3/8 

5  3/8 

2  9/16 
35 

1  3/8 

2 

1  15/16 

2  3/S 

25  5/8 

29  5/8 

34  1/8 

44  11/16 

2  7/16 

1  1/4 

1  3/8 

2  1/8 

3  5/8 

1  1/8 

1/4 

1/2 

15/16 

1  5/16 

1  1/2 

3/4 

13/16 

1  7/16 

1  3/4 

1  5/8 

5/8 

7/8 

1  1/8 
1  1/4 

1  7/16 

3 

1 

1  9/16 

1  11/16 

9  1/4 
11  3/4 

7  1/4 

8 

9  1/8 

11 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

13  3/8 
3  1/4 

2  15/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

9  1/8 

5  1/2 

6  1/4 

9 

!0 

4  1/2 

2 

3  3/8 

2  1/4 

3 

5  5/16 

2  9/16 

3  13/16 

5  3/16 

6  3/8 

2  1/8 
3/4 

1  7/8 

2  1/2 

3  5/16 

1/4 

9/16 

1/4 

9/16 

1 

1/4 

9/16 

1/4 

3/16 
5  1/8 

4  5/16 

2  3/4 

3  3/4 

4 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

5  7/16 

2  7/8 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  11/16 

8  1/8 

5 

6  1/16 
1  3/4 

8 

9  1/4 

2  1/16 

1  1/8 
8 

15/16 

1  15/16 

12  7/8 
1 

10  1/2 

12  5/8 

12  1/'. 

1/4 

9/16 

3/8 

11/16 

3/4 

7/8 

3/8 

7/16 

13/16 

o 

1 

1  1/2 

1  7/8 

2  5/8 

6*13/ 16 

4  1/2 

5  9/16 

4  7/8 

6 

3  3/8 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/4 

3 

8  1/8 
3  13/16 

I  15/16 

2  1/16 

4  5/16 
12/0 

3/9 

3  1/2 

2  3/8 
3/8 

6  1/2 

3  9/16 
1  1/4 

14 

14  7/8 

5  5/8 

6  1/4 

7  3/4 
4/6 

23  3/4 
7 

1  7/8 

2  3/16 

7  5/8 

II  1/8 

7/8 

3  5/8 

2  5/8 

4  5/8 

8  7/8 
7 

15 

6  1/2 

5  7/8 

5  1/2 
1 

3  1/16 

6  7/8 

3  5/16 

4  1/8 
1  1/4 

1/2 

1  5/8 

2  7/16 
5/16 

4  5/8 

8  7/8 

3  1/4 
6  1/2 
3  7/16 
2  .3/  16 
6  3/4 

7/8 

5  1/8 

2  1/4 
43 

3  1/4 

1  5/10 
1  3/4 
1  7/16 
1  5/8 
10  1/4 
13  1/8 
3  1/4 

9  1/4 
3 

6  3/8 
3  1/2 

5/8 
7/16 


3  5/16 
8  1/2 

1  3/4 
12  1/8 

3/4 
11/16 

2  5/16 
5  7/8 

3  5/16 


8  3/8 

3  3/4 
2 

2  1/8 

4  1/4 
13/6 

3/9 

3  3/8 

2  1/2 
5/16 

6  1/2 

3  3/4 

1  1/4 
13  3/4 
15  1/8 

5  13/16 

6  1/4 

4  5/16 

7  15/16 
4/0 

23  3/4 

7  1/8 
■2 

2  9/16 
7  3/4 

11  1/8 
13/16 

3  1/2 

2  5/8 
4  15/16 

9 
7 

15  1/2 
6  5/8 

5  7/8 

5  5/8 
1  1/4 

3  1/4 
7 

3  7/16 

4  1/16 
1  1/ 

1/2 

1  3/ 

2  11/16 
5/16 

4  5/8 

11  1/2 
3  5/8 

6  11/16 
3  7/8 

2  5/16 

6  7/8 
15/16 

5  3/16 

2  7/16 
43  1/8 

3  7/16 
1  5/16 
1  5/8 

1  3/8 

2  1/2 
10  9/16 
13  3/8 

3  1/4 

9  3/4 
3  1/8 

6  7/16 
3  5/8 

1/2 
7/16 
5  1/8 

5  1/4 

3  13/16 

8  13/16 

1  7/8 

12  1/2 
5/S 
3/4 

2  9/16 

6  3/8 

3  1/8 


8  3/X 

3  3/4 

1  15/16 

2  3/8 

4  7/16 
Iff'O 

2/6 

3  3/8 

2  1/2 
3/16 

6  7/16 

3  5/8 

1  3/16 
13  3/4 
15  1/8 

5  3/4 

6  1/4 

4  1/4 
8 

4/0 
23  1/2 

6  7/8 
') 

2  1/2 

7  5/8 
11  1/8 

13/16 

3  7/16 

2  5/8 
4  11/16 

8  7/8 
7 

16 

6  3/4 
.  5  3/4 

5  1/2 

1  1/16 

3  3/8 

7  1/4 

3  1/4 

.  1  1/4 
1/2 

2  1/4 

2  9/16 
5/16 

4  1/2 
U  1/4 

3  7/16 

6  7/16 
3  11/16 

2  1/4 
6  5/8 
15/16 
5 

2  3/8 
42  5/8 

3  5/8 
1  3/8 
1  5/8 

1  3/8 

2  1/8 
10  1/2 
13  1/8 

3  1/4 

9  3/8 
3  1/8 
6  1/4 
3  5/8 
9/16 
7/16 

5  3/16 

5  1/8 
3  11/16 
8  11/16 

1  3/4 
13 

5/8 
13/9 

2  15/16 

6  1/8 
3  1/8 


I^INES    D'OR    SUD-AFFlIGAIlSrES    (Autres  districts) 


:120.fl00 

10/0 

5/0 

120 

000 

125.(XI0 

125 

00(1 

400.000 

10/0 

400 

000 

156.250 

2/C, 
1 

153 

870 

240.000 

240 

00(1 

460.000 

1 

100.000 

1 

1 .075 

000 

145.000 

1 

130 

ou 

100.000 

1 

98 

00(1 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  S.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


13/6 

7/0 

8/0 

3/6 

0/9 

2/9 

6/3 

0/6 

1/3 

3/16 

5/8 

1/16 

1/6 

1/4 

3/8 

7/6 

1/0 

1/3 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1/2 

1/16 

2/6 

5/8 

3/16 

5/16 

9/6 
1/3 
2/6 
1/9 
3/8 
1/6 
1  7/16 
2/0 
l/i 


11/0 
1/9 
4/3 
3/0 
1/2 
1/3 
1  11/16 
2/6 
3/8 


10/6 

10/6 

10/0 

1/9 

1/6 

1/6 

3/0 

3/6 

3/3 

3/0 

3/0 

3/3 

1/2 

7/16 

1/2 

1/3 

1/3 

2/9 

1  5/8 

1  5/8 

1  11/16 

3/0 

2/6 
3/8 

2/0 

3/8 

5/8 

1,  Crosby  Square. 
Warnl'oril  Court. 
120,  BishoiLSyate  St. 

7,  Lorhbury. 

,30, 8t.  Swithin's  Lane 

8,  0,d  Jewry . 
>*,  Olcl  .liiwry. 
Grestiam  llouso. 
W.n  hester  Hou^e. 
12  ,  BisliO|)sgatii  St. 
120,  Bisliopsgate  St. 

2iJ,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House. 
n,  Leadeiihall  euililgs. 
96,  Gresham  House. 
Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Biu-v  Street. 
120,  Bishop>|i;ate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothburv. 

120,  Bishopsgate  St. 
Warnloid  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewiy. 

120,  Bishopsgate  St. 
30,St.  Swithin's  Lane. 

7,  Lothburv. 
170/17:1,  «incliesler  House. 
19.  Bury  Siroct. 
12»,  Bistio'iwjalf-SI-Williin. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothburv. 

8,  Old  ..lewVv. 
Warntovd  Court. 

15,  George  St.,  E.  G. 

4,  Lothbury. 

i5/(i,  George  St.  Mo.  l!ous#. 

28,  Auslen  Friarjs. 

Warnford  Court. 

Gresham  House. 

8,  Old  .Jéwrv 

120,  Bishopsgate  St. 

120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lolhbury. 
33,  Coriiliill- 

120,  Bishop.-uate  St. 

8,  Princes  Street. 
8.  Princes  St'eet. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Wariifonl  CiKU't. 
28.  AuMm  Fnai-s. 
8,  Ohl  .Irwrv. 

8,  Old  .lewry. 
30,  St.  Switliin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  -Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/(1,  Ceonie  SI.,  Mn,  llouse. 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Bury  Street. 
Winchester  House. 
Warnford  Court. 
190,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewry. 


Bevois  llouse  Basiughall  Street. 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Street. 
UO,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewrv. 
45,  On.  "Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Slreet. 


BO  II KSK  i:.0:^l>ItES   ( suite) 


—  s 

5 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


COTJI?,S  DTT 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Iusbaul  Plus  Las 


1898 

Clôt,  semestrielle 

lÔjiîiiTiTDécr 


9  Février 


IC  Févr 


24  Févr. 


2  Mars 


BUEEAU5 


LONDRES 


GO]VIF»AG]NriES   PFIOI^FIIÉT AIRES   de  TET=lP=lAI3Sr   et  II>'EX:ï=»LOFlA.TIOl 


-TiO.OOO 

2>5 

0()0 

Alexandra  Ëstato  

:ir)0.iioo 

350 

30o 

1 . 25(1 .  oon 

1 

102 

50(1 

Baruato  Consolidatod. 

i  1)0. 000 

400 

000 

Beclluaualand  

1 00 . 000 

4 

94 

301 

ÊGcliUéiiialaiid  Tradiiig 

5.01)11.0(10 

3 

■750 

000 

Chartered  (British  S.  A.  C») 

500.000 

[ 

261 

Oi>i 

Charterland  Goldflelds 

1 .  i50.(K10 

1 

450 

000 

Cons.Gld.Flds  S.A.Def. 

1  .-.oo.ooo 

1 

250 

000 

Id    6"o  Préférence.. 

(300.000 

100 

515 

000 

Id.  5  %  %  Debentur es . 

325.000 

325 

000 

Goldf.  of  i^ydenburg  . . 

2.000.000 

1 

531 

611 

Henderson's  Trans.  Est 

200.000 

200 

000 

Johannesburg  Estâtes. 

100.000 

10s. 

50 

000 

Lon.&S.Afr.Explor.  C" 

215.000 

192 

000 

Lydenburg  Estâtes  

200.000 

200 

000 

Mashonaland  Agency. 

200.000 

180 

000 

Id.  Central  

160.000 

1 15 

500 

MatabeleGoldReefs&c 

1.000.000 

55(1 

000 

Mozambique  C»  

200.000 

IMI 

(  lOO 

Northern  Lands  

1.500.000 

1 

■X'i 

50'/ 

Oceana  Consolidated.. 

150.000 

150 

(lijO 

Oceana  Development. . 

450.000 

3S'.i 

150 

Potchefstroom  

100.000 

so 

.351 

Rhodesia  Exploration. 

500.000 

OOO 

Rhodesia  Goldflelds... 

500.000 

500 

000 

Transvaal  Consolidt. . . 

3S9.300 

380 

300 

Id.  Development 

300.000 

300 

000 

Id.  GoldFields.. 

2i0.015 

l'/O 

000 

Id.  Land.  

610.000 

GOl 

225 

Id.  Gold  MiningEstat. 

1.000.000 

930 

000 

Willou?hby's  Consol.. 

65.000 

65 

000 

Zambesia  Exploring.. . 

% 

15 

25 

6 

5y, 

130 

"n'y. 

5 

10 

3  %  janvier 
2  %  janvier 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

6/6 

6/0 

5/6 
4  3/8 

5/0 

15/()  (îeorge  St.  Mn .  Uo 

3  1/2 

1  1/8 

2  3/8 

2  1/8 

3  15/16 

3  1/16 

4  1/4 

110,  Winchester  ] 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  1/8 

2  5/8 

2  1/2 

2  9/16 

2  9/16 

1,  Lcitliburv. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1/8 

19,  St.  Swilhin's  1 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

3/4 

1/8 

1/8 

1/S. 

12,  Basinfiliall  SU, 

3  1/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  1/16 

3/4 

3  1/16 

3  1/2 

3  5/8 

19,  .st.  i^witliin's  L 

5/8 

1/4 

1/2 
4  1/4 

3/8 
5  1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

10,  SI.  Swithill's  L 

5  1/2 

3  3/8 

8  11/16 

24/6 

1  1/8 

8  1/4 
24/6 

8  1/16 

8,  OM  .Ii'wiv.  y  1 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/0 

21/6 

8,  Olil  .(cwi'v. 

101 

101 

106 

109 

109 

109 

110 

110 

8,  01(1  .Icui'v. 

1  1/2 

1/2 

1 

3/4 

1,  Lutlibiirv'. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/4 

S5,  Gracecinircli  ; 

1  3/8 

1/8 
11  3/4 

1 

1 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 

15  a,  Bury  Street. 

li  1/2 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/4 

19,  Finsliiiry  Gin 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

3/0 

1/4 

1/4 

1/4 

85.  Gracochurch 

2  7/16 

1  1/4 

1  1/16 

1  13/16 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/2 

,  8,  01(1  Jewrv. 

1 

1/16 

13/16 
5  3/4 

1  1/16 

1  1/16 

1  5/16 

1  3/8 

1  9/16 

8,  Old  Jewrv. 

1  1/2 

5  1/4 

6  1/8 

8  3/8 

8  1/4 

8  1/2 

9 

3,  Gopthall  ÈLiiUli 

2  1/16 

1  13/16 

9  3/16 

1  1/8 

3  1/8 

2  13/16 

2  15/16 

2  1/8 

Broad  Street  Hoi 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 
1  3/8 

2'0 

33,  CoinliiU 

1  1/16 

9/16 

11/16 

11/16 

1  1/16 

1  1/4 

tri 

Sun  (jûinl.  (;oril 

5/16 

1/16 

1/4 
4/0 

3/16 

3/8 

5/16 

5/16 

3/S 

4,  Sun  (Joiirt. 

1/0 

3/6 
3  1/4 

4/6 

1/6 

6/9 

1/0 
6  1/4 

6/9 

5,  CnpilKiii  Build: 

1 

4  1/8 

5  15/16 

6  1/2 

6  1/8 

0  1/4 

»,  Old  .Jewry. 

1  3/8 

1  3/8 

1  5/16 

1  1/2 

1  5/8 

1/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/16 

2  1/8 

2  5/16 

2  13/16 

120.  l'.i^liniisuate 

1/8 
2  1/4 

1/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

1/8 

1/8 

13/16 

1/8 

Hetro[iiilib[i  (haiiiliers 

1 

1  1/8 
1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 
1/4 

120,  Bislmiij^iate  '. 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

3/16 

3/16 

120.  Bisliii|is;iate  , 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  1/8 

2  1/4 

2  3/16 

2  3/8 

2  9/16 

Sulîulk  Il.ia.se.  'i 

1  9/16 

1/8 

1  1/10 

1  3/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

3,  Coiithall  Build: 

1  1/16 

5/8 

3/4 

1 

1  5/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  11/16 

13,  Creorye  Street 
1 

GO]VIF»AGrrsriES  DIVERSES 


(iOO 

000 

600 

000 

Beira  Rail-way  Shares 

200 

000 

299 

000 

Bux-ma  Ruby  Min.l8/p. 

500 

000 

000 

Eerste  Fabrieken  

1.250 

000 

1 .  100 

(JllO 

Exploration  C".  (New). 

'12^ 

2.15S 

(100 

2.150 

OOO 

Joh.'innesbg.Cons.  Inv. 

500 

000 

r.oo 

000 

Id.  Water'wks.. 

225 

000 

210 

01 10 

Id.       Tramways . . 

1 .000 

000 

London  and  ParisCorp. 

1 . 000 

000 

10 

1 .000 

(11)0 

National  Bank  S.  A.  R. 

6 

100 

000 

2(  )0 

000 

New  African  Company 

12'/„ 

30(1 

OOO 

3(  1(  1 

1 100 

Rand  Central  Electric. 

6 

3.11(111 

0(J(1 

3.000 

1)00 

Robinson  Bank  

.5 

2.''i  1 

(  lOl.l 

250 

000 

S.  African  Gold  Trust. . 
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5 . 425 

4.-2-29 

75.265 

13S,()/I) 

U.  12(1 

1  1.3.71 

15.5,36 

16.-293 

17.317 

18.601 

19.400 

20.417 

-25.687 

'23.621 
1.247 

■23.494 

2.1-22 

1.894 

1.844 

1.788 

1.988 

2. '262 

2.035 

1.745 

1.803 

12.318 

6.918 

980 

989 

918 

9-28 

991 

•26.9,53 

7i.977 

6.768 

4.407 

6.745 

6.158 

6.721 

5.957 

6.6'25 

5.-277 

5.554 

39.7-27 

48.584 

3.813 

3.619 

3.574 

3.787 

4.005 

4.644 

.4.397 

4.424 

4.393 

6. '200 

7.831 

510 

615 

670 

810 

830 

710 

605 

565 

595 

69.590 

51.535 

4.373 

1..-S57 

4.198 

4. -276 

4.001 

4.095 

4.633 

4.630 

114.118 
74.381 

5.964 
6. -243 

S. 030 
6.301 

S.  728 
6.076 

9.351 

11.-214 

11.345 

12.482 

12.512 

12.307 

11.411 

-20.002 

1.770 

1.466 

1.-267 

6.353 
1.219 

6.248 
1.574 

6. -209 
1.751 

6 .  '282 
t., 596 

6 . 1 16 
1  .655 

6.181 
2.121 

.59.115 

75.606 

5.476 

5.656 

6.511 

6.766 

7.-208 

7. -281 

7.306 

7 . 469 

5 . 35  i 

16.765 

S9.773 

82.761 

6.930 

6.823 

7.186 

6.646 

6.948 

7.194 

6.997 

7.003 

6.-495 

•22.117 

30.311 

2.674 

2.961 

2.764 

2.796 

2.7-43 

2.7-28 

2.564 

2.679 

2.939 

8.333 


1 

8.437 


.099 


1.877 
12.844 
12.079 

8.-2,35 
.6.733 


13.077 

12.906 
582 
12.. 334 
3.117 

5.921 


.416 

.  1,-^s 


2.0-27 

795 

3.568 
8.8-29 
4.484 
1 .688 
1.-200 
10.853 

3.984 
2,010 
6.013 

2.543 
2.846 

4.6-29 
•22. 8^23 
ÎJ.142 

4.0-29 
16.^283 
2.660 
4.570 
'0.7^28 
1.630 


6.-233 
4.469 
630 
4.882 
13.3-28 
6.-208 
1.913 
5.879 


X)i-v-iX3E3Nrx)ES  E).  0/0 


1  ■)  n  V 1 0  r 

1899 

1899 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

a  a 

9. 113 

 , 

_ 

50 

Déceni.  1898 

— 

— 

— 

— 

— 

- 

— 

— 

.Juillet  1892 

5 

Se|)t.  1895 

981 

10 

Décem.  1898 

8.-237 











75 

100 



Octobre  1898 

2.683 







80 







Octobre  1.895 

5.583 





20 

15 

16 







Février  1896 





25 

55 

5 





Février  1896 

12.648 



75 

50 

75 

5 

15 

15 



Décem.  1,898 

5. 153 

— 



20 

— 

— 

— 

mi 



Décem.  1898 

20 

50 

20 



•Juillet  1897 

2.311 













_i_ 



Août  1892 

11.656 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

50 

— 

Décem.  1898 

12.131 

12. 162 

50 

50 

100 

110 

170 

240 

Décem.  1898 

8. -251 

•25 

z 

Décem.  1898 

6.696 

6.538 


55 


60 

60 

,   

45 

— 

80 


80 

25 



-Mars  1899 



13.0-23 



— 



100 



150 

115 



340 



300 



300 



— 

  1 

Décem.  1898  B 

13.003 

11.770 

25 

,  30 

30 

12K 

45 

147  X 

Décem.  1898  E 

30 

10 

10 



Mai  1897  1 

12.064 

30 

75 

Décem.  1898  B 

1.3.89 









3. 179 

— 









25 

40 



Décem.  1898  1 

5.137 

— 
— 

— 
— 

12K 

12  K 

— 

25 



Décem.  1898  | 

— 



















Mars  1892  1 

8.463 

— 

— 

30 

125 

125 

— 

Décem.  1898  1 

5,9I.")7 

H  0 
10 

40 

140 

iSD 

100 

Décem.  1898 

3,7lj5 

37 '/î 

350 

375 

675 

100 

Févi'ier  1899 

2,,s-29 

2 . 68 1 

120 

120 

90 

60 

80 

100 

Décem.  1898 

6.106 

15 

5"> 

50 

30 

60 

80 

Décem.  1898 

7. -2.39 

— 

— 

— 

881 

6.027 

Mars  1895 

5.6-27 

6.154 

10 

Décem.  1898 

11.755 

30 

45 

25 

30 

30 

30 

Décem.  1898 

3., 533 

Décem.  1898 

5 

Sept.  1893 

2,006 

825 

Mars  1898 

3.614 

9. 116 

20 

20 

15 

Décem.  1898 

4 . 480 

1.361 

60 

55 

50 

20 

50 

60 

Décem.  1898 

Mai  1890 

10.717 

40 

40 

50 

25 

30 

55 

Décem.  1898 

4.210 

4.2-26 

25 

50 

50 

20 

•Juin  1895 

6.-237 

105 

30 

.Août  1895 

2.-280 

2.395 

3.168 

10 

•Juin  1897 

100 

Décem.  1898 

4.718 

10 

10 

10 

Décem.  1898 

19.772 

18.734 

8 

10 

14 

12 

15 

16 

Décem.  1898 

3  .'357 

4.191 

'20 

50 

25 

40 

40 

Décem.  1898 

,4.845 

40 

Décem.  1898 

2.650 

2.010 

10 

10 

Décem.  1898 

4.211 

5.150 

15 

20 

20 

6K 

•Juin  1898 

40 

30 

30 

.^oùt  1895 

50 

100 

40 

5 

15 

10 

•Juin  1898  . 

6.015 

6.364 

10 

Août  1898 

-4.561 

15 

Octobre  1898 

710 

740 

10 

'2% 

Mai  1896 

4.817 

20 

Janvier  1896 

13. -106 

60 

Décem.  1898 

6.088 
1,890 

6.037 
1.774 

200 

75 

100 

150 

Octobre  1898 

5.684 

30 

Décem.  1898 

4.703 

10 

10 

10 

Décem,  1898 

2, 561 

2.707 

15 

70 

60 

55 

30 

60 

15 

Février  1899 

MARCHÉ    SPÉCIAL  ' 

DES    COMF>AG-NIES     MIPsTIÈRES     ET  D'EXF>L.OF5.-A.TI02>a: 

(STxd.-Africalii.es,    A.ixstralieiiiies    et  .Américaines) 


MONTANT 

CAPITAL  mwm 

en  Krniirs 

■3  Cfl 

o  ^ 

»  H  n 
s=  O 

g  ic  C 
"  a 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

Au  cor 

Janvier 
1899 

C 

nmencen 
des 

Mars 
1898 

OURS 

lent  de  ( 
mois 

Juin 
1898 

COMPi 
Siacun 

Août 
1898 

^RATIî 

16  Févr. 
1899 

•24  Févr. 
1899 

2  Mars 
1899 

Cours 
de 

CLOTURE 

9  Mars 
1899 

NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

GO]VIF*AG!-]SriES    IDE    ]VII]SrES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


1.3.-50.000 

05 

1889 

3.315.000 

25 

1890 

8.7.50.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1891 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1891 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep... /erme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  term  e 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievaïe  Nigel  term 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  term 

Princess  cptani 

Rand  Mines  ..terme 

Rip  Gold  cptant 

Robinson  Gold  terme 

Stieba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv))  (e»-me 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  cptant 

Windsor  cptant 


143.75 

10.50 

16.25 

9.75 

8 

17.50 

18 

15 

48 

38 

33 

31.25 

59.50 

63 

61 

100 

90 

100 

83 

98 

102.50 

111 

108.50 

237.50 

167 

115 

115 

139 

198.50 

203.50 

202 

330 

630 

605 

620 

657 

597 

599 

595 

47 

40 

40 

39 

43 

50.50 

51 

51.50 

145 

206 

124 

140 

153.50 

190 

193.50 

195.50 

170 

70 

65 

59 

70 

78 

83 

85 

69 

73 

81 

86.50 

85.50 

120 

99 

88 

76 

86 

102.50 

99 

100 

12 

13 

13 

12 

12 

12 

12 

93 

110 

115 

117.50 

115.50 

175 

115 

116 

85 

95 

132 

136 

133.50 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

865 

870 

1056 

1090 

1080 

20 

32.50 

20 

12.50 

40 

45 

41 

125 

230 

206 

205.50 

218.50 

260 

267 

265.50 

53.75 

36 

57 

47.50 

41.75 

40 

40.25 

43 

(anc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

159.50 

161 

161 

48 

45 

37 

36 

60 

61 

58 

196 

204 

215 

225.50 

217.50 

262 

308 

275 

310 

319 

328 

75 

10 

14 

16.50 

17 

16.50 

16 

24 

85 

21 

16 

19 

15.50 

21 

19 

18.50 

77.50 

87 

84.50 

82.50 

79 

15 

64.50 
108 

210.50 
601 

52 
■204 

84 

85 

100.50 

12 
118.50 
133 

63 
1103 

54 
271 

42 
161 

61 
222.50 
330 

30 

18.75 

79.50 


lonilon-Paris  FinaiiFial  and  Mining  (.' 
MM.  Belmann  frères 
G"'  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C" 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Groerz  et  C" 
Banque  internationale  de  Par 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'» 
Ad.  Goerz  et  C'= 
london-Pans  îinaurial  and  Mining  Co 
Ad.  Goerz  et  Cie 
BaBijiie  Française  de  l'Afrique  do  Snd 
MM.  Belmann  frères 
Bqne  Rus.seclFranraise.  puisSlM.  MacSffineT 
MM.  Maclii<As  et  Ci» 
Dque  de  Paris  et  d.P.-Bas  elMM.Ïcrnher.Beil 
Divers 

New  Austral  C" 

New  Austral  C" 

MM.  Mac  Swiney  et  C'" 

MM.  Lemaire  et"Dnpont 

M.  Henry  Dupont 


eiciet 
fICit 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    A]VIÉRIGAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

(1.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

m  000  fa  ris 

18SS 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1 892 

2.100.000 

1891 

l,ill6felFraserIliiera.C8ribooGoldlielsro(lni.C.).le?-»îe 

Monte  Rosa  cptan' 

Placer  Enfin  cptant 

Placers  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  cptant 

"Victor  Gold  cptant 

Watana  (Parts),  50.000  parts  cptant 


50 

7 

11 

7.50 

7 

9.50 

10 

10 

9.75 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

6.25 

5 

5 

1 

66 

38 

41 

40 

72 

75 

70 

70 

5 

5.E0 

3.50 

3.75 

5 

5 

5- 

5 

25 

4 

5 

4.50 

4 

4.75 

4.50 

65 

75 

60 

60 

90 

82.50 

82 

82 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

20.50 

21 

20.25 

20.25 

200 

* 

20 

20 

16 

15 

25 

25 

25 

27.50 

MM.  Machiels  et  Ci« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C^' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  Cie 
MM.  G.  Van  Brock  et  C>' 


GOI^RAGNIES    DE   TERRAINS!,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

K7. 500. 000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

18K9 

11 .2.V).000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.r/)o.ooo 

25 

1895 

37.50(1.000 

25 

\m; 

13.750.000 

25 

1891 

12..500.0()0 

2,5 

1888 

.50.000.000 

25 

1889 

75.000.0(j0 

100 

1»<95 

12.500.OOo, 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. (er/ne 
Brit.  Sth.  Afric.(Cliartered).. «erme 
Cie  française  des  Mines  d'Ov-lerme 

Cie  Sud- Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal  —  cptant 
Eerste  Fabrieken  Distillery.ferme 
Goldflelds  Consol.ordinaire. ;«rme 
Henderson  Transv.  Estate ..  (cr/ne 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  term.e 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  term 


62.50 

19 

20 

18 

18 

28 

28 

27.25 

27 

50 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

88 

91 

95 

92 

100 

86 

107 

85 

97 

110 

110 

108 

115 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 
86 

9 

9 

79 

64 

75.25 

80.75 

82.50 

86 

88 
23 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

22 

21.50 

23.50 

112.50 

135 

116 

50 

106.50 

120 

199 

210.50 

205 

217 

125 

44* 

44 

44 

44 

30 

30 

30 

30 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

33 

34 

33.75 

33 

25 

25 

8 

12 

50 

9 

8 

13 

15 

16 

16 

47 

51 

75 

52.50 

54 

70 

72 

73.25 

73 

50 

16.25 

55 

45 

75 

34.50 

38.50 

85 

87 

90.75 

92 
120 

276.25 

80 

96 

50 

73.50 

79 

110 

111 

120 

50 

32 

35 

50 

33 

34 

52 

,56.50 

55 

54 

Banque  Ciimmercialé  et  Industrielle 

MM.  Gault  (_'t  Gringoire 

Banque  Internationale  de  Paris 

MM.  les  lils  de  C.  Oulmann 

M.  Oltramare 

MM.  Dacosla  et  David 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  C"> 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

MM.  L.  Silz  et  CM 

MM.  liénard  et  Jarislowski 

M.\l.  Mac  Swiney  et  0'"= 

MM.  Gault  et  Gringoire 

M.M.  Mac  Swiney  et  O' 


MINES  DIVERSES 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

2O.(]O(/.0O(]dr 

ÎOO  dr. 

187.", 

7.0()0,(J(J(i 

5(i0 

185:! 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent) -(«rme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp/an( 


680 

24 

689 

726 

47 

42., 50 

49 

57 

89 

75 

04.50 

68 

410 

400 

400 

397. 

747 
64.50 
93., 50 

400 


720.50 
61.. 50 
91.50 

400 


705 
62 
92 

400 


708 

56  . 

92.25 
400 


Introduite  antérieurement 


NOM>; 

IIK.S 

C.OM  PAUNTES 


a  0> 

DIVIDENDES 

«  •■î 

d  a 

1898 

1899 

COTJRS  I3"CT 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


Ifi  Févr. 


24  Févr. 


2  Mars 


9  Mai 


lirJllEAUX 


r.ONDRES 


TRUSTES    D'OFl    SUD- AFRICAINES    (District  Witwatersi-anci) 


i 

'?r>.noo 

1 

213.100 

500.000 

1 

435.000 

•250.000 

1 

250.000 

4:15.000 

1 

3iM  .100 

200.0(10 

1 

200.000 

550.000 

1 

550.000 

2";  5. 000 

1 

250.000 

200.000 

1 

181.250 

135.000 

1 

131.501 

100.000 

1 

82.000 

1.360.000 

1.360.000 

225.000 

1 

221.635 

500.000 

1 

500.000 

300.000 

1 

300.000 

120.000 

1 

120.000 

215.000 

1 

235. 11>; 

135.000 

1 

125.0UO 

350.000 

1 

201 .000 

810.000 

1 

116.325 

380.000 

1 

318  010 

00.000 

1 

00.000 

900 . 000 

1 

000.000 

560.000 

1 

560.000 

350 . 000 

1 

325.000 

200.000 

1 

200.000 

350.000 

1 

.300.000 

150.000 

1 

150.000 

160.000 

1 

160.000 

5.5(  1 . 000 

1 

500.000 

600 . 000 

1 

549.318 

125.000 

1 

125.000 

1 15.000 

1 

111.864 

21 .000 

1 

21.000 

àO.OoO 

1 

50.000 

100.000 

1 

-100.000 

530.000 

1 

436.519 

175.000 

1 

115.000 

2";  5. 000 

1 

231.2,50 

.325.000 

1 

325.000 

300.000 

1 

'289.950 

500.000 

1 

■  410.000 

550.000 

1 

550.000 

180.000 

1 

180.000 

250.000 

1 

210.000 

800.000 

1 

111.500 

300.000 

1 

250.000 

215.000 

1 

215.000 

1.000.000 

949.620 

325.000 

1 

3-25.000 

85.000 

1 

85.000 

200.000 

1 

199.394 

500. OOC 

\ 

450.000 

450.000 

1 

-450.000 

400. OOC 

400.000 

300.000 

i 

300.000 

165.000 

165.000 

100 . 000 

332 . 108 

2.000.000 

2.000.000 

310.000 

300 . 000 

530.000 

',S1.50O 

600.000 

51  1  ..500 

210. OOC 

210.0(10 

2. 150. OOC 

2.150.0110 

400 . OOC 

400.000 

160.000 

150.000 

425.000 

425.000 

100.000 

1  CXI.  000 

5.000.000 

1  .100.0011 

600.000 

51  i.:;oii 

150.000 

1.50.000 

35.000 

34.000 

5i0.000 

540.000 

150.  OOC 

150.000 

400. OOC 

300.000 

400.000 

1 

386.000 

200.  OOC 

1 

200.000 

80.  OOC 

1 

80.01 10 

200. OOC 

1 

118. 123 

'.25.001 

1 

400.000 

400. OOC 

1 

351.900 

800. 001 

'i 

860.000 

100, OOC 

1 

95.112 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoom  

Id.  Consolidated 

Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration.. 

City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Boodepoort 

Durban  Boodpt.  Deep 

East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

Frencli  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  RoodptjSeo. 

Kleinfontein  (New). 

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B.. 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May 's  Consolidated  (Nck 

Modderfontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton  . 

Nigel.  

Nigel Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  tstate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Portes — 
Id.  Bobinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep 

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  — 
Village  Main  Reef 

Vogelstruis.  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  . 

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


120 


50 


100 


15 
12'/, 

'56 
240 

25 
80 


300 


60 

120 

141  K 

160 

15 

30 

40 

'  40 

110 

25 

60 

125 

65 

100 

30 

615 

50 

100 

100 

80 

40 

95 

10 

90 

30 

50 

10 

200 

30 

15 

^% 

140 

40 

50 

100 

15 

60 

80 

60 

3c 

60 

10 

16C 

55 

IC 

ioo 

60 

4C 

60 

10 

3r 

5C 

120 

16 

40 

100 

40 

50 

10 

10( 

.... 

40 

.... 

2f 

25 

ît 

15 

le 

40 

8t 

.... 

iC 
H 

60 
.... 

5( 

150 

3( 

.... 

ICIC 

10 

11 

60 

100  %  mars 


15  %  février 


1  5/16 
1  5/16 
1  1/2 

1  1/2 
5 

1/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,  8 
1/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 
6  9/16 
12/6 

26  1/8 

1  15/16 

8  9/16 

11  1/8 
1/8 

3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  1/8- 

8  1/4 

12  1/2 

11  3/4 

5  15/16 
6 

6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
1 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 
1  3/4 

1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  1/8 
8  1/8 

2  1/16 

12  1/8 
1 

7/8 

2 

6  13/16 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 

3/4 

9/16 
3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

■1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

11  1/4 

2  1/8 

5  3/8 

2  1/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
o 

8  3/8 

6  7/8 
9 


4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
11/16 

1  1/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 

5  1/2 
2 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4 

3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

1 
1 

4  1/4 
4/3 
1/0 

3 

1  1/8 
3/8 
5  15/16 

2  13/16 

3/8 

12 

13  1/4 

3  15/16 

6  1/2 
3  5/8 

■4  7/8 
3/16 
25 

1  1/2 
1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
-2 

2  3/4 
10 

7  5/8 
10  1/16 

9  3/4 

5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

7/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  7/16 

3  7/8 
5/8 

4 

1  5/8 

1 

5 

11/16 
3  9/16 

29  5/8 
1  3/8 

1/2 
13/16 

7/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  3/8 
3  13/16 

9/16 
9/16 
3  3/4 
3  7/8 
1  11/16 
6  1/16 
1  3/4 

10  1/2 
9/16 
7/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/2 


7  1/4 

3  1/8 
1  3/8 

1  1/16 

4  1/4 
1/0 
1/6 

3 

1  9/16 
5/16 

5  5/8 
3  5/16 

8/6 

13  1/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/2 

6  9/16 
1/6 

25 
6 

1  9/16 
9/0 

8  1/8 
11 

11/16 

3  5/16 
1  1/8 

3  5/8 

9  5/8 

1  1/8 
10  1/2 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 

2  13/16 

4  1/8 

2  1/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

1/8 

1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 

2  9/16 

1  5/8 
5  1/8 
11/16 

4  3/8 

1  15/16 
31  1/8 

2  1/8 
15/16 

1  1/16 
1  1/8 

1  1/4 
9  1/8 

10  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
2  1/2 

1/4 
1/4 


2  1/8 
8 

15/16 
12  5/8 
3/8 
13/16 

1  1/8 
4  1/8 

2  3  /4 


8  1/8 
3  13/16 

I  15/16 

2  1/11 

4  5/16 
12/0 

3/9 

3  1/2 

2  3/8 
3/8 

6  1/2 

3  9/16 
1  1/4 

14 

14  7/8 

5  5/8 

6  1/4 

7  3/4 
4/6 

23  3/4 
7 

1  7/8 

2  3/16 

7  5/8 

II  1/8 
7/8 

3  5/8 

2  5/8 

4  5/8 

8  7/8 
1 

15 

6  1/2 

5  1/8 

5  1/2 
1 

3  1/16 

6  1/8 

3  5/16 

4  1/8 
1  1/4 

1/2 

1  5/8 

2  1/16 
5/16 

4  5/8 

8  1/8 

3  1/4 
6  1/2 
3  1/16 
2  3/16 
6  3/4 

1/8 

5  1/8 

2  1/4 
43 

3  1/4 

1  5/16 
1  3/1 
1  1/16 
1  5/8 
10  1/4 
13  1/8 
3  1/4 

9  1/4 
3 

6  3/8 
3  1/2 

5/8 
1/16 
5 
5 

3  5/16 
8  1/2 

1  3/1 
12  1/8 

3/4 
11/16 

2  5/16 
5  7/8 

3  5/16 


8  3/8 

3  3/4 
2 

2  1/8 

4  1/4 
13/6 

3/9 

3  3/8 

2  1/2 
5/16 

6  1/2 

3  3/4 

1  1/4 
13  3/4 
15  1/8 

5  13/16 

6  1/4 

4  5/16 
7  15/16 

4/0 
23  3/4 

7  1/8 
•2 

2  9/16 

7  3/4 
11  1/8 

13/16 

3  1/2 

2  5/8 
4  15/16 

9 
7 

15  1/2 
6  5/8 

5  7/8 

5  5/8 
1  1/4 

3  1/4 
1 

3  1/16 

4  1/16 
1  1/4- 

1/2 

1  3/4 

2  11/16 
5/16 

4  5/8 

11  1/2 
3  5/8 

6  11/16 
3  1/8 

2  5/16 

6  1/8 
15/16 

5  3/16 

2  1/16 
43  1/8 

3  1/16 
1  5/16 
1  5/8 

1  3/8 

2  1/2 
10  9/16 
13  3/8 

3  1/4 
9  3/4 
3  1/8 

6  1/16 
3  5/8 

l/'2 
7/16 
5  1/8 

5  1/4 

3  13/16 

8  13/16 

1  7/8 

12  1/2 
5/8 
3/4 

2  9/16 

6  3/8 

3  1/8 


8  3/8 

3  3/4 

1  15/16 

2  3/8 

4  7/16 
10/0 

2/6 

3  3/8 

2  1/2 
3/ 16 

6  1/16 

3  5/8 

1  3/16 
13  3/4 
15  1/8 

5  3/4 

6  1/4 

4  1/4 
8 

4/0 
23  1/2 

6  1/8 

2  1/2 

1  5/8 
11  1/8 

13/16 

3  1/16 

2  5/8 
4  11/16 

8  1/8 
1 

16 

6  3/4 

5  3/4 

5  1/2 

1  1/16 

3  3/8 
1  1/4 

3  1/4 

1  1/4 
1/2 

2  1/4 

2  9/16 
5/16 

4  1/2 
U  1/4 

3  1/16 

6  1/16 
3  11/16 

2  1/1 
6  5/8 
15/16 
5 

2  3/8 
42  5/8 

3  5/8 
1  3/8 
1  5/8 

1  3,8 

2  1/8 
10  1/2 
13  1/8 

3  1/4 

9  3/8 
3  1/8 
6  1/4 
3  5/8 
9/16 
7/16 

5  3/16 

5  1/8 
3  11/16 
8  11/16 

1  3/4 
13 

5/8 
13/9 
2  15/16 

6  1/8 
3  1/8 


3  5/: 
2 

2  1/ 

4  7/16 
12/6 

2/6 

3  3/8 
3/8 

3/16 
6  9/lC 

3  3/1 

1  1/4 
14  3/4 
17  1/4 

5  1/8 

6  5/8 

4  1/8 
8  1/4 

4/0 
23  3/4 
7 
■2 

2  1/16 
8 

11 

15/16 

3  3/8 

2  5/8 

4  3/1 
9 

I  1/1 
16  1/2 

6  1/8 

6  1/4 

5  1/2 
1  1/8 

3  3/8 

7  1/1 
3  5/16 

3  5/16 

1  3/16 
1/2 

2  3/8 

2  1/2 
5/16 

4  9/16 

II  3/8 

3  3/8 

6  3/8 
3  3/4 
'1  1/8 
0  3/4 


-43  1/4 
3  11/16 
1  1/16 

1  5/ 

1  11/16 

2  1/4 
10  3/4 
13  1/4 

3  1/1 
9  3/4 
3  1/8 
6  3/8 
3  5/8 

5/8 
1/16 

5  3/16 
5 

3  11/16 
8  5/8 

2  1/16 
13 

1/-. 

6  1/S 

3  1/8 


Grosby  Square. 
Warnloi-fl  Court. 
120,  Bisliopsgate  St. 
7,  Lorhbury. 


30,St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  .lewry. 
8,  Old  .lewry. 
Gresliam  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishoijj^gate  iSl. 
120,  BisliO|jsgate  St. 
120,  Bisliopsgate  St. 
Winchester  House. 

I.eadeuliall  Builitjs. 
96,  Gresham  ilousc. 
Winchester  House. 
Winchester  Hi.iuse. 
120,  Bishopsgale  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishopsgale  St 
,30,  St.Swithin  s  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

120,  Bishiilisgate  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  .lewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
.30,St. Swithin's  Lane, 
1,  Lothbury. 
170/173,  WiDChi'slor  llousf. 
19,  Burv  Sireet. 

120,  ISislio'pHjalp-St-Williin. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7.  Lothburv. 

8,  0kl  JewVy. 
Warnford  Court. 
15.  CieorL'e  SI.,  E.  C 

4,  Liitlilnu'v. 

'lo/ti,  licurf)''  SI.  Mil.  lions» 
28,  .^oslrii  K[i:u'>. 
Warnfiinl  Cunrt. 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry 
120,  Bishopsgale  St. 
120,  Bishopsgale  St. 
1,  Lothbury. 
33,  Cornhiri. 
120,  Bishopsgale  St. 
8,  Princes  Sireet. 
8.  Princes  Stieet. 
8.  Princes  Sireet. 
8,  Princes  Slreel. 
Warnford  Court. 
28,  Ans  tin  Friars. 

5,  Old  .Jewrv. 
8,  Old  .Jewry. 

30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresliam  House. 
8,  Old  .Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/li.  Geonje  St.,  lln,  IIousp, 
W'aruforil  Court 

18.  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  .Jewrv. 
Win  he^liT  II 

19,  Bur\  Mrci 
Winchcsli  1  11 
Warnf. 

120.  Blsll.i|,,i;;,lc 

WanifiuM  C.inrl 
8,  Old  .lewrv. 


.iirl. 


MINES    D'OFl    SUD-AERICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120.000 

125.000 

5/0 

125.000 

loO.OOO 

10/0 

400.000 

15C).250 

2/6 
1 

153.870 

210.0(  10 

210.000 

160.000 

1 

1.100.000 

1 

1 .015.000 

145.000 

1 

1,30.016 

100.000 

1 

98.000 

Barrett  

Graskop  

Klerksaorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6X 


13/6 

1/0 

8/0 

3/6 

0/9 

2/9 

6/3 

0/6 

1/3 

3/16 

5/8 

1/16 

1/6 

1/4 

3/8 

1/6 

1/0 

1/3 

2  5/8 

1  5/16 

I  5/8 

1/2 

1  /16 

2/6 

5/8 

3/16 

5/16 

9/6 

1/3 
,2/6 

1/9 

3/8 

1/6 
1  1/16 

2/0 

1/4 


10/6 
1/9 
3/0 
3/0 
1/2 
1/3 

1  5/8 
3/0 
3/8 


10/6 
1/6 
3/6 
3/0 

7/16 
1/3 

1  5/8 
2/6 
3/8 


10/0 
1/6 
3/3 
3/3 
1/2 
2/9 
11/16 
2/0 
5/8 


10/0 
.  1/0 
3/3 
2/6 
1/2 
2/9 
1  5/8 
2/0 
5/16 


Beiois  House  Basinghall  Sireet 
85,  Gracechurch  St 
110,  Cannon  Sireet 
110.  Cannon  Street. 
S.  Old  .Irwi  v. 
i5.  (,>ll.  \"lr|MM;i  St. 
IS.  SI   licirii  s  l'hice 
15,  llishoiisgate  St 
110,  Cannon  Sireet. 


iîoui«si:  i:.o:^i>itES  (SuUe) 


<  rr. 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


O  H 

z 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Pliisliaul  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  31Déc. 


16  Fcvr. 


24  Févr. 


2  Mars 


9  Mars 


BUREAUX 

A. 

LONDRES 


3  %  janvier 
2  %  janviea' 


GOIMFAGNIES   F'ROPFIIÉXAIFIES   de  TEI=lP=lAI]Nr   et  ID'EXLF^LOFIATION 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C») 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 
Id    6%  Préférence. 
Id.  5  Kj  %  Debentures 
Goldf.  of  Lydenburg  . 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C 
Lydenburg  Estâtes — 
Mashonaland  Agency 

Id.  Central  

MatabeleGoldReefs&c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration 
Rhodesia  Goldfields.. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.      Goid  Fields 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 
Wilioughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. . 


'.TiO.OOO 

'225.000 

3Ô0.300 

350.300 

1 

.550.000 

1 

.102.500 

400.000 

400.000 

100.000 

94.301 

5 

.000.000 

3 

750.000 

500.000 

\ 

'267.048 

1 

.  'i5o .  ono 

1 

450.000 

.-so.ooo 

1 

250 . 000 

600.000 

100 

575.000 

3-.'5.0Û0 

325.000 

0 

000.000 

1 

531.617 

■200.000 

200.000 

100.U00 

10s. 

50.000 

'215.000 

192.000 

'200.000 

'200.000 

'200.000 

180.000 

160.000 

115.5011 

1 

000.000 

550.000 

•200.000 

180.000 

1 

500.000 

1 

'267.507 

150.000 

150.000 

450.000 

389.750 

100.000 

80.357 

500.000 

225 . 000 

500.000 

500.000 

389.300 

389.300 

300.000 

300.000 

'249.915 

170.000 

6i0.000 

604.225 

1 

000.000 

930.000 

65.000 

05.000 

0/ 

/o 
15 

"25 

6 

130 

5 

10 

5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

6/0 

5/6 

5/0 

6/0 

15/6  George  St.  Mn.  Uouse.. 

3  1/2 

1  7/8 
1  1/4 

2  3/8 

2  7/8 

3  7/16 

4  3/8 

4  1/4 

4  3/16 

170,  Winchester  Hse. 

2  1/2 

1  13/16 

1  7/8 

2  1/2 

2  9/16 

2  9/16 

2  3/8 

7,  Lothburv. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

3/4 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

19,  St.  Swithin's  Lane 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

72,  Basinfîhall  .Street. 

3  7/16 

2  3/16 
1/4 

2  5/16 

3  5/16 

3  7/16 

3  1/2 

3  5/8 

3  5/8 

19,  St.  Swithin's  Laiie 

5/8 

1/2 
4  1/4 

3/8 
5  1/4 

3/8 

3/8 
8  1/4 
24/6 

3/8 

3/8 

19,  St.  Swittiin's  Lane 

5  1/2 

3  3/8 

7  7/8 

8  1/16 

8  1/2 

8,  Olil  .Jewrv. 

1  3/16 

15/16 

21/6 

'23/9 

24/0 

■24/6 

21/6 

S,  Olil  .Icwrv. 

107 

101 

106 

109 

109 

110 

110 

110 

8,  OM  .Jrwrl. 

1  1/2 

1/2 

1 

3/4 

7,  Jyilhljurv'. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

85,  Giacecliurch  St. 

1  3/8 

7/8 
Il  3/4 

1 

1 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 
12  1/4 

1  1/16 
12  1/4 
1/4 

1  1/16 

15  a,  Bury  Street. 

14  1/2 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 
1/4 

19,  Fiiisbury  Circiis. 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

1/4 

1/4 

85,  Gracecliiirch  St. 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/2 

2  1/2 

8,  OUI  Jewry. 

1 

7/16 

13/16 

1  1/16 

1  5/16 
8  1/4 

1  3/8 

1  9/16 

1  1/2 

8,  Old  Jewrv. 

7  1/2 

5  1/4 

5  3/4 

6  7/8 

8  1/2 

9 

3  5/16 

3,  Coptha'.l  Buildings 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  13/16 

2  15/16 

2  7/8 

2  7/8 

Broad  Street  House 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

33,  Cornhill 

1  1/16 

9/16 

11/16 

1/4 

11/16 

1  1/4 

1  3/8 

1  1/4 

1  3/8 

Sun  Court,  Cornhill. 

5/16 

1/16 

3/16 

5/16 

5/16 

3/8 

3/8 

4-,  Sun  Court. 

7/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

6/9 

7/0 

6/9 
6  1/4 

7/0 

5,  Co]ithaU  Buildings 

7 

4  1/8 

5  15/16 

6  1/8 

6  1/4 
1  5/16 

6  1/2 

8,  Old  Jewry. 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

2  1/8 

2  5/16 

2  13/16 

2  1/8 

l'20.  ni>liM|is-ato  St. 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

7/8 

13/16 

7/8 

13/16 

Melro|Hiliiaii  i  lijiiituTS 

1 

1  1/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 
1/4 

2  3/8 

12(1,  l!l-;llu|is-ate  St. 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

3/16 

3/16 

1/i 

120,  l-lish(i|is}Jatc  St. 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2  3/16 

2  3/8- 

2  9/16 

2  7/16 

Suffdlk  lli.usp. 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

3.  Coiitlxall  Buildings 

1  7/16 

5/8 

3/4 

I 

1  5/8 

1  9/16 

1  11/16 

1  5/8 

13,  George  Street 

GO]VEF»AGi-]NriES  DIVERSES 


600 

000 

600.000 

Beira  Railway  Shares 

299 

000 

'299.000 

Burma  RubyMin.  18/p. 

500 

000 

475.0110 

Eerste  Fabrieken  

1  .2.50.000 

1.100.000 

Exploration  C".  (New). 

2.758 

000 

2.7.50.000 

Johannesbg.Cons.  Inv. 

.51 10 

000 

500.000 

Id.       Waterwks . . 

225 

000 

'210.000 

Id.       Tramvirays  . . 

TA 

1  .000 

000 

500.382 

London  and  ParisCorp. 

1 .000.000 

10 

1.000.000 

National  Bank  S.  A.  R. 

6 

400 

000 

'200.000 

New  African  Company 

12',., 

.•ir)0 

000 

300.000 

Rand  Central  Electric. 

6' 

3.000 

000 

3.000.000 

Robinson  Bank  

5 

250 

000 

250 . 000 

S.  African  Gold  Trust. . 

'25 

500 

000 

.■)94.6'.)0 

Tati  Concession  

'i50 

000 

150. UOO 

Transvaal  Coal  Trust. 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

10/6 

10/6 

10/6 

10/6 
10/0 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

10/0 

10/0 

10/0 
15/16 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

7/8 

15/16 

7/0 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 
l  3/16 

1  1/2 

1  13/16 

1  7/8 

2  1/8 

1  15/16 

1  15/16 

2  3/16 

15/16 
3/4 

1  5/16 

2  1/16 

2  1/16 

1  5/16 

1  1/8 

1 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

î  1/16 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1  1/16 

3/4 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

13/16 

5/16 

7/16 
14 

7/16 
14  3/4 

11/16 

13/9 

15/0 
15  1/4 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

15  1/4 

15  1/4 

15  1/1 

1  7/8 

1  9/16 
1  1/4 

1  5/8 

3  5/16 

3  7/8 

3  11/16 

4  1/8 

1  3/4 

15/16 

1 

1 

1 

1 

1 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/8 

4  1/2 

4  1/2 

4  3/4 

4  3/1 
7  1/4 
1  3/4 

5  1/2 

3  3/8 
3/4 

3  5/8 

4  9/16 

7  1/8 

7  5/16 

6  7/8 

1  9/16 

15/16 

15/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  13/16 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  11/16 

1  13/16 

17,  St-Swithin's  Lane 
Sufi'olk  House. 
8.  Fiiicli  Lane. 
Ho,  SI.  Swilhin  s  Lane 
7,  LcithliLU-y. 
5i.  St.  Mary  Axe. 
15/0  CeotgeSl.,"MD.  Uouse 


83,  Hatton  Garden. 


1,  Bankbulilings 
8,  Old  Jewrv. 


Bruad  Str(;et  House 


IVEIINTES     TD'OTFi  AUSTRALIEISrivJES 


200 
100 

175 
2S0 
110 

.-<o 

250 

:  ;oo 
700 

1  .(JOO 
50() 
120 

80 
100 
3X1 

'lO 
.300 

80 
)-25 
.320 
500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,  000 
.oori 

.001) 

.000 
.000 

.000 

.000 
.000 

.ilOo 

.000 
.llUI) 
000 
000 
.000 
.000 
.000 


150.000 
90.000 
175.000 
280.000 

1 10.000 

75.000 
'250.000 
'270.100 
700. 01 10 
1  .000.000 
183.000 
34.301 
75.000 
70.000 
.'iKi  .001) 
40.000 
300.001) 
80.000 
1 '25. 000 
:i20.0()0 
500.000 


Big  Blow  

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  — 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C" 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  HiU  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


l'25 
62  k 
50 

32  K 
'2k 


5/0 

0/6 

3/6 

1/6 

1/6 

151 ,  Cannon  Street. 

15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

7/3 

6/9 

6/9 

7/6 

1 1,  sliei  lnji'nr  Lane. 

25/6 

.  16/0 

17/6 

22/6 

22/6 

'22/0 

'22/3 

'23/6 

3,  (liai  rchiD-ch  St. 

1  7/16 

5/16 

1/2 

7/16 

1  3/6 

1  1/16 

1 

15/16 

■29,  St.  Swilhin's  Lane 

9  3/16 
1/4 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

8  1/16 

7  7/8 

7  7/8 

7  13/16 

Broad  Street  House. 

1/13 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

Bartholoniew  House. 

11  7/8 

3/8 

9  9/16 

9  9/16 

9  15/16 

10  1/8 

10  5/ 16 

1  7/16 

7/16 

11/16 

4/0 

1/2 

7/8 

7/8 

7/8 

3/i 

Broad  Street  House. 

6/3 

0/6 

1/6 
5  1/2 

2/0 

2/0 

2/3 

2/0 

3,  Gracechurch  St. 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  3/8 

5  ,3/8 

5  1/2 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

2  3/8 

2  9/16 

2  3/8 

2  3/16 

■29i  St  Swithin's  Lane 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 
1/4 

'257,  "Winchester  Hse. 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

3/6 

3/6 

3/6 

'29.  St.  Swilliin's  Lane 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3,  Gi  accchiirch  St. 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/1Ô 

2  1/4 

3/3 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

3.  Gt.  Winchester  St. 

7/0 

2/6 

4/9 

3/3 

3/3 

3/0 

3/3 
4/0 

97,  Dashwood  House. 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

4/6 

4/0  ■ 

4/0 
2  7/16 

3,  Gracechurch  St. 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

2  7/16 

2  5/16 

2  1/2 

3/8 

1/16 

3  3/4 

2/0 

2/6 

'2/0  . 

'2/0 

4/6 

5 

4  3/8 

4  11/16 

5  11/16 

5  13/16 

6 

6 

lî,  ."Vbchurch  Lane. 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

8/0 

8/0 

8/0 

8/0 

4,  Throgmorton  Avne 

nVLINES    IDE  DIAlVLArsrT 


r. 


*i  1.500 
.3,9.50.000 

.500.000 

1.057.000 
•2.50.  ^200 
1 .000.000 
.500.000 


721 .500 
:i.9iN.9.55 
3, . -283 . 0-.'O 
1 .052.500 

195.000 
1 .000.000 

247.4.36 


Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.    5%  Debenture. 

Griqualand  West  

Kofryfontein  

New  Jagersfontein  . . 
St.  Augustine  (New). 


40 


2  1/à  janvier 


33/6 

27/0 

31/6 

1  7/16 

31/0 

31/0 
29  5/8 

31/0 

31/0 

.30  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

•29  13/16 

29  1/8 

'28  7/8 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 

106 

106 

106 

106 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  1/4 

8  1/4 

8  1/8 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

6/0 
12  1/4 

6/0 
12  5/8 

6/0 

6/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

12  3/4 

12  13/16 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/6 

0/3 

0/3 

■  0/3 

62,  Lnnibaril  Street. 
62,  Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthali  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  875  "^'^  —  15"  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  17  mars  1899. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  million  d»  fmu) 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.185 

FÉVRIER  

1.108 

2.013 

3.356 

Mars  

1.089 

2.540 

3.437 

1.287 

2.459 

3.521 

1.219 

3.187 

3.531 

1.162 

2.809 

3.405 

Juillet  

1.518 

2.829 

3.590 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

Septembre  . 

1.842 

3.107 

4.139 

Octobre..  . . 

2.472 

2.931 

4.117 

Novembre.. 

2.441 

3.068 

4.257 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

Total. . . . 

18.939 

33.629 

45.028 

4.841 
4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 


66.360 


1892 

1893 

1894 

189B 

1896 

1897 

1898 

1899 

7.69J 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.09i 

28  558 

:n.:i.'C 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.889 

21.118 

29.658 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

22.595 

31.319 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31  365 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.552 

22.065 

32.700 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

34.951 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

2i.950 

36.472 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.038 

35.791 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38.175 

110.188 

134.541 

184.198 

203.697 

207.710 

276.155 

390.900 

ii.i-^"i 

Sommaire  du  375 


Questions  du  Jour.  —  Rendement  du  AVitwatersrand  eu  lévrier 
1899.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  Compagnie  Française  de  Mines  d'or  et  d'Exploration.  —  Les 
Bénéfices  de  février.  —  Les  Mines  Indiennes. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Rendements  de  l'Australie 
Occidentale.  —  Les  Expor  allons  d'or  de  la  Nouvelle-Zélmide.  —  La 
Production  de  la  Nouvelle-Galles  duSud.  —  La  Production  de  Victoria. 

Mounl  Morgan  Gold  Mining  Company,  Limid.M    Qucenslaud).  — 
Broken  Hill  Proprietary.  —  Notes  Minicres  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

Le  Budget  de  1899.  —  La  Peste  bubonique.  —  Les  Exportations  d'or.  . 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Trans- 
vaal  il  y  a  30  ans.  —  L'Augnicnlation  de  capital  de  la  RandI'oiitein.— 
La  Gon.souunation  du  charbon  dans  le  Rand.  —  Les  Découvertes  de 
Diamants  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Bautjes  Deep  Mines. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire 

de  Londres  et  de  Paris, 
des  cours  des  actions  de 
duites   sur   ces  Marchés 
clôture. 


PRODUCTION  AMIFÈRE  TOTALE 

DD 

"Wit-waterarand. 
Dq  1er  Hai  1887  au  28  Février  1899 


Francs. 
Oaces. . 
Kilog  . . 


.7.^1.113.273 
19.24S.003 
598.ryl5 


TOI 

1890 

494.817  oncM 
15.390  kiloi. 


0     t  < 
1891 
729.238  oneii 
22.463  kllog. 


19  eut 
1892 
1.210.867  oDMi 
37.662  kiloj. 


50 
I  49 

1 

97 
40 
45 
44 
43 
I  42 
41 
40 
39 

Iss 

37 

36 
35 
34 
33 
32 
31 
30 
29 
28 
27 
26 
25 
34 
23 
22 
21 
20 
19 
18 

n 

16 
15 
14 
13 
I  12 

I  " 
I  10 

9 


)      «     »  1! 

1893 

1.478.473  oncM 
45.986  kiloj. 


,    3     «     «  i 
1894 

2.024.159  oncM 
62.958  kiloj. 


1    ]      G     9  4i 
1895 
2.238.430  «ncM 
69.595  kiloï 


1     i        6       «  1 

1896 
2.282.533  »«Mi 
70.993  kilog. 


1   9    e    »  4 

1897 
3.034.674  oocei 
94.387  kilog 


lit     g  12 

1898 

4.295.602  oncei 
133.005  kiitg. 


S  t 

1899 

SI  i .  'iHO  onces 
•-'ri.;«3  kilog. 


i( 


ti^  Il 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GOIVi:F»^OISriES     MIlsriÈFlES     ET  ID'EXF»LOFluf^TIOIS 

(STxdL-AJFrtcalnes,    ATistraliennes    et  Américaines) 


BOURSE    I>E  PAItlS 


z  ^ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS  1 
d'introduction  1 

COURS  COMPARATIFS 

COUBS 

de 

CLOTURE 

16  Mars 
1899 

NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  COI 

Janvier 
1899 

Timencen 
des 

Mars 
1898 

rient  de  < 
mois 

Juin 
1898 

ïhacun 

Août 
1898 

24  Févr. 
1899 

2  Mars 
1899 

9  Mars 
1899 

GO]VrF»AGr]NriES    DE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.3-5.000 

25 

1890 

8.  ■750. 000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

188^ 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1891 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

•  125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1891 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 
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london-Paris  Financial  and  HlBing  C 
MM.  Belmann  frères 
Ci'  Française  des  Mines  d  Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C" 
New  Austral  C 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  O' 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'» 
Ad.  Goerz  et  Ci' 
LondoD-Pans  fioancial  and  Miolng  C" 
Ad.  Goerz  et  O» 
lîanrjiie  Française  de  rifrique  dn  Snd 
MM.  Belmann  frères 
Bque  Russe  ftFraoraise,  puisMH.  HacSwineTel  Cio 
MM.  Machiels  et  Ci» 
Hqnede  Parisel  d.P.-Das  flIlM.Ternhcr.Boil  elCie 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


]VrilSrES    D'OR    australiennes,    AIVEERIC  aines    et  DIVERSES 
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Introduite  antérieurement 
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COIVLRAGNIES    DE   TERRAINS',    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 
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Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  Ci« 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  Ci» 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  Ô' 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C'" 
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Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonauza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reer  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New). . .";  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep   — 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

KiiTiberley  Koodpt.(\e\T. 
Kleinfontein  (New)  — 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

LanglaagtOi  

Langlaagte  Block  B. . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (Xew) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton  . . 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.        North .... 

Id.  Porges... 

Id.  Robinson 
Rietfontein  (New)  — 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  — 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  — 

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  — 

Vogelstruis  

Wemmor  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  ... 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  
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3  9/16 

4  3/8 

5  3/16 

5 

5 

'1  15/16 
2  1/4 

2  9/16 

1  3/8 

2 

1  15/16 

2  7/16 

2  3/8 

2  1/1 

35 

25  5/8 
1  1/4 

29  5/8 

34  1/8- 

43  1/8 

42  5/8 

43  1/4 

42  1/2 

2  7/16 

1  3/8 

2  1/8 

3  7/16 

3  5/8 

3  11/16 

3  7/16 

1  1/8 

1/4 

3/4 

1/2 

15/16 

1  5/16 
1  5/8 

1  3/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  1/2 

13/16 

1  7/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  5/8 

5/8 

7/8 

1  1/8 
1  1/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  11/16 
2  1/4 
10  3/4 

1  5/8 

3 

1 

1  9/16 
8 

2  1/2 

2  1/8 

2  1/4 

9  1/4 

7  1/4 

9  1/8 

10  9/16 

10  1/2 

11 

11  3/4 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

13  3/8 
3  1/4 

9  3/4 

13  1/8 
9  1/4 

13  1/4 
3  1/4 

13 

2  15/16 

1  7/8 

2  3/8 
6  1/4 

2  5/8 

3  1/4 

9  1/8 

5  1/2 

9 

9  3/8 

9  3/4 

9  5/8 

4  1/2 

2 

3  3/8 

2  1/4 

3  1/8 

3  1/8 
6  1/4 

3  1/8 

3  1/16 

5  5/16 

2  9/16 

3  13/16 

5  3/16 

6  7/16 

6  3/8 

6  1/4 

2  1/8 
3/4 

1  7/8 
1/4 

2  1/2 
1/4 

3  5/8 

3  5/8 

3  5/8 

3  1/2 

9/16 

il-i 

9/16 

5/8 

5/8 

1 

1/4 
2  3/4 

9/16 

1/4 

7/16 

7/16 

7/!6 

l/i 

4  5/16 

3  3/4 

4 

5  1/8 

5  3/16 

5  3/16 

5  1/8 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

5  1/4 

5  1/8 

5 

5 

2  7/8 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  13/16 

3  11/16 

3  11/16 

3  9/16 

8  1/8 

5 

6  1/16 

8 

8  13/16 

8  11/16 
1  3/4 

8  5/8 

8  11/16 

2  1/16 

1  1/8 

1  3/4 

15/16 

1  7/8 

2  1/16 

1  3/4 

12  7/8 

8 

10  1/2 

12  5/8 

12  1/2 

13 

13 

1.3 

1 

1/4 

9'/ 16 

3/8 

5/8 

5/8 

1/2 

1/2 

7/8 

3/8 

1 

7/16 

13/16 

3/4 

13/9 

3/4 

.3/4 

1  1/2 

1  7/8 

2  9/16 

2  15/16 

3 

2  7/8 

6'l3/16 

4  1/2 

5  9/16 

4  7/8 

6  3/8 

6  1/8 

6  1/8 

6 

3  3/8 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

IVTINES    D'OR    SUD-AERICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

lO/O 

5/0 

120 

000 

125.000 

125 

000 

400.000 

10/0 

400 

000 

156.250 

2/6 

153 

870 

240.000 

1 

240 

000 

460.000 

1 

. 100.000 

1 

1.075 

000 

145.000 

1 

1,30 

010 

100.000 

1 

98 

000 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spit.?kop  

United  Ivy  


e>'4 


13/6 

7/0 

8/0 

9/6 

10/6 

10/0 

10/0 

9/6 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/6 

1/6 

1/0 

1/0 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

3/6 

3/3 

3/3 

3/0 

3/16 

1/16 

1/6 

1/9 

3/0 

3/3 

2/6 

2/3 

5/8 

1/4 

3/8 

3/8 

7/16 

1/2 

1/2 

2/9 

7/16 

7/6 

1/0 

1/3 

1/6 

1/3 

2/9 

2/9 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  5/8 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 

2/6 

2/0 

2/0 

2/0 

5/8 

3/16 

5/16 

1/4 

3/8 

5/8 

5/16 

5/16 

1,  Grosby  Square. 
Wariifoiil  Court. 
120,  Bisliojisgate  St. 

7,  Lorhbury. 

.30,St.  Swithiri's  Laiic 

8,  Olcl  .lowrv. 
8,  OUI  .lewry. 
Gi'esham  Hoiise. 
■\Vinch(jster  Huiise. 
12  I,  Bisliops(;;ili;  SI. 
120,  Bishijpsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
AVinchester  House. 
'28.  LfadHiliall  Iluililgs. 

96.  (iri'sliain  House 
Winchester  Hùuse. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  Aiisten  Friars. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishnpsj;ale  .St. 
30,  St.Swithin's  Laiie 
Waniforil  Court. 
Warnlord  Court . 

7.  Lothburv. 

120,  BishO|)"sealr'  St. 
WnrnfonI  Court. 
(ire.~ham  Hnosc. 
^^■arIl^l)l■ll  Cmu  I . 

8,  0kl  .Jewrv. 

12.1,  BIshiipsVate  St. 
30. St.  Swithiii'sLaue. 

7,  Lothbury. 

nil  M73,  Winclifsler  House. 
19.  Burv  Sireet. 
120,  Rishoiispl('-SI-Wi(liin. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  tjothbiu'v. 

8,  OUI  .Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E 
4,  Lothbury. 

15/Ii.  (iêorge  Si'.  Mn.  Uoiist 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
8,  Okl  Jewrv 
120,  Bishops"f;a:te  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Stieet. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  .Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithîn's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


C. 


7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/0,  Georce  St.,  Mil,  House. 
Warnford  Court. 

18,  St.Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19.  Burv  Street. 
Winchester  House. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8.  Old  Jewrv. 


Beiois  House  Basinghall  SIreel, 
85,  Gracechiirch  St. 
110,  Cannon  Sireet. 
110,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen  s  Phice. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Sireet. 


BOURSE     I>E     JLOI^OIftES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIE'S 


ci  K 

o 

a  ï 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


COTJI2.S  X)TJ 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1898 

Clot.  semestrielle 

30  Juin  31Déc. 


24  Févr 


2  Mars 


9  Mars 


16  Mars 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOMF^AGNIES   F»P=lOF»FlIÉX AIRES  de  TERRAIN  et  13  EXPLORATION 


•.>50. 

:m. 

1 . 050 . 
-il  10. 
100 

5 . 000 
500 

I  .  '.50 

!  .  -.'50 
600 
3-25 

•3.000 
•200 
100 
■215 
■200 
■200 
160 

1.000 
■200 

1 .500 

■  150 
450 
100 
500 
500 
389 
300 
■249 
6i0 

1.000 
65 


000 
300 
.OUI) 
.IKIU 
.000 
.1100 
.  nuO 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.1)00 

.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.  000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
.300 
.000 
.915 
.000 
.000 
.000 


100 


'235.000 
350.300 

1.10-2.500 
400.000 
94.30 

3.  ISO. 000 
■26".  018 

1 .450.000 

1. -250. 000 
575.000 
3-25.000 

1.531. en 

■200.000 
50.000 
19-2.000 
200.000 
180.000 
115.500 
550.000 
180.000 
1.  ■267. 50' 
150.000 
:!S'.I.750 

80 . 
225 . 000 
500.000 
389.300 
300.000 
170.000 
604.^225 
930.000 
65.000 


Alexandra  Estate  

Anglo-French.  

Barnato  Consolidated 

Becliuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C»; 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.  A.Def, 
Id  6%  Préférence. 
Id.  5  ^  %  Debentures 
Goldf.  of  JLydenburg  . 
Henderson'sTrans.  Es' 
Johannesburg  Estâtes 
Lon,  &  S.  Afr .  Explor.  C 
Lydenburg  Estâtes — 
Mashonaland  Agency 

Id.  Central 
MatabeleGoldReefs&c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration 
Rhodesia  Goldfields.. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Developmen 
Id.  GoldFields. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstai 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring.. 


■  ■ 

% 
15 

25 

6 

5;^ 

3 

t    .  . 

130 

t 

5 

'.  50 

'  io 

3  %  janvier 
2  %  janvier 


5/6 
3  1/2 

2  1/2 
1  1/16 
1  5/8 

3  7/16 
5/8 

5  1/2 
1  3/16 
107 
1  1/2 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  7/16 
1 

7  1/2 
2  7/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

7/0 

7 

1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/16 

4  11/16 
1  9/16 
1  7/16 


2/6 
1  7/8 

1  1/4 
5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

1/2 

3/8 

7/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

7/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3  1/4 

7/8 
7/16 

l 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/16 
11/16 

1  3/8 

2  5/16 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
1 

11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 

1/4 

4/0 
4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

2  7/8 
1  7/8 
13/16 

3/4 

3  5/16 
3/8 

5  1/4 
23/9 

109 

3/4 
13/16 
1 

12  1/8 

3/16 
1  13/16 

1  1/16 

6  7/8 
1  7/8 

2/6 
11/16 
3/16 

4/6 
5  15/16 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 
1  7/8 
1  3/8 
1 


5/6 
4  3/8 

2  9/16 
1  1/16 

7/8 

3  1/2 
3/8 

8  1/4 
■24/6 
110 

1  3/8 

1  1/16 
12  1/4 

1/4 

2  1/16 
1  3/8 
8  1/2 

2  15/16 

2/6 
1  3/8 

5/16 

^/O 
6  1/4 

1  5/16 

2  5/16 
13/16 
2  3/8 

3/16 
2  3/8 
1  3/8 
1  9/16 


5/0 
4  1/4 

2  9/16 
1  1/il 

7/8 

3  5/8 
3/8 

8  1/16 
■24/6 
110 

1  1/4 

1  1/16 
12  1/4 

1/4 

2  1/2 

1  9/16 
9 

2  7/8 
2/6 

1  1/4 

3/8 

6/9 
6  1/4 

1  1/2 
2  13/16 

7/8 

2  5/16 
1/4 

2  9/16 
1  3/8 
1  11/16 


5/0 
4  3/16 

2  3/8 
1  1/16 

7/8 

3  5/8 
3/8 

8  1/2 
24/6 
110 

1  1/4 

1  1/16 
12  1/2 

1/4 

2  1/2 

1  1/2 

3  5/16 

2  7/8 
2/6 

1  3/8 

3/8 

7/0 
6  1/2 

1  1/2 

2  1/8 
13/16 
2  3/8 

1/4 
2  7/16 
1  3/8 
1  5/8 


5/0 
4  1/16 

2  3/8 
1 

7/8 

3  5/8 
3/8 

8  1/4 
•24/3 
110 


1  1/8 
1 

12  1/2 
5/0 

2  5/8 
1  1/2 
4 

2  13/16 

2/6 
1  3/16 

1/4 

6/3 
6  1/2 

1  9/16 
2 

13/16 

2  1/i 
1/4 

2  3/8 
1  1/2 
1  5/8 


13/6  George  St.  Bn  ,  Uouse.. 
170,  "Winchester  Hse.j 

7,  Lolhbury. 

19,  St.  SwUhin's  Lane 
72,  Basinshall  Street. 
19,  St.  Swittiin's  Lane 
19,  Sb.  Swithin's  Lane 

8,  Olil  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 

7,  Ldthbiiry. 

85,  Gracechui'ch  St 
15a,  Kui'y  Street. 
19,  Fiiisbury  Circus. 
85,  Graeechùrch  St 

8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Coptliall  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  Cornhill 

Sun  Court.  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

1-20,  Bishopsgate  St. 
Metroiiolilan  l'tiauibers 
f20,  Bisliopsgate  St. 
1^20,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Building 
13,  George  Street 


GOlVrPAG-lSriES  3DIVERSES 


600 
■299 
500 

1 .250. 

2.758, 
500, 
225 

1 .000 

1 .000 
400 
300 

3.000 
250 
500 
i50 


600.000 

■299.000 

475.000 

1 

100.000 

0 

750 . 000 

500 . 000 

210.000 

500. 3x2 

10 

1 

OOti .  001 1 

■200.000 

300 . 000 

1 

3 

0011.000 

1 

250.000 

1 

39 1.690 

1 

1.50. 000 

Beira  Rail-way  Shares 
Burma  Ruby  Min.  18/p. 

Eerste  Fabrielsen  

Exploration  C».  (New) 
Johannesbg.Cons.  Inv 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tram-vvays . 
Londonand  ParisCorp 
National  Bank  S.  A.  R 
Ne-w  African  Companj 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


6 

12  !4 

6 

5 

05 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 
1/2 
1  1/4 

1  7/8 

2  3/16 
1  5/16 
1  7/8 
13/16 

15  1/2 
1  7/8 
1  3/4 

4  1/8 

5  1/2 
1  9/16 
1 


4/6 

6/0 

7/0 

1/8 

5/6 

6/0 

7/8 

15/16 

13/16 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

3/4 

1  7/16 

1 

5/16 

7/16 
14 

7/16 

13  1/2 

14  3/4 

1  1/4 

1  9/16 

1  5/8 

15/16 

1  1/4 

1 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/8 

3  3/8 

3  5/8 

4  9/16 

3/4 

15/16 

15/16 

1/2 

7/8 

11/16 

10/6 
10/0 
15/16 

1  7/8 

2  1/8 
1  1/8 
1  1/8 
11/16 

15  1/4 

3  7/8 
1 

4  1/2 
7  5/16 
1  9/16 
1  5/8 


10/6. 
10/0 
15/16 
1  15/16 
2  1/16 
1  1/8 
1  1/8 
13/9 
15  1/1 
3  11/16 
1 

4  3/4 
6  7/8 
1  13/16 
1  11/16 


10/6 

10/6 

10/0 

10/0 

7/8 

7/8 

1  15/16 

1  7/8 

■2 

0 

l  1/16 

î  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

15/0 
15  1/4 

12/6 

15  1/4 

4  1/8 

3  13/16 

1 

1 

4  3/4 

4  5/8 

7  1/4 
1  3/4 

7 

1  3/4 

1  13/16 

■> 

17,  St-Swithin's  J^ane 
Suflolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
1!>/G  Ge«rgeSI.,°llD.  Uouse 


83,  Hatton  Gavden. 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 


Broad  Street  House 


IVEINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


1  On. 000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

•2.-<0.liOO 

10/0 
1 

■280.000 

1 10.000 

110.000 

XO.OOO 

1 

75.000 

•250.1100 

1 

■2.50.000 

300.000 

1 

■270. 100 

700.000 

1 

700.000 

000.000 

1 

1 .000.000 

500.000 

1 

1 83.000 

l^iO.OOO 

2/0 

.34. 301 

80.000 

1 

75.000 

100.000 

1 

70.000 

:iK  1 .000 

S/0 

381.000 

10.000 

2/6 

10. 000 

.■',00.000 

1 

300.00fi 

KO. 000 

1 

KO. 000 

125.000 

1 

1-25.000 

3-20. 000 

1 

.■i-20.000 

500.000 

1 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill 
Id.       Re-ward  . . . 
Lake  View  Consols  . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C 
WhiteFeather  Reward 

BriUiant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  — 


l'25 
'62% 
'  50 


'-'!4 

75 
20 


15/16 
25/6 
1  7/16 
9  3/16 

1/4 
11  7/8 

1  7/16 
6/3 

6 

2  1/2 
3/0 
1/2 

1  1/16 

2  1/2 
7/0 
9/16 

3  3/8 
3/8 

5 

11/16 


1/8 
16/0 
5/16 

6  3/8 
1/16 

7  3/8 
7/16 

0/6 
3  7/8 

7/8 

0/6 

1/16 

1/4 
,  15/16 

2/6 

1/8 
1  1/8 
1/16 
■3  3/4 

3/16 


1/4 
17/6 

1/2 
7  7/8 

1/8 

11/16 

4/0 

1  3/16 
1/3 
3/16 

11/16 

2  3/1Ô 
4/9 
3/8 


4  3/8 
1/2 


4/0 
22/6 
7/16 
7  1/2 
3/16 
9  9/16 

1/2 

1/6 
5  t/2 
15/16 

0/6 

3/0 
7/16 
2  1/4 

3/3 

4/6 
1  11/16 

2/0 
4  11/16 

9/6 


6/9 

6/9 

7/6 

22/0 

22/3 

•23/6 

1  1/16 

1 

15/16 

7  7/8 

7  7/8 

7  13/16 

5/16 

5/16 

5/16 

9  15/16 

10  1/8 

10  5/16 
3/4 

7/8 

7/8 

2/0 

2/3 
5  3/8 

2/0 

5  3/8 

5  1/2 

2  9/16 

2  3/8 

2  3/16 

1/9 

1/9 

1/9 

3/6 

3/6 

1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

3/3 

3/0 
4/0 

3/3 

4/0 

4/0 

2  5/16 

2  7/16 

2  1/2 

2/0 

2/0 

4/6 

6 

5  13/16 

6 

8/0 

8/0 

8/0 

8/9 
24/3 
15/16 
8 

5/16 
11  3/1 
11/16 

1/3 
5  3/8 
2  3/16 

1/9 

4/0 

3/8 
2  5/16 

3/3 

4/0 
2  9/16 

3/6 
5  13/16 

7/6 


11,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechnrch  St. 
•29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House 
Bartlioloniew  Housi 


Broad  Streel  House 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St  .Swithin's  Lan 
■257,  Winchester  Hsr 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3.  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  AVinclu'ster  St. 
97,  Dashwood  Hous 
3,  Gracechurch  St. 


11.  Abchurch  Lane 
4,  Throgmorton  Avin: 


MINES    DE  DIAMANT 


721 .500 

1 

721 

51 10 

Consolidt.  Bultfontein. 

1% 

3.950.000 

3.0  IX 

955 

DeBeer's  Consolidated 

40 

3.500.000 

100 

:i.^2K3 

0-20 

Id.   5%  Debenture  . . . 

1.057.000 

10 

1.052 

500 

Griqualand  West  

250.  ■iOO 

1 

195 

III 10 

Kofîyfontein  

1 .000.000 

1  .000 

000 

New  Jagersfontein  .... 

12 

500. OuO 

1 

217 

i:!i', 

St.  Augustine  (New)... 

2  1/2  janvier 


33/6 
30  3/4 
109  3/4 

8  7/8 
7/16 

9  7/8 
5/9 


27/0 
23  1/4 
103 
7  3/8 
1/16 
6  3/4 
0/1  1/2 


31/6 

1  7/16 

31/0 

31/0 

31/0 

'27  3/16 

26  7/8 

•29  5/8 

•29  1/8 

28  7/8 

108 

107  1/2 
8 

106 

10(5 

106 

8  1/4 

8  1/4 

8  1/8 

8  1/8 

3/6 

4/0 

6/0 

6/0 
12  3/1 

6/0 

7  5/8 

9  7/8 

12  5/8 

12  13/16 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

.30/0 
•28  3/16 
108 
8  1/4 

C/0 
13  1/2 

0/3 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Liunbard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthall  Building 
30,  St.  Swithin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  376 —  15"  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  24  mars  1899. 


somiiaire; 


Questîous  «lu  .lotir.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  Uund  Mines.  —  Simmer  and  Jack.  —  Les  Mines  Rhodcsiennes. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Rendements  de  TAustralie.  —  Les  Mines 
Australiennes.  —  Les  E.\portations  d'or  d'Australie.  —  Les  Mines  de  Diamants  dans 
l'Australre  Occidentale.  —  Les  Exportations  de  Tasmanie.  —  Notes  Minières 
d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  —  Fonçage  en 
commun  des  puits  dans  les  mines  d'extrême  deep.  —  Les  Exportations  d'or. 


Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Mines  Deep-Levels.  — 
Les  Nouvelles  entreprises  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Nouvelle  Drcouverte  de  Charbon.— 
Les  Nouveau.x  terrains  miniers  dans  le  Rand.  —  La  Dynamite  dans  le  Sud  de 
l'Afrique.  49 


Informations  diverses. 


48 


Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  —  97 

Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture.  46 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AERICAINES  en  onces  de  U  grammes  103,  cliape  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate. 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastlei^h  

East  Rand  Prop 

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.       M.  R... 
Id.       Deep — 

Georçe  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Goidûelds  Deep  — 
Gra.skop  (5/-  s>h.'s). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jotinesbrg.  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

Kleinf  ontein  

Lancaster  

Lauglaagte  Estate. 
Id.  Block  B. 
Id.        Royal. . . 

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

liUipaards  'Viei. . . . 
Main  Reef  Cons. . . 
May  Consolidated 
Meyer  and  Charlton 

Modderf  ontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . . . 

Nigel  

Nortli  Randfontein 

Nourse  Deep  

Orion  

Paarl  Central  

Princess  Estate  — 

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Randfont 

Roodepoort  Deep... 

Roodep.  Ud.  M.  R 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sbeba  

Simmer  and  Jack  . . 

Spes  Bona  (New)  .. 

Spltzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef  

•Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

■Village  Main  Reef. . . 

^'emmer  

W9«t  Rand  Mines.. 

Witw  (Knight's).... 

"Wogelstruis  

•Wolhuter  

Worcester  


t»I?,OI3TJCTI01Sr     (en.  oiices) 


ANIVEE  ENTIERE 
1897^98 


5-2.491 


10.460 
93.101 
40.yi4 
23.221 


133.613 
31.109 


48.032 
1  i8.yiC 

11.111 
23.931 

131.303 
91 
104.913 
19.461 
1 OS. 663 
36.46; 
.■36.440 
32.453 


9.. 315 
91.90 
36.099 
4i.l28 


MOIS 


lars  Avril  Mai  Juin  Juillet  Août  Scptera.  Octobre  Novem.  Défera.  Janvier  Février 
1898    1898    1898    1898    1898    1898    1898    1898    1898    1898   1899  1899 


.112 


510 

8.221 
2.902 


1,30.688  11.030 
40.551  2.928 


1.811 

160.865 
121.91U 
Ou . 998 
15.92 
6.390 

151.354 


9.118 
12.08U 


6.3il 
2.500 


136.551 
1.528 

162.016 
32.885 
35.516 
18.41V 


10.1 '.3 
952 

10.114 
3.  Oui 
2.591 
6.958 


35.109 
34.168 


26. 

6.939 
1 1 . 029 
35 . 333 
03. 185 
51  .22".) 
36.91c 

8.41; 
119.350 
16.01'/ 
39.0-Jl 
23.320 
5  'i .  2U; 

31 .292 
35 . 388 


.S'/2 
.  50-.' 
.380 
.158 
.616 
.  494 


6.918 


14.911 
48 . 58 
1.83 
51 .53: 
1 1 4 . 1 1 
14.381 
20.002 
15.606 


82.16 
30.31 


2.299 


6.120 


135 
8.115 
2.225 
3.261 


11.496 
3.048 


10.283 
11.431 


6.228 


13.516 


10.554 
329 

11.014 
2.131 
2 . 815 
6.141 


308 
824 
105 

2.19S 

5.U13 
189 
986 

4 . 655 
216 

0.191 
921 


3.498 
6 

1 . 150 
2.909 
1.860 
3,895 
3.681 
49  i 
9.  48 
2.081 
2.868 
2.393 
4.010 


2.611 
2.12U 


.5 'il 


N.3ir. 
2.050 
4.310 
11.420 
2.122 


8.262 
5.806 
4.086 
2.580 
5. 
6.110 
1.138 
4.443 
4.12 
11.191 
4 . 434 


6.561 


610 
1.949 
2.863 
3.019 


11.510 

3.131 


10.341 
U.  140 

1.' 
6.290 


13.045 


10.697 
673 
11.21 

2.506 

3.04 

6.430 


430 
8.316 
4.659 
4.016 
1.552 
6.009 
6.511 
1.303 
4.-509 
4.11 
12.014 
4.303 


3.114 

60 
1.209 
3.611 
8.131 
3.936 
2,928 
510 
9.653 
2.211 
3.206 
2.225 
3.910 


6.1 02 


650 
1.916 
2.810 
3.563 


10.831 


10.916 
11.253 
6.621 
6.301 


13.14 


10.99: 
811 

11..391 
2.119 
3.151 
6.6») 


358 
8.348 
5.804 
5.848 
2.61 
6.110 
6.901 
1.415 
5.041 
4.465 
1.186 
4.309 


980 


6.168 
3,813 
5'(0 
i,313 
5,964 
6,243 
1 , 110 
5,416 


6.936 
2.61 


2.059 
2.150 

3.541 
19.293 
2-S83 

'1 .092 
1.192 
2 . 500 
4.151 
14.351 
1. 


989 


515 
9.961 
2.161 
3.212 
1.584 
4.060 


2 . 212 
2.199 

3.393 
18.302 
2.116 

3.118 
8.090 
1.100 
5.3or 
15.536 
1.8 


918 


4.401 
3.619 
615 
4.313 
8.030 
6.301 
1.466 
5.650 


2.196 
431 
1.161 

3.513 

4.001 
4.238 
160 
10.086 
1.129 
3.166 
2.051 
3.911 


661 
8.056 
3.666 
4.289 


11.243 
2.151 


11.414 
11.918 
1.131 
6.336 


11.923 


11.181 
1.('85 

11.911 
2.671 
3.019 
6.66 


329 
1.191 
5,852 
6,196 
2,. 551 
6.591 
6.911 
1.326 
5.393 
4.440 
12.010 
3.912 


2.818 
3.109 

3.166 
20.053 
3.003 

4.224 
8.112 
2.250 
5.430 
16.293 
1,188 


928 


6.823 
2.961 


6.1-15 
3.514 
610 
4.351 
8.128 
6.016 
1.261 
6.511 


1.921 
433 
1.026 
3.620 

4.118 
3.809 
110 
10.282 
1.511 
3.215 
2.442 
4.433 


5.995 


831 
8.222 
4.015 
4.292 


10.886 
2.820 


12.492 
12.268 
8.359 
6.355 


12.156 


11.198 
1.296 

12.060 
2.510 
3.168 
6.682 


0.080 


840 
8.545 
4.435 
4.092 


10.305 
2.839 


11.944 
11.461 
1.116 
6.358 


12.246 


268 
1.646 
5.850 
4.639 
1.893 
6., 324 
6.824 
1.068 
5.006 
4.104 
12.114 
3.889 


2,191 
3,111 

3.620 
18.441 
3.004 

4.229 
9.503 
2.500 
6.020 
11.311 
1.988 


991 


7.186 
2.164 


6.158 
3.181 
810 
4.198 
9.351 
6.353 
1.219 
6.166 


6.646 
2.196 


2,014 
510 
1.300 

3,804 

4.242 
3.811 
665 
10.496 
1.61U 
3.566 
1.655 
4.158 


2,751 
3,116 

3.633 
19,481 
8,, 359 

3,919 
12,669 

2.350 

5,920 
18.601 

2.262 


12.540 
351 

12.010 
2.610 
3,135 
6.393 


230 

I.  148 
6.095 
4.222 
2.862 
6.119 
6.312 

868 
5.. 
4.950 

II.  359 
3.812 


1.846 
850 

3.131 
2.166 
4.252 
4.056 

10.090 
1.512 
3.614 
1.616 
4.186 


6.121 
4.005 
830 
4.276 
11.214 
6,248 
1.514 
1.208 


6.948 
2.143 


5,951 
4.641 
110 
4,001 
11,315 
6.209 
1,15 
1.281 


7.19 

2.128 


2.841 
3.193 

3.511 
19.855 
3.136 

4.014 
14.130 

2.300 

5.805 
19.400 

2.035 


6.902 


8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.325 


11.944 
11.812 
7.659 
6.330 


12.560 


12.342 

14.10-4 
2.104 
3.322 
6.492 


393 
1.1-16 
6.213 
4.198 
2.118 
6.140 
1.311 

122 
5.126 
5.102 
12.009 
3,169 


2,186 
110 

3.135 
1.130 
4.356 
2.591 
1.150 
10.440 


3.455 
1.858 
3.944 


1.298 


2.250 
2.122 
4.00 


10.615 
4.531 


10.181 
11.944 

1  189 
6.368 


12.568 


12.812 

11.813 
2.136 
3.246 
6.295 


213 
8.420 
6.115 
4.431 
2.103 
6.251 
6.816- 

886 
5.111 
5.2-20 
12.3-29 
3.248 


1.110 

12; 

3,500 
8.199 
4.315 
2.183 
1.500 


8.333 


1.120 
8.431 
2.S86 
4.219 


11.116 
5.099 


1.811 
12.844 
12.019 
8.235 
6.133 


13.011 


12.906 
582 

12.334 
3.141 
3.330 
5.921 


8.416 
6.188 
3.528 
2.811 
6.101 
1.231 
958 
5.483 
5.439 
12.254 
3.249 


10.038  10.853  10.111 


3.610 
1.161 

5.516 


12.909  2.816 
3.129  2.921 

3.881  4.482 
21.146  21.482 
3.346  3.182 


■3.953 
14.550 
2.100 
5.425 
20.411 
1.145 


6.625 
4,391 
605 
4.095 
12.482 
6. '282 
1.596 
1,306 


6.991 
2.56 


5.211 
4.421 
565 
4.633 
12.512 
6 . 4 16 
1.655 
1.469 


1.003 
2.619 


3.112 
4.612 
1.920 
4.229 
•25.681 
1.803 


2.021 
195 

3.568 
8.829 
4.484 
1 . 
1.200 


9.113 


981 
8.231 
2.683 
5.583 


12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


13.023 


13.003 
12.064 


3.119 
5.131 


8.463 
5.961 
3.165 
2.8-29 
6.106 
1.239 
881 
6.021 
5.621 
11.155 
3.533 


2.006 
825 


3.614 
9.416 


3.984 
2.010 
6.013 


2.543 
2.846 

4.629 
22.823 
3.142 

4.0-2'. 
16. -28: 

2.660 

4.510 
20.128 

1.630 


5.55 
4.393 
595 
4.630 
12.301 
6. 181 
2.121 
5.351 


6.495 
2.939 


4.210 
6.231 


2.280 
3.168 

4.118 
19.112 
3.351 

1-191 
11,  SI 

2.650 

4.211 
•22.004 

1.468 


1893 


8.434 


1-10 
8.045 
2.299 
5.115 


10.095 
4.892 


1.969 
13.353 
12.162 
1.210 
6.538 


12.319 


11.110 
1.^253 

11.951 
1.389 
3.46^ 
6.418 


8.099 
5.6^24 
3.585 
2.681 
5.611 
6.816 
851 
5.012 
6.154 
11.^258 
3.044 


1.811 
610 

3.159 
9.2-20 
'4.361 
5.0-28 

10.660 


4.-3^26 
5,921 


2.395 
3.208 

4.259 
18.134 
3.283 


.010 
.149 


2.010 
5.150 
20.493 
1.135 


6.233 
4 . 469 
630 
4.882 
13.3^28 
6.208 
1.913 
5.819 


6.299 
2.519 


6.015 
4.561 
110 
4.811 
13.-106 
6.088 
1.890 
5.68 


4.103 
2  561 


6.. 364 
4.4^2' 
14( 
4.452 
11.83: 
6.031 
1.11 
4.186 


5.111 
2.101 


3DI^IX>E35TI3ES  O/O 


1894 


15 


100 
25 


10 

120 
15 


10 
40 


50 


10 


15 


1895 


150 


30 


12K 


40 


120 

55 


m 

45 


50 
105 


100 


2% 


1896 


100 


115 


27  y. 


125 


12/, 

25 


50 


20 
30 

14 

50 

30 


40 


1897 


50 


110 

45 


340 


10 


12^5 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


25 


10 

10 


200 


60 


2/î 
20 

75 


55 


1898 


110 


300 


125 
100 
315 
80 
60 


30 


10 


100 


1899 


6K 
100 


15 
12K 


50 
240 

25 


300 


141 K 
15 


40 

25 


125 
100 
615 
100 

80 


10 

30 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 


10 


60 
150 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Décera.  1898 
Octobre  1898 
Octobre  1895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
.luillet  1897 
Août  1892 
Décem.  189: 
Mars  1899 
Décem.  1898 
iVlars  1899 


Décem.  1898 


Décem.  1898 
Mai  1891 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 


25 
100 
•25 


Mars  18C2 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Février  1899 
Mars  1899 
Décem.  1898 


Mars  1895 
D.;cem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 


Mai  1890 
Décem.  1898 


Juin  1895 

.■i.oùt  1895 

Juin  1891 
Décem.  1.898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 


Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
:Juin  1898 
Août  1893 


Juin  1898 


Août  1898 
Octobre  18 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Décera.  1898 
Octobre  1898 

Décem.  1898 


Décem,  1898 
Février  1899 


II 


/ 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF^AOIVIEîS     MIISTIÈRES     ET  D'EXF»LORATIOINX 


(Six<i-Ajfrlcaiiies,    A.Txs1::^'all  erm.es    et  Américaines 


1-          ^  y 

z     ^  ^ 

,  '/. 

-r    y  tf. 

NOMS 

DES 

)URS  1 
oduction  1 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLOTURE 

NOMS 
des 

Au  commencement  de  chacun 
 des  mois 

2  Mars 

9  Mars 

16  Mars 

s   —  - 

COMPAGNIES 

ce 

(l'i  n  tr 

Janvier 
1899 

Mars 
1898 

Juin 
1898 

Août 
1898 

1899 

1899 

1899 

23  Mars 
1899 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

GO]V[F»AGNIES    DE    MIIsTES    D'OFl    SUD- AEFUGAIISTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

188-; 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

188,'- 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

li^9; 

7.500.000 

■  25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1 .625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

188- 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

188', 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

189  ( 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  rern 

Durban  Roodepoort  Deep  . 

The  East  Rand  proprietarjr  Mines.,  .lerm 

Ferreîra  ler-u 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  term. 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Manevale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Piimrose  (New)  terme 

Princess  cpiaitt 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cpiaiu 

Robinson  Gold  terme 

Slieba  Gold  terme 

simmer  and  Jack  (act.nouv))  terme 

Trsnsvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  term: 

Western  Kleinfontein  cptan 

West  Rand  cptan  t 

Windsor  cptant 


143.75 

100 
237.50 
330 
47 
145 
170 
69 
120 

93 
175 
67.50 

865 

125 
53.75 
(anc.)  34( 

196 

262 
75 
85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
230 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 

87 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


13 

116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 


9.75 

33 

83 
115 
620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 


16.50 
19 


31.25 

98 
139 
657 

43 

153.50 
70 


12 

95 
63 

12.50 
218.50 

41 .75 
101.50 

36 

275 
17 

15.50 


15 

61 
108.50 
202 
595 

51.50 
195.50 

85 

85.50 
100 

12 
115.50 
133.50 

63 
1Q80 

41 
265.50 

43 
161 

58 

217.50 

328 

24 
18.50 
79 


15 

64.50 
108 

210.50 
601 

52 
204 
84 
85 

100.50 

12 
118.50 
1,33 

63 
1103 

54  ■ 
27 1 

42 
161 

61 
222.50 
330 

30 

18.75 

79.50 


16.50 
61.50 
107 

208.50 
609 

50 
218.50 

82.50 

86 

97.75 
12 
122 

128.50 

63 
1098 

57 
280 

43 
159.50 

58 
223.50 
327 

24.50 

18.50 

80 


15 

61.50 
102.50 
206 
607 

49.75 
215.50 

83 

89.50 
94 
12 
133 

63 
1092 

59 
279.50 

.37.75 
157 

56 
233 
3.32 

26 

18.50 
80 


London-Paris  Financial  and  Mining  C« 

MM.  Relmann  frères 
Ci"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Ai-niand  Lévy  et  C'' 
New  Austral  C 
MM.  Bflmann  frères 
New  Austral  C» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  el  Ci' 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 
Ad.  Goerz  et  C'« 
Londun-Pans  liiianrial  and  Uining 
Ad.  Goerz  et  Gic 
Banque  française  de  l'ifriqne  dn  Snd 
MM.  Belniann  frères 
lîiiue  fïusseel  Française,  puis  Ull.  MacSïïineTfl  Cie 
MM.  Machi  'ls  et  Ci» 
K([«e  de  Parisel  d,r.-D3s  elSlII.TerBher.Bfil  elCio 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austial  C 
MM.  Mac  swiney  et  C'' 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'Oï=l    AUSTRALIEISTKTES,    AlVEERI  GAINES    et  DIVERSES 


7.. 500. 000 

25 

1S95 

6.000.0 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

;0  OOU  pris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.00(1 

5o0 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

\.terme 

,50 

7 

11 

7.50 

7 

10 

9.75 

9.50 

8 

cptant 

8.25 

16,25 

11.50 

12.50 

5 

4 

4.25 

4.25 

cptant 

66 

38 

41 

40 

70 

70 

70 

70 

cptant 

5 

5.50 

3  50 

3.75 

5 

5 

5 

7.50 

cptant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

4 

4 

5 

6 

cptant 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

cptant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

20.25 

20.25 

25 

2i 

cptant 

200 

20 

20 

16 

15 

25 

27.50 

39 

31 

MM.  Machiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduile  antérieurement 
MM.  "Von  Hémert,  Higgins  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
MM.  G.  Van  Brock  et  C'e 


GO]VIF»AGKriES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

188'.' 

10.000.000 

25 

189-.' 

18.12.5.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

189.-. 

,37.. 500. 00(1 

25 

188( 

13.7,50.000 

25 

189'. 

12.. 500. 000 

25 

H88 

50.000.0f)0 

25 

I8X'. 

75.000.000 

100 

I.S95 

12. 500.000 

25 

189--' 

Bechuanaland"  Exploration. (erme 

62., 50 

19 

20 

18 

18 

27,25 

27 

24., 50 

24.50 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..<erme 

125 

83 

72 

61.50 

65,25 

95 

92.50 

96.50 

94 

Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

100 

86 

107 

85 

97 

108 

115 

115 

112 

Cie  Sud-Africaine  c/itant 

25 

9 

U 

7 

5 

9 

9 
88 

9 

9 

Dynamite  du  Transvaal  cptant 

79 

64 

75.25 

80,75 

86 

87 

79 

b  erste  Fabrieken  Distillery.(erwe 

91,25 

19.50 

30 

28 

27 

23.50 

23 

22.25 

23 

Goldfields  Consol. ordinaire. <erme 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

205 

217 

214.50 

214.50 

Henderson  Transv.  Estate.. /prme 

125 

44 

44 

44 

44 

30 

30 

33 

30 

Oceana  Company  terme 

107.50 

19 

20 

16,50 

19 

33.75 

33 

31.25 

31.75 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

25 

8 

12.50 

9 

8 

16 

16.25 

16., 50 

15 

47 

51 .75 

52,50 

54 

73.25 

73.50 

71.75 

77.75 

Kandionte  n  Estâtes  terme 

16.25 

55 

45.75 

34,50 

38,50 

90.75 

92 

88.75 

86 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

276.25 

80 

96.50 

73,50 

79 

120 

120 

116 

114 

Transvaal  Consolidated  terme 

32 

35.50 

33 

3i 

55 

.54.50 

50.25 

53.25 

Eanqge  CnmmFrcialé  el  Indoslrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Bamiue  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  U.  Oulmann 
M.  0  lira  m  are 
MM.  Dacosla  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'^ 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbanm 
MM.  L.  Silz  et  Ci» 
MM,  Bénard  et  Jarislowski 
M.\l.  Mac  Swiney  et  Ci» 
MM  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  Ci» 


IVIINES  DIVERSES 


":.(].  00' 

iO.OI  10.00 
20.00().(»00dl 

7.000.001 


iOO  dr 
500 


I  SX- 


OS",: 
l85: 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  lArgent)  terme 

Lauiium  grec  (plomb  et  argent). <frme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp«on/ 


680 
47 
89 

410 


24 

42.50 
75 
400 


089 
49 

64.50 
400 


726 

57 

68 
397.50 


705 
62 
92 

400 


708 
56 

92.25 
400 


717. .50 
.56,50 
90 

410 


712 
55.25 
86.50 

410 


Introduite  antérieuremcnl 


MINES 


D'OR    SUID-AFFUCAHNTES    (î_.istriot    dix  ^TVitwatersi-ana) 


435.000 

250.000 

39 1 . 700 

'200.000 

550.000 

I 

250.000 

i 

187.250 

1 

134.591 

1 

■S2.000 

4 

1  ..360.000 

1 

221.635 

] 

500.000 

1 

300.000 

1 

120.000 

t 

2,35.17s 

1 

125.000 

\ 

291 .000 

1 

7  U> .  325 

1 

318  010 

1 

90 . 000 

900 . 000 

1 

560.000 

325 . 000 

1 

200.000 

1 

300 . 000 

1 

1 50 . 000 

l 

1  GO.  (100 

1 

500 . 000 

1 

5'i9.378 

1 

125.000 

1 

111 .864 

1 

21 .000 

1 

50 . 000 

1 

100.000 

1 

436 . 579 

1 

175.000 

1 

231 .250 

1 

325,0(10 

2,S9 , 950 

1 

470 , 000 

1 

550.000 

1 

180.000 

1 

210.000 

1 

711. 500 

1 

250 . 00(1 

)  1 

275.000 

)  4 

949.620 

)  1 

325.000 

1  1 

85 .  (Il  K 1 

1  1 

199.391 

1  1 

450 . 000 

1  1 

4.50.000 

)  1 

.400.01 10 

)  1 

,300.0011 

)  1 

105.000 

1  1 

"  .332.708 

)  1 

2.000.000 

300.000 

)  1 

487.500 

)  1 

,574.500 

)  1 

270.000 

)  T) 

2.750,000 

3  1 

400.000 

■»  1 

150.0(10 

)  1 

425.000 

1  1 

100.000 

)  r, 

4.700.000 

)  1 

51 '1.31 10 

)  1 

150.000 

1  1 

34.000 

)  'i 

5'(0.000 

)  1 

150.000 

)  1 

.'iOO.OOO 

)  1 

386 . 001 1 

3  1 

200.000 

)  1 

80.000 

3  1 

178.123 

J  1 

400.000 

1  1 

.351.900 

)  4 

860.000 

J  1 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Koodpt.  Deep 
East  Hand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  ueep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

KlinDerl«y  Koodpt.lSe». 
Kleinfontein  (New). . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  . 

Langlaagte  

uanglaagte  Block  B. . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReeîConsolidated 

Marievale  Nigel  

May 's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Me  ver  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  tstate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.       North .... 

Id.        Porçes.  . 

Id.  Bobinson 
Rietfontein  (New) — 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack. . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  — 

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  — 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


120 


30 


% 
50 


100 


15 
12  V, 

'  ,5(3 
240 


300 


147 '4 


40 
25 

125 
100 
675 
100 

80 


10 
30 
10 
30 


15 

"èo 

55 
10(3 

"io 

"16 


60 
150 


50  %  mars 
25  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars 
25  %  mars 


15  %  février 


1  5/16 

7  5/16 
1  1/2 

1  1/2 

'7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 

6  9/16 
12/6 

26  7/8 

1  15/16 

8  9/16 

11  1/8 
7/8 

3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  7/8 

8  1/4 

12  1/2 

11  3/4 

5  15/16 
6 

6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
7 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 

7  3/4 
1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 

8  1/8 

2  1/16 

12  7/8 
1 

7/8 

2 

6  13/16 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 
3/4 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

11  1/4 

2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 

6  7/8 
9 

5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
>  11/16 

1  7/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 

5  1/2 
o 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 

8 

1/4 

3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


1 
1 

4  1/4 
4/3 
1/0 

3 

1  1/8 

3/8 
5  15/16 

2  13/16 
3/8 

12 

13  1/4 

3  15/16 

6  1/2 

3  5/8 

4  7/8 
3/16 

25 

1  1/2 
1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
2 

2  3/4 
10 

7  5/8 
10  1/16 

9  3/4 

5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

7/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  7/16 

3  7/8 
5/8 

4 

1  5/8 

1 

5 

11/16 
3  9/16 
2 

29  5/8 
1  3/8 
1/2 
13/16 
7/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  3/8 
3  13/16 

9/16 
9/16 
3  3/4 
3  7/8 
1  11/16 
6  1/16 
1  3/4 

10  1/2 
9/16 
7/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/ 


7  1/4 
'3  1/8 
1  3/8 

1  1/16 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 

1  9/16 
5/16 

5  5/8 
3  5/16 

8/6 

13  7/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/2 

6  9/16 
1/6 

25 
6 

1  9/16 
9/0 

8  1/8 
11 

■  11/16 
3  5/16 

1  7/8 

3  5/8 

9  5/8 

7  1/8 
10  1/2 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 

2  13/16 

4  7/8 

2  7/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

7/8 

1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 

2  9/16 

1  5/8 
5  7/8 
11/16 

4  3/8 
1  15/16 
34  1/8 

2  -1/8 
15/16 
1  7/16 
1  1/8 

1  1/4 
9  1/8 

10  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
2  1/2 

1/4 
1/4 

4 
4 

2  7/8 
8 

15/16 
12  5/8 
3/8 
13/16 

1  7/8 
4  7/8 

2  3/4 


8  3/8 

3  3/4 

1  15/16 

2  3/8 

4  7/16 
10/0 

2/6 

3  3/8 

2  1/2 
3/16 

6  7/16 

3  5/8 

1  3/16 
13  3/4 
15  1/8 

5  3/4 

6  1/4 

4  1/4 
8 

4/0 
23  1/2 

6  7/8 
2 

2  1/2 

7  5/8 
11  1/8 

13/16 

3  7/16 

2  5/8 
4  11/16 

8  7/8 
7 

16 

6  3/4 

5  3/4 

5  1/2 
1  1/16 

3  3/8 

7  1/4 

3  1/4 
4. 

1  1/4 
1/2 

2  1/4 

2  9/16 
5/16 

4  1/2 
Il  1/4 

3  7/1' 

6  7/16 
3  11/16 

2  1/4 
6  5/8 
15/16 
5 

2  3/8 
42  5/8 

3  5/8 
1  3/8 
1  5/8 

1  3/8 

2  1/8 
10  1/2 
13  1/8 

3  1/4 

9  3/8 
3  1/8 
6  1/4 
3  5/8 
9/16 
7/16 

5  3/16 

5  1/8 
3  11/16 
8  11/16 

1  3/4 
13 

5/8 
13/9 

2  15/16 

6  1/8 
3  1/8 


8 

3  5/8 
2 

2  1/2 

4  7/16 
12/6 

2/6 

3  3/8 

2  3/8 
3/16 

6  9/16 

3  3/4 

1  1/4 
14  3/4 
17  1/4 

5  1/8 

6  5/8 

4  1/8 

8  1/4 
4/0 

23  3/4 
7 
0 

2  7/16 
8 

11 

15/16 

3  3/8 

2  5/8 

4  3/4 
9 

7  1/1 

16  1/2 
6  7/8 

6  1/4 

5  1/2 
1  1/8 

3  3/8 

7  1/4 
3  5/16 

3  5/16 

1  3/16 
1/2 

2  3/8 

2  1/2 
5/16 

4  9/16 
Il  .'l'X 

s 

f,  3;s 

3  :•./  i 
2  1/8 

6  3/4 
7/8 

5 

2  1/4 
43  1/4 
3  11/16 

1  7/16 

1  5/8 
1  11/16 

2  1/4 
10  3/4 
13  1/4 

3  1/4 

9  3/4 
3  1/8 
6  3/8 
3  5/8 

5/8 
7/16 

5  3/16 
5 

3  11/16 

8  5/8 

2  1/16 
13 

1/2 

3/4 

3 

6  1/8 

3  1/8 


8 

3  1/2 

1  7/8 

2  3/8 

4  7/16 
11/0 

2/6 

3  1/4 

2  3/8 
3/16 

6  3/8 
3  13/16 

1  3/16 
15 
19 

5  9/16 

6  3/4 

4  1/8 
8  1/16 

4/0 

24 

7  1/8 

2 

2  3/8 

8  5/8 
11 

15/16 

3  11/16 
2  il/ 16 

4  5/8 

9  1/4 

7  3/8 
16  1/2 

7  1/8 
6  1/4 

5  1/2 
1  1/8 

3  1/4 


1/4 


1  1/8 
1/2 

2  1/4 

.2  3/8 
5/16 

4  5/8 

le  5/8 

3  1/16 
6  7/16 
3  1/2 
2  1/16 
6  1/2 

7/8 
4  15/16 

2  1/4 
42  1/2 

3  7/16 
t  7/16 
1  5/8 

1  5/8 

2  1/4 
11 

13 

3  1/4 
9  5/8 
3  1/16 
6  1/4 
3  1/2 

5/8 
1/4 

5  1/8 
5 

3  9/16 
8  11/16 

1  3/4 
13 

1/2 

3/4 

2  7/8 
6 

3  1/8 


7  15/16 

3  3/8 

1  13/16 

2  5/16 

4  1/2 
12/6 

2/0 

3  Î./8 
2  1/2 

1/4 

6  3/8 
3  11/16 

1  1/8 
15 

18  3/4 

5  9/16 

6  3/4 
4 

8  1/16 
4/0 

24 

7  1/8 

2  5/16 

2  5/16 

8  1/2 

10  7/8 
7/8 

3  5/8 

2  11/ 16 

4  3/4 

9  1/2 

7  7/16 
16  1/4 

7  1/4 
6  3/4 

5  1/2 
1  1/8 
3  3/16 
7 

3  3/8 

3  15/16 

1  1/8 
1/2 

.2  3/16 

2  3/8 
5/16 

5  1/4 

11  1/8 
2  15/ IL 

6  9/16 

3  1/2 
2  1/8 
6  172 
13/16 
5' 1/16 

2  1/4 
43  1/4 

3  7/10 
1  7/ le 
1  3/i 

1  1/2 

2  1/4 
11 

13 

3  1/4 
9  13/16 

3  1/16 
6  3/16 
3  1/2 
5/8 
7/16 

5  3/16 

3  9/16 

9  1/8 
1  5/8 

13 

1/2 
3/4 
2  11/16 

6  1/16 
3  1/4 


IVIirsTES    O'OFl   SUID-AFRIC-A.IIS1ES    (Autres  d.istricts) 


120.000 

10/0 

120.000 

125.000 

5/0 

125.000 

400.000 

10/0 

2/6 
1 

400.00(1 

156.%0 

153.  ,870 

240.000 

2  M).  000 

4C)0.000 

1 

100.000 

1 

1.075.000 

145.000 

1 

1.30.010 

100.000 

1 

98.000 

Bâi-rett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Llsbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New) — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6'>; 


13/6 

7/0 

8/0 

3/6 

0/9 

2/9 

6/3 

■  0/6 

1/3 

3/16 

•  1/16 

1/6 

5/8 

1/4 

3/8 

7/6 

■  1/0 
■1  5/16 

1/3 

2  5/8 

1  5/8 

1/2 

•  1/16 

2/6 

5/8 

■3/16 

5/16 

9/6 

10/0 

10/0 

9/6 

9/6 

1/3 

1/6 

1/0 

1 10 

1/0 

2/6 

3/3 

3/3 

3/0 

3/0 

1/9 

3/3 

2/6 

2/3 

2/3 
7/16 

3/8 

1/2 

1/2 

7/16 

1/6 

2/9 

2/9 

2/9 

1/3 

1  7/16 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

19/16 

2/0 

2/0 

2/0 
5/16 

2/0 

2/0 

1/4 

5/8 

5/16 

5/16 

1,  Grosby  S(iuare. 
Warnfoi'd  Court. 
120,  Bishopsgale  St. 

7,  Lorhbury. 

30,St,S\vithio's  Lane 

8,  OUI  Jewr\ , 
8,  Olcl  .Jewry, 
Gresham  lloiise. 
Wincliestpr  Ilnuse. 
120,  Bishopsgati;  St. 
120,  Bishopsgate  St, 
120,  Bishopsf^ate  St. 
AVinchester  House. 
Î8,  l.eadeiitiall  Buililds, 

96,  Gresham  Ilnuse 
Winchester  Hoiise. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  .\usten  Friars 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishopsgale  Si. 
,30,  St.Svvithiii's  Lane 
Warnfnrd  Court. 
WarniV.i-d  Court. 

7,  Li  iltiliiirv . 

120,  Bishn]isgalo  St. 
Warnlord  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
30,St.S\vitliin'sLane. 

7,  Lothbury. 
170/17:!,  Winrliesler  liouse. 
19,'  Burv  Sireet. 
120.  nisli(iii>!]alp-S[-Wilhiii. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  S'reet. 

7,  Lotliburv. 

8,  Old  .lew'ry. 
AVanilord  Court. 
15,  George  St.,  E.  C. 

4,  ].,othbury. 

iS,  0,  George  Si".  JIo.  lloii.««. 

28,  Auslen  Friars. 
,  Warnford  Court. 
.  Gresham  House. 

5,  Old  Jewry 

I2p.  Bishops^-ate  St. 
120.  Bishopsgale  St. 

7,  Lothhurv. 
33.  Cornhill. 

120,  Bishopsf;ate  St. 
S,  Princes  Slreot. 

8.  Princes  SI  ect . 
8,  Pi'iuces  Slrcet. 
S,  Princes  Street. 
WarnIoi'iJ  Co\irt. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  'Jewrv. 

-8,  Old  Jewry. 
,30,  St.Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothhurv. 
Gresham  House. 
15/6,  George  St.,  Mo,  lloas'. 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hesler  Ilouse. 

19,  Bury  Stieet. 
Winche'sler  House. 
Warnford  Conj'l. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


Beïois  Ilouse  Dasiiigtiall  SIreel 
85,  Gracechiirch  St. 
1 10,  Cannon  Sireet, 
110.  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
15,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place. 
15.  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Sireet. 


BOURSE     ■>!:     I.OTNOIti:?-^  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


es  ^ 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  l'Iiis  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

IJuin  31  Dec. 


9  Mars 


16  Mars 


23  Mars 


BUEEAUX 


LONDRES 


COMPAGNIES   F»ROI=»FlIÉT AIRES   de  TERRAIN   et  D'EXPLORATION 


250 
350 

1.250 
400 
10(1 

5.000 
500 

1.450 

!.250 
600 

2.000 
200 
100 
215 
200 
200 
160 

1.000 
200 

1.500 
150 
450 
100 
5(XI 
500 
3^^0 
300 
219 
640 

1.000 
65 


.000 
.300 
.000 
,000 
,000 
.000 
000 
000 
000 
000 
.000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.001 
.000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.300 
.000 
915 
000 
000 
000 


100 


225.000 
350.301 

1.102.500 
400.000 
94.. 30- 

3.750.000 
267.048 

1 .450.fO 

1.250.C0 
.575.000 

1.531.61 
200.000 
50.000 
192.000 
200.000 
180.000 
115.500 
5.50. 00( 
180.001 

1.267.50- 
150.000 
389.750 
80.357 
225.000 
500.000 
389.300 
300.000 
170.000 
604.225 
9.30.000 
65.000 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  ConsoUdatei 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C» 
rharterland  Goldflelds 
Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 
Id  6%  Préférence. 
Id.  5!4%Debentures 
Henderson'sTrans.  Est 
J ohannesburg  Estâtes  - 
Lon.  &  S. Afr.  Explor.  C» 

Lydenburg  Estâtes  

Mastionaland  Agency 

Id.  Cf-ntral  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C°  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

RÏLodesia  Exploration 
Rhodesia  Goldflelds.. 
Transvaal  Consolidt. . . 
Id.  Development 
Id.  GoldFields.. 

Id.  Land  

Id.  Gold  MiningEstat. 
Willouatiby's  Consol.. 
Zambesia  Exploring. . . 


50 


% 
15 


6 
130 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


5/6 
3  1/2 

2  1/2 
1  1/16 
1  5/8 

3  7/16 
5/8 

5  1/2 
1  3/16 
107 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  7/16 
1 

7  1/2 
2  7/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

7/0 

7 

1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/L6 

4  11/16 
1  9/16 
1  7/16 


2/6 
1  7/8 

1  1-/4 
5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

3/8 

7/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

7/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3  1/4 

7/8 
7/16 

1 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/16 
11/16 

1  3/8 

2  5/16 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 
1/4- 
4/0 

4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

2  7/8 
1  7/8 
13/16 

3/4 

3  5/16 
3/8 

5  1/4 
23/9 

109 
13/16 
1 

12  1/8 

3/16 
1  13/16 
1  1/16 

6  7/8 
1  7/8 

2/6 
11/16 
3/16 

4/6 
5  15/16 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 
1  7/8 
1  3/8 
1 


5/0 
4  1/4 

5/0 

5/0 

■  4  3/16 

4  1/16 

2  9/16 

2  3/8 

2  3/8 

1  l/!6 

1  1/16 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

3  5/8 

3  5/8 

3  5/8 

3/8 

3/8 

3/8 

8  1/16 

8  1/2 

8  1/4 

24/6 

24/6 

24/3 

110 

110 

110 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1 

12  1/4 

12  1/2 

12  1/2 

1/4 

1/4 

5/0 

2  1/2 

2  1/2 

2  5/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

9 

3  5/16 

4 

2  7/8 

2  7/8 

2  13/16 

2/6 
1  1/4 

2/6 

2/6 

1  3/8 

1  3/16 
1/4 

3/8 

3/8 

6/9 

7/0 

6/3 

6  1/4 

6  1/2 

6  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  9/16 

2  13/16 

2  1/8 

2 

7/8 

13/16 

13/16 

2  5/16 

2  3/8 

2  1/4 

1/4 

1/4 

1/4 

2  9/16 

2  7/15 

2  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

5/0 
4  1/16 

2  5/16 
1 

7/8 

3  5/8 
1/2 

8  7/16 
24/3 
110 

1  1/8 
1 

12  1/2 

4/9 

2  5/8 

1  7/16 
3  15/16 

3  1/16 
2/6 

1  3/16 
5/16 
6/0 

6  3/8 

1  7/8 
1  15/16 

3/4 

2  1/16 
3/16 

2  5/16 
1  9/16 
1  9/16 


15/e  eeorge  St.  Va.  liou! 
170,  Winchester  H 

7,  Lothburv. 

19,  St.  Swithin'sLai 
72,  Basinghall  Str© 
19,St.Swithin's  La, 
19,  St.  Swithin'sLa; 

8,  Olil  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

85,  Gracechùrch  St. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  FinsÉury  Circu 
85,  Gracechùrch  St 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Copthall  Buildin 
Broad  Street  Hous 
33,  CornhUl 

Sun  Court,  Cornhi 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildin 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgatë  StJ 
UetropolilaD  Cbambers 
120,  Bishopsgatë  StJ 
120,  Bishopsgatë  StJ 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Building 
1,3,  George  Street 


GO]VIF*AGhNIES  DIVERSES 


600 
299 
500 
I  .  250 
C.758 
500 
225 
1  .000 
1  .000 
'lOO 
300 
3.000 
250 
500 
450 


.000 
.  000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.  000 
.000 


600.000 

299.000 

475.000 

1 .100.000 

2.750.000 

500.000 

210.000 

500.382 

10 

1.000.000 

200.000 

300.000 

3.000.000 

250.000 

394.690 

150.000 

Beira  Railv\^ay  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p 

fcerste  Fabjieken  

Exploration  C».  (New) 
Johunnesbg.Cons.  Inv 
Id.  Waterwks . , 
Id.  Tramways  . . 
London  and  ParisCorp, 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


6 

6 

5 

25 

10  0/0  janvier 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

10/6 

10/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

10/0 

10/0 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

15/16 

^/8 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  15/16 

1  15/16 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

2  1/16 

2 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

1  1/8 

î  1/16 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1  1/8 

1  1/16 

13/16 

5/16 

7/16 

7/16 

13/9 

15/0 
15  1/4 

15  1/2 

13  1/2 

14 

14  3/4 

15  1/4 

1  7/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  5/8 

3  11/16 
1 

4  1/8 

1  3/4 

15/16 

1  1/4 

1 

1 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/8 

4  3/4 

4  3/4 
7  1/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

4  ,9/16 

6  7/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

15/16 

1  13/16 

1  3/4 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  11/16 

1  13/16 

I 


10/6 
10/0 
7/8 
1  7/8 
o 

î  1/16 
1  1/16 
12/6 
15  1/4 
3  13/16 
1 

4  5/ 
7 

1  3/ 


10/6 
10/0 
7/8 

2  3/16 
2 

1  1/16 
1 

2/6 
15  1/4 

3  3/4 
1 

4  5/8 
6  15/1« 

1  5/8 
1  15/16 


17,  St-Swithin's  Lad 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Svvithin's  Lad 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Marv  Axe. 
15/S  CeergeSt.,"Mo.  House] 


83,  Hatton  Garden.i 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  HousJ 


IVEINES     ID'OR  AUSTRALIENNES 


100 

000 

1 

90.000 

nr, 

001) 

2/0 

175.000 

2  SI) 

000 

10/0 

280.000 

1  10 

000 

1 

110.000 

NO 

000 

1 

75.000 

•.'5(1 

000 

1 

250.000 

31)0 

000 

1 

270.100 

-00 

000 

1 

700.000 

f)00 

000 

1 

1 .000.000 

.".1)0 

00(1 

1 

183.000 

120 

01)0 

2/0 

.•i4..3()'i 

KO 

OOO 

1 

75.000 

100 

000 

1 

70 . 000 

000 

8/0 

3H4.00O 

'i() 

000 

2/G 

I 0.000 

300 

000 

1 

:;oo.o()0 

>S0 

OOO 

1 

Kl).  000 

1 25 

000 

1 

125.000 

320 

000 

1 

320.000 

500 

000 

1 

.500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop, 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhîu . 

Id.  Reward  .... 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry   

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


125 

50 
'32k 

"2k 
75 
20 

"40 


15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

6/9 

7/6 

8/9 

9/0 

14,  Sheiborne  LancI 

25/6 

16/0 
5/16 

17/6 

22/6 

22/3 

23/6 

24/3 

23/6 

3,  Gracechùrch  St.  J 

1  7/16 

1/2 

7/16 

1 

15/16 

15/16 
8 

1  3/16 

29,  St.  Switliin  s  LaM 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

7  7/8 

7  13/16 

7  15/16 

Broad  Street  HousJ 

1/4 

l/lô 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

Bartholoniew  Houi 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

10  1/8 

10  5/16 
3/4 

11  3/4 

11  7/16 

1  7/16 

7/16 

11/16 

1/2 

7/8 

11/16 

13/16 

Broad  Street  Housfl 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

2/3 

2/0 

1/3 

1/3 

3,  Gracechiirch  St.  1 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  3/8 
2  3/8 

5  1/2 
2  3/16 

5  3/8 
2  3/16 

5  3/8 
2  3/16 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

29,  St  Swithin's  Lane 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

2,57,  Winchester  lise. 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

3/6 

1/4 

4/0 

5/16 

29,  St.  Swilhin's  Lane 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3,  Gracechoi'ch  St. 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/4 

3.  Gt.  Winchester  SI, 

7/0 

■  2/6 

4/9 

3/3 

3/0 

3/3 

3/3 

3/3 

97,  Dashwood  Housci 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

3,  Gracechùrch  St. 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

2/0 

4  u/ie 

2  7/16 
2/0 

6 

2  1/2 
4/6 

6 

2  9/16 
3/6 
5  13/16 

2  3/4 
5/6 
5  5/8 

3/8 

1/16 

5 

3  3/4 

4  3/8 

11,  Abchurch  Lane. 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

8/0 

8/0  • 

7/6 

7/6 

4,  Throgmnrion  .\vne 

]VEINES    IDE  IDIA]VIANT 


721 .500 

1 

721  .,500 

3.950.000 

3. 9 '18. 955 

:i.500,(ÎOO 

100 

3.283.020 

1 .0.57.000 

10 

1  ,05-.>,5i)0 

2.50.200 

1 

r.cooi) 

1  .000.000 

1  .000.000 

500.000 

1 

217.436 

Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture. 

Griqualand  West  

Koffyfontein  

New  Jagersfontein  . . 
St.  Augustine  (New). 


2  1/2  janvier 


.33/6 

27/0 

31/6 

1  7/16 

31/0 

30  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

29  1/8 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 
8 

106 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

6/0 
12  3/4 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

31/0 
28  7/8 
106 
8  1/8 
6/0 
12  13/16 
0/3 


30/0 
28  3/16 
108 
8  1/4 
6/0 
13  1/2 
0/3 


.30/0 
28 
107 
8  1/4 
6/0 
13  15/16 
0/3 


02,  Lunibard  Street. 
62,  Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgatë  St. 

5,  Copthall  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 


48 
il 
46 
45 
44 
43 
42 
41 
40 
39 
38 
37 
36 
35 
34 
33 
32 
31 
30 
29 
28 
27 
26 
25 
24 
23 
22 
21 
20 
19 
18' 
17 
16 
15 
14 
13 
12 
It 
iO 
9 
8 
1 
6 
5 

:i 

0 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


15"  volume. 


BUREAUX  :  ii,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  ;!1  mai.s  1890. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  millim  df  Ir.nr») 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

18PS 

1899 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.1,85 

4.841 

7.691 

9.862 

13.633 

16.119 

13.48i 

19.09'i 

28  558 

Fkvrikr  

1.108 

2.013 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15. 105 

15. 19^ 

19.^01 

27  1  15 

36.79'i 

1.089 

2.510 

3.4.37 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15. 88!- 

21. US 

29.658 

1.287 

2.159 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.4i8 

3.'>.496 

Mai  

1.219 

3.1.87 

3.531 

4.975 

9.018 

10.638 

15.419 

17.706 

17. 7r 

22.59.-1 

31.319 

1.162 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.2.85 

17.621 

2i,889 

31  365 

Juillet  

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.. 55-2 

22  06r. 

32  7U0 

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.5?5 

19.4<?(l 

23  621 

34  299 

Septembrb . 

1.812 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18  433 

23.8.56 

34  951 

Octobre.  . . . 

2.172 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.138 

15.777 

17.531 

18.19(1 

21.9.50 

U  'iT. 

Novembre.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.3111 

27.038 

3-.. 791 

DÉCEMBRE.  . 

2.137 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28  375 

3S  175 

Total.... 

18.939 

33.629 

15.028 

66.360 

110.188 

134.511 

184.198 

203  697 

207.710 

276. 155 

ayu.  yuO 

71.127 
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Questions  du  Joui*.  —  Lettre  de  JolKuinesbuij;.  —  La  Situation 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les  Mines  do  di.uiiants  dans  la  Nnuvelle- 
Galles  du  Sud.  —  Les  ilines  d'or  et  les  dëbuueliés  offerts  aux  machines 
minières.  —  E.xploration  Company  Limited.  —  Compagnie  de  Mozam- 
biiiuc. 

Les  Mines  d'or  .-Vustraliennes.  —  Les  Mines  d'or  de  Victoria.  — 
L'Industrie  minière  dans  la  Nouvelle-Zélande.  —  L'E.xposition  minière 
de  Coolgardie. —  Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

La  Dette  du  Trunsvaal.  —  La  Nigel  Deep.  —  Le  Rendement  des 
mines  de  Rhodesia.  —  Les»  Exportations  d'or. 

Itevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  La  Chambre 
des  Mines  do  Salisbury.  —  L'Eau  au  Sud  île  l'Afrique.  —  Les  Minéraux 
de  la  Rhodesia.  —  Le  District  de  Barberlon. 

Informations  diverses. 

Kevue  hebdomadaire  des  Marches  des  Mines  d  or 
de  Londres  et  de  Paris. —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur   ces    Marchés    et    Cours  de 
clôture. 


PRODlCîlOIi  AURIFÈRE  TOT.UE 

DO 

"^^i-t-ww-atei-sraiicl 
Du  1er  Bai  1887  au  28  Février  1899 

Francs...  1.751.113.273 
Onces....  i9.24S.U03 
Kilog  ....  598..")15 


i   ]    t    t  11 

\    i     II     t  il 

Il        0       »  Il 

l    t      t      «  18 

1    3     »     t  II 

1    ]     6     g  It 

il     «    9  n 

1    >      «      9  Ii 

<  1    •  ta 

*     i      6      9  1! 

1899 

81  i.  480  onces 
i5.333  kilug. 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

494.817  «gcu 

729.2;i8  oicH 

1.210  ^67  OBui 

1.478.173  oDMi 

2.021.159  oncoi 

2.238.430  «OUI 

2.282.533  oDcti 

3.031.674  occoi 

4.295.602  nm 
l'H3.605  kiivg. 

15.390  kiUf. 

22. 163  kllog. 

37. 66^  kllog. 

45.986  kllog. 

62.958  kilog. 

69.095  kilog 

70.993  kllog. 

94.387  kilog. 

MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF»AG.ISriES     MirsTIÈFlES     ET  IDEXF^LOFIATIOIV 
(Sixd.- Africaines,    AixstralierLnes     et    AméricairLes  ) 


BOURSE    I>E  I>iVItrS 


c  0 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


ce  -5 
^  'S 

O  S 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juin  Août 
1898  1898 


9  Mars 
1899 


16  Mars 
1899 


23  Mar.' 
1899 


CO-KS 

de 

CLOTURE 

30  Mars 
1899 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


CO]VrF>AG]NriES    IDE    MINES    D'OFl    SUD- AERICAIISTES 


13. ISO 
.1.37.1 
8.750 
18.750 
ï.'m 
14.000 
5.000 
6.250 
300. 
12.500. 
7.500. 

275. 
7.500. 
4.125. 

400. 
1.625. 
68.750. 
27.500. 
125.000. 
3.1-25. 

400. 
2.000 
4.000 
10.625 
100 


000 
.000 
000 
00(1 
000 
000 
000 
.000 
000 
000 
000 
000 
000 

ooo 

000 
000 
000 
000 
000 
00( 

oou 

000 
001  ^ 
00(1 
000 


25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 

125 
25 

125 
25 
25 
25 
25 
25 
25 


1889 
1891 

m-1 

INS- 

1S9.- 
188: 
1890 
1895 
I88(- 
1895 

|K9 

188' 
189' 
1893 
189,^, 
i><87 
188-i 
18S7 
1895 
1890 
188-. 
1895 
1895 
189 


Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  ternie 

Durban  Roodepoort  Deep  ..terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines. ..  «erw 

Ferreira  ter  m 

French  Rand  ie>-me 

Geldrnhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  term 

Langlaagte  fistates  lerm 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Piimrose  (New)  termr 

Princess  cpianv 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cpia 

Robinson  Gold  lerme 

Sheba  Gold  terme 

.«immer  and  Jack  (act.  nnuvj)  terme 

Tr»nsvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

■Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  cptani 

West  Rand  cptaiu 

Windsor  cptant 


143.75 

100 
237.50 
330 
47 
145 
170 
69 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(aiic.)  340 

196 
262 

75 

85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
230 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 

87 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


13 

116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 


14 
16 


9.75 

33 

83 
115 
620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 


16.50 
19 


31.25 
98 
139 

657  . 
43 

153.50 
70 

86 
12 

95 
63 

12.50 
218.50 

41 .75 
101.50 

36 

275 
17 

15.. 50 


15 

64.50 
108 

210.50 
601 

52 
204 

84 

85 
100.50 

12 

118.50 
1.33 

63 
1103 

54 
271 

42 
161 

61 
222.50 
330 

30 

18.75 
79.50 


16.50 
61.50 
107 

208.50 
609 

50 
218.50 

82.. 50 

86 

97.75 

12 
122 
128.50 

63 
1098 

57 
280 

43 
159.50 

58 
223.50 
327 

24.50 

18.50 

80 


15 

61.50 
102.50 
206 
607 

49.75 
215.50 

83 

89.50 
94 
12 
133 

63 
1092 

59 
279 . 50 

37.75 
1.57 

56 
233 
332 

26 

18.50 
80 


12.75 

61 

97 
201 .50 
600 

48.50 
212 

80.. 50 

97.25 

95 

12 

139.50 
130 

63 
1080 

60., 50 
275.. 50 

39 

158.50 

55 
229 
328 

26 

18 

81 


UndoB-Paris  FiDOncial  and  Mining  C 
MM.  Belniann  frères 
Ci"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C"' 
New  Austral  C» 
MM.  Kelmann  frères 
New  Austi  al  C° 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'= 
Banque  iuleinationale  de  Paris 
MM.  Oiijienljeini  Pinto  et  C'" 
Ad.  Goerz  et  C'^ 
london-I'ans  fin.mcial.  and  Mining  C 
Ad.  Goerz  et  Ci^ 
Banque  Fraiiraise  de  l'ifrjque  dn  Sud 
MM.  Belniann  frères 
CiiuelluvseelFranraise,  |iuisMM.  MacSTinejelC"" 
MM.  Machii'ls  et  C'" 
Bi]ue  de  Pariseld.P.-BosrtMM.Tcrnlcr.BfitelCie 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  Cic 
MM.  Lemaire  etDupont 
M.  Henry  Dupont 


nVEIlSTES    D'OR    AUSTRALIEPsTlMES,    ADVEERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1 S95 

6.000.0/1) 

25 

1891 

5.000.000 

500 

IS8o 

M  OOU  f^T^!. 

1  xss 

5.000.000 

25 

189.-. 

15.000.000 

5ù0 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

). terme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

9.75 

9.50 

8 

8 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

4 

4.25 

4.25 

5 

66 

38 

41 

40 

70 

70 

70 

70 

5 

5.50 

3  50 

3.75 

5 

5 

7.50 

7.50 

.cptant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

4 

5 

6 

6.50 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

.cptant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

20.25 

25 

24 

23.50 

.Cjilant 

200 

20 

20 

16 

15 

27.50 

39 

31 

40 

MM.  Machiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Inti'oduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'» 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémei  t.  Hiftgins  et  C' 
MM.  G.  Van  Brock  et  C" 


COIVERAGNIES    DE   TEFIFIAINS ,    D'EXlRLORAXIOnST    et  DIVERSES 


10.000 
87.500 
12.. 500 
.000 
1 1 . 250 
10.000 
1S.125 
.500 
,500. 
13, 7.50, 
12.500. 
50.000. 
15. 000. 
I2..V1O. 


25 

1891 

25 

\X'M) 

100 

1895 

25 

IH>S9 

25 

1889 

25 

1892 

2.5 

iX'.H 

25 

1895 

25 

1  s,sr, 

25 

189, 

25 

18KK 

25 

18s',' 

100 

1X95 

25 

1.S92 

Dynamite  du  Transvaal. 


Henderson  Transv.  Estate. 


Mozambique  (Oie  de). 


i.terme 
.  terme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

27 

24.50 

24.50 

26.75 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

92.50 

96.50 

94 

94.75 

^. terme 

100 

86 

107 

85 

97 

115 

115 

112 

110 

Cptant 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

cptant 

79 

64 

75.25 

80.75 

88 

87 

79 

87 

.terme 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

23 

22.25 

23 

24.25 

.teryne 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

.  120 

217 

214.50 

214.50 

208 

.  teVi/ie 

125 

44 

44 

44 

44 

30 

33 

30 

33 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

33 

31.25 

31.75 

30 

■  terme 

25 

8 

12.50 

9 

8 

16.25 

16.50 

15 

15 

.teVifie 

47 

51.75 

52.50 

54 

73.50 

71.75 

77.75 

73 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

92 

88.75 

86 

86.75 

terme 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

120 

116 

114 

110 

.  terme 

32 

35.50 

33 

34 

5 ',.,50 

50.25 

53.25 

51.50 

Banque  dimmercialé  et  Indnsirielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  OUraniare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'c 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  Cie 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  Cie 
MM,  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C'^ 


IVEINES  DIVERSES 


98.750.00' 
40.WjO.00 
liO.OOO.OOOdi 
7. OOO. 00 


125 

1888 

1 25 

,«7 

ÎIO  d>. 

.HT. 

.'«O 

.h:,:. 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  'Argent)  lerrne 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <<-rm<! 
Pontgibaud  (plomb  argentifère), c^j^a/i/ 


680 

24 

689 

726 

708 

717.50 

712 

702 

47 

42.50 

49 

57 

56 

56., 50 

55.25 

60 

89 

75 

64.50 

68 

92.25 

90 

86.50 

81 

410 

400 

400 

,397.50 

400 

410 

410 

410 

Introduite  antérieurement 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


a  a; 


DIVIDKNDKS 


1898 


1899 


COX3"K.S  ID"CJ 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Iiisliaul  Plus  lias 


1898 

Clât.  semestrielle 


;iO  Juin 


31  née. 


9  Mars 


If)  Mars 


2;îMars 


30  Mars 


HII  liKAUX 

A. 

LONDRES 


IVEIISTES    D'OFl    SUD- AFRICAINES    (District    du  Witwatersi'anci) 


'213 . 100 

f)00 . 000 

''i35.000 

'2Ô0 .  OOi  ' 

n=:  ft  AAA 
VOU . UUU 

'i3r>.ooo 

301 .100 

'200 . 000 

VUU . UUU 

5f>0 .  Ot)0 

«^^n  Afi/i 
onu .  I.IUU 

^5.000 

O^A  AAA 

200 . 000 

IS  i  .'2->0 

135.000 

.  13'i . 501 

1 00 . 000 

• 

8"2 .  OOO 

1 . 360 . 000 

1     'JAA    AA/ 1 

S^^o .  000 

[ 

22 1 .  C)'A.) 

5Ù0 . 000 

j 

OOO . 000 

300 . 000 

; 

OAA    AAi  1 

oOO . 000 

1  '20 .  uuu 

; 

1 OA  AAA 

vio . uuu 

235 .  l  i> 

135 . 000 

12->.{'00 

0=.A  Afin 
oM .  UUU 

'X  k  t  AAA 
-01 .000 

0"(A  AAA 

e /u . UUU 

"î  i6 . 325 

OOA  AAA 

Jolt.UUU 

318  010 

9i).000 

1 

on  AAA 

WU . UUU 

900.0'  10 

[ 

900 . 000 

560.000 

[ 

560 . 000 

350 . 000 

325.000 

200 . 000 

• 

OAA  AAA 

200 . 000 

350 .000 

300 . 000 

150.000 

[ 

1 50 .  (  iO(  1 

160.000 

1 60 . 000 

550 . 000 

500.000 

600. OOo 

[ 

549.3'Î8 

1 25 . 000 

[ 

125.000 

1 15.000 

1 1 1  .!^04 

'21  .OiMl 

2 1 . 000 

50 . 000 

50 . 000 

100. oon 

100.000 

530 .  (lOO 

436 . bl9 

115.000 

' 

n5 . 000 

.  275.000 

231  .2.')0 

325 . 000 

325 .000 

300.000 

289 . 950 

500 . 000 

AAA 

4  /O.OOO 

550 . 000 

550 . 000 

1 80 . 000 

180.000 

250 . 000 

210.0011 

800 . 000 

T 1 1 .  5ni  1 

300.000 

250 . 0!  Il 

Sln . OoO 

■J 

'J'/Ti  .1)111) 

4     AAA  AAA 

1 . 000 . 000 

0  l'.i .  IVJI 1 

, 325 . 000 

325 . 000 

85 . 000 

85 . 000 

200 . 000 

109.30-'j 

500 . 000 

450 . 000 

450 . 000 

450 . 000 

400.000 

.'lOO  .000 

300 . 000 

;-!!  '0 .001) 

165.000 

i 

lor.  .oiiii 

400 .  ni  10 

li.'i-J.'îos 

2.000.0110 

2 . OOO . 000 

300 . 000 

IlOO.OOO 

500.000 

4  8"/.  500 

600.000 

574.500 

■  270.000 

270.000 

2.150.000 

2.750.0011 

400.000 

.'(iiO.Oilii 

160.000 

150.01)1) 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.000.000 

4.700.000 

600.000 

514.301) 

150.000 

150.000 

35.000 

34.000 

540.000 

540.0011 

150.000 

150.000 

400.000 

300.0(KJ 

400.000 

386.000 

200.000 

200.000 

80.000 

80.000 

200.000 

178.123 

425.000 

400.000 

400.000 

351.900 

860,000 

860.000 

100.000 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Koodpt.  Deep 
East  Kand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferieira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.. . . 
Geldenïiuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  ueep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubile  e  

Jumpers  

Juuipers  Deep  

Kl)nberley  Roodpt. '^elI. 
Kleinfontein  (New). . . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May 's  Consolidated  (^l!w 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Me  ver  and  Charlton  . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  tstate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.        Porçes. . . . 

Id.  Hobinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef . . . 

Vogelstruis  

Wemmer  

"West  Chimes  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


% 

50 


100 


15 
12v, 


50 
240 


80 


,300 


147'/, 
75 


125 
100 
075 
100 

80 


10 

30 
10 
30 


25 
15 
40 

60 

15J 


50  %  inars 
25  ■%  m'ai-H 


25  %  mars 
100  %  mars 
25  %^mars 


15  %  février 


7  5/16 

4  1/2 

5  5/8 

7  1/4 

8 

8 

7  15/16 

7  9/16 
3  5/16 

7  5/16 

4  1/2 
3/4 

3  1/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  3/8 

1,  Crosby  Square. 

1  1/2 

1 

1  3/8 

2 

1  7/8 

1  13/16 

1  13/16 

'/"'  . 

1  1/2 

9/16 

1 

1  1/16 

2  1/2 

2  3/8 

2  5/16 

\\'Mn)ro"il  Coiu't. 

5 

3  5/8 

4  1/4 

4  l/'i 

4  7/16 

4  7/16 

4  1/2 

120,  liishopsgatc  St. 

7/8 

1/16 

4/3 

7/0 

12/6 

ll/O 

12/6 

'  9/6  ' 

7,  Jjortitjiiry. 

1/4 

1/16 

1/0 

1/6 

2/6 

2/6 

2/0 

2/6 

30,  St.  Swithin's  Laiie 

6  1/8 

2  3/4 

3 

3 

3  3/8 

3  1/4 

3  5/8 

3  15/16 

2  1/8 

3/4 

1  1/8 

1  9/16 

2  3/8 

2  3/8 
3/16 

2  1/2 

•  2  1/2 

8,  Old  Jewrv. 

5/8 

1/8 

3/8 

5/16 

3/16 

1/4 

5/16 

8,  Old  .Jewry. 

6  5/8 

4  15/16 

5  15/16 

5  5/8 
3  5/16 

6  9/16 

6  3/8 

6  3/8 

6  3/8 

Gresham  Hoiise. 

3  5,8 

2  1/4 

2  13/16 

3  3/4 

3  13/16 

3  11/16 

3  5/>i 

Wincheslrr  Hou'^e. 

7/8 

1/4 

3/8 

8/6 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/x 

1  1/8 

120,  Bislio|is-)ili;  St. 

15  1/4 

10 

12 

13  7/8 

14  3/4 

15 

15 

15 

120,  Bisl)u|)St;:iO'  .st. 

15  1/4 

11  1/4 

13  1/4 

14  1/2 

17  1/4 

19 

18  3/4 

18  1/4 

120.  Bish(,|i<-aO'  St. 

5  3/16 

6  3/4 

2  7/8 

3  15/16 

5  1/8 

5  1/8 

6  5/8 

5  9/16 

5  9/16 

6  3/4 

5  1/4 

W)i))i)csli.r  llnu^o. 

5  3/8 

6  1/2 

6 

6  3/4 

6  7/10 

28,  tiMilnihall  llull.li|s. 

4  9/16 

2  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

4  1/8 

4  1/8 

4 

3  7/S 

06.  (ii'Oshiiiii  Hdiisc, 

6  9/16 

3  9/16 

4  7/8 

6  9/16 

8  1/4 

8  1/16 

8  1/16 

8  1/16 

\Vliiclies|n)'  HO)isi'. 

12/6 

1/0 
21  3/4 

3/16 

1/6 

4/0 
23  3/4 

4/0 

4/0 

4/0 

Winchester  lluusc. 

26  7/8 

25 

25 

24 

24 

24 

120,  Bishopsgate  St. 







6 

7 

'7  1/8 

"7  1/8 

7  1/8 

1  15/16 

1  1/8' 

1  1/2 

1  9/16 

2 

0  . 

2  5/16 

1  15/16 

28,  Aiisli'ii  Priars 





1/2 

9/0 

2  7/16 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/2 

19,  Bll)'\   Sliri  f. 

8  9/16 
11  1/8 

4  1/8 

5  3/4 
8 

8  1/8 

8 

8  5/8 

8  1/2 

8  1  /2 

120.  Bisl)H])-^;ih.  SI. 

6 

11 

11 

11 

10  7/8 

U 

30,  St..SvviUiiu's  Laiie 

7/8 

1/4 

3/8 

11/16 

15/16 

15/16 

7/8 

7/8 

Warnlord  Court. 

3  3/8 

1  3/4 

2  1/2 
2 

3  5/16 

3  3/8 

3  11/16 

3  5/8 

3  5/8 

Warjil'ord  Court. 

2  9/16 

1  5/8 

1  7/8 

2  5/8 

2  11/16 

2  11/16 

4  3/4 

2  5/8 

7.  Liilhlmrv. 

3  11/16 

2 

2  3/4 

3  5/8 

4  3/4 

4  5/8 

4  15/16 

120,  H)sl)n|is^ate  St. 

10  7/8 
8  1/4 

8  3/8 

10 

9  5/8 

9 

9  1/4 

9  1/2 

9  7/8 

Wi))))!.,).!  Cniirt. 

6  7/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  ;  '  ! 

7  3/8 

7  7/16 
.16  1/4 

7  1/4 

7  3/8 

«iv-lmni  Uniise. 

12  1/2 
11  3/4 

9 

10  1/16 
9  3/4 
5  1/4 

10  1/2 

5  1/4 

16  1/2 

16  1/2 

15  3/4 

WaDiloiil  Ci.urt. 

5 

6  7/8 

7  1/8 
6  1/1 

7  5 /.s 

s.  010  .le\vi>\  . 

5  15/16 

4  3/8 

5  5/8 

6  1/4 

6  3/4 

6  15/10 

120,  Bi.^hiips>ate  St. 

6 

4  1/4 

5 

5 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

5  3/8 

.30.St.S\viUiiii'sLane. 

6 

4  1/4 

5/8 

3/8 

1  1/8 

1  1/N 

1  1/8 

1 

7,  Lothbur\  . 

3  1/8 

1  5/8 

2  1/2 

2  13/16 

3  3/8 
7  1/4 

3  1/4 

3  3/16 

3  1/16 

170/173.  Wiacbrtirr  Hoii.m'. 

5 

2  11/16 

3  5/8 

4  7/8 

7 

7 

6  15/16 

19,  Bury  sueel. 

2  15/16 
4  1/4 

1  7/8 

2  1/8 

2  7/8 

3  5/16 

.3  1/4 

3  3/8 

3  11/16 

120.  l)isl)o'|)M|alF-Sl-\V)ll)in. 

2  3/4 

3 

3  13/16 

:  ;  5  / 1  Cl 

3  15/16 

3  13/16 

8,  Pri)ices  Slreet. 

1  5/16 

11/16 

7/8 

15/16 

1  3/16 

1  l/.s 

1  l/.s 

1  1/16 

8,  Prinees  S'reet. 

13/16 

1/4 

5/16 

5/16 

1/2 

1/2 

1/2 

1/2 

7,  Lotliliiirv. 

3/16 
1  3/4 

1/16 

1 

7/8 

2  3/8 

2  1/4 

2  3/16 

2  5/10 

8,  (.)ld  .lewVv. 

15/16 

1  1/8 

1  9/16 

2  1-/2 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/,S 

AVariiford  CV.urt. 

1  5/16 

1/2 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

15,  George  st.,  E.  G. 

4  3/16 

2  1/2 

2  7/16 

4  1/8 
6  3/4 
15/16 

4  9/16 

4  5/8 

5  1/4 

5  1/2 

4,  Lotlibury, 

7 

3  1/8 

3  7/8 

11  3/8 

10  5/8 

11  1/8 

10  1/2 

l3/'>.  (il'ODie  SI.  \\\].  llous». 

1  1/4 

3/8 

5/8 

3  3/8 

3  1/16 

2  15/16 

2  7/8 

28,  Aiisteu  Fiiars. 

5  1/4 

3  3/4 

4 

5  1/8 

6  3/8 
3  3/4 

6  7/16 

6  9/16 

6  3/4 

"Warnlord  Court. 

2  13/16 

1  5/16 

'1  5/8 

2  9/16 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

Gresham  Hoiise . 

1  13/16 

11/16 

1 

1  5/8 

2  I/,S 

2  1/16 

2  1/8 

2  1/8 

8,  Old  Jewry 

7  3/4 

4  1/2 

5 

5  7/8 

6  3/4 

6  1/2 

6  1/2 

6  1/2 

120,  Bishopsgate  St. 

1  1/8 

3/8 

11/16 

11/16 

^7/S 

7/8 

13/16 

13/16 

120.  Bishopsgate  St. 

4  13/10 

3  1/16 

3  9/16 

4  3/8 

4  15/16 

5  1/16 

5 

7,  Lolhhury. 

2  9/16 

1  3/8 

o 

1  15/16 

2  1  ;  1 

2  1/4 

2  1/4 

2  .-i/S 

33,  Cornhill. 

35 

25  5/8 

29  5/8 

34  1/8 

43  1/4 

42  1/2 

43  1/4 

42  11/16 

120,  Bislio)i^ïale  St. 

2  7/16 

1  1/4 

1  3/8 

2  1/8 

3  11/16 

3  7/16 

3  7/16 

3  7/16 

8,  Prince-  ^Dvd  , 

1  1/8 

1/4 

1/2 

15/16 

1  7/16 

1  7/16 
1  5/8 

1  7/16 

1  7/16 

8,  Prince^  :^l  1  . 

1  1/2 

3/4 

13/16 

1  7/16 

•1  5/8 

1  3/4 

1  15/10 

8.  Pr)ncc-  Slreet, 

1  5/8 

5/8 

7/8 

1  1/8 

1  11/16 
2  1/4 

1  5/8 

2  1/4 

1  1/2 

1  1/2 

8.  Pi-inres  St)-eel. 

3 

1 

1  9/16 
8 

1  1/4 

2  1/4 

2  1/S 

War)ifo)'(l  Court. 

9  1/4 

7  1/4 

9  1/8 

10  3/4 

11 

11 

10  15 '16 

28.  Auslm  Kriars. 

11  3/4 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

13  1/4 
3  l/'i 

13 

13 

12  3/4 

8.  Old  .Jewrv. 

2  15/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

3  1/4 

9  5/8 

3  1/4 

3  1/4 

8.  Old  .lewry. 

9  1/8 

5  1/2 

6  1/4 

9 

9  3/4 

9  13/16 

10  1/16 

30,  St.  Swithin's  Lane 

4  1/2 

o 

3  3/8 

2  1/4 

3  1/8 

3  1/16 
6  1/4 

3  1/16 

3  1/4 

Gresham  House. 

5  5/16 

2  9/16 

3  13/16 

5  3/16 

6  3/8 

6  3/16 

6  1/8 

8,  Old  .Jewry. 

2  1/8 

1  7/8 
1/4 

2  1/2 

3  5/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

3/4 

9/16 

1/4 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

7,  Lothbury. 

1 

1/4 
2  3/4 

9/16 

1/4 

7/!6 

1/4 

7/16 

7/16 
5  1/4 

Gi'esham  lïouse. 

4  5/16 

3  3/4 

4 

5  3/16 

5  1/8 

5  3/16 

15/li,  Ceonif  St.,  Mn,  Hou.v. 

4  1/2 

2  7/8 

3  3/8 

3  7/8 

4 

5 

5  1/8 

WiiriUord  Court, 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  11/16 

3  9/16 

3  9/16 

3  5/8 

bs,  SI.  Swidiin's  Lane 

8  1/8 

5 

6  1/16 

8 

8  5/8 

8  11/16 

9  1/8 

9  1/8 

8,  Old  .lewvy. 

2  1/16 

1  1/8 

1  3/4 

15/16 

2  1/16 

1  3/4 

1  5/8 

1  1/2 

Win  hesler  llonse. 

12  7/8 

8 

10  1/2 

12  5/8 

13 

13 

13 

13 

19,  Bury  Slreel. 

1 

1/4 

9/16 

3/8 

1/2 

1/2 

3/4 

1/2 

1/2 

Winchester  House. 

7/8 

3/8 

1 

7/16 

13/16 

3/4 

3/4 

11/16 

^\'al■Ill'o|■d  Court. 

2 

1  1/2 

1  7/8 

3 

2  7/8 

2  11/16 

2  3/4 

120,  Bishopsgate  St. 

6  13/16 

4  1/2 

5  9/16 

4  7/8 

6  1/8 

6 

6  1/16 

5  15/16 

^\'arnford  Court. 

3  3/8 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/4 

3  3/8 

8,  Old  .Jewry. 

MINES    D'OFl    SUD-AFP=lIGAIlSrES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120>000 

125.000 

5/0 

125.000 

400.000 

10/0 

400.000 

156.2.50 

2/6 

153.870 

240.000 

1 

240.000 

460.000 

1 

.100.000 

1 

1.075.000 

145.000 

1 

130.010 

100.000 

1 

9«.0O0 

Sàrrett  

Graskop  4 . . 

Klerksdorp  (9  s»  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New) — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6X 


13/6 

7/0 

8/0 

9/6 

10/0 

9/6 

9/6 

9/6 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/0 

1/0 

1/0 

1/0 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

3/3 

3/0 

3/0 

3/0 

3/16 

1/16 
1/4 

1/6 

1/9 

■  2/6 

2/3 

2/3 

2/0 

5/8 

3/8 

3/8 

1/2 

7/16 

7/16 

7/16 

7/6 

1/0 

1/3 

1/6 

,.  2/9 

2/9 

1/3 

1/3 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  9/16 

1  9/16 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 

•■•  2/0 

2/0 

2/0 

1/9 

5/8 

3/16 

5/16 

1/4 

■  5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

Bevois  House  Basinghall  Street 
85,  Gracechiirch  St. 
110.  Cannon  Slreet. 
110,  Cani)))!)  Slreet. 
8,  Old  Jewrv. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen  s  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Camion  Street. 


M 


BOURSE     PE     _EO::K^1>1îES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


GOMFAGNIES   F»FlOF*FlIÉT AIRES   de  TERIHAIISr   et  D'EX:F»LOFli^.TIOlSr 


£ 

VoO.tlOl 

i 

v-i.  1.000 

"l'""'' 

1 

3Ô0 . 300 

"' 

1 

1 . 1 0'i .  500 

iHI  1 ,  (  It  Ml 

1 

iOO.OOO 

l'i'    )    1  II  l(  1 

1 

9 \ . 307 

1 

3 . 750 . 000 

iO  ,  t  M  II  1 

1 

■.'G7.fl  1^ 

.  1. ".M.  11(111 

1 
1 

1.150.(01 
l.-.'5o.OO  • 

r,i  II  1,1  II  III 

100 

575.000 

.IKl'I.IltlIl 

1 

1 .531  .(j|7 

■J(  Il  ).  1  II  II  1 

1 

•,'00.  OOO 

Il  m.  III III 

lO.s. 

50 . 1 100 

1  ."i .  1 H  II  1 

1 

1  '.)■.'.  1  II  II  1 

■.'110.000 

1 

•200 .  OOU 

•.'00.000 

1 

ISO.  000 

1 1  1 . 1  II  10 
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Alexandra  Estate  

Anglo-Frencli  

Barnato  Consolidate  1 

Bechuaiialand  

Bechuaualand  Trading 

Chartered  (British  S.  A.  C") 

<  harterl^ind  Goldfields 

Cons.Gld.FldsS.A.Def. 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5î/o%Debentures. 

Henderson's  Trans.  £.st 

J  ohannesburg  Estâtes . 

Lon.  &  S.Afr.Explor.  C' 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency. 
Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s& c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 

Oceana  Development.. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 

Rhodesia  Goldfields... 

Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.      Gold  Fields. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 

Willouihby's  Consol.. 

Zambesia  Exploring. . . 
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3  %  janvier 
'2  %  janvier 


30  %  niar..^ 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

5/0 

5/0 

3  l/-> 

i  7/8 

2  3/8 

2  7/8 

4  3/16 

4  1/16 

•2  1/^2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  3/8 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 
3/4 

1  1/10 

1 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

7/8 

7/8 

3  7/16 

2  3/16 
1/4 

2  5/16 

3  5/16 

3  5/8 

3  5/8 

5/8 

1/2 
4  1/4 

3/8 

3/8 

3/8 
8  1/4 

5  1/-2 

3  3/8 

5  1/4 

8  1/2 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/6 

24/3 

107 

I A 1 

106 

109 

1 10 

110 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/8 
1 

1  3/8 

Ti8 

1 

1 

1  1/16 

U  l/'2 

U  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

12  1/2 

9/16 

1/16 
1  1/4 

1/8 

3/16 

1/i 

5/0 

'2  7/16 

1  7/16 

1  13/16 

2  1/2 

2  5/8 

1 

7/16 

13/16 

5  3/4 

1  1/16 

1  1/2 

1  1/2 

7  1/-2 

5  1/4 

6  7/8 

3  5/16 

4 

'2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  7/8 

2  13/16 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

1  3/8 

1  3/16 
1/4 

5/16 

1/16 

3/16 

3/8 

7/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

7/0 

6/3 

7 

4  1/8 

5  15/10 

6  1/2 

6  1/2 

1  1/2 

1  9/16 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

2  1/8 

2 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

13/16 

13/16 
2  1/4 
1/4 

1 

1  1/8 
1/4 

2  3/8 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2  7/16 

2  3/8 

,  1  9/16 

7/8 

1  1/16 
3/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/-2- 

1  7/16 

5/8 

1  » 

1  5/8 

1  5/8 

5  /O 
4  1  / 16 
2  5/16 

4  /6 

U  tieorije  st.  Mo.  Ilouse. 
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1    I  ("ifh  hi  1  l'v 
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1/2 
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24/3 

24/3 

8,  Olil  ,l,'\vi-v. 
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8,  Olil  Jewiy. 

1  1/8 

1  1/8 

85,  Graceohùrch  St. 

1 

12  1/2 

1 

12  1/2 

15a,  Bury  Slreel. 
19,  Finsljury  Circus 

4/9 

4/9 

85,  (iracechiirch  St. 

2  5/8 

3 

8,  Olil  Jewrv. 

1  7/16 

1  1/2 

8,  Olil  Jewry. 

3  15/16 

4  15/16 

3,  Cii|itha'il  Buildinfjs 

3  1/16 

2  13/16 

Broad  Street  House 

2/6 

2/6 

33,  Cornhill 

1  3/16 

1  3/16 

Sun  Court,  Gornliill 

5/16 

1/1 

4,  Sun  Court. 

6/0 

6/3 

5,  C.iiiLliall  Buiklini'.s 

6  3/8 

6  7/8 

8,  Old  ,Je\vi  y. 
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1-20,  lîi^hn|isgate  St. 
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1/4 
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3.000.(JOI1 
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Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p. 

iterste  Fabiieken  

Exuloration  C".  (New) 
Johunnesbg.Cons.  Inv. 

Id.       Waterwks . . 

Id.  Tramways  . . 
London  a-ad  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.. 

Tali  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 
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11,  10 

Broad  Street  House. 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 
5  1/2 

2/0 

1/3 

1/3 

-  1/3 

5  3/8. 

3,  Gracechurch  St. 

6 

3  7/8 
7/8 

5  1/2 
2  3/16 

5  3/8 
2  3/16 

5  :i/s 

2  3/10 

2  1/2 

1  3/16 
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Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate. 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Gomet  (New)  

Consol.  Deep  Level. 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 
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East  Rand  Prop.. 
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Korbes  Reef  
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2.  OS", 
2  ,  SCS 


2.61  I 


I  lU  :i  ."i  ' 

i02  r.'.;;i 


1  /  .s  /  ■,' 

1 56.51 

2S. 3soj  -J 
61.1.5s|  1 
138.6761  u,  l-.'o 
2. 12 


6. '.'18 

71.977 
4S.5S1 

7..s;;i 

l'i  1 .  l''l"s 
71.381 
■20.002 
75.606 

82. 701 
30.311 


980 


6 . 

1.770 
5.476 


2.67! 


Avril 
1898 

)lai 
1898 

Juia 
1898 

Juillet 
1898 

Août 
1898 

Septem. 
1898 

Octobre 
1898 

Noïem. 
1898 

Déceiii. 
1898 

Janvier 
1099 

Février 
1899 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

DEI 

DlVl 

6  l'*0 

''-' 

3 .  JM 

ù .  JJ& 

6 . 080 

6 . 9(J2 

7 , 298 

O .  ooo 

y .  i  13 

6  .  "lo  i 

50 

Déceni.  1898 

.Juillet  1S92 

~7,  . 

~~ 

Sept.  1895 

670 

650 

667 

837 

840 

884 

892 

l  .120 

981 

740 

10 

6X 

Décem.  1898 

.  i  i .  ( 

7 .  '.149 

7 . 976 

8 . 056 

8 . 222 

8.545 

8.350 

2 . 250 

8. 437 

8 . 237 

8 .045 

75 

100 

Octobre  1898 

i .  ooo 

^ .o  lys 

o .  Duo 

4.075 

4 . 435 

4 . 44'.) 

2,722 

'2 .  SSt> 

2 . 683 

2 . 299 

80 

Octobre  18'J5 

",  "  't  j  1 

3  079 

O .  ODo 

4.092 

4.210 

4 , 004 

i .  279 

5-583 

5 . 175 

15 

16 

Février  1896 

Zo 

Févriiîr  1896 

1 1  400 

\\  ^10 
1 1 . 0  lu 

lu  .  oo  i 

1 1 .  ,6^0 

10 . 

10.30o 

10 .340 

10.61.D 

11.  /lu 

r2.o48 

10 . U9o 

iO 

50 

75 

15 

15 

Décem.  18'98 

<j  0  jtS 

3  137 

9  868 

0  T57 

2.839 

-i .  325 

4.531 

5 . 099 

D .  Loo 

20 

-1 0 1/ 

Décem,  1898 

20 

50 

20 

_ 

•A) 

Murs  1899 

1 .  b7  / 

2.311 

1 .  9oy 

Xoùl  1892 

10  "^83 

10 . J 

^  o  o  1 A 
lo . yiu 

1 1 .  i  l 

1.; . 

1 1 .9 14 

1 1 . v-n 

10. /81 

12 . 8i4 

1 1  -  656 

13 . 353 

ou 

Décem.  1898 

ll'431 

11.140 

11.253 

11,918 

12.268 

11.461 

11.872 

11.944 

12.079 

12.131 

12.162 

50 

50 

loo 

110 

170 

240 

50 

Mars  1899 

7.-i-2-2 

6.627 

7,131 

8.359 

7.776 

7.659 

7  789 

S.  235 

8.251 

7.210 

25 

Décem.  1898 

6  228 

0  -  "jyo 

6  30 1 

6 ,  .336 

6 . 355 

6.358 

6  330 

6  36S 

6  733 

6  696 

6  .538 

55 

60 

60 

45 

80 

80 

25 

-Mars  1899 

13.516 

13  045 

13. 144 

1 1 . 923 

12  756 

1"^  246 

1 - . 000 

1  ï  .  0(3o 

Lo  .\J  i  i 

12 . 379 

100 

150 

1 15 

340 

300 

300 

— 

Décem.  1898 

10.551 

10.G97 

10.995 

11.1S7 

11.798 

12.540 

12.342 

12,842 

12.906 

13.003 

11.770 

25 

30 

30 

12% 

45 

147% 



Décem,  1898 

673 

877 

1  .US5 

!  .-''.Il': 

351 

582 

1.253 

— 

— 

30 

10 

■10 

— 

-Mai  1897 

11.01  -i 

ii.-lW 

1 1  .:;',ii 

11,911 

12.1 1(  Il  1 

IM'Io 

11.701 

1 1 ,S13 

12.:-J34 

12.064 

ll.<.)54 

30 

75 

Décem.  1898 

2,  17,' 

2,6il 

:!''''."-' 

2,1(11 

2,7:i6 

3.117 

1.389 

— 

— 

— 

— 

— 

> 

3  .  0  1  i 

;;  ^ 

3.  16S 

:>  3"^* 

3  16 

!-! .  179 

3 . 464 

25 

40 

Décem.  1898 

6  7  17 

6  6'^'i 

6 , 66 1 

6  68'' 

6  393 

0 .  tJ^ 

6 . 295 

*-  " 

o . .-  ,  1 

5  1 37 

6  478 

■^5 

Décem.  1898 

'i.  !l  ' 

"~s 

^"U 

~„y, 

~  ' 

M.ars  18C2 

s.;;i<; 

7  '-'"r 

7  ("'''(■ 

-  ;'', 

'  '.'il"' 

1  i'^ 
S .  i  2o 

o  .  4  lu 

s  iAQ 

8  099 

30 

125 

125 

Décem.  1898 

~>   SI  )(  ') 

'  '  '. 

"  so^ 
L'  ■  ; 

5  s" 

','  ■  ^'  '" 

(.1,1.1.  i,, 

(.1   ,    .  1.. 

'J  .  1  1  3 

D .  loo 

.5 . 967 

5  621 

10 

85 

100 

I  no 

lUO 

2o 

-Mars  1899 

J .  U  /b 

.,».<S1S 

6 , 196 

-1 ,  blVJ 

1.222 

4. 19.S 

4 .431 

3 . 528 

3.765 

3 . 585 

350 

375 

675 

100 

F(''vrier  1899 

■J .  :,si) 

1.552 

2.675 

2,. 551 

1.8'J3 

2.862 

2.718 

2.103 

2.877 

2.829 

2.681 

120 

120 

90 

60 

80 

100 

25 

-Mars  1899 

6.009 

6.170 

6,591 

6.321 

6, 179 

6 . 1  40 

6.251 

6.107 

6.106 

5.611 

15 

55 

50 

30 

60 

80 

— 

Décem.  18'98 

j 'i  1  ~  Il 

' i 

(  > . UO l 

0 . 9  n 

.  8'2  'i 

6 ,  :  Il  2 

7 ,  :i7 1 

6.876 

7 . 237 

7 . 2139 

6 . 876 

1  .  l.is 

1  ,303 

1.415 

1.326 

1.068 

S(  is 

1 22 

•886 

958 

881 

851 

- 

- 

- 

- 

- 

1,509 

5 . 0 17 

5 , 393 

5.006 

.5 . 7  47 

6.027 

5 . 072 

12% 

12% 

Mars  1895 

1.121 

1.111 

1 .  'i65 

1 ,  ilu 

1,701 

1  .95(1 

5.  IU2 

5,220 

0.154 

10 

Docem.  1898 

11.191, 

12.01 i 

7.786 

12.U1U 

12,111 

l-,',(i(r,i 

12,:i29 

12. -251 

11.7,15 

il. 258 

30 

45 

25 

30 

30 

30 

Décem.  ls'98 

1 .  13 1 

i.3u:i 

l,:iO'.l 

3.91-J 

3 .  ,SS9 

3.872 

3.169 

3.248 

3 . 2 1'.) 

3 . 533 

3.044 

1% 

Décem.  1898 

5 

.Sept.  1893 

3.11 1 

2.373 

2,1 '.16 

1 . 927 

2.074 

1.846 

2.186 

1.170 

2.027 

2.006 

1.811 

61 1: 

6  10 

57(1 

850 

770 

725 

795 

825 

610 

1  .-.'U'.' 

1 .  13: 1 

1  ,  161 

1  ,u-J6 

1 ,  :;uu 

Mars  1898 

:  ; .  i.i2i  1 

3,, sol 

:i,i:il 

3.735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

.s.i:;i 

:> .  "i9o 

2 , 766 

7.730 

8.  !99 

8.829 

9,416 

9.220 

20 

20 

15 

Décem.  1898 

1  ,1107 

1.  178 

1 ,2 12 

i ,  2u2 

4.356 

4.375 

4.481 

4 . 480 

4., -361 

60 

55 

50 

20 

•  50 

60 

Décem.  1898 

2 .  '.  i-.'s 

:; .  so'.i 

3,81 1 

1 , 056 

2.597 

2. 183 

1 .688 

5.0'28 

570 

7611 

770 

665 

1 .1.511 

1  ,500 

1 . 200 

Mai  1880 

9.967 

lu,  i,isi  ; 

lu. -,'82 

10.  ',96 

10.090 

10.  llu 

lu.o:;s 

10.853 

10.717 

10.660 

40 

40 

50 

25 

30 

55 

Décem.  1898 

2.  161 

1  .72',' 

1.577 

1,61(1 

1  ,572 

16 

3.-J12 

:;,  166 

3.275 

:;,6ii 

::  ,('.10 

l.'.'IO 

4.226 

25 

1.5.SI 

2.057 

2. 142 

1  ,r„7,-i 

1  .(.!6 

1  ■s;iS 

50 

50 

20 

.Juin  1895 

3.970 

4 . 060 

3.917 

1 ,  ir.s 

1,186 

5.516 

6.013 

6, 2: 17 

5.921 

105 

30 

Xoùt  1895 

■J.sis 

2, 7'.  Il 

2 , 757 

2.841 

2.909 

2.816 

2.543 

2.2.'-iO 

2.:  195 

2 .  'i5(> 

:;.iO'.' 

3. 177 

3, 176 

3,193 

3. 129 

2,927 

2.8'i6 

3. 108 

3.208 

10 

.Juin  181)7 

100 

Décem.  1898 

ls':;o-.> 

:i,  16'', 

3,620 

3,633 

:i,5ii 

U.ssl 

1.718 

4.259 

10 

10 

10 

Décem.  1898 

■jo,or,:; 

IS,  ',  17 

l'.l,  1S7 

l',',s,5,-, 

2 1  . 7 16 

21 ,  IS-J 

2'j ,  s-j:  1 

1 ',1.772 

18.734 

8 

10 

14 

12 

15 

16 

Décem.  1898 

2 .  ss:  ; 

:;,uui 

N  : ;5' ' 

3.346 

3.182 

3 , 1  12 

:i.357 

3.283 

1.0'  I-,' 

1,(11 1 

:i.  Il',' 

1,  l','l 

4,010 

20 

50 

25 

40 

40 

n(,'Ci'm.  1898 

s .  U'.'C 

|-,',6UU 

1  1  ,  i:;o 

1  1.5,10 

1  1  ,s:,l 

i:;.  1  l'.i 

40 

Dirriii.  Is'lis 

2 .  :.'  '(' 

1 ,  loo 

-,'  .  :  ;(  H  1 

■J  ,  1(  Il  1 

1 ,','-.'(' 

■J  ,  i  11  >(  ) 

2.0  lu 

10 

10 

U(''ceiii,  l8'.»S 

Ti,  l:!U 

6  0-,'U 

5.',i-,M) 

5  .SU,5 

1 ,510 

1  .'-'11 

:,,  15(1 

15 

20 

20 

.loin  1898 

1  i ,  : ;5 1 

l.5.5:;c, 

16., -ju:; 

Il ,::!! 

1  s,  CI  II 

r.i,  luo 

■JU.  111 

2(1. 12s 

22,(101 

'io.  lu:; 

40 

30 

30 

-Voùt  1895 

1  .SU', 

1 ,  s  ■,  1 

1 ,7ss 

1  ,',ISS 

1.715 

1 .  8u:.i 

1 ,630 

1  ,  16S 

1,135 

989 

918 

928 

991 

50 

100 

40 

5 

15 

10 

•Juin  1898 

1 ,  un 

6t ,  7  15 

6 .  r5s 

6.721 

1.611 

6,Cr.'5 

6,015 

6 ,  :  16 1 

10 

AiM  1898 

1  .  UU.5 

1  ,561 

1 ,  127 

15 

Octobre  1898 

6i: 

6'i0 

SIU 

ll( 

6(15 

l|(l 

7  10 

10 

Mai  1896 

s,u:;i 

i.  lus 

'i  ,  01 1  1 

'i  ,  s,^-,' 

1  ,  S  1  -, 

20 

•lanvii'r  It'dQ 

S .  7 -.'s 
6,076 

11 .  '.'  Il 

1 1  .:;i: 

I  -.',  Is- 

1  ■-' .  ,1 1  •-' 

I','.:;-'! 

i:;,::'_'s 

l:;,  1(16 

1 1  ,s:;:; 

60 

Décem,  1898 

6.:!()i 

Ui.-.'IS 

6,-,'ir, 

6  ,  1  11 

6,  ISl 

6 .  -20  s 

6 . l 'SS 

6,o:;l 

200 

75 

100 

150 

Octobre  1898 

1 . 466 

1,267 

1.21'. 

1  , 57  1 

1  ,151 

1  ,596 

1  ,6.55 

2.  121 

1.913 

1 .  sue 

1  .111 

5.656 

6.511 

6 . 766 

7,2U8 

7.281 

7 , 306 

7  ,  16'. 

5.351 

5.879 

5 ,  6S 1 

1, 186 

30 

Décem.  189S 

6.823 

7.186 

0.646 

6.948 

~.1'.)4 

6.997 

7.0Û3 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

10 

10 

10 

Décem,  1898 

2.901 

2.764 

2.Tj6 

2.743 

2.728 

2.564 

2.679 

2.939 

2.579 

2  561 

2.707 

15 

70 

00 

55 

30 

60 

15 

Février  1899 

ISIAT-IJDEISriDIES    ïJ.  O/O 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF»AG^NIES     nVEIPsTIÈFlES     ET  I3'EXF»I_.OFlATIO]Nr 
(  S  ixd.- Africain  es,    A-uLstraliennes    et  A.mérlcaines) 


BOURSE  ËXIH 


y,  c 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


■23  Mapp  30  Mars 
1899  1809 


CouBs 
de 

CLOTURE 

6  Avi  il 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


CO]VIF»AGr3NriES    IDE    MINES    13  OR    SUD- AFRICAINES 


13.-50.000 

25 

1889 

3.3'i5.000 

25 

1S90 

8. '.50. 000 

25 

1 8SS 

18.750.000 

25 

1  ^'.>.' 

2.250.000 

25 

IfSS- 

14.000.000 

25 

iN'.i.-. 

5.000.000 

25 

ixs: 

6.2.50.000 

25 

300.000 

25 

ls;ir, 

12.500.000 

25 

ISSs 

';.5oo.ooo 

25 

IS',).'. 

275.000 

25 

ls9i 

7.500.000 

25 

1.SS7 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

180:-; 

1.025.000 

25 

1805 

C8. 750. 000 

125 

1SS7 

27.500.000 

25 

1887 

25.000.000 

125 

ISS7 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.025.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1891 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep  ..terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated —  terme 

Piimrose  (New)  terme 

Princess  cptani 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cplanl 

Robinson  Gold  terme 

Stieba  Gold  terme 

•Simmer  and  Jack  (acl. nouv;). 

Transvaal  Gold  Fields  lerm^ 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
170 

69 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
230 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 

87 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


13 

116 

63 

32.50 
206 
57 

86.50 
45 


14 
16 


9.75 

33 

83 
115 
620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 

37 


16.50 
19 


31.25 

98 
139 
657 

43 

153.50 
70 


95 
63 

12.50 
218.50 

41.75 
101.50 

36 

275 
17 

15.50 


16.50 
61.50 
107 

208.50 
609 

50 
218.50 

82.50 

86 

97.75 

12 
122 
128.50 

63 
1098 

57 
280 

43 
159.50 

58 
223.50 
327 

24.50 

18.50 


15 

61.50 
102.50 
206 
607 

40.75 
215.50 

83 

89.50 
94 
12 
133 

63 
1092 
59 
279.50 

1.57 

56 
233 
332 

26 

18.50 
80 


12.75 

61 

97 
201.50 
600 

48.. 50 
212 

80.50 

97.25 

95 

12 
139.50 
130 

63 
1080 

60.50 
275.50 

39 

158.. 50 

55 
220 
328 

2(> 

18 

81 


11.75 
63.75 
100 

202.50 
605 

40.25 
217.50 

81  .75 
104 

06 

14 
1J3 
1.33 

63 
1077 

50 
278.50 

41 
159.50 

.57.5(1 
235 
3il 

31.51) 

10.50 

8i 


LoDdon-Paris  Financial  and  Uining  f." 

MM.  Belmann  frères 

C'*  Française  des  Mines  d  Or 

MM.  Armand  Lévv  et  C'" 

New  Austral  C" 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  C 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

Ad.  Goerz  et  C'' 

Banque  internationale  de  Paris 

MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 

Ad.  Goerz  et  C'= 

London-Pans  ri.'iancial  and  Mining  C** 

Ad.  Goerz  et  Ci» 

Banqne  Fiannise  de  l'Atrique  da  Sud 

MM.  Belmann  frèi'es 

BqueTtiisse  et  Franraise.  puis  SiM.  HacSwinei  el  C'i 

MM.  Mactiip'ls  et  C" 

Bqiie  de  Paris  el  d.P.-Bas  elUM.Ternlier,  Bfil  el  f.ii 

Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  Ci» 
MM.  Lemairc  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


nVIINES    D'OFl    AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1801 

5. 000. 000 

500 

1880 

50  OOil  pi  ris 

1«8S 

5.000.000 

25 

1805 

15.000.000 

5oO 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

\.lerme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

9.50 

8 

8 

9 

50 

cptan t 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

4.25 

4.25 

5 

7 

optant 

66 

38 

41 

40 

70 

70 

70 

72 

optant 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

5 

7.50 

7.50 

7 

50 

optant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

5 

6 

6.50 

!S 

optant 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

optant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

25 

21 

23.50 

23 

50 

optant 

200 

20 

20 

16 

15 

39 

31 

10 

■10 

MM.  Machiels  el  Cie 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Uémert,  llii;gins  cl  C'e 
Introduite  aiiléi  ieuiciiient 
MM.  Von  Ilémort.  Iligf^ins  et 
MM.  G.  Van  Brock  et  C" 


COnVERAGNIES    IDE   TERRAINS,    ID'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

K7. 500. 000 

25 

IKOO 

12.500.000 

100 

1805 

5.000.000 

25 

18W) 

11 .250.000 

25 

1880 

10.000.000 

25 

1802 

IK. 125.000 

25 

I.S02 

7  500 . 000 

25 

1805 

.37  . 50(J .  000 

2.5 

1 8fSC. 

i:;. 7.50. 00(1 

25 

IKOl 

1 2 . 500 . 000 

25 

18SK 

50.000.000 

25 

I8X', 

75.000.000 

100 

IK05 

12. 500.000 

25 

1802 
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Angelo  

Angelo  Deep 
Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration, 
City  and  Suburban  . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  
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3/0 

1/9 

2/3 

2/3 

3/8 

7/16 

7/.16 

1/6 

2/9 

1  /3 

1  7/16 

1  5/8 

1  9/16 

2/0 

2/0 

2/0 

1  '4 

5/16 

5/16 

9/6 

9/6 

1/0 

1/0 

3/0 

3/0 

2/0 

2  /3 

7/16 

1/2 

1/3 

1/3 

1  9/16 

1  9/ le 

1  /9 

1/9 

5/16 

5/16 

28,  .Viislcn  Friars, 
19.  ]-i(ivv  Sti-ei.'t. 
12(1.  l'.ishoii<-a(e  SI, 
.30.  SI ,  Swilliiu's  Lane 
"WaruOiril  Cimrt. 
>Variirnrrt  (/)iiurt . 

7.  l.ulhliurv. 
120.  ni-linp^-alf'  St 

^\"al■ll^lMl  (_;(.iiri , 

(;iv>liani  llouse. 
^VarIl|■m■ll  Gnui  1, 

8,  Old  .lewry. 
120,  Bishi:ipsi;-a  te  St. 
311. SI,  Swilhiii'sLane. 

7.  Lolhlmry. 

1 7(1  1 7;;,  W  iiiclu'^liT  llouse. 
19.  liiu'v  sirei't. 
|->(l,  lli^liij'|ivfl;ilr-SI-Wiiliill. 
s,  Priii(.a/<  Slrrrt. 

8,  Prima-  StriM/l, 

7.  L.illi]i((r\  , 

8.  Old  .lewi  v. 
AVariilVu-d  Court. 

15,  {i,.,:rp:  St..  E.  G. 

1,  LolliOuiy. 

ili/ii,  (,riin|i'  SI,  Ihi.  llouse. 

2N.  -Vusli'ii  Friars. 

WarnlVird  Goiirt. 

Groshaiii  House. 

8.  (  )lil  r\ 

120,  lti»li..|.--j:ilf  St. 

12(1.  J;i,~lio|i>:;alr  81. 

7.  Lothlmrv. 
.33,  Goriihill. 

120,  liisliiiiisgate  St. 

8,  Priiua's  Slreet. 
S.  Princes  Sli  eet . 
8,  Princes  SIreet. 
8.  Princes  Street . 
AVariiloi'd  Court, 
28,  ,\asliii  Fi  lars  . 
.s.  ni,)  .iru  1  y, 

8,  I  )ld  ,lc\\  r>  . 
30,  SI  .  Switliin's  Lane 
Gresliam  House. 
8,  Old  .lewry. 

7.  Lutlibury. 
Gresham  llouse. 
15  '(),  (,f(jn|p  SI,,  Mn.  llous'. 
AVarnlonl  Court, 
Is.  SI,  Swilhiu'-  Lauf 
,s.  oiO  .li'ur\  , 

l!--lci  1lou>e. 
19.  l'.iir\  SIreet. 
Winchester  llouse, 
^\■arllio^ll  Court, 
120,  F,isliu|is-alo  St, 
^\■al•nlol■d  Coiu'l , 
,s.  Old  .lewrv. 


Ileiois  llouse  Basiiigli.ill  SIreel, 
85,  Graccchurch  St. 
110,  Gannon  SIreet. 
110,  Gannon  SIreet. 
S.  Old  .lewrv. 
15,  <^n,  N'icl'oria  St. 
18,  SI.  Ili  Icii  -  Place. 
15,  lii-lio|i,.:jalc  St. 
110,  Gannon  SIreet. 


BOUItSE     Ifti:     JLOl^OItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


33  .J 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


COTUE-S  IDTJ 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Iiisliaiil  Plus  bas 


1898 

Clot.  semestrielle 


30  Juin 


31  Dec. 


23  Mars 


30  Mars 


C  Avril 


BUREAUX 
LONDRES 


GOIVIFAGNIES   F»FlOF»I=lIÉXAIFlES   die  TERRAIN   et  D'EXlRLOFlATIOPsT 


250.000 

225 

OOIJ 

^JgXg^j^fJj'g,  Estât©  

3.50.300 

350.. 30U 

xXUgX^.*    X  X  UUV^XJl  

1.250 

000 

1 

\ 

.102.51)11 

Bamato  Consolids-tôd. 

100.000 

/lOO 

01)11 

B6CllUëlIl£lld.IlcL  

100.000 

94 

301 

Bechuanaland  Trading 

5.000.000 

\ 

3 

'50 

000 

Chartered  (British  S.  A.  C«) 

5no 

(100 

201 

018 

Charterland  Goldflelds 

1. 151] 

III  II) 

1 

1.50 

(iOi) 

Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 

1  .2.50 

000 

1 

2.50 

OOu 

Id    6%  Préférence.. 

GIIO 

000 

100 

5~.5 

000 

Id.  5    %  Debentures . 

2.00IJ 

0011 

1 

531 

611 

Henderson's  Trans.  Est 

200 

0011 

200.000 

Johannesburg  Estâtes . 

100 

000 

10s. 

50 

000 

Lon.  &  S. Afr.  Explor.  C" 

215 

000 

192 

000 

Lydenburg  Estâtes  

■200 

000 

200.00(1 

Mashonaland  Agency. 

200 

000 

180.0(111 

Id.  Central  

ICO 

000 

115 

50(1 

MatabeleGoldReefs&c 

1.000 

000 

550 

OOO 

Mozambique  C»  

200 

000 

180.000 

Northern  Lands  

1 .500 

000 

1 

.261 

501 

Oceana  Consolidated.. 

150 

000 

150 

OOO 

Oceana  Development. . 

■150.000 

389.1511 

Potchefstroom  

100 

000 

80.. 351 

Rhodesia  Exploration. 

500 

000 

225 

000 

Rhodesia  Goldûelds.  .. 

500 

000 

500 

00(1 

Transvaal  Consolidt. . . 

:iS9 

300 

389 

300 

Id,  Development 

300 

(KJO 

300.000 

Id.  GoldFields.. 

2» 

915 

110 

000 

Id.  Land  

010 

000 

604 

225 

Id.  GoldMimngEsttit. 

1 .000 

000 

930 

000 

Willoughby's  Consol.. 

05 

000 

65 

000 

Zambesia  Exploring. . . 

% 
15 

25 

6 

•h  y. 

130 

5 

10 

3  %  janvier 
2  janvier 


30  %  mars 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

5/0 

5/0 

4/6 

1/0 

15/G  Ccorge  SI.  Mn.  Ilouse.. 

3  1/2 

1  1/8 

2  3/8 

2  1/8 

4  i/16 

4  1/16 

3  15/16 

110,  Winchester  Hse. 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/2 

2  3/8 

1,  Lolhbury. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 
3/4 

1 

1 

1  1/16 

1  3/16 

19,  St.  Switliin's  La  ne 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

1/8 

7/8 

7/8 

1/8 

12,  Basin^hall  Street. 

3  1/16 

2  3/16 
1/4 

2  5/16 

3  5/16 

3  5/8 

3.5/8 

3  3/4 

3  13/16 

19,  St.  Switliin's  Ijane 

5/8 

•  1/2 

3/8 
5  1/4 

3/8 
8  1/1 
24/3 

1/2 

15/16 

1 

19,  St.  Swithin's  Lane 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

8  1/lG 
24/3 

S  5/16 

S  1/i 

8,  Olil  .ti'wrv. 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/3 

2i/6 

8,  (Mil  .Jrwrv. 

101 

101 

106 

109 

110 

110 

110 

110 

8,  OM  .Jrui-v. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

.1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

85,  Uracwhiirch  St. 

1  3/8 

1/8 

1 

1 

1 

'1 

1 

1  1/16 

15  a,  Bui  y  Street. 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

12  1/2 

12  1/2 

12  1/2 

19,  FinsÉury  Circus. 

9/16 

1/16 
1  1/4 

1/8 

3/16 

5/0 

4/9 

2  5/8 

4/9 

4/9 

85,  (iraeechùrch  St. 

2  7/16 

1  1/16 

1  13/16 

2  5/8 

3 

3  5/16 

8,  Old  .Jewrv. 

1 

1/16 
5  1/4 

13/16 
5  3/4 

1  1/16 

1  1/2 

1  1/16 

1  1/2 

1  9/16 
4  3/4 

8,  Old  Jewry. 

7  1/2 

6  1/8 

3  15/16 

4  15/16 

3.  Coplhall  Buildin;j;s 

2  1/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  1/8 

2  13/16 

3  1/1(3 

2  13/16 

2  1/8 

liroad  Street  House 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

:i3,  CornhiU 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

1  3/16 
1/4 

1  3/10 

1  3/16 

1  3/16 

.Sun  Court,  Cornhill. 

5/16 

1/16 

3/16 

5/16 

1/i 

5/16 

4,  .Sun  Court. 

1/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

6/3 

6/0 

6/3 

5/9 

5,  Ciiptliall  Buildin-s 

1 

4  1/8 

5  15/16 

6  1/2 

6  3/8 

6  1/8 

1  1/8 

8,  OM  Jewry. 

1  9/16 

1  7/8 

2  1/16 

2  1/16 

1  5/8 

1/8 

1  3/16 

1  3/16 

o 

1  15/16 

1  15/16 

2  1/16 

120.  Bishopioate  St. 

1/8 

1/16 

9/16 

11/16 

13/ 16 

3/4 

13/16 

3/4 

Uetrojnililjii  'lunibiTS 

2  1/4 

1 

1  1/8 

1  3/4 
1/4 

2  1/4 

2  1/16 

2  1/8 

2  1/8 

120,  I;i>llM|iN^;ite  St. 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

3/16 

1/i 
■  2  5/16 

3/6 

12(1.  l!l^llop^uate  St. 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  1/8 

2  3/S 

2  5/16 

2  5/16 

Sullnlk  UiHlSiV 

:;,  c.Miiilnd  liiiildings 

1  9/16 

1/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  9/ 10 

1  13/16 

1  15/11' 

1  1/16 

5/8 

3/4 

1 

1  5/8 

1  9/16 

1  13/16 

1  13/ )i. 

13,  Lieiirge  Slruet 

Gonv/ERAOïsriES  diverses 


Goo 

299 
500 
I  .2.511 
2. 15S; 
500 
225 
1 .000 
1 .000 
400 
300 
3.0011 
250 
500 
150 


000 
000 
(1011 
000 
0011 

(l(J() 

000 
000 
000 
OOO 
OOO 
.000 
00(1 

()()() 


600 . 000 
299 . 000 
115,000 

1 . loo.ooo 

2.150.o(.)0 
5U0.0lj0 
210.000 
500.. 382 

1.000. OOO 
200.000 
.300.000 

3.000.(100 
250. 000 
:i94.69ii 
4.50.000 


Beira  Railway  Shares 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabiieken  

Exploration  C".  (New) 
Johannesbg.Cons.  Inv 

Id.  Waterwks. 

Id.       Tramways . 
London  and  ParisCorp, 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


6 

12  W 

6 

25 

12  1/0  %  mars 


6  ",,  mars 
10  0/0  janvier 

2  %  "■'„  n)ars 
25  o'/O  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

10/6 

10/6 

10/6 

10/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

•10/0 

10/0 

10/0 

10/0 

1  1/4 

7/8 

15/16 
1  3/S 

13/16 

1/8 

7/8 

1/8 

7/8 

1  7/8 

1  1/16 

1  1/2 

1  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

2  3/16 
1  5/16 
1  7/8 

15/16 

3/4 

1  3/16 

1  5/16 

o 

•> 

9 

1  1/8 

1 

î  1/16 

ï  1/16 

î  1/16 

î  1/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1  1/16 

1 

1 

1 

12/6 

13/16 

5/16 

7/16 

7/16 
14  3/4 

12/6 

12/6 
15  1/4 

12/6 

15  1/2 

13  1/2 

14 

15  1/4 

15  1/1 

15  3/4 

1  7/8 

1  1/1 

1  9/16 
1  1/4 

1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 

3  3/1 

3  11/16 

1  3/4 

15/16 

1 

1 

1 

1/8 

1/8 
1  3/8 

4  1/8 

2  5/8 

3  3/8 
3/4 

2  3/4 

3  1/8 

1  5/8 

.4  5/8 

4  3/8 

5  1/2 

3  5/8 

4  9/16 

1 

6  15/16 

6  1/8 

1 

1  9/16 

15/16 

15/16 

1  3/4 

1  5/8 

1  11/16 

1  11/16 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  15/16 

1  1/8 

1  15/16 

11,  Sl-Sw  ilhiu's  Lane 
Sultoilv  lliiiise. 
8,  Kincli  Lane. 
30.  St.  Su itlim  s  Lane 
1,  L  ithbury. 
5i,  St.  Mai-y  Axe. 
i'j/i  George  st.,  Un.  House  I, 


.83,  Hatton  Garden. 

1,  Banktiulilings 
8,  Old  Jewrv. 


Bruad  Street  House. 


MIISTES     D'OR  AXJSTRALIElSriSrES 


100 
115, 
2S0 
110 

Ml 

250 
300 
100 
1 .000 
5(10 
120 

80 
100 
3.'*''( 

40 
30(1 

so 
125 
320 
500 


000 
0011 
1)00 
01  )ll 
000 
000 
000 
000 

000 

000 
000 
000 
000 
000 
000 
.000 
.000 
000 
000 
OOO 


1 

.'/O 
16/0 

1 
1 
1 
1 
I 
I 
1 

2/0 

1 
1 

8/0 
2/6 

1 
1 
I 

1 
I 


90 . 000 
115.000 
280.000 
1 10.01)0 
15.000 
250.000 
210.100 
700.000 
1 .000.000 
18.3.000 
3i.30i 
15.01  II) 
10.000 
,000 
10. 1)00 
.300.000 
SO.OOO 
125.000 

:',2i).oi)o 

500.000 


381 


Golconda. . .  .■  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  ... 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C' 
WhiteFeather  Roward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue.  

Waihi  

Wentworth  


125 
'02K 
5(3 

32^: 
"2k 


15/16 
25/6 
1  7/16 
9  3/16 

1/4 
11  7/8 

1  7/16 
6/3 

G 

2  1/2 
3/0 
1/2 

1  1/16 

2  1/2 
7/0 
9/16 

3  3/8 
3/8 

11/16 


1/8 
16/0 
5/16 

6  3/8 
l/lo 

7  3/8 
7/16 

0/6 
3  7/8 

7/8 

0/6 

1/16 

1/4 
1  15/16 

■2/6 

1/8 
1  1/8 
1/16 
3  3/4 

3/16 


1/4 
17/6 

1/2 
7  7/8 

1/8 

11/16 

4/0 

1  3/16 
1/3 
3/16 

11/16 

2  3/16 
4/9 
3/8 


1  3/8 
1/2 


4/0 

8/9 

9/0 

8/9 

8/6 

22/6 

21/3 

23/6 

25/0 

21/0 

7/16 

15/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/S 

7  1/2 

8 

7  15/16 

8  5/16 

8  3/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

9  9/16 

11  3/4 

11  1/16 

12  3/8 

13  1/2 

1/2 

11/16 

13/16 

13/ 16 

13/16 

1/6 

1/3 

1/3 

1/3 

1/0 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

5  3/8 

5  3/8 

15/16 

3  3/16 

2  3/16 

2  3/16 

'i/o 

0/6 

1/9 

1/9 
5/16 

1/9 

3/0 

4/0 

5/8 

9/16 

7/16 
2  1/4 

3/8 

3/8 

.  3/8 

3/8 

2  5/16 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

3/3 
4/6 

3/3 

3/3 
4/0 

3/6 

3/6 

4/0 

3/6 

3/6 

1  11/16 

2  9/16 

2  3/1 

2  3/1 

2  15/16 

2/0 

3/6 

5/6 

6/0 

1/0 

4  11/16 

5  13/16 

5  5/8 

5  11/16 

5  15/16 

9/6 

7/6 

7/6 

1/6 

1/0 

l'i,  Sherburne  Lane. 
3.  Gracecliurcli  St. 
29,  st.  Switliin's  Lane 
Broad  Slreel  Jlouse. 
Barthulomew  Ilousr 

Bruad  Street  House 
3,  (iraeechurch  SI. 

29.  St  Switliin's  Lane 
251,  Winchester  Hse. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3,  (.rracechurch  St. 
3.  (it.  Winchester  St. 
91,  Dasiiwoud  House. 
3,  Graceehurch  St. 


11,  AbchurchLane 
4,  Throgmorton  Avne, 


IVEINES    DE  DIAMAISrX 


121 .501) 

1 

121 

500 

.3.91s 

955 

3.. 500. 00(1 

100 

3.2,S3 

020 

1 .0.51 .000 

10 

1.052 

r>i  )i  ) 

2.50.200 

1 

195 

000 

) .000.000 

1 .000 

000 

500.000 

1 

217 

l.'iO 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture 

Gric^ualand  West  

Koftyfontoin  

New  Jagersfontein  . 
St.  Augustine  (New) 


40 


2  1/2  janvier 


,33/6 

2'7/0 
23  1/4 

31/6 

I  7/16 

,30/0 

30  3/4 

27  3/16 

26  7/8 

28  3/16 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 

108 

8  1/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  1/4 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

6/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

13  1/2 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

30/0 
28 
107 
8  1/1 
6/0 
13  15/16 
0/3 


30/0 

30/0 

27  1/2 

26  15/16 

107 

107 

8  1/4 

8  1/1 

5/9 
13  3/4 

6/0 

13  11/16 

0/3 

0/3 

62,  Lombard  îs'l'eel- 
62,  Ijombard  StreO'- 

6ï,  Lombard  .Slreel. 

4,  Bishoiis^ate  St. 

5.  Coplhall  Buililings 
30,  St.  Sw  itliin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


]s[o  379  bis.  _  15e  volume. 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vencli-edi  14  avril  1899. 


e> 


G. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  millier,  de  lma)_ 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

Fkvrikr..  . . 

1.108 

2.013 

3.356 

4.557 

1.089 

2.510 

3.437 

4.818 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

1.219 

3.187 

3.531 

4.975 

1.162 

2.809 

3.105 

5.083 

Juillet  .... 

1.518 

2.829 

3.590 

4.998, 

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

Septembre . 

1.812 

3.107 

4.139 

5.969 

Octobre.  . . . 

2.i72 

2:931 

4.117 

6.624 

Novembre.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

7.691 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


110.188 


1893    1894    1895    1896    1897    1898  1899 


9.862 
8.485 
10.141 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


131.511 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.419 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


184.198 


16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16,237 


13.481 
15.19^ 

15. bi.' 
16.080 
17. 7  if 
17.621 
18.552 
19.420 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


203.697  207.050 


19.091 
19.201 
21.118 
21.418 
22.595 
2i.889 
22.065 
23.62'j 
23.856 
2i.950 
27.038 
28.375 


28  558 
27.116 

29.658 
30.490 
31.319 
31  365 
32.700 
34.299 
31.951 
36.57? 
3.5.791 
3S  175 


37. 

36.79  4 
'lO.lti 


27G.155  390.900 


Hi.:jUl 


Sommaire  du  379 


bis 


Questions  du  Jour.  —  Le  Rendi-nieut  du  \\'iUvateisrHnd.  — 
de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  A. 
and'C",  Limited.  —  Langlaagte  Deep.  —  Les  Bénétices  de  mars. 


Lettre 
Goeriz 


Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Mines  australiennes  en 
1898.  —  Le  Rendciuent  de  l;i  .Niiuvellr  (ialles  du  Sud.  —  Les  Exporta- 
tions d"or  de  la  Nouvellc-Zi'l;iiMl...  —  i.,-*  I-;.\|H.rlu!i..iis  dur  dr  P.Vns- 
Iralie  Occidentale.  —  A\'ailii  Guld  .Mining  Cnnipaiiy  —  Ilanipton 
Plains  Estate.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

Bévue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

Les  Négociations.  —  Le  Retour  de  la  ijrosi)érité.  —  La  Production  du 
eliarbon.  —  Les  E.xportations  d'or. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Cli ambre  dos 
Mines  do  la  Républiiiue  Siid-Afrieaine.  —  L'Assemblée  gi'nérale  de  la 
Chartered.  —  L'East  Rand  et  ses  liliales.  —  Les  Mines  rhodcsiennes. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  ï*Iarchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Alines  d'or  intro- 
duites   sur    ces    Marchés    et    Cours  de 
clôture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

"Witwatersrand. 
Du  1er  Mai  1887  au  31  Mars  1899 


Francs. . . 
Onces. . . . 
Kilog  .... 


.791.296.871 
19.684.581 
613.249 


1  J   d    »  lï 

1890 

494.817  oncM 
15.390  lilliij. 


1      0      tl  is 

1    3  « 

<  11 

11     e    »  n 

1    3     (>     t)  li 

1 

3      <j      9  11 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

72«.238  on«.i 

1.210.867 

ODcei 

1.478.173  ontei 

2.024.159  oDMi 

2.238.430  onces 

22.  163  kiloj. 

37.662 

kllog. 

45.980  kiloi. 

62.958  kiloj. 

69.595  kilog. 

3      à      »  1 
1896 
2.282.533  oncii 
70.993  kiloj. 


13     6     9  1! 
1897 

3.034.671  ouu 
94.387  kilog. 


13»  91! 

1898 

4.295.602  mm 
i'Vi.OÛ'j  kilbi). 


50 
49 
43 
I  97 
48 
45 
44 
1  43 
I  42 


3      t  9 

1899 

1 .  ■2'>ij .  058  onces 
o'J.UG'i  kilog. 


41 
40 
39 
38 
37 
36 
35 
34 
33 
32 
31 
30 
29 
28 
27 
26 
25 
94 
23 
22 
21 
20 
19 
18 
17 
16 
15 
14 
13 
12 
11 
10 
9 
8 
7 
6 
5 
4 
3 
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MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GO]VEF>AOrSriES     MINIÈRES     ET  D'EXI^LOFIATIOIM 
(STX<i-AA*lcalnes,    Australiennes    et  A.niér*icaines) 


Z       =3  5; 

v.  ^ 

i  S  S 

?  1 

NOMS 

3 

;tion 

COURS 

COMPARATIFS 

 . 

Cours 
de 

JNUiVl.b 

5  =g  1 

s  s  2 

Au  commencement  de 

chacun 

a 

O  2 

des 

mois 

23  Mars 

30  Mars 

6  Avril 

des 

Ë  V.  C 

c 

r.  O  M  P  A     N  T  TT  ^ 

"  .2 

Janvier 

Mars 

Juin 

Août 

1899 

1899 

1899 

13  Avri 
1899 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

1899 

1898 

1898 

1898 

€ 

)E 

]V[I1> 

JES 

D' 

OR 

st: 

riD-i 

1.3.750.000 

25 

1889 

143.75 

10.50 

16.25 

9.75 

8 

15 

12.75 

14.75 

14.50 

Undon-Faris  FiDancial  and  llioing  C° 

3.3'!5.000 

25 

189C 

Champ  d'Or  terme 

48 

38 

33 

31.25 

61.50 

61 

63.75 

63.50 

MM.  Belraann  frères 

8. 750.000 

25 

1888 

Durban  Roodepoort  Deep  .  .terme 

100 

90 

100 

83 

98 

102.50 

97 

100 

95 

Ci'  Française  des  Mines  d'Or 

18.750.000 

25 

1892 

The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

237.50 

167 

115 

115 

139 

206 

201.50 

202.50 

197 

MM.  Armand  Lévy  et  C'' 

2.550.000 

25 

1887 

330 

630 

605 

620 

657 

607 

600 

605 

.598 

New  Austral  C" 

14.000.000 

25 

1895 

47 

40 

40 

39 

43 

49.75 

48.50 

49.25 

50.50 

MM.  Belmann  frères 

5.000.000 

25 

1887 

145 

206 

124 

140 

153.50 

215.50 

212 

217.50 

223 

New  Austral  C 

6. 250. 000 

25 

1890 

170 

70 

65 

59 

70 

83 

80.50 

81.75 

82 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  terme 

69 

73 

89.50 

97.25 

104 

103 

Ad.  Goerz  et  G'» 

12.500.000 

25 

1888 

120 

99 

88 

76 

86 

94 

95 

96 

95 

Banque  internationale  de  Paris 

7.500.000 

25 

1895 

12 

13 

13 

12 

12 

12 

14 

14 

MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 

275.000 

25 

1894 

May  Consolidated  terme 

93 

110 

133 

139.50 

113 

140.. 50 

Ad.  Goerz  et  C't 

7.500.000 

25 

1887 

175 

115 

116 

85 

95 

130 

133  - 

1,37 

Loadon-rans  financial  and  Uining  tfl 

4.125.000 

25 

1897 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

Ad.  Goerz  et  & 

400.000 

25 

1893 

Rand  Mines  terme 

865 

870 

1092 

1080 

1077 

1059 

Banque  Française  de  l'ilriqne  do  Sud 

1 .625.000 

25 

1895 

20 

32.50 

20 

12.50 

59 

60.50 

59 

56.50 

MM.  Belmann  frères 

08. 7.50. 000 

125 

1887 

125 

230 

206 

205.50 

218.50 

279.. 50 

275.50 

278.50 

277.50 

Bque  Russe  elPraoraise,  puisUM.  MacSwinpjelC'c 

27.500.000 

25 

1887 

53.75 

36 

57 

47.50 

41.75 

37.75 

39 

41 

39.75 

MM.  Macliiels  et  C'e 

125.000.000 

125 

1887 

Simmer  and  Jack  (act.  nouvj).(e?'me 

(anc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

157 

158.50 

159.50 

158  50 

DifUcacraiJ^ei  a .r.-oa^  ciubi. i cruucr, ucii  ci ii'*' 

3.125.000 

25 

1895 

48 

45 

37 

36 

56 

55 

57.50 

54 

Divers 

400.000 

25 

I89C 

Village  Main  Reef  terme 

196 

204 

233 

229 

236 

235 

New  Austral 

2.000.000 

25 

1887 

262 

308  - 

275 

332 

328 

341 

340 

New  Austral  C" 

4.000.000 

25 

1895 

Western  Kleinfontein  cptatu 

75 

10 

14 

16.50 

17 

26 

26 

31.50 

30 

MM-  Mac  Swiney  et  C'^ 

10.625.000 

25 

1895 

85 

21 

16 

19 

15.50 

18.50 

18 

19.50 

19 

MM.  Lemaire  et  Dupont 

100.000 

25 

189i 

Windsor  optant 

77.50 

87 

80 

81 

84 

86 

M.  Henry  Dupont 

]VEI]NrES    D'OR    AUSTRALIENNES,    A]VEEr=lI  GAINES 

et 

DIVERSES 

7.500.000 

25 

1895 

LillofftFrasfrIiiier  i .  CaribooGoldliels  Co  [km.(,.).terme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

8 

8 

9.50 

8.50 

MM.  Machiels  et  Ci« 

6.000.000 

25 

1891 

Monte  Rosa  optant 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

4.25 

5 

7 

13.25 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

500 

1880 

Placer  Enfin  optant 

66 

38 

41 

40 

70 

70 

72 

97.50 

Crédit  de  France 

50  000  firU 

1888 

Placers  Haute-Italie  optant 

5 

5.50 

3.50 

•  3.75 

7.50 

7.50 

7.50 

7.50 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

25 

1895 

Rebecca  optant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

6 

6.50 

8 

6.75 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C"» 

15.000.000 

500 

1879 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

1892 

Victor  Gold  optant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

24 

23.50 

23.50 

22.50 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'= 

2.100.000 

1894 

Watana  (Parts),  50.000  parts  optant 

200 

20 

20 

16 

15 

31 

40 

40 

36 

MM    ri-    Vnn   RrnpU  ai  fie 

GO]VIF»AG-NIES    IDE   TERRAINS;,  ID'EXIRLORATION 

et 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

1891 

Bechuanalandî  Exploration. terme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

24.50 

26.75 

31.50 

28.50 

Banque  CitminerciaU  et  lodoslrrelle 

87.500.000 

25 

189( 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..(t;r>ne 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

94 

94.75 

99.50 

100.50 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.500.000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d'Or./erme 

100 

86 

107 

85 

97 

112 

110 

107 

103 

Banque  Internationale  de  Paris 

5.000.000 

25 

1889 

Cie  Sud- Africaine  optant 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

11.250.000 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal  —  optant 

79 

64 

75.25 

80.75 

79 

87 

86 

85 

M.  Oltramare 

10.000.000 

25 

189v 

Eerste  Fabrieken  Distillery.'erme 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

23 

24.25 

24.75 

23.. 50 

MM.  Dacosta  et  David 

18.125.000 

25 

189-.' 

fîoldfields  Consol.ordinaire. <erme 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

214.50 

208 

209.50 

207.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7.500.000 

25 

189:. 

Henderson  Transv.  "EsX3.te  ..termn 

125 

44 

44 

44 

44 

30 

33 

33 

33 

MM.  A.  Luc  et  G'« 

37.500.000 

25 

1881' 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

31.75 

30 

31.75 

31.50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

13.750.000 

25 

189', 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

25 

8 

12.50 

9 

8 

15 

15 

16 

15.50 

MM.  L.  Silz  et  Cie 

12.500.000 

25 

1888 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

47 

51.75 

52.50 

54 

77.75 

73 

73 

73.25 

MM.  Bénard  et  Jarislowski  ' 

50.000.000 

25 

18^'. 

Kandfontein  Estâtes  terme 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

86 

86.75 

83.50 

81.25 

MM.  Mac  Swiney  et  G'« 

75.000.000 

100 

189.- 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

114 

110 

107 

lO'i 

MM.  Gault  et  Gringoire 

1 2.500.000 

25 

1892 

Transvaal  Consolidated  terme 

32 

35.50 

33 

34 

53.25 

51.50 

52 

51 

MM.  Mac  Swiney  et  C'» 

]VIINES 

DIVERSES 

08.750.000 

125 

1888 

680 

24 

689 

726 

712 

702  ■ 

691 

695 

Introduite  antérieurement 

40.000.00(1 

125 

187', 

47 

42.50 

49 

57 

55.25 

60 

60 

54 

»  1 

20.0ÙO.OOOr1r 

100  dr. 

187: 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). terme 

89 

75 

64.50 

68 

86.50 

81 

84 

86.50 

T.OOO.OOfi 

500 

1853 

Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp/an/ 

410 

400 

400 

397.50 

410 

410 

410 

404 

»  ! 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  lias 


Clôt, 
30  Juin  I  ,H  Dm. 


23  Mars 


30  Mars 


6  Avril 


13  Avril 


BU RE AUX 
LONDRES 


275.000 
500.000 
250.000 
435.000 
200.000 
550.000 
2'i5.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
135.000 
350.000 


425 


MINES    D'OR    SUD-AFFlIGAirsTES    (District    du  ^T^itwatersrand) 


c 

X 

O'j'j  "700 

! 

■  UUU 

, oGO 

[ 

"ÎO  l  700 

onn  n(V( 

■  UU'.' 

} 

'XiO  000 

1 8T  9ô0 

13'*.  59 1 

go  _  OQQ 

1  "i/io  00(1 

: 

ôOlt  0(H ) 

"îoo  on/1 

J.)Q  _  (")(")() 

l'^rj  000 

00 I  noo 

lift  «^o^ 

318  010 

yu . UUU 

VUU .  Ul"  1 

r>ou .  iiui.i 

3*^5  OOf' 

ZUU  •  OU'  1 

■lUU  ■  UUU 

I ou .UUU 

•  >UU  .UuU 

1  £.J .  uui  1 

1 

11!.  80  '1 

1 

'21 .000 

1 

1 

.1  Art  r\f\i  1 

1 

436 . 5 

1 

1 T5 .  Oui  I 

1 

1  .  i.lU 

1 

OiO . UUU 

1 

280  *)nO 

1 

lU  ■  U'.H  ' 

1  *1 

1  I 

A  QA    Al  11" l 
loU . UUU 

1  1 

/lu  .  U'  H  i 

1  1 

T 1 1 .  ;)0(i 

0",rt  nA<  1 

^  1 

3  4 

ô  ^.  Q  fiori 
v    .  D  -u 

1  1 

0  i'O  .  UMU 

D  1 

oD . UUU 

D  1 

J  1 

4i>U  .  UUU 

D  1 

/Krt  AA/I 

3  1 

/ AA  AAA 

4OU . UUU 

5  1 

300.000 

1  1 

105.000 

0  1 

;;:;-J.*ns 

n  1 

-2. 01 10.  non 

0  1 

300.000 

0  1 

487.500 

0  1 

574.500 

0  1 

270.000 

0  5 

2.750.000 

0  1 

400.000 

0  1 

150.000 

0  1 

425.000 

0  1 

100.000 

0  5 

4.700.000 

0  1 

514.300 

0  1 

150.000 

0  1 

34.000 

0  4 

540.000 

0  1 

150.000 

0  1 

300.000 

0  1 

386.000 

0  1 

200.000 

0  1 

80.000 

0  1 

178.123 

0  1 

400.000 

0  1 

351.900 

0  4 

860.000 

0  1 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buflfelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chlmes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 
Durban  Boodpt.  Deep 
East  Kand  Prop.  Mines 

East  Leigli  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

(ieldenliuis  Deep  

Geldenliuis  Main  Reef . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  ueep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Junapers  Deep  

Kimberley  Koodpt.(New. 
Kleinfontein  (New). . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  . . . 
Langlaagte  Royal.  . 

Luipaard  Vlei  

Main  BeefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (Ne») 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randlontein  

Id.       North ... 

Id.  Forges... 

Id.  Bobinson 
Rietfontein  (New). . . . 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  ... 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  — 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


120 


30 


% 
50 


100 


15 
12'/, 

"50 
240 
25 
80 


300 


14T/, 
75 

40 
25 

125 
100 
675 
100 


10 
30 
10 
30 


15 


55 
100 


25 
15 
40 

'  60 

150 


50  %  mars 


50  %  mars 
25  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars 
25  %  mars 


15  %  février 


7  5/16 

7  5/16 
1  1/2 

1  1/2 
5 

7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 

5/8 
6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 

6  9/16 
12/6 

26  7/8 

1  15/16 

8  9/16 
U  1/8 

7/8 
3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  7/8 

8  1/4 
12  1/2 

11  3/4 
5  15/16 

6 
6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 
.4  3/16 
7 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 

7  3/4 
1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 

8  1/8 

2  1/16 

12  7/8 
1 

7/8 

2 

6  13/16 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 
3/4 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

U  1/4 
2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 

6  7/8 
9 

5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
2  11/16 

1  7/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 
'5  1/2 

2 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4 
3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

1 
1 

4  1/4 

4/3 
1/0 

3 

1  1/8 

3/8 
5  15/16 

2  13/16 

3/8 

12 

13  1/4 

3  15/16 

6  1/2 

3  5/8 

4  7/8 
3/16 

25 

1  1/2 
1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
2 

2  3/4 
10 

7  5/8 
10  1/16 

9  3/4 

5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

7/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  7/16 

3  7/8 
5/8 

4 

1  5/8 

1 

5 

11/16 
3  9/16 
2 

29  5/8 
1  3/8 

1/2 
13/16 

7/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  3/8 
3  13/16 

9/16 
9/16 
3  3/4 
3  7/8 
1  11/16 
6  1/16 
1  3/4 

10  1/2 
9/16 
7/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/2 


7  1/4 

3  1/8 
1  3/8 
1  1/16 

4  1/4 
7/0. 
1/6 

3 

1  9/16 
5/16 

5  5/8 
3  5/16 

8/6 

13  7/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/2 

6  9/16 
1/6 

25 
6 

1  9/16 
9/0 

8  1/8 
11 

11/16 
3  5/16 

1  7/8 

3  5/8 

9  5/8 

7  1/8 
10  1/2 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 

2  13/16 

4  7/8 

2  7/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

'//8 

1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 

2  9/16 

1  5/8 
5  7/8 
M/ 16 

4  3/8 
1  15/16 
34  1/8 

2  1/8 
15/16 
1  7/16 
1  1/8 

1  1/4 
9  1/8 

10  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
2  1/' 

1/4 
1/4 

4 
4 

2  7/i 
8 

15/16 
12  5/8 
3/8 
13/16 

1  7/8 
4  7/8 

2  3/4 


7  15/16 

3  3/8 

1  13/16 

2  5/ 16 

4  1/2 
12/6 

2/0 

3  5/8 
2  1/2 

1/4 

6  3/8 
3  11/16 

1  1/8 
15 

18  3/4 

5  9/16 

6  3/4 
4 

8  1/16 

4/0 

24 

7  1/8 

2  5/16 

2  5/16 

8  1/2 
10  7/8 

7/8 

3  5/8 

2  11/16 

4  3/4 

9  1/2 

7  7/16 
16  1/4 

7  1/4 
6  3/4 

5  1/2 
1  1/8 
3  3/16 
7 

3  3/8 

3  15/16 

1  1/8 
1/2 

2  3/16 

2  3/8 
5/16 

5  1/4 
U  1/8 
2  15/16 

6  9/16 

3  1/2 
2  1/8 
6  1/2 
13/16 

5  1/16 

2  1/4 
43  1/4 

3  7/16 
1  7/16 
1  3/4 

1  1/2 

2  1/4 
11 

13 

3  1/4 

9  13/16 
3  1/16 

6  3/16 

3  1/-; 

5/8 
7/16 

5  3/16 
5 

3  9/16 
9  1/8 
1  5/8 
13 

1/2 
3/4 
2  11/16 

6  1/16 
3  1/4 


7  9/16 
3  5/16 

1  13/16 
2  1/4 
4  11/16 

9/6 

2/6 
3  15/16 

2  1/2 
5/16 

6  3/8 

3  5/8 

1  1/8 
15 

18  1/4 

5  1/4 

6  7/16 
3  7/8 

8  1/16 
4/0 

24 

7  1/8 
1  15/16 

2  1/2 

8  1/2 
11 

7/8 

3  5/8 

2  5/8 

4  15/16 

9  7/8 
7  3/8 

15  3/4 
7  5/8 

6  15/16 
5  3/8 
1 

3  1/16 
6  15/16 
3  11/16 
3  13/16 

1  1/16 
1/2 

2  5/16 
2  3/8 
5/16 

5  1/2 
10  1/2 

2  7/8 

6  3/4 

3  1/2 
2  1/8 
6  1/2 
13/16 
5 

2  3/8 
42  11/16 

3  7/16 
1  7/16 

1J5/16: 

1  1/2 

2  1/8 
10  15/16 

12  3/4 

3  1/4 

10  1/16 
3  1/4 
6  1/8 
3  1/2 

5/8 
7/16 
5  1/4 
5  1/8 
3  5/8 
9  1/8 

1  1/2 
13 

1/2 
11/16 

2  3/4 

.  15/16 

3  3/8 


7  9/16 
3  3/8 

1  13/16 
2  1/1 

4  11/16 
10/0 
2/6 

3  15/16 

2  1/0 
5/16 

6  5/16 

3  9/16 

1  1/8 
15 

18  3/4 

5  5/16 

6  1/2 
3  7/8 

7  15/16 
4/0 

24 

""7  3/8 

1  15/ le 

2  7/16 

8  9/lb 
10  7/8 

13/16 

3  11/16 
2  9/16 

4  15/16 

9  3/4 

7  3/8 
1/2 


3/8 


7 
6 
5 
1 

3  1/8 
6  7/8 

4  1/16 
3  13/16 

1 

1/2 
2  7/16 

2  3/8 
5/16 

5  5/8 
10  3/4 
2  15/16 

6  3/4 

3  1/2 
2  1/8 
6  3/8 
13/16 

5  1/10 

2  1/4 
42  3/8 

3  5/16 
1  1/2 
1  7/8 

1  1/2 

2  1/8 
11 

12  5/8 

3  1/4 
10  3/S 

3  1/4 

6  3/16 
3  1/2 

5/8 
7/16 
5  3/8 
5  1/8 
3  5/8 
9  3/16 
1  5/8 

13  1/4 
1/2 

11/16 
2  13/16 
5  3/4 
3  3/8 


7  7/16 
3  1/8 

1  3/4 

1  15/16 
4  11/10 

9/6 

2/6 
3  7/8 

2  1/2 
5/16 

6  3/16 

3  9/10 
1  1/16 

14  3/4 
18  3/'. 

5  1/16 

6  3/8 
3  7/8 

7  5/8 
4/6 

23  3/4 

7  1/i 

1  7/8 

2  3/8 

8  3/4 

1(1  :i;4 

13/16 

3  5/8 

2  5/16 

9  1/2 
7  1/4 

15 

7  1/2 
6  1/2 

5  3/8 
1 

3  1/16 

6  3/4 
4 

3  3/4 
1 

3/8 
2  3/16 

2  5/16 
5/16 

5  7/16 

10  1/4 
3 

6  5/8 

3  1/2 
2  1,8 
6  1/4 

3/4 

4  15/16 

2  1/8 
41  7/16 

3  1/4 
1  3/8 

1  13/16 
1  1/2 

10  7/8 

12  )/', 
3  1/8 

10  1/4 
3  1/16 
6  3/16 

3  3/8 
1/2 

7/10 
5  5/16 

4  7/8 
3  1/ 

9  3/16 

1  ; 

13  1/4 
!/•; 

11/16 

2  9/16 

5  3/4 

3  1/2 


1,  Crosby  Square. 
WanilOiTl  Court. 
120,  Ulshopsgate  St. 
7,  Lorhbury. 


30,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  Jewry. 

,  Old  Jewry. 
Gresham  Hoiise. 
Winchester  Hou^e. 
120,  Bishopsgali;  SI. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House. 
28,  Leaiieuliall  Buililgs. 
96.  Gresham  House 
Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30.  St.  Swithin's  Lane 
Warnlord  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lolhbury. 

120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  .Jewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
30, St.  Swithiu  sLano. 

7,  Lothburv. 
(70/173,  Winchesler  House. 
19.  Burv.  Sireet. 
120,  Bisliopîgalt-Sl-Within. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothburv. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  G 
4,  Lothburv. 

15/0,  Gëorje  St.  Mn.  lions» 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
8,  Old  .Jewrv 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothburv  r 
33,  Cornhil'l. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Sireet. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewrv. 

8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 

15 /(i,  George  St.,  Mn,  House, 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Bury  Street. 
Wiuche'sler  House. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


IVIIISTES    D'OR    SUD-AERICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120.000 

125.000 

5/0 

125.000 

400.000 

10/0 

400.000 

156.250 

2/6 

153.870 

240.000 

1 

240.000 

460.000 

1 

t. 100. 000 

1 

1.075.000 

145.000 

1 

l.-iO.OlO 

100.000 

1 

98.000 

Barrett  

Graskop  

Kle  ksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Mo  jdies  

Pig  ;s  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  l'vy  


6K 


13/6 
3/6 
6/3 
3/16 
5/8 
7/6 

2  5/8 
1/2 
5/8 


7/0 

8/0 

0/9 

2/9 

0/6 

1/3 

1/16 

1/6 

1/4 

3/8 

1/0 

1  5/16 

1  5/8 

1/16 

2/6 

3/16 

5/16 

9/6 

9/6 

1/3 

1/0 

2/6 

3/0 

i/9 

2/3 

3/8 

7/16 

1/6 

1/3 

1  7/16 

1  9/16 

2/0 

2/0 

1/4 

5/16 

9/6 

9/6 

9/6 

1/0 

1/0 

1/0 

3/0 

3/0 

2/9 

2/0 

2/3 

2/3 

7/16 

1/2 

7/16 

1/3 

1/3 

1/3 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/16 

1/9 

1/9 

1/9 

5/16 

5/16 

5/16 

Bevois  House  Basioghall  Sireet 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Gannon  Street. 
110,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Street 


BOURSE  EOl^OItES  (Suite) 


f'.M'Il'AL 
Aclions  libérées 

< 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

a  S 

DIVIDENDES 

BUREAUX 

A 

LONDRES 

1898 

1899 

1898 

Cours  extrêmes 

l'iusliaul  Plus  bas 

1898 

Clot.  semestrielle 

30  Juin  31  Dec. 

23  Mars 

30  Mars 

G  Avril 

13  Avril 

1 

GOMF'AGNIES   F»ROr^FlIÉT AIRES   de  TERFlAIlNr   et  33'EX:i=»LOI=lATIO]Nri 


- 

225 . 000 

350 . 300 

1  .■■^ôn.dO'» 

1 . 102.500 

•  il  m.  000 

400 . 000 

1 0(  1 . 00(1 

94.30'/ 

5  .  "i  M  1 .  (  l(  II) 

3 .  '550 . 000 

■  .Mio.mOO 

261.018 

1 .  ',."111.  («m 

1.450.000 

!  .•,'.■>!  1.01  III 

1.2.50.000 

C(  10 .  UOl  1 

100 

5'Ï5 . 000 

■2. 000. 01  lU 

1.531. on 

300.000 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

315. 000 

19^2. 000 

200.000 

200.000 

200.000 

180.000 

■  160.000 

115.500 

1.000.000 

550.000 

200.000 

180.000 

1.500.000 

1.26".5in 

150.000 

150.000 

■450.000 

389.-,5ll 

100.000 

80.357 

■500.000 

225.000 

500.000 

500.000 

3S9.300 

389.300 

.300.000 

300.000 

219.915 

no.  000 

eio.ooo 

604.2-?5 

1.000.000 

930.000 

05.000 

65 . 000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidate  i 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Cbartered  (British  S.A.  C") 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def. 
Id    6%  Préférence. 
Id.  5'4%Debentures. 
Henderson's  Trans.  Est 
J  ohannesburg  Estâtes 
Lon.&S.Afr.Explor.  O 
Lydenburg  Estâtes. . . . 
Mashonaland  Agency 
Id.        Central .... 
MatabeleGoldReefs&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration- 
Rhodesia  Goldfields.. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.  GoldFields. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 
Willougtiby's  Consol. 
Zambesia  Exploring 


7o 
15 


25 
6 
5% 

130 


-3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

5/0 
4  1/16 

i/6 

7/0 

7/0 
3  3/4 
2  1/4 

lo/O  George  St.  Mu.  llouse.. 

_3  1/2 

1  7/8 

2  3/8 

2  7/8 

4 

3  15/16 

170,  Winchester  lise. 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  5/16 

2  1/2 

2  3/8 

7,  J^othbury. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

1 

1  1/16 

1  3/16 

1  1/8 

19,  SI.  Swilhin's  Lane 

1  5/S 

5/8 

1  3/8 

3/  i 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 
3  3/4 

72,  I!;isinnliall  Street. 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  5/8 

3  3/4 

3  13/16 
1 

19,  ,'~t.  Su  illiin's  Lant 

5/8 

1/4 

1/2 

3 /S 

1/2 

15/16 

1  1/8 

19,  St.  Switliiu  s  Lane 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

5  1/4 

8  7/16 

8  5/16 

8  1/4 

8 

8,  Olil  .Jewrv. 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/3 

24/3 

24/6 

24/6 

8,  Olil  Jewry. 

lOT 

101 

106 

109 

110 

1 10 

1  lU 

110 

0,  (-'lit    ,)  l'W  1  %  . 

i  5/16 

•  3/8 

11/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/13 

85.  lirairrliurch  St. 

1  3/8 

7/8 

1 

1 

i 

1 

1  1/16 

1 

15  ;i .  1  la  l'y  Sli'uet. 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

12  1/2 

12  1/2 

12  1/2 

19,  Fnisbury  Gircus. 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

4/9 

4/9 

S5,  Gracechurch  St. 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

2  5/8 

3 

3  5/16 

3  1/8 
1  7/8 

8,  Old  Jewrv. 

1 

7/16 
5  1/4 

13/16 

1  1/16 

1  7/16 

1  1/2 

1  9/16 
4  3/4 

8,  Old  .Jewry. 

7  1/2 

5  3/4 
2  3/16 

6  7/8 

3  15/16 

4  15/16 

4  13/16 

3,  Gojithall  Buildings 

2  7/16 

1  13/16 

1  7/8 

3  1/10 

2  13/16 

2  7/8 

2  15/16 

Broad  Street  House 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 
1  3/16 

2/6 

2/6 

2/6 

33,  Cornhill 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

Sun  Court,  Cornhill 

5/16 

1/16 

3/16 

5/16 

5/16 

13/16 

4,  Sun  Court. 

7/0 

3/6 
3  1/4 

4/0 

4/6 

6/0 

6/3 

5/9 

6/0 

5,  Copthall  Buildings 

7 

4  1/8 

5  15/16 

6  3/8 

6  7/8 

7  1/8 

7  1/8 

8,  Old  Jewry. 

1  7/8 
1  15/16 

2  1/16 
1  15/16 

2  1/16 
2  1/16 

1  7/8 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  15/16 

120,  Bisln.|is,^;ite  St. 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

3/4 

13/16 

3/4 

3/4 

MftruiiuliLin  Clijiiilicrs 

1 

1  1/8 

2'1/16 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/S 

1^,'n,  I!i.-li,.i:,s^ate  St. 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

3/16 

1/4 

3/16 

:;/iG 

l.'ii-  l;i-li..|i^-ate  St. 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2  5/16 

2  5/16 

2  5/16 

2  1/1 

Siiilulk  llniise. 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  9/16 

1  13/16 

1  15/10 

1  15/16 

3,  Copthall  Buildings 

1  7/16 

5/8 

3/4 

1 

1  9/16 

1  13/16 

1  13/16 

1  11/16 

13,  George  Street 

GO:i\/EF»AGr]NriES  DIVERSES 


600.000 

1 

600.000 

Beira  Railway  Shares 

•.'99.000 

1 

299.000 

Burma  RubyMin.  18/p. 

500.000 

1 

475.000 

Eerste  Fabrieken  

1 .250.000 

1 

1.100.000 

Exploration  C".  (Ne'w). 

■i2«4 

2.758.000 

1 

2.750.000 

Johannesbg.Cons.  Inv. 

500.000 

1 

.500.000 

Id.       Waterwks . . 

7V. 

2->5.000 

1 

210.000 

Id.       Tram'ways  . . 

1.000.000 

1 

500.3.8-2 

London  aad  ParisCorp. 

1.000.000 

10 

1 .000.000 

National  Bank  S.  A.  R. 

6 

400.000 

1 

200 . 000 

Ne^w  African  Company 

12  K, 

31)0.000 

1 

300.000 

Rand  Central  Electric. 

6 

3.111111.1111O 

1 

3. 000. 01 III 

Robinson  Bank  

5 

250 . 000 

1 

250.000 

S.  African  Gold  Trust. . 

25 

500.000 

1 

394.6911 

Tati  Concession  

450.000 

1 

450  000 

Transvaal  Coal  Trust. 

12  1/0  %  mars 


6  %  mai^s 
10  0/0  janvier 

2  Î4  %  mars 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

10/6 

10/6 

10/6 

10/6 

17,  St-Swilhin  s  Lane 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

10/0 

10/0 

10/0 

6/6 

SulTolk  Hiiiiso. 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

7/8 

7/8 

7/8 
2  1/S 

7/8 

8,  Fiurli  Ijune. 

'1  7/8 

1  1/16 

1  3/S 

1  1/2 

2  3/16 

5 

3o.  SI ,  ,S\x  il hin's  Lane 
7,  LmIIiIimiy, 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

1  7/8 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

î  1/16 

î  1/16 

I  1/8 

1  1/8 

54.  SI.  Al:iry  Axe. 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1 

1 

1 

1  5/16 

!:>/  G  deorije  SI. ,  .^!u.  lliiuse 

13/16 
15  1/2 

5/16 
13  1/2 
1  1/4 

7/16 
14 

7/16 
14  3/4 
1  5/8 

12/6 
15  1/4 
3  3/4 

12/6 
15  1/1 

12/6 
15  3/4 

5/>i 

15  1/2 
3  9/16 

1  7/S 
1  3/4 
4  1/8 

1  9/16 

1  1/4 

2  3/4 

3  5/8 

3  3/4 

3  11/16 

83,  Haltun  Garden. 

15/16 
2  5/8 

1 

1 

7/8 
4  3/8 
6  7/8 

7/8 
4  3/8 

15/16 
4  1/8 

3  1/8 

4  5/8 

1,  Baulvhuldiugs 

5  1/2 

3  3/8 

4  9/16 

6  15/16 

7 

6  11/16 

8,  Old  Jewry. 

1  9/16 
1 

3/4 
1/2 

15/16 
7/8 

15/16 
11/16 

1  5/S 

1  11/16 
1  7/8 

1  11/16 
1  15/16 

1  11/16 
1  15/16 

1  15/16 

Broad  Street  House. 

MINES     D'OR  AUSTRALIEJSTTNTES 


100.000 

1 

90.000 

1 75.000 

2/0 

175,.  000 

-.'■<0.OI  10 

16/0 

280.000 

1  10.0011 

1 

1 10.000 

■  NO. 000 

1 

75.0011 

3.50.000 

1 

250.000 

300.000 

1 

270. loo 

700.001.1 

1 

700.000 

1 .000.000 

1 

1 .000.0011 

500.000 

1 

183.000 

i-.'o.ooo 

2/0 

34.30  4 

NO, 000 

1 

75.000 

loo.ooo 

1 

70.000 

3M.O00 

8/0 

384 .000 

40.000 

2,6 

40.000 

3,00. 000 

1 

300.000 

SI). 000 

1 

80.000 

) 25. 000 

1 

125.000 

3-.'0.000 

1 

3-.'0.000 

.'.00.000 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . . 

Id.  Re'ward  

Lake  View  Consols  . . . 
Lond .  &  W.  Au  st .  Expl . 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr. Mining  C". 
WhiteFeather  Roward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . 

Hauraki  

Mill's  DayDa^wn  

South  KalgurU  

True  Blue  

Waihi  

Wenfworth  


1-25 
62^4 

50 


15/16 
25/6 

1/8 

1/4 

4/0 

9/0 

8/9 

8/6 

8/9 

1  i,  Sherborne  Lane. 

16/0 

17/6 

23/6 

23/6 

25/0 

27/0 

27/0 

3,  Gracecliurch  St. 

1  7/16 

5/16 

1/2 

7/16 

1  .-l/ir, 

1  :i'l6 

1  1/8 

1  1/16 
8  13/16 

29,  St.  Swilhin's  Lane 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

7  15  0  ', 

s  5  16 

8  3/8 

Broad  Street  llouse. 

1/4 

1/16  ( 

1/8 

3/16 

5/16 

5,  16 

5/16 

5/16 

Bartholoniow  llouse. 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

11  7/16 

13  3/8 

13  1/2 

15 

1  7/16 

7/10 

11/16 

4/0 

1/3 

13/16 

13/16 

.13/16 

7/8 

Broad  Slreet  llouse. 

6/3 

0/6 
3  7/8 

1/6 

1 /;■; 

1  /;! 

1/0 
5  3/8 

1/0 

3,  Gracechurch  St. 

6 

5  1/3 

:  ;  '  .s 

5  1/2 

3  1/2 

7/8 

1  3/10 

15/16 

3  :;  Im 

■•  3-10 

29,  St  Swilhin's  Lane 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

!;'■' 

1  0 

~l/9 

"1/9 

257,  Winchester  lise. 

1/2 

1/16 

3/10 

3/0 

5/16 

.".  ;  S 

9/16 

7/16 

29,  St.  Swilhin's  Lane 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 
2  1/4 

3/8 

3 /s 

3/8 

3/8 

3,  Gracechurch  St. 

3  1/2 

1  15/16 

2  3/ld 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

2  3/16 

3.  (U.  Winchester  St. 

7/0 

2/6 

4/0 

3/3 

3/3 

3/6 

3/6 

3/6 

97,  Uashwood  llouse. 

9/16 

1/8 
1  1/8 

3/8 

4/6 

4/0 

3/6 

:;/6 

4/0 

3,  Gracecliurch  St. 

3  3/8 

1  11/16 

2  3/4 

2  3/4 

2  15/16 

3  l/'i 

^3/8 

1/16 

2/0 

5/6 

6/0 

7/0 

5/6 

3  3/4 

4  3/8 

4  11/16 

5  5/8 

5  11/16 

5  15/16 

5  15/16 

11,  Abchurch  Lane. 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

7/6 

7/6 

7/6 

7/6 

4,  Throguiortou.Vviir 

]V[I]SrES    DE  DIAlVEi^NT 


731  ..500 

1 

731 

500 

9.50.000 

3.9i.K 

955 

TiOO.OOO 

foO 

3.->83 

irJO 

057.000 

10 

1.052 

r,oo 

•.'5(1.300 

1 

195 

1  II  lO 

000.000 

5 

1.000 

000 

500.000 

1 

247 

136 

Consolidt.  Bultfontein . 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture. . . 

Griqualand  West  

Kofi'yfontoin  

Ne-w  Jagersfontein  

St.  Augustine  (New)... 


.33/6 

27/0 
23  1/4 

31/6 
27  3/16 

1  7/16 

30/0 

.■iO/0 

30/0 

30/0 

40 

30  3/4 

26  7/8 

28 

27  1/2 

•.>6  15/16 

•37  i/10 

2  1/a  janvier 

109  3/4 

103 

108 

107  1/3 

107 

107 

107 

107 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  l/i 

8  1/4- 

8  1/4 

8  1/8 

5/6 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

6/0 

5/9 

6/0 

12 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

13  15/16 

13  3/4 

13  11/16 

13  3/1 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

6-2,  l.nmiiaril  Street. 
62,  Luiubard  Street. 

()2,  Lombard  Street. 
■4,  liishoiisgale  St. 
5,  Co|itliali  lloildin^s 
30,  SI  SwiUiiu's  Lane 


r 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


i*ues.io..s  clH  .lonr.  -  L.tlro  de  J.,luuu>c.sburg.  -  La  SUuatiou  dans  l'Afrique  du 
.      Sud  -  Kand  Mi.u's  Li.nited.  -  A.  Goerz  and  Go  Lumtod. 

i  >.      .    -♦....ii«,,n«»»4  —  Un  auercu  sur  rAustralie  Occidentale.  —  Les 

'"^^^  ^•rm^S:u;nn<S^LV.oduction  d'o.  de  Victoria.  -  Notes 
Minières  d'Australie. 

.    ,  ,  ,  i\e-   la  Presse  de  Joliaiincsburg.  —  Le  Discours 

m'kST- l"  Pro!^.sÎ^  ^e'^L^rager.  -  Le  Co.nn.ercc  du  Transvaal.  - 
Les  Exportations  d'or. 
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Rhodesia.  —  M.  Rcitz  et  l'Industrie  minière. 


Informations  diverses. 

»  i.»iwinmi<Iaii-e  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  - 
Table'x  «"ifl  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODICTION  Cl.  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-MRICAINES  m  mm  de  U  graiiii]iesJ03,^clw^^   


Angelo 
Aurora  . . 
Bantjes. . 
Barrett . . 

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate. 

Champ  d'Or  

Chimes  (New).  • 
City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level. 
Crœsus  (New). 
Crown  Deep. . . 
Crown  Reei — 
Driefontein. . . .  ■ 
Durban  Roodepoort 

Eastleigli  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.        M.  K.  .. 
Id.       Deep  . 

Georçe  Goch.  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sli's). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

JunipsTS  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

KleinfonteiQ  

Lancaster  

Langlaagte  Estate. 
Id.  Block  B. 
Id.       Royal. . . . 

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn. 
Luipaards  Vlei. . 
Main  Reef  Cons  — 
May  Consolidated 
Meyer  and  Chariton 
Modderfontein  — 

Moodies  

New  Primrose  — 
Id.  Rietfontein  . 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontem, 

Nourse  Deep  

Paarl  Contrai  

Princoss  Estate  

Randmines  

Randfontein  Forges 

Robinson  

Bobinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep... 
Roodep.  Ud.  M.  R  .  ■ 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  ■  ■  • 

Simmer  aud  Jack  . 
Spes  Bona  (New). . 

Spitzkop  

Stanhope  

Sulherland  Reef.  -  ■ 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury   ■  ■ 

United  Ivy  Reet.  . 
Van  Ryn  -.  -  -  •  V 
Village  Main  Reef. 

■Wemmer  

West  Rand  Mines. 
Witw  (Knight's). 
Wogelstruis. 
Wolhuter... 
Worcester . 


Août  1898 
,Avri  189'.) 
Mai  1896 
Janvier  1896  | 
Décem.  1898 
Octobre  1898 


—  iDécem,  1898  ] 
15  iFévrier 


I 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GOMF^AONIES     MirsTIÈRES     ET  D'EXF^LORATIOINT 

(Sizd-AJErtcalnes,    Aiis-feralierm.es    et  Américaines) 

BOURSE    I>E    ■»  \  15  1*^ 


2  "  ; 


!?:  m 

s  c  ^ 

M  r-  c 

^  fc- 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


30  Mars 


6  Avril 
1899 


13  Avril 
1899 


COUBS 

de 

CLOTURE 

'20  Avril 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VIF>AO]NriES    DE    nVEINES    D'OR    SUD- AFFIIG  AINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.3'i5.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

■2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

.  25 

1895 

12.500.000 

25 

188S 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1891 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

I89II 

2.000.000 

25 

188-; 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

189^ 

Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terni 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Rand  proprletary  Mines. .  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Estâtes  term^ 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Pjimrose  (New)  terme 

Princess  cptani 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cpianl 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Rimmer  and  Jack  (act.  nouv))  terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme' 

Wemmer  terme. 

Western  Kleinfontein  cptatu 

West  Rand  cptani 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 
47 
145 
170 
69 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(ant.)  340 

196 
262 

75 

85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 

73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
230 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 


16.25 

38 
100 
115 
605 

40 
124 

65 


13 
116 


32.50 
206 
57 

86.50 
45 


9.75 

33 

83 
115 
620 

39 
140 

59 

76 
13 

85 
63 

20 
205.50 
47.50 
86.75 
37 


16.50 
19 


31.25 

98 
139 
657 

43 

153.50 
70 

86 
12 

95 
63 

12. .50 
218.50 

41 .75 
101.50 

36 

275 
17 

15.50 


12.70 
61 

97 
201.50 
600 

48.50 
212 
'80.50 

97.25 

95 

12 
139.50 
130 

63 
1080 

60.50 
275., 50 

39 
158.50 

55 
229 
328 

26 

18 

81 


14.75 

63.75 
100 
202.50 
605 

49.25 
217.50 

81.75 
104 

96 

14 
113 
1.33 

63 
1077 

59 
278.50 

41 

159.50 
57.50 

236 

341 
31.50 
19.50 


14.50 

63.50 

95 
197 
598 

50.50 
223 

82 
103 

95 

14 
140.50 
137 

63 
1059 

56.50 
277.50 

39.75 
158.50 

54 
235 
340 

30 

19 


10 

63.50 

99 
.203 
607 

50 
220 

79 
109 

94.50 

14 
145.50 
130 

63 
1077 

60.. 50 
278 

39 
161 

57 
233 
310 

27 

18 


London-Paris  Financial  and  Mining  f." 

MM.  Belmann  frères 

C'"  Française  des  Mines  d'Or 

MM.  Armand  Lévy  et  C'" 

New  Austral  G» 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  C° 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

Ad.  Goerz  et  C"> 

Banque  internationale  de  Paris 

MM.  Op])enheim  Pinte  et  C'« 

Ad.  Gnerz  et  C"^ 

Loniion-Paris  fiii:uicial  and  Mining 

Ad.  Goerz  et  C'" 

Banque  Française  de  l'Alrique  do  Sud 

MM.  Belmann  frères 

Iliiue  Plisse  pl  Fi  anraise,  puis  IIM.  MacSifineTel  Ci' 

MM.  Machi.-'ls  et  Cie 

Pque  lie  Paris  el  d.P.-Bas  elMM.Tfrnlier.Peil  elC"' 

Divers 

New  Ansiral  G» 

New  Austral  C» 

MM.  Mac  Swiney  et  Ci« 

MM.  Lemaire  et'Dupont 

M.  Henry  Dupont 


nVEinSTES    D'OFÎ    AUSTP=l  ALIENEES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


COnVERAGlSriES    DE   TERRAINS',    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

!iO  OOu  paris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

5oO 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

COnVER^ 

10.000.000 

25 

1891 

87.. 500. 000 

25 

1890 

12.. 500. 000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

189-2 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

.37.500.000 

25 

188G 

13.750.000 

25 

189', 

12.500.000 

25 

188K 

.50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12. 500.000 

25 

1892 

98.750.000 

125 

188S 

40.000.000 

12.5 

I87-; 

20.000. OOOdr 

m  dr. 

187:; 

7.000.000 

500 

18.53 

Uruguay . 


\. terme 

50 

7 

11 

7.50 

7 

8 

9.50 

8.. 50 

8.50 

optant 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

5 

13.25 

13 

cptant 

66 

38 

41 

40 

70 

72 

97.. 50 

99 

optant 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

7.50 

7.50 

7.50 

.  7.50 

cptant 

25 

4 

5 

4.50 

4 

6.. 50 

8 

6.75 

6.25 

cptant 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

cptant 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

23.50 

23.50 

22.. 50 

22.50 

cptant 

200 

20 

20 

16 

15 

40 

40 

36 

38 

MM.  Machiels  et  Ci» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'» 
MM.  G.  Van  Brock  et  C'^ 


Bechuanaland'  Exploration. ^erme 
Brit.  Sth.  Afric.(Cliartered)..?er»je 
Cie  française  des  Mines  d'Or.^erme 

Cie  Sud- Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal  cptant 

Eerste  Fabrieken  Distlllery.ferOTc 
Goldfields  Consol.ordinaire.^erme 
Henderson  Transv.  Estate.. (wmf 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  tcrm 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  terme 


62.50 

19 

20 

18 

18 

26.75 

31 

50 

28 

50 

29.50 

Banque  Cummercialé  et  Indnslrielle 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

94.75 

99 

50 

100 

50 

102.50 

MM.  Gault  et  Gringoire 

100 

86 

107 

85 

97 

110 

107 

103 

111 

Banque  Internationale  de  Paris 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

79 

64 

75.25 

80.75 

87 

86 

85 

.85 

M.  Oltramare 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

24.25 

24 

75 

23 

50 

22 

MM.  Dacosta  et  David 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

208 

209 

50 

207 

50 

210 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

125 

44 

44 

44 

44 

33 

33 

33 

33 

MM.  A.  Luc  et  G'« 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

30 

31 

75 

31 

50 

32.75 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

25 

8 

12.50 

9 

8 

15 

16 

15 

50 

15.25 

MM.  L.  Silz  et  O 

47 

51.75 

52.50 

54 

73 

73 

73 

25 

75 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

86.75 

83 

50 

81 

25 

85.75 

MM.  Mac  Swiney  et  G»» 

276.25 

80 

96.50 

73.50 

79 

110 

107 

104 

108 

MM.  Gault  et  Gringoire 

32 

35.50 

33 

34 

51.50 

52 

51 

52 

MM.  Mac  Swiney  et  C'« 

IVEINES  IDIVERSES 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). «erme 
Pontgibaud  (plomb  argentilère).cp/aji«. 


680 

24 

689 

726 

702 

691 

695 

718 

Introduite  antérieurement 

47 

42.50 

49 

57 

60 

60 

54 

55 

« 

89 

75 

64.50 

^8 

81 

84 

86.50 

90 

410 

400 

400 

397.50 

410 

410 

404 

400 

» 

miNES    JD'OFl    SUD-AFFUCAirsTES    (District    du  Witwatersi-and) 


215. 
500. 
250. 
4,35. 
200. 
550. 
2*5. 
200. 
135. 
100. 
1.360.' 
225 
500. 
.300. 
120.' 
215. 
135. 
350.' 
870. 
.380. 

90. 
900 . 
560. 
3.-.O.' 
200 . 
350 . 1 
t.V).' 
lliO. 
5.')ll. 


325! 
300. 
500. 
550. 
180. 
250 . 
800. 
300. 
2-5. 

1.000. 
325 . 

85. 
200. 
500 . 
450. 
400. 
.300. 
165. 
400. 
000. 
300 
500 
600 
270 

2.750 
400 
100 
425 
100 
000 
600 
150 
35 
5'i0 
150 
400 
400 
200 
80 
200 
425 
400 
860 
100 


.111111 
,(1111 


f 

1 

273 . 700 

1 

435.000 

1 

250.000 

1 

39 1 . 700 

1 

200 . 000 

1 

550 . 000 

1 

250 . 000 

1 

1 87 . 250 

1 

13i.591 

1 

82.000 

4 

1 .360.000 

1 

22 '1.635 

1 

500.000 

1 

300 . 000 

1 

120-000 

1 

235 . 1 7.^ 

1 

125.000 

1 

291 .000 

1 

746.325 

1 

318  010 

1 

90 . 000 

1 

000 . 01  II  1 

1 

560. OOU 

1 

325.000 

1 

200.000 

1 

300.000 

' 

1 50 . 000 

1 

160.000 

1 

500.000 

1 

549.378 

1 

125.000 

111 .86'i 

1 

21 .00(1 

50.000 

1 

loo.ono 

436.5V.I 

1 

175.0li(' 

j 

23 1  .  2r.(  1 

3 -'5. 01  Kl 

1 

289  -  or»!  1 

1 

470.0(1(1 

550.0(10 

180.00(1 

210.000 

71 1 .5(1(1 

250 . 00(  1 

275 . 000 

9  'i9 . 620 

325 . 000 

85 . 000 

199.. 394 

450.000 

450.000 

i 

400.000 

300.(1(1(1 

:!:;■-'. 1(1^ 

2.000.00(1 

300.000 

4  87.. 500 

574.500 

270.000 

2.750.00(1 

400.000 

150.000 

425.000 

100.11(111 

4  .7(111.0(111 

51 1 .3(111 

150.000 

34.000 

540.000 

150.000 

300  , 01 H 1 

38(;.  11(1(1 

200.0(1(1 

80.00(1 

178. 123 

400.0(10 

351 .900 

800.000 

1 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration. . 
City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontsin  

Durban  Rooclepoort . . 
Durban  Boodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

(îeldenhuis  Deep.  

Goldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

.Tuuipers  Deep  

Ki  nt.erley  Roodpt.fSeif.) 
Kieinfontein  (New). . . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReeîConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (»ew) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton  . . 

Nigel..  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New)... 

Primrose  (New)  

Princess  tstate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Forges  

Id.  Bobmson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level... 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

UnitedMn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  .... 
Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


120 


% 
50 


100 


15 
12  V, 

'  5(3 

240 


300 


60 

120 

147'/, 

160 

75 

30 

40 

40 

1  1  n 
1  lu 

^^5 

60 

'125 

65 

100 

30 

675 

50 

100 

100 

80 

40 

95 

'  io 

90 

30 

50 

10 

200 

30 

140 

40 

50 

100 

15 

60 

80 

6(3 

30 

60 

70 

160 

40 

ioo 

60 

■iO 

60 
35 

10 

50 

120 

16 

40 

100 

4(3 

50 

10 

100 

40 

25 

25 

15 

15 

70 

40 

80 

40 

60 

40 

50 

'i50 

30 

1 00 

16 

10 

60 

50  %  mars 


50  %  mars 
25  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars 
25  %  mars 


15  %  février 


7  5/16 

7  5/16 
1  1/9 

1  1/2 
5 

7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
•15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 

6  9/16 
12/6 

26  7/8 

1  15/16 

8  9/16 

11  1/8 
7/8 

3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  7/8 

5  1/4 

12  1/2 

11  3/4 

5  15/16 
6 

6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 

1  5/16 
13/16 
3/16 
1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
7 

1.1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 

7  3/4 
1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 

8  1/8 

2  1/16 

12  7/8 
1 

7/8 

6  13/16 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 
3/4 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

11  1/4 

2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 

6  7/8 
9 

5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
2  11/16 

1  7/8 
2"  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 
■  1/4 
3/4 
5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 

5  1/2 
2 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4. 

3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

7  1/4 

7  9/16 

3  1/8 

3  5/16 

1 

1  3/8 

1  13/16 
2  1/4 

1 

1  1/16 
4  1  /4 

4  1/4 

4  11/16 

4 /3 

7/0 

9/6 

1  /O 

1  /6 

2/6 

3 

3 

3  15/16 

1  1/8 

1  9/16 

2  1/2 

3/8 

5/16 

5/16 

5  15/16 

5  5/8 

6  3/8 

2  13/16 

3  5/16 

3  5/8 

3/8 

8/6 

1  1/8 

12 

13  7/8 

15 

13  1/4 

14  1/2 

18  1/4 

3  15/16 

5  1/8 

5  1/4 

6  1  /2 

6 

6  7/16 
3  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

4  7/8 

6  9/16 

8  1/16 

3/16 

1/6 

4/0 

25 

25 

24 

6 

7  1/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  15/16 

9/0 

2  1/2 

5  3/4 

8  1/8 

8  1/2 

8 

11 

11 

3/8 

11/16 

7/8 

2  1/2 

3  5/16 
1  7/8 

3  5/8 

2 

2  5/8 

2  3/4 

3  5/8 

4  15/16 

10 

9  5/8 

9  7/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  3/8 

10  1/16 

9  3/4 

10  1/2 

15  3/'. 

5  1/4 

7  5/8 

5  I  /4 

5  5 /g 

6  15/16 

5^ 

5 

5  3/8 

5/8 

3/8 

1 

2  1  /2 

2  13/10 
4  7/8 

.  .3  1/16 

3  5/8 

0  15/16 

2  1/S 

2  7/8 

3  11/16 

3 

3  13/16 

3  13/10 

7/8 

15-/ 16 

1  1/16 

5/16 

5/16 

1/2  . 

1 

7/8 

2  5/16 

1  1/8 

1  9/16 

2  3/8 

5/16 

5/16 

5/16 

2  7/16 

4  1/8 

6  3/4 

5  1/2 

3  7/8 

10  1/2 

5/8 

15/16 

2  7/8 
6  3/4 

4 

5  1/8 

1  5/8 

2  9/16 
1  5/8 

3  1/2 

1 

2  1/8 

5 

5  7/8 

6  1/2 

11/16 

11/16 

13/16 

3  9/16 

4  3/8 

5 

2 

1  15/16 

2  3/8 

29  5/8 

34  1/8 

42  11/16 

1  3/8 

2  1/8 

3  7/16 

1/2 

15/16 

1  7/10 

13/16 

1  7/16 

I  15/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  l/'i 

2  1;N 

8 

9  1/8 

10  15/16 
12  3/4 
3  1/4 

9  3/4 

10  1/8 

2  3/8 

2  5/8 

6  1/4 

9 

10  1/16 

3  3/8 

2  1/4 

3  1/4 

3  13/16 

5  3/16 

6  1/8 

2  1/2 

3  1/2 

9/16 

1/4 

5/8 

9/16 

1/4 

7/16 
5  1/4 

3  3/4 

4 

3  7/8 

4 

5  1/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  5/8 

6  1/16 

8 

9  1/8 

1  3/4 

15/16 

1  1/2 

10  1/2 

12  5/8 

13 

9/16 

3/8 

1/2 

7/16 

13/16 

11/16 

2  3/4 

1  1/2 

1  7/8 

5  9/16 

4  7/8 

5  15/16 

2  1/2 

2  3/4 

3  3/8 

7  9/16 

7  7/16 

7  3/4 

3  3/8 

3  1/8 

3  1/8 
1  3/4 

1,  Crosby  Square. 

1  13/16 
2  1/i 

1  3/4 

1  15/16 

2  1/16 

Wariiford  Court,, 

4  11/16 

4  11/16 

4  11/16 

120,  Bishopsgatc  St. 
7,  Lorhbury. 

10/0 

9/6 

1  3/16 

2/0 
3  15/16 

2/6 

2/6 

,30,  St.  Swithin's  Lane 

3  7/S 

3  7/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

8,  Old  .Jowrv. 

5/16 

5/16 

5/16 

8,  Old  .J(;wiy. 

6  5/16 

6  3/11; 

6  1/i 

Gl'CflKdll  HddSP. 

3  9/16 

3  9/16 

3  9/lG 

^^"in(■lll■sl(■r  Ilnii^e. 

1  1/8 

1  1/10 
14  3/4 
18  3/4 

1  1/10 

120,  l;(„!iM|,-:..,ur  SI. 

15 

Il  3/1 

120,  r.(-ii'i|.-iMii>  st. 

18  3/4 

19 

12(1,  ]i|.|i'i|i~-;ilr  St. 

5  5/16 

5  1/16 

5  3/16 

6  3/16 

^Vill<•l|l•^'l•■l• 

6  1/2 

6  3/8 

3  7/8 

3  7/8 

3  7/8 

90.  (.rc-lcdii  liddse. 

7  15/16 
4/0 

7  5/8 

7  15/16 

Winchesliîr  Hciusii. 

4/6 

4/6 

Winchester  Huuse. 

24 

23  3/4 
7  1/4 

23  3/4 

120,  iSishopsgale  St. 

7  3/8 

7  3/8 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

28,  Austeii  Frinrs. 

2  7/16 

2  3/8 

2  7/16 

19,  Burv  Street. 

8  9/16 

8  3/4 

8  11/16 

120,  Rishofts-'ale  St. 

10  7 /S 

10  .3/4 

10  3/i 

30,  St.  Swjlliiifs  I.anc 

13/16 

13/16 

13/16 

AV;irii|V,r'l  Cnurl. 

3  11/16 

3  5/8 

3  U/IO 

A\';ii((lni:.|  Cuuii. 

2  9/16 

2  5/16 

2  7/l(i 

7.  Lr.lhlKlCY. 

4  15/16 
9  3/4 

4  3  /  'i 

4  7/S 

120.  Hi-liM|i'~.j:(lc  St. 

9  1/2 

9  1/2 

WiiriilMid  Oiiii  i  . 

7  3/8 

7  l/S 

7  ,3/8 

(ilV-llilllI  nn((,~,.. 

15  1/2 

15 

15 

\Vani  1  niil  Gniii  ; . 

7  5, '8 

7  1/2 

7  I/l 

S,  Old  .lewcv. 

6  7:8 

.   6  1/2 

6  3/4 

120.  Bollnp^unle  St. 

5  3/8 

5  3/8 

5  1/1 

30. S!.  Ssvliillir-  l,.(HO. 

1 

1 

1 

7.  I.'illiluii'x  . 

3  1/8 

3  l/t6 

3  I/I6 

17(1  IM.  Viihthrirr  ll.>ii»>. 

6  7/8 
■i  :/16 

6  3/4 
4 

6  3/'( 
1  1 

19.'  r.dcv  si(v<.i , 

liO.  ni^iiDii^'iiiic-SI-ïïiiliin. 

3  13/16 

3  3/i 

3  3/1 

8,  Princes  Street. 

1 

1 

1  1/16 

8,  Princes  Street. 

1/2 

3/8 

3/8 

7,  Lotliliiirv. 

2  7/16 

2  3/16 

2  3/16 

8,  Old  .lewVv. 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/i 

AVKi'dlidd  ("■-'oïd  l  . 

5/16 
5  5/8 

5/16 

5/16 
5  3/4 

15.  Orni^,.  SI.-.  K.  G. 

5  7/16 

4,  Lolliburs  . 

10  3/4 

10  1/4 

11  1/8 

i.5/{>,  f,i'oi-(|e  si'.  Mi).  Ilmise. 

2  15/16 

3 

3 

28,  Aiiflen  Fri((rs. 

6  3/4 

6  5/8 

6  11/16 

3  7/S 

WarnI'ord  Cinirt. 

3  1/2 

3  1/2 
2  1/8 

Greshani  Ilndse. 

2  1/8 

2  3/16 

8,  Old  .Jcwrv 

6  3/8 

6  1/4 

6  1/2 

120,  Bish'.psuate  St. 

13/16 
5  1/16 
2  1/i 

3/4 

3/  i 

120,  Bishd|i-ui(td  St. 

\  15/16 

5  1/16 
2  1/i 

7,  LolhImcv. 

2  1/8 

33,  (.■.driilidl. 

42  3/8 

41  7/16 
3  1/4 

12  1/2 

120,  1  >isl(d|  i.sua  te  St. 

3  5/16 

3  3/8 

8,  PriidT,,  siiv,'i  . 

1  1/2 

1  3/8 

1  15/16 
2  1/8 

8.  Prince-  si  1. 

1  7/8 

1  13/16 

8,  Priiiiv.  Mr.vt. 

1  1/2 

1  1/2 

1  11/16 

8,  I>rii(ccs  sir, 'ri . 

2  1/8 

2 

2  l  ie 

^\';(Ciildi-,l  Cuui't. 

11 

10  7/8 

11 

2S.  .Vdstiii  FiiKrs. 

12  5/8 
3  1/4 

12  1/i 

12  1/1 

s,  (lld  .Ii'wrv. 

3  1/8 
10  1/4 

3  1/s 

s,  Old  .Ii'wry. 

10  3/8 
3  1/4 

10  7/S 

30,  SI.  Swilliiu's  Lane 

3  1/16 

3  1/1 
6  1/i 

Greshani  House. 

6  3/16 

6  3/16 

8,  Old  Jewry. 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

5/8 

1/2 

3/8 

7,  Lothbury. 

7/!6 

7/16 

7/16 

Greshani  Hoiise. 

5  3/8 

5  5/16 

5  1/1 

IS/B,  fieordn  St.,  lin,  ilousf. 

5  1/8 

4  7/8 

5 

Waniliird  Cnort. 

3  5/8 

3  1/2 

3  9/16 

18,  SI.  Swithiu^  l.one 

9  3/16 

9  3/16 

9  1/8 

8,  Old  .J(>\vry. 

1  5/8 

1  5/8 

1  5/8 

Win  hester  llouse. 

13  1/4 

13  1/4 

13,  3/8 

19,  Biirv  Slieet. 

1/2 

1/2 

1/2 

WinciM'drc  llnii-e. 

11/16 

11/16 

11/16 

^\";(|■l(lu|■d  Cnlll  1  , 

2  13/16 

2  9/16 

2  5/S 

120,  i;i-.iid|i~:^,(ie  st. 

5  3/4 

5  3/4 

5  13/16 

Warnford  Court. 

3  3/8 

3  1/2 

3  3/8 

8,  Old  Jewry. 

IVtlIsTES    D'OT=l    SU  D-AFI=IIG  AINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 
5/0 

120.0011 

125,000 

125.00(1 

400.000 

10/0 

400.000 

156.250 

2/6 

153,87(1 

240.000 

1 

210.00(11 

460.000 

1 

.100.000 

1 

1.075. 000 

115.000 

1 

130.016 

100  000 

1 

98.000 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Plggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy. .  ^  


20 
120 
10 
20 


6K 


13/6 

7/0 

8/0 

3/6 

0/9 

2/9 

6/3 

0/6 

1/3 

3/16 

1/16 

1/6 

5/8 

1/4 

3/8 

7/6 

1/0 

1/3 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1/2 

1/16 

2/6 

5/8 

3/16 

5/16 

9/6 
1/3 
2/6 
1/9 
3/8 
1/6 
1  7/16 
2/0 
1/i 


9/6 

1/0 

3/0 

2/0 
7/16 

1/3 
1  9/16 

1/9 
5/16 


9/6 
1/0 
3/0 
2/3 
1/2 
1/3 
1  9/16 
1/9 
5/16 


9/6 
1/0 
2/9 
2/3 
7/16 
1/3 
1  9/16 
1/9 
5/16 


9/0 
1/0 
3/3 
2/0 
3/8 
2/9 

1  1/2 
2/0 

5/16 


HeTois  Ilouse  H:(sin(jli,ill  SIreet 
85,  Gracechiirch  SI. 
110,  Gannon  SIreet. 
110,  Camion  Street. 
8.  Old  Jewry. 
i5,  Qn.  Yicidriii  St. 
18.  St.  Ilehor-  l'iiice. 
15.  Bish.iiismili-  SI. 
110,  Caniidd  SU-eet. 


BOUKSE     I>E     3LOWl>ItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


z  - 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


GO]VIF»AGr]NriES   F^ROFFIIÉT AIRES   de  TERRAIN   et  D'EXF^LORATION 


250 . 000 

22D . 000 

300.300 

Qî^A  QAA 

odU . oUU 

1 . 200 . 000 

1 . 102 .500 

400.000 

4P0.000 
94.301 

100.000 

5.000.000 

} 

3. 150. 000 

500.000 

26'7.018 

1 .450.000 

1.450.00O 

! .250.000 

t.250.00u 

600.000 

100 

515.000 

2.000.000 

1.531.611 

200.000 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

"215.000 

192.000 

200.000 

200.000 

200.000 

180.000 

160.000 

115.500 

1.000. 000 

550.000 

200.000 

180.000 

1 .500.000 

1.261.5(11 

150.000 

150.000 

.'i50.000 

389.150 

100.000 

80.351 

500.000 

225.000 

500.000 

500.000 

3S9.300 

389.300 

300.000 

300.000 

249.915 

110.000 

6 40. 000 

604.225 

1.000.000 

930.000 

65.00C 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.A.  C») 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.  A.Def 
Id  6%  Préférence. 
Id.  5'/.>%Debentures 
Henderson'sTrans;  Est 
Johannesburg  Estâtes. 
Lon.  &  S. Afr.  Explor.  C» 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonalan-d  Agency. 

Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C°  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration 
Khodesia  Goldflelds.. 
Transvaal  Consolidt. . 

Id.  Development 

Id.  GoldFields. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 
Willousrhby's  Consol. 
Zambesia  Exploring.. 


50 


6 


130 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


5/6 
3  1/2 

2  1/2 
1  1/16 
1  5/8 

3  1/16 
5/8 

5  1/î 
1  3/16 
101 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  ,7/16 
1 

7  1/2 
2  1/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

1/0 

7 

1  5/8 
1/8 

2  1/4 
5/16 

4  11/16 
1  9/16 
1  1/16 


2/6 
1  1/8 

1  1/4 
5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

3/8 

1/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

1/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3  1/4 

1/8  . 
1/16 

1 

1/16 
1  9/16 
1/8 
5/8 


3/0 

3/6 

4/6 

1/0 

1/0 

9/0 

2  3/8 

2  1/8 

4 

3  15/16 

3  3/4 

3  15/16 

1  13/16 

1  1/8 

2  1/2 

2  3/8 

2  1/4 

2  1/4 

11/16 

13/16 

1  i/;6 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  3/8 

3/4 

1/8 

1/8 

1/8 
3  3/4 

1/8 

2  5/16 
1/2 

3  5/16 

3  3/4 

3  13/16 

3  15/16 

3/8 

15  / 16 

1 

1  1/8' 

1 

4  1/4 

5  1/4 

8  5/16 

8  1/4 

8 

8  3/ 16 

21/6 

23/9 

24/3 

24/6 

24/6 

2'i/6 

106 

109 

110 

110 

110 

110 

11/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1 

1 

1 

1  1/16 

1 

1 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

12  1/2 

12  1/2 

19  1/4 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

4/9 

1  1/16 

1  13/16 

3 

3  5/16 

3  1/8 

3 

13/16 
5  3/4 

1  1/16 

1  1/2 

1  9/16 

1  1/8 

1  1/2 

6  1/8 

4  15/16 

4  3/4 

4  13/16 

4  11/16 

2  3/16 

1  1/8 

2  13/16 

2  1/S 

2  15/16 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

"2/6 

11/16 
1/4 

11/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

1  5/16 

3/16 

1/4 

5/16 

13/16 

1/4 

4/0 

4/6 

6/3 

5/9 
1  1/8 

6/0 

6/3 

4  1/8 

5  15/16 

6  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

1  1/8 

1  3/4 

1  3/16 

1  3/16 

1  15/16 

2  1/16 

1  15/16 

0 

9/16 
1  1/8 

11/16 

1  3/4 
1/4 

13/16 

3/4 

3/4 

'3/4 

2  1/8 
1/4 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

1/4 

3/16 

3/16 
2  1/4 

1/' 

2  5/8 

1  1/8 

2  5/16 

2  5/10 

2  3/lli 

1  1/16 

1  3/8 

1  13/16 

1  15/16 

1  15/16 

2  1/10 

3/4 

-  1 

1  13/16 

1  13/16 

1  11/10 

1  5/8 

15/6  George  St.  Mo.  llouse. 
110,  Winchester  Hse. 
1,  Lothburv- 
19,  St.  Swilhin's  Lane 
12,  Basinghall  Street, 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 
8,  OM  Jewry. 
8,  OUI  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
85,  Gracechurch  St 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Cirons, 
85,  Gracechurch  St 
8,  Old  Jewrv. 
8,  OUI  Jewrv. 

3,  CopthaU  Buildings 
Bruad  Street  Ilousc 
.33,  CornhiU 

Sun  Court,  CornhiU 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bistiopsgato  St, 
Me(ro|iolilaD  TbaiBbers 
120,  Bishops^ate  St 
120.  Bishopsgate  SI 
SiilTnlk  House. 
3,  C(jpthall  Buildm. 
13,  George  Street 


GOnVIRAONIES  DIVERSES 


(iOO.OOO 

1 

600.000 

299.000 

299.000 

500.000 

415 . 000 

1 ,2.50,000 

1.100.000 

2,158.000 

2.150.000 

500.000 

500.000 

225.000 

210.000 

1 .000,000 

500.382 

1,000.000 

10 

1.000.000 

400.000 

200.000 

.■'.00.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

250.000 

250.000 

500.000 

394.090 

150.000 

450-000 

Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p. 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New). 
Johannesbg.Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Com^ 
Band  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


'l2K 

6 

12'/:, 

6 

25 

12  1/0  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  '%  %  mars 
25  0/0  janvier 


10/6 
1/2 
1  1/4 

1  1/8 

2  3/16 
1  5/16 
1  1/8 
13/16 

15  1/2 
1  1/8 
1  3/4 

4  1/8 

5  1/2 

1  9/16 
1 


4/6 

1/8 

1/8 
1  1/16 
15/16 

3/4 

3/4 
5/16 
13  1/2 

1  1/4 
15/16 

2  5/8 

3  3/8 
3/4 
1/2 


6/0 

5/6 
15/16 
1  3/8 
1  3/16 
1  1/8 
1  1/16 
1/16 
14 
1  9/16 

1  1/4 

2  3/4 

3  5/8 
15/16 

1/8 


1/0 

6/0 
13/16 
1  1/2 
1  5/16 
1 
1 

1/16 
14  3/4 
1  5/8 
1 

3  1/8 

4  9/16 
15/16 
11/16 


10/6 
10/0 


1  1/16 
1 

12/6 
15  1/-. 

3  3/4 
1/8 

4  3/8 
6  1/8 

1  11/16 
1  1/8 


10/6 

10/6 

10/0 

10/0 

6/6 

6/6 

1/8 

1/8 

7/8 

2  1/S 

1  15/16 

Tl/S 

1  1/8 

î  1/8 
1 

1  1/8 

1  1/16 

1  5/16 

15/16 

12/e 

5/8 

12/6 

15  3/4 

15  1/2 

15 

3  11/10 

3  9/16 

3  15/10 

1/8 

15/16 

15/16 

4  3/8 

4  i/S 

4  3/8 

1 

6  11/16 

0  3/4 

1  11/16 

1  11/16 

1  5/8 

1  15/16 

1  15/16 

1  1/8 

17,  St-Swithiii's  Lane 
Sutïolk  House. 
8.  Finch  Lane. 
30.  St.  Swithin's  Lai. 
1,  Lothburv. 
54,  St.  Mai-y  Axe, 
1j/0  George  St.,  Un.  Uouse 


83,  Hatton  Garden.l 


1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 


Broad  Street  Housa 


MINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


100 

115 
2X0 
1 10 
HO 
250 
.300 
100 
1 .000 
.500 
120 
KO 
100 
38  1 
iO 
.300 

.SI) 

1 25 

320 
500 


.000 

.ooo| 

,000 
,000 

,000 

,000 
.000 
.000 

,000 
,000 

,000 
,000 
,000 
,000 
.000 
,000 
.000 

.000 

.000 
,000 


1 

/o 

lG/0 

1 
I 
1 
1 
1 
1 
1 

2/0 

1 
1 

8/0 
2/6 

1 
1 
1 
1 
1 


90.000 
115.000 
2X0,000 
1 10.0110 

15.000 
2.50.000 
210. ino 
700.000 
1 .000.000 
183.000 

15.000 

10.0(iO 
381. 000 

40,000 
,'iOO,000 

80,000 
125.000 
320.000 
500.000 


Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill , 

Id.  Reward  

Lake  View  Consols  . , 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C' 
WhiteFeather  Roward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue   ... 

Waihi  

Wentworth  


10 


125 
'62k 

50 

■32k 


15 
20 


15/16 
25/6 
1  1/16 
9  3/16 

1/4 
11  7/8 

1  7/16 
6/3 

6 

2  1/^ 
3/0 
1/2 

1  1/16 

2  1/2 
7/0 
9/16 

3  3/8 
3/8 

5 

11/16 


1/8 
16/0 
i  5/16 

6  3/8 
1/13 

7  3/8 
7/16 

0/6 
3  7/8 

7/8 

0/6 

1/16 

1/4 
l  15/16 

2/6 

1/8 
1  1/8 
1/16 
3  3/4 

3/16 


1/4 
17/6  ■ 

1/2 
7  7/8 

1/8 

11/16 

4/0 

1  3/16 
1/3 
3/16 

11/16 

2  3/16 
4/9 
3/8 


4  3/8 
1/2 


4/0 

8/9 

S/6 

22/6 

.25/0 

21/0 

7/16 

1  3/16 

1  1/8 

7  1/2 

8  5/16 

8  3/8 

3/16 

5/16 

5/16 

9  9/16 

12  3/8 

13  1/2 

1/2 

13/16 

13/16 

1/6 

1/3 

1/0 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

15/16 

2  3/16 

2 

0/6 

1/9 

1/9 

3/0 

5/8 

9/16 

7/16 

3/8 

3/8 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

3/3 

3/6 

3/6 

4/6 

3/6 
2  3/4 

3/6 

1  11/16 

2  15/16 

2/0 

6/0 

7/0 

4  11/16 

5  U/16 

5  15/10 

9/6 

7/6 

7/6 

8/9 

21/0 

1  1/16 
8  13/16 

5/10 
15 

7/8 

1/0 
5  1/î 
') 

'1/9 
7/16 
3/8 

2  3/16 
3/6 
4/0 

3  1/4 
5/6 

5  15/16 
1/6 


9/0 
29/6 

1  1/16 
9  3/8 
5/16 

16  7/16 
1  5/16 
1/0 
5  1/2 

2  1/2 
1/3 

5/16 
3/8 

2  1/8 
4/6 
4/0 

3  5/8 
6/6 

6 

1/G 


14,  Sherburne  Lane, 
3,  Gracechurch  SI. 
29,  St.  Swithin's  L 
Broad  Street  Ilouseï 
Barlholomew  Hou; 


Broad  Street  House 
3,  Gracechurch  Si 

29,  St  Swithin's  Lu  ni 
251,  Winchester  11 -e 
29,  St.  Swithin's  La 
3,  Gracechurch  SI. 
3.  Gt.  Winchester 
97,  Dashwood  IIno 
3,  Gracechureli  Si 


11.  Abchurch  Laoe.j 
4,  Throgmurlua  .Vvn 


MINES    DE  DIAMANT 


121 

500 

1 

721.500 

3.950 

000 

3.948.9.55 

:i.500 

000 

100 

3.  •«3.020 

1  .051 

000 

10 

1.052.500 

250 

200 

1 

195.000 

1 .000 

000 

1 .000.000 

500 

000 

1 

241.136 

Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture  . . . 

Griqualand  West  

KofPyfontein  

New  Jagersfontein  — 
St.  Augustine  (New)... 


40 
5 


2  1/2  janvier 


33/6 

27/0 

31/6 

1  7/16 

30/0 

30/0 

30  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

27  1/2 

26  15/16 

109  3/4 

103 

108 

101  1/2 

101 

107 

8  1/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  1/4 

8  1/4 

1/16 

1/16 

3/6 

4/0 

5/9 
13  3/4 

6/0 

9  1/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

13  11/16 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

30/0 

30/0 

27  1/16 

28  3/16 

107 

107 

8  1/8 

8  1/8 

5/6 

5/9 

13  3/4 

13  7/8 

0/3 

0/3 

02.  Lombard  Stree 
02,  Lombard  Street 

62,  Lombard  Street 
1,  Bishuiisgate  St. 
5.  Copthall  Buildin 
30,  St.  Swithin's  La 


s  u  I»  I*  ■ .  K  >E  I  :  >  r  ■>  I  ] 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  3^;!  bis,  _  150  volume.  <'*> 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  2S  avril  1899. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Eq  milliers  dt  franc») 


MOIS 

1S8S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

J^NVIBR.  .  .  . 

G66 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 

13.633 

16,119 

13,484 

19,09'. 

28  558 

:n.:)-i:i 

FisvRiEa  

1.108 

2.013 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13,820 

15.405 

15.198 

19,201 

27,115 

36,79'! 

1.089 

2.510 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15,048 

16.829 

15.S'2? 

21,118 

29,658 

40,18'i 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16,955 

16.080 

21,418 

30.496 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

16.4)9 

17,706 

17.74Ï. 

22.595 

31.319 

1.162 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18,285 

17.621 

2i,889 

31  .305 

Juillet   

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18,150 

18,55i? 

22,065 

32,700 

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12., 382 

15.922 

18,525 

19,420 

23.621 

34,299 

Septemerb . 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16,080 

17,723 

18  433 

23,856 

3i,951 

Octobre  

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15,777 

17.531 

18,190 

21,950 

36,472 

Novembre.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6,678 

9.718 

12.616 

15,952 

17.764 

18,301 

27,038 

35.791 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13,318 

16,571 

16,237 

18,793 

28.375 

38.175 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184,198 

203 . 697 

207,650 

276,155 

390,900 

114,301 
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Questiuus  du  Jour.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les  Mines  dans  les  Philippines.  —  Société 
A,  Goerz  et  Gie.  —  Geldenhuis  Estate  and  GolJ  Mining  Company. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  RendemenU  do  l'Australie 
Occidentale.  —  La  Production  d'or  de  Victoria.  —  Auslraliau  Broken 
Ilill  Gonsols  (Limited).  —  Les  Actions  des  mines  de  l'Australie  Occi- 
dentale. —  Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

La  Pétition.  —  La  Situation  industrielle.  —  Le  Commerce  du  Trans- 
vaal.  —  Les  Exportations  d'or. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Mines 
de  diamants  à  Pretoria.  —  Les  Rendements  de  la  Rhodesia.  —  Le 
Marché  des  Valeurs  rliodésiennes  à  Londres.  —  Les  Mines  de  diamants 
au  Cap. 


hebdoniada 

Londres  et  de  Par 
cours  des  actio 


PRODUCTlOîi  AURIFÈRE  TOTALE 

DO 

"Wit-water-srand. 
Dn  lef  Mai  1887  m  31  Mars  1899 


Francs . 
Onces. . 
Kilos  . . 


1.791,296.871 
19.684.581 
612.249 


}      6      «  i 

1890 
494,817  oncei 
15,390  klloj. 


J     t     >  1 

1891 
729.2.38  oDMi 
22.463  kllo|. 


1  ) 


t     »  1 
1892 
1,210.867  one»! 
37,662  kllog. 


1      0     II  11 
1893 
1.478.473  one«i 
45.986  kilog. 


i     i     t  i 
1894 

2,021,159  onMi 
62.958  kiloj. 


.   1     0  « 
1895 
2.238,430  encei 
69,595  kllog 


Il       t      9  11 

1896 
2.'J82,533  oneii 
70,993  kllog. 


116     9  1 
1897 

3,034.674  onc» 
94,387  kilog. 


3      t      »  1 

1898 

4,295,602  once» 
1'H3,60d  kiieg. 


3      t      9  4 

1899 

I ,  ■r-.r, .  nf)S!  onces 
li'.t.UG'i  kllug. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMPAGNIES    MINIÈRES    ET  D'EXPLORATION 
(Sud-AA^calnes,    AustraUermes    et  Américaines) 


BOXJRSE  I>E 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Janvier 
1899 


Mars 


Juin 


Août 
1898 


6  Avril 
1899 


13  Avril 
1899 


90  Avril 
1899 


ConBs 
de 

CLOTURE 

■27  Avri 
1899 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


13.750.000 

25 

1889 

3.3'i5.000 

25 

1890 

8.  ■750. 000 

25 

188S 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

I8S7 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

COMPAGNIES    DE    MlnSTES    D'OR  SUD-AFRICAIISTES 


Buffelsdoorn  Estate  term 

Champ  d'Or  term: 

Durban  Roodepoort  Heep..  .lertm 
The  East  Rand  proprietary  tAines. .  .lerm. 

Ferreira   terme 

Frencli  Rand   'terme 

Geldenhuis  Estate  jerme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster   terme 

Lançlaagte  Estâtes  ." '.'.terme 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated   terme 

Primrose  (New)   term 

Princess  .'cptani 

Rand  Mmes   term 

RipGold..   '.'.'.'optant 

Robinson  Gold  ferme 

Sheba  Gold  term^ 

Simmer  and  Jack  (aci.nouvi). ter 

Transvaal  Gold  Fields.  terme 

Village  Main  Reef   term^ 

Wemmer   terme 

Western  Kleinfontein.... '..c»îan( 

West  Rand  cptam 

Windsor  cptant 


143,75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
170 

69 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
anc.)  ,340 


77.50 


10.50 
48 


16.25 

9.75 

8 

38 

33 

31.25 

100 

83 

98 

115 

115 

139 

605 

620 

657 

40 

39 

43 

124 

140 

153.50 

65 

59 

70 

88 

76 

86 

13 

13 

12 

116 

85 

95 

63 

63 

63 

32.50 

20 

12.50 

206 

205.50 

218.50 

57 

47.50 

41.75 

86.50 

86.75 

101.50 

45 

37 

36 

275 

14 

16. so- 

17 

16 

lo 

15.50 

14.75 
63.75 
100 

202.50 

605 

49.25 
217.50 

81.75 
104 

96 

14 
143 
133 

63 
1077 

59 
278.. 50 

41 
159.. 50 

57.50 
236 
341 

31.50 

19.50 

84 


14.50 
63.50 
95 
197 
598 

50.50 
223 

82 
103 

95 

14 
140.50 
137 

63 
1059 

56.50 
277.. 50 

39.75 
158.50 

54 
235 
340 

30 

19 


9.25 
62.75 
97 

195.50 
602 

48 
216.50 

77 
108 

93.50 

14 
1.50.50 
130 

63 
1059 

73.50 
273 

38.50 
158 

53 
228.. 50 
340 

25 

19 

83 


LoDdon-Paris  Financial  and  Hining  C" 
MM.  Belmann  frères 
Ci*  Française  (Jes  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C>' 
New  Austral  G" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  G» 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  Ci» 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C*' 
Ad.  Goerz  et  C'« 
London-Paris  linancial  and  Kining  C» 
Ad.  Goerz  et  Ci» 
Banqne  Française  de  l'ifriqDe  dn  Sud 
MM.  Belmann'frères 
Bque  Russe  et  Française,  puislIH.  HacS»inej«tC>e| 
Mîfi.  Machiels  et 

Bqije  de  Paris  eld.P.-BasctlIB.Ternlier. «fit  elC'e| 

Divers 

New  Austral  C« 
New  Austral  C 
MM.  Mac  Swinev  et  Ci' 
MM.  Leraaire  et  "Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

it  000  |ir(s 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

5oO 

1S79 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

I.ill«fttFr3serIliiera.CaribooGoldljel«C»(lm.C.).«e?-»îe 

Monte  Posa  cptant 

Placer  Enfln  cptant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  faHs.cptant 


50 


25 


15 

200 


7 

11 

7.50 

7 

8.26 

16.25 

11.50 

12.50 

66 

38 

41 

40 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

4 

5 

4.50 

4 

65 

75 

60 

60 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

20 

20 

16 

15 

82 

23.50 
40 


8.50' 

8.50 

8.50 

13.25 

13 

14 

97.50 

99 

95 

7.50 

7.50 

7.50 

6.75 

6.25 

8.50 

82 

82 

82 

22.50 

22.50 

23 

36 

38 

38 

MM.  Machiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  "Von  Hémert,  Higgins  et  C>' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higeins  et  Ci' 
MM.  G.  Van  Brock  et  Ci« 


COMRAGrlsriES    DE   TERRAINS'    D'EXRLOFIATION   et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.WJ0 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.2.50.000 

25 

1889 

lO.OWl.OOO 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.,50f).000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.. 500. 000 

25 

1888 

•5^J.OOO.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12. 500.000 

25 

1892 

Bechuanalandï  Exploration. terme 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered).  .terme 
Oie  française  des  Mines  d'Or. «erme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. ..  .cptoîX 
Eerste  Fabrieken  Distlllery.(e/-me 
Goldflelds  Consol.ordinaire. terme 
Henderson  Transv.  Estate.. «crmp 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  ConsoUdated  terme 


62.50 
125 
100 

25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 
25 

16.25 
276.25 


20 

72 
107 

11 

64 

30 
116.50 

44 

20 

12.50 
51.75 
45.75 
96.50 
35.50 


18 

61.50 

85 
7 

75.25 

28 

106.50 
44 

16.50 
9 

52.50 
34.50 
73.50 
33 


31.50 
99.50 
107 
9 
86 

24.75 
209.50 
33 

31.75 

16 

73 

83.50 
107 
52 


28.50  29.50 
100.50  102. ,50 
103  111 


23.50 
207.50 
33 

31.50 
15.50 
73.25 
81.25 
104 
51 


52 


31.50 
108 
117 


49 


Banque  Cimmercialé  et  Industrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'' 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaom 
MM.  L.  Silz  et  Gi« 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  Ci« 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C''» 


MINES  [DIVERSES 


98.750.000 
40.000.000 
.'O.OOO.OOOdr 
7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

iOO  dr. 

187:i 

500 

18.53 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argenl^.terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp<onï 


24 

42.50 
75 
400 


689 
49 

64.50 
400 


726 

57 

68 
397.50 


695 
54 

86.50 
404 


Introduite  antérieurement 


bourbe:  i>f:  r.O]^i>itES 


-<  m 

—  S 

CAPITAL 

ÉMIS 

NOMS 

DES 

COAf  PAGNIES 

35  C- 

6  ï; 

DIVIDENDES 

BUREAUX 

A 

LONDRES 

1898 

1899 

18 

Cours  e 

l'Iushiiul 

98 

xtrémes 
Plus  bas 

18 

Clôt,  sei 

98 

nestrielle 

;{1  Dec. 

6  Avril 

13  Avril 

20  Avril 

27  A^ril 

IVEINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  A?Vitwater*si?arid.) 


2-5.000 
500.000 
■250.000 

/i;i5.ooo 

200.  WIO 
550,000 
2-;5.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
2-5.000 
135.000 
350.000 

s^o . noo 

3S0.000 
90.000 
OOiJ .  (100 

r)6o.oo(i 

350.000 
200.000 
350.00(1 
150.000 
160.000 
550.000 
600.000 
125.000 
115.000 
21 .0(» 
50.000 
100.000 

5;».  000 
i";5.ooo 

2'i5.00(» 
325.000 

:ioo.ooo 

.''>00.000 
550.000 
180.000 
250.000 
800.000 
300.000 
2^5.000 
1.000.000 
32.5.000 
85.000 
200.000 
500.000 
■iôO.OOO 
400.000 

:jOo.ooo 

165.000 
400.000 

2.(JOO.O0O 
300.000 
500.000 
600.000 
270.000 

2.150.000 
400.000 
160.000 
425.000 
100.000 

5.000.000 
600.000 
150.000 
35.000 
5i0.000 
150.000 
400.000 
400.000 
200.000 
80.000 

■m. m 

425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


213.700 
435.000 
250.000 
30 1.700 
200.000 
5r>0.00( 
250.000 
187.2.- 
13i.,5'.>l 
82.000 
1.360.001 
22 1.(33 
500 .  0O(  I 
,300.00(1 
120.0(10 
'2:!5.1 
125.000 
201.000 
746.325 
318  010 
90.000 
900.  («  10 
500 . 00( 
32.%.  0(11 
200 . 0* 
300.000 
1 ,50 . 00(1 
160.000 
500 . 000 
549.378 
125.000 
m  .864 
21.000 
.50.000 
100.000 
436.5 
175.000 
2.il  .2.50 
325.0(J0 
289 . 950 
470.000 
550.000 
180.000 
210.000 
711.500 
250.000 
275.000 
949.620 
325.000 
85.000 
199.. 39 
450.000 
4 50.000 
400 . 000 
300.000 
165.000 
332.708 
2.000.00(1 
,300.000 
487.500 
574.500 
270.000 
2.7.50.000 
400.000 
150.000 
425.000 
100.000 
4.700.000 
51'!.  .300 
150.000 
3'i.000 
5'<0.000 
150.000 
300.0110 
,386.001 
200.000 
80.000 
178. 
400.000 
351.9ÛO 
860.000 
95.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration 
City  and  Suburban  . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Koodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.. . 
Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.fUew. 
Kleinfontein  (New) 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Lauglaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (Sew 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North .... 
Id.  Porges... 
Id.  Robmson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  R£.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


60 


120 


30 


100 


15 
12/, 

50 
240 


300 


147'/, 


125 

100 
675 
100 
80 


10 
30 
10 
30 


60 
55 

m 

16 


.»  %  avril 
50  %  mars 


50  %  mar.s 
25  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars 
25  %  mars 


25  %  avril 


7  %  %  avril 


15  %  février 


7  5/lf 

4  1/2 

5  5/8 

7  1/4 

7  9/lf 

»     7  7/U 

7  3/4 

7  5/ie 

4  1/2 

— 

3  1/8 

3  3/8 

3  1/8 

3  1/8 
1  3/i 

1  1/2 

3/4 

1 

1  3/8 

1  13/16 

1  3/4 

1  1/2 

9/16 

1 

1  1/1( 
4  1/4 

2  1/4 

1  15/ K 

2  1/16 

5 

3  5/8 

4  1/4 

4  U/K 

)  4  11/lC 

4  11/16 

7/8 

1/16 

4/3 

7/0 

10/0 

9/6 

1  .3/16 

1/4 

1/16 

2  3/4 

1/0 

1/6 

2/6 

.2/6 

2/6 

6  1/8 

3 

3 

3  15/lC 

>     3  7/8 

3  7/8 

2  1/8 

3/4 

1  1/8 

1  9/ie 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

5/8 

1/8 

3/8 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

6  5/8 

4  15/U 

5  15/ 1( 

5  5/8 

6  5/lC 

)    6  3/lf 

6  1/4 

3  5,8 

2  1/4 

2  13/ U 

3  5/K 

3  9/lt 

3  9/Ifc 

3  9/16 

7/8 

1/4 

3/8 

8/6 

1  1/8 

1  1/16 
14  3 '4 

1  1/16 

15  1/4 
15  1/4 

10 

12 

13  7/8 

15 

Il  3/4 

11  1/4 

13  1/4 

14  1/2 

18  3/4 

18  3/4 

19 

5  3/16 

6  3/4 

2  7/8 

3  15/16 

5  1/8 

5  5/ie 

5  lyie 

5  3/16 

5  3/8 

6  1/2 

6 

6  1/2 

6  3/8 

6  3/16 

4  9/16 

2  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  7/8 

3  7/8 

3  7,8 

6  9/16 

3  9/ie 

4  7/8 

6  9/16 

7  15/16 

7  5/8 

7  15/16 

12/6 

1/0 

3/16 

1/6 

4/0 

4/6 

4/6 

26  7/8 

21  3/4 

25 

25 

24 

23  3/4 

23  3/4 

— 

— 

— 

6 

7  3'8 

7  1/4 

7  3/8 

1  15/16 

1  1/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  15/ir 

1  7/8 

1  15/16 

— 

1/2 

9/0 

2  7/16 

2  3/8 

2  7/16 

8  9/16 

4  1/8 

5  3/4 
8 

8  1/8 

8  9/lD 

8  3/4 
10  3/4 

8  11/16 
10  3/4 

11  1/8 

6 

11 

10  7/8 

7/8 

1/4 

3/8 

11/16 

13/16 

13/16 

13/16 

3  3/8 

1  3/4 

2  1/2 

3  5/16 

3  11/16 

3  5/8 

3  11  16 

2  9/16 

1  5/8 

2 

1  7/8 

2  9/16 

2  5/16 
4  3/4 

2  7/16 

3  11/16 

2 

2  3/4 

3  5/8 

4  15/16 
9  3/4 

4  7/8 

10  7/8 

8  3/8 

10 

9  5/8 

9  1/2 

9  1/2 

8  1/4 

6  7/8 

7  5/8 

7  1/8 
10  1/2 

7  3/8 

7  1/4 

7  3/8 

12  1/2 

9 

10  1/16 
9  3/4 
5  1/4 

15  1/2 

15 

15 

11  3/4 

5 

5  1/4 

7  5/8 

7  1/2 

7  1/4 

5  15/16 

4  3/8 

5  5/8 

6  7/8 

6  1/2 

-6  3/4 
5  1/'. 

6 

4  1/4 
4  1/4 

5 

5 

5  3/8 

5  3/8 

6 

5/8 

3/8 

1 

A 

1 

3  1/8 

1  5/8 

2  1/2 

2  13/16 
4  7/8 

3  1/8 

3  1/16 

3  1/16 

5 

2  11/16 

3  5/8 

6  7/8 

6  3/4 

6  3/4 

2  15/16 

1  7/8 

2  1/8 

2  7/8 

4  *./16 

4 

4  1/4 

4  1/4 

2  3/4 

3 

3  13/16 

3  13/16 

3  3/4 

3  3 '4 

1  5/16 

11/16 

7/8 

15/16 

1 

1 

1  1/16 

13/16 

1/4 

5/16 

5/16 

1/2 

3/8 

3/8 

3/16 

1/16 

1 

7/8 

2  7/16 

2  3/16 

2  3/16 

1  3/4 

15/16 

1  1/8 

1  9/16 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/4 

1  5/16 

1/2 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

4  3/16 

2  1/2 

2  7/16 

4  1/8 

6  3/4 

5  5/8 

5  7/16 
10  1/4 

5  3/4 

7 

3  1/8 

3  7/8 

10  3/4 

11  1/8 

1  t/4 

3/8 

5/8 

15/16 

2  15/16 

6  3/4 

3 

3 

5  1/4 

3  3/4 

4 

5  1/8 

6  5/8 

6  11/16 

2  13/16 

1  5/16 

1  5/8 

2  9/16 

3  1/2 

3  1/2 

3  7/8 

1  13/16 
7  3/4 

11/16 

1 

1  5/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

4  1/2 

5 

5  7/8 

6  3/8 

6  1/4 

6  1/2 
3/4 

1  1/8 

3/8 

11/16 

11/16 

13/16 

3/4 

4  13/16 

3  1/16 

3  9/16 

4  3/8 

5  1/16 
2  1/4 

4  15/16 

5  1/16 
2  1/4 

2  9/16 

1  3/8 

2 

1  15/16 

2  1/8 

35 

25  5/8 
1  1/4 

29  5/8 

34  1/8 

42  3/8 

41  7/16 
3  1/4 

42  1/2 

3  3/8 

2  7/16 

1  3/8 

2  1/8 

3  5/16 

1  1/8 

1/4 

1/2 

15/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  15/16 
2  1/8 

1  1/2 

3/4 

13/16 

1  7/16 

1  7/8' 

1  13/16 

1  5/8 

5/8 

7/8 

1  1/8 
1  1/4 

1  1/2 

1  1/2 

1  11/16 

3 

1 

1  9/16 

2  1/8 

.  2 

2  1/16 

9  1/4 
11  3/4 

7  1/4 

8 

9  1/8 

11 

lÔ  7/8 
12  1/4 

11 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

12  5/8 
3  1/'. 

12  1/4 

2  15/16 

1  7/8 

2  3/8 
6  1/4 

2  5/8 

3  1/8 
10  1/4 

3  1/8 

9  1/8 

5  1/2 

9 

10  3/8 
3  1/4 

10  7/8 
3  1/1 
6  1/'. 

4  1/2 

0 

3  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

5  5/16 

2  9/16 

3  13/16 

5  3/16 

6  3/16 

6  3/16 

3  3/8 

2  1/8 

1  7/8 

2  1  '2 

3  1/2 

3  3/8 

3/4 

1/4 

9/16 

"1/4" 

5/8 
7/!6 

1/2 

3/8 

1 

9/16 

1/4 

7/16 

7/16 

4  5/16 

2  3/4 

3  3/4 

4 

5  3/8 

5  5/16 

5  1/i 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

5  1/8 

4  7/8 

5 

2  7/8 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  9/16 

8  1/8 

5 

6  1/16 
1  3/4 

8 

9  3/16 

9  3/16 

9  1/8 

2  1/16 

1  1/8 

15/16 

1  5/8 

1  5/8 
13  1/4 

1  5/8 

12  7/8 

8 

10  1/2 

12  5/8 

13  1/4 

13  3/8 

1 

1/4 

9/16 

3/8 

1/2 

1/2 

1/2 

7/8 

3/8 

7/16 

13/16 

11/16 

11/16 

11  '16 

2 

1 

1  1/2 

1  7/8 

2  13/16 

5  3/4 

2  9/16 
5  3/4 

2  5/8 

B  13/16 

4  1/2 

5  9/16 

4  7/8 

5  13/16 

3  3/8 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/4 

3  3/8 

3  1/2 

3  3/8 

7  :;/i(: 
3  l/'i 
1  3/1 

1  7/8 

4  15/16 

1  1/8 

S 

3  7/8 

2  1/2 
1  1/8 
6  3/16 

3  1,'2 

1  1/16 
li  3 
18  3/4 

1  15/16 

6  3 /S 
3  3 

7  11/16 
4/6 

24 

'7  3/8 

1  15/16 
2 

8  5/8 
10  3/ 

3/4 

3  5/8 

2  7/ 16 

4  13/16 

9  3/8 

7  5/16 
15 

7  1  8 
6  3 

5  1 
1 

2  15'16 

6  3 

4  5/16 

3  5/8 
1 

3/'i 
2  3/8 

2  1/8 
5/16 

5  15/16 
11  1/2 

3  3/16 
6  9/16 

3  13/16 
2  1/16 
6  l  '4 
13/16 
5 

2  1/8 
41  3/4 

3  3/8 
2  3/8 
2  1/4 

1  7/8 

2  1/16 

10  7/8 
12 

3  1/4 

11  1/8 
3  1/8 

6  1/4 

3  1/2 
3/8 

7/16 
5  1/4 

4  7/8 
3  9/16 
9  1/16 
1  3/4 

13  1/8 
7/16 

1  3/16 

2  9/16 

5  5 

3  3 


1,  Crosby  Square. 
\Varnroi'(l  Courl. 
120,  Bishopsgalo  St. 

7,  Lorhbury. 

30,St.S\vithin's  Lane 

8,  OItl  .Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  Hoiisc. 
Winchester  Hou-e. 
120,  UislioiJs;;al.f  .-<t. 
120,  Bishopsgale  St. 
120,  Bishoi)sgate  SI. 
AVincliesler  House. 
28.  Lradeoball  Buildijs. 

96.  Gresham  House 
Winchester  House. 
Winchester  Hiju>e. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Slreet. 
120,  Bis'hcipsgaie  si. 
30,  St.Swithin's  I.aue 
Warnford  Court. 
Warniord  Court. 

7,  Lothburv. 

120,  Bishopsjïate  St. 
Warniord  Court. 
Gresham  House. 
Warniord  Court. 

8,  Old  .Jewrv. 

120,  Bishopsgale  St. 
30.St.S\vitbin'sLane 

7,  Lothburv. 

170  173,  WiLciiesler  House. 
19,  Bury  Slreet. 
120,  Bishojii.gale-Sl-ïïilliiii. 

8,  Priuces  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothburv. 

8.  Old  Jewrv. 
Warniord  Court. 
15,  George  St.,  E.  G. 
4,  Lothburv. 

l5/(),  Gëorge  Si".  ïo.  Ilouv». 
28,  Ausien  Friars. 
Warniord  Court. 
Gresham  House. 
8,  Old  .Jewrv 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothburv. 
33,  Cornhili. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

,  Princes  Street. 
8.  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28.  Austin  Friars. 
8,  Old  .Jewrv. 

,  Old  Jewrv. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lothburv. 
Gresham  House. 
4S/6.  (ieonje  St.,  Hd,  Ucas>. 
Warniord  Court. 

18.  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Bury  Street. 
Winchester  House. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 

Old  Jewrv. 


MIISTES    D'OR    SUD-AFRICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120 

oon 

125.000 

5/0 

125 

0110 

400.000 

10/0 

400 

(joo 

1.5(j.V50 

2/6 

153 

870 

240.000 

1 

240.000 

460.000 

1 

.100.000 

1 

1.075 

000 

145.000 

1 

130 

010 

100  000 

1 

98 

000 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6K 


13/6 

7/0 

8/0 

a/6 

9/6 

9/6 

9/0 

9/0 

BeTois  House  Basingtiall  Slreet. 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/0 

1/0 

1/0 

1/0 

85,  Gracechurch  SI. 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

3/0 

2/9 

3/3 

3/0 

110,  Cannon  Street. 

3/16 

1/16 

1/6 

1/9 

2/3 

2/3 

2/0 

2/0 

110,  Cannon  Street. 

5/8 

1/4 

3/8 

3/8 

1/2 

7/16 

3/8 

3/8 

8,  Old  Jewry. 

7/6 

1/0 

1/3 

1/6 

1/3 

1/3 

2/9 

2/9 

45,  Qn.  Victoria  St. 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  9/16 

1  9/16 

1  1/2 

1  9/16 

18,  St.  Helen  s  Place. 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 
1/4 

1/9 

1/9 

2/0 
5/16 

2/0 

15,  Bishopsgate  St. 

5/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/ 16 

5/16 

110,  Cannon  Slreet. 

«OURSE     PE     EO]^I>ItES  (Suite) 


1 


GO]VEFAGNIES   PROFRIÉT AIRES   de  TEFIRAIINT   et  D'EXPLORATION 


£ 

250. OOC 

1 

225 . 000 

350.300 

1 

350 . 300 

1 .250.000 

1 

1.102.500 

400.000 

1 

400 . 000 

100.000 

1 

94.30: 

5.000.000 

1 

3.750.000 

500.000 

1 

267. Ois 

1.450.000 

1 

1.450.000 

!  .  -.'50 . 000 

1 

1.250.000 

COO .  1  lOO 

100 

575.000 

2.000.0UO 

1 

1.531.617 

200.000 

1 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

■  215.000 

1 

192.000 

200.000 

1 

200.000 

200.000 

1 

180.000 

160.000 

1 

115.500 

1 .000.000 

1 

550.000 

200.000 

1 

180.000 

1.500.000 

1 

1.267.507 

150.000 

1 

150.000 

450.000 

1 

389.750 

100.000 

1 

80.357 

500.000 

1 

225.0011 

500.000 

1 

500.000 

389.300 

1 

389.300 

300.000 

1 

300.000 

249.915 

170.000 

610.000 

1 

604.225 

1.000.000 

1 

930.000 

65.000 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  ConsoUdatei 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C") 
Charterland  Goldflelds 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5K.  %Debentures. 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency. 

Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 
Oceana  Development. . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 
Rhodesia  Goldflelds... 
Transvaal  ConsoUdt. . . 
Id.  Development 
Id.  GoldFields. 

Id.  Land  

Id.  Gold  MiningEstat 
Willou^hby's  Consol., 
Zambesia  Exploring. . . 


50 


% 
15 


6 
5K 

130 


75< 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


5/6 
3  1/9 

2  1/2 
1  1/16 
1  5/8 

3  7/16 
5/8 

5  1/2 
I  3/16 
107 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  7/16 
1 

7  1/2 
2  7/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

7/0 

7 

1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/16 

4  11/16 
1  9/16 
1  7/16 


2/6 
1  7/8 

1  1/4 

5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

3/8 

7/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

7/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3^/4 

■  7/8 
7/16 

1 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/1( 
11/16 

1  3/8 

2  5/l( 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 

1/4 

4/0 
4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

7/0 

7/0 

2  7/8 

3  15/ie 

3  3/4 

1  7/8 

2  3/8 

2  1/4 

13/16 

1  3/16 

1  1/8 

3/4 

7/8 

7/8 
3  3/4 

3  5/16 

3  13/10 

3/8 

1 

1  1/8 

5  1/4 

8  1/4 

8 

23/9 

24/6 

24/6 

109 

110 

110 

13/16 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1  1/16 

1 

12  1/8 

12  1/2 

12  1/2 

3/16 

4/9 

4/9 

1  13/16 

3  5/16 

3  1/8 

1  1/16 

1  9/16 

1  7/8 

6  7/8 

4  3/4 

4  13/16 

1  7/8 

2  7/8 

2  15/16 

2/6 

2/6 

2/6 

U/16 

1  3/16 

1  1/8 

3/16 

5/16 

13/16 

4/6 

5/9 

6/0 

5  15/16 

7  1/8 

7  1/8 

2  1/16 

1  7/8 

1  3/16 

2  1/16 

1  15/16 

11/16 

3/4 

3/4 

1  3/4 

2  1/8 

2  1/8 

1/4 

3/16 

3/16 

1  7/8 

2  5/16 

2  1/4 

1  3/8 

1  15/16 

1  15/16 

1 

1  13/16 

1  11/16 

9/0 
3  15/16 
2  1/4 
1  3/16 
7/8 

3  15/16 
1 

8  3/16 
24/6 
MO 
1 
1 

12  1/4 

4/9 

ï  1/2 

4  11/16 

3 

2/6 
1  5/16 

1/4 

6/3 
7  1/8 

1  3/4 
<) 

~3/4 

2  1/8 
1/4 

2  3/16 
2  1/16 
1  5/8 


9/0 

3  9/ir 
2  5/16 
1  1/ 

7/8 

4  3/ 
1 

8 

24/0 
110 
1 

1  3/16 
12  1/2 

_^4/9 

1  7/16 

5  3/16 
2  15/16 

2/6 
1  1/4 
3/8 
5/6 

7 

1  7/8 

1  15/16 
3/4 

2  1/16 
3/16 

2  1/8 
2  3/16 

1  11/16 


13/«  Ceorje  St.  Mo .  Uouse. . 
170,  Winchester  Hse. 

7,  Lothbuiy. 

19,  St.  Swithin's  Lane' 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin  sLane 

8,  01(i  .Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

85,  Gracechùrch  St. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus. 
85,  Gracechùrch  St 
8,  Old  .Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 

3,  CopthaU  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  Cornhill 

Sun  Court,  Cornhill 

4,  .Sun  Court. 

5,  CopthaU  Buildings 
8,  Old  Jewry. 


120,  Bishopsgate  St. 
Belroiiolitan  Cbambers 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  CopthaU  Buildings 
13,  George  Street 


GOnVEPAGrNIES  DIVERSES 


600.000 

600.000 

299.000 

299.000 

.500.000 

475.000 

1  .2.50.000 

1 .100.000 

2. -.58.000 

2.750.000 

500.000 

.500.000 

225.000 

210.000 

1 .000.000 

.500.382 

1 .000.000 

10 

1.000.000 

400.000 

200 . 000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

250.000 

250.000 

500 . 000 

.394  .*90 

150.000 

450  000 

Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New) 
Johimnesbg.Cons.  Inv 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways . . 
London  aad  ParisCorp, 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


'12  k 

"é 

12% 

6 

5 

25 

12  %  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  k  %  mars' 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

1/2 
1  1/4 

1/8 

5/6 

7/8 

15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  3/16 

15/16 

1'  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

13/16 

5/16 

7/16 

15  1/2 

13  1/2 

14 

1  7/8 

1  1/4 

1  9/16 
1  1/4 

1  3/4 

15/16 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

1 

1/2 

7/8 

7/0 

6/0 
13/16 
1  1/2 
1  5/16 
1 
1 

7/16 
14  3/4 
1  5/8 
1 

3  1/8 

4  9/16 
15/16 
11/16 


10/6 
10/0 
7/8 
2  1/8 
2 

î  1/8 
1 

12/6 
15  3/4 
3  11/10 

7/8 
4  3/8 
7 

1  11/16 
1  15/16 
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1  .8(13 

1  . 030 

1  .  108 

1 . 13.:, 

989 

918 

928 

991 

4.407 

6.745 

6.158 

6.721 

0  .02.7 

O.oiri 

0.001 

3.649 

3.. 574 

3.787 

4.005 

015 

670 

810 

830 

7  1(1 

0011 

710 

-,  lu 

4.373 

4.35- 

i  ION 

1 .  s  1  -, 

8.030 

8.72N 

o.::-o 

i  :; 

1  ' 

'..01  2 

10.  loi', 

1  1  .  s:  ;:  ; 

0..301 

6.070 

() .  i  10 

0.  OM 

(0-20S 

6 .  (  188 

0.03", 

1.400 

1.-267 

1.219 

1  .7.71 

1.655 

2. 121 

1 .913 

1 . 890 

1.774 

5.656 

6.511 

6.766 

7 . 2(  i.^'. 

7  .  -.'.s  1 

7.306 

7.469 

5.. '',51 

5.879 

5.684 

4.180 

6.823 

7.180 

6.646 

6.948 

7.194 

6.997 

7.003 

6 . 495 

6.299 

4.703 

5.717 

2.961 

2.764 

2.796 

2.743 

2.728 

2.561 

2.679 

2.939 

2.579 

2. 561 

2.707 

1899 


8.. 3.55 


.6-29 
.571 


2-487 
12. 
13.7'.J3 
774 
709 


12.33: 

12.911 
1.513 
2. '.1.00 
4 . 26 
3.57 
7.082 

8.. 31: 
5 .  l&o 

2.818 
6.081 
7.6-20 
SKI 

01 .  : 
7.117 

12.008 
3.184 

2 .  '2-25 
635 


I  .  1 ,8 1 
2.730 

lli,07( 

1.21: 
3.009 

6.333 

'■  .  0S2 

(  ,711 

7.715 
3.585 

1. 1-27 

10.1 17 
2.0.".0 
O.SJI 

1  .300 


6.537 
1.67  S 
700 


0.  160 
1.900 
0.417 

6.071 
2.872 


1893 


XDIATIJDEniTXJES    n.  0/0 

1895 


50 


1894 


1896 


100 


10 
,37  !4 
1-20 

15 


30 


40 
50 


10 


15 


150 

30 


12  V: 


40 


l'20 
65 


12% 

45 


40 


15 

30 


100 


15 

55 


20 

100 

60 


115 


30 
30 


•2VA 


1-25 


90 

50 


25 


20 
50 


16 

5 
5 

50 


110 

45 


1897 


50 


30 


200 


60 


340 

12/, 
10 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


90 
20 


20  — 


10 
12 


10 

75 


15 
20 

170 


1898 


300 

45 
10 
30 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


50 


6  y, 

109 


15 
12M 


50 
240 
25 
80 


1899 


2K 
20 

75 


10 
15 


40 
20 


100 


10 

30 


300 
147  K 


40 


1-25 
100 
675 
100 
80 


10 

30 


15 

00 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
0>4 


10 


60 
1,50 


30 


10 
60 


50 


100 
25 


7  % 


Décem.  1898 
.luillet  1892 
.Sept.  1895 
Décem.  1898 
-iviil  1899 
Octobre  1895 
Fi'vrier  1896 
Février  1896 
Décem.  IS'.jS 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Août  18'J2 
Décem.  1S9S 
Mars  1899 
Décem.  1898 
Mars  1899 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1,898 
Mars  1SC2 
Décem.  1898 
Mars  1S99 
Février  1899 
-Mars  1899 
Décem.  1898 


-Mars  1895 
D,;cem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Sept.  1893 

Mars  1898 

D('cem.  1898 
Décem.  1898 

Mai  1890 
Décem.  1S'9S 


Juin  1895 


.Juin  1897 
Di'tciii.  isos 
D('r,Mo.  Isos 
D(''cciii.  is'.is 
.-Vvril  IS'.)',) 


Décem.  1898 
D(''cem.  1.898 
Décem.  1898 
.Juin  1898 
.\oût  1895 


•Juin  1898 

.Vont  1898 
.-Vvri  189'.) 
.Mai  1896 
.Jan\ier  1,''96 
Décem.  1898 
Octobre  18'9S 

Déccni.  189S 

Di'ceni,  1898 
Kévi-ier  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    CO]VEF>AG-3VIES     MIISTIÈFIES     ET  D'EXF»LOR.ATIO]N' 

(Siid.-AJPrlcalnes,    A-iistrali  erm.es    et    A.in©r*icaiiies  ) 


BOURSE    I>E    1*  V IÇ I  « 


z  - 

O 


13. '750.000 

25 

1880 

3.3'i5.000 

25 

1890 

8. 750. 000 

25 

1888 

18. 750. 000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1K97 

6.2.50.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

188s 

7., 500. 000 

25 

1895 

275.000 

25 

189) 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

189.-; 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1.887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

189i 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


•Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juiu 
1898 


Août 
1898 


13  Avril 
1899 


20  Avril 
1899 


27  Avril 
1899 


COUBS 

de 

CLOTURE 

Mai 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VrF»AO]NriES    IDE    IVEINES    D'OR    SUD- AFFIIG  AINES 


Buffelsdoorn  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep. .  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  terme 

Frencli  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  term 

Langlaagte  Deep  cptant 

Langlaagte  iistates  terme 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  term 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.nouv)). <erme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wenimer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  cptomt 

Windsor  optant 


143.75 

10.50 

16.25 

9.75 

8 

14.50 

10 

f) 

25 

9 

48 

38 

33 

,31.25 

63.50 

63.50 

62 

75 

61 

100 

90 

100 

83 

98 

95 

99 

97 

85 

237.50 

167 

115 

115 

139 

197 

203 

195 

50 

174 

330 

630 

605 

620 

657 

598 

607 

602 

604 

47 

40 

40 

39 

43 

50.50 

50 

48 

45 

145 

206 

124 

140 

153.50 

223 

220 

216 

50 

211 

68.50 

71 

73.50 

85 

83 

170 

70 

65 

59 

70 

82 

79 

77 

73 

25 

69 

73 

103 

109 

108 

97 

50 

80 

83 

83.75 

83 

85 

120 

99 

88 

76 

86 

95 

94.50 

93 

50 

89 

50 

12 

13 

13 

12 

14 

14 

14 

14 

93 

110 

140.50 

145.50 

150 

50 

138 

50 

175 

115 

116 

85 

95 

137 

130 

130 

132 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

865 

870 

1059 

1077 

1059 

1000 

20 

32.50 

20 

12.50 

56.. 50 

60,.  50 

73 

50 

71 

125 

230 

206 

205.50 

218.50 

277.50 

278 

273 

270 

50 

53.75 

36 

57 

47.50 

41.75 

39.75 

39 

38 

50 

37 

(anc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

158.50 

161 

158 

147 

48 

45 

37 

36 

54 

57 

53 

53 

196 

204 

235 

233 

228 

50 

220 

262 

308 

275 

340 

340 

340 

332 

75 

10 

14 

16.50 

17 

30 

27 

25 

.30 

85 

21 

16 

19 

15.50 

19 

18 

19 

18 

50 

77.50 

87 

86 

84 

83 

83 

London-Paris  Fioancial  and  Uining  C° 
MM.  Belraann  frères 
C'"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  G'" 
New  Austral  C» 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  G» 
B;inque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
l)aui|ue  KrançaivR  de  l'AIripe  du  Sud 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 
Ad.  Goerz  et  0« 
LoDdon-Pans  lioandal  and  UiniDg  C° 
Ad.  Goerz  et  Gi« 
Banque  Française  de  l'Afrique  dn  Sud 
MM.  Belmann  frères 
Bque  Russe  cl  Franraise,  puis  Mil.  MacSwinejelCii: 
MM.  Machiels  et  Ci» 
Bque  ilcParisel  d.P.-BasetlIM.Tcrnber.BeilelCic 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  G' 
MM.  Mac  Swiney  et  Cic 
MM.  Lemaire  et  "Dupont 
M.  Henry  Dupont 


I^ITNJES    D'OR    AUSTI=tALIE]SriSrES,    AlVEERIG  AINES    et  DIVERSES 


7.. 500. 000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

.'>«  OOll  pris 

1888 

5.000.000 

1895 

15.000.000 

5oO 

1870 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LilUfflFraserRiier  a.Cariboo  6oldliel»(;o(Ani.C.).(er»îe 

Monte  Rosa  cptan' 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  cptan 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  cptant 

Watana  (Parts),  50.000  parts  cptant 


50 

7 

11 

7.50 

7 

8.50 

8.50 

8.50 

7.50 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

13.25 

13 

14 

14.25 

66 

38 

41 

40 

97.50 

99 

95 

101 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

7.50 

7.50 

7.50 

7.50 

25 

4 

5 

4.50 

4 

6.75 

6.25 

8.50 

8.50 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

22.50 

22.50 

23 

22.50 

200 

20 

20 

16 

15 

36 

38 

38 

38 

MM.  Machiels  et  Ci» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'» 
Introduite  antérieurement 
MM.  "Von  Hémert,  Higgins  et  C" 
MM.  G.  Van  Brock  et  Cie 


GO]\/IF»AG-]NriES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.2.50.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.50fi.OO0 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

'£> 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12. 500.000 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. /ermc 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..  ferme 
Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

Cie  Sud-Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal  —  optant 
Eerste  Fabrieken  DistiUery.ierwc 
Goldfields  Consol.ordinaire.(erme 
Henderson  Transv.  Estate.. (erm^- 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  terme 


62.50 

19 

20 

18 

18 

28.50 

29.50 

31.50 

29 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

100.50 

102.50 

108 

96 

lOO 

86 

107 

85 

97 

103 

111 

117 

115 

25 

.  9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

79 

64 

75.25 

80.75 

85 

85 

86.75 

81 

20 

91 .25 

19.50 

30 

28 

27 

23.50 

22 

23 

112.  r« 

1.35 

116.50 

106.50 

120 

207.50 

210 

203.50 

181 

125 

44 

44 

44 

44 

33 

33 

33 

33 

107.50 

19 

20 

16.50 

19 

31.50 

32.75 

32 

28 

25 

8 

12.50 

9 

8 

15.50 

15.25 

15 

14 

47 

•  51.75 

52.50 

54 

73.25 

75 

73 

70 

16.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

81.25 

85.75 

87.25 

76 

276.25 

80 

90.50 

73.50 

79  ■ 

104 

108 

112 

103 

32 

35.50 

33 

34 

51 

52 

49 

'.0 

.50 


Raniine  Commerclalé  et  tndnslrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'e 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  Ci» 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  Ci» 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et 


miNES  IDIVERSES 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

iO.OOO.OOOdr 

tOO  ilr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). (erwe 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp;o«( 


680 

24 

689 

726 

695 

718 

727 

747 

47 

42.50 

49 

57 

54 

55 

70 

70 

89 

75 

64.50 

68 

86.50 

90 

89 

,89.50 

410 

400 

400 

397.50 

404 

400 

400 

405 

Introduite  antérieurement 


BOURSE  I>E  jlo]^i>re:s 


H 

a 


H 

l-H 

eu 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


SI  Û 

O  M 

S5  ^ 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1898 
Glot.  semestrielle 

30  hûiTmk 


i;t  Avril  20  Avril  27  Avril 


i  Ma 


BUREAUX 


LONDRES 


nVIINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  Witwatersrand) 


915 
500 
■>5() 
435 
900 
550 
215 
900 
135 
100 
1 .360 
295 
500 
300 
190 
2-i5 
135 
350 
8TO 
3S0 


900 
560 
350 
200 
350 
150 
160 
550 
600 
125, 
115. 
21. 
50. 
100. 
530. 
n5 
975 
325 
300 
500 
550 
180 
950 
800 
300 

1  . 000 
395 


900 
500 
450 
400 
300 
165 
400 
!.000 
300 
500 
600 
970 
2.750 
400 
160 
425 
100 
5.000 
600 
150, 
35 
540. 
150. 
400. 
400. 
200. 
80. 
900 
495 
400 
860 
100 


.000 
.000 
.000 
,000 
,000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
.000, 
.000, 
.000 
.000 
000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 
000 
000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
•000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 
,000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 
000 
000 
000 


190.000 
i  95 , 000 
400,000 
156.95(1 
240.000 
460.000 
1.100.000 
145.000 
100-000 


10/0 

5/0 
lO/O 
9/(' 

1 
I 
I 
1 
1 


973.7001  Angelo  

4.35, oool  Angelo  Deep  

950.OO0I  Aurora  West  United 

301 .70o(  Bantjes  

900.000|  Bonanza  

550.000  Buffelsdoorn  

250.0001  Id.  Consolidated 
187.950|  Consolidt  Deep  Levels 

134.5'.ii|  Champ  d'Or  

89.000  Chimes  Exploration... 

1 .360.000  City  and  Suburban  .... 
035|  Cornet  (New). .   

500.000  Crœsus  (New)  

300.0001  Crown  Deep  

120.ooo|  Crown  Reef.  

935.  nsl  Driefontein  

195.0001  Durban  Koodepoort . . . 
991.000I  Durban  Roodpt.  Deep. 
746.3951  East  Kand  Prop. Mines 
318  Oiol  East  Leigh  

OO.OOoj  Ferreira  

OOO.oiiol  Ferreira  Deep... 
560.000  Frencli  Rand .... 

395.000  Goch  (New)  

200.000  Geldenhuis  

300.000  Geldenhuis  Deep. 

150.0001  Geidenhuis  Main  Reef 
160.0001  Ginsberg  (New) 

500.000  Glencairn  

549.3781  Glen  Deep  

195.0001  Henry  Nourse  . . 
111  .soi  Heriot  (New) . . . 

91.000  Johannesburg  Pioneer 

50.000  Jubilee  

lOO.oool  Jumpers  

Jumpers  Deep 
Kimberley  Roodpt.dSew, 
Kleinfontein  (New) 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated: 
Marievale  Nigel 
May's  Consolidated  («e» 
Modderfontein 

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  Nortli .... 
Id.  Porges... 
Id.  Hobinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter   100 

Worcester   40 


60 


40 


120 


'i3li 

175.00111 
9.  U  .9 
395.OOOI 
989 . 950, 
470 . 00o| 
550.000, 
180.000 
2IO.OO0I 
711.500 
950.001" 
975.OOOI 
949.690 
395.OOO1 
85 .  oool 
199 

450.0001 
450.000, 
400.000 
300.  oool 
165.0001 
339.708 

9.OOO.OO0I 
300.0001 
487.500 
57  i .  50o| 
970.000, 

9.750.000 
400.000 
150.  oool 
495.000, 
100.0001 

4  . 700 .  orjoj 
51  '1 .3(10, 
150.  oool 
34.000 
5'i0.0(i(i| 

ir.d, (11)11 

30(l.0(io| 
386.0001 
200.  oool 

80.0001 
178.193 
400.000 
351.900 
800.  oool 

95.779 


% 
50 


100 


15 
Î2/, 

"io 

940 
25 
80 


300 


61 



147'/, 

m 

75 

3l 

.... 

4r 

40 

11c 

25 

60 

195 

6; 

100 

30 

675 

50 

100 

lOC 

80 

40 

95 

10 

90 

30 

50 

10 

200 

30 

75 

1-40 

40 

50 

100 

15 

60 

80 

60 

30 

60 

70 

160 

'55 

40 

i0(j 

60 

40 

60 

35 

50 

95 
15 
40 

èo 

150 


53  %  avril 
50  %  mars 


50  %  mars 
95  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars 
95  %  mars 


95  %  avril 


■7  %  %  avril 


15  %  février 


7  5/16 
7  5/16 
1  1/2 

1  1/2 
5 

7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 
6  9/16 
12/6 

26  7/8 


I  15/16 

8  9/16 

II  1/8 
7/8 

3  3/8 
2  9/16 
3  11/16 
1Ù  7/8 
8  1/4 
12  1/2 
11  3/4 
5  15/16 


6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
7 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 
7  3/4 

1  1/8 
4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 
8  1/8 
2  1/16 

12  7/8 
1 

7/8 


6  13/16 
3  3/8 


4  1/2 

4  1/' 
3/ 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 
11  1/4 

2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 


4  1/8 
6 
1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 
6  7/8 
9 
5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
11/16 

1  7/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 
1  5/16 
11/16 

4  il' 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

5  3/4 

1  7/8 
5  1/2 
2 

2  9/16 

1  7/S 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4 
.3/8 
1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

1 
1 

4  1/4 
4/3 
1/0 

3 

1  1/8 

3/8 
5  15/16 

2  13/16 
3/8 

12 

13  1/4 

3  15/16 

6  1/2 

3  5/8 

4  7/8 
3/16 

26 

1  1/2 
1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
2 

2  3/4 
10 

7  5/8 
10  1/16 

9  3/4 
5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

7/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  7/16 

3  7/8 
5/8 

4 

1  5/8 
1 
5 

11/16 
3  9/16 


29  5/8 
1  3/8 

1/9 
13/10 
7/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 
6  1/4 

3  3/8 
13/16 

9/16 
9/16 
3  3/4 
3  7/8 
11/16 
6  1/16 
1  3/4 
10  1/2 
9/16 
7/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/2 


7  1/4 

3  1/8 
1 .3/8 
1  1/16| 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 

1  9/16| 

5/16 

5  5/8 
3  5/16| 

8/6 

13  7/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/ 

6  9/16 
1/6 

95 
6 

1  9/16 
9/0 
1/8 

11 
11/16 

3  5/16 
1  7/8 

3  5/8 
9  5/8 

7  1/8 
10  1/9 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 
13/16 

4  7/8 
9  7/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

7/8 
1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 
9  9/16 
1  5/8 
5  7/8 
11/16 

4  3/8 
1  15/16| 
34  l/S 

9  1/8 
15/16 
1  7/16 
"  1/8 
1/ 
1/8 
1/8 
5/8 


7  7/16 
3  1/8 

1  3/4 
1  15/16 

11/16 
9/6 
2/6 
3  7/8 

2  1/-. 
5/16 

3/16 

3  9/16' 
1  1/16 

14  3/4 
18  3/4 

5  1/16 

6  3/8 
3 

7  5/8 
4/6 

23  3/4 
7  1/4 

1  7/8 

2  3/8 

5  3/ 
10  3/4 

13/16 
3 

2  5/16 

4  3/4 
9  1/2 
7  1/i 

15 

7  1/2 

6  !/■; 

5  3/8 
1 

3  1/16 

6  3/4 


3  3/4 
1 

3/8 
2  3/16 

2  5/16 
5/16 

5  7/16 
10  1/ 

3 

6  5/8 

3  1/9 
9  1/8 
6_l/4 

4  1: 

l/,s 
1  7/l( 
3  1/4 
1  3/,s 
13/16 
1  1/9 


7  3/4 
3  1/8 
1  3/4 
9  1/16 
4  11/16 

1  .3/16 
2/6 

3  7/8 

2  1/2 
5/16 
6  1/4 

3  9/16 

1  1/16 
14  3/4 

19 

5  3/16 

6  3/16 

3  7/8 

7  15/16 
4/6 

23  3/4 

7  3-/8 

1  15/16 

2  7/16 

8  11/16 
10  3/4 

13/16 
3  11/16 

2  7/16 

4  7/8 
9  1/2 
7  3/8 

15 

7  1/4 
6  3/4 

5  1/4 
1 

3  1/16 

6  3/4 

4  l/i 
3  3/i 

1  1/16 
3/8 

2  3/16 

2  1/4 
5/16 

5  3/4 
11  1/8 

3 

6  11/16 

3  7/X 

9  3/16 

6  1/9 
3/4 

5  1/16 
9  1/4 


7  3/16 
3  1/4 
1  3/4 
1  7/N 
4  15/16 

1  1/8 
2/6 

3  7/8 

2  1/2 
1  1/8 
6  3/16 

3  1/2 
1  1/16 

14  3/4 
18  3/4 
4  15/16 
6  3/8 
3  3/4 
7  11/16 
4/6 


2  1/4 
5  3/16| 

2  1/'. 
1/-' 
1/4 

4 
4 

2  7/8 
8 

15/16 
19  5 

3/8 
13/16 

1  7/8 
4  7/8 

2  3/4 


10  7/8 

12  1/4 
3  1/8 

10  1/4 
3  1/16 
6  3/16 

3  3/8 
1/2 

7/16 
5  5/16 

4  7/8 
3  1/9 
9  3/10 

1  5/8 

13  1/ 
1/9 

11/16 

2  9/16 

5  3/4 

3  1/-; 


1  i.-,/io 
9  1/8 

1  11/16 
9  1/16 

11 

19  1/4 
3  1/8 

10  7/8 
3  1/4 
6  1/4 
3  3/8 

.  3/8 
7/16 
5  1/4 
5 

3  9/16 
9  1/8 

1  5,8 
1,3  3/8 

1/9 
11/16 

2  5/8 
5  13/16 

3  3/8 


7  3/8 

1  15/16 

2  7/16 

8  5/8 
10  3/4 

3/4 

3  5/8 

2  7/16 

4  13/16 

9  3/8 
7  5/16 

15 

7  1/8 
6  3/  i 

5  l/i 
1 

2  15/16 

6  3/i 

4  5/16 

3  5/8 
1 

3/i 
9  3/S 
9  1/8 
5/16 

5  15/16 
11  1, 

3  .3/16 
6  9/16 

3  13/16 
9  1/16 
6  1/4 
13/16 


6  3/4 
3  1/8 

1  11/16| 

1 


9  1/8 
i  l  3/  i 

9  ;i/8 
9  1/1 
1  7/8 
9  1/16 

10  7/8 
12 

3  1/4 

11  1/8 

3  1/8 
6  1/4 

3  1/9 
3/8 

7/16 
5  1/4 

4  7/S 
3  9/l(- 
9  1/16 
1  3/4 

13  1/8 
7/16 

1  3/16 

2  9/16 

5  5/8 

3  3/8 


1  1/16 

2/6 
3  1/2 

2  3/S 
1  1/8 

5  7/8 

3  1/8 
7/8 

13  3/4 
18  1/9 

4  1/9 

6  1/8 
3  3/8 

6  13/16| 

4/6 
93  3/ 
7 

1  3/4 

2  1/ 
1/2 

10  1/2 
3/4 

3  9/16 

2  3/16 
l/S 
7/S 
1/8 

14  1/9 
6  7/8 
6  1/8 

3 

1 

13/16 
5  7/8 
3  15/16 

3  1/9 
1 

3/8 
9  1/16 
1  15/16 
5/16 
5  3/S 
10  1/8 
9  7/8 
6 

3  1/ 
1  13/16 
5  3/4 
3/4 

9  13/16| 

39  3/8 
3 

1  7/8 
7/8 
1  5/8 
1  3/4 

10  5,/8 
10  3/4 

3  1/8 
10  l/i 
7/8 
5  7/8 

3  1/8 
3/8 
V 

5  l/i 

4  3/  i 
3  1/8 

5/8 
1  5/8 
19  3/4 
7/16 


1,  Grosby  Square. 
Wariiford  Court. 
190,  Bisliopsgate  St. 

7,  Lorhbdry. 

30,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
,  Old  Jewry. 

Gresham  House. 
Winchester  House. 
190,  Bishojisgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winctiester  House. 
28,  leadeiihall  Buildgs. 
96,  Gresham  House. 
Winchester  House. 
Winchester  House. 
190,  Bishopsgate  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Street. 
190,  Bishopsgate  Sf. 
30,  St.Swilhiu's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Couit. 

7,  Luthbiiry. 
190,  Bishop'sgate  St. 
Warntoid  Court. 
Gresham  House. 
Wiiruford  Court. 

8,  Oid  Jewrv. 
190,  Bishopsgate  St. 
30,St.  Swithin's  Lane 
7,  Lollibury. 
170/17.1,  flinclli-sler  House. 
19,  Biiry  S(r(',it- 
120,  li;ïliii[i.i|;ii..-sl-Win 
'.  Pvim:v>  Slivi-t 
S,  PriiHv*  Sdvpt 

Lotiiliiirv. 
<ild  .IcwVy. 
Waniloi'd  Court. 
15,  George  St.,  E.  C 

4,  Lothbury. 
15/0.  Ilfiinif  si",  «a.  Hou,s« 
98,  Aiisli-n  Friars 
WarnOird  Court. 
Gresliiiiii  Hoiiso 

5,  Old  .Icwrv 
120,  B]sh(,ps>.'a(e  St. 
190,  Bisho|)Sgate  SI 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 
190,  Bisliupsgate  St 

8,  Priucf  s  Slrect. 
8.  Princes  Streel. 

,  Pi'incos  SIrrct. 
8,  Priucfs  Street. 
"Warnford  Court. 
98,  Ausiin  Friars. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Obi  Jewry. 
30,  St.  Swithîn's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


I  3/161 

9  Ij: 

5  l/i 
3  1/8 


7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/0,  Ceonje  St.,  Mii,  llou.se. 
Warnford  Court 
18,  St.  Swilliio's  Lane 

8.  Old  .-Irurv 
Win  liiv-lcr  "ll.ins 
19 

WillCi»'s|,'l 

Wariiford  Courl , 
120,  Bishopsgale  St 
Warnford  Court. 
Old  Jewrv 


IVEirsTES    D'OR    SUD-AFRICAINES    (Autres  districts) 


120 

125 
400 
1,53, 
240. 

.075. 
130. 
98 . 


Barrett. . . 
Graskop. 


Lisbon-Berlyn  . . . 

Moodies  

Piggs  Peak  (New). 

Slieba  

Spitzkop  

United  Ivy  


30 

4 

90 

30 

30 

'90 

190 

"ex 

10 

20 

13/6 
3/6 
6/3 
3/16 
5/8 
7/6 

2  5/8 
1/2 
5/8 


7/0 

8/0 

9/6 

9/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/0 

0/6 

1/3 

2/6 

2/9 

1/16 

1/6 

1/9 

2/3 

1/4 

3/8 

3/8 

7/16 

1/0 

1/3 

1/6 

1/3 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  9/16 

1/16 

2/6 

2/0 
1/4 

1/9 
5/16 

3/16 

5/16 

9/0 
1/0 
3/3 
2/0 
3/8 
9/9 

1  1/9 
9/0 

5/16 


9/0 

9/0 

1/0 

1/0 

3/0 

3/0 

9/0 

9/0 

3/8 
9/9 

5/10 
1/3 

1  9/16 

1  7/ le, 

9/0 

9/0 
5/10 

5/16 

Beïois  Uouse  Basinghall  SIreel. 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Sireet. 
110,  Cannon  Street. 
8,  01.1  Jewrv. 
i5,  Qn.  Viclnria  St. 
18,  St,  Heleii  s  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Sireet. 


«OURSE  i:.0]yi>KES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plus  liaul  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


30  Juiu 


31  Dec. 


13  Avril 


20  Avril  27  Avril 


i  Mai 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOnVCI^AGNIES   F>FlOI-FlIÉTAIRES   do  TERRAIN   et  D'EX:RL0RATI03> 


£ 

'.>."i0.000 

225 . 000 

,'i.=.0..300 

J 

350.300 

1 .  -.'ÔO .  ÛOO 

1 .102.500 

ÎDO.OOC 

400 . 000 

100.000 

j 

94.30' 

5.000.000 

3.  ■750.000 

500 . 000 

267. 04S 

1  .  4ri0.O00 

1 .450.000 

600.000 

100 

575.000 

i.0(  Il  1.000 

1.531.617 

^OO.OOO 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

','15.000 

192.000 

200 . 000 

200.000 

200.000 

180.000 

1(511.000 

115.500 

1 .000.000 

550.000 

200.000 

180.000 

1  ..5n0.000 

1.267.507 

1 50 .  IJIJO 

150.000 

i.50.000 

389 . 750 

100.000 

80.357 

500.000 

225.000 

51111.000 

500.000 

:i-<o.30o 

380.300 

.'iOO.OOO 

300.000 

21'.). 915 

no.  000 

fil  0.000 

604.225 

1 .000.000 

930.000 

65.000 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

B  echuanaland  

Becliuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C°) 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def. 

Id    6%  Préférence.. 

Id.  5!4%Debentures. 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes . 
Lon.  &S.Afr.Explor.  C° 

Lydenburg  Estâtes  

Maslionaland  Agency, 

Id.  Central  

MatabeleGoldReefs&c 

Mozambique  C"  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 
Oceana  Development.. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 
Khodesia  Goldfields . . . 
Transvaal  Consolidt. . . 
Id,  Development 
Id.      Gold  Fields. 
Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol.. 
Zambesla  Exploring. . . 


50 


25 
6 
5% 

130 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/16 

4  11/16 
1  9/16 
1  7/16 


5/6 

2/6 

3  1/2 

1  7/8 

2  1/2 

1  1/4 

1  1/16 

5/8 

1  5/8 
3  7/16 

5/8 

2  3/16 

5/8 

1/4 

5  1/2 

3  3/8 

1  3/16 

15/16 

107 

101 

1  5/16 

3/8 

1  3/8 

7/8 

14  1/2 

11  3/4 

9/16 

1/16 

2  7/16 

1  1/4 

1 

7/16 

7  1/2 

5  1/4 

2  7/16 

1  13/16 

3/0 

2/0 

1  1/16 

9/16 

5/16 

1/16  , 

7/0- 

3/6 

7 

3  1/4 

7/8 
7/16 

1 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/16 
11/16 

1  3/8 

2  5/16 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 

1/4 

4/0 
4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

2  7/8 
1  7/8 
13/16 
.  3/4 

3  5/16 
3/8 

5  1/4 
23/9 

109 
13/16 
1 

12  1/8 

3/16 
1  13/16 

1  1/16 

6  7/8 
1  7/8 

2/6 
11/16 
3/16 

4/6 
5  15/16 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 
1  7/8 
1  3/8 
1 


7/0 
3  3/4 

2  1/4 
1  1/8 

7/8 

3  3/4 
1  1/8 
8 

24/6 
110 
1  l/Iô 
1 

12  1/2 

4/9 
3  1/8 
1  7/8 
4  13/16 
2  15/16 

2/6 
1  1/8 
13/16 

6/0 
7  1/8 

1  7/8 

1  15/16 
3/4 

2  1/8 
3/16 
2  1/4 

1  15/16 
1  11/16 


9/0 
3  15/16 
2  1/4 
1  3/16 

7/8 

3  15/16 
1 

8  3/16 
24/6 
110 
1 
1 

12  1/4 

4/9 

3 

1  1/2 

4  11/16 

"2/6 
1  5/16 

1/4 

6/3 
7  1/8 

1  3/4 
o 

'3/4 

2  1/8 
1/4 

2  3/16 
2  1/16 
1  5/8 


9/0 

3  9/16 
2  5/16 
1  1/ 

7/8 

4  3/16 
1 

8 

24/6 
110 
1 

1  3/16 
12  1/2 

4/9 

3 

1  7/16 

5  3/16 
2  15/16 

2/6 
1  1/4 

3/8 
5/6 

7 

1  7/8 

1  15/16 
3/4 

2  1/16 
3/16 

2  1/8 
2  3/16 
1  11/16 


8/0 
3.1/16 
2 

1  3/16 
3/4 
3  3/4 
1 

7  1/8 
25/0 
110 
1 

1  l/--' 
12  1/2 
4/9 

3 

1  7/16 

5  1/4 

2  3/4 
2/6 

1  1/16 
3/8 
5/6 

6  7/8 
1  15/16 

1  5/.S 
3/4 

1  7/8 
1/4 

2  1/16 
2  1/1 

1  5/8 


15/6  George  St.  Mn.  Hou 
170,  Winchester  i. 

7,  LothbQi'v. 

19,  St.  Swithin'sL: 
72,  Basiiiifhall  Sln' 
19,  St.Swithin  sL; 
19,  St.  Swilhin  sL: 

8,  Old  .lewrv. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

85,  Gracechùrch  S 
15a.  Buiy  Street. 
19.  Kiiisljury  Cire, 
85,  Gracechiircli  S 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 
3,  Conthad  Buildiil 
Broad  Slreel  Hou:' 
33,  Cornhill 
Sun  Court,  Gornh 
1,  Sun  (.^(iiu't. 
5,  Ç(i|itliall  Buildii 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishnpsgate  S 

Hi'lro|i(ilil;i(i  Uulllliers 

l^ii,  l;isli(,].b,;;atc  s; 
l-'O.  l-iL-liopsiiate  S: 
SiiiTnlk  I II, use. 
3.  Cniililiili  Buildin! 
I0,  Gcur^e  Street 


GO]VIF»ACx]NriES  DIVERSES 


fiOO.OOO 

600.000 

299.000 

299.000 

500.000 

475.000 

1 .25u.0!i:i 

1 

1.100.000 

2.758.000 

2.7.50.000 

500 . 000 

500.000 

225.000 

210.000 

1 . 000 . 000 

500.382 

1 .000.000 

10 

1 .000.000 

4011.000 

200 .  OOI.I 

300 . 000 

300 . 000 

3.000.000 

3. 000. non 

250.000 

250.111)0 

500.000 

394.000 

450.000 

450.000 

Beira  Railway  Shares 
Burma  BubyMin.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New). 
Johfinnesbg.Cons.  Inv 

Id.       "Waterwks . 

Id.  Tramways  . . 
London  and  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


'  i2'4 

"7/, 

6 

12'/, 

6 

5 

25 

12      %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  %  %  mars 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

1/2 

1/8 

5/6 

1  1/4 

7/8 

15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

13/16 

5/16 

7/16 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

14 

1  7/8 

1  9/16 

1  1/4 

2  3/4 

1  3/4 

15/16 

4  1/8 

2  5/8 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

1 

1/2 

7/8 

7/0 

10/6 

10/0 

9/6 

ô/O 

6/6 

6/6 

0/6 

13/16 

7/8 

7/8 

7/8 

1  1/2 

2 

1  15/16 

2  1/2 

1  5/16 

î  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

1 

1  1/8 
1  5/16 

1  1/16 

1  1/16 

1 

7/16 
14  3/4 

15/16 

1 

5/S 

12/6 

13/9 

15  1/2 

15 

15 

1  5/8 

3  9/16 

3  15/16 

3  3/4 

1 

15/16 

15/16 

15/16 

3  1/8 

4  1/8 

4  3/8 

4  1/2 

4  9/16 

6  11/ 16 

6  3/4 

6  5/8 

15/16 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

11/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

9/6 
6/6 
7/8 

2  1/4 

1  U/16 
1  1/16 
1 

5/8 

15 

3  1/4 
15/16 

6  1/16 

1  5/8 

2  1/16 


17,  St-S\vitliin's  La> 
Sutïolk  Huuse. 
8,  Finch  Lane. 
30.  St.  Swilhin's  La! 
7,  Lothbury. 
54,  St;  Mary  Axe- 
15/6  George  St.,  Un.  Uooi 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  Hous( 


nvmNTES     D'OR  AXJSTRi^LIEINTJVES 


100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

2SO.00O 

16/0 

280.000 

110.000 

1 

110.000 

SI).  000 

1 

75.000 

250 . 1  lOo 

1 

250.000 

300.000 

1 

270.100 

700.000 

1 

700.000 

.01(0.000 

1 

1 .0.00.000 

.500.000 

1 

183. 000 

120,000 

2/0 

3'i.:!0i 

80.000 

1 

75.000 

1 00. 000 

1 

70.000 

.38 1 . 000 

S/0 

381.000 

iO.OOO 

2,6 

40.000 

300.000 

1 

300.000 

M). 000 

1 

SO . 000 

125.00.1 

1 

125.000 

320.000 

1 

.320.000 

500 . 000 

1 

500.000 

Goiconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill 
Id.       Reward  . . . 
Lake  View  Consols  . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl . 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C' 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Proijriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


10 


125 
62k 
50 

'32  k 


75 
20 


15/16 
25/6 
1  7/16 
9  3/16 
1/4 
11  7/8 

1  7/16 
6/3 

6 

2  1/2 
3/0 
1/2 

1  1/16 

2  1/2 
7/0 
9/16 

3  3/8 
3/8 

5 

11/16 


1/8 
16/0 
5/16 

6  3/8 
l/lô 

7  3/8 
7/16 

0/6 
3  7/8 
7/8 
0/6 
1/10 
1/4 
1  1d/1( 
2/6 
1/8 
1  1/8 
1/16 
3  3/4 
3/16 


1/4 

4/0 

8/9 

9/0 

12/0 

1/2 

1  17/6 

22/6 

27/0 

29/6 

.33/6 

1/2 

7/16 

1  1/16 

1  1/10 

1  1/1 

1  1/16 

7  7/8 

7  1/2 

8  13/16 

9  3/8 

9  7/8 

9  9/16 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

9  9/16 

15 

16  7/16 
1  5/16 

18  15/16 
1  1/i 

20  1/2 

11/16 

1/2 

7/8 

1  1/2 

4/0 

1/6 

1/0 

1/0 

3/9 

2/6 

5  1/2' 

5  1/2 
0 

5  1/2 

5  1/1 

5  1/2 

1  3/16 

15/16 

2  1/2 

2  11/16 

2  11/16 

1/3 

0/6 

"1/9 

1/3 
5/10 

1/3 

1/9 

3/16 

3/0 

7/16 

7/16' 

1/2 

11/16 

7/16 

3/8 
2  3/16 

3/8 

3/8 

3/8 
2  7/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

4/9 

■  3/3 

3/6 

4/6 

4/0 

4/0 

3/8 

4/6 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

1  11/16 

3  1/4 

3  5/8 

3  13/16 

4  9/16 

2/0 

5/6 

6/6 

9/0 

9/0 

4  3/8 

4  11/16 

5  15/16 

6 

6 

6  1/8 

1/2 

9/6 

7/6 

7/G 

6/6 

6/6 

1 1.  Sherborne  Lanc. 
3,  Gracechùrch  St. 
29,  St.  Swilhin's  Lan 
Broad  Street  Hous.' 
Barlholomew  Ihm^t 

Broad  Street  Housr 
3,  Gracechùrch  St. 

29,  st  Swilhin's  i.:ii 
257,  Winchester  il>. 
29.  St.  Switliin's  Lan 
3,  Gracechùrch  St. 
3.  6t.  Winclii'sler  t 
97,  Daslnvood  House 
3,  Gracechùrch  SI. 


11,  Abchurch  Lane. 
4,  Throimorton  .Vvni 


]VII]>3"ES    DE  DIAIVTAlSrX 


"12 1  .500 

:>'.'!.  000 
:;  .M)ii.oiio 
I  .or,-,  ,000 

2.50.200 

1 .01 10. 000 

.500.000 


1 

721 .500 

3. 9 IK.  9.55 

100 

3.283.020 

10 

1 .052.500 

1 

195.000 

1 .000.000 

i 

2 17. 435 

Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture.. 

Griqualand  West  

Korfyfontein  

New  Jagersfontein  . . . 
St.  Augustine  (New).. 


71/, 
40 


2  1/2  janvier 


.33/0 
.30  3/4 

27/0 

23  1/4 

109  3/4 

10:1 

8  7/8 

7  3/8 

7/16 

1/16 

9  7/8 

0  3/4 

5/9 

0/1  1/2 

31/6 
27  3/16 
108 
8  1/4 
3/6 
7  5/8 
1/0 


1  7/16 
26  7/8 
107  1/2 
8 

4/0 

9  7/8 
0/3 


.30/0 
27  1/16 
107 
8  1/8 
5/6 
13  3/i 
0/3 


30/0 
28  3/16 
107 
8  1/8 
5/9 
13  7/8 
0/3 


.30/0 
28  7/16 
107 
8 

5/0 

14 

0/3 


30/0 
29  7/10 
107 
8 

5/0 
11  1/8 
0/3 


62,  Lombard  Street. 
62,  Li.mbard  Streut. 

62,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Co]ithall  Buildin;;; 
30,  St.  Swilhin's  Lane 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


NO  383      -  15«  volume,  no)       ||  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY.  PARIS 


Samedi  13  mai  1899. 


MOIS 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (1 


6^^ 


Janvier.  . . 
Février..  . 

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  , 

Septembre 
Octobre.  . . . 
Novembre.  . 
décembre.  . 

Total.... 


1.108 
1.089 
1.287 
1.219 
1.162 
1.518 
1.694 
1.842 
2.472 
2.441 
2.437 


1889 

1880 

1891 

1892 

1883 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 
8.485 

2.043 

3.356 

4.557 

7.885 

2.540 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

2.829 

3.590 

4.998, 

9.216 

11.481 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

D  jnillieri  de  francs) 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


184.198 


1896 

1896 

1897 

16.149 

13.484 

19 

094 

15.405 

15.198 

19 

201 

16.829 

15.829 

21 

118 

16.955 

16.080 

21 

448 

17.706 

17.745 

22 

595 

18.285 

17.621 

22 

889 

18.150 

18.552 

22 

065 

18.525 

19.420 

23 

624 

17.723 

18.433 

23 

856 

17.531 

18.190 

24 

950 

17.764 

18.301 

27 

038 

16.237 

18.793 

28 

375 

203.697 

207.650 

276.155 

28.558 
27.115 
29.658 
30.496 
31.319 
31.365 
32.700 
34.299 
31.951 
36.472 
35.791 
38.175 


37.. 323 
36.794 
40.184 


Sommaire  du  ]\o  383  Ws 


*?o^f '^f  ~       Rendement  du  Witwatersrand  en  avril 

18,19.  -  Lettre  de  Johannesburg.  -  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  Les  Réformes  au  ïransvaal. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  -  Les  Mines  de  l'Australie  Occi- 
dentale. -  La  Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  -  Notes 
Minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  - 

La  Situation  politique.  -  Nouvelle  Pétition.  -  Le  Rendement  de 
mars.  —  Les  Exportations  d'or. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  -  L  Or  du 

Rand.  ^  La  Cote  des  Valeurs  rhodésiennes.  -  La  Teneur  des  Mines 
rnodesiennes. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  -  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites   sur   ces    Marchés    et    Cours  de 
clôture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTAIE 

DO 

"Wlt-wa,tersrsm.d. 
Du  1er  Mai  1887  »n  30  Arril  1899 

Francs...  1.831.255.881 
Onces. . . .  20.123.691 
Kilog....  625.907 


>    «  « 
1890 
494.817  oieii 
15.390  kllof. 


)     t  • 

1891 
729.238  onMi 
22.463  kiltf. 


1892 
1.210.867  oieu 
37.662  Ulti. 


t  i 
1893 
1.478.473  «iMi 
45.986  klioi. 


)     6  t 
1894 
3.024.159  oieii 
62.958  klUf. 


1  ^      6  ^»  ÏJ 
1896 
2.238.430  «gcH 
69.595  kil>(. 


1896 
2.282.533  oneu 
70.993  klUf. 
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10 


MARCHÉ  Sr 

OES    COIVCRAOIVIES  MIISTIÈRES 
(Sud- Africaines,  A.iisrtr»alienxies 


SPÉCIAL 


ET  D*EXF»IL.OR.ATIO]>r 

et    Américaines  ) 


s:  f 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1899 


Mars 
1898 


Juin 

1898 


Août 
1898 


20  Avril 
1899 


27  Avril 
1899 


4  Mai 
1899 


Cours 
de 

CLOTURE 

12  Mai 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


COlVlP^AGPsriES    IDE    MINES    ID'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.3"5.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25  • 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoom  Estate  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines..  .Zerme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C°  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  rptant 

Lançlaagte  Kstates  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Prinarose  (New)  terme 

Princess  cptant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cptant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv)).ierme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

■Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  cptant 

West  Rand  cptant 

Windsor   ....cptant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 

75 

85 
77.50 


10.50 

16.25 

9.75 

8 

10 

9.25 

9 

9 

48 

38 

33 

31.25 

63.50 

62.75 

61 

63 
96 

90 

100 

83 

98 

99 

97 

85 

167 

115 

115 

139 

203 

195.50 

174 

195 

630 

605 

620 

657 

607 

602 

604 

628 

40 

40 

39 

43 

50 

48 

45 

48.50 

206 

124 

140 

153.50 

220 

216.50 

211 

218.50 

73.50 

85 

83 

86.75 

70 

65 

59 

70 

79 

77 

73.25 

77.50 

73 

109 

108 

97.50 

104 

83.75 

83 

85 

85 

99 

88 

76 

86 

94.50 

93.50 

89.50 

93 

12 

13 

13 

12 

14 

14 

14 

14 

110 

145.50 

150.50 

138.50 

147.50 

115 

116 

85 

95 

130 

130 

132 

128 

63 

63 

63 

63 

63 

'63 

63 

63 

870 

1077 

1059 

1000 

1080 

20 

32.50 

20 

12.50 

60.50 

73.50 

71 

73 

230 

206 

205.50 

218.50 

278 

273 

270.50 

274 

36 

57 

47.50 

41.75 

39 

38.50 

37 

39 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

161 

158 

147 

160 

48 

45 

37 

36 

57 

53 

53 

55 

204 

233 

228.50 

220 

233.50 

308 

275 

340 

340 

332 

336 

10 

14 

16.50 

17 

27 

25 

30 

30 

21 

16 

19 

15.50 

18 

19 

18.50 

18.50 

87 

84 

83 

83 

83 

london-Paris  Finaociil  and  Uiaing  C° 

MM.  Belmann  frères . 

Ci»  Française  des  Mines  d'Or 

MM.  Aj-mand  Lévy  et  G'* 

New  Austral  G» 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  C» 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Ba; 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'= 
Banque  Fraoralse  de  l'ilrique  do  Snd 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'« 
Ad.  Goerz  et  C'' 
London-Paris  lioancial  and  lioing  Ç,o 
Ad.  Goerz  et  G'« 

Banque  Francise  de  l'ilriqne  do  Snd 

MM.  Belmann  frères 

Bque  HnsseetFraoraise,  pois  KM.  HacSnioejetCi 

MM.  Machiels  et  G'" 

Bqne  de  Paris eld.P.-BaselBH.Tcrnher.BeilelCic 

Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  G» 
MM.  Mac  Swiney  et  Cie 
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Banque  Cnmoiercialé  el  lodostrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  G.  Oulraann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'= 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  Ci» 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 


MINES  [DIVERSES 
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Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United  . . 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 

Consolidt  Deep  Levais 

Champ  d'Or  

CMmes  Exploration. . 

City  and  Suburban  . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei..  »  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . 

Durban  Koodpt.  Deep 

East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldentiuis  

Geldenhuis  Deep.  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.(Seir. 

Kleinfontein  (New)  — 

Knigbt's  (Witwatersrand). 
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Nigel  Deep  
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Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  
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Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  
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3  1 

8 

10  1/4 

11  I 

4 

2  7/8 

3  1 

8 

5  7/K 

6  1 

3  1/8 

3  3 

8 

3/8 

3/> 

7/!6 

7/16 

5  1/4 
4  3/i 

ô  3 

S 

4  7 

8 

3  1/8 

3  5 

8 

8  5/X 

9  1 

8 

1  5/8 

12  3/4 

13  3 

8 

7/16 

1  3/16 

1  .". 

16 

2  1/4 
5  1/4 

2  9 

16 

5  1 

•) 

3  1/8 

3  1 

MINES    D'OR    SUD-AFFUGAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120.000 

125.000 

5/e 

125.000 

400.000 

10/0 

400.000 

.  156.250 

2/6 

153.870 

240.000 

1 

240.000 

460.000 

1 

1.100.000 

1 

1.075.000 

145.000 

1 

130.016 

100.000 

1 

98.000 

BaiTett  

Graskop  

Klerksaorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New) — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6K 


13/6 

7/0 

8/0 

3/6 

0/9 

2/9 

6/3 

0/6 

1/3 

3/16 

1/16 

1/6 

5/8 

1/4 

3/8 

7/6 

1/0 

1/3 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1/2 

1/16 

2/6 

5/8 

3/16 

5/16 

9/6 
1/3 
2/6 
1/9 
3/8 
1/6 
1  7/16 
2/0 
1/4 


9/0 
1/0 
3/3 
2/0 
3/8 
2/9 

1  1/2 
2/0 

5/16 


9/0 

1/0 

3/0 

i,0 

3/8 

2  '9 
1  9/16 

2/0 
5/16 


9/0 
1/0 
3/0 
2/0 
5/16 
1/3 
1  7/16 
2/0 
5/16 


9/0 
1/3 
2/6 
2/0 
5/16 
2/9 
1  7/16 
1/6 
5/16 


1,  Grosby  fSquare. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lorhbury. 

.30,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  Housc. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House. 
U,  leadeuhall  Boildgs. 

96,  Gresham  House 
Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
30,St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 
lTO/173,  Winchesifr  llonse. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgale-St-Wiltiin. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  G 

4,  Lothbury. 

IS/C.  George  St.  Hn.  Honst 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/6,  George  St.,  Hn,  House. 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Winchester  House. 

19.  Bury  Street. 
Winchester  House. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 

5,  Old  Jewry. 


BeTois  House  Basinghall  Street 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Gannon  Street. 
110,  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewry. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Camion  Street. 


JBOURSE     I>E     i:.0:Vl>.JRES  (Smte) 


I 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DI\xDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

Plusbaiil  Plus  bas 


12  Mai 


bureau: 

A. 

LONDRES 


GOMF»AG]NriES   I^ROP^RIÉT AIRES   de  TERRAIN   et  D'EXIRLORATIOI 


£ 

250.000 

1 

225.000 

350:300 

1 

350.300 

1.250.000 

1 

1.102.500 

■i 00. 000 

1 

400.000 

100.000 

1 

94.30" 

5.000.000 

1 

3.  "750. 000 

500.000 

1 

267.048 

1 .450.000 

1 

1.450.000 

! .250.000 

1 

1.250.000 

100 

f\f\f\ 

2.000.000 

1 

1.531.617 

200.000 

1 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

215.000 

1 

192.000 

200.000 

1 

200.000 

200.000 

1 

180.000 

160.000 

1 

115.500 

1.000.000 

1 

550.000 

200.000 

1 

180.000 

1 .500.000 

1 

1.267.507 

150.000 

1 

150.000 

4.50.000 

1 

389.750 

100.000 

1 

80.357 

500.000 

1 

225.000 

500.000 

1 

500.000 

389.300 

1 

389.300 

300.000 

1 

300.000 

249.915 

1 

170.000 

640.000 

1 

604.225 

1.000.000 

1 

930.000 

65.000 

1 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C») 
Charterland  Goldflelds 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def 

Id    6%  Préférence. 

Id.  5%%Debentures. 
Henderson's  Trans.  Est 
J  ohannesburg  Estâtes . 
Lon.  &  S. Afr.  Expier.  C" 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency 

Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration, 
Rhodesia  Goldflelds... 
Transvaal  Consolidt. . . 
Id.  Development 
Id,  GoldFields. 
Id.  Land  

Id.  GoldMiningEstat 
Willouçhby's  Consol. . 
Zambesia  Exploring. . . 


50 


130 


1% 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


5/6 
3  1/2 

2  1/2 
1  1/16 
1  5/8 

3  7/16 
5/8 

5  1/2 
1  3/16 
107 
1  5/16 

1  3/8 
14  1/2 

9/16 

2  7/16 
1 

7  1/2 
2  7/16 

3/0 
1  1/16 
5/16 

7/0 

7 

1  5/8 
7/8 

2  1/4 
5/16 

4  11/16 
1  9/16 
1  7/16 


2/6 
1-  7/8 

1  1/4 
5/8 
5/8 

2  3/16 
1/4 

3  3/8 
15/16 

101 

3/8 

7/8 
11  3/4 

1/16 
1  1/4 

7/16 
5  1/4 
1  13/16 

2/0 
9/16 
1/16 

3/6 
3  1/4 

7/8 
7/16 

1 

1/16 
1  9/16 
7/8 
5/8 


3/0 
2  3/8 
1  13/16 
11/16 

1  3/8 

2  5/16 
1/2 

4  1/4 
21/6 

106 
11/16 
1 

12  5/8 
1/8 

1  7/16 
13/16 

5  3/4 

2  3/16 
2/6 

11/16 

1/4 

4/0 
4  1/8 

1  3/16 
9/16 

1  1/8 
1/4 

2  5/8 
1  1/16 

3/4 


3/6 

2  7/8 
■  1-7/8 

13/16 
3/4 

3  5/16 
3/8 

5  1/4 
23/9 

109 
13/16 
1 

12  1/8 

3/16 
1  13/16 

1  1/16 

6  7/8 
1  7/8 

5/6 
11/16 
3/16 

4/6 
5  15/16 

1  3/16 
11/16 
1  3/4 
1/4 
1  7/8 
1  3/8 
1 


9/0 
3  15./.16 

2  1/4 
1  3/16 

7/8 

3  15/16 
1 

8  3/16 
24/6 
110 
1 
1 

12  1/4 
4/9. 

3  ■ 
1  1/2 

4  11/16 
3 

2/6 
1  5/16 

1/4 

6/3 
7  1/8 

1  3/4 
2 

3/4 

2  1/8 
1/4 

2  3/16 
2  1/16 
1  5/8 


9/0 
3  9/16 
2  5/16 
1  1/4 

7/8 
43/16 
1 
8 

24/6 
110 
1 

1  3/16 
12  1/2 
4/9 

3 

!■  7/16 
5  3/16 
2  15/16 

2/6 
1  1/4 

3/8- 

5/6 

7 

1  7/8 
1  15/16 

3/4 

2  1/16 
3/16 

2  1/8 
2  3/16 
1  11/16 


8/0 
3  1/16 
2 

î  3/16 
3/4 
3  3/4 
1 

7  1/8 
25/0  ■ 
110 
1 

1  1/2 
12  1/2 

4/9 

3 

1  7/16 

5  1/4 

2  3/4 
2/6 

1  1/16 
3/8 
5/6 

6  7/8 
1  15/16 

1  5/8 
3/4 

1  7/8 
1/4 

2  1/16 
2  1/4 
1  5/8 


7/6 

3  5/8 
2  3/8 
1  1/8 
3/4 
3  13/16 
15/16 
8  3/16 
25 
110 

7/8 

1 

15  3/4 
4/9 
2  15/16 
1  3/8 
5  9/16 
2  15/16 
2/6 

1  1/4 
3/8 
6/0 

6  3/8 
1  15/16 
o 

'11/16 
2 

3/16 
2 

2  1  '4 
1  9/16 


lS/6  George  St.  Hn .  Ho 
170,  Winchester  ) 

7.  Lothbury. 

19,  St.  Swithin'sl  e 
72,  Basinghall  Sti  I 
19,  St.Swithin'sL 
19,  St.  Swithin's  L 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 
85,  Gracechurch  f 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Cir( 
85,  Gracechurch  i 
8,  Old  Jewry. 

8,  Old  Jewry. 

3,  Copthaîl  Buildi 
Broad  Street  Hou 
33,  Cornhill. 
Sun  Court,  Cornl 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildi 
8,  Old  Jewry. 


120,  Bishopsgate  ; 
HetropoliUn  Chimbers 

120,  Bishopsgate  f' 
120,  Bishopsgate  f 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildi 
13,  George  Street 


600.000 

1 

600.000 

29'.».  000 

1 

299.000 

500.000 

1 

475.000 

1 

2f .0.000 

1 

1 

.100.000 

2 

7.58.000 

1 

2 

.750.000 

500.000 

1 

500.000 

225.000 

1 

210.000 

1 

000.000 

1 

500.. 382 

1 

000.000 

10 

1 

000.000 

400.000 

1 

200.000 

.■jOO.OOO 

1 

300.000 

000.000 

1 

3.000.000 

250.000 

1 

2.50.000 

500.000 

1 

394.690 

450.000 

1 

450.000 

Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.l8/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (New) 
Joliannesbg.Cons.  Inv, 

Id.       Waterwks . . 

Id.  Tramways . . 
London  and  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


GO]va:F»AG-]\riEs  diverses 


12  54  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

'2  5^  '%  rnars 
25  0/0  janvier 


^% 

6 

12K 
6 

5 

25 

10/6 

4/6 

6/0 

1/2 

1/8 

5/6 

1  1/4 

7/8 

15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

13/16 

5/16 

7/16 

15  1/2 

13  1/2 

14 

1  7/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  3/4 

15/16 

1  1/4 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

1 

1/2 

7/8 

7/0 

10/0 

9/6 

6/0 

6/6 

6/6 

13/16 

7/8 

7/8 

1  1/2 

1  15/16 

2  1/2 

1  5/16 

1  7/8 

1  7/8 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1 

15/16 

1 

7/16 

12/6 

13/9 

14  3/4 

15 

15 

1  5/8 

3  15/16 

3  3/4 

1 

15/16 

15/16 

3  1/8 

4  3/8 

4  1/2 

4  9/16 

6  3/4 

6  5/8 

15/16 

1  5/8 

1  5/8 

11/16 

1  7/8 

1  7/8 

9/6 

8/6 

6/6 

6/6 
7/8 

7/8 

2  1/4 

2  1/2 

1  11/16 

1  3/4 

1  1/16 

1 

1 

1  1/4 

5/8 

5/8 

15 

15 

3  1/4 

3  5/8 

15/16 

15/16 

4 

4  1/8 

6  1/16 

6  1/2 

1  5/8 

1  7/16 

2  1/16 

1  15/16 

17,  St-Swithins  La 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lai 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
15/6  Ge»rseSl.,"lIii.  Hou; 


83,  Hatton  Garden 


1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  Hous^ 


MINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


100 

000 

1 

90.000 

175 

000 

2/0 

175.000 

■M) 

000 

iO/0 

280.000 

110 

000 

1 

110.000 

H(| 

000 

1 

75.000 

250 

000 

1 

250.000 

:ioo 

000 

1 

270.100 

700 

000 

1 

700.000 

(lOO 

000 

1 

1 .000.000 

51  J() 

00(] 

1 

18.').  000 

121) 

000 

2/0 

3  4.  .30  4 

80 

OflO 

1 

75.000 

100 

r)00 

1 

70.000 

:;ki 

000 

8/0 

.'«4.000 

40 

f)00 

2/6 

40.000 

.';oo 

000 

1 

.'iOO .  000 

KO 

im 

1 

HO. 000 

125 

000 

1 

125.000 

:;20 

000 

1 

320.000 

.500 

000 

1 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  BrownhiU . 

Id.  Reward  

Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C". 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

MiU's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


10 


32/5 


15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

9/0 

25/6 

16/0 

17/6 

22/6 

29/6 

I  7/16 

5/16 

1/2 

7/16 

1  1/16 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

9  3/8 

1/4 

1/16 

1/8 

3/16 

5/16 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

16  7/16 

1  7/16 

7/16 

11/16 

1/2 

1  5/16 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

1/0 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  1/2 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

2  1/2 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/3 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

5/16 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 

3/8 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  1/8 

7/0 

2/6 

4/9 

3/3 

4/6 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

4/0 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

3  5/8 

3/8 

1/16 

2/0 

6/6 

6 

5 

3  3/4 

4  3/8 

4  11/16 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

7/6 

12/0 
33/6 
1  1/4 
9  7/8 
5/16 
18  15/16 

1  1/4 
3/9 

5  1/4 

2  11/16 
1/3 
7/16 
3/8 

2  3/16 
4/0 
4/0 

3  13/16 
9/0 

6 

6/6 


1/2 
34/3 
1  1/16 
9  9/16 
5/16 
20  1/2 

1  1/2 
2/6 

5  1/2 
2  11/16 

1/9 
1/2 
•  3/8 

2  7/16 
4/0 
4/0 

4  9/16 
9/0 

6  1/1 
6/6 


1/2 
33/9 
1 

9  5/16 
5/16 
20  3/16 

1  5/16 
1/9 

5  1/2 

2  9/16 
1/9 
1/2 
3/8 

2  3/8 
3/9 
4/0 
4  13/16 
8/0 

6  3/16 
5/16 


14,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lai 
Broad  Street  House 
Bartholomew  Hous 

Broad  Street  Housi 
3,  Gracechurch  Si. 

29,  St  Swithin's  L:u 
257,  Winchester  Hsi 
29,  St.  Swithin's  Lan 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  S 
97,  Dashwood  Housi 
3,  Gracechurch  St. 


11,  Abchurch  Lane. 
4,  ThrogmortonAvn 


7  -.'l  .500 
9.50.000 

:,!)». mi 

1 .057.000 
•J5O.-.'O0 
1 ,000.000 

:.oo.(X)0 


1 

721.500 

3.948.955 

100 

3.283.020 

10 

1 .0.52.500 

1 

195.000 

1 .000.000 

1 

247.430 

Consolidt.Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 
Id.   5%  Debenture. . . 

Griqualand  West  

Koffyfontein  

New  Jagersfontein  

St.  Aug^stine  (New)... 


MINES    DE  DIAMANT 


12 


21/2  janvier 


33/6 

27/0 

30  3/4 

23  1/4 

109  3/4 

103 

8  7/8 

7  3/8 

7/16 

1/16 

9  7/8 

6  3/4 

5/9 

0/1  1/2 

31/6 

1  7/16 

30/0 

27  3/16 

26  7/8 

28  3/16 

108 

107  1/2 
8 

107 

8  1/4 

8  1/8 

3/6 

4/0 

5/9 

7  5/8 

9  7/8 

13  7/8 

1/0 

0/3 

0/3 

30/0 
28  7/16 
107 
8 

5/0 

14 

0/3 


107 

8 

5/0 
14  1/8 
0/3 


30/0  30/0 
29  7/16  30  1/16 


107 
8  1/8 
5/0 
14  7/8 
0/3 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthall  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


No  384  bis. 


15«  volume,  c'») 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vcndicdi  19  mai  1899. 


SOMIUAIRE  : 


Duestion!^  du  Jour.  —  Lollre  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
!Sud.  —  Les  Réformes  au  Traiisvaai.  —  May  Consolidated  Gold  Mining,  Company, 
Limited. 

Les  .Mines  U'or  .\ustralieiines.  —  Les  Pmyrùs  de  r.Viistnilie  (M-cidrnl.iN'  mois 
par  mnis.  —  Les  Valeurs  Australiennes  à  Londres.  —  Les  l':\p(iil,ilii>iis  diii  ilela 
Nouvelle-Zélande.  —  Grcat  Boulder  Proprietary.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  hebdoiuaclaîre  <Ie  la  Preisse  de  Johannesburg.  —  La  Valeur  de 

la  Proiluelion.  —  Le  Meelin;;-  de  la  \'illa!;e  Main  Reef.  Les  Exportations 

d'or. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Dceps  Lovels.  — 
Le  Groupe  Randfontein.  —  Le  Rendement  de  la  Rhodesia.  —  L'Emission  du 
Bechuanaland  Railway.  —  Les  Glaims  miniers  mis  en  loterie. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AFRICALNES  en  onces  de  U  graïuiues  103,  cliafiue  once  yalant  01  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

BuffelsdoornEstate 
i  Champ  d'Or  

CMmes  (New)  

City  aud  Suburbau. 

Cornet  (New)  

,  Consol.  Deep  LeveL 

Crœsus  (New) .... 

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastlei;;h  

East  Rand  Prop  

I  Ferreira  

jVorbes  Reef  

'Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep.... 

Geor<e  Goch.  

Giosberg  

Glencairn  

Graskop  (5  -  sh's)  . 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnasbrg.  Pioneer. 

Jubile  8  

Jumpers  

Jumpdrs  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfonteiu  

Lancaster  

Lauglaagte  Estate.. 
Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  'Viei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 

Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein .... 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nortli  Randfontein . 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robiiison  Deep  

Robinson  Randfont. 

Roodepoort  Deep... 

Roodep.  Ud.  M.  R  . . 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 

.''pes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef.. . . . 

Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

"Village  Main  Reef. . . 

"VVemmer  

"West  Rand  Mines.. 

Witw  (Knight's).... 

Wogelstruis  

"Wolhuter  

l"Worcester  


I=I2.0IDXrCTIO3Sr     (en  onces) 


ANNEE  E.MIEIIE 


lO.iôO 
;i3.1U7 
10.'.»  11 
•J3.-Jl'1 

1.33. 01. 
37.  ■/09 


4S.o:h 

1  ÎS.'.IIG 


lui.'. 

l'.i.  , 
lOS.r 


13 . 1 
30 . 1)03 
Gl.SO'J 


1-JS. 


13. IGG 


1  lo.-,'i;-j 
1  .:m  ; 
11  .:s,:; 

lo:; 
G.o',1',1 

j'i  .IGs 


lli.il 


9.3';ô 
'Jl  .'.)04 
3G .  0' 
li.lv>8 


)9 


1,3Û.G88 
40.551 


1.877 
1G0.86: 
l-'7.y7u 

GO. 998 
75 . 9-J 

i3.::l9U 


■..'G .  É 
G.'.I3'.I 
I  I  .0-,",i 


G.-,'OG 
G9.59Û 

5S.05'i 
1 1 .  '.  1 1 
59.115 
10.7G5 
89.773 
'-'•2.117 


17.87-J 
15G.5G-,' 
■,'8.380 


6.918 


7  I  .'.m 

/S,."iSl 
7.831 
51.535 
114.118 

7 1 . 3S I 

'Jl  1 .  01  i-j 
7:,.GUG 

82.761 
30.311 


MOIS 


«ai 
1898 


670 
7.949 
2.863 
3.079 

11.510 
3.137 


10.347 
11.140 

7. 

6. '290 


13.015 


,0. 


.  50' 
.11 
.014 
.303 


GiO 

:;.G5s 


3.-J1-J 

1,584 
l.OGO 
■i .  ■,'7-2 
v'.799 


ls,:;o--' 
•2.716 


V  1 100 

1 .700 


1.81 

918 

6.745 
3.57'i 
670 
4.357 
8.728 
G.  076 
1  . 267 
G.  511 

7.186 
2.764 


Juin  . 
1898 


650 
7.976 
2.870 
3.563 

10.837 
2.868 


Juilia 

1898 


i.960 


10.916  11.41 
11.253 

6.627 

6.301 


13.144 

10.995 
877 

1 1  ..-iôl 
2. 179 
3.157 
6.6-29 
358 
8.318 
5.804 
5.818 
2.675 
r,.no 
G.  901 
I  .  il." 

5.ui: 

1.4G5 
7.786 
4.309 

2.196 
437 
1.161 


il.O 

0  ,  1 1 M 

1  .72'. 
3-  IGi 

2.0": 

3.917 
2.818 
3.109 


3.166 
20.053 

3.003 

-S.  7  72 
2.2.70 

5,  i:io 
iG.2'.i:i 

1.788 

9'28 

6.158 
3.787 
810 
4.1'.IS 
9.351 

li'i'u! 
6.766 

6.6i6 
2.796 


11.923 


11. '.Il 
2.671 


6 

2.551 
6.591 


1. 17S 

:; .  so'.i 

770 
10.28: 
1 . 577 


2.791 
3.177 


3.6'20 
18.447 


3.004 


'.t.  50,; 

2.500 
G.  0-20 


991 

6.7-21 

4.005 

830 


7. -20  S 


6.948 
2.743 


Août 

Spptem 

1  OcloLr 

-  Xovem 

Uécem. 

1S98 

1898 

1898 

1898 

1898 

J  5 . 99E 
— 

6.08C 
— 

6. 90-! 

— 

'  7.29!^ 
— 

8.333 
— 

7  83' 

840 

881 

89x 

1 .120 

5  8.222 

8.545 

8.350 

2.250 

8.437 

j  4.075 

4.435 

4.449 

2.7-2:, 

2.586 

)  4.292 

4.092 

4.210 

4.004 

4.279 

S  10.886 

10.305 

10.340 

10.615 

1 1 .716 

"  2.8^20 

2.839 

4.325 

4.531 

5.099 

— 

— 

— 

— 

1.877 

1  12.492 

11.944 

11.944 

10.781 

12.844 

s  12.368 

11.461 

1 1 . 872 

11 .944 

12.079 

8.359 

7.776 

7.659 

7,789 

8.235 

6.355 
— 

6.358 
— 

6.330 
— 

6.368 
— 

6.733 
— 

12.756 

12.246 

12.560 

12.568 

13.077 

11.798 

12.540 

12.342 

12.842 

12.906 

! .  296 

351 

582 

1 2 . 0130 

12.010 

1 1.701 

11.813 

12.334 

2.570 

2.G10 

2.7U1 

2.736 

3.147 

3.168 

3.135 

3.322 

3.216 

3.330 

6.682 

6.393 

6.492 

G. -295 

5.921 

268 

'230 

393 

2  13 

— 

7.61G 

7.148 

7.7  IG 

12(1 

s,  416 

5.,S50 

6.095 

6.213 

i.i,  I  1,' 

G,  1,88 

4 . 639 

4.222 

4 . 19.S 

1  131 

o  5 '28 

1.893 

2.718 

2.103 

2.HTi 

6 . 324 

6. 179 

6. 140 

6  ''51 

6  [Q1 

6!824 

6!  372 

7^371 

6.876 

7! -237 

1 .068 

868 

7-22 

886 

958 

5 . 006 

5.482 

5 . 726 

5.747 

5.483 

4.704 

4.950 

5.  102 

5. '2-20 

5.439 

12.114 

11.359 

12.0l.i',i 

12,3-29 

12.254 

3.889 

3.872 

3.":  69 

3,-248 

3.249 

2.074 

1.8.46 

2.186 

1.170 

2.0-27 

570 

850 

770 

725 

795 

1 .300 

3.804 

3.737 

3.735 

3.500 

3.568 

2.706 

7.730 

8. 199 

8.829 

J  .)  ',-> 

4.252 

4.356 

4.375 

4.484 

3.,Siî 

4 . 056 

2.597 

2.183 

1.688 

61-5 

1.150 

1 .500 

1.200 

10., 496 

10.090 

10.440 

10.038 

10.853 

1.610 

1.572 

3., 566 

3,611 

3 .455 

3.670 

3.984 

1  ,  G55 

1  ,G!G 

1.8.58 

1.764 

2.010 

1 .75.S 

'i  ,7SG 

3.941 

5.576 

6.013 

2  .  ,s  1 1 

2.90!) 

2.N16 

2.543 

3. 170 

:;.m 

3.1-29 

2.9-27 

2.846 

3.6,33 

3.511 

3.881 

4.482 

4 .6'29 

19.487 

19.855 

21.746 

21.482 

-22.823 

1 1 .  :54 

8,350 

3.136 

3 . 346 

3.1,82 

3.142 

.'i.'.no 

1,01  1 

3,  172 

l,02',i 

12.Gii9 

1 1 ,  i:;o 

1  1,5,",0 

1 i,G72 

ir,,-.',s:; 

2 ,  .'iOO 

2.700 

1  ,',120 

2 ,  GGO 

5. ',120 

5.805 

5.4'25 

1,570 

l.'-:.G01 

19.400 

-20.417 

25,G,S'i 

20,7-28 

2 . 262 

2.035 

1.715 

1,803 

1,630 

5.957 

6.6-25 

5.277 

5.. 551 

4.6'il 

4.397 

4.421 

4.3,93 

4  ,  IGO 

710 

605 

5G5 

5'.)5 

630 

1  .001 

1  .g:  13 

1.G30 

4.882 

1 1  .:;',5 

12.  1,S2 

12,::o7 

13.3-28 

G.20',l 
1  -751 

G .  2.S2 
1  ,5',ir, 

G,  1  iG 

1  ,r,.-,:, 

i.si 

G,-20.S 

7, -281 

7,306 

7 .  169 

2  .121 

1  .'.03 

:,.H'i'j 

7.194 

6,997 

7.003 

6 , 495 

6. '299 

2.7-28 

2.564 

2.679 

2.939 

2.579 

Janvier 
1899 


9.11c 


981 
8. '237. 
2.683 
5.583 

12.048 
5.153 


Février 
1399 


8.434 


710 
8.045 
2.-299 
5.175 

10.095 
4.892 


2.311 
11.656 
12.131 

8.251 
6.696 


13.023 

13.003 

12.064 

3.179 
5.137 

8.463 
5. 907 
3. 765 
2.8-29 
6.106 
7.239 


2.006 
825 

3.61 

9.416 

4.480 

1.100 
10.717 

4.210 


3,  IGS 

4.718 
19.772 
11.701 

3.:357 


.  650 
.211 
•22.004 
1 . 468 


G.0I5 
1.561 
710 
4.817 
13.-406 
6.088 
1 . 890 
5.684 

4.703 
2  561 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


Mars 
1899 


10.044 


850 
8.355 
2.994 
5.119 

12.629 
5.571 


2.487 
12.3-27 
13.793 
7.77 
6.709 


12.379  12.33i 


11.770 
l.'25i 

11.951 
2.403 
3.464 
6.478 

8.099 
5.021 
3.585 
2.681 
5.611 
6.876 
851 
5.702 
6.154 
11. '258 
3.0 

1.811 
610 

3.159 
9. '2-20 
4.361 
5.0-28 
1.350 
10.660 
1.777 
4.2-26 


2i.)8 

257 
18.73 
10.008 
3. '283 


,0  10 


2  ,010 
5, 150 
-20.493 
1.135 


6 . 364 
4.4-27 
740 
4.452 
1 1 . 833 
6.037 
1 .774 
4.186 

5.717 
2.707 


12.911 
1.513 

12.930 
4 . 267 
3.574 
7.082 

8.365 
5.785 


2.848 
6.081 
7.6'26 
810 
6.342 
7.117 
12.00s 
3.181 

2.2-25 

635 

3.272 
9. 608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 

6.333 
2.433 
3.682 

4.701 
-20.9-29 
7.715 
3 .  .585 


.050 
.821 
22.057 
1.396 


6.. 537 
'4.678 
760 
4.557 
12.-264 
6.460 
1.906 
6.417 

6.071 
2.872 


Avril 
1899 


10.567 


610 
8.942 
3.070 

4.636 

12.755 
5.571 


2., 357 
11.-293 
12.1 
8.343 
6.6'J8 


12.618 

12.175 
1.342 

12.621 
4.490 
3.717 
6 . 283 

8.177 


2. 586 
5.33r 
6.92r 
740 
6.138 
7. -236 
11.007 
3.3- 


4.892 
2.70 

10.492 
2.333 
4.093 
1 .775 

6.39 
2.  12 

3.378, 

4.587 
21.037 
10.141 

3 . 482 

1,376 

2,  lio 
5 . 7  18 
22.5'.Jg' 
1.61G 


5.SG-. 
1  .G9-; 

6ir 

5.176 
13.6-20 
6.395 
1 .604 
6 . 298 

5.841 
2.831 


I^I'VIJDEITIDES    u.  0/0 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


lOO 


10 

1-20 
15 


60 
40 


20 
25 
50 
20 


50 
60 


10 

40 


50 


10 


150 
30 


12% 


120 
55 


80 
15 


20 

100 

60 


50 

110 

45 


55 
40 

50 


20 


15 

30 


100 


2K 


10 

70 


115 


3J 
30 


1-23 


90 
50 


25 


20 
50 


50 


20 


200 


00 


340 

12/2 
10 


12/, 

30 
85 
350 
00 
30 


30 


20 
20 


^?5 


10 

75 


15 

20 

170 


10 
12 


20 


2K 
20 


55 


300 

45 
10 

30 

25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 


20 


50 


6K 
100 


15 

12)^; 


50 
240 


80 


300 
147K 

75 

40 


1-25 
100 
675 
100 
80 


10 

30 


15 

60 


50 
50 


100 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
<3K 


10 
15 


60 
150 


30 


Décein.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Décem.  1898 
.Ivril  1899 
Octobre  1895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Mars  1899 
iVoùt  1892 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Décem.  1.S98 
Mars  1899 


7  % 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
Mai  1897  I 
Décein.  1898 

Décem.  1898! 
Décem.  1898' 
.Mars  li92  | 
Di''crm.  1898 
.Mars  1899 
.Mai  1,899 
Mars  1,899 
Décem.  1898 


Mars  189; 
Dccem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
•Sept.  1893 

Mars  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

.Mai  1890 
Décem.  1898 


Juin  1895 


Juin  1897 
D..-com.  1898 
Di'ccm.  1,898 
Di''Ci'io,  1898 
,V\  i-i!  l-^'.i'.i 


Décem.  1.S98 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Août  1895 


Juin  1898 

.\oùt  1898 
,-Vvi'i  1899 
Mai  1896 
.Janvier  1896 
D(''ceni,  1898 
Octobre  1898 

Décem,  189? 

Di'cem,  1898 
M;u  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMr>AGHSriES     MIISriÈFtES     ET  D'EXF»LOFlu^TIO] 
(Six<i-^\jeri.caiiies,    ATxstraliennes    ©t  Américaines) 


BOURSE  M*  \ 


z  == 


5;  05 
C  ^ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICE; 


GOnVÎF^AGNIES    DE    ]VCI]NrES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13. '50. 000 

25 

1889 

3.3';5.000 

25 

1890 

8.  •750.000 

25 

1888 

IB.'/âO.OOO 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

■7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

189  S 

T. 500. 000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1 .625.000 

25 

1895 

68.750.000 
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Buffelsdoorn  Estate  New. . .  .terme] 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .«erm 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  ferme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Liancaster  terme 

Langlaagte  Deep  cptanl 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  term 

May  Consolidated  term^ 

Primrose  (New)  term. 

Princess  cplani 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.nouv))  terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

"West  Rand  optant 

Windsor  optant 
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89.50 

14 
138.50 
132 

63 
1000 

71 
270.50 

37 
147 

53 
220 
332 

30 

18.50 

83 


9 

63 

96 

195 
628 

48.50 
218.50 

86.75 

77.50 
104 

85 

93 

U 
147.50 
128 

63 
1080 

73 
274 

39 
160 

55 
233.50 
336 

30 

18.50 
83 


62.  O 

95 
190 
628 

4'.50 
216 

85.25 

75 
100.50 

83 

90 

14 
14'i.50 
123 

63 
1065 

68 
274.50 

37 
16i 

52 
235 
333 

27 

18.50 
84 


London-Paris  Financial  and  llining  C 

MM.  Belmann  frères 

Ci"  Française  des  Mines  rt'Or 

MM.  Armand  Lévy  et  C'" 

New  Austral  C 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  G» 

Banque  de  Paris  et  des  Pavs-B; 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C"» 
l!ani]ue  Frannise  de  l'Afrique  du  Sud 
Banque  internationale  de  Paris 
MM,  Oppenheim  Pinto  et  C'< 
Ad.  Goerz  et  G'« 
London-Parîs  fioancial  and  Mining  C*> 
Ad.  Goerz  et  C's 
Banque  Franrai.se  de  l'Afrique  du  Snd 
MM.  Belmann  frères 
Bqne  Unsspel  Franraise,  puislISf.  MacSninejetC 
MM.  Machiels  et  Gle 
Bque  de  Pa  ris  el  d.P.-Bas  elMM.Ternlier,  Bell  et  C 

Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  G'» 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MIPsrES    D'OR    AUSTRALIEISTNES,    AlVEERIGAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 
1; .  OfiO .  000 
.'"..OiiO.OOO 

.'.0  m  pjris 
5.000,000 

15.1100.000 
5.000.000 
2. 100,000 


25 

1895 

25 

1891 

500 

1880 

1888 

25 

1895 

5oO 

1879 

1892 
1894 

till««!(FraserRiter  a.  CariliooColdfielsCo(Am.C.).ïer»)e 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  parts. cp/an! 


50 

7 

11 

7.50 

7 

8 

50 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

14 

66 

38 

41 

40 

95 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

7 

50 

25 

4 

5 

4.50 

4 

8 

50 

65 

75 

60 

60 

82 

15 

24 

25.25 

28.75 

32. œ 

23 

200 

20 

20 

16 

15 

38 

7.50 
14.25 
101 
7.50 
8.50 
82 

22.50 
.38 


7.75 

13 
120 
7.50 
8.25 

82 

22.50 
42 


7.75 

12.50 
120 


50 


MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  Ci 
MM.  G,  Van  Brock  et  Ci« 


GOlVERAGrlSriES    DE   TERRAINS',    D'EXlRLORATIOiNT    et  DIVERSES 


10.000. 

87.F/)0. 
12.500. 
5.000. 
11.250. 
lO.fjOO. 

500. 

n.r>(K). 

13.7.50. 
12.500. 
iO.OOO. 

.000. 
12.500. 


25 
25 

100 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 

100 
25 


1891 

1890 

1895 

188!) 

1889 

1892 

189v! 

189-, 

188(; 

189', 

1888 

188' 

189: 

1892 


Bechuanaland  Exploration. (er/ne 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)../e?-»ne 
Cie  française  des  Mines  d'Or. /erme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvasl. ..  .optant 
Eerste  Fabrieken  Distillery.<e?-mf 
Goldflelds  Consol.ordinaire.ferme 
Henderson  Transv,  Estate.. (erme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme 

Transvaal  Consolidated  terme 


62.50 
125 
100 

25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


19 
83 
86 
9 
79 

19.50 

135 
44 
19 
8 
47 
55 
80 
32 


20 
72 
107 
11 
64 
30 

116.50 
44 
20 

12.50 
51.75 
45.75 
96.50 
35.50 


18 

61.50 
85 
7 

75.25 
28 

106.50 
44 

16.50 
9 

52.50 
34.50 
73.50 
33 


18 

65.25 
97 
5 

80.75 
27 
120 
44 
19 
8 
54 

38.50 

79 

34 


31 .50 
108 
117 
9 

86.75 
23 
203.50 
33 
32 
15 
73 

87.25 
112 
49 


->9 

96.50 
115 
9 

81.50 
20.75 
181.50 
33 
28 

14.50 
70.25 
76 
103 
40 


30 

98.50 
119 
9 
84  . 

22 
206 
33 
32 

15.25 
73.50 
87 
113 

5.'J 


30 

94 
119 
9 

87. 

25 
201. 

3.-i 

30. 

20. 

72 

8'.. 
109 

53. 


Banque  Cnmmercialé  el  Indoslrielle 

MM.  Gault  et  Grinf(oire 

Banque  Internationale  de  Pan,^ 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

M.  Oltramare 

MM.  Dacosta  et  David 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  C'e 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbau; 

MM.  L.  Silz  et  Ci» 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

MM.  Mac  Swiney  et  G'o 

MM.  Gault  et  Gringoire 

MM.  Mac  Swiney  et  C'^ 


]VII]NrES  [DIVERSES 


9s,7r,o.ooo 

40.000.000 
v!0.0(K).000dr 
7.000.000 


V2:, 
VK, 
m  dr. 
500 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  lArgent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). isrme 
Pontgibaud  (plomb  argentilére).cpto«( 


680 
47 
89 

410 


24 

42.50 

75 
400 


689 
49 

64.50 
400 


726 

57 

68 
397.50 


727 
70 

89 
400 


747 
70 

89.. 50 
405 


766 
69 
90 

405 


760 
63 

91.50 


Introduite  antérieurement 


H  22 


.  NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


52 

O  Cd 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


COXrieS  IDTT 


1898 

Cours  extrêmes 

'liisliaut  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  I  31  Dec. 


27  Avril 


I  Mai 


12  Mai 


18  Mai 


BUREAUX 


r.ONDlJES 


MIINTES    IDOR    SUD-AFT=lIGAI]NrES    (District    du  Witwatersi-and) 


2-r..ooo 

500.000 
-->.'>0.000 
'135.000 
200.000 
550.000 
^■i5.000 
200.000 
135.000 
lUO.OOO 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
135.000 
.^50.000 
870.000 
380.000 
90.000 
900 . 000 
560 . 000 
350.000 
200.000 
a50 . 000 
150.000 
160.000 
550 . 000 
600.000 
125.000 
115.000 
21.000 
60.000 
100.000 
530.000 
175.000 
275.000 
325.000 
300.000 
.500.000 
550.000 
180.000 
250.000 
800.000 
300.000 
275.000 
1.000.000 
3^25.000 
85.000 
200.000 
500.000 
450.000 
400.000 
300.000 
165.000 
400.000 
>. 000. 000 
300.000 
500.000 
600.000 
270.000 
!.  750. 000 
400.000 
160.000 
425.000 
100.000 
i.  000. 000 
600.000 
150.000 
35.000 
540.000 
150.000 
400.000 
400.000 
200.000 
80.000 
200.000 
425.000 
400 . 000 
860.000 
100,000 


125.000 
400.000 
156.250 
210.000 
460.000 
.100.000 

r)5.ooo 

100.000 


273.700 
.435.000 
250.000 
391.700 
200.000 
550.000 
250.000 
187.250 
134.591 
82.000 
1.360.000 
22 1.6,3: 
500.000 
300.000 
120.000 
235. 178 
125.000 
291 .000 
746.325 
318  010 
90.000 
900.000 
560.000 
325.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500 . 000 
549.378 

1 25 . non 

111 .80 

21 .non 

50.000 
100.000 
436.579 
175.000 
231.2.50 
325.000 
289.950 
470.000 
550.000 
180.000 
210.000 
711. 500 
250.000 
275 . 000 
949.620 
325.000 

85.000 
199.391 
450.000 
450.000 
400.000 
300.000 
105.000 

"ios 
.000.001 

300.000 
487.500 
574.500 
270.000 
.750.00(1 
400.000 
150.000 
425.000 
100.000 
.700,000 
51 1 .300 
150.000 

3 1 , 01 10 
510.000 
150,000 
300. nnn 
3.'<r,,nn(i 
2ii0,oni 

sn,iiiiii 
n.s .  1  ■> 

400 . 000 
351 .900 
860.000 
95.77 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bon  anza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levais 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration 
City  and  Suburban  . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Gocli  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.. 
Geldenhuis  Main  Reef 
Ginsberg  (New) . . . 

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  RoodptJBew 
Kleinfontein  (New) 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B. 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  Reef  Consolidated 
Marievale  Nigel. . . 
May's  Consolidated  (»ew 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North .... 
Id.  Porges... 
Id.  Bobmson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


60 


120 


40 

9; 

90 
50 
200 
75 
140 
40 
50 

ioo 

60 

80 
30 

60 
70 
160 
40 

60 
10 
60 
35 
50 
120 

40 
100 
)0 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 

30 

100 
40 


% 
50 


100 


15 
12/, 

"56 
240 
25 


300 


60 

12' 

147'/, 

lOf 

75 

30 

40 

'46 

110 

25 

60 

125 

65 

100 

30 

675 

50 

100 

100 

80 

55  %  avril 
50  %  mars 


50  %  mars 
25  %  mars 


10 
30 
10 
30 
1% 


60 


25  %  mars 
100%  mars  150  %  mai 
25  %  mars 


60 


150 


25  %  avril 


7  'A  %  avril 


15  %fy  v.  15  %  mai 


7  5/16 

7  5/16 
1  1/2 

1  1/2 
5 

7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 
6  9/16 
12/6 

26  7/8 

1  15/16 

8  9/16 

11  1/8 
7/8 

3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  7/8 
8  1/4 

12  1/2 

11  3/4 
5  15/16 

6 
6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
7 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 
7  3/4 

1  1/8 
4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 
8  1/8 

2  1/16 

12  7/8 
1 

7/8 

2 

6  13/16 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 
3/4 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 
3/4 
1/8 
4  15/16 
2  1/4 
1/4 

10 

11  1/4 

2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 

6  7/8 
9 
5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
11/16 

1  7/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/' 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 
1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 

5  1/2 
2 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 

8 

1/4 

3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

1 
1 

4  1/4 
4/3 
1/0 

3 

1  1/8 

3/8 

5  15/16 

2  13/16 
3/8 

12 

13  1/4 

3  15/16 

6  1/2 

3  5/8 

4  7/8 
3/16 

25 

1  1/2 

1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
2 

2  3/4 
10 

7  5/8 
10  1/16 

9  3/4 
5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

7/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  7/16 

3  7/8 
5/8 

4 

1  5/8 

1 

5 

11/16 

3  9/16 
2 

29  5/8 
1  3/8 
1/2 
13/16 
7/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  3/8 
3  13/16 

9/16 

9/16 

3  3/4 

3  7/8 
1  11/16 
1/16 
3/4 
10  1/2 

9/16 

7/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/2 


7  1/4 

3  1/8 
1  3/8 
1  1/16 

4  1/4 
7/0 
1/6 

3 

1  9/16 
5/16 

5  5/8 
3  5/16 

8/6 

13  7/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/2 

6  9/16 
1/6 

25 
6 

1  9/16 
9/0 

8  1/8 
11 

11/16 
3  5/16 

1  7/8 

3  5/8 

9  5/8 

7  1/8 
10  1/2 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 

2  13/16 

4  7/8 

2  7/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

7/8 

1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 

2  9/16 

1  5/8 
5  7/8 
11/16 

4  3/8 
1  15/16 
34  1/8 

2  1/8 
15/16 
1  7/16 
1  1/8 

1  1/4 
9  1/8 

10  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
2  1/2 

1/4 
1/4 

4 
4 

2  7/8 


15/16 
12  5/8 
3/8 
13/16 

1  7/8 
4  7/8 

2  3/4 


7  3/16 
3  1/1 
1  3/4 
1  7/8 
4  15/16 

1  1/8 
2/6 

3  7/8 

2  1/2 
1  1/8 
6  3/16 

3  1/2 

1  1/16 
14  3/4 
18  3/4 

4  15/16 

6  3/8 
3  3/4 

7  11/16 
4/6 

24 

7  3/8 

1  15/16 

2  7/16 

8  5/8 
10  3/4 

3/4 

3  5/8 

2  7/16 

4  13/16 

9  3/8 
7  .5/16 

15 

7  1/S 
6  3/4 

5  1/i 
1 

2  15/16 

6  3/4 

4  5/16 

3  5/8 
1 

3/4 
2  3/8 

2  1/8 
5/16  , 

5  15/16 
11  1/2 

3  3/16 
6  9/16 

3  13/16 
2  1/16 
6  1/4 
13/16 
5 

2  1/8 
41  3/4 

3  3/8 
2  3/8 
2  1/4 

1  7/8 

2  1/16 

10  7/8 
12 

3  1/4 

11  1/8 
3  1/8 

6  1/4 

3  1/2 
3/8 

7/16 
5  l/l 

4  7/8 
3  9/16 
9  1/lG 
1  3/4 

13  l/S 
7/16 

1  3/16 

2  9/16 
5/8 

3  3/8 


6  3/1 

3  1/8 
1  11/16 
I  11/16 

4  7/8 

1  1/16 
2/6 

3  1/2 

2  3/8 
1  1/8 

5  7/8 

3  1/8 
7/8 

13  3/4 
18  1/2 

4  1/2 

6  1/8 
3  3/8 

6  13/16 

4/6 
23  3  /  4 
7 

1  3/4 

2  1/4 
8  1/2 

10  1/2 
3/4 

3  9/16 

2  3/16 

4  1/8 
8  7/8 

7  1/8 

14  1/2 
6  7/8 
6  1/8 

4  3/4 
1 

2  13/16 

5  7/8 

3  15/16 

3  1/2 
1 

3/8 
3  1/16 

1  15/16 
5/16 
5  3/8 

10  1/8 

2  7/8 
6 

3  1/2 
1  13/16 

5  3/4 
3/4 

4  1/2 

9  13/16 
39  3/8 

3 

1  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

1  3/4 

10  5/8 
10  3/4 

3  1/8 
10  1/1 

2  7/8 

5  7/8 

3  1/8 
3/8 
7/!6 

5  1/1 

4  3/ 1 
3  1/8 
8  5/8 
1  5/8 

12  3/4 
7/16 

1  3/ 16 

2  1/4 

5  1/1 

3  1/8 


8 
3 

1  5/8 

"4  7/8 

1  1/8 
2/0 

3  3/4 

2  3/8 
I  1/8 
6  3/16 

3  1/2 

1  1/16 

13  3/4 
19 

5  3/8 

6  1/2 

3  7/8 
7  11/16 

4/6 
24  1/2 

7  3/8 

1  15/16 

2  y/ 16 

8  9/16 
10-11/16 

^3/4 

2  1/2 

4  3/4 

9  1/8 
7  1/2 

14  1/2 
7  1/8 
6  5/,S 

5  1/2 
7/8 

3  1/16 

6  5/8 
4 

3  9/16 
1 

3/8 

2  1/1 

2  3/16 
5/16 

5  7/8 
11  5/8 

3  3/16 

6  3/4 
3  11/16 


7  7, 
2  7, 
1  3/1 
I  13 


6 

11/16 

4  15/16 

2  1/1 
42  5/8 

3  7/16 
2  5/16 

2  1/16 
1  3/ 

I  13/16 
10  13/16 

12  1/8 

3  1/8 

II  1/4 
3  1/8 
6  1/4 
3  3/8 

3/8 
7/16 
ô  3/8 
1  7/8 
3  5/,S 
9  1/8 

13  3/8 
3/8 

1  .-j/ie 

2  9/16 

5  1/2 

3  1/4 


1 

2/6 
3  3/4 

2  3/8 
1  1/8 
6 

3  3/8 
7/8 

13  1 
18  1/ 

5  5/16 

6  3/8 

3  3/ 

7  1/2 
4/0 

24  3/4 

7  1/1 

1  3/1 

2  5/8 

8  9/16 
11 

3/4 
3  11/16 
2  7/16 

4  3/1 

9  1/8 
7  7/16 

13  1/2 
7 

6  1/1 
5 

7/8 

2  7/8 
6  1/8 

3  15/16 

3  5/8 
1 

3/8 

2  1/16 
2 

5/16 

5  11/16 
12  7/8 

3 

6  1/2 

3  9/16 

1  7/8 

5  3/1 
11/16 

4  3/4 

2  1/8 
42 

3  3/S 

2  3/l( 

1  3/1 
1  3/4 
10  13/16 
11  3/4 

3  1/8 
11 

3 

6  1/2 
3  1/4 

3/8 
l/i 

6  ex. 
1  7/8 
3  9/l( 
9  3/16 
1  7/8 

13  1/8 
3/8 

1  3/l( 

2  7/l( 

3  1/8 


1,  Croshy  Squai-e. 
WarnlOirl  Court. 
120,  Bishopsgate  St 
7,  Lorlibury. 


30,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  Jewry. 
8,  Olcl  Jewry. 
Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House. 
28,  leadenliall  Buililgs. 
96,  Gresham  House 
Winchester  House 
Winchester  House 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  yVusten  Friars. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  Hou.ïe. 
W.'irnlord  Court. 

8,  Old  .Jcwrv. 

120,  Bl^h^p^■-ate  St. 
30,St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 
170/17;i.  W'inclifsler  Koiise. 
19,  Bury  SIreet. 
120,  Disbopsgale-SI-Williin. 

8,  Princes  Strett. 
8,  Princes  SIreet. 

7,  Lothburv. 

8,  Old  .Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  G 
1,  Lotldjury. 

l5/li,  Gforje  .St.  M».  Ilous» 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
8,  Old  .Jewry 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothburv. 
33,  Conihill, 

120,  Bislinpsi'at.'  St. 

8,  Princes  SIreet. 
8.  Princes  Stieet. 
8,  Pi'inces  SIreet. 

,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friai's. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lothbury. 
Gresham  House. 

/t),  (ieorge  St.,  Hn,  llousp. 
Warnford  Court. 
IN,  St,  Swithin's  Lanf 

8,  Old  Jewry. 
Win  brslin-  House. 
19,  Bury  Sti'Oet. 
Wiiiclic'stei-  House . 
Wnrii  tord  Court. 

•A».  ]!ish(jp.sgale  St. 
Warnford  Court. 
Old  Jewrv.  ' 


IVIIISrES    D'OR    !SUD-AFP=lICAI]SrES    (Autres  districts) 


10/0 

1^0:000 

5/0 

125.00(1 

10/0 

400.0011 

2/6 
1 
1 

153.87(1 

210.000 

1 

1  .075.00(1 

1 

130.010 

1 

98.(100 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6k- 


13/6 

7/0 

8/0 

9/6 

9/0 

9/0 

9/0 

8/6 

Deiois  llonse  Basinjliall  SIreft. 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

I/O 

1/0 

1/3 

1/3 

85,  Gracechurch  St. 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

3/0 

3/0 

2/6 

2/6 

110,  Cannon  SIreet. 

3/16 

1/16 
1/4 

1/6 

1/9 

-,o 

2/0 

2/0 

2/0 

110,  Cannon  Street. 

5/8 
7/6 

3/8 

3/8 

3/8 
2  '9 

5/16 

5/16 

7/16 

8,  OM  .1,'urv, 

1/0 

1/3 
1  5/8 

1/6 

1/3 

2/9 

2/9 

45,  (,>ii,  N'icl'ocia  St, 

2  5/8 

1  5/16 

1  7/16 

1  9/16 

1  7/16 

1  7/16 

1  5/IG 

18,  St,  llelen  s  l'I.-ice. 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 
1/4 

2/0 

2/0 

1/6 

2/0 

15,  Bishopsgate  .'-il. 

5/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

110,  Cannon  SIreet. 

0 


JBOURSE     I>E     i:.0]\"l>ItES  (Smte) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a  S 
2  ^ 


DIVIDENDES 


1S98 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Ius  liaul  Plus  bas 


Clôt. 

30  Juin 


31  Dec. 


27  Avril 


4  Mai 


i2  Mai 


18  Mai 


BUREAUX 


LONDRES 


G01VIF»AG]SriES   F'I=lOF»r=lIÉTAIP=lES   de  TERRAIN   et  ID'EXIRLOFlATIOrsrî 


'}',()  _  oilO 

225 . 000 

350 . 300 

1 .2-50.000 

1 . 102.500 

îmo.ooo 

400 . 000 

1 00 . 000 

94 .30'/ 

5.000.000 

{ 

3.750.000 

500.000 

207.048 

1  . 550.000 

1 .450.000 

1  .■,'.50.000 

1.250.000 

000.000 

100 

575.000 

2.000.000 

1 .531 .617 

'.'00.000 

200.000 

100.000 

10s. 

50.000 

215.000 

192.000 

200.000 

200.000 

200.000 

180.000 

100.000 

115.500 

1.000.000 

550.000 

200.000 

180.000 

1 .500.000 

1.267.507 

150.000 

150.000 

450. OuO 

389.750 

100.000 

80.357 

500.000 

225,000 

500.000 

500.000 

.'iSO.ollO 

389.300 

oOO.OOO 

300.000 

219.915 

170.000 

O'jO.OOO 

604.225 

1.000.000 

930.000 

05.000 

65.000 

'',!)•  1 

000 

600.000 

•,'.)'.' 

OilO 

299.000 

.51111 

111  II  ) 

475.000 

1 

000 

1.100.000 

'.5S 

000 

2.750.000 

5011 

000 

500.000 

001/ 

210.000 

(100 

000 

500. 3S2 

1)01) 

000 

10 

1.000.000 

Il  10 

OUI) 

200.000 

:;oo 

000 

300.000 

000 

000 

3.000.000 

■.'."lO 

01  II  1 

250.000 

:.oo 

000 

394.690 

i.5i) 

OU(J 

450.000 

100. 000 

1 

90.000 

175.000 

2.0 

175.000 

2'<0.0i|0 

lii-O 
1 

280.01)0 

1 10.000 

1 10.000 

KO.OoO 

1 

75.000 

2.50.000 

1 

2.50.000 

300.000 

1 

270. 100 

700.000 

1 

700.000 

ooo.ooii 

1 

1  .000.O()O 

500.000 

1 

183. OOO 

1211.000 

2/0 

.3i.:i01 

■  .so.ooo 

1 

75.000 

loi  1.000 

1 

70.000 

1 ,1100 

8,0 

3Hi.Olio 

in. 000 

2,6 

40.000 

500. 1)110 

i 

300.000 

M). 000 

1 

xo.ooo 

125.0111) 

1 

125.000 

320.000 

1 

:!2o.ooo 

500.000 

1 

.500.000 

7^1 

50o 

1 

721 .500 

3.9.50 

000 

3.9i«.955 

.■i.:.oo 

000 

100 

;).283.020 

1 .057 

000 

10 

1 .052.500 

2.51  ) 

200 

1 

195.000 

1  ,000 

000 

5 

1  .WjO.OiH) 

500 

000 

1 

217.430 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C") 
Charterland  Goldûelds 
Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 
Id  6%  Préférence. 
Id.  5  %  Debentures 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes. 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C" 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency 
Id.       Central .... 
MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Esploration. 
Rhodesia  Goldfields 
Transvaal  Consolidt 
Id.  Development 
Id.  .GoldFields. 

Id.  Land  

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol.. 
Zambesia  Exploring. . . 


50 


25 
6 

130 


20  %  avril 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


10  %  avril 


^  IP. 
D/O 

2jo 

o/O 

3/6 

9/0 

8/0 

7/6 

o  114 

17/8 

2  3/8 

2  7/8 

3  9/16 

3  1/16 

3  5/8 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2  5/16 
1  1/4 

2 

2  3/8 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 
3/4 

1  3/16 
3/4 

1  1/8 

3/4 

1  5/8 

1  3/8 

7/8 
4  3/16 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  3/4 

3  13/16 

5/8 

1/4 

1/2 

3/8 

1 

1 

15/16. 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

5  1/4 

8 

7  1/8 

8  3/16 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

24/G 

25/0 

25 

107 

101 

106 

109 

110 

110 

110 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1 

1 

7/8 

1  3/8 

7/8 

1 

1 

1  3/16 

1  1/2 

1 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

4/9 

12  1/2 

15  3/4 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

3 

3 

2  15/16 

1 

7/16 

13/16 

1  1/16 

1  7/16 

1  7/16 

,   1  3/8 

7  1/2 

5  1/4 

5  3/4 

6  7/8 

5  3/16 

5  1/4 
2  3/4 

5  9/16 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  15/16 

2  15/16 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

U/16 

1  1/4 

1  1/16 

1  1/4 

5/16 

1/16 

3/16 

3/8 

3/8 

3/8 

7/0 

3/6 

4/0 

4/6 

5/6 

5/6 

6/0 

7 

3  1/4 

4  1/8 

5  15/16 

7 

6  7/8 

6  3/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  15/16 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  15/16 

1  5/8 

0 

7/8 

7/16 

9/16 

11/16 

3/4 

3/4 

"il/ 16 

2  1/4 

1 

1  1/8 
1/4 

1  3/4 
1/4 

2  1/16 

1  7/8 
1/4 

2 

5/16 

1/16 

3/16 

3/16 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2  1/8 

2  1/16 
2  1/4 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  3/16 

2  1/1 

1  7/16 

5/8 

3/4 

1 

1  11/16 

1  5/8 

1  9/16 

8/6 
3  9/16 

2  5/16 
1  1/16 

3/4 

3  5/8 
15/16 
7  5/8 
25/0 

110 

7/8 

1 

15  1/2 
4/9 
2  11/16 

1  1/4 
5  1/i 

2  3/i 
2/6 

1  1/S 
3/8 
5/7 
0.  1/i 
1  11/11 


11/ 10 
'l/i 


1/8 
7/lt 


15/C  George  SI.  Un.  Uonse 
170,  Winchester  Hsi 

7,  Lothburv. 
19,  St.  Swithin's  Lar, 
72,  Basinghall  Stree 
19,  8t.  Swithin's  Lan 
19,  St.  Swithin's  Lan 

8,  OM  .lewrv. 
S,  Uld  .Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

85,  Gi-acechiirch  St. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Gircus 
85,  Gracechùrch  St. 
8,  Old  .lewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
3,  Copthall  Building 
Broad  Street  House 
33,  Cornhill 
Sun  Court.  Cornhil 
1.  Sun  i.loiii-l. 
5,  Building 
S,  Old  .Jewrv. 


IJo,  Bishopsgate  si 
^li-lru|Kilitau  Cbambers 
120,  Bishojisgate  SI 
120,  Bi.sho|isgatc  S 
Suffiilk  House. 

3,  Cnpthall  Buildilli: 

13,  (.leurge  Street 


GO]VEI=i3LC3^rsriES  DIVERSES 


Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p. 

Kerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (New). 
Johfinnesbg.Cons.  Inv. 

Id.       Waterwlis  . 

Id.  Tramways  • . 
London  a  ad  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


'[■2% 

'  6 

12K 

6 

5 

25 

12  %  %  mars 


6  %  mars 
10  O'/Ô  janvier 

2  '%  %  niÉu's' 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

9/6 

9/6 

S/6 

8/0 

1/2 
1  1/4 

1/8 

5/6 

6/0 

6/6 

6/6 

0/6 

6/0 
7/8 

7/8 

16/16 

13/16 

7/8 

7/8 

7/8 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

2  1/2 

2  1/i 

2  1/2 

2  3/8 
1  5/8 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

1  7/8 

1  11/16 

1  3/4 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1 

1 

1  1/4 

1  1/i 

13/16 

5/16 

7/16 

7/16 
14  3/4 

13/9 

5/8 

15 

■  5/8 
15 

5/8 

16  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

.14 

15 

15 

1  7/8 
1  3/4 

1  9/16 

1  1/4 

2  3/4 

1  5/8 

3  3/4 

3  1/4 

3  5/8 

3  3/6 

15/16 

1 

15/16 

15/10 

15/10 

7/8 

4  1/8 

2  5/8 

3  1/S 

4  1/2 

4 

4  1/8 

4  3/8 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

4  9/16 

6  5/8 

6  1/16 

6  1/2 

5  15,16 

1  9/16 

3/4 

15/16 

15/10 

1  5/8 

1  5/8 

1  7/16 

1  3/8 

1 

1/2 

7/8 

11/16 

1  7/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

17,  Sl-Swithin's  Laiii 
Sull'olk  Uoiise. 
8,  Kinoli  Lauc. 
30,  St.  Swithin's  Lam 
7,  Lothburv. 
5'i,  St.  Mary  A.\e. 
15/S  Ccorg» S(.,"an.  llouse 


83,  Hatton  G-arden. 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  lluuse, 


IVIirsTES     D'OR  AUSTRALIElNrKrES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  — 
Lake  'View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr-.  Mining  C 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


125 

'm'y, 

50 
'32k 

75 
20 


15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

12/0 

1/2 
31/3 

1/2 

1/2 

1  i,  Sherborne  Laue. 

25/6 

16/0 

17/6 

22/6 
7/16 

33/6 

33/9 

1  17/32 

3,  Gracechùrch  si. 

1  7/16 

5/16 

1/2 

1  1/4 

1  1/16 
9  9/16 

1 

1  1/16 

29,  St.  Switti-in's  Lam 

9  3/16 
1/4 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

9  7/8 

9  5/10 

8  9/16 

Broad  Street  llno.sr. 

1/16 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

Barlholomcw  Jlm.sr 

11  7/8 
1  7/16 

7  3/8 
7/16 

9  9/16 
1/2 

18  15/16 

~^il  1/2 
1  1/2 

20  3/16 
1  5/16 

18  5/8 
1  1/4 

11/16 

1  1/i 

Broad  Street  IL  us,.. 

0/3 

0/6' 

4/0 

1/6 

3/9 
5  1/i 
2  11/16 

2/0 

1/9 
5  1/2 
2  9/16 

1/9 
5  3/8 
2  9/10 

3,  Gracechùrch  si. 

6 

3  7/8 
7/8 

5  1/2 

5  1/2 
2  11/10 

2  1/2 

1  3/16 

15/16 

29.  St  Swithin's  l,;.ii( 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/3 

1/9 

1/9 

3/0 

2,57,  "Winchester  llsr. 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

7/16 

1/2 

1/2 

,  1/2 

2'J,  St.  Swithin's  l,;iiii 

1  1/16 

1/4 

11/16 
2  3/ 16 

7/16 
2  1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3,  Gracechiirch  si. 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/10 

2  7/16 

2  3 /S 

2  5/10 

3.  Ut.  Winclieslrr  SI. 

7/0  ■ 

2/6 

4/9 

3/3 

1/0 
4/0 

1/0 

3/9 

3/9 

97,  Dashwood  Ilnusr. 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

1/0 

i/o 

4/0 

3,  Gracechùrch  St. 

3  3/8 
3/8 

1  1/8 
1/16 

1  11/10 

2/0 
4  11/10 

3  13/10 
9/0 

6 

1  9/16 
9/0 
0  1/8 

i  13/10 

8/0 
■0  3/10 

1  7/10 
10/0 
G  15/10 

3  3/4 

4  3/8 

11,  Ahchurch  Lane. 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

0/0 

6/6 

5/10 

-  5/16 

4,  Throgniorton Avoi. 

:M:i]\rEs  de  diaivlanx 


Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 
Id.    5%  Debenture. 

Griqualand  West  

Koflfyfontein  

New  Jagersfontein  . . 
St.  Augustine  (New). 


TA 
40 


2  iji  janvier 
9  %  mars 


.33/6 
,30  ,3/4 

27/0 

31/6 

1  7/16 

,■^0/0 

30/0 

30/0 

.30/0 
29  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

28  7/10 

29  7/16 

30  1/16 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 
8 

107 

107 

107 

107 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8 

8  1/8 

8  1/8 

7/16 

1/16 
6  3/4 

3/6 

4/0 

5/0 

5/0 

5/0 

5/0 
14  .3/4 

9  7/8 

7  5/8 

9  7/8 

14 

li  1/8 

1  1  7/8 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

62,  I  iliard  Strcol. 

62,  Lombard  Street. 


OS,  Lombard  Street. 
4',  Bishojisgate  St. 
5,  Coiithall  Buildin-s 
30,  St.  Swithin's  Lanr 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 
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BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

Vendre 

li  20  mai  1899. 

■S 
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PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  millier»  h  inm) 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Janvier.  . . . 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.09i 

28  558 

FKVRtER..  . . 

1.108 

2.013 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.19S 

19.201 

27  115 

1.089 

2.510 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.82^ 

21  118 

29.658 

An .  1  -  'i 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

:',<.)  .'.m 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

22.595 

31.319 

1.162 

2.809 

3.405 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

2i.889 

31  365 

Juillet  

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.55-> 

22,065 

32  700 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23  62i 

34. -299 

Septembre . 

1.8)2 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18  433 

23.856 

3i.951 

Octobre  

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.950 

36  '.72 

Novembre.  . 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.0:î8 

3-1.791 

Décembre.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38  175 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203  697 

207 . 050 

276.155 

Ml) .  'MO 

Sommaire  du  IV»  385  ^'^ 


Questions  (lu  Jour.  — 

dans  l'Afrique  du  Sud. 
Rhodesia. 


Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation 
-  Les  Bénéfices  d'avril.  —  L'Or  dans  la 


Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Rendements  des  Mines  austra- 
liennes. —  Les  Rendements  du  Queensland.  —  Production  aurifère 
australienne.  —  Exportation  australienne.  —  Les  Exportations  de  la 
Tasmanie.  —  La  Chambre  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  — 
Notes  Minières  d'Australie. 

Revue  bebdomadaire  de  la  Presse  de  Jobannesburg. 

La  Production  du  Transvaal  en  1898. —  Découvertes  de  riches  liions. — 
Le  Commerce  dos  Liqueurs. 

Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  La  Question 
des  Bewaarplaatsen.  —  Le  Problème  du  Charbon.  —  La  Question  de 
l'Eau.  —  Une  Filiale  de  la  New  ilodderfontein. 

Infunuations  diver 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur   ces    Marchés    et  Cour 
clôture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DO 

■Wit-wa.tersi-èin.d. 
Du  1er  Mai  1887  au  30  Aïril  1899 


Francs . 
Onces. . 
Kilog  . . 


1.881.255.881 
20.123.691 
625.907 


1    t    »  1 
1890 

494.817  «DCH 
15.390  kllog. 


1891 

729.238  one« 
22. 163  kiloj. 


1892 

1.210  867  oncM 
37.662  kllog. 


S      »     «  1! 
1893 

1.478  .  473  oofM 
45.986  kilo(. 


1894 

2.024.159  oncM 
62.958  kllog. 


(  J 


0      »  I 

1895 
2.238.430  oDcu 
69.595  kllog 


Il      «     •  1 
1896 
2. -282.533  onMi 
70.993  kllog. 


I    3     «     9  j 
1897 
3.031.674  oDUi 
94.387  kllog. 


i  3 


«       t  1! 

1898 
4.295.602  ont.» 
l-«.605  kil(.j. 


1     3       6      »  4! 

1899 

1.69:).  les  onces 
52.1 -,'4  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES     COM:F>AO]\riES     MIlSriÈFtES     ET  D'EXF^LOFtATIO] 
(Su.<l-^^.frtcaliies,    Aixstralienjies    et  Américaines) 


BOURSE    IH:    ■■  VlilfS 


s   s  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS  1 
d'introduction  1 

COURS 

COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLOTURE 

'->.->  Mai 
1899' 

NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commêncenient  de  cTiacuîT" 
des  mois 

4  Mai 
1899 

12  Mai 
1899 

18  Mai 
1899 

Janvier 
1899 

Mars 
1898 

Juin 

1898 

Août 
1898 

C!0]VrF>AG3VriES    IDE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

189fi 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

■-'5.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.7.50.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

l»9'i 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3 . 1 25 . 000 

25 

1895 

400.000 

25 

189(1 

2.000.000 

25 

188" 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1891 

Buffelsdoorn  Estate  New.. .  .terme  U3  75 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep  .  .terme  lOO 
The  East  Rand  proprietary  ttines..  .terme  237  50 

Ferreira  terme  3.30 

French  Rand  terme  47 

Geldenhuis  Estate  terme  145 

A.  Goerz  et  C"  terme  68.50 

Kleinfontein  (New)  terme  170 

Lancaster   terme 

Langlaagte  Deep  rptant 

Langlaagte  Estâtes  term 

Marievale  Nigel  term. 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  '.  'cptam 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.nouv))  terme  (a 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein. . .  ''.'optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
ne.)  340 

196 
262 

75 

85 
77.50 


10.50 

48 

90 
167 
630 

40 
206 

70 
73 

99 

12 
110 
115 

63 
870 

20 
230 

36 
130 

48 
204 
308 

10 

21 

87 


16.25 

9.75 

8 

9 

38 

33 

31.25 

61 

100 

83 

98 

85 

115 

115 

139 

174 

605 

620 

657 

604 

40 

39 

43 

45 

124 

140 

153.50 

211 

83 

65 

59 

70 

73.25 

97.. 50 

88 

76 

86 

85 

89.50 

13 

13 

12 

14 

138.50 

116 

85 

95 

132 

63 

63 

63 

63 

1000 

32.50 

20 

12.50 

71 

206 

205.50 

218.50 

270.50 

57 

47.50 

41.75 

37 

86.50 

86.75 

101.50 

147 

45 

37 

36 

53 

220 

275 

332 

14 

16.50 

17 

30 

16 

19 

15.50 

18.50 

83 

9 

63 

96 
195 
628 

48.50 
218.50 

86.75 

77.50 
104 

85 

93 

14 
147.50 
128 

63 
1080 

73 
274 

39 
160 

55 
233.50 
336 
30 

18.50 
83 


27 

62.  /5 

95 

190 

628 

46  50 
216 

85.25 

75 
100.50 

83 

90 

14 
144.50 
128 

63 
1065 

68 
274.50 

37 
164 

52 
235 
333 

27 

18.50 


61 

95 
186.50 
618 

46.50 
215 

83 

78 

99.25 
81.50 
94 
14 

ri4.50 

125 

63 
lOG'i 

65 
274 

35.75 
ICI 

53.. 50 
211 
332 

26.50 

18.50 

84 


LondoD-Paris  FinaDrial  and  llininj  C 
MM.  Belmann  frères 

Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévv  et  C" 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  G» 
Banque  de  Paris  et  des  Pavs-B 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  Ci» 
Banque  française  dp  i'Afripe  dn  Sod 
Banque  internationale  de  Paris' 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'» 
Ad.  Goerz  et 

londor-Pans  financial  and  HlDing  C» 
Ad,  Goerz  et  Ci» 
liaaiiue  Française  de  l'Alrique  dn  Sud 
MM.  Belmann  frères 
Bqne  Russe  el  Franraise,  puis  1111.  Hac  Suincj  et  C 
MM.  Machiels  et  Gie 
Cque  (le  Paris  el  d.P.-Bas  etllM.Tcrnher.Beil  elC 
Divers 

New  Austral  C" 
New  Austral  C« 
MM.  Mac  Swiney  et  G'» 
MM.  Leraaire  et"Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7 . 500 . 000 

25 

1895 

6 . 000  -  000 

25 

1891 

5. 000. 000 

500 

1880 

se  m  firis 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

l,illo(PIFraserniiera.CaribooGoId(iel»Co(ini.C.).«e)'mc 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  opta. 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca   .optant 

Uruguay  cjdant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  fsHs.cptant 


50 


25 


15 
200 


1 

11 

7.50 

7 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

66 

38 

41 

40 

5 

5.50 

3  50 

3.75 

4 

5 

4.50 

4 

65 

75 

60 

60 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

20 

20 

16 

15 

7.50 
14.25 
101 
7.50 
8.50 
82 

22.50 

38 


7.75 

7.75 

7.50 

13 

12.50 

12 

120 

120 

130 

7.50 

7.50 

7.50 

8.25 

7.75 

8 

82 

82 

82 

22.50 

2.5  J 
51 

24 

42 

49.50 

MM.  Machiels  et  Gi= 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  His^tçins  et  Ci' 
MM.  G.  Van  Brock  et  G'" 


COMPAGNIES    DE   TERRAINS'     D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.W)0 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11 .2.50.0W) 

25 

188!) 

10.000.000 

25 

180V 

18.1-^5.000 

25 

180-J 

7.500.0f)(; 

25 

189.-, 

.'n.5W.OO0 

25 

I8HC, 

13.7.50.000 

25 

1891 

12.500.000 

25 

188t- 

.50.000.000 

25 

188'.' 

'iTi.(XK).(l()() 

100 

1805 

)2.500.00r, 

25 

Bechuanaland  Exploration  .terme 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..(<;rTOe 
Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal ...  .tjoiaji/ 
fcerste  Fabrieken  Distillery.^ermc 
Ooldflelds  Consol.ordinaire./erme 
Henderson  Transv.  EstSite  ..terme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambiriue  (Cie  de)  terme 

Kandfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   terme. 

Transvaal  Consolidated  terme 


62.. 50 
125 
100 


91.25 
112.50 

125 
107.. 50 
25 

16.25 
276.25 


19 
83 
86 
9 
79 

19.50 
135 
44 
19 
8 
47 
55 
80 
32 


20 
72 
107 
11 
64 
30 

116.50 
44 
20 

12.50 
51.75 
45.75 
96.50 
35.60 


18 

61.50 
85 
7 

75.25 
28 

106.50 
44 

16.50 
9 

52.50 
34.50 
73.50 
33 


18 

65.25 
97 
5 

80.75 
27 
120 
44 
19 
8 
54 

38.50 

79 

34 


29 

96.50 
115 

9 

81.50 
20.75 
181.50 

33 
28 

14. .50 

70.25 
76 
103 
40 


30 


.50 
119 

9 
84 
22 
206 
33 
32 

15.25 
73.50 
87 
113 
5.3 


30 
94 
119 
9 

87.50 
25 
201.50 
3.-! 

.30.50 
20.25 
72 

84.50 
109 
53.25 


30 
92 
120 
9 

77.; 

20 
199 
33 
30. 
20 

70.25 
81.75 
108 
58.25 


50 


Banque  CnmmerciaM  el  industrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  OUramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  G'» 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

MM.  L.  Silz  et  Oio 

MM.  Bcnard  et  Jarislowski 

MM.  Mac  Swiney  et  Ci» 

MM.  Gault  et  Gringoire 

MM.  Mac  Swinev  et  Gi« 


MINES  [DIVERSES 


98.750.000 
'lO.fXXl.OOO 
liO.OO'J.OOfWr 
7.0W.Ù0I) 


125 

1888 

12.5 

1X7-, 

JM  dr. 

187;! 

5fX) 

185;i 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  lArgent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cpiaw/ 


080 

24 

689 

726 

747 

766 

47 

4  2., 50 

49 

57 

70 

69 

89 

75 

64.50 

08 

89,50 

90 

410 

400 

400 

397.50 

405 

405 

760 
63 

91.50 


748 
65 

98.25 
405 


Introduite  antérieurement 


«OURSE   I>E  i:.0]^I>llES 


CAPITAL  1 
Actions  libérées  1 

CAFllAl,  Il 
nomiosl  du  iclloDS  !| 

CAPITAL 

ÉMIS 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

NOMBRE  1 

DE  PILONS  1 

DIVIDENDES 

COTTIÎ.S  I3tJ 

BUREAUX 

A 

LONDRES 

1898 

1899 

1898 

Cours  extrêmes 

Pliisliauljl'liis  bas 

1898 

CIdt.  semestrielle 

1  Mai 

12  Mai 

18  Mai 

25  Mai 

nVEIISTES    D'OR    SUD- AFRI  GAINES    (District    du  WitwatersrandL) 


e 

X 

ooc 

273  700 

KLnn  nnr 

1 

nnn 

■ uuu 

'>^c\  nnr 

ZOU  ■  \.Hj\ 

250 . 000 

391 .700 

onn  nnr 

1 

OAA  nnn 

*uu . uuu 

Oi'U  ■  vUl. 

550.000 

275  00( 

250 . 000 

onn  nnfi 

j 

187 .250 

lO  J  .  l/V/VJ 

134 .591 

inn  000 

1 

82.000 

4    Qfti)  000 
1  •  0\J\f  ■  uuu 

4 

1 . 360 . 00(  1 

t^5  000 

22 '(  .635 

son  non 

1 

500 .000 

QA,t  nnn 

QAn  nnn 
VÏI.IU .  uuu 

ion  nnn 

1 

l 20 . 000 

97"^  non 

2.35  17n 

1 35 . OOC 

1 

125 .000 

Q=in  nnn 

9oi  nnn 

■i."  1  .  UUU 

Q^n  nnn 

7  46  325 

oou . uuu 

j 

•3 1 Q  n  1  n 

oio  UlU 

Qo  nnn 

on  non 

iJU  .  UUU 

onn  noM 
ifuu .  uuu 

onn  nnn 
V/UU  -  uuu 

=iAn  nnr 

OUU - UUL 

Kû,0  000 
ODU  i  UUU 

o^O  ooc 
OOKf  .  uuu 

3'^5  000 

oAfi  nnn 

^UU  .  \  >\J\j 

j 

onn  nnn 
iiuu  ■  uuu 

Qf\A  nnn 
i>ou  ■  uuu 

"ino  nnn 
ouu . uuu 

1  '^n  nnn 
lou ■ uuu 

A  nnn 

lAA  nnn 

■\  nnn 
1  ou .  uui  ' 

^=in  nnn 
uju - uuu 

^nn  nnn 
DUU . uuu 

finn  nnn 
Duu ■ uuu 

540  378 

l'^5  000 

115  000 

1  ?  1    Qfi  '. 

1 I 1 .oui 

21  000 

sn  nnn 
ou . uuu 

inn  nnn 
luu . uuu 

mn  nnn 
luu . uuu 

K.QO  nnn 
oou • uuu 

1 

436 . 0  /9 

IT^  nnn 
1  tt>  .uuu 

1  /  5 . 00(  ) 

97^  nnn 

qoc;  000 
.  uuu 

1 

3  "^5  OOO 

qrtn  nnn 

ouu . uuu 

08')  950 

=.nn  nnn 

ouu • uuu 

A'rn  nnn 
1 /u . uuu 

■s^n  nnn 
oou ■ uuu 

J 

c,f^n  nnn 
■lou .  uuu 

isn  nnn 
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1 
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-J 
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165.000 

1 

165.000 

400-000 

1 

3;i-2.708 

2.000.000 

1 

2.000.000 

300.000 

:i00.ooo 

500.000 

1 

481.500 

600.000 

1 

57  4 . 500 

270.000 

1 

2'iO.OOO 

2.750.000 

5 

2. 150. 000 

400.000 

1 

400.000 

160.000 

1 

150.000 

425.000 

•  1 

425.000 

100.000 

1 

100.000 

3.000.000 

5 

4.700.000 

600.000 

1 

51  i.:ioo 

150.000 

1 

150.000 

35.000 

1 

34.000 

■540.000 

4 

5i0.000 

150.000 

I 

150.000 

400.000 

1 

300.000 

400.000 

1 

386 . oon 

200.000 

1 

200.000 

80.000 

1 

80.000 

200.000 

1 

178.123 

425.000 

1 

400.000 

400.000 

1 

351 .900 

860.000 

4 

860.000 

100.000 

1 

05.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration. 
City  and  Suburban  . . 

Comet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Boodepoort . 
Durban  Koodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Band  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep... 
Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Ueep  

Henry  Nourse  < 

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kitnberley  Roodpt.'Sew 
Kleinfontein  (New). . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  (Ven) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton  . . 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines — ^  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges.... 

Id.  Robinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef . . . 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  
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25 
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75 
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25 

60 
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65 

lôo 

30 
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50 

100 
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80 

40 

■  95 

16 

90 

30 

50 

10 

200 

30 

75 

140 

40 

50 

ioo 

15 

60 

80 

'  60 

30 

60 

70 

160 

55 

40 

106 

60 

40 

60 

io 

35 

50 

120 

16 

40 

100 

"40 

50 

10 

100 

40 

25 

'  '25 

15 

15 

70 

40 

80 

40 

"eo 

40 

50 

isij 

30 

100 

10 

40 

60 

o5  %  avi  il 
50  %  mars 


50  %  mars 
25  %  mars 


25  %  mars 
100  %  mars  150  %  mai 
25  %  mai'S 


25  %  avril 


7  %  %  avril 


15  %f,'. 


7  5/16 

7  5/16 
1  1/2 

1  1/2 

5 

7/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 

5/8 
6  5/8 

3  5,8 
7/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 

6  9/16 
12/6 

26  7/8 

1  15/16 

8  9/16 
U  1/8 

.  7/8 
3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 
10  7/8 

8  1/4 
12  1/2 
U  3/4 
5  15/16 

6 
6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 

1  5/16 
13/16 
3/16 
1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
7 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 

7  3/4 
1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  7/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 
U  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/S 
3/'. 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  7/8 

8  1/8 

2  1/16 
12  7/8 

1 

7/8 

2 

6'l3/l6 

3  3/8 


4  1/2 

4  1/2 
3/4 
9/16 

3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

11  1/4 

2  7/8 

5  3/8 

2  7/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 

1  1/8 

4  1/8 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 

6  7/8 
9 

5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
2  11/16 

1  7/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/2 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

7  1/4 

8  3/4 

1  7/8 

5  1/2 
2 

2  9/16 

1  7/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4 

3/8 

1 

4  1/2 
1  7/8 


5  5/8 

7  1/4 

6  3/4 

8 

7  7/8 

7  7,8 

— 

3  1/8 

3  1/8 

3 

2  7/8 
1  3/4 

3 

1,  Croshy  Squai'e. 

1 

1  3/8 

1  11/16 

1  5/8 

1  11/lC 
1  15/ IL 

1 

1  1/lfc 
4  1/4 

1  11/16 

4  7/8 

2 

1  13/16 

Waniloi'd  Court. 

4  1/4 

4  7/8 

5 

12u,  lii«hiip?t.'ali'  St. 

4/3 

7/0 

1  1/16 

1  1/8 

1 

1 

7,  Liirhhury. 

1/0 

1/6 

2/6 

2/0 
3  3/4 

2/6 

2/0 
3  3/4 

3 

3 

3  1/2 

3  3/4 

30,St.  Swithin  s  Lane 

1  1/8 

1  9/16 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

8,  Ole!  Jewry. 

3/8 

5/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

8,  Old  Jewry. 

5  15/16 

'  5  5/8 

5  7/8 

6  3/16 

6 

6 

Gresham  House. 

2  13/16 

3  5/16 

3  1/8 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

"Winchcsier  House. 

3/8 

8/6 

7/8 

1  1/16 

7/8 

7/8 

120,  Bishoiisyjilr  St. 

12 

13  7/8 

13  3/4 

13  3/4 

13  1/2 

13  1/2 
18  1/4 

120,  Bisliopsj^ati'  St. 

13  1/4 

14  1/2 

18  1/2 

19 

18  1/4 

120,  Bishops-ale  St. 

3  15/16 

5  1/8 

4  1/2 

5  3/8 

5  5/16 

5  3/lb 

Winchester  House. 

6  1/2 

6 

6  1/8 

6  1/2 

6  3/8 

6  3/8 

U,  Lcadeiiliall  Buildgs. 

3  5/8 

3  1/2 

3  3/8 

8  7/8 

3  3/4 

3  5/8 

96,  Gresham  House. 

4  7/8 

6  9/16 

6  13/16 
4/6  . 

7  11/16 

7  1/2 

7  5/16 

Winchester  House. 

3/16 

1/6 

4/6 

4/0 

4/0 

Winchester  House. 

25 

25 

23  3/4 

24  1/2 

24  3/4 
7  1/4 

24  1/4 

120,  Bishopsgate  St. 

— 

6 

7 

7  3/8 

7  1/4 

1  1/2 

1  9/16 

1  3/4 

2  1/4 

1  15/16 

1  3/4 

2  5/8 

1  3/4 

28,  Ansten  Friars. 

1/2 

■  9/0  - 

2  9/16 

2  13/16 

19,  Burv  Stroi-t. 

5  3/4 
8 

8  1/8 

8  1/2 

8  9/16 

8  9/16 

8  7/16 

120,  Bis'hops-alu  St. 

U 

10  1/2 

10  11/16 

U 

U  1/2 

30,  St.  Switliiu's  Lane 

3/8 

11/16 

3/4 

3/4 

4 

3/4 

11/16 

Warnlorcl  Court. 

2  1/2 

3  5/16 

3  9/16 

3  11/16 
2  7/16 

3  7/8 
2  1/4 

Warnford  Court. 

2 

1  7/8 

2  3/16 

2  1/2 

7,  L.ithburv. 

2  3/4 

3  5/8 

4  1/8 

4  3/4 

4  3/4 
9  1/8 

4  5/8 

120,  Bisliops-ali'  St. 

10 

9  5/8 

8  7/8 
7  1/8 

9  1/8 

9 

Warnford  Court. 

7  5/8 

7  1/8 

7  1/2 

7  7/16 

7  1/4 

Gresham  House. 

10  1/16 
9  3/4 

10  1/2 

14  1/2 

14  1,2 

13  i/2 

1.3  1/2 

Warnford  Coui  t. 

5  1/4 

6  7/8 

3  1/8 

1 

7  1/8 

8,  Old  Jewrv. 

5  1/4 

5  5/8 

6  1/8 

6  5/8 

6  1/4 

6  3/8 

120,  Bishopsgate  St. 

5 

5 

4  3/4 

5  1/2 

5 

5 

30,St.S\vitliia'sLane. 

5/8 

3/8 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

7,  Lothbury. 

2  1/2 

2  13/16 

2  13/16 

3  1/16 

2  7/8 

2  15/16 

170/173,  WincllesliT  House. 

3  5/8 

4  7/8 

5  7/8 

6  5/8 

6  1/8 

6  1/8 

19,  Bury  Sireet. 

2  1/8 

2  7/8 

3  15/16 

4 

3  15/16 

3  13/16 

nt),  Bisl\oiisjale-Sl-Williin. 

3 

3  13/16 

3  1/2 

3  9/16 

3  5/8 

3  5/8 

8,  Princes  Street. 

7/8 

15/16 

1 

1 

1 

15/16 

S,  Princes  Sireet. 

5/16 

5/16 

3/8 

3/8 
2  1/4 

3/8 

3/8 

7,  Lothbury. 

1 

7/8 

2  1/16 

2  1/16 

2 

8,  Old  .Jewrv. 

1  1/8 

1  9/16 

1  15/16 

2  3/16 

2 

2  1/16 

Warnford  Court. 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

15,  Goorne  St.,  E.  G. 

2  7/16 

4  1/8 

6  3/4 

5  3/8 

5  7/8 

5  11/16 

5  11/16 
12  3/8 

4,  Lothljury. 

3  7/8 

10  1/8 

11  5/8 

12  7/8 

lâ/ti.  Ilrorije  SL  \\«.  lions». 

5/8 

15/16 

2  7/8 

3  3/16 
6  3/4 

3 

3  3/16 

28,  Ausien  Friars. 

4 

5  1/8 

6 

6  1/2 

6  1/2 

Wainfiird  Court. 

1  5/8 
1 

2  9/16 

3  1/2 

3  11/16 

3  9/16 
1  7/8 

3  9/16 

Gresham  House. 

1  5/8 

1  13/16 

2 

1  15/16 

8,  Old  .Jewry 

5 

5  7/8 

5  3/4 

6 

5  3/4 

5  7/, S 

120,  Bishopsgate  St. 

11/16 

11/16 

4  3/8 

3/1 
4  1/2 

■  11/16 

11/16 

4  3/4 

11/16 

120,  Bishopsgate  St. 

3  9/16 

4  15/16 

4  3/4 

7,  Lolhburv! 

2 

1  15/16 

2  13/16 

2  1/1 

2  1/8 

2  1/8 

33,  Cornhill. 

29  5/8 

34  1/8 

39  3/8 

42  5/S 

42 

41  5/8 

120,  Bisho]is>:ate  St. 
8,  Princes  SIrei't. 

1  3/8 

2_l/8 

3  7/16 

3  3/8 

3  3/16 

1/2 

15/16 

1  "1  i<i 
i  ijb 

*     /  lo 

9 

0,  jriinces  >rieet. 

13/16 

1  7/16 

1  7/8 

2  1/16 

ri5/i.:. 

8,  Princes  Sircct. 

7/8 

1  1/8 

1  5/8 
1  3/4 

1  3/1 

î  3/  4 

1  ',1  II 

8,  Princes  Street. 

1  9/16 
8 

1  1/4 

1  13/16 

1  :i/i 

1 

Warnforrl  Court. 

9  1/8 

10  5/8 

10  13/16 

10  13/10 

10  ::/i 

28,  Ausiin  Friars . 

9  3/4 

10  1/8 

10  3/4 

12  1/8 

11  3/4 

Il  3/-4 

8,  Old  .lewrv. 

2  3/8 
6  1/4 

2  5/8 

3  1/8 
10  1/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

8,  Old  .Jewry. 

9 

11  1/4 

U 

11 

30, St. Swithin's  Lane 

3  3/8 

2  1/4 

2  7/8 

3  1/8 

3 

3 

Gresham  House. 

3  13/16 

5  3/16 

5  7/8 

6  1/i 

6  1/2 
3  1/4 

3/8 

6  7/16 
3  1/4 

3/8 

8,  Old  Jewry. 

2  1/2 
1/4 
1/4 

3  1/8 

3/8 

3  3/8 
3/8 

9/16 

7,  Lothbury. 

9/16 

7/16 

7/16 

1/4 

7/16 

Gresham  House. 

3  3/4 

4 

5  1/i 

8  3/8 

6 

6 

15/6,  fieonjf  St.,  .«li,  IIousp. 

3  7/8 

4 

4  3/4 

4  7/8 

4  7/8 

4  7/8 

Warnford  Court. 

1  11/16 

2  7/8 
8 

3  1/8 

3  5 /s 

3  0/16 

3  1/2 

18,  St.  Switliiu's  Lane 

6  1/16 
1  3/i 

s  r./s 

0  1,N 

■>  3/16 

9  3/8 

8,  Old  Jewry. 

15/16 

1  r.'-s 

1  7;S 

1  3/4 

Win  hesler  House. 

10  1/2 

12  5/8 

12 

13  :!/.s 

1:;  1/8 

13 

19,  Burv  SliP.d. 

9/16 

3/8 

7/16 

:i/,s 

:i/.s 

7/16 

\\'iiiclii'slri'  Iloii,-e. 

7/16 

13/16 

1  3/16 

1  :;/i6 

1  3/16 

1  3/10 

Wariiiord  Ciiri. 

1  1/2 

1  7-/8 

2  1/i 

2  0/16 

2  7/10 

2  1/2 

12.),  Uisliopsg^ilo  St. 

5  9/16 

4  7/8 

5  1/1 

5  1/2 

5  :i/8 

5  1/S 

Warnl'cuil  Court. 

2  1/2 

2  3/4 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/8 

3  1/8 

8,  Old  Jewry. 

D'OR    SUD-AFFUGiVINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

i-'o.ono 

125.0110 

5/0 

1  25.0)10 

400.01)0 

10/0 

4(111.000 

156.250 

2/6 
1 

153.87(1 

240.000 

240.000 

460.000 

1 

100.000 

1 

1 .075.00(1 

145.000 

1 

1.30.010 

100.000 

1 

98.00(J 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  . . 

Piggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


13/6 

7/0 

8/0 

9/6 

9/0 

9/0 
1/3 

8/6 

8/6 

Rr>ois  llmise  lîasiniihail  Slreel. 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/0 

1/3 

1/3 

.^5,  (iiMcecliurch  St. 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

3/0 

2/6 

2/6 

3,3 

1 10,  Ciiiiiioii  Sireet. 

3/16 

1/16 

1/6 

1/9 

2/0 
5/16 

2/0 

2/0 
7/16 

-/3 

1  Kl.  C.iiiiHiii  Str-ct. 

5/8 

1/4 

3/8 

3/8 

5/16 

7/  16 

S,  Obi  .!cwr%  , 

7/6 

1/0 

1/3 

1/6 

1/3 

2/9 

2/9 

■.'  0 

15,  gii.  \  i(  i'ii  iii  St. 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/ le. 

18,  SI,  llrl.-ii  •  n.W. 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 

2,0 

1/6 

2/0 

:;/(! 

15,  t;iMi(ip>,i;,ilr  st. 

5/8 

3/16 

5/16 

1/4 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

110,  Cauuou  Sireet. 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


o  te 


Dl^  iDENDES 


1898 


1899 


COTTI2.S  IDTT 


1898 

Cours  extrêmes 

Plusiiaiil  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 


12  Slai 


18  Mai 


25  Mai 


BURE.AUX 

A 

LONDRES 


COMPAGlSriES   F»FlOF»P=lIÉTAII=lES   de  TERRAIN   et  3D'EXF»LOP=lATIO]Sr 


£ 

9:>o.ooo 

1 

225.000 

;>.->o.30o 

1 

350.300 

i.'.>r)0.000 

J 

1.102.500 

/lOO.OOO 

1 

400.000 

100.000 

94.307 

5.000.000 

3.750.000 

500.000 

î 

267.018 

1.450.000 

1.450.000 

!  .'->r)0.ooo 

1.250.000 

600.000 

100 

575.000 

2.000.000 

1.531.617 

200.000 

200.000 

1 1 10 . 1  II  m 

lOs. 

50.000 

2ir).n0U 

192.000 

■Jl  III.  III III 

200.000 

■JiHl.l.ll.lO 

180.000 

iriii.diiii 

115.500 

1  iiiin.oiJU 

550.000 

■jriii.Oiiii 

180.000 

1  .riiiii.niiii 

1.207.507 

ir.n.iini 

150.000 

389.750 

|IHI  IIMII 

80.357 

.'i'  '0  ,  IIIIO 

225.000 

500.000 

.■;N'.-i..'iiiO 

.389.300 

.■'.iiii.iiiiO 

300.000 

2'i0.915 

170.000 

610.000 

604.2-25 

1 .000.000 

930.000 

05.000 

65.000 

«1)0. 000 
299.000 
500.000 
1  ■-'.'II.  000 

".."«S.IIIIO 

.'.I  II  I .  I  lOi  I 
I  .1  mil. III (Il 

1  .01111.1  II  III 

loi  1. 000 

:;oii.oi)o 
:;, 0011. 0110 
-.'.".0.000 
r.oo.ooo 

1 50. 000 


600.000 
299.000 
475.000 
1.100.000 
2.750.000 
500.000 
210.000 
500.  ;«2 
1 .000.000 
200.000 

;!OO.ooo 

3.000.000 
250.000 
394.690 
450.000 


100.000 

1 

90 . 000 

175.000 

2/0 

175.000 

2S0 . 000 

16/0 
1 

2X0.000 

110.001) 

110.000 

■SI).  000 

1 

75.000 

2.".i).000 

1 

250.000 

300.000 

1 

•270.100 

700.000 

1 

700.000 

001). 000 

1 

1 .000.000 

500.000 

1 

183.000 

1-20.000 

2/0 

3'é.30'i 

SO.OOO 

1 

75.000 

100.000 

1 

70.000 

:;h  1.000 

8/0 

3K'i.000 

'lO.OOO 

2/6 
1 

40.000 

.300. 0'X) 

300.000 

hO.OOO 

1 

HO. 000 

1-25.000 

1 

1-25.000 

3-20.000 

1 

3-21) .  000 

500.000 

1 

500.000 

721 .500 
3.050.0f)0 
3.5W).000 
1.057.00') 

250.-200 
1  .OOO.WjO 

500.000 


1 

721 

r>oo 

3.y'iH 

955 

100 

3. '28.3 

0-20 

10 

1 .052 

MO 

1 

195 

000 

5 

l.WlO 

000 

1 

217 

430 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidate  i 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 

Chartered  (British  S.  A.  C») 

Charterland  Goldfields 

Cons.Gld.FldsS.A.Def. 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5  ;4  %  Debentures . 

Henderson'sTrans.  Est 

Johannesburg  Estâtes . 

Lon.  &  S.  Afr .  Explor.  C" 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency 
Id.  Central  

MatabeleGoldReef  S&  c 

Mozambique  C°  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 

Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 

Rhodesia  Goldfields. 

Transvaal  Consolidt 
Id.  Development 
Id.  GoldFields.. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat. 

Willougliby's  Consol. . 

Zambesia  Exploring.. . 


% 

ii 


25 
6 

5y. 

130 


7/2 


20  %  avril 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


10  %  avril 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

8/0 

7/6 

8/6 

8/0 

dô/C  Georje  St.  Mn.  Hoose. 

3  1/2 

1  7/8 

2  3/8 

2  7/8 

3  1/16 

3  5/8 

3  9/16 

3  3/8 

170,  Winchester  Hse 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  7/8 

2 

2  3/8 

2  5/16 

2  3/16 

7,  Lothhurv. 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

1  3/16 
3/4 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 
3/1 

19,  St.  Swithin's  Lam 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

3/4 

3/4 

3/4 

72,  Basinghall  Street 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  3/4 

3  13/16 

3  5/8 

3  9/16 

19,  St.  Swithin's  Lanf 

5/8 

1/4 

1/2 

3/8 

1 

15/16 

15/16 

7/8 
7  11/16 

19,  St.  Swithin's  Lam 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

5  1/4 

7  1/8 

8  3/16 

7  5/8 

8,  Olii  .Jewry. 

1  3/16 

15/16 

21  /6 

23/9 

25/0 

25 

25/0 

25 /O 

107 

101 

106 

109 

110 

110 

110 

llÔ 

8,  01(1  Jewry. 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

85,  Gracechi'ireh  St. 

1  3/8 

7/8 

1 

1 

1  1/2 

1 

1 

1 

15a,  Bury  Street. 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

12  1/2 

15  3/4 

15  1/2 

15  1/2 

19,  Finsbury  Gircus 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

4/9 

4/9 

85,  Gracechùrch  St. 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

3 

2  15/16 

2  11/16 
1  1/4 

2  13/16 

8,  OM  ,)ewry. 

1 

7/16 

13/16 

1  1/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  5/16 
5  1/1 

2  3/1 

8,  Old  Jewry. 

7  1/2 

5  1/4 

5  3/4 

6  7/8 

5  1/4 

5  9/16 

5  1/4 
2  3/4 

3,  Cui)tha'il  Buildings 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  3/4 

2  15/16 

Broad  Street  Iluuse 

3/0 

9/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

33,  CornhiU 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

1  1/16 

1  1/4 

1  1/8 

1  3/16 

Sun  Court,  CornhiU 

5/16 

1/16 

3/16 

3/8 

3/8 

3/8 

•  1/8 

4,  Sun  Court. 

7/0 

3/6 

4/0 

4/6 

5/6 

6/0 

5/7 

5/6 

5,  Coi)thall  Buildings 

7 

3  1/4 

4  1/8 

5  15/16 

6  7/8 

6  3/8 

6  1/4 

6  1/4 

8,  Old  Jewry. 

1  15/16 

1  15/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  5/8 

2 

2 

2  3/16 
3/4 

120,  Bishopsgate  St. 

7/8 
2  1/4 

7/16 

9/16 

11/16 
1  3/4 

3/4 

11/16 

11/16 

Ilelroiioljlan  Chamberii 

1 

1  1/8 

1  7/8 

2 

o 

2 

120,  Bishopsgate  St.; 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

1/4 

3/16 

*l/4 

1/1 

120,  Bishopsgate  St. 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2  1/16 
2  1/4 

2 

2 

2 

Suffulk  llouse. 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  1/4 

2  1/8 

2  1/8 

3,  Copthall  Building! 

1  7/16 

5/8 

3/4 

1 

1  5/8 

1  9/16 

1  7/16 

1  7/16 

13,  George  Street 

COMPAGNIES  DIVERSES 


Beira  Rail-way  Shares 
Burma  Ruby  Min.  18/p. 

Eerste  Fabiieken  

Exploration  C».  (Ne-w). 
Jotisinnesbg.Cons.  Inv 

Id.  'Waterwks. 

Id.       Tram-ways . 
London  and  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R. 
Ne-w  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


"l2% 

'  "é 

12K 

6 

5 

25 

12  %  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  %  %  mars 
25  0/0  janvier 


-  10/6 

4/6 

6/0 

7/0 

9/6 

8/6 

'  8/6 

8/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

6/6 

6/6 

6/6 

7/6 

1  1/4 

7/8 

15/16 

13/16 

1/8 
2  1/4 

7/8 

7/8 

7/8 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

2  1/2 

2  3/8 

2  1/2 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  3/4 

1  5/8 

1  11/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

1  1/16 

1 

1 

1 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

1 

1 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/1 

13/16 

5/16 

7/16 

7/16 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

14 

14  3/4 

15 

15 

15 

15 

1  7/8 
1  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

3  1/4 

3  5/8 

3  3/8 

3  3/4 

15/16 

1  1/4 

1 

15/16 

15/16 
4  1/8 

7/8 

7/8 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/8 

4 

4  3/8 

4  1/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

4  9/16 

6  1/16 

6  1/2 

5  15/16 

6  1/16 

1  9/16 

3/4 

15/16 

15/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  7/16 

1 

1/2 

7/8- 

11/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

2 

17,  St-Sw-ithin's  Lan* 
SuHolk  House. 
8,  Fiuoh  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lani 
7,  Lothhurv. 
54,  St.  Mai-y  Axe. 
19/4  George  St.,  Un.  Uuuse 


83,  Ilatlon  Gardeu. 

1,  Bankbuidings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House.- 


MINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Bro-wnhill . . 

Id.  Re-ward  

Lake  Vie-w  Consols  . . . 
I^ond.&W.Aust.  Expl. 

Londonderry   

Mount  Morgan  

"West  Austr.  Goldfields 
■West  Austr.  Mining  C 
WhiteFeather  Ro-ward 

BrilH«nt  Block  

Broken  Hill  Propriet. . 

Hauraki  

Mill's  DayDa-wn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Went-worth  


10 


125 

50 

■32k 


2K 
75 
20 


15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

1/2 

1/2 

1/2 

1/2 

25/6 

16/0 

17/6 

22/6 
7/16 

34/3 

33/9 

1  9/16 

1  1/2 

1  7/16 
y  3/16 

5/16 

1/2 

1  1/16 

1 

1  1/16 

1 

6  3/8 

7  7/8 

7  1/2 

9  9/16 

y  5/16 

S  '.I/IG 

S  5/16 

1/4 

1/13 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 
-20  1/4 

11  7/8 

7  3/8 

9  9/16 

20  1/2 

20  3/16 

18  5/8 

1  7/16 

7/16 

11/16 

1/2 

1  1/2 

1  5/16 

1  1/4 

1  5/16 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

2/6 
5  1/2 

1/9 

1/9 

1/9 

6 

3  7/8 

5  1/2 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

2  11/16 

2  9/16 

2  9/lG 

2  1/2 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/9 

1/9 

3/0 

2/9 
1/2 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

1/2 

1/2 

1/2 

1  1/16 

1/4 

11/16 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/ld 

2  1/4 

2  7/16 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/4 

7/0 

2/6 

4/9 

3/3 

4/0 

3/9 

3/9 

3/9 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

4  9/16 

4  13/16 

4  7/16 

4  5/8 

3/8 

1/16 
3  3/4 

2/0 

9/0 

8/0 

10/6 

11/6 

5 

4  3/8 

4  11/16 

6  1/8 

6  3/16 

6  15/16 

6  15/16 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

6/6 

5/16 

5/16 

3/0 

14,  Sherhorne  Lane.  ! 
3,  Gracechui'ch  St. 
■29,  St.  Swithin's  Lan^ 
Broad  .stieet  House. 
Bartholoinew  HoaseJ 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechùrch  St. 

29,  St  Swithin's  Lune 
257,  Winchestor  Hse. 
29,  .SI.  Swilhin's  Lane 
3,  (iraccrliiii-ch  SI. 
3.  Gt.  Wmrhi'slcr  St. 
97,  Dasiiw.KHl  llnuse. 
3,  Gracecliurch  St. 


11,  Abchurch  Lane. 
4,  Thrograorton  Avnè 


3N/EINES    DE  DIAMANT 


ConsoUdt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.    5%  Debenture . . . 

Griqualand  West  

Kofiyfontein  

Ne-w  Jagersfontein  . . . . 
St.  Augustine  (New)... 


40 

5 


12 


2  1/2  janvier 
y  %  mars 


33/0 

27/0 

31/6 

1  7/16 

30/0 

,30/0 

,30/0 

30/0 

30  3/4 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

29  7/16 

30  1/16 

29  3/4 

29  3/16 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 
8 

107 

107 

107 

107 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

5/0 

5/0 

5/0 

5/0 
14  5/8 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

14  1/8 

11  7/8 

14  3/i 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

62,  Liuiihard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard' Street.* 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthall  Buildings! 
30,  St.  Swithin's  Lanet 


« u  I*  1*  I  E >i  1  : r  j>E 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  386  "'^  —  15»  volume.  <-'-^) 


BUREAUX  :  11,  RUE  HONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  2  juin  1899. 


SOnillIAIRË  : 


estions  du  Jour.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  Chambres  des  Mines  de  la  République  ^ud-Africaine.  —  L'Or  dans  la 
Rhodesia. 

i  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Mines  Australiennes.  —  Les  Rendements 
d'or  de  Victoria.  —  Les  Expéditions  d'or  d'Australie.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

rue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  —  Lee  Franchises. 
—  Los  Boissons  alcooliques.  —  L'Exposition  d'agriculture.  —  Les  Exportations 
d'or. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Grandes  Maison» 
Sud-Africaines.  —  Les  Mines  du  Rand.  —  Une  Appréciation  sur  la  situation 
actuelle.  —  Une  Filiale  de  la  New-Modderfontein. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MINES  D'OR  SlID-AFRICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  cliape  once  Talant  91  francs 


ïgelo  

irora  

.ntjes  

irrett  

inanza  

iffelsdoornEstate 

ïamp  d'Or  

limes  (New)  

ty  and  Suburban 

met  (New)  

nsoL  Deep  Level 

œsus  (New)  

own  Deep  

own  Reei  

iefontein  

trban  Roodepoort 

stleigh  

.st  Rand  Prop  

rreira  

Tbes  Reef  

Idenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R  ... 
Id.       Deep — 

orge  Goch  

QSberg   

encairn  

askop  (5/-  sh's). . 

>nry  Nourse  

iriot  (New)  

hnesbrg.  Pioneer. 

bilee  

mpers  

mpers  Deep  

m.  Roodepoort... 

einfontein  

^ncaster  

lUglaagte  Estate . . 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

sbon  Berlyn  

lipaards  'Vlei  

aln  Reef  Cons  

ay  ConsoUdated. . 
eyer  and  Charlton 

adderfontein  

oodies  

>w  Primrose  

1.  Rietfontein  . . . 

gel  

gel  Deep  

>rth  Randfontein 

>uise  Deep  

larl  Central  

'incess  Estate  

mdmines  .  .■  

mdfontein  Porges 

)binson  

ibinson  Deep  

>binson  Randfont 
)odepoort  Deep.. 
>odep.  Ud.  M.  R.. . 

)Se  Deep  

ilisbury  

leba  

mmer  and  Jack 
les  Bona  (New). 

titzkop  

anhope  

ttherland  Reef. . . 
■ansvaal  Gold  Min 

•easury  

lited  Ivy  Reef. . . 

in  Ryn  

tUage  Main  Reef. 

''emmer  

''est  Rand  Mines 
"itw  (Knight's).. 

'^ogelstruis  

''oltiuter  

'orcester  


I>iaOX)XrC"riO]ST    (en.  onces) 


MOIS 


1897 

1898 

Hai 
1898 

Juin 
1898 

Juillet 
1898 

Aeut 
1898 

Septem. 
1898 

— - — 
Octobre 
1898 



NoTem. 
1898 

Décem. 
1898 

Janner 
1899 

Février 
1899 

Mars 
1899 

Avril 
1899 

- 

1893 

1894 

52.491 

76.414 

6.561 

6 . 002 

5.950 

5.995 

6.080 

6.902 

7.298 

8.333 

9.113 

8.434 

10.044 

10.567 

10.460 

9.375 

670 

650 

667 

837 

840 

884 

892 

1 .120 

981 

740 

850 

610 

93.10T 

91.904 

7 . 949 

7.976 

8.056 

8.222 

8.545 

8.350 

2.250 

8.437 

8.237 

8.045 

8.355 

8.942 

40.914 

36.099 

2.863 

2.870 

3.666 

4.075 

4.435 

4.449 

2 . 722 

2.686 

2.683 

2.299 

2.994 

3.070 

23.221 

44.128 

3.079 

3.563 

4.289 

4.292 

4.092 

4.210 

4.004 

4.279 

5.583 

5.175 

5.119 

4.636 

20 

133.673 

130.688 

11 .510 

10.837 

11.243 

10 . 886 

10.305 

10.340 

10.615 

11.716 

12.648 

10.095 

12.629 

12.755 

75 

25 
50 

37.TO9 

40.551 

3.137 

2.868 

2.757 

2^820 

2.839 

4^325 

4^531 

5!  099 

5.153 

4^892 

5^571 

5.571 

20 

1.877 

1 .877 

2.311 

1 .969 

2.487 

2.357 

48 . 032 

160.865 

10.347 

10.916 

11.414 

12.492 

11.944 

11 .944 

10.781 

12.844 

1 1 . 656 

12.353 

12.327 

11.293 

148.946 

127.970 

11.140 

11 .253 

11.918 

12.268 

11 .461 

11 .872 

1 1 . 944 

12.079 

12.131 

12. 162 

13 .793 

12.867 

50 

50 

60.998 

7.422 

6.627 

7.131 

8.359 

7.776 

7.659 

7  789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

71 .177 

75 . 924 

6.290 

6.301 

6.336 

6.355 

6.358 

6.330 

6.368 

6  733 

6  696 

6  538 

6.709 

6.698 

55 

60 

23.937 

6.390 

131.363 
91 

151.354 

13.045 

13.144 

11.923 

12.756 

12.246 

12.560 

12  568 

13.077 

13.023 

12.379 

12.334 

12.648 

100 

150 

104.943 

136.551 

10.697 

10.995 

11.187 

11.798 

12.540 

12.342 

12.842 

12.906 

13.003 

11 .770 

12.911 

12.175 

25 

30 

19.461 

7.528 

673 

877 

1.085 

1.296 

351 

582 

1.253 

î!513 

1.342 

108.663 

162.076 

11.214 

11.391 

11.917 

12.060 

12.010 

14.704 

11.813 

12.334 

12.064 

11.954 

12.930 

12.624 

— 

— 

36.465 

32.885 

2.506 

2.179 

2.671 

2.570 

2.610 

2.704 

2.736 

3.147 

2.403 

4.267 

4.490 

36.440 

35.576 

3.044 

3.157 

3.079 

3.168 

3.135 

3.322 

3.246 

3.330 

3.179 

3.464 

3.574 

3.717 

— 

32.453 

78.472 

6.430 

6.629 

6.664 

6.682 

6.393 

6.492 

6 . 295 

5 . 921 

5  137 

6  478 

7.082 

6.283 

254 

1.821 

430 

358 

329 

268 

230 

393 

043 

91 .661 

95.798 

8.316 

8.348 

7.797 

7.646 

7 .148 

7 .746 

0  . 

8.416 

8. 463 

8  099 

8 . 365 

8.177 

72 . 908 

69.975 

4,659 

5.804 

5.852 

5.850 

6.095 

6.213 

6.115 

6 . 188 

5  967 

5  6'^4 

5 . 785 

10 

/.o 

43.617 

52.939 

4.076 

5.848 

6.196 

4.639 

4 . 222 

4  198 

4  431 

3  528 

0 .  lOO 

0 .  OoD 

30.903 

30.499 

1 . 552 

2.675 

2.551 

1 .893 

2 . 862 

2  718 

^  103 

z  .0 1 1 

2 . 681 

2  848 

2.586 

120 

.77 
120 

61 .«09 

70.968 

6.009 

6. 170 

6.591 

6.324 

6. 179 

6  140 

6  251 

0 .  lu  i 

D .  lUu 

Ci  Al  1 

6  081 

5.335 

15 

55 

77.972 

6.517 

6.901 

6.917 

6!  824 

6.372 

7.371 

6.876 

7.237 

7/239 

6.876 

7.626 

6.925 

14.621 

12.846 

1 .303 

1 . 415 

1 .326 

1  068 

SASi 

ooD 

958 

881 

851 

840 

749 

43.573 

61 .596 

4 .509 

5.047 

5.393 

5.006 

5  482 

5  726 

5  747 

A  AOn 
0.\j4  i 

5.702 

D .  o'ii 

6.138 

3.225 

53.337 

4]ll4 

4^465 

4 '.440 

4^704 

4^950 

5^102 

5^220 

5.439 

5.627 

6.154 

7.147 

7.236 

128.848 

130.789 

12.014 

7.786 

12.010 

12.114 

11 .359 

12.009 

12.329 

12.254 

11.755 

11 .258 

12 . 008 

11.007 

30 

45 

44.871 

49.387 

4.303 

4.309 

3.912 

3.889 

3.872 

3.769 

3.248 

3.249 

3I533 

3.044 

3!  184 

3.327 

7.945 

26.442 

2.373 

2.196 

1.927 

2.074 

1.846 

2.186 

1.170 

2.027 

2.006 

1.811 

2.225 

2.482 

5 

13.166 

6.939 

640 

437 

433 

570 

850 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

11.029 

1.433 

1.161 

1.026 

1.300 

35.333 

3.658 

3.575 

3.620 

3.804 

3.737 

3.735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

3.272 

3.112 

59.343 

63. 185 

5.790 

2.766 

7.730 

8.199 

8.829 

9.416 

9.220 

9.608 

9.585 

46.080 

51.229 

4.003 

4.007 

4.178 

4.242 

4.252 

4.356 

4.375 

4.484 

4.480 

4.361 

4.684 

4.892 

60 

55 

30.440 

36.978 

4.244 

4.238 

3.809 

3.811 

4.056 

2.597 

2.183 

1.688 

5.028 

2.730 

2.704 

3.890 

8.419 

515 

760 

770 

665 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.350 

116.262 

119.350 

9.967 

10.086 

10.282 

10.496 

10.090 

10.440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.660 

10.670 

10.492 

40 

40 

4.914 

16.017 

2.161 

1.729 

1.577 

1.610 

1.572 

1.777 

2.503 

2.333 

11.843 

39.620 

3.212 

3.166 

3.275 

3.566 

3.614 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.226 

4.215 

4.093 

25 

3.009 

1.775 

25.403 

23.320 

1.584 

2.057 

2.4-ii 

1.655 

1.6!6 

1.858 

1.764 

2.010 

50 

50 

6.099 

54.209 

4.060 

3.917 

4.433 

4.758 

4.786 

3.944 

5.576 

6.013 

6.237 

5.921 

6.333 

6.394 

35.709 

31.292 

2.272 

2.818 

2.791 

2.757 

2.841 

2.909 

2.816 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.121 

34.768 

35.388 

2.799 

3.109 

3.177 

3.176 

3.193 

3.129 

2.927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

38.998 

43.940 

3.393 

3.166 

3.620 

3.633 

3.541 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4.257 

4.701 

4.587 

189.450 

212.602 

18.302 

20.053 

18.447 

19.487 

19.855 

21.746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

20.929 

21.037 

8 

10 

70.580 

11.154 

11.701 

10.008 

7.715 

10.141 

6.141 

35.791 

2.716 

3.003 

3.004 

8.359 

3.136 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

2.404 

3.953 

49.802 

47.872 

3.778 

4.224 

4.229 

3.979 

4.014 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4.127 

4.376 

20 

24.253 

156.562 

8. 090 

8.772 

9.503 

12.669 

14.130 

14.550 

14.672 

16.283 

14.845 

13.149 

15.147 

15.523 

23.510 

28.380 

1.70O 

2.250 

2.500 

2.350 

2.300 

2.700 

1.920 

2.660 

2.650 

2.010 

2.650 

2.110 

10 

89.138 

64.158 

5.305 

5.430 

6.020 

5.920 

5.805 

5.425 

4.229 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.748 

15 

75.265 

138.676 

15.536 

16.293 

17.317 

18.601 

19.400 

20.417 

25.687 

20.728 

22.004 

20.493 

22.057 

22.596 

40 

30 

23.621 
1.247 

23.494 

1.844 

1.788 

1.988 

2.262 

2.035 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1.135 

1.396 

1.616 

12.318 

6.918 

918 

928 

991 

50 

100 

26.953 

74.977 

6.745 

6.158 

6.721 

5.957 

6.625 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

39.727 

48.584 

3.574 

3.787 

4.005 

4.644 

4.397 

4.424 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

6.206 

7.831 

670 

810 

830 

710 

605 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

10 

69.590 

51.535 

4.357 

4.198 

4.276 

4.001 

4.095 

4.633 

4.630 

4.882 

4.817 

4.452 

4.557 

5.176 

114.118 

8.728 

9.351 

11.214 

11.345 

12.482 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.264 

13.620 

58.054 

74.381 

6.076 

6.353 

6.248 

6.209 

6.282 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

14. 4 41 

20.002 

1.267 

1.219 

1.574 

1 .751 

1.596 

1 .655 

2.121 

1.913 

1.890 

1 .774 

1.906 

1.6U4 

59.115 

75.606 

6.511 

6.766 

7.208 

7.281 

7.306 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

16.765 

89.773 

82.761 

7.186 

6.646 

6.948 

7.194 

6.997 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

10 

22.117 

30.311 

2.764 

2.796 

2.743 

2.728 

2.564 

2.679 

2.939 

2.579 

2.561 

2.707 

2.872 

2.834 

15 

70 

X)i-viJDEnsriDES  v.  0/0 


80 
15 

55 
75 

20 


100 

60 


115 


30 
30 


125 


90 
50 


12/, 

25 


20 
50 


50 
20 

14 

50 

30 
40 

200 
60 


16 

5 
5 

50 


110 

45 


340 

12 
10 


12  K 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
75 


15 
20 

170 

80 


300 

45 
10 
30 

25 


10 
12 


25 


20 


2/, 
20 

75 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 

15 


40 


20 


15 


100 


10 
30 


50 


6  y, 

100 


15 
12X 


50 
240 

25 


300 

147/, 

75 

40 
25 


125 
100 
675 
100 


10 

30 
1% 


15 
60 


100 
10 
16 


40 
40 
10 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 

60 


55 


50 

50 
25 


25 
250 
25 


25 


^  % 


75 


30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Décem.  1898 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Février  1896 
Février  1896 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Août  1892 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Décem.  1898 
Mars  1899 


Décem.  1898 

Décem.  1898 
Mai  1897 
Décem.  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 
Mars  18C2 
Décem.  1898 
Mars  1899 
Mai  1899 
Mars  1899 
Décem.  1898 


Mars  1895 
Docem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Décem.  1898 
Décem.  1898 

Mai  1890 
Décem.  1898 


Juin  1895 


Juin  1897 
D.;cem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Avril  1899 


Décem.  1898 
Décem.  1898 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Août  1895 


Juin  1898 

Août  1898 
Avri  1899 
Mai  1896 
Janvier  18S6 
Décem.  1898 
.Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
.Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF»AGI>JriES     nVEIISTIÈRES     ET  D'EXF»LORA.TIO] 
(Sxwl-Afi^lcatnes,    Anstralleruies    ©t    Ajcaéricatnes  ) 


9  ^  P 


C  u 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


co  % 

K  3 

81 


COURS  COMPARATIFS 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICE! 


GOiviFAorsriES  de  mines  id'or  sud -africaines 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.0(fe.000 

25 

1887 

'iô.  000  .-000 

25 

1897 

6.250.:000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

■  25 

I88S 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

189', 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

BufFelsdoorn  Estate  New  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Raod  proprietary  Mines.,  -  terme 

Ferreira  terme 

Frencli  Raud  terme 

Geldenhuis  Estate  '..terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terrée 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  cptant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.nouvjj.ïerme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
•67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 

75 

85 
77.50 


10.50 

16.25 

9.75 

8 

48 

38 

33 

31.25 

90 

100 

83 

98 

167 

115 

115 

139 

630 

605 

620 

657 

40 

40 

39 

43 

206 

124 

140 

153.50 

70 

65 

59 

70 

73 

99 

88 

76 

86 

12 

13 

13 

12 

110 

115 

116 

85 

95 

63 

63  ' 

63 

63 

870 

20 

32.50 

20 

12.50 

230 

206 

205.50 

218.50 

36 

57 

47.50 

41.75 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

48 

45 

37 

36 

204 

308 

275 

10 

14 

16.50 

17 

21 

16 

19 

15.50 

87 

9 

27 

27 

27.25 

63 

62. /5 

61 

62 

96 

95 

95 

92.50 

195 

190 

186.50 

191 

628 

628 

618 

628 

48.50 

46  50 

46.50 

47 

218.50 

216 

215 

218 

86.75 

85.25 

83 

83 

77.50 

75 

78 

77.50 

104 

100.50 

99.25 

100.50 

85 

83 

81.50 

81.50 

93 

90 

94 

92 

14 

14 

14 

14  ■ 

147.50 

144.50 

144.50 

145 

128 

128 

125 

120 

63 

63 

63 

63 

1080 

1065 

1064 

1075 

73 

68 

65 

70 

274 

274.50 

274 

281.50 

39 

37 

35.75 

35.50 

160 

164 

164 

165.50 

55 

52 

53.50 

54 

233.50 

235 

241 

255 

336 

333 

332 

336 

30 

27 

26.50 

26 

18.50 

18.50 

18.50 

18.50 

83 

84 

84 

84 

LondOD-Paris  Financial  and  Uining  C° 
MM.  Belmann  frères 
C"«  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  G'* 
New  Austral  C» 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Banque  de  Paris  et  des  Pay.s-B 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  O' 
Banque  FraDraise  de  l'ilrique  du  Snd 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'" 
Ad.  Goerz  et  0'= 
London-Paris  financial  and  Uining  Co 
Ad.  Goerz  et  C'* 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud 
MM.  Belmann  frères 
BqueKusseetFranraise,  puisUU.  UacSirinejel 
MM.  Maciliels  et  G'» 
Bque  de  Paris  el  d.P.-Bas  elSIM.Ternher.Beil  et 
Divers 

New  Austral  G» 
New  Austral  G° 
MM.  Mac  Swiney  et  G'' 
MM.  Lemaire  et  "Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

h. m. m) 

500 

1880 

it.tou  farU 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

5oO 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LilleœtFraserRiier  a .  Cariboo  Goldiiel»  C»  {ivi.(,.).terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optani 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  parts.cptoni 


50 

7 

11 

7.50 

7 

7.75 

7.75 

7.50 

7 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

13 

12.50 

12 

11.50 

6o 

38 

41 

40 

120 

120 

130 

130 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

7.50 

7.50 

7.50 

7.50 

25 

4 

5 

4.50 

4 

8.25 

7.75 

8 

8 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

82 

82 

15 

24 

25,25 

28.75 

32.25 

22.50 

25 

24 

23..50 

200 

20 

20 

16 

15 

42 

51 

49.50 

48.60 

MM.  Machiels  et  G"» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Héraert,  Higgins  et  C 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
MM.  G.  Van  Brock  et  Gic 


COlVERAGrNIES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

189fi 

12.500.000 

100 

189". 

5.000.000 

25 

1889 

ll.2f*.00fj 

25 

1881 

lO.OOO.OfX) 

25 

I89v 

1x.125.0WJ 

25 

189-.' 

7..5(X).00Ù 

25 

189.- 

:;7.5fXj.ooo 

25 

I88( 

l.!.750.fXK) 

25 

189'. 

12.500.000 

25 

•V).  000. 000 

25 

188; 

7r..(xxj.ooo 

100 

iK9r 

1 2.500.000 

25 

1892 

Vi8.7r,o.0o<j 

i-2r, 

1888 

40.f)00.00< 

125 

lis',  7 

iJd  dr. 

18"  3 

7. 000. 001. 

500 

IKr.3 
f 

Brit.  Sth.  Afric.(Cliartered)..«t;rTOt 
Cie  française  des  Mines  d'Or. (erme 

Cie  Sud- Africaine  o/Hant 

Dynamite  du  Transvaal  cpiani 

Kerste  Fabrieken  Distillery.(ermt 
Goldflelds  Consol.ordinaire.iKî'me 
Henderson  Transv.  Estate ..  (ermt 

Oceana  Company  terme 

Mossamédës  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Kandfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

Transvaal  Consolidated  terme 
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Banque  Cnuimerciale  et  ludustrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  G'= 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaui; 
MM.  L.  Silz  et  Ci" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  G"» 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C'» 


MINES  DIVERSES 


De  Beers  (Diamattts)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plsmb  et  argent). terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). c^/ani 
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MINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    dixx  Witwatersrand) 
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Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United  . . 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 

Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Cbimes  Exploration. . . 

City  and  Suburban  — 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort . . . 

Durban  Koodpt.  Deep. 

East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldentiuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.(New.) 

Kleinfontein  (New). . 

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B. . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May's  Consolidated  («le* 

Modderfontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton  . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges — 
Id.  Bobinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level.. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  .... 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef .... 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  — 

Witwatersrand  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  
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Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 
Lisbon-Berlyn  — 

Moodies   . 

Piggs  Peak  (New). 

Sheba.    

Spitzkop  — ^. .., . . 
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1,  Grosby  Square. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgale  St. 

7,  Lorhbury. 

30,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  House. 
"Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House. 
28,  LeadeDhall  Buildgs. 

96,  Gresham  House 
Winchester  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 

120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
30,St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 
170/n:l,  WiDChesler  House. 
19,  Burv  Street. 
1-20,  Bishoiisgale-Sl-Wilhin. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothburv. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. 

15,  George  St.,  E.  G. 
4,  Lothbury. 
15/|),  Gporge  st.  Mn.  lloust. 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry 
120,  Bishopsgate  St 
120,  Bishopsgate  St, 

7,  Lothburv. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St, 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
15/6,  Georgo  SI.,  Mn,  lieuse. 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hpster  House. 

19,  Burv  Street. 
Winchester  House. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


BeTols  House  Itasingtia 11  Street 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Slreet. 
îlO,  Cannon  Street. 
■  8,  Old  Jewrv. 
45,  Qu.  Victoria  St. 
18,  fet.  Helen's  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Slreet. 


JBOURSE:     I>E     IX>:\  1>I«1:S  (Smte) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


z  = 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Conrs  extrêmes 

Plushaul  Plus  bas 


1898 

Clot.  semestrielle 

30  Juin  31  Dec. 


12  Hai 


18  Mai 


25  Hai 


lei"  Juin 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOnVEPAGNIES   F» PROPRIÉTAIRES   de  TERRAIN   et  D'EXlRLOFLA-TIOTsT 


£ 

2ÔO.O00 

1 

225.000 

;iôo.3no 

1 

,350.300 

1 

250.000 

1 

1 

.102.r>00 

•iOO.OOO 

1 

400 . 00(1 

100.000 

1 

94.30-; 

5 

.000.000 

1 

3.150.000 

500.000 

1 

261.018 

1 

450.000 

1 

450.000 

1 

250.000 

1 

250.000 

000.00(1 

100 

515.000 

2.(10(1.000 

1 

531 .611 

2fK).0(KJ 

200.000 

100.0011 

10s. 

50.000 

215.(100 

192.000 

200.000 

200.000 

200.000 

180.000 

160.000 

115.500 

1 

000.000 

550.000 

200.000 

180.000 

1 

500.000 

1 

261.501 

150.000 

150.000 

450.000 

389.150 

100.000 

80.351 

500.000 

225.000 

500.000 

500.000 

:«9.300 

389.300 

liOO.OOO 

300.000 

219.015 

110.000 

G 10. 000 

604.225 

1 

iiOO.OOO 

930.000 

05.000 

65.000 

GOO.OOO 

1 

600.000 

•.'99.000 

1 

299.0(JO 

.5(Xl.000 

1 

415.000 

1.250.000 

1 

1.100.000 

2.158.000 

1 

2.150.000 

500.000 

1 

500.000 

225.000 

1 

210.000 

1 .000.000 

1 

500.382 

1.000.000 

10 

1.000.000 

400.000 

1 

200.000 

:ioo.ooo 

1 

300.000 

3.000.000 

1 

3.000.000 

250.000 

1 

250.000 

500.000 

1 

394.690 

450.000 

1 

460.000 

100 
115 
280 
110 
80 

:soo 

1(X) 
1  .OOfJ 
500 
120 

80 
100 
:!8 

40 
M) 

80 
125 
:!20 
5(X) 


000 
000 
000 
000 
0(X) 
000 
000 
000 

(m 

000 
000 
.000 
.000 

(m 
.<m 

(XXj 

(m 
(m 

(XiO 
0(X) 


1 

2/0 
16/0 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

2/0 
1 
1 

8/0 
2/G 

1 

1 

1 

1 

1 


90.000 
115.000 
280.000 
110.000 

15.000 
250.000 
210.100 
100.  (KXJ 
.000.000 
183.<iO( 

34.:iO'i 

15.0(X) 

10.000 
38'<.000 

40.000 
300.  (K)0 

80.000 
125.0(K) 
;i2f).0()0 
500.000 


V.'l  .WO 

:<:,!). im 
:-oo.()(Kj 

ii.',1.0(X) 

■::*).■/!>') 

'*>(). W) 

:.oo.(Joo 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 

Chartered  (British  S.  A.  C°) 

Charterland  Goldflelds 

Cons.Gld.Flds  S.  A.Def. 
Id  6%  Préférence.. 
Id.  5  ;4  %  Debentur es . 

Henderson's  Trans.  Est 

Johannesburg  Estâtes. 

Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C» 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency. 
Id.  Central  

MatabeleGoldReefs&c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 

Oceana  Development.. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration. 

Rhodesia  Goldflelds... 

Transvaal  Consolidt. . . 
Id.  Development 
Id.  GoldFields. 

Id.  Land  

Id.  GoldMiningEstat 

Willoughby's  Consol.. 

Zambesia  Exploring.. . 


% 
15 

"25 

6 

130 

"5 

50 

10 

20  %  avril 


3  %  janvier 
2  5^  janvier 


30  %  mars 


10  %  avril 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

1/6 

8/6 

8/0 

1/6 

3  1/2 

-1  1/8 

2  3/8 

2  1/8 

3  5/8- 

3  9/16 

3  3/8 

3  1/16 

2  1/2 

1  1/4 

1  13/16 

1  1/8 

2  3/8 

2  5/16 

2  3/16 

2  3/16 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  6/8 

5/8 

1  3/8 

3/4 

3/4 

3/4 

3/4 

11/16 

3  1/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  13/16 

.  3  5/8 

3  9/16 

3  1/2 

5/8 

1/4 

1/2 

3/8 

15/16 

15/16 

1/8 

3/4 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

5  1/4 

8  3/16 

1  5/8 

1  11/16 

1  15/16 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

25 

25/0 

25/0 

21/9 

101 

101 

106 

109 

110 

110 

110 

108 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

1/8 

1/8 

1/8 

13/16 

1  3/8 

1/8 

1 

1 

1 

1 

1 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

15  3/4 

15  1/2 

15  1/2 

15  1/2 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

4/9 

■  4/9 

2  7/16 

1  1/4 

1  1/16 

1  13/16 

2  15/16 

,  2  11/16 

2  13/16 

2  11/16 

1 

1/16 

13/16 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/4 

1  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

6  1/4 

6  3/4 

6  1/8 

5  9/16 

5  1/4 

5  1/4 
2  3/4 

6  1/8 

2  1/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  1/8 

2  15/16 

2  3/4 

2  3/4 

3/0 

2/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

,  11/16 

1  1/4 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

6/16 

1/16 

3/16 

3'8 

3/8 

1/8 

1/4 

1/0 

3/6 

4/0 

4/6 

6/0 

5/1 
6  1/4 

5/6 

6/6 

1 

3  1/4 

4  1/8 

5  15/16 

6  3/8 

6  1/4 

6  1/4 

1  15/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  3/4 

1  5/8 

1/8 

1  3/16 

1  3/16 

2 

2 

2  3/16 

2  1/8 

1/8 

1/16 

9/16 

11/16 

11/16 

,11/16 

3/4 

11/16 

2  1/4 

1 

1  1/8 

1  3/4 

2 

2 

2 

2 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

3/16 

"1/4 

1/4 

1/4 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  1/8 

2 

2 

2 

1  15/16 

1  9/16 

1/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  1/4 

2.1/8 

2  1/8 

2  1/16 

1  1/16 

5/8 

3/4 

1 

1  9/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

GO]VtF»AG-lNriES  DIVERSES 


Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.l8/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (Nevir) 
Johnnnesbg.Cons.  Inv 

Id.       Watervv^ks . 

Id.       Tramways . 
London  and  ParisCorp, 
National  Bank  S.  A.  R. 
Nevçr  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


"ik 

6 

12/, 

6 

6 

25 

12      %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

i  %  %  mars 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

1/0 

8/6 

8/6 

8/6 

8/6 

1/2 

1/8 

5/6 

6/0 

6/6 

6/6 

1/6 

9/3 

1  1/4 

1/8 

15/16 

13/16 

1/8 

1/8 
2  3/8 

1/8 

1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  3/8 

1  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  3/8 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  6/16 

1  3/4 

1  5/8 

1  11/16 

1  11/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1 

1 

1 

1 

1  1/16 
1  1/4 

1  1/8 

3/4 

1  1/16 

1 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13/16 

5/16 

1/16 

1/16 

6/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  1/2 

13  1/2 
1  1/4 

14 

14  3/4 

15 

15 

15 

16 

1  1/8 

1  9/16 
1  1/4 

1  6/8 

3  5/8 

3  3/8 

3  3/4 

4  1/8 

1  3/4 

15/16 

1 

15/16 

1/8 
4  3/8 

1/8 

13/16 

4  1/8 

2  6/8 

2  3/4 

3  1/8 

4  1/8 

4  1/4 

4  1/8 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

4  9/16 

6  1/2 

6  16/16 

6  1/16 

6  5/16 
1  1/2 

1  9/16 

3/4 

15/16 

15/16 

1  1/16 

1  3/8 

1  7/16 

1 

1/2 

1/8 

11/16 

1  15/16 

1  1/8 

2 

1  15/16 

MIISTES     D'OR  AUSTRALIENNES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop. 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Revv^ard  — 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C» 
WhlteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

MiU's  DayDawn  

South  Kalgrurli  

True  Blue   

Waihi  

Wentworth  


10 


125 
'62^4 
"50 

'32  k 


2% 
15 
20 


15/16 

1/8 

1/4 

4/0 

1/2 

1/2 

1/2 

1/2 

25/6 

16/0 

11/6 

22/6 

33/9 

1  9/16 

1  1/2 

1  9/16 

1  1/16 

5/16 

1/2 

1/16 

1 

1  1/16 

1 

1 

9  3/16 

6  3/8 

1  1/8 

1  1/2 

9  5/16 

8  9/16 

8  5/16 

8  1/2 

1/4 

l/lô 

1/8 

3/16 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

11  1/8 

1  3/8 

9  9/16 

20  3/16 

18  6/8 
1  1/4 

20  1/4 

2Ji  9/ 10 

1  1/16 

1/16 

11/16 

1/2 

1  5/16 

1  5/16 

1  9/16 

6/3 

0/6 

4/0 

1/6 

1/9 

1/9 

1/9 

1/16 

6 

3  1/8 

5  1/2 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

6  1/16 

2  1/2 

7/8 

1  3/16 

15/16 

2  9/16 

2  9/16 

2  1/2 

2  1/2 

3/0 

0/6 

1/3 

0/6 

1/9 

3/0 

2/9 

3/0 

1/2 

1/16 

3/16 

3/0 

1/2 

1/2 

1/2 

1/2 

1  1/16 

1/4 

11/16 

1/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

2  1/2 

1  15/16 

2  3/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/4 

2  5/16 

1/0 

2/6 

4/9 

3/3 

3/9 

3/9 

3/9 

3/0 

9/16 

1/8 

3/8 

4/6 

4/0 

4/0 
'1  1/16 

4/0 

4/0 
4  3/8 

3  3/8 

1  1/8 

1  11/16 

4  13/16 

4  5/8 

3/8 

1/16 

2/0 

8/0 

10/6 

11/6 

1  1/8 

5 

3  3/4 

4  3/8 

4  11/16 

6  3/16 

6  15/16 

6  15/16 

1 

11/16 

3/16 

1/2 

9/6 

5/16 

5/16 

3/0 

3/6 

MINES    IDE  DIAIVIANT 


121.  r/X) 

3.9i«.'.f5r] 
3.'/83.(r20 
1 .052.r,00 

1  .OO0.(XXJ 
211.435 


Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 
Id.    5%  Debentur e 

Griqualand  West  

Koffyfontein  

New  Jagersfontein  . 
St.  Augustine  (New) 


12 


2  1/2  janvier 
9  %  mars 


33/6 
30  3/4 

21/0 

31/6 

1  1/16 

30/0 

30/0 

30/0 

30/0 

23  1/4 

21  3/16 

26  1/8 

30  1/16 

29  3/4 

29  3/16 

29  3/16 

109  3/4 

103 

108 

101  1/2 
8 

101 

101 

101 

101 

8  1/8 

1  3/8 

8  1/4 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

1/16 

1/16 

3/6 

4/0 

5/0 

5/0 

5/0 

5/6 
14  15/16 

9  1/8 

6  3/4 

1  5/8 

9  1/8 

11  1/S 

14  3/4 

14  6/8 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

15/6  George  St.  Mn.  Hoose.. 
110,  Winchester  Hse; 
1,  Lothburv- 
19,  St.  Swithin'sLanfl 
12,.Ba8inghaU  Streetj 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
86,  Gracechurch  St. 
15a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus, 
85,  Gracechurch  St. 
8,  Old  Jewry.  ' 
8,  Old  Jewrv. 

3,  CopthaU  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  CornhiU 

Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

6,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
letropolitaD  Chambers 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  CopthaU  Buildings 
13,  George  Street 


11,  St-Swithin  s  Lane 
Sufifolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
1,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
15/t  Ceorge  st. ,  Md.  Uocse 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 
Bartholomew  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St  Swithin's  Lane 
261,  Winchester  Hse. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St. 
91,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 


11,  Abchurch  Lane. 
4,  Throgmorton  Avne 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street.' 
4,  Bishopsgate  St. 
6,  Copthall  Buildings 
30,  St.  Swithin's  Lane 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  387      —  15«  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vondiedi  9  Juin  1899. 


e> 


e> 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  nillien  h  Imn) 


MOIS 


Janvier.  . . . 
Février — 

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre . 
Octobre — 
Novembre.  . 
décembre.  . 


Total. . 


1888  1889  1890  1891    1892    1893    1894    1895    1896    1897    1898  1899 


1.108 
1.089 
1.287 
1.219 
1.162 
1.518 
1.694 
1.842 
2.472 
2.441 
2.437 


18.939 


2.320 
2.043 
2.510 
2.459 
3.187 
2.809 
2.829 
2.777 
3.107 
2.931 
3.068 
3.553 


33.629 


3.185 
3.356 
3.437 
3.521 
3.534 
3.405 
3.590 
3.900 
4.139 
4.117 
4.257 
4.582 


45.028 


4.841 
4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998, 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 


66.360 


7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


110.188 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


134.541    184.198  203.697 


16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 


13.484 
15.198 
15.8-i3 
16.080 
17.745 
17.621 
18.552 
19.420 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


19.09! 
19.201 
21.118 
21.418 
22.595 
2i.889 
22.065 
23.621 
23.85e 
24.950 
27.038 
28.375 


207.650  276.155 


Sommaire  du  X»  387 


bis 


lituestions  du  Jonr.  —  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation 
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PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DO 

"Wit-waterarand. 
Du  1er  M  1887  au  30  Avril  1899 


Francs...  1.831.255.881 
Onces. . . .  20.123.691 
Kilog ....  625.907 


Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur   ces    Marchés    et    Cours  de 
clôture.  ^.if^       ^•Ç 1 


1     3      «      »  11 

4    )     t     «  il 

1  S    e    »  M 

1  t      e     «  n 

1   3    e    II  <t 

11     (>     «  <l 

il          0         •  Il 

t    i     it     »  il 

1      «         b          t  il 

>     .      »     >  Il 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

494.817  «oeei 

729.238  oneii 

1.210  867  onc» 

1.478.473  oiiMi 

2.024.159  onni 

2.238.430  encoi 

2.282.533  oieii 

3.034.674  oneoi 

4.295.602  once» 

1  .69.">.  IC,8  onces 

15.390  kllo|. 

22. 163  kilog. 

37.662  kilog. 

45.986  kilog. 

62.958  kilog. 

69.595  kilog 

70.993  kilog. 

94.387  kilog. 

1S3.605  kiloj. 

f>-J.l-J'i  kilog. 

MARCHÉ  SPÉCIAL 


r^E&    GOMF>AGHVIES     MIINTIÈFIES     ET  D'EXF>LOI=lATIOI 
(Six<i-Ajfr*lcaljies,    Aixstraliennes    et    Ainéricaiiies  ) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


§1 


COURS  COMPARATIFS 


COUKS 

de 

CLOTUKI- 

S  Juin 
1899 


NOMS 

des 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VrF»AG]NriES    DE    MIlNTES    |D'OFl    SUD- AF]RICAI]NrES 


13.750.000 

25 

I8S9 

3..';"..  000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

I88S 

18.7.50.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1SS7 

14.000.000 

25 

IS95 

5.000.000 

25 

188-, 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.7.50.000 

25 

18;;7 

12.500.000 

25 

I88>s 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1891 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

I89;i 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

I88-; 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

l«95 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1891 

Buffelsdoorn  Estate  New  terme 

Champ  d'Or  lerm 

Durban  Eoodepoort  Deep  .  .lerm, 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Goldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfonteîn  (New)  tei-me 

Lancaster  terme 

Langldagte  Deep  cp/an/ 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Pjimrose  (New)  terme 

Princess  cptani 

Rand  Mines  lerr/i^ 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  iaci.wav)).terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wammer  terme 

Western  Kleinfonteîn  cptant 

West  Rand  cptant 

Windsor   ....cptant 


143.75 

100 
237.50 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


10.50 

16.25 

9.75 

8 

27 

27 

27.25 
62 

48 

38 

33 

31.25 

62.  ;5 

61 

90 

100 

83 

98 

95 

95 

92.50 

167 

115 

115 

139 

190 

186.50 

191 

630 

605 

620 

657 

628 

618 

628 

40 

40 

39 

43 

46  50 

46.50 

47 

206 

124 

110 

153.50 

216 

215 

218 

85.25 

83 

83 

70 

65 

59 

70 

75 

78 

77.50 

73 

100.50 

99.25 

100.50 

83 

SI  .50 

81.50 

99 

88 

76 

86 

90 

94 

92 

13 

13 

13  . 

12 

14 

14 

14 

110 

144.50 

114.50 

115 

115 

116 

85 

95 

128 

125 

120 

03 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

870 

1065 

1061 

1075 

20 

32.50 

20 

12.50 

08 

65 

70 

230 

206 

205.50 

218.50 

274.50 

274 

281.50 

36 

57 

47.50 

41.75 

37 

35.75 

35 . 50 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

164 

161 

165.. 50 

48 

45 

37 

36 

52 

53.50 

51 

204 

235 

241 

255 

308 

275 

333 

332 

336 

10 

14 

16.50 

17 

27 

26.50 

26 

21 

16 

19 

15.50 

18.50 

18. .50 

18.50 

87 

84 

84 

84 

s.r.ii 

7 , 5: 1 


177 
62(1 
45 

2is; 

79 

7 1 . 50 
95.. -.0 
SI 
92 
14 
11(1. .50 
122 
03 
1025 
67 
267 

U5 

51.50 
252 
,33! 

23 

18 


l.ondon-P.iri.'i  Fin.inoial  snii  llitiing  C 

MM.  Belmaiin  frères 

C"  Fraii(,-aise  dp.s  Mines  d'Or 

MM.  Armand  Lévv  et  C'" 

New  Ausiriil  C" 

MM.  Belniaiin  frères 

New  Austi-al  C° 

Baiiqiii'  (II'  Paris  ef  dc.«  Pays-Ba 
Bireises  MaiMnis  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  Ci« 
n,l[iqilf  I  rannii  o  de  IMIl  ii|ue  itll  Sud'i 

Banijue  iiilei  ria  lionale  de  Pkris 
MM.  0|i|ipiilieim  PinUi  et  O' 
Ad.  Goeiz  et  G'' 
LoQiton-faris  fiiwncljl  and  Mining  C 
Ad.  Goerz  et  G'" 
Italique  rraitryive  de  l'Mrique  du  Sud 
MM.  Bclmaun  frères 
flqu*  Russe  e(  Franraise,  puis  1111.  MacSwinei  el  C'' 
MM.  Machi.^l.s  et  Ci» 
lti|iie  de  i>ari.s(.|  d.l'.-lljs  rllIll.Vcrnber.Bpil ctC" 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  G» 
MM.  Mac  Swincy  et  C't 
MM.  Lemaire  et  "Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR    AUSTFlAL.IE]NrKrES,    AMERIGAUSTES    et  DIVEFISES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

!>0  m  firis 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

5oO 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LillcipIFrjserlIiier  a.  CaribooColdfieUCo(liD.C.).ierw. 

Monte  Rosa  cptant 

Placer  Enfin  cptant 

Placer  s  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  cptant 

Victor  Gold  cptant 

Watana  (Parts),  50.000  parts. c/i;œ«< 


50 

7 

11 

7.50 

.  7 

7.75 

7.50 

8.25 

16.25 

11.50 

12.50 

12.50 

12 

66 

38 

41 

40 

120 

130 

5 

5.50 

3.50 

3.75 

7.50 

7.50 
8 

25 

4 

5 

4.50 

4 

7.75 

65 

75 

60 

60 

82 

82 

15 

24 

25.25 

28.75 

32.25 

25 

24 

200 

20 

20 

16 

15 

51 

49.50 

7 

11.50 
130 
7.50 

8 
82 

23.50 

18.50 


8- 
11 
125 
7.50 
7.50 
82 

23.50 
50 


MM.  Maehiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduile  antérieurement 
MM.  Von  liédiert,  Ili^^ins  et  Gis 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  llémei  t,  IlisKins  et  C'' 
MM.  G.  Van  Brock  et  Cie 


GO]VEF»AG]SriES    DE   TERRAINS,    D'EXIF^LORATION    et  DIVERSES 


lO.OOu 
87.5(X) 
12.500 
-.000 
1 I .250. 
10.000. 
18.12.5. 
7,500. 
37.. 5W. 
13,7.50, 
12.500 
50.000 
.000 
12,500 


000 
000 
.000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 

(m 

000 
OOo 


98.750,f)O0 
40,W)0.W)0 
20.f»f)O.OI)OJr 
7.000.000 


25 

1891 

25 

1 800 

100 

1H95 

25 

1889 

25 
25 

1889 

25 

1,892 
1892 

25 

1895 

25 

1886 

25 

1891 

25 

1888 

25 

188'.i 

100 

l,S05 

25 

1892 

125 

1888 

12.5 

187-/ 

100  dr. 

I87;i 

500 

I85:i 

Brit.  Sth.  Afric.(Chartered). 
Cie  française  des  Mines  d'Or 

Cie  Sud-Africaine  

Dynamite  du  Transvaal. .  . . 


Henderson  Transv.  Estate. 


y. terme 

62.50 

19 

20 

18 

18 

30 

30 

26 

26 

.larme 
'.terme 

125 

83 

72 

61.50 

65.25 

94 

92 

91 

85.50 

100 

86 

107 

85 

97 

119 

120 

119 

120 

cptant 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

cptani 

79 

64 

75.25 

80.75 

87.50 

77.50 

77.50 

.terme 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

25 

20 

20.25 

21 

.terme 

112.50 

135 

116.50 

106.50 

120 

201.50 

199 

203 

190.5(1 
33 

.  terme 

125 

44 

44 

44 

44 

33 

33 

33 

.  terme 

107.. 50 

19 

20 

16.50 

19 

30.50 

30.50 

30 

20.50 

.terme 

25 

8 

12.50 

9 

8 

20.25 

20 

19.75 

19.75 

.  terme 

47 

51.75 

52.50 

54 

72 

70.25 

70.. 50 

67 

.  terme 

10.25 

55 

45.75 

34.50 

38.50 

84.50 

81.75 

83 

76,. 50 

terme 

276.25 

80 

96., 50 

73,50 

79 

109 

108 

108 

103 

.  terme 

32 

,35.50 

33 

34 

53.25 

58,25 

56.75 

52 

Banque  Cnmmerciali)  el  Indoslrielle 

MM.  Gault  et  Gringoire 

Banque  Internationale  de  Pans 

MM.  les  fils  de  C,  Oulmann 

M.  Oltramare 

MM.  Dacosta  et  David 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  Ci» 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbauir 

MM.  L.  Silz  et  Cie 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

MM.  Mac  Swiney  et  G'' 

MM.  Gault  et  Gringoire 

MM.  Mac  Swinev  et  C" 


MINES  DIVERSES 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). (erme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cp/an( 


680 

24 

689 

726 

760 

718 

743 

727 

47 

42.50 

49 

57 

63 

65 

63 

62 

89 

75 

64.50 

68 

91.50 

98.25 

97.. 50 

99.50 

410 

400 

400 

397.50 

405 

405 

405 

Introduite  antérieurement 


BOURSE  1>E  i:.0]^i>Ri:is» 


(X 
< 


NOMS 

DKS 

(X^MPAfiNIES 


d  ¥ 


DIVIDENDES 


lilIliKAUX 


nvriISTES    JDOFl    SUD-AFFUGAIJNTES    (District    du  Witwatersi-and) 


t 

275. 0Û( 

1 

î'îlî.'/OO 

500. 00( 

1 

■'135.000 

250. 00( 

1 

2î>o.oon 

435.001 

1 

39I.'îO0 

200. OOC 

1 

200. cou 

550. 00( 

1 

550.000 

o-5,ÛOt 

1 

250.000 

200. OOC 

1  1  187.0.iO 

135.000 

i 

J3'*.5'.'l 

100.000 

S-.^ .  000 

.360.000 

!  3'iO . iiôn 

225.000 

)  \  _ 

500.000 

300.000 

! 

'^[M\  non 

120.000 

275.001 

y35  1 

135.00( 

1 2ô . 000 

350.000 

21)1 .000 

870.000 

380.000 

o  1  o  U  i  '  1 

90.000 

900.000 

()Q()  ()(){) 

560.000 

TtCiO  OO'i 

350.000 

3O", 

200.000 

1  f|(  |j  ) 

350.000 

oUU  ■  LK."  ' 

150.000 

1 1  lU  .  1  ll.'U 

160.000 

. 

1  AH  nni  1 

J  O'.l  .  IJUi  ' 

550.000 

600.000 

125.000 

. 

1  "'5  000 

115.000 

; 

111  80-1 

21.000 

. 

50.000 

100.000 

: 

530.000 

: 
} 

175.000 

! 

1 75  0(  M  ' 

275.000 

231  "'lO 

3^r).000 

; 

3*^5  OUO 

300.000 

500.000 

'i  (\J  .  uuu 

550.000 

•).>u  ■  uuu 

180.000 

250.000 

')  1 A  Aai  i 

800.000 

711 .5(i0 

300.000 

j 

250.000 

275.000 

275.000 

.000.000 

949.6-.'0 

325.000 

325.000 

85.000 

85.000 

200.000 

199.394 

500.000 

450.000 

450.000 

450.000 

400.000 

400.000 

.300.000 

300.000 

165.000 

165.000 

400.000 

.33-2. 708 

000.000 

2.000.000 

.300.000 

300.000 

500.000 

487 . 500 

600.000 

57  4.500 

270.000 

270.0011 

750.000 

2.750.(100 

400.000 

400.000 

160.000 

1 50 . 000 

425.000 

4-25.000 

100.000 

100.000 

000.000 

4.7011.000 

600.000 

514.300 

150.000 

1.50.000 

.35.000 

34.000 

540.000 

540.000 

150.000 

150.000 

400.000 

300.000 

400.000 

380.000 

200.000 

200 . 000 

80.000 

KO. 000 

■iOO.OOO 

178. 123 

i','5.000 

400.000 

400.000 

351.000 

SOO.OOO 

4 

860.000 

100.000 

1 

95.772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United  . . 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration 
City  and  Suburban  . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Di-iefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh  

Ferieira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Gocli  (New)  

Geldenhuis  

Gelrienlîuis  Deep... 
Geldenhuis  Main  Reef 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimoerley  Roodpt.(Seir. 
Kleinfontein  (New). 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . . 

Luipaard  Vlei  

Main  ReefConsolidated 

Marievale  Nigel  

May 's  ConsoUdated  (Sfiv) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel.  

Nigel  Deep  

Nourse*  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North .... 
Id.  Porges... 
Id.  Robmson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  . . . 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  .... 
Witwatersrand  Deep. 


120 


80 


% 
50 


100 


15 
12'/, 


50 
240 


80 


300 


61 

160 

75 

3( 

4( 

"40 

1  lu 

t)5 

00 

125 

65 

100 

30 

675 

50 

100 

100 

80 

40 

95 

10 

90 

30 

50 

10 

200 

30 

75 

1% 

140 

40 

50 

100 

15 

60 

80 

60 

30 

60 

70 

160 

55 

40 

100 

60 

40 

60 

10 

35 
50 

120 

16 

40 

100 

'  40 

50 

10 

100 

40 

25 

25 

15 

15 

70 

40 

80 

40 

60 

40 

50 

'  150 

30 

ioo 

io 

10 

60  1 

50  %  niai's 


50  %  mars 
25  %  niai's 


25  %  mars 
100%  mars  150%  ma 
25  %  mars 


25  %  avri 


7  %  %  avril 


15%f('v.  15%  mai 


7  5/16 

4  1/2 

5  5/8 

7  1/4 

7  7/8 

7  7/K 

7  15,  H 

7  5/8 

7  5/16 

4  1/2 

— 

3  1/8 

2  7/8 

3 

3 

2  7/S 

1  1/2 

3/4 

1 

1  3/8 

1  3/4 

1  11/16 

1  5/8 

1  5/8 

1,  Gnisby  Square. 

I  1/2 

9/16 

1 

1  1/16 

1  1.3/16 

1  15/|(_ 

1  15/16 

1  13/lfi 

Waniford  Goui't. 

5 

3  5/8 

4  1/4 

4  1/4 

5 

5 

5 

5  1/-,' 

120,  liisli(]|ist:ale  St. 

7/8 

1/16 

4/3 

7/0 

1 

1 

1 

1 

7,  Lorhljiiry." 

1/4 

1/16 
2  3/4 

1/0 

1/6 

2/6 
3  3/4 

2/0 

2/6 

2/6 

6  1/8 

3 

3 

3  3/1 

3  3/  4 

3  5/8 

30,  St.  Svvithin's  Lane 

2  1/8 

3/4 

1  1/8 

1  9/16 
5/16 

2  3/8 

2  3/s 

2  3/8 

2  3/8 

8,  01(1  .lewrv. 

5/8 

1/8 

3/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  l/.S 

8,  OUI  Jowry. 

6  5/8 

4  15/16 
2  1/4 

5  15/10 

5  5/8 

6 

6 

6 

5  7/S 

Grcsiiam  Ildiise, 

3  5,8 

2  13/16 

3  5/l(: 
8/6 

3  3/8 

3  3/x 

3  5/16 

3  1/8 

W'mclii'sirr  lliiu-e 

7/8 

1/4 

3/8 

7  /S 

7/8 

7/8 

13/16 

12il,  l!isl;ii|isua|c  ,S|. 

15  1/4 

10 

12 

13  7/8 

13' 1/2 

13  1/2 

13  3/4 

13  1/1 

120,  liishn|,-;^a|c  S|. 

15  1/4 

11  1/4 

2  7/8 

13  1/4 

14  1/2 

18  1/4 

18  1/4 

IS  1/4 

Il  1/-J 

120,  lilsllnpspalc  .81. 

5  3/16 

3  15/16 

5  1/8 

5  5/16 

.  •  .'i  /  1  (; 

5  1/4 

5 

\\'iiiclii'Nlcr  lliiusi!. 

6  3/4 

5  3/8 

6  1/2 
3  5/8 

6 

6  3/8 

6  ;!/s 

6  1/2 

6  1/1 

■M,  1.  li'Nliall  Iluil.ljs. 

4  9/16 
6  9/16 

2  7/8 

3  1/2 

3  3/4 

3  5;  S 

3  1/2 

'.ii'i,  ( ii'i'^li.'i m  llonsc. 

3  9/16 
1/0 

4  7/8 

6  9/16 

7  1/2 

4/0 

7  5/16 

7  7/16 

0  :■,)', 

\\  iiiclic.-ili.'i'  IIoiisi.'. 

12/6 

3/16 

1/6 

4/0 
24  1  /4 

4/0 

4/0 

AViiichrsIcr 

26  7/8 

21  3/4 

25 

25 

24  3/4 
7  1/4 

24  1/4 

24 

12(1,  I>isiiii]isi;ah;  St. 

— 

— 

'6 

7  1/4 

7  1/4 

6  7/8 

1  15/16 

1  1/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  3/4 

1  3/4 

1  13/16 

1  11/16 

2S,  Au^lni  lM'i;,r> 

— 

— 

1/2 

9/0 

2  5/8 

2  13/16 

2  7/8 

2  9/16 

19,  i;Mr\  SlriTt. 

8  9/16 

4  1/8 

5  3/4 

8  1/8 

8  9/16 

8  7/16 

8  9/16 

S  1/1 

1211,             -u'ale  S\ 

11  1/8 

6 

8 

11 

11 

11  1/2 

11  5/8 

11  1/2 

3(1.    .  Swii  h  1  u  s  Laiie 

7/8 

1/4 

3/8 

11/16 

3/4 

1  1/16 

11/16 

11/ 10 

Wia-'iOinl  i/uiirt.  | 

3  3/8 

1  3/4 

2  1/2 

3  5/16 

3  11/10 

3  7/8 
2  1/4 

3  13/16 

2      3;  i 

iiIomI  (;.nnrt. 

2  9/16 

1  5/8 

0 

1  7/8 

2  7/16 

2  1/4 

2  l/S 

7,  Ldlhliiirv. 

3  11/16 

2 

2  3/4 

3  5/8 

4  3/4 

4  5/8 

4  5/8 

4  1/2 

120.  liislmiisy^ilo  SI. 

10  7/8 
8  1/4 

8  3/8 

10 

9  5/8 

9  1/8 

9 

9 

s  5/S 

AX'ariil.iid  Court. 

6  7/8 

7  5/8 

7  1/8 

7  7/16 

7  1/4 

7  1/1 

7 

(;n\s|i;iin  lldiisc. 

12  1/2 
11  3/4 

9 

10  1/16 

10  1/2 

13  1/2 

13  1/2 

13  1/2 

13  ■r,2 

^\"arlilu|■ll  C.iuit 

5 

9  3/4 
5  1/4 

5  1/4 

7 

7  1  '8 

6  7/8 

6  3/4 

S,  Olil  .li'wrv. 

5  15/16 

4  3/8 
4  1/4 
4  t/4 

5  5/8 

6  1/4 

6  3/8 

6  3/8 

6 

12il,  lli>h<i],s'uatr  .'it. 

6 

5 

5 

5 

5 

5 

1  3/4 

30. .st.  Swilniii'sLane. 

6 

5/8 

3/8 

7/8 

7/8 

7,8 

7/8 

7,  [.ollil)iir\  . 

3  1/8 

1  5/8 

2  1/2 

2  13/16 

2  7/S 

2  15'16 

2  1.7/16 

2  7/S 

1 711,  17:1,  Minclifsirr  lluiisc. 

5 

2  11/16 

3  5/8 

4  7/8 

6  1/8 

6  1/8 

6  1/8 

5  1,2 

19,  Biirv  SlriM/t. 

2  15/16 

1  7/8 

2  1/8 

2  7/8 

3  15/16 

3  13/16 

3  15/16 

4 

an.  IlislioiiMiali'-Si-Williin. 

4  1/4 

2  3/4 

3 

3  13/16 

3  5/8 

3  5/8 

3  11/16 

3  1/2 

8,  l'ri-  ci/s  Slrn  t. 

1  5/16 

11/16 

7/8 

15/16 

1 

15/16 

15/16 

15/16 

8,  Pniicrs  S!rci/t. 

13/16 

1/4 

5/16 

5/16 

3/8 

3/.X 

1/2 

3/8 

7,  Lntliburv. 

3/16 

1/16 

1 

7/8 

2  1/16 

2  1/8 

1  7/8 

8,  Olil  .[(.■\vV\ . 

1  3/4 

15/16 

1  1/8 

1  9/16 

•> 

2  1/16 

2  1/16 

2 

5/16 

Wai'iitiird  (fiinit. 

1  5/16 

1/2 

5/16 

5/16 
4  1/8 

5/16 

5/16 

3/8 

15,  (i(.(.r-c  St.,  K.  C 

4  3/16 

2  1/2 

2  7/16 

5  11/16 

5  11/16 

5  5/î 

5  7/16 

1,  Lntlihnry. 

7 

3  1/8 

3  7/8 

6  3/4 

12  7/8 

12  3/8 

12  5 /S 

U  l/S 

13,  (i,  Cninjn  SI.  lin.  lions». 

1  1/4 

3/8 
3  3/4 

5/8 

15/16 

3 

3  3/16 

:i  1/8 

2  .3/1 

2s,  Aiistcli  Friars. 

5  1/4 

4 

5  1/8 

6  1/2 

6  1/2 

6  1/2 

6  3/S 

^\'a|■llrunl  Court. 

2  13/16 

1  5/16 

1  5/8 

2  9/16 

3  0/16 

3  9/16 

3  5/8 

3  1/-> 

Gi'csliani  Iloiisi'. 

1  13/16 
7  3/4 

11/16 

1 

1  5/s 

1  7/S 

1  15/16 

1  15/16 

1  .5/8 

S,  ()!(l  .lrui\ 

4  1/2 

5 

5  7/8 

5  3/4 

5  7/S 

6 

5  :{/  i 

120,  lllSlll:p,s-atl'  St. 

1  1/8 

3/8 

11/16 

-  11/16 
4  3/8 

11/16 
4  3/4- 

11/16 

5/8 

11/16 

120.  liishops^iih^  St. 

4  13/16 

3  1/16 

3  9/16 

4  3/  4 

4  1/2 

4  1/2 

7,  Lolhlnirv. 

2  9/16 

1  3/8 

2 

1  15/16 

2  1/8 

2  1/8 

.1 

1  7/8 

33,  Cnriihill. 

35 

25  5/8 
1  l/< 

29  5/8 

34  1/8 

42 

41  5/8 

42 

39  11/16 

120,  liisli.i|isi;atP  St. 

2  7/16 

1  3/8 

2  1/8 

0  0/  (5 

0  .î  / 10 

..^  1/1 

0 ,    1  1  1 11  (.  1  S  ÎM  l  L  1  l  . 

1  1/8 

1/4 

1/2 

15/16 

2  3/16 

0 

2  1/16 
1  3/4 

s.  Princes  Street. 

1  1/2 

3/4 

13/16 

1.7/16 

0 

1  15/16 

î  7/8 

8,  Princes  sircet. 

1  5/8 

5/8 

7/8 

1  1/8 

i  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

1  1/2 

S.  Princes  Street. 

3 

1 

1  9/16 

l  1/4 

1 3/4 

1  3/4 

1  3/4 

1  5,  S 

WanifciiM  Cdiirt. 

9  1/4 
11  3/4 
2  15/16 

7  1/4 

8 

9  1/8 

10  13/16 

10  :;;  4 

11 

10  1/2 

28,  .Viisliii  FiKirs. 

8  3/4 

9  3/4 

10  1/8 

11  3/4 

11 

12  3/8 

11  1/2 

S.  Olil  .lewrv. 

I  7/8 

2  3/8 

2  5/8 

3  1/8 

3  l/s 

3  l/S 

3  l/S 

8,  .lewry. 

9  1/8 

5  1/2 

6  1/4 

9 

11 

11 

10  7 /s 

10  1/1 

30,  St.  Swilliin's  Lanc 

4  1/2 

2 

3  3/8 

2  1/4 

3 

3 

2  7/8 

2  7/8 

Gresham  Hnuse. 

5  5/16 

2  9/16 

3  13/16 

5  3/16 

6  1/2 
3  1/4 

3/8 
1/4 

6  7/16 
3  1/4 

3/8 

6  9/16 

6  7/16 

8,  OIU  Jewvy. 

2  1/8 

1  7/8 
1/4 

2  1/2 
1/4 

2  7/8 

3  1/8 
7/16 

3/4 

9/16 

3/8 

7,  l.otlibiiry. 

1 

1/4 

9/16 

1/4 

7/16 

7/16 

7/16 

Gri/shaiii  It'ouse. 

4  5/16 

2  3/4 

3  3/4 

4 

6 

6 

6 

5  5/8 

i:i  (i,  i;™n|i.  SI.,  lions-. 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

4  7/8 

4  7/8 

4  7/8 

WariifiirM  Court. 

2  7/8 

1  3/8 

1  11/16 

2  7/8 

3  9/16 

3  1/2 

3  5/8 

3  5/11:; 

Is.  SI .  Swi  lli  i  ii's  La  ne 

8  1/8 

5 

6  1/16 
1  3/4 

8 

9  3/16 

9  3/8 
1  3/4 

10 

9  7/S 

8.  Oia  .Jeury, 

2  1/16 

1  1/8 

15/16 

1  7/8 

1  3/4 

r5/,S 

AViii  licsler  Ilonse. 

12  7/8 
1 

8 

10  1/2 

12  5/8 

13  1/8 

3/8 

13 

13  1/8 

13  1/8 

19,  Biir\  Street. 

1/4 

3/8 

9/16 

3/8 

7/16 

7/16 

7/16 

■Wiiiclicsler  lloiise. 

7/8 

7/16 

13/16 

1  3/16 

l  3/16 

1  3/16 

1  i/ii; 

^V.'d'nroi'd  Court. 

2 

1 

1  1/2 

1  7/8 

2  7/16 

2  1/2 

2  9/10 

2  1/2 

120,  i;is|i,i|»sj;ale  St. 

6  13/16 

4  1/2 

5  9/16 

4  7/8 

5  3/8 

5  1/8 

5  l/S 

4  5/S 

\\anilorO  Court. 

3  3/8 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/4 

8,  01,1  .lewrv. 

IVEINES    D'OFl   SUD-AFFUGAIISTES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

1 20 . 000 

125.000 

5/0 

125.000 

lOO.OOO 

10/0 

400 .000 

156.250 

2/6 

153.8711 

>40.000 

1 

240.0011 

160.000 

1 

1011.000 

1 

1 .075.000 

145.000 

1 

130.016 

100.000 

1 

98.000 

Barrett  

Graskop  

Klerksaorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  

Sheba  

Spitzkop  

United  îvy  


13/6 

7/0 

8/0 

9/6 

8/6 

8/6 

8/0 

8/6 

3/6 

0/9 

2/9 

1/3 

1/3 

1/3 

1/3 

1/3 

6/3 

0/6 

1/3 

2/6 

2/6 

3/3 

3/0 

:i/o 

3/16 

1/16 
1/4 

1/6 

1/9 

2/0 

-,3 

2/0 

2/9 

5/8 

3/8 

3/8 

7/16 

7/  16 

1/2 

7/16 

7/6 

1/0 

1/3 

1/6 

2/9 

2  '9 

2/9 

2/9 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

1/2 

1/16 

2/6 

2/0 

2/0 

3/0 

3/0 

3/0 

5/8 

3/16 

5/16 

1/4 

5/16 

5/16 

5/16 

5/16 

Betois  llouse  Basrnghall  Slrrrl 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Caiinou  Street 
110,  Camion  Streit. 
8,  Old  .lewrv. 
15,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Heleii  s  Place 
15,  Bishopsyate  St. 
1 10,  Cannou  Slreel. 


BOURSE  1^0:^l>ItES  (Suite) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


M  2 


3  a 


DIMDENDES 


1898 


1899 


COTTI5.S  IDTT 


1898 

Cours  extrêmes 

l'iusliuut  l'Ius  bai 


1898 

Clôt,  semestrielle 


30  Juin 


31  Dec. 


18  Mai 


25  Mai 


l'T  Juin 


8  Juin 


BUREAUX 
LONDRES 


CO]VIF»AGrISriES   PROPRIÉTAIRES   ae  TERRAIINT   et  D'EXPLORATION 


• 

225 .000 

3r)0..'iou 

1 

;t50.30U 

1  .î.MKOOd 

1 

1 . 102.5UI1 

il  M).  01  «1 

iOO.Oiii) 

100.00(1 

9i  .5ii~ 

"i. 11(10. (lOii 

3.750.(10(1 

r>(  II) .  000 

267 .0  is 

1 .  '.r.o.ooo 

1 . i50.000 

1  .  -.T.!  1 . 1  II  «  1 

1.250.000 

r,i  II  1.00(1 

100 

575.000 

.)  i')ij<).i)(Hi 

1 .531 .617 

■-W.OtKi 

200.000 

100.000 

10s. 

50 .  (  Il  iiJ 

■>i:..iiO(i 

192.(100 

200.000 

200.000 

200.000 

180.000 

160.000 

115.500 

l.OOO.OOO 

550.01111 

200.000 

180.0011 

i.r>oo.ooo 

1 .267.507 

lôO.llOO 

150.000 

'.50.000 

389.750 

100.00(1 

80.357 

51  lO.OOO 

2->5.000 

500.000 

500.000 

:is9.;ioo 

389.300 

:i(K).ooo 

300.000 

2'i  0.915 

170.000 

6 1 0.000 

60 i. 225 

1 .000.00(1 

030.000 

05.(j00 

65.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French.  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Becliuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def, 
Id  6%  Préférence. 
Id.  5  'i  %  Debentures 
Henderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes . 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C' 

Lydenburg  Estâtes  

Mashonaland  Agency. 

Id.  Central  

MatabeleGoldReef  s&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated.. 
Oceana  Development. . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration, 
Rhodesia  Goldfields.. 
Transvaal  Consolidt. . 
Id.  Development 
Id.  GoldFields.. 

Id.  Land.  

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. . 
Zambesia  Exploring.. . 


50 


25 
6 

130 


t'A 


20  %  avril 


3  %  janvier 
2  %  janvier 


30  %  mars 


10  %  avril 


5/6 

2/6 

3/0 

3/6 

8/6 

8/0 

7/6 

7/6 

3  1/2 

1  7/8 
1  1/4 

2  3/8 

2  7/8 

3  9/16 

3  3/8 

3  7/16 

3  1/16 

2  1/2 

1  13/16 

1  7/8 

2  5/16 

2  3/16 

2  3/16 

1  1/16 

5/8 

11/16 

13/16 
3/4 

1  1/16 

3/4 

1  1/16 

1  1/16 

î  1/16 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

3/4 

11/16 

3/4 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

3  5/16 

3  5/8 

3  9/!6 

3  1/2 

3  1/i 

5/8 

1/4 

1/2 
4  1/4. 

3/8 
5  1/4 

15/16 

7/8 

3/4 

3/'' 

5  1/2 

3  3/8 

7  5/8 

7  11/16 

7  15/16 

7  5/16 
24/9 

1  3/16 

15/16 

21/6 

23/9 

25/0- 

25/0 

21/9 

107 

101 

106 

109 

110 

110 

108 

108 

1  5/16 

3/8 

11/16 

13/16 

7/8 

7/8 

13/16 

7/8 

1  3/8 

7/8 

1 

1 

1 

1 

1 

1  9/16 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

12  1/8 

15  1/2 

15  1/2 

4/9 

15  1/2 

15  1/2 

9/16 

1/16 

1/8 

3/16 

4/9 

4/9 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  13/16 

2  11/16 

2  13/16 

2  11/16 

2  5/8 

1 

7/16 
5  1/4 

13/16 

1  1/16 

1  1/i 

1  5/16 
5  1/4 

2  3/i 

1  3/16 

1  3/16 

7  1/2 

5  3/4 

6  7/8 

5  1/4 

5  1/8 
2  3/4 

5  5/8 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  7/8 

2  3/i 

2  5/8 

3/0 

,  5/0 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  1/16 

9/16 

11/16 
1/4 

11/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

5/16 

1/16 

3/16 

3/8 

1/8 

1/4 

1/i 

■  7/0 

3/6 

4/0 

4/6 

5/7 

5/6 

5/6 

5/6 

7 

3  1/4 

4  1/8 

5  15/16 

6  1/4 

6  1/4 

6  1/4 

6 

1  11 '16 

1  13/16 

1  3/4 

1  3/i 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 

2 

2  3/16 

2  1/8 

1  15/16 
3/4 

7/8 

7/16 

9/16 

11/16 

11/16 

3/4 

11/16 

2  1/4 

1 

1  1/8 
1/4 

1  3/4 

2 

2 

■1 

2  1  'N 

5/16 

1/16 

1/4 

1/4 

1/1 

"l/i 

1/4 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  7/8 

2 

2 

1  15/16 

1  15/16 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  1/8 
1  7/16 

2  1/8 

2  1/16 

î  7/16 

1  7/16 

5/8 

3/4 

1 

1  7/16 

1  7/16 

1.1/6  (ieoriie  St.  Mn.  Uouse.. 

no,  Winchester  Hse. 

7,  Lothburv. 

19,  St.  Swifhin  s  Lane 
72,  Basinsluill  SUvet. 
19.  St.  Switliin's  I.ane 
19,  st.  Switliin's  Lane 

8,  OM  Jewrv. 
8,  Old  Jpwrv. 
8,  Olil  Jewry. 

85,  (îraccchûrch  St 
15a,  Buiy  Street. 
19,  Finsbiirv  Circus. 
85,  Gracecliiirch  St.  i 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 
33,  Cornhill 

Sun  Court,  Cornhill. 

4,  .Sun  Court. 

5,  Cii|ithall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
HetropDiitan  Chamiiers 
120,  Bisho|)Sgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
SuflVilk  House. 
3,  Cojithall  Buildings 
13,  George  Street 


COMPAGrNIES  DIVERSES 


600.000 
2^19.  OOOl 

r.iiii ,  Mi.iiil 
I  .-.'.'.Il  III  II  il 
■.'."ris.iiiiiil 

.'il  )0 . 1 101  il 
225.000 

I  .lllio.lllllll 
I  .llIl'I.IIOIll 

'lllll.lllllll 
:;iiii.i)iiol 
.1  mil  .iiiiiil 
■.'.".0  1  mol 
.'.<J0.000| 
4rK1.00fl 


600.000 
299.000 
475.000 

1.100. OUI 

2 . 750 . 001  ) 
500.000 
210.000 
500.382 

1 .000.000 
200.000 
3(I0.0(J0 

3.000.000 
2.50.000 
394.690 
450  000 


Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.l8/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (New) 
Johiinnesbg.Cons.  Inv 

Id.  Waterwks. 

Id.       Tramways  • 
London  and  ParisCorp 
National  Bank  S.  A.  R. 
New  African  Com^ 
Rand  Central  Electric. 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


"'îk 

'  '  6 
12 

6 

5 

25 

12  ^  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  '%  %  mars 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

1/2 

1/8 

5/6 

1  1/4 

7/8 

15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  3/8 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

13/16 

5/16 

7/16 

15  1/2 

13  1/2 

14 

1  7/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  3/4 

15/16 

1  1/4 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

1 

1/2 

7/8 

7/0 

6/0 
13/16 
1  1/2 
1  5/16 
1 
1 

7/16 
14  3/4 
1  5/8 
1 

3  1/8 

4  9/16 
15/16 
11/16 


8/6 

8/6 
7/6 

8/6 

9/3 

8/6 

6/6 

9/3 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

2  3/8 

2  1/2 

2  3/8 

2  1/i 

1  5/8 

1  11/16 

1  11/16 

1  5/8 

1 

1 

1  1/16 

1  1/16 
1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15 

15 

15 

15 

3  3/6 

3  3/4 

4  1/8 

3  1/2 
3/4 

7/8 

7/8 

13/16 

4  3/8 

4  1/4 

4  1/8 

4 

5  15/16 

6  1/16 

6  5/16 

5  7/8 

1  3/8 

1  7/16 

1  1/2 

1  7/16 
1  7/8 

1  7/8 

2 

1  15/16 

MINES     D'OR  AUSTRALIENNES 


100. 
175. 
280. 
110. 

W). 
250. 
300. 
700 
1  .000 
500 
120 

80 
100 
38  1 

io 
;!()0 

HO 

125 
.320 

:m 


(K)Ol  1 
IKIOI  2/0| 
fl00|l6/0| 


IKIOl 
0(H)l 

oool 
oool 

0()o| 

oool 

OOo 

oool  2/o| 

oool 
oool 
oool 
oool 
oool 
oool 

IKloI 
(KJOl 

0(X) 


90.000 
175.000 
280.000 
110.000 

75.000 
2.50.000 
■270.100 
700.000 

i.omi.oofj 

183.000 
3i..304 
75.000 
70.000 
:t8i.000 
40.000 
.■'.00.000 
80.000 
l->5,000 
3-20.000 
500.000 


Golconda  

Great  Boulder  Prop — 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . . 

Id.  Reward  

Lake  View  Consols  . . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C' 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. 

Hauraki  

MiU's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


10 


125 

ëk 

50 

■32k 


2/, 
75 
20 


15/16 

1/8 

25/6 

16/0 

1  7/16 

5/16 

9  3/16 

6  3/8 

1/4 

1/13 

11  7/8 

7  3/8 

1  7/16 

7/16 

6/3 

0/6 

6 

3  7/8 

2  1/2 

7/8 

3/0 

0/6 

1/2 

1/16 

1  1/16 

1/4 

2  1/2 

1  15/16 

7/0 

2/6 

9/16 

1/8 

3  3/8 

1  1/8 

3/8 

1/16 

5 

3  3/4 

11/16 

3/16 

1/4 
17/6 

1/2 
7  7/8 

1^8 

11/16 
4/0 

1  3/16 
1/3 
3/16 

11/16 

2  3/16 
4/9 
3/8 


4  3/8 
1/2 


MINES    DE  DIAMANT 


721  ..500 
3.9.50.000 
3.:.(K).000 
1 .057.()IK) 

2.V1 .  -iOO 
1 .000.000 

500.001 


1 

721 

500 

3.9i« 

955 

100 

3.-283 

0-20 

10 

1.052 

500 

1 

195 

000 

1  AM) 

000 

1 

217 

'i36 

Consolidt.  Bultfontein 
DeBeer's  Consolidated 

Id.  5%  Debenture. 
Griqualand  West  ... 

Kofîyfontein  

New  Jagersfontein  . . 
St.  Augustine  (New). 


1% 
40 


2  1/2  janvier 
9  %  mars 


17,  St-Swithin's  Lane 
Suflolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
ID/S  GwrgeSt.,  M.  liuuse 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings  j, 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


4/0 

1/2 

1/2 

1/2 

7/16 

22/6 

1  9/16 

1  1/2 

1  9/16 

1  7/16 

7/16 

1  1/16 

1 

1 

1 

7  1/2 

8  9/ 16 

8  5/16 

S  1/2 

9  3/8 

3/16 

5/16 
18  5/8 

5/16 

5/16 

5/16 

9  9/16 

20  1/4 

22  9/16 

21  3/i 

1/2 

1  1/4 

1  5/16 

1  9/16 

1  9/16 

1/6 

1/9 

1/9 

7/16 

1/2 

5  1/2 

5  3/8 

5  3/8 

5  7/16 

5  3/8 

15/16 

2  9/16 

2  1/2 

2  1/2 

2  7/8 

0/6 

3/0 

2/9 

3/0 

3/3 

3/0 

1/2 

1/2 

1/2 

1/2 

7/16 

3/8 

3/8 
2  1/'. 

3/8 

3/8 

2  1/4 

2  5/16 

2  5/16 

2  1/i 

3/3 

3/9 

3/9 

3/0 
4/0 

3/0 

4/6 

4/0 
i  7/16 

i/o 

4/0 

1  11/16 

4  5/8 

4  3/8 

4  9/16 

2/0 

10/6 

11/6 

1  1/8 

1  5/8 

4  11/16 

6  15/16 

6  15/16 

7 

9/6 

5/16 

3/0 

3/6 

4/6 

14,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  StrcTit  House. 
Bartholomew  Iloiise. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St  Swithin's  Lane 
•257,  AVinchesler  Hse. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  (H.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 


11.  Abchurch  Lane, 
4.  Throgmorton  Avne; 


33/6 
30  3/4 

27/0 

31/6 

1  7/16 

,30/0 

30/0 
29  3/16 

30/0 

30/0 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

29  3/4 

29  3/16 

28  3/4 

109  3/4 

103 

108 

107  1/2 

107 

107 

107 

107 

8  7/8 

7  3/8 

8  1/4 

8 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

8  1/8 

7/16 

1/16 

3/6 

4/0 

5/0 

5/0 

5/6 

5/0 

9  7/8 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

14  3/i 

14  5/8 

14  15/16 

11  3/8 

5/9 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

0/3 

62,  Loaiijard  Street 
62,  Lombard  Sli'eot 

62,  Loniliard  Street 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Copthall  Buildin 
30,  St,  Swithin's  La 
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BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Veudrer  i  IG  Juin  1899. 


PRODUCTION  AURIFË.-^E  DU  WITWATERSRAND  (Ea  n,ill,>r.  d.  frarr.) 


MOIS 

188S 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Janvier.  . . . 
Février..  . . 

Mai  

666 
1.108 
1.089 
1.287 
1.219 
1.162 
1.518 
1.694 
1.812 
2.472 
2.441 
2.437 

2.320 
2.013 
2.540 
2.459 
3.187 
2.809 
2.829 
2.777 
3.107 
2.931 
3.068 
3.553 

3.185 
3.356 
3.437 
3.521 
3.534 
3.405 
3.590 
3.900 
4.139 
4.117 
4.257 
4.582 

4.841 
4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 

7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.. 396 
9,216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 

9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12. .382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 

13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 

16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 

13.4*1 
15.198 
15.î.2> 
16.080 
17.745 
17.621 
18.552 
19.420 
18.433 
18.19C1 
18.301 
18.793 

19.091 
19.201 
2l.ll.« 
21.448 
22., 595 
2i.889 
22.065 
23.621 
23.8.56 
21.950 
27.038 
28.375 

28  558 
27.115 
29.658 
30.496 
31.319 
31  365 
32.700 
34. -299 
31.951 
36.472 
3.5.791 
.38  175 

.37.32.3 
36.  •/'Ji 

w.m 

Juillet  

Septembre . 

Octobre  

Novembre.  . 
décembre.  . 

10.  'iHl 

Total.... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203 . 697 

207.650 

270.155 

ayu.yoo 

l'.(4.14'j 
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uestions  du  Jour.  —  Le  Rciideiiieut  du  Witwatersiaiid  eu  mai  1899. 
—  Lettre  de  Johannesburg.  —  La  Situation  dans  l'Afrique  du  Sud.  — 
les  Bénéfices  de  mai.  —  L'Or  dans  la  Rhodesia. 

'es  .Mines  d'or  .4ustraliennes.  —  Les  Mines  australiennes  au 
point  de  vue  du  placement.  —  Les  Rendements  de  Queensiand.  —  Les 
Impressions  d  un  Mineur.  —  Les  Rendements  de  la  Nouvelle-Galles 
liu  Sud.  —  Les  Exportations  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  Les 
Exportations  d'Australie.  —  Notes  Minières  d'Australie. 

evue  hebdomadaire  de  la  Presse  de  Johannesburg.  — 

La  Conférence  de  liloemfcmtein.  —  L'École  des  .Mines.  —  L'.\frique 
du  .Sud-Ouest.  —  Les  Exportations  d'or. 

evue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  La  Confé- 
rence de  Bloemfontein.  —  Le  Commerce  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Une 
Appi'éciation  de  M.  Lippert.  —  Les  Deep  Levels  à  8.000  pieds. 

formations  diverses. 

!vue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
le  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
les  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
luites   sur  ces   Marchés   et    Cours  de 
l.'lùture. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DO 

"Wit-watersi-anci 
Du  1er  Bai  1887  lu  31  Mai  1899 


Francs...  l.Sîl. 744.784 

Onces   20.568.624 

Kilog ....  639.746 


50 
49 

48 
97 
46 
45 
44 
43 
42 
41 
40 
39 
38 
37 
36 
35 
34 
33 
32 
31 
30 
29 
28 
27 
26 
25 
34 
23 
22 
21 
20 
19 
18 
17 
16 
15 
14 
13 
12 
11 
10 
9 
8 
7 
6 
5 


»     »  I 
1890 
.817  oneu 
.390  kllo|. 


I     t  -   «  I 

1891 
729.2.38  oncH 
22.463  kllog. 


i    l      i     »  i 

1892 
1.210.867  oDMi 
37.662  klloi. 


»      »     «  l: 
1893 
1.478.473  «Dcti 
45.986  kilot. 


I    1     e     «  il 
1894 

2.024.159  oncti 
62.958  kllog. 


3      6      »  1 
1895 
2.238.430  «Dui 
69.595  kllog. 


1    t      t     «  « 
1896 
2.282.533  oncu 
70.993  kllog. 


1     3      6      •  j 

1897 
3.034.674  oteii 
94.387  kllog. 


tutu 
1898 

4.295.602  onrn 
133.605  kiieg. 


1899 

.110.101  onces 
00.503  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    C0MF>-A.03>TIES     MIIVIÈRES    ET  D'EXF»LOFt-A.TIO 

(STxdL-Afrlcaln.es,    A-Tista^aUemies    et    A^méricarnes  ) 


BOURSE    I>E  I^iVItlS 


-  K 

V.  tn 

iic    -  C 

»  -  c 

-  G  £ 

Ë  «  C 

^'  5  " 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 

d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

COUBS 

de 

CLOTURE 

15  Juin 
1899 

NOMS 
des 

MAISONS  INTRODUCTRICl 

Au  cor 

Janvier 
1899 

nmencen 
des 

Mars 
1898 

lent  de  ( 
mois 

Juin 

1898 

ïhacun 

Août 
1898 

25  Mai 
1899 

1er  Juin 
1899 

8  Juin 
1899 

GO]VEF»AO]NriES    DE    nVEIPsTES    D'OFl    SUD- AFFIIG  AINES 


IS.-ÎSO.OOO 

25 

I8S9 

3.375.000 

25 

1890 

8.  ■750.000 

25 

1S8S 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5. 000. 000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1 897 

12.500.000 

25 

188s 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

189i 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

189i 

Buffelsdoorn  Estate  New  terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.,  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.,  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  lerm 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  cptant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  cptant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cptant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv))  terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  term 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  cptant 

West  Rand  cptant 

Windsor  cptant 


143.75 

10.50 

16.25 

9.75 

8 

27 

27.25 

27 

27 

48 

38 

33 

31.25 

61 

62 

58.50 

60.25 

100 

90 

100 

83 

98 

95 

92.50 

87.50 

■  83 

237.50 

167 

115 

115 

139 

186.50 

191 

177 

169.50 

330 

630 

605 

620 

657 

618 

628 

620 

616 

47 

40 

40 

39 

43 

46.50 

47 

45 

42  25 

145 

206 

124 

140 

153.50 

215 

218 

212 

213.50 

68.50 

83 

83 

79 

78 

170 

70 

65 

59 

70 

78 

77.50 

74.50 

74 

69 

73 

99.25 

100.50 

95.50 

93.50 

80 

81.50 

81.50 

81 

77 

120 

99 

88 

76 

86 

94 

92 

92 

90 

12 

13 

13 

12 

14 

14 

14 

14 

93 

110 

144.50 

145 

140.50 

142.50 

175 

115 

116 

85 

95 

125 

120 

122 

120 

67.50 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

63 

865 

870 

1064 

1075 

1025 

1017 

20 

32.50 

20 

12.50 

65 

70 

67 

62 

125 

230 

206 

205.50 

218.50 

274 

281.50 

267 

271 

53.75 

36 

57 

47.50 

41.75 

35.75 

35.50 

35 

31 

(anc.)  340 

130 

86.50 

86.75 

101.50 

164 

165.50 

165 

165 

48 

45 

37 

36 

53.50 

54 

54.50 

58 

196 

204 

241 

255 

252 

256 

262 

308 

275 

332 

336 

33! 

348 

75 

10 

14 

16.50 

17 

26.50 

26 

23 

26 

85 

21 

16 

19 

15.50 

18.50 

18.50 

18 

18 

77.50 

87 

84 

84 

84 

78.50 

London-Paris  PinaDcial  and  Mining  C° 
MM.  Belmann  frères 
G''  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  G'" 
New  Austral  G» 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  G» 
Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  Gi^ 
Banque  Franraive  de  l'Afrique  du  Sud 
Banque  internationale  de  Pal 
MM.  Oi)|iPnlieini  Pinto  et  G'"* 
Ad.  Gnerz  et  C'o 
LondoD-r:iri<  liiiaiinal  and  Mining  C» 
Ad.  G.iijrz  <■[  G" 
Banque  rraiiraise  de  l'Afrique  du  Sad 
MM.  Belinann  frères 
Bque  Russe elFranraiï^e,  pnisUM.  HacSTloej 
MM.  Machiels  et  Ci» 
Bque  de  farisel  d.P.-Bss.etUM.Ïcrnher,Beil 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac  Swiney  et  C'" 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IVCIPsTES    D'OR    AUSTRALIENNES,    A]VtET=lI  GAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

SO  OOU  paris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

lilletetPraserlliier  a .  CaribooGoldlie|sC<>(An).C.).ier»îe 

Monte  Rosa  cptant 

Placer  Enfin  cptant 

Placers  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  cptant 

Victor  Gold  cptant 

Watana  (Parts),  50.000  parts. cp(an( 


50 

7 

11 

7.50 

7 

7 

50 

7 

S 

7.25 

8.â5 

16 

25 

11.50 

12.50 

12 

11 

50 

11 

10.50 

66 

38 

41 

40 

130 

130 

125 

114 

5 

5 

50 

3.50 

3.75 

7 

50 

7 

50 

7 

50 

7.50 

25 

4 

5 

4.50 

4 

8 

8 

7 

50 

5 

65 

75 

60 

60 

82 

8? 

82 

82 

15 

24 

25 

25 

28.75 

32.25 

24 

23 

50 

23 

50 

21.50 

200 

20 

20 

16 

15 

49 

50 

48 

50 

50 

48.50 

MM.  Machiels  et  Ci« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  e 
Introduite  antérieurement  ' 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  e' 
MM.  G.  Van  Brock  et  Ci« 


GO]VEF»AGrNIES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.. 700. 000 

25 

1S90 

12.500.000 

100 

1895 

5,000.000 

25 

1889 

11 .250.000 

25 

1889 

10. 000. 000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1  «92 

7.500.000 

25 

1895 

37.5V).  000 

25 

1  m; 

13.750.000 

25 

1891 

12.500.000 

25 

IKKS 

50.000.000 

25 

18S',i 

75.000.000 

100 

1895 

1 2.500.000 

25 

1892 

98.7.50.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

20.000.000ilr 

m  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

Bechuanaland  Exploration. (erme 
Brit.  Sth.  Afric.(Chartered)..i«r»ne 
Cie  française  des  Mines  d'Or.(er»ns 

Cie  Sud-Africaine  -...cptant 

Dynamite  du  Transvaal  cpian/ 

Eerste  Fabrieken  Distillery.ïermf 
Goldfields  Consol. ordinaire. ierme 
Henderson  Transv.  Estate .. /erme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld   lerm 

Transvaal  ConsoUdated  terme 


62.50 

19 

20 

18 

18 

30 

26 

26 

26 

125 

83 

72 

61 

50 

65.25 

92 

91 

85 

50 

80 

75 

100 

86 

107 

85 

97 

120 

119 

120 

116 

25 

9 

11 

7 

5 

9 

9 

9 

9 

79 

64 

75 

25 

80.75 

77.50 

77 

50 

77 

76 

91.25 

19.50 

30 

28 

27 

20 

20 

25 

21 

22 

112.50 

135 

116.50 

106 

50 

120 

199 

203 

190 

50 

186 

50 

125 

44 

44 

44 

44 

33 

33 

33 

33 

107.50 

19 

20 

16 

50 

19 

30.50 

30 

26 

50 

28 

25 

8 

12.50 

9 

8 

20 

19 

75 

19 

75 

20 

47 

51.75 

52 

50 

54 

70.25 

70 

50 

67 

67 

75 

16.25 

55 

45.75 

34 

50 

38.50 

81.75 

83 

76 

50 

70 

276.25 

80 

96.50 

73 

50 

79 

108 

108 

103 

101 

32 

35.50 

33 

34 

58.25 

56 

75 

52 

53. 

25 

Banque  Commerciale  et  industrielle  . 
MM.  Gault  et  Gringoire  \ 
Banque  Internationale  de  Pa 
MM.  les  fils  de  G.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  G'» 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunba 
MM.  L.  Silz  et  Cie  1 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  G'» 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C'» 


IVEINES  DIVERSES 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  (mne 

Laurium  grec  (plomb  et  aTgeni).terme 
Pontgibaud  (plomb  argentifère). cpian( 


680 

24 

689 

726 

7'.8 

743 

727 

736 

Introduite  antérieurement 

47 

42.50 

49 

57 

65 

63 

62 

59 

.  » 

89 

75 

64.50 

68 

98.25 

97.50 

99.50 

99.75 

410 

400 

400 

397.50 

405 

405 

405 

105 

» 

BOURSIER   I>E  r.OIVl>llES 


<  s 


NOMS 

DUS 

COMPAGNIES 


O  w 


MINES 


D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  Witwater-sraxxa) 


B 
X 

5*3'.»  .000 

\ 

213 .100 

KAA  AAA 

! 

A'î^  0(10 

vol) .  uuu 

■ 

0^0  000 

43">  ■  000 

! 

39 1 . 100 

VOOAKH) 

! 

200 . 000 

1 

550 . 000 

2^1  .  000 

250 . 000 

£V\i1  Ami 

yuo . uuu 

j 

181.250 

"135 .000 

134.591 

j  AA  AAA 
100 .UUU 

: 

82.0011 

1    OCA  AAA 

1 . ooU . UUU 

1 .3(i0  .C)0(i 

O^Vn  AAA 

20'i  .c>;tri 

t^rin  AAA 
Ï>UU .  UUU 

500 .000 

QAA  Ann 
ouu . uuu 

300.000 

^  OA  AAA 
1 VU -UUU 

: 

120.000 

cn=.  AAA 

: 

235. Ils 

<         A  ni  l 

. 

125.000 

Q=,A  AllA 
ODU .  Uf."-' 

291 . 000 

CA  AAA 
O  iU .UUU 

: 
} 

Ti6 . 325 

QQA  AAA 
OoU . UUU 

318  010 

OA  AAA 
vU . UUU 

90  C)00 

fiAA  AAA 
yUU . UUU 

900 .  C)0(l 

ecA  AAA 
ODU . UUU 

500  000 

Of\A  AAA 

325.000 

OaA  AAA 
VOU . UUU 

200.000 

Si'iO .  000 

300 . 000 

\  ~>A  AAA 

1.>U  .UUU 

150.000 

H  ■  A  AAA 
U  'U .  UUU 

. 

1 60 .000 

5r>0  -  000 

500  (ion 

Ai'^A  AAA 
DUU ■ UUU 

: 
! 

549  318 

i  "25 . 000 

: 

1^^5.00Ct 

1 15-000 

111. 86-1 

oj  000 

2 1 . 000 

^A  AAA 
DU  - uuu 

1 

50 .000 

t  AA  AAA 

luu . uuu 

100.000 

^'X(\  AAA 
OoU . UUU 

: 

436.519 

IT^;.  AAA 
1  /D .UUU 

: 

115.00(1 

t)-^^  000 

: 
! 

23 1 . 2.i0 

. uuw 

325.000 

'ÏAA  Afld 

ouu - uuu 

: 

289 . 950 

r,AA  AAA 
OUU - UUU 

410.000 

r,r^A  AAA 

utîu .  uuu 

550 . 000 

ISO  000 
I  OU . uuu 

180.000 

9'so  non 

210.000 

QAA  AAA 

OUU ■ uuu 

111. 500 

300.000 

250.000 

215  OoO 

1 

215.000 

1  OiiO  000 

949.620 

3'25  OOO 

325.000 

85 . 000 

85.000 

900  000 

199.39'i 

500 . 000 

450.000 

450 . OOC 

450.000 

/lOO  OOf 

400 . 000 

300 . 000 

300.000 

165. OOC 

165.000 

400. OOC 

332.108 

2.000.000 

J 

2.000.000 

300. OOC 

300.000 

500.  OOC 

481.500 

600. OOC 

514.500 

SIO.OOO 

210.000 

2.150.000 

5 

2.150.000 

400. OOC 

1 

400.000 

160. OOC 

1 

150.000 

425. OOC 

1 

425.000 

100. OOf 

1 

100.000 

6. 000. OOC 

5 

4.100.000 

600. OOC 

1 

51'».  300 

.  150. OOC 

1 

150.000 

35. OOC 

1 

34.000 

540.  OOC 

4 

5'iO.OOO 

150. OOC 

1 

150.000 

400. OOC 

1 

300.000 

400. 00( 

1 

386.000 

200.001 

1 

200.000 

80.  OOC 

1 

80.000 

200. OOf 

1 

118. 123 

425. 00( 

1 

400. OOC 

400.  OOC 

)  1 

,351  .901 

800. 00( 

)  4 

800.000 

100.00 

)  1 

95.112 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza. . . .'  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chlmes  Exploration 
City  and  Suburban  . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Koodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

East  Leigh.  

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johannesburg  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.(Seïr. 
Kleinfontein  (New).  . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte.  

Langlaagte  Block  B. . 

Langlaagte  Royal  

Luip»ard  Vlei  

Main  Reef  Consolidated 

Marievale  Nigel  

May 's  Consolidated  (Ae» 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.       North ... 
Id.        Porges. .. 
Id.  Robmson 
Rietfontein  (New).... 

Robinson  

Robinson  Deep  

Roodpt.  Deep  Level. 

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  — 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef ... 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Chimes  

West  Rand  Mines  ... 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


100 


15 
12'/, 

50 
240 
25 


300 


m  %  avril 


50  %  mars 
15  joiu 

io  %  joio 


25  %  joiu 
50  %  mars 

50  %  mars  à  juin 


60 

120 

141'/, 

100 

15 

30 

40 

'  '46 

110 

25 

60 

125 

65 

100 

30 

615 

50 

100 

100 

80 

'40 

95 

'  '10 

90 

30 

60 

10 

200 

30 

15 

140 

40 

50 

ioo 

15 

60 

80 

'  60 

30 

60 

10 

160 

"55 

40 

ioo 

'eo 

40 

.... 
.... 

6(1 
35 
50 

10 
.... 

12c 
'4c 

16 


lOC 

40 

5C 

10 

lOC 
'« 



)   

2f 

)  25 

K 

)  15 

IC 
8( 

)  40 
)   

41 

4( 

)  60 
1   

.  5( 
'3 

)  150 
J   

10 

5  "io 

4 

J  60 

40  %  juin 


50  %  mars  à  jnin 
250  %  mars  ;i  mai 
50  %  jnio 


15  %  j(un 


S  %  join 
25  %  avril 

■46'%  juin 


'% 

avril 

40 

% 

juin 

15 

% 

mai 

iO  %  f(:'vrier  à  ma 


1  5/16 
1  5/16 
1  1/2 

1  1/2 
5 

1/8 
1/4 
6  1/8 

2  1/8 
5/8 

6  5/8 

3  5,8 
1/8 

15  1/4 
15  1/4 

5  3/16 

6  3/4 

4  9/16 
6  9/16 
12/6 

26  1/8 


4  1/2 

4  1/2 

3/4 

9/16 
3  5/8 
1/16 
1/16 
2  3/4 

3/4 

1/8 
4  15/16 
2  1/4 

1/4 

10 

11  1/4 

2  1/8 

5  3/8 

2  1/8 

3  9/16 
1/0 

21  3/4 


1  15/16     1  1/8 
1/8 


9/16 

11  1/8 
1/8 

3  3/8 

2  9/16 

3  11/16 

10  1/8 

8  1/4 

12  1/2 

11  3/4 
5  15/16 

6 
6 

3  1/8 

5 

2  15/16 

4  1/4 
1  5/16 
13/16 
3/16 

1  3/4 
1  5/16 

4  3/16 
1 

1  1/4 

5  1/4 
2  13/16 

1  13/16 
1  3/4 
1  1/8 

4  13/16 

2  9/16 
35 

2  1/16 
1  1/8 
1  1/2 

1  5/8 
3 

9  1/4 

11  3/4 
2  15/16 

9  1/8 

4  1/2 

5  5/16 

2  1/8 
3/4 

1 

4  5/16 
4  1/2 
2  1/8 
8  1/8 

2  1/16 

12  1/8 
1 

1/8 

2 

6  13/16 

3  3/8 


4 
6 

1/4 
1  3/4 
1  5/8 
2 

8  3/8 
6  1/8 
9 
5 

4  3/8 
4  1/4 
4  1/4 
1  5/8 
11/16 

1  1/8 

2  3/4 
11/16 

1/4 
1/16 
15/16 
1/2 

2  1/' 

3  1/8 
3/8 

3  3/4 

1  5/16 
11/16 

4  1/2 
3/8 

3  1/16 
1  3/8 
25  5/8 
1  1/4 

1/4 

3/4 

5/8 

1 

1  1/4 
8  3/4 

1  1/8 

5  1/2 
o 

2  9/16 

1  1/8 
1/4 
1/4 

2  3/4 

3  3/8 
1  3/8 
5 

1  1/8 
8 

1/4 
3/8 

1 

4  1/2 
1  1/8 


5  5'8 

1 
1 

4  1/4 
4/3 
1/0 

3 

1  1/8 
,3/8 

j  15/16 

2  13/16 


12 

13  1/4 
3  15/16 
6  1/2 

3  5/8 

4  1/8 
3/16 

25 

1  1/2 

1/2 

5  3/4 
8 

3/8 

2  1/2 
2 

2  3/4 
10 

1  5/8 
10  1/16 

9  3/4 

5  1/4 
5 

5/8 

2  1/2 

3  5/8 
2  1/8 
3 

1/8 
5/16 
1 

1  1/8 
5/16 

2  1/16 

3  1/8 
5/8 

4 

1  5/8 
1 

5 

11/16 
3  9/16 
2 

29  5/8 
1  3/8 

1/2 
13/16 

1/8 

1  9/16 
8 

9  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  3/8 
3  13/16 

9/16 
9/16 
3  3/4 
3  1/8 
1  11/16 
6  1/16 
1  3/4 

10  1/2 
9/16 
1/16 

1  1/2 
5  9/16 

2  1/2 


1  1/4 

3  1/8 
1  3/8 

1  1/10 

4  1/4 
1/0 
1/6 

3 

1  9/16 
5/16 

5  5/8 
3  5/16 

8/6 

13  1/8 

14  1/2 

5  1/8 
6 

3  1/2 

6  9/16 
1/6 

25 
6 

1  9/16 
9/0 

8  1/8 
11 

11/16 
3  5/16 
1  1/8 

3  5/8 

9  5/8 

1  1/8 
10  1/2 

5  1/4 

5  5/8 
5 

3/8 

2  13/16 

4  1/8 

2  1/8 

3  13/16 
15/16 
5/16 

1/8 

1  9/16 
5/16 

4  1/8 

6  3/4 
15/16 

5  1/8 

2  9/16 

1  5/8 
5  1/8 
11/16 

4  3/8 
1  15/16 
34  1/8 

2  1/8 
15/16 
1  1/10 
1  1/8 

1  1/4 
9  1/8 

10  1/8 

2  5/8 
9 

2  1/4 

5  3/16 
2  1/' 

1/4 
1/4 

4 
4 

2  1/8 
8 

15/16 
12  5/8 
3/8 
13/16 

1  1/8 
4  1/8 

2  3/ 


1  1/8 
3 

11/16 
15/16 


1 

2/0 
3  3/4 

2  3/8 
1  1/8 
6 

3  3/8 
1/8 

13  1/2 
18  1/i 

5  3/16 

6  3/8 
3  5/8 
1  5/16 

4/0 
!4  1/4 

I  1/4 

1  3/4 
>  13/16 
8  1/16 

II  1/2 
11/16 

3  1/8 

2  1/4 

4  5/8 
9 

1  l/'i 
13  1/2 

1  1/8 
6  3/8 
5 

1/8 

2  15/16 
6  1/8 

3  13/16 

3  5/8 
15/16 

3/8 

o 

2  1/16 
5/16 

5  11/16 
12  3/8 

3  3/16 
6  1/2 

3  9/16 

I  15/16 

5  1/8 
11/16 

4  3/4 

2  1/8 
41  5/S 

3  3/16 
2 

ri5/16 
1  9/16 
1  3/4 

10  3/4 

II  3/1 
3  1/8 

11 
3 

6  1/16 

3  1/4 
3/8 

1/16 
6 

4  1/8 
3  1/2 
9  3/8 
1  3/4 

13 

1/16 

1  3/16 

2  1/2 

5  1/8 

3  1/8 


1  15/16 
3 

1  5/8 

1  15/16 

1 

2/6 
3  3/4 

2  3/8 
1  1/8 
6 

3  5/16 
1/8 

13  3/4 
18  1/4 

5  1/4 

6  1/2 

3  1/2 

7  1/16 
4/0 

24  1/4 

1  1/4 

1  13/16 

2  1/8 

8  9/16 

11  5/8 
11/16 

3  13/16 
2  1/4 

4  5/8 
9 

1  1/4 
13  1/2 

6  1/8 
6  3/8 
5 

1/8 

2  15/16 
6  1/8 

3  15/16 
3  11/16 

15/16 
1/2 

2  1/8 

2  1/16 
3/8 

5  5/8 

12  5/8 

3  1/8 

6  1/2 

3  5/8 
1  15/16 

6 

5/8 

4  1/2 


3  1/4 
0 

1  1/8 
1  5/8 

1  3/4 
11 

12  3/8 
3  1/8 

10  1/8 

2  1/8 
6  9/16 

2  1/8 
3/8 
1/16 

G 

3  5/8 
10 

1  3/4 

13  1/8 
1/16 

1  3/16 

2  9/10 
5  1/S 

3  1/8 


1  5/8 

2  7/8 

1  5/8 

I  13/16 
5  1/2 

1 

2/6 

3  5/8 

2  3/.K 

1  1/8 

5  1/S 

3  1/8 
13/16 

13-  1/4 

II  1/2 
5 

6  1/4 

3  3/8 
6  3/4 

4/0 

24 
6  1/8 

I  11/16 

2  9/16 
8  1/4 

II  1/2 
11/ 16 
2  3/4 
2  1/8 

4  1/2 
8  5/8 
1 

13  1/2 

6  3/4 
6 

4  3/4 
1/8 

2  1/8 

5  1/2 
4 

3  1/2 
15/16 

3/8 

1  1/8 
2 

5/16 

5  1/16 
11  1/8 

2  3/4 

6  3/8 

3  1/2 
1  5/8 

5  3/4 
11/16 

4  1/2 

1  1/8 
39  11/16 

3  1/8 

2  1/lG 

1  ;!/4 

1  1/2 

1  5;, s 

10  1/2 

11  1/2 

3  1/8 
10  1/4 

2  1/8 

6  1/16 

3  1/8 
7/16 
1/16 

5  5/8 

4  1/8 

3  5/16 
9  1/8 
1  5/X 

13  1/8 
1/10 

1  1/16 

2  1/2 

4  5 /s 

3  1/4 


1  5/16 

2  3/ 
1  1/16 

1  3/', 
5  l/K 
15/16 

2/6 

3  3/8 

2  1/4 

I  1/8 

5  3/4 
3 

3/4 

13 

n  1/4 

4  15/16 

6  1/4 

3  1/4 
6  5/8 

4/0 
24  1/4 

0  1/8 

1  9/16 

2  5/8 
8  3/8 

II  1/4 
5/8 

3  1/2 

2  1/16 

4  1/2 
8  5/8 
1 

13 

6  1/2 

5  1/8 

4  3/8 
1/8 

2  13/16 

5  1/'. 

3  5/8 
3  1/2 
13/16 

3/8 

1  13/16 
1  1/8 
5/16 

5  5/8 
11 

2  15/16 

6  1/2 

3  1/4 

1  11/16 

5  1/2 
5/8 

4  3/8 

1  7/8 
40  i:!/16 

2  11/16 

2  l/K 
1  5 
1  9/16 

1  :!/8 

10  3/ 

11  5/S 
3 

10  1/4 

2  5/8 

6  1/16 

2  7/8 
1  1/16 
1/16 

5  3/8 
4  5/8 

3  1/16 
10 

1  5/8 
13  3/1 

1/16 
1 

2  5/16 
1/8 

3  1/4 


1,  Crosliy  Square. 
Warnford  Court. 
120,  liislioiisgale  St. 

7,  Lorhbury. 

30,  St.  Swithin's  Lanc 

8,  Old  Jewry. 
8,  Olcl  .J0W17. 
Gresliam  Hoiise. 
WinchestfT  Housc. 
120,  P,isliO|isnalc  St. 
120,  Bisholjsgate  St. 
120,  Bisli(>iJSf;at(i  St. 
Wincliester  Houso. 
28,  Leail(^iihall  Buil(l(js. 
96,  Gresham  House. 
Winchester  Hùuse. 
Winchester  H(juse. 
120,  Bishopsgate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Stre(ît. 
120,  Bishopsf,'ale  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane| 
Warnford  CourI,. 
Warnford  Court. 

7,  Lolliliurv. 
120,  Bish((|isf;ate  St. 
Warnford  Court. 
CJresham  House. 
Warnford  Court. 

8,  Old  .Jpwiv. 
120,  Bish(ips-ati;'  St. 
30,St.S\vitlii[i'sLaue. 
1,  Lothbury. 
17()/17.t,  W'incliesler  House. 
19,  Bury  Slreet. 

d20,  Itisho'|i^(iali'-SI-lVill(in. 
8,  Princes  Slccrl. 
8,  Princes  Slreel. 
1,  Lothbury. 
8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  C 

4,  Lothbury. 

l5/(i,  firorge  Si".  Mn.  Ilous». 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresliam  Ilouse. 

5,  OUI  .Jewry 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
1,  Lothliury. 
33,  Cornhill. 
120,  Bisliopsgate  St. 
8,  Princes  Slreet. 
8.  Princes  St(cet . 
8,  Princes  Slreet. 

S,  Princes  M  réel  . 

Warniold  Ceurt. 
28,  Auslio  Fnars. 
8,  Old  .Jcwa'y. 
S,  Old  .Jewrv. 
30,  St.  Swithin's  Lane| 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 

7,  Lothbury. 
Gresham  House. 

15/6,  Georae  St.,  Mu,  Ilouse,] 
Warnford  Court. 

18,  St.  Swithin's  Lane| 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Burv  Street. 
Winche'slec  Ilouse, 
Warnford  Coorl. 
120,  Bish(-ipsgale  St. 
^\'aroford  Court. 
8,  Old  Jewrv. 


MINES  D'OFl 


SUD-AFFIIGAINES    (Autres  aistricts) 


120.000 

10/0 

120^000 

125.000 

5/0 

125. '000 

400.000 

10/0 
2/6 
1 

'lOO.OOO 

156.250 

i5:i.8io 

240.000 

240.000 

460.000 

1 

1. 100.000 

1 

1 .015.00(1 

l'i5.000 

13(1.010 

100.000 

1 

98.00(1 

Ôarrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Moodies  

Piggs  Peak  (New)  — 

Sheba  

Spitzkop  

United  Ivy  


6K 


13/6 
3/6 
6/3 
3/16 
5/8 
1/6 

2  5/8 
1/2 
5/8 


1/0 

0/9 

0/6 

1/16 

1/4 

1/0 
1  5/16 

1/16 
3/16 


8/0 
2/9 
1/3 
1/6 
3/8 
1/3 

1  5/8 
2/6 

5/16 


9/6 
1/3 
2/6 
1/9 
3/8 
1/6 
1  1/16 
2/0 
1/4 


8/6 
1/3 
3/3 

;;3 

1/  16 

2  '9 
1  5/16 

3/0 
5/16 


8/0 

1/3 

3/0 

2/0 

1/2 
•  2/9 
1  5/16 

3/0 

5/16 


8/6 
1/3 
3/0 
2/9 
1/16 
2/9 
1  5/16 
3/0 
5/16 


•  8/6 
1/3 
2/9 
2/9 
3/S 
2/9 

1  1/4 
3/0 

5/16 


Beiois  Ilouse  Basioghall  Streel.] 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Street. 
110.  Cannon  Street. 
8,  Old  Jewrv. 
45,  Qn.  Victoria  St. 
18,  St.  Helen's  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 
110,  Cannon  Slreet. 


«OURSE     1>E     1  <>:>■>  BSi:«^  (Suite) 


%  î 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


22 


z  - 


DIVIDENDES 


1898 


1899 


1898 

Cours  extrêmes 

l'Iushaul  Plus  bas 


1898 

Clôt,  semestrielle 

30Juiu  31Déc. 


23  Mai 


ler  Juin 


8  Juin 


\^  Juin 


BUREAUX 


LONDRES 


GOMr-AGISriES   PROPRIÉTAIRES   de  TERRAIN   et   D 'EXPLORATION 


i 

250. 00( 

1 

225.000 

350. 30( 

1 

350.300 

1 .250.00C 

1 

1.102.500 

■iOO.OOC 

1 

400.000 

100. DOC 

1 

94.30" 

5.000.000 

1 

3. '350. 000 

500. 000 

1 

26'7.01î< 

1 .  '.50.000 

1 

1 .450.000 

1  .■->50.000 

1 

1.250.000 

6(X).oon 

100 

5-;5.ooo 

2.000.000 

1 

1.531.61- 

200 . 000 

[ 

t>An  nnn 

^U\j  .  uuu 

100.000 

10s. 

.50.000 

•-'15.00(1 

1 

192.000 

200.000 

1 

200.000 

2i  KJ .  000 

1 

180.000 

li>0.000 

1 

115.500 

1 .000.0011 

550.000 

200.000 

1 

180.000 

1  ..500.000 

1 

1.267.50'7 

l.'>0.000 

1 

150.000 

i.50.000 

1 

389.750 

100.000 

1 

80.357 

51)0.000 

1 

225.000 

500 . 000 

1 

.500.000 

:i-i9.30Û 

1 

,389.300 

.•iOO.OOO 

1 

300.000 

219.015 

I 

no.  000 

«10.000 

1 

60 '..225 

1.000.000 

1 

930.000 

65.000 

1 

65.000 

Alexandra  Estate.. 

Anglo-French  

Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C») 
Charterland  Goldflelds 
Cons.Gld.Flds  S.A.Def, 
Id    6%  Préférence. 
Id.  5^5%Debentures. 
Henderson's  Trans.  Est 
J  ohannesburg  Estâtes 
Lon.  &  S.  Afr.  Explor.  C 
Lydenburg  Estâtes. . . . 
Mashonaland  Agency 

Id.  Central  

MatabeleGoldReefs&  c 

Mozambique  C»  

Northern  Lands  

Oceana  Consolidated. 
Oceana  Development. 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration, 
Rhodesia  Goldflelds... 
Transvaal  Consolidt. .. 
Id.  Development 
Id.  GoldFields. 

Id.  Land  

Id.  GoldMiningEstat. 
Wjlloughby's  Consol.. 
Zambesia  Exploring. . . 


50 


% 
15 


25 
6 

"ta 

130 


7M 


20  %  avril 


3  %  janvier 
2  %  janvier 

30  %  mars 
•10  %  mai 


10  %  avril 


5/6 

2/6 

3/0 

3  1/2 

17/8 

2  3/8 

2  1/2 

11/4 

1  13/16 

1  1/16 

5/8 

11/16 

1  5/8 

5/8 

1  3/8 

3  7/16 

2  3/16 

2  5/16 

5/8 

1/4 

1  /2 

5  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

1  3/16 

16/16 

21/6 

107 

101 

106 

1  5/16 

3/8 

11/16 

1  3/8 

7/8 

1 

14  1/2 

11  3/4 

12  5/8 

9/16 

1/16 

1/8 

2  7/16 

1  1/4 

1  7/16 

1  • 

7/16 

13/16 

7  1/2 

5  1/4 

5  3/4 

2  7/16 

1  13/16 

2  3/16 

3/0 

2/0 

2/6 

1  1/16 

9/16 

11/16 

5/16 

1/16 

1/4 

7/0 

3/6 

4/0  • 

7 

3  1/4 

4  1/8 

1  5/8 

7/8 

1  3/16 

7/8 

7/16 

9/16 

2  1/4 

1  1/8 

5/16 

1/16 

1/4 

4  11/16 

1  9/16 

2  5/8 

1  9/16 

7/8 

1  1/16 

1  7/16 

5/8 

3/4 

3/6 

8/0 

2  7/8 

3  3/8 

1  7/8 

2  3/16 

13/16 

1  1/16 

3/4 

3/4 

3  5/16 

'ï    0  /  '  fl 
o  1-'  /  1 D 

3/8 

7/8 

5  1/4 

7  11/16 

23/9 

25/0 

109 

110 

13/16 

7/8 

1 

1 

12  1/8 

15  1/2 

3/16 

4/9 

1  13/16 

2  13/16 

1  1/16 

1  5/16 

6  7/8 

5  1/4 

1  7/8 

2  3/4 

2/6 

2/6 

11/16 

1  3/16 

3/16 

1/8 

4/6 

5/6 
6  1/4 

5  16/16 

1  13/16 

1  3/16 

2  3/16 

11/16 

3/4 

1  3/4 

o 

1/4 

*l/4 

1  7/8 

2 

1  3/8 

2  1/8 

1 

1  7/16 

7/6 
3  7/16 

2  3/16 
1  1/16 
11/16 

3  1/2 
3/4 

i  15/16 
21/9 
108 
13/16 
1 

15  1/2 

4/9 
2  11/16 

1  3/16 

5  1/8 

2  3/4 
2/6 

1  1/8 
1/4 
5/6 

6  1/4 

1  3/4 

2  1/8 
11/16 
o 

"l/4 
1  15/16 
2  1/16 
1  7/16 


7/6 
3  1/16 
2 

1  1/16 
3/4 
3  1/4 

3/4 
7  5/16 
24/9 
108 

7/8 
1  9/16 
15  1/2 


2  5/8 

1  3/16 
5  5/8 

2  5/8 
2/6 

1  3/16 
1/4 
5/6 


1  3/4 

1  15/16 
3/4 

2  1/8 
1/4 

1  15/16 
2 

1  7/16 


7/6 
3  1/16 
1  3/4 
15/16 
3/4 
3  1/1 

5/8 
7  1/'. 
24/0 
108 
11/16 
1 

15  1/2 

2  5/16 

1  1/16 

2  .5/8 
2/6 

1  1/8 

l/i 

5/6 
5  l/-> 

1  5/8 
2 

6/S 

2  1/8 
1/1 

1  5 /s 
1  7 /.S 
1  5/16 


li/H  Ceorge  St.  Un.  Uous 
170,  Winchester  Hi 

7,  Lotliburv. 

19,  .St.  .Swit'hin's  La 
72,  Basin^hall  Strei 
19,  8t.  .Switlan  s  La 
19,  .^t.  Swithin  s  La 

8,  OM  Jewrv. 
8;  Old  Jewrv. 
8,  Old  .Jewry. 
85,  Gracechiirch  St 
15a,  Bury  Street. 
19,  Kinsbury  Circu 
85,  Graceciiiirch  St 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Coplha'.l  Buildinf 
Broad  Street  Housf 
33,  Cornhill 
Sua  Court,  Cornhil 

4,  Sun  Court. 

5,  CopthaJl  Building 
8,  Old  Jewry. 


120,  Bishoi)sgate  St, 
Urtro|ioliUin  Cbamtters 
120,  Bishoiis^'ate  St. 
120,  BisliO|i.sL'ate  .S% 
Sulï.ilk  llnusf.  ' 

C'j|ithall  Buildin 
13,  (ieorL'e  Street 


GOMRAONIES  DIVERSES 


(il  IIJ 

.000 

1 

600.000 

2'.i'.i 

000 

1 

299.000 

500 

000 

1 

475.000 

250 

000 

1 

1 .100.000 

758 

flOO 

1 

2.750.000 

50(J 

000 

1 

500.000 

225 

000 

1 

210.000 

fioij.OOO 

1 

500.  ,382 

000 

000 

10 

1 .000.000 

100 

000 

1 

200.000 

:iiio 

000 

1 

300.000 

OOIJ 

000 

3.000.000 

250 

000 

1 

2,50.000 

.500 

000 

1 

394.690 

150 

000 

1 

'.50.000 

Beira  Railway  Shares 
Burma  RubyMin.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New) 
Jolifinnesbg.Cons.  Inv 

Id.       Waterwks . 

Id.  Tramways  • . 
London  and  ParisCorp. 
National  Bank  S.  A.  R 
New  African  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust 


"li'À 

"7% 

TA 

6 

12  K 

6 

5 

25 

12  %  %  mars 


6  %  mars 
10  0/0  janvier 

2  %"%mars 
25  0/0  janvier 


10/6 

4/6 

6/0 

1/2 

1/8 

6/6 

1  1/4 

7/8 

15/16 
1  3/8 

1  7/8 

1  1/16 

2  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  5/16 

3/4 

1  1/8 

1  7/8 

3/4 

1  7/16 

13/16 

5/16 

7/16 

16  1/2 

13  1/2 

14 

1  7/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  3/4 

15/16 

1  1/4 

4  1/8 

2  5/8 

2  3/4 

5  1/2 

3  3/8 

3  5/8 

1  9/16 

3/4 

15/16 

1 

1/2 

7/8 

7/0 

D/0 

13/16 
1  1/2 
1  5/16 
1 
1 

7/16 
14  3/4 
1  5/8 
1 

3  1/8 

4  9/16 
15/16 
11/16 


8/6 

8/6 
9/3 

8/6 

7/6 

9/3 

7/8 

7/8 

7/8 
2  1/4 

2  1/2 

2  3/8 

1  11/16 

1  11/16 

1  6/8 

1 

1  1/4 

1  1/16 
1  1/4 

1  1/16 
1  1/4 

5/8 

5/8 

5/8 

15 

15 

15 

3  3/4 

4  1/8 

3  1/2 
3/4 

7/8 

13/16 

4  1/4 

4  1/8 

4 

6  1/16 

6  5/16 

5  7/8 

1  7/16 

1  1/2 

1  7/16 

•> 

1  15/16 

1  7/8 

8/6 
9/3 
13/16 

2  1/4 
1  1/2 
1 

1  1/16 

5/8 

15 

3  9/16 
11/16 
3  7/8 

5  13/16 
1  5/lf 
1  5/8 


17,  St-Swithin's  Lan* 

Suffolk  House.  I 

8,  Finch  Lane. 

,30,  St.  Switliin's  Lani 

7,  Lotljbury. 

54,  St.  Mary  Axe. 

13/6  CeiirijeSl.,"lIii.  Uuum 


83,  llattûn  Garden, 

1,  Bankbuldings 
8,  Old  Jewrv. 


Broad  Street  House 


3VIINES     O'OR  AUSTRALIEIVNES 


.500.000 


i  1 

90.000 

)  2/0 

175.000 

)  10/0 

280.000 

>  1 

110.000 

)  1 

75.000 

1  1 

2.50. 00(i 

1 

270.100 

1 

700.000 

1 

1 . 000 . 000 

1 

18.'!. 000 

2/0 

31., 'SOI 

1 

75.000 

1 

70.000 

8/0 

.'Wi.OOn 

2/6 

40.000 

1 

.'100.000 

1 

KO.fJOO 

1 

125.000 

1 

320.000 

1 

.500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . 

Id.  Reward  .... 
Lake  View  Consols  . . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry   

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 
West  Austr.  Mining  C'. 
WhiteFeather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  DayDawn  

South  Kalgurli  

True  Blue  

Waihi  

Wentworth  


10 


125 
'«2X 

50 

'32k 

75 
20 


15/16 

1/8 

1/4 

25/6 

16/0 

17/6 

1  7/16 

5/16 

1/2 

9  3/16 

6  3/8 

7  7/8 

1/4 

l/lô 

1/8 

11  7/8 

7  3/8 

1  7/16 

7/16 

11/16 

6/3 

0/6 

4/0 

6 

3  7/8 

2  1/2 

7/8 

1  3/10 

3/0 

0/6 

1/3 

1/2 

1/16 

3/10 

1  1/16 

1/4 

11/16 

2  1/2 

1  15/10 

2  3/ld 

7/0 

2/6 

4/9 

9/10 

1/8 

3/8 

3  3/8 

1  1/8 

3/8 

1/16 
3  3/4 

4  3/8 

11/16 

3/16 

1/2 

4/0 
22/6 
7/16 
7  1/2 
3/16 
9  9/16 

1/2 

1/6 
5  1/2 
15/16 

0/6 

3/0 
7/16 
2  1/4 

3/3 

4/6 
1  11/16 

2/0 
4  11/16 

9/6 


1/2 
1  1/2 
1 

8  5/16 
5/16 
20  l/i 

1  5/16 
1/9 

5  3/8 

2  1/2 
2/9 
1/2 
3/8 

2  1/4 

3/9 

4/0 
i  5/8 
11/6 
6  15/16 

3/0 


1  li 
1  9/16 
1 

8  l/-> 
5/16 
2Ï  O/IC 

1  9/16 
7/16 

5  7/16 

2  1/- 
3/0 
1/2 
3/8 

2  5/16 

3/0 

4/0 
4  3/8 
1  1/8 
7 

3/6 


7/16 
1  7/16 
1 

9  3/8 
5/16 
21  3/'. 

1  9/16 
1/2 

5  3/8 

2  7/8 
3/3 
1/2 
3/8 

2  1/1 

3/0 

4/0 
'1  0/10 
I  5/8 
7 

4/6 


3/8 
I  7/13 
1 

Il  1/ 
5/16 
21  7/16 
1  7/16 

1/2 
5  3/8 
2  15/16 

3/0 

1/2 

3/8 
15/0 

3/6 

3/6 
1  7/8 
1  3/8 
7  1/8 

1/0 


14.  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swilhin'sLane 
Broad  Sti'eet  House. 
Bartholoinew  House 

Broad  Street  Housi'. 
3,  Gracechurch  St, 

29,  St  Switliin's' Lani 
257,  Winchester  lise. 
29,  St.  Swithin'sLaiiij 
3,  Gracecliurch  St. 
3.  Gt.  Wincliester  SI. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 


11,  Alichurch  Lane. 
4,  'rhrof;morlou Avur 
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721 .500 

3.9,50.000 
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3.r/x)  000 

100 
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10 

1 .0.52.. 500 

1 

195.000 

1  .'Hxi.im 

5 
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.VjO.OOO 

1 

2i7 .  'i.i'i 

Consolidt.  Bultfontein. 
DeBeer's  Consolidated 

Id.   5%  Debenture 
Grigualand  West . . 

Koffyfontein  

New  Jagersfontein  . 
St.  Augustine  (New) 


1% 

40 

5 
4 

12 

2  1/2  janvier 
9  %  mars 


33/6 
,30  3/4 
109  3/4 

8  7/8 
7/16 

9  7/8 
6/9 


27/0 

31  /6 

1  7/16 

30/0 

23  1/4 

27  3/16 

26  7/8 

29  3/16 

103 

108 

107  1/2 
8 

107 

7  3/8 

8  1/4 

8  1/8 

1/16 

3/6 

4/0 

5/0 

6  3/4 

7  5/8 

9  7/8 

14  5/8 

0/1  1/2 

1/0 

0/3 

0/3 

30/0 
29  3/16 
107 
8  1/8 
5/6 
14  15/16 
0/3 


30/0 
28  3/4 
107 
8  1/8 
5/0 
1 1  3/8 
'  0/3 


30/0 
28  15/16 
107 

8  1/8 
5/6 

14 
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62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 


62,  Lombard  Street. 

4,  Bishopsgate  St. 

5,  Coplhall  Jîuildinp;: 
30,  St.  Swithin's  Lam 
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